THE  UNIVERSITY 
OF  ILLINOIS 
LIBRARY 

330.5 

N.2C 


Digitized  by  the  Internet  Archive 

in  2014 


https://archive.org/details/leconomisteeurop2019unse 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


Rédacteur  en  chef  :  EDMOND  THÉRY 


20  VOLUME 

Du   numéro    495  au    520  inclusivement   (du   »   Juillet   au   27   Décembre  > 

(deuxième  semestre  190  !  ) 

POUR    LES    ÉTUDES    ET    DOCUMENTS  PUBLIÉS 

Voir  la  TABLE  DES  MATIÈRES  au  commencement  du  Volume 

L'ÉCONOMISTE   EUROPÉEN   paraît  le  Vendredi  avec  32  pages  de  texte 


ABONNEMENTS 


France  et  Algérie  :  Un  an.....    25  fr. 
—  —        Six  mois. . .    14  fr. 


Etranger  :  (U.  P.)  :  Un  an   32  fr. 

—  —       Six  mois...    18  fr. 


Bureaux  :  Administration  et  Rédaction  : 
PARIS  —  11,  Rue  Monsigny,   11  —  PARIS 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 

Rédacteur   en   Chef  :    EDMOND  THÉRY 


VINGTIÈME  VOLUME 

No.  495  à  520  (du  5  juillet  au  27  décembre  1901  inclusivement)  Deuxième  semestre  1901 


TABLE  ALPHABÉTIQUE 


QUESTIONS  DU  JOUR 

Aciéries  de  France,  p.  460. 
Aciéries  de  Longwy,  p.  363. 

Admission  temporaire  des  blés,  p.  10o. 

\lcool  en  1900  (Production  et  consommation  del), 
p.  268. 

Allemagne.  Voir  Banques,  Crise,  Tari/. 
Allemagne  (SHuntion  économique  de  1'),  p.  137. 
Amérique  du  Sud  (Evénements  de  F),  p.  296. 
Angleterre  (Situation  économique  et  financière  del) 

"(Ed.  Théry),  p.  72,  103,  134,  167,  198,  231. 
Approvisionnement  de  Paris  en  1900,  p.  330. 
Argentine.  Voir  Conflit,  Dettes. 

Assurances  contre  l'incendie  en  1900  (Compagnies 
françaises  d'),  p.  300. 

Assurances  sur  la  vie  en  1900  (Compagnies  françai- 
ses d'),  p.  139. 


p.  171. 


Banque  de  l'Algérie,  p.  747. 
Banque  impériale  d'Allemagne  (Jubile  delà) 
Banque  d'Italie  en  1900,  p.  43. 
Banque  Parisienne,  p.  266,  394. 
Banque  Transatlantique,  p.  237. 
Banques  coloniales  en  1899-1900,  p.  108. 
Banques  en  Allemagne  (Crise  des),  p.  11. 

Bibliographie  : 

La  France  et  le  marché  du  monde,  p.  397. 

Le  Marché  financier  de  Paris  en  1900-1901,  p.  141. 

Pour  gérer  sa  fortune,  p.  592. 

Réglementation  de  la  durée  du  travail,  p.  461. 

Bilan  semestriel  (Un  mauvais)  (Ed.  Théry),  p.  39. 
Billet  de  banque  en  Suède   et  les   Enskilda  Bank 

(Unité  du),  p.  265. 
Blé.  Voir  Admission  temporaire. 
Blé  en  1900  (Production  universelle  du),  p.  362. 
Boléo  (Compagnie  du),  p.  298. 
Brésil.  Voir  Finances,  Moratorium. 
Budget  de  1902  (Discussion  du),  p.  745. 
Budget  Argentin,  p.  521. 
Budget  He  Paris,  p.  174,  203,  267. 
Budgétaire  (Déficit)  (Ed.  Théry),  p.  490. 

Change  en  Espagne  (Question  du),  p.  41,  746. 

Charbon.  Voir  Grève. 

Chargeurs-Piéunis,  p.  811. 

Chemins  de  fer  de  l'Europe  en  1901,  p.  557. 

Chemins  de  fer  du  Sud  de  la  France,  p.  75. 

Chili.  Voir  Conflit'. 

Chine  (Evénements  de),  p.  13,  175,  205,  301,  333. 


Chinoise  Indemnité),  p.  554. 

Chinoise  (Règlement  de  la  question),  p.  23o. 

Colonies  françaises,  p.  683. 

Colonies  de  vacances,  p.  76. 

Commerce  extérieur  de  la  France,  p.  76,  204,  364,  4VJ4, 
622,  780. 

Commerce  extérieur  de  la  France  en  1900,  p.  618. 
Communes  françaises  en  1900  (Situation  financière 

des),  p.  169. 
Conflit  chilo-argentin,  p.  811. 
Conflit  franco-turc,  p.  585,  622. 
Council  of  foreign  bondholdcrs,  p.  264. 
Crédit  Foncier  d'Autriche,  p.  12. 
Crise  industrielle  russe,  p.  779. 
Crise  de  l'industrie  allemande,  p.  106. 
Crise  économique  allemande,  p.  395. 
Cuivre  (Trust  du),  p.  777. 

Dettes  argentines  (Unification  des),  p.  42. 
Distillerie  Cusenier,  p.  522. 
Dynamite  (Société  centrale  de),  p.  ri7. 

Eaux  pour  l'étranger  (Compagnie  Générale  des],  p.  332. 
Electrique   (Société   franco-suisse  pour  1  Industrie  , 

P»  540.  1.  QIO 

Emissions  et  introductions  en  France,  p.  81-!. 
Emprunt  français,  p.  651. 
E  pagne.  Voir  Change,  Extérieure. 
Etats-Unis,  Voir  Grève.  _ 

Etats  Unis  (Situation  économique  et  financière  des 
(Ed.  Théry),  p.  262  .  294  ,  327,  360,  391,  423,  4t>4, 
488,  551,  583.  '     ■  . 

Extérieure  espagnole  (Question  de  1)  [tel.  itiery), 

p.  40. 

Fers  et  aciers  Robert,  p.  202. 
Finances  du  Brésil,  p.  491. 

Finances  du  Mexique  et  M.  Porfino  Diaz,  p.  15». 
Finances  ottomanes  (Ed.  Théry),  p.  7.  Voir  19*  volume. 
Fonds  d'Etat  étrangers  en  Fiance,  p.  493. 
Forges  et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est, p.  055. 

Gaz  (Compteurs  et  Matériel  d'usines  à),  p.  172. 

Gaz  de  Madrid  ,  p.  138. 

Gaz  pour  la  France  et  l'étranger,  p.  620. 

Grève  des  ouvriers  métallurgistes   aux    Mais- unis, 

(1  rêve 'générale  des  mineurs  et  la  question  du  charbon 
en  France  (Ed.  'Théry),  p.  519. 

Hauts  fourneaux,  forges  et   aciéries  de  Denain  et 

Anzin,  p.  395. 
Houillères  de  Dombrowa,  p.  "9. 
Iluanchaca,  p.  715. 


664298 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Japon  en  1000  (Situation  économique  du),  p.  297. 

Mac-Kinley  (Mort  de  M.),  p.  363. 
Métaux  (Compagnie  française  des),  p.  587. 
Métaux  en  1900  (Statistique  des),  p.  137. 
.Mexique.  Voir  Finances. 

Monnaies  et  médailles  (Rapport  du  directeur  des), 
p.  331. 

Moratorium  brésilien  (Fin  du),  p.  10. 
Moulins  de  Corbeil  (Grands),  p.  43. 

Navigation  à  vapeur  (Compngnie  havraise  péninsu- 
laire de),  p.  539. 
Nécrologie  :  Adolphe  Coste,  p.  525. 

Paris.  Voir  Budget. 

Population  de  la  Kramr,  p.  718.  Voir  Kcrensrmenl. 
Protectionnisme  (La  France  et  le)  (Ed.  Thérxj),  p.  588, 
615,  6'i0,  680,  711,  743,  775,  8t6. 

Raffinerie  et  sucrerie  Say,  p.  653. 
Recensement  de  1901,  p.  201.  Voir  Pojjulation. 
Russie.  Voir  Crise. 

Russie  (Capitaux  étrangers  en),  p.  748. 
Russie  (Dette  de  la),  p.  71 4 . 

Sociétés  françaises  de  crédit  et  de  dépôts  (Statistique 

des  principales)  {Ed.  Théry),  p.  231. 
Soie  en  1900  (Production  delà),  p.  427. 
Sucreries  de  la  Compagnie  de  Fivcs- Lille  (Société  des 

anciennes),  p.  r>2'i. 
Suède.  Voir  Billet  de  banque. 

Tarif  douanier  allemand,  p.  299. 
Téléphones  (Société  Industrielle  des),  p.  684. 
Transatlantique  (Compagnie  Générale),  p.  107. 
Tréfileries  du  Havre,  p.  685; 
Tsar  (Visite  du),  p.  394. 
Turquie.  Voir  Finances.  ' 

Valeurs  étrangères  (Association  nationale  des  Porteurs 
de),  p.  621. 

Valeurs  fraaçaises  pendant  le  premier  semestre  1901. 
Voir  Bilan. 

CHAMBRES  SYNDICALES  DES  AGENTS  DE 
CHANGE  (AVIS  DES) 

ltordeaux  : 

Chambre  syndicale  pour  1902  (Composition  de  la), 
p.  818.  * 

Lille  : 

Chambre  syndicale  pour  1902  (Composition  de  la), 
p.  818. 

Lyon  : 

Chambre  syndicale  pour  1902  (Composition  de  la), 
p.  818. 

Nomination  de  M.  Yillain,  agent  de  change, p.  309. 
Marseille: 

Chambre  syndicale  pour  1902  (Composition  de  la), 
p.  78'j. 

I":»ri<s  : 

Algérienne  (Compagnie),  p.  4!). 
Aude  (Emprunt  :J.'i'i  0/0  1898  du  département 
do  1  ;,  p.  83. 

Banque  et  'le  Dépôts  (Société  française  de)  p.  145. 

Banque  industrielle  coloniale  p.  7.Vi. 

Belge  3n  0  Dette),  p.  722. 

Brésilien  50  0 1898  (Funding)  'Fmprunt),  p.  17. 

Rrian.sk  Société  des  Usines  de),  p.  497. 


Canal  de  Suez  (Obligations  3  0  0  2"  série),  p.  089. 
Canal  de  Suez  (Bons  trentenaires  du),  p.  273. 
Canal  maritime  de  Corinthe,  p.  530. 
Canaux  Agricoles  (Compagnie  nationale  des),  p.  561. 
Chambre  syndicale  pour  1902  (Composition  de  la), 
p.  784. 

Charbonnages  (Société  Générale  Hongroise  de), 
p.  209. 

Chemins  de  fer  des  Asturies,  3e  hypothèque  (Obli- 
gations des),  p.  401. 
Chemins  de  ferde  Reyrouth-Damas-Hauran,  p.  434. 
Chemins  de  fer  de  Damas-Hamah,  p.  82,  114,  658, 

722. 

Chemins  de  fer  Economiques,  p.  208. 

Chemins  de  fer  Ethiopiens,  p.  658. 

Chemins  de  fer  de  l'Indo-Chine  et  du  Yunnan,p.75'i. 

Chemins  de  fer  de  Madrid  à  Cacérès,  p.  498. 

Chemins  de  fer  du  Nord  de  l'Espagne,  464. 

Chemin  de  fer  Portugais,  p.  561. 

Chemins  de  fer  Portugais  de  la  Beira-Alta,  p.  785. 

Chemin  de  fer  à  traction  électrique  de  Pierrefitte, 

Cauterets  et  Luz,  p.  145. 
Chemins  de  fer  et  tramways  électriques  (Société 

Parisienne  pour  l'industrie  des),  p.  369. 
Communales  2,60  0/0  1899,  p.  177,'  753. 
Comptoir  National  d'E-:compte,  p.  145. 
Crédit  Foncier  de  France,  p.  145. 
Crédit  Foncier  Egyptien,  p.  595. 
Crédit  Foncier  du'royaume  de  Hongrie,  p.  626. 

Danois  amortissable  3  1  2  0/0  1900  (Emprunt), 
p.  114. 

Eaux  (Compagnie  Générale  des),  p.  497. 
Eaux  minérales  de  Vais,  p.  114. 
Electricité  (Compagnie  Générale   Madrilène  d'), 
p.  305. 

Entrepôts  et  Magasins  généraux  de  Paris,  p.  145. 
Etablissements  Cail  (Anciens),  p.  754. 

Finlande  3  1/2  0/0  or  1891  (Emprunt  du  Grand- 
Duché  de),  p.  689. 

Gaz  (Compagnie  française  d'Eclairage  et  de  Chauf- 
fage par  le),  p.  L96. 
Gaz  Général  de  Paris,  p.  497. 
Gaz  et  régie  coïntéressée  des  Eaux  deTunis.  p.  17. 
Guadeloupe  (Emprunt  3  1,20/0 1901  de  la),  p.  785. 

Hongrois  4  0/0  or  1881  (Emprunt  ,  p.  689. 
Houillère  de  la  Russie  méridionale  (Société  d'In- 
dustrie), p.  305. 

Italienne  5  0/0  (Rente),  p.  530. 

Mines  de  Béthune  (Société  civile  des  ,  p.  369. 
Mines  de  Dourges  (Société  civile  des),  p.  49. 
Mines  de  Vicoigne  et  de  Nœux,  p.  75i. 
Mines  d'or  et  d'exploration  (Compagnie  française 
de),  p.  336. 

Nomination  de  M.  Iîrisset,  agent  do  change,  p.  7Ô4 . 
Nomination  de  M.  Blin,  agent  de  change  honoraire, 
p.  784. 

Oural-Volga  (Société  métallurgique  de  1'),  p.  539; 
Oyonnithe  (Société  anonyme  Nouvelle  1'),  p.  197. 

Phosphates  et  du  Chemin  de  fer  de  Gafsa  (Compa- 
gnie des),  p.  530. 

Porte-plume,  de  plumes  et  d'œillets  métalliques 
(Manufacture  française  de),  p.  785. 

Rente  nouvelle  3  0/0,  p.  785. 
Dusse  4  0/0  consolidé  1901,  p.  209,  (127. 
Russe  4  0/0  or  3e  émission  1890,  p.  309; 
l'.usse  4  0/0  or  4e  émission  1890,  p.  753. 

Soie  Chardonncl,  p.  785. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Télégraphe  de  Paris  à  New-York,  p .  530. 
Tramways  (Compagnie  Générale  Française  de), 
p.  785. 

Tramways   i -lectrique  de  Paris  à  Saint-Denis, 
p.  369". 

Tréfileries  du  Havre,  p.  497. 

Ville  de  Paris  2  0/0  1899  (Emprunt  de  la),  p.  305. 
Voitures  à  Paris,  p.  596. 

Toulouse  : 

Chambre  syndicale  pour  1902  (Composition  de  la,, 
page  818. 

CHANGES 

Change,  numéraires  et  métaux  précieux.  Voir  Revue 
des  Changes  dans  chaque  numéro. 

Encaisses,  circulation  fiduciaire.  Voir  Revue  des  Chan- 
ges dans  chaque  numéro. 

Revue  des  Changes,  p.  2,  34,  66,  98, 130,  162,  194,  226, 
258,  290,  322,  354,  386,  418,  450,  482,  514,  546,  578, 
610,  642,  674  ,  706,  738,  770,  802. 

Situation  monétaire  aux  Etats-Unis.  Voir  Revue  des 
Changes  dans  chaque  numéro. 

CHRONIQUE  MONÉTAIRE 

Afghanistan  : 

Monnaies,  p.  485. 
Angleterre  : 

La  Monnaie  anglaise  en  1900,  p.  100.' 
Argentine  : 

Baisse  du  change,  p.  644. 

Autriche-Hongrie  : 

Circulation  des  billets  de  10  couronnes,  p.  516. 
Frappe  des  monnaies  en  Hongrie,  p.  709. 
Valuta  autrichienne,  p.  260. 

Australie  : 

Billets  des  banques  australiennes,  p.  6. 
Belgique  : 

Billon  étranger,  p.  132. 

Circulation  (Opportunité  d'une  réforme  de  la), 

p.  292,  356,  388,  420. 
Frappes  de  1832  à  1900,  p.  196. 
Monnaie  belge  (Travaux  de  la),  p.  516.  Voir  Frappe. 
Monnaie  divisionnaire  d'argent,  p.  164. 

Brésil  : 

Billets-or  (Projet  d'émission  de),  p.  805. 
Change  et  la  crise  du  café,  p.  229. 
Change,  p.  260,  548. 
Monnaie  de  nickel,  p.  6,  37,  229,  325. 
Papier-monnaie,  p.  37,  132,  292,  485,  677. 
Politique  monétaire  du  Gouvernement,  p. 357. 
Réforme  monétaire  (Projet  de),  p.  164. 

Bulgarie  : 

Frappe  de  monnaies  de  bronze,  p.  293. 
Chili  : 

Conversion  du  papier-monnaie,  p.  38,  357,  388, 
452,  517,  548,  612,  773. 

Chine  : 

Fabrication  et  circulation  des  dollars,  p.  517. 
Réforme  monétaire,  p.  228. 


Corée  : 

Etalon  d'or,  p.  32"). 
Crète  : 

Système  monétaire,  p.  48 4 . 
Espagne  : 

Change  en  1901,  p.  100. 
Change  (Problème  du),  p.  4,  36,  68,  132,  708. 
Lettre  ouverte  à  Don  Eduardo  Sans  y  Escartin ,  p.  C9. 
Monnaie  de  nickel,  p.  164. 

États-Unis  : 

Circulation,  p.  772,  804. 

Frappe  des  monnaies,  p.  260,  421,  549,  709. 

Situation  monétaire,  p.  740. 

France  :  * 

Budget  des  monnaies  et  médailles,  p.  580. 
Production  des  métaux  précieux,  p.  452. 
Production  de  For  dans  la  Guyane. française,  p.  516. 
Remplacement  de  la  monnaie  de  billon  par  une 
monnaie  en  bronze  aluminium,  p.  612. 

Grèce  : 

Change,  p.  388,  484  ,  644  ,  676.  708. 

Italie  : 

Change,  p.  676,  740. 
Monnaie  divisionnaire,  196. 
Monnaies,  p.  70. 

Monnaies  de  broDze  et  de  nickel,  p.  292,  548. 
Monnaies  de  cuivre,  p.  .r>81. 
Pièces  (Nouvelles),  p.  164. 

Mexique  : 

Frappe  (Droits  de),  p.  517. 
Frappe  des  monnaies,  p.  132,  677. 
Piastres  (Exportation  de),  p.  644. 

Paraguay  : 

Paiement  en  or  des  droits  d'exportation,  p.  773. 
Pérou  : 

Etalon  d'or,  p.  741. 

Questions  générales  : 

Métaux  précieux  (Consommation  industrielle  uni- 
verselle des),  p.  452. 
Monnayage  des  principaux  pavs,  p.  324. 
Prix  de  gros,  p.  70,  164,  421,  485,  612,741. 

Suisse  : 

Monnaies,  p.  196. 

Emission  de  billets  de  banque,  p.  804. 

INFORMATIONS    ÉCONOMIQUES  ET 
FINANCIÈRES 

Acier.  Voir  Fonte. 
Aciéries  de  Longwy,  p.  271. 
Aciéries  et  Forges  de  Firminy,  p.  528. 
Aciéries,  hauts   fourneaux   et   forges    de  Trignac, 
p.  15,  19. 

Algérie  (Dénombrement  de  1901  en),  p.  273. 
Assurances  (Emploi  des  fonds  des  Sociétés  il'),  p.  83. 
Ateliers  du  Creusot,  p.  719. 
Ateliers  et  Chantiers  de  la  Loire,  p.  594. 

Banque  de  TAfrique  occidentale,  p.  17,  275. 
Banque  de  l'Algérie,  p.  688. 


5 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Banque  et  de  Dépôts  (Société  Française  de;,  p.  DO. 
Banque  de  France  pour  1901  (Dividende  de  la),  p.  815. 
Banque   de   France  (Situation  hebdomadaire  de  la), 

p.  17,  50,  82,  114,  145,  178,  209,  241,  273,  305,  337, 

369,  4<  1,  434.  464,  498,  530,  561,  590,  627,  658,  689, 

721,  753,  785,  818. 
Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie, 

p.  45,  79,  142. 
Banque  Impériale  Ottomane,  p.  110. 
Banq  .e  du  Noid,  p.  207,  303,  529. 
Banque  du  Paris  et  des  Pays-Bas,  p.  462. 
Banque  Ben.iult  et  Compagnie,  p.  210. 
Banque  Russo-Chinoise,  p.  80. 
Banque  Spéciale  des  Valeurs  industrielles,  p.  111. 
liane [ues  coloniales  (Privilège  des),  p.  781. 
Bateaux-Parisiens,  p.  176. 
Beers  (De),  p.  497. 
Belgique.  Voir  Crise. 

lîiore  dans  le  monde  en  1900  (Production  de  la), p.  786. 

Bons  du  Trésor  (Intérêt  des),  p.  242. 

Brasseries  Zimmer,  p.  719. 

Budg-t  rectifié  de  1902,  p.  781. 

Budget  de  la  Tunisie,  p.  50. 

Bulgarie.  Voir  Emprunt. 

Buron  (M.),  p.  2U9. 

Câbles  télégraphiques(Compagnie  Française  des),  p.  47, 
144,  208. 

Caisse  Nationale  d'épargne,  p.  115,  273,  562 

Caisse  Nationale  ries  Retraites  pour  la  vieillesse,  p.  115, 

2J9,  561,  722,  818. 
Caisse  syndicale  des  Agents  de  change  de  Lyon  (Bons 

de  l'ancienne),  p.  115,  366,  562. 
Caisses  d'épargne  (Comptes  abandonnés  des),  p.  83. 
Caisses  d'épargne  (Mouvement  des),   p.  18,  50,  115, 

178,  209,  273,  305,  336,  401,  434,  562,  590,  722,  754. 

<  lanal  de  Corinthe,  p.  270. 

Canal  de  Panama,  p.  494,  657,  751,  782,  815. 
Canal  de  Suez,  p.  431,  594. 

Chalets  deCommodité  (Compagnie nouvelle  «les), p. 627. 
Chambre  de  Compensation  des  banquiers  de  Paris, 

p.  18,  178,  305.  434,  596,  722. 
Change  en  E-pagne  (Question  du),  p.  14,  237. 
Charbon  dans  le  monde  (Production  et  consommation 

du),  p.  306. 
Charbonnages  de  Prokhorow,  p.  433. 
Charbonnages  du  Tonkin,  p.  115. 
Charbonnages  d'Urikany,  p.  49. 
Chargeurs-Réuns,  p.  593. 
Chaussures  «  Incroyable  »,  p.  433. 
Chemin  de  fer  Métropolitain  (Un  nouveau),  p.  79. 
Chemin  de  fer  Transsibérien  (Achèvement  du),  p.  625. 
Chemins  de  fer  (Compagnie  Française  de  Matériel  de), 

p.  18. 

Chemins  de  fer  à  voie  étroite,  p.  18. 

Chemins  de  fer  Andalous,  p.  816. 

Chemins  de  fer  de  Bône-Guelma,  p.  19. 

Chemins  de  fer  Brésiliens  (Compagnie  ( lénérale  des), 

p.  83,  274,  370,  498,  659,  786. 
Chemins  de  1er  de  la  Camargue,  p.  18. 
Chemins  de  fer  Economiques  (Société  Générale  des), 

p.  51. 

Chemins  de  1er  français  (Recettes  des),  p.  19,51,  83, 
102,  134,  166.  210,  242,  275,  306,  337,  370,  402,  434, 
465.  i88,  51!»,  551,596,659,  690,711,  751,775,818. 

Chemins  de  fer  français  pendant  le  premier  trimestre 
des  années  1901  et  1900,  p.  175. 

Chemins  de  fer  français  pendant  le  premier  semestre 
L901  et  1900,  p.  059. 

Chemins  de  fer  français  (Grandes  Compagnies  de), 
p.  5;>8. 

Chemins  de  fer  Indo-Chinois  'Société  de  construction 
de),  p.  240. 

<  ;n(;iiiiris  de  fur  de  l'Indo-Chine  et  du  Yun-Nan.  p.  20"/, 

335,  397,  431,  494,  526,  558. 
Chemins  de  fer  du  Médoc,  p.  304. 


Chemins  de  fer  du  monde,  p.  177. 
Chemins  de  fer  du  Nord  de  l'Eîpagne  (Convenio  des/T 
p.  *72. 

Chemint  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée,  p.  178. 
I  hemins  de  fer  de  Porto-Bico,  p.  271,  817. 
Chemins  de  fer  Portugais  (Obligations  desj,  p.  143. 
Chemins  de  fer  régionaux  des  Bouches-du -Rhône,  p.  18. 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé,  p.  79. 
Chemins  de  fer  du  Sud  de  l'Autriche  (Lombards), 
p.  527. 

Chemins  de  fer  Tunisiens,  p.  624. 

Chemins  de  fer  et  des  Tramways  électriques  (Société 

Parisienne  pour  l'industrie  des),  p.  209. 
Chili  (Société  Commerciale  Française  au),  p.  657. 
Chine.  Voir  Indemnité. 

Ciments  Portland  du  Boulonnais  (Compagnie  Nouvelle 

des),  p.  48. 
Cocons  en  1901  fBécolte  desj,  p.  210. 
Colombie.  Voir  Venezuela. 

Colonies  françaises  avec  les  Etats-Unis  Commerce 
des),  p.  337. 

Commentrv  -  Fourchambault  -  Decazeville     Société) , 
p.  142. 

Congo  français  en  1900  (Commerce  du),  p.  370,  401. 

Costa-Rica  (Suspension  de  paiement  de),  p.  403. 

Côte  d'Ivoire  en  1900  (Commerce  de  la),  p.  19. 

Coulisse.  Voir  Parquet. 

Crédit  Foncier  de  France,  p.  558. 

Cri-e  en  Belgique  (Nouvelle),  p.  110. 

Cuivre  (Crise  du),  p.  398,  431. 

Dahomey  en  1900  Commerce  du),  p.  402. 
Dépenses  obligatoires  coloniales,  p.  370. 
Det'e  portugaise,  p.  270,  366. 
Dette  publique  hellénique,  p.  208. 
Distillerie  Cusenier,  p.  462. 
Di  tincton  méritée,  p.  753. 

Douane  (Commission  permanente  des   Valeurs  en), 
p.  145. 

Dynamite  (Société  Centrale  de),  p.  560. 

Electricité  (Société  Industrielle  d').  p.  306. 
Electrique  du  Secteur  de    la  place  Clichy  (Société 

d'éclairage),  p.  595. 
Electrique  du  Secteur  des  Champs-Elysées  (Compagnie 

d'éclairage),  p.  303. 
Electrique  du  Secteur  de  la  Bive  Gauche  de  Paris 

(Société),  p.  176. 
Elysée-Palace-Hôtel,  p.  "83. 

Emigration  pendant  le  premier  spmestre  1901,  p. 274. 

Emprunt  algérien  (Projet  d'),  p.  656. 

Emprunt  bulgare,  p.  111,  142.  238,  365,  430,  656  .  686, 

718,  751,  782,  816. 
Emprunt  d  Espirito-Santo,  p.  625. 
Emprunt  français,  p.  750,  781,  814. 
Emprunt  de  Madagascar,  p.  398. 
Emprunt  5  0.0  Transvaalien,  p.  238. 
En  iepieneurs  (Sous  Comptoir  des),  p.  751. 
Espagne.  Voir  Change,  Extérieure. 
Espinto-Santo  (Etat  d"),  p.  495.  Voir  Emprunt. 
Etablissements  Lazare  Weiller,  n.  18. 
Etablissements  Orosdi-Back,  p.  81. 
Etats-Unis.  Voir  Colonies. 
Extérieure  Espagnole,  p.  205,  656.  686. 

Finances  (Nominations  dans  les),  p.  145,  198. 
Finances  sorbes,  p.  303,  4'  0,  527,  686,  718,  817. 
Fonds  brésiliens,  p.  334,  130. 
Fonds  dominicains,  p.  48,  431. 
Fonds  d'Etat  russes,  p.  55'.». 

Fonte  et  de  l'acier  dans  le  monde  en  1900  (Production 
de  la),  p.  659. 

Forges  et  Aciéries  de  la  Marine  et  des  Chemins  de  1er., 
p.  559. 

Forges  et  Aciéries  du  Nord  et  île  l'Est,  p.  3'.>x. 
Forges  et  Fonderies  de  Montalaire.  p.  Vin. 
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Gaz  (Compagnie  française  de  chauffage  et  d'éclairage 

par  le),  p.  5b2. 
Gaz  (Compagnie  pour  la  fabrication  des  compteurs  et 

matériel  d'usines  à),  p.  112,  210. 
Gaz  (Union  des),  p.  432. 
Gaz  de  Bordeaux,  p.  G89,  753. 
Gaz  de  Marseille,  p.  19. 
Gaz  à  Paris  (Question  du),  p.  78,  525,  655. 
Gaz  pour  la  France  et  l'Etranger  (Compagnie  Générale 

du),  p.  496,  561. 
Grèce.  Voir  Dette. 

Guyane  en  1900  (Commerce  de  la),  p.  210. 

Hauts  fourneaux  de  Monceau-sur-Sambre,  p.  562. 
Havas  (Agence),  p.  16,  143. 
Hôtel  (Société  du  Grand-),  p.  304. 

Houillère  du  Nord  et  du  Pas-de-Calais  (Production), 
p.  146. 

Houillère  de  la  Russie  méridionale  (Société  d'Industrie), 
p.  81,  367. 

Houillèies  du  département  du  Nord,  p.  368. 
Huancliaca,  p.  752. 

Impôts  (Rendement  des),  p.  50,  205,  334,  461,  623.  754, 
784. 

Indemnité  chinoise  (Règlement  de  1'),  p.  141. 
Indo-Chine  (Commerce  extérieur  de  Vf,  p.  241,  690. 
Indo-Chine  en  1900  (Navigation  de  1'),  p.  690. 

Kertch  (Société  des  Usines  métallurgiques  et  Mines 
de),  p.  48. 

Laurium  grec,  p.  305. 

Légion  d'honneur  (Nominations  dans  la),  p.  114,  145. 
Lits  militaires,  p.  113,  144. 

Locomotives  et  mécaniques  (Société  Russe  de  construc- 
tion de),  p.  241,  496,  720.  783. 

Mac-Kinley  (Attentat  contre  le  Président),  p.  333. 
Manganèse  dans  le  monde  (Production  du),  p.  465. 
Marché  (Situation  du),  p.  525. 
Martinique  en  1900  (Commerce  de  la),  p.  146. 
Métallurgique  du  Nord  et  Société  Industrielle  d'Electri- 
cité, p  306. 

Métaux  (Compagnie  Française  des),  p.  462,  495,  529. 
Mines  de  Béthune-Bully-Grenay,  p.  786. 
Mines  de  Bruay,  p.  627. 

Mines  du  Lauriurn  (Compagnie  Française  des),  p.  399. 
Mines  d'or  et  d'exploration  (Compagnie  Française  de), 
p.  335. 

Mines  et  Fonderies  de  Pontgibaud,  p.  688. 
«  Moniteur  des  Intérêts  matériels  »,  p.  721. 
Monopoles  serbes,  p.  143. 
Mozambique  (Compagnie  de),  p.  626,  657. 
Musée  Grévin,  p.  330. 

Navale  de  l'Ouest  (Société),  p.  210. 

Navigation  Havre- Paris-Lyon-Marseille  (Compagnie 

Générale  de),  p.  752. 
Nouvelle-Calédonie  en  1900  (Commerce  de  la),  p.  309. 

Octroi  de  Paris,  p.  17,  145;  305,  434,  627,  722. 
Omnibus  de  Paris,  p.  46,  525,  593,  625,  687. 
Omnium  lyonnais,  et  ses  filiales,  p.  143,  240. 

Pain  (Prix  du),  p.  18,  83,  178,  274,  305,  369,  434,  562, 

689,  722. 
Parquet  et  Coulisse,  p.  77,  111. 
Pellicules  françaises  (Société  des),  p.  562. 
Penarroya  (Société  minière  et  métallurgique  de),  p.  18. 
Pétrolifère  dans  le  monde  (Production),  p.  337. 
Plaques  Lumière,  p.  366,  463. 

Plâtrières  réunies  du  bassin  de  Paris  (Société  des), 
p.  16. 

Portugais  (Arrangement),  p.  77,  783. 
Postale  universelle  en  1899  (Union),  p.  50. 

Rente  perpétuelle  3  0/u  (Nouvelle),  p.  557,  623. 
Réunion  en  1900  (Commerce  de  la),  p.  401. 


Rio-Tinto  (Compagnie  de),  p.  463. 
Robinson  South  African  Banking,  p.  721. 
Roumanie  (Situation  en),  p.  111. 

Sénégal  en  1900  (Commerce  du),  p.  146. 
Serbe  unifiée  4  0/0  (Rente),  p.  47,  560. 
Société  Générale  et  le  procès  du  guano,  p.  688. 
Soyeuse  1900-1901  (Campagne),  p.  465. 
Statistique  de  Paris  (Société  de),  p.  785. 
Sucreries  de  la  Compagnie  de  Fives-Lille  (Anciennes), 
p.  495. 

Sucres  (Conférence  des),  p.  783,  818. 

Tabacs  ottomans  (Régie  coïntéressée  des),  p.  594. 

Tabacs  de  Portugal  (Société  des),  p.  177. 

Tavernes  Pousset  et  Royale  réunies,  p.  754. 

Taxes  de  remplacement  de  la  Ville  de  Paris,  p.  750. 

Téléphones  (Société  Industrielle  des),  p.  786. 

Thomson-Houston  (Compagnie  française  pour  l'exploi- 
tation des  procédés),  p.  302. 

Thomson-Houston  (Filiales  de  la  Compagnie  fran- 
çaise pour  l'exploitation  des  procédés),  p.  81,  111. 

Tour  Eiffel  (Société  de  la),  p.  113. 

Traction  (Compagnie  Générale  de),  p.  206. 

Tramways  (Compagnie  Lyonnaise  de),  p.  465. 

Tramways  (Compagnie  Parisienne  de),  p.  273. 

Tramways  du  département  du  Nord,  p.  19. 

Tramways  de  l'Est-Parisien,  p.  45,  302,  365. 

Tramways  électriques  Nord-Parisiens,  p.  115. 

Tramways  électriques  et  Omnibus  de  Bordeaux,  p.  562. 

Tramways  français  (Compagnie  des),  p.  238. 

Tramways  mécaniques  des  environs  de  Paris,  p.  271. 

Tramways  de  pénétration  dans  Paris  (Question  des), 
p.  655. 

Transatlantique  (Compagnie  Générale),  p.  15. 
Transports  électriques  de  l'Exposition,  p.  16. 
Travaux  Dyle  et  Bacalan,  p.  816. 

Turc  (Conflit  Franco-),  p.  237,  269,  303,  386,  400,  433, 
464,  561. 

Usines  Bouhey,  p.  18. 
Usines  du  Phénix,  p.  562. 

Valeurs  industrielles  russes,  p.  397. 
Valeurs  ottomanes  (Incident  franco-turc  et  lés),  p.  175. 
Venezuela  et  le  conflit  colornbo-vénézuélien  (Dette  du), 
p.  239. 

Vins  en  1901  (Production  des),  p.  754. 
Vins  (Production  universelle  des),  p.  690. 
Voiliers  dè  Saint-Nazaire,  p.  178. 

Wagons-Lits  (Compagnie  des),  p.  li,  206,  271,  365, 
624,  656,  687,  753. 

Revue  Commerciale  :  Blé,  Farine,  Seigle, 
Avoine,  etc.,  p.  22,  54,  86,  118,  149,  181,  213,  245, 
277,309,  340,  373,404,  437,468,  501,533,505,  599, 
630,  662,  692,  725,  757,  789,  821. 

SITUATION  FINANCIÈRE  GÉNÉRALE 

Fonds  d'Etat  européens  et  extra-européens  ((Cours  de 
clôture  de  chaque  semaine),  p.  6,  38,  71,  102,  133, 
165,  197,  229,  262,  293,  325,  358,  389,  422,  453,  486, 
517,  550,  581,  614,  645,  679,  709,  742,  773,  806. 

Marché  financier  de  Paris  (Revue  hebdomadaire  du), 
p.  19,  51,  83.  115.  146,  178,  211,  242,  274,  306,  337, 
370,  402,  434,  465,  498,  530,  562,  597,  627  ,  659,  690, 
722,  755,  786,  819. 

Situation  financière  générale,  p.  6,  38,  70,  101,  133, 
165,  197,  229,  261,  293,  326,  357,  389,  421,  453,  485, 
517,  549,  581,  613,  645,  678,  710,  741,  773,  805. 

Situation  hebdomadaire  des  Banques  d'Emission  de 
l'Europe,  p.  1,  33,  65.  97,129,  161, 193,  225,  257,  289, 
321,  333,  385.  417,  449,  -481,  513,  545,  57Y,  609,  641, 
673,  705,  737,  769,  801. 
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Tableau  des  cours  officiels  des  principales  Bourses 
étrangères.  Voir  la  Couverture  jaune. 

Tableaux  des  principales  Valeurs  françaises  et  étran- 
gères négociées  à  la  Bourse  de  Paris.  Voir  la 
Couverture  jaune . 

Tableau  des  prix  comparés  des  principales  marchan- 
chandises.  Voir  la  Couverture  jaune. 

SITUATION  POLITIQUE 

Admission  temporaire  du  blé,  p.  550. 
Associations  (Loi   sur  les),   p.  102,  133,  lb&, 
230,  389. 

Budget  de  1902,  p.  102,  133  32 6, ,35 8  389,  422,  454, 
486,  518,  550.  582,  679,  710,  742,  7/1,  80b. 

Chambres  (Clôture  des),  p.  7  39. 
Chambies  (Rentrée  des),  p.  422,  48b,  018. 
Chine  (Crédits  pour  l'expédition  de),  p.  /• 
Commission  du  budget,  p.  71, ',3'). 
Conflit  franco-turc,  p.  294,  582  614. 
Conseils  d'arrondissement,  p.  160. 
Conseils  généraux,  p.  71,  230,  262,  294. 
Conseils  du  travail,  p.  389. 
Contributions  (Les  quatre),  p.  7,  àJ. 
Cultes  (Crédits  des),  p.  774. 

Douzièmes  provisoires,  p.  774,  806. 
Élections  départementales,  p.  102,  133 
Emprunt  de   l'indemnité  chinoise,  p.  550,  645,  b /y, 
710,  742. 

Fête  du  14  juillet,  p.  71. 
Financière  (Situation),  P-645. 
Fortifications  de  Paris,  p.  10^. 

Grève  générale,  p.  518. 

Impôts  (Rendement  des),  p.  326. 

Mac-Kioley  (Attentat 

Marine  marchande,  p.  614,  645,  6/9,  710. 

Préfectoral  (Mouvement),  p.  71. 
Recensement   de  1901  et  la  représentation  natio- 
nale, p.  197. 
Retraites  ouvrières,  p.  7,  3y,  lt>o. 

Scrutin  da  liste,  p.  742. 

Session  extraordinaire  (Clôture  de  la),  p.  806. 
Tsar  en  France  (Voyage  du),  p.  280,  262,  294,  326,  358, 
389. 


ÉTRANGER 

ALLEMAGNE 


Ambassade  expiatoire  de  Chine,  P-j*11- 
Assurances  sur  la  vie  en  1900,  p.  il-)- 

Banque  de  l'Empire  (Bilan  de  la),  p.  21,  56  88,  120, 
ï?l  1^,215,^,279,311.  342,  3^  ifo  *»,  471, 
503  536;  567,  601,  632,  664,  ^JJ7»  /59'  /9L 

Banque  de  l'Empire  et  La  crise,  p.  ~L>. 

Banques.  Voir  Létpziger  Bank. 


Banques  d'escompte,  p.  88. 

Bourse  (Réforme  des  lois  de),  p.  407.  „ 

Bourse  de  Berlin  (Courrier  de  la),  p.  &'™'™> 
152,  184,  216,  247,  280,  312,  343,  376,  408,  440,  4/1, 
504,  536,  567,  602;  632,  665,  690,  728,  759,  /9i,  823. 

Brème  (Mouvement  du  port  de),  p.  602. 

Budget  de  1902,  p.  759. 

Budgétaire  (Déficit),  p.  439. 

Caisse  d'épargne  de  Dresde  (Déconfiture  de  la),  p.  759 

Caisses  d'épargne  prussiennes,  p.  24. 

Caisses  d'épargne  prussiennes  en  189J,  p.  ôVi. 

Canal  de  Kiel,  p.  823. 

Canal  de  l'Empereur  Guillaume,  p.  >*tt. 

Canaux  (Question  des),  p.  311. 

Céréales  (Voir  Marche). 

Céréales  (Droits  proposés  sur  les),  p.  311. 

Charbon  (Abaissement  du  prix  du),  p.  bo4. 

Charbon  (Industrie  du),  p.  342.  ■ 

Charbons  (Importation  et  exportations  des),  p.  <Jio. 

Charbonnages,  p.  503,  759. 

Chemins  de  fer,  p.  183,  56/,  69o. 

Colonies  allemandes,  p.  664. 

Commerce  extérieur,  p.  279. 

Commerce  extérieur  en  1900,  p.  oti. 

Conflit  franco-turc,  p.  601. 

Dividendes  des  banques  et  des  industrie»,  p.  56. 

Douanes.  Voir  Tarifs. 

Douanes  (Recettes  des),  p.  247,  279. 

Emissions,  p.  88. 

Emprunt  prochain,  p.  503, 
Escompte  (Taux  de  V),  p.  407,  o6/. 

Faillite  de  la  «  Trebertrocknungsgesellschaft  »,  p.  56. 
Faillites,  p.  120,  151.  „ 
Fer  (Industrie  du),  p.  247,  342,  407,  602,   27,  823. 
Financière  (Situation),  p.  88,  215,  2'9.^VMouvelles} 
Fondations  pendant  le  Ie'  semestre  1901  (Nouvelles), 

p.  151. 

Hambourg  (Navigation  de),  p.  471,  632. 
Hambourg  en  1900  (Trafic  du  port  de,  p.  21o. 
Hambourg-América-Linie  (Rachat  de  la),  p.  632. 
Harpener  (Bilan  de  la),  p.  471. 
Houblon  en  Bavière  (Récolte  du)  p.  40/. 
Houille  (Production  de  la),  p.  183. 

Impératrice  Frédéric  (Mort  de  l'),  î>-  215. 

S&TS  figfcfr.       535,  567,  601,  664, 

695,  727,  791, 823. 
Leipziger  Bank  (Conséquences  du  krach  de  la),  p.  24. 
Lloyd  de  l'Allemagne  du  Nord,  p.  791. 
p^ac-Kinley  (Mort  du  Prés^entS  p.  375 
Marché  financier,  p.  56,  120,  342,  37o,  4dy,  4/i,  oo'» 

Marié  monétaire,  p.  24,  88,  183,  215,  247  ,  311,  375, 

471,  503,  535,  601,  695. 
Marchés  à  terme  sur  les  céréales,  p.  88. 
Manière  de  la  Prusse  en  1900  (Production),  p  439. 
Ministre  du  Commerce  (Déclarations  du),  p.  632. 
Miquel  (Mort  de  M.  de),  p.  342. 

Navigation  (Compagnies  de),  p.  503.  Voir  Hambourg. 

Recensement  de  1900,  p.  823. 
Récoltes,  p.  120,  601,  7o9. 

l£$Siï3Ll  eKsSnSion  du),  P.  375,  535. 

Tarifs  douaniers  p.  24,  120  W&ffi™f  ™> 

342  439,  535,  567,  601,  Obi,  095,  147,  /oy,  /ai. 
Trésor  (Situation  du),  p.  183,  601. 
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Tsar  (Entrevue  de  Guillaume  II  et  du),  p.  342,  375, 
407. 

Turquie  (Politique  allemande  en),  p.  535. 

Valeurs  industrielles  (Marché  des),  p.  24. 
Venezuela  (Contlit  avec  le),  p.  791. 


ANGLETERRE 


Afghanistan  (Affaires  d'),  p.  504. 

Agriculture  en  1901,  p.  312. 

Assurance  sur  la  vie  des  souverains,  p.  408. 

Banque  d'Angleterre  (Bilan  de  la),  p.  25,  57,  89,  121, 

152,  184,  217,  248,  280,  312,  343,  376,  408,  440,  4V2, 

504,  536,  568,  603,  633,  665,  696,  728,  760,  792,  824. 
Banques  allemandes,  p.  25. 

Banquet  du  Lord-Maire,  p.  633. 

Bourse  de  Londres  (Courrier  de  la),  p.  25,  58,  90,  121, 

153,  184,  217,  249,  281,  313,  34 i,  377,  409,  441,  478, 

505,  536,  569,  603,  634,  666,  697,  76,  761,  792,  824, 
Budgétaire  (Situation),  p.  471. 

Chambre  des  Communes,  p.  152. 

Charbon  (Production  et  exportation  du),  p.  568. 

Chemins  de  fer,  p.  152,  153,  216,  248. 

Chemins  de  fer  en  1900,  p.  505. 

Chine  (Expédition  de),  p.  184. 

Colombo-Vénézuélien  (Conflit),  p.  280. 

Commerce  extérieur,  p.  56,  57,  216,  343,  344,  472,  504, 

633,  760. 
Commerciale  (Situation),  p.  440. 
Concurrence  allemande,  p.  665. 
Coopératives,  p.  665. 

Dette  publique,  p.  504,  792. 
Discours  de  Lord  Salisbury,  p.  633. 
Discours  du  Trône,  p.  248. 

Discours  de  M.  Hichs-Beak  et  de  M.  Merley,  p.  602. 
Discours  ministériels,  p.  25. 

Dividendes  des  Banques  et  des  Compagnies  de  chemins 

de  fer,  p.  120. 
Douanes  (Rapport  des  commissaires  des),  p.  312. 

Emissions,  p.  25,  89,  184,  343,  408. 
Emprunt  français,  p.  792. 
Emprunts  (Bill  sur  les),  p.  56. 
Escompte  (Taux  de  F),  p.  248,  440,  568,  602. 

Financière  (Situation),  p.  89,  120. 

Guerre  sud-africaine,  p.  25,  56,  89,  184,  376.  408,  504, 
602,  696,  823. 

Guerre  sud-africaine  (Dépenses  de  la),  p.  56,  120,  152, 
216,  633.  Voir  Har court,  Indemnité. 

Harcourt  et  les  dépenses  de  la  guerre  (Sir  Willam), 
p.  120. 

Impôts  (Nouveaux),  p.  602. 

Income  tax,  p.  696. 

Indemnité  sud-africaine,  p.  568. 

Index-numbers  de  «  YEconomist  »,  p.  440. 

Industrielle  (Situation),  p.  343, 

Kitchener  (Circulaire  de  Lord),  p.  216. 

Mac-Kinley  (Attentat  contre  M.),  p.  343. 
Mac-Kinley  (Mort  de  M.),  p.  376. 

Marché  monétaire,  p.  25,  56,  89,  184,  248,  280,  312,  440, 

504,  536,  568,  633,  696,  783,  760,  792,  823. 
Marine  marchande,  p.  602. 
Minière  (Production),  p.  568,  569. 


Parlement  (Clôture  du),  p.  248. 
Parlement  (Convocation  du),  p.  471. 
Parti  libéral,  p.  56,  89. 
Politique  extérieure,  p.  568. 
Prix  de  gros,  343. 

Rosebery  (Manifeste  de  Lord),  p.  89,  792. 
Salaires  en  1900,  p.  376. 

Stock-Exchange,  p.  56,  89,  120,  184,  408,  440,  665,  728, 
792,  823. 

Trades-Unions  (Congrès  des),  p.  312,  728. 

Trésor  (Situation  du),  p.  376,  536. 

Trust  (Message  de  M.  Roosevelt  et  les),  p.  760. 

Valeurs  américaines,  p.  665. 

Venezuela.  Voir  Colombie. 

Vin  (Consommation  du),  p.  281. 

Vins  (Rapport  sur  la  culture  des),  p.  280. 


AUTRICHE-HONGRIE 


Betterave  en  1901  (Culture  de  la),  p.  635. 

Bourse  de  Vienne  (Courrier  de  la),  p.  122,  282,  345,  378, 

474,  537,  634,  635,  697. 
Bourse  de  Vienne  (Débâcle  à  la),  p.  377. 
Budget  de  1902,  p.  473,  536,  537,  697. 
Budget  de  la  Bosnie-Herzégovine,  p.  122. 

Chemins  de  fer,  p.  122,  473. 

Commerce  avec  la  France,  p.  697. 

Commerce  extérieur,  p.  121,  281,  345,  634,  697,  793. 

Commerciaux  entre  la  Hongrie  et  l'Autriche  en  1900 

(Echanges),  p.  634. 
Crise  financière  et  industrielle,  p.  473. 

Dette  austro-hongroise,  p.  697. 

Elections  hongroises,  p.  473. 

Financière  (Situation),  p.  121,  536. 

Houblon  (Récolte  du),  p.  377. 

Impôts  (Rendement  des),  p.  537. 
Industrielle  (Situation),  p.  121,  344. 
Investitures  (Emprunt  des),  p.  121. 

Parlement  hongrois  (Dissolution  du),  p.  344. 
Parlementaire  (Situation),  p.  634,  697. 

Récoltes,  p.  121,  635. 

Récoltes  en  Hongrie,  p.  281,  377. 

Sucrière  1900-1901  (Campagne),  p.  345. 

Tarif  douanier  autonome,  p.  121,  377. 

Tarif  douanier  allemand,  p.  473. 
Tarifs  douaniers  étrangers,  p.  377. 

Valuta  (Rétablissement  de  la),  p.  281,  341. 


BELGIQUE 


Banque  Nationale,  p.  249. 

Bourse  de  Bruxelles  (Commission  de  la),  p.  666. 

Bourse  de  Bruxelles  (Cote  de  la),  p.  761. 

Bruxelles  (Population  de),  p.  409. 

Budget  de  1902,  p.  570. 
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Budget  de  l'Etat  indépendant  du  Congo,  p.  313. 
Budgets  de  l'Etat  indépendant  du  Congo  (Progression 
des),  p.  378. 

Caisses  d'Epargne,  p.  90.  538. 

Caoutchouc  en  1900,  p.  345. 

Chemin  de  fer  du  Congo  (Recettes  du),  p  2lH. 

Chemins  de  fer,  p.  154,  345,  409,  538,  729. 

Commerce  extérieur,  p.  123,  154,  249,  538,  698. 

Commerce  de  l'Etat  indépendant  du  Con^o,  p.  Vil. 

Dette  publique,  p.  635. 

Emprunt  de  l'Etat  du  Congo,  p.  559,  003. 

Finances,  p.  154,  603. 

Houille,  p.  603. 

Impôts  (Rendement  des),  p.  26,  382. 

Marché  (Situation  du),  p.  26,  58,  90,  122,  153,  185,  217, 
249,  282,  313,  345,  378," 409,  441,  474,  538,  569.  603, 
635,  666,  698,  729,  761,  793,  824. 

Minérale  (Statistique),  p.  47'4. 

Recensement  de  l'Etat  indépendant  du  Congo,  p.  660. 
Récolte  de  1901,  p.  729. 

Valeurs  mobilières,  p.  122. 


BULGARIE 


Budget  de  1901,  p.  154. 

Chemins  de  fer,  p.  154. 
Commerce  extérieur,  p.  252,  348. 

Forestière  (Nouvelle  loi),  p.  444. 

Récolte,  p.  701. 

Sobranié  Ouverture  du),  p.  578. 


DANEMARK 


Budgétaires  (Recettes),  p.  124. 
Budget  de  1902-1903,  p.  506. 

Boissons  et  Denrées  contrôlées  par  l'Etat  (Production 
des),  p.  630. 

Commerce  extérieur  en  1900,  p.  635. 

Dette  publique,  p.  12V 

Emprunt,  p.  505. 


ESPAGNE 


Banque  d'Espagne,  p.  20,  58,  91, 155,  314,346,  378,409, 
441,474,  506,538,  570,  604,  j  636,  666,  698,729,  761, 
793,  «25. 

Bourse  (La),  p.  26,  58,  91,  155,  185,  218,  250,  814,  346, 
37X,  W.),  Vil,  4  74,  500,  538,  570,  604,  030,  006.  698, 
720,  761,  793,  825. 


Bourse  de  Madrid  (Courrier  de  la),  p.  27,  60,  92,  155, 
187,  219,  251,  284,  815,  840,  379,  410,  443,  475,  507. 
539,  571,  605,  637,  667,  699,  730,  762,  794,  826. 

Budget,  p.  58,59,  570,  606,  698,  825,  826. 

Change,  p.  283,  509. 

Chemins  de  fer  espagnols  (Recettes  des),  p.  27,  59,  91, 
155,  180,  219,  250,  283,  346,  879,  410,  442,  475,  507, 
539,  571,  004,  037,  007,  099,  780,  762  ,  794,826. 

Commerce  extérieur,  p.  91,  218,  314,  315,  441,  507,  570. 

Dette,  p.  L55. 

Douane  en  or  (Paiement  des  droits  de),  p.  729. 
Douanières  (Recettes),  p.  284. 

Emprunt  (Bruit  d'),  p.  218. 

Escompte  (Taux  de  1'),  p.  283. 

Exercice  1900  (Liquidation  définitive  de  V),  p.  92. 

Exercice  1901  (Liquidation  probable  de  l'j,  p.  92. 

Financiers  (Projets  ,  p.  91,  218,  474. 

Impôts  sur  les  utilités,  p.  589,  571. 

Maroc  (Question  du),  p.  250. 

Minière  (Industrie),  p.  410. 

Minière  en  1900  Industrie),  p.  250,506. 

Olives  i  Récolte  d'),  p.  26. 

Parlementaires  (Discussions),  p.  155. 

Situation  (La),  p.  26  ,  58,  91,  250,  314,  346,  378, 
409,  441,  474,506,  538,  570,  004  ,  630,  666,  698,  729, 
761,  793,  825. 

Sucrière  (Industrie),  p.  636,  699,  82o. 

Travaux  publics  de  M.  Villanueva,  p.  250. 
Trésor  (Emission  d'obligations  du),  p.  825. 
Trésor  (Situation  du),  p.  26,  27,  155,  185,  180,  288,  379, 
442,  604,  730,  762. 

Union  nationale  (Plans  de  1'),  p.  667. 

Vacances,  p.  155. 


GRÈCE 


Athènes  (Evénements  d'),  p.  699. 
Budget,  p.  187. 

Commerce  extérieur,  p.  187,  605. 

Dette  publique  (Revenus  affectés  au  service  de  la  . 

p.  187,  700. 
Douanes  (Recettes  des),  p.  187. 

Marché,  p.  699. 
Marine  marchande,  p.  605. 
Ministère  Zaimis,  p.  699. 
Ministérielle  (Crise),  p.  090. 
Monopoles  (Recettes  des),  p.  187. 

Navigation  (Mouvement  de  la),  p.  187,  605. 
Raisin  de  Corinthe  (Exportation  du),  187. 


HOLLANDE 


Budget  de  19Ô2,  \>-  175. 
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ITALIE 


Actions  de  Sociétés  industrielles  financières  (Valeur 

des),  p.  60.  507. 
Affaires  ext>  rieurcs.  p.  284. 
Agraires  (Mouvements),  p.  379,  410,  <>0/. 
Agricoles  (Produits),  p.  60. 
\ïiemagne.  Voir  Douaniers. 
Anniversaire  de  la  mort  du  roi  Humbert,  p.  156. 

Banque  de  Rome.  p.  826. 

Baratieri  (Mort  du  général),  p.  219. 

Bourse  de  Rome  (Courrier  de  la),  p.  28,  60,  92,  124, 

156,  188,219,  251,  284  ,  315,  347,  411,  444,  477  ,  508, 

572,  637,  732,  763,  827. 
Bourses  (Projet  de. réorganisation  des),  p.  826. 
Bro"lio  (Exposé  financier  de  M.  di),  730,  762. 
Budget  de  l'exercice  1901-1902,  p.  411,  637. 

Caisses  d'épargnes  postales,  p.  251. 
Carcano  (M.),  |>.  219. 

Carcano  (Projets  financiers  de  M.),  p.  284,  50/. 

Chambres  Voir  Ministère. 

Chemins  de  fer.  p.  251. 

Chemins  de  fer  en  1900-1901,  p.  827. 

Chine  (Dépenses  de  1  expédition  de),  p.  92. 

Commerce  extérieur,  p.  28,  92,  156,  315,  346,  443,  477, 

571,  572,  763,  826. 
Commerce  extérieur  en  1900,  p.  443. 
Conversion  (Fausse  annonce  d'une),  p.  379. 
Crédit  Foncier,  p.  124. 
Crédit  Franco-Italien,  p.  826. 
(  irîspi  (Mort  de  M.),  p.  219. 

Déclaration  du  Roi  à  Milan,  p.  476. 
Dégrèvements,  p.  410. 
Dette,  p.  156,  284. 

Dette  amortissable  (Projet  de  consolidation  de  la), 

p.  443. 
Dette  pensions,  p.  188. 
Douanes  (Recettes  des),  p.  176,  762. 
Douaniers  avec  l'Allemagne  (Arrangements],  p.  346. 

Financiers  du  Gouvernement  (Projets),  p.  28, 156,  188, 
219.  251,  346,  476,  571,  826.  Voir  Carcano,  Luzatti, 
Sonnino. 

Huile  d'olive  (Production  de  1'),  p.  92. 
Luzzatti  (Exposé  linancier  de  M.),  p.  443. 
Maïs  (Production  du),  p.  763. 

Marché  financier,  p.  28,  92,  124,  188,  219  ,  284,  379, 
110,  507. 

Minérale  (Production),  p.  508,  637. 
Ministère  et  les  Chambres,  p.  60. 
Ministérielle  'Crise  ,  p.  188,219. 
Monopoles,  p.  124. 

Pensions,  p.  123.  Voir  Délie. 
Politique  (Lai,  p.  92. 

Récolte  (Dernière),  p.  379. 

Rente  Consolidée  5  0/0  (Règlement  sur  les  opérations 
de  la),  p.  637. 

Pente  3  50  0  0  (Projet  de  création  d'une  nouvelle), 
p.  762. 

Sonnino,  sur  les  réformes  financières  et  sociales  (Ar- 
ticle de  M.),  p.  410. 

Travaux  publics  (Grands),  p.  571. 
Trésor  (Bons  du),  p.  571. 

Trésor  (Situation  du),  p.  28,  156,  219,  251,  284,  315. 
346,  411,  476,  571,  637,  732,  762,  826. 


Trésor  à  la  fin  de  l'exercice  1900-1901  (Situation  du) 
p.  60. 

Vacances  parlementaires,  p.  826. 
Vr.  leurs  mobilières,  p.  188. 
Vendanges,  p.  507. 


LUXEMBOURG  (Grand -Duché) 


Chemins  de  fer  en  1900,  p.  251. 

Minière  et  métallurgique  (Industrie),  p.  253. 


NORVÈGE 


Commerce  extérieur  en  1900,  p.  411. 


PORTUGAL 


Banque  de  Portugal  (Conflit  du  (  rouvernement  avec 

la),  p.  794. 
Budget  des  colonies,  p.  315. 
Commerce,  p.  316,  795. 
Dette  extérieure,  p.  315. 
Dette  publique,  p.  412. 
Situation  (La),  p.  315. 
Trésor  (Situation  du),  p.  315. 


ROUMANIE 


Agricole  (Statistique),  p.  348. 

Banque  Nationale  (Convention   de   l'Etat  avec  la), 
p.  60,  61. 

Chambres  (Session  extraordinaire  des),  p.  60. 
Commerce  extérieur,  p.  253. 
Crédits  (Annulation  de),  p.  60. 

Finances,  p,  444. 

Récoltes,  p.  444. 

Trésor  (Situation  du),  p.  348,  573. 

Trésor  pendant  l'exercice  1900-1901  (Recettes  du),  p.  61. 


RUSSIE 


Céréales  et  produits  alimentaires  en  1900  (Commerce 
des),  p.  29. 

Chemin  de  fer  transsibérien,  p.  868,  700,  732,  795,  827. 

Chemins  de  fer  en  1900,  p.  93. 

Ciment  (Trust  du),  p.  667. 

Commerce  extérieur,  p.  93,  508,  732,  79). 
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Fonte,  p.  29. 

Houille  en  1900,  p.  509. 

Produits  alimentaires.  Voir  Céréales. 

Trésor  (Situation  du),  p.  28,  93,  509,607. 

Usines  métallurgiques  de  la  Russie  méridionale  en 
1900,  p.  156. 

Usines  métallurgiques  de  la  Russie  méridionale  pen- 
dant le  premier  trimestre  1901,  p.  605. 


SERBIE 


Budget  de  1902,  p.  540. 

Commerce  extérieur  en  1900,  p.  188. 

Elections,  p.  188. 

Session  (Ouverture  de  la),  p.  539. 


SUISSE 


Alcools  (Régie  des),  p.  572. 
Budget  de  1902,  p.  572. 

Chemin  de  fer  du  Jura-Simplon  (Rachat  du),  p.  125. 
220. 

Chemin  de  fer  du  Nord-Est  Suisse  (Rachat  du),  p.  412, 
669. 

Chemins  de  fer  de  l'Union-Suisse  (Rachat  du),  p.  412, 
669,  763. 

Chemins  de  fer  (Recettes  des),  p.  125,  412,  572. 
Commerce  extérieur,  p.  380,  763. 

Douanes  (Recettes  des),  p.  124,  220,  380,  572,  669,  763. 

Postes,  p.  125. 

Tarif  douanier,  p.  220,  579. 

Télégraphe,  p.  2^0. 

Traités  de  commerce,  p.  380. 


TURQUIE 


Chemins  de  fer  (Recettes  des),  p.  412,  541. 
Commerce  extérieur  pondant  Tannée  1313  (1897-1898), 
p.  540. 

Dette  publique  Ottomane,  p.  221,  412,  541. 

Egypte  (Commerce  extérieur  de  1'),  p.  220. 

Tabacs  (Régie  des),  p.  412. 

Tripoli  (Commerce  delà  régence  de),  p.  221. 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Agricoles  (U'iestions),  p.  29. 

Amazonas  (Situation  financière  de  l'Etat  d'I,  p.  221, 
638. 

Bahia  (Situation  financière  de  l'Etat  de),  p.  445. 
Budget  pour  1902  (Projet  de;,  p.  317,  349,  381. 
Budget  de  Minas-Geraes,  p.  477,  573. 

Céara  (Situation  financière  de  l'Etat  de),  p.  285. 
Chemin  de  fer  Central,  p.  413,  445. 
Commerce  extérieur,  p.  62,  125,  221,  253,  829. 

Dette  intérieure,  p.  764. 
Dette  publique,  p.  733. 
Douanières  (Recettes),  p.  62,  93. 

Election  présidentielle,  p.  441. 
Espirito-Santo  (Situation  de  l'Etat  d'),  p.  541. 

Financier  de  M.  Rodrigues  Alves  (Programme),  p.  606. 
Financiers  (Projets),  p.  157,  509. 

Manganèse  (Commerce  du),  p.  189. 

Mmas-Geraes  (Situation  économique  de),  p.  317,  669. 

Population  étrangère,  p.  173. 

Rio  (Agitation  à),  p.  285. 

Rio-de-Janeiro  (Situation  financière  de  l'Etat  de),  p.  541. 

Sam-Paulo  (Situation  financière  de),  p.  413. 
Situation  politique,  p.  413. 

CANADA 

Commerce  extérieur  en  1900,  p.  29. 

CHILI 

Budget  de  1902,  p.  829. 

Commerciale  (Expansion),  p.  829. 
Congrès  (  Ouverture  du),  p.  29. 

Financière  Situation),  p.  285. 

Ministère  (Nouveau),  p.  349. 

Président  (Nouveau),  p.  285. 

COLOMBIE 

Conllit  Venezuelo-Colombien,  p.  349,  381,  413,  445,  509. 
638,  701. 

ÉTATS-UNIS 

Banques  nationales,  p.  509,  638. 
Betterave  à  sucre  (Culture  de  la),  p.  221. 

Céréales  (Prévisions  de  la  prochaine  récolte  des),  p.  29. 
(  lharbons,  p.  701. 

Chemins  de  fer  (Fusion  des  réseaux  de),  p.  381. 

Chemins  de  fer  (Recettes  des),  p.  413,  477. 

i  Ihemins  de  fer  en  1:900,  p.  541. 

Commerce  extérieur,  p.  157,  445,  606,  796. 

Congrès  (Ouverture  du),  p.  733. 

Cuba  (Conquête  industrielle  de),  p.  258. 
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Exercice  1900-1901,  p.  62. 
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Gage  (Rapport  de  M.),  p.  704. 

Grève  des  ouvriers  métallurgistes,  p.  125,  157,  189, 
221,  350,381. 
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510,  542,  574,  007,  0:38,  009,701,  734,  705,  790,  829. 

Message  présidentiel,  p.  733. 

Pensions,  p.  477. 

Philippines.  Voir  Tarif. 

Porto-Rieo  (Commerce  extérieur  de;,  p.  253. 

Sucre  Production  du),  p.  669. 

Tarif  douanier  pour  les  Philippines  (Nouveau),  p.  62. 
Trésor  (Situation  du),  p.  93,  285,  445,  573,  829. 
Trusts  (Question  des),  p.  62. 
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Banques  du  Mexique  (Situation  des),  p.  125,  254,  478. 
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Café  mexicain,  p.  413. 

Chemin  de  fer  de  Mexico  à  Tampico  et  au  Golfe  (Non- 
veau),  p.  62. 
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Commerce  extérieur,  p.  158,  222,  317,  350,  446,  705, 
796. 

Congrès  (Ouverture  du),  p.  413. 
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Rudgétaires  de  l'exercice  1900  (Résultats;,  p.  701. 
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Terres  publiques,  p.  446*. 
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Douanières  (Recettes),  p.  190. 


ASIE 


CHINE 

Banques.  Voir  Spéculation. 

Commercial  (Mouvement),  p.  382. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 
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ation 
aire 
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Ar- 
gent 


Circul 
fiduci 
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1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


o  juillet. . 

20  juin  

2ï  juin . 

4  juillet.. 


FRANCE 

2.149 
2.466 
2.4S4 
2.43b 


Banque  de  France 


1.14111  4.064 
1.122  3.967 
1.121  3.956 
1.119H  4.056 


530 
569 
615 
311 


815 

46J 
561 
498 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


30  juin 
15  juin . 
21  juin. 
39  juin. 


689 
830 
811 
731 


339 
409 
414 
370 


1  637 
1.346 
1.367 
1.719 


620 
830 
854 
757 


1.120 
937 
964 

1.322 


juin 
mai 
mai 
juin 


ALLEMAGNE  - 

70  34 

71  35 
61  33 
67  33 


Banques  locales 


211 
191 
186 
181 


116 

133 
133 


287 
171 
189 
191 


490 
489 
508 


118 
79 
72 

131 


22 
102 

98 
95 


5/, 
4 

3K 

3  y; 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


juillet. 

juin. . . 
juin. . . 
juillet. 


817 

945 
960 
940 


ANGLETERRE 


avril  . . . 
février  . 
mars. . 
aviil  . . , 


132 
140 
136 
126 


14 
13 
14 

22 


ANGLETERRE 


avril  . . . 
février  . . 
mars. . . . 
avril 


72 
76 
76 
70 


10 

9 
9 
15 


774  1.019  763 

735  974  081 

750  1  022  741 

773  1.166  885 

Banques  d'Écosse 

188 
186 
185 
187 

Banques  d'Irlande 

167  II*    a  I  » 

171  »  »  | 

171  »  » 

174  II     n  I  » 


Encaisse 

c 

o  9 
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ci  'rt 

«î  tp  ô> 

o  — 

"  ■£ 

T3  S. 
u  S 
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Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

8  "ara 

O  o>  a. 

Porte 
feuill 
esconq 

Avanc 
s.  valet 
mobilié 

Tau: 
l'esco 

1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Bongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


GRECE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1900  30  juin  

1901  15  juin  

190  1    22  juin  

1901  ■  29  juin  


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


10  juin, 
20  'ma  i  . 
31  mai  . 
10  juin. 


NORVEGE  —  Banque  de  Norvègs 


1900 

30  juin  

949 

244 

1.443 

38 

416 

59 

1901 

15  juin  

978 

280 

1.369 

80 

340 

53 

1901 

978 

281 

1.365 

89 

344 

53 

1901 

977 

280 

1.449 

73 

412 

57 

190  0   30  juin  

102 

139 

7 

34 

35 

1901    30  avril  

89 

» 

128 

4 

37 

13 

1901   31  mai  

90 

130 

4 

34 

13 

190  1    29  juin  

96 

142 

5 

36 

14 

1900 

30 

juin  

342 

423 

1 

548 

725 

1 

074 

216 

1901 

15 

330 

424 

1 

614 

723 

1 

113 

264 

1901 

22 

juin  

350 

426 

1 

606 

723 

1 

111 

261 

1901 

29 

juin  

350 

427 

1 

605 

727 

1 

111 

276  l 

1900 

31 

mars  

2 

136 

74 

32 

10 

1901 

28 

février  . . . 

2 

» 

141 

94 

31 

'.) 

1901 

31 

mars ...  i . 

2 

» 

142 

61 

32 

9 

1901 

30 

avril  

2 

» 

137 

62 

32 

9 

4'/. 

4 


1900 

28  juin. . . . 

.1  94 

13 

565 

56 

469 

60 

4 

1901 

13  juin .... 

.  93 

18 

575 

54 

467 

56 

3 

1901 

20  juin  

.  93 

18 

573 

47 

471 

58 

3 

1901 

27  juin . . . . 

.  1  92 

18 

581 

58 

483 

55 

3 

1900 

31 

4 

7 

12 

02 

23 

18 

8 

1901 

14 

10 

5 

23 

75 

23 

18 

8 

1901 

22 

10 

5 

24 

75 

23 

18 

8 

1901 

31 

11 

5 

24 

77 

23 

17 

8 

6 

VA 

SJ4 


3M 

3  y, 

3'/, 

VA 


6 'A 
6VS 
6/, 

6  y. 


123 

152 

458 

12 

130 

111 

3 

146 

143 

466 

7 

130 

100 

3 

151 

143 

463 

8 

124 

100 

3 

154 

144 

472 

5 

124 

101 

3 

1900    10  juin. 

297 

64 

802 

189 

283 

36 

5 

190  1    20  mai  . 

291 

57 

746 

195 

299 

33 

5 

1901    31  mai  . 

291 

57 

750 

195 

312 

34 

5 

1901    10  juin. 

291 

■58 

746 

181 

305 

32 

5 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1900    10  juin 

66 

13 

241 

62 

66 

30 

5 

1901   20  mai . 

68 

13 

244 

53 

81 

30 

5 

1901    31  m»,i  . 

68 

13 

248 

61 

•  85 

30 

5 

1901   10  juin. 

68 

13 

250 

57 

83 

30 

5 

35 

2 

53 

36 

37 

4 

5 

35 

2 

54 

32 

37 

4 

5 

35 

2 

56 

33 

41 

4 

5 

35 

2 

37 

33 

41 

4 

5 

1900 

31 

35 

» 

16 

65 

1 

1* 

1901 

31 

40 

!  S! 

8 

69 

1 

» 

» 

1901 

30 

42 

i  84 

13 

70 

1 

6 

» 

» 

1901 

31 

43 

1    85  1 

12 

67 

1 

6 

PORTUGAL 

—  Banque  de  Portugal 

» 

11 

1900 

13 

27 

50 

380 

14 

87 

16  i 

5/, 

» 

» 

1901 

29 

27 

46 

370 

13 

92 

21  1 

5% 

» 

» 

1901 

5 

27 

46 

379 

12 

90 

19  i 

■ 

1901 

12 

27 

46 

378 

14 

91 

19  1 

VA 
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Encaisse 

ation  1 
aire  1 

PRINCIP.  CHAPITRKS 

0 

métallique 

-   0  _J 

cy- 

«  «  J> 

v  •* 
•o  g- 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circu 
fiduci 

v  o  û 

Porte 
feuitl 
esconi^ 

Avanci 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau? 
l'esco 

ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900    23  juin  

33 

4 

114 

16 

51 

22 

1901     8  juin  

36 

8 

120 

I!) 

42 

n 

1901    la  juin  

3B 

6 

120 

11 

43 

n 

1901    22  juin  

37 

6 

122 

20 

43 

16 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900  22  juin. 

1901  5  juin. 
1901  15  juin. 
1901  22  juin. 


2.164 

218  1 

1.429 

378 

520 

378 

1.854 

197 

1.488 

366 

592 

375 

1.885 

202 

1.472 

355 

581 

356 

1.889 

202  | 

1.471 

366 

583 

349 

5X 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 

15 

juin  

20 

2 

74 

11 

40 

21 

» 

1901 

15 

mai  

21 

3 

62 

22 

41 

21 

1901 

31 

mai  

21 

3 

63 

27 

42 

22 

1901 

15 

juin  

21 

3 

63 

26 

43 

22 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900    31  mai  

5 

9 

32 

2 

8 

7 

1901    31  mars  

6 

9 

34 

Ô 

8 

7 

1901    30  avril  

5 

9 

34 

1 

8 

7 

5 

9 

33 

2 

8 

7 

SUEDE  —  Banque  Royale 


43 

7 

87 

59 

122 

23 

1901    31  mars   

53 

7 

92 

62 

108 

16 

190  1    30  avril  

57 

7 

86 

63 

104 

11 

57 

7 

89 

ol 

100 

11 

6 

5  v, 

S  54 
5  h 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


13 

12 

106 

741 

308 

141 

» 

1901    31  mars  

13 

14 

117 

795 

324 

143 

» 

190  1    30  avril  

13 

13 

111 

810 

310 

145 

» 

1901    31  mai  

13 

13 

106 

816 

335 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1900 
1901 
1901 
1901 


30  juin. 
15  juin 
22  juin. 
29  juin. 


99 

9 

216 

1024 

167 

49 

102 

12 

209 

1118 

211 

48 

102 

12 

209 

1118 

211 

48 

102 

11 

210 

1118 

211 

48 

TOTAUX 


1900 
1901 
1901 
1901 


5  juillet.... 

20  juin  

27  juin  , 

4  juillet  


8.3S4 

2  769; 

14.961 

1  5.807 

6.917 

1.9191 

» 

8.719 

2.843 

14.523 

6  221 

6.351 

1  8941 

» 

8.781 

2.855 

14.524 

6.329 

6.534 

1.8581 

» 

8.679 

2.803115.090 

1  6.270 

7.027 

1.9441 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1896 
1897 
1898 
1899 
1900 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 


7.953 

2.578 

8.746 

2.546 

8.160 

2.636 

7.850 

2  585 

8.211 

2.607 

14.585 
15.254 
14.975 
14.992 
15.906 


8.858 

6.092 

3.651 

8.548 

6.661 

3.453 

» 

8.999 

7.620 

3.594 

9.321 

8.352 

4  037 

» 

9  505 

8  514 

4.171 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fais  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OKANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
GlianL'es  sur  Paris,  de 


29  mai 

5  juin 

12  juin 

19  juin 

26  juin 

3  juill. 

47 

95 

47 

95 

47 

77 

47 

77 

47 

37 

47 

83 

100 

n 

100 

15 

100 

12 

100 

13 

500 

lu 

100 

12 

167 

167 

167 

L64 

50 

157 

50 

157 

37 

60 

37 

90 

38 

75 

40 

50 

40 

20 

37 

50 

81 

23 

81 

15 

80 

93 

80 

90 

80 

90 

80 

05 

100 

13 

100 

12 

100 

01 

100 

OS 

100 

03 

100 

lu 

102 

211 

102 

20 

lui 

lui 

20 

loi 

100 

N0 

Conslantinople.  . .  , 

22 

86 

22 

90 

22 

90 

22 

92 

22 

88 

22 

91 

81 

2'i 

81 

17 

81 

80 

o:, 

Ml 

95 

81 

10S 

42 

105 

22 

104 

90 

lot 

62 

101 

43 

lui 

38 

100 

25 

100 

21 

100 

15 

101) 

07 

100 

01 

99 

95 

764 

763 

760 

763 

762 

760 

Londres  

25 

36 

25 

36 

25 

37 

25 

35 

25 

36 

25 

33 

37 

40 

37 

75 

38 

H7 

40 

39 

87 

38 

12 

106 

37 

105 

27 

104 

104 

62 

104 

50 

104 

12 

Salut-PéterRhoiiro-. 

37 

33 

37 

30 

37 

30 

37 

30 

37 

27 

37 

27 

95 

50 

95 

50 

95 

27 

95 

15 

95 

07 

95 

ni 

—     [à  3  moii  .. . . 

95 

55 

95 

55 

95 

35 

05 

25 

95 

13 

95 

15 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  pipier court 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St.-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 


Londres   — 

—    «k.  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  fie  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.)... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre:  916")  .. 

—  —  nouv.  titre  :  900" 
Couronnes  de  Suéde   


Plus 


4  % 

i 

4% 

4  % 
t% 

moins 

3  % 

3  % 

5  % 

4  % 
4% 

au  pair 
3437  » 
218  89 


6  juin 


206  37 
121  9 
103  62 


362  50 
387  . 
261  50 


25  165 
13  19 
0  19p. 
5  25p. 
0  31p. 
514  50 


3437  .. 

100  50 

80  50 

25  80 

20  60 

40  .. 

27  50 


13  juin 


200 
122  19 
103  75 


360  . 
m  .. 
263  .. 


25  20 
25  22 

0  16p. 

5  ..p. 

0  25p. 

515  .. 


3437 
100  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  30 


20  juin  27  juin 


206  87 
122  19 
103  87 


SS6 
388  .. 

m  .. 


23  185 
25  205 

0  19p. 

4  87p. 

0  19p. 

515  . . 


3437  .. 
100  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


206  56 
122  19 
103  87 


357  . 
388  . 
203  . 


25  185 
25  205 

0  19p. 

4  .50p. 

0  12p 

515  30 


3437  .. 
100  .. 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


4  juill. 


206  62 
122  12 
103  87 


364 
388 
263 


25  165 
25  183 

0  19p. 

4  50p. 

0  06p 
515  50 


3437  .. 
98  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies]  s  a, 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  ... 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or)... 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (pesopap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(ShaiijhJi)(taëlarg.) 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  4  juillet  1901 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 


En 

.  100 

OS 

En 

Angleterre  

.  100 

13 

En 

Autriche-Hongrie . . 

.  100 

OO 

Eu 

Belgique  

.  100 

10 

Eu 

Espagne  

.  137 

36 

En 

Grèce  

157 

En 

Hollande  

.  99 

82 

En 

.  104 

71 

En 

Portugal  

.  142 

00 

En 

100 

80 

En 

100 

39 

Eu 

100 

06 

100  francs 

en  billets  de  banque  étranger» 
valent  en  France  : 

Billets  A  llemands   99  92 

—  Anglais   99  87 

—  Austro-Hongrois .  99  91 

—  Belges   99  81 


Espagnols- 
Grecs. 


72  80 

63  69 

—  Hollandais   100  18 

—  Italiens  


95  50 

Portugais  .•!   69  97 


Roumanie 
Bttsses  


99  20 
99  61 


Aux  Etats-Unis   100  58 

Au  Mexique   215  47 

En  Iiépull.  Argentine ..  234  14 

Au  Chili   114  54 

Au  Brésil   234  71 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon  ,   97 

En  Chine   222  35 


—     Suisses   99  94 


Pièces  des  Etats-U?iis   99  42 

—  du  Mexique   46  40 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  70 

—  du  Chili   87  30 

—  du  Brésil   42  60 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   44  98 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  4  juillet  1001. 

La  cote  des  changes  ne  présente  qu'un  médiocre  intérêt.  Lo 
papier  hollandais  gagne  1/16  el  s'inscrit  à  206  62;  5'  papier 
allemand  perd  1/16  a  12'.'  12;  la  devise  austro-hongroise  est 
très  ïermeà  10:s  87. 

Sur  la  nouvelle  que  certains  groupes  parlementaires  sont, 
disposés  a  user  de  leur  initiative  pour  présenter  des  projeté 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


relatifs  à  la  restauration  du  change,  la  devise  espagnole 
passe  de  357  à  364.  on  trouvera  dans  le  corps  du  journal  une 
informai  ion  à  co  sujet. 

La  Lisbonne  reste  à  388  :  le  Saint-Pétersbourg  à  263  et  le 
versement  à  267. 

La  baisse  du  taux  de  l'escompte  à  la  Banque  à" Angleterre 
a  eu  pour  conséquence  la  faiblesse  du  change  sur  Londres  ; 
nous  trouvons  la  traite  à  25*16 1/2  et  le  chèque  à  25,18  1/2. 

11  est  fort  possible,  avec  la  tension  monétaire  qui  se  mani- 
feste à  New  York,  où  mercredi  les  reports  ont  atteint  20  0/0, 
que  les  Etats-Unis  demandent  de  l'or  ;  dans  ce  cas,  la  Banque 
d'Angleterre  serait  amenée  à  hausser  son  escompte,  tant pour 
défendre  son  encaisse  que  pour  attirer  l'or  français  ;  par 
conséquent,  nous  ne  croyons  pas  à  la  durée  de  la  baisse  du 
change  sur  Londres,  ni'au  maintien  du  taux  de  3  0/0  à  la 
Banque  d'Angleterre. 

La  perte  du  papier  belge  est  do  0.10  0/0,  celle  du  papier 
italien  de  4  50  0/0,  comme  la  semaine  dernière  ;  par  contre, 
le  papier  suisse  est  presque  au  pair,  ainsi  le  trafic  d'écus, 
qui  a  duré  si  longtemps  entre  la  France  et  la  Suisse  est  à 
peu  près  arrêté.  Le  New-York  est  à  515  50,  sans  changement, 
malgré  l'énorme  différence  entre  les  exportations  et  les 
importations. 


CHANGES  SUR 


LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singi'poui't,  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

flôïig-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  — 

Vâlparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


S  juin 


2'0  5/8 
2/0  1/16 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
1/11  1/2 
2/8  3/8 
11  1/2 
15  3/8 

133  90 
77/9  1/4 
27  1/16 


12  juin 


2/0  5/8 
2/0  ./. 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
1/11  1/2 
2/8  3/8 
11  3/8 
15  29/32 

133  20 
77/9  m 
27  7/16 


19  juin 


2/0  5/8 
1/11  15/16 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
1/11  1/2 
2'8  1/4 
11  1/2 
15  7/8 

133  90 
77/9  1/4 
27  3/8 


26  juin 


2/0  5/8 
1/11  15/16 


1/3  7/8 
1/3  29/32 
1/11  1/2 
2/8  1/4 
11  7/32 
15  31/32 

134  30 
77/9  1/4 
27  5/16 


3  juillet 


2/0  5/8 
1/11  13/16 


1/3  29/32 
1/3  7/8 
1/11  3/8 
2/8  ./. 
11  17/32 
15  11/16 

134  14 
77/9  1/4 
27  1/8 


L'argent  en  barres  a  reculé  de  3/16,  entraînant  avec  lui  le 
Singapour  et  le  Hong-Kong,  qui  perdent  respectivement  1/8, 
et  Lie  Sanghaî  qui  baisse  de  1/4.  Le  Yokohama  est  stéréotypé 
à  2/0  „5/8.  La  roupie  a  peu  varié  :  1/32  de  hausse  sur  le 
Bombay  ;  1/32  de  baisse  sur  le  Calcutta. 

Le  capital  est  à  bas  prix  dans  l'Inde  ;  les  Banques  du 
Bengale  et  de  Bombay  ont  réduit,  la  semaine  dernière,  leur 
escompte  de  5  à  4  0/0.  Dans  ces  conditions,  les  acheteurs  de 
billots  du  Conseil  sont  assez  réservés  et  ne  poussent  pas  les 
prix  aux  adjudications. 

Le  Rio  est  en  bonne  reprise  à  11  17/32,  le  Valparaiso  perd 
9/32  :  à  Buenos-Ayres,  la  prime  de  l'or  est  de  134  14  0/0. 

A  Londres,  on  cote  l'or  77/9  1/4;  les  monnaies  allemandes 
et  françaises  conservent  leur  com-s  de  76/5  et  les  monnaies 
américaines  et  japonaises  valent  76/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres  : 


Entrées 

Australie  £ 

Le  Cap  

Total  


Sorties 

67.000  Bombav  £  5.000 

3.000 


70.000 


Toi  al. 


5.000 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  13  au  19 
juin  1901,  se  sont  élevées  à  91.500  liv.  st.,  soit,  depuis  le 
1"  janvier,  un  total  de  4.318.311  liv.  st.,  contre  3.315.138 
livres  sterling  pendant  la  période  correspondante  de  1900. 

Il  n'y  a  pas  eu  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 

Escompte  hors  Banque 
6  juin     13  juin   20  juin   27  juin  4  juillet 


Places 


Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(time  money 
Il  est  passé 


2  ./. 

2  11/16 

3  1/4 

3  3/4 


2  3/8 

3  1/8 

3  1/4 

4  1/4 
cette  semaine, 


2  1/2 

2  7/8 

3  1/4 

4  1/2 


2  ./. 

2  1/2 

3  1/8 

4  1/2 


2  1/2 

2  7/16 

3  0/0  - 

5  0/0 


il  est  passe,  celle  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
bouse  »,  268  millions  sterling  de  leltres  de  change  et  mandais. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  ]iassé  243  millions  sterling  ;  il  y  a  donc  une  augmenta- 
tion de  25  millions. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'or  a  diminué  à  la  Banque  de  France  de  8.705.000  fr., 
la  circulation  a  prélevé  4.880.000  fr.  à  Paris  et  1.776.000  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  a  été  vendu  pour  2.576.000  fr.  de 


matières,  il  en  a  été  acheté  pour  467.000  fr.,  il  est  venu 
60.000  fr.  de  Tanger. 
L'argent  a  baissé  do  1.154.000  fr. 

La  circulation  a  pris  1.072.000  fr.  à  Paris  et  rendu  1  mil- 
lion 489.000  fr.  dans  les  succursales  ;  il  a  été  expédié  1  mil- 
lion 210.000  fr.  en  Suisse  et  420.000  fr.  au  Sénégal":  il  est 
venu  40.000  fr.  do  Tanger  et  19.000  fr.  de  Suisse. 

La  circulation  a  augmenté  de  100  millions,  les  comptes  cou- 
rants ont  baissé  de  134  millions,  le  portefeuille  perd  63  mil- 
lions, les  avances  gagnent  19  millions. 

La  Banque  d'Allemagne,  en  raison  des  besoins  de  fin  de 
mois  et  de  fin  de  semestre,  a  perdu  134  millions  de  métal; 
sa  circulation  a  augmenté  de  352  millions,  les  comptes  cou- 
rants ont  fléchi  de  97  millions,  le  portefeuille  a  grossi  de  358 
millions,  les  avances  de  59  millions.  La  Banque  est  très  près 
de  sa  limite  d'émission. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 
Entrées  Sorties 

Achat  en  barres... £     24.000   Roumanie  £  40.000 

Egypte   100  . 00C   Excédent  des  entrées  159.000 

Australie   75.000 

Total  des  entrées.  £   199TÔÔÔ        Total  égal  £  199.000 

Los  entrées  excèdent  les  sorties  de  3.975.000  fr.,  mais  la 
circulation  a  prélevé  43.975.000  fr.,  de  sorte  que  l'encaisse  a 
diminué  de  40  millions.  La  circulation  a  augmenté  de  23  Mil- 
lions, les  comptes  courants  de  144  millions,  le  portefeuille  de 
144  millions. 

La  Banque  d'Autriche-Hongrie  a  augmenté  sa  circulation 
de  84  millions,  ses  comptes  courants  ont  perdu  16  millions, 
son  portefeuille  a  grossi  de  60  millions,  ses  avances  de  4  mil- 
lions. 

La  Banque  de  Belgiquen'a  eu  à  répondre  qu'à  des  besoins 
assez  modérés;  sa  circulation  a  augmenté  de  8  millions;  ses 
comptes  courants  ont  baissé  de  9  millions;  son  portefeuille 
a  gagné  12  millions,  mais  ses  avances  ont  reculé  de  3  mil- 
lions. 

Rien  de  nouveau  à  la  Banque  d'Espagne. 

L'or  continue  à  affluer  à  la  Banque  des  Pays-Bas,  en 
raison  du  change  très  favorable  à  la  Hollande;  l'augmentation 
d'un  bilan  à  l'autre  est  de  3  millions. 

Il  y  a  peu  de  changements  à  la  Banque  de  Roumanie. 

Les  Chambres  viennent,  de  voter  la  convention  dont  nous 
avons  donné  l'économie  dans  notre  numéro  du  30  mai  der- 
nier. Rappelons  qu'en  échange  d'une  prolongation  du  privi- 
lège pour  dix  ans  au  delà  de  sa  durée  actuelle  et  d'un  cer- 
tain élargissement  de  la  circulation,  la  Banque  ferait  gra- 
tuitement le  service  do  Trésorerie  de  l'Etat  et  avancera  il  15 
millions  sans  intérè's. 

Les  autres  banques  ne  présentent  aucun  fait  intéressant. 


LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 

Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


Du  8  Depuis 

Du  8 

Depuis 

OR 

au  15  juin  lel"janv. 

au  15  juin 

le  1er  janv. 

Grande-Bretagne 

1.764.851 

» 

1.8.209.788 

204.208 

»  1.520.003 

Autres  pays  

425.791  1.716.960 

46.941 

936.799 

Total  1901... 

425.791  23.211.602 

46.941 

1.1 '.1.007 

—  1900... 

3.570.585  23.092.729 

28.592 

1. 310. 155 

—  1899... 

2.654.300  13.596.136 

39.869 

7.764.321 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

721.570  23.408.278 

» 

23.042 

»  278.120 

» 

3.883 

»  900 

223 

Autres  pays  

26.475  218.665 

57.443 

1.679.347 

Total  1901... 

748.045  23.905.963 

57.443 

1.706.495 

—  1900... 

856.215  23.167.310 

37.518 

1.797.966 

—  1899... 

789.814  23.125.125 

79.160 

1.705.439 

Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefcuill0 

166.7 

23.1 

888.3 

808.5 

177.2 

30.9 

984.2 

900.9 

173.3 

30.9 

982.8 

902.8 

172.3 

30.5 

971.4 

892.4 

1900  30  juin 

1901  15  juin  , 
1901  22  juin  . 
1901  29  juin 

Tous  les  chapitres  du  bilan  des  Banques  Associées  de 
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New-York  sont  en  diminution;  lii  tension  paraît  sérieuse  à 
New- York,  où  là  chuté  d'une  banque  do  Buffalo  a  causé  une 
vive  anxiété. 


Banque  du  Jupon 
(En  millions  qt  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

privés 

Por- 
tefeuille 

1900  26 

mai .. . 

85.3 

191.  8 

6.2 

74.5 

1901  11 

ma  i . . . 

62.1 

176.6 

7.4 

61.8 

1901  1S 

mai . . . 

62.7 

176.4 

6.9 

59.7 

1901  25 

mai. . . 

62.5 

180.6 

5.9 

60.2 

Le  bilan  de  la  Banque  du  Japon  ne  révèle  aucun  fait 
nouveau. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  problème  du  Change  en  Espagne 

M.  Yillaverde,  l'éminent  homme  d'Etat,  dont  le  nom  restera 
attaché  à  l'o-uvro  du  relèvement  économique  et  financier  de 
l'Espagne,  vient  de  publier  dans  le  Nuevo  Tiempo  du  mois 
de  juin  dernier,  une  étude  sur  la  question  du  change. 

L'importance  du  sujet  traité,  autant  que  la  haute  compé- 
fance  de  son  auteur,  nous  l'ont  un  devoir  de  reproduire  in- 
extenso  cette  étude. 


Ayant  l'intention  d'exposer  les  solutions  proposées 
en  termes  concrets  par  le  savant  Directeur  de  l'Eco- 
nomiste Européen,  M.  Edmond  Théry,  pour  résoudre 
le  problème  de  notre  cl i ange  extérieur,  il  ne  me  pa- 
raît pas  possible  de  répondre  à  l'appel  dont  on  m'a  ho- 
noré, sans  rendre  un  tribut  de  gratitude  et  de  justice  à 
•i  l  écrivain  pour  le  noble  intérêt  que  l'Espagne  et  son 
avenir  économique  lui  ont  inspiré. 

Ayant  accompli  ce  devoir,  je  vais  examiner  avec  la 
brièveté  et  l'exactitude  propres  à  un  compte  rendu  la 
série  des  conclusions  données  sous  forme  de  questions, 
non  sans  avoir  rappelé  que  leur  esprit  et  leur  tendance 
sont  ceux-là  mêmes  auxquels  obéissait  la  fin  d'un  dis- 
cours académique  que  j'ai  écrit  sur  la  question  moné- 
taire il  y  a  plus  de  onze  ans. 

Voici  les  paragraphes  auxquels  je  fais  allusion  et 
qui  résument  les  opinions,  qu'à  l'occasion  de  l'intéres- 
sante étude  de  M.  Théry  je  soutiens  encore  à  présent. 

«  Tout  conspire  a.  faire  que  le  désordre  monétaire 
né  de  la  dépréciation  de  l'argent  pèse  sur  nous  d'un 
poids  accablant  et  menace  chaque  jour  de  peser  plus 
lourdement  encore. 

«  Je  crois  avoir  exposé  impartialement  les  données 
économiques,  historiques  et  politiques  de  ce  problème 
complexe  et  difficile. 

«  Parmi  les  solutions,  celle  qui,  dans  le  moment 
présent  pourrait  nous  être  avantageuse,  parce  que  ré- 
tablir l'ancien  change  légal  de  15  1/2  tendrait  à  res- 
taurer la  valeur  marchande  de  notre  argent  circulant, 
offre  les  difficultés  et  rencontre  les  obstacles  que  j'ai 
Longuement  analysés. 

«  Quant  aux  autres,  autant  la  solution  du  bimétal- 
lisme avec  une  proportion  différente  en  harmonie  avec 
le  prix  du  marché,  que  la  solution  du  monométallisme- 
or  avec  démonétisation  lente  de  l'argent,  elles  impose- 
raient, si  jamais  elles  prévalaient,  des  sacrifices  con- 
sidérables pour  le  Trésor,  sacrifices  que  la  situation 
de  notre  Budgel  rend  difficiles,  mais  qui  seraient  for- 
cés en  présence  de  l'impossibilité  de  nous  résigner  à 
une  infériorité  monétaire  funeste  pour  notre  avenir 
économique.  Mais  aucune  de  ces  éventualités  théori- 
ques n'est  proche. 

h  II  faudra,  en  attendant,  conserver  une  politique 
monétaire expectante  que  l'on  devra  diriger  avec  habi- 
lité: ne  pas  grever  noire  situation  avec  de  nouvelles 
frappe*  d'argent;  mettre  tous  nos  soins  à  prévenir  le 
dénivellement  des  changes;  profiter  de  toute  contin- 
gence favorable  à  l'augmentation  de  notre  provision 
d'or;  exiger  dans  ce  but  de  notre  premier  établisse- 


ment de  crédit  les  services  qu'il  est  appelé  à  rendre 
comme  régulateur  privilégié  de  la  circulation  fiduciaire 
et  métallique  ;  accorder  enfin  à  la  législation  doua- 
nière et  aux  traités  de  commerce  l'attention  profonde 
et  vigilante  qu'ils  réclament  à  un  moment  aussi  cri- 
tique. » 

Sans  autre  préambule,  je  vais  rn'occuper  d'exami- 
ner les  conclusions  de  M.  Edmond  Thérv. 

1 

<•  Que  la  Banque  d'Espagne  ne  fasse  aucun  bénéfice  sur  le 
change  qu'elle  achète  avec  ses  propres  billets,  et  qu'elle  régula- 
rise les  fluctuations  de  la  prime  sur  l'or  par  des  remises 
faites  au  bon  moment,  à  l'aide  de  l'excédent  de  son  encaisse 
légale.  » 

Magistralement,  bien  qu'avec  une  excessive  dureté 
non  justifiée  contre  notre  premier  établissement  de 
crédit,  M.  Théry  traite  du  marché  du  change  dans  les 
chapitres  2  et  G  de  son  travail. 

On  ne  peut  soutenir  que  la  Banque  d'Espagne  soit 
exclusivement  responsable  de  la  politique  monétaire 
erronée  suivie  chez  nous  depuis  si  longtemps,  mais  elle 
pourrait  bien  être  dans  l'avenir  responsable  de  la  résis- 
tance à  corriger  et  à  réparer  les  résultats  de  cette  poli- 
tique, résistance  qu'une  opinion  très  étendue  signale  et 
condamne. 

Toujours  .en  raison  de  ses  fonctions  de  régulateur  de 
la  circulation,  il  appartient  à  la  Banque,  en  plus  de 
l'aide  qu'elle  doit  offrir  à  l'Etat  pour  la  réforme  moné- 
taire à  laquelle  je  ferai  allusion  en  examinant  la 
sixième  conclusion,  de  donner  dès  maintenant  au  com- 
merce et  en  général  au  pays  le  service  très  important 
de  modérer  la  prime  du  change  et  de  combattre  ses 
fluctuations  en  contrecarrant  la  spéculation  au  lieu  de 
l'aider  et  d'en  profiter  à  cause  des  bénéfices  qu'elle 
donne. 

Avec  un  tel  but  et  après  avoir  établi  dans  mes  con- 
férences avec  l'Administration,  une  ligne  de  conduite 
ultérieure  pour  l'accomplissement  de  ce  devoir  primor- 
dial de-toute  Banque  d'émission  privilégiée,  je  proposai 
au  Gouvernement  de  céder  à  la  Banque,  non  à  15,  mais 
à  19  0/0  de  prime,  l'indemnité  nord-américaine  de 
20  millions  de  dollars. 

Il  importe  de  rappeler  que  le  bénéfice  du  chèque  sur 
Paris  qui  s'était  maintenu  à  115  0/0  dans  la  période 
aiguë  delà  guerre  (mai  1898),  n'était  descendu  dans  les 
premiers  mois  de  1899  qu'à  une  moyenne  de  30,52  et 
28,93  0/0  en  oscillant  entre  34,60  et  28;  mais  en  avril  de 
la  même  année  1899,  il  arriva  à  coter  17  et  se  main- 
tint après  à  des  moyennes  mensuelles  de  19,52  à  22,68 
pour  100  jusqu'à  la  fin  juillet.  Diverses  causes,  parmi 
lesquelles  la  fin  et  l'épuisement  du  rapatriement  des 
capitaux  ;  la  pénurie  de  l'exportation  et  les  paiements 
considérables  faits  à  l'étranger  pour  achats  de  machines 
destinées  aux  fabriques  de  sucres,  d'électricité  et  autres, 
de  matériel  de  tramwavs  et  de  navires,  élevèrent  de 
nouveau  le  change  à  une  moyenne  mensuelle  qui  oscilla 
entre  23,31  et  30,65  pendant  mon  administration,  c'est-à- 
dire  jusqu'aux  premiers  jours  de  juillet  1900. 

Il  serait  injuste  de  déduire  de  ces  chiffres  que  la 
Banque  d'Espagne  n'a  pas  employé,  pour  contenir  la 
hausse  de  la  prime  des  effets  étrangers,  qui,  au  fond 
est  la  prime  sur  l'or,  les  moyens  propres  toujours  con- 
sidérables dont  elle  dispose  et  le  moyen  très  important 
qu'elle  acquiert  du  Trésor.  Je  ne  peux  mettre  en  doute 
les  déclarations  que  son  Administration  n'a  jamais 
cessé  de  me  faire,  ni  les  faits  précis  de  son  appui  accordé 
dans  des  conditions  avantageuses  à  toute  nécessité 
•véritable  et  S  toute  demande  sincèredu  commerce. 

Mais,  en  même  temps,  je  dois  dire  que  cette  expé- 
rience, en  plus  qu'elle  a  démontré  la  stérilité  de  tous 
les  efforts  faits  pour  arrêter  ledénivellcmenl  deschanges 
dans  la  limite  de  20  0/0  qu'un  examen  de  la  situation 
économique,  financière  et  monétaire  avait  permis  de 
fixer,  a  accrédité  dans  mon  esprit  la  conviction  qu'il 
est  manifestement  nécessaire  de  donner  au  Ministre 
des  finances  des  moyens  d'action  plus  puissants  sur 
la  Banque  d'Espagne,  en  ce  qui  a  trait  au  plan  de. 
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réforme  de  la  circulation  fiduciaire  et  métallique  des- 
tiné à  améliorer  le  change  international. 

Il  y  a  lieu  sans  doute  de  faire  figurer  dans  les  bases 
de  ce  plan  relatives  à  la  Banque,  l'abstention  de  tout 
bénéfice  sur  le  change  dont  le  commerce  devrait  être 
pour  cet  Etablissement  non  une  affaire,  mais  un  service. 

D'accord  de  tous  points  pour  cette  appréciation  avec 
la  doctrine  de  M.  Théry,  je  crois  nonobstant  que  tant 
qu'on  n'obtiendra  pas  une  chute  de  la  prime  sur  l'or  assez 
importante  pour  la  rapprocher  du  pair,  on  ne  saurait 
estimer'comme  opportunes  et  efficaces  les  entrées  do  ce 
métal  pour  régulariser  la  prime. 

La  Banque  peut,  en  attendant,  contenir  sa  hausse  et 
-modérer  ses  iluctuations  en  combattant  l'agio  par  l'offre 
de  papier  de  change  sans  bénéfice  et  même  avec  perte 
pour  satisfaire  aux  véritables  nécessités  du  commerce. 

II 

«  Que  la  Banque  relève  le  taux  de  son  escompte  et  surtout 
de  ses  avances  sur  titres,  comme  elle  l'a  fait  du  23  janvier 
1892  au  5  août  1899,  et  qu'elle  maintienne  le  nouveau  taux 
jusqu'à  ce  que  le  change  soit  tombé  au-dessous  de  15  0/0.  » 

Il  convient,  avant  tout,  de  signaler  que  M.  Théry 
formule  cette  conclusion  et  la  développe  dans  le  cha- 
pitre 4  de  son  étude,  comme  un  conseil  donné  à  la 
Banque,  conseil  fortifié  par  des  exemples  opportuns 
de  la  conduite  suivie  par  d'autres  établissements  ana- 
logues. La  fixation  du  type  et  des  types  de  l'escompte 
et  de  l'intérêt  des  prêts  sur  les  effets  publics  est,  en  effet, 
une  fonction  privée  du  Conseil  d'administration  qui 
échappe  par  son  caractère  commercial  à  toute  direction 
et  même  à  toute  influence  du  Gouvernement. 

L'attention  sera  certainement  attirée  par  le  tableau 
dans  lequel,  à  la  page  39  de  sa  brochure,  M.  Théry 
compare  l'escompte  de  la  Banque  d'Espagne  avec  celui 
des  Banques  les  plus  importantes  de  ï'Europe  et  le 
rapproche  des  cours  et  du  rendement  net  des  dettes 
de  chaque  Etat  négociées  à  la  Bourse  de  Paris. 

On  sait  qu'aujourd'hui  (1)  un  seul  établissement 
d'émission,  la  Banque  de  France,  a  son  escompte  au- 
dessous  du  nôtre  :  à  3  0/0;  que  les  établissements  de 
deux  pays  seulement  :  celui  de  Belgique  et  celui  des 
Pays-Bas,  l'ont  à  3  1/2  comme  celui  de  l'Espagne.  La 
Banque  d'Angleterre,  après  avoir  eu  l'escompte  à  6  0/0 
à  la  fin  de  l'année  1899  et  au  commencement  de  1900, 
l'avait,  en  juillet  dernier,  à  4  0/0  comme  la  Banque 
d'Allemagne  et  la  Banque  d'Aulriche-Hongric.  Le  taux 
d'escompte  de  la  Banque  de  l'Empire  allemand  a  été 
baissé  tout  récemment  :  il  était,  le  28  avril  dernier,  à 
4  1/2  0/0  au  lieu  de  5  1/2  et  5  pendant  l'année  anté- 
rieure. En  Suisse,  l'escompte  est  à  4  1/2;  en  Italie 
à  5,  en  Bussic  et  en  Portugal  à  5  1/2,  dans  les  autres 
pays  à  6  et  à  6  1/2. 

Il  ne  faut  pas  néanmoins  déduire  de  ces  chiffres  que 
le  capital,  étant  plus  cher  en  Espagne  que  dans  la 
plus  grande  partie  des  pays  cités,  il  y  a  eu  un  arbitraire 
évident  ou  une  erreur  inexcusable  dans  les  accords  du 
Conseil  de  la  Banque  sur  une  matière  aussi  délicate  et 
aussi  connue. 

La  hausse  de  l'escompte  ne  répond  pas  chez  nous  à 
la  nécessité  de  défendre  le  stock  d'or  existant  dans  les 
caisses  de  la  Banque,  puisque  la  Banque  d'Espagne  ne 
livre  que  de  l'argent  en  échange  de  ses  billets.  Il  est 
de  toute  évidence  que  ce  moyen  restreindrait  l'émis- 
sion en  réduisant  le  chiffre  des  billets  circulant  dont 
l'influence  cfi'cctive  et  morale  sur  la  perte  de  nos 
changes  extérieurs  est  évidente.  Mais  il  y  a  deux  consi- 
dérations qui  expliquent  la  conduite  de  la  Banque  : 

La  première  est  qu'ayant  entrepris  et  devant  con- 
tinuer avec  autant  de  persévérance  que  de  rapidité  la 
liquidation  des  avances  du  Trésor,  nul  ne  doit  s'étonner 
que  cet  Etablissement  songe,  dès  maintenant,  aux 
moyens  de  remplacer  son  portefeuille  d'effets  publics 
par  un  portefeuille  commercial  dont  la  source  ne  se 
trouve  que  dans  l'escompte  et  les  prêts  aux  particuliers 
et  aux  Compagnies. 


(1)  Cette  étude  a  été  écrite  le  20  mai  1901.  (Note  du  tra- 
ducteur.) 


La  seconde  de  ces  considérations,  oubliées  par  quel 
ques  critiques,  est  que,  tout  en  étant  relativement  rare 
en  Espagne,  le  numéraire  placé  dans  de  bonnes  condi- 
tions de  sécurité  a  beaucoup  baissé  de  prix  et,  à  court 
terme,  il  y  a  une  masse  considérable  de  capitaux  qui 
cherchent  et  ne  trouvent  pas  leur  emploi,  non  pas  à  l'in- 
térêt annuel  de  3  1/2  0/0,  mais  bien  au-dessous  de  ce 
type. 

Je  conviens,  néanmoins,  que  la  Banque  d'Espagne 
devrait  restreindre  surtout  les  prêts  avec  garantie  de 
valeurs  publiques,  en  élevant  son  intérêt  et  qu'elle 
devrait  tendre  au  règlement  de  son  escompte  d  après 
le  prix  courant  des  capitaux,  en  trouvant  un  emploi 
vraiment  productif  dans  des  entreprises  industrielles 
et  même  agricoles,  plutôt  que  dans  des  spéculations 
de  Bourse  et  dans  des  combinaisons  financières. 

Elle  doit,  en  somme,  retourner  à  l'ancienne  et  géné- 
rale coutume  de  fixer  plus  haut  le  type  d'intérêt  des 
prêts  sur  titres  que  celui  de  l'escompte  proprement  dit. 
Elle  doit  éviter  l'escompte  inerte,  sans  rapport  avec 
les  mouvements  et  les  nécessités  du  marché  en  donnant 
avec  les  opportunes  variations  de  celui-ci  la  règle  et 
la  direction  aux  autres  Sociétés  de  crédit,  avec  une 
tendance  constante  à  élever  la  valeur  de  notre  mon- 
naie. 

III 

«  Que  le  Gouvernement  obtienne  des  Cortés  le  paiement  des 
droits  dédouanes  en  or:  qu'il  utilise  pour  ses  dépenses  d'or- 
dre extérieur  la  partie  de  ces  recettes  qui  lui  sera  nécessaire 
et  qu'il  remette  le  surplus  à  la  Banque  d'Espagne  à  uu  taux 
de  change  toujours  un  peu  inférieur  au  taux  du  marché  pu- 
blic, mais  avec  obligation  pour  celle-ci  de  céder  cet  or  au 
commerce  (et  non  aux  changeurs  de  profession)  au  taux  où 
elle  l'aura  elle-même  reçu.  » 

Ce  moyen,  comme  ceux  que  propose  ensuite  M.  Théry, 
se  distingue  des  précédents  en  ce  qu'il  dépend  exclusi- 
vement des  Cortès  et  du  Gouvernement;  mais  il  a  de 
commun  avec  eux  son  caractère  de  secours  auxiliaire 
et  indirect,  étant  destiné,  plutôt  qu'à  combattre  le  déni- 
vellcment  des  changes  à  leur  origine,  à  modérer  ses 
effets  et  atténuer  ses  maux.  On  ne  peut  dénier,  étant 
donné  que  le  remède  définitif  et  radical  d'une  crise  si 
grave  est  lent  et  coûteux,  que  les  calmants  et  palliatifs 
sont  du  plus  grand  intérêt  pour  aider  au  traitement; 
non  seulement  ils  atténuent  la  crise,  mais  ils  facilitent 
la  forme  progressive  et  graduée  qui  doit  conduire  à  la 
guérison. 

Mais,  pour  la  même  raison,  chacun  de  ces  topiques 
a  dans  le  plan  général  son  moment  opportun  en  dehors 
duquel  son  application  peut  être  contre-indiquée. 

A  mon  avis,  le  paiement  en  or  des  droits  de  douane 
le  serait  aujourd'hui.  Notre  tarif  est  fort  élevé;  le  prix 
des  importations  avec  la  prime  du  change  est  considé- 
rable; la  nouvelle  charge  qu'impliquerait  l'obligation 
de  payer  en  or  les  droits  d'entrée  serait  excessive  et 
la  demande  d'or  ou  de  change  pourrait  facilement  éle- 
ver la  prime  au  lieu  de  la  réduire. 

Quand  on  aura  établi  avec  des  garanties  de  perma- 
nence, le  régime  qui  doit  conduire  ii  l'amélioration  des 
changes  extérieurs,  si  l'on  a  senti  ses  effets  en  réduisant 
considérablement  la  perte  de  notre  monnaie,  le  paie- 
ment en  or  des  droits  d'importation  pourra  être  une 
source  naturelle  et  économique  de  monnaie  saine  des- 
tinée à  satisfaire  aux  nécessités  de  l'Etat  à  l'étranger  et 
à  celles  de  la  circulation  à  l'intérieur. 

Pour  que  la  mesure  en  question  soit  Opportune  et 
efficace,  avec  un  tarif  comme  le  nôtre,  on  no  doit  l'ap- 
pliquer que  lorsque,  grâce  à  l'influence  d'autres  moyens, 
la  baisse  de  la  prime  adverse  du  change  aura  com- 
pensé le  sacrifice  à  exiger  de  ceux  qui  importent. 

IV 

«  Que  l'Etat  permette  aux  Compagnies  do  chemins  do  fer 
de  réaliser  aussi  une  certaine  partie  de  leurs  recettes  en  or; 
par  exemple,  celles  qui  proviennent  du  trafic  étranger.  » 

Les  mêmes  observations  formulées  à  l'occasion  de  la 
mesure  précédente  s'appliquent  ici,  puisqu'il  s'agit 
d'étendre  aux  tarifs  de  transport  des  articles  étrangers 
à  1  intérieur  la  charge  de  la  prime  du  change;  mais  il 
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est  utile  de  rendre  progressif  le  passade  au  nouvel  état 
de  choses  quand  la  modération  que  l'on  aura  réussi  a 
obtenir  pour  le  type  du  change  l'aura  rendu  suppor- 
table. 

(A  suivre.)  II.  Villaveiide. 


Les  billets  des  Banques  australiennes 

Avec  l'établissement  du  Commonwealth  australien,  la  né- 
cessité s'est  montrée  d'avoir  uniformité  dans  les  émissions  de 
billels  de  banque  des  divers  Etats  qui  composent  la  Eédé- 
ratiou. 

Le  Trésorier  ayant  préparé  un  projet  de  loi  dans  ce  sens, 
a  demandé  aux  banques  do  lui  donner  leur  avis  sur  la  ques- 
tion. Actuellement,  vingt  banques  émettent  des  billets,  mais 
ces  billets  ne  circulent  pas  d'un  Etat  à  l'autre  et  doivent,  par 
conséquent,  supporter  un  change.  Une  taxe  de  2  0/0  par  an 
sur  le  montant  moyen  de  la  circulation  des  billets  est  payée 
aux  Gouvernements,  et  les  frais  do  fabrication  et  de  manipu- 
lation coûtent  1/2  à  3/4  0/0  et  plus. 

Les  banques  ont  conféré  et  se  sont  mises  d'accord  sur  un 
ensemble  de  propositions  qui  laisseront  l'émission  entre  leurs 
mains.  Elles  émettraient  leurs  billets  d'après  un  Act  uni- 
forme.  Gès  billets  constitueraient  la  première  des  charges  de 
leur  actif  ;  ils  seraient  échangés  au  pair  contre  de  l'or  et  ne 
supporteraient  aucun  change.  Le  montant  maximum  de 
rémission  serait  limité  au  montant  du  stock  monétaire  de 
chacune  des  banques  de  la  Fédération.  Un  fonds  de  garantie 
serait  établi  et  chaque  banque  y  contribuerait  pour  5  0/0  de  sa 
circulation.  La  taxe  de  2  0/0  par  an  serait  maintenue. 

Pour  faire  face  aux  demandes  pouvant  se  produire  dans  un 
moment  de  crise,  un  Act  serait  voté  qui  ne  pourrait  être  mis 
en  vigueur  que  par  le  Gouverneur  général  en  Conseil,  sur  la 
demande  de  la  majorité  des  banques  :  cet  Act  rendrait  les 
billets  leoal-ienders  dans  la  Fédération  pendant  une  période 
qui  ne  pourrait  excéder  six  mois  et  augmenterait  le  pouvoir 
d'émission  jusqu'à  80]  0/0  de  la  valeur  des  fonds  d'Etats  dont 
pourrait  disposer  le  Trésor. 

Ces  projets  sont  à  l'étude.  • 


La  Monnaie  de  Nickel  au  Brésil 

MM.  Haupt,  Bichn  et  Ce  ont  passé  un  contrat  pour  l'émis- 
sion de  30.000.000  de  milreis  en  monnaie  de  nickel  do  200 
et  400  rcis. 

Dès  que  cel  te  monnaie  sera  mise  en  circulation,  la  valeur 
équivalente  en  papier  monnaie  sera  incinérée. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  <3c  EXTRA-EUROPEENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  •251V.20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  :;  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.) — 
Hellénique  i  %  1887  (net  11  fï.65 

Hollande  .'i  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  i  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . . 

Italie  i  %  net  

Norvège  3  %  1880  , 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  , 

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  i  %  a  mort.  1895  

Suéde  3  ta  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  , 

Turquie  convertie  1  %  série  D.. . 
—      Priorité  4  %  1890   

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  19Û0  

Brésil  i  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  n<:l  

Etats-Unis  4  %  (il  New-York).., 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (a  Londreo)  

Mexique     %  intérieur  

Québec  3  %  189î  

Uruguay  3  'A  %  1891  


21  juin 
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18  20 
26  85 
28  31 
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17  12 
20  83 
15  11 


2  99 

2  90 

3  96 
3  09 
6  61 
3  33 
5  57 
5  14 
3  19 
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3  84 
3  36 
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3  52 
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3  47 
3  01 
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3  52 
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90 
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94 
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98 

89 
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90 

18 

86 
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101  .. 

23  05 
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12  50 
69  80 
155  .. 
101  75 
112  50 
262  . 
99  25 
46  40 
80  80 
49  80 
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25  22 

32  75 
15  20 

30  16 

18  20 

19  40 

31  33 

25  47 
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29  66 

26  65 

30  10 
19  50 
28  71 
17  77 
28  74 

33  66 
2:.  05 
21  90 


18  12 

17  48 

18  20 
26  93 
28  12 
17  '.6 

19  85 
17  36 
28  76 
14  22 


2  98 

2  89 

3  96 
3  05 
6  57 
3  31 
5  49 
5  15 
3  19 

3  92 

4  05 
3  37 
3  75 
3  32 

5  12 
3  48 
5  62 
3  47 

2  97 

3  98 

4  01 


5  51 
5  72 
5  79 
3  71 
3  55 

5  73 

6  03 
8  76 
3  73 

7  02 


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  Franc  f.  L'argent  a  été  très  facile  en 
liquidation  de  lin  juin.  C'est  ce  que  L'on  prévoyait. 
Malheureusement,  la  fa<-on  dont  les  reports  se  sont 
effectués  n'a  pas  exercé  d'influence  sur  le  Marché,  qui 
a  eu  à  supporter,  de  nouveau,  des  ventes  pour  compte 
étranger,  et  aussi  des  liquidations  locales'  plus  ou 
moins  forcées.  Kn  fin  de  semaine,  cependant,  les  dis- 
positions sont  un  peu  moins  défavorables. 

Un  compartiment  de  la  cote  s'est  montré  cosntam- 
ment  ferme.  C'est  celui  des  Fonds  d'Elal,  qui  n'ont 
cessé  d'être  actifs. 

Allemagne.  —  L'émotion  causée  par  le  krach  de  la 
Leipziger  Bank  est  loin  d'être  calmée.  Il  en  est  résulté 
dans  les  Bourses  une  Laisse  assez  sensible  des  valeurs 
des  Banques  et  une  véritable  débâcle  des  cours  des 
valeurs  industrielles.  On  rend  les  industries  respon- 
sables de  cet  état  de  choses  et  les  nouvelles  qui  arrivent 
des  centres  industriels  ne  font  guère  revenir  sur  cette 
opinion. 

A  la  Reiclisbank  le  stock  métallique  a  diminué,  en 
une  semaine,  de  107  millions  de  marks  et  sa  réserve  de 
billets,  de  398  millions  de  marks,  a  presque  entière- 
ment fondu. 

Angleterre.  —  Deux  discours  importants  ont  été  pro- 
noncés cette  semaine  :  lord  Salisbury  a  célébré  le 
triomphe  du  parti  conservateur  et  déclaré  que  l'Angle- 
terre devait  entretenir  cette  opinion  :  qu'elle  est  invin- 
cible. Le  chancelier  de  l'Echiquier  a  prouvé  que  les 
sacrifices  où  la  guerre  avait  entraîné  l'Angleterre 
n'étaient  nullement  au-dessus  de  ses  moyens.  Cet  opti- 
misme n'est  pas  général. 

La  tendance  du  marché  financier  est  toujours  très 
réservée  et  les  alfaires  restreintes. 

Les  émissions  du  premier  semestre  ont  été  nom- 
breuses et  importantes,  mais  cela  tient  uniquement  à 
la  fréquence  des  emprunts  du  Gouvernement  pour  la 
guerre  sud-africaine. 

Espagne.  —  La  question  du  change  commence  à 
préoccuper  sérieusement  l'opinion  publique.  Un  groupe 
de  députés  a  décidé  de  déposer  un  ensemble  de  projets 
de  loi  destinés  à  remédier  à  la  situation  actuelle.  Le 
Ministre  des  finances  n'a  pas  attendu  le  dépôt  de  ces 
projets  pour  proposer  des  réformes  utiles. 

La  liquidation  s'est  bien  passée,  sans  aucun  des 
sinistres  annoncés.  . 

Les  recettes  budgétaires  ordinaires  des  cinq  premiers 
mois  de  l'année  se'sont  élevées  à  378.392.310  pesetas, 
contre  358.319.651  dans  la  même  période  de  1900. 

Italie.  —  Les  projets  financiers  du  Gouvernement 
sont  renvoyés  ;i  une  date  lointaine,  le  Parlement  allant 
entrer  en  vacances. 

Le  marché  financier  est  sans  aucune  activité  et  les 
affaires  restent  très  rares. 

Le  mois  de  mai  a  contribué  à  améliorer  légèrement 
la  balance  du  commerce  extérieur.  Du  le1'  janvier  au 
31  mai,  les  importations  se  sont  élevées  à  791.227  .000 
lire,  en  augmentation  de  78.756.000  lire  sur  celles  delà 
même  période  de  1900,  et  les  exportations  se  sont  éle- 
vées à  578.481.000  lire,  en  augmentation  de  1.313.000 
lire. 

Russie.  —  Il  a  été  exporté,  l'année  dernière,  118  mil- 
lions 8U0.000  ponds  de  grains,  d'une  valeur  de  304  mil- 
lions 700.000  roubles. 

La  production  'le  h,  fonte  a  été,  en  1900,  de  2.878.000 
tonnes  contre  2.675.000  en  1899.  D'autre  part,  les  im- 
portations ont  sensiblement  diminué.  On  a  importé, 
en  1900,  51.000  tonnes  de  fonte  et  329.000  tonnes  de 
machines  contre  137.000  lonncs  de  fonte  et  586.000 
tonnes  de  machines  en  1899.. 

Amérique.  — -  Brésil.  Les  questions  agricoles  sont 
toujours  a  l'ordre  du  jour.  Les  principaux  planteurs, 
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■réunis  en  Congrès  à  Minas,  ont  adopté  une  série  de 
vœux  que  nous  reproduisons  page  29. 

Canada.  La  population  du  Canada  était,  en  1900, 
4e  5. 870. 800  habitants.  Dans  cette  année,  les  exporta- 
tions se  sont  élevées  à  170.640.869  dollars  et  les  impor- 
tations à  189.63S.5wO. 

Chili.  —  Le  Congrès  s'est  ouvert  le  1"  juin.  Les  re- 
cettes des  douanes  de  1900  ont  été  supérieures  de 
10  millions  de  piastres  à  celles  de  1899. 

Etats-Unis.  —  Le  Marché  financier  de  New- York  a 
été  impressionné  par  des  faillites  de  banques  en  Amé- 
rique :  la  tendance  générale  reste  faible. 

Mexique.  —  Nous  donnons,  page  30,  des  détails  sur 
les  travaux  de  l'Isthme  de  Tehuantcpcc  et  du  Chemin 
de  fer  entre  le  Pacifique  et  l'Océan. 

Asie.  —  Chine.  Toutes  les  filatures  de  coton  de  Shan- 
gaï  ont  clôturé  l'année  1900  par  des  pertes,  à  cause  du 
ralentissement  des  demandes  et  de  l'augmentation  du 
prix  de  la  matière  première. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Les  Hctrailes  ouvrières.  —  Les  quatre  Contribu- 
tions. —  Les  Crédits  pour  l'Expédition  de  Chine.  —  L.i  Clôture  de 
la  Session. 

Les  élections  départementales  devant  avoir  lieu  le 
.21  juillet  courant,  il  était  à  prévoir  que  la  session  se- 
rait close  dans  le  plus  bref  délai  possible.  Le  Gouver- 
nement espérait  cependant  faire  voter  un  certain  nom- 
bre d'articles  de  la  loi  des  retraites  ouvrières  :  on  n'a 
pu  arriver  à  voter  qu'un  article  et  la  discussion  de 
cette  loi  a  été  remise  à  une  date  indéterminée.  En  ell'et, 
à  la  rentrée,  en  octobre,  comme  tous  les  ans,  il  faudra 
se  mettre  à  discuter  le  budget  de  1902  qu'on  aura,  cer- 
tainement, beaucoup  de  peine  à  mettre  sur  pied  avant 
le  31  décembre.  Après,  la  période  électorale  sera  vir- 
tuellement ouverte.  Dans  ces  conditions,  ce  serait  la 
Chambre  prochaine  qui  aurait  à  résoudre  le  problème 
des  retraites. 

D'autre  part  le  Gouvernement  est  bien  aise  de  voir 
arriver  les  vacances  car,  cette,  semaine,  il  a  subi  une 
série  de  petits  échecs  et  la  majorité  ministérielle  s'est 
même  déplacée  au  courant  d'une  séance.  Le  vote  des 
quatre  contributions  sera  certainement  acquis  aujour- 
d'hui et  le  décret  de  clôture  de  la  session  sera  lu 
aussitôt. 


Le  28  juin,  le  Sénat  a  volé  :  le  projet  relatif  aux  taxes 
de  remplacement  des  droits  d'octroi  supprimés  à  Lyon; 
l'article  26  et  l'ensemble  du  projet  de  loi  relatif  à  la  protec- 
tion de  la  santé  publique;  la  proposition  tendant  à  déclarer 
le  15  juillet  jour  férié,  quand  le  14  tombe  un  dimanche.  Il  a 
repoussé  une  proposition,  adoptée  par  la  Chambre  des 
députés  et  portant  ouverture  au  budget  du  Ministère  de 
Fiatérieur  d'un  crédit  de  25.000  francs  pour  secours  aux 
victimes  de  l'inondation  du  29  mai  dernier  dans  les  5°  et  13e 
arrondissements. 

■wv  La  Chambre  a  tenir  deux  séances;  Elle  a  employé  toute 
la  matinée  à  discuter  sur  l'article  premier  du  projet  relatif 
aux  retraites.  Dans  l'après-midi  une  question  de  M.' Gauthier 
de  Clagny,  au  sujet  de  l'abus  de  la  vitesse  des  automobiles, 
a  amené  le  Ministre  de  l'intérieur  à  déclarer  qu'un  arrêté 
réglant  cette  question  paraîtra  très  prochainement  ;  le  projet 
de  loi  sur  les  associations  a  été  ensuite  adopté,  par  313  voix 
contre  2-49,  tel  qu'il  est  revenu  du  Sénat;  enfin,  un  sursis  de 
six  mois  a  été  accordé  à  la  Ville  de  Lille  pour  régler  la  ques- 
tion de  son  octroi. 

-vw  Le  1"  juillet,  la  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Dans 
la  matinée,  elle  a  rejeté  des  amendements  de  MM.  Denys 
Cochin  et  Vaillant  au  projet  de  loi  sur  les  retraites  ouvrières. 
Dans  l'après-midi,  elle  a  d'abord  repoussé  l'urgence  sur  une 
proposition  do  loi  de  M.  Allemane  tendant  à  la  suppression 
des  congrégations  ou  communautés  religieuses.  Elle  a  ensuite 
adopté,  après  déclaration  d'urgence,  une  proposition  de  loi 
do  M.  Jouart  modifiant  l'article  10  de  la  loi  du  10  août  1871 
relative  à  l'incompatibilité  appliquée  aux  médecins  de  l'As- 
sistance publique.  Enfin,  elle  a  voté,  malgré  l'opposition  de 


M.  Marcel  Sembat,  ami  a  demandé  une  enquête  sur  la  con- 
duite du  corps  expéditionnaire,  et  après  avoir  entendu  le 
Ministre  des  affaires  étrangères  et  le  Ministre  de  la  marine, 
les  crédits  supplémentaires  demandés  pour  l'expédition  de 
Chine. 

•wv  Le  2  juillet,  au  Sénat,  M.  Lavertujon  a  interpellé  sur 
les  actes  du  préfet  de  la  Haute-Vienne;  mais,  les  Ministres 
de  l'Instruction  publique  et  de  l'Intérieur  ayant  déclaré  que 
ce  fonctionnaire  n'avait  fait  qu'exécuter  les  instructions  du 
Gouvernement,  M.  Lavertujon  a  retiré  l'ordre  du  jour  par 
lequel  il  avait  eu  l'intention  de  clore  le  débat. 

-v*v  La  Chambre  a  repoussé  la  proposition  de  loi,  votée  par 
le  Sénat,  qui  déclarait  le  15  juillet  jour  férié  quand  le  14 
tombe  un  dimanche.  Elle  a  ensuite  adopté,  après  avoir  pro- 
noncé l'urgence,  un  projet  portant  attribution  aux  Ministres 
de  la  Marine  et  de  la  Guerre  de  décorations  à  décerner  au 
litre  de  l'expédition  de  Chine. 

Enfin,  on  a  repris  la  discussion  de  l'article  premier  du 
projet  de  loi  sur  les  caisses  ouvrières. 

'w*  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni,  le  3  juillet,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M .  Loubet. 

Plusieurs  Minisires  empêchés,  notamment  MM.  Caillaux  et 
Leygues,  n'assistaient  pas  à  la  séance.  Celle-ci,  qui  a  été  de 
courte  durée,  a  été  consacrée  exclusivement  à  l  expédition 
des  affaires  courantes. 

•w».  Le  3  juillet,  après  déclaration  d'urgence,  le  Sénat  a  : 
1°  approuvé  la  convention  conclue  par  le  Gouvernement 
général  de  l'Indo-Cliine  pour  la  construction  et  l'exploitation 
du  Chemin  de  fer  de  Haiphong  à  Yunnan-Sen  ;  2°  adopté  le 
projet,  portant  ouverture  de  crédits  extraordinaires  applica- 
bles à  l'expédition  de  Chine. 

•wv  La  Chambre  a  adopté  un  projet  de  loi  portant  ouver- 
ture et  annulation  de  crédits  sur  des  exercices  écoulés.  Elle 
a  ensuite  commencé  la  discussion  des  quatre  contributions'. 

 Hier  matin,  la  Chambre  a  continué  la  discussion  des 

quatre  contributions  ;  on  s'est  surtout  occupé  de  l'impôt  sur 
le  revenu. 

Faut-il  supprimer  les  quatre  contributions  et  les  remplacer 
par  l'impôt  général  sur  le  revenu,  comme  le  demande  M.  Ma- 
gniaudé?  Faut-il  n'en  supprimer  que  deux  d'abord,  comme  le 
propose  M.  Pclletan  ?  N'y  a-t-ilpas  des  difficultés  matérielles 
insurmontables?  N'est-il  pas  trop  tard  pour  appliquer  ces 
substitutions  au  budget  de  1902,  comme  le  soutient  M.  Cail- 
laux ?  Et  cet  ajournement  décisif  à  la  dernière  année  de 
législature  d'une  réforme  sur  laquelle  les  élections  de  1898  se 
sont  faites  n'est-il  pas  un  aveu  d'impuissance,  l'abandon 
très  net  de  cette  réforme  dont  ceux  qui  l'ont  préconisée 
doivent  porter  la  responsabilité,  comme  l'a  affirmé  M.  Ribot  ? 

Telles  sont  les  intéressantes  considérations  qui  se  sont 
écliangées  à  cette  séance. 

vw  L'après-midi  la  discussion  a  repris  et  la  disjonction  de 
l'impôt  sur  le  revenu  a  été  votée  par  3ôi  voix  contre  216. 


■M 


QUESTIONS  DU  JOUR 


Les  Finances  Ottomanes 

(Suite  et  fin)  9) 
VI 

SITUATION  ACTUELLE  DE  LA  DETTE  PUBLIQUE 
OTTOMANE 

Bien  que  les  résultats  de  l'exercice  1900-1901 
n'aient  pas  été  aussi  favorables  que  ceux  de  l'an- 
née précédente,  l'Administration  de  la  Dette  pu- 
blique ottomane  a  pu,  au  cours  de  cet  exercice, 
amortir  un  capital  nominal  de  2. 070. 362  liv.  t. 
(47.200.000  francs  environ),  représentant  2,11  0/0 
du  capital  nominal  restant  dû  à  la  lin  de  l'exercice 
1899-1900. 

Le  capital  amorti  en  1900-1901  se  répartit  ainsi  :  . 
Série  B,  741.730  liv.  t.,  ou  10,21  0/0;  Série  G, 
881.204  liv.  t.,  ou  2,71  0/0  ;  Série  D,  376.200  liv.  t., 
ou  0,82  0/0,  et  Lots  Turcs,  121.228  liv.  t.,  ou 
0,86  0/0. 


(1)  Voir,  l'Économiste  Européen,  n"  487  à  494. 
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Nous  savons  ([lie  le  capital  de  l'ancienne  Dette 
ottomane,  reconnue  et  convertie  par  le  décret  de 
Mouharrem,  s'élevait  à  100.502.515  liv.  t.  pour  les 
quatre  séries  unifiées,  et  à  15.632.547  liv.  t.  pour 
les  Lois  Turcs. 

A  la  lin  de  l'exercice  1900-1901,  e1  par  suite  des 
amortissements  pratiqués  depuis  1882,  le  capital 
restant  à  amortir  n'était  plus  que  de  80.873.893 
livres  turques  pour  les  Séries  et  de  13.835.415 
livres  turques  pour  les  Lots  Turcs,  soit,  au  total, 
04.709.308  liv.  t.,  contre  116435.082  en  1882. 

Depuis  l'application  du  décret  de  Mouharrem,  il 
a  donc  été  amorti,  en  capital  nominal,  19.628.62Î 
livres  turques  sur  la  Dette  unifiée  1  0/0  et  1  mil- 
lion 797.133  liv.  t.  surlesLo/6-  Turcs,  c'est-à-dire  21 
millions  425.754  liv.  t.  La  série  A  est  aujourd'hui 
complètement  remboursée;  il  reste  encore  à  amol- 
lir 53,06  0/0  delà  série  B,  88,62  0/0  de  la  série  G, 
94,20  0/0  de  la  série  D  et  88,51  0/0  dés  Lots  Turcs. 

Le  tableau  suivant  résume  ces  diverses  indica- 
tions : 

Situation  de  la  Bette  Convertie  Ottomane  à  la  tinte 
du  29/13  mars  19U1 


Capital 
inscrit  au 
20  décenib" 
1881 

(1) 

Capital  a 
entrt 
1882  et 

Capital 
nominal 

morti 

j 

1901 

Taux 
move" 

du 
rachat 

Capital 
restant 

à 

amortir 
en 
1901 

Pro- 
port1"» 

du 
capit»1 

pri- 
milil 

Dette  Ottom»  : 

—  JB 

—  G  ,  , . 

—  D  

Tôt.  de  la  Dette 
Lots  Turcs  . . . 

Total 

Liv.  t. 

7.831.870 
11.040.307 
33.604.176 
48.017.102 

Liv.  t. 

7.831.870 
5.180.702 
3.824.844 
2.785.205 

Zo 

45,61 
40,37 
24,47 
21,79 

Liv.  t. 

5.862.605 
29.779.332 
45. 231  .,956 

/a 
» 

53,06 
88.!  12 
94,20 

100.502.515 
15.032.547 

19.1)28.621 
1.797.133 

4,219 

80.873.893 
13.835.415 

88,51 

116.135.002 

21.485.754 

» 

94.709.308 

81,55 

Ainsi,  le  taux  moyen  de  rachat  de  toute  la  sé- 
rie A  s'est  élevé  à  45,61  0/0,  c'est-à-dire  45  fr.  61 
pour  une  coupure  de  1  franc  de  rente  :  C'est  natu- 
rellement la  série  D,  la  moins  bien  partagée  au 
point  de  vue  de  la  dotation  actuelle  de  l'amortisse- 
ment et  la  plus  importante  en  capital  nominal,  qui 
a  obtenu  le  taux  moyen  de  rachat  le  plus  bas. 

Les  Lots  Turcs  ont  été  remboursés  au  taux 
moyen  de  1,215  liv.  t.  par  obligation  de  400  fr.,  soit 
96  fr.  02  par  titre. 

Nous  avons  dit,  en  examinant  les  dispositions 
du  décret  de  Mouharrem,  que  c'est  la  question 
de  l'amortissement  qui  avait  été  la  fâche  vraiment 
délicate  de  la  Commission  internationale  chargée 
de  la  liquidation.  Sa  décision  de  diviser  en  Séries 
l'ensemble  des  emprunts  ottomans  en  souffrance 
fui,  en  effet,  très  vivement  attaquée  en  France  et 
en  Allemagne,  car  elle  favorisait  les  deux  em- 
prunts anglais  de  1*58  fit  1862,  en  les  incorporant 
dans  la  première  série,  Série  A,  soumise  en  pre- 
mière ligne  à  l'amortissement. 

L'impartialité  nous  fait  cependant  un  devoir  de 
reconnaître  que  la  Commission  internationale  de 
IKKI  ne  pouvait  pas  faire  mieux,  eu  égard  au  peu 
d'importance  de  la  somme  laissée  au  service  de 
l'amortissenienl  de  la  Dette  convertie  par  les  reve- 
nus concédés  aux  créanciers,  déduction  faite  des 
590.000.  lLv.  t.  prélevées  en  faveur  des  Priorités,  de 
L'intérêt  de  1  0/0  pour  les  quatre  séries  et  du  ser- 


(1)  IVduclion  faite  de  lit  somme  prescrite  par  l'iradé  du 
1-/13  mai  1888. 


vice  des  Lots  Turcs  qui  ne  recevaient  pas  d'in* 
térèt. 

L'expérience  a  prouvé  que  la  Série  A,  qui  n'a 
jamais  été  cotée  en  France,  a  largement  profité  de 
la  disposition  relative  à  l'amortissement,  puis- 
qu'elle s'est  trouvée  complètement  remboursée, 
dès  la  lin  de  l'année  de  1899,  au  taux  moyen  de 
45,61  0/0  :  mais  la  hausseront  elle  a  bénéficié  a 
aussi  favorisé  le  cours  des  autres  séries. 

A  la  fin  de  l'année  1888,  les  trois  dernières  séries 
clôturaient  sur  le  marché  de  Paris  au  taux  uni- 
forme de  14  fr.  95.  A  cette  date,  encore  récente,  on 
ne  confiait  guère  sur  les  effets  de  l'amortissement, 
puisque  les  capitaux  se  portaient  indifféremment 
sur  l'une  ou  l'autre  des  trois  séries. 

En  1889,  à  la  veille  de  la  conversion  des  Priorités 
qui  allait  augmenter  l'importance  de  l'amortis- 
sement, la  spéculation  fit  une  exception  en  fa- 
veur de  la  Série  H  et,  à  la  lin  de  l'année,  nous 
trouvons  à  la  Cote  officielle  cette  série  à  '22  fr., 
alors  que  la  Série  C  clôturait  seulement  à  17  fr.  40 
et  la  Série  I)  à  17  fr.  50.  Un  écart  de  'i  fr.  50  environ 
s'était  donc  produit,  dans  le  cours  de  l'année,  entre 
la  première  et  les  deux  dernières  séries. 

Le  tableau  suivant,  donnant  les  cours  de  clôture 
annuelle  des  trois  séries  depuis  1885  jusqu  à  la 
période  actuelle,  intéressera  certainement  nos  lec- 
teurs : 

Cours  de  clôture  sur  le  Marché  officiel  de  Paris,  au  31  dé- 
cembre de  chacune  des  années  18S5  à  1900  inclus,  séries  B, 
C  et  B  de  la.  Bette  ottomane  convertie  : 


Séries 

Différence  entre  les  séries 

Années 

31  décem. 

B 

C 

D 

B  et  C 

B  et  D 

<::  et  D 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

1885   

15  80 

li  50 

14  50 

4-  1.30 

4-  1.30 

» 

1886 

J  4  î  D 

14  70 

14  70 

-+-  0.05 

4-    0  05 

1887 

13  si. 

13  87 

13  75 

—  0.07 

4-  0.05 

—  0.12 

1888 

14  95 

14  95 

14  95 

1889   

22  » 

17  40 

17  50 

4-  4.00 

■-h  4.50 

—  0.10 

1890 

23  » 

18  85 

18  85 

-+-  4.15 

4-  4.15 

1891 

25  10 

18  50 

18  42 

4-  6.60 

-+-  6.68 

4-  0.08 

1892 

31  » 

21  s;, 

.  21  35 

-+-  9.15 

4-  9.65 

-+-  0.50 

1893   

35  40 

24  30 

22  70 

-+-  11.10 

-i-  12.70 

4-  1.60 

1894 

43  55 

28  60 

25  50 

-+-  14.95 

-+-  18.05 

-1-  3.10 

1895   

30  » 

19  10 

18  50 

4-  10.90 

-t-  11.50 

+  0.60 

1896 

32  95 

20  90 

20  55 

-+-  12.05 

-4-  12.40 

-t-  0.35 

1897 

44  50 

24  65 

21  97 

-l-  19.85 

-+-  22.53 

-t-  2.68 

1898 

47  '.ni 

27  17 

22  87 

-+-  20.73 

4-  25.03 

-+-  4.30 

1899   

41  i  15 

25  45 

22  50 

-+-  20.70 

-t-  23.65 

4-  2.95 

1900 

48  30 

26  27 

23  37 

4-  22.03 

-t-  24.93 

4-  2,90 

1901 

1er  juin. 

50  80 

27  65 

25  10 

+  23.15 

4-  25.60 

-f-  2.55 

Ainsi,  un  même  capital  de  14.950  francs,  consa- 
cré, à  la  fin  de  l'année  1888,  à  l'achat  de  J.000 
francs  de  rente  ottomane  de  chacune  des  trois 
séries  négociables  à  Paris,  aurait  valu  au  1"  juillet 
1901  :  50.800  fr.  pour  la  Série  11.  27.650  fr.  pour  la 
Série  C  et  25.100  fr.  pour  la  Série  D. 

C'est  évidemment  à  la  bonne  gestion  du  Conseil 
d'administration  de  la  Dette  et  à  la  sagesse  du 
(  rpuvernement  ottoman»  qu'il  convient  d'attribuer 
l'amélioration  générale  dont  tous  les  types  de  la 
Dette  publique  ottomane  ont  bénéficié  depuis  188S. 
Mais,  en  ce  qui  concerne  les  différences  qui  se  sonl 
manifestées  entre  les  trois  dernières  séries  de  la 
Dette  convertie,  c'est  uniquement  l'influence  de 
1'amorlisseinenl  prévu  par  le  décrel  de  Mouharrem 
qui  les  a  provoquées. 

*** 

Au  lendemain  de  la  promulgation  du  décret  de 
Mouharrem  le  capital  nominal  de  la  Dette  pu- 
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blique  ottomane,  reconnue  par  le  décret  et  inscrit 
au  grand  livre  turc,  s'élevait  à  2.305,645.675  francs 
pour  Les  î  Séries  unifiées,  à  355.285.175  fr.  poul- 
ies Lots  Turcs  et  à  185. (181.818  fr.  pour  Y  Emprunt 
.de  Priorité.  Soit  au  total  2.846.612:668  francs.  Ce 
total  a  été  réduit  à  2.8:51 .238.531  fr.  par  L'Lradé  du 
L«  i:;  mai  1888  soit  2.289.447.292  fr.  pour  les  4 
Séries  unifiées,  356.109.421  fr.  pour  les  Lots  Turcs 
et  185.681.818  fr.  pour  V Emprunt  de  Priorité. 

A  ce  total  il  fallait  ajouter  :  394.977.000  francs 
pour  les  4  emprunts  gagés  par  le  Tribut  d'Egypte, 
802.500.000  fr.  pour  l'indemnité  de  guerre  russe  et 
375  millions  de  francs  pour  la  Dette  flottante.  Mais 
comme  ces  trois  dettes,  s'élevant  ensemble  à  la 
somme  de  1.572.477.00.0  fr.,  n'ont  pas  été  comprises 
dans  les  dispositions  du  décret  de  Mouharrem,  et 
que  leur  service  s'effectue  en  dehors  de  l'Adminis- 
tration de  la  Dette  proprement  dite,  nous  n'en 
tiendrons  pas  compte  dans  la  récapitulation  que 
nous  allons  établir. 

Depuis  le  règlement  de  1882  le  Gouvernement 
ottoman  a  contracté  :  en  1886,  l'emprunt  des 
Douanes  au  capital  nominal  de  147.727.270  francs  ; 
en  1888,  l'emprunt  des  Pêcheries  au  capital  nomi- 
nal de  37.500.000  fr.;  en  1890,  l'emprunt  de  Conso- 
lidation au  capital  nominal  de  113.625.000  francs  ; 
en  1893,  l'emprunt  de  priorité  du  Tombac  au  capi- 
tal nominal  de  22.72f.272  fr.  ;  en  1894,  l'emprunt 
des  Chemins  de  fer  Orientaux  au  capital  nominal 
de  40  millions  de  francs,  et  en  1896,  l'Emprunt 
Ottoman  de  74.380.000  francs.  Soit,  au  total 
435.959.542  millions  de  francs  de  nouveaux  em- 
prunts. 

Chacun  de  ces  nouveaux  emprunts  est  amor- 
tissable et  possède  des  garanties  spéciales  pour  le 
service  de  son  intérêt  et  de  son  amortissement. 

Au  commencement  de  1901  et  après  déduction 
des  amortissements  opérés  en  exécution  des  pres- 
criptions du  décret  de  Mouharrem  pour  la  Dette 
unifiée  1  0/0,  les  Lots  Turcs  et  les  Priorités,  et  en 
exécution  des  contrats  particuliers  de  chacun  des 
emprunts  postérieurs,  l'ensemble  de  la  Dette 
publique  ottomane  se  présentait  ainsi  : 

Situation  de  la  Dette  publique  ottomane  :  Au  lendemain 
du  décret  do  Mouharrem  et  au  commencement  de  11(01,  en 
comprenant  les  emprunts  effectués  postérieurement  à  1882: 


Désignation 
des  emprunts 


Au  lendemain  du  décret  : 

Dette  Unifiée  1  0/0  

Lots  Turcs  

Priorités  


Capital  nominal 

existant 
après  le  décret 

ou  émis 
depuis  1882  (1) 

Capital  nominal 
restant  dû 
au 

commencement 
de  11)01 

Francs 
2.289.447.292 
356.109.421 
185.681.818 

Francs 
1  842.307.283 
3'5. 170. 754 
171. 931. 000 

2.831.238.531 

2.329.409.037 

147.727.270 
37.. ".00. 000 

113. 025. 000 
22.727.272 
40.000.000 
74  380.000 

119.580.270 
25.430.500 
99.000.000 
20.614.772 
38.882.000 
72.780.000 

435.959  542 

370.293.542 

3.207.198.073 

2.705.702.579 

Totaux  

Emprunts  postérieurs  : 

1886  Douanes  , 

1888  Pêcheries  

1890  Consolidations  , 

1893  Priorité  Tombac  

1894  Chemins  Orientaux  . . 
189G  Ottoman  5  0/0  

Totaux  

Totaux  généraux. . 

Sur  le  capital  nominal  de  la  Dette  reconnue  par 
le  décret  de  Mouharrem  il  a  été  amorti,  en  19  an- 
nées, une  somme  totale  de  501.829.494  fr.,  repré- 
sentant à  peu  près  20  0/0  du  capital  reconnu. 

(1)  Déduction  faite  de  la  somme  prescrite  par  Tirade  du 
.1/13  mai  1888. 


Sur  le  capital  nominal  des  emprunts  contractés 
postérieurement  au  décret,  l'amortissement  n'a 
atteint  que  la  somme  de  59.666.000  francs,  soit 
13,68  0/0  du  capital  d'origine,  mais  il  est  à  remar- 
quer que  le  solde  restant  dû  au  commencement 
de  1901  par  les  nouveaux  emprunts  est  inférieur 
de  125.535.954  fr.  au  total  de  l'amortissement  de 
l'ancienne  Dette.  Ce  qui  revient  à  dire  que  l'en- 
semble de  la  Dette  publique  ottomane  s'est  réduit 
d'une  somme  équivalente,  malgré  435.959.542  fr. 
de  nouveaux  emprunts  contractés  postérieurement 
à  1882. 

11  est  vrai  que  le  tableau  précédent  ne  tient 
compte  :  ni  des  Emprunts  gagés  par  le  Tribut 
d'Egi/pte,  ni  de  la  Dette  flottante,  ni  de  l'avance  de 
68.340.000  fr.  faite  en  1898  par  la  Banque  Otto- 
mane pour  le  paiement  partiel  des  arriérés  de  l'in- 
demnité de  guerre  russe,  ni  enfin  des  engagements 
que  le  Gouvernement  ottoman  a  pris  relativement 
aux  garanties  de  chemins  de  fer. 

Or  ces  derniers  engagements  ont  représenté, 
pour  l'exercice  1899-1900,  une  charge  totale  de 
900.081  liv.  turques  ainsi  réparties  : 

Garanties  payées  aux  Compagnies  de  Chemins  de  for 
Ottomans  en  1899-1900  : 


Compagnii 


llaïdar-Pacha-Angûra  ... 

Eski-Gheir-Koniah  

Salonique-Monastir  

Salonique-Constantinople 

Smyrne-Cassaba   

Beyrouth-Damas  

Total  


Garanties 

Kilomètres 

Moyenne 

payées 

exploités 

par 
kilomètre 

Liv.  turq. 

Liv. turq. 

179.402 

577.6 

31u 

131.745 

444.9 

298 

72.940 

219.2 

332 

279.161 

510.6 

546 

203.833 

516.8 

394 

33.000 

900.081 

3,269.1 

382 

Soit  une  annuité  totale  de  20.503.845  fr.  qui 
diminuera  peut-être  si  le  trafic  se  développe  sur  les 
lignes  de  Salonique-Constantinople  et  de  Smyrne- 
Cassaba,  qui  sont  les  deux  plus  mauvaises  du 
réseau  ottoman. 

En  1895-90,  pour  un  réseau  exploité  de  1.444 
kilomètres,  la  garantie  kilométrique  moyenne 
payée  aux  Compagnies  n'avait  été  que  de  338  livres 
turques.  En  1890-97,  la  longueur  du  réseau  s'est 
élevée  à  1.090  kilom.  et  la  garantie  moyenne  à  34 1 
livres  turques.  En  1897-98,  les  transports  extraor- 
dinaires de  la  guerre  ont  ramené  la  garantie  kilo- 
métrique moyenne  à  165  liv.  t.  pour  2.110  kilom. 
exploités;  mais  en  1898-99,  la  longueur  du  réseau 
exploité  ayant  été  portée  à  2.269  kilom.,  la  garantie 

moyenne  kilométrique  s'est  relevée  à  334  liv.  t  

et  nous  venons  de  constater  qu'elle  a  atteint  382 
livres  turques  en  1899-1900  avec  un  même  nombre 
de  kilomètres  en  exploitation. 

11  est  cependant  juste  de  constater  que  les  sacri- 
fices que  le  Gouvernement  ottoman  s'est  imposés 
pour  les  chemins  de  fer  ont  eu,  comme  contre- 
partie, une  augmentation  sérieuse  de  la  capacité 
contributive  des  régions  traversées  par  les  lignes. 
Ce  fait  est  prouvé  d'une,  manière  irréfutable  dans 
le  rapport  général  sur  la  question  des  dîmes, 
aghnam  et  revenus  divers  dont  l'Administration  de 
la  Dette  publique  ottomane  a  été  successivement 
chargée,  depuis  1889,  pour  assurer  le  service  des 
garanties. 


Edmond  Tiiéry. 


fin 
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LA  FIN  DU  MORÂTORIUM  BRÉSILIEN 


Le  délai  de  trois  années  accordé  au  Brésil  par  ses 
créanciers  pour  l'aire  face  à  ses  engagements  en  or 
vient  d'expirer  Je  1er  juillet  el.  les  finances  de  ce  pays 
sont  ainsi  rentrées  dans  la  normalité. 

On  sait  à  la  suite  de  quels  événements  la  convention 
du  fundinij  fut  élaborée  à  Londres  par  M.  Gampos 
Salles  avec  la  maison  de  Rothschild. 

Une  série  de  gros  déficits  avait  été  enregistrée  de- 
puis plusieurs  années  :  33.193  contos  en  1895  ;  95.598 
contos  en  1896  ;  44:. 447  contos  en  1897,  et  ces  déficits 
ne  comprenaient  pas  le  montant  des  opérations  de  cré- 
dit, représentant  des  ressources  extraordinaires. 

Pour  l'année  1898,  alors  que  la  situation  se  présen- 
tait sous  un  jour  si  inquiétant,  le  Congrès  avait  en- 
voyé au  pouvoir  exécutif  un  budget  avec  un  déficit 
avoué  de  30.000  contos  ;  le  chapitre  différences  de  change, 
à  lui  seul,  absorbait  110.000  contos,  soit  plus  d'un 
tiers  du  total  de  la  recette  publique.  Ce  chapitre,  qui 
était  de  20.124  contos  on  1894,  s'était  élevé  progressi- 
vement ii  29.550  contos  en  1895,  à  45.000  contos  en 
1896,  à  55.000  contos  en  1897  et  à  110.000  contos  en  1898. 

Mais  cette  somme  colossale  était  encore  loin  de  la 
réalité. 

En  effet,  les  paiements  en  or  que  le  Trésor  avait  à 
effectuer  pendant  l'exercice  étaient  les  suivants  : 

Rois 


Dette  extérieure   17.393.978*000 

Emprunts  de  1868,  1879,  1889   0.810.000  000 

Titres  de  rente  convertis  (1  semestre).  2.493.100  000 

Chemin  Ouest  de  Minas   2.133.333  333 

\vnnces  de  garanties  aux  Etats  de 

Baliia  et  de  Pernainbuco   450.000  000 

Garantie  de  l'Association  Commer- 
ciale   325.036  180 

Délégation  du  Trésor  à  Londres ....  36.600  000 

Acquisition  de  billets  (100.000$)  et 

de  nickel  (200.000$)   300.000  000 

Bureau  des  Républiques  américaines  8.658  20O 

Ministères  : 

do  l'Extérieur   927.300  0CO 

de  rindustri.'   10.630.128  031 

de  la  Marine,  matériel  pour  la  flotte  3.198.886  029 


•44.707.019  773 

La  différence  de  change  pour  la  consignation  au  pair 
de  ces  paiements ,  s'élevait ,  non  à  la  somme  de 
110.000  contos  prévue,  mais  à  celle  de  155.000  contos. 
11  faut  ajouter  qu'il  y  avait  encore  à  payer  1  mil- 
lion de  livres  de  l'emprunt  rachetable  en  1897-1898  ; 
la  différence  de  change,  pour  ce  million  de  livres  ster- 
ling seulement,  devait  être  de  31.000  contos,  qui,  réunis 
aux  155.000  contos  déjà  cités,  formaient,  rien  que 
pour  l'article  différences  de  change,  la  somme  colossale 
de  186.000  contos,  soit  près  des  deux  tiers  de  la  recette 
prévue  pour  l'exercice. 

A  cette  situation  ruineuse  du  Trésor  s'ajoutait  un 
état  général  déplorable  du  commerce  et  des  affaires  : 
le  change  était  tombé  à  5  3/4  et  le  pays  paraissait  à  la 
veille  d'un  cataclysme. 

En  présence  d'un  tel  état  de  choses,  le  Gouvernement 
commença  par  réduire  ses  charges  en  convertissant 
des  apolices  '.  0  0  or  en  5  0/0  papier,  en  supprimant  ses 
commandes  en  Europe  et  en  vendant  plusieurs  navires 
de  guerre. 

□lie  mesure  plus  radicale  s'imposait  cl  c'est  alors 
que  le  Président  élu  de  la  République  négocia  à  Londres 
l'arrangement  du  fuiidiiig  qui  peut  se  résumer  ainsi  : 

Le  Gouvernement  fédéral  devait  suspendre  pour  trois 
années,  i  partir  du  1"  juillet  1898,  l'intérêt  de  la  Dette 
extérieure  payable  en  or,  du  4  1/2  0/0  1879  intérieur  or  et  des 
garantie*  rie»  chemins  de  fer  égalemcnl  payables  en  or. 

En  échange  de  leurs  coupons  d'intérêt  non  payés,  les  por- 
teur.- devaient  recevoir  des  titres,  funding  bonds,  qui  rap- 
porteraient  5  0/«  en  or  d'intérêt  annuel.  Ces  funding  bonds, 
spécialement  garantis  par  les  receltes  de  la  douane  de  Rio 
et  dès  autres  ports  de  I  Union,  si  celles  de  Rio  étaient  insuf- 


fisantes, devaient  être  amortissables,  soit  par  voie  de  rachat, 
soit  par  voie  de  tirage,  à  partir  du  l,r  juillet  1911. 

Le  projet  dérangement  Stipulait  enfin  que  l'amortissement 
des  emprunts  ci-dessus  désignés  resterait  suspendu  jusqu'au 
1"  juillet  1911.  i 

Les  Jiotlischild  de  Londres  furent,  en  conséquence,  auto- 
risés à  émettre,  pour  faire  face  aux  échéances  à  survenir  du 
l"  juillet  1898  au  30  juin  1001,  des  funding  bonds  dont  le 
montant  nominal  ne  dépasserai!  pas  10  millions  de  livrets. 

A  partir  du  1"  janvier  1899,  et  au  fur  et  à  mesure  de 
l'émission  des  funding  bonds,  le  Gouvernement  fédéral  de- 
vait retirer  de  la  circulation  l'équivalent  de  ces  titres  en 
papier-monnaie,  calculé  au  change  de  18  pence,  et  déposer  ce 
papier-monnaie  à  Rio  dans  les  caisses  des  trois  banques 
étrangères  spécialement  désignées  dans  le  projet. 

Le  papier-monnaie  ainsi  déposé  serait  détruit  ou  appliqué 
—  si  le  change  était  favorable  —  à  l'achat  de  traite'.-  sur 
Londres  en  laveur  de  la  maison  Rothschild,  qui  Constituerait 
un  fonds  destiné-  à  la  reprise  des  paiements  en  or,  à  partir  du 
1er  juillet  1901,  des  intérêts  des  emprunts  suspendus  et  des 
garanties  de  chemins  de  fer. 

Cet  arrangement,  imposé  par  les  circonstances,  débar- 
rassa le  Trésor  brésilien  des  paiements  en  espèces  qui 
l'écrasaient,  améliora  le  change  et  permit  au  Gouver- 
nement d'entreprendre  résolument  les  réformes  finan- 
cières qui  relevèrent  la  situation.  En  effet,  le  calme 
revint  peu  à  peu  dans  le  pays,  la  confiance  fut  rétabUe, 
le  déficit  budgétaire  lit  place  à  des  excédents  qui  n'ont 
pas  été,  l'an  dernier,  inférieurs  à  G9.000  contos,  cela 
grâce  ù  la  création  de  nouvelles  ressources  fiscales  et  à 
l'application  de  strictes,  économies. 

Notre  confrère  le  Brésil  résume  ainsi  les  résultats  du 
funding  pendant  ses  trois  années  de  fonctionnement  : 

«  1°  Dans  ces  trois  années,  le  Trésor  n'a  eu  à  recourir  à 
aucune  opération  de  crédit  extraordinaire  et  s'en  est  stricte- 
ment tenu  aux  simples  ressources  du  budget  ; 

<>  2"  Non  seulement  le  Trésor  a  fait  face  à  ses  dépenses 
avec  ses  ressources  ordinaires,  mais  il  a  racheté  une  bonne 
partie  de  sa  dette  consolidée  en  or  et  il  a  incinéré  94.738  contos 
de  papier-monnaie,  dont  il  ne  lui  restait  plus  qu'à  retirer 
21.258  contos  d'ici  à  la  fin  de  l'année  pour  compléter  la  somme 
de  115.997  contos  correspondant,  au  change  de  18  d.,  aux 
8.700.000  liv.  st.  de  funding  émis. 

«  3°  Il  a  été  fait  à  Londres  des  remises  s'éle.  ant  :  en  1889 
à  1.730.307  liv.  st.,  en  1900  à  1.838.043  liv.  et  et  en  1901  à 
1.790.307  liv.  st.  Sur  cette  somme,  il  a  été  payé  1.000.000  de 
livres  sterling,  solde  de  l'emprunt  à  court  terme,  plus  587.530 
liv.  st.  d'intérêts  sur  l'emprunt  funding.  Il  restait  donc  à 
Londres  un  solde  de  3.240.901  liv.  st. 

«  4°  La  dette  consolidée  or,  qui  s'élevait  en  1898  à  44.279.000 
livres  sterling,  se  monte  en  1901  à  49.474.610  liv.  st.  et  les 
intérêts,  qui  représentaient  en  1898  1.965.796  liv.  st.,  se  mon- 
tent en  1901  à  2.245.881  liv.  st. 

Comme  on  le  voit,  la  dette  n'a  augmenté  sous  le  régime  du 
funding  que  de  5.195.010  liv.  st.  Il  a  bien  été  émis  8.700.000 
livres  sterling  de  funding,  sur  les  10.000.000  de  livres  sterling 
que  comportait  ce  consolidé,  mais  il  a  été  racheté,  d'autre 
part,  3.505  01<>  liv.  st.  des  emprunts  intérieurs  or  1808,  1879 
et  1889  et.  extérieurs  de  1883  et  1888.  Quant  aux  intérêts  de  la 
dette  consolidée  or,  on  voit  qu'ils  ont  augmenté  de  280.085 
livres  sterling,  alors  cjue  l'augmentation  du  fait  seul  du 
funding  est  de  435.000  liv.  st.,  ce  qui  indique  que  l'intérêt 
des  titres  rachetés  des  cinq  emprunts  ci-dessus  se  monte  à 
154.915  livres  sterling. 

Au  début  du  funding,  la  dette  consolidée  et  ses  intérêts 
réduits  en  papier,  représentaient,  au  change  du  jour,  1  mil- 
lion 771.184  contos  et  78.731  contos  respectivement.  Au 
change  actuel,  ils  ne  représentent  plus  que  949.923  contos  et 
43.120  respectivement.  Par  suite  de  la  hausse  du  change,  le 
principal  a  diminué  de  821.260  contos  et  la  charge  annuelle 
de  35. 010  contos,  malgré  l'accroissement  en  livres  sterling 
constaté  plus  haut. 

\)\\  commencement  à  la  fin  du  funding,  les  emprunts 
compris  dans  ce  régime  ont  vu  leur  valeur  vénale  s'élever  de 
18:242.885  liv.  st.  qu'elle  était,  d'après  les  cours  de  1898,  à 
31.375.807  liv.  st.,  d'après  la  cote  actuelle,  soit  une  plus-value 
de  13.132.932  livres  sterling. 

5*  La  circulation  du  papier-monnaie,  qui  était  de  788.364 
contos  eu  1898.  quand  le  change  tomba  au-dessous de'6  pence, 
représentait  alors  19.709.543  liv.  st.  En  1899,  la  circulation 
fut  réduite  à  733.727  contes  qui,  au  taux  moyen  de  7  1/2  d., 
représentaient.  33.988:661  liv.  St.  Au  83  décembre  1900.  elle 
n'était  plus  que  de  699.631  contos,  représentant,  au  change 
du  jour,  85.506.607  Liv.  st.,  et,  aujourd'hui,  la  circulation  est 
réduite  â  093.<;20  contos,  valanl  86.186.890  liv.  st. 

Ainsi  donc,  tandis  que  le  papier  en  circulation  a  diminué 
dansées  brois années  de 94.788  contos,  sa  valeur  libératoire 
réelle  a  augmenté'  de  16.417.785  liv.  st. 
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En  résumé,  le  résultat  iinal  du  régime  du  funding 
est  le  suivant  : 

Liv.  st.        Liv.  st. 

Emission  de  l'undiaj,'   8.700.000 

Rachat  dos  eamrimsw  1868,  1879  et 

1889    3.004. /10  » 

Radiais  sur  les  emprunts  extérieurs 

de  1883  et  1888   500-300 

Paiement  de  la  seconde  moitié  de 

l'emprunt  1897   1.000.000 

Rachat  du  papier  calcule  au  change 

de  12  1/2.  .!   4.940.1)00 

Dépôt  minimum  à  Londres   2.3OQ.00O  " 

11.745.010  8.700.000 

Il  résulte  de  co  tableau  que  les  responsabilités  rache- 
tées et  le  solde  accumulé  à  l'extérieur  dépassent  de 
£645.010  liv.  st.  l'émission  totale  de  funding,  c'est- 
à-dire  la  nouvelle  charge  créée. 

La  valeur  du  milreis  qui  était  tombée  à  5  d.  3/4  il  y 
a  trois  ans,  s'est  relevée  à  12  d.,  par  suite  du  retrait 
du  huitième  du  papier-monnaie  en  circulation  et  la 
cote  des  fonds  Brésiliens  a  regagné  35  0/0  durant  cet 
intervalle. 

Pour  couvrir  désormais  le  service  de  la  dette  et  des 
garanties  d'intérêt  des  chemins  de  fer,  qui  s'élevait  à 
3.357:168  liv.  st.,  le  Gouvernement  a  eu  recours  à  l'aug- 
mentation de  la  partie  payable  en  or  des  droits  de 
douanes  :  cette  perception  qui  est  actuellement  de  25  0/0, 
assure  au  Trésor  une  rentrée  de  4.050.000  liv.  de  st. 
métallique  et  cette  ressource  assure  à  l'avenir  les 
paiements  en  espèces. 

Le  Brésil  est  donc  arrivé  au  terme  du  funding  en 
avant  relevé  sérieusement  sa  situation  financière  :  ses 
charges  ont  diminué,  l'excédent  a  fait  place  au  déficit, 
la  valeur  de  sa  circulation  a  doublé,  les  ressources 
accumulées  sont  supérieures  aux  paiements  en  numé- 
raire qui  vont  être  repris  et  la  continuité  de  ces  paie- 
ments se  trouve  assurée. 

On  ne  saurait  trop  féliciter  l'administration  de  M. 
Campos  Salles  d'être  arrivée  à  un  pareil  résultat. 

Georges  Bourgarel. 


LA  CRISE  DES  BANQUES  EN  ALLEMAGNE 


Depuis  la  semaine  dernière,  il  ne  nous  est  arrivé 
aucune  nouvelle  intéressante  concernant  le  krach  de  la 
Leipziger  Bank.  Quelques  établissements  financiers 
d'ordre  secondaire  ont  dû  déposer  leur  bilan  ;  quelques 
entreprises  industrielles  se  sont  trouvées  ruinées  :  c'est 
la  suite  connue  de  ces  sortes  de  catastrophes. 

Le  Directeur  a  été  arrêté.  Gomme  dit  un  journal  de 
Leipzig,  s'il  n'a  commis  aucun  méfait,  son  imprudence 
peut  cependant  être  tenue  pour  un  crime.  Avancer 
85  millions  de  marks,  le  double  du  capital  social,  aune 
Société  industrielle  fondée,  il  y  a  moins  de  douze  ans, 
au  capital  de  350.000  marks  !  Et  cela,  sans  même 
exercer  de  contrôle  efficace  au. sein  de  la  Société.  Et 
cette  Société,  par  l'exagération  de  ses  spéculations,  de 
ses  réclames,  de  ses  agrandissements,  inspirait,  depuis 
longtemps,  une  juste  méfiance  à  tous  les  gens  avisés. 
On  se  demandait,  non  sans  inquiétude,  d'où  pouvait 
venir  tout  cet  argent  :  on  le  sait  maintenant. 

Le  kraeh  d'une  banque,  même  d'une  banque  très 
ancienne  et  très  solide,  n'aurait  pas  jeté  une  telle 
alarme  dans  tout  le  pays,  s'il  n'avait  suivi  de  très  près 
les  krach  de  trois  autres  grandes  banques.  Est-on  en 
présence  d'une  série  qui  va  encore  continuer?  Voit-on 
se  développer  là  les  elîets  de  causes  générales  qui  iront 
en  s'accentuant  encore"?  On  le  redoute  tellement  dans 
le  public,  que  tous  les  intéressés  ont  crû  devoir  démon- 
trer abondamment  que  cette  suite  de  catastrophes  est 
simplement  le  fait  d'une  coïncidence.  Les  deux  banques 
hypothécaires,  qui  ont  ouvert  la  série  des  faillites,  ont 
sombré  sous  l'effet  des  spéculations  malhonnêtes  de 
directeurs  peu  scrupuleux.  Le  Dresdner  Crédit  Anslalt 


a  été  entraîné  à  la  ruine  par  la  ruine  de  la  Société 
d'électricité  Kummer,  dont  il  avait  toutes  les  actions  ; 
enfin,  la  Leipziger  Bank  est  morte  d'avoir  avancé 
85  millions  à  la  Société  des  séchages  de  drèches,  de 
Cassel.  Il  n'y  a  là,  ajoutent  les  optimistes,  que.  des 
causes  nettement  définies,  particulières  à  chaque  éta- 
blissement, et  qui  ne  sauraient  ni  avoir  de  répercus- 
sion générale  sur  toutes  les  banques,  ni  faire  préjuger 
pour  toutes  l'approche  de  catastrophes  semblables. 

Il  est  évident  qu'on  ne  peut  prédire  la  ruine  à  toutes 
les  banques,  mais  il  faut  bien  reconnaître  que  la  ruine 
de  celles  qui  sont  tombées  provient  à  peu  près  des  mê- 
mes causes  :  spéculations  exagérées  sur  quelque  en- 
treprise industrielle  au  sort  de  laquelle  la  banque  avait 
lié  son  sort.  Ces  vieilles  et  puissantes  maisons  ont  été 
entraînées  à  l'abîme  par  les  jeunes  et  imprudentes  in- 
dustries qu'elles  avaient  prises  en  tutelle. 

Chose  digne  de  remarque  :  le  krach  des  banques  a 
eu  pour  effet,  dans  les  Bourses,  une  baisse  sensible  du 
cours  des  actions  des  banques  mais  un  véritable  effon- 
drement du  cours  des  valeurs  industrielles. 

Le  cours  des  valeurs  financières  a  baissé  de  4  0/0  à 
(3  0/0;  celui  des  valeurs  industrielles  de  20  0/0  à 
30  0/0  !  On  a  immédiatement  rendu  les  industries  res- 
ponsables de  la  déconfiture  des  établissements  de  cré- 
dit et  l'on  a  vu  très  juste.  Il  n'y  a  pas  eu,  en  Allema- 
gne, krach  des  banques,  mais  krach  des  industries.  La 
débâcle  de  quelques  banques  n'a  été  que  la  répercus- 
sion de  ce  krach  des  industries. 

L Economiste  Allemand  a  publié  dernièrement  une 
étude  très  complète  sur  les  banques  allemandes.  Il  en 
comptait  164,  dont  8  banques  d'émission,  40  banques 
hypothécaires  et  116  banques  de  crédit.  Le  capital  no- 
minal de  ces  banques  s'élevait,  à  la  fin  de  1900,  à  2.714 
millions  de  marks,  dont  005  millions,  soit  22  0/0,  aux 
réserves.  De  1883  à  1899,  le  capital  social  avait  aug- 
menté de  117  0/0  et  les  réserves  de  2i7  0/0.  En  dépit  de 
ces  augmentations  de  capital,  la  moyenne  des  divi- 
dendes annuels  n'a  jamais  été  inférieure  à  6.2  0/0;  en 
1899,  elle  a  été  de  8.1  0/0.  Les  bénéfices  bruts  s'étaient 
élevés,  cette  année,  à  404  millions  de  marks.  Voilà  qui 
dénote  une  situation  excellente  et  une  activité  rassu- 
rante des  banques  allemandes. 

La  situation  des  banques  berlinoises  est  plus  pros- 
père encore.  Prenons  les  neuf  principales  qui,  à  elles 
seules,  représentent  en  capital  et  réserve  un  chiffre 
rond  de  1.065  millions  de  marks  :  857  millions  en  capital- 
actions  et  207  millions  aux  réserves.  Ces  chiffres  accu- 
sent, dans  cette  année,  une  augmentation  de  10  0/0  du 
capital  et  de  12  0/0  des  réserves  par  rapport  à  l'année 
précédente.  Les  bénéfices  ont  augmenté  dans  la  même 
proportion  :  le  bénétice  brut  de  12  0/0,  le  bénéfice  net 
de  11  0/0  et  le  montant  distribué  comme  dividende  de 
10  0/0.  La  moyenne  du  dividende  a  étende  9  0/0. 

^Economiste  Allemand,  pour  donner  plus  de  poids  à 
cette  démonstration  de  la  solidité  des  grandes  banques, 
nous  apprend  encore  que,  depuis  des  années,  ces  Ins- 
tituts de  crédit  semblent  n'avoir  eu  pour  programme 
que  fortifier  silencieusement  leurs  réserves. 

Quel  a  été  le  point  de  départ  de  la  prospérité  de  ces 
grandes  banques  allemandes?  L'extraordinaire  essor 
industriel  qui  a  commencé  en  Allemagne  il  y  a  vingt 
ans  et  qui  n'a  cessé  de  grandir,  jusqu'en  1899.  Les  ban- 
ques ont  voulu  avoir  leur  part  de  cet  essor  et  se  sont 
vigoureusement  mêlées  au  mouvement  industriel  qu'elles 
ont  grandement  favorisé  et  activé.  Il  y  a  vingt  ans, 
s'est  créé  dans  l'Empire  une  association  très  intime 
entre  l'Industrie  et  la  Banque.  Les  banques  commer- 
ciales allemandes  peuvent  être  considérées  comme  la 
base  de  tout  l'édifice  commercial  du  pays.  C'est  de  leur 
association  intime  avec  l'exportation  allemande  çpi'est 
venue  surtout  la  prospérité  de  cette  dernière  :  ces  ban- 
ques n'existent,  en  réalité,  que  comme  escompteuses 
d'effets  de  commerce.  Dans  la  plupart  des  cas,  ces- 
Instituts  de  crédit  ont  été  fondés  par  un  Syndicat  de 
fabricants  et  d'exportateurs  dont  ils  placent  les  effets  et 
dont  ils  fondent  des  succursales  dans  le  monde  entier. 
Un  client  obtient-il,  par  exemple,  une  grande  conces- 
sion au  dehors?  immédiatement  il  se  rend  à  la  banque 
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où  il  est  sûr  de  faire  escompter  son  papier  parce  qu'elle 
prendra  une  part  dans  l'entreprise.  Dans  50  0/0  îles  cas, 
le  client  n'est  qu'un  organe  de  la  banque,  qui  est  elle- 
même  un  Syndicat  de  négociants  et  de  fabricants. 

Les  Banques  ont  encore  développé  l'essor  écono- 
mique en  plaçant  dans  le  public  une  multitude  d'émis- 
sions industrielles;  elles  ont  ainsi  constitué  presque 
toutes  les  industries  métallurgiques  et  électriques  mais 
en  restant  intéressées  dans  ebaque  alfaires  à  qui  elles 
donnaient  la  vie.  Pendant  ce  temps,  pour  faire  face 
aux  besoins  de  leur  nouvelle  activité,  elles  augmentaient 
constamment  leur  capital  social.  Le  public  enfiévré 
achetait  indifféremment  tous  les  titres  qu'on  lui  offrait. 

Cette  situation  que  s'étaient  faites  elles-mêmes  les 
Banques,  cette  partie  qu'elles  liaient  avec  les  industries 
ne  pouvait  les  maintenir  dans  la  prospérité  qu'autant 
que  les  industries  elles-mêmes  resteraient  prospères. 
Mais  si  ces  industries  n'allaient  pas  donner  tout  ce 

qu'en  avait  espéré  un  engouement  passager  ?  

Il  y  a  longtemps  que  certains  organes,  généralement 
bien  renseignés,  ont  émis  quelques  craintes  au  sujet  de 
l'extension  extraordinaire  des  opérations  des  grands 
établissements  de  crédit.  Il  y  a  trois  ans,  une  forte 
réaction  commença  à  se  produire  :  de  tous  côtés,  on 
avertit  les  Banques  d'enrayer,  de  ne  pas  éparpiller 
leurs  capitaux  et  leur  activité  entre  tant  d'affaires  qu'il 
était  de  toute  impossibilité  de  surveiller  attentivement. 
Mais  ces  avertissements  justifiés,  dictés  par  la  plus 
élémentaire  prudence,  ne  paraissent  guère  avoir  été 
écoutés.  Pour  les  rendre  attentives  au  danger,  il  a 
fallu  que  de  retentissants  désastres  vinssent  leur  mon- 
trer la  fragilité  des  industries  sur  lesquelles  elles 
croyaient  fonder  leur  prospérité. 

De  ce  côté,  la  démonstration  a  été  complète  :  nous 
ne  répéterons  pas  ce  que  nous  avons  dit  dans  le  der- 
nier numéro  de  l'Economiste  européen  sur  le  peu  de 
stabilité  de  tant  d'industries,  créées-  dans  une  période 
de  fièvre,  non  pour  répondre  aux  demandes  existantes, 
mais  pour  satisfaire  au  besoin  d'une  consommation 
future,  hypothétique...  qui  ne  s'est  jamais  manifestée. 
Nous  avons  montré  le  cruel  réveil  de  tant  de  fâcheuses 
illusions  :  la  métallurgie  et  presque  toutes  les  autres 
industries  réduites  à  arrêter  une  partie  du  travail  et  à 
vendre  à  bas  prix  pour  écouler  leurs  stocks.  La  grande 
activité  des  dernières  années  était  un  simple  etïet  de 
la  surproduction,  elle  était  due,  en  majeure  partie,  aux 
agrandissements  des  usines  elles-mêmes  et  à  l'exé- 
cution d'installations  encore  improductives,  mais  qui 
allaient  au-devant  de  l'augmentation  des  commandes. 
Les  commandes  ne  sont  pas  venues  et  cette  immense 
immobilisation  de  capitaux  a  dépassé  de  beaucoup  la 
force  économique  du  peuple  allemand. 

Tout  le  poids  de  cette  décadence  des  industries  pèse 
sur  les  Banques.  Mais,  en  général,  elles  tirent  de  leur 
prospérité  des  dernières  années  des  éléments  de  résis- 
tance suffisante.  Une  extrême  prudence,  une  grande 
habileté  et  les  leçons  de  l'expérience  jointes  aux  res- 
sources considérables  dont  elles  disposent,  leur  per- 
mettront d'attendre  sans  trop  d'avaries  des  temps  plus 
prospères  pour  les  établissements  industriels  don  telles 
pourront  encore  tirer  d'immenses  profits. 

Léon  Picard. 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  I.  R.  P. 
DU  CRÉDIT  FONCIER  D'AUTRICHE 

La  durée  inattendue  de  la  guerre  au  Sud  de  l'Afrique 
ainsi  que  les  complications  survenues  en  Chine  pen- 
dant ifannée  1900  et  qui  ont  tellement  nui  au  dévelop- 
pement industriel,  particulièrement  en  Allemagne,  ont 
eu  une  répercussion  sur  la  place  de  Vienne.  Cette 
(••'•percussion  sVst  traduite  par  une  nouvelle  accentua- 
tion de  la  stagnation  économique  qui  sévissait  déjà 
depuis  si  longtemps  en  Autriche,  et  par  un  abaissement 
du  taux  du  lover  de  l'argent  qui  a  empêché  la  Société 
Générale  /.  R.  P,  du  Crédit  roncier  d'Autriche  d'uti- 


liser d'une  manière  aussi  lucrative  qu'elle  l'aurait 
voulu,  ses  fonds  disponibles  en  opérations  de  banque. 
Néanmoins,  et  grâce  aussi  à  la  réalisation  dans  de 
bonnes  conditions  de  quelques  alfaires  de  syndicat 
assez  importantes,  les  profits  obtenus  ont  encore  été 
satisfaisants,  puisque  les  opérations  générales  Ont 
donné  les  résultats  suivants  que  nous  comparons  à 
ceux  de  l'exercice  1899  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Recettes 

Au  31  décembre 


1809  1900 
(En  couronnes) 

Bénéfices  hypothécaires   18.070.378  18.556.2© 

—      de  banque   7.357.106     7.908  988 

Report  de  l'exercice  1808   224.731  45.087 

Total   20.252.215  2fi.510.317 


Dépenses 

Dépenses  de  la  section  hypothécaire.  15.628.279  15.603.581 
Frais  d'administration  et  divers,  im- 
positions, etc  :   2.929.742  3.151.488 

Solde  bénéficiaire   7.694.194  7.755.248 


Somme  «gale   2(i.252.215  20.510.317 


Ainsi,  en  dépit  des  circonstances  défavorables,  la 
Société  Générale  I.  B.  P.  du  Crédit  Foncier  d'Autriche 
a  réalisé  des  bénéfices  nets  supérieurs  de  61.054  cou- 
ronnes à  ceux  de  1899.  Il  lui  a  donc  été  facile  de 
répartir  de  nouveau  un  dividende  de  40  francs  par 
action.  Voici  donc  comment  s'est  effectuée  la  réparti- 
tion des  profits,  comparée  à  celle  de  l'exercice  pré- 
cédent : 

Exercices 
1899      "  19C 

(En  couronnes) 

Dotation  de  la  réserve  extraordi- 
naire B   2.400.000    »    2.400.000  » 

Dividende  de  40  fr.  par  action. .    4.617.600    »   4.608.000  » 

Tantièmes  divers   631.506  23      651.016  03 

Report  â  nouveau   45.087  62       96.231  87 

7.604.193  85   7.755.247  90 

Rappelons,  ici,  les  dividendes  répartis  au  cours  des 
dix  dernières  années  par  cette  Société,  dont  la  consti- 
tution a  été  approuvée  par  décrets  de  l'Empereur  d'Au- 
triche des  15  juin  et  29  octobre  1803  et  10  janvier  1804, 
et  dont  l'existence  doit  prendre  fin  le  15  juin  1953  . 


Par  an  Cours  moyen 

Exercices  —  des  actions 

—  Francs  — 

1891   32  50  1.078  19 

1802  !   35    ••  1.105  73 

1803   37  50  1.163  72 

1804    37  50  1.282  32 

1805   37  50  1.406  52 

1896    37  50  1.271  36 

1897   37  50  1.264  62 

1898   37  50  1.208  47 

1899   40   ».  1.278  27 

1900   40    »  1.238  93 

Cours  actuel   1.260  » 


Pendant  l'exercice  1900,  la  Société  a  réalisé  pour 
5.598.000  couronnes  papier  de  prêts  hypothécaires] 
mais,  par  contre,  il  lui  a  été  remboursé  : 


Couronnes 

Par  te  jeu  régulier  des  annuités  :  — 

Sur  les  prêts  hypothécaires  or   203.106  26 

Sur  les  prêts  hypothécaires  papier   1.983.723  23 

Sur  les  prêts  communaux  papier   1.351.325  18 

Et  par  anticipation  : 

Sur  les  prêts  hypothécaires  or   84.689  84 

Sur  1rs  prêts  hypothécaires  papier   1.170.357  50 

Ensemble   4.883.202  01 


D'autre  part,  les  prêts  communaux  ont  diminué  de 
3.766.411  cour.  24,  de  sorte  que  les  opérations  nor- 
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maies  do  la  Société  se  sont  traduites  par  une  diminu- 
tion de  3.051.613  cour.  25  sur  l'exercice  1899  qui  était 
déjà  intérieur  de  1.814.741  couronnes  sur  1898. 

La  situation  hypothécaire  du  Crédit  Foncier  d'Au- 
triche se  présente  donc  comme  suit,  à  la  fin  de  l'exer- 
cice 1900  : 

Couronnes 

Prêts  domaniaux  or   63 . 17.r> .  719  93 

Prêts  hypothécaires  en  or   «.050.758  76 

Prêts  hypothécaires  papier   179.635.203  15  . 

Prêts  communaux  papier   131 .807 .497  96 

382.069.179  80 

contre  385.750.793  couronnes  05  en  fin  d'année  1899. 

Au  cours  de  l'exercice,  la  Société  a  vendu  et  retiré 
de  la.  circulation  les  titres  suivants  : 

Retiré 
do  la 

Vendu  circulation 
(En  couronnes) 

Lettres  de  gage  papier  4  0/0   9.070.800  7.708.000 

Obligations  à  lots  3  0/0,  émission 

1880   42.800  1.310.200 

Obligations  à  lots  3  0/0,  émission 

1889   4.051.400  1.851.400 

Obligations  domaniales  5  0/0   »  3.771.714 

13.165.000  ~14.0i7.314 

Il  s'ensuit  qu'en  fin  d'exercice  1900,  la  Société  avait 
encore  en  circulation  : 

Couronnes 

Obligations  domaniales  5  0/0  or   61.014.571 

Le»  ras  de  gage  papier  4  0/0   189 . 21 1 . 000 

Obligations  à  lots  3  0/0  émission  1880. .  62.536.000 
Obligations  a  lots  3  0/0  émission  1889..  70.932.000 

Ensemble   383.693.571 

soit  une  diminution  do  1.482.314  couronnes  sur  l'an- 
née 1899.  . 

.  Les  participations  qui  avaient  été  prises  pendant  les 
années  précédentes  ont  été,  en  1900,  liquidées  en  partie 
par  voie  de  réalisafions,  en  partie  par  la  dissolution 
des  syndicats  qui  s'y  rapportaient,  et  le  solde  des 
valeurs  non  réalisées  —  exception  faite  pour  les  nou- 
velles actions  de  la  Société  Générale  I.  R.  P.  Autri- 
chienne de  Crédit  pour  le  Commerce  et  V Industrie  émises 
en  1899  et  pour  quelques  autres  affaires  conclues  en 
1899,  —  le  solde  des  valeurs  non  réalisées,  disons-nous, 
a  été  porté  au  chapitre  de  fonds  publics  et  valeurs  qui 
figure  dans  le  bilan  pour  21.699.461  couronnes.  Dans 
ce  chapitre,  il  a  été  tenu  compte  des  pertes  qu'il  y  a 
eu  à  enregistrer  à  diverses  reprises.  Quant  aux  affaires 
engagées  au  cours  de  l'exercice,  elles  se  décomposent 
ainsi  : 

Conjointement  avec  la.  Société  Générale  I.  H.  P.  Autri- 
chienne île  Crédit  pour  le  Commerce  cl  l'Industrie  et  la 
maison  S.  M.  de  Rothschild,  le  Crédit  Foncier  d'Au- 
triche a  pris  ferme  10  millions  de  couronnes  d'obliga- 
tions de  priorité  40/0  du  Chemin  de  fer  de  Buschlehrad, 
qui  ont  été  placées  immédiatement  avec  succès  par 
voie  de  souscription  publique.  Conjointement  avec  les 
autres  membres  de  son  groupe,  elle  a  pris  du  Gouver- 
nement royal  de  Hongrie,  en  partie  ferme  et  en  partie 
en  option,  120  millions  de  couronnes  nominal  de  Rente 
Hongroise  4  0/0  qui  ont  été  entièrement  réalisés.  En 
outre,  et  après  une  entente  intervenue  avec  la  Société 
Générale  I.  p,.  p.  Autrichienne  de  Crédit  pour  le  Com- 
merce et  l'Industrie,  avec  la  maison  S.  M.  Rothschild 
de  Vienne  et  la  maison  de  Rothschild  frères  de  Paris, 
le  Crédit  Foncier  d'Autriche  a  pris  ferme  50  millions  de 
francs  nominal  d'obligations  de  priorité  4  0/0  du 
Chemin  de  fer  du  Sud  de  l'Autriche,  émission  de  1900, 
et,  enfin,  de  concert  avec  les  membres  viennois  de  son 
groupe  et  le  Crédit  Lyonnais,  il  a  encore  pris  ferme 
05  millions  de  francs  nominal  d'obligations  de  priorité 
4  0/0  de  la  Société  Autrichienne-Hongroise  privilégiée 
des  Chemins  de  fer  de  l'Etat.  Il  est  bon  de  mentionner 
ici  que  la  réalisation  de  tous  ces  titres  a  été  faite  en 
entier  dans  le  courant  de  1900. 


Le  capital  social  de  la  Société  Général/'  I.  E.  P.  du 
Crédit  Foncier  d'Autriche  avait,  dès  l'origine,  été  fixée 
à  24  millions  de  florins  (00  millions  de  francs)  et  il 
était  divisé  en  120.000  actions  de  200  florins,  devenues 
depuis  des  titres  de  400  couronnes  ou  500  francs.  Elles 
étaient  libérées  des  deux  cinquièmes  et  figuraient 
encore,  dans  le  bilan  au  31  décembre  1899,  comme 
libérées  de  160  couronnes,  soit  pour  19.20O.U0O  cou- 
ronnes. Or,  ce  Conseil  a  décidé  de  prélever  sur  ses 
réserves  extraordinaires  4.800.000  couronnes  pour 
accroître  d'autant  la  partie  versée  sur  le  capital  actions 
qui  se  trouve,  par  suite,  être  maintenant  de  24  mil- 
lions de  couronnes.  Les  actions  se  trouvent  donc 
libérées  de  moitié,  soit  200  couronnes  ou  250  francs. 
Remarquons,  toutefois,  qu'elles  se  traitent  toujours,  à 
Paris,  comme  libérées  de  200  fr.  seulement. 

En  dehors  de  ce  capital,  on  trouve,  dans  le  bilan,  les 
réserves  suivantes  : 

Couronnes 

Fonds  d'agio  A   8.240.208  08 

—        B   1.350.701  92 

Fonds  de  réserve  ordinaire  A  '         21.40^.029  24 

_  —  B   2.597.97  0  76 

Fonds  de  réserve  extraordinaire  A   15.949.549  72 

—  —  B   2. 400.000  » 

Réserve  pour  créances  douteuses   044.831  12 

52.594.380  84 

Ces  chiffres  n'exigent  pas  de  commentaires.  Ajou- 
tons qu'il  n'est  pas  sans  intérêt  de  faire  remarquer  la 
part  que  l'élément  français  a  dans  la  direction  de  cet 
établissement.  En  effet,  le  Conseil  d'administration  se 
divise  en  «  administrateurs  résidant  à  Vienne»  et  en 
«  administrateurs  résidant  à  Paris  »,  et  ces  derniers 
sont  :  MM.  le  comte  A.  de  Germiny,  baron  H.  Hottin- 
guer,  James  de  Kerjégu  et  Ch.  Mallct. 

A.  Lechenet. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Le  Gouvernement  avait  demandé  à  notre  Chambre 
des  députés  un  crédit  supplémentaire  de  80.293.500  fr. 
pour  couvrir  les  frais  de  l'expédition  de  Chine. 

La  discussion  a  donné  lieu  à  des  débats  orageux. 
Un  député  socialiste  a  voulu  rejeter  sur  la  cruauté  des 
Européens  la  responsabilité  des  massacres  ;  un  autre  a 
voulu  faire  infliger  un  blâme  aux  missions,  en  Extrême- 
Orient. 

La  fermeté  du  Gouvernement  a  déjoué  ces  efforts  et 
les  crédits  demandés  ont  été  finalement  votés  par  428 
voix  contre  127. 

Avant-hier  a  eu  lieu  la  distribution  d'un  livre  jaune 
sur  les  affaires  de  Chine.  Il  s'étend  du  18  octobre  1900 
au  18  juin  1901  ;  il  comprend  cent  cinquante  et  une 
pièces. 

Le  premier  document  est  la  dépêche  dite  dos  «  six 
points  »,  celle  où  M.  Delcassé  indique  à  M.  Pichon  les 
questions  sur  lesquelles  les  puissances  s'entendront 
avant  de  demander  des  réparations  à  la  Chine.  La 
France  et  la  Russie  hâtent  l'ouverture  des  négocia- 
tions, qui  furent  longues  et  compliquées;  elles  abou- 
tissent, le  15  novembre,  aux  «  onze  conditions  de 
paix  ».  La  Chine  finit  par  les  accepter. 

Le  dépêche  du  14  juin,  de  M.  Delcassé,  est  relative 
aux  indemnités.  Le  15. juin,  M.  Reau  faisait  savoir  au 
Ministre  que  l'accord  se  trouvait  réalisé  sur  les  bases 
proposées  par  les  Gouvernements  de  France  et  de 
Russie. 

Suivent  des  télégrammes  relatifs  à  l'occupation  de 
Pékin  où  il  est  rendu  hommage  à  la  discipline  et  à 
l'humanité  de  nos  troupes. 

En  Chine,  il  ne  se  passe  rien  d'intéressant. 

L'agence  Lalïan  envoie  de  Pékin  la  dépêche  suivante  : 

Les  Français  se  proposent  do  différer  l'évacuation  de  Pao- 
Ting-f ou  jusqu'à  l'automne  prochain.  Ils  estiment  que  leur 
présence  y  est  nécessaire  à  cause  des  troubles  qui  se  pro- 
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duisenf  daijs  les  environs  et  qui  prennent  un  caractère  de 
plus  on  plus  en  plus  inquiétant.. 

Une  nouvelle  organisation  s'csl  formée  sous  le  nom  de 
«  Société  des  villages  alliés  »  et  remplace  celle  des  Boxeurs. 
Son  but  officiel  était  d'organiser  la  protection  des  intérêts 
locaux,  mois  c'est  en  fait  une  organisation  insurrepfto.iuaelle, 
car  elle  refuse  le  paiement  des  taxes  régulières  sous  le  prétexte 
que  ses  membres  ont  souffert,  énormément  l'année  dernière. 

D'autre  part,  le  Times  annonce  qu'un  édit  impérial, 
faisant  connaître  les  victoires  des  puissances  euro- 
péennes en  Chine  et  ordonnant  de  respecter  la  vie  des 
missionnaires  et  des  convertis,  a  été  affiché  dans  le 
Thibet. 

L'édit  ajoute  que  quiconque  tuera  un  missionnaire 
ou  un  converti  sera  décapité. 

Cet  édit  cause  une  grande  surprise,  car,  jusqu'à  pré- 
sent, de  faux  rapports  disant  que  les  Chinois  avaient 
été  partout  vainqueurs  et  avaient  chassé  les  étrangers 
du  Tchi-Li  avaient  été  mis  en  circulation. 


Informations  Économignes  et  Financières 

La  Question  du  Change  en  Espagne.  —  La 

hausse  persistante  du  change  espagnol  a  fini  par  avoir 
raison  de  l'indifférence  témoignée  par  nos  voisins  poul- 
ies faits  économiques.  La  presse  espagnole,  qui  n'avait 
vu  dans  cette  question  que  matière  à  discussions  aca- 
démiques peu  agréables  pour  ses  lecteurs,  a  enfin  com- 
pris qu'elle  présente  un  intérêt  vital  et  il  n'est  plus  au- 
jourd'hui de  feuille  qui  ne  s'en  occupe. 

Ce  changement  d'attitude  a  eu  déjà  de  bons  effets. 
Comme,  jusqu'ici,  le  Gouvernement  n'a  pris  aucune 
mesure  susceptible  d'améliorer  une  situation  dont  le 
danger  a  fini  par  frapper  tous  les  esprits,  notre  corres- 
pondant de  Madrid  nous  apprend  qu'un  groupe  de  dé- 
putés* parmi  lesquels  se  trouvent  même  des  ministé- 
riels, a  décidé  de  porter  la  question  devant  le  Congrès 
par  voie  de  proposition  due  à  l'initiative  parlementaire. 

Ce  groupe  aurait  décidé  de  déposer  quatre  projets  de 
loi  qui  répondent  chacun  à  l'un  des  buts  suivants  : 

1°  Modifier  en  partie  le  portefeuille  de  la  Banque 
d'Espagne  ; 

2°  Renforcer  l'encaisse-or  par  une  opération  de 
crédit  basée  sur  la  concession  des  mines  d'Almaden, 
opération  qui  pourrait  assurer  au  Trésor.  75  millions 
de  francs  ; 

3°  Faire  payer  en  or  une  partie  des  droits  de  douane, 
d'après  le  système  brésilien,  c'est-à-dire  en  accordant 
sur  la  partie  payable  en  pesetas  une  bonification  équi- 
valente à  la  prime  sur  l'or  ; 

4°  Eventuellement,  retirer  une  partie  delà  circula- 
lion  argent. 

Nous  ne  discuterons  pas  aujourd'hui  ces  différents 
projets  :  il  nous  suffit  de  constater  que  l'opinion  pu- 
blique espagnole  s'intéresse  sérieusement  à  la  question 
du  change.  Tant  que  la  hausse  n'a  pesé  que  sur  le 
Trésor;  sur  les  entreprises  ayant  des  fonds  à  remettre 
à  l'étranger;  sur  les  importateurs  et  sur  quelques  pri- 
vilégiés allant  dépenser  au  dehors  leurs  revenus,  le 
public  n'y  a  attaché  aucune  importance.  Il  n'en  est 
glus  de  même  depuis  que  le  renchérissement  du  coût 
delà  vie  a  rendu  l'existence  difficile;  créé  un  malaise 
général  et  déterminé  leinouvcmcnt  gréviste  quia  causé 
dernièrement  tant  de  préoccupations.  Les  industriels 
catalane  eux-mêmes,  obligés  dàeheter  au  dehors  leur 
charbon  et  leurs  matières  premières,  demandent  des 
mesurée  immédiates  et  rappellent  aux  Gouvernants 
d'aujourd'hui  leurs  anciennes  promesses.  11  faut  espé- 
rer qu'en  présence  de  ce  mouvement  d'opinion,  le  Mi- 
nistère ne  reculera  pas. 

[Jne  seconds  dépêche  de  notre  'correspondant  de 
Madrid  nous  annonce,  d'ailleurs,  que  le  Ministre  des 
Finances  doit  déposer,  aujourd'hui  même,  deux  pro- 
jets de  loi  avant  pour  objet  d  interdire  la  frappe  «les 
douro*  et  d'autoriser  l'émission  de  1.200  million-  rie 
peseta  0  lions  du  Trésor,  portant  inféré!  à  4  0/0,  des- 
tiné-; a  rembourser  progressivement  les  avances  de  la 


Banque  d'Espagne  et,  par  voie  de  conséquence,  à  ré- 
duire considérablement  la  circulation  fiduciaire  dé  cel 
Etablissement. 

On  voit  ainsi  que  l'accord  va  pouvoir  se  faire,  sur 
cette  question  de  la  régularisation  du  change,  entre  la 
majorité  ministérielle  et  l'opposition  conservatrice, 
puisque  MM.  Villaverde  et  Silvela  sont,  eux-mêmes, 
des  partisans  résolus  des  mesures  proposées. 


La  Compagnie  des  Wagons-Lits.  —  Les  actions 

de  cette  Compagnie,  qui  avaient  été  compensées  à 
370  fr.  au  15  juin  dernier  et  à  3'j8  fr.  à  la  liquidation 
du  1er  juillet,  sont  tombées  hier  jeudi  à  297  fr.  au  plus 
bas  pour  clê>turer  à  305  fr. 

C'est  la  baisse  des  recettes  constatée  entre  les  deux 
premières  décades  de  juin  1001  et  celles  de  la  même 
période  de  1900  qui  semble  avoir  provoqué  les  ventes 
survenues  depuis  le  15  juin  dernier.  Cependant,  la 
situation  financière  de  la  Compagnie,  grâce  aux  6  mil- 
lions 110.983  fr.  de  recettes  qu'elle  a  encaissées  entre 
le  1e''  janvier  et  le  20  juin  1901,  doit  être  incontesta- 
blement meilleure  que  celle  qui  a  été  révélée  par  la 
publication  des  comptes  d'exploitation  de  l'exercice 
1900: 

Ayant  amorti  avec  ses  bénéfices  de  1900  toutes  les 
pertes  subies  à  l'occasion  de  l'Exposition,  il  parait 
rationnel  de  supposer  qu'avec  les  résultats  du  premier 
semestre  1901  elle  a  dû  alléger  une  certaine  partie  de 
sa  dette  flottante. 

Quoi  qu'il  en  soit,  des  ventes  se  sont  produites  qui 
ont  fait  baisser  les  actions  Wagons-Lils  au-dessous  de 
300  fr.,  et  si  ces  ventes  ont  été  seulement  provoquées 
par  la  diminution  des  recettes,  le  tableau  suivant  va 
nous  dire  si  les  vendeurs  ont  été  bien  ou  mal  inspirés  : 


Recettes  de  la  Compagnie  des  Wagons-Lits  par  décade, 
en  1898;  18Ç9,  1*0  et  1901 
(En  francs) 


Décades  1898 

1899 

1900 

1901 

iî 

f  3 

198.984 
218<239 
229.809 

227.091 
233.085 
279.705 

236.821 
249.324 
287.953 

258.071 
300.090 
302.548 

Février  

\l 
(3 

240.803 
268.281 
219,376 

208. 060 
294.340 
257.248 

271.769 
300.040 
200.002 

350.559 
338.001) 
263.134 

\\ 
(3 

319.128 
309.271 
313.008 

350.993 
353.312 
368.029 

300.008 
404.854 
377.796 

401.287 
415.789 
438.320 

\\ 

337.775 
319.819 
326.357 

373.133 
359.880 
353.108 

397.674 
429.115 
431.800 

448.953 
444.201 
440.8Ô2 

\ï 

260.914 
257.801 
289.110 

312.817 
313.523 
343.398 

387.789 
866.227 
404.578 

379.728 
352.332 
304.351 

Juin  

fi 

223.729 
214.118 
215.824 

257.028 
208."  (41 
200.509 

303.549 
376.728 
363.242 

294.235 
294.45-") 

Juillet  

lî 

240.038 
249.688 
2X4.256 

292.330 
307.020 
347.900 

382.659 
414  $47 
433.313 

» 

il 

h 

299.706 
297.019 
280.047 

367.134 
350.250 
349.251 

420.800 
435.835 
442.299 

» 

Septembre.. . . 

(3 

277.754 
267.410 
209.851 

330.483 
289.045 
300.310 

431.887 
485:423 
4O9.590 

» 
» 

\î 
(8 

266.035 
264.123 
209.155 

299.058 
290.513 
304.570 

405.940 
402.!  »87 
399.500 

» 
» 

» 

Novembre 

II 

212.843 
280*688 
208.243 

289.863 
254.524 
230.207 

310.817 
288.550 
260.990 

» 
» 

0 

Décembre  

lï 

218.952 
253.080 
878.770 

250.814 
205.104 

405.504 

260.248 
275.207 
418.500 

» 
» 
» 

Totales. 

9.555.090  10.970.004  13.171.798 

Du  1"  janvier 
20  juin  

au 

4.559.158 

5.210.757 

5.913.887 

0.110.983 
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Ainsi,  dans  la  diminution  constatée  pour  les  deux 
premières  décades  de  juin  1901,  il  y  a  deux  faits  à 
retenir  : 

t°  La  diminution  qui  se  produit  chaque  année  entre 
le  passage  du  service  d'hiver  au  service  d'été.  Cette 
diminution  (entre  les  onze  derniers  jours  dn  mai  et  les 
dix  premiers  jours  de  juin)  a  été  de  100.110  fr.  en  1901, 
soit  25,4  0/0;  elle  n'avait  été  que  de  41.029  fr.  ou 
1.01  0;  0  en  1900  à  cause  de  l'Exposition,  mais  nous  la 
retrouvons  de  85.770  fr.  en  1899,  soit  2i,9  0/0  et  de 
65.387  fr.  en  1898,  soit  22,(3  0/0; 

2°  La  diminution  qui  doit  être  attribuée  aux  recettes 
exceptionnelles  de  l'Exposition.  Cette  influence  spéciale 
a  commencé  à  se  manifester  dès  le  commencement  du 
mois  de  mai  puisque  les  recettes  décadaires  de  1901  — 
qui  avaient  toujours  été  très  sensiblement  supérieures 
à  celles  de  l'année  1900  —  ont  commencé,  à  partir  de 
cette  époque,  à  être  sensiblement  inférieures  à  celles 
des  décades  de  1900. 

Du  1er  mai  au  20  juin  1900,  la  Compagnie  avait  en-, 
caissé  1.898.871  fr.;  du  iiet  mai  au  20  juin  1901  ses  re- 
cettes sont  tombées  à  1.715.101  fr.,  soit  une  diminution 
de  183.770  fr.,  réduisant  à  203.096  fr.  l'augmentation 
réalisée  depuis  le  commencement  de  l'année. 

Mais  il  faut  observer  que  les  1.715.101  fr.  de  1901 
sont  supérieurs  de  218.794  fr.  aux  recettes  de  la  période 
correspondante  de  1899  et  de  463.373  fr.  à  celles  de  1898. 

Il  peut  se  faire  que  l'ensemble  des  recettes  de 
l'année  1901  soit  finalement  inférieur  à  l'ensemble 
des  recettes  de  1900  ;  mais  il  peut  se  faire  aussi  que  les 
recettes  de  novembre  et  do  décembre  prochains  vien- 
nent combler  la  différence  et  que  l'année»  1901  se  clô- 
ture en  équilibre  et  peut-être  même  en  excédent  de 
recettes  par  rapport  à  l'année  1900. 

C'est  d'ailleurs  ce  qui  est  arrivé  pour  l'Exposition  de 
1889. 

Les  recettes  totales  de  l'année  1888  n'avaient  été  que 
de  3.523.365  fr.,  celles  de  1889  montèrent  à  4.648.784  fr. 
Vers  le  milieu  de  1890,  et  malgré  l'augmentation  qui 
s'était  produite  pendant  le  premier  semestre  par  rap- 
port au  semestre  précédent,  on  put  croire  que  les 
recettes  totales  de  l'année  seraient  inférieures  à  celles 
de  1889,  car  les  mois  de  juin  et  de  juillet  se  présen- 
tèrent en  diminution  sur  juin  et  juillet  de  l'année  pré- 
cédente; mais  les  recettes  se  relevèrent  dans  les  mois 
suivants  et  le  total  de  l'année  fut  de  4.784.227  fr.,  supé- 
rieur de  135.443  fr.  à  celui  de  l'année  d'Exposition. 


Compagnie  Générale  Transatlantique.  —  Les 

actionnaires  de  cette  Compagnie  avaient  été  convoqués 
en  assemblée  générale  annuelle  pour  le  30  mai.  Vu  le 
nombre  insuffisant  d'actions  déposées,  la  réunion 
n'avait  pu  avoir  lieu,  et  c'est  le  29  juin  que  les  action- 
naires, de  nouveau  convoqués  pour  cette  date,  ont  pu 
recevoir  communication  des  comptes  afférents  à  l'exer- 
cice 1900. 

Voici,  tout  d'abord,  comment  s'établit  le  «  Compte 
de  Profits  et  Pertes  »  comparé  à  celui  de  l'exercice 
1899  : 

Recettes 

»   Exercices 

'      MXT~  11)00  7 

(En  francs) 

Recettes  d'exploitation   47. 007.980  89   53.807  688  04 

Produits  divers   2.379.276  07     1.457.146  09 

Total   49:477; 256  !  16   55.264.834  13 

Pieport  de  l'exercice  précédent.         48.868  75         25.806  04 

49.526.125  71   55.290.640  17 

Dépenses  et  charges 

Frais  généraux   415.100  14  394.059  24 

Frais  d'exploitation   4.374.690  37  4.350.538  15 

Dépenses  maritimes  et  com- 
merciales  33.734.437  35  38.932.134  20 

Charges  des  obligations   4.547.091  81  4.972.710  87 

Bénéfices  nets   6.454.806  01  6.641.191  71 

49.526.125  71    35.290.640  17 


Ainsi,  malgré  un  montant  de  produits  supérieur  de 
5.787.577  fr.  17  à  celui  de  l'exercice  1899,  le  solde 
bénéficiaire  net  n'a  progressé,  d'une  année  à  l'autre, 
que  de  186.385  fr.  67  par  suite  de  L'augmentation  dans 
les  «  dépenses  maritimes  et  commerciales  »  et  dans  la 
«  charge  des  obligations,  »  augmentation  qui  atteint  le 
chiffre  de  5.623.321  fr.  91;  par  contre,  il  y  a  bien  une 
diminution  de  21.040  fr.  90  dans  les  frais  généraux  et 
de  24.152  fr.  22  dans  les  frais  d'exploitation  ;  mais  les 
«  dépenses  et  charges  »  n'en  dépassent  pas  moins  de 
5.578.128  fr.  79  celles  de  1899.  Notons  que,  dans  cet 
accroissement,  le  combustible  figure  pour  2.454.J938  fr. 
en  raison  de  la  hausse  du  charbon,  et  la  charge  îles 
obligations  pour  425.625  fr.  06,  par  suite  de  la  vente 
de  12.218  obligations  3  0/0  deuxième  émission. 

Les  bénéfices  nets  que  nous  avons  indiqués  plus 
haut  ne  constituent  pas  le  solde  à  répartir  aux  action- 
naires. En  effet,  ils  ont  à  supporter  des  prélèvements 
pour  la  réserve  statutaire  et  pour  la  réserve  d'amortis- 
sement. Ces  prélèvements  ayant  été,  comme  en  1899, 
de  5.149.000  (64.000  fr.  à  la  réserve  statutaire  et  5  mil- 
lions 85.000  fr.  à  la  réserve  d'amortissement),  le 
reliquat  s'est  établi  à  1.492.191  fr.  71  contre  1  million 
305.806  fr.  04,  mais  le  dividende  est  resté  fixé  à  16  fr. 
comme  pour  l'exercice  précédent. 

A  l'actif  du  bilan  on  trouve  que  le  compte  de  pre- 
mier établissement,  flotte,  immeubles,  outillage  indus- 
triel, etc.,  a  été  ramené,  après  amortissements  divers, 
de  117.743.965  fr.  au  31  décembre  1899,  à  106,793.723  fr.  ; 
par  contre,  les  acomptes  payés  sur  les  deux  nouveaux 
paquebots  «  la  Lorraine  »  et  «  la  Savoie  »,  ont  passé 
do  Ï2.461.57Ô  fr.  à  17.540.715  fr.,  et  les  débiteurs,  fonds 
disponibles  et  titres  divers,  de  16.244.920  fr.  à  28  mil- 
lions 842.336  fr.  Au  passif,  les  comptes  présentent  les 
variations  suivantes  :  Augmentations  :  capital  -obli- 
gations, 3.277.811  fr.  ;  créditeurs  divers,  1.791.394  fr.  ; 
réserves  diverses,  249.514  fr. 

C'est  à  la  date  du  27  courant  qu'expire  la  concession 
détenue  par  la  Compagnie  Générale  Transatlantique, 
des  services  maritimes  postaux  entre  la  France,  les 
Antilles  et  l'Amérique  centrale.  Un  projet  de  loi  déter- 
minant les  conditions  nouvelles  de  l'exploitation  de 
ces  services  a  été  déposé  dès  le  mois  de  novembre  1899; 
mais  le  Gouvernement  n'a  pu  le  faire  voter  ensemble. 
Devant  l'impossibilité  d'obtenir,  avant  l'échéance  pro- 
chaine, l'établissement  d'un  régime  définitif;  le  Gou- 
vernement a  présenté  à  la  Chambre  un  nouveau  projet 
tendant  à  assurer,  à  titre  provisoire,  la  continuation 
des  services  existants.  Ce  projet  a  été  voté  le  30  mars 
dernier  et  il  est  soumis  en  ce  moment  au  Sénat. 
D'après  ce  projet,  la  durée  de  la  concession  serait 
prorogée  jusqu'au  31  décembre  1903  et  les  crédits 
affectés  au  réseau  des  Antilles  maintenus  à  4.878.000  fr. 


Aciéries,  Hauts  Fourneaux  et  Forges  de  Tri- 
gnac.  —  Cette  Société  a  été  constituée  en  1890,  au 
capital  de  8  millions  de  francs  divisés  en  16.000  actions 
de  500  fr.  Pendant  ses  six  premiers  exercices,  c'est-à- 
dire  de  1890  à  1895  inclus,  elle  ne  distribua  aucun 
dividende  à  ses  actionnaires  ;  en  1896,  1897  et  1898, 
elle  procéda  à  une  répartition  de  25  fr.  par  action,  et, 
en  1899,  le  dividende  fut  porté  à  35  fr.,  les  bénéfices 
de  l'exercice  ayant  atteint  1.407.866  fr.,  contre  673.455 
francs.  Et  comme  le  débours  qu'exigeait  un  tel  divi- 
dende pour  les  16.000  actions  représentant  le  capital 
social  n'atteignait  que  560.000  fr.,  il  resta  un  solde  de 
847.866  fr.,  qui  servit  à  doter  les  fonds  de  prévoyance. 

Au  début  de  l'année  1900,  la  Société  porta  son  capital, 
social  à  12  millions  de  francs,  par  la  création  de  S.000 
actions  nouvelles.  Cette  augmentation  devait  servir  :  à 
l'acquisition  d'un  nouvel  outillage  en  vue  de  développer 
la  production  de  l'acier  et  des  produits  finis  ;  à  l'éta- 
blissement d'un  train  de  tôle  et  d'un  laminoir  assez 
puissant  pour  toutes  les  grosses  pièces  de  la  marine  ; 
enfin,  à  participer,  jusqu'à  concurrence  de  1.200.000  fr., 
à  la  création  d'une  entreprise  minière  en  Espagne,  la 
Société  Méridionale  de  Bérez,  qui  devait  permettre  à  la 
Société  de  Trvjnac  de  diminuer  le  prix  de  revient  de 
son  minerai. 
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Malheureusement,  les  résultais  de  l'exercice  1900 
n'ont  pas  répondu  aux  espérances  que  concevait  la 
Société  de  Trignac.  En  effet,  au  lieu  de  donner  des 
bénéfices,  cet  exercice  a  laissé  une  perte,  ainsi  que  le 
compte  suivant  l'établit. 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Crédit 

 Exercices 

1899  •  "ÎThVT~~ 


(En  francs) 

Reliquat  des  exercices  précédents   1.044.963  300.000 

Bénéfices  industriels   »  » 

Rentrées  de  créances  diverses   1.494  504 

Solde  débiteur  de  l'exercice   »  320.17!) 


1.94(5.407  025.683 


Débit 

Frais  généraux   201.704  224.751 

Service  des  obligations   300.987  272.173 

Pertes  sur  diverses  créances   20.610  928 

Solde  créditeur  de  l'exercice   1.407.866  » 

Pertes  industrielles   »  107.731 


1.946.257  605.583 

En  prenant  en  considération  qu'il  avait  été  reporté 
800.000  francs  de  l'exercice  précédent  on  arrive  à  cons- 
tater que  les  pertes  industrielles  delà  Société,  en  1900, 
ont  atteint  625.179  francs,  alors  que  Tannée  1899  avait 
donné  un  solde  créditeur  dcl.407.86G  fr.  La  différence 
dans  les  résultats  est  donc,  d'une  année  à  l'autre,  de 
2.0:33.045  francs,  mais  elle  est  due  à  des  circonstances 
spéciales. 

La  hausse  des  frets  a  porté  préjudice  à  la  Société, 
mais  c'est  surtout  sous  le  rapport  du  combustible 
qu'elle  a  eu  à  pâtir.  Elle  consomme  annuellement 
160.000  tonnes  de  charbon,  et  elle  avait  passé  à  des 
prix  favorables,  un  contrat  de  fourniture  avec  une  So- 
ciété anglaise.  Mais  cette  Société  n'ayant  pu  tenir  ses 
engagements,  la  Société  de  Trignac  a  dû  se  procurer  à 
des  hauts  cours  le  combustible  qui  lui  était  nécessaire 
d'où,  pour  elle  une  perte  de  2.500.000  francs  en  chiffres 
ronds.  Empressons-nous  de  dire  que  pour  l'exercice 
1901,  les  résultats  seront  autres,  puisque  le  premier 
semestre  assure  déjà  un  bénéfice  de  900.000  francs. 
Toutefois,  et  à  cause  des  frets  qui  ont  tendance  à  s'é- 
lever de  nouA'eau,  le  second  semestre  parait  ne  devoir 
lias  être  aussi  favorable.  En  outre,  sur  les  bénéfices 
réalisés,  il  faudra  tout  d'abord  prélever  de  quoi  amor- 
tir les  325.179  francs  de  perte  de  1900. 

Faisons  observer  que,  jusqu'ici,  la  Société  des  Acié- 
ries, Hauts  Fourneaux  et  Forges  de  Trignac  a  plutôt 
négligé  les  amortissements.  Ses  immobilisations  indus- 
trielles sont  cependant  élevées,  puisqu'elles  se  chiffrent 
par  12.592.491  francs.  Quant  aux  réserves  et  provisions 
elles  comprennent  seulement  :  186.123  francs  pour  la 
réserve  légale;  33.100  pour  provision  pour  créance 
douteuses;  enfin,  1.587.128  francs  pour  provisions  pour 
transformation. 


Agence  Havas.  —  Cette  Société  avait  convoqué 
ses  actionnaires  en  assemblée  générale  annuelle  pour 
le  Ie''  juillet  ;  mais  xu  le  nombre  insuffisant  d'actions 
déposées,  la  réunion  a  dû  être  reportée  au  22  juillet. 

I)'  s  chiffres  qui  seront  soumis  par  le  Conseil  (l'admi- 
nistrai ion  il  ressort  que  les  bénéfices  de  la  Société  ne 
se  sont  élevés,  en  1900,  qu'à  758.062  fr.  Ils  avaient 
atteint,  785.473  fr.  en  1899.  Il  y  a  donc,  d'une  année  à 
l'autre,  une  diminution  de  27.411  fr.;  mais  il  faut  se 
rappeler  que  l' avant-dernier  exercice  avait  accusé  une 
augmentation  de  150.698  fr.  sur  1898. 

Quoi  qu'il  en  soit,  le  montant  susdit  de  758.062  fr., 
joint  au  solde  de  106.357  fr.  reporté  de  1899,  représente 
un  total  disponible  de  924.419  fr.  Aussi  le  Conseil 
d'administration  propoeera-t-il  la  répartition  d'un  di- 
vidende de  ;>0  fr.,  égal  a  celui  de  1899,  et  qui  ne  néces- 
site qu'un  débours  de  510.000  fr.  Rappelons  que  les 
dividende  de  1896,  1897  et  1898  ne  s'étaient  élevés 
qu'à  25  fr. 


Société  des  Plâtrières  réunies  du  Bassin  de 
Paris.  —  Constituée  en  1880  au  capital  de  24  millions 
de  francs  divisés  en  48.000  actions  de  500  fr.  pour  l'ex- 
ploitation de  carrières  à  plâtre,  cette  Compagnie  a  pé- 
riclité peu  à  peu,  et  n'a  accusé  pendant  plusieurs  années 
que  des  pertes,  par  suite  des  changements  apportés 
dans  le  choix  des  matériaux  de  construction.  Au  cours 
de  ces  dernières  années  cependant,  elle  a  réalisé  quel- 
ques profits,  mais  absolument  insignifiants  et  qui 
étaient  appliqués,  au  fur  et  à  mesure,  à  l'amortisse- 
ment des  pertes  subies  antérieurement.  Ces  pertes 
n'étaient  pas  encore  comblées  antérieurement  au  31 
décembre  1899,  puisqu'à  ce  moment  le  passif  s'élevait 
à  1.283.640  fr.  dont  140.000  fr.  représentés  par  des  trai- 
tés en  circulation. 

C'est  alors  que  le  Conseil  d'administration  convoqua 
ses  actionnaires  en  assemblée  générale  extraordinaire 
pour  lui  proposer  :  1°  la  réduction  du  capital  social  à 
2.400.000  fr.  au  lieu  de  24  millions,  par  l'échange  de 
deux  actions  de  500  fr.  contre  une  nouvelle  action  de 
100  fr.  ;  2°  puis  l'élévation  du  capital  de  2.400.000  fr.  à 
3.600  000  fr.  par  la  création  de  12.000  actions  de  100  fr. 
Les  1.200.000  fr.  ainsi  obtenus,  ainsi  que  les  ressour- 
ces que  la  Société  avait  en  caisse,  devaient  servir  à 
rembourser  tout  le  passif,  et  à  laisser  disponibles  les 
bénéfices  futurs. 

L'assemblée  extraordinaire  ne  put  pas  avoir  lieu  par 
.  suite  de  l'indifférence  des  actionnaires.  Ce  n'était  pas, 
au  reste,  la  première  fois  que  le  Conseil  d'administra- 
tion voyait  échouer  ses  tentatives  de  constitution  d'une 
assemblée  générale  extraordinaire.  Il  a  été  plus  heureux 
cette  année  et  c'est  ainsi  que,  le  29  juin,  une  assemblée 
générale  extraordinaire  a  eu  lieu  et  pour  laquelle 
30.000  actions  environ  avaient  été  déposées. 

Les  propositions  qui  ont  été  faites  aux  intéressés 
diffèrent  de  celles  de  l'année  dernière.  Le  Conseil,  en 
effet,  a  proposé  de  ramener  le  capital  social  à  4.800.000 
francs  par  l'échange  pur  et  simple  des  actions  de  500 
francs  contre  des  actions  de  100  fr.,  en  vue  de  faire 
disparaître  du  bilan  le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  » 
et  tous  les  chapitres  dont  l'évaluation  était  sujette  à 
discussion  ou  susceptibles  d'amortissement,  à  l'excep- 
tion d'un  compte  «  Avances  de  découvertes  et  travaux 
neufs  »,  qui  doit  être  amorti  chaque  année  d'une 
somme  égale  au  remboursement  total  annuel  effectué 
sur  les  obligations,  les  emprunts  du  Crédit  Foncier  et 
de  la  Banque  Hypothécaire. 

Or,  après  des  observations  présentées  par  plusieurs 
actionnaires,  l'assemblée  du  29  juin  a  voté  à  la  presque 
unanimité  les  propositions  du  Conseil,  ainsi  que  les 
modifications  aux  statuts  rendues  nécessaires  par  la 
réduction  du  capital. 


Transports  Electriques  de  l'Exposition.  —  Cette 
Compagnie  a  réuni  ses  actionnaires  le  3  courant  en 
assemblée  générale,  pour  leur  soumettre  les  comptes 
de  la  Société,  du  lep  janvier  au  6  juillet  1901,  date 
prévue  par  les  statuts,  pour  l'expiration  du  terme  de 
sa  durée. 

Le  compte  général  de  l'entreprise,  jusqu'au  6  juillet 
1901,  accuse  un  excédent  des  frais  et  charges  de 
2.068.113  fr.  04,  dont  il  y  a  lieu  de  déduire  173.743  fr.  16 
de  produits  divers.  11  reste  donc,  comme  déficit, 
1.894.369  fr.  88. 

Le  capital  social  de  la  Compagnie  était  de  4  millions 
de  francs.  En  déduisant  de  cette  dernière  somme,  le 
déficit  de  1.894.369  fr.  88,  il  reste  un  solde  de  2  mil- 
lions 105.630  fr.  12,  qui  représente  la  part  à  revenir 
aux  40.000  actions  représentant  le  capital  de  la  Com- 
pagnie, ce  qui  équivaut  à  une  répm-lilinn  de  52  fr.  60 
par  action  environ. 

Cette  somme,  toutefois,  ne  pourra  pas  être  distribuée 
encore,  attendu  que  deux  procès  sont  actuellement  en, 
cours. 

Le  premier  est  relatif  à  une  somme  de  75.335  fr.  51 
pour  droits  d'octroi  sur  fers  et  autres  produits,  droits 
que  la  Compagnie  conteste,  attendu  qu'il  avait  été 
stipulé  que  les  produits  destinés  h  l'Exposition  Univer- 
selle seraient  exonérés  de  droits  d'entrée. 
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Le  second  a  été  intenté  à  la  Compagnie  par  les  pro- 
priétaires et  locataires  des  immeubles  voisins  de  la 
plate-forme  et  du  chemin  de  fer.  Ces  demandeurs  sont 
au  nombre  de  07,  et  ils  ont  réclamé  à  la  Compagnie  la 
somme  de  97.000  fr. 

Le  procès  suit  son  cours  assez  activement,  puisque 
sur  les  cinq  défendeurs  mis  en  cause,  quatre  ont  déjà 
déposé  leurs  conclusions,  à  savoir  :  la  Compagnie  elle- 
même,  le  Ministère  du  Commerce,  l'Administration  do 
l'Exposition,  la  Préfecture  de  la  Seine  et  la  Ville  de 
Paris.  Quant  aux  demandeurs,  ils  ont  sollicité,  derniè- 
rement, la  remise  de  l'affaire,  démarche  que  le  Conseil 
de  la  Compagnie  des  Transports  Electriques  de  i Expo- 
sition interprète  comme  un  indice  favorable  pour  elle. 

Le  Président  de  la  Compagnie  a  déclaré  que  le 
Conseil  fera  son  possible  pour  distribuer  une  partie, 
au  moins,  de  la  répartition  de  liquidation  aussitôt  que 
la  première  instance  aura  pris  fin. 

Conformément-aux  statuts,  il  va  être  procédé  à  la 
liquidation,  et  le  siège  de  la  Compagnie,  actuellement 
rue  Taitbout,  va  être  immédiatement  transporté,  par 
mesure  d'économie,  soit  à  la  Banque  Internationale  de 
Paris,  soit  à  la  nouvelle  Banque  Française  pour  le 
Commerce  et  VIndustrie. 

Le  rapport  mentionne  que  la  combinaison  relative  à 
la  vente  de  la  plate-forme  mobile,  et  pour  laquelle  une 
option  avait  été  laissée  jusqu'au  1er  juillet  courant,  n'a 
pu  aboutir.  Quant  au  chemin  de  fer  électrique,  il  a  été 
cédé  pour  la  somme  de  125.000  fr. 

L'assemblée  générale  a  approuvé  les  comptes  qui  lui 
étaient  soumis  et  donné,  en  tant  que  besoin,  quitus  et 
décharge  aux  administrateurs  de  leur  gestion  jusqu'à 
l'expiration  de  la  Société.  Elle  a,  de  plus,  nommé, 
comme  liquidateurs,  MM.  Armengaud,  ancien  admi- 
nistrateur; Bergaud,  docteur  en  droit,  10,  rue  d'Au- 
male;  Fidière,  ancien  secrétaire  général;  Kulp,  ancien 
administrateur;  Maréchal,  ancien  administrateur.  Ces 
liquidateurs  ont  les  pouvoirs  les  plus  étendus  d'après 
les  lois  et  usages  de  commerce  pour  réaliser  l'actif, 
payer  le  passif,  et  répartir  entre  les  actionnaires  le  pro- 
duit net  de  la  liquidation. 


Banque  de  l'Afrique  Occidentale.  —  Un  décret  en  date 
du  20  juin  1901  vient  d'être  publié  au  Journal  Officiel  qui 
institue  une  banque  d'émission,  de  prêt  et  d'escompte,  sous 
le  nom  de  Banque  de  l'Afrique  Occidentale.  Elle  a  pour 
objet  de  faire  toutes  les  opérations  de  banque  au  Sénégal,  à 
la  Guinée  française,  à  la  Côte  d'Ivoire,  au  Dahomey  et' au 
Congo.  La  Banque  émet  des  billets  de  1.000,  500,  100,  50,  25 
et  de  5  fr.,  dont  le  montant  ne  peut  excéder  le  triple  du  ca- 
pital social,  qui  est  fixé  à  1.500.000  fr.  divisé  en  3.000  actions 
de  500  fr.,  dont  1.800  actions  entièrement  libérées  sont  attri- 
buées à  la  Banque  du  Sénér/al  pour  son  apport.  Les  1.200 
actions  de  surplus  sont  souscrites  en  espèces  et  entièrement 
libérées.  Le  capital  pourra  être  porté  à  3  millions  et  même 
à  un  chiffre  plus  élevé  s'il  est  nécessaire. 

La  Banque  du  Sénégal  constituée  en  1853  au  capital  de 
230.000  fr..  capital  porté  depuis  à  300.000  fr.,  puis  à  600.000  fr. 
et  organisée  sur  le  modèle  des  banques  coloniales  instituées 
par  les  lois  des  30  avril  18i9  et  11  juillet  1851,  a  été  pondant 
de  longues  années  le  seul  établissement  de  crédit  installé 
dans  les  possessions  françaises  de  l'Afrique  Occidentale  et 
son  action  était  d'ailleurs  restreinte  à  la  colonie  du  Sénégal. 

L'extension  territoriale  de  la  France  en  Afrique  et  le  déve- 
loppement du  commerce  pendant  ces  dernières  années  ont 
fait  ressortir  l'insuffisance  de  cette  institution  telle  qu'elle 
était  organisée  jusqu'alors.  Les  négociants  de  Bordeaux  et 
de  Marseille,  plus  particulièrement  en  relations  avec  la  Côte 
Occidentale  d'Afrique,  se  préoccupèrent  de  cette  situation  et 
en  signalèrent  les  inconvénients.  C'est  en  considération  des 
desiderata  formulés  par  les  intéressés  que  les  actionnaires 
de  la  Banque  du  Sénégal  ont  décidé  de  poursuivre  la  liqui- 
dation de  cet  établissement  et  de  reporter  leurs  capitaux  dans 
une  nouvelle  institution,  la  Banque  de  l'Afrique  Occidentale. 

C'est  dans  ces  conditions  que  le  Gouvernement,  après  avoir 
fait  étudier  la  question  par  la  Commission  de  surveillance 
des  banques  coloniales,  a  décidé  de  donner  son  adhésion  à 
l'institution  de  cette  nouvelle  banque. 

La  durée  de  la  Société  est  fixée  à  vingt  ans.  Elle  a  son 
siège  à  Paris  et  des  succursalesou  des  agences  à  Saint-Louis, 
Dakar,  Rufisquc  et  Konakry. 

Le  Conseil  d'administration  sera  composé  jusqu'à  la  pro" 
mière  assemblée  de  MM.  Emile  Maurel,  Gabriel  Devès  F" 
Bohn,  Théodore  Mante,  Alexis  Rostand. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

27  juin  4  juillet 

Or   2. 464. 059. 992  2.455.355.160 

Argent...    1.120.516  312  1.119.422.321 


3.584.636.305  3.574.111.481 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour .. 

Portefeuille  Paris  [  ff||8g 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  !a  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


21  juin 


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  11  mal  1834 
mobilière    Ex-banques  département., 
momneies  j  Loi  du  ,  jujn  lg57  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d?  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divérs  


Total  


3.584.636.305 


14.820 
191.390.950 


369.551.901 
5-615.006 
3.658.000 
205.683.952 
214.251.410 
180.000-000 
10-000.001) 
2.980.150 
99.621.lW) 
100.000-000 
4,000.000 
19.620.101 

851 

8.401.444 
80-161.618 


4  juillet 


5.139.600.460 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.150 
9.125.000 
4.000.01)0 
8.407.444 
3.955.795.465 
16.157  206 
9  520.564 
219.579.406 
565  179.753 
80.151.558 
12  919.760 
384  011 
1.228.03!) 
53-670.187 


5.139-600  460 


3.574.777  481 


44.755 
174.865.660 


323.049.507 
5.493.000 
3.658.000 
211.846.849 
287.294.740 
180- 000. 000 
10.000.000 
2-980.750 
99-627.289 
100-000-000 
4.000.000 
19.620.101 

649.765 
8.407-444 
69-639.945 


5  075.955.295 


•182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2. 980. 750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.055.946.490 
46.944.610 
9  813.938 
169.327.843 
440-564-667 
70.474-353 
9.253.229 
987.584 
1.228.039 
46-399.026 


5.075.955.295 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Eénéfices  nets  


8  juillet 

7  juillet 

6  juillet 

5  juillet 

4  juillet 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3  675-3 

3.648.5 

3.789.5 

4-067.4 

4.055.9 

3.243.5 

3.113.9 

3.115-6 

3.294.1 

3.574.8 

657.0 

757.6 

701.2 

815.4 

497.9 

365  9 

401.7 

469.2 

527.1 

499.1 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180- 0 

189.4 

249  5 

188.5 

221-9 

169.3 

510.5 

506.4 

506.0 

529.7 

511.0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

2  0/00 

%  0/00 

pair 

pair 
337.8 

406  8 

457.0 

"877.2 

812.3 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  23  juin,  les  4.000  obligations  nouvelles  de  500  fr. 
4  0/0,  nos  7001  à  11000,  jouissance  avril-octobre,  de  la  Com- 
pagnie du  Gaz  et  Régie  coîntéresséo  des  Eaux  de  Tunis  se- 
ront admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  l'î  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes 
n"  4001  à  7000. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  (jouissance  avril-oc- 
tobre de  ladile  Société,  négociables  sur  notre  marché,  se 
trouve  porté  de  3.000  à  7.000  (n"  4001  à  11000). 


A  partir  du  5  juillet,  les  titres  de  l'Emprunt  Brésilien 
5  0/0  1898  (Funding)  ne  seront  plus  négociables  qu'en  titres 
définitifs. 

L'Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris,  pour 
le  mois  do  juin  qui  vient  de  s'écouler,  présente  une  moins- 
value  de  1.013.689  francs  par  rapport  atix  prévisions  budgé- 
taires, et  une  diminution  de  1.250.783  francs  par  rapport 
au  mois  de  juin  1900. 

Le  produit  des  six  mois  écoulés  do  1901  —  qui  s'élève  à 


18 


L'ÉCONOMISTE  EUROPKKN.  —  France 


48.3iO.15K  fr.  —  présente  uno  moins-value  dé  0.214.413  fr. 
par  rapport  aux  provisions  budgétaires  et  une  diminution 
de  10.827 .987  francs  par  rapport  aux  recel  les  do  la  période 
correspondante  de  1900. 

Il  importe  de  rappeler  que  ces  comparaisons  sont  faites 
après  déduction  dos  droits  sur  les  boissons  hygiéniques  sup- 
primés à  partir  du  1"  janvier  1901. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérai  ions  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  2'i  au  30  juin 
1901  : 

Dépôts  de  fonds   5.678.471  09 

Retraits  do  fonds  .     6.352.140  35 

Excédent  de  retraits   073.008  06 

Excédent  do  dépôts  du  1"  janvier  au  30  juin  1901  :  40  mil- 
lions 834.453  fr.  44. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  30  juin 
1901  : 

1°  Pour  lo  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  885.205  fr.  32; 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre, 
des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  com- 
posant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne  ordi- 
naires :  néant. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes 
pendant  le  mois  do  juin  1901  s'est  élevé  à  9.008.533  fr.  32, 
dont  voici  le  détail  : 

Caisse  nationale  d'épargne   0.509.020  17 

Caisses  d'épargne  ordinaires   3.038.913  15 

Total  égal   9.008.533  32 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Mouvement  général  des  opérations  du  mois  de  iuin 
1901 :  805.835.325  fr.  50. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  pour  la  1"  quinzaine  de  juillet  1901,  cal- 
culée d  après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   27  fr.  390 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   39  fr.  613 

Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
do  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  304  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  608,  soit  à  0  fr.  61. 


Etablissements  Lazare  Weiller.  —  Los  actionnaires  se 
sont  réunis,  le  18  juin,  on  assemblée  générale  extraor- 
dinaire. 

Ils  ont  reconnu  sincère  et  véritable  la  déclaration  de  sous- 
cription des  23. (100  actions  nouvelles  représentant  2. 300.000 
francs,  moulant  de  l'augmentation  du  capital  social  décidée 
par  1  assemblée  générale  extraordinaire  du  20  avril  1901,  et 
du  versement  de  la  moitié  du  capital  de  ces  actions,  ainsi 
que  dune  somme  supplémentaire  de  2  fr.  par  action,  ladite 
déclaration  faite  par  acte  devant  M«  Dufour,  notaire  à  Paris 
du  0  juin  1901.  ' 

En  conséquence,  le  capital  social,  d'abord  réduit  à  2  mil- 
lions 700.000  fr.  par  : 

1"  L'annulation  de  3.000  actions  de  500  fr.  mises  à  la  dis- 
position de  la  Compagnie  ; 

2°  L'échange  des  27 .000  actions  de  500  fr.  formant  le  com- 
plément du  capiial  actuel,  contre  27.000  actions  nouvelles 
d  nue  valeur  nominale  de  100  fr.,  est  augmenté  de  2.300.000 
francs  et  définitivement  porté  à  cinq  millions  de  francs,  divi- 
ses en  50.0H0  actions  de  100  fr.  chacune. 

L<  ~  modifications  aux  statuts  décidées  par  l'assemblée 
générale  extraordinaire  du  20  avril  1901,  sous  la  condition 
suspensive  de  ladite  augmentation  de  capital,  deviennent  dé- 
finitives. 


Usines  Bouhey.  —  L'assemblée  générale  ordinaire  des 
actionnaires  ;i  ou  lieu  Je  18  juin. 

Après  entendu  la  lecture  des  rapports,  elle  a  approuvé  les 
0  0/0  1V'x,:rcice  1900  etflJtfile  dividende  y  afférent  à 

un  acompte  représentant  40/Ô  ayant  été  payé  en  décem- 
bre, le  solde  de  20/0  sera  payable,  sous  déduction  des  im- 
pôts, à  partir  du  1"  juillet  courant. 


Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapport»,  ils  ont  voté, 
ù  l'unanimité,  les  résolutions  suivantes  : 

1°  L'assemblée  générale,  après  avoir  pris  connaissance  du 
bilan  et  des  comptes  de  la  Société  au  31  décembre  dernier  et 
avoir  entendu  lecture  du  rapport  du  Conseil  d'administration 
et  du  rapport  du  commissaire  aux  comptes  pour  rexercice 
1900,  approuve  ledit  rapport  du  Conseil  et  les  comptes  de  cet 
exercice,  tels  qu'ils  sont  présentés. 

2"  L'assemblée  générale  approuve  le  paiement  d'intérêt  aux 
actions  dans  les  conditions  prévues  par  l'article  48  des  statuts, 
soit  24  fr.  30  par  action. 

La  moitié  de  cet  intérêt,  représentée  par  le  coupon  ir  31, 
sera  mise'  en  paiement,  à  partir  du  30  juin  1901.  J  autre 
moitié  Sera  payable  à  partir  du  31  décembre  1901. 

3°  L'assemblée  générale  nomme  administrateur  pour  six 
ans,  c'est-à-dire,  jusqu'à  l'assemblée  générale  annuelle  de 
1907,  M.  Vieuxtemps.  administrateur  sortant  cette  année. 

4°  L'assemblée  générale  autorise  M.  Delamarre.  en  confor- 
mité de  la  loi  du  27  juillet  1867.  à  conserver  ses  {onctions 
d'administrateur  de  la  Société  nouvelle  des  Chemins  de  fer  des 
Bouches-du-ltliôno,  avec  laquelle  la  Compagnie  est  liée  par 
un  contrat  pour  l'exploitation  de  l'ancien  réseau. 

5*  L'assemblée  générale  nomme  M.  Guvot,  commissaire  aux 
comptes,  pour  faire,  à  l'assemblée  générale  ordinaire  de  1002, 
le  rapport  sur  la  situation  de  la  Société,  et  sur  les  comptes 
de  l'exercice  1901. 

L'allocation  du  commissaire  reste  telle  qu'elle  a  été  fixée 
par  l'assemblée  générale  du  8  juin  1899. 

6°  L'assemblée  générale, 

Après  avoir  entendu  les  explications  du  Conseil  d'adminis- 
tration au  sujet  du  projet  de  rachat  des  lignes  par  le  dépar- 
tement des  Bouches-du-Rhône,  et  de  la  nomination  des  trois 
commissaires  que  doit  désigner  la  Compagnie  pour  faire 
partie  de  la  Commission  chargée  de  liquider  l'indemnité  qui 
lui  sera  due. 

Et  sous  réserve  de  tous  recours  contre  la  décision  minis- 
térielle mettant  la  Compagnie  en  demeure  de  désigner  ces 
commissaires, 

Nomme  commissaires  :  M.  Richemond,  ingénieur  civil, 
ancien  président  du  Tribunal  de  Commerce  delà  Seine,  régent 
de  la  Banque  de  France;  M.  Gomel,  ancien  maître  des 
requêtes  et  ancien  commissaire  du  Gouvernement  au  Conseil 
d'Etat;  M.  Guillolin,  industriel,  ancien  président  du  Tribunal 
de  Commerce  de  la  Seine,  ancien  membre  du  Comité  consul- 
tatif des  chemins  de  fer,  ancien  président  du  Syndicat  des 
entrepreneurs  de  travaux  publics  do  France, 

Et  donne  pouvoir  au  Conseil  pour  désigner  à  l'adminis- 
tration supérieure,  au  moment  qu'il  jugera  opportun,  les  trois 
commissaires  ainsi  nommés,  sous  réserve  du  recours  à  intro- 
duire avant  cette  désignation  et  de  tous  autres  recours 
ultérieurs  qu'il  jugera  à  propos  d'introduire. 


Compagnie  Française  de  Matériel  de  Chemins  de  fer. 

—  L'assemblée  générale  ordinaire  dos  actionnaires  a  eu  lieu 
le  20  juin. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil 
d'administration  et  des  commissaires,  elle  a  approuvé,  tels 
qu'ils  lui  étaient  présentés,  les  comptes  de  l'exercice  clos  le 
31  mars  dernier  et  iixé  le  dividende  y  afférent  à  30  fr.  par 
action. 


Chemins  de  fer  de  la  Camargue.  —  L'assemblée  géné- 
rale ordinaire  des  actionnaires  a  eu  lieu  le  20  juin. 

Après  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  d'admi- 
nistration et  du  commissaire,  elle  a  approuvé,  tels  qu'ils  lui 
étaient  présentés,  les  comptes  de  l'exercice  1900  et  fixé  le 
dividende  y  afférent  à  25  fr.  par  action,  comme  pour  les  exer- 
cices précédents. 

Un  acompte  de  12  fr.  50  ayant  été  payé  en  janvier  dernier, 
le  solde,  d'un  montant  égal,  sera  payable  à  partir  du  1"  juil- 
let courant,  à  raison  de  12  fr.  net  par  action  nominative  et 
de  11  fr.  41  net  par  action  au  porteur. 


Société  Minière  et  Métallurgique  de  Penarroya.  — 

L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  a  eu  lieu  le 
20  juin. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports,  du  Conseil 
d'administration  et  dos  commissaires,  elle  a  approuvé,  tels 
qu'ils  lui  étaient  présentés,  les  comptes  do  l'exercice  1900  et 
fixé  15a  dividende  v  allèrent  à  55  fr.  bruts  par  action  nou- 
velle de  250  fr. 

Celle  somme  sera  payable  à  raison  do  52  fr.  80  net  par 
action  nominative  et  de  50  fr.  17  par  action  au  porteur. 


Chemins  de  fer  régionaux  des  Bouches-du-Rhône.  — 

U  actionnaires  se  sont  réunis,  le  19  juin,  en  assemblée 
générale  ordinaire. 


Compagnie  française  des  Chemins  de  fer  à  Voie 
étroite.  —  L'assemblée  générale  a  en  lieu  le  5  juin  courant. 
Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports,  elle  a  ap- 
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prouvé,  tels  qu'ils  lui  étaient  présentés,  les  comptes  do  l'exer- 
cice 1900  et  lixr  le  dividende  y  afférent  à  28  fr.  50  par  action 
Un  acompte  do  15  fr..ayant  été  payé,  le  solde  sera  mis  en 
paiement,  sous  déduction  des  impôts,  à  partir  du  1"  juillet 
courant. 

L'assemblée  a  désigné  M.  Cliantre  comme  commissaire  des 
comptes  pour  l'exercice  en  cours. 


Tramways  du  Département  du  Nord.  —  Les  action 
naires  se  sont  réunis  le  20  mai  dernier  en  assemblée  générale 
extraordinaire. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  du  rapport  du  Conseil  d'ad- 
ministration, ils  ont,  eu  égard  au  décret  du  9  août  1900  qui 
étend  les  délais  do  la  concession,  décidé  de  proroger  la  durée 
de  cette  Société  el  tixé  cette  durée  à  quatre-vingt-dix-neuf  ans 
à  compter  du  12  février  1874,  date  de  la  constitution  originaire 
de  la  Société. 

Afin  de  mettre  la  dénomination  sociale  en  conformité  avec 
le  nouveau  mode  de  traction  et  d'indiquer  plus  particulière- 
ment l'objet  de  l'exploitation,  ils  ont  décidé  que  la  Société 
prendrait  à  l'avenir  la  dénomination  de  Compagnie  des 
Tramways  électriques  de  Lille  et  de  sa  Banlieue. 

Enlin,  à  l'effet  de  mettre  les  statuts  en  harmonie  avec  la 
situation  actuelle  de  la  Société,  ils  ont  modifié  divers  articles 
de  ces  statuts,  conformément  aux  propositions  du  Conseil 
d'administration. 


Gaz  de  Marseille.  —  L'assemblée  générale  ordinaire  des 
actionnaires  a  eu  lieu  le  24  mai  dernier. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports,  elle  a  ap- 
prouvé les  comptes  de  l'exercice  1900  et  fixé  le  dividende  y 
afférent  à  20  fr.  par  action  de  jouissance. 

Cette  somme  sera  mise  en  paiement,  sous  déduction  des 
impùts,  à  partir  du  1er  juillet. 


Chemins  de  fer  de  Bône-Guelma.  —  L'assemblée  géné- 
ralc  ordinaire  a  eu  lieu  le  29  juin. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  d'ad- 
ministration et  des  commissaires,  elle  a  voté  à  l'unanimité  les 
résolutions  suivantes'  : 

1°  L'assemblée  générale,  après  avoir  entendu  le  rapport  du 
■Conseil  d'administration  et  celui  des  commissaires,  approuve 
dans  toutes  leurs  dispositions  ledit  rapport  du  Conseil  d'ad- 
ministration, ainsi  que  le  bilan  et  les  comptes  de  l'exercice 
1900  tels  qu'ils  sont  présentés  ; 

2°  L'assemblée  générale,  sur  la  proposition  du  Conseil  d'ad- 
ministration, approuve,  après  la  lecture  faite,  l'avenànt,  en 
date  du  11  juillet  1900,  à  la  convention  du  22  mars  1898,  sti- 
pulant le  retrait  de  la  ligne  de  Tunis  au  Bardo  du  réseau 
exploité  par  la  Compagnie  en  vertu  de  la  convention  précitée, 
ledit  avenant  approuvé  par  décret  bevlical  du  21  novem- 
bre 1900;  ' 

3°  L'assemblée  générale  ratifie  la  nomination  faite  par  le 
Conseil  d'administration,  dans  sa  séance  du  8novembre  1900, 
de  M.  Charles  Picot,  comme  administrateur  delà  Compagnie 
en  remplacement  de  M.  le  comte  Salles,  décédé. 

4°  L'assemblée  générale  réélit  comme  administrateur  de  la 
Compagnie  pour  six  années,  c'est-à-dire  jusqu'à  l'assemblée 
générale  annuelle  de  1907,  MM.  Wilbrod  Chabrol,  Charles 
Picot  et  Edouard  de  Traz  ; 

5°  L'assemblée  générale  renouvelle  à  MM.  Gouin,  adminis- 
trateur de  là  Société  de  Construction  des  Batignolles;  Hos- 
kier,  de  la  maison  de  banque  E.  Hoskier  et  O,  el  Maire,  ad- 
ministrateur delà  Société  des  Forges  et  Aciéries  du  Nord  et 
de  l'Est,  Sociétés  qui  sont  en  rapport  d'intérêt  avec  la  Com- 
pagnie, l'autorisation  de  conserver  leurs  fonctions  d'adminis- 
trateurs de  la  Compagnie  de  Bône-Guelma  ; 

6°  L'assemblée  générale  nomme  MM.  Peytel  et  Manon  com- 
missaires, pour  faire  à  l'assemblée  générale  de  1902,  et  avec 
faculté'  d'agir  ensemble  ou  séparément,  le  rapport  sur  la  si- 
tuation de  la  Société  et  sur  les  comptes  de  l'exercice  1901. 

En  cas  d'empêchement  de  l'un  des  commissaires,  le  rapport 
sera  fait  par  son  collègue. 


Aciéries,  Hauts  Fourneaux  et  Forges  de  Trignac.  — 

L'assemblée  générale  ordinaire  a  eu  lieu  le  29  juin. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports,  elle  a  approuvés 
tels  qu  ils  lui  étaient  présentés,  les  comptes  de  l'exercice 
1900  qui  -se  soldent  par  une  perte  de  325.179  fr.  48. 

Sur  la  proposition  du  Conseil,  cette  somme  a  été  reportée 
au  débit  du  nouveau  compte  de  profits  et  pertes.  Do  la  sorte, 
la  Société  est  entrée  dans  l'exercice  1901  avec  un  solde  de 
pertes  à  couvrir  de  32."). 179  fr.  48  et  des  réserves  pour  1.77.1.251 
francs  28,  y  compris  la  réserve  légale. 

Le  Commerce  de  la  Côte  d'Ivoire  en  1900.    Le 

commerce  total  s'est  élevé,  eu  1900,  à  17.155.462  fr.,  contre 


12.253.141  francs  en  1899.  Le  tableau  suivant,  extrait  des 
statistiques  du  Ministère  des  Colonies,  montrera  la  pro- 
gression des  échanges  de  la  Côle  d'Ivoire  depuis  1893  : 

Importations 
De  Franco 
et  des  De 
Colonies  franc.  l'étranger 


Années 


1893   180.648  50 

1894   432.(317  » 

1895   3(50.932  » 

1890   821.930  24 

1897    704.687  94 

1898   1.054.129  « 

1899   1.022.150  >. 

1900..   2.575.571  » 


(En  francs) 
2.288.839  O'i 
2.091.430  » 
2.632.(i6/i  » 
3.810.477  46 
3.989.142  33 
4.554.023  » 
4.707.730  » 
6.505.302  » 


Années 


Exportations 
Pour  la  France 

et  les  Pour 
Colonies  franc.  l'étranger 


Totales 


2.475.487  00 
3.12i. 053  » 
2.999.590  » 
4.638.413  70 
4.693.830  27 
5.598.742  » 
6.389.886  .. 
9.080.873  » 


Totales 


(En  francs) 

1893                  1.386.071  71      2.976.03!  31  4.302.096  » 

1894                   1.127.809    ».       2.941.540    »  4.009.409  » 

1895                   1.091.028    »       2.614.823    »  3.706.456  » 

1896                   2.237.021  54      2.102.765  99  4.399.787  53 

1897                   2.2'i3.428  8'i      2.475.231  95  4.718.001  14 

1898                       935.591    .»      3.111.565    »  5.047.156  » 

1899                  2.627.955    »      3. 235.300   ..  5.803.255  » 

1900                  1.738.002   »      0.330.587    »  8.074.589  » 

On  voit  que  pendant  l'exercice  écoulé  l'augmentation  s  es! 
répartie  à  l'importation  comme  à  l'exportation. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  4  au  10  juin  1901  (23s  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 

—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  


Du  1 1  au 


Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien . . 
Lignes  Algériennes . . 
Médoc  


ïiètres 
loités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Recettes  brutes 
des  années 

Différence 

Kiloi 
exp 

1901 

1900 

1901 

1900 

P' 

1901 

2.916 

853 

937 

19.981 

19.901 

+ 

79 

9.192 

9.000 

9.070 

183. 160 

190.110 

6-950 

513 

153 

142 

3.500 

3.135 

+ 

365 

3.750 

4.08(1 

4.553 

93  660 

100  152 

6.492 

5.648 

3.446 

4.100 

71.606 

73.695 

2.083 

7.036 

4  042 

4.482 

92.201 

91.489 

+ 

352 

18(12 

3.403 

3.722 

73.090 

76. 762 

3.672 

3.508 

1.850 

1.948 

43.393 

45.245 

1.852 

17  juin  1901  (24e  semaine) 

898 

121 

110 

3.176 

2.850 

+ 

325 

1.137 

167 

13S 

3  606 

3.224 

+ 

382 

296 

59 

56 

1.325 

1  184 

+ 

141 

C68 

81 

52 

1.381 

1.508 

126 

101 

565 

573 

7 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Ainsi  qu'on  l'avait  prévu,  on  s'est  trouvé,  en  liqui- 
dation de  lin  juin,  en  présence  d'une  grande  abondance 
d'argent,  et  les  reports  ont  été,  par  suite,  peu  élevés. 
Néanmoins,  nombre  de  valeurs  se  sont  vues  encore 
entraînées  non  seulement  par  les  A'entes  venues  de 
l'étranger,  mais  aussi  par  les  liquidations  locales  pjfrs 
ou  moins  forcées  que  l'on  a  effectuées.  Au  dernier  mo- 
ment, l'allure  générale  est  un  peu  plus  satisfaisante. 

Faisons  remarquer  que  le  compartiment  des  Fomls 
d'Elat  a  été  constamment  très  bien  tenu,  et  les  bonnes 
dispositions  dont  on  fait  preuve  dans  ce  compartiment 
de  la  cote  finiront  vraisemblablement,  par  exercer  une 
inlluence  salutaire  sur  l'ensemble  du  marché. 

■jç  iç  Nos  Rentes  Françaises  sont  très  fermes  et  beau- 
coup plus  actives  que  dans  ces  derniers  temps. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  finissait  à  100  fr.  17  1/2  à 
terme  et  à  100  fr.  07  1/2  au  comptant  se  retrouve  sur 
ces  deux  marchés,  à  100  fr.  62  1/2  lin  juillet  et  à 
100  fr.  50  au  comptant.  Le  report  de  ce  fonds,  en  li- 
quidation, a  été  de  23  et  13  centimes.  Rente  3  1/2  0/0, 
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101  fr.  70  lin  juillet,  avec  23  et  18  centimes  de  report, 
et  101  t'r.  40  au  comptant,  contre  101  fr.35  fin  juin  el 
101  fr.  12  1/2  au  comptant  il  y  a  huit  jours,  Rente 
3  0/0  Amortissable,  99  fr.  75  au  comptant,  ex-coupon 
trimestriel  de  75  centimes,  contre  99  fr.  90  au  comp- 
tant avec  coupon  la  semaine  dernière.  Le  report  de  ce 
fonds  a  été  do  20  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  clôturaient  à  49(1  fr. 
restent  à  495  fr.;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  el  du  Tonkin,  81  ïr.  75,  contre  81  fr.  130;  Em- 
prunt de  Madagascar,  81  fr.  50,  en  moins-value  de  10 
centimes  ;  Obligations  de  l'Emprunt  3  1/2  0/0  de 
V Indo-Chine ,  492  fr.,  à  1  fr.  près  comme  il  y  a  huit 
jours. 

-fc  -j(  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  une 
allure  satisfaisante. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  étaient  revenues  à 
552  fr.  50,  sont  à  555  fr.;  Obligations  30/0  1869,  433, 
contre  431  fr.  25  ;  Obligations  3  0/0  1871 ,  au  mémo  cours 
de  V10  fr.  ;  Obligations*  0/0  181 '6,  560,  contre  556  fr.  50; 
Obligations  4  0/0  1876,  558,  presque  sans  changement. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  Unissent  à 
leur  cours  jjrécédent  de  360;  Obligations  2  1/2  0/0 
1894-1896,  360,  contre  359  fr.  ;  Obligations  2  010  1898, 
417  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain dcParis),  417,  contre  418  fr.  50. 

-fr  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  que 
nous  laissions  à  3.620,  ont  repris  à  3.715,  en  hénélice 
de  95  fr.  pour  la  semaine. 

*  -fc  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
finissaient  il  y  a  huit  jours  à  645,  se  retrouvent  à  641. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont  un 
marché  actif. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  restent 
à  170  fr.  ;  Obligations  Foncières  1879,  502  fr.,  en  avance 
de  2  fr.  ;  Obligations  Communales  1880,  499  fr.  50, 
contre  499  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1883,  qui  finissaient  à 
443  fr.,  passent  à  446  fr.  50;  Obligations  Foncières 
2  80  0  0  1885,  sans  changement  à  461  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  gagnent  1  fr. 
à  395  fr.;  Obligations  Communales  1892  2  8  0  0/0,  455 
francs,  contre  457  fr.  25;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
1895,  457  fr.;  Obligations  Foncières  3  75  0/0  1899, 
510  fr.  50;  Obligations  Communales  2  6  0  0/0  1899,  461 
francs,  contre  462  fr. 

if  iç  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  sont,  en  général,  plus  soutenus. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
revenue  à  1.084  fr.,  finit  à  1.085  fr.;  Comptoir  National 
d'Escompte  de  Paris,  581  fr.  à  terme  et  583  fr.  50  au 
comptant. 

La  Société  Générale  est  à  son  même  cours  de  615  fr.; 
Crédit  Industriel  el  Commercial,  605  fr.,  contre  604  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  a  repris  de  3  francs  à  1.011  fr. 
Le  bilan,  au  31  mai,  de  cet  Etablissement  accuse  dans 
son  ensemble,  sur  celui  au  30  juin,  une  augmentation 
de  65  1/2  millions  de  francs.  A  l'actif,  le  portefeuille 
commercial  a  diminué  de  45  millions,  mais  il  y  a  aug- 
mentations :  de  13  millions  de  francs  dans  les' reports; 
de  1)1  millions  de  francs  dans  les  comptes  courants 
débiteurs  et  de  4  millions  dans  les  avances  sur  garan- 
ties. Au  passif,  il  y  a  une  diminution  de  9  millions 
dans  les  dépôts  el  lions  à  vue,  mais  augmentation  de 
48  millions  dans  [escomptes  courants  créditeurs  et  de 
■'.'■'>  millions  dans  les  acceptations. 

La  Manque  Internationale  de  Paris,  qui  avait  repris 
à  365  fr.,  so  tient  aux  environs  de  355  (r.;  Banque 
ira m '-aise  de  l'Afrique  du  Sud,  72  fr.  50,  contre  73  fr.; 
Compagnie  Française  tirs  Mines  d'Or  et  <i 'Exploration 
97  fr.,  contre  100  fr. 

La  iSiinque  de  l'Algérie  est  ;'i  850  fr.,  comme  il  y  a 
huit  jours;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
/mmi-iil/ti's  de  fiance,  119  Ir.  25,  contre  149  fr.  ;  Obli- 
gations de  475  francs,  141  fr.,  en  avance  de  1  fr.  Ban- 
que Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  50  fr.,  contre 
47  fr.  50.  I .  ■  emblée  générale  extraordinaire  des  action- 
naires de  cette  Société,  qui  avait  été  convoquée  pour  le 


10  mai  dernier,  n'avait  pu  avoir  lieu  par  suite  du  nom- 
bre insuffisant  d'actions  déposées.  Nous  apprenons  que 
cette  assemblée  est  convoquée  à  nouveau  pour  le 
24  juillet;  une  allocation  de  10  centimes  par  action  sera 
attribuée  aux  actionnaires  présents  ou  représentés,  si 
le  nombre  de  titres  déposés  permet  à  l'assemblée  de 
délibérer. 

La  Rente  Foncière  cote  250  fr.,  contre  255  fr.  ;  Com- 
pagnie Algérienne,  640  fr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise,  que  nous  laissions  à 
312  fr.,  reste  à  307  fr.  ;  Crédit  Foncier  èt  Agricole  d'Al- 
gérie, 503  fr.  ;  actions  /"  émission  de  la  Banque  de 
I.' Indo-Chine,  sans  variation  à  904  fr.;  actions  de  la 
2e  émission,  880  fr.,  contre  890  fr. 

-jjr  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ne  se  sont  que  peu  écartées  de  leurs  cours 
précédents, 

Le  Lyon  s'inscrit  1.599  fr.  à  terme  et  à  1.595  fr.  au 
comptant,  contre  1.595 fr.  et  1.590  fr.  il  y  a  huit  jours; 
Nord,  2.092 .fr.  à  terme,  en  avance  de  2fr.,  et  2.U90  fr. 
au  comptant,  perdant  9  fr.  ;  Midi,  1.300  fr.  au  comptant, 
comme  jeudi  dernier,  mais  1.305  fr.  à  terme. 

L'Orléans,  que  nous  laissions  à  1.599  fr.  à  terme  et 
à  1.595  fr.  au  comptant,  se  retrouve,  sur  ces  deux 
marchés,  respectivement  à  1.595  fr.  et  1.588  fr.  ;  Est, 
1.002  fr.  contre  1.000  fr.  ;  Ouest,  en  reprise  à  1.030  fr. 

Pour  la  vingt-cinquième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  en  diminution  de  1.637.000  fr. 
sur  la  même  semaine  de  1900,  ce  qui  porte  à  21.739.000 
francs  la  moins-value  depuis  le  1er  janvier  1901. 

•j(  ^  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
encore  été  agitées,  notamment  les  valeurs  de  traction, 
qui,  au  dernier  moment,  restent  irrégulières. 

Les  Entrepôts  el  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
à  020  fr.,  contre  625  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz,  799  fr.,  en  reprise  de  24  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  est  revenue 
de  290  fr.  à  281  fr.;  Messageries  Maritimes,  508  fr., 
contre  510  fr. ;  Chargeurs  Réunis,  1.116  fr.  C'est  au 
mois  de  septembre  prochain  que  cette  Compagnie 
inaugurera  son  service  de  l'Indo-Chine. 

L'action  de  la  Compagnie  des  Omnibus  de  Paris 
a  été  encore  mouvementée.  Elle  ne  reste  cependant  pas 
au  plus  bas.  Son  cours  de  clôture  est  930  fr.,  contre 
935  fr.  jeudi  dernier.  Voitures  à  Paris,  165  fr.,  en  re- 
prise de  10  fr. 

L'action  Suez,  qui  va  détacher  aujourd'hui  un  cou- 
pon de  t  9  fr.  034  brut,  finit  à  3.745  fr.,  contre  3.730 
francs  la  semaine  dernière.  Parts  Civiles,  2.485  fr., 
sans  changement.  Le  coupon  à  détacher  aujourd'hui 
sur  ce  titre  est  de  56  fr.  534  brut. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
a  repris  de  5  fr>  à  445  fr.;  Electro-Métallurgie,  395  fr.  ; 
Dyle  et  Bacaïan,  294  fr.,  contre  275  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  a  repris  de  5fr., 
à  44  fr.;  Compagnie  Française  pour  l'Exploitation  des 
Procèdes-  Thnmsnn- Houston,  975  fr.,  perdant  56  fr.  La 
Compagnie  des  Tramways  de  Rouen,  qui  est  une  des 
filiales  de  cette  Société,  a  réalisé  comme  recettes,  du 
1er  janvier  1901  au  31  mai  dernier,  802.076  fr.  20,  contre 
787.950  fr.  05  pendant  la  période  correspondante  de 
1900  ;  soit  une  augmentation,  pour  1901,  de  14.126  fr. 
15  centimes. 

Los  act  ions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tram  ira  qs,  qui  clôturaieni  à  599  fr.,  se  retrouvent  à 
5.SI)  t'r.  ;  Tramways  de  l'Est  Parisien,  263  fr.,  regagnant 

20  fr.  ;  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine,  aux  environs  de  600  fr.  ;  Compagnie  Générale 
Parisienne  de  Tram  mi  y  s  l  Tramways  Sud  ,  :!l>7  fr.; -contre 
312  francs. 

VOmnium  Lyonnais  cuir  60  fr.,  presque  sans  varia 
tion  ;  Métropolitain  de  Paris,  de  nouveau  mouvementé 
el  faible,  bien  qu'on  petite  reprise  sur  ses  plus  bas 
cours;  on  le  retrouve  à  568  fr.,  en  recul  de  24  fr.  pour 
la  semaine  ;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des 

Chemins  de  [ce  et  des    Tramways   i'Acct riques ,  239  l'r., 

contre  246  fr.  La  répartition  des  actions  nouvelles  res- 
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tées  disponibles  après  l'exercice  du  droit  privilégié  de 
souscription  a  lieu  comme  suit  :  pour  les  actionnaires 
qui  ont  souscrit  à  titre  éventuel,  3  0/0  des  actions  pré- 
sentées par  eux  ;  pour  les  porteurs  de  parts  bénéfi- 
ciaires qui  ont  souscrit  à  titre  éventuel,  2  1/2  0/0.  Le 
tout  sans  tenir  compte  des  fractions. 

Les  Phosphates  de  Dyr  restent  à  118  fr.,  contre  105  fr.; 
l'assemblée  générale  des  actionnaires  a  voté  la  réparti- 
tion d'un  dividende  de  7  0/0.  Société  Métallurgique  de 
l'Oural-Volga,  40  fr.,  contre  42  fr.  50. 

Les  Sels  Géminés  et  Houilles  de  la  Russie  Méridio- 
nale, qui  clôturaient  à  717  fr.,  s'inscrivent  à  702  fr.  ; 
Raffinerie  et  Sucrerie  C.  Say,  1.075  fr.,  contre  1.078  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones 
montent  de  5  francs  à  305  francs  ;  actions  des  Câbles 
Télégraphiques  24  fr.  50,  contre  26  francs.  Le  Sénat  a 
voté,  dans  sa  séance  de  mercredi  dernier,  la  loi  sur  les 
cables  sous-marins,  dont  nous  avons  entretenu  nos  lec- 
teurs. La  Compagnie  des  Câbles  Télégraphiques  va 
donc  pouvoir  se  mettre  immédiatement  à  l'œuvre  pour 
régulariser  sa  situation.  Elle  convoquera  sous  peu  ses 
actionnaires. 

La  Dynamite  L'en/raie  est  montée  de  500  fr.  à540  fr.; 
Mal/idano,  503  fr.  au  comptant,  contre  520  fr.  ;  An- 
ciennes Sucreries  île  la  Compagnie  de  Fines-Lille,  au 
même  cours  de  265  francs. 

ir  +  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  eu  constam- 
ment une  très  bonne  allure,  et  ils  ont  donné  lieu  à  des 
éebanges  très  suivis. 

Les  Fonds  Argentins  s'écartent  peu  de  leurs  cours 
précédents.  Les  Obligations  Argentines  5  0/  0  ISS6,  qui 
restaient  à  503  fr.  50,  se  traitent  à  503  fr.  ;  Emprunt 
Argentin  i  0/0  1896  (Rescision),  73  fr.  25  au  comptant 
et  73  fr.  65  à  terme,  contre  73  fr.  50  et  73  fr.  65  ;  Em- 
prunt Argentin  4  0J0  1900,  72  fr.  50,  presque  sans  va- 
riation. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  de  nouveau  fermes.  La 
Rente  Brésilienne  4  0/0  I8S9,  qui  s'échangeait  à 
69  fr.  50,  passe  à  69  fr.  80  ;  Emprunt  5  0/0  1898  (Fun- 
ding  ),  95  fr.  à  terme,  en  avance  de  40  centimes,  et  95 
francs  50  au  comptant;  Obligations  Minas  Geraès,  402 
francs  au  comptant,  contre  398  fr.  et  400  fr.  la  semaine 
dernière. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  en  forte  avance 
à  72  fr.  82  1/2,  en  plus-value  de  1  fr.  02  1/2. 

La  Rente  Italienne,  qui  était  remontée  la  semaine 
dernière  à  98  40,  a  encore  gagné  30  centimes  à  98  70  ; 
Rente  Portugaise  3  0/0,  26  65,  en  plus-value  de 
65  centimes. 

Les  Fonds  Russes  ont  été  très  demandés.  La  Rente 
3  0/0  1891-1894-  s'échangea  86  15,  contre  85;  Rente 
3  0/0  1896,  85  60  à  terme  et  85  40  au  comptant,  con- 
tre 81  50  et  84  45  ;  Rente  Intérieure  A  0/0,  96  10  au 
comptant,  en  bénéfice  de  25  centimes  ;  Rente  4  0/0  Con- 
solidée nouvelle,  titres  libérés,  101  45  à  terme  et  101  47 
12  au  comptant,  contre  100  45  et  100  75,  titres  non 
libérés  101  65  à  terme  en  plus-value  de  95  centimes. 
■  La  Rente  Serbe  unifiée  4  0/0  reste  à  71  fr.  10  à  terme, 
mais  ii  71  fr.  50  au  comptant.  Les  cours  actuels  sont 
mis  à  profit  par  les  capitalistes  qui  procèdent  au  rem- 
ploi de  leurs  coupons  de  juillet.  On  sait,  d'ailleurs,  que, 
dans  quelques  jours,  ce  fonds  va  détacher  son  coupon 
semestriel  de  2  0/0,  ce  qui  lui  redonnera  une  nouvelle 
élasticité.  Rappelons  que  les  charges  budgétaires  (ordi- 
naires et  extraordinaires)  de  la  Serbie,  représentent  en- 
viron 21  fr.  par  habitant.  Sur  cette  moyenne,  le  service 
de  la  Dette  publique,  assuré  par  l'Administration  auto- 
nome des  monopoles,  figure  à  peine  pour  7  fr.  10.  Ajou- 
tons enfin  que  les  coupons  de  cette  Rente  sont  payables 
en  or,  sans  aucune  retenue,  à  Paris,  Berlin,  Londres, 
Genève,  Vienne  et  Belgrade,  et  qu'ils  sont  exempts  de 
tout  impôt  présent  et  futur  en  Serbie. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  calmes.  La  Série  B,  qui 
restait  à  50  fr.  75,  cote  50  fr.  90  ;  Série  C,  27  fr.  60 
contre  27  fr.  57  1/2  ;  Série  D,  25  fr.  05  contre 
25  fr.  02  1/2. 

if  *  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays -Autrichiens 
clôture  à  411  fr.  à  terme  et  à  445  fr.  au  comptant  ; 


Banque  Nationale  du  3Ie.viquc,  647  fr.,  contre  650  fr.; 
Robinson  South  African  Banking.  83  fr.,  gagnant  3  fr. 

Le  Rio-l'inlo  a  été  impressionné  par  les  fluctuations 
des  cours  du  cuivre  et  par  les  réalisations  qui  se  sont 
produites.  Il  reste  cependant  plus  soutenu  à  1.334  fr., 
contre  1,341  fr.;  Sosnowice,  faible  à  2.230  fr.,  contre 
2.310  fr.;  Wagons-Lits,  305  fr.,  en  réaction  de  12  francs. 

Nous  nous  reportons,  au  sujet  de  cette  entreprise,  à 
ce  que  nous  disons  plus  haut  dans  nos  «  Informations 
Economiques  et  Financières.  »  Actions  anciennes  des 
Usines  de  Briansk,  600  fr.,  contre  611  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Russe-Française  de 
Chemins  de  fer  et  de  'Tramways  s'échangent  à  175  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  été 
demandées.  Elles  restent  très  fermes  et  en  sensibles 
plus-values.  Le  Nord  de  l'Espagne  s'est  avancé  de  178 
à  189  fr.;  les  Andalous  de  239  fr.  à  257  fr.  et  le  Sara- 
gosse  de  254  fr.  à  266  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique- Constan- 
tinople  restent  plus  lourdes  à  268  fr.  à  terme  et  au 
comptant;  Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba  et 
prolongement  [Série  1894),  427  fr.,  en  avance  de  3  fr.  ; 
Obligations  nouvelles  (Série  1896),  367  fr.,  gagnant 
2  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché  on  Banque  a  eu,  tout  comme  le  Marché  officiel, 
à  enregistrer  des  brusques  mouvements  que  le  manque  d'af- 
faires a  rendus  d'autant  plus  faciles. 

Le  Brésil  5  O/O,  qui  était  revenu  à  83  fr.  80,  monte  à  84  20; 
Mexicain  5  O/O,  43  fr.  40  contre  43  fr.  55;  Chemins  Otto- 
mans, 110  francs,  sans  changement  appréciable. 

La  Cape  Copper  clôture  à  134  fr.  50  contre  133  fr.  50,  et  la 
Tharsis  à  158  fr  5U,  en  reprise  de  4  francs. 

La  Huanchaca,  qui  finissait  à  102  fr.  50,  perd  10  francs  à 
92  fr.  50.  L'exécution  du  tunnel  d'une  longueur  de  10  kilomè- 
tres destiné  à  servir  do  dégagement  aux  eaux  de  la  mine  a 
été  décidée.  Les  travaux,  dit-on,  dureront  quatre  à  cinq  ans, 
et  coûteront  de  16  à  20  millions  de  francs. 

L'action  Kertch  est  à  370  francs.  Rappelons  que  pendant 
l'exercice  passé,  l'activité  de  la  Société  s'est  poncentrée  prin- 
cipalement sur  les  travaux  de.  construction  et  de  montage  des 
usines  métallurgiques  à  proximité  de  la  ville  de  ELertcn;  que 
ce  n'est  qu'à  partir  du  mois  de  juin  1900  que  le  premier 
haut  fourneau  est  entré  dans  la  période  d'exploitation  et 
que,  pour  sept  mois  de  travail  seulement,  soit  jusqu'au 
31  décembre  1900,  il  a  donné  1.552.225  pouds  de  foute  do 
bonne  qualité, 

Les  Aciéries  du  Donetz,  qui  avaient  repris  à  715  fr.,  sont 
revenues  à  702  fr.;  Huta-Bankowa,  3.525  fr.,  contre  3.022  50; 
Dniéprovienne,  2.625  fr.,  en  avance  de  15  fr. 

La  Harpener,  a  fléchi  de  40  fr.  à  1.280  fr.  Les  bénéfices 
d'exploitation  de  cette  Société,  pendant  le  mois  de  mai,  se 
sont  élevés  à  1.430.000  marks,  contre  1.381.700  marks  en  avril 
dernier  et  1.507.000  marks  en  mai  1900.  Du  1"  juillet  1900  au 
31  mai  1901,  les  bénéfices  d'exploitation  atteingnent  le  mon- 
tant de  16.014.800  marks,  en  plus-value  de  5.696.300  marks 
sur  la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 

La  Vieille-Montagne  clôture  à  585  francs  contre  605  fr. ; 
Spies  Petroleum  Company,  20  francs. 

La  part  Monaco  reste  à  3.420  francs  contre  3.450  francs  ; 
Cinquièmes,  677  fr.  50  contre  682  fr.  50;  Transports  Electri- 
ques de  l'Exposition,  aux  environs  de  39  francs. 

Iramioays  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  33  francs.  Les 
actionnaires  de  cette  Compagnie  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  extraordinaire  pour  le  20  courant.  Ordre  du  jour  : 
modifications  aux  statuts. 

Les  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  92  fr.  50,  mais 
demandées  ainsi  :  actions  de  la  Société  des  Pétroles  de 
Moesi-Ilir,  250  francs.  On  sait  que  la  concession  dont  jouit 
cette  Société  lui  a  été  rétrocédée  par  un  Syndicat  formé  en 
1897.  Or,  l'exploration  faite  pour  le  compte  de  ce  Syndicat 
avait  donné  un  résultat  complètement  favorable  que  "confir- 
mèrent d'autres  recherches  faites,  notamment,  par  M.  Henry 
Kapferer  et  M.  Knoops  qui  ont,  tous  deux,  une  expérience 
spéciale  en  matière  pétrolifère. 

Les  actions  de  la  Lumière  North  American  Company 
finissent  à  30  francs.  Rappelons  que  cette  Société  a  le  droit 
d'exploiter  en  Amérique  les  produits  de  la  Société  des  Pla- 
ques Lumière.  Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  700  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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De  violeûta  orages  ont  éclaté,  celte  semaine,  dans  la  plu- 
part des  régions,  et  ont  causé,  sur  certains  points,  des  dégâts 
importants.  Dans  la  Côte-bVOr,  le  Cher  et  la  Gironde,  les 
pertes  sont  considérables  :  on  annonce  également  que  les  ré- 
coltes sont  compromises  dans  de  nombreuses  parties  de  ta 
Seine-Inférieure,  de  la  Manche,  de  la  Haute-Manie,  du  Rhône 
et  de  la  Nièvre;  dans  d'autres  contrées,  les  blés  sont  versés, 
mais  les  renseignements  sont  trop  vagues  pour  que  l'on 
puisse  évaluer  l'importance  des  dégâts,  que  l'on  est  toujours 
porté  à  exagérer. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool. . . 

Anvers  

Vienne  

Buda-Pésth 

Chicago  

New-York  . 


fi  juin 
1901 

13  juin 
1901 

20  juin 
1901 

27  juin 
1901 

4  juill. 
i901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  12 

20  12 

20  25 

20  37 

20  62 

16  fifi 

16  02 

15  94 

15  30 

15  33 

17  12 

17  .. 

16  87 

16  87 

16  75 

16  80 

17  1!» 

16  92 

17  01 

17  40 

16  96 

17  11 

16  94 

17  15 

16  84 

14  47 

13  51 

13  32 

12  67 

12  69 

15  42 

14  77 

14  61 

14  17 

13  79 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  nouvelles  de  plus  en  plus  dé- 
favorables concernant  la  future  récolte  ont  occasionné  une 
très  grande  fermeté;  pendant  toute  la  semaine  les  affaires 
ont  été  animées  et  l'activité  a  porté  principalement  sur  les 
4  derniers  et  les  4  de  novembre.  Quelques  personnes  sont 
d'avis  que  la  hausse  progresse  trop  rapidement;  les  cours 
cotés  actuellement  sur  ces  deux  époques  sont  presque  à  la 
parité  de  l'importation  et  avant  de  les  pousser  plus  loin,  il 
serait  peut-être  prudent  d'attendre  les  événements.  On  a  clô- 
turé aux  cours  suivants  : 

20  juin      27  juin 
20  25         20  37 


Courant  

Août  

Septcmb.-Octob.. 

4  derniers  

4  de  Novembre  . . 


21  12 


21  62 


4  juillet 
20  62 

20  87 

21  37 
21  62 
21  87 


Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  se  montre 
moins  réservée  dans  ses  achats.  La  meunerie  a  relevé  ses 
cours  de  1  franc  pendant  la  semaine  :  une  première  fois  de 
50  centimes  lundi  matin  et  de  50  centimes  également  mardi. 
La  marque  de  Corbcil  est  à  30  fr.  ;  on  cote  les  autres  mar- 
ques en  disponible  : 

20  juin    27  juin    4  juillet 
29  . .        29  50       30  50 
28  25       28  75       29  75 
27  62       28  12       29  12 
26  62       27  12       28  12 


Marques  de  choix  

Premières  marques.. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires. . 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  La  hausse  des  farines  de  consommation 
a  déterminé  te  découvert  à  procéder  à  d'assez  nombreux  ra- 
chats. Quelques  ventes  en  réalisation  de  bénéfices  se  sont 
produites,  mais  elles  n'ont  pas  été  assez  importantes  pour 
modifier  la  tendance  du  marché  qui  reste  ferme  avec  des 
transactions  assez  actives.  On  a  coté  en  clôture. 

20  juin       27  juin  4  juillet 

Courant                   25  37         26  12  26  25 

Août   26  62 

S,plombre-Oct   27  25 

4  derniers                 27  12         27  37  27  62 

4  de  novembre                          ....  27  87 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  La  situation  des  avoines  en  terre  commençait  à 
devenir  'critique,  quand,,  heureusement,  la  pluie  est  arrivée. 
«  tn  constate  déjà  une  amélioration  notable  et  le  déficit  sera, 
de  ce  fait,  moins  considérable.  Toutefois,  la  situation  de  l'ar- 
ticle reste  forte,  et  cela  d'autant  plus  que  les  avis  delà  Russie 

iiéridianflle  et  de  l'Amérique  sont  défavorables.  11  se  traite 
toujours  peu  d'affaires.  On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 
20  juin       27 juin      i  juillet 
20  87 


Courant  

Août  

Si  ntcmbre-Oct. 

4  derniers  

4  de  novembre. 


17  87 


20  62 


19  62 


20  :>o 

20  12 
lit  12 
18  87 
18  87 


Seigle.  —  Les  affaires  sont  très  calmes.  Par  suite  de  la 
cherté  des  avoines,  la  culture  fait  consommer  la  plus  grande 
partie  de  son  seigle  à  la  ferme.  On  a  coté  en  clôture: 


Courant  

Août  , 

Septembre-Oct. . . 

4  derniers  

4  de  novembre.. 


20  juin 
15  50 


14  50 


27  juin 
15  50 


14  87 


4  juillet 
15  .. 
14  75 
14  75 

14  87 

15  25 


Huile  de  colza.  —  Le  marché  est  inactif:  les  cours  s  ins- 
crivent en  baisse.  Le  disponible  est  à  50  fr.  75,  contre 
58  fr.  50  la  semaine  dernière. 

Huile  de  lin.  —  La  demande  est  assez  suivie  par  suite  de- 
la  bonne  tenue  de  la  graine  ;  le  marché  est  ferme.  Le  dispo- 
nible est  à  81  francs,  comme  il  y  a  huit  jours. 


Alcool.  —  Depuis  quelques  jours,  une  légère  amélioration 
s'est  produite  :  les  transactions  sont  encore  peu  actives,  mais 
le  ton  devient  plus  ferme.  Les  prix  sont  à  un  niveau  telle- 
ment bas  qu'il  suffirait  de  bien  peu  de  chose  pour  provoquer 
un  revirement.  Le  disponible  est  à  27  francs,  contre  25  fr.  75 
jeudi  dernier.   

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


6  juin 
1901 

13  juin 
1901 

20  juin 
1901 

27  juin 
1901 

4  juillet 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

2'!  75 

24  .. 

23  25 

23  50 

23  .. 

23  24 

23  19 

23  03 

23  08 

22  98 

23  87 

24  .. 

24  .. 

24  25 

22  75 

23  92 

23  77 

23  77 

23  64 

23  40 

25  72 

25  41 

25  09 

24  99 

23  50 

23  55 

23  30 

23  30 

23  25 

42  09 

41  39 

41  39 

40  08 

40  68 

Paris  (roux  88°)  

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague  

Hambourg  

Ne  w-York(moscovad) 

La  pluie  a  été  bien  accueillie  par  les  cultivateurs,  car  dans 
la  plupart  des  rayons  la  récolte  commençait  à  souffrir  très 
sérieusement  de  la  sécheresse  et  l'on  constatait  des  vides  dans 
les  semis  les  plus  jeunes.  Dans  les  cas  les  plus  favorables  on 
voit  déjà  les  champs  couverts  par  les  feuilles:  mais  il  y  a 
aussi  des  pièces  ressemées  oû  les  jeunes  betteraves  ne  sont 
pas  encore  démariôes.  Néanmoins,  dans  l'ensemble,  on  peut 
considérer  cette  opération  comme  terminée. 

Le  Journal  Officiel,  a  publié  le  tableau  présentant,  au 
15  juin,  la  quantité  de  betteraves  mise  en  œuvre,  le  ren- 
dement des  betteraves  en  sucre,  en  sirops  et  en  mélasses,  de- 
puis le  1er  septembre,  commencement  de  la  campagne.  Voici 
le  résumé  de  ce  tableau  comparativement  à  celui,  même  pé- 
riode, de  la  campagne  précédente  : 


Fabriques  inactives  

—  en  activité. .... . 

—  ayant  terminé  . . 

Jours  de  râpage  — 

Betteraves  travaillées  , 

Prise  en  charge,  raffiné  — 

Sucre  extrait  en  raffiné  : 

Premier  jet  

Deuxième  jet  

Autres  jets  


.  Tonnes 


. Tonnes 


Rendements  %  de  betteraves  en  raffiné. 
Densité  moyenne  des  betteraves  

Rendement  par  degré  de  densité  

Mélasses  épuisées  Tonnes 

Rendement  %  en  mélasse  


glucoses  pendant  les  neuf  premiers  mois 
soît  du  1"  septembre  au  30  mai  inclus,  a  été 


Au  15 

ïïïuTTïïioï 

i 

» 

» 

339 

334 

26.226 

29.242 

7.394.475 

8.717.439 

573.071 

675.601 

696.251) 

848.213 

96.156 

107  587 

20.838 

18.985 

813  250 

07 'i.785 

11.00 

11.18 

8.0 

8.1 

1.37 

1.38 

210:023 

249.279 

2.8'i 

2.86 

du  mouvement  des 

la  campagne, 
suivant  : 


Nombre  de  fabriques  en  activité  

Quantités  produites  

(  lonsommation  

Exportation  

Sorties  des  entrepôts  

Sorties  à  destination  de  la  brasserie... 
Total  des  quantités  expédiées.. 


 Kilos.  21. 5291.498 


—  15.982.720 

—  127.218 

—  822.535 

—  3. 130  233 

—  20.002.700 
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Sur  le  marché  de  Paris,  les  affaires  ont  été 
cette  semaine.  Des  reventes  de  courant  se  sont 
de  ce  l'ait  le  rapproché  a  fléchi  de  nouveau;  les 
favorables  sur  l'état  des  betteraves  en  terre 
lourdeur  du  livrable.  Les  avis  de  l'étranger  an 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

20  juin   27  j 
Blanc  n«  3  :  — 

Courant   28  31  27 

Août  

Septembre  ■ 

4  d'octobre   20  18  26 

4  premiers    

Roux  88"  disponible   23  25  23 

Raffiné  belle  sorte  disponible.     10150  101 


assez  actives 
produites  et 
nouvelles  plus 
ont  motivé  la 
ivent  calmes. 

uin   4  juillet 


27  06 
27  06 
26  50 
26  06 
26  56 
23  .. 
101  .. 


'  Vins.  —  Des  orages  ont  sévi  dans  la  plupart  des  régions  ; 
on  signale  des  dégâts  en  Bourgogne,  dans  le  Bordelais  et 
dans  la  Charente-Inférieure. 

A  part  ces  accidents,  les  conditions  actuelles  de  la  tempé- 
rature sont  favorablas  à  la  formation  du  verjus. 

On  lit  dans  le  Moniteur  vinicole  : 

«  Dans  le  Midi,  les  chaleurs  oui  succédé  à  une  période  de 
vents  du  Nord  qui  avaient  beaucoup  rafraîchi  l'atmosphère. 

Dans  les  environs  de  Carpentras.  la  récolte  est  en  partie 
compromise  par  le  mildew  et  le  black-rot. 

Dans  le  Gard,  la  pvralo  se  montre  assez  nombreuse.  Les 
vins  s'écoulent  avec  assez  de  facilité  ;  les  prix  sont  courants 
pour  les  Aramons  entre  3  et  5  francs.  On  pense  que,  les  dis- 
tilleries aidant,  les  caves  seront  vides  à  la  récolte  et  que  les 
premiers  vins  faits  auront  des  demandes. 

On  pourrait  traiter  de  bonnes  affaires  dans  1  Hérault  au 
prix  de  3à6  francs  pour  des  vins  de  ternie. 

En  Armagnac,  il  y  a  toujours  peu  d'affaires  et  cependant 
les  cours  restent  bien  tenus  de  2  fr..75  à  3  francs  le  degré. 
Du  vignoble  les  nouvelles  sont  satisfaisantes  ;  après  plu- 
sieurs journées  de  brouillard,  la  chaleur  est  revenue. 

Le  mildew  u  fait  son  apparition  dans  le  vignoble  borde- 
lais, mais  les  dernières  journées  chaudes  et  sèches  on  ont  ar- 
rêté le  développement.  Tout  se  borne  à  quelques  taches  çàet 
là.  La  cochvlis  fait  des  ravages  dans  beaucoup  de  vignobles 
de  la  Gironde.  Les  deuxièmes  sulfatages  et  soufrages  se  font 
partout  avec  vigueur;  on  peut  espérer  que  le  mildew  et  l'oï- 
dium seront  vaincus,  et  qu'avec  la  continuation  du  beau 
temps  les  vendanges  auront  lieu  vers  la  mi-septembre.  Les 
vins  bien  réussis  de  1899  et  1900  s'écoulent  couramment  à  des 
prix  raisonnables.  » 

A  Bercv-Entrepôt,  les  dernières  chaleurs  ont  amené  un  peu 
d'activité.  Les  livraisons  sont  plus  suivies,  mais  ce  sont  tou- 
jours les  vins  à  prix  réduit  qui  sont  demandés,  tant  par  la 
clientèle  de  Paris  que  par  celle  de  la  banlieue.  Sur  les  pro- 
duits de  belle  qualité,  le  marasme  est  à  peu  près  complet. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  Ivilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (San tos  good 

averagei  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


6  juin 
1901 

13  juin 
1901 

20  juin 
1901 

27  juin 
1901 

\  juill. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

36  50 

35  75 

35  75 

35  75 

35  50 

36  87 

36  87 

35  94 

35  94 

35  94 

37  .. 

37  50 

36  75 

36  25 

36  50 

37  18 

37  18 

36  87 

35  93 

36  25 

29  69 

29  69 

28  83 

28  40 

28  83 

Les  marchés  européens  n'ont  présente  aucun  intérêt  cette 
semaine.  Acheteurs  et  vendeurs  se  sont  montrés  également 
réservés,  en  l'absence  de  nouvelles  du  Brésil.  Depuis  quatre 
jours,  la  campagne  1900-1901  est  terminée,  et  bien  que  l'on 
soit  à  peu  près  fixé  sur  l'importance  de  la  dernière  produc- 
tion, on  attend  les  renseignements  que  les  circulaires  spé- 
ciales ne  peuvent  tarder  maintenant  à  publier. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

6  juin 
1901 

13  juin 
1901 

20  juin 
1901 

27  juin 
1901 

4  juill. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  

50  37 

52  37 

53  12 

54  37 

54  37 

48  93 

51  10 

52  25 

54  25 

53  52 

44  76 

46  53 

47  13 

49  72 

48  70 

La  hausse  n'a  pas  progressé  cette  semaine.  Des  rapports 
défavorables  sur  la  future  récolte  américaine  circulent  de- 


puis quelques  jours,  mais  ces  renseignements  sont)  loin 
d'être  précis  et  il  nous  semble  prudent  de  ne  les  accueillir 
qu'avec  une  extrême  réserve.  On  a  parlé  également  d'une 
amélioration  dans  la  situation  do  l'industrie  cotonnière,  tant 
aux  Etats-Unis  qu'en  Angleterre  ;  mais  il  est  difficile  d'ad- 
mettre qu'une  telle  modification  se  soit  produite  en  si  peu.  de 
temps.  En  effet,  les  nouvelles  des  différents  centres  indus- 
triels nous  signalaient,  il  y  a  seulement  deux  ou  trois 
semaines,  un  marasme  complet  et  nous  apprenaient  que  la 
filature  détenait  une  quantité  importante  as  'produits  fabri- 
qués dont  elle  ne  pouvait  se  débarrasser. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marches 


Villes 


Le   Havre  (Buenos- 
Ayrescnsuint(100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°    )  le  kil. 


6  juin 
1901 


Fr. 
124  , 


4  32 
4  15 


13  juin 
1901 

20  juin 
1901 

27  juin 
1901 

5  juill. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

122  50 

123  50 

121  .. 

U!)  50 

4  30 
4  12 

4  25 
4  07 

4  22 
4  07 

4  20 

4  07 

Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la 


Circulaire  Mcrton 


Du  1"  2e  quinz. 
au  15  juin  dejuîn 

am  i9oi 


Depuis 
le  1OT  janv. 
1901 


(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   104.894        10.101  114.995 

10.747  110.393 


Délivraisons 
En  faveur  des  délrvr. . 


105.646 
+  752 


+  646      -f-  1.398 

Tonnes 
28.108 


Le  stock  visible  au  15  juin  1901  s'élevait  à  

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   646 

On  obtient  le  stock  visible  au  30  juin   27.462 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers0"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili    traite  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

15  juin  1901...  46.475  9.839  24.080  14.000  10.500  104.894 
2e  quinzaine  de 

juin  1901   4.471   2.019   1.311    1.300   1.000  10.101 

Dep.  loi" janv...  50.946  11.858  25.391  15.300  11.500  114.995 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


6  juin 
1901 

13  iuic 
1901 

20  juin 
1901 

27  juin 
1901 

4  juill. 
1901 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d 

69  7  6 

69  2 

B 

68  15 

67  10  . 

67   7  6 

69  17  6 

69  il 

3 

69  2 

è 

68    .  . 

67  17  6 

128  10 

130  10 

129  18 

9 

129   7  6 

130    .  . 

127  1U  . 

126  .. 

123  17 

6 

122  12  6 

119    .  . 

12  13  9 

12  6 

12  15 

12  15  . 

12  12  6 

12  6  10 

12  5 

12  8 

9 

12  9  4 

12  7  6 

17  10  . 

17  7 

6 

17  6 

3 

16  15  . 

10  12  0 

53  6 

53 

6 

53 

3 

52  . 

50  11 

53  6 

53 

7 

53 

A 

52  . 

50  11 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  niQis  

Plomb  anglais rtiisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mdïs . . . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (22  juin)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  175  fr.,  contre  176  fr.  75  ; 
Chili  P"  marques,  178  fr.  25,  contre  180 fr.;  en  lingots  et  pla- 
ques de  laminage,  186  fr.  25,  contre  186  fr.  75;  en  lingots  pro- 
pres au  laiton,  189  fr.  50,  contre  190  fr.  ;  en  catl iodes.  197 
francs  50,  contre  198  fr.  ;  élain  Banka,  34;-!  fr.  EQ,  contre  314  fr.; 
plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  36  fr.,  contre 
36  fr.  25;  zinc  de  Silésie,  46  fr.,  contre  46  fr.  75. 

Xavier  Girardot 


(Voir  le  tableau  récapitulatif  sur  la  couverture  > 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  2  juillet  1901. 

Conséquences  du  krach  de  la  «  Leipziger  Bank  ».  —  Le  marché  des 
Valeurs  industrielles.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Les  tarifs  doua- 
niers. 

Je  crois  inutile  de  vous  dire  que  l'émotion  causée  par 
le  krach  de  la  Léîpziger  Bank  domine  encore  toutes  les 
préoccupations.  Le  Directeur  de  cet  Institut  a  été  arrêté. 
Cette  mesure  a  été  fort  bien  accueillie,  surtout  dans  les 
cercles  financiers  :  on  aime  à  se  figurer  (pie  cette  catas- 
trophe a  été  la  faute  d'un  seul  homme  et  non  la  consé- 
quence d'un  état  de  choses  normal.  La  Société  des 
séchages  de  drèches  de  Cassel  ( Trebertrocknungs  Gesells- 
chaft),  qui  a  entraîné  la  Leipziger  Bank  à  la  ruine, 
avait  été  fondée  en  1889,  au  capital  de  350.000  marks. 
Aujourd'hui,  douze  ans  après,  elle  doit  plus  de  85  mil- 
lions de  marks  à  un  établissement  financier  qui  n'avait 
même  pas  établi  un  contrôle  chez  elle  !  Notez,  d'ailleurs, 
que  la  Trebertrocknungs  Gesellschafl  ne  jouissait,  dans 
les  milieux  sérieux,  que  d'une  réputation  fort  médiocre 
et  cela  depuis  pas  mal  d'années  déjà.  On  sentait  là,  une 
frénésie  de  spéculation  qui  devait  devenir  fatale  :  la 
Société  paraissait  n'avoir  d'autre  but  que  d'ouvrir  par- 
tout des  succursales.  Il  résulte  de  la  première  enquête 
cpie  la  Société  puisait  librement  dans  les  caisses  de  la 
Banque  et  l'engageait,  à  sa  guise,  dans  les  spéculations 
les  plus  hasardeuses;  d'autre  part,  le  Conseil  d'admi- 
nistration a  toujours  caché  aux  actionnaires  la  situa- 
tion véritable.  «  Ce  sont  là  les  fautes  d'un  seul  »,  répè- 
tent tous  les  journaux  et  ils  s'efforcent  de  prouver  qu'on 
ne  saurait  y  trouver  un  indice  de  la  situation  générale. 

En  effet,  '  aucun  grand  établissement  de  crédit  n'a 
été  touché  par  cette  catastrophe.  Plusieurs  petites  ban- 
ques de  la  région  ont  dû  déposer  leur  bilan  à  la  suite 
de  l'événement,  mais  les  ruines  sont  restées  localisées. 
On  peut  même  dire  que  d'autres  grandes  banques, 
comme  la  Deutsche  Bank  et  la  Deutsche  Crédit  Aïns- 
ialt,  vont  profiter  de  la  disparition  de  la  Leipziger 
Bank.  Elles  ont  immédiatement  ouvert  d'importantes 
succursales  dans  ce  grand  centre  de  crédit  et  d'affaires 
qu'est  Leipzig.  La  Saxe,  après  la  disparition  de  sa 
principale  banque,  s'est  vue  tout  de  suite  dotée  de 
banques  plus  riches  et  plus  puissantes  ;  elle  évitera 
ainsi  la, crise  industrielle  et  financière  qu'elle  avait, 
un  instant,  redoutée. 

Il  faut  ajouter,  cependant,  que  toutes  les  grandes 
banques  de  l'Empire  ont,  en  portefeuille,  des  valeurs 
de  la  Leipziger  Bank.  S'il  est  certain  qu'elles  ne  per- 
dront que  fort  peu  de  chose,  après  la  liquidation  défi- 
nitive, il  n'en  est  pas  moins  résulté  une  baisse  nota- 
ble des  cours  de  leurs  titres  à  la  Bourse.  Toutes  les  ac- 
tions des  grands  Instituts  de  crédit  ont  subi  un  recul 
do  'j  0/0  à  6  0/0.  Par  contre,  le  marché  des  fonds 
d'Etat  a- encore  bénéficié  de  cette  situation  et  les  fonds 
allemands  paraissent  plus  recherchés  que  jamais. 

Mai-  ce  -nul  les  valeurs  industrielles  qui  supportent 
surtout  le  poids  de  la  débâcle  :  c'est,  sur  ce  marché, 
une  déroute  sans  pareille.  Les  offres  augmentent  sans 
ces  '■  en  face  de  demandes  presque  nulles.  Comme 
jadis  "h  achetai!  tout,  aujourd'hui  l'on  vend  tout  sans 
discernement,  sans  faire  aucune  distinction.  Le  public 
n'obéit  pas,  comme  on  pourrait  le  croire,  à  une  pani- 
que inconsidérée  car  les  nouvelles  des  centres  indus- 
triel- re$ten1  encore  assez  fâcheuses. 

Sur  le  marché  monétaire,  l'argent  est  moins  abon- 
dant quoique  les  demandes  soienl  encore  restées  infé- 
rieures aux  disponibilités.  Ce  taux  moyen  de  l'escompte 
sur  le  marché  Libre  a  été  de  .'5  20  0/0  dans  le  mois  de 
juin.  A  la  Reichsbank,  le  stock  métallique  a  diminué 
de  107  million»  de  marks.  Les  demandes  d'escompte 
ont  fort  augmenté  à  ses  guichets.  La  réserve  de  billets 
de  398  millions  de  marks  a  presque  entièrement  fondu, 
en  une  semaine  :  elle  n'est  plus  <|ue  de  0  millions  et 
demi. 


Malgré  les  efforts  des  reporters,  la  presse  ne  sait 
encore  rien  des  futurs  tarifs  douaniers.  On  sait  sim- 
plement que  le  projet  de  loi  a  été  déposé  au  Conseil 
fédéral  accompagné  d'un  exposé  des  motifs  de  plus  de 
cinq  cents  pages  in-quarto,  et  d'un  autre  volume  con- 
sacré uniquement  à  la  statistique.  Aucune  des  500  pa- 
ges qu'il  contient,  ne  sera  communiquée  au  public.  Ce 
mystère  dont  sont  entourées  ces  communications  sem- 
ble bien  extraordinaire.  On  se  demande  quel  puissant 
intérêt  a  le  Gouvernement  à  retarder,  ainsi,  l'heure  des 
critiques.   . 


Mormati 


ianes  et  îinancières 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1901 


1900 


29  juin 

IIL23  juin 

30  juin 

111. 23juin 

890.585 

-107.092 

822.247 

-  65.892 

24  845 

-  4.401 

22.024 

-   3  822 

10  048 

+    1  397 

13.549 

+  2.429 

1.057.454 

+286  468 

896.227 

+  11^.214 

104.650 

+  46  982 

130.666 

+  62  510 

11. 830 

-  10. 699 

6.379 

—  1.494 

90  212 

-  7.486 

94.401 

-  18  803 

150.000 

non  mod 

120-000 

non  mod. 

40.500 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.314.970 

+281.530 

1.309.865 

+235.712 

605. 302 

-  78.005 

496.006 

-119.962 

24.852 

+  1.044 

29.562 

t  1-392 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


23  mars. 
30   »  . 

6  avril  . 
15  »  . 
23   »  . 

30  »  . 

7  mai  . 
15  »  . 
23   »  • 

31  »  . 
7  juin  . 

15  »  . 
23  »  . 
29   »  . 


c 

V 

CD 

Or 
et  argenl 

ulatio 

°  m  OT 

73. -s  3 
S  «.g- 

efeuil 

ances 

serve 
billet: 

Taux 

de 
l'e6c. 

Cire 

o 

Port 

> 

% 

921 

1.064 

599 

713 

61 

+ 

342 

4  1/2 

812 

1.321 

505 

905 

09 

26 

810 

1.263 

478 

828 

173 

+ 

32 

» 

873 

1.169 

604 

759 

82 

+ 

197 

924 

1.111 

650 

728 

58 

+ 

299 

4 

913 

1.176 

611 

770 

70 

+ 

224 

919 

1.149 

584 

738 

62 

+ 

259 

n 

950 

1.109 

617 

730 

59 

+ 

332 

» 

988 

1.087 

654 

728 

55 

+ 

389 

971 

1.108 

641 

754 

63 

+ 

351 

977 

1.083 

627 

729 

58 

+ 

3S2 

» 

991 

1.077 

664 

749 

63 

+ 

406 

1.004 

1.093 

683 

771 

58 

+ 

399 

3  ï/2 

897 

1.375 

605 

1.057 

105 

+ 

7 

Les  Caisses  d'Epargne  Prussiennes.  —  Le  Bureau  de 
statistique  prussien  a  publié  un  relevé  du  mouvement  d'af- 
faires des  Caisses  d'épargne  ]Drussiennes  pendant  l'exer- 
cice 1899. 

A  la  fin  de  l'exercice  1899,  il  existait  sur  le  territoire  prus- 
sien 1.573  Caisses  d'épargne  (1898  :  1.562).  Sur  ce  nombre, 
(5(5(3  (G47)  étaient  urbaines,  198  (193)  étaient  des  Caisses 
d'épargne  rurales,  398  (392)  étaient  des  Caisses  départemen- 
tales et  cantonales,  G  (G)  des  Caisses  provinciales  el  urbaines 
et  303  (324)  des  Caisses  d'épargne  syndicales  et  particulières. 
Le  nombre  de  livrets  de  Caisses  d'épargne  en  circulation  s'est 
('•levé  à  8.449.447,  dont  47.729  n'étaient  pas  classés  an  point  de 
vue  de  leurs  versements.  Sur  les  autres,  8.401.718  livrets, 
28.22  0/0,  avaient  des  mises  jusqu'à  60  marks:  15.48  0/0  des 
mises  jusqu'à  150  marks;  13.81  0/0  des  mises  jusqu'à  300 
marks';  15.40  0/0  jusqu'à  G00  marks;  28.17  0/0  jusqu'à  3.000 
marks  ;  3.49  0/0  jusqu'à  10.000  marks  et  0.24  0/0  au-dessus  de 
10.000  marks. 

Les  livrets  clos  ont  été  au  nombre  de  51.385  (44.005). 

Le  total  des  versements  au  commencement  de  l'année  s'est 
élevé  à  5.285.918.584  marks,  et  à  la  lin  à  5.577.020.15(1,  soif 
une  plus-value  do  291. 071. 5GG  marks,  soit  une  augmentation 
de  105.50  pour  cent  contre  106.41  en  1898;  106.77  en  1897. 

La  pari  prise  par  la  province  à  chaque  versement  de  cent 
marks  est  la  suivanle:  Prusse  orientale  1.78  (  1898  :  1.82  ; 
Prusse  occidentale  1.80  (1.88);  arrondissement  urbain  de 
Berlin  4.57  (4.58)  ;  Brandebourg  7.72  (7.46);  Poméranie  '<  .70 
(4,68):  Posnic  1.78  (1.73);  Silésie  8.69  (8.57);  Saxe  10.59 
10.68)  ;  Sleswig-Holstoin  9.60  (9.88)  ;  Hanovre  12.30  (12.52); 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 


Westphalie  16.05  16.04  :  Hesse-Nassau  4.67  (4.66);  Province 
rhénane  15.41  (15.36);  Hohenzollern  0.28  (0.30). 

Le  l'omis  de  réserve  en  caisse  était  de  345.198.077  mk  26, 
■contre  361.6S6.401  mk  19  de  l'année  précédente.  La  fortune 
personnelle  des  Caisses  s'élève  à  4.053.295  mk  71  (8  millions 
783.802  mk  95). 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  4  juillet  1901. 

La  tenue  dp  la  Bourse  est  faible.  Les  actions  des  Métallur- 
gies  sont  particulièrement  offertes;  celles  des  Banques  voient 
insensiblement  des  cours  meilleurs,  mais  ne  sont  pas  encore 
au  niveau  de  la  quinzaine  précédente. 

Les  fonds  d'Etat  sont,  seuls,  assez  soutenus.  Sur  tout  le 
reste,  la  faiblesse  domine. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  10;  Turc  D,  24  45;  Lom- 
bards, 23  10.  Clôture  faible 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 

Londres,  3  juillet  1901. 

Discours  ministériels.  —  La  Guerre  sud-africaine.  —  Les  Banques 
allemandes.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Les  Cérémonies  du  Ser1 
ment. 

Deux  discours  sont  à  signaler:  l'un,  de  lord  Salisbury, 
au  banquet  de  l'United-Club  ;  l'autre,  de  sir  Michael 
Hieks-Beach,  au  banquet  des  négociants  et  banquiers 
de  la  Cité.  Le  Président  du  Conseil  a  célébré  le  triomphe 
du  parti  conservateur  -  triomphe  cependant  bien  dis- 
cutable —  et  déclaré  que  l'Angleterre  doit,  au  prix  des 
plus  grands  sacrifices  d'argent  et  d'énergie,  entretenir 
dans  le  monde  cette  conviction,  qu'elle  est  invincible. 

Le  Chancelier  de  l'Echiquier,  lui,  a  tenu  à  montrer 
que  ces.  sacrifices  ne  sont  pas  au-dessus  des  moyens 
du  pays  : 

L'Angleterre,  a-t-il  dit,  a  pourvu,  dans  ces  deux  dernières 
années,  aux  besoins  d'une  armée  énorme,  envoyée  à  six  nulles 
de  la  Métropole.  Elle  a  largement  participé  aux  opérations 
militaires  en  Chine.  Elle  a  mené  à  bonne  fin  une  quantité  de 
petites  guerres  dans  l'est  et  dans  l'ouest  de  l'Afrique  et  il  en 
résulte  un  accroissement  de  dépenses  et  d'impôts  qu'on  aurait 
jugé  impossible  il  y  a  trente  ans. 

S'il  s'était  agi  de  toute  autre  nation  européenne,  pareilles 
opérations  auraient  amené  chez  elle  la  ruine  ou  tout  au 
moins  des  difficultés. 

Mais  ce  n'est  pas  le  cas  de  l'Angleterre.  Ces  opérations  ont 
•  eu  lieu  sans  jeter  le  trouble  dans  le  commerce  et  sans  causer 
à  la  nation  de  souffrances  réelles.  Voilà  la  preuve  de  la  gran- 
deur des  ressources  de  l'Angleterre, 

Si  l'Angleterre  a  de  pareilles  ressources,  elle  les  doit  h  la 
sagesse  de  sa  politique  commerciale  et  fiscale,  qui  ne  la  grève 
que  de  très  légers  impôts  pour  un  grand  nombre  d'années  et 
qui  est  de  nature  à  encourager  le  commerce  et  l'industrie. 

Cet  optimisme  est  loin  d'être  partagé  par  tous  :  on 
est  bien  d'accord  sur  ce  point,  qu'il  faut  achever  ce  qui 
a  été  entrepris,  mais  ce  n'est  pas  avec  satisfaction  que 
le  pays  considère  les  charges  que  la  guerre  impose.  Si 
les  souffrances  n'ont  pas  été  plus  fortes  ni  les  troubles 
.plus  graves,  c'est  que  l'on  a  pu  vivre  sur  l'ancienne 
prospérité.  Pour  se  rendre  un  compte  exact  de  la  situa- 
tion, il  ne  faut  pas  comparer  l'état  actuel  de  l'Angle- 
terre avec  celui  d'autres  pays,  mais  bien  avec  celui  do 
l'Angleterre  elle-même  à  la  veille  de  la  guerre  ;  on 
comprendra  alors  que  de  longues  années  de  paix  et  de 
prospérité  seront  nécessaires  avant  de  retrouver  la 
situation  perdue. 

L'Angleterre  n'est  pas  seule,  d'ailleurs,  à  subti- 
les conséquences  de  cette  guerre.  L'arrêt  provoqué 
dans  l'élan  industriel  qui  s'était  manifesté  dans  les 
principaux  pays  a  déjà  déterminé  plusieurs  crises  :  ne 
faut-il  pas  y  rattacher  les  difficultés  éprouvées  en  ce 
moment  par  les  banques  allemandes  ?  On  s'explique 
alors  la  grande  attention  avec  laquelle  le  public  an- 
glais a  suivi  les  derniers  événements  de  Dresde  et  les 
inquiétudes  que  ces  incidents  ont  déterminées  sur  le 
Marché  anglais. 

La  situation  générale  de  ce  Marché  ne  s'est  pas  mo- 


difiée :  la  tendance  est  toujours  aussi  réservée  et  les 
affaires  restent  aussi  restreintes.  Le  resserrement  monét 
taire  observé  pendant  les  derniers  jours  de  juin  a  fai- 
plaee  à  une  nouvelle  abondance  due  aux  échéances  de 
juillet;  il  est  malheureusement  peu  probable  que  les 
disponibilités  ainsi  reformées  viendront  s'employer 
avec  beaucoup  de  hâte. 

Nous  avons  les  chiffres  des  émissions  effectuées  pen- 
dant le  premier  semestre  de  l'année.  Elles  portent  sur 
133  millions  de  titres  au  lieu  de  82  millions  en 
1900.  A  n'en  juger  que  par  le  total  général,  les  ré- 
sultats de  cette  période  ont  été  excellents  et  dépassent 
ceux  de  toutes  les  années  antérieures,  mais  cela  est,  dû 
uniquement  aux  emprunts  du  Gouvernement  faits  pour 
la  guerre  sud  africaine  et  ce  n'est  pas  là  un  élément 
dont  on  puisse  se  servir  pour  parler  de  l'activité  du 
Marché.  En  dehors  de  ces  emprunts,  nous  trouvons  que 
les  affaires  nouvelles  ont  été  nulles  :  les  Compagnies 
minières  n'ont  presque  plus  rien  émis  et  les  Sociétés 
industrielles,  qui  auraient  pu  bénéficier  du  marasme  de 
ces  dernières,  n'ont  presque  donné  lieu  à  aucune 
affaire. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRI 

4  juillet  1901 

Département  des  opérations  d'émission 


passif        Liv.  st. 
Billets  créés   33.310.000 


ACTIF 

Dette  fixe  de  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées. 
Or  monnayé  etlingots 

Total  


Total   53.310.000 

Département  des  opérations  de  banque 

PASSIF  Liv.  St. 

Capital  social   14  553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.214.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10.052-OQÛ 

Comptes  particuliers.  46.654.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  172. 000 


Total   14.645.000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)  

Portefeuille  et  avances 

Billets  en  résërve  

Or  et  argent  monnayés 


Liv  st 
11  015  100 

6.759.900 
35. 535. 000 

53. 310. 000 


Liv.  si. 

14.802.000 
35.40-1.000 
22  381.000 
2.055.000 


Total   74.645.000 


STATiSTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnavé 
et 

,  Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à  7  jours) 

Dépôts 

o  ^ 
■OS  3 

-H  t.  0 

.-v  «S 

o  o 

tn  m-a 

«■S 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'èsc. 

% 

28  avril  

36.188 

29.220 

52.872 

46.685 

24.743 

46  64 

4 

4  >  

'34.150 

30.074 

49.243 

46.010 

21.851 

44  17 

11  »   

33.821 

29.62:» 

n  no 

43.062 

21.907 

46  43 

18  »   

147 

29.191 

47  836 

41.984 

23.731 

49  48 

33. 874 

29.  154 

51  698 

45  126 

24.495 

47  21 

2  »   

35-440 

29-747 

50.094 

44.526 

23.408 

46  68 

n 

9  >  

35.474 

29.710 

47.382 

41.777 

23.519 

49  44 

16  »   

35  139 

29.660 

53.068 

47.729 

23  270 

43  69 

23  «  

35. 290 

29.569 

48.447 

42  881 

23  496 

48  31 

30   

30  070 

29.553 

48. 337 

41.915 

24.293 

50  10 

» 

3S.S38 

jo  J27 

47  950 

41  129 

24.686 

51  30 

3% 

13  »   

37  175 

29.347 

48.9)2 

41  185 

25.003 

52  15 

» 

20  »   

37.812 

29  385 

50.350 

42.062 

26  112 

51  79 

3 

27   »  ... 

38. 416 

29.988 

52.745 

44  437 

20.203 

49  50 

4  juillet   

37.590 

30.929 

56.700 

5C209 

24  436 

43  » 

» 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  4  juillet  1901. 

La  tendance  générale  du  marché  reste  calme  et  hésitante  ; 
les  disponibilités  sont  redevenues  très  abondantes,  mais  le 
public  reste  toujours  influencé  par  la  prolongation  de  la 
guerre  sud-africaine.  La  crise  allemande  est  aussi  un  sujet  de 
réserve. 

Les  Consolidés  sont  à  93  5/8. 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  soutenus. 

L'Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  70  7/8;  l'Italien  est  à 
95  3/8  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  un  peu 
moins  actif. 


2G 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN. 


Belgique  et  Espagne 


a        fonds  «W*<tos  restent  calmes.  On  cote  :  Argentin 

?J?o/0o„1880  07         R»*W  98  1/8.   Le  Brésil  4  0/0  est 

a  os  3,4. 

Les  Chemins  anglais  sont  faibles;  les  Chemins  américains 
restent  peu  mouvementés. 

Le  Canddian  Pacific  est  à  107  ./.  ;  YErie  à  43  1/4  et  le 
LouisvÛle  à  111  7/8;  VÀtchison  à  89  5/8  et  le  Norfolk  à 
OJ  o/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  27  juin  1001. 

La  Situation  du  Marché. 

Comme  les  semaines  précédentes,  on  ne  broie  que 
flu  noir,  du  noir  toujours  et  plus  que  jamais,  sur  notre 
Marche.  Le  grand  coup  a  été  donné,  comme  nous 
l  avons  dit  dans  notre  dernière  revue,  par  la  suspen- 
sion des  paiements  de  la  Léipziger  Bank,  qui  a  non 
seulement  impressionné  notre  Marché,  mais  encore 
toutes  les  places  indistinctement.  Les  baissiers  ont 
donc  eu  beau  jeu,  mais,  heureusement,  ils  sont  en  mi- 
norité, et  tous  les  efforts  faits  pour  inlluencer  les  cours 
sont  heureusement  sans  effet  bien  appréciable.  La 
baisse,  quoique  peu  sensible,  n'en  sévit  pas  moins. 

Cependant,  bien  qu'il  no  faille  pas  s'attendre  à  un 
relèvement  marqué  des  cours,  on  ne  doit  pas  craindre 
non  plus  une  accentuation  de  la  baisse. 

Outre  la  culbute  de  la  Lèipziger  Ban/,  ,  on  accuse 
aussi  la  mauvaise  tenue  du  Bio-Tinto;  la  crise  indus- 
trielle qui  sévit  partout,  et  même  les  vacances,  ne  sont 
pas  étrangères  à  l'état  précaire  de  notre  Marché. 

La  situation  est  cependant  moins  mauvaise.  Mais  à 
part  quelques  demandes,  l'amélioration  n'est  guère  sen- 
sible et  la  baisse  n'est  enrayée  que  sur  quelques  valeurs 
dont  les  partisans  s'obstinent  malgré  tout,  ce  qui  est  de 
nature  a  dérouter  le  Marché.  Cependant,  la  situation 
monétaire  étant  bonne,  et  la  liquidation  de  lin  de  mois 
s  étant  laite  aisément,  on  ne  doit  pas  désespérer  de 
von-  bientôt  les  cours  s'améliorer  et  se  raffermir. 

Notre  marché  à  terme  n'a  guère  été  en  meilleure  pos- 
ture que  la  semaine  précédente.  Le  4  0/0  Brésilien  n'a 
pas  change  et  reste  à  68  7/8. 

L'Extérieure,  qui  était  cotée  à  70  15/16,  remonte 

Le  Ç^fifffe,  gagne  dans  la  faveur  du  Marché  et 
passe  de  25  9/16  à  26.  Le  Rio-Tinto  ne  donne  l£rWà 
de  rares  transactions,  il  clôture  faible  à  1  335 

La  Parisienne  a  fléchi;  elle  termine  à  237.'  C'est  le 
cas  de  presque  toutes  les  valeurs  de  traction  qui  ne 
parviennent  pas  à  se  soustraire  à  la  baisse  qui  rèe  c 

'  ecu  °",  Vn  ïfL?iDSi|>  Russe-Franeai.se  est°èn 
ecul  à  170.  Le  Métropolitain,  qui  s'inscrivait  encore 

563Sf™I,réCédentCà  5%'  r^rade  P^" 

Les  valeurs  ottomanes  sont  toujours  inactives, 
mauvâï.i  °0mi,tant'  la  ^ndance  est  tout  aussi 

n  oïl  !,'.''  '  £%8'ïfi  8^*^0$tW  relevée  à  96.50; 
E,    w  m  ^8  Obligations  n'ont  guère  change 

I  s  vS  C01ï1,)1",nal-  11  >'  a  une  légère  amélioration . 
toà^Sîi^"  s,ont  tr{'*  figées  et  donnent 
rouelles  el  le  Crédit  Général  Liégeois  mie  l'on 
.Tova,t  ««gé, ;  dan  la  Leipïiger  Banl,  sont  fortement 
et780  respecta  vemenl  leurs  I  itres  à  443  3/4 

tra'!i?m/"'KiTf;''!  r,,,  is  aux  ^urces  officielles,  il  paraî- 
tS^„    «tabhssemenl  c'a  pas  une  action  Trëber 

ro cknungen  portefeuille,  qu'il  n'a  escompté  aucun 
effe  pour  cette  Société,  enfin  qu'il  ne  lui  a donnédirec- 
lenient  ru  indirectement  sa  garantie 

Aucun  mécompte  de  ce  eolé  n'est  donc  à  craindre.  Kn 
<■'  qui  concerne  la  fripzign-  Httnk,  la  Caisse  Commer- 
cial! e  t  débitrice  de  celle-ci  d'environ  23.000  fr.  et  n'a 


pas  d  autres  engagements  avec  cet  Etablissement  ni 
directement  ni  sous  forme  de  garantie  quelconque. 

Le  seul  mécompte  que  la  Caisse  Commerciale  pour- 
rait éprouver  du  chef  de  la  mise  en  faillite  de  la  Leijt- 
ziger  Bank  pourrait  résulter  de  l'intérêt  important  que 
possède  la  Banque  Bruxelloise  dans  la  Société  des 
Produits  chmiù/uex  et  électro*oMmiquet. 

Los  autres  Banques  sont  moins  impressionnées. 

Les  transactions  sont  peu  animées  dans  le  groupe 
des  Chemins  de  fer. 

La  part  ordinaire  du  Chemin  de  fer  du  Congo  recule 
a  1.600  et  la  part  de  fondateur  s'abaisse  à  5.425. 

Les  Tramways  sont  assez  calmes,  les  cours  n'offrent 
pas  beaucoup  d'intérêt. 

On  cote  Lille  à  298  75. 

Piémontais,  ex-coupon  de  15  fr.,  265. 

La  Busse-Française  est  demandée  à  1801/2. 


Les  Impôts  en  Belgique.  —  Voici  le  relevé  comparatif 
des  impôts  directs  el  indirects  perçus  pendant  le  premier 
trimestre  des  années  1901  et  1000  : 

I.  —  Impôts  directs 

Montant  Recouvrements 
des  rôles  etVectués 

Nature  des  impôts  1901        1900      'pjôl^  ^1900^ 

(Milliers  de  francs) 

Contribution  foncière. . .     17.310     18.345  59  78 

—         personnelle      8.443      9. 580  29  38 

Droit  de  patente                  2.675      2.585  180  185 

Redevance  sur  les  mines.         »             11  »  » 

Totaux   28.435     30.528         208  303 

II.  —  Impôts  indirects  et  autres  produits 

'  Evaluations  Recouvrements 

Nature  des  impôts  1901       1900       1901  1900 

(Milliers  de  francs) 

Douanes  et  accises   27.868     25.191     28.092  27.909 

Enregistrement   14.883     13.658     14.218  14.645 

Péages   58.728     55.405     51.139  53.529 

Capitaux  et  revenus  ....  4.852  3.694  4.699  3.691 
Remboursements   1.217     1.079     1,452  1.079 

Totaux  généraux. . . .    107.549     99.027     99.593  100.856 

La  part  revenant  au  fonds  communal  pour  les  trois  pre- 
miers mois  de  1901  a  été  de  9.638.074  fr.,  en  augmentation 
de  276.836  fr.  sur  la  période  correspondante  de  190O. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  1"  juillet  1901. 

La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  La  Recolle 
d'olives.  —  Les  Recettes  budgétaires. 

La  discussion  de  la  validation  des  pouvoirs  a  retardé 
la  constitution  des  Chambres,  mais  on  peut  croire  que 
c'est  l'affaire  d'un  jour  ou  deux.  La  discussion  de  l'A- 
dresse commencera  simultanément  au  Sénat  et  à  la 
Chambre  et  finira,  sans  doute,  dans  une  quinzaine  de 
jours. 

La  question  religieuse  continue  à  passionner  les  es- 
prits, de  même  que  la  situation  créée  dans  les  cam- 
pagnes par  suite  des  revendications  des  travailleurs. 
Si  le  prix  des  denrées  baissait,  la  situation  s'améliore- 
rait tout  de  suite. 

La  liquidation,  que  d'aucuns  voyaient  arriver  avec 
crainte,  s'est  très  bien  passée  et,  jusqu'à  présent,  '1  11  >' 
B  ou  aucun  sinistre,  [lest  vrai  de  dire  que  c'est  la  place 
de  Barcelone  qui  a  sauvé  la  situation,  grâce  aux  dispo- 
nibilités qu'elle  a  accumulées  par  les  ventes  de  valeurs 
de  chemins  de  1er. 
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Il  semble  que  le  fameux  syndicat  à  la  hausse,  tant 
do  fois  cité,  s'est  dissous  après  avoir  fini  d'écouler  les 
cent  millions  qu'il  avait  en  portefeuille.  L'opération  à 
la  hausse,  qui  se  termine  par  une  baisse  de  deux  points, 
n'a  pas  été  des  plus  brillantes.  Le  4  Q/0  Intérieur,  qui 
était  le  5  janvier  à  7135  0/0,  reste  aujourd'hui,  coupon 
détaché,  à  71  45.  C'est  un  résultat  qui  peut  sembler 
minime  et  qui  ne  valait  pas  la  peine  d'exposer  la  place 
de  .Madrid  à  un  désastre,  pour  peu  que  la  situation  eût 
empiré. 

Le  comptant,  qui  a  apprécié  tout  de  suite  que  les 
cours  cotés  sur  Y  Extérieure  donnent  à  celle-ci  un  re- 
venu de  4  45  0/0  net,  avec  un  coupon  à  encaisser  au- 
jourd'hui, s'est  empressé  d'acheter  et  a  facilité  ainsi 
l'intervention  de  la  place  de  Barcelone. 

Les  séances  ont  été  assez  agitées,  mais  on  a  eu  l'ar- 
gent bon  marché  :  4  0/0  l'an  environ. 

Les  autres  valeurs  d'Etat  ont  eu  un  marché  presque 
nul;  seul,  l'Amortissable  5  0/0  a  été  ferme.  Les  actions 
de  la  Banque  d'Espagne  ont  perdu  30/0  ;  celles  des  Ta- 
bacs gagnent  2  0/0  ;  le  dividende  annoncé  sera  de  45  pe- 
setas. 

Le  change  sur  Paris  a  regagné  le  cours  de  40  0/0, 
mais  ne  l'a  pas  conservé.  La  spéculation  attend  le  ré- 
sultat des  négociations  que  le  Ministre  des  Finances  a 
entamé  ou  a  dû  entamer  pour  faire  quelque  chose.  On 
ne  sait  pas  quoi,  pour  la  raison  bien  simple  que  le 
Ministre  ne  le  sait  peut-être  pas  lui-même,  mais  enfin 
le  public  qui  s'intéresse  à.  la  question  du  change  se 
refuse,  logiquement,  à  admettre  la  prolongation  indé- 
finie de  la  situation  actuelle.  Il  pourrait  se  tromper, 
trop  de  monde  étant  ou  croyant  être  intéressé  au  main- 
tien du  change. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  :  • 

lOjuin     17  juin   24  iuin  lcrjuill. 
4  0/0  Intérieure   72  15      71  75      72  15      71  45 

4  0/0  Extérieure   79  . .       78  80   

5  0/0  Amortissable   92  50      92  05      92  80      93  . . 

Banque  d'Espagne   498  ..     495  ..     492  ..     489  .. 

—  Hypothécaire   181  

Conip.  Ferin.  des  Tabacs  405  . .  402  50  404  . .  404  50 
Chèque  sur  Paris   38  20      ....      39  00      39  35 

—  sur  Londres   35  04      ....      35  10 

Bons  cubains  6  0/0   86  ..      85  50 

—         5  0/0   71  85   

Cédules  bvpoth.  5  0/0. . .     103  . .     103  . .  103   

—  4  0/0. . .     102  10    101  90 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  différences  suivantes  :  +  argent,  1  million  ;  corres- 
pondants étrangers,  0,7  ;  avances,  12,9  ;  comptes  cou- 
rants, 4,5.  La  circulation  a  perdu  31.000  pesetas. 

Le  mouvement  du  commerce  extérieur  pendant  les 
cinq  premiers  mois  de  l'année  donne  un  total  de  354 
millions  à  l'importation  et  de  251  millions  à  l'exporta- 
tion, ci,  103  millions  de  différence  en  faveur  de  1  im- 
portation. 

Les  sorties  d'argent  en  barres  ou  monnavé  ont  at- 
teint 12.600.000  pesetas  :  les  entrées,  2.573.000  seule- 
ment. Si  cela  continue  jusqu'à  la  fin  décembre,  il  sera 
parti  d'Espagne  22  millions  de  métal  blanc,  dont  une 
partie  monnayée  ;  l'année  dernière,  il  en  est  sorti  15  mil- 
lions, en  partie  monnayés.  C'est  peut-être  là  que  réside 
le  moyen  de  diminuer  notre  circulation  d'argent,  que 
le  Ministre  voudrait  réduire  dit-on. 

Nous  savons  quelle  a  été  la  récolte  d'olives  en  1900  ; 
elle  a  atteint  2.843.498  quintaux  métriques,  dont  la 
presque  totalité  a  été  employée  à  produire  1.430.346 
quintaux  métriques  d'huile,  dont  le  prix  a  varié  entre 
77  pesetas  à  Grenade  et  129  à  Badajoz. 

Les  recettes  budgétaires  du  mois  de  mai  ont  atteint 
101  millions,  et  pour  les  cinq  mois  écoulés  de  l'année, 
le  total  est  dé  378,3  millions.  Les  droits  de  douanes 
donnent  une  plus-value  de  21,3  millions  sur  les  prévi- 
sions budgétaires.  Des  61  millions  de  recettes  de  1900, 
qui  étaient  restés  en  souffrance,  ou  sans  passer  aux 
écritures  au  31  décembre  1900,  il  en  est  rentré  30  à  peu 
près,  ce  qui  élève  à  920  millions  les  recettes  de  l'année 
dernière. 


Informations  EcoHomips  et  Financières 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.. . 

2010 
784 
104 
499 

Pesetas 

23.545.245 
6. 810. 897 
586.278 
5.480.494 

Pesetas 

24.685.948 
7.372.987 
648.620 
5.767  284 

Pesetas 

24.920.616 
7  374.522 
559  955 
5.908-930 

Pesetas 

26.229.029 
7.835  595 
..  537.152 
5-756.765 

Lérida-Reus  ... 
A  Imansa  Valence 

Total  Noi-d  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

3457 

36.422.914 

38  474.839 

38.764.023 

40.359.141 

1067 

6577 
246 

8.322.670 

28.163.043 
540.961 

7.973.132 

39.042  059 
638.529 

8.563.273 

39-568.067 
1.404.348 

8.324.112 

39.366.196 
•1.469.546 

Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  cinq  pre- 
miers mois  de  1901.  —  La  Gaceta  vient  tic  publier  l'état 
des  recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  cinq  premiers 
mois  de  1901.  Voici  ces  chiffres  comparés  à  ceux  obtenus  pen- 
dant la  période  correspondante  de  1900  : 

RECETTES 

Nature  des  recettes  1900  1901 

Recettes  ordinaires  :  (En  pesetas) 

Contributions  immob   63.7rD0.89.")  OS.  170.431 

Contributions  industr....  21.646.870  17.001.301 
Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil..  8.852.468  23.818.654 

des  droits  royaux   18.061.982  20.803.879 

de  mines  ,   2 . 058 . 361  3 . 098 . 596 

des  cédules  personnelles  2.298.643  3.246.196 

sur  les  soldes   4.582.107  '  » 

sur  paiements  de  l'Etat  1.204.809  1.393.430 

sur  voitures  de  luxe...  284.019  331.312 
Contributions  des  provin- 
ces basques  et  do  la 

Navarre   1.707.817  1.731.649 

Impôt  de  1  25  0/0  sur  les 

intérêts  de  la  Dette....  1.188.683  » 

do  25  0/0    7.043.107  » 

Droits  de  Douane   71.591.489  76.310.717 

Impôt  : 

sur  le  sucre   3.445. 661  7.698.378 

sur  les  alcools   1. 004.809  602.824 

Droits  des  Consulats ....  744.820  704.805 

Impôt  : 

sur  le  sel   30.121.122  36.406.792 

de  transit   0.315.664  8.565.301 

Timbres   22.282.251  20.763.714 

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
troles, gaz  et  électricité  1.734.290  1.899.044 

Tabacs   53.290.538  50.282.540 

Allumettes   1.947.910  2.291.166 

Loteries   7.107.879  7.381.425 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   1.500.012  1.740.446 

Mines  dAlmaden   12.736  1.302.641 

—    de  Linarès   1.156.628  845.687 

Produit  des  canaux   637.120  031.230 

Divers   1.868.561  1.815.858 

Rachat  du  service  milit..  5.000  92.500 

Autres  ressources   12.283.473  12.613.783 

Total   358.329.651  37S.392.310 

1900  1901 
(En  pesetas) 

Recettes  extraordinaires  : 

Charges  transitoires   19.141.309  322.561 

Impôt  spécial  de  guerre . .  497.200  28.019 

19.638.510  351.180 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  3  juillet  1901. 

Le  Marché  reste  influencé  par  la  hausse  persistante  du 
change;  la  tendance  reste  faible. 

On  cote  l'Intérieur  à  71  20  ;  l'Extérieur  à  78  20  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  38  12. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  —  Italie  et  Russie 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  2  juillet  1901. 

Les  Projets  financiers  du  Gouvernement.  —  Les  Marchés  financière. 
—  Les  Recolles  du  Trésor.  —  Le  Commerce  extérieur  des  cinq  pre- 


miers mois. 


Nous  voilà  entrés  dans  la  période  des  vacances  :  la 
poli  tique  va  chômer  jusqu'au  mois  de  novembre,  et  le 
Ministère  durera,  au  moins,  jusque-là.  La  Chambre  se 
sépare  sur  deux  votes  de  confiance  au  Cabinet  ;  il  se 
fût  contenté  d'un  seul. 

Inutile  de  dire  qu'on  a  remis  à  une  date  indéterminée 
tous  les  projets  financiers  auxquels  travaillent,  depuis 
des  mois,  la  Commission  des  finances.  On  ne  reparlera 
plus  avant  l'année  prochaine,  sans  doute,  des  projets 
de  dégrèvements.  D'ailleurs,  sur  ce  dernier  point,  ne 
régne  qu'indécision:  la  Commission  tient  à  ses  projets 
et,  d'autre  part,  elle  est  fort  troublée  par  les  déclarations 
du  Ministre  des  Finances,  qui  affirme  que  tout  dégrève- 
ment rompra  gravement  l'équilibre  du  budget  si  l'on  n'a 
pas  trouvé  auparavant  une  recette  équivalente.  Comme 
on  peut  compter  sur  des  plus-values  de  recettes  réguliè- 
res d'environ  10  millions  de  lires,  les  dégrèvements  ne 
sauraient  dépasser  ce  chiffre.  Mais,  nous  le  répétons, 
ces  joutes  oratoires  de  la  Commission  sont  fort  plato- 
niques, car  le  statu  quo  durera  forcément  pas  mal  de 
temps  encore. 

Les  Bourses  de  Rome  et  des  autres  villes  ne  connais- 
sent plus  aucune  activité.  Au  marasme  des  trans- 
actions qu'on  constate  depuis  le  commencement  de 
de  l'année,  est  venu  s'ajouter  le  calme  des  vacances. 
Les  cours  de  tous  les  papiers  sont  fort  au-dessous  du 
niveau  de  ceux  de  la  même  époque  de  l'année  dernière. 
Les  fonds  d'Etat  sont  partout  au  même  point  de  fai- 
blesse que  les  autres  titres. 

Le  31  mai  dernier  ont  été  clos  les  comptes  des  onze 
premiers  mois  du  Trésor.  L'amélioration  sur  la  période 
correspondante  antérieure  est  fort  importante  :  251  mil- 
lions 219.023  lire. 

Ce  résultat  est  dû  au  fait  que  les  créances  du  Trésor 
se  sont  augmentées,  dans  les  onze  mois,  de  172.788.863 
lire,  alors  que  les  dettes  se  sont  réduites  de  78.430.159 
lire  et  que  le  fonds  de  caisse  présente  une  diminution 
de  6.589.438  lire  ;  de  sorte  qu'en  fin  de  compte  on  a  ob- 
tenu la  différence  active  sus-énoncéc  de  251.219.023  lire. 

De  ce  même  compte  du  Trésor,  il  ressort  que  les  re- 
cettes ordinaires  effectives  du  budget  pour  les  premiers 
onze  mois  de  l'exercice  financier  en  cours  sont  arrivées 
à  une  encaisse  <le  l.;>48. 193.965  lire,  dépassant  de 
72.628.633  lire  celles  de  la  même  période  de  l'exercice 
précédent. 

Plus  d'un  tiers  de  cette  augmentation  a  été  fourni 
par  les  droits  de  fabrication. 

La  publication  des  statistiques11  de  notre  commerce 
extérieur  jusqu'à  la  fin  de  mai  montre  une  amélioration 
des  exportations.  Celles-ci  qui,  depuis  le  début  de  l'an- 
née, étaient  restées  au-dessous  de  celles  de  1900,  ont 
dépassé,  dans  le  mois  de  mai,  de  4  millions  1/2  de 
lire  celles  du  mois  de  mai  1900.  Par  contre,  les  im- 
portations ont  augmenté  de  31  millions,  ce  qui  porte  à 
79  millions  de  lire  l'augmentation  des  importations  de 
l'armée  1901. 

Voici,  au  surplus,  comment  se  résume  notre  commerce 
extérieur  de  janvier  à  fin  mai  : 

Par  rapport 
à  1900 
'Milliers  de  lire) 

Importations   791.227     -f  78.756 

Exportations   578.482     -f-  4.243 

Dans  ces  chiffres  ne  sont  pas  compris  ceux  du  mou- 
vement des  métaux  précieux.  Ils  sont:  à  l'importa- 
tion, de  4.019.000  lire,  et  :i  l'exportation,  de  6.915.600 
lire. 

La  majeure  partie  de  l'augmentation  des  importa- 


tions provient  des  grains  (-}-  52  millions  de  lire;  et  du 
maïs  (-f  13  millions).  Aux  exportations  on  constate 
une  recrudescence  dans  les  sorties  des  olives,  des  co- 
lons ouvrés  et  des  produits  en  soie. 

On  ne  peut  se  dissimuler,  cependant,  que  la  légère 
amélioration  de  mai  n'inllue  que  très  peu  pour  atté- 
nuer le  mauvais  état  de  notre  balance  commerciale. 

Le  mouvement  qui  s'est  produit  dans  toute  l'Italie 
pour  subordonner  la  conclusion  des  traités  de  com- 
merce à  ceux  des  traités  politiques  s'accentue  encore. 
La  presse  de  tous  les  partis  exhorte  le  Gouvernement 
à  ne  renouveler  les  traités  de  la  Triple  Alliance  qu'en 
échange  d'avantages  commerciaux.  Le  Gouvernement 
aura  de  la  peine  à  ne  pas  céder  à  cette  pression  una- 
nime. 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  cinq  premiers  mois  de  1901 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 


CATÉGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  c  t  Tannerie . 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux  

Minéraux,  Métaux  et  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres,  Poteries, 
Verres  et  Cristaux  

Céréales.  Farine, Pâ tes,etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux  

Objets  divers  

Totaux  

Métaux  précieux  

Totaux  


IMPORTATIONS 


i«r  janv. 

au 
31  niai 

1901 


23.15 
28.118 

43.420 

11.833 
15.391 
88.148 
35.165 
74.102 
32.470 
9.403 
20.506 

109.825 

98.193 
144-.765 

39.830 
10.890 


701 .  -2-27 
4.019 


795  240 


EXPORTATIONS 


Diffé- 
renec 
sur  1900 

au 
31  mai 
1901 

Diffé- 
renec 
sur  1900 

-  3. 748 

49.615 

—  5.411 

+  724 

3.294 

—  211 

+  3.193 

17.350 

—  1.098 

-t-  35 
-t-  3.633 
—  5.734 
-t-  t. 575 
-+45.201 
-+-  3.040 
-+-  1.233 
-f-  1.903 

4.103 
25.855 
25.602 

5.709 
212.58(3 
25.376 

6.950 
14.622 

-t-  509 

—  5.904 
*+-  3.925 

—  1.497 
+16.964 
-+-  369 

903 

—  383 

-  5.732 

20.489 

-l-  3.484 

—  3.633 
+ 66. 782 

37.152 
49.312 

—  805 

—  2.630 

—  348 
+  629 

67.138 
13.315 

—  4.712 
-t-  840 

+78.756 
-+-  1.594 

578.482 
6.915 

-+-  4.243 
-t-  924 

+80.3-51 

585.397 

+  5.268 

Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Borne,  4  juillet  1901. 

Les  affaires  sont  fort  restreintes,  mais  les  cours  restent 
assez  soutenus. 

La  Ben  te  est  à  100  72  ;  Méridionaux,  706  ..;  les  Méditer? 
ranée  sont  à  526  ...  Banque  Nationale,  837  ... 


RUSSIE 


Les  Recettes  et  les  Dépenses  du  Trésor  russe  pen- 
dant les  deux  premiers  mois  de  1901.  —  Des  états  pro- 
visoires que  le  Ministère  des  Finances  de  linssie  a  reçus  des 
caisses  de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers,  il 
résulte  que,  pendant  les  deux  premiers  mois  de  1901,  les 
recettes  et  les  dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres  ci- 
après  : 

Budget  ordinaire 

Boubl.  créd. 

Recouvrements  efloctués   280.531.000 

Dépenses  payées.   293.898.000 

Budget  extraordinaire 

Recouvrements  effectués   5.581.000 

Dépenses  payées  —  »  imputer  sur  les  crédits 
de  1901,...   2i  .534.000 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Amérique 


Los  résultats  respectifs  dos  doux  années  1001  et  1000.  pour 
les  deux  premiers  mois,  se  présentent  connue  suit  : 
1.  —  Budget  ordinaire 

Ronbl. -crédit 

Recouvrements  de  1001    280. 531 . 000 

_        de  1900   :>r,r>.  750.  ouo 

Soit,  pour  les  deux  premiers  mois  de  1001,  une 

différence  eu  plus  de   14 . 781 .000 


Le  Commerce  des  Céréales  et  Produits  alimentaires 

en  1900.  —  Il  a  été  exporté,  Tannée  dernière,  418.800.000 
ponds  de  grains  d'une  valeur  de  304.700.000  roubles,  contre 
§44.700.000  pouds  d'une  valeur  de  259.000.000  de  roubles  en 

1899  et  457.100.000  pouds  d'une  valeur  de  370.400.000  roubles 
en  1898. 

En  comparant  les  chiffres  moyens  avec  ceux  de  1899,  on 
constate  que  la  quantité  en  1900'  est  de  '2.8  0/0  plus  petite, 
mais  que  la  valeur  est  en  hausse  de  13  0/0.  Le  chiffre  d'une 
année  normale  n'est  pas  encore  atteint  et  il  faut  l'attribuer 
principalement  au  rétrécissement  de  l'exportation  en  froment 
qui  s'élève  seulement  à  11(5.700.000  pouds  en  1900  contre 
11(5.900.000  en  1899  et  17(5.300.000  en  1898.  En  même  temps, 
l'exportation  de  l'orge  et  du  mais  a  aussi  été  plus  petite  en 

1900  :  orge,  53.6  millions  pouds  contre  74.5  millions  et 
10(5.2  millions  en  1899  et  1898.  Par  contre,  il  y  a  une  belle 
augmentation  en  seigle  et  avoine,  ainsi  que  le  démontrent  les 
chiffres  suivants  : 

1900  1890  1898 


Seigle . . 
Avoine . 


(En  pouds) 
93.200.000     60.700.000      06. 800. 000 
«su.  DUO.  000     28.500.000  106.200.000 


L'expédition  do  beurre  en  1900  est  en  augmentation  de 
101.7  0/0  comme  quantité  et  de  91.1  0/0  comme  valeur. 

L'exportation  des  œufs  en  1900  ne  s'est  pas  accrue  sensi- 
blement :  la  valeur  a  été  de  31.352.000  roubles,  contre 
28.66'i  000  en  1899;  par  contre,  celle  du  sucre  a  augmenté  de 
86  1/2  0/0.   

La  Fonte  en  Russie.  —  I)  après  les  relevés  des  maîtres 
de  forge,  la  production  de  la  fonte  de  l'Empire',  en  190Ù, 
comparée  à  celle  des  années  1807  et  1899,  a  été  la  suivante  : 

1897  1899  1900 
(En  tonnes) 

Midi                       760 .000  1 . 355 .000  1.510. 000 

Pologne                 229.000  308.000  300. 000 

Oural                     (570.000  735.000  804.000 

Centre                   178.000  243.000  230.000 

Pétersbourg . .           5.000  33.000  34.000 

Total   1.840.000       2.(575.000  2.878.000 

D'autre  part,  les  importations  ont  sensiblement  diminué, 
comme  en  témoignent  les  chiffres  suivants  : 

Fonte        Fers,  aciers 
Années  importée     machines  ïnip. 

i  Tonnes  i 

1897    98.000  570.000 

1898   111.000  617.0(10 

1899   137.000  586.000 

1900   51.000  329.000 

Si  l'on  tient  compte  que  100  do  fers  et  ouvrages  représen- 
tent 133  de  fonte,  la  consommation  russe,  exprimée  en  fonte, 
a  atteint,  sans  tenir  compte  de  la  variation  des  stocks  : 

Fonte  Consommation 
Années         Fonte  russe     étrangère  totale 

(Tonnes) 

1897                   1.840.000         S57.000  2.697.000 

1898                  2.200.000         O33.00O  3.133.000 

180!)                   2.(575.000         978.000  3.693.000 

1900                   2.878.000         486.000  3.364.000 

La  réduction  de  la  consommation  a  atteint  230.000  tonnes 
et  est  même  supérieure  à  ce  chiffre,  si  l'on  tient  compte  do 
l'accroissement  des  stocks  pendant  l'année  1000. 

Alors  quo  la  consommation  russe  augmentait  régulière- 
ment de  4  à  500. 00( Momies  par  an  depuis  nombre  d'années, 
elle  a  diminué  de  300.000  tonnes  en  1900. 

Comme  la  Russie  compte  une  population  de  130  millions 
d'habitants,  la  consommation  de  1900  ne  dépasse  pas  20  kilos 
par  habitant. 


AMÉRIQUE 


BRESIL 

Les  Questions  agricoles.  —  Les  questions  agricoles  sont 
toujours  à  l'ordre  du  jour.  Les  journaux  sont  pleins  de  com- 
mentaires sur  les  décisions  des  principaux  planteurs,  réu- 
nis en  Congrès,  A  Minas.  Ils  ont  émis  différents  vamx,  entre 
lesquels  nous  signalons  les  suivants  :  Quo  le  tarif  des  che- 
mins de  fer,  concernant  le  transport  du  café,  soit  établi  ad 
valorem  ;  que  l'exportation  des  cafés  inférieurs  au  type  7, 
c'est-à-dire  l'exportation  des  cafés  de  qualités  moyennes  ou 
inférieures  soit  interdite  ;  que  l'exportation  d'une  province  à 
l'autre  soit  frappée  d'un  droit,  en  nature,  de  25  0/0:  le  mon- 
tant de  cet  impôt  serait  employé  par  le  Gouvernement  pour 
faire  de  la  propagande  en  Europe,  organisant  la  vente  directe 
en  détail  :  que  toutes  les  industries  nationales  soient  proté- 
gées d'une  manière  efficace,  etc.  L'idée  do  l'interdiction  de 
l'exportation,  d'une  certaine  qualité  d'un  produit  national 
comme  le  café,  donne  lieu,  en  ce  moment,  à  des  controverses 
parfois  très  passionnées  Tandis  que  les  uns  qualifient  cette 
pensée  do  draconienne,  d'inconstitutionnelle,  etc.,  d'autres 
croient  qu'on  est  près  de  résoudre  le  grand  problème. 


CANADA 

Le  Commerce  extérieur  du  Canada  en  1900.  —  Le* 

exportations  totales  du  Canada  en  1000  ont  dépassé  de  33  mil- 
lions de  dollars,  en  y  comprenant  le  transit,  et  de  32  millions 
de  dollars  en  commerce  spécial,  celles  de  l'exercice  précédent. 

Voici,  du  reste,  les  chiffres  donnés  pour  les  six  dernières 
années  : 

 Exportations 

Commerce  Commerce 
Années  spécial  général 

(En  dollars) 

1895   103.085.012  113.638.803 

1896   109.915.337  121.013.852 

1807   123.059.828  137.950.253 

189S   i45.594.385  164.152.183 

1800   138.462  037  158.80(5.005 

1000   170.640.369  101. 894. 721 

La  population  du  Canada  en  1900,  d'après  les  calculs  du 
statisticien  du  Gouvernement,  était  de  5.370.800  habitants  ; 
les  exportations  représenteraient  donc,  pour  cette  année,  une 
somme  de  31  dol.  75  ou,  approximativement';  165  fr.  par  tète. 

Les  importations  au  Canada,  en  1900,  ont  atteint  le  chiffre 
de  189.623.500  dollars,  co  qui  donne,  sur  la  mémo  base  de 
population,  35  dol.  28,  soit,  approximativement,  182  francs 
par  tète.   


CrtlLI 

Ouverture  du  Congrès.  — L'ouverture  du  Congrès  chi- 
lien a  eu  lieu  le  1"  juin.  Dans  son  Message,  le  vice-Prési- 
dent dit  que  les  relations  de  la  République  avec  les  Gouver- 
nements étrangers  continuent  à  êtres  cordiales  et  satisfai- 
santes. En  ce  qui  concerne  les  questions  pendantes  au  nord, 

10  traité  avec  la  Bolivie  et  la  souveraineté  sur  Tacna et  Arica, 

11  est  prouvé  aujourd'hui  qu'un  règlement  définitif  conforme 
aux  principes  de  la  justice  et  do  l'équité  et  aux  intérêts  du 
Chili  est  possible.  Au  sujet  du  projet  de  Congrès  internatio- 
nal de  Mexico,  le  Message  dit  que  le  Chili  désire  l'établisse- 
ment d'un  règlement  soumettant,  à  l'avenir,  tontes  les  ques- 
tions à  l'arbitrage.  Le  Gouvernement  maintiendra  intégrale- 
mont  la  loi  sur  la  conversion;  il  aura,  au  commencement  de 
l'année  prochaine  l'or  nécessaire  pour  convertir  le  papier» 
monnaie. 

Les  recettes  de  douane  l'an  dernier  ont  été  supérieures  de 
10  millions  de  piastres  à  celles  do  1899  et  de  9  1/4  millions 
aux  prévisions. 

La  reprise  de  l'importation  dénote  l'amélioration  sensible 
dee  affaires  et  l'augmentation  du  pouvoir  d'achat  du  pays. 


ETATS-UNIS 


Prévisions  de  la  prochaine  récolte  des  céréales.  — 
D'après  les  dernières  indications  ofticielles  sur  les  apparences 
de  la  récolte  des  blés  aux  Etats-Unis,  on  espère  que,  poul- 
ies blés  d'hiver,  le  rendement  s'élèvera  à  111.403.000  quintaux 
métriques  pour  une  superficie  do  11.406.800  hectares,  et, 
pour  les  bles  de  printemps,  à  74.472.000  quintaux  métriques 
pour  une  étendue  de  6  800.000  hectares,  soit  au  total  185.875.000 
quintaux  métriques  sur  une  superficie  do  18  206.800  hectares. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Asie 


Ce  résultai  sera  le  plus  beau  rendement  connu,  sauf  peut-êtee 
celui  de  1898. 

En  ce  qui  concerne  les  autres  (•('•n'aies,  les  apparences  _sonl 
égalemcnt  satisfaisantes;  on  prévoit  pour  le  seigle  0.44.>.000 
quintaux  sur  624.000  hectares;  pour  l'orge,  1(5. 182.000  quin- 
taux  sur  1.145.200  hectares;  pour  l'avoine,  11.005.000  quin- 
taux sur  10.030.000  hectares. 


Le  Marché  Financier  de  IVcw-York 


New-York,  3  juillet  1901. 

Les  dispositions  générales  sont  plus  faibles  :  les  disponi- 
bilités de  juillet  n'ont  pas  été  employées  comme  on  l'espé- 
rait :  d'autre  part,  une  grève  des  ouvriers  des  aciéries  a 
influencé  le  marché  que  des  faillites  de  banques  ont  contribué 
à  déprimer.  •  ,  ,  ,, 

Eu  juin  la  dette  publique  a  diminue  de  l/./37.3(4  dollars: 
l'encaisse  du  Trésor  s'élève  à  1.181.808.011  dollars. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
87  ./.  ;  MUwauhee,  173  1/4  ;  Erie,  42  1/4;  Readinr/,  40  ./.  ; 
Canadian  Pacific,  1041/2;  Illinois  Central,  153  1/4;  Louis- 
ville,  109  1/8;  New-York  Central,  157  1/2  ;  Unwn-Pacific, 
108  5/8.   


MEXIQUE 

Les  Travaux  de  l'Isthme  de  Tehuantepec .  —  Nous 
avons  annoncé,  en  son  temps,  la  cession,  par  le  Gouvernement 
mexicain,  du  Chemin  de  fer  de  l'Isthme  de  Tehuantepec  à 
une  entreprise  anglaise  qui  a  pris  à  sa  charge,  eu  même  temps 
que  les  engagements  financiers  que  l'Etat  avait  contractés 
pour  construire  cette  ligne,  la  réfection  totale  de  la  voie.  Cette 
entreprise  a  déjà  commencé  ce  travail  et,  pour  compléter  ce- 
lui-ci, pour  que  la  ligne  de  Tehuantepec  soit,  à  tous  égards, 
en  mesure  de  rendre  au  trafic-  interocéanique  les  immenses 
services  que  l'on  attend  d'elle,  ses  points  terminus  les  ports 
de  Coatzacoalcos  (sur  l'Atlantique)  et  Salina  Cruz  (sur  le 
Pacifique)  sont  l'objet  d'améliorations  considérables. 

L'achèvement  du  chemin  do  fer  de  Tehuantepec  aura  pour 
effet  de  relier  Mexico  à  la  côte  du  Pacifique  par  les  lignes  sui- 
vantes :  Mexicain  (de  Mexico  à  Cordoba),  chemin  de  fer  de 
Cordoba  à  Montzorongo  et  chemin  de  fer  Oriental  jusqu'à 
Juile,  où  il  embranchera  sur  la  voie  de  Tehuantepec. 

Plus  tard,  ce  voyage  direct  pourrait  se  prolonger  jusqu'au 
Guatemala,  grâce  à  la  voie  ferrée  projetée  entre  San  Gero- 
nimo  (sur  la  ligne  de  Tehuantepec),  Juchitan,  Tuxtla  et  la 
frontière  du  Sud. 

Dans,  l'avenir,  ce  réseau  serait  susceptible  de  faire  une 
sérieuse  concurrence  au  canal  interocéanique  de  Panama  ou 
de  Nicaragua,  en  écourtant  de  deux  ou  trois  jours  le  trafic 
entre  les  deux  mers. 

Un  seul  chiffre  donnera  une  idée  de  l'importance  que  la 
route  de  Tehuantepec  est  appelée  à  acquérir  clans  l'avenir  : 
on  évalue  à  18  millions  de  tonnes  le  fret  que  transportera 
annuellement  la  ligne  que  traverse  l'isthme. 

Dans  quatre  ou  cinq  ans  au  plus  tard,  les  travaux  dont 
nous  venons  de  donner  un  aperçu  seront  terminés.  Us  sont 
poussés  avec  la  plus  grande  activité  et  la  dépense  journalière 
qu'ils  représentent  n'est  pas  inférieure  à  dix  mille  piastres. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Développement  industriel.  —  M.  Ramos  Mexia, 
ministre  de.  l'agriculture,  a  entrepris  des  réformes  d'une 
grande  portée  pour  le  développement  industriel  du  pays. 
C'est  ainsi  qu'il  vient  de  prendre  des  décisions  pour  activer 
la  colonisation  des  régions  les  plus  fertiles  de  la  République. 
L'immigration  sera  protégée,  des  terres  seront  mises  à  la 
disposition  des  travailleurs  et  des  industriels  qui  débarque- 
ront avec  l'intention  de  se  fixer  dans  le  pays.  Quant  au  bétail, 
dont  l'exportation  est  arrêtée  depuis  quelque  temps,  le  nou- 
veau Ministre  s'étant préoccupé  d'extirper  toute  épizootie, 
vient  de  déclarer,  après  une  constatation  minutieuse,  que 
tous  bs  troupeaux  de  la  République  sont  actuellement 
exempte  de  toute  maladie  contagieuse  ou  épidémique. 


ASIE 


CHINE 

Les  Filatures  de  coton  à  Shanghaï  an  1900.  —  D'après 
One  communication  de  M.  flayet,  consul  suppléant  de  France 
■a  iij'liai.  toutes  les  filatures  de  coton  de  Shanghai  voient 
leurs  comptes  de  profits  et  pertes  se  solder  par  des  pertes 


pour  l'année  qui  vient  de  s'écouler.  Une  hausse  extraordi- 
naire de  la  matière  première  (provenant  des  mauvaises  récoltes 
de  1899;,  qui  obligea  les  directeurs  de  fiJalures  à  acheter  du 
coton  aux  Indes  el  aux  Etats-Unis,  la  fermeture  des  marchés 
de  Tientsin  et  de  Newchang  pendant  la  majeure  partie  de 
l'aimée  expliquent  suffisamment  la  crise  qui  sévit  dans  cette 
industrie. 

Les  filatures  locales  furent  ouvertes  à  la  fin  d'une  période 
de  prospérité.,  où  le  débouché  illimité  que  lExtrême-Orieut 
promettait  aux  cotonnades  amenait  la  création,  aux  Indes  et 
au  Japon,  de  nombreux  établissements  du  même  genre. 
Naturellement  les  demandes  de  matières  premières  s'accrurent 
dans  une  proportion  que  le  chiffre  des  ventes  ne  légitimait 
pas,  et  on  arriva  au  résultat  suivant  :  les  indigènes  vendaient 
leur  coton  à  un  prix  très  élevé,  tandis  que  les  lilateurs,  trou- 
vant le  marché  encombré  par  les  envois  de  l'Angleterrre.  des 
Etats-Unis,  des  Indes  et  du  Japon,  étaient  obligés  de  se 
débarrasser  à  perte  des  stocks  de  filés  qui  leur  restaient  pour 
compte. 

L'année  dernière,  un  grand  nombre  de  filatures  de  l'Inde 
limitèrent  d'un  commun  accord  leur  production,  et  plusieurs 
d'entre  elles  arrêtèrent  même  tout  travail  pendant  une  grande 
partie  de  l'année.  Si  les  usines  de  Shanghai  avaient  suivi 
cet  exemple  au  printemps  dernier,  quand  elles  avaient  en 
magasin  des  stocks  importants  à  vendre  et  que  les  ventes  à 
livrer  diminuaient,  elles  auraient  certainement  évité  une 
grande  partie  des  pertes  qu'elles  subirent. 

En  effet,  si  le  prix  du  coton  sur  les  marchés  du  monde 
entier  influe  beaucoup  sur  le  prix  de  la  matière  première  à 
Shanghaï,  il  y  a  lieu  aussi  de  tenir  compte  de  la  quantité  de 
coton  que  demandent  les  320.000  broches  de  cette  ville.  En 
ne  travaillant  que  pendant  le  jour,  les  usines  ne  consom- 
meraient que  35.000  piculs  de  coton  par  mois  et  produiraient 
10.000  balles  de  filés.  Mais  comme  deux  filatures  sur  trois 
travaillent  nuit  et  jour,  qu'elles  absorbent  60.000  piculs  et 
qu'elles  fabriquent  16  à  L.000  balles  de  cotonnades  par  mois, 
il  est  indéniable  qu'une  demande  aussi  considérable  de 
matière  première,  suivie  d'une  aussi  grande  production,  a 
forcément  une  répercussion  sur  le  marché  du  coton  à  Shan- 
ghaï. Les  filatures  dirigées  par  des  étrangers  ont  vainement 
cherché  à  s'entendre  avec  les  fabriques  chinoises  pour  limiter 
la  production  locale.  Toutes  les  démarches  faites  en  ce  sens 
sont  restées  sans  résultat. 

Au  mois  de  janvier,  le  picul  de  coton  valait  17  taëls  1/4  et 
celui  du  filé,  il  taëls;  au  mois  de  mars,  le  picul  de  coton 
valait  20  taëls  1/2,  le  picul  de  filé  valait  82  taëls;  au  mois 
de  mai,  le  picul  de  coton  valait  1/  taëls  1/2  et  18  1/2,  et  celui 
de  filé  valait  82  et  77  taëls. 

Mais,'  tandis  que  le  prix  du  coton  restait  ferme  à  18  t.  1/2, 
celui  du  filé  ne  se  relevait  pas,  et  comme  les  stocks  s'accu- 
mulaient, les  vendeurs  commencèrent  à  s'inquiéter.  Ils  cé- 
dèrent leurs  cotonnades  à  perte,  si  bien  qu'en  moins  d'un 
mois  le  picul  du  filé  ne  valait  plus  que  62  taëls.  C'est  une 
diminution  de  près  de  25  0/0 

Pendant  tout  l'été,  la  plupart  des  usines  arrêtèrent  leur 
travail  ou  se  contentèrent  de  faire  marcher  leurs  broches 
trois  ou  quatre  fois  dans  la  semaine.  La  fabrication  ne  reprit 
activement  qu'au  mois  de  septembre.  A  ce  moment,  le  coton 
valait  12  taèls  1/4  le  picul,  et  le  filé,  75  taëls.  Au  mois  de 
décembre,  l'amélioration  des  cours  (coton,  16  taëls.  filé  66 
taëls)  permettait  aux  directeurs  des  filatures  de  prévoir  une 
meilleure  campagne  pour  1901.  Mais  cette  espérance,  qu'ex- 
priment les  différents  comptes  rendus  de  lin  d'année  des 
principales  filatures,  n'arriva  pas  à  détruire  la  fâcheuse  im- 
pression produite  par  l'aveu  des  pertes  subies.  Voici  la  ba- 
lance débit  des  trois  premières  filatures  de  Shangaï  :  Laou- 
Kung-Mow,  17.538  taëls;  International  Gotton  Manufacturing, 
163.626  tls  47;  Ewo  Cotton  Spinning  and  Weavring  118.118 
taëls  66.66. 

Les  directeurs,  aussi  bien  que  les  actionnaires  de  «  Cotton 
Mills  »  paraissent  avoir  secoué  en  1900  leur  indifférence  ha- 
bituelle. Les  réunions  annuelles  ont  cessé  d'être  ce  qu'elles 
étaient  jusqu'à  présent:  une  simple  assemblée  formaliste  pré- 
vue par  les  statuts,  où  l'on  approuvait,  à  mains  levées,  le 
compte  rendu  très  résumé  présenté  pour  l'année  écoulée.  Des 
questions  précises  ont  été  posées  aux  directeurs  sur  les  mar- 
chés de  coton  et  de  charbon  passés  par  les  fabriques,  sur  la 
participation  des  compradores  aux  bénéfices,  etc.,  et  les 
comptes  do  gestion  décrivent  assez  véridiquement  les  vicissi- 
tudes de  l'industrie  cotonnière  de  Shangaï  pendant  la  crise 
de  l'été  dernier. 

De  grands  progrès  ont  été  réalisés  en  1900  au  point  de  vue 
du  contrôle  des  filatures.  Les  directions,  se  sentant  mieux 
surveillées,  voudront  certainement  consacrer  plus  d'attention 
à  bien  des  détails  importants  qu'elles  négligeaient  parce  que 
la  tradition  le  voulait  ainsi,  et  grâce  à  une  récolte  abondante 
de  coton,  Les  filatures  arriveront  peul  être  à  se  dédommager 
en  1001  des  pertes  qu'elles  ont  subies  au  cours  des  deux  der- 
nières années.  


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Mines  d'or 


MINES  D'OR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


La  plus  grande  activité  se  manifeste  à  la  Compagnie  de 
Mozambique  pour  la  mise  en  valeur  des  territoires  qui  lui 
ont  été  concédés.  De  nombreux  contrats  viennent  d'être 
passés  pour  l'exploitation  des  terrains  miniers  ou  autres,  et 
la  Compagnie  examine  en  ce  moment  des  demandes  de  conces- 
sions plus  nombreuses  encore. 

Parmi  les  derniers  contrats  signés,  nous  relevons  les  sui- 
vants : 

1°  Avec  M.  James-Henry  Jeffrey  s,  sujet  britannique,  pour 
la  concession  de  20  claims  miniers  ; 

2°  Avec  la  Mozambique  Consolidated  Mines,  pour  des 
coupes  de  bois  destinées  aux  travaux  miniers  ; 

3°  Avec  la  Compagnie  de  mines  d'or  du  Macequece,  pour 
le  même  objet  ; 

4°  Avec  MMi  Charles-Alfred  Aubert  et  Auguste  Polin, 
sujets  français,  pour  la  concession  de  50  claims  miniers; 

5°  Avec  M.  George  Hall,  sujet  britannique,  pour  la  conces- 
sion de  8  claims  de  charbon; 

6°  Avec  M.  Louis  Henry  Raw,  sujet  américain,  pour  la 
concession  de  60  claims  miniers. 

On  voit  qu'un  vif  mouvement  se  produit  vers  les  territoires 
neufs  de  la  Compagnie  de  Mozambique  et  que,  de  tous  pays, 
viennent  des  demandes  de  concessions  pour  l'exploitation  des 
richesses  du  pays. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


Les  nouvelles  sont  excessivement  rares  et,  comme  précé- 
demment, on  ne  parle  que  de  petits  engagements  sans  impor- 
tance. Mais  la  guerre,  malheureusement,  ne  semble  pas  en- 
core devoir  prendre  fin  de  sitôt,  à  en  juger  par  les  disposi- 
tions que  l'on  prend  en  Angleterre. 

En  effet,  on  annonce  l'embarquement  prochain,  pour  le  Sud 
de  l'Afrique,  de  l'escadron  de  réserve  du  Royal-dragons  et  du 
2e  lanciers.  De  plus,  on  a  rappelé  à  tous  les  réservistes  qui 
n'ont  pas  participé  à  des  exercices  militaires  depuis  trois  ans, 
et  qui  ont  encore  au  moins  trois  ans  de  service  à  faire,  qu'ils 
devront  prendre  part  aux  exercices  annuels.  Cela  laisserait  en- 
tendre que  l'on  envisage  la  nécessité  d'envoyer,  d'ici  quelques 
semaines,  de  nouveaux  renforts  au  Sud  de  l'Afrique. 

Une  dépèche  de  Johannesburg  annonce  que  la  production 
de  la  Treasury  Gold  Mining  s'est  élevée,  pendant  le  mois  do 
juin,  à  2.930  onces  d'or,  laissant  un  bénéfice  de  5.350  Jiv.  st. 


La  Main-d'œuvre  dans  les  Mines  Sud-Africaines 


D'après  le  correspondant  de  Pretoria  de  l'Agence  Picuter, 
les  Compagnies  minières  et  financières  du  Witwatersrand 
s'occupent,  depuis  quelque  temps,  d'un  projet  déréglementa- 
tion et  de  contrôle  de  la  main-d'œuvre  indigène  dans  les 
mines. 

n  s'agirait  de  constituer  une  Compagnie  qui  mettrait  ce 
projet  au  jour,  et  avant  que  la"  pacification  fut  devenue  com- 
plète, on  a  résolu  de  prendre,  dès  maintenant,  toutes  les  mesures 
nécessaires  pour  la  création  de  la  nouvelle  Société.  Son  but 
sera  donc  de  contrôler  et  de  régler  l'emploi  des  travailleurs 
noirs,  et  de  les  répartir  parmi  toutes  les  Compagnies  qui 
participeront  à  la  formation  de  cette  Société. 

Ceux  qui  ont  adhéré  au  projet  en  question  représentent 
onze  des  principales  maisons  sud-africaines,  et  ils  doivent 
amener  les  Compagnies,  dont  ils  ont  le  contrôle  ou  la  direc- 
tion, à  contribuer  à  fournir  les  fonds  nécessaires  aux  pre- 
mières dépenses  à  faire.  Ce  fonds  sera  dénommé  «  Native 
Labour  Guarantee  Fund  ».  Il  servira  à  recueillir  les  adhé- 
sions des  Compagnies  et  à  fa^re  toutes  les  démarches  néces- 
saires pour  obtenir  du  Gouvernement  la  formation  d'un 
Bureau  gouvernemental  pour  la  main-d'œuvre  indigène  [Go- 
xernment  Xative  Labour  Bureau).  Ce  Bureau,  une  fois 
créé,  s'occupera  à  diviser  le  Sud  de  l'Afrique  en  districts  de 
recrutementj  à  faire  construire  des  bâtiments  pour  recevoir 
les  indigènes:  Tout  cela  sera  fait  en  vue  d'un  recrutement  de 
la  main-d'œuvre  dans  l'intérêt  général,  et  non  dans  l'intérêt 
de  quelques  particuliers.  Quelques-uns  ne  se  montrent  pas 
encore  très  partisans  du  système  préconisé,  car  ils  préten- 
dent que  ce  sera  là  un  véritable  monopole.  Aussi  peut-on 
s'attendre  à  ce  que  le  nouveau  projet  soit  aussi  bien  combattu 
que  soutenu. 


LES  MINES  D'OR  PENDANT  LE  1e'  SEMESTRE  DE  1901 


Notre  confrère  le  Financial  Times  vient  d'établir  une 
comparaison  entre  les  cours  des  principales  mines  d'or  à  la 
tin  du  mois  de  juin  dernier,  et  ceux  pratiqués  à  la  fin  du 
mois  de  décembre  1900.  Voici  l'état  qu'il  a  dressé  à  ce  sujet  : 

Cours 
en  livres  sterling 

Fin  Fin 
déc.  1900    juin  1901 

Mines  Sud- A  fricaines 


Crown  Deep   11  n  z/'i 

Crown  Reef   14  3/4  14  3/4 

De  Beers   28  7/8  32  3/4 

East  Rand   7  3/32  7  17/32 

Gold  Fields   7  7/32  7  21/32 

Henry  Nourse   8  3/8  8  1/8 

Jubilee   5  5/8  5  5/8 

Modderfonlein   9  li/lG  12  1/16 

Primrose   3  3/4  4  3/16 

Randfontein   2  11/16  3  1/8 

Rand  Mines   38  5/16  41  7/8 

Robinson   8  3/8  9  1/2 

Village  Main  Reef   7  1/2  8  1/2 

Mines  Rhodésiennes 

Chartered   3  7/32  3  1/8 

Globe  and  Pluenix   5  5/8  4  13/16 

Matabele  Gold  Reefs   4  3/4  3  9/16 

Rhod.  Explor.  and  Developm.  5  5/8  5  1/2 

,  .      Mines  Ouest-Africaines 

Ashanti  Goldfields   24  31  1/4 

British  Gold  Coast   6  3/4         4  5/8 

Fanti  Consols   4  1/2  4  1/4 

Gold  Coast  Amalgamated   14  15/16  16  1/4 

Wassau   7  8  1/8 

Mines  de  l'Australie  Occidentale 

Associated   3  1/4         2  3/8 

Golden  Horseshoo   10  11  5/8 

Great  Boulder   25/  20/3 

—         Persévérance...  8  1/2         8  5/16 

Hannan's  Brownliill   4  3/8         3  7/8 

Ivanhoe   8  7/8         8  5/8 

Lake  View   8  3/4         8  5/16 

SonsofGwalia   4  1/4         2  11/16 

Mines  de  la  Colombie  britannique  et  diverses 

Champion  Reef   6  1/16       5  15/16 

Kootenay   2  1/8  11/8 

Le  Roi   0  1/4         8  1/16 

Le  Roi  No.  2   4  1/2         4  3/8 

Mysore   5  1/2         6  7/16 

Nundydroog   3  3/16       2  5/16 

Ooregum  Ord   3/4         5  9/16 

Rossland  G.  W   2  1/8         2  1/4 

Waihi   10  15/16      5  11/16 


Ainsi  qu'on  le  voit,  les  mines  sud-africaines  ont  progressé, 
tandis  que  les  mines  rhodésiennes  se  sont  montrées  plus 
faibles.  Les  mines 'de  l'Australie  occidentale  sont  plus  lour- 
des, sauf  la  Golden  Horseshoe.  Quant  aux  autres  Compa- 
gnies, elles  sont  irrégulières. 


IVEines  d'Or*  Australiennes 


La  Production  d'or  de  l'Australie  Occidentale.  — 

L'agent  général  de  l'Australie  occidentale  a  reçu  de  son  Gou- 
vernement une  dépêche  l'informant  que,  pendant  le  mois  de 
juin,  il  a  été  exporté  94.157  onces  d'or,  et  que  la  Monnaie  de 
Perth  a  reçu,  pour  la  frappe,  67.810  onces  d'or,  soit,  en  tout, 
161.967  onces  représentant  une  valeur  de  623.574  liv.  st.  Pen- 
dant le  mois  de  juin  1900,  le  total  des  exportations  et  des 
envois  à  la  Monnaie  n'avait  atteint  que  136.737  onces  d'or. 


Xotes  minières  d'Australie 

Ivanhoe  Gold  Corporation.  Ou  a  recoupé  un  filon  au  ni- 
veau de  600  pieds,  au  travers-banc  «  Est.  >>,  et  à  une  distance 
de  60  pieds  du  puits.  L'épaisseur  ds  ce  filon  est  de  2  1/2  pieds 
et  il  donne,  à  l'essai,  3  onces  à  la  tonne.  On  a  réalisé  de 
grands  progrès  en  fonçant  dans  le  puits  principal. 

Duke  United.  Dépêche  do  la  Direction,  de  Melbourne  : 
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"  Pondant  la  semaine  qui  a  pris  fin  le  27  juin,  la  production 
s'est  élevée  à  815  onces.  Un  second  dividende  mensuel  de 
(i  pence  par  action  a  été  déclaré  et  mis  en  paiement  à  partir 
du  20  juin.  » 

Westralia  Mount  Morgans.  Pendant  les  quatre  semaines 
ipii  ont  pris  fin  le  19  juin,  le  moulin  a  travaillé  pendant  010 
heures;  il  a  été  broyé  1.056  tonnes  qui  ont  produit  1.248  on- 
ces d'or.  On  a  traité,  en  outre,  par  des  procédés  chimiques, 
2.276  tonnes  qui  ont  donné  1.488  onces  d'or.  La  production 
totale  représente  une  valeur  de  10.878  liv.  st. 

Brilliant  Gold.  Pendant  les  quatre  dernières  semaines,  il 
a  été  broyé  1.000  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné  un  rende- 
ment de  i.200  onces  d'or. 


Informations  diverses 


Les  Gisements  aurifères  de  la  l'ôlede  l*Or  d'Afrique; 

—  Sous  ce  titre,  M.  Henry  Dupont,  banquier,  directeur  de  la 
Reçue  Sud-Africaine,  vient  de  faire  paraître  une  brochure 
des  plus  intéressantes  sur  les  Min.es  de  la  Côte  de  l'Or 
d'Afrique  (Mines  ouest-africaines)  qui,  depuis  près  d'un  an, 
ont  eu  iin  marché  très  suivi  à  Londres.  Notre  confrère  donne, 
sur  la  conformation  du  sol  de  la  Cote  de  l'Or,  des  rensei- 
gnements très  circonstanciés,  et  tout  en  reconnaissant  que  ce 
qui  a  été  fait  jusqu'ici  dans  ce  pays  ne  permet  pas  encore 
d'assurer  que  le  rendement  des  couches  aurifères  de  la  Cote 
de  l'Or  égaleront  ceux  du  Witwatersrând,  il  lait  ressortir  que 
la  formation  de  conglomérat  est  identique  à  celle  du  Pand  en 
tant  que  constitution  géologique;  enfin,  que  les  broyages  exé- 
cutés jusqu'ici  ont,  en  outre,  prouvé  cet  autre  l'ait,  d'une  im- 
portance capitale,  que,  dans  une  zone  donnée,  le  métal  pré- 
cieux est  réparti  dans  la  masse  du  minerai,  avec  autant 
d'uniformité  qu'au  Kaud. 

Certainement,  il  y  a  encore  là  un  certain  inconnu;  néan- 
moins, ce  nouveau  champ  d'or  apparaît,  dit  en  conclusion 
M.  Henry  Dupont,  comme  la  plus  belle  chance  qui  ait  été 
offerte  aux  capitaux  depuis  la  découverte  du  Rand. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  4  juillet  1901. 

Les  affaires  ont  été  presque  nulles  cette  semaine.  Le  man- 
que de  nouvelles  du  Sud  do  l'Afrique  déconcerte  le  monde 
des  affaires,  qui  croit  devoir  se  coniin'oi  dans  une  abstention 
à  peu  près  complète  ;  aussi,  les  cours  sont- ils  mous.  Cepen- 
dant, l'annonce  que  la  Treasury  avait,  pendant  le  mois  de 
juin,  produit  2.930  onces  d'or  et  réalisé  5.350  liv.  st.,  a  pro- 
duit une  bonne  impression. 

m**  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered, qui  restait  â  3  3/32,  finit  à  3  5/32;  Consolidated 
Goldfields,  7  27/32,  contre  7  11/16';  Transvaal  Goldfields, 

1  1/2. 

District  du  Witwatersrand.  —  ~L'East  Rand,  qui 
finissait  à  7  9/16,  reste  au  dernier  moment  à  7  5/8;  An- 
gelo,  6  7/8  ;  New  Cornet,  2  5/8. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  3/4,  contre  5  5/8  ; 
Langlaagte  Esta.le,  3  1/4;  Simmer  and  Jack,  6  5/16. 

La  Jubilee,  que  nous  laissions  à  5  liv.  st.  7/8,  reste  à  ce 
cours  :  Jurnpers,  5  1/8;  Modder  font  em,  12  1/8,  contre 
12  ./.;  Meyer   and  Charlton  5  1/2. 

La  Crown  Reef  reste  à  14  3/4;  elle  était  à  ce  cours  il  y  a 
huit  jours;  Rand f ont ein,  3  5/32;  Worcester,  2  3/8,  contre 

2  1/2;  la  Robinson  Gold,  qui  finissait  à  9  1/2,  reste  pré- 
sentement à  ce  cours. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  6  3/8;  nous  la  lais- 
sions à  0  7/16  la  semaine  dernière  ;  Lancaster,  2  1/2;  New 
Heriot,  6  1/8  ;  Bonanza,  4  3/8.  sans  changement  ;  Wolhu- 
ter,  4  3/8. 

La  Henry  N ourse,  qui  cotait  8  1/4,  reste  à  ce  cours  ; 
Ferreira,  20  3/4;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  '21  ./.; 
Wemmer,  11  3/4;  Village  Main  Reef,  8  7/16,  contre  8  1/2; 
Durban  Roodepoort,  5  1/4;  Van  Ryn,  2  13/16. 

Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep 
qui  restait  à  12,  finit  à  11  3/4,  et  la  Rand  Mines,  qui 
clôturait  à  42  11/16,  se  retrouve  à  la  dernière  heure  à  417/8; 
Glen  beep,  4  ./.:  Ferreira  Deep,  6  3/8,  sans  changement. 
Kobinson  Deep.  5  1/10. 

La  N  ourse  Deep  reste  à  5  1/16;  elle  cotait  (i  8/8  la  se- 
maine dernière;  Durban  Roodepoort  Deep  a.3  5/8;  Jurnpers 
Deep,  k  1/2. 

V.-jleurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  Agency 
'lôl me  a  2  ./..;  RUodesia  Goldfields,  1  7/10  ;  Danraven, 
7/8;  Geelo,!'/,  11/4;  Seluhvoe,  2  ./.;  Qlolfe  and  Phœnix, 
4  778. 


La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  â  3/4. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  a  15 sh.,  reste  à  ce  cours. 

*+*  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  1/16,  contre  2  ./.. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 
3  ./.,  comme  précédemment. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba,  qui  clôturait  â 
1  1/32,  finit  à  1  3/32. 

***  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  irrégulier.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  2  3/8,  et  la  De  Beers  est  à  33  9/10,  contre 
32  11/10. 


Londres,  4  juillet,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  marché  reste  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  4  juillet  1901. 

La  liquidation  de  fin  juin  n'a  rien  présenté  de  bien  particu- 
lier. L'argent  a  été  facile  et  les  reports  bon  marché,  mais  le 
marché  reste  dans  une  stagnation  à  peu  près  complète. 

Voici  les  reports  qui  ont  été  cotés: 

Bechuanaland ,  10  et  15  centimes;  Chartered.  30  et  40  cen- 
times ;  Buffelsdoorn  Estate,  10  centimes  ;  Champ  d'Or,  10  et 
20  centimes  ;  Charierland  Goldfields.  5  et  10  centimes  :  Con- 
solidated Main  Reef,  25  centimes  ;  De  Beers,  2  fr.  10  et 
8  fr.  50  :  Durban  Roodepoort  Deep,  27  centimes  1/2  :  East 
Rand,  70  et  95  centimes  ;  Ferreira.  1  fr.  90  et  2  fr.  35  ; 
Frank  Smith,  25  el  30  centimes  :  French  Rand,  20  et  30  cen- 
times ;  Geduld  Proprietary,  45  et  55 centimes  ;  Geldenhuis 
Deep,  1  fr.  10;  Geldenhuis  Estate,  60  et  00  centimes  :  New 
Goeh,  20  et  30  centimes;  Goerz,  25  et  30  centimes;  New 
Kleinfontein,  25  et  35  centimes  ;  Lancaster,  25  centimes  ; 
Langlaagte  Estâtes,  45  centimes;  May  Consolidated,  45 cen- 
times ;  Mossamédès.  10  centimes;  Mozambique.  12  1/2  et  25 
centimes;  Océan  a,  20  et  25  centimes;  New  Primrose,  40  et 
50  centimes  ;  Rand  font  ein  Estâtes,  20  et  30  centimes  ;  Rand 
Mines,  3  francs  et  4  francs  ;  Rip  Gold,  20  centimes:  Robin- 
son  Gold,  75  centimes  et  1  fr.  25;  Robinson  Deep.  50  et  65 
centimes';  Robinson  Randfontein,  15  centimes:  Sheba,  15 
centimes  ;  Simmer  and  Jack,  70  et  80  centimes  :  South  Afri- 
can  Gold  Trust,  60  et  80  centimes  :  New  Steyn,  20  et  30 
centimes  ;  Transvaal  Consolidated  Lavd,  30  et  50  centimes; 
Transvaal  Goldfields,  15  et  25  centimes  ;  Village  Main 
Reef,  75  centimes  et  1  fr.  25;  Wemmer,  1  fr.  50;  Western 
Kleinfontein,  10  centimes:  Zambèze,  10  et  12  centimes  1  2. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.049  fr.,  se  retrouve  à 
1.056  fr.;  Consolidated  Goldfields,  194  fr.  . .,  contre  192  fr.  ; 
East  Rand,  192  fr.,  contre  190  50.  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  77  fr.  25,  elle  s'inscrit  à 
79  fr.  . . . 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  17  fr.  . .  ;  French  Rand, 
49  fr.,  contre  47  fr.  ..  :  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à 
522  francs,  elle  s'inscrit  à  517  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  30  fr.,  et  la  Geduld  est  à  139  fr., 
contre  130  fr.  . . . 

L'action  Goerz  et  C"  reste  à  65  50.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  162  fr.  50,  contre  160  fr.  50;  Geldenhuis  Deep.  265  Fr., 
comme  la  semaine  dernière. 

La.  Kleinfontein  cote  42  25.  Langlaagte  Estate,  86  fr.  50, 
sans  changement.  May  Consolidated,  112  50;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  113  fr.  ...  Mossamédès,  19  fr. ; 
Mozambique,  40  50;  Océana,  51  fr. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
239  fr.,  cote  au  dernier  moment  237  fr."  Robinson  Deep, 
127  fr.,  contre  124  francs;  Robinson  Randfontein,  32  fr.  25; 
Randfontein  Estâtes,  80  fr. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  00  fr.  50  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  158  fr.;  Transvaal  Consolidated  Land, 
ss  fr.;  Transvaal  Goldfields,  39  fr.  75. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  213  francs,  sans  change- 
ment :  Wemmer,  283  fr.  ;  Slieba,  26  fr. 

La  Zambèze  est  à  19  fr.  50. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  clôture  à  16  50.  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  35  fr.  ..,  et  la  De  Beers 
cote  847  fr.  ..,  contre  820  fr.  50. 


L'Aârninistrateur-Gérant  :  Gkoiioes  Bouhoarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


PRINgIP.  CHAPITRES 


FRANCE  —  Banque  de  France 


490 

814 

519 

3 

645 

561 

4S9 

311 

•  498 

508 

3 

451 

481 

497 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1900 

7  juillet 

701 

3n 

1 

513 

624 

1 

007 

117 

1901 

2}  juin  

841 

414 

1 

3b"i 

834 

961 

72 

1901 

39  juin.'  

loi 

3:0 

1 

719 

757 

1 

322 

131 

1901 

6  juillet  

763 

376 

1 

660 

730 

1 

242 

99 

554 

II 
VA 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1900 

30  juin  

67 

33 

234 

116 

298 

26 

» 

1901 

8  juin  

67 

33 

181 

133 

191 

96 

» 

1901 

66 

33 

187 

133 

209 

91) 

» 

1901 

30  juin  

62 

31 

225 

137 

235 

87 

» 

1900 
1901 
1901 
1901 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

12  juillet 
27  juin. . 
4  juillet 
11  juillet 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Ecosse 


792 

» 

763 

1.051 

748 

»  i 

3 

9110 

» 

7  .'iil 

1  022 

741 

» 

940 

» 

773 

1.166 

885 

3 

933 

766 

1.055 

689 

1900 

145 

15  1 

199 

» 

» 

1901 

16  mai  s  

136 

14 

185 

» 

» 

» 

» 

1901 

13  avril .... 

126 

22 

187 

» 

» 

1901 

136 

±1  I 

197 

» 

» 

» 

1900 
1901 
1901 
1901 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


mai  . 
mars, 
avril  , 
mai 


73 
76 
70 
72 


10 

9 
15 
15 


174 

ni 

174 
180 


Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

o  g 

m  ?>  OJ 

3J   ~  t- 

^  s 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circu! 
fiduci 

C/coui 
et  dépi 
partiel 

Porte 
feuill 

escomi 

Avanci 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1900 

5 

juillet. . . 

1  94 

15 

.363 

62 

469 

1901 

20 

juin  

93 

18 

573 

47 

471 

58 

1901 

27 

juin  

92 

18 

581 

58 

483 

55 

1901 

4 

juillet. . . 

1  97 

18 

579 

59 

489 

)) 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1900    .30  juin  

102 

139 

7 

34 

35 

1901    30  avril  

89 

» 

128 

4 

37 

13 

1901    31  mai  

90 

'  130 

4 

34 

13 

190  1    29  juin  .     , . 

96 

» 

142 

5 

36 

14 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


20  juin. 
;il  mai  . 
10  juin. 
20  juin. 


20  juin. 
31  mai . 
•10  juin 
20  juin. 


ITALIE  —  Banque  da  Sicile 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1900 

31  mai  

35 

1901 

31  mars  

40 

1901 

30  avril  

42 

1901 

31  mai 

43 

85 
84 
84 
85 


16 
8 
13 
12 


65 
69 
70 
67 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1900 
1901 
1901 
1901 


o  juin. 
12  juin. 


1  27 

50 

1  377 

12 

87 

15 

27 

46 

379 

12 

90 

19 

27 

46 

378 

14 

91 

19 

1  27 

45 

1  377 

15 

90 

19 

1900 

7  juillet. . . . 

951 

244 

1.421 

34 

413 

60 

1901 

22  juin  

978 

■m 

1.365 

89 

314 

53 

1901 

30  juin  

977 

280 

1.449 

73 

412 

57 

1901 

7  juillet. . . . 

981 

280 

1.451 

95 

418 

58 

1900 

7  juin  

4 

6 

13 

62 

23 

18 

1901 

22  mai  

10 

5 

24 

75 

23 

18 

1901 

31  mai   

11 

5 

24 

77 

23 

17 

1901 

7  juin  

11 

5 

24 

76 

23 

17 

1900 

7  juillet. .  . 

342 

421 

1.567 

737 

1 

081 

216 

1901 

330 

426 

1.606 

723 

1 

111 

264 

1901 

29  juin   

350 

427 

1.605 

727 

1 

111 

276 

1901 

6  juillet. . . . 

'350 

424 

1622 

730 

1 

117 

271 

4  y, 

4 
4 
4 


2 

136 

74 

32 

10 

190  1    28  lévrier  ... 

2 

141 

94 

31 

9 

1901    31  murs  

2 

142 

61 

32 

9 

190  1    30  avril  

2 

137 

62 

32 

9 

1900 

7  juillet. . . . 

123 

150 

461  1 

•17 

130 

109 

1901 

22  juin  

151 

145 

463 

8 

124 

100 

1901 

21  juin   

151 

144 

472 

5 

124 

101 

1901 

6  juillet. . . . 

156 

143 

497  | 

6 

123 

100 

6 

6)4 

6!4 
554 


3% 


6% 

6% 
654 


3</; 

3 
3 
3 


1900   20  juin  

298 

70 

832 

204  1  314 

36 

5 

190  1    30  mai  .  ... 

m 

57 

750 

195  312 

34 

5 

1901    10  juin  .... 

291 

58 

746 

181  305 

32 

5 

1901    20  juin  

291 

58 

781 

208  1  335 

29 

5 

66 

13 

248 

63 

77 

2;) 

5 

68 

13 

248 

61 

85 

30 

5 

68 

13 

230 

57 

83 

30 

5 

68 

13 

231 

60 

86 

30 

5 

35 

2 

50 

36 

43 

4 

5 

35 

2 

56 

33 

41 

4 

5 

35 

2 

57 

33 

41 

4 

5 

35 

2 

62 

33 

46 

i 

5 

6* 
6 

6 


554 
5>i 


34 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


3  o 

- 


PK1NCII'.  CHAPITRES 


C  "0)  w 


O  3  O 


c  -  r 

ci- 


if 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


190  0  30  juin. 

1901  33  juin. 

1901  22  juin. 

1901  29  juin. 


33 

i 

118 

15 

53 

22 

8 

•jfi 

8 

120 

11 

43 

n 

7 

31 

6 

122 

20 

43 

16 

7 

37 

6 

122 

11 

44 

16 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 
1901 
1901 
1901 


29  juin  ■ 
}5  juin. 
22  juin . 
29  juin. 


2.116 

217 

1 .  m 

379 

511 

386 

1.885 

202 

1 . 172 

355 

581 

356 

1.889 

202 

1.471 

366 

583 

319 

1.891 

203 

1.459 

382 

376 

3S7 

5/j 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900  15  juin  

20 

0 

71 

M 

40 

21 

» 

1901    15  mai  

21 

3 

62 

22 

41 

21 

» 

1901    31  mai  

21 

3 

63 

27 

42 

22 

1901    15  juin  

21 

3 

63 

26 

43 

22 

n 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900 

5 

9 

52 

2 

8 

7 

1901 

6 

9 

34 

o 

8 

7 

1901 

5 

9 

34 

ï 

8 

7 

1901 

31  mai  

5 

9 

33 

2 

8 

7 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1900    31  mai  

43 

7 

87 

59 

122 

23 

1901    31  mars  .... 

•53 

7 

92 

62 

108 

16 

1901    30  avril  

57 

7 

86 

63 

101 

11 

57 

7 

89 

51 

100 

11 

6 

5  % 
5  V* 
S* 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1900  31  mai  

13 

12 

106 

751 

308 

141 

» 

1901    31  mars  

13 

14 

117 

795 

324 

143 

» 

190  1    30  avril  

13 

13 

111 

810 

310 

145 

» 

1901    31  mai  

13 

13 

106 

81S 

335 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Emission 


1900  7  juillet 
190  1  22  juin  . . 
190  1  29  juin... 

1901  6  juillet. 


99 

10 

215 

1024 

167 

49 

102 

12 

209 

1118 

211 

48 

102 

11 

210 

1118 

211 

48 

101 

11 

209 

1118 

211 

48 

4 
4 
4 


1900 
1901 
1901 
1901 


12  juillet... 

27  juin  

4  juillet. . . 
11  juillet... 


TOTAUX 

8.347  1  2  "777.ll  i.8T7 

8.781  2.855  14.524 

8.679  2.803  15.090 

8.6931  2.799i|15.144 


5.856i  6.844 
6.-329  6.534 


6.270 
6.146 


7  027 
6.828 


1.8441 
1.858! 
1.9441 

1-8381 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896   31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14.585 

8.858 

6.1  '92 

3.651 

1897    31  décembre  . 

8.746 

2-546 

15-254 

8.548 

6.661 

3-453 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2. 636 

14.975 

8.999 

7.620 

3. 594 

» 

1899   31  décembre  . 

7  830 

2  585 

14.992 

9.321 

8.352 

4  037 

1900   31  décembre . 

8.211 

2.607 

15.906 

9  505 

8  514 

4.171 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent le»  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OKANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papitr tourt 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 


Valeurs  à  vue 


Londres . 


Belgique  . . 

Italie  

Suisse  .... 
New- York. 


Plus 


4  % 
4  % 
4 


4  % 
i  % 


l  % 
5  % 
4  % 
i  % 


au  pair 
3437  » 
218  89 


Matières  d'or  el  d' argent 

Or  en  barre  (le  kil  

Argent  id.    (le  kil.). . . 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916")  ... 

—  —  nouv.  titre  :  900") 
Couronnes  de  Suéde   


13  juin 

20  juin 

27  juin 

i  juili . 

lijuill. 

200  75 
122  19 
103  75 

206  87 
122  10 
103  87 

206  36 
122  19 

103  87 

206  62 
122  12 

103  87 

206  50 
122  12 
103  87 

360  . 
388  .. 
263  .. 

336  .. 
388 
263  . 

357  .. 
388  .. 

263  .1 

m .. 

388  .. 
263  .. 

358  30 

m  .. 

263  .. 

25  20 
25  22 

0  16p. 

3  -.p. 

0  25p- 

515  . . 

25  185 
25  205 

0  19p. 

4  87p. 

0  )9p. 

515  . . 

25  185 
25  205 
0  19p 
4  50p. 
0  I2p 
515  50 

27  163 
25  185 
0  19p 
4  50p 
0  06p 
515  50 

25  155 
23  173 

0  16p. 

4  37  p 

0  12p. 

515  50 

3437  .. 
100  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  . . 
100  50 
80  50 
25  80 
20  00 
40 

27  50 

3437  .. 
100  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
98  75 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
98  75 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies|  s  « 
étrangères 
d'après  le  change 


5  juin 

12  juin 

19  juin 

26  juin 

3  juill. 

lOjuill. 

47 

95 

47 

77 

47 

77 

47 

37 

47 

83 

47 

82 

100 

15 

100 

12 

1(10 

13 

100 

10 

100 

12 

100 

10 

167 

167 

161 

50 

157 

50 

157 

157 

37 

90 

38 

75 

il) 

50 

40 

20 

37 

50 

39 

:io 

81 

15 

80 

95 

80 

0(1 

80 

90 

80 

05 

80 

95 

100 

12 

lui) 

07 

1110 

08 

100 

05 

100 

10 

100 

05 

102 

2D 

lui 

35 

101 

20 

loi 

100 

80 

100 

75 

Constantinople.  . .  • 

22 

oo 

22 

90 

22 

92 

22 

88 

22 

01 

22 

87 

81 

17 

81 

80 

95 

80 

05 

81 

80 

05 

105 

22 

101 

90 

104 

62 

loi 

43 

104 

58 

104 

55 

100 

21 

100 

15 

100 

07 

100 

01 

99 

95 

100 

763 

760 

763 

762 

760 

762 

Londres  

25 

36 

25 

37 

25 

35 

25 

36 

25 

33 

25 

33 

Madrid  

37 

75 

38 

87 

40 

32 

39 

87 

38 

12 

39 

12 

Pr,me  

105 

27 

101 

00 

101 

62 

10'. 

50 

101 

'.2 

104 

35 

8alnt-Pét.erBboiirg.. 

:;7 

30 

37 

311 

37 

30 

37 

27 

37 

27 

37 

27 

Vienne  <k  vue)  

95 

50 

95 

27 

95 

15 

95 

07 

95 

07 

95 

15 

—     (à  3  moif  . .. 

95 

55 

95 

35 

95 

25 

95 

15 

95 

15 

95 

25 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  ... 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doit.  or)... 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent). . . 
Chine(Sti'angluï)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


13  juin 

20  juin 

27  juin 

4  juill. 

lijuill. 

1  234 

1  234 

1  234 

1  234 

1  233 

1  233 

25  22 

23  195 

25  175 

25  175 

23  155 

25  135 

1  05 

1  04 

1  05 

1  05 

1  03 

1  05 

1  « 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  72 

0  71 

0  71 

0  72 

0  71 

1  » 

0  59 

0  61 

0  63 

0  63 

0  63 

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

1  » 

0  93 

0  95 

0  95 

0  95 

0  95 

5  60 

3  91 

3  91 

3  91 

3  91 

3  91 

1  » 

0  98 

0  98 

0  99 

0  99 

0  95 

2  67 

2  65 

2  65 

2  65 

2  65 

2  65 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  15 

5  15 

5  15 

5  15 

5  15 

5  43 

2  54 

2  54 

2  54 

2  52 

2  50 

5  » 

2  14 

2  13 

2  13 

2  13 

2  12 

1  89 

1  67 

1  67 

1  67 

1  65 

1  65 

2  84 

1  19 

1  20 

1  18 

1  21 

1  17 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

2  58 

2  66 

"2  66  i 

2  66 

2  66 

2  66 

7  47 

3  40 

3  38 

3  3S 

3  36 

3  35 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  11  juillet  1901 


ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  08 

En  Angleterre   100  25 

En  Autriche-Hongrie .. .  100  09 

En  Belgique   100  16 

En  Espagne   139  46 

En  Grèce   157  .. 

En  Hollande   00 

En  Italie   104  56 

En  Portugal   !  '.2  00 

En  Roumanie   100  75 

En  Russie   100  39 

En  Suisse   100  12 


Aux  Etats-Unis   100  48 

Au  Mexique   217  20 

En  Républ.  Argentine ..  235  20 

Au  Chili   114  54 

Au  Brésil   242  73 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   97 

En  Chine   222  98 


ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  92 

—  Anglais   99  75 

—  Austro-Hongrois .     99  9l 

—  Belges   99  84 

—  Espugnots   71  70 

—  Grecs   63  69 

—  Hollandais   100  12 

—  Italiens. 


95  63 

—  Portugais   69  97 

—  Roumanie    99  25 

—  Russes   99  61 

99  88 


—     Suisses . 


Pièces  des  Etats-Unis. . 


99  52 


du  Mexique   46  11 


Billets  de  la  Rép.  Argent, 
r-     du  Chili  . 


42  50 
87  30 

du  Brésil   41  19 


Pièces  des  Indes . 


100 


—    du  Japon   103  10 


—    de  la  Chine. 


44  84 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  11  juillet  1901 

La  note  générale  est  une  cerlaine  faiblesse  des  changes.  L  ' 
papier  hofîanflais  tombe  de  206  62  à.  206  50;  le  papier  allo- 
manl  resle  ù  132  12;  les  capitaux  sont  assez  demandés  en 
Allemagne  à  ^n  juger  par  le  bilan  de  la  BeUshsbank.  Pas  de 
changement  sur  la  devise  austro-hongroise.  Le  versement 
Madrid  à  KÔH.oO  revoit  ses  plus  bas  cours;  cependant,  Le 
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Gouvernement  sort  de  son  indifférence  ;  M.  Urzaiz  a  invité  la 
Banque  à  suspendra  d'une  manière  absolue  Tachai  des  traites 
sur  l'étranger  et,  samedi  dernier,  il  a  déposé  aux  Cortès  les 
projets  dont  nous  avons  entretenu  nos  lecteurs. 

Nous  retrouvons  le  Lisbonne  à  388  et  le  Saint-Pétersbourg 
à  trois  mois  à  203,  versement  207,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

Le  Londres  recule  d'un  point:  il  ne  semble  pas  jusqu'à 
présent  que  les  Etats-Unis  cherchent  à  puiser  des  ressources 
sur  Le  marché  anglais,  qui  parait  largement  pourvu  de  capi- 
taux. 

Pour  les  pays  de  YVnion  latine,  il  va  du  mieux  ;  la  perle 
du  papier  belge  est  de  0.16  0/0,  celle  du  papier  italien  de 
4.37  0/O,  mais  La  perle  du  papier  suisse,  qui  était  de  0.06  0/0, 
est  remontée  à  12  0/0,  devant  la  baisse  du  change  sur  la 
France.  La  Suisse  commence  à  se  demander  si  elle  ne  devrait 
pas  faire  venir  de  l'or  et  en  mettre  en  circulation.  L'intérêt 
de  l'opération  n'apparaît  pas  bien  clairement  et  il  y  aurait 
fort  à  craindre  que  la  Suisse  ne  conservât  pas  longtemps  le 
métal  jaune. 

Le  New- York  est  toujours  â  515  50. 

CHANGES  SUR  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


12  juin 

19  juin 

26  juin 

3  juillet 

10  juillet 

2/0  5/8 
2/0  ./. 

2/0  5/8 
1/11  15/16 

2/0  5/8 
1/11  15/16 

2/0  5/8 
1/11  13/16 

a/o  5/8 

1/11  1/2 

1/3  29/32 
1/3  29/32 
1/11  1/2 
2/8  3/8 
11  3/8 
15  29/32 

1/3  29/32 
1/3  29/32 
1/11  1/2 
2/8  1/4 
11  1/2 
15  7/8 

1/3  7/8 
1/3  29/32 
1/11  •  1/2 
2/8  1/4 
11  7/32 
15  31/32 

1/3  29/32 
1/3  7/8 
1/11  3/8 
2/8  ./. 
11  17/32 
15  11/16 

1/3  7/8 
1/3  7/8 
1/11  1/4 
2/7  7/8 
11  1/8 
15  11/10 

133  20 
77/9  1/4 
27  7/16 

133  SO 
77/9  1/4 
27  3/8 

134  30 
77/9  1/4 
27  5/16 

134  14 
77/9  1/4 
27  1/8 

135  20 
77/9  1/4 
26  15/16 

Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singapour!.  

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

flôhg-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  Vor.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 

La  baisse  de  l'argent  en  barres  a  entraîné  les  remises  sur 
l'Extrême-Orient;  le  Singapourc  perd  5/16,  le  Hong-Kong  1/8 
et  le  Shanghai  pareille  fraction.  Pas  de  variation  sur  le 
Yokohama. 

Il  y  a  fort  peu  de  demandes  de  remises  sur  l'Inde  ;  les 
cours  en  sont  faiblement  tenus. 

On  constate  un  peu  de  baisse  sur  le  papier  brésilien. 

Quant  au  Valparaiso,  nous  le  retrouvons  à  15  11/16. 

A  Buenos-Ayres,  à  la  suite  des  troubles  qu'a  occasionnés  lo 
projet  d'unification  des  dettes,  la  prime  de  l'or  a  haussé;  elle 
est  de  135.20  0/0. 

A  Londres,  on  cote  l'or  77/9  1/4  ;  les  monnaies  allemandes 
et  françaises  conservent  leur  cours  de  76/5  et  les  monnaies 
américaines  et  japonaises  valent  76/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres  : 


Entrées 


Australie  £ 

Inde  

Chine  

Chili  

Le  Cap   45.000 

Argentine   18.000 

Indes  occidentales..  18.000 


79.000 
6.000 
5.000 
2.000 


Sorties 
Néant 


Total   173.000 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  20  au  26 
juin  1901,  se  sont  élevées  à  146.000  liv.  st.,  soit,  depuis  le 
1"  janvier,  un  total  de  4.464.311  liv.  st.,  contre  3.508.843 
livres  sterling  pendant  la  période  correspondante  do  1900. 

Il  n'y  a  pas  eu  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  ofliciels.  « 

Escompte  hors  Banque 

13  juin  20  juin  27  juin  4  juillet  11  juillet 


Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York  I 
(timemoney)  \ 


2  3/8 

3  1/8 

3  1/4 

4  1/i 


2  1/2 

2  7/8 

3  1/4 

S  1/2 


2  ./. 

2  1/2 

3  1/8 

4  1/2 


2  1/2  2  1/2 

2  7/16  2  9/16 

3  0/0  3  0/0 

5  0/0  4  1/2 


Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
house  »,  165  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  167  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  diminu- 
tion de  2  millions. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  a  diminué  cette 
semaine  de  9.587.000  fr. 

La  circulation  a  prélevé  3.810.000  fr.  à  Paris  et  4.856.000 
francs  dans  les  succursales  ;  il  a  été  vendu  pour  1.162.000  fr. 
de  matières;  il  en  a  été  acheté  pour  219.000  fr.  et  il  est  venu 
220.000  fr.  d'Alexandrie. 

On  constate  une  baisse  de  4.335.000  fr.  dans  lo  stock  d'ar- 
gent. La  circulation  a  demandé  425.000  fr.  à  Paris  et  L .410.000 
francs  dans  les  succursales  ;  il  est  sorti  2  millions  pour  la 
Belgique,  400.000  fr.  pour  la  Suisse,  75.00.0  fr.  pour  Monte- 
Carlo  et  50.000  pour  Alger.  Il  est  revenu  .25."  .00  fr.  de  Suisse. 

La  circulation  fiduciaire  a  diminué  de  29  millions,  li  s 
comptes  courants  ont  baissé  de  54  millions,  le  portefeuille 
perd  17  millions  et  les  avances  11  millions. 

Lo  bilan  de  la  Banque  (ï Allemagne  indique  de  réels 
besoins  de  crédit.  C'est  la  conséquence  des  crises  qui  se  sont 
produites  en  Saxe.  L'encaisse  métallique  a  gagné  18  millions; 
la  circulation  a  baissé  du  59  millions;  les  comptes  courants 
reculent  de  27  millions;  le  portefeuille  perd  80  millions,  les 
avances  35  millions,  mais  le  portefeuille  est  de  1.242  millions  : 
il  est  supérieur  de  plus  de  200  millions  à  celui  de  l'année 
dernière. 

Les  Banques  locales  allemandes  ont  également  un  gros 
portefeuille  avec  un  chiffre  d'avances  élevé. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  se  rédui- 
sent à  une  expédition  de  7.000  livres  au  Brésil,  la  circulation 
a  prélevé  environ  7  millions  :  la  circulation  a  baissé  de  7  mil- 
lions; les  comptes  courants  reculent  de  111  millions  et  le 
portefeuille  de  196  millions. 

L'encaissc-or  de  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  grossi 
de  4  millions,  les  comptes  courants  ont  gagné  92  millions,  les 
autres  parties  ne  présentent  qne  des  variations  sans  intérêt. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Belgique  a  progressé  de  5  mil- 
lions et  le  portefeuille  de  &  millions.  Eu  raison  de  la  fin  de 
semestre,  le  chiffre  des  avances  n'est  pas  publié. 

Toujours  rien  d'intéressant  à  la  Banque  d'Espagne,  il  est 
sans  exemple  qu'on  ait  vu  pendant  si  longtemps  pareille  im- 
mobilité. 

Grâce  à  un  excellent  change  la  Banque  des  Pays-Bus  voit 
le  métal  jaune  augmenter  dans  ses  caisses,  la  circulation  a 
grossi  de  25  millions,  les  autres  comptes  n'ont  pas  varié. 

A  la  Banque  d'Italie,  la  circulation  a  progressé  de  35  mil- 
lions et  les  comptes  courants  de  27  millions,  par  contre  le 
portefeuille  gagne  30  millions. 

La  situation  de  la  Banque  de  Roumanie  est  toujours  la 
même,  il  est  possible  que  le  service  de  caissier  de  l'Etat  lui 
procure  quelques  avantages,  mais  ils  seront  chèrement  payés 
par  le  prêt  sans  intérêt  qu'elle  est  tenue  de  faire  et  par  l'in- 
trusion du  Gouvernement  dans  ses  affaires. 

Aueun  changement  dans  la  situation  des  Banques  d'émis- 
sion suisses. 

Le  1"  juillet  est  entrée  en  fonctions  la  Cluimbrede  com- 
pensation, votée  par  l'assemblée  des  Banques,  tenue  à  Olten, 
le  28  mars  dernier  ;  34  banques,  sur  les  35  banques  d'émis- 
sion, font  partie  do  cet  institut,  qui  permettra  de  solder  les 
comptes  des  banques  entre  elles  avec  le  minimum  d'espèces 
et  de  billets. 

Avec  un  taux  d'escompte  uniforme  et  l'engagement  pris  par 
chacune  des  banques  de  payer  les  mandats  émis  par  toutes 
les  autres  à  concurrence  de  5.000  fr.  par  personne  et  par 
jour,  la  Suisse  se  trouve  posséder  un  système  de  banques 
qui  se  rapproche  assez,  pour  le  service  qu'elles  se  prêtent 
mutuellement,  des  banques  d'Ecosse,  et  si  au  point  de  vue 
de  l'énergie  ce  mécanisme  ne  vaut  pas  la  banque  unique,  du 
moins  les  banques  ne  se  nuisent  pas  et  surtout  ne  nuisent 
pas  au  pays  par  des  opérations  divergentes  si  funestes  à  la 
bonne  administration  de  la  circulation. 


LA   SITUATION   MONETAIBE  AUX  ETATS-UNIS 

Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


OR 


Du  15  Depuis 
au  -12  juin   le  1er  janv. 


IMPORTATIONS 

Du  15  Depuis 
au  -2-2  juin  le  1er  janv. 


Grande-Bretagne  »  1.764.851 

France   »  18.209.788 

Allemagne   4.510.798  6.030.801 

A  u  très  pays ... .  12 . 303   1 . 725 . 263 


42.173 


204.208 
978.972 


Total  1901. 

—  1900. 

-  1899. 


4.523.101  27.734  703 
4.251.73/  27.344.466 
6.323.988  19.920.124 


42.173  1.183.180 
10.9^5  1.32L.08H 
51.018  7.815.339 


3C 
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ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  


745.80g  24.154.080 
.'.'84.675  562.795 
1:820  2.220 
975  219.640 


131.416 


23.042 
3.883 
223 
1 ,810.793 


Total  1001. 

—  1900. 

—  1899. 


1.0:12.778  24.9:18.741 
1.055.870  24.223.1 8 'i 
766.805  23.891.930 


131.44);  1.837.941 
24.732  1.822.698 
Î21.59D  1.827.029 


Banques  associées  de  New- York 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuille 

165.3 

23.2 

881.9 

802.9 

173.3 

30.9 

982.8 

902.8 

172.3 

30.5 

971 .  S 

892.4 

169.9 

30.6 

965.3 

889.5 

1900  7  juill. 

1901  22  min  . 
1901  29  'juin  . 
1901    6  juill. 

L'Allemagne  a  tiré  une  assez  grosso  somme  d'or  des  Etats- 
Unis  du  15  au  22  juin. 

On  remarque  une  certaine  diminution  sur  tous  les  comptes 
des  Banques  associées  de  New-York. 

Les  reports  ont,  à  certains  jours,  été  fort  élevés. 


Banque  du  Japon 
(PJn  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

85.0 

194.5 

6.0 

77.8 

67.8 

62.7 

1767. 

6.9 

59.7 

41 .2 

62.5 

180.6 

5.9 

60.2 

4Î.4 

62.9 

185.5 

6.0 

61.2 

40.1 

1900  2  juin.. 

1901  18  mai . . 
1961  25  mai.. 
1901  1"  juin. . 

Le  bilan  de  la  Banque  du  Japon  ne  révèle  aucun  fait 
nouveau. 
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Le  problème  du  Change  en  Espagne 

(Suite)  (1) 
V 

«  Que  le  Gouvernement  liquide  aussi  rapidement  que  l'état 
du  marché  publie  le  lui  permettra,  1rs  avances  non  encore 
remboursées  à  la  Banque,  mais  seulement  par  des  emprunts 
intérieurs.  » 

Sur  ce  point,  ma  conformité  de  vues  avec  M.  Théry 
est  complète.  J'ai  eu  plusieurs  fois  l'occasion  d'expo- 
ser la  même  idée  dans  des  discours  parlementaires  et 
dans  des  documents  officiels  ;  j'y  ai  conformé  mes 
actes  de  gouvernement;  j'ai  appliqué  cette  politique 
malgré  les  graves  difficultés  que  j'ai  rencontrées,  diffi- 
cultés qui  paraissent  au  jourd'hui  oubliées  parce  qu'elles 
ont  été  surmontées  dans  leur  partie  la  plus  importante 
et  la  plus  ardue. 

J'ai  donné  avec  vigueur,  en  1899  et  1900,  l'impulsion 
initiale  à  la  liquidation  des  avances  de  la  Banque,  j'ai 
intéressé  cet  .Etablissement  à  notre  progrès  économi- 
que, et  surtout  à  l'amélioration  de  nos  changes  exté- 
rieurs, complément  de  l'œuvre  du  rétablissement  de 
l'équilibre. 

Bien  qu'ils  soient  connus,  il  n'est  pas  inutile  de  rap- 
peler les  chiffres  des  remboursements  à  la  Banque  WEs- 
pagne  effectués  par  le  Trésor,  quand  il  fallait  faire  face 
non  seulement  à  notre  déficit  chronique,  couvert,  jus- 
qu'alors par  des  prêts  incessants  faits  par  la  Banque 
elle-même,  mais  encore  au  service  des  énormes  avan- 
ces contractées  pour  satisfaire  aux  dépenses  des  trois 
guerres  et  aux  dettes  des  colonies. 

Les  entrées  du  Trésor  à  la  Banque  se  sont  élevées  à 
plus  de  314  millions  de  pesetas  pondant  Les  deux  der- 
nières année*  :  166.200.000  en  1899  et  147.800.000  en 
1900  pour  consolider  la  Dette  flottante. 

Ce  n'est  pas  ù  M.  lidinond  Théry  ni  aux  autres  illus- 
tres économistes  français  écrivant  dans  des  revues  de 

I  V  ii  ['Economiste  Européen  n°  405. 


l'importance  de  l'Economiste  /européen,  de  V Economiste 
Français,  etc.,  qui  ont  rendu  justice  aux  efforts  du 
peuple  espagnol  et  à  l'œuvre  des  Cortés  et  du  Gouver- 
nement ;  c'est  à  des  critiques  nationaux  qui  écrivent 
avec  une  excessive  facilité  sur  ces  matières,  qu'il  con- 
vient d'expliquer  pourquoi  ces  remboursements  n'ont 
pas  produit  une  réduction  équivalente  de  la  circulation 
fiduciaire.  Aucun  ne  l'avait  espéré  de  ceux  qui  sont 
habitués  à  étudier  dans  leur  vaste  complexité  les  faits 
économiques  et  de  suivre  les  causes  qui  les  produisent, 
dans  leur  lente  et  laborieuse  évolution. 

11  n'était  pas  possible  de  changer  subitement  un 
système  de  crédit  pour  le  Trésor  et  de  vie  pour  la  Ban- 
que qui  avait  été  appliqué  pendant  un  quart  de  siècle. 

Les  dépenses  «le  la  guerre  et  ses  résultats  imposaient 
des  nécessités  premières,  il  est  vrai  qu'au  milieu  de  ces 
nécessités,  on  appliqua  une  nouvelle  politique  finan- 
cière dont  les  bases  ont  été  :  l'équilibre  du  budget  de 
l'Etat,  la  consolidation  de  la  Dette  flottante  de  la  Pénin- 
sule et,  le  commencement  de  la  liquidation  des  avances 
de  la  Banque.  Mais,  en  même  temps,  à  cause  des  vicis- 
situdes inévitables  de  la  liquidation  de  la  guerre  et  de 
l'intervention  naturelle  et  forcée  de  la  Banque  dans  ces 
opérations,  il  y  a  eu  des  sorties  de  billets  des  caisses 
de  cet  établissement  qui  ont  contrecarré  ou  atténué  le 
résultat  de  ces  rentrées  importantes  et  ont  .empêché  de 
réduire  le  chiffre  de  la  circulation  fiduciaire.  Ces  vicis- 
situdes ont  été  les  suivantes  : 

1°  Les  charges  de  la  Dette  flottante  spéciale  des 
colonies  provenant  de  la  guerre  ;  ces  charges  ont  été 
couvertes  moyennant  le  nouveau  crédit  ou  compte  cou- 
rant avec  garantie,  jusqu'au  chiffre  de  100  millions  que 
l'article  7  de  la  loi  du  2  août  1899  a  autorisé.  Si,  sur  ce 
crédit,  il  n'avait  pas  été  consommé,  au  19  mai,  plus  de 
29.800.000  pesetas,  comme  le  dit  l'exposé  des  motifs 
du  décret  royal  d'émission  de  l'emprunt  destiné  à 
consolider  la  Dette  flottante  de  la  Péninsule,  il  a  déjà 
été  dépensé  actuellement  86.640.000  pesetas  ; 

2°  La  demande  naturelle  des  comptes  courants  en 
vue  de  la  même  consolidation.  Celte  demande  a  fait 
descendre  en  une  semaine  de  162  millions  le  solde  pas- 
sif de  la  Banque  :  soit  de  754  millions  à  592,  quoique, 
depuis,  ce  solde  ait  atteint  le  chiffre  de  670  millions, 
chiffre  qui  figure  au  dernier  bilan  ; 

8°  L'augmentation  des  prêts  aux  particuliers  qui, 
pour  la  même  cause  et  stimulés  par  La  baisse  de 
l'intérêt,  se  sont  élevés  de  72  millions  au  26  mai  1900  à 
183.678.000  pesetas  au  30  juin.  Ils  figurent  au  dernier 
bilan  (18  mai1  pour  110.667.000  pesetas  ; 

4°  Le  développement,  pour  les  mêmes  causes,  de 
l'escompte  aux  particuliers  :  leur  chiffre  s'est  élevé  de 
108.979.uOO  pesetas  au  26  mai  à  129.155.000  pesetas  au 
30  juin.  Depuis  lors,  il  n'a  cessé  de  croître  et  se  trouve 
être  de  188.35i.000  pesetas  au  dernier  bilan  (18  mai). 

En  étudiant  avec  attention  ces  chiffres  significatifs, 
nul  ne  pourra  s'étonner  que  les  314  millions  rembour- 
sés à  la  Banque  d'Espagne  niaient  pas  produit  une  di- 
minution équivalente  de  la  quantité  de  billets  en  cir- 
culation. Mais  ce  n'est  pas  pour  cela  que  ces  rembour- 
sements ont  manqué  de  produire  leur  salutaire  elfet, 
soit  en  évitant  que  la  circulation  augmente,  soit  en 
substituant  au  portefeuille  officiel  des  obligations  du 
Trésor  et  d'une  partie  des  pagarès  des  colonies,  le  por- 
tefeuille commercial  des  effets  des  particuliers. 

Avec  son  savoir  et  son  expérience,  M.  Tnéry  ne  le 
nie  pas  et  s'il  censure  la  Baraque  pour  avoir  affaibli 
les  mesures  du  Gouvernerez t,  il  redonnait  que  ce  n'est 
pas  à  oelui-ci,  mais  à  la  Banque,  qu'il  incombe  de 
lixer  le  type  de  l'escompte.  Il  aurait  pu  ajouter  que 
tous  tes  Établissements  d'émission,  dans  des  circons- 
tances analogues,  en  négociant  de  grandes  opérations 
de  consolidation,  ont  fait  de  même,  non  pas  certaine- 
ment à  cause  delajpression  exercée  sur  eux  parles  Gou- 
vernements, mais  h  cause  de  la  demande  des  Marchés. 

Pour  ma  pari,  je  n'ai  jamais  affirmé  que  l'emploi  du 
ruméraire  souscrit  pour  rembourser  à  la  Banque  une 
partie  de  ses  prêts  au  Trésor,  aurait  du  réduire  d'une 
quantité  équivalente  la  circulation  fiduciaire, mais  qu'il 
conduirait  à  cette  réduction. 
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C'est,  sans  doute,  précisément  pour  cela  que  l'on  a 
maintenu  avec  fermeté  la  politique  financière  à  laquelle 
ont  obéi  ces  remboursements. 

Pour  terminer,  je  déclare  mon  complet  accord  avec 
la  conclusion  que  j'ai  examinée  :  la  nécessité  de  conti- 
nuer, aussi  rapidement  que  possible,  la  liquidation  des 
avances  de  la  Banque  et  de  le  faire  au  moyen  d'em- 
prunts intérieurs  comme  celui  du  i  juin  1900,  destiné 
à  consolider  la  dette  ilottante. 

-VI 

«  Qu'on  interdise,  par  une  loi,  les  frappes  d'argent  pour  le 

compte  du  Trésor         mais  qu'on  s'interdise  surtout  toute 

nouvelle  demande  de  crédit  à  la  Banque  d'Espagne,  car  à 
chaque  avance  faite  par  cet  Etablissement  à  l'Etat,  corres- 
pond une  émission  fiduciaire  plus  déprimante  et  plus  dange- 
reuse pour  le  change  que  les  frappes  d'argent.  » 

M.  Edmond  Théry  arrive,  dans  cette  conclusion,  à 
la  racine  même  du  mal,  mais  il  ne  la  touche  qu'en 
passant.  Pour  moi,  l'origine  de  la  crise  de  nos  changes 
se  trouve  dans  la  fausse  politique  monétaire  que  nous 
suivons  depuis  1873. 

La  prime  qu'exigent  nos  paiements  à  l'étranger  n'est 
que  le  prix  de  la  monnaie  internationale  nécessaire 
pour  effectuer  ces  paiements.  Les  pays  qui  possèdent 
cette  monnaie  pour  avoir  adopté,  avant  ou  depuis  cette 
date,  l'étalon  unique  d'or,  ou  pour  avoir  renoncé  aux 
frappes  d'argent  bien  qu'en  conservant  dans  leurs  lois 
le  double  étalon  monétaire,  ont,  tout  en  maintenant  l'or 
en  circulation,  limité  les  oscillations  de  leurs  changes 
extérieurs  au  petit  tant  pour  cent  que  représentent  les 
frais  de  transport  et  d'assurance  du  métal  qui  forme, 
de  nos  jours,  l'unique  monnaie  internationale. 

L'excès  de  la.  perte  du  change  au  delà  de  cette  limite 
ne  répond  pas,  en  dernière  et  sincère  analyse,  à  des 
causes  commerciales  ou  hnancières,  mais  à  des  causes 
monétaires. 

Telle  est  notre  crise  et  c'est  ainsi  que  j'ai  eu  l'hon- 
neur d'en  établir  l'étude,  il  y  a  plus  de  onze  ans, 
comme  le  démontrent  les  paragraphes  de  mon  discours 
de  1890  avec  lesquels  j'ai  commencé  cet  article. 

Alors,  le  problème,  examiné  à  fond,  offrait  encore 
trois  solutions  aux  Etats  bimétallistes  ;  aujourd'hui,  il 
n'en  reste  qu'une,  la  plus  coûteuse,  la  plus  lente,  mais 
la  seule  qui  soit  sûre  :  le  rétablissement  de  la  circula- 
tion en  or  avec  une  démonétisation  graduelle  de 
l'argent. 

Le  fait  que  je  commente  le  présent  travail  de  M.  Ed- 
mond Théry  m'invite  à  recourir  à  son  autorité  pour 
donner  une  preuve  de  ce  changement. 

Le  Rédacteur  en  chef  de  V Economiste  Européen  a  été 
l'un  des  plus  remarquables  et  des  plus  actifs  propa- 
gateurs du  bimétallisme  international.  En  1895,  il  con- 
tribua à  fonder  la  Ligue  Bimétallique  Française  et, 
néanmoins,  devant  le  Congrès  des  valeurs  mobilières, 
tenu  au  printemps  dernier  à  Paris,  il  prononça  la  phrase 
suivante  : 

«  Nous  pensions  qu'en  élargissant  la  base  monétaire 
des  transactions  internationales,  c'est-à-dire  en  rendant 
à  l'argent  son  ancienne  fonction  de  monnaie  interna- 
tionale, nous  pourrions  donner  un  palliatif  à  cet  état 
de  choses  ;  mais  j'estime  aujourd'hui  que  la  solution  du 
problème  est  presque  impossible.  » 

Quelques  économistes,  de  ceux  qui  ont  le  plus  traité 
ces  questions,  MM.  Clément  Juglar,  Raffalovich,  Fre- 
deriksen,  Neymark,  soulignèrent  cette  déclaration,  et 
alors  M.  Edmond  Théry,  avec  la  lovauté  d'un  chercheur 
sincère,  demanda  à  la  rectifier,  eh  s'écriant  au  milieu 
des  applaudissements  :  «  On  me  félicite  d'avoir  aban- 
donné le  bimétallisme  ;  je  ne  l'ai  pas  abandonné, 
c'est  le  bimétallisme  qui  nous  a  abandonnés.  » 

J'en  viens  à  ce  que  j'ai  appelé  le  remède  radical. 
Mais  il  ne  faut  pas  s'y  méprendre  :  une  infirmité  chro- 
nique maintenue  par  des  vices  organiques,  qui  ont  duré 
28  ans,  ne  se  guérit  pas  en  un  jour. 

Il  ne  suffit  pas  d'interdire  la  frappe  de  l'argent;  Une 
suffit  pas  de  limiter  l'émission  des  billets.  Il  faut 
prévoir  et  éviter  le  danger  de  la  contraction  monétaire 


en  ouvrant  la  voie  à  la  monnaie  saine,  dont  la  circula" 
tion  doit  remplacer  celle  de  la  monnaie  dépréciée.  Il 
faut  établir,  en  somme,  un  plan  complet  au  terme 
duquel  nous  atteindrons  le  rétablissement  des  paie- 
ments en  or,  comme  l'ont  fait  sous  nos  yeux  tant  de 
nations,  au  lieu  de  vivre  sous  le  régime  du  papier- 
monnaie. 

Ce  régime  n'a  pas  existé  en  Espagne,  bien  que  l'aient 
dit  et  le  disent  encore  à  l'étranger  de  grandes  autorités 
en  matière  économique.  Il  est  vrai  que  la  situation  que 
nous  nous  obstinons  à  maintenir  depuis  1873  y  res- 
semble. Jamais  on  n'a  déclaré. inconvertibles  les  billets 
de  la  Banque  d'Espagne;  il  y  a  longtemps  cependant 
que  ces  billets  ne  s'échangent  plus  contre  de  l'or,  mais 
exclusivement  contre  de  l'argent,  seul  instrument 
effectif  de  notre  circulation.  Il  en  résulte  que,  sans 
avoir  le  papier-monnaie  proprement  dit,  nous  avon;;, 
avec  les  pièces  de  5  pesetas,  ce  que  Cernuschi  a  ap- 
pelé des  assignats  métalliques. 

La  dépréciation  de  notre  monnaie  vient  de  cette  ori- 
gine. Le  billet  de  banque,  malgré  le  chiffre  auquel  sa 
circulation  s'élève  actuellement,  au  lieu  d'engendrer  la 
dépréciation  de  notre  signe  monétaire,  la  contient  et 
la  modère. 

C'est  un  théorème  qui  se  démontre  mathématique- 
ment. 

En  effet,  le  dernier  prix  (17  mai)  de  l'once  standard 
d'argent  sur  le  marché  de  Londres  a  été  de  27  pence 
3/8  ;  l'équivalent  exact  du  rapport  légal,  de  1  à 
151/2,  entre  l'argent  et  l'or  monnayés,  soit  le  pair  des 
espèces  avec  le  prix  de  l'once  standard,  était  de  60 
pence  26/31  ou,  comme  on  dit  couramment  dans  le 
commerce,  de  60  13/16.  Par  conséquent,  la  monnaie 
d'argent  de  notre  système,  par  rapport  à  l'or  perd 
55,55  0/0  de  sa  valeur  ;  or,  la  perte  du  change  repré- 
sente 37  0/0  et  par  suite,  notre  circulation  monétaire 
dans  son  ensemble,  (billets  de  banque  et  argent  réuni  s), 
vaut  en  réalité  18,55  0/0  de  plus  que  si  clic  était  uni- 
quement d'argent. 

Le  billet  fait  office  de  parachute  pour  l'argent,  en 
raison  du  crédit  dont  il  jouit,  de  la  commodité  qu'il  pré- 
sente et  enfin,  parce  que  350  millions  de  pesetas  d'or 
concourent  à  le  couvrir. 

Mais  ce  serait  une  erreur  dangereuse  de  déduire  de 
cette  démonstration,  comme  quelques-uns  le  préten- 
dent, que  le  chiffre  des  billets  émis  est  indilférent  pour 
l'état  du  change  :  ils  forment  avec  l'argent  une  circula- 
tion dépréciée  et  l'augmentation  de  l'offre  de  l'un 
quelconque  des  deux  éléments  constituant  cette  circu- 
lation conduit  à  déprimer  sa  valeur  en  or  exprimée 
approximativement  par  la  prime  du  change. 

On  ne  peut  nier,  d'autre  part,  sans  fermer  les  yeux  à 
la  réalité,  que  l'effet  moral  de  la  réduction  ou  de  l'aug- 
mentation de  notre  circulation  fiduciaire  sur  l'estima- 
tion de  notre  unité  monétaire  à  l'étranger,  est  supé- 
rieure en  rapidité  et  en  efficacité  à  celui  que  pourrait 
provoquer  tout  autre  moyen. 

Mais  les  nouvelles  frappes  de  monnaie  fondamentale 
d'argent  étant  interdites;  toute  émission  do  billets 
n'obéissant  pas  à  la  fonction  naturelle  et  automatique 
de  la  Banque  étant  arrêtée,  il  n'y  a  qu'à  s'acheminer 
vers  l'établissement  de  la  circulation  or  en  entrepre- 
nant la  démonétisation  de  l'argent  sous  une  forme  qui 
préviendra  les  risques  d'une  contraction  monétaire. 

L'entreprise  est  difficile,  mais  il  n'était  pas  facile  en 
1899,  d'équilibrer  le  budget  avec  les  ressources  ordi- 
naires et  on  y  est  parvenu. 

(A  suivre.)  R.  Villaveb.de. 


Le  Papier-monnaie  brésilien  et  la  monnaie  de  nickel 

Au  31  mai,  le  chiffre  du  papier-monnaie  retiré  de  la  circu- 
lation, conformément  à  l'arrangement  du  funding,  s'élevait 
à  100.754  contos.  La  circulation,  qui  était  do  789  364  contos 
au  31  août  1898,  se  trouvait  ainsi  réduite,  le  31  mai  1901,  a 
688.610  contos. 

La  mise,  en  circulation  de  monnaie  de  nickel  va  encore  con- 
tribuer à  diminuer  la  masse  du  papier.  Gomme  nous  l'avons 
annoncé  la  semaine  dernière,  le  Gouvernement  a,  en  ciïet, 
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.accepta,  parmi  les  propositions  qui  lui  ont  été  faites  pour  la 
frappe  de  nickel,  celle  qui  lui  a  été  présentée  pur  la.  maison 
Haupt  Bicliu  et  C'\  représentant  de  la  maison  Kxupp. 

La  quantité  à  frapper  est  de  30. 0J0  contos  en  pièces  de  '«OO, 
UOO  et  100  reis.  Elles  devront  être  livrées  d'ici  au  mois  de 
mai  s  de  l'an  prochain. 

Dès  que  le  Trésor  sera  en  possession  de  ces  30.000  contos 
de  pièces  de  nickel,  il  sera  incinéré  une  quantité  équivalente 
de  papier-monnaie. 


La  Conversion  métallique  chilienne 

D'api  ès  le  Mercure  de  Valparaiso,  on  vient  de  commencer 
à  frapper  des  pièces  d'or  de  10  et  de  20  pesos. 

A  cet  effet;  on  a  adopté  des  moules  métalliques  qui  per- 
mettent, une  frappe  constante  durant  plus  d'un  mois,  pour 
une  somme  de  plus  de  <>  millions  de  pesos. 
.  Déjà  une  partie  do  la  fabrication  «les  pièces  de  lu  pesos  est 
achevée,  et  celle  du  type  de  5  pesos  est  complètement  ter- 
minée. 

Le  l<î  mai,  Valparaiso  a  re«;u  un  envoi  de  1.400.000  liv.  st. 
m\  or,  et  à  la  lin  du  même  mois  il  recevait  un  nouvel  envoi  de 
400.000  liv.  st. 

Le  Ministre  de  l'intérieur  à  informé  l'intendant  «le  l'hôtel 
dfs  Monnaies  quo  des  envois  analogues  aux  précédents  se- 
raient eifectués,  suivant  les  besoins,  de  fa«;on  que,  le  31  dé- 
cembre, la  frappe  de  50  millions  de  pesos  or,  que  lixe  la  loi, 
soit  absolument  terminée. 
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Europe.  —  France.  Après  l'Allemagne,  voici  l'Amé- 
rique emi  nous  préoccupe.  La  place  de  New-York,  en 
effet,  cause  quelques  craintes,  de  sorte,  qu'après  avoir 
un  peu  repris  ici,  dans  la  journée  de  mercredi,  nous 
restons  de  nouveau  indécis. 

La  liquidation  du  15  juillet  commence  aujourd'hui 
par  la  réponse  dos  primes  qui,  vu  l'état  du  Marché, 
passera  très  probablement  inaperçue.  Lundi,  on  s'oc- 
cupera dos  reports.  En  raison  du  nombre  inûme  de  po- 
sitions encore  à  la  hausse  et  de  la  quantité  de  capitaux 
disponibles,  ces  reports  seront,  selon  toutes  probabili- 
tés, très  bon  marché. 

Allemagne.  —  La  Trobertrocknungs  Gesellschalit, 
qui  avait  entraîné  la  Leipziger  Bank  à  la  faillite,  vient 
à  son  tour  de  déposer  son  bilan. 

On  signale  une  véritable  débuche  sur  les  valeurs 
industrielles.  Les  ventes  sont  très  nombreuses  et  rien 
ne  peut  enrayer  ce  mouvement. 

Les  bilans  du  premier  semestre  paraissent  devoir 
être  assez  satisfaisants  pour  les  banques,  mais,  par 
contre,,  ils  sont  fâcheux  pour  les  industries,  surtout 
pour  celles  du  fer  et  des  aciers.  Les  industries  électri- 
ques souffrent  aussi  d'une  crise  intense. 

Angleterre.  —  La  discussion  sur  la  question  des 
contributions  à  espérer  du  Rand,  après  la  guerre,  est 
revenue  sur  le  tapis.  Le  Gouvernement  ne  parait  pas 
trouver  la  contribution  de  10  0/0  suflisante. 

On  croit  que  le  Chancelier  de  l'Echiquier  demandera 
au  Parlement,  avant  sa  séparation,  une  nouvelle  au- 
torisation d'emprunt. 

Pendant  les  six  premiers  mois  de  l'année,  les  impor- 
tations se  sont  élevées  à  262.500.790  livres,  contre 
286.656.999 fir.  dans  la  même  période  do  l'année  pré- 
OMSnfe  et  les  exportations  à  l:!0.790..'S08  livres,  contre 
144.876.764  liv.  La  balance  commerciale  a  donc  fort 
empiré. 

Eêpagne.  —  Le  Ministre  des  Finances  a  déposé,  en 
même  temps  que  son  projet  «le  budget  pour  1002,  les 
comptes  de  la  liquidation  de  l'exercice  1900.  De  plus, 
il  a  soumis  au  Congrès  des  projets  de  loi  destinés  à 
améliorer  le  change,  projets  «pie  nous  analysons. 

I  /•  recettes  de  l'exercice  1900 ont  dépassé  les  «dépenses 
de  plus  de  55  millions  de  pesetas;  les  prévisions  pour 
l'exercice  1902 établissent  l'excédent  àî50. 598. 000  pesetas. 

Italie. — Le  Parlement  est  parti  en  vacances  après 


que  le  budget  a  été  voté  au  Sénat,  avec  une  majorité 
«le  trois  voix.  On  «lit  «pie  pendant  les  vacances,  le  Ca- 
binet va  obliquer  vers  le  centre,  pour  ne  plus  dépendre 
seulement,  des  partis  extrêmes. 

Les  recettes  publiques  de  l'exercice  1900-1901  se  sont 
«'•levées  à  1.464.63^.760  lire,  en  augmentation  de  49  mil- 
lions sur  les  recettes  de  L'année  précédente.  Presque 
toute  l'augmentation  vient  de  L'importation  des  blés  et 
des  excédents  de  recettes  douanières  en  résultant. 

Roumanie.  —  Le  Ministre  des  Finances  a  soumis  à 
la  Chambre,  qui  les  a  approuvés,  un  projet  d'annula- 
tion de  crédit  de  79  millions  et  la  convention  avec  la 
Banque. 

Dans  l'exercice  1900-1901,  les  recettes  du  Trésor  se 
sont  élevées  à  187.734.830  fr.,  en  augmentation  de  plus 
de  17  millions  de  francs  sur  celles  de  l'exercice  précé- 
dent. L'augmentation  vient  presque  toute  entière  des 
nouveaux  impôts  directs. 

Amérique.  —  Brésil.  Dans  le  premier  trimestre,  les 
douanes  de  i'uo-de-.Janeiro  ont  encaissé  15.517  contos 
000  milreis,  contre  10.500  contos  dans  la  même  période 
de  l'année  précédente. 

Élals-Unis.  —  L'année  fiscale  finissant  au  30  avril  a 
été  des  plus  brillantes  :  les  exportations  ont  été  de 
1.500.000.000  de  dollars.  Les  recettes  publi  ques  se  sont 
élevées  à  385.550.000  dollars.  La  réserve-or  est  de 
500  millions  de  dollars. 

Mexique.  —  Un  nouveau  syndicat  de  capitalistes 
vient  de  s'assurer  la  construction  du  chemin  de  fer  de 
Pachuca,  Zamaltipan  et  Tampico. 

Asie.  —  Chine.  La  population  chinoise  serait,  d'après 
le  San  Pao,  de  383.2o2.U00  habitants. 

Japon.  —  Le  total  annuel  de  la  production  du  char- 
bon au  Japon  est  de  4  millions  de  tonnes  environ. 
Deux  millions  et  demi  vont  à  l'exportation. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA-EUROPEENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  l'.'?5fr.20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  '.!  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).... 
Hellénique  i  %  1887  (net  11  f'r.85 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  i  %  (ch.  1'.  2  fr.  50). . . , 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  i  %  amorl.  1895  

Suède  3  &  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  «le  fer)  

Turquie  coirverlSe  I  %  série  i>-.. 
—      Priorité  i  %  1890   


EXTRA-EUROPEENS 

Argentin  i  %  1900  

Brésil  i  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  i  %  (à  New-York) 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à.  Londres)  

Mexique  5  %  Intérieur  

Québec  3  %  189'i  

Uruguay  3  %  %  1891  


4  juillet 


11  juillet 


*  « 

3 

-  = 

ï  O 

eu 

a  ° 

£  o 

100  62 

33  54 

2  98 

100  62 

33  54 

2  98 

95 

34  54 

2  89 

94  80 

34  41 

2  90 

MO  90 

25  22 

3  96 

101  50 

25  31 

3  94 

98  25 

32  15 

3  05 

97  10 

32  56 

3  01 

380  .. 

15  20 

6  51 

319  05 

13  18 

6  58 

90  50 

:;o  16 

3  35 

89  20 

29  T3 

3  36 

12  82 

18  20 

:,  in 

10  81 

11  11 

5  64 

230  .. 

19  40 

5  15 

223 

18  81 

5  31 

94  .. 

31  33 

3  19 

94  25 

31  41 

3  18 

101  90 

25  41 

3  92 

100  15 

25  18 

3  96 

98  10 

24  61 

4  05 

96  60 

24  15 

4  14 

89  .. 

29  66 

3  31 

88  .. 

29  33 

3  40 

26  65 

26  65 

3  15 

26  12 

26  12 

3  82 

90  30 

30  10 

3  32 

90  40 

30  13 

3  31 

18  . 

19  50 

5  12 

18  .. 

19  50 

5  12 

86  15 

28  71 

3  48 

85  . 

28  33 

3  52 

11  10 

11  11 

5  62 

61  .. 

16  15 

5  91 

1011  61) 

28  14 

3  41 

100  10 

28  71 

3  41 

101  .. 

33  66 

2  91 

99  50 

33  16 

3  (il 

25  05 

25  0 

3  98 

24  65 

24  65 

4  05 

198  .. 

2i  90 

4  01 

498  . 

2  i  DU 

4  01 

12  50 

18  12 

5  51 

 * 

66  .. 

> 

16  50 

6  06 

69  80 

11  45 

5  12 

61  50 

16  81 

5  92 

455 

18  20 

5  49 

454  ■  • 

18  16 

5  50 
3  10 

101  Ï5 

26  93 

3  11 

101  92 

26  98 

H  2  50 

28  12 

3  55 

112  15 

28  18 

3  54 

21.2  . 

11  46 

5  13 

258 

11  20 

5  81 

99  25 

19  85 

5  03 

99  50 

19  90 

5  02 

43  40 

n  36 

5  16 

42  55 

n  02 

5  81 

80  30 

26  76 

3  13 

89  .. 

29  66 

3  31 

49  80 

14  22 

1  02 

50  15 

14  32 

6  91 
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La  Politique.  —  La  Clôture  (te  la  Session.  —  Les  quatre  Contribu- 
tions. —  Les  Retraites  ouvrières  et  le  Référendum. 

La  session  ordinaire  de  1901  a  été  dose  le  6  jnillel  ; 
cette  session  tont  aussi  agitée  que  les  autres  n'a  pas 
été  plus  féconde  en  résultats,  il  est  facile  de  les  résu- 
mer. 

Le  principal  est  la  loi  sur  les  associations,  dont  les 
débats  ont  pris  la  plus  grande  partie  des  séances.  Le 
Cabinet  et  les  Chambres  se  seraient  grandement  hono- 
rés en  établissant  un  régime  véritablement  conforme  à 
Tidéal  de  libéralisme  qui  avait  été  jusqu'ici  dans  les 
traditions  du  parti  républicain.  Ils  ont  préféré  faire 
une  loi  d'exception  et  de  combat.  Co  n'est  pas  de  co 
côté  que  l'on  pourra  trouver  l'apaisement  promis  à 
tant  de  reprises. 

Les  Chambres  ont  aussi  voté  la  loi  sur  les  boissons  ; 
malheureusement,  sans  avoir  amélioré  le  sort  des  viti- 
culteurs, cette  loi  a  créé  une  situation  budgétaire  fort 
délicate. 

Enfin  la  Chambre  des  députés  a  amorcé  la  loi  sur 
les  retraites  ouvrières,  mais,  l'article  1er  à  peine  voté,  il  a 
fallu  renvoyer  la  discussion  à  une  date  indéterminée 
et  la  Chambre  a  invité  le  (Jouvernement  à  soumettre 
le  projet  de  loi  sur  les  retraites  ouvrières  à  l'avis  des 
associations  professionnelles,  patronales  et  ouvrières, 
industrielles,  commerciales  et  agricoles,  légalement 
constituées. 

Cette  décision  est  des  plus  graves.  Elle  est  en  effet 
un  acheminement  direct  vers  le  référendum  proprement 
dit.  A  la  vérité,  bien  que  les  Syndicats  ne  doivent  pas 
se  prononcer  par  un  oui  ou  par  un  non  sur  le  projet 
en  cours  de  discussion,  et  bien  que  le  résultat  de  cette 
consultation  n'ait  pas  un  caractère  impératif,  il  est  in- 
contestable que  le  Parlement  devra  tenir  compte  dans 
une  très  large  mesure  des  desiderata  qui  lui  seront  ex- 
primés. 

Le  projet  de  loi  sur  les  retraites  ouvrières  parait, 
dans  ces  conditions,  ne  pas  devoir  aboutir  durant  la 
législation  actuelle.  Le  temps  manquera  certainement 
à  la  Chambre,  et  les  députés  se  représenteront  devant 
leurs  électeurs  sans  avoir  tenu  leurs  engagements. 


-wv  Le  5  juillet,  la  Chambre  a  volé  les  quatre  contribu- 
tions. Elle  a  adopté  deux  amendements  au  projet  tel  qu'il  lui 
avait  été  soumis  :  l'un,  de  M.  Mulac,  tendant  à  ne  faire 
payer  la  patente,  en  cas  de  fermeture  des  magasins,  que 
pour  les  périodes  écoulées  et  Le  mois  courant;  l'autre,  de 
M.  LeMoigne,  demandant  que  l'on  prenne  pour  base  de  l'im- 
pôt de  la  cote  personnelle  mobilière  l'ensemble  des  valeurs 
îoeatives  d'habitation  constatées  en  1899  et  en  1900. 

Dans  l'après-midi,  la  Chambré  a  commencé  la  discussion 
du  projet  de  loi  portant  modification  du  régime  de  l'admission 
temporaire  des  blés. 

En  fin  de  séauce,  elle  a  accepté  la  disjonction  de  l'amen- 
dement Mulac,  votée  quelques  instants  auparavant  par  le 
Sénat. 

wv  Le  Sénat  a  adopté  sans  discussion  plusieurs  projets 
venus  de  la  Chambre.  Il  a  voté  les  quatre  contributions,  en 
apportant  au  texte  de  la  Chambre  une  modification  qui  con- 
siste à  disjoindre  du  projet  l'amendement  de  M.  Mulac. 
Malgré  l'opposition  de  la  Commission,  il  a  adopté  l'amen- 
dement de  M.  Le  Moigne. 

•»*»  Le  G  juillet,  les  deux  Chambres  ont  tenu  une  courte 
séance  pour  permettre  la  lecture  du  décret  de  clôture. 

Cette  communication  a  été  faite  au  Sénat  par  M.  Monis, 
garde  des  sceaux,  et,  à  la  Chambre,  par  M.  Waldeck-Rous- 
seau,  président  du  Conseil. 

•v~  Une  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  le  7  juillet  dans  le 
département  du  Lot.  M.  Cocula,  radical,  a  été  élu  en  rempla- 
cement de  M.  de  Verninac,  décédé. 

Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  9  juillet,  à  l'Elvsée, 
sous  la  présidence  do  M.  Loubet. 

Le  Ministre  des  Finances  a  fait  signer  un  décret  nommant 
premier  président  à  la  Cour  îles  Comptes  M.  Renaud,  pro- 
cureur général  prés  la  même  Cour. 

M.  Liotard-Vogt,  conseiller  maître,  est  nommé  procureur 
général  et  M.  Duûos,  directeur  de  l'Administration  péniten- 
tiaire au  Ministère  de  l'Intérieur,  est  nommé  conseiller  maître. 

Le  Ministre  du  Commerce  a  donné  connaissance  de  la 


circulaire  qu'il  adresse  à  tous  les  syndicats  pour  avoir  leu 
avis  sur  la  loi  relative  aux  retraites' ouvrières. 

-wv  Le  Journal  Officiel  du  11  juillet  a  publié  la  loi  rela- 
tive aux  Contributions  directes  et  aux  taxes  y  assimilées,  de 
l'exercice  1902. 

QUESTIONS   DU  JOUR 


UN  MAUVAIS  BILAN  SEMESTRIEL 


Le  vingtième  siècle  ne  commence  pas  bien  pour 
les  valeurs  mobilières,  et  les  premières  statistiques 
qu'il  nous  permet  d'établir  sont  aussi  désagréables 
que  possible. 

On  sait  que  nous  suivons,  kY Economiste  Euro- 
péen, les  variations  en  Bourse  des  151  principales 
valeurs  mobilières  françaises,  représentant  un 
capital  nominal  de  54.343  millions  de  francs,  c'est- 
à-dire  les  84  0/0  environ  de  l'ensemble  des  titres 
mobiliers  français. 

Ces  151  valeurs,  calculées  d'après  les  cours  de 
clôture  du  31  décembre  1900,  valaient  58.21  ï  mil- 
lions de  francs.  Le  même  calcul,  portant  exacte- 
ment sur  le  même  nombre  de  titres,  ne  donne  plus 
que  56.894  millions  à  la  fin  de  juin  1901.  Soit  une* 
dépression  globale  de  1.320  millions  de  francs,  re- 
présentant 2,27  0/0  du  capital  observé. 

C'est  la  première  fois,  depuis  dix  ans,  que  nous 
avons  à  constater  une  réaction  aussi  forte  pour  un 
seul  semestre. 

Les  Renies  françaises  ont  reculé  de  370  millions  ; 
les  actions  de  nos  douze  principales  Sociétés  de 
crédit  de  78  millions;  les  actions  des  onze  princi- 
pales Compagnies  de  chemins  de  fer  de  317  mil- 
lions ;  les  obligations  des  mêmes  Compagnies  de 
433  millions  et  les  actions  de  nos  vingt-neuf  grandes 
Sociétés  industrielles  de  16'j  millions.  Il  n'y  a  eu 
qu'une  légère  majoration  pour  les  obligations  de 
la  Ville  de  Paris  et  pour  celles  du  Crédit  Foncier 
(53  millions  en  tout). 

Le  tableau  suivant  va  nous  donner  le  détail  des 
variations  survenues  : 

(premier  semestre)  du  31  Décembre  1900  au  30  juin  1901 


(Milliers  de  francs) 


Sombre  de 
Valeurs 

Désignation 
des 
valeurs 

Valeur 
nominale 
des  titres 
observés 

Valeur 
au 
31  décem. 
1900 

Valeur 

au 
30  juin 
11)1)1 

Diff.au39 
juin  1901 
sur  le 
31  déc. 
1900 

7 

Rentes  français. 

25.619.851 

26.072.255 

25.702.242 

—  370  013 

9 

Obl.Vil.de  Paris. 

1.900. 7  09 

1.808  007 

1.889.355 

-|-  20.748 

10 

—  Crédit  Fonc. 

4.082.009 

3.827.!  18 

3.859.743 

+  32.625 

6 

—  Eoûc.dîvers. 

1  304  110 

773  138 

762.051 

—  11. us; 

12 

Acl.Soc.deCr.fr. 

1.073.000 

2.072.500 

1.994.624 

—  77.870 

11 

—  ch.  .le  fer  iv. 

1.475.039 

1070.478 

4.359.303 

—  3!  7.1"/5 

44 

Obi.  — 

17.209.898 

15.970.965 

15.537.948 

—  433.017 

29 

Act.  Soc.  Iud.  fr. 

717  412 

2.105.) 

1.9 'il  349 

—  164  323 

23 

Obi.  — 

895  572 

847.352 

847.947 

+  595 

Ï5Ï 

Totaux  

54.343.190 

58.214.085 

50. 891  502 

—1319523 

Ce  sont  les  actions  des  Sociétés  industrielles 
qui  ont  proportionnellement  le  plus  souffert  de  la 
crise  avec  7,82  0/0  de  perte,  puis  viennent  les  ac- 
tions des  Compagnies  de  Chemins  de  fer  avec 
6,78  0/0  et,  enfin,  celles  des  Sociétés  de  crédit 
avec  3,75  0/0. 

La  physionomie  particulière  de  cette  crise,  c'est 
qu'elle  sévit  avec  intensité  sur  tous  les  grands 
marchés  financiers  de  l'Europe  et  qu'elle  gagne, 
peu  à  peu,  tous  les  compartiments  des  valeurs 
mobilières.  On  peut  lui  donner  comme  point  de 
départ  la  guerre  du  Transvaal,  dont  l'Europe  s'est 
si  complètement  désintéressée. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


Cette  guerre  a,  d'une  part,  enlevé  au  marché 
anglais,  grand  régulateur  du  crédit  européen,  les 
35  à  40  millions  de  francs  d'or  qu'il  s'était  habitué 
à  recevoir  chaque  mois  de  l'Afrique  du  Sud  ;  elle 
a,  d'autre  part,  immobilisé  les  sept  ou  huit  mil- 
liards de  valeurs  sud-africaines  qui  sont  restées  no- 
minalement à  la  cote  du  Stock-Exchange,  mais  qui 
ont,  en  fait,  disparu  de  la  circulation  ;  elle  a,  en- 
fin, obligé  le  Gouvernement  britannique  à  des  dé- 
penses formidables  qui  ont  réduit,  ou  provisoire- 
ment immobilisé,  une  grande  partie  des  ressources 
disponibles  du  marché  anglais. 

Ces  trois  facteurs  ont  provoqué  un  resserrement 
général  du  crédit  en  Europe,  dont  la  Russie  a  été 
la  première  à  ressentir  les  effets. 

Le  taux  moven  de  l'escompte  en  Europe  qui 
n'avait  été  que  de  3,58  0/0,  3,66  0/0  et  3,69  0/0  en 
1896,  1897  et  1898,  s'est  brusquement  élevé  à 
4,30  0/0  en  1899  et  à  4,47  0/0  en  1900.  La  1  îussie, 
engagée  depuis  plusieurs  années  dans  de  grands 
travaux  publics,  qu'elle  ne  pouvait  effectuer  qu'à 
l'aide  de  l'emprunt,  a  dû  suspendre  ses  commandes 
et  la  crise,  qui  en  a  été  la  conséquence  immédiate 
pour  l'industrie  métallurgique  russe,  s'est  d'abord 
répercutée  sur  le  marché  financier  belge  plus  for- 
tement engagé  dans  cette  industrie  que  les  autres 
marchés  européens. 

L'Allemagne,  dont  le  développement  industriel 
avait  pris  une  extension  immense  depuis  18!)! i,  a 
été  la  seconde  victime  du  resserrement  général  du 
crédit  provoqué  par  la  guerre  du  Transvaal.  Le 
taux  moyen  de  l'escompte  s'v  est  successivement 
élevé  de  3,65  0/0  en  1896,  à  3,84  0/0  en  1897,  à 
4,28  0  0  en  1898,  à  4,98  0/0  en  181)9  et  à  5,33  0/0  en 
1900.  Cette  progression  du  taux  de  loyer  des  capi- 
taux indique  la  situation  délicate  dans  laquelle 
le  marché  financier  allemand  s'est  trouvé  dès  la  fin 
de  1899.  Ce  marché  a  cependant  pu  résister  pen- 
dant l'année  1900,  grâce  à  l'impulsion  de  sa  produc- 
tion industrielle  et  aux  hauts  prix  de  vente  de 
cette  production,  mais  l'arrêt  de  la  consommation 
et  la  baisse  du  charbon,  du  fer  et  de  l'acier,  sur- 
venue à  partir  du  mois  de  septembre  1900,  lui  ont 
porté  le  coup  de  grâce. 

Ce  qui  se  passe  en  Europe  depuis  la  fin  de  l'an- 
née 1900  est  une  sorte  de  vaste  liquidation  qui 
embrasse  à  la  fois  toutes  les  branches  de  l'indus- 
trie et  toutes  les  formes  de  la  richesse  publique. 
Le  tableau  ci-dessous,  donnant  l'encaisse  or,  le 
portefeuille  des  escomptes  et  des  avances  sur  titres 
et  le  taux  officiel  de  l'escompte  des  principales 
Manques  d'émission  au  31  décembre  1900  et  au  30 
juin  1901,  en  fournit  la  preuve  irrécusable  : 

ENCAISSE-OR,  PORTEFEUILLE  DE  I.' ESCOMPTE  ET  DES  AVANCES 
SI  H  TITHKS  ET  TA I * X  \>K  l.'KSCOMI'TE  1>KS  HANoUKS  I)  ÉMISSION 
DES  SEPT  PAYS  PRINCIPAUX  DE  L'EUROPE  D*' APRÈS  LA  DER- 
NIER K  SITIAI  ION  DU  11)00  ET  LA  DE  UNI  ÈRE  SITUATION  CONNUE 
AU  90  .M.  IN  1901  t 

(Millions  de  francs) 


Pays 

Encaisse-or 

Porter 
et  Âv«* 

,  Jïisc**1 
s' titres 

Taux  officiel 
de  t'escompte 

:;l  Oéc. 
1900 

80  juin 
1001 

SI  <léc. 
1900 

30  juin 

1901 

:il  déc. 
l'IOO 

80  juin 
1901 

France  

Angleterre  . . 
Allemagne  . . 
]ie\</u\w .  . . . 
Hollande  

Italie  

Russie  

714 
611 
9i 
128 
800 
1.846 

!)(>') 
751 
92 
154 
;j!»l 
1.889 

1.860 

1.548 
554 

1.270 

1.050 
741 

1 . 458 
:»:!8 
228 
887 
982 

8  % 

4  % 

5  % 

•  y» 

•'»% 
5  >2  % 

8% 
8  % 
8  %  % 
8  % 
8  % 
•r>  % 
5  % 

Totaux . . 

6.027 

6.801 

6.106 

5.276 

i.»  % 

8;64  % 

Ainsi,  depuis  le  commencement  de  l'année,  l'en- 
caisse or  des  sept  principales  Banques  d'émission 
de  l'Europe  a  augmenté  de  574  millions  de  francs, 
mais  leur  chiffre  des  effets  escomptés  etdes  avances 
sur  titres  a,  au  contraire,  diminué  de  830  millions 
de  francs.  Par  suite,  le  taux  moven  de  J'escompte 
est  tombé  de  'i3  0/0  à  3.(i'i  0  0.  La  crise  que  l'Eu- 
rope traverse  en  ce  moment  est  donc  bien  une  crise 
de  liquidation,  arrivant  après  une  période  d'infla- 
tion dont  le  point  culminant  peut  se  placer,  pour 
la  France,  vers  le  milieu  d'avril  1900. 

A  cette  époque,  les  travaux  de  l'Exposition 
battaient  leur  plein,  toutes  les  branches  de  l'in- 
dustrie française  étaient  en  activité  fébrile,  les 
nouvelles  affaires  de  traction  électrique  jouissaient 
auprès  du  monde  de  la  Bourse  d'un  engouement 
que  les  succès  obtenus  aux  Etats-Unis  et  en  Alle- 
magne semblaient  justifier,  et  le  public,  entraîné 
par  le  mouvement  général,  se  portait  en  masse 
vers  les  valeurs  à  revenu  variable. 

Entre  la  fin  de  décembre  1899  et  le  19  avril  1900, 
le  groupe  de  valeurs  françaises  dont  nous  obser- 
vons les  variations  â  V Economiste  Européen  avait 
haussé  de  458  millions  de  francs  pour  les  actions 
de  chemins,  de  127  millions  pour  les  actions  de 
Banque  et  de  37  millions  pour  les  anciennes 
actions  industrielles  proprement  dites.  Les  actions 
des  entreprises  nouvelles  de  traction  électrique, 
introduites  sur  le  marché  ou  négociées  en  Banque, 
représentaient  elles-mêmes  une  majoration  de 
près  de  80  millions  de  francs  par  rapport  à  leur 
valeur  nominale. 

Mais  une  première  réaction  se  produisit  dès 
l'ouverture  de  l'Exposition,  et  c'est  à  partir  de  ce 
moment  précis  que  commença  la  liquidation  dont 
nous  constatons  aujourd'hui  les  derniers  effets. 

Après  avoir  un  moment  abandonné  les  valeurs 
à  revenu  fixe  et  s'être  porté  en  masse  sur  les 
actions  industrielles,  le  public  s'est  peu  â  peu 
desaffectionné  de  ces  dernières  et  est  allé,  par  pré- 
férence, vers  les  fonds  d'Etat  étrangers .  C'est  ce 
mouvement  qui  s'est  continué  pendant  le  1er  se- 
mestre 1901,  car  nous  constatons  qu'entre  le  31 
décembre  1900  et  le  30  juin  1901,  alors  que  toutes 
les  valeurs  françaises  à  revenu  variable  ont  for- 
tement baissé,  au  contraire,  presque  tous  les 
fonds  d'Etat  étrangers  négociés  à  Paris  —  sauf 
les  Consolidés,  anglais^  en  recul  de  3,31  0/0  —  ont 
haussé  d'une  manière  très  sensible. 

La  liquidation  touche-t-elle  à  sa  fin?  Nous  le 
croyons,  niais  il  faudra  de  longs  mois  avant  que 
les  "marchés  européens  puissent  se  remettre  de  la 
crise  intense  qu'ils  viennent  de  subir. 

Edmond  Tbéry. 


LA  QUESTION  DE  L'EXTÉRIEURE  ESPAGNOLE 

Dans  notre  numéro  du  31  mai  dernier,  après  avoir 
montré  que  toul  ce  qu'un  avail  raconté  sur  1rs  mau- 
vaises intentions  de  M.  Urzaiz,  ministre  dos  finances 
d'Espagne,  à  L'égard  de  VExiérieure  estampillée,  n'étah 
peut-être  qu'une  supposition  (basée  il  est  vrai  sur 
l'opinion  antérieure  de  M.  Urzàiz),  nous  ajoutions: 

C'est  pourquoi  il  ne  nous  convient  pas  do  discuter  les 
i  ni  en  lions  que  certains  journaux  espagnols  prôlMitA  M.  Urzaiz 
[et  dont  on  se  Beri  malheureusement  pour  déprécier  le  crédit 
ae  l'Espagne  .  enr  il  nous  paraît  impossible  que  le  Cabinet 
libéral,  présidé  par  M.  Sagasta,  et  qui,  indépendamment  de 
son  honorable  e)  respecté  président,  contient  dos  hommes 
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d'une  loyauté  et  d'une  sagacité  reconnues  par  tout  le  monde, 
9'engage  à  la  légère  dans  une  aventure  dont  l'Espagne  ne 
pourrait  retirer  ni  profit  moral,  ni  avantage  matériel. 

Depuis  ce  moment,  il  s'est  produit  quatre  faits  qui 
méritent  d'être  rappelés,  car  le  public  névrose  des 
Bourses  européennes  semble  les  avoir  totalement 
•oubliés  : 

lo  A  la  réunion  des  groupes  de  la  majorité  libérale, 
qui  a  précédé  l'ouverture  des  Cortés,  l'honorable 
M.  Sagasta,  président  du  Conseil,  a  fait  une  déclaration 
d'ordre  général  dans  laquelle  nous  relevons  la  phrase 
suivante  : 

«  C'est  encore  le  désir  du  Gouvernement  de  respecter 
en  toute  sincérité  les  engagements  pris  avec  les  créan- 
ciers de  l'Etat.  » 

Cette  phrase  du  chef  du  Cabinet  et  du  parti  libéral, 
arrivant  après  les  polémiques  que- le  fameux  article  de 
YEconomista  avait  suscitées,  et  les  explications  par- 
ticulières données  par  plusieurs  des  collègues  de 
M.  Urzaiz,  indiquait  nettement  que  l'Extérieure  es tam- 
pillée  ne'  serait  pas  traitée  avec  la  désinvolture  dont 
on  avait  tout  d'abord  parlé. 

En  effet,  YEconomista  prétendait  que  le  Ministre  des 
Finances,  ne  se  croyant  lié  ni  par  l'Arrangement  de 
1882,  ni  par  la  loi  du  2  août  1899,  réglerait  purement 
et  simplement  la  question  de  Y  Extérieure  estampillée 
par  la  voie  budgétaire  et  que  son  projet  de  budget  pour 
l'année  1902  —  qui  devait  être  présenté  dès  la  consti- 
tution des  Cortès  — ,  ferait  état  de  l'impôt  de  20  0/0 
qu'il  voulait  appliquer  à  cette  Rente. 

2°  M.  Urzaiz  a  déposé  son  projet  de  budget  pour 
1902  (on  en  trouvera  l'analyse  et  les  chitfres  dans  notre 
Correspondance  de  Madrid),  et  ce  projet  respecte  abso- 
lument Y  Extérieure  estampillée,  comme  l'avait  respec- 
tée le  budget  de  1900,  issu  de  la  grande  liquidation 
financière  de  1899,  et  comme  l'avait  respectée  aussi  le 
budget  de  1901,  dont  le  budget  de  1902  n'est  que  la  re- 
production fidèle. 

Voilà  deux  ans  que  l'Espagne  a  restauré  ses  finances; 
son  premier  budget  régulier  —  celui  de  1900  —  se  pré- 
sente avec  un  excédent  réel  de  recettes  de  55.822.856 
pesetas,  et  M.  Urzaiz  a  annoncé  que  le  budget  de  1902 
aurait  lui-même  un  excédent  net  de  30.593.082  pesetas  : 
Ce  phénomène,  qui  ne  s'était  jamais  produit  dans  ce 
pays, 'prouve,  d'une  manière  irréfutable,  la  solidité  de 
l'équilibre  budgétaire  réalisé  par  M.  Villaverde  et  ren- 
drait, par  conséquent,  inexplicable  et  injustifiable  la 
mesure  de  violence  qu'on  avait  annoncée  à  grand  fra- 
cas contre  Y  Extérieure  estampillée. 

3°  —  M.  Urzaiz  vient  de  prendre  l'initiative  de  la  res- 
tauration monétaire  de  l'Espagne  en  présentant  aux 
Cortès  le  projet  suivant  : 

«  Article  premier.  —  Sont  interdits  l'achat  par  le  Trésor 
de  barres  d'argent  et  la  frappe  de  la  monnaie  d'argent  de  cinq 
pesetas.  Pour  la  frappe  des  monnaies  d'une  et  deux  pesetas 
et  de  cinquante  centimes,  on  emploiera  do  la  monnaie  an- 
cienne. Le  Gouvernement  est  autorisé  à  retirer  de  la  circula- 
tion les  monnaies  d'argent  de  cinq  pesetas,  à  les  refondre  et 
à  les  vendre  comme  métal.  » 

«  Article  2.  —  Le  Gouvernement  est  autorisé  à  émettre 
dans  différents  délais  des  obligations  du  Trésor  jusqu'à  con- 
currence du  montant  de  lu  Dette  il ot tante  provenant  d?s  co- 
lonies. Le  produit  de  ces  tibligations  sera  applique  exclusive- 
ment à  payer  la  Dette  lloltante.  Ces  obligations  seront  de  500 
et  de  5.000  pesetas  échéant  à  trois,  six,  neuf  et  douze  mois. 
Elles  seront  exemptes  de  tout  impôt  ;  elles  seront  négociées  au 
pair.  Les  intérêts  seront  payés  par  trimestre. 
■  «  La  Banque  d'Espagne  sera  chargée  de  la  négociation  des 
obligations  et  du  paiement  des  intérêts  et  du  capital  à  leur 
«chéance.  » 

Uwticle  premier  suspend  la  frappe  de  l'argent  en 
Espagne  et  autorise  le  Gouvernement  à  démonétiser 
une  partie  des  pièces  de  5  pesetas  actuellement  en  cir- 
culation, à  les  refondre  et  à  les  vendre  comme  métal; 
Yarticle  2  prévoit  le  remboursement  des  avances  faites 
par  la  Banque  d'Espagne  au  Trésor  et,  par  voie  de 
conséquence,  la  réduction  progressive  de  la  circulation 


fiduciaire  de  cet  établissement.  Mais  le  retrait  et  la 
démonétisation  de  la  monnaie  d'argent  et  ia  réduc- 
tion de  la  circulation  fiduciaire  de  la  Banque  d'Es- 
pagne supposent  évidemment  qu'on  remplacera  une 
grande  partie  de  la  monnaie  espagnole  actuelle  par 
de  la  monnaie  d'or,  et  qu'indépendamment  des  deux 
mesures  préparatoires  proposées  par  le  Ministre  des 
finances,  le  Gouvernement  assurera,  par  d'autres 
projets  ultérieurs,  l'acquisition  du  numéraire  d'or  né- 
cessaire à  la  réalisation  de  la  réforme  dont  il  vient  de 
prendre  l'initiative. 

Il  faudra  donc,  quand  même,  que  l'Espagne  réalise, 
sous  une  forme  quelconque,  une  grande  opération  de 
crédit  à  l'extérieur.  Cette  opération  est  la  conséquence 
forcée  de  la  réforme  monétaire  dont  M.  Urzaiz  a  posé 
le  principe  en  demandant  la  démonétisation  des  pièces 
d'argent  de  5  pesetas,  et  il  n'est  pas  probable  —  eu 
égard  à  cette  éventualité  —  que  le  même  Ministre 
veuille  se  fermer  les  marchés  étrangers  en  spoliant  les 
porteurs  étrangers  d'Extérieure  estampillée. 

4°  M.  Urzaiz,  pour  compléter  l'œuvre  de  l'unification 
des  Dettes  espagnoles  commencée  par  M.  Villaverde  et 
poursuivie  par  M.  Allendc  Sallazar,  a  présenté  (en 
même  temps  que  le  projet  ci-dessus  relatif  à  laréforme 
monétaire]  un  second  projet  dont  voici  le  texte  : 

«  A  partir  du  1er  février  1002,  seront  retirés  de  la  circula- 
tion les  titres  de  la  Dette  extérieure  non  estampillée,  de  la 
Dette  amortissable  4  0/0,  les  billets  hypothécaires  de  Cuba 
et  les  obligations  hypothécaires  des  Philippines. 

«  Les  titres  delà  Dette  extérieure  non  estampillée  qui  ne 
no  seront  pas  présentés  à  la  conversion  avant  le  1er  février 
1902  seront  convertis  au  pair  en  titres  de  la  Dette  extérieure 
4  0/0.  » 

Comme  on  le  voit,  ce  projet  laisse  la  Dette  extérieure 
estampillée  en  dehors  de  la  conversion.  La  situation 
particulière  de  cette  Dette  reste  donc  aujourd'hui  ce 
qu'elle  était  avant  l'arrivée  au  pouvoir  du  parti  libéral. 

D'ailleurs,  interrogé  à  ce  sujet  à  la  séance  du  Sénat 
espagnol  du  9  juillet  dernier,  M.  Urzaiz  a  répondu, 
textuellement,  au  marquis  de  Valdeiglésia,  sénateur 
conservateur,  et  directeur  de  la  Epoca  : 

«  La  Dette  extérieure  se  trouve,  au  jourd'hui  9  juillet, 
«  dans  la  même  situation  dans  laquelle  elle  se  trouvait 
«  au  31  décembre  1900,  et  dans  laquelle  elle  était  cn~ 
«  core  le  31  mars  de  l'année  courante.  Le  Gouvernc- 
«  ment  n'a  adopté  aucune  résolution  par  rapport  à 
«  cette  affaire.  » 

Les  Bourses  étrangères  :  Paris,  Londres,  Bruxelles 
et  Berlin,  ont  été  mal  impressionnées  par  la  réponse 
incolore  de  M.  Urzaiz.  On  s'attendait,  en  cfi'et,  à  une 
déclaration  précise,  faite  par  M.  Sagasta  lui-même,  et 
on  espérait  —  sur  la  foi  de  renseignements  puisés  aux 
meilleures  sources  —  que  la  question  de  l'intangibilité 
de  YExtérieure  estampillée  serait  définitivement  réglée 
dès  l'ouverture  des  Cortès. 

C'est  une  simple  question  -d'appréciation,  car,  puisque 
la  situation  de  cette  Dette  spéciale  est,  après  l'élabora- 
tion du  budget  de  1902  et  du  projet  d'unification  déposés 
aux  Cortès  par  M.  Urzaiz,  ce  qu'elle  était  au  moment 
de  la  chute  du  Cabinet  conservateur,  c'est  qu'évidem- 
ment il  n'a  pas  été  donné  suite  aux  projets  agressifs 
que  le  ministre  des  finances  —  d'après  YEconomista 
du  limai  dernier  —  devait  incorporer  dans  le  nouveau 
budget. 

Edmond  Théry. 


La  Question  du  Change  en  Espagne 

Notre  correspondant  de  Madrid  nous  adresse  la  dé- 
pêche suivante: 

Madrid,  11  juillet  1901. 

Sur  l'ordre  de  M.  Urzaiz,  ministre  des  finances,  la  Banque 
d'Espagne  suspend  ses  achats  de  change.  —  Barthe. 

Cette  mesure,  qui  peut  être  considérée  comme  le 
premier  acte  d'autorité  du  Gouvernement  espagnol 
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contre  la  politique  monétaire  de  La  Banque  d  Emagne, 
nous  permet  de  croire  que  la  question  de  la  régulari- 
sation du  change  espagnol  est  enfin  entrée  dans  sa 
pér iode  d'application.  '  ,     .  .h,**  Aain 

On  trouvera,  à  ce  sujet,  des  délads  intêresestats  dans 
notre  Correspondance  de  Madrid. 

Dans  une^  lettre  rc-  ue  ce  matin  même,  pa  notre 
directeur,  M.  R.  Villavcrdo  -  4ont,tt(^nftÇ^£ 
d'autre  part  la  savanle  étude  sur  le  Problème  du 
change  en  Espagne  —  dit  a  ee  propos  : 

«  Je  ne  rejette  certainement  pas  le  paiement  en  or 
«  des  droits  de  douane,  et  même  je  pense  obtenir  que 
a  1  autorisation  législative  nécessaire  pour  1  ex igci  au 
«  moins  en  partie,  ligure  parmi  celles  que  les  Cortos 
«  accorderont  au  Ministre  des  tinances. 

«  La  solution  du  problème  de  nos  changes  extérieurs 
«  doit  entrer  dans  une  voie  pratique;  c  est  au.) ou rd  Mu 
«  la  première  et  la  plus  pressante  des  questions  econo- 
«  iniques  dont  nous  devons  nous  occuper.  » 

Cette  lettre  confirme  absolument  l'opinion  que  nous 
avons  émise  la  semaine  dernière  en  disant  que  1  accord 
a  lait  pouvoir  se  faire,  sur  cette  question  de  la  régula- 
risation du  change,  e*itre  la  ^^vllSde  o 
l'opposition  conservatrice,  puisque  MM.  \illaveidc  et 
Silvcla  étaient  eux-mêmes  des  partisans  résolus  des 
mesures  projetées. 


L'Unification  des  Dettes  Argentines 

En  étudiant  le  plan  d'unification  des  dettes  argenti- 
nes récemment  élaboré  après  des  négociations  qui 
ont' duré  neuf  mois,  le  public  européen  eta.t  loin  de 
nenscr  nue  ee  simple  projet,  destiné  a  consolider  le 
ffiiTdiïa  République  soulever a it .jMgfcg^^ 
rait  des  émeutes  et  obligerait  le  F^^Sg^!^ 
avoir  accepté  la  démission  du  ministre  des  finances,  a 

duitsà  BuènoUyres  et  qui  ont  provoque  sur  les 
dVaroentins  une  si  brusque  réaction  que  le  benc> 
ice  de  lai-eprise  enregistrée  progressivement  depuis 
six  mois  se  louve  aujourd'hui  considérablement  recuit 
[  es  dépêches  parvenues  jusqu'à  ce  jour  nous  lont 
co  mai ro  très  peu  de  chose'  des  incidents  qui  se  sont 
déroules  en  Argentine.  Nous  savons  seulement  que 
Î  3  de  loi  voté  par  le  Sénat  avait  ete  mis  en  dis- 
ussS le  3  courant  à  la  Chambre  ;  un  violent  mou- 
vement d'opinion  se  manifesta  aussitôt;  les  étudiants 
iinront  d  s  réunions   tumultueuses  ;  des  emeuticrs 
^coururent  lès    rues    de   Buenos-Ayres  allèrent 
r*e°   l"  fenêtres  .le  la  Tribuna,  organe  du  presi- 
onl  RoS  et  du  Paiz,  journal  de  M.  Pellegrmi,  nego- 
Scuf  SÏVop  mUon  ^ilssc  portèrent  ensuite  aux  cris 
iW  bal  VmificatiÔnl  vers  la  résidence  du  président 
iVH     ;  ,,„! 'après  un  tel  début,  les  manifestations 

Gouvernement  dut  retirer  son  ^ôM^af^S 
Congrès  de  proclamer  pour  six  mois  1  état  de  si ego 

rSU  une  question  linanci  rr ;  a  soulevé  dans  un 
,,-,vs  nareille  émotion;  rarement  on  a  vu  la  louie  se 

Li(    ner  pour  nn  projet  de  loi  «le  celte  nature,  et,  bien 
:  '    ,J,„k„1sL  soient  passés  dans  , ine  nation 

.  !  Joindre,  incidents ^T^^^^SS^i 
.  ,.,  ,.,..-t inns  énormes,  létrangeté  du  lait  nous  ooiige 
ïïmômTàreSaTtre  que  ]l^ïUm^mc^ion 
.       ,i  ri0I,t  servi  de  prétexte  à  une  (pierelle  pohtmue. 

ÏU    I  m.grompsquo  l'upposil ion  a  pris  comme  Ireni- 
,  ifndàMM S  lutte  contre  le  président  Roca,  les  réformes 
'  ;,  •   ,s   inesàtadmini^raiion  de  rr  dernier.  La 
,'ve  ionmonétalivanneonlnvIesopposantSltréd^ 
I  ïè  élément  des  dettes  provinciales  qui,  depuis 
\%  \  fltv^  toute  la  charge  de  ces  dettes  au 

'     \p.     '  J  nation,  a  «Mite    o  vé  I-  sp  us  v,ves 

,1  o  s     ses  adversaires  n'ont  pas  voulu  reern,- 
!  ?  ,    '  «  cette  mesure  était  absolument  nécessaire 


la  nation  aux  provinces  délivrait  celles-ci  de  charges 
qui  absorbaient  tous  leurs  revenus  et  qu'elle  leur  per- 
mettait, par  conséquent,  de  consacrer,  à  l'avenir,  tous 
leurs  soins  au  développement  de  l'industrie  nationale. 

Ils  ont  prétendu  que  ce  projet  avait  été  inspire  par 
des  spéculateurs  désireux  avant  tout  de  transformer 
un  gage  illusoire  en  un  titre  solide  cl  ont  déclare  que 
le  projet  d'unification  n'était  qu'un  pas  de  plus  fait 
dans  cette  voie...  comme  le  couronnement  dé  1  édifice 
patiemment  édifié  par  ces  spéculateurs  avec  la  compli- 
cité du  Gouvernement. 

De  telles  accusations  sont  celles  que  le  public  admet 
le  plus  facilement,  mais  il  est  difficile  de  le  passionner 
avec  ce  seul  mot  de  spéculation  :  il  fallait  trouver  une 
formule  précise  qui  fit  sortir  le  peuple  de  son  apathie 
et  servit  de  mot  d'ordre  à  l'émeute.  Comme  les  bases 
du  projet  d'unification  avaient  été  tenues  secrètes  et 
qu'on  ignorait  quel  serait  exactement  le  gage  donne 
aux  contractants  européens,  on  pensa  que  les  recettes 
douanières,  déjà  hypothéquées  pour  plusieurs  em- 
prunts serviraient  de  garantie  pour  l'opération  totale: 
on  répandit  aussitôt  le  bruit  que  les  créanciers  exté- 
rieurs exigeaient  l'envoi  d'un  représentant  charge  de 
contrôler  ce  revenu.  . 

La  nouvelle  causa  une  vive  émotion:  on  parla 
aussitôt  de  mainmise  par  l'étranger  sur  1  un  des  prin- 
cipaux revenus  du  pays;  on  montra  l'indépendance 
menacée;  on  prononça  le  mot  d'humiliation  nationale  ; 
la  formule  était  désormais  trouvée  et  les.  adversaires 
du  président  Roea  n'eurent  pas  de  peine  à  soulever  les 
éléments  factieux  de  la  population. 

Le  projet  de  loi  ne  renfermait,  il  est  vrai,  aucun 
article  relatif  à  cette  représentation  des  étrangers  dans 
l'Administration  des  douanes,  mais  il  y  était  dit  que 
cette  Administration  verserait  chaque  jour  a  la  Banque 
de  la  Nation  8  0/00  de  ses  recettes  par  chaque  unité  de 
cinq  millions  de  pesos-or  do  titres  émis.  Cette  clause 
lut  trouvée  aussi  humiliante  que  l'établissement  dun 
contrôle;  on  montra  le  général  Roca  livrant  les  clefs 
de  la  Douane  aux  capitalistes  étrangers  et  ces  derniers 
s'assurant  de  précieux  bénéfices  avec  les  principales 
ressources  du  pays.       ,  ^ 

On  comprend  dès  lors  a  quel  mobile  ont  obéi  les 
étudiants  de  Buenos-Ayres  et  tous  lesémeutiers.  quand 
ils  se  sont  soulevés  contre  une  mesure  destinée  a  con- 
solider le  crédit  argentin  et  à  diminuer  les  charges  im- 
posées par  la  dette  publique.  En  somme,  les  ennemis 
du  régime  actuel  n'ont  aucune  animosité  spéciale  con- 
tre le  projet  d'unification;  ils  ont  eu  seulement  en  vue 
d'humilier  le  Gouvernement  et  de  le  mettre  en  mau- 
vaise posture.  ,  2.  ~       r  -, 

Il  v  a  vingt  ans,  le  général  Roca  aurait  eu  facile- 
ment raison  cle  cette  émeute  et  aurait  fait  approuver 
sans  peine  un  projet  de  loi  dont  le  pays  est  appelé  a 
tirer  des  bénéfices  aussi  évidents  Aujourd  hui  je  Pré- 
sident, affaibli  par  l'âge,  a  recule  devant  les  cris  de 
la  rue  et  préféré  retirer  son  projet,  après  avoir  sacrifie 
son  Ministre  des  Finances. 

Go  dernier  acte  est  plus  défavorable  pour  la  situation 
du  pays  que  l'échec  du  projet  pris  en  lui-même;; 

nous  montre,  en  effet,  que  l'adoptum  d,s  lo.s  es 
pins  utiles  est  à  la  merci  des  calculs  de.  éléments  fae- 
lieux  '  C'est  là  surtout  ce  qui  a  frappé  les  capitalistes 
européens  et  qui,  par  contre-coup,  a  précipite  la  baisse 
des  valeurs  argentines.  .         ,  ' 

On  annonec'aujourd'hui  que  les  maisons  de  banque 
avant  traité  avec  le  Gouvernement,  de.  Buenos-Ayres 
lui  ont  câblé  de  publier  le  texte    même  du  contrat 
Surfaire    pparaître  la  fausseté  des  allégation,  pro- 
i tes   par  l'opposition.  Cette  nouvelle  nous  ancrait  a 

!.  ,.,'.  Le  Jn](il.  lVa .  nullement  été  abandonné  et,  que 
g  ési aent  Roca  le  soumettra  de  nouveau  au  ong.-es, 
,  „d  les  esprits  seront  calmes.  Dans  hnferet  même 
!!!^s  linanccsargentines,  nous  souhaitons  qu  .1  en  soit 
ainsi. 

CtEO»©BB  BOURGAIiBl* 
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LA  BANQUE  D'ITALIE  EN  1900 


Le  compte  rendu  de  la  Banque  d'Italie  pour  l'année 
1900  présente  un  intérêt  tout  particulier;  il  montre 
avec  quelles  difficultés  cet  établissement  a  eu  à  lutter 
el  combien  une  législation  étroite  et  défectueuse  cause 
d'embarras  aux  hommes  les  plus  désireux  de  bien  faire. 

Les  limites  rigoureuses  entre  lesquelles  la  loi  do  1893 
a  resserré  la  circulation,  les  réductions  que  ce  compte 
doit  subir  ont  gêné  considérablement  l'action  de  la 
Banque,  alors  que  le  développement  économique  de 
l'Italie  exige  un  crédit  large  et  facile  avec  une  circu- 
lation plus  abondante. 

Le  Ministre  du  Trésor,  frappé  de  cette  situation, 
avait  songé  à  demander  aux  Chambres  divers  adoucis- 
sements à  la  loi  de  1893  et  à  diminuer  la  taxe  si  lourde 
qui  frappe  les  billets  qui  dépassent  les  limites  légales, 
mais  la  Chambre"  des  députés  ajourna  le  projet  et  la 
Banque  fut  laissée  aux  prises  avec  les  dispositions 
draconiennes  de  la  loi. 

Toutes  les  ressources  de  la  Banque  ont  été  employées 
à  un  taux  d'escompte  élevé,  mais  la  cherté  du  capital  a 
rendu  plus  lente  et  plus  difficile  la  liquidation  des  opé- 
rations qu'elle  a  héritées  des  anciens  instituts. 

Voici  les  chiffres  les  plus  intéressants  : 

L'encaisse  métallique  totale,  à  l'exclusion  de  tout 
papier,  a  varié  entre  un  maximum  de  3o7.800.000  lire 
et  un  minimum  de  3W.100.000  lire  ;  la  moyenne  de 
l'année  a  été  de  352.500.000  lire. 

L'encaisse  or  est  restée  à  peu  près  immobile  : 
300.800.000  lire  au  plus  haut.  295.200.d00  lire  au  plus 
bas,  avec  une  moyenne  de  296.800.000  lire. 

La  circulation  a  été  comprise  entre  889  millions  et 
78"/  millions;  la  moyenne  a  été  de  841  millions  :  elle 
est  égalé  à  celle  de  1899  et  supérieure  à  celle  des  années 
précédentes,  sauf  1894,  où  elle  atteignait  853  millions. 

Les  mouvements  de  caisse  ont  été  de  29.237  millions 
contre  33.595  millions  en  1899,  mais  ils  sont  supérieurs 
à  ceux  de  la  période  1894-1898. 

Le  mouvement  des  comptes  courants,  4.653 millions, 
est  inférieur  à  celui  de  1899  de  1.756  millions.  Nous 
pensons  que  la  Banque  d'Italie  pourrait  trouver  un 
allégement  sérieux  aux  charges  que  lui  apporte  sa  cir- 
culation dans  le  développement  du  chèque  et  du  vire- 
ment. Les  années  1898  et  1899  avaient  montré  une 
tendance  des  comptes  courants  à  devenir  plus  opérants; 
d'est  regrettable  de  constater  un  recul. 

Les  escomptes  ont  porté  sur  1.360.451  effets  pour 
1*447  millions.  Le  nombre  des  effets  %st  en  augmenta- 
tions sur  celui  de  1899,  mais  le  montant  escompté  a 
diminué  de  599  millions.  Remarquons,  toutefois,  que  le 
papier  présenté  à  la  Banque  est  réellement  rémunéra- 
teur, puisque  son  échéance  moyenne  est  de  57  jours  et 
que  le  montant  moyen  de  l'effet  est  de  1.064  lire. 

Contrairement  à  ce  qui  a  eu  lieu  dans  la  plupart  des 
banques  européennes,  le  montant  des  avances  a  été 
inférieur  à  celui  de  1899;  cependant,  le  portefeuille 
moyen  de  190  »  a  été  très  légèrement  au-dessus  de  celui 
de  1899.  On  serait  presque  tenté  d'en  féliciter  1  Italie, 
car  ce  fait  tendrait  à  prouver  que  le  portefeuille  a  su 
résister  à  l'engouement  que  l'on  a  éprouvé  un  peu  par- 
tout pour  des  valeurs  industrielles  souvent  mal  choisies. 

Les  entrées  de  valeurs  mobilières  ont  été  en  1900  : 

Valeur 

(Eu  millions) 

Titres  en  garde   343 

Titres  donnés  en  garantie   130 

Cautionnements   2 
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En  1890,  les  dépôts  avaient  été  de  550  millions. 


Les  titres  déposés  à  la  fin  des  deux  dernières  années 
se  décomposaient  comme  suit  : 


31  d 

îcembrè 

Tïïùrr 

(En  î 

aillions] 

523 

515 

251 

135 

31 

30 

A  l'Etat  

342 

412 

193 

103 

12 

242 

1.(352 

1 . 407 

Le  montant  des  etl'ets  tombés  en  souffrance  a  été  de 
2.409.000  lire,  sur  lesquels  813.000  lire  ont  été  recou- 
vrées, le  surplus  a  été  passé  par  profits  et  pertes,  mais 
il  est  rentré  588.000  lire  sur  etl'ets  amortis  pendant  les 
exercices  précédents. 

Lire 

Les  bénéfices  bruts  de  l'année  ont  été  de  31.506.000 


Les  frais  de   25.662  000 

laissant  un  bénéfice  net  de   5.814.000 

Dans  ces  énormes  frais  généraux  figurent  : 

Impôts   4.218.000 

Liquidation  de  la  Banque  Romaine.   9.270.000 

13.488.000 

On  voit  quelle  formidable  charge  pèse  sur  la  Banque 


et  que  les  profits  retirés  du  droit  d'émission  sont  loin 
d'équivaloir  à  ce  qu'il  coûte.  De  1894  à  1900,  la  Ban- 
que a  payé  en  impôts  et  pour  la  liquidation  de  la  Ban- 
que Romaine  91.072.000  lire.  On  peut  se  demander  si  le 
pays  n'aurait  pas  plus  largement  profitéde  cette  somme 
si  au  lieu  de  la  jeter  dans  le  gouffre  du  budget  elle 
avait  été  ajoutée  à  l'encaisse  or,  et  si  le  change  ne 
serait  pas  au  pair  lorsque,  devant  une  circulation  de 
800  millions,  la  Banque  alignerait  400  millions  de  métal 
jaune. 

Quoiqu'il  en  soit,  en  fermant  le  compte  rendu  de  la 
Banqùe d'Italie  on  éprouve  un  sentimentde  respect  de- 
vant l'œuvre  lente  accomplie  par  cet  établissement  ;  elle 
n'est  pas  de  celles  qui  frappent  l'imagination.  Les  hom- 
mes qui  ont  entrepris  le  relèvement  de  ia  monnaie  natio- 
nale et  qui  la  mènent  à  bien  malgré  les  obstacles  arti- 
ficiels qui  s'opposent  à  leurs  efforts  travaillent  obscu- 
rément mais  sûrement  au  bien  public;  la  difficulté  de 
la  tâche  ne  peut  être  appréciée  que  par  un  petit  nom- 
bre d'hommes  versés  dans  les  questions  d'économie 
politique  et  de  finances,  mais  ceux-là  certes  ne  mar- 
chanderont pas  à  la  Direction  de  la  Banque  d'il alie  le 
tribut  d'éloges  qu'elle  a  si  bien  mérités. 

Pierre  des  Essars. 


GRANDS  MOULINS  DE  C0RBEIL 


Pour  l'exercice  1899,  la  Société  des  Grands  Moulins 
de  Corbe.il  avait  distribué  à  ses  actionnaires  un  divi- 
dende de  15  fr.  par  action,  soit  une  diminution  de  5  ïr. 
sur  l'année  précédente,  et  c'est  encore  à  cette  même 
somme  que  le  Conseil  d'administration  a  fixé  la  répar- 
tition pour  1900.  Une  légère  augmentation  est  cepen- 
dant à  signaler  dans  les  profits  nets,  ainsi  que  l'établit 
le  «  compte  de  profits  et  pertes  »  au  31  décembre  1900 
que  nous  rapprochons  de  celui  au  31  décembre  1899  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PEP.TES 

Exercices 


Recettes  1899  1900 
(En  francs) 

Bénéfices  bruts  do  l'exercice  sur  les 

opérations   1.753.939  1.999.293 

Locations  diverses   3.840  3.840 

Coupons  périmés  d'actions   3.293  » 

—             d'obligations   111  12 

Iîeport  de  l'exercice  précédent   18.044  11.846 


1.779.827  2.014.991 
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Exercices 
1811!)  1900 


Dépenses 

Contributions  Paris  et  usines  

Assurance  incendie  

Réserve  de  primes  -d'assurances  sur 
risques  non  couverts  et  intérêts  

Pertes  sur  créances  litigieuses  

Abonnement  au  timbre  des  actions  et 
des  obligations'      

Intérêts  dos  obligations  4  1/2  0/0  

—  4  0/0  

Prime  de  remboursement  sur  obliga- 
tions 4  1/2  0/0  

Prime  de  remboursement  sur  les  obli- 
gations 4  0/0  

Amortissement  de  travaux  sur  terrains 

loués  •,'■■,•/'•,■" 

Amortissement  de  travaux  de  dévelop- 
pement •  •.  

Amortissement  de  premier  établisse- 
ment   

Intérêts  du  compte  amortissement  de 
premier  établissement  

Frais  judiciaires  

Frais  généraux  

Bénéfices  nets  


(En  francs 

69.787 

65 

397 

186.805 

189 

86.504 

38 

015 

47.858 

83 

14.061 

15 

408 

222.07.") 

211 

100. 0j0 

199 

100 

10.000 

16 

000 

» 

14 

235 

30.000 

30 

0'  10 

32.000 

35 
32 

671 
000 

33.892 

30 

592 

3.918 

4 

143 

399.143 

410 

933 

037.804 

682 

168 

1.779.827  2.014.991 

Les  bénéfices  bruts  ont  bien  progressé,  d'une  année 
à  l'autre,  de  245.534  fr.,  mais  le  service  des  intérêts  sur 
les  obligations  4  0/0  a  augmenté  de99.l06fr.,  les  pertes 
sur  créances  litigieuses  sont  supérieures  de36.0'i9  fr.  à 
celles  de  1899,  on  a  appliqué,  aussi,  35.671  fr.  à  l'amor- 
tissement de  travaux  de  développement,  etc.:  de  sorte, 
.m'en  fin  de  compte,  les  profits  se  trouvent  dépasser  de 
44.304  fr.  seulement  ceux  de  l'exercice  précédent.  Il  n'y 
a  donc  pas  à  se  montrer  surpris  si  le  dividende  est 
resté  établi  à  15  fr.  Au  reste,  voici  comment  il  a  été 
procédé  pour  la  répartition  du  solde  bénéficiaire  : 

Exercices 


et  les  approvisionnements  divers  et  de  charbons  sont 
en  augmentation  de  45.321  fr.  à  536.648  fr.  Quant  au 
«  Compte  marchandises  »,  il  s'élève  à  19.398.697  fr.  60, 
contre  11.587.103  fr.  40  au  31  décembre  1899.  0.831.708 
francs  80  en  1898,  11.258.745  fr.  35  en  1897  et  9.083.122 
francs  70  en  1890.  Toutefois,  en  se  reportant  au  rap- 
port du  Conseil  d'administration,  l'augmentation  qui 
ressort  de  la  comparaison  de  ces  chiffres  ne  revêtirait 
aucun  caractère  particulier,  la  Société  ayant,  au  31  dé- 
cembre, un  chiffre  de  vente  correspondant  ù  ses  enga- 
gements de  marchandises. 

Le  Conseil  d'administration,  après  avoir  énuméré 
les  divers  chapitres  du  bilan  et  donné  le  détail  du 
«  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  ainsi  que  de  la  réparti- 
tion des  bénéfices,  ne  contient  que  quelques  evplica- 
tions  sur  les  chiffres  produits  par  lui.  Il  rappelle  que 
la  majeure  partie  des  14.000  obligations  4  0,  0  qu'il  a 
encore  la  faculté  d'émettre  sur  les  24.000  obligations 
autorisées  par  l'assemblée  générale  du  24  juin  1898,  est 
destinée  à  la  conversion  des  obligations  4  1/2  0/0  en- 
core en  circulation,  et  que  cette  conversion  devait  être 
effectuée  dès  que  les  conditions  générales  du  marché 
l'auraient  permise.  Jusqu'à  présent,  ces  conditions  ne 
se  sont  pas  présentées.  Mais  comme,  d'autre  part,  le 
développement  continu  des  affaires  de  la  Société  rend 
utile  l'augmentation  de  son  fonds  de  roulement  qui  ne 
s'élevaient  réellement  au  31  décembre,  qu'à  1.912.038 
francs  02  («  Caisse  et  banques  »,  1.397.480  fr.  31,  et 
«  Effets  en  portefeuille  »,  514.557  fr.  71),  le  Conseil  a  de- 
mandé et  obtenu  l'autorisation  des  actionnaires  d'émet- 
tre, aussitôt  qu'il  le  jugerait  opportun,  4.000  obligations 
sur  les  14.000  restées  à  la  souche  et  dont  il  vient  d'être 
parlé  plus  haut. 

Pour  répondre  sans  doute  aux  observations  qui  lui 
ont  été  adressées  à  diverses  reprises  sur  la  faiblesse 
des  amortissements  auxquels  procède  la  Société,  le 
même  rapport  fait  remarquer,  qu'après  la  répartition 
des  profits  de  l'exercice  1900,  l'exercice  1901  a  débuté 
avec  les  réserves  et  les  amortissements  dont  rémuné- 
ration suit  : 


1899 


1900 


(En  francs) 

Eéserve  légale   30 . 957  97      33 . 516  09 

Dividende  sur  24.000  actions  (15  fr. 

par  action)   300.000   »     360.000  » 

Remboursement  d'obligations  :  470 

obligations  4  1/2  0/0  sorties  au 

liraae  en  1899  et  en  1900    235.000   »     235.000  » 

Report  à  nouveau   11.846  05      53.o:>l  82 


637.804  02    6S2.167  91 


En  résumé,  l'exercice  1900  n'a  pas  beaucoup  différé 
du  précédent,  et  s'il  y  a  une  légère  augmentation  à  si- 
gnaler, elle  n'est  pas  due  à  la  production. des  usines 
qui  s'établit  ainsi  pour  les  trois  derniers  exercices  : 


Corbeil  . . 
Le  Havre 


dorbeil 
Le'  llavi 


Exercices 

1898  1899 

1900 

Production  totale  (En  sacs) 

  L.140.618  1.181.760 

  412.692  445.033 

1.088.499 
447.209 

1.553.310  1.627.393 

1.535.708 

Production  par  21  heures 
  8.125  3.237 

2.982 
1.225 

4.256  4.458 

4.207 

Dans  le  bilan  au  31  décembre  1900,  quelques  chapi- 
tr<  i  attirent  L'attention.  Le  compte  de  premier  établis- 
sement reste  fixé  au  montant  qu'accusait  le  bilan 
dr<  éau31  décembre  1899,  soit  à  15.604.484  francs; 
de  même,  les  travaux  sur  terrains  et  immeubles  loués, 
qui  figurent  pour  080.307  francs.  Le.  matériel  «le  sacs 
vides,' chevaux,  voilures,  bateaux  et  agrès,  s'inscrit 
pour  837.960  fr.,  contre  817.1:58  fr.  l'année  précédente, 


Francs 
961.800  05 


Amortissement  du  compte  de  premier  établis- 
sement  ;  ■  • 

Amortissement  pour  travaux  faits  sur  terrains 

et  immeubles  loués   320.000  - 

Amortissement  de  travaux  de  développement..  35.670  80 

Fonds  de  réserve  légale.   649.432  69 

Réserve  d'assurances   309.670  96 

Réserve  résultant  du  remboursement  de  4.830 

obligations  4  1/2  0/0   2.415.000  .» 

Total   4.091.580  50 

Par  contre,  les  immobilisations  s'établissent  ainsi  : 

Compte  de  premier  établissement   15.604.484  98 

Travaux  sur  terrains  et  immeubles  loués   080.307  17 

Travaux  de  développement   178.354  05 

Total   16.463.146  20 

Déduction  faite  des  amortissements  et  réserves  men- 
tionnés ci-dessus,  les  immobilisations  se  trouvent  ra- 
menées à  11.771.505  fr.  70,  chiffre  inférieur  au  capital- 
actions  qui  est  de  12  millions  de  francs.  Il  convient, 
cependant,  de  faire  observer  que,  clans  ses  réserves,  la 
Société  comprend  les  obligations  amorties,  le  rembour- 
sement de  ces  titres  pris  sur  les  bénéfices  annuels 
constituant,  dit-elle,  un  amortissement  supplémentaire 
de  pareille  somme. 

Kn  ce  qui  regarde  les  perspectives  d'avenir  de  la 
Société  au  point  de  vue  de  la  meunerie,  le  rapport  se 
tait,  mais  il  fait  remarquer  qu'à  l'Exposition  Univer- 
selle de  1900,  les  Grands  Moulins  de  Corbeil  ont  obtenu 
un  (irand  Prix,  le  seul  qui  ait  été  décerné  à  un  moulin 
français.  Certainement  cette  récompense  était  méritée, 
et  elle  ne  pourra  servir  que  d'encouragement  à  ceux 
qui  ont  assumé  la  direction  de  celte  importante  entre- 
prise. 

A.  Leoiienet. 
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L'Est-Parisien.  —  Un  de  nos  confrères  disait  hier, 
en  parlant  de  la  tenue  de  la  Bourse:  «Jamais  les  capi- 
«  talistes  français  ne  se  douteront  des  magnifiques  opé- 

rations  qu'ils  manquent  en  vendant  dans  les  bas 
«  cours.  »  Cette  observation  est  parfaitement  exacte  et 
nous  croyons  que  ceux  qui  se  débarrassent  actuelle- 
ment de  titres  (achetés  certainement  à  des  cours  beau- 
coup plus  élevés)  sans  se  préoccuper  de  la  valeur  in- 
trinsèque de  ces  titres,  regretteront  un  jour  leur  pré- 
cipitation. 

Prenons  par  exemple  YEsl  Parisien  qui  cote  actuel- 
lement 258  francs  pour  une  valeur  nominale  de  500 
francs  :  À  l'assemblée  générale  du  21  juin  dernier, 
l'honorable  M.  Jules  Roche,  président  du  Conseil,  avait 
déclaré  que  la  recette  quotidienne  moyenne  des  voi- 
tures en  circulation  pendant  le  mois  de  mai  avait  été 
de  93  fr.  50,  chiffre  très  rapproché  de  celui  du  mois  de 
janvier,  alors  qu'il  n'y  avait  que  48voituresen  service. 
«  Il  ne  semble  donc  pas  exagéré  de  supposer,  avait-il 
dit,  que  lorsque  tout  le  réseau  sera  en  exploitation  avec 
300  voitures  (c'est-à-dire  vers  la  présente  année),  la 
recette  moyenne  sera  d'environ  92  fr.  par  voiture  et  par 
jour,  soit  environ  27.500  francs  de  recettes  quoti- 
diennes. » 

«  Quant  au  coefficient  d'exploitation,  avait  ajouté 
le  Président,  il  est  descendu  de  85  à  65  0/0,  bien 
qu'on  soit  encore  dans  la  période  d'essai  et  de  mise  en 
train,  et  la  Compagnie  espère  arriver,  dans  l'avenir,  à 
l'abaisser  à  60  0/0.  » 

Toute  la  question  est  donc  de  savoir  aujourd'hui  si 
avec  300  voitures  en  circulation  la  recette  -quotidienne 
par  voiture  se  maintiendra  entre  90  et  95  fr.,  et  si  le 
coefficient  d'exploitation  ne  sera  pas  supérieur  à  60  0/0. 

Sur  ce  dernier  point,  on  a  formulé  des  opinions  telle- 
ment opposées,  que  nous  nous  abstiendrons  de  donner 
la  nôtre.  Nous  nous  contenterons  de  l'appréciation  du 
Directeur  de  YEsl-Parisien  lui-même,  qui  a  constaté, 
à  l'assemblée  du  21  juin  dernier,  que  ce  coefficient 
était  alors  de  65  0/0.  Il  n'est  donc  pas  téméraire 
d'admettre  qu'il  tombera  facilement  à  60  0/0  avec  300 
voitures  en  service. 

Reste  alors  la  question  de  la  recette  quotidienne  par 
voiture  :  le  tableau  suivant,  nous  donnant  les  résultats 
de  l'exploitation  depuis  le  commencement  de  l'année 
1901,  peut  nous  fournir  une  première  indication  : 


Nombre 

Recettes 

Recettes 

Recettes 

moyen 

quoti- 

Périodes 

totales 

quoti- 

de voiture5 

diennes 

du  réseau 

diennes 

en 

par . 

service 

voiture 

.1901 

francs 

francs 

francs 

Mois  de  janvier.. 

146.011 

4.710 

48 

98.12 

—     février. . 

13(1.991 

4.893 

59 

82.90 

—     de  mars. 

172.588 

5.567 

66 

84.38 

—     d'avril  . . 

217.300 

7.243 

81 

91.65 

Mai  : 

56.848 

8.121 

90 

90.25 

2e  — 

61.052 

8.724 

95 

91.81 

3'  — 

62.278 

8.897 

99 

89.87 

4°  — 

66.928 

9.561 

98 

97.56 

Mois  de  mai  . . 

271.723 

8.765 

93 

94.89 

Juin  : 

1"  semaine  ... 

63.955 

9.136 

97 

94.18 

2"  — 

64.763 

9.252 

97 

95.38 

68.266 

9.752 

99 

98.50 

4«  —   

69.228 

9.889 

10!) 

98.  K  i 

Mois  de  juin  . . 

2a2.8il 

9.761 

98.7 

98. 8y 

Juillet  : 

lre  semaine  

71.926 

10.275 

103 

99.75 

Ces  chiffres, qui  nous  ont  été  communiqués  par  l'admi- 


nistration de  X Est-Parisien,  et  qui  sont,  d'ailleurs,  régu- 
lièrement affichés  chaque  semaine  dans  les  bureaux  de 
la  Compagnie  ouverts  au  public,  démontrent  que  la 
recette  quotidienne  par  voiture  est  restée  sensiblement 
la  même  malgré  l'augmentation  progressive  de  leur 
nombre. 

Ce  phénomène  est  expliqué  par  le  fait  que  toutes  les 
lignes  du  réseau  communiquant  entre  elles,  chaque 
voiture  nouvelle  mise  en  circulation  augmente  le 
nombre  des  voyageurs  des  voitures  correspondantes  et 
reçoit  elle-même  de  ces  voitures,  un  certain  nombre 
de  voyageurs  à  laisser  sur  son  propre  parcours.  Il  y  a 
ainsi  "répétition  dans  la  recette  à  fournir  par  un 
même  voyageur  puisqu'il  n'existe  pas  de  correspon- 
dance gratuite  sur  Y  Est-Parisien. 

Quoi  qu'il  en  soit  de  cette  explication,  le  tableau 
ci-dessus  prouve  que  la  recette  quotidienne  par  voi- 
ture, qui  était  de98fr.  12  quand  il  n'y  avait  que  48  voi- 
ture en  circulation,  s'est  élevée  à  99  fr.  75  pendant  la 
première  semaine  de  juillet,  bien  que  le  nombre  des 
voitures  en  service  ait  été  porté  à  103. 

Si  avec  300  voitures  la  recette  quotidienne  moyenne 
par  voiture  se  maintenait  à  92  fr.,  et  si  le  coefficient 
d'exploitation  n'était  pas  supérieur  à  60  0/0,  les  recettes 
brutes  atteindraient  le  chiffre  de  27.600  fr.  par  jour  et 
les  recettes  nettes  (sauf  les  charges  de  capital)  de 
11.040  fr.,  soit,  par  année  :  365 X  11.040  =  4.029.600 fr. 

La  Compagnie  a  un  capital  actions  de  36  millions  de 
francs  ;  il  semble  maintenant  certain  qu'elle  sera  mise 
en  possession  de  l'ensemble  de  son  réseau  et  de  la  to- 
talité de  son  matériel  roulant  et  d'exploitation  moyen- 
nant une  somme  de  28  à  30  millions  au  grand  maxi- 
mum à  ajouter  à  son  capital-actions,  cette  somme 
supplémentaire  comprenant  même  une  partie  de  la 
transformation  de  son  système  de  traction,  si  cette 
transformation  était  jugée  nécessaire. 

Ce  sont  là,  bien  entendu,  de  simples  prévisions,  mais 
les  hommes  qui  dirigent  aujourd'hui  cette  Compagnie 
sont  persuadés  que,  quoi  qu'il  advienne,  ce  chiffre  de 
30  millions,  pour  le  capital  supplémentaire,  ne  sera  pas 
atteint. 

Si  ces  30  millions  étaient  convertis  en  obligations 
5  0/0  garanties  par  la  propriété  du  réseau  et  amortis- 
sables en  30  années,  leur  service  annuel  coûterait  à  la 
Compagnie  :  0,065051  X  30.000.000  =  1.951.530  francs. 
Il  resterait  ainsi  2.078.000  francs  pour  le  capital-ac- 
tions. 

En  supposant  que  le  quart  de  cette  dernière  somme 
soit  porté  à  la  réserve  ou  consacrée  à  l'amortissement 
du  capital-actions,  il  reviendrait  encore  21  fr.  60  de  di- 
vidende à  chacune  des  72.000  actions  formant  le  capital 
social  actuel. 


Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie. —  Nous* croyons  savoir  que  toutes  les  opé- 
rations préliminaires  étant  terminées,  la  première 
assemblée  constitutive  de  cette  nouvelle  Société  aura 
lieu  mercredi  prochain,  17  juillet,  sous  la  présidence 
de  M.  Maurice  Rouvier. 

Nous  avons  déjà  annoncé  que  les  statuts  de  la 
Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
avaient  été  déposés  chez  MM's  Dufour  et  Lanquest, 
notaires  à  Paris. 

D'après  ce  document,  la  Société  a  pour  objet  :  De 
faire  par  elle-même,  pour  le  compte  de  tiers  ou  en 
participation,  toutes  opérations  de  banque,  d'escompte, 
d'avances,  de  crédit  et  de  commission  ;  toutes  sous- 
criptions, soumissions  et  émissions,  et  généralement 
toutes  les  opérations  sans  exception,  financières,  in- 
dustrielles, commerciales,  mobilières  et  immobilières, 
des  maisons  de  banque  et  établissements  de  crédit. 

Elle  a  encore  pour  objet  de  faire  pour  elle-même, 
pour  compte  de  tiers  ou  en  participation,  en  France  et 
à  l'étranger,  notamment  sous  forme  de  fondation  de 
Sociétés,  toutes  opérations  et  entreprises  pouvant  inté- 
resser l'industrie,  le  commerce  ou  la  banque,  ou  s'y  rat- 
tachant directement  ou  indirectement  (art.  2). 

La  durée  de  la  Société  sera  de  soixante-quinze  an- 
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nées,  ù  compter  du  jour  el  de  sa  constitution  définitive 
(art.  5). 

Le  fonds  social  est  fixé  à  GO  millions  de  francs  et  di- 
visé en  2W.OO0  actions  de  250  francs  chacune,  à  sous- 
crire et  payables  'en  numéraire. 

Sur  ces  "240.000  actions,  MM.  Rouvier  et  May,  en 
vertu  des  pouvoirs  qui  leur  ont  été  respectivement 
conférés,  se  sont  engagés  à  souscrire,  savoir  : 

M.  Rouvier,  au  nom  de  la  Banque  Française  de 
l'Afrique  du  Sud,  80.000  actions  représentant '20  mil- 
lions de  francs; 

Et  M.  May,  au  nom  de  la  Banque  Internationale  de 
Paris,  également  80.000  actions,  représentant  pareille 
somme  de  20  millions  de  francs. 

Le  montant  du  premier  quart  sur  les  2'i0.000  actions 
est  payable  eu  souscrivant;  les  autres  versements  se- 
ront appelés  par  le  Conseil  d'administration  en  une  ou 
plusieurs  fois,  par  avis  publié  quinze  jours  d'avance 
dans  l'un  des  journaux  d  annonces  légales  de  Paris. 

Il  demeure  toutefois  expressément  stipulé  que  les 
versements  appelés  avant  le  30  juin  1903  ne  devien- 
dront exigibles  sur  les  80.000  actions  souscrites  par  la 
Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  et  sur  les  80.000 
actions  souscrites  par  la  Banque  Internationale  de 
Paris,  si  ces  Sociétés  en  sont  encore  titulaires,  qu'au  fur 
et  à  mesure  de  l'avancement,  de  leur  liquidation  respec- 
tive et  au  plus  tard  le  30  juin  1903,  et  ce  sans  intérêt 
de  retard  jusqu'au  paiement  (art.  6.) 

En  ce  qui  concerne  l'administration  de  la  Société,  les 
statuts  prévoient  la  formation  d'un  Conseil  de  sept 
membres  au  moins  et  de  vingt  et  un  membres  au  plus 
pris  parmi  les  actionnaires  et  nommés  par  l'assemblée 
générale  (art.  17). 

Ce  Conseil  pourra  instituer  un  Comité  de  direction 
composé  du  Président,  du  ou  des  vice-Présidents,  des 
administrateurs-délégués  et  d'administrateurs  désignés 
par  ledit  Conseil.  Les  attributions  de  ce  Comité,  son 
fonctionnement  et  sa  rémunération,  à  porter  aux-frais 
généraux,  seront  déterminés  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration (art.  25). 

De  plus,  il  est  institué  un  Comité  de  censure,  composé 
de  deux  membres  au  moins  et  de  trois  au  plus  choisis 
par  l'assemblée  en  dehors  du  Conseil  d'administration. 
Les  censeurs  seront  tenus  de  justifier,  dans  le  mois  de 
leur  nomination,  de  la  propriété  de  200  actions  qui  se- 
ront inaliéniables  pendant  la  durée  de  leurs  fonctions  et 
qui  resteront  pendant  ce  temps  déposées  dans  les  caisses 
de  la  Société. 

La  deuxième  assemblée  générale  constitutive  nom- 
mera les  censeurs  pour  une  période  de  trois  années. 
A  ^'expiration  des  trois  premières  années,  le  Comité  des 
censeurs  sera  renouvelé  en  entier,  et  se  renouvellera 
ensuite  à  raison  d'un  censeur  par  an.  Le  vote  déter- 
minera l'ordre  de  sortie.  Les  censeurs  sortants  seront 
rééiigiblcs  (art.  29). 

Les  censeurs  seront  chargés  de  veiller  à  la  stricte 
exécution  des  statuts  ;  ils  assisteront  aux  séances  du 
Conseil  avec  voix  consultative.  Ils  examineront  les 
inventaires  et  les  comptes,  annuels  et  présenteront  à  ce 
sujet  leurs  observations  à  l'assemblée  générale  lorsqu'ils 
le  jugeront  à  propos.  Les  livres,  la  comptabilité  et  géné- 
ralement toutes  les  écritures  devront  leur  être  commu- 
niqués à  toute  réquisition  (art.  31). 

En  ce  qui  concerne  les  assemblées  générales,  les 
statuts  disposent  qu'elles  se  composent  de  tous  les 
actionnaires  possédant  au  moins  vingt  actions  libérées 
des  versements  exigibles.  Tous  propriétaires  d'un 
nombre  d'actions  inférieur  à  vingt  peuvent  se  réunir 
pour  former  le  nombre  nécessaire  et  se  faire  repré- 
senter par  l'un  d'eux  ^art.  35  . 

Quant  au  partage  des  bénéfices,  voici  ce  qu'en  dit 
l'article  &6  : 

"  Les  produits  nets,  déduction  faite  de  toutes  les 
charges  et  frais  généraux,  ainsi  que  les  amortissements 
jugés  nécessaires  par  le  Conseil  d'administration,  nuis- 
Htnent  les  bénéfices. 
«  Sur  ces  bénéfices  nets  annuels,  il  est  prélevé  : 
<•  i°  5  0/0  pour  constituer  le  fonds  de  réserve  légal, 


jusqu'à  ce  que  ce  fonds  ait  atteint  le  dixième  du  capital 
social,  après  quoi  le  prélèvement  affecté  à  sa  format  ion 
cesse  d'être  obligatoire,  sauf  à  reprendre  son  cours, 
s'il  descendait  au-dessous  du  dixième  dudit  capital  ; 

«  2°  La  somme  nécessaire  pour  fournir  aux  actions  à 
titre  de  premier  dividende  et  pour  leur  tenir  lieu  d'un 
intérêt,  5  0/O  des  sommes  dont  elles  sont  libérées  et 
non  amorties,  sans  que  l'insuffisance  d'un  exercice 
puisse  donner  lieu  à  un  rappel  quelconque  sur  un  autre 
exercice. 

"  Après  ces  prélèvements,  le  surplus  est  attribué: 
«10  0/0  au  Conseil  d'administration  et  90  0/0  à  toutes 
les  actions  indistinctement. 

«Toutefois,  sur  ces  90  0/0, l'assemblée  générale  ordi- 
naire pourra,  sur  la  proposition  du  Conseil  d'adminis- 
tration, décider  tous  reports  à  nouveau  ainsi  que  le 
prélèvement  des  sommes  destinées  à  la  création  du 
fonds  de  réserve  supplémentaire  ou  fonds  de  prévoyance 
dont  elle  déterminera  le  montant  et  dont  l'emploi  et 
les  applications  seront  fixés  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration. » 

Voici  enfin  les  dispositions  transitoires  adoptées  pour 
la  constitution  de  la  Société  (art.  50]  : 

La  Société  ne  sera  définitivement  constituée  qu'après  : 
1°  Que  toutes  actions  auront,  été  souscrites  et  que  le 
quart  au  moins  aura  été  versé  sur  chacune  d'elles,  ce 
qui  sera  constaté  par  une  déclaration  faite  dans  un 
acte  notarié  auquel  sera  annexée  la  liste  des  souscrip- 
teurs contenant  l'état  des  versements  effectués; 

2°  Qu'une  première  assemblée  générale,  à  laquelle 
tous  les  actionnaires  auront  le  droit  de  prendre  part 
et  qui  devra  représenter  au  moins  la  moitié  du  capital 
social,-aura  : 

a)  Vérifié  et  reconnu  la  sincérité  de  la  déclaration  de 
souscription  et  de  versement; 

b)  Nommé  un  ou  plusieurs  commissaires  à  l'effet  d'ap- 
précier les  avantages  particuliers  pouvant  résulter  des 
statuts  et  de  faire  un  rapport  à  ce  sujet  à  une  deuxième 
assemblée  générale; 

3°  Et  qu'une  deuxième  assemblée  générale,  cons- 
tituée de  la  même  manière,  aura  (sur  le  vu  du  rapport 
du  ou  des  commissaires,  qui  sera  imprimé  et  tenu  à  la 
disposition  des  actionnaires,  cinq  jours  au  moins  à 
l'avance)  :  a  approuvé  les  avantages  ;  b  nommé  les 
premiers  administrateurs  et  les  commissaires,  ainsi 
que  les  censeurs,  c  et  constaté  l'acceptation  des  admi- 
nistrateurs, censeurs  et  commissaires  nommés  présents 
à  la  réunion. 


Omnibus  de  Paris.  —  La  Compagnie  Générale  des 
Omnibus  de  Paris  vient  de  saisir  le  Préfet  de  la  Seine 
et,  individuellement,  les  conseillers  municipaux  de  la 
ville  de  Paris  d'un  projet  comportant  le  remaniement 
de  l'exploitation  des  omnibus  et  des  tramways  dans 
Paris  et  sa  banlieue. 

On  sait  que  les  concessions  accordées  à  diverses  So- 
ciétés de  lignes  de  tramways  «  de  pénétration  »,  ainsi 
que  l'ouverture  au  trafic  delà  première  ligne  du  Métro- 
politain de  Paris  ont  considérablement  modifié  la  cir- 
culation des  voyageurs  et  que  certaines  lignes  de  la 
Compagnie  Générale  des  Omnibus  sont  devenues  pres- 
que inutiles.  D'autre  part,  et  pour  donner  satisfaction 
aux  besoins  nouveaux,  la  création  de  lignes  nouvelles 
orientées  différemment  s'imposait.  C'est  pourquoi  la 
Compagnie,  trouvant  que  le  maintien  du  système  ac- 
tuel était  impossible,  a  cherché  une  solution  de  nature, 
croit-elle,  à  donner  satisfaction  à  tous  les  intérêts.  Elle 
a  donc  combiné  un  projet  de  réseau  nouveau  en  tenant 
compte  des  besoins  de  transport  de  la  population  ;  du 
réseau  du  Métropolitain  établi,  ainsi  que  de  celui  qui 
doit  l'être  bientôt  ;  enfin  des  lignes  de  tramways  con- 
cédées. 

Ce  nouveau  projet  comprendrait,  pour  les  omnibus, 
36  lignes  exploitées  par  des  v  oitures  :i  30  ou  W  places 
et,  pour  le  réseau  de  tram\v;iys,  32  places.  Il  suppose 
la  suppression  de  lignes  du  réseau  actuel  qui  se  trou- 
vent déjà  ou  vont  se  trouver,  d'ici   ;i  quelque  temps, 
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on  concurrence  avec  le  Métropolitain  et  les  tramways 
.  de  «  pénétration  »  ;  mais  cette  suppression  n'aurait 
lieu  qu'au  fur  et  à  mesure.  La  longueur  du  parcours 
do  certaines  lignes  actuelles  se  trouverait  réduite;  par 
contre,  d'autres  lignes  auraient  leur  paréours  aug- 
menté, et  on  en  trouve  qui  seraient  dédoublées.  Enfin 
le  projet  prévoit  la  transformation  en  lignes  de  tram- 
ways de  deux  lignes  d'omnibus  :  Trocadéro-Gare  de 
t'Est  et  Saint-Sulpice-Villette. 

Les  tarifs  seraient  abaissés.  La  correspondance  se- 
rait supprimée,  et  le  transport  serait  fractionné  en 
doux  sections.  Pour  chacune  de  ces  sections,  les  voya- 
geurs auraient  à  payer  15  centimes  en  première  classe 
et  10  centimes  en  seconde.  Cependant  le  parcours  en- 
tier pourrait  être  effectué  au  prix  actuel  de  15  centi- 
mes en  seconde  classe,  et  au  prix  de  20  centimes  en 
première  classe,  mais  sans  correspondance. 

Ajoutons-  que  le  projet  aborde  aussi  le  côté  financier 
de  la  question.  11  dit,  en  effet,  que  si  le  service  de 
l'amortissement  du  capital  de  la  Compagnie  devait 
continuer  sur  les  bases  actuelles,  la  réforme  proposée 
serait  impossible.  Aussi  mentionne-t-il  que  la  réalisa- 
tion du  programme  dont  nous  venons  d'indiquer  les 
grandes  lignes  est  subordonnée  à  la  prorogation  des 
concessions  de  la  Compagnie,  tant  pour  ses  omnibus 
que  pour  ses  tramways. 

Il  est  possible  que  le  Conseil  municipal  soit  saisi 
officiellement  du  nouveau  projet  avant  la  lin  de  la 
session  en  cours,  mais  tout  porte  à  croire  que  les  né- 
gociations et  la  discussion  ne  pourront  être  utilement 
engagées  que  lors  de  la  prochaine  session,  c'est-à-dire 
vers  le  mois  d'octobre. 


Compagnie  Française  des  Câbles  Télégraphiques. 

—  Dans  l' Economiste  Européen  du  5  juillet,  nous  avons 
annoncé  l'approbation,  par  le  Sénat,  de  la  convention 
conclue  entre  l'Etat  et  cette  Compagnie  à  la  date  du 
'28  mars  1901,  convention  qui  avait  été  votée  le  27  juin 
dernier  par  la  Chambre  des  députés.  En  attendant 
l'assemblée  générale  extraordinaire  des  actionnaires 
de  cette  entreprise,  nous  allons  reproduire  les  comptes 
pour  l'exercice  1900,  qui  devaient  être  soumis  à  l'as- 
semblée générale  annuelle.  Cette  assemblée,  convo- 
quée pour  le  29  juin  n'a  pu  se  tenir,  vu  le  nombre 
insuffisant  d'actions  déposées.  Elle  aura  lieu  ultérieu- 
rement, le  même  jour  que  l'assembléeextraordinaire  dont 
nous  venons  de  parler. 

Voici  comment  s'établit  le  «  Compte  de  Profits  et 
Pertes  »  de  l'exercice  qui  a  pris  fin  le  31  décembre  der- 
nier. Nous  le  comparons  à  celui  de  l'exercice  1899. 
Compte  de  profits  et  pertes 
Recettes 

Exercices 
1899    ^  ~m& 

(En  francs) 

Recettes  du  trafic   3.080.025  24  4^202*434  89 

Subventions,  garanties  de  trafic 
avec  les  Antilles  et  intérêts 

dans  participations  lhiancières.  486.3!%  42  467.143  25 
Subvention  cable  transatlantique  406.351  91  » 
Garanties  de  produits  câble  Aus- 
tralie-Nouvelle-Calédonie   300.000   »  :J0O.0OO  » 

Recettes  diverses   15.263  39  49.001  33 

Solde  débiteur   1.444.801  4g  1.582.820  23 

~7i.3W.718  3!.)  0. 001.448  70 

Dépenses 

Frais  généraux   312.720  10  286.461  49 

Abonnement  au  timbre   12.844  80  12.720  07 

Service  des  obligations  et  frais 

sur  emprunts   3.438.962  83  3.470  376  08 

Impôt  de  transmission  sur  ac- 

„  tions  •  •  •  •  "...  21.147  83  10.435  54 

Frais  d  exploitation   1.448.509  53  1.569.825  34 

Correspondants  financiers   17.1' 2  64  1(5  096  18 

Changes   y  077  09  7;7gg  u 

Redevances   107.084  88  101.339  71 

Entretien  et  réparations   906  498  85  1.056  899  15 

Amortissement   100.795  69  16.047  00 

Dépenses  diverses   22.873  80  44.553  97 

(i. 398. 718  39   6.001.448  70 


Malgré  l'augmentation  du  trafic,  l'exercice  1900  a  été 
défavorable,  et  le  bilan  au  31  décembre  dernier  accuse 
un  délicit  total  de  2.928.011  fr.  48.  Toutefois,  et  en 
raison  de  la  convention  conclue  avec  l'Etat,  la  Com- 
pagnie entre  dans  une  nouvelle  phase  puisque,  confor- 
mément à  ladite  convention,  elle  va  devoir  régulariser 
sa  situation  en  se  reconstituant.  11  no  faut  pas  oublier 
que  cette  reconstitution  assure  la  sécurité  des  porteurs 
^Obligations  '6  0/0  qui  auront  à  les  échanger  contre 
des  obligations  3  1/2  0/0  pourvues  d'une  garantie  de 
l'Etat.  Les  Obligations  4  0/0  Australie-Nouvelle-Calé- 
donie et  celles  du  Câble  Transatlantique  ne  seront  pas 
modifiées,  attendu  qu'elles  sont  pourvues  de  garanties 
spéciales. 

Rappelons  que  la  susdite  convention  a  pour  but, 
en  consolidant  la  situation  d'une  Société  qui  a  fait 
beaucoup  pour  l'établissement  d'un  réseau  national 
sous-marin,  de  garder  à  notre  disposition  le  seul  orga- 
nisme d'exploitation  qui,  pour  le  moment,  peut  secon- 
der notre  action  et  nous  donner  un  concours  profitable 
ii  l'intérêt  du  Trésor.  Elle  a  aussi,  entre  autres  nou- 
veaux avantages,  celui  d'assurer  le  doublement  effec- 
tif de  notre  ligne  avec  l'Amérique  et  le  maintien  en  bon 
état  du  réseau  tout  entier  de  la  Compagnie. 


La  Rente  Serbe  Unifiée  4  O/O.  —  Voici  le  détail 
dos  opérations  de  Y  Administration  Autonome  des  Mo- 
nopoles Serbes  pendant  le  mois  de  mai  et  les  cinq 
premiers  mois  de  l'année  en  cours  : 

Encaissements  Francs 

1»  Monopole  des  Tabacs   1.182.103  95 

90       _      du  Sel   465.215  95 

3»       _      du  Pétrole   118.168  85 

4°  Douanes   242.155  16 

5°  Impôt  de  l'Obrt   157.064  77 

6"  Timbre   435.742  90 

7°  Monopole  du  Papier  à  ciga relies   71.610  75 

8°       —      des  Allumettes   44.670  » 

Total  en  mai   2.716.732  33 

Total  à  fin  avril   8.861.837  53 

Total  général   11.578.569  86 

Emploi  des  recettes 
Service  de  la  Dette  publique  : 
Remis  à  la  Laenderbank  pour  dotation  des  88e 

et  89°  tirages  des  lots  2  0/0    393.100  » 

Remis  à  la  Bank-Verein  à  Vienne,  pour  dota- 
tion du  35»  tirage  des  «  Lots  Tabacs»   46.000  » 

Dépôts  chez  les  Banques-: 
A  la  Serliner  Handelsgesellschaj't.  2.(506.720 
A  la  Banque  Impériale  Ottomane..  2. 700.000 

  5.306.720  » 

Ensemble   5.745.820  » 

Achats  de  matières  : 

En  mai  1901   83.960  58 

A- lin  avril  1901   1.121.956  34 

  1.205.910  fè 

Frais  d'administration  : 

En  mai  1901   288.981  35 

A  fin  avriL  1901    1.120.223  57 

1   1.415.204  92 

Versé  au  Trésor  à  titre  d'acompte  sur  les  excé- 
dents des  recettes  en  1901   1.832.257  03 

Dépôts  chez  la  Banque  Natio- 
nale de  Serbie   938.  'i22  92 

Solde  en  caisse  à  Y  Administra- 
tion des  Monopoles.*.   440.948  07 

  3.211.628  02 

Total..    11.578.509  80 

Réserve  reportée  de  l'année  1900,  et  demeurant 
en  mains écY  Administration  des  Monopoles, 
suivant  article  13  de  la  loi  du  20  juillet  1895      750.000  » 

Ainsi,  pour  les  cinq  premiers  mois  do  l'année,  les 
excédents  de  recettes  atteignent  déjà  le  montant  de 
3.211.028  fr.  02.  Plus  on  va  donc  et  plus  on  volt  de 
quels  gages  solides  jouit  la  Rente  Serbe  Unifiée  4  0/0 
dont  la  totalité  a  été,  comme  on  sait,  admise  aux  négo- 
ciations sur  le  Marché  officiel  de  Paris  depuis  le  29  mai 
dernier. 
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Les  Fonds  Dominicains.^  Dans  notre  numéro 
dû  21  juin,  nous  avons  indiqué  les  bases  de  l'arrange- 
ment arrêté  entre  le  Comité  de  défense  des  porteurs  de 
la  Délie  Extérieure.  Dominicaine  et  le  Gouvernement 
dominicain.  Mais  une  question  se  pose  :  Quel  résultat 
pratique  les  porteurs  sont-ils  en  droit  d'attendre  de  cet 
arrangement  et  d'abord,  quelle  est  la  valeur  de  la  ga- 
rantie concédée  par  le  Gouvernement  dominicain  sur 
les  douanes  du  port  de  Saint-Domingue  ?  Or,  le  tableau 
ci-dessous  donne  des  renseignements  sur  les  produits 
des  douanes  de  la  République  et  sur  les  recettes  du 
port  de  Saint-Domingue  pendant  les  années  1898,1899 
et  1900  : 

Produit  des  Douanes  (Exportations  et  Importations)  de  la 
République  de  Saint-Domingue  pendant  les  années 
1898-1899  et  1900  : 

Ports  1898-1899  1900 
(DoHârs-or) 

Santo-Domingo   422.050   »  569.387  59 

Macoiis   :!67.390   »  476.588  72 

Azua   :>0.440   »  97.914  20 

Puerto  Pla ta   585.900   »  757.199  73 

Sanchcz   239.300   »  389.625  37 

M*"CriSty   149.790  »  55.683  43 

Samana   50.050   »  43.447  37 

Barahona   »  5.781  42  - 

Timbre,  spécial   »  20."/72  94 

Total   1.804.920   »   2. 4 16. 300  77 

Dé,  ces  chiffres  il  ressort  bien  que  les  sommes  en- 
caissées par  la  douane  du  port  de  Saint-Domingue 
étaient  suffisantes  en  1899  et  1900  pour  faire  face  au 
minimum  annuel  de  300.000  dollars  garanti  par  le 
nouvel  arrangement. 

Mais  depuis  le  1er  mai  de  l'année  courante,  un  chan- 
gement considérable  est  survenu  dans  le  régime  doua- 
nier de  la  République.  Tous  les  droits  d'exportation 
ont  été  supprimés  à  cette  date,  à  l'exception  de  ceux 
appelés  différentiels,  et  dont  le  montant  est  destiné  à 
l'amortissement  du  papier -monnaie. 

Le  président  Jimenès  a  expose,  dans  un  message  au 
Congrès,  les  considérations  économiques  qui  lui  ont 
permis  de  prendre  l'initiative  d'une  semblable  me- 
sure. 

Le  Mémoire  du  Ministre  des  finances,  a  dit  le  Président, 
.fait  ressortir  pour  l'année  1900,  les  recettes  suivantes  : 

Dollars 

Importations   ] .  756 . 266  19 

Exportations   635.785  55 

2.392.051  74 

Si  de  la  somme  de  635.785  doll.  55  on  déduit  le  montant 
des  droits  différentiels' destinés  à  l'amortissement  du  papier- 
monnaie,  soit  130.491  doll.  85,  il  reste  comme  droits  d'expor- 
tation 505.293  doll.  70. 

Le  premier  trimestre  de  l'année  1900  a  produit,  pour  l'im- 
portation et  l'exportation,  une  recette.de  503.604  doll.  94,  et 
le  premier  trimestre  de  l'année  1901  : 

Dollars 

.Janvier   245.384  22 

Février   222.269  83 

Mars  (approximativement   23O.000  « 

Total   697.654  05 

En  se  basant  sur  le  premier  trimestre  de  l'année  courante, 
les  recettes  douanières  produiront,  pour  l'ensemble  de  l'exer- 
cice : 

Dollars 

La  somme  de   2.790.616  20 

A  déduire  les  droits  d'exporlat.      505.293  70 

Reste   2.285.322  50 

somme  avec  laquelle  le  Gouvernement  estime  être  en  mesure 
de  suffire  aux  dépenses  du  budget  et  à  --es  enlisements  les 
puis  pressants. 

D'autre  part,  le  Gouvernement  dominicain  compte 
que  ,'a  suppression  des  droits  d'exportation,  en  accrois- 
sant la  ressource  et  le  bien-f'tre  des  producleurs,  aura 
pour  effet  l'augmentation  des  droits  d'importation  dont 


il  se  propose,  d'ailleurs,  d'étudier  prochainement  la 
modification.  Reste  à  savoir  dans  quelle  proportion  les 
recettes  du  port  de  Saint-Domingue  seront  affrétées  par 
cette  mesure. 

Si  l'on  «e  reporte  au  tableau  ci-dessus,  on  remar- 
quera que,  pendant  l'exercice  1899,  le  port  de  Saint- 
Domingue  a  encaissé,  pour  les  seules  importations, 
355.220  dollars-or,  somme  suffisante  pour  assurer  le 
service  minimum  de  la  Dette  Extérieure.  D'un  autre 
côté,  les  recettes  de  ce  port  provenant  des  exportations 
se  sont  élevées,  cette  môme  année,  à  00.830  dollars,  soit 
environ  au  sixième  du  produit  total  de  cette  douane. 
Si  cette  proportion  s'est  maintenue  pendant  l'exercice 
1900,  dont  on  ne  connaît,  pour  chaque  port,  que  le  ré- 
sultat global,  le  chiffre  des  droits  d'importations  perçus 
par  la  douane  deSaint-Dornnigueadu  atteindre  174.000 
dollars.  Il  n'y  a  donc  pas  lieu  de  redouter,  pour  le  mo- 
ment, que  la  suppression  des  droits  d'exportation  rende 
illusoire  la  garantie  donnée  aux  porteurs,  surtout  si 
l'on  prend  en  considération  ce  fait,  qu'en  cas  d'insuffi- 
sance des  recettes  du  port  de  Saint-Domingue,  ils  au- 
ront le  droit  de  prélever  le  manquant  sur  celles  du  port 
de  Macoris,  qui,  en  1899,  ont  atteint  184.000  dollars, 
pour  les  importations  seules. 

Toutefois,  il  ne  suffit  pas  que  la  garantie  soit  adé- 
quate ;  il  faut  aussi  qu'elle  puisse  être  exercée,  effica- 
cement. C'est  dans  ce  but,  que  le  Comité  de  Défense  a 
demandé  l'institution  d'agents  dont  deux  seront  nom- 
més par  le  Comité  des  Détenteurs  d'Anvers  et  un  par 
l' Association  Nationale  des  Porteurs  français  de  Va- 
leurs étrangères,  de  concert  avec  le  Council  of  Foreiyn 
Bondholders,  de  Londres,  s'il  adhère  à  l'arrangement 
dans  les  six  mois  de  sa  signature.  La  mission  de  ces 
agents  consistera  d'abord  à  encaisser  mensuellement  les 
sommes  destinées  au  service  de  la  Dette  Extérieure  et 
à  les  faire  parvenir  aux  Ranques  d'Europe  chargées 
d'en  faire  la  répartition;  ensuite  à  veiller  à  l'exécution 
de  toutes  les  clauses  de  l'arrangement,  à  suivre  atten- 
tivement le  développement  économique  de  la  Républi- 
que, et  à  donner  au  Gouvernement  les  avis  que  les 
circonstances  pourraient  rendre  nécessaires. 

En  fait,  on  n'a  pu  réaliser  toutes  les  conditions  que  les 
porteurs  de  Rente  Extérieure  Dominicaine  étaient  en 
droit  d'exiger  pour  se  garantir  absolument  contre  toute 
difficulté  ultérieure,  mais  les  Comités  de  Défense  esti- 
ment avoir,  du  moins,  obtenu  le  maximum  des  con- 
cessions de  fond  et  de  forme,  qu'étant  donné  les  cir- 
constances, il  était  possible  de  demander  au  Gouver- 
nement Dominicain.  Celui-ci  semble  d'ailleurs  résolu 
à  relever  la  situation  financière  du  pays  et  paraît  avoir 
trouvé  dans  cette  voie  l'appui  de  la  majorité  de  la  po- 
pulation. Il  est  à  espérer  que  le  peuple  dominicain 
comprendra,  cette  fois,  que  le  crédit  d'une  nation  repose 
sur  le  respect  de  ses  engagements,  et  qu'il  est  la  condi- 
tion sine  qua  non  de  sa  prospérité. 


Compagnie  Nouvelle  des  Ciments  Portland  du 
Boulonnais.  —  L'assemblée  générale  de  cette  Com- 
pagnie s'est  tenue  le  20  juin  dernier. 

Les  bénéfices  de  l'exercice  1900  se  sont  établis  à 
394.530  t'r.  76,  contre  644.613  fr.  82  pour  l'exercice  1899, 
mais  il  ne  faut  pas  oublier  que  ce  dernier  avait  été 
exceptionnel,  attendu  qu'il  avait  donné  un  montant  de 
bénéfices  supérieur  de  391.90(1  francs  à  celui  de  l'exer- 
cice 1898. 

Le  dividende,  pour  1899,  avait  été  fixé  à  32  fr.  50,  en 
augmentation  de  12  fr.  50  sur  l'année  précédente,  et  il 
était  resté  un  solde  de  214.000 francs  environ  pour  do- 
ter le  fonds  de  prévoyance  et  reporter  à  nouveau.  Pour 
11108,  la  répartition  a  été  fixée  à  30  francs  par  action,  et 
voici  comment  elle  a  été  effectuée  : 

Francs 

Amortissements   30.000  » 

Réserve  légale   18.220  53 

Tantièmes  du  Conseil   9.630  42 

Dividende  de  30  fr.  par  action   300.000  » 

Dividende  des  paris   5.555  » 

A  reporter  à  nouveau  •   81.118  81 

Knsemble   39'i.530  76 
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Voici  le  bilan  do  la  Compagnie,  comparé  à  celui  au 
m  décembre  1899  : 

Actif 

Bilans  an  31  décembre 
1900 


Caisse  

Effets  on  portefeuille  

Débiteurs  divers  

Administration  dos  Ponts- et  - 
Chaussées  et  de  la  Marine  

Ministère  do  la  guerre  

Ministère  dos  colonies  

Banque  do  Paris «jt  des  Pays-Bas. 

Divers  

Cautionnements  d'adj  indications 
"èt  marchés  pour  le  compte  de 
l'Etat  

Marchandises  et  approvisionne- 
ments  

Immeubles  et  constructions  

Matériel  

Avances  de  taxes  fiscales  à  rete- 
nir aux  actionnaires  


1890 


(En  francs) 
20.590  12       12.069  36 


09.927  68 
177.975  12 

76.530  8L 
204.861  75 

549.048  » 
17.836  10 


42.333  34 

455.548  16 
.881.499  51 
882.696  90 

9.237  09 


178.309  06 
106.353  05 

144.003  2 
63.127  15 
15.481  29 

114.658  11 
17.824  20 


41.933  34 

779.128  62 
3.936.192  46 
928.263  55 

14.080  65 


6.388.075  18   6.352.624  11 


Passif 

Capital  social   5.000.000 


Effets  à  payer. 

Comptes  créditeurs  

Coupons  restant  à  payer  

Réserve  statutaire  

Amortissements  divers  

Fonds  de  prévoyance  

Prolits  et  pertes  : 
Report  des  exercices  précédents. 
Bénéfices  de  l'exercice  

6.388.075  18  "07352.624  11 

En  tenant  compte  du  report  de  31.118  fr.  81,  l'exer- 
cice 1900  a  débuté  avec  un  solde  de  bénéfices  reportés 
des  années  précédentes  de  209.886  fr.  24. 


141.001 

52.446 

158.054 
10n.  oi  ifj 
125.000 

166.059 
6*4.613 


5.0G0.000  » 
62.171  99 
47.814  66 
4.053  80 
180.285  47 
300.000  » 
125.000  » 

238.767  43 
394.530  76 


Société  des  Charbonnages  d'Urikany.  —  L'as- 
semblée générale  des  actionnaires  de  cette  Sociétéa  eu 
lieu  le  10  juin  à  Budapest. 

La  production  a  atteint,  en  1900,  288.240  tonnes, 
contre  220.508  tonnes  en  1899  et  229. 470 tonnes  en  1898. 
Quant  aux  expéditions,  elles  se  sont  élevées  à  296.199 
tonnes,  en  augmentation  de  76.018  tonnes  sur  l'année 
précédente.  Enlin  le  stock,  au  31  décembre  1900,  n'est 
que  de  2.483  tonnes. 

Le  bénéfice  net  de  l'exercice  1900,  après  déduction 
des  amortissements  statutaires,  s'est  établi  à  509.733 
couronnes  89.  En  ajoutant  le  report  de  l'exercice  pré- 
cédent, soit  10.997  cour.  58,  on  a  obtenu  un  total  de 
520.731  cour.  47,  qui  ont  été  réparties  ainsi  : 

Couronnes 

10  0/0  au  fonds  de  réserve   50.973  38 

Dividende  de  6  1/4  0/0  au  capital-actions   300  000  » 

Au  fonds  de  retraite  des  employés   16.892  74 

Gratifications  aux  directeurs  et  employés   11.487  90 

Au  Conseil  d'anminislnition   22.975  80 

Amortissements  supplémentaires   60.000  » 

Amortissement  définitif  des  frais  de  l'émission 

de  1896..    19.249  98 

A  reporter  à  nouveau   39.151  67 

Somme  égale   520.731  47 

Le  capital  de  la  Société  est  de  2.i00.000  florins,  divisé 
en  60.000  actions  de  40  florins  chacune  ou  80  couronnes. 
Chaque  action  reçoit  6  1/4  0/0,  soit  5  couronnes  ou 
5  fr.  25.  Ce  montant  sera  pavable  à  partir  du  l"v  août. 

B.appelons  que  pour  l'exercice  1899,  le  dividende 
n'avait  été  fixé  qu'à  2  florins,  soit  4  couronnes  ou 
4  fr.  20  par  action. 

Société  des  Usines  métallurgiques  et  Mines  de 
Kertch.  —  Dans  notre  numéro  du  28  juin,  nous  avons 
donné  les  comptes  pour  l'exercice  1899-1900  qui  avaient 


été  soumis  par  le  Conseil  d'administration  de  cette 
Société  aux  actionnaires  réunis  en  assemblée  générale 
le  28  mai/10  juin  à  Saint-Pétersbourg.  A  cette  assem- 
blée, 26  actionnaires  avaient  présenté  11.832  actions, 
donnant  droit  à  369  voix  et  8  actionnaires  se  sont  pré- 
sentés personnellement  à  l'assemblée  ayant  droit,  tant 
par  leurs  propres  actions  que  parles  procurations  dont 
ils  étaient  porteurs,  à  866  voix  équivalant  à  11.753 
actions. 

Les  conclusions  formulées  par  la  Commission  de 
revision  sur  le  rapport  et  le  bilan  soumis  aux  action- 
naires, stipulent  que  ladite  Commission  a  poTté  parti- 
culièrement son  attention  sur  les  résultats  obtenus 
dans  la  fabrication  de  la  fonte  pendant  la  période  dont 
il  est  rendu  compte  et  qui  était  le  premier  exercice  de 
la  Société. 

Suivant  l'opinion  de  la  Commission  de  revision, 
c'est  de  la  réussite  dans  la  fabrication  que  dépend  tout 
l'avenir  de  l'entreprise,  attendu  que  c'est  seulement  le 
bon  marché  de  la  fonte  qui  peut  garantir  un  revenu 
sérieux.  • 

La  possibilité  d'obtenir  des  fontes  de  première  qua- 
lité en  traitant  exclusivement  le  minerai  local  se 
trouve  complètement  confirmée,  car,  sous  tous  les  rap- 
ports techniques,  le  premier  haut  fourneau  a  marché 
sans  accroc,  tant  pour  ce  qui  concerne  la  qualité  que  la 
quantité  des  fontes  produites.  Par  ce  fait  même,  il  a 
entièrement  atteint  le  but  que  l'on  visait.  Un  résultat 
pareil  doit  nécessairement  être  considéré  comme  très 
important  et  tout  à  fait  favorable  à  l'entreprise. 

Én  ce  qui  concerne  les  prix  des  fontes  en  1900,  le  prix 
de  revient  a  été  encore  trop  élevé,  et  il  est  nécessaire 
d'arriver  à  le  réduire.  Car,  en  prenant  en  considération  : 
que  le  prix  de  la  fonte  diminuera  dès  la  mise  à  feu  du 
haut  fourneau  n°  2,  attendu  que  les  frais  généraux  se- 
ront répartis  sur  une  plus  grande  production  ;  qu'en 
second  lieu,  avec  l'achèvement  des  moyens  de  trans- 
port du  charbon  de  Marioup'ol,  par  appareils  et  sur 
vapeurs  appartenant  à  la  Société,  le  prix  du  charbon 
devra  nécessairement  diminuer  ;  qu'en  outre,  le  prix 
du  charbon  et  du  coke  était  anormalement  élevé  durant 
l'exercice  1900  (actuellement,  il  a  considérablement 
baissé),  la  Commission  espère  que,  dans  un  avenir  très 
prochain,  les  usines  atteindront,  pour  la  production  de 
la  fonte,  un  prix  de  revient  normal. 

La  Commission  a  donc  proposé  aux  actionnaires 
d'approuver,  non  seulement  les  comptes  de  l'exercice 
1899-1900,  mais  encore  les  devis  pour  l'exploitation  en 
1901.  C'est  ce  qui  a  eu  lieu,  et  il  ne  reste  plus  mainte- 
nant qu'à  attendre  en  se  souvenant  que,  pendant 
l'exercice  passé,  l'activité  de  la  Société  s'est  concentrée 
principalement  sur  les  travaux  de  construction  et  de 
montage  des  usines  métallurgiques  à  proximité  de  la 
ville  de  Kertch,  que  ce  n'est  qu'à  partir  du  mois  de 
juin. 1900  que  le  premier  haut  fourneau  est  entré  dans 
la  période  d'exploitation  et  que,  pour  sept  mois  de 
travail  seulement,  soit  jusqu'au  31  décembre  1900,  il 
a  donné  1.552.225  pouds  de  fonte  de  bonne  qualité. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  5  juillet,  les  20.000  actions  nouvelles  de  500  fr., 
libérées  et  au  porteur,  n°"  30C01  à  50000,  do  la  Compagnie 
Algérienne  sont  admises  aux  négociations  do  la  Bourse,  au 
comptant  et  à  ternio. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  dos  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  30.00;)  à  50.000. 

Los  actions  nos  1  à  30000  doivent  etrè  munies  do  Testum- 
pille  suivante  :  «  Capital  porté  à  25  millions  do  francs. 
Assemblée  générale  extraordinaire  du  16  mars  1991-  » 


Depuis  le  8  juillet,  les  actions  et  centièmes  d'actions  et  les 
obligations  4  0/0  de  la  Société  civile  des  Mines  do  Dourges 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

1.800  actions  do  1.000  fr.,  libérées  et  au  porteur,  pouvant 
être  divisées  en  centièmes. 
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Jouissance  courante  :  1"  mai  1901. 

Les  actions  entières  doivent  être  munies  de  l'estampille 
suivante  :  «  Los  statuts  ont  été  modifiés  par  les  assemblées 
générales  des  23  février  1861  et  14  février  1894.  » 

7. 200  obligations  de  500  fe.  4  0/0,  libérées  et  au  porteur; 
rembaursables  au  pair  es  20  ans  au  plue  à  partir  de  1899,  et 
productives  d'un  intérêt  annuel  de  80  fr.  payables  les  l"  mai 
et  1"  novembre. 

Jouissance  courante  :  l,r  mai  1001. 

Siège  social  à  Paris,  rue  de  Cnâteaudun,  55. 

Siège  administratif  à  ilénin-Liétard  (Pas-de-Calais  . 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Crédit  Lyon- 
nais, boulevard  des  Italiens,  10. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

i  juillet  1 1  juillet 

Or   2.455  355.1110  2.445  767.560 

Argent. ..    1 . 119.422. 327   1 .115.087.080 

•  3. 574. T77. 487  3.560.854.640 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour .. 

Portefeuitle  Paris  j  g*         —  ;;  ; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  .  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  11  mai  1834 
mnhiliprps  i  Ex-banques  département., 
momneres  (  m  du  §  jjjh)   

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d?  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


4  juillet 


3.574.777.487 


44.755 
174.865.660 


323.049.507 
5.493.000 
3.658.00!) 
211  8*6.84!) 
287.294.740 
180. 000. 000 
10-000.000 
2-980.750 
99.627.289 
100.000.000 
4  000.000 
19.620.101 

649.765 
8.407.444 
69. 639. 94b 


5  075.955.295 


182.500-000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9. 125. 000 
4.000.000 
8.407.444 
.055.946.490 
46  944  610 
9  813.938 
169.327.843 
440.561.667 
70.474.359 
9.253.229 
987  584 
1.228-039 
46.399  026 


5.075.955.295 


11  juillet 


3.560.854.640 


90  756 
149. 280. 375 


332.  105.402 
5.281.000 
3.658-000 
209.016  970 
2711673  512 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.626.797 
100.000.000 
4.000.000 
19.765.205 

694  216 
8.407.444 
46.050.135 


5. 01 1.485  206 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980-750 
9.125.(100 
4.000.000 
8.407.444 
1.027. 570. 790 
27.940.168 
9  755.346 
196  132.255 
389.493  725 
67. 550. 512 
6.204.417 
1.530.416 
1.228.039 
59  064.027 


5  011  485  206 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


15  juillet 

15  juillet 

13  juillet 

12  juillet 

11  juillet 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation   

3  690.5 

3. 649. 6 

3  790. 5 

4.029.8 

4.027.6 

Encaisse  

3.237.4 

3.108.6 

.1  117  S 

3.294.1 

3-560.9 

600 . 7 

741.5 

707.5 

814.0 

m.i 

Avances  aux  partie. 

349  2 

393.  U 

452.0 

502. 4 

488.7 

—      à  l'Etat.... 

140. 0 

180. 0 

180.0 

180.0 

180.0 

Cornpt.  cour.  Trésor 

182.4 

251.4 

197.9 

246. 1 

196.1 

—  partie. 

484.6 

492.0 

500.5 

48!). 7 

'457.0 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

pair 

2  0/00 

%  0/00 

pair 

MOT 

Bénéfices  nets  

739  7 

963.5 

795.8 

I  443.2 

836.2 

Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  chiffre  total  du  ren- 
dement des  impôt-  indirects  et  monopoles  de  l'Etat  pour  le 

inoin  de  juin  l'.jOI  s'élève  à  la  somme  de  207.464.400  l'r.  accu- 
sant ainsi  une  moins-value  de  14.502.200  fr.  par  rapport  aux 
évaluations  budgétaires  cl  une  diminution  de  27.345.800  Cr. 
pai  rapport  au  mois  oorrenpondanl  de  l'année  précédente. 
Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 


sur 


timbre,  1.610.000  fr.:  les  contributions  indirectes 


'monopoles.,  201.000  fr.:  les  postes,  395. 100  fr.:  les  téléphones, 

355.100  fr. 

El  moins-value  sur  :  l'enregistrement,  3.855.000  fr.  :  l'im- 
pôt sur  les  opérations  de  Bourse,  19:5.000  fr.;  l'impôt  4  0/0  sur 
les  valeurs  mobilières,  77.500  fr.:  les  douanes.  4.404.000  fr.: 
les  contributions  indirectes.  G  83T',600fr.;  Les  sels,  89.000  fr.; 
les  sucres,  «.047.000  fr.;  les  télégraphes,  210.300  fr. 

Par  rapport  au  mois  de  juin  19<X),  il  \  a  augmentation  de 
recettes  sur  :  Je  timbre,  801.000  tv.:  les'  téléphones,  547*000 
francs;  et  diminution  sur:  l'enregistrement.  5.901..jOO  fr.: 
l'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse.  61.500  fr.:  l'impôt  de 
4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières.  322.. "jOO  fr.  :  les  douanes. 
4.:J>«0  000  fr.  ;  les  contributions  indirectes,  12.10X.000  fr.:  les 
sels,  101.000  fr.  ;  les  sucres.  4.598.000  fr.;  les  contributions 
indirectes  (monopoles).  740.000  fr.:  les  postes,  178.700  fr.:  les 
télégraphes,  317.200  fr. 

Pour  les  six  premiers  mois  de  l'année  il  y  a,  par  rapport 
aux  évaluations  budgétaires,  et  sur  les  six  premier-  mois  de 
1901.  les  différences  suivantes: 

Différences 


Par  rapport 

aux 
évaluations 
budgétaires 


Sur 
le  premier 
semestre 
de  1900 


Enregistrement   —   4.369.000  —  10.486.500 

Produits  du  timbre   +    3.628.500  —  901.500 

Impôt  sur  les  opérations  de 

Bourse   —      400.000  —  520.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières   +    5.171.500  +    2. 180. 000 

Douanes  (sucres  et  sels  non 

compris)....'   —  10.974.000  —  30:104.000 

Contributions  indirect  es  sucres 

et  sels  non  compris)   —'.'8.708.400  —  20.0:17.000 

Sels   +      83:;.  000  —  84.000 

Sucres   —  22.058.000  -  8.948.000 

Produits  de  monopoles  allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   +    8.143.000  +  58.900 

Dill'érence   —48.792.800   —  08.962.100 

Gomme  on  le  voit  l'année  1901,  au  point  de  vue  du  rende- 
ment des  impôts,  est  très  défavorable,  et  on  peut  se  deman- 
der quelle  sera  la  moins-value  totale  pour  l'exercice  fiscal 
entier. 

Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  l"  au  10  juil- 
let 1901  : 

Dépôts  de  fonds   4 . 692 . 120  52 

Retraits  de  fonds   7.317.074  52 


Excédent  de  retraits 


2.024.948 


Excédent  de  dépôts  du  1"  janvier  au  10  juillet  1901  :  38 mil- 
lions 209.505  fr.  44, 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  1er  au  10  juil- 
let 1901  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  2.454.040  fr.  12: 

2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
caisses  d'épargne  ordinaires  :  402.080  fr.  05. 


Le  Budget  de  la  Tunisie.  —  L'Officiel  tunisien  rient  do 
publier  un  rapport  de  M.  Benoît,  résident  intérimaire,  au 
Bey,  sur  le  règlement  du  budget  de  l'exercice  1900.  Il  en  ré- 
sulte que  cet  exercice  se  balance  par  un  excédent  de  recettes 
de  2.460.805  fr.  Celles-ci,  selon  les  prévisions,  devaient  s'éle- 
ver jusqu'à  20.089.700  l'r.  16,  elles  ont  été  de  28.100.203  fr.  21. 
Le  rappori  ajouteque  ce  résultat  peu!  être  tenu  pour  satis- 
faisant, si  l'on  remarque  que  les  recolles  en  céréales  de  1899 
et  1900  ont  été  plutôt  médiocres.  Ce  résultat  est  dùàla  fermeté 
du  rendement  des  impôts  indirects  el  à  la  production  régu- 
lière des  monopoles. 

Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts.  —  L'as- 
semblée  générale  ordinaire  a  eu  lieu  le  27  juin,  sous  la 
présidence  de  M.  le  baron  Hély  d'Oisset 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  ''onseil 
d'administration  et  du  commissaire  des  comptes,  elle  a  passé' 
sans  discussion  au  vole  des  résolutions  qui  ont  été  adoptées 
à  l'unanimité. 

Les  comptes  de  l'exercice  clos  au  SI  mars  1901  ont  été 
approuvés  tels  qu'ils  étaient  présentés  et  le  dividende  a  été 
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fixé  à  6  0,0.  soit  30  i'r.  pour  chacune  de  12.000  actions  pri- 
mitives. 

Un  acompte  de  10  fr.  a  été  payé  en  décembre  dernier,  et 
le  solde  de  20  fr.  est  mis  en  paiement  sous  déduction  des 
impôts  depuis  le  1"  juillet. 

M.  Welche  a  été  désigné  à  nouveau  comme  commissaire 
des  comptes  pour  l'exercice  en  cours. 


Union  postale  Universelle  (Les  résultats  financiers  du 
servie»  vostal  en  1899).  —  Le  tableau  suivant  résume,  au 
point  de  vue  financier,  la  statistique  générale  que  vient  de 
publier  le  Bureau  international  de  Berne-: 

Excédent 
des  des 

Pays  Recettes  Dépenses  recettes  dépenses 


(En  milliers  de  francs) 

Allemagne    ~>29.300  468.610  60.690 

Amérique  iEt.-Unisd  )  492.338  525.571  » 

Argentine  (Hépubl.)..  17. 492  30.732  » 

Autriche   104.273  89.921  14.351 

Belgique   24.133  13.176  10.957 

Bosnie-Herzégovine..  1.137  983  153 

Brésil   19.226  27.086  » 

Bulgarie   2.910  3.105 

Canada   21.970  25.388  » 

Chili   1.917  1.998  » 

Congo  (Etat  indép.  du)  179  »  » 

Danemark    10.964  10.855  108 

Egvpte   3.376  2.813  563 

Espagne   22.186  11.968  10.218 

France  et  Algérie  : 

France   256. 943  188.540  68.402 

Algérie   4.988  6.082  » 

Grande-Bretagne   337.537  «14.029  93.507 

Grèce   1.950  1.958  » 

Hongrie   45.506  32.713  12.793 

Inde  britannique   30.874  27.479      3  395 

Italie   58.090  55.907  2.182 

•lapon   41.373  39.725  1.647 

Luxembourg   1.709  1.644  65 

Mexique   9.358  11.243  » 

Norvège   6.696  6.357  339 

Pays-Bas    19.817  15.205  4.612 

Pérou   806  801  4 

Portugal   6.044  ^  4.312  1.732 

Roumanie   8.854  8.295  558 

Russie   192.616  140.506  52.109 

Siam   124  251  » 

Suède   15.875  14.077  1.197 

Suisse   33.977  31.188  2.788 

Tunisie   1.348  1.182  165 

Turquie  : 

1895-96    5.944  2.022  3.922 

1897-98    6.289  1.753  4.536 

Uruguay   1.875  1.938  » 

Colonies  britann.  : 
Australasie  : 

Australie  méridien..  3.367  2.922  445 

Nouv. -Galles  du  Sud  18.951  17.629  1.322 

Nouvelle-Zélande...  8.197  5.221  2.970 

Victoria   14.2.">1  12.919  1.332 

Chypre   85  04  20 

Iles  Falkland   29  77  » 

Sarawak   28  16  11 

Iles  Turques   7  12  » 

Zanzibar   108  67  40 

Colon,  françaises  : 
Annam,Tonkin  et  Haut 

Laos   458  2.022  a 

Cochinchine,  Cambod- 
ge et  Bas-Laos   258  2.827  » 

Dahomey  : 

1898   05  70 

1899-   15  130 

Guadeloupe   113  44g  „ 

Guyane   43  » 

Inde  (Etabl.  fr.  de  1')..  7  9  , 
Nouv.-Calédonie  : 

1898   192  423  .» 

1889    75  259 

Oceanie  (Etab.  fr.  de  1')  16  171  » 

Sénégal   240  354  » 

Colon,  néerland.  : 

Curaçao   66  60  5 

Inde   2.890  4.042 

Surinam   47  75  » 


33.232 
13.240 


7.859 
194 
3.412 
80 


924 


1.884 


126 


63 


1.563 

2.569 

47 
115 
335 
45 
1 

230 
183 
154 
114 


1.151 
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Société  Générale  des  Chemins  de  fer  Economiques. 

—  L'assemblée  générale  ordinaire  a  en  lieu  le  28  juin  dernier. 
Elle  a  voté  à  l'unanimité  les  résolutions  suivantes  : 
1°  L'assemblée  générale  ordinaire,  après  avoir  entendu  le 
rapport,  du  commissaire  chargé  de  la  vérification  des  comptes, 
approuve  dans  toutes  leurs  parties  le  rapport  et  les  comptes 
de  l'exercice  1900,  tels  qu'ils  sont  présentés  par  le  Conseil 
d'administration. 

2'  L'assemblée  générale,  sur  le  rapport  du  Conseil  d'ad- 
ministration, décide  qu'il  y  a  lieu  : 

a)  De  prélever  sur  le  compte  de  profils  et  pertes,  avant 
foule  répartition,  une  somme  de  154.713  fr.  qui  sera  attribuée, 
à  titre  de  participation  aux  résultats  de  l'exercice  1900,  au 
personnel  classé  en  fonctions  au  28  juin  1901; 

b)  D'inscrire  à  la  réserve  extraordinaire  créée  par  l'assem- 
blée générale  du  13  mai  1886,  par  prélèvement  sur  la  pari  des 
bénéfices  revenant  aux  actionnaires  à  titre  de  dividende,  eu 
vertu  de  l'article  44  des  statuts,  et  dans  les  conditions  définies 
par  l'assemblée,  extraordinaire  du  29  juin  1892,  une  somme 
de  320.000  fr. 

3"  L'assemblée  générale,  sur  la  proposition  du  Conseil  d'ad- 
ministration : 

Fixe  à  12  fr.  25  le  dix-neuvième  coupon,  comprenant  les 
intérêts  et  le  dividende  attribués  à  chaque  action  nominative 
de  500  fr.  libérée  de  175  fr.,  et  à  39  fr.  519  le  dividende  attri- 
bué à  chaque  part  bénéficiaire; 

Fixe  au  1"  juillet  1901  la  date  de  mise  en  paiement  desdits 
intérêts  et  dfr  idendes, 

Et  décide  que  le  reliquat  du  solde  créditeur  du  compte  de 
profits  et  pertes  sera  reporté  à  nouveau  à  l'avoir  de  ce  compte. 

4°  L'assemblée  générale  nomme  administrateurs,  pour  en- 
trer en  fonctions  à  dater  du  15  juillet  1901  :  MM.  Ellissen,  le 
baron  des  Michels. 

5°  L'assemblée  générale  nomme  M.  Fourchault  commissaire, 
chargé  de  vérifier  le  bilan  et  les  comptes  de  l'exercice  1901  et 
fixe  à  1.200  fr.  l'allocation  qui  lui  est  attribuée. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  11  au  17  juin  1901  (24°  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


c£  to 

Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

1° 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

0  p. 

1901 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2  916 

877 

933 

20.858 

20.835 

+ 

23 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.192 

9.190 

9.410 

192  350 

199  520 

7.170 

—   Chemins  Algériens 

513 

162 

156 

3.662 

3.291 

+ 

371 

Nord  

3.730 

4  188 

4.665 

98  148 

101  S17 

6.669 

Ouest  

S>.  648 

3.342 

3.724 

74.948 

77.419 

2. 471 

7.036 

4  237 

4.42b 

96  45S 

96.275 

+ 

183 

Est  

4. 862 

3.487 

3.666 

76.577 

80  428 

3.851 

Midi  

3.508 

1.885 

2. 101 

45  278 

47.346 

2  068 

Du  18  au  24  juin  1901  (25e  semaine) 


Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien  .  .. 
Lignes  Algériennes  . 
Médoc  


898 
1.137 
296 
668 
101 


123 
167 
70 

84 
23 


95 
166 
51 
65 
23 


3  299 
3  774 
1.396 
1.465 
139 


354 
383 
159 
107 
3 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

Marché  Financier  de  Paris 


du 


Le  Marché  fie  Paris  a  été  encore  bien  agité  cette 
semaine  et,  sur -certaines  valeurs,  il  a  eu  encore  à  sup- 
porter des  réalisations  non  seulement  pour  compte 
allemand,  mais  encore  pour  compte  belge.  Ces  réali- 
sations ont  pesé,  naturellement,  sur  presque  tous  les 
compartiments  de  la  Cote.  Mercredi,  cependant,  on 
paraissait  vouloir  se  reprendre,  lorsque  la  mauvaise 
tenue  du  marché  de  New- York  est  venue  hier  de  nou- 
veau modifier  les  dispositions  générales  et  provoquer 
de  la  part  de  Londres  des  ventes,  surtout  en  actions 
Rio-Tinlo.  La  semaine  finit  donc  faiblement. 

Nous  allons  entrer  aujourd'hui,  avec  la  réponse  des 
primes,  dans  la  liquidation  du  15  juillet  et,  comme 
pour  la  liquidation  précédente,  les  reports  s'annoncent 
comme  devant  être  bon  marché.  Malheureusement, 
pour  l'instant,  l'abondance  des  capitaux  n'exerce 
aucune  inlluence  sur  la  tendance  de  la  place. 

Rappelons  que  la  Bourse  de  Paris  chôme  demain 
samedi  13  juillet.  * 
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i(  -jt  Nos  Bénies  Françaises  sont  restées  constam-  i 
ment  fermes,  à  i)arl  le  3  0/0  Amortissable,  qui  s'est 
montré  un  peu  plus  mou,  mais  qui  se  relève  en'  der- 
nière  heure. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  restait  à  100  fr.  07  1/2  à 
terme  et  à  100  fr.  50  au  comptant,  clôture,  sur  ces  deux 
marchés,  respectivement  à  100  fr.  02  1/2 et  à  100  fr.  45. 
Rente  3  1/2  0/0,  101  fr.  72  1/2  fin  courant,  contre 
101  fr.  70  et  101  fr.  51)  au  comptant,  en  bénéfice  de 
10  centimes,  Renie  3  0/0  Amortissable,  99  fr.  70  au 
comptant,,  contre  99  fr.  75. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  finissaient  à  495  fr., 
sont  à  480  fr.  25,  ex  coupon.  Emprunt  2  1/2  0/0  du 
Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  81  fr.  95,  contre 
81  fr.  75;  Emprunt  de  Madagascar,  81  fr.  75,  gagnant 
25  centimes  ;  Obligations  de  l'Emprunt  3  1/2  0/0 
de  l'Indo-Chine,  494  fr.,  contre  492  fr. 

-fc  -fc  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  eu 
un  bon  courant  d'échanges. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  finissaient  la  se- 
maine dernière  ;'i  55")  fr.,  restent  à  557  fr.  ;  Obligations 

3  0/0  1869,  429  fr.  Son  prochain  tirage  aura  lieu  le 
15. juillet  ;  Obligations  3  0/0  1871,  avec  un  tirage  des 
lots  le  20  courant  ;  401  fr.  ex-coupon  de  5  fr.  35  net 
au  porteur,  contre  410  fr.  avec  coupon  jeudi  dernier  ; 
Quarts,  104  fr.,  ex-coupon  de  1  fr.  33  net;  Obligations 

4  0/0  1875,  500  fr.,  sans  changement;  Obligations  4  0/0 
1876,  500  fr.,  gagnant  2  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  sont  passées 
de  300  à  302  fr.  avec  un  tirage  le  22  courant  ;  Obliga- 
tions 2  1/2  0/0  1894-1896,  358  fr.,  contre  3(30  fr.; 
Obligations  2  0/0  1S98,  419  fr.  contre  417  fr.  ;  Obliga- 
tions 2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropolitain  de  Pans 
également  419  fr.,  en  bénéfice  de  2  fr. 

■j(  1ç  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
avaient  repris  à  3.715  fr.  sont  à  3.700  fr. 

Pour  les  trois  premières  semaines  du  second  semes- 
tre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provisoi- 
res provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se  sont 
élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit,  à 
030.199  fr.  93. 

i(  -fc  Le  Crédit  Foncier  de  France  restait,  jeudi  der- 
nier, à  641  fr.  On  le  retrouve  à  627  fr.,  ex-coupon  de 
9  fr.  00  net. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  conti- 
nuent à  être  demandées  par  les  portefeuilles  qui  pro- 
cèdent à  des  remplois.  Les  garanties  spéciales  qui  leur 
sont  affectées  par  la  loi,  leur  revenu  qui  s'établit  ac- 
tuellement aux  environs  de  3  0/0.  enfin  les  nombreux 
lots  dont  elles  jouissent,  sont  autant  d'attraits  qu'ap- 
précient les  capitalistes. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
166  fr.  50,  contre  470  fr.  ;  Obligations  Foncières  1879, 
499  fr.  25,  avec  un  tirage  le  5  août  prochain;  Obliga- 
tions Communales  1880,  497  fr.,  contre  499  fr.  50.  Le 
prochain  tirage  de  ces  titres  aura  lieu  également  le 

5  août. 

Les  Obligations  Foncières  1883,  qui  étaient  passées 
à  446  fr.  50,  sont  à  435  fr.  75,  ex-coupon;  Obligations 
Foncières  2  8  0  0/0  1885,  455  fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à  392  fr., 
contre  395  fr.  ;  Obligations  Communales  1892  2  80  0/0, 
446  fr.,  ex-coupon;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1895 
156  fr.  50,  contre  457  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  75  0/0 
189  9  502  fr.,  ex-coupon,  contre  510  fr.  50  avec  coupon  ; 
Obligations  Communales  2  60  0/0  1899,  403  fr.,  contre 
401  francs. 

ir  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  sont  plus  lourdes.  . 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  clôture  <ï 
1.025  fr.  ex-coupon  de  32  fr.  40  net  .pour  les  titres  au 
porteur,  contre  1.085  fr.  avec  coupon  la  semaine  der- 
nièré  ;  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  570  fr. 
.i  terme,  contre  581  fr.,  et  575  fr.  au  comptant,  contre 
580  francs. 

La  Société  Générale,  que  nous  laissions  à  615  fr.  est 
ù  ce  même  cours  ;  on  dit  que  La  Banque  rusée  à  la.  créa- 
tion Cl*  laquelle  celte  Société  doit  participer,  prendra 


le  nom  de  Banque  du  Nord.  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial, (302  fr..  contre  005  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  restait  à  1.011  fr.  à  terme, 
clôture  à  1.004  fr.  Au  comptant,  il  se  retrouve  à 
1.005  francs. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  est  revenue  à  342 
francs;  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  68  fi.  50, 
contre  72  fr.  50;  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or 
et  d'Exploration  aux  environs  de  98  fr. 

La  Banque  de  l'A  Igérie  se  retrouve  à  815  fr.  ;  Obliga- 
tions de  400  francs  de  la  Société  des  Immeubles  de 
France,  119  fr.  50,  contre  119  fr.  25;  Obligation»  de 
475  francs,  140  fr.,  presque  sans  changement  ;  Banque 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  51  fr.  50,  en  avance 
de  1  fr.  50. 

La  Rente  Foncière  est  à  250  fr.  à  terme  et  à  252  fr. 
au  comptant  ;  Compagnie  Algérienne,  040  fr.  Depuis  le 
5  courant,  les  20.000  actions  nouvelles  de  cette  Société 
sont  admises  aux  négociations  sur  le  Marché  ofliciel 
de  Paris,  au  comptant  et  à  terme  ;  elles  sont  inscrites 
sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise,  qui  finissait  à  307  fr., 
clôture  encore  à  ce  cours  ;  Crédit  Foncier  et  Agricole 
d'Algérie,  500  fr..  ex  coupon  de  7  fr.  40  net. 

■jf  i(  Le  groupe  des  actions  de  nos  Grandes  Com- 
pagnies de  Chemins  de  fer  est  irrégulier. 

Le  Lyon  s'échange  à  1.595  fr.  à  terme  et  à  1.594  fr. 
au  comptant,  contre  1.599 fr.  et  1.595  fr.  jeudi  dernier; 
Nord,  2.039  fr.  â  terme  et  2.035  fr.  au  comptant,  les 
deux  ex-coupon  de  49  fr.  522  net  au  porteur  :  ce  titre 
restait,  il  y  a  huit  jours,  à  2.092  fr.  à  terme  et  2.090  fr. 
au  comptant,  avec  coupon  ;  Midi,  1.295  fr.  au  comp- 
tant, ex-coupon  de  22  fr.  08  net  au  porteur. 

JjOrléans  est  passé  de  1.588  fr.  au  comptant  à 
1.000  fr.  ;  Est,  1.005  fr.,  contre  1.002  fr.,  gagnant 
4  francs. 

Pour  la  vingt-sixième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent  une  diminution  sur  la  même 
semaine  de  1900  de  1.812.000  fr.,  ce  qui  porte  à 
23.551.000  fr.  la  moins-value  depuis  le  1er  janvier 
1901. 

^  -j(  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
eu  un  marché  très  mouvementé  et  la  plupart  d'entre 
elles  sont  en  moins-values  plus  ou  moins  fortes  sur  la 
semaine  dernière. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  ont 
détaché  un  coupon  de  13  fr.  063  net  au  porteur.  Ils 
restent  à  610  fr.,  ex-coupon,  contre  620  fr.  avec  cou- 
pon ;  Compagnie  Parisienne  du  Gai,  800  fr.,  en  légère 
avance  de  1  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  est  délais- 
sée. Elle  a  détaché  un  coupon  de  8  fr.  164  net  au  por- 
teur; Messageries  Maritimes,  505  fr.,  perdant  3  fr.  ; 
Chargeurs  Réunis,   1.103  fr. ,  contre  1.110  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  des  Omnibus  de  Paris, 
qui  cotait  930  fr.,  perd  5  fr.  à  925  fr.  Nous  parlons, 
d'autre  part,  du  nouveau  projet  que  cette  Compagnie  a 
soumis  au  Préfet  de  la  Seine  et  aux  conseillers  muni- 
cipaux de  Paris  individuellement.  Pour  les  vingt-sept 
premières  semaines  de  1901,  les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie se  chiffrent  par  25.085.273  fr.  70,  en  diminution 
de  3.60-3.257  fr.  60  sur  la  période  correspondante  de 
1900.  Voitures  à  Paris,  160  fr.,  contre  165  fr.  Pendanl 
la  seconde  quinzaine  de  juin,  les  recettes  de  cette  en- 
treprise ne  se  sont  élevées  qu'à  713.075  fr.  41,  contre 
1.189.268  fr.  66  pour  La  même  quinzaine  de  1900.  Du 
1"  janvier  au  30  juin,  les  recettes  totales  s'établissent 
à  7 '502. 003  fr.  61,  en  moins-value  de3.623.963  fr.  45  sur 
la  période  correspondante  de  l'année  dernière.  . 

L'action  Suez  se  traitait,  il  y  a  huit  jours,  à  3.745  fr. 
Elle  finit  à  3.017  fr.,  ex-coupon  de  64  fr.  549  fr.  nel  au 
porteur.  Parts  Civiles,  2.421  fr.,  ex-coupon  de  52  fr.01 
net  au  porteur,  contre  2.485  fr.  avec  coupon. 

L'acti  le   la  Compagnie  Française  tirs  Métaux, 

qui  était  remontée  à  445  fr.,  est  revenue  à  420  fr. ; 
Electro-Métallurgie  355  fr.,  contre  395  fr.  ;  Dyle  et  Ba- 
calan,  282  fr.  50,'  en  recul  de  11  fr.  50. 
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La  Compagnie  Générale  de  Traction  est  passée  à 
50  fr.,  mais  elle  finit  à  40  £p.,  contre  44  l'r.  ;  Compagnie 
Française  pour  l'Exploitation  des  Procédés  Thomson- 
Houston,  en  réaction  de  69  fr.,  à  900  fr.  La  Compagnie 
Générale  Parisienne  de  Tramways,  qui  est  une  des 
filiales  de  la  Compagnie  Thomson-Houslon,  a  réalisé 
comme  recettes,  du  1er  janvier  au  :?0  juin  1901,  M  mil- 
lions 872.855  fr.  65,  contre  2.808.248  fr.  25  pendant  la 
même  période  de  1900,  soit  une  augmentation  de 
564.612  l'r.  40  pour  l'année  en  cours.  Ajoutons  que  les 
actions  de  la  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tram- 
ivays  [Tramicaus  Sud)  sont  à  30o  fr.,  contre  ."$07  fr.  la 
semaine  dernière. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways,  qui  restaient  à  580  fr.,  se  retrouvent  à  540 
francs.  Tramways  de  VEst  Parisien,  258  fr.,  en  moins- 
value  de  5  fr.;  Tramways  de  Paris  et  du  Département 
de  la  Seine,  faibles  à  531  fr.  contre,  60U  fr. 

L'Omnium  Lyonnais  reste  à  62  fr.,  contre  60  fr. ;  Mé- 
tropolitain de  Paris,  discuté,  mais  ne  restant  pas  à  ses 
plus  bas  cours.  Au  dernier  momeni,  il  cote  535  fr.,  ex- 
coupon de  6  fr.  20  net  au  porteur,  en  recul  de  26  fr.  80 
pour  la  semaine  ;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie 
des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Electriques,  220 
francs,  contre  239  francs. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  à  118  fr.;  Société  Métal- 
lurgique de  i 'Oural-Volga,  36  fr.,  contre  40  fr. 

Les  Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie  Méridio- 
nale  sont  à  638  fr.,  ex-coupon  de  32  fr.  41  net,  contre 
702  fr.;  Raffinerie  et  Sucrerie  C.  Say,  1.065  fr.,  en 
moins-value  de  10  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones, 
qui  étaient  montées  à  365  fr.,  s'inscrivent  à  351  fr.; 
actions  des  Câbles  Télégraphiques,  24  fr.  75,  contre 
24  fr.  50. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  était  passée  à  540  fr.,  est 
revenue  à  520  fr.  Malfulano  en  forte  réaction  ;  elle  cote 
415  fr.  au  comptant,  contre  503  fr.  joudi  dernier;  à 
terme,  elle  est  même  à  405' fr.;  Anciennes  Sucreries  de 
la  Compagnie  de  Fives-Lille,  bien  tenues  à  265  fr., 
leur  cours  précédent. 

•jr^k  Les  Fonds  cVEtat  Etrangers  n'ont  pas  été  épar- 
gnés, et  sur  quelques-uns  les  moins-values  sont  impor- 
tantes. 

•  Les  Fonds  Argentins  se  sont  grandement  ressentis 
des  événements  qui  se  sont  produits  à  Buenos-Ayres, 
et  dont  nous  parlons  plus  haut  dans  un  article  spécial. 
Ils  sont  pourtant,  en  clôture,  en  reprise  sur  leurs  plus 
bas  cours.  Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1S86,  qui 
s'échangeaient  à  503  fr.,  ont  détaché  un  coupon  de 
12  fr.  5U,  et  restent  à  482  fr.  ;  Emprunt  Argentin  4  0/0 
1896  (Rescision),  66  fr.  75  au  comptant,  ex-coupon  de 
2  0  0  et  66  fr.  35  à  terme,  contre  73.fr.  25  et  73  fr.  65, 
avec  coupon  il  y  a  huit  jours;  Emprunt  Argentin  4  0/0 
1900,  66  fr.,  perdant  6  fr.  50. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  aussi  en  recul.  La  Rente 
Brésilienne  4  0/0  1889,  qui  était  passée  à  69  fr.  80,  est 
revenue  à  67  fr.  50;  Emprunt  5  0/0  1898  (Funding), 
92  fr.  50  à  terme,  ex-coupon  de  11/4  0/0,  contre  95  fr. 
jeudi  dernier  \  Obligations  Minas  Geraès,  398  fr.  au 
comptant  et  402  fr.  à  terme  avec  un  coupon  de  12  fr.  50 
à  l'échéance  du  15  courant. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  détaché  un  coupon 
trimestriel  de  1  0/0  et  se  traite,  au  dernier  moment,  à 
70  fr.  87  1/2,  ex-coupon.  Jeudi  dernier,  elle  restait  à 
72  fr.  82  1/2  avec  coupon. 

La  Rente  Italienne,  que  nous  laissions  à  98  fr.  40,  se 
traite  ferme  à  96  fr.  60  ex-coupon  de  2  0/0.  Rente  Por- 
tugaise 3  0/0  ferme  aussi  à  26  fr.  12  1/2  ex-coupon  de 
1/2  0/0,  contre  26  fr.  65,  jeudi  dernier. 

Les  Fonds  Russes  ont  été  peu  mouvementés.  La 
Rente  3  0/0  1891-1894  est  à  85  fr.  ex-coupon  trimes- 
triel de  75  centimes,  contre  86  fr.  15;  Rente  3  0/0  1896, 
85  fr.  35  ii  terme,  en  moins-value  de  25  centimes,  et 
85  fr.  au  comptant,  contre  85  fr.  40  ;  Rente  Intérieure 
4  0/0,  96  fr.  25  au  comptant,  contre  96  fr.  10  ;Rente 
4  0/0  Consolidée  nouvelle,  litres  libérés,  101  fr.  65  à 
terme  etlOlfr.  60  au  comptant,  contre  101  fr.  45  et 


101  fr.  47  1/2  au  comptant;  titres  non  libérés  101  fr.  75 
à  terme,  contre  101  fr.  65. 

La  Rente  Serbe  i  0/0  unifiée  a  détaché  son  coupon 
semestriel  de  2  0/0.  Elle  reste  à  67  fr.  à  terme  et  est  de- 
mandée au  comptant  à  67  fr.  50. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  plus  lourdes.  La  Série  B 
s'échange  à  50  fr.  75,  contre  50  fr.  90;  Série  C,  26  i'r.  90, 
en  perte  de  70  centimes;  Série  D,  24  fr.  65,  contre 
25  fr.  05. 

•fr  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens 
est  à  437  fr.  à  terme  et  à  439  fr.  au  comptant,  contre 
441  fr.  et  445  fr.  jeudi  dernier.  Banque  Nationale  du 
Mexique,  646  fr.,  à  1  fr.  près,  comme  il  y  a  huit  jours; 
Banque  Ottomane,  522  fr.,  ex-coupon  de  12  fr.  50  ; 
Robinson  South  African  Banking.  80  fr.,  contre  83  fr. 

Le  Rio-Tinlo  a  été  agité  par  suite  de  nouvelles  réali- 
sations, et  aussi  en  raison  de  la  tenue  défectueuse  du 
cuivre-métal.  Il  clôture  à  1.298  fr.,  contre  1.334  fr.  ; 
Sosnowice,  de  nouveau  très  faible  ;  elle  perd,  pour  la 
semaine,  195  fr.  à  2.035  fr.  ;  par  contre,  Wagons-Lits, 
mieux  à  319  fr.,  contre  305  fr.  Usines  de  Briansk,  515 
francs,  ex-coupon  de  40  fr.,  contre  600  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Russe-Française  île 
Chemins  de  fer  et  de  Tramways  se  négocient  à  167  fr. 

Les  actions  des  chemins  de  fer  Espagnols  sont  plus 
faibles.  Les  Andalous,  qui  avaient  repris  à  257  fr.,  ont 
fléchi  de  17  fr.  à  240  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  180  fr., 
contre  189  fr.  ;  Saragosse,  250  fr.,  perdant  16  l'r. 

Les  Obligations  3  0/0  I onction- S alonique  -  Conslan- 
linople  sont  à  268  fr.,  sans  variation  ;  Obligations 
anciennes  Smyrne-Casfabaet prolongement  (Série  1894), 
425  fr.,  contre  427  fr.  ;  Obligations  nouvelles  (Série 
1896),  370  fr.,  contre  367  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Là  semaine  n'a  été  qu'une  répétition  de  la  précédente,  et  la 
plupart  des  valeurs  sont  en  moins-values,  parfois  sensibles, 
Sur  jeudi  dernier. 

Le  Brésil  5  O/O  est  revenu  de  84  fr.  20  à  82  fr.  50;  Em- 
prunt Mexicain  42  fr.  55  contre  43  fr.  40;  Chemins  Otto- 
mans, 104  fr.  50  contre  110  francs. 

Le  Cape  Copper,  qui  clôturait  à  134  fr.  50,  finit  à  122  50, 
ex-coupon  de  G  fr.  2(i;  Tharsis,  150  francs  contre  158  fr  50. 

La  Huanchaca  a  été  de  nouveau  faible.  Elle  est  pourtant 
mieux  tenue  au  dernier  moment  et  reste  à  9^  francs,  contre 
92  fr.  50.  Actions  Kertch,  343  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz,  qui  étaient  revenues  à  702  francs, 
ont  encore  reculé  à  675  francs  ;  Huta-Bankowa,  3.490  francs, 
perdant  35  francs. 

La  Harpener,  qui  avait  fléchi  à  1.280  francs  la  semaine 
dernière,  a  encore  été  agitée.  Elle  a  îeculé  jusqu'à  1.194  fr., 
et  elle  finit  à  1.195  francs;  Vieille-Montagne,  540  francs 
contre  585  francs  ;  Spies  Petroleum  Company,  aux  environs 
de  18  francs. 

La  part  Monaco  s'inscrit  à  3.360  francs,  contre  3.420  fr.  ; 
Cinquièmes,  675  francs,  contre  077  fr.  50  ;  Transports  Elec- 
triques de  l'Exposition,  38  fr.  50. 

Les  Iramways  Electriques  de  Vannes  à  Paris,  qui  res- 
taient à  33  francs,  s'échangent  à  32  francs;  Brasseries  et 
Tavernes  Zimmer,  85  francs;  Hôtel  de  Paris  à  Monte- 
Carlo,  700  francs;  actions  Ac  la.  Lumière  North  American 
Company,  30  francs. 

L'action  de  la  Moesi-Ilir  est  très  ferme  à  253  francs.  On 
sait  que  c'est  la  maison  M.-J.  Boissevain,  d'Amsterdam,  qui 
s'est  occupée  et  qui  s'occupe  encore  des  affaires  pétrolifères 
aux  Indes  néerlandaises.  Or,  c'est  un  Syndicat  sous  la  gé- 
rance de  M.  M.-J.  Boissevain  qui  a  fait  faire  des  recherches 
pétrolifères  à  Palèmbang  (île  de  Sumatra,  Indes  néerlan- 
daises), ce  qui  a  eu  comme  suite  la  fondation  de  la  Société 
des  Pétroles  de  Moeara-Enim,  dont  les  actions  de  1.U00  llo- 
rins  sont  cotées  sur  le  marché  d'Amsterdam  1.470  florins,  et 
c'est  cette  même  maison  qui  a  introduit  sur  notre  marché  les 
actions  do  laSociété  des  Pétroles  de  Moesi-Ilir. 

Les  terrains  de  cette  dernière  Société  sont  analogues  à 
ceux  de  la  Société  Moeara-Enim,  et  les  rapports  sérieux 
fournis  par  les  personnes  compétentes,  dont  la  Maison  Bois- 
sevain a  su  obtenir  le  concours  pour  faire  des  recherches  ou 
pour  vérifier  et  examiner  les  affaires  qui  lui  sont  offertes, 
sont  une  garantie  de  la  valeur  de  ce  qu'elle  offre  aux  ban- 
quiers et  au  public. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


11  juillet  1001. 

Le  Ministère  de  l'Agriculture  a  publié,  dans  le  Journal 
Officiel  d'aujourd'hui,  l'évaluation  des  récoltés  en  terre  au 
\  r  juillet,  d'après  les  rapports  des  professeurs  départemen- 
taux d'agriculture.  Voici  le  résumé  des  renseignements  réunis 
par  le  Ministère  au  sujet  de  l'état  des  cultures  : 

Blé  d'hiver.  —  1  département  a  lia  noie  très  bon,  28  la 
note  bon,  4 2  la  note  assez  bon  et  13  la  note  passable.  La 
moisson  est  faite  dans  1  département.  Les  chaires  départe- 
mentales d'agriculture  des  Landes  et  de  la  Gorrèze  sont  ac 
tuellemcnl  sans  titulaires. 

Blé  de  printemps.  —  5  départements  ont  la  note  bon,  23 
la  note  assez  bon,  0  la  note  passable  et  6  la  note  médiocre. 
41  départements  n'ont  pas  de  blé  de  printemps.  La  moisson 
est  terminée  dans  1  département. 

Seigle.  —  6  départements  ont  la  note  très  bon,  43  la  note 
bon,  31  la  note  assez  bon,  3  la  noie  passable.  Un  département 
n'a  pas  de  seigle.  La  moisson  est  faite  dans  1  départe- 
ment . 

Avoine  d'hiver.  —  17  départements  ont  la  note  bon,  24  la 
note  assez  bon.  13  la  note  passable  et  5  la  note  médiocre.  25 
départements  n'ont  pas  d'avoine  d'hiver.  La  moisson  est  faite 
clans  l  département. 

Avoine  de  printemps.  —  1  département  a  la  note  très 
bon.  8  la  note  bon,  32  la  noie  assez  bon,  20  la  note  passable, 

17  ta  note  médiocre  et  2  la  note  mauvais.  5  départements  n'ont 
pas  d'avoine  de  printemps. 

Orge  d'hiver.  —  t'n  département  a  la  note  très  bon,  19  la 
note  bon,  28  la  note  assez  bon,  2  la  note  passable  et  1  la  note 
médiocre.  33  départements  n'ont  pas  d'orge  d'hiver.  La  mois- 
son est  faite  dans  1  département. 

Orge  de  printemps.  —  11  départements  ont  la  note  bon, 
32  La  note  assez  bon,  24  la  note  passable,  G  la  note  médiocre 
et  1  la  note  mauvais.  11  départements  n'ont  pas  d'orge  de 
prinlemps. 

Vignes.  —  11  déparlements  ont  la  note  très  bon,  51  la  note 
bon.  11  la  note  assez  bon.  12  départements  ne  cultivent  pas 
la  vigne. 

Pommes  à  cidre.  —  2  départements  ont  la  note  assez  bon, 
2  la  note  passable,  9  la  note  médiocre  et  1  la  note  mauvais. 
71  départements  n'ont  pas  de  pommes  à  cidre. 

Betteraves  à  sucre.  —  13  départements  ont  la  note  bon, 

18  la  note  assez  bon,  7  la  note  passable,  2  la  note  médiocre 
et  1  la  note  mauvais.  44  départements  ne  cultivent  pas  la 
betterave  à  sucre. 

Fourrages  annuels.  —  (>  départements  ont  la  note  très 
bon,  26  la  note  bon,  41  la  note  assez  bon,  G  la  note  passable 
et  3  la  note  médiocre.  2  départements  n'ont  pas  de  four- 
rages annuels.  La  récolte  est  faite  dans  un  département. 

Prairies  artificielles.  —  10  départements  ont  la  note  très 
bon.  :!7  la  note  bon,  27  la  note  assez  bon,  8  la  note  passable, 
1  la  note  médiocre  et  21a  note  mauvais. 

Prairies  naturelles.  —  9  départements  ont  la  note  très 
bon,  33  la  note  bon,  321a  note  assez  bon,  9  la  note  passable 
et  2  la  note  médiocre. 

Pommes  de  terre.  —  3  départements  ont  la  note  très 
bon,  32  la  note  bon,  38  la  note  assez  bon,  9  la  note  passable 
et  3  la  note  médiocre. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

13  juin 

101)1 

20  juin 
1901 

27  juin 
1901 

4  jnill. 
1901 

lljuill. 
1901 

J'Y. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  12 

20  25 

20  37 

20  02 

20  37 

16  08 

15  94 

15  30 

15  33 

11  81 

17  .. 

16  87 

16  87 

10  75 

16  75 

17  1!) 

10  92 

V»  <)1 

17  40 

17  30 

Buda-Peati  

17  11 

16  94 

17  15 

10  84 

10  80 

13  51 

18  32 

12  67 

L2  89 

12  28 

14  77 

14  6] 

(4  17 

13  79 

L8  39 

Sur  le  marché  do  Paris,  les  progrès  de  la  hausse  avaient 
été  Irop  rapides,  ei  dès  le  retour  du  beau  temps,  un  revire* 
muni  -e  i  produit  .  Lee  offre*;  sont  devenues  assez  régulières 
et  li  -  prix  on)  fléchi  ;  la  faiblesse  des  marchés  américains 


a  également  contribué  à  alourdir  notre  place.  Ona  coté  en 
clôture  : 

27  juin  4  juillet  11  juillet 

Courant                   20  37  20  62         20  37 

Août   20  87         20  37 

Septemb.-Octob   81  87         20  87 

4  derniers                  21  62  21  02         21  12 

4  de  Novembre   21  87        21  37 

Farines  de  consommation.  —  La  vente  est  de  nouveau 

peU  active.  La  marque  de  Corbeil  esta  30  fr.:  on  cote  les 
autres  marques  en  disponible  : 

27  juin  4  juillet  11  juillet 

Marques  de  choix               29  50  30  50  30  50 

Premières  marques...        28  75  29  75  28  75 

Bonnes  marques                28  12  29  12  29  12 

Marques  ordinaires...        27  12  28  12  28  12 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  â  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Sur  le  marché  des  farines  de  commerce, 
les  offres  sont  devenues  suivies,  par  suite  de  la  température 
plus  favorable  et  en  raison  de  la  baisse  de  l'Amérique.  La 
tendance  est  faible  et  le  recul  des  prix  est  assez  sensible.  On 
a  coté  en  clôture  : 

27  juin      4  juillet    11  juillet 

Courant   26  12'      26  25        25  03 

Août   26  02         25  87 

Septembre-Oct   27  25         20  62 

4  derniers   27  37         27  62         26  87 

4  île  novembre   27  87         27  12 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Dans  bien  des  contrées,  la  pluie  est  arrivée 
trop  tard  et  il  semble  maintenant  qu'on  ne  puisse  compter 
que  sur  une  récolte  inférieure  à  la  moyenne.  Les  nouvelles 
de  l'Amérique  et  de  la  Russie  sont  également  défavorables, 
ce  qui  fait  que  la  fermeté  s'accentue.  On  a  clôturé  aux  cours 
suivants  : 

27jnin      4  juillet     11  juillet 

Courant   20  62         20  50         20  02 

Août   20  12         20  37 

Septembre-Oct   19  12        19  37 

4xdemiers   19  62         18  87         19  37 

4  de  novembre   18  87         19  12 

Seigle.  —  La  demande  est  nulle  et  les  cours  sont  nomi- 
naux. On  a  cote  en  clôture  : 

27  juin  4  juillet  11  juillet 

Courant   15  50         15  . .         14  87 

Août   14  75         l 'i  02 

Septembre-Oct   14  75         14  75 

4  derniers   14  87         14  87         14  87 

4  de  novembre   15  25         14  87 


Huile  de  colza.  —  Le  découvert  a  procédé  à  des  rachats 
et  la  tendance  est  devenue  très  ferme.  Le  disponible  est  à 
00  francs,  contre  50  fr.  75  il  y  a  huit  jours. 

Huile  de  lin.  —  Le  marché  né  présente  que  peu  d'anima 
tion;  la  tendance  est  calme,  mais  les  cours  se  maintiennent 
sans  grand  changement.  Le  disponible  est  à  80  francs,  contre 
81  francs  la  semaine  dernière. 


Alcool.  —  La  meilleure  tendance  que  nous  avons  signalée 
dans  notre  dernière  revue  a  été  de  courte  durée  ;  la  légère 
amélioration  des  cours  a  fait  surgir  des  offres  nombreuses 
qui  oui  dépassé  la  demande  et  provoqué  le  recul  des  prix. 
Le  disponible  est  à  20  fr.  75,  contre  27  francs  il  y  a  huit 
jours.   


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Ville* 


Paris  (ront  88")  

Londres  

Amers  

Amsterdam  

Prague  

I  [ambourg  

New-Yprk(mogcovad) 


18  juin 

20  juin 

27  juin 

S  juillcl 

il  juin. 

1901 

1901 

191  IL 

1901 

1901 

Fr. 

'  Fr: . 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

24  .. 

28  25 

23  50 

23  .. 

22  87 

23  19 

23  03 

2  i  08 

22  98 

22  85 

2'4  .. 

24  .. 

24  25 

2'i 

24 

2.3  77 

23  77 

28  64 

83  40 

23  12 

25  41 

25  09 

24  B9 

25  09 

23  55 

28  80 

23  80 

23  25 

23  .  '. 

41  39 

41  89 

40  08 

in  68 

40  (18 
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Les  pluies  orageuses  oui  fuit  le  plus  grand  bien  aux  bette- 
raves et  la  végétation  a  repris  avec  vigueur.  Toutefois,  clans 
Le  Nord  et  le  Pas-de  Calais,  on  réclame  encore  de  l'eau,  prin- 
cipalement pour  les  dernières  betteraves  semées  qui  conser- 
vât toujours  un  assez  long  retard. 

Le  Marché  do  Paris  a  encore  dénoté  de  la  laiblesse,  celte 
semaine  :  les  détenteurs  ont  continué  leurs  reventes  et  il  en  est 
résulté  un  fort  mouvement  de  recul.  La  future  campagne  a 
été  plus  faible  sous  l'influence  «les  nouvelles  satisfaisantes 
sur  la  situation  des  betteraves.  Les  avis  de  l'étranger  arrivent 
ealiueS. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

27  juiu  4  juillet  11  juillet 

Blanc  n°  3  :  —  —  ~ 

Courant   27  91      27  06      26  68 

ioùl    27  00      26  81 

Septembre   26  50      26  31 

4  d'octobre   26  37      26  06      26  . . 

4  premiers   26  56    •  -26-  06 

Roux  88°  disponible   23  50      23..      22  8/ 

Raffiné  belle  sorte  disponible.     101  . .     101  . .     101  . . 


Vins.  —  On  lit  dans  le  Moniteur  Vinicole: 

La  température  actuelle,  souvent  trop  fraîche  pour  la  sai- 
son et  variable,  ne  laisse  pas  d'inspirer  quelque  inquiétude 
au  sujet  de  la  future  récolte.  Déjà  les  nombreux  orages  de 
grêle  ont  causé  des  pertes  sensibles  dans  plusieurs  régions, 
°  Du  Midi,  particulièrement,  les  nouvelles  nous  arrivent 
assez  contradictoires  suivant  les  sources  d'où  elles  émanent. 
Ou  n'est  pas  d'accord  sur  l'étendue  des  dommages  occasion- 
nés jusqu'ici  par  la  coulure,  par  les  altises  et  la  pyrale.  En 
somme,  il  semble  qu'il  v  ait  encore  en  perspective  une  année 
d'abondance,  si  tout  ce  qui  existe  maintenant  sur  les  souches 
vient  a  bien.  Quant  aux  affaires,  elles  sont  toujours  assez 
difficiles  et  les  prix  ne  sont  pas  devenus  fermes. 

Dans  le  Bordelais,  la  température  est  généralement  favo- 
rable à  la  vigne.  Dans  certains  endroits  bien  exposés  les 
grains  ont  déjà  la  grosseurd'un  petit  pois.  Les  vignerons  achè- 
vent, les  soufrages  et  les  sulfatages . 

En  Armagnac,  la  vigne  a  fait  des  progrès;  les  raisins  sont 
beaux,  sains  et  promettent  une  bonne  récolte.  Les  prix  sont 
sans  changement  et  s'entendent  à  2  fr.  75  le  degré  pour  les 
vins.  •  ' 

En  Charente,  les  raisins  ont  bien  grossi  et  Ion  ne  se  plaint 
plus  des  maladies  cryptogamiques  ;  quelques  propriétaires 
néanmoins  ont  pu  constater  clans  certains  vignobles  des  traces 
de  mildcw  sur  le  Saint-Emilion. 

Eu  Touraine,  dans  l'Orléanais,  le  Cher  et  le  Loir-et-Cher, 
la  préparation  est  très  belle  et  la  récolte  promet  d'être  abon- 
dante. ,  * 

En'Rourgogne,  c'est  seulement  dans  les  arrière-cotes qu on 
indique  quelques  traces  de  coulure  parmi  les  gamays.  Le 
mal  serait  devenu  considérable,  si  la  pluie  avait  accompagné 
le  rafraîchissement  de  la  température.  11  est  heureux  qu'a- 
près avoir  regagné  son  retard,  la  végétation  de  la  vigne  ait 
conquis  une  avance  de  huit  à  dix  jours  de  manière  à  hâter  la 
fleur;  il  en  résulte  que  la  quantité  est  assurée  maintenant. Le 
courant  des  affairés  d'exportation  est  à  peu  près  complète- 
ment enrayé  et  les  affaires  de  l'intérieur  continuent  à  être 
languissantes. 

Dans  le  Beaujolais,  les  raisins  sont  encore  nombreux, 
quoique  moins  abondants  que  l'année  dernière.  Malheureu- 
sement les  dégâts  de  la  pyrale  sont  considérables  dans  une 
vingtaine  de  communes.  Par  suite  de  la  réduction  de  pro- 
duction qui  pourra  s'ensuivre,  les  prix  sont  plus  fermes  sur 
les  vins  de  bonne  tenue. 

Il  se  fait  en  Provence  des  expéditions  considérables,  mais 
les  cours  restent  très  lias,  de  3  à  6  fr.  l'hecto  clans  les  Bon 
cbes-du-Rhônc.  On  signale  de  l'oïdium  et  du  mildcw. 

La  floraison  de;  la  vigne  se  termine  en  Auvergne  dans 
d'assez  bonnes  conditions;  On  pourra  avoir  une  assez  belle 
récolté,  car  s'il  y  a  moins  de  grappes  que  l'année  dernière, 
elles  sont  plus  belles  et  mieux  fournies.  Quelques  parties  ck 
vin  de  1000  se  soni  vendues,  suivant  qualité,  de  1  fr.  10  ;' 
1  fr.  30  le  pot  de  15  litres  en  gare. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Ville 


Le  Havre  ISantos  good 

average»  

Londres  (    cl'    )  ., 

Anvers  

Hambourg  

New-York  


1:!  juin 

20  juin 

27  juin 

\  juin. 

11  juil. 

1901 

1901 

1901 

mu 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

35  75 

&5  75 

35  75 

35  50 

35  .. 

36  87 

35  94 

35  94 

35  94 

35  32 

37  f  0 

3(1  75 

36  25 

36  50 

36  .. 

36  87 

35  93 

30  25 

35  31 

29  60 

28  83 

2.s  V) 

28  83 

28  26 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  M.  Duuritag,  quels  étaient 
les  stocks  du  café'  sur  les  huit  principaux  marchés  de  l'Eu- 
rope, à  la  date  du  1"  juillet  : 
1898 


1899 


1900 


Angleterre  

Hambourg 

Anvers  

Le  Havre  

Bordeaux  

Marseille  

Trieste  

Pays-Ras  

Total  au  1 
Total  au  1 


19.350 
VI.  loi) 
17.050 
74 i 150 
4.700 
5.750 
10.700 


(En  tonnes) 


25.400 
37.700 
16.900 
93.300 
5.400 
5.200 
10.550 


21.150 
37.450 
14.0U0 
104.700 
5.050 
6.750 
11.050 


1901 


23.300 
37.a50 
13.3-50 
100.250 
4.050 
5.100 
12.250 


Difl'ér.  au  1 


juil.  . 
juin. . 

•juil. . 


33.300     33.550     39. 300  47 . 400 

207.700    228.000   239.450  2':  3. 550 

203.250   232.250   241.900  238,590 

4.250  ~ 


-|-  4.450  —  4.250  —  2.450  +  4.960 

Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  t"  juillet, 
à  404.750  tonnes,  contre  419.610  au  1"  juin,  soit  une  dimi- 
nution de  14.890  tonnes. 

Pendant  les  cinq  premiers  mois  des  quatre  dernières  an- 
nées, la  consommation  a  été  la  suivante  : 

1898        1899        1900  1901 


Allemagne  

France  

Autriche-Hongrie. 
Angleterre  


70.490 
33.780 
17.510 
5.580 


(En  tonnes) 


Belgique   15.530 


Suisse 


Etats-Unis . . , 


iO 


67 . 130 
32.740 
15.450 

5.830 
12.060 

3.560 


77.250 
33.290 
17 . 470 

6.650 
12.140 

4.530 


76.990 
34.160 
16.540 

7.500 
12. 140 

3.800 


147.630  136.770  151.330 
175.880   158.170  147.820 


151.430 
153.820 


Total   323.510   294.940   299.150  310.250 

Voici  quelles  ont  été  les  recettes  des  deux  ports  de  Rio  et 
Santos  pendant  la  campagne  1900-1901  qui  a  pris  fin  le 30 juin 
dernier,  comparativement  à  celles  des  deux  saisons  précé- 
dentes : 

1898-1899     1899-1900  1900-1901 


Rio... 
Santos 


(En  sacs  de  60  kilogrammes) 
3. 192.000     3.207.000  2.931.000 
5.580.000     5.704.  OilO  7.969.000 


S.) 72. 000 
8.441.000 


8.971 .000 
8.738.000 


10.900.000 
10  283.000 


Exportations  sur  l'Europi 
et  les  Etats-Unis  

En  ce  qui  concerne  la  nouvelle  récoite,  les  arrivages,  prin- 
cipalement à  Santos.  ne  sont  pas  aussi  importants  qu'on  l'at- 
tendait. Du  1"  au  5  juillet,  les  recettes  de  Santos  ont  été  de 
112.0i'0  sacs,  contre  102  000  pendant  la  même  période  de  1900 
et  74.000  en  1899;  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  61  000  sacs, 
contre  30. 000  en  1900  et  3.7.000  en  1899;  soit,  pour  les  deux 
ports,  173.000  sacs,  contre  138.000  en  1900  et  111.000  en  1899. 

Les  marchés  à  terme  ne  présentent  que  peu  d'activité  ;  la 
consommation,  comptant  sur  dés  cours  encore  plus  bas,  se 
montre  excessivement  réservée. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


13  juin 
190  L 

20  juin 
1901 

[27*juln 
1901 

4  juill. 
1901 

11  juill. 
1901 

£  sh.  d 

£  8h.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

69   2  1 

68  15  . 

67  10  . 

67   7  6 

67   3  6 

69  11  3 

69  2  6 

68   .  . 

67  17  6 

67  12  6 

130  10  . 

129  18  9 

129  1  6 

130   .  . 

131 

126  .. 

123  17  6 

122  12  6 

119    .  . 

116  5  . 

12  6  . 

12  15.  . 

12  15  • 

12  12  6 

12  12  6 

12  5  . 

12  8  9 

12  9  4 

12  7  6 

12  5  7 

17   7  6 

17   6  3 

16  15  . 

16  12  6 

16  12  6 

53  6 

53  3 

52  . 

50  11 

51  7 

53  7 

53  4 

52  . 

50  11 

51  î 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mqis  

Plomb  anglais  :Uisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 


Paris.  Les  derniers  cours  officiel*  (6  juillet)  sont  les  sui- 
vants (lés  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  173  fr.  75,  contre  175  fr.  ; 
Chili  1"-  marques,  177  fr.,  contre  178  fr.  25;  en  lingots  et  pla- 
ques de  laminage,  185  fr  25,  contre  186  fr.  25;  en  lingots  pro- 
pres au  laiton,  187  fr.  50,  contre  181)  fr.  5o  ;  en  cathodes,  197 
francs  50,  sans  cnangeniént;  étain  Banka,  330  fr.,  contre  343 
francs  10;  plomb,  marqués  ordinaires,  livrable  à  Paris,  36  fr. 
sans  changement;  zinc  de  Silesie.  56  fr..  sans  changement. 

Xavier  Girardot 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  9  juillet  1901. 

La  faillite  de  la  «  Treberirocknungsgesellschart  >;.  —  Faiblesse  géné- 
rale du  Marché.  —  Les  dividendes  des  banques  et  des  industries. 

La  "Ffièbertrocknungsgesellschaft  de  Casscl  vient  d'être 
déclarée  en  faillite  :  on  s'y  attendait  et  il  n'y  a  pas  eu 
d'étonnenient.  Mais  c'est  un  nouveau  désastre  pour  la 
Saxe.  Les  25  millions  de  marks  de  capital  que  repré- 
sentait cette  Société,  en  dehors  des  avances  que  lui 
avait  faites  la  Leipziger  Bank,  sont  presque  entière- 
ment perdus. 

Cinq  mille  ouvriers,  deux  cents  employés  sont  sur  le 
pavé  et  vingt-cinq  établissements  industriels  et  ban- 
ques sont  obligés  de  suspendre  leurs  paiements.  Enfin, 
la  Ville  de  Cassel  aura  son  budget  très  diminué, 
d'un  million  environ,  par  suite  de  la  déconfiture  d'un 
si  grand  nombre  de  riches  contribuables. 

Le  grand-duché  de  Saxe-Weimar  est  également 
éprouvé  par  la  faillite  de  la  Leipziger  Bank. 

On  signale  dans  toutes  les  Bourses  une  véritable  dé- 
bâcle des  cours  des  valeurs  industrielles  et  minières. 
Jamais  on  n'avait  vu  une  pareille  émulation  de  vente. 
Beaucoup  vendent  par  méfiance  et  beaucoup  par  be- 
soin, pour  se  procurer  des  fonds  indispensables.  Parmi 
ces  derniers  se  trouvent  surtout  des  commerçants  à 
qui  les  banques  ont  subitement  coupé  le  crédit.  Enfin, 
il  faut  ajouter  que  les  banquiers  cherchent  de  plus  en 
plus  à  éliminer  de  leur  clientèle  les  clients  douteux  ou 
débiteurs,  et  les  forcent  à  régler.  Le  marché  est  écrasé 
sous  ces  ventes  volontaires  et  forcées  et,  de  mémoire 
d'homme,  on  n'avait  vu  une  pareille  déroute.  Impos- 
sible de  songer  à  une  intervention  quelconque,  car  où 
prendre  les  moyens  et  quel  établissement  de  crédit 
voudrait  mettre  en  portefeuille  des  valeurs  dépréciées? 
D'ailleurs,  les  banques  elles-mêmes  sont  obligées  de 
se  créer  drs  disponibilités  monétaires  pour  faire  face 
aux  demandes  de  remboursement  et  sont  forcées  de 
vendre  des  litres,  car,  dans  l'état  de  méfiance  actuel,  il 
est  difficile  de  se  procurer  de  l'argent  par  traites  ou 
avances  sur  effets.  L'inconsistance  du  marché  des  va- 
leurs industrielles  est  telle,  quon  a  vu  le  cours  de  cer- 
tains titres  moyens  baisser  de  5  à  6  points  sur  une  of- 
fre de  1.0U0  marks. 

Le  cours  des  fonds  d'Etat  allemands  a  également 
baissé,  mais  uniquement  sur  des  ventes  de  l'étranger. 
A  Berlin  et  dans  toutes  les  autres  Bourses  de  l'Empire, 
tous  les  achats  sont  concentrés  sur  les  fonds  publics, 
mais  les  réalisations  ont  été  si  nombreuses,  surtout  en 
France  et  en  Autriche,  que  les  achats  de  l'Allemagne 
n'ont  pu  maintenir  les  cours. 

On  comprend  que  toutes  les  circonstances  que  nous 
venons  d'énumérer  aient-  amené  une  raréfaction  des 
disponibilités  du  marché  monétaire.  Heureusement  que 
les  demandes  d'escompte  commercial  ont  provisoire- 
ment diminué,  de  sorte  que  le  taux  de  l 'escompte libre 
reste  encore  d'un  demi  pour  cent  au-dessous  du  taux 
de  l'escompte  officiel. 

Au  milieu  de  ce  désarroi  général,  les  grandes  ban- 
ques, surtout  les  grandes  banques  berlinoises,  ont 
seules  pu  maintenir  leurs  cours.  Après  un  léger  fléchis- 
sement on  les  a  vu  se  relever  :  c'est  que  les  prévisions 
des  bilans  du  premier  semestre  sont  assez  satisfaisantes. 
Les  grandes  banques  ont  assez  bien  travaillé  dans  les 
-ix  premiers  mois,  et  loin  d'avoir  souffert  de  l'effon- 
drement  des  diverses  banques  régionales,  elles  en  ont 
profité  en  les  remplaçant  dans  leurs  contrées.  La 
hfi-sdmr  liniili  et  la  Aalional  Bank  sont  maîtresses  de 
la  place  de  Leipzig  depuis  la  fermeture  de  la  Leipziger 
Bank. 

Par  c,  iilre,  les  bilans  du  premier  semestre,  pour 
toute»  les  industries  s'annoncent  comme  devant  être 
plutôt  fâcheux.  Le»  aciéries  de  la  We8tphalie  se  font 
particulièrement  remarquer  dans  ce  sombre  tableau  et 
fa  diminution  du  travail  y  devient  fort  inquiétante. 


D'autres  établissements  métallurgiques,  comme  la 
Huldchinsky,  le  Hœrder  Verein,  laHœtsch  donneront 
des  dividendes  bien  inférieurs  à  ceux  de  l'année  der- 
nière. La  Bochumer  Verein  est  en  progrès,  mais  cette- 
constatation  unique  est  sans  influence,  dans  les  mau- 
vaises nouvelles  de  l'ensemble. 

Les  Sociétés  d'électricité  traversent,  aussi,  une  pé- 
riode mauvaise.  C'est  dans  ce  domaine,  surtout,  qu'on 
doit  regretter  d'avoir  fait  si  grand,  d'avoir  toujours  été 
de  l'avant  sans  prudence  ni  mesure. 


Mûrmatioiis  Économipes  et  ïinancières 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1901 


0  juillet 


Kf.29juin 


911.148  +  14.563 
24.481  -  364 
12  359  +   2  311 

63  ir> 
25153 
9.549 
+  14. 734 


993. 717 
78.897 
2. 281 
104  942 


1900 


7  juillet  MLSOjuin 


841.043 

22.445 
14.Î62 

805.293 
93-350 
6.878 

107.607 


I 


150.000  nonmod 
40.500  non  rr.od 
1.323.390  —  46.580 
584.444  —  20.858 
24.495 (  —  357 


120- 000 
3U-000 
1.212.104 
499.520 
29.154 


+  18. 796 
4-  421 
+  613 

-  90.934 

-  37  256 
+  499 
-I-  13  200 


non  mod. 
non  mod. 

-  97. 761 
-r  3.514 

—  408 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


30  mari 

6  avril 
15  » 
23  » 

30  » 

7  mai 
15  » 
23  » 

31  » 

7  juin 
15  » 
23  » 
29  » 

6  juill. 


c 

O) 

a 

t.  tx 

o 
rt 

°  t»  W 

'3 
&> 

a» 
o 
c 

>  - 

Taux 

de 

°  rt 

Circul 

B  !£• 

O    —  -T3 

"g 
u 

Porte! 

< 

s-° 

l'esc. 
% 

812 

1.321 

505 

905 

09 

26 

4  1/2 

810 

1.263 

478 

828 

173 

+ 

32 

» 

873 

1.169 

604 

759 

82 

+ 

197 

924 

1.111 

650 

728 

58 

+ 

299 

4 

913 

1.176 

611 

770 

70 

+ 

224 

919 

1.149 

584 

738 

62 

-f 

259 

» 

950 

1.109 

617 

730 

59 

+ 

332 

D 

98S 

1.087 

654 

728 

55 

+ 

389 

971 

1.108 

641 

754 

63 

+ 

351 

97T 

1.083 

627 

729 

58 

+ 

352 

» 

991 

1.077 

664 

749 

63 

+ 

406 

1.004 

1.093 

633 

771 

58 

+ 

399 

3  î  2 

897 

1.375 

605 

1.057 

105 

+ 

7 

911 

1.328 

584 

994 

79 

+ 

70 

» 

Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

-  Berlin,  11  juillet  1901. 

Le  Marché  est  toujours  très  faible  et  les  dernières  nou- 
velles de  New-York  ont  achevé  de  le  déprimer.  Les  valeurs 
industrielles  se  maintiennent  toujours  à  des  cours  de  dé- 
bâcle. Les  actions  des  banques  semblent,  par  contre,  suivre 
un  mouvement  de  reprise. 

Les  fonds  d'Etat,  qui  étaient  restés  fermes  jusqu'à  présent, 
fléchissent  insensiblement. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  40;  Turc  D,  23  95;  Lom- 
bards, 21  60.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 

LA  SITUATION 

Londres,  10  juillet  1901. 

Le  bill  sur  les  emprunt».  —  La  continuation  de  la  guerre.  —  Le  parti 
libéral.  —  Les  dépenses  delà  guerre.  —  Le  .Sl»ck-Kxchange  et  le 
marché  monétaire.  —  Le  Commerce  extérieur. 

Le  vote  en  seconde  lecture  du  bill  sur  les  emprunts 
du  Chancelier  de  l'Echiquier  a  ramené  la  discussion 
sur  celle  question  tant  controversée  de  la  contribution 
(|iie  l'on  peut  espérer  retirer  des  mines  du  Rand  après 
la  guerre,  Le  débat  n'a  pas  encore  porté  sur  le  rapport 


L'EU  >N<  >M1STÈ  EUROPKEN. 


Angleterre 


do  sir  David  Barbour  que  j'ai  analyse  dans  une  de  mes 
dernières  correspondances,  mais,  d'après  les  avis  émis 
par  sir  Michael  Hicks-Beach,  il  ne  semble  pas  que  ce 
dernier  considère  comme  suffisante  l'imposition  de 
10  0/0  proposée. 

Des  déclarations  faites  par  le  Chancelier  de  l'Echi- 
quier au  cours  du  débat  ont,  en  outre,  montré  qu'il  ne 
fallait  plus  rien  attendre  des  négociations  engagées 
dernièrement  en  faveur  de  la  paix.  On  pouvait  encore 
espérer  qu'une  solution  interviendrait,  en  raison  du 
mouvement  d'opinion  qui  commençait  à  se  manifester 
dans  le  pays,  mais  voici  que  le  parti  libéral,  dans  son 
assemblée  plénière,  s'est  prononcé  en  faveur  de  sir 
Henry  Campbell  Bannermann,  partisan  de  la  guerre, 
contre  M.  John  Morley,  partisan  de  la  paix. 

Cette  décision  a  été  obtenue  grâce  à  la  publication 
opportune  delà  proclamation  du  général  Botha  deman- 
dant l'indépendance  complète  pour  les  deux  Républi- 
ques. La  situation  est  donc  maintenant  bien  nette  : 
aucun  des  des  deux  adversaires  ne  veut  céder  et  la 
lutte  n'est  pas  près  de  finir. 

Il  pourrait  se  faire  qu'avant  de  se  séparer  le  Parle- 
ment lût  appelé  à  donner  de  nouvelles  autorisations 
d'emprunt.  Si  la  guerre  continue  au  delà  d'octobre  — 
et  il  est  difficile  de  croire  aujourd'hui  le  contraire  — 
le  Chancelier  de  l'Echiquier  sera  obligé  de  demander 
de  nouvelles  ressources.  L'année  dernière,  le  Parlement 
fut  convoqué  en  novembre  pour  voter  les  fonds  néces- 
saires à  la  guerre  :  cette  année,  le  Chancelier  a  été 
plus  prudent  et  a  obtenu  ce  qu'il  considérait  comme 
une  marge  très  suffisante  contre  la  prolongation  des 
hostilités.  Il  est  probable  que  ses  prévisions  ne  s'en  trou- 
vent pas  moins  dépassées  et  il  est,  dès  lors,  à  souhaiter 
qu'avant  de  s'ajourner  pour  l'automne,  le  Parlement 
donne  au  Trésor  les  pouvoirs  qui  lui  sont  nécessaires 
pour  emprunter,  quand  le  besoin  s'en  fera  sentir. 

Vous  voyez  donc  que  tous  les  calculs  au  sujet  des 
dépenses  que  cette  guerre  interminable  entraine  ont 
été  au-dessous  de  la  vente  et,  de  longtemps,  on  ne 
pourra  établir  le  bilan  des  pertes  de  toute  nature  que  la 
aura  entraînées. 

Parmi  ces  pertes,  il  faudra  faire  entrer  en  ligne  de 
compte  la  mauvaise  situation  de  notre  Bourse  et  les 
crises  constatées  sur  différents  marchés  étrangers.  La 
situation  n'a  pas  empiré,  cette  semaine,  mais  nous 
trouvons  toujours  la  même  inaction  de  la  part  des  capi-. 
talistes  et  la  même  crainte  de  la  part  des  spéculateurs. 

Quant  au  marché  monétaire,  la  situation  se  trouve 
assez  bonne,  à  cause  des  paiements  de  juillet;  le  seul 
point  noir  est  la  crise  qui  parait  menacer  le  Mar- 
ché de  New-York,  crise  qui  pourrait  avoir  pour  consé- 
quence de  provoquer  des  retraits  pour  compte  amé- 
ricain. 

Les  statistiques  du  Broard  of  Trade  sont  peu  satis- 
faisantes. Pendant  le  mois  de  juin,  les  importations  se 
sont  élevées  à 41 .711.068  liv.  st.,  contre  43.f|l6.307-liv.  st. 
en  juin  1900;  soit  une  diminution  de  305.269  liv.  st. 
Les  exportations  ont  été  de  22.444.424  liv.  st.,  contre 
24.8^5.336  liv.  st.  en  juin  1900,  soit  une  diminution  de 
2.450.911  liv.  st.  Les  importations,  pendantles  six  pre- 
miers mois,  se  sont  élevées  à  202.50(5.790  liv.  st.  contre 
255.656.999  l'année  dernière;  soit  une  augmentation  de 
6.849.791  liv.  st.  Pendant  la  même  période,  les  expor- 
tations ont  été  de  à  138.790.898  liv.  st.,  contre  144.376:764 
en  1900;  soit  une  diminution  de  5.580.306  liv.  st.  pour 
1901. 

La  balance  commerciale  a  donc  empiré  sérieusement 
pendant  le  premier  semestre  :  la  diminution  des  expor- 
tations est  attribuée  principalement  au  développement 
de  la  concurrence  américaine  et  notamment  aux  efforts 
faits  par  le  trust  de  l'acier  pour  s'assurer  de  nouveaux 
marchés. 


Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Board  of 
trade  vient  de  publier  les  résultats  du  commerce  extérieur 
de  l'Angleterre    pour  le  mois  de  juin  1901.  Il  y  a  dimi- 


nution du  trafic  à  l'importation  do  0.7  et  de  9.8  0/0  au 
exportations. 

Pour  les  six  premiers  mois  de  1901,  l'importation  a  aug- 
monlé  de  2.5  0/0  et  l'exportation  a  diminué  de  S.H  0/0. 

IMPORTATIONS    EN  ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 

--'  

Juin 
1901 

Comparai- 
son avec 
juin  1900 

t\    1  fti    m  nia 
\J    ll        1 1 1  (  il > 

de  1901 

Comparaison 

avec  6  l"s 

mois  de  1900 



i 

t 

i 

ï 

Animaux  vivants. . . 

920. 600 

+ 

108.516 

4.706.663 

+ 

89. 684 

Articles  d'alimentat. 

Exempts  

14.141.343 

85.133 

79.858  396 

+ 

5  789.323 

2.582.121 

582.014 

24.323.156 

+ 

2.431  397 

Tabacs  

208.234 

72.774 

1.882.152 

145  366 

Métaux  

2.300.054 

370.779 

14.642-082 

1.106.449 

Prod.  chimiq.,  coul.. 

476.668 

+ 

59.789 

3.462  687 

+ 

283.472 

Huiles  

356.816 

123.375 

5-407.302 

+ 

41.031 

Mat.  prem.  textiles.. 

5.529.694 

+  1 

:-92.172 

45.232.958 

+ 

£.735  070 

Mat.  prem.  autres.. . 

5.671.08! 

627.872 

26.165.777 

2.280.868 

Objets  fabriqués  

7-618.146 

+ 

51.345 

47. 851. "99 

830.517 

Divers  

■1.320.834 

57.333 

8.273.408 

242.881 

Colis  postaux  

78.767 

3.807 

697.810 

+ 

85.895 

Totaux  

4i.1ii.0j8 

-1= 

305  269 
:  0.7  % 

262.506.790 

+1 

6.849.791 
=  2.5  % 

EXPORTATIONS    DE  L'ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants. . . 

Articles  d'alimentat. 

Matières  premières. 

Fils  et  tissus  

Mét.  et  ouvrages  en 

mét.  (sauf  les  mach.) 

Machines   

Vaisseaux  neufs  non 
enregistrés  comme 
anglais   

Confections  

Prod.chim.etpharm. 

Divers  

Colis  postaux  


Tôt.  des  prod.  angl 
Transit  


Transit  et  Exportât.  27.966.691 


Juin 
1901 


i 

63.377 
1.133  283 
2.829.736 
8.014.490 

3.397.985 
1.C12.446 


419  215 
817.217 
697.658 
3.177.705 
281.332 


22.444.424 
5.522.270 


Comparai- 
son avec 
juin  1900 


î 

6.962 
83.480 
881.185 
OO.iOO 

463. 2! 0 
36-461 


.292  190 
17  716 
41.340 
236.117 

58.956 


12.450.911 
=  9.8  % 

t  80.386 
=  1  5  % 


-|=3lV^  "~8î9.02 


6  1ers  mois 
de  1901 


t 

298.282 
6.168.062 
16. 637. 790 
51.157.522 

19.785.572 
9  054.073 


4.973.570 
5.249.194 
4  672.121, 
19.082.614 
1.717.593 


138. 796. 398 
34.082.626 


Comparaison 
avec  6  l«r» 
mois  de  1900 


ï 

95.901 
458.424 
2.561.754 
139.606 

4.235.609 
792.032 


1.033  457 
524.214 
107.971 
880.229 
356.153 


+  1 


5. 580,306 
=  3.8"  % 
661.605 
=   1.9  % 


i 


.918.761 
2-7  % 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

11  juillet  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LiV.  St.     |  ACTIF  LlV.  St 

Billets  créés   52. 932. 000   Dette  fixe  de  l'Etat...    11. 015  100 

'Rentes  immobilisées.  6.759.900 
Or  monnayé  et  lingots    35  157.000 


Total   52.932.000 


Total   52. 932. 000 


Département  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3-442-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   8.915.000 

Comptes  particuliers.  42.192.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  190.000 

Total   69.292.000  Total   69-292.000 

STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   17.295-000 

Portefeuilleetavances  27.5',!  .000 

Billets  en  resérve          22  308-000 

Or  et  argent  monnayés     2. 1 18.000 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à7jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép, 
des  opération! 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 
de 

l'esc. 

% 

4  avril  

34-150 

30-074 

49-243 

46-010 

21.85t 

44  17 

4 

11    »  ....... 

33.821 

29-629 

47.176 

43-062 

21.967 

46  43 

18  »   

35.147 

29.191 

47  836 

41.984 

23.731 

4!)  48 

25  »  ...... 

35.874 

21).  154 

51  698 

45  126 

24.495 

47  21 

35-440 

29.747 

50.094 

44.526 

23-468 

46  68 

» 

9  »   

35.474 

29.710 

47.382 

41.777 

23.519 

49  44 

* 

16  »   

35  159 

29.666 

53.068 

47.729 

23  270 

43  69 

a 

23  »   

35-290 

29.569 

48  447 

42  881 

23-196 

48  31 

30  

36-070 

29.553 

48. 337 

41.915 

24-293 

50  10 

» 

6  »  

36.638 

2°. 727 

47  950 

41  129 

24.686 

51  30 

13  juin   

37  175 

29.341 

48.912 

41  186 

25.603 

52  15 

» 

20  >.   

37.812 

29  385 

50. 350 

42. 062 

26  172 

51  79 

3 

27  »   

38.416 

29.988 

52.745 

44  437 

26  203 

49  50 

» 

37.590 

30. 929 

56-706 

50.209 

24  436 

43  » 

37-305 

30.624 

51.107 

44.836 

24.456 

41  67  . 

58 


L'ECONOMISTE TîtJRÔPÊENF.  —  Belgique  et  Espagne 


Goui'rier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  11  juillet  1901. 

La  tendance  reste  toujours  aussi  inactive,  el  l'inllucnce  dé- 
favorable exercée  par  la  mauvaise  tenue  des  places  alle- 
mandes el  du  marché  de  New-York  a  contribué  à  l'aire 
reculer  les  cours. 

La  situation  monétaire  est  assez  bonne,  mais  on  craint 
encore  des  retraits  pour  compte  américain,  si  la  situation  ne 
s'améliore  pas. 

Les  Consolidés  sont  à  92  11/1G. 

Les  fonds  internationaux  restent  hésitants. 
.  L'Extérieure  d'Espagne  se  retrouve  à  69  3/4  ;  l'Italien  <tl 
à  9")  1/4  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  a  été  très 
agité  et  reste  faible. 

Les  fonds  argentins  en  vif  recul  sur  le  retrait  du  projet 
d'unification,  restent  un  peu  plus  calmes.  On  cote  :  Argentin 
G  0/0  1880  94  ./.,  Funding  95  173.  Le  Brésil  4  0/0  est 
à  66  1/2. 

Les  Chemins  anglais  sont  peu  actifs;  les  Chemins  améri- 
cains restent  faibles. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  103  1/4  ;  YErie  à  37  3/4  et  le 
Louisville  à  105  1/4;  YAtcluson  à  77  1/4  et  le  Norfolk  à 
48  3/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 

Bruxelles,  11  juillet  1901. 

La  Situation  du  Marché. 

Notre  Marché,  comme  tous  les  autres  du  reste,  a 
dénoté  des  tendances  de  plus  en  plus  mauvaises.  C'est 
le  triomphe  des  haissiers,  qui  ont  été  providentielle- 
ment secondés  par  la  panique  qui  s'est  emparée  de 
notre  place  à  la  suite  des  affaires  d'Allemagne,  des 
trouhles  de  Buenos-Ayres  et  du  retrait  de  la  proposi- 
tion d'uniiication  de  la  Dette  argentine. 

Ensuite  l'attaque  s'est  produite  contre  les  fonds  Bré- 
siliens. 

Les  affaires,  à  la  suite  de  ces  événements,  ont  été 
d'une  incohérence  lamentable. 

Mais  dans  les  dernières  séances,  la  baisse  a  paru  en- 
rayée et  une  reprise  assez  vive  s'est  produite  sur  les 
valeurs  de  traction  et  le  Brésil,  dont  la  baisse  avait  été 
réellement  exagérée. 

L'espoir  d'une  amélioration  prochaine  du  change 
espagnol  a  ramené  l'attention  du  côté  des  actions  des 
Compagnies  de  Chemins  de  fer. 

L'Extérieure  4  0/0,  quoique  sans  transactions  nom- 
breuses, se  maintient  à  69  7/8. 

Le  Nord  d'Espagne  passe  à  179  1/4  et  le  Saragosse  à 
254  50;  on  s'était  trop  empressé  de.se  réjouir  de  la  détente 
du  change  :  celui-ci  s'aggrave  à  nouveau  et  s'approche 
du  taux  onéreux  de  40. 

Les  valeurs  ottomanes,  engourdies  depuis  quelque 
temps,  se  relèvent  un  peu. 

Les  Lofs  Turcs  résistent  à  101  1/4  et  la  Banque  Otto- 
mane est  en  reprise  sensible  à  529. 

Le  Métropolitain,  après  être  descendu,  varie  à  514  et 
s'est  enlevé  à  540.  La  Parisienne  Electrique  à  220  1/2 
et  la  Russe-Française  à  170. 

Le  4  0/0  Brésilien  se  relève  vivement  à  00  11/16.' 

Le  Rio-Tinto;  sur  les  avis  plus  favorables  de  New- 
York,  reprend  à  1.305. 

Le  marché;  du  comptant,  plus  mauvais  encore  que  les 
autres  semaines,  offre  un  aspect  lamentable,  une  véri- 
table débâcle  se  manifeste  et  s'accentue  d'e  jour  en 
jour.  On  prétexte  tout  et  surtout  la  situation  financière 
de  nos  voisins  pour  emporter  dans  la  tourmente  les 
valeurs  de  toutes  les  rubriques  et  précipiter  leurs  cours 
à  des  prix  que  l'on  n'aurait  Jamais  prévus. 

Les  Rentes  belges  sont  en  progrès. 

Le  3  0  0  est  à  97  et  à  97  10  et  le  2  1/2  à  80  75. 

D'un  rapport  présenté  récemment  aux  Chambres, 
par  le  Ministre  «les  finances,  il  résulte  que  les  fonds 
mi   en  1906  à  la  disposition  de  la  Caisse  d'amortisse- 


ment se  sont  élevés  à 6.032.058  fr.  ce  qui  a  permis  d'a- 
mortir un  capital  nominal  de  6.21  i.600  fr.  de  dette  3  0/0 
dont  1.078.100  fr.  en  titres  de  la  1"  série,  4.250.000  fr. 
de  la  2«  série  et  880.100  fr.  de  la  3e  série  au  cours 
moyen  de  94  88  0  0  pour  l'ensemble  <les  opérations  de 
l'année. 

Les  lots  de  Villes  sont  en  progrès  marqué,  mais  cela 
s'explique  un  peu  par  l'approche  de  la  date  de  leur 
tirage. 

En  obligations  de  transports,  il  y  a  quelque  fermeté, 
parce  que  c'est  de  leur  côté  que  se  tourne  le  capital  de 
placement  n'ayant  pas  encore  été  remployé. 

On  traite  les  Baume  et  la  Croyèrc,  la  Providence 
Busse  et  la  Mutuelle  de  Tramways. 

Les  actions  de  banques  sont  particulièrement  attein- 
tes par  les  mauvaises  tendances  qui  se  manifestent  à 
toutes  les  rubriques. 

La  Banque  d'Outre-Mer  capital  se  tient  à  347  50  et 
la  Dividende  à  92,  payant  aussi  son  tribut  à  la  réaction. 

C'est  aux  guichets  de  cette  banque  que  les  action- 
naires de  la  Compagnie  Internationale  d  Orient  sont 
invités  à  souscrire  jusqu'au  17  courant  0.000  obliga- 
tions de  l'emprunt  de  25.000  obligations  de  la  Société 
qui  a  repris  les  charbonnages  de  Kaï-Ping  proche  de 
Tien-Tsin)  et  s'est  constituée  à  Londres  à  la  lin  de 
l'année  dernière. 

La  Banque  Nationale  recule  encore  à  3.090,  par  suite 
de  la  réduction  du  taux  d'escompte. 

En  valeurs  de  chemins  de  fer,  on  constate  également 
une  baisse. 

L'attention  se  concentre  toujours  sur  les  Chemins  du 
Congo,  dont  l'ordinaire  est  en  baisse  à  1.590  et  la  part 
de  fondateur  à  4.825. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  8  juillet  1901. 

La  Situation.  —  Le  Budget.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

Les  Chambres  étant  constituées  vont  commencer  à 
discuter  les  réponses  à  l'Adresse,  qui  sont  aussi  ano- 
dines que  possible.  La  discussion  pourra  être  ter- 
minée vers  le  20  courant,  même  si  le  duc  de  ïétouan 
emploie  deux  séances  à  lui  seul  pour  appuyer  l'amen- 
dement qu'il  a  présenté. 

La  Cour  sera  rendue  à  Saint-Sébastien  le  21  proba- 
blement. 

Le  Ministre  des  finances  a  lu,  samedi,  le  projet  de 
budget  pour  1902;  je  vous  en  envoie  ci-joint  le  résumé 
auquel  on  n'a  attaché  aucune  importance,  puisque  le 
vrai  budget  sera  présenté  au  mois  d'octobre,  pour  en- 
trer en  vigueur  en  janvier  ou  en  février  (1).  La  Dette 
du  Trésor  atteint  exactement  1.140  millions  de  pesetas 
(qui  arriveront  peut-être  à  1.200  millions  quand  on 
aura  liquidé  tous  les  arriérés  de  la  guerre). 

Le  Ministre  a  demandé  aux  Chambres  .le  voter  une 
loi  défendant,  à  l'avenir  toute  frappe  d'argent.  En  fait, 
depuis  que  M.  Villaverde  est  entré  au  Ministère  des 
finances,  la  frappe  s'est  réduite  à  des  refontes  de  vieilles 
pièces  démonétisées  ou  de  monnaies  coloniales,  comme 
suit  : 

Pesetas 

2e  semestre  de  1899    6.165.359  » 

—  1900   19.714.258  50 

1"''  semestre  de  1901   Ii.n0.080  ■> 

Total   32.020.297  50 

dont  un  peu  | il  us  i h'  31.000.000  en  monnaies  'le  1  peseta. 

M.  Orèatz  demande  également  que  la  refonte  des 
monnaies  divisionnaires  usées  par  le  frai  soit  faite  au 
moyen  de  prélèvements  dans  les  écus  circulants  et  l'au- 


(1)  Kn  supposant  qu'on  ne  fassr  pas  resservir  Le  bndgo) 
actuel. 
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torisation,  par  le  Gouvernement,  de  démonétiser  des 
nièces  de  5  pesetas  d'argent  pour  en  vendre  le  métal. 
Je  vous  adresse  ce  projet  ainsi  que  celui  relatif  à  l'uni- 
fication des  dettes  en  circulation. 

A  ce  propos,  comme  l'avait  annoncé  l'Economiste 
Européen,  la  Chambre  a  été  saisie  de  différentes  propo- 
sions dues  à  l'initiative  parlementaire  et  destinées  à 
améliorer  le  change.  C'est  M.  Cornez  Acebo,  député  li- 
béral, qui  a  présenté  ces  projets  dans  la  séance  de 
vendredi  dernier. 

L'orateur,  après  avoir  montré  la  fâcheuse  situation 
dans  laquelle  la  hausse  du  change  met  le  pays,  a 
déclaré  que  les  remèdes  sont  de  deux  catégories  abso- 
lument distinctes  :  les  uns,  touchant  au  fond  même 
de  la  question,  visent  la  circulation  fiduciaire,  la 
frappe  et  la  démonétisation  de  l'argent  ;  les  autres  se 
rapportent  à  des  circonstances  actuelles,  qui  conseil- 
lent de  prendre  des  mesures  urgentes  afin  d'éviter  une 
catastrophe. 

II  appartient  au  Gouvernement  de  proposer  les  pre- 
miers de  ces  remèdes  ;  les  autres  doivent  venir  de 
l'initiative  de  la  Chambre. 

Dans  ces  conditions,  comme  il  importe  avant  tout, 
pour  arrêter  la  spéculation  sur  le  change,  de  donner  à 
l'Espagne  les  ressources  en  or  qui  lui  manquent, 
il.  Cornez  Acebo  a  déposé  un  premier  projet  de  loi 
destiné  à  faire  payer  une  partie  des  droits  de  douanes 
en  or.  L'orateur  ne  croit  pas  que  l'on  puisse  faire  beau- 
coup d'objections  à  ce  projet;  on  craindra  peut-être 
d'augmenter  des  droits  déjà  fort  élevés,  mais  cette 
augmentation,  quand  elle  sera  supportée  par  des  étran- 
gers, ne  devra  pas  nous  préoccuper:  ou  bien  l'étranger 
diminuera  ses  importations,  ce  qui  ne  peut  guère  nous 
inquiéter,  ou  bien  il  acceptera  ce  nouveau  droit  et  il 
ne  pourra  alors  taxer  d'injustice  le  fait  qu'on  l'oblige 
à  nous  payer  avec  cette  même  monnaie  qu'il  nous 
impose.  Quant  à  l'importateur  espagnol,  il  sera  indem- 
nisé par  la  diminution  que  la  mesure  proposée  provo- 
quera dans  le  change. 

Un  emprunt  extérieur  pourrait  également  donner  ces 
ressources  en  or  qui  nous  manquent,  mais  dans  les 
circonstances  actuelles  cet  emprunt  est  difficilement 
réalisable  :  on  peut,  par  contre,  procéder  à  une  opéra- 
tion de  crédit  basée  sur  les  mines  à'Almaden,  et  cette 
opération  forme  l'objet  de  la  deuxième  proposition  de 
M.  Cornez  Acebo. 
_  Le  Ministre  des  Finances  n'a  pas  discuté  ces  propo- 
sitions :  ayant  l'intention  de  déposer,  dans  la  séance 
du  lendemain,  des  projets  destinés  à  améliorer  le 
change,  il  a  pensé  que  ces  projets,  dus  à  l'initiative 
gouvernementale,  devaient  être  discutés  avant  ceux 
provenant  de  l'initiative  parlementaire  ;  il  a  donc  de- 
mandé à  M.  Gomez  Acebo  de  retirer  ses  propositions, 
quitte  à  les  soumettre  de  nouveau  quand  la  question 
du  change  viendra  à  l'ordre  du  jour. 

M.  Gomez  Acebo  s'est  rendu  à  cette  observation  et 
M.  Urzaiz  l'en  a  remercié. 

A  la  Bourse,  le  seul  fait  de  la  semaine  a  été  la 
facilité  avec  laquelle  le  comptant  a  absorbé  toutes  les 
ventes  d'Intérieure.  Les  valeurs  coloniales,  l'ancien 
amortissable  et  le  4  0/0  Extérieure  non  estampillé,  dont 
le  Ministre  veut  achever  la  conversion  à  bref  délai,  en 
la  rendant  obligatoire  et  non  facultative,  comme  elle 
l'est  actuellement,  ont  eu  peu  de  transactions. 

L'Amortissable  5  0/0  est  un  peu  faible.  La  Banque 
d'Espagne,  qui  a  détache  un  dividende  de  11  0/0  en  a 
regagné  une  partie;  Banque  Hypothécaire  très  ferme  ; 
Compagnie  fermière  des  Tabacs  avec  peu  d'affaires. 

Le  cours  du  change  a  baissé  à  36.50  0/0,  pour 
revenir  à  37.75  0/0.  Au  premier  moment,  la  spéculation 
avait  pris  peur  des  projets  de  M.  Urzaiz  et  avait  offert 
des  francs,  mais  un  peu  rassurée  ensuite,  et,  vovant 
que  la  Banque  d'Espagne  a  recommencé  ii  acheter  du 
papier,  elle  a  repris  courage. 

Beaucoup  de  monde  croit  que  le  projet  d'émission  de 
Bons  du  Trésor,  dans  le  but  de  dégager  le  portefeuille 
de  la  Banque,  n'aura  d'autre  résultat  que  d'y  substituer 
une  valeur  à  une  autre.  II  y  aura  peut-être  une  dimi- 
nution du  capital,  mais  comme  les  nouveaux  titres 


rapporteront  plus  d'intérêt  que  les  Pagarès  que  la 
Banque  a  en  portefeuille,  les  bénéfices  ne  seront  pas 
très  atteints,  du  moins  à  bref  délai. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

17 juin    24  juin    l"juil.    8  juil. 
4  0/0  Intérieure   71  75      72  15      71  45      71  40 

4  0/0  Extérieure   78  80    78  20 

5  0/0  Amortissable   92  (î5      92  80      93  . .      93  . 

Banque  d'Espagne   495..     492  ..     489-..     484  50 

—  Hypothécaire   181    180  50 

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs  402  50  404..  404  50  401  .. 
Chèque  sur  Paris   39  60      39  35      38  80 

—  sur  Londres. ...  35  04  ....  35  10  34  90 
Bons  cubains  6  0/0    86  . .      85  50      85  30 

—         5  0/0   71  05 

Cédulcs  hvpoth.  5  0/0...     103..     103    103  50 

—  4  0/0   101  90     102  15 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  —  argent,  2,4  millions  ;  avan- 
ces, 5,7;  -(-  escomptes,  5,9;  circulation,  16,9;  comptes 
courants,  4,5. 
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Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  17  juin  1901  (24  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.. . 
Asturies.  ....... 

2070 
78i 
104 
499 

Pesetas 

24.583.273 
7.112.738 
60&.181 
5. 697.  211 

Pesetas 

25.843.029 
7.724  831 
673.163 
6.021.191 

Pesetas 

26.073  843 
7  731.  «47 
579.628 
6.154.405 

Peseta» 

27.405.813 
8.235.055 
556.210 
5.994.146 

Lérida-Reus 
Almanaa  Valence 

Total  No,-d  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 

3457 

31.999.463 

40.262.214 

40.539.523 

42.191.224 

1067 

6577 
246 

8.670.976 

29.349.117 

563  454 

8.308.804 

40.664.589 
665.281 

8.921. 407 

41.257.299 
1.468.648 

8.660.181 

41.070.540 
■1.529.557 

9.406.849  32 
1.638.085  » 


il. 780. 500 


Le  Budget  pour  1902.  —  Voici  uu  résumé  des  chiffres 
du  projet  de  budget  pour  1902  : 

DÉPENSES 

Obligations  générales  de  l'Etat  : 

Maison  Royale  , 

Corps  législatif  

Dette  publique   408.975.081  04 

•  Charges  do  justice   1.456.189  49 

Clauses  passives  , 


Obligations  des  départements  mi- 
nistériels : 

Présidence  du  Conseil  

Affaires  étrangères  

Justice  : 

Obligations  civiles  

—  ecclésiastiques  

Ghïerre   

Marine  

Intérieur  

Instruction  publique  

Agriculture,  Industrie,  Commerce.. . 

Finances  

Contributions  et  rentes  publiques. . . 
Possessions  du  Golfe  de  Guinée  

Total  

Total  général  

RECETTES 

Contributions  directes  

—  indirectes  

Monopoles  

Propriétés  de  l'Etat  : 

Rentes  

Ventes  

Ressources  du  Trésor  

Total  


493 

256 

704  85 

732 

550  » 

4 

72u 

387  » 

12 

560 

603  19 

40 

931 

503  87 

169 

283 

552  45 

24 

455 

113  19 

23 

842 

17  4  05 

17 

903 

067  68 

67 

637 

886  34 

18 

729 

806  96 

29 

778 

951  64 

1 

580 

722  71 

412.156.379  03 
905.413.083  88 


386.687.932  73 
349.600.000  .. 
162.8^0.000  » 

20.625.733  » 
3.350.000  » 
12.862.500  » 

936.006.165  73 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  10  juillet  1901. 

Les  affairés  sont  fort  peu  actives  et  les  cours  restent  assez 
hésitants. 

On  cote  l'Intérieur  à  71  40;  l'Extérieur  à  78  10;  le  change 
sur  Paris  ■est  à  39  12. 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  9  juillet  1901. 

Le  Ministère  et  les  Chambres.  —  Les  Recettes  publiques  du  dernier 
exercice.  —  La  valeur  des  actions  des  Sociétés  industrielles  et  finan- 
cières. 

Le  Parlement  est  parti  en  vacances.  Le  budget  a  été 
voté  par  le  Sénat,  mais  à  3  voix  de  majorité  seule- 
ment. Si  les  ministres,  qui  sont  sénateurs,  n'avaient 
pas  pris  part  au  vote,  le  budget  eût  été  repoussé  ot  le 
Cabinet  réduit  à  demander  des  douzièmes  provisoires. 
.On  dit  que  le  Sénat  a  voulu  montrer  au  Gouvernement 
le  mécontentement  que  Jui  avait  causé  son  ilirt  trop 
prolongé  avec  l'Kxtrème-Gauche.  On  assure  aussi  que 
le  Cabinet  va  mettre  à  profit  les  vacances  pour  cher- 
cher plus  à  droite  les  éléments  d'une  majorité  qui  ne 
le  mettrait  plus  à  la  discrétion  des  révolutionnaires  : 
le  président  du  Conseil  aurait  assuré  que  la  tournure 
déjà  prise  par  les  négociations  en  assurait  le  succès 
complet.  L'avenir,  seul,  nous  montrera  si  ces  prévi- 
sions sont  exactes,  mais  on  peut  affirmer,  dès  main- 
tenant, que  de  leur  succès  dépend  la  vie  du  Ministère, 
car  il  ne  retrouvera  pas  indéfiniment  ces  majorités  de 
hasard  qui  l'ont  soutenu  jusqu'à  présent. 

Pour  le  moment,  l'équilibre  du  budget  est  assuré  et 
la  situation  financière  du  pays  se  présente  sous  un 
jour  favorable,  tous  les  projets  de  réforme  mal  étu- 
diés qu'on  devait  soumettre  au  vote  des  Chambres  se 
trouvant  renvoyés,  au  moins  jusqu'après  les  vacances. 

Le  Marché  financier  reste  toujours  sans  grande  con- 
sistance. Cependant,  cette  semaine  a  vu  des  affaires 
plus  considérables  et  on  plus  grande  quantité  que  la 
semaine  dernière,  surtout  sur  le  marché  du  comptant. 
La  liquidation  s'est  opérée  dans  de  bonnes  conditions  : 
l'argent  a  été  assez  facile  et  assez  bon  marché.  C'est 
au  moment  d'entrer  en  vacances  que  le  public  de  la 
Bourse  montre  de  nouveau  quelque  goût  de  reprise. 

Le  30  juin  dernier  a  clos  l'exercice  financier  1900- 
1001.  Dans  cet  exercice,  les  recettes  publiques  se  sont 
élevées  à  1.464.639.760  lire,  en  augmentation  de 49  mil- 
lions 512.404  lire  sur  les  recettes  de  l'exercice  précé- 
dent. Si  l'on  examine  les  détails,  on  s'aperçoit  qu'une 
grande  partie  de  cette  augmentation  provient  des  droits 
de  fabrication  et  principalement  des  droits  sur  le  su- 
cre. Seuls  l'impôt  foncier  et  l'impôt  sur  la  loterie  ont 
donné  des  rendements  inférieurs  à  ceux  de  l'année 
dernière.  Mais  la  majeure  partie  provient  des  excé- 
dents de  recel  les  îles  douanes  fournies  surtout  par 
l'importation  du  blé:  i:2(j.()00.000  de  lire).  Le  budget, 
grâce  à  ces  plus-values  de  recettes,  va  se  boucler  par 
un  solde  créditeur  d'une  trentaine  de  millions  de  lire. 
Ce  résultat  est  brillant  mais  ne  peut  rien  l'aire  préju- 
ger pour  l'avenir,  en  raison  même  de  la  provenance 
toute  fortuite  de  cette  augmentation'. 

L'Economiste  d'Italia  a  publié  son  tableau  de  lavalcur 
des  actions  de  Manques  et  de  Sociétés  cotées  aux  Bourses 
italiennes  à  la  fin  de  juin  dernier.  Aux  cours  de  cette 
date  le  total  était  de  4  .K)»;. 800. 000  lire.  Malgré  le  paie- 
ment des  coupons  et  dividendes,  ce  total  constitue  une 
augmentation  âè  1.740.300  lire  sur  celui  de  la  fin  du 
mois  d'avril.  La  plus-value  des  actions  des  Sociétés  de 
iort  et  des  industries  chimiques  a  constitué  pres- 
que toute  entière  cette  augmentation.  Par  contre,  les 
«'«•li'-i.  d'-s  I étalilisseinents  industriels  accusent  plutôt 
une  diminution. 


Vers  la  fin  de  l'année  dernière  on  avait  remarqué, 
surtout  dans  le  nord  de  l'Italie,  les  constitutions  suc- 
cessives de  plusieurs  grandes  Sociétés  industrielles. 
Cet  essor  industriel,  brusquement  arrêté,  vient  de  re- 
prendre. Turin  et  Milan  ont  vu  se  fonder  des  Sociétés 
industrielles  assez  importantes. 


Les  Produits  agricoles  en  Italie.  —  Le  Bulletin  men- 
suel de  la  Chambre  de  Commerce  française  de  Milan 
donne,  d'après  des  statistiques  du  Ministère  de  l'agriculture, 
industrie  et  commerce,  le  tableau  suivant  de  la  valeur 
moyenne  annuelle  des  principaux  produits  agricoles  en  Italie: 

Lire  Lire 


Blé   859.175.000 


Maïs   292.726.000 

Avoine   49.567.000 

Orge   26.913.000 

Seigle   16.107.000 

Riz   82.270.000 

Haricots,  etc.  ..  20.023.000 

Fèves,  etc   44.895.000 

Chanvre   58.126.000  Total. 

Lin    19.87X.000 

A  ces  produits,  plus  spécialement  agricoles,  il  faut  ajouter 
les  bois,  dont  voici  le  calcul  approximatif  : 

Mètres  cubes  Lire 


Pommes  de  terre  57.406.000 

Châtaignes   43.267.000 

Vin    742.323.000 

Huile  d'olive  ...  193.812.000 

Agrumes   54.750.000 

Cocons   99.983.000 

Tabac   5.915.000 


2.647.136.000 


Bois  de  construction.. , 

Bois  à  brûler  

Charbon  , 

Produits  secondaires... 

Valeur  totale. 


1.374.000 
6.289.000 
3.019.000 
15.527.000 


17.062.000 
20.632.0CXJ 
18.133.000 
38.175.000 

94.002.000 


Courrier  de  la  Bourse  de  Borne 


Kome,  11  juillet  1901. 

La  situation  ne  s'est  pas  modifiée  :  le  Parlement  étant  entré 
en  vacances,  les  all'aires  ont  montré  quelque  activité,  puis  le 
calme  est  revenu. 

La  Rente  est  à  100  57  ;  Méridionaux.  TCO  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  519  ...  Banque  Nationale,  831  ... 


ROUMANIE 


LA  SITUATION 


Bucharest,  22  juin/5  juillet  1901. 

Session  extraordinaire  du  Parlement.  —  Annulation  de  crédits.  — 
Convention  avec  la  Banque. 

Les  Chambres  viennent  d'avoir  une  courte  session. 
Ouvértes  le  27  juin,  elles  ont  été  fermées  le  4  juillet 
après  avoir  voté  tous  les  projets  qui  leur  ont  été 
soumis. 

Dans  le  message  d'ouverture,  le  Roi  exposait  ainsi 
les  travaux  à  l'ordre  du  jour: 

Je  vous  ai  convoqués  en  session  extraordinaire  à  un  moment 
où  commencent  les  travaux  les  plus  importants  de  l'agri- 
culture, afin  de  régler  surtout  plusieurs  questions  étroitement 
rattachées  à  la  situation  du  Trésor  public  et  qui  ne  peuvent 
pas  être  ajournées  à  la  session  d'automne. 

En  dehors  des  projets  de  loi  financiers,  mon  Gouvernement 
vous  proposer;1  le  rétablissement  de  la  loi  sur  l'enseignement 
de  1898,  avec  quelques  modifications,  ainsi  que  le  projet  de 
convention  d'extradition  entre  lu  Roumanie  et  l'Autriche- 
l  [ongrie. 

Aussitôt  après  la  lecture  de  ce  Message,  M.  Pallade, 
ministre  des  finances,  a  déposé  les  divers  projets  do 
loi  dont  les  plus  importants  sont  une  annulation  de 
crédits  pour  une  somme  de  79millions  et  la  convention 

,i  \  ce  |;i  Banque. 

L'annulation  do  crédits  ne  pouvait  que  produire  une 
bonne  impression.  On  sait,  en  effet,  que  pour  couvrir 
les  dépenses  extraordinaires  nécessitées  par  les  travaux 
publics,  le  Gouvernement  se  procurait  jusqu'ici  les  res- 
sources d'une  façon  provisoire  par  des  émissions  de  bons 
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du  Trésor;  il  consolidait  ensuite  cette  dette  flottante  par 
des  émissions  de  rente  amortissable  quand  L'état  du 
Marché  le  permettait.  En  novembre  1899,  lors  de  la 
conclusion  de  l'emprunt  de  175  millions,  le  Gouver- 
nement a  renoncé  à  procéder  à  de  nouvelles  émissions 
de  bons  du  Trésor  jusqu'au  1er  décembre  1904  et  s'est 
engagé  à  faire  annuler  un  certain  nombre  de  crédits 
votés  antérieurement. 

C'est  pour  tenir  ces  engagements  que  le  Ministre  des 
finances  a  demandé  des  annulations  pour  un  montant 
de  "59  millions.  Voici,  d'ailleurs,  son  exposé  des  motifs  : 

Il  ressort  de  la  dernière  situation  du  Trésor  que  les  crédits 
restés  à  la  disposition  du  Gouvernement,  ou  sur  des  émis- 
sions de  Rente  amortissable,  s'élèvent  à  234.753  583  fr.  73,  et 
(iue  la  somme  réalisée  du  produit  de  l'emprunt  de  175  mil- 
lions est  de  15o.793.7G0  fr.  80. 

Sur  ces  crédits  et  pour  îles  travaux  déjà  effectués,  le  Trésor 
avait  acquitté  jusqu'au  31  mars,  avec  le  produit  de  l'emprunt 
île  175  millions,  des  dépenses  montant  à  129.992.261  fr.  78,  de 
telle  sorte  qu'au  1er  avril  de  l'année  courante  le  Gouverne- 
ment avait  à  sa  disposition  des  crédits  pour  une  somme  totale 
de  104.701.321  fr.  95,  soit  78.959.822  fr.  95  en  plus  de  la 
somme  disponible  de  l'emprunt,  et  qui  est  de 25. 801. 499  fr.  02. 

Le  Trésor  ne  disposant  plus  d'autres  ressources  en  dehors 
de  cette  somme,  il  s'impose,  comme  mesure  de  prudence,  et 
pour  clarifier  tous  les  engagements  de  l'Etat,  que  les  crédits 
disponibles  soient  limités  au  fonds  en  numéraire  resté  non 
employé  de  l'emprunt  et  que  cette  limitation  soit  faite  par 
une  loi,  afin  d'éviter  toute  dépense  au-dessus  des  ressources 
dont  dispose  le  Trésor. 

Dans  ce  but.  le  projet  de  loi  soumis  au  Parlement  propose 
que  les  crédits  extraordinaires  soient  réduits  d'une  somme 
totale  de  79.426.544  fr.  58.  Celle-ci  dépasse  la  différence  de 
78.959.822  tr.  95,  indiquée  plus  haut,  entre  les  crédits 
disponibles  et  la  somme  restée  non  employée  de  l'emprunt, 
de  446.721  fr.  65:  ce  dernier  montant  représente  les  crédits 
dont  nous  proposons  l'ouverture  par  la  présente  loi,  au 
compte  du  Ministère  des  Travaux  publics  et  des  Cultes, 
attendu  qu'ils  sont  reconnus  indispensables  pour  certains 
travaux  en  cours  d'exécution. 

De  cette  façon,  le  total  des  crédits  restés  à  la  disposition 
du  Gouvernement  est  réduit  au  chiffre  de  25.801.49!)  fr.  02, 
soit  la  somme  restée  non  employée  de  l'emprunt  de  175  mil- 
lions. A  l'avenir,  lorsque  les  Administrations  publiques  rece- 
vront l'autorisation  d'effectuer  des  travaux  importants,  elles 
devront  être  pourvues  en  même  temps  des  ressources  corres- 
pondantes. 

Le  vote  de  ce  projet  de  loi  a  été  obtenu  à  la  presque 
unanimité;  il  en  a  été  de  même  pour  la  convention 
avec  la  Banque,  que  vous  connaissez  déjà. 

Le  Parlement  a  également  voté  la  prolongation  do  la 
convention  commerciale  avec  la  Turquie,  et  diverses 
lois  qui  ne  pouvaient  attendre  la  session  d'automne. 

Ces  différents  votes  ont  produit  une  bonne  impres- 
sion dans  les  cercles  financiers. 


Informations  feonomipes  et  Financières 


La  Convention  de  l'Etat  avec  la  Banque  Nationale 
de  Roumanie. —  Voici  le  texte  de  l'exposé  des  motifs  pré- 
cédant la  convention  intervenue  entre  l'Etat  Boumain  et  la 
Banque  Nationale,  convention  que  le  Parlement  vient  d'ap- 
prouver : 

En  présence  de  la  situation  critique  dans  laquelle  se  trouve 
le  budget  de  l'Etat  ainsi  que  le  Trésor  public,  l'œuvre  de  re- 
dressement de  nos  finances  comprenait  deux  parties  :  l'une 
destinée  à  mettre  fin  aux  déficits  futurs  et  l'autre  à  trouver 
des  ressources  pour  combler  les  vides  du  Trésor  provenant 
des  déficits  du  passé. 

La  première  tâche  a  été  accomplie  d'une  façon  heureuse, 
je  l'espère,  dans  la  dernière  session,  grâce  aux  économies 
réalisées  dansles  dépenses  de  l'Etat  et  à  la  juste  évaluation 
des  revenus. 

Par  ces  mesures,  j'en  ai  la  croyance,  l'ère  des  déficits  a 
été  close  et  l'équilibre  budgétaire  assis  sur  des  bases  sé- 
rieuses. 

Il  s'agit  maintenant  de  trouver  une  solution  pour  le 
deuxième  point  du  problème,  consistant  à  trouver  les  moyens 
nécessaires  pour  couvrir  los-déficits  du  passé  et  la  convention 
avec  la  Banque  est  une  des  mesures  que  nous  proposons 
dans  ce  but. 

Par  cette  convention,  la  Banque  met  à  la  disposition  de 


l'Etat  quinze  millions  sans  intérêts  ni  commission  etlaresli- 
tution  do  cette  somme  sera  faite  en  sorte  que  l'Etat  ne  dimi- 
nue pas  les  revenus  inscrits  au  budget.  C'est,  en  effet,  le  sur- 
plus de  la  somme  de  622.000  fr.,  que  l'Etat  a  touchée  à  la 
Banque  comme  bénéfice  pendant  L'année  1900-1901,  qui  sera 
affecté  au  paiement  de  la  somme  de  quinze  millions  ;  le 
reste,  s'il  y  a  lieu,  sera  couvert  à  la  fin  du  privilège  par  d'au- 
tres ressources. 

En  échange,  l'Etat  accorde  à  la  Banque  une  prolongation 
du  privilège  encore  pour  dix  ans,  soit  jusqu'à  L'année 
1930. 

Pour  faciliter  à  la  Banque  l'avance  qu'elle  fait  à  l'Etat  et, 
en  même  temps,  pour  donner  plus  d'élasticité  à  ses  opéra- 
tions, il  a  été  convenu  que  la  proportion  entre  le  stock  mé- 
tallique de  la  Banque  et  son  émission,  proportion  qui,  en 
principe,  est  maintenue  à  40  0/0,  peut  être  réduite,  dans  des 
circonstances  exceptionnelles  et  pour  un  temps  limité,  à 
33  0  o,  sur  la  demande  du  Conseil  général  de  la  Banque,  ap- 
prouvée par  le  Conseil  des  Ministres". 

Il  a  été  convenu,  en  outre,  que  la  somme  mise  à  la  dispo- 
sition du  Gouvernement  en  vertu  de  la  convention  sera  dis- 
pensée de  couverture  métallique  sans  que,  cependant,  en 
aucun  cas,  la  circulation  totale  des  billets,  et  dans  laquelle 
ces  sommes  seraient  comprises,  puisse  avoir  une  couverture 
inférieure  à  33  0/0. 

Par  cette  mesure,  la  Banque  pourra,  dans  des  moments 
difficiles,  mettre  à  la  disposition  du  public  plus  d'or,  diminuer 
sa  circulation  de  billets  et  enrayer,  de  cette  façon,  la  hausse 
trop  grande  du  change. 

En  tenant  compte  de  l'exemple  de  presque  toutes  les  Ban- 
ques et  du  fait  que  notre  Banque  ne  possède  pas  de  dépôts 
en  numéraire  comme  il  en  existe  dans  d'autres  pays,  dépôts 
qui  peuvent  être  rètirés  à  tout  moment,  nous  avons  la  con- 
viction que  par  la  modification  proposée,  on  n'affaiblit  en  rien 
la  solidité  des  billets  de  banque  et  de  notre  circulation. 

Je  n'insiste  pas  sur  l'élévation  de  20  0/0  à  30  0/0  de  la  pro- 
portion des  billets  de  20  fr.  par  rapport  à  rémission  totale, 
attendu  que  cette  modification  est  impérieusement  réclamée 
par  les  nécessités  des  transactions. 

Enfin  j'ai  cherché,  à  celte  occasion,  à  jeter  les  bases  de  la 
modalité  suivant  laquelle  l'obligation  de  la  Banque  de  faire 
gratuitement  le  service  de  caisse  do  l'Etal  deviendra  uni' 
réalité  ;  une  nouvelle  économie  a  été  réalisée  de  cette  façon 
pour  l'Etat. 

Je  crois  que,  dans  ces  conditions,  ayant  réussi  à  se  procurer 
la  ressource  de  15  millions,  avec  lesquels  il  peut  combler 
presque  la  moitié  du  vidé  budgétaire  résultant  des  déficits 
passés.  l'Etat  entre  dans  la  vraie  voie  tracée  par  ses  intérêts, 
consistant  à  redresser  les  erreurs  du  passé,  sans  compro- 
mettre les  intérêts  vitaux  de  l'avenir. 

Le  Ministre  des  Finances, 
G,  D.  Pali.ade. 


Les  Recettes  du  Trésor  en  1900-1901 .  —  Les  revenus 
perçus  par  le  Trésor  pendant  l'exercice  du  Ier  avril  1900  au 
31  mars  1901  se  sonl  élevés  à  187.734.830  fr.,  excédant  de 
17.533.435  fr.  ceux  de  l'exercice  précédent,  qui  avaient  été  de 
170.201.395  francs. 

L'augmentation  constatée  a  été  fournie  en  grande  partie  par 
les  nouveaux  impôts  directs,  qui  ont  donné' une  plus-value  de 
8.837.384  fr.  (34.503.184  fr.  en  19Û0-1901,  contre  20.225.800 
francs  en  1899-1900).  Tous  les  chapitres  des  impôts  directs  ont. 
contribué  à  l'augmenta  lion  des  recettes,  mais  principalement 
la  taxe  de  5  0/0  sur  les  appointements  des  fonctionnaires, 
qui  a  donné  4.651.835  fr.,  et  les  dixièmes  supplémen- 
taires de  perception,  qui  ont  fourni  une  plus-value  de  2  rail- 
Lions  588.706  francs. 

Par  contre,  les  contributions  indirectes  sont  restées  au- 
dessous  des  encaissements  de  l'exercice  précédent  de  3  mil- 
lions 600.700  fr.  et  eussent  rendu  moins  encore  sans  la  res- 
source nouvelle  de  4. 488.580  fr.  fournie  par  la  taxe  supplé- 
mentaire sur  le  sucre  et  la  taxe  sur  le  pétrole-.  Les  recettes 
(.les  douanes,  évaluées  à  27  millions,  n'ont  donné  en  réalité 
que  17  millions  et  sont  inférieures  de  4  572.902  fr.  à  celles  de 
1899-1900.  Enfin  le=  boissons  spiritueuses  ont  rapport  '  seule- 
ment 8.803.409  fr.,  contre  13.199.194  fr.  encaissés  l'année 
précédente.  Les  autres  taxes  n'ont  pas  sensiblement  varié. 

En  résumé',  la  situation  du  Trésor  au  31  mars  dernier  ac- 
cuse un  total  de  recettes  de  187.734.830  fr.,  auquel  il  convient 
d'ajouter  4.191.927  fr.  d'arriérés  el  de  ressources  extraordi- 
naires provenant  d'anciens  excédents,  soil  au  total  191.926v757 
francs.  Les  paiements  effectués  jusqu'au  31  mars  1901  ayant 
été  de  215.187.327  fr.,  il  en  résulte  un  excédent  de  paiements 
de  23.260.570  francs. 

On  sait  que  ces  résultats  ne  sont  que  provisoires' et  que 
les  comptes  de  l'exercice  ne  se  clôturent  définitivement  que 
.-;ix  mois  après  la  fin  même  de  l'exercice.  Les  rentrée^ peuvent 
donc  encore  être  -modifiées  d'ici  là. 
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AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Recettes  douanières.  —  Le  rendement  de  la  douane  de 
Rio-de-Janeiro  pendant  Le  premier  trimestre  de  l'année  en 
cours  a  été  de  15.512  contos  600  milreis,  contre  10.5W  contos 
752  milreis  durant  la  même  période  de  1900  :  il  y  a  donc  déjà 
eu  cette  année,  du  chef  des  recettes  de  douane,  une  plus- 
value  de  recettes  de  plus  de  5.002  contos  de 


reis. 


Las  exportations.  —  fendant  le  mois  d'avril,  la  valeur 
totale  des  exportations  des  ports  brésiliens  s'est  élevée  à 
56.149.010  milreis;  elle  avait  été  de  58.327.704  milreis  en  jan- 
vier, de  63.571.132  milreis  en  février,  de  83.597.132  milreis  en 
mars;  le  total  des  quatre  mois  est  donc  de  261.6Vi.878  mil- 
reis. 


ETATS-UNIS 

L'Exercice  1900-1901.  —  L'année  fiscale  qui  finit  au 
30  juin  a  été  la  plus  brillante  que  l'on  ait  vue  aux  Etats- 
Unis.  Les  exportations  ont  été  de  1  milliard  500  millions  de 
dollars.  Dans  ce  chiffre,  les  produits  agricoles  figurent  pour 
65  0/0  et  les  obiels  manufacturés  pour  27  0/0.  Les  recettes 
du  Trésor  ont  été  de  585.550.000  dollars  et  les  dépenses  de 
509.950.000  dollars.  La  réserve  or  atteint  500  millions  de 
dollars. 

Un  nouveau  tarif  douanier  pour  les  Philippines.  — 

Suivant  une  dépêche  de  Washinglon  à  la  Tribune,  un  nou- 
veau tarif  de  douanes  pour  les  Philippines  serait  promulgué 
au  commencement  du  mois  d'août.  Il  produirait  quinze  mil- 
lions de  dollars.  Il  protégerait  les  industries  des  Philippines 
contre  la  concurrence  des  industries  rivales  de  l'Océan  Indien 
et  de  l'Océan  Pacifique.  Enfin,  il  aurait  pour  résultat  de 
réduire  considérablement  les  importations  de  toutes  les  na- 
tions autres  que  les  Etats-Unis  ou  l'Espagne. 


La  Question  des  trusts.  —  La  Commission  industrielle 
chargée  d'examiner  la  question  des  trusts  vient  de  terminer 
ses  travaux  après  une  longue  session.  Elle  a  préparé,  pour 
être  présenté  au  Congrès,  un  rapport  sur  les  grands  trusts. 
Elle  recommande  des  mesures  sévères  pour  réglementer  le  sys- 
tème et  déclare  que  la  loi  Sherman  est  impuissante  à  arrêter 
leur  pouvoir  croissant.  Plusieurs  membres  de  la  Commission 
ont  également  fait  un  rapport  indépendant  dans  lequel  ils 
('•mettent  l'opinion  que  la  loi  Sherman  est  appliquée  autant 
que  la  Constitution  le  permet.  Selon  eux,  le  remède  ne  pour- 
rait être  apporté  que  par  un  amendement  donnant  au 
Congrès  le  droit  de  contrôler  les  trusts  ou  par  une  législation 
uniforme  pour  les  divers  Etats. 


Le  Marché  Financier  de  New-York 

New-York,  10  juillet  1901. 
A  la  suite  du  conflit  des  tarifs  de  transports  par  voie  i'er- 
rée,  une  nouvelle  panique  s'est  produi te  hier.  Des  ventes  fort 
importantes  ont  été  constatées,  principalement  sur  le  Louis- 
ville  et  sur  le  Pacifique.  Les  syndicats  et  les  banques  ont 
arrêté  la  baisse  et  la  tendance  reste  meilleure  dans  l'espoir 
que  le  conflit  se  réglera  et  surtout  en  présence  de  la  facilité 
de  l'argent. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
71  7/8;  MUwaukee,  161  1/4  ;  Erie,  38  3/8;  Reading,  42  3/4  ; 
Canadian  Pacific,  102./.;  Illinois  Central,  148  1/2;  Louis- 
ville,  105  ./'.  ;  New-York  Central,  152  1/2  ;   Union- Pacific, 
■   

MEXIQUE 

Nouveau  chemin  de  fer  de  Mexico  à  Tampico  et  au 
Golfe.—  Un  syndicat  de  capitaliste*  vient  d'acquérir  la  con- 
cession que  le  Gouvernement  mexicain  avait  accordée  pour 
la  construction  du  chemin  de  fer  de  Pachuca,  Zamaltipan  et 
Tampico. 

Dorénavant,  cotte  ligne  portera  Le  nom  de  chemin  de  fer  de 
Mexico  à  Tampico  ci  au  Golfe.  Le  point  terminus  de  La  voie, 
an  sud.  est  établi,  actuellement,  à  Sandoval,  localité  située 
sur  l'embranchement  de-Pachuca.  Le-  premières  démarches 
viennent  d'être  faites  pour  que  la  concession  soi l  étendue  de 
tell  sort'-  que  la  ligne  parle  de  Mexico,  line  gare  sera  cons- 
truite au  nord  de  La  ville.  On  estime  que  la  voie  sera  achevée 
totalement  d'ici  une  trentaine  de  mois. 

A  ce  moment,  elle  aura  entre  la  capitule  et  Tampico  une 
longueur  de  460  kilomètres. 


ASIE 


CHINE 

La  Population  chinoise.  —  Le  Sou-Pao  a  publié  un  re- 
censement (?)  de  la  population  de  La  Chine  que  nous  donnons, 
ci-apres,  pour  ce  qu'il  vaut  : 

Total  du  revenu 

Habitants  des  Douanes 

—  Taëls 

Chili                       Environ      17.930.000  28.000.000 

Shantong                     _          30.531.000  29.000.000 

Ohansi                       _          18.222.01X)  17  056.905 

Honan                        _          28.115.000  29.069.77] 

Kiangsoa                      —           20. 905.000  17.800.000 

Anhui                         -            20.596  000  31.200.000 

Kiang-i                        —          21.635.080  23.000.000 

Chekiang                     —          11.580.000  26.900.000 

Foukicn                      —          22.190  000  11.800.000 

Houpeh                       —          24.900.000  21  400.000 

llouuan                      —          21.900.000  20.048.969 

Chensi                        —           8.330.000  lu. 309. 700 

Kansou                       —           9. 280. 000  9.285.377 

Széchnan                    —          67.722.000  35.000.000 

Kouangtong                 —          29.706.000  19.200.000 

Kouangsi                      _            5.15O.000  8.121.327 

Koueichow                  —            7.669.000  5.679.128 

Yunnan                        —           11.721.000  5.833.070 

Total   —         378.082.000  349.004.916 

Nous  serions  curieux,  dit  la  Revue  de  l'Extrême-Orient, 
en  reproduisant  ce  document,  de  savoir  à  quelles  sources  le 
journal  chinois  a  puisé  ces  chiffres  qui  peuvent  néanmoins 
servir  à  donner  une  idée  de  l'importance  relative  des  pro- 
vinces entre  elles. 


Les  Importations  et  les  Exportations  chinoises  de 
Soieries.  —  Les  Returns  of  trade  publiés  par  les  Douanes 
maritimes  impériales  chinoises,  pour  l'année  1900.  contien- 
nent les  chiffres  suivants  concernant  les  exportations  et  les 
importations  de  tissus  de  soie  : 

Exportations  Importations 
de  Chine  en  Chine 

Années        Etoffes    Shan-  \      Etoffes  Rubans 

en       tungs    Totaux      en     de  soie  et 
—  pièces  pongées  pièces  mi-soie 

Piculs  Piculs  Piculs    Piculs  Taéls 

1891                  11.886  1  280  12.  P  6 

1892                 13.111  2.751  15.862 

1893                 14.611  2.524  17.135 

189'.   16.363  2.718  19.081  283  143  7H0 

1895    20.501  2.621  23.122  385  97.879 

1890   18.260  2.590  20.850  440  273.340 

1897   18.438  1.963  20.401  527  302.594 

1898   17.537  1.782  10.319  575  267.124 

1899   15.670  2.418  18.088  793  314  710 

1900   15.844  2.453  18.294  1.109  312.661 

Ces  statistiques  nous  apprennent  qu'après  s'être  élevées 
jusqu'en  1895,  les  exportations  chinoises  tendent  à  fléchir. 

Les  importations  d'étoffes  (exprimées  en  piculs)  s'accrois- 
sent, au  contraire,  malgré  les  événements  qui  ont  entravé  les 
affaires  avec  la  Chine  et  qui  ont  entraîné  une  diminution  des 
importations.  Celles  des  rubans  se  développent  également  et 
ont  dépassé,  dans  les  deux  dernières  années,  au  change  moyen 
de  3  50,  un  million  de  francs. 


JAPON 

L'Exportation  du  Charbon.  —  D'après  Le  Nagasaki 
Press,  le  total  annuel  de  la  production  du  charbon,  au  Japon, 
est  estimé  s'élever  aujourd'hui  à  4  millions  de  tonnes,  dont 
plus  des  trois  quarts  viennent  de  L'île  Kiousiou.  Le  total  géné- 
ral exporté  en  1899  a  été  de  2  1/2  millions  de  tonnes,  laissant 
1  1/2  millions  pour  la  consommation  locale,  surtout  l'indus- 
trie, la  consommation  privée  étant  encore  très  faible.  Ln  va- 
leur du  charbon  exporté  de  18115  à  1809  de  l'île  Kionsiou  a 
presque  doublé.  (Test  la  Chine  et  Hongkong  surtout  qui  l'ont 
reçu,  La  première  en  ayant  importé  040.000  tonnes  en  1899  et 
la  seconde  000.000  lonnes.  Les  Indes  et  Malacca  figurent  dans 
h;  total  pour  (iOO.000  tonnes  et  de  notables  quantités  ont  été 
jusqu'aux  Etats-Unis,  la  Sibérie,  les  Philippines,  Le  Tonkin. 
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MINES  D'OR 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


Le  Gouvernement  anglais  vient  de  publier  un  nouveau 
»  Livre  Bleu  »  qui  contient  deux  proclamations  des  généraux 
Botha  et  de  Wet.  Ces  deux  proclamations,  lancées  après  la 
rupture  des  négociations  entamées  en  vue  du  rétablissement 
de  la  paix  avec  lord  Kitchener,  disent  que  les  Boers  ne  dépo- 
seront les  armes  que  si  leur  indépendance  est  assurée. 

La  publication  de  ces  deux  proclamations  a  modifié  l'atti- 
tude du  parti  libéral  anglais,  qui  se  déclare  maintenant  pour 
l'annexion  des  deux  Républiques  sud-africaines.  Il  s'ensuit 
qu'aucun  arrangement  maintenant  n'est  à  espérer,  et  que  la 
guerre  va  se  poursuivre  à  outrance. 

Il  convient  donc  maintenant  d'attendre  les  événements  en- 
core plus  patiemment  que  jamais.  Toutefois  une  dépêche, 
qu'il  faut  accepter  sous  réserve,  bien  entendu,  dit  que  les 
gardes  de  ville  du  Gap  ont  reçu  l'ordre  de  se  tenir  prêts  à 
marcher.  On  en  déduit,  dans  certains  milieux,  que  la  révolte 
des  Afrikanders  doit  s'étendre,  et  que  la  situation  des  armées 
britanniques  dans  la  colonie  du  Cap  doit  être  grave.  Par 
contre,  le  bruit  court  à  Londres,  que  le  Gouvernement  attend 
de  bonnes  nouvelles,  qu'il  y  a  eu  deux  combats  importants  à 
Machadodorp  et  à  Lydenburg  et,  qu'enfin,  la  guerre  sera 
terminée  au  mois  de  septembre. 

Une  dépêche  de  Pretoria,  du  4  juillet,  dit  qu'une  procla- 
mation de  lord  Kitchener  fait  savoir  que  les  délais  de  paie- 
ment prévus  dans  les  contrats  passés  en  vue  de  l'achat  ou  de 
la  location  à  bail  des  fermes,  ou  de  l'acquision  de  droits  mi- 
niers, sont  prorogés  de  la  période  qui  s'est  écoulée  et  s'écoulera 
du  11  octobre  1899  à  une  date  restant  à  fixer. 


Les  Rendements  du  Witwatersrand 


L'Afriean  Revieic,  de  Londres,  dit  que  le  rendement  du 
Witwatersrand  qui.  pour  le  mois  de  mai,  a  été  de  7.478  onces 
d'or,  comprend  878  onces  pour  la  Meyer  and  Charlton, 
3.923  onces  pour  la  Robinson  Gold  et  2.677  onces  pour  la 
Treasury. 

A  la  date  du  7  juin,  nous  disions  : 

«  On  télégraphie  de  Johannesburg,  que  beaucoup  d'hommes 
«  employés  dans  les  mines,  servant  actuellement  dans  les 
«  régiments  irréguliers  à  raison  de  cinq  shillings  par  jour 
«  plus  les  rations,  les  autorités  militaires  ont  demandé  de 
«  réduire  aux  mêmes  taux  tous  les  salaires  des  mineurs. 
«  Cette  modification  est  entrée  en  vigueur  le  2  juin,  mais  elle 
«  a  eu  cette  conséquence,  qu'un  grand  nombre  de  mineurs 
«  se  sont  mis  en  grève.  » 

Or,  d'après  YAfrican  Revieic,  cette  grève  ne  serait  pas 
encore  terminée. 

Nous  annoncions,  il  y  a  huit  jours,  que,  pendant  le  mois 
de  juin,  la  Treasury  Gold  Mining  avait  produit  2.930  onces 
d'or,  qui  lui  avaient  laissé  un  bénéfice  de  5.350  liv.  st.  Une 
nouvelle  dépêche  nous  apprend  que,  pour  34  jours  de  travail, 
la  Geldenhuis  Deep  a  produit  4.905  onces  d'or  brut,  soit 
3.575  onces  d'or  fin.  Les  bénéfices  se  sont  élevés  à  4.700 
livres  sterling. 


Netherlands  Railways  Company  of  South  Africa 


La  Cour  d'Amsterdam  a  accordé  le  27  juin  à  la  Nether- 
lands Raihcay  Company  of  South  Africa  la  prorogation, 
jusqu'au  11  juillet  1902,  du  délai  qui  lui  avait  été  accordé 
pour  désintéresser  ses  créanciers.  Les  créanciers  de  la  Com- 
pagnie ont  aussitôt  tenu  une  assemblée  et  ont  approuvé  le 
rapport  des  experts  qui  déclarent  que  cette  prorogation  est 
favorable  à  leurs  intérêts. 

Le  surlendemain,  c'est-à-dire  le  29  juin,  les  actionnaires  de 
cette  Compagnie  se  sont  réunis  en  assemblée  générale  au 
siège  de  la  Société,  à  Amsterdam,  sous  la  présidence  de 
M.  Cyens. 

La  lecture  du  rapport  de  la  direction  a  donné  lieu  à  un 
échange  d'obs»rvations  ayant  trait  aux  allégations  contenues 
dans  le  rapport  «le  la  Commission  d'enquête  anglaise  sur  les 
concessions  du  Transvaal. 

Au  nom- des  porteurs  français  d'actions  delà  Compagnie, 


porteurs  qui  représentent  plus  d'un  tiers  du  capital  social, 
la  déclaration  suivante  a  été  formulée  : 

«  Les  porteurs  et  représentants  de  porteurs  d'actions  de  la 
Netherlands  Railway  Company  of  South  Africa  possédées  par 
des  Français  avant  le  mois  de  novembre 1899,  et  dont  le  nombre 
enregistré  était,  au  19  avril  19ul,  suivant  communication 
faite  par  l'ambassade  de  France  à  la  Commission  anglaise 
des  concessions  du  Transvaal,  supérieur  à  4.500  actions, 
après  avoir  entendu  les  réponses  de  la  direction  de  la  Com- 
pagnie aux  imputations  formulées  par  ladite  Commission, 
sont  très  heureux  de  prendre  acte  de  la  parfaite  correction 
de  l'attitude  des  agents  de  la  Compagnie,  et,  considérant, 
d'autre  part,  que  le  groupement  français  n'a  pas  do  représen- 
tation dans  le  conseil,  ils  doivent  faire  observer  que  les  por- 
teurs français  ne  pourraient  participer  à  aucune  responsa- 
bilité de  gestion  si,  par  impossible,  il  en  avait  été  encouru. 

«  La  Compagnie  ayant  été  jusqu'à  ce  jour  exclusivement 
gérée  par  des  représentants  de  porteurs  allemands  et  hollan- 
dais, ils  se  trouvent  obligés  de  faire  en  conséquence  telles 
réserves  que  de  droit  envers  qui  il  appartiendra.  » 

Au  cours  des  débats,  la  direction  a  été  amenée  à  faire  con- 
naître que  le  gouvernement  portagais,  violant,  la  neutralité,  a 
confisqué  et  livré  au  gouvernement  anglais  un  matériel  de 
1.000  wagons  et  locomotives  qui  se  trouvaient  au  dépôt  de 
Lourcnço-Marquès  sur  les  terrains  appartenant  à  la  Compa- 
gnie néerlandaise.  Cette  déclarat  ion  aproduit  une  vive  émotion. 


IVIiixes   ci' Or*  Australiennes 


Les  Rendements  d'or  du  Gtueensland.  —  Les  rende- 
ments d'or  de  la  colonie  de  Queensiand  pour,  le  mois  de  juin, 
s'établissent  ainsi  : 


Tonnes 

Production 

Districts 

broyées 

d'or 

Onces 

51.300 

28.300 

4.000 

5.000 

10  600 

7.700 

17.000 

14.000 

Other  fields.  

9.000 

10.600 

Alluvial  

4.000 

Total  

69.600 

Voici  les  appels  de  fonds  auxquels  il  a  été  procédé  et  les 
sommes  distribuées  en  dividendes  pendant  le  même  mois: 

District  de  Charters  Towers,  appels  de  fonds,  1.600  liv.  st.; 
dividendes  distribués,  32  000  liv.  st.;  Croydon,  appels,  1.000 
liv.  st.;  dividendes,  2.200  liv.  st.;  Gympie,  appels,  7.300 
liv.  st.:  dividendes,  4.400  liv.  st.;  Mount  Morgan,  appels. 
100  liv.  st.;  dividendes,  29.200  liv.  st  ;  Eidsvold,  appels,  250 
liv.  st.,  pas  de  dividende;  Bavenswood,  appels,  1.700  liv.  st., 
pas  de  dividende. 

La  production  du  mois  de  mai  s'était  élevée  à  68.800  onces 
d'or. 


Rendements  d'Or  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  La  pro- 
duction d'or  de  la  Nouvelle-Zélande,  pendant  le  mois  de  juin, 
s'est  élevée  à  43.067  onces  d'or,  d'une  valeur  de  167.926  liv.  st., 
contre  33.833  onces  ou  132.897  liv.  st.  pendant  le  mois  de 
juin  1900.  Pour  le  mois  de  mai.  la  production  .s'était  chiffrée 
par  36.457  onces  ou  143  393  liv.  st. 

Le  rendement  total  de  cette  colonie,  pour  les  six  premiers 
mois  de  1901,  atteint  le  montant  de  217.387  onces,  représen- 
tant une  valeur  de  844.866  liv.  st.  C'est,  sur  la  période  corres- 
pondante de  l'année  dernière,  une  augmentation  de  38.18* 
onces  ou  150.027  livres  sterling. 


Xotes  minières  d'Australie 

Great  Boulder.  Une  dépèche  du  Directeur  de  la  mine  an- 
nonce que  l'on  a  recoupé  un  filon  de  5  pieds  d'épaisseur  don- 
nant, à  l'essai,  15  dwts. 

King  Solornon's  Gold.  Dépêche  du  Directeur  de  la  mine  : 
«  410  tonnes  de  minerai  do  première  classe  ont  donné  314  onces 
d'or;  307  tonnes  de  minerai  de  seconde  classe  ont  donné  107 
onces  d'or.  » 

Kalgurli.  Rendement  pour  juin  :  Pendant  le  mois  dernier, 
il  a  été  traité  1.465  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  1.835 
onces  d'or  fin.  Le  rendement  de  mai  avait  été  de  1.870  onces 
d'or. 

Brilliant  Bloch.  Dépèche  de  Charters  Towers  :  «  Il  a  été 
broyé  96  tonnes  qui  ont  produit  100  onces  d'or.  La  valeur 
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de  l'or  obti'u»  par  lu  cyanunilion  s'élève,  pour  le  mois,  à  960 
livres  sterling.  » 

White  Feather  MainJieefs.  Rendement  pour  j nia  :  Il  a  été 
broyé  1.800  tonnes  et  le  moulin  ;i  travaillé  pendant  24  jours- 
Lé  rendement  total  s'est  élevé  à  1.202  onces,  à  savoir  :  prove 
nanl  du  moulin,  1.501  onces;  de  la  cyanuration,  151  onces.  Le 
puits  principal  a  atteint  maintenant  la  profondeur  «le  008 
pieds. 

Lady  Shenton.  Il  a  été  broyé  1.100  tonnes  <f ni  ont  produit 
1.100  onces  d'or  brut.  La  valeur  de  cet  or,  à  l'essai,  est  de 
3  liv.  st.  8  sh.  3  pence  par  tonne  de  minerai.  Les  frais  d'ex- 
traction et  de  broyage  sont  évalués  à  1  liv.  st.  14  sh.;  1.380 
tonnes  de  tailing's  ont  produit  370  onces  d'or  fin.  Coût  par 
tonne.  9  sh.  8  pence. 

Norih  White  Feather.  Résultat  des  broyages  de  juin  :  Pen- 
dant le  mois,  le  moulin  a  broyé  500  tonnes  qui  ont  donné  593 
onces  d'or,  soit  une  moyenne  de  1  once  4  dwts  à  la  tonne.  Les 
dépenses  sont  évaluées  à  900  liv.  st.  La  valeur  des  tailings  est, 
à  l'essai,  de  4  dwts.  On  a  été  obligé  de  suspendre  les  travaux 
pendant  une  partie  du  mois  à  cause  du  manque  d'eau.  Les 
développements  faits  sur  le  tilon  au  sud  de  la  propriété  per- 
mettent d'espérer  en  une  exploitation  plus  intense  et  meilleur 
marché. 

Mount  Morgan.  Il  est  déclaré  un  dividende  de  3  pence  par 
action  seulement,  à  cause  de  la  sécheresse  ;  le  dividende  ne 
sera  pas  augmenté  tant  que  durera  la  sécheresse. 

Royal  Oak  of  Hauraki.  Il  a  été  broyé  65-tonncs  do  quartz 
qui  ont  donné  un  rendement  représentant  une  valeur  de 
210  liv.  st. 


Informations  diverses 


Gisements  d'or  il  Cejlan.  —  Le  Gouvernement  a  chargé 
le  capitaine  Patrick  O'Reilly,  de  nationalité  boer,  de  faire  des 
recherches  dans  le  bassin  du  fleuve  Kalani,  à  Ceylan,  pour 
trouver  des  gisements  d'or. 

i  !'i  ist  en  se  promenant  autour  du  camp  des  prisonniers  boers, 
à  Digalalawa,  que  le  capitaine  O'Reilly,  ingénieur  des  mines 
au  Transvaal,  a  découvert  certains  indices  qui,  d'après  lui, 
indiquent  l'existence  de  gisements  aurifères.  Des  échantillons 
de  terres  alluviales  soumis  par  lui  au  directeur  du  labora- 
toire, ont  'donné,  en  moyenne,  800  centigrammes  d'or  par 
tonne. 

La  main-d'œuvre  étant  très  bon  bon  marché,  on  estime  que 
ce  rendement  suffira  pour  rendre  l'exploitation  très  fructueuse. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  11  juillet  1901. 

Bien  que  les  échanges  aient  été  peu  actifs,  la  semaine  a  été 
agitée  et  le  marché  a  fléchi,  pendant  deux  ou  trois  séances, 
sur  l'assurance  que  l'on  a,  maintenant,  que  la  guerre  durera 
encore  plusieurs  mois,  les  Boers  ne  voulant  déposer  les 
armes  que  si  on  leur  accorde  leur  indépendance.  C'est 
pourquoi  on  reste  faible.  , 

La  liquidation  de  quinzaine,  qui  aura  lieu  domain,  ne 
parait  pas  devoir  présenter  grand  intérêt. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered.  qui  restait  à  3  5/32,  finit  à  3  1/32;  Consolidated 
Goldfields,  "i  1/4,  contre  7  27/32;  Transvaal  Goldfields, 
1  1/2. 

District  du  Witwatersrand.  —  l^'East  Band,  qui 
finissait  à  7  5/8,  reste  au  dernier  moment  à  7  5/32  ;  An- 
gelo,  6  5/8  ;  New  Cornet,  2  0/10. 

La  Cwy  and  Suburban  clôture  à  5  9/16,  contre  5  3/4  ; 
ÏMnglaaffte  Estate,  3  M/4;  Simmer  and  Jack,  0  1/16. 

La  Jubilee,  que  nous  laissions  à  5  liv.  st.  7/8,  reste  à 
5  x  ;Jumpers,  4  15/10:  Modderfontein,  11  3/16,  contre 
12  1/8:  Meyer  and  Charlton  5  1/4. 

La  Crown  Reef  reste  a  14  1/4;  elle  était  à  14  M/4  il  y  a 
huit  joins;  Bandfontein,  M  1/32;  Worcester,  2  3/8,  sans 
changement;  la  Robinson  Oold,  qui  Unissait  à  9  1/2,  reste 
présentement  à  8  7/8. 

iji-ldcuh uis  lislnle  se  retrouve  ;'i  5  7/8;  nous  la  lais- 
-iou-  a  0  :',iH  la  semaine  deniiei  e  :  /,„ tu-aster,  2  1/2;  New 
Heriot,  0  ./.  ;  Bonanza,  4  1/4.  contre  4  3/8;  Wolhuter, 
\  1/8. 

I.;.  Henni  Nour.ie,  qui  cotait  8  1/4,  reste  û  8  ./.  : 
Ferreira,  10  8/4;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  20  3/4; 
Wemmer,\\  1/2;  Village  Main  Reef,  7  M/4,  contre  H 7/10 ; 
Durban  Roodepoort,  5  1/4;  Van  ltyn,  2  8/4. 


***  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep 
;jui  restait  à  11  3/4,  finit  à  11  et  la  Rand  Mines,  oui 
■lôturait  à  41  7/8,  se  retrouve  à  la  dernière  heure  â  403/10 : 
Glen  Deep,  3  3/4;  Ferreira  Deep,(>  1/8,  contie63/8.  Robin- 
son  Deep,  4  3/4. 

La  N ourse  Deep  reste  à  4  7/8:  elle  cotait  5  1/16  la  se- 
maine dernière;  Durban  Roodepoort  Deep  à  M  5/8;  Jumpers 
Deep,  4  1/8. 

Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  2  ./..;  Rhodesia  Goldfields,  1  7  10  ;  Dunraxen, 
7/8;  Geelong.  1  1/4;  Selukwe,  1  15/16;  Globe  and  I'hœnix, 

4  5/8. 

La  Goldfields  of  Mo.tabeleland  s'inscrit  à  3/4. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsd.oorn  Eslate 
qui  finissait  à  15  sh..  reste  à  ce  cours. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Eslate  est  à  1  15/16,  contre  2  1/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 
2  15/16,  contre  M  liv.  st. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba,  qui  clôturait  à 

1  1/32,  reste  à  ce  cours. 

**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  plus  lourd.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  2  3/16,  et  la  De  Beers  est  à  33  1/4,  contre 
33  9/10. 


Londres,  11  juillet,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  lourd. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  11  juillet  1901. 

Nous  avons  eu,  cette  semaine,  à  enregistrer  une  sensible 
réaction  des  cours,  réaction  due  à  la  tendance  faible  du  Marché 
de  Londres.  Cette  réaction,  cependant,  a  été  effacée  ensuite, 
en  partie,  mais,  de  nouveau,  on  recule  sur  toute  la  ligne,  en 
forte  moins-value  sur  jeudi  dernier. 

La  Rand  Mines,  qui  Unissait  à  1.056  fr.,  se  retrouve  à 
1.017  fr.;  Consolidated  Goldfields,  184  fr.  50,  contre  194  fr.  ; 
East  Rand,  181  ..,  contre  192  fr.  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  79  francs,  elle  s'inscrit  à 
76  fr.  25. 

La  Btiffelsdoorn  Estate  linit  à  16  fr.  75;  French  Band, 
47  fr.,  contre  49  fr.  ..  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à 
517  francs,  elle  s'inscrit  à  490  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  29  fr.,  et  la  Geduld  est  à  128  50, 
contre  130  fr.  . .. 

L'action  Goerz  »t  C"  reste  à  G0  25.  La  Geldenhuis  Estate 
linit  à  149  fr.  . .,  contre  162  fr.  50;  Geldenhuis  Deep,  250 fr., 
contre  265  francs. 

La  K  leinfontein  cote  41  ...  Langlaagte  Estate,  85  fr.  50: 
elle  restait  la  semaine  dernière  à  80  fr.  50;  May  Consolida- 
ted, 104  50:  nous  laissions  ce  titre,  précédemment;  à  112  fr.  50: 
Mossamédès,  17  50;  Mozambique,  39  75;  Océana,  49  fr.25. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
237  fr.,  cote  au  dernier  moment  223  fr.  Robmson  Deep, 
118  50,  contre  127  francs;  Bobinson  Bandfontein,  31  fr.  50: 
Bandfontein  Estâtes,  76  fr. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  59  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  150  50;  Transvaal  Consolidated  Land, 
82  75;  Transvaal  Goldfields,  39  fr.  75. 

La  Village  Main  Beef  linit  à  198  francs;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  218  francs;  Wemmer,  278  fr.  ;  Sheba,  2'i  fr. 

La  Zambèze  est  a  20  fr.  . . . 

La  Eersie  Fabrieken  Distillery  clôture  à  15  ...  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  35  fr.  ..,  et  la  De  Beers 
cote  826  fr.  . .,  contre  847  fr.  ;  Frank  Smith  Diamond,  54  . .. 
1 1  semble  bien  que  ce  ne  soit  là  qu  un  .•uni  s  d'attente,  L'atten- 
lion  qui  s'est  récemment  portée  sur  la  De  Beers  si;  portera 
aussi  certainement  sur  les  autres  entreprises  de  diamants 
qui  ont,  en  perspective,  une  large  marge  de  hausse.  Or,  la 
Frank  Smith  est  du  nombre,  et  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue 
que  cette  Compagnie  produit  des  pierres  précieuses  d'une 
qualité  supérieure  et  qu'elle  est  appelée,  plus  particulière- 
ment, à  bénéficier  de  la  hausse  du  diamant. 


L'Ad-ninistrateur-Gérant  :  Georges  Bouhoahel. 


Paiis.  —  Imprimerie  de  la  Prosse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


FRANCE 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


19  juillet  . 
4  juillet. . 
11  juillet.. 
18  iu.llet. 


2.173 
2.455 
2.445 
2.441 


-  Banque  de  France 

1.141(1  4.005 
1.119  4.056 
1.115  4.027 
1.11611  4.025 


536 

754 

515 

o 

511 

498 

508 

3 

457 

481 

491 

3 

502 

516 

486 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

7  juillet  ... 

2 1  juin  

30  juin  

6  juillet  

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


704 

30 

1.515  | 

624  ,1.007 

117 

841 

414 

1.3b7  1 

1*54  961 

72 

751 

3:0 

1.719 

757  1.3*2 

131 

763 

376 

1.660  1 

730   1  242 

99 

5!4 
3  % 
3',2 
3)4 


1900   30  juin   

67 

33 

234 

116 

29* 

26 

» 

1901     8  juin  . 

67 

33 

181 

133 

191 

96 

» 

66 

33 

187 

133 

209 

90 

» 

1901    30  juin  

62 

31 

225 

13; 

235 

87 

» 

1900 
1901 
1901 
1901 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

19  juillet  . 
4  juillet. . 
Il  juillet.. 
18  juillet 

ANGLETERRE 


781 

» 

787 

1  759 

974 

940 

773 

1.166 

885 

» 

933 

» 

766 

1  i55 

689 

940 

760 

Il  019 

721 

» 

Banques  d'Écosse 


1900 

145 

15 

199 

» 

» 

1901 

16  mars  

136 

14 

18  i 

» 

» 

» 

» 

1901 

13  avril  .... 

126 

22 

18: 

» 

» 

1901 

136 

22 

197 

» 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1900 

73 

10 

174 

1901 

76 

9 

171 

1901 

13  avril  

70 

15 

174 

1901 

11  mai  .... 

12 

15 

180 

DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


ai  ci 


PRINCIP.  CHAPITBES 


ï.  -o  "3 


1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Bongrie 


1900 

7  juillet  . . . 

951  1 

24 1 

1 

421 

51 

413 

60 

1901 

978 

281 

1 

365 

89 

344 

53 

1901 

30  juin  

977 

280 

449 

73 

412 

57 

1901 

7  juillet.... 

981  1 

280 

t 

451 

95 

418 

58 

T3  O. 


4X 
4 
4 
4 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1900  12  juillet....! 

1901  21  jui  i   I 

1901     4  juillet  I 

1901    11  juillet  I 


89 

15 

566 

52 

460 

58 

4 

92 

18 

581 

58 

483 

55 

3 

97 

18 

579 

59 

4*9 

54 

3 

94 

18 

586 

50 

474 

54 

3 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1900  14  juin. 

1901  31  mai 


7  juin 
14  juin . 


4 

6 

13 

62 

23 

18 

II 

5 

24 

77 

23 

17 

11 

5 

24 

76 

23 

17 

11 

5 

24 

75 

23 

18 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1900    30  juin  

102 

139 

7 

34 

35 

1901    30  avril 

89 

» 

128 

4 

37 

13 
13 

1901    31  mai  

90 

130 

4 

31 

1901    29  juin  

96 

» 

142 

5 

36 

14 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1900 

14  juillet. .  . 

342 

419 

1.575 

740 

1 

076 

206 

1901 

29  juin  

350 

427 

1.605 

72/ 

1 

111 

276 

1901 

6  juillet  

350 

424 

1.622 

730 

1 

117 

271 

1901 

13  juillet... . 

350 

424 

1.627 

735 

1 

121 

268 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1900 

:;i 

mars  

2 

136 

74 

32 

10 

1901 

31 

mars  

2 

» 

142 

61 

32 

9 

1901 

30 

avr'l  

2 

» 

137 

62 

?2 

9 

1901 

31 

2 

» 

139 

65 

33 

8 

HOLLANDE 

14  juillet.. 
2<  juin. .  . 
6  juillet  . 
14  juillet. . 


Banque  des  Pays-Bas 


123 

150 

464 

13 

128 

108 

154 

144 

472 

5 

124 

101 

156 

143 

497 

6 

125 

100 

157 

142 

483 

7 

123 

98 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


20  juin. 
30  mai  . 
10  juin 
20  juin. 


298 

70 

832 

204 

314 

36 

291 

57 

750 

1h5 

312 

34 

291 

58 

746 

181 

305 

32 

291 

58 

781 

208 

335 

29 

ITALIE  —  Banque  de  Naples 


20  juin. 
31  mai  . 
10  juin. 
20  juin. 


66 

13 

248 

63 

77 

29 

68 

13 

248 

61 

85 

30 

68 

13 

250 

57 

83 

30 

68 

13 

251 

60 

86 

30 

ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvègs 


1900   31  mai  

35 

» 

1  l 

16 

65 

1 

1901    31  mars  

40 

!  84 

8 

69 

1 

190  1    30  avril 

42 

84 

13 

70 

1 

43 

» 

1    85  1 

12 

67 

1 

27  juin. 
12  juin 
19  juin 
26  juin. 


PORTUGAL 


Banque  de  Portugal 


27 

50  I 

1  384 

12 

87 

10 

27 

46 

378 

14 

91 

19 

27 

45  1 

377 

15 

90 

19 

27 

46 

1  379 

15 

90 

19 

6 

6K 

654 
554 


m 
3  y, 

3'/, 

3  % 


6!4 
654 
654 
654 


3 
3 


1900   20  juin  

35 

2 

30 

36 

43 

4 

5 

1901    31  mai  

35 

2 

56 

33 

41 

4 

5 

1901    10  juin   

35 

2 

57 

33 

41 

4 

5 

190  1    20  juin  

35 

2 

62 

33 

46 

4 

5 

654 
6 

6 


5* 

19  if  5)4 


L'E( JO NOAJISTE  E Ui'iOI'EEN. 


Statistique  générale 


Encaisse 
métallique 


DATES 


l'IUNCll'.  CHAI'ITRKS 


■-■C  3 


C  3  C 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1  juillet. 

22  juin  

29  juin  

6  juillet. . 


36 

4 

122 

13 

54 

22 

8 

m 

6 

122 

20 

43 

16 

1 

31 

6 

122 

11 

44 

16 

1 

37 

6 

122 

11 

45 

n 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 
1901 
1901 
1901 


7  juillet  ... 

22  .juin  

29  juin  

6  juillet.... 


2 

>02 

211 

iJÎfifl 

381 

511 

373  | 

1 

2i  i2 

1.471 

366 

583 

3.9 

1 

891- 

203 

1.459 

3S2 

576 

357 

1 

8571 

202 

1.482 

396 

582 

368  | 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900   30  juin  

21 

2_ 

73 

12 

41 

22 

n 

21 

i;  ; 

27 

42 

22 

21 

3 

63 

26 

43 

22 

1901    MO  juin  

21 

3 

62 

25 

43 

20 

n 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900 

31 

0 

9 

32 

2 

8 

7 

1901 

31 

6 

9 

34 

2 

8 

7 

1901 

30 

avril  

\  5  ■ 

9 

34 

1 

8 

7 

1901 

31 

5 

9 

33 

2 

8 

7 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


45 

7 

87 

59 

122 

23 

1901    31  mars  .  .. 

53 

7 

92 

62 

108 

16 

1901    30  avril  

57 

7 

86 

63 

105 

11 

1901    31  mai  

51 

7 

89 

51 

100 

11 

6 

5'* 
5>i 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


1900 

31 

43 

12 

106 

741 

308 

141 

» 

1901 

31 

13 

14 

117 

795 

:,24 

143 

1901 

30 

13 

13 

111 

810 

:sio 

145 

» 

1901 

31 

13 

13 

106 

81S 

3)5 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1900 
1901 
1901 
1901 


14  juillet  ... 

29  juin   

6  juillet  

13  juillet.... 


99 

10 

214 

1024 

167 

49 

102 

11 

210 

1118 

211 

48 

101 

11 

2,  g 

1118 

211 

48 

101 

11 

209 

1118 

211 

48 

4 
4 

3% 


1900 
1901 
1901 
1901 


19  juillet.. 
4  juilM. . 
11  juillet  . 
18  juillet.. 


8  344 
8.679 
8.693 
8.660 


TOTAUX 

2  770  14.922 
2So3  15.090 
2.799  15.1,4 
2.109  15.160 


I  5.600 
I  6.2.0 
I  6  146 
6.173 


6.916  1.8701 

7.027  1.9441 

fi.ft2S  1  892 

6  890  1.686i 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896   31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14.585 

8  858 

6. ("t2 

3.651 

» 

1897   31  décembre  . 

8.716 

2-546 

1 5 • 254 

8.548 

6.661 

3-453 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  «36 

14.9"5 

8.999 

7.620 

3  594 

1899  31  décembre  . 

7  850 

2  5X5 

14.992 

9  321 

8.352 

S  (137 

» 

1900   31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15  906 

9  505 

8  514 

4  171 

H 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
i  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OK ANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


12  juin 

19  juin 

26  juin 

3  juill. 

lOjuill. 

lîjuill. 

47 

77 

47 

77 

41 

37 

41 

83 

41 

X2 

47 

95 

100 

13 

100 

13 

100 

III 

100 

12 

100 

10 

100 

10 

Athènes   

167 

161 

50 

151 

50 

1)1 

157 

157 

38 

75 

40 

50 

40 

20 

31 

50 

39 

30 

39 

50 

80 

95 

80 

'.ill 

80 

90 

80 

93 

80 

95 

81 

100 

117 

100 

0K 

100 

05 

100 

in 

100 

1)5 

100 

05 

101 

35 

101 

211 

101 

100 

80 

100 

75 

100 

'Kl 

Constantinople.  . .  • 

22 

90 

22 

92 

22 

88 

22 

'Il 

22 

81 

22 

83 

81 

BU 

9:, 

80 

95 

Kl 

80 

93 

81 

loi 

911 

104 

1.2 

101 

'.3 

104 

38 

104 

35 

104 

65 

100 

15 

100 

01 

ioo 

01 

9!) 

95 

ioo 

99 

'10 

760 

763 

762 

760 

1H2 

Ifil 

50 

Londres  

25 

37 

25 

35 

25 

36 

25 

33 

25 

33 

25 

33 

Madrid  

38 

81 

M 

32 

39 

«7 

38 

12 

39 

12 

3« 

ni 

*».'.me    

104 

90 

Kli 

62 

104 

50 

10  V 

42 

ll)i 

35 

101 

65 

SainUP^terRhoiiro-. 

37 

3*1 

37 

30 

31 

•21 

37 

27 

37 

27 

:n 

30 

Vienne  (ii  vue)   

95 

21 

95 

15 

95 

01 

r> 

D7 

95 

15 

95 

17 

'  —     (a  3  mois  . . . 

95 

33 

95 

25 

95 

15 

15 

95 

25 

95 

21 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Parie  mt 


Valeurs  à  (rois  mois 

Amsterdam.,  papier coart 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Petersb. . .  — 


Valeur 


s  a  vue 


Londres   — 

—    eh.  eourl 

Belgiaue   — 

Italie    — 

Suisse   — 

New-York   — 

Ratières  d'or  el  «l'argent 

Or  en  barre  (le  kil.j. . . 
Argent  id.  (le  kil.j. . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie   titre:  916")  ... 

—  —  nniiv.  titre  :  900°) 
Couronnes  de  Suède  


4  % 

I 

4% 

4  % 
4  % 


Ai 


3  % 
5  7o 

4  % 
4  % 

au  pair 
3437 
218  89 


20  juin 

27  juin 

4  juili. 

lljuill. 

18juill. 

206  87 
122  19 
103  87 

206  56 
122  19 
103  87 

206  62 
122  12 
103  87 

206  ro 
122  12 
103  87 

205  81 
122  . 
103  81 

356  .. 
388 
203  . 

357 
3.88  .. 
263  . 

364  .. 
388  . 
263  .. 

358  50 
388  .. 
263  .. 

360  .. 
388  .. 
263  .. 

25  185 
25  205 

0  19p. 

4  87p. 

0  19p. 

515  .. 

25  185 
25  205 
0  19p 
4  50  p. 
0  12p 
515  50 

25  1«5 
25  185 

0  19p 

1  50p 
0  06p 
515  50 

25  155 
25  173 

0  16p. 

4  37p. 

0  12|«. 

515  50 

25  16 
25  18 

0  12p. 

4  75p- 

0  12p. 

516  .. 

3437  . . 
100  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
100  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3137  .. 
98  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40 

27  50 

3437  .. 
98  75 
MJ  50 
25  80 
20  00 
40  . 
27  50 

3431  .. 
98  30 
80  50 
25  80 

20  60 
40  .. 

21  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  div.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or) .. . 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  Ifl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or) 
Suisse  i  franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or).  . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent). . . 
C.hin  eisb'»iigl)jîi(tap|arg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


es  — 
>S  = 

20  juin 

27  juin 

4  juill. 

lljuill. 

18  uill. 

1  234 

1  234 

1 

234 

1  233 

1  233 

1  232 

25  22 

25  175 

25 

175 

25  155 

25  135 

25  155 

1  05 

1  05 

1 

05 

1  03 

1  05 

1  05 

1  » 

0  99 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  71 

0 

71 

0  72 

0  71 

0  72 

1  » 

0  61 

0 

63 

0  63 

0  03 

0  63 

2  083 

2  08 

2 

08 

2  08 

2  08 

2  01 

1  » 

0  95 

0 

95 

0  95 

0  ;5 

0  95 

5  60 

3  91 

3 

91 

3  91 

3  91 

3  92 

1  » 

0  98 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  65 

2 

65 

2  65 

2  65 

2  65 

1  » 

0  99 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  15 

5 

15 

5  15 

5  15 

5  16 

5  43 

2  54 

2 

51 

2  52 

2  50 

2  50 

5  » 

2  13 

2 

13 

2  13 

2  12 

2  10 

1  89 

1  67 

1 

67 

1  65 

1  i5 

1  65 

2  84 

1  20 

1 

18 

1  21 

1  17 

1  15 

1  67 

1  67 

1 

67 

1  67 

1  67 

1  61 

2  58 

2  66 

2 

66 

•  2  66 

2  66 

2  66 

7  47 

3  38 

3 

38 

3  36 

3  35 

3  28 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  18  juillet  1901 


ÎOO  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  18 

En  Angleterre   100  15 

En  Atàriche-JJongrie ...  100  09 

En  Belgique   100  12 

En  Espagne    138  88 

En  Grèce   157  .. 

En  Hi  I lande   100  18 

En  Italie   104  98 

En  Portugal   142  53 

En  Roumanie   100  90 

En  Russie   100  n9 

En  Suisse   100  12 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 
Billets  A  llemands   99  82 

—  Anglais   99  85 

—  Austro-Hongrois.     99  91 

—  Belges   99  88 

—  Espagnols 


Aux  Etats-Unis   100  38 

Au  Mexique   217  20 

En  Ré/mol.  Argentine ..  237  20 

Au  Chili   114  54 

au  Brésil   216  95 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   97 

En  Chine   227  74 


—     Grecs   63  69 

Hollandais   99  82 

Italiens   95  : 5 

Portugais   70  15 

Roumanie    99  lO 

Busses   99  61 

Suisses   99  88 


Pièces  des  Etats-Unis....  99  62 

—  du  Mexique   46  11 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  14 

—  du  Chili   81  30 

—  du  BrésiC   10  21 

Pièces  des  Indes   100  .  - 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine-   43  93 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  L8  juillet  1901 
La  devise  hollandaise  qui  s'était  relevée  vigoureusement, 
est  maintenant  en  baisse,  nous  la  laissons  à  205  87:  le  papier 
allemand  fléchit  de  122  12  à  122,  quant  à  la  devise  autri- 
chienne elle  est  stéréotypée  à  108  87. 

Le  versement  sur  Madrid  est  à 860,  venant  de  858  50;  on 
espère  que  le  Gouvernement  va  enfin  mettre  ordre  à  cette 
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question  du  changé,  qui  apros  tant  d'années  a  fini  par  préoc- 
cupiT  sérieusement  l'opinion  publique. 

Le  Lisbonne  passe  de  388  à  380 ,  le  rouble  reste  à  203. 

Le  papier  anglais  est  un  peu  plus  ferme  :  les  traites  à 
25  1(5,  Le  chèque  à  95  18  ;  en  rapprochant  La  petite  hausse  de 
la  devise  anglaise  de  la  hausse  du  papier  sur  New-York, 
que  uo  is  laissons  à  510  au  lieu  de  515  1/2,  on  est  amené  à  se 
demander  aL on  n'escompte  pas  déjà  le  déficit  probable  de 
notre  récolte  de  blé.  On  se  préoccupe  par  avance  des  moyens 
de  payer  les  blés  américains  par  des  remises  sur  New-York 
et  les  blés  russes  par  des  traites  sur  Londres. 

Le  papier  sur  la  Belgique  et  le  papier  sur  la  Suisse  per- 
dent respectivement  1/8  0/0;  de  même,  la  perte  du  papier 
italien,  sans  cause  bien  appréciable,  passe  de  4  3/8  à  4  3/4. 


CHANGES  SUR 


LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singj'puurt.  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

floug- Kniig  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  . . . 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres  . . 
Argent  en  barres 


19  juin 


2'0   5 '8 


26  juin 


2/0  o'8 


juillet 


2/0  5  8 


1/11  15/16  1/11  15/16  1/11  13,16 


1/3  29  32 
1/3  29,32 
1/11  1/2 
2  8  1/4 
11  1/2 
15  7,8 

133  90 
11/9  1  4 
27  3  8 


1/3  7/8    1/3  29/32 
1/3  29,32  1/3  7/8 
1/11    1,2  1/11  3,8 


10  juillet 


2  8  L4 
11  7/32 
15  31/32 

134  30 
77/9  1,4 
27  3/16 


2/8  ./ 
U  17/32 
13  11/16 

131  14 
77  9  1,4 
21  1,8 


2  0  5/8 
1/11  1/2 


1/3  7/8 
1/3  7,8 
1,111/4 
2/7  7  8 
11  1/8 
15  11/16 

135  20 
17  9  1.'. 
26  15  16 


17juillet 


2'0  5/8 
1/11  3/8 


1/3  7/8 
1,3  7/8 
1/U  •/• 
2,7  1/4 
10  29/32 
15  3/4 

137  20 
77  9  1/4 
26  7/8 


Les  remises  sur  1  Extrême-Orient  ont  fléchi  à  la  suite  delà 
baisse  de  l'argent-métal. 

La  Banque  d' Angleterre  a  reçu,  mercredi,  les  souscrip- 
tions pour  20.00  0i i0  Rs.  en  billets  du  Gouvernement  et  en 
transferts  télégraphiques  sur  l'Inde.  Elles  ne  se  sont  élevées 
qu  à  6  10  000  Rs.  en  billets.  Il  n'y  a  pas  eu  de  répartition. 
La  même  somme  de  20.00.000  Rs.  sera  offerte  la  semaine 
prochaine. 

L'absence  de  demandes  vient  dans  une  grande  mesure  de 
l'importance  exceptionnelle  des  importations  de  cotonnades 
par  llnde.  De  plus,  les  capitaux  sont  fort  abondants  dans  ce 
pays  et  n'ont  pas  un  rendement  rému'iérateur. 

Le  papier  sur  Rio.  recule  de  7/32;  le  papier  sur  Valparaiso 
gagne  1/16. 

La  prime  de  l'or  a  haussé  à  Buenos-Ayres,  à  la  suite  de 
l'échautlburée  des  étudiants  :  nous  la  trouvons  à  137  20. 

A  Londres,  on  cote  l'or  77/9  1/4  ;  les  monnaies  allemandes 
et  françaises  conservent  leur  cours  de  76<5  et  les  monnaies 
américaines  eL  japonaises  valent  76/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marche;  de  Londres  : 
Entrées  Sorties 


Bombay  £ 

Australie  


110.000 
17.000 


Bombay  t  1.000 

Colombo   5.000 


Total   133.000 


Total   0.000 


Voici  le  détail  des  opérations  du  mois  de  juin: 


Importations 

Allemagne  £  20.000 

Belgique   19.000 

Espagne   ll.OdO 

Portugal   10.000 

Egypte   131.000 


Exportations 


France  

Brésil  

Afrique  du  Sud.. 


27.000 
13.000 
200. OuO 


Chine. 
Indes  occidentales. 

Inde  

Australie   et  Nou- 
velle-Zélande   

Total  


05.000 
59.000 
105.000 

554.000 

980.000 


Total   240.000 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  27  juin  au 
3  juillet  1901,  se  sont  élevées  à  182.500  liv.  st.,  soit,  depuis  le 
1"  janvier,  un  total  de  4.040.811  liv.  st.,  contre  3  800.328 
livres  sterling  pendant  la  période  correspondante  de  1900. 

Les  entrées  et  sorties  de  métal  blanc  en  juin  ont  été  les 
suivantes  : 


Exportations 

Hollande  £  18.000 

Etals-Unis   (117.000 

Amérique  du  Sud..  43.000 


Australie. 


13  000 


Importations 

Allemagne  £  8.0W) 

Russie   3. 0f  0 

Ouest-Africain   20.000 

Afrique  du  Sud   22  00O 

Inde   555.000 


Total   091.000 


Total   608.000 


Le  11  courant,  le  Comité  des  Banques  suisses  d'émissioa 
a  abaissé  le  laux  do  l'escompte  do  h  à  3  1/2  0/0. 

Escompte  hors  Banque 

'20  juin  27  juin  1  juillet  11  juillet  18  juillet 


Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(time  money) 

Il  est 


2  1/2 

2  78 

3  1/4 

4  1/4 


•/- 
1/2 
1/8 

1/2 


2  1/2 

2  7/16 

3  0/0 


2  1/2 

2  9  16 

3  0/0 


2  1/2  • 

S  3'4 
2  3, 4 


1/2      5  0/0    A  0/  0 


passé,  celle  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
house  »,  216  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  1*6  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmen- 
tation do  30  millions.  i 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  se  présente  cette  semaine  avec  une 
diminution  dans  l'encaisse  or  de  4.899.000  fr. 

La  circulation  a  demandé  510.000  fr.  à  Parts  et  4.477.000  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  a  été  acheté  pour  248.000  fr.  do  mu- 
Hères,  il  en  a  été  vendu  pour  100.000  fr. 

L'argent  a  augmenté  de  1.183.000  fr.  La  circulation  a  rend» 
1.601.000  fr.  à  Paris  et  prélevé  3.000  fr.  dans  les  succursales- 
il  a  été  expédié  630.000  fr.  en  Suisse,  et  il  est  venu  186.000  fr! 
de  Konakri  et  29.00.J  fr.  du  Sénégal. 

La  circulation  est  slationnaire  ;  les  comptes  ■courantsf  ont 
augmenté  de  45  millions,  le  portefeuille  de  35  million*,  les 
avances  ont  diminué  de  11  millions. 

Au  moment  de  mettre  sous  presse,  le  bilan  de  la  Banque 
d'Allemagne  ne  nous  est  pas  encore  parvenu. 

Il  ne  s'est  produit  aucune  sortie  d'or,  cette  semaine,  à  la 
Banque  d' Angleterre.  Voici  le  détail  des  entrées  : 

Achat  en  barres   8.000  livres  sterling 

Egypte   190.000  _ 

Australie   35.000  — 

Total  des  entrées   233.000  — 

Les  entrées  ont  été  de  5.825.000  francs,  la  circulation  a 
rendu  1.175.000  francs,  d'où  une  augmentation  de  7  millions 
dans  l'encaisse;  la  circulation  a  baissé  de  6  millions,  les 
comptes  courants  de  36  millions,  le  portefeuille  a  augmenté 
de  32  millions,  le  rapport  de  la  réserve  aux  engagements  est 
de  46.45  0/0. 

A  La  Banque  de  Beloique,  on  remarque  une  augmentation, 
de  7  millions  dans  la  circulation  et  une  diminution  do  15  Bail- 
lions dans  le  portefeuille,  les  autres  comptes  n'ont  pas  si  - 
sibLcnn-nt  varié. 

La  Banque  des  Pans-Bas  a  encore  reçu  î  million  d'or;  .-a 
circulation  a  baissé  de  14  millions;  le  portefeuille  commer- 
cial a  perdu  2  millions  et  celui  des  avances  pareille  somme. 

On  dément  de  façon  formelle  tous  les  bruits  qui  ont  couru 
sur  la  banque  italienne  et  notamment  sur  la  Banque  d'Italie. 
U  est  faux  que  l«>  commandeur  Slriugher,  gouverneur  de  ce 
dernier  établissement,  ait  dénoncé  la  convention  du  30  octobre 
1894,  chargeant  la  Banque  du  service  de  la  Trésorerie.  IL  est 
également  inexact  que  le  Gouvernement  ait  l'intention  de 
happer  d'une  taxe  les  billets  des  trois  banques  d'éinissii  n. 

La  Banque  de  Russie  accuse  une  chute  d'or  considérable, 
elle  a  perdu  44  millions,  la  circulation  a  augmenté  de  23  mil- 
lions, les  mouvements  des  autres  comptes  sont  sans  intérêt. 

Eu  nous  reportant  à  nos  totaux,  nous  voyons  que  le  stock 

d'or  des  Banques  européennes  est  de   x.66").O00.00o 

celui  du  Trésor  des  Etats-Unis..   ;3.4/2.u()0.000 

îi.mooo.ooo 

L'année  dernière  il  y  avait  dans  les  Ban- 

ques  européennes   & 317. 000. 009 

dans  le  Trésor  des  Etats-  Unis  !     2  .  05.000.000 

10.452.000.000 

Nous  trouvons  donc,  sans  double  emploi,  qucles  quantités 
d'or  ont* augmenté  de  680  millions.  Ce  résultat  est  assez  ii  - 
prévu  en  raison  de  la  suppression  do  la  production  des  mines 
Sud-Africaines;  elle  n'est  pas  remplacée  par  celle  des.  mines 
du  Klondyke,  qui  s'est  élevée  à  50  millions  de  francs  pour  le 
1er  semestre  de  l'année1  courante.  ' 


LA  SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 

Rien  d'intéressant  dans  le  mouvement  monétaire  à  New- 
York,  h'e-caisse  des  Banques  associées  a  augmenté,  los 
dépôts  et  le  portefeuille  onl  diminué. 


(Î8 
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Mouvement  des  métaux  précieux  à  New- York 
(lîu  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OU 


Du  2î  Depuis 
au  29  juin    le  1"  jari v. 


DuïJ  Depuis 
au  29  juin  le  1"  janv. 


diC&ûdô-Bretagûe 

— 

1 .764.851 

» 

lo./Cuo.  éoo 

n 

u .  *  >o'J .  nu  1 

2.090 

1  731  263 

45.092 

1 

.024.004 

Total  1901... 

2.000 

27.700  703 

45.093 

1 

228.272 

—  1900... 

55.910 

iJ7.400.376 

75.l3o 

1 

396.216 

—     1899. . . 

5.057.942 

84.996.066 

18.896 

7 

829.235 

ARGENT 

Gr&ndo-Brelag  n  c 

1.149.815 

25.303.901 

» 

23.042 

France  

562.795 

D 

3.883 

2.220 

223 

2.092 

221.732 

15.337 

1 

820.130 

Total  1901... 

1.151.917 

26.090.648 

15.337 

1 

853.278 

—     1900. . . 

1.219.860 

25.443.044 

182.184 

2 

004.882 

—  1899... 

775.934 

24.057.804 

49.945 

1 

877.014 

Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


1900  14  j  uill . 

1901  29  fuiis  . 
1901  (5  juill. 
1901  13  juill. 


lin  caisse.  : 

Or  

ArgTJUt  Barres 
—  Monnaies. 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill" 

169.7 

23.5 

883.5 

80t. 2 

172.3 

30.5 

971.4 

892.'. 

169.9 

30.6 

965.3 

889.5 

172.3 

30.6 

947.  C 

868.4 

Trésor  des  Etats-Unis 


31  mai 
1901 


30  juin 
1901 


Millions  de  dollars 


495.8 
50.5 
461  5 


494.4 
48  4 
465.8 


Total  de  l'oncaisso  

Circulation  : 

Greunbacks  et  autres  billets  

Cêi'Gficals  d'or  

—       d'argent  et  billets  du  Trésor 
do- 1890  


Total  de  la  circulation. 


1.007.8 

341.5 
251.3 

479.3 
1.072.1 


1.008.6 

339.4 
245.7 

477  1 
1.062  2 


Réserve  d'or  '   150.U00.0U0  de  dollars 

L'uncaisse  or  du  Trésor  u'a  pas  beaucoup  varié,  l'argent 
l'strCu  augmentation. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  cl  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

84.6 

192.5 

6.0 

75.2 

68.4 

62.5 

180.0 

5.9 

60.2 

41.4 

62.9 

185.5 

6.0 

61.2 

40.1 

62.3 

176.9 

9.3 

59.7 

41.2 

1900  9  juin.. 
1301  25  mai. . 
191)1  l"juin.. 

1901  8  juin.. 

Le  dernier  bilan  de  la  Banque  du  Japon  ne  révèle  aucun 
fait  intéressant. 
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Le  problème  du  Change  en  Espagne 

Suite  et  fin  (1) 
Vil 

•  Que  le  Gouvernement  maintienne  énercicmement  l'équi- 
libre bttdgébj ire  aujourd'hui  réalisé;  qu'il  s'efforce  do  déve- 
lopper p&r  tous  tes  moyens  possibles  la  production  indus- 
trielle indigène,  mais  qu'il  n'augmente  jamais  les  engagements 
<!.;  I  Etat  ■■>.  l'étranger.  » 

»  'équilibre  du  budget  était  une  condition  de  vie  pour 
(i;  Voir  L'Économiste  Européen,  n** 498  et  (196. 


L'Etat  et  de  relèvement  économique  pour  le  pays. 
Obtenu  grâce  aux  efforts  et  à  l'énergie  des  dernier» 
Cortès  du  royaume,  il  serait  insensé  de  ne  pas  le  main- 
tenir. Avec  cet  équilibre  pour  base,  les  Pouvoirs 
publics  peuvent  faire  beaucoup  pour  développer  la 
production  et  favoriser  le  commerce;  on  ne  peut  offrir 
a  l'Etat  d'appui  plus  efficace  qu  eh  procurant,  comme 
instrument  aux  changes,  une  monnaie  saine,  à  l'abri 
des  baisses  et  des  fluctuations. 

Des  lois  et  des  décrets  ne  suffiraient  pas  pour  attein- 
dre ce  progrès  vital  et  vaincre,  avec  l'aide  du  temps  et 
des  contribuables,  les  obstacles  qui  nous  en  séparent  : 
ce  fut  le  but  de  la  nouvelle  politique  économique  en- 
treprise avec  résolution  et  avec  succès  par  les  Cortès 
qui  ont  eu,  en  avril,  une  fin  aussi  prématurée  qu'in- 
juste, et  il  faut  espérer  que  cette  politique  sera  conti- 
nuée par  le  Parlement  qui  s'ouvrira  en  juin. 

11  n'a  pas  manqué  de  censeurs  qui  m'ont  accusé  de 
ne  pas  avoir  formulé,  quand  j'étais  au  Ministère  des 
finances,  le  plan  législatif  destiné  à  améliorer  nos 
changes  extérieurs,  plan  que  depuis  j'ai  proclamé  né- 
cessaire dans  une  solennelle  circonstance  politique.  S'ils 
croient  que  deux  ans  auraient  suffi  pour  accumuler  les 
solutions,  les  réformes  et  les  projets,  je  leur  dirai, 
comme  le  reconnaît  M.  Edmond  Théry  dans  la  magis- 
trale étude  que  j'examine  et  dans  d'autres  travaux  non 
moins  brillants,  que  personne  ne  pouvait  le  faire  ni 
même  le  tenter  en  présence  des  difficultés  immenses 
que  la  guerre,  la  perte  de  nos  colonies  et  l'inévitable 
acceptation  de  leurs  dettes  nous  avaient  créées,  diffi- 
cultés qui  nous  avaient  poussés  aux  portes  de.  la  ban- 
queroute; je  le  répète,  personne  ne  pouvait  le  faire  sans 
normaliser  auparavant  le  Budget  de  l'Etat,  en  combat- 
tant le  déficit  chronique  de  nos  finances  publiques 
comme  l'ont  combattu  jusqu'à  l'éteindre  les  Cortès 
de  1899. 

En  le  reconnaissant,  M.  Edmond  Théry  dit  très  bienr 
dans  la  dernière  de  ses  conclusions,  qu'il  est  néce-saire 
de  maintenir  l'équilibre.  Cet  équilibre  permet  à  l'Etat 
de  remplir  son  but  et  de  favoriser  le  développement  de 
l'industrie  nationale. 

Quant  à  l'interdiction  de  contracter  des  dettes  à 
l'étranger,  je  suis  aussi  de  l'avis  de  l'économiste  fran- 
çais. J'ai  joint  l'exemple  au  conseil  en  proposant  aux 
Cortès,  contrairement  à  ce  qu'on  espérait  universelle- 
ment :  la  réorganisation  de  la  dette  publique  et  le  rè- 
glement du  Budget  de  l'Etat  avec  les  ressources  du 
pays,  sans  le  moindre  secours  étranger. 

Je  préférerais  résolument  aller  jusqu'à  la  fin  dans  la 
nouvelle  entreprise  de  régularisation  des  changes  exté- 
rieurs, comme  le  propose  M.  Edmond  Théry,  sans 
augmenter  même  passagèrement  nos  engagements  avec 
l'étranger.  Mais  l'expérience  oblige  à  rappeler  que  les 
nations,  dont  l'exemple  pourrait  nous  servir  de  guide 
dans  cette  œuvre  difficile  de  la  restauration  de  la  circu- 
lation métallique,  ont  eu  pour  coutume  de  faire  pro- 
vision de  monnaie  saine  au  moyen  d'emprunts  étran- 
gers. Kl\  ; 

Un  seul  mot  pour  finir,  ou  mieux  une  idée  pour 
tranquilliser  quelques  écrivains  qui  professent,  dans 
les  journaux  et  revues,  l'économie  politique,  en  ne 
l'ayant  étudiée  que  dans  les  classes  et  les  livres. 

Et  après?  demandent  ces  amateurs  avec  un  air  de 
triomphe.  —  Et  après  avoir  obtenu  la  provision  d'or 
pour  la  circulation,  qui  la  maintiendra  dans  les  fron- 
tières d'une  nation  débitrice? 

Je  ne  me  charge  pas  de  reproduire  les  raisons  par 
lesquelles  M.  Edmond  Théry  démontre  que  l'Espagne 
peut  être  un  pays  créditeur. 

Qu'elle  le  soi t  ou  non,  si  nous  arrivions  avec  le 
temps  à  recouvrer  le  bien  perdu  de  l'équilibre  et  la 
stabilité  de  nos  changes  extérieurs,  la  question  de  la 
circulation  de  l'or  ne  se  poserait  pas  pour  l'Etal.  Si 
elle  se  pose  aujourd'hui,  c'est  que  l'Etat  a  détruit  cette 
circulation  et  l'a  rendue  impossible  en  sacrifiant  un 
intérêt  économique  aussi  essentiel  pour  le  pays  à  des 
avantages  do  Trésorerie  passagers  el  mal  compris,  tels 
que  prêts  de  la  Banque  et  émission  de  monnaie  d'ar- 
gent; niais  le  marché  monétaire  étant  normalisé,  sa 
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direction  n'incombera  plus  à  l'Etat  mais  au  marché 
lui-même. 

L'or  étant  rendu  à  la  circulation,  il  suffira  que  les 
Gouvernements  de  l'avenir  ne  troublent  plus  celle-ci, en 
y  introduisant  des  signes  monétaires  qui  supplanteront 
et  expulseront  la  monnaie  saine,  pour  que  celle-ci,  par 
la  seule  action  de  sa  nécessité  qui  agit  irrésistible- 
ment comme  une  force  pneumatique,  se  renouvelle  au 
moyen  de  la  présentation  à  la  frappe  de  lingots  pour 
compte  des  particuliers,  des  banques  et  des  compa- 
gnies ayant  besoin  d'or  monnayé  pour  leurs  paie- 
ments. 

L'Etat  frappe  la  monnaie,  mais  il  ne  doit  pas 
l'émettre  ;  c'est  aux  particuliers  à  lui  demander  le  ser- 
vice de  la  frappe  qu'il  leur  accorde  gratuitement. 

Madrid,  20  mai  1901. 

R.  VlLLAVERDE. 


•   Lettre  ouverte  à  don  Eduardo  Sanz  y  Escartin,  de 
l'Académie  royale  des  Sciences  morales  et  politiques 

La  lettre  suivante,  adressée  par  M.  R.  Villaverdc,  à 
M.  Eduardo  Sanz  y  Escartin,  membre  de  l'Académie  royale 
des  Sciences  morales  et  politiques  de  Madrid,  et  reproduite 
dans  la  Epo-a  du  7  juillet  dernier,  complète  en  quelque  sorte, 
l'étude  magistrale  que  nous  venons  de  publier. 

J'ai  reçu  avec  une  profonde  satisfaction  et  lu  avec 
un  vif  intérêt  votre  lettre  de  félicitations  pour  mon 
article  sur  les  solutions  que  propose  M.  Ëlmond  Théry, 
en  vue  de  résoudre  le  problème  ardu  de  notre  change 
extérieur.  Vous  avez  donné  bienveillamment  à  mon 
travail  une  importance  qu'il  n'a  pas,  puisqu'il  se 
réduit  à  une  conférence  ou  interview,  comme  l'on  dit 
aujourd'hui,  avec  l'éminent  directeur  de  la  revue 
Nuestro  Tiempo,  conférence  forcément  enfermée  dans 
des  limites  qui  ne  permettaient  pas  une  étude  fonda- 
mentale et  complète  d'aucun  de  ces  vastes  problèmes 
qu'il  y  avait  lieu  d'examiner;  je  me  suis  contenté 
d'étudier  brièvement  et  sommairement  les  conclusions 
du  distingué  économiste  français. 

Telle  est  la  cause  des  obscurités  et  même  des  in- 
suffisances que  vous  faites  remarquer  avec  raison  dans 
un  des  points  les  plus  intéressants  du  problème  :  la 
différente  entre  la  perte  de  nos  changes,  soit  la  prime 
des  effets  étrangers,  et  la  dépréc  ation  de  l'argent  par 
rapport  à  l'or,  point  que  j'ai  traité  en  détail  dans 
une  conférence  sur  les  changes  et  l'argent  que  j'ai  eu 
l'honneur  de  faire  à  l'Athénée  de  Madrid,  le  29  mai 
1894,  sur  l'invitation  de  notre  savant  collègue  M.  Azca- 
rate,  qui  était  alors  président  de  ce  cercle  scientifique. 

Si  le  change  consiste  dans  le  fait  d'acquérir  de  la 
monnaie  étrangère  avec  la  monnaie  du  pays  —  la  lettre 
de  change  ou  le  chèque  n'étant  que  l'obligation  de  payer 
dans  un  autre  pays  qui  doit  nous  procurer  le  numé- 
raire dont  nous  avons  besoin  chez  lui  —  il  est  évident 
que  le  premier  élément  du  prix  de  ces  effets  ou  de  la 
prime  du  change  consiste  dans  ce  qu'on  appelle  l'équi- 
valence des  intrinsèques  ou  la  parité  des  espèces,  c'est- 
à  dire  la  valeur  réelle  de  la  monnaie  avec  laquelle  nous 
payons  exprimée  en  la  monnaie  que  nous  devons 
acquérir. 

Puisqu'il  s'agit  d'effets  qui  se  transforment  en  or  à 
la  volonté  des  porteurs,  comme  les  lettres  de  change 
et  les  chèques  sur  Paris  et  sur  Londres,  et  que  chez 
nous,  il  ne  circule  d'autre  monnaie  métallique  que 
l'argent,  il  semble  que  la  surprime  de  l'or  payé  avec 
cette  monnaie  devrait  faire  partie  de  la  prime  du 
change. 

Ainsi  le  dit  Goschen  dans  son  livre  fameux  :  «  Il  est 
clair  que  lorsqu'un  pays  qnelconque  a  une  prime  pour 
l'or  ou  pour  l'argent,  cette  prime  augmente  la  valeur 
des  eftets  payables  dans  le  métal  qui  fait  prime.  » 

Si  nous  partons  des  mêmes  chiffres  employés  dans 
mon  article  :  au  prix  de  27  pence  3/8,  l'once  standard 
correspond  une  perte  dans  la  valeur  de  l'argent  par 
rapport  au  pair  légal,  de  55  0/0  équivalant  à  une  prime 
de  122.22  O/lt  pour  l'or,  quand  le  bénéfice  du  papier  qui 
le  procure,  c'est-à-dire  la  prime  du  change,  n'est  que  de 
37  0/0.  »  >  i 


Et  maintenant,  pour  l'objet  que  je  me  proposais_,  il 
me  suffisait  de  comparer  le  taux  de  dépréciation  de 
l'argent  sur  celui  du  change j  nviis  si  l'on  poursuit  le 
calcul  comme  je  viens  de  le  faire  avec  beaucoup  de 
plaisir  sur  la  demande  d  uno  personne  aussi  ins- 
truite, il  en  résulte  que  la  prime  de  l'or  sur  1  argent 
étant  de  122.22  0/0  le  jour  où  j'ai  écrit  mon  articte, 
celle  des  effets  sur  l'étranger  payables  en  ce  métal 
n'était  que  de  37  0/0  et,  l'argent  perdant  55  0/0  parrap- 
port  à  sa  valeur  légale  exprimée  en  or,  notre  monnaie 
ne  perdait  que  27  0,0. 

On  déduit  de  ces  chiffres  que,  par  rapport  à  l'équiva- 
lence actuelle  effective  des  espèces  d'or  et  d'argent^  le 
change  nous  est  favorable  dans  la  grande  proportion 
que  ces  calculs  expriment. 

Avec  le  système  monétaire  qui  régna  en  Kspagne  de 
1804  à  18G9,  bien  que  pour  rin  douro  on  obtint  5  fr.  25, 
le  change  se  tenait  dans  le  sens  contraire,  puisque  le 
pair  des  espèces  était  5.26. 

Aujourd'hui,  la  pièce  de  5  pesetas  et  celle  do  5  francs 
sont  intrinsèquement  égales;  mais  comme  la  seconde 
se  change  contre  de  l'or,  tandis  que  la  première  ne  bé- 
néficie pas  de  cet  échange,  l'égalité  physique  est  dé- 
truite par  une  inégalité  économique  dont  l'estimation, — 
tant  qu'il  n'y  a  pas  de  difficulté  pour  changer  en  or  tes 
effets  sur  là  nation  voisine,  —  répondra  à  la  prime 
obtenue  par  le  métal  jaune  sur  le  marché. 

Les  causes  pour  lesquelles  la  perte  de  notre  monnaie 
et  le  bénéfice  du  papier  sur  l'étranger  sont  IcllcUrcnt 
inférieures  —  comme  je  l'ai  démontre  —  à  la  déprécia- 
tion de  l'argent  et  à  la  prime  sur  l'or,  se  trouvent  dans 
les  autres  éléments  qui  déterminent  le  change  interna- 
tional. 

J'ai  analysé  ces  éléments  dans  la  conférence  de 
l'Athénée  à  laquelle  j'ai  fait  allusion.  Il  serait  peut-être 
intéressant  de  la  reproduire  avec  les  chiffres  actuels, 
mais  de  même  que  les  indications  que  je  fournis  sur 
votre  demande  ne  pouvaient  entrer  dans  un  article 
destiné  à  résumer  tous  les  aspects  si  divers  du  pro- 
blème, de  même  je  ne  considère  pas  comme  opportun 
de  donner  à  cette  lettre  l'étendue  nécessaire  pour  éluv- 
cider  le  plus  complexe  des  points  de  tout  ce  problème. 

Qu'il  nie  suffise  de  dire  que  si  noire  billet  de  banque, 
qui  ne  s'échange  à  l'intérieur  que  contre  de  l'argent, 
obtient  dans  le  change  international  une  appréciation 
si  supérieure  à  la  valeur  intrinsèque  de  ce  métal,  c'est, 
sans  doute,  parce  que  les  éléments  do  valeur  favorables 
à  notre  circulation  contrecarrent  l'inlluence  de  la  dé- 
préciation du  métal  blanc  et  détruisent,  en  les  compen- 
sant, une  bonne  partie  de  ses  effels. 

Ces  éléments  sont  les  suivants  :  la  restriction,  mal- 
heureusement incomplète,  mais  restriction  quand 
même  imposée  en  1876  à  la  frappe  libre  de  l'argent 
qui  a  converti  notre  double  étalon  légal  en  ce  que 
Ccrnuschi  a  appelé  le  bimétallisme  boiteux;  l'existence 
d'or  à  la  Banque  d'Espagne,  existence  qui  s'élève  à  £59 
millions  do  pesetas,  plus  38  autres  millions  entre 
les  mains  des  correspondants  ;  l'or  qui  existe  sur  le 
Marché,  bien  que  sa  prime  élevée  l'empêche  de  circu- 
ler comme  monnaie;  la  masse  de  papier  de  change 
produite  par  notre  exportation  de  marchandises  nu 
de  valeurs  et  par  tous  nos  crédits  contre  i'étrangor 
dont  le  montant  est  en  or  et  qui  circulent  sous  la. 
forme  d'effets  à  négocier. 

Cette  énutnération  m'amènerait  à  poser  comme 
contre-partie  des  exportations  et  autres  crédits  du  pays 
sur  l'étranger,  origine  de  l'offre  du  change,  les  soureos 
de  la  demande  :  soit  les  importations  de  marchandises 
ou  de  titres,  les  dettes  de  toute  catégorie  à  l'étranger, 
depuis  les  dépenses  des  Espagnols  voyageant  au 
dehors,  dépenses  payées  avec  des  revenus  obtenus  en 
Espagne,  jusqu'au  paiement  à  des  étrangers  des  in- 
térêts et  de  l'amortissement  de  nos  valeurs  natio- 
nales. 

Mais  mon  but  se  réduit  aujourd'hui  à  faire  cons- 
tater que  le  change  subissant  des  influences  commer- 
ciales, financières  et  monétaires,  ces  dernières  n'agis- 
sent que  modérées  et  contenues  par  les  autres  :  on  peut 
donc  espérer  que  si  le  problème  est  attaqué  avec  cons- 
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tince  et  fermeté,  sa  solution  sera  certaine  dans  un 
délai  plus  ou  moins  long. 

La  maladie  économique  qui  nous  chagrine  comporte 
deux  sortes  de  remèdes  :  celui  qui  serait,  radical  et  dé- 
finitif mais  qui,  en  même  temps,  serait  lent  et  coûteux 
no  peut  se  trouver  que  dans  la  circulation  de  l'or. 
Kn  attendant,  on  peut  l'aire  beaucoup  pour  abaisser 
la  prime  du  change,  soit  en  obtenant  de  la  Banque 
il'Espaijnc  de  combattre  l'agio  et  de  réduire  la  circula- 
tion-fiduciaire qui  n'aurait  pas  pour  base  et  pour  ga- 
rantie des  effets  d'escompte  sains,  soit  en  faisant  tout 
ce  que  l'Etat  peut  faire  pour  organiser  la  production 
indigène  et  l'exportation,  comme  l'indiquent  les  chapi- 
tres I,  If,  V  et  VII  du  remarquable  travail  de  . M.  Ed- 
mond Théry,  dont  je  m'occupe  dans  mon  article. 

Je  crois  avoir  ainsi  répondu  aux  explications  que 
vous  avez  bien  voulu  me  demander  dans  la  lettre  dont 
je  vous  remercie. 

R.  VlLLAVERDK. 


Monnaies  Italiennes 

Il  Sole  annonce  que  M.  di  Broglio,  ministre  du  Trésor, 
eu  plus  de  la  frappe  de  nouvelles  monnaies  de  nickel  de  10 
et  40  centimes,  a  1  intention  de  faire  refondre  les  pièces  d'ar- 
gent de  50  centimes  et  de  frapper  l'équivalent  en  monnaies  de 
WÊere,   

Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbock  vient  de  publier  ses  index-numbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  juin  1901. 

La  moyenne  des  onze  années  de  1807  à  1877  étant  100,  voici 
les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 

1878-87  


1884. 
1889. 
18SK3. 
18i»7. 
1898. 
189». 
1900. 


79 

1889  Décembre  . . 

73.5 

r>6 

60.0 

7G 

1890  Juillet  

59.2 

7'2 

19D0  Juin  

757 

Cl 

—    Décembre . . 

73.4 

62 

1901  Mais 

71.0 

68 

70.6 

08 

—  Mai  

70.5 

75 

b9.8 

•  La  nouvelle  baisse  de  l'index-nuinber  est  due  à  de  petites 
réactions  subies  par  un  nombre  considérable  d  articles  :  blé, 
farine,  orge,  maïs,  viande  de  mouton,  lard,  café,  fer,  charbon 
pour  usage  domestique,  laine  anglaise,  etc.,  tandis  qu'aucun 
;:rticle  n'a  enregistré  une  augmentation  de  quelque  impor- 
tance. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  premiè- 
res, les  in dex-num.be rs  se  présentent  comme  suit  (la  moyenne 
de  1867-77  étant  100;  : 

1878-87  91-1900  1895    1896   1900   1900   1901  1901 
Moy    Moy"  Fév.  Juil.  Juin    Déc.  Mai  Juin 


Prod. ali- 
menta ires 

Mat.  pre- 
mières. . .  76 


68 
65 


63.8  60.0  70.9 
57.0   58.0  79.1 


69.2 
76.5 


68.1 
72.3 


67.?. 
71.8 


Fies  produits  alimentaires  sont  maintenant  3  0/0  et  les  ma- 
tières premières  6  O/0  plus  lias  qu'à  la  lin  de  1900;  mais,  'en 
comparant  CCS  résultats  à  ceux  d'il  y  a  un  an,  la  baisse  des 
premiers  est  de  5  0/O  et  celle  des  seconds  de  9  0/0. 

La  position  d'os  six  groupes  de  marchandises,  par  rapport 
;>  lu  fin  de  l'année  dernière  cl  à  des  périodes  précédentes,  esl 
indiquée  p.n-  les  index  nuinbers  suivants  (1807      77  =  100i  : 
1878    1801-     1900      1900      1901  Oprom" 
1887    1900  Juin 


l  fée. 


Juin 


Moy.  Mi. 


Produits  : 
végétaux  (bl»', 

efb.)  

anini.  (viande, 

etc.)  

tfncrc,  café  et 

thé  

Minéraux.  ... 

Textiles  

Mat  premières 

diverses .... 

Bu  comparant  awsc  famée  dernièro  et  la  moyenne  de  la 

dfQniÔDe  décade,  on  trouvera  que  les  grains  et.  la  viande  seul  ;i 
un  niveau  modéré,  tandis  que  le  sucre,  le  cafë  et  le  thé,  en 
pré. .eue  de   fortes  récoltes,  sont  bon  marché,  Les  minéraux, 


79 

61 

6Ï.0 

62.6 

02.0 

liai  r 

95 

80 

87.7 

89.3 

84.7 

—  8 

76 

(il 

55.2 

50.8 

45.5 

—  10 

73 

74 

109,1 

102.3 

87.9 

—  14 

71 

50 

64.4 

60  6 

59.2 

  ;) 

81 

66 

70.7 

71.5 

70.7 

—  1 

dans  leur  ensemble,  sont  encore  à  un  niveau  élevé  principa- 
lement à  cause  de  la  situation  exceptionnelle  de  letain.  du 
charbon  pour  l'exportation  et  du  cuivre;  par  contre,  le  fer  et 
le  plomb  sont  à  des  prix  modérés. 

f'armi  les  textiles,  le  lin,  le  chanvre  et  le  jute  sont  encore 
relativement  chers;  la  laine  mérinos,  le  coton  et  la  soie  sont 
à  un  niveau  modéré  tandis  que  la  laine  anglaise  et  les 
autres  laines  gro«sières  sont  considérablement  puis  bas  que 
jamais  :  leur  index-nuinber  est  le  moins  élevé  de  tous  ceux  de 
ma  statistique.  Les  matières  premières  diverses  montrent 
peu  de  variations;  leurs  prix  ne  sont  pas  élevés  :  ) 'index- 
nuinber  (70.7)  est  seulement  un  peu  au-dessus  de  la  moyenne 
(09.  8). 

La  situation  du  commerce  en  Europe  est  devenue  graduel- 
lement plus  mauvaise  depuis  douze  mois.  L'attente  d  une 
prompte  conclusion  de  la  guerre  sud-africaine  ne  s'est  pas 
réalisée  et  les  affaires  n'ont  pas  reçu  le  stimulant  que  l'on 
espérait.  Le  commerce  intérieur  et  l'exportation  ont  subi 
quelque  diminution  dans  ce  pays;  la  liquidation  s'est  pro- 
duite en  Allemagne,  après  une  activité  excessive  et  un  resser- 
rement monétaire  ;  lu  taux  peu  élevé  de  l'escompte  indique  une 
situation  monétaire  meilleure  malgré  de  récentes  faillites; 
mais  les  affaires  dans  beaucoup  de  branches  sont  déprimées. 

Les  prix  et  index-numbers  de  Yargent  ont  été  comme  suit 
(60  d.  8'i  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100)  : 

Prix  Index-number 
d.  — 

Moyenne  1891-11300   32    ./.  52  0 

Fin  Août  1897    23   7/8  39.2 

—  Décembre  1900   29.  9/16  48.6 

—  Mai  1901    27   7/lU  45.1 

—  Juin  1901   27    1/4  44.8 


Situation  Financière  Générais 


Europe.  —  France.  Ainsi  que  nous  le  laissions  pré- 
voir il  y  a  huit  jours,  la  liquidation  du  15  juillet  a  eu 
lieu  avec  des  taux  de  reports  excessivement  bon  mar- 
ché. On  ne  trouvait  rien  à  reporter;  aussi  l'argent  a-t- 
il  pu  facilement  s'obtenir  même  au-dessous  de  2  0/0. 

Ce  que  voyant,  le  Marché  de  Paris  s'est  ressaisi  et 
il  clôture  en  reprise,  parfois  importante,  sur  la  plupart 
des  valeurs.  Il  faut  aussi  noter  que  les  ordres  de  vente 
que  les  places  étrangères  nous  envoyaient  dans  ces 
derniers  temps  ont  cessé. 

Allemagne.  —  Les  conséquences  de  la  dernière  ca- 
tastrophe financière  persistent.  Les  cours  sont  toujours 
très  déprimés  et  l'activité  réduite  au  minimum.  Les 
cours  des  valeurs  industrielles  les  plus  importantes 
sont  à  20  0/0  au-dessous  du  niveau  de  la  même  période 
antérieure. 

Les  banques  se  montrent  très  difficiles  pour  l'es- 
compte des  effets,  ce  qui  gêne  beaucoup  les  transac- 
tions. 'L'argent  fiour  les  besoins  journaliers  est  abon- 
dant. 

Pendant  le  premier  semestre,  le  chiffre  toi  al  des 
émissions  a  été  1.249.6  millions  de  marks,  contre 
1.0i8.8  millions  dans  le  premier  semestre  de  1900. 

AngLelerrc.  —  Lord  Roseberry,  dans. un  manifeste 
qui  fait  du  bruit,  repr-cln:  à  ses  anciens  partisans 
l'attitude  neutre  qu'ils  ont  prise  pendant  la  girerre.  On 
croit  qu'il  va  former  autour  de  lui  un  nouveau  parti 
de  tous  les  impérialistes  qui  ne  sont  pas  conserva- 
teurs. 

Dans  le  premier  semestre  de  1901,  les  émissions  an- 
glaises se  sont,  élevées  au  chiffre  de  118.9:59.<>00  livres, 
parmi  lesquelles  les  emprunts  anglais  figurent  pour 
71.300d)00  livres. 

\  la  Bourse  de  Londres,  l'inactivité  est  presque 
complète. 

Ksptit/nt'..  —  L'accueil  fait  aux  projets  du  Ministre 
des  Finances,  destinés  à  la  régularisation  de  la  Dette 
flottante  du  Trésor  n'a  guère  élé  enthousiaste.  On  s'at- 
tend à  des  modifications  importantes. 

Dans  les  cinq  premiers  mois,  les  chiffres  du  com- 
merce extérieur  se  sont  élevés  :  pour  l'exportation*,  à 
251.i36.419  pesetas  [?98.454.'371  dans  la  même  période 
de  19DII,  et.  pour  ^importation;  à  S54.'f00Jl78  pesetas 
':;.Yi.80'i.2W).  Les  exportations  de  métaux  précieux  ont. 
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été  de  12.706.iOOQ  pesetas  et  les  importations  de 
2.746.'  00  pesetas. 

Italie.  —  On  prépare,  pour  l'anniversaire  de  la  mort 
du  roi  Ilunibert,  une  grande  manifestation  dynastique, 
en  réponse  aux  manifestations  antidynastiques  des  so- 
cialistes. 

Dans  les  six  premiers  mois  de  l'année,  les  importa- 
tions se  sont  élevées  à  942.738.782  lire  et  les  exporta- 
tions ;'i  684.8-"»3.807  lire  :  le  premier  chiffre  représente 
une  augmentation  de  83.932.772  lire  et  le  second  une 
augmentation  de  83.932.772  lire  sur  le  chiffre  de  la 
même  période  antérieure. 

L'agio  sur  l'or  continue  à  diminuer. 

Russie.  —  Dans  le  premier  trimestre  1901,  les  expor- 
tations se  sont  élevées  à  129.193.0U0  roubles,  dépassant 
les  importations  de  8.965.000  roubles. 

En  1900,  les  chemins  de  fer  russes  ont  transporté 
91.530.905  voyageurs,  contre  87.U0i.88l  en  18;t9  et 
7.390.642  millions  de  pouds  de  marchandises.  Les  re- 
venus bruts  de  1901  ont  atteint  557. 736.381  roubles,  soit 
51  millions  de  roubles  de  plus  qu'en  1899. 

Amérique.  —  Brésil.  Les  recettes  des  douanes  per- 
çues en  or  dans  les  trois  premiers  mois  accusent  une 
augmentation  de  3.450  contos,  soit  18  0,  0  par  rapport 
au  même  trimestre  1900;  colles  perçues  en  papier  une 
augmentation  de  2.290  contos,  soit  7  0/0. 

Etats-Unis.  —  Dans  l'exercice  19D0-1901,  les  recettes 
publiques  se  sont  élevées  à  585.848.000  dollars  et  les 
dépenses  publiques  à  509.983.310  dollars. 

Le  Marché  de  New- York  est  déprimé  par  les  nou- 
velles de  la  grève  des  métallurgistes. 

Mexique.  —  En  1899,  la  production  minière  du  Mexi- 
que a  été  de  L995.920.00t)  kilog.  déminerais  représen- 
tant une  valeur  de  75.091.932  piastres. 

L'exploitation  des  mines  a  pris  un  grand  essor  dans 
ces  dernières  années. 

Asie.  —  Japon.  A  la  tin  de  19^0,  la  longueur  des  voies 
ferrées  était  de  5.854  kilomètres. 

Le  coût  total  des  chemins  de  fer  japonais  est  d'en- 
viron 30O.HO0.I  00  de  yens. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FRANCE 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  :i  %  (perpétuel)  

Ccms'.lidés  anglais(ch.  f. 25 IV. 20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1*97  

Espagne  Kxt.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. . 
Hellénique  i  %  1887  (nel  11  fr.85) 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50)  

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portu  ial  3  %  (I  fr.  net)   

Consolida  prussien  3  %  (à  Berlin;  . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Sué  le  3  Ç.  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D . . . 
—      Priorité  4  %  1890   

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  i  %  19  0  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  J/s  %  1891  


11 

juillet 

18 

juillet 

a 

T3  CD 

3 

ET  B 

c 

CD  o 

S  ° 

CD  tO 
G  3 

"~  ? 

C 

1  O 

£o 

~  o 

&° 

eu 

cfi 

5  § 
a 

100  62 

33  m 

2  9S 

100  70 

33  56 

2  97 

94  811 

34  47 

2  90 

94 

34  18 

2  92 

101  50 

25  31 

3  94 

101  50 

25  37 

3  94 

97  70 

32  56 

3  07 

98  23 

32  75 

3  05 

379  05 

L."  1816  58 

361  25 

14  69 

6  80 

89  20 

29  73 

3  36 

«9  15 

29  91 

3  34 

70  87 

n  7t 

3  61 

71  32 

17  83 

5  60 

223 

18  8i 

5  31 

219  . 

18  48 

5  41 

94  23 

31  41 

3  18 

94  50 

3!  50 

3  17 

100  75 

25  18 

3  96 

101  23 

23  31 

3  95 

96  60 

24  1314  IV 

96  70 

24  17 

4  13 

88 

29  33 

3  40 

89 

29  66 

3  37 

26  12 

26  12 

3  8:' 

26  40 

26  40 

3  78 

90  40 

30  13 

3  31 

90  60 

30  20 

.i  31 

78  . 

!9  50 

5  12 

77  25 

19  31 

5  17 

83  . 

28  33 

3  5 

8i  90 

28  3(1 

3  53 

67 

16  15 

5  97 

6-t  25 

17  06 

5  83 

ino  70 

28  77 

3  47 

101  95 

2o  92 

3  43 

99  KO 

33  16 

3  01 

99  50 

33  16 

3  01 

24  65 

24  65 

4  05 

25  23 

25  i 

3  96 

498  . 

24  90 

4  01 

503  50 

25  17 

3  97 

66  . 

16  30 

fi  06 

66  . 

16  50 

6  06 

61  50 

16  87 

5  92 

67  10 

16  17 

5  ('6 

154  .. 

1S  16 

5  50 

i:.2  .. 

18  08 

5  53 

107  92 

26  98 

3  70 

108  . 

27  .. 

3  10 

112  75 

28  18 

3  5'. 

113  .. 

28  25 

3  53 

258  . 

17  20 

5  81 

260  . 

17  33 

5  76 

99  50 

19  90 

5  02 

100  .. 

20  .. 

5  .. 

42  55 

17  (2 

5  87 

42  10 

16  84 

5  93 

89  .. 

29  66 I 3  37 
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30  . 

3  33 

30  15 

14  32|6  97 

50  15114  50 
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La  Politique.  —  Les  Conseils  généraux.  —  La  Fèïo  du  14  juillet.  

Le  Mouvement  préfectoral.  —  La  Commission  du  Budget. 

Dimanche  prochain  aura  lieu,  par  toute  la  France, 
le  scrutin  pour  le  renouvellement  de  la  série  renouve- 
lahlc  des  Conseils  généraux. 

Habituellement,  les  électeurs  n'attribuent  qu'une 
importance  relative  à  cette  consultation  du  suffrage 
universel,  sous  prétexte  que  ces  conseillers  sont  plutôt 
des  élus  d'affaires  locales  que  politiques. 

Il  est  cependant  nécessaire  de  rappeler  que  si  les 
Conseils  généraux  ne  doivent  pas  faire  de  politique, 
les  membres  de  ces  Conseils  sont,  eux,  électeurs  séna- 
toriaux et,  par  cela  même,  ils  doivent  représenter  la 
nuance  politique  de  leurs  électeurs. 

D'autre  part,  dans  quelques  mois,  c'est-à-dire  en  mai 
1902,  le  renouvellement  du  mandat  législatif  s'effec- 
tuera ;  il  est  donc  urgent  que  la  consultation  de  di- 
manche soit  sérieuse,  car  il  en  sortira  des  indications 
qui  ne  seront  pas  à  négliger. 


-wv  La  Fftte  nationale  a  été  célébrée  avec  enthousiasme. 

A  Paris,  les  décorations  n'ont  rien  faissé  ù  désirer,  et  la 
joie  s'est  partout  donné  libre  carrière  Quant  à  la  revue,  qui 
est  l'événement  principal  de  la  journée,  elle  a  été  fort  bril- 
lante. 

Les  dépêches  arrivées  des  départements  établissent  que  les 
grandes  villes  ont  suivi  l'exemple  de  Paris.  Partout  où  une 
revue  a  été  passée,  l'armée  a  éLé  acclamée. 
.  A  l'étranger,  nos  représentants  ont  invariablement  reçu 
les  marques  de  l'attachement  de  nos  compatriotes  à  leur  pays 
et  à  la  République. 

-wv  Le  Président,  dn  la  République  a  commué  en  dix  an- 
nées de  bannissement  la  peine  de  dix  ans  de  détention  pro- 
noncée par  la  Haute  Cour  contre  M.  Jules  Guérin. 

•ww  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  1l>  juillet,  en  Conseil  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Conseil  a  examiné  les  propositions  qite  les  Ministres  de 
la  Justice,  de  l'Instruction  publique  et  des  Beaux-Arts,  des 
Finances,  des  Colonies,  de  l'Agriculture  soumettront  à  la 
grande  chancellerie  de  Légion  d'honneur. 

Le  Ministre  de  l'Instruction  publique  a  été  autorisé  à  exa- 
miner, d'accord  avec  les  fondateurs  de  la  nouvelle  Société  de 
Sainte-Barbe,  les  moyens  d'assurer  la  réouverture  de  cet  éta- 
blissement. 

M.  Waldeck-Rousseau,  président  du  Conseil,  a  soumis  ù  la 
signature  du  Président  de  la  République  un  mouvement  ad- 
ministratif comprenant  les  nominations  suivantes  : 

M.  Grimanclli,  préfet  des  Bouches-du-Rhône,  est  nommé 
directeur  de  l'Administration  pénitentiaire  au  Ministère  de 
l'Intérieur. 

M.  Lutaud,  préfet  d'Alger,  est  nommé  préfet  des  Bouches- 
du-Rhone 

M.  Rostaing,  préfet  de  la  Nièvre,  est  nommé  préfet  d'Alger. 

M.  Hiérard,  directeur  du  cabinet  du  préfet  de  la  Seine,  est 
nommé  préfet  de  la  Nièvre. 

M.  Bonnet,  préfet  de  Lot-et-Garonne,  est  nommé  préfet  de 
l'Oise,  en  remplacement  de  M.  Couppcl  du  Lude,  nommé 
trésorier-payeur  général. 

M.  Cruchon,  préfet  de  l'Ardèche,  est  nommé  préfet  de  Lot- 
et-Garonne. 

M.  Bellendi,  préfet  de  la  Lozère,  est  nommé  préfet  de  l'Ar- 
dèche. 

M.  Meunier,  sous-préfet  de  Compiègne,  est  nommé  préfet 
de  la  Lozère. 

M.  Bonhoure,  trésorier-payeur  général  de  la  Vienne,  est 
nommé  préfet  de  la  Haute-Loire,  eu  remplacement  do  M.  Le- 
blanc, nomme  conseiller  à  la  Cour  d'appel  de  Rouen. 

M.  Bascou,  ancien  député  du  Gers,  est  nommé  préfet  des 
Basses-Alpes. 

Le  mouvement  comprend,  en  outre,  un  certain  nombre  de 
nominations  de  sous-préfets,  secrétaires  généraux  et  con- 
seillers de  préfecture. 

La  Commission  du  budget  s'est  réunie  tous  les  jours 
de  cette  semaine.  Elle  a  examiné  mercredi  le  budget  des 
Travaux  publics,  sur  lequel  elle  a  réalisé  quelques  économies. 
Hier,  elle  a  étudié  les  budgets  des  Affaires  étrangères,  de 
l'Imprimerie  nationale  et  des  Cultes. 

M.  Sembat  a  défendu  l'amendement  de  M.  Zévaès,  qui 
tend  à  la  suppression  du  budget  des  Cultes. 

La  Commission  continuera  à  siéger  jusque  vers  le  35  juillet. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  Situation  Économique  et  Financière 

DE  L'ANGLETERRE 


La  guerre  du  Transvaal,  voulue  par  M.  Cham- 
berlain et  par  la  grande  majorité  de  la  nation  an- 
glaise, a  causé  de  grands  désastres  matériels  à 
l'Europe  continentale  —  nous  l'avons  démontré 
par  des  faits  et  des  chiffres  irrécusables,  —  mais 
elle  a  également  porté  aux  intérêts  britanniques 
un  préjudice  qu'il  serait  difficile  d'évaluer  aujour- 
d'hui, car  c'est  surtout  dans  l'avenir  que  les  con- 
séquences de  la  politique  impérialiste  pèseront 
cruellement  surles  destinées  du  peuple  anglais. 

Pour  tout  esprit  impartial,  il  est  en  effet  certain 
que  la  grande  nation  britannique  a  changé  sa  ma- 
nière d'être  depuis  la  retraite  de  Gladstone  et  sur- 
tout depuis  le  fameux  Jubilé  de  1897  qui  a  exalté, 
au  suprême  degré,  son  orgueil  national. 

L'Angleterre  d'aujourd'hui  n'est  plus  l'Angle- 
terre froide  et  méthodique  d'autrefois  :  c'est  une 
nation  nouvelle,  fiévreuse,  agitée,  chez  laquelle 
les  nerfs  semblent  décidément  l'emporter  sur  la 
raison,  et  qui,  ayant  modifié  sa  nature,  risque  de 
perdre  une  partie  des  qualités  traditionnelles  qui 
ont  fait  sa  puissance  et  son  extraordinaire  fortune. 

Ce  qu'on  peut  dire,  en  attendant  le  bilan  délini- 
tif  de  cette  lamentable  aventure  sud-africaine,  c'est 
que  depuis  le  milieu  de  juin  1899,  la  richesse  pu- 
blique anglaise  —  indépendamment  des  dépenses 
de  guerre  proprement  dites —  s'est  plus  fortement 
dépréciée  que  celle  des  grands  Etats  de  l'Europe, 
malgré  les  crises  que  ces  Etats  ont  subies. 

Voici  d'abord  une  comparaison  significative  : 

Cours  et  revenus  des  grands  fonds  d"E(at  de  l'Europe  à  la 
tin  de  juin  1899  et  19j1  : 


Fonds  d'Etat 


Consol  Anglais  2  % 
Français  3  %  perp.. , 

Belge  H%  

Prussien  3  %  

Russe  3  %  or  

Autrichien  A  %  or. . . 
Italien  A%  


29  juin  1899 


Cours 


108  80 
100  85 
98  »- 

90  25 

91  » 
1"2  » 

95  50 


Revenu 
net 


2.52 
2.97 
3.06 
3.32 
3.29 
3.92 
4.18 


27  juin  moi 

Diffé- 

Cours 

Revenu, 

rences 

net 

en  lyoi 

0/ 

Va 

/o 

94  60 

2.90 

-13.05 

100  17 

2.l>9 

—  0.67 

97  » 

3. 0>t 

-  1.02 

89  30 

3.36 

—  1.0Ô 

85  .. 

3.52 

—  6.60 

100  75 

3.96 

-  1.21 

98  40 

4.06 

3.03 

Nous  avons  constaté,  dans  notre  dernier  nu- 
méro, que  le  capital  en  Bourse  des  151  valeurs  mo- 
bilières françaises  dont  nous  observons  les  varia- 
tions semestrielles,  s'était  déprécié  de  1.320  mil- 
lions entre  le  1er  janvier  et  le  'J9  juin  1901.  En 
établissant  la  comparaison,  pour  les  mêmes  va- 
leurs, entre  les  29  juin  1899  el  L90L  on  arrive  aux 
résultats  suivants  : 

Millions  du  francs 


Capital  nominal  observé, 

Valeur  au  29  juin  1899... 

1901... 


51843 

")S.'l'i7 
56.895 


par  nous  a 


Dépréciation  constatée  en  1901. . .  1.2û2 
Ainsi,  pendant  ces  deux  aimées,  le  groupe  de 


valeurs  mobilières  françaises  observé 
subi  une  perte  d'en  vit  on  2.15  0/0. 

Le  Bankers'  Magazine  de  Londres  dresse,  régu- 
lièrement, la  même  statistique  pour  les  ^prin- 
cipales valeurs  négociées  sur  le  Marché  anglais. 
Voici  les  résultats  donnés  par  notre  confrère  lon- 
donien : 

Millions  de  francs 


Capital  nominal  observé. 


Valeur  au  19  mai  189!)  

—  au  20  décembre  1900... . 

—  au  20  juin  1901  

Dépréciation  entre  1899  et  1900. 


71 

700 

«2 

400 

77 

545 

70 

965 

435 


Soit  une  différence  en  moins  de  0,59  0/0,  surve- 
nue entre  le  19  mai  1899  et  le  20  juin  19<fl . 

Mais  le  capital  observé  par  le  Banhers' Magazine 
comprend  131  valeurs  et  fonds  d'Etat  étrangers  à 
l'Angleterre,  représentant  un  capital  nominal  de 
1.431  millions  de  livres  sterling,  ou  35.775  mil- 
lions de  francs.  En  retranchant  ces  valeurs  de  la 
statistique  du  Bunkers' Magazine,  on  a  le  tableau 
suivant,  qui  donne  une  idée  plus  exacte  des  pertes 
subies  par  le  portefeuille  anglais  : 

Variations  subies  par  194  valeurs  anglaises  entre  le 
19  niai  1899  et  le  20  juin  1901 
(Millions  de  lie.  st.) 

Différ. 
entre 
1<-1!(  mai 
1"  99  et  le 
jn  1901 


Désignation 
des   v aie ur s 


Fonds  d'Etat  anglais 

et  indiens  

Act.  ord.  chern.  de  fer 
Obi. 

—  de  priorité  

Act.  Bauq.  anglaises. 

—  —  australienn 

—  —  coloniales  . . 

—  Semi- étrangères 

—  Soc.  financières 

—  Comp.  de  Gaz.. 

—  Assurances  .... 

—  Charb.etMétaU. 

—  Brasseries  

—  Soc.  connnerc.  . 

—  Mines  

—  Navigation  

—  Télégr.etTéléph. 

—  Traniw.  et  Oinn. 

—  Eaux   


194  Totaux  

Totaux  en  millions  de  fr. 


Capi- 

Valeur du  capital  au 

tal 

19 

20 

i'O 

nomi- 
nal 

mai 
1899 

déc. 
l'.iOO 

juin 
1901 

804.1 

894.4 

803.3 

778.5 

213.0 

312. o 

2  0.2 

277. 1 

171.1 

2<  8.1 

192.1 

191.7 

128.8 

18'.». 2 

176.4 

174-4 

48.7 

48.9 

48.9 

|  35.1 

9.4 
7.4 

9.8 
7.8 

16  6 

15.4 

15.5 

6.1 

8.1 

7.5 

7.1 

10.8 

30.1 

28.1 

28  fi 

3.9 

23.1 

18.1 

17.6 

O.o 

12.2 

13  6 

12.0 

4.5 

13  2 

11  3 

11.1 

9.9 

35.1 

37.7 

36  8 

.8.x 

55  9 

51.8 

53.9 

4.9 

6.7 

7  7 

8.4) 

17.9 

21.2 

18.7 

18.1 

4.0 

~5.2 

4.5 

4.2 

8.5 

21  5 

19.9 

18.9 

1437.4 

1956.8 

1762.0 

i720.li 

35.935 

48.670 

4Î.050 

43.C00 

-  1».97 

-  18.98 

-  7.88 

-  7.82 
f  0.41 
-I-  20.99 
-I-  5.41 

-  6  63 

-  12.35 

-  4.98 

-  23.81 

-  1.64 

-  15  91 
f  4.84 

-  3.58 
f  19.40 

-  14.62 

-  W.23 

-  12.09 


Il  65 


— 5.670f. 


Ainsi,  le  capital  en  Bourse  des  194  valeurs 
anglaises  observées  par  le  Bunkers' Magazine, 
s'élevait  au  chiffre  global  de  48.670  millions  de 
francs  au  19  mai  1899,  c'est-à-dire  au  moment  où 
les  journaux  anglais  annonçaient  qu'une  entrevue 
allait  avoir  lieu  à  Bloem'fontein  entre  sir  Alfred 
Millier,  le  président  Krùger  et  M.  Steijn,  le  prési- 
dent de  l'Etat  Libre  d'Orange;  et  où  M.  Chamber- 
lain, questionné  sur  le  caractère  de  cette  entrevue, 
disait  à  la  Chambre  des  Communes  : 

«  Le  but  de  cette  conférence  est' de  discuter  la  situa- 
tion en  vue  d'arriver  à  un  arrangement  que  le  Gouver- 
nement puisse  accepter  ci  recommander  aux  uitlanders 
comme  une  concession  raisonnable,  à  leurs  justes  reven- 
dications, M.  Kriïger  s'est  déclaré  prêt  à  discuter  Imites 
les  propositions  de  nature  à  amener  cet  accord  entre 
l'Angleterre  el  le  Transvaal  et  à  assurer  la  paix  dans 
l'Afrique,  pourvu,  toutefois,  qu'il  ne  soit  point  porté 
atteinte  à  l'indépendance  de  la  République.  » 
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Vu  20  juin  1901,  après  deux  années  de  guerre 
ayant  pour  objet  de  supprimer  l'indépendance  des 
deux  Républiques  sud-africaines,  ce  môme  capital 
est  tombé  à  48  milliards  de  francs,  soit  une  dépré- 
ciation de  5.670  millions  de  francs,  ou  11,65  0/0 
par  rapport  à  sa  valeur  effective  du  19  mai  1899. 

On  peut  dire,  il  est  vrai,  que  cette  dépréciation 
n'est  que  passagère  et  que  toutes  ces  valeurs 
remonteront  quand  la  guerre  sera  finie  1  Oui,  mais 
quand  lînira-t-elle  ? 

Les  valeurs  anglaises  qui  ont  été  le  plus  atteintes 
par  La  crise  sont  les  actions  des  Compagnies  d'as- 
surances (23,80  0/0)  pour  des  raisons  que  la  liste 
des  pertes  de  l'armée  anglaise  dans  l'Afrique  du 
Sud  explique  suffisamment.  Les  actions  des  Com- 
pagnies de  Chemins  de  fer  viennent  ensuite  avec 
une  différence  en  moins  de  18,98  0/0. 

C'est  la  hausse  du  charbon  survenue  depuis  la 
fin  de  l'année  1899  —  et  dont  la  guerre  du  Trans- 
vaal  a  été  la  principale  cause  —  qui  a  provoqué  cette 
baisse  en  réduisant  les  bénéfices  des  Compagnies. 

D'ailleurs,  le  même  phénomène  s'est  manifesté 
en  France  puisque,  entre  le  30  juin  1899  et  le  29 
juin  1901,  les  actions  de  nos  onze  principales  Com 
pagnies  de  Chemins  de  fer  ont  reculé  de  4.781 
millions  de  francs  à  4.350  millions,  soit  une  dé- 
préciation de  431  millions  de  francs  ou  9  0/0. 

Seules  les  Banques  australiennes  et  les  Compa- 
gnies de  navigation  ont  sérieusement  progressé; 
les  Banques  coloniales  ont  gagné  quelques  points 
ainsi  que  les  Sociétés  commerciales;  quant  aux 
Banques  anglaises  proprement  dites,  elles  se  sont 
simplement  maintenues  à  leurs  anciens  cours  : 
toutes  les  autres  valeurs  britanniques  ont  plus  ou 
moins  reculé. 

*** 

Certes,  l'activité  anglaise  n'a  pas  sensiblement 
diminué  depuis  l'ouverture  des  hostilités  contre  le 
Transvaal,  car  la  guerre  elle-même  donne  lieu  à 
une  foule  d'opérations  commerciales  dont  beau- 
coup profitent,  mais  les  statistiques  des  années 
1899  et  1900  indiquent  cependant  un  arrêt  très  net 
dans  la  progression  des  affaires  ordinaires  :  par 
exemple,  le  chiffre  global  des  opérations  du  Clea- 
ritig  home  de  Londres,  qui  avait  été  de  229  mil- 
liards de  francs  en  1899,  est  tombé  à  224  milliards 
en  1900. 

Le  mouvement  général  de  la  navigation  est  resté 
sensiblement  le  même  :  79.938.0  >0  tonnes  en  1900, 
contre  79.214.000  en  1899  et  73.979.0  »>  tonnes  en 
1898;  mais  pour  combien  de  tonneaux  les  expédi- 
tions à  destination  de  l'Afrique  du  Sud  figurent- 
elles  dans  les  chiffres  de  1899  et  de  1900? 

Il  en  est  de  même  pour  le  commerce  extérieur  : 
En  1899,  les  importations  en  Angleterre  ont  dé- 
passé les  exportations  de  5.505  millions  de  francs; 
mais,  en  1900,  le  déficit  commercial  anglais  s'est 
élevé  à  5.802  millions  et  encore  il  faut  considérer 
que,  dans  les  exportations  de  19  )(),les  envois  dans 
l'Afrique  du  Sud  représentent  plus  de  317  millions 
de  francs,  contre  284  millions  en  18'>9  et  que,  dans 
ce  chiffre,  les  vivres  et  les  effets  destinés  à  l'armée 
anglaise  doivent  occuper  une  large  place. 

La  guerre  profite  à  une  certaine  partie  de  l'in- 
dustrie et  du  commerce  anglais;  c'est  un  fait 
certain  que  la  hausse  des  actions  des  Compagnies 
de  navigation  et  des  Sociétés  commerciales,  obser- 
vées par  le  Bankers1  Mayazihe,  prouve  d'une 
manière  irréfutable,  mais  elle  pèse  déjà  lourdement 


sur  l'ensemble  des  contribuables  anglais  actuels 
et  elle  pèsera  beaucoup  plus  lourdement  encore 
sur  les  contribuables  des  générations  futures,  et 
c'est  surtout  pour  cela  que  la  politique  impéria- 
liste du  cabinet  Salisbury,  dominé  par  l'action 
personnelle  de  M.  Chamberlain,  peut  avoir  des 
conséquences  économiques  très  graves  pour  la 
Grande-Bretagne. 

En  effet,  le  18  avril  dernier,  sir  Michaci  Hiehs 
Beach,  chancelier  de  l'Echiquier,  en  présentant  ù 
la  Chambre  des  Communes  le  projet  de  budget  de 
1901-1902  — se  soldant  par  3.306  millions  de  francs 
.de  recettes  effectives  et  par  4.690  millions  de 
dépenses  —  c'est-à-dire  un  déficit  de  1.384  millions 
de  francs  —  constatait  que  la  guerre  du  Transvaal 
avait  déjà  coûté  153  millions  de  liv.  st.,  sort 
3.825  millions  de  francs  au  Trésor  anglais. 

Il  est  donc  à  présumer  que  le  chiffre  de  5  mil- 
liards sera  atteint  avant  la  fin  de  l'année,  si  la 
guerre  n'est  pas  terminée  d'ici  là,  et  que  le  capital 
nominal  de  la  Dette  publique  anglaise,  qui  avait 
été  réduit  à  15.689  millions  de  francs  au  31  mars 
1899,  qui  s'est  déjà  relevé  à  16.859  millions  an 
31  mars  1901,  atteindra  le  chiffre  de  1875  —  19.400 
millions  de  francs  —  après  la  liquidation  de  toutes 
les  dépenses  engagées. 

*** 

L'histoire  de  la  Dette  publique  anglaise  est  des 
plus  curieuses  en  ce  sens  qu'elle  permet  de  savoir 
exactement  non  pas,  comme  on  le  dit  quelquefois, 
ce  que  les  guerres  soutenues  par  l' Angleterre  de- 
puis sa  Révolution  de  1688  ont  coûté  aux  contri- 
buables anglais,  mais  le  chiffre  dont  chacune 
d'elles  a  augmenté  le  capital  nominal  de  la  Dette 
publique. 

En  1775,  au  commencement  de  la  guerre  de  l'In- 
dépendance américaine,  la  Dette  publique  anglaise 
était  de  3.171  millions  de  francs.  En  1784,  àlafm 
de  la  guerre,  elle  s'élevait  à  6.076  millions  :  soit 
une  augmentation  de  2.905  millions  de  francs. 

Au  commencement  de  la  guerre  de  1792  contre 
la  France,  elle  avait  été  réduite  à  5.991  millions  ; 
mais  en  1815,  après  Waterloo,  nous  la  trouvons 
fixée  à  31.526  millions,  chiffre  le  plus  élevé  qu'elle 
ait  jamais  atteint. 

Les  guerres  contre  la  République  et  le  premiei 
Empire  ont  donc  majoré  sa  Dette  de  15.535  mil- 
lions de  francs,  alors  qu'entre  18'>0  et  1815  celle  de 
la  France  n'a  augmenté  que  de  560  millions  :  mais 
tous  les  Anglais  savent  que  cette  énorme  dépense 
n'a  été,  en  fin  de  compte,  qu'un  placement  à  très 
gros  inlérèt,  car  c'est  grâce  à  l'écrasement  de  la 
France  que  l'Angleterre  a  pu  conquérir  son  riche 
domaine  colonial  et  le  quasi  monopole  du  com- 
merce maritime  qui  ont  l'ait  sa  fortune  pendant  le 
XIX,!  siècle. 

En  1 85 't ,  au  commencement  de  la  guerre  de 
Crimée,  la  Dette  publique  anglaise  ayant  bénéficié 
de  1.420  millions  de  francs  d'amortissement  de- 
puis 1815,  se  trouvait  ramenée  au  capila!  nomi- 
nal de  2  i.lOG  millions  do  francs.  La  guerre  de 
Crimée  la  majora  de  823  millions  :  elle  était  exac- 
tement à  20.929  millions  de  francs  en  !857  ;  à 
partir  de  celte  époque  elle  diminua  presque  chaque 
année  pour  tomber  au  chiffre  de  15.689  millions  au 
31  mars  I8  '9. 

Depuis  cette  dernière  date  elle  s'est  accrue,  en 
deux  années,  de  1.170  millions  de  francs  et  nul  ne 
peut  dire  à  quel  capital  elle  s'élèvera  dans  vingt 


* 
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ans  d'ici  si  la  politique  extérieure  nouvelle,  inau- 
gurée par  les  Conservateurs  en  juin  1895  —  époque 
de  leur  arrivée  au  pouvoir.- — conserve  l'approba- 
tion de  la  nation  anglaise. 

(A  suivre-.)  •      Edmond  Théky. 


La  Grève  des  Ouvriers  Métallurgistes 

AUX  ÉTATS-UNIS 


A'  peine  remis  de  la  violente  secousse  qui  s'est  pro- 
duite au  mois  de  mai  dernier,  le  Marché  de  New-York 
se  trouve  aux  prises  avec  de  grosses  difficultés,  et  ses 
fluctuations  préoccupent  les  places  européennes. 

On  a  cru,  un  instant,  que  les  embarras  actuels 
n'étaient  qu'un  contre-coup  de  la  récente  crise,  et  le 
bruit  a  couru  d'une  rupture  entre  les  deux  groupes 
financiers  qui  ont  lutté  pour  avoir  la  haute  main  sur 
le  Northern  Pacific.  Ce  bruit  a  été  démenti  ;  l'accord 
entre  ces  groupes  est,  parait-il,  aussi  solide  aujour- 
d'hui qu'à  l'époque  de  sa  conclusion  et  ses  conditions 
ont  f  té  -observée®  en  tout  point. 

La  cause-  première  de  la  baisse  se  trouverait  plutôt 
dans  la  crainte  que  la  sécheresse  ne  ruine  les  récoltes  : 
les  détenteurs  d'actions  de  chemins  de  fer  qui  s'oc- 
cupent surtout  du  transport  des  blés  ont  été  démorali- 
sé par  c^tte  crainte  et  tous  les  autres  compartiments 
de  la  cote  ont  subi  le  contre-coup  de  cet  état  de  choses. 
Pour  arrêter  la  réaction,  on  a  vendu  de  gros  paquets 
de  titres  de  toute  catégorie  afin  de  protéger  les  posi- 
tions en  valeurs  de  chemins  de  fer;  d'énergiques 
efforts  ont  été  faits  pour  lutter  contre  ces  ventes  et  ces 
interventions  avaient  réussi-  à  relever  la  tendance 
générale,  quand  la  grève  des  ouvriers  métalllurgistes 
est  venue  compliquer  la  situation  et  troubler  de  nou- 
veau le  Marché. 

Ce  fait  nouveau  est  beaucoup  plus  grave  que  les  va- 
lues appréhensions  dont  nous  venons  de  parler.  Il  peut 
avoir  des  conséquences  beaucoup  plus  étendues,  attein- 
dre dos  intérêts  beaucoup  plus  nombreux  :  il  mérite 
d'attirer  l'attention  du  public  européen 

La  grève  des  ouvriers  métallurgistes  est  un  incident 
caractéristique  dans  l'histoire  du  développement  des 
trUSti  aux  Ktats-Cnis.  Nous  avons  eu  plusieurs  fois 
l'occasion  de  parler  de  ces  organisations  et  nous  nous 
soin  rues  particulièrement  étendus  sur  la  formation  de 
ce-grand  trust  de  l'acier,  qui,  après  avoir  absorbé  les 
principales  Compagnies  productrices  de  ce  métal,  s'est 
constitué  au  capital  de  5  milliards  et  demi  de  francs; 
qui  dispose  de  ;8  hauts  fourneaux  capables  de  traiter 
0.500.()0o  tonnes  de  minerai  au  moins  à  l'année  ;  qui 
p.-.>..M'-do- 1 'iG  aciéries,  des  tréfîleries  et  des  mines  nom- 
breuse» p»ur  la  production  du  fer  en  barre,  des  fers  de 
charpente,  des  tôles.  Sa  production  de  fonte  représente 
la  moitié  exactement  du  produit  total  américain;  il 
est  inaitre  des  usines  du  lac  Supérieur  ;  il  est  propriétaire 
dê  38. 0'K)  hectares  de  mines  de-,  charbon  et  de  12  000 
hectares  d<  s  meilleures  mines  de  houille  à  coke  connues 
aux  Kbits-Unis.  Pour  ses  expéditions,  il  a  deux  lignes 
de :  chemins  de  fer,  outre  une  Hotte  de  135  navires  de 
gros  tonnage  pou  van  f  transporter  jusqu'à  12  millions 
de  tonnes  pendant  les  huit  mois  que  la  navigation  des 
lacs  rest-  ouverte,  avant  l'arrivée  des  glaces 

Le  public  européen  ne  manqua  pas  d'être  fortement 
ÏVSpneeiotttti  par  la  formation  de  celle  formidable  or- 
ganisation capable  d'établir  une  concurrence  dange- 

■  et  d'aggraver  la  situation  déjà  difficile  de  l'in- 
dustrie  sidérurgique  ci)    liussie,   en    Allemagne,  en 

Angleterre.  Au  commencement  du  présent  m<  is,  en 

.  tatanf  les  mauvais  résultats  donnés  par  leur  com- 
merce extérieur,  pendant  le  premier  semestre  de  1901, 
no->  confrère»  anglais  attribuèrenl  précisément  à  la. 
concurrence  faite,  par  ce  Inisl  \:i  diminution  sensible 
de  teure  <,;  portât  ions.  Los  opérations  de  la  corporation 
am  ricane-   n  -   remontent   pas  encore  à  une  époque 


assez  ancienne  pour  qu'on  puisse  bien  exactement  par- 
ler de  ses  effets,  mais  les  incidents  qui  se  produisent 
en  ce  moment  aux  Etats-Unis  sont  de  nature  à  calmer 
quelque  peu  les  craintes  de  nos  voisins  d'outre- 
Manche. 

Dans  l'étude  que  nous  avons  consacrée  au  trust  de 
l'acier,  nous  avons  constaté  que  La  question  de  la 
main-d'ttiuvrc  pouvait  être  un  obstacle  au  développe- 
ment de  ces  coalitions  de  capitaux  :  l'ouvrier,  disions- 
nous,  effrayé  par  ces  groupements,  craint  que  sa  situa- 
tion ne  soit  menacée  par  eux;  il  s'élève  donc  contre 
ces  combinaisons  qu'il  subit  et,  jusqu'ici,  pour  lutter 
contre  l'opposition  populaire,  les  trusts  ont  cru  trouver 
dans  l'augmentation  des  salaires  une  assurance  contrô- 
les grèves... 

Les  ouvriers  métallurgistes  américains  ont  voulu 
davantage  :  à  l'organisation  des  capitaux,  ils  ont  cher- 
ché h  opposer  leur  organisation  propre  et  engager  une 
lutte  à  outrance.  C'est  au  nombre  de  75.0  0  qu'ils 
viennent  de  décider  la  suspension  du  travail,  et 
le  chômage  se  trouve  général  dans  les  usinas  de  la 
Pensylvanie,  du  Maryland,  de  l'Ohio  et  de  l'Indiana, 
dont  les  ouvriers  font  partie  de  Y  Amalgama  ted  Asso- 
ciation. 

Le  conflit  paraît  devoir  être  d'autant  plus  difficile  à 
régler  qu'il  est  provoqué  par  une  question  de  principe. 
Les  grévistes  prétendent,  en  effet,  que  leur  syndicat 
soit  reconnu  officiellement  et  traite  de  puissance  à 
puissance  avec  le  trust  de  l'acier.  Les  patrons  estimant 
que  c'est  une  concession  suffisante  que  de  ne  faire 
aucune  distinction  entre  les  ouvriers  syndiqués  et  non 
syndiques,  mais  ils  n'admettent  pas  que  le  syndicat 
impose  dans  toutes  les  usines,  comme  il  prétend  le 
faire,  son  tarif  particulier. 

Dans  les  conférences  qu'ils  ont  tenues,  les  délégués 
ouvriers  n'ont  rien  diminué  de  leurs  prétentions,  tan- 
dis que  les  représentants  du  trust  ont  fait  des  con- 
cessions, qu'ils  ont  du  reste  retirées  après  la  rupture 
dos  pourparlers.  Le  Président  de  Y Amalf/amated  Asso- 
ciation a  même  déclaré  que  les  ouvriers  ne  repren- 
dront le  travail  qu'après  avoir  obtenu  gain  de  cause; 
ils  se  trouvent  soutenus  par  tous  leurs  camarades 
mé'allurgisles,  prêts  à  faire  cause  commune  avec  eux 
et  disposent  d'abondantes  ressources,  grâce  aux  sa- 
laires élevés  gagnés  dans  la  longue  période  de  prospé- 
rité traversée  par  l'industrie  métallurgique. 

Le  conflit  est  donc  des  plus  graves  :  d  un  côté,  la  puis- 
sante organisation  du  trust  de  l'acier  se  voit  pous-ée  à 
la  résistance  dans  la  crainte  que  les  prétentions  de  ses 
ouvriers  augmentent  encore,  si  elle  leur  donne  satis- 
faction. De  l'autre  côté,  les  métallurgistes,  émus  par  la 
formation  de  cette  combinaison,  veulent  se  garer  contre 
la  mauvaise  volonté  de  ses  chefs  et  dcnundent  la 
reconnaissance  expresse  de  leur  association.  C'est  une 
lutte  entre  deux  puissances,  lutte  dont  nous  devons 
suivre  les  phases,  et  dont  nous  ne  pouvons  nous  désin- 
téresser. Ou  bien,  le  tmsl  de  l'acier  restera  maître  de  la 
situafion  et  confiant  dans  sa  force  pourra  développer 
sa  concurrence  ;  ou  bien,  il  devra  accepter  les  condi- 
tions de  ses  ouvriers  et  nous  aurons  alors  en  pers- 
pective des  augmentations  de  salaires  qui  rendront; 
moins  inégale  la  position  des  concurrents.  Dans 
l'un  on  l'autre  cas,  il  restera  cependant  acquis  que  les 
coalitions  de  capitaux  ont  sérieusement  à  compter 
avec  cette  question  de  la  main-d'u'tivre,  et  cet  obstacle 
mis  à  leur  développement  n'est  pas  pour  nous  déplaire. 

En  ce  qui  concerne  le  marché  de  New-Yorfc,  nous 
comprenons  parfaitement  qu'il  se  préoccupe  d'un  mou- 
vement qui  peut  nrefldre  de  très  graves  proportions 
et  causer  de  grands  dommages,  si  la  lutte  se  prolonge. 
La  grève  est,  d'ailleurs,  contagieuse.  Déjà  les  ouvriers 
des  charbonnages  de  Pensylvanie  commencent  à  aban- 
donner le  travail;  les  brasseurs  de  Chicago  suivent 
leur  exemple;  d'antres  conflits  sont  signalés,  qui  se 
traduisent  tous  par  des  portes  énormes  dont  Wall 
Si  réel  est  \n  première  à  ressentir  Le  contre-coup. 

Georges  B0v%g~aïubl. 
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CHEMINS  DE  FER  DU  SUD  DE  LA  FRANCE 


L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  de  la 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  du  Sud  de  la  France, 
qui  avait  été  convoquée  pour  le  30  avril  dernier,  n'a 
pu  avoir  lieu  à  cette  date,  vu  le  nombre  insuffisant 
d'actions  déposées,  et  c'est  le  1er  juin  seulement  que 
les  comptes  de  l'exercice  Î900  ont  pu  être  soumis  aux 
intéressés. 

Dès  le  26  avril  nous  mentionnions,  brièvement,  que 
les  résultats  obtenus  en  1900  par  cette  Compagnie 
avaient  été  satisfaisants  au  point  de  vue  des  recettes 
d'exploitation.  Voici,  en  effet,  comment  s'établit  le 
«  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  que  nous  rapprochons 
de  celui  de  l'exercice  1899  : 

Recettes 

  Exercices  

1899""      "  "wÔo 

(En  francs) 

Recettes  diverses   42.880  58  73.132  85 

Intérêts  à  la  charge  du  départe- 
ment du  Var  .    28.482  55  2.828  07 

Recettes d'exploitation   2.148.024  36  2.241.134  86 

Participation  de  l'Etat  au  fonds 

de  réserve  de  l'exploitation. . . .  22.967  9Î  4.017  42 

Garanties1  d'intérêt  et  d'exploita- 
tion  4.784.873  44  4.777.50»  45 

7.027.228  84  7.098. 'Vi"T5 
Dépenses 

Service  des  obligations                 3.910.992  50  3.959.844  95 

Divers                                               2.222  16  3.120  75 

Dépenses  d'exploitation                  2.416.370  11  2.510.130  03 

Amortissement  des  actions                 35.500   »  30  500  » 

Fonds  de  réserve  d'exploitation..        75.069  44  75.-'00  94 

Bénéfices  nets                                581  .(  74  63  513.825  98 

7 . 02? . 228  84   7 . 098 . 622  65 

Les  recettes  d'exploitation  ont  progressé,  comme  on 
le  voit,  et  d'une  année  à  l'autre,  de  93.110  fr.  50;  mais, 
en  même  temps,  les  dépenses  d'exploitation  ont  aug- 
menté de  93.759  fr.  92,  en  raison  de  la  crise  houillère 
et  des  lois  promulguées  réglementant  le  travail  du  per- 
sonnel et  la  réparation  des  accidents  de  travail  ;  de 
sorte  que  la  plus-value  des  recettes  s'est  trouvée  annu- 
lée par  l'augmentation  des  dépenses.  De  plus,  le  service 
de  la  nouvelle  émission  d'obligations,  à  laquelle  la 
Compagnie  a  procédé  à  la  lin  de  l'année  1899,  lui  a  im- 
posé, pour  19  0,  une  charge  supplémentaire  de  44.000 
francs,  et  il  a  fallu  tenir  aussi  compte  d'un  montant 
de  19.000  fr.  pour  application  de  la  convention  conclue 
avec  1  Etat  le  1er  décembre  1894,  et  qui  laisse  mainte- 
nant, presque  intégralement  au  compte  de  la  Compa- 
gnie, l'annuité  de  250  fr.  par  kilomètre  à  porter  au 
fonds  de  réserve  spécial  institué  par  l'article  3  de  la- 
dite convention.  Et  comme,  d'un  autre  côté,  pour  dis- 
tribuer un  dividende  de  12  fr.  pour  1899,  la  Compa- 
gnie avait  dû  prélever  une  somme  de  40.000  fr.  sur  le 
report  à  nouveau  de  l'exercice  précédent,  il  s'ensuit 
que,  pour  1900,  elle  ne  s'est  trouvée  à  même  de  repar- 
tir à  ses  actionnaires  que  9  fr.  par  action. 

Voici,  maintenant,  comment  s'établit  le  compte  d'ex- 
ploitation pour  l'exercice  1900;  nous  le  rapprochons  de 
celui  de  l'exercice  précédent  : 

Exercices 

1899  1900 

Recettes  (impôts  déduits) 

Réseau  d'intérêt  général  (3  il  kil.)  1.233.901  72   1.270.328  68 
Réseau  d'intérêt  local  du  Var 
(ligne  d'Hyères  à  St-Raphaël) 

(83  kilom.)   365.0-0  19      400.451  59 

Ligne  de  Gogolin  à  Saint-Tropez 

(9  kilom.  <6  )   51.778  59        67.  "(9  4 

Réseau  dé  la  Gôte-d'Or  (210  kil.).  497.213  95      502.9a')  11 

2.148.024  36   2.241.134  86 


Dépenses  d'exploitation 

Réseau  d'intérêt  général   1.294.967  8?  1.368.170  49 

Résea  i  d'intérêt  local  du  Var 

(ligne  d'Hyères  à  St-Raphaël).  394.089  41  409.528  27 

Ligne  de  Gogolin  à  Saint-Tropez.  56.321  50  63.731  30 

Réseau  de  la  Gôte-d'Or   (i  0.991  33  668  696  97 

2.4  hi. 370  1 1    2 .■>!"  lao  03 

Pour  la  continuation,  en  1900,  des  travaux  complé- 
mentaires autorisés,  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Sud  de  la  France  a  employé  les  ressources  qu'elles 
s'étaient  procurées  à  la  fin  de  l'année  1899  au  moyen 
d'une  émission  d'obligations,  et  elle  n'a  eu  à  émettre, 
en  1900,  que  40  obligations  seulement  qui  restaient  à' 
réaliser  sur  les  2.938  titres  formant  le  solde  de  l'auto- 
risation qui  lui  avait  été  donnée  le  31  août  1895.  Grâce 
à  ces  ressources,  elle  a  pu  faire  face  à  tous  les  travaux 
sans  avoir  à  faire  usage  de  la  nouvelle  autorisation 
d'émission  donnée  à  la  date  du  21  octobre  18'  9. 

Dans  le  bilan  dressé  au  31  décembre  1899,  on  trou- 
vait inscrite  une  annuité  de  35.500  fr.  destinée  â 
l'amortissement  des  actions.  Cette  somme  a  servi  à 
amortir  113  actions  par  voie  de  rachat  sur  le  marché, 
cl  l'annulation  de  ces  113  titres  porte  à  704  le  nombre 
total  des  actions  amorties  au  31  décembre  19u0. 

Les  réserves  d'exploitation  de  la  Compagnie  au 
31  décembre  1900  s'établissent  ainsi  : 

Francs 

Fonds  de  réserve  spéciale  d'exploitation   191 .867  95 

R 'serve  supplémentaire   138.722  60 

Réserve  légale  destinée  à  faire  face  aux  dépenses 
imprévues   276.481  81 

Total   607.072  36 

Mais  il  existe  des  dépensss  imputables  sur  ces 
réserves  et  qui  figurent  à  des  comptes  d'attente,  jus- 
qu'à ce  que  les  décisions  ministérielles  autorisant  l'im- 
putation définitive  aient  été  obtenues.  Ces  comptes 
s'élèvent  à  4  5.490  fr.  52,  de  sorte  que  les  réserves 
n'atteignent  plus,  réellement,  que  le  chiffre  de  201  581 
francs  84.  C'est  pourquoi  le  Conseil  d'administration 
a  cru  devoir  prélever,  sur  les  bénéfices  de  l'exercice 
1900,  une  somme  de  41)  000  francs  pour  renforcer  ces 
réserves,  et  voici,  en  conséquence,  comment  s'est 
effectuée  la  réjîartition  : 

Francs 

Solde  bénéficiaire  net   513.8  5  98 

Report  de  l'exercice  précédent   65  803  19 

Solde  disponible   579 .629  17 

Attribution  à  la  réserve  légale   25.696  30 

—       à  la  réserve  d'exploitation   4u  01  M  » 

Dividende  de  9  francs  par  action   443.661  » 

Report  à  nouveau   70.268  87 

Somme  égale   579.629  17 


Notons  qu'après  les  attributions  ci-dessus,  l'ensemble 
des  réserves  de  la  Compagnie  se  trouve  arrêté  au  chif- 
fre de  2.172.96(5  fr.  li. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  fait  observer 
que  l'ouverture  de  la  ligne  de  Saint- Xndré  à  Puget- 
Théniers,  qui  doit  apporter  une  amélioration  très  no- 
table à  la  situation  générale  de  la  Compagnie,  ne  pa- 
rait devoir  s'effectuer  que  dans  un  avenir  assez  éloigné 
et,  jusque-là,  l'entreprise  aura  à  supporter  des  charges 
diverses  qui  continueront  à  peser  sur  ses  résultats  an- 
nuels. Cependant,  le  même  Conseil  laisse  entendre 
qu'en  demandant  aux  actionnaires,  pour  l'exercice 
1900,  un  sacrifice  nécessaire,  c'est-à-dire  une  réduction 
du  dividende,  il  a  voulu  avoir,  dans  la  limite  des  pré- 
visions possibles,  la  certitude  de  ne  pas  être  obligé  d'en 
demander  un  nouveau  l'année  prochaine.  Au  reste, 
ajoute-t-il,  les  actionnaires  peuvent  être  assurés  que 
tous  ses  efforts  tendront  à  l'amélioration  de  la  situa- 
tion de  la  Compagnie. 

Ajoutons  que  pour  le  premier  semestre  de  1901,  les 
recettes  brutes  du  réseau  de  la  Compagnie  s'élèvent  à 
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1.093  803  francs  contre  l.t'27.358  francs  pendant  la 
période  correspondante  de  1900,  soit  une  augmentation 
de  00.505  francs. 

A.  Lechenet. 


Les  Colonies  de  Vacances 


Un  de  nos  abonnés  nous  adresse  la  lettre  suivante  que 
nous  publions  avec  le  plus  grand  plaisir,  car  elle  signale  une 
œuvre  qui  mérite  d'être  connue  et  favorisée  : 

Paris,  le  18  juillet  1901. 
Monsieur  le  Directeur, 

L'Exposition  de  l'Enfance  au  Petit  Palais  a  eu  un 
grand  succès;  elle  a  montré  avec  quel  zèle  et  quel  intel- 
ligent dévouement  on  s'occupe  des  enfants  pauvres, 
infirmes  et  malheureux.  On  s'y  sentait  l'âme  réconfortée 
en  voyant  combien  il  existe  d'oeuvres  belles  et  utiles 
pour  les  petits...  Et,  cependant,  malgré  toute  la  force 
de  la  Bonté  active,  il  est  navrant  de  voir  combien  il  y 
a  dans  cette  grande  ville  de  pauvres  enfants  soull're- 
teux  privés  d'air,  de  nourriture  et  de  liberté.  Il  suffit, 
pour  en  être  convaincu,  de  passer  quelques  heures  dans 
certains  quartiers,  On  y  voit  des  familles  de  six,  sept 
enfants  et  plus  qui  n'ont  qu'une  seule  pièce  pour  tout 
logement  et  qui  couchent  ainsi  sur  des  grabats  innom- 
mables. Souvent,  faute  de  vêtements,  ils  restent  toute 
la  journée  enfermés  dans  cette  chambre  —  on  ne  peut 
aller  à  l'école  si  on  n'est  pas  vêtu.  —  Quelquefois,  ils 
jouent  dans  la  rue,  mais  quelle  rue  !  !  Et  quel  air  vicié 
de  toutes  façons  ils  y  respirent  !  Il  faudrait,  pourtant  si 
peu  pour  les  faire  heureux  :  ils  ne  demandent  qu'à  sou- 
rire. 

Si  l'œuvre  des  Colonies  de  vacances  était  plus  con- 
nue, si  on  savait  tous  les  services  qu'elle  rend,  on  lui 
apporterait  une  aide  plus  efficace;  on  enverrait  à  la 
présidente  de  l'œuvre,  Mmc  Puaux,  où  à  Mllc  Delas- 
saux,  directrice- trésorière,  plus  d'argent  et,  s'il  se  pou- 
vait, des  billets  bleus;  et  c'est  par  centaines  que  l'on 
expédierait  les  petits  Parisiens  pauvres  à  la  campagne. 

Cette  œuvre  admirable,  qui  a  pour  but  de  permettre 
aux  enfants  délicats  ou  fatigués  de  se  refaire  une  santé 
au  grand  air,  a  été  fondée  en  1882  par  Mme  de  Pres- 
sensé.  Une  vingtaine  d'enfants  furent  envoyés  à  la 
ferme  des  Bezards,  près  de  Nogent  (Loiret).  En  1885,  la 
ferme  se  trouva  trop  petite  et  on  plaça  les  enfants  par 
groupes  dans  des  familles  d'honorables  paysans.  On 
s'est  tenu  à  ce  système,  qui  a  donné  d'excellents  résul- 
tats. 

Chaque  année,  grâce  à  l'activité  du  Comité  et  à  la 
générosité  de  tous,  le  nombre  des  enfants  est  allé  gran- 
dissant et  on  a  dû  fonder  d'autres  colonies  à  Nogent- 
sur-Vernisson  et  à  Châtillon-sur-Loire. 

Dans  ces  dix-neuf  dernières  années,  l'œuvre  a  envoyé 
à  la  campagne  0.507  enfants. 

En  1898,  une  petite  villa  toute  neuve  fut  louée  à 
Onival-snr-Mer  pour  recevoir  des  enfants  pauvres  par 
escouade  de  10;  le  nombre  des  petits  baigneurs  fut  de 
58.  Cel  te  année,  c'est  sur  une  petite  plage  normande  que 
l'on  a  loué  et  les  Parisiens  anémiés  y  trouvent  joie  et 
santé  ii  la  fois.  La  première  escouade  est  revenue 
l'autre  jour  :  c'était  un  bonheur  de  voir  les  figures 
hâlées  el  bien  portanles  de  ces  petits  que  la  mer  avait 
refaits  vivants. 

L'œuvre  admet  les  enfants,  garçons  et  filles,  de  toutes 
les  nationalités  et  de  toutes  les  religions,  de  5  à  15  ans. 
Le  séjour  est  de  un,  deux  ou  trois  mois.  Le  prix  de 
revient  est  de  35  fr.  par  mois  cl.  par  enfant,  voyage 
compris. 

Que  toutes  les  mères  fortunées  qui  mainlenant  par- 
tent contentes  de  fuir  la  grande  ville  et  d'aller  reposer 
leurs  enfants  à  la  nier  ou  la  montagne  songent  à  loul.es 
les  mères  malheureuses  qui  regardent  avec  angoisse  les 
ligures  pâles  de  leurs  petit:-,  auxquels,  bêlas,  elles  ne 
peuvent  rien  donner,  souvent  même  pas  de  pain. 
Qu'elles  envoient,  à  M11"  Delassaux,  2,  cité  Caillard 


(rue  Blanchej,  le  plus  d'argent  possible,  afin  que  les 
attristés  partagent  leur  jouissance.  Leurs  vacances  en 
seront  meilleures,  plus  reposantes  et  plus  joyeuses, 
illuminées  par  cette  joie  divine  d'avoir  donné  à  ceux 
qui  n'ont  pas  

Tous  les  petits  des  Colonies  de  vacances  les  béniront 
et  plus  ardemment  encore  les  mères. 

Veuillez  agréer,  etc.,  P.  N. 

Nous  recommandons  l'œuvre  des  Colonies  de  Voyances  à 
la  générosité  de  j.os  lecteurs,  et,  pour  donner  l'exemple. 
Y  Economiste  Européen  adresse  aujourd'hui  même  JÙU  francs 
à  M"«  Delassaux,  directrice-lrésoriere  de  l'œuvre. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN  JUIN  190T 


Le  Journal  Officiai  vient  de  publier  les  documents 
statistiques  mensuels  réunis  par  la  Direction  générale 
des  Douanes  sur  le  Commerce  de  la  France  avec  les 
autres  pays  et  ses  colonies  pendant  les  six  premiers 
mois  de  l'année  1901. 

Les  importations  se  sont  élevées  du  1er  janvier  au 
30  juin  à  2.42y.474.«00  fr.  et  les  exportations  à  2  mil- 
liards 105.3b5.000  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 


SIX    PREMIERS  MOIS 

i  Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS 

1901 

1900 

Différences 

en  1901 

Objets  d'alimentation. 

366.821 

388.844 

—  22.023 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

1.667.469 

1.677.626 

—  10.157 

395. 18 i 

431.714 

—  36.530 

Totaux  

2.429.474 

2.498.184 

—  68.710 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation. 

388.329 

369.920 

+  18.409 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

526.320 

555.953 

—  29.633 

Objets  fabriqués  

1.068.595 

983.409 

-t-  85.186 

122.091 

108.903 

+  13.188 

Totaux  

2.105.335 

2.018.185 

-+-  87.150 

Voici  les  chiffres  relatifs  au  mois  de  juin  : 

JUIN 

(Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS 

1901 

1900 

Différences 

pour  1901 

Objets  d'alimentation. 

62.781 

67.119 

—  4.338 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

262.975 

234.169 

-+-  28.806 

Objets  fabriqués  

63.861 

70.822 

—  6.961 

Totaux  

389.617 

372.110 

+  17.507 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation. 

57.010 

64.047 

—  7.037 

Matières  nécessaires  à 

94.681 

88.139 

-+-  6.542 

176.172 

145.950 

-l-  30.222 

18.166 

15.927 

+  2.239 

346.029 

3i4.003 

-H  31.966 

Si  les  résultats  du  mois  de  juin  sont  supérieurs  à 
ceux  du  mois  correspondant  de  l'année  1900,  on  doit 
constater  qu'ils  présentent  un  ralentissement  consi- 
dérable par  rapport  au  mois  de  mai  précédent. 

En  clfet,  tandis  que  le  mouvement  général  des 
échanges  (importations  et  exportations  réunies)  avait 
atteint  le  total  de  814  millions  en  mai,  il  n'a  plus  été 
que  de  730  millions  en  juin;  c'est  une  différence  en 
moins  de  78  millions,  dans  laquelle  les  exportations 
comptenl  pour  50  millions  em  iron. 

C'est  presque  exclusivement  sur  les  produits  fabri- 
qués que  cette  diminution  a  porté. 
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Parquet  et  Coulisse.  —  Le  Ministre  des  finances 
vient,  après  avis  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  change,  de  la  Chambre  et  du  Tribunal  de  commerce 
de  la  Seine,  de  faire  signer  un  décret  qui  fixe  le  tarif 
maximum  du  courtage  qui  peut  être  perçu  par  les 
agents  de  change  près  la  Bourse  de  Paris,  conformé- 
ment au  tableau  ci-après  : 


NATURE  DES  NÉGOCIATIONS  TARIF  MAXIMUM  DU  COURTAGE 

Négociations  etl'ectuées  on  ver- 
tu de  pièces  coutonticuses. .    0  fr.  25  0/0  de  la  valeur  né- 
gociée. 

AUTRES  NÉGOCIATIONS 

Ott^rntions  au  comptant 
Négociations  dont  le  montant 

total  est  inférieur  à  500  fr.   0  fr.  50. 

Dans  tous  les  autres  cas   0  fr.  10  0/0  du  montant  de  la 

négociation. 

Opérations  à  terme 

Rente  française.   0  fr.  025  par  3  fr.  de  rente 

3  0/0  perpétuelle  ou  amor- 
tissable et  par  3  fr.  50  de 
rente  3  1/2  0/0. 

Rentes  étrangères  se  négo- 
ciant en  capital  ou  en  rente, 
lorsque  le  cours  est  infé- 
rieur à  5n  fr   0  fr.  05  du  capital  nominal. 

Actions  et  obligations  lorsque 
le  cours  est  inférieur  à  250 

francs   0  fr.  25  par  action  ou  obliga- 

tion. 

Actions  et  obligations  lorsque 
le  cours  est  compris  entre 

250  et  500  fr   0  fr.  50  par  action  ou  obliga- 

tion. 

Reports 

Rente  française   0  fr.  10  0/0  du  montant  de  la 

négociation. 

Toutes  autres  valeurs   0  fr.  025  par  3  fr.  de  rente 

3  O/o  perpétuelle  ou  amor- 
tissable et  par  3  fr.  50  de 
rente  3  1/2  0/0. 

Autres  valeurs   1  fr.  25  0/0  l'an  du  montant 

de  la  valeur  reportée  cal- 
culée d'après  le  cours  de 
compensation. 

Pour  les  valeurs  non  entièrement  libérées,  les  maxima  in- 
diques ci-dessus  sont  réduits  proportionnellement  à  la  partie 
non  versée. 

Lorsque  deux  opérations  en  sens  contraire  ont  été  effec- 
tuées en  vertu  du  même  ordre  et  de  la  même  Bourse,  les 
inaxima  ci  dessus  ne  sont  calculés  que  sur  l'opération  don- 
nant Lieu  au  courtage  le  plus  élevé. 

Le  règlement  de  courtage  établi  par  la  Chambre  syndicale, 
en  vertu  du  l'article  38  du  décret  du  7  octobre  189.),  déter- 
mine les  cas  et  conditions  d'application  de  la  disposition  qui 
précède  aux  ordres  émanant  des  personnes  visées  à  l'article 
14  de  la  loi  du  13  avril  1898. 


Comme  conséquence  de  ce  décret,  l'arrangement  in- 
tervenu entre  le  Parquet  et  la  Coulisse,  sous  les  auspices 
de  M.Caillaux, ministre  des  Finances,  et  signé  le  11  fé- 
vrier dernier  par  M.  de  Verneuil,  syndic  des  Agents  de 
change,  et  M.  Oudin,  président  du  Syndicat  des  Ban- 
quiers en  valeurs,  entrera  en  vigueur  à  partir  de  lundi 
prochain,  22  juillet. 

Les  termes  de  cet  arrangement  peuvent  être  résumés 
ainsi  :  les  Agents  de  change  accordent  aux  coulissiers, 
pour  toutes  les  opérations  officiellement  cotées  que 
ceux-ci  effectueront  par  l'intermédiaire  du  Parquet  : 

1°  Quarante  pour  cent  (40  0/0)  de  remise  sur  les  cour- 
tages des  opérations  à  terme  (la  remise  ancienne  n'était 
que  20  0/0)  ; 

2°  Vingt  pour  cent  (20  0/0)  sur  les  reports; 

3°  Dix  pour  cent  (10  0/0)  sur  les  opérations  au  comp- 
tan  t  ; 

(Pour  ces  deux  dernières  opérations,  les  coulissiers 
ne  recevaient  aucune  remise.) 


4°  Quatre-vingts  pour  cent  (80  0/0)  pour  les  opéra 
tions  à  terme  sur  les  Valeurs  Ottomanes  et  la  Rente, 
Serbe  l  0/0. 

Le  syndicat  de  la  Coulisse  s'est  engagé  à  faire  res- 
pecter scrupuleusement,  par  tous  les  membres  de  la 
corporation,  les  diverses  clauses  de  l'arrangement  qui 
consacre  toutes  les  dispositions  de  la  loi  du  14  avril 
1898  (Amendement  Fleury-Ravarin)  ;  car,  il  va  de  soi, 
que  toutes  les  opérations  sur  valeurs  officiellement 
cotées  contiqueront  à  être  faites  par  le  Parquet,  sans 
exception  aucune,  et  justifiées  par  le  bordereau  d'agent 
de  change. 

Cet  arrangement  n'est,  en  somme,  que  le  complément 
rationnel  de  la  loi  du  14  avril  1898,  laquelle  ayant  net- 
tement déterminé  les  attributions  respectives  des 
agents  de  change  et  des  coulissiers,  a  eu  pour  double 
conséquence  de  confirmer  le  monopole  des  agents  de 
change  pour  toutes  les  opérations  sur  les  valeurs  offi- 
ciellement cotées,  et  de  reconnaître  le  fonctionnement 
légal  de  la  coulisse  en  ce  qui  concerne  les  valeurs  non 
admises  à  la  cote  officielle.  La  coulisse  jouissant  dé- 
sormais d'une  existence  légale,  il  était  nécessaire  de 
déterminer  la  nature  et  le  caractère  de  ses  relations 
professionnelles  avec  le  Parquet.  D'où  l'arrangement 
qui  va  entrer  en  vigueur. 

Pour  faciliter  la  réalisation  des  ordres  en  Bourse,  il 
a  été  décidé  qu'à  partir  du  22  juillet  les  valeurs  ci-après, 
dont  les  négociations  à  terme  s'effectuent  dans  des 
groupes  spéciaux,  seront  réparties: 

Premier  groupe:  Rente  Extérieure  d'Espagne; 
Fonds  d'État  portugais  :  Emprunts  3  0/0,  i  1/2  0/G 
et  4  0/0  ; 

Obligations  Saloniquc-Oonstantinople  ; 

Obligations  Smyrne-Cassaba  anciennes  et  nouvelles; 

Actions  Bio-Tinto. 

Deuxième  groupe  :  Rente  Serbe  4  0/0  ; 

Fonds  d'Etat  ottomans  :  Dette  convertie,  séries  B, 
C,  D,  obligations  ottomanes  Consolidation,  Priorité, 
Douanes.  Ottoman  tribut  4  0  U  1891,  Tombac  4  0/0 
1893,  Ottoman  4  0/0  1894,  Ottoman  tribut  3 1/2  0/01894, 
obligations  Ottomanes  5  0/0  18b6  ; 

Actions  Banque  Ottomane  ;  . 

Actions  Tabacs  Ottomans. 

Ce  n'est  que  le  commencement,  dos  nouvelles  dispo- 
sitions matérielles  qui  seront  appliquées  à  la  Bourse 
de  Paris,  car  nous  savons  que,  pour  rendre  les  trans- 
actions plus  rapides,  six  autres  groupes  spéciaux  se- 
ront successivement  créés. 


L'Arrangement  Portugais.  —  Lundi  dernier, 
l'Agence  Havas  communiquait  la  note  suivante  : 

«  Nous  croyons  savoir  que  le  Gouvernement  portu- 
«  gais  et  le  Gouvernement  français  sont  tombés  d'ac- 
«  cord  sur  les  questions  se  rattachant  au  règlement  de 
«  la  Dette  ».  ,  - 

Notre  correspondant  de  Lisbonne  se  dit  en  mesure 
de  nous  donner  les  principales  dispositions  de  cet 
accord  : 

1"  La  Dette  portugaise  3  0/0,  réduite  à  1  0/0  depuis  1893, 
serait  transformée  en  Rente  amortissable  en  99  ans  par  voie 
de  rachats  en  Bourse  ou  de  tirage; 

2"  Chaque  unité  de  100  francs  do  capital  ancien  serait 
échangée  contre  50  francs  de  capital  de  rente  nouvelle  amor- 
tissable en  99  ans  et  rapportant  3o/0  d'intérêt,  soit  1  fr.  50 
par  coupure  ancienne  de  100  francs  ;  je  ne  sais  pas  si  la 
prime  d  amortissement  est  à  ajouter  ou  à  déduire  du  nouvel 
intérêt. 

3°  Aucune  Commission  de  contrôle  ne  sera  établie  en  Por- 
tugal et  le  Gouvernement  portugais  restera  maître  de  ses 
tarifs  douaniers,  comme  il  est  dit  par  la  loi  du  20  mai  1893; 

4°  Les  recettes  douanières  resteront  affectées  à  la  Dette 
extérieure  dans  les  conditions  de  la  loi  du  20  mai  1893,  avec 
cette  différence,  cependant,  que  l'excédent  au  dessus  de 
11.400  contos,  à  partager  entre  le  Trésor  portugais  et  les  por- 
teurs de  la  Delte  extérieure,  restera  acquis  au  Trésor  portu- 
l  gais  ; 


78 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


5°  Le  versement  quotidien  à  la  Juxta  do  Credito  l'ublico 
de  la  portion  des  recettes  douanières  destinées  au  service  de 
la  Dette  extérieure  continuera  d'être  effectué  comme  par  Je 
passé  ; 

6°  L'arrangement  sera  soumis  à  l'approbation  des  nouvelles 
Gortès  avant  la  fin  de  1  année  courante  ; 

7°  Le  Gouvernement  portugais  fera,  au  moment  de  la  dis- 
cussion de  l'arrangement  aux  Gortès,  une  déclaration  de  ca- 
ractère international. 

Si  les  indications  de  notre  correspondant  sont 
exactes,  l'arrangement  projeté  consisterait  à  réduire 
de  moitié  le  capital  nominal  de  la  Dette  3  O/o  et  à 
servir  à  la  nouvelle  Rente  convertie  un  intérêt  de  3  0/0, 
comprenant  ou  ne  comprenant  lias  l'annuité  d'amor- 
tissement en  99  ans. 

Cela  revient  à,  dire  que  le  porteur  d'une  coupure  de 
100  fr.  de  capital  ancien  3  0/0,  recevra,  au  maximum, 
1  fr.  5  '  de  revenu  annuel. 

La  loi  du  3u  mai  1893  avait  stipulé  que  lorsque  le 
revenu  des  douanes  portugaises  dépasserait  11.40  i 
contos  de  reis,  la  moitié  de  l'excédent  serait  réparti,  à 
titre  de  bonification  d'intérêt,  entre  tous  les  porteurs 
de  la  Dette  extérieure. 

Voici  ce  que  cette  répartition  a  donné  depuis  la  mise 
en  vigueur  de  cette  disposition  : 

Valeur  de  la  bonification  provenant  de  la  moitié  des  recel  tes 
douanières  au-dessus  de  11.400  contos,  payée  aux  porteurs 
de  la  Dette  extérieure  portugaise,  depuis  1894  : 
(Par  coupures  de  100  fr.  de  capital) 


Années 

3  % 

Années 

1895  

Francs 

0.1120 
0.1548 
0.3128 
0.0534 
0.0916 
0.0t56 
0.16,8 

1894  

1896  

1695  

1897  

18116  

1898  

189/  

1898....-  

19U0  

1899  

1901  

100  

4  % 


Francs 

0.1494 
0.2U98 
0.4416 
0.0716 
0.1094 
0. il52 
0.2256 


4  Yz  % 


Francs 

0.H.80 
0.2364 
0.4972 
0.0808 
0.1230 
o.iauo 

0.2534 


L'arrangement  procurerait  donc  aux  porteurs  de  la 
Dette  3  0/0  une  augmentation  annuelle  de  revenu  de 
0  fr,  36,  par  coupure  de  100  francs  de  capital,  si  on 
considère  la  moyenne  obtenue  pendant  les  sept  années 
ci-dessus,  et  de  0  fr.32  si  on  prend  pour  terme  de  com- 
paraison la  dernière  année.  Mais  leur  capital  nominal 
serait  réduit  de  moitié  et  ils  n'auraient  pius  aucune 
espérance  de  relèvement  d  intérêt,  puisque  la  clause 
de  partage  au-dessus  de  11.400  contos  de  recettes  doua- 
nières se  trouverait  supprimée. 

Notre  correspondant  ne  nous  parle  pas  du  traitement 
réservé  aux  Dettes  4  0  0  et  4  1/2  0  0  :  cette  dernière  est 
surtout  entre  les  mains  des  porteurs  allemands  et  nous 
ignorons  si  l'accoi  d  intervenu  entre  les  Gouvernements 
français  et  portugais  vise  également  la  conversion 
de  ces  deux  types  sur  des  bases  analogues  à  celles  in- 
diquées pour  la  Dette  3  0/0. 

En  190  ',  le  capital  nominal  de  la  Dette  extérieure 
portugaise  restant  à  amortir  était  le  suivant  : 

Francs 

Rente  3  O/O   1.053  611/67 

—  4  O/O   45.9^7.578 

—  4  50  0/0   319.49i.5u0 

Total   1.419. 033. 145 

Si  les  intérêts  de  ce  capital  n'avaient  pas  été  réduits, 
le  Gouvernement  aurait  à  payer  chaque  année,  pour  les 
dits  intérèls,  la  somme  de  47  822.00m  francs. 

Pour  le  dernier  exercice  financier,  il  a  d'abord  payé 
le  tiers  fie  cette  somme:  c'est-à-dire  15.94(1.000  francs, 
plus  la  bonification  provenant  du  partage  de  l'excé- 
dent fies  recettes  douanières  au-dessus  de  11.400 
contos,  soit  2  081 .000  francs  :  total,  18.021.000  francs. 

fin  ma  jorant,  pour  l'ensemble  de  la  Dette  extérieure, 
l'intérêt  de  ."()  K  it,  mais  en  supprimant  la  clause  de 
partage,  le  service  des  intérèls  proprement  'lits  de  ta 
Dette  nouvelle  s'élèverait  à  23.il 1 1 .000  fr.  Par  cette 
combinaison,  le  Gouvernement  portugais  réduirait  de 


moitié  le  capital  de  sa  Dette  extérieure  (de  la  Dette 
3  0/0  en  tous  les  cas)  et  régulariserait  sa  position  à 
l'égard  fie  ses  créanciers  étrangers  qui  recevraient,  eux- 
mêmes,  5.290.000  fr.  fie  plus,  comme  intérêt  annuel, 
qu'avec  le  modus  Vivendi  de  1893. 

Mais  une  dernière  question  se  pose  :  De  quelle 
manière  les  porteurs  français  seront-ils  consultés ? 
Auront-ils  la  faculté  d'exprimer  leur  opinion?  Auront- 
iU  le  droit,  sous  une  forme  quelconque,  de  se  pro- 
noncer? 


La  Question  du  gaz  à  Paris.  —  Samedi  den 
13  juillet,  le  Conseil  municipal  de  Paris  a  consacré 
deux  séances  à  cette  importante  question  et  a  voté 
plusieurs  résolutions  qui  méritent  d'être  clairement 
expliquées,  car  le  public  n'a  généralement  pas  très 
bien  compris  leur  signification  en  ce  qui  concerne 
spécialement  l'organisation  du  régime  futur  du  gaz. 
Voici  en  quelques  mots  le  résumé  de  la  nouvelle 
situation. 

En  premier  lieu,  le  Préfet  de  la  Seine  est  invité  à 
présenter,  à  la  session  d'octobre  :  1°  une  étude  tech- 
nique sur  les  dépenses  de  premier  établissement  et 
d'exploitation  d'usines  outillées  avec  les  derniers  per- 
fectionnements en  vue  de  la  production  du  cube  de  gaz 
présumé  nécessaire  à  Paris  —  et  éventuellement  à  sa 
banlieue  —  le  1er  janvier  1906;  2°  un  cahier  des  charges 
en  vue  de  l'exploitation  desdites  usines  —  que  ce  soient 
des  usines  neuves  ou  les  usines  actuelles  transformées 
et  rénovées  —  par  une  Compagnie  de  régie  intéressée; 
3°  Un  projet  d'exploitation  par  le  système  de  la 
régie  directe. 

En  réalité,  le  Conseil  municipal  n'a  pas  voulu, 
comme  semblait  l'y  inciter  M.  Alpy,  se  prononcer 
immédiatement  en  faveur  du  principe  de  la  régie  inté- 
ressée et  contre  le  principe  de  la  régie  directe.  11  a 
ajourné  sa  décision  jusqu'à  l'examen  des  nouveaux 
éléments  d'information  réclamés  à  l'Administration 
préfectorale. 

Si,  à  sa  rentrée,  c'est-à-dire  vers  le  15  octobre,  la 
grande  Commission  spéciale  que  le  Conseil  municipal 
vient  de  constituer  pour  examiner  la  question  du  gaz 
admet  la  communalisation  de  ce  service,  et  qu'après 
elle  le  Conseil  municipal  lui-même  accepte  la  régie 
directe,  il  restera  à  savoir  si  le  Préfet  et  le  Gouver- 
nement considéreront  que  ce  principe  est  applicable  à 
Paris.  Ce  n'est  qu'après  cet  accord  qu'on  pourrait 
aborder  utilement  l'étude  d'une  telle  organisation. 

Or,  nous  ne  croyons  pas  que  cet  accord  s'établira, 
même  si,  ce  qui  est  fort  peu  probable,  la  nouvelle  Com- 
mission qui  vient  d'élire  M.  Deville  comme  son  prési- 
dent et  MM.  Spronck  et  Chassaigne-Goyon  comme 
vice-présidents,  se  convertissait  aux  idées  défendues 
par  MM.  Ad.  Veber  et  J.  Labusquière. 

Il  restera  donc,  en  fin  d'analyse,  le  cahier  des 
charges  en  vue  de  l'exploitation  par  une  régie  intéres- 
sée. La  future  Compagnie  de  régie  intéressée  doit 
s'attendre  à  voir  discuter  très  minutieusement  cha- 
cune des  clauses  de  ce  cahier  des  charges  et,  lors 
même  qu'elle  apporterait  l'adhésion  de  la  Compagnie 
Parisienne  pour  la  réalisation  d'une  combinaison  finan- 
cière permettant  l'abaissement  du  prix  du  gaz  dès  le 
1er  janvier  1902,  elle  doit  prévoir  que  chacun  désavan- 
tages qu'elle  pourra  tirer  du  futur  contrat  lui  sera  vive- 
ment discuté. 

Toutefois,  comme  un  grand  nombre  fie  conseillers  a 
maintenant  le  désir  d'aboutir  qu'éprouve  également 
l'Administration,  il  est  possible  que-la  question  du  gaz 
trouve  enfin  sa  solution  de  cette  manière  dans  le  cours 
de  la  session  budgétaire  qui  va  s'ouvrir  vers  le  15  oc- 
tobre. 

(Juanl  au  sort  des  actionnaires  actuels,  il  est  lié  au 
principe  tic  Lu  régie-intéressée.  Si,  comme  nous  l'espé- 
rons, ce  principe  triomphe,  et  que  l'entente  avec  la 
fui urc  régie  se  maintienne,  ils  tireront  quelque  avan- 
tage fin  nouveau  contrat. 

La  Commission  spéciale  s'est,  réunie,  pour  la  pre- 
mière fois,  mardi  dernier,  pour  constituer  sou  l.ureau  : 
M.  Deville  a  élé  nommé  président,  MM.  Chassaigne- 
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Goyon  el,  Spronck,  vice-présidents,  et  secrétaires  : 
MM.  Piault  et  Baranton. 

La  discussion  s'est  ensuite  engagée  sur  la  façon  dont 
les  commissaires  pourraient  le  mieux  remplir  leur 
mission.  Et  la  majorité  a  été  d'avis  de  confier  à  six 
rapporteurs  le  soin  d'étudier  les  différentes  laces  de  la 
question  du  gaz  :  *  . 

M.  Desplas  s'occupera  de  la  situation  de  la  Com- 
pagnie actuelle,  de  son  mode  d'exploitation,  des  résul- 
tats obtenus; 

M.  Santon,  des  comptes  financiers  de  la  Compagnie 
dans  ses  rapports  avec  la  Ville  de  Paris  ; 

M.  Adrien  Vebcr,  du  projet  d'exploitation  directe  par 
la  Ville; 

M.  Chautard,  du  régime  du  gaz  dans  la  banlieue  ; 

Enfin  deux  autres  rapporteurs,  non  encore  désignés, 
mais  dont  l'un  sera  sans  doute  M.  Félix  Roussel,  étu- 
dieront la  régie  intéressée  et  l'exploitation  par  la  Com- 
pagnie fermière. 

La  Commission  se  réunira  de  nouveau  aujourd'hui 
vendredi. 


Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie. —  Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé,  la  pre- 
mière assemblée  constitutive  de  cette  Société  a  ou  lieu 
mercredi  17  juillet,  à  trois  heures  et  demie,  sous  la 
présidence  de  M.  .Maurice  Rouvier  ayant  pour  asses- 
seurs :  M.  Pauthonier,  représentant  le  Crédit  Lyon- 
nais,  et  M.  A.  Ruiz,  représentant  le  Compioir  National 
d'Escompte  ;  230.U00  actions,  sur  les  240.0u0  formant  le 
capital  social,  étaient  représentées;  Mes  Dufour  et 
Lanquest,  notaires  à  Paris,  assistaient  à  la  réunion. 

L'assemblée,  après  avoir  reconnu  sincères  et  véri  - 
tables  la  souscription  delà  totalité  du  capital  et  le  ver- 
sement du  premier  quart  en  numéraire,  a  désigné 
M.  Jéramcc  comme  commissaire  chargé  d'examiner 
et  d'apprécier  les  avantages  particuliers  qui  peuvent 
résulter  des  statuts  et  de  présenter,  à  ce  sujet,  un  rap- 
port à  la  deuxième  assemblée  constitutive  qui  aura 
lieu  vers  la  fin  de  la  semaine  prochaine. 

Toutes  ces  résolutions  ont  été  votées  à  l'unani- 
mité. 


Un  Nouveau  Métropolitain.  —  Samedi  dernier, 
la  Commission  municipale  dite  du  Métropolitain  a  ad- 
mis, en  principe,  la  concession  d'une  nouvelle  ligne 
métropolitaine  à  MM.  Berlier  et  Janicot.  Le  premier 
est  l'ingénieur  à  qui  on  est  redevable  de  l'invention  du 
«  bouclier  ».  Quant  au  second,  il  représente  la  Société 
de  l'Omnium  Lyonnais. 

Le  Préfet  de  la  Seine  avait,  du  reste,  par  un  mémoire 
en  date  du  17  juin,  demandé  au  Conseil  municipal  de 
voter  un  projet  de  délibération  tendant  :  1°  à  la  décla- 
ration d'utilité  publique  d'une  ligne  souterraine  à  trac- 
tion électrique  pour  relier  la  place  des  Abbesses  (butte 
Montmartre)  au  boulevard  Edgar-Quinet,  à  proximité 
du  cimetière  du  Sud;  2°  à  accorder  la  concession  do 
cette  ligne  à  MM.  Berlier  et  Janicot;  3°  à  l'approba- 
tion, par  les  pouvoirs  législatifs,  du  cahier  des  charges 
et  de  la  convention  à  intervenir  entre  la  Ville  de  Paris 
et  les  concessionnaires. 

A  la  suite  d'un  premier  examen,  la  Commission  mu- 
nicipale du  Métropolitain  avait  chargé  M.  Félix  Rous- 
sel, conseiller,  de  dresser  un  rapport  préparatoire,  et 
c'est  ce  rapport  dont  la  Commission  a  été  saisie. 

Ainsi  que  le  mentionne  M.  Félix  Roussel,  MM.  Ber- 
lier et  Janicot  demandent  le  droit  de  construire,  à  leurs 
frais  et  risques,  l'infrastructure  et  la  superstructure  de 
la  ligne  dont  il  s'agit,  et  ils  sollicitent  le  droit  d'ex- 
ploiter la  ligne  construite  par  eux. 

Au  fond,  la  demande  de  MM.  Berlier  et  Janicot  re- 
monte à  plus  de  deux  ans,  c'est-à-dire  au  15  mai  1899. 
Elle  a  fait  l'objet  de  deux  enquêtes  qui  lui  ont  été 
favorables.  C'est  pourquoi  le  Préfet  de  la  Seine  de- 
mande maintenant  que  le  Conseil  accorde  la  conces- 
sion demandée. 

Le  tracé  de  la  nouvelle  ligne  aurait  une  longueur  de 
5  kilomètres  543  mètres.  Elle  ne  remplacerait  pas 
l'autre  ligne  déjà  concédée,  et  qui  reliera  Clignancourt 


à  la  porte  d'Orléans.  Elle  ira  sous  les  rues  Houdôu, 
Pigallo,  Blanche,  traversera,  en  sous-sol,  la  place  delà 
Trinité,  1rs  rues  Saint-Lazare,  de  l'Arcadget  Pasquier 
(voie  dédoublée),  la  rue  Boissy-d'Anglas  et  la  place  Ae 
la  Concorde.  Elle  traversera  la  Seine  en  aval  du  pont 
de  la  Concorde,  suivra,  en  sous-s.ol,  les  boulevards 
Saint-Germain,  Raspail,  la  rue  et  la  place  de  Ronnos, 
la  rue  d'Odessa,  et  le  boulevard  EdgarQuinet. 

La  ligne  comprendrait  quinze  stations,  distante»  i&e 
400  mètres  environ,  et  les  trains  auraient  une  vitesse 
de  30  kilomètres  à  l'heure.  Les  tarifs  seraient  les  mêmes 
qu'au  Métropolitain,  et  les  concessionnaires  s'ensa^- 
raient  à  accepter  gratuitement  les  voyageurs  du  Métro- 
politain ou  des  lignes  souterraines  concédées  à  d'autres 
Compagnies,  sous  la  seule  condition  de  réciprocité. 

La  dépense  totale  d'établissement  est  évalue,©  à 
36  millions  de  francs.  La  nouvelle  Société  s'engagerait 
à  payer  à  la  Ville  de  Paris  :  i  centime  par  voyageur 
transporté,  de  1  à  30  millions  de  voyageurs,  quelle  que 
soit  la  classe,  et  au-dessus  de  30  millions,  2  centimes 
par  voyageur  de  2e  classe,  et  2  1/2  centimes  par  voya- 
geur de  lrc  classe.  De  plus,  elle  payerait,  pour  le  perce- 
ment du  boulevard  Raspail,  unesomme  pouvant  varier 
de  500.01)0  fr.  à  2  millions  de  francs. 

En  dehors  de  ce  qui  précède,  la  nouvelle  Société 
serait  prête  à  accepter  un  cahier  des  charges  qui  : 
1°  assurerait  l'exécution  immédiate  de  la  ligne  et, 
2°  permettrait  à  la  Ville  de  Paris  d'opter  entre  trois 
combinaisons,  à  savoir  :  laisser  la  concession  entière  à 
la  Société  nouvelle,  ou  racheter  l'infrastructure,  l'eoc- 
ploitation  restant  à  la  Société,  et  la  Ville  percevant 
alors  les  mêmes  redevances  qu'au  Métropolitain  ;  ou, 
enfin,  racheter  la  totalité  de  la  concession  et  incorporer 
la  ligne  au  réseau  métropolitain. 

Ajoutons  que  la  durée  de  la  concession  commence- 
rait à  partir  de  la  date  de  la  loi  qui  l'approuverait,  et 
qu'elle  prendrait  fin  à  la  même  époque  que  les  lignes 
éventuelles  7  et  8  du  réseau  métropolitain. 


Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de 
Santa-Fé.  —  L'assemblée  générale  des  actionnaires 
de  cette  Compagnie  a  eu  lieu  le  20  juin  dernier.  Elle 
avait  à  approuver  les  comptes  de  l'exercice  1900. 

Cet  exercice  a  été  favorable,  ainsi  qu'il  ressort  de 
l'état  ci-après  : 

 Exercices 

1899  ÎÔÔÔ~ 

(En  piastres) 

Recettes  totales   4.245.184  4.957.207 

Moins  : 

Dépenses   3.104,442  2.885.155 

Recettes  nettes   1.140.692  2.072.u52 

La  progression  des  recettes  a  donc  continué  En  rai- 
son de  l'excellence  de  la  récolte,  les  transports  de 
céréales  ont  atteint  le  montant  de  273.795  tonnes:  c'est 
le  chiffre  le  plus  élevé  qui  ait  été  enregistré  depuis  le 
commencement  de  l'exploitation.  Toutefois,  il  ne  fau- 
drait pas  croire  que  ces  transports  soient  le  principal 
élément  du  trafic  de  la  Compagnie.  En  effet,  ils  no 
figurent,  dans  les  produits  totaux,  que  pour  21  2<>  0/0, 
alors  que  le  transport  des  bois  représente  40  UO  0/0, 
ce  qui  assure  aux  recettes  une  certaine  stabilité. 

En  raison  de  l'augmentation  des  recettes  et  de  la 
diminution  des  dépenses,  le  coefficient  d'exploitation 
est  revenu  de  73  lu  0/0  en  1899,  à  58  20  0,/0  en  1900. 
C'est  un  résultat  très  favorable.  Néanmoins  il  faut 
prendre  en  considération  qu'en  1899  la  Compagnie'a 
dû  faire  face  à  des  travaux  d'amélioration  et  à  des 
dépenses  importantes  pour  réparer  les  dommages  cau- 
sés par  les  inondations.  Or,  l'exercice  1900  n'a  pas  eu 
à  supporter  ces  charges  exceptionnelles. 

Quoi  qu'il  en  soit,  les  comptes  de  1900  accusent  Un 
solde  créditeur  de  1.651.275  fr.  96  qui  a  permis  de  dis- 
tribuer, conformément  à  l'article  7  du  concordat  et  .à 
la  résolution  votée  par  l'assemblée  extraordinaire  du 
7  décembre  1899  : 

1°  Un  intérêt  da  7  fr.  50  brut  par  obligation  concordataire, 
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soit  G  fr  8G4  net  par  obligation  au  porteur.  Comme  il  sera 
retenu  0  fr.  10  par  obligation  pour  les  frais  généraux  du 
Syndicat,  La  somme  nette  à  loucbcrsora  de  6  fr.  7t>4 ; 

3°  Un  dividendo  do  h  fr.  534  brut  par  action,  soit  4  fr. 
par  litre  au  porteur. 

L'année  dernière,  la  répartition  faite  aux  obligataires  avait 
été  de  5  fr.  brut,  mais  les  actionnaires  n'avaient  ritn  touclié. 


Francs 

1.343.557  04 

3.410  » 
804  308  32 

Total  égal   l.65i  .276  90 


1  /intérêt  de  7  fr.  50  aux  obligations  et  le  divi- 
dende de.  h  fr.  534  aux  actions  absorbent  

1x0  dividende  fixe  de  1  fr.  821G  par  obligation 
non  échangée  

Par  suite,  le  solde  reporté  à  nouveau  est  de. 


Avec  l'exercice  1900,  la  Compagnie  est  entrée  dans 
une  ère  nouvelle.  11  faut  so  souvenir,  en  effet,  qu'à  la 
suite  des  conventions  intervenues  avec  les  porteurs  des 
Emprunts  anglais  des  Chemins  de  fer  de  la  Province  de 
SànAa-Fé,  d'une  part,  et  de  la  province  même,  d'autre 
part  —  conventions  approuvées  par  les  actionnaires 
dans  une  assemblée  oxiraordinairc  du  7  décembre  1899 
■ —  la  Compagnie  a  acquis,  en  toute  propriété.  553  kilo- 
mètres de  lignes  qui  formaient  le  gage  des  susdits  em- 
prunts, et  qu'elle  exploitait  jusque-là.  Or,  les  forma 
lités  afférentes  à  ces  arrangements  et  qui  restaient  à 
remplir  sont  aujourd'hui  définitives. 

Les  porteurs  d'emprunts  anglais  des  Chemins  de  fer 
de.  Sanla-Fé  ont  échangé  leurs  titres  contre  :  1°  1  mil- 
lion de  livres  sterling  en  capital  de  Bénie  Argentine 
4-  0/0,  et  2°,  629.000  liv.  st.  en  obligations  3  0/0  nou- 
velles créées  par  la  Compagnie  et  garanties  par  une 
hypothèque  spéciale  sur  les  lignes  cédées.  De  son  côté, 
la  province  de  Santa-Fé  a  régularisé  le  transfert  au 
nom  de  la  Compagnie  de  la  propriété  de  la  totalité  du 
réseau.  Bref,  tous  les  comptes  avec  les  porteurs  des 
emprunts  anglais  et  avec  le  Gouvernement  de  la  pro- 
vince de  Santa-Fé  se  trouvent  définitivement  réglés,  et 
la  Compagnie  est  devenue  propriétaire  à  perpétuité 
d'un  réseau  de  1.311  kilomètres. 

L'année  en  cours  se  présente  dans  des  conditions 
aussi  satisfaisantes  que  la  précédente  :  les  recettes  se 
maintiennent.  Cependant,  d'après  le  rapport,  le  Conseil 
s'attend  à  avoir  à  faire  face  pendant,  les  prochains  exer- 
cices à  des  dépenses  assez,  importantes. 

L'exercice  courant  doit  supporter,  par  exemple,  la 
charge  du  solde  de  398.531  fr.  06  qui  reste  encore  à 
amortir  sur  le  compte  de  premier  établissement  nou- 
veau. Il  faudra,  de  plus,  solder  pendant  l'exercice 
courant  et  le  suivant,  des  dépenses  de  premier  établis- 
sement déjà  engagées  pour  une  somme  de  2.300.000 
francs  environ  pour  voies  nouvelles,  bâtiments,  ma- 
chines outils,  etc.  En  outre,  la  Compagnie,  pour 
développer  son  trafic,  doii  prévoir  la  construction 
d'embranchements,  Si  ia  Compagnie  devait  faire  face 
àr des  dépenses  aussi  importantes  avec  les  seules  res- 
source-) provenant  du  produit  de  son  exploitation,  elle 
serait  obligée  de  réduire  les  répartitions  à  ses  obliga- 
taires et  à  ses  actionnaires,  et  elle  ne  pourrait  exécuter 
Ic-i  travaux  que  lentement.  C'est  pourquoi  le  Conseil  a 
cru  devoir  demander  l'autorisation  de  procurer  des 
ressources  à  la  Compagnie  au  moyen  d'un  em- 
prunt, réalisable  par  voie  d'obligations  ou  autrement, 
jusqu'à  concurrence  do  15  millions  de  francs.  Cet  em- 
prunt a  été  autorisé  par  l'assemblée,  il  a,  d'autre  part, 
été  approuvé  par  les  obligataires,  réunis  en  assemblée 
générale  le 6 juillet  L'emprunt  nouveau,  émis  à  mesure 
068  besoins  de  la  Compagnie  jouira,  pour  le  service  de 
l'intérêt  et  de  l'amortissement,  d'un  droit  de  priorité 
sur  les  obligations  concordataires. 

Les  porteurs  d'obligations  concordataires  se  sont 
parfaitement  rendu  compte  que  les  ressources  de  cet 
emprunt  étant  destinées  à  être  employées  en  construc- 
tions nouvelles  et  en  acquisitions  do  matériel,  les  prélè- 
vement s  qui  ont  été  effectués  sur  les  bénéfices,  dans 
ses  dernière-;  années,  pour  être  affectés  à  ces  construc- 
tions et  à  ces  acquisitions,  seront  moins  importants 
dans  les  exercices  futurs.  Il  est  dès  lors  permis  d'envi- 
sager une  augmentation  progressive  des  répartitions. 


Banque  Rus«o-^hinoise.  —  Les  événements  de 
Chine  n'ont  eu  aucune  conséquence  fâcheuse  pour  cette 
institution,  et  pour  l'exercice  lyiKt,  qui  a  pris  fin  le  31 
décembre  dernier,  le  Conseil  d'administration  a  pu 
proposer  aux  actionnaires,  qui  l'ont  approuvé,  un  di- 
vidende de  8  O/0,  soit  15  roubles  (4<i  francs,  par  action. 

Voici  comment  s'établit  le  «  Compte  de  Profitts  et 
Pertes  »  : 

Roubles 

Les  bénéfices  de  l'exercice  s'élèvent  à   2.523.538  64 

A  déduire  :  Impôts  de  5  0/0   29  5*21  92 

2.494.OU0  72 

Amortissement  des  immeubles   42.481  18 

Rémunération  du  Conseil  d'admi- 
nistration   50.000  . 

Réserve  des  actionnaires   148.039  24 

Réserve  du  Gouvernement  chinois.     1)2.113  31 

  3*2.0:i3  73 

Reste  net   2 . 101 . 372  99 

Reliquat  de  l'exercice  1898-1900   7.612  59 

Total  disponible   2.108  985  58 

Répartition  : 

Dividende  des  actionnaires   900.000  » 

Dividende  du  Gouvernement  chinois   561.0'/)  >< 

Tantièmes  statutaires   213.274  00 

Réserve  extraordinaire   495. 710  98 

Somme  égale   2.16V.W5  58 

Voici  maintenant  le  bilan  : 

BILAN  AU  31  DÉCEMBRE  1900 

Actif 

Roubles 

Caisse   15  331  4i6  52 

Avances  sur  titres   12.429.881  9!) 

Fonds  et  valeurs   1.738.215  92 

Portefeuille  escompte   20.055.574  32 

Correspondants   38.4Kti.849  35 

Succursales   55.884.588  46 

Immeubles  en  Chine,  au  Japon  et  en  Sibérie  8o7.l42  42 

Dotation  clés  succursales   14.388.100  » 

Frais  d'installation   99.088  17 

Capital  de  commandite  du  Gouvernement  im- 
périal de  Chine,  évalué  au  cours  du  1er  jan- 
vier 1900   7. 000. 000  » 

Divers   531.450  36 

Total   168.332.332  51 

Passif 

Capital   11.250.000  » 

Réserve  appartenant  aux  actionnaires   1 . 128.034  09 

Réserve  extraordinaire   745.710  98 

Commandite  du  Gouvernement  impérial  de 
Chine.  T.  5.0  )0.000  évalués  au  cours  du 

1"  janvier  19  0    7.000.000  » 

Réserve  appartenant  au  Gouvernement  chi- 
nois  314.095  21 

Dépôts  et  comptes  courants   16.73S.066  66 

compte  du  siège  social   21.609  '^99  04 

—           provisoire   337.661  48 

Comptes  des  succursales   29.608  694  94 

Correspondants   43.658.510  06 

Billets  en  circulation   805.961)  18 

Remises  de  la  succursale  de  Shanghaï   Wj.047  SJ5 

Lettres  de  crédit   21K.  16  I  19 

Dotation  des  succursales   14.393  445  90 

Acceptations   8.565.439  75 

Effets  à  payer  .•   1.0MM-96  32 

Tirages  sur  l'étranger   241.643  95 

Compte  des  actionnaires   900.000  » 

Bénéfice  du  Gouvernement  de  Chine   500. ooo  » 

Tantième  des  administrateurs   209.955  9r> 

Compte  des  employés   53.318  65 

Divers   516.448  06 

Capital  de  commandite  du  Gouvernement 
impérial  de  Chine,   évalué  au   cours  (lu 

1"  janvier  1901   7.870.600  » 

Réserves  et  provisions  diverses   868.856  55 

Caisse  d'épargne  des  employés    6.375  ;>0 

Total   '168. 332.. '132  51 

Pendant  l'exercice,  un  certain  nombre  d'agences  ont 
été  transformées  en  succursales,  et  il  en  a  été  ouvert 
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une  nouvelle  à  Moukden,  A  l'heure  actuelle  la  Banque 
Russo-Chinoise  possède  29  succursales  et  4  agences. 

Au  cours  des  événements  qui  se  sont  déroulés  en 
Chine  L'année  dernière.  L'établissement  de  la  Banque  à 
Pékin  a  été  assiégé  par  les  Chinois,  mais  tout  s'est 
réduit  à  des  dégâts  matériels  qui  ont  été  réparés. 
Quant  aux  suites  indirectes  de  la  guerre,  c'est-à-dire 
créances  restées  en  suspens  ou  irrécouvrables,  elles 
ont  été  couvertes  à  l'aide  d'un  prélèvement  sur  les  bé- 
néfices. 

L'assemblée  des  actionnaires  a  autorisé  le  Conseil 
à  créer  encore  des  nouvelles  agences  et  succursales. 
C'est  en  vue  de  ce  développement  qu'ils  avaient  ratifié, 
l'année  dernière,  un  proj-t  d'augmentation  du  capi- 
tal social  jusqu'à  concurrence  de  3.750.1)00  roubles  au 
moyen  de  l'émission  de  20.000  actions  nouvelles.  En 
raison  des  événements,  cette  émisssion  n'a  pu  avoir 
lieu.  D'autre  part,  le  Conseil  d'administration  a  cru 
devoir  se  faire  autoriser  à  doubler  l'importance  de  cette 
augmentation  de  capital  en  la  portant  à  7.500.000  rou- 
bles représentés  par  40.000  actions  nouvelles,  à  l'émis- 
sion desquelles  il  sera  procédé  cette  année. 


Établissements  Orosdi-Back.  —  Les  actionnaires 
de  cette  Société  se  sont  réunis  le  11  courant  pour  exa- 
miner les  comptes  de  l'exercice  1900-19ol  qui  a  pris 
lin  le  31  janvier  dernier. 

Les  bénéfices  de  l'exercice  ont  été  un  peu  inférieurs 
à  ceux  de  1899-1900,  ainsi  qu'il  ressort  du  «  Compte  de 
Profits  et  Pertes  »  ci-dessous  : 

COMPTE  DK  PROFITS  ET  PERTES 

Exercices 

1899-1900  1900-1901 

Produits  (Francs) 

Intérêts  et  commissions   1.090.433  67  1.048.893  31 

Différences  sur  changes   7.633  55  45.310(6 

Sous-locations   5.670  70  8.000  » 

Divers   98.466  63  84.037  36 

Bénéfices  sur  marchandises   4.098  889  9.)  4.483  636  77 

Report  de  l'exercice  précédent. . .  8.4<>5  29  3.432  f  8 

5. 2 19. 4'.  19  H3   5.673.310  68 


Charges 

Traitements  statutaires  et  jetons 

de  présence   105.300   »  105.000  » 

Amortissements  divers   292  093  01  462.013  40 

Frais  de  personnel   1.256.345  84  1.352.232  19 

intérêts  et  participations  à  divers 

agents   123.602  17  108.888  45 

Loyers   184.087  65  202  >2l  38 

Assurances  et  impôts  divers   90.743  17  86.745  61 

Agios,  changes,  escomptes  et  in- 
térêts  1.280.417  79  1.457.3(53  P0 

Frais  généraux  divers   325. 1W  42  3'i8.95l  29 

Bénéfices  nets   1.601.712  78  1.549.2^4  46 

5.249.499  83  5.673.310  68 

Le  solde  bénéficiaire,  qui  s'établit  à  1 .549.294  fr.  46, 
est  en  diminution  de  112.418  fr.  32  sur  celui  au  31  jan- 
vier 1900.  Il  est  vrai  que  ce  dernier  accusait  une  aug- 
mentation de  144.809  fr.  81  sur  les  produits  de  l'exer- 
cice 1898-1899. 

Le  dividende  de  l'exercice  a  été  fixé  à  10  francs, 
comme  pour  l'année  1899-1900.  Pour  1898-18fc9.  les  ac- 
tionnaires n'avaient  reçu  que  9  francs  par  action  de 
100  francs  nominal. 

Ce  dividende  absorbant  1  million  de  francs,  le  ca- 
pital de  la  Société  étant  représenté  par  100.000  actions, 
et  200.000  francs  ayant  été  appliqués  à  la  réserve  lé- 
gale et  à  la  réserve  extraordinaire,  il  est  resté  349.294 
francs  46  pou-  les  parts  de  fondateur,  le  Conseil  d'ad- 
ministration et  le  report  à  nouveau. 

Après  la  répartition  des  profits,  les  réserves  légale  et 
extraordinaire  atteignent  le  montant  de  2  millions  de 
francs. 

Faisons  remarquer  que,  dans  le  bilan  de  cette  So- 
ciété, les  frais  de  premier  établissement  ont  disparu, 
complètement  amortis,  et  que  le  matériel  et  le  mobi- 


lier d'apport  figurent  pour  «  mémoire  ».  Quant  aux 
marchandises  en  magasin,  elles  sont  inscrites  pour 
10.339.840  fr.  23,  contre  12.024.655  fr.  32  au  31  jan- 
vier 1900. 


Société  d'Industrie  Houillère  de  la  Russie 
Méridionale.  ■ —  Les  actionnaires  de  cette  Société 
se  sont  réunis  en  assemblée  générale  annuelle  pour  le 
1/13  courant. 

Les  comptes  dressés  par  le  Conseil  d'administration 
font,  ressortir,  pour  l'année  1900,  un  bénétice  de 
320.505  roubl.  22,  contre  308.464  roubl.  86  en  1899,  sui- 
vant le  détail  ci-dessous: 

 Exercices 

1899  i960 
(roubles) 

Bénéfices  sur  ventes   626.693  90     740.212  36 

Divers   57  491  66      26.274  34 

684.185  50  706.48(i  70 

A  déduire: 
Service  des  obligations  et 

frais  généraux   280.605  24  282. 8K2  16 

Bénéfices  nefs   403.580  32     483.604  54 

Moins:  Amortissements...     95.115  46     163.399  32 

Bénéfices    disponibles  de 
l'exercice   308.404  86     320.205  22 

La  répartition  du  solde  de  320.205  roubl.  22  a  eu  lieu 
ainsi  : 

roubles 

Au  fonds  tle  réserve   32.020  52 

Tantièmes  et  divers  '    63.770  52 

Dividende  de  8  r.  95  ou  23  fr.  80  par 

action   223.750  » 

Solde  à  reporter   664  18 

:t2Q  205  22 

A  bien  considérer,  le  dividende,  qui  est  resté  le 
même  que  pour  l'exercice  1899,  aurait  pu  être  augmenté 
si  le  Conseil  d'administration  n'avaP  pas  cru  devoir 
doter  plus  largement  que  précédemment  les  amortis- 
sements. En  fait,  donc,  l'année,  comme  profits,  a  été 
supérieure  de  80.024  roubl.  22  à  l'année  précédente; 
seulement,  sur  ce  montant,  les  amortissements  ont 
absorbé  68.283  roubl.  86  de  plus  qu'en  1899. 

Rappelons  que  la  Société  d'Industrie  Houillère  de  la 
Russie  Méridionale  est  au  capital  de  4.143.500  roubles 
divisé  en  25.000  actions. 


Les  Filiales  de  la  Compagnie  França'se  pour 
l'exploitation  des  Procédés  Thomson- Houston 

{Suite.).  —  Nous  continuons  cette  revue  par  les  résu- 
més suivants  : 

Compagnie  Française  des  Tramways  électriques  et 
Omnibus  de  Bordeaux.  —  Constituée  le  11  octobre  1898, 
cette  Compagnie  a  pris  la  suite  de  la  concession  du  ré- 
séau  antérieurement  exploité  par  la  Compagnie  anglaise 
«  The  Bordeaux  'Tramways  and  Omnibus  C°,  Limited». 
Cette  dernière  entreprise,  qui  avait  obtenu  une  pro- 
longation de  concession  à  la  condition  de  substituer, 
sur  son  réseau,  la  traction  électrique  à  la  traction  ani- 
male, a  cédé  tous  ses  droits  et  tout  son  actif  à  la  Com- 
pagnie française  constituée  par  le  groupe  de  la  Thorn- 
son-Houslon.  La  substitution  a  été  approuvée  par 
décret  du  15  mai  1899. 

Le  capital  de  la  Société  est  de  25  millions  de  francs, 
et  il  est  représenté  par  100.000  actions  de  250  francs. 

En  18  8,  la  Compagnie  a  distribué  aux  actionnaires 
un  dividende  de  5  0/u  sur  le  capital  versé,  et  en  1897, 
elle  a  réparti  4  fr.  68  par  action. 

Au  sujet  de  cette  entreprise,  le  Conseil  d'administra- 
tion de  la  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des 
procédés  Thomson- Houston  faisait  observer,  dans  son 
dernier  rapport,  que  les  travaux  de  transformation  du 
réseau  se  poursuivaient  activement,  et  qu'ils  seraient 
complètement  terminés  sous  peu  de  temps,  il  ajoutait 
que  l'installation  comprenait  la  substitution  de  la  trac- 
tion électrique  à  la  traction  animale  sur  un  réseau 
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déjà  existant  de  plus  de  58  kilomètres  de  voies,  et  la 
construction  de  quatre  lignes  nouvelles,  d'un  dévelop- 
pement d'environ  J5  kilomètres,  ainsi  que  de  plusieurs 
prolongements  de  lignes.  Une  partie  du  réseau  fonc- 
tionne déjà  à  l'électricité,  et  elle  utilise,  pour  son  ex- 
ploitation, plus  de  100  voitures  automotrices. 

Malgré  la  part  encore  importanle  de  la  traction  ani- 
male dans  les  rendements  de  l'exploitation,  et  malgré 
la  gêne  résultant  des  travaux  de  transformation,  l'ac- 
croissement des  recettes  a  été  not  blc  en  19  0.  Ces  re- 
cettes se  sont,  en  effet,  établies  à  3:624.0 '4  francs,  en 
augmentation  de  'ilô.lHH  francs  sur  l'exercice  1809. 
Quant  au  chiffre  des  voyageurs  transportés,  il  a  dépassé 
de  4.758.270  celui  de  l'année  précédente. 

Bien  que  les  conditions  d'exploitation  dans  lesquelles 
cette  Compagnie  s'est  encore  trouvée  en  1900  aient  été 
défavorables  pour  les  causes  qui  viennent  d'être  men- 
tionnées, les  bénéfices  nets  de  l'entreprise,  après  prélè- 
vements pour  les  réserves,  ont  permis  de  réserver  aux 
actionnaires  un  dividende  de  3  0/0,  soit  7  fr.  50  par 
action. 

Pour  les  cinq  premiers  mois  de  l'année  1901,  cette 
Compagnie  a  réalisé,  comme  recettes,  un  montant  de 
1.55b. 820  fr.  25,  contre  1.304.556  fr.  pendant  la  période 
correspondante,  de  1H00,  soit  une  différence  de  352.270 
francs  25  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

Société  des  Tramways  algériens.  —  Cette  Société  a 
été  constituée  au  mois  de  juillet  1896.  Le  capital, 
d'abord  fixé  à  1.600.000  fr.,  a  été  porté,  l'année  dernière, 
à  2.60O.000  fr.  Il  est  représenté  par  5.200  actions  de 
500  fr.  En  outre,  la  Société  s'est  fait  donner  l'autorisa- 
tion, par  l'assemblée  générale  du  17  février  1900  —  la 
même  qui  avait  décidé  l'augmentation  du  capital- 
actions,  —  d'émettre  1.900  obligations  de  500  fr.,  repré- 
sentant un  capital  nominal  de  953.000  fr. 

La  Société  a  pour  objet  l'exploitation  d'une  ligne  de 
tramways  entre  l'hôpital  du  Dey  (commune  d'Alger)  et 
la  colonne  Voirot,  à  Mustapha,  d'une  longueur  de  7  kilo- 
mètres, ainsi  que  celle  d'une  ligne  d'Alger  à  El-Biar, 
d'une  longueur  de  2  kilomètres. 

L'exploitation  de  la  Compagnie  a  commencé  lel9avril 
1898.  Les  résultats  obtenus  jusqu'à  présent  sont  assez 
satisfaisants.  Les  recettes,  en  1899,  ont  dépassé  de 
47.0U0  fr.  celles  de  1898,  mais  le  développement  de  l'en- 
treprise s'est  trouvé  entravé  par  des  difficultés  avec  la 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  sur  routes  d  Algérie. 

En  1000,  les  recettes  se  sont  maintenues.  Elles  ont 
atteint,  en  effet,  659.180  fr.,  soit  une  nouvelle  augmen- 
tation de  47.981  fr.  Toutefois,  la  situation  de  la  Com- 
pagnie ne  permet  pas,  pour  le  moment,  de  distribuer 
un  dividende. 

Société  Versaillaise  de  Tirmuoays  électriques  et  de 
Wtlribution  d'Energie.  —  Cette  Société  a  été  constituée 
en  1-895  pour  une  durée  de  quarante  ans.  Elle  avait 
pour  objet  :  la  construction  et  l'exploitation  des  tram- 
ways de  Versailles  et  des  départements  de  Scine-et- 
Oise  et  de  la  Seine.  En  réalité,  elle  est  concessionnaire 
jusqu'en  1930  du  réseau  de  Versailles  et  des  lignes  en 
Beine-et  Oise,  et  la  dernière  de  ses  concessions  lui  a  été 
accordée  par  décret  du  20  novembre  1899  :  c'est  celle 
de  Saint-Cyr-l'Kcole  à  Versailles. 

Son  exploitation  a  commencé  dans  les  derniers  mois 
de  1897.  c'est  à  la  même  époque  que  la  Société  com- 
mença l'exploitation  de  la  fourniture  de  la  lumière 
électrique. 

Son  capital  a  été  fixé  à  2.200.000  fr.  et  il  est  repré- 
senté par  i.400  actions  de  500  fr.  sur  lesquelles  490  ac- 
tions ont  été  remises  aux  apporteurs. 

La  répartition  des  bénéfices  doit  s'opérer  ainsi  : 
5  0/0  à  la  réserve;  ■>  0  0  au  capital,  comme  intérêt;  sur 
le  surplus,  10  0/0  reviennent  aux  administrateurs,  et 
90  0/0  aux  actionnaires. 

Depuis  le  commencement  do  l'exploitation,  les  re- 
cettes ont  suivi  une  marche  progressive,  même  en 
1900,  mais  il  n'a  pas  encore  été  fait  de  répartition  aux 
actionnaires.  Au  reste,,  Cette  Société,  qui  a  également 
la  charge  de  l'éclairage  électrique  de  la  ville  de  Ver- 


sailles, s'est  vue  dans  l'obligation  d'effectuer  d'impor- 
tants travaux  de  canalisation. 

Une  remarque  h  faire  :  c'est  que  la  Compagnie 
Française  pour  V  exploitât  ion  des  Procédés  Thonisoii- 
I/ousion  n'a  que  la  minorité  'les  actions  de  cette  en- 
treprise.   

Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

11  juillet  18  juillet 

Or             2.443  967  f>60  2  440  8';8-526 

Argent. ..    1  1 1:;  087  080  1  llH.Z10.bl5 

3.560.854.640  3.357.139  141 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 
Portefeuille  Paris  j  KSii"" 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Ktat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

dentés  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale   . 

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  ep  additions  au  capital  

Réserves  l  Loi  du  n  tnai  1834  

rmjbilières  E*-°anc[ue8  département., 
momneies  |  Loj  du  9  ^  mi  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  di  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers..  

Total  


11  juillet        18  juillet 


3- §60. 854  640 


!10  756 
li9.28o.3",5 


332.105.402 
5.2>1.000 
3. 658- 000 
209  (  16  9i0 
279  «73  512 
180.000-000 
10.000-000 
2. 980. 750 
99.606.791 
ÎOO.OOÛ.OOC 
4.000.000 
19  765.205 

694  216 
8.407.444 
46. 0  0.135 


5  011 .485  206 


182. 500. 000 
8.002.313 
10. 000. 000 
2.980-750 
9. 123. 000 
4. 000. 000 
8-407- 444 
4.027  570. 790 
27  940. 16S 
9  755.^6 
196  132  236 
389.493  Ï2. 
67.550.512 
6  m  417 
1.530  416 
1.228  039 
59  054  1 27 


5  011  485  206 


3-557  139.141 


29.566 
150.310.563 


365  824  581 
5.#>i.000 

3  7ul-300 
201  2X1  002 
276. 251. 552 
180  000. 000 

10. 000. 000 
2- 980. 750 
99. 6'.  i  540 
100. 000. 000 

4  0.0.000 
19  784.318 

746  746 
8  407  444 
_44.834.849 

5  030  133  355 


182. 500. 000 
8. 002. 313 
10. 000. 000 
2. 980. 750 
9.125-000 
4.000.000 
8.407.444 

4-  025.  »9».005 

25  174  490 
9  48  -886 
174  06'  325 
424  '06.338 
72  06u. Wl 
4  972. 312 
1.806  966 
1.228  039 
60.  ■■32.492 

5-  030  133. 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.617.1 

3. 583. 8 

3  757  5 

4. 0(6. 2 

4.025.5 

Encaisse  

3.241.4 

3.113.1 

3. 119  6 

3. 314. 4 

3-557.1 

611.3 

6S2.0 

695.8 

854  1 

516.1 

Avances  au\  partie. 

356.0 

393.1 

448.8 

494  6 

477  5 

—     à  l'Etat... . 

140  0 

180. 0 

180.0 

180-0 

180-0 

Compt.  cour.  Trésor 

219.4 

274  0 

225  5 

'.34  3 

174. 1 

—  partie. 

490.9 

425.0 

501.2 

536.0 

5"2  0 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0  0 

3  0  0 

3  0/0 

pair 

2  II  0(1 

1  0/00 

pair 

pair 

Bénéfices  nets  

737  3 

1.006. 9 

1.610  S 

1.888-5 

1.060.2 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  15  juillet  présent  mois,  les  obligations  privilégiées 
de  500  fr.  4  0/0  de  la  Société  Ottomane  du  Chemin  de  fer  de 
panas  Haman  et  prolongements  sont  admises  aux  négocia- 
tions de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  ;ï  lu  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  deux  rubriques  aH'eelées,  l'une  aux  obliquions 
entièrement  libérées,  et  l'autre  aux  obligation*  libérées  de 
125  francs. 

88.54:1  obligations,  n'"  I  :'i  <S''54:{,  émises  à  360  fr.  et  faisant 
partie  d'une  série  de  '.)(). 0(M)  obligations  privilégiées  de  500  fr. 
'i  o/o  remboursables  au  pair,  en  00  ans  au  plus,  à  partir  de 
I9e2,  et  productives  d'un  intérêt  annuel  de  20  fr.,  payables 
par  moitié  les  L,r  juin  el  l"  décembre. 

Jouissance  courante  :  1"  juin  1901. 
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Lesdites  obligations  sout  actuellement  représentées  par  des 
certificats  provisoires  à  échanger  ultérieurement. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  caisse  de  la 
Société.  "21,  rue  de  Londres,  à  ta  Banque  Impériale  Ottomane, 
à  la  Société  Générale  et  au  Comptoir  National  d'Escompte. 


Depuis  le  10  juillet  présent  mois,  les  7.501  obligations  d< 
500  t'r.,  n"  l  à  /-">< »>,  formant  une  première  fraciou  de  l'Em 
pruut  -le  9.637,500  fr.  3.44  0/0  1898  du  Département  de  l'Aude 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Os  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

7.5  O  obligations  de  500  fr.  3.44  0/0,  émises  à  484  fr.  03, 
libérées  et  an  pair,  par  tirages  au  sort  semestriels,  en  75  ans 
au  plus,  de  1891)  à  1974  ; 

Intérêt  annuel  :  17  fr.  20,  payables  par  moitié  les  l"  jan 
vier  et  1"  juillet. 

Jouissance  courante  :  lor  juillet  1901. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Société  Géné- 
rale, rue  de  Provence,  54. 


Les  Comptes  abandonnés  des  Caisses  d'épargne.  — 

Le  Journal  officiel  du  30  juin  a  publié  la  liste  des  comptes 
des  Caisses  d'épargne  abandonnés  depuis  l'année  1871. 

Cette  publication  comprend  14.473  comptes  abandonnés 
dans  372  caisses  d  épargne;  leur  montant  s  élève  à  t>94.876 
francs  67,  ce  qui  représente  une  moyenne  par  compte  de 
48  francs.  Sur  ces  14.473  comptes,  3.369,  soit  23.27  0  0,  étaient 
au-dessous  de  5  francs.  Le  montant  de  ces  derniers  est  de 
7.664  fr.  13  et.  représente  une  moyenne  par  compte  de  2 fr.  28. 
Enfin,  (iii  inscriptions,  représentant  846  francs  de  divers  ty- 
pes, laissées  en  dépôt  aux  Caisses,  appartenaient  aux  titu- 
laires de  plusieurs  de  ces  comptes. 

Au  31  décembre  do  1  année  1871,  pendant  laquelle  a  eu  lieu 
la  dernière  opération  qui  a  fait  courir  le  délai  de  trente  ans 
pour  les  comptes  abandonnés  publiés  ci-dessous,  il  existait 
2.021. 28S  livret:  en  circulation  avec  un  solde  dû  aux  dépo- 
sants de  587.479.034  fr.  46.  Il  en  ressort  que,  par  rappori  à 
ces  chiffres,  il  a  été  abandonné  plus  de  7  livrets  sur  1.000  et 
1  fr.  29  par  1.000  francs. 

En  lit  0,  il  avait  été  publié,  pour  382  caisses  d'épargne, 
§22.639  comptes  abandonnés  qui  atteignais  t  1)66.723  fr.  l'i, 
dont  6.553,  d'une  valeur  totale  de  14.386  fr.  74.  étaient  au- 
dessous  de  5  francs.  La  moyenne  des  premiers  était  de  42  fr.  70 
et  celle  des  seconds  de  2  fr.  20. 

Par  rapport  aux  2.079.441  livrets  en  circulation  au  31  dé- 
cembre 187U  et  aux  032. 240.431  fr.  82  de  solde  dû  aux  dégo- 
sauts  à  la  même  date,  les  comptes  abandonna  s  représentaient 
près  de  10  livrets  sur  1.000  et  1  fr.  53  par  1.(00  francs. 

En  HiOl,  il  s'est  produit  une  diminution  de  3.166  comptes 
abandonnés  et  de  271.846  fr.  47  au  point  de  vue  des  sommes  y 
afférentes. 

Les  comptes  au-dessous  de  5  francs  présentent  une  dimi- 
nution de  2.884  unités  et  de  6.722  fr.  61. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  pour  la  2e  quinzaine  de  juillet.  1901,  cal- 
culée d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   28  fr.  549 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   4u  fr.  772 

Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
•de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  I  e  qualité  revient  à 
0  fr.  313b'  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6272,  soit  à  0  fr.  63. 


L'Emploi  des  fonds  des  Sociétés  d'assurances.  —  Un 

décret  rendu  en  Conseil  d'Etat,  modifiant  celui  du  22  janvier 
1868.  fixe  de  la  manière  suivante  l'emploi  des  fonds  des  So- 
ciétés d'assurances  ; 

»  Les  fonds  de  la  Société-,  à  l'exception  des  sommes  nécessai- 
res au  besoin  du  service  courant,  sont  placés  de  la  manière 
suivante  : 

Ie  Jusqu'à  concurrence  des  trois  quarts  au  moins  ; 

En  immeubles  ou  en  prêts  hypothécaires  sur  des  immeu- 
bles situés  en  France  ou  en  Algérie  ; 

En  valeurs  de  l'Etat  ou  en  valeurs  ayant  une  garantie  de 
l'Etat  portant  sur  le  capi  al  ou  sur  le  revenu; 

En  actions  de  la  Banque  de  France; 

En  prêts  aux  départements,  aux  communes,  aux  Chambres 
-de  commerce  de  France  ou  d'Algérie  ou  en  obi  galions  émises 
par  ces  divers  '-mprunteurs; 

Eu  valeurs  jouissant  d'une  garantie  portant  sur  le  capital 
ou  le  revenu  de  la  part  desdits  déparlements,  communes 
ou  Chambres  de  commerce  régulièrement  autorisés; 


Eu  obligations  foncières  et  communales  émises  par  le  Cré- 
dit Foncier  de  France; 

En  prêts  ou  avances  sur  les  effets  publics  ci-dessus  dési- 
gnés; '  • 

2-  Pour  le  surplus: 

En  immeubles  ou  en  prêts  hypothécaires  sur  des  immeu- 
bles situés  dans  les  colonies  françaises,  les  pays  de  protec- 
torat ou  à  l'étranger  ; 

En  prêts  aux  colonies  françaises  ou  en  valeurs  garanties 
par  ces  colonies  ; 

Eu  effets  publics  de  toute  nature,  français  ou  étrangers, 
portés  à  la  cote  officielle  de  la  Bourse  de  Paris  et  dont  la 
liste  sera  arrêtée,  chaque  année,  par  l'assemblée  générale  des 
actionnaires  ; 

En  prêts  ou  avances  sur  les  effets  publics  ci-dessus  dési- 
gnés ; 

En  valeurs  étrangères  exigées  pour  dépôt  de  cautionne- 
ment dans  chaque  Etat  étranger  où  la  Société  réalise  des 
opérations,  pourvu  que  ces  valeurs  soient  cotées  à  la  Bourse 
de  la  capitale  dudit  Etat  et  comprimes  dans  la  liste  annuel- 
lemenl  arrêtée  par  l'assemblée  générale.  » 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

1901  fâOO 
Paranagua-Curilyba  ;  1 1 1  kil.)  (1)  —  — 

(En  francs) 

Recettes  du  mois  de  juin   340.395  354.503 

Becettes  des  mois  antérieurs   1.620.621  1.962.510 

Becettes  totales  des  mois  écoulés  de  . 

l'exercice   1.961.016  2.317.073 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  juin   37.310  38.863 

Becettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   35.022  42.095 

Prolongements 
(Longueur  actuelle  306  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  de  juin   272.033  400.020 

Recettes  des  mois- antérieurs   1 .256.909     1.689  St90 

Receltes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   1.528.943  2.089.510 

Receltes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  juin   10.805  15.90'i 

Becettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   9.897  13.770 

(1)  Garantie  par  kilomètre  20.608  fr. 

(2)  —  —        5.084  fr. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  18  au  24  juin  1901  (25"  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


ep 

t.  -a> 

Kec.  br.  de 

Recettes  ln  utes 

Désignation  des 

•|'5 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

c  ■a 
o  o. 

1901 

—  X 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2  916 

920 

946 

21.779 

21 .7S2 

3 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9. 192 

8.800  9.180 

2JI  210,208  700 

7  490 

—  Cliemins  Algériens 

51. i 

176 

148 

S.H38  3.439 

+ 

399 

3.750 

4  308 

4.857 

102.456  109  674 

7.218 

Ouest  

5.618 

3.475 

3.784 

78  3ii5 

81  20! 

2.838 

7.0  !6 

4  33  i 

4.: S70 

100  792 

ton  645 

53 

Est  

4.862  3.462 

3.707 

80.039 

84  135 

4.096 

Midi  

3.508! 1  848 

2  030 

47  126 

49.376 

2  250 

Du  25  juin  au  l=r 

juillet  1901  (26e  semaine) 

Est-Algérien  

898 

108 

113 

3  un 

3.058 

+ 

349 

Bône-Guelma  

1.137 

188 

152 

3  963 

3  544 

+ 

419 

Ouest-Algérien   

296 

78 

70 

l.iTt 

1  307 

+ 

166 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

86 

70 

1.5  i2 

1  h  43 

91 

Mèdoc  

101 

23 

21 

636 

639 

2 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 


Il  y  a  huit  jours,  notre  rédacteur  en  chef,  M.  Edmond 
Théry,  faisait  le  hilan  du  premier  semestre  de  l'année 
1901,  et  il  concluait  en  disant  qu'il  croyait  terminée  la 
crise  de  liquidation  que  le  Marché  de  Paris  vient  de 
traverser. 

Or,  les  règlements  auxquels  on  a  précédé  lundi  der- 
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nieront  démontré  que  la  situation  de  notre  place  était 
maintenant  Lien  assainie.  De  positions  à  se  faire 
reporter,  il  n'en  existait  pour  ainsi  dire  pas;  aussi  les 
capitaux  disponibles  n'ont-ils  pas  pu  s'employer  même 
à  des  taux  d  intérêt  infime. 

Cette  constatation  a  grandement  agi  sur  les  disposi- 
tions générales  et,  en  fin  de  semaine,  la  meilleure 
allure  de  la  cote  semble  prouver  que  le  Marché  de 
Paris  s'est  ressaisi.  Il  faut  dire  aussi  que,  des  places 
étrangères,  les  ventes  qui  étaient  venues  dernièrement 
s'abattre  chez  nous  ont  cessé. 

ic  ^  Nos  Renies  Françaises  se  sont  peu  écartées  de 
leurs  cours  précédents. 

Le  3  0/0 perpétuel,  que  nous  laissions  à  100  fr.  021/2 
à  terme  et  à  loo  fr.  4b  au  comptant,  se  retrouve  sur 
ces  deux  marchés  respectivement  à  100  fr.  70  et  à 
100  fr.  5?  1/2;  Renie  3  1/2  0/0,  101  fr.  65  au  comptant, 
en  bénéfice  de  15  centimes.  C'est  le  1er  du  mois  pro- 
chain que  ce  fonds  détache  son  coupon  trimestriel  de 
8:  1  3  centimes.  Renie  3  0/0  Amortissable,  99  fr.  521/2 
au  comptant,  contre  99  fr.  70.  A  terme,  ce  fonds  reste 
à  99  fr.  55. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  clôturaient  à  486  25, 
restent  à  487  &5;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonkin,  82  fr.  50,  contre  81  fr.  95;  Em- 
prunt de  Madagascar,  82  fr.  75,  gagnant  1  fr.  ;  Obliga- 
tions de  l'Emprunt  3  1/2  0/0  de  i Indo-Chine,  495  fr., 
contre  494  fr. 

i(  *k  Le  compartiment  des  Obligations  dt  la  Ville 
de  Paris  est  très  ferme. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  sont  à  5G2  fr.,  contre 
557  fr.;  Obligations  3  0/0  1869,  435  fr.,  en  plus-value 
de  6  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871,  403  fr.  50,  contre 
404  fr.  ;  Quarts,  1U5  fr.  5>>;  Obligations  4  0/0  1875, 
564  fr.,  eu  avance  de  h  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876,  562 
francs,  contre  5i,0  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  qui  étaient 
passées  à  362  fr.,  ont  encore  progressé  à  304  fr.  75  ; 
Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896,  359  fr.,  contre  358 
francs;  Obligations  2  0/0  1898,  au  même  cours  de 
419  fr.;  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métro- 
politain de  Paris)  418  fr. 

•je  ic  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
restaient  à  3.700  fr.,  s'inscrivent  à  3.730  fr.  au  comp- 
tant. 

Pour  les  quatre  premières  semaines  du  second  se- 
mestre  rte  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  pro- 
visoires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élèves,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  1.06O.22U  fr.  15. 

♦  if  Le  Crédit  Foncier  de  France  finissait,  il  y  a 
huit  jours,  à  6^7  fr.  On  le  retrouve  en  reprise,  pour 
la  semaine,  de  24  fr.,  à  651  fr. 

Les  Obligations  Pondères  et  Communales  donnent 
toujours  lieu  à  un  bon  courant  de  demandes.  Leur 
revenu  rémunérateur, qui  ne  s'écarte  pas  sensiblement 
du  taux  normal  des  grandes  valeurs  dépourvues  de 
lots,  est  très  apprécié  des  capitaux  de  placement. 

Los  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  restent 
El  'i70  lr,  contre  466  fr.  50;  Obligations  Foncières 
1879,  499  fr.  50,  sans  variation  appréciable  ;  Obliga- 
tions 'Communales  1880,  500  fr.,  contre  497  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1883,  que  nous  laissions  à 
135  fr.  75,  s'inscrivent  à  437  fr. ;  Obligations  Foncières 
2  80  0  0  1885.  460  fr.,  contre  455  fr.  5  >. 

Les  Obligations  Communales  3  0  0  1891  finissent  à 
395  lr.  25,  gagnant  3  fr.  25  ;  Obligations  Communales 
1892  2  80  0,  0,  4'i8  fr.,  contre  446  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cière» 2  8  0  0  1895,  459  fr.,  en  plus-value' de  2  fr.  50  ; 
Obligations  Foncières  3  75  0/0  1899,  50ô  fr.,  contré  499 
Ira ncs;  Obligations  Communales  2  60  0,0  1899,  402 
francs. 

ir  ir  Le  compartiment  dos  actions  de  nos  Grands 
Etablissements  de  Crédit,  calme  d'abord,  s'anime  au 
dernier  momenl. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  restait 
a  L«,>25  fr.,  passe  1.035  fr.  ;  Comptoir  National  d'Es- 


compte de  Paris,  581  fr.  à  terme,  contre  576  fr.,  et  580 
francs  au  comptant,  contre  575  fr. 

La  Société  Générale,  qui  finissait  à  615  fr.,  clôture  à 
616  fr.;  Crédit  Industriel  et  Commercial, 600  fr.,  contre 
602  fr.  Le  bilan  de  cet  Etablissement,  au  :50  juin  der- 
nier, accuse,  sur  la  situation  au  31  mai,  une  augmen- 
tation de  6  millions  de  francs  dans  Je  chiffre  global  des 
affaires. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  restait  à  1  004  fr.  à  terme 
et  à  1.0  5  fr.  au  comptant,  finit  sur  ces  deux  marchés, 
à  1.019  fr.  et  h  l.WlG  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  était  revenue 
à  342  fr.,  se  retrouve  à  344  fr.  ;  Banque  Française  de 
l'Afrique  du  Sud,  70  fr.  contre  72  fr.  50;  Compagnie 
Française  des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  95  fr. 

La  Banque  de  l'Algérie  est  calme,  à  son  cours  précé- 
dent de  815  fr.  ;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société 
des  Immeubles  de  France,  au  même  cours  de  119  fr.  50; 
Obligations  de  475  francs,  également  sans  changement, 
à  140  fr.  ;  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles, 
55  fr.,  contre  51  fr.  50. 

La  Renie  Foncière,  que  nous  laissions  à  250  fr.  à 
terme  et  à  252  fr.  au  comptant,  linit  à  237  fr.  :  Compa- 
gnie Algérienne,  645  fr.,  gagnant  5  francs. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  est  à  307  fr..  comme 
il  y  a  huit  jours;  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'AlgèrieT 
500  francs. 

ic  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ne  donnent  lieu,  à  terme,  qu'à  des  trans- 
actions excessivement  restreintes. 

Le  Lyon  cote  1.603  fr.  à  terme  et  1.599  au  comptant, 
contre  1.595  fr.  et  1.594  fr.  la  semaine  dernière  ;  Nord, 
2.050  fr.  a  terme  et  2.042  fr.  au  comptant,  contre  2.039 
francs  et  2."35  fr.;  Midi,  1.286  fr.  au  comptant,  en 
recul  de  11  francs. 

"L'Orléans,  qui  clôturait  à  1.600  fr.  au  comptant, 
s'inscrit  à  1.615  fr.;  à  terme,  il  cote  1.620  fr.  Est,  au 
même  cours  de  1.005  fr.;  Ouesl,  1.040  fr.  au  comptant. 

Pour  la  vingt-septième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  receltes  de  nos  grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer,  à  l'exception  de  l'Ouest,  dont  on  ne 
connaît  pas  encore  les  résultats,  accusent  une  diminu- 
tion sur  la  même  semaine  de  1900  de  1.860.000  fr., 
ce  qui  porte  à  25.411.000  fr.  la  moins-value  depuis  le 
ler  janvier  1901. 

i(  i(  Les  Valeurs  Industrielles  el  Commerciales  sont 
beaucoup  mieux,  et  sur  un  certain  nombre  d'entre  elles 
la  reprise  à  signaler  est  importante. 

Les  Entrepôts  el  Magasins  Généraux  de  Paris  se 
retrouvent,  comme  jeudi  dernier,  à  610  fr.;  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz.  831  fr.  à  terme,  regagnant  3i  fr. 
Au  sujet  de  cetic  entreprise,  nous  nous  reportons  à 
l'information  que  nous  publions  plus  haut. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  clôture  à 
260  fr.;  Messageries  Maritimes,  500  fr.,  contre  5Ui  fr.; 
Chargeurs  Réunis,  1.139  fr.,  en  reprise  de  86  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Omnibus  de  Paris 
sont  à  93  •  fr.,  contre  925  fr.  On  dit  que  cette  Compa- 
gnie a  procédé  à  dès  essais  de  voitures  automobiles 
qui  ont  eu  lieu  mardi  soir,  à  Vaugirard,  aux  ateliers 
<<  Thomson-Houston  »  et  «  Postel-Vinay  ».  On  ajoute 
que  l'Administration  préfectorale  esl  saisie  d'une  de- 
mande d'autorisaùon  de  lai  ssoi'  circuler.  Voilures  à  Paris, 
162  fr.,  contre  160  fr. 

L'action  Suez,  qui  clôturait  à  3.(37  fr.  jeudi  dernier, 
finit  à  3.600  fr.  Parts  Civiles,  2.4'-5  fr.,  contre  2,421  fr. 

I, 'action  de  la  Compagnie  Française  des  Mc'aux. 
qui  était  revenue  à  420  fr.,  conserve  ce  cours;  Electro- 
Métallurgie  345  fr.,  contre  355  fr.  ;  Ihjte  et  liacalan, 
282  fr.  50,  comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction,  qui  finissait 
à  45  fr.,  cote  47  fr.  ;  Compagnie  France. se  pour  l'Ex- 
ploitation îles  Procédés  Thomson- HouslM,  927  fr.,  ex- 
coupon  de 30  fr.  brut  détaché  hier,  contre  906  fr.  avec 
coupon.  La  Compagnie  Française  des  Tramways  Elec- 
triques el  Omnibus  de  Bordeaux,  qui  esl  une  des  filiales 
de  col  le  (  lompacrtie,  a  réalisé  comme  recettes,  du  l,  r  jan- 
vier 1901   au  30  juin  dernier,  la  somme  de  1.931.957 
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francs  75,  «'outre  1. 494.952  ftr.  85  pendant  la  même  pé- 
riode de  1!K)0,  soit  une  augmentation,  pour  cette  année, 
de  437.005  fr.  40. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways  sont  à  500  t'r.,  contre  540  fr.  ;  Tramways  de 
l'Est  Parisien,  274  fr.,  en  plus-value  de  1(3  fr.  Les  re- 
cettes de  cette  Compagnie  pour  la  vingtième  semaine 
de  1901  (du  8  au  14  juillet)  se  sont  élevées  à  67.547 
francs  15  et  y  compris  le  versement  de  1.000  fr.  par  la 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Est,  à  08.547  fr.  15. 
Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine, 
540  fr.,  contre  531  fr. 

L'Omnium  Lyonnais  est  monté  de  5  fr.  à  67  fr.  ;  Mé- 
tropolitain de  Paris,  actions  anciennes,  1.593  fr.,  en 
hausse  pour  la  semaine  de  58  fr.;  actions  nouvelles, 
528  fr.  au  comptant.  Société  Parisienne  pour  l'Indus- 
trie des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Electriques, 
261  fr.,  regagnant  41  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  se  retrouvent  à  105  fr.;  So- 
ciété Métallurgique  de  l'Oural-Volga,  35  fr.,  contre 
36  fr. 

Les  Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie  Méridio- 
nale ont  passé  de  638  fr.  à  670  fr.;  Raffinerie  et  Sucre- 
rie C.  Say,  1.068  fr.  contre  1.065  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones, 
qui  restaient  à  351  fr.,  sont  passées  à  359  fr.;  actions 
des  Câbles  Télégraphiques,  23  fr.  contre  24  fr.  75. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  restait  à  520  fr.,  s'inscrit 
à  525  fr.  ;  Mines  de  Mal fidano  425  fr.  au  comptant, 
contre  415  fr.  ;  Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie 
de  Fives-Lille,  260  fr. 

i(  i(  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  sont  .bien  tenus,  à 
de  rares  exceptions  près. 

Les  Fonds  Argentins  sont  cependant  plus  mous. 
Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  s'échangent  à 
483  fr.  ;  Emprunt  Argentin  4  0/0  1896  (Rescision), 
65  fr.  75  au  comptant,  contre  66  fr.  75,  et  65  fr.  75  à 
terme,  contre  66  fr.  35;  Emprunt  Argentin  A  0/0  1900, 
au  même  cours  de  66  fr. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  calmes.  La  Rente  Brési- 
lienne S  0/0  1889,  qui  était  revenue  à  67  fr.  50,  perd 
encore  10  centimes  à  67  fr.  10;  Emprunt  5  0  0  1898 
( Funding ),  92  fr.  50  à  terme,  sans  variation  ;  Obliga- 
tions Minas-Geraès,  385  fr.  au  comptant  et  à  terme 
ex-coupon  semestriel,  contre  398  fr.  avec  coupon  jeudi 
dernier. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  été  mouvementée  ; 
elle  s'inscrit  au  dernier  moment  à  71  fr.  32  1/2,  en  bé- 
néfice de  45  centimes. 

La  Rente  Italienne,  qui  restait  à  96  60,  s'est  avancée 
à  96  fr.  70.  C'est  à  partir  du  15  août  que  s'échangeront 
les  titres  de  cette  Rente,  titres  maintenant  dépourvus 
de  coupons.  Rente  Portugaise  3  0/0,  26  fr.  40,  en  plus- 
value  de  27  1/2  centimes.  Au  sujet  de  ce  fond,  nous 
nous  reportons  à  1'  «  Information  »  que  nous  publions 
plus  haut. 

Les  Fonds  Russes  sont  bien  tenus.  La  Rente  3  0  0 
1891-1894  est  à  84  90  au  comptant, contre  85  fr.;  Rente 
30  0  1896,  85  fr.  50  au  comptant,  contre  85  fr.  40  ; 
Renie  Intérieure  4  0/0,96  fr.  60  au  comptant,  en  avance 
de  35  centimes. 

Rente  4  0/0  Consolidée  nouvelle,  titres  libérés,  101 
francs  90  à  terme  et  au  comptant,  contre  10 1  fr.  65  et 
101  fr.  60;  titres  non  libérés  102  fr.  02  1/2  à  terme,  en 
bénéfice  de  27  1/2  centimes,  et  102  fr.  05  au  comptant. 

La  Rente  Serbe  unifiée  4  O'O  est  demandée  à  terme 
à  68  fr.  25,  en  reprise  de  1  fr.  25,  et  à  68  fr.  50  au 
comptant,  contre  67  fr.  50  jeudi  dernier.  Le  marché  de 
ce  fonds  va,  certainement,  considérablement  s'élargir, 
mais,  pour  le  moment,  c'est  surtout  le  comptant  qui 
demande  cette  valeur,  en  raison  des  gages  solides  dont 
elle  est  revêtue,  de  son  taux  de  capitalisation  qui  est, 
présentement,  de  plus  de.5  3/4  0/0  l'an,  et  de  la  prime 
d'amortissement  qu'il  offre,  prime  qui  représente  en- 
viron 46  O/O  du  capital  engagé. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  très  fermes.  La  Série  B 
est  passée  de  50  fr.  75  à  50  fr.  85;  Série  C,  27  fr.  421/2, 
contre  26  fr.  90  ;  Série  D,  25  fr.  25,  en  plus-value  de 
60  centimes. 


ir  -jç  La  Bangue  I.  R.  P.  des  Pau  s -Autrichiens, 
que  nous  laissions  à  437  fr.  à  terme  et  à  439  t'r.  au 
comptant,  se  tient  aux  environs  de  440  fr.  ;  Banque 
Nationale  du  Mexique,  647  fr.,  contre  616  fr.  ;  Banque 
Ottomane,  5 '-il  fr.,  en  bénéfice  de  9  fr.  ;  Robinson  South 
African  Banking,  au  même  cours  de  80  fr. 

Le  Rio-Tinlo  est  à  1.3x1  fr.,  en  avance  de  23  fr.  ; 
Sosnowice,  2.115  fr.,  en  reprise  de  80  fr.  ;  Wagons* 
Lits,  335  fr.,  contre  319  fr.  Les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie, pour  la  troisième  décade  de  juin,  se  sont  élevées 
à  320.793  fr.,  contre  363.242  fr.  pour  la  même  décade 
de  1900  et  266.569  fr.  pour  celle  de  1899.  Du  l-  janvier 
1901  au  30  juin  dernier,  les  recettes  totales  se  chiffrent 
par  6.437.776  fr.,  contre  6.277.129  fr.  en  1900  et  5  mil- 
lions 483.326  fr.  en  1899,  "soit,  pour  l'exercice  en  cours, 
une  augmentation  de  160.647  fr.  sur  l'année  dernière  et 
de  954.450  fr.  sur  1899.  Usines  de  Briansk,  570  fr., 
contre  5  5  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Russe  Française  de 
Chemins  de  fer  et  de  Tramways  sont  à  100  fr.,  en 
bénéfice  de  23  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
calmes,  mais  soutenues.  Les  Andalous  sont  à  leur 
même  cours  de  240  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  184  fr., 
contre  180  fr.  ;  Saragosse,  251  fr.,  contre  i5u  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Satonigue- Constan- 
tinople  restent  à  280  fr.,  contre  268  fr.  ;  Obligations 
anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement  [Série  1894), 
427  fr.,  en  plus-value  de  2  fr.  ;  Obligations  nouvelles 
(Série  1896),  371  fr.  à  terme  et  37^  fr.  75  au  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché  en  Banque  a  été  fort  peu  animé  cette  semaine, 
mais  il  a  eu  quand  même  à  enregistrer  des  \  a  nations  de 
cours  quelquefois  asS'  z  sensibles.  Sa  tenue,  au  dernier  mo- 
ment, est  satisfaisante  dans  l'ensemble. 

Le  Brésil  5  OIO,  qui  avuil  tlécld  à  82  fr.  50,  passe  à  82  70; 
Emprunt  Mexicain,  42  fr.  10 contre  42  fr.  55;  Chemins  Otto- 
mans, 1 07  francs,  en  reprise  de  2  fr.  5l). 

Le  Cape  Copper,  qui  restait  à  122  fr.  50,  s'avance  à  127  fr.; 
Tharsis,  157  francs  contre  t.  G  francs. 

La  Huanchaca  reste  à  90  francs  contre  92  francs.  Les 
ventes  de  cette  mine,  pendant  le  mois  de  mai,  se  sont  élevées 
à  mô.O'IO  onces  d'argent,  d'une  valeur  de  54  50  i  liv  st. 

Les  Aciéries  du  Lionelz,  qui  avaient  reculé  à  075  francs, 
clôturent  à  674  francs;  Huta-Bankowa,  3.390  francs  contre 
3.490  francs 

La  Harpener,  qui  finissait  à  1.195  francs,  est  remontée  ;ï 
1.225  francs;  Vieille-Montagne,  en  forte  hausse  à  fi  7  francs 
confie  540  francs;  S/iies  Petroleum  Company,  18  fr.  50. 

La  part  Monaco  est  en  avance  de  20  francs  à  3.380  francs. 
Par  contre,  Cinquièmes,  en  recul  de  13  (raies  à  GOi  francs  ; 
Transports  Electriques  de  l'Exposition,  38  fr.  50. 

Les  Tramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris  finissent  a. 
36  francs,  en  bénéfice  de  4  francs.  L'assemblée  générale  ordi- 
naire de  celte  Société,  qui  avait  été  convoquée  pour  le  28  juin, 
n'avait  pu  se  tenir  en  raison  du  nombre  insuffisant  de  titres 
déposés.  Elle  vient  d'être  convoquée  de  nouveau  pour  le 
23  courant.  Brasseries  et  Tavernes  Ztmmer,  90  francs; 
Hôtel  de  Pans  à  Monte  Carlo,  700  francs;  actions  de  la 
Lumière  North  American  Company,  30  francs 

L'action  de  la  Maesi-Ilir  reste  ferme  et  demandée  à 
252  fr.  5t.'.  Quand  on.  établit  un  rapprochement  entre  ccLle 
entreprise  et  la  -ociôté  des  Pétroles  de  Mour  ■-En-m,  on  se 
rend  compte  de  l'avenir  qui  l'attend,  On  sajt,  en  effet,  que  la 
Moera-Enim  a  été  fondée  en  1897,  dans  la  même  région  que 
la  Moesi-llir,  et  dans  des  conditions  identiques.  Or,  la 
Moca-Emm,  pendant  sa  première  année  de  production, 
c'est-à-dire  en  1900,  a  réalisé  des  bénéfices  qui  lui  ont  permis 
de  censacrer  9  2. 8*4  florins  aux  amortissements,  et  de 
répartir  903.495  florins,  soit  9  Ô/Ô,  aux  actions  et  30  florins 
aux  paris  de  fondateur.  Or,  il  ne  faut  pas  oublier  que  les 
concessions  de  la  Moe  i-IHr,  dont  l'étendue  est  de  65.000 
hectares,  sont  dans  le  voisinage  de  la  Moearo-En  m  ;  des 
signes  de  richesse  indubitables  s'y  font  voir  dans  plusieurs 
puits  d'essai  et,  ce  n'est  plus  ici  sur  d  simples  espoirs  que 
l'on  peut  se  baser,  comme  pour  les  comincncemonis  de  la 
Moeara-Enim,  c'est  sur  une  quasi  certitude,  qui  repose  sur 
le  succès  même  des  exploitations  de  cette  dernière  Société. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couoerture  jaune. 
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18  juillet  1901. 

Les  orages  qui  ont  éclaté  ilaus  diverses  régions  u'ont  pas 
abaissé  la  température.  Au  contraire,  depuis  quelques  jours 
la  chaleur  est  devenue  plus  intense  et,  dans  ces  conditions', 
la  maturation  des  blés  s'opère  peut-être  trop  rapidement . 

La  moisson  est  terminée  dans  Le  Midi;  elle  se  poursuit  très 
activement  dans  les  départements  du  Outre  et  commencera 
incessamment  dans  les  environs  de  Paris. 

Se  basant  sur  les  données  officielles  dont  nous  avons  donné 
un  résumé  dans  notre  dernière  revue,  le  Bulletin  des  Halles 
évalue  comme  suit  notre  future  révolte  de  blé  en  la  compa- 
rant aux  chiffres  olliciels  de  l'année  dernière  : 

Hectares    Production    Estimation  Différence 
Bég'ons  ensemencés       1900  19  il         pour  1901 

(En  hectolitres) 

Nord-Oucs'     731.91.")  11. 903. 910  12  U28  200  +  1.024.290 

Nord             1.201.781  25.192.350  23 .252.  loO  —  1.940. 2à0 

Nord-Est.       568.422  8.786.700  8.389.800  —  3h8.9uO 

Ouest          1.0"7. 500  16.105.640  15.802.400  —  303.240 

Centre....     777.011  13.480.120  11.726.200  -  L. 753. 920 

Est                 768  3  41  12.286.140  10  347.500  —  1.938.640 

Sud-Ouest.     756. 197  10.347  650  10  385.000  +  37.950 

Sud                461. -m  5.'<W35Q  6. "45  300  +  1.037.950 

Sud- Est...     424.782  5.794.220  6  052.100  +  257.880 

Corse                13  4i '0  1 10.880  145.000  +  25.120 

Totaux.  6.600.0/6  109.02o.96J   105.074  20J  —  3.y51 . 700 

Notre  confrère  fait  observer  avec  raison  qu'il  ne  faut  accor- 
der à  ces  estimations,  arrêtées  au  1 r  juillet,  que  la  valeur 
qu'elles  méritent:  d'abord  garce  que  les  conditious  atmosphé- 
riques ont  pu  et  peuvent  encore  se  modifier  plus  ou  moins 
sensiblement  d'ici  la  moisson;  puis,  parce  que  l'on  ne  peut 
véritablement  se  rendre  compte  du  résultat  que  quand  on  tient 
la  récolte  et  qu'on  peut  alors  la  iuger. 

Pour  l'avoine  la  production  î-essortirait  à  68  199.800  hecto- 
litres, contre  89.113.690  l'année  dernière;  mais  il  convient  de 
remarquer  que  l'estimation  officielle  de  1900  a  certainement 
été  exagérée. 

La  récolle  du  seigle  devrait  atteindre  24.862.900  hectolitres, 
contre  22.393.320  en  1900: 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


20  juin 
1901 

27  juin 
1901 

4  iuill. 
1901 

11  juill. 
1901 

18juill 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr 

20  25 

20  37 

20  62 

20  37 

20  6i 

15  94 

15  3o 

15  33 

15  16 

15  36 

16  87 

16  87 

16  75 

16  75 

16  33 

16  92 

17  ol 

17  4o 

17  30 

17  24 

16  94 

17  15 

16  84 

16  80 

16  75 

13  32 

12  67 

12  69 

12  28 

12  98 

14  61 

14  17 

13  79 

13  39 

14  .. 

Paris  

Liverpool.. . 

Anvers  

Vienne  

Buda-Peslh 

Chicago  

New-York  . 

A  l'occasion  de  la  Fêle  nationale,  les  affaires  ont  été  sus- 
pendues à  la  Bours  du  Commerce  depuis  samedi  et  n'ont  re- 
pris qu  hier  malin.  Depuis  la  reprise  des  transactions,  le 
marché  montre;  beaucoup  d  animatioa  et  ht  tendance  est  très 
ferme.  Les  avis  au  sujet  de;  notre  future  production  sont  tou- 
jours contradictoires,  mais  la  hausse  doit  être  attribuée 
principalement  aux  mauvaises  nouvelles  des  Etats-Unis,  où 
les  récoltes  ont,  parait-il.  beaucoup  souffert,  de  la  chaleur 
torride. 


On  a  coté;  en  clôture 


Courant  

Août  

Ki  plemb.  Oetob.. 

4  derniers  

4  de  Novembre  . . 


4  juillet 

20  m 

20  H7 

21  87 
21  62 
21  b7 


11  juillet 
20  37 
20  Hl 

20  87 
2.  12 

21  37 


JH  juillet 
20  62 

20  ^7 

21  02 

21  87 

22  12 


Farines  de  consommation  —  La  vente  devient  de  plus 
en  plus  difficile  >  n  raison  de  la  diminution  de  La  consomma* 
lion  cannée  p»r  la  chaleur.  La  marque  de  Corbeil  est  à  30 
;    .      .  OU  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

4  juillet  11  juillet  18  juillet 

Marques  de  choix   30  5)       30  50        80  >  0 

Premières  marqua»...       29  75      29  75  29  75 

Bonne  marquai   2;i  12     2»  12  29  12 

Marques  ordinaires...       28  12     28  12  28  12 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie. 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Sur  le  marché  des  farines  de  commerce, 
les  avis  peu  encouragealils  concernant  la  récolte  du  blé  lant 
en  France;  qu'aux  Etats-Unie  ont  amené  Le  découvert  à  pro- 
céder à  des  r  chats  et  la  tendance  est  devenue  très  ferme.  On 
a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

4  juillet  11  juillet  18  juillet 

Courant                     26  25  25  62         26  12 

Août                        26  62  25  87         20  62 

Septcmbre-Ocl.. .       27  25  26  62         27  12 

4  derniers                  27  62  2»;  87         27  50 

4  de  novembre  . .      27  87  27  12         27  75 
Le  tout  aux  10o  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  C'est  toujours  la  fermeté  qui  domine;  la  future 
production  sera  certainement  déficitaiie  et  il  faudra  recourir 
aux  importations.  On  a  coté  en  clôture  : 

4  juillet  11  juillet  18  juillet 

Courant                     20  50  20  62         2  i  62 

Août..                      20  12  20  37         20  37 

Septembre-Oct.. .       19  12  19  37         1»  75 

4  derniers                  18  87  19  37         19  62 

4  de  novembre...       18  87  h)  12         11  62 

Seigle.  —  Bien  que  la  récolte  paraisse  devoir  être  satis- 
faisant ,  les  cours  restent  bien  tenus  car  il  est  probable  que 
la  culture  consommera  beaucoup  de  seigle  en  raison  ies 
hauts  prix  de»  maïs  et  des  avoines.  On  a  clôturé  aux  cours 
suivants  : 

4  juillet     11  juillet     18  juillet 

Courant   15  . .         14  h7         14  87 

Août   14  75         14  62         14  6J 

Septembre-Oct...       14  75         14  75         14  75 

4  derniers   14  87.        14  87         14  75 

4  de  novembre. . .      15  25         14  67         14  87 


Huil'î  de  colza.  —  La  demande  est  assez  active,  mais  les 
vendeurs  se  montrent  réservés  par  suite  de  la  bonne  tenue  de 
la  graine.  Le  disponible  est  à  63  fr.,  contre  60  fr.  jeudi 
dernier. 

*  i 

Huile  de  lin.  —  Malgré  certaines  reventes  en  réalisation 
de  bénéfice,  la  tendance  reste  ferme.  Le  disponible  est  à 
83  fr.  50,  contre  8o  francs  il  y  a  huit  jours. 


Alcool.  —  Les  affaires  sont  peu  actives.  Les  acheteurs  sont 
très  réservés  en  raison  d'une  augmentation  du  stock;  la 
toudance  est  câline.  Le  disponible  est  à  27  francs,  contre 
26  fr.  75  jeudi  dernier. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  (roux  88°)  

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague  

Hambourg  

New-Yorkunoscovad) 


20  juin 

27  juin 

4j  nillct 

il  juin. 

ISjuill. 

1901 

1901 

190 

1901 

i9ol 

~Fr7~ 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  25 

23  50 

23  .. 

22  87 

22  75 

23  03 

2t  08 

21  98 

22  85 

22  77 

24  .. 

24  25 

24  .. 

24  .. 

2i  .. 

23  77 

23  64 

23  40 

23  12 

22  88 

25  (  9 

24  (>9 

25  09 

2i  78 

23  30 

23  3) 

23  25 

23  .. 

23 

41  39 

40  68 

40  68 

40  66 

40  68 

Dan*  les  régions  où  sont  tombées  des  averses  orageuses, 
la  chaleur  a  activé  la  végétation  de  la  betterave;  mais,  sur 
beaucoup  de  points,  on  se  plaint  de  la  sécheresse,  dont  l'in- 
fluence est  particulièrement  désastreuse  pour  les  derniers 
semis. 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  transactions  ne  présentent  que 
peu  d  activité.  Les  offres  sont  assez  régulières  de'  la  pari  de 
quelques  porteurs  d  excédents,  mais  les  acheteurs  sont  exces- 
sivement réservés.  La  tendance  est  calme  elles  cours  s'ins- 
crivent sans  changement  appréciable. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

4  juillet  11  juillet  18  juillet 

Blanc  n°  3  : 

Gourant  

Aofil  

Septembre  

4  d  octobre  

4  premiers   

Roux  86"  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


27  06 

20  68 

26  75 

27  n8 

26  81 

20  SI 

26  5) 

20  31 

20  43 

26  06 

26  .. 

20  00 

26  56 

26  56 

86  02 

23  .. 

22  87 

22  75 

101  .. 

101  .. 

101  .. 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 
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Prix  du  Café  sur  Les  principaux  marches 
(Los  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    (1°  )  

Anvers  

Hambourg  

Ncw-Yorli 


20  juin 
t901 

27  juin 

11)01 

4  juill. 

moi 

Il  inil 
190L 

18  juill. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

35  '75 

35  75 

35  50 

as  .. 

33  75 

35  94 

35  94 

35  94 

35  32 

35  12 

36  75 

36  25 

36  50 

36  .. 

34  ■  0 

36  87 

35  9:! 

36  25 

35  n 

34  37 

28  83 

28  40 

28  83 

28  26 

27  69 

Ou  constate  une  forte  augmentai  ion  des  arrivages  dans  les 
ports  du  Brésil,  principalement  à  ltio,  où  les  recettes  dé- 
passent de  beaucoup  colles  des  saisons  précédentes.  La  pro- 
duction de  la  province  de,  Rio  est  estimée  à  4  millions  de  sacs, 
contre  seulement  2.931.000  en  1900-1901;  ce  chiffre  parait 
d'autant  plus  élevé  que  durant  les  dernières  années,  on  n  a 
pas  entendu  parler  de  la  création  de  nouvelles  plantations. 

Certaines  personnes  attribuent  l'importance  actuelle  du 
mouvement  de  la  récolte  à  la  mauvaise  situation  pécuniaire 
îles  planteurs,  qui  expédient  leur  café  le  plus  rapid  -meut  pos- 
sible dans  le  but  de  se  procurer  îles  ressources.  Tel  est  peut- 
être  le  cas,  mais  il  est  certain  (pie  l'on  si?  trouve  en  présence 
d  une  production  abondante  et,  dans  ces  conditions,  un  re- 
1. •vciucnt  des  prix  semble  peu  probable.  G'e~t  d'ailleurs  l'opi- 
nion qui  prédomine  sur  tous  les  marchés,  où,  malgré  les  ef- 
forts de  quelques  spéculateurs  à  la  hausse,  la  tendance  reslo 
faible.  ,  ,  ,  ,j_ 

Du  6  au  12  juillet,  les  recettes  deSantos  ont  ete  de  153.000 
sacs,  contre  105  000  pendant  la  même  période  dé  19. lO  et 
126  0<>Oen  189. t;  celles  de  lîio  se  sont  élevées  à  112  000  sacs, 
contre  42.00)  en  1900  el  57.000  en  1899. 

Depuis  le  commencement  de  la  saison,  c'est-à-dire  du  1er 
au  12  juillet,  les  recettes  des  deux  ports  ont  été  les  sui- 
vant -s  :  Santos,  265.000  sacs,  contre  207.0  0  pondant  la  pé- 
riode correspondante  de  1900  et  20  i.OO  i  en  189!);  Kio,  173.000, 
contre  78  000  eu  190»  et  94.000  en  18h9  ;  soit  au  total.  438.00O 
sacs,  contre  285.000  on  1900  et  294.000  en  1899. 


Vins.—  Le  Mon  teur  Vinicole  dit  que  si  l'on  s'en  tient  aux 
dernière.''  évaluations  fournies  par  le  Ministère  de  l'Agricul- 
ture, il  y  aurait,  lieu  de  conclure  que  les  vendanges  prochaines 
seront  moins  abondantes  que  celles  de  1900. 

D'autre  part,  en  rapprochant  les  notes  actuelles  de  celles 
fournies  en  1899,  on  remarque  que  ces  dernières  furent  un 
peu  moindres,  puisque,  à  cette  époque,  7  départements  seu- 
lement obtinrent  la  note  très  bon.  En  se  bornant  donc  stric- 
tement aux  données  qui  résultent  des  estimations  ainsi  four- 
nies, le  futur  rendement,  te)  que  les  apparences  à  ce  jour, 
perniettem  au  Ministère  de  l'Agriculture  de  le  supposer, 
pourrait  lenir  le  m  lieu  entre  ceux  des  deux  années  précéden- 
tes. Or  189.1  a  fourni  48  millions  d'hectos  en  chiffres  ronds  et 
1900,  67  millions.  Si  tout  ce  qui  est  sur  pied,  vient  a  bien,  la  ré- 
colte devr  lit  conséquemment  atteindre  le  chiffre  de  cin- 
quante-cinq millions  d'hectolitres,  d'après  les  notes  des  pro- 
fesseurs d  agriculture. 

Les  nouvelles  des  vignobles  sont,  satisfaisantes  ;  la  tempé- 
rature actuelle  Cal  favorable  au  développement  du  raisin. 

Dans  le  Midi,  les  propriétaires  ont  réussi  à  écouler  la 
plus  grande  partie  de  leurs  produits  ;  aussi  bon  nombre 
d'entre  eux  possédant  encore  aie  beaux  et  bons  vins  refu- 
sent de  transiger  sur  les  prix. 

Les  affaires  sont  lentes  et  difficiles  dans  le  Bordelais. 

En  Armagnac,  les  viticulteurs  s'efforcent  d'arrêter  le  déve- 
loppement des  maladies  cryptogamiques.  Les  transactions 
sont  très  restreintes. 

Les  prix  sont  un  peu  mieux  tenus  pour  les  vins  du  Beau- 
jolais-Màconuais,  dont  la  qualité  est  maintenant  mieux 
appréciée. 

Les  avis  des  autres  régions  sont  satisfaisants.  Dans  l'Ile- 
de-France  cependant,  la  grêle  a  occasionué  des  dégâts  assez 
importants. 

A  Bercy- Entrepôt,  les  détaillants  font  actuellement  des 
achats  assez  considérables,  la  consommation  s'éUnt  accrue 
eu  rais  >n  des  fortes  chaleurs. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 

27  juin  4  juill 
1901  1901 


Villes 


20  juin 
1901 


Le   Havre  (Buonos- 
Ayres  en  suin  t(  100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le;  kilog  

Anvers  (   d°    )  le  kil. 


Fr. 

123  50 


4  25 
4  07 


Fi 
121 


4  22 
\  07 


Fr. 


4  20 
4  07 


11  juill. 
1901 


Fr. 


4  20 
4  07 


18  juill. 
1901 


Fr. 
120  .. 


4  17 
4  12 


La  quatrième,  série  d'enchères  de  laines  coloniales  s'est 
ouverte,  à  Londres,  le  2  courant.  Les  quantités  disponi- 
bles pour  ces  ventes  étaient  les  suivantes  :  Nouvelle-Galles  du 
Sud,  81.000  balles;  Quconsland,  18. 00  ;  Victoria,  65  500; 
Australie  du  Sud,  16.500;  Australie  Occidentale,  4.000;  Tas- 
manie,  20  000;  Nouvelle-Zélande,  100.000;  total  de  l'Aus- 
tralie, 305.000;  Colonie  du  Cap,  21.000,  total  énéral,  :!26.000 
balles,  contre  283.000  pour  la  série  correspondante  de  1900. 

Au  début,  les  laines  mérinos  ont  accusé  une  b.ii-se  de  5  o/0 
sur  les  prix  de  clôt  ure  de  la  troisième  série  et  les  croisées 
un  recul  variant  de  7  à  10  0/0.  Par  la  suite  les  cours  des 
mérinos  se  sont  relevés  progressivement  et  se  trouvent  m  un- 
tenant,  à  la  parité  des  prix  de  clôture  des  ventes  précédentes; 
pour  les  croisées,  la  baisse  s'est,  au  contraire,  un  peu  accen- 
tuée . 

En  France,  les  cours  suivants  sont  pratiqués  :  Laines  de 
Beauce  0  90  à  1  10  le  kilo,  du  Berry  0  80  à  0  85,  de  Picardie 
0  75  à  0  80,  de  l'Aveyron  0  55  à  0  65.  A  Paris-Pantin,  on 
cole  :  laines  fines  en  suint  l  05  à  1  20  le  kilo,  laines  croisées 
dito  o  80  à  0  95,  laines  lines  lavées  à  dos  2  25  à  2  50,  laines 
croisées  dito  1  75  à  2  francs. 


Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  on  Angleterre  et  en  France  d'après  la 
Circulaire  Mcrton  : 

Du  1"      1"  quinz.  Depuis 
an  30  juin    de  juillet  leP'janv. 
1901  1901  1901 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil. 048) 

Importations   114.995       12.049        1 '7.044 

Délivraisons   116.393        12.022        1  8.415 

Eu  faveur  des  délivr..    -(-  1.398       —   87  -(-1.371 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  30  juin  1901  s'élevait  à    27.462 

En  ajoutant  l'excédent  îles  importations  de  la 
dernière  quinzaine.  .    27 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  juillet   27.489 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

30  juin  1901...  50.946  11.858  25.391  15.300  11.500  114.995 
lie  quinzaine  de 

juillet  1901   4.725   1.482  _  3.892      950   LOQQ  12.049 

Dep.  leP'janv...  55.671  13.340  29.283  16.250  12.500  127.044 

Les  délivraisons  de  la  dernière  quinzaine  comprennent 
1.095  tonnes  expédiées  en  Amérique. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


20  juin 

27  juin 

4  juill. 

11  juill 

18  juill. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

£  ah.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d 

£  sh. 

£  sh.  d. 

68  15  . 

67  10  . 

67   7  6 

67  3 

6S   .  . 

61  2  6 

6S    .  . 

67  17  6 

67  12 

6 

6<  8  9 

129  18  9 

129  7  6 

130    .  . 

i:il 

133  ..  . 

123  17  6 

122  12  6 

119    .  . 

116  5 

11.,  15  . 

12  15 

12  15  . 

12  12  6 

12  12 

6 

12  11  3 

12  8  9 

12  9  4 

12  7  6 

12  5 

7 

M  3  9 

11   6  3 

16  15  . 

16  12  6 

16  12 

6 

16  8  9 

53  3 

52  . 

50  H 

51 

" 

52  7 

53  4 

52  . 

50  11 

51 

7 

52  3 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

à  3  mois  

Plomb  anglais  :  disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (13  juillet)  sont  les  sui- 
vants (les  loO  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  174  fr.  50,  con'ro  173  75  ; 
Chili  lrcs  marques,  177  fr.  75,  contre  177  fr.  ;  en  lingots  et  pla- 
ques de  laminage,  185  fr.  25,  sans  changement  ;  eu  lingots  pro- 
pres au  laiton,  187  fr.  50,  sans  changement;  en  cathodes, 
197  fr.  50,  sans  changement:  étain  Banka,  336  fr.,  sans  chan- 
gement; plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  P;iris,  36  fr. 
sans  changement;  zinc  de  Silésie,  45  fr.  75,  contre  46  fr. 

Xavier  Girardot. 


/ 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.   -  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  10  juillet  1901. 

La  Situation  financière.  —"L'Avenir  industriel.  —  La  Marché  moné- 
taire et  les  Banques  d'escompte.  —  Les^Marchée  à  terme  sur  les 
céréales. 

L'effet  de  notre  dernière  catastrophe  linancière  n'est 
pas  encore  ell'acé  et  la  méfiance  règne  toujours  en  mai- 
tresse  sur  toutes  les  places.  Cet  arrêt  de  l'activité  et 
de  la  confiance  est  commun  à  tous  les  domaines  de  la 
production.  Dans  les  Bourses,  les  cours  restent  au  ni- 
veau déprimé  où  les  a  fait  descendre  la  première  pani- 
que. Un  grand  nombre  de  valeurs  industrielles  —  et 
non  des  moins  importantes  —  ont  une  cote  inférieure 
de  20  0/0  à  celle  de  la  même  époque  de  l'année  der- 
nière. Les  actions  des  banques,  sans  être  aussi  grave- 
ment atteintes,  subissent  aussi  les  conséquences  de  cette 
crise  durable,  bien  que  la  prospérité  des  grands  insti- 
tuts financiers  soit  restée  intacte. 

Mais  les  principales  inquiétudes  viennent  toujours 
de  la  situation  de  notre  marché  industriel.  C'est  là  que 
la  méfiance  est  à  son  comble  :  c'est  partout  un  ralen- 
tissement considérable  de  la  production.  On  a  cessé  de 
travailler  à  l'avance  dans  les  métallurgies  et  les  autres 
grandes  usines  et  c'est  en  ne  produisant  que  stricte- 
ment pour  satisfaire  les  commandes,  qu'on  s'aperçoit 
combien  factice  avait  été  ce  grand  essor  industriel  qui, 
depuis  plusieurs  années,  n'avait  poiy  principal  objet 
que  remplir  les  stocks  de  valeurs  im.-nobilisées.  Ce- 
pendant il  reste  une  consolation,  une  espérance  de  re- 
naissance économique  :  les  sacrifices  faits  pour  doter 
l'Allemagne  d'un  si  puissant  outillage  industriel  ne 
sauraient  être  définitivement  perdus  et,  tôt  ou  tard, 
elle  tirera  de  ses  usines  perfectionnées  les  avantages 
qu'elle  en  avait  espérés,  un  peu  trop  tôt  peut-être  et 
surtout  trop  vile. 

La  conséquence  des  derniers  événements  qui  pèsera 
le  plus  lourdement  sur  l'industrie  allemande,  est  l'ex- 
trême difficulté  qu'ont,  maintenant,  les  producteurs  de 
la  classe  moyenne  à  faire  escompter  leurs  papiers.  Les 
Banques,  après  s'être  montrées,  pendant  longtemps 
d'une  facilité  désolante  à  escompter  toutes  les  traites, 
ont  passé  subitement  d'un  extrême  à  l'autre  et  n'ac- 
ceptent pies  que  des  valeurs  de  premier  ordre.  Au  len- 
demain, de  la  déconfiture  de  luLcipzier  Bank,  les  gui- 
chets de  la  lieichsbank  et  des  autres  grandes  Banques 
furent  inondés  d'effets  à  escompter.  Pendant  quelques 
jours,  les  Etablissements  de  crédit  se  mirent  à  la  dis- 
position de  leur  clientèle,  et  puis  brusquement  refusè- 
rent tous  les  papiers  qui  n'étaient  pas  appuyés  de  ga- 
ges ou  de  signatures  de  premier  ordre,  de  sorte  que  la 
très  grande  majorité  des  négociants  et  producteurs  ne 
peut  même  pas  profiter  de  la  baisse  du  taux  de  l'es- 
compte. Car  l'argent  pour  les  besoins  journaliers  est 
toujours  abondant  sur  le  marché  monétaire,  si  abon- 
dant qu'on  avait  parlé,  avant  les  derniers  événements, 
d'un  nouvel  abaissement  du  taux  de  l'escompte  officiel, 
A  Berlin,  dans  le  premier  semestre  de  l'année  1901.  le 
taux  moyen  de  l'escompte  officiel  a  été  de  h  43  0/0, 
contre  5.33  0  0,  dans  la  même  période  antérieure  et  le 
taux  moyen  de  l'escompte  privé  a  été  de  3  40  0/0,  con- 
tre l.'il  0  0.  Et  c'est  au  moment  où  les  producteurs  se 
réjouissaient  de  ces  circonstances  si  favorables  ;'i  leurs 
industries,  que  l'escompte  devient  presque  impossible 
par  la  grande  méfiance  des  Etablissements  de  crédit. 
On  estime  partout  que  cette  extrême  rigueur  des  Ban- 
ques escompteuses  ne  saurait,  durer  :  elles  se  relâche- 
ront certainement  de  celle  sévérité,  mais  sans  revenir 
jamais  A  la  trop  large  facilité  de  jadis. 

Je  vous  ai  dejft  parlé  des  désastres  agricoles  qu'avait 
eau  ésle  mauvais  temps  dans  un  gTand  nombre  de  pro- 
vinces. Les  nouvelles  qui  sontarrivées  depuis  un  mois 
confirment  purement  les  dégâts  La  perte  des  céréales, 
qui  av. ol  été  évaluée  à  plus  de  350  millions  do  marks 
D'à  plut  été  atténuée  par  aucune  compensation.  Dans 


le  public  de  la  Bourse,  on  veut  profiter  de  la  perturba- 
tion qu'une  pareille  situation  va  causer  dans  le  com- 
merce des  blés  pour  redemander  avec  instance  le  réta- 
blissement du  marché  à  terme  dans  les  céréales.  On 
pense  que  le  moment  est  bien  choisi  et  que  le  Gouver- 
nement n'est  pas  absolument  hostile  à  la  chose.  La 
campagne  se  prépare  avec  énergie  et  méthode,  et  les 
intéressés  font  dès  à  présent  de  grands  efforts  auprès 
des  Pouvoirs  publics. 


Informations  tempes  et  Financières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1901 

1900 

6  juillet 

•îl.29  juin 

7  juillet 

«:l.30juin 

911.148 

+  14.503 

841  043 

4  18.7% 

24  481 

-  364 

22.44, 

-1-  421 

12  35!) 

+   2  311 

14  162 

-r  613 

-  63  737 

805. 29.1 

-  90.935 

78-8*7 

-  25  753 

93.350 

-  37  256 

2. 281 

-  9.549 

6.878 

+   .  499 

104  912 

+  14  731 

107.607 

+  13  206 

150.000 

non  mod 

120.000 

non  mod. 

40.500  non  n.od. 

30-000 

Don  mod. 

1.323.390 

-  46  58'i 

1.212.1. 14 

-  97  761 

584.444 

-  20.858 

499.520 

-r    3  514 

24  495 

-  357 

29.154 

-  408 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


30  mars 

6  avril 
15  » 
23  » 

30  » 

7  mai 
15  » 
23  » 

31  » 

7  juin 
15  » 
23  » 
29  » 

6  juili 


Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  e 
dépôts 

Portefeuille 

S 
o 
a 

> 
< 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

812 

t.32l 

505 

905 

09 

26 

4  1/2 

810 

1.263 

478 

828 

173 

+ 

32 

» 

873 

1.169 

604 

759 

82 

+ 

197 

924 

1.111 

650 

728 

58 

+ 

299 

4 

913 

1.176 

611 

770 

70 

+ 

224 

919 

1  149 

58  i 

738 

62 

259 

» 

950 

1.109 

617 

730 

59 

+ 

332 

98} 

1.087 

654 

728 

55 

+ 

389 

971 

1.108 

641 

754 

63 

+ 

351 

9-.7 

1.083 

627 

729 

58 

+ 

3S2 

» 

99 1 

1.077 

664 

749 

63 

+ 

406 

1  1  04 

1.093 

6« 

77! 

58 

+ 

3j9 

3  î  2 

897 

1.37S 

605 

1.057 

105 

+ 

7 

911 

1.328 

584 

994 

79 

+ 

70 

Les  Emissions  pendant  le  premier  semestre  1901.  — 

L'activité  eu  Allemagne,  daus  le  domaine  des  émissions,  a  été 
1res  grande  durant  le  premier  semestre  de  celte  année,  mais 
seulement,  pour  des  valeurs  à  revenus  fixes. 

Les  conditions  monétaires,  défavorables  pendant  l'année 
11100  tout  entière,  se  sont  améliorées  notablement  dans  le 
présent  semestre.  A  la  suite  de  ces  plus  grandes  facilités 
monétaires,  un  grand  nombre  d'émissions  déjà  prèles,  mais 
relardées  oui  vu  le  jour,  notamment  les  emprunts  d'Etat. 

Dans  le  premier  semestre  1901,  le  chiffre  total  nominal  de- 
émissions  a  été  de  M.  1.249,6  millions  an  cours  coté  de 
M.  l.'2Jti,8  millions,  contre  seulement  M.  490,5  millions,  et 
M.  534,8  millions  dans  le  deuxième  sein  istré  ÎHUO  et 
M.  Q15.9  initiions,  et  M.  1.048, H  millions  dans  le  premier 
semestre  190D.  Dans  ce.  compte,  nous  avons  compris  le  place- 
ment des  obligations  hypothécaires:  a  M.  100  millions.  Ce 
total  contient  pour  M.  1.087  millions  de  valeurs  à  revenus 
fixes  et  M.  189,8  millions,  soit  ll/iO/O  d'actions. 

Il  ressort  clairement  de  ces  faits  que  le  goût  du  public 
pour  Le  placemenl  en  actions  s'est  ralenti.  A  la  tête  des  émis- 
sions, on  voit  présentement  les  emprunts  d'Etat  allemands, 
donl  il  a  été  émis  pendant  leprcmier  semestre,  pour  M.  MO 
millions,, au  prix  coté  de  M.  491, 8  millions.  Les  principaux 
sont  :  M.  il'  0  millions,  emprunt  8  0/0  de  l'Empire  à  87  1/2: 
M.  lOO  millions.  4  0/0  de  Bavière  à  100  1/2;  M.  60  millions 
3  0/0  de  Saxe  à  88.60;  M.  56  millions  'i  0/0  de  Bade  à 
loo  |/4,  etc.  Quant  à  la  route  couronnes  4  <>/0  autrichienne 
émise  à  95,30.  le  seul  emprunf  étranger  du  premier  semestre, 
nous  avons  évalué  la  quote-parl  placée  en  Allemagne  à  30 
millions  de  Couronnes,  à  la  valeur  cotée  de  M.  24,3  mil- 
lions. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 
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L'activité  des  omissions  communales  et  provinciales  pen- 
dant le  premier  semestre  était  encore  plus  forte  que  durant  les 
semestres  précédents.  L'amélioration  du  marché  monétaire  a 
eu  pour  conséquence  des  émissions  plus  fortes  dans  cette 
catégorie  des  valeurs.  A  peu  d'exceptions  près,  on  emprun- 
tait à  4  0/0;  le  type  3  0/0  a  presque  entièrement  disparu. 
Seul  un  emprunt  8  0/0  de  M.  M  millions  de  la  Ville  de  Co- 
penhague a  été  admis  à  la  Bourse  de  Berlin. 

Voici,  au  surplus,  un  tableau  des  émissions  du  premier 
semestre,  avec  comparaison  des  précédents  : 


Empr.  d'Etats  allant. 

—  étrang. 
Obi.  de  prov.  et  villes 
Obi.  hypoth.  allem. 

—  étrang. 
Obligations  diverses 
Actions  de  Banques 

—  de  Oh.  de  fer 

—  industrielles 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  18  juillet  1901. 

A  la  séance  d'aujourd'hui,  on  a  revu  un  peu  d'activité  et 
l'on  a  procédé  à  des  achats  assez  suivis  d'actions  de  banques 
et  de  métallurgies.  Cependant,  la  tenue  des  cours  laisse  tou- 
jours à  désirer. 

Les  Fonds  d'Etat  allemands  sont  fermes  ;  les  autres  Fonds 
sans  affaires  et  saus  grands  changements. 

L'argent  est  abondant  pour  les  besoins  du  jour. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  50;  Turc  D,  24  40;  Lom- 
bards, 22  5u.  Clôture  plus  faible 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  17  juillet  1901. 
La  guerre  fud-africaine.  —  Manifeste  de  lord  Roseberry.  —  Le  parti 
libéral.  —  La  situation  financière.  —  Le  Stock-Exchange.  —  Le 
Marché  monétaire. 

La  question  sud-africaine  est  toujours  celle  qui 
préoccupe  le  plus  le  public,  en  dépit  du  calme  avec 
lequel  les  événements  paraissent  être  acceptés;  c'est 
elle  qui  domine  tout  et  c'est  d'elle  que  dépend  toute 
l'orientation  politique. 

Nous  v.-nons  d'en  avoir  une  nouvelle  preuve  avec  la 
publication. du  manifeste  de  lord  Roseberry,  dans  lequel 
l'ancien  chef  libéral  reproche  à  ses  anciens  partisans 
l'attitude  neutre  prise  par  eux  au  sujet  de  la  guerre  et 
se  montre  très  pessimiste  quant  à  l'avenir  du  parti.  On 
estime  que  ce  manifeste  peut  provoquer  une  nouvelle 
scission  parmi  les  libéraux,  en  groupant  autour  de 
lord  Roseberry  tous  les  partisans  de  l'impérialisme  qui 
ne  veulent  pas  se  dire  conservateurs.  L'événement,  en 
tout  cas,  cause  une  assez  vive  émotion  dans  tous  les 
milieux  politiques. 

Un  autre  fait  dont  le  public  s'est  beaucoup  occupé, 
c'est  la  publication,  par  le  Daily  News,  des  soi-disant 
projets  de  h>rd  Kitchener  pour  la  campagne  d'été. 

Notre  confrère  ayant  prêté  au  général  en  chef  l'inten- 
tion de  rapatrier  70.000  hommes,  M.  Brodrick  a  donné 
à  cette  nouvelle  un  démenti  formel,  mais  tout  le  monde 
sembh  considérer  comme  certain  que  les  hostilités 
vont  être  conduites  avec  une  nouvelle  vigueur  et  l'on 
en  conclut,  naturellement,  que  la  fin  de  la  guerre  est 
prochaine. 

En  attendant,  la  campagne  d'hiver,  qui  devait  voir 
la  cessation  de  la  lutte,  est  sur  le  point  de  finir  et  l'on 
se  préoccupe  en  haut  lieu  de  la  campagne  d'été. 

La  Chambre  des  Communes  a  beaucoup  discuté  au 


sujet  de  l'impôt  sur  le  sucre  et,  malgré  les  observations 
des  libéraux,  son  adoption  définitive  ne  fait  pas  de  doute  ; 
le  seul  point  intéressant  est  de  savoir  si  cet  impôt 
sera  permanent;  or,  étant  donne  la  tournure  prise  par 
les  événements,  il  est  difficile  de  dire  à  quelle  époque, 
la  situation  budgétaire  permettra  de  supprimer  les 
augmentations  d'impôts  demandées  par  le  Chancelier 
de  l'Echiquier.  Les  frais  de  la  guerre  ne  cessent  de 
grossir  et,  dans  bien  des  cas,  les  recettes  réalisées  res- 
tent au-dessous  des  évaluations.  La  situation  financière 
commence  ainsi  à  préoccuper  sérieusement  le  pays, 
mais  la  sanction  donnée  par  la  Chambre  à  l'action  du 
Gouvernement,  lui  interdit  de  se  prononcer  contre  les 
mesures  prises  et  de  se  plaindre  d'une  sitation  qu'elle 
a  si  facilement  acceptée. 

Le  Stock-Exchange  se  préoccupe  pas  de  ce  fait  :  la 
perspective  d'une  prompte  solution  de  la  guerre  lui  a, 
encore  une  fois,  redonné  pendant  deux  jours,  un 
semblant  d'activité  ;  aujourd'hui,  toute  l'attention  se 
porte  sur  les  nouvelles  de  New- York  et  l'on  craint 
qu'une  accentuation  de  la  crise  ne  vienne  provoquer 
des  retraits  importants  qui  pourraient  entraîner  une 
gêne  monétaire. 


La  loi  des  finances  a  été 
291  voix  contre  121. 


Londres,  18  juillet.- 
votée  hier  dans  son  ensemble  par 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

18  juillet  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LiV.  St.     I  ACTIF  LlV  St 

Billets  créés   53.257.000   Dette  fixe  de  l'Etat...    11-015  100 

■Rentes  immobilisées.     6  159.900 
Or  monnayé  et  lingots   35. 482. 000 


Total     33.257000 


Total   53  257  000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  LiV.  St. 

Capital  social   14-553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.450.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   12.35J».000 

Comptes  particuliers.  40.142.000 

Billetsà  sept  jours,  etc.  172.000 


Total. 


ïl  176-000 


ACTIF  .  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   17  944.000 

Por  tef e u i  1 1  e  e  l  a  va  nces  28 .  853 . 000 

Billets  en  réserve   22  862. 000 

Or  et  argent  monnayé;  2.117.000 


Total   71.716  000 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bi 1  an  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  àljours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
1  engagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

11  avril   

33-821 

29  62  i 

47.176 

43.062 

21  967 

46  43 

4 

18    o  .... 

35-117 

29  191 

47  836 

41  9N4 

23  731 

49  48 

25  »   

35  874 

29  loi 

51  698 

45  126 

2»  495 

41  21 

•2  mai   

35.410 

29.7  n 

50.094 

44.526 

23.468 

4o  68 

n 

9  »   

35.474 

29.710 

47  382 

41.777 

2.!.  519 

49  44 

» 

'16  »   

::>  159 

29.666 

53.068 

47.729 

23  -270 

43  69 

23  »   

35.290 

29.569 

48  447 

42  881 

23  96 

48  31 

30  »   

36  010 

2L553 

48  331 

41  915 

24.293 

50  10 

» 

6   »     ..  .. 

36.038 

29  ,2: 

41  950 

41  129 

24  6>6 

51  30 

31  LIS 

9.3.7 

48  9i2 

41  186 

v3  6' 3 

52  15 

» 

20  »   

37.812 

29  385 

50.350 

42. 062 

26  172 

51  79 

3 

27  »   

3>.4i* 

î9.9.<8 

52.7  45 

44  4i7 

26  203 

-9  50 

4  juillet   

37.590 

30. 929 

56.706 

50.209 

24  4.ni 

43  .. 

» 

11  »   

37.3  iS 

311.6-i 

51  107 

44. 830 

2-  tf.fi 

ii  m 

18  •   

31.599 

30.395 

53.601 

46  797 

24.979 

46  45 

Les  Emissions  anglaises  pendant  le  Ie'  semestre  de 
1901.  —  L'Economist  vient  de  publier  le  relevé  des  émis- 
sions anglaises  pendant  le  1"  semestre  de  1901. 

Voici  les  chiffres  obtenus  depuis  1890  : 

1901        1900       1899       1898  1897 


1"  trimestre  . . . 

2«   

3'  — 
4-  — 

Totaux. ... 


35.044 
83.915 


(En  milliers  d< 


51.387 
31.189 
49.709 
32.904 


39.416 
48.697 
19.291 
25.765 


livres) 
4-S.054 
;8.1  7 
37.705 
27.257 


28.116 
47.777 
31.874 
49.522 


118.959   105.499   133.109    150.173  157.289 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Belgique 


Passant  à  l'examen  des  différentes  natures  d'emprunts  eflec- 
tuéa  pendant  le  2°  trimestre  et  tes  six.  premiers  mois  de  l'an-' 
née  1901,  l' Economist  les  classe  de  la  manière  suivante  : 

2»  trimestre  1"  semestre 
1901  1905 


Emprunts  anglais  £  56-.700J*»  71.300.000 

—  coloniaux   1.4:18.000  4.24:1.400 

—  étrangers   »  500:000 

—  -         municipaux  anglais   8.824.500  &.15Î.70Q 

Corporations  coloniales  anglaises. . .  1  Mil. 400  2. 1  (>!).(',()( > 

—               étrangères..  3.!368.f00  7.712.900 

Chemins  de  fer  anglais   1.152.000  2.707.000 

—  indiens  et  coloniaux  8v727.800  'i. 499. 000 

—  étrangers   »  » 

Compagnies  minières  : 

Australiennes   271.700  578.700 

Sud-Africaines   383.000  643.300 

OucM-Africaines   1.153  800  1.420.800 

Autres   324.000  324.000 

Compagnies  d'Explor.  et  de  terrains..  1.131 .400  2.1)50.600 

Brasseries  et  Distilleries   727.000  084.500 

Commission,  exportation   472.700  856.000 

Manufactures....   190.000  1.190.500 

Sociétés  commerciales   072.074  973.000 

—  territoriales   295.000  340.000 

—  mttallnrgiques   775.800  3.007>00 

—  d'électricité   1.180. '00  1.089.000 

Tramways  et  Omnibus   439.000  465.600 

Gaz  et  Kaux   002.300  908.900 

Hôtels,  Théâtres   030.500  030.500 

Sociétés  pour  acquisition  de  brevets.  407.800  647.800 

Docks     233.500  883.500 

Banques  et  assurances   987.500  1.350.000 

Divers   704.700  1.097.800 


83.914.800  118.959.000 


Courrier  tle  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  18  juillet  1901. 

La  situation  reste  la  même:  inactivité  complète  avec  accen- 
tuation de  la  faiblesse,  par  suite  des  avis  défavorables  de 
New-York. 

Les  Consolidés  sont  à  92  7/8. 

Les  fonds  internationaux  restent  lourds. 

L Extérieure  d'Espagne  se  lient  à  70  1/2;  l'Italien  est 
à  95  3/8  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  assez  fermes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  moins 
agité  mais  reste  faible. 

Les  fonds  argentins  ont  un  peu  repris.  On  cote  :  Argentin 
0  0/0  1886  94  ./-..,  Funding  96  1/4.  Le  Brésil  4  0/0  est 
;ï  66  1/2. 

Les  Chemins  anglais  sont  faibles;  les  Chemins  améri- 
cains ont  de  vives  fluctuations. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  100  ./.  ;  YErie  à  39  ./.  et  le 
Louiscille  à  105  5/8;  YAtchison  à  79  3/8  et  le  Norfolk  à 
50  ./.. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  18  juillet  1901. 

Lia-Situation  du  Marché. 

Le  marché  de  la  coulisse  qui,  pendant  toute  la  scr 
maino  dernière,  avait  montré  les  plus  mauvaises  dispo- 
sitions, semble  vouloir  se  remettre. 

Les  quelques  jours  dé  vacances  et  le  bon  marché  des 
r<  ports  ont  amené  une  détente  qui,  véritablement, 
était  bien  à  souhaiter. 

Kilo  s'est  manifestée  dès  le  début  de  cette  semaine 
par  un  relèvement  assez  sensible  dos  valeurs  de  trac- 
tion, où  la  réaction  s'était  produite  avec  le  plus  de 
force. 

Il  semble,  du  reste,  que  le  moment  esl,  venu,  pour  les 
capitaux,  de  s'intéresser  à  nouveau  dans  les  valeurs 
qu'une  méfiance  injustifiée  leur  avait  fait,  déserter. 

L'K  i  -ri euro,  bien  que  calme,  est  mieux  tenue  ù 

70  8/8. 

\.<  Chemins  Espagnol»,  un  instant  arrêtés  dans  leur 
mouvement  ascensionnel  par  la  légère  aggravation  du 


change,  sont  assez  fermes  :  le  Nord  d'Espagne  185  1/2, 
Saragosse  253  1/2. 

Le  Brésil,  par  suite  de  la  tension  du  change,  montre 
de  la  lourdeur  à  70  3/8. 

En  Kio-Tinto,  la  tendance  esl  meilleure  ;  le  relève- 
ment du  prix  du  cuivre-métal  à  Londres,  ù  08  1/8, 
amène  une  reprise  de  cette  valeur  à  1..330. 

Les  valeurs  de  traction  ont  été  favorisées  :  le  Mé- 
tropolitain varie  de  578  à  59i,  la  Parisienne  Electrique 
s'échange  de  2o1  à  353  et  la  Russe-Française  de  170  00 
a  178  francs. 

Nous  assistons  également  k  une  amélioration  des 
cours  en  valeurs  ottomanes  :  Turc  C  27  20,  I  >  24  70. 
Lot  turc  100  .  / . . 

Le  marché  du  comptant  n'a  pas  modifié  sensiblement 
sa  précédente  allure  ;  c'est  toujours  le  calme,  un  calme 
profond,  qui  domine,  mais  certaines  rubriques  ont 
accentue  leur  fermeté  et  certains  indices  sont  de  nature 
à  faire  prévoir  un  relèvement  peut-être  lent,  mais  à 
peu  près  assuré  des  affaires. 

La  Rente  belge  3  0/0 continue  à  être  favorisée  ;  c'est 
sans  effort  qu'elle  arrive  à  s'inscrire  au  cours  de  97  fr. 
pour  les  trois  séries. 

En  rente  indirecte,  les  échanges  sont  peu  actifs  :  le 
3  0/0  Crédit  communal  sans  prime  fait  95$  le  3  0/0 
1868  vaut  100  7.">,  le  3  0/0  Chemins  vicinaux  se  traite  à 
94  87  1/2  pour  la  série  janvier  et  à  94  50  pour  la  série 
mai. 

Les  Lots  de  villes  conservent  leur  clientèle  habi- 
tuelle ;  ils  reprennent  :  Anvers  à  100  75,  Bruxelles  à 
100,  Os  tende  à  70  75. 

Le  Lot  du  Congo,  peu  actif,  oscille  de  78  25  à  79. 

Aux  obligations,  quelques  rubriques  sont  assez  ac- 
tives :  les  4  0  0  Livournc  sont  à  470;  les  4  0/0  Entre- 
prises de  Travaux  à  503  50;  les  4  0/0  Koursk  à  'i73  25; 
les  4  0/0  Economiques  à  510  et  515;  les  5  0/0  Wagons- 
Lits  à  510. 

Les  valeurs  de  nos  banques  tendent  presque  toutes  à 
remonter  à  leur  précédent  niveau,  qu'elles  n'avaient 
quitté  qu'à  la  suite  des  bruits  tendancieux  qui  avaient 
couru,  bien  à  tort  assurément,  sur  leurs  relations  avec 
les  banques  allemandes. 

La  Caisse  Commerciale  remonte  à  322  50;  le  Crédit 
Général  Liégois  se  ressaisit  à  682  50. 

Les  Chemins  de  fer  ne  sont  guère  traités  si  Ion  en 
excepte  notre  Raihvay  Congolais  mieux  tenu  à  1.610  en 
ordinaire  et  5.225  en  part  de  fondateur. 

Les  valeurs  métallurgiques  continuent  à  se  ressentir 
de  la  situation  défavorable  du  marché  industriel: 
cependant,  il  y  a  lieu  de  noter  un  raffermissement  des 
cours,  notamment  en  Cockerill  à  2.100,  en  Nicolaïeff  à 
200  et  en  Sambre-et-Moselle  à  160. 

Le  groupe  des  valeurs  de  charbonnages  ne  semblent 
pas  subir  le  contre-coup  de  la  baisse  nouvelle  constatée 
à  la  dernière  adjudication  des  charbons  pour  l'Etat. 
Les  cours  restent  fort  bien  tenus  et  il  y  a  même  lieu  de 
relever  des  plus-values  assez  importantes  dans  le 
nombre  :  Concorde  i.135,  Hornu  et  Wasmes  6.000. 
Mariemont  1.875,  Sacré-Madame  3.195. 


Les  Caisses  d'Epargne  belges.  —  Pendant  le  mois  de 
février  1901,  le  nombre  déversements  s'est  élevé  au  chitïrede 
285.909,  ayant  porté  sur  une  somme  totale  de  28  910.359  fr.  95 
Pendant  Le  même  mois,  le  eh i lire  des  remboursements  était 
de  75.679  ayant  porté  sur  la  somme  de  34.327.775  fr.  51.  Les 
versements  oui  donc,  pendant  le  mois  qui  nous  occupe,  dé- 
passé les  remboursements  de  4.702  584  fr.  44.  Le  nombre  des 
iivrels  ouverts,  toujours  pendanl  le  même  mois,  s'élève  à 
18.654;  celui  des  livrets  soldés,  à  8.159  :  il  reste  donc  10.195 
livrets  ouverts. 

L'imporl  total  des  versements  effeetués  depuis  le  l" Janvier 
jusqu'au  28  janvier  1901  s'élève  à  (57.122.612  fr.  76,  se  répai  - 
ïissant  sur  un  nombre  de  versements  de  676.667.  Le  nombre 
de  remboursements  faits  pendant  la  même  péi iode  s'élève  à 
151.474,  représentai  une  somme  de  49.644, 100  fr.  il.  Les  ver- 
sements ont,  par  conséquent,  dépassé,  pendanl  les  deux  pre- 
miers mois  d.'  l'année  1901,  de  17.478.512  fr.  35  les  rembour- 
scnien  Is. 

Le  solde  resté  iu31  décembre  moOétanl  de  ,;78.191.f,2r>  fr,  99 
le  chiffre  total}  du  solde  au  28  février  dernier  s'élèw  à  695  mil- 
lions 670.138  fr.  34,  se  répartiseanJ  soi'  un  nombre  de  livrets 
ouverts  de  1.79i.<;io. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Espagne 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  15  juillet  1901. 

L;i  Situation.  —  Les  Projets  linancÏRTS.  —  La  Bourse.  — 
La  Banque  d'Espagne. 

La  discussion  de  l'Adresse  continue  aux  Chambres 
et  finira  sans  doute  jeudi  ou  vendredi,  au  Sénat,  où 
elle  est  plus  en  retard  à  cause  des  discours  kilomé- 
triques du  duc  de  Tétouan  et  de  quelques-uns  de  ses 
collègues.  Aussitôt  que  les  bureaux  auront  remis  aux 
mains  de  la  Reine  régente  la  réponses  à  ladite  Adresse, 
la  Cour  partira  pour  Saint-Sébastien,  et  la  débandade 
deviendra  plus  grande  encore  à  cause  de  la  chaleur, 
qui  est  devenue  suffocante. 

La  démission  forcée  du  marquis  de  la  Vega  di  Ar- 
mijo  ayant  laissée  vacante  la  place  de. Président  de  la 
Chambre,  M.  Moret,  désigné  pour  le  remplacer,  a 
donné  sa  démission  de  Ministre  de  l'Intérieur  et  sera 
élu  aujourd'hui  pour  occuper  cette  haute  fonction. 

Quelqu'un  qui  n'est  pas  content,  c'est  M.  Urzaiz,  le 
Ministre  des  Finances,  qui  trouve  que  l'accueil  t'ait 
aux  projets  financiers  destinés  à  commencer  la  régula- 
risation de  la  dette  llottante  du  Trésor  et  la  question 
du  change  n'a  pas  été  enthousiaste  :  il  n'a  pas  tort. 
Le  projet  d'émission  des  bons  du  Trésor  a  élé  approuvé, 
par  miséricorde,  par  un  tiers  des  membres  de  la  Com- 
mission du  budget,  à  condition  qu'il  ne  sera  pas  dis- 
cuté à  présent  ;  l'un  des  reproches  qu'on  lui  adresse 
est  de  ne  pas  fixer  au  moins  l'intérêt  maximum  payé  à 
ces  Bons  et  les  députés  regimbent  à  accorder  cette  es- 
pèce de  blanc-seing. 

La  défense  de  frapper  de  l'argent  passerait,  peut- 
être,  mais  outre  que  l'exportation  de  métal  blanc  aug- 
mente tous  les  mois,  ce  qui  pourrait  finir  par  appauvrir 
suffisamment  la  circulation,  il  y  a  à  craindre  qu'un 
ministre  impressionnable,  et  ils  le  sont  presque  toa- 
jours,  veuille  faire  usage  de  l'autorisation  accordée 
pour  démonétiser  100  ou  20  »  millions  d'argent  :  l'opé- 
ration serait  désastreuse,  et  je  crois  qu'on  s'oppose 
avec  raison  à  la  laisser  sortir  de  la  Chambre,  telle 
quelle. 

Quant  au  projet  rendant  obligatoire  la  conversion 
des  dettes,  coloniales  et  amortissables,  c'est  le  plus 
compromis  de  tous.  S'il  passe  à  la  Chambre,  ce  dont 
je  doute,  il  rencontrera  au  Sénat  d'autres  adversaires, 
parmi  lesquels  il  faut  placer  en  première  ligne  M.  Ri- 
veira,  quia  montré  dans  sa  campagne  contre  le  convenio 
qu'il  est  passé  maître  en  obstruction. 

Les  premiers  jours  de  la  semaine  dernière  avaient 
éte  très  tranquilles  pour  notre  marché  de  valeurs 
dEtat;  les  cours  au  comptant  et  à  terme  n'avaient 
presque  pas  varié  et  les  projets  du  Ministre  des  Finances 
semblaient  avoir  enrayé  tout  mouvement  de  hausse, 
lorsque  la  nouvelle  des  difficultés  que  rencontrent  ces 
projets  qui  permettent  de  douter  de  leur  approbation, 
a  ranimé  les  haussiers  qui  sont  parvenus  à  pousser 
samedi  jusqu'à  72  0/0  le  cours  de  la  Renie  Intérieure, 
pour  rester  à  71.90  0/0.  Les  achats  du  comptant  ont  été 
fort  nombreux  et  c'est  à  eux  qu'il  faut  attribuer  une 
bonne  part  des  progrès  obtenus;  en  revanche,  il  parait 
que  le  vendeur  à  découvert  a  disparu;  peut  êtrerevien- 
dra-t-il  après  les  vacances.  ' 

La  Renie  5  0/0  Amortissable  est  en  hausse'  marquée, 
mais  cette  hausse  est  due  au  manque  de  titres,  car  les 
récépissés  provisoires  ont  été  pour  plus  des  deux  tiers 
déposes  en  vue  d'obtenir  les  titres  définitifs,  opération 
qui  a  eu  heu  avec  une  sage  lenteur,  à  la  suite  de  l'ordre 
du  Ministre  qui  a  voulu  que  l'échange  ait  lieu  en  livrant 
les  mêmes  numéros,  ce  qui  est  fort  long  et  délicat,  lors- 
qu'il s'agit  de  plus  de  300.000  titres. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  ont  eu  un  mar- 
ché fort  animé,  par  l'espérance  que  l'émission  de  Bons 
du  Trésor,  si  elle  a  lieu,  n'influera  pas  beaucoup 


sur  les  dividendes,  puisque  leur  intérêt,  étant  plus 
élevé  que  celui  des  Pagarès,  un  capital  moindre  don- 
nera à  la  Banque  le  même  revenu. 

La  mesure  prise  par  la  Ranque  d  Espagne  de  ne  plus 
prendre,  pour  le  moment,  des  effets  sur  l'étranger,  a  été, 
paraît-il,  indépendante  de  toute  pression  ou  indication 
du  Gouvernement.  Soit  à  cause  de  cela  ou  pour  un  autre 
motif,  le  cours  du  change  a  rétrogradé,  mais  je  me 
garderais  bien  de  calculer  quelle  influence  la  mesure 
en  question  recevra  finalement;  les  apparences  sont 
que  la  prime  du  change  doit  baisser.  De  combien  ? 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

24juin    l"juil.    8  juil.     15 j uil. 
4  0/0  Intérieure   72  15      71  45      71  40      71  95 

4  0/0  Extérieure   78  20      78  80 

5  0/0  Amortissable   92  80      93  . .      93  . .       93  60 

Banque  d'Espagne   492..     489..     484  50     490  .. 

—  Hypothécaire  '..     181   180  50      ..  .. 

Comp.  Ferin.  des  Tabacs  404..  404  50  401..  392.. 
Chèque  sur  Paris   3j  60      39  35      38  80      37  50 

—  sur  Londres   35  10      34  90      34  58 

Bons  cubains  6  0/0    86  . .      85  50      85  30      85  95 

—         5  0/0    71  05      71  75 

Cédules  hypoth.  5  0  0...     103    103  50     104  25 

—  4  0/0   101  90     102  15     102  35 

Au  bilan  de  la  Ranque.  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  —  argent,  2  millions;  avan- 
ces, 2,8  ; -f-  escomptes,  4;  circulation,  4,8;  comptes 
courants,  4,2. 


Informations  Economips  et  Financières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  24  juin  1901  (20  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Lérida-Reus 
klmanv.a  Valence 

Total  No  -d  de  l'Esp. 

2070 
781 
104 
4'.)9 

Pesetas 

25  615.048 
7  420.442 
626  070 
5.893  500 

Pesetas 

27  074  587 
8.07..  660 
696  070 
6.2,0  013 

Pesetas 

27  291  0"5 
8.094  0!t> 

599  56 
6.379.914 

42.364  621 

Pesetaa 

28.654.596 
8.626. 051 
574  463 
6.229.260 

3457 

39.5o5.li0 

42  116.330 

44.084.370 

Andalous  

1067 

8  990^30 

8.652  383 

9.247  571 

9  027.921 

Madrid-Saragosse 

Barcel.- France 

6577 

30.643.670 

42  552  598  i  4  î  .  014  904 

42.886.307 

Sud  de  l'Espagne. 

246 

587.001 

692. 7b3 

1.527.053 

J.590  256 

Le  Commerce  extérieur.  —  Les  résultats  du  commerce 
extérieur  de  l'Espagne  pour  les  cinq  premiers  mois  des 
années  1899,  1900  et  1901  ont  élé  les  suivants  : 

Importations 

5  premiers  mois  des  années 


18'.  m 


1900 


(En  pesetas) 

Matières  premières. . .  177.059.100  163.561.548 
Articles  fabriqués  . . . .  119.945.316  135.023.335 
Produits  alimentaires.    70.584.359  56.220.366 


1901 


178.637.136 
115.265.855 
60.U97.087 


Or  .... 

Argent . 


Matières  premières. . . 

Articles  f,, briqués  

Produits  alimentaires, 


367.588.757   354.804.249  35i.000.078 

5.559.490 
32. 170.151 


41.000 
2.507.945 


172.913 
2.573.520 


405.318.416   357.353.194  356.746.511 


Exportations 
125.209  514  117.906.226 

59.918.344  64.367.271 
107.745.071  116.180.874 


105.211.659 
61.746.159 
8i. 178.601 


292.872.929 

Or   2.675.930 

Argent   3.855.190 


2.18.454.371  2-'>1.136.419 

569.840  105.500 
6.970.630  12.600.588 


299.404  .049    305.994.841    20:!. 842. 507 


92 


L'ECONOMISTE  UUROPKUN  —  Italie 


Liquidation  définitive  de  l'exercice  1900.  —  Voici  les 
résultais  de  la  liquidation  définitive  de  l'exercice  1!KX)  : 

DÉPENSES 


Obligations  générales  de  l'Etat  :  Pesetas 

Maison  Royale   8.899.999  84 

Corps  lés;  slatif   1.638.084  98 

Dette  publique   354.714.994  41 

Charges  de  justice   1.478.958  32 

Clauses  passives   70.335.447  30 

Obligations  des  départements  mi- 
nistériels : 

Présidence  du  Conseil   698.12:1  87 

Affaires  étrangères   2.311.189  55 

Justice   53.415.832  08 

Guerre   169. 050. 0-9  16 

Marine   25.273.927  96 

Intérieur   23.479.704  28 

Instruction  publique   16  921.962  98 

Agriculture,  Industrie,  Commerce...  55.894.989  98 

Finances   17.J95.425  97 

<  '.ontributions  et  rentes  publiques. . .  32.221 .542  37 


Total   833.530.868  05 

Exercice  clos   44.988.416  06 

Total  général   878.519.284  11 

RECETTES 

Contributions  directes   338.455.840  16 

—         indirectes   346.147.3  1  78 

Monopoles   159.511.408  87 

Propriétés  de  l'Etat  : 

Rentes   18.372.866  39 

Ventes   3.389.942  16 

Ressources  du  Trésor  : 

Ordinaires   6.872.752  47 

Extraordinaires   16.603.592  54 

Total   889.354  724  37 

Exercice  clos   77.688.575  25 

Total  général   967.044.299  62 


Liquidation  probable  de  l'exercice  1901.  —  Pour 
l'exercice  en  cours,  le  Ministre  des  finances  prévoit  que  les 
paiements  s'élèveront  à  908.514.372  pesetas  et  les  recettes  à 
957.243.491  pesetas,  ce  qui  laisserait  un  excédent  de  48  mil- 
lions 729.118  pesetas. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  17  juillet  1901. 

Les  transactions  sont  peu  importantes  et.  les  cours  s'inscri- 
vent sans  changement  appréciable. 

On  cote  l'Intérieur  à  71  95;  l'Extérieur  à  78  85;  le  change 
sur  Paris  est  à  38  87. 

il    6=== 

ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  16  juillet  1901. 

La  Politique.  —  Manifestations  dynastiques  <;l  anti-dynastiques.  — 
Le  Commerce  extérieur  du  premier  semestre.  —  La  Bourse  de 
Home.  —  Le»  Dépenses  de  l'Expédition  de  Chine. 

La  politique  chômerait  complètement  sans  les  mani- 
festations termes  par  les  socialistes  pour  protester 
contre  l'acquittement  du  lieutenant  Benedetti,  qui  a 
fait  tirer  ses  soldats  sur  des  grévistes.  Ces  meetings, 
quoiqu'ils  ah  nt  une  importance  assez  secondaire,  ne 
laissent  pas  d'inquiéter  en  haut  lieu  parleur  fréquence. 
On  considère  que  le  socialisme  a  fait,  dans  ces  der- 
nières armées,  des  progrès  alarmants  et  le  Gouverne- 
ment recherche  activement  toutes  les  occat>ionfi  de  ma- 
nifestations contraires,  de  dévouement,  à  la  Couronne 
et  de  loyalisme. 

C'est  ainsi  que,  le  29  juillet,  il  célébrera,  avec  une 
pompe  extraordinaire,  l'anniversaire  de  la  mort  du  roi 
Humberl  [«*.  On  organise  un  véritable  pèlerinage  na- 


tional au  Panthéon. On  veut  drnner  à  cette  manifesta- 
tion, à  laquelle  prendront  part  toutes  les  provinces,  un 
caractère  monarchique  très  accentué  qui  contrebalan- 
cera l'effet  des  manifestations  antidynastiques  de  ces 
derniers  mois. 

Le  Ministère  du  Commerce  vient  de  publier  la  statis- 
tique du  commerce  extérieur  de  l'Italie  pendant  le 
premier  semestre  de  l'année  courante.  La  valeur  des 
marchandises  importées  s'est  élevée  à  942.738.782  lire 
et  celle  des  marchandises  exportées  à  684.858.807  lire. 
Le  premier  chiffre  présente  une  augmentation  de 
83.932.772  lire  sur  celui  de  la  même  période  antérieure 
et  le  second  chiffre  une  augmentation  de  16.642.319  lire. 

L'augmentation  du  chiffre  des  importations  provient, 
pour  19  millions  de  lire,  de  l'entrée  des  soies,  pour  60 
millions  des  blés  et  céréales  et  pour  18  millions  du  maïs. 

A  l'exportation,  on  a  constaté  une  augmentation  de 
27  millions  de  lire  dans  les  envois  de  soieries,  de 
9  millions  dans  la  vente  des  olives  et  de  15  millions 
dans  la  vente  des  vins. 

Dans  le  mois  de  mai,  l'augmentation  totale  de  l'ex- 
portation, par  rapport  à  mai  1900,  avait  été  de  4  mil- 
lions 344.917  lire.  Dans  le  mois  de  juin,  on  a  constaté 
une  augmentation  de  1:2.2; 8.400  lire  par  rapport  au 
même  mois  de  l'année  précédente. 

Les  métaux  précieux  n'ont  pas  été  comptés  dans  les 
chiffres  précédents.  Les  exportations  de  cette  nature 
se  sont  élevés  à  6.2y7.600  lire  et  les  importations  à 
7.567.500  lire,  avec  une  augmentation  de  3.721.500  lire 
aux  entrées  et  de  406.000  aux  sorties. 

La  Bourse  de  Rome  se  traîne  dans  le  marasme.  A 
l'inactivité  de  toute  l'année  est  venue  s'ajouter  l'inaction 
particulière  h  la  saison  des  vacances.  Un  seul  bon 
symptôme  à  signaler  :  l'agio  sur  l'or  continue  à  dimi- 
nuer. Il  a  baissé  de  plus  de  1  0/0  dans  un  mois,  et  cela 
malgré  les  importantes  importations  de  grains  et 
malgré  la  balance  commerciale  fort  défavorable.  On 
croit  que  ce  mouvement  continuera,  la  circulation  mo- 
nétaire étant  aujourd'hui  dans  les  conditions  les  plus 
saines  qu'on  ait  vues.  Il  se  vérifie  aussi  que  l'augmen- 
tation de  recettes  de  30  millions  de  lire,  annoncée  à  la 
Chambre  par  M.  Guicciardini,  sera  non  seulemen- 
atteinte,  mais  dépassée,  et  cela  en  dépit  de  la  diminu- 
tion des  importations  de  grains  et  céréales. 

Et  pourtant,  les  dépenses  de  l'expédition  de  Chine 
figurent  au  présent  budget  pour  10.2u0.000  lire.  Le 
Gouvernement  a  demandé  ce  crédit  au  Parlement, 
avant  sa  séparation.  Les  dépenses  totales  se  seront 
élevées  à  2,5.024.700  lire,  dont  15  millions  avaient  été 
portés  au  budget  1900-1901.  On  ne  voit  pas  bien  le 
profit  que  l'Italie  aura  retiré  de  cette  grande  dépense. 


La  Production  de  l'Huile  d'olive.  —  Le  tableau  suivant 
indique  la  production  de  l'huile  d'olive  en  Italie  pour  les 
trois  derniers  exer  cices  : 


Régions 

1^98-99 

1899-1900 

1900-1901 

Hectolitres! 

4.60O 

3.100 

2.500 

4.400 

4.500 

4.000 

128.000 

38.000 

105.500 

5.400 

1.200 

4.200 

Marche  et  Ombrie. . 

185.000 

68.300 

121.300 

345.000 

87.!  100 

b'3.0'0 

125.1  00 

56.000 

67.000 

Mérid.  Adriatique  . . 

910.0.0 

207  non 

331  000 

Mérid.  Méditerranée 

339  000 

275.0  0 

3U6.000 

400  000 

lit  .000 

32"<  600 

53.600 

38.<00 

34.500 

Total  

2.500.000 

870.000 

1.493.000 

Courrier  de  la  D  ourse  de  Rome 


Rome,  18  juillet  1901. 

Le  marché  fait  preuve  de  peu  d'activité;  néanmoins  les 
co  irs  restent  assez  bi>n  tenus. 

La  Rente  est  à  100  75 ;  Méridionaux,  703  ..;  les  Méditer 
ranée  sont  k  521  ...  banque  Nationale,  837  ... 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Russie  et  Amérique 


D3 


RUSSIE 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Russie.  —  D'après  les 
données  officielles,  les  résultais  d'exportation  de  la  Russie 
pour  le  premier  trimestre  de  1901  sont  satisfaisants. 

11  a  élé  exporté,  par  les  douanes  d'Europe,  de  Turquie  et 
delà  Finlande  des  produits  bruts  et  fabriqués  pour  129. 1113.000 
roubles,  dépassant  les  importations  de  8.955.000  roubles  ou 
de  7  4  0  0. 

Pour  les  deux  années  précédentes,  le  phénomène  inverse 
s'est  produit  :  pour  le  premier  trimestre  de  1900,  les  impor- 
tations ont  dépasse  les  exportations  de  8  8  0/0  et,  en  1899, 
de  «5  2  0,0. 

L'augmentation  d'exportation  a  élé  sensible  pour  l'Alle- 
magne, l'Italie,  la  Roumanie,  la  Turquie,  les  Indes  et  la 
Chiné,  et  surtout  pour  ces  trois  derniers  pays. 

Les  importations  se  sont,  surtout  développées  avec  ITtalie, 
la  Chine  et,  dans  des  proportions  moindres,  avec  la  Suisse, 
la  Hollande  et  la  Turquie. 

La  diminution  est  très  sensible  dans  les  importations  de 
l'Allemagne  et  des  Etals-Unis,  par  suile  de  la  guerre  des 
tarifs  entre  ces  deux  pays  et  la  Russie. 


Les  Recettes  et  les  Dépenses  du  Trésor  russe  pen- 
dant le  premier  trimestre  de  1901.  —  Des  états  pro- 
visoires que  le  Ministère  des  Finances  de  Russie  a  reçus  des 
caisses  de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers,  il 
résulte  que,  pendant  le  premier  trimestre  de  1901,  les  re- 
cettes et,  les  dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres  ci- 
après  : 

Budr/ef  ordinaire 

Roubl.  créd. 

Recouvrements  effectués   402.897.000 

Dispenses  payées.   437.378.0.0 

B h drjet  t'xf raord inaire 

Recouvrements  effectués    25.457.000 

Dépenses  payées  —  à  imputer  sur  les  crédits 

del9Dl   40  433.000 

Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1901  et  1900,  poin- 
te premier  trimestre,  se  présentent  comme  suit  : 

J.  —  Budget  ordinaire 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  de  1901    402. 897.001) 

—  de  1900    385.400.000 

Soit,  pour  le  premier  trimestre  de  1901,  une 
différence  en  plus  de   17. 497.000 


Les  Chemins  de  fer  Russes  en  1900.  —  Les  données 
Statistiques  du  Ministère  des  voies  de  communication  pour 
1001)  viennent  de  paraître.  Le  nombre  des  voyageurs,  en 
1900,  a  été  de  91.530.905,  contre  87.004.881  en  1899,  mais  par 
verste.  en  1900,  le  nombre  était  do  1.899  voyageurs  et,  en 
1899,  de  1981  voyageurs.  Cela  provient  de  nouvelles  lignes 
où  le  trafic,  à  cause  de  l'éloignement  des  centres  peuplés,  a 
été  peu  considérable. 

Le  transport  des  marchandises  a  atteint,  en  1000,  le  chiffre 
de  7.390.642  millions  de  ponds  ou  153(100  pouds  par  verste 
contre  6.739.537  millions  de  pouds  ou  152.000  pouds  par  verste 
en  1899.  De  cette  quantité,  5  milliards  de  pouds  ont  été  trans- 
portés par  les  chemins  de  fer  de  l'Etat,  2.2  milliards  par  les 
chemins  de  fer  privés  et  le  reste  0.13  milliards  par  les  rac- 
cordements el  lignes  de  l'Asie.  Les  revenus  bruts,  en  1900. 
"ut  été  de  557.736.38i  roubles,  soit  51.052.003  roubles  de  plus 
que  l'année  précédente  :  par  les  lignes  de  l'Etat  en  Europe 
un  peu  plus  que  la  moitié  de  toutes  les  lignes)  360.083.150 
roubles,  par  les  lignes  privées  (2/7  du  réseau)  161.190.457 
roubl  s,  par  les  embranchements  —  1.958.087  roubles  et  par 
les  lignes  asiatiques  —  28.504.687  roubles.  Le  revenu  brut 
par  verste  est  de  11.574  roubles,  en  augmentation  de  1.3  0/0 
par  rapport  à  1899. 

Les  receltes  brutes  dés  chemins  de  fer  de  l'Etat  en 
moyenne  ont  été  de  13.821  roubles  par  verste,  en  augmenta- 
tion de  2.1  0  0;  celles  des  chemins  de  fer  privés,  11.307  rou- 
bles, en  augmentation  de  3.9  0/0  ;  celles  des  lignes  asiatiques 
de  4.349  roubles,  en  augmentation  de  9.6  0/0  ;  et  celles  des 
embranchements  de  2.2-iO  roubles,  en  diminution  de  10  0  0 
par  rapport  à  1899  La  moyenne  de  11.574  roubles  par  verste 
a  été  déliassée  par  la  ligne  de  Lodz,  60.913  roubles  ;  par  celle 
de  Varsovie-Vienne,  39. 423  roubles  ;  par  celle  de  Nicolas 
(Saint-Pétersbourg- Moscou),  37.495  roubles;  par  celle  de 
Tsarskoié-Spln, 33.004  roubles:  par  celle  de  Moscod-Koursk, 
28.399  roubles,  etc. 


AMÉRIQUE 


BRESIL 

Les  Recettes  douanières.  —  Les  recettes  des  douanes 
brésiliennes  perçues  en  or  pendant  le  premier  trimestre  de 
l'année  accusent  une  augmentation  de  3.546  coutos,  soit  18  0/0 
par  rapport  au  même  trimestre  do  19m),  et  celles  perçues  en 
papier  une  augmentation  de  2.290  contos,  soit  seulement 
6.9  0/0.  En  convertissant  le  tout  eu  papier,  on  constate  une 
augmentation  liquide  de  9.877  contos,  équivalant  à  14.2  0/0. 

L'augmentation,  dit  notre  confrère  le  Brésil,  porte  sur  les 
droits  d'importation  dont,  on  le  sait,  la  partie  payable  eu  or 
a  été  portée  de  15  à  25  0/0,  et  sur  le  revenu  intérieur. 

Les  recettes  des  douanes  desservant  les  zones  centrales 
i  région  du  café)  accusent  une  augmentation  de  44  5  0/0.  Celles 
des  Etats  du  Nord  (Ceara,  Maranhao),  de  29.x  0/0  et  celles 
des  Etats  du  Nord-Est  (région  du  sucre  et  du  colon),  de 
20.3  0  0. 

D'autre  part,  il  y  a  diminution  de  recettes  de  29.3  0/0  dans 
les  Etats  de  l'Amazone  (région  du  caoutchouc)  et  de  9.6  0/0 
dans  les  trois  Etats  du  Sud. 

La  diminution  dans  les  Etats  de  l'Amazone  s'explique  par 
la  baisse  du  caoutchouc  correspondant  à  la  hausse  du  change 
et  par  la  crise  financière  et  commerciale  et  la  restriction  du 
crédit  qui  en  ont  été  les  conséquences.  D'autre  part,  l'impor- 
tation dans  ces  Etats  s'était  accrue  depuis  quatre  ans  clans 
des  proportions  excessives  qui  devaient  amener  une  réac- 
tion. 

Dans  les  trois  dernières  années,  les  recettes  des  douanes 
brésiliennes  ont  été:  les  suivantes  en  contos  de  reis  : 


Trimestres 


Années 

1900  

1899  

189  S  

Moyennes 


I" 

48.480 
51.056 
60  423 
53.320 


63.314 
66.5X0 
55.000 
64.630 


3" 

57.315 
66.839 
62.533 
62.229 


65.895 
86.726 
68  882 
80.501 


Totaux 

235.072 
271.203 
266.929 
250.711 


Le  premier  trimestre  de  1901,  qui  a  produit  55.557  contos, 
a  été  de  2  000  contos  au-dessus  de  la  moyenne.  Dans  la  même 
proportion,  le  total  pour  l'année  serait  au  minimum  de 
260.238  contos,  le  premier  trimestre  élant  le  moins  productif. 

Il  est  vrai  que  les  conditions  dans  le  Nord  ne  sont  pas  fa- 
vorables à  l'importation,  mais  dans  le  Sud  il  est  presque  cer- 
tain que  la  hausse  du  change,  jointe  à  une  récolte  sans  pa- 
reille, stimulera  les  transactions  avec  l'étranger. 

En  tout  cas,  dit  le  Brésil,  on  peut  compter  que  la  fraction 
perçue  en  or  sera  au  minimum  de  37.000  contos,  équivalant  à 
4.160.000  liv.  st.,  somme  plus  que  suffisante  pour  couvrir  les 
services  des  dettes  et  des  garanties  et  les  dépenses  du  corps 
diplomatique  et  consulaire. 

Même  en  s'en  tenant  aux  évaluations  les  plus  modestes, 
il  y  a  toutes  chances  pour  que  ces  prévisions  soient  dépas- 
sées. 

Pendant  les  cinq  premiers  mois  de  l'année,  la  douane  de 
Rio  a  produit  34.204.042  milreis-papier,  soit  un  tiers  de  plus 
que  daus  la  même  période  de  l'an  dernier. 


ETATS-UNIS 

Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  Les  recettes  publi- 
ques ont,  en  iuin  dernier,  dépassé  les  dépenses  de  17.277. î-05 
dollars  et  pour  l'exercice  1900-1001  l'excédent  des  recettes  a 
atteint  75.864.909  dollars.  .  mm 

Voici  le  détail  des  recottes  et  des  dépenses  en  juin  et 
perfdant  l'exercice  : 

Exercice 
Juin  1900-1901 

Recettes  (Dollars) 

Douanes   18.409.379  23S.786.741 

Revenus  intérieurs   25.431  M)2  305.514.411 

Divers   6.492.727  41.547.157 

Total   50.333.908  585. 8  i8. 309 

Dépenses 

Civiles  et  diverses   8.032.346  122.310.435 

Guerre   9.969.6.8  144.'  20.590 

Marine   4.591.081  60.515.387 

Indiennes   960.032  1".  896. 007 

Pensions   9.056. 509  139.323.439 

Intérêts   445.797  32.317.452 

Total   33 . 05t  1 . 043^ 509 . 983 .310 


9'.  L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Asie 


Voici  le  tableau  mensuel  îles  recettes  et  des  dépenses  et  du 
montant  net  de  l'or  du  Trésor  pondant  l'exercice  L900-1901  : 

1900-1901 

Recettes  Dépenses 
(En  dollars) 

Juillet                       49.955.161  53.979.653 

Août                            49.088.750  50.500.000 

Septembre                 45.304.326  39.109.971 

Octobre                        51.020.007  47. 993. 037 

Novembre                   48.344.514  41.278.000 

Décembre                     10.810.508  40.204.022 

Janvier                       47.520.287  40.109.70? 

Février                        45.844.123  38.880.035 

Mars                         49.891.125  40.762.862 

Avril                            47.767.851  41.9,8.240 

Mai                            52.029.440  42.130.561 

Juin                            50.333.908  509.983.310 


Montant  net 
de  l'or 
du  Trésor 


228-567.376 
218.203.909 
830.131.102 
242.551.289 
243.017.378 
210.501.322 
221.183  044 
231.150.004 
249.046.643 
245.994.770 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  17  juillet  1901. 

La  grève  des  ouvriers  métallurgistes,  dont  il  est  impossi- 
ble de  prévoir  les  conséquences,  exerce  une  influence  dépri- 
mante sur  le  Marché.  D  un  autre  coté,  la  sécheresse  persis- 
tante cause  de  grandes  inquiétudes  au  sujet  des  récolles  que 
l'on  considère  dès  mainenant  comme  gravement  compromi- 
ses. Aujourd'hui  cependant  la  tendance  a  été  meilleure  sur 
des  nouvelles  moins  pessimistes  concernant  la  grève  de 
l'Amalgama ted  Association. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
77  7/8;  Milwaukee,  103  1/4  ;  Erie,  38  1/4;  Reading,  40  1/1  ; 
Canadian  Pacific,  102  1/2;  Illinois  Central,  150  3/8;  Loms- 
ville.  105  7/8;  New- York  Central,  152  7/8  ;  Union- Pacific, 
102  5/8. 

MEXIQUE 

L'Industrie  Minière  au  Mexique.  —  Le  Mexique  attire 
l'attention  sur  1  industrie  minière  dans  ce  pays  et  constate 
que,  malgré  les  crises  traversées  dans  le  cours  des  dernières 
années,  cette  industrie  n'a  pas  cessé  d  être  celle  qui  a  con- 
tribué, pour  la  part  la  plus  considérable,  à  la  prospérité  géné- 
rale du  Mexique  : 

Limitée,  jadis,  à  un  petit  nombre  de  régions  célèbres  par 
la  richesse  de  leurs  mines,  dit  notre  confrère,  1  industrie 
minière  s'est,  depuis  une  période  relativement  courte,  éten- 
due presque  indistinctivement  sur  tout  le  territoire  de  la 
République. 

C'est  qu'aujourd'hui,  les  métaux  précieux  ne  sont  plus  les 
seuls  que  l'on  recherche.  En  outre,  grâce  aux  perfectionne- 
ments apportés  dans  les  procédés  d'affinage,  on  peut  exploiter 
maintenant,  avec  profit,  des  mines  qui  étaient  totalement  dé- 
daignées, parce  que  le  titre  de  leur  minerai  n'était  pas  assez 
élevé. 

Au  bon  vieux  temps,  les  principaux  centres  miniers  du 
Mexique  étaient  situés  au  milieu  même  de  la  République. 
Le  tableau  suivant,  qui  se  rapporte  aux  quantités  et  à  la 
valeur  de  minerais  divers  extraits  en  1 89  »,  démontre  combien 
cette  industrie  s'est  généralisée  jusque  dans  les  régions  les 
plus  éloignées  : 

Kilogrammes  Valeur 
Etats  de  minorais     en  piastres 

Basse  Californie                     206  832.000  1.664.952 

Coahuila   .207.831  000  5.306.539 

Chïhuahua   3»S  03 1 . 000  22 . 37  i .  •  94 

.  Durango   25s  758.000  13.856.753 

Sonora   284.320  500  8.v!5K.932 

Sinaloa   198. 166.0  K)  5.559.266 

Zacatecas   160 . 322 . 000  7.40».  545 

Hidalgo   141.308.000  7.328.110 

Guanajualo   134.749  000  3.335.541 

Total. .    1  995792O..O00  75.091.932 

Le  temps  est  loin  où  le  fameux  minerai  de  Pachuca  four- 
nissait la  plus  grosse  part  du  métal  que  produisait  le  pays! 
A  présent,  C'est  le  Ghihuahua  qui  occupe  le  premier  rang 
dans  la  production  minière.  Quant  à  la  Basse-Galiiornift,  qui 
se  place  au  second  rang  au  point  de  vue  de  la  masse  de  mi- 
nerai extraite,  elle  occupe  le  dernier  sous  le  rapport  de  la 
valeur  du  minerai,  ce  qui  s'explique  par  ce  fait  que  c'est 
surtout  du  cuivre  qu'on  en  tire. 

«  Si  nous  examinons  maintenant,  poursuit  le  Mexique,  les 
Statistiques  relatives  a  l'affinage  des  métaux,  pendant  l'année 
18/49,  nous  constatons,  non  sans  surprise,  que  ce  n'est  pas 
précisément  dans  les  Etats  où  l'extraction  do  minerai  a  été 


la  plus  considérable,  que  cette  opération  a  été  effectuée  sur 
la  plus  vaste  échelle.  Ce  tabl  eau  suivant  en  est  la  preuve  : 


Etals 


Valeurdes 
métaux  affinés 


(En  piastres) 

Nuevo  Léon   16  ônt;  004 

Chihuahua   11 .284 .353 

Aguascalieutes.   10.616.C98 

San  Luis  Polosi   7  074.450 

Hidalgo   6  550  780 

Dnrango   5.624.000 

Zacatecas   5  3/9.944 

Sonora   3. 773. '30 

Guanâjuato   3.263.043 

Total   70.073  945 

Ainsi  donc,  le  Nuevo  Léon  et  l'Etat  d'Aguascalienles,  qui 
ne  figuraient  pas  parmi  les  principaux  producteurs  d  minerai, 
Compte  parmi  ceux  où  l'industrie  de  l'affinage  est  la  plus 
active.  C'e-t  un  heureux  signe,  car  il  démontre  combien  le 
travail  est  subdivisé  dans  l'industrie  minière  et  L'activité 
qu'elle  procure  autour  d'elle. 

Pour  finir,  nous  dirons  qu  il  faut  s'attendre,  dans  un  avenir 
prochain,  à  voir  se  déplacer  de  plus  en  plus  les  centres  de 
la  richesse  minière.  La  découverte  et  l'exploitation,  chaque 
jour  plus  considérable,  de  mines  ou  de  gisements  de  produits 
dont  on  ne  faisait,  jadis,  aucun  cas  —  tels  que  le  charbon  et 
le  pétrole  —  pourrait  bien  avoir  pour  conséquence,  à  bref 
délai,  de  faire  figurer  les  Etats  du  Nord  au  tout  premier 
rang.  Dernièrement,  une  grande  émotion  a  été  soulevée 
à  Tampico  par  la  découverte  de  très  riches  puits  à  pétrole 
près  de  celte  ville.  Antérieurement,  nous  avons  eu,  à  diffé- 
rentes reprises,  l'occasion  de  parler  de  l'abondance  du  char- 
bon près  de  la  frontière.  Les  quelques  rares  entreprises  qui 
exploitent  les  mines  de  charbon  de  cette  région  sont  des  plus 
prospères.   

RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Ministère.  —  La  crise  ministérielle,  provoquée  par 
le  retrait  du  projet  d'unification  de  la  Dette,  est  aujourd'hui 
terminée 

Les  nouveaux  ministres  des  Finances  et  de  la  Justice, 
MM.  Avellaneda  et  Jean  Sera,  ont  prèle  le  serment  constitu- 
tionnel. Le  Cabinet  a  été  complété  par  la  nomination  de 
M.  Wenceslas  Escalante  comme  ministre  de  l'agriculture,  en 
remplacement  de  M.  Rainos  Megia. 

On  télégraphié  de  Ruenos-Ayres  que  ces  deux  nominations 
sont  favorablement  accueillies  par  l'opinion  publique  et  le 
Parlement,  qui  donnent  une  adhésion  unanime  au  programme 
financier  de  sévère  économie  et  à  la  correcte  administration 
du  nouveau  Ministre  des  Finances. 

La  République  est  complètement  tranquille  et  la  paix,  est 
solidement  assurée. 

Le  général  Mitre  a  refusé  l'offre  que  lui  faisait  le  général 
Roca.  de  former  un  nouveau  Ministère  avec  les  divers  partis 
politiques,  mais  il  a  affirmé  son  accord  avec  le  général  Roca 
et  proclamé  sa  confiance  dans  le  Gouvernement  de  ce  der- 
nier. 

On  assure  que  le  ministre  des  Finances,  M.  Avellaneda,  va 
reprendre  sur  des  bases  nouvelles  les  négociations  du  projet, 
d'unification. 


ASIE 


JAPON 

Les  Chemins  de  fer.  —  D'après  l'Engineering,  de  Lon- 
dres, le  développement  des  voies  ferrées  japonaises  a  été 
le  suivant  depuis  1895  ; 

Lignes 

Années  de  l'Etat    privées  Total 

En  kilomètres) 

1895   935       2.473  3.408 

1896   954        2.731  3.685 

18!I7   1.015        3  017  4.032 

1898   1.064        3.680  4.7.4 

1899   1.236        4.207  5.508 

1900   1.339       4.515  5.854 

A  la  lin  de  1909,  il  avait  ^té  concédé  des  autorisations  pour 
la  construct  ion  de  2.450  kilomèt  res  de  ligr.es  nom  elles,  pour 
un  capital  global  de  80.940.hOO  yen.  Le  coût  total  des  che- 
mins de  fer  japonais  est  d'environ  300  millions  de  yen. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Mines  d'or 


il.', 


MINES  D'OR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Le  rapport  du  Consul  britannique, M.  Belcher,  sur  lo  com- 
merce de  Boira,  en  19u0,  contient  des  renseignements  intéres- 
sants sur  les  gisements  aurifères  situés  sur  le  territoire  delà 
Compagnie  de  Mozambique. 

L'exportation  des  bancs  d'or,  constate  ce  document,  a  aug- 
menté seusililement  et  l'on  aura  à  enregistrer.,  en  1901,  une 
production  importante. 

Pendant  l'année,  le  district  aurifère  de  Macoquece  a  reçu 
toute  1  attention  du  Gouvernement  et  des  entreprises  privées. 
Le  capitaine  Freire  d'Andrade,  commissaire  minier,  a  pré- 
paré une  exploitation  très  attentive  et  très  complète  des 
champs  d'or  en  voie  de  développement  et  construit  d'excel- 
lentes routes  conduisant,  aux  différentes  mines. 

Il  a  été  constaté  que  les  vallées  de  la  surt'ice  aurifère  con- 
tiennent de  l'or  alluvial  en  quantités  suftisantes  pour  payer 
très  convenablement  les  travaux  de  ceux  qui  exploiteront 
avec  le  système  des  dragues  emplové  en  Nouvelle-Zélande  ;  il 
a  été  constaté  que  de  nombreuses  usines  à  filon  en  cours  de 
développement  ont  un  minerai  très  riche. 

«  Avec  quelques  changements  dans  la  loi  minière,  ajoute  le 
rapport,  afin  d  encourager  et  sauvegarder  le  capital  étranger, 
L'industrie  aurifère  de  ce  pays  parait  avoir  un  grand  avenir. 
Quelques  Compagnies  lihodésiennes  y  acquièrent  du  terrain; 
l'une  d'elle  est  sur  le  point  de  commencer  des  travaux  dans 
la  vallée  du  Zanibèze.  » 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


Si  les  Boers  redoublent  d'activité,  les  troupes  britanniques 
ne  restent  pas  inactives,  et  des  dépêches  qui  parviennent,  on 
semble  comprendre  que  des  engagements  importants  ont  lieu 
en  ce  moment.  D'autre  part,  on  envoie,  au  Sud  de  l'Afrique, 
de  nouveaux  renforts,  et  c'est  ainsi  que  tous  les  hommes  dis- 
ponibles des  deux  régiments  stationnés  à  Dublin,  le  Dublin 
fusileers  et  le  Leinster,  ont  reçu  l'ordre  de  partir. 

Une  dépêche  de  Bloemfontein  annonce  que  le  commando  du 
président  Steijn,  de  la  Bépublique  de  l'Etat  libre  d'Orange,  a 
été  surpris  par  une  colonne  anglaise.  Le  président  Steijn 
s'est  échappé,  mais  difficilement.  * 


Les  Saisies  d'or  par  le  Gouvernement  Transvaalien 

On  sait  que,  pendant  les  derniers  jours  qui  ont  précédé  la 
déclaration  de  guerre,  le  Gouvernement  du  Trausvaal  s'em- 
para de  tous  les  envois  d'or  en  transit  sur  son  territoire  pour 
le  compte  des  mines.  Ces  envois  .  étaient  assurés  à  Londres, 
selon  l'usage  ordinaire,  c'est-à-dire  à  partir  de  l'instant  où 
ils  sortaient  de  l'usine  jusqu'au  moment  où  ils  devaient  ëlre 
remis  aux  mains  du  destinataire.  Les  Compagnies  proprié- 
taires se  retournèrent  donc  contre  les  assureurs  et  leur  récla- 
mèrent la  valeur  des  lingots  saisis.  Mais,  à  l'unanimité,  ces 
derniers  refusèrent  de  payer,  arguant  que  les  Compagnies, 
étant  des  entreprises  enregistrées  d'après  les  lois  transvaa- 
liennes,  devaient  être  considérées  en  »  ennemis  »  de  l'An- 
gleterre, que  le  Gouvernement  du  Transvaal  n'avait  procédé 
aux  saisies  en  question  que  pour  se  procurer  les  fonds  qui 
lui  étaient  nécessaires  pour  la  guerre  qu'il  entreprenait  contre 
l'Angleterre,  et  que,  par  conséquent,  les  réclamations  des 
Compagnies  étaien  contraires  à  l'ordre  public.  D'où  une 
quarantaine  de  procès  entre  les  Compagnies  et  leurs  assu- 
reurs. Toutefois,  une  fois  la  procédure  engagée,  il  fut  con- 
venu entre  les  intéressés  qu'on  n'en  poursuivrait  qu'un  seul, 
qui  servirait  à  fixer  la  jurisprudence  en  la  matière.  Le  pro- 
cès choisi  pour  décider  du  sort  de  toutes  les  instances  pen- 
dantes a  été  celui  de  la  Driefontein.  En  juin  l!<00,  la  Divi- 
sion du  Banc  du  Roi  prononça  un  jugement  en  faveur  de  la 
Compagnie.  Appel  fut  interjeté  par  les  assureurs,  mais 
sans  succès,  car,  il  y  a  trois  semaines  environ,  la  Cour  a 
rendu  un  arrêt  confirmant  le  jugement  do  première  instance. 
Tout  n'est  pas  encore  fini,  attendu  que  les  assureurs  ont  dé- 
claré qu'ils  iraient  jusqu'à  la  Chambre  des  Lords,  qui  repré- 
sente, en  Angleterre,  la  Cour  de  Cassation.  Il  est  donc  peu 
probable  qu'une  solution  intervienne  avant  un  an.  Mais, 
d'un  autre  coté,  il  semble  à  peu  près  certain  que  les  Com- 
pagnies intéressées,  déjà  victorieuses  en  première  instance 


et  en  appel,  l'emporteront  encore  une  fois  devant  la  dernière 
juridiction. 

Mentionnons,  cependant,  un  fait  nouveau  qui  vient  do  se 
produire. 

Pour  des  raisons  spéciales,  la  Robinson  Gold  avait  cru 
devoir,  de.  son  côté!,  attaquer  V Alliance  Insur-mce.  Le  juge- 
ment vient  d'être  rendu.  Il  est  défavorable  aux  demandeurs 
qui  devront,  on  outre  de  la  porte  de  L'or  saisi,  prendre  à  leur 
charge  les  frais  du  procès. 

Ce  jugement  contraste  avec  celui  qui  a  été  rendu  pour  la 
Driefontein,  mais,  pour  cette  dernière,  les  risques  do  guerre 
avaient  été  prévus. 

Il  stipule  que  la  saisie  effectuée  était  légale  avant  la  décla- 
ration des  hostilités,  car  elle  est  conforme  aux  lois  du  pays. 

Il  n'est  pas  sans  intérêt  de  donner  ici  la  liste  dos  Com- 
pagnies qu'intéresse  le  procès  en  cours,  avec  l'indication  du 
montant  d'or  leur  appartenant,  et  qui  a  été  saisi  par  le  Gou. 
vernement  transvaalien  : 


Compagnies 


Bonanza  

City  and  Suburbau  . . 

Crown  Deep  

Crown  Roof  

Durban  Boodcpoort.. 
IHirban  Bood.  Deep. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Band   

Geldenhuis  Deep  .... 
Geldenhuis  Estatc . . . 

Glen  Deep  

Henry  Nourse. . .  

Heriot  

Jubilee  

Jnmpers  Deep  

Lancaster  

Lancaster  West  


Valeur 
de  l'or 
saisi 

Liv.  st. 
17.309 
10.700 
22  91)0 
215. 39  4 
3. 500 
0.6'  o 
15.181 
22.900 
7.425 
37.200 
26.3.i4 
15.200 
14.712 
10.977 
4.985 
23.950 
3.272 
3.  ICI 


Compagnies 


Langlaagte  Deep  

May   

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Princess  

Bobiuson  

Robinson  Doop  

Boodep.  Centr.  Deep. 

Rose  Deep  

Transvaal  G.  M.  Est.. 

Salisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

Village  Main  Roof  . . . 
West  Rand  Central.. 
Wolhuter  


Valeur 
de  l'or 
saisi 

Liv.  st. 
19.950 
21.188 

6.905 

7.126 
14.850 

4.206 
39.9U0 
17.460 

3.309 
30.450 
20.593 

3.860 
30.500 
33  645 

6.811 
21.800 

2.500 

6.943 


A  ces  chiffres,  il  faudrait  encore  ajouter  :  les  Compagnies 
du  groupe  B<>.rnato,  pour  120.000  liv.  st.;  les  Compagnies 
filiales  de  YEast  Rand,  pour  45.000  liv.  st.  En  outre,  plu- 
sieurs Compagnies,  frustrées  elles  aussi,  ne  figurent  pas 
dans  cette  liste,  parce  qu'elles  n'ont  donné,  à  ce  sujet,  aucun 
l'enseignement,  telles  :  la  Langlaagte,  la  Modderfoatein,  la 
Van  Ryn,  la  Wemrner,  et  les  filiales  de  la  Randfontein  Es- 
tâtes. 


LES  MINES  RHODÉSIENNES 


Les  rendements  d'or  dos  mines  rhodésiennos,  pour  le  mois 
de  juin,  se  sont  chiffrés  par  l'i  863  onces.  Voici  le  tableau  de 
la  production  de  ces  mines  mois  par  mois,  depuis  le  com- 
mencement de  leur  exploitation  : 

1898 


1899 


1900 


1901 


Onces     Onces     Onces  Onces 


Janvier  

Février  

Mars  

Avril  

Mai  

Juin  

Juillet  

Août   

Septembre.. 
Octobre 
Novembre. . 
Décembe  . . . 


2.346 
3.913 
5.567 
6.259 


6.371 
6.433 
6.614 
5.755 
1.939 
6.104 
6.031 
3.177 
5.653 
4.276 
4.671 


5.242 
6.233 
6.286 
5.456 
6.554 
6.185 
5.738 
10.138 
10.749 
10.545 
9.351 


787 
237 
289 
998 
4£6 
863 


5.289  9.373 


18.085     62.313     91.850  81.660 


Les  Rendements  du  Witwatersrand 


D'après  une  dépêche  de  la  Chambre  dos  Mines  de  Johan- 
nesburg, la.  production  des  mines  du  Witwatersrand,  en  juin, 
s'est  élevée  à  19.779  onces  d'or  fin.  Celle  do  mai  était  de  7.478 
onces,  mais  pendant  ce  dernier  mois,  trois  Compagnies  seu- 
lement :  la  Rob  nson,  la  Meuer  and  Char lion  et  la  Treasury, 
étaient  en  marche  avec  50  pilons,  tandis  qu'en  juin  sept  Com- 
pagnies ont  travaillé  avec  50  pilons  chacune  également  ce 
sont,  avec  les  trois  dont  nous  venons  d.)  parler,  la  City  and 
Suburban,  la  Geldenhuis  Deep,  la  May  et  la  Wemrner. 
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Le  moulin  de  La  Wemmer  a  marché  pondant  15  jours,  avec 
50  pilons  comme  il  v  ont  d'être  dit.  Il  a  broyé  3.200  tonnes, 
qui  ont  produit  5.234.44  onces  d'or  fin,  ce  qui  représente  un 
rendement  de  7  dwls  4  gp.  par  t"nne  broyée;  la  production 
étant  en  or  fin,  elle  a  une  valeur  de  5.141  liv.  st 

De  son  côlé.  la  Meyer  and.  Charlton  a  broyé  5.410  tonnes 
de  minerai  qui  ont  donné  1.431  onces  d'or  fin;  il  a  été  traité 
3.622  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  8  7  onces,  soit  un 
rendement  d<j  0  d\vts8  gr.  fin  par  tonne  broyée. 


IVIiri.es  ci 'Or  Australiennes 

Rendements  des  Mines  de  l'Australie  occidentale.  — 

Voici  les  rendements  des  principales  mines  do  l'Australie 
occidentale  pour  le  mois  de  juin  comparés  à  ceux  du  mois 
précédent  : 

Mai  Juin 


Tonnes 

Tonnes 

broyées 

Onces 

broyées 

Onces 

Associated  (i.  M.  of  W.  A.. . 



1.960 

1 

.938 

1.144 

1,253 

Australia  United  

190 

205 

» 

Bayley's  United  

„ 

» 

270 

329 

Bellevue  Consolidated  

800 

860 

800 

895 

Burbank's  Birthdây  Gift  

2.142 

2 

.040 

1.SO0 

1.844 

Cosmopolitan  Proprietary. , . 

1.360 

1 

717 

î.aso 

1.726 

Graiggiemorc  Proprietary.. . 

900 

519 

1.000 

440 

East  Murchison  United  

4.349 

3 

028 

4.VO0 

3.183 

Field's  Find  

850 

551 

l.i  14 

650 

Golden  Arrow  

836 

4'i9 

681 

527 

Golden  Horseshoe  Estâtes.. 

8.197 

15 

4:35 

8.339 

15.488 

Great  Boulder  Main  Reef. . . 

2.100 

2 

300 

1.800 

2.400 

Great  Boulder  Persévérance. 

9.498 

10 

109 

9.270 

12.232 

Great  Boulder  Proprietary.. 

7.728 

13 

158 

7.614 

12.297 

3.740 

6 

529 

3.673 

6.036 

Hannan's  Proprietary  

1.380 

332 

1.280 

322 

Ivanhoe  

6.516 

8 

357 

6.606 

8.413 

1.470 

1 

8  0 

1.465 

1.535 

Lady  Loch   

619 

465 

493 

472 

Ladv  Shenton  

1.200 

1 

725 

1.100 

1.470 

9.020 

L3 

602 

9.166 

14.204 

Long  Réel'  

1.724 

940 

1.600 

836 

Mcnzies  Consolidated  

976 

807 

984 

772 

Mount  Charlotte  

550 

216 

490 

213 

Mount  Malcolm  

760 

502 

Norscman  

1.084 

676 

651 

478 

South  Kalgurli  

1.510 

1 

330 

660 

634 

10.430 

5 

6^6 

10.415 

5.857 

Westralia  Mount  Morgans.. 

1.550 

2 

422 

1.656 

2.731 

White  Feathér  Main  Reef.. . 

1.230 

1 

218 

1.300 

1.202 

La  production  de  juin  a  été,  dans  son  ensemble,  très  satis- 
faisante. 


La  Production  d'or  de  Victoria.  —  La  production  d'or 
de  la  colonie  de  Victoria  s'est  élevée,  pendant  le  mois  de  juin 
dernier,  à  67.790  onces  d'or. 


Revue  hebdomadaire  du  Marcbé  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  18  juillet  1901. 

La  liquidation  de  medio-juillet  s'est  passée  sans  incident, 
avec  un  taux  moyen  de  report  de  8  0/0  ;  niais  la  tendance 
générale  du  Marché  a  laissé  de  nouveau  à  désirer.  On  a  cru, 
un  moment,  que  les  porteurs  de  mines  d'or  sud-africaines 
finissaient  par  perdre  patience  et,  de  fait,  on  a  ou  à  enregis- 
trer des  offres  assez  sérieuses  en  Rand  Mines,  en  Ferre  ira, 
en  Goldfields.  Néanmoins,  on  s'est  un  pou  repris  depuis  et 
nous  ne  finissons  pas  aux  plus  bas  cours  faits. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Chu.r- 
tered,  qui  restait  à  3  1/32,  finit  à  3  3/32;  Consolidated 
Goldfields,   7  13/32,   contre  7  1/4;  Transvaal  Gold/ields, 

I  3/8. 

District  du  Witwatersrand.  —  h1  East  Rand,  qui 
finissait  à  7  5/32,  reste  au  dernier  moment  à  7  5/16;  An- 
gelo,  6  3/8  ;  New  Cornet,  2  fl/16. 

La  City  and  Suburban  clôture  â  5  9/16,  sans  change- 
ment; Langlaagte  Estate,  3  1/4;  Simmer  and  Jack,  6  8/16. 

La  Jubil.ee,  que  nous  laissions  à  5  liv.  st.  5/8, reste  à 
ce  cours;  Jumpers,  4  15/16;  Modderfontein,  11  1/4,  contre 

II  3/16;  Meyer   and  Charlton  5  1/8. 

La  Croie, 1  Reef  reste  à  14  ./.  ;  elle  était  à  14  1/4  il  y  a 
huit  jours:  Randfontein,  3  1/32;  Worcester,  2  3  8;  la  Ro- 
binson Gold,  qui  finissait  à  H  7/8,  resle  nrésentemenl  à 
9  liv. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  0  liv.;  nous  la  lais- 
siez u  5  7/8  la  semaine  dernière;  Laneaster,  2  3/8:  New 


Heriot,  6  1/4  ;  Bonanza,  4  1/4.  comme  la  semaine  dernière  : 
Wolhuter,  4  liv. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  8  liv.  st.,  reste  â  ce  cours  : 
Ferreira,  19  3/4.  comme  jeudi  dernier;  Wemmer,  11  1/4; 
Village  Main  Reef,  8  liv.,  contre  7  3/4;  Durban  Roode 
poort,  5  1/4;  Van  Ryn,  2  11/16. 

***  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep 
3111  restait  à  11  1/2,  finit  à  11  1/4,  et  la  Rand  Mines,  qui 
loturait  à  40  3/16,  se  retrouve  à  la  dernière  heure  â  407/IC: 
Glen  Deep,  3  3/4;  Ferreira  Deep,  6  ./.,  contre 6  1/8.  Robin- 
son  Deep,  4  7/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  7/8,  comme  la  semaine  der- 
nière; Durban  Roodepoort  Deep  à  3  1/3;  Jumpers  Deep, 
4  1/4. 

***  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  Ar/ency 
clôture  à  2  1/16;  Rhodesia  Goldfields,  1  7'16:  Uunraven. 
7/8;  Geelong,  1  3/K;  Selukvte,  1  15/ 16;  Globe  and  Phœnix, 
4  7/8. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  3/4. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  15  sh.,  reste  à  14. 

#♦*  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  15/16,  sans  changement. 

**..  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 
2  7/8,  contre  2  liv.  st.  15/16.  Une  assemblée  des  action- 
naires do  cotte  Compagnie  aura  lieu  le  30  août  à  Pioterma- 
ritzburg. 

**.  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba,  qui  clôturait  à 

1  1/32,  reste  à  1  31/32. 

**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  dos  va- 
leurs de  diamants  est  calme.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à    2  1/16,  et  la  De  Beers  est  à  33  5/16,  contre 


Londres,  18  juillet,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  18  juillet  1901. 

Le  Marché  sud-africain  do  Paris  a  constamment  suivi  la 
tendance  do  celui  de  Londres,  avec  celte  particularité,  pour- 
tant, c'est  que  les  affaires  ont  été  très  calmes. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.017  fr.,  se  retrouve  à 
1.026  fr.;  Consolidated  Goldfields,  188  fr.  ..,  contre  184  50; 
East  Rand,  184  50,  contre  181  fr.  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  76*fr.  25,  elle  s'inscrit  à 
79  fr.  25. 

La  Buffelsdoorn  Estate  linit  à  17  fr.  50  ;  Freneh  Rand. 
46  25,  contre  47  fr.  ..  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à 
496  francs,  elle  s'inscrit  à  497  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à.  29  fr.,  et  la  Geduld  est  à  129  50. 
contre  128  fr.  50. 

L'aclion  Goerz  et  Cie  reste  à  59  75.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  153  fr.  50,  contre  149  fr.  . .  ;  Geldenhuis  Deep,  250 fr.. 
sans  changement. 

La  Klem  fonte'in  cote  42  ...  Langlaagte  Estate,  80  fr.  ..: 
elle  restait  la  semaine  dernière  h  85  fr.  50;  May  Consolida- 
ted, 106  . .  ;  nous  laissions  ce  titre,  précédemment,  à  104  fr.  50. 
Le  rendement  do  cotte  mine,  en  juin,  a  été  de  2. 072  onces 
d'or.  Les  bénéfices  se  sont  élevés  à  1.050  liv.  st.  Cette  Com- 
pagnie annonce  qu'elle  a  reçu  l'autorisation  d'augmenter  le 
nombre  de  ses  pilons  en  marche.  Mossamédès,  18  ..  ;  Mo- 
zambique, 39  25;  Ucéana,  49  fr.  25. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
223  fr.,  cote  an  dernier  moment  2'8  50.  Robinson  Deep. 
123  50,  contre  118  fr.  50;  Robinson  Randfontein,  32  fr.  50: 
Randfontein  Estâtes ,  77  fr.  25. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  59  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve-  à  155  50;  Transvaal  Consolidated  Land, 
84  50;  Transvaal  Goldfields,  33  fr.  ... 

La  Village  Main  Reef  finit  à  203  francs:  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  198  francs:  Wemmer,  280  fr.  ;  Sheba,  24  fr. 

I  ,a  Zambè  ze  est  à  19  fr.  50. 

La  Eersie  Fabriehen  Distillery  clôture  à  15  ...  La  Dyna- 
mite  du  Transvaal  se  retrouve  à  35  fr.  ..,  et  la  De  Beers 
cote  h:!'.)  fr.  . .,  contre  !->-<'>  fr. ,  Frank  Smith  Diamond.  54  50. 


L' Administrateur-Gérant  :  Gkoroes  BounoAKKL. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Ém'ssion  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 

PRINÇ1P.  CHAPITRES, 

0) 

métallique 

|s 

Ci  fi 

ta  <°  \> 

^  S 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 

escomç 

Avanci 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau) 
l'esco: 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


26  juillet  ... 
11  juillet... 
18  juillet.... 
23  iuillet... 


2.183 
2.44") 
2.441 
2.431 


1.14011  3.972 


1 

1.116 
1.118 


.027 

t.  02:; 

3.966 


488 

746 

513 

457 

481 

497 

502 

516 

486 

343 

475 

486 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

13  juillet. 
39  juin  . . 
6  juillet. 
15  juillet. 


719 

334 

1  4M  1 

628 

913 

91 

751 

370 

1 .719  1 

757 

Ï.322 

131 

76:! 

376 

1.660 

730 

1  242 

il!) 

787 

383 

1.568  1 

801 

1.200 

93 

VA 

3  y; 


67 

33 

23  i 

116 

293 

26  1 

67 

33 

181 

133 

191 

96 

» 

66 

33 

187 

133 

209 

90 

» 

62 

31 

225 

137 

235 

87 

» 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 

30  juin 
8  juin. 
15  juin. 
30  juin. 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

26  juillet 
11  juillet 
13  juillet 
25  juillet 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


791 

» 

753 

1  997 

704 

»  < 

933 
940 

766 

1.055 

689 

» 

» 

760 

1  019 

721 

942 

755 

1  991 

664 

1900 

14i 

15 

199 

» 

» 

1901 

136 

14 

185 

» 

» 

» 

1901 

13  avril  ... 

126 

22 

187 

» 

» 
» 

1901 

136 

22 

197 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1900 

12 

mai   

73 

10 

174  i 

»  i 

» 

1901 

16 

76 

9 

171 

»  1 

1901 

13 

70 

15 

174 

»  1 

1901 

11 

mai  ..  .. 

12 

15 

180  1 

»  1 

» 

Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

o 

métallique 

l.s 

■  o>  ^ 

1/1  'ù,  ^ 

^  3 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

=  '§ 
o  3 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 
esconi[ 

Avanc 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1900  19  juillet... 

1901  4  juillet. . . 
1901  11  juillet... 
1901  18  juillet... 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


190  0  22  juin. 

1901  7  juin 

1901  14  juin. 

1901  22  juin. 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1900 
1901 
1901 
1901 


21  juillet. . 

6  juillet. . . 

13  juillei. . . 

20  juillet. . . 


342 

421 

1  1.574 

742 

350 

421 

1.622 

730 

350 

424 

1.627 

735 

350 

425 

1  1.623 

729 

1.075. 
1.117 
il 


207 
271 

268 


1.1181  264 


GRECE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1900 
1901 
1901 
1901- 


30  juin, 
lo  juihi 
20  juin 
30  juin. 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVÈGE  —  Banaue  de  Norvègs 


1900 
1901 
1901 
1901 


PORTUGAL 

4  juillet.  . 

19  juin  

26  juin  

3  juillet.. 


Banque  de  Portugal 


1900 

15  juillet  — 

952 

246 

1.410 

30 

394 

58 

1901 

30  juin  

97  J 

280 

1.449 

73 

412 

57 

1901 

7  juillet  

981 

280 

;  45i 

95 

418 

58 

1901 

15  juillet. . . . 

986 

280 

i .  433 

78 

384 

58 

4 

7 

13 

62 

23 

18 

11 

5 

24 

7(  i 

23 

17 

11 

5 

24 

75 

23 

18 

11 

5 

23 

76 

23 

18 

1900   30  juin  

102 

139 

7 

34 

33 

1901    30  avril   .  .  . 

89 

» 

123 

4 

37 

13 

1901    31  mai  

90 

130 

4 

34 

13 

1901    29  juin  ... 

96 

» 

142 

5 

36 

14 

1900 

31  mais  

2 

136 

74  . 

32 

10 

1901 

31  mars  

2 

» 

112 

61 

32 

'.) 

1901 

30  avril 

2 

» 

137 

62 

32 

y 

1901 

3]  mai  

2 

139 

65 

33 

8 

1900    30  juin  .  .  . 

42 

» 

16 

73 

1 

1901    30  avril 

42 

!  èl  j 

13 

70 

1 

1901    31  mai   

43 

85 

12 

ti7 

1 

190  1    30  juin 

42 

» 

1     95  1 

9 

7i 

1 

4/, 


90 

15 

560 

51 

462 

59 

4 

97 

18 

579 

59 

489 

54 

3 

94 

18 

586 

56 

474 

54 

3 

91 

18 

578 

36 

483 

54 

3 

1900 

21  juillet. . . . 

123 

150 

462  1 

12 

124 

110 

1901 

6  juillet  .  . 

156 

143 

497 

6 

125 

100 

1901 

14  juillet. . . . 

157 

142 

483 

7 

123 

98 

1901 

20  juillei 

157 

142 

468 

9 

119 

97 

297 

58 

865 

189 

347 

305 

49 

291 

58 

746 

181 

32 

291 

58 

781 

208 

335 

29 

293 

57 

820 

176 

363 

3i 

6 

6J4 
6'/2 

sa 


3X 
3  y, 

3'/, 
3/, 


6/, 

6/8 


3'/ 
3 
3 
3 


1900    30  juin  

66 

13 

257 

61 

83 

30 

5 

1901    10  juin  

68 

13 

250 

57 

83 

30 

5 

1901    20  juin  

68 

13 

231 

60 

86 

30 

5 

1901    30  juin  

68 

13 

257 

60 

91 

31 

5 

1900    30  juin  

35 

2 

65 

34 

47 

4 

5 

1901    10  juin  

35 

57 

33 

41 

4 

5 

1901    20  juin  

35 

2 

62 

33 

46 

4 

5 

190  1    30  juin  

35 

2 

65 

32 

48 

i 

5 

27 

50 

384 

13 

89 

18 

27 

46 

377 

15 

90 

19 

27 

45 

379 

15 

90 

19 

27 

46 

381 

15 

90 

21 

6^ 
6 
6 
6 


i!  S* 
I  SX 

21  l!  5X 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


CHAl'ITRKS 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
t901 
1901 


7  juillet.... 

22  Juin  

29  juin  

(3  juillet  


36 

4 

122 

13 

54 

22 

8 

37 

6 

122 

20 

43 

16 

1 

37 

6 

122 

il 

44 

1(1 

7 

37 

6 

122 

11 

45 

n 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


7  juillet  .. 

22  juin  

29  juin  

6  juillet... 


2.102 

211 

1.4*0 

381 

511 

373 

1.SS9 

2(12 

1.471 

366 

583 

319 

357 

1  891 

203 

1.459 

382 

576 

1.857 

202 

1.482 

396 

582 

368 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


190  0    30  juin  

21 

9 

73 

12 

41 

22 

n 

1901    31  mai  

21 

3 

63 

27 

42 

22 

1901    15  juin  

21 

3 

63 

26 

43 

22 

190  1    30  juin  

21 

3 

62 

25 

43 

20 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


190  0   30  juin  

6 

9 

34 

0 

8 

8 

6 

1901    30  avril  

5 

9 

34 

ï 

8 

7 

6 

1901    31  niai  

5 

9 

33 

2 

8 

7 

6 

190  1    30  juin  

5 

10 

36 

3 

9 

8 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1900    31  mai  

43 

7 

87 

59 

122 

23 

1901    31  mars  .... 

53 

7 

92 

62 

108 

16 

190  1    30  avril  

57 

7 

86 

63 

101 

11 

57 

7 

89 

51 

100 

11 

6 

5  'A 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


1900 

31 

13 

12 

106  1 

741 

308 

141 

» 

1901 

31 

mars  

13 

14 

117 

795 

324 

143 

.  1901 

30 

avril  

13 

13 

111 

810 

310 

145 

» 

1901 

31 

13 

13 

106  1 

816 

335 

142 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OKANGE  SUR  PARIS  :  Coups  de  clôture  hebdomadaires  des 


CHANGE  OE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  d<;  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  pjpitrtaort 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ...  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb...  — 


Valeurs  à  vue 


Londres. 


Belgique  

Italie  

Suisse  

New- York. . . 


Plus 


4  % 
4  % 
4  % 
4% 

4  % 
4  % 


■i% 

3  % 

3  % 

4  % 
4% 

au  pair 
3437  >. 
218  89 


Matières  d'or  et  d'argenl 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.)... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie   titre  :  916")  . . . 

—  —  nouv.  titre  :  900"). 
Couronnes  de  Suéde   


27  juin 

4  juill. 

lljmii. 

«juill. 

25juill. 

206  16 
122  19 
103  87 

206  62 
121'  12 
103  87 

206  50 
122  12 
103  87 

203  87 
122  . 
103  87 

203  75 
121  87 
103  87 

357  - 
388  •• 

263  .. 

364  .. 
388  .. 
263  .. 

338  50 
388  .. 
263  .. 

360  .. 

399 
263  .. 

359  .. 
389 
MB  •• 

25  185 
25  205 

0  19p. 

4  .50p. 

0  Bp 

515  50 

25  16." 

25  185 
0  19p 
4  50p. 
0  06p 

25  135 
25  175 

0  16p. 

4  37  p. 

0  12p. 

25  16 
25  18 

0  12p. 

4  -,5p. 

0  12p. 

olo  •  • 

25  105 
25  185 

0  12p. 

4  62p. 

0  12r>. 

•>l>)  oU 

3437  .. 
100  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
98  75 
80  50 
23  80 

20  ou 

40  .. 
27  50 

3437  .. 
98  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
98  30 
80  50 
25  8D 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
9S  30 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

SUISSE  — 

Banques  d'Émission 

1900 

21  juillet  ... 

99 

10 

214 

1028 

183 

49 

i% 

1901 

6  juillet.... 

101 

11 

209 

1118 

211 

48 

4 

1901 

ri  juillet.... 

101 

11 

209 

1118 

211 

48 

■a  y* 

1901 

20  juillet.... 

102 

12 

209 

1125 

215 

48 

3K 

TOTAUX 

1900 

26  juillet.... 

8.382 

2.769, 

14.822 

5.776 

6.701 

1.867: 

» 

1901 

11  juillet.. . . 

8.693 

2.799 

15.144 

6.146 

fi.  828 

1 .8921 

» 

1901 

18  juillet.... 

8.660 

2.799 

15.160 

6.173 

6.890 

1  886! 

» 

1901 

25  juillet.... 

8.712 

2.8151 

15.022 

6.211 

6.765 

1.8841 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 

1896 

31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14.585 

8.858 

6. ('92 

3.651 

» 

1897 

31  décembre  . 

8.746 

2-546 

15.254 

8-548 

6.661 

3.453 

>) 

1898 

31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7-620 

3.394 

» 

1899 

31  décembre  . 

7  830 

2  585 

14.992 

9. 321 

8.352 

4  037 

» 

1900 

31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9  505 

8  514 

4.171 

» 

c 

liantes 

sur 

P 

iris, 

de 

19  juin 

26  juin 

3  juill. 

lÛjuill. 

Ujuill. 

24juill. 

47 

77 

47 

37 

47 

83 

47 

82 

47 

95 

48 

02 

100 

13 

100 

Kl 

100 

12 

100 

10 

100 

10 

100 

0) 

161 

50 

167 

.30 

157 

157 

157 

151 

40 

50 

40 

20 

37 

50 

39 

30 

39 

50 

39 

20 

80 

'.NI 

80 

90 

80 

9.3 

80 

95 

81 

81 

05 

Uni 

(IS 

100 

05 

100 

111 

KHI 

05 

KHI 

05 

100 

07 

101 

20 

101 

100 

80 

100 

75 

100 

90 

10! 

Conatanttnople.  . .  • 

22 

92 

22 

88 

22 

91 

22 

87 

22 

88 

22 

93 

80 

95 

80 

95 

81 

8(1 

95 

81 

81 

06 

Kl'. 

(12 

104 

43 

104 

38 

104 

35 

104 

65 

104 

57 

100 

07 

KHI 

01 

99 

95 

100 

99 

99 

99 

97 

763 

762 

760 

762 

761 

50 

760 

Londres  

25 

35 

25 

36 

2.3 

35 

23 

33 

23 

33 

25 

33 

Madrid  

40 

32 

39 

87 

38 

12 

39 

12 

38 

87 

39 

07 

P-.me  

104 

62 

104 

50 

Kl', 

'.2 

Ki! 

3.-, 

104 

05 

104 

57 

Salut-Pétornboiirg.. 

57 

39 

37 

27 

37 

27 

37 

27 

37 

30 

37 

32 

Vienne  (à  vue)  

95 

15 

95 

07 

95 

07 

95 

15 

9.5 

17 

95 

20 

—     (à  3  mois  . .. 

9a 

25 

95 

15 

95 

15 

95 

25 

95 

27 

95 

30 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

3  ^  S 
~.  *-' 
>%& 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

27  juin 

4  juill. 

lljuill. 

18.uill. 

25juill. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  234 

1  233 

1  233 

1  232 

1  230 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  175 

25  153 

25  135 

25  155 

25  155 

Autr.-Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  03 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

Belgique  (franc  or)... 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  » 

0  71 

0  72 

0  71 

0  72 

0  71 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  63 

0  63 

0  Kl 

0  63 

0  63 

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  07 

2  07 

1  » 

0  95 

0  95 

0  95 

0  95 

0  95 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  91 

3  91 

3  91 

3  9=> 

3  92 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  ... 

2  67 

2  65 

2  65 

2  65 

2  65 

2  64 

Suisse  (franc  or) . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.or)... 

5  18 

5  15 

5  15 

5  15 

5  16 

5  15 

Mexique  (piastre  arg.) 

5  43 

2  54 

2  52 

2  50 

2  50 

2  50 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  » 

2  13 

2  13 

2  12 

2  10 

2  11 

1  89 

1  67 

1  65 

1  (  5 

1  65 

1  64 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  18 

1  21 

1  17 

1  la 

1  02 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  66 

Japon  (yen  argent). . . 

2  38 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

Chine(Sb3ngbaï)(taëlarg.) 

7  47 

3  38 

3  36 

3  35 

3  28 

3  31 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  25  juillet  1901 

100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 
Billets  A  Uemands   99  70 

—  Anglais   99  87 

—  Austro-Hongrois.     99  91 

—  Belges   99-88 

—  Espagnols   71  80 

—  Grecs  

—  Hollandais 
Italiens 


ÎOO  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  A  llemaqne   100  30 

En  Angleterre   100  13 

En  Autriche-Hongrie ...  100  09 

En  Belgique.    100  12 

En  Espagne   139  27 

En  Grèce 


157 

En  Hollande   100  19 

En  Italie   104  89 

En  Portugal   142  53 

En  Boumanie   101  .. 

En  Bussie   100  77 

En  Suisse   100  12 


Aux  Etats-Unis   100  48 

Au  Mexiaue   217  20 

En  Bépiibl.  Argentine  ..  235  90 

Au  Chili   115  24 

Au  Brésil   278  43 

Aux  Indes  ,  100  60 

Au  Japon   97 

En  Chine   225  67 


63  69 
99  81 
95  32 

—  Portugais   70  15 

—  Boumanie    99  .. 

—  Russes   99  23 

—  'Suisses   99  88 


Pièces  des  Etats-Unis. 


99  52 


du  Mexique   46  11 

Billets  de  la  Hep.  Argent.  42  38 

—  du  Chili   86  77 

—  du  Brésil   35  91 

Pièces  des  Indes   99  40 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   44  31 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  25  juillet  1901 

La  cote  des  changes  est  faillie,  la  devise  hollandaise  recule 
de  1/8;  autant  perd  la  devise  allemande;  nous  serions  assez 
porté  à  croire  que  nos  banquiers,  elïrayés  ]>ar  les  chutes  de 
certaias  établissements  de  crédit,  retirent  leurs  capitaux 
.1  Allemagne.  Le  dernier  bilan  de  la  lieichsbunk  tend  a  con- 
Qrmer  celle  opinion.  ,< 

Pas  de  changement  sur  le  papier  autrichien.  Le  Madrid  asf 
à  359 \.Û plan  adopté  pur  Le  (iouvernement  est  bon,  mais 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 
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peuVêtre  pourrait-.il  être  plus  complet;  de  plus,  on  no  sait 
pas  quand  il  sera  mis  en  vigueur.  Lo  papier  portugais  reste 
a  389;  la  devise  russe  perd  un  point,  le  versement,  qui  était 
à  367,  est  tombé  à  206  1/2,  puis  il  est  remonté  à.266  3/4,< 


,  cours 


actuel. 

Nous  croyons  savoir  que  le  bruit  que  M.  Witte  irait  a 
Glasgow  pour  tâter  le  Marché  anglais  afin  de  contracter  un 
emprunt  en  Angleterre  n'a  aucun  fondement. 

Le  papier  anglais  est  assez  ferme  ;  nous  laissons  le  chèque 
à 25  18  12;  les  devises  belge  et  suisse  perdent  respective- 
ment 1/8;  quant  au  papier  italien,  la  perte  est  de  4,62  0/0, 
contre  4,75  0/0  la  semaine  dernière  ;  le  New- York  fléchit  de 
510  à  515  50.  Les  Américains,  qui  avaient  annoncé  que  les 
récoltes  en  général,  et  la  leur  en  particulier,  étaient  médio- 
cres, paraissent  avoir  exagéré  le  déficit  pour  amener  la  hausse 
en  Europe;  en  tout  cas,  les  achats  de  papier  sur  New-York 
ont  diminué. 


CHANGES  SUR 


Valeurs  à  i  mois 

Yokohama  

Singapour*.  


LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 

26  juin 


2/0  S/8 
1/11  15/16 


1/3  7/8 
1/3  29/32 
1/11  1/2 
2/8  1/4 
11  7/32 
15  31/32 

134  30 
77/9  1/4 
27  3/16 


3  juillet 

10  juillet 

17  juillet 

24  juillet 

2/0  5/8 
1/11  13/16 

2'0  5/8 
1/11  1/2 

2/0  5/8 
1/11  3/8 

2'0  5/8 
1/11  1/4 

1/3  29/32 
1/3  7/8 
1/11  3/8 
2/8  ./. 
11  17/32 
15  11/16 

1/3  7/8 
1/3  7/8 
1/11  1/4 
2/7  7/8 
11  1/8 
15  11/16 

1/3  7/8 
1/3  7/8 
1/1 1  •/• 
2/7  1/4 
10  29/32 
15  3/4 

1/3  27/32 
1/3  27/32 
1/11  3/16 
2/7  1/2 
9  23/32 
15  5/8 

134  14 
77/9  1/4 
27  1/8 

135  20 
77/9  1/4 
26  13/16 

137  20 

77/9  1/4 
26  7/8 

135  80 
77/9  1/4 
27  ./• 

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

fiôftg-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  — 

Vàlparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  "l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 

L'argent  a  un  peu  haussé;  le  Singapoure  n'en  a  pas  pro- 
fité, mais  lo  Hong-Kong  et  le  Shanghai  se  sont  relevés  pro- 
portionnellement à  l'argent. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  lo  24  juillet,  les  sous- 
criptions à  20.00.000  Es.  en  billets  du  Gouvernement  indien 
et  transferts  télégraphiques  sur  l'Inde.  Les  demandes  ne  se 
sont  élevées  qu'à  40.000  lis.,  et  la  souscription  a  dû  être 
annulée.  La  semaine  prochaine,  on  offrira  10.00.000  Es. 

L'argent  est  à  très  bas  prix  dans  l'Inde;  les  Banques  du 
Bengale  et  de  Bombay  ont  réduil  leur  escompte  de  4à3  0  0. 

Le  Rio  est  en  baisse  de  1  d.  3/8;  le  Vàlparaiso  perd  1/8. 
A  Buenos-Ayres,  la  prime  de  l'or  a  légèrement  baissé. 

A  Londres,  on  cote  l'or  77/9  1/4  ;  les  monnaies  allemandes 
et  françaises  conservent  leur  cours  de  76/5  et  les  monnaies 
américaines  et  japonaises  valent  76/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres  : 


Entrées 

Australie  £  208.000 

Détroits   12.000 

Amérique  du  Sud..  13.000 

Afrique  de  l'Ouest. .  2.500 

Indes  Occidentales..  32.500 


Sorties 

Bombay....  £  14.500 


Total   208.000  Total   14.500 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  11  au 
17  juillet  1001,  se  sont  élevées  à  102.500  liv.  st.,  soit,  depuis  le 
1"  janvier,  un  total  de  4.809.311  liv.  st.,  contre  3. 80i  1.328 
livres  sterling  pendant  la  période  correspondante  de  1900. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les 
taux  d'escompte. 

Escompte  hors  Banque 
Places       27  juin  4  juillet  11  juillet  18  juillet  25  juillet 


Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(timemoney) 


2  /. 

2  1/2 

3  1/8 

4  1/2 


2  1/2 

2  7/16 

3  0/0 

4  1/2 


2  1/2 

2  9/16 

3  0/0 

5  0/0 


2  1/2 
2  3/4 
2  3/4 


2  0/0 
2  9/16 
2  5/8 

4  0/0 


4  0/0 

Bankers  Clearing; 


Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le 
house  »,  166  millions  sterling  do  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  153  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmen- 
tation de  13  millions. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  a  progressé  à  la  Banque  de  France  de  16  mil- 
lions 280.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  2.440.000  fr.  à  Paris  et  prélevé 
1. 191.000  fr.  dans  les  succursales  et  il  a  été  acheté  pour 
15.031.00  fr.  de  matières. 


L'argent  a  augmenté  do  1.883.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  1.576.000  fr.  à  Parts  et  541.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  est  sorti  210. 000  fr.  pour  la  Suisse, 
45.000  fr.  pour  l'Algérie  et  il  est  venu  21.C00  fr.  du  Maroc. 

La  circulation  dos  billets  a  diminué  de  59  millions,  les 
comptes  courants  ont  augmenté  do  43  millions,  lo  portefeuille 
commercial  perd  41  milliras,  les  avances  sont  stationnaires. 

La  Banque  d'Allemagne  a  augmenté  son  encaisse  de 
36  millions,  sa  circulation  a  baissé  de  92  millions,  les  comptes 
courants  ont.  gagné  71  millions,  le  portefeuille  a  perdu  42  mil- 
lions, les  avances  (i  millions  seulement. 

Le  bilan  est  particulièrement  intéressant  :  l'année  dernière; 
à  pareille  époque,  le  portefeuille  était  de  943  millions,  il  est 
aujourd'hui  de  257  millions  plus  fort  ;  or,  dans  les  liquida- 
tions de  crises,  on  observe  constamment  un  afoaissemen I  On 
portefeuille  ;  c'est  ainsi  qu'en  France  le  portefeuille  de  la 
Banque  est  de  271  millions  au-dessous  du  chiffre  correspon- 
dant de  l'année  dernière. 

Lo  maintien  à  un  niveau  très  élevé  du  portefeuille  de  la 
Reichsbank  semble  montrer  que  la  crise  ne  se  résout  pas  eu 
Allemagne  et  surtout  que  les  capitaux  étrangers,  qui  ont  lar- 
gement commandité  les  affaires  allemandes,  .effrayés  par  les 
faillites  qui  se  succèdent  rapidement,  sont  maintenant  eu 
voie  de  rapatriement. 

Il  est  fort  heureux  pour  l'Allemagne  que  la  limite  d'émis- 
sion ait  été  élargie,  la  banque  peut  donner  lo  crédit  à  meil- 
leur marché. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 
Entrées  Sorties 

Achat  en  barres. .  .£     4t>.000   Scandinavie  £  50.000 

Excédontdes  sorties     72.000   Egypte   45.000 

Australie    23.000 

Total  égal  £    118.000      Total  des  sorlies.t  118.000 

Les  sorties  excèdent  les  rentrées  de  1.800.000  francs,  mais 
la  circulation  a  rendu  prés  do  4  millions  de  sorte -que  l'en- 
caisse s'est  V' levée  de  2  millions;  la  circulation  a  faibli  de 
5  millions,  les  comptes  courants  présentent  une  diminution 
de  28  millions,  le  portefeuille  passe  de  721  à  664  millions;  le. 
rapport  de  réserve  aux  engagements  est  supérieur  à  50  0/0,  ce 
qui  pourrait  induire  la  Banque  à  un  nouvel  abaissement  de 
l'escompte. 

La  Banque  d'Autriche-Hongrie  a  reçu  5  millions  d'or;  la 
circulation  a  diminué  de  18  millions,  les  comptes  courants 
ont  perdu  17  millions,  c'est  un  poste  fort  intéressant  du  bi- 
lan de  la  Banque  qui,  en  raison  de  la  concurrence  de  la 
Caisse  d'épargne  postale  a  beaucoup  de 'peine  à  attirer  les  dé- 
posants. Le  portefeuille  a  diminué  de  34  millions,  les  avances 
sont  stationnaires. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Belgique  a  augmenté  de  3  mil- 
lions, les  autres  comptes  ont  peu  changé. 

Il  est  inutile  de  parler  de  la  situation  de  la  Banque  d'Es- 
pagne, qui  ne  varie  plus.  Nous  relevons  204  millions  d  avances; 
il  est  extraordinaire  que  ce  chiffre  ne  soit  pas  dépassé,  car  il 
y  a  un  bénéfice  clair  et  facile  à  réaliser,  à  emprunter  à  3  1  /2 
sur  titres  qui  rapportent  au  moins  5  0/0. 

La  circulation  de  la  Banque  des  Pays-Bas  a  diminué  d'e 
9  millions. 

Les  besoins  de  fin  de  semestre  laissent  leur  trace  dans  les 
comptes  de  la  Banque  d'Italie.  L'encaisse  or  gagne  2  mil- 
lions, la  circulation  grossit  de 39  millions,  les  dépots  baissent 
de  32  millions,  te  portefeuille  progresse  de  28  millions  et  les 
a  vances  de  5  millions. 

Les  autres  banques  no  donnent  lieu  à  aucune  bsivvatiou. 


LA  SITUATION  MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


Du  30  juin  Depuis 

Du:'.0  nie 

Depuis 

OR 

au  6  juil.     le  1"  janv. 

au  6  juil. 

le  l"janv. 

Grande-Bretagne 

1.764.&Ô1 

» 

18.209.788 

» 

204.208 

600.760  6.631.567 

55.643  1.786.900 

141.531 

1.105.595 

Total  1901... 

650.409  28.393.112 

141.531 

1.309.  su;: 

—     1900. . . 

62.240  27.402.610 

18.930 

1.415-152 

—  1899... 

274.150  25.270.216 

24.642 

7.853.877 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

694.895  25.998.796 

» 

23.042 

29.700  592.495 

3.883 

2.220 

22M 

Autres  pays. . . . 

25.225      2 'i6.957 

70.91 j 

L 897.044 

Total  1901... 

7 '1 9. 820  26.840.468 

70.!  114 

t  .$34;  192 

—  1900... 

801.515  26.244.559 

20. 018 

2.030.900 

—  1899... 

781.158  25. '1 59.022 

59.473 

1.920.487 

100 
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Chronique  monétaire 


Banques  associées  de  Nevi-York 

(En  millions  do  dollars) 

.  Circula- 
Encaisso        (j011  Dépôts 


1900  21  juill. 

1901  6  juill. 
1901  13  juill. 
1901  20  juill. 


17/i7. 
1(19.9 

172.8 
177.5 


2/i.2 
30.  « 
30.6 
30.7 


882.2 
905.3 
947.6 
939.1 


Portefeuill' 


797.8 
889.5 
868.4 
856.2 


lies  sorties  d'or  de  New-York  du  30  juin  au  6  juillet  se 
réduisent  a  une  expédition  de  600.766  dollars  en  Allemagne, 
les  importations  sont  insignifiantes. 

L'encaisse  des  Banques  associées  de  New-York  a  gagné 
5  millions,  les  dépôts  et  porlefeuille  ont  diminué. 


Pas  de  changement  à  la  Banque  du  Japon.  D'après  le 
compte  rendu,  au  31  décembre  1900,  l'encaisse  argent  était 
de  2  millions  de  yens,  tout  le  reste  est  de  l'or;  au  point  de 
-vue  de  la  Banque,  la  réforme  monétaire  est  à  peu  près  com- 
plète. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Monnaie  anglaise  en  1900 

La  Monnaie  anglaise,  qui  yient  de  faire  paraître  son  rap- 
port pour  l'exercice  écoulé,  a  réalisé  un  profil  net  de  989.993 
UT.  st.  C'est,  de  beaucoup,  le  montant  le  plus  élevé  qu'on  ait 
eu  à  enregistrer  jusqu'ici.  La  moyenne  générale  des  profits 
pendant  les  vingt-huit  dernières  aimées  avait  été  de  227. 24'! 
Jiv.  st.,  tenant  compte  de  quelques  années  moins  favorables. 
Par  exemple,  en  1878,  les  dépenses  dépassaient  les  recettes 
de  prés  de  60.<  00  liv.  st. 

La  liste  des  bénéfices  annuels  montre  des  variations 
curieuses  mais,  depuis  1890,  la  marche  est  devenue  plus 
régulière.  Le  total  des  profits  depuis  1872  se  chiffrent  par 
6.590.088  liv.  st.,  contre  des  pertes  d'ensemble  204.508  liv,  st. 

Les  remarquables  profits  de  l'an  passé  sont  surtout  attri- 
buables  aux  opérations  du  directeur  de  la  Monnaie  qui  a  su 
opérer  ses  achats  de  métaux  aux  meilleures  époques.  Les 
bénéfices  sur  l'argent  seulement  ont  atteint  974.519  liv.  st. 
I/îs  statistiques  sont  établies  comme  pour  une  entreprise 
commerciale  ordinaire  et  font  ressortir,  jiour  l'an  passé,  une 
activité'  exceptionnelle. 

1900  1899 

(Livres  sterling) 

Or   13. 594.' 493  8.520.341 

Argent   2.013  381  1.616.246 

Bronze   168.295  139.065 

Le  nombre  des  pièces  fabriquées  a  été  de  107.689.518.  dont 
15.154.113  d'or,  40.982.789  d'argent  et  51.552.6Ki  de  bronze.  Il 
a  fallu  102  tonnes  d'or  standard,  234  tonnes  d'argent  standard 
et  389  tonnes  de  bronze.  En  plus,  il  a  été  frappé  24.91/i.0'i6 
pièces  coloniales,  faisant  donc  une  production  totale  de 
132.603.5b4  pièces,  contre  144.823.124  en  1899. 

Le  poids  t!e  l'or  entré  à  l'Hôtel  de  la  Monnaie  est  de  2  mil- 
itons 936.617  onces  standard,  dont  environ  500.000  onces  repré- 
sentant la  totalité  des  pièces  retirées  de  la  circulation  dont 
la  valeur  nominale  était  de  1.800.000  liv.  st.  et  la  valeur  réelle 
de  1.780.419  liv.  st.  Les  entrées  d'or  ont  été  de  11.512.329 
Livres  sterling,  la  valeur  des  pièces  d'or  livrées  est  de  11  mil- 
lions Vil. 722  liv.  st.  en  souverains  et  de  2.152.771  liv.  st.  en 
demi-s6nverain$.  Le  montant  des  livres  frappées  n'est  réelle- 
ment que  de  10.951.022,  la  balance  conservée  de  l'exercice  an- 
teneur  n'ayant  été  livrée  a  la  circulation  qu'en  1900. 

Au  sujet  de  la  production  des  pièces  d'argent,  le  l'apport 
fait  remarquer  que  le  montant  indiqué  ci-dessus  n'a  été  dé- 
passé que  deux  fois  depuis  L'établissement  du  .système  moné- 
taire actuel  en  1816.  En  1817,  la  nouveauté  avait  attiré  du  pu- 
blic un  grand  nombre  de  demandes.  En  1890,  une  augmentation 
de  la  circulation  S'était  produite  après  que  le  < louverncment 
-  était  engagé  a  supporter  les  fiais  de  transport  dans  L'inté- 
rieur. La  Banque  d'Angleterre  a  pris  736.500  liv.  sL  de  ces 
pièces  d'argent  et  il  a  été  envoyé  1.089.235  liv.  st.  vers  les 
colonies. 

Il  est  à  noter  que  la  pièce  de  trois  pence  est  tou  jours  en 
grande  faveur  auprès  dn  publie.  Il  en  a  été  livré  pour  plus 
de  |ii  millions  et  demi  de  pièces,  tandis  qu'il  n'y  a  en  que 
'<  1/2  millions  de  florins,  un  peu  moins  de  4  millions  de  demi- 
couronnes  et  environ  0  millions  de  pièces  de  six  pence.  Les 
demandes  privées  pour  pièces  de  trois  pence  ont  atteint  900 
livre    pterfing.  Les  colonies  en  ont  |)iis  un  grand  nombre, 


7.257.200,  le  Boyauine-Uni  8.2'i0.000  seulement.  Li  s  bénéfices 
de  L'Hôtel  de  la  Monnaie  sur  les  achats  d'argent  s'élèvent  à 
88.05  0  0  et  le  prix  moyen  du  métal  acquis  a  été  de  28  1/4 
pence  par  once. 

Les  pièces  de  bronze  ont  été  de  51  639.000,  d'un  poids  de 
391  lonnes  et  d'une  valeur  nominale  de  108.295  liv.  st.  Elles 
comprennent  32.012.400  pièces  de  1  penny,  13.886.400  de  1/2 
penny  et  5.7.40.800  de  1/4  penny. 

Les  demandes  coloniales  n'ont  pu  être  toutes  acceptées  par 
1  Hôtel  de  Londres;  celles  du  Camda.  de  Hong-Kong  ont  été 
envoyées  à  l'Hôtel  de  Birmingham.  C'est  à  Londres  qu'ont 
été  frappées  les  nouvelles  pièces  de  l'île  de  Chypre,  destinées 
à  remplacer  les  florins,  shillings,  etc.,  qui  ont  cessé  d'être 
monnaie  légale. 

La  fabrication  des  médailles  a  été  considérablement  aug- 
mentée par  suite  de  la  guerre  du  Transvaal.  Le  Ministère  de 
la  Guerre  en  a  demandé  46.941,  l'Amirauté  941,  le  Gouverne- 
ment du  Canada  4.000  et  1  Inde  0.  Wolwich  en  a  reçu  102.043, 
qui  seront  distribuées  aux  membres  des  forces  coloniales 
auxiliaires  et  â  divers  corps  de  police  d'Irlande;  suivant  le 
désir  exprimé  par  la  reine  Victoria. 

Le  rapport  dit  aussi  qu'en  1900  il  s'est  produit  une  dimi- 
nution sensible  dans  le  nombre  de  personnes  fabriquant  de 
la  fausse  monnaie. 


Le  Change  espagnol  en  1901 

M.  E.  Kleinmann,  administrateur  du  Crédii  Lyon- 
nais, dont  nos  lecteurs  connaissent  la  haute  compé- 
tence en  matière  monétaire,  vient  de  nous  adresser  la 
très  intéressante  étude  suivante  sur  le  Change  espagnol 
qui  résume  et  confirme  tout  ce  qui  a  été  dit  sur  cette 
grave  question  : 

Contrairement  à  ce  que  l'on  était  en  droit  d'espérer,  le 
change  espagnol,  au  lieu  de  se  relever  progressivement  comme 
il  avait  commencé  à  le  faire  après  la  cessation  de  la  guerre  de 
Cuba,  se  déprécie  maintenant  d'une  façon  alarmante. 

Il  en  résulte  une  charge  de  plus  en  plus  lourde  pour  le 
Gouvernement  espagnol  qui  a  à  faire  à  l'étranger  le  service  en 
or  de  la  Dette  extérieure  ; 

Pour  les  Compagnies  de  Chemins  de  fer  qui  ont  également 
à  faire  au  dehors  le  service  de  leurs  coupons  ; 

Et,  enfin,  pour  les  habitants  du  pays  qui  doivent  se  pro- 
curer à  des  prix  de  plus  en  plus  onéreux  les  objets  de  con- 
sommation venant  de  l'extérieur. 

On  se  demande  quelles  sont  les  causes  de  cet  état  de  choses 
regrettable  dans  ce  pays  si  peuplé,  si  riche  en  produits  agri- 
coles et  miniers,  ayant  des  centres  manufacturiers  impor- 
tants; 

On  les  attribue  généralement  à  des  fautes  graves  dans  l'ad- 
ministration financière  et  monétaire  du  pays. 

Le  tableau  suivant  donne  un  résumé  trimestriel  des  prin- 
cipales opérations  financières  de  la  Banque  d'Espagne  depuis 
1898  ; 

BANQUE  D'ESPAGNE 

(En  millions  de  pesetas) 


Dates 

O 

Argent 

Correspondants 
à  l'ét ranger 

Escompte 

Avances 

o 

o  -c 
o  — 

o 

■/. 

^  o 
o 

a 

o 
o 

Ifl 
O 

a 

Dépôts  ôffeotjf s 

o 
o 

i  t 

5 

1898 

Mars  

239 

272 

33 

581 

136 

386 

1255 

499 

25 

35  15 

Juin  (1)  ... 

246 

105 

129 

785 

112 

384 

1314 

627 

44 

79-  .» 

Septembre 

285 

140 

189 

994 

83 

382 

1399 

781 

46 

63  » 

Décembre.. 

277 

164 

131 

1153 

76 

378 

1437 

787 

43 

36  50 

1899 

Mars  

281 

256 

50 

1209 

67 

376 

1472 

821 

45 

27  3/4 

Juin  

296 

328 

13. 

1027 

93 

373 

1470 

m 

48 

27  S 

Septembre. 

82 1 

342 

94 

1022 

105 

378 

1500 

765 

48 

23  1/4 

1  lécembre.. 

340 

354 

65 

1039 

110 

373 

1512 

712 

45 

26  1/8 

1900 

Mars  

841 

375 

52 

1050 

141 

373 

1537 

745 

44 

29  1/2 

.1  iiin  

342 

408 

45 

1060 

180 

878 

1568 

755 

45 

25  5/8 

Septembre. 

342 

422 

41 

1072 

217 

378 

1571 

703 

43 

28  3/4 

Décembre.. 

348 

409 

42 

1109 

258 

36!) 

1574 

698 

37 

33  1/2 

1901 

Mars.  

350 

414 

42 

1142 

253 

369 

L616 

704 

88 

35  7/8 

350 

424 

34 

1113 

274 

369 

L617 

682 

39 

37  5/16 

(1)  Période  de  la  guerre. 
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En  jetant  un  coup  d'oeil  sur  le  relevé  des  opérations  de  la 
Banque  d  Kspagne,  on  constate  que  l'encaisse  or  a  passé  de 
mars  1898  à  juin  l!K)l  de  339  à  350  millions  de  pesetas;  l'en- 
caisse argent  do  z'ri.  à  424  millions;  La  circulation,  par  contre, 
a  augmenté  de  1.255  à  1.(317  millions. 

La  circulation  est  donc  en  plus-value  de  302  millions  et 
l'encaisse  de  203  millions. 

Mais  il  faut  tenir  compte  de  ce  que  l'encaisse  comprend 
424  millions  de  monnaies  d'argent  qui  n'en  valent  que  la 
moitié  et  sont,  du  reste,  pour  ainsi  dire  irréalisables. 

Ces  monnaies  d'argent  sont,  disons-nous,  irréalisables  par 
suite  d'émissions  continuelles  et  exagérées;  ou  constatera  que 
dans  le  seul  exercice  1898-1899  la  frappe  a  dépassé  219  millions 
de  pesetas. 

Le  total  de  la  frappé  d'argent  de  1808  à  1898  s'élève  au 
montant  énorme  de  1.270  millions  do  pesetas. 

En  ajoutant  au  chiffre  ci-dessus  le  montant  des  billets  de 
banque  en  circulation,  on  arrive  à  un  total  de  près  de  trois 
milliards  de  pesetas  en  monnaie  fiduciaire  impropre,  d'une 
part,  aux  règlements  financiers  à  l'étranger  et  qui  constitue, 
d'autre  part,  en  forte  proportion,  un  poids  mort  dans  la  cir- 
culation intérieure  du  pays. 

La  dépréciation  continue  du  change  se  déduit  facilement  de 
cette  situation  regrettable  et  dangereuse. 

Le  Gouvernement  et  l'opinion  publique  eu  Espagne  se  sont 
enfin  émus  et  l'on  semble  rechercher  aujourd'hui  les  moyens 
de  rétablir  l'équilibre  monétaiie  et  la  stabilité  du  change. 

Reste  à  savoir  si  l'on  aura  facilement  raison  de  ceux  qui 
trouvent  intérêt  au  maintien  de  l'état  de  choses  actuel  et  si 
les  Ministres  chargés  d'appliquer  les  mesures  nécessaires  au- 
ront l'énergie  et  la  persévérance  voulues  pour  remettre  les 
choses  eu  ordre.  . 

Les  mesures  préconisées  eh  premier  lieu  sont  les  sui- 
vantes : 

1°  Cessation  absolue  de  la  frappe  des  monnaies  d'argent  ; 

2°  Revente  même  de  l'excès  flottant  dans  le  pays  de  ces 
monnaies,  dont  la  frappe  a  donné  au  Trésor  des'  bénéfices 
illusoires  qui  se  paient  trop  chèrement  aujourd'hui  ; 

3°  Réduction  dans  une  certaine  proportion  de  la  circulation 
des  billets  de  la  Banque  d'Espagne  ; 

4°  Paiement  des  droits  do  douane  en  or.  Cette  mesure,  ap- 
pliquée dans  plusieurs  pays,  notamment  en  Russie,  a  donné 
partout  les  résultats  les  plus  favorables  et  il  n'est  pas  dou- 
teux qu'il  en  serait  de  même  en  Espagne. 

Telles  sont,  en  grandes  lignes,  les  réformes  désirables  pour 
amener  le  relèvement  et  la  stabilité  du  change. 

Ces  réformes  demanderont  certainement  du  temps,  mais 
appliquées  sérieusement  et  avec  persévérance,  elles  ne  taille- 
ront pas  à  donner  des  résultats  favorables 

De  nos  jours,  dans  tout  pays  qui  veut  arriver  à  la  fixité  du 
change,  la  monnaie  d'argent  ne  doit  jouer  que  le  rôle  de 
monnaie  divisionnaire  de  la  monnaie  d'or  :  elle  ne  le  jouera 
qu'à  la  stricte  condition  de  ne  pas  circuler  en  excès. 

Si  cette  condition  n'est  pas  remplie,  la  monnaie  d'argent  et 
par  conséquent  le  change  se  déprécieront  de  plus  en  plus. 

L'or,  qui  doit  être  le  seul  régulateur  automatique  du  change, 
puisqu'il  est  le  seul  moyen  de  règlement  monétaire  à  l'étran- 
ger, Vor,  disons-nous,  manque  complètement  dans  la  circu- 
lation ultérieure  du  pays:  tous  les  efforts  doivent  tendre  à 
en  faciliter  l'introduction. 

Diminution  de  l'argent,  introduction  progressive  de  l'or  : 
c  est  là  que  réside  en  grande  partie  la  solution  du  problème. 
C'est  par  ce  moyen  seulement  que  l'Espagne  cessera  de  lum- 
rer  parmi  les  Etats  à  monnaie  dépréciée. 

E.  Kleinmann. 


Situation  Financière  Générais 

Europe.  —  France.  Le  Marché  de  Paris  a  été  peu 
actit  tous  ces  derniers  jours  et,  de  nouveau,  un  peu 
tourmenté.  Il  clôture  cependant  mieux  disposé. 

Il  semble  bien  qu'au  cours  de  ces  dernières  semai- 
nes, un  découvert  s'est  formé  ici.  Il  faut  espérer  que 
ce  découvert  contribuera,  par  ses  rachats,  au  relève- 
ment de  toute  la  cote,  et  que  la  liquidation  de  fin  de 
mois  aura  heu  dans  de  bonnes  conditions.  L'argent 
pour  cette  liquidation,  s'annonce  bon  marché °  au 
reste,  les  positions  à  la  hausse  sont  toujours  nulles. 
'  Allemagne.  —  Des  informations  récentes  nous  ap- 
prennent que  le  tarif  douanier  élaboré  par  la  Conférence 
douanière  est  un  tarif  très  protectionniste  qui  augmen- 
tera dans  des  proportions  importantes  les  droits  d'en- 
trés sur  les  céréales. 


'  Les  désastres  industriels  et  financiers  continuent  :  on 
annonce  le  krach  de  nouvelles  industries.  Les  métal- 
lurgios  et  les  charbonnages  sont,  surtout,  en  plein  ma- 
rasme. 

La  débâcle  des  valeurs  industrielles  dans  les  Bourses 
de  l'Empire  est  un  peu  atténuée. 

L'argent  est  abondant  et  offert  à  2  3/4. 0/0  . sur  le 
marché  libre. 

Angleterre.  — Le  Stock-Exchangc  reste  toujours  sous 
l'influence  directe  des  variations  du  Marché  de  New- 
York. 

Les  rapports  publiés  par  les  principales  banques 
métropolitaines  et  provinciales  nous  prouvent  que  les 
conditions  du  Marché,  pendant  le  premier  semestre  de 
1901,  ont  été  favorables  à  ces  établissements.  Ils  ont 
pu  employer  très  fructueusement  les  fonds  qui  leur  sont 
confiés  sans  intérêt  et  les  dividendes  s'en  ressentent. 

On  ne  croit  pas  que  la  situation  soit  aussi  favorable 
pour  les  actionnaires  des  Compagnies  de  chemins  de 
fer. 

Autriche.  —  Les  Ministres  d'Autriche  et  de  Hongrie 
se  sont  réunis  pour  discuter  les  clauses  d'un  tarif  doua- 
nier autonome. 

On  envisage  sérieusement  l'éventualité  d'une  guerre 
de  tarifs  douaniers  avec  l'Allemagne  ù  la  suite  du  relè- 
vement par  cette  puissance  des  droits  d'entrée  sur  les 
céréales. 

La  balance  du  commerce  extérieur  est  plus  défavo^ 
rable  que  l'année  dernière  à  pareille  époque.  Les  béné- 
fices de  la  Chambre  des  Compensations  sont  également 
en  diminution  importante. 

Danemark.  —  La  tension  politique  qui  existait  de- 
puis si  longtemps  en  Danemark  à  cause  de  l'obstina- 
tion mise  par  le  Roi  à  ne  pas  gouverner  avec  la  gauche 
vient  d'aboutir  à  une  crise  ministérielle. 

Tous  les  membres  du  nouveau  Cabinet  appartiennent 
à  la  Gauche. 

Italie.  —  Le  mouvement  gréviste  se  développe  et 
commence  à  inquiéter  vivement  le  public. 

Le  marché  linancier  se  ressent  naturellement  des 
mauvaises  dispositions  générales  :  on  n'a  traité,  toute 
la  semaine,  aucune  affaire  sérieuse.  Jamais  le  marasme 
n'avait  été  aussi  général.  Le  change  a  de  nouveau 
haussé  à  cause  des  réalisations  des  places  allemandes 
qui  ont  fait  rentrer  beaucoup  de  titres  en  Italie. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  commerce  extérieur  du 
Brésil,  pendant  le  premier  trimestre  de  1901,  accuse  une 
balance  favorable  de  153.391.250  fr. 

Etats-Unis.  —  La  tendance  générale  du  Marche  reste 
faible.  C'est  moins  la  grève  des  métallurgistes  que  les 
nouvelles  des  récoltes,  qui  exercent  leur  influence  sur 
les  cours.  On  assure  que  la  récolte  de  mais  a  subi  des 
dommages  irréparables  et  l'on  craint  que  celle  du  blé 
de  printemps  ne  soit  compromise.  Les  valeurs  de 
chemins  de  fer  sont  particulièrement  atteintes. 

Mexique.  —  La  circulation  des  Banques  mexicaines 
au  30  mai  1901  était  de  72.500.000  piastres,  contre 
.70.273.000  piastres  au  30  mai  1900  et  64.661  .b00  piastres 
au  30  mai  1899. 

République  Argentine.  —  Le  nouveau  Ministre  des 
Finances  a  informé  les  banquiers  que,  malgré  la  si- 
tuation financière  résultant  du  rejet  de  l'unification 
de  la  dette,  les  engagements  pris  envers  les  créanciers 
seront  scrupuleusement  remplis,  sans  recourir  à  des 
emprunts  ou  à  de  nouveaux  impôts. 

Asie.  —  Chine.  Pendant  le  premier  trimestre  de  1901, 
la  Chine  a  encore  souffert  des  effets  de  la  guerre  ;  le 
commerce  a  naturellement  diminué;  la  baisse  des 
importations  a  été  sensible.  Les  recettes  douanières  de 
cette  période  sont  donc  bien  inférieures  à  celles  de 
19(10;  elles  dépassent  cependant  celles  de  1899,  qui 
atteignent  4.361.000  taëls  au  lieu  de  5.395.000  en  1900 
et  4.335.000  en  1899. 


L'KCOXOMISTU  EUROPÉEN,  —  France 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


18 

juillet 

25 

juillet 

FONDS  D'ÉTAT 
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100 

70 

33  50 

2  91 

100  62 

33  54 

2  98 

Consolidés  aDgjais(cl).  f.25fr.20). 

9i 

34  18 

2  92 

93  80 

:  m 

2  93 

Autriche  or  'i  %  (ch.  f.  Î2  fr.  50). . . 

loi 

50 

25  31 

3  ol 

101  45 

25  36 

3  94 

Belgique  .'s  %  

98 

25 

32  15 

3  05 

99  95 

33  31 

3  .. 

861 

23 

14  69 

6  80 

308  •  • 

14  12 

6  19 

Danemark  3  ■  % ,  1 897  

8!) 

15 

29  91 

3  34 

89  30 

29  16 

3  33 

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.) — 

11 

32 

11  83 

5  60 

10  81 

11  11 

5  64 

Hellénique  4  %  1887  (net  11  fr.85) 

219 

18  48 

5  41 

219  .. 

18  48 

5  41 

Hollande  :t  %  (;i  Amsterdam)  

94 

50 

31  50 

3  11 

94  50 

31  50 

3  n 

Hongrie  oV.4  %  (ch.  f.  2  fr.  50)  

101 

25 

25  31 

3  95 

101  . 

25  25 

3  96 

96 

10 

24  11 

4  13 

96  65 

24  16 

4  13 

89 

29  66 

3  31 

89 

29  6o 

3  37 

26 

40 

26  40 

3  18 

23  85 

25  85 

3  86 

Consolidé  prussien  3  %  (a  Berlin) . 

90 

60 

30  20 

3  31 

90  60 

30  20 

3  31 

71 

25 

19  31 

5  n 

11  50 

!9  31 

5  16 

81 

'.m 

28  30 

3  S3 

85  10 

28  36 

3  52 

68 

25 

11  06 

5  86 

68  35 

n  08 

5  85 

101 

23 

28  92 

3  45 

100  95 

28  84 

à  -*D 

99 

50 

33  16 

3  (il 

101  50 

33  83 

2  95 

Turquie  convertie  1  %  série  D. 

25 

25 

25  Sr. 

3  96 

24  91 

24  91 

4  •• 

—      Priorité  4  %  1890   

503 

50 

25  11 

3  91 

501  . 

25  50 

3  99 

EXTRA-EUROPÉENS 

66 

16  50 

6  06 

04  .. 

16  .. 

6  25 

Brésil  4  %  1889  

61  10 

16  ïl 

5  96 

65  50 

16  31 

6  10 

Chinois  5  %  or  1898  

452 

18  08 

5  53 

455  . . 

18  20 

5  49 

108 

27  .. 

3  10 

108  05 

21  01 

3  10 

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

H  3 

28  25 

3  53 

113  .. 

28  25 

3  53 

m 

11  33 

5  16 

260  . 

n  33 

5  16 

100 

20  .. 

100  .- 

20  .. 

5 

42  10 

16  84 

5  93 

42  10 

16  84 

5  93 

Québec  3  %  1894  

90 

30  .. 

3  33 

90  .. 

30  .. 

3  33 

Uruguay  3  %  %  1891  

50 

15 

14  50 

6  89 

50  90 

14  54 

6  87 

FRANGE 


La  Politique.  —  Le  Budget  de  1902.  —  La  Loi  sur  les  Associations. 
—  Le*  Elections  diinurtemeiitales.  —  Les  Fortifications  de  Paris. 

Lorsque  les  vacances  parlementaires  ont  commencé, 
la  Commission  du  budget,  obéissant  à  une  pensée 
laborieuse,  a  décidé  de  continuer  ses  travaux,  afin  que 
la  loi  de  i'inances  fût  prête  à  être  soumise  à  la  Gliambrc 
dès  l'ouverture  de  la  session  extraordinaire. 

Mai*  les  bonnes  intentions  théoriques  ne  produisent 
pa>  toujours,  dans  la  pratique,  ce  que  Ton  en  espérait; 
et,  les  ardeurs  s'étant  calmées,  il  en  résulte  que  peu  de 
membres  de  la  Commission  assistent  maintenant  aux 
séances. 

Les  décisions  sont  prises  par  quelques  voix,  ce  qui 
nécessitera  des  votes  nouveaux  quand  on  sera  au  com- 
plet ;  car  la  majorité  ne  se  jugera  pas  engagée  pour  ce 
qui  aura  été  décidé  en  son  absence,  et,  au  lieu  de 
gagner  du  temps,  on  en  aura  perdu. 

Cn  travail  inutile  n'est  plus  du  travail:  au  lieu 
d'avancer,  on  piétine  surplace. 

La  Commission  semble  s'être  rendu  compte  de  l'ina- 
nité de  ces  efforts,  car  elle  vient  de  décider  d'inter- 
rompre ses  travaux  à  la  lin  de  la  semaino  présente 
pour  ne  les  reprendre  quo  dans  le  courant  du  mois 
d'octobre.- 

Le  ls  juillet,  la  Commission  du  budget  a  discuté  les 
crédita  du  Ministère  des  Affaires  étrangères,  M.  S'émbat  a 
demandé  la  suppression  de  l'ambassade  auprès  du  Vatican. 
Apre*  discussion,  cette  proposition  a  été  adoptée  par  9  voix 
contre  2.  L'économie  (musée  dé  ce  chef  s'élève  à  ltfl .000 fr. 
La  Cou/mission  a,  en  outre,  indiqué  sa  volonté  de  voir 

 '-l—  ....  „,...•„;«  „„„.!.,.„  a,.  ..,  ..i..  .  „,.„„,,i..  — «  


Les  cliapitres  relatifs  aux  établissements  français  en  Orient 
et  en  Lxtrcnie-Orient  ont  été  réservés. 

La  Commission  a  ensuite  approuvé  le  budget  de  l'Impri- 
merie Nationale. 

■w  Depuis  plusieurs  jours,  la  sous-Commission  extra- 
parlementaire  chargée  d'élaborer  le  règlement  d  adminis- 
tration  publique  qui  doit  déterminer  les  conditions  dans  les- 
quelles l'autorisation  pourra  être  accordée  aux  congrégations 
se  réunit  presque  quotidiennement  au  Ministère  de  llnté- 
rieur.  Ces  réunions  se  poursuivront  sans  interruption  jusqu'à 
la  fin  du  mois.  L'examen  juridique'  de  la  loi  s'étend  à  tous  les 
cas  d'interprétation  ou  à  tous  les  termes  obscurs  contenus 
dans  le  texte.  On  pense  que  le  règlement  d  administration 
publique  pourra  être  mis  en  vigueur  vers  le  milieu  du  mois 
d'août  au  plus  tard. 

-w»,  Le  scrutin  a  été  ouvert  dimanche  dernier  21  juillet, 
dans  toute  la  France,  sauf  le  département  de  la  Seine,  pour 
l'élection  de  la  série  sortante  des  conseillers  généraux. 

La  journée  a  été  très  calme  dans  presque  toutes  les  villes. 

11  >  avait  à  élire  1.455  conseillers  généraux. 

Voici  les  derniers  résultats  communiqués  par  le  Ministère 
de  l'Intérieur  : 

536  républicains. 

503  radicaux  et  radicaux  socialistes. 

2X  socialistes. 

54  ralliés. 

26  nationalistes. 
210  conservateurs. 

Il  y  a  en  outre  92  ballottages,  et  6  résultats  restent  à  con- 
naître. 

Les  républicains  gagnent  80  sièges  et  en  perdent  33:  Le 
gain  est  donc  de  47  sièges  pour  le  premier  tour. 

La  majorité  passe  de  droite  à  gauebe  dans  la  Charente,  et 
des  républicains  modérés  aux  radicaux  dans  la  Haute-Vienne. 

Il  y  aura  lieu  de  revenir  sur  ces  chiffres  lorsque  les  résul- 
tais définitifs  seront  connus. 

•*~v  La  Commission  du  budget  s'est  réunie,  le  24  juillet,  au 
Palais-Bourbon.  En  raison  de  l'importance  de  la  question 
soulevée  par  les  amendements  qui  tendent  à  la  suppression; 
du  budget  des  Cultes,  la  Commission  a  décidé  de  réserver 
l'examen  de  ce  budget  spécial  jusqu'à  la  rentrée  des 
Chambres. 

Elle  a  entendu  M.  Jean  Dupuy,  ministre  de  l'Agriculture, 
qui  a  obtenu  le  rétablissement  d'un  certain  nombre  de  cré- 
dits primitivement  supprimés. 

La  Commission  a  ensuite  achevé  l'examen  du  budget  des 
services  pénitentiaires  et  supprimé  l'indemnité  allouée  aux 
prêtres  paroissiaux  qui  remplissent  les  fonctions  d'aumô- 
niers dans  les  prisons. 

m*  Les  négociations  pour  la  suppression  des  fortifications 
de  Paris  viennent  d'être  reprises.  Le  Gouvernement  propose 
de  céder  à  la  Ville,  moyennant  paiement,  les  terrains  destinés 
à  être  vendus  à  des  particuliers.  De  son  côté,  la  Ville  de- 
mande à  l'Etat  de  lui  donner  les  emplacements  nécessaires 
pour  ses  travaux  de  voirie,  dont  elle  assumerait  complète- 
ment les  charges,  ce  qui  représenterait  pour  elle  une  dé- 
pense de  50  à  55  millions,  qu'elle  recouvrerait  à  l'aide  des 
taxes  habituelles  de  voirie.  Mais  elle  voudrait  que  l'Etat  fit 
lui-même  l'opération  de  la  revente  des  terrains  non  employés, 
par  les  procédés  ordinaires  d'adjudication,  par  exemple. 

~~  Les  Ministres  se  sont  réunis  hier,  25  juillet,  en 
Conseil,  à  l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubct. 

Le  Président  du  Conseil  a  fait  connaître  le  résultat  des  der- 
nières élections  départementales  et  l'impression  qui  se  dégage 
des  rapports  des  préfets.  II  en  résulte  que,  dans  presque 
tons  les  collèges  électoraux,  la  lutte  a  eu  un  caractère  poli- 
tique très  prononcé.  Le  nombre  des  sièges  gagnés  s'élève 
exactement  à  50.  Le  nombre  des  conseillers  républicains  élus 
est  de  1.067.  Le  nombre  des  conservateurs  ralliés  ou  nationa- 
listes est' de  290.  11  y  a  92  ballottages. 

l)ès  à  présent,  la  majorité  est  acquise  aux  républicains 
dans  tous  les  départements,  sauf  la  Vendée,  Maine  et- Loire, 
Loire- Inférieure  et  Morbihan. 

M.  le  Président  du  Conseil  a  fait  signer  un  mouvement 
administratif  faisant  suite  au  mouvement  préfectoral  et  por- 
tant sur  un  certain  nombre  de  sous-préfectures. 

Il  a  également  soumis  au  Conseil  les  propositions  qu'il 
dort  transmettra  au  Conseil  de  la  Légion  d'honneur. 

M.  le  Carde  des  sceaux  a  l'ait  signer  un  décret  nommant 
M.  Baudouin,. procureur  général  à  la  Cour  do  Cassation,  et 
M.  Ditte,  président  du  Tribunal  civil. 
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RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  25  juin  au  1»'  juillet  1901  (26"  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

il 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

1901 

5  * 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2  916 

890 

917 

22.669 

22.700 

30 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.192 

8.600 

8.870 

209.810 

217  570 

7.760 

—  Chemins  Algériens 

513 

180 

174 

4.018 

3.613 

+ 

405 

Nord  

3.T50 

4.365 

5.084 

106.821 

114. 758 

7.937 

5.618 

3.567 

3.835 

81.932 

85.038 

3.100 

7. 036 

4  330 

4.618 

105  122 

105.463 

341 

Est  

4.S62 

3.522 

3.724 
2.102 

83.561 

87. 859 

4.298 

Midi   

3.508 

1  915 

49.041 

51.478 

2  437 

Du  2  au 

8  juillet  1901  (21e  semaine) 

Est-Algérien  

898 

125 

116 

3.533 

3.175 

+ 

358 

1 . 137 

181 

161 

4  145 

3.708]  + 

436 

Ouest-Algérien   

296 

81 

63 

1.555 

1  370 

+ 

185 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

77 

77 

1.630 

1  721 

91 

Médoc   .... 

101 

27 

22 

664 

601!  + 

2 

QUESTIONS  DU  JOUR 

La  Situation  Économique  et  Financière 

DE  L'ANGLETERRE 

DEUXIÈME  ARTICLE 


L'exercice  financier  1899-1900  (clôturé  le  31  mars 
1900)  s'est  balancé  avec  un  déficit  de  347  millions 
de  francs.  Mais  l'augmentation  des  dépenses  de  cet 
exercice,  par  rapport  à  l'exercice  précédent,  a  été 
exactement  de  689.245.000  fr. 

L'exercice  1900-1901  a  laissé  un  déficit  total  de 
1.330.175. 000  fr.,  bien  que  les  charges  fiscales 
payées  par  les  contribuables  anglais  aient  été,  pen- 
dant cet  exercice,  supérieures  de  263.655.000  fr.  à 
celles  de  l'exercice  précédent  :  Mais  les  dépenses 
totales  de  l'exercice  1900-1901  ont  dépassé  de  1  mil- 
liard 240.800.000  fr.  celles  de  l'exercice  1899-1900,  et 
de  1.880.045.000  fr.  celles  de  l'exercice  1898-1899 
antérieur  à  la  guerre  du  Transvaal. 

Enfin,  l'exercice  1901-1902,  commencé  le  1er  avril 
dernier,  prévoit  3.306  millions  de  francs  de  recettes 
budgétaires  proprement  dites,  une  dépense  effec- 
tive de  4.690  millions  et  un  déficit  de  1.384  millions 
de  francs. 

Les  déficits  prévus  pour  les  trois  exercices  affec- 
tés par  la  guerre  du  Transvaal  atteindront  donc  la 
somme  de  3.061.206.000  fr.,  et  l'augmentation  des 
charges  fiscales  payées  ou  à  payer  par  les  contri- 
buables anglais  depuis  le  1"'  avril  1899  jusqu'au 
31  mars  1902,  s'élèveront  à  1.436.380.000  fr.,  soit 
au  total  4.497.586.000  fr.  de  dépenses  supplémen- 
taires en  trois  exercices. 

Certes,  la  nation  britannique  est  assez  riche  pour 
pouvoir  supporter  facilement  un  pareil  fardeau 
budgétaire,  d'autant  plus  que  toutes  les  dépenses 
relatives  àla  guerre  du  Transvaalne  sont  pas  com- 
plètement perdues  pour  le  pays  et  qu'oui  peut  sup- 
poser qu'une  certaine  partie  d'entre  elles  seront 
finalement  mises  à  la  charge  des  deux  Républi- 
ques. 

Mais,  s'il  est  rationnel  d'admettre  que  le  déficit 
disparaîtra  des  budgets  anglais  dès  la  fin  de  la  li- 
quidation de  la  guerre,  il  est  cependant  à  craindre 
que  les  nouveaux  impôts  -incorporés  depuis 
quelques  années  dans  ces  budgets,  ne  puissent 
être  facilement  abolis,  car  les  nouvelles  dépenses 
n'ont  pas  seulement  pour  objet  la  guerre  sud-afri- 


caine :  elles  sont,  aussi,  la  conséquence,  pour  une 
bonne  partie,  de  la  politique  impérialiste  inau- 
gurée par  les  conservateurs  en  1895. 

Pour  le  prouver, il  nous  suffira  de  résumer,  dans 
un  simple  tableau,  les  budgets  anglais  des  dix 
dernières  années  : 

Résumé  des  budgets  anglais  dos  dix  dernières  années, 
et  silualion  de  la  Detle  publique  anglaise  à  la  fin  dè 
chaque  exercice  : 


Années 

Récoltes 
effectives 

Dépenses 
effectives 

Excédent 
ou  déficit 

Moulant 

total 
delà  Dette 
publique 

1891-1892 
1893-1891  

Milliers 
de  francs 

2.274.870 
2.2.79  884 
2.278.335 

Milliers 
de  francs 
2.218.194 
2.259.384 
2.282.571 

Milliers 
de  francs 

-f-  20.676 
4-  500 
—  4.236 

Millions 
de  francs 
16.942 
16.776 
16.654 

1891-I89.")  

1895-1896  

2.367.094 
2.549.347 

2.347.961 
2.444.109 

-|-  19.133 
4-  105.23* 

16.425 
16.212 

1896-  1897  

1897-  1898  

2.598.717 
2  665.350 

2.536  1117 
2.573.400 

+  61.830 
91.950 

16.019 
15.861 

1898  J899 

1899-  1900  

1900-  1901  

1901-  1902  

2.7(18.405 
2.1195  970 
3.259.625 
3.306.000 

2.703.755 
3.343.000 
4.589.800 
4.690.000 

-f  4.650 

—  347.030 

—  1.330.175 

—  1.384.090 

15.689 
15  '.171 
16.859 

» 

Le  budget  de  1893-1894  fut  le  dernier  budget  du 
ministère  libéral  présidé  par  M.  Gladstone,  qui 
donna  sa  démission  à  la  fin  de  février  1894.  Le 
budget  1895  1896  fut  le  dernier  budget  des  libéraux 
avec  lord  Rosebery  comme  premier  ministre,  et  le 
Budget  1896-1897  ie  premier  budget  présenté  par 
les  conservateurs,  dont  l'arrivée  au  pouvoir  date 
du  25  juin  1895. 

*** 

Tant  que  M.  Gladstone  fut  le  chef  incontesté  des 
whigs,  l'Angleterre  resta  fidèle  à  sa  politique  tradi- 
tionnelle, car  même  lorsque  le  grand  old  mon  se 
trouvait  dans  l'opposition,  son  autorité  morale 
était  suffisante  pour  neutraliser  les  tendances  des 
jingoïstes,  de  ce  parti  remuant,  batailleur  et  si  fa- 
cilement irritable  qui,  disposant  des  principaux 
journaux  de  la  Grande-Bretagne,  est  devenu  le 
grand  maître  de  l'opinion  publique  anglaise,  pro- 
gressivement convertie  à  ses  idées  depuis  la  re- 
traite et  la  mort  de  M.  Gladstone. 

Le  tableau  suivant,  donnant  le  chiffre  des  dé- 
penses d'ordre  militaire  de  l'Angleterre  depuis 
1891-1892  nous  montrera,  d'une  manière  plus  ma- 
térielle, l'évolution  qui  s'est  accomplie  de  l'autre 
côté  de  la  Manche  pendant  les  sept  dernières  an- 
nées : 


Dépenses  d'ordre  militaire  effectuées  en  Angleterre 
pendant  les  dix  dernières  années  : 

(Millions  de  francs) 


Toi  al  des 

dépenses 

Exercices 

Armée 

Marine 

Total 

militaires 

d£  la 

France 

1891-1892  

439 

355 

794 

927 

441 

356 

797 

864 

18S3-1894  

445 

356 

801 

869 

1894-1895  

452 

434 

886 

903 

1895-1896  

451 

468 

919 

925 

1896-1897  

451 

546 

997 

923 

1897-1898  

459 

558 

1.017 

929 

927 

1898-1899  

480 

595 

1.075 

1899-1900  

515 

665 

1.180 

952 

1990-1901  

1.538 

688 

2.226 

963 

1901-1902  

2.198 

772 

2.970 

1.023 
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C'est  en  1893  que  la  campagne  entreprise  par 
les  jingoïstés  en  faveur  d'une  augmentation  des 
forces  navales  de  l'Angleterre  prit  une  importance 
décisive,  grâce  à  l'appui  que  lui  donna  l'opposition 
conservatrice. 

Dans  le  discours  prononcé  eu  novembre  1898 
par  lord  Salisbury,  au  Congrès  de  l'Union  conser- 
vatrice de  la  Primrose  League,  le  chef  du  parti 
conservateur,  profitant  du  mouvement  populaire 
qui  commençait  à  se  dessiner,  prit  nettement  la 
tète  de  ce  mouvement. 

11  déclara  que  les  événements  politiques  de 
l'étranger  devaient  donner  à  réfléchir  et  il  lit  allu- 
sion aux  crises  ministérielles  survenues  en  France 
et  en  Italie,  ainsi  qu'aux  difficultés  qui  se  mani- 
festaient parmi  les  diverses  nations  du  Continent. 
Comparant  ensuite  les  diverses  nations  armées  de 
l'Europe  à  une  escadre  dont  les  puissants  vais- 
seaux amis  navigueraient  de  conserve,  il  arriva  à 
cette  conclusion  que  la  flotte  anglaise  était  beau- 
coup trop  faible  pour  lutter  "avantageusement 
contre  plusieurs  flottes  combinées  et  que  l'Angle- 
terre ne  devait  et  ne  pouvait  compter  que  sur  elle- 
même  pour  parer  à  toutes  les  éventualités. 

Le  peuple  anglais,  déjà  convaincu  que  la  supré- 
matie de  son  commerce  maritime  et  de  sa  puis- 
sance coloniale  est  absolument  liée  à  la  supréma- 
tie de  sa  marine  de  guerre,  applaudit  le  langage 
du  noble  lord,  et,  de  tous  les  points  du  Royaume- 
Uni,  arrivèrent  des  adresses  mettant  M.  Gladstone 
en  demeure  d'augmenter  les  forces  navales  del'An- 
gle terre. 

*** 

Bon  gré,  mal  gré,  le  ministère  libéral  se  vit  dans 
l'obligation  de  s'occuper  de  la  question,  car  dans 
la  séance  de  la  Chambre  des  Communes  du  19  dé- 
cembre 1898  lord  George  Hamilton  —  ancien  pre- 
mier lord  de  l'Amirauté  dans  le  précédent  ministère 
Salisbury  et  devenu  secrétaire  d'Etat  pour  les 
Indes  dans  le  cabinet  du  25  juin  1895  —  présenta 
une  motion  affirmant  la  nécessité  d'une  augmen- 
tation immédiate  et  importante  de  la  marine  mili- 
taire etinvitantle  Gouvernement  à  proposer  avant 
le  25  décembre  un  plan  d'exécution. 

M. M.  Balfour  et  Chamberlain  soutinrent  les 
arguments  de  lord  George  Hamilton  ;  ils  dévelop- 
pèrent la  thèse  de  l'Angleterre  en  danger  et  accu- 
sèrent M.  Gladstone  de  ne  songer  qu'au  seul  home 
rule  et  de  manquer  de  patriotisme. 

Sir  William  Harcourt,  alors  chancelierde  l'Echi- 
quier, combattit  la  motion  au  nom  des  finances 
nationales  ;  quant  à  M.  Gladstone,  il  répondit 
tranquillement  que  le  vote  du  projet  de  résolution 
constituerait  un  acte  de  méfiance  et  de  blâme  à 
l'égard  de  la  politique  du  cabinet  et  il  prouva,  par 
des  chiffres,  que  la  situation  des  forces  navales 
anglaises  était  rassurante  et  qu'il  n'y  avait  pas 
lieu  de  modifier  le  programme  de  1889,  dont  le 
le  ministère  Salisbury  s'était  lui-même  contenté. 

La  majorité  libérale  resta  fidèle  à  son  chef  et  la 
motion  Hamilton  fui  repoùssée,  mais  là  campagne 
jingoîste  se  poursuivit  énergiquement  et  quanck, 
deux  mois  plus  tard,  M.  Gladstone  prit  sa  retraite 
définitive,  le  cabinet  libéral,  présidé  par  lord 
Roscbery,  capitula . 

Le  projet  de  budget  de  l'exercice  189/i-1895  com- 
portait une  augmentation  de  dépenses  militaires 
de  85  millions  de  francs  :  7  millions  pour  la  Guerre 
et  78  millions  pour  la  Marine.  Mais  sir  William 
JJarcourt  ne  voulut  demander,  ni  à  l'emprunt 


—  comme  on  l'incitait  à  le  faire  et  comme  sir  Mi- 
chaël  Hicks-Jjeach,  son  successeur,  le  fait  si  faci- 
lement —  ni  à  des  recettes  extraordinaires,  les 
ressources  nécessaires  pour  combler  le  déficit  que 
le  nouveau  programme  de  défense  navale  allait 
créer  dans  le  budget  anglais. 

11  augmenta  carrément  de  six  pence  par  gallon  le 
droit  sur  l'alcool  et  de  six  pence  par  baril  le  droit 
sur  la  bière;  il  porta  de  sept  pence  a  huit  pence 
l'impôt  sur  le  revenu,  Xincome-lax  (ce  qui  lui 
procura  d'un  seul  coup  50  millions  de  francs]  et 
modifia  le  droit  des  successions  en  relevant  la  taxe 
pour  les  gros  héritages. 

C'était  la  réponse  du  berger  à  la  bergère,  car, 
sauf  l'augmentation  du  droit  sur  la  bière,  relative- 
ment légère,  les  90  millions  de  francs  d'impôts 
nouveaux,  nécessaires  pour  équilibrer  le  budget, 
allaient  être  supportés  par  la  classe  riche  qui  récla- 
mait avec  le  plus  d'acharnement  l'augmentation 
des  forces  navales. 

A  partir  de  ce  moment  la  progression  des  dé- 
penses militaires  s'est  poursuivie  sans  arrêt  en 
Angleterre. 

Le  dernier  budget  des  libéraux  présentait  déjà 
une  augmentation  de  112  millions  de  francs  sur  le 
dernier  budget  du  ministère  Gladstone.  Le  premier 
budget  du  cabinet  Salisbury  (1896-1897)  porta 
brusquement  cette  augmentation  à  196  millions  et 
l'année  suivante,  pour  la  première  fois,  les  dépen- 
ses de  l'armée  et  de  la  marine  dépassèrent  le  mil- 
liard. 

*** 

Nous  arrivons  ainsi  aux  fameuses  fêtes  du 
Jubilé  de  la  reine  Victoria  qu'on  a  présenté,  avec 
raison,  comme  une  sorte  d'apothéose  que  le  peuple 
anglais  s'était  donnée  â  lui-même,  une  revue  des 
grandes  choses  qu'il  avait  pu  accomplir  au  cours 
de  ce  long  et  glorieux  règne,  «  peut-être  le  plus 
heureux  »  avait  ajouté  M.  Gladstone  à  la  fin  d'un 
petit  discours  de  circonstance  adressé  aux  enfants 
de  Hawarden,  qui  étaient  venus  le  saluer  dan>  sa 
retraite.  M.  Gladstone  est  mort  le  19  mai  1898, 
dix-sept,  mois  avant  la  guerre  du  Transvaal,  et 
chacun  sait,  en  Angleterre,  que  la  reine  Victoria, 
dans  la  dernière  année  de  son  grand  règne,  a  été 
profondément  attristée  par  cette  funeste  guerre. 

Lé  Jubilé  de  1897  exalta  l'orgueil  d'ailleurs  très 
légitime  du  peuple  anglais  et  le  rendit  plus  intrai- 
table, plus  agressif  —  si  nous  pouvons  employer 
cette  expression  — que  par  le  passé.  Dès  l'année 
1898  nous  en  avons  eu  la  preuve  directe  avec  l'in- 
cident de  Fachoda,  au  cours  duquel  les  attaques 
brutales  de  la  presse  jingoïste  anglaise  à  l'égard 
de  la  France,  nous  ont  révélé  le  véritable  état  d'âme 
de  nos  voisins  d'outre-Manche. 

L'incident  de  Sierra-Leone,  survenu  vers  la  fin 
de  189:5,  pendant  le  ministère  Glastone,  n'avait 
provoqué  dans  l'opinion  publique  anglaise  ni  ré- 
crimination, ni  demandes  de  représailles  :  Un  offi- 
cier français,  le  lieutenant  Maritz,  à  la  tète  de  39 
tirailleurs  Sénégalaise!  de  2.000  indigènes  dlssi, 
a  vant  attaqué  par  erreur  un  camp  anglais  situé  à 
Warina  dans  le  district  de  Konna  dans  le  Haut- 
Niger,  un  capitaine,  deux  lieutenants,  un  sergent 
jnajor  et  six  soldats  anglais  avaient  été  tués;  du 
côté  français  nous  avions  â  déplorer  la  mort  du 
lieutenant  Moritz  et  de  dix  tirailleurs"  sénégalais. 

La  presse  anglaise  fui  alors  très  calme  et  très 
digne;  tous  les  journaux  reconnurent  qu'il  ne 
s'agissait  que  d'un  incident  très  regrettable  assu- 
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rément,  mais  quine  pouvait  et  ne  devait  nuire  aux 
excellents  rapports  que  la  France  et  l'Angleterre 
entretenaient. 

Quelle  différence  de  ton  et  d'attitude  cinq  ans 
plus  tard,  avec  râffaire  de  Fachoda I  Nous  avons 
dû  céder,  sans  discussion,  car  l'opinion  publique 
anglaise  était  parfaitement  décidée  à  la  guerre..; 
et  nous  n'étions  peut-être  pas  en  mesure  de  porter 
la  discussion  sur  ce  terrain. 

La  manière  dont  les  Anglais  se  sont  conduits  à 
notre  égard  dans  l'incident  de  Fachoda  nous  a 
obligés,  à  notre  tour,  d'augmenter  nos  charges 
d'ordre  militaire  :  Le  tableau,  donnant  la  progres- 
sion des  dépenses  de  cette  nature  pour  l'Angleterre 
et  la  France  depuis  1891,  prouve,  en  effet,  que 
jusqu'à  18u8,  le  total  des  dépenses  de  l'armée  et  de 
la  marine  françaises  sont  restées  sensiblement  au 
même  niveau  :  927  millions  de  francs  en  1891  ;  925 
millions  en  1895;  929  millions  en  1897  et  9'27  mil- 
lions en  1898.  Après  Fachoda,  il  nous  a  fallu  re- 
lever ce  chiffre  et  nous  voici,  pour  le  budget  de 
1901,  au  chiffre  de  1.023  millions. 

Nous  n'avons  d'ailleurs  fait  que  suivre,  et  de 
très  loin,  l'exemple  de  l'Angleterre,  car  le  budget 
du  Jubilé  (1897-1898)  ne  comportait  encore  que 
1.017  millions  de  francs  de  dépenses  militaires, 
tandis  que  celui  de  1899-1900,  présenté  quelques 
mois  après  l'incident  de  Fachoda  et  quatre  mois 
avant  la  guerre  du  Transvaal,  en  comprenait  pour 
1.180  millions,  soit  103  millions  d'augmentation 
sur  le  budget  du  Jubilé  et  379  millions  sur  le 
dernier  budget  de  Gladstone  (1893-94). 

En  résumé,  de  1893  à  1899,  c'est-à-dire  sans  tenir 
compte  de  la  guerre  du  Transvaal,  l'Angleterre  a 
majoré  ses  dépenses  d'ordre  militaire  de  48  0/0  et 
la  France  de  seulement  9  0/0.  Cette  simple  compa- 
raison indique  mieux  les  nouvelles  tendances  de 
la  politique  impérialiste  anglaise  que  les  discours 
de  M.  Chamberlain  eux-mêmes. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


L'Admission  Temporaire  des  Blés (li 


Le  Congrès  de  la  vente  des  blés,  qui  s'est  tenu  le  30 
juin  1900  à  Versailles,  sous  la  présidence  du  baron  de 
Courcel  a  marqué  une  étape  importante  dans  le  mou- 
vement agricole  de  ces  dernières  années.  A  côté  des 
mesures  législatives  de  nature  à  porter  remède  à  la 
crise  du  blé,  les  agriculteurs  ont  pensé  qu'il  fallait 
faire  une  large  place  aux  mesures  qui  viennent  de 
l'initiative  des  intéressés  eux-mêmes.  C'est  dans  ce 
but  qu'ils  ont  étudié  l'organisation  collective  du  blé 
telle  qu'elle  est  mise  en  pratique  dans  plusieurs  pays 
étrangers  et  qu'ils  ont  émis  le  vœu  de  voir  l'agricul- 
ture française  entrer  dans  cette  voie.  Ils  ont  organisé, 
pour  continuer  l'œuvre  entreprise  à  Versailles,  un 
Comité  permanent  de  la  vente  du  blé  qui  a  déjà  obtenu 
des  résultats  importants,  notamment  en  ce  qui  con- 
cerne les  adjudications  militaires. 

Les  comptes  rendus  du  Congrès  de  Versailles  ont  été 
rédigés  avec  le  plus  grand  soin  sous  la  direction  de 
M.  Alfred  Faisant,  secréiaire  général  du  Congrès,  ils 
forment  un  exposé  clair  et  complet  des  principaux 
problèmes  q^ii  préoccupent  à  l'heure  actuelle  la  pro- 


1,  Compte  rendu  de  la  vente  du  blé.  —  Versailles,  impri- 
merie Aubert,  2  vol.  in-8°. 

L'Admission  temporaire  des  blés  et  les  bo*>s  d 'importa- 
tion en  France  et  eu  Allemagne,  par  Ricul  Faisant.  — 
Paris,  A.  Rousseau,  1  vol.  in-8°. 


duction  du  blé  :  réformes  dans  la  législation  doua- 
nière (admissions  temporaires  et  bons  d'importation)  ; 
réglementation  des  Bourses  de  commerce;  fournitures 
diverses  de  cultivateurs  à  l'Administration  militaire  ; 
organisation  de  coopératives  de  vente,  etc.. 

En  même  temps  que  paraissaient  ces  comptes  rendus, 
M.  Ricul  Faisant,  secrétaire  du  Comité  permanent  de 
la  vente  du  blé,  faisait  paraître  une  monographie  très 
complète  et  très  documentée  sur  celui  do  ces  pro- 
blème qui  préoccupe  le  plus  le  public  et  dont  la 
Chambre  s'est  encore  occupée  avant  la  clôture  :  l'ad- 
mission temporaire  des  blés  et  les  bons  d'importation. 

Nous  allons  avec  cet  ouvrage  essayer  d'indiquer 
comment  la  question  se  pose  à  l'heure  actuelle. 

L'établissement  d'un  droit  de  douane  sur  une  ma- 
tière première  employée  dans  une  industrie  d'exporta- 
tion augmente  le  coût  de  production  de  cette  industrie 
et  la  place  sur  le  marché  étranger,  dans  une  /situation 
inférieure  à  celle  de  ses  concurrents  dos  pays  non  pro- 
tégés. Les  droits  de  douane  qui  sont  destinés,  pour  une 
grande  partie,  à  donner  un  essor  à  la  production  natio- 
nale auraient,  par  suite,  pour  effet,  si  l'on  n'y  prenait 
pas  garde,  de  lui  fermer  une  partie  do  ses  débouchés  et 
de  priver  l'ensemble  du  pays  d'une  source  importante 
de  créances  sur  l'étranger. 

On  a  donc  cru  nécessaire  de  prendre  des  mesures 
pour  que  les  industries,  lorsqu'elles  travaillent  pour 
l'exportation,  n'aient  pas  à  subir  sur  les  matières  pre- 
mières qu'elles  emploient  la  majoration  de  prix  résul- 
tant du  droit  de  douane.  Cette  nécessité  se  manifeste, 
soit  que  le  producteur  national  ait  mis  en  œuvre  une 
matière  première  étrangère,  soit  qu'il  ait  mis  en  œuvre 
une  matière  première  indigène  Dans  l'un  et  dans  l'an- 
tre cas,  en  effet,  le  droit  de  douane  le  placera  dans  une 
situation  d'inégalité  sur  les  marchés  étrangers,  par 
rapport  à  ses  concurrents  des  pays  non  protégés.  Son 
infériorité  viendra,  dans  la  première  hypothèse,  de  et; 
qu'il  aura  dû  payer  le  droit  do  douane;  dans  la  se- 
conde, do  ce  que,  ce  droit  ayant  fait  hausser  les  prix 
de  la  matière  indigène,  il  l'aura  payée  plus  cher. 

Divers  systèmes  ont  été  proposés  pour  remédier,  à 
cet  état  de  choses.  On  a  d'abord  songé  à  rembourser 
purement  et  simplement  aux  exportateurs  le  droit  de 
douane  frappant  les  matières  premières  mises  en  œu- 
vre pour  la  fabrication  des  produits  exportés.  C'est  le 
régime  des  primes  de  sortie  d'une  application  courante 
en  France  sous  là  Restauration  et  la  Monarchie  do 
Juillet.  Mais  ce  régime  pourrait  devenir  'dangereux 
pour  le  Trésor  s'il  était  établi  sur  des  marchandises 
-que  le  pays  produit  en  excès  pour  sa  consommation  : 
les  exportations  dépassant  les  importations,  l'argent 
déboursé  par  l'Etat  ne  rentrerait  que  pour  partie  dans 
sa  caisse.  Aussi  voyons-nous  le  plus  souvent,  en  pa- 
reille situation,  la  prime  de  sortie  remplacée  par  une 
bonification  douanière  accordée  sous  une  forme  va- 
riable, mais  nécessairement  liée  à  une  imnorlation. 

Lorsque  c  tte  dernière  doit  précéder  l'exportation, 
le  système  prend  le  nom  de  drawback,  si  les  droits  de 
douane  sont  payés  à  l'entrée  et.  restitués  à  la  sortie,  et 
(ïadmiision  temporaire  si  le  paiement  des  droits  est 
provisoirement  suspendu  sous  condition  de  réexpor- 
tation. Enfin,  lorsque  l'exportation  doit  précéder  l'im- 
portation, on  est  en  présence  des  bons  d'importation. 

Le  système  do  l'admission  temporaire  ressemble  à 
celui  du  drawback  on  co  qu'il  établit  un  lien  entre  les 
entrées  et  le-;  sorties.  Mais,  tandis  que,  sous  le  régime 
de  ce  dernior,  les  droits  sont  payés  à  l'importation  et 
remboursés  à  l'exportation,  sous  le  régime  de  l'admis- 
sion temporaire  l'importateur  se  borne  à  souscrire 
vis-à-vis  de  la  douane  l'obligation  d'acquitter  les  droits 
au  cas  où  la  réexportation  n'aurait  pas  lieu  dans  un 
délai  déterminé;  cette  obligation  est  constatée  par  un 
titre  appelé  a-  quil-à-caution. 

Depuis  que  le  système  de  l'admission  temporaire 
règne  chez  nous,  il  s'est  créé  sur  ces  acquits  un  marché 
à  ternie  semblable  à  celui  des  produits  agricoles  et  qui 
a  son  siège  principal  à  Marseille,  d'où  les  cours  sont  télé- 
graphiés chaque  jour  aux  grands  journaux  commerciaux. 
Comme  le  marché  à  terme  des  blés,  auquel  il  est  d'ail- 
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leurs  intimement  lié,  le  marché  à  terme  des  acquits 
entraîne  l'intervention  des  spéculateurs  qui  n'ont  ni  blé 
à  importer,  ni  farine  à  exportée,  et  dont  le  but  unique 
est  de  toucher  des  différences. 

Les  agriculteurs  ne  se  {daignent  pas  des  variations 
clans  la  valeur  de  ces  acquits,  ils  se  plaignent  seu- 
lement que  ces  titres  aient  une  valeur  et  que  leur 
cession  permette  d'éluder  une  partie  des  droits  de 
douanes. 

Ces  réclamations,  qui  s'étaient  déjà  fait  jour  île  '1801 
à  1873,  alors  que  le  droit  de  douane  sur  les  blés  était  de 
GO  centimes  par  quintal,  se  sont  renouvelées  après  le 
décret  de  1897,  avec  d'autant  plus  de  force  que  le  droit 
est  aujourd'hui  de  7  francs  et  la  question  de  l'admis- 
sion temporaire  est  passée  au  premier  plan  dans  les 
préoccupations  des  producteurs  de  blé. 

L'objection  de  principe  de  ces  derniers,  celle  qui 
rend  illusoire  bien  des  palliatifs  proposés  ou  mis  en 
œuvre,,  c'est  qu'elle  fausse  le  mécanisme  des  droits  de 
douane  en  permettant  aux  blés  étrangers  de  venir  faire 
concurrence  aux  nôtres  à  un  prix  inférieur  à  celui  qui 
résulterait  de  l'application  normale  du  tarif  douanier. 

La  question  qui  se  pose  est  donc  la  suivante  :  le  tra- 
fic des  acquits-à-caution  permet  aux  exportateurs  de 
blé  d'éluder  une  partie  des  droits  de  douane;  il  est  donc 
nécessaire,  soit  de  modifier  l'admission  temporaire,  soit 
de  la  remplacer  par  un  système  quel  qu'il  soit,  dans 
lequel  les  importateurs  n'auront  pas  le  moyen  de  re- 
couvrer sur  les  exportateurs  une  partie  des  droits  qu'ils 
ont  payés  ou  qu'ils  se  sont  engagés  à  payer. 

Mais,  à  eôté  de  ces  inconvénients,  le  trafic  des  ac- 
quits-à-caution  a  de  bons  effets,  puisque  grâce  à  lui  se 
produisent,  dans  certaines  régions  de  la  France,  des 
exportations  qui  dégagent  le  marché.  Il  pourrait  donc 
convenir,  si  l'on  veut,  comme  le  propose  la  Commis- 
sion des  douanes  de  la  Chambre  des  Députés  et  comme 
l'a  admis  la  Commission  permanente  du  Conseil  supé- 
rieur de  l'Agriculture,  dans  sa  séance  du  12  mars  1901, 
supprimer  la  faculté  de  cession  des  acquits,  d'établir  à 
côté  de  l'admission  temporaire  un  système  qui  main- 
tienne la  possibilité  de  dégager  par  des  exportations  le 
marché  des  régions  surproductrices. 

C'était  le  but  des  bons  d'importation  proposés  par  la 
Commission  des  douanes  du  Sénat.  La  Haute  Assem- 
blée a  rejeté  ce  système  qu'elle  a  trouvé  dangereux  poul- 
ies intérêts  du  Trésor.  M.  Rieul  Faisant  estime  que  le 
Parlement  adopterait  une  attitude  moins  hostile  à  l'é- 
gard d'un  projet  qui  donnerait  satisfaction  aux  intérêts 
agricoles  sans  pouvoir  constituer,  même  éventuelle- 
ment, une  charge  pour  les  finances  publiques. 

Et  l'auteur,  qui  a  étudié  sur  place  le  fonctionnement, 
des  droits  d'importation  en  Allemagne,  demande  que, 
tout  en  limitant  le  montant  total  des  primes  de  sortie 
à  veiner  par  l'Etat  au  montant  des  droits  de  douane 
sur  les  céréales,  on  déclare  ces  bons  directement  rem- 
boursables par  l'Etat.  IL  s'agirait,  en  somme,  d'établir 
une  compensation  entre  les  entrées  et  les  sorties  de 
céréales  et  les  primes  ne  seraient  versées  que  jusqu'à 
concurrence  des  droits  d'entrée  perçus. 

Cette  opinion  personnelle  de  l'auteur  s'appuie  sur 
des  raisons  qui  peuvent  être  susceptibles  de  discussion, 
mais  il  son  difficile  de  la  laisser  en  dehors  des  études 
relatives  à  la  législation  future.  L'ouvrage  de  M.  liieul 
Faisant  a,  d'ailleurs,  le  mérite  de  condenser  très  habi- 
lement tous  les  arguments  qui  peuvent  être  employés 
pour  la  solution  d'une  question  fies  plus  difficiles  et 
dont  la  Chambre  aura  à  s'occuper  dès  La  rentrée. 

(  l  GOfcGES  BoUKGAREL. 


LA  CRISE       L'IXM'STIUE  ALLEMANDE 


La  crise  industrielle  et  financière,  dont  le  krach  des 
banque-,  hypothécaires  du  hrcsiim-r  Krûdifamtalt  et  de 
la  /.<< /'""/'•,•  Itmih  a  été  le  point  de  départ,  continue  à 
CQHVrir  i  Allemagne  de  ruines.  Les  faillites  qui  ont 


suivi  celles  de  la  Levpziger  Bank  ont  été  nombreuses; 
la  série  n'est  pas  encore  close.  Chaque  jour  on  enre- 
gistre une  nouvelle  débâcle  ou  quelque  retentis- 
sante déconfiture  de  grande  banque  ou  industrie;  à 
toutes  celles  que  nous  avons  signalées  dans  ce  journal, 
il  convient  d'ajouter  la  dernière,  dont  la  nouvelle  nous 
est  parvenue  ce  matin  :  la  Société  par  actions  Gerhard 
Terlinden,  à  Oberhausen,  vient  de  déposer  son  bilan. 
Le  capital  social  est  d'environ  0.000. 000  de  marks. 

Comme  toujours,  un  grand  nombre  de  maisons  de 
banques  sont  intéressées  dans  cette  affaire.  L'une 
d'elles,  une  des  petites,  la  banque  V.  Beerath-Heilmann, 
de  Crefeld,  va  certainement  être  obligée  de  déposer 
son  bilan.  La  fabrique  Fritz  Diet  et  Compagnie  a  sus- 
pendu pour  la  même  cause  ses  paiements.  Les  pour- 
parlers sont  engagés  pour  sauver  la  banque  Beekerath, 
la  plus  vieille  de  Crefeld,  également  compromise.  Le 
Bêrliner  TageblaM  annonce  que  M.  Friedlaender,  direc- 
teur de  la  Breslauer  Disconto  Bank  donne  sa  démission 
et  se  retire  en  Angleterre.  M.  Peter,  directeur  de  la 
National  Bank  fur  Deutschland,  se  retire  aussi.  La 
«Westdeutsclie  Bank  »  et  la  «  Mon  tan  Industrie  »  perdent 
un  membre  influent  de  leurs  Conseils  de  surveillance. 

Ainsi,  la  série  de  désastres  continue  et  dans  la  répé- 
tition de  la  forme  primitive  :  une  grande  industrie 
sombre  et  des  banques,  liées  à  son  sort,  s'effondrent. 
Chaque  événement  nous  apporte  la  confirmation  que 
la  crise  est  uniquement  industrielle  et  que  la  finance 
ne  souffre  que  des  plaies  de  l'industrie. 

Ces  plaies,  depuis  le  commencement  de  la  crise, 
sont  allées  toujours  en  s'aggravant.  La  panique  a  suivi 
ses  premières  manifestations,  en  a  accru  l'intensité.  On 
a,  sur  toutes  les  places  allemandes,  une  telle  répulsion 
pour  les  placements  industriels  que  les  industries, 
même  encore  aujourd'hui  les  plus  solides,  auraient  les 
plus  grandes  peines  du  monde  à  se  procurer  des  dispo- 
nibilités. Comme  il  y  a  deux  ans  on  achetait  indiffé- 
remment, sans  examen  ni  analyse,  toutes  les  valeurs 
industrielles  qui  étaient  offertes,  aujourd'hui  on  jette 
par  paquets  ces  mêmes  titres  sur  le  marché.  Entre  1890 
et  1900,  les  émissions  industrielles  sont  allées  croissant 
d'année  en  année,  en  nombre  et  en  importance.  Les 
banques  n'avaient  même  plus  besoin  de  faire  des  an- 
nonces ou  des  prospectus  :  tout  était  absorbé  d'avance 
par  leur  clientèle. 

Aujourd'hui,  la  réaction  est  violente  :  notre  corres- 
pondant de  Berlin  nous  a  envoyé  et  nous  publions  plus 
loin  la  statistique  de  la  création  des  Sociétés  anonymes, 
dans  le  premier  semestre  de  1901  :  leur  nombre  s'est 
élevé  à  91,  contre  184  dans* la  même  période  de  l'année 
précédente.  Le  capital  placé  dans  ces  Sociétés  a  atteint, 
dans  les  six  premiers  mois,  94.500.000  marks  alors 
qu'il  avait  été,  dans  le  premier  semestre  1900,  de 
■217.O10.000  marks. 

Dans  la  statistique  des  émissions  du  premier 
semestre,  nous  voyons  également  se  manifester  cette 
nouvelle  aversion  du  public  pour  les  titres  industriels. 

Du  1er  janvier  au  30  juin  on  a  émis,  en  valeur  no- 
minale, pour  57.000.000  de  marks  de  valeurs  indus- 
trielles, alors  que  dans  la  même  période  de  l'année 
précédente  on  en  avait  émis  pour  181  000.000.  Et  ce 
n'est  certes  pas  l'argent  qui  a  manqué,  puisque  dans 
le  1er  semestre  de  la  présente  année,  le  public  a  ab- 
sorbé pour  près  de  900.000. OOOdcmarks  d'emprunts  des 
Etats  cl  des  villes  contre  seulement  r>00. 000.000  dans  le 
Pr  semestre  1900. 

La  crise  industrielle  qui  ravage  l'Empire  n'est 
donc  pas  enrayée.  A  la  régularité  des  failli  les  qui  sont 
venues  ébranler  si  gravement  tous  les  marchés,  on 
peut  prédire  que  La  série  continuera.  D'autres  industries 
disparaîtront  encore.  Les  métallurgies  et  les  tissages 
seul  plus  particulièrement  menacés. 

Pour  le  moment,  l'Allemagne  est  couverte  de  ruines, 
mais  de  ruines  bizarres,  tout  flamblant  neuves,  soli- 
dement construites,  avec  les  derniers  perfectionne- 
ments de  l'art  et  de  la  science  :  ce  sont  les  innombra- 
bles usines  sorties  de  terres,  par  lésion,  depuis  une 
dizaine  d'années,  où  dernièrement  encore  le  travail 
était  si  actif  et  si  intense  cl  qui, aujourd'hui,  donnent 
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l'impression  de  grands  corps  languissants,  d'où  la.  vie 
s'est  retirée. 

Et  dire  tpie  depuis  longtemps  tous  les  gens  avisés 
prévoyaient  la  réaction  actuelle  à  certains  indices  in- 
faillibles dont  Le  plus  marquant  a  été  le  renchérisse- 
ment continu  de  l'argent!  Cependant,  rien  n'a  pu 
amener  les  fabricants  à  la  prudence  et,  dans  les  quatre 
cinquièmes  des  cas,  les  affaires  les  plus  sérieuses 
avaient  des  airs  de  spéculations.  Dans  les  temps  les 
plus  prospères,  on  n'a  jamais  songé  à  dresser  des  in- 
ventaires rigoureux,  à  faire  des  amortissements  rai- 
sonnables ou  créer  des  réserves  solides. 

La  grande  majorité  des  fabricants,  grisés  par  ce 
vent  de  folie  qui  soufflait  sur  toute  l'Allemagne,  ont 
voulu  agir  comme  financiers  en  même  temps  que 
comme  producteurs.  Ils  se  sont  lancés  dans  une  foule 
d'affaires,  même  étrangères  à  la  leur,  et  ont  sollicité 
partout  des  concessions.  Quand  ils  les  ont  eues,  pour 
se  délivrer  du  joug  des  banques,  ils  ont  créé  eux- 
mêmes  des  établissements  de  crédit.  Et  qu'on  ne  croit 
pas  que  ce  fût  là  le  programme  des  grandes  entre- 
prises, seules. 

Les  établissements  de  second  ordre,  des  maisons 
très  moyennes  suivirent  ponctuellement  ce  programme 
grandiose.  Pour  enlever  les  concessions  aux  grandes 
maisons,  les  petites  soumissionnaient  à  n'importe  quel 
prix,  même  à  perte.  Les  entreprises  à  ressources  éten- 
dues pouvaient  durer  quelques  années  :  les  autres  de- 
vaient sombrer  plus  vite  encore. 

Des  hasards,  des  circonstances  favorables  que  nous 
avons  énumérées  précédemment  ont,  par  miracle,  pro- 
curé aux  industries  allemandes  quelques  années  pros- 
pères :  on  a  pu  distribuer  de  gros  dividendes,  mais  on 
n'a  même  pas  profité  de  ces  bonnes  années  pour  conso- 
lider les  réserves.  D'ailleurs,  la  disproportion  colossale, 
qui  existait  entre  les  moyens  financiers  de  ces  maisons 
et  les  concessions  qu'elles  avaient  acceptées  auraient 
rendu  les  réserves  elles-mêmes  inutiles.  Tout  l'emploi 
connu  des  recettes  a  été  l'agrandissement,  l'agrandis- 
sement sans  arrêt,  des  usines  et  des  installations. 

C'est  peut-être  dans  cette  dernière  circonstance  que 
l'Allemagne  puisera  le  salut,  quand  la  tempête  qui 
souffle  actuellement  sur  elle  aura  passé.  Au  milieu  de 
ses  ruines,  elle  retrouvera  un  outillage  industriel  co- 
lossal, perfectionné;  qui  deviendra,  dans  quelques  an- 
nées, un  merveilleux  instrument  de  renaissance  éco- 
nomique. Dans  ces  désastres,  qui  l'ont  si  profondé- 
ment minée,  il  y  a  plus  de  faits  d'imprudence  que  de 
malveillance.  L'imprudence  a  été  d'engager  tant  de 
dépenses  exagérées  pour  les  installations  industrielles, 
des  dépenses  si  grandes  que  l'édifice  économique  s'é- 
croule principalement  sous  leurs  poids.  Mais  quand  le 
tassement  sera  fait,  quand,  à  la  longue,  l'harmonie  se 
sera  rétablie  entre  la  production  et  les  moyens  de  pro- 
duction, l'importance  de  cet  outillage  fera  de  nouveau 
la  prospérité  de  l'Empire. 

Léon  Picard. 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  TRANSATLANTIQUE 

Dans  notre  numéro  du  5  juillet,  nous,  avons  briève- 
ment rendu  compte  des  résultats  obtenus  par  cette 
Compagnie  pendant  l'exercice  1900,  et  dont  il  a  été 
rendu  compte  à  l'assemblée  générale  annuelle  des  ac- 
tionnaires qui  a  eu  lieu  le  28  juin.  Mais  le  rapport  que 
nous  avons  sous  les  yeux  nous  permet  de  donner  au- 
jourd'hui des  détails  complémentaires. 

Les  profits  nets  de  l'exercice  1900  s'établissent  de  la 
manière  suivante  : 

Exercice  1899    Exercice  1900 

Recettes         (En  francs) 

Recettes  nettes  du  trafic   47.097.980  89   53.807.G88  04 

Recettes  accessoires  :  transit, 

intérêt,  escomptes  et  bénéli 

ces  sur  compte  d'ordre  

Report  de  l'exercice  précédent 


2.379.276  07 
48.868  75 


1.457.146  09 
25.806  04 


49.526.125  71   55.290.640  17 


Exercice  1899   Exercice  1900 


Dépenses 

Dépenses  maritimes  et  com- 
merciales de  toute  nature. . .  33.512. 

Frais  généraux  d'administra- 
tion  244. 

Commissions  et  frais  commer- 
ciaux à  Paris  et  dans  les 
agences   4.545. 

Intérêts  des  emprunts  et  pri- 
mes de  remboursement  des 
obligations  

Dépenses  pour  avaries  et  man 
quauls,  et  entretien  des  re- 
morqueurs, chalands  et  cha- 
loupes  221. 

Excédent  des  recettes  sur  les 
dépenses   6.454 


(En  francs) 

487  02  38.738.883  62 

257  89  394.059  24 

172  62  4.350.538  15 

4.547.391  81  4.972.716  87 

950  33  193.250  58 

866  04  G. 641. 191  71 


49.526.125  71   55.290.640  17 


Ces  bénéfices  ont  reçu  l'attribution  suivante 


Amortissement  do  la  flotte. . . . 

Amortissement  sur  les  frais 
d'émission  des  obligations 
3  0/0  de  la  Compagnie  

Réserve  statutaire  

Répartition  aux  actionnaires,  à 
raison  de  16  fr.  par  action 

Solde  à  reporter  

Sommes  égales  


Exercice  1899  Exercice  1900 

(En  francs) 
5.000.000   »     5.000.000  » 


85.000  « 
64.000  » 

.280.000  » 
25.866  0^ 


85.000  » 
64.000  »> 

.280.000  » 
212.191  71 


6.454.866  04     6.641.191  71 


Les  comptes  ci-desus  accusent,  dans  les  recettes 
nettes  du  trafic,  une  augmentation  de  G.709.7U7  fr.  15 
provenant,  d'une  façon  générale,  d'une  reprise  des 
affaires  avec  les  pays  desservis  par  la  Compagnie,  mais 
aussi  et  surtout  du  mouvement  provoqué  par  l'Expo- 
tion  Universelle  de  1900.  Ce  mouvement  s'est  particu- 
lièrement accentué  sur  la  ligne  de  New- York,  et  il  au- 
rait été  plus  grand  encore,  si  la  Compagnie  avait  pu 
complètement  réaliser  le  programme  qu'elle  s'était 
tracé,  et  qui  consistait  à  réorganiser  cette  ligne  en  y 
affectant  a  la  fois  deux  nouveaux  paquebots  :  la  Lor- 
raine, et  la  Savoie.  Le  premier  de  ces  deux  paquebots 
n'a  pu  effectuer  son  premier  départ  pour  New-York 
que  le  11  août,  et  quant  à  la  Savoie,  elle  ne  sera  livrée 
au  trafic  qu'à  la  fin  du  mois  prochain. 

Sur  le  réseau  des  Antilles,  la  ligne  du  Mexique  a 
donné  des  recettes  satisfaisantes,  qui  n'ont  pas,  toute- 
fois, atteint  celles  de  1898.  II  faut  se  rappeler  qu'en 
cette  année,  le  trafic  de  cette  ligne  avait  profité  du 
transport  d'une  grande  quantité  de  Cubains  chassés  par 
la  guerre  hispano-américaine.  Quant  aux  lignes  de 
Colon  et  d'Haïti,  elles  ont  eu  à  compter  avec  un  certain 
mouvement,  mais  elles  ont  eu  à  supporter,  tout 
comme  les  années  précédentes,  les  conséquences  de  la 
crise  politique  et,  par  suite,  économique,  qui  paralyse 
les  opérations  commerciales  des  régions  qu'elle  des- 
sert. Toutefois,  l'avenir  se  présente  dans  des  condi- 
tions plus  favorables,  en  particulier  pour  la  Colombie, 
où  l'ordre  intérieur  parait  définitivement  rétabli.  En 
outre,  le  Gouvernement  français  a  négocié,  avec  le 
Centre-Amérique  et  les  Antilles,  des  traités  commer- 
ciaux qui  pourront  avoir  pour  résultat  d'amener  une 
reprise  prochaine  des  transactions  par  la  voie  ma- 
ritime. 

Dans  la  Méditerranée,  les  lignes  d'Algérie  ét  de 
Tunisie  ont  fonctionné  normalement  et  elles  ont  donné 
une  légère  plus-value  de  recettes.  Enfin,  les  lignes  de. 
cabotage  ont  donné  des  résultats  équivalents  à  ceux 
des  années  précédentes,  et  le  parcours  ayant  été  un  peu 
moins  grand,  la  moyenne  des  recettes  s'est  trouvée  être 
supérieure  par  voyage. 

Bref,  l'exercice  1900  aurait  été  favorable  si  les  dépen- 
ses d'exploitation  n'avaient  pas  augmenté  dans  une 
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proportion  à  pou  près  équivalente  à  celle  des  recettes. 
Cette  augmentation  est  duc,  en  partie,  aux  services 
supplémentaires  qu'il  a  fallu  créer,  et  aussi  à  des  cir- 
constances vis-à-vis  desquelles  la  Compagnie  restait 
impuissante.  En  189!),  et  grâce  à  des  marchés  avanta- 
geux passés  anciennement,  l'élévation  du  prix  des 
charbons  s'était  fort  peu  fait  sentir  ;  mais  il  n'en  a  pas 
été  de  même  en  1900.  D'autre  part,  à  cette  charge,  est 
venue  s'ajouter  celle  provenant  d'exigences  nouvelles 
du  personnel  naviguant  et  de  la  main-d'œuvre  dans  les 
principaux  ports  de  la  Compagnie.  Ces  exigences,  la 
Compagnie  Transatlantique  a  dû  les  supporter,  forcée 
qu'elle  était  de  ne  pas  interrompre  ses  services,  notam- 
ment ses  services  postaux,  et  c"est  ainsi  qu'elle  a  dû 
consentir  non  seulement  des  augmentations  de  salaires 
aux  ouvriers  employés  aux  manutentions  des  quais, 
mais  encore  consentir  à  ses  équipages  des  attributions 
de  solde  plus  élevées  et,  de  plus,  modifier  son  service 
abord  dans  des  conditions  sensiblement  plus  coûteuses 
que  par  le  passé. 

L'année  1900  n'a  donc  pas  laissé  les  bénéfices  impor- 
tants sur  lesquels  on  était  en  droit  de  compter  ;  mais 
la  Compagnie  s'applique  activement  à  atténuer  les  sup- 
pléments de  charge  qu'il  lui  a  fallu  assumer,  comme, 
du  reste,  tout  l'armement  français  sans  exception. 

Ceci  dit,  passons  à  quelques  détails  relatifs  à  l'exploi- 
tation en  1900,  comparée  à  celle  des  deux  années  précé- 
dentes. 

1898  1899  1900 

Passagers  (nombre)   201.297  240. 09 1  206. 145 

Marchandises  i  tonnes)..  665.468  557.678  660.824 

Colis  inombre)                  11.191.061    11.292.771  10.8:31.448 

Mouvement  dos  espèces 
et  valeurs  (milliers  de 

francs).   165.311  170.177  141.711 

Colis  postaux  (nombre).  759.171  768.0:36  765.76:3 

Nombre  de  voyages   1.05  i  1.068  963 

Lieues  marines  parcourues 

Pour  parcours  postaux.  459.777  494.307  458.596 
Pour  parcours  libres...        140.709       197.067  240.418 

Ajoutons  que  la  consommation  de  charbon,  qui  avait 
été  de  43'?. 092  tonnes  en  1899,  est  passée  à  449.969  ton- 
nes, et  que  le  matériel  naval  de  la  Compagnie,  non 
compris  la  Savoie,  se  composait,  au  31  décembre  1900, 
de  57  navires.  Leur  jauge  brute  est  de  168.336  tonneaux; 
ils  développent  une  puissance  de  186.950  chevaux,  et  ils 
déplacent,  en  charge  normale,  257.522  tonneaux. 

Parlant  des  Chantiers  el  Ateliers  de  Saint-Nazaire,\e 
rapport  du  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie 
Générale  Transatlantique  dit  que  la  Société  nouvelle 
est  en  plein  fonctionnement,  et  qu'elle  a  reçu  une  si 
grande  quantité  de  commandes  soit  des  particuliers, 
soit  de  l'Etat,  qu'elle  s'est  vue,  pour  faire  face  à  ses 
travaux,  dans  l'obligation  de  procéder  à  l'agrandisse- 
ment de  ses  installations  et  à  l'augmentation  de  son 
outillage.  On  sait  que  la  Compar/nie  Générale  Trans- 
atlantique possède  pour  7  millions  de  francs  d'actions 
de  cette  Société  oui  représentent  ses  apports.  A  remar- 
quer que  la  Société  des  Chantiers  et  Ateliers  de  Saint-. 
Xnzairr  ;i  commencé  a  fonctionner  le  Ie'  aoÛ1  19. Ht; 
mais  son  premier  exercice  ne  prenant  lin  que  le  31  dé- 
cembre prochain,  la  Compagnie  Générale  Trunsallan- 
tique,  n'a  pas  fait  figurer,  dans  ses  comptes  de  l'année 
dernière,  les  bénéfices  réalisés  par  celte  entreprise  du 
1er  août  au  31  décembre  1900. 

A.  Leciienet. 


LES  BANQUES  COLONIALES  EN  1899-1900 


La  Commission  de  surveillance  des  Banques  colo- 
niales a  publié  récemment  son  rapport  pour  l'exercice 
1899-1900.  Voici,  d'après  ce  document,  comment  se 
présente  la  situation  de  ces  Etablissements. 

Le  mouvement  des  opérations  d'escompte  et  de  prêts, 


au  cours  du  dernier  exercice,  ressort  du  tableau  sui- 
vant : 

banques 

de 
1  Indo- 
chine 


103.449 


de  la 

delà 

d 

Marti- 

Guade- 

de la 

de  la  Séné 

ni  (pie 
— 

loupe 

Réunion  Guyane  gai 

(En  millions  de  francs) 

Effets  sur 

2.296 

2.416 

13.397 

4.618  808 

Avances  sur: 

31 

12 

38 

749  170 

récoltes  

3.512 

6.622 

1.473 

»  » 

métaux  pré- 

cieux .... 

189 

88 

77 

28  122 

mai'cliandi- 

624 

716 

8;  5»0 

39  39 

90.496 


Les  principales  variations  sur  l'exercice  1898-99  sont 

les  suivantes  : 

A  la  Banque  de  la  Martinique  les  entrées  d' «  effets 
sur  place  »  sont  en  diminution  de  4.298.395  fr.  et  celles 
des  «  avances  sur  récoltes  »  en  augmentation  de 
324.842  fr.  Le  taux  des  opérations  a  été  de  7  0/0  l'an 
pour  les  effets  sur  place  à  deux  signatures,  8(^0  l'an 
pour  les  prêts  sur  les  matières  d'or  et  d'argent,  5  0/0 
l'an  pour  les  prêts  garantis  par  récoltes,  7  0  0  l'an  pour 
les  prêt  garantis  par  les  marchandises,  6  0/0  l'an  pour 
toutes  les  autres  opérations. 

A  la  Banque  de  la  Guadeloupe,  les  principales  aug- 
mentations portent  sur  les  «  avances  sur  récoltes  », 
1.227.979  fr.  ;  les  «  prêts  sur  marchandises  »,  459.700  fr.  ; 
les  entrées  d' «  effets  sur  place  »,  24.058  fr.  Quant  au 
taux  des  opérations,  il  a  été  de  5  0  0  l'an  pour  les  prêts 
sur  récoltes  et  de  6  0/0  pour  toutes  les  autres  opé- 
rations. 

Pour  la  Banque  de  la  Réunion,  les  plus-values  des 
entrées  d'  «  effets  sur  place  »  portent  sur  4.262.816  fr.; 
sur  2.611.512  fr.  pour  les  «  prêts  sur  marchandises  », 
sur  70.823  fr.  pour  les  «  avances  sur  récoltes  ».  Par 
contre,  il  y  a  une  diminution  de  5.205  fr.  pour  les 
«  avances  sur  actions»,  de  67.284  pour  les  prêts  sur  les 
«  matières  d'or  et  d'argent  ».  Pendant  l'exercice,  le 
taux  des  opérations  a  été  de  8  0/0  pour  les  effets  sur 
place  à  deux  signatures,  5  0/0  pour  les  prêts  sur 
récoltes,  7  et  9  0/0  pour  les  prêts  sur  marchandises, 
6  à  8  0/0  pour  les  autres  opérations. 

A  la  Banque  de  la  Guyane,  les  entrées  des  «  effets 
sur  place  »  ont  gagné  933.343  fr.,  et  le  taux  des  opéra- 
tions a  été  de  6  0/0  pour  «  les  effets  surplace  »,  de  6  0/0 
pour  les  «  prêts  sur  marchandises  »,  de  8  0/0  pour  les 
«  prêts  sur  dépôts  de  matières  d'or  et  d'argent  »,  de  5  à 
6  0  0  pour  les  autres  opérations.  Quant  à  la  Banque  du 
Sénégal,  elle  a  perdu,  d'une  année  à  l'autre,  sur  les 
entrées  des  <<  effets  sur  place  »  438.472  fr.  89  au  lieu  de 
1.869.959  fr.  36  en  1898-99,  et  le  taux  de  ses  opérations 
a  été,  jusqu'au  ler  avril  1900,  de  6  1/2  0/0  pour  les 
effets  sur  place,  les  obligations  sur  actions,  les  avances 
sur  marchandises  et  sur  titres  de  rente.  Il  est  main- 
tenant de  70/0,  et  le  taux  pour  les  avances  sur  matières 
d'or  et  d'argent  s'est  toujours  maintenu  à  9  0/0. 

Reste  la  Banque  de  V Indo-Chine .  Cette  dernière  a 
enregistré  les  augmentations  suivantes  :  34.290.823  fr. 
sur  les  «  escomptes  et  effets  à  l'encaissement  »,  25  mil- 
lions 273.957  fr.  sur  les  «  avances  diverses  »,  20  mil- 
lions 307.508  fr.  sur  les  «  opérations  de  change  », 
13.258.841  fr.  sur  les  «  opérations  do  remises  sur 
l'Europe  et  sur  diverses  places  »,  7.048.667  sur  les 
«  émissions  sur  l'Europe  et  sur  diverses  places  »  et 
7.593. OOOfr.  sur  les  dépôts  en  comptes  courants.  Ajou- 
tons que  le  taux  des  opérations  a  été  de6  à  12  0  Opour 
les  avances  et  escomptes,  et  de  8  0/0  pour  les  prêts 
sur  récoltes. 

*** 

La  situation  de  l'encaisse  métallique  et  de  la  circu- 
lation des  Banques  coloniales  au  30  juin  1900,  sauf 
pour  la  Banque  de  l' 'Indo-Chine,  dont  la  situation  esl 
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celle  du  31  décembre  1899,  présentait  les  chiffres  sui- 
vants : 

Encaisse*     Circulation  ■ 


(Francs) 


Banque  de  la  Martinique 

—  de  la  Guadeloupe, 

—  de  la  Réunion.  . . 

—  de  la  Guyane  

—  du  Sénégal  


2. 4-21. 4  L9 

a. 606. 857 
3.7(12.517 
886.827 
729  594 


5.852.185 
G. 696. 910 
10.295.20O 
1.944.700 
'.  169 . 705 


—     de  l'Indo-Chine....    14.100.013  31.383.505 

Les  bénéfices  réalisés  par  ces  institutions  ont  été  les 
suivants  :  • 

Pour  la  Banque  de  la  Martinique  :  478.877  francs. 
Le  fonds  de  réserve  qui  était  au  30  juin  1899  de  835 
francs  89  est  au  30  juin  1900  de  7:35.008  fr.  05. 

Le  mouvement  général  des  affaires  de  cette  Banque 
pendant   l'exercice    1899-1900    représente,  pour  les 

escomptes,  prêts  et  avances   6.054.635  71 

et  pour  les  opérations  de  change   23.536.904  56 

Soit  un  total  de   30.191.540  27 

L'augmentation  sur  l'exercice  précédent  est  de  1  mil 
lion  854.428  francs  33;  elle  poite  sur  les  opérations  de 
change  ;  les  opérations  d'escompte  et  avances  ont  au 
contraire  donné  une  moins-value  de  3.536.729  fr.  87. 
•  La  situation  de  la  Banque  de  la  Martinique  s'est  sen- 
siblement améliorée  pendant  l'exercice  1899-1900,  grâce 
à  la  période  de  prospérité  traversée  par  la  colonie 
ainsi  qu'à  la  ferme  et  prudente  gestion  du  directeur. 
Dans  ces  conditions,  le  (iouvernement  a  autorisé  la 
distribution  d'un  dividende  de  2  0/0  pour  le  premier 
semestre  de  l'exercice  1899-1900  et  de  3  0/0  pour  le  se- 
cond semestre,  en  appelant  l'attention  de  la  banque 
sur  la  nécessité  de  porter  le  plus  tôt  possible  à  sa 
limite  statutaire  le  compte  Fonds  de  réserve. 

Les  recettes  de  la  Banque  de  la  Guadeloupe  ont 
atteint  565.977  fr.  37  et,  après  déduction  des  charges  et 
dépenses  diverses,  les  bénéfices  ont  été  de  313.059 
francs  49;  ils  ont  été  versés  au  compte  «  réserve  pour 
apurement  de  l'actif  »  qui,  de  751.096  fr.  22  au  30  juin 
1899  s'est,  ainsi  trouvé  porté  au  30  juin  1900  à  1.004.155 
francs  71. 

Le  mouvement  général  des  affaires  de  la  Banque  de 
la  Guadeloupe  pendant  l'exercice  1899-1900  représente, 
pour  les  escomptes,  prêts  et  avances. ..  '  9.858.  448  78 
et  pour  les  opérations  de  ebange   15.636.897  29 

soit  un  total  de  ,   25.495.346  07 

en  augmentation  de  239.176  fr.  sur  le  chiffre  corres- 
pondant de  l'exercice  précédent,  qui  était  de  25.256.170 
francs  07.  Cette  augmentation  porte  sur  les  opérations 
de  prêt  et  d'escompte. 

La  Banque  de  la  Guadeloupe,  qui  avait  éteint  sa  dette 
au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  au  30  juin 
1899,  a  épuisé  le  crédit  de  1.682.903  fr.  50  dont  elle 'dis- 
posait à  la  même  époque  et  sa  situation  auprès  de  son 
correspondant  en  France  se  résume  par  une  balance 
débitrice  de  820.628  fr.  23,  au  30  juin  1900.  Cet  établis- 
sement a  consacré  les  bénéfices  de  l'exercice  à  l'apure- 
ment de  son  actif  et,  d'autre  part,  le  change  a  été 
abaissé  de  19  0/0  à  17  0/0. 

Aucunç  distribution  de  dividende  n'a  pu  être  faite 
aux  actionnaires,  car,  outre  les  pertes  qu'elle  a  éprou- 
vées du  fait  du  cyclone  qui  a  passé  sur  la  colonie  le 
7  août  1899,  la  Banque  de  la  Guadeloupe  n'a  pu  recons- 
tituer sa  réserve  et  des  prêts  sur  récoltes  ont  encore 
été  consentis  dans  des  conditions  qui  ont  appelé  l'at- 
tention de  la  Commission  de  surveillance. 

Sur  la  demande  des  membres  électifs  du  Conseil 
d'administration  et  par  application  des  dispositions 
de  l'article  34  des  statuts,  les  actionnaires,  réunis  en 
assemblée  générale  extraordinaire  le  10  avril  1900,  ont 
émis  le  vœu  que  le  privilège  de  la  Banque  fût  renou- 
velé et  ont  examiné  sous  ses  divers  aspects  la  ques- 
tion du  change. 


Les  bénéfices  nets  de  la  Banque  de  la  Brun  ion  ont 
été  de  600.677  fr.  67,  somme  sur  laquelle  un  divi- 
dende de  8  fr.  66  0/0  l'an  a  été  réparti,  le  reliquat  de- 
vant être  attribué  au  compte  :  «  Réserve  extrastatu- 
taire ». 

Le  mouvement  général  des  affaires  de  la  Banque  de 
la  Réunion,  pendant  l'exercice  1899-1900,  représente, 
pour  les  escomptes,  les  prêts  et  les 

avances  ,   24  110.741  55 

et  pour  les  opérations  de  change   11.624.098  28 

Soit  un  total  de   35.734.839  83 

Comparativement  à  l'exercice  précédent,  le  chiffre 
d'affaires  est  en  augmentation  de  4.133.362  fr.  02. 

L'augmentation  porte  sur  les  escomptes,  prêts  et 
avances,  les  opérations  de  changé  étant  au  contraire 
inférieures  de  2.856.969  fr.  71. 

La  situation  de  la  Banque  de  In  Réunion  a  continué 
à  s'améliorer,  au  cours  de  l'exercice  1899-191  0,  grâce  à 
une  sage  administration.  La  circulation  fiduciaire  est 
normale  et  si,  au  30  juin,  la  Banque  est  débitrice  de 
498.201  fr.  au  Comptoir,  cette  dette  sera  très  sensible- 
ment réduite  dans  un  court  délai.  La  réserve  statu- 
taire a  atteint  son  maximum,  suit  1.500.000  fr.,  et  l'on 
a  constitué  une  réserve  extrastatutaire.  Dans  ces  con- 
ditions la  distribution  d'un  dividende  de  4  0  0  pour  le 
1er  semestre  et  de  4  66  0/0  pour  le  2e  semestre  a  pu  être 
autorisée. 

La  Banque  de  la  Guyane  a  réalisé,  comme  profits 
nets,  117.850  fr.  08. 

L'attribution  aux  actions  a  été  de  88  fr.  par  action, 
soit  17  60  0  0  du  capital  nominal. 

C'est  une  diminution  de  2  20  0/0  sur  l'exercice  pré- 
cédent. 

Le  mouvement  général  des  affaires  de  cette  Banque, 
pendant  l'exercice    1899-1900,   représente,   pour  les 

escomptes,  prêts  et  avances   5 .431.121  51 

et  pour  les  opérations  de  change   8.301  027  61 

Soit  un  total  de   13.792.149  12 

en  diminution  de  497.530  fr.  66  sur  l'exercice  précé- 
dent. 

Le  compte  courant  au  Comptoir  National  d'Escympte, 
de  créditeur,  pour  98.680  fr.  36  au  30  juin  1899,  devient 
débiteur  pour  213.605  fr.  35  au  30  juin  1900.  (  lot  te  situa- 
tion est  due,  d'une  part,  à  la  nécessité  dans  laquelle 
s'est" trouvée  la  Banque  de  la  Guyane  de  faire  venir  de 
France  une  plus  grande  quantité  de  numéraire,  et, 
d'autre  part,  à  la  réduction  de  l'importance  des  envois 
d'or. 

La  Banque  du  Sénégal  a  gagné  net  136.259  fr.  84. 

Le  mouvement,  général  des  all'aires  de  cette  Banque, 
pendant  l'exercice  1899-1900,   a   compris    pour  les 

escomptes,  prêts  et  avances   1.467.962  11 

et  pour  les  opérations  de  change   12.372.971  27 

Soit  un  total  de   13.840.933  38 

en  augmentation  de  4.309.935  fr.  81  sur  l'exercice  pré- 
cédent, portant  sur  les  opérations  de  change. 

L'amélioration  constatée  l'année  dernière  a  continué 
au  coiirs  de  l'exercice  1899-1900,  grâce  à  la  sage  et  ac- 
tive direction  donnée  aux  affaires  de  la  Banque. 

Un  dividende  de  5  0/0  l'an,  soit  25  fr.,  a  été  distribué 
aux  actionnaires. 

Dans  une  assemblée  générale  extraordinaire  tenue  le 
25  mai  1900,  les  actionnaires  ont  décidé  en  principe  la 
création  d'une  agence  de  la  Banque  du  Sénégal  à  Kona- 
kry  et  l'augmentation  du  capital  en  vue  de  faire  face 
aux  besoins  que  nécessiterait  l'extension  des  affaires 
de  l'établissement  à  la  Guinée  française. 

En  ce  qui  concerne  la  Banque  de  L' Indo-Chine,  ses 
bénéfices  nets  se  sont  élevés  à  736.665  fr.  47,  en  dimi- 
nution de  7.576  fr.  87  sur  l'exercice  précédent.  Déduc- 
tion faite  des  prélèvements  statutaires,  le  dividende 
servi  aux  actions  a  été,  pour  l'exercice  entier,  de  25  fr. 
ou  20  0/0  du  capital  versé,  chiffre  égal  à  celui  du 
dividende  de  1898. 
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Le  mouvement  général  dos  affaires  de  cette  Banque, 
pendant  l'exercice  1899,  représente,  pour  les  escomptes, 
prêts  et  avances   198. 9 45. 910  11 

Et  pour  les  opérations  de  change.. .    250.702.118  90 

Soit  un  total  de   444.648.4$  01 

en  augmentation  de  54.598.332  fr.  52  sur  l'exercice  pré- 
cédent. 

Cette  augmentation  porte  sur  les  opérations  des  suc- 
cursales de  Saigon,  de  Pondichéry,  d'Uaïphong,  de 
Nouméa  et  sur  celles  des  agences  de  Bangkok  et  de 
Shanghai. 

En  résumé,  sauf  pour  la  Banque,  de  la  Guadeloupe,  la 
situation  des  Banques  coloniales  s'est  suffisamment 
améliorée  en  1900  pour  que  la  distribution  des  divi- 
dendes ait  pu  être  reprise.  Cette  heureuse  modification 
est  due  en  grande  partie,  pense  la  Commission,  ù  la 
décision  prise  par  le  Gouvernement  de  confier  ta  direc- 
tion des  Banques  coloniales  à  des  personnes  n'ayant 
dans  le  pays  aucune  attache  de  nature  à  restreindre 
leur  indépendance  et  de  porter  son  choix  sur  des  agents 
dont  la  situation  antérieure  et  les  aptitudes  profession- 
nelles assuraient  la  compétence. 

Le  projet  de  loi  déposé  par  le  Gouvernement  en  vue 
de  proroger  pour  dix  ans  le  privilège  des  Banques  colo- 
niales n'a  pu  encore  venir  en  discussion,  mais  il  a  fait 
l'objet  d'un  rapport  de  la  part  de  la  Commission  des 
colonies  de  la  Chambre  des  députés.  On  ne  saurait  trop 
insister  sur  la  nécessité  d'une  prompte  solution.  En 
attendant,  par  un  décret  du  9  novembre  1900,  le  privi- 
lège des  Banques  a  été  provisoirement  prorogé  jusqu'au 
ler  janvier  1902. 

J.  M. 


5  et 


Une  Nouvelle  crise  en  Belgique.  — Une  nouvelle 
crise  vient  de  se  produire  sur  le  Marché  de  Bruxelles. 
Les  actions  de  la  Compagnie  Nationale  Financière,  éta- 
blissement de  crédit  au  capital  primitif  de  six  millions 
de  francs,  qui  patronnait  de  nombreuses  entreprises 
industrielles  en  Belgique  et  à  l'étranger,  ont  été  l'objet, 
dans  la  séance  de  mercredi,  d'un  effondrement  et  leur 
chute  a  entraîné  celle  de  la  plupart  des  valeurs  du 
groupe. 

La  Compagnie  Nationale  financière  avait  émis,  le 
13  juillet  dernier,  des  actions  de  capital  :  elle  offrait,  à 
150  fr.,  deux  actions  nouvelles  pour  trois  anciennes. 
L'échec  subi  par  cette  opération  a  provoqué  des  olfres 
nombreuses  et  le  titre  qui  cotait  240  fr.  la  veille  de 
l'émission  est  tombé,  au  lendemain,  à  180  fr.  pour  re- 
culer à  85  fr.  dans  la  séance  de  mercredi.  En  même 
temps,  les  actions  des  principales  filiales  de  la  Com- 
pagnie Nationale  Financière  :  les  Clouteries  du  Globe, 
les  Tôleries  d'Anvers,  les  Aciéries  d'Anvers,  la  Société 
Belge- /Innmaine  de  Transports,  la  Compagnie  d'Elec- 
tricité d'Anvers,  etc.,  etc.,  n'ont  plus  eu  de  cours  à  la 
Bourse  de  Bruxelles. 

Nous  craignons  malheureusement  que  cette  crise, 
qui  n'intéresse  qu'un  petit  groupe  du  marché  belge 
ait  de  fâcheuses  conséquences  pour  une  partie  du  pu- 
blic français. 

La  Compagnie  Nationale  Financière  est,  en  effet,  re- 
présentée en  France  depuis  plus  d'une  année  par  une 
maison  de  banque  belge,  société  privée  dont  on  ne 
connaît  ni  le  capital,  ni  les  moyens  d'action,  mais 
qui  a  installé  dix  agences  à  Paris,  quarante-deux  suc- 
cursales en  province  et  dont  le  but  est  de  placer  dans 
les  portefeuilles  français  les  valeurs  belges  que  pa- 
tronne la  Compagnie  Nationale  Financière. 


Banque  Impériale  Ottomane.-  Dans  notre  nu- 
méro du  5  courant,  nous  avons  brièvement  rendu 


compte  des  résultats  obtenus  par  la  Banque  Impériale 
Ottomane,  au  cours  de  l'exercice  1900.  Le  Rapport  qui 
nous  est  parvenu  depuis  nous  permet  de  revenir  sur 
les  opérations  auxquelles  elle  a  pris  part,  et  sur  sa 
situation.  Voici  tout  d'abord,  comparé»,  les  deux  der- 
niers bilans  de  cette  Société  : 

Bilan  au  81  décembre 

1899  L90Û 

(Livres  .sterling) 

Actif 

Espèces  en  caisse               1.873.291   9  5    2.064.741  14  0 

Placements  temporaires, 

reports,  ete                    1 .089. 127  11  4       588.719  0  9 

Effets  à  recevoir                1.004.449  8  7     1.012.936  18  2 

Valeurs  en  portefeuille.  3.119.544  13  10  3.078.979  15  2 
Comptes  courants  débi- 

-  teurs                             3.035.027  17  3     3.333.720  10  4 

Avauces  sur  nantisse- 
ments                           3.648.040   6  7     3.244.079  6  6 

Immeubles  et  mobilier. .       224.180  14  3       224.880  0  2 

Avaucestatutairean  Gou- 
vernement                        909.090  18  2       909.090  18  2 

Participation  dans  les 
avances  au  Gouverne- 
ment                               873.012  16  4       920.358   3  9 

Compte  courant  du  Gou- 
vernement                        221.313  14  1       367.240   5  1 

Total, de  l'actif....  15. 998. 079  12  10    15.744.772  12  1 
Passif 

Capital   10.000.000 

A  déduire  : 
versements 

non  appelés     5  000.000 

  5.000.000   0  0     5.000.000   0  0 

Billets  en  circulation  .. .  832.320  18   2       «40.170   7  2 

Effets  à  payer...    1.925.062   9   3     1.632.118  13  5 

Comptes  courants  crédi- 
teurs  0.505.907  19   0     6.323.022   5  9 

Dépôts  à  échéances  fixes  780.172   2  11       959.778  10  2 

Béserve  statutaire   044.298  10   3       672.594  15  8 

Profils  et  pei'tes  (y  com- 
pris le  report  de  l'exer- 
cice précédent)  .......  310.317  12   9       310.481  19  11 

Total  du  passif . . .    15 . 998 . 079  12  10   15 . 744 . 772  12  1 


Le  dividende,  comme  on  sait,  a  été  fixé  à  10  shillings, 
soit  à  12  fr.  50.  C'est  le  même  que  celui  qui  a  été 
réparti  par  la  Banque  Ottomane  depuis  l'année  1896. 

Dans  le  discours  qu'il  a  prononcé  à  l'assemblée  géné- 
rale des  actionnaires  du  26  juin,  le  président  du  Conseil 
d'administration  delà  Banque  Impériale  Ottomane  a  été 
amené,  en  commentant  les  opérations  de  cette  insti- 
tution, à  parler  de  la  situation  de  l'empire  ottoman. 

En  1900,  les  récoltes,  passables  dans  la  Turquie  d'Eu- 
rope et  la  Roumélie,  ont  été  très  satisfaisantes  dans 
l'Asie  Mineure,  et  comme  les  prix  du  blé  se  sont  assez 
bien  maintenus,  le  marché  de  Constantinople  a  eu  une 
certaine  animation. 

En  ce  qui  concerne  les  chemins  de  fer,  les  recettes 
se  sont  ressenties  de  l'état  de  la  récolte,  et  le  trafic  des 
lignes  garanties  Jonction  Salonique-Constanlinople  et 
Salonii/ae-Monastir  a  été  plus  avantageux,  tandis  qpie 
celui  des  Chemins  Orientaux  a  accusé  une  diminution 
notable.  Il  s'ensuit  que  l'ensemble  des  garanties  kilo- 
métriques n'a  exigé,  au  total,  que  783.000 liv.  t.  au  lieu 
de  862.000  liv.  t.  en  1899. 

D'un  autre  côté,  l'accroissement  dos  revenus  de  la 
Dette  publique  ottomane  a  été  de  94.852  liv.  t.  Pour  la 
Régie  des  Tabacs,  l'augmentation  s'est  élevée  à  24.000 
liv.  t.,  ce  qui  a  permis  de  répartir  aux  actions  un  divi- 
dende plus  élevé,  tout  en  dotant  mieux  le  fonds  de 
réserve.  Enfin  l'impôt  des  dîmes  a  donné  un  rendement 
meilleur. 

Tous  ces  faits,  L'Administration  de  la  Banque  Impé- 
riale Ottomane  les  considère  favorablement,  mais  elle 
s'élève  contre  la  tendance  du  Gouvernement  ottoman  à 
faire  des  commandes,  excessives  peut-être,  de  matériel 
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de  guerre.  Il  semble  que  le  Gouvernement  ait  clans  la 
pensée  qu'il  ne  saurait  avoir  trop  de  matériel  de  guerre. 

Les  succursales  de  la  Banque  en  Turquie  et  dans 
File  de  Chypre  ont  contribué  dans  les  prolits  réalisés, 
pour  72.000  liv.  t.,  contre  31!. 000  liv.  t.  en  1899  et 
:!8.000  liv.  t.  en  .1898;  et  au  siège  social,  ainsi  que  dans 
les  autres  succursales,  les  dépots  publics  se  sont  lar- 
gement accrus.  C'est  un  mouvement  qui  s'est  poursuivi 
sans  interruption  depuis  cinq  ans. 

En  résumé,  on  peut  conclure  de  ce  qui  précède, 
d'une  part,  que  la  Banque  en  1900  n'a  pu  recueillir  de 
profits  que  des  affaires  courantes  ;  de  l'autre,  que 
l'extension  du  système  des  chemins  de  fer  a  eu  pour 
conséquence  l'augmentation  du  produit  des  dîmes,  ce 
qui  indique  que  l'ouverture  des  régions  fertiles  n'a 
pas  seulement  servi  à  faciliter  la  distribution  des 
produits  du  sol,  mais  a  encore  stimulé  l'industrie 
agricole  et  a  abouti  ainsi  à  l'amélioration  de  la  situa- 
tion financière  et  économique  de  la  Turquie. 


Parquet  et  Coulisse.  —  Nous  avons  annoncé,  il  y 
a  huit  jours,  les  nouveaux  arrangements  qui  avaient 
été  décidés  pour  faciliter  la  réalisation  des  ordres  à 
terme  en  Bourse.  Ces  nouveaux  arrangements  ont  été- 
appliqués  lundi  '22  courant,  mais  ils  ont  été  modifiés 
dès  le  lendemain. 

C'est  pourquoi,  depuis  le  23  juillet  et  jusqu'à  nouvel 
ordre,  les  valeurs  ci-après,  dont  les  négociations  à 
terme  s'effectuent  dans  des  groupes  spéciaux,  sont  ré- 
parties, savoir  : 

Premier  groupe:  Rente  Extérieure  d'Espagne. 
Deuxième  groupe  :  Fonds  d'Etat  portugais  :  Emprunts 
3  0/0,  4  1/2  0/0  et  4  0/0; 

Obligations  Salonique-Constantinople  ; 

Obligations  Smyrne-Cassaba  anciennes  et  nouvelles; 

Actions  Rio-Tinto. 

Troisième  groupe  :  Rente  Serbe  4  0/0; 

Fonds  d'État  ottomans  :  Dette  convertie,  séries  B, 
C,  D,  Obligations  ottomanes  Consolidation,  Priorité, 
Douanes.  Ottoman  tribut  4  0/0  1891,  Tombac  4  0/0 
1893,  Ottoman  4  0/0  1894,  Ottoman  tribut  31/2  0/01894, 
obligations  Ottomanes  5  0/0  1896  ; 

Actions  Ranque  Ottomane  ; 

Actions  Tabacs  Ottomans. 

Ainsi  qu'on  le  voit,  trois  groupes  existent  mainte- 
nant, au  lieu  de  deux  auxquels  on  s'était  tout  d'abord 
arrêté. 


Basque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles.  — A 

la  date  du  18  mai  dernier,  nous  annoncions  que  l'as- 
semblée générale  extraordinaire  des  actionnaires  de 
cette  Société,  convoquée  pour  le  10  du  même  mois, 
n'avait  pu  avoir  lieu  par  suite  du  nombre  insuffisant 
des  titres  déposés. 

Cette  assemblée  a  été  tenue  mercredi  24  juillet  sous 
la  présidence  de  M.  Jumel,  président  de  la  Société. 
Près  de  120.000  actions  étaient  présentes  ou  représen- 
tées. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  du  rapport  du  Con- 
seil d'administration  et  les  observations  présentées  par 
divers  actionnaires  auxquels  le  président  a  répondu 
de  la  façon  la  plus  précise,  l'assemblée  a  voté,  à  la 
presque  unanimité,  les  résolutions  qui  lui  étaient  pro- 
posées par  le  Conseil. 

Ces  résolutions  comportent  l'autorisation,  donnée  au 
Conseil,  de  racheter,  au  prix  de 64  francs,  20.000  actions 
de  la  Banque  sur  lesquelles  était  réservée  une  option 
à  ce  prix.  En  outre,  le  Conseil  pourra  procéder  au  ra- 
chat en  Bourse  et  au-dessous  du  pair  de  100.000  actions 
de  la  Banque  qui  seront  annulées  et  qui  ne  pourront 
participer  aux  bénéfices  de  l'exercice  en  cours.  L'as- 
semblée a  décidé,  de  plus,  que  le  capital  nominal  de  la 
Banque  sera  réduit  d'une  somme  égale  à  celle  produite 
par  les  rachats  des  actions,  c'est-à-dire  qu'il  sera  ramené 
à  8  millions  de  francs  au  lieu  de  20  millions.  Les  arti- 
cles des  statuts  relatifs  au  capital  social  seront  modi- 
fiés en  conséquence. 


Emprunt  bulgare.  —  Nous  avons  déjà  annoncé 
que  le  Gouvernement  bulgare  a  entamé  des  négocia- 
cions  avec  la  Banque,  de  Paris  et  des  Pays-Bas  pour  la 
conclusion  d'un  emprunt  de  80  millions  do  francs,  qui 
^permettra  de  continuer  les  importants  travaux  publics 
actuellement  en  cours  ;  d'amortir  les  :!0  millions  de 
bons  du  Trésor  émis  en  janvier  1900;  de  liquider  la 
dette  llottante  et  de  rembourser  au  Cunseil.  d'adminis- 
tration de  la.  Belle  publique  ottomane  une  somme  de 
200.000  fr.,  montant  des  arrérages  qui  lui  sont  dus 
pour  ses  avances. 

On  sait  que  cette  opération  de  liquidation  doit  être 
liée  à  une  réforme  financière  basée  sur  la  création  du 
monopole  du  tabac. 

Les  négociations  engagées  au  commencement  de 
cette  année  ont  été  suspendues  à  la  suite  de  la  crise 
ministérielle  qui  éclata  au  mois  de  mars  dernier  :  elles 
ont  été  reprises  depuis  lors  et  viennent  d'entrer  dans 
une  phase  définitive. 

L'excellente  tournure  prise  par  ces  pourparlers  a  fait 
croire  à  nos  confrères  balkaniques  qu'ils  -pouvaient  les 
considérer  comme  terminées  :  aussi  annoncent-ils  que 
le  projet  du  nouvel  emprunt  sera  soumis  au  Sobranié 
vers  la  fin  du  mois  d'août  prochain  et  que  ce  projet 
instituera  le  monopole  du  tabac  avec  participation  de 
l'Etat  à  l'administration  et  aux  recettes  de  la  Régie. 

Cette  information  sera  probablement  exacte  dans 
quelques  jours,  mais  à  l'heure,  actuelle  nous  pouvons 
dire  seulement  que  les  négociations  se  poursuivent 
encore. 


La  Situation  en  Roumanie.  —  Un  de  nos  con- 
frères annonçait,  ces  jours-ci,  que  M.  Demètre-Stour- 
dza,  ministre  des  finances  de  Roumanie,  venait  de 
partir  en  Allemagne  pour  négocier  avec  la  liante 
banque  berlinoise  un  emprunt  qui  permit  de  surmon- 
ter les  difficultés  financières  que  traverse  actuellement 
le  pays,  difficultés  qui  menacent  de  durer,  à  cause  des 
mauvaises  récoltes. 

Un  communiqué  officiel  du  Ministre  de  Roumanie  à 
Paris  a  affirmé  depuis  que  «  la  récolte  des  céréales, 
bien  qu'ayant  un  peu  souffert  de  la  pluie  aux  appro- 
ches de  la  moisson,  reste  non  seulement  supérieure  à 
celle  des  années  précédentes,  mais  très  belle;  les  l'oins 
sont  excellents,  le  maïs,  désormais  assuré,  donnera 
des  résultats  superbes  ». 

Il  n'y  aurait  donc  pas  à  craindre,  du  fe$t  d'une  ré- 
colte déficitaire,  des  embarras  financiers  comme  ceux 
des  dernières  années. 

D'autre  part,  notre  correspondant  de  Berlin  nous 
écrit  que  si  M.  Stourdza  se  rencontre,  au  cours  de  son 
voyage  à  Berlin,  avec  les  représentants  de  la  haute 
banque,  il  ne  ijourra  être  question  avec  eux  de  pré- 
parer un  nouvel  emprunt.  On  sait,  en  effet,  que  par 
son  dernier  contrat  d'émission  de  bons  du  Trésor  le 
Gouvernement  roumain  s'est  formellement  interdit 
d'emprunter  jusqu'au  1°'  décembre  1902. 


Les  Filiales  de  la  Compagnie  Française  pour 
l'exploitation  des  Procédés  Thomson- Houston 

(Fin.)  —  Nous  achevons  aujourd'hui  de  passer  en 
revue  les  entreprises  considérées  comme  filiales  de 
cette  Compagnie. 

Compagnie  d'Electricité  Thomson- Houston  de  le  Médi- 
terranée. —  Constituée  le  5  février  1898.  à  Bruxelles, 
cette  Compagnie  a  eu  comme  fondateurs  :  la  Tlann-  , 
son- Houslon  lnlernational  Electric  Company,  la  Géné- 
ral Electric  Company,  la  Compagnie  Fmmçadse  pour 
l'Exploitation  des  Procédés  Tlwmsun-Uouston,  et  l'Union 
Electrecitaets  Geseltscltn/1 . 

Elle  a  le  droit  d'exploiter  les  «  procédés  Thomson-. 
Houston  »  en  France  et  dans  les  colonies  françaises; 
en  Espagne  et  en  Portugal,  mais  non  dans  les  colonies 
de  ces  deux  pays;  en  Italie,  sans  exclusivité,  mais  avec 
un  droit  de  préférence  dans  le  cas  où  la  Thomson-Hous- 
Inn  International  Electric  Company  se  déciderait  à  cé-. 
der  le  droit  exclusif  qu'elle  détient  à  une  autre  Société; 
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cnlin  en  Egypte  et  en  Grèce.  A  noter  que,  d'après  lois 
statuts  de  la  Compagnie  d'Electricité  Thomson- Houston 
de  la  Méditerranée,  la  cession  consentie  par  La  Com- 
pagnie française  poilr  ses  droits  exclusifs  pour  l'Es- 
pagne et  le  Portugal  a  été  faite  pour  une  durée  égale 
à  la  sienne  propre,  et  ne  constitue  pas  une  dépossession 
définitive.  En  conséquence,  à  quelque  époque  et  pour 
quelque  clause  que  la  Compagnie  de  la  Méditerranée 
vienne  à  prendre  fin,  la  Compagnie  Française  recou- 
vrera  la  libre  et  entière  disposition  de  ses  droits  dans 
ces  deux  pays. 
En  rémunération  des  apports,  il  a  été  attribué  : 
A  la  Compagnie  Française  pour  l'Exploitation  des 
Procédés  Thomson-Houslùn  : 

1°  1.900  actions  de  500  fr.  (950.000  fr.  j  en  représen- 
tation des  droits  cédés  pour  l'Espagne,  le  Portugal  cl 
l'Italie; 

2°  000  actions  (300.000  fr.)  en  représentation  de  tra- 
vaux et  de  frais  d'études. 

Aux  Compagnies  :  International  Tliomson-IIcmslon  et 
General  Electric  réunis  : 

1.500  actions  de  500  fr.  (750.000  fr.). 

Le  capital  de  la  Compagnie  d'Electricité  Thomson- 
Houstbn  de  la  Méditerranée  était,  au  début,  de  5  mil- 
lions de  francs,  dont  2  millions  représentés  par  les  ap- 
ports et  3  millions  souscrits  en  espèces.  Il  a  été  porté, 
en  novembre  1898,  à  10  millions,  par  l'émission  de 
10.000  actions  nouvelles  de  500  fr.,  et  à  20  millions  de 
francs  en  190  au  moyen  de  la  création  de  20.000  au- 
tres actions  nouvelles  de  500  francs,  émises  à  000  francs. 

En  1898,  la  Compagnie  a  réalisé  331.867  fr.  de  béné- 
fices, somme  permettant  la  distribution  d'un  premier 
dividende  de  5  0/0  sur  le  montant  de  libération  des 
actions. 

Pour  l'exercice  1899,  les  bénéfices  nets  se  sont  élevés 
à  654.697  fr.,  et  le  dividende  a  été  fixé  à  25  fr.  pour 
chacune  des  actions  de  1  à  4000,  entièrement  libérées, 
et  à  17  fr.  18  pour  les  actions  numéros  4001  à  2u000 
non  entièrement  libérées.  Enfin,  pour  1900,  les  profits 
se  sont  chiffrés  par  701.452  fr.  18,  et  le  dividende  a  été 
fixé  ù  25  fr.  pour  les  actions  anciennes,  et  à  1  fr.  25 
pour  les  actions  nouvelles. 

Cette  Compagnie  s'occupe  beaucoup  et,  tout  récem- 
ment, elle  vient  de  fournir  et  d'installer,  pour  lecompte 
de  la  Société  Italienne  de  Carbure  de  calcium  cl  d'Acé- 
tylène, le  matériel  nécessaire  à  la  transmission  de 
l'énergie  des  chntes  d'eau  de  Marmore.  L'énergie  utile 
produite  est  de  3.000  kilowats. 

Société,  des  Etablissements  Poslcl-Vinay.  —  Cette  So- 
ciété a  été  constituée  en  1894  par  la  Compagnie  Fran- 
çaise Thomson- Houston ,  au  capital  de  1.200.0"0  fr.  Ce 
capital  a  été  porté  à  2  millions  de  francs  en  1896,  et  à 
3  millions  en  1897.  Il  est  représenté  par  0.000  actions 
de  500  fr.,  sur  lesquelles  1.000  ont  été  souscrites  en  es- 
pèces par  la  Compagnie  l'homson-IIouston . 

Cette  Société  n'est  pas  une  entreprise  de  tramways. 
La  Compagnie  Thomson-Ilouslon  l'a  constituée  pour 
exploiter  les  établissements  de  M.  Postel-Yinay,  qui 
devaient  lui  fournir  par  ta  suite  une  notable,  sinon  la 
plus  importante  partie  du  matériel  nécessaire  à  ses 
travaux  do  construction  et  d'installation  de  lignes  de 
tramways. 

Les  affaires  de  cette  Société  ont  naturellement  pro- 
gressé au  fur  et.  à  mesure  que  la  Compagnie  Française. 
Thomson  fions  ton  procédait  au  développement  dé  ses 
liliales  et  multipliait  ses  commandes.  C'est  ainsi  qu'en 
1897,  la  production  dépassait  île  70  0/0  celle  de  1890,ct 
que  les  bénéfices  obtenus  au  cours  de  cette  même  an- 
née permettaient  non  seulement  do  procéder  à  d'im- 
portants amortissements,  mais  encore  de  distribuer 
5  0/0  au  capital-actions  qui  venait  d'être  porté  à  2  mil- 
lions de  francs. 

L'année  suivante,  et  malgré  les  travaux  d'agrandis- 
sement auxquels  il  lui  a  fallu  procéder  H  qui  ne  pou- 
vaient que  gêner  la  production,  il  a  été  possible,  au 
moyen  des  profits  réalisés,  de  répartir  encore  un  même 
dividende  de  5  0/0  l'an,  mais  cette  l'ois  sur  un  capital  de 
3  millions  de  francs.  En  1899,  les  résultats  ont  permis 


de  répartir  0  0  0  aux  actionnaires.  Le  chiffre  des  affai- 
res, en  cette  dernière  année,  a  été  double  de  celui  de 
1898.  Enfin,  en  1900,  le  chiffre  des  affaires  de  cette 
Compagnie,  chiffre  qui  comprenait,  pour  une  part  im- 
portante, des  commandes  de  téléphonie  et  de  télégra- 
phie, s'est  élevé  à  7.330.000  fr.,  contre  5.150.000  fr. 
l'année  précédente,  ce  qui  a  permis  la  distribution  d'un 
dividende  de  7  0/U,  après  déduction  des  réserves  et  des 
amortissements. 

Compagnie  Française  des  Accumulateurs  Electrique** 
Union,  —  Cette  Société  a  été  constituée  le  19  avril  1*99. 
Klle  a  pour  objet  général  la  fabrication  des  accumula- 
teurs d'énergie  électrique  de  tous  systèmes,  mais  son 
but  principal  est  l'exploitation,  en  France  et  dans  les 
colonies  françaises,  des  brevets  du  docteur  Maiert,  et 
de  ceux  de  la  Gesellschafl  f'uer  Elecktrisclie  Umernek- 
mùngen,  à  laquelle  la  Compagnie  Française  des  Accu- 
mulateurs a  donné  1.700  de  ses  actions  au  capital 
nominal  de  500  fr.  en  représentation  des  droits  qui  lui 
étaient  concédés. 

Le  capital  de  cette  Société,  fixé  d'abord  à  600.000  fr. 
a  été  porté,  en  1899,  à  5  millions  de  francs,  représen- 
tés par  10.000  actions  de  500  fr.  Cette  entreprise  avait 
acquis,  à  Xeuilly-sur-Marnc,  un  terrain  de  20.000  mè- 
tres carrés  sur  lequel  elle  a  fait  construire  une  usine 
et  des  ateliers. 

Elle  a  fourni  à  la  Compagnie  Française  pour  l  Ex- 
ploitation des  Procédés  Thomson- Houston ,  les  accumu- 
lateurs destinés  tant  au  service  de  plusieurs  lignes  de 
tramways  dans  Paris  qu'à  d'autres  installations. 
Comme  l'emploi  de  batteries  fixes  d'accumulateurs  se 
généralise  dans  les  usines  d'électricité,  car  il  permet 
de  réaliser,  dans  la  production  du  courant  de  notables 
économies,  la  Compagnie  Française  des  Accumulateurs 
Electriques  ><  Union  »  doit  voir,  de  ce  chef,  le  chiffre 
de  ses  affaires  s'accroître  régulièrement. 

Société  «  Energie  Electrique  du  Littoral  Méditerra- 
néen. »  --  Cette  Société  a  été  constituée  le  7  juin  1900 
avec  le  concours  de  la  Société  des  Grands  Travaux  de 
Marseille,  au  capital  de  4  millions  de  francs,  qui  est 
actuellement  libéré  des  trois  quarts. 

Cette  Société  a  pour  but  l'utilisation  de  chutes  d'eau 
pour  la  production  et  la  distribution  de  l'énergie  élec- 
trique sur  tout  le  littoral  méditerranéen. 

Depuis  sa  constitution,  elle  a  passé  des  contrats 
importants  avec  la  Compagnie  des  Tramways  de  Nice 
et  dn  Littoral,  la  Compagnie  des  Tramways  de  Cannes, 
de  Grasse,  la  Société  du  Gaz  de  A/ce  et  d'autres  établis- 
sements industriels. 

Cette  Société  a  absorbé,  au  début  de  l'année,  la  So- 
ciété des  Forces  Motrices  des  Alpes-Maritimes,  qui  lui 
a  cédé  tout  son  actif  social  comprenant  un  certain 
nombre  de  chutes  d'eau  et  des  traités  avantageux  pour 
fourniture  d'énergie  électricrue. 


Compagnie  pour  la  Fabrication  des  Compteurs 
et  Matériel  d'Usines  à  Gaz.  —  Les  actionnaire  de 
cette  Société  sont  convoqués  en'  assemblée  générale 
annuelle  pour  le  Î30  courant.  Les  résultats  de  l'exercice 
1900-1901,  qui  a  pris  lin  le  30  avril  dernier,  sont  en 
diminution  sur  ceux  de  l'exercice  précédent,  ainsi 
qu'en  témoigne  le  «  Compte  de  Prolits  et  Pertes  »,  que 
nous  rapprochons  de  celui  au  30  avril  1900  : 

  Exercices  

1 899-1900  '  "nTinûÏÏ!»oT~ 
Produits  —  — 

Francs 

Bênêlir.es  industriels   «.051.884  65   3.257.046  03 

Revenus  des  litres  de  la  Société.  26.704  47  28.598  77 
Loyers  : 

Lille    7.000   «         7  000  » 

Bruxelles   13.000  »       13  000  » 

Barcelone   G. 000   »         .0  000  » 

Dordrechl   H-OdO  >>       11.000  » 

Vaugirard   59.: «m  45       74.735  73 

Impasse  du  Maine,  9   8.002  99       11.200  » 

Intérêts  cl  participations   31.259  70     371.850  24 

Reliquat,  réservé  Exposition  Hi00  »  22.244  15 

Total  des  produits....    4.114.251  20   3.702.234  92 
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Dépenses 

Frais  généraux  à  Paris   300.229  61      317.476  4r 

Ecritures    d'ordre,    intérêts  et 

amortissements  divers   23.758  31  72.823,89 

Accidents  du  travail   »                3.448  60 

Dépréciation  sur  titres  en  porte- 
feuille  »              33  552  95 

Soldes  bénéficiaires   3.700.263  34  3.274,934  01 


Montant  égal. 


4.114.251  26   3.702.234  92 


Il  y  a  là  une  diminution,  d'une  année  à  l'autre,  de 
515.329  fr.  33.  Mais  comme  la  somme  reportée  à  l'exer- 
cice 1900-1901  avait  été  de  163.373  tï.  88,  contre 
125.898  fr.  60  en  1899-1900,  et  que  cette  somme  est  i 
ajouter  aux  bénéfices  réalisés,  il  s'ensuit  que  le  solde 
disponible  s'établit,  pour  l'année  1900-1901,  à  3  mil- 
lions 438.307  fr.  89,  en  moins-value  de  477.854  fr.  11 
sur  1899-1900. 

Ces  résultats  proviennent  de  la  diminution  des  pro- 
duits industriels  qui  s'explique  elle-même  par  l'augmen- 
tation des  prix  des  matières  premières,  augmentation 
qui  avait  déjà  été  signalée  lors  de  l'assemblée  générale 
tenue  en  1900.  Quoi  qu'il  en  soit,  le  dividende  proposé 
par  le  Conseil  d'administration  restera  fixé  à  75  fr.  par 
action.  Mais  comme  il  absorbe  2. ÎUO.OOO  fr.,  il  s'ensuit 
que  les  réserves  de  la  Société  recevront,  forcément, 
moins  que  l'année  précédente. 


Compagnie  des  Lits  Militaires.  —  Les  action- 
naires de  cette  Compagnie  se  réuniront  le  27  juillet  en 
assemblée  générale  annuelle.  Voici  le  bilan  arrêté  au 
31  décembre  dernier  qui  sera  soumis  aux  intéressés, 
et  que  nous  rapprochons  du  bilan  précédent  : 

Bilan  au  31  décembre 

1890  1900 

Actif        —  ,  -y> 
Francs 

Valeur  des  effets  et  mobiliers 

en  service  et  en  magasin          23.343.394  37  22.920.097  71 

Terrains,  constructions  et  ma- 
tériel                                        447.834  35  447.834  35 

Administration  de  la  Guerre  . .     1.493.241  "1  1  480.808  18 

Caisse  --t  portefeuille                  6. 354  984  30  6. 759  310  69 

Débiteurs  divers                           220  455  33  206.780  58 

Chefs  de  service                            1(17.370  80  160.801  51 

Total  de  l'actif   32.027.289  86  31.984.723  02 

Passif 

Capital  :  10.000  actions   5  000.000   >»  5.000  000  » 

Obligations  en  circulation   16.821.600    »  15.403.860  » 

Amortissement  d'obligations. .  1.731.233  04  3.149.033  94 
Obligations  amorties  restant  à 

rembourser   27.000   »  .     40.200  » 

Coupons  d'intérêts  sur  obliga- 
tions restant  à  payer   43.068   »  41.352  » 

Coupons  de  dividende  sur  ac- 
tions restant  à  payer   17.867  75  20  048  25 

Cautionnements  des  employés.  1.126.380   »  1.130.355  » 

Compte  d'ordre   5.386.188  67  5.382.077  39 

Créditeurs  divers   630.808  74  562.86  86 

Fonds  de  réserve   655.067  91  655.967  91 

Caisse  de  prévoyance  en  faveur 

du  personnel   86.604  25  98.855  53 

Profits  et  perles   500.570  60  500.168  14 

Total  du  passif   32.027.289  86   31.984.723  02 

Les  bénéfices,  comme  on  le  voit,  se  tiennent  toujours 
environ  aux  mêmes  chitlres.  Cela  provient  do  ce  que 
le  Conseil  d'administration  prélève,  sur  les  profits  de 
l'entreprise,  et  avant  d'établir  le  montant  des  béné- 
fices à  répartir,  les  sommes  qu'il  juge  nécessaires, 
d'après  l'expérience,  aux  amortissements  que  nécessite 
le  remplacement  normal  des  effets  et  du  mobilier  mis 
hors  d'usage  par  suite  d'usure. 

Naturellement,  pour  l'exercice  1900,  un  dividende  de 
50  fr.,  c'est-à-dire  égal  à  celui  de  l'exercice  1900,  sera 
proposé  par  le  Conseil  d'administration.  Ajoutons  que 
plus  on  va,  et  plus  la  Société  active  l'amortissement 
de  ses  obligations.  Il  n'est  pas  sans  intérêt  de  rappeler 
ici  quelles  sommes  ont  été  réservées  à  cet  amortisse- 


ment pendant  les  quatre  derniers  exercices.  Nous  rap- 
prochons ces  sommes  des  bénéfices  accusés  : 

Amortissement 
Bénéfices  des 
Exercices  accusés       obligations  Total 

(En  francs) 

1807    400.801  67         541.800  1.041  601  67 

1808   500.442  20       1.166.400  1.66>..x42  20 

1899   500.570  60      1.286.400  1.7  6  970  60 

1000    500.168  14      1.417.800  1.917.968  14 

Nous  le  répétons  :  au  sujet  des  autres  amortisse- 
ments, aucune  donnée  ne  nous  étant  fournie,  nous 
ignorons  quelles  sommes  leur  sont  consacrées;  mais 
il  n'en  reste  pas  moins  à  constater  que,  par  suite  des 
sommes  de  plus  en  plus  importantes  consacrées  chaque 
année  à  l'amortissement  des  obligations,  ces  titres  se- 
ront complètement  remboursés  bien  avant  le  terme 
qui  leur  était  assigné,  soit  1912  au  plus  tard. 


Société  de  la  Tour  Eiffel.  —  A  la  date  du  17  août 
1900,  nous  laissions  prévoir  combien  on  avait  eu  tort,  au 
mois  de  mars  précédent,  d'escompter  les  résultais  que 
pourrait  recueillir  cette  Société  de  l'Exposition  Univer- 
selle de  190i >.  en  poussant  ses  actions  à  6()Q  fr.  et  ses 
parts  de  fondateurs  à  550  fr.  La  hausse  n'avait  pu  être 
maintenue,  et  l'action  était  revenue  à  146,  après  même 
122.  Et  nous  rappelions  alors,  en  admettant  le  même 
cours  pour  les  actions  et  les  parts,  que  c'est  en  1909 
que  la  Tour  Eiffel  deviendra  la  propriété  de  la  Ville  de 
Paris  et  que  la  Société  actuelle  n'en  aura  plus  la  jouis- 
sance. Comme  les  recettes,  après  l'année  de  l'Expo- 
sition de  1889,  c'est-à-dire  de  1890  à  1899  ont  toujours 
été  en  diminuant,  nous  laissions  entendre  qu'une  fois 
l'Exposition  de  1900  passée,  elles  tomberaient  de  plus 
en  plus.  Bref,  disions-nous,  pour  que  les  porteurs  d'ac- 
tions et  de  parts  fussent  remboursés,  il  faudrait  que  la 
Société  réalisât,  en  1900,  près  de  4  millions  de  recettes. 
En  diminuant  de  ce  montant  :  1°  les  frais  d'exploita- 
tion, qui  étaient  de  702.805  fr.  en  1889  et  qui  devraient 
être  vraisemblablement  au  moins  les  mêmes;  2°  le 
solde  des  dépenses  faites  pour  travaux  ainsi  que  le 
compte  de  premier  établissement,  soit  eh  tout  117.000 
francs,  on  obtiendrait  un  montant  de  bénéfices  dispo- 
nibles de  3.180.000  fr.,  alors  que  les  actions  et  les  parts, 
cotant  146  fr.,  exigent  pour  leur  seul  remboursement 
2.978.400  fr. 

Malheureusement,  ainsi  que  nous  le  faisions  ressortir, 
la  Tour  -Eiffel  ne  pouvait  plus  être  une  nouveauté  en 
1900;  de  plus,  elle  avait  baissé  les  prix  de  l'ascension. 
C'est  pourquoi  nous  posions  un  point  d'interrogation  à 
propos  des  profits  que  la  Société  pouvait  retirer  éven- 
tuellement de  l'Exposition  de  1900. 

Nous  regrettons  d'avoir  à  constater  que  nos  réserves 
étaient  plus  que  justifiées.  Voici,  en  effet,  les  recettes 
réalisées  par  la  Société  l'année  dernière  : 

Francs 


Becettes  aux  guichets  

Produit  des  trains  de  plaisir.. 

Restaurants  et  bars  

Concessions  diverses  

Intérêts  des  fonds  placés  


1:896.801 
15.375 
248.836 
lb4  685 
12.304 


2.338.001 

De  ce  montant,  il  faut  déduire  les  frais  divers,  soit 
917.739  fr.,  ce  qui  laisse  un  solde  bénéficiaire  de  1  mil- 
lion 420.262  fr.  Mais,  pour  la  campagne  de  1900,  la 
Société  avait  dû  procéder  à  des  travaux  qui  avaient 
exigé  une  dépense  de  1.740.346  fr.  Do  sorte  qu'il  y  a, 
pour  1900,  une  insuffisance  de  320.084  fr.,  que  la  Société 
devra  couvrir  d'ici  1909.  Comment  le  pourra— elle? 

En  rendant  compte  aux  actionnaires  de  ces  résultats, 
le  Conseil  d'administration  a  encore  laissé  percer 
quelque  espoir.  Ne  peut-il  se  produire,  d'ici  1909,  une 
circonstance  favorable  de  nature  à  ramener  la  foule  au 
Champ-dc-Mars?  Et  le  projet  de  transformation  du 
Champ-de-Mars  en  un  parc  rie  saurait-il  être  envisagé, 
s'il  se  réalise,  comme  un  événement  heureux  pour  la 
Société  ? 
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Il  est  naturel  que  le  Conseil  d'administration  con- 
serve de  l'espérance,  mais  sur  quoi  repose  cette  espé- 
rance? La  foule  au  Champ-de-Mars  tre  suffit  pas:  il 
faut  qu'elle  soit  aussi  à  la  Tour  Eiffel.  D'autre  part,  la 
transformation  ;'i  laquelle  fait  allusion  le  Conseil  n'est 
encore  qu'à  l'état  de  projet  ;  il  ne  faut  pas  oublier,  en 
outre,  que  la  Société  doit  livrer,  en  fin  de  concession, 
la  Tour  Eiffel  en  état  à  la  Ville  de  Paris,  et  qu'elle 
devra  pourvoir  à  sa  réfection  pour  le  1er  janvier  1910. 
Knlin,  la  Société  fait  figurer  à  son  bilan  un  passif  de 
555.528  fr.,  et  si  elle  accuse  un  actif  de  G71.102  fr., 
encore  faut-il  noter  que  dans  cet  actif  les  créances  liti- 
gieuses pour  travaux  livrés  en  retard,  entrent  pour 
191.222  fr.  En  admettant  que  les  réclamations  que  la 
Société  a  formulées  de  ce  fait  ne  soient  pas  admises, 
son  actif  réel  serait  donc  ramené  à  479.940  fr.  D'où 
une  nouvelle  insuffisance  de  75.588  fr. 

Bref,  la  situation  de  la  Société  de  la  Tour  Eiffel  est 
devenue  très  difficile,  et  tout  indique  que  les  action- 
naires auraient  désormais  tort  de  croire  qu'ils  peuvent 
recevoir,  un  jour  ou  l'autre,  une  répartition  quelconque, 
même  minime. 


Nominations  dans  la  Légion  d'honneur.  —  Le  Journal 
Officiel  virait  de  publier  les  nominations  faites  dans  la 
Légion  d'honneur  à  l'occasion  du  14  juillet.  Parmi  les  nou- 
veaux promus  nous  sommes  heureux  de  relever  les  suivants  : 

Sur  la  proposition  du  Ministre  dos  finances  : 
Au  grade  d'officier  : 

MM. 

Fauro  (AïKlré-Bertrand-Pierre-Fernand),  directeur  général 
de  l'enregistrement,  des  domaines  et  du  timbre.  Chevalier  du 
2  janvier  1898.  A  fait  preuve  d'une  rare  compétence  et  de  qua- 
lités exceptionnelles  dans  la  direction  de  l'administration  de 
l'enregistrement,  des  domaines  et  du  timbre,  qu'il  assume 
depuis  1896.  Services  absolument  distingués  rendus  dans 
l'exercice  de  ses  fonctions.  Titres  exceptionnels. 

Villars  (Jean-Fraurois-Lucien) ,  ancien  directeur  de  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas.  Chevalier  du  G  juillet  1886. 

Au  grade  de  chevalier  : 

M.  Pouquet  (Eugène),  agent  de  change  à  Paris:  20  ans  1/2 
d'exercice. 

Sur  la  proposition  du  Ministre  de  la  guerre  : 
Au  grade  d'officier  : 

(Service  des  Chemins  de  fer) 
MM.  ; 

Polack  l'Nophtalie-Adrien-Emile),  secrétaire  do  la  Direction 
des  Chemins  de  fer  de  l'Etat;  33  ans  de  service,  2  campa- 
gnes. ChevaUer  du  18  janvier  1881. 

Weisgcrber  (Louis-Edouard),  ingénieur  en  chef  de  lrc  classe 
des  ponts  et  chaussées,  directeur  du  contrôle  de  la  Compa- 
gnie des  Chemins  de  fer  de  l'Ouest;  38  ans  de  service.  Che- 
valier du  9  juillet  1887. 


MM. 


Au  grade  de  chevalier  : 

(Service  des  Chemins  de  fer) 


Herdner  (Henri-Albert),  ingénieur  en  chef,  adjoint  à  l'in- 
-•  '"'  '  11  '•''••>  ,|"  matériel  et  de  h.  traction  de  la  Compagnie 
des  Chemins  de  fer  du  Midi;  29  ans  de  service. 

Guerber  (Octave),  inspecteur  principal  de  l'exploitation  dû 
la  Compagnie  du  Chemin  de  fer  du  Nord ;27  ans  de  service. 

Nous  adressons  toutes  nos  félicitations  aux  nouveaux 
promus. 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Députa  le  22  juillet,  les  actions  de  la  Société  Générale  des 
Eaux  minérales  de  Vais  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au'  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote.J  i  '—  ■  i        ■  tiriï  ^ 

30. 000  actions  rie  12.">  francs,  entièrement  libérées  et  au 
porteur,  jouissance  15  mai  1901,  coupon  numéro  32  attaché. 

Les  titres  unitaires  sont  seuls  négociables. 

Siège  administratif  à  Vais. 

Direction  et  service  des  titres  et  des  coupons,  à  Paris,  rue 
de  GceffUifce,  k. 

Députa  le  SU  juillet,  les  obligations  de  l'Emprunt  danois 
amortissable  8  1/2  0/0  1900  sont  admises  aux  négociations 
de  la  Bourse,  au  comptant. 


Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

Ledit  emprunt,  au  capital  de  12.000.000  de  couronnes  ou 
16.800.000  fr..  est  représente  par  des  obligations  do  500  cou- 
ronnes ou  700  fr.,  libérées  et  au  porteur,  divisées  et  numé- 
rotées comme  suit  : 

1.000  litres  de  2.500  couronnes  ou  3.300  fr.  n"  1  à  1000 
2.000      —      1.000       —       ou  1.400  fr.  n-  là  2000 

1.-..000     —        500       —       ou    700  fr.  n"  1  à  1.7000 

liraiiboursables  au  pair  en  soixante  ans  au  plus,  à  partir 
du  1"  juillet  1901,  et  productives  d  un  intérêl  annuel  de  3  0  0, 
soit  lô  couronnes  par  titre  unitaire,  payable  par  moitié  les 
1"  janvier  et  1er  juillet. 

Jouissance  courante  :  1"  juillet  1901. 

Les  cours  se  coteront  en  rente.  Les  négociations  auront 
lieu  au  change  fixe  de  1  fr.  40  la  couronne. 

Service  des  titres  et  des  coupons  â  Paris,  an  Crédit  Lvon- 
nais  et  à  la  Banque  fle  Paris  et  des  Pays-Bas. 


Depuis  le  2ô  juillet,  et  par  suite  du  versement  de  100  fr. 
appelé  du  85  au  31  juillet  sur  les  actions  privilégiées  Damas- 
llamah  non  libérées,  lesdites  obligations  ne  sont  plus  négo- 
ciables qu'en  titres  libérés  de  22Ô  fr. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

18  juillet        25  juillet 

Or   2.440.808.526  2. 457. 148. 609 

Argent. . .    1.116.270.615  1.118- 153.327 

3.357.139.141  3.575.301 .996 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

Portefeuille  Paris  |  g*^":; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  !a  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rpsprve»  (  Loi  du  n  mai  1834 
inomhères    banques  département.. 

moDineies  (  Loi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  '  

Total  


18  juillet 


3. 557  139.141 


29.566 
150.310.563 


365-824  581 
5- 281. 000 
3.701.300 
201. 230  002 
276.251.552 
180. 000. 000 
10.000.000 
2.980.750 
99-6:1-540 
100-000-000 
4  OdO.OOO 
19.784-318 

746-746 

8.407-444 
44-834.849 

5  030  133.355 


182-500-000 
8-002-313 
10.000-000 
2.980.750 
9. 125. 000 
4.000.000 
8.407-444 
4.025.494.005 
25- 174. 490 
9  480.886 
174  061.325 
429.906.338 
72  060. 991 
4  972.312 
1.800  900 
1.228 -039 
60.932.492 


5- 030- 133. 355 


25  juillet 


3-575.301.996 


19.120 
145  131.275 


330.339  349 
5. 281. 000 
6.083-300 
201- 269. 934 
273  274.617 
180.000.000 
10. 000. 000 
2.980.750 
99.301.193 
100.000-000 
4-000-000 
19-784.318 

769.341 
8.407.444 
49.563-090 


OU. 766  930 


182. 500- 000 
8. 002- 313 
10.000.000 
2-980.750 
9-125.000 
4-000.000 
8-407-444 
3- 966  561. 085 
21  633. 602 
10-349  455 
188  377.852 
476.906.374 
68.702  235 
4  244  481 
2. 038. 136 
1.228.039 
46.710.160 


5  011.766.930 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compl.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Hénétices  nets  


29  juillet 

28  juillet 

27  juillet 

26  juillet 

25  juillet 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.613.7 

3  580.7 

3  722.3 

3  972.4 

3.966.6 

3.245.9 

3.119.0 

3.122.0 

3.323.0 

3.575.3 

649;  i 

740.4 

736.8 

745.9 

475.5 

352  9 

458.0 

437.7 

m  i 

474. 5 

140. 0 

180.0 

180. 0 

180.0 

180.0 

232.9 

311.0 

253.9 

290.9 

188.4 

519  0 

518.7 

525.8 

48S.4 

545.6 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

2  0/00 

%  0/00 

imi.% 

pair 

satt 

m  A 

7!  10.0 

2  [03.9 
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Caisse  Nationale  d'Epargne.  —  Tableau  dos  opérations 
effectuées  pendant  le  mois  de  juin  1001  : 

Versemeats  reçus  de  204.089  déposants,  dont  30.420  nou- 
veaux  34.975.030  40 

Remboursements  à  138.90.")  déposants,  dont 
20.439  pour  solde   31.711.884  50 

Rentes  achetées  à  880  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   875.138  83 

  32.587.023  33 


Excédent  de  recette   2.388.007  07 

Nombre  de  comptes  existant  au  30  juin  1901 :  3.731.148. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  11  au  20  juil- 
let 1901  : 

Dépôts  de  fonds   5.692.816  01 

Retraits  de  fonds   0.823.060  42 

Excédent  de  retraits   1.130.243  81 

Excédent  de  dépôts  du  1er  janvier  au  20  juillet  1901  :  37 mil- 
lions 79.261  fr.  03. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  11  au  20  juil- 
let, 1901  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  1.529.810  fr.25; 

2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  pro venant  des 
caisses  d'épargne  ordinaires  :  1.008.370  fr.  20. 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  l°r  au  30  juin  1901 


Reçu  des  déposants  : 

Paris   223.704  vers,  (dont   3.0231""  vers.     3.059.709  04 

Départem'6  244.300   —  (  —    18.072     —         2.744.287  » 


Ensemble.   468.010  23.095  6.404.050  04 


Payé  aux  déposants.  —  Arrérages  de  rentes 

viagères   6.319.219  27 

Payé  à  leurs  héritiers.  —  Remboursement  de 

capitaux  réservés  -. . . .  957.626  07 

Ensemble   7.270.845  34 


Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à   295.678  » 

aux  noms  de  2.904  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   36.200.579  » 

réparties  entre  250.870  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rembour- 
sements de  rentes  et  valeurs   4.035.038  02 

Elle  a  placé  : 

En  obligat  ions  départementales  et  communales  1 1 . 846 . 543  80 

En  achat  de  bons  du  Trésor  à  2  1/2  0/0   » 


Bons  de  l'Ancienne  Caisse  Syndicale  des  Agents  de 
change  de  Lyon.  —  Le  10  courant  a  eu  lieu  le  soixanle- 
treizième  remboursement  des  Rons  de  l'ancienne  Caisse  syn- 
dicale des  Agents  de  change  de  Lyon. 

Il  a  été  amorti  344  bons,  au  prix  moyen  de  479  fr.  919.  Le 
prix  maximum  s'est  élevé  à  480  fr.  ;  à  ce  prix  les  demandes 
ont  été  réduites  de  19  0/0.  Le  prix  le  plus  bas  a  été  de  475  fr. 

On  a  affecté  à  cet  amortissement  une  somme  de  105.000  fr., 
provenant  du  prélèvement  de  30  0/0  sur  les  courtages. 

Il  reste  actuellement  en  circulation  4  858  bons,  représen- 
tant un  capital  nominal  d'environ  2.429.000  fr. 


Tramways  Electriques  Nord-Parisiens  (Paris— Saint- 
Denis  —  Epinay  —  Enghien).  —  L'assemblée  générale  ordi- 
naire a  eu  lieu  le  27  juin. 

Elle  a  approuvé  les  comptes  du  premier  exercice  social,  se 
soldant  par  un  bénéfice  net  de  51.886  fr.  87,  qui  a  été  reporté 
a  nouveau. 

Quitus  a  été  voté  à  MM.  Clarot  et  Ferraz,  administrateurs 
démissionnaires,  remplacés  par  MM.  Durand,  publiciste,  et 
Sincholle,  ingénieur. 

Le  Conseil  a  été  autorisé  à  s'adjoindre,  en  outre,  comme 
administrateur,  conformément  aux  statuts,  M.  Empain,  ingé- 
nieur. 

Toutes  les  autorisations  ont  été  données  aux  administra- 
teurs pour  les  traités  conclus  ou  à  conclure. 

SIM.  Vuilloumier  et  Genis,  commissaires  des  comptes 
sortants,  ont  été  réélus. 


Charbonnages  du  Tonkin.  —  Les  actionnaires  se  sont 
réunis  en  assemblées  générales  ordinaire  et  extraordinaire  le 
14  juin  courant. 

Ils  ont  ratifié  la  vente  du  terrain  do  Kowloon  faite  pour  le 
prix  de  1.031.578  fr.  72,  alors  que  cette  propriété  avait  été 
achetée  en  1895  pour  528.170  fr.  90  el  qu'elle  figurait  encore  à 
l'inventaire  pour  la  somme  de  441.045  fr.  48.  11  en  résulte 
donc  une  bénéfice  de  1.103.407  fr.  70  sur  le  prix  d'achat,  et 
do  1.190.533  fr.  24  sur  la  somme  pour  laquelle  ce  terrain 
figurait  à  l'actif,  sans  compter  l'usine  à  briquettes  qui  a  été 
transportée  à  Hongay  et  qui  représente  encoie  une  valeur 
importante. 

Ce  bénéfice,  que  dans  son  rapport  le  Conseil  appelle,  extra- 
ordinaire, est  le  second  de  ce  genre  que  la  Société  réalise; 
déjà  en  1896,  grâce  à  la  baisse  considérable  de  la  piastre, 
elle  a  pu  rembourser  ses  anciennes  obligations  8  0/0,  émises 
à  Hong-Kong,  à  un  taux  qui  lui  avait  laissé  un  bénélicc  net 
de  783.000  francs. 

Elle  a  donc  encaissé  sur  ces  deux  opérations  une  somme 
globale  de  1.880.407  fr.  70. 

L'assemblée  ordinaire  a  approuvé  les  comptes  de  l'exercice 
1900  et  voté  la  distribution  d'un  dividende  de  30  fr.  par  action 
payable  le  1er  septembre  prochain,  contre  présentation  du 
coupon  n°  1. 

11  ressort  des  déclarations  du  Conseil  que  les  bénéfices  de 
l'exercice  en  cours  seront  supérieures  à  ceux  du  précédent  et 
que  la  Société  étant  maintenant  en  possession  de  ressources 
suffisantes,  par  suite  de  la  vente  du  terrain  de  Kowloon,  peut 
envisager  l'avenir  avec  confiance. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


Les  affaires  ont  été  très  calmes  cette  semaine,  ce  qui 
n'a  pas  empêché  les  variations  de  cours.  De  temps  en 
temps,  des  ventes  se  sont  produites,  mais  on  a  su  leur 
opposer  une  bonne  résistance.  Il  semble  que,  dans  ces 
derniers  temps,  il  se  soit  créé  ici  un*  découvert  sur  un 
certain  nombre  de  valeurs  et  que  ce  découvert  profite 
de  toutes  les  occasions  pour  peser  sur  la  cote. 

Au  dernier  moment,  ïa  tendance  est  satisfaisante,  en 
dépit  des  quelques  moins-values  que  l'on  a  à  enre- 
gistrer. 

"k  N°s  Renies  Françaises  accusent  toujours  une 
bonne  tenue. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  restait  à  100  fr.  70  à  terme 
et  à  100  fr.  57  1/2  au  comptant,  clôture  respectivement, 
sur  ces  deux  marchés,  à  100  fr.  62  1/2  et  à  100  fr.  05. 
Renie  3  -1/2  0/0  en  reprise  à  101  fr.  80.  au  comptant, 
contre  101  65,  en  raison  de  l'approche  de  son  coupon 
trimestriel.  A  terme,  elle  cote  101  90.  Rente  3  0/  0  Amor- 
tissable, 99  fr.  60  au  comptant,  en  avance  de  7  1/2  cen- 
times. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  que  nous  laissions  h 
487  20,  s'inscrivent  à  490  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du 
Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  82  fr.,  contre 
82  fr.  50;  Emprunt  de  Madagascar,  également  à  82  fr.  ; 
Obligations  de  l'Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine, 
au  même  cours  de  495  fr. 

it  iç  Le  compartiment  des  Obligations  dt  la  Ville 
de  Paris  reste  assez  animé,  sans  que  les  cours  toute- 
fois accusent  de  variations  bien  sensiibles. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  sont  à  557  fr.,  contre 
562  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  435  fr.  50,  sans  varia- 
tion appréciable;  Obligations  3  0/0  1811,  406  fr., 
contre  403  fr.  50;  Quarts,  104  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
1873,  562  fr.,  contre  564  fr.,  avec  un  tirage  le  5am1t  ; 
Obligations  4  0/0  1876,  au  même  cours  de  560  fr. 
C'est  le  10  courant  qu'aura  lieu  le  prochain  tirage  de 
ses  obligations. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  IS92  libérées,  qui  étaient 
passées  à  364  fr.  75  finissent  à  361  fr.  ;  Obligations 
2  1/2  0/0  1894-1896,  35»  fr.  75  contre  359  fr.;  Obli- 
gations 2  0/0  1898,  417  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1899 
(Emprunt  du  Métropolitain  de  Paris)  417  fr.  25,  con- 
tre 418  fr. 

-jV  -k  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
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finissaient  à  3.730  fr.  au  comptant,  gagnent  20  fr.,  à 
3.750  fr. 

Pour  les  cinq  premières  semaines  du  second  se- 
mestre île  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  pro- 
visoires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  no 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
ii  1.26S.594  i'r.  76. 

fr  Le  Crédit  Foncier  de  France  se  maintient  fa- 
cilement au  cours  de  051  fr.  qu'il  avait  reconquis  déjà 
la  semaine  dernière.  Pour  le  mois  île  juin,  les  prêts  hy- 
pothécaires consentis  par  notre  Grand  Etablissement 
Hypothécaire  sont  en  augmentation  do  15.3B5.46~  fr. 
sur  le  mois  précèdent.  Les  bénéfices  nets,  pour  le  même 
mois,  se  sont  élevés  à  1.021.9,83  fr.,co  qui  porte  à  4  mil- 
lions 684.849  fr.  les  bénéfices  nets  totaux  pour  les  six 
premiers  mois  de  19ul. 

Les  Obligations  l'oncières  et  Communales  sont  très 
formes,  malgré  les  fluctuations  de  la  Bourse.  L'épargne 
a  une  préférence  marquée  pour  ces  titres,  à  cause  de 
leurs  garanties  et  de  leur  nombreuses  chances  de  lots. 
Ce  sont  les  Obligations  Communales  1&79,  1880,  1891 
et  1899  qui  sont  appelées  au  prochain  tirage  du  5  août. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0;0  1879  sont  à 
478  fr.,  contre  470  fr.  ;  Obligations  Foncières  1879, 
505  fr.,  en  avance  de  5  fr.  5U  ;  Obligations  Commu- 
nales 1S80,  sans  changement  à  500  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1883  restent  à  437  fr.  75, 
contre  135  i'r.  75;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  ISSU, 
460  fr.,  comme  jeudi  dernier. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à  397 
francs  50,  contre  395  fr.  25;  Obligations  Communales 
1892  2  80  0/0,  447  fr.  50,  sans  variation  appréciable  ; 
Obligations  Foncières  2  S  ■  0j0  1895,  458  fr.,  contre 
459  fr.  ;  Obligations  Communales  2  60  0;0  1S99,  au 
même  cours  do  462  fr. 

fr  -fr  Le  groupe  dos  actions  do  nos  Grands  Etablis- 
sements de  Crédit  a  peu  varié,  mais  son  allure  est 
satisfaisante. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  a  maintenu 
sa  reprise  précédente,  en  s'*inscrivant  à  L035  fr.; 
Comptoir  IVationàt  d'Escompte  de  Paris,  en  reprise  à 
587  fr.  à  tonne,  contre  581  fr.,  et  588  fr.  au  comptant, 
contre  .r8U  fr.  A  partir  du  Ml  juillet,  le  solde  du  divi- 
dende de  l'exercice  1900  sera  mis  en  paiement  à  raison 
de  15  fr.  par  action  libérée,  soit,  sous  déduction  de 
l'impôt,  14  fr.  40  par  action  nominative  et  13  fr.  79  par 
action  au  porteur.  Pour  les  actions  nominatives  émises 
en  mai  i960,  et  sur  lesquelles  il  reste  125  fr.  à  verser, 
le  solde  de  dividende  est  de  10  fr.  31  ou  9  fr.  89  net.  Le 
dividende  à  toucher  met  l'action  du  Comptoir  National 
a  un  prix  particulièrement  attrayant,  surtout  si  l'on 
tient  compte  du  développement  constant  de  cet  Etablis- 
sement et  des  affaires  importantes  qu'il  a  en  prépara- 
tion. 

La  Société  Générale,  qui  restait  à  616  fr.,  finit  ainsi; 
Crédit  Industriel  et  Commercial,  600  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  1.019  fr.  à 
terme  et  à  1.016  I'r.  au  comptant,  cote  respectivement 
1.018  fr.  et  1.020  fr.  Les  bureaux  de  l'agence  de  cet 
Etablissement  à  Saint-Pétersbourg  ont  été  transférés, 
depuis  le  commencement  du  mois,  Perspective  Ncwski, 
48.  Une  sous-agence  vient  d'être  ouverte  à  Saint-Péters- 
bourg, au  quai  Nicolas. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  restait  à  344 
francs,  so  tient  aux  environs  do  340  fr.;  Banque  Fran- 
çaise  de  l'Afrique  du  Sud,  73  fr.,  contre  70  fr.;  Compa- 
gnie Française  îles  Mines  d'Or  et  d' Exploration,  98  fr. 
à  terme  <  t  100  fr.  au  comptant.  Rappelons  que  la 
seconde  assemblée  constitutive  de  la  Banque  Française 
pour  le  Commerce  et  l'Industrie  aura  lieu  aujourd'hui 
26  juillet. 

La  Banque  de  l'Algérie,  est  en  avance  de  5  fr.,  à  820 
i  i  aucs  ;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France,  110  I'r.  -5,  presque  sans  change- 
ni'  rit;  Obligations  de  47!i  francs,  140  fr.,  comme  il  y  a 
huit  jours;  /langue  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles, 
00  fr.  50,  contre  55  fr. 

La  /tenir  Foncière,  qui  restait  à  237  fr., lest  aux  en- 


virons de  250  fr.  ;  Compagnie  Algérienne, 0'iOfr.,  contre 
646  francs. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  finit  à  308 fr.  50,  contre 
307  fr.  ;  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie,  500  fr. 

-fr  -fr  Los  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont,  presque  toutes,  en  assez  forte  re- 
prise. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.505  fr.  à  terme  et  à 
1.594  fr.  au  comptant,  cote  respectivement  1.625  fr.  et 
1  628  fr.  Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  se  sont 
réunis,  le  i9  juillet,  en  assemblée  générale  extraordi- 
naire. Ils  ont  approuvé  et  autorisé  l'émission  de  la 
neuvième  et  de  la  dixième  série  des  obligations  3  0/0, 
jouissance  janvier-juillet,  ainsi  que  celle  des  deuxième 
et  troisième  séries  des  obligations  2 1/2 0/O,  jouissance 
mai-novembre.  Nord,  2.070  fr.  a  terme,  contre  2.050 
francs,  et  2.070  fr.  au  comptant,  contre  2.042  fr.  Midi, 
1.299  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de  13  fr. 

L'Orléans,  qui  restait  à  1.600  fr.  au  comptant,  cote 
1.635  fr.  ;  à  terme,  il  s'échange  à  1.631  fr.  Est.  1.01 4  fr. 
au  comptant,  contre  1.0O5  fr.;  Ouest,  1.0 H)  fr.  au  comp- 
tant, comme  jeudi  dernier. 

Pour  la  vingt-huitième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent  une  diminution  sur  la  même 
semaine  de  1900  de  2.102.000  fr.,  ce  qui  porte  à  27  mil- 
lions 981.000  fr.  la  moins-value  depuis  le  1er  janvier 
1901. 

•fr  -fr  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  sont 
moins  agitées  que  précédemment;  cependant  les  va- 
leurs do  tractiun  continuent  à  laisser  à  désirer. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
revenus  de  610  fr.  à  602  fr.;  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz.  815  fr.  à  terme,  contre  831  fr  Les  recettes  de 
cette  Compagnie,  pour  le  mois  de  juin  dernier,  se  chif- 
frent par  5  227. 455  fr.  82,  contre  5.535  311  fr.  54  pen- 
dant le  même  mois  de  1900.  Du  1er  janvier  1901  au  30 
juin  dernier,  les  recettes  totales  de  la  Compagnie  at- 
teignent le  montant  de  43.372.956  fr.  96,  soit  une  dimi- 
nution de  513.405  fr.  45,  ou  1,17  0/0  sur  la  période 
correspondante  de  l'année  précédente. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  est  à  son 
même  cours  de  260  fr.;  Messageries  Maritimes,  5 1 0  fr., 
on  plus-value  de  10  fr.  ;  Chargeurs  Réunis,  1.125  I'r., 
contre  1.139  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Omnibus  de  Paris. 
que  nous  laissions  à  925  fr.,  finissent  à  920  fr.  Pour  la 
29e  semaine  de  1901,  les  recettes  de  cette  en  (reprise  ont 
été  de  878.561  fr.  75,  contre  1.184.037  fr.  95  pendant  la 
même  semaine  de  1900.  Du  1er  janvier  1901-au  22  juil- 
let courant,  les  recettes  totales  s'établissent  a  27  mil- 
lins  442,853  fr.  45,  contre  31.660.636  fr.  25  pendant  la 
période  correspondante  de  l'année  précédente.  Voitures 
à  Paris  164  fr.,  gagnant  2  fr.  Les  recettes  de  cotte  en- 
treprise, pour  la  première  quinzaine  do  juillet,  ne 
s'élèvent  qu'à  611.437  fr.  80,  contre  1.154 . 864  fr.  50 
pour  la  même  quinzaine  de  1900.  Du  l«r  janvier  au  15 
juillet  1901,  les  recettes  totales  n'atteignent  que  le 
montant  de  8. 174  loi  fr.  40,  contre  12. M VI .  591  I'r.  56 
pondant  la  période  correspondante  de  l'année  dernière, 
soit  une  diminution  de  4.167.390  fr.  16  pour  l'exercice 
en  cours. 

L'action  Suez  clôture  en  moins-value  de  10  fr.,  à 
3.650  fr.;  Parts  Civiles,  2.439  fr.,  en  bénéfice  de  14  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Me'aux 
s'échange  à  422  fr.,  contre  420  fr.  ;  Elcrlro-Mélalluryie, 
344  I'r.  à  terme  et  :!.r>0  fr.  au  comptant;  Dyle  et  Ba- 
calan  au  même  cours  de  282  fr.  50. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  est  presque  sans 
variation  à  46  fr.  50;  Compagnie  Françt  ise  pour  l'Ex- 
ploitation des  Procédés  Thomson-Houst  .  925  fr., 
contre  927  fr.  la  semaine  dernière.  La  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  Xogeutais.  qui  est  une  liliale  de  Cette 
Compagnie,  a  réalisé,  comme  recettes,  du  janvier 
au  30  juin  1901,  la  somme  de  647.065  fr.  45.  contre 
203.424  fr.  05  pendant  le  premier  semestre  de  1900. 
D'où  une  augmentation  de  443.641  fr.  40  pour  les  six 
premiers  mois  de  l'année  en  cours. 
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Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways,  qui  Unissaient  à  500  fr.,  se  retrouvent  à 
548  fr.  ;  .Tramways  de  LEst-Parisien,  263  fr.,  contre 
274  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  dut14  au 
20  juillet,  y  compris  le  versement  de  8'i5  fr.  71  de  la 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Est,  se  sont  élevées 
à  "<8. 659  fr.  ïl.  Le  total  des  recettes  réalisées  du  1er  jan- 
vier au  20  juillet  attcintle  montant  de  1.457.427  fr.  22. 
Los  lignes  concédées  ont  une  longueur  de  16<i  kil.  189, 
sur  lesquels  1"7  kilom.  750  sont  en  exploitation.  Tram- 
ways de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  555  fr., 
contre  540  fr. 

L'Omnium  Lyonnais,  qui  était  monté  à 67  fr., revient 
à  64  fr.  :  Métropolitain  de  Paris,  actions  anciennes, 
509  fr.,  contre  593  fr.  ;  actions  nouvelles,  512  fr.au 
comptant,  contre  528  fr.  Société'  Parisienne  pour  l'Indus- 
trie des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Electriques, 
25!  fr.,  perdant  7  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  restent  à  105  fr.;  Société  Mé- 
tallurgique de  t'Ourctl-Volga,  34  fr.,  contre  35  fr. 

Les  Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie  Méridio- 
nale, qui  avaient  repris  à  070  fr.,  reperdent  5  fr,  à 
6ii5  fr.  ;  Raffinerie  et  Sucrerie  C.  Say,  1.075  fr.,  con- 
tre 1.068  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones, 
qui  étaient  passées  à  359  fr.,  se  traitent  à  357  fr.  ;  ac- 
tions des  Câbles  Télégraphiques,  19  fr. 

La  Dynamite  Centrale  est  irrégulière,  pourtant  elle 
clôture  à  525  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours  ;  Mines  de 
Malfidano,  425  fr.  au  comptant,  sans  changement;  An- 
ciennes Sucreries  de  la  Compagnie  de  Fives-Lille,  258. 

•je  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  irréguliers. 
Pourtant  les  Fonds  Russes  et  la  Rente  Serbe  se  tien- 
nent très  bien. 

Les  Fonds  Argentins  sont  faibles  de  nouveau  ;  les 
Obligations  Argentines  5  0/0  iSS6,  qui  s'échangaient 
à  483  fr.,  sont  à  470  fr.  ;  Emprunt  Argentin  4  0/0 
1896  (Rescision),  63 Ifr. 85  au  comptant,  en  moins-va- 
lue  de  1  fr  90,  et  63fr.  50  à  terme,  en  recul  de  2  fr.  25; 
Emprunt  Argentin  i  010  1900,  64  fr.,  contre  00  fr. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  également  en  réaction.  La 
Renie  Brésilienne  4  0/0  1889  est  à  05  fr.  50,  con're 
07  fr.  10;  Emprunt  5  0  0  1898  (Funding),M  fr.  50- à 
terme,  contre  92  fr.  50;  Obligations  Minas-Geraès,  385 
francs  au  comptant  et  380  fr.  à  terme,  contre  385  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  Unissait  à  71 
francs  32  1/2,  recule  de  45  centimes  à  70  fr.  87  1/2. 

La  Rente  Italienne  est  presque  sans"changemcnt  à 
96  fr.  05;  Renie  Portugaise  3  0/0,  moins  bien,  à 
25  fr.  85,  contre  26  fr.  40. 

Les  Fonds  Russes  sont  soutenus.  La  Renie  3  0  0 
1891-1894  est  à  son  même  cours  de  84  fr.  90  au  comp- 
tant; à  terme  il  cote  85  fr.  10;  Rente  3  0  0  1896, 
8">  fr.  00  au  comptant,  gagnant  10  centimes  ;  Rente  In- 
térieure l  0  0,  97  fr.  55  au  comptant,  entre  90  fr.  00. 
Renie  40/0  Consolidée  nouvelle,  litres  libérés,  101  fr.  90 
à  terme  et  au  comptant,  comme  la  semaine  dernière  ; 
titres  non  libérés  102  fr.  15  à  terme  et  au  comptant, 
contre  102  fr.  02  1/2  et  102  fr.  05  il  y  a  huit  jours. 

La  Rente  Serbe  4  0  0  unifiée,  qui  restait  à  08  fr.  25  à 
à  ternie  et  à  08  fr.  50  au  comptant,  est  demandée  à 
68  fr.  35  et  à  08  fr.  00.  Le  marché,  à' terme,  sur  ce 
fonds,  s'est  considérablement  élargi  ;  d'autre  part,  le 
comptant  se  montre  de  jour  en  jour  plus  actif,  le  pu- 
blic étant  attiré  non  seulement  par  le  rendement  ré- 
munérateur de  cette  Rente,  mais  encore  par  les  gages 
sérieux  dont  elle  est  revêtue.  Il  ne  faut  pas  oublie1,  en 
effet,  que  nos  compatriotes  détenteurs  de  Rente  Serbe 
4  0  0  unifiée  ont  leurs  intérêts  en  bonnes  mains.  En 
effet,  M.  SalUndrouze  de  Lamornaix,  inspecteur  des  fi- 
nances, a  été  désigné  par  le  Gouvernement  français 
pour  faire  partie  du  Conseil  de  l'Administration  auto- 
nome des  Monopoles  Serbes,  et  le  poste  qu'il  occupe  le 
crée  le  représentant  des  porteurs  français  dans  cette 
Administration . 

Lf\s  Valeurs  Ottomanes  sont  plus  faibles.  La  Série  B 
perd  35  centimes  à  50  fr.  50;  Série  C,  27  fr.,  contre 
27  fr.  42  1  2;  Série  D,  24  fr.  97  4/2,  contre  25  fr.  25. 


ir  i(  La  Banque  I.  IL  P.  des  Pays- Autrichiens, 
clôture  aux  environs  de  440  fr.  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  bien  tenue  à  0i7  fr.  H0  ;  Banque  Ottomane, 
528  fr.,  contre  531  fr.  ;  Robinson  South  African  Ban- 
king. 82  fr.,  gagnant  2  francs. 

Le  Rio-Tinlo  a  été  agité,  mais  il  reste  à  1.319  fr.,  à 
2  fr.  près  comme  jeudi  dernier  ;  Sosnowiçe,  mouve- 
mentée aussi,  mais  Unissant  à  2,175  fr.,  en  reprise 
de  60  fr.;  Wagons-Lits,  334  fr.  Les  recettes  de  cette 
dernière  Compagnie  se  sont  élevées,  du  1er  au  10 
juillet,  à  343.419  fr.,  contre  382.65'.»  fr.  en  1900,  c'est-à- 
dire  pendant  l'Exposition  universelle.  Du  P'  janvier 
1901  au  10  juillet  dernier,  les  recettes  totales  s'éta- 
blissent à  0.781.195  fr.,  en  augmentation  de  121.407 
francs  sur  la  même  période  de  1900,  et  de  1.0O5.533 
francs  sur  1899.  Usines  de  Briansk,  505  fr.,  contre 
570  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Russe-Française  de 
Chemins  de  fer  et  de  Tramways  s'inscrivent  à  177 
francs  à  terme,  et  à  180  fr.  au  comptant. 

Les  actions  des  chemins  de  fer  Espagnols  sont 
mous.  Les  Andalous  qui  finissaient  à  240  fr.,  revien- 
nent à  233  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  181  fr.,  contre  184 
francs  ;  Saragosse,  250  fr.,  contre  251  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique- Constan- 
linople  qui  étaient  passées  à  280  fr..  reviennent  à  274 
francs.  Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba  et  pro- 
longement (Série  1894),  V28  fr.,  contre  427  fr.  ;  Obliga- 
tions nouvelles  (Série  1896),  308  fr.  à  terme  et  373  fr. 
au  comptant,  contre  371  fr.  et  372  fr.  75  jeudi  der- 
nier. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Ce  Marché  a  encore  manqué  d'activité,  cette  semaine,  et 
son  allure  reste  trrégulière. 

Le  Brésilien  5.  O/O,  que  nous  laissions  à  82  fr.  70,  a  perdu, 
un  moment,  le  cours  rond  de  80  francs.  Ou  le  retrouve,  en 
dernière  heure,  à  80  fr.  90.  Emprunt  Mexicain,  au  mémo 
cours  de  42  fr.  10;  Chemins  Ottomans,  105  fr.  75,  contre 
107  francs, 

Le  Cape  Copper,  qui  restait  à  127  francs,  cote  120  fr.  50. 
Pendant  le  mois  de  juin,  la  production  du  cuivre  de  cette 
Compagnie  a  été,  pour  «  Ookiep  »,  de  1.680  tînmes,  d'uue 
teneur  de  14  0/0;  pour  «  Nababeep  »,  de  600  tenues  d'une 
teneur  ie  7  0/0.  et  pour  <■  Spectakel  »,  de  20  tonnes,  d  une  te- 
neur de  il  0/0  Pour  la  «  Tilt.  Cove  East  Mue'  »,  la  produc- 
tion a  été  de  3.825  tonnes,  d'une  teneur  de  3.30  O/Ô;  pour  la 
«  South  Lode  »,  de  1.100  tonnes,  d'une  teneur  de  4.50  o  0,  et 
pour  la  «  West  Mine  »,  de  *05  tonnes,  d'une  teneur  de  10  o/0. 
Tharsis,  157  francs, 

La  Huanehaca,  qui  cotait  90  francs  il  y  a  huit  jouis,  a 
repris  de  3  fr.  50  à  93  fr.  50. 

Les  Aciéries  du  Donetz  se  traitent  à  073  francs  contre  674 
francs;  Hula-Bankowa,  H. 390  francs. 

La  Harpener  a  été  agitée  Elle  finit  cependant  à  1.215  fr. 
contre  1.  25  francs.  On  annonce  que  les  bénéfices,  pour  le 
mois  de  juin,  sont  inférieurs  de  45.000  marks  à  ceux  du  mois 
de  mai  Néanmoins,  ils  -ont  en  augmentation  de  10  110 marks 
sur  ceux  du  mois  correspondant  de  1900  L'ensemble  des 
Peu.  lices,  pour  l'exercice  900-1901,  s'élèverait  à  17  999.800 
marks,  en  plus-value  de  5.69ft.Mt)  marks  sur  l'année  précé- 
dente ;  Vieille-Montagne,  590  francs  contre  00/  francs;  Spies 
Petroleum  Company,  18  fr.  25. 

La  port  Monaco  est  en  avance  de  24  francs  à  3.401  francs. 
Cinquièmes,  070  francs,  en  plus-value  de  8  francs;  Trans- 
ports Electriques  de  l'Exposition,  38  fr.  50. 

Les  Iramways  Electriques  de  Vances  à  Paris,  qui  res- 
taient à  36  fr.,  s'inscrivent  à  M7  fr,;  Brasseries  et  Tacernes 
Zimmer  98  fr.,  contre  90  fr.;  Hôtel  de  Paris  à  Marne-  arlo, 
au  même  cours  do  70  >  fr.;  actions  de  la  Lumière  Sort  h,  Ame- 
rican Company,  29  fr. 

La  Moèsi-IUr,  que  nous  laissions  à  252  fr.  50,  est  bien 
tenue  à  251  fr.  50. 

L'accueil  favorable  qu'ont  rencontré  sur  le  marché  libre 
les  ubliao.fions  4  O/O  du  Chemin  de  fer  de  Damqs-Hàfnhs 
ne  se  démeut  pas.  Aussi  n'est-il  pas  téméraire  d  ■  penser  que 
la  primé  avec  la  |uelle  on  les  négocie  croîtra  encore  lors- 
qn  elles  seront  admises  à  la  Cote  officielle,  admission  qui  est 
prochaine,  raisons  remarquer  que  cette  obligation  doit 
attirer  l'attention  du  public  et  qu'elle  se  désigne,  a'eîl  -même 
à  son  choix,  puisque,  pour  un  débours  de  305  à  370  francs, 
elle  donne  un  intérêt  annuel  de  20  francs,  garanti  par  le  Cou- 
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vernement  ottoman,  sur  les  dîmes  des  pays  traversas  par  la 
ligne.  Celte  garantie,  encaissée  par  1  Administration  de  la 
Dette  publique  ottomane,  ne  petit  èlre  moindre  de  2.400.000 
francs  par  an,  alors  que  le  service  des  obligations  n'exige 
que  1.854.000  francs. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


REVUE  COMMERCIALE 


25  juillet  1901. 

Depuis  plusieurs  jours,  la  température  s'est  sensiblement 
abaissée  et,  dans  la  plupart  des  régions,  la  pluie  est  tombée 
en  abondance,  ce  changement  atmosphérique,  se  produisant 
au  moment  de  la  moisson,  n'est  pas  sans  causer  d'inquiétude 
à  la  culture  qui  réclame  du  beau  temps.  Toutefois,  il  faut 
reconnaître  que,  si  l'humidité  est  préjudiciable  aux  récoltes 
coupées,  elle  peut,  par  contre  améliorer,  la  condition  des 
récolles  en  terre,  principalement  des  betteraves. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

27  juin 
1901 

4  juill. 
1901 

lljuill. 
1901 

18juill. 
1901 

25  juill. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr.. 

20  37 

20  62 

20  37 

20  62 

22  .. 

15  30 

15  33 

15  16 

15  36 

15  91 

16  87 

16  75 

16  75 

16  37 

16  37 

17  01 

17  40 

17  30 

17  24 

17  32 

17  15 

16  84 

16  80 

16  75 

16  90 

12  67 

12  69 

12  28 

12  98 

13  81 

14  17 

13  79 

13  39 

14  .. 

14  75 

Fendant  la  semaine  sous  revue,  les  transactions  ont  été 
très  animées  sur  le  marché  de  Paris  et  les  cours  se  sont 
élevés  sensiblement.  La  hausse  doit  être  attribuée  principa- 
lement aux  avis  défavorables  des  Etats-Unis,  où  la.  séche- 
resse et  la  chaleur  auraient,  paraît-il,  occasionné  des  dégâts 
importants.  Il  aurait  peut-être  été  sage  de  n'accepter  ces  nou- 
velles qu'avec  mie  extrême  réserve,  car  la  majeure  partie  de 
la  récolte  du  blé  d'hiver  a  été  coupée  dans  d'excellentes  con- 
ditions et  se  trouve  maintenant  à  l'abri.  Le  blé  de  printemps 
seul  aurait  donc  pu  être  endommagé,  et  les  rapports  pessi- 
mistes qui  ont  circulé  cette  semaine  étaient  probablement 
exagérés.  Néanmoins,  il  faut  considérer  que,  devant  recourir 
aux  importations  par  suite  du  déficit  que  présentera  notre 
récolte,  nous  sommes,  dans  une  certaine  mesure,  soumis  aux 
variations  du  marché  universel. 

On  a  coté  en  clôture  : 


Courant  

Août  

Septemb.-Octob.. 

4  derniers  

4  de  Novembre  . . 


11  juillet 
20  37 
20  37 

20  87 

21  12 
21  37 


18  juillet 
20  62 

20  87 

21  62 

21  87 

22  12 


25  juillet 
22  00 

21  87 

22  62 

22  87 

23  12 


Farines  de  consommation.  —  Mardi  matin,  la  meunerie 
a  celevé  ses  cours  de  50  centimes.  La  marque  de  Corbeil  est 
à  30  te  50  ;  on  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 


Marques  de  choix  

Premières  marques.. . 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires. . . 


11  juillet 
30  50 

29  75 
29  12 
28  12 


18  juillet  25  juillet 
30  50       31  . . 
29  75       30  25 
29  12       29  62 
28  12       28  62 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  eu  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Le  marché  des  farines  de  commerce  a 
subi  les  mêmes  influences  que  celui  du  blé;  la  hausse  des 
farines  de  consommation  et  les  rachats  du  découvert  ont 
accentué  le  mouvement  en  avant.  On  a  clôturé  aux  cours 
suivants  : 

11  juillet    18  juillet    25  juillet 

Courant   25  02         26  12         27  75 

Août   25  87         26  62         27  87 

Soptembre-Oct...      26  62        27  12        28  50 

4  derniers   26  87        27  50        28  87 

4  de  novembre  ..      27  12        27  75        29  25 
Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


Avoine.  —  11  n'y  a  pas  de  changement  a  signaler;  les  offres 
sont  toujours  réduites  el  la  tendance  reste  ferme.  On  a  cot/î 
en  clôture  : 

11  juillet    18  juillet    2"j  juillet 

durant   20  62         20  62         20  87 

Août   20  37         20  37         20  62 

Seplemhre-Oct.  . .      19  37         19  75         20  12 

4  derniers   19  37         19  <;2         20  37 

4  de  novembre. . .      19  12         19  62  20 

Seigle.  —  La  récolte  est  considérée  dés  maintenant  comme 
bonne.  Cependant,  les  cours  resteront  vraisemblablement  à 
un  niveau  élevé,  en  raison  des  quantités  importantes  qui 
seront  prélevées  pour  la  consommation  animale.  On  a  clôturé 
aux  cours  suivants  : 

11  juillet    18  juillet    25  juillet 

Courant   14  87         14  87         15  37 

Août   14  62         14  62         15  25 

Septembre-Ocl.. .      14  75         14  75         15  25 

4  derniers   14  87         14  7:,         15  37 

4  do  novembre. . .      14  87         14  87         15  62 


Huile  de  colza.  —  Les  affaires  ont  présenté  peu  d'activité 
et  la  tendance  a  été  lourde  pendant  la  majeure  partie  de  la 
semaine.  Actuellement  le  marché  est  plus  soutenu.  Le  dis- 
ponible est  à  62  fr.,  contre  63  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Huile  de  lin.  —  Les  transactions  ont  été  assez  actives, 
mais  des  reventes  en  réalisation  de  bénéfice  ont  fait  reculer 
les  prix.  Le  disponible  est  à  80  fr.  50,  contre  83  fr.  50  jeudi 
dernier. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé 
de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant  les 
neuf  premiers  mois  de  la  campagne  1900-1901,  soit  du  1er  oc- 
tobre 1900  au  30  juin  1901  : 

Hectolitres 

Le  stock  était,  au  30  septembre  1900,  de   637.425 

La  production  à  donné  »  t>-  2.322.179 

L'importation  a  fourni  79.329 


Total  des  ressources  

A  déduire  : 

Exportation   2&5.005 

Livraison  au  commerce   1.801.333 


3.038.933 


2.036.338 


Stock  au  30  juin  1901   1.002.595 

hectolitres,  contre  799.873  hectolitres  en  1900,  soit  en  plus 
202.722  hectolitres  pour  1901. 

Le  stock  au  31  mai  1901  s'élevait  à  1.004.575  hecto- 
litres; celui  du  30  juin  accuse  donc  une  diminution  de 
1  980  hectolitres. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

*  Production 

1899-1900   1900-1901  Différence 


Vins  

Cidres,  poirés  

Marcs  et  lies  

Farineux  " . . . . 

Betteraves  

Mélasses  

Substances  diverses. 

Totaux. . . . 


97.109 
24.879 
69.186 
490.041 
.0: 11.521 
527.730 
736 


(Hectolitres) 

250.428  - 
69.022  - 

131.819  - 

264.429  - 
941.250  - 
664.514  - 

71-  - 


153.319 
\  \  .  1 43 
62.633 

225.672 
90.271 

130.775 
19 


2.241.211  2.322.179 


80.968 


Dans  ce  tableau  sont  compris  leschillïes  relatifs  à  la  pro- 
duction des  bouilleurs  de  cru  qui  possédaient,  au  30  septem- 
bre 1900,  un  stock  approximatif  de  103.132  hectolitres  et  dont 
la  production,  pendant  les  neuf  premiers  mois  de  la  campa- 
gne, est  évaluée  comme  suit  :  alcools  de  vins,  59  102  hectolitres 
(18994900  :  18.500);  cidres  et  poirés,  64.847  hectolit  res  122.2^9)  ; 
marcs  et  lies,  116.058  hectolitres  (56.522) ;  total  :  240.007  hectoli- 
tres (97  251). 

La  publication  des  chiffres  ci-dessus  n'était  pas  faite  pour 
améliorer  las  cours;  on  constate,  en  effet,  une 'diminution 
sensible  do  la  production  tandis  que  le  stock  reste  très  im- 
portant. 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  transactions  ont  été  peu  actives 
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et  la  tendance  est  restée  calme.  Le  disponible  est  à  20  fr.  75, 
contre  27  francs  il  y  a  huit  jours.  . 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  (roux  88°)... 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York^mosco  vad  i 


2Ï  juin 
1901 

4  juillet 
1901 

lljuill. 
1901 

ISjuill. 
1901 

25  juill. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  50 

23  .. 

22  87 

22  75 

22  75 

23  08 

22  98 

22  85 

22  77 

23  50 

24  25 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

23  6% 

23  40 

23  12 

22  88 

23  77 

24  99 

25  09 

24  78 

24  88 

23  30 

23  25 

23  .. 

23  .. 

23  50 

40  08 

40  08 

40  (58 

40  68 

40  08 

La  pluie  est  arrivée  à  propos,  car  dans  quelques  rayons 
les  feuilles  commençaient  à  jaunir.  Les  pucerons  ont  été 
signalés  dans  un  certain  nombre  de  pièces  ;  la  végétation  des 
plantes  envahies  par  ces  insectes  se  trouvait  complètement 
arrêtée. 

Sur  le  marché  do  Paris,  les  transactions  sont  peu  actives, 
et  la  tendance  est  calme 
On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

lljuillet  18 juillet  25 juillet 
Blanc  n°  3  :  — 

Courant   26  68 

Août   26  81 

Septembre   26  31 

4  d'octobre   26  . . 

4  premiers   26  56 

Roux  88°  disponible   22  87 

Raffiné  belle  sorte  disponible.     101  . . 


26  75 
26  81 
20  43 
26  00 
20  02 
22  75 
101  .. 


26  62 
.26  68 
20  25 

25  81 

26  43 
22  75 

101  .. 


Vins.  —  Depuis  huit  jours  ont  apparu  dans  les  rues  de 
Paris  les  premiers  raisins  primeurs  venant  dAlgôrie.  Cela 
démontre  que  la  vendange  est  proche  dans  notre  colonie. 

Le  Midi  a  généralement  bon  aspect,  malgré  les  dommages 
locaux  occasionnés  par  les  insectes  ou  la  grêle.  Le  mildew 
ne  s'est  guère  encore  montré  et  la  vigne  est  vigoureuse  par- 
tout. Quant  aux  transactions,  elles  suivent  leur  courant  et 
les  piix  ne  varient  pas,  sauf  pour  les  beaux  vins  de  couleur 
qui  paraissent  assez  recherchés.  Dans  l'Aude  on  vend  de  3 
francs  à  10  francs  l'hecto  suivant  degré  et  qualité. 

Dans  quelques  communes  de  l'Armagnac  il  y  a  eu  de  fortes 
atteintes  de  black-rot. 

En  Gascogne,  la-vigne  continue  à  se  bien  comporter.  Les 
vins  ayant  été  recherchés  en  raison  de  leur  qualité,  les  prix 
sont  bien  tenus  et  les  livraisons  très  actives  ;  aussi  arri- 
vera-l-on  à  la  vendange  avec  les  chais  vides. 

Les  maladies  cryptogamiques  ont  ravagé  certains  vignobles 
du  Bordelais.  - 

Les  nouvelles  du  Centre  et  de  la  Bourgogne  sont  satisfai- 
santes. 

En  Basse-Bourgogne,  la  récolte  a  belle  apparence  et  on 
constate  une  avance  d'au  moins  quinze  jours  sur  les  années 
précédentes.  Il  reste  peu  de  vins  à  la  propriété  et  les  cours 
sont  sans  changement,  de  50  à  70  francs  le  muid  nu  pour  les 
vins  rouges  ordinaires  ;  de  85  à  100  francs,  le  muid  logé, 
dans  les  bons  choix.  On  cote  les  vins  blancs  ordinaires  de 
75  à  80  francs  nu,  100  à  105  francs  le  muid  logé;  les  bonw 
choix  de  120  à  130  fr.  le  muid  logé. 

Dans  le  Beaujolais,  il  semble  qu'on  soit  parvenu  à  en- 
rayer le  développement  des  maladies  cryptogamiques  et  l'on 
compte  sur  la  qualité. 

Malgré  les  grandes  chaleurs,  les  transactions  sont  calmes 
sur  le  marché  parisien  et  on  peut  en  conclure  que  tout  le 
monde  est  à  peu  prés  pourvu  actuellement.  Le  Moniteur 
Vininole  fait  observer  que  la  consommation  des  vins  n'a  pas 
pris  l'essor  sur  lequel  on  comptait.  La  bière  et,  le  cidre  pa- 
raissent avoir  bénéficié  davantage  de  la  suppression  des  droits 
d'octroi. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  'Santos  good 

average)  

Londres  (    d"  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


27  juin 
1901 

4  juill. 
1901 

11  iuil 
1901 

ISjuill. 
1901 

25  juill. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

35  50 

'  &5  .. 

33  75 

33  50 

35  94 

35  94 

35  32 

35  12 

33  4t; 

30  25 

30  50 

36  .. 

34  50 

34  25 

30  25 

35  31 

34  37 

34  06 

28  40 

28  83 

28  26 

27  69 

27  12 

Du  13  au  19  juillet,  les  recettes  de  Santos  ont  été  de  181.000 


sacs,  contre  115.000  pendant  la  mémo  période  de  1900  et 
197.000  on  1899;  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  186.000  sacs, 
contre  36.000  en  1900  et  98  000  en  1899. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1er  au  19  juillet  1901,  les  recettes  des  deux  ports  ont  été  les 
suivantes  :  Santos,  446.000  sacs,  contre  322.000  pendant  la 
période  correspondante  de  1900  et  397.000  eu  1899;  Rio, 
J19.000,  contre  114.000  en  1900  et  192.000  en  1899;  soit,  au 
total,  705.000  sacs,  contre  430.000  en  1900  et  589.000  en  1899. 

Les  marchés  à  ternie  ont  été  sans  activité  cette  semaine  et 
la  faiblesse  s'est  accentuée  par  suite  de  l'énorme  importance 
des  recettes  et  des  dispositions  plus  conciliantes  des  Brési- 
liens. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


Le   Havre  (Buenos- 
Ayrescnsuint(100k.!l21 


27  juin 
1901 


Fr. 


Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°    )  le  kil. 


4  22 
4  07 


juill 
1901 


Fr. 

119  50 


4  20 
4  07 


lljuill. 
1901 


Fr. 
120  ,. 


4  20 
4  07 


ISjuill. 
1901 


Fr. 


120  . .   122  50 


25juill. 
1901 


Fr. 


4  17 
4  12 


4  22 
4  17 


Aux  enchères  de  Londres,  l'affluence  est  assez  nombreuse 
et  l'on  constate  une  légère  amélioration  des  prix  payés  pour 
les  laines  tines.  Les  qualités  moyennes  et  bonnes  sont  moins 
disputées  et  de  ce  fait  leurs  cours  restent  sans  changement; 
la  vente  des  sortes  inférieures  est  irrégulière  avec  des  prix 
en  faveur  des  acheteurs.  Les  laines  croisées  se  retrouvent 
dans  la  même  situation  que  la  semaine  dernière- 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

27  juin 
1901 

4  juill. 
1901 

lljuill. 
1901 

18  juill. 
1901 

25  juill 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

54  37 

54  37 

53  .. 

54  25 

52  37 

54  25 

53  52 

52  98 

52  0K 

51  71 

49  72 

48  70 

48  30 

46  93 

45  .. 

Sur  les  mois  rapprochés,  les  fluctuations  sont  nombreuses 
et  parfois  assez  accentuées,  ce  qui  s'explique  par  la  lutte  en- 
gagée entre  haussiers  et  baissiers,  principalement  pour  la 
liquidation  de  juillet.  Quant  à  la  consommation,  elle  se 
montre  tout  à  fait  indifférente.  D'ailleurs,  le  stock  visible 
dépasse,  de  près  de  700  000  balles  celui  de  la  même  époque  de 
l'an  dernier  et  la  situation  commerciale  ne  semble  pas  s'amé- 
liorer autant  qu'on  l'espérait. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 


Métaux 


Cuivre  en  barre9  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mQis  

Plomb  anglais  :tiisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 


(] 

27  juin 
■1901 

_,a  tonne) 
4  juill. 
1901 

U  juill. 
1901 

18  juill. 
1901 

25  juitl. 
1901 

i  sh.  d 

£  sh.  d 

£  sh. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

67  10  . 

67   7  6 

67  3 

68    .  . 

67  12  6 

68    .  . 

67  17  6 

67  12 

6 

68  8  9 

68   .  . 

129   1  6 

130    .  . 

131  . 

133  ..  . 

119  15  . 

1-2  2  12  6 

119    .  . 

116  5 

115  15 

114  10  . 

12  15  ■ 

12  12  6 

12  12 

6 

12  11  3 

12  7  6 

12  9  4 

12  7  6 

12  5 

7 

12   3  9 

12  1  3 

16  15  . 

16  12  6 

16  12 

6 

16  8  9 

16  12  6 

52  . 

50  11 

51 

1 

52  7 

53  10 

52  . 

50  11 

51 

1 

52  3 

53  3 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 
—      à  l'moîs. . . 


Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (20  juillet)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  176  francs,  contre  174  50; 
Chili  1"'  marques,  179  fr.  25,  contre  177  fr.  75;  en  lingots  et 
plaques  de  laminage,  185  fr.  75,  contre  185  fr.  25;  en  lingots 
propres  au  laiton,  187  fr.  75,  contre  187  fr.  50;  en  cathodes, 
198  fr.  50,  contre  197  fr.  50;  étain  Banka,  336  fr..  sans  chan- 
gement; plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  35  fr.  50, 
contre  36  francs  ;  zinc  de  Silésie,  46  fr.  25,  contre  45  fr.  75. 

Xavier  Girardot 
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—  Allemagne  et  Angleterre 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 

Berjin,  23  juillet  1901. 

Les  nouveaux  tarifs  douaniers.  —  Le  Marché  financier.  —  Les  Indus- 
tries. —  Mauvais  aspect  des  Kécoltes. 

Quand  je  vous  ai  parlé  des  travaux  de  la  Conférence 
douanière,  j'ai  cru  pouvoir  vous  annoncer,  comme  on 
le  disait,  ici,  dans  les  Sphères  les  mieux  informées, 
qu'on  s'était  arrêté  au  principe  d'un  protectionnisme 
modéré  qui  augmenterait  de  fort  peu  de  chose  les  droits 
sur  les  céréales.  Or,  des  nouvelles  plus  récentes  démen- 
tent ces  premières  informations.  Il  n'est  nullement 
question,  parait-il,  de  l'abandon  du  double  tarif  :  on  a, 
au  contraire,  établi  les  chiffres  d'un  tarif  minimum  pour 
les  principaux  produits  du  sol.  Et  les  chiffres  de  ce 
tarif  minimum  constituent  une  très  sérieuse  augmen- 
tation sur  les  droits  d'entrée  qui  existent  actuellement. 
S'il  faut  en  croire  un  journal  toujours  bien  informé,  le 
Beabachlcr  de  Stuttgart,  qui  a,  le  premier,  éveillé 
l'attention  publique,  le  nouveau  tarif  général  fixerait 
un  droit  de  G  marks  pour  les  seigles  étrangers  avec  un 
minimum  de  5  m.  50  pour  les  froments;  un  minimum 
de  7  marks  sur  les  orges,  et  6  marks  avec  minimum  de 
5  marks  sur  les  avoines.  Ce  serait  plus  de  50  0/0  d'aug- 
mentation sur  les  blés  importés  et  8i>  n/0  sur  les  avoi- 
nes. En  outre,  les  droits  d'entrée  sur  les  bêtes  à  corne 
sont  augmentés  de  9  marks  à  25  par  tête,  la  viande  de 
30  marks  à  35,  les  beurres  et  fromages  de  16  marks  à 
30,  les  œufs  de  2  marks  à  6,  la  charcuterie  de  17  marks 
à  45  marks. 

Ce  sont  là  des  relèvements  de  droits  énormes  qui  se 
traduiront  par  un  renchérissement  général  de  la  vie  et 
un  dérangement  complet  des  relations  commerciales 
pour  toute  l'Allemagne. 

Ces  informations  émanent  d'une  source  si  autorisée 
qu'on  peut  dès  à  présent  les  considérer  comme  absolu- 
ment certaines. 

On  signale  encore  d'importants  désastres  finan- 
ciers, lointains  contre-coups  de  la  déconfiture  de  la 
Leipzifjer  Bank.  Le  syndic  de  la  faillite  de  ce  dernier 
Etablissement  évalue  déjà  l'actif  disponible  à  43  mil- 
lions de  marks,  environ'50  n/0  du  passif  :  les  effets  de 
la  catastrophe  seront  atténués. 

La  méfiance  générale  qui  régnait  encore  la  semaine 
dernière,  sur  tous  les  marchés  linanciors,  a  un  peu 
disparu  :  on  semble  envisager  la  situation  avec  plus  de 
sang-froid  et  l'avenir  avec  plus  de  confiance.  Les  appels 
de  la  presse,  au  calme  et  à  la  réilexion,  ont  eu  ce  résultat 
que  le  public  jette  un  peu  moins,  par  tas,  ses  titres  sur 
le  Marché.  On  à  même  observé  que,  dans  ces  derniers 
jours,  de  gros  capitalistes  avaient  donné  des  ordres 
d'achats  assez,  importants;  sur  le  marché  du  comptant, 
on  a  remarqué  de  gros  achats  de  valeurs  industrielles. 
On  pense  que  ces  meilleures  dispositions  persisteront 
s'il  ne  survient  plus  de  nouvel  incident  désagréable. 
Cependant  il  faut  ajouter,  pour  être  exact,  que  les  réa- 
lisai ions>  dépassent  encore,  et  de  beaucoup,  lcsfachats. 

L'argent  esl  toujours  abondant  sur  le  marché  moné- 
taire :1e  taux  de  l'escompte  libre  s'est  maintenu,  toute 
la  semaine,  à  23/40/0  et  les  demandes  ont  pourtant 
été  assez  nombreuses. 

Malheureusement,  le  marasme  persiste  dans  les  in- 
dustries et  s'il  fallait  un  indice  probant  de  l'arrêt  de  la 
production,  on  le  trouverait  dans  l'excessive  diminu- 
tion de  la  vente  du  charbon;  le  coke,  surtout,  manque 
absolument  d 'acheteurs  et  l'on  prévoit  un  assez  impor- 
tant abaissement  du  prix  de  tous  les  combustibles. 
Dans  les  industries  du  fer,  La  situation  reste  telle  qu'on 
la  signale,  dépuis  des  mois,  san>  grandes  commandes 
et  ^aiis  grands  bénéfices  sur  les  prix  de  vente.  Diverses 
grandes  métallurgies ont  essayé  de  résilier  les  traités 
d'achat  qu'elles  avaient  signées  avec  des  fournisseurs 
d<  matière  première;  mais  ces  tentatives  ont  été  vaines 
et  ces  maisons  restent  écrasées  sous  des  engagements 
onéreux. 


Le  Ministère  de  l'Agriculture  vient  de  publier  un  nou- 
veau rapport  sur  l'état  des  campagnes.  La  situation  a 
encore  empiré  pour  le  foin,  les  pommes  de  terre  et  tous 
les  blés  d'été.  L'année  sera  classée  parmi  les  médiocres. 
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BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


1901 

1900 

15  juillet 

NI 

6  Jull. 

14  juil.et 

M 

7  juil. 

ACTIF  (milliers  de  marks) 

939  612 

+ 

28 .464 

858  m 

+ 

17  b60 

23  m 

+ 

766 

22.997 

552 

Billets  d'autres  banques  

15  209 

+ 

2  850 

12  635 

1  527 

Lettres  de  change  

959.668 

34  049 

754.  52<i 

50.765 

74. 220 

4  677 

72.686 

20  664 

1.462 

819 

6.741 

135 

95  461 

9  485 

100.520 

7  087 

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

130.000 

non  mod 

120-000 

non  mod. 

40  m 

non  rr.od. 

30.000 

non  mod. 

Circulation  de  billets  

1.254.135 

74. 2  5 

1.146  662 

65  442 

Autres  engagements  à  vue  

641. 010 

+ 

56.566 

502.516 

+ 

2.996 

23  234 

+ 

739 

29.834 

+ 

689 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks; 


DATE 

Or 

et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

S 
O 

a 

> 
< 

«y  .2 
>  S 
ô  ™ 

GO  — 

•O) 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

6  avril   . 

810 

1.263 

478 

828 

173 

+ 

32 

4  1/2 

15   

873 

1.169 

604 

759 

82 

+ 

197 

924 

1 . 1 1 1 

650 

728 

58 

+ 

299 

4 

30  »   

913 

1  176 

611 

770 

70 

+ 

224 

* 

919 

1  149 

584 

738 

62 

+ 

259 

» 

15  

930 

1  101 

617 

730 

59 

+ 

332 

» 

23  »   

98  S 

1.087 

654 

728 

55 

+ 

389 

31  »   

971 

1.108 

641 

734 

63 

+ 

351 

977 

1.083 

627 

729 

58 

+ 

3S2 

M 

15   

991 

1.077 

664 

749 

63 

+ 

406 

23  «   

1  (04 

1.093 

6S3 

771 

58 

+ 

399 

3  1/9 

29  »   

897 

1.375 

605 

1.057 

105 

4- 

7 

6  juin  

911 

1  328 

584 

994 

79 

+ 

70 

■ 

15  »   

940 

1.254 

641 

960 

74 

+ 

176 

» 

Les  Faillites  en  Allemagne,  dans  le  premier  trimestre 
1901.  —  Le  nombre  des  faillites  du  premier  trimestre  1901 
est  supérieur  à  celui  du  premier  trimestre  1900  II  s'est  élevé 
à  8.155,  en  augmentation  de  449  ou  10  0/0  sur  le  chillre  delà 

même  période  de  l'année  précédente. 

Dans  ce  nombre  de  faillites  figurent  :  '2.151  particuliers. 
360  successions,  112  raisons  commerciales,  G  Sociétés,  520 
faillites  diverses.  25  0/0  de  ces  i'aillucs  se  sont  produites 
dans  33  grandes  villes. 


Courrier  de  la  liour.se  de  Berlin 

.       Berlin,  25  juillet  1901. 

Séance  d'attente,  sans  affaires  ni  solidité.  Les  actions  des 
Banques  sont,  seules,  assez  soutenues,  les  autres  valeurs  in- 
dustrielles sont  généralement  faibles. 

Les  fonds  d'Etal  allemands  sont  on  légère  hausse. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  7n;  Turc  D,  24  25;  Lom- 
bards, 22  ...  Clôture  faible 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 

Londres,  21  juillet  1901.  . 

Sir  William  Harcourt  et  |P8  Dépenses  de  la  guerre.  —  La  Situation 
financière.  —  Le  Stock-Exchange.  —  Les  Dividendes  des  Banques 
et  des  Compagnies  de  Chemins  de  fer. 

.le  vous  ai  télégraphié,  la  semaine  dernière,  que  la 
loi  des  ('mariées  avait  été  votée  on  troisième  lecture.  Ce 
dernier  d 'bat  a  permis  à  l'ancien  Chancelier  de  l'Echi- 
quier du  Cabinet  libéral  de  faire  le  procès  de  la  poli- 
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tique  financière  conservatrice  et  d'attirer  l'attention 
sur  la  grave  situation  dans  laquelle  la  guerre  a  mis  le 
pays. 

Sir  William  Harcourt  est  loin  de  partager  l'opti- 
misme de  son  successeur  :  ce  n'est  pas  sans  un  senti- 
ment de  tristesse  qu'il  constate  l'augmentation  cons- 
tante des  chiffres  <iu  budget  et,  chose  plus  regrettable, 
pendant  les  cinq  dernières  années,  en  dehors  des  frais 
de  la  guerre,  les  dépenses  normales  ont  progressé  de 
2S.O0u.U00  de  livres  sterling,  tandis  que  les  recettes  ne 
s'accroissaient  que  de  10.000.000  de  livres  sterling.  Totit 
homme  d'affaires  comprendra  qu'une  telle  situation 
ne  peut  se  prolonger  sans  entraîner  une  élévation 
d'impôts  ou  quelque  ruine  financière. 

Mais,  a  ajouté  sir  William  Harcourt,  le  peuple 
ferme  les  yeux  à  cet  état  de  choses  et  laisse  à  ceux  qui 
vi  ndront  après  lui  le  soin  de  payer  les  folies  commises; 
le  fait  le  plus  triste  dos  finances  actuelles,  c'est  que  si 
la  passion  des  dépenses  a  grossi,  la  passion  de  ne  pas 
pas  payer  s'est  développée  plus  rapidement  en- 
core. L'année  dernière,  on  a  levé  12.000.000  de  livres 
sterling  d'impôts  supplémentaires;  cette  année,  on 
en  a  levé  11.000.000  de  livres  sterling,  pas  même 
la  moitié  de  ce  que  le  pays  consentait  à  payer  à  une 
autre  époque  où  la  population  était  moindre  de  moitié, 
où  elle  était  pauvre,  où  eile  ne  disposait  pas  des  grandes 
ressources  qu'elle  possède  aujourd'hui.  Le  courage 
financier  de  l'époque  actuelle  se  trouve  résumée  dans 
la  maxime  suivante:  «  Payons  aussi  peu  que  possible, 
■et  ce  qu'il  nous  faut  payer  faisons-le  supporter  aux 
classes  les  plus  pauvres. 

Après  ces  sévères  critiques,  sir  William  Harcourt  a 
abordé  la  question  de  la  contribution  à  demander  aux 
nouvelles  colonies  après  la  pacification.  Pour  lui,  sir 
David  Barfour  n'a  pas  évalué  assez  haut  le  coût  du 
maintien  du  corps  de  police  et  n'a  pas  tenu  compte 
de  l'armée  d'occupation,  qui  augmentera  les  dépenses 
de  3  millions  de  livres  par  an.  A" son  avis,  ce  n'est  pas 
200  millions  de  livres  que  la  guerre  aura  coûté  à  l'An- 
gleterre, mais  bien 300 millions  si  l'on  fait  entrer  en  ligne 
(le  compte  les  frais  de  toute  sorte  à  faire  dans  le  sud  de 
l'Afrique  pendant  les  années  qui  s'écouleront  avant  que 
les  ressources  des  nouvelles  colonies  leur  permettent 
d'équilibrer  leur  budget  sans  l'aide  de  la  Grande-Bre- 
tagne. 

C'est  M.  Chamberlain  qui  a  répondu  à  l'ancien  mi- 
nistre ;  son  argumentation  est  celle-là  même  qui  lui  a 
servi  dans  bien  des  circonstances  :  <■  Les  critiques  qu'on 
a  faites  répondent  à  cette  idée  que  la  guerre  n'est  ni 
raisonnée,  ni  juste;  or,  le  public  s'est  prononcé  à  ce 
sujet  et  la  question  n'est  plus  à  discuter.  » 

La  loi  des  finances  a  été  portée  depuis  lors  à  la 
Chambre  des  Lords,  qui  l'a  votée  hier  en  seconde  lec- 
ture. 

Le  Stock  Exchange  reste  toujours  sous  l'influence  di- 
recte des  variations  du  Marché  de  New- York.  Sur  cette 
dernière  place,  les  craintes  données  par  la  grève  des 
ouvriers  métallurgistes  paraissent  moins  préoccuper  le 
public,  mais,  par  contre,  des  nouvelles  précises  reçues 
sur  l'état  des  récoltes  exercent  une  influence  très  défa- 
vorable sur  les  cours  et  Londres  en  subit  le  contre- 
coup. 

Les  rapports  publiés  par  les  principales  Banques 
métropolitaines  et  provinciales  nous  prouvent  que  les 
conditions  du  Marché,  pendant  le  premier  semestre  de 
1901,  ont  été  favorables  à  ces  établissements.  Ils  ont  pu 
employer  très  fructueusement  les  fonds  qui  leur  sont 
confiés  sans  intérêt  et  les  dividendes  s'en  ressentent. 

On'  ne  croit  pas  que  la  situation  soit  aussi  favorable 
pour  les  actionnaires  des  Compagnies  de  chemins  de 
fer.  Le  trafic  a  été  relativement  peu  important  pendant 
le  semestre  écoulé  et  les  Compagnies  ont  dû  payer  leur 
«ombtihtible  à  des  prix  fort  élevés  :  on  s'attend  donc  à 
des  diminutions  sensibles  de  dividendes.  Je  constate 
■cependant  que  les  premières  répartitions  annoncées 
ont  dépassé  quelque  peu  les  prévisions  et  c'est  ce  qui  a 
provoqué  une  légère  reprise  des  valeurs  de  chemins  de 
fer. 


omit 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

25  juillet  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  iÀV.  St.    I  ACTIF 

Billets  créés   53.351  000   Dette  6xe  de  l'Etat. . . 

'  Rentes  immobilisées. 
Or  monnayé  et  lingots 


Llv.  st 
11. 01.-).  100 
6. 759. 900 
35.snti.000 


Total     53  351.000  1         Total   53.351.000 

Département  des  opérations  de'  banque 
passif        Liv.  st. 


Capital  social   14.553  000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.4:2.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10. 225. 000 

Comptes  particuliers.  39  6W.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  137.000 

Total   68  034.000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16  205.000 

Portefetiilleetavances  26  558.000 

Billets  en  reserve   23  Ht. 000 

Or  et  argent  monnayés  2-100.000 


Total   68  034.000 

STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bi'an  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 
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-s 
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£  a  5 
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L8 

avril  

35.14T 

29  191 

¥1  836 

il  984 

23.731 

49  48 

4  " 

25 

35  8:4 

29  154 

51  698 

45  126 

2  (  495 

47  21 

2 

mai   

35-440 

29.:  v: 

50.094 

44.526 

23.468 

46  68 

9 

35 . 474 

29.110 

47  382 

41.717 

23.519 

49  44 

n 

16 

»   

35  159 

29  61 16 

53.068 

il. 129 

23  210 

43  69 

23 

35.290 

29.569 

48  4i: 

42  881 

2.1  96 

48  31 

30 

36  o:o 

29.553 

48  337 

41  915 

24. 293 

50  10 

6 

36.638 

2°  l2* 

il  950 

41  129 

24  686 

51  30 

13  juin  . . 

3:  115 

Ï9.34Î 

48  9i2 

41  186 

25  603 

52  15 

n 

20 

»   

3:. 812 

29  385 

50.350 

42.062 

26  172 

51  79 

3 

21 

»  ... 

3S.416 

£9  9«8 

52.145 

44  431 

26  203 

49  50 

4 

juillet  

37. 890 

30.929 

56.706 

50.209 

24  4.»i> 

43  » 

» 

11 

37.3u5 

3ii.6_4 

51. io: 

44.836 

2  456 

il  67 

18 

3:  599 

30.395 

53.601 

46  797 

24  919 

•6  45 

25 

3Ï-670 

3' 1.180 

49  S72 

42.763 

25.271 

50  53 

» 

Courriel-  <lc  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  25  juillet  1901. 

Le  Marché  est  influencé,  par  les  fluctuations  de  la  Bourse 
de  New  York  où  les  nouvelles  des  recolles  causent  des  préoc- 
cupations. Les  transactions,  comme  précédemment,  sont  des 
plus  restreintes  et  les  affairés  fie  sôuffriro,nt  pas  de  la  déci- 
sion prise  par  le  comité  du  Slock-Exehange  de  fermer  la 
Bourse  du  3  au  5  août. 

Un  peu  d'auimatiou  sur  les  titres  de  banque,  à  cause  des 
dividendes  et  une  légère  reprise  sur  les  valeurs  de  chemins 
anglais  ;  on  s'attendait  à  des  répartitions  de  bénéfices  moins 
importantes. 

Les  Consolidés  sont  à  92  7/8. 

Les  fonds  internationaux  restent  hésitants. 

L'Extérieure  d'Espagne  se  lient  à  69  3/4  ;  l'Italien  est 
à  9ô  1/2;  les  Fonds  Ottomans  sont  soutenus. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  plus 
calme. 

«_,es  fonds  argentins  varient  peu.  On  cote  :  Argentin 
6  0  0  1886  92  3,4,  Funding  95  ./..  Le  Brésil  4  0/0  est 
à  64  1/2. 

Les  Chemins  anglais  sont  plus  fermes;  les  Chemins  améri- 
cains restent  faibles. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  10Ô  ./.  ;  YErie  à  36  1/2  et  le 
LouisviLle  à  104  1/16;  YAtchison  à  73  7,8  et  le  Norfolk  à 
48  ./.. 


AUThlGHE-HUiXd  îllfc 

LA  SITUATION 


Vienne,  23  juillet  1901. 
Le  Tarif  douanier  autonome.  —  La  Situation  financière  et  industrielle. 
—  Les  Récoltes.  —  Le  Commerce  extérieur.  —  L'Emprunt  des 
Investitures. 

La  politique  chôme  toujours  par  ces  temps  de  va- 
cances ;  cependant,  interrompant  leurs  villégiatures,  les 
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deux  premiers  ministres  d'Autriche  et  de  Hongrie, 
MM.  de  Kœrber  et  Szcll,  ont  décidé  dans  une  récente 
entrevue  à  Jiatot,  en  Hongrie,  de  reprendre  les  pour- 
parlers entre  les  deux  Gouvernements  en  vue  du  com- 
promis austro-hongrois  et  du  tarif  douanier  autonome. 
Les  deux  Ministres  du  Commerce,  MM.  de  Call  et  He- 
gedus,  ont  invité  les  Délégués  autrichiens  et  hongrois 
à  se  rendre  à  Vienne  avant  la  lin  du  mois  pour  discu- 
ter en  commun  les  clauses  du  tarif  douanier  autonome, 
doublement  important  à  l'approche  du  renouvellement 
des  traités  de  commerce. 

Les  désastres  financiers  des  places  allemandes  ont 
fait  une  profonde  impression  dans  toutes  les  sphères 
industrielles  et  financières  de  l'Autriche.  La  répercus- 
sion a  été  presque  aussi  profonde  qu'en  Allemagne 
même,  et  l'on  a  observé,  chez  nous,  le  même  ébranle- 
ment de  la  confiance  et  le  même  recul  de  toute  activité. 
Il  s'y  joint  même  une  crainte  de  plus.  On  connaît, 
maintenant,  les  tendances  protectionnistes  du  Gouver- 
nement allemand  et  l'élévation  qu'il  a  projetée  de  tous 
les  droits  d'entrée  sur  les  céréales .  On  désespère  pres- 
que de  la  possibilité  du  renouvellement  du  traité  de 
commerce.  Les  organes  les  plus  modérés  envisagent 
l'éventualité  d'une  guerre  de  tarifs  entre  les  deux  em- 
pires sur  le  terrain  industriel.  On  ne  cache  pas  que 
l'Autriche  serait  la  plus  atteinte  et  vous  pouvez  vous 
représenter  quelles  sont,  dès  maintenant,  les  inquié- 
tudes. Cette  circonstance  achève  d'enlever  toute  vel- 
léité de  reprise  et  pèse  lourdement  sur  toute  notre  vie 
économique. 

La  seule  perspective  qui  soit  quelque  peu  riante  est 
celle  des  moissons  qui  s'annoncent  comme  devant  être 
bonnes.  Au  Ministère  de  l'Agriculture,  on  pronostique 
une  année  de  bonne  moyenne.  Le  froment,  surtout, 
donne  les  meilleures  espérances,  tant  pour  la  quantité 
que  pour  la  qualité.  Les  autres  blés  viennent  tous  fort 
bien.  Les  pommes  de  terre  promettent  une  récolte 
abondante.  Les  fourrages  et  avoines  laissent  seuls  un 
peu  à  désirer,  mais  seront  néanmoins  en  cfuantité 
suffisante.  Notre  récolte  eût  pu  suffire  à  la  consom- 
mation intérieure  tout  en  donnant  une  exportation 
abondante.  On  espérait  précisément  de  cette  exporta- 
tion une  amélioration  sensible  de  notre  balance  com- 
merciale; vous  pouvez  concevoir  le  redoublement  de 
dépit  qui  vient  de  l'augmentation  projetée  par  l'Alle- 
magne sur  les  droits  d'entrée  des  céréales. 

On  eût  eu  d'autant  plus  besoin  de  cette  amélioration 
que  la  balance  du  commerce  extérieur  du  premier 
semestre  de  l'année  courante  accuse  une  situation  assez 
précaire. 

Le  solde  actif,  qui  s'élève  à  51  millions  de  couronnes, 
est  inférieur  de  13  millions  de  couronnes  au  solde  actif 
du  premier  semestre  de  l'année  précédente.  Cette  dimi- 
nution vient  presque  tout  entière  du  mois  de  juin.  Dans 
ce  mois,  le  solde  actif  a  été  de  10.  i  millions  de  cou- 
ronnes, ce  qui  constitue  une  diminution  de  près  de 
20  millions  de  couronnes  sur  le  solde  du  mois  de  juin 
antérieur.  La  diminution  des  exportations  provient 
surtout  d'une  diminution  des  ventes  de  fer,  de  bois,  de 
sucre  et  de  céréales  de  tous  genres. 

Autre  preuve  de  l'arrêt  progressif  des  affaires  :  le 
bilan  du  premier  semestre  de  la  Chambre  des  Compen- 
sations (Kassenverein)  accuse  une  diminution  de  béné- 
fices de  <;:5.8T)()  couronnes  par  rapport  au  même  bilan 
antérieur.  Le  bénéfice  net  de  ce  premier  semestre  n'a 
été  que  de  175.94.'!  couronnes. 

On  assure  (pic  le  Gouvernement,  en  vertu  de  la  loi 
des  Investitures,  a  fixé  ù  200  millions  de  couronnes  les 
besoins  pour  V.M  et  V.HYi,  <•!  va  émettre  un  emprunt  en 
Rente  h  0/0  du  même  montant.  Mais  on  croit  que  les 
titres  ne  seront  offerts  au  public  qu'au  fur  et  à  mesure 
des  besoins. 


informations  É»iips  et  Financières 

Les  Chemins  de  fer  Autrichiens  pendant  le  premier 

semeBtrri  de  1901.  —  Lfe  Initie  ÛJêfL  chemins  de  téc  accuse 

une  diminution  sensible  pendant  le  premier  semestre  de  la 


présente  année.  11  en  résulte  que  les  recettes  importantes 
réalisées  l'année  précédente  sur  les  transports  de  charbons 
étaient  réellement  des  recettes  exceptionnelles,  qui  ne  devaient 
plus  reparaître  Toutefois,  les  autres  transports  paraissent 
également  avoir  subi  une  baisse;  autrement,  on  ne  pourrait 
s'expliquer  les  chiffres  excessivement  bas  «te  certaines  lignes. 
Seuls,  les  bilans  des  lignes  bohémiennes  montrent  une  plus'- 
value,  parce  que  la  Brève  houillère  de  l'année  précédente  était 
équivalente,  pour  elles,  â  un  arrêt  sensible  dans  les  transac- 
tions. Mais,  même  sur  ces  lignes,  les  transactions  paraissent 
baisser  sensiblement,  comme  on  a  vu  par  Je  bilan  de  juin. 
Voici  les  recettes  semestrielles  : 

Couronnes  Couronnes 


Ligne  Aussig-Toplilz   6.699.433 

—  Buschtiehrad,  Lit.  A.. .  3.459.947 

—  —          Lit.  15...  6.509.083 

—  du  Nord-Ferdinand   38.572.124 

—  du  Nord-Ouest,  Lit.  A.  10.585.381 

—  —  Lit.  B.  6.388,296 
Chemins  de  fer  de  l'Etal ......  26.584.324 

—          du  Sud   48.707.867 


1.426.483 
462.753 
754.083 
893.995 
109.824 
794.  '.m 
570.913 
581.530 


Le  Budget  de  la  Bosnie- Herzégovine.  —  Le  budget  de 

la  Fosaie -Herzégovine  accuse,  pour  1902,  les  chiffres  ci- 
après  : 

Dépenses 
Ordinaires  Extraord.  Ensemble 

(Couronnes) 

Gouvernement  central  .. .  3  447.894  400  3.448.294 

Administration   17.308.217  792.253  18.100.470 

Finances   13.463.162  270.476  13.733.6J» 

Justice   1.721.408  110.400  1.831.808 

Travaux  publics   5.537.056  1.901.030  7. 438.081; 

Régularisation  des  appoin- 
tements des  employés..  »  »  30.000 

Total   4 1 . 47 7 . 737  "  3  ■  07 4 . 559  ~4 4 . 582 . 2!  »> 

Recettes 

Gouvernement  central .. .  41.000  »  41.000 

Administration   2.819.750  »  2.819.750 

Finances   35.316  231  16.000  35.332.231 

Justice   144.300  3.000  147.300 

Travaux  publics   .6.506.000  6.506.000 

Total   44.827.281       19.000  44.846.281 

Il  résulte  de  ce  tableau  un  excédent  de  263.985  couronnes. 
Dans  notre  prochain  numéro,  nous  publierons  les  chiffres 
détaillés  du  hudget  des  Provinces  occupées. 

Quant  aux  frais  supplémentaires  de  l'occupation  militaire 
des  deux  Provinces,  ils  s'élèvent  à  7.367.000  couronnes,  en 
augmentation  de  65.000  couronnes  sur  les  crédits  votés  pour 
l'année  courante. 


Courriel'  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  25  juillet  1901. 

Bourse  sans  affaires  et  sans  aucune  velléité  de  reprise.  Les 
valeurs  industrielles  sont  â  peu  près  abandonnées.  Les  fonds 
d'Etat  sans  changement. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  634  ..;  les  Lombards, 
91  50:  la  Lamderbank,  403  . .  ;  les  Tabacs.  282  ..;  les  Che- 
mins de  fer  autrichiens,  635  . .  ;  l'Alpine,  414  50.  Clôture 
calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  25  juillet  1901. 
I    Les  Valeurs  Mobilières  eu  Belgique.  —  La  Situation  du  Marché. 

Nuire  estimé  confrère  le  Moniteur  des  Intérêts  Maté-. 
\riels  vient  dë  publier  son  évaluation  trimestrielle  des 
valeurs  mobilières  en  Belgique.  Notre  confrère  accom- 
pagne ce  tableau  des  ré-flexions  suivantes  : 

«  Notre  tableau  de  la  fortune  mobilière  n'est,  cette 
fois  encore,  pas  réconfortant.  Il  no  pouvait  pas  l'être: 
depuis  la  dernière  fois  qu'il  a  paru,  la  baisse  n'a  cessé 
do  sévir  et  nous  nous  doutions  bien  que  nous  allions 
trouver  une  différence  assez  forte  dans  le  sens  de  la 
moins-vaine. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Espagne 
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«  Evaluons  donc  ce  dommage,  mesurons  la  profon- 
deur de  La  baisse. 

Au  30  juin  dernier,  les  valeurs  cotées  étaient  esti- 
mées au ;  total   8.541  millions 

il  faut  en  déduire   402  — 

d'introductions  et  augmentations  de 
capital. 

On  obtient  ainsi   8.139  — 

qui,  mis  en  regard  des   8.362  — 

que  représentaient  les  marnes  valeurs 
il  y  a  trois  mois,  donnent  une  moins- 
value  de   223  millions 

«  Comme  on  peut  le  voir,  cette  somme  se  répartit 
sur  presque  tous  les  compartiments  delà  cote.  Presque 
seul,  celui  des  fonds  d'Etats,  villes  et  provinces  est  en 
hausse  de  92  millions,  après  en  avoir  déduit  les  3G6  mil- 
lions qui  figurent  aux  augmentations  de  capital  et  qui 
sont  dus  en  majeure  partie  à  des  émissions  de  rente. 

«  Telle  est  la  dépréciation  à  trois  mois  de  distance. 
Elle  est  déjà  fort  sensible.  Mais  elle  parait  bien  plus 
sensible  encore  si  on  l'ajoute  aux  baisses  antérieures. 
Car  voilà  plus 'd'un  an  'que  nos  tableaux  enregistrent 
périodiquement  de  nouvelles  moins-values  sur  l'en- 
semble de  la  cote.  Et  si  l'on  veut  mesurer  cette  dépré- 
ciation totale,  on  arrive  à  un  chiffre  très  considérable. 

«  C'est  le  31  mars  1900  que  pour  la  dernière  fois  no- 
tre tableau  a  renseigné  de  la  hausse  sur  l'ensemble  de 
la  cote.  Le  chiffre  était  alors  8.974  millions.  Depuis 
cette  époque,  il  a  été  fait  pour  8013  millions  d'intro- 
ductions nouvelles  et  d'augmentations  de  capital.  Nfus 
devons  donc  déduire  ces  805  millions  du  chiffre  de 
8.541  millions  que  nous  donne  aujourd'hui  notre  ta- 
bleau au  30  juin  1901,  pour  trouver  l'évaluation  faite 
actuellement  par  la  Bourse  de  l'ensemble  des  valeurs 
cotées  au  31  mars  1900.  Nous  obtenons 

ainsi   7.736  millions 

contre,  au  31  mars  1900    8.974  — 

soit  une  différence  en  moins  de   1.238  millions 

ou  près  de  14  0/0. 

«  Voilà  donc  le  chiffre  qui  représente  la  dépréciation 
survenue  depuis  un  an  sur  l'ensemble  des  valeurs  ins- 
crites à  la  cote  de  Bruxelles  ;  voilà  quelle  est  la  dimi- 
nution de  ce  que  nous  appelons  la  fortune  mobilière  en 
Belgique,  d'après  les  cours  de  la  Bourse.  Cette  dépré- 
ciation est  de  14  0/0  au  total,  mais,  s'il  nous  fallait 
pénétrer  dans  chaque  groupe,  nous  arriverions  certai- 
nement à  des  diminutions  bien  plus  considérables, 
parfois  de  25,  voire  même  de  50  0/0.  Il  est  à  remarquer, 
en  effet,  que  les  deux  premiers  groupes,  de  loin  les 
deux  plus  importants,  doivent  être  à  peu  près  station- 
naires,  s'ils  ne  sont  même  pas  en  hausse  :  la  rente 
belge  était  en  avril  1900,  à  95  1/2,  elle  est  aujourd'hui 
au  delà  de  97.  » 

Les  dernières  séances  de  la  semaine  dernière,  plus 
favorables,  étaient  de  nature  à  faire  espérer,  sinon  un 
relèvement  complet  du  marché,  du  moins  un  raffer- 
missement général  ;  mais  malheureusement  ces  bonnes 
dispositions  n'ont  été  que  de  courte  durée  et  le  Marché 
est  retombé,  après  les  trois  jours  de  fermeture  de  la 
Bourse  dans  son  apathie  habituelle;  presque  toutes 
les  valeurs  ont  perdu  le  bénéfice  de  leur  dernière 
avance,  si  péniblement  conquise. 

L'Extérieure  est  en  recul  à  69  7/8;  les  Chemins  de  fer 
espagnols  par  suite  d'une  nouvelle  tension  du  change 
madrilène,  reperdent  du  terrain. 

Le  Brésil  ne  s'échange  plus  qu'à  64  3/4;  le  Rio- 
Tinto  à  1.322  ne  donne  aucun  signe  de  raffermissement. 
Enfin  les  valeurs  de  traction  sont  à  nouveau  éprou- 
vées :  Métropolitain  568  ;  Parisienne  250  ;  Russe-Fran- 
çaise 174  50. 

Le  marché  du  comptant  n'est  pas  mieux  partagé  ; 
les  acheteurs  qui  s'étaient  montrés  plus  nombreux  re- 
commencent à  faire  défaut.  Le  capital  redevient  timide 
et  hésitant;  les  offres  dominent  et  bien  que  peu  abon- 
dantes suffisent  pour  entraîner  les  cours,  la  contre- 


partie n'étant  plus  suffisante  pour  en  maintenir  le 
niveau. 

Comment  pourrait-il  en  être  autrement  en  période 
estivale.  La  corbeille  cst'dégarnic,  beaucoup  d'agents, 
si  pas  la  plus  grande  partie,  se  prélassent  en  ce  mo- 
ment dans  nos  stations  balnéaires. 

Ils  ont  profité  à  deux  reprises  différentes  des  nom- 
breux congés  de  Bourse  par  suite  des  fêtes  de  Bruxelles 
pour  prendre  leurs  vacances  et,  naturellement,  avant 
de  partir  ils  ont  eu  soin  de  réaliser  le  plus  possible 
pour  asseoir  leur  situation. 

Les  Rentes,  néanmoins,  persistent  à  se  renier  et  de 
fraction  en. fraction  gagnent  aujourd'hui  le  cours  de 
98  francs. 

Les  Rentes  indirectes  sont  entraînées  dans  ce  mou- 
vement et  s'inscrivent  à  des  cours  plus  favorables.  Les 
lots  des  villes  conservent  leur  clientèle  habituelle  et  les 
échanges  en  sont  assez  nombreux. 

Nos  établissements  de  crédit  n'ont  pas  conservé  l'al- 
lure favorable  des  derniers  jours.  Un  léger  malaise  se 
manifeste  surtout  pour  les  valeurs  de  nos  banques  colo- 
niales qui  reperdent  peu  à  peu  le  terrain  conquis. 

Des  cours  favorables  sont,  néanmoins,  à  relever  en 
Caisse  Commerciale  à  402  50  et  en  Crédit  Général  Lié- 
geois à  675.  La  Compagnie  Nationale  Financière  a  été 
très  attaquée.  De  200,  nous  la  laissons  à  87  50. 

Les  Chemins  de  fer  n'attirent  pas  l'attention.  A  peu 
près  seul  traité  le  Chemin  du  Congo  voit  ses  cours  en 
recul  à  1.630  pour  l'ordinaire  et  à  5.125  pour  la  part 
de  fondateur. 

Le  calme  domine  en  valeurs  de  tramways  où  les 
échanges  sont  peu  actifs  et  les  cotations  à  peu  de  chose 
près  les  mêmes.  Les  Réunis  persistent  à  se  relever  à 
127  50  et  66  25,  les  Secondaires  sont  en  progrès  à 286 50, 
la  Privilégiée  Russe-Française  se  tasse  à  174. 

Les  valeurs  sidérurgiques  sont  défavorablement 
impressionnées;  on  sait  que  le  malaise  est  général  et 
il  ne  faut  pas  compter  sur  une  reprise  sérieuse  tant  que 
la  situation  de  l'industrie  métallurgique  ne  se  sera  pas 
notablement  améliorée.  Cockerill  est  plus  ferme  cepen- 
dant à  2.150,  mais  la  Providence  fléchit  à  1.940  et  Sar- 
rebruck  est  ramené  à  75  95. 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Belgique.  —  Pondant 
les  six  premiers  mois  de  l'année  1901  les  Importations  se 
sont  élevées  à  1 . 037 . 005 . 000  fr.  contre  k 047, 233. 000  en  1900  ; 
il  y  a  donc  diminution,  comparativement  à  l'année  précé- 
dente, de  36.568.000  h:  ou  3  0/0  '  , 

Les  exportations  ont  atteint,  les  six  premiers  mois  de  1901, 
841.308.000  i'r.  contre  867.458.000  fr.,  soit  une  diminution  de 
26.150.000  fr.  ou  3  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépassé  les  exportations  de 
194.357.000  fr. 


DANEMARK 


Changement  de  Ministère.  —  La  tension  politiAje  qn_i 
existait  depuis  si  longtemps  en  Danemark  à  cause  de  l'obsti- 
nation mise  par  le  Roi  à  no  pas  gouverner  avec  la  gauche 
vient  d'aboutir  à  uue  crise  ministérielle. 

Aux  élections  d'avril  pour  le  Folkothing,  le  Ministère 
Schcsted  avait  été  mis  dans  une  minorité  dérisoire.  Depuis 
lors,  il  avait  éprouvé  les  plus  grandes  peines  pour  so  soute- 
nir et  le  Roi  ayant  consenti  à  examiner  la  question  do  1  ad- 
mission au  pouvoir  des  représentants  d'une  majorité  consti- 
tutionnelle, M.  Schost'-d  a  présenté  la  démission  du  Cabinet. 

Voici  la  composition  du  nouveau  Ministère  : 

Présidence  du  Conseil  et  Affaires  étrangères  :  le  profes- 
seur Dountzor. 

Justice  :  M.  Alberti,  député: 

Intérieur  :  M.  Enevold-Soercnscn,  député. 

Travaux  publics  :  M.  Hœrup,  rédacteur  du  Pohliken. 

Agriculture  :  M.  Ole-Hansen,  député. 

Guerre  :  le  colonel  S.  O.  Madson. 

Finances  :  M.  Christopher-Hago,  député. 

Marine:  le  contre-amiral  Joencke. 

Culte  et  Instruction  publique  :  M.  le  controlear  d  Ltat 
Christenson-Stadil. 
Tous  ces  Ministres  appartiennent  à  la  gauche. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN  -  Italie  et  Suisse 


Les  Recettes  budgétaires.  —  Voici  les  résultats  budgé- 
taires obtenus  par  le  Danemark  pendant  les  cinq  dernières 
années  : 

Années  Recettes  Dépenses 

(En  couronnes) 

1896                         77.051.7X6  74.470.^86 

18H7                         65.235.336  65.057.594 

1898                         138.681.496  134.740.065 

1899                             71  193.C60  76.259.212 

1900                           72  561 .487  77 . 509 . 052 

Pour  1901,  les  évaluations  sont  les  suivantes  :  recettes, 

72.820.278  couronnes:  dépenses,  71.464.566  couronnes.  A  ces 
dépenses,  la  guerre  participe  pour  10.947.000  couronnes,  la 
marine  pour  7.807.000,  les  finances  pour  4. 763.000. 


La  Dette  publique.  —  Le  tableau  suivant  indique  le 
montant  du  capital  de  la  dette  danoise  depuis  1880  : 

Dette  Del  te 


1880. 
1890. 
1897. 


(Couronnes) 
173.838. 612 
188.148.541 
196.405.438 


18Q8. 
1899. 
1900. 


(Couronnes  i 
208.193  351 
206. Cl 9. 568 
207.419.912 


Ce  montant  comprend  la  dette  intérieure  et  la  dette  exté- 
rieure; cette  dernière  s'élevait,  en  I'.jOO,  à  138.512.250  cou- 
ronnes. 


ESPAGNE 


A  l'heure  où  nous  mettons  sous  presse,  notre  Correspon- 
dance de  Madrid  ne  nous  est  pas  parvenue . 

*n   . 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Les  Grèves. 


Le  Marché  financier. 
Le  Crédit  foncier 


Rome,  23  juillet  1901. 
Les  Monopoles.  — 


Pendant  que  toutes  les  discussions  politiques  chô- 
ment à  cause  des  vacances,  l'attention  publique  est 
sollicitée  par  le  redoublement  des  grèves.  Les  grèves 
agricoles,  à  la  vérité,  sont  terminées.  Mais  dans  les 
industries,  elles  continuent  à  sévir  avec  intensité.  La 
semaine  dernière,  plus  d'un  millier  d'ouvriers  de  la 
manufacture  des  tabacs  de  Milan  ont  cessé  le  travail. 
Immédiatement,  les  ouvriers  des  manufactures  de  Tu 
rin  et  Florence  ont  imité  leurs  camarades  de  Milan.  A 
Naples,  ce  sont  les  ouvriers  des  pâtes  alimentaires  qui 
ont  cessé  le  travail.  En  Sardaignc,  ce  sont  les  ou- 
vriers et  le  personnel  des  chemins  de  fer  d'intérêt  se- 
condaire. Partout  ces  grèves  ont  amené  des  incidents 
violents,  «les  meetings  tumultueux  présidés  par  des 
chefs  socialistes.  Ceux-ci  travaillent  tout  le  pays,  orga- 
nisent partout  les  ouvriers  en  syndicats  et  fédérations. 
Par  suite  des  conflits  avec  le  travail,  le  commerce  et 
l'industrie  d'un  grand  nombre  de  villes  sont  absolu- 
ment paralysés.  Dans  certaines  provinces,  les  pa- 
trons effrayés  n'osent  même  plus  embaucher  de  travail- 
leurs. 

Le  Marché  financier  se  ressent  naturellement  des 
mauvaises  dispositions  générales  :  on  n'a  traité,  toute 
la  semaine,  aucune  affaire  sérieuse.  Jamais  le  marasme 
n'avait  été  aussi  général  et  aussi  incurable.  Je  vous 
avais  parlé,  dans  ma  dernière  lettre,  de  la  baisse  per- 
sistante du  change.  Depuis,  il  a  de  nouveau  haussé  et, 
assure-t-on,  à  cause  des  réalisations  des  places  alle- 
mandes qui  ont  fait  rentrer  beaucoup  de  titres  en  Ita- 
lie. 

Pour  la  troisième  fois  dans  l'espace  de  quatre  mois, 
le  Ministre  des  Finances  vient  de  réduire  de  25  centi- 
mes pour  cent  l'intérêt  sur  les  bous  ordinaires  du 
Trésor.  La  balance  budgétaire  de  la  lin  de  l'année  se 
re  entira  certainement  de  cette  économie.  Les  prévi- 


sions, dans  le  budget  des  dépenses,  avaient  été,  de  ce 
chef,  de  11  millions  délire.  M.  di  Broglio  espère,  par 
ces  mesures  répétées,  l'aire  une  économie  de  2  millions 
de  lire  et  ne  pas  dépasser  une  dépense  de  9  millions. 

Notre  confrère,  la.  Correspondance  d'Italie,  publie  une 
étude  sur  un  rapport  que  vient  d'établir  l'Administra- 
tion des  Monopoles  sur  les  revenus  du  tabac,  du  sel 
et  de  la  loterie  : 

Les  Monopoles  qui,  en  1802,  avaient  fourni  au  Trésor 
une  somme  de  I3l.954.574  lire,  ont  donné,  dans  l'exer- 
cice 1899-1900  une  somme  de  340.914.125  lire.  Voici 
comment  s'est  répartie  cette  dernière  somme  : 

Lire 

Tabacs   196443.855 

Sel   74.162.572 

Loterie   70. 0>  '8.037 

Le  produit  des  tabacs  a  plus  que  triplé  entre  ces  deux 
dates;  celui  du  sel  et  de  la  loterie  a  doublé. 

Une  partie  de  cette  augmentation  provient  des  éco- 
nomies faites  dans  la  gestion  administrative;  mais  la 
plus  grande  partie  vient  de  l'augmentation  de  la  con- 
sommation. 

Samedi  dernier  s'est  réuni,  à  Rome,  le  Conseil  d'ad- 
ministration du  Crédit  Foncier  Italien. 

Le  Conseil  a  élu  président  le  sénateur  Francesco  No- 
bili-Vitellcschi  ;  vice-président,  le  commandant  Marco 
Besso  ;  membre  du  Comité,  le  sénateur  Girolamo  Boc- 
cardo.  Ensuite  il  a  nommé  conseiller  le  comte  Carlo 
Pia^sponi,  qui,  conformément  à  la  loi,  a  été  remplacé 
dans  sa  charge  de  syndic  par  le  suppléant  ancien, 
comte  Sigismondo  Malatesta. 


Les  Pensions.  —  Au  Ie'  juillet  1901,  c'est-à-dire  au  com- 
mencement de  l'exercice  actuel,  le  total  de  la  dette  des  pen- 
sions civiles  et  militaires  s'élevait  à  81.539.016  lire  réparties 
en  108.451  titres.  Voici  comment  ce  total  se  divise  : 


Ministères 


Nombre  Montant 

des  des 
pensions  pensions 


Trésor   2.168 

Finances   15.225 

Grâces  et  Justice   5.720 

Affaires  étrangères   139 

Instruction  publique   2.015 

Intérieur    9.464 

Travaux  publics   2.073 

Postes  et  télégraphes   3.176 

Guerre   40.520 

Marine   6.420 

Agriculture,  industrie  et  com- 
merce  ;   652 

Total  des  pensions  ordinaires  ..  87.572 
Pensions  extraordinaires  : 

Aux  Mille  de  Marsala   2  000 

Récompenses  nationales   8.879 

Total  général   98.451 


Lire 
2.673.141  53 

12  110  331  28 
0.966.658  65 
310.265  87 
2.516  676  35 
7.459.740  62 
2.094.22:1  53 
3.435.582  76 

34.616  565  15 
5.295.396  54 

644.570  82 
78.123.143  10 

927.262  83 
2  488.609  91 

81.539.015  84 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Home,  25  juillet  1901. 

Le  public  financier  se  laisse  impréssionner  par  les  grèves; 
d'autre  part  le  change  qui  avait  baissé  est  en  nouvelle  hausse 
à  cause  des  réalisations  des  marchés  allemands  qui  ont  fait 
retourner  une  partie  des  litres  placés. 

La  Rente  est  à  100  72;  Méridionaux,  699  ..;  les  Méditer- 
ranée sont  à  519  . ..  Banque  Nationale,  834  ... 


SUISSE 


Recettes  des  Douanes.  —  Les  recettes  des  douanes  se 
sont  élevées  en  juin  1901  à  3  849.587  IV.  74.  contre  4  mil- 
lions 65.688  fr.  78  en  juin  1900,  soit  une  moins-value  pour 
1901  de  216.101  fr.  04.  Du  1"  janvier  à  fin  juin  1901,  les  rc- 
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certes  se  sont  élevées  à  21.ti09.570  fr.  45  contre  24.0f8.004  fr. 
pour  la  période  correspondante  de  l'ioo,  soit  une  moihs-value 
pour  1001  de  2.478.433  fr.  55. 


Le  Rachat  du  Jura-Simplon.  —  On  parle  un  peu,  dans 
les  sphères  officielles,  dit  le  National  Suisse,  d'une  reprise 
possible  des  négociations  avec  le  Jwa-Si>np'on,  en  vue  du 
rachat  à  l'amiable.  Il  ne  s'agit  pas  là  d'un  bruit  en  l'air,  d'un 
simple  on-dit,  niais  d'une  chose  sérieuse,  car  le  premier  pas  a 
déjà  été  l'ait.  Ou  sait  que  les  premières  négociations  avaient  été 
rompues,  parce  que  les  deux  parties  ne  parvenaient  pas  à 
s'entendre,  ni  sur  le  prix  de  rachat,  ni  sur  le  mode  de  paie- 
ment, Le  Conseil  fédéral  voulait  faire  accepter  le  3  1/2  0/0  au 
pair,  alors  que  peu  auparavant  il  avait  donné  du  4  0/0  aux 
actionnaires  du  Central.  C'est  surtout  à  cette  prétention  que 
l'échec  final  avait  été  dû. 

Aujourd'hui,  il  s'agirait  de  négocier  à  nouveau  en  plaçant 
la  discussion  sur  une  autre  base,  et  c'est  dans  ce  but  qu'une 
conférence  a  été  convoquée,  à  laquelle  prendront  part  des  dé- 
légués de  la  Compagnie  et  de  tous  les  cantons  intéressés, 
ces. -à  dire  de  tous  ceux  qui  possèdent  des  actions  de  subven- 
tion. Le  fait  seul  de  cette  conférence  indique  l'orientation  nou- 
velle que  l'on  cherche  à  donner  à  une  reprise  éventuelle  des 
négociations.  Cette  reprise  dépendra  essentillemcnt  de  l'atti- 
tude que  prendront  les  cantons.  La  combinaison  qu'accepterait 
le  Conseil  fédéral  leur  assurerait  à  peu  près  la  moitié  de  leurs 
versements. 

Si  cette  nouvelle  tentative  échoue  encore,  ce  qui  n'est  pas 
du  tout  impossible,  il  ne  resterait  plus  qu'à  attendre  que  le 
Tribunal  fédéral  ait  mis  tout  le  monde  d'accord. 


Recettes  des  Chemins  de  fer  suisses.  —  Voici  le  tableau 
des  comparaisons  de  recettes  des  Chemins  de  fer  suisses  en 
juin  et  pendant  les  b  premiers  mois  de  1901  : 

Juin  1901 

Recettes  '  Recettes 

brutes       Dépenses  nettes 


Jura-Simplon   —   53.300  -+-  172.400  —  225.700 

Nord-Est-Suisso  s  —  274.70U  -+-   86.0OO  —301.200 

Cothard   —  100.500  -+-   34.0U0  —  134.500 

Central   —  159.700 

Union   —  122.200  -+-   57.500  —  179.700 

Six  premiers  'mois  de  1901 

Jura-Simplon   —  252.100  -+-  855  400  —1109.500 

NorJ-Est-Suisse   —  814.300  -+-  009.800  —1424.100 

Cothard   —  424.300  -+-  199.  OuO  —  023.900 

Central   —  680.600            »     »  » 

Union   —  288.700  -+-  209.800  —  498.500 


Les  Postes  en  Suisse.  —  La  Statistique  des  Postes  et 


Télégraphes  fédérales  pour  l'année  1900  vient  do  paraître. 
Nous  eu  extrayons  les  quelques  chiffres  suivants  : 

En  1900,  il  y  avait  en  Suisse  3.550  bureaux  de  poste,  con- 
tre 1. 490  eu  1851,  et  10.157  employés  postaux,  contre  2.341 
en  1849. 

En  1900,  les  Postes  ont  expédié,  par  habitant,  82.75  lettres 
T883  :  39.76;;  37.93  journaux  (20.57);  6.49  colis  postaux 
(3.11);  2.6  )  remboursements  (0.96)  ;  2.21  mandats  (0.82)  de  la 
valeur  moyenne  de  206  fr.  (87  fr.  47). 

Ont  été  expédiées  en  1900,  dans  l'intérieur  de  la  Suisse,  86 
millions  di'  lettres  (1850  :  11.420.951)  et  39.606.404  cartes 
postales  (1870  :  07rf.476i  ;  dans  les  pays  de  l'Union  postale, 
46  1/2  millions  de  lettres  et  27.788.868  cartes  postales.  L'ex- 
pédition des  imprimés  a  également  pris  un  accroissement 
considérable  Eu  1870,  le  nombre  des  imprimés  distribués 
dans  le  pays  a  été  de  4.512.395,  contre  37.813.441  en  1900, 
sans  compter  les  24.323.080  expédiés  à  l'étranger. 

Le  service  des  mandats  a  pris  en  peu  de  temps  une  exten- 
sion considérable.  En  1862,  le  nombre  des  mandats  n'était 
que  de  36.296,  du  montant  de  2.263.426  fr.,  tandis  qu'en 
1900,  se  dément  dans  l'intérieur  du  pays,  il  a  atteint  1-  chif- 
fre île  5  761  88',  dont  le  montant  s'est  élevé  à  623.639. 803fr. 
—  Pendant  le  même  laps  de  temps,  les  Postes  ont  expédié  à 
l'étranger  831.252  mandats,  représentant  la  somme  de  38  mil- 
lions 80.)  51 1  fr.  et  ont  reçu  de  l'étranger  740.381,  de  la  valeur 
de  24.971.960  fr.  —  687 . 4 ï  1 . 280  fr.  de  mandats  en  une  année, 
c'est-à-dire  près  de  2  millions  de  mandats  par  jour. 

Une  extension  considérable  a  aussi  été  prise  par  le  service 
des  journaux.  En  1878,  les  Postes  expédiaient  53.000.406 
exemplaires  de  journaux  abonnés,  et  l'année  dernière,  124 
millions  286.303.  Sur  ce  nombre,  117  millions  proviennent  de 
la  Suisse. 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Le  Commerce  extérieur  pendant  le  premier  trimestre. 

—  Le  commerce  extérieur  du  Brésil,  d'après  la  compilation 
des  documents  con-ulaires  reçus  par  le  Bureau  d  •  statisti- 
que, s'est  élevé  pondant  le  premier  trimestre  de  l'année  aux 
chiffres  suivants,  en  contos  de  reis  : 

Janvier      Février       Mars  Total 

Exportations...  58  327  63.571  83.597  205.495 
Soit,  en  francs..  60.008.275  69.640.075  102322. ii00  231971.250 
Importations...  4.00  <  30.854  3<.254  68.171 
Soit,  en  francs..    4.179.300  33.701.025  40.699.675  78.580.000 

Ces  chiffres  accusent  une  ba'ance  commerciale  favorable 
au  Brésil  de  137.324  contos  de  reis,  ou  153.391.250  francs. 

Ce  tableau  vient  d'être  complété  par  les  résultats  d'avril 
pour  l  exportation.  Elle  a  subi  dans  ce  mois  un  certain  ra- 
lentissement, car  elle  s'élève  seulement  à  56  149  contos,  soit 
71.853.150  francs.  Quant  à  l'importation,  les  statistiques,  en- 
core iucomplè  es,  permettaient  de  l'évaluer  à  45  millions  do 
francs.  Elle  tend  donc  à  augmenter. 


ÉTATS-UNIS 

La  Grève  des  ouvriers  métallurgistes  —  Le  mouve- 
ment gréviste  ne  s'est  pas  arrêté.  M.  Pierpont  Morgan,  l'ar- 
bitre du  trust  do  l'acier,  a  démenti  que  le  conflit  doive  être 
bientôt  terminé  par  un  compromis.  L'affaire,  selon  lui,  ne 
prête  à  aucune  concession.  11  s'agit  d'un  principe  auquel  les 
Compagnies  doivent  tenir  fermement. 

Les  rapports  envoyés  de  Pittsburg  par  les  leaders  de  la  grève 
annoncent  d'autre  part  que  l'Amalgamated  Ironwqrkers'  Union 
cherchent  à  s'assurer  la  sympathie  et  le  concours  de  la  Fédé- 
ration américaine  du  travail. 

L'Union  des  métallurgistes  base  son  appel  à  cette  Société 
sur  le  principe  qui'  la  grève  est  une  lutte  d'une  importance 
capitale,  dans  laquelle  le  droit  même  d'association  des  ou- 
vriers est  en  question. 

Un  télégramme  de  Pittsburg  annonce  que,  par  suite  de  la 
grève  le  trust  de  l'acier  élève  ses  prix  de  plus  en  plus.  Des 
barres  d'acier,  qui  se  vendaient  anciennement  28  dollars  la 
tonne,  coût  nt  maintenant  31  dollars,  et  les  cerceaux  et  bandes 
d'acier  de  38  dollars  ont  atteint  le  prix  de  43.  Aussi,  les  con- 
sommateurs achètent  très  rapidement  la  faible  réserve  à  des 
prix  qui  continueront  do  monter,  surtout  parce  qu'il  paraît 
que  les  usines  du  pays  de  Galles  ne  pourront  pas  livrer  de 
marchandis  s  aux  Etats-Unis  avant  deux  mois. 

Si  la  grève  ne  finit  pas  avant  peu,  toutes  les  Compagnies 
américaines  de  viande  de  conserve  seront  obligées  de  fermer 
leurs  fabriques  pour  manque  de  boîtes. 

Quant  à  la  grève  des  charbonnages  de  Pensylvanio,  elle 
vient  de  recevoir  un  coup  sensible  du  fait  de  l'adoption,  par 
l'Association  des  ouvriers  mineurs  unis  d'Amérique  d'une 
résolution  demandant  au  président  de  l'Associai  ion  de  rap- 
peler au  travail  tous  les  chauffeurs  qui  sont  membres  de  l'or- 
ganisation minière,  de  façon  à  mettre  virtuellement  lin  à  la 
grève  des  chauffeurs  de  cette  industrie. 


Le  Marché  Financier  de  IVew-York 


New-York,  24  juillet  1901. 

La  tendance  générale  du  Marché  reste  faible.  C'est  moins 
la  grève  des  métallurgistes  que  les  nouvelles  des  récoltes  qui 
exercent  leur  influence  sur  les  cours.  On  assure  que  la  ré- 
colte du  maïs  a  subi  des  dommages  irréparables  et  l'on 
craint  que  celle  du  blé  de  printemps  ne  soit  compromise. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  particulièrement  at- 
teintes. 

Ces  titres  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison,  70  7/8; 
Milwaukee,  156  1/2;  Erie,  35  3/8;  Repding,  39  ./.  ; 
Canadian  Pacific,  103  ./.  ;  Illinois  Central,  146  3/4;  Louis- 
ville,  101  1/2;  New-York  Central,  150  ./.  ;  Union-Pacific, 
97  1/4. 


MEXIQUE 

La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 

mensuel  des  Banques  do  la  République  présente,  au  28  fé- 
vrier dernier,  la  situation  suivante  : 
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Existences 

en       Porte-    Capital  Circula- 
Banques         caisse     feuille     social       lion  Dépôts 

(En  milliers  de  piastres) 

Naliona1' Mexico  26.0(12.7  28.01)7.3  20.000. 0  22.944.8  » 

Londres- Mexico  11. 704. 0  23. 581.0  15.000.0  10.834.8  0.307.7 

Centrale               1.550..")  4.143.1  6.000.0  7.02.0  3.417.4 

Hypothécaire..     .224. 4  741.7  5.000.0  8.070.5  228.3 

Mmié'*{Chiluia.)   1.319.0  8.423.8  4.000.0  .'.'.378.8  83.3 

Yucalèque(Yuc)    2.048.7  3.158.7  3.000.0  4.711.0  17.2 

Orientale  (Mexic)     945.9  2.008.4  3.000.0  892.5  242.1 

MercantilefMont.)    416:6  2.088.(i  2.500.0  539.6  16.4 

MercantilefVer.)    1.338.4  3.485.4  2.000.0  2.104.3  97.2 

Agric.  et  Hypol.         4.8  392.6  2.000.0 

Coalmila                 836.4  2.406.0  1.600.0  1.494.2  8.8 

Mercantile(Yuc)    1.203.0  1.0O4.9  1.500.0  1.006.2  9.6 

Etat  de  Mexico.       541.7  1.854.9  1.500.0  952.7  25.1 

Nucvo-Leon  . . . .      612.4  2.450.3  1.500.0  1.604.8  36.5 

Occidentale....      564.8  987.6  1.500.0  601.8  172.4 

San  Luis  Potosi.      779.3  2.933.8  1.100.0  1.504.3  2.8 

Durango                 346.2  1.243.0  1  000.0  606.6  72.0 

Jalisco                    857.2  2.318.7  1.000.0  1.133.5  49.2 

Zacatecas                475.4  1.830.0  1.000.0  547.5  65. (i 

Tabasco                  243.9  543.7  1.000.0  376.5  52.2 

Sonora                    815.9  479.3  1.000.0  1.472.0  94. (i 

Guanajuato  ....      255.8  659.3  5"0.0  460.1 

Oampeche                 14.5  390.0  300.0  177.3 

Michoacan                23  8  173.3  300.0  17.6  17.7 

Totaux  53.913.4  91.257.4  77.300  0  72.500.3  11107.4 

Total 30 mai  1000  52.726.0  90.430.0  69.600.0  70.273.0  4.195.0 

—  1899  46.289.0  68.027.0  55.180.0  04.001.0  1.705.0 

—  1898  40.890.0  52,095.0  48.500.0  54.917.0  2.634.0 

—  1893  17.823.7  27.662.1  32.450.7  27.198.2  » 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

La  Situation  financière.  —  Le  nouveau  ministre  des 
finances,  M.  Marcos  AvelLaneda,  a  informé  les  banquiers  de 
la  République  en  Europe  que,  malgré  la  situation  financière 
résultant  du  rejet  de  l'unification  de  la  dette,  les  engage- 
ments pris  envers  les  créanciers  seront  scrupuleusement 
remplis  sans  recourir  à  des  emprunts  ou  à  de  nouveaux  im- 
pôts. 

Voici,  d'autre  part,  les  déclarations  faites  par  le  Ministre  au 
correspondant  du  limes: 

La  situation  du  Trésor  n'est  pas  critique,  mais  elle  est  un 
peu  difficile  à  cause  de  la  dette  extérieure  et  de  la  dette  flot- 
tante ;  toutefois,  les  recettes  ordinaires  des  six  derniers  mois 
ont  dépassé  les  estimations  et  le.  budget  se  trouvera  en  excé- 
dent. 

La  loi  de  conversion  ne  sera  pas  abrogée  par  l'exécutif  à 
cause  des  intérêts  considérables  qui  sont  en  jeu. 
.  Le  fond  de  conversion  sera  conservé;  il  continuera  à  être 
augmenté  et  on  n'y  puisera  que  dans  le  cas  où  le  Chili  obli- 
gerait la  République  argentine  à  acheter  de  nouveaux  navires 
de  guerre. 

URUGUAY 

Le  Budget  de  1901-1902  et  la  Dette.  —  Une  corres- 
pondance de  Montevideo,  publiée  par  le  Nouveau  Monde, 
nous  donne  d'intéressants  détails  sur  le  projet  de  budget  pour 
1901-1902  déposé  aux  Chambres  urugayennes. 

Dans  le  Message  qui  accompagne  cr  projet  de  budget,  et 
après  avoir  fait  Remarquer  que  depuis  plusieurs  années 
on  s'était  contenté  de  proroger  les  budgets  d'une  année  à 
l'autre  sans  tenir  compte  des  transformations  imposées  par 
les  variations  des  recettes,  le  Président  de  la  République 
déclare  que  son  projet  a  été  strictement  basé  sur  les  ressour- 
ces prévues  et  calculées,  d'après  le  produit  probable  des  re- 
cettes générales.  Au  chapitre  des  dépenses  figurent  quelques 
augmentations  nécessitées  par  l'installation  de  nouveaux 
services  indispensables  créées  avec  l'autorisation  du  Pou- 
voir législatif,  et  d'autre  part,  il  y  a  été  prévu  au  titre  :  Obli- 
gations de  la  Nation,  une  dépense  de  07.087$!0  en  prévi- 
sion des  lois  financières  qui  doivent  être  prochainement  sou- 
mises au  Parlement.  Dans  le  cas  où  ces  lois  ne  seraient  pas 
adoptées,  la  tomme  correspondante  qui  figure  dans  le  budget 
viendrait  à  constituer  un  superavit,  puisque  les  dépenses 
totales  prévues  balancent  exactement  les  recettes*. 

Au  nombre  des  projets  financiers  auxquels  faisait  allusion 
le  chef  du  Pouvoir  Exécutif  dans  le  Message  qui  accompagne 
le  projet  de  budget  pour  L'exercise  1901-1902,  il  faut  compter 
an  projet  d'émission  de  1  million  de  piastres  en  titres  de 
l'Emprunt  extraordinaire  3*  série,  qui  jouiront  du  même  In- 
térêt et  amortissement  que  les  séries  antérieures,  et  dont  le 
service  sera  assure  au  moyen  des  recettes  générales. 


Ce  projet  a  été  soumis  au  Parlement,  «ni  se  prononcera 
prochainement.  Dans  l'exposé  des  motifs  ou  projet  il  ehi  dit 
que  les  fonds  à  retirer  de  cet  emprunt  sont  destinés  à  être 
appliqués  au  remboursement  du  solde  dont  Le  Gouvernement 
est  resté  débiteur  sur  les  fonds  employés  d'une  part,  à  la  pa- 
cification du  pays  eu  1887,  et  d'autre  part  â  venir  en  aide  à 
la  Commission  nationale  de  charité  dont  les  établissement» 
se  trouvaient  dans  une  situation  difficile. 

Ce  solde  débiteur,  qui  a  été  signalé  dans  le  compte  rendu 
de  la  gestion  administrative  de  lannéf  1900,  a\ait  été  précé- 
demment laissé  en  suspens  dans  L'espoir  qu'il  pourrait  être 
balancé;  au  moyen  des  excédents  de  receltes  de  douanes  sur 
lesquels  on  croyait  pouvoir  compter.  Ces  excédents  ayant 
fait  défaut  et  s'élant  convertis  au  contraire  en  un  déficit  de 
plus  de  500.000  piastres,  il  y  a  lieu,  dans  l'intérêt  de  la  régu- 
larité des  services  financiers  de  l'Etat,  de  pourvoir  le  plus 
tôt  possible,  par  des  ressources  spéciales,  au  remboursement 
de  cette  somme  qui  ne  représente  pas  un  déficit  proprement 
dit,  mais  un  reliquat  de  dépenses  extraordinaires  axécUléM 
dans  l'intérêt  général  et  approuvées  en  leur  temps  par  le 
Pouvoir  législatif. 


ASIE 


CHINE 

Recettes  douanières  chinoises  pendant  le  1"  tri- 
mestre 1901.  —  Les  Douanes  impériales  chinoises  viennent 
de  publier  leur  statistique  pour  le  1"  trimestre  de  1901 

On  se  souvient  que,  pendant  le  premier  trimestre  de  1900, 
le  mouvement  boxer  qui  se  préparait  n'avait  pas  encore  pris 
son  développement  et  que  l'insurrection  n'avait  pas  encore 
éclaté,  le  commerce  n'avait  donc  pu  être  gêné  par  les  troubles 
constatés  dans  le  nord  de  la  Chine,  et  les  recettes  des  douanes 
étrangères  dépassèrent  d'un  million  de  taëls  celles  de  la 
période  correspondante  de  1899.  Pendant  le  premier  trimestre 
de  1901,  le  pays  a  encore  souffert  des  effets  de  la  guerre;  le 
commerce  a  naturellement  diminué;  la  baisse  des  impor- 
tations a  été  sensible.  Les  recettes  de  cette  période  sont 
donc  bien  inférieures  à  celles  de  1900  ;  elles  dépassent, 
cependant,  celles  de  1899.  Si  Shanghaï,  le  grand  centre  de 
distribution,  a  perdu  plus  d'un  million  de  taëls,  dans  les 
autres  vingt-huit  ports  à  traité  les  augmentations  et  les 
diminutions  se  sont  balancées;  dix-huit  ont  enregistré  une 
progression.  Voici,  d'ailleurs,  les  tableaux  des  résultats 
constatés  pendant  les  trois  années  : 

  1"  trimestre  ________ 

Ports  à  traité  1901  1900  1899 

Hk.  Tls.  Hk.  Tls.  Hk.  Tls. 

Newchwang   3.788  »  34.081 

Tientsin.....   37.155  119.788  91.705 

Chefoo   147.583  108.544  150.575 

Kiaochow   21.625  13.362 

Chungking   141.011  93.682  82.530 

Ichang...!   271.833  154.323  120.051 

Shasi   2.145  752  :  251 

Yochow   150  25 

Hankow   254.749  320.523  230.973 

Kiukiang   111.720  140.545  134.491 

Wuhu..:   200-.383  299.583  221.627 

Nanking   46.272  35.098  » 

Chinkiang   235.273  228.561  221.495 

Shanghai   1.262.358  2.273.760  1.364.4:14 

Soochow   23.612  10.056  17.774 

Ningpo..  140.915  135.689  170.843 

Hangchow.'.. ......  80.771  94.398  79.275 

Wenchow   3.666  6  918  7.914 

Santuao   89  »  » 

Foochow   156.096  174.683  203.192 

Amoy   146.788  147.996  175.421 

Swat'ow.'.   380.362  403.818  393.921 

Wuchow   72.633  71.279  56.851 

Samshui   21.983  21.281  22.506 

Kongrnoon   8.898  6.792  6,364 

Kumchuk   3.275  1.137  1.207 

Canton   509.227  465.052  449.914 

Kiungr.how   37.589  40.748  51.244 

Pakhoi   39.388  26.640  38.658 

Totaux   4.361.337     5.395.032  4.325.297 

La  principale  baisse  a  été  constatée  dans  le  produit  des 
droits  d'importation  :  il  ne  s'est  élevé  qu'à  851.257  taëls  con- 
tre 1.777.149  en  1900.  Les  droits  d'exportation,  do  tonnage, ne 
transit,  de  cabotage,  Le  Lilrin  sur  l'opium  ont  également 
donné  des  totaux  inférieurs,  mais  il  y  a  eu  augmentation 
dans  les  recettes  du  droit  sur  l'opium. 
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COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Le  Bulletin  officiel  de  la  Compagnie  de  Mozambique  du 
1"  juin  publie  un  contrat  intervenu  entre  la  Compagnie  et 
M.  Edward  Lloyd,  sujet  britannique.  D'après  ce  contrat, 
M.  Llyod  reçoit  une  concession  de  120  chiims  miniers,  pris 
sur  le'  territoire  delà  Mozambique. 

On  sait  que  chaque  claiiu  minier  est  un  carré  ayant  une 
superficie  de  100  mètres  de  côté;  le  concessionnaire  s'oblige  à 
payer  à  la  Compagnie  une  rente  annuelle  d'une  livre  sterling 
par  claim;  si  une  Société  se  constitue  pour  l'exploiter,  la 
Mozambique  reçoit  15  0/0  en  actions  libérées  du  nombre  total 
des  actions  émises. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


En  dépit  des  nouvelles,  la  situation  au  Sud  de  l'Afrique  no 
se  modifie  pas,  et  les  Boers  remportent,  dans  la  colonie  du 
Cap,  des  succès  qni  ne  sont  pas  sans  importance. 

S'il  fallait  en  croire  le  Daily  News,  de  nouvelles  négocia- 
tions en  vue  du  rétablissement  de  la  paix  dans  l'Afrique  du 
Sud  seraient  engagées,  mais,  cette  fois,  à  Londres. 

On  annonce,  d'autre  part,  que  M.  van  der  Hoeven,  secrétaire 
de  la  légation  du  Transvaal  à  Bruxelles,  aurait  déclaré  que 
les  Boers  n'ont  continué  les  hostilités  que  parce  qu'ils  sont 
convaincus  que  les  Anglais,  peuple  essentiellement  pratique, 
reconnaîtront  «  que  l'enjeu  ne  vaut,  pas  la  chandelle  ».  Enfin, 
lord  Millier,  dans  un  discours  prononcé  au  Guildhall  de 
Londres,  a  dit  que  l'Angleterre  était  disposée  «  à  faciliter  la 
soumission  de  tout  ennemi  honorable  ». 

Une  détente  se  produirait  elle  ? 

Mme  Krûger,  femme  du  président  de  la  République  Sud- 
Africaine,  est  morte  à  Pretoria.  A  noter  que  M.  Krûger  a 
reçu,  à  ce  sujet,  de  nombreux  témoignages  de  sympathie,  et 
que  toute  la  presse  anglaise  a  pris  part  au  deuil  qui  frappait 
le  vieux  président. 


LA  MAIN-D'ŒUVRE  DANS  LA  RHODESIA 


M.  II.  Wilson  Fox,  directeur  do  la  British  South  Africa 
Company  (Chartered),  a  prononcé  à  Londres,  le  15  courant, 
un  grand  discours  dans  lequel  il  a  parlé  longuement  de  la 
main-d'œuvre  dans  la  Rhodesia. 

Il  a  rappelé  qu'il  y  a  un  an  environ,  les  représentants  de  la 
Chambre  des  Mines  de  la  Rhodesia  s'étaient  entendus  avec 
les  représentants  des  mines  du  Kand,  et  avaient  conclu  un 
contrat  d'après  lequel  les  deux  districts  miniers  s'engageaient 
à  ne  pas  se  faire  concurrence  pour  la  main-d'œuvre,  et  à 
laisser  le  soin  de  recruter  des  indigènes  en  territoire  portu- 
gais à  une  seule  administration,  à  la  condition  que  les  mines 
rhodésiennes  recevraient  12  1/2  0/0  des  ouvriers  recrutés,  et 
que  le  lîand  garderait  le  reste. 

Mais  on  ne  s'en  est  pas  tenu  là,  et  le  Syndicat  de  la  main- 
d'œuvre  a  tenté  de  trouver  de  nouvelles  sources  en  envoyant 
à  Aden  un  représentent  chargé  d'y  recruter  des  ouvriers. 
L'expérience  n'a  réussi  qu'en  partie.  Néanmoins  elle  a  dé- 
montré que  sur  1.000  ouvriers  importés  par  le  Syndicat  de 
la  main-d'œuvre,  250  Arabes  s'étaient  trouvés  d'excellents 
travailleurs.  Au  reste,  ces  Arabes  sont  encore  aujourd'hui 
dans  leurs  emplois,  contents  de  leur  sort  et  assidus  au  tra- 
vail. Or,  cette  expérience  n'a  été  conduite  que  par  une  insti- 
tution privée,  le  Syndicat  de  la  main-d'œuvre.  Elle  n'a  reçu 
aucune  assistance  du  Gouvernement  Impérial  et  il  n'existait, 
dans  la  Rhodesia,  aucune  loi  permettant  de  surveiller  l'im- 
portation des  noirs  de  l'étranger.  Une  autre  expérience  est  en 
voie  d'exécution;  mais  elle  est  conduite  directement  par  l'Ad- 
ministration elle-même,  représentée  par  un  des  plus  anciens 
fonctionnaires  de  la  British  South  Africa  Company, 
M.  Marshall  Hole.  M.  Hole  est  maintenant  à  Aden,  et  le 
Gouvernement  de  Sa  Majesté  a  télégraphié  des  instructions 
à  son  résident  afin  qu'il  procurât  toute  facilité  à  M.  Hole, 
sans  toutefois  prendre  part,  en  personne,  au  recrutement.  Le 
Gouvernement  do  Sa  Majesté  a  mis  à  son  assistance  une  con- 
dition, c'est  qu'on  ferait  une  loi  sur  la  main-d'œuvre. 

Or,  le  Conseil  de  la  Chartered  siège  actuellement,  et  on 
peut  s'attendre  à  ce  que  la  loi  soit  votée  sous  peu.  En  atten- 
dant, M.  Hole  a  avisé  récemment  les  administrateurs  de  la 
Chartered  qu'il  espère,  à  la  fin  du.mois  prochain,  embarquer 


1.000  travailleurs,  et  quedaus  le  voisinage  du  pays  où  il  se 
trouve,  il  trouvera,  probablement,  à  en  recruter  un  plus 
grand  nombre. 

«  On  a  souvent  dit,  a  déclaré  M.  Wilson  Fox,  que  les  indi- 
gènes de  la  Rhodesia  ne  pouvaient  pas  toujours  obtenir  lo 
paiement  de  leurs  gages.  A  la  vérité,  ce  cas  se  produit  quel- 
quefois comme  il  se  produit  quelquefois  aussi  on  Angleterre. 
Aucun  Gouvernement  au  monde  ne  peut  garantir  que  les  m;i- 
nouvriers  seront  payés  par  leur  patron  ;  ce  serait  tout  à  fait 
impossible.  Cependant,  de  mémo  qu'il  existe  une  pénalité  en 
Angleterre  pour  le  patron  qui  refuse  4e  payer  son  employé, 
de  môme  il  en  existe  une  dans  la  Rhodesia',  avec  cette  diffé- 
rence, qu'en  Angleterre  l'employeur  est  l'objet  d'une  action 
civile,  tandis  qucdansla  Rhodesia  il  est,  déplus,  l'objet  d'une 
action  criminelle.  On  ne  peut  vraiment  demander  à  un  Gou- 
vernement de  faire  davantage.  » 

M.  H.  Wilson  Fox  a  examiné  aussi  lo  moyen  à  employer 
pour  amener  les  indigènes  à  travailler.  «  Ils  travaillent  volon- 
tiers, dit-il,  dans  le  but  de  posséder  des  troupeaux  et  c'est  le 
meilleur  moyen  de  les  amener  au  travail  que  de  leur  faire, 
entrevoir  les  moyens  d'en  acheter.  Dès  que  le  Sud  de  l'Afri- 
que sera  pacifié  et  qu'il  sera  plus  facile  d'importer  des  bes- 
tiaux, il  faudra  envisager  sérieusement  ce  point  de  vue.  Pour 
le  moment,  le  nombre  d'hommes  qu'il  faudrait  pour  compléter 
les  équipes  des  mines  rhodésiennes  est  relativement  faible, 
mais  on  y  pourvoira  par  l'importation  des  Arabes  et,  lorsque 
l'on  aura  besoin  de  plus  de  bras,  il  y  a  lieu  de  croire  que  la 
décision  prohibitive  du  Gouvernement  portugais  aura  été 
rapportée  et  que  l'on  pourra  aller  les  chercher  sur  la  côte 
Est.  » 

En  ce  qui  regarde  la  question  du  charbon,  M.  H.  Wilson 
Fox  a  avancé  que  l'on  espérait  relier  bientôt  les  mines  et 
Bulawayo  avec  les  dépôts  par  un  chemin  de  fer  de  3  pieds 
6  pouces  do  voie.  Ces  dépôts  de  charbon  ont  une  étendue  illi- 
mitée et  la  qualité  du  combustible  est  égale  à  celle  du  pays- 
de  Galles.  C'est  là  un  deuxième  facteur  très  important. 

Le  troisième  facteur  est  la  question  des  transports  par  che- 
min do  fer.  Il  n'y  a  pas  là  à  faire  des  prophéties,  car  tout 
dépend  du  succès  de  la  guerre  ;  mais  pour  terminer  le  chemin 
de  fer  entre  Salisbury  et  Bulawayo,  il  n'est  besoin  que  de  re- 
cevoir les  matériaux  qui  sont  actuellement  sur  la  côte;  si 
donc  l'on  pouvait  les  faire  venir,  la  construction  do  la  ligne 
serait  l'affaire  d'une  année. 

Avec  des  facilités  de  transports,  des  tarifs  réduits,  du  char- 
bon de  première  qualité  et  d'un  prix  j>eu  élevé,  avec  une  main- 
d'œuvre  indigène  suffisante,  il  y  a  lieu  de  penser  qu'on  vien- 
drait vite  à  bout  des  difficultés  qui  ont  empêché  les  progrès 
de  la  Rhodesia  pendant  les  deux  années  qui  viennent  de 
s'écouler. 


LES  MINES  RHODÉSIENNES 


Voici  les  rendements  individuels  qui  ont  été  communiqués 
pour  les  mois  de  mars,  avril  et  niai  : 

Mars  Avril  Mai 

Minerai   Or   Minerai   Or   Minerai  Or 
traité   prod.  traité    prod.  traité  prod. 


Tonnes  Onces  Tonnes  Onces  Tonnes  Onces 


Alice  Proprictary.  3C0  243      »  »         735  551 

Antenior   935  561  1.050  645  1.053  653 

Ayrshire   275  220      360  226      348  2~0 

Béatrice   1.237  1.207  1.616  2.480  » 

Dunraven   2.170  1.200  2.270  1.250  2.230  1.231 

Eagle  Vulture....  970  642      750  495      800  531 

Geelong   4.050  1.331  4.100  1.235  3.970  1.349 

Globe  et  Phœuix .  6.300  5.103  6.200  5  022  6.210  5.7:0 

Rezende   1.100  1.145  1.015  712  1.080  799 

Selukwe   5.006  3.004  3.538  2.035      »  » 


A  noter  que  la  production  de  la  Geelong,  pour  mai,  com- 
prend le  rendement  de  la  cyanuralion  pour  avril  et  mai. 

Des  dépèches  ont  annoncé,  pour  le  mois  de  juin,  les  chif- 
fres suivants  :  Geelong,  1.584  onces  ;  Antenior,  644  onces  ; 
Eagle  Vulture,  412  onces;  Globe  and  Phoniix,  5.702  onces  ; 
Selukioe,  3.110  onces;  Dunraven,  1.147  onces;  Alice  Pro- 
prietary,  660  onces;  Rezende,  898  onces. 


IVXines  d'Or  Australiennes 


Les  Rendements  d'or  de  l'Australie  Occidentale.  — 

Le  rendement  d'or  total  de  l'Australie  Occidentale,,  pour  le 
mois  de  juin,  s'est  élevé  à  101.967  onces  d'une  valeur  approxi- 
mative do  615.440  liv.  st.  Voici  comment  s'établissent  les  ren- 
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déments  de  cette  colonie 
L899 


depuis  le  commencement  de  1899 


1900 


Janv.. 
Févr.. 
Mars. 
Avril. 
Mai  . . 
Juin, . 
Juill.. 
Août.. 
Sept.. 
Oct... 
Nov  . 
Dec.  . 


Onces 

110.090 
ln0  565 
106  nos 
L0.400 
114.023 
101 .-953 
137.938 
145.397 
io7.(  m 
205  18i; 
189>67 
138.630 


Valeur 
en  £ 

418  g43 
382.14'i 
4( '3.175 
44..  572 
435.  «09 
615.421 
52  't.141 
552. 5 11 
034.890 
779.708 
53 i .496 
526.756 


Onces 

143.820 
117.S49 
120  050 
1 13.506 
120  313 
130.707 
113.001 
131. 486 
148.305 
133.270 
146.635 
149.331 


Valeur 
en  £ 

546.515 
447.827 
478.980 
431  825 
457.189 
519.715 
431 .0s7 
499.6416 
503  500 
5 10.487 
557.213 
507. 4  0D 


1901 

Valeur 
Onces      en  £ 


138  697 
135.497 
127,848 
150  018 
1  i4.087 
161  967 


527.048 
514.880 
485  814 
577.571 
547.581 
615.440 


1643  873  OiiO.731  1580.950  6007.010   858.114  3208.293 

A  part  le  mois  d'octobre  1899,  le  mois  de  juin  est  le  mois 
le  plus  favorable  depuis  le  commencement  de  l'année  1899. 
Toutefois  il  ne  dépasse  que  do  bien  peu  le  mois  de  juin  de 
cette  même  année. 


Notes  minières  d'Australie 

Bayley's  United.  Dépêche  datée  du  16  courant  de  Cool- 
gardie.:  «  Il  a  été  expédié,  par  le  steamer  Austral,  qui  a 
quitté  Fremantle  le  10  juillet,  341  onces  d'or.  Valeur  de  l'en- 
voi, 1.310  liv.  st.  » 

Hannan's  Gold  Estâtes.  Dépêche  du  Directeur,  à  Kal- 
goorlie  :  «  11  a  été  broyé  137  tonnes,  qui  ont  produit  147  on- 
ces d'or  d'une  valeur  de  575  liv.  st.  On  a  traité  420  'onnes 
par  la  evanuration,  qui  ont  donné  pour  une  valeur  de 
517  liv.  st*.  10  sh.  » 

Robinson  {Australie  occidentale).  Dépêche  du  Directeur 
général  :  »  Au  niveau  de  200  pieds,  on  a  pris  des  échantillons 
sur  le  reef.  Ou  a  extrait  20  tonnes  pour  les  essais,  qui  ont 
donné  10  onces  d'or.  Les  tailings  ont  donné  3  chvts  2  gr.  à  la 
.  tonne.  Le  reef  a  une  épaisseur  de  5  pieds.  On  évalue  à  5  000 
la  quantité  de  minerai  développé.  Les  perspectives  sont  très 
bonnes.  On  va  commencer  à  broyer  immédiatement.  » 


informations  diverses 


May  Consolidated.  —  Cette  Compagnie  publie  son  rap- 
port pour  19  0. 

Une  réclamation  a  été  faite  pour  le  recouvrement  des 
21.319  liv.  st.  d'or  saisi.  Le  Gouvernement  boer  a  nettoyé  les 
plaques  en  mai  1901  et  a  pu  obtenir  2.111  liv.  st.  d'or. 

La  Compagnie  a  employé  2.000  liv.  st.  pour  l'achat  d'un 
matériel  roulant.  L'encaisse  de  la  Compagnie,  à  la  fin  de 
1900,  était  de  33.794  liv.  st. 

La  Compagnie  doit  à  ses  créanciers  15.392  liv.  st.  Le  secré- 
taire et  plusieurs  administrateurs  sont  actuellement  à  Johan- 
nesburg, où  les  bureaux  sont  ouverts. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 

Londres,  le  25  juillet  1901. 

La  tendance*  du  Marché  sud-africain  a  été  bien  irrégulière 
cette  semaine,  Cependant,  on  s'est  repris  dans  ces  derniers 
jours.  Il  fan)  noter,  toutefois,  que  les  affaires  sont  très 
calmes  en  général. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  3  3  32,  huit  à  3  1/32;  Consolidated 
r.ohl/ifhlx.  7  7/10,   contre  7  13/32;  Transoaal  Goldfields, 

I  1/2. 

+*  ¥  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand,  qui 
linissait  à  7  5.  Mi.  reste  au  dernier  moment  à  ce  cours;  An- 
gelo,  6  3/8  ;  Hem  Cornet,  2  9/10. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  1/2,  contre  5  9/10; 
LanffUtiiffte  Èttate,  3  1/4;  Simmer  and  Jack,  0  3/10. 

La  Julnl.ee,  qui-  nous  laissions  à  5  liv.  st.  5/8,  reste  à 
5  3/4;  Jumpers,  4  15/16;  Modderfontein,   113/16,  contre 

II  14:  .l/<-</''/-   a,,d  Charlton  51/8. 

La  Crown  Reef  reste  à  14  1/2;  elle  était  à  14  ./.    il  y  a 
huit  jours;  Randfonlein,  3  1/32;  Worcester,  2  3  8;  la  Ro- 
'■'//'/,  qui  finissait  à  9  liv.,  resle  présentement  à 
9  liv.  1/8. 

La  Geldetthuig  Ettate  se  retrouve  à  6  liv.  1/8;  nous  la 
lai-- ions  a  o  liv.  la  semaine  dernière;  Lancaster,  2  3/8; 
Sew  lfr,-,f,',  1/8;  Bonanza,  4  3/8,  contre  4  1/4;  Wol- 
huter,  4  liv.  1/8. 


La  Henri/  Xourse,  qui  cotait  8  liv.  st.,  reste  â  ce  cours; 
Ferreira,  20  liv.,  contre  19  3/4  ;  Wemrner,  11  1/2;  Village 
Main  Reef,  8  liv.  3/16,  contre  8  liv.  st.;  Durban  Roode- 
poort,  5  1/4;  Van  Ryn,  2  3/4. 

***  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep 
conserve  le  cours  de  11  1/4,  et  la  Rand  Mines,  qui  •lôturait 
à  407/10,  se  retrouve  à  la  dernière  heure  à  403/4;  Glen  Deep, 

3  7/8;  Ferreira  Deep,  0  1/8,  contre  0  liv.:  Uobinson  Deep, 
5  1/10: 

La  Isourse  Deep  reste  à  5  5/16,  contre  4  7/8  la  semaine 
dernière  ;  Durban  Roodepoort  Deep  à  3  3/8;  Jumpers 
Deep,  4  3/8. 

***  Valeurs  Rhodésiennes. —  La  Mashona/and  Ageney 
clôture  à  2  1/18;  Rhodesia  Goldfields,  1  1/2;  Dunraven, 
13/16;  Geelong,  1  7/.16;  Selukwe,  2  liv.  ;  Globe  and  J'humix, 

4  7/8. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  11/10. 

¥%  District  de  Klerksdorp.  — ■  La  Buffelsdoorn  E State 
qui  finissait  à  14  sh.,  reste  à  12/6. 

.i;  *  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  15/10,  sans  changement. 

District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 
2  7/8,  contre  2  liv.  st.  7/8. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  1  liv. 

***  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  ferme.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  -2  1/8,  et  la  De  Beers  est  à  33  1/2,  contre 
33  15/10.   

Londres,  25  juillet,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  lourd. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  25  juillet  1901. 

Nous  nous  sommes  contentés,  cette  semaine,  dans  le 
Marché  sud-àfricain,  de  suivi'e  les  indications  qui  nous 
étaient  fournies  par  Londres.  En  effet,  les  nouvelles  du  Sud 
de  l'Afrique  continuent,  pour  le  moment  au  moins,  à  laisser 
notre  public  indifférent  II  lui  faut  d'autres  faits  que  ceux 
dont  on  parle,  pour  l'amener  à  s'animer  de  nouveau. 

La  Rand  Mines,  qui  linissait  à  1.026  fr.,  se  retrouve  à 
1.032  fr.;  Consolidated  Goldfields,  189  fr.  50,  contre  188  ..  ; 
East  Rand,  184  50,  contre  186  /..  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  79  fr.  25,  elle  s'inscrit  à 
78  fr.  25. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  17  fr.  75;  French  Rand, 
47  fr.,  contre  40  fr.  25  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à 
497  francs,  elle  s'inscrit  à  511  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  29  fr.,  et  la  Geduld  est  à  130  .., 
contre  129  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  C"  reste  à  61  50.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  150  fr.  ..,  contre  153  fr.  50;  Geldenhuis  Deep,  250  fr. 

La  Klein  f ont  ein  cote  44  ...  Langlaagte  Estate,  80  fr.  ... 
sans  changement  sur  la  semaine  dernière;  May  Consolida- 
ted, 106  . .  ;  nous  laissions  ce  titre,  précédemment,  au  même 
cours;  Mossarnédès,  17  75;  Mozambique,  38  50;  Océana, 
49  francs. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
228  50,  cote  au  dernier  moment  2*9  fr..  Robinson  Deep, 
120  ..,  contre  123  fr.  50;  Robinson  Rand fontein,  30  fr.  ..  ; 
Randfontein  Estâtes,  77  fr.  50. 

La  New  S'eyn  Estate  est  à  55  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jach  se  retrouve  à  155  50;  Transvaal  Consolidated  Land, 
84  50;  Transvaal  Goldfields,  30  fr.  ... 

La  Village  Main  Reef  fmil  à  207  fr.  50;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  join  s,  à  203  francs  ;  Wemrner,  292  fr.  ;  Sheba,  23  50. 

La  Za'mbèze  est  à  19  fr.  . . . 

La  Eersre  Fabrieken  Distillery  clôture  à  15  ...  La  Dyna- 
mite du  Transoaal  se  retrouvé  à  35  fr.  . .,  et  la  De  Beers 
cote  845  fr.  50,  conlre  820  IV.  ,  Frank  Smitli  Diamond,  55  ... 
La  Direction  de  celte  dernière  Compagnie  prend  toutes  les 
mesures  nécessaires  pour  recommencer  l'exploitation  aussitôt 
que  les  autorisa I ions  nécessaires  lui  seront  données.  On 
semble  laisser  entendre  que  cela  pourrait  bien  avoir  lieu  plus 
tôl  qu'on  ne  le  croit  généralement. 


L 'Administrateur-Gérant  :  GkokqeS  BounoAisiiL. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  P:esse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


■Si  ~j 

Ifs 

O  3  o 

eu  .2  g 


o  -oj  .3 
— ci 


O  D-D 

g  "3  g 
3*3 


6  2 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


2  août  

18  juillet.... 
25  juillet. . . . 
1='  août  


2.209 

1 

L35 

1  4-039 

593 

819 

526 

2.441 

1 

ut; 

4.025 

502 

516 

486 

2.431 

1 

118 

3.966 

545 

475 

486 

2.452 

1 

119 

1  4.050 

553 

599 

488 

Banque  Impériale 


ALLEMAGNE 

23  juillet... 
6  juillet... 
15  juillet... 
23  juillet.... 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


744 

366 

1 

370 

663 

898 

84 

763 

376 

1 

660 

730 

1.242 

99 

787 

388 

1 

568 

801 

1.200 

93 

826 

407 

1 

505 

860 

1.157 

75 

5 

3!4 

3  y* 


1900 

30  juin  

67 

33 

231 

116 

298 

26 

» 

1901 

67 

33 

181 

133 

191 

96 

» 

1901 

66 

33 

187 

133 

209 

90 

» 

1901 

62 

31 

225 

137 

235 

87 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1900     2  aoû!  

776 

» 

772 

1.003 

761 

»  i 

1901    18  juillet  

940 

» 

760 

1.019 

721 

» 

190  1    23  juillet.... 

942 

» 

755 

991 

664 

» 

933 

769 

1.102 

752 

» 

1900 
1901 
1901 
1901 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


mai  

mars  

avril.  

mai  


14  j 
136 
126 
136 


15 

199 

» 

14 

185 

» 

» 

22 

187 

» 

» 

22 

197 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1900 

73  I 

10 

174  II 

n 

» 

1900 

1901 

76 

9 

171 

» 

» 

1901 

1901 

13  avril ..... 

70 

15 

174 

1 

» 

» 

1901 

1901 

72 

15 

180  1; 

»  1 

■ 

» 

1901 

Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

is 

tj'8 

O) 

i  a) 

Sfl  m  ^ 

(D  ^ 

o> 

'f 

DATES 

0, 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

3  a.  a 

Porte 
feuill 

escomj 

Avanc 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

1900  23  juillet... 

1901  7  juin  

1901  15  juillet... 
190  1    23  juillet... 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


28  juillet.. 
13  juillet... 
20  juillet.... 
27  juillet.... 


342 
350 
350 
350 


422 
424 
425 
426  I 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


28  juillet.... 

14  juillet  

20  juillet  

27  juillet.... 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


10  juillet.... 

20  juih  

30  juin  .  ... 
10  juillet..  . 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


10  juillet 
20  juin. . 
30  juin  . 
10  juillet 


ITALIE 

35 
35 
35 
35 

NORVÈGE 


Banque  de  Sicile 


1   951  | 

247  I 

1.378 

37 

367 

56 

4 

981 

280 

1.451 

95 

418 

58 

4 

986 
1   984  1 

280 

1.433 

78 

384 

58 

4 

281  1 

1.409 

85 

366 

57 

4 

—  Banque  de  Norvège 


30  juin  

30  avril  

31  mai  

30  juin  


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 

11  juillet.. 


3  juillet. . 
10  juillet.. 


1900   26  juillet.... 

1  90 

14 

566 

42 

459 

59 

1901    11  juillet  

94 

18- 

586 

56 

474 

54 

1901    18  juillet.... 

91 

18 

578 

56 

483 

54 

1901    2.3  juillet.... 

1  94 

17 

585 

56 

497 

53 

190  0   22  juin  

4 

7 

13 

62 

23 

18 

1901     7  juin  

11 

5 

24 

76 

23 

17 

1901    14  juin  

11 

3 

24 

75 

23 

18 

190  1    22  juin  , . . 

11 

5 

23 

76 

23 

18 

1900   30  juin  

102 

139 

7 

34 

33 

1901    30  avril   .  , 

89 

» 

128 

4 

3T 

13 

1901    31  mai  

90 

130 

4 

34 

13 

1901    29  juin    ,   ,  . 

96 

» 

142 

5 

36 

14 

1.573 

749 

! 

075 

206 

1.627 

735 

1 

121 

268 

1.625 

729 

1 

118 

264 

1.626 

736 

1 

116 

266 

1900   30  juin  

2 

137 

58 

28 

6 

190  1    30  avril  

2 

» 

137 

62 

32 

9 

1901    31  mai  

2 

n 

139 

65 

33 

8 

1901    30  juin  

2 

» 

140 

68 

33 

8 

123 

150 

457 

12 

123 

113 

157 

142 

483 

7 

123 

98 

157 

142 

468 

9 

119 

97 

157 

142 

467 

9 

117 

98 

42 

» 

1    96  1 

16 

73 

1 

42 

■ 

'  84 

13 

70 

1 

43 

» 

85 

12 

67 

1 

42 

I-  95  1 

9 

74 

1 

27 

50  1 

1  384 

13 

89 

27 

45 

379 

15 

90 

8  1 

27 

46 

381 

15 

90 

21  i 

27 

46  1 

1  381 

12 

90 

21  I 

6 

654 
6'/* 

s  y» 


3lA 
3  Y* 

354 


6% 
6J4 


3 
3 
3 


297 

54 

875 

189 

331 

37 

5 

291 

58 

781 

208 

335 

29 

5 

293 

57 

820 

176 

363 

34 

5 

3C9 

56 

841 

183 

345 

31 

5 

1900   10  juillet.  — 

66 

13 

261 

62 

82 

30 

5 

68 

13 

231 

60 

86 

30 

5 

1 901    30  juin  

68 

13 

257 

60 

91 

31 

5 

1901    10  juillet.... 

68 

13 

261 

60 

87 

30 

5 

2 

65 

35 

47 

4 

5 

2 

62 

33 

46 

4 

5 

2 

65 

32 

48 

4 

5 

2 

65 

33 

48 

4 

5 

S* 


5* 


130 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


PHIIfCIP.  CHAPITRES 


O  a.  a. 


Banque  Nationale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


36 

4 

122 

13 

54 

22 

8 

37 

8 

122 

20 

43 

16 

1 

31 

K 

122 

11 

44 

lfi 

1 

37 

6 

122 

11 

45 

11 

7 

ROUMANIE 

7  juillet. 
22  juin. . . 
29  juin. . . 

6  juillet. 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 

16  juillet. 
29  juin... 
6  juillet. 
21  juillet. 


2.105 

Î03 

1.4«7 

403 

496 

380 

5 

1.891 

203 

1.459 

382 

576 

357 

5 

1  857 

202 

1.482 

396 

582 

368 

5 

1.836 

200 

1.469 

409 

600 

349 

5 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


30  juin. 

31  mai. 
15  juin. 
30  juin. 


21 

9 

73 

12 

41 

22 

» 

21 

3 

63 

27 

42 

22 

» 

21 

3 

63 

26 

43 

22 

» 

21 

3 

62 

25 

43 

20 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900 

30 

6 

9 

34 

0 

8 

8 

6 

1901 

30 

5 

9 

34 

1 

8 

7 

6 

1901 

31 

9 

33 

2 

8 

7 

6 

1901 

30 

5 

10 

36 

3 

9 

8 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1900 

31 

45 

7 

87 

59 

122 

23 

1901 

31 

mars  .... 

53 

7 

92 

62 

108 

16 

1901 

30 

avril  

57 

7 

86 

63 

104 

11 

1901 

31 

niai  

57 

7 

89 

51 

100 

11 

6 

5 '4 

5% 
5'/, 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1900   31  mai  

13 

12 

106 

741 

308 

141 

» 

1901    31  mars  

13 

14 

117 

795 

324 

143 

» 

1901    30  avril     .  .  . 

13 

13 

Ml 

810 

310 

145 

» 

1901    31  mai  

13 

13 

106 

81S 

335 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


190  0  28  juillet  ... 

1901  13  juillet.... 

190  1  20  juillet.... 

1Ô01  27  juillet..., 


92 

10 

213 

1028 

183 

49 

101 

11 

209 

1118 

211 

48 

102 

12 

209 

1125 

215 

-  48 

102 

12 

208 

1125 

215 

48 

3  y, 


1900  2  août.... 

1901  11  juillet. . 
1901  18  juillet.. 
1901  lwaoùt... 


8.410 
8.660 
8.712 
8.727 


TOTAUX 

2.76ï||14.834 
2.799  15.160 
2.815  15.022 
2.833945.053 


5.935 

6.179 

1.8641 

» 

6.173 

fi.  890 

1.8861 

» 

6.211 

6.765 

1  8841 

» 

6.424 

6.926 

1.8461 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1896  31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14.585 

8.858 

6. 092 

3.651 

» 

1897    31  décembre  . 

8.746 

2.546 

15.254 

8.548 

6.661 

3.453 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2.636 

14.975 

8.999 

7-620 

3-594 

» 

1899   31  décembre  . 

7  850 

.2  585 

14.992 

9.321 

8.352 

4  037 

» 

1900   31  décembre  . 

8-211 

2.607 

15.906 

9  505 

8  514 

4.171 

Les  tolaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OKANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


26  juin 

3  juill. 

lOjuill. 

lljuill. 

24juill. 

31juill. 

47  37 

47  83 

47  82 

47  95 

48  02 

48  05 

100  10 

100  12 

100  10 

100  10 

100  07 

100  07 

Athènes   

157  50 

157  .. 

157  .. 

157  .. 

157  .. 

139  mi 

40  20 

37  50 

39  30 

39  50 

39  20 

39  50 

80  90 

.SI)  05 

80  95 

81  .. 

81  05 

81  05 

100  05 

MO  10 

mu  05 

100  05 

100  07 

100  01 

101  .. 

100  80 

100  75 

100  90 

101  .. 

loo  ôo 

Constantinople.  ..  . 

22  88 

22  91 

22  87 

22  88 

22  93 

22  97 

80  95 

81  .. 

80  95 

81  . 

81  06 

81  05 

104  43 

104  38 

104  35 

104  65 

101  51 

loi  43 

100  01 

'(!)  95 

100  .. 

99  99 

99  ni 

99  93 

762  .. 

760  . 

762  .. 

761  50 

760 

75N  50 

25  36 

25  33 

25  33 

25  33 

25  33 

25  3!1 

Madrid  

39  87 

38  12 

39  12 

38  81 

39  07 

30  22 

F  ".me    

104  50 

104  12 

104  35 

101  05 

104  57 

101  47 

Saliit-PéterHbo  urg.  • 

37  27 

37  27 

37  27 

31  30 

37  32 

37  32 

95  07 

%  07 

95  15 

95  17 

95  20 

95  15 

—     (a  3  mois  . .. 

99  15 

Ski  15 

95  25 

95  27 

95  30 

95  25 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  <lu  .Jeudi  d<;  Paris  snr 


Valeurs  à  trois  mois 

A  r  .       )  t  -  r  r  1  ' .  1  .             ..    ...  . 

AJ1LKI.Ç1  ud  ni .  .  papier  rotin 

Plus 

4  juill. 

lljuill. 

18juill. 

25j  uill. 

1«aoiit 

4  % 

MA  -fi 

on-  0*7 

on-.  7^ 

spq  1  - 

Ail  t*m  ' t  r  1  n  t. 

H-L  l'^j  n.)  'jii'.  .  .  .  — 

*  Yo 

1  _  1   0  1 

122  .. 

Vienne-Tr.  .   

A  0/ 

103  87 

103  81 

103  87 

103  87 

104  .. 

Barcelone          ■  — 

4% 

IV^aicti'icI  v ** i ' m   

Qar. 
>' >*  ■  • 

•ï.lo  .JU 

360 

OOo  .Al 

389  . . 

Lisb. -Porto  . .  — 

4  Vr. 

388  . . 

588 

389  •■ 

389  • . 

St-Pétersb. . .  — 

263  .. 

263  . . 

263  .. 

202  . 

m  . 

Va  purs  à  \  ne 

moins 

3  % 

25  185 

25  155 

23  16 

25  165 

25  1 75 

25  185 

25  175 

25  18 

25  185 

25  195 
0  09p. 
4  37p. 

0  19p 

4  50p. 

0  16p. 

0  12p. 

0  12p. 

m 

4  37  p. 

4  15p. 

02p. 

Suisse   — 

0  06p 

0  12p. 

0  12p. 

0  12r>. 

0  06p. 

New-York. ...  — 

*  Yo 

51,5  50 

515  50 

516  -. 

515  50 

515  .. 

Matières  d'or  et  d'argent 

au  pair 

3437  » 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .- 

3437  .. 

3437  .. 

Argent  id.    (le  kil.). .  • 

218  89 

98  73 

98  75 

98  30 

98  50 

99  .. 

80  50 

80  50 
25  80 

80  50 
25  80 

80  50 
25  80 

80  50 
25  80 

Aigles  des  Etats-Unis 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  :  916")  . . . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—          —  nouv.  titre  :  900"). 

40  . 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

4  juill. 

lljuill. 

18,(1111. 

25juill. 

1er  août 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  233 

1  233 

1  232 

1  230 

1  232 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  155 

25  135 

25  155 

25  155 

25  115 

Aufr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

Belgique  (franc  or)... 

1  >> 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  » 

0  72 

0  71 

0  72 

0  71 

0  71 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  63 

0  63 

0  63 

0  63 

0  61 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  08 

2  08 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  95 

0  95 

0  95 

0  95 

0  95 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  91 

3  91 

3  92 

3  92 

3  92 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  ... 

2  67 

2  65 

2  65 

2  65 

2  64 

2  64 

Suisse  (franc  or)..  .. 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doit.  or).. . 

5  18 

5  15 

5  15 

5  16 

5  15 

5  15 

Mexique  (piastre  arg.) 

5  43 

2  52 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  » 

2  13 

2  12 

2  10 

2  11 

2  13 

1  89 

1  65 

1  (5 

1  65 

1  64 

1  64 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  21 

1  11 

A  15 

1  02 

1  10 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  66 

1  67 

Japon  (yen  argent)... 

2  58 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

C,hine(Sban5baî)(taëlarg.) 

7  47 

3  36 

3  35 

3  28 

3  31 

3  31 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  1"  août  1901 

100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 
Billets  A  llemands   99  82 

—  Anglais   99  91 

—  Austro-Hongrois .    lOO  03 

—  Belges   99  91 

—  Espagnols. 

—  Grecs  

—  Hollandais 

—  Italiens — 

—  Portugais . 
Roumanie 


lOO  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  18 

En  Angleterre 
En  Autriche-Hongrie .. . 


100  09 
99  97 


En  Belgique   100  09 

En  Espagne   139  40 

En  Grèce   159  50 

En  Hollande   100  05 

En  Italie   104  56 

En  Portugal   142  53 

En  Roumanie   100  90 

En  Russie   100  11 

En  Suisse   100  06 

Aux  Etats-Unis   100  51 

Au  Mexique   211  20 

En  Républ.  Argentine ..  234  60 

Au  Chili   115  24 

Au  Brésil   258  18 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   97 

En  Chine   225  67 


1  70 
62  63 
99  95 
95  63 
70  15 
99  10 

Russes   99  23 

Suisses   99  94 


Pièces  des  Etats-Unis. ...     99  43 

—  du  Mexique   46  11 

Billets  de  la  Rép.  Argent.     42  62 

—  du  Chili   86  77 

—  du  Brésil   38  73 

Pièces  des  Indes   100  ■ 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   44  31 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  1-  août  1901 
l^a  cote  des  changes  enregistre  une  sérieuse  amélioration  : 
la  devise  hollandaise  remonte  à  20(1 12  et  la  devise  allemande 
à  122.  Cette  reprise  laisse  croire  à  un  retour  do  confiance  el 
a  une  diminution  de  retraits  decapitaux  placés  en  Allemagni  . 

Le  papier  autrichien  est  également  mieux  à  104  après 
10:1 87.  * 

!,<•  Madrid  est  à  858  .")0.  Les  Corlos  se  sont  si -parés  sans 
avoir  discuté  les  projets  du  Gouvernement;  il  faut  espérer 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


qu'ils  figureront  à  l'ordre  du  jour  des  séances  dès  la  rentrée. 

Le  papier  portugais  est  sans  changement  à  389;  la  devise 
russe  est  au  même  niveau  que  la  semaine  dernière  ;  le  verse- 
ment se  retrouve  à  26(1  3/4. 

Le  papier  anglais  se  raffermit  encore:  nous  laissons  le 
chèque  à  25  19  1/2;  les  devises  belge  et  russe  perdent  respeC-j 
tivement  3/82  et  1/16;  quant  au  papier  Italien,  la  perte  est 
de  !  87  0/0,  contre  i  62  0/0  la  semaine  dernière.  Le  New- 
York  fléchit  de  515  50  à  515.  Les  nouvelles  relatives  aux  ré- 
coltes américaines  sont  décidément  meilleures  et  les  achats 
de  papier  sur  New- York  ont  encore  diminué.' 


CHANGES  SUR 


LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singi'poui't.  

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

rtôïig-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de'l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


3  juillet 


2/0  5/8 

l/il  13/ it; 


1/3  29/32 
1/3  1/8 
1/11  3/8 
2/8  ./■ 
11  17/32 
la  11/16 

134  14 

77/9  1/4 
27  1/8 


10  juillet 


2*0  5/8 
1/11  1/2 


1/3  7/8 
1/3  7/8 
1/11  1/4 
2/7  7/8 
11  1/8 
15  11/10 

135  20 
17/9  1/4 
26  15/16 


17  juillet 


2/0  5/8 
1/11  3/8 


1/3  7/8 
1/3  7/8 
1/1L  ■/■ 
2/7  1/4 
10  29/32 
15  3/4 

1S7  20 

77/9  1/4 
26  7/8 


24  juillet 


2'0  5/8 
1/11  1/4 


1/3  27/32 
1/3  27/32 
1711  " 
2/1  1/2 
9  23/32 
15  5/8 


135  90 
77/9  1/4 
27  ./• 


31  juillet 


2/0  5'8 
1/11  3/8 


1/3  29/32 
1/3  29,32 
3/16  1/11  1/8 
2/7  1/2 
10  9/16 
15  5/8 


134  60 
77/9  1/4 
26  15/16 


L'argent  a  légèrement  fléchi  ;  co  fait  n'a  pas  influé  sur  les 
changes  indiens  qui  ont,  au  contraire,  gagné  1/16  d.  et  se 
retrouvent  au  pair  :  le  Singapoure  a  profilé  aussi  d'une  légère 
hausse  de  1/8  d.;  sur  le  Hong-Kong,  on  constate  une  baisse 
intime  de  1  ■  16  d. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  le  31  juillet,  les  sous- 
criptions pour  10.0Ô.0U0  Rs.  en  billets  du  Gouvernement  et 
en  transferts  télégraphiques  sur  l'Inde.  Les  souscriptions  se 
sont  élevées  à  175.50.000  Ks.,  pour  billets;  rien  pour  les 
transferts.  Ont  été  acceptées  celles  de  4.65.000  Rs.  sur  Cal- 
cutta, de  1.87.000  Rs.  sur  Bombay  et  3.48.000  Rs.  sur  Ma- 
dras. Les  souscripteurs  à  1  sh.  3  29/32  d.  recevront  environ 
5  0,0.  La  semaine  prochaine,  20.00.000  Rs.  seront  mis  en 
souscriptions.  Il  y  a,  en  outre,  une  vente  spéciale  de  10.000 
Rs.  en  billets  sur  Madras,  à  1  sh.  3  15/16  d. 

Le  Rio  a  regagné  une  grande  partie  de  la  perte  constatée 
la  semaine  dernière:  nous  le  retrouvons  à  10  9/16,  en  avance 
de  près  d'un  point.  Le  Valparaiso  est  sans  changement  et  la 
prime  sur  l'or  à  Buonos-Ayres  a  quelque  peu  baissé. 

A  Londres,  on  cote  l'or  77/9  1/4  ;  les  monnaies  allemandes 
et  françaises  conservent  leur  cours  de  76/5  et  les  monnaies 
américaines  et  japonaises  valent  76/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres: 


Entrées 

Australie  £  172.000 

Indes  Occidentales..  38.000 

Natal   4.000 

Nouvelle-Zélande  . . .  13.000 

Chili   3.000 


Sorties 


Calcul  ta  . 
Colombo 


.£  10.000 
..  2.500 


Total   229.000 


Total   12.500 


Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  18  au 
24  juillet  1901,  se  sont  élevées  ;i  Î25.0001iv.  st.,  soit,  depuis  le 
1"  janvier,  un  total  de  4.934.311  liv.  st.,  contre  3.8^3.218 
livres  sterling  pendant  la  période  correspondante  de  1900. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les 
taux  d'escompte. 

Escompte  hors  Banque 
Places       4  juillet  11  juillet  18  juillet  25  juillet  1"  août 


Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York  ) 
(timemoney)  \ 


2  1/2 

2  7/16 

3  0/0 

4  1/2 


2  1/2 

2  9/16 

3  0/0 

5  0/0 


2  1/2 

2  3/4 
2  3/4 

4  0,0 


2  0/0  2  ./. 

2  9/16  2  5/8 

2  5/8  2  3/8 

4  0/0  3  1/2 


L'escompte  est  un  peu  plus  cher  à  Londres  par  suite  des 
fortes  demandes  d'argent  pour  la  liquidation.  D'après  la  Ga- 
zette de  Cologne  le  faux  de  l'escompte  en  Allemagne  serait 
affecté  par  les  forts  retraits  de  dépots  effectués  récemment 
par  les  banques  françaises  et  anglaises. 

Il  est  passé,  cetle  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
house  »,  196  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  183  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmen- 
tation du  13  millions. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  a  diminué  de  4  mil- 
lions 720.000  francs;  la  circulation  a  prélevé  1.721.000  francs 
à  Paris  et  3.308.000  francs  dans  les  succursales;  il  a  été 
acheté  pour  309.1)00  francs  de  matières. 

L'argent  a  augmenté  de  927.000  francs.  La  circulation  a 
rendu  855.000  francs  à  Paris  et  782.000  francs  dans  les  suc- 
cursales et  il  a  été  expédié  670.000  francs  en  Suisse. 

La  circulation  a  grossi  de  84  millions  par  suite  des  besoins 
•de  fin  do  mois  ;  le  portefeuille  s'est  enflé  de  124  millions;  les 
comptes  courants  ont  augmenté  de  8  millions. 

L'encaisse  métallique  de  la  Banque  d'Allemagne  esl  en 
augmentation  de  48  millions  et  la  circulation  a  faibli  de 
63  millions  ;  les  comptes  courants  sont  passés  de  801  à  860 
millions  et  le  portefeuille  s'est  dégarni  de  43  millions. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  WBanque  d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Achat  en  barres. .  .£     72.000  Sainte-Hélène  i  5.000 

Australie                      45.000  Islande   5.000 

  Excédent  des  entrées  107.000 

Total  des  entrées. £    117TÔÔ0         Total  égal  i  117.000 

Les  entrées  excèdent  les  sorties  de  2.675.000  francs,  mais 
là  circulation  intérieure  ayant  repris  11  675. OuO  francs,  l'en- 
caisse du  métal  jaune  se  présente  en  diminution  de  9  mil- 
lions. La  circulation  des  billets  a  grossi  de  14  millions  ;  les 
comptes  courants  sont  en  augmentation  de  11  millions  et  le 
portefeuille  est  liasse'1  de  664  à  752  millions.  Le  rapport  de  ta 
réserve  aux  engagements,  qui  était  de  50.53  0/0  le  25  juillet, 
est  revenu  hier  au  taux  de  46.27  0/0. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  fait  rentrer  24  millions 
de  billets;  les  comptes  courants  ont  progressé  de  7  millions 
et  le  portefeuille  a  faibli  de  18  millions. 

La  circulation  de  la  Banque  de  Belgique  a  grossi  de  7  mil- 
lions et  le  portefeuille  de  14  millions;  les  autres  comptes  ont 
peu  changé. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  n'accuso  que  peu  de  va- 
riations cetle  semaine,  le  plus  fort  changement  est  une  aug- 
mentation de  7  millions  dans  le  chiffre  des  comptes  courants. 

La  Banque  d'Italie  a  augmenté  son  encaisse  or  de  16  mil- 
lions ;  la  circulation  des  billets  s'est,  accrue  de  21  millions  et 
le  portefeuille  escompte  a  faibli  de  14  millions. 

La  Banque  de  Russie  continue  à  donner  de  l'or;  le  dernier 
bilan  accuse  une  diminution  de  21  millions  de  inétal  jaune  et 
de  2  millions  d'argent;  elle  a  fait  rentrer  13  millions  de  bil- 
lets, les  comptes  courants  ont  augmenté  d'une  somme  ('gale; 
j'  portefeuille  escompte  s'est  accru  de  18  millions,  pendant 
que  les  avances  diminuaient  de  lit  millions. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


Du  6 

Depuis 

Du<; 

Depuis 

OR 

au  13  juil. 

le  ltrjanv. 

au  13  juil. 

le 

1" janv. 

Grande-Bretagne 

1.764.851 

» 

France  

1S. 209. 788 

204.208 

753. OUO 

7.384.5(17 

Autres  pays  

3.403 

1.790.309 

30.739 

1 

1!  h";  .334 

Total  1901... 

756.403  29,149.515 

30.7:19 

1 

400.542 

—  1900... 

5.100  27a 467. 716 

36 . 553 

1 

Î51:795 

-  1899... 

2.210 

255,272.426 

100.531 

1 

954.408 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

'625.155 

26.623.951 

2.141 

25.183 

» 

592.495 

3.883 

Allemagne  

"2.220 

223 

Autres  pays  

2.567 

249.524 

56.308 

1 

953.352 

Total  1901... 

627.722 

27.408.190 

58^449 

1 

982.641 

—  1900... 

982.418 

27.22S.977 

154.628 

o 

185.528 

—  1899... 

963.705 

26.412.727 

80.613 

0 

007.100 

Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuille 

174.4 

25.2 

887.8 

801.1 

172.3 

30.6 

947.6 

868.4 

177.5 

30.7 

939.1 

«56.2 

178.9 

30.6 

942.9 

867.6 

1900  28  juill. 

1901  13  juill. 
1901  20  juill. 
1901  27  Juill; 

Les  sorties  d'or  de  Ni -vv- York  sont 


oujours  à  destination 
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du  6  au  13  juillet  elles  Be  sont,  élevées  à 
les  importations  sout  toujours  à  pèû  près 


de  l'Allemagne 
753.000  dollars 
nulles. 

i  *  ;  i  — -  de  grands  changements  dans  les  comptes  des  Banque* 
associées  de  Nevo-York,  sauf  dans  le  portefeuille  qui  accuse 
une  augmentation  de  11.400.000  dollars. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  el  centaines  do  mille  yens) 


Encaisse 

Ci  rcula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900  23  juin... 

1901  8  juin.. . 
1901  15  juin... 
1901  22  juin. . . 

82.4 
62.3 
62.3 
62.9 

201.4 
176.9 
181.4 
183.1 

5.7 
9.3 
0.2 
5.7 

91.8 

59.7 
59.2 
60.3 

66.7 
41.2 
41.1 
41.2 

Les  bilans  de  la  Banque  du  Japon  continuent  à  ne  pré- 
senter aucun  changement  appréciable. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Change  espagnol 

Un  tic  nos  abonnés,  très  au  courant  des  finances  espagno- 
les et  des  questions  monétaires,  nous  adresse  la  lettre  sui- 
vante qui  mérite  l'attention  : 

Tours,  le  20  juillet  1901. 

Monsieu  le  Directeur, 

Comme  porteur  de  Chemins  espagnols,  je  ne  puis 
trop  vous  remercier  de  la  campagne  que  vous  avez 
laite  pour  l'amélioration  du  change  ;  votre  étude  a  mis 
le  feu  aux  poudres,  en  secouant  la  torpeur  des  écono- 
mistes espagnols,  et  en  amenant  des  hommes  comme 
M.  Villaverde,  à  prendre  l'initiative  désirée. 

Je  pense  qu'à  la  rentrée  des  Cortès,  on  discutera  en- 
fin les  projets  de  M.  Urzaiz,  qui  me  paraissent  mé- 
diocres. 

J'ai  la  conviction,  en  effet,  qu'on  ne  peut  approuver 
l'émission  de  1.200  millions  de  bons  du  Trésor  :  c'est 
une  idée  impraticable  et  dangereuse. 

Il  me  semble  qu'il  serait  préférable  d'émettre  d'abord 
3  ou  400  millions  de  rentes  amortissables,  et  d'em- 
prunter, au  moyen  d'une  opération  de  trésorerie  gagée 
suc  les  mines  d'Almaden,  toujours  disponibles,  150 
millions  d'or,  ce  qui  porterait  de  suite  l'encaisse  de  la 
banque  à  500  millions. 

Ces  150  millions  annuleraient  plus  de  200  millions  de 
pagarès.  Ce  serait  donc,  avec  l'émission  intérieure,  le 
remboursement  de  5  ou  000  millions  do  pagarès.  Les 
billets,  réduits  d'autant,  se  trouveraient  gagés  par  500 
millions  or,  426  millions  argent  valant  200  millions 
d'or,  et  par  l'escompte.  En  ajoutant  à  cela  le  paiement 
«les  droits  de  douane  en  or,  en  tout  ou  partie,  j'ai  la 
■  conviction  que  le  change  tomberait  à  10  ou  15  0/0. 

On  augmenterait  peu  les  charges  du  Trésor,  qui 
pourrait  prendre  son  temps  pour  rembourser  les  G  ou 
700  millions  de  pagarès  restants,  soit  au  moyen  d'un 
emprunt  intérieur,  soit  encore,  si  on  veut  achever  la 
réforme  monétaire  espagnole,  au  moyen  d'un  emprunt 
extérieur  qui  apporterait  l'or  qui  manque. 

Il  faudrait  auparavant  que  La  Renie  Extérieure  fût 
déclarée  intangible,  ce  qui,  avec  l'amélioration  du 
change,  la  porterait  à  un  prix  favorable. 

Tout  cela  est  simple,  praticable  et,  à  mon  avis,  effi- 
cace. Quelles  que  soient  les  combinaisons,  il  faut 
aboutir,  et  vous  pouvez  encore  y  contribuer  puissam- 
ment en  indiquant  les  cé>té>>  faibles  des  projets  minis- 
tériels. 

Veuillez  agréer,  etc..  V. 


L'Infiltration  du  Billon  étranger  en  Belgique 

Le  Ministre  des  finances  belge  vient  de  signaler  à  son  col- 
1  «ue  de  la  guerre  que  les  monnaies  de  billon  étrangères  cir- 
culent de  nouveau,  eu  abondance,  dans  les  communes  de 
ondissement  d'Arlon,  virton  el  do  N'eufchiUeau.  Pour 
•  oi  battre  cet  envahissement,  le  Ministre  estime  qu'il  convient 


de  répandre  à  profusion,  dans  la  contrée,  la  monnaie  de 
nickel.  La  même  recommandation  <*st  faite  aux  officiers 
payeurs  des  garnisons  situées  ù  proximité  de  la  frontière 
française. 

La  Frappe  des  Monnaies  au  Mexique 

Le  tableau  suivant  indique,  par  mois,  les  frappes  effectuées 
par  la  Monnaie  mexicaine  depuis  le  commencement  de  l'exer- 
cice. 1900-1901  : 


Exercice  1900-1901  Or 


Juillet   23.739 

Août   37.575 

Septembre   53.688 

Octobre   59.042 

Novembre   59.954 

Décembre   32.069 

Janvier   50.640 

Février   44.4K0 


Argent      Bronze  Total 
(En  piastres) 


1.241.729 
1.396.375 
1.337.188 
1.221.742 
1.510.354 
1.668.769 
1.652.640 
1. 460. 700 

ll.48it.557 
12.338.195 

Différences....  —34.828   —  826.680  -4-12.370  —  848.638 


1.209.490 
1.357.800 
1.279.000 
1.158.200 
1.446.900 
1.635.100 
1.601.000 
1.416.000 


2.500 
1.000 
4.500 
4.500 
3.500 
1.600 
1.000 
280 


Total  de  1900-1901   367.187   IL  103. 490 
—      1899-1900   401.515  11.930.170 


18.880 
6.510 


Le  Papier-monnaie  Brésilien 

Voici  quelles  étaient,  au  30  juin  dernier,  la  quantité  et 
la  valeur  du  papier-monnaie  en  circulation  au  Brésil  : 


Valeur 
des  billets 


Quantité 
des  billets 


Montant  total 
des  billets 


Milreis 

$500   12.740.399  6.370.199 

1  000   15.019.973  15.019.973 

2  000   10.359.605  1/2  20.719.211 

5  000    6.189.272  1/2  30.946.362 

10  000    5.382.761  53.827.610 

20  000    2.903.202  1/2  58.064.050 

30  000    91.624  1/2  2.748.735 

50  000   1.879.857  1/2  93.992.875 

100  000    609.158  1/2  60.915.850 

200  000   1.101.725  220.345.000 

500  000    251.317  1/2  125.658.750 

Total  au  30  juin..  50.528.893  7/2  688.008.616 

On  se  rendra  compte  de  l'importance  des  incinérations  et 

des  retraits  en  consultant  les  totaux  suivants  relevés  depuis 
le  31  août  1898  : 

Quantité  Montant  total 

des  billets  des  billets 

Milrejs 

81  mai  1901   56.710.721  0/2  688.610.227 

30  avril  1901   56.699.736  7/2  692.626.339 

31  mars  1901    57.049.200  7/2  695.626.339 

28  février  1901   57.013.495  4/2  095.628.324 

31  janvier  1901  ....  57. 121 . 562  4/2  696.692.629 

31  décembre  1900..  57.401.155  4/2  699.631.719 

30  novembre  1900..  58.070.983  3/2  699.042.374 

31  octobre  1900....  58. 119.510  2/2  699.642.374 

30  septembre  1900..  58.603.140  5/2  699.648.729 

31  août  1900   58.962.474  4/2  700.654.184 

31  juillet  1900    58.990.500  4/2  703.066.174 

30  juin  1900   50.000.291  4/2  703.674.654 

31  mai  1000   50.300.187  1/2  709.692.004 

30  avril  1900   50.490.023  4/2  714.098.883 

31  mars  191  H)   59 . 565 . 603  7/2  716. 705 .618 

28  février  1900    59.929.162  4/2  717.718.229 

31  janvier  1900  ....  60.204.918  5/2  725.719.854 

31  décembre  1899..  00.365.724  5/2  733.727.153 

30  septembre  1899. .  01.416.192  4/2  733.751.705 
:<1  août  189!)   01.416.19-2  4/2  7,35.759.205 

31  juillet  1899    62.437.407  3/2  740.704.141 

30  'juin  1899    63.. 585. 778  3/3  570.790.871 

31  mai  1899   64.000.188  1/2  757.792.535 

30avril  1899   64.343.468  1/1  764.795.391 

31  mars  189'.)   64.779.423  773.802.4:'.:! 

28  février  1899    65.199.280  779.953.563 

31  décembre  1898..  »  785.941.758 

31  août  1898   »  789.364.614 
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Situation  Financière  Générais 


Europe.  —  France.  L'argent,  pour  la  liquidation 
de  fin  juillet,  s'annonçait,  il  y  a  huit  jours,  comme  de- 
vant être  très  facile.  Or,  les  capitaux  ont  été^ion  seu- 
lement faibles  mais  abondants,  h  ce  point  même  que, 
malgré  les  bas  taux  pratiqués —  2  0/0  en  moyenne  sur 
le  Marche  officiel,  et  3  0/0  environ  sur  le  Marché  en 
Banque  —  ils  n'ont  pu  être  tous  employés.  Cette  cons- 
tatation a  amené  la  place  à  accentuer  les  bonnes  dis- 
positions dont  elle  faisait  preuve  dans  certains  grou- 
pes, et  ce  qui  vient  de  se  passer  laisserait  entendre, 
une  fois  de  plus,  que  la  situation  générale  est,  actuel- 
lement, réellement  assainie.  Il  reste,  il  est  vrai,  des 
différences  à  solder  sur  un  certain  nombre  de  valeurs, 
mais  les  règlements  de  ces  différences  ne  modifieront 
probablement  pas  l'état  de  choses  existant  mainte- 
nant. 

Allemagne.  —  Le  Gouvernement  s'est  décidé  à  pu- 
blier le  projet  de  tarif  douanier,  tel  qu'il  est  sorti  des 
délibérations  de  la  Commission  douanière.  Nous  en 
donnons  les  principales  dispositions,  à  la  page  151.  On 
verra  que  la  victoire  des  protectionnistes  est  complète. 
La  presse  agrarienne  se  réjouit  ;  la  presse  libre-échan- 
giste affirme  que  les  droits  seront  diminués  par  le  Par- 
lement. 

En  Russie  et  en  Autriche,  on  manifeste  un  très  vif 
mécontentement  qui  est  allé,  dans  les  deux  pays,  jus- 
qu'à des  menaces  de  guerre  de  tarif. 

La  Bourse  de  Berlin  est  toujours  faible  et  sans 
affaires. 

Angleterre.  —  On  manifeste,  dans  tous  les  partis,  un 
grand  agacement  du  prolongement  imprévu  de  la 
guerre  sud-africaine. 

Le  Gouvernement,  qui  avait  affirmé,  dernièrement, 
n'avoir  pas  besoin  de  nouveaux  crédits,  vient  de  de- 
mander au  Parlement  7  millions  de  livres. 

La  longueur  des  lignes  ferrées  de  l'Angleterre  était, 
au  31  décembre  dernier,  de  21.855  milles.  Le  nom- 
bre des  voyageurs  transportés  en  1900  a  été  de 
1.142.276.G86.  Le  capital  versé  aux  Compagnies  est  de 
1.176.001.890  liv.  st.  Les  recettes  nettes  se  sont  éle- 
vées, en  1900,  à  40.058.338  liv.  st. 

Bulgarie.  —  Le  budget  de  1901  se  résume  ainsi  :  dé- 
penses, 96.065.900  fr.  ;  recettes,  96.826.900  fr. 
Le  Sobranié  a  décidé  de  procéder  à  une  réduction  de 

I  0/0  à  12  0/0  des  appointements  de  tous  les  fonction- 
naires. Déplus,  des  crédits  supplénlentairss  de  11  mil- 
lions ont  été  votés. 

Espagne.  —  Tout  le  monde  est  en  vacances  :  la  poli- 
tique et  la  finance  chôment. 

Les  résultats  budgétaires  du  premier  semestre  de 
1901  accusent,  aux  recettes  ordinaires,  une  augmenta- 
tion de  plus  de  35  millions  de  pesetas  et  aux  recettes 
extraordinaires  une  diminution  de  20  millions  environ. 

II  y  a  en  ce  moment  un  excédent  de  98  millions  de 
francs  des  recettes  sur  les  dépenses. 

Italie.  —  L'anniversaire  de  l'assassinat  du  roi  Hum- 
bert  a  été  l'occasion  de  grandes  manifestations  de  loya- 
lisme envers  la  Maison  royale. 

Le  Ministre  des  Finances  a  donné  sa  démission,  ses 
projets  de  réforme  financière  n'ayant  pas  reçu  l'appro- 
bation de  ses  collègues  qui  trouvaient  ses  dégrève- 
ments audacieux. 

Le  montant  de  la  Dette  italienne  était,  au  30  juin 
dernier,  de  12.856.692.334  lire  de  capital  exigeant  un 
service  annuel  de  579.691.75i  lire. 

La  tenue  de  la  Bourse  de  Rome  est  toujours  très 
faible. 

Russie.  —  Les  17  usines  métallurgiques  de  la  Russie 
méridionale  ont  produit,  en  1900,  91.385.838  pouds  de 
fonte  et  'i9. 582. 826  pouds  de  produits  finis. 

Le  nombre  des  ouvriers  est  de  iô.UOO. 


Dans  les  quatre  dernières  années  la  production  de 
ces  usines  a  doublé. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  Gouvernement  propose  lu 
création  d'une  Caisse  de  rachat  de  la  Dette  intérieure 
qui  sera  alimentée  par  la  vente  des  liions  nationaux 
dont  l'Etat  n'a  pas  besoin  pour  ses  services. 

Elals-Unis.  —  Dans  l'exercice  1900-1901,  les  impor- 
tions se  sont  élevées  à  822.756.533  dollars  et  les  expor- 
tations à  1.487. 656. 544  dollars.  Les  métaux  précieux 
ne  sont  pas  compris  dans  ces  chiffres  :  les  importa- 
tions d'or  ont.  été  de  64.571.852  dollars  et  les  exporta- 
tions de 53.289.520  dollars.  Les  importations  d'argent 
se  sont  élevées  à  36.384.041  dollars  et  les  exportations 
à  54.285.180  dollars. 

Dans  cet  exercice,  les  importations  de  marchandises 
ont  diminué  de  27.184.650  dollars  et  les  exportations 
ont  augmenté  de  93.173.402  dollars. 

Mexique.  —  Dans  les  neuf  premiers  mois  de  l'exer- 
cice 1900-1001,  les  importations  se  sont  élevées  a  Î8 
millions  5.199  piastres,  en  augmentation  do  4.224. 712 
piastres  sur  la  période  correspondante  do  l'année  anté- 
rieure et  les  exportations  à  114.136.377  piastres,  en 
augmentation  de  6.937.195  piastres. 

Asie.  —  Japon.  En  laissant  de  côté  les  dépenses  oc- 
casionnées par  l'expédition  de  Chine,  le  budget  de  l'an- 
née courante  s'établit  ainsi  : 

Recettes,  253.52H.428  yen  ; 

Dépenses,  251.995.787  yen. 

Soit  un  excédent  do  plus  de  1.500.000  yen  aux  re- 
cettes. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 

à  la  Bourse  de  Paris 


Calcul  du  reyenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


25 

juillet 

1« 

août 

FONDS  D'ÉTAT 

O  f 
S  3 

t.  de 
nte  ( 

3 

-_  - 

3 

3 

m  ° 

Q° 

sù  ~ 

« 

O 

o 
o 

EUROPÉENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

100  62 

33  54 

2  98 

101 

27 

33  75 

2  96 

Consolidés  anglais' ch.  1.  lï.So''. 

93  80 

34  10 

2  93 

'.Il 

70 

34  43 

2  90 

Autriche  or  4  %  (ch.  f.  ■.'  fr.  50). . . 

101  45 

25  30 

3  94 

101 

75 

25  43 

3  93 

Belgique  3  %  

99  95 

33  31 

3  .. 

99 

45 

33  15 

3  01 

368 

14  72 

6  79 

363 

14  60 

6  84 

Danemark  3  %  180";  

89  30 

29  76 

3  35 

89 

55 

29  85 

3  35 

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr 

10  87 

n  il 

5  04 

70 

70 

17  17 

5  65 

Hellénique  4  %  1687  i  nel  11  fr.85) 

•219  . 

18  48 

5  41 

219 

50 

18  52 

5  39 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam  l  

94  50 

31  50 

3  17 

94 

37 

31  45 

3  17 

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50)  

101  . 

25  25 

3  96 

101 

25  25 

3  96 

Italie  4  %  net  

96  65 

24  16 

4  13 

96 

05 

24  16 

4  13 

Norvège  3  %  1886  

89  ,. 

29  66 

3  37 

89 

75 

29  91 

3  34 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

25  85 

25  85 

3  86 

25 

60 

25  00 

3  90 

Consolidé  prussien  3  %  (;i  Berlin; . 

90  60 

30  20 

3  51 

91 

50 

30  50 

3  27 

71  50 

19  37 

5  16 

78 

45 

19  61 

5  09 

Russie  3  %  or  1891  

85  10 

28  36 

3  5i 

85 

60 

28  53 

3  50 

Serbie  4  %  amorl.  lS9r>  

68  35 

17  08 

5  85 

(.8 

10 

n  02 

5  87 

100  95 

28  84 

3  46 

100 

95 

28  84 

3  40 

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

101  50 

33  83 

2  95 

100 

75 

33  58 

2  97 

Turquie  convertie  1  %  série  D... 

24  97 

24  97 

4  .. 

25 

2(1 

25  20 

3  96 

—      Priorité  4  %  1890   

501  ■ 

25  50 

3  99 

502 

50 

25  12 

3  97 

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  1  %  1900  

64  .. 

16  .. 

6  25 

64 

16  .. 

6  25 

Brésil  4  %  1889  

65  50 

16  37 

6  10 

67  20 

16  80 

5  95 

Chinois  5  %  or  189S  

455  •  • 

18  20 

5  49 

455 

18  20 

5  49 

Egypte  unifiée  4  %  nel  

108  05 

27  01 

3  70 

10S 

50 

27  12 

3  68 

Etats-Unis  4  %  (à  Nèw-York)... 

113  .. 

28  25 

3  53 

113 

28  25 

3  53 

260  . 

17  33 

5  76 

258 

17  20 

5  81 

Japon  5  %  (à  Londres)  

100  .. 

20  .. 

5  ■  • 

100 

25 

20  05 

4  98 

Mexique  5  %  intérieur  

42  10 

16  84 

5  93 

tfl 

16  84 

5  93 
3  38 

auébec  3  %  1891  

90  .. 

30  .. 

3  33 

88 

50 

29  Î0 

Uruguay  'S  %  %  1891  

50  90 

14  54 

6  87 

50 

75 

14  50|6  89 

FRANCE 


La  Politique.  —  Les  Elections  départementales.  —  Le  Budget  de  1902. 
—  La  Loi  sur  les  Associations. 

Le  scrutin  de  ballottage  pour  les  élections  au  Conseil 
général  a  eu  lieu  le  28  juillet;  les  résultats  changent 
peu  ceux  qui  étaient  déjà  acquis  après  le  premier  tour. 
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Le  gain  total  des  républicains  semble  s'établir  au 
chiffre  de  97  sièges  contre  une  perte  de  40  sièges,  soit 
un  gain  net  de  57  sièges.  Les  élections  départemen- 
tales ont  donc  été  excellentes  pour  la  République. 
Mais  la  statistique  détaillée  des  partis  n'est  pas  encore 
connue,  cela  est  fort  étonnant  et  fait  croire  que  le 
Ministère!  tient  à  garder  jalousement  par  devers  lui  les 
résultats  détaillés  de  la  consultation  départementale 
alin  de  laisser  planer  un  doute  sur  le  peu  de  succès 
qu'il  a  obtenu. 

Dans  quelques  jours  seulement,  il  sera  possible  de 
dégager  la  vérité,  qui  -apparaît  d'ailleurs  clairement. 
La  politique  ministérielle  a  subi  un  grave  échec,  car 
il  est  incontestable  que,  quelle  que  soit  la  nuance 
politique  des  élus,  la  majorité  d'entre  eux  s'est  pro- 
noncée contre  le  Cabinet. 


•wv  Le  25  juillet,  la  Commission  du  budget  a  entendu  le 
Ministre  des  Travaux  publics  sur  le  budget  des  chemins  de 
fer  de  l'Etat  et  sur  les  crédits  demandés  :ï  titre  extraordi- 
naire pour  le  nouveau  programme  de  grands  travaux  à  exé- 
cuter en  1905.  Sur  cette  dernière  question,  la  Commission  a 
pensé  que  le  personnel  existant  pourrait  suffire  aux  études 
préparatoires  et  a  rejeté  les  crédits  qui  lui  étaient  demandés 
à  ce  sujet. 

Ensuite,  la  Commission  a  achevé  l'examen  des  crédits  péni- 
tentiaires ;  elle  a  opéré  sur  l'ensemble  de  ce  budget  une  réduc- 
tion de  218.000  francs. 

~v  Une  élection  législative  a  eu  lieu  le  28  juillet,  dans  la 
deuxième  circonscription  de  Laval.  M.  Heuzey,  républicain, 
a  été  (du  en  remplacement  de  son  cousin,  M.  lieuzey,  décédé. 

'w*.  Les  scrutins  de  ballottage  qui  ont  eu  lieu  le  28  juillet, 
pour  les  élections  aux  Conseils  généraux  étaient  au  nombre 
tle  96.  répartis  sur  44  départements. 

Le  ballottage  qui  devait  avoir  lieu  dans  le  canton  de  Craon 
(Mayenne),  où  le  duc  de  Broglic,  député  conservateur,  était 
candidat,  a  été  ajourné. 
Les  ballottages  ont  donné  les  résultats  suivants  : 

Républicains  élus   85 

Conservateurs  élus   11 

Total   ~~ 96 

Les  républicains  gagnent  17  sièges  et  en  perdent  7. 

w  Le  29  juillet,  la  Commission  du  Budget  a  examiné  le 
budget  de  la  Marine. 

Dans  un  long  exposé  verbal,  le  rapporteur,  M.  Lockroy, 
comparant  ce  budget  à  ceux  des  marines  étrangères,  au  point 
de  vue  de  certaines  dépenses,  a  conclu  à  des  économies 
sérieuses. 

La  Commission  a  approuvé  les  réductions  proposées  par  lui 
sur  les  cinq  premiers  chapitres  (l'administration  centrale, 
personnel,  matériel,  écoles],  réductions  qui  s'élèvent  au  total 
à  près  de  cinq  millions. 

La  Commission  s'est  prononcée  pour  la  suppression  de  tous 
les  navires  d'instruction  en  bois  et  de  type  ancien,  estimant 
que  les  officiers  et  le  personnel  naviguant  doivent  recevoir 
leur  instruction  sur  des  navires  semblables  à  ceux  qu'ils 
seront  appelés  à  conduire  au  feu. 

Le  .'10  juillet,  la  Commission  du  Budget  a  terminé 
l'examen  du  budget  de  la  Marine.  Tous  les  chapitres  ont  été 
adoptés,  à  l'exception  de  ceux  relatifs  aux  sous-marins  et  aux 
points  d'appui  de  la  Hotte.  Des  réductions  s'élevanl  à  six 
millions  n'ont  pas  été  acceptées  par  la  Commission. 

-vv-v  Les  Ministres  présents  à  Paris  se  sont  réunis,  le  30 
juillet,  en  Conseil,  à  l'Elysée,  sons  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Assistaient  à  ce  Conseil:  MM.  Waldeck-Rousseau,  Leygues, 
Moin-,  Milleiand  et  Jean  Dupuy.  Les  six  autres  Minisires 
étaient  absents. 

La  séance  a  été  consacrée  à  l'expédition  des  affaires  cou- 
rantes. 

-v^v  juillet,  les  Sections  réunies  de  la  législation  et 

de  l'intérieur  et  des  cultes  du  Conseil  d'Etat  ont  tenu  deux 
séances  pour  achever  l'examen  du  projet  de  règlement  d'Ad- 
ministration publique  destin:'  à  assurer  l'application  de  la 
nouve  lle  Loi  sur  les  Associations. 

Le  Conseil  d'Etat,  devançant  l'époque  de  ses  assemblées 
générales,  qui  ont  lieu  d'ordinaire  lo  jeudi,  tiendra  une  as- 
blée  de  ce  genre  lundi  et,  si  c'est  nécessaire,  mardi  pro- 
chain pour  statuer,  à  son  tour,  sm- h-  règlement  en  question 
ei  en  permettre  la  promulgation  dans  le  plus  court  délai  pos- 
sible. 

Ce  règlement  qui  comporte  :i4  articles,  suit  la  loi  article 
par  article  ;  iJ  est  divisé  en  titres  correspondants  à  ceux  de  la 


loi  des  associations  en  général,  d'-s  associations  déclarées,  des 
associations  reconnues  d'utilité  publique  et  des  congrégations. 

Enfin  des  dispositions  spéciales  déterminent,  conformé- 
ment à  l'article  18  de  la  loi  nouvelle,  l'allocation  en  capital 
ou  sous  forme  de  rente  viagère  qui  sera  attribuée,  sur  l'actif 
resté  libre  après  les  prélèvements  prévus,  aux  membres  des 
congrégations  dissoutes  qui  n'auraient  pas  de  moyens  d'exis- 
tence assurés  ou  qui  justifieraient  avoir  contribué'  à  l'acqui- 
sition des  valeurs  mises  en  distribution,  par  le  produit  de 
leur  travai|  personnel. 

-v»^.  Jusqu'à  nouvel  ordre,  les  séances  du  Conseil  des  Mi- 
nistres vont  être  suspendues.  M.  Loubet  est  parti,  en  effet', 
hier,  pour  s'installer  à  l'.aii.bouillet,  et  M.  Waldeck-Boufc- 
seau  est  également  parti  en  congé  d'un  mois.  L'intérim  du 
Ministère  de  l'intérieur  sera  exercé  par  M.  Leygues. 

M.  Waldeck-Bousseau  va  d'abord  à  Nantes  'et,  après  un 
court  séjour  en  Bretagne,  il  s'embarquera  à  bord  du  yacht 
d'un  de  ses  amis  pour  faire  un  voyage  de  quelque  temps  eu 
mer.  Il  se  fera  conduire  dans  les  îles  anglaises  de  la  côte 
normande,  où  il  passera  une  quinzaine  de  jours  en  villégia- 
ture. 

•vw  Le  31  juillet,  la  Commission  du  Budget  a  terminé 
l'examen  du  budget  des  Colonies.  M.  Bienvenu- Martin,  rap- 
porteur, a  fait  accepter  toutes  ses  conclusions.  Des  réduc- 
tions ont  été  opérées  sur  le  budget  militaire  de  Madagascar 
et  d'autres  colonies.  Sur  la  proposition  de  M.  Sembal,  la 
Commission  a  supprimé  les  crédits  relatifs  aux  aumôniers 
du  service  pénitentiaire  des  colonies.  Avant  de  se  séparer,  la 
Commission  a  entendu  une  allocution  de  M.  Mesureur,  son 
président,  qui  l'a  remerciée  du  travail  accompli  et  a  exprimé 
l'espoir  que  lo  budget  sera  voté  en  temps  utile.  Elle  s'est 
ensuite  ajournée  au  10  septembre. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  Grandes 

Compagnies)  du  2  au  8  juillet  1901  (27e  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 

Kilomètres 
exploités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Recettes  brutes 
des  années 

Différence 
p' 1901 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2.916 

838 

881 

23.508 

28.581 

73 

Paris-Lyon-Mèditer. . . 

9.192 

8.390 

8.030 

218.200 

226.500 

8.300 

—   Chemins  Algériens 

226 

211 

4.244 

3.824 

420 

Nord  

3.150 

4.157 

4.686 

110.978 

119.444 

8.466 

5.648 

3.523 

3.865 

85.455 

88.903 

3-448 

Orléans  

7.036 

3. 943 

4.268 

109.065 

109.731 

666 

Est  

4.802 

3.514 

3.721 

87.075 

■91.580 

4.505 

Midi   

3.508 

1  966 

2.140 

51.007 

53.619 

2  612 

Du  9  au 

15  juillet  1901  (28e  semaine) 

Est-Algérien  

898 

124 

105 

3-658 

3.281 

+ 

317 

1.137 

194 

175 

4  339 

3.884 

+ 

455 

296 

80 

64 

1.635 

1  434 

+ 

200 

Lignes  Algériennes . . . 

668 

95 

72 

1.725 

1.793 

68 

Médoc  

101 

28 

23 

692 

684 

+ 

7 

QUESTIONS  DU  JOUR 

La  Situation  Éconoiiiipe  et  Financière 

DE  L'ANGLETERRE 

TROISIÈME  A.RTTGEË 


Le  peuple  anglais,  il  faut  lui  rendre  cette  justice, 
sait  ce  qu'il  veutel  il  sait  apprécier  les  hommes 
qui  peuvent  l'aire  triompher  sa  volonté. 

Certes,  il  n'est  pas  infaillible';  il  a  eu  souvent, 
au  cours  de  son  histoire  moderne,  de  fâcheuses 
aspirations  ;  il  s'est  plusieurs  fois  trompé  dans  ses 
\  isées  extérieures  en  pariant  pour  />■  mauvais  che- 
val, comme  le  disait  lord  Salishury  lui-même  à 
propos  de  la  guerre  de  i  Irimée  :  mais  quand  il  es1 
engagé  au  dehors,  il  soutient  énergiquement  les 
hommes  d'Ktat  qui  dirigenl  alors  sa  politique, 
et  les  revers  les  plus  cruels,  les  pins  inattendus, 
ne  modifient  jamais  son  attitude  à  leur  égard. 
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Le  principe  qui  semBlë,  eu  effet,  dominer  la  po- 
litique anglaise  peut  se  résumer  ainsi  :  «  Quand 
une  grande  action  extérieure  est  engagée,  maintien 
au  pouvoir  du  môme  parti  tant  que  l'action  n'est 
pas  liquidée  ».  C'est  certainement  à  l'application 
de  ce  principe  que  l'Angleterre  doit,  en  majeure 
partie,  les  grands  résultats  qu'elle  a  obtenus  pen- 
dant le  long  règne  de  Victoria. 

Une  autre  qualité  du  peuple  anglais  consiste  à 
ne  jamais  se  dénigrer  lui-même  :  il  sait  atténuer 
ses  défauts,  il  est  discret  sur  ses  petites  faiblesses, 
mais,  par  contre,  il  fait  volontiers  l'étalage  de  ses 
vertus  et  de  sa  puissance  matérielle. 

Les  étrangers  qui  voudraient  étudier  l'état  phy- 
sique et  moral  de  la  France  d'après  la  lecture  de 
certains  de  ses  journaux,  seraient  bien  vite  per- 
suadés que  notre  pays  est  tombé  au  dernier  degré 
de  la  turpitude  et  de  la  misère.  Il  n'en  est  rien  ce  • 
pendant,  car  ceux  qui  voient  la  France  de  près, 
qui  peuvent  l'étudier  d'après  nature,  sur  le  vif, 
savent  parfaitement  que,  malgré  son  apparente 
frivolité,  le  peuple  français  est  aussi  moral  dans  sa 
vie  publique  et  privée  que  n'importe,  quel  antre 
peuple  de  l'Europe...  et  que  sa  situation  matérielle 
est  digne  d'envie. 

Au  "moment  des  fêtes  du  Jubilé  de  la  reine  Vic- 
toria, les  statisticiens  anglais  ont  fait  de  nom- 
breuses études  comparatives  pour  établir  le  prodi- 
gieux développement  économique  de  la  Grande- 
Bretagne  entre  18'iO  et  1897.  Le  tableau  suivant, 
de  XI.  Mulhall,  résumait  la  situation  pour  les  dix 
principaux  éléments  de  l'activité  anglaise  : 

Principaux  éléments  de  l'activité  et  des  ressources  de 
l'Angleterre  en  1840,  1870  et  1807. 
Désignation  1840       1870  1897 

Population   100  121  150 

Commerce   100  480  G23 

Navigation   100  322  957 

Industrie  minière   100  310  602 

Manufactures  textiles   100  252  360 

Quincaillerie   100  430  590 

Instruction  publique   100  162  251 

Agriculture   100  -120  105 

Recettes  publiques   100  140  185 

Richesse  publique   100  203  287 

1.000     2.540  4.120 

Les  résultats  de  l'année  1840  étant  pris  comme 
unités  de  comparaison,  M.  Mulhall  en  concluait 
que  l'activité  anglaise  avait  quadruplé  d'impor- 
tance pendant  le  règne  de  Victoria. 

Nous  nous  sommes  extasiés,  avec  toute  l'Eu- 
rope, sur  ces  extraordinaires  résultats  et  pourtant, 
en  considérant  les  choses  de  plus  près,  il  y  a  au 
moins  cinq  Etats  européens  qui  pourraient  dresser 
une  statistique  analogue,  car  les  progrès  économi- 
ques réalisés  par  l'Angleterre  au  cours  de  ces 
soixante  années  ont  été  proportionnellement  réali- 
sés par  toutes  les  nations  industrielles  de  l'Europe. 

*** 

Eu  présentant  le  budget  de  1897-1898  (avril  1897), 
sir  Michael  Hicks-Beach  ne  résista  pas  au  plaisir, 
bien  naturel  d'ailleurs,  de  mettre  en  parallèle  la 
situation  financière  de  l'Angleterre  en  1837  avec 
celle  de  1897.  Entre  autres  faits,  il  rappela  que  les 
recettes  publiques  avaient  doublé  et  que  tandis 
qu'en  1837  il  suffisait  de  89  liv.  st.  10  sh.  pour  pro- 
duire un  revenu  de  3  liv.  st.,  il  en  fallait  121  en 
1897  pour  obtenir  le  même  revenu. 

Il  ajouta  que  ce  dernier  fait  n'était  peut-être  pas 


un  bien  pour  les  capitalistes  actuels,  mais  que 
c'était,  à  coup  sûr,  une  preuve  de  l'élévation  du 
crédit  du  pays  et  du  développement  de  ses  revenus 
et  de  sa  richesse. 

Cette  constatation  fut  accueillie  avec  la  plus  vive 
satisfaction  par  la  Chambre  des  Communes  et  per- 
sonne ne  songea  à  demander  au  Chancelier  de 
l'Echiquier  si  le  même  phénomène  du  relèvement 
du  crédit  national  ne  s'était  point  produit  dans 
quelques  autres  pays  de  l'Europe. 

Or,  si  on  avait  consulté  l'étude  du  marché  finan- 
cier anglais  en  1837,  publiée  au  moment  du  Ju- 
bilé par  le  Financial  News,  on  aurait  trouvé  les 
éléments  d'une  comparaison  instructive. 

En  effet,  en  1837,  plusieurs  fonds  d'Etat  euro- 
péens se  négociaient  déjà  sur  le  marché  anglais,  et 
la  cote  du  Stock-Exchange,  reproduite  par  le  Fi- 
nancial News,  nous  fournit  les  cours  suivants: 
5  0/0  Français,  110;  5  0/0  Belge,  100;  5  0/0  Prus- 
sien, 80;  5  0/0  Hollandais,  105. 

Bamenons  ces  divers  cours  de  1837  au  prix  de 
1  point  de  revenu  et  comparons  ce  prix  à  celui 
donné  par  les  cours  du  lêr  avril  189*7  : 

Comparaison,  à  soixante  ans  d'intervalle,   du  prix  de 


1  point  de  revenu  d'après  les  cours 
fonds  d'Etat  européens  : 


des  cinq  principaux 


1837 

1" 

avril 

1897 

Fonds 
d'Etat 

Cours 

Prix 

de 
1  point 

de 
revenu 

F  o  n  ds 
d'Etat 

Cours 

Prix 

de 
1  point 

de 
revenu 

Aug- 
men- 
tation 

du 
prix 

en 
1897 

3%  Anglais . 
5%  Français 
5%  Belge . . . 
5"0  Prussien 
5%Holland. 

89.10 
110.00 
100.00 

80.0!) 
105.00 

29.70 
22.00 
20.00 
16.00 
21.00 

2%  Anglais  . 
3%  Français 
3%  Belge... 
3%  Prussien 
3%Holland. 

112.20 
102.50 
102.55 
97.90 
98.50 

40.80 
34.16 
34.18 

32.63 
32.83 

/o 
37.37 
55.27 
70.90 
103.93 
61.09 

S'il  est  vrai  que  le  taux  du  crédit  d'un  Etat  soit 
la  mesure  relative  de  sesressourceset  de  sarichesse 
publiques,  le  tableau  ci-dessus  prouverait  que 
l'Angleterre,  entre  1837  et  1897,  n'a  pas  été  le  seul 
pays  de  l'Europe  favorisé  par  les  circonstances. 
On  pourrait  même  dire  que  c'est  chez  ellequele 
développement  économique  a  été  le  moins  impor- 
tant puisque  son  crédit  s'est,  en  fin  de  compte, 
proportionnellement  moins  amélioré  que  celui  des 
autres  grands  Etats  industriels  de  l'Europe. 

Et  encore  faut-il  tenir  compte  de  ce  fait  particu- 
lier que  pendant  cette  période  de  60  ans  l'Angle- 
terre a  réduit  sa  dette  publique  d'environ  5  mil- 
liards de  francs,  tandis  que  celle  des  quatre  autres 
pays  a  toujours  progressé. 

La  vérité,  c'est  que  l'application  de  la  vapeur 
aux  transports  terrestres  et  maritimes  et  à  l'indus- 
trie a  été  une  grandiose  révolution  économique 
dont  tous  les  pays  du  monde  civilisé  ont  subi  les 
bienfaisants  effets.  L'Angleterre  en  atout  d'abord 
tiré  de  plus  grands  profits  parce  qu'au  moment 
où  cette  révolution  s'est  produite,  elle  était  . — 
au  point  de  vue  industriel,  commercial  et  financier 
—  beaucoup  mieux  outillée,  organisée  et  entraînée 
que  les  autres  nations  de  l'Europe.  Elle  a  surtout 
beaucoup  gagné  :  1°  en  fournissant  aux  autres 
pays  leur  premier  outillage  mécanique,  leurs 
premières  machines  à  vapeur,  leurs  premières 
broches,  leurs  premiers  métiers  à  tisser  ;  2°  en 
conservant,  pendant  de  longues  années,  le  quasi 
monopole  du  commerce  maritime,  que  les  nouveaux 
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besoins  des  nations  continentales  rendaient  chaque 
jour  plus  important.  Mais  les  principaux  pays  de 
l'Europe  et  les  Etats-Unis  d'Amérique,  d'abord 
tributaires  exclusifs  de  l'industrie  et  de  la  marine 
anglaises,  se  sont  progressivement  affranchis  et 
sont  même,  peu  ou  prou,  devenus  des  concurrents 
de  l'Angleterre. 

En  ce  qui  concerne  spécialement  la  France  les 
éléments  précis  de  statistique  nous  font  défaut 
pour  dresser,  entre  1840,  1870  et  1897,  une  compa- 
raison absolument  identique  dans  ses  divisions  à 
celle  que  M.  Mulhall  a  établie  pour  l'Angleterre. 
Mais  nous  pouvons  cependant  présenter  le  tableau 
suivant  qui  ne  manque  pas  d'intérêt  : 

Principaux  éléments  do  l'activité  et  îles  ressources 
do  la  France  en  1840,  1869  et  189? 


Désignation 


Population  (Milliers 
d'habitants  


Commerce  extérieur 
(Millions  de  francs) 

Navigation  maritime 
(Millions  de  tonnes) 

Production  natio- 
nale (Millions  de 
tonnes)  : 

Houille  

Fonte,  Fers  et  Aciers 

Agriculture  (Valeur 
approximative  en 
millions  de  francs) 

Recettes  budgétaires 
totales  (Millions  de 
francs)  


Encaisse  de  la  Ban- 
que de  France(Mil- 
lions  de  francs) . . . 

Richesse  publique 
d'après  la  valeur 
successorale  (Mil- 
lions de  francs).. 

Caisses  d'épargne 
(Millions  de  francs) 


Valeur  en  millions 


1840 


34.174 
1.442 
3.02? 


3.003 
475 


7.000 
1.234 
1.233 

51.488 
192 


L869 


38.330 
6.228 
10.954 


13.509 
2.393 


11.000 
2.267 
1.263 

119.403 
714 


1897 


38.580 
7.554 
25.276 


30.337 
4.263 


16.000 
3.484 
3.176 

196.235 
4.271 


Index-numbers 
1840  1869  1897 


100 
100 
100 


100 
100 


100 
100 
100 

100 
100 


112 

432 
361 


449 
504 


157 
184 
542 

231 

372 


113 


835 


1010 

897 


228 
282 
1363 

381 

2224 


Si  l'on  compare  ce  tableau  à  celui  de  M.  Mulhall, 
on  constate  que  sauf  pour  la  population,  qui  n'a 
augmenté  en  France  que  de  13  0/0,  contre  50  0/0 
en  Angleterre  —  et  on  en  connaît  les  causes,  dont 
la  principale  est  la  perte  de  l'Alsace  et  de  la  Lor- 
raine en  1871  —  la  progression  des  divers  éléments 
de  l'activité  française  ne  fait  pas  trop  mauvaise 
figure  à  côté  de  la  progression  anglaise. 

De  1810  à  1897,  notre  commerce  extérieur  a  aug- 
menté dans  la  proportion  de  100  à  524;  celui  de 
l'Angleterre  de  100  à  023;  notre  navigation  mari- 
time de  100  à  835,  celle- de  l'Angleterre  de  100  à 
957.  Sur  ces  deux  points,  l'augmentation  de  l'acti- 
vité anglaise  a  été  plus  considérable  que  la  nôtre, 
mais  notre  industrie  métallurgique,  prise  dans  son 
ensemble,  s'est  proportionnellement  plus  déve- 
loppée que  l'industrie  métallurgique  anglaise. 

il  en  est  de  même  de  la  valeur  de  nos  produits 
agricoles,  de  nos  recettes  budgétaires  et  de  notre 
richesse  publique.  Et  cependant,  nous  ne  devons 
pas  oublier  que  si,  au  coins  de  cette  longue  pé- 
riode, l'Angleterre  a  coopéré  avec  nous  à  la  guerre; 
de  Grimée  eî  à  l'expédition  de  Chine  —  dont  elle  a 
d'ailleurs  retiré  tous  les  avantages  matériels  — 
nous  avons  seuls  subi  les  conséquences  désas- 


treuses de  la  guerre  d'Italie,  de  la  guerre  du 
Mexique  et  de  la  guerre  contre  l'Allemagne. 

Ces  trois  guerres  ont  évidemment  favorisé  le  dé- 
veloppement de  la  navigation  marchande  et  du 
commerce  anglais  au  détriment  de  la  navigation 
et  du  commerce  de  la  France.  Les  Anglais  le  sa- 
vent à  merveille,  et  c'est  pourquoi  l'idée  d'une 
grande  guerre  entre  les  puissances  de  l'Europe  ne 
leur  déplairait  pas...  même  s'ils  devaient  y  parti- 
ciper comme  bailleurs  de  fonds. 

*** 

Au  commencement  de  1897,  sir  Courtenay  Boyle, 
secrétaire  permanent  du  Bnard  of  Traae,  a  pré- 
senté, sur  la  demande  du  Parlement  anglais,  un 
grand  rapport  tendant  à  indiquer  le  caractère 
général  de  l'évolution  commerciale  de  l'Angleterre 
et  des  principaux  pays  industriels  et  l'importance 
de  la  concurrence  que  ces  pays  pourraient  faire, 
dans  l'avenir,  à  la  production  anglaise. 

Voici  les  paragraphes  les  plus  caractéristiques 
des  conclusions  de  sir  Courtenay  Boyle  : 

1°  L'accroissement  de  la  population  en  Allemagne  et 
aux  Etats-Unis  a  été  récemment  plus  rapide  que  dans 
le  Royaume-Uni.  Ces  deux  pays  ont  joui  pendant  ces 
vingt-cinq  dernières  années  d'une  période  de  paix 
absolue,  qui  leur  a  permis  de  développer  considéra- 
blement leur  puissance  industrielle; 

2°  Quant  au  Royaume-Uni,  la  tendance  de  la  popu- 
lation —  comme  pour  d'autres  pays  —  a  été  de  se 
porter  de  plus  en  plus  dans  les  villes.  Il  a  donc  fallu 
s'appliquer  plus  que  jamais  à  rechercher  des  débouchés 
pour  ses  manufactures  ; 

3°  Notre  puissance  d'exportation  industrielle  (du 
Royaume-Uni)  est  encore  bien  au-dessus  de  celle  des 
Etats-Unis  et  de  l'Allemagne;  le  gain  relatif  de  l'un  ou 
l'autre  de  ces  deux  pays  dans  cette  direction  n'a  eu 
aucun  elïet  bien  sérieux  sur  notre  commerce.  Mais, 
partant  de  beaucoup  plus  bas  que  nous,  les  progrès 
des  Etats-Unis  et  de  l'Allemagne  marchent  plus  rapide- 
ment que  les  nôtres  à  nous,  qui  occupons  une  éminen^e 
beaucoup  plus  haute  ; 

4°  Si  l'état  de  paix  se  maintient,  l'Allemagne  et  les 
Etats-Unis  et,  dans  une  certaine  mesure,  la  France, 
verront  certainement  s'accroître  le  rapport  propor- 
tionnel de  leur  progrès  ; 

5°  La  concurrence  que  nous  feront  ces  pays  sur  les 
marchés  neutres,  et  même  sur  nos  marchés  indigènes, 
pourra  devenir  plus  sérieuse  qu'elle  ne  l'est  déjà,  à 
moins  que  nous  accroissions  considérablement  notre 
propre  activité.  Chaque  année  verra  leur  capital  et  leur 
habileté  aller  en  grandissant  ;  chaque  année,  ils  pour- 
ront faire  appel  à  une  population  plus  considérable. 

Et  sir  Courtenay  Boyle  ajoutait  en  terminant 
que  «  la  position  commerciale  du  Royaume-Uni 
«  ne  pourrait  se  maintenir  dans  l'avenir,  comme 
«  elle  l'avait  fait  dans  le  passé,  que  grâce  au  zèle 
«  infatigable  et  à  l'énergie  des  commerçants  et  des 
«  industriels  eux-mêmes.  La  recherche  du  client, 
«  la  création  de  produits  qui  séduisent  le  consom- 
«  mateur,  l'exploitation  de  nouveaux  marchés,  le 
o  développement  de  nouvelles  méthodes,  incom- 
«  bent  à  l'industrie  privée:  l'Etat  ne  peut  lui 
«  apporter  qu'aide  et  encouragement  ». 

La  paix  se  maintenant  en  Europe  et  aux  Etats- 
Unis  —  et  il  est  à  espérer  qu'elle  s'y  maintiendra 
toujours  —  toute  la  question  est  donc  de  savoir  si 
la  nouvelle  politique  imposée  à  l'Angleterre  par  les 
iingoïstes  de  l'école  Chamberlain  —  politique  qui 
l'incitait  contre  la  France  lors  de  l'incident  de 
Fachoda,  qui  l'a  poussée  à  la  guerre  du  Transvaal 
et  qui  avait  déjà,  avant  celle  guerre,  augmenté  ses 
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■dépenses  d'ordre  militaire  d'environ  48  0/0 
.sera  pour  l'industrie  et  le  commerce  anglais  l'aide 
•et  l'encouragement  dont  parlait  sir  Courtenay 
Boyle. 

(A  suivre.)  Edmond  Thèry. 


La  Statistique  des  Métaux  en  1900 


Chaque  année,  la  «  Société  des  Métaux  »  de  Francfort- 
sur-le-Mein  public  sur  la  production  et  la  consomma- 
tion des  métaux,  un  rapport  du  plus  haut  intérêt  qui 
l'ait  autorité  dans  les  milieux  industriels. 

Cette  t'ois,  le  rapport  constate,  dès  le  début,  un  ralen- 
tissement des  demandes  et  une  baisse  des  prix  de 
vente.  Seul,  le  cuivre  a  maintenu  ses  cours. 

La  production  du  plomb,  après  avoir  diminué,  est 
revenue  à  son  ancien  niveau  ;  le  total  de  810.000  tonnes 
dépasse  même  de  12.000  tonnes  la  production  de  1898, 
la  plus  forte.  La  production  des  Etats-Unis,  seuls,  a 
été  de  228.500  tonnes  ;  celle  de  l'Allemagne  de  121.500 
tonnes,  celle  de  l'Espagne  de  154.600  tonnes.  La  con- 
sommation a  augmenté  plus  encore  que  la  production  : 
elle  s'est  élevée  à  813.470  tonnes  et  cette  augmentation 
est  générale  à  tous  les  pays.  Mais  la  plus  forte  consom- 
mation a  été  faite  aux  États-Unis  :  239.400  tonnes.  11 
est  vrai  que  tous  les  achats  n'ont  pas  été  utilisés  dans 
le  commerce  et  les  stocks  sont  fortement  approvi- 
sionnés. 

Le  prix  du  plomb  a  atteint  son  maximum  dans  les 
quinze  premières  années  du  siècle,  35.15  liv.  st.  et  son 
prix  minimum,  en  1894,  au  cours  de  9.11  liv.  st.  En 
1900,  le  prix  moyen  a  été  de  17  livres  3.  Depuis  1901, 
la  baisse  du  prix  est  considérable  :  en  juin  dernier,  il 
était  tombé  à  12  livres  5.  Cette  baisse  a  beaucoup  nui 
aux  mines  et  aux  industries  du  plomb. 

La  production  du  cuivre,  qui  s'est  élevée  à  497.000 
tonnes,  a  augmenté,  l'année  dernière,  de  19.000 tonnes. 
L'Amérique,  seule,  a  produit  293.000  tonnes,  dont 
159.680  ont  été  exportées.  La  consommation  a  atteint 
le  chiffre  de  499.277  tonnes,  en  augmentation  partout, 
sauf  aux  Etats-Unis  où  l'on  a  constaté,  sur  l'année 
précédente,  une  diminution  de  26.000  tonnes.  La  con- 
sommation de  l'Europe  a  beaucoup  diminué  depuis  le 
second  semestre  1900;  on  conclut  de  cela  à  un  véritable 
encombrement  des  stocks.  Aussi,  des  négociations  sont- 
elles  engagées  entre  les  propriétaires  des  mines  pour 
arriver  à  une  limitation  de  la  production.  Le  prix 
moyen  du  cuivre  qui  avait  été,  en  1894,  de  40  livres  7, 
s'est  élevé,  en  1900,  à  73  livres  12. 

La  production  de  l'étain  a  été  de  79.200  tonnes, 
en  augmentation  de  7.200  tonnes,  et  comme  les  réser- 
ves connues  sont  minimes  on  suppose  que  la  consom- 
mation s'est  augmentée  en  même  temps  :  on  l'évalue  à 
75.354  tonnes.  Le  prix  moyen  de  l'étain  est  monté  à 
133  livres  H. 

Pour  le  zinc,  la  production  est  tombée  à  478.000  ton- 
nes, en  diminution  de  12.000  tonnes  et  la  consomma- 
tion a  fléchi  à  472.900  tonnes.  La  situation  de  l'in- 
dustrie de  l'étain  est  très  défavorable,  mais  l'on  s'attend 
à  une  amélioration  avec  la  diminution  du  prix  du 
charbon  et  l'épuisement  des  zincs  provenant  des  anciens 
contrats.  Les  propriétaires  des  mines  négocient  pour 
fixer  le  prix  à  17  livres  par  une  réglementation  de  la 
production. 

Voici  le  tableau  d'ensemble  de  la  production  et  de 
la  consommation  des  principaux  métaux.. 


Plomb 

Zinc 

1808 

1890 

1900 

1898 

1890 

1000 

Production. . 
•Consommât . 

Tonnes 
708.000 
786.000 

Tonnes 
787. OC0 
770.000 

Tonnes 
810.000 
813.000 

Tonnes 
409.000 
470.000 

Tonnes 
400.000 
498.000 

Tonnes 
478.000 
473 

Prix  moyen 
de  l'année. £ 

13  1/16 

15  1/16 

17  3/16 

21  1/2 

24  7/8 

20  1/4 

Val.  de  prod. 
Millions  fr. 

25G 

291 

343 

236 

300 

239 

Cuivre 

Et  ain 

1898 

1899 

1900 

1898 

1890 

1900 

Production . . 
Consommât.. 

Tonnes 
'ÎJO.UUU 

443.000 

Tonnes 
Wi  .  uuu 
482.000 

Tonnes 

4L)  1 .  UUU 

499.000 

Tonnes 
70.400 
85.200 

Tonnes 
72.200 
72.700 

Tonnes 
79.200 
75.300 

Prix  moyen 
de  l'année.! 

51  7/8 

73  5/8 

73  5/8 

71  1/5 

1227/16 

1339/16 

Val.  de  prod. 
Millions  fr. 

54G 

8G6 

901 

114 

218 

260 

Approvis.  au 
V*  janvier. . 

Tonnes 
27.89.7 

Tonnes 
22.702 

Tonnes 
17.797 

Tonnes 
35.49G 

Tonnes 
23.727 

Tonnes 
21.012 

Le  nickel,  dont  les  principaux  pays  extracteurs  sont 
le  Canada  et  la  Nouvelle-Calédonie  a  eu,  en  1900,  une 
production  de  7.600  tonnes.  Les  prix  sont  en  hausse. 
La  production  du  mercure  a  diminué  :  elle  a  été  de 
3.285  tonnes,  l'année  dernière;  le  plus  haut  prix  a  été 
de  9  livres  12  sh. 

La  production  de  l'argent  n'est  pas  indiquée  dans 
le  rapport.  Nous  n'avons  que  des  données  particuliè- 
res. En  Allemagne,  cette  production  est  tombée  à  415 
quintaux;  en  Angleterre,  à  275  quintaux  ;  en  Espagne 
et  en  Portugal,  elle  est,  au  contraire,  montée  à  94  quin- 
taux. Le  prix  de  l'argent,  à.  Londres,  était  encore  en 
1896  à  30  3/4  d.;  il  a  baissé,  en  1898,  jusqu'à  26 15/10  d.; 
en  1899,  il  est  remonté  à  27  7/16  et  en  1900,  à  28  1/4  d. 
L'année  actuelle  indique,  de  nouveau,  une  tendance  à 
la  baisse. 

Georges  Bourgakel. 


La  Situation  Économique  de  l'Allemagne 


Quand  on  examine  attentivement  les  tableaux  et  les 
statistiques  destinés  à  nous  présenter  sous  son  véri- 
table jour,  la  situation  économique  de  l'Allemagne,  on 
reste  étonné  de  la  contradiction  flagrante  entre  les  docu- 
ments qui  attestent  la  prospérité  toujours  grandissante 
de  l'Empire  et  ceux  qui  témoignent  d'une  décadence  ra- 
pide et  irrémédiable.  Les  deux  catégories  de  document  s, 
les  favorables  comme  les  défavorables,  sont  des  pièces 
officielles  ;  les  phénomènes  contradictoires  qu'ils  révè- 
lent existent  réellement  et  simultanément.  Comment 
concilier  ces  attestations  d'une  fortune  toujours  mpil- 
leure  avec  ces  preuves  d'une  ruine  sans  cesse  pré- 
cipitée ? 

La  série  de  krachs  et  de  faillites  qui  ont  si  profon- 
dément ébranlé  le  marché  allemand  ont  révélé  une 
crise  profonde  des  industries.  C'est,  en  effet,  la  décon- 
fiture de  quehjue  grande  industrie,  qui  a  toujours 
amené  la  déconfiture  d'une  banque  ;  c'est  par  la  trop 
grande  part  qu'elles  avaient  prise  aux  affaires  indus- 
trielles, restées  sans  bénéfices,  que  les  banques  qui  ont 
sombré  ont  été  amenées  à  la  ruine.  Après  ces  douloureux 
événements,  on  a  cherché  à  évaluer  la  décadence  do 
cette  industrie  allemande  et  de  prime  abord  on  n'est 
tombé  que  sur  des  données  excessivement  favorables. 

Jusqu'en  ces  dernières  semaines,  la  balance  du  com- 
merce extérieur  n'a  cessé  de  devenir  toujours  plus  fa- 
vorable à  l'Allemagne.  Jusqu'au  30  juin  1901,  les  im- 
portations et  les  exportations  ont  continuellement 
grandi,  sans  une  minute  d'arrêt,  et  le  premier  semes- 
tre de  1901  atteste  encore  un  sensible  propres  sur  tous 
les  semestres  antérieurs.  En  1898,  époque  que  l'on  con- 
sidère comme  l'apogée  delà  prospérité  allemande  dans 
le  quart  du  dernier  siècle,  les  importations  s'étaient 
élevées  à  5.080.646.000  marks  et  les  exportations  i 
3.756.566.000  marks.  En  1900,  les  importations  étaient 
montées  à  5  557.057.000  marks  et  les  exportations  à 
4.414.333  000  (1).  En  s'en  référant  aux  chiffrés  du  pre- 
mier semestre,  on  peut  affirmer  que  l'année  1901  sera 
meilleure  encore.  Depuis  1894,  les  importations  ont. 
augmenté  de  49  0/0  et  les  exportations  de  56  0/0  :  à  la 
fin  de  l'année  courante  cette  proportion  sera  plus  grande. 


(1)  Sans  les  métaux  précieux. 
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L'industrie  du  fur  est  la  grande  régulatrice  flu  mar- 
ché industriel'.  En  1900,  la  production  du  l'or  brut  a  été 
la  plus  considérable  qu'on  ait  vue  :  8.463.842  tonnes 
représentant  450. 700.000  marks.  En  1899,  elle  n'avait 
été  que  de  8.029.305  tonnes  et  en  1898,  de  7.215.927 
tonnes,  seulement,  représentant  374.302.000  marks. 

La  production  de  la  houille  n'a  jamais  été  aussi  con- 
sidérable qu'en  1900  :  109.271.700  tonnes  à  7  marks  77 
la  tonne;  l'année  précédente  elle  n'avait  été  que  de 
101.021.000  tonnes  et  dans  l'année  1898,  90.279.992 
tonnes  à  7  marks  38,  la  tonne.  Dans  le  premier  se- 
mestre do  1901,  la  production  n'a  baissé  que  de  1  0/0. 

Autre  indice  de  prospérité  :  le  capital  social  défi 
onze  grandes  banques  de  Berlin  qui  était,  en  1898,  de 
811  millions  de  marks,  a  passé,  en  1899,  à  916  millions 
et  en  1900  à  1.007  millions.  Jl  est  vrai,  que  le  divi- 
dende a  un  peu  diminué. 

Nous  pourrions  multiplier  les  statistiques  pour 
prouver  que  les  principales  entreprises  allemandes  ont 
conservé' leur  ancienne  activité  et  prospèrent  réguliè- 
rement, ën  vertu  d'une  proportion  constante.  Mais,  im- 
médiatement, nous  tombons  sur  des  chiffres  d'où  l'on 
pourrait  tirer  des  conclusions  diamétralement  oppo- 
sées. 


Et  c'est  d'abord,  la  baisse  des  cours  des  principales 
valeurs  industrielles.  Prenons  au  hasard,  parmi  les 
meilleures  : 


Cours  do  clôture 

30  juin 

31  juillet 

1899 

1900 

1901 

207  30 

191  50 

189  70 

146  50 

134  75 

101  40 

253  50 

237  25 

175  70 

221  00 

212  50 

150  20 

202  30 

198  70 

149  » 

Reinische  Stahhverkc. . , 

,     223  » 

199  90 

141  10 

260  30 

222  90 

161  50 

Nordd.  Llovd  

.     123  60 

118  75 

113  » 

178  » 

167  25 

150  60 

374  » 

312  » 

Les  autres,  jouissant  d'une  réputation  de  solidité 
moins  incontestable,  ont  baissé  dans  une  proportion 
beaucoup  plus  considérable  encore. 

Il  se  manifeste,  d'ailleurs,  dans  toute  l'Allemagne 
une  grande  méfiance  envers  l'avenir  des  industries  et 
cette  méfiance  qu'inspire,  sans  doute,  la  vue  même  des 
choses,  se  traduit  en  résultats  palpables.  En  1899,  on  a 
enregistré  364  nouvelles  fondations  industrielles  repré- 
sentant un  capital  de  544.300.000  marks;  en  1900,  on 
n'en  a  plus  enregistré  que  261,  représentant  340.000.000. 
marks.  Le  chiffre  diminuera  encore  cette  année  car  les 
données  du  premier  semestre  indiquent  une  abstention 
toujours  plus  grande. 

Voici  un  tableau  des  émissions  faites  dans  les  trois 
dernières  années,  qui  montre  d'une  façon  saisissante 
la  décroissance  de  l'activité  et  de  la  confiance  : 

Emissions  (en  millions  de  marks) 

Dont,  en  valeurs 
Total   à  revenu  variable] 

1898..   2.462  1.007 

1899    2.154  1.054 

1900   1.851  691 

Nous  pourrions  accumuler  ici,  les  preuves  de  la  di- 
minution de  la  confiance  et  de  l'activité,  comme  nous 
aurions  pu  entasser,  plus  haut,  les  témoignages  d'une 
production  intense.  Et  nous  voici  devant  la  question 
posée  au  début  :  comment  concilier  les  données  de  ces 
preuves  contraires  ! 

En  réalité,  il  n'y  a  aucune  contradiction.  La  produc- 
tion allemande  qui  n'était  pas  factice  —  ou  très  peu 
factice  —  a  suivi  sa  marche  naturelle  et  ascendante. 
Toute-  les  spéculai  ions  exagérées  et  fantaisistes  édiliées 
sur  la  foi  de  cette  production  seront  écroulées,  déjouant 
les  calcula  de  leurs  auteurs.  Ce  qui,  dans  cette  pros- 
périté allemande  était  régulier  et  naturel  continue  a 
prospérer  ;  ce  qui  était  seulement  en  façade,  tout  le 


faux,  tout  le  trompe-l'œil,  tout  ce  qui  était  jeu  et  spé- 
culation a  sombré  ou  va  sombrer.  Si  les  cours  des 
actions  de  certaines  industries  diminuent,  alors  que  la 
production  reste  constante,  c'est  que  les  cours  avaient 
été  poussés  trop  haut.  Si  certaines  affaires  distribuent 
moins  de  dividendes  tout  cri  fournissant  la  même  fa- 
brication c'est  que  la  direction  acxagéréles  frais  géné- 
raux, trop  construit  et  trop  agrandi.  Enfin,  si  le  nom- 
bre des  émissionsdiminucc'est  uniquement  parce  qu'on, 
en  avait  fait  au-delà  de  toute  justice  et  de  tout  besoin. 

On  a  vécu  longtemps  sur  cette  double  erreur  qu'on 
pouvait  créer  toujours  de  nouvelles  industries,  sans 
mesure  et  qu'on  pouvait  développer  les  anciennes, [sans 
discernement.  Cette  double- erreur,  qui  a  fait  émettre 
indéfiniment  des  titres  industriels  a  fini  par  ruiner 
ensemble  les  émetteurs  et  les  acheteurs. 

Certes,  il  s'est  trouvé  dans  ces  derniers  temps,  maintes 
circonstances  défavorables  à  l'industrie  allemande  : 
entre  autres,  la  concurrence  américaine,  le  renchéris- 
sement du  prix  de  la  matière  première,  la  fermeture 
de  débouchés  importants»  Mais  tous  ces  faits  réunis 
n'auraient  pas  déchaîné  sur  l'Allemagne  les  désastres 
économiques  qui  l'ont  ébranlée,  si  la  folie  de  spécula- 
tions qui  souille  sur  elle  depuis  des  années,  n'avait 
commencé  par  miner  la  solidité  de  ses  meilleures 
entreprises; 

Au  travail  régulier,  on  a,  comme  à  plaisir,  substitué 
le  jeu.  Ou  plutôt,  on  a  tourné  en  jeux  et  spéculations 
les  affaires  les  plus  sérieuses  et  les  plus  productives. 
Aussi  voit-on  des  ruines,  partout  où  les  industries  tou- 
chent par  un  côté  quelconque  à  la  spéculation  et  voit-on 
continuer  l'ancienne  prospérité,  clans  toute  la  partie 
vraiment  sérieuse  de  la  fabrication.  La  force  de  pro- 
duction et  d'expansion  des  industries  semble  être 
restée  intacte  sous  l'effondrement  des  affaires  hasar- 
deuses dont  elles  ont  été  le  prétexte. 

L'Allemagne  ne  guérira  pas  immédiatement  les  plaies 
que  lui  ont  faites  les  deux  dernières  années,  car  ces 
plaies  sont  profondes.  Mais  cette  crise,  quelle  qu'en  soit 
la  durée,  lui  aura  été  favorable,  si  elle  peut  débar- 
rasser ses  industries  de  ce  parasitisme  de  spéculations 
qui  menaçait  de  tuer  les  plus  vivaecs  et  les  plus  so- 
lides. 

Léon  Picard. 


GAZ  DE  MADRID 


Les  actionnaires  de  la  Compagnie  Madrilène  d'Eclai- 
rage et  de  Chauffage  par  le  Gaz  se  sont  réunis  en 
assemblée  générale  ordinaire  le  12  juin,  pour  examiner 
et  approuver  les  comptes  de  l'exercice  1900  qui  a  pris 
tin  le  31  décembre  1900.  Disons  de  suite  que  les  résul- 
tats obtenus  sont  un  peu  inférieurs  à  ceux  de  l'exercice 
précédent. 

Cette  Compagnie  a  été  constituée  en  1865.  Son  capital 
avait  été  fixé  primitivement  à  24  millions;  il  fut  réduit 
ensuite  à  20  millions,  au  moyen  de  l'annulation  de 
8.000  actions  qui  furent  remplacées  par  8.000  obliga- 
tions, et  en  1874  à  12  millions  par  l'annulation  de 
10.000  actions  remplacées  par  10.000  obligations.  Il 
était  alors  représenté  par  24.000  actions  de  1.900  réaux 
ou  500  fr.  qui  furent  échangées,  en  1880,  contre  48.000 
actions  nouvelles  de  506  fr.,  à  raison  de  deux  actions 
nouvelles  contre  une  ancienne.  Toutefois,  l'assemblée 
générale  du  30  décembre  1899  décida  de  ramener  le 
capital  social  au  montant  de  11.400.000  pesetas,  en 
tenant  compte  des  titres  amortis  par  voie  de  rachat  en 
Bourse,  et  de  Le  porter  ensuite  à  17  millions  de  pesetas 
au  moyen  de  la  création  de  22.400  actions  privilégiées 
de  250  pesetas  chacune,  auxquelles  il  fut  réservé,  par 
priorité  sur  les  actions  anciennes  qui  devinrent  des 
actions  ordinaires,  le  droit  à  un  dividende  de  12  p.  50 
par  action.  Une  fois  ce  dividende  réparti,  les  actions 

ordinaires  devaienl  I  ;her,  par  second  privilège,  un 

premieï  dit  Ldende  de  12  pos.  50  par  action  ;  quant  au 
surplus,  il  était  à  distribuer  entre  toutes  les  actions,. 
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privilégiées,  ordinaires  ou  de  jouissance,ïau  prorata  de 
chacune  délies.  Notons  que  sur  lesdites  22.4U0  actions 
privilégiées,  la  Société  n'en  avait  encore  émis,  au  31  dé- 
cembre 1900,  que  9.200,  dont  le  produit  lui  a  permis  de 
procéder  à  divers  travaux  urgents  et  de  régulariser  un 
découvert  intérieur  dont  on  trouvera  trace,  dans  le 
passif  du  bilan,  au  chapitre  <<  Créanciers  divers  ». 

Cet  arrangement  n'a  pas  encore  profité  aux  actions 
ordinaires  qui  n'ont  rien  reçu  pour  1900.  Au  reste, 
depuis  1889,  date  à  laquelle  elles  avaient  touché  25  fr., 
il  ne  leur  a  été  réparti  que  17  fr.  50  en  1890;  12  fr.  en 
1891  et  en  1B92  ;  ï  fr .  50  en  1893, 1894  et  en  1895,  et  rien 
en  1896,  1897,  1898,  1899  et  1900,  ainsi  que  nous  venons 
de  le  dire.  ' 

Voici,  pour  les  deux  derniers  exercices,  les  «  Comptes 
de  Profits  et  Pertes  »  de  la  Compagnie  : 

Recettes 

Exercices  

Pesetas 

Recettes  générales  des  usines  et  parti- 
cipation dans  la  Compagnie  d'Elec- 
tricité .   G.  182.911  0.499.027 

Dépenses 

Réserve  statutaire   » 

Direction  et  administration   217.028 

Frais  généraux,  impôts   400.798 

Change  et  intérêts   542.142 

Droits  de  timbre  et  de  transmission. . .  76.176 
Intérêts  et  amortissement  des  obliga- 
tions  1.273.260 

Fabrication  et  matières  premières   2.479.394 

Service  extérieur  et  entretien   618.149 

Solde  bénéficiai!-?   575.964 


16.195 

803.627 

550.146 
83.258 

1.273.500 
2.805.637 
658.963 
307.701 


6.182.911  6.499.027 


Les  recettes  ont  bien  augmenté  de  316.116  pesetas, 
mais  les  frais  généraux,  d'administration,  etc.,  ont 
progressé  de  185.801  pesetas;  la  «fabrication  et  les 
matières  premières  »  do  326.213  pesetas.  Bref,  en 
ajoutant  encore  le  prélèvement  pour  la  réserve  statu- 
taire, et  une  petite  différence  dans  le  «  service  exté- 
rieur et  entretien  »,  on  arrive  à  trouver  que  le  solde 
bénéficiaire  net  de  l'exercice  1900  a  été  inférieur  de 
2i8.263  pesetas  à  celui  de  l'exercice  1900.  Faisons 
observer,  toutefois,  que  les  profits  de  1899  étaient  dus 
à  cette  circonstance,  que  la  Compagnie  avait  rectifié 
le  mode  d'amortissement  de  ses  obligations,  amortis- 
sement dont  la  prorogation  a  été  ensuite  approuvée 
par  les  obligataires. 

Le  bilan  au  31  décembre  1900  s'établit  ainsi.  Nous  le 
comparons  à  celui  dressé  en  fin  d'exercice  1899  : 

Bilan  au  31  décembre 

1899  1900 
(Pesetas) 

Actif 

Usines  et  dépendances   30.295.586  30.301.949 

Approvisionnements   2.553.179  2.300.409 

Caisses  et  banques   396.380  600.252 

Factures  à  encaisser   136.349  123.602 

Débiteurs  divers  et  comptes  d'ordre..  2.685.366  3.048.270 

Actions  privilégiées  en  portefeuille. .  »  3.300.000 

Effets  et  valeurs  en  portefeuille. . . . .  120.084  555. 142 
Prime  de  remboursement  et  frais 

d'émission   3.287.500  3.287.500 

Participation  électrique   6.111.900  6.111.900 

45.586.344  49.629.024 

POjSsif 

Capital-actions  ■   11.400.000  17.000.000 

Emprunt  4  0/0  (59.425  oblig.  en  1899, 

et  59 . 255  en  1900)   29 . 712 . 500  29 . 627 . 500 

Obligations  amorties   81.500  166.500 

Réserve  statutaire   623.686  628.686 

Réserve  spéciale   246.305  246.305 

Réserve  statutaire  nouvelle   28.798  44.993 

Reliquat  des  exercices  clos   484.0'i4  484.044 

Créanciers  divers   3.009.511  1.128.295 

Prohts  et  Pertes   »  307.701 


un 
en 
du 


On  remarquera  qu'au  31  décembre  1899,  le  solde 
bénéficiaire  de  l'exercice,  de  575.964  pesetas,  ne  figurait 
pas  dans  le  bilan,  le  Conseil  d'administration  l'ayant 
employé  en  diverses  dépréciations  d'inventaire.  Quant 
au  solde  de  profits  au  31  décembre  1900,  il  a  d'abord 
servi,  jusqu'à  concurrence  de  67.083  pes.  33,  à  payer 
un  intérêt  de  5  0/0  sur  le  montant  appelé  et  versé  des 
actions  privilégiées.  Il  est  resté  alors  un  solde  de 
240.617  pes.  69,  qui  aurait  permis  de  distribuer 
dividende  aux  actions  ordinaires,  mais  le  Conseil, 
présence  des  circonstances,  et  vu  le  taux  élevé 
change,  a  cru  devoir  demander  aux  actionnaires  de 
surseoir,  cette  année  encore,  à  une  répartition  de 
bénéfices.  Sur  ledit  montant  de  240.617  pes.  69,  il  a 
donc  été  prélevé  200.000  pesetas  pour  la  réserve  spéciale, 
qui  se  trouve  portée  à  446.305  pesetas,  et  le  surplus, 
soit  40.617  pes.  69,  a  été  reporté  à  l'exercice  1901. 

Pendant  l'exercice  1900,  la  Compagnie  a  vendu 
13.272.957  mètres  cubes  de  gaz,  qui  ont  donné  une 
recette  de  3.308.962  pes.  94.  En  1899,  elle  n'avait  vendu 
que  13.144.326  mètres  cubes,  pour  3.266.278  pes.  24. 
D'un  autre  côté,  la  vente  du  coke  et  les  produits  divers 
ont  donné  une  recette  de  3.190.064  pes.  93,  au  lieu  de 
2.916.633  pes.  39  en  1899.  Il  s'ensuit  que  l'ensemble  des 
produits  divers  s'est  élevé  à  6.499.027  pes.  87  au  lieu  de 
6.182.911  ]ies.  63  l'année  précédente.  L'accroissement 
de  la  consommation  du  gaz  a  donc  continué,  en  1900, 
malgré  la  diminution  de  fabrication  résultant,  en  pre- 
mier lieu,  de  la  vente  effectuée  par  la  Compagnie  de 
son  usine  de  Pampelune  qui  n'a  pas  participé  aux 
résultats,  et,  en  second  lieu,  de  la  substitution,  à  Madrid, 
dans  un  certain  nombre  de  rues  et  de  places  impor- 
tantes, de  l'éclairage  électrique  à  l'éclairage  au  gaz.  Il 
faut  espérer  que  l'amélioration  signalée  en  1900 
s'accentuera  en  1901,  et  que  les  actionnaires  pourront 
enfin  entrevoir,  pour  eux,  la  réouverture  de  l'ère  des 
dividendes. 

A.  Leghenet. 


Les  Cie 


Françaises  d'Assurances  sur  la  Vie 

EN  19C0 


45.586.344   49.629  024 


Le  Moniteur  des  Assurances  vient  de  publier,  sous  la 
signature  de  son  directeur,  M.  Ed.  Olivreau,  une  ana- 
lyse complète  des  opérations  des  Compagnies  fran- 
çaises d'assurances  sur  la  vie  pendant  l'exercice  1900. 

Ces  résultats  sont  comparés  à  ceux  de  l'exercice  1899 
et  comprennent  les  opératrons  de  dix-sept  Compagnies  : 

I.  —  Assurances 

Opérations  en  cours.  —  Le  montant  total  des  capitaux  en 
cours,  pour  les  dix-sept  Compagnies  d'assurances  à  primes 
fixes  comprises  dans  nos  tableaux,  s'élevait,  au  31  décembre 
1900,  réassurances  déduites,  à  la  somme  de.Fr.   3.663.072  761 

Au  31  décembre  1899,  il  était  de   3.641.241.739 

Il  y  a  donc  une  augmentation  de  Fr.  21.831.022 

pour  les  capitaux  en  cours,  nets  de  réassurance. 

Opérations  de  Vannée.  —  La  production 

totale  de  l'année  1900  a  été  de  Fr .      365 . 403 . 206 

Le  chiffre  des  capitaux  disparus  ayant  été  de      343 . 572 . 184 

La  différence  de   Fr .       21 . 8  -il .  022 

représente  l'augmentation  que  nous  avons  constatée  plus  haut. 

Sinistres.  —  Les  sinistres  de  l'année  1900 

se  sont  élevés  à  la  somme  de  Fr.  58.223.856 

Ceux  de  l'année  1899  s'élevaient  à   58.982.001 

Soit  une  diminution  de   Fr.  748.145 

Les  capitaux  exposés  au  risque  de  décès,  pendant  l'année 
1900,  présentaient  une  moyenne  de  Fr.   3. 4 '6. 876. 669 

Les  sinistres  de  l'année  1900  étant  de  58.223.856  francs,  le 
rapport  des  sinistres  aux  capitaux  en  cours  a  été  d'environ 
1  70  0/0. 
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Voici  les  taux  des  sinistres  observés  de  1891  à  1900  : 


Années 


Rapport 
des  sinistres 
aux  capitaux 

en  cours 


Années 


1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 


1 
1 
1 
1 

II. 


60 
57 
55 
54 
58 


1800., 

1897.. 

1898. 

1899., 

1900., 


Rapport 
des  sinistres 
aux  capitaux 

en  cours 

1  88  % 
1  48  » 
1  60  » 
1  73  » 
1  70  » 


Rentes  Viagères 

Rentes  en  cours.  —  Les  rentes  viagères  immédiates,  en 

cours  au  31  décembre  1900,  s'élevaient  à         Fr.  76.651.063 

Leur  chiffre,  au  31  décembre  1899,  était  de   74.059.239 

Il  y  a  donc  une  augmentation  de   Fr.  2.591.824 

Les  rentes  différées,  de  survie,  etc.,  se  mon- 
taient, au  31  décembre  1900,  à   Fr.  4.382.169 

et  au  31  décembre  1899,  à   4.330.609 

51.580 


Augmentation  de   Fr. 


Constitutions  de  rentes.  —  Les  rentes  viagères  immédiates, 

constituées  en  1900.  donnent  un  chiffre  de  Fr.  6.417.170 

ce  chiffre  était,  en  1899,  de   6.376.628 


L'augmentation  s'élève  à   Fr. 


40.542 


Extinctions  de  rentes  viagères.  —  Les  rentes  viagères  im- 
médiates éteintes  en  1900,  s'élèvent  à  Fr.  3.710.414 

chiffre  supérieur  de   319.929 

à  celui  des  extinctions  de  1899,  qui  était  de..  Fr.  3.390.485 


Le  chiffre  moyen  des  rentes  immédiates  en  cours,  pendant 
l'année  1900,  a  été  de  75.355.151  fr.;  le  rapport  des  extinctions 
aux  rentes  en  cours  a  donc  été  de  4.92  0/0.  Ce  rapport  avait 
été,  en  1899,  de  4.47  0/0;  en  1S98,  de  4.69  0/0;  en  1897,  de 
4.55  0/0  ;  en  1896,  de  4.81  0/0;  en  1895,  de  5.50  0/0. 

III.  —  Comptes  généraux  de  Profits  et  Pertes 

Nous  avons  à  grouper,  ci-après,  les  principaux  éléments  des 
comptes  généraux  de  Profits  et  Pertes  pour  l'exercice  1900  : 

NATURE  DU  CRÉDIT 

Soldes  au  début  de  l'exercice                       Fr,  1.508.804 

Bénéfices  sur  Assurances  avec  participation. ..  .  13.173.098 

—  sur  Assurances  sans  participation. .. .  14.107.196 

—  sur  Rentes  de  toute  nature   8.652.989 

—  sur  Nues-Propriétés  et  Usufruits   2.505.421 

Intérêts  produits  par  les  Fonds  placés   83.180.862 

Portion  des  Frais  généraux  et  Commissions  por- 
tées aux  Comptes  d'assurances   2.090.748 

Recettes  diverses   46.878 

Solde  au  ol  décembre  1900.  (Compte  à  amortir).  27.101 

Total  du  crédit   Fr.  125.293.097 


NATURE  DU  DEBIT 

Pertes  sur  Assurances  avec  participation  . .  Fr. 

—  sur  Assurances  sans  participation  

—  sur  Rentes  de  toute  nature  

—  sur  Nues-Propriétés  et  Usufruits  

Intérêts  bonifiés  aux  Comptes  d'assurances  

Frais  généraux   Fr.  12.(09.571 

Commissions   11.371.619 


Participation  des  assurés  aux  bénéfices. 
Dépenses  diverses  


Total  du  débit   Fr. 

Soldes  créditeurs  


192.958 
795.896 
417.981 
3.171 
77.093.810 


23.401.190 
7.136.802 
352.517 

109.394.325 
15,898.772 


Total  égal  au  crédit   Fr.  125.293.097 


RÉPARTITION  DES  SOLDES  DISPONIBLES 

La  répartition  des  soldes  créditeurs,  au  31  décembre  der- 
nier, a  été  faite  comme  suit  : 

10.806.490 
2.878.983 
299.584 
55.024 


Dividendes,  intérêts  et  impôts   Fr. 

Réserves  statutaires  et  facultatives  

Allocations  et  gratifications  

Divers  amortissements  


Soldes  reportés  à  nouveau. 


IV. 


Total. 


14.040.081 
. . . .  1.858.691 

Fr.  15.898.772 


IV.  —  Frais  généraux  et  Commissions 

Les  frais  généraux  se  sont  élevés  â  Fr.  12.029.571 

lia  étaient,  l'année  dernière,  de   ll.4S8.58l 

Augmentation  en  1900  Fr.  543.990 

Les  commissions  atteignent  le  chiffre  de . .  .Fr.  11.371.619 
Elles  s'élevaient,  pour  l'exercice  précédent,  à..  10.986.857 

Augmentation  en  1900  Fr.  384.762 

V.  —  Situation  Active  et  Passive 

Le  total  de  l'actif  et  du  passif  compris  dans  les  bilans 

s'élève,  au  31  décembre  dernier,  à  Fr.    2  318.231.852 

Il  était,  au  31  décembre  1839,  de   2.343.798  787 

Augmentation  Fr.  54.433.065 

Nous  indiquons  ci-dessous  le  détail  des  variations  pour 
chaque  Compagnie  et  les  modifications  survenues,  en  1900, 
dans  la  composition  de  l'Actif  et  du  Passif  : 

COMPAGNIES  EN  AUGMENTATION  : 


Francs 

Assurances  génér.  11.355.747 

Union   2.615.635 

Nationale   12.411.100 

Phénix   7.935.590 

Caisse  Paternelle  .  645.511 

Urbaine   7.177.216 

Soleil   1.697.683 

Aigle   1.992.386 


Francs 
794.502 
480.450 
941.196 

France   4.885.460 

Foncière   567.133 

Nord   1.622.568 

Providence   1.215.591 


Confiance.. . 
Patrimoine. 
Abeille . 


COMPAGNIE  EN  DIMINUTION  : 

Caisse  générale  des  Familles  Fr.  1.490.646 

Monde   394.057 

Le  passif,  au  31  décembre  dernier,  s'établit  comme  suit  : 

Capital  social  Fr.  187.500.100 

Réserves  diverses   2.146.300.604 

Dû  pour  sinistres,  arrérages   20.659.669 

Loyers  reçus  d'avance   4.280.220 

Dû  aux  assurés  participants  (exercice  courant)  7.136.802 

Créditeurs  divers   22.069.455 

Dividendes  dus  aux  actionnaires   10.285.002 

RÉSERVES  POUR  RISQUES  EN  COURS 

Le  montant  des  réserves  mathématiques  pour  risques  en 

cours  s'élève,  au  31  décembre  1900,  à  Fr.  2.026.980.466 

Il  était,  au  31  décembre  1899,  de   1.989.306.893 

L'augmentation  des  réserves  est  de  Fr.  37.673.573 

Les  réserves  affectées  aux  assurances  de  toute  nature  sont 
comprises  dans  ce  total  pour  1.222.876.462  fr.,  ce  qui  donne 
un  taux  moven  de  33  38  0/0.  Cette  proportion  était,  en  1899, 
de  33  27  0/0  ;  en  1898,  de  32  62  0/0;  en  1897,  de  31  67  0/0;  en 
1896,  de  30  87  0/0;  en  1895,  de  29  72  0/0;  en  1894,  de  27  57  0/0. 

Les  réserves  des  rentes  viagères  se  montent  à  80i.lu4.104 
francs. 

VI.  —  Résumé 

Comme  nos  lecteurs  ont  pu  s'en  rendre  compte  par  l'examen 
détaillé  qui  précède,  les  Compagnies  françaises  d'assurances 
sur  la  vie  ont  continué  leur  marche  progressive  en  1900. 
Ainsi  les  capitaux  assurés  accusent  une  augmentation  do 
11.922.556  fr.  par  rapport  au  précédent  exercice  ;  pour  1rs 
rentes  viagères  immédiates  le  surplus  do  production  s'est 
élevé  à  40.542  fr. 

Ce  sont  là  des  résultats  remarquables,  eu  égard  aux  cir- 
constances; ils  indiquent  à  la  fois  l'activité  soutenue  du 
personnel  producteur  de  nos  Compagnies  et  la  confiance  tou- 
]  3  croissante  qu'elles  inspirent  au  public. 

Cependant,  les  attaques  du  dehors  et  du  dedans  ne  leur 
ont  pas  été  plus  épargnées  cette  année  que  les  précédentes,  au 
contraire. 

La  prétendue  Lutte  contre  Le  capitalisme,  qui  n'est  au  fond 
que  la  guerre  à  l'épargne,  ne  cesse  de  s'accentuer  et  de 
s'étendre,  vue  avec  une  sorte  de  sympathie  malsaine,"  il 
faudrait  presque  dire  encouragée  par  tes  pouvoirs  publics. 

La  concurrence  de  certaines  Sociétés  exotiques  est  plus 
vive  et  plus  ardente  que  jamais.  Des  procédés  captieux  et 
souvent  d'une  délicatesse  douteuse  sont  employés  pour 
attirer  les  assurés.  Malgré  tout,  nos  Compagnies  vont  de 
l'avant,  gagnent  un  terrain  solide  et  savent  inspirer  à  leur 
clientèle,  nous  l'avons  déjà  dit,  une  inébranlable  confiance  : 
pour  le  public  éclairé,  le  désarroi  économique,  l'insécurité 
qui  apparaît  partout,  font  par  contraste  ressortir  davantage 
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encore  la  liante  correction  traditionnelle  et  les  garanties  que 
présentent  nos  Compagnies  d'assurances  sur  la  vie. 

La  Compagnie  d'Assurances  Générales  signale  une 
augmentation  des  sinistres  vie  entière  et  des  échéances  termi- 
na 1rs. 

Nous  citons  : 

«  C'est  dans  cette  catégorie  d'assurances  que  se  trouvent 
les  tètes  les  plus  âgées  et  c'est  parmi  ces  dernières  que 
l'écart  de  mortalité  a  été  surtout  sensible.  Les  inventaires 
annuels  nous  exposeront  toujours  à  de  semblables  alterna- 
tives et,  par  conséquent,  nous  n'avons  pas  à  en  être  surpris. 

«  Nous  avons  eu,  d'autre  part,  des  sommes  importantes  à 
payer  pour  les  assurances  arrivées  à  terme.  Nous  n'avons, 
d'ailleurs,  qu'à  nous  en  féliciter,  la  stabilité  des  contrats 
étant  uni-  des  conditions  essentielles  du  bon  fonctionnement 
d'une  Compagnie.  La  persévérance  des  assurés  à  payer  leurs 
primes  est  le  meilleur  témoignage  des  soins  apportés  dans 
le  choix  des  risques  et  dans  la  préparation  des  aiî'aires.  » 

Les  disparitions  de  rentes  ont  un  peu  dépassé  le  chiffre  de 
181)9  ;  le  pourcentage  des  extinctions  aux  rentes  en  cours  a 
été  de  4.92  0/0,  contre  4.47  0/0  l'année  précédente. 

Les  réserves  pour  risques  en  cours  accusent,  d'un  exercice 
à  l'autre,  une  augmentation  de  11.508.VIG2  fr.  pour  les  assu- 
rances et  de  26.104.611  fr.  pour  les  rentes  des  diverses  caté- 
gories. 

Les  placements  immobiliers  de  nos  Compagnies,  tels  qu'ils 
résultent  des  tableaux  que  nous  publions,  sont  en  augmen- 
tation  de  plus  de  10.705.000  fr.  —  Il  y  a  aussi  augmentation 
sur  les  emprunts  des  communes  et  départements  français  : 
2.5x5.000  fr.  ;  sur  les  valeurs  françaises  garanties  par  l'État  : 
9.387.000  fr.  ;  sur  les  valeurs  françaises  diverses  :  5.512.000  fr.  ; 
sur  les  valeurs  étrangères  :  19.018.000  fr.  ;  sur  les  nues  pro- 
priétés :  6.988.000  fr. ;  sur  les  disponibilités  encaisse  et 
banque  :  2.725.000  fr. 

Nous  voulons  signaler  à  part  un  accroissement  de  4  mil- 
lions 155.336  fr.,  concernant  les  prêts  sur  polices. 

C'est  bien  là  l'indice  d'un  état  dépressif  dans  les  affaires  en 
général,  qui  a  pour  résultat,  en  diminuant  le  nombre  des 
transactions  et  conséquemment  la  portion  des  prolits  indus- 
industriels  et  commerciaux  de  raréfier  les  capitaux  libres, 
l'épargne  aussi,  et  d'obliger  les  assurés,  dont  les  polices  ont 
une  certaine  durée,  à  demander  aux  Compagnies  des  avances 
momentanées. 

Voilà  encore  un  des  avantages  indirects  de  l'assurance  sur 
la  vie,  qui  permet  de  garder  la  pleine  garantie  du  contrat  et 
d'éviter  soit  des  embarras  d'argent,  soit  des  réalisations  de 
valeurs  au  moment  d'une  baisse,  etc. 

Ainsi  se  montre,  une  fois  de  plus,  la  flexibilité  pratique  du 
mécanisme  perfectionné  de  l'assurance. 

Nous  ne  croyons  pas  devoir  .insister  davantage  sur  les 
données  qui  précèdent  :  elles  font  ressortir  suffisamment 
l'état  prospère  de  l'assurance  sur  la  vie  en  France,  l'habile 
gestion  de  nos  Compagnies,  le  bloc  toujours  grossissant  des 
garanties  offertes  et  les-  services  toujours  de  plus  en  plus 
nombreux  rendus  par  elles  aux  masses  prévoyantes. 

Ce  ne  sont  point  là  leurs  seuls  avantages  —  nous  allions 
dire  bienfaits  —  économiques,  tant  s'en  faut;  ils  suffisent 
pourtant  à  leur  donner  une  situation  hors  pair  parmi  les 
institutions  financières  de  notre  pays. 


BIBLIOGRAPHIE 


Le  Marché  Financier  en  1900-1901  (1) 

M.  Arthur  Raffalovich  vient  de  faire  paraître  le  on- 
zième volume  du  Marché  Financier. 

Ce  grand  travail,  qui  se  poursuit  sans  interruption 
depuis  1891  et  dont  nous  avons  eu  souvent  l'occasion 
d'entretenir  les  lecteurs  de  ÏEconomisie  Européen  se 
présente  sous  un  titre  trop  modeste,  car  ce  n'est  ni 
plus  ni  moins  que  l'histoire  politique,  économique  et 
financière  des  principaux  pays  du  monde  présentée 
avec  une  méthode,  une  clarté  et  une  simplicité  des 
plus  remarquahles. 

Il  est  impossible  d'analyser  un  ouvrage  tel  que  le 
Marché  Financier,  la  simple  reproduction  de  la  table 
des  matières  occuperait  plusieurs  pages  de  ce  journal. 
Cependant,  avant  de  traiter  de  la  situation  particu- 
lière de  chaque  pays,  M.  Raffalovich  résume  les  grandes 
lignes  de  l'histoire  de  l'année  dans  une  introduction  : 

«  Les  dix  années  écoulées  entre  1891  et  1900,  dit-il, 


(1)  Paris,  Guillaumin  et  Cio,  14,  rue  de  Richelieu. 


«  se  partagent  en  deux  périodes  à  peu  près  égales  qui 
«  présentent,  au  point  de  vue  financier,  des  aspects 
«  différents  et  en  quelque  sorte  opposés.  La  première 
«  période  s'ouvre  au  lendemain  de  la  crise  argentine, 
«  de  la  crise  des  pays  à  change  avarié,  suivie  de  la 
«  défaillance  des  banques  australiennes.  C'est  une 
«  période  de  liquidation,  d'oisiveté  et  d'abondance 
«  des  capitaux  dont  les  Gouvernements  et  les  grandes 
«  Sociétés  profitent  pour  procéder  à  la  conversion  de 
«  dettes.  Le  loyer  des  capitaux  continue  à  fléchir,  les 
«  valeurs  dorées  sur  tranches  atteignent  des  prix  de 
«  disette;  c'est  le  triomphe  des  valeurs  à  revenu  fixe. 
«  Ce  mouvement  atteint  son  apogée  en  1895-96. 

«  Nous  entrons  dans  la  seconde  période  :  il  y  a  un 
«  réveil  d'activité  industrielle  ;  de  nouveaux  débouchés 
«  s'ouvrent  en  Europe,  en  Afrique,  en  Asie,  en  Amé- 
«  rique  ;  il  y  a  la  création  de  tout  un  outillage  indus- 
«  triel  dans  les  pays  neufs  et  les  colonies;  l'électricité 
«  entre  en  scène  comme  une  puissance  qui  exige  des 
«  centaines  de  millions.  L'année  1900  nous  parait  en 
«  quelque  sorte  une  année  de  transition  entre  la  période 
«  de  prospérité  qui  durait  depuis  1896  et  les  années 
«  moins  brillantes  qui  peuvent  suivre.  » 

Quelles  sont  les  causes  qui  ont  amené  le  ralentisse- 
ment des  affaires,  c'est  ce  que  développent  les  autres 
chapitres  dans  lesquels  tout  est  passé  en  revue  :  poli- 
tiques, finances,  commerce,  transports,  etc. 

En  lisant  le  Marché  Financier  on  ne  peut  s'empêcher 
de  songer  combien  les  historiens  de  l'avenir  verront 
leur  tâche  simplifiée  par  la  collection  de  ces  volumes 
si  richement  documentés  et  combien  ils  sauront  gré  à 
celui  qui  a  eu  le  courage  d'entreprendre  une  j>areille 
tâche. 

P.  E. 


Informations  fioiipes  et  Financières 


Règlement  de  l'indemnité  chinoise.  —  Les  Mi-, 
nistres  étrangers  ont  fini  par  s'entendre  sur  la  question 
de  l'indemnité.  Un  télégramme  de  Pékin  annonce,  en 
effet,  que  la  note  des  Puissances  a  été  remise,  diman- 
che dernier,  aux  plénipotentiaires  chinois  et  la  Com- 
mission financière  a  été  chargée  de  rédiger  le  protocole 
final  qui  résumera  toutes  les  négociations. 

La  première  note  collective  fixant  le  montant  de 
l'indemnité  réclamée,  avait  été  remise  au  commence- 
ment du  mois  de  mai;  les  pourparlers  ont  donc  duré 
trois  mois.  La  Chine  ayant  accepté  immédiatement  le 
chiffre  fixé,  la  discussion  a  porté  sur  la  question  des 
garanties  et  sur  les  conditions  auxquelles  l'Empire  du 
Milieu  pourrait  emprunter  pour  se  dégager  immédia- 
tement. Sur  ce  dernier  point,  les  Puissances  n'ont  pu 
r  parvenir  à  s'entendre  et  cela  ne  nous  surprend  guère. 
Nous  avons  fait  observer,  en  effet,  qu'une  garantie 
collective  —  dans  le  genre  de  celle  donnée  à  la  Grèce 
par  la  France,  l'Angleterre  et  la  Russie  —  devait  sou- 
lever de  grandes  difficultés  d'application,  eu  égard  aux 
constestations  qui  ne  manqueraient  pas  de  se  produire 
entre  les  Puissances  intéressées  relativement  au  con- 
trôle financier  international  qu'il  faudrait  nécessaire- 
ment établir  en  Chine. 

L'Angleterre,  aidée  par  les  Etats-Unis,  s'est  notam- 
ment opposée  à  cette  solution  et  a  demandé  que  l'in- 
demnité fût  payée  non  pas  en  bloc,  mais  par  fractions. 
C'est  à  cette  solution  que  l'on  s'est  arrêté  et,  au  lieu  du 
grand  emprunt  chinois  que  l'on  était  en  droit  de  pré- 
voir, on  ne  peut  plus  s'attendre  qu'à  des  opérations 
partielles. 

Quoi  qu'il  en  soit,  le  chiffre  de  l'indemnité  reste  fixé 
à  450  millions  de  taëls  haïkouan,  au  cours  du  1er 
avril  1901,  soit  3  fr.  43,  ce  qui  représente  un  total  de 
1.543.500.000  francs.  L'intérêt  établi  à  4  0/0  com- 
mence ii  courir  du  1er  juillet  1901  ;  il  sera  payable  par 
semestre  et  la  première  échéance  viendra  le  1er  janvier 
1902. 
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La  Chine  n'aura  à  effectuer  le  premier  versement 
sur  le  principal  que  dans  trois  années.  Les  fonds  à 
verser  au  compte  du  principal  et  de  L'intérêt  seront 
encaisses  par  la  Commission  financière  de  Shanghaï 
qui  en  fera  la  répartition  entre  les  pnissances. 

Voici,  d'après  lo  Times,  les  revenus  affectée  à  la  ga- 
rantie de  l'indemnité  : 

1.  L'excédent  des  douanes  maritimes,  excédent  qu'on 
augmentera  en  portant  le  tarif  actuel  sur  les  importa- 
tions maritimes  à  5  0/0  effectifs,  et  en  étendant  cette 
taxe  sur  les  articles  qui  ne  sont  frappés  actuellement 
d'aucun  droit,  sauf  certaines  exceptions  à  notifier  plus 
tard. 

2.  Les  revenus  des  douanes  indigènes  soumises  à 
l'administration  des  douanes  maritimes  impériales. 

3.  Les  revenus  provenant  de  la  gabelle,  à  l'exception 
des  fonds  déjà  assignés  à  d'autres  emprunts  étran- 
gers. 

L'augmentation  des  douanes  actuelles  sur  les  impor- 
tations, jusqu'à  5  0/0  effectifs,  dépend  des  deux  condi- 
tions :  1°  transformation  des  droits  actuels  —  ad  valo- 
rem —  sur  les  importations  en  droits  spécifiés,  une 
Commission  internationale  devant  être  nommée  à  cet 
effet;  2°  des  améliorations  qui  doivent  être  apportées 
aux  rivières  Peï-Ho  et  Shanghaï  avec  participation 
financière  des  Chinois. 


Emprunt  Bulgare.  —  Contrairement  à  ce  que  cer- 
tains avis  publiés  par  la  presse  quotidienne  auraient 
pu  faire  croire,  les  négociations  engagées  à  nouveau 
avec  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  pour  la 
conclusion  d'un  emprunt  bulgare,  —  négociations  dont 
nous  avons  parlé  la  semaine  dernière,  —  ne  sont  pas 
encore  terminées. 

L'entente  est  faite  sur  les  conditions  générales  de 
cette  affaire  :  le  montant  de  l'emprunt  n'est  plus  de 
80  millions,  mais  de  120  millions  de  francs,  et  le  mo- 
nopole des  tabacs  forme  la  base  de  l'opération.  Ce  mo- 
nopole sera  exploité  par  une  Compagnie  qui  est  encore 
à  former  mais  qui  sera  constituée  par  le  syndicat  émet- 
teur. 

Ce  sont  des  questions  de  détails  qui  ont  retardé  jus- 
qu'ici la  conclusion  des  négociations. 


Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie. —  Ainsi  que  nous  l'avions  annoncé,  la 
seconde  assemblée  générale  constitutive  de  la  Banque 
Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie  a  été  tenue 
vendredi  dernier  sous  la  présidence  de  M.  Maurice 
Rouvier.  La  totalité  du  capital  social,  soit  240.000 
actions,  était  présente  ou  représentée. 

L'assemblée  générale  a  approuvé  le  rapport  de 
M.  Jéramec,  commissaire  désigné  par  la  première 
assemblée  constitutive,  et  nommé  administrateurs  : 
SOI.  René  Boudon,  Henri  Bousquet,  Charles  Chalupt, 
comte  Adhéaume  de  Chcvigné,  Samuel  Einhorn,  Char- 
les-David de  Gheest,  baron  Jacques  de  Giinsburg,  mar- 
quis Pernand  dTIaufpoul,  More]  Kahn,  Jacques  Kulp, 
Albert  Laurans,  Ernest  May,  Firmin  Bainbeaux,  comte 
de  Rodas,  Maurice  Rouvier,  Armand-Paul  Buiz. 

Ont  été  élus  censeurs  :  MM.  Jéramec  et  le  marquis 
de  Lauris,  et  commissaires  des  comptes  :  MM.  Durand, 
Bergaud  et  Erachon. 

Toutes  les  décisions  ont  été  prises  à  l'unanimité. 

Dans  la  réunion  du  conseil  qui  a  été  tenue  à  l'issue 
de  L'assemblée,  M.  Maurice  Bouvier  et  M.  Ernest  May 
ont  été  nommés  président  et  vice-président.  MM.  Léon 
Ruéff  et  André  Homberg  ont  été  désignés  pour  remplir 
les  fonctions  de  directeurs,  et  M.  Maurice  L'Epine  a 
été  nommé  secrétaire  général. 


Bambourg  et  C'*  qui,  elle-même,  avait  été  constituée  le 
17  décembre  1853  par  la  fusion  des  anciennes  maisons 
dont  les  noms  suivent  :  la  Société  Bambourg  livres, 
la  Société  Boigucs  et  C<«  et  la  Société  anonyme  des 
Jfauls  Fourneaux  de  Montluçon. 

En  1802,  la  Société  de  Commentry-Fourchambauli  et 
Decazcville  avait  absorbé  la. Société  nouvelle  des  Houil- 
lères et  Fonderies  de  l'Aveyron.  Son  capital,  fixé  à  l'o- 
rigine à  25  millions  de  francs,  avait  été  réduit  en  1889 
à  12.500.000  fr.  au  moyen  de  l'échange  de  deux  actions 
anciennes  de  500  fr.  contre  une  nouvelle,  également  de 
500  fr.  En  1892,  il  fut  élevé  à  15.750.000  fr.  au  moyen 
de  la  création  de  G. 500  actions  nouvelles  de  500  fr.  qui 
furent  remises  en  échange  des  13.000  actions  formant 
le  capital  de  la  Société  nouvelle  des  Houillères  et  Fon- 
deries de  l'Aveyron. 

Au  15  octobre  1900,  les  31.500  actions  représentant  le 
capital  de  la  Compagnie  se  répartissaient  ainsi  : 

2.997  actions  rachetées   2.997 

Actions  appelées  an  remboursement  par  la  voie  du 

sort  et  remplacées  par  des  actions  de  jouissance....  5.857 

Actions  de  capital  encore  en  circulation   22.646 

Total  égal   81.500 

Depuis  sa  constitution  en  Société  anonyme,  la  So- 
ciété de  Commentry-Fourcliambaull-JJecazeville  a  ré- 
parti les  dividendes  suivants  : 

Exercices 


1874-  75   

1875-  76  

1876-  77  

1877-  78  

1878-  79  

1879-  80  à  1882-83. . 
1883-84  


Par  an 

Exercices 

Par  an 

Francs 

Francs 

60  » 

1884-85  a  1887-88. . 

rien 

50  •> 

1888-89  

20  » 

40  » 

1889-90  

30 

25  » 

1890-91  à  1897-98. . 

35  . 

18  - 

1898-99  

45  » 

82  50 

1899-1900  

50  » 

20  » 

Société  de  Commentry-Fourchambault-Deca- 

zeville.  —  Celle  Société  est  une  des  plus  vieilles  en- 
1."  ..  i  «•-  de  l-'ranee.  bien  que  créée  en  1874.  Elle  était, 
en  effet,  la  transformation  en  Société  anonyme  de  la 
Société  en  nom  collectif  et  en  commandite  Boigues, 


Pour  le  dernier  exercice  1899-1900,  les  bénéfices  de 
la  Société  s'étaient  élevés  à  3.884.211  fr.  61,  contre 
2.459.714  fr.  20  en  1899.  En  ajoutant  à  ce  montant  le 
report  de  l'exercice  précédent,  on  avait  obtenu,  comme 
solde  disponible,  une  somme  totale  de  3.909.699  fr.  33, 
qui  avait  été  répartie  ainsi  : 

Francs 

Dotation  du  fonds  de  prévoyance   200.000  » 

Amortissement  sur  les  immeubles  de  Decazc- 
ville  487.647  88 

Amortissement  sur  la  concession  de  Gom- 

mentry  ,   350  000  » 

A  la  réserve  pour  travaux   1.000.000  » 

Aux  actionnaires,  dividende  de  50  fr.  par  action.    1.575.000  » 

A  la  participation  ; . . .      258.518  93 

A  l'exercice  1900-1901   38. 532  52 

Somme  égale   3.909.699  33 

La  situation  de  la  Société  apparaissait  donc  comme 
prospère  ;  aussi  n'a-t-on  pas  été  peu  surpris  en  appre- 
nant ces  jours  derniers  que  le  Conseil  d'administration 
avait  pris  la  résolution  de  fermer  sa  forge  de  Four- 
chambault.  Cette  décision  a  été  prise  en  raison  de  la 
situation  commerciale  métallurgique,  devenue  extrê- 
mement mauvaise,  de  la  concurrence  des  usines  du 
Nord  et  de  l'Est,  et  de  l'appauvrissement  des  houillè- 
res de  Commentry  qui  alimentaient  l'usine  dans  des 
conditions  avantageuses,  mais  qui  sont  sur  le  point  de 
s'épuiser.  Le  travail,  cependant,  sera  continué  jusqu'à 
l'épuisement  des  commandes  qui  sont  encore  nom- 
breuses, et  les  ouvriers  ne  seront  congédiés  qu'au  fur 
et  :'i  mesure.  Les  plus  anciens  recevront  des  pensions, 
d'autres  des  indemnités  et,  d'autre  part,  la  Compagnie 
s'ingéniera  à  employer,  dans  ses  forges  de  Decazevilie, 
le  plus  possible  d'anciens  travailleurs  de  Eourcham- 
bault,  s'ils  acceptent  de  se  déplacer. 

Cette  résolution  est  regrettable  ;  mais  puisqu'elle 
est  la  conséquence  d'événements  il  n'y  a  qu'à  1  enre- 
gistrer. Au  fond,  la  Société  Commentry-Fourchambauli 
et  Decazevilie  ne  disparait  pas  :  elle  ne  fait  que  res- 
treindre ses  moyens  d'actions.  . 

Coïncidence  étrange  :  au  moment  même  où  le  Con- 
seil d'administration  décide  la  fermeture  de  ses  forges 
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de  Fourchambault,  une  grèye  vient  d'éclater  à  la  fon- 
derie de  Montlucon  de  la  même  Compagnie.  Les  portes 
de  cette  fonderie  ont  été  fermées,  et  les  hauts  fourneaux 
vont  être  éteints.  Dans  ces  conditions  il  est  à  crain- 
dre que  les  prévisions  que  l'on  concevait  sur  l'exercice 
1900-1901,  au  mois  de  mars  dernier,  ne  se  réalisent 
pas.  et  que  le  maintien  du  dividende  à50fr.  par  action 
devienne  difficile. 


Les  Monopoles  Serbes.  —  Les.  recettes  de  Y  Ad- 
ministration Autonome  des  Monopoles  serbes,  pour  le 
mois  de  juin,  viennent  d'être  publiées  : 

Francs 

Elles  s'élèvent  au  chiffre  de   2.175.000 

d'où  il  y  a  lieu  de  déduire  les  débours  pour  achats 
de  matières,  frais  généraux,  agio  et  commissions 
selevantà   627.000 

D'où  un  chiffre  de  recettes  nettes  de   1.548.000 

L'a  imité  de  la  Dette  exige  11.900.000  francs. 

Soit  par  mois   1.408.000 

Surplus  pour  le  mois  de  juin,  non  nécessaire  à  la 
Dette   140.000 

En  tenant  compte  des  chiffres  susmentionnés,  on 
trouve  que  les  recettes  totales  de  Y Administration  Au- 
tonome des  Monopoles  Serbes  se  sont  montées,  pour  les 
six  premiers  mois  de  1901,  à  13.753.000  francs  en 
chiffres  ronds,  dont  il  faut  déduire  pour  frais  généraux, 
d'achats  de  matières,  agios  et  Commissions,  3.248.000 
francs.  Restent,  comme  solde,  10.505.000  francs.  Le 
service  de  la  Dette  exigeant  par  an  16.900.000  francs, 
soit,  pour  six  mois,  8.450.000  francs,  l'excédent  des 
recettes  sur  les  dépenses  pour  le  premier  semestre  de 
1901  se  chiffre  par  2.055.000  francs,  non  compris  les 
750.000  francs  de  réserve  reportés  de  1900  et  qui  de- 
meurent en  mains  de  l'Administration  des  Monopoles, 
suivant  l'article  13  de  la  loi  du  20  juillet  1895.  Cet 
exposé  témoigne  non  seulement  du  parfait  fonctionne- 
ment de  Y  Administration  Autonome  des  Monopoles 
Serbes,  mais  encore  des  gages  sérieux  affectés  au  ser- 
vice de  l'intérêt  et  de  l'amortissement  de  la  Rente 
Serbe  4  0/0  Unifiée. 


Les  Obligations  des  Chemins  de  fer  Portugais. 

—  Les  obligataires  de  la  Compagnie  Rorjale  des  Che- 
mins de  fer  Portugais  se  sont  réunis  le  18  juillet  pour 
recevoir  communication  des  comptes  relatifs  à  l'exer- 
cice 1900.  Ces  comptes  avaient  déjà  été  fournis  à 
l'assemblée  générale  des  actionnaires  qui  avait  eu  lieu 
le  10  juin. 

Les  bénéfices  nets  réalisés  en  1900  s'établissent  à 
14.238.073  fr.,  contre  13.900.188  fr.  en  1899.  Faisons 
observer  que  tous  les  résultats  sont  exprimés  en  francs, 
au  change  théorique  de  5  fr.  55  par  milreis.  Lesdits 
bénéfices  ont  reçu  l'application  suivante.  Nous  établis- 
sons ici  une  comparaison  avec  l'exercice  précédent  : 

Exercices 

1899  1900 
(En  francs) 

Intérêts  des  obligations  de  1"  rang..    11.823.484  11.6G3.201 


Amortissement  arriéré  des  obliga- 
tions privilégiées  de  1er  rang  pour 

l'exercice  1898    834.000  » 

Amortissement  des  obligations  privi- 
légiées de  1"  rang  pour  l'exercice.  833.794  908.746 
10  0/0  du  solde  à  la  réserve  spéciale.  46.891  166.612 
Amortissement  arriéré  des  obliga- 
tions de  2*  rang  pour  l'exercice  1898  202.587  » 
Amortissement  des  obligations  de  2e 

rang  pour  l'exercice   197.864  203.686 

Solde   21.568  1.295.828 


13.960.188  14.238.073 

Le  solde  de  l'exercice  1900,  joint  au  solde  de  21.568 
francs  de  l'exercice  1899,  a  produit  une  somme  totale 
de  1.317.396  fr.  Sur  cette  somme,  il  a  fallu  prélever 
286.288  fr.,  pour  le  remboursement,   à  la  réserve 


spéciale,  des  sommes  avancées  par  cette  réserve  pour 
le  paiement  des  impôts  afférents  aux  obligations  de 
second  rang  pendant  les  années  1896,  1897  et  1898.  Il 
est  donc  resté  un  excédent  de  1.031 .108 fr.,  qui  a  permis 
la  distribution  d'un  coupon  aux  obligations  de  deuxième 
rang.  Ces  obligations,  devenues  à  intérêt  variable 
suivant  la  convention  passée  par  la  Société  avec  ses 
créanciers  et  approuvée  par  le  Gouvernement  portu- 
gais le  16  mai  1894,  reçoivent,  pour  la  première  fois, 
un  intérêt  qui  s'établit  ainsi  :  àl  fr.  50  pour  les  obli- 
gations 3  0/0,  à  2  fr.  pour  les  obligations  l  0/0  et  à 
2  fr.  25  pour  les  obligations  4-1/2  0/0. 


Agence  Havas.'  — Ainsi  que  nous  l'avions  annoncé 
le  5  juillet,  les  actionnaires  de  cette  Société  avaient  été 
convoqués  en  assemblée  générale  annuelle  pour  le  1er 
juillet,  mais  vu  le  nombre  insuffisant  d'actions  dépo- 
sées, l'assemblée  avait  dû  être  reportée  au  22  juillet. 
C'est  à  cette  dernière  date  qu'elle  a  eu  lieu. 

Rappelons  que  les  comptes  présentés  par  le  Conseil 
d'administration  accusaient,  pour  1900,  un  solde  de 
profits  de  758.062  francs,  contre  785.453  francs  en  1899. 
Mais,  ainsi  que  nous  l'avons  fait  remarquer  déjà, 
cette  dernière  année  avait  été  particulièrement  fa- 
vorisée, puisqu'elle  était  en  augmentation  de  159.693 
francs  sur  la  précédente. 

L'assemblée  a  approuvé  dans  toutes  leurs  parties, 
les  rapports,  le  bilan,  les  comptes  et  les  amortissements 
de  l'exercice  1900  tels  qu'ils  lui  étaient  présentés  par 
le  Conseil  d'administration  et  les  commissaires,  et 
elle  en  a  donné  quitus  au  directeur  et  aux  adminis- 
trateurs. 

Elle  a,  de  plus,  fixé  à  30  fr.  par  action,  impôt  à  dé- 
duire, l'intérêt  et  le  dividende  de  l'exercice  1900  et  au- 
torisé le  Conseil  à  porter  100.C00  fr.  au  fonds  de  pré- 
voyance et  à  reporter  le  reliquat,  soit  175.410  fr.  51, 
à  l'exercice  1901. 

Les  susdits  intérêt  et  dividende  de  30  fr.  seront 
payés  à  partir  du  16  août.  Le  paiement  aura  lieu  aux 
caisses  de  la  Société  Générale,  51,  et  56,  rue  de  Pro- 
vence, à  Paris,  et  dans  ses  succursales  à  Paris  et  en 
province. 

Enfin,  l'assemblée  nomme  aux  fonctions  de  commis- 
saires pour  l'exercice  1901,  MM.  Clément  et  Daurelon, 
avec  faculté  pour  chacun  des  deux  commissaires  d'ac- 
complir seul  le  mandat  qui  lui  est  confié,  en  cas 
d'empêchement  de  son  collègue  pour  quelque  cause 
que  ce  soit,  et  a  fixé  la  rémunération  de  chacun  d'eux 
à  1.000  fr. 


L'Omnium  Lyonnais  et  ses  filiales.  —  Nous  con- 
tinuons notre  suite  d'  Informations  »  sur  les  valeurs 
de  traction  en  passant  aujourd'hui  à  YOmnium  Lyon- 
nais de  Chemins  de  fer  et  Tramways. 

Omnium  Lyonnais.  —  Cette  Société  a  été  constituée 
le  17  janvier  1896.  Elle  a  pour  objet  :  toutes  opérations 
industrielles,  commerciales,  immobilières  et  financières, 
en  France  et  à  l'étranger,  et  plus  spécialement  celles 
qui  se  rattachent  à  l'industrie  des  tramways  et  des 
chemins  de  fer. 

Son  siège  social  est  à  Lyon,  mais  elle  a  un  bureau  à 
Paris.  Sa  durée  a  été  fixée  à  75  ans,  soit  jusqu'au  31  dé- 
cembre 1970. 

Son  capital  était,  à  l'origine,  de  750.000  fr.,  et  il  était 
divisé  en  7.500  actions  de  100  fr.  qui  avaient  été 
émises  au  pair.  Il  a  été  porté,  successivement  :  à  1  mil- 
lion 500.000  fr.  en  1896;  à  4  millions  de  francs  en  1897; 
à  10  millions  de  francs  en  1898,  et  au  commencement 
de  1900  à  20  millions  de  francs,  représentés  par  200.000 
actions  de  100  fr.  nominal. 

En  dehors  du  capital-actions,  il  a  été  créé  S.OCOparts 
de  fondateurs,  dont  la  participation  dans  les  béné- 
fices de  l'entreprise  est  définie  ci-dessous. 

Sur  les  profits  nets,  déduction  faite  de  toutes  charges 
sociales  et  des  frais  généraux,  il  est  tout  d'abord  pré- 
levé : 

5  0/0  pour  constituer  un  fonds  de  réserve  légale  jus- 
qu'à que  ce  fonds  ait  atteint  le  quart  du  capital  social. 
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s*  Do  plus,  la  somme  nécessaire  pour  servir  un  intérêt 
de  6  0/0  l'an  aux  actions  non  amorties. 

Sur  le  surplus,  l'assemblée  peut  voter  tous  prélève- 
ments pour  créer  un  compte  d'amortissement  du  capi- 
tal-actions, pour  former  une  réserve  facultative,  et 
pour  constituer  tous  comptes  do  réserves  de  provision 
et  autres.  Sur  le  reliquat,  il  est  attribué  :  15  0/0  au 
Conseil  d'administration,  et  l'excédent  est  réparti  dans 
les  proportions  suivantes  :  25  0/0  aux  parts  de  fonda- 
teur, et.  75  0/0  aux  actions,  à  titre  de  dividende. 

I, 'année  sociale  part,  depuis  1898,  du  1er  juillet  de 
chaque  année  au  30  juin  de  l'année  suivante. 

Depuis  sa  constitution,  la  Société  n'a  procédé  qu'à 
une  répartition.  En  1896,  elle  a  distribué  1  fr.  35  par 
action.  Voici  les  bilans  de  ses  deux  derniers  exercices  : 

Bilans  au  30  juin 

1899  1900 

Actif        —  — 
(Francs) 

Actionnaires                                     »  44.100  » 

Espèces  en  caisses  ou  en  ban- 
ques                                       419 . 034  80  4 . 410 . 796  16 

Portefeuille                            8.326.696  45  13.448.310  20 

Frais  de  premier  établissement        192.238  7H  180.142  » 
Mobilier  et  matériel  d'entre- 
prises                                     25.089  24  35.857  55 

Brevets                                          2.793    »  2.843  » 

Débiteurs  divers                        1.725.092  27  2.277.451  51 

Marchandises  et  approvision- 
nements                                        »  36.430  22 

Matériel  en  location                        97.371  20  » 

Frais  d'étude  et  entreprises. . .     1.578.725  84  912.342  74 

Usine  d'Arudy                                  »  522.486  62 

12.:!67.641  58   21.906.760  » 


Passif 


Capital  social  

Créanciers  divers  

Saint  Quentin  (traité  d'entre- 
prise)   

Réserve  légale  

Réserve  spéciale  

Profits  et  pertes  


10. 000. 000  »  20.000.000  .. 
1.165.014  41       457.777  06 


900.000  » 
1.904  05 

300.723  12 


1.904  05 
703.508  95 
653.569  94 


12.367.641  58   21.906.760  » 

Pour  l'exercice  1898-1899,  qui  avait  eu  une  durée  do 
dix-huit  mois,  le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes»  s'était 
établi  ainsi  : 

Francs 

Débit  — 

Solde  débiteur  au  31  décembre  1897  •..     68.565  34 

Frais  généraux   207.099  35 

Intérêts  à  divers,  indemnités   14.891  28 

Amortissements  sur  le  portefeuille   54.049  » 

—  sur  les  frais  de  premier  établis- 
sement  21.359  86 

Amortissements  sur  le  mobilier   1.619  82 

—  sur  les  frais  d'études   42.000  18 

Solde  créditeur   300 . 723  12 

710.307  95 


Crédit 

Bénéfices  sur  titres   185.000  » 

Intérêts  intercalaires   93.827  15 

—     en  comptes  courants   42.443  99 

Construction  de  réseaux  et  autres   239.671  66 

Etudes  diverses   24.678  30 

Domiciliations  de  Sociétés   29.091  70 

Dividendes   52.807  20 

Produits  divers   43.787  95 

710.307  95 


Pour  l'exercice  qui,  commencé  le  lw  juillet  1899  a 
prie  lin  le  30  juin  1900,  on  trouve  les  chiffres  suivants  : 

Francs 


Produits  de  l'exercice  1899-1900  

A  déduire  : 

Frais  généraux   221.525  20 

Portes  sur  divers  comptes  *,     47.809  08 

Jiii.-rêfs  débiteurs   110.370  03 


966.508  65 


379.204  31 


Solde  créditeur   587.804  34 


Report   587.904  84 

sur  lesquels  il  a  été  prélevé  pour  dépréciation  du 
portefeuille   182.724  55- 

Bénéiico   404.579  79 

Amortissement  sur  frais  de  premier  établisse- 
ment, études  et  mobilier   51.732  97 

"     Bénéfice  net  de  l'exercice  1899-1900   352.846  82 

A  ajouter  :  Report  de  l'exercice  précédent   300.723  12 

Ensemble,  conformément  au  bilan   653.568  94 

Ce  solde  n'a  pas  été  réparti  aux  actionnaires,  le  Con- 
seil d'administration  ayant  cru  devoir  ajourner  encore 
toute  distribution  de  dividende,  et  employer  l'intégra- 
lité des  bénéfices  à  l'exécution  de  travaux  importants 
entrepris  pendant  l'exercice  en  cours.  En  conséquence, 
le  report  à  l'exercice  1900-1901  a  compris  la  somme  to- 
tale susdite  de  653.569  fr.  94. 

Depuis  sa  constitution,  l'Omnium  Lyonnais  a  absorbé 
la  Compagnie  nouvelle  d'Electricité  et  construit,  pour 
le  compto  de  ses  filiales,  les  réseaux  de  tramways  de 
Fontainebleau,  de  Bourges,  de  Poitiers,  de  Cette,  de 
Pau,  d'Armentièrcs,  de  Saint-Quentin,  de  Cannes,  de 
Troyes,  etc.  Toutes  ces  filiales,  nous  les  passerons  en 
revue.  Ajoutons  que,  tout  dernièrement,  YOmnium 
Lyonnais  a  demandé  la  concession  d'un  chemin  de  fer 
souterrain  dans  Paris,  de  Montmartre  à  Montparnasse. 
Nous  avons,  à  ce  sujet,  fourni  des  détails  dans  notre 
numéro  du  19  juillet. 

(A  suivre.) 

La  Compagnie  des  Câbles  télégraphiques.  — 

Le  Journal  officiel  du  1er  août  a  publié  la  loi  portant 
approbation  d'une  convention  conclue,  le  28  mars  1901, 
entre  l'Etat  et  la  Compagnie  Française  des  Câbles  télé- 
graphiques pour  l'établissement,  l'entretien  et  l'exploi- 
tation de  câbles  télégraphiques  sous-marins.  Voici  le 
texte  do  cette  loi  : 

Article  premier.  —  Est  approuvée  la  convention  annexée  à 
la  présente  loi,  conclue  le  28  mars  1901  entre  le  Ministre  du 
Commerce,  de  l'Industrie,  des  Postes  et  des  Télégraphes  et 
le  Ministre  des  Finances  et  la  Compagnie  Française  des 
Câbles  télégraphiques  pour  l'établissement,  l'entretien  et 
l'exploitation  de  lignes  télégraphiques  sous-marines  nouvelles 
et  l'entretien  et  l'exploitation  de  lignes  existantes. 

Art.  2.  —  Le  maximum  de  la  dépense  que  le  Ministre  du 
commerce,  de  l'industrie ,  des  postes  et  des  télégraphes 
pourra  engager  dans  les  conditions  prévues  par  les  articles  11 
et  12  de  la  convention  susvisée,  pour  l'établissement  et  l'or- 
ganisation de  nouvelles  communications  sous-marines,  sera 
lixé  annuellement  par  la  loi  de  finances. 

Les  crédits  nécessaires  pour  couvrir  les  charges  résultant 
des  obligations  émises  seront  inscrits  au  budget  du  Minis- 
tère du  commerce,  de  l'industrie,  des  postes  et  des  télégra- 
phes (2«  section). 

Art.  3.  —  L'enregistrement  de  la  convention  annexée  à  la 
présente  loi,  ainsi  que  des  traités  qui  pourront  être  passés 
par  le  Gouvernement  en  vertu  de  ladite  convention,  ne  don- 
nera lieu  qu'à  la  perception  de  trois  francs  (3  fr.). 

La  présente  loi,  délibérée  et  adoptée  par  le  Sénat  et  par 
la  Chambre  des  députés,  sera  exécutée  comme  loi  de  l'Etat. 


Compagnie  des  Lits  Militaires.  —  L'assemblée 
générale  des  actionnaires  de  cette  Société  a  eu  lieu  le 
27  juillet. 

Dans  notre  dernier  numéro,  nous  avons  donné  les 
comptes  arrêtés  au  31  décembre  190C  comparés  à  ceux 
de  l'exercice  précédent.  Nous  n'y  reviendrons  donc 
que  pour  dire  qu'ils  ont  été  approuvés  à  l'unanimité. 

Le  dividende  a  été  fixé  à  50  francs  par  action, 
comme  il  avait  été  prévu.  Il  a  absorbé  500.000  fr.  sur 
le  chiffre  de  bénéfices  accusés,  do  sorte  qu'il  reste 
108  fr.  14  à  reporter  à  nouveau. 

Sur  ce  dividende,  un  acompte  de  12  fr.  50  a  été 
payé  le  20  février.  Il  reste  donc  un  solde  de  37  fr.  50 
brut,  qui  sera  mis  à  la  disposition  des  actionnaires  à 
partir  du  20  août,  contre  remise  du  coupen  n°  70. 

MM.  Albert  Chabert, Aubernon,  etG.  Chaberl  ont  été 
réélus  administrateurs  pour  6  ans.  Les  pouvoirs  'les 
commissaires,  MM.  le  comte  de  Rcsbecq  et  Buchot  ont 
été  renouvelés. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF  ( 

Encaisse  de  la  Banque  : 

23  juillet  1er  août 

Or             2.457.148.669  2.452  428-591 

Argent.. ■   1-118. 153.327  1119.120.lu2 

3.515.301.996  3.571.549.294 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

_.,.,,„.(  Effets  Paris  

Portefeuille  Paris  |  Effels  Etranger  . , . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rp.prvp^  (  Loi  du  17  mai  1834 
^7,^-1  J„L  <  Ex-banques  département., 
mobilières  J  Loj  du49  jujn   ; 

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


5  juillet        1"'  août 


3-513.301  996 


19-120 
143  131.215 


330.339  349 
5.281.000 
6  083. 300 
201.269.934 
273  214.611 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.150 
99.561.193 
100.000.000 
4.000.000 
19.184-318 

169.541 
8.401.444 
49. 563. 090 


3  011.766  930 


182.500-000 
8.002-313 
10-000.000 
2-980-750 
9-125.000 
4.000.000 
8.401-444 
3.966  561-085 
21  633-602 
10-349.455 
188  311-852 
416.906.314 
68.102  235 
4  244  481 
2.038.136 
1.228.039 
46.110.160 


5  011.166.930 


3.511  549.294 


2.141.358 
168-638.646 


430-489.159 
5.281.000 

1-  512-300 
203.111  828 
212.368.161 
180. 000. 000 

10-000.000 

2-  980.150 
99-561.193 

100- 000. 000 
4  000.000 
19.881.538 

1.565.148 
8.401-444 
49.909.551 


5  131.463.983 


182 
8 
10 

2 
9, 
4. 
8. 

4.050. 
19. 
11, 
168 
451. 
100 
3. 
2 
1. 
102. 


500-000 
002-313 
000-000 
980-150 
125-000 
000-000 
401-444 
028  690 
951.455 
052.624 
491  446 
949.962 
934.627 
123.641 
445.998 
228.039 
629. 989 


5.131-463  983 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


5  août 

4  août 

3  août 

2  août 

1er  août 

1891 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.631.5 

3- 518-0 

3.199  2 

4.038-1 

4.050.0 

Encaisse  

3. 241. 2 

3.121-4 

3.125  1 

3-334  6 

3.511.5 

Portefeuille  

601. 2 

656.1 

192.8 

814-3 

599.1 

Avances  aux  partie. 

361  8 

392.2 

446.1 

500-6 

415-5 

—      à  l'Etat.... 

140.0 

180.0 

180.0 

180-0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

213.6 

301.3 

235-8 

289-3 

168-5 

—  partie. 

503.6 

492. 2 

485-5 

542.1 

552.9 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

2  %  0/00 

%  0/00 

pair 

pair 

Bénéfices  nets  

216  8 

610.5 

L316.6 

1.518.2 

880-8 

Nominations  dans  la  Légion  d'honneur.  —  Parmi  les 
nominations  faites  par  le  Ministre  de  l'Intérieur  dans  l'ordre 
de  la  Légion  d'honneur  nous  sommes  heureux  de  relever  le 
nom  de  M.  Bénard,  président  du  Conseil  d'administration  de 
la  Compagnie  du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris, 
nommé  chevalier. 

Nous  lui  adressons  tous  nos  compliments. 


Nominations  dans  les  finances.  —  Par  décret  rendu  sur 
la  proposition  du  Ministre  des  finances  : 

M.  Rouxel,  secrétaire  général  du  Ci'édit  Foncier  de  France, 
est  nommé  caissier  général  à  la  Direction  générale  des  Cais- 
ses d'amortissement  et  des  Dépôts  et  Consigations  en  rem- 
placement de  M.  Allix,  admis  à  faire  valoir  ses  droits  à  la 
retraite. 

M.  Rouxel  est  remplacé  par  M.  Albert  Touchard,  ancien 
inspecteur  des  finances. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  30  juillet,  les  59.000  actions  nouvelles  de  500 
,  francs,  entièrement  libérées  et  nominatives  n°»  341001  à 


400000,  du  Crédit  Foncier  de  France  sont  admises  aux  négo- 
ciai ions  de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  do 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  act  ions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  341.000  à 
400.000.   

Le  dernier  versement  de  125  fr.  étant  appelé  sur  les  actions 
nouvelles  non  libérées  du  Comptoir  National  d'Escompte,  et 
ces  titres  pouvant  être  assimilés  aux  actions  anciennes 
moyennant  un  versement  supplémentaire  de  4  fr.  17  repré- 
sentant la  différence  d'intérêt, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  5  août  pro- 
chain, les  actions  nouvelles  (n"  200001  à  300000)  do  ladite 
Société  ne  seront  plus  négociables  qu'en  titres  entièrement 
libérés  et  au  porteur,  assimilés  aux  actions  anciennes. 


Depuis  le  2  août,  les  actions  et  les  obligations  de  la  Com- 
pagnie des  Chemins  de  fer  à  traction  électrique  de  Pierrefitte, 
CaUterets  et  Luz,  seront  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  seront  inscrits  à  la  deuxième  partie  du  Bulletin 
de  la  Cote.  .,  . 

5.800  actions  de  500  fr.,  émises  au  pair,  entièrement  libérées 
et  au  porteur,  coupon  n*  1  attaché  ; 

Les  actions  n"  1  à  4000  doivent  être  munies  des  deux  estam- 
pilles suivantes  :  1°  «  Capital  porté  à  2.500.000  fr.  par  déli- 
bération de  l'assemblée  générale  extraordinaire  du  12  mars 
1898  »;  2°  «  Capital  porté  a  2.900  000  fr.  par  délibération  de 
l'assemblée  générale  extraordinaire  du  15  mars  1901  »; 

Et  les  actions  n"  4001  à  5000,  de  la  deuxième  estampille 
seulement  ;  „  , 

Et  5.000  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  émises  a  400  fr.,  libé- 
rées et  au  porteur,  remboursables  au  pair,  par  tirages  au 
sort  annuels  de  1900  à  1949,  sous  réserve  de  remboursement 
anticipé  à  partir  de  1905  ; 

Intérêt  annuel  :  20  francs  payables  par  moitié  les  1"  avril 
et  1"  octobre  ; 

Jouissance  courante  :  1"  avril  1901. 


Depuis  le  2  août  présent  mois,  les  12.000  actions  nouvelles 
de  500  fr.,  libérées  et  au  porteur,  n-  12001  à  24000,  de  la 
Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts,  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  do 
la  Cote,  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  do  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  12.000  à  24.000. 

Les  actions  n°»  1  à  12000  doivent  être  munies  de  l'estam- 
pille suivante  :  «  Le  capital  a  été  porté  à  douze  millions  de 
francs  par  décisions  des  assemblées  générales  extraordinaires 
des  15  juin  1900  et  18  avril  1901.  » 


Depuis  le  2  aoftt  présent  mois,  les  4.000  obligations  nou- 
velles de  500  francs  4  0/0,  n"  46001  à  50000,  de  la  Compagnie 
des  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  sont  admises 
aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote,  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  40.000  à  50.000. 

L'Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris,  pour 
le  mois  de  juillet  qui  vient  de  s'écouler,  présente  une  moins- 
value  de  890.912  francs  par  rapport  aux  prévisions  budgé- 
taires, et  une  diminution  de  1.334.401  francs  par  rapport 
au  mois  de  juillet  1900.  . 

Le  produit  des  sept  mois  écoulés  de  1901  —  qui  s  élève  à 
56  332.119  fr.  —  présente  une  moins-valuc  de  7.105.325  fr. 
par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une  diminution 
de  12.162.389  francs  par  rapport  aux  recettes  de  la  période 
correspondante. 

Commission  permanente  des  Valeurs  de  Douane.  — 

La  Commission  permanente  des  valeurs  de  douane  s'est  reu- 
nie pour  la  clôture  de  la  session  1900-1901,  le  27  juillet  au 
Ministère  du  Commerce,  de  l'Industrie,  des  Postes  et  des  télé- 
graphes, sous  la  présidence  de  M.  Alfred  Picard,  président 
de  section  au  Conseil  d'Etat.  ... 

Elle  a  discuté  et  approuvé  les  rapports  présentes  par  les 
quatre  sections  commerciales  sur  le  commerce  extérieur  de 
la  France  pendant  l'année  1900. 

Les  taux  d'évaluation  des  marchandises  d  importation  et 
d'exportation  pour  le  même  exercice  avaient  été  arbitres  dans 
une  séance  antérieure  tenue  le  4  mai  1901. 
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La  Production  houillère  du  Pas-de-Calais  et  du  Nord 
pendant  le  premier  semestre  de  1901.  —  Voici  le  ta- 
bleau de  la  production  houillère  du  Pas-de-Calais  et  du 
Nord  pendant  le  premier  semestre  do  1901  et  1900,  déduction 
faite  des  déchets  de  triage  : 

Puits 

Différence  d'ex- 
1901  1900  1901  traction 


fEn  tonnes) 
Bassin  du  Pas-de-Calais 


Bourges   480.010  507.500  —  27.090  5 

Courrières   955.319  982.351  —  27.032  9 

Lens   1.472.391  1.525.304  —  52.913  14 

Béthune   723.769  757.270  —  33.507  8 

Nœux   602.984  097.781  —  34.797  7 

Bruav   938.070  906.743  -I-  31.3  7  0 

Mariés   587.203  604,923  —  17.720  0 

Ferfav-Cauchy  .  82.400  78.517  -+-  3.889  2 

Pléchinelle   44.045  54.275  —  9.630  1 

Liévin    585.378  605.934  —  20.556  7 

Vendin   »>  17.332  —  17.332  » 

Meurcliin   192.532  191.901  +  1.431  3 

Carvin   113.300  119.184  —  5.884  3 

Ostricourt   121.900  100.000  +  21.900  3 

Drocourt   228.800  239.350  —  10.490  2 

La  Glarence . . . .  2.970  »  -+-  2.97Ô  1 

Hardinghen . . . .  608  470  -t-  138  1 


Totaux....     7.192.945     7. 388. 242   —  195.296  78 


Bassin  du  Nord 

Anzin   1.455.230  1.563.393  —  108.163  20 

Aniche   556.407  570.906  —  14.499  9 

Escarpelle   360.274  375.647  —  15.373  7 

Douchv   173.573  193.615  —  20.042  4 

Vicoigne   63.528  71.947  —  8.419  1 

ThivenceUés....  64.298  66.027  —  1.729  3 

Azincourt   47.793  48.528  —  7aô  1 

Crespin   38.459  34.553  +  3.906  1 

Flincs-lez-Rach"  09.740  50.240  +  13.494  2 


Totaux....     2.829.302     2.080.862   —  151.560  48 


Pour   les  deux 
bassins   10.022.247   10.309.103   —  340.856  126 


Le  Commerce  de  la  Martinique  en  1900.  —  Voici  la 
valeur  du  commerce  de  notre  colonie  de  la  Martinique  en  1900 
comparée  à  celle  de  1899  : 

1900  1899  Différence 

(En  francs) 

Importations...    24.929.348   27.004.526  —  2.075.178 

Exportations  ...    27 . 160 . 890   26.603.147  +  557.743 

Commerce  total.    52.090.238   53.607.673   —  1.517.435 

Pendant  l'année  1900,  le  commerce  avec  la  France  a  atteint 
le  chiffre  de  11.215.329  fr.,  en  déficit  de  2.015.397  fr.  sur  les 
marchandises  reçues  de  la  Métropole  en  1899.  Il  y  a  eu,  de 
même,  diminution  de  1.671.883  fr.  dans  les  importations 
directes  des  pays  étrangers  autres  que  les  Etals-Unis,  pour 
lesquels  on  relève  une  augmentation  dans  les  arrivages  de 
1.384.153  fr.  Le  commerce  des  autres  colonies  françaises  avec 
la  Martinique,  pendant  l'année  écoulée,  accuse  un  excédent 
de  227.940  fr.  sur  le  chiffre  de  1899. 

La  diminution  signalée  ci-dessus  dans  les  importations  de 
France  tient  en  grande  partie  à  ce  qu'il  n'a  été  reçu  qu'une 
infime  quantité'  de  numéraire  en  1900  (150.000  fr.)  en  compa- 
raison de  celle  qui  avait  été  importée  en  1899  dans  la  colonie 
(2.100  000  fr.  .  Elle  est  due  aussi  à  la  différence  de  prix  qui 
a  existé  entre  les  morues  arrivées  pendant  ces  deux  années 
(50  fr.  par  100  kilogrammes  en  1899,  40  fr.  par  100  kilo- 
grammes en  1900),  ce  qui  produit  pour  une  plus  grande  quan- 
tité de  morue  reçue  pendant  l'année  écoulée,  une  différence 
en  moins  de  150.000  fr.  dans  les  valeurs. 

L'augmentation,  pour  les  colonies  françaises,  provient  des 
arrivages  des  morues:  962.000  fr.  en  1900  et  508.000  en 
1899;  elle  Bât  atténuée  en  grande  partie  par.  les  mélasses, 
importées  en  quantités  moindres  en  1900. 

La  moins-valuc  dans  les  importations  directes  des  pays 
étrangers  est  la  conséquence  du  Las  prix  obtenu  par  les  talias 
sur  les  marchés  métropolitains,  ce  qui  a  occasionné  une 
importât  i  m  moindre  de  mélasse  étrangère  en  19Qp  par  rapport 
à  rimpoi-tation  rie  1899  (7.000.000  de  kilogrammes  pendant 
celle-ci,  contre  2.500.000  en  1900). 


Le  Commerce  du  Sénégal  en  1900.  —  Le  commerce 

du  Sénégal  en  1900a  atteint  79.737.289  francs,  total  supérieur 
de  prés  de  6  millions  aux  résultats  de  1899  qui,  eux  mêmes, 
dépassaient  considérablement,  comme  on  le  remarquera  dans 
le  relevé  décennal  ci-après,  les  opérations  des  années  anté- 
rieures : 


Années  Importations  Exportations  Total 
(En  francs) 

1891   18.208.164  12.948.358  31.156.522 

1892    24.260.128  17.334.092  41.594.220 

1893   13.866.283  17.984.730  31.851.013 

1894    20.986.533  18.166.971  45.153.504 

1895   28.268.054  12.435.888  40.703.942 

1890   20.175.726  19.563.065  45.738.791 

1897    29.179.937  21.136.651  50.316.588 

1898    33.155.550  29.140.755  02.302.305 

189!)   50.059.834  23. 566.625  73.600.259 

1900    46.805.147  32.932.142  79.737.289 


L'augmentation  enregistrée  pour  1900  porte  exclusivement  • 
sur  les  exportations.  Les  importations  ont,  en  effet,  rétro- 
gradé de  3.254.000  francs  ;  cette  diminution  se  répartit  à  peu 
près  également  entre  les  provenances  françaises,  coloniales  et 

étrangères  : 

Importations 


Années  Des  colonies  De 

De  France  françaises  l'étranger 

(En  francs) 

1891   9.040.023  70.067  9.092.074 

1892   12.287.617  85.934  11.886.582 

1893    8.908.443  113.875  4.843.965 

1894   14.412.808  2.265.824  10.307.901 

1895   15.199.869  3.238.040  9.830.145 

1896   11.723.871  2.505.545  11.946.310 

1897   14.531.176  2.321.390  12.327.371 

1898   16.178.038  2.307.785  14.669.727 

1899    30.702.516  3.727.401  15.629.917 

1900    29.092.012  2.895.247  14.617.288 


La  presque  to' alité  de  l'exportation  est  dirigée  vers  la 
France  : 

Exportations 


Pour  Pour  les 

Années             Pour  les  colonies  Pays 

la  France  françaises  étrangers 

(En  francs) 

1891                    10.819.719  127.128  2.001.511 

1892                   12.410.686  22.149  4.901.257 

1893                   13.805.593  77.540  4.101.597 

1894                    14.464.341  92.348  3.610.282 

1895                     9.170.:i97  29.293  3.235.299 

1896                   13.027.843  411.409  6.123.813 

1897                   13.414.336  2.091.131  5.231.184 

1898                   19.750.933  3.3*3.058  6.012.764 

1899                   17.927.210  34.108  5.098.107 

1900  •  26.932.899  84.545  5.914.698 


Les  produits  expédiés  en  France  sont  surtout  les  ara- 
chides, les  gommes  et  le  caoutchouc. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  liquidation  de  fin  juillet  s'est  effectuée  ave"  la 
plus  grande  facilité.  Les  reports  ont  été  excessivement 
bon  marché,  et  tout  l'argent  disponible  n'a  même  pas 
pu  trouver  à  s'utiliser.  , 

Cette  circonstance  a  très  favorablement  impressionné 
le  Marché,  mais  ce  sont  les  grandes  valeurs  françaises 
et  particulièrement  nos  Fonds  Nationaux  et  les  actions 
de  nos  Grandes  Compagnies  de  Chemins  de  fer  qui  ont 
le  plus  profité.  Sur  un  certain  nombre  d'autres  valeurs, 
il  y  a  encore,  momentanément,  de  l'hésitation,  mais 
cette  hésitation  tend  à  disparaître  petit  à  petit. 

■jf  i(  Nos  Rentes  Françaises  sont  très  fermes. 

Le     0/0  perpétuel,  que  nous  laissions  jeudi  dernier 
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à  100  fr.  62  1/2  à  terme  et  à  100  fr.  65  au  comptant, 
tinit  à  101  fr.  27  1/2  fin  août,  avec  un  report  do  14  et 
16  centimes,  et  à  101  fr.  35  au  comptant.  Rente  3  1/2 
p.c.  101  55,  à  terme  ex-coupon  de  871/2  centimes  avec 
15  et  10  centimes  de  report,  contre  101  fr.  90  lin  juil- 
let, avec  coupon  jeudi  dernier.  Au  comptant,  il  cote 
101  fr.  00,  également  ex-coupon,  contre  101  fr.  80. 
Quant  à  l'Amortissable,  il  clôture  en  hausse  aussi  à 
99  fr.  75  au  comptant  et  à  99  fr.  85  à  terme.  Son  re- 
port a  été  de  15  centimes. 

Les  Obligations  Tuniscnnes  sont  à  494  fr.,  contre  • 
i90  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'An- 
nam  et  du  Tonkin,&i  fr.  75  :  il  restait  à  82  fr.;  Em- 
prunt de  Madagascar  au  même  cours  de  82  fr.  ;  Obli- 
gations de  l'Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine,  495 
francs,  sans  changement. 

•j(  i(  Les  Obligations  dt  la  Ville  de  Paris  conser- 
vent toujours  un  bon  courant  d'échanges  sans,  pour- 
tant, que  des  variations  notables  soient  à  relover. 

Les  Obligations  4  0/0  IS6S,  qui  clôturaient  à  562  fr., 
sont  à  564  fr.;  Obligations  3  0/0  1869,  435  fr.,  contre 
i35  fr.  50;  Obligations  3  0/0  187 1 ,  407  fr.  ;  elles  co- 
taient, il  y  a  huit  jours,  106  fr.;  Obligationsi  0/0  1875, 
au  même  Cours  de  562  fr.,  avec  un  tirage  le  5 courant; 
Obligations  4  0/0  1876,  564  fr.  Nous  rappelons  que  le 
prochain  tirage  de  ces  dernières  obligations  aura  lieu 
le  10  août. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  s'inscrivent 
à  365  fr.,  contre  361  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1894- 
1896,  361  fr.,  contre  359  fr.  75  ;  Obligations  2  0/0  1898, 
419  fr.  ;  elles  restaient  jeudi  dernier  à  417  fr.;  Obliga- 
tions 2  OiO  1899  (Emprunt  du  Métropolitain  de  Paris), 
419  fr.,  contre  417  fr.  25. 

it  -jt  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
se  traitaient  jeudi  dernier  à  3.750  fr.,  sont  à  3.696 
francs  à  terme,  et  à  3.700  fr.  au  comptant. 

Pour  les  six  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  pro- 
visoires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  1.268.594  fr.  76. 

ir  -jç  Le  Crédit  Foncier  de  France  est  en  avance  de 
19  fr.,  à  670  fr.  Pour  les  six  premiers  mois  de  l'exer- 
cice 1901,  les  bénéfices  de  notre  Grand  Etablissement 
Hypothécaire  se  sont  élevés  à  6.792.174  fr.  99.  En  dé- 
duisant de  ce  chiffre  les  dépenses  d'administration, 
soit  2.107.325  fr.,  on  trouve,  comme  profits  nets,  une 
somme  de  4.684.849  fr.  99.  Il  y  a  là  une  augmentation 
de  971.000  fr.,  en  chiffres  ronds,  sur  les  profits  de  la 
période  correspondante  de  l'exercice  précédent.  M.  Al- 
bert Touchard,  ancien  inspecteur  des  finances,  vient 
d'être  nommé  secrétaire  général  du  Crédit  Foncier  en 
remplacement  de  M.  Rouxel,  appelé  au  poste  de  cais- 
sier général  à  la  Direction  Générale  des  Caisses  d'Amor- 
tissement et  des  Dépôts  et  Consignations. 

Les  Obligations  horicières  et  Communales,  en  raison 
de  leur  solidité  et  des  avantages  divers  qu'elles  offrent, 
aussi  bien  au  point  de  vue  du  rendement  que  des  lots, 
continuent  à  être  recherchées  par  les  capitaux  de  pla- 
cement. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
478  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours;  Obligations  Fon- 
cières 1879,  504  fr.  50;  elles  finissaient  la  semaine 
dernière  à  505  fr.  ;  Obligations  Communales  1880,  502 
francs,  contre  500  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1883  finissent  à  442  fr., 
contre  137  fr.  75;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1885, 
465  fr.,  gagnant  5  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à  398 
francs,  contre  397  fr.  50;  Obligations  Communales 
1892  2  80  0/0,  448  fr.  75,  en  avance  de  1  fr.  25  ;  Obli- 
gations Foncières  2  80  0,0  1895,  459  fr.,  contre  458  fr.  ; 
Obligations  Communales  2  60  0/0  1899,  460  fr.  ;  Obli- 
gations 3  75  0/O  IS99,  503  fr. 

Rappelons  que  le  Crédit  Foncier  de  France  procé- 
dera, le  5  courant,  aux  tirages  suivants  :  Communales 
1879,  Communales  1880, Communales  1891  et  Commu- 
nales 1899. 


•fc  if  Le  compartiment  des  actions  do  nos  Grandes 
Sociétés  de  Crédit  s'est  montré  actif,  et  il  accuse  des 
plus-values  intéressantes. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  restait  à 
1.035  fr.  finit  à  1.052  fr.  au  15  août,  avec  1  fr.et  lfr.30 
de  report;  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris, 
593  fr.  à  terme,  contre  587  fr.,  et  594  fr.  au  comptant, 
contre  588  fr.  Sur  ses  actions  nouvelles,  le  Comptoir  Na- 
tional a  appelé  le  dernier  versement  de  125  fr.,  et 
comme  ces  titres  peuvent  être  assimilés  aux  actions 
anciennes  moyennant  un  versement  supplémentaire  de 
4  fr.  17,  représentant  la  différence  d'intérêt,  la  Cham- 
bre syndicale  des  Agents  de  change  de  Paris  a  décidé 
qu'à  partir  du  5  août,  ils  ne  seront  plus  négociables 
qu'entièrement  libérés  et  au  porteur,  c'est-à-dire  assi- 
milés aux  actions  anciennes. 

La  Société  Générale,  qui  s'inscrivait  à  516,  ne  s'é- 
carte pas  do  ce  cours. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  à  1.032  fr.  au  15  août,  avec 
1  fr.  15  et  1  fr.  25  de  report,  et  à  1.030  fr.  au  comptant, 
contre  1.018  fr.  et  1.020  fr.  jeudi  dernier. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  s'échange  à  341 
francs  contre  340  fr.;  Banque  Française  de  l'Afrique  du 
Sud,  72  fr.,  contre  73  fr.;  Compagnie  Française  des 
Mines  d'Or  et  d'Exploration,  100  fr. 

La  Banque  de  l'Algérie  se  retrouve  à  825,  contre  820 
francs;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France,  120  fr.  50,  contre  149  fr.  -75 ; 
Obligations  de  475  francs,  142  fr.  ;  Banque  Spécicde 
des  Valeurs  Industrielles,  51  fr.,  contre  00  fr.  50. 

La  Rente  Foncière,  que  nous  laissions  à  237  fr.,  se 
traite  à  270  fr.  ;  Compagnie  Algérienne,  660  far. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  cote  317  fr.,  contre 
308  fr.  50;  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie,  500  fr. 

■jç  -jt  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  accentué  considérablement  la  re- 
prise que  nous  signalions  il  y  a  huit  jours.' 

Le  Lyon,  qui  cotait  1.625  fr.  à  terme  et  1.628  fr.  au 
comptant,  se  retrouve  respectivement  à  1.675  fr.  et  à 
1.070  fr.  Nord,  2.167  fr.  a  terme,  contre  2,070  fr.,  et 
2.155  fr.  au  comptant.  Midi,  1.320  fr.  à  terme  et  1.325 
francs  au  comptant,  contre  1.299  fr. 

L  Orléans,  que  nous  laissions  à  1.631  fr.,  est  passé 
à  1.675  fr.  Est,  1.040  fr.  au  comptant,  contre  1.014  fr. 
et  1.045  fr.  à  terme;  seul,  l'Ouest  est  calme  à  1.040  fr.  au 
comptant,  sans  variation. 

Pour-  la  vingt-neuvième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent  une  diminution  sur  la  même 
semaine  de  1900  de  1.273.000  fr.,  ce  qui  porte  à  29  mil- 
lions 254.000  fr.  la  moins-value  depuis  le  1er  janvier 
1901. 

•fa  -je  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  sont 
beaucoup  mieux  tenues. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  se 
traitent  ;'i  610  fr.,  contre  602  fr.  La  question  do  la  <lé- 
molition  d'une  partie  des  fortifications  de  Paris,  ques- 
tion qui  intéresse  cette  Société,  vient  d'entrer  dans  une 
nouvelle  phase.  Les  négociations  entre  l'Etat  et  la  Ville 
de  Paris  paraissent,  en  effet,  devoir  aboutir  à  ce  résul- 
tat :  la  Ville  prendrait  à  sa  charge  les  dépenses  de 
viabilité,  de  percement  des  rues  et  du  boulevard  circu- 
laire qui  constituera  la  nouvelle  enceinte  de  Paris.  Ces 
dépenses  sont  évaluées  à  50  millions  de  francs.  Tous 
les  autres  terrains  resteraient  la  propriété  de  l'Etat  qui 
les  vendrait  à  sa  convenauce,  la  Ville  se  réservant  d'en 
acqnérir  quelques-uns  pour  y  établir  des  hôpitaux  et 
des  hospices.  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  824  fr.,  à 
terme,  contre  815  fr.  et  820  fr.  au  comptant. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  clôture  à 
255  fr.,  contre  260  fr.  Cette  Compagnie  procède,  en  ce 
moment,  à  une  refonte  très  importante  de  la  «  Tou- 
raine  ».  Messageries  Maritimes,  505  fr.,  contre  510  fr.  ; 
Chargeurs  Réunis,  1.126  fr.  contre  1:125  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Omnibus  de  Paris, 
qui  finissaient  à  920,  sont  à  905  fr.  au  comptant.  Voi- 
tures à  Paris,  165  fr.,  en  avance  de  1  franc. 
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L'action  Suez,  qui  clôturait  à  3.(50  fr.,  s'avance  à 
3.705  fr.,  avec  un  report  de  3  i'r.  seulement.  Parts 
Civiles,  2.400  fr.,  contre  2.439  fr.  Dans  ces  derniers 
temps,  un  certain  ralentissement  a  été  à  constater  dans 
le  trafic  du  canal,  mais  l'augmentation  des  recettes  réa- 
lisées jusqu'à  ce  jour  n'en  est  pas  inoins  très  satisfai- 
sante. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
reste  à  425  fr.,  contre  422  fr.;  Electro-Métallurgie,  340 
francs  à  terme,  mais  350  fr.  au  comptant;  Dyle  et  Ba- 
calan,  265  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  est  calme  à 
40  fr.  50.  Cette  Compagnie  vient  de  gagner  le  procès 
que  lui  avaient  intenté  la  Société  Y  Entreprise  et  la 
Caisse  Générale  de  Crédit.  Ces  deux  Sociétés  avaient 
antérieurement  passé  contrat  avec  elle  pour  l'achat 
d'une  assez  forte  quantité  d'actions  de  la  Compagnie 
des  Tramways  Mécaniques  dus  Environs  de  Paris 
{Nord-Ouest-Parisien).  A  l'époque  de  la  liquidation  de 
la  Caisse  Générale  de  Crédit,  les  liquidateurs  refusèrent 
le  versement  de  libération  de  ces  actions.  Ils  deman- 
dèrent, en  outre,  au  Tribunal  de  Commerce  de  résilier 
le  contrat  et  voulurent  faire  déclarer  nulle  l'assemblée 
qui  avait  décidé  l'augmentation  du  capital  des  Tram- 
ways Mécaniques.  Le  Tribunal  vient  de  débouter  les 
demandeurs  de  leur  instance  et  les  a  condamnés  aux 
dépens.  Ils  ont  déclaré  interjeter  appel  du  jugement. 
Compagnie  Française  pour  l'Exploitation  des  Procédés 
Thomson-Houstck,  951  fr.,  contre  925  fr.,  en  reprise  de 
26  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways  sont  à  565 fr.,  contre  548  fr.  ;  Tramways  de 
l'Est-Parisien,  273  fr.,  presque  sans  variation.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  du  22  au  28  juillet,  s'élè- 
vent à  68.113  fr.,  y  compris  le  versement  de  840  fr.  de 
la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Est.  Les  recettes, 
du  1er  janvier  au  28  juillet  dernier,  s'élèvent  au  total  à 
1.525.541  fr.  17,  Tramways  de  Paris  et  du  Département 
de  la  Seine,  570  fr.,  contre  555  fr. 

"L'Omnium  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  64  fr;,  cote 
67  fr.  ;  Métropolitain  de  Paris,  actions  anciennes,  588 
francs,  contre  569  fr.;  actions  nouvelles,  535  fr.,  contre 
512  fr.  ;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des  Chemins 
de  fer  et  des  Tramways  Electriques,  278  fr.,  contre 
254  francs. 

Les  Phosphates  de  Dyr  viennent  de  détacher  un  cou- 
pon de  6  fr.  50;  Société  Métallurgique  de  l'Oural- Volga, 
36  fr.,  contre  34  fr. 

Les  Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie  Méridio- 
nale sont  à  670  fr.,  en  plus-value  de  5  fr.  ;  Raffinerie 
et  Sucrerie  C.  Say,  1.095  fr.,  contre  1.075  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones, 
qui  s'échangeaient  jeudi  dernier  à  357  fr.,  sont  reve- 
nues à  349 fr.;  actions  Câbles  Télégraphiques,  21  fr.  50. 

La  Dynamite  Centrale  clôture  à  525  fr.  ;  elle  finissait 
jeudi  dernier  à  ce  cours  ;  Mines  de  Malfidano,  435  fr. 
au  comptant,  contre  425  fr.  ;  Anciennes  Sucreries  de  la 
Compagnie  de  Fives-LUle,  258  fr. 

if  i(  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  de  nouveau 
irréguliers,  mais  ils  clôturent  bien  disposés. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  finissent  à 
479  fr.,  contre  170  fr.  ;  Emprunt  Argentin  4  0/0  1896 
Rescision  .  63  fr.  50  au  comptant,  contre  63  fr.  85,  et 

03  fr.  90  h  terme,  contre  63  lr.  50;  Emprunt  Argentin 

4  0/0  1900,  au  même  cours  de  64  fr. 

Les  Fonds  Brésiliens,  mous  d'abord,  clôturent  très 
termes  et  en  vive  reprise.  La  Rente  Brésilienne  4  0/0 
1889  est  passée  de  65  fr.  50  à  07  fr.  20  ;  Emprunt  S  0/0 
1898  (Funding),  92  fr.  05  à  terme,  contre  90  fr.  50,  et 
au  comptant  ;  Obligations  Minas-Gcraés  383  fr.  au 
comptant  et  387  fr.  a  terme,  contre  385  fr.  et  380  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  était  revenue 
la  semaine  dernière  à  70  fr.  871/2,  s'inscrit  à  70  fr.  70 
au  15  août,  avec  8  et  10  centimes  de  report. 

La  Rente  Italienne  est  très  calme  ;i  90  fr.  05;  son 
report  a  été  de  11  etl2  centimes.  Rente  Portugaises  0/0, 
plus  lourde  &  S>  (r.  00,  contre  25  fr.  85. 

Les  Fonds  /tusses  sont  fermes.  La  Rente  3  0/0  1891- 
189â  clôture  à  85  fr.  40  au  comptant  et  à  85  fr.  00  ;'. 


terme  ;  Rente  3  0/0  1896,  85  fr.  50  au  comptant,  contre 
85  fr.  00  ;  Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  titres  libérés, 
101  fr.  85  à  terme  et  au  comptant,  contre  101  fr.  00  ; 
titres  non  libérés  101  fr.  75  à  terme  et  102  fr.  au 
comptant,  contre  102  fr.  02  1/2  et  102  fr.  05  jeudi  der- 
nier. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  unifiée  est  très  active.  Elle  cote 
08  fr.  10  à  terme  et  68  fr.  40  au  comptant.  Cette  rente, 
représentée  par  des  obligations  de  500  fr.  nominal, 
remboursables  en  or  au  pair,  a  son  coupon  de  30  fr. 
payable  également  en  or,  par  moitié,  le  1er  janvier  et 
le  l«r  juillet,  non  seulement  à  Berlin,  Londres,  Vienne, 
Belgrade  et  Genève,  mais  encore  à  Paris  même.  Ajou- 
tons qu'elle  est  à  tout  jamais  exempte  d'impôts  en 
Serbie. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  de  nouveau  demandées. 
La  Série  B  cote  50  fr.  85,  contre  50  fr.  50;  la  Série  C 
a  passé  de  27  fr.  à  27  fr.  35,  et  la  Série  D  de  24  fr.  97 
et  demi  à  25  fr.  20. 

■ft  i(  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  I 
peu  mouvementée.  Elle  clôture  à432fr.  ;  Banque  Natio- 
nale du  Mexique,  au  même  cours  de  647  fr.  50;  Banque 
Ottomane,  531  fr.,  en  avance  de  4  fr.  ;  Robiason  South 
African  Banking,  81  fr. 

Le  Rio-Tinlo,  qui  finissait  à  1.319  fr.,  reste  à  1.325 
au  15  août,  avec  1  fr.  50  et  1  fr.  80  de  report  ;  Sosnowice, 
de  nouveau  agitée.  Elle  a  reconquis  un  moment  et 
dépassé  le  cours  de  2.200  fr.,  gagnant  encore  17  fr.  à 
2.192  fr.,  gagnant  encore  17  fr.  Wagons-Lits,  340  fr., 
contre  334.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  1er  jan- 
vier au  20  juillet,  s'élèvent  à  7.152.100  fr.,  en  avance 
de  78.271  fr.  sur  la  même  période  de  1900.  Usines  de 
Briansk,  555  fr.,  en  moins-value  de  10  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Russe-Française  de 
Chemins  de  fer  et  de  Tramways  se  traitent  à  192  fr. 
à  terme  et  à  191  fr.  au  comptant. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
hésitantes.  On  retrouve  les  Andalousk  230,  contre  240; 
Nord  de  l'Espagne,  au  même  cours  de  181  fr.  ;  Sara- 
gosse,  251,  contre  250  francs. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique- Conslan- 
tinople,  qui  étaient  revenues  à  274  fr.,  finissent  à  275; 
Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1894),  425  fr.  50,  contre  428;  Obligations  nou- 
velles (Série  1896),  371  fr.  à  terme  et  372  au  comptant, 
contre  309  et  372  jeudi  dernier. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


On  s'occupe  de  nouveau  très  peu  sur  ce  Marché,  et  on 
s'aperçoit  que  la  saison  des  vacances  a  commencé.  A  terme, 
il  n'y  a  à  signaler  que  de  rares  échanges  et,  au  comptant,  on 
chôme  presque  complètement. 

Le  Brésilien  5  O/O,  qui  avait  fléchi  à  80  fr.  90,  a  vive- 
ment repris  et  se  retrouve  à  81  fr.  80;  Emprunt  Mexicain, 
sans  changement,  à  42  fr.  10;  Chemins  Ottomans,  107  fr.  25, 
gagnant  1  fr.  50. 

Le  Cape  Copper,  qui  restait  à  126  fr.  50,  finit  à  127  fr.  50  ; 
Tharsis,  156  fr.  50,  contre  15 1  francs. 

La  Huanchaca,  que  nous  laissions  à  93  fr.  50,  reste  à  92 
francs;  Aciéries  du  Donetz,  680  francs,  contre  673  francs; 
Huta-Banhowa,  3.480  francs. 

La  Harpener  clôture  à  1.217  francs  contre  1.215  francs, 
mais  délaissée;  Doubowàia-Balka,  1.410  francs.  Cette  Société 
a  réalisé,  en  1900,  un  bénéfice  net  de  558.282  roubles,  per- 
mettant la  répartition  d'un  dividende  de  15  0/0,  comme  pour 
1rs  deux  années  précédentes..  La  réserve  extraordinaire  a  été 
dotée  de  27.914  roubles,  et  la  réserve  extraordinaire  de  125.000 
roubles.  Vieille-Montagne,  600  francs  contre  596  francs: 
Spies  Petroleum  Company,  18  fr.  50. 

La  part  Monaco,  qui  s'était  avancée  à  3.404  fr. ,  gagne  en- 
core 21  fr.  à  3.425  fr.;  Cinquièmes,  680  fr.,  contre  670  fr.; 
Transports  Electriques  de  l'Exposition,  38  fr. 

Les  'irminrays  Electriques  de  Vanves  d  Parts  s'échan- 
gent à  48  fr.,  contre  37  fr.  ;  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer, 
96  fr.;  Hôtel  de  l'avis  à  Monte-Carlo,  700  fr.  ;  actions  delà 
Lumière  North  American  Company,  aux  environs  de  30  fr. 

La  Moesi-Ilir,  ferme  et  active,  s'échange  à  251  fr. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


1"  août  1901. 

De  m  niveaux  orages  ont  éclaté  cette  semaine  et  actuelle- 
ment le  temps  est  lourd  et  incertain.  L'humidité  a  fait  le 
plus  grand  bien  aux  betteraves,  aux  pommes  do  terre  et  aux 
regains,  mais  elle  a  contrarié  les  travaux  de  la  moisson  et  le 
retour  du  beau  temps  est  attendu  impatiemment  par  la 
culture. 

Hier,  au  marché  libre,  l'assistance  a  naturellement  été  peu 
nombreuse,  les  cultivateurs  étant  retenus  par  les  travaux  de 
la  moisson  qui  bat  son  plein  dans  le  rayon  do  Paris.  Les 
derniers  renseignements  qui  nous  sont  parvenus  de  cette 
région  dénotent  une  satisfaction  complète;  le  grain  est  abon- 
dant et  de  belle  qualité,  la  gerbe  lourde.  Dans  le  Nord,  on 
espère  avoir  terminé  la  coupe  d'ici  une  quinzaine  de  jours  ; 
ailleurs,  on  rentre  les  gerbes  et  dans  nombre  d'endroits  les 
battages  sont  déjà  commencés  sans  toutefois  avoir  pris,  jus- 
qu'à présent,  une  importance  assez  grande  pour  permettre 
une  estimation  tant  soit  peu  précise  de  la  récolte. 

Dès  lors,  il  est  encore  plus  difficile  d'évaluer  le  déficit  qu'il 
nous  faudra  combler  par  les  importations;  néanmoins,  il  est 
certain  que  nous  devrons  recourir  aux  achats  à  l'étranger 
dans  une  assez  large  proportion. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  

Liverpool. . . 

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth 

Chicago  

New-York  . 


4  juill. 
1901 

11  juill. 
1901 

18juill. 
1901 

25  juill. 
1901 

l°r  août 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  G2 

20  37 

20  6  2 

22 

21  62 

15  33 

15  16 

15  36 

15  91 

15  50 

16  75 

16  75 

16  37 

16  37 

16  12 

17  40 

17  30 

17  24 

17  32 

17  40 

16  84 

16  80 

16  75 

16  90 

10  96 

12  (59 

12  28 

12  98 

13  81 

13  03 

13  79 

13  39 

14  .. 

14  75 

14  08 

Le  télégraphe  nous  a  appris,  il  y  a  plusieurs  jours,  que 
des  pluies  abondantes  étaient  tombées  aux  Etats-Unis,  prin- 
cipalement dans  les  régions  de  l'Ouest.  Gomme  nous  l'avons  dit 
dans  notre  dernière  revue,  il  semble  que  l'ont  ait  exagéré  les 
dégâts  causés  par  la  sécheresse  au  blé  de  printemps,  mais 
on  ne  sera  complètement  fixé  à  ce  sujet  que  vers  le  10  cou- 
rant, date  probable  de  la  publication  du  rapport  du  Bureau 
de  l'Agriculture. 

Les  prix  ont  fortement  reculé  sur  les  marchés  de  New-York 
et  de  Chicago,  mais  cette  baisse  des  marchés  américains  n'a 
pas  exercé  une  trop  grande  influence  sur  notre  place.  Le 
temps  peu  favorable  à  la  moisson  et  les  avis  de  plus  en  plus 
contradictoires  concernant  notre  récolte  ont  occasionné  une 
large  demande  de  la  part  du  découvert,  qui  a  contre-balancé 
dans  une  certaine  mesure  les  reventes  dues  aux  dépêches 
américaines.  Néanmoins,  les  cours  ont  fléchi  et,  aujourd'hui, 
la  tendance  a  été  calme,  sinon  faible. 

On  a  coté  en  clôture  : 

18  juillet     25  juillet 
20  62         22  00 


Courant  

Septembre  

Septemb.-Octob. . 

4  derniers  

4  de  Novembre  . . 


21  62 

21  87 

22  12 


22  62 

22  87 

23  12 


1**  août 

21  62 

22  12 
22  12 
22  37 
22  62 


Farines  de  consommation.  —  Par  suite  do  la  fermeté 
qui  régnait  sur  le  marché  des  farines-fleur,  la  meunerie  a 
relevé,  jeudi  dernier,  ses  cours  de  50  centimes.  La  marque 
de  Corbeil  est  actuellement  à  31  francs  ;  on  cote  les  autres 
marques  en  disponible  : 

18  juillet  25  juillet  1"  août 
30  50  31  . .  31  50 
29  75  30  25  30  75 
29  12  29  62  30  12 
28  12       28  62       29  12 


Marques  de  choix  

Premières  marques... 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires... 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  3J  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  La  faiblesse  des  marchés  américains  a 
eu  pour  résultat  de  rendre  les  offres  plus  importantes,  mais 
la  demande  du  découvert  a  été  assez  régulière  et  a,  en  quelque 
sorte,  enrayé  la  baisse.  Aujourd'hui,  on  a  clôturé  en  tendance 
faible  : 


18  juillet  25  juillet  l"aoùt 

Courant   26  12         27  75  27  62 

Septembre   ....  27  62 

Septémbre-Oct...      27  12        28  50  28.. 

4  derniers   27  50         28  87  28  37 

4  de  novembre  . .      27  75         29  25  28  87 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  C'est  toujours  la  fermeté  qui  domine,  par  suite 
des  plaintes  concernant  la  récolte  à  l'étranger,  notamment  en 
Russie,  et  du  déficit  certain  de  la  production  française  On  a 
coté  en  clôture  : 

18  juillet    25  juillet  l"aoùt 

Courant   20  62         20  87         20  02 

Septembre   ....         20  25 

Seplembre-Oct...       19  75         20  12         20  25 

4  derniers   19  62         20  37         20  12 

4  de  novembre...       19  62         20  . .         20  .. 

Seigle. —  Les  cours  ont  quelque  peu  fléchi;  ce  change- 
ment doit  être  attribué  aux  résultats  satisfaisants  de  la 
récolte.  Il  faut  remarquer  que  les  affaires  sont  actuellement 
peu  actives  et  portent  principalement  sur  le  disponible.  On 
a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

18  juillet  25  juillet  1"  août 

Courant,   14  87         15  37  14  87 

Septembre   ....  15  . . 

Septémbre-Oct. . .      14  75        15  25  15  . . 

4  derniers   14  75         15  37         15  25 

4  de  novembre...       14  87         15  62         15  62 


Alcool.  —  D'après  la  perception  des  droits  sur  les  alcools 
pour  le  premier  semestre  de  l'année  en  cours,  il  semble  que 
le  commerce  ait  perdu  environ  30  0/0  do  sa  vente  habituelle. 
Ce  fait  peut  être  attribué  à  l'importance  des  stocks  accu- 
mulés l'an  dernier  chez  les  particuliers  avant  l'augmentation 
de  l'impôt  et  également  à  cet  accroissement  des  droits. 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  transactions  sont  toujours  peu 
actives  ;  néanmoins,  on  constate  depuis  peu,  une  légère  amé- 
lioration des  cours.  Le  disponible  est  à  27  fr.  25,  contre 
26  fr.  75  il  y  a  huit  jours. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

'Villes 


4  juillet 
1901 

11  juill. 
1901 

18  juill. 
1901 

25juill. 
1901 

1"  août 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  .. 

22  87 

22  75 

22  75 

22 

22  98 

22  85 

22  77 

23  50 

23  03 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

22  50 

23  40 

23  12 

22  88 

23  77 

22  88 

25  09 

24  78 

24  88 

24  88 

23  25 

23  .. 

23  .. 

23  50 

23 

40  68 

40  08 

40  08 

40  08 

40  08 

Paris  (roux  88°). 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Les  pluies  qui  sont  tombées  ces 
favorables  aux  betteraves,  Surtout  à 
qui  souffraient  beaucoup  do  la  séch 
repris  de  la  vigueur  et  les  perspectives  se  sont  sensiblement 
améliorées. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  présentant,  au 
15  juillet,  la  quantité  de  betteraves  mise  en  œuvre,  le  ren- 
dement des  betteraves  en  sucre,  en  sirops  et  en  mélasses,  de- 
puis le  1er  septembre,  commencement  de  la  campagne.  Voici 
le  résumé  de  ce  tableau  comparativement  à  celui,  même  pé- 
riode, de  la  campagne  précédente  : 

Au  15  juillet 


jours  derniers  ont  été 
celles  en  terres  légères 
rosse.  La  végétation 


Fabriques  inactives  

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Jours  de  râpage  

Betteraves  travaillées  Tonnes 

Prise  en  charge,  raffiné   — 

Sucre  extrait  en  raffiné  : 

Premier  jet  Tonnes 

Deuxième  jet   — 

Autres  jets   — 


Rendements  %de  betteraves  en  raffiné. 

Densité  moyenne  des  betteraves  

Rendement  par  degré  de  densité  

Mélasses  épuisées  Tonnes 

Rendement  %  en  mélasse  


339 
20.220 
.394.175 
573.071 


334 
29.242 
.717.439 
075.601 


096.256 

848.232 

96.618 

108.584 

25.044 

23.150 

817.918 

979.906 

11.00 

11.24 

8.0 

8.1 

1.38 

1.39 

250.039 

289.038 

3.38 

3.32 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


D'après  les  chiffres  officiels,  le  relevé  du  mouvement  des 
glucoses  pendant  les  dix  premiers  mois  «le  la  campagne, 
st.it  du  1"  septembre  au  80  juin  inclus,  a  <'•(<>  le  suivant  : 

Nombre  de  fabriques  en  activité   17 

Quantités  produites  Kilos.  24.302.483 


—  17.784.108 

—  148.754 

—  989:883 

—  3.822.869 


—  82,725.066 


Consommation  

Exportation  

Sorties  des  entrepôts  

Sorties  à  destination  de  la  brasserie  . . 

Total  des  quantités  expédiées. 

Sur  le  marché  de  Paris,  la  tendance  est  faible;  les  por- 
teurs d'excédents  procèdent  à  des  reventes  en  raison  de  la 
mauvaise  tenue  des  places  étrangères  et  du  tempe  favorable 
à  la  future  récolte.  \ 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

18  juillet  25 juillet  1«août 
Blanc  n°  3  :  — 

Gourant   26  75 

Septembre   20  43 

4  d'octobre   26  06 

4  premiers   26  62 

Roux  88°  disponible   22  75 

Raffiné  belle  sorte  disponible.  101  . . 


26  62 
26  25 
25  81 
20  43 
22  75 
101  .. 


25  81 
25  43 
25  31 
25  93 
22  .. 
101  .. 


Vins.  —  Les  nouvelles  du  vignoble  sont  satisfaisantes. 
Dans  lé  Midi,  les  dernières  pluies  ont  fait  disparaître  les 
craintes  que  l'on  commençait  à  éprouver  au  sujet  de  la  sé- 
cheresse ;  dans  la  région  du  Sud-Ouest,  principalement  en 
Gascogne,  en  Armagnac  et  dans  le  Bordelais,  le&  maladies 
a  yptogamiques  ont  causé  des  dégâts  bien  moins  importants 
qu'on  Pavait  craint  tout  d'abord. 

En  somme,  la  vigne  a  maintenu  et  même  augmenté  son 
avance;  le  raisin  s'est  développé  et  la  véraison  est  com- 
mencée dans  diverses  régions.  Le  Moniteur  Vmicole  pense 
qu'on  procédera  aux  vendanges  aux  dates  suivantes  : 

Dans  notre  colonie  algéricenne,  vers  le  8  ou  le  10  août. 

Dans  le  Midi,  vers  la  fin  d'août. 

Dans  le  Roussillon,  vers  le  Ie'  septembre. 

Dans  le  Sud-Ouest,  comprenant  l'Armagnac,  la  Gascogne, 
le  Bordelais,  partie  du  Languedoc,  les  Charentes,  vers  le 
15  septembre. 

En  Dordogne,  du  20  au  25  septembre. 

Après  le  15  septeinbré,  en  Touraine,  en  Loir-et-Cher,  dans 
le  Cher,  un  peu  avant  le  15  dans  l'Orléanais. 

Vers  le  20  septembre  en  Bourgogne. 

En  ce  qui  concerne  les  affaires,  il  n'y  a  rien  de  particulier 
à  signaler  :  la  propriété  s'efforce  de  vendre  avant  la  récolte 
et,  de  ce  fait,  les  cours  sont  de  plus  en  plus  faibles. 

Il  est  à  remarquer  que  les  achats  sur  souches  sont  bien 
plus  restreints  que  les  années  précédentes;  quelques  transac- 
tions de  ce  genre  sont  cependant  signalées  dans  le  Bordelais 
et  en  Algérie. 

A  Bercy-Entrepôt,  le  calme  est  toujours  la  note  dominante  ; 
on  fait  dès  offres  à  bas  prix  sans  trouver  preneur. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marches 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  ( Santos  good 

averagej  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


4  juill. 

11  juil. 

18  juill. 

25  juill. 

1"  août 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

35  50 

35  .. 

33  75 

33  50 

33  75 

35  9'i 

35  32 

35  12 

3:i  4< ; 

33  77 

36  50 

30  .. 

34  50 

34  25 

34  25 

36  25 

35  31 

34  37 

34  06 

34  06 

28  83 

28  26 

27  69 

27  12 

27  55 

Du  20  au  26  juillet,  les  recettes  de  Santos  ont  été  de  280.000 
sacs,  contre  165. 000  pendant  la  même  période  de  1900  et 
231  000  en  1899;  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  151.000  sacs, 
contre  47.000  en  1988  et  108  000  en  1899. 

Ij.'puis  le  commencement  de  la  campagne,  c'osl-à-dirc  du 
1  :  au  26  juillet  1901,  les  receltes  des  deux  ports  ont  été  les 
suivantes4-:  Santos,  676.000  sacs,  contre  487.000  pendant  la 
(de  correspondante  de  1900  et  628.000  en  1899;  Rio, 
470  000,  contre  161.000  en  1900  et  800.001)  en  1X99;  soif,  au 
lotiil.  1 .146.000  sacs,  contre  648.000  en  1900  et  928.000  en  1899. 

let  marchés  européens,  on  constate  une  meilleure  ten- 
dance que  Ion  doit  attribuer  à  une  demande  un  peu  plus 
i  aportante  de  la  consommation. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


4  juill 
1901 

lljuill. 
1901 

18  juill. 
1901 

25juill. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

119  50 

120  .. 

120  .. 

122  50 

4  20 
4  07 

4  20 
4  0? 

4  17 
4  12 

4  22 
4  17 

1"  août 
1901 


Fr. 
121  50 


4  22 
4  12 


Le   Havre  (Buenos- 
Ayresensuint'lOOk. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°   )  le  kil. 

La  quatrième  série  d'enchères  de  laines  coloniales,  qui 
s'était  ouverte  à  Londres  le  2  courant,  s'est  terminée  le  20. 
Sur  un  total  disponible  de  326.000  balles,  291.000  ont  été  ca- 
taloguées et  278.000  ont  été  vendues.  L'Angleterre  a  prélevé 
146.000  balles,  le  Continent  120.000  et  l'Amérique  12.000 *  le 
solde  à  reporter  s'est  élevé  à  48.000  balles. 

Au  début  des  ventes  la  tendance  fut  hésitante,  mais  une 
amélioration  ne  tarda  pas  à  se  produire  et  les  premières  qua- 
lités des  laines  mérinos  se  trouvèrent  bientôt  à  la  parité  des 
prix  de  clôture  de  la  série  précédente.  Devant  l'empressement 
des  acheteurs  du  Continent,  la  fermeté  se  continua  et  à  la  fin 
des  enchères  les  plus  belles  qualités  accusèrent  une  nouvelle 
avance. 

Pendant  la  première  partie  des  ventes  les  prix  des  laines 
croisées  reculèrent  sensiblement,  mais  dans  les  derniers  jours 
la  tendance  devint  plus  ferme.  Les  cours  regagnèrent  une 
partie  du  terrain  perdu,  mais  restèrent  inférieurs  de  7  1/2  à 
10  0/0  à  ceux  du  mois  de  mai. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

4  juill. 
1901 

lljuill. 
1901 

18  juill. 
1901 

25juill. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

54  37 

53  .. 

54  25 

52  37 

53  52 

52  98 

52  OS 

51  71 

48  70 

48  36 

46  93 

45  .. 

P'août 
1901 


Fr. 
51  12 

49  55 
42  82 


Comme  nous  nous  y  attendions,  ce  sont  les  baissiers  qui 
ont  triomphé,  et  l'étranglement  que  certains  avaient  prévu 
ne  s'est  pas  produit.  Les  cours  des  mois  rapprochés  ont 
sensiblement  reculé,  la  baisse  s'étant  accentuée  lorsqu'on  a 
appris  que  des  pluies  étaient  tombées  dans  le  Texas.  Bien 
que  la  plupart  des  télégrammes  s'accordent  pour  dire  que  ces 
pluies  ont  été  insuffisantes,  les  appréhensions  au  sujet  de  la 
sécheresse  ont  aujourd'hui  presque  complètement  disparu,  et 
cela  d'autant  mieux,  que  l'opinion  dominante  était  que  ces 
craintes  avaient  été  exagérées  dan3  un  but  intéressé. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne)  ' 


Métaux 


4  iuill. 
1901 

11  juill. 
1901 

18  juill. 
1901 

25  juill. 
1901 

1er  août 
1901 

£  sh.  d 

£  sh. 

£  sh.  d 

£  ah.  d. 

£  sh.  d 

61  7  6 

67  3 

68  . 

67  12  6 

67  0  7 

61  17  6 

67  12 

6 

68  8 

9 

68   .  • 

67  9  4 

130   .  . 

131  . 

133  .. 

1)9  15  . 

116  10  . 

119   .  . 

116  5 

Ho  15 

114  10  . 

113  10  . 

12  12  6 

12  12 

6 

12  11 

3 

12  7  6 

12  2  6 

12  7  6 

12  5 

1 

12  3 

9 

12  1  3 

11  15  7 

16  12  6 

16  12 

G 

16  8 

9 

16  12  6 

16  11  3 

50  li 

51 

"i 

52 

1 

53  10 

53  6 

50  11 

51 

1 

52 

3 

53  3 

53  6 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  

Plomb  anglais:flisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (27  juillet)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  175  francs,  contre  176  fr.; 
Chili  lr"  inarques,  178  fr.  25,  contre  179  fr.  25;  en  lingots  et 
plaques  do  laminage,  184  fr.  25,  contre  185  fr.  75;  en  lingots 
propres  au  laiton,  186  fr.  75,  contre  187  fr.  75;  en  cathodes. 
199  fr.  ..,  contre  198  fr.  50;  étain  Banka,  323  fr.  50.  contre 
886  fr.  ;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  35  fr.  50, 
sans  changement  ;  zinc  de  Silésie,  46  fr.  25,  sans  changement. 

Xavier  Gihardot 


(Voir  le  tableau  récapitulatif  sur  la  couverture  i 
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ALLEMAGNE 

LA  Si  TU  AT  ION 

Berlin,  30  juillet  1901. 

Le  nouveau  Tarif  douanier.  —  Victoire  des  agrariens.  —  Le  Rende- 
ment des  impôts  de  Bourse.  —  Nouvelles  Faillites  de  Banques. 

A  la  suite  de  l'indiscrétion  commise  par  le  Beobarlt- 
tér  lé  Gouvernement  impérial  s'est  enfin  départi  du 
mystère  profond  dont  il  enveloppait  les  décisions  de  la 
Commission  douanière  et  s'est  décidé  à  publier  le  pro- 
jet intégral  du  futur  tarif  douanier.  La  victoire  des 
protectionnistes  est  complète  jusqu'à  présent  du  moins, 
car  il  manque  encore  au  projet  l'approbation  du  Buh- 
desrath  et  du  Reichslay.  Dans  les  remarques  qui  pré- 
cèdent la  publication  du  projet,  l'officieuse  Gazelle  de 
V  Allemagne  du  Nord  déclare  que  «  l'on  doit  considérer 
que  le  Conseil  fédéral  n'a  pas  achevé  la  discussion  du 
projet,  et  que,  par  conséquent,  les  chiffres  proposés  ne 
sauraient  être  considérés  comme  ceux  que  l'on  sou- 
mettra à  l'approbation  du  Parlement  ». 

En  attendant,  nous  allons  donner  les  principaux 
chiffres  du  nouveau  projet.  Par  suite  de  l'établissement 
du  double  tarif,  les  droits  de  douane  qui  seront  établis 
dans  les  nouveaux  traités  ne  pourront  être  inférieurs  à 
5  marks  pour  le  quintal  de  seigle  ;  à  5  marks  50  pour 
le  froment  ;  à  5  marks  pour  l'avoine  et  à  3  marks  pour 
l'orge. 

Voici  d'autres  chiffres  encore  :  les  liqueurs  seront 
imposées  de  240  marks  les  100  kilos,  les  eaux-de-vie, 
de  160  marks  ;  le  vin  de  raisin  en  tonneaux  au-des- 
sous de  14°  d'alcool,  24  marks  ;  de  14°  à  20e,  30  marks 
et  au-dessus  160  marks  ;  les  vins  mousseux,  120  marks. 

La  soie  grège,  non  moulinée  ou  moulinée  une  fois,  est 
exempte  de  droits.  La  soie  grège  moulinée  deux  fois 
payera  200  marks  ;  la  soie  artificielle,  300  marks.  Les 
tissus  de  soie  pour  ameublement  900  marks. 

Les  tissus  en  dentelles  et  dentelles,  800  marks. 

Les  broderies  sur  tissus  légers,  1.300  marks  ;  la  pas- 
sementerie en  soie,  800  marks.  Les  vêtements  et  arti- 
cles de  modes  en  soie,  1.500  marks,  etc. . .  etc..  etc.. . 

A  signaler  dans  les  particularités  du  projet  :  les  chan- 
tiers de  construction  maritime  et  fluviale  pourront 
entrer  en  franchise  tous  matériaux  nécessaires  à  la 
construction  des  navires. 

Un  paragraphe  qui  prévoit  la  guerre  de  tarifs  avec 
un  voisin  permet  d'augmenter,  dans  ce  cas,  les  rigueurs 
douanières. 

Dans  l'Empire  même,  la  publication  de  ce  document 
a  été  diversement  accueillie.  De  rares  organes  agra- 
riens ont  montré  une  joie  sans  réserve,  mais  la  plupart 
des  journaux  du  parti  continuent  à  se  plaindre  de 
ce  qu'on  ait  trop  peu  protégé  l'agriculture  :  ils 
trouvent  les  nouveaux  droits  encore  bien  insuffisants. 
Les  journaux  libre-échangistes ,  comme  on  pouvait 
s'y  attendre  ,  protestent  violemment  contre  un  pro- 
jet qui  doit,  selon  eux,  troubler  toute  la  vie  économique 
de  l'Allemagne  et  empêcher  le  renouvellement  des  prin- 
cipaux traités  de  commerce.  Ils  affirment  d'ailleurs,  et 
avec  une  véhémence  un  peu  persuasive,  que  jamais  le 
Parlement  ne  ratifiera  ces  chiffres. 

A  l'extérieur,  les  presses  russe  et  autrichienne  sont 
immédiatement  parties  en  guerre  contre  les  projets  de 
l'Allemagne  et  avec  une  extrême  violence.  Certains  or- 
ganes officieux  russes  affirment  que  la  conclusion  d'un 
nouveau  traité  de  commerce  avec  l'Allemagne  sera 
rendue  absolument  impossible  si  elle  persiste  dans  ces 
résolutions.  La  Gazelle  de  la  Bourse  voit  la  guerre 
douanière  avec  l'Allemagne  inévitable  et  exhorte  les 
négociants  et  les  fabricants  à  s'y  préparer  dès  main- 
tenant avec  énergie. 

Même  note  dans  la  presse  autrichienne,  où  l'on  envi- 
sage très  sérieusement  l'éventualité  d'une  rupture 
douanière  avec  l'Allemagne.  On  y  est  d'autant  plus 
froissé  et  aigre,  qu'on  avait  le  droit  d'espérer  un 
traitement  d'ami.  La  majeure  partie  des  journaux  dé- 
clarent que  les  relations  politiques  elles-mêmes  en 


seront  fort  affectées.  Au  surplus,  on  ne  croit  pas  que 
le  Parlement  ratifie  le  projet,  du  moins  dans  ses  dis- 
positions les  plus  rigoureuses. 

La  publication  de  ce  projet  a  eu,  pu  Allemagne,  une 
répercussion  assez  sensible  sur  les  affaires  de  Bourse. 
La  méfiance  et  l'abstention  qui  dominaient  partout,  en 
ont  augmenté,  et  le  marehé  des  valeurs  industrielles, 
qui  donnait  le  ton  aux  autres,  en  a  été  profondément 
ébranlé.  On  considère  que  l'avenir  de  toutes  les  indus- 
tries est  en  question.  Vous  constaterez,  d'ailleurs,  sur 
le  rendement  des  impôts  de  Bourse,  dont  je  joins  les 
chiffres  à  cette  correspondance,  à  quel  point  de  ma- 
rasme presque  incroyable  l'activité  de  notre  marché 
financier  est  tombée. 

Et  la  crise  financière,  poursuivant  son  cours,  pro- 
voque toujours  de  nouveaux  désastres.  On  annonce  de 
nouvelles  faillites.  La  Banque  Saxonne  du  commerce 
a  déposé  son  bilan  :  le  passif  est  le  double  de  l'actif. 
Enfin,  la  Banque  Beckcneth  est  en  faillite.  Et  nous  ne 
sommes  pas  encore  au  bout. 


ianes  et  Financières 


BILAN   DE  LA  BANQUE   DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1901 

1900 

23  juillet 

Dif.lojuil. 

23  juillet 

MT.14JUU. 

986. 32S 
25.96U 
9.641 
925.806 
00.435 
1.551 
98  066 

+  46. 116 
+  713 

—  5-568 

—  33  862 

—  13-185 
+  89 
+  2.605 

888.392 
24.29ti 
11.072 

718.730 
61.359 
6.821 
90.423 

+  29.489 
+  1-293 

-  1.563 

-  35.198 

-  5.327 
+  18 

-  10.097 

150.000 
1  É^'H' 

2^892 

non  mod 
non  mod. 
-  50.202 
+  46.452 
+  658 

120-000 
30.ÛOO 
1.096.281 

530- 145 
30  655 

non  mod. 
non  mod. 
-  50.375 
-r  27.629 
+  821 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


15  avril 
23  » 
30  » 
1 

15 
23 
31 

1 
15 
23 
29 

6  juill. 
15  » 
23  » 


mai 


juin 


813 
924 
913 
919 
950 
988 
911 
911 
991 
1004 
891 
911 
940 
986 


1.169 
1.111 
1.116 
1 . 149 
1.109 
1.081 
1.108 
1.083 
1.017 
1.093 
1.315 
1.328 
1.254 
1.204 


u  5 


604 
650 
611 
584 
611 
654 
641 
621 
664 
683 
605 
584 
641 
681 


'3 

GJ 

>  v 

Tau» 

& 

a 

de 

<v 

s» 

00  _1 
V 

l'esc. 

S 
eu 

< 

% 

759 

82 

+ 

197 

4  1/2 

128 

58 

+ 

299 

4 

110 

10 

+ 

224 

■ 

138 

62 

+ 

239 

» 

730 

59 

+ 

332 

» 

128 

55 

+ 

389 

154 

63 

+ 

351 

129 

58 

+ 

382 

» 

149 

63 

+ 

406 

11! 

58 

+ 

399 

3  l/â 

1.051 

105 

+ 

1 

994 

19 

+ 

70 

» 

960 

14 

+ 

176 

» 

9j6 

60 

+ 

182 

Les  Impôts  de  Bourse.  —  Le  rendement  dos  impôts  de 
Bourse  du  mois  de  juin  accuse  une  forte  diminution.  L'im- 
pôt sur  les  opérations  a  rapporté  1.114.588  M.,  soit  58.350  M. 
de  moins  qu'en  mai,  où  l'on  avait  déjà  signalé  un  important 
recul. 

Depuis  le  1"  avril,  commencement  de  l'exercice,  le  ronde- 
ment de  cet  impôt  a  été  de  3.710.033  M.,  soit  à  peu  près  la 
même  somme  que  l'année  précédente; 

Le  rendement  de  l'impôt  du  Timbre  est  en  bien  plus  fort 
recul.  Depuis  le  1er  avril,  il  a  donné  3.409.048  M.,  soit  9  mil- 
lions 290.016  marks  de  moins  que  dans  la  même  période  de 
l'année  précédente. 

Les  nouvelles  fondations  en  Allemagne  pendant  le 
premier  semestre  1901.  —  L'année  dernière  avait  déjà  vu 
une  diminution  du  nombre  des  fondations  industrielles  :  cette 
année,  elle  s'est  encore  accentuée  sous  l'effet  de  la  réaction 
économique.  Suivant  l'Economiste  Allemand,  le  nombre  des 
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fondations,  pendant  le  premier  semestre  194)1,  ;i  été  de  91, 
contre  Ki'i  pendant  la  mime  période  de  l'année  lf)04j.  Le  capi- 
tal s'est  élevé  cette  fois-ci  à  M.  94,5  millions,  contre  M.  217 
millions  il  y  a  tin  au.  La  diminution  du  capital  csl  donc  sen- 
siblement plus  grande  que  celle  du  nombre  dos  fondations. 

Pendant  l'année  1900,  on  a  créé,  en  tout,  201  Sociétés  par 
actions  au  capital  de  M.  34(1,4  millions  ;  en  1899,  :JG-'i  avec 
M.  ô'»'i.4  millions;  1898,  829  avec  M.  463,6  millions;  1897,  2.Vi 
avec  M.  :S80,4  millions;  1890,  182  avec  M.  208,6  millions; 
1895,  161  avec  M.  250,7  millions;  1894.  92  avec.  M.  ss.'i  mil- 
lions; 1893,  95  avec  M.  77,2  millions:  1892,  127  avec  M.  79.9 
millions;  1891,  100  avec  M.  90.2  millions;  1890,  230  avec 
M.  271  millions  et  1889,  260  avec  M.  402,5  millions.  La 
moyenne  du  capital  placé  dans  chaque  Société  a  baissé  con- 
sidérablement par  rapport  à  tannée  précédente.  Le  tableau 
suivant  montre  comment  les  nouvelles  Sociétés  créées  se  ré- 
partissent entre  les  diverses  brandies  industrielles  : 

1er  semestre 

Nombre  Capital 

1901  190!)  190pl900 

Millions 
de  marks 

Machines  pour  le  travail  des  métaux.  12  35  13.7  05.7 

Pierres  et  terres   11  21  11.3  10.2 

Brasseries   8  18  6.3  13.5 

Industries  du  bâtiment   4  18  3.7  27.0 

Industrie  textile    5  12  8.7  20,7 

Sociétés  d'électricité   5  10  3.9  17.7 

Papier,  cuir,  bois   4  9  3.8  10.4 

Installations  de  transport   5  9  16.4  13.7 

Industries  chimiques   8  6  *  3.1  7.8 

Mines,  usines,  salines   4  6  9.7  10.0 

Produits  alimentaires   6  5  4.1  15.8 

Banques   4  3  8.0  2.0 

Sociétés  d'assurances   1  »  2.0  » 

Industrie  poligr   1  3  0.1  3.1 

Bestaurants  et  auberges   2  3  0.4  3.1 

Economie  rurale   1  1  5.0  1.1 

Divers   10  0  8.0  2.2 

Cette  fois-ci  encore,  les  créations  d'industries  de  métaux  et 
de  machines  tiennent  la  première  place  en  nombre,  tandis 
que,  comme  capital,  les  industries  de  transport  les  dépassent. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  1"  août  1901. 
La  tenue  de  la  Bourse  était  redevenue  plus  ferme  au  début; 
mais,  dès  le  milieu  de  la  séance,  on  a  revu  l'affaissement  des 
jours  précédents.  Les  affaires  sont  très  rares.  Les  affaires 
industrielles  sont  toujours  très  abandonnées.  Les  actions 
des  banques  ont  une  tenue  un  peu  plus  ferme.  Tout  le  reste 
très  faible. 

Les  Fonds  allemands  sont  en  légère  hausse,  sauf  le  3  1/2 
qui  a  baissé  de  0,20.  Les  Rentes  étrangères  sans  affaires, 
mais  assez  fermes. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  91  80;  Turc  D,  24  50;  Lom- 
bards, 21  9<».  Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  31  juillet  1901. 

A  la  Chambre  des  Communes.  —  Nouvelles  Dépenses  pour  la  Guerre. 
—  La  Situation.  —  L<'s  Compagnies  do  chemins  de  fer. 

Les  débats  parlementaires  ont  été  assez  mouvemen- 
tés et  ce  sont  toujours  les  questions  se  rattachant  à  la 
guerre  sud-africaine  qui  ont  soulevé  le  plus  d'agitation. 

Je  ne  vous  parlerai  que  très  incidemment  de  l'inter- 
pellation relative  aux  attaques  dirigées  par  le  Daily  Mail 
contre  le  Ministère  de  la  guerre  :  ce  débat  comporte  au 
moins  sa  moralité  ;  il  montre  l'agacement  éprouvé  par 
tous  ceux  qui  ont  voulu  la  guerre,  en  présence  de  sa 
prolongation  et  des  critiques  que  la  campagne  com- 
inence  a  -,<>ulever  dans  une  partie  de  la  presse. 

Contrairement  à  ce  (jue  je  vous  avais  fait  prévoir,  le 
Gouvernemenl  avait  déclaré,  ces  jours-ci,  qu'il  ne  pen- 
sait pas  avoir  besoin  de  nouvelles  autorisations  de  dé- 
penses, or  il  a  été  distribué  au  Parlement  une  demande 


de  crédits  supplémentaires  pour  un  montant  de  7  mil- 
lions de  livres.  Ce  n'est  pas  pour  la  campagne  pro- 
prement dite  que  ces  autorisations  sont  demandées  et, 
si  l'on  s'en  tient  â  la  lettre,  le  Gouvernement  n'est  pas 
revenu  sur  ses  précédentes  déclarations.  Mais  le  but 
de  ces  crédits  est  de  venir  en  aide  aux  colonies  de 
l'Afrique  du  Sud  et  de  .'Orange,  afin  de  payer  l'Admi- 
nistration civile  ;  c'est  encore  d'entretenir  la  gendar- 
merie sud-africaine;  c'est  enfin  de  réparer  les  voies 
ferrées  de  l'Afrique  du  Sud,  d'augmenter  le  matériel 
roulant  et  d'accorder  des  secours  individuels.  Vous 
voyez  donc  que  la  guerre  est  responsable,  en  définitivo, 
de  cette  augmentation  de  dépenses;  deux  millions  et 
demi  de  livres  seront  d'ailleurs  considérés  comme  une 
avance  faite  aux  colonies  qui  devront  la  rembourser 
en  la  prélevant  sur  un  emprunt  futur.  Le  solde  -sera 
porté  au  compte  de  la  guerre  et  ce  compte  est  encore 
loin  d'être  clos  ! 

^  Au  Stock-Exchange,  la  tendance  reste  très  calme  : 
c'est  toujours  la  question  sud-africaine  qui  retient  les 
spéculateurs;  il  est  vrai  que  les^vacances  contribuent 
pour  leur  part,  à  restreindre  les  affaires,  et  le  seul  fait 
satisfaisant  que  je  puisse  vous  signaler,  c'est  la  bonne 
situation  du  marché  monétaire. 

La  statistique  relative  aux  chemins  de  fer  du 
Royaume-Uni  pendant  l'année  1900  vient  de  paraître 
sous  la  forme  d'un  livre  bleu.  Ce  document  renferme 
une  masse  d'informations,  mais  il  est  établi  d'une  fa- 
çon tellement  compacte  qu'il  est  difficile  d'en  pré- 
■  senter  un  résumé.  La  partie  la  plus  intéressante  est  un 
tableau  résumant  la  situation  des  chemins  de  fer  bri- 
tanniques de  1850  à  1900.  Nous  y  voyons  que  la  lon- 
gueur de  lignes,  qui  était  de  6.621  milles  au  31  dé- 
cembre 1830,  représentait  21.855  milles  au  31  dé- 
cembre 1900.  En  1850,  le  nombre  des  vovageurs  trans- 
portés était  de  72.854. 422;  en  1900,  il  a  été  de  1  milliard 
142.276.686.  Le  capital  versé  aux  diverses  Compagnies, 
qui  était  de  240.270.745  liv.  st.  en  1850,  s'est  élevé,  en 
1900,  à  1.176.001.890  liv.  st. 

Ces  chiffres  sont  assez  éloquents  par  eux-mêmes  pour 
qu'ils  n'exigent  pas  beaucoup  de  commentaires  :  on 
remarque,  cependant,  que  le  développement  des  voies 
ferrées  a  subi  un  ralentissement  pendant  les  dernière-, 
années,  et  ce  fait  est  attribué  à  l'antagonisme  constant 
des  trade-unions. 

Nous  trouvons  encore  dans  ces  statistiques  officielles 
un  tableau  du  développement  des  recettes  et  des  dé 
penses.  Tandis  qu'en  1860  les  recettes  brutes  étaient  de 
27.706.622  liv.  st.,  elles  se  sont  élevées  en  1900  à  104  mil- 
lions 801.858  et  les  recettes  nettes  ont  passé  de  14  mil- 
lions 579.254  liv.  st.  à  40.058.338  liv.  st.  La  proportion 
des  frais  d'exploitation  aux  recettes  brutes  a  progressé 
de  47  0/0  à  62  0/0.  La  cause  de  cette  augmentation  des 
dépenses  paraît  être  dans  la  tendance  des  autorités 
locales  k  accroître  les  taxes  des  Compagnies  de  che- 
mins de  fer  :  elle  est  due  aussi  à  l'augmentation  des 
frais  de  la  main-d'œuvre. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 


i<"  août  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  Liv.  St.    I  ACTIF 

Deite  fixe  de  l'Etat... 
Rentes  immobijisées . 
  I  Or  monnayé  etlingots 

Total   ".2  -  9"?'.)  -  000  I         Total  ' 


Bjllet9  créés. 


Liv.  st. 
62.$79.000 


Déparlement  des  opérations  de  banque 


Liv.  st 

11. 015. 100 
fi.  7;  M.  MO 
35.204  000 

5.'.  979. 000 


PASSIF  Liv.  st 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3. 478. 000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   H. 413.000 

Comptes  particuliers.  44.090.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  103.000 

Total   70. 036. 000 


ACTIF  LiV.  8t. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Hanque)   16  i):;.000 

Portefeuille  et  avances  30.o90.000 

Billets  en  réserve   22  232.000 

Or  et  argent  monnayés  2.110.000 


Total   70. 037. 000 
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STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


25  avril.. 

2  niai  . . 

9  »  . 
16  »  .. 
23  »  .. 
30   »  .. 

6  »  .. 
13  juin  . 
20  »  .. 
27  » 

4  juillet 
11  » 

18  »  .. 
25   »  .. 

l«raoùt.. 


Or  monnavé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à7jours) 

Dépôts 

c5"S 

T3  -—  3 

"3  £  a 

o  o 

ai  en 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

«le 
l'esc. 

% 

35.874 

29.154 

51  698 

45  126 

2i.495 

47  21 

4 

35.440 

29.747 

50.094 

44.526 

23.468 

46  68 

» 

35.474 

29.710 

47.382 

41.777 

23.519 

49  44 

35  159 

29.666 

53.068 

47-729 

23  270 

43  69 

35.290 

29.569 

48.447 

42  881 

23. 496 

48  31 

» 

36.070 

29.553 

48. 337 

41.915 

24-293 

50  10 

38.638 

29.727 

47  950 

il  129 

24.686 

51  30 

37  175 

29.347 

48.912 

41  186 

25.603 

52  15 

37.812 

29.385 

30.350 

42.062 

26  172 

51  79 

3 

38.416 

29.988 

52.745 

44  437 

26.203 

49  50 

37.590 

30.929 

56.706 

50.209 

24  436 

43  » 

» 

37-305 

30.624 

51.107 

44.836 

24.456 

47  67 

37.599 

30.395 

53.601 

46.797 

24.979 

46  45 

37.676 

30.180 

49.872 

42.763 

25.271 

50  53 

» 

37.314 

30.747 

52.50.3 

46.295 

24.342 

46  27 

Les  Chemins  de  fer  anglais.  —  Notre  correspondant 
analyse  dans  sa  lettre  de  Londres  la  statistique  des  Chemins 
de  1er  en  1900. 

Voici  quelques  chiffres  intéressants  qui  indiquent  la  pro- 
gression depuis  18.">0  : 


Longueur 

Nombre 

Marchandises 

des  lignes 

total 

et 

Années 

ouvertes 

des 

minéraux 

(31déc.) 

au  trahi? 

passagers 

transportés 

Capital  payé 

Milles 

Tonnes 

Liv.  st. 

1850. . . 

6.621 

72.854.422 

240.270.745 

1860... 

10.433 

163.435.678 

89.857.719 

348.130.127 

1870. . . 

15.537 

336.545.397 

529.908.673 

1380... 

17.933 

603.885.025 

235.305.629 

728.316.848 

1885. . . 

19.169 

697.213.031 

257.288.454 

815.858.055 

1890... 

20.073 

817.744.046 

303.119.427 

897.472  026 

1895. . . 

21.174 

929.770.909 

334.230.991 

1.001.110.221 

1899. . . 

21.700 

1.106.691.991 

413.623.025 

1.152.317.501 

1900... 

21.855 

1.142.276.686 

424.929.513 

1.176.001.890 

%  des 

%  des 

recettes 

dépens0" 

nettes 

d'expl. 

An- 

Dépenses 

au 

aux 

Recettes 

d'ex- 

Recettes 

capital 

recettes 

nées 

brutes 

ploitation 

nettes 

payé 

brutes 

Liv.  st. 

Liv.  st. 

Liv.  st. 

1850. 

13.204.669 

» 

1860. 

27.766.622 

13.187.368 

14.579.254 

4.19 

47 

1870. 

45.078.143 

21.715.525 

23.362.618 

4.41 

48 

1880. 

65.491.625 

33.601.124 

31.890.501 

4.38 

51 

1885. 

69.555.774 

36.787.957 

32.767.817 

4.02 

53 

1890. 

79.948.702 

43.188.556 

36.760.146 

4.10 

54 

1895. 

85.922.702 

47.876.637 

38.046.065 

3.80 

56 

1899. 

101  667.067 

60.090.687 

41.576.378 

3.61 

59 

1900. 

104.801.858 

64.743.520 

40.058.338 

3.41 

62 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  1"  août  1901. 

Les  affaires  sont  fort  calmes  :  aux  causes  générales  d'absten- 
tions s'ajoutent  les  vacances;  il  existe  des  vides  nombreux 
dans  les  rangs  des  habitués  et  les  transactions  manquent 
cnmplètement  d'ampleur. 

Les  Consolidés  sont  à  93  7/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  hésitants. 

^Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  69  7/8;  Y  Italien  est 
à  95  5/8  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  moins 
mouvementé. 

Les  fonds  argentins  varient  peu.  On  cote  :  Argentin 
6  0/0  1886  92  3/4,  Funding  9*  1/2.  Le  Brésil  4  0/0  est 
à  66  1/4.  ' 

Les  Chemins  anglais  sont  assez  soutenus  ;  les  Chemins 
américains  reprennent. 

Le  Canadien  Pacific  est  à  110  5/8;  YErie  à  38  3/4  et  le 
Louisville  à  104  5/8;  YAtchison  à  76  1/8  et  le  Norfolk  à 
53  3/4.   


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  1"  août  1901. 

Les  mauvaises  dispositions  dont  notre  Marché  avait 
fait  preuve  pendant  toute  la  semaine  dernière  ont  fait 
place  à  des  tendances  plus  favorables.  Les  opérations 
de  la  liquidation,  qui  s'annonce  comme  devant  être 
assez  satisfaisante,  ont  apporté  un  regain  d'activité, 
tout  au  moins,  pour  les  valeurs  de  traction. 

Pour  ces  dernières,  on  constate  un  relèvement  général 
et,  à  moins  d'avis  défavorables  provenant  des  marchés 
financiers  internationaux,  il  est  permis  de  croire  que 
le  mouvement  de  reprise  qui  s'est  dessiné  deviendra 
général. 

Les  valeurs  internationales  n'ont  profite  que  dans 
une  faible  mesure  do  cette  amélioration. 

L'Extérieure  reste  à  69  7/8.  Les  Chemins  espagnols, 
influencés  par  la  médiocre  tenue  du  change,  sont 
toujours  dépréciés  :  Nord  d'Espagne  179,  Saragosse 
225  francs. 

Le  Brésil  arrive  péniblement  à  coter  66  5/16  ;  le  Rio- 
Tinto  est  négligé  et  les  valeurs  ottomanes  sont  l'objet 
de  quelques  échanges  insignifiants. 

Toute  l'activité  se  porte  sur  les  «valeurs  de  traction, 
où  les  négociations  sont  animées:  le  Métropolitain  se 
relève  jusqu'à  586  50,  la  Parisienne  à  275  75  et  la 
Russe-Française  à  189  25. 

L'allure  du  marché  du  comptant  reste,  par  conti- 
nuation, peu  satisfaisante;  les  valeurs  de  chemins  de 
feV  ont  été  cependant  plus  largement  traitées  ;  les 
banques  et  les  tramways  conservent  leur  courant 
d'échanges  habituels.  La  résistance  est  la  note  domi- 
nante en  charbonnages  et  le  compartiment  minier  s'est 
tout  doucement  raffermi. 

Notre  3  0/0  poursuit  sa  progression  ascendante  ;  il 
arrive  à  coter  98  80  pour  les  trois  séries. 

Les  rentes  indirectes  et  les  lots  de  villes  sont  égale- 
ment fort  bien  tenus,  montrant  ainsi  que  la  faveur  du 
public  se  porte,  en  attendant  le  mouvement  de  reprise 
escompté,  vers  les  valeurs  à  revenu  garanti. 

Les  titres  de  nos  Etablissements  de  crédit  se  négo- 
cient, sans  grande  activité,  dans  les  limites  habituelles. 
On  délaisse  les  banques  coloniales.  La  Banque  Natio- 
nale maintient  aisément  le  cours  de  3.350  ;  la  Banque 
de  Bruxelles,  à  730,  tend  it  reprendre  son  ancien 
niveau  ;  le  Crédit  Général  Liégeois  est  ferme  à  674  ;  la 
Compagnie  Nationale  Financière  se  tient  à  145  et 
277  fr.  50. 

Aux  Chemins  de  fer,  la  dividende  Braine-lc-Comte  à 
Gand  s'avance  à  3.003;  le  Chemin  du  Congo  retourne 
à  1.580  et  à  5.112  fr.  50. 

Les  Tramways,  dont  les  échanges  sont  assez  suivis, 
sont  bien  tenus;  Lille  s'inscrit  en  tendance  favorable 
à  275,  les  Mutuelle  à  121  50  et  140  ;  la  Russe-Française 
se  traite  à  188  25  et  à  387  50  et  les  Anvers  à  104  50, 
34  75  et  38. 

Le  groupe  des  valeurs  sidérurgiques  n'arrive  pas  à 
se  remettre;  les  cours  obtenus  sont  le  relief,  de  la  si- 
tuation de  la  métallurgie  et  l'on  ne  peut  guère  espérer 
de  reprise  sérieuse  tant  que  la  crise  actuelle  n'aura  pas 
pris  fin. 

En  attendant,  nos  meilleures  valeurs  sont  dépréciées  : 
Cockerill  cote  2.150;  Montceau-Saint-Fiacre  560  et  i25  ; 
la  Providence  1.975;  Sarrebruck  7.502  50  et  Sambre-et- 
Moselle  145. 

Le  groupe  des  Charbonnages  est  un  des  plus  animés 
et  les  cours  se  maintiennent  assez  aisément.  L'impor- 
tance des  dividendes  distribués  cette  année  et  la  pers- 
pective de  dividendes  rémunérateurs  pour  l'exercice  en 
cours  justifient  pleinement  cette  attitude. 

Les  valeurs  minières  se  sont  raffermies  peu  à  peu  : 
nous  trouvons  l'Asturienne  des  Mines  à  4.685;  la  Nou- 
velle-Montagne à  287  50  et  la  Vieille-Montagne  à  595. 

Les  industries  verrières  sont  encore  un  peu  traitées, 
mais  les  entreprises  d'éclairage  ont  un  marché  désert. 
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Le  seul  cours  intéressant  à  noter  est  celui  «le  l'action 
Electricité  et  Hydraulique  à  140. 

Les  industries  diverses  sont  négligées;  les  Wagons- 
Lits  n'arrivent  pas  à  dépasser  le  cours  de  325  50. 

Nos  valeurs  coloniales  sont  calmes;  il  semble  que  la 
spéculation  s'en  soit  désintéressée  presque  complè- 
tement. L'ordinaire  Haut-Congo  se  traite  à  1.070,  la 
K;itanga  est  à  1.500  et  à  1,275-5  la  Lomami  répète  ses 
cours  de  1.025  et  de  1.500. 

Où  sont  les  beaux  cours  d'antan? 

Les  actions  étrangères  ont  un  marché  des  plus  res- 
treints; Trcberbrocknung  végèto  à  38  75  ;  la  Dift'cr- 
dange  se  tasse  à  75; 

Au  groupe  russe,  l'action  Uriansk  s'avance  à  5G4  ;  la 
Dniéprovienne  est  ramenée  à  2.507  50  ;  la  Sosnowice 
accuse  un  nouveau  progrès  ;'i  2.200. 


Informatious  ÉcoBomips  et  Financières 


Le  Commerce  de  la  Belgique.  —  Los  droits  <1<'  douane 
perçus  les  six  premiers  mois  de  1001  se  sont  élevésà  24  mil- 
lions 812.615  fr.,  contre  26:368.750  fr.  en  11)00  ;  il  y  a  donc, 
de  oe  chef,  augmentation  de  1.550.135  fr.  ou  0  0/0. 

Pondant  les  six  premiers  mois  de  11)01,  1.155  navires  sont 
entrés  dans  les  ports  belges,  ayant  un  tonnage  total  de 
4.409.04?  tonnes.  En  1900,  le  nombre  de  navires  entrés  était 
dé  'i.277,  avec  un  ensemble  de  tonnage  do  4.193.590  tonnes.  Il 
y  a  donc  diminution,  comparativement  à  l'année  1900,  par 
rapport  au  nombre  des  navires  entrés,  de  122  unités  ou  3  U/0 
et  augmentation,  par  rapport  au  tonnage,  de  275.457  tonnes 
ou  7  0/0. 

Quant  aux  sorties,  nous  en  relevons,  pour  cette  même 
période  de  1901,  4.193,  ayant  un,  tonnage  total  de  4.551.196 
tonnes.  En  1900,  le  nombre  des  navires  sortis  était  de  4.296, 
avec  un  ensemble  de  tonnage  de  4.232.965  tonnes.  Il  y  a  donc 
diminution,  comparativement  à  l'année  1900,  par  rapport  au 
nombre  des  navires  sortis,  de  103  unités  ou  2  0/0  et  augmen- 
tation, par  rapport  au  tonnage,  de  318.231  tonnes  ou  8  0/0. 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Belges 

Mois  do  décembre  12  mois 


Lignes 


1900 

1899 

1900 

18,9 

(En  francs) 

Etat..  (4.049kil.) 

15 

5(52.953  15.586 

905  207035.525 

198604 

982 

Tournai-Jurb(47 

74.922 

67 

571 

1.183.839 

1.047 

420 

Hal- Ath -Tour- 

nai front..  (45) 

96.382 

71 

269 

1.099.563 

1.020 

842 

Braine-le-Comle 

à  Gand. . .  (55) 

146.876 

145 

865 

1.846.807 

1.904 

330 

Wclkeur.  (15  %) 

44.318 

34 

354 

479.884 

456 

045 

Liégeois -Namu- 

62 

216 

775 

602 

Eecloo-Brug.(48) 

8.070 

7 

903 

110.597 

106 

869 

Landen-llas.(28) 

15 

940 

219 

237 

Flandre  occ.  104; 

208 '.512 

250 

293 

3.738.117 

3.654 

083 

Malines-Terneu- 

zen  (66) 

121.300 

133 

423 

1.342.744 

1.302 

522 

Nord-belge.  170; 

1 

467.84D 

1.415 

854  19.341.298 

17.022 

546 

Ghiinay  (60; 

58.201 

55 

672 

632.869 

599 

326 

Termoad'-Saint- 

Nicolas. . .  (21) 

23.025 

24 

860 

271 . 531 

265 

955 

Finances  belges.  —  Les  termes  d'impôts  directs  ('chus  et 
exigibles  à  la  fin  du  troisième  mois  do  1901  s'élevaient  à 
4.739.-295  fr.  11,  contre  5.088.097  fr.  à  L'époque  correspondante 
de  1900;  sur  ces  sommes,  208.779  fr.  51  riaient  recouvrés  à  la 
lin  du  troisième  mois  de  1901,  contre  303.406  fr.  63  à  l'époque 
correspondante  de  L'année  dernière)  d'où  une  différence  entre 
les  recouvrements  opérés  et  lès  termes  échus  et  exigibles  de 
1.470.515  f.\  60  pour  1901  et  de  1.7X4.090  fr.  37  pour  1900. 

Les  impôts  indirects  s'encaissent  plus  régulièrement  :  pour 
le  premier  trimestre  de  1901  ils  onl  atteint  09.598.517  fr.  86, 
entre  100 856 367 fr.  79  en  1900,  dont  28.092.982  fr.  96  de 
droits  de  douanes,  d'accises  et  de  recettes  diverses  en  1901, 
contre  27.909.474 fr.  40  en  1900;  14.21K.993  l'r.  20  dé  droits 
d'enregistrement  en  1901,  contre  14.645  992  fr.  85  en  1900] 
51.189.016  fr.  ho  de  péages  en  1901,  contre  58.530.944  fr.  28 
i  ii  191  0,  ei  4.669.880  fr.  90  de  produits  des  capitaux  cl  revenus 
i  n  L901,  contre  8.691.758  fr.  20  en  1000* 

Le  total  des  recettes  est  inférieur  de  7.055.672  fr.  64  aux 


évaluations;  ce  sont  les  chemins  de  fer  qui  donnent  ce  iné" 
compte,  avec  43.902.000  fi",  de  recettes,  alors  qu'on  les  avait 
évaluées  à  51.500.000  fr.  A  part  cela,  toutes  les  autres  recettes 
sont  à  peu  de  chose  près  les  mêmes  qu'en  1900. 

Los  recettes  pour  le  fonds  communal  se  sont  élevées  à 
9.638.074  fr.  70  pendant  Le  premier  trimestre  de  1901,  contre 
9.301.238  fr.  30  pendant  la  période  correspondante  de  1900: 
les  recettes  pour  lé  fonds  spécial  ont  atteint  3.285.491  fr.  30 
en  1901,  contre  2-.963.3S1  fr.  10  en  1900. 


BULGARIE 


Le  Budget  de  1901.  —  Le  budget  adopté  dans  son  en- 
semble par  le  Sobranié,  pour  l'année  1901,  se  résume  ainsi  : 


Dépenses 

Francs 

Administration  supérieure   2.107.766 

Service  de  la  dette  publique   31 .580.750 

Cour  des  comptes   141.120 

(Ministère  des  affaires  étrangères  et  des  cultes   3.742.205 

—  de  l'intérieur....   6.610.062 

—  de  l'instruction  publique    7.872.959 

—  du  commerce  et  de  l'agriculture   4.575.549 

—  di  s  finances   4.235.150 

—  de  la  justice.  '   4.153.236 

—  de  la  guerre   20.327.020 

—  des  travaux  publics   10.714.023 

Total   96.065.900 

Recettes  • 

Impôts  directs   38.474.000 

—  indirects    27.920.500 

—  sur  vins  et  fruits   5.351.500 

Amendes  relatives  à  la  perception  des  contribut.  920.000 

Recettes  des  voies  de  communication   12.298  900 

Biens  de  l'Etat   6.053.000 

Recettes  extraordinaires   5 . 809 . 000 

Total   90.826.900 


Le  budget  clôt  donc  avec  un  excédent  de  recettes  de 
761.000  fr. 

Le  chapitre  des  recettes  extraordinaires  comprend  les 
divisions  suivantes  :  les  encaissements  sur  les  impôts  arrié- 
rés, les  700  mille  francs  que  donnera  la  réduction  progres- 
sive (de  1  à  12  0/0;  faite  sur  les  traitements  des  fonctionnaires 
publics,  les  550  milla  francs  nets  que  produira  la  frappe  de 
la  nouvelle  monnaie  de  billon.  , 

Au  cours  do  la  discussion  du  budget,  le  général  Paprikoff, 
ministre  de  la  guerre,  a  déclaré  qu'il  demandera  peut-être 
un  crédit  supplémentaire  d'une  vingtaine  de  millions  pour 
compléter  l'habillement  et  l'équipement  de  l'armée,  afin 
qu'elle  soit  toujours  prête  en  cas  de  mobilisation. 

D'autre  part,  le  Sobranié  a  décidé,  sur  la  proposition  du 
Gouvernement,  de  procéder  à  une  réduction  progressive  (de 
1  à  12  0/0j  des  appointements  de  tous  les  fonctionnaires  et 
employés  de  l'Etat,  suivant  une  échelle  établie.  Il  en  résul- 
tera uiio  économie  de  050  à  700.000  fr.  par  an. 

En  outre,  des  crédits  supplémentaires,  montant  à  un  total 
de  11  millions  de  francs,  ont  été  votés  pour  payer  des  dépenses 
effectuées  par  les  Cabinets  précédents  et  pour  faire  face  à 
divers  engagements  de  l'Etat. 


Chemins  de  fer  Bulgares.  —  Le  Ministère  du  Commerce 
et  de  L'Agriculture  bulgare  vient  do  publier  la  statistique  de 
l'exploitation  des  chemins  de  fer  de  l'Etat,  relative  à  l'année 
1899.  Pendant  cotte  année,  il  a  été  exploité  1.198  kilomètres 
de  lignes  estimées  à  140.122.492  fr.  or,  soit  133.832  fr.  le 
kilomètre;.  Dans  ce  total  sont  compris  11.200.000  fr.,  coût  du 
matériel  roulant  acheté  de  la  Direction.  Les  recettes  réalisées 
pendant  celle  année  étant  de  5.118.021  fr.  et  les  dépenses  de 
4.519.502,  il  en  résulte  un  profit  net  de  598.519  fr.  ou 
0.  43  0/0  du  capital  payé,  soit  781  fr.  par  kilomètre.  Les  lignes 
drs  chemins  de  fer  de  L'Etat  sont  divisées  en  t  rois  inspections  : 
Sofia,  Bburgas  et  Roustchouk.  Le  transport  des  marchan- 
dises sur  ces  lignes  a  été,  pour  les  années  1894  à  1899  : 

Sofia       Bourgas  ltoulschouk  Total 


(En  tonnes) 

1894   ! 10. 700  89.600  89.500  269.800 

L895   172.000  155.000  97.500  424.500 

1X90   185  500  321.400  184.000  699.900 

1X97   216.100  278.900  221.900  710.900 

1898   3:18.400  205.600  224.300  768.300 

1899   105.800  111.800  295.500  513.100 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Espagne 
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ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  29  juillet  1901. 

Les  Vacances.  —  Dernières  Discussion?  parlementaires.  —  Les  Re- 
celtes publiques,  —  Le  Marché.  —  La  Banque  d'Espagne. 

Les  vacances  battent  leur  plein  :  après  la  Cour,  le 
personnel  politique  a  quitté  Madrid  ;  les  hommes  d'af- 
faires ont  fui,  eux  aussi,  la  lourde  atmosphère  de  la 
ville  et  il  ne  reste  ici  que  ceux  qui  ne  peuvent  absolu- 
ment pas  s'absenter. 

Vôtre  savez  que  pendant  cette  période  de  congés,  qui 
durera  deux  mois,  il  n'y  a  pas  à  compter  sur  de 
gros  incidents  ni  à  s'attendre  à  des  nouvelles  bien  sen- 
sationnelles. Chacun  tient  à  goûter  en  paix  un  repos 
bien  gagné;  c'est  en  vain  que  quelques-uns  chercheront 
k  grossir  des  événements,  comme  on  paraît  le  faire  en 
ce  moment  avec  l'agitation  anticléricale  :  soyez  bien 
certains  que  la  situation  générale  ne  se  modifiera  pas, 
que  la  position  des  partis  n'éprouvera  aucun  change- 
ment et  que  nous  nous  retrouverons  dans  deux  mois  au 
même  point  où  nous  sommes  en  ce  moment. 

Nous  émettrons  cependant  un  vœu  :  c'est  que  cette 
période  de  repos  soit  mise  à  profit  par  le  Gouverne- 
ment pour  mieux  étudier  les  problèmes  dont  la  solution 
s'impose.  Le  public  et  le  monde  parlementaire  se  mon- 
trent plus  disposés  qu'autrefois  à  examiner  ces  ques- 
tions ;  l'éducation  du  pays  paraît  peu  à  peu  se  faire  ; 
nous  en  avons  la  preuve  dans  la  plus  large  place  don- 
née aux  discussions  économiques  dans  les  dernières 
séances  des  Cortès. 

Parmi  ces  discussions,  j'attire  plus  particulièrement 
votre  attention  sur  un  débat  auquel  a  donné  lieu  une  de- 
mande d'amendement  aux  projets  du  Ministre  des  Finan- 
ces interdisant  la  frappe  de  l'argent  et  autorisant 
l'émission  de  pagarès  pour  rembourser  la  dette  Ilot- 
tante,  demande  déposée  et  défendue  par  M.  Gomez 
Acebo.  Le  jeune  député  libéral  s'est  vivement  élevé 
contre  les  mesures  que  propose  M.  Urzaiz  :  pour  lui, 
la  solution  se  trouve  dans  le  relèvement  du  crédit 
extérieur  du  pays,  par  le  maintien  des  engagements 
pris  :  on  pourra  alors  songer  à  un  emprunt  extérieur, 
emprunt  qui  viendra  peut-être  dans  cinq  ans,  qui  per- 
mettra de  convertir  la  dette  existante  et  d'employer 
les  capitaux  obtenus  par  la  nouvelle  émission  à  déve- 
lopper les  ressources  intérieures  de  l'Espagne. 

En  terminant,  M.  Gomez  Acebo  a  demandé  que  le 
Président  du  Conseil  fasse  une  déclaration  expresse 
mettant  en  dehors  des  questions  de  parti  toutes  les 
questions  de  crédit  et  de  finances  et  empêchant  les  mi- 
norités de  leur  faire  une  opposition  systématique. 

La  Chambre  a  applaudi  à  ce  vœu  et  il  serait  à  sou- 
haiter, en  effet,  que  la  politique  ne  vînt  pas  obscurcir 
des  problèmes  souvent  fort  difficiles  à  résoudre. 

La  Gaceta  vient  de  publier  les  résultats  budgétaires 
du  premier  semestre  de  1901  ;  je  vous  en  envoie  le  dé- 
tail :  vous  pourrez  constater  que,  par  rapport  à  1900, 
les  recettes  ordinaires  sont  en  augmentation  de  35  mil- 
lions 417.313  pesetas  et  les  recettes  extraordinaires  en 
diminution  de  20. -290. 815  p.  L'augmentation  liquide  est 
donc  de  15.120.498  p.  Les  recettes  totales  ayant  été  de 
468.08  L224  p.,  et  les  dépenses  s'étant  élevées  à 369  mil- 
lions 897.870  p.,  il  y  a  pour  le  moment  un  excédent  de 
98.180. 354  p.  sur  les  paiements  effectués.  Ces  chiffres 
montrent  que  le  Trésor  est  dans  une  situation  favo- 
rable et  nous  permettent  de  croire  que  l'exercice  s'a- 
chèvera avec  un  excédent. 

On  sait,  en  effet,  que  pendant  le  second  semestre  les 
dépenses  sont  plus  importantes,  mais,  si  les  recettes 
rentrent  dans  les  mêmes  proportions,  le  résultat  final 
ne  fait  pas  de  doute. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 


leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

8  juil.  15juil.  22juill.  29  juill. 

4  0/0  Intérieure   71  40  71  95  72  1.")  71  85 

4  0/0  Extérieure   7X  20  78  80  78  90  78  90 

5  0/0  Amortissable   93..  93  60  94  35  94  20 

Banque  d'Espagne   484  50  490..  485..  488.. 

—  Hypothécaire  . .  180  50      ....  180  75  182  . . 

Gomp.  Fer'm.  des  Tabacs  401  . .  392    391  .. 

Chèque  sur  Paris   38  80  37  50  38  17  39  45 

-  sur  Londres....  34  90  34  58  34  78  35  10 
Bons  cubains  6  0/0    85  30  85  95  86  10  85  90 

_         5  0/0   71  05  71  75  ....  71  50 

Cédulcs  hypoth.  5  0/0.. .  103  50  104  25    104  . 

-           4  0/0...  102  15  102  35  102  10  101  90 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  argent,  +  1,3  millions;  cir- 
culation, -f-  1,3  millions;  comptes  courants,  +  5,3 mil- 
lions; escomptes,  —  0,7  million. 


lies  et  E 


Recettes 

Du  1"  janv 


des  Chemins  de  fer  Espagnols 

ier  au  8  juillet  1901  (27  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

2070 
784 
104 
499 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau..  ■ 

Asluries  

Lérida-Re.us 
AlmanvaValence 

Total  No-d  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 

Pesetas 

27  766  976 
7  971.022 
660.471 
6.257.089 

Pesetas 

29.644  727 
8.769.453 
738  097 
6.706  960 

Pesetas 

29  847.043 
8.775.823 
637  4S7 
6.793.053 

Pesetas 

31.225  039 
9.329.346 
613  227 
6.640  285 

3457 

42.655.558 

45.859.237 

46-053.406 

47  807- 897 

1007 

6577 
246 

9.744.132 

32.909.994 
628.596 

9.431.850 

46.071- 479 

7611.582 

10.008.798 

46. 416. 028 
1.647.638 

9.771.192 

46.456.330 
■1.706  132 

La  Dette  espagnole.  —  D'après  les  renseignements  offi 
ciels  fournis  par  M.  Lrzaiz  dans  le  préambule  du  projet  de 
conversion,  la  situation  de  la  dette  Extérieure  4  0/0  est  la 
suivante  :  ^ 

Pesetas 

Dette  estampillée  ou  de  la  propriété  d'étran- 
gers, payable  en  francs,  livres  sterling  ou 
marks...   1.026.296.700 

Convertie  en  dette  intérieure   654.409.400 

Non  estampillée,  ni  convertie,  payable  en  pe- 
setas   290.444.900 

Total   1.971.151.000 

La  situation  des  dettes  amortissable  et  coloniales  est  la 
suivante  : 

Montant 

nominal  des  Montant 

dettes  nominal  des  lieslant 

dites  de  dettes  à 

conversion  converties  convertir 

(En  pesetas) 

Amortissable  4  0/0  1.503.635.000  1.387.833.000  115.802.000 
Billets  hypothécai- 
res de  Cuba  :  ,™ 

1886                     585.750.000  392.570.500  193.1/9.yOO 

1890                   391.970.500  286.706.500  10-3.204.000 

Obligations  hypo- 
thécair"5 des  Phi- 
lippines :  A„  '-  _  ,„n 

Série  A               151.576.000  143.096.500  8.479-5Q9 

Série  B                 46.374.000  37.579.000  8./0o.000 

Total          2.679.305.500   2.247.845.500  431.460.000 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  81  juillet  1901. 

La  tendance  du  marché  reste  très  calme  ;  nous  sommes  en 
pleine  période  de  vacances  et  les  abstentions  sont  nombreuses. 

On  cote  l'Intérieur  à  71  95;  1  Extérieur  à  78  70;  le  change 
sur  Paris  est  à  39  22. 
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I/EO)X<)MISTK  KfjBOPKIiN  —  Italie  et  Russie 


ITALIE 


LA  SITUATION 

Rome,  30  juillet  1901. 
L'Anniversaire  de  l'Assassinat  du  roi  Humbert.  —  Les  Projets  du 
Ministre  des  flpances  et  le  Cabinet.  —  La  Dette  italienne.  —  Les 
Recettes  publiques. 

L'anniversaire  de  la  mort  du  roi  Humbert  a  été  célé- 
bré avec  une  pompe  qui  a  dépassé  les  espérances  des 
organisateurs  eux-mêmes.  Ce  fut  une  vraie  démons- 
tration nationale  de  deuil  d'une  solennité  comme  on 
en  a  rarement  vue.  En  dehors  du  chiffre  colossal  de 
députations  arrivées  à  Rome,  des  services  religieux  et 
des  commémorations  civiles  ont  eu  lieu  dans  presque 
toutes  les  villes  du  royaume.  Toutes  ces  manifestations 
ont  eu  un  caractère  très  accentué  de  loyalisme  à  la 
couronne. 

Après  les  solennités  nous  avons  failli  avoir  une  crise 
ministérielle.  Elle  a  été  conjurée  ou,  plutôt,  ajournée 
pour  quelque  temps.  M.  Wollemberg,  le  ministre  des 
Finances,  aurait  manifesté  le  désir  d'abandonner  son 
portefeuille,  ses  projets  financiers  n'ayant  pas  reçu 
l'approbation  de  ses  collègues.  Les  Ministres,  celui  du 
Trésor,  en  tète,  sont  opposés  à  la  plupart  des  réformes 
fiscales  et  des  projets  de  dégrèvements  dont  M.  Wol- 
lemberg a  fait  son  programme,  ces  mesures  devant, 
selon  eux,  compromettre  gravement  l'équilibre  du 
budget.  Selon  M.  di  Broglio,  ministre  du  Trésor,  la 
précipitation  du  Ministre  des  Finances  est  dange- 
reuse :  réformes  et  dégrèvements  sont  nécessaires, 
mais  avec  plus  de  prudence  et  en  contre-balançant 
chaque  perte  avec  une  recette  prévue  et  fixée  à  l'a- 
vance. Le  Ministre  du  Trésor  a  rallié  tout  le  Cabinet  à 
ses  idées.  C'est  à  la  suite  de  ce  conflit  que  M.  Wol- 
lemborg  a  voulu  se  retirer  :  son  départ,  encore  une 
fois,  paraît  simplement  ajournée. 

La  situation  financière  du  pays  est  satisfaisante,  à 
la  fin  de  cet  exercice  :  la  plus-value  brute  des  recettes 
sur  les  dépenses  est  de  plus  de 60  millions  délire  ;  mais 
en  défalcant  certaines  dépenses  supplémentaires  pro- 
venant surtout  des  travaux  publics  on  trouve  une  plus- 
value  nette  de  33  millions  de  lire. 

Cette  augmentation  de  recettes  provient  presque  ex- 
clusivement des  droits  de  fabrication,  des  douanes  et 
des  monopoles.  Cependant  on  aurait  tort  de  tabler, 
pour  la  suite,  sur  une  semblable  plus-value,  car  la  ma- 
jeure partie  de  ces  bénéfices  n'ont  qu'un  caractère 
tout  transitoire. 

Sur  le  marché  financier,  on  ne  constate  aucune 
affaire  importante,  ni  aucune  velléité  d'affaires.  La 
liquidation  s'est  passée  sans  aucun  incident,  précisé- 
ment à  cause  de  la  rareté  des  engagements.  Ce  qui 
contribue  le  plus  à  augmenter  la  défiance  est  la  persis- 
tance malheureuse  des  grèves.  En  Lombardie,  les  grèves 
des  ouvriers  des  campagnes  ont  repris  avec  vigueur.  De 
graves  désordres  ont  eu  lieu  :  les  grévistes  sont  allés 
jusqu'à  incendier  des  fermes.  On  ne  voit  aucune  solu- 
tion possible,  les  propriétaires  et  les  ouvriers  étant 
obstinés  dans  leur  résistance. 

On  connaît  maintenant  la  situation  de  la  Dette  ita- 
lienne au  30  juin  dernier,  soit  à  la  lin  de  l'exercice 
1900-19131.  A  la  suite  des  variations  dans  les  dettes  con- 
solidées et  rarhetables  de  l'Etat,  le  montant  delà  Dette 
s'est  réduit  de  1.130.101  lire  de  rente  et  de  24.829.684 
lire  de  capital,  comparativement  à  la  clôture  de  l'exer- 
cice précédent. 

Cette  diminution  concerne  les  dettes  rachetablcs, 
lesquelles  se  sont  réduites  de  2.3")!). 771  lire  de  rente  et 
de  o2.504.509  lire  de  capital,  alors  que  les  dettes  con- 
solidées se  sont  accrues  de  1.229.669  lire  de  rente  et  de- 
27.674.825  lire  de  capital. 

An.  i  :ni  :«)  juin  1901,  la  Dette  publique  italienne  se 
chiffrai!  à  579.692.754  lire  de  rente  annuelle,  correspon- 
dant à  12.856.692.334  lire  de  capital. 

Quant  aux  comptes  du  Trésor,  ils  présentent,  sur  la 
clôture  de  l'exercice  antérieur,  une  amélioration  de 
'iH.Y-V).~£A)  lire,  amélioration  qui  provient  de  l'augmen- 


tation du  fonds  de  réserve  et  d'une  diminution  des 
Dettes  qui  se  chiffre  k  plue  de  26  millions  de  lire,  lires- 
sort  aussi  de  ces  comptes  du  Trésor  que  les  recettes  pu- 
bliques du  dernierexercicesesont  élevées àl.764.461.4O0 
lire,  dépassant  de  70.490.000  lire  celles  de  l'exercice 
antérieur. 


Home,  1"  août. 

Le  Conseil  des  Ministres  ayant  nettement  repoussé  Le 
projet  de  réforme  d'impôts  do'  M.  Wollemberg,  celui-ci  a 
donné  sa  démission. 

M.  di  Martine,  sous-secrétaire  d'Elat  aux  affaires  étrangè- 
res, a  également  démissionné  pour  des  motifs  particuliers. 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  six  premiers  mois  de  1901 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 


CATÉGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie . 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux  

Minéraux,  Métauxet  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres,  Poteries. 
Verres  et-  Cristaux  .... 

(  îéréales,  Farine, Pâtes. etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux  

Objets  divers  

Totaux  

Métaux  précieux  

Totaux   


i"  janv. 

au 
30  juin 

1901 


26 

841 

31 

438 

47 

869 

u 

104 

17 

254 

105 

3$2 

41 

249 

90 

114 

38 

540 

11 

204 

29 

507 

130 

985 

114 

169 

179 

494 

52 

082 

12 

510 

942.738 

6.297 

949  036 


Diffé- 
rence 
sur  1900 


—  3.777 
+  587 

+  1.503 

-+-  65 
-l-  3.633 

—  7.970 
+  2.745 
+19.771 
+  3.673 

—  1.351 

—  986 

—10.448 

—  4.081 
+80.746 

—  2.831 

—  110 


+83.932 
+  3.721 


+87.654 


1"  janv. 

au 
30  juin 
1901 


.r>6.770 
3.571 

20.398 

4.988 
29.164 
31.483 

6.889 
255.630 
28.691 

8.171 
17.383 

24.285 

43.295 
57.966 

80. 175 
15.686 


684.853 
7.567 


692.420 


Diffé- 
rence 
sur  1900 


—  6.363 

—  614 

—  1.914 

+  673 

—  6.a56 
+  4.940 

—  1.3»i 
+31.382 

—  91 
-4*  927 

—  671 

+  4.048 

—  084 

—  2.474 

—  4.752 
+  430 


+16.642 
+  406 


+17.048 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Borne,  1"  août  1901. 
La  tendance  générale  ne  se  relève  pas  :  le  public  est  tou 
jours  impressionné  par  les  grèves  et  le  change  reste  moins 
bon. 

La  Bente  est  à  101  05  ;  "Méridionaux,  698  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  520  ...  Banque  Nationale,  824  ... 


RUSSIE 


Production  des  Usines  métallurgiques  de  la  Russie 
Méridionale  en  1900.  —  Un  rapport  de  M.  Lavollcy,  vice- 
consul  de  France  à  Kharkov,  nous  donne  des  renseignements 
intéressants  sur  la  production  des  usines  métallurgiques  de 
la  Bussie  méridionale  en  1900. 

Les  dix-sept  usines  métallurgiques  de  celte  région  ont  pro- 
duit,'en  1900,  91,385.838  pouds  de  Conté,  dont  24.340.149  ont 
été  expédiés  au  marché  et  6t5.135.837  pouds  de  fer  et  acier 
demi-travaillés,  dont  4.595.341  écoulés  au  marché.  Elles  ont 
fourni,  en  outre,  49.582.826  pouds  de  produits  finis,  dont 
42.542.826  envoyés  à  la  vente  et  5.530.492  pouds  d'ouvrages 
métalliques,  dont  2.866.407  ont  été  vendus. 

Le  nombre  des  ouvriers  employés  pendant  ladite  année  a 
été  de  45.000. 

La  production  mensuelle  a  toujours  été  en  augmentant  jus- 
qu'au mois  de  mars,  puis  il  y  a  ou  ralentissement  et  vers  la 
lin  do  l'année,  elle  a  repris  en  vigueur,  grâce  à  la  mise  en 
marche  de  l'usine  de  Kerlch,  et  bien  que  les  usines  de  Kra- 
matorskaya  et  d'Almaynaya  aient  cessé  de  travailler. 

Pendant  les  six  premiers  mois,  les  usines  ont  coulé  45  mil- 
Lions  114.381  pouds  de  fonte  et  pendant  les  six  derniers, 
40.271.457.  Le  coulage  n'a  pas  cessé  pendant  toute  Tannée, 
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bien  que  la  méventa  ait  comaaeneée  dans  la  seconde  partie. 
L'usine  de  Kertch  pour  écouler  ses  produits  a  dû  en  expor- 
ter à  titre  d'essai  à  l'étranger,  principalement  en  Silésie. 

Los  industriels  ont  expédiés  sur  les  marchés  24.346.140 
ponds  de  fonte  représentant  environ  26  0/0  de  la  production 
annuelle.  La  production  du  fer  s'est  élevée  dans  l'année  en 
question  à  49.454.557  ponds,  dont  6  911.731  seulement  n'ont 
pas  élé  vendus. 

Voici  un  tableau  de  la  production  de  la  fonte,  du  fer  et  de 
l'acier  en  1900  : 

Usines  à  hauts  fourneaux  chauffage  minéral) 

Fer  et  acier 


Fonte 


Demi 
produit 


Produit  Ouvragés 
fini  métalîiq. 


(En  pouds) 
16 . 742 . 173  10 .611  i . 015  9 . 494 . 695 
13.02i.8S'!  1:5. 231. 136  10.516.407 


8.988.080  8.781.800  5.679.927 

9.184.348  8.148.533  6.650.561 

6.785.305  3. 317. 768  1.964.168 

5.877.762  5.718.384  4.731.083 

4.898.190  5.174.539  4.009.417 

3.227.520  » 

4.711.826  2.115.595  1.423.883 

4.919.086 

2.464.876  2.785.142  1.435.785 

4.239.859  4.551.661  2.002.828 

2.9-21.020  1.092.214  747.753 

933.999  » 

909.972  »  » 

1.553.632  » 


366.323 
1.173.241 

1.338.227 
11.534 
354.480 
3.219 

603.527 

243.414 


Youzevka  (Société 

m.  Novorossiski) 
Dni  ép  r  o  v  i  e  nne 

(Soc.  mét.)  

A 1  e  x  a  n  d  r  o  v  s  k 

(Soc.  de  Briansk 

du  sud  de  la  Rus- 
sie)  

IVtrovskii  Société 
mét.Russo-Belg") 
D  o  n  e  t  z  -Youriev 

(Soc.  mét.)  

DroujkovkaiFers 

et  aciers)  

Taganrog  (Société 

mét.)  

Gdantzevski  (Soc. 

des  Mim  s  de  fer 

de  Krivoï-Rog'i . . 
Nicopol-  Mariou- 
pol  (Soc.  mét.). 
Société  des  Hauts 

Fourneaux  et  Fa- 
brique d'Olkha- 

vaîa  

Souline  (Fnbr.  de 

N.  Pastoukhov). 
Provid. -Russe,  à 

Marioupol  

Makievka(Société 

gén.  de)  

Krama  torskaya 

(Soc  mét.)  

Almazmaïa  (Soc. 

par  actions)  

Société  des  Usines 

métal,  de  Kertch. 
Verkhnëdnié- 

provsk(Soc.mét.)         »  »  »  » 

Totaux. .  91.385.838  66.135.837  49.454.557  5.530.492 

Dans  les  quatre  dernières  années,  la  production  de  la  fonte 
s'est  élevée  de  46.142.009  pouds  en  1897  à  91.385  8:38  en  1900, 
c'est-à-dire  qu'elle  a  presque  doublé.  Il  n'y  avait  alors,  on 
1897,  dans  la  Russie  méridionale,  que  9  usines  produisant  de 
la  fonte  :  on  en  comptait  déjà  17  en  1000.  La  fonte  produite 
dans  cette  dernière  année  a  dépassé  le  chiffre  de  l'année  1899 
de  9.034.564  et,  bien  que  la  vente  ait  été  ralentie  à  cause  de 
l'expédition  de  Chine,  on  espère  pouvoir,  en  1901,  dépasser 
tous  les  chiffres  précédents  tant  pour  la  production  que  pour 
l'écoulement.  Les  usines  de  Youzovka,  Dniéprovsk,  Alexan- 
drovski,  Pétrovski,  Donetz  Youriev,  Droujkovka  Taganrog, 
Gdantsevski,  Souline  n'existent  que  depuis  4  ans.  Les  autres, 
Xikopol-Marioupol,  Olkhovaïa-Providencc  Russe,  Makievka, 
Kramatorskaïa,  Almaznaïa,  Yerkhniedniéprovski  et  Kertch 
sont  créées  de  date  récente.  Le  groupe  ancien  a  produit 
72.153.737  pouds  en  1899  et  71.193.144  en  1900  seulement,  à 
cause  des  difficultés  du  marché,  tandis  que  les  nouvelles  usines 
ont  donné  10.197.517  pouds  en  1809  et  20.192.394  en  1900,  bien 
(pic  l'année  dernière  l'usine  Yerkhniedniéprovski  n'ait  pas 
travaillé  et  que  Kramatorskaïa  et  Almaznaïa  aient  cessé  tout 
travail  en  octobre  et  août.  Ces  deux  dernières  n'ont  coulé  on 
1000  que  1.813.971  pouds  de  fonte  et  n'en  ont  vendu  que 
097.449. 

La  Russie  méridionale  a  produit  en  1000  plus  do  la  moitié 
de  la  fonte  do  toute  la  Russie  qui  s'est  élevée  à  174.000.000  de 
pouds.  Los  ingénieurs  de  la  région  prévoient  pour  1901  une 
production  de  12.8360.000  pouds  de  fonte  do  fer  et  d'acier 
qu'Us  espèrent  écouler  si  les  chemins  de  fer  et  lo  Gouverne- 
mont  font  les  achats  nécessaires  au  développement  et  aux  be- 
soins du  pays.   


806.513 
40.635 

477.193 
32.575 

70.611 


AMÉRIQUE 


BRESIL 

Projets  financiers.  —  Le  Brésil  annonce  que  le  Gouver- 
nement brésilien  va  demander  sous  peu  au  Congrès  la  créa- 
tion d'une  Caisse  de  rachat  do  la  Dette  intérieure,  qui  sera 
constituée  par  les  apolicos  déjà  en  la  possession  du  Gouver- 
nement ou  qui  seront  acquises,  par  la  suite,  avec  le  produit 
do  la  vente  dos  biens  nationaux  dont  l'Union  n'a  pas  besoin 
pour  ses  services  administratifs. 

Le  mécanisme  de  la  Caisse  de  rachat  de  la  Dette  intérieure 
comportera  l'acquisition  semestrielle  do  nouvelles  apolices 
avec  les  intérêts  de  celles  existant  dans  cotte  Caisse. 

Le  Ministre  prévoit  que,  par  l'accumulation  dos  intérêts  do 
ces  apolices  et  en  dotant  la  Caisse  d'une  somme  do  50X00 
contos,  la  Dotto  intérieure  pourra  être  totalement  amortie  en 
cinquante  années. 

Cotte  mesure,  ainsi  que  l'altération  de  l'étalon  monétaire, 
qui  serait  ramoné  de  27  à  21  pence,  seront  exposées  dans  le 
prochain  rapport  du  Ministre  des  Finances. 


ETATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  le  tableau  du  com- 
merce extérieur  des  Etats-Unis  pour  lo  mois  do  juin  et  les 
douze  mois  do  l'exercice  1900-1901  comparé  avec  les  résultats 
des  périodes  correspondantes  de  1809-1900.  Pondant  la  der- 
nière année,  les  importations  ont  diminué  de  27.184.651  dol- 
lars et  les  exportations  ont  augmenté  de  93.173.462  dollars  : 

Juin 

1001  1900  en'  looi' 


Marchandises  : 
Importations .... 
Exportai  ions  

Excédent  des  ex- 
portations  

Importations  d'or. . 
Exportations  d'or.. 

Excédent  des  ex- 
portations d'or. 

Importai,  d'argent. 
Exportât,  d'argent. 

Excédent  des  ex- 
port, d'argent.. 

Voici  les  résultats 


Marchandises  : 
Importations  .... 
Exportations  

Excédent  des  ex- 
portations   

Importations  d'or.. 
Exportations  d'Or.. 

Différences  aux 
exportât,  d'or.. 

Importât,  d'argent. 
Exportât,  d'argent . 

Excédent  des  ex- 
port,  d'argent.. 


67.087.895 
102.664.357 


(En  dollars) 

61.001.367 
108.651.957 


6.986.528 
5.987.(500 


34.676.462 

47.650.500 

12.974.124 

1.781.408 

3.728.576 

1.947.168 

5.389.187 

8.093.268 

2.701.081 

3.607.779 

4.364.692 

756.913 

1.931.877 

4.899.575 

2.967.698 

4.5(58  905 

5.187.920 

619.015 

2.637.028 

288.315 

2.348.683 

s  de  l'exercice  1900-1901  : 

Différence 

1900-1901 

1899-1900 

en  1900-1001 

(En  dollars) 

822.756.5a3 

849.941.184 

27.184.651 

1487.656.544 

1394.483.082 

+ 

03.173.462 

664.900.011 

544.541.898 

+120.358.113 

64.571.852 

44.573. 1X1 

+ 

19.008.668 

53.229.52^ 

18.22(5.750 

+ 

4.962.7G1 

—11.342.332 

+  3.653.575 

15.035.907 

30.384  041 

35.256.302 

+ 

1.127.739 

54.285.180 

5(5.712.275 

2  427.095 

17.901.130 

21.455.793 

3.554.834 

La  Grève  des  Métallurgistes.  —  On  avait  cru  à  une 
solution.  M.  Pierrepont  Morgan  et  ses  associés  du  trust  de 
l'acier  avaient  pensé  trouver  un  terrain  d'entente  av  ec  les  re- 
présentants des  grévistes  des  aciéries,  MM.  Schaffer  et  Wil- 
liams, chefs  des  Syndicats  ouvriers,  dans  les  conférences 
secrètes  tenues  à  New-York. 

On  a  fait  circuler  des  versions  différentes  de  cet  arrange- 
ment. 

D'après  celle  qui  semble  devoir  se  rapprocher  le  plus  de 
la  vérité,  les  ouvriers  auraient  reconnu  aux  établissements 
ne  faisant  pas  partie  du  Syndicat  des  ouvriers  de_  l'acier  le. 
droit  de  conserver  leur  indépendance  et,  de  leur  coté,  les  pa- 
trons auraient  accordé  à  ce  Syndicat  le  droit  do  contrôle  sur 
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Asie 


tous  les  autres  établissements,  y  compris  ceux  dont  1ns  ou- 
vriers ont  adhéré  au  Syndical  depuis  lo  commencement  de 

la  grève. 

Cette  solution  aurait  donc  été,  en  somme,  un  reliée  pour 
les  grévistes  qui  avaient  abandonné  lé  travail,  précisément 
pour  obtenir  que  tous  les  ouvriers  de  l'acier  soient  obligés 
de  faire  partie  du  Syndicat.  Ils  se  plaignaient,  en  effet,  que, 
en  temps  de  morte-saison,  les  compagnies  fermaient  tes  usi- 
nes unionistes,  tandis  que  les  non  syndiqués  continuaient  à 
travailler. 

De  son  côté,  le  Syndicat  des  patrons  aurait  consenti  à  payer 
aux  ouvriers  non  syndiqués  les  mêmes  salaires  qu'aux  ou- 
vriers syndiqués.  Toutes  les  usines  auraient  été  ouvertes  éga- 
lement aux  unionistes  et  aux  non  unionistes. 

Les  patrons  s'engageaient  à  ne  pas  faire  de  différence  entre 
leurs  ouvriers;  les  Syndicats  ouvriers  s'engageaient  à  ne  pas 
exercer  de  pression  sur  les  ouvriers  non  syndiqués  pour  les 
faire  enti  er  dans  les  Syndicats  et  à  ne  pas  créer  de  difficultés 
aux  patrons  employant  des  ouvriers  non  syndiqués. 

Ce  compromis  était  subordonné  à  la  ratification  du  Syn- 
dical «les  ouvriers  des  aciéries. 

Le  Comité  exécutif  de  ce  Syndicat  a  tenu,  mardi,  à  Pitts- 
burg,  une  longue  séance  secrète  où  les  conditions  de  cette  en- 
tente ont  été  examinées.  Il  s'est  ensuite  ajourné  au  lende- 
main. 

Ce  fait  est  considéré  comme  indiquant  que  le  Comité  n'est 
pas  satisfait  des  propositions  du  trust  de  l'acier  et  qu'il 
hésite  à  les  accepter. 

Le  Marché  Financier  de  New- York 


New-York,  31  juillet  1901. 

Des  pluies  abondantes  ont  amélioré  la  situation  des  récoltes 
et  ce  fait,  autant  que  l'espoir  d'une  solution  de  la  grève  des 
métallurgistes,  a  ramené  de  a  fermeté  sur  le  marché.  La  ten- 
dance reste  donc  meilleure  sans  être  fort  active. 

Ce  sont  les  valeurs  de  Chemins  de  fer  qui  ont  principale- 
mont  profité  des  meilleures  nouvelles  relatives  aux  récoltes. 

Ces  titres  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison,  73  ./.; 
Mihcaukee,  139  3/4;  Erie,  37  ./.;  Reading,  41  ./.; 
Canadian  Pacific,  1071/4;  Illinois  Central,  149  1/4;  Louis- 
ville,  102  ./.  ;  New-York  Central,  150  1/4  ;  Union-Pacific, 
97  1/4.   

MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Service  do  statistique  du 
Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les  ré- 
sultats provisoires  des  importations  et  des  exportations  pen- 
dant les  neuf  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1900-1901  (juil- 
let 1900  à  fin  mars  1901)  : 

Importation  (Valeur  de  facture) 

Juillet  à  lin  mars 


1900-1901  1899-1900 

(En  piastre) 

Matières  animales             3.857.227  3.209,423 

—  végétales            7.795.850  6.055.660 

—  minérales....    12.466.707  11.196.711 

Textiles                           7.336.314  7.343.593 

Produits  chimiques,...     1.933.966  1.734.512 

Boissons,  Spiritueux...     2.066.190  2.004.594 

Papiers  ei  applications     1.031.212  1.549.148 

Machines  et  accessoires    7.404.686  7.224.663 

Véhicules                       1.198.727  997.875 

Armes  et  explosifs             1.018.278  1.208.538 

Divers                            1.266.036  1.255. 764 

Totaux                    48.005.199  43.780:187 

Exportation    Valeur  déclarée) 

Produits  minéraux....   77.98;!. 439  (il. 732. 923 

—  végétaux           25.5(55.615  35.782.508 

—  animaux  ....      8.308.179  7.896.031 

—  manufacturés  726.533  1.285.085 
Divers                               352.609  502.635 

Total                    114,186.377  107.199.182 


1  liffér.  en 
1900-191  il 


+  647.804 
+1.740.184 
+1.269.996 
—  7.278 
199.454 
61 .596 
82.064 
180.023 
200:852 
160.259 
10.272 


+ 


+4.224.712 


4-16250.516 
■+10216.892 
+  412448 
+■  4M;448 
+■     49. 07 'i 

+6.037.105 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Déclarations  du  Ministre  des  Finances.  —  Le  nouveau 
ministre  des  finances,  M.  Marcos  Avellaneda,  vient  de  faire 
li  s  déclarations  suivantes  au  correspondant  du  Times  à 
liueiios-Ayres  : 

«  La  situation  du  Trésor  n'est  pas  tendue,  bien  qu'un  peu 


difficile  à  cause  de  la  Dette  flottante  intérieure  et  extérieure. 
Les  recettes  ordinaires  des  six  premiers  mois  dépassent  de 
beaucoup  les  pré  visions  et  couvrent  toutes  les  obligations.  Le 
budget  promet  donc  de  laisser  ail  excédent. 

«  La  loi  de  conversion  monétaire  ne  sera  pas  abrogée  sur 
l'initiative  du  Gouvernement,  à  cause  des  intérêts  importants 
auxquels  cette  mesure  causerait  préjudice.  Les  lois  moné- 
taires doivent  être  stables.  On  ne  touchera  pas  au  fonds  de 
conversion,  qui  continuera  à  être  augmenté,  sauf  en  cas  d'ex- 
trême nécessité,  par  exemple,  si  l'attitude  du  Chili  force 
l'Argentine  à  acheter  de  nouveaux  navires  de  guerre.  Ce  fonds, 
en  eli'et,  est  disponible  pour  les  besoins  que  pourrait  créer lâ 
guerre  comme  pour  la  conversion. 

«  Le  Gouvernement  reste  hostile  à  toute  nouvelle  émission 
de  papier-monnaie',  comme  belle  qu'on  propose  pour  la  Ban- 
que Hypothécaire  et  pour  d'autres  fins,  et,  si  le  projet  en 
est  voté',  le  Président,  considérant  que  ces  émissions  amène- 
raient une  nouvelle  dépréciation  de  la  circulation,  y  mettra 
son  veto.  » 


ASIE 


JA  PON 

La  Situation  financière.  —  En  réponse  aux  attaques 
parues  dans  nombre  de  journaux  sur  la  situation  financière 
du  -lapon,  le  Directeur  du  Kokumin  vient  de  publier  un 
article  où  il  s'efforce  de  démontrer  que  cette  situation  est  assez 
favorable. 

L'état  des  finances,  écrit-il,  a  été'  troublé  à  la  suite  de  la 
guerre,  à  cause  de  l'expansion  des  entreprises  otlicielles.  Il  y 
a  eu  un  déficit  d'environ  21.000.000  de  yens  en  1808-1897.  et  de 
37.500.00i)  3'ens,  approximativement,  l'année  suivante.  Le 
Gouvernement  décida  d'y  faire  face  en  augmentant  les  impôts, 
en  frappant  une  nouvelle  taxe  foncière,  des  droits  sur  le 
saké,  sur  les  revenus,  etc.;  il  obtint  ainsi  un  accroissement  de 
recettes  de  44.000.000  de  vens.  Ce  nouveau  revenu  et  l'em- 
prunt de  10.000.000  de  livres  sterling  émis  à  Londres  en 
1899,  ont  permis  au  Gouvernement  de  restaurer  ses  finances, 
troublées  un  instant  par  la  guerre,  à  partir  de  l'exercice 
1900-1901. 

Le  budget  de  l'année  courante  présente  donc  un  aspect 
normal,  sauf  pour  les  dépenses  ayant  trait  à  la  participation 
du  Japon  dans  la  répression  des  troubles  de  la  Chine.  En 
laissant  de  coté  ces  dépenses,  la  situation  se  présente  ainsi  : 


Recettes 


Dépenses 


Ordinaires  

Extraordinaires , 


(Yens) 

201.247.095  104.283. 46 i 
52.276.333  87.712.323 


Total   258.538-488  251.993.787 

Ces  chiffres  montrent  une  balance  de  plus  de  1.500.000  yens 
en  faveur  des  recettes  de  l'anné-e,  ce  surplus  étant  obtenu 
sans  faire  entrer  en  compte  les  produits  des  nouveaux  impéjts 
votés  l'année  dernière,  par  la  Diète,  pour  faire  face  aux  dé- 
penses de  l'expédition  de  Chine. 

Cette  taxation  supplémentaire  produira,  pendant  l'exercice 
couranl,  0.293.575  yens.  Mais  tout  leur  effet  se  fera  sentir  à 
partir  de  l'exercice  1902-1903,  et  l'on  croit  qu'elle  sera  suffi- 
sante pour  (Hcindre  les  frais  de  l'expédition. 

Même  en  ignorant  l'affaire  de  Chine  et  sans  compter  l'aug- 
mentation de  revenusprovenantdesnonveaux  impôts,  avec  l'an- 
cienne base  de  taxation,  les  excédents  suivants  sont  attendus: 

Yens 

1902-1903   1.800.000 

19034904   8.150.000 

1004-1905   130.000 

1905-1906    540.000 

La  diminution  en  1904-1905  sera  due  à  une  réduction  de 
11.700.000  yens  dans  l'impôt  foncier.  Avec  les  impéjts  supplé- 
mentaires,' l'excédent  de  1904-1905  pourrait  être  évalué  à 
17.C00.0o0  de  yens. 

Le  Directeur  du  Kokumin  en  conclut  que  la  situation  est 
très  favorable,  mais,  tout  en  faisant  des  prévisions  à  longue 
portée,  il  constate  que  te  Gouvernement  n'a  pu  émettre  L'an- 
née dernière  l'emprunt  intérieur  de  13.UO0.t)0o  de  yens  el  nr 
pourra  émettre  celle  année-ci  son  emprunt  de  30.000.000.  .('.es 
deux  opérations  avaient  été  prévues  dans  le  programme  du 
Gouvernement  et  leur  échec  ne  montre  pas  une  situation  bien 
favorable. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Mines  d*or 


159 


MINES  D'OR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


La  Direction  des  Mines  vient  de  publier  une  partie  de  la 
liste  des  cliiims  miniers  enregistrés  et  transférés  pendant 
Vannée  1900. 

Dans  cette  liste,  on  trouve  1  claim  d'alluvions  et  1.531 
claims  miniers.  Les  principaux  concessionnaires  sont  :  le 
Consolidated  Penhalonga  Gold  Mining  Syndicats  240 
clainis;  M.  Henry  L.  L.  Beresfoi'd,  110  claims;  le  Victoria 
Development  Syndicale,  80  claims;  le  Bembesi  Syndicale, 
70  claims,  qui  ont  été  transférés  à  la  United  Rhodesia  Gold- 
fields,  Limited;  la  Compagnie  du  Sud  Africain,  135  claims; 
la  Vawjhan  Williams  Rhodesia  Development  Company, 
Limited,  70  claims;  M.  Thomas  Scarborough  Laing,  00 
claims,  etc.  ;  d'autre  part,  la  Companhia  Portugueza  Minas 
d'Ouro  de  Manica  s'est  fait  transférer  00  claims;  la  Compa- 
nhia Minas  de  Ouro  de  Macequece,  40  claims;  YIndalama 
Prospecting  and  Developing  Syndicale,  40  claims,  etc. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


Lord  Kitchener  ayant  presque  complètement  arrêté  les 
dépêches  adressées  dû  Sud  de  l'Afrique  aux  journaux  anglais, 
on  ne  reçoit  plus,  qu'à  des  intervalles  assez  écartés,  des  ré- 
sumés de  la  situation.  Tout  ce  que  I  on  sait,  c'est  le  résultat 
de  petits  combats,  la  prise  d'un  canon  par  le  général  Walter 
Kitchener,  frère  de  lord  Kitchener,  et  quelques  mouvements 
de  colonnes  anglaises  qui  continuent,  disent  les  dépèches,  à 
refouler  les  Boers.  Quelle  action  les  opérations  de  ces  co- 
lonnes ont-elles  sur  la-  pacification,  c'est  ce  que  l'on  ne  sait 
pas.  En  attendant,  les  pertes  subies  parles  troupes  anglaises 
sont  toujours  assez  considérables  :  du  22  au  29  juillet, 
37  tués,  66  morts  de  maladie,  123  blessés.  On  ne  donne  plus 
le  nombre  des  malades. 

On  a  télégraphié,  ces  jours-ci,  d'Amsterdam,  à  l'agence 
Paris-Nouvelles,  que  la  plupart  des  hommes  classés  comme 
«manquants  »,  par  le  "War  Office  anglais,  ne  sont,  en  réalité, 
que  des  déserteurs. 

Ils  se  réunissent  en  bandes  de  maraudeurs,  tout  aussi  dan- 
gereux aux  Anglais  qu'aux'Boers.  Leur  façon  de  réquisi- 
tionner, sous  prétexte  de  nécessité  militaire,  des  vivres  chez 
les  fermiers  boers,  cause  beaucoup  de  misère  dans  le  pays  et 
amène,  parait-il,  un  nombre  considérable  de  paysans  à  se 
joindre  aux  commandos  et  à  prendre  définitivement  parti 
contre  les  troupes  anglaises. 


De  Beers  Consolidated  Mines,  Limited 


Dans  sa  séance  du  25  juillet,  à  la  Chambre  des  Communes 
anglaise,  une  question  a  été  posée  touchant  les  dépenses  en- 
gagées par  cette  Compagnie  pendant  le  siège  de  Kimberley. 

Le  Gouvernement  a  répondu  que  la  Compagnie  avait  tout 
d'abord  déclaré  avoir  dépensé  la  somme  de  300.000  liv.  st.  Les 
autorités  militaires  lui  ont  retourné  sa  déclaration  en  lui  de- 
mandant d'envoyer  un  compte  détaillé  de  ce  qu'elle  prétendait 
se  faire  rembourser,  avec  pièces  justificatives.  Elle  s'est  alors 
bornée  à  réclamer  54.041  liv.  st.  4  sh.  9  d.  et  c'est  le  Minis- 
tère de  la  Guerre  qui  examine  maintenant  le  relevé  fourni.  Le 
Gouvernement  n'a  pas  l'intention  de  publier  aucun  document 
parlementaire  à  ce  sujet. 


BONSOR  GOLD  MINE 


Les  actionnaires  de  la  Bonsor  Gold  Mine  (Rhodesia),  se 
sont  réunis  en  assemblée  générale  le  22  juillet,  pour  recevoir 
communication  des  résultats  obtenus  pendant  l'année  19U0. 

Le  l'apport  dit  tout  d'abord  qu'il  n'y  a  pas  de  compte  de 
profits  et  pertes  à  présenter,  car  la  batterie  a  été  fermée  toute 
l'année  à  cause  du  manque  de  main-d'œuvre.  La  balance  au 
crédit,  reportée  des  comptes  précédents,  est  de  12.744  liv.  st. 
7  sh.  7  d.  La  superficie  des  travaux  d'ouverture  exécutés 
pendant  l'année  a  été  de  2.670  pieds,  ce  qui  porte  la  super- 
ficie totale  à  12.513  pieds.  Le  minerai  réellement  développé 
et  prêt  à  être  broyé  est  de  65.145  tonnes,  d'une  valeur,  aux 
broyages,  de  9  dwts  7.  Cette  quantité  ne  comprend  pas  le 
minerai  médiocre  ouvert  dans  une  section  pauvre,  ni  une 
masse  importante  de  minerai  en  vue  située  sur  les  troisième, 


quatrième  et  cinquième  niveaux,  et  qui  est  d'une  teneur  plus 
élevée  que  la  réserve  développée.  Le  puits  principal  a  atteint 
le  cinquième  niveau  (530  pieds  de  la  surface).  L'installation 
d'un  matériel  de  cyanirralion  complet,  confiée  par  contrat  à  la 
Willoughby's  Consolidated  Company,  est  maintenant  à  peu 
près  terminée  et  devra  augmenter  les  bénéfices,  lorsque  la 
batterie  recommencera  à  broyer.  Les  résultats  les  plus  satis- 
faisants des  travaux  exécutés  l'année  dernière  ontélé  les  sui- 
vants :  sur  le  troisième  niveau,  on  a  passé  d'une  zone  pau- 
vre à  une  zone  très  riche  ;  la  valeur  du  minerai  exposé  S'est 
améliorée;  enfin  le  filon  s'est  élargi  sur  les  quatrième  et 
cinquième  niveaux.  Ce  dernier  fait  est  particulièrement  favo- 
rable, le  puits  principal  étant  situé  dans  une  section  recon- 
nue comm?  pauvre.  Les  derniers  essais  de  la  mine  sont  1rs 
suivants  : 

Troisième  niveau  :  2  onces,  14  dvvts  sur  une  largeur  de 
3  pieds  ; 

Quatrième  niveau  :  12  dwts  7  sur  22  pouces  : 
Cinquième  niveau  :  8  dwts  5  sur  6  pieds,  4  pouces  ; 
Section  centrale  :  1  once  5  dwts  sur  2  pieds. 

A  trois  reprises,  pondant  l'année,  des  préparatifs  ont  été 
faits  pour  reprend re les  broyages  ;  mais,  chaque  fois  la  main- 
d'œuvre  promise  a  manqué.  On  espère,  cependant,  que  les 
difficultés  actuelles  que  cause  la  main-d'œuvre  seront  bientôt 
surmontées  et  que  la  mine  pourra  exploiter  ensuite  réguliè- 
rement avec  un  non  bénéfice.  A  part  cette  circonstance,  la 
situation  de  la  mine  est  tout  à  fait  satisfaisante.  Une  réserve 
abondante  de  minerai  est  développée'  ;  elle  pourra  être  aug- 
mentée rapidement,  les  quatrième  et  cinquième  niveaux 
étant  maintenant  atteints.  La  mine  est  en  état  de  reprendre 
ses  broyages  un  mois  après  avoir  obtenu  la  main-d'œuvre  né- 
cessaire. 

Dans  le  discours  prononce  après  la  lecture  du  rapport,  1* 
Président  dit,  sur  la  situation  financière  de  la  Compagnie, 
plusieurs  choses  intéressantes.  Il  a,  par  exemple,  appelé  l'at- 
tention sur  deux  articles  du  bilan,  celui  des  Créditeurs  qui 
figure,  au  Passif,  pour  78  442  liv.  st.  et  celui  du  Portefeuille, 
composé  de  77 .283  actions  de  la  North  Bonsor  qui  son!  imi  - 
tées, à  l'actif,  pour  77.283  liv.  st.,  bien  que  les  commissaires 
des  comptes  aient  fait  remarquer  que  ces  actions  avaient  été 
obtenues  au-dessous  du  pair.  Au  sujet  des  Créditeurs,  il  a 
fait  remarquer  que  la  somme  de  78.442  liv.  st.  représentai!  nu 
prêt  consenti  par  la  Willoughby's  Consolidated  pour  per- 
mettre à  la  Bonsor  de  développer  largement  sa  mine  et  dé 
payer  les  dépenses  d'entretien  pendant  l'arrêt  des  broyages. 
La  Willoughby's  Consolidated  est  convaincue  de  la  valeur 
de  la  Bonsor,  et  elle  continuera  son  prêt  aussi  longtemps 
qu'il  sera  nécessaire.  Quant  au  remboursement  dudit  prêt,  il 
sera  effectué  plus  tard,  soit  complètement  en  espèces,  suit 
partie  en  obligations.  Si  le  remboursement  a  lieu  en  espèces, 
il  se  fera  au  moyen  d'un  prélèvement  sur  l'amortissement  du 
développement  et  des  frais  de  l'exploitation.  Passant  ensuite 
à  l'objection  faite  contre  l'évaluation,  au  pair,  des  77.283  ac- 
tions North  Bonsor  en  portefeuille,  il  a  rappelé  qu'à  la  der- 
nière assemblée  annuelle,  cette  question  avait  déjà  été  sou- 
levée, et  qu'avec  l'approbation  dés  actionnaires,  le  Conseil 
avait  décidé  de  maintenir  sa  manière  de  voir  à  l'égard  do  ces 
titres.  A  son  avis,  ils  valent  le  pair,  car  les  réserves  de  la 
North  Bonsor  s'élèvent  à  environ  35.000  tonnes,  qui  ren- 
dront sur  les  plaques  12  1/2  dwts,  ot  les  développements  don- 
nant de  grandes  espérances,  cette  Compagnie  aura  bientôt  en 
vue  suffisamment  de  minerai  pour  justifier  l'érection  d'un 
moulin  de  30  pilons  lourds.  En  terminant,  h;  Président  a  an- 
noncé que  l'usine  de  cyanuration  était  presque  terminée: 
qu'il  y  a  déjà  sur  le  carreau  de  la  mine  environ  23.000  tonnes 
de  tailings,  d'une  valeur  estimée  à  14.000  liv.  st.,  et  que  la 
reprise  des  broyages  se  fera  aussitôt  que  la  Compagnie  aura 
reçu  son  contingent  des  ouvriers  arabes  que  la  vhartered .a 
engagés  a  Aden."   


IVÏiiies  d'Or*  Australiennes 


Xotes  minières  d'Australie 

Paringa  Consolidated.  Dépêche  des  Directeurs  de  la  Com- 
pagnie, datée  de  Kalgoorlie,  le  15  juillet  :  «  Le  puits  a  atteint 
une  profondeur  de  775  pieds;  il  est  boisé  jusqu'à  la  profon- 
deur de  738  pieds.  » 

Broken  Hill  Proprietary.  On  annonce  que  M.  11.  -I.  Seeley 
a  été  nommé  secrétaire  du  Bureau  de  la  Compagnie  à  Lon- 
dres. 

Rrillant.  Bendement  pour  les  quatre  dernières  semaines  : 
1.050  tonnes  de  minerai  ont  donné,  au  broyage,  1.350  onces 
d'or. 

Waihi  Gold.  Bendement  pour  lcs,24  jours  qui  ont  pris  fin 
le  20  juillet:  le  rendement  a  donné  une  valeur  de  34.928  liv.  st.: 
les  concentrés  ont  produit  1.794  liv.  st.  Au  total  30.722  liv.  st. 
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Salmon  Gold  Syndicale  of  Tasmania.  Dépêche  du  Direc- 
teur: «  Le  moulin  a  travaillé  pendant  372  heures!  il  a  été 
broyé  205  tonnes  qui  ont  produit,  à  la  fonte,  114  onces  d'or.» 

Duke  United.  Dépêche  de  Melbourne:  «Pour  la  semaine 
qui  a  pris  fin  le  25  juillet,  la  production  d'or  s'est  élevée  à 
316  onces.  La  Compagnie  vient  de  déclarer  un  troisième  divi- 
dende mensuel  de  6  pence  qui  sera  mis  en  paiement  le  15 
août.  » 

N"  2  South  Great  Eastern  Pendant  les  quatre  semaines 
(jui  ont  pris  fin  le  26  juillet,  il  a  été  broyé  1.571  tonnes 
qui  ont  donné  1.4H2  onces  d'or.  Un  dividende  de  4  pence  par 
action  (n*  35)  sera  mis  en  paiement  à  Londres,  à  partir  du  10 
août. 

Mill's  Day  Dawn.  Dépêche  de  Charters  Towers  :  «  La 
Compagnie  fait  un  appel  de  versement  de  G  pence  par  action, 
qui  sera  payé  le  19  août.» 

Westralia  Mount  Morgan  s.  Pésultats  pour  les  quatre 
semaines  qui  ont  pris  lin  le  1?  juillet:  Le  moulin  a  travaillé 
pendant  531  heures:  il  a  été  broyé  1.620  tonnes  qui  ont  pro- 
duit 1.218  onces  d'or.  On  a  traité,  par  la  cyanuralion,  1.295 
tonnes  qui  ont  donné  762  onces  d'or.  En  outre,  1.502  tonnes 
de  dépôts  ont  produit  1.003  onces  d'or.  Au  total,  une  valeur 
de  11.382  liv.  si. 


Informations  diverses 


IVigel  Gold.  —  Le  procès  intenté  par  cette  Compagnie 
contre  un  assureur,  pour  le  recouvrement  du  montant  de  l'or 
saisi  par  le  Gouvernement  boer,  a  été  rendu  le  26  juillet  en 
faveur  de  la  Compagnie. 

Il  sera  fait  appel. 

Le  Travail  indigène  dans  les  mines.  —  Le  25  juillet, 
à  la  Chambre  des  Communes  anglaise,  sir  William  Harcourt 
a  questionné  le  Gouvernement  sur  les  abus  auxquels  donne- 
rait lieu  actuellement  le  travail  des  indigènes  employés  dans 
le  Rand.  M.  Chamberlain  a  répondu  que  les  lois  transvalicnnes 
resteront  en  vigueur  jusqu'à  abrogation  formelle.  Ce  sont 
elles  qui  régissent  les  exploitations  qui  ont  été  reprises  dans 
ces  derniers  temps. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  1"  août  1901. 
La  liquidation  de  fin  juillet,  à  Londres,  s'est  un  peu  moins 
bien  passée  qu'on  ne  le  croyait.  L'argent  n'a  pas  été  cher, 
mais  on  a  eu  à  enregistrer  des  liquidations  de  positions  qui 
ont  pesé  sur  l'ensemble. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered, qui  restait  à  3  1/32,  finit  à  3  1/8;  Consolidated 
Goldfields,  7  19/32,  'contre  7  7/16  ;  Transvaal  Goldfields, 

I  1/2. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand,  qui 
finissait  à  7  5/16,  reste  au  dernier  moment  à  7  13/32  ;  An- 
gelo,  6  1/2  ;  New  Cornet,  2  9/16. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  5/8,  contre  5  1/2; 
Langlaagte  Estate,  3  1/4;  Simmer  and  Jack,  6  3/16. 

La  Jubilee,  que  nous  laissions  à  5  liv.  st.  3/4,  reste  à 
5  7/8:  Juniper  s,  5  liv.  st.;   Modderfontein,  11  1/8,  contre 

II  3/16;  Meyer   and  Charlton  5  1/8. 

La  Crown  Reef  reste  à  14  1/2,  au  même  cours  qu'il  y  a 
huit  jours;  Randfontein,  3  1/16;  Worcester,  2  3/8;  la  Ro- 
binson  Gold,  qui  finissait  à  9  1/8,  reste  à  ce  même  cours. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  6  liv.  ./.;  nous  la 
laissions  â  6  1/8  la  semaine  dernière;  Lancaster,  2  3/8; 
New  Heriot,  6  1/8;  Bonanza,  4  7/16,  contre  4  3/8;  Wol- 
huter,  4  liv.  1/16. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  8  livres  st.,  reste  ainsi; 
Ferreira,  20  1/2,  contre  20  liv.  ;  Wernmer,  11  1/2;  Village 
Main  Reef,  8  liv.  st.,  contre  8  liv.  3/16;  Durban  Roode- 
poort, 5  1/4;  Van  Ryn,  2  3/4. 

Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep 
est  à  11  1/4  comme  jeudi,  et  la  Rand  Mities,  qui  clôturait 
à  40  3/4,  se  retrouve  à  la  dernière  heure  à  41  .  / . .  ;  Glen  Deep, 
3  7/8;  Ferreira  Deep,  au  même  cours  de  6  1/8;  Robinson 
Deep,  5  liv.  st. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  3/8,  contre  5  5/16  la  semaine 
dernière:  Durban  Roodepoort  Deep  à  3  5/16;  Jumpers 
Deep,  4  3/8. 

***  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  2  ./.;  Rhodesia  Goldfields,  1  7/16;  Dunraven, 
18  16;  Geelong,  1  3/8;  Selukwe,  17/8;  Globe  and  Phœniat, 

k  3/4. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  11/16. 


***  District  de  Klerksdorp.  —  La  liuffelsdoorn  Estate 

qui  finissait  â  12/C,  reste  ainsi. 

#+*  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  15/16.  sans  changement. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  â 
2  15/16,  contre  2  liv.  st.  7/8. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  â  1  15/16. 

**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  ferme.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à   2  1/4,  et  la  De  Beers  est  à  34  ./.,  contre 


Londres,  1"  août,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  marché  reste  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  1"  août  1901. 

La  liquidation  de  fin  juillet  a  eu  lieu  dans  de  bonnes  con- 
ditions, avec  l'argent  bon  marché.  Malheureusement,  le 
marché  manque  d'entrain  et  il  n'est  nullement  encouragé  par 

Londres. 

Voici  les  reports  qui  ont  été  cotés  : 

Bechuanaland,  10  centimes  ;  Chartered,  26  et  32  centimes  ; 
Buffelsdoorn  Estate,  7  1/2  centimes  ;  Champ  d'Or,  10  et 
12  centimes  ;  Charterland  Goldfields,  6  centimes  ;  Consolida- 
ted Main  Reef,  20  centimes  ;  De  Beers,  2  fr.  15  et  3  fr.  15  ; 
Durban  Roodepoort  Deep,  25  centimes  :  East  Rand,  85 
centimes  et  1  franc  ;  Ferreira,  1  fr.  60  ;  Frank  Smith,  20 
centimes:  French  Rand,  16  et  20  centimes  ;  Geduld  Proprie- 
tary,  45  et  55  centimes  ;  Geldenhuis  Deep,  85  centimes  et 

I  franc;  Geldenhuis  Estate,  60  et  80  centimes:  New  Goch, 
20  centimes  ;  Goerz,  20  et  25  centimes  ;  New  Kleinfontein, 
15  centimes  ;  Lancaster,  20  et  25  centimes  ;  Langlaagte  Es- 
tâtes, 30  centimes;  May  Consolidated,  35  et  45  centimes; 
Mossamédès,  7  centimes  1/2;  Mozambique,  15  centimes; 
Oceana,  18  centimes  ;  New  Primrose,  40  centimes  ;  Rand- 
fontein Estâtes,  25  centimes  ;  Rand  Mines,  2  fr.  60  et  3  fr.  60: 
Rip  Gold,  18  centimes:  Robinson  Gold.  67  et  97  centimes  ; 
Robinson  Deep,  40  et  50  centimes  ;  Robinson  Randfontein, 

II  centimes  ;  Sheba,  7  1/2  et  10  centimes  ;  Simmer  and  Jack, 
40  et  65  centimes  ;  South  African  Gold  Trust,  55  et  60  cen- 
times :  Iransvaal  Consolidated  Land,  21  et  37  centimes; 
Transvaal  Goldfields,  10  et  15  centimes  ;  Village  Main 
Reef,  52  et  86  centimes  ;  Wernmer,  1  fr.  et  1  fr.  25  ;  Wes- 
tern Kleinfontein,  8  et  10  centimes  ;  Zambèze,  7  centimes  1/2. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.032  fr.,  se  retrouve  à 
1.036  fr.;  Consolidated  Goldfields,  192  fr.  ..,  contre  189  50; 
East  Rand,  186  50,  contre  184  50.  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  78  fr.  25,  elle  s'inscrit  à 
77  fr.  75. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  18  fr.  50;  French  Rand, 
il  25,  contre  47  fr.  . .  ;  .quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à 
511  francs,  elle  s'inscrit  à  506  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  30 fr.,  et  la  Geduld  est  à  131  .., 
contre  130  fr.  ... 

L'action  Goerz  et  Cie  reste  à  60  50.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  151  fr.  50,  contre  156  fr.  . .  ;  Geldenhuis  Deep,  251  fr. 

La  Kleinfontein  cote  44  ...  Langlaagte  Estate,  80  fr.  25, 
contre  80  fr.  . .  ;  May  Consolidated,  107  . .  ;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  106  fr.  . .  ;  Mossamédès,  16  fr.  50  ; 
Mozambique,  38  fr.  ..  ;  Océana,  49  fr.  ... 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  ii  y  a  huit  jours,  à 
229  . . ,  cote  au  dernier  moment  230  50.  Robinson  Deep, 
124  ..,  contre  12(i  fr.  ..  ;  Robinson  Randfontein,  30  fr.  ..  ; 
Randfontein  Estâtes ,  77  fr.  60. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  58  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  156  50;  Transvaal  Consolidated  Land, 
83  .rii);  Transvaal  Goldfields,  33  fr.  ... 

La  Village  Main  Reef  finit  à  203  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  203  fr.  50;  Wernmer,  292  fr.  ;  Sheba,  24  ... 

La  Zambèze  est  à  18  fr.  ... 

La  Eersie  Fabrieken  Distillery  clôture  à  14  25.  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  35  fr.  . .,  et  la  De  Beers 
cote  856  fr.  50,  contre  845  fr.  50.  On  prétend  que  les  direc- 
teurs de  cette  Compagnie  ont  décidément  l'intention  de  pro- 
poser aux  actionnaires  la  division  des  litres  actuels  en  actions 
ordinaires  et  privilégiées.  Frank  Smith  Diamond,  50  fr. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Parla.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


3  S 


PRINÇIP.  CHAPITRES, 


">  t  9 
S  3-3 

>  5- 


S  "g.  g 

o  •  o 


O  = 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


9  ao.1t. . 
25  juillet 
l"  août.. 

8  août.. 


FRANCE 

2.232 


Banque  de  France 


1.13811  3.961 
1 . 1 18m  3.966 
1.119  4.030 
1.12011  3.96! 


512 
345 
553 
559 


108 
475 
599 
460 


486 
488 
494 


720 

351 

1 

403 

608 

922 

89 

787 

388 

1 

5b8 

801 

1.200 

93 

826 

40: 

1 

505 

860 

1.157 

75 

8J2 

395 

1 

538 

831 

1.197 

88 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

31  juillet.... 

15  juillet  

23  juillet.... 
31  juillet.... 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 

14  juillet. 
30  juin  .. 

15  juillet. 
23  juillet. 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


3ys 
3'-; 

3  y; 


69 

34 

218 

116 

296 

26 

» 

62 

31 

225 

137 

235 

87 

» 

65 

32 

213 

137 

235 

74 

» 

65 

32 

204 

131 

244 

72 

» 

1900 

761 

» 

763 

951 

723 

» 

4 

1901 

25  juillet  

942 

» 

755 

991 

664 

» 

3 

1901 

933 

» 

769 

1 . 102 

752 

3 

1901 

913 

766 

1.016 

658 

» 

Ù 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

1900 

158 

15 

199 

» 

» 

» 

1901 

13  avril  

126 

22 

187 

» 

» 

» 

» 

1901 

136 

22 

197 

»  • 

» 

1901 

156 

17 

211 

» 

» 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1900 

9  juin   

72 

10 

1   1T4  1 

» 

1  n 

» 

1901 

13  avril  

70 

15 

174 

n 

» 

» 

1901 

Il  mai   

72 

1  15 

180 

» 

» 

1901 

75 

1  10 

1  169 

; 

1  » 

» 

Encaisse 
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o 

métallique 

Jg 
a  ci 

«  w 

41  X 
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u  S 
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Or 

Ar- 
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C/coui 
et  dép( 
partiel 
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Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Bongrie 

1900  31  juillet... 

1901  15  juillet. . . 
1901  23  juillet... 
1901  31  juillet... 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


20  juillet. 
30  juin.. . 
1U  juillet 
20  juillet. 


ITALIE  —  Banque  d'ItaUe 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


■10  juillet... . 

20  juin  

30  juin  

10  juillet... 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


10  juillet... 

20  juin  

30  juin  

10  juillet... 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


18  juillet... 
3  juillet. . . 
10  juillet. .. 
17  juillet... 


27 

49  1 

1  383 

18 

89 

18 

27 

46 

381 

15 

*0 

21 

27 

46 

12 

90 

.  21 

27 

46  1 

1  382 

13 

91 

22 

951  I 

249 

1.441 

39  f 

404 

59 

986 

280 

1.433 

78 

384 

58 

984 

281 

1.409 

85 

366 

57 

987  1 

280 

1.463 

59 

396 

60 

1900 

2  août  

95 

15 

362 

45 

462 

60 

1901 

18  juillet.... 

91 

18 

578 

56 

483 

54 

1901 

25  juillet  

94 

17 

585 

56 

497 

53 

1901 

l«r  août 

97 

19 

593 

48 

509 

56 

1900     7  juillet  

4 

6 

14 

62 

23 

19 

190  1   22  juin 

11 

5 

23 

76 

23 

18 

1901    3U  juin  

11 

5 

24 

76 

23 

18 

1901     7  juillet.... 

11 

5 

24 

78 

23 

1S 

1900    31-  juillet.... 

91 

129 

8 

39 

16 

1901   31  mai  

90 

» 

130 

4 

34 

13 

1901    29  juin   

96 

142 

5 

36 

14 

1901    31  juillet,  ,  . . 

87 

» 

131 

3 

34 

13 

1900    4  août  

342 

421  1 

1.580 

747 

1 

073 

219 

1901   20  juillet.... 

350 

425 

1.623 

729 

1 

118 

264 

190  1   27  juillet.. . . 

350 

426 

1.626 

736 

1 

116 

266 

1901     3  a  >ùt  

350 

424  | 

1.637 

724 

1 

116 

276 

1900    30  juin  

2 

137 

58 

28 

6 

190  1    30  avril  

2 

» 

137 

62 

32 

9 

1901    31  mai  

2 

» 

139 

65 

33 

8 

1901    30  juin  

2 

» 

140 

68 

33 

8 

1900    4  août  

123 

149 

454 

1  6' 

129 

110 

1901    20  juillet..  . 

157 

142 

468 

9 

119 

97 

190  1    27  juillet.... 

137 

142 

467 

1  9 

117 

98 

4  901     3  août  

157 

141 

467 

.  8 

120 

100 

297 

52 

856 

196 

3>2 

35 

293 

57 

820 

176 

•  363 

34 

309 

50 

841 

183 

345 

3t 

309 

56 

835 

194 

339 

30 

4 


6 

6'/, 

654 
5  54 


354 

3  y, 

354 
354 


6/, 

654 
6% 
654 


35*, 
3 
3 
3 


66 

13 

261 

62 

82 

30 

5 

68 

13 

251 

60 

86 

30 

5 

68 

13 

251 

60 

91 

31 

5 

68 

13 

261 

60 

87 

30 

5 

35 

2 

60 

35 

47 

4 

5 

35 

2 

62 

33 

46 

4 

5 

35 

2 

65 

3i 

48 

4 

5 

35 

2 

63 

33 

48 

4 

5 

190  0   30  juin  

42 

» 

16 

13 

1 

P 

190  1    30  avril  

42 

!  §§  | 

13 

70 

1 

1901    31  mai  

43 

85 

12 

67 

1 

6 

42 

1    95  1 

9 

74 

1 

6 

5* 
SX 
.  5>, 
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Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


I-niNCIF.  CHAI'ITBKS 


r..c  a 

C  «  — 

Pc—  * 


O  3  o 


lit 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


28  juillet. 
6  iu.llet.. 
20  '|m!l.'t.. 
27  juillet. . 


36 

3 

121 

7 

51 

22 

8 

37 

6 

122 

11 

45 

17 

7 

37 

6 

125 

» 

45 

17 

7 

38 

6 

128 

45 

17 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


29  juillet 
6  juillet. 
21  juillet. 
29  juillet. 


2.105 

203 

I .  Idt 

103 

496 

380 

5V 

1  857 

202 

1.482 

:)9fi 

582 

368 

5 

1.836 

200 

1 .  i69 

109 

600 

349 

5 

1.859 

199 

t.460 

393 

."91 

358 

5 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


30  juin. 

31  mai . 
15  juin. 
30  juin. 


21 

2 

73 

12 

41 

22 

21 

3 

63 

27 

42 

22 

» 

21 

3 

63 

26 

43 

22 

21 

3 

62 

25 

43 

20 

H 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900    30  juin  

ô 

9 

34 

2 

8 

8 

6 

1901    30  avril  

5 

9 

34 

ï 

8 

7' 

6 

1901    31  mai  

5 

9 

33 

2 

8 

7 

6 

190  1    30  juin  

5 

10 

36 

3 

9 

8 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


43 

7 

87 

59 

122 

23 

1901    31  mars  .... 

53 

7 

92 

62 

108 

16 

1901    30  avril  

57 

7 

86 

63 

104 

11 

57 

7 

89 

51 

100 

11 

6 

5'/, 

5  g 
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SUÈDE  —  Banques  Privées 


13 

12 

106 

741 

308 

141 

1901    31  mars  

13 

14 

117 

795 

324 

143 

» 

190  1    30  avril  .... 

13 

13 

111 

810 

310 

145 

» 

1901    31  mai  

13 

13 

106 

815 

335 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1900 
1901 
1901 
1901 


4  août. . . 
20  juillet. 
27  juillet. 

3  août.. . 


99 

9 

213 

1032 

175 

49 

102 

12 

209 

1125 

215 

48 

102 

12 

208 

1125 

215 

48 

103 

11 

208 

1123 

215 

48 

41/, 

3  y, 

3'/, 


TOTAUX 


1900  9  août  

1901  18  juillet... 
1901  1*  juillet. . , 
1901     8  août  


8.412 

2.749, 

14.304 

5.732 

8.712 

2.815 

15.022 

6  211 

8.727 

2.833| 

15.053 

6.424 

8-731 

2-809! 

15.036 

6.253 

6.621 
6.765 
6.926 
fi.  71)7 


1.862, 
1.884! 
1  846| 
1.8761 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896   31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14.585 

8.858 

6.0H2 

3.651 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.546 

1 5 .254 

8.548 

6. 661 

3. 453 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2.636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

1899   31  décembre  . 

7  850 

2  585 

14.992 

9  321 

8.352 

4  037 

1900  31  décembre . 

8.211 

2.607 

15.906 

9  505 

8  514 

4.171 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OKANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


3  juill. 

lOjuill. 

1  ïjuill. 

24juill. 

31juill. 

7  août 

47 

83 

47 

82 

47 

95 

48  02 

48 

o:. 

47 

97 

Hll) 

12 

100 

10 

100 

H) 

100  07 

100 

1)7 

100 

(),'. 

Athènes   

157 

157 

157 

157  .. 

139 

50 

159 

50 

37 

50 

39 

30 

39 

50 

39  20 

39 

50 

40 

80 

95 

80 

95 

81 

81  05 

81 

05 

81 

ié 

100 

111 

100 

05 

LOO 

o:i 

lui)  07 

100 

m 

100 

m 

HlO 

80 

100 

75 

10G 

■.m 

101  .. 

100 

!l0 

100 

XII 

Constantinople. ..  • 

■>■> 

m 

22 

87 

22 

*8 

22  93 

22 

97 

22 

1)8 

tïï 

80 

95 

81 

81  06 

81 

05 

81 

11 

lui 

38 

lui 

35 

104 

65 

1(11  57 

104 

43 

104 

38 

Genève   

99 

95 

100 

99 

99 

99  97 

99 

93 

99 

91 

7i,ii 

762 

761 

50 

7i.il  .  . 

758 

50 

751 

50 

Londres  

■/:, 

33 

25 

33 

2-5 

33 

2.5  33 

25 

33 

25 

35 

Madrid  

38 

12 

39 

12 

38 

87 

39  07 

39 

■Il 

39 

15 

P.-me  

10  V 

'.2 

104 

35 

101 

65 

104  57 

104 

47 

104 

30 

Salnt-Pétersboiirg.. 

37 

27 

37 

27 

37 

30 

37  32 

37 

32 

37 

32 

Vienne  à  \  w,  

m 

07 

95 

15 

95 

17 

95  20 

95 

15 

95 

15 

—     (à.  3  moi*  . . . 

% 

15 

95 

25 

93 

27 

95  30 

95 

25 

95 

25 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 


Allemagne...  — 

Vlenne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  veisern.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 


Valeurs  à  vue 


Londres. 


Belgique . . . 

Italie   

Suisse  

New-York. . 


Or  en  barre  (le  kil.). 
Argent  !d.    (le  kil.). 


Impér.  Russie  titre: 
—  —  nouv.  tit 

Couronnes  de  Suéde 


Plus 

1  Ïjuill. 

flJjuM. 

25juill. 

l'août 

8  aoftt 

- 

1     4  °X 

206  50 

205  87 

205  75 

206  M 

£UO  . . 

ï  22 

1  C\  Il 

199 
1      * . 

1  £1  W 

*  Va 
4  % 

4AQ  ô-, 
1U.>  Ol 

103  87 

IAO  in 

J  U.J  O  1 

MiU 

1U*  .  • 

■M  ,0 

360  .. 

33 

357  50 

4  "/„ 

:*88  .  - 

389  .  • 

• . 

389  . . 

E9BP  -  . 

■ 

£\}&    ■  ■ 

moins 

3  % 

25  155 

25  16 

25  165 

25  175 

25  185 

25  173 

25  18 

■i,  185 

25  195 

2-5  205 

3  % 

0  16p. 
4  37p. 

0  12p. 

0  12|-. 

0  09p. 

0  06p. 

5  % 

4  75p. 

4  62p. 

4  37p. 

4  37p. 

4  % 

0  12p. 

0  12p. 

0  !2i>. 

0  06p. 

0  OOp 

4  % 

515  50 

516  .. 

515  50 

515  . . 

515  .- 

au  pair 

3437  » 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

218  89 

98  75 

98  30 

98  50 

99  .. 

98  50 

1s  

80  50 

80  50 
25  80 
20  60 

80  50 
25  80 
20  60 

80  50 
25  80 
20  60 

80  50 
25  80 
20  60 

25  80 

916»)  . . . 

20  60 

e  :  900"). 

40  .. 

40  .. 

40 

40  .. 

40  .. 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr.-Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  ... 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.or)... 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Ghine(8b»njkiî)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


a  — 

lljuill. 

18,uill. 

25joiU. 

praoût 

8  août 

1  234 

1 

233 

1  232 

1  230 

1  232 

1 

231 

25  22 

23 

135 

25  155 

25  155 

25  175 

25 

175 

1  05 

1 

05 

1  05 

1  05 

1  05 

1 

03 

1  » 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

0 

99 

1  » 

0 

71 

0  72 

0  71 

0  71 

0 

71 

1  » 

0 

63 

0  63 

0  63 

0  61 

0 

61 

2  083 

2 

08 

2  07 

2  07 

2  0* 

2 

08 

1  » 

Ô 

95 

0  95 

0  95 

0  95 

0 

95 

5  60 

3 

91 

3  92 

3  92 

3  92 

3 

92 

1  » 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

0 

99 

2  67 

2 

65 

2  65 

2  64 

2  64 

2 

64 

1  » 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

0 

99 

5  18 

5 

15 

5  16 

5  15 

5  15 

5 

15 

5  43 

2 

50 

2  50 

2  50 

2  50 

2 

50 

5  » 

12 

2  10 

2  11 

2  13 

2 

13 

1  89 

ï 

65 

1  65 

1  64 

1  64 

1 

66 

2  84 

1 

17 

1  15 

1  02 

1  10 

1 

07 

1  67 

1 

67 

1  67 

1  66 

1  67 

1 

67 

2  58 

2 

66 

2  66 

2  66 

2  66 

2 

70 

7  47 

3 

35 

3  28 

3  31 

3  31 

3 

31 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  8  août  1901 


ÎOO  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  24 

En  Angleterre   100  05 

En  Autriche- Hongrie .. .  99  97 

En  Belgique   100  00 

En  Espagne   139  85 

En  Grèce   159  50 

En  Hollande   100  11 

En  Italie   104  56 

En  Portugal   142  53 

En  Roumanie   100  80 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  06 

Aux  Etats-Unis   100  57 

Au  Mexique   217  20 

En  Républ.  Argentine..  231  40 

Au  Chili   113  85 

Au  Brésil   265  42 

Aux  Indes   100  .  • 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   225  67 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 
Billets  Allemands   99  76 

—  Anglais   99  95 

—  Austro-Hongrois.    100  03 

—  Belges   99  94 

—  Espagnols.. 

—  Grecs  

—  Hollandais. 

—  Italiens   95  63 

—  Portugais   70  15 

—  Roumanie 
Russes. 


71  50 
62  63 
99  89 


99  20 
99  23 

Suisses   99  94 


Pièces  des  Etats-Unis   99  43 

—  du  Mexique   46  11 

Billets  de  la  Rév.  Argent.  42  <>o 

—  du  Chili   87  83 

—  du  Brésil   37  67 

Pièces  des  Indes   100  ■ 

—  du  Japon   104  65 

—  de  la  Chine   44  31 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  8  août  1901 

Là  cote  dès  changes  à  3  mois  est  assez  indécise  el  généra- 
it menl  plus  faible  que  lu  semaine  dernière.  Le  papier  hollan- 
daie  eel  à  206,  soit  un  peu  au-dessous  du  pair.  Le  papier  alle- 
mand recule  de  1/lti.  les  traites  austro-nongroiees  sont,  au 
pair  comme  il  v  a  Huit  jours;  le  versement  sur  Madrid  esl  5 
:ir)7  50;  la  prime  do  l'or  est  très  voisine  de  40  0/0.  Les  recet- 
les  liudgélaircs  sont  magnifiques,  mais  la  Commission  des 
réfermes  trouve  tout  de  suite  à  les  employer;  elle  propose, 
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comme  entrée  do  jeu,  «ne  vingtaine  do  millions  de  dépenses 
nouvelles.  Quant  i'i  la  rectification  du  change  et  à  l'assainis- 
sement de  la  circulation,  c'est  chose  tellement  futile  que  le 
Gouvernement  n'a  pas  le  loisir  d'y  songer  de  minimis  non 
curât  prœtor. 

Nous  retrouvons  le  papier  portugais  à  889;  la  devise  russe 
est  à  2t»-2.  le  versement  se  tient  à  .'200  3/4. 

l.e  chèque  sur  Londres  est  à  25  20  1/2;  dans  le  courant  de 
la  semaine  il  a  été  Côté  25  22.  Nous  croyons  toujours  que 
1rs  importateurs  de  blé  l'ont  des  provisions  de  crédits  sur 
Londres  pour  parer  au  déficit  de  plus  en  plus  probable  de 
notre  récolte. 

Le  papier  belge  et  le  papier  suisse  sont  pour  ainsi  dire  au 
pair;  le  papier  italien  ne  varie  pas,  mais  la  baisse  du  change 
chez  nos  voisins  parait  bien  considérée  '1,  devant  un  résultat 
aussi  tangible,  il  n'y  a  que  des  actions  de  grâces  à  rendre  à 
la  Banque  qui  a  été  le  principal  agent  de  celte  amélioration. 

Le  New-York  reste  à  515.  Celte  situation  paradoxale,  étant 
donné  l'énorme  excédent  des  exportations  sur  les  importa- 
lions,  tient,. d'après  M.  Austeen,  chef  du  Bureau  de  la  statis- 
tique des  Etats-Unis,  à  quatre  causes  principales  : 

Les  frets  payés  aux  marines  étrangères  par  les  exporta- 
teurs américains,  les  dividendes  payés  aux  étrangers  poul- 
ies capitaux  investis  dans  les  entreprises  américaines,  les 
dépenses  des  Américains  voyageant  en  Europe,  le  rapatrie- 
ment des  valeurs  américaines,  les  achats  de  valeurs  euro- 
péennes et  les  crédits  laissés  par  les  exportateurs  américains 
dans  les  banques  européennes. 

CHANGES  SUR  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  i  mois 

Yokohama  

Sing?  pouix  

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

ftôiig-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  'l'or.. 
Or  en  barres . . . 
Argent  en  barres 


10  juillet 


2'0  5/8 
1/11  1/2 


1/3  7/8 
1/3  7/8 
1/11  1/4 
2/7  7/8 
11  1/8 
15  11/16 

133  20 

!7/9  1/4 
26  15/16 


17  juillet 


2/0  5/8 
1/11  3/8 


1/3  7/8 
1/3  7/8 
1/11  •/• 
2/7  1/4 
10  29/32 
15  3/4 

137  20 

77/9  1/4 
26  7/8 


24  juillet 


2/0  5/8 
1/11  1/4 


■1/3  27/32 
1/3  27/32 
1/11  3/16 
2'7  1/2 
9  23/32 
15  5/8 

135  90 
77/9  1/4 
27  ./• 


31  juillet 


2/0  5/8 
1/11  3/8 


1/3  29/32 
1/3  29,32 
1/11  1/8 
2/7  1/2 
10  9/16 
13  5/8 

134  60 
77/9  1/4 
26  15/16 


7  août 


2/1  •/. 
1/11  7/16 


1/3 
1/3 
1/11 
2/7 
10 
15 


1/8 

7/8 

3/16 

1/2 

3/16 

7/8 


131  40 
77/9  1/4 
26  15,16 

Les  devises  de  l'Extrème-Oi-ient  sont  plutôt  faibles,  bien 
que  l'argent  en  barres  n'ait  pas  changé.  Le  Yokohama  a  re- 
pris de  3/8. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  le  7  août,  les  souscrip- 
tions pour  20.00.000  Rs.  en  billets  du  Gouvernement  et  en 
transferts  télégraphiques  sur  l'Inde.  Elles  se  sont  élevées  à 
150.30.000  Rs.,  pour  billets;  rien  pour  transferts.  Ont  été 
acceptées  les  souscriptions  de  15.73.000  Ils.  sur  Calcutta  ; 
2.0/. 000  Rs.  sur  Bombay;  1.00.000  Rs.  sur  Madras.  Les 
souscripteurs  à  1  sa.  5  29/32  d.  recevront  environ  15  0/0. 
Des  nouvelles  soucriptions  pour  20.00.000  Rs.  seront  reçues 
la  semaine  prochaine. 

La  petite  baisse  que  l'on  constate  vient  de  co  que  les  be- 
soins d'argent  pour  la  récolte  do  jute  sont  à  peu  près  salis- 
faits. 

Le  papier  sur  Rio  est  en  recul  do  3/8,  le  Valparaiso  monte 
de  1/4;  pas  de  changement  sur  la  prime  de  l'or  à  Buenos- 
Ayres. 

A  Londres,  on  cote  l'or  77/9  1/4  ;  les  monnaies  allemandes 
et  françaises  conservent  leur  cours  de  70/5  et  les  monnaies 
américaines  et  japonaises  valent  70/4.  À  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  do  Londres: 


Entrées 

Australie  i  50.000 

Bombay   2.000 

Argentine   24.000 

Indes  occidentales.  10.000 


Sorties 

Bomba  v  £  2.500 


Total   92.000  Total   ! 

Les  exportations  de  métal  blanc  en   Orient,   du  25 


500 


31  juillet  1901,  se  sont  élevées  à  90.883  liv.  st.,  soit,  depuis  lo 
1"  janvier,  un  total  de  5.031.194  liv.  st.,  contre  4.110.889 
livres  sterling  pendant  la  période  correspondante  de  1900. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les 
taux  d'escompte. 

Escompte  hors  Banque 
Places        11  juillet  18  juillet  25  juillet  1"  août  8  août 


Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York  / 
(tinicmoney)  ( 


2  1/2 

2  9/10 

3  0/0 

5  0/0 


2  1/2 

2  3/4 
2  3/4 

4  0/0 


2  0/0 
2  9/10 
2  5/8 

4  0/0 


2  ./. 
2  5/8 

2  3/8 

3  1/2 


2  ./. 
2  1/2 

2  1/8 

3  3/8 


Il  est  passé,  cette  semaine,  par  lo  <>  Bankcrs  Clearing 
house  »,  103  millions  sterling  do  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  148  millions  sterling  ;  il  y  a  donc  une  augmen- 
tation de  15  millions. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  est  stationnai  te,  elie 
a  diminué  de  202.000  fr.  seulement. 

La  circulation  a  rendu  360.000  à  Paris  et  prélevé  362.000  fr. 
dans  les  succursales,  il  est  sorti  200.000  fr.  pour  la  Guyane. 

1/  irgent  a  augmenté  de  920.000  francs. 

La  circulation  a  rendu  667.000  fr.  à  Paris  et  2.294.000  fr. 
dans  les  succursales:  il  a  ('lé  expédié  200.000  fr.  à  la  Guyane, 
1.100.000  fr.  on  llalio,  395.000  fr.  en  Suisse,  60.000  fr.  à 
Oran.  11  est  rentré  14.000  fr.  <lc  Suisse.  La  circulation  a 
baissé  de  80  millions,  le  portefeuille  do  139  millions;  les 
avances  sur  gages  mobiliers,  titres  et  métaux  précieux,  ont 
augmenté  de  0  millions. 

La  fin  de  mois  n'a  pas  produit  beaucoup  d'effet  à  la  Ban- 
que d'Allemagne.  L'encaisse^  perdu  30  millions,  la  circula- 
tion a  augmenté  de  33  millions,  les  comptes  courants  ont 
fléchi  do  29  millions,  le  portefeuille  a  grossi  do  40  millions, 
les  avances  de  13  millions. 

Il  no  s'est  produit  aucune  sortie  d'or,  cette  semaine^  à  la 
Banque  d'Angleterre.  Voici  lo  détail  des  entrées  : 

Achat  en  barres   140.000  livres  sterling 

Natal   10.000  — 

Australie   30.000  — 

Chine   19.000  — 

Total  des  entrées   199.000  — 

Les  entrées  sont  de  4.975.000  fr.,  mais  la  circulation  a  pré- 
levé 24.975.000  fr.,  aussi  l'encaisse  a  diminué  de  20  millions. 
Los  comptes  courants  ont  baissé  do  80  millions  et  le  porte- 
feuille de  91  millions. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  reçu  3  millions  d'or, 
grâce  au  change  qui  lui  est  redevenu  favorable;  la  circula- 
tion a  grossi  de  54  millions;  les  comptes  courants  ont  baissé 
de  20  millions;  le  portefeuille  a  gagné  30  millions.  Ces  mou- 
vements, dus  à  l'échéance  de  lin  de  mois,  n'ont  pas  grande 
signification. 

L'encaisse  totale  do  la  Banque  de  Belgique  gagne  5  mil- 
lions, la  circulation  augmente  de  10  millions,  les  comptes 
courants  perdent  0  millions,  le  portefeuille  progresse  do  30 
millions,  les  avances  de  3  millions. 

Bien  à  la  Banque  d'Espagne  qui  puisse  être  signalé  ou 
discuté. 

La  Banque  d'Italie  conserve  son  encaisse  or  du  10  juillet, 
soit  309  millions;  c'est  le  point  lo  plus  saillant  do  sa  situation. 

La  Banque  de  Roumanie  a  reçu  1  million  d'or.  Jusqu'ici 
elle  a  parfaitement  manœuvré',  mais  il  y  a  lieu  de  craindre 
que  ses  nouveaux  accords  avec  le  Gouvernement  ne  lui  de- 
viennent funestes;  des  liens  trop  étroits  entré  "âne  Banque 
d'émission  et  l'Etat  ne  valent  jamais  rien. 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  Russie  a  gi'ossi  de  23  mil- 
lions, les  autres  comptes  ont  peu  varie. 


LA  SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  -précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


Du  13 

Depuis 

Du  tS 

DC|> 

lis 

OR 

au  -20  juil. 

le  1er  janv. 

au  20  juil. 

le  1er  janv. 

Grande-Bretagne 

1.764.851 

» 

» 

18.209.788 

204 

208 

7.384.507 

Autres  pays  

29,410 

1.819.719 

78'.'l00 

1.274 

500 

Total  1901... 

29.410 

39.178.925 

78. 100 

1.478 

708 

—  1900... 

2.170.389 

29.638.105 

24.020 

1.476 

325 

—  1899... 

2.475 

25.274.901 

102.749 

8.057 

157 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

831.000 

27.454.951 

d 

25 

183 

105.000 

697.495 

a 

3 

883 

2.220 

223 

Autres  pays  

11.750 

261.274 

60.640 

2.013 

992 

Total  1901... 

9i7.750 

28.415.940 

60.040 

2.013 

281 

—  1900... 

!H3.ei5 

28.180.592 

102.320 

2.287 

8't8 

—  1899... 

905.635- 

27.318.302 

98.212 

2.105 

312 

L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Chronique  monétaire 


Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
lion 

Dépôts 

Portefeuill- 

1900  4  août. 

176.6 

86.6 

894.5 

803.7 

1901  20  juill. 

177.5 

30.7 

989.1 

85(5.2 

1901  27  juill. 

178.9 

30.6 

942.9 

867.6 

J901   3  août. 

i80.i; 

30.6 

956.0 

878.5 

Les  Banques  Associées  de  New-York  semblent  à  leur  aise, 
(■lies  font  des  prêts  avec  facilité. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
])  rivés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900  30  juin... 

1901  15  juin... 
1901  22  juin... 
1901  29  juin. . . 

80.8 
62.3 
62.9 
63.5 

215.8 
181.4 
183.1 
197.0 

4.0 
6.2 
5.7 
2.4 

100.8 
59.2 
60.3 
66.8 

68.9 
41.1 
41.2 
41.2 

La  Banque  du  Japon  a  augmenté  sa  circulation  et  son 
portefeuille,  i!  y  a  toujours  de  grands  besoins  d'argent  dans 
le  pays. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Les  Monnaies  divisionnaires  d'argent  en  Belgique 

Voici  le  texte  de  l'arrêté  royal  du  5  juillet  1901  qui  détermine 
le  type  des  monnaies  d'argent  beiges  et  fixe  les  frais  de 
fabrication  de  ces  monnaies  : 

Article  1".  —  Les  monnaies  divisionnaires  d'argent  seront 
frappées  à  nôtre  effigie;  la  tête  regardera  la  gauche;  elles 
auront  du  côté  de  la  tête  pour  légende  les  mots  :  «  Léopold  II, 
«  roi  des  Belges  »  ou  «  Leopold  II,  Koning  der  Belgen  »;  au 
revers,  le  lion  belge  appuyé  sur  la  table  de  la  Constitution; 
en  haut,  la  devise  nationale  :  «  L'Union  fait  la  force  »  ou 
«  Ecndracht  maakt  macht  »;  au-dessous  l'indication  de  la 
v  aleur  et  du  côté  gauche  le  millésime. 

Ces  pièces  seront  frappées  en  virole  cannelée. 

2.  —  Le  type  de  la  pièce  de  50  centimes  annexé  au  présent 
arrêté  est  approuvé. 

3.  —  Les  frais  de  fabrication  sont  fixés,  alliage  compris,  à 
3  fr.  25  le  kilogramme  de  pièces  de  50  centimes. 

4.  —  Les  frais  de  confection  des  coins  de  monnayage  et  de 
vérification  du  poids  et  dos  empreintes  des  pièces  de  50  cen- 
times sont  à  la  charge  du  directeur  de  la  fabrication. 


mes  et  qui,  depuis  longtemps,  est  emmagasiné  dans  les  caves 
du  Ministère  des  finances. 


La  Monnaie  de  Nickel  en  Espagne 

El  Economista  annonce  que  la  Monnaie  d'Espagne  étudie 
la  frappe  de  pièces  de  nickel  et  qu'il  ne  serait  pas  surprenant 
que  cette  monnaie  fut  adoptée. 

«  Des  essais  ont  été  faits,  dit  notre  confrère,  parce  que  l'on 
doutait  de  pouvoir  réussir,  ce  métal  étant  plus  difficile  à  tra- 
vailler que  Jes  autres. 

«  Les  essais  ont  donné  de  bons  résultats  et,  comme  l'Hôtel 
des  Monnaies  possède  un  personnel  lixo  d'ouvriers  techni- 
ques non  occupe  actuellement,  puisque  toute  frappe  est  arrê- 
tée et  que  l'on  m:  peut  le  congédier,  il  est  probable  qu'il  sera 
employé  a  la  frappe  desdites  pièces  de  nickel,  sans  que  pour 
cela  ou  retire  toutes  les  monnaies  de  cuivre  en  circu- 
lation. 

«  A  plusieurs  reprises,  les  Ministres  des  Finances  ont  reçu 
des  propositions  de;  maisons  étrangères  pour  changer  en 
nue  lois  tout  le  billon  et  le  remplacer  par  des  pièces  de  nickel  ; 
elles  laissaient  une  grande  marge  de  bénéfices  entre  le  prix 
auquel  elles  offraient  ces  pièces  et  la  somme  que  ces  der- 
nières représi  niaient  :  mais  dans  ces  calculs  (.lies  oubliaient 
qu'en  retirant  de  la  circulation  le  billon  actuel,  le  Trésor 
aurait  subi  tine  pei  le  sensible. 

-  Si  l'on  se  décide  a  frapper  des  pièces  île  nickel,  cène 
pourra  être  qu'en  petites  quantités,  de  8  à  10  millions  par 


Nouvelles  pièces  italiennes 

'  oi  a  commencé,  à.  l'Hôtel  îles  Monnaies,  à  frapper  les  nou- 

onnaies  cl  argent,  à  L'effigie  de  Victor-Emmanuel  III. 
Lo  ppe  portera  sur  cinq  millions  en  pièce  de  une  lira.  On 
se  soi  vira  du  métal  des  pièces  divisionnaires  de  50  et  20  renli- 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  index-numbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  juillet  1901. 

La  moyenne  des  onze  années  de  1867  à  1877  étant  100,  voici 
les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1878-87    79 

1891-1900    66 


1889  Décembre..  73.5 

1895  Février   60.0 

1884    76         1896  Juillet   59.2 

1889    72         1900  Juillet   76  2 

1896   61  —    Décembre..  73.4 

1K97   62         1901  Mars   71.0 

1898    64  —    Mai   70.5 

1899    68  -  Juin   K9.8 

1900   75  —   Juillet   69.5 

Uindex-number  reste  faible.  Pendant  le  mois  dernier,  il 
n'y  a  eu  à  peine  aucun  changement  dans  les  prix  des  grains 
et  de  la  viande;  les  prix  de  la  Gazette,  pour  l'orge  et  l'avoine, 
sont  ssuls  un  peu  plus  bas.  Le  sucre  est  resté  presque  sans 
changement,  tandis  que  le  café  était  plus  lourd. 

Parmi  les  métaux,  la  fonte  a  progressé  légèrement;  le 
cuivre  n'a  pas  changé,  mais  1  etain  a  subi  une  vive  baisse  de 
120  liv.  st.  à  118  liv.  st.  1/2  par  tonne  et  le  plomb  est  un  peu- 
meilleur  marché. 

Le  meilleur  charbon  pour  usages  domestiques  à  Londres  a 
baissé,  au  commencement  du  mois,  de  17/.  à  16/.  par  tonne, 
mais  le  cours  s'est  relevé  à  17/6  à  la  lin  de  juillet.  En  ce  qui 
concerne  les  textiles  :  le  coton  et  le  jute  sont  un  peu  plus  bas  ; 
le  lin  s'est  à  peu  près  maintenu,  tandis  que  le  chanvre,  la 
laine  et  la  soie  sont  sans  changement.  Parmi  les  matières 
premières  diverses,  il  n'y  a  presque  pas  eu  de  modification. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  premiè- 
res, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  (la  movenne 
de  1867-77  étant  100)  : 

1878-87  91-1900  1895   1896   1900   1900   1901  1901 
Moy    Moy  Fév.  JuU.  Juin   Déc.  Juin  Juillet 


Prod.  ali- 
menta ires  84 

Mat.  pre- 
mières. . .  76 


68  63.8  60.0  70.9  69.2  67.2  66.9 
65      57.0   58.6   79.1   76.5   71.8  71.4 


Les  prix  et  index-numbers  de  l'argent  ont  été  comme  suit 
(60  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100)  : 

Prix 
d. 

32  ./. 
23  7/8 
29  9/16 
27  1/4 
26  15/16 


Moyenne  1891-1900. . 
Fin  Août  1897  

—  Décembre  1900.. 

—  Juin  1901  

—  Juillet  1901  


lndex-number. 

52.6 
39.2 
48.6 
44.8 
44.3 


Projet  de  Réforme  monétaire  au  Brésil 

Nous  lisons  dans  la  Brazilian  Reciew: 

«  Le  Ministre  des  Finances  a,  dit-on,  l'intention  de  réduire 
de  27  deniers  à  24  deniers  la  valeur  au  pair  du  milreis.  Nous 
avons  toujours  été  partisans  de  la  réduction  de  l'étalon  mo- 
nétaire, parce  que  nous  croyons,  malgré  toutes  les  objections 
soulevées,  qu'on  obtiendrait  des  avantages  assurant  une  plus 
grande  stabilité  économique. 

La  plus  grande  objection  que  l'on  ait  faite  à  cette  mesure- 
revêt  plutôt  un  caractère  moral  qu'un  caractère  économique. 

A  moins  que  la  mesure  soit  suffisamment  el'licace  pour 
contrebalancer  les  désavantages  que  l'on  dénonce,  on  ne  voit 
pas  bien  à  quoi  tend  réellement  le  projet  du  Ministre. 

Si  1rs  condil  ions  économiques  sont  suffisamment  favorables 
1  ■  ramener  le  change  à  24  deniers,  on  pourrait,  sans  beau- 
coup plus  de  difficulté',  le  porter  à  27. 

La  seule  excuse  à  la  réduction  de  la  valeur  du  pair  du  mil- 
reis est  que  celle-ci  assurerait  une  plus  grande  stabilité  éco- 
nomique, et  serait  avantageuse  aux  intérêts  de  tous,  sans 
excepter  ceux  des  créanciers. 

Il  est  Indubitable  que  la  cause  principale  de  L'improduc- 
tivité et  du  relâcheménl  de  l'énergie  nationale  doit  être  attri- 
buée à  L'instabilité  provoquée  par  les  oscillations  continuelles 
du  change. 

Si,  par  quelque  moyen,  on  parvenait  à  supprimer  ces  mê- 
mes oscillations,  aucun  sacrifice  ne  serait  trop  grand. 

On  sait  les  terribles  difficultés  que  l'on  a  eu  à  surmonter 
pour  amener  le  change  à  son  cours  actuel,  mais  elles  ne  sont 
rien  on  présence  de  celles  que  l'on  rencontrerai!  pour  l'ame- 
ner à  24  deniers.  11  nous  semble  qu'il  serait  préférable  de 
fixer  h;  change  à  12  deniers,  constituant  le  pair. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Situation  financière  générale  et  France 


1C5 


Nous  sommes,  ea  effet,  habitués  à  co  taux,  et  en  l'admet- 
tant comme  équivalent  au  pair,  nous  no  nous  trouverions 
pas  menacés  de  certains  bouleversements  ruineux  comme 
cola  se  produirait,  si  l'ou  voulait  lixcr  le  pair  à  24  ou  à  "27  de- 
niers. 

On  ne  saurait  souhaiter  de  voir  le  change  s'élever  beau- 
coup; cela  serait  désastreux  pour  l'industrie  du  pays. 

Il  est  certain  qu'après  une  certaine  période;  les  prix  fini- 
raient par  se  niveler  aux  nouvelles  conditions  du  change, 
niais  avant  cela,  toutes  les  industries,  les  unes  après  les  au- 
tres, sans  exception,  subiraient  une  crise  semblable  à  celle 
dont  le  café,  le  caoutchouc  et  le  sucre  soutirent  actuellement. 
La  réduction  du  pair  à  24  deniers  comporterait,  d'après  nous, 
tous  les  désavantages  inhérents  à  une  semblable  mesure.  » 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA-EUROPEENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  do  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  an<;lais(ch.  !'.  -25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).... 
Hellénique  4  %  1887  (net  11  fr.85) 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50)  

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin)  . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3r.%  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D. . . 
—      Priorité  4  %  1890   

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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8  août 
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SS 

cC  ~ 

QJ  O 

101  27 

33  75 

2  96 

101  27 

33  75 

2  96 

91  70 

34  43 

2  90 

94  75 

34  45 

2  90 

101  75 

25  43 

3  93 

102  . 

25  50 

3  92 

99  45 

33  15 

3  01 

99  75 

33  25 

3  .. 

365  .. 

14  60 

6  84 

369  .. 

14  76 

6  77 

89  55 

29  85 

3  35 

89  90 

29  96 

3  33 

70  70 

17  17 

5  65 

70  37 

17  59 

5  68 

219  50 

18  52 

5  39 

220  . 

18  56 

5  38 

94  37 

31  45 

3  17 

95  37 

31  79 

3  14 

101  . 

25  25 

3  96 

101  50 

25  37 

3  94 

96  65 

24  16 

4  13 

96  90 

24  22 

4  12 

89  75 

29  91 

3  34 

89  75 

29  91 

3  34 

25  60 

25  60 

3  90 

25  75 

25  75 

3  88 

91  50 

30  50 

o  21 

92  20 

30  73 

3  25 

78  45 

19  61 

5  09 

79  50 

19  87 

5  66 

85  60 

28  53 

3  50 

85  50 

28  50 

3  50 

68  10 

17  02 

5  87 

67  95 

16  98 

5  88 

100  95 

28  84 

3  46 

101  25 

28  92 

3  45 

100  75 

33  58 

2  97 

101  40 

33  80 

2  95 

25  20 

25  20 

3  96 

25  . 

25  .. 

4  .. 

502  50 

25  12 

3  97 

502  . 

25  10 

3  98 

64  .. 

16  .. 

6  25 

63  90 

15  97 

6  25 

67  20 

10  80 

5  95 

66  50 

16  62 

6  01 

455  .. 

18  20 

5  49 

454  .. 

18  16 

5  50 

108  50 

27  12 

3  68 

108  60 

27  15 

3  68 

113  .. 

28  25 

3  53 

113  .. 

28  25 

3  53 

258  . 

17  20 

5  81 

260  . 

17  33 

5  76 

100  25 

20  05 

4  98 

100  50 

20  10 

4  97 

42  10 

16  84 

5  93 

42  05 

16  82 

5  94 

88  50 

29  10 

3  38 

90  .. 

30  .. 

3  33 

50  75 

14  50 

6  89 

50  75 

14  50 

6  89 

Situation  Financière  Générais 


Europe.  —  France.  Les  règlements  de  la  liquida- 
tion de  fin  juillet  ont  eu  lieu  sans  incidents,  mais  la 
Bourse,  au  point  de  vue  de  l'animation,  n'a  pas  profité 
de  cette  circonstance.  Elle  est,  en  effet,  nulle  ou  à  peu 
près  nulle,  par  suite  des  nombreux  vides  que  l'on 
signale  un  peu  partout  à  cause  des  vacances. 

Nos  Chemins  français  n'ont  pas  maintenu  toute  leur 
avance  précédente,  mais  ils  sont  quand  même  bien 
tenus.  Bien  tenues  aussi  nos  Rentes  françaises  que 
continuent  à  demander  les  Caisses. 

Allemagne.  —  L'impératrice  Frédéric  est  morte  le 
5  août  au  château  de  Fricdrichshorf.  Les  discussions 
sur  le  projet  du  nouveau  tarif  douanier  continuent  et 
avec  une  acuité  toujours  grandissante.  Toute  autre 
préoccupation  politique  ou  économique  a  disparu  de- 
vant celle-là.  On  pourrait  dire  que  depuis  quinze 
jours  il  n'y  a  plus  que  deux  grands  partis  dans  l'Em- 
pire :  les  partisans  et  les  adversaires  du  projet  de  loi. 

Sur  le  Marché,  la  tendance  s'améliore,  bien  que  les 
affaires  soient  fort  peu  actives. 

Angleterre.  —  A  la  Chambre  des  Communes,  M. 
Chamberlain  a  parlé  en  faveur  de  la  guerre  à  ou- 


trance. Les  explications  fournies  par  le  Ministre  des 
Affaires  étrangères  ne  permettent  pas  de  comprendre 
le  motif  exact  du  refus  opposé  par  l'Angleterre  à  si- 
gner le  protocole  définitif  de  paix  avec  la  Chine. 

Au  Stock  Exchange,  la  semaine  coupée  par  trois 
jours  de  chômage  a  été  tout  à  fait  nulle  :  les  absencés 
sont  de  plus  en  plus  nombreuses  et  bien  des  habitués 
qui  avaient  profité  de  ces  vacances  pour  fuir  le  Mar- 
ché ne  sont  pas  encore  revenus. 

Au  milieu  de  cette  absence  d'affaires,  toute  l'atten- 
tion se  porte  sur  les  nouvelles  de  New-York. 

Espagne.  —  Une  mauvaise  impression  a  été  produite 
par  la  publication  des  conclusions  de  la  Commissi on 
chargée  d'étudier  les  réformes  pouvant  être  affectées 
dans  les  divers  services  publics. 

Au  lieu  de  demander  des  économies,  cette  Commis- 
sion conclut  à  une  demande  d'augmentation  de  dé- 
penses s'élevant  à  près  de  20  millions,  rien  que  pour 
quatre  Ministères. 

Cette  demande  a  un  peu  atténué  l'excellent  effet 
produit  par  les  résultats  budgétaires  du  premier  se- 
mestre. 

Grèce.  —  Nous  publions,  p.  187,  une  analyse  des  bud- 
gets de  la  Grèce  depuis  1833. 

Pour  le  premier  semestre  de  1901,  les  importations 
sont  en  augmentation  de  1.126.877  fr.,  et  les  exporta- 
tions en  diminution  de  1.888.751  fr. 

Italie.  —  La  petite  crise  provoquée  par  la  démission 
du  Ministre  des  Finances  et  du  sous-Secrétaire  d'Etat 
aux  Affaires  étrangères  est  considérée  comme  terminée. 
M.  Carcano  prendrait  les  Finances,  mais  on  ignore 
les  projets  de  réformes  tributaires  du  Gouvernement. 

Serbie.  —  Les  importations  en  1900  se  sont  élevées  à 
5i.027.228  dinars,  contre  46.428.000  en  1899,  et  les  ex- 
portations à  66.521.959  dinars,  contre  69.744.388. 

Amérique.  —  Brésil.  L'industrie  du  manganèse 
prend  un  grand  développement  au  Brésil  ;  les  exporta- 
tions, qui  n'étaient  que  de  6.785  tonnes  en  1895,  ont 
atteint  120.000  tonnes  en  1900. 

Etals-Unis.  —  La  guerre  à  outrance  est  définitive- 
ment engagée  entre  le  trust  des  aciers  et  le  syndicat 
des  ouvriers  des  aciéries,  à  la  suite  de  l'échec  des  né- 
gociations. 

C'est  la  plus  grande  grève  qu'on  ait  encore  vue, 
même  aux  Etats-Unis.  Toutes  les  affaires  s'en  ressen- 
tent et  les  cours  de  Wall  street  sont  uniquement  in- 
fluencés par  ce  fait. 

Mexique. —  Laloi  de  finances  autorisant  les  dépenses 
pour  1901-1902  vient  d'être  publiée  :  les  dépenses  sont 
fixées  définitivement  à  02.275.101  piastres,  au  lieu  de 
58.9i0.895  p.  en  1900-1901. 

République  Argentine.  —  La  récolte  de  graines  de  lin 
pour  l'exercice  actuel  est  évaluée  à  481.000  tonnes, 
dont  451.000  seront  pour  l'exportation.  Cet  te  production 
représente  une  somme  de  125  millions  de  francs. 

Uruguay.  —  Les  recettes  douanières  ont  été  en  juin 
1901  de  636.410  pesos,  au  lieu  de  678.161  pesos  en  juin 
1900. 

Asie.  —  Japon.  En  1900,  les  importations  se  sont 
élevées  à  287.341.000  vens,  au  lieu  de  220.401.926  yens 
en  1899,  et  les  exportations  à  204.207.873  yens,  au  lieu 
de  214.050.984  en  1899. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Les  Retraites  ouvrières.  —  Les  Conseils  d'arrondis-. 
semens.  —  La  Loi  sur  les  Associations. 

Nos  lecteurs  se  rappellent  qu'à  la  veille  des  vacances 
la  Chambre  ne  pouvant  venir  à  bout  de  la  loi  sur  les 
retraites  ouvrières,  s'est  ralliée  avec  empressement  à 
une  motion  de  MM.  de  Gailhard-Bancel  et  Lasies  por-. 
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tant  que  Les  Associations  fit  syndicats  ouvriers  seraient 
consultés  sur  le  projet  ministériel  concernant  la 
création  d'une  caisse  de  retraites. 

Pour  sa  conformer  à  la  décision  de  la  Chambre, 
M.  Millerand  a  envoyé  à  tous  les  syndicats,  le  11  juillet 
dernier,  une  circulaire  les  invitant  :ï  lui  l'aire  parvenir, 
<c  avant  le  30  septembre  prochain,  les  observations 
ifu'il  leur  paraîtrait  utile  de  présenter  sur  le  projet 
soumis  aux  délibérations  de  la  Chambre  ». 
■  Les  ouvriers  se  sont  concertés  et,  dans  une  assemblée 
tenue  à  la  Bourse  du  Travail,  les  membres  du  Comité 
directeur  de  la  Confédération  Générale  du  Travail, 
groupement  qui  réunit  les  plus  importantes  fédérations 
ouvrières,  ont  adopté  le  texte  d'une  «  déclaration  » 
adressée  «  aux  organisations  ouvrières  ». 

En  voici  les  passages  essentiels  : 

Après  avoir  examiné  le  projet  de  loi  sur  les  retraites 
ouvrières,  lo  Conseil  de  la  Confédération  Générale  du  Travail 
déclare  : 

1"  Que  le  premier  devoir  d'un  Gouvernement  démocratique 
est  d'assurer  l'existence  des  travailleurs  des  deux  sexes  âgés 
ou  dans  l'incapacité  de  travailler. 

Que  te  projet  actuellement  en  discussion  à  la  Chambre  ne 
saurait,  en  aucune  façon,  donner  satisfaction  aux  légitimes 
aspirations  du  prolétariat  eu  raison  des  charges  considérables 
q»*il  l'ait  poser  sur  ce  dernier; 

2°  Repousser  —  étant  donné  l'insuffisance  des  salaires  — 
tout  projet  basé  sur  les  cotisations  ouvrières  et  patronales; 

4°  Repousser  tout  projet  qui  ne  serait  pas  applicable  aux 
étrangers  résidant  en  France; 

G"  Laisser  aux  législateurs  le  soin  de  trouver  les  ressources 
nécessaires  pour  instituer  les  retraites  ouvrières  et  attendre  le 
dépôt  d'un  autre  projet  de  loi  pour  se  prononcer  a  nouveau. 

Ainsi  qu'on  le  voit,  le  Conseil  de  la  Confédération 
Générale  du  Travail  se  montre  nettement  hostile  au 
projet  du  Gouvernement.  Il  sera  difficile  dans  ces 
conditions  de  le  faire  aboutir  avant  la  clôture  de  la 
législature. 

-wv  En  môme  temps  que  les  élections  aux  Conseils  gêné 
Taux,  ont  eu  lieu  les  élections  aux  Conseils  d'arrondissement. 
Il  y  avait  1.757  sièges  à  pourvoir,  qui  étaient  occupés  comme 
suit,  d'après  la  statistique  du  Ministère  de  l'Intérieur  : 

Républicains   842 

Radicaux   471 

Radicaux-socialistes   84 

Socialistes..   23 

Conservateurs   226 

Ralliés   76 

Nationalistes..."   2Q 

Il  y  avait  15  sièges  hors  série. 

Les  deux  tours  de  scrutin  ont  donné  les  résultats  suivants: 

Républicains   784 

Radicaux   543 

Radicaux-socialistes   82 

Socialistes    53 

Conservateurs   201 

Rallies   55 

Nationalistes   24 

Résultats  encore  inconnus   2 

Sur  l'ensemble  de  ces  élections,  les  républicains  ont  gagné 
119  sièges  et  en  ont  perdu  52,  soit  un  gain  total  de  6-7  sièges. 

Ajoutons  que  les  Conseils  d'arrondissement  se  réuniront,  lo 
10  août,  en  session  ordinaire. 

!..  Conseil  d  Etat,  réuni  en  assemblée  générale,  sous 
V.»  présidence  de  M.  Cou  Ion,  vice-président,  a  commencé,  le 
G  août,  l'examen  des  règlements  d'administration  publique 
qui  doivent  déterminer  les  conditions  d'application  do  la  loi 
sur  les  associations. 

C'est,  en  effet,  deux  règlements  —  et  non  un  seul,  comme 
OU  l'avait  dit  tout  d'abord — que  la  Commission  spéciale, 
constituée  sous  la  présidence  de  M.  Coulon,  avait  été  chargée 
d'élaborer. 

Le  premier  vise  l'ensemble  de  la  loi  sur  les  autorisations 
et  comprend  environ  quarante  articles  ;  le  second,  beaucoup 
plus  court,  est  plus  particulier  sment  relatif  à  l'article  08 
de  la  loi,  c'est-à  dire  à  l'attribution  des  biens  des  congré- 
gations. 

J>es  sections  de  l'intérieur  et  de  la  législation,  réunies  sous 
]■  présidence  de  M.  Coiilon,  ont  consacré,  la  semai  no  der- 
;  séances  à  l'examen  «les  deux  règlements  élaborés 


par  la  Commission  spéciale.  Elles  ont  apporte  certaines  mo- 
difications de  forme  au  texte  primitif  et  ont,  en  outre,  adopte 
diverses  dispositions  additionnelles. 

•w»  Les  statistiques  publiées  par  le  Ministère  de  l'intérieur 
après  les  élections  aux  Conseils  généraux  n'avaient  pas  péché 
par  excès  de  clarté  et  de  sincérité.  On  avait  relevé  dans  tous 
Jes  camps  des  preuves  évidentes  d'erreurs  plus  ou  inoins 
volontaires. 

Notre  confrère  le  Temps  a  voulu  en  avoir  le  co-ur  net.  Il 
s'est  livré  à  une  enquête  personnelle  par  département.  Voici 
les  résultats  qu'il  a  constate  avec  les  réflexions  qu'ils  lui 
inspirent  : 

Tableau  récapitulatif 

Gains    Pertes     Balance  ' 

Socialistes   17  4        +  13 

Radicaux  et  rad.  soc. . .        110         40         +  70 

Républicains   72       119        —  47 

Ralliés-   9        17      *—  8 

Nationalistes   13  4         +  9 

Monarchistes   26         53         —  27 

Y  compris  10  sièges  nouveaux. 

En  résumé,  les  socialistes,  qui  perdent  à  Lille  2  sièges,  et 
non  des  moindres,  et  2  dans  les  Bouches-du-Rhône,  gagnent 
en  tout  13  sièges:  2  dans  l'Allier,  1  dans  l'Aube.  2  dans 
1  Aude,  2  dans  les  Bouches-du-Rhône,  1  dans  le  Cher,  1  dans 
l'Hérault,  2  dans  l'Isère.  1  dans  la  Loire,  2  dans  le  Rhône, 
1  dans  Saône-et-Loire  et  2  (sièges  nouveaux)  dans  la  Haute- 
Vienne.  Aucun  de  leurs  nombreux  candidats  n'a  réussi  dans 
le  Nord,  un  des  déparlements  où  la  propagande  socialiste  est 
le  plus  fortement  organisée. 

Les  radicaux  gagnent  70  sièges,  et  non  point  111,  comme 
comportaient  certaines  statistiques.  Encore,  devons-nous 
faire  îles  réserves  sur  la  qualification  de  républicains  radi- 
caux si  largement  donnée  à  une  foule  de  candidats  nouveaux. 

Les  républicains  sans  épithète,  tels  que  nous  les  avons 
dénommés  dans  nos  tableaux,  depuis  les  républicains  non 
radicaux,  mais  ministériels,  jusqu'aux  libéraux  les  plus 
hostiles  au  Ministère,  perdraient  47  sièges.  Nous  en  sommes 
d'autant  moins  surpris  qu'ils  ont  eu,  plus  que  tous  les  autres 
groupes,  à  pâtir  de  l'arithmétique  officielle. 

Les  nationalistes  gagnent  seulement  neuf  sièges. 

Au  demeurant  —  et  c'est  là  ce  qui  importe  au  moins  autant 
que  le  calcul  minutieux  des  sièges  gagnés  et  perdus  —  la 
majorité  ne  se  trouve  déplacée  que  dans  un  nombre  infime 
de  départements. 

Les  républicains  ont  définitivement  conquis  la  Charente. 
Les  radicaux  ont  gagné  du  terrain  et  plus  solidement  assis 
leur  majorité  dans  le  Gard,  l'Isère,  la  Nièvre,  les  Hautes- 
Pyrénées,  le  Rhône,  lo  Tarn  et  la  Haute-Vienne.  Ils  auront 
une  voix  de  majorité  dans  le  Conseil  du  Haut-Rhin  modifié. 
Ils  ont  rétrogradé  dans  l'Ardèche,  la  Haute-Marne,  la 
Haute-Saône,  Saône-et-Loire  et  la  Seine-Inférieure.  Ils  seront 
à  l'état  de  minorité  impuissante  dans  le  Lot-et-Garonne,  où, 
avec  le  concours  de  la  droite,  ils  possédaient  le  Bureau,  et 
pourraient  bien  avoir  perdu  la  majorité  dans  la  Haute- 
Saône. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  9  au  15  juillet  1901  (28"  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paria-Lyon-Méditer. . . 
—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi   


Du  16  au  22  juillet  1901  (29*  semaine) 

Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien  

Lignes  Algériennes . . 
MéUoc  


Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

nèti 
loiti 

la  semaine 

des  années 

Différence 

J  s- 

p' 190t 

1901 

1900 

1901 

1900 

2.916 

905 

936 

24. 413 

25.518 

-  104 

-  8.580 
+  481 

9. 192 

8.900 

9.180 

221 . 100 

235.680 

513 

248 

187 

4.492 

i  01  1 

Î.7S0 

4.5711 

4.944 

115  551 

124  388 

-  8.837 

R  548 

3.689 

4.079 

89.144 

92  982 

—  3-838 

7.0'16 

4.164 

4.236 

113  229 

113  967 

—  738 

1.863 

3.750 

90  825 

95  564 

-  4.739 

3.508] 2.043 

2. usa 

53.050 

55.648 

-    2  598 

898 

i:î2 

104 

3.790 

3.385 

+ 

404 

1.137 

174 

199 

4  514 

4  082 

+ 

431 

296 

79 

65 

1.815 

1  500 

+ 

311 

068 

88 

86 

1.814 

1.880 

66 

101 

25 

29 

718 

714 

+ 
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QUESTIONS  DU  JOUR 

La  Situation  Économique  et  Financière 

DE  L'ANGLETERRE 

uUATIUKME  ARTIOLK 


La  population  du  Royaume-Uni  :  Angleterre, 
Keosse,  Irlande  et  Pays  de  Galles,  qui  n'était  que 
de  34-884.848  habitants  en  1881  et  de  37.732.923 
habitants  en  18!)1  (non  compris  les  soldats  et 
marins  au  dehors),  s'élève,  d'après  le  recensement 
du  31  mars  1901,  à  11. 454.578  habitants.  C'est  une 
augmentation  de  8,l(i  0/Opourla  période  1881-1891 
et  de  9,86  0/0  pour  celle  de  1891-1901,  malgré  la 
guerre  du  Transvaal  qui  tient  certainement  hors 
du  Royaume-Uni,  en  1901,  un  plus  grand  nombre 
de  soldats  et  de  marins  qu'il  n'y  en  avait  en  1891. 
*** 

Jusqu'en  1890,  les  Anglais  ont  professé,  au  point 
de  vue  commercial,  le  plus  profond  mépris  pour 
leurs  concurrents  étrangers.  Ils  croyaient,  de  bonne 
foi,  posséder  le  monopole  des  exportations  dans  les 
pays  d'outre-mer  et  ils  n'attachèrent  d'abord  aucune 
importance  aux  rapports  de  leurs  consuls  qui  leur 
signalèrent,  même  avant  1890,  les  progrès  des  ex- 
portateurs allemands  et  américains. 

Mais  ces  progrès  s'accentuant  d'année  en  année, 
et  la  valeur  des  exportations  et  des  réexportations 
anglaises  se  maintenant  à  peine,  alors  que  les  nou- 
veaux besoins  du  pays  nécessitaient  un  chiffre  de 
produits  étrangers  toujours  croissant,  il  a  bien 
fallu  se  rendre  à  l'évidence  et  constater  —  comme 
le  fit  d'ailleurs  sir  Courtenay  Royle  en  1897  —  que 
le  commerce  extérieur  britannique  ne  progressait 
plus  et  que  l'Angleterre  avait  désormais  à  lutter 
sur  les  marchés  étrangers,  et  sur  son  propre  marché 
intérieur,  contre  deux  concurrents  sérieux  :  l'Al- 
lemagne et  les  Etats-Unis. 

Le  tableau  suivant,  donnant  les  résultats  nets 
du  commerce  extérieur  anglais  de  1890  à  1900,  va 
nous  montrer  la  situation  : 

Commerce  extérieur  de  l'Angleterre 

(Millions  de  francs) 


Années 

Importa- 
lions 

Réexpor- 
tations 

Importa- 
tions 
nettes 

Exporta- 
tions 

Excédent 

des 
Importât, 
sur  les 
exportât. 

1800  

10.525 

1.025 

8.900 

6.593 

2.307 

1891  

10.875 

1.550 

9.325 

6.175 

3.150 

189B  

10.000 

1.600 

9.000 

5.675 

3.325 

10.125 

1.475 

8.050 

5.450 

3.200 

1894  

10.200 

1.450 

8.750 

5.400 

3.350 

1895  

10.425 

1.500 

8.925 

5.650 

3.275 

1896  

11.050 

1.400 

9.650 

6.000 

3.650 

1897  

11.275 

1.500 

9.775 

5.850 

3.925 

1898  

11.750 

1.525 

10.225 

5.825 

4.400 

1899  

,12.125 

1.625 

10.500 

6.375 

4.125 

1900  

13.090 

1.575 

11.515 

7.071 

4.444 

Nous  ferons  observer  que  les  chiffres  de  1899  et 
1900  du  tableau  ci-dessus  sont  calculés  après  avoir 
déduit  le  montant  des  vaisseaux  neufs  non  enre- 
gistrés comme  anglais  et  vendus  à  l'étranger.  Leur 
valeur  a  été  de  230  millions  de  francs  en  1899  et  de 
215  millions  de  francs  en  1900.  Ce  chiffre  n'ayant 
jamais  figuré  dans  les  exportations  anglaises  avant 
1899,  il  faut  nécessairement  le  retrancher  des  deux 


dernières  années  pour  rendre  leurs  résultats  com- 
parables avec  ceux  des  huit  années  précédentes. 

Ainsi,  les  exportations  anglaises  n'ont  progressé 
en  dix  années  que  de  478  millions  de  francs  (et 
pendant  cette  période  l'exportation  de  la  houille  a 
augmenté  à  elle  seule  de  490  millions  de  francs), 
tandis  que  le  déficit  commercial,  c'est-à-dire  la 
somme  que.  les  Anglais  ont  dû  payer  pour  leurs 
marchandises  achetées  à  l'étranger,  déduction  faite 
de  la  valeur  de  leur  exportation  et  réexportation 
réunies,  a  augmenté  de  2.137  millions  de  francs, 
soit  environ  93  0/0  de  plus  qu'en  1890. 

La  hausse  du  charbon  —  et  des  produits  de  l'in- 
dustrie métallurgique  qui  en  a  été  la  conséquence 

—  a  eu  certainement  pour  effet,  à  la  fin  de  l'année 
L899  et  pendant  les  trois  quarts  de  l'année  1900, 
d'augmenter  la  valeur  des  exportations  anglaises, 
et  cependant  si  on  compare  les  résultats  de  1900  — 
qui  sont  les  plus  importants  de  la  période  observée 

—  aux  chiifres  des  exportations  américaines  et 
allemandes,  on  constate  que,  malgré  l'augmenta- 
tion anormale  dont  le  commerce  extérieur  anglais 
a  bénéficié  en  1900,  ce  commerce  est  aujourd'hui 
sérieusement  menacé. 

Voici  une  comparaison  qui  ne  laissera  aucun 
doute  à  cet  égard  : 


Exportations  anglaises,  allemandes  et  américaines 
en  1890  et  1900 
(Millions  de  francs) 


Pays 

1890 

1900 

Animent, 
en  1900 

Totaux  

Part  de  V Angleterre. 

—  de  l'Allemagne. 

—  des  Etats-Unis. . 

6.593 
4.158 
4.277 

7.071 
5.764 
7.390 

478 
1.606 
3.113 

15.028 

20.229 

5.197 

43.80  0/0 
27,70  0/0 
28,50  0/0 

34,97  0/0 
28,49  0/0 
36,54  0/0 

9,20  0/O 
30,90  0/0 
59,90  0/0 

Les  chiffres  ci-dessus  nous  sont  fournis  par  la 
statistique  officielle  de  chacun  des  pays  considé- 
rés ;  ils  prouvent  que  les  appréhensions  de  certains 
économistes  anglais  sont  fondées,  et  que  les  pro- 
duits britanniques  ont  aujourd'hui  à  lutter  contre 
la  concurrence  des  produits  allemands  et  améri- 
cains sur  les  marchés  où  ils  régnaient  autrefois  en 
maîtres, 

La  statistique  anglaise  nous  démontre  même  que 
les  produits  nord-américains  envahissent  progres- 
sivement le  marché  anglais,  alors  que  les  produits 
anglais  sont  peu  à  peu  expulsés  du  territoire  des 
Etats-Unis. 

En  1890,  les  Etats-Unis  ont  exporté  2.432  mil- 
lions de  francs  de  marchandises  en  Angleterre  ;  en 
1900  le  chiffre  s'est  élevé  à  3.469  millions,  soit,  en 
dix  années,  une  augmentation  de  1.037  millions  de 
francs.  Au  contraire,  l'Angleterre,  qui  avait  ex- 
porté aux  Etats-Unis  802  millions  de  francs  de 
marchandises  en  1890,  a' vu  ses  exportations  tom- 
ber à  494  millions  en  1900:  soit  une  diminution  de 
308  millions  de  francs. 

En  1890,  les  Anglais  ont  payé  aux  Américains 
un  déticit  commercial  de  1.540  millions  de  francs. 
En  1900,  ce  même  déficit  a  atteint  la  somme  for- 
midable de  2.975  millions  de  francs  :  c'est  environ 
700  millions  de  plus  que  l'ensemble  des  impôts 
payés  par  les  contribuables  anglais  pendant  la  der- 
nière année  du  ministère  Gladstone. 

Le  tableau  ci-après,  donnant  la  décomposition 
du  commerce  extérieur  britannique  en  1890  et 
1900,  complétera  ce  chapitre  : 


les 
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Décomposition  «lu  Commerce  extérieur  anglais 
et  1900 
M  [liions  de  francs) 


■n  1890 


1890 

1900 

Différenc"en  1900 

M  illions 

Millions 

Millions 

°/ 

1 MPORTATIONS 

LU:  1 1 . 

U(;  11. 

de 

fr. 

Yo 

1.  Animaux  vivants. . . . 

281 

240 

41 

—  14.59 

Articles  d'alimentation  : 

3.411 

4.463 

+1.052 

+  30.84 

(555 

681 

-h 

26 

+  3.97 

87 

120 

-+- 

33 

+  37.93 

593 

830 

f- 

237 

+  39.96 

6.  Produits  chimiques. 

205 

139 

66 

—  oZ. 19 

7.  Huilés  

173 

276 

-+- 

103 

+  59.53 

Matières  premières  : 

2.131 

1.937 

194 

û  in 

—  y.iu 

9.  Autres  

1.041 

1.626 

-+- 

585 

+ 

1.578 

2.330 

+■ 

752 

i      t.H  i'ZL 

!  4/.W 

11.  Divers  

350 

419 

-+- 

69 

i  in 

20 

28 

4- 

8 

i  /.A 

+  40.  » 

10 . 525 

■  ■ 
13.090 

H-2 

565 

+  24.37 

1.625 

1.575 

50 

  Q  OR 

lirlfJUf  ILllLUflo    rt(Zll&o  .... 

x  mut 

11.515 

+2.615 

+  /Sy.iio 

EXPORTATIONS 

1.  Animaux  vivants. .. . 

22 

23 

■+■ 

1 

+  4.55 

«C  .    AL  tlOlL-o    *.l  cllilllL'Il  Ici  L  . 

981 

o-t\j 

■+■ 

59 

+  21.  » 

3.  Matières  premières.. 

538 

1.047 

-+- 

509 

+  94.61 

2.811 

2.556 

255 

—  9.07 

5.  Métaux  et  ouvr.  met. 

1.131 

1.135 

+ 

4 

+  0.35 

410 

490 

4- 

80 

+  19.51 

282 

260 

22 

—  7.84 

8.  Produits  chimiques. 

224 

232 

4- 

8 

+  3.57 

9.  Divers  

869 

914 

-+- 

45 

+  5.18 

25 

74 

-+- 

49 

+196.  » 

6.593 

7.071 

-+-  478 

+  7.25 

2.307 

4.444 

+2.137 

+  92.63 

Bien  que  les  exportations  de  l'année  1900  aient 
atteint  la  valeur  la  plus  élevée  de  la  période  obser- 
vée, il  est  incontestable  qu'elles  ne  représentent 
pas  pour  l'industrie  anglaise  un  progrès  bien  ap- 
préciable car  c'est  uniquement  —  ainsi  que  nous 
l'avons  démontré  —  la  hausse  du  charbon  qui  a 
majoré  cette  valeur.  Sans  cette  hausse  —  qui  a 
relevé  également  le  prix  des  machines  et  de  tous 
les  ouvrages  en  métaux  —  les  exportations  de  1900 
seraient  en  recul  très  sensible  sur  celles  de  1890. 

Au  contraire,  les  importations  étrangères  de 
toute  nature  ont  augmenté  de  2.565  millions  de 
francs  et  sur  ce  chiffre  les  métaux,  objets  fabri- 
qués et  divers  figurent  pour  1.058  millions  de 
lianes  :  c'est  évidemment  ce  fait  qui  inquiète  le 
plus,  et  avec  raison,  l'opinion  publique  anglaise. 


L'Angleterre  peut  évidemment  supporter  le  dé- 
ficit de  sa  balance  commerciale,  parce  qu'elle  a 
d'énormes  ressources  d'ordre  extérieur  non  recen- 
sées par  sa  statistique  douanière. 

En  novembre  1898  M.  Ritchie,  président  du 
Board  of  Trade,  lit  l'évaluation  suivante  de  ces 
ressources  invisibles  : 

Millions 
de  francs 

Intérêts  'les  capitaux  places  à  l'étranger.  2.250 

Prête  et  bénéfices  de  la  navigation   2.260 

Vente  de  navires  à  l'étranger   175 

Total  approximatif   4.675 

M.  Iiitcliie  concluait  de  cette  statistique  qu'il  no 
faudrait  avoir  aucune  appréhension  dans  le  cas 
< . ii  l'excédent  dos  importations  sur  les  exportations 
atteindrai!  450  millions  de  francs. 

Le  Times,  en  commentant  la  statistique  de 
M.  Ritchie,  (il  remarquer  que  ce  chiffre  de  450  mil- 
lions n'avait  jamais  ;eté  atteint  puisque  le  déficit 


commercial  anglais  des  deux  années  1890  et  189? 
ne  dépassait  pas  une  moyenne  de  3.750  millions 
de  francs,  que  cette  moyenne  était  elle-même  un 
maximum  et  que,  dès  lors,  il  n'y  avait  pas  encore 
de  raisons  suffisantes  pour  croire  que  l'Angleterre 
«  vivait  sur  son  capital  » 

Mais  en  1900  le  déficit  commercial  anglais  atteint 
4.444  millions  de  francs  et,  pour  être  rigoureu- 
sement exact,  il  faudrait  ajouter  à  cette  somme  : 
1°  l'intérêt  des  valeurs  anglaises  (Consolidés, actions 
de  Chemins  de  fer  et  de  Sociétés  industrielles,  etc.) 
possédées  par  des  étrangers;  2"  les  sommes  dé- 
pensées par  les  Anglais  voyageant  ;i  l'étranger, 
déduction  faite  des  sommes  dépensées  par  les 
étrangers  eu  Angleterre. 

Il  est  donc  permis  de  dire  que  si  l'Angleterre  ne 
vivait  pas  encore  sur  son  capital  en  1898,  la  guerre 
du  Transvaal  a  certainement  modifié  cette  situa- 
tion et  que,  malgré  ses  immenses  ressources  d'ordre 
extérieur,  elle  paye  aujourd'hui  à  l'étranger  plus 
qu'elle  ne  reçoit  de  lui. 

Les  quatre  principales  branches  de  l'activité 
anglaise  sont  :  la  production  du  charbon,  l'industrie 
métallurgique,  les  industries  textiles  et  la  navi- 
gation. L'agriculture  est,  en  effet,  complètement 
délaissée  en  Angleterre. 

Voici,  d'ailleurs,  un  tableau  de  la  production  de 
ses  céréales  pendant  les  dix  dernières  années  : 
Récoltes  du  Royaume-Uni  'le  1890  à  19c0 


(Milliers  d'hectolitres) 

Années 

Blé 

Orge 

Avoine 

1890..:  

27.623 

29.368 

62.265 

1891  

27.168 

28.918 

60.512 

1892  

22.091 

27.967 

61.133 

1893  

18.506 

23.898 

61.281 

22.066 

28.571 

69.378 

13.916 

27.273 

63.422 

1896.,  

21.172 

28.289 

59.199 

1897  

20.463 

26.394 

59.452 

1893  

27.221 

27.164 

62.732 

1899  

24.449 

27.092 

60.391 

1900  

19.764 

25.129 

60.426 

Pour  apprécier  le  tableau  ci-dessus,  il  faut 
savoir  que  l'Angleterre  produisait  annuellement 
40  millions  d'hectolitres  de  blé  avant  1875,  qu'elle 
consomme  actuellement  de  95  à  100  millions 
d'hectolitres  de  blé  par  année,  et  qu'elle  doit  im- 
porter chaque  année  de  l'étranger,  pour  les  besoins 
du  Royaume-Uni,  plus  de  5  milliards  de  francs 
d'animaux  vivants  et  de  produits  alimentaires, 
déduction  faite  des  exportations  de  même  nature. 

Le  tableau  suivant  va  nous  montrer  la  progres- 
sion de  ses  demandes  et  de  ses  envois  à  l'étranger 
depuis  1885  : 

Importations  et  Exportations  anglaises  d'animaux  vivants 
et  de  produits  alimentaires  de  1885  à  1900 
(Millions  de  francs) 


IMPORTATIONS 

Arimaux  vivants. 
Produits  aliment. 

Kxompls  

Taxés  


Total  des  importât. 

i:\10HTATI0NS 

Animaux  vivants. . 
Produits  alimentaires 

Total  des  exportai. 
Déficit  annuel. . . 


1SS5 

1890 

1895 

1899 

1900 

217 

281 

224 

238 

240 

3.031 

3.411 

3.503 

4.229 

4.463 

627 

655 

627 

649 

681 

3.8)5 

4.347 

4.354 

5.116 

5.384 

13 

22 

20 

25 

23 

2V.t 

281 

270 

314 

340 

262 

303 

290 

33!) 

■363 

3.613 

4.058 

4.777 

5.021 
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Le  principal  article  alimentaire  importé  en  An- 
gleterre est  La  viande  abattue  et  conservée  par  des 
moyens  frigorifiques  :  en  1900,  il  en  est  arrivé 
pour  904  millions  de  francs,  contre  810  millions  en 
1890.  Sur  le  chiffre  de  1900,  les  colonies  anglaises 
ont  fourni  23  0/0  et  les  pays  étrangers  77  0/0.  La 
viande  de  bœuf  vient  surtout  des  Etats-Unis  et 
celle  de  mouton  de  l'Australie.  Le  lard  fumé  et  le 
jambon  sont  en  majeure  partie  envoyés  par  les 
Etats-Unis,  le  porc  frais  par  la  Hollande  et  la  Bel- 
gique ;  quant  aux  lapins  étrangers,  dont  l'Angle- 
terre a  consommé  24  millions  de  kilos  en  1900, 
c'est  l'Australie  qui  en  a  expédié  le  plus,  car  elle 
ligure  dans  ce  total  pour  19.500.000  kilos. 

Le  blé  vient  en  seconde  ligne  :  il  en  a  été  im- 
porté 40.500.000  hectolitres  en  1900,  représentant 
une  valeur  de  583  millions  de  francs,  plus  '2.72 
millions  de  francs  de  farines,  soit  pour  les  deux 
articles  :  835  millions  de  francs,  contre  825  mil- 
lions en  1899. 

Pour  le  blé  importé,  les  Etats-Unis  tiennent  le 
premier  rang  avec  47  0/0  des  importations  totales; 
puis  viennent  la  République  Argentine  avec 
•27  0  0,  le  Canada  avec  9  0/0  et  la"  Russie  avec 
(i  0  0.  Qant  à  la  farine,  elle  est  surtout  fournie  par 
les  Etats-Unis  (83  0/0). 

Enfin  les  Anglais,  en  1900,  ont  acheté  436  mil- 
lions de  francs  de  beurre  à  l'étranger,  contre  430 
millions  en  1899  ;  483  millions  de  francs  de  sucre, 
contre  472  millions  en  1899,  et  130  millions  de 
francs  de  vins,  contre  141  millions  l'année  précé- 
dente. 

Les  cinq  articles  réunis  représentent,  en  1900,  la 
somme  totale  de  2.788  millions  de  francs,  contre 
2.684  millions  en  1899. 

En  résumé,  tandis  que  la  France  se  suffit  com- 
plètement à  elle-même  pour  son  alimentation,  — 
puisqu'en  191)0,  malgré  l'Exposition  qui  a  aug- 
menté la  consommation  normale  de  notre  pays, 
nous  avons  importé  pour  seulement  829  millions 
de  francs  d'objets  d'alimentation,  y  compris  les 
denrées  coloniales,  contre  une  exportation  de  776 
millions,  à  laquelle  il  convient  d'ajouter  la  moi- 
tié au  moins  de  la  valeur  des  215  millions  de 
francs  de  colis  postaux  exportés,  —  le  Royaume- 
Uni  est  obligé  de  payer  à  l'étranger  pour  sa  sub- 
sistance, un  tribut  annuel  qui  dépasse  actuelle- 
ment 5  milliards  de  francs. 

En  adoptant  le  libre-échange,  les  Anglais  ne 
croyaient  certes  pas  crue  ce  régime  ruinerait  plus 
tard  leur  agriculture.  Ils  pensaient  que  leur  in- 
dustrie et  leur  marine  marchande  profiteraient 
largement  de  la  liberté  commerciale,  surtout  si  ce 
régime  était  adopté  par  les  principaux  pays  du 
monde  civilisé,  et  que  les  intérêts  particuliers  de 
leur  agriculture  n'en  souffriraient  pas.  L'expé- 
rience a,  d'ailleurs,  prouvé  qu'ils  ont  vu  juste,  car, 
pendant  un  grand  nombre  d'années,  leurs  indus- 
triels et  leurs  armateurs  se  sont  enrichis  sans  trop 
de  dommages  pour  la  propriété  agricole. 

Nous  avons  constaté,  en  effet,  d'après  la  statis- 
tique de  M.  Mulhall,  qu'entre  1840  et  1870  toutes 
les  branches  de  l'activité  anglaise  avaient  considé- 
rablement augmenté  d'importance  et  que  la  valeur 
des  produits  agricoles  indigènes  avait  elle-même 
progressé  dans  la  proportion  de  100  à  120. 

Mais  la  situation  a  changé  de  face  depuis  1870 
et  la  concurrence  agricole  des  pays  nouveaux  — 
qui  a  si  profondément  bouleversé  les  anciennes 
conditions  de  l'agriculture  européenne  —  a  porté 


un  coup  mortel  à  l'agriculture  du  Royaume-Uni, 
parce  (pie  cette  concurrence  a  pu  s'y  exercer  plus 
librement  que  dans  tous  les  autres  pavs  de 
l'Europe. 

A  partir  de  ce  moment,  les  Anglais  ont  volon- 
tairement sacriiié  leurs  intérêts  agricoles,  en  ce 
sens  qu'ils  ont  considéré  que  toute  restriction  au 
régime  de  la  liberté  commerciale  absolue,  dont  ils 
tiraient,  et  dont  ils  tirent  encore  d'immenses  pro- 
fits, causerait  à  leur  industrie  et  à  leur  marine  des 
préjudices  beaucoup  plus  graves  pour  le  pays  que 
ceux  qui  menaçaient  leur  agriculture. 

Cependant  les  idées  sont  en  train  de  se  modifier 
de  l'autre  côté  du  détroit  et  nous  en  trouvons  la 
preuve  dans  le  passage  suivant  du  très- remarqua- 
ble rapport  récemment  adressé  à  notre  ministère 
des  affaires  étrangères  par  M.  Jean  Perier,  consul 
suppléant  français  à  Londres,  rapport  que  nous  au- 
rons souvent  l'occasion  de  mettre  à  contribution  : 

«  Les  plaintes  de  l'agriculture  britannique  commen- 
cent à  être  plus  écoutées  qu'autrefois;  c'est  que  le 
monde  de  l'industrie,  jadis  si  résolument  libre  échan- 
giste, commence  ;'t  prêter  sérieusement  l'oreille  aux 
objurgations  des  protectionnistes  et  ceux-ci  seraient, 
semblc-t-il,  assez  disposés  à  faire  alliance  avec  les 
agriculteurs.  Les  opinions  émises  dans  ce  sens  sont 
sans  doute  encore  bien  timides,  mais  se  manifestent  fré- 
quemment. On  invoque  notamment,  à  cet  égard,  l'inté- 
rêt de  la  défense  nationale  et,  tandis  que  jusqu'à  pré- 
sent dans  la  question  si  souvent  discutée  dos  approvi- 
sionnements de  la  Grande-Bretagne  en  temps  de  guerre, 
on  se  contentait  de  préconiser  ou  bien  l'organisation 
d'immenses  magasins  généraux  ou  surtout  le  renforce- 
ment de  la  marine  de  guerre,  on  parlait  récemment 
d'aider  l'agricultur.e  britannique  par  l'établissement 
d'un  léger  droit  sur  les  blés,  droit  que  l'on  préconisait 
sous  couleur  d'une  mesure  d'intérêt  fiscal. 

«  A  l'appui  de  ces  opinions,  on  insistait  beaucoup 
sur  la  diminution  croissante  des  surfaces  ensemencées 
en  céréales.  Il  est  certain  cpic  ce  phénomène,  déjà  an- 
cien dans  le  Pioyaume-Lni,  n'a  fait  que  s'aniplitior  du- 
rant 1900.  On  a  enregistré  une  diminution  de  62.376 
hectares  pour  la  culture  du  blé,  succédant  ;ï  une  dimi- 
nution de  40.490  hectares  en  1899,  soit  plus  de  100.0Û0 
hectares  en  deux  ans.  La  transformation  des  terres  à 
blé  en  prairies  semble,  en  effet,  aux  fermiers  britanni- 
ques plus  profitablé,  et,  cependant  en  ce  qui  concerne 
l'élevage,  la  lutte  devient,  même  pour  eux,  de  plus  en 
plus  difticile,  car  les  importations  d'animaux  vivants 
ou  abattus  ne  cessent  de  s'accroître.  » 

Jusqu'à  ces  dernières  années,  les  grands  prin- 
cipes de  la  liberté  commerciale  ont  admirablement 
servi  les  intérêts  britanniques  :  c'est  un  fait  incon- 
testable. Mais  après  la  concurrence  agricole,  que  les 
Anglais  ont  pu  facilement  considérer  comme  une 
quantité  négligeable,  la  concurrence  industrielle  des 
pays  nouveaux  venus  à  l'industrie,  tels  que  les 
Etats-Unis  et  l'Allemagne  (dont  les  ressources  na- 
turelles, l'outillage  perfectionné,  la  science  techni- 
que et  l'activité  commerciale  sont  au  moins  à  la 
hauteur  des  moyens  de  production  anglais  est 
en  passe  de  modifier  cet  état  de  choses  :  Nous  le 
verrons  plus  loin. 

(A  suivre.)  Edmond  Thèry. 


La  Situation  financière  des  Communes  Françaises 

en  1900 


Le  Ministère  de  l'intérieur  vient  de  publier  son  vo- 
lume annuel  sur  la  situation  tinancière  des  ommunes 
de  la  France  et  de  l'Algérie,  à  la  lin  de  l'exercice  1900} 
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Il  csl  intéressant  de  donner,  d'abord,  d'après  ce  do- 
cument, quelques  données  générales  sur  la  population 
et  la  superficie  du  territoire. 

Aucune  modification  n'a  été  constatée  officiellement 
en  1900  dans  le  chillrc  de  la  population,  qui  demeure 
iixé,  comme  en  1890,  à 38.517.33S  habitants  répartis  en 
86.180  communes. 

La  superficie  territoriale  de  la  France,  qui  était,  en 
1899,  de  52.983.870  hectares,  s'élève  maintenant  à  52 
millions  933.025  hectares,  soit  une  différence  en  |>lns 
de  155  hectares,  par  suite  de  la  réfection  et  de  la  revi- 
sion du  cadastre  dans  quelques  communes.  _  , 

Les  recettes  ordinaires  communales,  prévues  aux 
budgets  de  1900,  s'élèvent  pour  toutes  les  commu- 
nes à   Fr.  79/i.l20.(i72 

Dont  : 

Pour  Paris   381.121.758 

Et  pour  les  autres  communes   472.898.91/) 

Ces  prévisions  sont  supérieures  à  1899  : 

Pour  Paris  de   10 . 849 . 089 

Et  pour  les  autres  communes  de   13.389.296 

Soit,  ensemble   80.238.385 

Les  dépenses  ordinaires  prévues  aux  budgets  primi- 
tifs de  1900  s'élèvent  à   7Gl.lUi.105 

Dont  : 

Pour  Paris   321 . 221 . 758 

Et  pour  les  autres  communes   439.942.847 

Les  recettes  ordinaires  atteignant  794.120.672  fr., 
contre  761.164.105  fr.  de  dépenses,  l'excédent  des  re- 
cettes, pour  1900,  ressort  à  32.956.567  fr.,  en  moins- 
value  de  537.055  fr.  sur  1899. 

Pendant  les  dix  dernières  années,  les  recettes  com- 
munales (excepté  Paris)  ont  passé  de  410.318.358  fr.  en 
1891,  à  472.898.914  fr.,  tandis  que  les  dépenses  s'éle- 
vaient, pendant,  cette  même  période,  de  376.927.942  fr. 
à  430.942.347  francs. 

Cette  balance  des  budgets  est,  malheureusement, 
plus  apparente  que  réelle,  car  les  communes  ne  cessent 
de  faire  appel  à  la  création  de  nouveaux  centimes  ad- 
ditionnels. 

Eu  effet,  le  produit  des  centimes  additionnels,  tant 
ordinaires  qu'extraordinaires,  qui  s'élevait,  en  1891,  à- 
170.3.20.885  fr.,  a  atteint,  en  1895,  184.528.401  fr.  et  en 
1899  192.798.787  fr..  En  1900,  ce  chiffre  s'est  élevé 
à  195.326.5u2  fr.  ;  le  produit  des  centimes  additionnels 
ordinaires  a  été  de  99.285.055  fr.,  en  augmentation  de 
1.133.177  fr.  et  celui  des  centimes  extraordinaires  de 
96.041.447,  en  augmentation  de  1.394.538  fr. 

En  1899,  le  rattachement  au  budget  de  l'Etat  des 
3  centimes  par  franc  pour  frais  de  perception  des  im- 
positions communales  avait  amené  dans  le  produit  des 
contributions  ordinaires  et  extraordinaires  une  dimi- 
nution de  2.112.908  fr.,  comparativement  à  celui  de 
l'année  précédente.  Cette  réduction,  toute  accidentelle, 
ne  pouvait  se  maintenir,  et,  dès  l'année  1900,  le  pro- 
duit des  impositions  locales  a  repris  sa  marche  ascen- 
dante. Il  est  monté,  comme  nous  venons  de  le  voir,  à 
105.826.502  francs. 

L'augmentation  de  2.527.715  fr.  est  la  conséquence 
des  sacrifices  que  les  communes  continuent  à  s'imposer 
pour  faire  face  tant  à  leurs  dépenses  annuelles  qu'aux 
travaux  extraordinaires  et  aux  diverses  améliorations 
intéressant  l'avenir  :  constructions  de  maisons  d'école, 
distributions  d'eau,  achèvement  des  chemins  vicinaux 
et  ruraux,  etc. 

Le  nombre  total  des  centimes,  tant  ordinaires 
qu'extraordinaires,  s'élève,  en  1900,  à  .  .Fr.  2.132.394 

En  1899,  il  était  de   2.123.832 

Soit  en  plus   8.562 

Celui  des  centimes  extraordinaires  est, 

pour  1900,  de   510.9% 

Ki,  1899,  il  montait  {   515.078 

Soit  en  plus  Fr.  1.860 


Par  suite,  l'accroissement  des  impositions  ordinaires 
ou  annuelles  est  de  0.702  centimes.  Toutefois,  il  est  i 
remarquer  que  cet  accroissement  est  inférieur  de  plus 
de  moitié  à  celui  constaté  dans  la  précédente  statis- 
tique. 

La  progression  du  nombre  des  centimes  ordinaire» 
s'explique  tant  par  l'organisation  des  nouveaux  ser- 
vices créés  par  les  lois  des  15  juillet  1893  et  29  mar- 
1897  sur  l'assistance  médicale  et  sur  l'assistance  aux 
vieillards  et  aux  infirmes,  que  par  la  diminution  cons- 
tante des  revenus  des  biens  communaux  et  la  réduction 
des  subventions  départementales  pour  l'entretien  des 
chemins  vicinaux.  Elle  a  aussi  pour  cause  les  répara- 
tions aux  propriétés  communales,  dépenses  auxquelles 
la  majeure  partie  des  communes  ne  peuvent  pourvoir 
qu'à  l'aide  de  nouveaux  centimes. 

Pour  les  contributionsextraordinaires, généralement 
destinées  au  remboursement  des  emprunts  que  les  com- 
munes sont  appelées  à  contracter  en  vue  de  l'exécution 
de  travaux  communaux,  l'augmentation  est  supérieure 
dc  1.108  centimes  à  celle  relevée  en  1899  (1.800  centime^ 
au  lieu  de  752;. 

Dans  quelques  départements  cependant,  on  constate 
des  diminutions  par  suite  de  l'extinction  en  1899  des 
contributions  votées  en  1868  pour  garantir  le  rembour- 
sement d'emprunts  à  la  Caisse  des  chemins  vicinaux. 

Le  classement  des  communes  d'après  la  quotité  de 
leurs  centimes  additionnels  présente,  dans  les  dix  der- 
nières années,  les  variations  suivantes,  et  la  moyenne 
générale  s'est  accrue  de  52  à  59  centimes  durant  cette 
même  période  : 

Nombre  des  communes  imposées 

de        de        de        de         au-  Moyenne 

moins  15cent.  31  cent.  51  cent,  dessus  des 
de          à  à  à  de  inipo- 

Années    15cent.  30 cent.  50cent.  lOOcent.  lOOcent.  sitions 

1891   4.533  8.318  8.813  10.568  3.908  52 

1892   4.531  8.198  8.781  10.575  4.059  53 

1893    4.215  7.974  8.821  10.805  4.336  54 

1894   4.122  7.789  8.793  10.981  4.475  55 

1895    3.905  7.480  8.876  11.244  4.656  56 

1896   3.822  7.421  8.897  11.375  4.651  56 

1897   3.019  7.156  8.936  11.759  4.801  58 

1898   3.516  6.983  8.953  11.818  4.905  58 

1899    3.510  6.878  8.940  11.850  4.997  59 

1900   3.420  6.818  8.974  11.917  5.051  59 

Le  nombre  des  octrois,  qui  était  de  1.514  en  1891,  de 
1.511  en  1896  et  de  1.501  en  1899,  était  de  1.504  en  1900. 
Le  rendement  des  taxes,  tant  ordinaires  qu'extraordi- 
naires, est  évalué,  en  1900,  à  335. 193. 42 'i  fr.,  en  aug- 
mentation de  il. 675.061  fr.  sur  le  chiffre  de  l'année 
précédente. 

Cette  augmentation  est  presque  entièrement  appli- 
cable aux  taxes  ordinaires,  qui  présentent,  par  rapport 
ù  1899,  une  plus-value  de  11.488.515  fr.,  tandis  que  les 
taxes  extraordinaires  n'augmentent  que  de  186.349  fr. 

Le  tableau  ci -dessous  indique  la  progression  des  re- 
cettes, tant  ordinaires  qu'extraordinaires,  de  l'octroi 
pendant  les  années  1891  à  1900  : 

Recettes 
Autres  totales 
Années  Paris         communes      de  l'octroi 

1*91   141.500.000  147.277.052  288.077  052 

1892   143  759.350  149.373.735  293.133.091 

1893   149.764.448  1  53.402.046  303.b6.494 

1891   150.469.548  155.427.609  305.897.157 

1895   152.269.348  157.008.465  369.w77.7l3 

1896   153.264.348  158.492.987  311.757.335 

1897   155.281.SHS  1(11.345.430  316.627.268 

1898   155.825.818  163.859.755  319.685.573 

1M)9   157.810.016  105.708.544  323.518.500 

1900   100.294.379  108.8y9.045  335.193.424 

l'assaut  aux  Emprunts  et  Délies,  nous  constatons 
que  le  montant  de  la  Dette  communale  en  capital 
s'élevait,  au  81  décembre  1899,  à  3.881  ..152.204  fr.,  en 
augmentation  de  199.037.853  fr.  sur  le  chiffre  relevé 
au  :!1  décembre  1898.  On  voit  que  l'augmentation  est 
assez  sensible. 
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Voici,  au  surplus,  le  mouvement  de  la  Dette  depuis 
1891  : 

Autres 

Paris        communes  Total 
(En  francs) 

1891  .DetteSlmarsgOï  1.872.336.971  1.351.751.861  3.2M.0R8.832 
189->  î         —       91)  1.920.807.024  1.373.156.977  3.293.954.001 

1893  _       92)  1.905.706.695  1.414.145  445  3.319.852.140 

1894  }        _       93)1.873  203.891  1.423.712.234  3.296.916.125 

1895  _  941  2.073.657.880  1.440.778.749  3.514.436.672 
18P6  —       95  &048.883.752  1.471.269.749  3.515.153.501 

-1897  (  _  96  2.0*3.883.752  1.468.100.500  3.511.984.252 
1998  _       .07 ,  2.189.822.958  1.454.560.400  3.644.383.328 

1899  iDotte31d('C.  98i  2.214.073.721  1.468.240.630  3.682.314.351 

1900  I         —       99)  2.387.216.295  1.494.135.909  3.881.352.204 

La  dette  de  la  Ville  de  Paris  présente,  à  elle  seule, 
par  rapport  à  l'année  précédente,  une  augmentation  de 
Ï73.443.574  fr. 

Cette  augmentation  provient  principalement  de  l'émis- 
sion de  l'emprunt,  autorisé  par  la  loi  du  4  avril  1898, 
pour  la  construction  du  chemin  de  fer  métropolitain, 
soit  201.19.500  fr.,  d'où  il  faut  déduire  le  montant  du 
remboursement  effectué  par  le  jeu  de  l'amortissement, 
soit  27.870.926  fr.,  reste  173.142.574  fr.  . 

Ouant  à  la  dette  des  autres  communes,  qui  s'élevait 
en  1899àl.'i08.2'i0.630  fr.  et  présentait  sur  celle  de  1898 
une  augmentation  de  13.080.230  fr.,  elle  est  montée  en 
1900  à  1.494.135.909  fr.,  soit  un  accroissement  de 
25.895.279  fr. 

En  ce  qui  concerne  l'Algérie,  la  situation  se  résume 
comme  suit  : 

Le  nombre  total  des  communes  s'est  accru  d'une 
unité  dans  le  territoire  civil  d'Alger  :  11  est  actuelle- 
ment de  352.  Le  chitïre  officiel  de  la  population  reste 
sans  changement  (4.429.421  habitants).  La  superficie 
du  territoire,  qui  est  de  47.768.754  hectares,  accuse 
pour  1900  une  diminution  de  11  hectares,  résultat  de  la 
rectification  du  cadastre,  lors  de  l'érection  de  la  section 
de  Novi. 

Les  opérations  budgétaires  de  1900  se  répartissent 


ainsi  : 

Excédent 

Recettes       Dépenses  de  recettes 
(En  francs) 

Territoire  civil               24.633.418     21.511.813  3.121.605 

Territo  i  re  de  com  man- 
dement                       1.933.849      1.699.164  234.685 

Ensemble             26.567.267     24.210.977  3.856.290 


Le  produit  des  centimes  additionnels  communaux, 
tant  ordinaires  qu'extraordinaires,  s'élève  à  1.407.813 
francs,  y  compris  une  somme  de  392.799  fr.  représen- 
tant le  produit  des  centimes  additionnels  au  principal 
de  l'impôt  arabe. 

Le  nombre  total  des  centimes  s'élève  à  9.916,  dont 
2.541  centimes  extraordinaires  et  7.375  centimes  ordi- 
naires. Ces  chiffres,  comparés  à  ceux  del'année  précé- 
dente, font  ressortir  sur  les  impositions  extraordi- 
naires une  augmentation  de  56  centimes  et  sur  les 
impositions  ordinaires  une  diminution  de  318  centimes, 
ce  qui  donne,  comme  résultat  général,  une  réduction 
de  262  centimes. 

Par  suite  de  cette  diminution  dans  le  nombre  des 
centimes  communaux,  la  moyenne  générale,  qui  était 
de  29  centimes  par  commune,  est  descendue  à  28  cen- 
times en  1900. 

Le  montant  de  la  dette  communale  qui,  au  31  dé- 
cembre 1898,  était  de  68.288.455  fr.,  a  atteint,  au  31  dé- 
cembre 1899,  69.811.978  fr.,  soit  une  augmentation  de 
1.523.523  fr. 

La  conclusion  de  ce  rapide  exposé  de  la  situation 
des  communes  françaises  est  qu'on  ne  saurait  trop  re- 
nouveler les  conseils  de  modération  et  de  sagesse  don- 
nés aux  municipalités.  Il  leur  importe  de  gérer  les 
finances  avec  plus  d'économie,  afin  d'arrêter  cette  aug- 
mentation constante  de  dépenses  et  de  charges  géné- 
rales qui  vient  aggraver  la  situation  des  contribuables, 

Georges  Bourgarel. 


Le  Jubilé  de  la  Banque  Impériale  d'Allemagne 


La  Reichsbank,  à  l'occasion  de  ce  qu'on  pourrait  appe- 
ler son  jubilé,  c'est-à  dire  de  l'expiration  de  ses  vingt- 
cinq  premières  années,  a  publié  un  magnifique  volume 
résumant  l'histoire  si  bien  remplie  pour  elle  de  ce 
quart  de  siècle.  La  Reichsbank  est  la  maison  de  verre, 
elle  n'a  rien  à  dissimuler,  et  elle  montre  avec  un  légi- 
time sentiment  de  fierté  l'œuvre  considérable  qu'elle 
a  accomplie. 

Aussitôt  après  l'unification  de  l'Allemagne,  dès  1871, 
le  prince  de  Bismarck,  s'inspirant  des  travaux  et  des 
résolutions  d'un  Congrès  monétaire  qui  s'était  tenu  à 
Paris  en  1867,  fit  voter  une  loi  remplaçant  l'ancien 
système  monétaire  allemand  basé  sur  le  monométal- 
lisme argent  par  le  monométallisme  or.  En  même 
temps  que  l'Allemagne  adoptait  l'étalon  d'or,  elle 
éprouvait  le  besoin  d'unifier  sa  monnaie  fiduciaire  qui 
émanait  :1e  33  banques  différentes  :  la  Banque  de  Prusse, 
trois  banques  communales,  29  Sociétés  par  actions. 

L'article  4  de  la  Constitution  fédérale  de  1867  avait 
établi  que  les  dispositions  générales  concernant  l'orga- 
nisation des  banques  devaient  être  soumises  à  la  légis- 
lation fédérale  ;  le  29  mars  1870,  cette  disposition  reçut 
une  application  :  le  droit  d'émettre  et  d'augmenter  la 
circulation  des  billets  de  banque  et  le  droit  de  proroger 
le  privilège  accordé  aux  banques  d'émission  fut  ré- 
servé à  la  Confédération  ;  ce  privilège  ne  pouvait  être 
accordé  que  sous  la  condition  de  pouvoir  être  sup- 
primé moyennant  avis  donné  un  an  ;'i  l'avance. 

La  loi  de  1875  se  trouvait  préparée  par  les  disposi- 
tions qui  viennent  d'être  rappelées.  En  vertu  d'une 
convention  passée  entre  la  Prusse  et  l'Empire,  la  Ban- 
que de  Prusse  fut  cédée  à  l'Empire.  La  Prusse  retirait 
la  partie  du  capital  qui  lui  appartenait,  ainsi  que  la 
moitié  du  fonds  de  réserve  qui  était  sa  propriété  et  re- 
cevait une  indemnité  de  15  millions  de  marks.  Les  ac- 
tionnaires de  la  Banque  de  Prusse  avaient  le  choix  de 
retirer  le  montant  de  leur  capital  et  leur  part  du 
fonds  de  réserve  ou  de  devenir  actionnaires  de  la  Ban- 
que de  l'Empire  (Beichsbank),  qui  allait  succéder  à  la 
Banque  de  Prusse. 

Nous  avons  exposé  dans  ce  journal  l'organisation  de 
la  Banque  d'Allemagne,  nous  n'y  reviendrons  pas. 

Les  opérations  de  la  Reichsbank  ne  présentent  rien 
de  particulier,  ce  sont  celles  que  font  toutes  les  banques 
d'emission.  Toutefois,  en  ce  qui  concerne  l'émission 
des  billets  il  y  a  une  disposition  remarquable  :  la 
Banque  peut,  sans  payer  aucun  impôt,  émettre  des 
billets  à  concurrence  de  son  encaisse  métallique,  des 
billets  d'Etat  et  des  autres  banques  qui  sont  entre  ses 
mains  et  d'une  somme  fixée  originairement  à  250  mil- 
lions et  portée  actuellement  à  450  millions  de  marks; 
si  la  Banque  émet  des  billets  au  delà  de  cette  limite, 
elle  paye  sur  le  dépassement  un  impôt  de  5  0/0,  c'est 
ce  qu'on  appelle  la  clause  d'élasticité. 

Dans  tous  les  cas  les  billets  doivent  être  intégrale- 
ment couverts  par  l'encaisse,  les  billets  d'Etat  et  des 
autres  banques  et  le  portefeuille  commercial.  Les 
avances  sur  valeurs  mobilières  ne  peuvent  être  consi- 
dérées comme  garantissant  la  circulation. 

L'ouvrage  que  nous  analysons  donne  un  détail  inté- 
ressant :  celui  de  la  composition  de  T'encaisse  depuis 
l'origine  de  la  Banque,  les  comptes  rendus  ne  le  four- 
nissent que  depuis  1895. 

Moyenne  de  l'encaisse 
Barres 

Monnaies     et  Monnaies 

d'or    monnaies              impér.  Nickel 

aile-      étran-                  d'ar-  et 

Périodes   mandes    gères     Thalers     gont  bronze  Total 

(1.000  marks) 

1876-1880.  175.391     56.202   250.502  41  533  1.191  524.819 

1881-1885.  165.491     85.601    266.554   58.694  751  557.091 

1886-1890    205.796   307.778  219.837   74.194  691  808.296 

1891-1895.  281.281   330.015   224.894  87.365  1.180  924.735. 

1860-1900.  341.186   242.905   186.124   79.487  1.697  851.399 
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Le  plus  gros  chiffre  de  l'or  constaté  à  la  Banque  a 
été  799.611.000  marks  le  15  février  1895  ;  le  plus  bas, 
151.496.000  le  7  octobre  1881. 

Les  opérations  sur  lingots  et  monnaies  étrangères 
effectuées  nar  La  ISanque  sont  les  suivantes  : 

Marks 

Elle  possédait,  au  1er  janvier  1876. . .  1U6. 486.028 
Elle  a  acheté   2  .628 .895 .930 

3.735.381.964 


247. 
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Elle  a  vendu  

Elle   a  fait  remon- 
nayer   2. 316. 627.728 

Solde  " 

A  ajouter  le  bénéfice  de  1876  à  1900  . 

A  déduire  le  bénéfice  de  1900  


2.561.613.809 
170.798.C95 
847.547 

171.615.612 
13.195 

Existences  au  31  décembre  1900. . .  171.642.447 
La  circulation  dos  billets  a  augmenté  avec  une  cer- 
taine continuité:  la  moyenne  de  1876  a  été  de  684  mil- 
lions de  marks  ;  celle  de  1900  de  1.139  millions.  Si  on 
désigne  respectivement  par  100  la  moyenne  de  l'en- 
caisse et  celle  de  la  circulation  en  1876,  les  chiffres 
correspondants  de  1900  sont  162  et  166  ;  la  marche  des 
deux  comptes  a  donc  été  sensiblement  parallèle. 

L'Allemagne  occupe,  au  point  de  vue  de  sa  circula- 
tion fiduciaire,  une  place  intermédiaire  entre  la  France 
et  l'Angleterre  ;  elle  emploie  moins  de  billets  de  banque 
que  la  première  et  plus  que  la  seconde,  non  pas  que  le 
Clèafing  house  ait  encore  une  importance  comparable 
à  celle  de  la  même  institution  en  Angleterre  ou  aux 
Etats-Unis,  mais  la  Banque  de  l'Empire  a  largement 
développé  les  virements  :  le  mouvement  total  est  passé 
de  16.711  millions  de  marks  en  1876  à  163.632  millions 
de  marks  en  1900.  Cette  progression  est  extrêmement 
remarquable  et  la  diffusion  de  l'usage  des  comptes 
courants  peut  être  considérée  à  bon  droit  comme  un 
des  plus  importants  services  rendus  par  la  Banque. 

Au  point  de  vue  de  l'escompte,  la  Banque  jouit  d'une 
liberté  relative.  En  principe,  elle  n'accepte  que  le  pa- 
pier revêtu  de  trois  signatures,  mais  elle  est  aussi  au- 
I  isée  a  escompter  du  papier-  portant  deux  bonnes  si- 
gnatures. Le  papier  escompté  est  du  papier  placé,  du 
papier  déplacé  et  du  papier  étranger. 

Millions 
Effets  marks 

Les  escomptes  de  papier  allemand 

en  1870  étaient  de   2.577.988  1.129 

Ceux  de  1900  son  t  de   4.416. 417      8 . 552 


Augmentation. 


1.838.429  4.323 


Contrairement  à  ce  qui  a  lieu  à  la  Banque  de  France, 
lè  montant  moyen  des  effets  s'est  élevé;  de  1.615  marks  en 
1876  il  est  passé  à  1 .975  marks  en  1900  ;  quan  t  à  l'échéance 
moyenne,  elle  a  peu  varié  :  35  jours  on  1876,  33  jours 
en  1900.  La  Banque  ne  fait  plus  qu'un  usage  modéré  de 
la  faculté  qu'elle  a  d'escompter  au-dessous  du  taux 
officiel;  depuis  1806  elle  n'a  pas  fait  d'escomptes  privi- 
légiés; en  1896,  elle  n'avait  appliqué  le  taux  de  faveur 
qu'à  une  somme  de  322  millions.  Le  papier  étranger 
acheté  par  la  Banque  est  pratiquement  du  papier  sur 
l'Angleterre ^  en  1876,  les  achats  de  papier  étranger 
portaient  sur  4.377  effets  pour  17  millions  de  marks, 
dont  78  0/0  d'effets  anglais;  en  1000,  ils  ont  porté  sur 
20.889  effets  pour  212  millions  de  marks,  dont  95  0/0 
de  papier  anglais. 

Ce  papier  est  tout  à  fait  de  premier  ordre;  en  1900, 
l'effet  moyen  était  de  1O.0O8  marks  avec  une  échéance 
moyenne  de  15  jours. 

Les  avances  sur  gages  mobiliers  sont  consenties  sur 
or  et  argent,  'sur  titres  allemands  et  étrangers,  sur 
marchandises.  Les  avances  directes  sur  marchandises 
■  h  commodes  et  tendent  à  diminuer;  il  serait 
avantageux  pour  l'Allemagne  d'avoir  une  bonne  loi  sur 
les  magasins  généraux  et  les  warrants. 


Voici  le  détail  des  avances  an  31  décembre  des  deux 
années  extrêmes  : 

1876  1900 

i  Marks) 

Or  et  argent   39.000  2.800 

Titres   51.374.060   140.002. 100 

Marchandises   9. 035 . 750  5.531.800 

60.448.8KJ  146.220.700 

La  Banque  d'Allemagne  ne  peut  donner  une  très 
grande  extension  à  ses  avances,  car,  comme  nous 
l'avons  dit,  elle  n'est  pas  autorisée  à  gager  sa  circu- 
lation ûduciaire  sur  cette  partie  de  son  actif. 

La  Banque  reçoit  des  dépôts  fermés  qui  ne  présen- 
tent pas  d'intérêt,  mais  le  mouvement  des  dépôts  de 
titres  administrés  est  remarquable  : 

1876  1900 

Déposants   Nombre  >»  60.228 

Dossiers   —  20.254  277.137 

Valeur  des  dépôts...  Marks  318.427.000  2.888.780.000 

Le  portefeuille  moyen  est  d'environ  42.300  marks. 

Les  bénéfices  nets  de  la  Banque  sont  considérables  : 
20.002.000  marks  en  1876  et  51.885.000  marks  en  1900 
qui,  du  reste,  détient  le  record  le  record  de  la  période; 
les  frais  d'administration  sont  passés  de  5.390.01X1 
marks  en  1876  à  12.768.000  marks  en  1900,  mais  c'est 
l'Eiat  qui  profite  le  plus  des  progrès  et  des  efforts  delà 
Banque;  en  1876,  il  a  reçu  1.954.000  marks  et  20.82i.000 
marks  en  1900.  Les  actionnaires  ont  eu  à  se  partager 
7.350.000  marks  en  1876  et  13.152.000  marks  en  1900. 

Le  premier  quart  de  siècle  de  la  Banque  Impériale 
d'Allemagne  s'est  terminé  dans  une  véritable  apothéose  ; 
jamais  elle  n'avait  présenté  des  chiffres  aussi  forts 
qu'en  1900;  elle  peut,  à  bon  droit,  être  hère  des  résul- 
tats qu'elle  a  obtenus.  Toutefois,  il  convient  d'ajouter 
que  les  vingt-cinq  premières  années  de  la  Reichsbank 
ont  été  signalées  par  une  prospérité  extraordinaire, 
que  l'Allemagne  a  été  en  plein  développement  écono- 
mique et  que  la  Banque  a  profité  de  l'ensemble  des 
conditions  économiques  du  pays  ;  les  circonstances 
présentes  sont  moins  favorables,  mais  la  Banque  con- 
naît et  remplit  son  devoir;  sa  haute  administration 
montre  un  ferme  bon  sens  et  une  connaissance  par- 
faite dos  véritables  principes  do  la  circulation  et  du 
crédit;  elle  a  su  faire  payer  le  capital  ce  qu'il  valait, 
mais  rien  que  ce  qu'il  valait  et  elle  met  son  crédit  lar- 
gement au  service  de  ceux  qui  le  méritent. 

Pierre  des  Essars. 


Compteurs  et  Matériel  d'Usines  à  Gaz 


Dans  les  «  Informations  Economiques  et  Finan- 
cières »  parues  dans  notre  numéro  du  26  juillet,  nous 
avons  indiqué  les  résultats  obtenus,  pendant  l'exer- 
cice 1900-1901  clos  le  30  avril  dernier,  par  la  Compagnie 
pour  la  Fabrication  des  Compteurs  et  Matériel  d'Usines 
à  Gaz.  Rappelons-les,  on  les  rapprochant  des  résul- 
tats de  l'exercice  précédent  : 

Exercices 

1899-1900  1900-1901 

Produits  —  — 

Francs 

Bénéfices  industriels   :!.  1)51 .884  65  3.357.046  08 

Revenus  des  litres  de  la  Société.  26.704  47  28.598  77 
Levers  : 

Lille   7.000   »  7.000  » 

Bruxelles   13.000   »  13.000  » 

Barcelone   G. 000    »  ti.OOO  » 

Dordrecht   11.000  »  11.000  » 

Vaugiranl   59.39!)  45  74.735  73 

impasse  du  Maine,  9   8.002!)'.)  11.260  » 

Intérêts  et  participations   31.259  70  271.350  24 

Reliquat,  réserve  Exposition  1900  »  22.2/ii  15 

Total  des  produits....  4.114.251  26  3.702.234  92 
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Dépenses 

Frais  généraux  à  Paris   300.229  61  317 .470  47 

Ecritures   d'ordre,    intérêts  et 

amortissements  divers   23.758  31  72.883  89 

Accidents  du  travail   »  3.448  f>0 

Dépréciation  sur  titres  en  porte- 
feuille   »  33.552  Or» 

Soldes  bénéficiaires   3.790.203  34  3.27 4. 93 4  01 

Montant  .'■«al   4.114.251  20  3.702.234  92 


Ainsi  que  nous  le  faisions  observer,  le  solde  béné- 
ficiaire de  l'exercice  1900-1901  est  inférieur  de  515.329 
francs  33  à  celui  de  l'exercice  1899-1900,  et  même  de 
815.329  fr.  33,  si  l'on  tient  compte  des  300.0U0  fr.  dont 
nous  parlons  plus  loin.  Cependant,  ainsi  que  l'a  fait 
remarquer  le  Conseil  d'administration  dans  le  rapport 
qu'il  a  communiqué  à  l'assemblée  générale  ordinaire 
des  actionnaires  du  30  juillet,  le  chiffre  d'affaires  de  la 
Société  n'a  pas  diminué.  Au  contraire,  il  s'est  élevé  à 
17.301.854  fr.  55,  contre  17.159.547  fr.  21  l'année  pré- 
cédente. Il  faut  bien  entendre  ici  que  ce  chiffre  com- 
prend seulement  le  montant  des  opérations  réalisées 
par  les  établissements  anciens  de  la  Compagnie,  et  qui 
sont  sous  sa  dépendance  directe.  Mais,  comme  com- 
plément, il  convient  d'ajouter  les  opérations  des  fon- 
deries de  Marquise,  récemment  achetées  par  la  Com- 
pagnie, et  qui  ont  fabriqué  pour  un  montant  de  627.603 
francs  ainsi  que  celles  des  autres  établissements 
qui,  tout  en  fonctionnant  sous  des  opérations  sociales 
distinctes,  sont  néanmoins  sous  le  contrôle  de  la  Com- 
pagnie pour  ta  fabrication  des,  Compteurs  et  Matériel 
des  Usines  à  Gaz  qui  possède  la  plus  grande  partie  des 
actions  constituant  leur  capital. 

C'est  la  première  fois  que  la  Compagnie  fait  figurer, 
dans  son  rapport,  le  chiffre  des  affaires  de  ces  maisons  ; 
et  si  elle  a  pris  cette  décision  c'est  que,  pour  des  mo- 
tifs divers,  elle  a  été  amenée  à  transformer  sa  succur- 
sale de  Bruxelles  en  une  Société  anonyme  belge  ayant, 
par  conséquent,  une  existence  légale  distincte  de  la 
sienne.  Les  raisons  qui  rendaient  nécessaire  de  donner 
à  la  maison  de  Belgique  un  caractère  national  peuvent 
se  présenter  pour  d'autres  succursales  ;  en  tous  cas, 
dès  l'année  prochaine,  la  Compagnie  aura  à  retirer  du 
chiffre  de  ses  affaires  directes  le  montant  des  opéra- 
tions de  la  Société  de  Bruxelles,  qui  viendra  ainsi 
augmenter  celui  des  maisons  dont  la  raison  sociale  est 
distincte  ;  et  c'est  pourquoi  il  lui  a  paru  nécessaire,  dès 
maintenant,  de  faire  connaître  la  situation  de  ces  mai- 
sons afin  que  les  actionnaires  fussent  en  état,  à  l'ave- 
nir, de  faire  des  comparaisons  exactes  entre  les  diffé- 
rents exercices  de  ces  mêmes  maisons.  Ces  maisons 
sont  :  la  Sôciété  Danubia,  à  Vienne,  et  la  Compagnie 
Danoise  des  Compteurs,  à  Copenhague,  dont  les  chiffres 
d'affaires  ont  été,  pour  la  première,  de249.734  fr.  26  en 
quatre  mois  d'exercice  et,  pour  la  seconde,  de  628.521 
francs. 

En  résumé,  le  mouvement  d'affaires  de  la  Compagnie 
a  dépassé  19  millions  de  francs.  Mais,  malgré  l'aug- 
mentation qu'il  accuse  sur  l'exercice  1899-1900,  les  bé- 
néfices ont  été  moindres,  comme  nous  l'avons  dit  plus 
haut.  Les  raisons  à  invoquer  sont  :  le  prix  élevé  des 
charbons,  et  la  hausse  considérable  des  métaux.  Cette 
hausse,  le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie 
l'avait  déjà  fait  ressortir  dans  son  rapport  sur  l'exer- 
cice 1899-1900  communiqué  aux  actionnaires  lors  de 
l'assemblée  générale  du  27  juillet  1900,  et  il  disait  que, 
vu  sa  persistance,  il  était  prudent,  non  seulement  de 
maintenir,  mais  d'augmenter  encore  la  réserve  spé- 
ciale qu'il  avait  créée  auparavant  pour  y  faire  face. 
Cette  réserve  avait  donc  été  dotée  de  20O".00O  francs, 
ce  qui  l'avait  portée  à  500.000  francs.  Mais,  sur  ces 
•"iOO.OOO  francs,  le  Conseil  a  cru  pouvoir  prélever  cette 
année  la  somme  de  300.000  francs,  :ï  laquelle  nous 
faisions  allusion  au  début,  et  c'est  ainsi  que  le  solde 
bénéficiaire  s'est  délinitivementétabli  à 3.274.934 fr.  01, 
ainsi  qu'en  témoigne  le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes». 

Le  solde  définitif  a  été  réparti  de  la  manière  sui- 


vante; nous  établissons  un  rapprochement  avec  la  ré- 
partition effectuée  en  lin  d'exercice  1899-1900  : 

Exercices 

189949ÔTT^~u^0^oT~ 

(En  francs) 

Bénéfices  nets   3.790.2(i3  34   3.274.933  01 

Plus  : 

Reliquat  de  l'exercice  précédent.      125.898  06      163.373  88 
Total    3.916.162    »    3. 438.300  89 

Amortissement  do  18  obligations 
1884  en  1899-1900,  et  de 20  obli- 
gations en  1900-1901   9.000  »        10.000  » 

Amortissement  de  104  obligations 

4  0/0  (1"  et  2»  tirages)   »  »•     52.000  » 

Intérêts  5  0/0  sur  obligations 

1884    5.125  »          4.675  » 

InLérêts  sur  obligations  4  0/0...  50.000  »      19J.490  » 

Intérêts  de  5  0/0  aux  actions  cle 
250  fr.  nominal,  le  15  avril, 

soit  12  fr.  50  par  titre.. .   350.000  »      350.000  » 

Amortissement  du  matériel  des 

succursales   193.377  71      170.142  63 

Frais  d'installation  d'ateliers....  65.000  »        48.102  74 

Frais  de  constitution  (proroga- 
tion de  la  Société)   18.000  »           »  » 

Attribution  au  Conseil  d'admi- 
nistration  309.976  06      214.046  20 

Dividende    complémentaire  de 

02  fr.  50  par  action   1.750.000  »  1.750.O0O 

Caisse  cle  prévoyance   50.000  »        30.000  » 

Réserve  assurance  accidents  (pour 

la  compléter  à  200.000  fr.)   2.309  35          »  » 

Réserve  pour  augmentation  des 

métaux   200.000  »          <>  » 

Réserve  immobilière,  amortisse- 
ment des  constructions   403.000  »      230.000  » 

Réserve  pour  amortissement  du 

matériel   100.000  »      100.000  » 

Réserve  extraordinaire   250.000  »           »  » 

Report  à  nouveau   163.373  88      309.790  26 

Sommes  égal  s   3.916.162    «    3.438.306  89 

Les  actions  on!"  donc  reçu,  comme  pour  l'exercice 
1899-1900,  un  dividende  total  de  75  francs,  et  si  on  se 
reporte  au  bilan,  si,  de  même,  on  tient  compte  des 
sommes  prélevées  sur  les  prolits  de  l'exercice  1901-1901, 
on  trouve  que  les  réserves  de  la  Compagnie  s'établis- 
sent ainsi  maintenant  : 

Francs 

Réserve  statutaire   700. fOO  » 

—  immobilière    2.121.051  73 

—  de  prévovance   1.400.000  » 

—  extraordinaire   1.450.000  » 

—  pour  participations   250.000  » 

—  de  change   359.000  » 

—  pour  augmentation  des  métaux .        200.000  » 

—  pour  accidents  de  travail   200.000  » 

—  pour  amortissement  du  matériel 

et  du  mobilier   2.403.493  30 

Report  à  l'exercice  1901-1902    309.790  26 

Total   9.384.335  29 

Ce  montant  de  réserves  est  important  pour  une  en- 
treprise qui  a  un  capital  actions  de  7  millions  de  francs 
seulement,  et  dont  le  capital-obligations,  au  30  avril 
dernier,  se  chiffrait  par  190.000  fr.  d'obligations  1884 
5  0/0,  et  par  5  millions  de  fr.  d'obligations  1899  4  0/0. 

A  l'actif  du  bilan,  on  trouve  les  principales  évalua- 
tions suivantes  : 

Francs 


Fonds  do  commerce  :  valeur  industrielle  des 
14  établissements  de  France  et  cle  l'étranger. 

Terrains,  immeubles  et  constructions  :  rues 
Claude- Vellefaux  et  Vicq-d'Azir,  rue  Grange- 
aux-Belles,  impasse  du  Maine,  boulevard  do 
Yaugirard,  succursales  province  et  étranger. 

Matériel  industriel  à  Paris  et  dans  les  suc- 
cursales  2.678.602  49 

Mobilier  industriel   1  » 

11.422.593  86 


3.582.153  54 


5.161.836  83 
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Report   1J.4S2.593  86 

Dont  il  faut  déduire  : 
Amortissement  do  matériel  et  de  frais  d'ins- 
tallations d'ateliers,  prélevé  sur  les  profits 

de  1900-1901    gUUjOj  ■>! 

Plus:  11.204.288  49 
Marchandises  en  magasin  à  Paris  et  dans  Les 

succursales   5. 653. 077  25 

Titres  en  portefeuille   2.09:j.016  18 

Total   18.950.981  87 


Quelques  remarques  sont  à  l'aire  ici.  La  Compagnie 
a  pour  habitude  d'établir  ces  inventaires  sans  tenir  au- 
cun compte  des  frais  généraux,  même  sur  les  matières 
ouvrées.  Elle  ne  prend  en  considération,  pour  ces  der- 
nières, que  la  matière  première  et  la  main-d'œuvre  ; 
quant  aux  matières  jn'cmièrcs,  elle  les  évalue  à  leurs 
prix  d'achat,  quand  ces  prix  sont  inférieurs  à  ceux  de 
la  date  d'inventaire  ;  s'ils  sont  supérieurs,  elle  les  ra- 
mène aux  cours  du  jour,  de  telle  façon  que  les  prix 
indiqués  au  bilan  pour  les  marchandises  en  magasin 
sont  inférieurs  à  leur  valeur  réelle.  Ajoutons  que  les 
Fonderies  de  Marquise,  achetées  l'année  précédente, 
ne  figurent  au  bilan  que  pour  mémoire.  Quant  au  por- 
tefeuille, bien  qu'il  soit  composé  de  titres  de  tout  re- 
pos, le  Conseil  d'administration  a  cru  devoir  prélever, 
sur  les  profits  de  1900-1901,  la  somme  de  38.552  fr.  95 
pour  compenser  les  fluctuations  qu'il  a  eu  à  subir  par 
suite  de  la  mauvaise  tenue  du  marché. 

Nous  n'allons  pas  entrer  dans  le  détail  des  perfec- 
tionnements que  la  Compagnie  a  apportés  à  son  outil- 
lage; mais  nous  ne"  pouvons  passer  sous  silence  les 
perspectives  favorables  à  envisager  du  fait  de  la  me- 
sure prise  par  le  Conseil  municipal  de  Paris  pour  fa- 
ciliter l'emploi  des  compteurs  d'eau  divisionnaires, 
c'est-à-dire  mesurant  l'eau  pour  chaque  appartement. 
Enfin,  notons  l'initiative  prise  par  quelques  adminis- 
trateurs de  la  Compagnie  pour  arriver  à  résoudre  la 
question,  depuis  si  longtemps  pendante,  de  la  réduc- 
tion du  prix  du  gaz  à  Paris.  Cette  réduction  aurait  une 
répercussion  importante  sur  le  développement  des 
affaires  de  la  Compagnie  et  de  toutes  les  industries 
similaires.  Aussi  est-il  à  souhaiter  que  l'abaissement 
du  prix  du  gaz,  assuré  dès  à  présent  pour  1906,  soit 
obtenu  le  plus  tôt  possible. 

En  attendant,  constatons  de  nouveau  la  bonne  situa- 
tion de  la  Compagnie  française  pour  lu  fabrication  des 
Compteurs  et  matériel  dUsines  à  gaz,  et  n'omettons  pas 
de  mentionner,  qu'à  l'Exposition  universelle  de  1900, 
cette  entreprise  a  obtenu  deux  grands  prix,  une  mé- 
daille d'or  et,  pour  ses  collaborateurs,  treize  récompen- 
ses dont  un  grand  prix.  Le  Conseil  d'administration 
avait  donc  raison  de  dire,  à  l'assemblée  générale  des 
actionnaires  du  27  juillet  1900,  que  bien  que  ne  con- 
naissant pas  encore  les  résultats  de  l'examen  du  jury, 
il  pouvait  affirmer  que,  dans  les  industries  spéciales 
qu'exploitait  la  Compagnie,  les  appareils  exposés  par 
elle  ne  redoutaient  aucune  comparaison. 

A.  Lechenet. 


Le  Budget  de  Paris 


Le  budget  de  1902,  que  le  Préfet  de  la  Seine  vient  de 
préparer  et  de  soumettre  au  Conseil  municipal,  décèle 
sinon  un  réel  malaise  budgétaire,  au  moins  un  certain 
embarras  à  présenter  les  prévisions  des  recettes  et  des 
dépenses  de  Paris  en  équilibre.  C'est  un  symptôme 
dont  il  ne  faut  pas  exagérer  la  portée,  qui  n'est  pas 
encore  de  nature  à  préoccuper  sérieusement.  11  importe 
pourtant,  à  notre  humble  avis,  tant  pour  les  élus  que 
pour  l'administration  de  l'Hôtel  de  Ville,  qui  onLcharge 
d'intérêts  si  considérables,  de  faire  en  sorte  que,  de  ci' 
genne  nocif,  rie  naisse  pas  une  affection  linancière 
chronique,  risquant  de  compliquer  les  grandes  ques- 
tions municipales  d'inextricables  difficultés  fiscales  ou 
budgétaires. 

Ce  mal  naissant  c'est  la  rupture  d'équilibre  entre  les 


ressources  et  les  charges  permanentes  du  budget, 
rupture  due  à  l'écart  de  plus  en  plus  considérable 
entre  la  progression  des  recettes  se  reproduisant  cha- 
que année,  et  l'accélération  des  dépenses  normales. 
En  dépit  de  la  compression  qu'on  s'efforce  de  leur  im- 
poser, les  dépenses  des  fonds  généraux  progressent 
jdus  vite  que  les  recettes.  En  d'autres  tonnes,  les  re- 
venus tirés  chaque  année  par  la  Ville  de  Paris  des 
taxes  ou  impositions  actuellement  établies,  ou  de  l'ex- 
ploitation de  ses  services  ou  monopoles,  ne  paraissent 
plus  suffisants  pour  faire  face  uses  charges  ordinaires 
et  permanentes. 

Afin  de  mettre  en  équilibre  le  projet  de  budget  qu'il 
vient  de  dresser,  le  Préfet  de  la  Seine  a  dû  faire  appel 
à  des  réserves  plus  ou  moins  extrordinaires  (dont  il  ne 
saurait,  plus  être  fait  état  l'an  prochain)  et  proposer, 
par  l'imposition  de  7  centimes  additionnels,  de  nou- 
velles recettes  ordinaires,  soit  des  charges  nouvelles. 

Est-il  possible  d'échapper  à  la  nécessité  de  deman- 
der de  nouvelles  ressources  aux  contribuables  pari- 
siens? Nous  ne  le  croyons  guère  et  voici  les  motifs  de 
cette  opinion  : 

Presque  tous  les  Conseils  municipaux  qui  ont  admi- 
nistré Paris  depuis  un  quart  de  siècle,  poussés,  il  faut 
bien  le  reconnaître,  par  les  électeurs,  grâce  aux  excé- 
dents des  budgets  quelquefois,  mais  surtout  grâce  aux 
sommes  immenses  procurées  par  la  série  d'emprunts 
contractés  depuis  1875,  ont  très  libéralement  accru  le 
rôle  des  services  municipaux.  L'œuvre  accomplie  est 
gigantesque,  et  beaucoup  plus  considérable  qu'on  ne 
l'imagine  généralement.  Elle  a  porté  sur  les  opérations 
de  voirie,  l'assainissement,  l'éclairage,  la  transforma- 
tion des  écoles  et  leur  multiplication  ;  bref,  sur  toutes 
les  branches  de  l'activité  municipale.  Mais  les  milliards 
dépensés  pour  le  premier  établissement  de  ces  nou- 
veaux outillages  collectifs  ont  été  employés  sans  qu'on 
ait  presque  jamais  cru  devoir  s'occuper  de  créer  si- 
multanément des  ressources  budgétaires  pour  les 
charges  permanentes  que  le  fonctionnement  de  ces 
multiples  créations  ou  extensions  entraînait. 

On  semblait  croire  qu'un  accroissement  indéfini  des 
recettes,  dû  au  développement  de  l'outillage  trans- 
formé, suffirait  à  doter  la  caisse  municipale  des  sommes 
nécessaires  aux  dépenses  supplémentaires  annuelles  du 
budget  ordinaire. 

Et  voici  que  l'inconvénient  de  cet  optimisme  impré- 
voyant se  révèle  à  une  génération  nouvelle  d'électeurs 
qui,  s'étant  habituée  à  jouir  sans  surcharge  de  tous  ces 
avantages  (qu'elle  se  souvient  à  peine  d'avoir  vu 
réaliser  et  dont  elle  n'a  pas  à  mesurer  la  valeur)  ne  se 
sent  nullement  pénétrée  du  devoir  d'en  acquitter  le 
prix.  Ces  rouages  fonctionnent,  se  dit-elle,  on  ne  lui  a, 
jusqu'à  présent,  rien  demandé  pour  en  assurer  le  fonc- 
tionnement; pourquoi  lui  réclamer  subitement  quelque 
chose  ? 

Pour  les  élus,  la  situation  est,  nous  l'avouons,  plutôt 
désagréable.  C'est  au  moment  où,  par  suite  des  condi- 
tions économiques  et  de  l'abolition  partielle  des  droits 
d'octroi,  la  plus-value  régulière  des  recettes  disparait 
qu'ils  s'aperçoivent  qu'ils  existe  des  charges  inhérentes 
au  jeu  de  l'organisme  communal  étendu  et  renforcé  à 
l'aide  des  fonds  d'emprunt  dont  il  n'y  a,  aux  budgets, 
guère  d'autres  traces  que  les  annuités  de  la  dette. 
Désagréablement  surpris  d'une  telle  constatation,  ils 
ont  essayé  de  réaliser  l'équilibre  en  réduisant  les 
charges  par  des  économies.  La  vanité  d'une  telle  con- 
ception n'a  pas  tardé  à  apparaître.  On  a  dù  recon- 
naître que  la  plupart  des  économies  compatibles  avec 
la  marche  régulière  de  tous  les  services  avaient  déjà 
été  effectuées  et  que  celles  qui  pouvaient  rester  à 
opérer  étaient  insignifiantes  quant  au  but  poursuivi. 

Mais  beaucoup  ne  veulent  pas  admettre  publiquement 
cette  dure  nécessité  d'équilibrer  à  l'aide  de  ressources 
nouvelles  à  demander  aux  contribuables.  Le3  électeurs, 
qui  ont  une  horreur  des  impositions  nouvelles  au 
moins  égale  à  la  crainte  que  Panurge  éprouvait  pour 
les  coups,  s'obstinent  à  croire  réalisables  les  promesses 
qu'ils  exigèrent  des  candidats;  de  telle  sorte  que,  bien 
qu'électeurs  et  (dus  sachent  fort  bien  que  des  ressources 
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nouvelles  seraient  nécessaires,  on  semble  déterminé  à 
riIôtel-dc-Ville  à  les  écarter  de  parti  pris.  C'est  une 
duperie,  car  il  tombe  sous  le  sens  que  la  trop  fameuse 
formule  électorale  :  «  Ni  impôts  nouveaux,  ni  em- 
prunts »  est  incompatible  non  seulement  avec  les 
incessantes  demandes  des  électeurs  mais  même  avec  le 
fonctionnement  normal  d'une  administration  dont  on  a 
doublé  l'action,  sans  augmenter  les  ressources. 

Reculer  l'examen  du  problème  n'aidera  pas  à  le  ré- 
soudre, et  il  est  indispensable  de  prendre  une  décision. 
Déjà,  l'état  d'esprit  que  nous  dénonçons  comme  un  réel 
danger,  aux  élus  et  au  public,  a  fait  commettre  des  ab- 
surdités. En  y  persistant,  on  risquerait  de  ne  plus 
pouvoir  venir  aisément  à  bout  des  difficultés  accumu- 
lées. En  voici  deux  exemples  démonstratifs  : 

Un  arrêt  du  Conseil  d'Etat,  obtenu  par  un  contri- 
buable aussi  grinebeux  qu'ingénieux,  ayant  visé  la 
perception  du  demi-centime  affecté  aux  secours  aux 
réservistes  (le  plaideur  prétendait  que  la  perception  de 
ce  demi-centime  ne  serait  pas  nécessaire,  si  les  conseil- 
lers ne  recevaient  pas  illégalement  une  indemnité),  on 
a  cru  habile  de  renoncer  à  sa  perception.  Mais  comme 
on  a  du  maintenir  la  distribution  des  secours  mili- 
taires, le  résultat  de  ce  vote  a  été  de  diminuer,  sans 
aucun  motif  sérieux,  les  recettes  de  400.000  fr. 

Plus  récemment,  pour  satisfaire  une  douzaine  de  né- 
gociants gênés  dans  leurs  transactions  par  la  nouvelle 
taxe  sur  les  oranges,  on  a  cru  bon,  au  lieu  de  se  borner 
à  leur  restituer  les  droits  sur  les  fruits  réexpédiés,  de 
renoncer  à  la  taxe,  sans  cependant  compenser  ce  manque 
de  recette  par  aucune  mesure.  Soit  encore  1.400.000  fr. 
de  déficit  dans  les  recettes.  , 

Ce  trou  de  1.800.000  fr.  se  creuse  précisément  au 
moment  où,  en  dépit  des  réductions  importantes  impo- 
sées par  le  Préfet  aux  demandes  de  crédits  des  services, 
les  dépenses  ordinaires  s'augmentent  d'environ  10  mil- 
lions. 

Est-il  prudent  de  persister  dans  cette  voie? 

C.  D. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Un  coup  de  théâtre  vient  de  se  produire  à  Pékin.  Les 
représentants  des  puissances  devaient  signer,  le  7  cou- 
rant, le  protocole  final,  dont  l'élanoration  avait  été  si 
longue  et  si  pénible,  lorsque,  la  veille  au  soir,  sans  indi- 
quer les  raisons  de  ce  changement  d'attitude,  le  Ministre 
d'Angleterre  a  informé  ses  collègues  que  la  Grande- 
Bretagne  ne  pouvait  le  signer. 

La  réunion  des  Ministres  a,  en  conséquence,  été 
ajournée  sine  die  et  la  solution  du  conflit  chinois  se 
trouve  reculée  indéfiniment. 

On  est  réduit  aux  conjectures  sur  le  motif  de  cette 
volte-face.  On  a  cru  que  ce  pouvait  être  «  l'incident  de 
Shanghaï  »,  c'est-à-dire  la  prétention  de  l'Angleterre  à 
faire  stationner  son  contingent  à  Shanghaï  plus  long- 
temps que  les  contingents  français,  allemands  et  japo- 
nais. Mais  cette  prétention  est  insoutenable  et  lord 
Lansdownc,  à  la  Chambre  des  Communes, -a  fait  bon 
marché  de  ce  qu'on  a  appelé  la  question  de  Shanghaï. 

Cette  question  écartée,  reste  celle  des  avantages  com- 
merciaux. On  constate,  en  effet,  qu'à  l'une  des  der- 
nières séances  de  la  Chambre,  lord  Lansdownc,  tout  eu 
annonçant  que  les  négociations  en  Chine  aient  fait  des 
progrès  rapides,  a  déclaré  «  qu'il  est  un  ou  deux  points 
qui  ne  sont  pas  encore  résolus  et  qui  méritent  un  sé- 
rieux examen,  principalement  les  questions  très  impor- 
tantes que  soulève  l'article  2  de  la  note  conjointe 
(système  des  likin,  suppression  d'un  certain  nombre 
d'abus  fiscaux  et  matériels). 

Je  pense,  a  ajouté  lord  Lansdownc,  qu'il  y  a  lieu  d'exami- 
ner s'il  ne  vaudrait  pas  mieux  traiter  ce  groupe  de  questions, 
surtout  leurs  préliminaires,  ailleurs  qu'à  Pékin,  et  les  con- 
fier à  un  autre  corps  que  la  conférence  actuelle.  Quelles 
que  soient  les  enquêtes  à  faires,  elles  devront  être  faites,  à 
mon  avis,  on  rapport  étroit  avec  les  représentants  des  grands 
intérêts  commerciaux  en  Orient,  et  il  me  semble,  personnel- 


lement du  moins,  qu'il  vaudrait  mieux  les  faire  en  un  endror 
plus  commode  que  Pékin  et  par  un  corps  plus  restreint  qxio 
la  conférence  où  toutes  les  puissances  sont  représentées. 

C'est,  sans  doute,  dans  ces  dernières  déclarations 
qu'il  faut  trouver  le  motif  qui  ont  poussé  le  Gouverne- 
ment britannique  à  se  séparer  des  autres  puissances  et 
à  compliquer  ainsi  un  conflit  qui,  cependant,  n'avait 
que  trop  duré. 

m  >  " 

Informations  fioiiomips  et  Financières 


L'Incident  franco-turc  et  les  Valeurs  ottoma- 
nes. —  Les  journaux  anglais  ont  mené  grand  bruit  au 
sujet  d'un  différend  qui  vient  de  s'élever  entre  le  Gou- 
vernement français  et  la  Porte,  à  propos  de  divers  li- 
tiges et,  notamment,  de  certaines  réclamations  de  la 
Société dés  Quais,  Docks  et  Entrepôts  de  Conslanlinople. 
On  a  parlé  d'un  grave  conflit  diplomatique  et  même  an- 
noncé le  rappel  de  notre  ambassadeur. 

L'incident  est  loin  d'avoir  une  pareille  importance 
êt  l'on  peut  croire  qu'il  sera  réglé  très  rapidement, 
car  l'attitude  énergique  de  M.  Constans  est  de  nature  à 
y  mettre  fin  et  l'on  doit,  d'autre  part,  avoir  toute  con- 
fiance dans  l'esprit  de  justice  du  Sultan,  qui  a  montré 
tant  de  fois  sa  saine  compréhension  des  intérêts  supé- 
rieurs do  l'Empire. 

ha  Société  des  Quais,  Docks  et  Entrepôts  de  Conslanli- 
nople est  une  Compagnie  française,  créée  en  1890  pour 
la  construction  et  l'exploitation  des  quais  sur  les  deux 
rives  de  la  Corne  d'or  ;  le  firman  de  concession  lui  a 
conféré,  en  outre,  le  droit  d'établir  des  docks  et  entre- 
pôts douaniers  avec  privilégie  d'émettre  des  warrants 
et  d'exploiter  un  service  de  bateaux  à  vapeur  et  de 
tramways.  * 

Une  forte  opposition  s'étant  manifestée,  dès  le  début, 
en  Turquie  contre  ces  derniers  privilèges,  car  on 
craignait  qu'ils  enlevassent  au  Gouvernement  otto- 
man des  droits  de  surveillance  et  de  police,  le  Snltan 
manifesta  l'intention  do  racheter  la  concession,  nomma 
une  Commission  chargée  de  traiter  avec  les  représen- 
tants de  la  Société  et,  en  attendant  une  solution,  cette 
dernière  ne  put  jamais  entrer  en  possesssion  des  avan- 
tages conférés  par  son  firman,  do  sorte  qu'après  avoir 
effectué  des  travaux  considérables,  elle  se  trouva  dans 
l'impossibilité  de  commencer  l'exploitation  en  vue  de 
laquelle  elle  avait  été  créée. 

C'est  pour  mettre  fin  à  une  pareille  situation  que 
M.  Constans  a  mis  la  Porte  en  demeure  de  choisir  en- 
tre le  rachat  de  la  concession  et  la  mise  à  la  disposi- 
tion delà  Société  de  tous  les  avantages  concédés. 

Les  autres  réclamations  sont  du  même  ordre  :  elles 
concernent  des  sommes  dues  pour  remboursement 
d'avance  faites  par  des  Français  pour  des  travaux  de 
chemins  de  fer,  en  échange  de  concessions  dont  ils 
n'ont  pas  eu  la  libre  disposition. 

M.  Delcassé,  qui  a  pleinement  approuvé  l'attitude 
de  M.  Constans,  est  rentré  mercredi  dernier  à  Paris  et  a 
eu  aussitôt  une  entrevue  avec  Munir  Bey,  ambassa- 
deur de  Turquie.  Il  est  à  croire  qu'une  entente  sortira 
bientôt  de  ces  pourparlers  et  que  l'incident  dû  simple- 
ment aux  retards  apportés  par  la  Porte  au  règlement 
de  divers  engagements  dont  elle  ne  conteste  nullement 
la  validité,  ne  tardera  pas  à  avoir  la  solution  qu'il 
comporte. 

La  Bourse  ne  s'estpas  méprise  à  ce  sujet  et  les  dé- 
pêches publiées  par  la  presse  anglaise  ne  l'ont  émue 
à  aucun  moment.  En  effet,  la  Délie  Convertie  Ollomane 
Série  C  cotait  le  1"  courant  27  fr.  25,  et  elle  est  à 
27  fr.  17  1/2;  la  Série  D  était  à  25  fr.  20,  et  elle 
s'échange  à  25  fr.  On  voit  que  les  cours  des  Valeurs 
Ottomanes  n'ont  pas  subi  de  modifications. 


Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  pendant  le 
1"  trimestre  des  années  1901  et  1900.  —  Le  Mi- 
nistère des  Travaux  publics  vient  de  publier  les  chif- 
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fres  provisoires   dos  recettes  de   l'exploitation  des 
Chemins  de  fer  français  d'intérêt  général  pendant  le 
1er  trimestre  des  années  1901  et  1900. 
Voici  les  chiffres  principaux  : 


N  oms 

O  cj 

Recettes  totales 

Différence 

des 

à>  et  ~  a 

— ■  

Compagnies 

O  .— <  *— ' 

O  co 

J 

1901 

1900 

pou 

r  1901 

Kilom. 

Francs 

Francs  - 

Francs 

Etat  

2.910 

,10.802.100 

10.784.800 

+ 

17.294 

Nord  

3.748 

51.790.702 

54.679.181 

2 

882.479 

Est.  

4.716 

37.45S.277 

89.604.615 

2. 

146.338 

5.703 

30. 721. 855 

38.086.830 

1. 

364. 175 

Pari9-  Orléans 

7.032 

48.872.858 

48.486.160 

+ 

:  180.  608 

P.-L.-M  

9.127 

97.188.614 

101.485.597 

4. 

301.983 

Midi  

3.481 

22.928. isi 

24.200.430 

1. 

272.249 

Geint.de  Paris 

32 

1.938.451 

•2.037.337 

98.880 

Grande  Cein- 

ture de  Paris 

141 

1. 847.421 

1.823.870 

23.545 

G'"  diverses. . 

975 

2.172.142 

2.289.580 

117.438 

Chemins  non 

concédés . . . 

32* 

400.805 

399.(572 

+ 

1.133 

38.199 

312.122.406 

323.877.584 

-11 

755.178 

Faisons  observer  qu'à  l'heure  actuelle,  les  recettes 
de  nos  grandes  Compagnies  sont  en  diminution  de 
31  millions  sur  celles  de  la  période  correspondante 
de  1900. 


Compagnie  Générale  des  Bateaux-Parisiens. — 

L'exercice  1900  a  été  favorable  pour  cette  entreprise, 
par  suite  du  supplément  de  trafic  que  lui  a  valu  l'Ex- 
position Universelle.  Voici,  en  effet,,  comparés,  les 
résultats  des  deux  derniers  exercices  : 

Exercices 
x  1899  1900 

(En  francs) 

Eeccttes  d'exploitation  et  diverses          3.959.203  5.804.445 

Moins  : 

Dépenses  d'exploitation,  frais  généraux, 
octroi,  assurances  diverses,  etc   3.213.839  4.063.963 

Solde  bénéficiaire  net   745 . 364   1 . 740 . 482 

Report  de  l'exercice  précédent   1.032  861 

Total..   746.396  1.741.343 

Ces  soldes  ont  reçu  l'application  suivante  : 

Au  compte  d'amortissement   190.000  925.000 

Réserve  statutaire   55.536  81.548 

Dividende  do  25  francs  brut  par  action 

en  1899,  et  de  32  francs  en  1900   500.000  640.000 

Aux  parts  bénéficiaires   »  58.333 

Au  Conseil  d'administration   »>  35.000 

Report  à  nouveau   860  1.461 

Somme  égale   746.306  1.741.343 

Vu  les  profits  exceptionnels  obtenus  au  cours  de 
l'exercice,  le  Conseil  d'administration  a  cru  pouvoir 
augmenter  de  7  fr.  la  part  revenant  aux  actionnaires, 
tout  en  réservant  aux  amortissements  une  somme  de 
92.). 000  fr.,  .supérieure  de  735.000  fr.  à  celle  qui  avait 
été  prélevée  l'année  précédente.  Otto  application  amé- 
liore un  peu  la  situation  de  la  Compagnie  quisc  trouve, 
maintenant,  avoir  en  réserves,  divers  fonds  de  pré- 
voyance, amortissements,  etc.,  un  montant  de  5. 554.235 
francs,  suivant  le  détail  ci  -dessous  que  nous  établis'1» 
son^  en  tenant  compte  de  la  répartition  des  profits  de 
l'exercice  1900. 

Francs 

RéàerVe  statutaire   887.936 

Réserve  disponible   860 

Amortissements   8.446.980 

Fonds  d'assurance   371.177 

Fonds  de  secours   94.877 

Assurance  des  ateliers   285.723 

(Compte  de  prévoyance   166.742 

Compte  de  chaudières   849.181 

Report  :<  nouveau    1 .401 

'     Total   5.554.237 


Toutefois,  contre  ce  total,  la  Compagnie  fait  figurer 
les  immobilisations  suivantes  : 

Francs 

Matériel   12.2!*;. 277 

Constructions  nouvelles.   2.794.193 

Immeuble  d'Auteuil   840.000 

Xotal   15.430.470 

de  sorte  que  ses  réserves,  fonds  de  prévoyance  divers, 
etc..  ne  représentant  que  36  0/0  environ  des  immobili- 
sations. Or,  il  faudrait  savoir  où  en  est  cette  entreprise, 
—  maintenant  qu'elle  n'a  plus  pour  elle  le  trafic  de 
l'Exposition,  —  avec  la  concurrence  du  Métropolitain 
et  de  la  Compagnie  des  Tramways  de  la  Rive  gauche. 
Malheureusement,  comme  elle  ne  publie  pas  ses  re- 
cettes ainsi  que  le  font  la  plupart  des  autres  entreprises 
de  transport,  il  y  a  là  un  point  d'interrogation  qui  se 
pose,  et  auquel  la  Compagnie  seule  pourrait  répondre. 


Compagnie  Electrique  du  Secteur  de  la  Rive 
Gauche  de  Paris.  —  L'assemblée  générale  des  ac- 
tionnaires de  cette  Société  a  eu  lieu  le  18  juillet  der- 
nier. Voici  les  résultats  de  l'exercice  qui  a  pris  fin  le 
31  décembre  dernier  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Recettes 

•  Exercices 
1890  1900 
(En  francs) 

Ventes  de  courant  : 

Sur  le  Secteur   1.677.999  72   2.183.829  31 

A  l'Exposition   »       »   1.031.965  48 

Location  de  branchements  et  de 
compteurs   144.088  32      233.440  87 

Recettes  diverses   15.520  55       27.178  18 

1.837.617  59  3.476.413  84 
Dejienses 

Exploitation  de  l'usine                   5:30.425  24  1.010.398  31 

Distribution  du  courant                  146.129  24  466.516  08 

Frais  généraux                              183.365  38  258.680  89 

Total  des  dépenses   859.919  86   1.735.595  28 

Produit  net  de  "l'augmentation  . .      977.697  73   1.740.818  56 

Auxquels  il  faut  ajouter  : 
Intérêts  et  escomptes   92.272  69      100.413  55 

Produits  totaux                1 .069.070  42  1.841.232  11 

Charges 

Intérêts  des  obligations                   547.975   »  560.675  » 

Prélèvement  de  la  Ville  de  Paris 

sur  les  recettes                             81.033  91  105.097  80 

Bénéfices  nets  '               440.961  51  1.175.459  22 

Soldes  disponibles   1.009.970  42   1.841.232  11 

A  cette  somme  de  bénéfices  de  1.841.232  fr.  H,  pour 
l'année  1900,  il  convient  d'ajouter  910.000  fr.,  montant 
d'une  indemnité  reçue  de  la  Compagnie  des  Tramways 
de  la  Rive  Gauche  </<■  Paris  pour  renonciation  par  la 
Compagnie  du  Secteur  de  la  Rive  Gauche  de  Pu  r  is,  à  son 
droit  de  construction  des  usines  électriques  nécessaires 
à  l'exploitation  de  cette  dernière  Compagnie,  et  égale- 
ment au  droit  de  lui  fournir  du  courant.  Par  suite,  le 
solde  de  profits  s'est  réellement  élevé  à  2.085. 459  fr.  82. 
.Malgré  ce  chiffre,  et  on  raison  des  circonstances  parti- 
culières auxquelles  il  était  dû,  le  Conseil  d'adminis- 
tration a  proposé  aux  actionnaires  de  limiter  le  divi- 
dende de  l'exercice  ;'i  l'acompte  que  les  actions  avaient 
déjà  reçu  en  juillet  1000,  soit  à  12  fr.  par  action  an- 
cienne et  à  il  fr.  25  par  action  nouvelle.  Mais  un 
groupe  d'actionnaires  a  demandé  que  la  répartition  fût 
fixée  à  25  fr.,  et  avant  que  cette  proposition,  ait  été 
mise  aux  voix,  le  Conseil  d'administration  tout  entier, 
pour  cause  de  désaccord  soulevé  entre  ses  membres 
au  sujet  de  la  fixation  du  dividende,  a  donné  sa  dé- 
mission collective  qui  a  été  acceptée.  L'assemblée  a 
ensuite  approuvé  el  les  eompfcs  au  31  décembre  1909, 
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et  le  dividende  de  "25  t'r.,  réclamé  par  les  actionnaires, 
ce  qui  représente  un  intérêt  à  5  0/0.  Naturellement,  il 
ne  revient  rien  aux  parts  de  fondateurs. 

Pour  Lés  exercices  1393,  1894  et  1895,  la  Société  avait 
servi  à  ses  actions,  comme  dividende,  ledit  intérêt  do 
5  0  0,  mais  depuis  1896  elle  avait  dû  interrompre  ses 
répartitions.  Celle  qui  a  été  décidée  le  mois  dernier 
absorbe  450.000  francs.  Quant  au  solde,  qui  dépasse 
1.600.000  francs,  il  a  été  porté  aux  prélèvements  de 
prévoyance.  Rappelons  que  cette  Société  a  été  créée  : 
pour  l'exploitation  à  Paris  et  dans  sa  banlieue  de  toutes 
les  applications  de  l'électricité,  principalement  celles 
comprenant  l'éclairage  public  et  privé  sur  la  rive 
gauche  de  la  Seine;  pour  la  vente  et  l'installation  d'ap- 
pareils électriques  se  rattachant  à  ces  applications.  La 
concession  qu'elle  détient  expire  en  1908  pour  la  partie 
centrale,  et  en  1912  pour  le  reste  dit  secteur. 

Ajoutons,  fi  ce  qui  précède,  que  l'assemblée  générale 
des  actionnaires  du  18  juillet  a  procédé  aussi  à  la 
nomination  d'un  nouveau  Conseil  d'administration. 
Quatre  membres  de  l'ancien  Conseil  :  MM.  Durand- 
Çlaye,  Leroy-Dupré,  Gcramec  et  Lombard-Gérin  ont 
été  réélus.  Le  Conseil  a  été  ensuite  complété  à  onze 
membres  par  la  nomination  de  MM.  Dujardin-Beaumetz, 
Moïse,  Sebert,  Pce,  Charpentier,  Bergaud  et  Vincent. 


Société  des  Tabacs  de  Portugal.  —  Les  action- 
naires de  cette  Société  se  sont  réunis  le  31  juillet  der- 
nier pour  recevoir  communication  des  comptes  rela- 
tifs à  l'exercice  1800-1901  qui  a  pris  fin  le  31  mars 
dernier. 

Les  bénéfices  de  cet  .exercice  se  chiffrent  par  911:111 
milreis  contre  800:000  milreis  l'année  précédente.  La 
répartition  a  eu  lieu  ainsi  : 

Exercices 
(Milreis) 

Dividende  des  actions  150  Oen  1899-1000 

et  17  0/0  on  19110-190 1   675: 000      765: 000 

Dividende  des  parts  do  fondateur   «0:000  91:111 

Tantièmes   45:000  55:000 

Sommes  égales   80():I)0(T~    '.lit:  lit 

Ainsi  qu'il  ressort  des  déclarations  contenues  dans 
le  rapport,  l'extension  des  ventes  de  tabacs  de  la  Com- 
pagnie se  poursuit  régulièrement.  Le  total  de  ces 
ventes,  pendant  le  dernier  exercice,  a  atteint  3.466.736 
kilos  pour  une  valeur  de  9.097  contos 49 milreis,  contre 
2.450.180  kilos  pour  8.989  contos  585  milreis  pendant 
l'exercice  précédent.  Il  y  a  donc  là,  d'une  année  à 
l'autre,  une  augmentation  de  16.558  kilos,  soit  107  con- 
I"-  464  milreis.  Quant  aux  recettes  provenant  des  droits 
«l'importation  directe,  elles  sont  en  augmentation  de 
4  contos  572  milreis  sur  l'exercice  1899-1900. 

Jusqu'au  1er  mai  1902,  la  redevance  annuelle  à  payer 
à  l'Etat  reste  encore  fixée  à  4.450  contos;  mais  à  partir 
de  cette  date,  elle  sera  portée  à  son  chiffre  maximum 
de  4.500  contos. 

Il  y  a  lieu  de  signaler,  en  même  temps  qu'une  amé- 
lioration des  recettes,  des  diminutions  dans  certaines 
dépenses.  Les  comptes  des  tabacs  fabriqués,  par  exem- 
ple, nous  apprennent  que  le  prix  moyen  de  revient  a 
été  de  747  reis  par  kilo,  au  lieu  de  779  1/2  en  1899-1900. 
Cette  diminution,  cependant,  ne  provient  pas  seule- 
ment des  économies  réalisées,  mais  aussi  de  cette  cir- 
constance que  les  tabacs  employés  ont  été  pavés  à  un 
change  moyen  plus  favorable. 

P.appelons  que  l'action  de  la  Société  des  Tabacs  du 
Portugal  est  au  nominal  de  900  reis,  ou  500  fr.,  et 
qu'elle  n'est  libérée  que  de  moitié.  C'est  sur  la  moitié 
versée  qu'est  calculé  le  tant  pour  cent  du  dividende. 
Ajoutons  .pif  les  15  0/0  attribués  pour  l'exercice  1898- 
1899  représentaient,  par  action,  2(3  fr.  75. 


Les  Chemins  de  fer  du  Monde.  —  La  Chambre 
de  Commerce  d'Anvers  vient  de  publier  une  statistique 


des  Chemins  de  fer  dans  les  diverse  parties  du  monde, 
statistique  que  nous  résumons  comme  suit]: 

Europe 


Pars 


Allemagne  

Russie  

France  

Autriche  

Grande-Bretagne. 

Italie  

Espagne  

Suède  

Belgique  

Hollande  


Kilom. 

50.511 
45.991 
42.441 
30.275 
30.500 
15.467 
13.281 
10.728 
0.194 
4.727 


Pars 


Report 

Suisse   

Roumanie  

Danemark  . . . . 

Portugal  

Turquie  

Norvège  

Bulgarie  

Grèce  

Serbie  


A  reporter. . 


256.115 


Tolal. 


A  su 


tuiles..  . 

Japon  . . 
Sibérie . 
Siam. . . 
Chine  . . 


34.8P3 
6.30(1 

5.968 
265 
209 


Report. . 
[ndo-(  '.bine. . 

Orée  

Perse  , 


A  reporter 


Colonie  du  Cap. . 

Algérie  

Egypte  

Transvaal  

Colonie  do  Natal. 


.635 


A  friqué 


A  reporter. 


11.282 


.  I  mêrique 


Etats-Unis   259.688 

canada    22.904 

Ropub.  Argentine  .  15.884 

Brésil   14.801 

Mexique   12.624 

Chili   4.148 

Pérou   2.866 

Uruguay   1.601 

Bolivie   1.500 

Venezuela   838 


A  reporter. 


Australie  

Nouvelle  (  lalédonie. 
I iules  hollandaises. 


3:10. 846 

Océanie 
31.770 


Kilom. 

256.115 
3.709 
3.091 
2.840 
2.375 
2.042 
1.(187 
993 
U72 


274.402 

47.035 
170 
42 
30 

Î7.877 


11.282 
700 
417 
388 
85 

12.882 


336.846 
663 
261 
252 
237 
236 
144 
111 
99 
34 

Total   388.883 


Total 


3.680  Report  

3  344  Tunisie  

2.414  Sénégal  

1. 147  Etat  Libredu  Congo 

757       Sierra  Leone  


Total 


Report. 
olombie. . . 
osta-Bica.. 
araguay  . . 
uatemala  . 
quateur. . . 
icaragua. . 
enduras . . 


Guyane  Anglaise . . 


3.120 
1.361 


Report   36.252 

Philippines   192 

Iles  Hawaï   90 


36.252 


Total 


30.534 


A  reporter. 

C'est  l'Amérique  qui  est  la  mieux  dotée  des  cinq 
parties  du  monde,  et  c'est  l'Afrique  qui  vient  en  der- 
nière place.  

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Un  versement  de  60  francs  (net  58  fr.  10.  après  déduc- 
tion d'un  coupon  de  1  fr.  90)  est  appelé,  du  10  au  20  août,  sur 
les  obligations  Communales  2  60  0/0  1899  non  libérées. 

En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir 
du  13  août,  lesdites  obligations  ne  seront  plus  négociables 
qu'en  litres  libérés  de  410  francs. 

En  liquidation  du  31  août,  les  livraisons  devront  s'effectuer 
en  titres  libérés  de  410  francs. 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  total  du  rendement 
des  impôts  indirects  et  monopoles  de  l'Etat  pour  le  mois  de 
juillet  s'élève  à  la  somme  de  245.248.700  fr.  accusant  ainsi 
une  moins-value  de  9.216.O0O  fr.  par  rapport  aux  évaluations 
budgétaires  et  une  diminution  de  20.006.600  fr.  par  rapport 


y  a  p 


lenti 

s-value  : 
5i  10  fr.  ; 
20.000  fr.  :  les 
(monopoles), 
graphes,  287.700  fr. 


au  mois  correspondant  de  l'année  y 
Parr  apport  aux  évaluations  budg 
sur  l'enregistrement,  85.500  fr. ; 
l'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  m 
sels,  186.000  fr.  ;  les  contributions  indirect 
374.000  fr.  ;  les  postes,  1.452.900  fr.  ;  les  t 

et  les  téléphones,  180.000  fr.,  et  moins-value  sûr  :  l'impôt  sur 
les  opérations  de  Bourse,  58.000  fr.  :  les  douanes,  2.085.000  fr.  ; 
les  contributions  indirectes,  6.574.600  fr.  et  les  sucres,  4  mil- 
lions 80.000  fr. 

Par  rapport  au  mois  de  juillet  1900,  il  y  a  augmentation  : 
sur  le  timbre,  358.000  fr.  ;  l'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs 
mobilières,  280.500  fr.  ;  les  sels,  29.000  fr.  ;  les  contributions 
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indirectes  (monopoles),  5510.000  IV.  et  les  postes,  L042ï700  l'r.  : 
et  diminution  :  sur  l'enregistrement,  8. 904. 000..;  l'impôt  sal- 
les opérations  do  Bourse,  16.000  l'r.;  les  douanes,  1.147.000  fr.; 
les  contributions  indirectes,  5.966.000  fr. ;  les  sucres,  5  mil- 
lions 766.000  l'r.:  les  télégraphes.  230.100  fr.  et  les  télé- 
phones, 207.700  fr. 

Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

1er  août  8  août 

Or   2.452  428.591  2.452.226.596 

Argent. ..    1.119-12U.7U2  1.120.039 -982 

3.571.549.294  3.572  266.578 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour.. 

Portefeuille  Paris  !  tnSZïZ'*' 
{  Ettets  Etranger  . . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  !a  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 

Capital  de  la  Banque  , 

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  17  mai  1834  1 

mobilières    Ex-banques  département.. 

(  Loi  du  9  juin  1851  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d?  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total  


Ie'  août 


3.571  549.294 


2.141.358 
168. 638. 646 


430-489.759 
5.281.000 
7.512.300 
203.171  828 
272. 368. 167 
180.0UU.OOU 
,10-000.000 
2.980.750 
99.561.193 
100.000.000 
4  0110.000 
19.887-538 

1.565.148 
8-407.444 
49.909.557 


5  137.463.983 


182 
8 
10 
2 
9 
4. 
8. 
.050. 
19, 
11, 
168 
451 
100 
3. 
2 
1 

102 


500.000 
002. 313 
000.000 
980.750 
125.000 
000.000 
407.444 
028  690 
957. 455 
052.624 
497  446 
949.962 
934.627 
723.641 
44 5  998 
228.039 
629.989 


8  août 


3.572.266  378 


43  110 
143  248.733 


316.510568 
5- 649. 000 
7. 512. 300 
200. 610. 06 i 
280. 241. 594 
180.000.000 
10.000.000 
2. 980. 750 
99-627.311 
100.000.000 
4-000.000 
19.888.038 

1.585.562 
8.407.444 
45.059.656 


4.997  630. H3 


182.500.000 
8.002.313 
10-000.000 
2.980-750 
9.125-000 
4.000.000 
8.407.444 
.963.934-825 
20  506 .996 
10. 800- 922 
161. 165. 817 
486.746.715. 
72.273.116 
3.368.351 
2.805.134 
1.228.039 
49.785.288 


5.137.463  983  4.997.630.713 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


12  août 

11  août 

10  août 

9  août 

8  août 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.574.6 

3. 520. 6 

3  704  5 

3.961.2 

3.963.9 

3.256.6 

3.123.1 

635.3 

3.124  2 

3.369  8 

3.572.3 

574.1 

639.8 

708.1 

459.8 

361  9 

387.0 

440.7 

497.9 

m  9 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

231.4 

307.4 

238.7 

300.4 

161.2 

504.6 

478.1 

456.1 

512.0 

558.0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

2  'A  0/00 

%  0/00 
1.778.5 

pair 

pair 

428.6 

806.0 

1.972.2 

1.220.6 

Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Mouvement  général  des  opérations  du  mois  de  juillet 
1901  :  829.4'i0.808  fr.  04. 

Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d épargne  ordinaires,  du  21  au  31  juil- 
let 1901  : 

Dépôts  de  fonds   (i.:!97.0.")l  36 

Retraits  de  fonds   3.958.564  47 


Excédent  de  retraits. 


2.448.486  8!) 


Excédent  de  dépôts  du  1"  janvier  au  81  juillet  1901  :  ."^mil- 
lions 522.748  fr.  52. 

Capitaux  employés  en  achats  de  renies  du  21  au  81  juil- 
let 1901 :  3 

1'  Pour  le  compte  des  déposants  fies  caisses  d'épargne  or- 
dinaire- ;  1  .1 17.709  fr.  59; 


2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaisses 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
caisses  d  épargne  'ordinaires  :  1.811. 822  fr.  75. 

Le  montant  fies  capitaux  employés  en  achats  de  rentes 
pendant  le  mois  de  juillet  1901  s'est  >'U  \<  9. 140,490  fr.  89, 
dont  voici  le  détail  : 

Caisse  nationale  d'épargne   5.280.700  28 

Caisses  d'épargne  ordinaires   8.821.778  » 

Caisse  d'assurances  en  cas  d'accidents  38  971  68 
Caisse  d'assurances  en  cas  de  décès  . .  9.985  93 


Total  égal.... 


9.141;. 49*;  89 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  Officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  pour  la  1"  quinzaine  d'août  1901,  cal- 
culée d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   29  fr.  180 

Frais  de  panification   12  fr.  228 


Total 


41  fr.  409 


Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  3185  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  8870,  soit  à  0  fr.64. 


Voiliers  de  Saint-Nazaire.  —  Les  actionnaires  se  sont 
reunis  le  22  juillet  dernier  en  assemblée  générale  extraordi- 
naire. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  du  rapport  du  Conseil 
d'administration,  constatant  que  la  cinquième  émission  a  été 
intégralement  souscrite,  ils  ont  décidé  une  nouvelle  émission 
de  1.000.000  fr. 

Cette  émission  portera  à  5  millions  le  capital-actions  de  la 
Société,  somme  nécessaire  pour  les  quatorze  navires  compo- 
sant la  Hotte. 


Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée. 

—  Les  actionnaires  se  sont  réunis  le  19  juillet  en  assemblée 
générale  extraordinaire. 

Sur  la  proposition  du  Conseil,  développée  dans  le  rapport, 
l'assemblée  approuve  et  autorise  l'émission  de  la  neuvième 
et  de  la  dixième  série  des  obligations  3  0/0  jouissance  jan- 
vier-juillet), ainsi  que  de  la  seconde  et  de  la  troisième  série 
des  obligations  21/2  0/0  (jouissance  mai-novembre). 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


L'hésitation  que  nous  signalions  il  y  a  huit  jours 
sur  un  certain  nombre  de  valeurs  s'est  accentuée  dans 
ces  derniers  jours,  principalement  par  suite  de  la  nul- 
lité des  ali'aircs.  Il  est  vrai  que  les  vides  sont  nom- 
breux dans  le  monde  financier.  Il  est  à  croire  que 
jusqu'à  la  fin  du  mois,  les  échanges  resteront  bien 
restreints. 

L'incident  franco-turc  n'a  aucunement  ému  le  Mar- 
ché pour  lequel  la  solution  à  intervenir  ne  fait  aucun 
doute. 

fr-  -fr  Nos  Renies  Françaises  continuent  à  l'aire 
preuve  d'une  très  bonne  tenue,  bien  que  leurs  cours 
n'aient  pas  conservé  tout  à  fait  leur  plus  liant  niveau. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  resta  il  à  101  l'r.  27  1/2  à 
terme  et  à  101  fr.  35  au  comptant,  clôture,  sur  ces  deux 
marchés,  respectivement  à  101  fr.  27  1/2  et  à  101  fr.  20. 
Uenle  3  1/2  0/0,  101  l'r.  à  terme,  contre  101  fr.  55  et 
lui  fr.  50  au  comptant,  contre  101  fr.  60,  Mente  3  0/0 
Amortissable  L00  fr.  au  comptant.  Nous  le  laissions 
jeudi  dernier  à  99  fr.  75. 

Les  Obligations  Tunisennes,  qui  restaient  à  494  l'r., 
sont  à  i90fr.;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  île 
l'Annam  et  du  Tonkin,  Kl  l'r.  50  ex-coupon  contre  82  75; 
Empruntée  Madagascar,  délaissé;  Obligations  de  l'Em- 
prunt 3  1/2  0/0  ' de.  l'Indo-Chine,  195"  fr.  50,  contre 
495  francs. 

-fr  fr  Les  Obligations  <l<  in  Ville  de  Paris  on1  tou- 
jours un  marché  suivi,  sans  que  leurs  cours,  toute- 
foie,  varient  beaucoup. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  gui  elèduraicnl  à  56î  l'r., 
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sont  à  553  IV.  ex-couponj  Obligations  3  0/0  1869,  430 
francs,  ex-coupon  aussi,  contre  435  fr.;  Obligations 
3  0  0  IS7 1.  W)  fr.  50  ;  elles  cotaient,  il  y  a  huit  jouis, 
iÛ'i  fr.;  Obligations  4  0/0  1875,  564  fr.,  contre  562  fr.; 
Obligations  4  0/0  1876,  506  fr.  Rappelons  que  le 
prochain  tirage  de  ces  dernières  obligations  aura  lieu 
le  10  août. 

Les  Obligations  2  1/2  0  0  IS92  libérées  s'inscrivent 
à  366  fr.  50,  contre  365  fr.;  Obligations  21/2  0/0  1894- 
IS96,  363  fr.  75,  contre  361  fr.;  Obligations  2  0/0  1898, 
420  fr.  ;  elles  restaient  jeudi  dernier  à  419  fr.;  Obliga- 
tions 2  0/0  1S99  (Emprunt  du  Métropolitain  de  Paris), 
420  fr.  25,  contre  419  fr. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
se  traitaient  jeudi  dernier  à  3.696  fr.  à  terme  et  à 
3.700  fr.  au  comptant,  finissent  ;'i  3.740  fr. 

Pour  les  sept  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  pro- 
visoires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  1.219.571  fr.  32. 

-fr  if  Le  Crédit  Foncier  de  France  est  ferme  à  (KiO 
francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  continuent 
à  être  recherchées  par  les  capitalistes  en  quête  de  pla- 
cements absolument  garantis.  A  ce  point  de  vue,  ces 
titres  se  présentent  au  premier  rang,  avec  le  gage 
hypothécaire  sur  lequel  ils  reposent.  Il  faut  ajouter  à 
tous  ces  avantages  l'attrait  du  lot  et  les  chances  de 
plus-value,  car  beaucoup  de  ces  obligations  sont  encore 
au-dessous  du  pair. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
leur  même  cours  de  478  fr.;  Obligations  Foncières  1879, 
o02fr.  ;  elles  finissaient  la  semaine  dernière  à  504  fr.  50; 
Obligations  Communales  18S0,  503  fr.,  contre  502  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1883  finissent  à  438  fr.  58, 
contre  442  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1885, 
463  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à  399 
francs,  contre  398  fr.  ;  Obligations  Communales  1892 
2  80  0/0,  454  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1895, 
au  même  cours  de  459  fr.  ;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1899,  461  fr.  ;  Obligations  3  75  0/O  1899, 
506  fr.,  gagnant  3  fr. 

if  if  Le  groupe  des  actions  de  nos  Grands  Etablis- 
sements de  Crédit  est  un  peu  irrégulier. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Paijs-Bas,  qui  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  1.052  fr.,  est  revenue  à  1.042  fr.  ; 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  585  fr.  à  terme, 
contre  593  fr.,  et  586  fr.  au  comptant,  contre  594  fr. 
Le  bilan  de  cet  établissement,  au  31  juillet  dernier,  ac- 
cuse, dans  le  chiffre  global  de  ses  opérations,  une  aug- 
mentation de  21  millions  de  francs  sur  celui  au  30  juin. 
Les  principales  variations  sont  les  suivantes  :  Aug- 
mentations :  Portefeuille  «  Effets  de  commerce»,  13  mil- 
lions de  francs;  reports,  19  millions;  comptes  courants 
débiteurs.  4  millions;  comptes  courants  créditeurs, 
18  millions.  Par  contre,  il  y  a  diminution  de  5 millions 
dans  les  Effets  à  encaissement  ;  de  3  millions  dans  les 
Avances  garanties;  de  2  millions  dans  les  Effets  remis 
à  l'encaissement. 

La  Société  Générale,  que  nous  laissions  à  616  fr., 
conserve  facilement  ce  cours. 

Le  Crédit  Lyonnais  s'inscrit  à  1.030  fr.  à  terme, 
contre  1.032  fr.,  et  à  1.033  fr.  au  comptant,  contre  1.030 
francs. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  est  sans  affaires  ; 
Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  71  fr.  ;  Compa- 
gnie Française  des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  94  fr. 
environ. 

La  Banque  de  l'Algérie  est,  comme  jeudi  dernier,  à 
825  fr.;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France,  120  fr.  75,  contre  120  fr.  50; 
Obligations  de  475  francs,  141  fr.  ;  Banque  Spéciale 
des  Valeurs  Industrielles,  en  reprise  à  58  fr.  50,  contre 
51  francs. 

La  Renie  Foncière  s'échange  à  245  fr.,  contre  270  fr.  ; 
Compagnie  Algérienne,  660  fr. 


La  Société  Foncière  Lyonnaise,  qui  était  montée  à 
317  fr.,  s'échange  à  312  fr.;  Crédit  Foncier  et  Agricole 
d'Algérie,  490  fr. 

if  if  Los  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  plus  calmes,  et  elles  ont,  la  plu- 
part, reperdu  une  partie  de  l'avance  considérable 
qu'elles  avaient  prise. 

Le  Lyon,  qui  restait  à  1.675  fr.  à  terme  et  à  1.670  fr. 
au  comptant,  clôture,  sur  ces  deux  marchés,  à  1.657  fr. 
On  annonce  que  M.  Noblcmaire,  directeur  général  de 
la  Compagnie,  a  eu  avec  M.  Farinet,  député  italien, 
une  longue  conférence  au  sujet  de  la  percée  du  Mont- 
Blanc.  La  question  du  chemin  de  fer  entre  Aoste  et 
Courmayeur  se  trouve  virtuellement  résolue  par  la 
dernière  loi  sur  les  chemins  de  fer  complémentaires.  Il 
ne  resterait  donc  qu'à  relier  Courmayeur  à  Ghamonix, 
séparés  par  12  kilomètres  de  galerie.  Toutefois,  pour 
assurer  à  cette  ligne  l'importance  d'une  communica- 
tion internationale,  il  serait  nécessaire  de  remplacer 
par  une  voie  à  écartement  normal,  sur  le  réseau  de 
Chamonix  à  Genève,  tout  le  tronçon  s'étendant  de 
Saint-Gervais  à  Chamonix,  actuellement  impropre  au 
trafic.  Aiicune  difficulté  technique  ne  s'oppose  à  la 
réalisation  de  ce  projet.  La  ligne  ainsi  établie  serait  la 
plus  courte,  la  plus  praticable  et  suivrait  sur  un  long 
parcours  le  réseau  de  la  Compagnie  Paris-Lyon-Médi- 
terranée. M.  Farinet  transmettra  prochainement,  ;i 
M.  Noblemairc,  un  rapport  succinct  sur  l'ensemble  de 
la  question. 

Le  Nord,  qui  cotait  2.167  fr.  à  terme  et  2.155  fr. 
au  comptant,  finit  à  2.115  fr.  et  k  2,105  fr.  ;  Midi, 
1.300  fr.  au  comptant,  contre  1.320  fr. 

L' Orléans  est  revenu  de  1.675  fr.  ;'i  1.660  fr.  ;  Est, 
1.025  fr.  au  comptant,  contre  1.040  fr.  A  terme,  il  se  re- 
trouve à  ce  même  cours  de  1.025  fr.  Par  contre,  Ouest 
1.070  fr.  au  comptant,  contre  1.040  fr. 

Pour  la  trentième  semaine  de  l'exercice  en  cours, 
les  recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent  une  diminution  sur  la  même 
semaine  de  1900  de  1.821.000  fr.,  ce  qui  porte  à  31  mil- 
lions 75.000  fr.  la  moins-value  depuis  le  1er  janvier 
1901. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
été  peu  actives  et  leur  tenue  est  plutôt  lourde,  à  part 
quelques  rares  exceptions. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  fi- 
nissent à  610  fr.,  comme  jeudi.  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz,  820  fr.  au  comptant,  sans  changement. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  clôture  à 
238  fr.,  contre  255  fr.  Le  nouveau  paquebot  La  Savoie, 
appartenant  à  cette  Compagnie,  a  effectué,  le  1er  août, 
à  Saint-Nazaire,  ses  essais  préliminaires.  La  vitesse 
que  l'on  pense  atteindre  avec  lui,  en  service  courant, 
soit  plus  de  20  nœuds,  a  été  dépassée.  Ce  paquebot 
entrera  en  service  sur  la  ligne  du  Havre  à  New- York, 
fin  courant  ou  dans  la  première  quinzaine  de  septem- 
bre. Messageries  Maritimes,  510  fr.,  contre  505  fr.  ; 
Chargeurs  Réunis,  1.150  fr..  contre  1.126  fr. 

Les  actions  des  Omnibus  de  Paris  sont  à  890  fr., 
contre  905  fr.  au  comptant  jeudi  dernier.  Du  1e''  jan- 
vier 1901  au  5  courant,  les  recettes  de  cette  Compagnie 
s'établissent  à  29.140.474  fr.,  en  diminution  de  4  mil- 
lions 747.391  fr.  sur  la  même  période  de  1900.  Voilures 
à  Paris,  162  fr.,  contre  165  fr.  Les  recettes  de  cette 
Compagnie,  du  16  au  31  juillet  1901.  ont  été  de 
558.312  fr.  01,  contre  1. 155.784  fr.  41  pour  la  même 
quinzaine  de  1900.  Du  ler  janvier  au  31  juillet  1901,  les 
recettes  se  chiffrent  par  8.732.413  fr.  12,  contre  13  mil- 
lions 497.225  fr.  97  pour  la  période  correspondante  de 
1900,  soit  une  différence  de  4.764.862  fr.  55  en  faveur 
de  l'exercice  1900. 

L'action  Suez  finit  à  3.718  fr.,  contre  3.705  fr.  Paris 
Civiles,  2.500  fr.,  contre  2.'i60  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Mélaux, 
qui  était  passée  à  435  fr.,  est  revenue  à  420  fr.  ;  Elec- 
tro-Métallurgie, 340  fr.  au  comptant.^  contre  350  fr.  la 
semaine  dernière.  Dyle  et  Bacalan,  255  fr. 

La  Compagnie  Générale  de    Traction   s'inscrit  à 
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42  fr.  50.  La  Compagnie  Française  pour  l'Exploitation 
des  Procédés  Thomson- Il  ouslbn,  qui  étail  remontée  à 
951  fr.,  clôture  à  935  fr.  Voici  les  recettes,  du  ler  jan- 
vier 1901  au  31  juillet  dernier,  de  l'une  des  filiales  de 
catte  Entreprise  :  Compagnie  Parisienne  de  Tramwaqs, 
recettes  :  3.970. 118 fr.,  en  augmentation  de 598. 463 fr.  35 
sur  les  sept  premiers  mois  de  1900.  Les  recette  s  du 
le»  janvier  au  30  juin,  pour  deux  autres  filiales, 
s'établissent  ainsi  :  Compagnie  des  Tramways  de  Nice 
et  du  Littoral,  recettes  :  908.308  fr.  15,  en  plus-value  de 
324.324  fr.  15  sur  le  premier  semestre  de  1900;  Com- 
pagnie des  Tramways  de  Rouen,  974.020  fr.  95,  en 
augmentation  de  12.655  fr.  25  sur  la  période  corres- 
pondante de  l'année  dernière. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramioays  Unissent  à552fr.,  contre  505  fr.  ;  Tramways 
de  V  Est-Parisien,  273  fr.  Ils  restaient,  jeudi  dernier, 
à  ce  cours.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  29 
juillet  au  4  août,  y  compris  838  fr.  20,  versement  de  la 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Est,  se  sont  élevées 
à  70.174  i'r.  01.  Les  recettes  totales,  du  lor  janvier  1901 
au  4  août  courant,  s'établissent  à  1.000.343  fr.75.  Les 
lignes  concédées  ont  une  longueur  de  100  kil.  489,  sur 
lesquels  107  kil.  756  sont  exploités:  On  compteactuclle- 
ment  114  voitures  en  service,  l'ramways  de  Paris  el  du 
Département  de  la  Seine,  550  fr.,  contre  .170. 

ÛOmnium  Lyonnais,  qui  restait  à  07  fr.,  cote  06  fr.; 
Métropolitain  de  Paris,  actions  anciennes,  579  fr. 
contre 588  fr.;  actions  nouvelles,  523  fr.  au  comptant 
contre  535  fr.  ;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des 
Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Electriques,  275 fr., 
contre  278  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  à  100  fr.;  Société  Mé- 
tallurgique de  l'Oural-Volga,  38  fr.,  contre  36  fr.;  Sels 
Gemmes  et  Houilles  delà  Russie  Méridionale,  aux  en- 
virons de  leur  cours  précédent  de  670  fr.;  Raffinerie  et 
Sucrerie  C.  Saij,  1.115  fr.,  en  avance  de  20  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones, 
à  352  fr.;  actions  Câbles  "Télégraphiques,  21  fr.  50, 
comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Dynamite  i'cnl raie,  qui  s'inscrivait  à  525  fr.  il  y 
a  huit  jours,  se  retrouve  à  524 fr.;  Mines  de  Malfidano, 
138  fr.  au  oomptant,  contre  435  fr.  ;  Anciennes  Sucre- 
ries de  la  Compagnie  de  Fives-Lille,  255  fr. 

-jt  -jç  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  ont  été  mouve- 
mentés avec,  toutefois,  peu  d'échanges. 

Les  Obligations  Argentines  S  0/0  1886  Unissent  à 
'78  fr.,  contre  479  fr.  ;  Emprunt  Argentin  4  0/0  1S96 
Rescision),  64  fr.  10  au  comptant,  contre  63  fr.  85,  et 

03  fr.  70  à  terme,  contre  63  fr.  90;  Emprunt  Argentin 

4  010  1900,  03  fr.  90,  perdant  10  centimes. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  mous.  La  Rente  Brési- 
lienne 4  0/0  1889,  qui  était  passée  à  67  fr.  20,  reste  à 
66  fr.  5(1;  Emprunt  S  0/0  189S  (Funding),  92  fr., 
contre  92  fr.  05;  Obligations  Minas-Geraès,  381  fr.  au 
comptant  et  383  fr.  à  terme,  contre  388  fr.  et  387  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  été  agitée.  Elle 
est  revenue  un  moment  à  70  fr.  Elle  clôture  à  70 
francs  371/2,  contre  70  fr.  70  jeudi  dernier. 

La  Rente  italienne  est  ferme  à  90  fr.  90;  Renie  Portu- 
gaise 3  0/0,  mieux  à  25  fr.  75,  contre  25  fr.  60. 

Les  Fonds  Russes  sont  calmes. La  Rente  3  0/0  1891- 
1894  clôturé  à  83  I'r.  70  au  comptant  et  à  85  fr.  50  à 
terme  ;  /tente  3  0/0  1896,  85  fr.  20  au  comptant,  contre 
85  fr.  50  ;  Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  litres  libérés, 
101  fr.  85  â  terme  et  101  fr.  95  au  comptant,  contre 
101  fr.  «5. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  unifiée  est  demandée  au  comp- 
tant entre  08  fr.  et  68  fr.  15.  A  terme,  elle  cote67  fr.  95. 
Il  n'est  pas  inutile  de  rappeler  que  la  situation  écono- 
mique et  financière  delà  Serbie  est  très  bonne.  Ce  petit 
pays  a  des  charges  budgétaires  ordinaires  et  extraor- 
dinaires qui  ne  représentent  que  Î24  fr.  environ  pour 
chacun  de  Bes2.50O.OOO  habitants  et,  sur  celte  moyenne, 
k  service  de  la  Dette  publique,  assuré  par  l'Adminis- 
tration autonome  des  Monopoles  dont  on  connaît  le 
parlait  fonctionnement,  ûgure  à  peine  [tour  7  fr.  20. 

Cette  Administration  des  Monopoles  est,  comme  on 


sai  t,  une  véritable  institution  nationale  dont  la  création 
a  été  notifiée  par  voie  diplomatique  aux  Gouverne- 
ments intéressés.  Elle  comprend  dans  son  Conseil  un 
représentant  des  porteurs  français  de  Rente  Serbe,  et 
on  peut  dire  qu'il  n'y  a  pas  en  Europe  de  pays  secon- 
daire dont  la  Dette  soit  mieux  gagée  que  celle  de  la 
Serbie.  N'oublions  pas  d'ajouter  que  les  intérêts  de 
cette  Dette,  ainsi  que  le  remboursement  du  capital  des 
obligations  sorties  par  voie  de  tirages  semestriel*  en 
avril  et  en  octobre,  sont  exempts  de  tous  impôts  ou  re- 
tenues présents  ou  futurs  en  Serbie. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  presque  sans  change- 
ment. La  Série  R  est  à  50  fr.  45,  contre  50  fr.  50; 
Série  C  27  fr.  17  1/2,  et  Série- 1)  25  fr. 

ir  i(  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  se 
tient  aux  environs  de  432  fr.  D'après  une  information 
des  journaux  de  Vienne,  le  comte  Henri  Taaff  négo- 
cierait avec  cette  Banque  pour  l'acquisition  du  do- 
maine de  Benatef,  lui  appartenant.  Le  prix  serait  de 
4.000.000  couronnes,  dont  la  moitié  serait  payable 
comptant.  Banque  Nationale  du  Mexique,  045  fr.  au 
comptant  et  040  fr.  à  terme,  contre  047  fr.  50;  Banque 
Ottomane,  527  fr.,  perdant  4  fr.  ;  Robinson  South  Afri- 
can  Banking,  81  fr. 

Le  Rio-Tinlo,  par  suite  de  la  faiblesse  du  cuivre  mé- 
tal, a  perdu  son  cours  rond  de  1.300  fr.  ii  clôture  à 
1.284  fr.,  en  recul,  pour  la  semaine,  de  10  fr.  Sosnowice, 
2  195  fr.  à  terme;  elle  cotait  2.192  fr.  jeudi  dernier. 
Wagons-Lits,  330  fr.,  contre  340  fr.  Usines  de  Briansk, 
560  fr.,  en  avance  de  5  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Russe-Française  de 
Chemins  de  fer  et  de  Tramways  s'échangent  a  190  fr. 
à  terme. 

Les  actions  des  chemins  de  fer  Espagnols  ont  été 
lourdes,  en  concordance  avec  la  tenue  de  la  Rente  Ex- 
térieure Espagnole.  Andalous,  227  fr.  contre  230  fr; 
Nord  de  l'Espagne,  179  fr.,  perdant  2  fr.;  Saragosse, 
247  fr.,  en  moins-value  de  4  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique- Constan- 
tinople,  qui  finissaient  à275fr.,  se  retrouvent  à  269  fr. 
à  ternie  et  à  272  fr.  50  au  comptant;  Obligations  ancien- 
nes Snujrne-Cassaba  et  prolongement  [Série  1894),  410 
francs,  ex-coupon,  contre  425  fr.  50;  Obligations  nou- 
velles (Série  4896),  301  fr.,  ex  coupon,  au  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Sur  ce  Marché,  on  a  encore  moins  travaillé  qu'au  cours  de 
la  semaine  précédente.  Il  est  vrai  que  les  rangs  du  public 
s'éclaircissent  de  plus  en  plus  tous  les  jours. 

Le  Brésilien  5  O/O,  que  nous  laissions  en  reprise  à  81  80, 
a  détaché  un  coupon  de  2  fr.  515  et  clôture  à  78  fr.  55;  Em- 
prunt Mexicain  5  O/O,  42  fr.  05  contre  42  fr.  10:  Chemins 
Ottomans,  104  fr.  50.  en  recul  de  2  fr.  75. 

Le  Cnpe  Copper  est  à  125  francs,  contre  126  fr.  50;  Tharsis, 
155  fr.  50. 

Le  Laurium  Grec  cote  52  fr.  50.  Cette  Compagnie  vient 
de  fixer  son  dividende  à  1  franc,  contre  2  fr.  25  pour  l'exer- 
cice précédent.  On  dit  que  ce  dividende  ne  serait  pas  dû  aux 
bénéfices  de  l'exploitation,  qui  continuent  à  laisser  fortement 
à  désirer,  mais  uniquement  à  la  réalisation,  par  la  Compa- 
gnie, d'environ  200  actions  de  la  Balia-Karaidin. 

La  Huanchaea  finit  à  87  fr.  50;  Aciéries  du  Bonetz,  au 
même  cours  de  080  francs  ;  Huta-Banliowa,  3.475  francs. 

La  Harpener  cote  1.212  francs,  contre  1.217  francs:  Dou- 
bowàia-Balka,  l/iOO  francs,  en  moins-value  de  10  francs. 
Ainsi  que  nous  le  disions  il  y  a  huit  jours,  cette  Société  a 
fixé  son  dividende  à  15  0/0,  soit,  à  75  francs.  Vieille-Monta- 
gne, sans  changement  à  000  francs;  Spies  Petroleum  Com- 
pany, 18  fr.  75. 

La  part  Monaco,  qui  ('lait  montée  à  8.485  francs,  gagne 
encore  100  francs  à  3.525  francs:  Cinquièmes,  092  francs 
contre 680 francs;  Transports  Electriques  de  l'Exposition, 
Si  fr.  75  contre  38  francs. 

Les  Iramioays  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  que 
nous  laissions  à  :!7  francs,  gagnent  1  franc  à  38  francs. 

Brasseries  et  Tavernes  Zimmer,  S)4  francs,  contre  96 
l  i  anes  :  Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  700  francs  ;  Moesi- 
llir,  24!)  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couvert  ure  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


8  août  1901. 

Pendant  la  semaine  sous  revue,  le  temps  est  resté  orageux 
et  sur  beaucoup  de  points  la  pluie  a  contrarié  les  travaux  de. 
la  moisson.  Néanmoins  beaucoup  de  blés  sont  déjà  rentrés  et 
si  la  température  devenait  normale,  il  n'en  resterait  bientôt 
plus  dans  les  champs. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

lljuill. 
1901 

18juill. 
1901 

25  juin. 

1901 

1"  août 
1901 

8  août 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20 

37 

20  62 

22 

21  62 

22 

25 

15 

16 

15  36 

15  !)i 

15  50 

15 

74 

16 

75 

16  37 

16  37 

10  12 

16 

25 

17 

30 

17  24 

17  32 

17  40 

17 

30 

Buda-Pesth  

16 

80 

10  75 

16  90 

10  96 

16 

96 

12 

28 

12  98 

13  81 

13  03 

13 

36, 

13 

39 

14  .. 

14  75 

14  08 

14 

35 

Sur  le  Marché  de  Paris,  la  demande  a  été  assez  active  cette 
semaine,  mais  les  offres  ont  été  peu  importantes,  et  il  en  est 
résulté  une  bonne  tendance.  Les  avis  au^sujet  de  la  récolte 
sont  partagés,  bien  que  défavorables  dans  leur  ensemble. 
Il  faut  s'attendre  à  des  prix  plus  élevés,  mais  le  mouvement 
en  avant  ne  pourra  sérieusement  se  produire  qu'une  fois  que 
l'on  sera  fixé  sur  le  rendement. 

On  a  coté  en  clôture  :   

25  juillet 
22  00 


Courant  

Septembre  

Septcmb.-Octob.. 

4  derniers  

4  de  Novembre  . . 


22  62 

22  87 

23  12 


1?*  août 

21  62 

22  12 
22  12 
22  37 
22  62 


8  août 
22  25 
2  2  62 
22  62 

22  87 

23  25 


Farines  de  consommation.  —  Les  achats  de  la  boulan- 
gerie sont  presque  nuls.  La  meunerie  a  relevé  hier  matin  ses 
cours  de  50  centimes.  La  marque  do  Gorbeil  est  à  31  fr.  50  ; 
on  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

25  juillet    1"  août 
31  . .        31  50 
30  25 
29  62 
28  62 


30  75 
30  12 
29  12 


8  août 
32  .. 
31  25 
30  62 
29  62 


Marques  de  choix  

Premières  marques... 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires... 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte.' 

Farines  fleur.  —  Le  marché  des  farines  de  commerce  a 
présenté  une  certaine  animation  pendant  ces  jours  derniers. 
Les  avis  pessimistes  concernant  la  récolte  du  blé  et  la  fer- 
meté des  marchés  américains  ont  provoqué  une  bonne 
demande  de  la  part  des  haussiers,  mais  les  vendeurs  se  sont 
montrés  très  réservés,  et  la  tendance  a  été  ferme.  On  a  clô- 
turé aujourd'hui  aux  cours  suivants  : 

25  juillet      1"  août 
26  12         27  62 


8  août 

Courant   26  12         27  62         28  25 

Septembre   27  62         28  62 

Septembrc-Oct.. .       27  12         28..         28  75 

4  derniers   27  50         28  37         29  . . 

4  de  novembre  . .      27  75         28  87         29  50 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


Avoine.  —  Depuis  quelques  jours,  les  affaires  sont  plus 
calmes;  les  prix  restent,  néanmoins,  fermement  tenus.  On  a 
coté  en  clôture  : 

25  juillet 
20  87 


Courant  

Septembre  

Septembrc-Oct.. 

4  derniers  

4  de  novembre.. 


20  12 
20  37 
20  .. 


1er  août 
20  62 
20  25 
20  25 
20  12 
20  .. 


8  août 
20  87 
20  87 
20  75 
20  62 
20  62 


Seigle.  —  Les  affaires  sont  peu  actives  ;  les  cours  restent 
soutenus.  On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 
25  juillet 
15  37 


Courant  

Septembre  

Septembre-Oct.. 

4  derniers  

4  de  novembre.. 


15  25 
15  37 
15  62 


1"  août 

14  87 

15  .. 
15  .. 
15  25 
15  62 


8  août 
15  25 
15  25 
15  50 
15  62 
15  87 


Alcool.  —  L'approche  d»  la  liquidation  de  juillet  avait 
occasionné  une  assez  bonne  demande  de  la  part  du  découvert, 
et  les  prix  s'étaient  quelque  peu  relevés.  La  liquidation  ter- 
minée, la  tendance  est  devenue  très  calme.  Le  disponible  clô- 
ture cependant  à  27  fr.  25,  comme  il  y  a  huit  jours. 


Huile  de  Colza.  —  La  demande  est  relativement  impor- 
tante eu  égard  au  petit  nombre  d'offres.  La  tendance  est 
soutenue.  Le  disponible  est  à  63  fr.  50,  contre  63  fr.  25  la 
semaine  dernière. 

Huile  de  Lin.  —  Le  marché  est  ferme,  grâce  à  la  réserve 
observée  par  les  vendeurs.  Le  disponible  est  à  82  francs, 
contre  78  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


lljuill. 
1901 

18juill. 
1901 

25  jnill. 
1901 

1"  août 
1901 

8  août 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  87 

22  75 

22  75 

22 

22 

22  85 

22  77 

23  50 

23  03 

22  90 

24  .. 

21  .. 

24  .. 

22  50 

''2  25 

23  12 

22  88 

23  77 

22  88 

23  86 

24  78 

24  88 

24  88 

24  46 

23  .. 

23  .. 

23  50 

23  .. 

22  80 

40  68 

40  68 

40  138 

40  68 

40  68 

Paris  (roux  88").. 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York^moscovad) 

Les  nouvelles  sur  la  situation  des  betteraves  en  terre  sont 
satisfaiiantes  dans  leur  ensemble.  Toutefois,  comme  les  der- 
nières pluies  ont  eu  un  caractère  orageux,  elles  ont  été  iné- 
gales et  tout  à  fait  insuffisantes  dans  certains  rayons. 

Sur  le  marché  de  Paris,  la  tendance  a  été  très  faible  au 
début  de  la  semaine  sous  revue,  mais  depuis  quelques  jours 
une  amélioration  s'est  produite,  grâce  à  une  demande 
assez  suivie  de  la  part  du  découvert.  Nous  clôturons  néan- 
moins à  des  cours  inférieurs  à  ceux  de  jeudi  dernier. 


1er  août   8  août 


25  juillet 

Blanc  n°  3  : 

Courant  

Septembre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 

En  Angleterre  et  aux  Etats-Unis,  le  stock  a  subi  une  baisse 
notable,  mais  il  est  toujours  bien  supérieur  à  celui  de  l'année 
dernière  a  pareille  époque. 

En  Allemagne  et  en  Autriche,  les  producteurs  ne  vendent 
qu'avec  beaucoup  de  réserve  sur  la  campagne  prochaine,  les 
prix  actuels  étant  à  un  niveau  qui  ne  saurait  s'abaisser  en- 
core sans  amener  une  réduction  des  ensemencements  futurs. 


26  62 
26  25 

25  81 

26  43 
22  75 

101  .. 


25  81 
25  43 
25  31 
25  93 
22  .. 
101  .. 


25  5i  ; 
25  4  5 

25  37 

26  .. 
22 

îoi 


Vins.  —  La  pluie  de  ces  jours  derniers  a  fait  grand  bien 
au  vignoble,  oû  la  sécheresse  commençait  à  se  faire  sentir.  Le 
Midi  en  a  particulièrement  bénéficié.  Les  coteaux  surtout 
avaient  besoin  d'eau. 

Des  orages  ont  été  signalés  dans  diverses  régions,  notam- 
ment dans  certaines  communes  du  Bordelais. 

Ces  jours  ci  encore,  les  sauterelles  se  sont  montrées  très 
envahissantes  sur  quelques  points  du  Libournais  et  dans  les 
vallées  de  la  Mayenne  et  de  la  Sarthe. 

Le  rot-brun  continue  à  inspirer  de  l'inquiétude  dans  les  ré- 
gions du  Sud-Ouest. 

Les  demandes  sont  toujours  rares  dans  l'Hérault,  les  belles 
qualités  de  !)"  à  9°5  sont  à  peu  près  les  seules  recherchées  ; 
aussi  leurs  détenteurs  demandent-ils  de  deux  à  trois  francs 
de  plus  par  hecto. 

Les  marchés  de  l'Armagnac  sont  calmes  ;  il  ne  s'y  traite 
que  quelques  lots  peu  importants  pour  entretenir  les  stocks 
du  commerce  local.  Par  suite,  pas  de  changement  dans  les 
cours.  On  cote  les  vins  de  2  fr.  50  à  2  fr.  75  le  degré  les 
228  litres,  nu,  pris  à  la  propriété  et  comptant. 

Dans  le  Bordelais,  las  achats  sur  souches  sont  beaucoup 
plus  restreints  que  les  années  précédentes.  Il  n'apparait  pas 
qu'aucune  transaction  en  raisins  frais  ait  été  conclue.  On  si- 
gnale seulement  quelques  ventes  de  vins  blancs  ordinaires  à. 
2  fr.  50  le  degré. 

Il  reste  encore  beaucoup  de  vin  dans  les  celliers  nantais,  et 
l'approche  de  la  récolte  forçant  les  propriétaires  à  vider  leurs 
futailles,  rend  leurs  offres  plus  nombreuses.  Mais  le  commerce 
se  réserve.  Aussi  les  cours  restent  stationnaires,  avec  ten- 
dance plutôt  faible. 

La  situation  est  inchangée  dans  le  Centre-Nord  ainsi  qu'en 
Bourgogne. 
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Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Los  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


11  juil. 

lXjuill. 

35juill. 

l"  aoûl 

x  aoû  i 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

35  .. 

33  75 

33  50 

33  75 

34  .. 

35  33 

35  12 

33  46 

33  77 

33  77 

36  .. 

34  50 

34  25 

34  25 

34  75 

35  31 

34  37 

34  06 

Si  06 

34  37 

28  26 

27  69 

27  12 

27  55 

27  69 

Du  27  juillet  au  2  août, les  recettes  de  Sanlos  ont  été  de  202.000 
sacs,  contre  217.000  pendant  la  même  période  de  1900  et 
256.000  en  1899;  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  164.000  sacs, 
contre  52.000  en  1900  et  116  000  en  1899. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1er  juillet  au  2  août,  les  recettes  des  deux  ports  ont  été  les 
suivantes  :  Santos,  938.000  sacs,  contre  704.000  pendant  la 
période  correspondante  de  1900  et  884.000  en  1899;  Rio, 
034.000,  contre  213.000  en  1900  et  416.000  en  1899;  soit,  au 
total,  1.572.000  sacs,  contre  917.000  en  1900  et  1.300.000  en  1899. 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  M.  Duuring,  quels  étaient 
les  stocks  du  café  sur  les  huit  principaux  marchés  de  l'Eu- 
rope, à  la  date  du  1"  août 


Angleterre . . 
Hambourg  . 

Anvers  

Le  Havre.. . 
Bordeaux. . . 
Marseille. . . 

Trieste  

Pays-Bas. . . 


1898 


19.800 
40.300 
17.650 
74.750 
4.600 
5.750 
11.250 
33.300 


1899 


1900 


(En  tonnes) 


25.850 
30.200 
16.600 
92.500 
5.400 
5.700 
10.350 
35.300 


19.350 
33.450 
12.250 
101.400 
4.950 
6.450 
9.050 
30.450 


1901 


21.900 
37.050 
13.550 
104.150 
3.950 
5.400 
12.a50 
45.750 


Total  au  1"  août.. 
Total  au  1er  juil.  . 

Diffêr.  au  1"  août. 


207.400  227.900  223.350  244.700 
207.700   228.000   239.450  243.550 


—  300 


100  —16.100  +1.150 


Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  1"  août, 
à  451.600  tonnes,  contre  404.750  au  1"  juillet,  soit  une  aug- 
mentation de  46.850  tonnes. 

Pendant  les  six  premiers  mois  des  quatre  dernières  an- 
nées, la  consommation  a  été  la  suivante  : 


1808  1899 


1900 


Allemagne   82.780  78.720 

France   41.030  39.040 

Autriche-Hongrie.  22.820  19.900 

Angleterre   6.630  6.890 

Belgique   17.670  14.340 

Suisse   6.260  4.850 


(En  tonnes) 


88.260 
39.760 
21.990 

7.590 
13.800 

4.600 


1901 


88.180 
41.320 
20.900 

8.900 
15.010 

4.270 


Etats-Unis 
Total. 


177.190 
195.940 


164.340 
187.530 


176.000 
173.530 


178.580 
190.700 


373.130   351.870   349.530  309.340 


Sur  les  marchés  européens,  les  acheteurs  se  montrent  tou- 
jours très  réservés  par  suite  de  la  continuation  des  fortes 
recettes  au  Brésil.  Les  offres  sont  importantes  et  contribuent 
à u  maintien  de  la  faiblesse. 

D'après  M.  Duuring,  la  récolte  du  Venezuela  aurait  donné 
un  tiers  de  moins  que  l'année  dernière. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 

n  juin. 

1901 

lÔjuill. 
1901 

25juill. 
1901 

1"  août 
1901 

8  août 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le    Havre  [Buenos- 

Ayresen  suint' 100k. 

120  .. 

120  .. 

122  50 

121  50 

122  .. 

Roubaix  (finalité  pei- 

gnée] le  kilog  

4  20 

4  17 

4  22 

4  22 

4  22 

Anvers  (   d°    )  le  kil. 

4  07 

4  12 

4  17 

4  12 

4  02 

A  Dijon,  la  troisième  vente  publique  a  eu  lieu  le  27  juillet, 
■à  la  Bourse  de  Commerce,  en  présence  d'un  nombre  d'ache- 
teurs aussi  important  qu'à  la  vente  précédente.  Sur  40.000 
toisons  présentées,  80.000  ont  été  vendues.  L'ensemble  des 
laines  offertes  présentait  un  choix  sensiblement  inférieur  à 
celui  delà  vente  de  juin,  particulièrement  pour  les  suints, 
qui  i  laiciii  en  majeure  partie  fort  lourds.  I  es  lavés  à  dos, 
toujours  en  faveur,  ont  obtenu  à  pou  prés  les  mêmes  prix 


qu'à  la  vente  précédente.  Les  suints  d'un  bon  conditionne- 
ment se  sont  également  bien  vendus,  mais  ceux  de  qualité 
inférieure,  chargés  de  poussière,  ont  subi,  ainsi  que  les 
mauvais  croisés  et  communs,  une  baisse  de  5  à  7  0/0. 

Toutes  ces  laines  provenaient  des  départements  suivants  : 
Aube,  Côté-oTOr,  Cher,  Indre.  Indre-et-Loire,  Loiret,  Haute- 
Marne,  Meuse,  Nièvre,  Haute-Saône,  Seine-et-Marne, 
Yonne. 

La  quatrième  et  dernière  vente  de  l'année  aura  lieu  Je 
jeudi  12  septembre.  Le  dernier  délai  pour  les  arrivages  est 
iixé  au  7  du  même  mois. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

11  juill. 
1901 

18juill. 
1903 

25juill. 
£901 

l"août 
1901 

H  août 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  

53  .. 

54  25 

52  37 

51  12 

50  12 

Liverpool  

52  98 

52  0* 

51  71 

49  55 

48  82 

48  36 

46  93 

45  .. 

42  82 

40  54 

Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la 
Circulaire  Merton  : 

Du  1er       2*  quinz.  Depuis 
au  15  juil.    de  juillet  lel"janv. 
1901  i901  1901 

(Tonnes  anglaises del.016  kil. 048) 

Importations   127.044         9.894  136.938 

Délivraisons   128.415         9.988  138.403 

En  faveur  des  délivr..   +1.371       -f  94      +  1.465 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  15  juillet  1901  s'élevàit  à  ... .  27.489 
En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   94 

On  obtient  le  stock  visible  au  31  juillet   27.395 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1er  janvier  au 

15  juillet  1901.  55.671  13.340  29.283  16.250  12.500  127.044 
2e  quinzaine  de 

juillet  1901   3.026   1.043   2.425   2.100   1.300  9.894 

Dep.lcP'janv...  58.697  14.383  31/708  18.350  13.800  136.938 

Les  délivraisons  de  la  dernière  quinzaine  comprennent 
1.103  tonnes  expédiées  en  Amérique. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 
à  3  mois  

Plomb  anglais  :  disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 


Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (3  août)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  :  ■ 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  174  fr.  50,  contre  175  fr.; 
Chili  l'M  marques,  177  fr.  75,  contre  178  fr.  25;  en  lingots  et 
plaques  de  Laminage,  183  fr.  75,  contre  1H4  fr.  25;  en  lingots 
propres  au  Laiton,  186  fr.  25,  contre  186  IV.  75:  en  calhodes, 
198  IV.  50,  contre  199  IV.  ..;  étain  Banka,  315  fr.  ...  contre 


11  juill. 
l'JOl  ^ 

18  juill. 
1901 

25  juill. 
1901 

1«  août 
1901 

8  août 
1901 

i  sh. 

4  sh. 

d 

î  sh.  d. 

« 

sh. 

d 

i  sh.  d 

67  3 

68  . 

67  12  6 

67 

0 

7 

65  15  7 

67  12 

6 

68  8 

9 

68   .  . 

67 

9 

4 

66   3  9 

131  . 

133  .. 

1)9  15  . 

116 

in 

114  10  . 

116  5 

115  15 

114  10 

113 

10 

110  12  6 

12  12 

6 

12  11 

3 

12  7  6 

12 

2 

é 

J2  2  6 

12  5 

7 

12  3 

9 

12  1  3 

11 

15 

7 

11  16  10 

16  12 

6 

16  8 

9 

16  12  6 

Lê 

U 

3 

16  11  3 

51 

7 

52 

7 

53  10 

53 

6 

53  10 

51 

7 

52 

3 

53  3' 

53 

6 

53  10 

.il,-»  ii.  iw,  i.wiii'ii-    '  m         --,   ,-i.i*i*a  *"'"»"i  •'*  '   ;  ~ 

323  fr.  50;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris, 
85  fr.  25,  contre  35  fr.  50  ;  zinc  de  Silésic,  45  fr.  75,  contre 

Xavier  Giiiardot 


46  fr.  25. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN'.  —  Allemagne 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  6  août  1901. 
Le  nouveau  tarif  douanier.  —  Efforts  des  Adversaires  et  des  Parti- 
san-; du  projet.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Les  Recettes  publi- 
ques du  premier  trimestre. 

Comme  vous  pouvez  vous  le  figurer,  les  discussions 
sur  le  nouveau  tarif  douanier  continuent  et  avec  une 
acuité  toujours  grandissante.  Toute  autre  préoccupa- 
tion politique  ou  économique  a  disparu  devant  celle-là. 
On  pourrait  dire  que  depuis  quinze  jours  il  n'y  a  plus 
que  deux  grands  partis  dans  l'Empire  :  les  partisans 
et  les  adversaires  du  projet  de  loi. 

Les  organes  agrariens  et  protectionnistes  qui  ont 
manifesté,  d'abord,  quelque  mauvaise  humeur  de  ce 
que  les  droits  sur  les  céréales  n'aient  pas  été  majorés 
encore  davantage,  ont  fini,  devant  l'opposition  libre- 
échangiste,  à  soutenir  sans  restriction  toutes  les  dis- 
positions du  nouveau  tarif.  Tout  le  centre  et  tout  le 
parti  clérical,  qui  disposent  ensemble  de  plus  de  cinq 
cents  voix  au  ReichsUtg,  sont  acquis  au  projet.  Les 
socialistes  voteront  en  bloc  contre  toute  élévation  des 
droits  de  douane.  Mais  il  est  toute  une  partie  du  Parle- 
ment, la  gauche  libérale,  qui  vote  le  plus  souvent  avec 
le  Gouvernement,  dont  il  est  encore  impossible  de 
deviner  l'attitude  générale,  car  elle  compte  dans  ses 
membres  quelques  grands  producteurs  qui  ne  parais- 
sent pas  absolument  hostiles  à  tout  relèvement  des 
droits  de  douane. 

Quant  aux  libre-échangistes  irréductibles,  leur  plan 
de  campagne  consiste  à  provoquer  dans  tout  le  pays 
une  agitation  contre  ce  qu'ils  appellent  «  la  grande 
catastrophe  douanière  ».  Ils  veulent  profiter  des  quatre 
mois  qui  nous  séparent  de  la  réouverture  du  Reiçhstag 
pour  gagner  à  leur  cause  les  députés  hésitants,  en  fai- 
sant valoir  auprès  d'eux  les  réclamations  énergiques 
•  les  Chambres  de  commerce  et  des  communes. 

Ajoutons,  pour  bien  préciser  la  situation,  que  les 
nouveaux  tarifs  douaniers  ne  pourront,  quels  qu'ils 
soient,  entrer  en  vigueur  avant  l'année  1904. 

Dans  l"Est  et  dans  le  Centre  de  l'Europe,  on  est  tou- 
jours extrêmement  irrita  contre  le  Gouvernement  alle- 
mand; les  presses  russe  et  autrichienne,  cette  der- 
nière principalement,  combattent  le  nouveau  projet 
avec  une  animosité  qui  va  jusqu'aux  menaces  les  plus 
inconsidérées.  Cette  attitude  de  l'Autriche  ne  peut 
s'expliquer  que  par  l'importance  des  envois  qu'elle  fait 
en  Allemagne,  en  orge,  farine,  bœufs,  porcs  et  bois  de 
tous  genres.  L'Autriche-Hongrie  a  fourni  à  l'Allema- 
gne, en  1900,  30  0/0  des  importations  d'orge  ;53  0/0  de 
celles  de  farine  ;  89  0/0  de  celles  de  bœufs;  27  0/0  de 
celles  de  bois,  etc..  L'Autriche  est  donc  menacée  de 
perdre  un  des  principaux  acheteurs  de  ses  produits 
agricoles. 

En  Allemagne,  le  marché  monétaire  reste  toujours 
fortement  approvisionné,  à  cause  même  de  la  rareté 
des  affaires  industrielles  et  financières.  Ni  la  confiance, 
ni  l'activité  ne  renaissent  décidément,  en  dépit  des 
efforts  de  la  haute  banque  pour  rendre  quelque  so- 
lidité au  marché  financier.  Aussi  ne  peut-on  tirer 
aucune  conclusion  favorable  de  cette  abondance  du 
numéraire  qui  reste  le  plus  souvent  sans  emploi. 

On  a  un  retlet  de  la  mauvaise  situation  générale 
dans  la  diminution  des  recettes  publiques  du  premier 
trimestre  de  l'exercice  1901  :  elles  se  sont  élevées  à  180 
millions  de  marks,  en  diminution  de  près  de  11  mil- 
lions sur  le  chiffre  de  la  même  période  de  l'année  an- 
térieure. Si  l'on  pouvait  prendre  le  premier  trimestre 
comme  base  des  recettes  totales  de  l'année,  il  faudrait 
pronostiquer  qne  celle  ci  donnera  une  forte  moins- 
value  sur  les  prévisions  budgétaires.  La  prévision  du 
rendement  des  impôts  de  consommation,  pour  un  tri- 
mestre, a  été  de  202,5  millions  de  marks  :  le  premier 
tiimestre  a  donné  22  millions  de  moins.  D'après  les 
prévisions,  les  douanes  devaient  donner  119.7  millions 
par  trimestre  :  le  premier  en  a  donné  18  millions  de 


moins.  Toutes  les  recettes  ont  subi  une  diminution 
proportionnelle.  Il  est  vrai  que  les  trois  trimestres  res- 
tant à  courir  pourront  réparer  ces  brèches. 

L'Impératrice  Frédéric  est  décédée  hier  soir  au  châ- 
teau de  Fricdrichsdorf  où  elle  s'était  retiré  depuis  1891. 

La  presse  est  unanime  pour  exprimer  ses  sentiments 
de  sympathie,  de  respect  et  d'admiration  à  l'égard  de 
l'Impératrice  défunte. 


el 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1901 


1900 


31  juillet 

Dit.23.juiL 

31  juillet 

Dtf.23  juil. 

958201 

-  28.127 

860.269 

—  28.123 

25  040 

—  920 

23.602 

-  688 

11.303 

+   1  662 

14.731 

+  3.659 

957.  -708 

+  31  902 

737. 798 

+  19.068 

70. 214 

+  9.779 

71.113 

+  3.754 

1528 

-  23 

6.015 

-  806 

87  900 

—  10.166 

76  259 

—  14  161 

150.000 

non  mod 

120.000 

non  mod . 

40.500 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.230.285 

+  26.352 

1.122.357 

t  26.070 

604.386 

-  22.876 

486.068 

-  -î 4.077 

26  523 

+  631 

31  362 

+  707 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


avrn 
» 

mai 

» 

» 

juin 

jûiii 


Or 

argent 

culation 

omptes 
rants  et 
lépôts 

tefeuille 

vances 

éserve 

billets 

Tau» 

de 
l'esc. 

CD 

Ô 

O 

K 

u 

•a 

% 

924 

1.111 

630 

728 

58 

+ 

299 

4 

913 

1.176 

611 

770 

70 

+ 

224 

919 

1.149 

584 

738 

62' 

+ 

259 

» 

950 

1.109 

617 

730 

59 

+ 

332 

» 

988 

1.087 

654 

728 

55 

+ 

389 

971 

1.108 

641 

754 

63 

+ 

351 

977 

1083 

627 

729 

58 

+ 

382 

» 

991 

1.077 

664 

749 

63 

+ 

406 

1  004 

1 .093 

683 

771 

58 

+ 

399 

3  12 

897 

1.375 

605 

1.057 

105 

+ 

7 

911 

1  328 

584 

994 

79 

+ 

70 

» 

940 

1234 

641 

960 

74 

+ 

176 

» 

986 

1.204 

687 

9-fi 

60 

+ 

267 

958 

1.230 

665 

958 

70 

+ 

214 

Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  allemands.  —  Le 

trafic  des  voyageurs  comme  celui  des  marchandises  n'a  pas 
atteint,  en  juin  1901,  les  chiffres  de  juin  1900.  Les  recettes 
kilométriques  ont  diminué  de  3,40  0/0. 

Le  tableau  suivant  montrera  quelles  ont  été  les  recettes 
des  Chemins  de  fer  allemands  en  juin  et  depuis  le  début  du 
présent  exercice  : 

Chemins  de  fer  Prussiens 
Par  rapport 
à  l'année  Par 
précédente  kilomètre 

Juin   111.400.000   —  0.403.000   —  265  =  08  % 

Depuis  le  1" 

avril   339.793.000   —     112.000   —  185  =  1  6Q  % 

Tous  les  Chemins  de  fer  Allemands 
(sauf  les  Chemins  Bavarois) 

Juin   145.924.811   —  8.471.090   —  254  =  7  13  % 

Depuis  Le  coin' 

de  l'année..    49G. 206.305   —  2.670.(553   —  927  =  3  17  %, 

La  Production  de  la  Houille  en  Allemagne.  —  Lu 

production  charbonnière  en  Allemagne  pendant  le  mois  de 
juin  dernier  a  donné  les  chiffres  suivants  :  houille,  8.410.725 
tonnes;  lignite,  3.438.266  tonnes;  cokes,  720.946  tonnes; 
briquettes,  764.504  tonnes. 

La  production  totale,  depuis  le  mois  de  janvier,  a  donné  les 
chiffres  suivants  :  houille,  53.005.142  tonnes;  lignite,  21  mil- 
lions 237.238  lonnes;  cokes,  4.759.354  tonnes;  briquettes, 
4.389.645  tonnes. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 


Courrier  de  la  Bourse  de  Herlîn 

Berlin,  8  août  l'JOl . 

Le  Marché  se  reprend  peu  à  peu,  niais  la  tendance  géné- 
rale reste  toujours  fort  peu  âctive. 

L'argent  se  montre]  méfiant  et  les  abstentions  sont  nom- 
breuses. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  92  40;  Turc  D,  2-i  30;  Lom- 
bards, 21  HO.  Clôture  ferme 


ANGLETERRE 

LA  SITUATION 


Londres,  7  août  1901. 

Guerre  sud-africaine  et  Expédition  île  Chine.  —  Le  Stock-Exchange. 
—  Le  Marché  monétaire.  —  Les  Emissions. 

Les  deux  questions  du  moment,  la  guerre  sud-afri- 
caine et  l'expédition  de  Chine,  ont  encore  l'ait  l'objet 
de  débats  à  la  Chambre  des  Communes.  Un  discours 
de  M.  Chamberlain  a  mis  fin  à  toutes  les  incertitudes 
au  sujet  des  négociations  en  faveur  de  la  paix.  «  C'est 
un  nbn-sens,  a-t-il  dit,  de  parler  do  l'aire  la  paix 
quand  on  sait  que  l'ennemi,  encore  sous  les  armes, 
n'acceptera  aucune  des  conditions  que  les  Anglais 
pourraient  lui  offrir.  L'ennemi  a  dit  :  Ce  doit  être  une 
guerre  à  outrance  ;  c'est  aussi  la  manière  de  voir  du 
Gouvernement.  » 

Dire  que  ce  langage  a  été  du  goût  de  tout  le  monde, 
serait  exagéré,  mais  la  majorité  reste  fidèle  au  Gou- 
vernement, malgré  les  ruines  que  la  guerre  a  causées 
et  qu'.elle  cause  encore  tous  les  jours. 

Du  côté  de  la  Chine,  la  question  paraît  être  réglée  et 
je  n'ai  pas  à  vous  parler  des  conditions  qui  ont  été 
arrêtées  par  les  représentants  des  puissances  pour  le 
règlement  de  l'indemnité.  Ces  conditions  ont  quelque 
peu  impressionne  le  public  et  une  interpellation  a  été 
faite  à  la  Chambre  des  Communes.  M.  Austin  Cham- 
berlain, en  l'absence  de  lord  Cranborne,  a  répondu 
que  l'abolition  des  importations  en  franchise  impli- 
querait l'abrogation  de  la  deuxième  clause  de  l'accord 
conclu  en  1858  entre  la  Chine  et  l'Angleterre  ;  toutefois, 
aucune  décision  prise  par  la  majorité  des  Ministres  à 
Pékin  n'affectera  les  droits  de  traité  de  l'Angleterre  en 
Chine.  Le  Gouvernement  anglais  a  approuvé  la  modi- 
fication de  ces  droits. 

L'orateur  a  déclaré  ensuite,  en  réponse  à  une  nou- 
velle question,  que  le  Gouvernement  prend  toutes  les 
mesures  nécessaires  pour  protéger  les  intérêts  acquis 
légalement  en  Chine  par  les  Anglais. 

Au  Stock-Exchange,  la  semaine  coupée  par  trois 
jours  de  chômage  a  été  tout  à  fait  nulle  :  les  absences 
sont  de  plus  en  plus  nombreuses  et  bien  des  habitués, 
qui  avaient  profité  de  ces  vacances  pour  fuir  le  marché, 
ne  sont  pas  encore  revenus.  Au  milieu  de  ce  manque 
d'affaires,  toute  l'attention  se  porte  sur  les  nouvelles  de 
New-York.  Notre  public  suit  avec  anxiété  les  phases  de 
la  lutte  entre  le  trust  de  l'acier  et  les  ouvriers  métallur- 
gistes. Nous  sommes  non  seulement  intéressés  aux 
Fluctuations  que  ce  conflit  entraîne  tous  les  jours  parmi 
les  cours,  mais  encore  et  surtout  aux  conséquences 
qu'il  peut  avoir  pour  l'avenir  des  grandes  combinaisons 
industrielles  dont  le  but  final  doit  être  de  concurrencer 
les  marchés  européens.  Cela  explique  la  grande  im- 
portance que  les  mouvements  de  Wall  Street  ont  sur 
le  Stock-Exchange. 

Sur  le  marché  monétaire,  la  tendance  reste  favo- 
rable :  à  la  tension  constatée  en  lin  de  mois  a  succédé 
une  grande  aisance  et  l'abondance,  des  capitaux  est 
telle  que  les  prêts  au  jour  le  jour  s"  traitent  à  1 1/2  0/0. 
La  seule  incertitude  est  relative  aux  besoins  d'or  des 
Etats-Unis.  La  crainte  de  retraits  laissera  l'argent;'!  un 
taux  plus  élevé  qu'il  ne  devrait  être,  mais  on  estime 
qu'il  sera  moins  cher  à  l'automne  qu'on  ne  l'avait  es- 
timé, e 

Le  chiffre  des  émissions  effectuées  pendant  le  mois 
de  juillel  prouve  que  les  mauvaises  conditions  géné- 
ral   du  marché  n'ont  pas  gêné  les  promoteurs.  Ceux- 


ci  avaient  été  d'abord  arrêtés  par  la  campagne  sud- 
africaine,  puis  par  la  crainte  que  la  nouvelle  législation 
ne  le6  gênât  considérablement.  Aujourd'hui,  le  public 
commence  à  prendre  sqn  ]>arti  de  la  guerre  et  l'on  a  pu 
voir  que  la  nouvelle  loi  n  aggrave  pas  sérieusement  la 
situation.  Les  promoteurs  ont  donc  recommencé  à 
s'occuper  et  les  demandes  de  capitaux  ont  atteint  en 
juillet  dernier  un  chiffre  qu'elles  n'avaient  pas  vu  de- 
puis le  mois  de  décembre  1000,  c'est-à-dire  depuis  la 
mise  en  vigueur  de  la  loi  sur  les  Sociétés.  Les  émissions 
de  ce  mois  sont  au  nomme  de  53  pour  un  capital  global 
de  12.700.000  liv.  st.  et  l'augmentation  porte  principale- 
ment sur  les  émissions  de  Compagnies  commerciales  et 
diverses.  Cn  fait  semble  prouver  que  le  public  est  dis- 
posé à  aller  vers  ces  titres  plutôt  que  vers  les  grands 
placements  :  c'est  l'échec  de  l'emprunt  indien  offert 
à  98  0/0  et  rapportant  3  0/0.  Ce  taux  n'attire  plus  les 
souscripteurs. 

Il  faut  espérer  que  la  reprise  constatée  dans  l'émis- 
sion de  valeurs  industrielles  permettra  bientôt  le  lance- 
ment de  Compagnies  dont  la  formation  avait  été  retar- 
dée :  les  conditions  du  marché  monétaire  favorisent  en 
ce  moment  ces  émissions. 


Informations  Économips  et  Financières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

8  août  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LÎV.  8t.    I  ACTIF 

Billets  créés   52. 254. 000  Dette  fixe  de  l'Etat. . . 

Rentes  immobilisées . 
Or  monnayé  et'lingols 

Total  


Total   52  254  000 

Département  des  opérations  de  banque 


Llv.  st 

11  015-100 
G. 759. 900 
34- 4». 000 

52. 254. 000 


PASSIF  LÎV.  St. 

Capital  social   14.553-000 

Réserve  et  profils  et 

pertes   3. 52  4.  000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   7.3:6.000 

Comptes  particuliers.  M .€25- 000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  125.000 

Total   66  203.000 


Liv.  st. 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16.2.(1.000 

Portefeuille  et  avances  -26. 330. 000 

Billets  en  résérve   21  02!  .000 

Or  et  argent  monnavés  2.051  000 


Total   66.203.000 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv,  st.) 


DATE 


2  mai  . . . 
9   »  ... 
16   »     .  . 

23  » 

30  

6  >•  .. 

13  juin   

20  »  .... 
27  » 

4  juillet.. , 
M   »  ... 

18  ■   

25  »  .... 
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^. 
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B9 
*« 
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l'esc. 

O 

■~  £  — 

■o  «15 

£  a  v 
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35.440 

29.717 

50.094 

44.526 

23.468 

46  68 

4  " 

35.474 

29.710 

47.382 

41.777 

23.519 

49  44 

35  159 

29.666 

53.068 

47.729 

23  270 

43  69 

» 

35.290 

29.569 

48.447 

42  88 1 

23-496 

48  31 

» 

36.070 

29.553 

48. 337 

41.915 

24.293 

50  10 

38.638 

jo  J2"1 

H  !>50 

il  129 

24.686 

51  30 

VA 

37  175 

29.347 

48.912 

41  186 

25.603 

52  15 

1 

37.812 

29.385 

50.330 

42.062 

26  172 

51  7'.) 

3 

3  S  416 

29.988 

52.745 

44  437 

26-203 

49  50 

37.590 

30.929 

56.706 

50.209 

24  436 

43  » 

37.305 

30.624 

51.107 

44-836 

24.456 

47  67 

» 

37.599 

30.395 

33.601 

46.797 

24.979 

46  45 

37.676 

30.180 

49.872 

42-763 

25.271 

50  53 

37.314 

30.747 

52.503 

46.295 

24.342 

46  27 

» 

36.530 

30.633 

48  001 

42.531 

23.672 

49  18 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  8  août  1901. 

L'attention  est  surtout  adirée  par  les  fluctuations  du 
marché  de  New- York;  on  suit  avec  le  plus  grand  intérêt  les 
péripéties  de  la  lutte  entre  le  irusi  de  lacicr  et  ses  ouvriers 
cl  les  cours  reproduisent  assez  fidèlement  la  tendance  de  la 
place  américaine. 

Ces  mouvements,  d'ailleurs,  manquent  d'ampleur  et  la  pé- 
riode «les  vacances  fait  pleinement  sentir  ses  effets. 

Les  Consolidés  sont  à  98  1/2. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 
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^'Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  69  3/8;  l'Italien  est 
A  9.~>  7/8;  les  Fonds  Ottomans  sont  hésitants. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  peu 
mouvementé. 

Les  fonds  argentins  sont  plus  calmes.  On  cote  :  Argentin 
6  0/0  1880  92  1/4,  Funding  95  1/4.  Le  Brésil  4  0/0  est 
il  6G  1/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  assez  fermes  ;  les  Chemins 
américains  irréguliers. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  111  ./.  ;  YErie  à  37  1/4  et  le 
Louisville  à  103  1/2;  l'Atchison  à  74  1/2  et  le  Norfolk  à 
53  3/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  8  août  1901. 

Notre  Marché  à  terme  n'a  pas  présenté  une  bien 
grande  animation  au  cours  de  ces  dernières  séances. 
On  avait  espéré  cependant  que  la  liquidation  qui  s'est, 
somme  toute,  effectuée  aisément,  amènerait  un  revire- 
ment des  dispositions,  surtout  en  raison  de  l'abon- 
dance des  disponibilités  dont  le  placement  au  jour  le 
jour  à  un  taux  rémunérateur  est  assez  difficile  clans  ce 
"moment.  Mais  les  nouvelles  qui  nous  arrivent  des 
marchés  régulateurs  n'étant  guère  favorables,  notre 
place  s'en  est  ressentie  et  la  clientèle  a  fui  la  Coulisse. 
Les  baissiers  ont  donc  eu  le  champ  libre  et  ont  pu  tout 
à  leur  aise  peser  sur  les  cours  qui  ont  fléchi  sur  toute 
la  ligne. 

Le  change  espagnol  s'aggravant  encore,  les  valeurs 
de  chemins  de  ter  ibériques  réactionnent  sensiblement. 
Le  Saragosse  est  à  "241  1/2  et  le  Nord  d'Espagne  à  178. 

L'Extérieure  4  0/0  s'inscrit  en  baisse  à  69  i/2. 

Une  nouvelle  détente  du  change  à  Rio  atteint  la 
Rente  Brésilienne,  dont  le  cours  n'est  plus  qu'à  65  5/8. 

La  mauvaise  situation  du  marché  de  New- York  et 
particulièrement  des  valeurs  cuprifères  et  le  prix  réduit 
du  cuivre-métal  à  Londres,  à  66  3  '4,  exercent  une  in- 
fluence néfaste  sur  le  Rio-Tinto,  qui  rétrograde  encore 
à  1.287  t'r. 

Le  Métropolitain  manque  d'animation,  il  termine 
à  578  fr. 

La  Parisienne  obtient  toujours  de  bonnes  cotations, 
elle  est  aujourd'hui  à  267.  li  parait  que  cette  Société 
va  prendre  une  participation  importante  dans  une 
Compagnie,  pour  la  construction  des  chemins  de  fer 
en  Ethiopie.  La  Russe  Française  est  bien  tenue  à  183. 

Les  Rentes  Ottomanes  sont  négligées  depuis  quel- 
ques jours. 

La  Banque  Ottomane  est  faible  à  529  et  les  Chemins 
Ottomans  montrent  de  la  lourdeur  à  102  1/2. 

La  période  de  vacances  que  nous  traversons  contribue 
à  entretenir  l'inactivité  de  notre  marché  du  comptant. 
On  n'est  plus  comme  il  y  a  quelques  semaines  clans  le 
découragement  sans  bornes  et  on  ne  s'en  souviendrait 
pas  trop  si  le  Parquet  était  plus  animé. 

A  plusieurs  rubriques  de  la  cote,  on  constate  un 
semblant  d'amélioration  et  les  cours  remontent  len- 
tement; cette  situation  ne  peut  que  s'accentuer  car  la 
confiance  commence  à  renaître.  Cependant,  pour  que 
les  bonnes  dispositions  s'affermissent,  il  faut  que  la 
situation  de  nos  grandes  industries  s'améliore  sérieu- 
sement. L'appréhension  que  l'on  a  pendant  quelque 
temps  manifesté  pour  les  placements  industriels  a 
déterminé  l'orientation  des  capitaux  vers  les  fonds 
d'Etat  et  les  lots  de  provinces  et  de  villes.  Notre 
rente  3  0/0  a  été  spécialement  favorisée;  nous  la  trou- 
vons aujourd'hui  à  98  95  pour  la  première  série,  à 
98  775  pour  la  seconde  et  à  98  90  pour  la  troisième. 

Nos  lots  de  ville  s'affermissent  de  plus  en  plus  en 
présence  des  nombreuses  demandes  dont  ils  sont  l'objet. 

Le  lot  du  Congo  est  assez  discuté  à  79  3/8. 

Nos  obligations  sont  diversement  traitées.  La  4  0/0 
Mutuelle  de  Tramways  se  tient  à  435,  la  4  0/0  Union 
des  Tramways  à  440,  la  4  1/2  0/0  Electricité  et  Hydrau- 


lique est  à  330  pour  les  deux  séries  ;  la  4  1/2  Chemin 
du  Congo  à  536  1/2  et  la  4  0/0  Providence  Russe  à  360. 

Une  certaine  activité  règne  au  compartiment  de  nos 
Banques  : 

L'Africaine  passe  à  42  50,  la  Banque  de  Bruxelles 
est  hésitante  à  720,  la  Capital  Outremer  s'inscrit  ;'i  3(50 
et  la  Dividende  à  98  3/4.  La  Caisse  Commerciale  oscille 
dans  les  environs  de  360  et  la  Compagnie  Nationale 
Financière  est  toujours  demandée;  nous  la  trouvons 
à  283  pour  la  Dividende  et  de  142  à  148  pour  la  Capital. 

Notre  compartiment  des  chemins  de  fer  a  été  peu 
mouvementé  et  les  cours  n'ont  guère  varié. 

Le  Central  Sud-Amévicain  est  faible  à  165,  Bruxelles- 
Lille  est  bien  tenu  à  590,  le  Chemin  du  Congo  continue 
à  rétrograder  à  1.560  en  ordinaire  et  à  4.937  1/2  en 
fondateur. 

C'est  le  calme  qui  domine  au  groupe  de  nos  valeurs 
de  tramways,  dont  les  cotations  sont  à  peu  près  ce 
qu'elles  étaient  il  y  a  huit  jours.  Notons  : 

La  capital  Anvers  à  106,  en  bonne  tendance  ;  la  pri- 
vilégiée Bruxellois  à  450  et  l'ordinaire  à  445;  l'Entre- 
prise et  Travaux  à  225;  l'Internationale  de  Tramways 
à  120  pour  la  dividende;  Lille  à  285;  la  dividende 
Mutuelle  à  135  et  Beims,  bien  disposé,  à  125. 

Le  compartiment  de  la  sidérurgie  reste  dépourvu 
d'affaires  ;  la  situation  de  cette  industrie  ne  s'est, 
d'ailleurs,  pas  améliorée  ;  on  espère  cependant  qu'une 
légère  reprise  peut  se  produire  si  la  grève  des  métal- 
lurgistes américains  se  prolonge  jusqu'à  la  fin  des 
vacances. 

Aumetz-la-Paix  remonte  peu  à  peu  à  82  1/2.  Les 
Hauts  Fourneaux  de  la  Moselle  ne  sont  pas  coté  ;  la 
Providence  Busse  est  faible  à  380  et  Sambre  et  Moselle 
se  tient  à  135. 

Les  cours  de  nos  valeurs  charbonnières  sont  satis- 
faisants, on  n'enregistre  que  des  écarts  insignifiants. 

Les  valeurs  minières  sont  peut  traitées  ;  c'est  la 
lourdeur  qui  est  la  note  dominante  de  cette  rubrique. 

L'Asturienne  fléchit  à  4.595  et  la  Vieille-Montagne 
revient  à  son  cours  de  600. 

Les  tendances  sont  un  peu  meilleures  en  glaceries, 
mais  les  transactions  sont  calmes. 

Les  groupes  des  distributions  d'eau  et  de  l'éclairage 
sont  sans  activité. 

Les  Conduites  d'Eau  sont  traitées  à  989  1  /2ct  l'action 
Electricité  et  Hydraulique  à  132  5U. 

Nos  industries  diverses  sont  éprouvées  par  le  manque 
de  transactions  et  les  cours  fléchissent  facilement  à  la 
moindre  velléité  de  vente. 

Les  Wagons-Lits  sont  à  347  50. 

Les  valeurs  coloniales  dénotent  une  certaine  anima- 
tion, mais,  malgré  tout,  les  cours  ne  se  sont  pas 
améliorés. 

L'ordinaire  Haut-Congo  recule  à  1.595;  la  capital 
Katanga  est  bien  tenue  à  1.505;  la  dividende  Cibils  ne 
bouge  pas  à  275. 

Le  Marché  des  actions  étrangères  est  presque  dé- 
pourvu d'affaires. 

Les  Tramways  de  Trieste  sont  à  272  et  l'action 
Madrid  à  Villa  del  Prado  à  11  75  ;  Differdange  s'inscrit 
à  82  50  et  les  Chemins  île  fer  et  Tramways  Electriques 
Parisiens  fléchissent  un  peu  h  267;  et  à  236  pour  la 
part  bénéficiaire. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  5  août  1901. 

Les  Recettes  budgétaires.  —  Augmentations  de  Dépenses.(—  L'Kqui 
libre  du  Budget.  —  La  Bourse. 

Je  vous  ai  fait  part,  la  semaine  dernière,  des  excel- 
lents résultats  donnés  par  les  recettes  publiques,  du 
premier  semestre  :  l'augmentât  ion  liquide  du  revenu  a 
atteint  le  chiffre  important  de  15 millions  de  pesetas  et 
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co  résultat  démontre  le  développement  continu  du 
rendement,  d'après  le  plan  établi  par  M.  Villaverde, 
puisque  l'augmentation  constatée  pendant  les  deux 
dernières  années  se  poursnil  encore,  et  il  a  suffi  pour 
cela  que  rien  ne  fût  modifié  à  l'œuvre  de  l'ancien  Mi- 
nistre. 

Je  vous  ai  dit  qu'on  ne  pouvait  juger  par  les  résul- 
tats du  premier  semestre  de  ceux  de  l'exercice  entier, 
car  les  paiements  sont  plus  nombreux  en  fin  d'année, 
à  cause  des  retards  apportés  dans  les  opérations  de 
comptabilité,  mais  si  l'on  remarque  que  l'excédent  des 
recettes  sur  les  dépenses  est  actuellement  de  9K.180.ÎXK) 
pesetas,  on  doit  conclure  qu'il  sera  d illicite  de  changer 
cette  plus-value  en  déficit. 

Pour  la  troisième  année,  l'équilibre  se  trouve  donc 
assuré,  et  ce  premier  pas  fait  dans  la  voie  de  la  res- 
tauration financière  du  pays  est  assez  important  pour 
qu'il  sembjè  que  tout  doive  être  mis  en  oeuvre  atin  de 
ne  pas  modifier  cette  situation.  On  comprend  dès  lors 
la  mauvaise  impression  produite  par  la  publication  des 
conclusions  de  la  Commission  chargée  d'étudier  les 
réformes  pouvant  être  utilement  apportées  dans  les 
divers  services  publics. 

Au  lieu  de  demander  des  économies,  cette  Commis- 
sion conclut  à  une  demande  d'augmentation  de  dépen- 
ses s'élevant  à  près  de  20  millions,  rien  que  pour  quatre 
Ministères;  Travaux  publics,  Intérieur,  Instruction 
pUbliqnue  et  Guerre. 

Le  désappointement  a  été  assez  vif.  La  presse  de 
toute  nuance  l'a  rcllété  et  a  fait  pressentir  que  l'oppo- 
sition h  pareils  projets  serait  grande.  Il  est  certain,  en 
effet,  qu'il  est  difficile  de  concilier  ces  augmentations 
avec  la  demande  de  100  millions  d'économie  faite  par 
l'Union  Nationale.  Sans  entrer  dans  une  telle  voie,  le 
Gouvernement  fait  dire  qu'il  compensera,  s'il  y  a  lieu, 
les  augmentations  de  dépenses  avec  des  économies  dans 
d'autres  services  ou  avec  les  excédents  de  recettes. 
Mieux  vaudrait  s'en  tenir  aux  résultats  acquis,  et  puis- 
qu'on a  pu  arriver  à  ce  que  l'on  considérait  autrefois 
comme  impossible  :  à  rétablir  l'équilibre,  ne  pas 
adopter  des  réformes  hasardeuses  susceptibles  de 
détruire  l'édifice  patiemment  élevé. 

Cette  publication  des  conclusions  de  la  Commission 
des  réformes  aura  eu  au  moins  pour  résultat  d'ali- 
menter les  polémiques  de  presse  pendant  la  saison 
des  vacances  et  l'on  paraît  souhaiter  qu'à  la  rentrée 
d'autres  projets  viennent  les  faire  oublier.  A  cette 
époque,  en  dehors  des  graves  questions  qui  revien- 
dront à  l'ordre  du  jour,  nous  aurons  probablement  à 
nous  occuper  de  plusieurs  changements  dans  la  com- 
position du  Ministère,  changements  qui  en  assure- 
raient la  durée... 

D'aucuns  prétendent  même  que  l'on  proposerait  la 
création  d'un  nouveau  portefeuille  et  ils  ajoutent 
que  cette  combinaison,  qui  assurerait  mieux  l'orga- 
nisation des  services,  n'occasionnerait  pas  de  grands 
frais.  Il  est  permis  de  douter  du  contraire  et  l'on 
doit,  dès  lors,  souhaiter  que  cette  mesure  reste  à  l'état 
de  projet. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

lôjnill.  22juill.  2()juill.  5août 

4  0/0  Intérieure   71  95  72  15  71  85      71  95 

4  0/0  Extérieure   78  KO  78  78  '.tu      78  90 

5  0/0  Amortissable   93  60  94  35  94  20      94  25 

Banque  d!Egpagnê   480.  485..  488..  487. 

—  Hypothécaire   180  75     182..     182  50 

Gomp.  Ferai,  des  Tabacs    392    391..  392.. 

Chèque  sur  Paris   37  50      38  17      39  45      39  55 

—  sur  Londres....  84  56  34  78  35  10  35  10 
Bons  eubaiBS  0  0/0    85  95      80  10      85  90      85  90 

—         5  0/0   71  75      ....       71  50      71  70 

Cédules  hvpoth.  5  0/0...     104  25    104..     104  25 

—  4  0/0...      102  35     102  10     101  90     101  90 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants:  argent,  — 2,5  millions  ;  cir- 
culation. •  11.4  millions;  comptes  courants, — 24j3 mil- 
lion h  ;  escomptes,  -f  10,r>  millions. 


Madrid,  G  août.  —  Une  décision  royale  publiée  par 
la  Gazelle  Officielle  tixe  au  21  octobre  prochain  le  délai 
pour  estampiller  les  titres  de  la  Dette  Extérieure  4  0/0 
appartenant  ù  des  sujets  étrangers  ayant  acheté  ces 
titres  avant  le  Pi  mai  1SU0. 


Informations  Écoimps  et  Financières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  8  .juillet  1001  (27  semaines) 


I.IOMvS 


Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Asluries  

Lérida-Reus  ■  ■ 
Almanaa  Valence 

Total  No.-d  de  l'Esp. 

Andalous  

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 


Kilom 
expl. 


2070 
78  i 
104 

409 


3431 


1067 

0.777 
246 


1898 


Pesetas 


30  178  182  32.480  1)43 


8  609.997 
707  989 
6  626  243 


46.122  411 


10. 403. 339 


673.264 


189!) 


Pesetas 


9.516.201 
785  429 
7.114  233 


1900 


Pesetas 
32  795  202 


1901 


Pesetas 
Î4  133. 640 


»>77  %0 
7.192  710 

ê  !  02  8C6i50.203.231 


9  537  423  10  113.369 


10.054  872 


35. 177.114  49  313  346 


845  021 


10.662.909 

49. 805  834 
1.774.081 


649  808 

oo8  :m 


51  985  215 


10  445  695 

49  784.616 

1.835  795 


Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  six  pre- 
miers mois  de  1901.  —  La  Gaceta  vient  de  publier  l'état 
des  recèdes  du  Trésor  espagnol  pondant  les  six  premiers 
mois  de  1901.  Voici  c«*s  chiffres  comparés  à  ceux  obtenus  pen- 
dant la  période  correspondante  de  1900: 

RECETTES 

Nature  des  recettes 

Recettes  ordinaires  : 

Contributions  immob  

Contributions  industr  

Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil.. 

des  droits  royaux  

de  mines  

des  cédules  personnelles 

sur  les  soldes  

sur  paiements  de  l'Etat 

sur  voilures  de  luxe... 
Contributions  des  provin- 
ces basques  et  de  la 

Navarre  

Impôt  de  1  25  0/0  sur  les 

intérêts  de  la  Dette  

de  25  0/0  V. 

Droits  de  Douane  

Impôt  : 

sur  le  sucre  

sur  les  alcools  

Droits  des  Consulats .... 
Impôt  : 

sur  le  sel  

de  transit  

Timbres  

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
troles, gaz  et  électricité 

Tabacs  

Allumettes  

Loteries  

Impôt  spécial  sur  la  vente 

de  la  poudre  et  matières 

explosives  

Mines  d'Almaden  

—    de  Liuarès  

Produit  des  canaux  

Divers  

Rachat  du  service  milil . . 
Autres  ressources  

Total  


Recettes  extraordinaires  ■ 

charges  transitoires  

tmpôl  SpéciaJ  de  guerre. . 


11»00 

1901 

(Eu  pesetas) 

20.202.598 

21.610.702 

18. 931. «03 

40.809.702 

22.835.290 

25.272.257 

2  249.135 

3.333.878 

!L  409. 026 

4.272.472 

4.778.307 

1.429.192 

1.601.302 

383.027 

433.220 

2.375.061 

2.339.301 

1.260.948 

» 

.  7.615.539 

85.551.628 

89.7a5.107 

4.000.140 

9.450.441 

1.259.612 

963. 26S 

900.867 

835.696 

'i-!.  323. 91 4 

43.701.573 

8.211.460 

10.430.608 

27.631.626 

33.202.695 

2.012.995 

2.085.631 

M  .207.204 

61.683.807 

2.395.833 

2.708.333 

8.415.177 

8.901.179 

1.500.012 

1.740.446 

13.981 

2.237.896 

1.15(5.628 

845.687 

653.847 

687.550 

2.331.966 

2.276  967 

5.01)0 

109.000 

15.034.491 

15.107.422 

'132.21  il  .765 

467.678X78 

1900 

1901 

(En  p 

•setas) 

20.085.(139 

369.899 

Cl  6. 321 

85.246 

20.701.961 

405  146 
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Courrier  tic  la  Bourse  tic  Madrid 

Madrid,  7  août  1901- 
La  tendance  générale  est  plus  faible,  influencée  par  les  pro- 
positions de  ta  Commission  de  réformes. 

Ou  cote  l'Intérieur  à  71  90;  l'Extérieur  à  78  85;  le  change 
sur  Paris  est  à  39  75. 


GRECE 


Les  Budgets  de  la  Grèce.  —  Le  Messager  d'Athènes 
publié  le  tableau  des  budgets  de  la  (avec  depuis  18:33.  Voici, 
par  périodes  quinquennales,  les  chiifres  reproduits  par  notre 
confrère  : 

Dépenses  Dépenses  Dépenses 
 -~— — - — —   de  la  de  la 

Exercices      ordinaires    extraordiu.      guerre  marine 

(En  drachmes) 

1833......  7.050.199  14.950.347  7.74(3.077  750.408 

1835   12.920.245  14.408.169  9.389.988  2.218.300 

1840   15.970.539  13.232.726  5.322.059  1.619.278 

1845   10.890.809  11.863.732  3.998.846  1.038.418 

1850   14.676.914  14.535.428  4.890.755  1.474.469 

1855   18.303.061  17.631.855  5.258.302  1.471.409 

1860   24. 264. 222  21.189.259  6.150.909  2.160.169 

1865   24.881.536  27.811.655  6.391.987  1.592.171 

1870    31.758.178  36.168.969  8.352.922  3  042.905 

1875    36.357.473  39.045.300  7.691  246  1.811.376 

1880   42.161  514  60.317.2:0  27.851.511  4.807.174 

1885    59.374.676  90.755.976  18.835.611  4.300.029 

1890   79.931.595  121.869.193  18  022.176  5.839.879 

1895   98.828.011  91.641.967  15.244.564  5.747.038 

1896    96.931.726  90.890.607  16.662.888  6.683.028 

1897    86.358.590  137.043.929  53.061.089  10.624.523 

1898   Kt2.759.353  110.341.431  22.781.602  4.854.885 

1899   107.289.204  104.629.743  21.150.037  7.801.676 

Dans  les  commentaires  qui  accompagnent  ce  tableau,  le 
Messager  d'Athènes  dit  que  les  budgets  de  la  Grèce,  depuis 
1833,  peuvent  se  diviser  en  trois  périodes  bien  distinctes-  : 

La  première  s'étend  de  l'avènement  du  roi  Othon  jusqu'à 
l'institution  de  la  monarchie  représentative  (1843).  La  seconde 
jusqu'à  la  révolution  d'octobre  (1862)  et  la  troisième,  la  plus 
longue,  de  1862  à  1899. 

Jusqu'en  1843,  les  dépenses,  que  couvraient  les  recettes  or- 
dinaires, dépassaient  rarement  15.000.000  de  drachmes,  sur 
lesquelles  plus  du  tiers,  quelquefois  la  moitié,  étaient  affec- 
tées aux  départements  militaires. 

De  1844  à  18G3,  les  dépenses  ont  été,  en  moyenne,  de  16  mil- 
lions de  drachmes  par  an,  dont  un  peu  plus  du  tiers  ont  été 
absorbées  par  les  départements  de  la  guerre  et  de  la  marine. 

C'est  depuis  1879  que  les  dépenses  augmentent,  en  même 
temps  que  les  recettes  d'ailleurs,  dans  des  proportions  incon- 
nues dans  les  autres  Etats.  11  suffit  de  faire  remarquer  à  ce 
propos  que  d'une  moyenne  de  16  000.000  de  drachmes  de  1843 
à  1863,  elles  s'élèvent,  de  1879  à  1899,  à  une  moyenne  de 
80.000.000  de  drachmes  par  an,  moyenne  qui  s'élève  dans  les 
dix  dernières  années  à  près  de  95.000.000  de  drachmes. 

Cette  constante  progression  ne  s'est  pas  arrêtée  une  seule 
année  sur  la  voie  des  dépenses,  qu'on  a  dû  couvrir  par  l'éta- 
blissement de  nouvelles  taxes,  qui  porteront,  cette  année,  les 
recettes  à  près  de  110.000.000  de  drachmes. 


Le  Produit  des  douanes.  —  On  écrit  d'Athènes  à  la  Cor. 
respondance  Politique  : 

«La  Commission  de  contrôle  internationale  vient  de  publier 
son  rapport  annuel  au  sujet  des  recettes  douanières  du  Pirée, 
qui  constituent  une  partie  des  revenus  affectés  au  service  de 
la  Dette  publique  de  la  Grèce.  Aux  termes  de  ce  rapport,  les 
marchandises  importées  ont  atteint,  en  1900,  une  valeur  de 
73.012.714  drachmes,  qui  ont  rapporté  à  la  douane  17.482.906 
drachmes.  La  Russie  tient  le  premier  rang  parmi  les  pays 
qui  importent  des  marchandises  en  Grèce  ;  son  chiffre  d'im- 
portation est  évalué  à  environ  22  millions  de  drachmes. 
L'Autriche-Hongrie  n'importe  que  pour  7.377.344  drachmes. 
L'importance  de  l'importation  russe  provient  de  ce  que  la 
Grèce  s  approvisionne  en  Russie  pour  les  céréales  et  le  bétail 
dont  elle  a  besoin. 

Cet  état  de  choses,  de  même  que  l'exportation  de  l'or  et 
l'influence  qui  en  résulte  sur  la  situation  monétaire,  ont  été 
l'objet  d'une  étude  d'autant  plus  sérieuse  que  l'on  serait  cer- 
tainement en  mesure  de  restreindre  l'importation  étrangère 
en  exploitant  d'une  manière  plus  rationnelle  les  produits  du 
pays  et  en  favorisant  l'agriculture  et  l'élevage  du  bétail.  Plu- 
sieurs tentatives  ont  été  faites  dans  ce  sens  par  les  Gouver- 


nement successifs,  mais  elles  échouèrent  toutes,  de  telle  sorte 
que  c'est  à  l'initiative  privée  qu'incombe  la  tâche  de  mener  à 
bonne  lin  une  œuvre  qui  dépasse  les  forces  du  Gouvernement, 
quelle  que  soit  sa  bonne  volonté.  Le  Roi,  lui  même,  a  pris 
l'initiative  de  former  une  Société  agricole  qui  doit  favoriser 
et  protéger  les  produits  nationaux,  et  l'on  espère  que  les 
efforts  déployés  sous  les  auspices  de  la  Couronne  aboutiront 
à  des  résultats  plus  satisfaisants  que  par  le  passé. 


Revenus  affectés  au  Service  de  la  Dette  publique. 

—  Le  tableau  ci-dessous  indique  les  recettes  encaissées,  en 
vertu  de  la  loi  de  contrôle,  par  la  Commission  internationale 
en  mai  et  pendant  les  cinq  premiers  mois  de  l'année.  Comme 
ou  a  fait  remarquer  que  les  recettes  brutes,  sur  lesquelles  on 
calcule  les  plus-values,  présentent  plus  d'intérêt  que  les  re- 
celtes nettes,  le  Council  of  foreign  bondholders  a  résolu  de 
donner  dorénavant  le  détail  des  premières  et  le  total  des 
secondes  : 

1er  janvier  Totaux 
au  30  avril       Mai      de  janvier 
1901  1901      à  lin  mai 

(En  drachmes) 

Timbre  et  papier  timbré..     5.005.772      947  .070  6.042.842 

Tabac   2.633.280      560.245  3.193.525 

Douane  du  Pirée   5.586.200   1.739.450  7.325,650 

Monopoles   4.507.124      975.777  5.482.901 

Total  des  recettes  brutes..    17.822.376   4.222.542  22.044.918 
—  nettes..    16.893.960   3  994.077  20.888.037 


Emeri  de  Naxos  roc. brut.. 
—         —  nettes 


409.839 
480.202 


(En  francs) 

65.194  556.033 
64.977  554.179 


Drachmes 

Piécettes  en  mai  1900  brûles   3.643.497 

—  nettes   3.434.037 

Rec.  des  5  prem.  mois  de  1900  brutes ...  19 . 781 . 774 
—  —         nettes...  18.504.710 


Francs 
126.735 
126.312 
394.060 
392.747 


Recettes  des  Monopoles.  —  Les  monopoles  de  l'Etat  ont 
donné  les  résultats  suivants  pendant  le  premier  trimestre  des, 
trois  dernières  années  : 

Cartes 

Sel         Pétrole    Allumettes   à  jouer 

1er  trimestre  (En  drachmes-papier) 

1800   569.151     1.475.985      250.459  61.205 

1900   513.414     1.719.180      294.105  74.864 

1901   630.224     1.717.005      302.613  77.127 


Commerce  Extérieur.  —  Voici  les  chiffres  du  commerce 
extérieur  de  la  Grèce  pour   le  premier  trimestre  de,  1901, 
comparés  à  ceux  du  premier  trimestre  de  1900  : 
Premier  trimestre 

~~7ôùl    "    TTiori  en  lôof  ' 


Importations. , 
Exportations. . 


Droits  d'entrée. . . 


(En  drachmes-or) 
29.580.578   28.453.701   +  1.126.877 
17.585.600   19.474.351   —  1.888.751 
(En  drachmes-papier) 
7.200.949     7.118.725  + 


82.224 


Mouvement  de  la  Navigation.  —  Le  tableau  suivant 
indique  le  mouvement  do  la  navigation  de  la  Grèce  pendant 
le  premier  trimestre  (le  1000  et  de  1001  : 


Premier 

1001 

Nombre 

de 
u;i\  ires 


Ton- 
nage 


Entrées. 
Sorties . 


1.211 

1.258 


831.000 
044.008 


sémestr* 

1000 

Nombre 

de 
navires 

1.208 
1.352 


Ton- 
nage 

765.860 
825.569 


Différ.  en  1001 

Nombre 

de 
navires 


Ton- 
nage 


-+-  3 
—  94 


66.040 
118.439 


L'Exportation  du  raisin  de  Gorinthe.  —  Du  1"  août  1900 
au  31  juillet  1901,  l'exportalion  du  raisin  de  Corinthe  s'est 
élevée  à  103.088.729  livres  vénitienne-.  Elle  avait  été,  pour 
l'exercice  précédent,  de  256.855.646  livr.  Cependant,  dans  l'en- 
semble, la  cueillette  de  1000  a  donné  les  mêmes  résultats  que 
celles  de  1899,  le  raisin  s 'étant  vendu  deux  à  trois  fois  plus 
cher.  Le  fisc  seul,  qui  perçoit  ses  droits  sur  la  quantité,  a 
perdu,  do  ce  fait,  2.301.224  dr.,  ce  qui  mot,  dit-on,  le  budget 
de  1901  en  équilibre  instable. 
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L'KGONOMISTK  KCI'.Ol'KKX  —  Italie  et  Serbie 


ITALIE 


LA  SITUATION 

Rome,  7  août  1901. 
La  Crise  ministérielle.  —  Le  Portefeuille  des  finances.  —  Le  Projet 
de  réformes  tributaires.  —  Le  Marché. 

La  petite  crise  provoquée  par  la  démission  du  Mi- 
nistre des  Finances  et  du  sous  Secrétaire  d'Etat  aux 
Affaires  étrangères  n'est  pas  encore  terminée.  Bien  que 
la  solution  soit  prochaine,  elle  n'en  a  pas  moins  causé 
de  sérieuses  difficultés. 

La  grosse  affaire  était  le  remplacement  de  M.  Wol- 
lemborg.  Le  Gouvernement  s'est  solennellement  en- 
gagé à  présenter  à  la  rentrée  un  plan  de  réforme  finan- 
cière comportant  un  dégrèvement  d'impôts  et,  quelque 
pénible  qu'il  soit  de  dégrever  sans  compromettre 
l'équilibre  du  budget,  le  Cabinet  ne  peut  manquer  à  ses 
promesses.  Le  plan  de  M.  Wollemborg  n'ayant  pu 
être  accepté,  à  cause  de  l'intransigeance  du  Ministre 
qui  n'admettait  ni  objections,  ni  conseils,  on  comprend 
«pie Ton  se  soit  montré  très  réservé  dans  le  choix  de  son 
successeur,  car  c'est  de  lui  que  dépendra  la  solution  du 
principal  problème  qui  se  présente  à  l'attention  du 
Gouvernement. 

M.  Zanardelli  avait  d'abord  pensé  ù  M.  Luzzatti.  Ce 
choix  eût  été  heureux,  car  celui-ci  possède  une  profonde 
connaissance  des  nécessités  financières  et  est  assez  au. 
courant  de  ce  que  l'on  peut  faire  en  matières  tribu- 
taires pour  ne  pas  perdre  son  temps  à  de  nouvelles 
études.  L'acceptation  de  M.  Luzzatti  aurait  eu  encore 
cette  heureuse  conséquence  de  fortifier  la  situation  du 
Cabinet  en  liant  à  son  sort  le  groupe  parlementaire 
qu'il  dirige.  Cette  dernière  considération  a  cependant 
été  cause  de  son  refus  :  M.  Luzzatti  aurait  voulu  qu'un 
de  ses  amis  politiques  entrât  avec  lui  au  Ministère  et 
cette  combinaison,  qui  aurait  déplacé  l'équilibre  actuel 
des  partis,  n'a  pu  être  acceptée  par  le  Président  du 
Conseil. 

Après  M.  Luzzatti,  on  a  pensé  à  M.  Guicciardini, 
président  de  la  Commission  générale  du  budget,  dont 
on  connaît  parfaitement  les  idées  en  matière  de  finan- 
ces et  qui  est  assez  au  courant  de  la  situation  pour 
pouvoir  établir  promptement  un  plan  de  réformes. 
Mais  M.  Guicciardini  s'est  également  récusé  :  Le  Minis- 
tère, a-t-il  dit,  compte,  pour  les  dégrèvements,  sur  les 
excédents  budgétaires;  or,  à  son  avis,  la  plus-value  at- 
tendue pour  l'exercice  en  cours  est  loin  d'être  certaine 
et  le  fait  seul  que  dans  les  prévisions  il  n'a  pas  été 
tenu  compte  des  dépenses  relatives  à  Candie  et  à  l'ex- 
pédition de  Chine,  montre  que  cet  espoir  d'excédent 
pourrait  bien  ne  pas  se  réaliser.  Dans  ces  conditions, 
il  n'a  pas  voulu  s'exposer  à  établir  un  programme  de 
réformes  où,  pour  dégrever  les  uns,  il  serait  obligé 
d'imposer  les  autres. 

M.  di  Broglio,  ministre  du  Trésor,  est  loin  de  voir 
la  situation  sous  un  jour  aussi  peu  favorable  :  il  compte 
absolument  que  l'exercice  1901  se  soldera  avec  un  ex- 
cédent d'au  moins  dix  millions;  il  estime,  assure-t-on, 
que  l'on  peut  obtenir  vingt  millions  en  frappant  les 
classes  riches,  et  cela  donnerait  la  faculté  de  proposer 
des  dégrèvements  pour  un  montant  de  30  millions  en- 
viron. 

Ouanf  aux  taxes  h  imposer,  il  serait  question,  pa- 
rait-il, de  revenir  à  l'ancien  projet  (  iiolitti  qui  consistait 
dans  l'établissement  de  l'impôt  progressif  frappant  de 
i  0/0  les  revenus  jusqu'à  130.000  lire  et  de  5  0/0  ceux 
de  00.000  à  100.000  lire. 

M.  Carcano,  ancien  ministre  des  finances  du  Cabinet 
l'elloux,  accepterait-il  cette  combinaison?  11  est  permis 
d'en  douter,  puisqu'après  avoir  annoncé  qu'il  acceptait, 
la  succession  de  M,  Wollemborg,  on  nous  dit  aujour- 
d'hui que  le  Président  du  Conseil  doit  se  rencontrer 
avec  lui  pour  aplanir  des  difficultés  au  sujet  du  pro- 
gramme linancier. 

uccession  de  M.  di  Martino  n'a  pas  donné  Heu  à 
i  mbarras.  Le  fils  de  M.  Baccelli  a  accepté  ce 


poste  tandis  que  M.  Baccelli  lui-même  prenait  le  porte- 
feuille de  l'Agriculture,  sans  titulaire  depuis  la  dé- 
mission de  M.  Picardi. 

La  Bourse  fait  preuve  de  fermeté,  bien  que  les  trans- 
actions manquent  d'ampleur  et  que  l'on  soit  dans  l'in- 
certitude au  sujet  des  projets  financiers  du  Cabinet.  La 
présence  dans  le  Ministère  de  M.  di  Broglio  est  cause 
du  peu  d'influence  que  la  crise  a  eue  sur  les  cours  : 
d'autre  part,  les  craintes  émises  au  sujet  des  krachs 
allemands  diminuent  tous  les  jours  et  la  confiance  du 
public  paraît  un  peu  revenir 


Informatious  Éeoniips  et  Financières 

Les  Valeurs  mobilières  italiennes.  —  Le  tableau  com- 
paratif <pie  publie  mensuellement  ÏEconomista  d'Italia  pré- 
sente celte  fois  un  intérêt  spécial,  parce  que  les  différences 
résultant  entre  la  valeur  en  bourse  des  titres  observés  au 
81  juillet  dernier  et  celle  du  mois  précédent  sont  a  noter  et 
méritent  d'être  particulièrement  signalées. 

En  effet,  la  valeur  en  Bourse  à  la  lin  de  juillet  dernier  se 
chiffrait  en  un  total  de  1.795.617  530  lire,  contre  1.836.896.496 
lire  à  la  fin  du  mois  de  juin,  d'où  une  diminution  de 
•41.278.960  lire,  due  en  partie  seulement  au  détachement  se- 
mestriel des  coupons. 

Voyons  maintenant  d'après  le  groupement  de  ces  titres 
quelles  sont  les  catégories  qui  ont  concouru  à  la  diminution 
signalée  : 

Nombre  Valeur    Diff.  sur 

de  Valeur  au.Stjuill.  30  juin 

titres  nominale     1901  1901 

(En  milliers  de  lire 

10  Instituts  de  crédit   458.614     482.645   —  8.870 

17  Sociétés  de  transports  .     573.9:30     722.924   —  25. 1(38 
0  Industrie  des  sucres...      31.500      48.380   —  620 

17  Mines  et  métallurgie. . .      86.100     135.425   —  3.694 

8  Gaz  et  électricité   55.300  101.520  —  1.9G2 

18  Tissage  et  filature   81.150  61.748  -+-  292 

3  Papeteries   7.300  16.704  —  06 

5  Conduites  d'eau   38.900  55.130  —  81 

2  Moulins   22.000  18.176  +  224 

9  Produits  chimiques... .       18.400      18.107   —  615 
18  Industries  diverses ....     102. 852     134.856   —  718 

1.476.046  1.795.617   —  41.278 
Comme  on  le  voit,  presque  toutes  les  catégories  ont  subi 
un  fléchissement,  à  l'exception  de  celles  comprenant  les  ac- 
tions de  Sociétés  de  gaz  et  d'électricité  et  celles  des  industries 
meunières,  lesquelles  présentent  une  légère  augmentation. 


La  Dette  pensions.  —  Dans  le  mois  de  juillet,  premier 
du  nouvel  exercice  et  pendant  lequel,  comme  on  sait,  échoit 
le  plus  grand  nombre  des  pensions  ordinaires,  la  dette  pen- 
sions de  l'Etat  a  diminué  d'environ  60.000  lire. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  8  août  1901. 

La  crise  ministérielle  esd  considérée  comme  terminée  :  le 
Marché  l'a  d'ailleurs  acceptée  avec  calme  et  la  tendance  s'est 
maintenue  calme. 

La  Rente  est  à  101  20  ;  Méridionaux,  699  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  522  ...  Banque  Nationale,  836  ... 


SERBIE 


Les  Elections  Serbes.  —  Voici  Le  résultat  des  élections 
qui  ont  eu  lieu  le  4  août,  pour  la  Skoupchtina  : 

Sont  élus  :  88  gouvernementaux,  4  radicaux  indépendants  et 
7  libéraux. 

Parmi  les  élus  gouvernementaux,  il  y  a  76  radicaux. 
Les  ballottages  porteront  sur  30  mandats. 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Serbie  en  1900.  —  La 

Direction  des  Douanes  du  Ministère  des  finances  de  Seibio 
nous  communique  sa  statistique  du  commerce  extérieur  du 
Royaume  pendant  l'année  1900. 
D'après  ce  document,  les  importations  se  sont  élevées  à 
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54.037.228  dinars,  contre  46.428.600  en  1899  et  41.101.923  en 
1898. 

La  valeur  des  exportations  a  monté  à  66.521.959  dinars, 
contre  65.744.388  en  1899  et  56.991.479  en  1898. 

La  valeur  du  transit  a  été  de  17.723.444  dinar?,  contre 
16.917.906  en  1899  et  14.845.422  en  1898. 

Le  mouvement  total  a  donc  atteint  le  chilIYe  de  138.2/2.631 
dinars,  contre  129.090.894  en  1899  et  112.938.824  en  1898. 

Voici,  pour  les  deux  dernières  années,  le  détail  des  impor- 
tations :  „„„ 

1899  1900 


Papier   1 

Produits  horticoles  et  agricoles  . . , 

Laine  et  poils  

Bois  

Animaux  

Aliments  et  boissons  


Denrées  coloniales.. 
Produits  chimiques. 

Huiles  

Machines  


Soie . . . 
Bijoux 


Dépouilles  d'animaux. 


(Dinars) 

1 

008 

157 

1 

187 

890 

1 

30) 

648 

974 

615 

4 

527 

611 

3 

942 

208 

2 

726 

784 

b06 

579 

501 

602 

622 

039 

1 

216 

971 

962 

671 

a 

469 

905 

2 

353 

156 

5 

027 

369 

6 

667 

474 

3 

297 

584 

3 

82y 

702 

3 

418 

725 

3 

120 

951 

1 

669 

210 

6 

960 

772 

1 

918 

169 

1 

508 

180 

i 

805 

186 

7 

457 

030 

ib 

273 

375 

6 

470 

511 

959 

641 

773 

414 

i 

328 

783 

1 

615 

340 

2 

976 

014 

2 

968 

860 

1 

866 

5 

836 

Total   46.428.600  54.027.228 

Les  principales  exportations  ont  été  les  suivantes  : 

1899  1900 

(Dinars) 

Produits  agricoles  et  horticoles   29.426.087  30.148.279 

Animaux  et  produits  d'animaux   27.413.063  27.08o.684 

Aliments  et  boissons   2.967.417  3.207.329 

Peaux  et  cuirs   3.157.286  3.060.849 

Corderie   1.027.160  1.009.009 

Le  tableau  suivant  indique  comment  se  sont  réparties  par 
pays,  en  1899  et  en  1900,  l'importation  et  l'exportation  : 

Importation  Exportation 


1899 


1900 

(En  dinars 


1899 


1900 


Amérique  

Aut.- Hongrie 

Belgique  

BosnieetHer- 

zégovine  

Bulgarie  

Grèce  '.  

Angleterre. . . 

Italie  

Allemagne . . . 
Roumanie. . . 

Russie  

Turquie  

France  

Hollande  

Monténégro.. 
Suisse  

Total. . . .    46.428.600  54.027.223   65.744.3e8  66.521.959 

Voici,  pour  les  deux  dernières  années,  quels  ont  été  les  re- 
venus des  douanes 


1.077 

763 

1 

119 

002 

27.436 

711 

25 

528 

875 

54.748. 

842 

56.584 

701 

185 

935 

356 

572 

29 

523 

68 

735 

59 

545 

40 

888 

116 

293 

223 

499 

245 

131 

278 

800 

1.045 

604 

629 

049 

667 

248 

430 

647 

» 

5.732 

.395 

3 

.773 

603 

» 

876 

322 

7fc'6 

452 

12 

S53 

4.792 

254 

15 

'015 

743 

5.922 

349 

3.912 

958 

1.057 

8^7 

954 

217 

1.311 

742 

3.063 

592 

663 

077 

197 

3'*2 

7 

758 

80 

502 

1.881 

920 

1 

239 

281 

2.156 

179 

1.456 

493 

689 

813 

3 

552 

808 

182 

371 

369 

160 

251 

273 

404 

189 

22 

127 

18 

662 

61 

087 

27 

488 

64 

370 

» 

750 

229 

351 

321 

124 

278 

114 

608 

Droits  de  douane  

Taxes  de  monopole  sr  poud" 

à  tirer  et  dynamite  

Poinçonnage  des  objets  d'or 

et  d'argent  

Poinçonnage  des  cartes  à 

jouer  

Droits  de  consommation.. 

Taxes  accessoires  

Revenus  extraordinaires.. 
Revenu  de  l'impôt  d'obrt. . 

Total  des  revenus  de  l'Etat. 


1899  1900 

(En  dinars) 
6.161.919  5.194.650 


Différence 
en  1900 

—  967.270 
-f  2.110 
-f  1.329 

—  10.743 

—  465.531 
+  267.530 
+  4.700 

_  —  399.946 

12.798.992   11.231.170  —1567.822 


12.004 

6.960 

33.957 
2.955.634 
607.975 
110.737 
2.909.804 


14.114 

8.289 

23.214 
2.490.103 
875.505 
115.437 
2.509.858 


AMÉRIQUE 


BRESIL. 

L'Industrie  du  Manganèse.—  L'industrie  du  manganèse  au 
Brésil,  très  jeune  encore,  écrit  Y  Anvers-Bourse,  car  elle  n'a 
qu'une  dizaine  d'années  d'existence,  menace  de  devenir  le  plus 
sérieux  concurrent  du  commerce  de  manganèse  sur  le  marché 
international.  Si  l'on  a  tardé  à  exploiter  les  gisements  de  man- 
ganèse au  Brésil,  c'est  que  jusqu'à  la  crise  économique  qui  a  eu 
pour  conséquence  l'établissement  du  cours  forcé  du  papier- 
monnaie  dans  cette  république  sud-américaine,  celte  branche 
(l'industrie  était  absolument  onéreuse.  Le  manganèse  est 
principalement  utilisé,  comme  on  sait,  par  les  aciéries,  el  les 
industries  métallurgiques  sont  encore  peu  développées  dans 
l'Amérique  du  Sud.  G  est  donc  exclusivement  sur  l'exporta- 
tion à  l'étranger  que  peut  être  basée  l'exploitation  des  gise- 
ments de  manganèse  brésiliens.  Les  premiers  gisements  de 
manganèse  au  Brésil  ont  été  découverts,  en  1888,  parmi  ingé- 
nieur  attaché  aux  travaux  de  construction  du  chemin  de  fer 
Central,  près  delà  station  de  Migael-Burio  (Etat  de  Minas- 
Geraèsj.  Un  capitaliste  du  pays  a  été  le  premier  à  exporter 
du  minerai  de  manganèse  pour  l'Angleterre  et  les  Etats-l'nis, 
où  une  série  d'analyses  ont  montré  que  le  minerai  brésilien 
contient  en  moyenne  plus  de  55  0/0  de  manganèse.  Nulle  part 
ailleurs  on  ne  trouve  du  minerai  aussi  riche.  Seul,  le  minerai 
d'Espagne  s'approche  du  brésilien,  avec  un  contenu  moyeu  de 
53  0/0  de  mêlai.  Les  minerais  exportés  de  la  Grèce,  du  Chili, 
de  l'île  de  Cuba  et  de  la  France  contiennent  52  0/0  de  manga- 
nèse. C'est  seulement  après  eux  que  vient  le  minerai  du  Cau- 
case (51  0/0  de  métal).  De  plus,  le  minerai  brésilien  ne  con- 
tient presque  pas  de  phosphore. 

Il  n  est  pas  surprenant  qu'après  de  pareils  résultats,  l'ex- 
portation  du  minerai  de  manganèse  brésilien  ait  augmenté 
dans  des  proportions  extraordinaires,  en  progressant  graduel- 
lement de  6.785  tonnes  métriques  en  1895  à  plus  de  120.000 
tonnes  métriques  en  1900  rien  que  pour  les  gisements  de 
l'Etat  de  Minas-Geraès. 

En  général,  le  Brésil  fournit  maintenant  de  350.C00  à  400.000 
tonnes  métriques  de  minerai  de  manganèse  par  an  au  marché 
universel. 


ETATS-UNIS 


La  grève  des  Ouvriers  métallurgistes.  —  La  guerre  à 
outrance  est  définitivement  engagée  entre  le  trust  des  aciers 
et  le  syndicat  des  ouvriers  des  aciéries,  à  la  suite  de  l'échec 
des  négociations. 

C'est  la  plus  grande  grève  qu'on  ait  encore  vue,  même  aux 
Elals-Unis.  Le  nombre  des  grévistes,  qui  était  déjà  de 
65.000,  va  se  trouver  porté  à  203.000  par  la  cessation  du  tra- 
vail dans  les  usines  de  la  «  National  Fédéral  Steel  Company  » 
et  de  la  «  National  Tube  company  ». 

La  Fédération  américaine  du  travail,  qui  compte  un  mil- 
lion de  membres  et  d'autres  corporations  ouvrières,  se  pré- 
pare à  appuyer  la  grève. 

De  leur  cote,  les  fonctionnaires  du  truts  de  l'acier  à  Pitt- 
sburg  ont  reçu  des  chefs  du  trust  à  New- York  le  mot  d'ordre 
suivant  : 

«  Nous  voulons  la  lutte  à  outrance.  Nous  n'accorderons 
aucun  quartier.  Nous  mettrons  tout  le  temps  et  l'argent 
qu'il  faudra  à  extirper  de  dos  usines  le  syndicat  ouvrier  des 
aciéries  réunies  ». 

Le  trust,  va  tenter  immédiatement  de  reprendre  le  travail 
avec  des  ouvriers  non  syndiqués,  mais  comme  75  0/0  du  per- 
sonnel des  usines  appartient  au  syndicat  qui  a  proclamé  la 
grève,  ce  ne  sera  pas  chose  facile  de  remplacer  un  aussi 
grand  nombre  d'ouvriers  experts. 

On  craint  des  bagarres  et  des  conflits  sanglants. 

Les  usines  Carnegie  sont  les  seules  appartenant  au  trusl 
qui  ne  soient  pas  afîectécs  par  la  grève.  Leur  personnel  est 
en  majeure  partie  composé  de  non-syndiqués,  et  ce  sont  elles 
qui  payent  les  plus  forts  salaires  :  20  francs  par  jour  en 
moyenne. 

Le  Marché  Financier  de  ]\ew-York 

New-York,  7  août  1901. 

Le  Marché  est  aussi  nerveux  qu'irrégulier  ;  on  suit  avec 
une  grande  attention  les  péripéties  de  la  grève  de  la  métal- 
lurgie et  les  cours  se  ressentent  des  impressions  ressenties 
par  les  fortes  organisations  de  capitalistes. 

Les  affaires  manquent  cependant  d'ampleur  et  c'est  avec 
un  courant  assez  restreint  de  transactions  que  ces  fluctua- 
tions se  produisent. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  72  .  / .  ;  Milwaukee,  156  3/4  ;  Erie,  35  7/8  ;  Reading,  39  5/8  ; 
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Canadian  Pacific,  107  l/'i  ;  Minois  Central,  143  1/4;  Louis- 
ville,  100  1/2;  New-York  Central,  151  1/4  ;  Union-Pacific, 
95  t/4.   

MEXIQUE 

Les  Dépenses  publiques  en  1901-1902.  —  La  loi  de 

finances  autorisant  les  dépenses  pour  l'exercice  1901-1903 
vient  d'être  publiée.  Nous  rapprochons  les  chiffres  définitifs 
du  budget  de  ceux  de  l'exercice  1900-1001  et  des  évaluations 
premières  : 


Pouvoir  législatif . 

—  exécutif  . 

—  judiciaire 
Affaires  étrangères 

Intérieur  

Justice  et  Instruc- 
tion publique., . 

Fomenta  

Travaux  publics. . 
Finances  : 

Services  admiri.. 

Dette  publique . 
Guerre  et  Marine.. 


Budget 

en 
vigueur 

1.030.742  05 
149.305  52 
518.286  40 
594.683  8.') 

4.488.483  95 

2J886.030  » 
958.484  86 
7.467.591  33 


Propositions  Chiffres 

budgétaires  définitifs 

pour  1001-1902  de 1901-1902 
(En  piastres) 
1.020.748  B6 


17 'i.  110  09 
587 . 488  20 
671.963  85 
4.648.049  » 

2.781.232  50 
958.686  16 
8.638.040  45 


1.130.983  30 
183.980  84 
537.368  20 
755.127  25 
4.852.778  10 

2.889.677  50 
996.686  16 
8.699.840  n'.i 


7.047.021  21  7.156-886  85  7.197.509  10 
20.482.992  45  21.007.902  45  21.007.902  45 
13.632.374  09  13.987.882  04  14.023.242  84 

58.940.895  81  61.577.990  24  62.275.101  83 


PEROU 

Le  Message  du  Président.  —  Dans  son  Message  d'inau- 
guration de  la  session  du  Congrès,  le  Président  de  la  Répu- 
blique. M.  Romana,  a  déclaré  que  ses  efforts  tendront  à  faire 
disparaître  les  discordes  politiques,  à  consolider  les  finances 
nationales  et  à  resserrer  les  liens  internationaux. 

Il  dit  que  les  questions  de  frontières  avec  le  Brésil,  la 
Bolivie  et  l'Equateur  n'ont  causé  aucune  tension  des  rapports 
extérieurs. 

Le  Budget  de  l'exercice  précédent  a  donné  une  plus-value. 
L'excédent  budgétaire  pour  1902  est  évalué  à  trois  millions  et 
demi  de  francs. 

Les  dépenses  militaires  seront  accrues,  mais  dans  la  mesure 
stricte  du  besoin. 

Le  Président  regrette  qu'en  dépit  des  droits  et  des  vœux 
du  Pérou,  conformes  aux  stipulations  du  traité  d'Ancon,  la 
nationalité'  des  provinces  d'Arica  et  de  Tacna,  occupées  pro- 
visoirement par  le  Chili  au  delà  des  délais  fixés  par  ce  traité 
de  paix,  n'ait  pas  encore  été  déterminée. 

Le  Président  a  reçu  des  assurances  d'adhésion  de  tous  les 
partis  politiques. 

RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Les  Récoltes.  —  D'après  le  Ministère  de  l'Agriculture, 
la  récolte  de  graines  de  lin,  dans  les  provinces  de  l'Argen- 
tine donnera,  cotte  année,  les  résultats  suivants  : 

Provinces  Tonnes 

Buenos-Ayres   100.000 

Santa-Fé   250.000 

Cordoba   107.000 

Entre  Bios   24.000 

Total   481.000 

Sur  ce  montant,  30.000  tonnes  employées  à  la  consomma- 
tion intérieure  devant  être  déduites,  il  reste  environ  451.000 
tonnes  pour  l'exportation..  D'après  des  informations  offi- 
cielles, la  République  fournit  la  moitié  de  la  consommation 
du  monde  entier,  et,  ayant  pris  la  place  de  la  Russie,  elle 
est  une  des  plus  importantes  contrées  produisant  la  graine 
de  lin.  En  1900,  223.000  tonnes  de  la  récolte  de  1899  furent 
exportées,  soit  un  peu  moins  que  la  moitié  de  la  quantité 
exportée  cotte  année.  En  prenant  un  prix  moyen  de  250  francs 
par  tonne,  cette  production  de  matière  oléagineuse  représente, 
pour  le  pays,  une  somme  de  125  millions  de  francs. 

Los  chiffres  suivants  donnent  le  nombre  d'acres  ense- 
jnencés  en  frornenl  el  en  graines  de  lin  pendant  l'année  der- 
nière; le  rendement  de  froment  est  beaucoup  moins  élevé 
que  l'année  précédente;  mais  pour  le  lin,  il  est  supérieur. 

L'hiver  extrêmement  humide  a  empêché  le  froment  de 
mûrir;  mais,  en  revanche,  il  ;t  été  favorable  à  la  graine  do 
lin  et  la  quantité  exportée  cette  année  sera  supérieure  aux 
exportations  qui  ont  eu  lieu  précédemment.  Le  prix  est  éga- 
lement en  amélioration  sur  celui  des  années  précédentes. 
Dans  quelques-unes  des  provinces,  cependant.  Le  terrain  en- 
semencé en  froment  el  en  graine  de  Un  est  plus  étendu  que 
œliù  qui  sera  moissonné  réellement. 

l.a  province  de  Buenos-Ayres  a  souffert  plus  sérieusement, 
peut-être,  en  proportion  des  autres  provinces,  el  un  grand 
n  uubi-e  .le  moulons  el  de  bestiaux  ont  été'  également  perdus. 


Saison  de  t9QO-19Ql.  —  Super /ici?  ensemencée 
Provinces  Froment  Graine  de  lin 


Santa-Fé   3.707.135 

Buenos-Ayres   2.292  900 

Cordoba   1,566,500 

Entre-Bios   708.237 

Autres  provinces   180  000 

Total   8.449.372 


Acrei 


870.695 
271.710 
228.975 
147.000 


1.518.880 


URUGUAY 

Les  Recettes  douanières.  —  Les  receltes  douanières  en 
Uruguay  ont  donné,  pour  le  mois  de  juin  1901.  les  résultats 

que  voici  : 


Importations  

Exportations  

Départements  :  estimation 


Pesos 
505.286 
73.123 
58.000 


Total. 


636.410 


Pendant  le  mois  correspondant  de  1900  les  recettes  avaient 
été  de  678.1.61  pesos. 
Voici,  depuis  1888,  la  progression  des  recettes  douanières  : 


1888.. 
1889. . 
1890.. 
1891 . . 
1892. 
1893. . 
1894. . 


Pesos 
8.873.265 

10.816.819 
9.882.975 
8.655.825 
8. 010.307 
8.970.89 

10.256.551 


1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
18951. 
1900. 


Pesos 
10.624.620 
10.266.829 
8.548.291 
9.830.282 
10.004.937 
9.433.268 


Les  recettes  totales  du  1"  semestre  1901  ont  été  de  5  mil- 
lions 149.481  pesos,  contre  5.334.214  pendant  la  période  cor- 
respondante de  1900. 


ASIE 


JAPON 

Le  Commerce  extérieur  de  1888  à  1899.  —  Le  Rê- 

sumé  Statistique  de  l'Empire  du  Japon,  publié  par  les 
soins  de  la  Section  de  la  Statistique  générale  rattachée  au 
Cabinet  impérial,  a  fait  paraître  le  tableau  suivant  des  im- 
portations et  exportations  : 

Importations 

des  produits 
des  produits  japonais 
Années  étrangers    (réimportations)  Totales 

En  yens 

1888    65.416.235  38.999  65.455.234 

1889    66.041.584  62.182  66.103.766 

1890    81.670.355  58.226  81.728.581 

1891   62.880.671  46.598  62.927.269 

1892....   71.276.943  49.137  71.326.080 

1893    88.187.629  69.543  88.257  172 

1894   117.371.361  110.594  117.481.955 

1895   129.083.297  177.281  129.260.578 

1896    171.459.556  214.918  171.674.474 

1897    219.155.356  145.416  219.300.772 

1898    277.270.729  231.427  277.502.156 

1899    220.050.984  350.942  220.401.926 

 Exporta  lions  

tles  produits 
des  produits  étrangers 
Années  japonais     (réexportations)  Totales 

(En  vens) 

1888    64.891.683  813*827  65.705.510 

1889    69.306.894  753.812  70.060.706 

1890    55.791.847  811.659  56.603.506 

1891   78.738.054  789.218  79.527.272 

Ï892  .'   90.404.735  698.019  91.102.754 

1893    88.950.014  762.850  89.712.864 

1894   112.171.175  1.074.911  113.246.086 

1895   134.991.030  1.121.148  136.112.178 

L896   116.575.579  1.267.182  117.842.761 

1897   161.459.312  1.675.765  163.135.077 

1898.  !   162.903.212  2.850.741  165.753.753 

1899    212.073.226  1.977.758  214.050.984 

En  1900,  les  importations  se  sont  élevées  à  287.341.006  yens 
et  les  exportations  à  204. 207. 873  yens. 
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LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


Les  dépêohes  qu'envoie  lord  Kitchener  continuent  à  men- 
tionner les  mouvements  des  colonnes  anglaises  contre  les 
Boers  et  de  petits  engagements.  Depuis  le  20  juillet,  les  Boers 
auraient  perdu  48  hommes  tués;  19  auraient  été  blessés  et 
230  faits  prisonniers.  En  outre,  07  Boers  ont  fait  leur  sou- 
mission volontaire.  C'est  un  épuisement  lent  des  adversaires 
des  Anglais,  dont  le  nombre  ne  déliasserait  pas,  dit-on, 
13.000  hommes,  à  savoir  :  Transvaaliens,  4.000  ;  Orangistes, 
2.000;  Boers  envahisseurs  dans  la  colonie  du  Cap,  1.000; 
Afrikanders  du  Cap  soulevés,  0.000. 

Il  semble  bien,  d'après  ces  chiffres,  que  la  situation  des 
Anglais  dans  la  colonie  du  Cap  est  plus  sérieuse  que  dans  les 
deux  Républiques.  Toutefois,  avec  l'été  qui  commence  le  mois 
prochain,  il  pourrait  se  faire  que  de  Wet,  qui  repose  en  ce 
moment  ses  forces,  fasse  parler  de  Lui  sous  peu. 

En  regard  des  chiffres  ci-dessus,  mettons  ceux  des  forces 
anglaises  au  sud  de  l'Afrique,  forces  qui  compteraient  en  ce 
moment  250.000  hommes.  Mais  ces  250.000  hommes  sont  épar- 
pillés sur  un  territoire  long  de  1.200  kilomètres  et  large  de 
000  kilomètres  en  moyenne  et  ils  ont  environ  2.000  kilo- 
mètres de  voies  ferrées*  à  garder.  Aussi  ne  peuvent-ils  voir 
que  rarement  leurs  13.000  adversaires. 


La  Main-d'œuvre  blanche  dans  le  Rand 


Au  sujet  de  la  main-d'œuvre  blanche  dans  le  Rand  et  des 
difficultés  qu'elle  a  fait  naître  récemment,  le  South  Africa  de 
Londres  donne,  d'après  la  Bloemfontein  Post,  quelques  ren- 
seignements intéressants. 

Une  grande  partie  des  Européens  qui  étaient  revenus  clans 
le  Rand  pour  faire  partie  de  la  «  Garde  des  Mines  du  Rand  » 
ont  donné  leur  démission  et  sont  retournés  aux  mines  re- 
prendre leurs  anciennes  occupations.  Ils  sont  rémunérés  d'a- 
près l'arrangement  intervenu  entre  lord  Kitchener  et  la 
Chambre  des  Mines.  Comme  au  sujet  de  cet  arrangement  il 
semble  qu'il  y  ait,  dans  l'esprit  du  public,  quelque  confusion, 
il  est  bon  d'expliquer  en  quoi  il  consiste. 

Les  gages  de  chaque  travailleur  sont  établis  aux  mêmes 
taux  qu'avant  la  guerre,  mais  les  travailleurs  ne  reçoivent 
que  5  shillings  par  jour  et  des  vivres.  L'excédent  des  gages 
est  versé  par  les  Compagnies  au  Comité  de  la  Chambre  des 
Mines.  Sur  cet  excédent,  le  Comité  prélève  d'abord  le  mon- 
tant nécessaire  pour  la  subsistance  des  familles  des  travail- 
leurs, et  le  solde  est  porté  à  une  réserve  constituée  au  béné- 
fice des  parents  des  ouvriers  tués  pendant  la  guerre  ou  mis, 
par  la  guerre,  en  incapacité  de  travail. 

Naturellement,  les  ouvriers  ont  la  liberté  de  donner  ce 
qu'ils  veulent  à  leurs  familles  sur  les  5  shillings  qui  leur  sont 
alloués  par  jour,  et  ceux  qui  récriminent  contre  l'arrangement 
intervenu  ne  sont  pas  les  ouvriers  qui  ont  leurs  familles  dans 
le  sud  de  l'Afrique,  mais  les  célibataires  qui  reçoivent  seule- 
ment, pour  leur  travail,  5  shillings  par  jour  et  les  rations. 
Mais,  fait  observer  notre  confrère  anglais,  ces  célibataires 
sont  encore  dans  une  meilleure  situation  que  ceux  qui  ris- 
quent leur  vie  en  combattant  ;  aussi  devraient-ils  avoir  cons- 
cience qu'il  leur  appartient  de  contribuer,  dans  une  certaine 
mesure,  à  la  subsistance  des  épouses  et  des  familles  de  ceux 
qui  s'exposent  à  la  mort  pour  la  défense  de  l'Empire  et  qui 
font  tout  ce  qui  est  en  leur  pouvoir  pour  rapprocher  l'époque 
à  laquelle  les  affaires,  dans  le  Rand,  reviendront  à  leur  état 
normal. 


LE  TRAVAIL  INDIGÈNE  DANS  LES  MINES 


Nous  avons  dit,  il  y  a  huit  jours,  qu'à  la  date  du  25  juillet 
sir  William  Harcour't,  à  la  Chambré  des  Communes  anglaise, 
avait  questionné  le  Gouvernement  sur  les  abus  auxquels  don- 
nait lieu  actuellement,  disait-il,  l'emploi  d'indigènes  dans  le 
Rand.  Or,  voici,  d'après  une  dépêche  de  Johannesburg,  du 
30  juillet  la  réglementation  à  laquelle  sont  soumises  les  mines 
actuellement  : 

«  1°  La  peine  du  fouet,  prévue  par  la  loi  n°  22  de  1895  et 
par  la  loi  indigène  de  1899  pour  les  champs  d'or,  sera  et  res- 
tera abolie.  A  partir  de  la  mise  en  vigueur  de  cette  procla- 
mation, nulle  cour  ne  pourra  condamner  au  fouet  une  per- 
sonne convaincue  de  contravention  à  ladite  loi,  sauf  la  sec- 
tion 18  de  la  loi  indigène  pour  les  champs  d'or  de  1899. 


«  2°  La  loi  indigène  de  1899  pour  les  champs  d'or  aura 
force  et  tel  effet  qu'elle  aurait  eu  si  elle  avait  été  régulière- 
ment confirmée  par  le  premier  Wolksraad  de  l'ancienne  répu- 
blique sud-africaine.  » 


De  Beers  Consolidated  Mines,  Limited 


Nous  avons,  dans  notre  dernier  numéro,  parle:  de  la  ques- 
tion qui  avait  été  posée  le  25  juillet  à  la  Chambre  des  Com- 
munes touchant  les  dépenses  effectuées  par  celte  Compagnie 
pendant  le  siège  de  Kimberley. 

La  Pall  Mail  Gazette,  de  Londres,  a  demandé  à  la  Com- 
pagnie des  explications  sur  la  demande  d'indemnité  qu'elle 
avait  présentée  au  Gouvernement  anglais.  La  Compagnie  a 
répondu  qu'elle  avait  subi  :!O().0OO  liv.  st.  de  dépenses  et  qu'une 
partie  do  cette  somme  avait  été  passée  par  profits  et  pertes  ; 
une  autre  partie  a  été  remboursée  déjà  par  les  autorités  mili- 
taires ;  quant  au  solde,  il  est  en  cours  de  justification. 

Les  sommes  dont  les  journaux  ont  parlé  et  qui  se  rappor- 
taient aux  besoins  mêmes  de  la  Compagnie  et  de  ses  adminis- 
trateurs, ne  figurent  nullement  dans  la  somme  demandée  en 
compensation.  La  Compagnie  allègue  qu'elle  est  une  entre- 
prise commerciale  et  non  philanthropique,  et  qu'elle  adroit  à 
recouvrer  ce  qu'elle  a  avancé  à  d'autres  personnes.  Toutefois, 
il  n'a  jamais  été  demandé  300. 000  liv.  st. 

Ajoutons  qu'au  sujet  de  cette  Compagnie,  divers  bruits 
circulent  à  Londres.  D'après  celui  qui  parait  le  plus  fondé1, 
M.  Cecil  Rhodes  serait  venu  à  Londres  préparer  un  contrat 
avantageux  non  pour  la  production  ordinaire  de  la  mine,  mais 
pour  un  surcroît  important  de  production  qui  a  été  demandé 
par  le  syndicat  qui  s'est  habituellement  rendu  acquéreur  des 
diamants  de  la  Compagnie.  Le  syndicat  aurait  insisté  pour 
que  la  De  Beers  tentât,  durant  l'exercice  en  cours,  d'augmen- 
ter sa  production  d'une  manière  considérable,  offrant  d'acqué- 
rir le  surcroit  de  production  à  un  prix  élevé.  La  raison  de 
cette  demande  serait  l'approche  du  sacre  du  roi  Edouard  VII. 
Les  300  pairs  du  Royaume-Uni,  ducs,  marquis,  comtes  et 
barons,  ainsi  que  leurs  épouses,  seront  Lenus  d'assister  au 
couronnement,  en  gala,  portant  en  chef  leurs  couronnes  et 
leurs  armes  serties  de  pierres  précieuses  et,  comme  il  n'y  a 
pas  eu  de  cérémonie  pareille  depuis  G3  ans,  les  bijoux  de  famille 
sont  devenus  rares.  La  corporation  des  joaillers  s'attend  à 
des  demandes  extraordinaires  de  parures  à  l'occasion  de  ces 
fêtes,  demandes  qui  commencent  déjà  à  se  manifester  et  qui 
ont  amené  la  décision  du  syndicat  En  outre,  ce  dernier  au- 
rait reçu  des  avis  très  importants  d'une  mission  qu'il  a  en- 
voyée dans  l'Amérique  Centrale  et  l'Amérique  du  Sud  pour 
explorer  les  régions  volcaniques  de  ces  contrées  et  y  trouver 
des  terres  diamantifères.  La  Compagnie  De  Beers  exploite- 
rait par  la  suite  ces  nouveaux  champs,  ce  qui  aurait  l'avan- 
tage de  prolonger  sa  durée. 


IVEiiaes  d'Or*  Australiennes 


Rendements  d'or  de  la  Nouvelle  Zélande.  —  Les  ren- 
dements d'or  de  la  Nouvelle  Zélande,  pendant  le  mois  de 
juillet  dernier,  ont  été  de  31.365  onces,  évaluées  à  117.085 
livres  sterling  contre  39,678  onces  évaluées  à  131.853  livres 
sterling  pendant  le  mois  de  juillet  1900. 


L'Or  dans  l'Australie  Occidentale .  —  L'agent  général  à 
Londres  de  l'Australie  Occidentale  a  reçu  un  télégramme  de 
son  Gouvernement  lui  annonçant  que  pendant  le  mois  de 
juillet  il  avait  été  notifié,  pour  l'exportation,  08.690  onces 
d'or,  et  qu'il  était  entré  pendant  le  même  mois,  pour  la 
frappe,  à  la  succursale  de  la  Monnaie  Royale,  à  Perth. 
91.604  onces  d'or  soit,  au  total,  160.294  onces  d'or.  Pendant 
le  mois  de  juillet  1900,  les  exportations  et  les  entrées  à  la 
Monnaie  n'avaient  atteint  que  113. 002  onces  d'or. 


Un  nouveau  Champ  d'or.  —  Le  Gouvernement  SiuU 
Australien  a  télégraphié  que  les  premiers  broyages  des  mi- 
nerais provenant  de  Tarcoola,  à  310  milles  au  nord  ouest  de 
Port-Augusta,  ont  produit  990  onces  d'or  pour  380  tonnes 
broyées. 


Standard  Exploration.  —  Une  assemblée  des  actionnai- 
res et  des  créanciers  de  cette  Compagnie  a  eu  lieu  le  30 
juillet. 

On  sait  qu'un  liquidateur  judiciaire  avait  été  nommé  à 
cette  Compagnie.  Dans  le  rapport  qu'il  a  communiqué  aux 
intéressés,  ce  liquidateur  dit  que  les  nombreuses  propriétés 
que  la  Compagnie  devait  acquérir  lors  de  sa  constitution,  ne 
lui  ont  jamais  été  transférées.  Le  fonds  de  roulement  de 
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500.000  liv.  si.  a  été  affecté  pour  une  gomme  do  228.000  li- 
vres sterling  à  couvrir  les  pertes  spéculatives  subies  sur  la 
Lake  View  en  1899,  cl  pour  une  somme  de  250.000  liv.  st.  à 
couvrir  d'autres  perles  sur  la  Caledonian  Copper.  Un  Co- 
mité d'actionnaires  a  été  formé. 


Notes  minières  d'Australie 

Kalgoorlie  Mini  and  Iron  King.  Dépêche  du  Directeur 
de  la  mine  à  Kalgoorlie  :  «  On  a  traité  par  la  cyanuratipn 
109  tonnes  qui  ont  produit  00  onces  d'or.  » 

Ivanhoe.  Télégramme  du  Directeur  général,  daté  du 
1er  août  :  «  Au  travers-banc  est,  à  la  profondeur  de  300  pieds, 
ou  a  recoupé  le  filon  «  Boulder  »,  qui  donne  à  l'essai  3  onces 
par  tonne.  » 

Duke  United.  Dépêche  de  la  Direction,  à  Melbourne  : 
«  Pendant  la  semaine  qui  a  pris  fin  le  1"  août,  on  a  obtenu 
311  onces  d'or.  Au  travers-banc  ouest,  on  a  rencontré  de  la 
boue  contenant  de  l'or  en  bonne  quantité.  >> 

Day  Daion  P.  C.  Rendements  pour  le  mois  de  juillet  : 
3.585  tonnes  de  tailings  traitées  par  la  cyanuration  ont  pro- 
duit de  l'or  brut  pour  une  valeur  de  1.494  liv.  st.  Les  dé- 
penses afférentes  à  cette  production  se  sont  élevées  à  980 
livres  sterling  En  outre,  il  a  été  dépensé  890  liv.  st.,  dans 
lesquelles  sont  compris  les  frais  d'extraction.  Il  a  été  expé- 
dié, par  le  steamer  «  Duke  of  Devonshire  »,  pour  1.494  liv.  st. 
d'or  brut.  On  évalue  à  300  tonnes  le  minerai  déjàprêt  à  être 
broyé. 

Mount  Lyell.  Dépèche  du  1er  juillet,  datée  de  Melbourne  : 
«  Du  27  juin  au24  juillet  inclusivement,  il  a  été  traité  21.008  t. 
de  minorai.  Avant  le  traitement,  le  minerai  accusait  comme 
moyenne  :  cuivre,  2  38  0/0;  argent,  1  once  98  à  la  tonne;  or, 
0  oiico  02  à  la  tonne.  Il  a  été  encore  traité  7.450  tonnes  de 
minerai,  acheté.  Pendant  ladite  période,  les  convertisseurs 
ont  produit  740  tonnes  de  cuivre  contenant:  732  tonnes  de 
cuivre,  46.518  onces  d'argent  et  1.433  onces  d'or.  » 

Kalgoorlie  Consols .  lie  Directeur  de  la  mine,  à  Kalgoor- 
lie. télégraphie  que  le  puits  a  atteint  la  profondeur  de  537 
pieds. 


Informations  diverses 


Geelong  Mine.  —  Cette  Compagnie,  qui  est  une  entre- 
prise  rhodésienne,  annonce  que  la  batterie  suspend  ses 
broyages  afin  que  les  ressources  de  la  Compagnie  soient 
affectées  aux  développements  souterrains. 


Les  Diamants  du  Cap.  —  L'exportation  de  diamants  d» 
la  colonie  du  Cap,  pendant  les  quatre  premiers  mois  de  l'an- 
née ni  cours,  s'est  élevée  à  1.528.000  liv.  st.,  contre  349.000 
livrés  sterling  pour  la  même  période  de  l'aunée  dernière,  à 
l'époque  du  siège. 

Les  chiffrés  de  1901  dépassent  de  182.000  liv.  st.  la  pro- 
duction moyenne  de  la  De  Beers  pour  la  période  correspon- 
dante de  1899.   


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  8  août  1901. 
La  semaine  aura  été  bien  courte  cette  fois.  Nous  avons  eu, 
eu  effet,  trois  jours  consécutifs  de  chômage,  de  vendredi  soir 
à  mardi  malin,  et,  de  même  que  l'on  s'était  montré  peu  actif 
a  la  veille'  de  ces  vacances,  de  mgme,  en  revenant,  on  a  pu 
constater  que  notre  public  était  encore  peu  disposé  à  entre- 
prendre de  nouvelles  affaires.  Il  est  vrai  que  l'allure  des 
valeurs  Ouest-Africaines  n'était  pas  un  encouragement  pour 
le  marché  Sud- Africain. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  3  1/8,  finit  à  3  1/32;  Consolidated 
Goldfields,  7  19/16,   contre  7  9/32  ;  Transvaal  Goldfields, 

I  3/8. 

**+  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Ranâ,  qui 
finissait  à  7  13/32,  reste  au  dernier  moment  à  7  3/8;  An- 
gelo,  6  7/16  ;  New  Cornet,  2  5/8. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  5/8,  sans  change- 
ment. L'i.ngla.agte  Estate,  3  8/16;  Simmer  and  Jai:k,  6  3/16. 

La  Jubllee,  que  nous  laissions  à  5  liv.  st.  7/8,  reste  à 
5  5/8:  Jumpers,  5  liv.  si.;  Modderfontein,  11  3/16,  contre 

II  1/8:  Meyer  and  Charlton  5  1/8. 

l.-.p  Croirn  Reef  reste  à  14  1/2,  comme  il  y  a  huit  jouis; 
Randfontein,  3  1/32;  Worcester,  2  3,8;  la  Robin  s  on  Gold, 
qui  finissait  à  9  1/8,  reste  à  9  liv. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouveà  6  liv.  1/16;  nous  la 
D    .i  6  liv.  la  semaine  dernière;  Lancaster,  2  7/16; 


New  Heriot,  6  1/8;  Bonanza,  4  3/8.  contre  4  7/16:  Wol- 
huler,  4  liv.  1/16. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  8  liv.  st.,  reste  ii  ce  cours; 
Ferreira,  20  liv.,  contre  20  1/2;  Wemmer,  11  1/2;  Village 
Main  Reef,  8  liv.,  sans  changement;  Durban  Roodepoort, 
5  1/8;  Van  Ryn,  2  11/16. 

**#  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crois.n  Deeji 
est  â  11  1/4,  comme  jeudi  dernier,  et  la  Rand  Mines,  qui 
-loturait  à  41,  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  au  même 
cours;  Glen  Deep,  3  15/16;  Ferreira  Deep,  6  liv.,  contre 
61/8;  Robinson  Deep,  A  15/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  1/4,  contre  5  3/8  la  semaine 
dernière  ;  Durban  Roodepoort  Deep  à  3  3/8;  Jumpers 
Deep,  4  3/8. 

+**  Valeurs  Rhodèsiennes. —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  2  ./.;  Rliodesia  Goldfields,  1  3/8;  Dunraven, 
11/16;  Geelong,  1  5/16;  Selukwe,  17/8;  Globe  and  Phœnix, 

4  3/4. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  â  11/16. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  12/6,  reste  à  ce  cours. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Muiing  Estate  est  à  1  15/16. 

**>  District  de  Heidelberg.  —  La  Niqel  se  traite  à 
2  15/16,  contre  2  liv.  st.  7/8. 

31c**  District  de  De  Kaap.  — La  Sheba,  clôture  à  1  1".  16. 

Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  calme.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  2  1/4,  et  la  De  Beers  est  à  33  15/16,  contre 
34  •/..   


Londres,  8  août,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  marché  reste  lourd. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  8  août  1901. 

Le  Marché  parisien  des  Mines  d'or  est  resté  sans  entrain 
çctle  semaine.  La  prolongation  indéfinie  des  hostilités  n'est 
pas  faite  pour  l'amener  à  se  départir  de  sa  réserve,  surtout 
après  les  paroles  prononcées  par  M.  Chamberlain  et  les  dé- 
clarations du  président  Krûger.  Reste  à  savoir,  toutefois,  si 
les  forces  boers,  en  se  réduisant  chaque  jour,  pourront  long- 
temps donner  raison  au  vieux  Président. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.036  fr.,  se  retrouve  à 
1.037  fr.;  Consolidated  Goldfields,  191  fr.  50,  contre  192  ..; 
East  Rand,  186  50,  sans  changement.  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  77  fr.  75,  elle  s'inscrit  à 
77  fr.  ... 

La  Buffelsdoorn  Estate  iinit  à  16  fr.  50;  French  Rand, 
45  75,  contre  47  fr.  25  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à 
506  francs,  elle  s'inscrit  à  503  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  27  50,  et  la  Geduld  est  à  127  50, 
contre  131  fr.  . .. 

L'action  Goerz  et  C"  reste  à  60  25.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  155  fr.  ..,  contre  151  fr.  50,;  Geldenhuis  Deep,  252  fr. 

La  Klein  font ein  cote  43  ...  Langlaagte  Estate,  80  fr.  50, 
contre  80  fr.  25;  May  Consolidated,  105  ..;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  107  fr.  ..  ;  Mossamëdès,  16  fr.  25; 
Mozambique,  33  fr.  50;  Océana,  47  fr.  50. 

La  Robmson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
230  50,  cote  au  dernier  moment  229  50."  Robinson  Deep 
125  ..,  contre  124  fr.  ..  ;  Robinson  Randfontein,  30  fr.  ..  ; 
Randfontein  Estâtes,  77  fr.  25. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  58  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  156  ..;  Transvaal  Consolidated  Land, 
82  75;  Transoaal  Goldfields,  36  fr.  ... 

La  Village  Main  Reef  finit  à  204  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  il 
y    trait  jours,  à  203  fr.  . .  ;  Wemmer,  301  fr.  ;  Sheba,  23  50. 

La  Zambèze  est  à  16  fr.  ... 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  clôture  à  14  50.  La  Dyna- 
mite lia  Transoaal  se  retrouve  à  23  fr.  ..,  et  la  De  Beers 
cote  855  fr.  contre  856  fr.  50.  Frank  Smith  Diamond, 
55  25,  Tout  laisse  croire  que  cette  dernière  Compagnie  sera 
la  première  à  bénéficier  des  nouveaux  prix  fixés  pour  la 
vente  de  la  production  diamantifère,  car  ses  diamants  sont 
d  une  qualité  supérieure  à  ceux  de  toutes  les  autres  mines 
de  l'Afrique  du  Sud. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  SimarU 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


1900 
1901 
1901 
1901 


tS  août. 
l«r  août. 
8  août. 
16  août. 


FRANCE 

2.231 
2.432 
2.432 
2.4S3 


Banque  de  France 


1.134 
1.119 
1.120 
1.119 


3.94(1 
4.030 
3.964 
3.938 


482 
553 
539 
339 


692 
599 
460 
425 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 

1900 
1901 
1901 
1901 

1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


T.  août  

23  juillet.... 
31  juillet.... 

7  août  


718 

826 
802 
802 


354 
407 
395 
393 


1  362 
1.305 
1.538 
1.498 


593 
860 
831 
825 


1.157 
1  197 
1.163 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


14  juillet.. 
30  juin  ... 

15  juillet. . 
23  juillet. . 


69 
62 
65 
63 


34 
31 
32 
32 


218 
225 
213 
204 


116 
137 
137 
131 


296 
235 
235 
21i 


522 
488 
494 
491 


75 
88 
81 


26 
87 
74 
72 


5 

3& 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


16  août. 
l«r  août. 
8  août. 
15  août. 


771 

933 
943 
943 


736 
769 
766 
753 


1  027 
1.102 
1  016 
980 


753 
752 
6  8 
650 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

9  juin   138      15  199 

13  av.  il   126      22  187 

11  mai   136      22  197 

15  juin   156      17  211 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


9  juin  . 
13  avril  , 
11  mai 
15  juin. 


72 
70 
72 
75 


10 
15 
15 
10 


174 
174 
180 
169 


DATES 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


Encaisse 
métallique 


Or 


PRINCIP.  CHAPITRES 


3  0.0 


2  S?  ^3 
.5  "  ° 


1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

7  août  

23  juillet... 
31  juillet. . . 

7  août  


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


30  juin  

30  avril .... 

31  mai  

30  juin  


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1900 

11  août  

123 

148 

449 

1  7 

129 

106 

1901 

27  juillet..  . 

157 

142 

467 

117 

98 

1901 

157 

141 

467 

8 

120 

100 

1901 

10  août  

157 

140 

465 

i  9 

120 

100 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


20  juillet.. 
30  juin. . . 
10  juillet.. 
20  juillet. . 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


30  juin. 

30  avril 

31  mai  . 
30  juin 


42 
42 
43 
42 


96 
84 
85 
95 


16 
13 
12 
9 


73 
70 
67 
74 


PORTUGAL 

25  juillet.....  27 

10  juillet....  27 

17  juillet.  ...I  27 

24  juillet....!  27 


—  Banque  de  Portugal 


46 
46 
48 


950 

230 

1 

430 

45 

401 

60 

984 

281 

1 

409 

85 

366 

57 

987 

280 

463 

59 

396 

60 

990 

279 

i 

448 

78 

387 

60 

1900    15  juillet.... 

4 

6 

14 

62 

23 

18 

1901    3U  juin   

11 

5 

24 

76 

23 

18 

1901     7  juillet  

11 

5 

24 

78 

23 

18 

1901    15  juillet.... 

11 

5 

24 

77 

23 

18 

1900  31  juillet.... 

91 

129 

8 

39 

16 

1901    31  mai  

90 

» 

130 

4 

34 

13 

190  1    29  juin    .  . . 

96 

142 

5 

36 

14 

1901    31  juillet.... 

87 

» 

131 

3 

34 

13 

1900 

11  août  

342 

418  1 

1 

584 

747 

I 

073 

215 

1901 

27  juillet.... 

350 

426 

1 

626 

736 

1 

116 

266 

1901 

3  ".oût  

350 

424 

1 

637 

724 

1 

116 

276 

1901 

10  a  lût  

350 

425  1 

1 

641 

126 

1 

116 

263 

2 

137 

58 

28 

6 

2 

» 

137 

62 

32 

9 

2 

» 

139 

65 

33 

8 

2 

» 

140 

68 

33 

8 

383 

13 

90 

18  I 

381 

12 

90 

21  1 

382 

13 

91 

22  ! 

380 

15 

l  91 

22  I 

4/, 

4 


1900 

•  i  91 

15 

560 

44 

445 

59 

4 

1901 

25  juillet. . . 

.  94 

17 

585 

56 

497 

53 

3 

1901 

.  97 

19 

595 

48 

509 

56 

3 

1901 

8  août  

.  1  102 

21 

578 

49 

487 

56 

3 

6 

654 
6'/, 
5/, 


3M 

a 

3/, 


6% 

1% 
6K 


3K* 
3 
3 
3 


1900 

31  juillet.... 

296 

50 

874 

198 

316 

38 

5 

1901 

10  juillet.... 

3C9 

56 

841 

183 

345 

31 

5 

1901 

20  juillet  ... 

309 

56 

835 

194 

339 

30 

5 

1901 

31  juillet..  . 

309 

55 

847 

199 

334 

29 

5 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1900 

20  juillet.... 

66 

13 

255 

62 

76 

29 

5 

1901 

30  juin. .  ,  , 

68 

13 

257 

60 

91 

31 

5 

1901 

10  juillet.... 

68 

13 

261 

60 

87 

30 

5 

1901 

20  juillet.... 

68 

13 

250 

61 

86 

30 

5 

35 

2 

65 

35 

47 

4 

5 

35 

2 

65 

32 

48 

4 

5 

35 

2 

65 

33 

48 

4 

5 

35 

2 

63 

33 

47 

4 

5 

6 


il 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
iiiiitallique 


Or 


Ar- 
gent 


l'RlNCIP.  CHAI'ITKHS 


C  3  C 


W  S"  OJ 

V    M  fa 

c  s  « 

ci  — 

5k.§ 


•6  ft 

K  S 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900     4  ùt  

36 

2 

123 

9 

32 

8 

1901  -2u  juillet..... 

S 

125 

45 

h 

7 

1901    27  juillet.... 

38 

6 

128 

)) 

45 

n 

7 

1901     3  août  

38 

6 

129 

45 

17 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 

5  août  

2.073 

202 

1.49C- 

39  i 

496 

3*7 

1901 

21  juillet.... 

1  836 

200 

1.469 

il  14 

600 

319 

1901 

29  juillet. . . . 

1.859 

199 

1.460 

393 

."91 

358 

1901 

5  anùt  

1.831 

196 

1.483 

399 

573 

364 

M 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


190  0    30  juin  

21 

2 

73 

12 

41 

22 

n 

1901    31  mai  

21 

3 

63 

27 

42 

22 

n 

1901    15  juin  

21 

3 

113 

26 

43 

22 

190  1    30  juin  

21 

3 

62 

25 

43 

20 

n 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


190  0    30  juin  

6 

9 

31 

2 

8 

8 

6 

1901    30  avril  

9 

34 

î 

8 

7 

6 

1901    31  mai  

5 

9 

33 

2 

8 

7 

6 

1901    30  juin  

5 

10 

36 

3 

9 

s 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1900 

31  mai  

43 

7 

87 

59 

122 

23 

1901 

31  mars  .... 

53 

7 

92 

02 

108 

16 

1901 

30  avril  .  .  . 

57 

7 

86 

63 

104 

11 

1901 

31  mai  

57 

7 

89 

51 

100 

11 

6 

5>4 

5j 
5  W 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1900   31  mai  

13 

12 

106 

"',1 

308 

141 

» 

1901    31  mars  

13 

14 

117 

795 

324 

143 

» 

190  1    30  avril  .... 

13 

13 

111 

810 

310 

145 

» 

1901    31  mai  

13 

13 

106 

816 

335 

142 

» 

SUISSE  - 

Banques  d'Émission 

1900    11  aoûl  

99 

10 

213 

102S 

1S3 

49 

i% 

190  1   27  juillet.... 

102 

12 

208 

1125 

215 

48 

'i% 

1901     3  août  

103 

ïï 

208 

1125 

215 

48 

3'/, 

1901    10  août    .  . 

103 

11 

209 

1125 

215 

48 

1900 
1901 
1901 
1901 


16  août  

)>r  juillet. . 

8  août  

14  août — 


8 - 384 i  2.74Î 

8.727  2.S3!, 

8.731  2.W19 

8.7421  2.807  14.949 


5.760i  6.571 


ti  4i_ 
6.253 
6.227 


6.926 
6.767 


1.844] 
1.8 46' 
1  876| 


0.034  1.8601 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896 

31  décembre  . 

7.953 

2.578 

114.585 

8.858 

6.1  «2 

3.651 

» 

1897 

31  décembre  . 

8.746 

2-546 

15.254 

8-548 

6.661 

3.453 

» 

1898 

31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

1899 

31  décembre  . 

7  850 

2  585 

14.992 

9. 321 

8.352 

4  (137 

1900 

31  décembre  . 

8-211 

2.607 

115-906 

9  505 

8  514 

4. 171 

» 

Lea  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'h  lande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OK ange  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changea  sur  Paris,  de 


lOjuill. 

I7JUUE 

24jnill. 

31jnill. 

7  août 

13  août 

47  82 

47  95 

48  02 

48  05 

47  97 

48  02 

100  10 

100  10 

100  07 

1  7 

100  05 

1110  07 

157  .. 

157  .. 

157  .. 

139  ..n 

159  50 

159  30 

Barcelone  

39  30 

39  50 

39  20 

39  50 

40  .. 

40  40 

80  95 

81  .. 

81  05 

81  05 

81  10 

80  95 

100  05 

100  05 

100  07 

lui)  III 

100  01 

99  98 

101)  75 

KlO  90 

101  .. 

100  40 

100  80 

100  70 

Constantinople.  .. 

22  S7 

22  88 

22  4'.! 

22  97 

22  98 

22  60 

80  95 

81  . 

81  06 

81  05 

81  11 

81  03 

lui  35 

loi  65 

104  57 

104  43 

104  38 

104  10 

100  .. 

49  99 

44  41 

99  43 

44  41 

44  88 

LtuLomi'j  

702  . 

164  50 

700 

758  50 

751  50 

750  50 

Londres  

25  33 

25  33 

25  33 

25  33 

25  35 

25  36 

Madrid  

34  12 

38  87 

59  07 

34  22 

39  75 

10  12 

Fcme  

104  35 

104  05 

104  57 

104  47 

104  5(1 

104  47 

8a  l  )iUI»<HorHbo  iirg. . 

:n  27 

37  50 

37  32 

37  32 

37  32 

37  32 

45  15 

45  17 

95  20 

95  15 

95  15 

9!)  (15 

~?    -      '  "U)j«   . .. 

95  2!i 

45  r, 

45  30 

95  25 

95  25 

95  15 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  pipiercoort 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lish.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. ..  — 

Valeurs  à  vue 

Londres   — 


Belgiaue   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  el  d' argent 
Or  en  barre  (le  kil./... 
Argent  id.   (le  kil.j. . . 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  titre:  910")  .. 

—  —  nouv.  titre  :  900" 
Couronnes  de  Suéde   


Plus 


4  % 

4 

i  % 

4  % 
4% 

moins 

3  % 

3  % 

5  % 

4  % 
i  % 


au  pair 
3437  » 
218  89 


18juill.  25juill. 


205  87 
122 

103  87 


360 
589 
203 


25  10 
25  18 
0  12p. 
4  Top 
0  I2p 
516  .. 


1437  .. 
98  30 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  73 
121  87 
103  87 


354  . 
584  • 
202  . 


25  105 
25  185 

0  12p. 

1  62p. 
0  12(i. 
515  50 


3537  .. 

98  sa 

80  50 
25  80 
20  60 
40  .- 
27  50 


P'août 


8  août 


206  12  206  . 
122  ..  121  91 
104  ..   104  .. 


35S  50 
399  • 
202  . 


25  175 
25  195 

0  09p. 

4  37p. 

0  06p 

515  .. 


3437  .. 
99  .. 
80  50 
25  80 
20  (40 
40  .. 
27  50 


357  50 
389 

262 


25  18" 

L,  205 
0  00p. 
4  37p. 
0  OOp 
513  . 


3437  .. 
98  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


H  aoui 


206  25 
122  (X. 
104  .. 


3.56 

393 
202 


25  20 
25  22 

0  19p. 

4  37p. 
pair 

515  50 


3437  .. 
98  .. 
80  50 
25  80 
20  00 
40 

27  50 


Valeurs  des  monnaies |  =  3  = 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (pesé t.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  . . . 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.or)... 
Mexique  'piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier , 
Indes  (roupie  argent;. 
Japon  (yen  argent)... 
Chiiie(Slianghii)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


>  S  Et 

!8.uill. 

23juill. 

i«r  août 

8  août 

16  août 

1  234 

! 

232 

1  230 

1  232 

1  231 

1  232 

25  22 

25 

155 

25  155 

25  175 

25  175 

23  195 

1  05 

1 

05 

1  05 

1  05 

1  03 

1  05 

1  » 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0 

72 

0  71 

0  71 

0  71 

0  71 

1  « 

0 

63 

0  03 

0  61 

0  61 

0  61 

2  083 

2 

07 

2  07 

2  OS 

2  08 

2  08 

1  » 

0 

95 

0  95 

0  9". 

0  95 

0  95 

5  60 

3 

q-< 

3  92 

3  92 

3  92 

3  96 

1  » 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

65 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

1  . 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

5  18 

16 

5  15 

5  15 

5  15 

5  15 

5  43 

2 

50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

5  » 

9 

10 

2  11 

2  13 

2  13 

2  13 

1  89 

ï 

63 

1  1,4 

1  64 

1  66 

1  09 

2  84 

1 

15 

i  02 

1  10 

1  07 

1  07 

1  67 

1 

67 

1  66 

1  67 

1  67 

1  67 

2  58 

2 

66 

2  66 

2  66 

2  70 

2  70 

7  47 

3 

28 

3  31 

3  31 

3  31 

3  31 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  16  août  1901 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  12 

En  Angleterre   100  . 

En  Autriche-Hongrie...     99  97 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   100  44 

En  Grèce   159  50 

En  Hullande   100  .. 

En  Italie   104  50 

En  Portugal   141  08 

En  Roumanie   100  70 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  .  . 

Aux  Etats-Unis   100  57 

Au  Mexique   217  20 

En  Républ.  Argentine  ..  235  50 

Au  Chili   111  83 

Au  Brésil   265  42 

Aux  Indes   100  •  • 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   225  67 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  88 

—  Anglais   100  .. 

—  Austro-Hongrois.  100  03 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   71  20 

—  Grecs   62  63 

—  Hollandais   100  •• 


Italiens. 
Portugais . 
Roumanie 

Russes  

Suisses ... . 


95 
70 
99 
99 
100 


Pièces  des  Etats-Unis....     99  43 

—  du  Mexique   46  11 

Billets  de  la  Rép.  Argent.     42  60 

—  du  Chili  

—  du  Brésil  

Pièces  des  Indes . 


89  41 
37  67 
100  ■ 

—     du  Japon   104  05 


—    de  la  Chine. 


44  31 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  16  août  1901 

Le  change  commence  à  Imussor  clioz  nous;  nous  trouvons 
l'Amstardam  a  206  25  contre  20o.  le  panier  allemand  à  132  06 
contre  121  94,  Le  papier  autrichien  à  104.  Lè'Oliange  sur  l'Es- 
pagne baisse  de  plus  en  plus  :  la  piïine  dê  l*6r  à  Madrid  dé- 
passe maintenant  10  0/0  en  attendant  mieux,  c'est-à-dire  piiv. 
car  le  commerce  i  xtérieur.esl  ^blaoluinimt  déplorablci 

Le  papier  poi'lMp  1  -  fi  n  il  a  398j  vefland  de  889;  on  croil  une 
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"arrangement  relatif  au  règlement  do  la  dette,  dont  nous  avons 
donné  1rs  |>asos,  serait  chose  faite;  c'est,  sans  doute,  à  cela 
qu'est  due  La  reprise  que  nous  constatons. 

Le  rouble  reste  aux  cours  précédents. 

Le  Londres  continue  son  mouvement  ascendant,  il  y  a 
beaucoup  d'achats  de  papier  anglais  par  nos  Sociétés  de 
crédit  qui  éprouvent  de  réelles  difficultés  à  placer  leurs  dis- 
ponibilités, puis  il  va  toujours  la  question  du  délicit  proba- 
ble de  la  récolte. 

Le  papier  belge,  a  baissé,  il  est  de  3/10  au-dessous  du  pair; 
le  papier  suisse  a  commis  le  pair,  la  saison  des  étrangers  bal 
sou  plein  et  la  Suisse  continue  à  emprunter  surtout  à  1  étran- 
ger, pour  le  rachat  de  ses  chemins  de  fer,  d'où  une  situation 
monétaire  qu'elle  ne  connaissait  plus  depuis  des  mois  et 
mémo  des  années. 

Le  papier  italien  reste  au  cours  de  la  semaine  dernière  ; 
c'est  un  résultat  fort  appréciable  que  de  consolider  l'amélio- 
ration acquise. 

Le  New-York  se  relève  à  515  .">0  ;  on  escompte  l'effet  des 
exportations  de  blé  des  Etats-Unis. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singppuar'c  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeho  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


H  juillet 


2/0  5/8 
1/11  3/8 


1/3  7/8 
1/3  7/8 
1/11  •/• 
2/7  1/4 
10  29/32 
la  3/4 


24  juillet 


2'0  5/8 
1/11  1/4 


1/3  27/32 
1/3  27/32 
1/11  3/16 
2'7  1/2 
9  23/32 
15  a/8 


31  juillet 


2/0  5/8 
1/11  3/8 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
1/11  1/8 
2/7  1/2 

io  ii/te 

15  5/8 


7  ;hiûI 


2/1  ./■ 
1/11  7/KÏ 


1/3 
1/3 
1/11 
2/7 
10 
15 


7/8 

7/8 

3/16 

1/2 

3/16 

7/8 


Il  août 


2'1  ./. 
1/11  3/8 


1/3  29/32 
1/3  15/16 
1/11  3/16 
2/7  1/2 
10  1/4 
16  5/32 


137  20       135  90       134  60       131  40       131  50 
ïï/9   1/4    77/9  1/4  77/9    1/4  77/9  1/4  77/9 
26  7/8     27    ./.     26  15/16    26  15/16    26  13/16 

La  petite  baisse  de  l'argent  en  barres  s'est  répercutée  sur 
le  Singapoure.  mais  a  laissé  complètement  indifférents  le 
Hong-Kong  et  le  Shanghaï.  Le  Yokohama  est  ferme  .à  2/1. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  lo  14  août,  les  souscrip- 
tions pour  20.00  000  Rs.  en  billots  du  Gouvernement  et  en 
transforts  télégraphiques  pour  l'Inde.  Elles  se  sont  élevées  à. 
'il2.25.000  Rs.,  pour  billets  et  à  18.00.000  lis.  pour  trans- 
ferts. Les  souscriptions  suivantes  ont  été  acceptées:  en  bil- 
lets, 10.84.000  lis.  sur  Calcutta  ;  3.45.000  Rs.  sur  Bombay  ; 
3. 45. 000  Rs.  sur  Madras.  En  transferts,  '2. 70.000  Rs.  sur 
Calcutta.  Les  souscripteurs  pour  billets  à  1  sh.  :l  15/16  d. 
et  pour  transferts  à  1  sh.  Si  31/82  d.  recevront  environ  17  0/0. 
Il  y  a,  en  outre,  une  vente  spéciale  de  1.05.000  Ils.  eu  billets 
pour  Bombav  et  de  10.000  Rs.  en  billets  pour  Madras  à 
1  sh.  3  31/32  d. 

Le  Rio  gagne  1/10  sur  la  semaine  dernière,  le  Valparaiso 
a  haussé  assez  sérieusement;  à  Buenos- Ayres,  la  prime  de 
l'or  est  stationnaire. 

A  Londres,  on  cote  l'or  77/9  1/4  ;  les  monnaies  allemandes 
et  françaises  conservent  leur  cours  de  70/5  et  les  monnaies 
américaines  et  japonaises  valent  70/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres  : 


Entrées 

Australie  £  135.060 

Le  Cap   70.000 

Nouvelle-Zélande  . . .  13.060 

Chine   50.000 


Sorties 

Bomba  v  £  15.000 

Colombo   2.500 


Total   208.000  Total   17.500 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  1"  au 
1  août  1001,  se  sont  élevées  à  117.000  liv.  st.,  soit,  depuis  le 
1"  janvier,  un  total  de  5.148.194  liv.  st.,  contre  4.186.889 
livres  sterling  pondant  la  période  correspondante  de  1900. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les 
taux  d'escompte. 

Escompte  hors  Banque 
Places        18 juillet  25  juillet  1"  août   8  août    10  août 


Paris  

Londres . . . 

Berlin  

New  -  York  ) 
(timemoney)  \ 


2  1/2 

2  3/4 
2  4 


2  0/0 
•2  9/10 
2  5/8 


4  0/0      4  0/0 


2  ./. 

2  5/8 

2  3/8 

3  1/2 


2  ./. 
2  1/2 

2  1/8 

3  3/8 


2  3/8 

2  1/4 

3  1/4 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  n'a  pas  varié;  à 
Paris,  la  circulation  a  rendu  2.170.000  fr.,  elle  a  prélevé 
1.028.000  fr.  dans  les  succursales,  d'où  une  augmentation 
imperceptible  dé'  542.000  fr. 


La  note  est  la  mémo  pour  l'argent  qui  a  diminué  de  035.000 
francs  seulement. 

La  circulation  a  rendu  320.000  fr.  à  Paris  et  prélevé  838.0C0 
francs  dans  les  succursales  ;  il  a  élè  expédié  270.000  fr.  en 
Suisse  et  il  est  venu  1:13.000  fr.  d'Italie.  La  circulation  a 
baissé  tic  26  millions,  les  comptes  courant»!  ont,  fléchi  de  20 
millions,  le  portefeuille  effets  de  commerce  perd  85  millions, 
colui  des  avances  3  millions. 

Ces  chiffres  se  ressentent  de  la  période  dè  morte-saison  qui 
est  plus  accentuée  qu'à  l'ordinaire. 

Bien  peu  de  changements  aussi  à  la  Banque  d'A  tle,nagne. 
L'encaisse  est  stalionnaire,  la  circulation  baisse  de  40  mil- 
lions, les  comptes  courants  de  6  millions,  le  portefeuille  do 
34  millions,  les  avances  de  7  millions. 

L'élévation  du  portefeuille  commercial  prouve  que  la  liqui- 
dation do  là  crise  est  pénible,  les  affaires  ne  seront  sur  le 
point  do  reprendre  chez  nos  voisins  que  quand  le  portefeuille 
aura  passé  par  un  minimum  accentué  et  loin  d'en  pi-endro  le 
chemin,  il  est  supérieur  à  celui  de  l'année  dernière. 

Il  no  s'est  produit  aucune  sertie  d'or,  cette  semaine,  à  la 
Banque  d'Angleterre.  Voici  le  détail  des  entrées  * 

Achat  on  barres   281 .000-  livres  sterling 

Egypte   80.000  — 

Inde  i  445.000  — 

Australie   30.000  — 

Total  des  entrées   836.000  — 

Los  entrées  d'or  étranger  ont  été  de  20.900.000  fr.,  les  ver- 
sements et  les  retraits  do  la  circulation  se  sont  exactement 
balancés:  aussi  l'encaisse  est,  de  943.000.000  de -francs,  la  cir- 
culation abaissé  de  13  millions,  Hjsdépôts  perdent 36  millions, 
le  portefeuille  8  millions.  Le  rapport  de  la  réserve  aux  cngi  - 
goments  est  supérieur  ■>  50  0/0;  le  change  Paris  sur  Londres 
commence  à  se  dessiner  en  jfaveur  de  cette  dernière  place,  qui 
pourrait  être  amenée  à  abaisser  son  escompte; 

Lo  change  est  toujours  bon  en-  Autriche,  d'où- 'augraenti  - 
tion  de  8  millions  dans  l'encaisse  or  do  la  Banque.  La  circi  - 
latiou  a  baissé  de  15  -millions.  Les  comptes  ■  courants  ont 
augmenté  do  19  millions.  Le  portefeuille  a  perdu  9  millions  : 
les  avances  sont  slationnairés.  Avec  son  stock  d'or,  qui  eu 
Europe  n'est  dépassé  que  par  ceux  de  la  Banque  de  France 
et  de  la  Banque  de  Russie,  et  un  approvisionnement  d'ar- 
gent qui  n'est,  à  la  vérité,  que  de  la  monnaie  subsidiaire, 
mais  qui  prendra  dans  la  circulation  la  place  d!une  certaine 
quantité  do  billots,  il  ne  semble  pas  que  le  moment  soii 
éloigné  où  la  Banque  donnera,  de  l'or  à  guichet  Ouvert. 

L'encaisse  do  la  Banque  de  Belgique  augmente  de  7  mil- 
lions; la  circulation  baisse  do  17  millions,  le  portefeuille  de 
22  millions,  tout  en  restant  au-dessus  du  eMffiJèetowrraspTlKiT 
dant  de  1900.  .  . 

Aucun  changement  à  la  Banque  d'Espagne,  ainsi  qu'à  la 
Banque  des  Pays-Bus. 

La  Banque  d'Italie  n'a  pas  perdu  d'or;  la  circulation  en 
fin  do  mois  a  grossi  dé  12  millions,  les  autres  comptes  n'on:, 
pas  varié. 

La  Banque  de  Russie  ;:.  perdu  23  millions  d'Or  et  Similiions 
d'argent;  la  circulation  a  augmenté  de  2s  millions, le  porte- 
feuille de  18  millions. 

Los  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  remarque 
intéressante.  • 
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Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

Franco  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901... 

—  1900... 

—  1899... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

Franco  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901...  " 

—  1900... 

—  1899... 


IMPORTATIONS 

Du  20  Depuis  Du  20  DéptftS 

au~7  iuil.    lel"janv.      au  -.!7  juili-  le  lcrjanv. 


1.704. 851 
18.209.788 
7.384,567 
.003  1.820.722 


'  1.003  29.179.928 
10.800  20.848.905 
508.4Î1  25.783.812 

912.060  28.367.611 
>,  697.495 
2.220 
475  261.749 


913  135  29.329.075 
939V428  29.120.017 
?•.•:  035  28.043.397 


»  204.208 
67.' 810  t.. 342.. S  M 

•  '.7.810  t.  Vu;. 518 
19. -698  ,  1.4! (0,028 
59.974  ■  8. 117.131 

*  25-.  183 

»  3.883 

♦22;; 

'■10,700   2.  i  10.692 

96.700  2.189.9S1 
34.880   2. 322-.  078 
189:191  3.214.508 
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Banques  associées  de  New- York 
(En  millions  do  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1000  11  août. 

177.0 

27.4 

897.4 

808.0 

1UQ1  27  juill. 

178.9 

30.0 

942.9 

867. 6 

1901   8  août. 

180.0 

30.6 

956.0 

878.5 

1901  10  août. 

183.1 

30. G 

965.4 

886.5 

Aucun  mouvement  d'or  6  New-York.  Les  Banques  asso- 
ciées ont  reçu  un  peu  de  métal  ;  leurs  dépôts  et  leurs  prêts 
continuent  \  augmenter. 


Trésor  des  Etats-Unis 


30  juin 
1901 


31  juill. 
1901 


En  caisse  : 

Or  

Argent  Barres  

—  Monnaies  

Total  de  l'encaisse  

Circulation  : 

(îiceonbacks  et  autres  billets  

Certificats  d'or  

—       d'argent  et  billets  du  Trésor 
de  1890  

Total  de  la  circulation  


Millions  de  dollars 


494.4 
48.4 
465.8 


505.4 
47  6 
466.6 


J. 008.0 

339.4 
245.7 

477.1 

1.062.2 


1.019.6 

339.7 
255.5 

476.9 
1.072  1 


Réserve  d'or   150.000.000  de  dollars 

Le  Trésor  des  Etats-Unis  a  encore  augmenté  son  encaisse 
or  ;  l'argent  en  barres  diminue  mais  l'argent  monnayé  s'ac- 
croît d'une  quantité  égale  ;  le  total  du  papier  en  circulation 
;i  grossi  d'une  dizaine  de  millions  de  dollars  par  l'effet  des 
certificats  <lor. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900  7  juillet. 

1901  22  juin... 
PM  29  juin... 
1901   6  juillet. 

75.6 
62.9 
63.5 
63.1 

205.9 
183.1 
197.0 
186.5 

5.5 
5.7 
2.4 
7.6 

95.2 
60.3 
66.8 
61.2 

66.7 
41.3 
41.2 
41.0 

La  circulation  de  la  Banque  du  Japon  a  baissé  d'environ 
îO'millions  de  yens,  par  suite  d'une  augmentation  des  dépôts 
eCd'une  diminution  du  portefeuille.  L'encaisse  est  un  peu 
trop  faible  par  rapport  à  la  circulation. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 

Monnaies  Suisses 

En  1890,  les  pièces  de  5  fr.  à  l'effigie  de  i'Helvétie  assise 
furent  retirées  de  la  circulation.  Depuis  1895,  33.000  ont  en- 
core été  retrouvées,  ce  qui  fait  que  jusqu'à  maintenant 
1 .010.000  pièces  ont  pu  être  passées  à  la  refrappe.  L'émission 
totale  de  ces  écus  ayant  été  de  2.126.000  pièces,  1.116.000  res- 
tent en  circulation,  la  plupart,  sans  doute,  à  l'étranger.  Il 
esCpossiblo,  d'ailleurs,  qu'uno  partie  des  500.000  écus  frap- 
pés en  185()  ait  déjà  passé  au  creuset. 

En  1900,  la  Suisse  avait  en  cours  officiel  3.250.000  pièces 
dc'20  fr.,  soit  65.000.000  de  francs;  2.126.000  écus  de  5  fr  , 
valeur  nominale  10.630."00  fr.  ;  plus  une  valeur  de  27.400.000 
francs  en  monnaies  divisionnaires  d'argent,  pièces  de  deux, 
dra  un  franc  et  do  cinquante  centimes.  Sont,  en  outre,  en  cir- 
culation 7.550.000  fr.  de  monnaie  de  nickel  et  850.000  fr. 
••n  enivre.  La  frappe  des  monnaies  suisses  atteint  donc  171 
millions  de  pièces,  faisant  un  total  rond  de  111  1/2  millions 
de;  francs.  La  plupart  de  ces  monnaies,  y  compris  les  pièces 
<lar,  ont  été  frappées  à  l'ancien  Ilôlél  de  la  Monnaie,  a 
iîcrnc. 

Le  kilo  d'or  fin  conte  cette  année  en  moyenne  3.462  fr.  23, 
ci  qui  ramène  à  20  IV.  10,9  1a  valeur  intrinsèque  de  la  pièce; 
aiyntons  7  i/2  Centimes  pour  la  fabrication  et  la  Suisse  aura 
une.  *  Yrenoli  u  fédérale  coûtant  20  fr.  18,4  prise  â  la  Mon- 
naie. 

Lrf  kilo  d'argent  /in  pour  la  frappe  s'acquiert  au  prix  moyen 
dcrOO  fr.  15.  Le  franc  sonnant  et  trébuchant  revient  dès  lors 
■  41,45  <  n  limes,  et  le  demi-franc  à  20,73  centimes  à  la  Con- 
f&fér:  lion.  Ku  1100,  l'argent  fin  était  coté  encore  plus  bas  :  il 

faisait  101  fft  63  en  1899. 


Pour  la  frappe  de  400.000  pièces  d'or  de  20  fr.,  il  a  M 
acheté  2.321  kilos  d'or  fin. 

Le  poids  de  400.000  pièce*  de  20  fr.  en  pièces  d'or  au  899.88 
millièmes  atteint  2.579  kilog.  342  gr.,  ce  qui  ramène  i 
6,4476  gr.  le  poids  d'une  pièce  de  20  fr. 


Les  Frappes  belges  de  1832  à  1900 

D'une  étude  publiée  par  notre  confrère  "le  "Moniteur  dés 
Intérêts  Matériels,  nous  extrayons  la  statistique  suivante, 
concernant  les  frappes  de  la  Monnaie  de  Bruxelles  depuis 

l'année  1&32  :  1 

Tableau  résumé  des  Monnaies  nationales  d'or  et  d'argent 
fabriquées  à  l'Hôtel  des  Monnaies  de  Bruxelles  de  IH32 
n  1900  : 

Millions 
de  francs 

De  1832  à  1835  :  — 

Ecus  de  5  fr   9.3 

Monnaies  divisionnaires  au  titre  de  900/ 1000* .  4.0 
Pas  d'-r. 

De  1838  â  1854  : 

Ecus  de  5  fr   0.4 

Monnaies  divisionnaires   8.1 

Pas  d'or. 

De  1847  à  1853  : 

Ecus  de  5  fr   130./ 

Monnaies  divisionnaires  (pièces  de  2  fr.  50).". ,  6.8 

Autres  monnaies  divisionnaires   0  8 

Pièces  d'or  de  25  et  de  10  fr.  (1848-1850)   14.0 

De  1858  à  1805  : 

Ecus  de  5  fr   4.6 

Pièces  d'argent  de  0  fr.  20   0. 17 

Pas  d'or. 

De  1865  à  1872  : 

Ecus  do  5  fr   201.0 

Monnaies  divisionnaires  au  litre  de  835/1000. .  32.0 

Pièces  de  20  fr   219.2 

En  1873  : 

Ecus  de  5  fr   111.7 

De  1874  à  1878  : 

Ecus  de  5  fr.  (1874-1876)   37.6 

Pas  de  monnaies  divisionnaires. 

Pièces  do  20  fr  :   354.2 

De  1879  à  1900  : 
Plus  d'écus. 

Monnaies  divisionnaires   9.8 

Pièces  de  20  fr.  (1882)   10.4 

A  la  rigueur,  ajoute  notre  confrère,  ce  tableau,  pourrait 
se  passer  de  commentaire. 

Les  débuts  de  la  frappe  belge  ont  été  modestes,  ce  qui 
s'imposait. 

La  frappe  d'or  de  1848-1850  n'a  guère  élé  autre  chose  qu'un 
essai,  une  école.  On  a  préféré  la  pièce  de  25  francs  à  la  pièce 
de  20  francs,  on  l'a  différenciée  de  la  pièce  française  pour 
garder  le  numéraire  dans  la  circulation  intérieure.  D'autre 
part,  on  a  frappé  bon  nombre  d'écus,  de  1851  à  1853,  pour 
tâcher  de  faire  une  réalité  du  régime  décrété  par  la  loi  de 
1850.  Mais,  en  même  temps,  et  toujours  pour  enrayer  l'expor- 
tation du  numéraire,  on  a  créé  des  pièces  de  deux  francs  cin- 
quante et  de  vingt  centimes. 

La  période  suivante  est  une  période  d'impuissance  et  d'ex- 
pectalivc,  au  cours  de  laquelle  la  monnaie  d'argent,  écus 
et  piécettes  mêmes,  fuyait  irrémédiablement. 

Même  cette  question  de  l'exode  (vers  la  France)  de  la 
menue  monnaie  fut  l'une  des  questions  les  plus  étudiées  par 
la  conférence  monétaire  d'où  sortit  l'Union  latine.  Un  titre 
plus  faible  y  fut  en  effet  admis  pour  la  monnaie  division- 
naire. 

Avec  la  formation  de  l'Union  latine  s'ouvrit  la  période  de 
la  grande  frappe...  qui  ne  devait  pas  durer.  U  fallut  sus- 
pendre la  frappe  de  l'argent  et  la  réglementer  étroitement 
après  les  spéculations  qu'amena  la  baisse  de  l'argent.  Quant 
à  l'or,  il  subit  à  son  tour  l'action  de  la  loi  Gresham,  qui  en 
découragea  complètement  la  frappe  après  1878.  Si  l'on  excepte 
la  frappe  de  dix  millions  exécutée  pour  la  Banque  Natiotiale 
111  1K82,  il  n'a  plus  été  fabriqué  de  monnaie  pleine  depuis 
près  d'un  quart  de  siècle! 


La  Monnaie  divisionnaire  en  Italie 

La  monnaie  divisionnaire  en  argent  que  l'Italie,  en  vertu 
de.  la  convention  monétaire,  a  le  droit  d'avoir  en  circulation, 
s'élève  à  205.400.000  lire. 
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Le  décret  du  9  août  courant  a  modifié  comme  suit  là  ru- 
partition  de  cette  somme  :  00  millions  en  pièces  de  2  lire;  100 
millions  en  pièces  de  1  lire:  15  millions  en  pièces  de  50  cen- 
'  Unies. 

Ces  15  millions,  toutefois,  resteront  déposés  dans  les  caisses 
du  Trésor,  car  il  y  en  a  déjà  actuellement  en  circulation  pour 
o0  millions  de  lire. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPEENS  &  EXTRA-EUROPEENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

.Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anplais(ch.  f.25fr.20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  t  %  (ch.  f.  t  fr.).. . . 
Hellénique  4  %  1887  (net  11  fr.85] 

Hollande  3  %  (a  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D. . . 
—      Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York).. . 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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Europe.  —  France.  Ainsi  que  tout  le  laissait  pré- 
voir, la  liquidation  de  quinzaine  a  eu  lieu  hier  dans  de 
très  bonnes  conditions.  Les  positions  à  la  hausse 
étaient  à  peu  près  nulles,  et  les  capitaux  toujours  très 
abondants.  Aussi  n'a-t-on  coté  partout  que  des  taux 
de  reports  très  bas. 

Les  affaires  sont,  malheureusement,  restées  encore 
très  calmes.  Cependant,  sur  la  fermeté  des  autres 
marchés,  notre  Bourse  se  tient  généralement  bien.  Un 
seul  compartiment  laisse  à  désirer  :  c'est  encore  celui 
des  valeurs  de  traction. 

Allemagne.  —  L'Allemagne  entière  fait  à  l'Impéra- 
trice Frédéric  des  obsèques  nationales.  Cet  événement 
tient,  aujourd'hui,  plus  de  place  dans  la  vie  du  peuple 
allemand  que  bien  des  grands  faits  politiques. 

Les  nouvelles  des  industries  du  fer  sont  toujours 
assez  peu  satisfaisantes  et  aucun  indice  ne  laisse  pro- 
nostiquer une  amélioriation,  Le  Syndicat  des  produc- 
teurs de  fer  brut  a  bien  pu  prolonger  son  existence, 
mais  pour  une  année  seulement,  alors  qu'il  eût  été  si 
désirable  qu'il  pût  la  prolonger  pour  Longtemps.  Par 
contre,  la  situation  des  charbonnages  parait  s'amélio- 
rer, la  baisse  du  prix  de  certains  charbons  ayant  eu 
pour  conséquence  d'assez  nombreuses  commandes. 

Angleterre.  —  La  proclamation  de  lord  Kitchener 
mettant,  en  quelque  sorte,  les  derniers  combattants 
boers  hors  la  loi,  a  produit  à  Londres  une  excellente 
impression. 


On  a  voulu  seulement  y  voir  une  preuve  de  fa  fin  rie 
la  guerre.  En  se  plaçant  à  ce  point  de  vue,  on  com- 
prend parfaitement  la  satisfaction  éprouvée  et  Tou-.se 
rend  compte  des  raisons  qui  ont  pu  déterminer  quel- 
ques acheteurs  à  tenter  un  mouvement  sur  les  valeurs 
sud-africaines. 

Les  résultats  du  commerce  extérieur  en  juillet  s'ont 
peu  favorables. 

Espagne. —  Le  Cabinet  prépare  ses  projets  financiers 
qui  seront  définitivement  arrêtés  pendant  les  vacances 
et,  dès  la  rentrée,  c'est-à-dire  le  15  octobre,  ce  plan 
sera  soumis  aux  Cortès  en  même  temps  qu'on  leur  pré- 
sentera des  modifications  au  pro  jet  de  budget  pour  19C2. 

Pour  le  ler  semestre  de  1901,  les  importations  ont 
atteint  417.776.855  piastres  au  lieu  de  433.823.597  pen- 
dant la  période  correspondante  de  1900,  et  les  exporta- 
tions ont  été  de  296.698.316  piastres  au  lieu  de  349  mil- 
lions 519.758.  Le  déficit  commercial  est  donc  do  .121 
millions  138.539  piastres  au  lieu  de  73.313.139  pias- 
tres. 

Italie. — La  mort  de  M.  Crispi  a  détourné  quelque 
peu  l'attention  du  public  des  questions  politiques  et  la 
crise  ministérielle  a  pu  se  dénouer  sans  que  l'on  s'en 
soit  occupé  davantage.  M.  Carcano  a  pris  le  porte- 
feuille des  finances.  S'il  accepte  les  projets  du  Ministre 
du  Trésor,  le  programme  ministériel  ne  tardera  pas  à 
être  arrêté  et  le  Roi  pourrait  faire  connaître,  dans  (e 
discours  qui  sera  lu  à  la  réouverture  des  Chambres,  îe 
plan  de  réformes  tributaires  que  tout  le  pays  réclame. 

La  tendance  générale  du  Marché  est  un  peu  influencée 
par  le  mouvement  gréviste,  qui  ne  cesse  pas. 

Amérique.  —  Brésil.  La  valeur  des  principaux 
produits  exportés  du  Brésil  pendant  les  cinq  premiers 
mois  de  1900  est  de  361 .507.225  francs. 

Etats-Unis.  —  La  grève  générale  des  aciéries  a  com- 
mencé samedi  dernier  à  minuit  :  86.000  hommes  ont 
abandonné  les  usines  ;  mais  en  raison  des  efforts  du 
trust  on  espère  que  le  mouvement  pourra  bientôt 
prendre  fin. 

Mexique.  —  Pendant  les  dix  premiers  mois  rie 
l'exercice  1901-1902,  les  importations  ont  été  en  aug- 
mentation de  3.556.756  piastres  et  les  exportations  rie 
4.457.664  piastres. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Recensement  de  1901  et  la  Représentation  Na- 
tionale. —  La  Loi  sur  les  Associations. 

Les  résultats  du  recensement  vont  avoir  comme 
conséquence  d'augmenter  le  nombre  des  députés.  T)n 
sait  que  d'après  la  législation  actuelle  chaque  arron- 
dissement a  droit  au  minimum  à  un  député,  à  deux 
si  l'arrondissement  compte  plus  de  cent  mille  habitants, 
à  trois  pour  deux  cent  mille,  etc. 

Le  recensement  quinquennal  fait  toujours  dans  quel- 
ques arrondissements  varier  les  chiffres  dételle  manière 
que  le  nombre  des  députés  s'en  ressent;  une  loi  réglera 
la  question  :  les  Chambrew  en  seroDt  certainement 
saisies  à  la  rentrée  prochaine  ;  leur  vote  est  d'ailleurs 
une  simple  constatation  du  fait  accompli. 

D'après  les  chiffres  oficielsde  la  population,  on  peut 
connaître  dès  maintenant  la  liste  des  arrondissements 
où  les  résultats  du  recensement  vont  avoir  une  réper- 
cussion au  point  de  vue  de  la  représentation  législa- 
tive. Faisons  d'ailleurs  observer  que  la  population  dite 
de  fait  ne  cadre  pas  absolument  avec  la  population 
dite  légale  ;  c'est  en  l'espèce,  cette  dernière  qui  importe. 
C'est  ainsi  que  dans  le  4e  arrondissement  de  Paris,  la 
population  dépasse  légèrement  cent  mille  habitants  et 
donne  droit  à  deux  députés,  tandis  que  la  population 
de  fait  reste  de  quelques  centaines  d'unités  en  deçà. 

Douze  arrondissements  auront  chacun  un  député  rir? 
plus,  et  quatre  en  perdront  chacun  un. 

La  prochaine  Chambre  comprendra  donc  589  député» 
au  lieu  de  581,  chiffre  de  la  Chambre  actuelle. 
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Voici  tes  arrondissements  qui  gagneront  un  siège  : 
Orasse,  Garcassotme,  Marseille,  Montpellier,  Loricnt, 
Lille,  Béthtme,  Lyon,  Paris,  4«  arr.,  7e  arr.  et  17''  arr.  ; 
Saint-Denis. 

Par  contre  les  arrondissements  suivants  perdront 
(  fciacun  un  représentant  : 
Arras,  Yvetot,  Amiens  et  Poronnc. 


J,i\s  cinq  sections  du  Conseil  d'Etal  ont  terminé  Voxa- 
i  -en  du  règlement  d'administration  publique  concernant  las 
congrégations. 

Les  présidents  des  sériions  de  législation  cl  de  l'intérieur, 
qui  a%"aient  déjà  discuté  longuement  les  dispositions  régle- 
mentaires, ont,  dans  la  dernière  séance,  présenté  quelques 
observations  relatives  aux  mesures  modifiées  et  aux  disposi- 
tions additionnelles. 

Ces  derniers  portent  principalement  sur  la  question  dos 
Jjiens  appartenant; aux  associations  et  la  répartition  entre  les 
ayants  droit. 

Le  Conseil  d'Etal  a  également  étudié  les  points  de  droit 
administratif  et  la  forme  sous  laquelle  pouvait  intervenir  le 
Gouvernement  dans  les  liquidations  qui  surviendraient  après 
..'application  delà  nouvelle  loi. 

Ëttfm,  toutes  les  diflicullés  juridiques  pouvant  résulter  de 
Dette  application  ont  fait  l'objet  de  discussions  approfondies. 

Ge  règlement  a  été  envoyé  à  M.  Waldeek-llousscau,  en  vil- 
légiature à  >lcrsey,  qui  l'a  retourné  aussitôt  pour  être  soumis 
à  la  signature  du  Président  de  la  République. 

La  publication  de.ee  document  au  Journal  officiel  aura 
lieu  incessament. 

L 'Agence  Havas  nous  communique  d'autre  part  la  note 
suivante  : 

En  ce  qui  concerne  les  demandes  en  autorisation  adressées 
au  Gouvernement  dans  le  délai  de  trois  mois  à  partir  de  la 
promulgation  de  la  loi  du  1er  juillet,  tant  par  les  congréga- 
tions existantes  et  non  autorisées  que  par  des  personnes  dé- 
sirant fonder  une  congrégations  nouvelle,  le  décret  élaboré 
par  le  Conseil  d'Etat  n'a  rien  ajouté  ni  rien  retranché  à  l'ar- 
rêté ministériel  du  1er  juillet  19Q1,  aux  dispositions  duquel 
elles  sont  et  restent  soumises. 

Le  (  lonseil  d'Etat  a  estimé,  en  effet,  que  le  délai  imparti  par 
l'article  18  commandait  de  réduire  les  formalités  au  strict 
nécessaire. 

Il  en  sera  autrement  des  demandes  formées  après  l'expira-  • 
tkm  de  ce  délai  de  trois  mois,  qui  seront  soumises  aux  condi- 
tions énumérées  dans  le  décret  d'administration  publique. 


QUESTIONS  DU  JOUR 

La  Situation  Économique  et  Financière 

DE  L'ANGLETERRE 

CINQUIÈME  AKTICLE 


La  production  du  charbon  est  restée  la  branche 
la  plus  florissante  de  l'industrie  anglaise,  et  nous 
pouvons  même  constater  que  sur  les  700  millions 
de  francs  d'augmentation  d'exportation  de  pro- 
duits anglais  survenue  entre  1899  et  1900,  la 
houille  représente,  à  elle  seule,  388  millions. 


Production  et  Exportation  du  Charbon  anglais 


Production 

Exportation 

Années 

l.i  100 

Milliers 

1.000 

Milliers 

tonnes 

de  francs 

tonnes 

de  francs 

1890  

184.520 

1  87.;.  850 

475.500 

L881  ï 

188.447 

1.852./.95 

.11.581 

472.836 

184.686 

L 651. 261 

:  li  (.941 

420.209 

M93  .. 

168.955 

1.895.245 

29.  V.  h  ; 

359.387 

18Ô4  , 

191  28!) 

1:568.254 

88.  <;03 

484.288 

182J096 

1.430.780 

33.P3I 

385.845 

1896  1 

198  .w 

1.429.754 

84:810 

378.908 

1897  

205.31/, 

1 ,488. 5(10 

:S7.ii9() 

416,874 

1898  

205.087 

1 1604.234 

36.662 

453.375 

098.818 

>.  087. 028 

43.801 

577.331 

1900  

228.773 

::.  04 1.225 

'ni.b'iG 

9G5.101 

L'année  1900  a  donné  des  résultats  vraiment 
extraordinaires  et  qui  méritent  d'être  analysés.  Le 
prix  de  la  tonne  de  houille,  qui  n'avait  été  en 
moyenne  (pie  de  11  lï.  05  en  189"/  et  de  12  fr.  29  en 
1898  —  et  qui  s'était  maintenu  à  ce  dernier  taux 
pendant  les  trois  premiers  trimestres  de  1899  — 
ha ussa  à  19  fr.  environ  au  commencement  de 
1900  et  le  prix  de  13  fr.  41  fut  la  moyenne  pour 
l'année  entière. 

Vers  le  Ie*  lévrier,  nous  trouvons  la  tonne  de 
houille  brusquement  portée  à  25  fr.  et  ce  prix  se 
maintient  avec  quelques  oscillations  jusqu'au 
15  avril.  A  partir  de  cette  date,  la  hausse  s'accentue 
et  le  prix  monte  jusqu'à  37  fr.  la  tonne,  soit,  en 
moins  de  six  mois,  une  hausse  de  100  0/0.  Mais  à 
la  fin  de  l'année  une  forte  baisse  survient  et  la 
tonne  ne  vaut  plus  que  17  fr.  50  au  31  décembre. 

Le  prix  moyen  de  la  tonne  en  1900  a  été  de 
20  fr.  93,  constituant  une  majoration  de  56  0/0  sur 

1899,  de  70  0/0  sur  1898  et  de  89  0/0  sur  1897. 
Les  causes  de  cette  hausse,  qui  a  porté  un  très 

grave  préjudice  à  l'industrie,  aux  Compagnies  ga- 
zières  et  aux  Chemins  de  fer  anglais,  ont  été  ainsi 
résumées  par  M.  Jean  Perier  : 

1°  En  premier  lieu,  l'activité  générale  de  l'indus- 
trie en  Grande-Bretagne  et  sur  le  continent  depuis  deux 
ans  ;  2°  la  demande  considérable  et  subite  du  combus- 
tible anglais  pour  les  vapeurs  transportant  les  troupes 
dans  l'Afrique  du  Sud,  vapeurs  qui,  en  d'autres  cir- 
constances, auraient  navigué  dans  d'autres  régions  du 
globe  et  consommé  du  charbon  indien,  américain,  aus- 
tralien ;  3°  les  exigences  de  la  main-d'œuvre,  il  convient 
d'insister  sur  cette  dernière  cause,  car,  tandis  que  les 
effets  de  deux  premières,  très  sensibles  au  début  de 

1900,  se  sont  atténuées  dans  le  cours  de  l'année,  les  con- 
séquences de  cette  troisième  cause,  par  contre,  menacent 
de  persister  et  constituent  pour  les  propriétaires  de 
mines,  un  grand  sujet  d'inquiétude... 

Mais  si  les  propriétaires  de  mines  se  sont  plaints  des 
exigences  de  leurs  ouvriers,  les  industriels  ont  eu,  en 
1900,  beaucoup  à  se  plaindre  des  exigences  des  proprié- 
taires de  mines. 

Ceux-ci,  en  effet,  paraissent  avoir  trop  abusé  de  la  - 
situation.  Dans  le  Lancashire,  notamment,  ils  refu- 
saient d'accepter  aucun  contrat,  et  ne  livraient  la 
houille  qu'au  cours  du  jour.  Leur  conduite  a  été  sévè- 
rement jugée.  Quelques  personnes  ont  parlé  de  l'expro- 
priation par  l'Etat  des  «  coalowners  »,  le  plus  grand 
nombre  s'est  contenté  de  protester  contre  leur  attitude 
ou  de  la  noter  pour  s'en  souvenir  à  l'occasion  :  <<  Les 
propriétaires  de  mines,  écrivait  YEconomist,  ont  fait 
usage,  sans  ménagement,  de  leur  monopole  et  se  sont 
enrichis  aux  dépens  de  la  communauté.  On  se  rappel- 
lera certainement  leur  conduite  s'il  surgit  une  ques- 
tion dans  laquelle  la  sympathie  publique  aurait  un 
rôle  à  jouer  à  leur  égard.  » 

La  France  a  subi,  plus  cruellement  que  tous  les 
autres  pays  de  l'Europe,  les  exigences  des  proprié- 
taires de  mines  anglaises,  parce  qu'elle  absorbe,  à 
elle  seule,  près  du  cinquième  de  l'exportation 
houillère  britannique. 

En  1898,  nous  n'avions  payé  aux  charbonniers 
anglais  que  70  millions  de  francs  pour  5.710.113 
tonnes  de  houille  et  92  millions  de  francs  en  tô99 
pour  6&70.865  tonnes.  En  1900,  nous  avons  im- 
porté 8.636.632  tonnes  de  houille  anglaise  qui  re- 
présentent, au  prix  moyen  de  l'année,  une  valeur 
de  sortie  d'environ  182  millions  de  francs. 

Le  (i  mai  1901,  la  Chambre  des  Communes  a 
voté,  sur  La  proposition  du  chancelier  de  l'Echi- 
quier, un  droit  de  1  fr.  25  par  tonne  de  houille 
exportée  du  Itoyaume-Uni.  Cet  impôt,  qui  avec 
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l'exportation  actuelle  doit  procurer  environ  ^mil- 
lions 500.000  francs  de  recettes  supplémentaires 
an  budget  anglais,  a  été  vivement  combattu  par 
L'opposition  libérale  et  partons  les  représentants 
des  charbonnages  britanniques. 

Pour  le  justifier,  sir Michaèl  Hicks-Beach  s'est 
appuyé  sur  le  précédent  de  Robert  Peel  qui  avait 
crée  le  même  impôt  en  1842,  et  il  a  développé, 
devant  la  Chambre  des  Communes,  de  longues 
considérations  pour  expliquer  que  ce  droit  ne 
serait  supporté  que  par  les  acheteurs  étrangers.,  et 
qu'il  ne  porterait  ainsi  aucun  préjudice  aux  inté- 
rêts charbonniers  et  métallurgiques  anglais. 

Voici  comment  le  chancelier  de  L'Echiquier  a 
résumé  ses  arguments  : 

»  En  supposant  même,  que  l'importance  de  notre 
commerce  extérieur  de  charbon  fût  diminuée  par  la 
nouvelle  taxe,  je  ne  suis  pas  bien  certain  que  ce  ma 
serait  sans  compensation:  Ou  on  extrairait  autant  de 
charbon  qu'autrefois  et  alors  les  consommateurs  an-1 
eiais  le  payeraient  moins  cher  que  l'étranger;  ou  on  en 
produiraient  moins  et  alors  notre  charbon  serait,  con- 
serve pour  La  consommation  future.  Je  ne  suis  pas  de 
ceux  qui  craignent  le  prochain  épuisement  de  nos 
houillères,  je  crois  cependant  que  certaines  de  nos 
mines  exploitées  à  bon  marché  sont  déjà  arrivées  à  un 
point  voisin  de  l'épuisement  et  que  l'augmentation  du 
prix  de  La  houille  peut  devenir,  d'ici  à  un  certain 
temps,  un  dommage  pour  notre  industrie  et  pour  l'en- 
semble de  notre  population.  C'est  pourquoi  une  cir- 
constance qui  arrêterait  l'accroissement  de  nos  expor- 
tations de  houille  ne  serait  pas  un  mal  sans  compensa- 
tion pour  la  nation  entière  dont  h's  intérêts  doivent 
être  défendus  avant  tout,  quelles  qu'en  soient  les  con- 
séquences immédiates  pour  les  propriétaires  de  mines 
et  les  mineurs.  » 

Et  à  ces  déclarations,  qu'un  pur  protectionniste 
ne  désavouerait  pas,  le  chancelier  de  l'Echiquier 
a  joutait  :  «  J'ai  dit,  qu'à  mon  sens,  le  droit  re- 
«  tombera  sur  les  consommations  du  dehors  !  » 

Sir  William  Harcourt,  au  nom  do  l'opposition 
libérale,  a  combattu  la  nouvelle  taxe  en  disant 
tout  d'abord  que  c'était  un  cadavre  en  décomposi- 
tion du  système  économique  aboli  en  1 84") . 
D'après  lui,  un  droit  de  sortie  sur  le  charbon  est 
pire  qu'un  droit  protecteur,  car  c'est  un  impôt 
agressif  et  décourageant  pesant  sur  toute  l'indus- 
trie anglaise.  La  Commission  de  1873,  nommée  au 
moment  de  la  grande  famine  du  combustible,  posa 
le  principe  que  tout  droit  de  sortie  est  mauvais  et 
qu'un  droit  sur  le  charbon  serait  bien  plus  mau- 
vais encore,  à  cause  de  la  répercussion  dangereuse 
qu'il  aurait  sur  le  fret  de  la  marine  marchande  ; 
quant  à  la  citation  faite  de  sir  Robert  Peel  pour  le 
justifier,  sir  William  Harcourt  répondit  à  sir  Mi- 
chaèl Hicks-Beach  qu'il  fallait  éviter  de  confondre 
le  Bobert  Peel  de  1842,  champion  du  protection- 
nisme et  de  la  taxation  universelle,  avec;  le  Robert 
Peel  de  1845.  C'est  son  grand  budget  de  1845,  sup- 
primant tous  les  droits  de  sortie,  qui  résume  sa 
doctrine  économique. 

Malgré  tout,  et  en  vertu  de  ce  principe  que  ventre 
affamé  n'a  pas  d'oreilles,  la  Chambre  des  Commu- 
nes vota,  par  333  voix  contre  227,  le  droit  de 
1  fr.  25  par  tonne  de  houille  exportée  d'Angleterre. 

Ce  droit  aura-t-il  pour  conséquence  de  paralyser 
les  demandes  du  continent  et  d'y  favoriser  les  im- 
portations des  charbons  américains?  Quelques  éco- 
nomistes anglais  le  craignent  et  plusieurs  députés 
libéraux  l'ont  affirmé  à  la  Chambre  des  Com- 
munes. 


C'est,  en  tous  les  cas,  une  mesure  fiscale  der 
plus  discutables,  qui  pourra  plus  tard  provoque 
des  représailles  contre  l'Angleterre,  car  elle  con- 
siste à  faire  payer  aux  consommateurs  étrangers 
une  partie  des  frais  de  la  guerre  du  Transvaal; 
Nous  verrons,  dans  quelques  années,  si  les  An- 
glais auront  à  se  féliciter  de  ce  premier  accroc  aux 
grands  principes  de  la  liberté  commerciale. 

*** 

La  production  sidérurgique,  qui  est  la  base  fon- 
damentale de  l'industrie  métallurgique  anglaise, 
est  stationnaire  depuis  près  de  dix  années.  Le 
tableau  suivant  l'indique  nettement  : 


Production  sidérurgique  anglaise  de  181)0  à  1900 
(En  millieis  de  tonnes) 


Années 

Minerai 
de  fer 
traité 

Fonte 

Lingots 
d'acier 

Rails 
d'acier 

Acier 
basique 

au 
conver- 
tisseur 

1890  

•20.075 

8.030 

2.015 

1.020 

i02 

1801  

18.814 

7.524 

1.641 

GG;i 

:!83 

1802   

1G:GHG 

G  816 

1.501 

§86 

299 

10. 880 

7.089 

1.40:3 

579 

2(52 

1804  

18.089 

7  546 

1.535 

598 

380 

18.007 

7  827 

1.535 

004 

441 

1896  

21. 543 

8.798 

1.810 

817 

457 

1807  

21.668 

8.937 

1.884 

921 

510 

18!  )8  

21 .293 

8.747 

'  1.759 

751 

504 

23.185 

9.572 

1.824 

838 

514 

1900  

22.175 

9.051 

1.743 

760 

491 

Ainsi,  depuis  1897,  tous  les  produits  ci-dessus 
indiques  sont  en  recul,  sauf  la  production  de  la 
fonte,  qui  a  à  peine  augmenté  de  114.000  tonnes, 
soit  1,27  0/0  :  Or,  dans  un  pays  soumis  à  la  fibre 
concurrence  étrangère,  comme  l'est  l'Angleterre, 
une  industrie  qui  ne  progresse  plus  est  une  indus- 
trie sérieusement  compromise. 

Nous  pourrions,  en  nous  appuyant  sur  les  études 
publiées  en  Angleterre  au  moment  de  la  discussion 
de  l'impôt  sur  l'exportation  du  charbon,  nous 
étendre  longuement  sur  les  causes  de  la  décadence 
qui  menace  actuellement,  la  sidérurgie  anglaise. 
Nous  préférons  résumer  ces  causes  par  un  simple 
tableau  : 


Production  de  la  Fonte  dans  les  quatre  principaux  pays 
producteurs 
Milliers  de  tonnes) 


Pays 

1894 

189G 

1898 

1900 

Allument, 
en  1900 
sur  1894 

Etals-Unis  

Totaux  

Pari  de  l'Anglete*" 

7.546 
G.  657 
4.700 
2.070 

8.798 
9.623 
5.553 
2.340 

8.747 
11.773 
7.402 

2.525 

9.051 
L3.789 
8.351 

2.699 

/o 
20 
107 

'  77  ' 
30 

20.973 

20.314 

30.447 

33.890 

02 

30  % 

28  % 

~u  /o 

20  % 

Dans  les  études  spéciales  que  nous  consacrerons 
plus  tard  aux  Etats-Unis  et  à  l'Allemagne,  nous 
verrons  que  toutes  les  branches  de  l'industrie  mé- 
tallurgique de  ces  deux  pays  se  sont  développées 
comme  la  production  de  la  fonte,  mais,  en  atten- 
dant, il  nous  paraît  intéressant  de  reproduire  ici  la 
préface  d'une  longue  étude  que  le  Times  à  publiée 
en  mars  1900  sur  les  conséquences  éventuelles, 
pour  l'Angleterre,  de  la  concurrence  américaine. 

«  Depuis  que  L'Angleterre  ai  établi  sa  suprématie,  une 
autre  race  s'est  tonnée.  Les  e'thnologistes  ne  Lui  don- 
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lient  pas  de  place  dans  leurs  classilications,  mais  au 
point  de  vue  industriel  et  économique,  c'est  une  nou- 
velle race  autant  que  les  Anglo-Saxons  en  constituaient 
Une,  quand  ils  mit  fondé  notre  empire.  Nous,  Anglais, 
nous  sommes  fiera  de  notre  parenté  avec  l'Amérique  et 
nous  aimons  à  parler,  de  ce  peuple  nouveau  et  indus- 
trieux comme  s'il  appartenait  à  la  race  anglo-saxonne. 
Jl  esl  vrai  que  les  ancêtres  de  ce  peuple  sont  des  Anglo- 
Saxons,  niais  leur  sang  a  été  mêlé  à  celui  de  tant  de 
races  ei  le  milieu  ambiant  ou  l'enfance  de  ce  peuple 
s'est,  développée  a  été  tellement  différent  de  celui  des 
autres  nations,  que  le  caractère  des  Américains  est  sui 
generis ;  c'est  une  race  à  part  :  ce  fait  serait  bien  plus 
sensible  pour  les  Anglais  s'ils  n'avaient  pas  avec  elle 
une  langue  commune. 

»  I /histoire  de  nos  succès  industriels  dans  le  passé 
peut  faire  comprendre  le  présent  succès  des  Etats- 
Unis. 

«  Notre  suprématie  commerciale  a  été  établie  en 
grande  partie  par  l'immigration  étrangère  en  Angle- 
terre. Ce  que  les  persécutions  religieuses  et  l'oppres- 
sion politique  clic/,  les  pays  voisins  ont  fait  autrefois 
pour  nous,  1  émigration  libre  le  fait  aujourd'hui  pour 
l'Amérique.  Elle  produit  un  peuple  si  ingénieux,  si 
prévoyant,  si  endurant  à.  l'effort  que  les  forces  de  la 
nature  semblent  s'accroître  encore  dans  ses  mains  ner- 
veuses. 

«  Si,  du  personnel,  nous  passons  au  matériel,  nous 
trouvons  que  les  Etats-Unis  ont  été  considérablemenl 
favorisés  par  la  nature  dans  la  distribution  de  ses 
richesses.  La  clef  de  voûte  de  l'industrie  manufac- 
turière en  général  est.  l'industrie  mécanique,  et  celle-ci 
a  pour  base  la  production  de  la  fonte. 

«  Pour  la  réussite  de  la  fabrication  de  la  fonte  il 
faut  du  minerai,  du  charbon  et  de  la  castine.  On  avait 
coutume  de  dire  que  la  suprématie  de  la  Grande-Bre- 
tagne dans  l'art  de  la  mécanique  ne  serait  jamais 
attaquée,  à  cause  des  avantages  naturels  de  ce  pays.: 
minerai  de  fer,  charbon  et  pierre  calcaire  se  trouvant 
près  les  uns  des  autres  à  peu  de  distance  delà  mer. 

«  D'autres  pays,  affirmions-nous,  peuvent  avoirl'un 
ou  l'autre  de  ces  produits,  mais  plus  ou  moins  écartés 
les  uns  des  autres  et  loin  d'un  port.  En  1874,  M.  A.  L. 
Steavenson,  de  Durham,  disait  à  une  assemblée  de 
VIron  and  Sleel  Inslilute  :  «  On  a  cherché  à  combattre 
«notre  situation  de  leader  pour  la  production  du  fer, 
«mais  nous  ne  connaissons  rien  qui  puisse  nous  causer 
«  la  moindre  anxiété.  »  Ces  paroles  étaient  vraies  en  1874, 
mais  les  chercheurs  et  les  inventeurs  ont  changé  cette 
situation  :  Notre  industrie  carbonifère  a  rencontré  des 
difficultés  imprévues,  et  une  grande  partie  de  notre 
minerai  est  aujourd'hui  épuisée  ou  ne  convient  plus 
aux  procédés  modernes. 

«  D'autre  part,  dans  les  pays  étrangers,  des  mine- 
rais plus  riches  ont  été  découverts  et  exploités.  Les 
minerais  du  Lac  Supérieur  contiennent  de  59  à  65  0/0 
de  fer,  tandis  que  les  mines  de  Gellivara,  au  sud  de  la 
Suède,  donnent  09,  51  0/0.  Nos  plus  riches  minerais 
d'hématite  du  Cumberland  et  du  Lancashire  ne  ren- 
ferment que  57,  00  0/0  de  fer  et  le  minerai  de  fer  de 
Cleveland  est  beaucoup  plus  pauvre. 

«  Au  dehors,  encore,  le  charbon  est  exploité  plus 
près  de  la  surface,  et  là  où  de  longues  distances  sont  à 
parcourir  par  les  matières  premières  pour  venir  aux 
hauts  fourneaux,  La  pratique  de  l'ingénieur  et  l'entre- 
prise commerciale  ont  permis  à  nos  concurrrents  de 
surmonter  des  obstacles  qu'on  croyait  invincibles.  Cela 
est  particulièrement  vrai  poui  l'Amérique. 

"  Tandis  que  notre  charbon,  notre  minerai  de  fer  et 
notre  castine  se  trouvent  réunis  très  près  les  uns  des  au- 
tres, la  presque  totalité  d'un  minerai  de  la  plus  haute 
importance  pour  la  fabrication  du  fer  —  celui  que  l'on 
emploie  dans  In  fabrication  de  l'acier  Bcssemer —  nous 
vient  d'Espagne,  c'est-à-dire  d'un  millier  de  lieues  par 
la  m<T.  Ainsi, en  1898,  nous  avons  produit  8.7'i7.000 
tonnes  de  fonte  de  toute  catégorie  :  pendant  la  même 
année,  non-,  avons  importé  5.H50.000  tonnes  de  rni- 
nerai,  principalement  d'Espagne. 

"  I.a  raison  de  ce  fait  est  bien  connue  :  La  plus  grande 


partie  de  notre  minerai  indigène  contient  trop  de  phos- 
phore pour  produire  un  fer  convenant  à  la  fabrication 
de  l'acier  Besscmer  et  Siemens, pour  coque  l'on  connaît 
sous  le  nom  de  procédé  acide,  et  aujourd'hui,  ce  pro- 
cédé est  celui  que  l'on  préfère  en  Angleterre. 

"  Il  est  à  peine  nécessaire  de  rappeler  1  importance 
suprême  de  1  acier  :  M.  Andrew  Carnegie  a  dit  récem- 
ment que  «  la  cité,  ou  le  pays,  pouvant  produire  la 
«  tonne  d'acier  le  meilleur  marché,  est  assuré  de  la  su- 
«  prématie,  parce  que  le  coût  d'un  grand  nombre  d'au- 
«  très  articles  dépend  du  coût  de  ce  premier  élément.  » 
M.  Carnegie  est  avant  tout  un  fabricant  d'acier,  mais 
cela  ne  diminue  en  rien  la  valeur  de  son  affirmation... 

11  y  a  à  peine  dix  ans  que  la  Grande-Bretagne  oc- 
cupait encore  la  première  place  parmi  les  pays  pro- 
ducteurs de  fer  du  monde,  mais  depuis  1890,  les  Etats- 
Unis  nous  ont  dépassé  et  ont  tenu  la  tête,  sauf  pendant 
deux  ans.  Il  va  quinze  ans,  la  production  anglaise  du 
fer  était  le  double  de  celle  des  Etats-Unis.  Aujourd'hui, 
nous  sommes  très  en  arrière  et  il  est  probable  que  dans 
cinq  ans,  peut-être  plus  tôt,  les  hauts  fourneaux  des 
Etats-Unis  produiront  deux  fois  autant  de  fer  que  ceux 
de  la  Grande-Bretagne. 

Le  Times  publiait  l'étude  précédente  au  com- 
mencement de  l'année  dernière,  d'après  les  ré- 
sultats de  l'année  1899  :  les  résultats  de  l'année 
1900  ont  confirmé  ses  prévisions  pessimistes. 


La  concurrence  américaine  ne  s*est  pas  con- 
tentée d'exercer  ses  effets  sur  les  marchés  étran- 
gers, jadis  tributaires  de  la  métallurgie  anglaise  : 
elle  est  venue  s'attaquer  aux  produits  anglais  sur 
le  marché  anglais  lui-même,  car  la  statistique  du 
Royaume-Uni  constate  que  l'importation  des  fers 
en  saumon  provenant  des  Etats-Unis  est  passée  de 
78.856  tonnes  en  1898,  à  80.988  tonnes  en  1899  et  à 
94.282  tonnes  en  1900.  L'importation  des  aciers 
non  travaillés  a  également  progressé  de  40-231 
tonnesen  1898,  a  77.290  tonnes  en  1899  et  à  173.3il 
tonnes  en  1900. 

Mais  ce  qui  inquiète  le  plus  les  Anglais,  c'est  la 
concurrence  des  produits  américains  à  l'étranger, 
qui  se  traduit  par  une  diminution  notable  des  ex- 
portations métallurgiques  anglaises.  En  effet,  la 
valeur  totale  des  fers  et  aciers  bruts  ou  à  demi- 
ouvrés  exportés  en  1900  est  supérieure  d'environ 
100  millions  de  francs  à  celle  de  1899,  mais  cette 
majoration  n'est  due  qu'à  la  hausse  des  prix  du 
combustible,  qui  a  relevé,  partout,  le  prix  du  fer, 
de  la  fonte  et  de  l'acier.  En  réalité,  l'exportation  a 
été  inférieure  en  poids,  car  elle  est  tombée  à  8  mil- 
lions 545.357  tonnes  en  1900,  contre  3.717.180 
tonnes  en  1899. 

Notre  consul,  M.  Jean  Perier,  dans  le  rapport 
déjà  cité,  dit  à  ce  propos  : 

«  La  diminution  dans  l'exportation  des  rails  de  toute 
espèce,  qui,  depuis  trois  ans,  ne  cesse  de  s'accentuer, 
a  été,  notamment,  l'objet  des  commentaires  les  plus 
pessimistes.  Pour  cet  article  encore,  l'Australasic  a 
accru  sa  demande,  mais,  par  contre,  tous  les  autres 
payS  "ni  diminué  l'importance  de  leurs  ordres. 

1900  1899  1898 

a  Tonnes       Tonnes  Tonnes 

K.rixirlhlioi)  (1rs  mils  ni 

acier   46:!.  960     590.067  609.403 

«  Les  déficits  relevés  dans  les  exportations  de  la  plu- 
part des  articles  de  fer  et  d'acier  et  particulièrement  le 
déficits  des  rails  en  acier  sont  attribués  aux  effets  de  la 
concurrence  étrangère,  allemande  et  plus  encore  amé- 
ricaine. 11  y  a  cinq  ans,  à  l'époque  de  l'apparition  du 
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célèbre  ouvrage  Made  in  Germany,  il  n'était  question 
outre-Manche  que  de  la  concurrence  allemande;  main- 
tenant c'esl  surtout  la  concurrence  américaine  qui,  et 
à  très  juste  titre,  préoccupe  nos  voisins.  La  presse 
britannique  est  remplie  de  plaintes  à  cet  égard.  Il  est 
certain  qu'en  ce  qui  concerne  les  fers  et  aciers,  la  situa- 
tion de  l'industrie  similaire  américaine  a  eu,  durant  la 
seconde  moitié  de  1900,  une  répercussion  des  plus 
fâcheuses  sur  les  forges  et  aciéries  britanniques.  » 

Dans  les  trois  grandes  régions  sidérurgiques  du 
Royaume-Uni  il  n'y  avait  plus  que  201  hauts  four- 
neaux allumés  au  31  décembre  11)00  contre  227  en 
L899,  <'t  M.  Jean  Perier  signale  que  la  dépression 
s'est  encore  accentuée  en  1901  et  que  les  grandes 
usines  connues  sous  le  nom  de  Darby  Ironworks 
(fers  en  saumons)  ont  été  placées,  par  suite  de  la 
concurrence  américaine,  dans  l'alternative  de  ren - 
voyer  une  large  moitié  de  leur  personnel  ou  de 
réduire  les  salaires  :  Les  ouvriers,  consultés  par 
les  chefs  des  usines,  ont  très  sagement  accepté  une 
diminution  de  salaires. 

'LÎEconoinht  anglais  lui-même,  malgré  son  opti- 
misme habituel,  n'a  pu  dissimuler  son  inquiétude: 

c  L'importante  position,  écrivait-il,  en  février  der- 
nier, (pie  les  Etats-Unis  occupent  comme  producteurs 
de  fer  et  d'acier,  et  l'influence  que  leur  concurrence  est 
appelée  à  avoir,  non  seulement  dans  ce  pays  mais  sur 
les  autres  marchés,  nous  oblige  adonner  une  attention 
spéciale  à  la  question.  De  temps  en  temps,  nous  avons 
eu  à  lutter  contre  des  concurrences  étrangères,  à  un 
moment,  avec  la  Belgique,  plus  récemment  avec  l'Alle- 
magne :  mais  maintenant  nous  sommes  face  à  lace  avec 
le  plus  puissant  et  le  plus  déterminé  de  tous  nos  con- 
currents, un  concurrent  qui  en  1896,  produisait  8  mil- 
lions 623.1*17  tonnes  de  fers  en  saumon  et  qui  en  1899, 
a  produit  13.620.703  tonnes;  un  concurrent  qui,  en 
1896,  exportait  120.000  tonnes  de  fer  et  acier  et  qui,  en 
1899,  en  a  exporté  1.026.234  tonnes.  Il  ne  nous  faut  ni 
perdre  un  instant  ni  épargner  notre  argent  pour  adop- 
ter les  méthodes  américaines,  pour  remettre  notre  ma- 
tériel au  niveau  du  jour,  de  façon  à  pouvoir  tenir  tète 
à  cette  nouvelle  concurrence.  » 

C'est  surtout  la  constitution  du  fameux  Steel 
Trust  (Trust  de  l'acier),  qui  semble  le  plus  inquié- 
ter l'opinion  publique  anglaise,  car  cet  accapare- 
ment colossal  lui  fait  supposer  —  ainsi  que  notre 
collaborateur  Georges  Bourgarel  l'a  si  judicieuse- 
ment établi  dans  YEconomiste  Européen  —  que 
l'industrie  métallurgique  américaine,  pouvant  réa- 
liser des  bénéfices  considérables  sur  son  marche  in- 
digène, grâce  à  l'énorme  protection  dont  elle  jouit, 
aura  beaucoup  plus  de  facilité  que  par  le  passé  à 
s'imposer  sur  les  marchés  étrangers,  en  y  offrant 
ses  produits  à  des  prix  déliant  toiite  concurrence 
normale. 

Aussi,  ajoute  M.  Jean  Perier,  de  jour  en  jour, 
voit-ons'enhardirles  partisans  du  protectionnisme, 
si  peu  écoutés,  il  y  a  quelques  années.  Le  grand 
organe  des  industries  du  fer  et  de  l'acier,  \lron 
and  Coal  Trades  Review  émettait,  à  cet  égard, 
une  opinion  caractéristique  :  «  Les  industries  bri- 
tanniques n'ont  jamais  fait  appel  à  l'Etat  tant  que 
la  lutte  était  pour  eux  équitable.  Mais,  maintenant, 
les  conditions  de  la  lutte  ne  sont  plus  les  mêmes. 
Sans  doute  le  libre-échange  est  le  régime  qui  con- 
vient le  mieux  à  la  Grande-Bretagne  ;  toutefois,  en 
présence  des  nouvelles  concurrences,  le  sujet  mé- 
rite d'être  examiné  à  nouveau.  » 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


LE  RECENSEMENT  DE  1901 


Le  Ministère  de  l'Intérieur  vient  de  faire  connaître 
les  résultats  généraux  du  recensement  effectué  en 
France  le  24  mars  1901. 

Nous  aurions  voulu  établir,  dès  maintenant,  unè 
comparaison  avec  les  chiffres  du  dénombrement  (Va 
29  mars  1896,  tel  que  notre  rédacteur  en  chef,  M.  Ed- 
mond Théry,  les  a  analysés  dans  la  France  économique 
el  financière  pendant  le  dernier  quart  de.  siècle,  mais  les 
statistiques  communiquées  sont  trop  incomplètes  : 
elles  ne  concernent  que  la  population  de  fait,  c'est-à- 
dire  celle  qui  a  été  recensée  le  24  mars  dernier  au 
moyen  de  bulletins  individuels,  sans  tenir  compte  des 
résidents  absents  du  lieu  qu'ils  habitent  d'ordinaire. 
Les  Français  et  les  étrangers,  ainsi  que  les  militaires 
qui  se  trouvaient  sur  le  territoire  continental,  ont  été 
compris  dans  ces  chiffres,  mais  non  les  troupes  de 
terre  et  de  mer  stationnées  on  Algérie,  en  Tunisie  et 
dans  les  colonies  ou  pays  de  protectorat.  Enfin,  à  ces 
résultats  ont  été  ajoutés  l'effectif  du  corps  expédition- 
naire de  Chine  et  les  marins  du  commerce  et  de  la 
marine  militaire  hors  de  France  à  la  date  du  dénom- 
brement. 

Pour  établir  une  statistique  exacte  et  faire  des  com- 
paraisons utiles  avec  les  recensements  antérieurs,  il 
aurait  fallu  connaître  la  population  résidente,  c'est-à- 
dire  tous  les  individus  présents  ou  absents  ayant  leur 
domicile  de  droit  dans  la  commune.  C'est,  en  effet, 
cette  population,  que  l'on  nomme  aussi  légale  ou  offi- 
cielle, qui  sert  de  base  :ï  l'assiette  de  l'impôt  et  à  la  fixa- 
tion du  nombre  des  députés  par  arrondissement  ou  des 
conseillers  municipaux  par  commune.  Son  chiffre  sera 
promulgué  par  décret  à  la  fin  de  l'année. 

En  attendant,  en  nous  contentant  des  renseignements 
provisoires  qui  nous  sont  fournis,  nous  pouvons  faire 
des  comparaisons  intéressantes  entre  les  résultats  don- 
nés par  le  recensement  de  1901  et  celui  de  1896. 

Nous  remarquerons  tout  d'abord  que  la  population 
constatée  en  France,  comme  présente  le  24  mars  1901, 
s'élève  à  38.641. 333  personnes,  répartie  comme  suif  : 

En  France   38 . 095 . 500 

Corps  expéditionnaire  de  Chine   17.5i7 

Marins  hors  de  Fiance   28.28G 

Total   38.641.333 

Lors  du  précédent  dénombrement  du  29  mars  1<S96, 
38.228.969  individus  avaient  été  recensés;  l'augmenta- 
tion sur  1896  est  de  412.364,  alors  que  l'augmentation 
constatée  pour  la  dernière  péri  ode  quinquennale  n'avait 
été  que  de  133.819. 

Il  y  a  donc  eu,  pendant  les  cinq  dernières  années,  un 
progrès  sensible,  quoique  encore  trop  faible. 

Dans  la  période  décennale  1886-1896,  l'augmentation 
de  la  population  n'avait  été  que  de  299.072;  l'augmen- 
tation de  la  seule  période  quinquennale  1896-1901  est 
supérieure  de  plus  d'un  tiers  à  ce  chiffre  et  le  mou- 
vement de  la  population  française  semble  prendre 
ainsi  une  marche  ascensionnelle  qu'on  ne  peut  voir 
qu'avec  satisfaction. 

Nous  manquons  de  renseignements  sur  l'état-civil 
de  la  population  recensée,  sur  l'âge,  la  nationalité  de 
cette  population  ;nous  savons  sculementque  l'augmen- 
tation signalée  en  1901  est  encore  due  principalement 
à  l'accroissement  des  centres  urbains,  ainsi  que  l'indi- 
quent les  tableaux  suivants  relatifs  aux  principales 
villes  de  France  et  aux  douy.e  principaux  départemehts 
en  18t)0  et  1901  : 

Population  comparée  des  12  principales  Villes  d'i  Franc 
en  1890  e:  ûQOl 

(Population  île  fait) 

Différence 

Tilles  1896  11301        en  HM 

Paris  '..   2.511.955  2.660.559   +  148.004 

Marseille   i47.34L      49i  769   +  47.428 

* 
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Différence 


Villes 

1896 

1901 

en  1901 



4(16.7(17 



453.145 

— 

13.622 

250.9(1(1 

267.471 

+ 

565 

Lille  

216.276 

215.431 

845 

Toulouse.  

149.012 

147.696 

1.316 

Saint-Etienne  . . . 

147.977 

146  67] 

1.306 

117.977 

129.044 

+ 

11.067 

121.76.-) 

128.349 

+ 

6.584 

124.447 

124.660 

+ 

213 

112.160 

115. '.Il', 

+ 

3.749 

107.017 

107.773 

+ 

756 

Dans  plusieurs  can,  on  constat»;  une  diminution  dans 
les  villes,  mais  cette  diminution  est  compensée  par  les 
augmentations  signalées  dans  les  communes  avoisi- 
nantes  :  tel  est  le  cas  pour  Lyon,  Lille,  Saint-Etienne. 
On  se  rendra  plus  nettement  compte  de  cet  accroisse- 
ment de  la  population  des  agglomérations  proches  des 
grands  centres,  en  jetant  un  coup  d'œil  sur  la  progres- 
sion des  faubourgs  de  Paris  : 


Population  des  Communes  suburbaines  de  Paris 


Augmen- 

tation 

En  1896 

En  1901 

en  1901 

24.016 

30.589 

6.573 

Aubervillicrs  

37.283 

31.125 

3. 842 

l?oino.yjTi>-s/-Seine . 

37.088 

44.168 

7.080 

33.449 

38.537 

5.088 

Levaïlois-Perret . . . 

48.821» 

54.065 

5.236 

Montrenil  

20.615 

31.3:11 

4.7K1 

32.012 

36.437 

4.425 

54.393 

59.884 

5.491 

30.390 

35.351 

4.9IH 

27.121 

30.336 

3.215 

Voici  le  tableau  des  douze  principaux  départements  : 

Population  comparée  des  12  principaux  départements 
en  1896  et  1901  : 


(Popiilation   de  fait) 


Départements 

189(1 

1901 

Diff.  en  1901 

3.3X0:308 

:!.599.870 

i 

-r 

289.662 

1.807.030 

1.877.647 

-j- 

70.617 

Pas-de-Calais  

900.384 

949.968 

49.584 

Seine-Inférieure  . . 

827.713 

843.928 

+ 

16.21:. 

837.4(13 

835.157 

2.806 

808.853 

820. 783 

11.928 

Finistère   

728.590 

763.198 

+ 

84.608 

Bouches-du-Rh .  . . 

679.646 

737.112 

57.466 

Seine-el-Oise  

667.542 

700. 405 

+ 

32.868 

Loirc-lnféricnre  . . 

643.967 

656.998 

+ 

13.031 

624.056 

644.582 

+ 

20.476 

Saoïv  -  l-Loire. . . . 

619.036 

616.389 

2.647 

Lee  augmentations  portent  sur  28  départements  seu- 
lement. Les  diminutions,  au  contraire,  s'étendent  sur 
59,  et  principalement  sur  les  communes  rurales. 

11  y  a  parfois  diminution  dans  l'ensemble  du  dépar- 
tement, lors  même  que  la  population  des  villes  ou 
centres  industriels  de  ces  mêmes  départements  s'est 
accrue.  ( l'est  le  cas  pour  les  départements  suivants  : 

■Allier  (Montlucou.  augmentation  de  3.429);  Cha- 
rente-Inférieure (Kochefort.  1.514.  La  Rochelle,  2.944 ): 
(  iôte-d'Or  (Dijon.  3.278);  Ille-ct-Vilaine  (Remues, 5.241  ;; 
Indre-et-Loire  (Tours,  1.214)  ;  Isère  (Orcnoble,  4.247); 
Manche  (Cherbourg,  2.388;  Somme  (Amiens,  1.654). 

Les  départements  où  s'est  produite  la  plus  forte  aug- 
mentation sont  : 

Seine;  289  86B;  Nord,  70.617;  P,ouchcs-du-Rliône, 
ru.W<:  Pas-de-Cftiaw,  40.584;  Finistère;  34.003;  Seine-et- 
.  >ise  32.803:  Alpes-Maritimes,  32.680;  Loire,  20.4  Kl:  Hé- 
rault,  19.949;  Var.  17.116;  Meurthe-et-Moselle,  17.02:5; 
Seine-Inférieure,  16.215;  Loire-lnléricuie,  13.031;  Gi- 
ronde, 11.928;  Morbihan.  10.991  . 

Les  diminutions  les  plus  sensibles  ont  été  relevées 
dans  les  départements  suivants  : 

Yonne,  14.949;  Lot/14.577;  Dordogne,  13t315;  Puy-de- 
'Dùmc,  12.488;  JIaut.o-f  iaronne,  11.434;  Orne,  11.369; 
Morbihan,  10.991;  Àrdèche,  10.038;  Gowt,  10.443. 


Telles  sont  les  seule©  constatations  que  nous  per- 
mettent de  l'aire  les  renseignements  publiés;  bien  des 
faits  intéressants  restent  à  connaître  ;  nous  espérons 
qu'on  ne  nous  les  fera  pas  attendre  trop  longtemps. 

G  E  on  <;  i  :  s  Bo  c  r-.  a  a  rf.l  . 


Fers  et  Aciéries  Jlobor  t 


Le  directeur-gérant  de  cette  Société  a,  ces  jours  der- 
niers, adressé  à  ses  actionnaires  une  lettre  dans  la- 
quelle il  leur  donne  avis  que  l'acompte  de  dividende 
qui  leur  avait  été  payé  depuis  1897,  au  début  du  second 
semestre  de  chaque  année  sera,  cette  fois,  différé. 

La  Société  des  Fers  et  A  ciéries  Robert  [G.  Robert  et  l  '■  . 
est  une  Société  en  commandite  par  action  constituée 
en  1894,  qui  a  pour  directeur-gérant  M.  Robert.  Elle 
avait  pour  objet  :  1°  l'exploitation  des  usines  et  fa- 
briques d'acier  de  la  Société  anonyme  îles  Fers  et  Acien 
Hubert  sises  à  Paris,  rue  Oberkampf,  et  à  Lens  (Pas- 
de-Calais),  d'une  usine  à  Nantes,  et  de  toute  autre 
usine  qui  pourrait  être  construite  ou  acquise  par  la 
suite  pour  la  fabrication  du  fer  et  de  l'acier  ;  2°  la  fa- 
brication du  fer  et  de  la  fonte,  sous  leurs  divers  états, 
ainsi  que  tout  ce  qui  se  rapporte  directement  tant  à 
cette  fabrication  qu'au  commerce  de  ses  produits  et  des 
matières  premières  ;  3"  l'exploitation  de  tous  brevets 
d'invention  relatifs  à  la  fabrication  de  l'acier,  exploi- 
tation à  faire  soit  directement  en  France  et  à  l'étranger, 
soit  par  cessions  de  licences. 

La  durée  de  la  Société  a  été  fixée  à  cinquante  ans 
à  partir  du  7  juillet  1894;  son  capital  avait  été  fixé 
primitivement  à  3  millions  de  francs  et  divisé  en 
30.000  actions  de  100  francs  nominal.  Sur  ces  30.000 
actions,  2(1.200  actions  avaient  été  attribuées  en  re- 
présentation d'apports  mobiliers  et  immobiliers.  Le 
solde  de  .S. 800  actions  avait  été  souscrit  en  espèces  et 
au  pair.  Depuis,  le  capital  a  été  porté  à  4  millions  de 
francs  en  1898,  au  moyen  de  l'émission  de  10.000  ac- 
tions nouvelles  de  100  francs,  et  à  8  millions  de  francs 
en  1900,  par  suite  de  l'émission  de  40.000  actions  de 
100  francs  nominales,  qui  furent  émises  à  105  francs. 
Cette  dernière  augmentation  de  capital  a  servi  à  rem- 
bourser les  obligations  émises  antérieurement,  et  qui 
étaient  alors  en  circulation. 

L'année  sociale  de  la  Société  part  du  1er  juillet  de 
charpie  année  pour  clôturer  au  30  juin  de  l'année  sui- 
vante. Quant  aux  bénéfices,  ils  se  répartissent  de  la 
manière  suivante  : 

Tout  d'abord  il  pst  prélevé  10  0/0  pour  constituer  un 
fonds  de  réserve  destiné  à  faire  face  à  tous  incidents 
imprévus,  à  toutes  réparations  ou  réfections,  ainsi 
qu'à  tous  amortissements,  îiotamment  à  celui  du  ma- 
tériel industriel  et  des  bâtiments.  Cependant  ce  prélè- 
vement n'est  obligatoire  que  si  le  fonds  de  réserve  est 
inférieur  à  500.000  fr.  Sur  le  solde,  on  prend  ensuite 
la  somme  nécessaire  pour  servir  aux  actions  un  in- 
térêt de  5  0/0,  et  le  surplus  revient  dans  la  proportion 
de  40  0/0  au  gérant,  et  de  (30  0/0  aux  actionnaires. 

Depuis  sa  constitution,  la  Société  a  procédé  aux 
répartitions  de  dividendes  suivantes  : 

Par  an 

Exercice  1894-1895   rien 

—  1895-1896   rien 

—  189(1-1  S97   5  francs 

—  1897-1898  ;i  18519-1900   6  — 

Voici  les  résultats  obtenus  par  la  Société  pendant 
les  deux  exercices  1898-1899  et  1899-1900  : 

compte  nu  pbopits  et  pektics 

  Exercices  

1898-Ï89Tr^^l89TTi:9i)0 
(En  francs) 

Produits  oets  des  usinîs   547.962  63      947.720  03 

A  déduire  : 
Frais  généraux  et  service  des  obli- 
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Exercices 
1898*-1699  "Ï899-1900 
(En  francs) 

gationa   182.442  57      178.7(18  37 

Bénéfices  usts   305.520  06      768.95'7  66 

A  ajouter  : 

Report  do  l'exercice  précédent   47.202  33      109.503  73 

Prime  sur  rémission  des  actions 

nouvelles   »  200-000  » 

Soldes  disponibles. . . .    412.722  39   1  ..038.481  39 

Ces  soldes  ont  été  répartis  de  la  manière  suivante  : 

lli'serve  statutaire   30.552    »  96.895  76 

Réserve  supplémentaire   »  111.080  7<> 

Dividende  de  6  t'r.  par  action   2'i0.000    »  480.000  » 

Tantièmes  à  la  gérance   36.666  66  53.333  33 

Report  à  nouveau...   109.503  73  » 

Excédent  à  porter  à  un  compte 
d'amortissement  — .  »  337.151  70 

Sommes  égales   412.722  39    1.078.461  30 

Quant  aux  deux  derniers  bilans,  voici  comment  ils 
s'établissent  : 

Actif 

Bilans  au  30  juin 
1899  ~    ^  Î90(i 
(En  francs! 

Immeubles   899.092  08     1.152.074  88 

Matériel  et  gros  outillage   1.750.614  01     2.139.120  53 

Brevets   1.440.000   »     1.440.000  » 

Liquidation  des  forges  de  Stenay      620.865  55       620-865  55 
Frais  de  premier  établissement.      344.568  54       726.514  44 
Caisse  et  dépôts  chez  les  ban- 
quiers T   108.602  93       129.441  02 

Portefeuille  (traites)   327.428  96       337.372  90 

Portefeuille  titres)   95.500    •>         95.500  » 

Marchandises  générales   1.325.681  05     2.091.930  85 

Dépôts  divers   21.615  05         29.002  75 

Frais  d'installation.  Usine  de 

Stenay  \   79 . 908  07     1 . 566 . 098  09 

Débiteurs  divers   991.179  74        919.322  09 

8.005.050  58   11. 247. 244  30 


Passif 

Capital-actions   4.000.000    »  8.000.000  » 

Capital-obligations   1.096.500    »  »  » 

Coupons  obligations  à  payer...  41.882  98  17.279  65 
Frais  généraux  et main-d' œuvre 

à  paver   26  849  45  30.018  75 

Oppositions   3.117  21  3.496  50 

Caisse  de  secours   3.023  05  3.150  95 

Effets  à  paver   562.103  44  031.953  22 

Créditeurs 'divers   '510.935  01  1.219.170  00 

Créditeurs  comptes  particuliers  700.000    »  200.000  » 

Réserve  statutaire   111.080  51  319.016  78 

Intérêts  et  dividendes  à  distri- 
buer aux  actions   240.000  »  480.000  » 

Excédent  à  reporter  à  l'exercice 

suivant   109.503  73  »  » 

Amortissements  ordonnés  par 

l'assemblée   »  337.151  79 

8.005.056  58   11.247.244  80 

A  rassemblée  du  12  décembre  1900,  le  gérant  de  la 
Société  avait  annoncé  que  depuis  le  commencement  de 
l'exercice  en  cours,  deux  nouveaux  groupes  de  fours  à 
coke  et  un  second  fourneau  avaient  été  mis  en  marebe, 
et  que  les  usines  d'Outreau  fonctionnaient  donc  en 
plein  au  profit  de  l'exercice  1900-1901.  Il  ajoutait  que 
le  produit  des  usines  ayant  été,  en  1899-1900,  de  947.726 
francs  t>3,  et  si  Ton  pouvait  compter  sur  l'augmentation 
du  rendement  de  l'usine  d'Outreau  dont  les  moyens 
étaient  doublés,  l'exercice  1900-1901  semblait  pouvoir 
donner  dos  résultats  sensiblement  plus  élevés  que  ceux 
de  l'exercice  précédent  et  permettre,  par  suite,  une  aug- 
mentation de  dividende. 

Malheureusement  les  faits  n'ont  pas  répondu  aux 
espérances  conçues.  Pendant  le  premier  semestre  de 
l'exercice  19U0-1901,  ainsi  que  le  constate  la  lettre 
ddressée  récemment  par  le  gérant  aux  actionnaires  et 
aont  nous  avons  parlé  au  début,  les  bénéfices  ont  été 


sensiblement  les  mêmes  que  ceux  du  semestre  corres- 
pondant de  l'année  précédente,  et  il  en  a  été  de  même 
à  peu  près  pour  les  aciéries  pendant  le  second  semes- 
tre. Mais  la,  vente  des  fontes  et  des  cokes  avant,  aussi 
bien  en  France  qu'à  l'étranger,  subi  un  arrêt  presque 
complet,  il  en  est  résulté,  pour  la  Société,  un  désarroi 
dans  les  prix  de  vente,  ainsi  que  l'arrêt  d'un  haut 
fourneau  et  d'un  groupe  de  fours  à  coke.  C'est  pour- 
quoi, en  présence  des  immobilisations  momentanées 
de  fonds  qui  en  sont  résultées,  la  gérance.,  d'accord 
avec  le  Conseil  de  surveillance,  a  décidé  de  ne  payer 
cette  année  aucun  acompte,  et  d'attendre  que  l'assem- 
blée puisse  juger,  en  toute  connaissance  de  cause, 
l'importance  du  dividende  à  mettre  en  paiement.  Dans 
trois  ou  quatre  mois  en  effet,  dit-elle,  les  stocks  d'ap- 
provisionnements et  de  marchandises  fabriquées  pour- 
ront, sans  doute,  être  écoulés  et  l'équilibre  normal  aura 
été  réalisé. 

Selon  les  appréciations  <le  la  gérance,  la  crise  ac- 
tuelle n'a  inlluencé  que  l'exercice  clos,  grâce  à  l'im- 
portance des  commandes  qui  assurent  la  marche 
fructueuse  des  aciéries,  et  à  diverses  mesures  prises  en 
vue  d'améliorer  la  production  des  usines  et  de  diminuer 
les  dépenses.  C'est  ainsi  que  l'aciérie  de  Lens  va  être 
transférée  à  Outreau,  ce  qui  supprimera  'es  frais  de 
transport  qui  grevaient  les  matières  premières  consom- 
mées h  Lens  et  fabriquées  à  Outreau.  Ce  transfert  per- 
mettra une  économie  de  200.000  t'r.,  et  les  frais  qu'il 
occasionnera  seraient  largement  couverts  par  la  vente 
des  terrains  de  Lens. 

Il  faut  espérer  que  les  prévisions  de  la  gérance  ne 
seront  pas  déçues  une  fois  de  plus.  Kn  tous  cas,  ce  qui 
se  passe  à  la  Société  des  Fers  et  Aciers  Robert  est  une 
nouvelle  preuve  des  difticultés  avec  lesquelles  ont  à 
compter,  maintenant,  les  entreprises  métallurgiques 
françaises. 

A.  Lechenet. 


Le  Budget  de  Paris 


DEL'XIK.MK  AISTICLK 


Nous  avons  attiré  l'attention  sur  les  dangers  très 
réels  qu'il  y  aurait  à  no  pas  vouloir  demander  à  des 
ressources  nouvelles  les  sommes  indispensables  à 
l'équilibre  stable,  réel,  solide  des  budgets  prochains  de 
Paris.  Si,  dominé  par  des  animosités  politiques  ou  par 
des  préoccupations  électorales,  le  Conseil  municipal  se 
refuse  toujours  à  voter  l'imposition  des  nouveaux  centi- 
mes additionnels,  on  peut  sérieusement  redouter  voir  le 
budget  de  l'exercice  1902,  en  fin  d'analyse,  se  solder  en 
déficit,  la  disponibilité  des  plus-values  reportées  d'exer- 
cice on  exercice  (le  lias  de  laine  de  Paris)  devant  être 
absorbée  presque  totalement  pour  combler  les  man- 
ques du  budget  en  cours  :  moins-values  de  recettes  ou 
dépassements  de  crédits. 

Le  budget  de  1902,  qu'on  discutera  dans  la  pro- 
chaine session,  à  l'Hùtel-de-Ville,  devra  donc  se  suffire 
entièrement  à  lui-même.  On  n'est  plus  fondé  à  espérer 
que  les  ressources  du  jbudget  supplémentaire  réalise- 
ront l'équilibre  plus  ou  moins  artificiel  que  des  prévi- 
sions exagérées  de  recettes,  combinées  avec  des  ins- 
criptions insuffisantes  de  crédits,  permettront  toujours 
de  taire  figurer  «  sur  le  papier  »  : 

D'après  les  propositions  du  Préfet 
total  des  recettes  ordinaires  est  évalué. 


pour  1902,  a  

Les  recettes 

fonds  généraux 
Les  recettes 

fonds  spéciaux  à. . . 

Le  total  général 
serait  donc  


.Fr, 

extraordinaires  sur 
extraordinaires  sui- 


des recettes  (1  ) 
 Fr. 


de  la  Seine, 
319.007.149 


le 


1.597.400 
12. 12").  000 


132.729.549  43 


(1)  En  supprimant  1. 400.000  fr.  des  prévisions  pour  le 
produit  des  taxes  de  remplacement,  du  fait  de  l'abolition  du 
droit  sur  les  oranges  et  citrons. 
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Dans  ce  total  est  compris  pour  4. 788.000  fr.  le  pro- 
duit des  nouveaux  centimes  additionnels  que  le  Préfet 
propose  au  Conseil  municipal  de  voter. 

Les  évaluations  des  rue  elles  ordinaires  sont,  à  notre 
avis,  excessivement  optimistes  ;  c'est  ainsi  que,  escomp- 
tant l'accroissement  continu  de  la  valeur  imposable  et 
tablant  sur  les  premières  perceptions  des  taxes  de 
remplacement,  l'Administration  n'a  pas  craint  de  for- 
tement majorer,  par  rapport  à  1901,  les  prévisions  du 
produit  des  centimes  et  dos  taxes,  et  qu'elle  a  porté 
de  115.285.000  fr.  à  116.261.000  fr.  la  recette  actuelle- 
ment défaillante  de  l'octroi.  Nous  pourrions  citer  d'au- 
tres exemples  de  cet  optimisme  ;  ces  deux  suffisent,  à 
prouver  que  l'Administration  a  largement  escompté 
tout  ce  qui  pouvait  lui  faire  espérer  des  recettes  supé- 
rieures à  celles  réalisées  en  1901.  Nous  souhaitons  (pie 
son  désir  devienne  réalité. 

Mais  alors  que,  dans  ses  prévisions  de  recettes,  le 
Préfet  a  admis  comme  fondées  les  espérances  de  ses 
divers  services,  il  a  dû,  afin  de  présenter  son  projet  de 
budget  en  équilibre,  avec  une  réserve  disponible  accep- 
table, et  de  ne  proposer  que  7  centimes  additionnels 
au  lieu  des  18  qu'il  réclamait  l'an  dernier,  il  a  dû, 
disons-nous,  singulièrement  rogner  les  propositions 
de  ces  mêmes  services  pour  les  dépenses.  Ifs  deman- 
daient pour  les  crédits  ordinaires  822.332.500  fr.  ;  il  ne 
leur  accorde  que  318.920.000  fr.  Pour  les  dépenses  ex- 
traordinaires sur  fonds  généraux,  les  services  deman- 
daient 2,005..")00  fr.;  le  Préfet  ne  propose  que  1.507.500 
francs  ;  c'est  à-dire  que,  pour  l'ensemble  des  dépenses 
sur  fonds  généraux,  l'amputation  opérée  par  le  Préfet 
sur  les  crédits  demandés  par  ses  services  atteint  pres- 
que 4  millions  de  francs. 

Voilà  le  résumé  des  propositions  de  l'Administration 
pour  les  dépenses  du  budget  de  1902  : 

Dépenses  ordinaires          Fr.  320.407.149  43 

1  )épenses  extraordinaires  : 

Ponds  généraux   1.597.400  « 

—  .  spéciaux   12.125.000  •> 

Total  général  des  dépenses.  Fr.   334.129.549  43 

Pour  équilibrer  en  maintenant  la  réserve,  il  faudra 
que  le  Conseil  réduise  encore  de  1.400.000  fr.  les  dé- 
penses ordinaires  ou  qu'il  trouve  une  taxe  remplaçant 
celle  des  oranges. 

Pour  expliquer  son  attitude,  le  Préfet  déclare  aux 
Conseillers  :  «...  Je  n'ai  pas  voulu  vous  présenter  un 
«  budget  conforme  aux  propositions  qui  m'étaient 
«  faites.  Sans  vouloir  majorer  des  propositions  de 
«  recettes,  qui  me  semblaient  déjà  avoir  été  calculées 
«  dans  un  esprit  plutôt  optimiste,  j'ai  fait  seulement 
«  subir  aux  propositions  de  dépenses  les  réductions 
«  extrêmes  qu'elles  pouvaient  supporter.  J'ai  retranché 
«  ce  qui  me  paraissait,  non  pas  injustifié,  mais  pouvoir 
«  être  différé,  alors  même  que  je  ne  me  dissimulais 
■<  pas  les  inconvénients  d'un  ajournement.  Prenant 
«  pour  base  les  crédits  votés  par  vous  pour  1901,  j'ai 
«  supprimé  tout  relèvement,  chaque  fois  qu'il  n'était 
«  pas  la  conséquence,  soit  de  vos  précédentes  déci- 
«  sions,  soit  d'obligations  légales,  soit  enfin,  comme 
«  pour  les  dépenses  de  l'Assistance  publique,  de  be- 
«  soins  inéluctables  auxquels  je  ne  me  croyais  pas  le 
■<  droit  de  refuser  tout  soulagement.  Je  suis  arrivé 
«  ainsi  aux  chiffres  inscrits  dans  le  projet  de  budget 
«  soumis  à  votre  examen. . .  ». 

En  d'autres  termes,  après  avoir  évalué  au  maximum 
les  recettes  et  réduit  au  strict  minimum  les  dépenses, 
le  Préfet,  en  ce  qui  touche  au  service  ordinaire,  se  dé- 
clare dans  l'impossibilité  d'équilibrer  le  budget  de 
1902  sans  le  secours  des  7  centimes  qu'il  demande  au 
Conseil  municipal  de  voter. 

Le  Conseil  les  votera-t-il  '.' 

11  semble  qu'après  avoir  retardé  jusqu'à  ce  jour  ce 
vote,  que  nous  reconnaissons  peu  enthousiasmant,  il 
ne  peut  plus  l'éviter  s'il  veut  la  sincérité deson  budget. 

Avant  de  prendre  la  responsabilité  d'un  rejet,  il  est 
du  devoir  des  élus  de  Paris  de  mettre  en  balance,  avec 
[p.  volonté  plus  ou  moins  obscure  de  leurs  électeurs,  les 
intérêt»   upérieura  de  la  Ville  de  Paris. 


Il  serait  puéril  de  créer,  par  crainte  peut-être  vaine 
ries  électeurs,  une  série  de  déficits  budgétaire»  qui  pè- 
seront bientôt  lourdement  sur  les  contribuables,  alors 
qu'en  posant  franchement,  hardiment  la  question  de- 
vant le  corps  électoral,  on  pourrait  parier  que  la  popu- 
lation —  surtout  si  l'on  ne  mêle  pas  l'odieuse  politique 
à  la  question  —  accepterait  cette  surcharge  temporaire 
de  sept  à  huit  centimes  plutôt  que  de  laisser  se  compli- 
quer d'impossibilités  budgétaires  la  plupart  des  affaires 
dont  elle  réclama  la  solution. 

Car  ce  n'est  qu'un  mauvais  moment  à  traverser.  Dans 
sept  à  huit  ans,  apparaîtront  aux  budgets  des  dispo- 
nibilités importantes,  dues  au  complet  amortissement 
des  dettes  anciennes,  et  il  sera  très  facile  de  renoncer 
aux  centimes  exceptionnels  dont  on  a  besoin  pour  équi- 
librer jusqu'à  1909  ou  1910. 

La  question  se  résume  donc  à  ceci  :  le  nouveau  Con- 
seil, en  présence  d'une  nécessité  budgétaire  maintenant 
évidente,  soucieux  de  transmettre  intact  à  ses  succes- 
seurs le  prestige  dont  est  justement  auréolé  le  crédit  de 
la  Ville  île  Paris,  aura-t-il  l'énergie  de  poser  la  ques- 
tion du  vole  des  centimes  additionnels  à  la  population 
parisienne?  S'il  fait  cela,  et  s'il  est  suivi,  comme  nous 
le  croyons,  il  aura  rendu  un  signalé  service  aux 
finances  publiques  et  facilité  la  solution  de  bien  des 
questions  communales. 

C.  D. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN  JUILLET  1901 


Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  les  documents 
statistiques  mensuels  réunis  par  la  Direction  générale 
des  Douanes  sur  le  Commerce  de  la  France  avec  les 
autres  pays  et  ses  colonies  pendant  les  sept  premiers 
mois  de  l'année  1901. 

Les  importations  se  sont  élevées  du  le'  janvier  au 
31  juillet  à  2.847.046.000  fr.  et  les  exportations  à  2  mil- 
liards 409.996.000  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suii  : 


s  E  P  T 

l'REM  I  E  n  S 

MOIS 

Milliers  de  francs 

IMPORTATIONS 

1901 

1900 

Différences 

en  1901 

Objets  d'alimentation. 

433.128 

440.004 

12.881 

Mîti<  res  iiecess  ures  i 

l'industrie  

1.953.751  1 

.!)07.'i6o 

40.291 

Objets  fabriqués  

4oo.m 

499.371 

39.199 

Totaux  

2.847.046  2 

s:>2.K3r> 

5.789 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation. 

443.308 

rit  1.847 

22.521 

Matières  nécessaires  à 

l'indust  rie  

(',12.170 

640.079 

27.  £0.» 

Objets  fabriqués  

i. 221. 732  1 

.151.968 

69.76Ï 

Colis  postaux   

132.726 

119.201 

+ 

13.525 

Totaux  

2.409.996  2 

332.095 

-t- 

77.9J1 

Voici  les  chiffres  rc 

latifs  au  mois  de  juillet  : 

JUILLET 

Milliers  de  francs' 

IMPORTATIONS 

1901 

1000 

Difféivnces 

pour  1901 

Objets  d'alimentation. 

(il).  302 

57.160 

-t- 

9.142 

"VI  lt  l:  l'es  11:  'JtSS Aires  t 

L'industrie  

286.282 

229.83'» 

-+- 

r,o./i'(K 

objets  fabriqués  

64.988 

07.057 

2.609 

Totaux  

417.572 

354.651 

-+- 

62.921 

EXPORTATIONS 

(  tbjeis  d'alimentation. 

55.030 

50.027 

4.112 

Matières  ni 'cessa  ires  à 

l'industrie  

8:,.  850 

84.126 

■+- 

L724 

Objets  fabriqués  

.153.137 

Il  58.550 

15.'!  22 

Colis  postaux  

1(1.035 

10.208 

887 

Totaux  

304.66] 

318.910 

9.249 
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L'ensemble  des  opérations  commerciales  (importa- 
tions et  exportations  réunies),  pendant  les  sept  pre- 
miers mois,  a  été  supérieur  de  72  millions  à  la  période 
correspondante  de  l'année  précédente,  tandis  qu'elle 
n'était  que  de  18  millions  à  La  lin  du  mois  de  juin.  Ce 
résultat  provient  surtout  d'un  accroissement  très  con- 
sidérable dans  les  importations  de  matières  premières 
nécessaires  à  l'industrie;  tandis  qu'elles  étaient,  il  y  a 
un  mois,  en  diminution  de  10  millions,  voici  qu'elles 
atteignent  un  excédent  de  40  millions.  11  parait  proba- 
ble que  la  baisse  des  prix,  conséquence  de  la  crise  qui 
sévit  dans  tous  les  pays,  a  provoqué  une  accélération 
dans  les  approvisionnements  des  usines.  Par  consé- 
quent, l'excédent  des  exportations  a  diminué  d'une 
dizaine  de  millions  au  cours  du  mois  de  juillet. 


Informations  icoutiips  et  Financières 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  Nous  avons  dit, 
il  y  a  huit  jours,  que  le  chill're  total  du  rendement  des 
impôts  indirects  et  monopoles  de  l'Etat  pour  le  mois  de 
juillet  1901  s'était  élevé  à  la  somme  de  245.248.700  fr. 
accusant  ainsi  une  moins-value  de  0.216.000  fr.  par 
rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une  diminution 
de  20.006.GOO  fr.  par  rapport  au  mois  correspondant  de 
l'année  précédente.  Voici  la  situation  pour  les  sept 
premiers  mois  de  l'année,  par  rapport  aux  évaluations 
budgétaires,  et  sur  les  sept  premiers  mois  de  l'année 
dernière  : 

Différences 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


On  est  fixé  aujourd'hui  sur  la  cause  de  l'opposition 
faite  par  l'Angleterre  à  la  signature  du  protocole  défi- 
nitif. 

Le  Gouvernement  britannique  a  fourni  à  notre 
Ministre  des  Affaires  étrangères  des  explications  rassu- 
rantes montrant  que  sir  E.  Satow  n'a  nullement  voulu 
compromettre  l'accord  auquel,  après  tant  de  laborieuses 
négociations  sont  parvenus  les  Ministres  européens. 
Voici  l'objet  de  la  réclamation  essentielle  du  Ministre 
anglais  : 

<  )n  sait  que  l'indemnité  de  guerre  réclamée  à  la 
Chine  doit  être  payée  par  versements  annuels  réguliè- 
rement échelonnés  de  1902  à  1940.  Or,  à  plusieurs 
reprises,  les  Ministres  agitèrent  la  question  de  savoir 
si  Ton  n'insérerait  pas  dans  le  traité  de  paix  une  clause 
interdisant  au  Gouvernement  chinois  la  faculté  de 
faire  avec  une  puissance  un  arrangement  particulier 
lui  permettant  de  se  libérer  de  sa  dette  en  échange  de 
versements  anticipés  ou  de  tout  autre  avantage. 

Les  Ministres,  après  avoir  longtemps  délibéré,  ne 
prirent  pas  do  décision.  Mais  sir  E.  Satow  a  déclaré 
que  la  question  était  trop  importante  pour  n'être  pas 
résolue  dans  le  protocole  de  paix  et  il  a  demandé  que 
la  faculté  soit  refusée  à  la  Chine  de  faire  avec  quelque 
puissance  que  ce  soit  aucun  arrangement  particulier, 
parce  qu'il  redoute  pour  elle  la  tentation  de  s'affranchir 
de  ses  dettes  pécuniaires  par  des  cessions  de  terri- 
toires. 

Dès  que  satisfaction  aura  été  donnée  à  cette  récla- 
mation, qui  ne  soulève  d'objection  sérieure  que  de  la 
part  des  Russes,  on  pourra  procéder  à  la  signature  du 
protocole,  sir  E.  Satow  ayant  déclaré  qu'il  n  insisterait 
absolument  que  sur  ce  seul  amendement. 

Les  représentants  des  puissances  espèrent  que  cotte 
signature  est  imminente.  Le  tarif  douanier  entrera 
en  vigueur  deux  mois  après.  On  a  décidé  aujourd'hui 
que  ce  tarif  ne  serait  pas  appliqué  aux  expéditions  qui 
seront  faites  dix  jours  après  la  signature,  quelle  que 
soit  la  date  d'arrivée.  Le  tarif  sera  de  5  0/0  ad  valo- 
rem, sauf  pour  un  petit  nombre  de  produits  en  majo- 
rité produits  alimentaires,  entreautres  la  farine  et  le 
ri/.  La  question  d'un  tarif  de  10  0/0,  combinée  avec 
l'abolition  du  likin,  fera  probablement  l'objet  de  futu- 
res négociations.  On  s'est  mis  d'accord  sur  les  autres 
articles. 

Les.  Ministres  ont  résolu  d'écarter  du  protocole  la 
clause  établissant  une  Commission  internationale  des 
douanes. 

Cette  clause  se  trouve  donc  réduite  au  paragraphe 
suivant  : 

Les  droits  ad  valorem  seront  convertis  en  droits  spé- 
cifiques aussitôt  que  possible. 

Il  a  été  également  convenu  que,  parmi  les  objets 
entrant  en  franchise,  seront  comprises  les  monnaies 
d'or,  d'argent  et  de  cuivre,  ainsi  que  les  céréales  étran- 
gères, le  riz  et  la  farine. 

Le  protocole  a  été  soumis  aux  plénipotentiaires 
chinois. 


Par  rappovl 

aux 
évaluation: 
budgétaires 


Sur  les 
sept  premiers 
mois 
de  1900 


Enregistrement   —  4.283.500  —  19.400.500 

Produits  du  timbre   +    4.234.000   —  003.500 

Impôt  sur  les  opérations  de 
Bourse   —      518.000  —  534.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 
mobilières   +    5.591.500    +  2.400.500 

Douanes  i  sucres  et  sels  non 
compris)   —13.059.000  —  31.311.000 

Contributions  indirectes  sucres 
cl  sels  non  compris   —31  .'28:'.. 000   —  20.003.000 

Sels   +    1. 019.000  —  55.000 

Sucres  ,.    —  20.138.000   -r  14. 714, 000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   +  10.4Î8.000    +  •  1.192.500 

Produits  et  revenus  du  do- 
maine de  l'Etat   —   3.102.900   -f  1.454.000 

Produits  divers  et  recettes  d'or- 
dre •   —      800  400   —   2.002  800 

Différence   —  57.902.3C0  —  89.518.800 

La  situation  des  «  lre  et  2«  contributions  directes  et 
taxes  assimilées  »  pour  les  six  premiers  douzièmes 
échus  de  l'année  s'établit  ainsi  : 

Il  y  a  eu  pour  943.988.100  fr.  de  rôles  émis.  Les  six 
premiers  douzièmes  échus  représentaient  471.994.000 
francs  et  les  recouvrements  ont  atteint  500.439.400  fr., 
soit  une  différence  en  plus  aux  recouvrements  de 
78.465.400  fr.  Pour  les  six  premiers  mois  de  1900,  les 
recouvrements  n'avaient  atteint  que  548.315.100  fr.  Il 
y  a  donc,  pour  1901,  une  différence  en  plus  de  2.144.300 
francs.  Enfin,  pendant  la  même  période,  les  frais  de 
poursuites  sur  les  recouvrements,  se  sont  chiffrés  par 
542.500  fr.,  contre  541.300  fr.  pendant  la  même  période 
de  1900.  La  proportion  entre  les  frais  de  poursuite  et 
les  recouvrements  est  donc  de  0.95  pour  mille,  contre 
0.97  pour  mille  en  1900. 


L'Extérieure  4  O/O  estampillée.  —  Notre  corres- 
pondant de  Madrid  nous  a  annoncé,  la  semaine  der- 
nière, qu'  «  une  décision  royale  publiée  par  la  Gazelle 
Officielle  fixe  au  31  octobre  prochain  le  délai  pour  es- 
tampiller les  titres  de  la  Dette  Extérieure  4  0/0  appar- 
tenant à  des  sujets  étrangers  ayant  acheté  ces  titres 
avant  le  13  mai  1899.  » 

D'après  les  informations  qui  nous  sont  parvenues, 
ce  décret  royal  est  basé  sur  ce  fait  que  plusieurs  por- 
teurs étrangers  d'Extérieure  4  0/0  ont  demandé,  dans 
la  période  comprise  entre  le  7  novembre  1900  et  le  30  mai 
1901.  l'estampillage  des  titres  de  la  Délie  4  0 / 0 Extérieure 
qui  leur  appartiennent;  que  leur  demande  était  accom- 
pagnée du  détail,  numéro  et  série  des  titres  en  ques- 
tion, de  la  justification  de  leur  qualité  d'étrangers  et 
de  celle  d'avoir  acquis  ces  valeurs  antérieurement  à  la 
publication  du  décret  royal  du  13  mai  1899. 

Le  Gouvernement  espagnol  ayant  considéré  ces  dé- 
clarations comme  justifiées,  a  résolu  de  fixer  un  délai 
mettant  fin  une  fois  pour  toutesà  l'estampillage  des 
titres  achetés  par  les  étrangers  avant  le  13  mai  1899, 
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c'est-à-dife  antérieurement  au  décret  royal  supprimait 
cet  estampillage. 

Il  est  utile  de  l'aire  ressortir  l'intérêt  de  cette  déci- 
sion. Seuls,  les  titres  estampillés  touchent,  en  effet,  en 
or  le  montant  de  leur  coupon.  Quanl  aux  titres  non  es- 
tampillés, considérés  comme  appartenant  à  des  natio- 
naux de  l'Espagne,  ils  sont,  en  cette  qualité,  soumis 
aux  charges  et  impôts  qui  frappent  les  rentes  inté- 
rieures et  leur  service  est  t'ait  en  pesetas. 

Les  porteurs  qui  seraient  dans  les  conditions  voulues 
pour  faire  estampiller  leurs  titres  et  auraient  jusqu'ici 
négligé  de  le  faire,  devront  donc  se  garder  de  laisser 
expirer  le  délai . 

La  décision  prise  parait  avoir  une  autre  conséquence, 
au  point  de  vue  des  intentions  du  Gouvernement  espa- 
gnol vis-à-vis  de  V Extérieure  4  0/0  estampillée.  Il  pa- 
raît difficile  d'admettre,  après  ce  décret,  que  le  Ministre 
des  finances  ait  gardé  les  intentions  qu'on  lui  a  prêtées 
et  qu'il  se  propose  de  toucher  à  ce  fonds  :  en  effet,  les 
Gortès  doivent  se  réunir  le  15  octobre;  M.  Sagasta 
leur  fera  connaître,  dés  la  rentrée,  les  plans  linanciers 
de  son  Cabinet  et  notamment  les  modifications  appor- 
tées au  projet  de  budget  pour  1902.  Si  Y  Extérieure 
i  0/0  estampillée  devait,  dans  ce  projet,  être  traitée 
comme  l'Extérieure  restée  entre  les  mains  des  Espa- 
gnols, point  ne  serait  besoin  d'accorder  aux  étrangers, 
en  règle  avec  les  dispositions  du  décret  royal  dont  nous 
parlons,  un  délai  qui  n'expirera  que  le  Si  octobre  pour 
faire  donner  à  leur  rente  un  traitement  particulier. 


Compagnie  Générale  de  Traction.  —  On  a  de 

nouveau  parlé,  dans  ces  derniers  temps,  de  cette  Com- 
pagnie, et  des  difficultés  qu'elle  avait  à  surmonter. 

La  vérité  est  que  cette  entreprise  a  encore  des  travaux 
importants  à  achever  sur  les  réseaux  de  ses  filiales  : 
jonctions  de  lignes,  croisements,  etc.,  et  que  ces  tra- 
vaux exigent  des  débours  importants.  Ce  ne  sont  pas 
des  charges  proprement  dites  pour  elle,  puisqu'elle  est 
créancière  de  ses  filiales  pour  les  travaux  qu'elle  effec- 
tue pour  leur  compte.  Malbeureusement,  les  dites 
filiales  ne  peuvent  pas  la  payer  immédiatement,  et  elle 
a  à  compter  avec  ses  fournisseurs.  Cependant,  grâce 
aux  concours  qu'elle  a  de  nouveau  trouvés  récemment, 
elle  est  en  état  de  faire  face  à  la  situation  jusqu'en 
janvier  prochain. 

Mais  ce  ne  sont  là  que  des  arrangements  tempo- 
raires et  qui  ne  donnent  pas  à  la  Compagnie  Générale 
de  Traction  toutes  les  ressources  dont  elle  a  besoin 
pour  parfaire  son  œuvre.  D'après  les  nouvelles  reçues, 
ces  jours  derniers,  la  situation  se  serait  complètement 
modifiée,  grâce  à  un  emprunt  consenti  par  un  groupe 
financier  de  Londres.  Ce  groupe  comprend,  notam- 
ment, Y  Exploration  Company,  qui  comptait  déjà  parmi 
les  prêteurs  des  40  millions  de  francs,  avancés  précé- 
demment à  la  Compagnie  Générale  de  Traction. 

En  outre,  et  pour  mettre  les  choses  en  état,  on  aurait 
pensé  à  constituer  une  Société  fermière  qui  viendrait 
en  aide  aux  entreprises  filiales,  et  qui  leur  apporterait 
son  concours  pour  l'exploitation  de  leurs  réseaux.  Na- 
turellement, cette  Société  toucherait  une  prime  sur 
l'exploitation  des  filiales,  mais  vu  la  pratique  que  son 
Conseil  possède  dans  les  affaires  de  traction,  elle  réali- 
serait sur  l'exploitation  des  économies  qui  arriveraient 
à  compenser  et  au  delà  la  prime  qu'elle  recevrait.  Quant 
aux  avances  qu'elle  ferait  aux  filiales  de  la  Compagnie 
Générale  de  Traction,  et  qui  leur  permettraient  de 
commencer  à  se  libérer  vis-à-vis  de  cette  dernière  So- 
ciété,  pour  les  anciens  travaux  tout  au  moins,  elle  s'en 
rembourserait  au  moyen  d'arrangements  à  intervenir. 

Op  a  cru,  ces  jours-ci,  que  cette  combinaison  avait 
reçu  un  commencement  d'exécution  :  la  création  â 
Londres  d'une  Société  au  capital  d'un  million  de  livres 
avant  pour  raison  sociale  Traction  ami  Powers  Secu- 
riticK,  Limitai  et  comptant  parmi  ses  administrateurs 
.M.  Wr  .-.liiighouse  et  l'un  des  directeurs  de  ['Explora- 
tion Company  a  pu  l'aire  commettre  une  confusion. 
Nous  croyons  savoir  que  celte  Société  n'est  pas  la 
Compagnie  fermière  dont  on  étudie  la  formation  el 


dont  la  constitution  fera  faire  un  sérieux  pas  en  avant 
à  la  question  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction. 

Le  Conseil  général  de  la  Seine  sera,  d'ailleurs, 
appelé  à  se  prononcer  sur  les  arrangements  à  inter- 
venir et  l'on  ne  doit  pas  oublier  que  le  règlement 
définitif  des  affaires  de  tramways  appartient  au  Mi- 
nistre des  Travaux  publics  et  au  Ministre  des  Einances. 

Nous  compléterons  ces  renseignements  en  donnant 
le  tableau  suivant  des  recettes  mensuelles  des  filiales 
de  la  Compagnie  Générait  de  Traction,  depuis  le  com- 
mencement de  1901  : 

Rive 

Est-        Ouest-  Nord-ouest-  Gauche 
Parisien    Parisien  Parisien    de  Paris 


Janvier   145.755  32.892  04.701  » 

Février   151.807  31.438  50.080  29.371 

Mars  :  188.554  44.878  73.988  39.223 

Avril   232.71!)  00.0-.i2  108.513  51.892 

Mai   271.744  75.640  145.213  71.104 

Juin   292.820  70.541  150.786  77.963 

Juillet   313.027  75.152  160.872  81.042 

Total   1.5!  (6.420  390.589  '/06.*19  351.195 


Le  seul  examen  de  ce  tableau  nous  montre'  que 
toutes  les  Compagnies  ont  enregistré,  de  mois  en  mois, 
depuis  le  commencement  de  cette  année,  une  progres- 
sion fort  sensible. 


Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  et 
des  Grands  Express  Européens.  —  1  (ans  son  rap- 
port à  l'assemblée  générale  des  actionnaires  du  19  avril 
1898,  le  Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie 
disait  que  l'événement  le  plus  saillant  qui  se  fût  pro- 
duit, depuis  l'assemblée  générale  du  "20  avril  1897,  était 
la  conclusion  d'un  traité  de  trente  ans  avec  l'adminis- 
tration des  Chemins  de  fer  de  l'Etat  belge.  Voici,  au 
sujet  de  cet  arrangement  conclu  le  lô  mars  1898,  com- 
ment il  s'exprimait  : 

«  M.  le  Ministre  des  Chemins  de  fer  ayant  reconnu  les  in- 
convénients et  les  frais  qu'entraîne,  pour  son  administration, 
l'exploitation  de  trois  classes  de  voitures  à  voyageurs,  avait 
décidé  en  principe  la  suppression  de  l'une  de  ces  classes, 
comme  l'ont  fait  d'ailleurs  certains  grands  chemins  de  fer  an- 
glais et  comme  cela  existe  généralement  aux  Etats-Unis.  Le 
principe  étant  admis,  l'Administration  de  l'Etat  belge  entra 
en  pourparlers  avec  notre  Compagnie  et  après  des  négocia- 
tions qui  durèrent  plusieurs  mois,  un  contrat  fut  conclu,  en 
vertu  duquel  l'Etat  belge  retirera  de  la  circulation  ses  voi- 
tures de  1"  classe  et  les  remplacera  sur  toutes  les  lignes  où 
le  besoin  s'en  fera  sentir,  par  des  voitures-salon  de  notre 
Compagnie. 

"  11  ne  sera  donc  dorénavant  appliqué  sur  les  Chemins  de 
fer  de  l'Etat  belge  que  des  taxes  do  la  2°"  et  de  la  3roe  classe, 
mais  le  porteur  d'un  billet  de  2""  classe,  qui  voudra  occuper 
une  place  dans  les  voitures-salon,  devra  payer  une  taxe  sup- 
plémentaire de  4  centimes  par  kilomètre,  qui  sera  partagée 
également  entre  l'Etat  et  nous. 

«  Le  prix  du  billet  de  2m'  classe,  majoré  de  la  surtaxe  de 
4  centimes,  ne  sera  pas  sensiblement  supérieur  au  prix  ac- 
tuel du  billet  de  1"  classe. 

«  Nous  sommes  autorisés  à  créer  des  billets  de  supplément 
d'aller  et  retour  et  dos  abonnements. 

<>  Cette  nouvelle  convention  nous  assure,  pendant  trente 
années,  le  monopole  de  l'exploitation  des  voitures-salon,  res- 
taurant, bai-  et  lits  sur  les  lignes  de  l'Etat  belge. 

«  L'Administration  s'est  toutefois  réservé  le  droit  de  rési- 
lier le  contrat  au  cas  où  elle  se  verrait  obligée  de  rétablir  les 
voitures  de  1"  classe,  mais,  si  cette  éventualité  venait  à  se 
produire,  elle  s'est  engagée  à  nous  indemniser  et  à  racheter 
le  matériel  de  notre  Compagnie.  » 

Le  traité  devait  entrer  en  vigueur  le  1"'  janvier  1899, 
mais,  par  suite  de  l'encombrement  de  tous  les  ateliers 
de  construction,  la  livraison  du  nouveau  matériel 
commandé  par  la  Compagnie  eut  à  encourir  des  retards 
et  l'ouverture  des  nouveaux  services  eut  lieu  seulement 
le  lô  mai  18!)!1. 

Toutefois,  la  suppression  des  voitures  de  première 
classe  ayant  donné  lieu  à  des  réclamations  de  la  part 
du  public,  l'Etat  belge  songea  à  user  du  droit  qu'il 
s'était  réservé  de  résilier  le  contrat,  et  c'est  pourquoi, 
dans  le  rapport  lu  à  l'assemblée  générale  des  action- 
naires ilu  10  avril  1901,  le  Conseil  d'administration 
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laissait,  entrevoir  le  rachat,  par  l'Etat  belge,  des  vol- 
tnrcs-salons  de  la  Compagnie. 

Effectivement  un  projet  de  loi  fut  déposé  le  1er  mai 
par,  le  Ministère  belge  sur  le  bureau  de  la  Chambre  des 
représentants,  qui  l'adopta  dans  sa  séance  du  7  courant. 
11  est  maintenant  au  Sénat  et  la  Commission  de  la 
(  Ihambre  Haute  s'est  déjà  prononcée  pour  son  adoption. 

Voici,  résumée,  l'opération  qui  va  s'effectuer  si  le 
Sénat,  comme  tout  le  laisse  croire,  vote  le  projet  dont 
il  s'agit. 

L'Etat  reprendra  à  la  Compagnie  Internationale  des 
Wuqons-Lils  cl  des  Grands  E.rpress  Européens  les 
il  voitures  qu'elle  a  en  service  à  leur  prix  coûtant, 
soit  à  raison  de  70.122  fr.  par  voiture,  ce  qui  repré- 
sente un  moulant  de  3i085.868  t'r.  D'autre  part,  il  ver- 
sera à  la  Compagnie  une  prime  de  500.000  t'r.  qu'il 
considère  comme  une  avance  portant  intérêts  et  rem- 
boursable par  annuités  et  qui  serait  acquise  à  la  Com- 
pagnie en  cas  do  résiliation  du  contrat.  Il  faut  remar- 
quer ici  que,  d'après  l'article  40  de  la  convention  du 
lô  mars  1898,  l'Etat,  en  cas  de  résiliation,  devait  payer 
à  la  Compagnie,  à  titre  d'indemnité  pour  chacune  des 
années  qui  resteraient  à  courir  jusqu'à  la  lin  de  la 
vingt-cinquième  année  d'exploitation,  une  redevance 
égale  à  la  moyenne  du  bénéfice  annuel  réalisé  pendant 
les  trois  dernières  années  précédant  la  date  de  résilia- 
tion. Mais  l'exploitation  de  la  Compagnie  ne  remonte 
pas  encore  à  trois  ans,  aussi  a-t-on  été  amené  à  adopter 
une  cote  mal  taillée. 

Une  fois  la  résiliation  du  contrat  du  15  mars  1898 
effectuée,  l'Etat  louera  pour  trente  ans,  à  la  Com- 
pagnie, les  voitures  rachetées  par  lui  moyennant  les 
annuités  dues  sur  la  prime  de  500.000  fr.  dont  il  a  été 
parlé  plus  haut,  et  moyennant  aussi  une  redevance  de 
■  Il  2  O/0  l'an  pour  intérêt  et  amortissement  trentenairo 
des  3.085.368  fr.  du  matériel  racheté  et  des  sommes 
nécessaires  au  matériel  à  acquérir  pour  continuer  le 
service  jusqu'au  31  décembre  1928. 

La  Compagnie  reste  donc  concessionnaire,  et  les 
bénéfices  qu'elle  réalisera  seront  à  partager  avec  l'Etat. 
Elle  aura  à  supporter  les  frais  d'entretien  intérieur  des 
voitures,  mais  c'est  l'Etat,  propriétaire,  qui  se  charge 
du  nettoyage  extérieur,  des  opérations  périodiques  du 
lavage,  de  la  visite  et  du  graissage,  du  roulement  et  du 
freinage,  des  travaux  de  renouvellement,  etc. 

La  nouvelle  convention  est  stipidée  résiliable  de 
trois  en  trois  ans,  sous  préavis  d'un  an,  à  charge  par 
l'Etat  de  payer  une  indemnité  de  3.000  fr .  par  voiture  en 
service  pour  la  première  période  triennale,  indemnité  à 
réduire  de  375  fr.  pour  chaque  période  subséquente. 

La  nouvelle  convention  satisfait  les  deux  parties.  Le 
Goirvernement  belge  va  -redevenir  libre  pour  ses  che- 
mins de  fer,  et  la  Compagnie,  de  son  côté,  va  se 
trouver  à  la  tête  d'importantes  ressources,  qu'elle 
obtient  dans  de  bonnes  conditions.  C'est,  en  effet, 
comme  si  elle  contractait  un  emprunt  en  obligations 
au  taux  de  3  1/2  0/0. 

Disons  maintenant  que  les  recettes  de  la  Compagnie 
sont  tou  jours  très  bonnes.  Du  1er  janvier  au  31  juillet, 
elles  s'élèA-ent  à  7.556.081  fr.,  contre  7.507.148  i'année 
dernière.  C'est  une  plus-vaine  de  49.533  fr.  sur  1000, 
qui  était  l'année  de  l'Exposition  Universelle.  Cette 
tenue  des  recettes,  au  cours  d'une  année  ordinaire,  est 
significative;  et,  si  on  les  compare  à  celles  de  1899 
pendant  la  même  période,  on  trouve  que  les  recettes 
actuelles  sont  en  augmentation  de  1.126.027  fr.  sur 
celles  d'il  y  a  deux  ans. 


Banque  du  Nord.  —  A  la  date  du  21  juin  dernier, 
nous  disions  dans  notre  «  Revue  Hebdomadaire  du 
Marché  de  Paris  »,  que  la  Société  Générale,  de  Paris, 
venait  de  coopérer  à  la  constitution  d'une  nouvelle 
banque  russe,  dont  le  siège  social  était  fixé  à  Saint- 
Pétersbourg.  Le  13  juillet,  nous  annoncions  que  la 
nouvelle  banque  prendrait  la  dénomination  de  Banque 
du  Nord.  Or  les  statuts  de  cette  nouvelle  institution 
russe,  qui  compte,  comme  fondateur,  non  seulement  la 


Société  Générale,  mais  encore  la  Société  Française. n'i 
Banque  cl  de  Dépôt:;,  viennent  d'être  publiés  a  Sainf- 
Pétersbourg. 

Le  capital  social  de  la  nouvelle  banque  est  fixé'  \ 
5  millions  de  roubles.  Il  est  divisé  en  13.333  actions. 
La  Banque  émet,  en  outre,  1.333  parts  de  fondateur 
qui  seront  partagées  entre  les  fondateur»  et  les  pre- 
miers souscripteurs  d'actions.  A  noter  que  les  porteurs 
de  parts  de  fondateur  ont  un  droit  de  préférence  sur  la 
moitié  des  nouvelles  actions  crue  la  banque  pourra  être 
amenée  à  émettre  par  la  suite,  à  un  taux  d'émission  à 
fixer  par  l'assemblée  générale  des  actionnaires,  mat; 
qui  devra  être  approuvé  par  le  Ministre  des  Finances. 

Il  est  stipulé  que,  dans  les  six  mois,  à  partir  du 
jour  de  la  publication  des  statuts,  soit  le  30  juin  1901 
vieux  style,  les  actions,  qui  seront  ou  nominatives  ou 
au  porteur,  devront  être  libérées  de  40  0/0,  et  c'est  à. 
partir  de  ce  moment  (pie  la  Banque  pourra  commen- 
cer ses  opérations.  Le  solde  de  60  0/0  devra  être  li- 
béré dans  les  six  mois  qui  suivront. 

Sur  les  bénéfices,  il  sera  tout  d'abord  prélevé  5  0/0 
qui  seront  portés  à  la  réserve  statutaire  jusqu'à  ce 
qu'elle  atteigne  le  tiers  du  capital  social.  Le  surplus  de 
ces  bénéfices,  tant  qu'il  ne  dépassera  pas  5  0/0  du  ca- 
pital social,  sera  entièrement  réparti  aux  actionnaires. 
Si  le  surplus  dépasse  5  0/0  du  capital  social,  l'excédent 
sera  appliqué  ainsi  :  15  0/0  au  Conseil  d'administration, 
3  0/0  au  Conseil  de  surveillance,  5  0/0  aux  employés  et 
77  0/0  aux  actionnaires.  Toutefois,  le  Conseil  d'admi- 
tration  pourra,  avec  l'approbation  des  actionnaires, 
appliquer  tout  ou  partie  de  ces  77  0/0  à  la  formation 
d'un  fonds  de  réserve  spécial.  Dans  le  cas  où,  toutes 
affectations  faites,  le  bénéfice  net  dépasserait  10  0/0  du 
capital  social,  l'excédent  ne  sera  réparti  que  'dans  la 
proportion  de  50  0/0,  les  autres  50  Q/0  devant  revenir 
obligatoirement  au  fonds  de  réserve  spécial,  jusqu'à  ce 
ce  qu'il  atteigne  le  montant  du  capital  social.  ' 

Cette  réserve  spéciale  devra  être  capitalisée,  jusqu'à 
concurrence  d'un  tiers,  en  fonds  d'Etat.  De  plus,  .si  un 
exercice  défavorable  se  produisait,  elle  pourrait  être 
utilisée  pour  compléter  le  dividende  aux  actions  jusqu  '.•„ 
concurrence  de  8  0/0  du  capital  social. 

Le  Conseil  d'administration  sera  composé,  de  dix 
membres  au  maximum.  Il  comptera,  tout  .d'abord, 
M.  le  baron  H.  d'Oisselet  M.  Dorizon,  le  premier  admi- 
nistrateur et  le  second  directeur  de  la  Société  Génémlr 
de  Paris.  De  plus,  quatre  autres  personnalités,  dont 
trois  russes  et  une  française.  Les  administrateurs  ne 
peuvent,  en  aucun  cas,  faire  partie  d'un  autre  Etablis- 
sement de  banque  russe,  soit  banque  d'Etat,  banque 
hypothécaire  ou  privée.  Enfin,  la  Banque  a  un  Conseil 
de  surveillance  qui  doit  être  composé  de  cinq  membres 
au  plus. 


Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de 
l'Indo-Chine  et  du  Yun-Nan.  —  Cette  Compagnie 
a  été  dé(initivement*constituée  le  10  courant,  au  capi- 
tal de  12.500.000  francs.  "'    1  '  ' 

Le  Conseil  d'administration  a  été  composé  de  la 
façon  suivante:  MM.  le  baron  Hély  d'Oissel,  Alexis 
Rostand,  Stanislas  Simon,  Paul  Desvaux,  Ludovic  de 
Sinçay,  H.-E.  Boyer,  Firmin  Raimbeaux,  Edouard 
Gouin,  H.  Wiener,  Edgard  de  Sinçay  et  Rambaud. 

Les  commissaires  des  comptes  sont  MM.  F. -A.-"'. 
Dumoulin,  Alfred  Bourgeois  et  Gérard  Lefèvre-l'on- 
talis. 

A  la  suite  de  l'assemblée  constitutive,  une  première 
réunion  du  Conseil  a  eu  lieu,  dans  laquelle  le  haro-r 
Hély  d'Oissel  a  été  nommé  président,  M.  Alexis  Ros- 
tand vice-président,  et  M.  Stanislas-Simon  administra- 
teur délégué. 

Cette  Compagnie  a  été  constituée  en  suite  de  la  laj 
votée  par  les  Chambres  françaises,  et  qui  avait  pour 
but  d'approuver  une  convention  passée  par  le  Gouver- 
neur général  de  l'Indo-Chine  avec  un  groupe  d'Etablis- 
sements financiers  de  Paris  comprenant  :  la  Banque  de, 
Vhulo-Chine,  le  Comptoir  National  d'Escompte  dé 
Paris,  le  Crédit  Industriel  <•/  Commercial,  la  Société 
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Générale  et  la  Banque  Française  pour  le  Commerce  el 
l'Industrie. 

Ladite  convention  avait  été  établie  sur  les  hases 
suivantes  que  nous  rappelons  : 

Le  concessionnaire  construira  à  ses  frais,  risques  et 
périls,  la  ligne  du  Chemin  de  fer  de  Lao-Kayà  Yunnan 
Sen,  sur  une  longueur  de  468  kilomètres  environ  ; 

Il  lui  sera  fait  remise,  par  le  Gouvernement  général 
de  l.'Indo-Chinc,  en  état  de  réception,  du  Chemin  de  fer 
de  Haiphong  à  Lao-Kay,  directement  construit  par  la 
colonie,  et  dont  la  longueur  est  d'environ  385  kilo- 
mètres ; 

La  ligne  totale  de  Haïphong  à  Yimnan-Sen  est  con- 
cédée pour  une  durée  de  soixante-quinze  ans,  pour  être 
exploitée  aux  frais  et  risques  du  concessionnaire,  avec 
partage  des  bénéfices  entre  celui-ci  et  l'Indo-Ghinc  ; 

Le  capital  de  construction  du  chemin  de  fer  du  Yun- 
nan  et  d'exploitation  de  la  ligne  entière  est.  évalué  à 
101  millions  de  francs  ;  il  est  ainsi  constitué  : 

Francs 

Capital-actions  de  la  Société  concessionnaire   12.500.000 

•Subventions  de  l'Indo  Chine   12.500.000 

Obligations  garanties,  dans  la  limite  d'une  an- 
nuité de  3  millions  et  dans  les  conditions  de 
l'article  3  de  la  loi  du  25  décembre  1898,  <>u- 
Viron   76.000.000 

Soit,  un  total  de   101.000.000 

Dans  le  rapport  qu'elle  avait  fourni  lors  de  la  pré- 
sentation du  projet  de  loi  devant  le  Parlement,  la  Com- 
mission des  Colonies  avait  fait  ressortir  combien  la 
métropole  était  intéressée  à  l'exécution  de  grands  tra- 
vaux dont  la  ligne  du  Yunnan  n'est  qu'une  partie. 
«  Ces  travaux,  disait-elle,  ont  ouvert  en  Indo-Chine  une 
ère  d'activité  nouvelle,  répandu  des  sommes  impor- 
tantes entre  les  mains  des  indigènes  sous  forme  de 
salaires,  et  provoqué  la  création  d'un  outillage,  qui 
fera  du  Tonkin  comme  une  place  forte  bien  armée 
pour  l'attaque  industrielle  et  commerciale  de  l'immense 
empire  voisin.  D'autre  part,  la  métropole,  dont  la  ga- 
rantie nominale  ne  jouera  vraisemblablement  jamais, 
tirera  aussi  profit  de  ces  travaux.  Elle  y  trouvera,  en 
effet,  un  débouché  nouveau  pour  ses  capitaux  et  plus 
de  cent  millions  de  fournitures  (aciers  et  fers,  matériel 
roulant,  outillage,  chaux,  ciments  et  explosifs),  obliga- 
toirement demandées  en  France.  Tel  sera  le  premier 
résultat,  pour  elle,  en  attendant  ceux  qu'apportera  l'ou- 
verture des  nouveaux  marchés  que  les  Chemins  de  fer 
veulent  aller  conquérir.  » 


Compagnie  Française  des  Câbles  Télégraphi- 
ques. —  Le  Tribunal* de  Commerce  de  la  Seine  vient 
d'admettre  cette  Compagnie  au  bénéfice  de  la  liquida- 
tion judiciaire,  conformément  à  la  loi  du  4  mars  1889. 
Il  a  nommé,  comme  liquidateur,  M.  Bonneau. 

Cette  mesure  est  destinée  à  assurer  la  réorganisation 
financière  de  la  Compagnie,  et  la  mise  à  exécution  de 
la  Convention  intervenue  avec  l'Etat.  La  situation 
qui  en  résulte  n'est  que  transitoire.  Elle  n'affecte,  en 
tout  cas,  en  rien  l'exploitation  de  la  Compagnie  qui  se 
continue  comme  par  le  passé. 

Faisons  observer  que  les  Obligations  A  0/0  émises 
par  la  Compagnie,  et  dont  le  service  se  trouve  assuré 
par  les  garanties  spéciales  dont  elles  jouissent,  n'ont 
pas  besoin  d'être  produites  à  lu  liquidation  judiciaire; 
.seuls  ont  intérêt  à  remplir  cette  formalité  les  porteurs 
d'Obligations  S  o/o  1™  et  2"  séries. 

Kappolons  que  la  convention  dont  il  vient  d'être 
parlé  avait  été  conclue  le  28  mars  1901  entre  l'Etat  et  la 
(Ta'mpaqnie  Française  des  Cribles  Télégraphiques,  votée 
par  la  Chambre  des  députés  le  37  juin,  et  par  le  Sénat 
I<$3  juillet.  Elle  a  pour  objet,  comme  on  sait,  l'établis- 
sement, l'entretien  et  l'exploitation  d'un  réseau  natio- 
nal de  cables  télégraphiques  sous-marins,  ce  qui  nous 
me1  à  même  de  garder  à  notre  disposition  le  seul  or- 
gani  m':  d'exploitation  qui,  pour  le  moment,  peut 
sec<  rider  notre  action  au  dehors  et  nous  donner  un  con- 


cours profitable  à  l'intérêt  du  Trésor.  Ladite  conven- 
tion a  aussi,  entre  autres  nouveaux  avantages,  celui 
d'assurer  le  doublement  effectif  de  notre  li^ne  ave  : 
l'Amérique,  et  le  maintien  obligé  en  bon  état  du  réseau 
tout  entier  qui  est  déjà  entre  les  mains  de  la  Compa- 
gnie. 

C'est  au  moment  décisif  que  le  Gouvernement  fran- 
çais s'est  occupé  de  prendre  largement  part  dans  l'or- 
ganisation du  système  général  des  communications 
sous-marines  qui  relient  déjà  ou  achèveront  de  relier 
Jes  diverses  parties  du  monde.  L'Allemagne,  en  effet, 
a  créé  un  réseau  transatlantique  qu'on  lui  prête 
l'intention  de  développer  encore  ;  dans  les  mers  de 
Chine,  elle  a  immergé  les  câbles  deTsingtau  à  Chefoo 
et  à  Shanghai.  De  leur  côté,  les  Etats-Unis  se  prépa- 
rent à  poser  le  câble  transpacifique  de  San-Francisco 
à  Honolulu,  à  Guam,  à  Manille  et  au  Japon.  Enfin, 
l'Angleterre  elle-même,  dont  l'outillage  était  déjà  si 
puissant,  a  achevé  dans  ces  derniers  mois,  la  ligne 
directe  vers  le  Cap  par  l'Ascension  et  Sainte-Hélène,  et 
elle  poursuit  l'exécution  de  cette  ligne  qui,  faisant  le 
tour  du  monde,  formera  son  nouveau  réseau  impérial 
dont  les  étapes  sont  le  Canada,  l'Australie  et  l'Afrique 
du  Sud. 

La  France  ne  pouvait  pas  rester,  comme  on  le  voit, 
plus  longtemps  indifférente  au  mouvement  d'expan- 
sion qui  se  produisait,  et  il  reste  maintenant  à  la 
Compagnie  Française  des  Câbles  Télégraphiques,  réor- 
ganisée, à  remplir  la  mission  qui  lui  a  été  confiée  et 
dont  elle  est  digne,  si  on  se  reporte  aux  efforts  cons- 
tants qu'elle  a  faits  par  le  passé  dans  des  conditions 
des  plus  défavorables  pour  elle. 


La  Dette  publique  hellénique.  —  Voici  un  tableau 
des  résultats  donnés  par  les  revenus  affectés  au  service 
de  la  Dette  publique  hellénique,  du  1"  janvier  au 
30  juin  1901  'vieux  style),  comparés  avec  les  résultats 
donnés  pendant  la  période  correspondante  de  1900  : 

Recettes  brutes 
(du  1"  janvier  au  30  juin) 

Différence 
en  faveur  de 
1900  1001  1901 

Monopoles  :  (En  drachmes) 
Sel,  pétrole,  allumet- 
tes, cartes  à  jouer, 
papier  à  cigarettes, 

tabac,  timbre   15.437.077   17.121.500   4-  1.684.483 

Douane  du  Pirée   7.662.575  8.. '■69.950  -)-  907.375 

Ensemble   23 .090.052   25.691.510   +  2.591.858 

EmerideNaxos(or)Fr.       454.978       550.032   +  '  101.054 

Recettes  nettes 
(du  1"  janvier  au  30  juin) 

Monopoles  : 
Sel,  pétrole,  allumet- 
tes, cartes  à  jouer, 
papier  à  cigarettes, 

tabac,  timbre   14.181.584   15.825.239  +  1.643.655 

Douane  du  Pirée   7.033.556     S .54 1.383   +  907.827 

Ensemble   21.815.140  24.366.622  -f  2.551 .482 


EmeridcNaxos(or)Fr.       453.462       554.179   +  100.717 

Ce  tableau,  dont  tous  les  chapitres  sont  en  progres- 
sion, nous  montre  le  bénéfice  que  la  Grèce  a  retiré  de 
l'institution  de  la  Commission  de  contrôle  interna- 
tionale. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  10  août,  les  272  obligations  nouvelles  de  500  fr. 
3  0/0,  pouvant  être  numérotées  de  174299  à  174581,  de  la 
Société  Générale  des  Chemins  de  fer  Economiques,  sont  ad- 
mises aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  litres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  La  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 
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Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  174.098  à 
174.370,  n"  1  à  174581.   

Depnis  le  10  août,  les  actions  et  obligations  de  Magyar 
altalanos  koszenbanya  reszvenytarsulat  (Société  Anonyme 
Générale  Hongroise  de  Charbonnages)  sont  admises  aux  né- 
gociations de  Ta  Bourse,  au  comptant. 

Os  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

6<>.i  00  actions  de  100  11.,  ou  200  cour.,  entièrement  libérées 
et  au  porteur,  libellées  eu  langues  hongroise  et  allemande  et 
devant  être  accompagnées  d'une  traduction  française. 

Jouissance  courante  :  janvier  1898,  ex-coupon  n°  0; 

Et  24.000  obligations  hypothécaires  de  500  fr.  4  1/2  0/0, 
émises  à  462  fr.,  libérées  et  au  porteur;  remboursables  au 
pair  par  tirages  au  sort  annuels,  de  1002  à  1943,  sous  réserve 
de  remboursement  anticipé  à  partir  de  1911. 

Intérêt  annuel  :  22  fr.  50,  payables  nels  d'impôts  présents 
et  futurs  les  1"*  août  et  1"  février. 

Jouissance  courante  :  1"  août  1901. 

Siège  social  à  Budapest. 

Service  des  titres  et  des  coupons,  à  Paris,  au  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial,  rue  de  la  Victoire,  66. 


Un  versement  de  40  0/0,  soit  de  200  fr.  par  titre  deôOOi'r., 
est  appelé  le  2  septembre  prochain  sur  les  Obliga  tions  non 
libérées  de  l'Emprunt  Busse  Consolidé  4  0/0  (1901). 

Ln  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir 
dudit  jour  2  septembre,  lesdites  'Obligations  ne  seront  plus 
négociables  qu'en  titres  libérés  de  70  0/0. 

En  liquidation  du  31  août,  les  livraisons  se  feront  en  titres 
libérés  de  30  0/0  seulement. 


A  partir  du  20  août  courant,  les  Obligations  de  l'Emprunt 
Busse  4  0/0  or,  3"  émission  1890,  ne  seront  plus  négociables 
qu'en  titres  munis  de  coupons. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

8  août  16  août 

Or   2.452.226.596  2  452.768  611 

Argent...    1.120  03<»         1.119  '•"  .  '  !8 

~3~572  266.578  ¥572.173^39 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 
Portefeuille  Paris  {  gg£  franger 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques) 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  . . . 

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  , 


S  ;inùt 


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Résprveo   (  Loi  du  n  mai  1834 

mobilières  1  Ex-bancIu<>s  département. 
moDineres  (  Loj  du  9  ^  lg57  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  ôï  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


3. 572. 266. 378 


43  110 
143  248.133 


316.510.568 
5.649.000 
7.512.300 
200  610  064 
280.241  594 
180.000.000 
10.000-000 
2.980.750 
99- 627. 311 
100.000.000 
4.000.000 
19.888  038 


16  août 


3.572.173.739 


2.175.938 
119.244.928 


305.866.701 
5.649.000 
9  418.300 
199.593.320 
275.992.984 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627  311 
100.000.000 
4  000.000 
19.923.851 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


1.585.562 

1  609.940 

8.407.444 

8.407.444 

45.059.656 

44  361.746 

4  997.630  713 

4.961  025.956 

182.500.000 

182.500.000 

8.002.313 

8.002.313 

10.000-000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.750 

9.125.000 

9.125.000 

4.000.000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

3.963  931. 825 

3.938.067.675 

20  506  996 

19.678.806 

i 0.800  922 

10.361.487 

161  165  817 

179  558.053 

486.746.715 

465.292  874 

72.273  116 

73.763.483 

3  368  351 

3.109  284 

2. 805. 134 

3.091.508 

1.228.039 

1.228  039 

49.785  288 

41.859.237 

4  997  630.713 

4  961.025.956 

Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Eénéfices  nets  


19  août 

18  août 

17  août 

16  a..ùt 

16  août 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3. 545. 6 

3. 495.9 

3  674.7 

3.946.3 

3.938.1 

3.263.3 

3.130.8 

3.124  3 

3.368  0 

3.572.2 

541.5 

611.5 

634  9 

691.5 

425-1 

362  6 

390.7 

440.1 

491.8 

475-6 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180-0 

233.3 

320. 3 

240  0 

321.0 

179  6 

512.2 

470.9 

459.6 

482.2 

539.1 

2  0/0 

2  0/0 

2  y,  o/oo 

1.003.0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

%  0/00 

pair 

pair 

530.5 

21048.8 

2.191  6 

1.481.6 

M.  Buron.  —  Nous  apprenons,  avec  un  vif  regret,  la 
mort,  de  M".  Buron,  administrateur  et  ancien  directeur  do  la 
Société  Générale,  décédé  le  14  août  à  l'âge  de  cinquante- 
sept  ans. 

M.  Buron  appartenait  à  la  Société  Générale  depuis  plus  de 
trente  années;  il  laisse  auprès  de  tous  ceux  qui  l'ont  connu 
le  souvenir  d'un  homme  de  bien  ;  il  avait  su  s'attacher  les 
sympathies  de  tous  ceux  qui  l'approchaient.  Sa  mort  laissera 
un  vide  dans  le  monde  financier,  oû  la  rectitude  de  son  juge- 
ment était  particulièrement  appréciée. 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  1"  au  31  juillet  1901 
Reçu  des  déposants  : 

Paris   4.501  vers,  (dont   1. 214 1"»  vers 

Départcm1'  206.854    —   (  —    18.072  — 

Ensemble .  211.355  20 . 1 130 

Arrérages  de  renie: 


1.549.607  33 
2.141.791  61 

:  1.691. 398  94 


Payé  aux  déposants.  - 
viagères  

Payé  à  leurs  héritiers, 
capitaux  réservés. . . . 


Remboursement  <li 


Ensenibli 


Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  ù  

aux  noms  de  2.377  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de  

réparties  entre  246.119  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rembour- 
sements do  rentes  et  valeurs  

Elle  a  placé  : 
En  obligat  ions  départementales  el  communales 
En  achat  de  bons  du  Trésor  à  2  1/2  0/0  


1.287.556  26 

7  7.5,895  61 
2.063.451  87 

217.346  » 

35.867.661  » 

104.380  31 
3.508.833  90 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  1°'  au  10  août 
1901  : 

Dépôts  do  fonds   4.789.463  68 

Retraits  de  fonds   4.270.670  98 

Excédent  de  dépôts   518.783  70 

Excédent  de  dépôts  du  1"  janvier  au  10  août  1901  :  40  mil- 
lions 41.532  fr.  22. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  1er  au  10  août 
1901  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  1.196.643  fr.  62  ; 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre, 
des-  arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  com- 
posant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne 
ordinaires  :  1.821.372  fr.  85. 


Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des  Chemins  de 
fer  et  des  Tramways  électriques.  —  Les  actionnaires  se 
sont  réunis,  le  27  juillet,  en  assemblée  générale  extraordi- 
naire. 

Ils  ont  vérifié  et  reconnu  la  sincérité  de  la  déclaration  de 
souscription  des  lOO.Ot'O  actions  nouvelles  et  du  versement  du 
premier  quart  sur  chacune  d'elles. 

Ils  ont,  en  outre,  modifié  les  articles  5  et  7  des  statuts,  en 
conséquence  de  l'augmentation  du  capital. 

Ce  capital  est  donc  définitivement  fixé  à  50.01X1. 900  de  fr., 
divisés  en  200.000  actions  de  250  fr.  chacune. 
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Banque  Renauld  et  C"  .  —  Les  actionnaires  de  la  Banque 
Renan Id  et  Q"  se  sont  réunis  le  25  juillet  cornant  en  assem- 
blée générale  ordinaire. 

Ils  ont  approuvé,  tels  qu'ils  leur  étaient  présentés,  les 
comptes  de  l'exercice  1!)1>0-I(.J01,  lesquels  se  sont  suidés  par 

an  Sénéfiee  nel  de  SÔS.'SôS  fr.  88. 

Le  dividende  a  été  fixé  à  31  fr.  25  moins  L'impôt,  soit  à  :!0 
francs  nets  par  action  de  1.000  fr.  Un  acompte  de  10  francs 
ayant  été  payé  au  31  décembre  1900.  le  solde  du  dividende, 
soit  20  fr.,  est  payable  dés  maintenant. 

En  outre,  il  a  été  voté  la  distribution,  sur  les  284.778 
francs  23  appartenant  aux  actions  anciennes,  d'un  troisième 
acompte  de  100.000  fr.  revenant,  conformément  à  l'article  18 
des  statuts,  pour  moitié  aux  actionnaires  et  moitié  à  la  gé- 
rance. 

La  part  des  actionnaires  correspond  à  25  fr.  par  titre, 
payable  dés  maintenant,  aux  actions  anciennes,  numérotées 
de  1  à  2000.  en  même  temps  que  le.  coupon  n°  20  et  contre  sa 
remise,  en  sorte  que  le  coupon  de  l'action  ancienne  est  de 
45  francs  en  totalité,  dont  20  fr.  comme  dividende  et  25 
francs  comme  troisième  acompte  sur  la  réserve. 

lia  été  alloué  40.671  fr.  12  à  la  réserve  statutaire  et  72.484 
francs  51  à  la  réserve  supplémentaire  L'ensemble  des  ré- 
serves au  25  juillet  se  trouve  ainsi  porté  à  la  somme  de 
692.558  fr.  83. 


Société  Navale  de  l'Ouest.  —  Les  actionnaires  réunis  en 
assemblée  générale  ordinaire  le  15  juin  dernier,  ont  voté  les 
résolutions  suivantes  : 

1°  L'assemblée  générale  après  avoir  entendu  le  rapport  du 
Conseil  d'administration  et  celui  du  commissaire,  approuve 
le  bilan  et  les  comptes  de  l'exercice  1900  tels  qu'ils  lui  sont 
présentés  par  le  Conseil  d'administration  et  lui  donne  pleine 
■et  entière  décharge  ; 

2°  L'assemblée  décide  de  prélever  sur  le  solde  créditeur  du 
compte  profits  et  pertes  une  somme  de  80.000  francs  en  fa- 
veur du  fonds  d'assurances  et  de  reporter  à  'nouveau  le 
solde  de  27.341  fr.  67; 

8°  L'assemblée  réélit  M.  Léon  Weil,  administrateur  sor- 
tant, pour  cinq  ans,  à  partir  de  ce  jour; 

i"  L'assemblée  nomme  commissaire  pour  l'exercice  1901 
M.  Edouard  Delange  et  fixe  sa  rémunération  à  1.000  francs. 


Compagnie  pour  la  Fabrication  des  Compteurs  et 
Matériel  d'Usines  à  Gaz.  —  'Les  actionnaires  se  sont  réu- 
nis le  80  juillet,  en  assemblée  générale  ordinaire. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil 
d'administration  et  des  Commissaires  des  comptes,  ils  ont 
voté  à  l'unanimité  les  résolutions  suivantes  : 

1°  L'assemblée  générale  approuve,  dans  toutes  leurs  par- 
ties, le  rapport  du  Conseil  d'administration,  celui  des  Com- 
missaires, ainsi  que  les  comptes  de  l'exercice  1900-1901,  tels 
qu'ils  viennent  d  être  présentés  et  détaillés  ; 

2°  L'assemblée  générale  approuve  le  projet  de  répartition 
des  bénéfices  proposé  par  le  Conseil  d'administration  et  fixe 
à  75  fr.  le  dividende  de  l'exercice  1900-1901,  dont  12  fr.  50  ont 
été  payés  le  15  avril  dernier  et  le  solde,  soit  62  fr.  50,  à  payer, 
le  15  octobre  prochain,  sous  déduction  des  impôts  de  finance; 

3°  L'assemblée  générale  nomme  administrateurs  pour  qua- 
tre années  MM.  Fragcr,  Chamon,  Ancel,  administrateurs 
sortants; 

4°  L'assemblée  générale  fixe  à  la  somme  de  10.000  fr.  l'allo- 
cation annuelle  à  répartir  entre  les  membres  du  Conseil  d'ad- 
ministration ; 

5°  L'assemblée  générale  nomme  Commissaires  pour  l'exer- 
cice 1901-1902,  MM.  Morcrette,  (Ireyson  et  C.  Breitmayer, 
avec  faculté  d'agir  ensemble  ou  séparément  et  fixe  à  la  somme 
de  1.000  fr.  l'indemnité  qui  sera  allouée  à  chacun  d'eux  ; 

0°  L'assemblée  générale  donne,  en  tant  que  de  besoin,  et 
conformément  aux  termes  de  l'article  40  de  la  loi  du  24  juil- 
let 18(i7,  l'autorisation  à  ceux  des  Administrateurs  qui  font 
partie  de  différentes  Sociétés  ou  Maisons  ayant  des  rapports 
d'affaires  avec  la  Compagnie  pour  la  l'abrirati 


leurs  et  Matériel  d'Usines  à  "Gaz,  di 
avec  ladite  Compagnie. 


on.  dos  Comp- 
conclure  des  affaires 


Le  Commerce  de  la  Guyane  en  1900.  —  Le  tableau 
ei-deSSOUS  montre  le  mouvement  commercial  de  la  colonie 
[><  udaiit  les  deux  dernières  années  : 
I niportfitions 

1)800  îooi 

(Francs) 

lie  France   8.800.60!»  6.788.:!04 

Des  Rolomes  françaises   337.982  284.103 

De  l'étranger   2.981.140  2.094.577 

Totaux   12.099.731  9.702.0'i4 


K./pOi /"lions 

Pour  la  Fiance   6.447.252     0.100  568 

l'our  les  colonies  françaises.  20.021 

Pour  l'étranger   370.803  216.108 

Totaux   6.844.076    0. 345.741 

R6co [i  il  h  lai  io  n 

Importations   12.099.731  9.702.044 

Exportations   6.844.070  6.345>741 

Totaux  généraux   18.943.807    10.  107.785 

Les  principaux  articles  d'importation  pour  1900  sont  con- 
signés ci-dessous  : 

[reportât  ions 
Françaises  Etrangères  Totales 

Francs) 

Boissons   1.839.200  80.182  1.419.442 

Farineux  alimentaires. . .  828.089  723.573  1.551.012 

Ouvrages  en  métaux   1.467.897  55.856  1.523.755 

Prod.  et  dép.  d'animaux  .  013.143  Ï95.426  1. 108 .569 

Animaux  vivants   7.291  7'i7.326  724.017 

Tissus   019.091  53.317  073.008 

Denrées  coloniales  decon- 

sommalion   474.219  137.978  612.197 

A  l'exportation,  ou  remarque  :  l'or  natif,  6.005. 'il5  fr.  2.170 
kilogrammes;  :  l'essence  de  bois  de  rose.  52.360  fr.  ;  la  gomme 
de  balata,  15.468  IV.  et  les  matériaux  (marbres,  pierre»  . 
187.002  francs. 


La  Récolte  des  Cocons  en  France  en  1901.  —  L'U 

des  Marchands  de  soie  de  Lyon  vient  de  publier  les  résultats 
de  l'enquête  à  laquelle  il  a  lté  procédé  sur  la  récolte  des  co- 
cons «en  France  en  1901.  Voici  ce  document  : 

Xombre 

de  Déficit 
Département-    communes    1900  1901       en  1901 

kil.  kil.  0/0 

Gard                        185  1.610.061  1.529.051  5.38 

Ardèche                    127  1.509.231  1.426.494  9.09 

DrAme                    137  971.653  862.091  11.27 

Vaucluse                   90  844.868  753.116  10.85 

Var                           48  812.506  249.850  20.04 

Isère                         81  216.400  204.214  5.65 

Bouch.-du-Khône       41  231.612  215.547  7.30 

Hérault   39_  99.933  97.596  2  33 

Totaux....       748     5.802.324     5.337.959  8.9'i 

Si  on  applique  oe  quantum  de  8,94  0/0  en  moins  au  cliitl're 
total  de  la  récolte  de  1900,  qui  a  été  de  9.180.404  kilogrammes, 
on  obtient  environ  8.350.000  kilogrammes  comme  résultat 
probable  de  la  récolte  de  1901. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  Grande» 

Compagnies)  du  16  au  22  juillet  1901  (29*  semaine) 


lin  milliers  de  francs) 

Désignation  des 

nétres 
loités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Recettes  brutes 
des  années 

Différence 

lignes 

Iviloi 
exp 

1901 

1900 

1901 

1900 

p' 1901 

Etat  

Paris-Lyon-Méditer  . 

—  Chemins  Algériens 

2. me 

9.192 
513 
3.750 

841 
8.120 

255 
4.238 
3.731 

1  207 

3.323 

2  027 

92'J 
S  590 

2 12 
4.951 
4. 150 
4.209 
:i.701 
2  072 

23. 257 
235.220 
4.747 
119.789 

93.085 
117  430 

94  350 

55-077 

23.447 
241.270 
4  223 
12!)  339 

97.132 
118.236 

99  265 

57.719 

-  189 

-  9  050 
+  524 

-  9.550 

-  4.041 

-  800 

-  4.915 

-  2  642 

5.018 
î.o:h; 

'cN<i2 
3.508 

Orléans  

Est  

Midi  

Du  23  au  29  juillet  1901  (30'  semaine) 


898 

130 

112 

3  920 

3.498 

+ 

422 

Bône-Guelma  

1.137 

232 

180 

4  747 

4  262 

+ 

484 

296 

83 

66 

1.798 

1  567 

+ 

231 

Lignes  Algériennes  . . . 

(108 

88 

91 

1.902 

1  971 

69 

101 

28 

24 

717 

739 

+ 
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REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 

La  liquidation  de  quinzaine  qui  a  eu  lieu  hier,  nous 
a  permis  de  constater,  une  fois  de  plus,  l'extrême 
abondance  des  capitaux.  On  n'a  pu,  en  effet,  employer 
l'argent  en  reports  qu'aux  environs  de  1  3/4  0/0.  La 
Bourse  en  a  profité  au  point  «le  vue  des  cours,  sauf, 
toutefois,  en  ce  qui  regarde  le  groupe  des  valeurs  de 
Traction  qui  finit  lourdement.  Malheureusement,  en 
tant  qu'affaires,  on  reste  toujours  au  grand  calme. 

■fc  -fc  Nos  Renies  Françaises  sont  toujours  très 
fermes.  La  Cuisse  des  Dépôts  el.  Consignations  continue 
presque  chaque  jour  ses  achats. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  restait  à  101  fr.  27  1/2  à 
terme  et  à  101  fr.  20  au  comptant,  clôture,  sur  ces  deux 
marchés,  respectivement  à  101  fr.  50  et  à  101  fr.  57  1/2. 
Rente  3  1,2  0  0,  101  fr.  77  1/2  à  terme,  contre  101 
francs  57  1/2  et  101  fr.  75  au  comptant,  contre  101  fr.  50. 
Rente  3  0  0  Amortissable,  09  fr.  92  1/2  au  comptant. 
Nous  le  laissions  jeudi  dernier  à  100  fr. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  restaient  à  490  fr., 
sont  à  5=90  fr.  50;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat 
de  l'Annam  et  du  Tonkin,  au  même  cours  île  81  fr.  50  ; 
Emprunt  de  Madagascar ,  délaissé;  Obligations  de  l'Em- 
prunt 3  f/2  0/0  de  i'Indo-Chine,  497  fr.,  contre  495  fr.  50. 

if  if  Les  Obligations  dt  la  Ville  de  Paris  conser- 
vent un  bon  courant  d'échanges.  Toutefois,  leurs  cours 
ne  subissent  que  des  variations  sans  importance. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  cotaient  553  fr.,  sont 
à  553  fr.  25  ;  Obligations  3  010  1869,  432  fr.,  contre  430 
francs;  Obligations  3  0/0  1871,  408  fr.  ;  elles  cotaient, 
il  y  a  huit  jours,  407  fr.  50;  Obligations  4  0/0  1875, 
564  fr.,  sans  changement;  Obligations  4  0/0  1876,  564 
francs,  contre  566  fr.  75. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  s'inscrivent 
à  367  fr.,  contre  366  fr.  50;  Obligations  2  1/2  0/0  1894- 
1896,  3G5  fr.,  contre  303  fr.  75;  Obligations  2  0/0  1898, 

419  fr.  50;  elles  restaient  jeudi  dernier  à  420fr.;  Obliga- 
tions 2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropolitain  de  Paris), 

420  fr.,  contre  420  fr.  25. 

if  -fa  Les  actions  de  la  Bangue  de  France,  qui 
clôturaient  jeudi  dernier  à  3.740  fr.  finissent  à  3.725  fr. 

it  if  Le  Crédit  Foncier  de  France,  crue  nous  lais- 
sions à  060  fr.,  est  en  avance  de  6  fr.,  à  666  fr.,  après 
même  668  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  oui  un 
marché  toujours  suivi.  Il  n'en  saurait,  d'ailleurs,  être 
autrement,  si  l'on  prend  en  considération  ce  fait,  que 
ces  valeurs  réalisent  à  la  fois  sécurité  absolue,  ren- 
dement rémunérateur,  nombreuses  chances  de  lots  et, 
surtout  pour  celles  qui  sont  au-dessous  du  pair,  plus- 
values  importantes. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
479  fr.  75;  Obligations  Foncières  1879,  505  fr.;  elles 
finissaient  la  semaine  dernière  à  502  fr.  ;  Obligations 
Communales  1880,  502  fr.,  contre  503  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1883  finissent  à  440  fr., 
contre  438  fr.  50;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1885, 
460  fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  3  0,0  1891  sont  à  399 
francs,  comme  la  semaine  dernière  ;  Obligations  Com- 
munales 1892  2  8  0  0/0,  450  fr.  ;  Obligations  Foncières 
2  80  0  0  1895,  402  fr.,  gagnant  3  francs;  Obligations 
Communales  2  60  0/0  1899,  463  fr.,  en  avance  de  2  fr.  ; 
Obligations  3  75  0/0  1899,  507  fr.,  contre  506  fr. 

if  if  Le  compartiment  de  nos  Grandes  Sociétés  de 
Crédit  est  ferme. 

La  Bangue  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était  re- 
venue à  1.042  fr.,  a  repris  à  1.049  fr.  ;  Comptoir  Na- 
tional d 'Escompte  de  Paris ,  586  fr.  à  terme  et  au  comp- 
tant sans  variation  appréciable  sur  sa  précédente  clô- 
ture. 

La  Société  Générale  est  demandée  à  617  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  finissait  à  1.030  fr.  à  terme 


et  à  1.033  fr.  au  comptant,  clôture  respectivement  à 
1.03!  fr.  et  à  1.035  fr. 

La  Bangue  Internationale  de  Paris  se  tient  aux  envi- 
rons de  330  fr.  ;  Bangue  Française  de  l'Afrique  du  Sud 
au  même  cours  de  71  fr.  ;  Compagnie  Française  des 
Mines  d'Or  et  d'Exploration,  100  fr. 

La  Banque  de  l'Algérie,  qui  restait  à  825  fr.,  cote 
830  fr;  Obligations  de  400  francs  de  la  Soc/été  des 
Immeubles  de  France,  121  fr.,  contre  120  fr.  75;  Obli- 
gations de  475  francs,  141  fr.  25,  contre  141  fr.  ;  Ban- 
que Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  51  fr.,  contre 
58  fr.  50,  reperdant  7  fr.  50. 

La  Rente  Foncière,  qui  était  revenue  à  245  fr..  est  dé- 
laissée, en  cè  moment;  Compagnie  Algérienne,  660  tr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise,  qui  s'échangeait  a 
312  fr.,  gagne  3  fr.  à  315  fr.  ;  Crédit  Foncier  el  Agri- 
cole d'Algérie,  491  fr.,  contre  490  fr. 

La  Banque  Parisienne  est  à  543  fr.  50.  Le  rapport 
des  commissaires,  qui  sera  présenté  à  la  prochaine 
assemblée  des  actionnaires,  conclut  en  annonçant  pour 
l'exercice  écoulé  un  bénéfice  net  de  1.200.328  fr.  qui 
permettra  au  Conseil  d'administration  de  proposer  une 
répartition  de  27  fr.  50  par  action.  Les  résultats  du 
dernier  exercice  clos  le  30  juin,  de  cet  établissement, 
se  soldent  par  un  bénéfice  net  de  1.260.828  fr.  38,  un 
peu  supérieurs  à  ceux  de  l'exercice  dernier. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  calmes. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.657  fr.  à  terme  et  au 
comptant,  s'inscrit  respectivement  à.  1.665  fr.  et  à 
1.660  fr.  Le  Nord  cote  2.120 fr.  à  terme,  contre  2. Ho  fr., 
et  2.112  fr.  au  comptant,  contre  2.105  fr.  ;  Midi,  1.305 
francs  au  comptant,  contre  1.300  fr. 

L'Orléans,  qui  clôturait  il  v  a  huit  jours  à  1.060  fr., 
finit  à  1.665  fr.  ;  Est,  1.020  fr.  au  comptant,  contre 
1.025  fr.  ;  Ouest,  1.050  fr.  au  comptant,  contre  1.070  fr. 

•jf  if  Les  Valeurs  Industrielles  el  Commerciales,  bien 
que  généralement  peu  traitées,  ont  eu  à  enregistrer  des 
variations  assez  nombreuses. 

Les  Entrepôts  el  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
là  603  fr.,  en  recul  de  7  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du 
là,  815  fr.  au  comptant,  mais  882  fr.  fin  du  mois.  Elle 
restait,  la  semaine  dernière,  à  820  fr.  au  comptant. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  s'inscrit  à 
225,  contre  238.  Messageries  Maritimes, 505fr.  contre  510. 
Chargeurs  Réunis,  1.Î70  en  plus-value  de  20  fr.  On  dit 
que  le  dividende  de  l'exercice  1900-1901  sera  de  50  fr., 
comme  celui  de  l'exercice  1899-1900.  C'est  le  mois  pro- 
chain que  cette  dernière  Compagnie  inaugurera  sa 
nouvelle  ligne  sur  l'Indo-Chine.  Les  steamers  partiront 
tous  les  mois,  le  25,  de  I  mnkerque  pour  Haïphong  (et 
éventuellement  Tourane)  via  le  Havre,  Pauillac,  Mar- 
seille, le  canal  de  Suez,  Colombo,  Singapore  et  Saigon. 
Des  six  grands  steamers  de  118  mètres  de  long  et 
15  m.  20  de  large  qui  seront  affectés  à  la  nouvelle  ligne, 
quatre  sont  construits  aux  Ateliers  et  Chantiers  de  lu 
Loire,  à  Saint-Nazaire,  et  deux  à  la  Société  des  1-  orges 
et  Chantiers  de  la  Méditerranée,  au  Havre.  Ces  six 
bâtiments,  entièrement  éclairés  à  l'électricité,  sont 
pourvus  de  machines  frigorifiques  et  de  chambres 
froides  pour  les  provisions  de  bord,  ainsi  que  d'une 
soute  à  poudre  et  à  munitions  d'un  volume  de  120  mètres 
cubes. 

Les  actions  des  Omnibus  de  Paris  ont  fléchi  de  890 
francs  à  805  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie  pour 
la  32e  semaine  de  1901  ont  été  de  782  048  fr.  65  con- 
tre 1.135.418  fr.  85  pour  la  même  semaine  de  1900. 
Du  le'1  janvier  au  12  août  1901,  les  recettes  se  chif- 
frent par  29.922.492  fr.  20,  contre  35.023.283  fr.  10 
pour  la  période  correspondante  de  1900,  soit  une  dimi- 
nution de  5  100.790  fr.  90  sur  1900.  Voitures  à  Paris, 
160  fr.  contre  162  fr. 

L'action  Suez  est  à  3.729  fr.  Elle  finissait  à  3.718  fr. 
Parts  Civiles,  2.502  fr.,  à  terme  et  2.515  au  comptant 
contre  2.500  fr.  Dans  sa  séance  du  5  août,  le  Conseil 
d'administration  de  la  Compagnie  du  Canal  de  Suez  a 
décidé  que  les  attributions  du  directeur  seraient  confé- 
rés à  M.  Edgar  Bonnet,  secrétaire  général.  Les  recettes 
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ilo  la  première  décade  d'août  1901  ont  été  (Je  2.430.000 
francs  contre  2.250.000  fr.  pour  la  même  décade  d'août 
1900.  Du  1er  janvier  au  10  août  1901,  les  recettes  se 
chiffrent  par; 61. 213. 374  fr.  contre  .03.830.187  fr.  pour 
la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
est  aux  environs  de  420  fr.;  Electro-Métallurgie,  349 
francs  au  comptant,  contre  840  fr.  Dyle  et  Bacalan, 
240  francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  cote  31  fr. 
Au  sujet  de  cette  Compagnie,  nous  nous  reportons  à 
I'  «  Information  »  que  nous  publions  plus  haut.  La 
Compagnie  Française  pour  V Exploitation  îles  Procédés 
Thomson-Housl^n,  faillie  au  dernier  moment,  à  865  fr., 
en  recul  d-  80  fr.  Voici  les  recettes  de  la  Compagnie 
Française  des  Tramways  Electriques  et  Omnibus  de 
Bordeaux  qui  est,  comme  on  sait,  une  des  filiales  de 
cette  Compagnie  :  Recettes  du  1er  janvier  1901  au  31 
juillet  dernier,  2. 311. 479  fr.  10,  contre  1  807. 3G4  fr.  15 
pendant  la  même  période  de  1900,  soit  une  augmenta- 
tion, en  1901,  de  504.114  fr.  95. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways,  qui  cotaient  la  semaine  dernière  55g  fr., 
sont  à  550  fr.  ;  Tramways  de  VEst-Parisien,  255  fr., 
contre  273  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour 
la  32e  semaine  de  1901  (du  5  au  11  août)  s'élèvent  à 
74.850  fr.  30;  avec  la  redevance  de  la  Compagnie  du 
Chemin  de  fer  de  l'Est,  elles  atteignent  le  montant  de 
75.088  fr.  56.  Recettes  du  1e1' janvier  1901  au  11  août: 
1.676.031  fr.  Kilomètres  exploités:  107.  Nombre  de  voi- 
lures en  service  :  117,  contre  114  la  semaine  dernière. 
Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine, 
r>( lit  francs. 

L'Omnium  Lyonnais  cote  65  fr.,  contre  67  fr.  ;  Métro- 
politain de  Paris,  572  fr.,  actions  anciennes,  contre 
579  fr.  ;  actions  nouvelles,  530  fr.  au  comptant,  en 
avance  de  7  fr.  Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des 
Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Electriques,  270  fr., 
contre  275  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  à  100  fr.;  Société  Mé- 
tallurgique de  l'Oural- Volga,  sans  affaires  ;  Sels 
Hem  mes  et  Houilles  delà  Bussie  Méridionale,  662  fr.  ; 
Raffinerie  et  Sucrerie  C.  Say,  1.114  fr.,  presque  sans 
changement. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones, 
à  350  fr.  ;  actions  Câbles  Télégraphiques,  19  fr.  Nous 
renvoyons  nos  lecteurs  à  1'  «  information  »  que  nous 
publions  plus  haut  sur  eux. 

La  Dynamite  Centrale  se  retrouve  à  525  fr.  ;  Mines 
de  Malfulano,  420  fr.  à  terme  et  au  comptant,  contre 
'<38  fr.  ;  A  ariennes  Sucreries  de  la  Compagnie  de  Fiers- 
Lille,  250  fr. 

if  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  sont  en  bonne 
tendance. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1SS6  finissent  à 
'90  fr.,  contre  478  fr.  ;  Emprunt  Argentin  4  0/0  1896 
Rescision),  65  fr.  75  au  comptant,  contre  64  fr.  10,  et 
05  fr.  20  ii  terme,  contre  63  fr.  70;  Emprunt  Argentin 
4  0/0  1900,  65  fr.  50,  en  plus-value  de  1  fr.  50. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  fermes.  La  Benle  Brési- 
lienne 4  0,0  1889,  qui  restait  à  66fr.  50,  cote  67  fr.  20; 
Emprunt  '6  0  0  1898  (Funding),  92  fr.  60.  contre 
92  fr.  ;  Obligations  Minas-Geraès,  384  fr.  au  comp- 
tant et  à  terme,  contre  381  fr.  et  383  fr.  la  semaine 
dernière. 

La  Benle  Extérieure  Espagnole  est  mieux;  elle  reste 
;'i  70  fr.  80,  en  avance  de  42  1/2  centimes. 

Rente  Italienne  gagne  60  centimes  à  97  fr.  50; 
RenU  Portugaise  3  0/0,  calme  à  25  fr.  80. 

Les  Fonds  Busses  sont  calmes. La  Rente  3  0/0  1891- 
1894  clôture  Ù  85  fr.  60  au  comptant;  Rente  3  0/0 
1896,  85  fr.  80  au  comptant,  contre  85  fr.  20  ;  Rente 
'i  0  0  Consolidée  1001 ,  titres  libérés,  101  fr.  85  à  terme 
et  loi  fr.  90  au  comptant,  sans  variations  appré- 
ciables. 

La  Renie  serbe  j  o/0  unifiée  est  demandée  à  68  fr.  05 
..  i'  rrne  el  entre  08  fr.  15  et  68  50  au  comptant,  selon 
les  coupures.  Les  capitalistes  profitent  des  vacances 


pour  entrer  de  plus  en  plus  dans  ce  fonds  qui  leur  pro- 
cure un  rendement  très  rémunérateur  et  qui,  d'autro- 
part,  est  très  solidement  gagé. 

Le  gage  qui  lui  est  affecté  repose,  comme  on  sait, 
sur  les  monopoles  des  tabacs,  du  sel,  du  pétrole,  des 
allumettes,  sur  les  produits  nets  des  douanes,  du  timbre, 
de  la  taxe  sur  les  boissons,  etc.,  le  tout  géré  par  l'ad- 
ministration autonome  des  monopoles.  Les  revenus 
des  monopoles,  des  douanes,  etc.,  ont  toujours  dépassé 
et  ils  continuent  à  dépasser  considérablement  le  mon- 
tant nécessaire  au  service  total  de  la  dette.  Ils  ont  tou- 
jours donné  des  surplus  qui  constituent  une  très  «rrande 
marge,  mettant  le  paiement  de  l'intérêt  et  de  l'amor- 
tissement de  la  Dette  à  l'abri  de  toute  éventualité.  Au 
reste,  la  Serbie  est  un  pays  favorisé  par  la  nature.  Les 
neuf  dixièmes  de  sa  population  vivent  de  l'agriculture 
et  son  sol  renferme  du  charbon  suffisamment  exploité 
pour  le  moment  pour  faire  face  à  la  consommation  des 
habitants,  des  minerais  de  fer,  des  mines  de  cuivre, 
d'antimoine,  de  plomb  argentifère,  etc.,  qui  représentent 
pour  le  pays  des  ressources  considérables. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  en  reprise.  La  Série  B 
est  à  50  fr.  50  ;  Série  C  27  fr.  30,  contre  27  fr.  17  1/2, 
et  Série  D  25  fr.  20,  contre  25  fr. 

ir  it  La  Banque  I.  B.  P.  des  Pays-Autrichiens  s< 
tient  aux  environs  de  437  fr.;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  643  fr.  au  comptant,  contre  645  fr.  ;  Banque 
Ottomane,  527  fr.;  Robinson  South  African  Banking, 
81  francs. 

Le  Bio-Tinlo  a  repris  de  17  fr.,  à  1.301  fr.  Sosnoivice,. 
2  200  fr.  à  terme;  elle  cotait  2.195  fr.  jeudi  dernier. 
Wagons-Lits,  335  fr.,  contre  336  fr.  Usines  de  Briansk, 
plus  lourdes  à  542  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Busse-Franeaise  de 
Chemins  de  fer  et  de  Tramways  s'échangent  à  193  fr. 

Les  actions  des  chemins  de  fer  Espagnols  ont  été 
irrégulières.  Andalous,  22o  fr.,  contre  227  fr.;  Nord  de 
l'Espagne,  181  fr.,  gagnant  2fr.;  Saragosse,  249  fr.,  en 
plus-value  de  2  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique- Constan- 
tinople,  qui  finissaient  à  269  fr.  à  terme  et  à  272  fr.  50 
aU  comptant,  sont  à  273  fr.  50  au  comptant;  Obliga- 
tions anciennes  Smyrne-Cassaba  c1  prolongement  Sérù 
1894),  409  fr.;  Obligations  nouvelles  (Série  1896),  363- 
francs,  en  avance  de  2  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Sua  ce  Marché,  on  a  encore  moins  travaillé  que  précédem- 
ment, à  ce  point  que  le  groupe  des  maisons  qui  n'opère  qu'au 
comptant  ne  s'est  pas  réuni  hier  et  qu'il  ne  se  réunira  pas 
aujourd'hui  encore. 

Le  Brésilien  5  O/O,  que  nous  laissions  à  78  fr.  50,  reste  à 
79  fr.  50,  en  bénéfice  do  90  centimes  ;  Emprunt  Mexicain 
5  O/O,  42  fr.  35  contre  42  fr.  05  ;  Chemins  Ottomans,  105  25.. 
eu  petite  reprise, 

Le  Cape  Copper  est  à  125  francs,  sans  changement  :  Hiarsis, 
155  fr.  50,  également  à  son  même  cours. 

Le  Launum  Grec  cote.  52  fr.  v5.  Il  semble  bien  se  con- 
firmer que  le  dividende  de  t  franc  que  vient  do  déclarer  cette 
Compagnie  n'est  pas  dû  aux  bénéfices  de  l'exploitatioivqui 
continuent  à  laisser  fortement  à  désirer,  mais  uniquement  à 
la  réalisation,  par  la  Compagnie,  d'environ  200  actions  de  la 
Balia-Kai  %a  ici  in. 

La  Huançhaca  finit  sans  changement  à  s;  fr.  50;  Aciéries 
du  Donetz,  695  francs,  en  avance  de  15  francs  ;  Huta-Ban- 
koxoa,  3.470  francs  contre  :!.475  francs. 

La  Hûrpener  cote  1.253  francs,  gagnant  41  francs  :  Don- 
bowaia-Halka,  1.400  francs,  comme  la  semaine  dernière. 
Vieille-Montagne,  sans  changement  à  000  francs;  Spies 
Petroleum  Company,  18  fr,  50. 

La  part  Monaco  est  moulée  à  3.025  francs  el  gagne  encore 
100  lianes  ;  Cinquièmes,  723  75 contre  002  francs  ;  Transports 
Electriques  de  l'Exposition,  37  fr,  ri5. 

Les  'tramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  que 
nous  laissions  à  38  lianes,  gagnent  5  fr.  50  à  43  fr.  50. 

Les  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  93  francs  con- 
tre 94  francs;  Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  700  francs; 
Moesi-llir,  348  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 
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REVUE  COMMERCIALE 


16  août  1901. 

Biou  que  le  temps  n'ait  pas  été  complètement  favorable,  les 
blés  sont  rentres  dans  la  plupart  des  régions.  En  ci;  qui  con- 
cerne le  rendement,  les  avis  sont  toujours  tort  différents  ;  le 
nombre  des  mécontents  semble  cependant  avoir  diminué  et 
beaucoup  de  cultivateurs  disent  avoir  obtenu  des  résultats 
meilleurs  que  ceux  qu'ils  prévoyaient  avant  la  moisson. 

Le  Bureau  de  l'Agriculture  "Je  Washington  vient  de  pu- 
blier son  rapport  sur  les  perspectives  des  récoltes  au  I-'aoùl. 
La  condition  du  blé  de  printemps  était,  à  cette  date,  de 
80.3,  contre  95  6  au  1"  juillet,  92  0  au  1"  juin,  50.  i  au 
1"  août  1900  et  83.6  au  1"  août  1899. 

D'après  ces  données,  M.  Brown,  le  statisticien  du  Produce 
Exchange,  estime  la  récolte  du  blé  de  printemps  à  246  mil- 
lions 27i.O0O  bushels  (86.19i.850  hectolitres)*  contre  291  mil- 
lions 682.000  bushels  (102.088. 700  hectolitres)  le  mois  der- 
nier. 

La  récolte  du  blé  d'hiver  étant  évaluée  à  il2.G98.000  bushels 
14i.44i.3()0  hectolitres),  la  situation  d'ensemble  se  présente 
comme  suit  : 

Blé   

Années         d'hiver        de  printemps  Total 

(En  hectolitres) 

1901             144.444  300      8G.  194. 850   '  230.G39  150 

1900             122.508.750      60.271.400  182.78  ». 150 

1899             102  786.250      87.720.150  190.506.400 

1898             132.932  450     103.369.350  236.301.800 

Le  commerce  américain  reconnaît  que  les  dommages  causés 
aux  blés  de  printemps  par  la  chaleur  et  la  sécheresse  ont  été 
exagérés  et  que  le  chiffre  donné  par  le  Bureau  est  trop  bas. 
L'opinion  prédominante  est  que  la  récolte  totale  dépassera 
700  millions  de  bushels  (253  375.000  hectolitres). 

A  l'occasion  de  la  fête  de  l'Assomption,  les  affaires  ont  été 
suspendues  à  la  Bourse  de  Commerce  de  Paris  à  partir  de 
mercredi  soir  ;  elles  ne  reprendront  que  lundi  matin  19  cou- 
rant. 


peu  d'importance  des  affaires.  On  a  clôturé  aux  cours  sui- 
vants : 

1'''  août  8  août  14  août 

Courant                    27  62  28  25  28  62 

.     Septembre                27  62  28  62  29  12 

Scptembre-Oct...      28..  28  75  29  25 

4  derniers                 28  37  29  . .  29  50 

4  do  novembre  . .      28  87  29  50  30  . . 

Le  tout  aux  100  lui.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


Prix  -du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

18juill. 

25  juill. 

1"  août 

8  août 

li  août 

1901 

ioei 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  62 

22  .. 

21  62 

22  25 

22  G2 

15  36 

15  91 

15  50 

15  74 

16  08 

16  37 

16  37 

16  12 

16  25 

1G  12 

17  24 

17  32 

17  40 

17  30 

17  36 

Buda-Pestli  

16  75 

16  90 

16  9G 

1G  96 

16  9G 

12  98 

13  81 

13  03 

13  36 

14  12 

New-York  

14  .. 

14  75 

14  08 

14  35 

15  13 

Depuis  quelques  jours  les  affaires  sonl  devenues  peu  acti- 
ves sur  le  marché  de  Paris.  Il  existe  toujours  une  assez 
bonne  demande  de  la  part  du  découvert,  mais  ce  sont  les 
vendeurs  qui  font  défaut.  Les  prix  ont  réalisé  une  nouvelle 
avance  qui  aurait  certainement  été  plus  forte  sans  un  certain 
nombre  de  ventes  en  réalisation  de  bénéfices.  On  a  clôturé 
aux  cours  suivants  : 

lor  août      8  août 

Courant   21  62  •      22  25 

Septembre   22  12         22  62 

Septemb.-Octob..      22  12         22  62 

4  derniers   22  37         22  87 

4  de  Novembre  . .      22  62         23  25         23  62 


14  août 
22  G2 

22  87 

23  .. 
23  12 


Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  n'achète 
toujours  que  fort  peu.  La  marque  de  Corbeil  est  à  31  fr.  50, 
comme  la  semaine  dernière  ;  on  cote  les  autres  marques  en 
disponible  : 

1"  août     8  août     14  août 
31  50       32  . .        32  . . 
30  75       31  25       31  25 
30  12       30  G2       30  G2 
29  12       29  62       29  62 
Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à'  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Pendant  la  première  partie  de  la  se- 
maine, le  marché  des  farines  de  commerce  a  été  très  soutenu, 
mais  depuis  la  tendance  est  devenue  plus  calme  par  suite  du 


Marques  de  choix.. . . 
Premières  marques.. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires.. 


Alcool.  —  Les  cours  ont  réalisé  cette  semaine  une  légère 
avance,  grâce  à  une  meilleure  demande.  Le  disponible  est  à 
27  fr.  50,  contre  27  fr.  w5  il  y  a  huit  jours.  Il  n'y  a  cepen- 
dant aucun  changement  à  signaler  dans  la  situation  de  I  ar- 
ticle et  il  ne  semble  pas  qu'il  faille  compter  sur  une  amélio- 
ration sérieuse  des  prix. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  (roux  88").. . 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

Ne\v-York;inoscovad) 


18juill. 
1901 

25  juin. 
1901 

1"  août 
1901 

8  août 
1901 

li  août 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  75 

22  75 

°2 

22 

22  .. 

22  77 

23  50 

23  03 

22  90 

21  17 

2'4  .. 

24  .. 

22  50 

22  25 

20  75 

22  88 

23  77 

22  88 

22  3G 

21  32 

24  88 

24  88 

24  46 

24  78 

23  .. 

23  50 

23  .. 

22  80 

2i  42 

40  68 

40  m 

40  G8 

40  68 

40  (38 

Dans  les  rayons  où  les  pluies  orageuses  de  là  dernière 
quinzaine  avaient  apporté  une  humidité  suffisante,  le  retour 
de  la  chaleur  a  activé;  le  développement,  des  betteraves.  Mais 
la  situation  no  s'est  guère  modifiée  dans  les  contrées  où  la 
sécheresse  a  persisté.  Il  convient,  néanmoins,  de  remarquer 
que  c'est  là  l'exception,  et  qu'en  général  il  y  a  lieu  d  élie 
satisfait. 

Le  Journal  officiel  a  publié  le  tableau  de  la  production  et 
du  mouvement  des  sucres  indigènes  pendant  les  onze  pre- 
miers mois  de  la  campagne  1900-1901,  soi!  du  1er  septembre 
au  31  juillet;  voici  le  résumé  de  ce  tableau  comparative- 
ment aux  résultats  des  mois  correspondants  de  la  campagCo 
précédente  : 

Du,  l"  septembre  au  31  juillet 

TRAVAIL 

Fabriques  inactives  

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Quantité  de  betteraves  travaillées. . . 

RESSOURCES  GÉNÉRALES 

Reprises  

Entrées  des  sucres  libérés  

Production  jSfc :::::::::::: 


Totaux. 


LIVRAISONS 

Acquittement  pour  la  consommation. 

Sucrage  des  vendanges  

Expéditions  de  sucres  libérés  

Admission  temporaire  

Expédition  par  cabotage  

Exportation  

Sucres  des  mélasses  

Pertes  matérielles  et  autres  


Totaux  

STOCKS  AU  31  JUILLET 

Sucres  achevés  fabrique  

—  on  fabrication  •.  

—  en  entrepôt  

Total  des  stocks  

Contre,  au  30  juin  

Diminution  en  juillet  1901  

BALANCE  AU  31  JUILLET 


Ressources  générales   1.169.099 

Livraisons  et  stocks   1. 143.827 


1899-1900 

1900-1901 

Tonnes 

Tonnes 

1 

» 

339 

334 

7 .394.475 

8.717.439 

208.805 

126.030 

8.851 

6.647 

573.072 

675.001 

291 .633 

360.823 

1.082.421 

1.169.000 

258.145 

2G4.059 

31.965 

15.201 

488 

96 

164.401 

174.167 

109.403 

95.80'.! 

290.842 

400.108 

37.529 

45. 3i:! 

4 

29 

S92.772 

994.872 

14.144 

23.017 

8.  G  75 

8.410 

155.681 

117.527 

178.500 

148.954 

2:!  l.i  137 

2.05.577 

53.137 

5G.623 

901 

Tonnes 

Différence  représentant  les  quan- 
tités en  cours  de  transport  


25.272 
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Sur  le  marché  <lo  Paris,  l'amélioration  que  nous  avons 

signalée  ni'  b'osI  pas  maintenue  el  Lies  prix  ont  encore  reculé, 
on  a  coté  en  clôture  : 

1or  août  8  aoûl    14  août 

Blanc  n°  3  :                               —  —  — 

Courant                                25  81  25  58      25  37 

Septembre                            25  43  25  43      25  37 

4  d'octobre                            25  31  2-")  37      25  33 

4  premiers                            25  93  2(5  . .      26  . . 

Roux  88"  disponible                    22  ..  22  . .       22  . . 

Raffiné  belle  sorte  disponible.     101  ..  101  . .     101  . . 

En  Europe,  il  ne  s'est  produit  aucun  fait  pouvant,  influencer 
l'opinion  du  Commerce  :  des  nouvelles  défavorables  ont  été 
télégraphiées  à  propos  d'une  partie  de  la  récolte  russe:  mais 
des~avis  assez  optimistes  sont  émis  sur  une  partir  de  la 
récolte  des  autres  principaux  pays  sucriers  do  notre  conti- 
nent. ,  ,.   .    ,  _ 

Uix  Etats-Unis,  le  stock  a  beaucoup  diminue.  Les  nou- 
velles de  Cuba  sont  assez  optimistes;  mais  celles  de  Java 
ont  un  caractère  contraire.  Dans  ces  conditions,  lé  commerce 
reste  indécis  :  vendeurs  et  acheteurs  attendent  les  événe- 
ments et  la  spéculation  n'entreprend  pas  de  grosses  opéra- 
lions. 

Vins.  —  Dans  le  Midi,  le  retour  de  la  chaleur  a  activé  la 
maturation  du  raisin.  Le  Moniteur  Vinicole  annonce  que 
sur  ipielques  points  privilégiés  de  l'Hérault  et  du  Gard,  la 
cueillette  pourra  commencer  ces  jours-ci.  On  peut  donc  s  at- 
tendre à  voir  des  échantillons  de  vin  nouveau  avant  la  lin 
du  mois  courant  .  ' 

A  la  dernière  Bourse  de  Nîmes,  on  a  cote  :  Aramon  blanc, 
de  S  à  6  fit.;  Aramon  de  plaine,  de  2  à  3  fr.  ;  Aramon  supé- 
rieur. S  fr.  :  Montagne,  de  5  à  6  fr.  ;  Montagne  1"  choix,  7 
francs  :  Montagne  supérieur,  8  fr.  ;  Jacques!  de  15  à  18  fr.  ; 
I  tostièreSî  de  15  à  16  fr.  ;  Rosé,  paillet,  gris,  de  4  à  6  francs 
l'hectolitre.  '  ,  ,  .        ,  , 

La  situation  est  satisfaisante  dans  le  Bordelais,  maigre 
quelques  plaintes  au  sujet  des  attaques  du  rot-brun. 

En  Bourgogne,  les  dernières  pluies  ont  favorisé  le  dévelop 
peinent  du  fruit  ;  les  raisins  sont  un  peu  moins  nombreux 
que  l'an  dernier,  mais  plus  gros  et  mieux  nourris. 

En  Touraine  et  généralement  dans  tout  le  Centre-Nord. 
L'aspect  de  la  vigne  est  très  satisfaisant.  La  véraison  est 
commencée  ;  les  raisins  sont  très  gros  ;  les  grappes  nom- 
breuses. Le  mildew  et  l'oïdium,  qui  avaient  fait  leur  appa- 
rition par-ci  par  la,  ont  été  combattus  avec  succès. 

Depuis  les  dernières  pluies,  l'aspect  du  vignoble  champe- 
nois est  de  toute  beauté.  Le  raisin  s'est  développé  rapide- 
ment et  est  en  avance  de  plus  de  quinze  jours  sur  l'an  der- 
nier. Les  premiers  signes  de  la  maturation  annoncent  que  la 
vendange  se  fera  vers  le  15  septembre.  La  récolte,  quoique 
un  p'-u  "moindre  que  la  précédente,  promet  cependant  d'être 
encore  abondante. 

Dans  Le  Beaujolais,  de  nouveaux  sulfatages  et  soufrages  se 
sont  imposés  pour  enrayer  le  rot-brun  et  l'oïdium  signalés 
dans  quelques  vignes;  mais  comme  le  mal  ne  s'est  pas  géné- 
ralisé, il  y  a  lieu  de  présumer  que  le  rendement  ne  sera  pas 
sensiblement  réduit  dans  l'ensemble  de  la  région. 

En  Auvergne,  les  ceps  chargés  de  fruits  promettent  beau- 
coup comme  rendement  et  qualité. 

Dans  toutes  les  régions,  les  prix  ont  tendance  à  fléchir 
devant  La  nécessité  où  se  trouvent  souvent  les  producteurs 
d'écouler  leurs  vins  de  la  dernière  récolte. 

I.e  marché  parisien  est  toujours  .inactif.  Le  commerce  de 
détail  l'ail  pourtant  quelques  achats;  il  paye  actuellement  les 
vins  de  soutirages  :  1"  choix,  90  à  100  fr.;  2°  choix,  80  à  90 
francs;  3"  choix  70  francs. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  [Santos  good 

ave  Cage)  

Londres  '    d°  j  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


lKjuill. 

1901 

25juilï. 
1901 

l"août 
1901 

8  août 
1901 

16  a  

1901 

Er. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

33  75 

33  50 

33  75 

34  .. 

33  75 

35  12 

88  46 

88  77 

33  77 

33  77 

84  50 

34  25 

84  25 

84  75 

35  .. 

m  37 

84  06 

34  06 

84  37 

83  75 

27  6'J 

27  12 

27  55 

27  6!) 

27  69 

lin  :!  au  9  août,  les  recettes  de  Santos  ont  élé  de  280.000 
contre  228.000  pendant  La  môme  période  de  1900  et 

2'|5.0<MI  en  |X!I9;  Celles  de  Rio  se  sont  élevées  à    119.000  sacs, 

roi, in  .xoiiDen  1900  et  98  000  en  1800. 
D.  puis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 


1"  juillet  au  9  août  11)01,  les  recettes  des  deux  ports  ont  été 
les  suivantes  :  Santos,  1.218.000  sacs,  contre  932.000  pendant 
la  période  correspondante  de  1900;  Bio, 753.000, contre 271.000 
en  1900;  soit,  au  total.  1.971.000  sacs,  contre  1.203.000  au 
9  août  1900. 

Pendant  la  dernière  semaine,  les  receltes  de  Bio  ont  été 
beaucoup  plus  faibles  que  pour  la  précédente  ;  celles  de  San- 
tos oui  augmenté  durant  les  quatre  premiers  jours,  pour  de- 
venir ensuite  assez  faibles.  Aussi  les  recettes  des  deux  ports 
n'ont-elles  atteint  que  399.000  sacs,  soit  27.006  m  moins  que 
la  semaine  précédente.  D'après  les  télégramme»;  cette  dimi- 
nution doit  être  attribuée  à  la  pluie,  qui  a  contrarié'  la  cueil- 
lette. Néanmoins,  à  la  date  du  9  Courant,  les  arrivages  dé- 
liassaient encore  de  768.000  sacs  ceux  de  L'année  dernière. 
L'importance  du  mouvement  de  La  récolte  et  les  évaluations 
parues  jusqu'ici  montrent  que  l'on  se  trouve  en  présence 
d'une  très  forte  production;  dans  ces  conditions,  il  faut  s'at- 
tendre à  ce  que  les  Brésiliens  remuent  ciel  et  terre  afin  d'ob- 
tenir des  prix  plus  rémunérateurs.  Pour  atteindre  ce  but.  ils 
feront  circuler  toutes  sortes  de  nouvelles  défavorables.  Cette 
tactique  sera  certainemenl  déjouée  :  les  consommateurs  en» 
ropéens  savent  parfaitement  qu'il  y  a  pléthore  de  café  et,  à 
moins  d'événements  extraordinaires,  les  prix  resteront  à 
leur  niveau  actuel  ou  ne  s'élèveront  que  d'une  façon  peu  ap- 
préciable.   

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 

Villes 


ISjiuffl. 

25juUL 

leraoût 

8  août 

16  août 

1901 

SOI 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

54  25 

52  37 

51  12 

50  12 

52  62 

52  0< 

51  71 

49  55 

48  82 

48  64 

46  93 

45  .. 

42  82 

40  54 

40  71 

Le  Havre  

Liverpool  

New- York  

Le  dernier  rapport  du  Bureau  de  l'Agriculture  des  Etats- 
Unis  évalue  la  condition  de  la  récolte  de  colon,  au  1"  août,  à 
77.2,  contre  81.1  au  1"  juillet  et  76  au  1"  août  1900.  Pendant 
le  mois,  la  condition  du  Texas  a  diminué  de  12  points  et 
n'est  plus  que  de  74  ;  celle  de  l'Arkansas  a  rétrogradé  de  15 
points  et  n'est  plus  que  de  69.  Ce  déclin  doit  être  générale- 
ment attribué  à  la  sécheresse,  mais  pour  les  Etats  de  l'est  ce 
sont  les  pluies  excessives  qui  ont  endommagé  la  récolte. 

Sur  les  marchés  américains,  la  publication  de  ce  rapport  a 
fait  avancer  de  quelques  points  les  cours  du  coton  brut  qui 
avaient  sensiblement  reculé  les  jours  précédente.  En  Europe, 
les  chiffres  ci-dessus  ont  été  vivement  discutés,  mais  la 
grande  majorité  des  industriels  et  spéculateurs  a  reconnu 
avec  raison  que  la  situation  n'était  pas  aussi  mauvaise  que 
certains  le  prétendaient: 

D'un  autre  côté,  on  a  appris  dernièrement  que  les  filatures 
anglaises,  belges  et  françaises  réduisaient  leur  production. 
Dans  ces  conditions,  la  hausse  n'a  pu  solidement  s'étabbr. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


18 

uill. 

m 

25  juill. 
1901 

1er  août 
1901 

8  août 
1901 

16  août 
1901 

t 

sh. 

d. 

i  sh.  d. 

£  sh.  d 

S  sh.  d 

€  sh. 

68 

67  12  6 

67  0 

7 

65  15  7 

66  . 

6S 

8 

9 

68   •  . 

67  9 

4 

66  3  9 

66  7 

133 

1)9  15  . 

116  10 

114  10  . 

115  17 

115  15 

114  10  . 

113  10 

110  12  6 

lit  10 

12 

H 

3 

12  7  6 

12  2 

6 

12  2  6 

11  n 

12 

3 

9 

12  1  3 

11  15 

7 

11  16  10 

11  11 

16 

8 

9 

16  12  6 

10  11 

3 

16  11  3 

16  16 

52 

7 

53  10 

53 

6 

53  10 

54 

52 

3 

53  3 

53 

6 

53  10 

53 

Cuivre  en  barre?  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois — 
Plomb  anglais:disp. 

—  espagnol  :  — 
'Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (10  août)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  172  fr.  50,  contre  174  fr.50; 
Chili  1""  marques,  176  fr.  75,  contre  177  fr.  75;  en  lingots  et 
plaques  de  laminage,  182  francs,  contre  183  fr.  75;  en  lingots 
propres  au  laiton,  185  fr.  25,  contre  186  fr.  25  ;  en  cathodes, 
197  fr.  75,  contre  198  fr.  o.',;  ôlain  Banka,  307  fr.  50,  contre 
315  fr.  . .  ;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris, 
35  fr.  25,  sans  changement;  zinc  de  Silésie,  46  fr.  ..,  contre 
45  fr.  75. 

Xavier  Girardot. 


(Voir  le  tableau  récapitulatif  sur  la  couverture  > 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 

Berlin,  13  août  1901. 

La  mort  de  l'Impératrice  Frédéric.  —  La  Situation  financière.  —  La 
Reictisbank  et  la  Crise.  —  Les  Marchés  monétaire  et  industriel. 
—  L'agitation  pour  les  tarifs  douaniers. 

L'Allemagne  entière  fait  à  l'impératrice  Frédéric  des 
obsèques  nationales.  Cet  événement  tient,  aujourd'hui, 
pins  de  place  dans  la  vie  du  peuple  allemand  que  bien 
des  grands  faits  politiques.  Toutes  les  autres  préoccu- 
pations importantes  semblent  avoir  un  instant  disparu 
devant  ce  deuil  de  l'Empereur. 

Dans  le  monde  des  affaires  et  de  la  finance,  le 
marasme  était,  il  est  vrai,  arrivé  à  tel  point  que  rien 
n'était  plus  capable  de  l'augmenter.  D  y  a  quarante- 
oinq  jours  que  la  Leipziyer  Bank  a  déposé  son  bilan  et 
ce  l'ait  -  un  de  ceux  qui  ont  eu  la  plus  profonde  ré- 
percussion sur  toute  la  vie  économique  de  l'P^mpire  — 
a  encore  des  conséquences  journalières  dans  les  krachs 
qui  ne  cessent  de  se  produire  et  dans  la  méfiance  qui 
règne  toujours  dans  tous  les  cercles  financiers.  Depuis 
la  déconfiture  de  la  Lcipziger  Bank,  les  Instituts  de 
crédit  n'ont  eu  pour  perspective  que  renforcer  leurs 
disponibilités  monétaires,  ce  qui  a  presque  amené  une 
crise  de  l'escompte  et  du  crédit.  Si  elle  a  pu  être  en 
partie  évitée  il  faut  en  remercier  la  Rnkhsbanh,  qui  a 
l'ait  tout  son  possible  pour  la  conjurer  en  renforçant  la 
situation  de  certains  Etablissements  menacés.  On  peut 
se  rendre  compte  des  services  qu'a  rendus  la  Ruichs- 
bànR  par  ce  seul  fait  que  son  portefeuille  de  billets  a 
augmenté,  depuis  le  23  juin,  de  160  millions  de  marks. 
Dans  la  même  période  de  l'année  dernière  la  valeur  de 
son  portefeuille  de  billets  avait  diminué  de  60  millions 
de  marks.  C'est  donc  un  supplément  de  210  millions  de 
marks  que  la  Reichsbank  a  escompté  dans  les  six  der- 
nières semaines.  On  ne  sait  si  la  Banque  Impériale 
pourra  ou  voudra  continuer  ces  secours,  d'autant  plus 
qu'en  prévision  des  grosses  demandes  qui  si1  produisent 
toujours  à  l'approche  de  l'automne  elle  va  être  forcée 
d'augmenter  ses  disponibilités  monétaires. 

Il  faut  avouer,  aussi,  qu'en  dépit  des  krachs  passés 
ou  imminents,  le  calme  renaît  peu  à  peu.  Par  exemple, 
l'on  ne  voit  plus  de  ces  séances  de  Bourse  où  l'on  ven- 
dait indifféremment  toutes  les  valeurs,  comme  dans  un 
coap  de  panique.  Si  les  cours  restent  toujours  un  peu 
bas,  du  moins  les  ventes  sont-elles  redevenues  tout  à 
fait  normales.  D'autre  part,  ce  qu'on  raconte,  à  l'avance, 
des  bilans  semestriels  des  grandes  banques,  tend  à 
prouver  que  leurs  affaires  ont  été  assez  fructueuses  de- 
puis le  commencement  de  l'année  et  que  les  demandes 
du  commerce  et  de  l'industrie,  lein  d'être  en  décadence, 
ont,  au  contraire,  encore  augmenté.  Il  est  vrai  que  les 
bilans  semestriels  ont  été  clos  au  30  juin,  bien  avant 
crue  se  fussent  développées  les  conséquences  du  krach 
de  la  Leùpziger  Bank.  Mais,  depuis,  la  disparition  d'un 
grand  nombre  de  petites  banques  n'a  fait  qu'augmenter 
la  clientèle  des  grandes. 

D'ailleurs,  tout  le  marché  monétaire  de  Berlin  est 
fortement  approvisionné  de  disponibilités;  les  banques, 
surtout,  ont  des  stocks  plus  considérables  que  jamais. 
Le  bruit  avait  couru,  un  instant,  que  l'étranger  avait 
fait,  ici,  de  forts  achats  d'or,  mais  il  a  été  vite  dé- 
menti. 

Les  nouvelles  des  industries  du  fer  sont  toujours 
assez  peu  satisfaisantes  et  aucun  indice  ne  laisse  pro- 
nostiquer une  amélioration.  Le  Syndicat  des  produc- 
teurs de  fer  brut  a  bien  pu  prolonger  son  existence, 
mais  pour  une  année  seulement,  alors  qu'il  eût  été  si 
désirable  qu'il  pût  se  prolonger  pour  longtemps.  Pat- 
contre,  la  situation  des  charbonnages  paraît  s'améliorer, 
la  baisse  du  prix  de  certains  charbons  ayant  eu,  pour 
conséquence,  d'assez  nombreuses  commandes. 

Je  ne  vous  ai  plus  parlé  de  l'agitation  qui  se  fait 
pour  ou  contre  le  projet  de  tarifs  douaniers  que  j'ai 


fait  connaître,  parce  que  la  question  n'a  plus  fait  un 
pas.  L'agitation  grandit  de  part  et  d'autre  il  est  vrai, 
mais  jusqu'ici,  elle  n'a  guère  eu  de  conséquences. 


Informations  Économipes  et  ïmmm 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  '. 

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1901 


1900 


7  août 

Dif.3ljuil. 

7  août 

0:f.31  juil. 

951.601 

600 

857  855 

—  2.414 

•25  330 

+  290 

24.120 

+  518 

10. 956 

-  341 

12  603 

-  2  128 

930.2-71 

-  27  437 

704  385 

—  33.413 

64.707 

-  5.507 

67. 131 

-  3.982 

731 

+  203 

5.838 

-  177 

84  962 

-  2.938 

73  673 

-  2  586 

150.000 

non  mod 

120.000 

non  mod. 

40.500 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.198.337 

-  31.948 

1.089.412 

-  32.9-45 

659.  747 

—  4.839 

474.385 

-  11.683 

26  974 

+  451 

31  808 

+  446 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale-  d'Allemagne  (Mil lions  de  Marks) 


DATE 


30  avril 
7  mai 

15  » 
23  » 

31  » 

7  juin 
15  » 
23  » 
29  » 

6  juin 
15  » 
23  » 
31  » 

7  août 


a 

tu 

Or 

irgenl 

ulatio 

QJ  «5 

s  g. s- 

efeuil 

ances 

'serve 
billet: 

Taux 

de 
l'esc. 

Cire 

w 

Port 

< 

-o 

% 

913 

1.176 

611 

770 

70 

+ 

224 

4 

919 

1.149 

584 

738 

62 

+ 

259 

» 

950 

1.109 

617 

730 

59 

+ 

332 

» 

988 

1.087 

654 

728 

5? 

+ 

389 

971 

1.108 

641 

754 

63 

+ 

351 

977 

1.083 

627 

729 

58 

+ 

352 

» 

991 

1.077 

664 

749 

63 

+ 

406 

1  004 

1.093 

683 

771 

58 

+ 

399 

3  1/2 

897 

1.375 

605 

1.057 

105 

+ 

7 

»  911 

1  328 

584 

994 

79 

+ 

70 

» 

940 

1.254 

641 

960 

74 

+ 

ni; 

» 

986 

1.204 

687 

9jfi 

60 

+ 

267 

958 

1 

665 

958 

70 

+ 

214 

958 

1.198 

660 

930 

65 

+ 

246 

» 

L'Importation  et  l'Exportation  des  charbons  alle- 
mands. —  Dans  le  premier  semestre  de  1  î >0 1 ,  l'importation 
de  la  houille  s'est  élevée  à  2.850. 822  tonnes,  contre  3.310.000, 
chiffre  de  la  même  période  antérieure.  L'exportation  s'est 
élevée  à  7.131.583  tonnes,  contre  7.597.178  tonnes. 
L'importation  du  coke  s'est  élevée  à  209.355  tonnes,  contre 
0.541,  et  l'exportation  à  1.001.520,  contre  1.045.271. 


276 


Le  Trafic  du  Port  de  Hambourg  en  1900.  —  Le  Bu- 
reau de  Statistique  vient  de  publier  le  trafic  du  port  de  Ham- 
bourg en  19d0.  Voici  les  chiffres  les  plus  intéressants  de  ce 
travail  de  350  pages. 

Les  arrivées  de  navires  dans  le  port  de  Hambourg  ont  été  : 

Tonnes 
Navires       de  registre 

1900   13.102  8.037.000 

1899   13.312         7  765.000 

1898   12.523  7.a54.000 

La  valeur  des  importations  et  exportations  par  Hambourg 
a  été  : 

Importations  Exportations 

(Millions  de  marks 

1900   2.281  1.811 

1899   1.984  1.606 

1898    2.1)14  1.493 

De  1881  à  1890  la  moyenne  annuelle  des  importations  a  été 
de  1.046  millions  de  marks  cl  celle  des  exportations  de  981 
millions.  En  dix  ans  les  premières  se  sont  donc  accrues  de 
120  0/0,  les  secondes  de  80  0/0. 


210 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 


A  co  trafic  ont  participé  : 

Eu  |En 

navires  tonnage 

L'Allemagne  pour   56  0/ô        49  0/0 

l/Anyleterre  pour   28  0/0         89  0/0 

Tous  les  autres  pays  y  participent,  chacun,  pour  moins  de 
1  0/0.  sauf  la  Hollande  qui  compte  pour  4  0/0. 

Les  échanges  entre  Hambourg  et  l'Angleterre  s'établissent 
ainsi  :  ' 

Importations  Exportations 

de  vers 
l'Angleterre  l'Angleterre 

Millions  de  marks 

1898    406.8  :S85.2 

1899  '    !..'.  '   420.8  434.1) 

1900..'.'.....'.;   454,8  4:î5.2 

Les  échanges  des  Etats-Unis  ont  été  : 

Importations  Exportations 

des  vors  les 

Etats-Unis  Etats-Unis 

1898   423.2  149.5 

1899    4'iG.O  105. 6 

19Q0*.'!   483.5  221.0 

Les  échanges  avec  le  Transvaal  sont  tombés  à  rien.  En 

1899,  ils  étaient  encore  de  4.280.000  marks.  En  1900,  ils  ont 

été  de  20;). 000  marks. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

"  Berlin,  16  août  1901. 

La  tendance  générale  du  Marché  s'améliore  quelque  peu, 
mais  les  ofl'res  manquent  complètement  d'activité. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  91  85;  Turc  D,  24  50;  Lom- 
bards, 22  20.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 

Londres,  14  aofit  1901. 

La  Circulaire  de  lord  Kitchener.  —  Les  Dépenses  de  la  Guerre.  —  Le 
Commerce  extérieur.  —  Les  Recettes  des  Chemins  de  fer. 

La  proclamation  de  lord  Kitchener,  mettant,  en 
quelque  sorte,  les  derniers  combattants  boers  hors  la 
loi,  a  produit  ici  une  excellente  impression.  Bien  peu 
de  personnes  se  sont  demandées  si  cette  proclamation 
est  d'une  absolue  légalité,  mais  beaucoup  ont  voulu  y 
voir  une  preuve  de  la  fin  de  la  guerre;  en  se  plaçant  à 
ce  point  de  vue,  on  comprend  parfaitement  la  satisfac- 
lion  éprouvée  et  l'on  se  rend  compte  des  raisons  qui 
ont  pu  déterminer  quelques  acheteurs  à  tenter  un 
mouvement  sur  les  valeurs  sud  africaines. 

Un  autre  fait  a  confirmé  le  public  dans  cette  idée 
que  la  lin  de  la  campagne  est  prochaine  :  c'est  que, 
contrairement  à  toute  attente,  le  Gouvernement  n'a  pas 
demande  de  nouvelles'  autorisations  de  dépenses.  Le 
Chancelier  de  l'Echiquier  a  négligé  de  faire  connaître 
la  situation  exacte  du  Trésor  et  de  dire  par  quelles 
ressources  il  fera  face  aux  dépenses  supplémentaires 
résultant  actuellement  de  la  guerre.  Les  évaluations 
budgétaires  onl  prévu,  en  effet,  88.200. MX)  liv.  st.  de, 
dépenses  pour  l'année,  y  compris  58.2.10.000  liv.  st. 
pour  les  services  de  guerre;  ces  évaluations  étaient 
basées,  d'après  les  déclarations  officielles,  sur  ce  fait 
que,  pendant  les  quatre  premiers  mois  de  la  nouvelle 
année  financière,  les  forces  dans  l'Afrique  du  Sud 
leraient  maintenues  dans  le  même  état  et  qu'une  dimi- 
nution graduelle  se  produirait  ensuite.  Comme  ces 
quatre  mois  sont  écoulés  et  qu'aucune  réduction  n'a 
été  décidée  on  en  avait  conclu  qu'il  faudrait  voler  de 
nouveaux  crédits. 

Le  Chancelier  de  l'Echiquier  a  cependant  déclaré 
qu'après  eut.  nie  avec  le  secrétaire  financier  du  W'ar 


Office,  il  n'est  pas  d'avis  qu'une  dépense  supplémen- 
taire soit  nécessaire  mais  «  il  n'est  pas  responsable  des 
calculs  du  War  Office  ».  Sir  Micbael  Hicks-Ueach  a, 
toutefois,  ajouté  que  les  dépenses  hebdomadaires  ont 
sensiblement  diminué;  quelles  diminueront  encore 
avant  peu  dans  une  plus  forte  proportion  et  que,  jus- 
qu'à la  prochaine  session,  on  n'aura  pas  besoin  d'auto- 
riser de  nouvelles  dépenses  militaires. 

L'intéressant  eût  été  de  connaître  par  quels  moyens 
le  Trésor  fait  face  aux  dépenses  actuelles,  mais  le 
public  a  simplement  vu  dans  ces  déclarations  une 
promesse  de  la  cessation  prochaine  des  hostilités. 

Je  vous  envoie  la  statistique  du  Board  of  Irade  pour 
le  mois  de  juillet:  vous  pouvez  constater  que  les  impor- 
tations ont  augmenté  de  2.764.000  livres  sterling 
ou  G. 8  0/0  par  rapport  au  mois  correspondant  de  1899. 
Cette  augmentation  est  attribuée  jusqu'à  un  certain 
point  à  ce  fait  qu'il  y  a  eu,  cette  année,  un  jour  ou- 
vrable de  plus,  mais,  même  en  en  tenant  compte, 
l'augmentation  serait  de  1.000  00't  de  livres  sterling 
ou  2  0/0.  D'autre  part,  les  exportations  ont  diminué  de 
165  000  liv.  st.  ou  0.1  0/0,  et  ici  le  jour  ouvrable  de 
plus  devrait  être  considéré  comme  un  bénéfice  :  en  en 
tenant  compte,  la  diminution  aurait  dépassé  1.000.000 
de  livres  sterling  ou  4  0/0.  La  diminution  des  exporta- 
tions est  due  en  grande  partie  à  la  baisse  des  prix  : 
c'est  ainsi  que  les  entrées  de  charbon  ont  dépassé  de 
120.000  tonnes  celles  de  l'année  dernière  et  leur  valeur 
est  cependant  inférieure  de  515.000  liv.  st.  La  baisse  de 
prix  du  fer  a  entraîné  également  une  diminution  de 
324.000  liv.  st.  dans  la  valeur  des  sorties  de  ce  métal. 

Pendant  les  sept  premiers  mois  de  1901,  les  impor- 
tations ont  augmenté  de9.607.o00  liv.  st.  ou  3  O'O  et 
les  exportations  ont  diminué  d?  5.745.000  livres  serling 
ou  3  1/2  0/0.  La  baisse  des  exportations  eût  été  beau- 
coup plus  sensible  si  l'Inde,  au  sortir  de  la  famine, 
n'avait  augmenté  ses  achats  ;  l'Australie  a  également 
accru  ses  demandes;  d'autres  colonies  se  sont  davan- 
tage adressées  à  la  métropole.  Par  contre,  les  pays  du 
continent  diminuent  leurs  achats  et  avec  les  Etats- 
Unis  et  le  Canada  il  y  a  une  baisse  très  sensible  des 
exportations. 

Les  comptes  des  Compagnies  de  Chemins  de  fer  pour 
le  premier  semestre  de  l'année  viennent  d'être  pu- 
bliés ;  ils  sont  des  plus  défavorables  :  les  recettes  ont 
diminué,  les  dépenses  onl  grossi;  avec  de  pareils  ré- 
sultats les  dividendes  ne  sauraient  enregistrer  qu'une 
sensible  réduction. 


Informations  Économiaues  et  Financières 


Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Board  of 
trade  vient  de  publier  1rs  résultats  du  commerce  extérieur 
de  l'Angleterre  pour  le  mois  de  juillet  1901.  11  y  a  aug- 
mentation du  trafic  à  l'importation  de  G. 8  et  diminution  de 
0.7  0/0  aux  exportai  ions. 

Pour  les  sept prpmiers  mois  de  1901.  l'importation  aaug- 
monté  de  3.2  0/0  cl  l'exportation  a  diminué  de  3.4  0/0. 

IMPORTATIONS   EN  ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 

Juillet 
1901 

Comparai- 
son avec 
juillet  1900 

7  1er*  mois 
de  1901 

Comparaison 
avec  7  1'" 
mois  de  1900 

l 

t 

£ 

Animaux  vivants. . . 

738.321 

129.814 

5. 46t. 984 

40.130 

Articles  d'alimentat. 

Exempts  

14.371. 202 

+ 

1.302.546 

94.229  598 

+ 

7  091.869 

Taxes  

2-873.331 

683. K53 

27. 171.671 

+ 

1.744  330 

Tabacs  

i76.92i 

+ 

102.5.1 

2.354  205 

46  563 

Métaux  

3.012. 157 

+ 

19o.7i9 

17,654-239 

909.700 

Prod.  chimiq.,coul.. 

46..  7.i3 

+ 

91.278 

3.928.420 

+ 

374.7^.0 

987-139 

f 

109  582 

6.391.441 

150  613 

Mat.  prem,  textiles.. 

4.399.  V.S 

t 

1.189.909 

41.632.436 

+ 

3.92'  979 

Mat.  prem.  autres.. . 

6.705. 8">2 

.  18.20  S 

32.871.629 

2.319  076 

Objets  fabriqués  

7.562.709 

+ 

348.251 

55.  414. 5«8 

482  2611 

1.314.206 

+ 

2.1  815 

'.l.;.87.6!4 

+ 

1.934 

101.764 

+ 

27  653 

799. 514 

+ 

II:;  548 

Totaux  

43.028.822 

+ 

2  764  655 
=  6.8  % 

303.506- 327 

+  1 

9. 607. 294 
=  3.2  % 
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EXPORTATIONS    DE  L'ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants. .. 

Articles  (l'alimentât. 

Matières  premières. 

Fils  et  tissus  

Jlét.  et  ouvrages  en 

met.  (sauf  les  mach.) 

Machines  

Vaisseaux  neufs  non 
enregistrés  comme 
anglais  

■Confections  

Prod.chim.etpharm. 

Divers  

Colis  postaux  

Tot.desprod.angl. 
Transit  


Transit  et  Exportât.  29.911.851  + 


Juillet 
1901 


55.653 
1.518  819 
3.002  981 
9.315-063 

3. £06. 118 
1.SG6.32J 


411  914 
946.528 
696.211 
3.217.411 
241.960 


!4. 385.171 
5.526.083 


Comparai- 
son avec 
juillet  1900 


20.562 
426.858 
522.663 

L4.601 

355813 
13.961 


39  879 
35  5b  4 
43.673 
191. 511 

56.055 


164.186 
=  0.1  % 
143.169 

=15  5  % 


518.983 
=  2.0  % 


[«"  mois 
de  1901 


ï 

333.933 
7.686.941 
19  100.171 
6U.532.5S5 

22.992.290 
10  620.394 


5.411.541 
6.195.122 
5  368.403 
22.300.031 
1.959.553 


163.182.169 
39.608.109 


202.790.818 


Comparaison 
avec  7  Ie" 
mois  de  1900 


( 

-  116.463 
+  885.282 

-  3.084.411 

-  124.999 

-  4.591.422 

-  865-993 


■1.013  336 
559.808 
364.298 

1  071.806 
412.208 


5.145.152 
=  3.4  % 

1.40i-374 
=  3.7  % 


4.339.718 
=  24  % 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

15  août  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LiV.  St.     |  ACTIF  LlV.  St 

Billets  créés   53  419. 000   Dette  fixe  de  l'Etat...    11  015.100 

'  Rentes  immobilisées  .     6  159.900 

IOr  monnayé  et  lingots   33-644  000 
Total   ...  53.419-000 

Département  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

.Réserve  et  profits  et 

pertes   3. 521. 000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10.432.000 

Comptes  particuliers.  39.181-000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  113-000 

Total   67.812-000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16  500-000 

Portefeuilleetavances  26  012-000 

Billets  en  réserve   23  284.000 

Or  et  argent  monnayés  2.076  000 


Total   61-812-000 


-STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnavé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à  1  jours) 

Dépôts 

Dispon.du  dép, 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

•le 
l'esc. 

% 

9 

35-414 

29.110 

41.382 

41.111 

23.519 

49  44 

~1T 

16 

»   

35  159 

29.666 

53.068 

47-129 

23  210 

43  69 

» 

23 

»  

35- 290 

29.569 

48.441 

42  881 

23-496 

48  31 

* 

.30 

36  010 

29.553 

48. 331 

41-915 

24-293 

50  10 

6 

»   

38.638 

29  727 

41  950 

41  129 

24.686 

51  30 

VA 

13  juin   

31  115 

29.347 

48.912 

41  186 

25-603 

52  15 

» 

20 

31.812 

29.385 

50.350 

42-062 

26  112 

51  19 

3 

27 

3S416 

29.988 

52.145 

44  431 

26-203 

49  50 

4 

31.590 

30.929 

56-106 

50-209 

24  436 

43  » 

11 

31.305 

30.624 

51.101 

44-836 

2  i ■ 456 

41  61 

18 

31. 599 

30.395 

53.601' 

46-197 

24.979 

;6  45 

» 

25 

s   

31.616 

30.180 

49-812 

42-163 

25-211 

50  53 

31.314 

30.741 

52  503 

46  295 

24. 342 

46  21 

» 

8 

36  5  W 

30.633 

48  001 

42  531 

23-612 

49  18 

15 

31-120 

30.135 

49.619 

42.512 

23-360 

50  93 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  16  août  1901. 

Le  public  croit  plus  que  jamais  à  la  fin  prochaine  de  la 
guerre  sud-africaine  et,  en  raison  de  ce  fait,  les  dispositions 
générales  se  raffermissent.  La  tendance  a  été  meilleure;  elle 
eût  été  beaucoup  plus  active  si  nous  ne  nous  trouvions  en 
•pleine  période  des  vacances. 

Les  Consolidés  sont  à  94  5/8. 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  soutenus. 

ÏSExtérieure  d'Espagne  se  tient  à  69  7/8;  Y  Italien  est 
â  90  1/2  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  dos  valeurs  Sud-Américaines  reste  peu 
mouvementé. 

Les  fonds  argentins  sont  peu  actifs.  On  cote  :  Argentin 


6  0  0  1880  94  ./.,  Funding  97  ./..  Le  Brésil  4  0/0  est 
à  66  1/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  mal  tenus;  les  Chemins  améri- 
cains restent  irréguliers. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  113  O/^  ;  YErie  à  40  3/8  et  le 
Louisville  à  106  3/4;  YAtchison  à  77  5/8  et  le  Norfolk  ;i 
56  1/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  15  aoiit  1901. 

L'allure  de  notre  marché  ne  se  modifie  guère,  quoi- 
que aucun  événement  majeur  ne  soit  venu  l'influencer. 
Les  nouvelles  qui  nous  arrivent  des  marchés  régulateurs 
sont  médiocres,  cela  est  vrai,  mais  néanmoins  elles  ne 
sont  pas  mauvaises.  Nous  espérons  que  le  conllil 
franco-turc  se  terminera  aisément  et  que  la  révolution 
qui  vient  d'éclater  en  Colombie  et  au  Vénézuéla  sera 
vite  réprimée.  Mais  la  grève  des  métallurgistes  améri- 
cains, issue  du  système  protectionniste  cngendranl  les 
trusts,  qui  n'est  pas  près  de  cesser,  et  la  guerre  anglo- 
boer,  dont  la  fin  ne  semble  pas  encore  bien  proche,  ne 
sont  pas  faites  pour  améliorer  la  situation,  d'autant 
plus  que  nous  sommes  en  pleine  période  de  vacances. 

Le  seul  groupe  dont  on  s'occupe,  presque  exclusi- 
vement, en  ce  moment,  est  celui  des  valeurs  de  trac- 
tion. 

Le  Métropolitain  est  hésitant  à  574;  la  Russe-fran- 
çaise à  184  1/2  et  la  Parisienne  Electrique  à  271. 

L'Extérieure  n'est  presque  plus  traitée. 

Par  suite  du  relèvement  du  change  espagnol,  les 
valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  lourdes  ;  nous  trouvons 
le  Saragosse  à  247  1/2  et  le  Nord  d'Espagne  à  179  1/2. 

Les  variations  continuelles  du  taux  du  change  à  Rio 
influent  sur  la  Rente  Brésilienne,  dont  le  cours  n'est 
plus  qu'à  06  3/8. 

Le  Rio-Tinto  manifeste  quelque  résistance;  nous  le 
laissons  en  bonne  tendance  à  1.305.  Le  prix  du  cuivre 
métal  à  Londres  est  à  66  1/16. 

Par  continuation,  c'est  le  câline  qui  domine  au  par- 
quet. Il  est  de  plus  en  plus  déserté  par  ceux  qui  ayant 
complètement  liquidé  leur  situation  (in  juillet  ont  eu 
hâte  d'aller  goûter  d'un  repos  salutaire  clans  nos  sta- 
tions balnéaires  et  nos  charmantes  villégiatures  des 
Ardennes  ou  de  la  vallée  de  la  Meuse.  Dans  quelques 
jours,  seuls,  les  professionnels  se  rencontreront  encore 
dans  leur  temple  et  pendant  près  de  deux  mois  le  mar- 
ché restera  probablement  dans  la  torpeur. 

Quoique  cette  inaction  soit  plutôt  de  nature  à  favo- 
riser un  nouveau  relâchement  des  cours,  ceux-ci  ce- 
pendant se  maintiennent  assez  bien. 

La  plupart  des  rubriques  sont  délaissées,  seuls  les 
charbonnages,  et  les  tramways  donnent  une  illusion 
de  vie  à  la  physionnomie  du  marché  du  comptant.  Il 
est  grand  temps  que  ce  dernier  sorte  de  sa  torpeur: 
cette  baisse  qui  dure  depuis  plus  d'un  an  démora- 
lise notre  place. 

La  réaction  a  évidemment  été  poussée  trop  loin  et  il 
est  temps  que  l'on  se  ressaisisse.  Après  les  exagéra- 
tisns  de  la  baisse  doit  revenir  la  saine  appréciation  des 
choses;  cette  situation  ne  peut  durer  éternellement. 
Aussi  faut-il  espérer,  qu'au  plus  tard  après  les  vacan- 
ces on  tentera  tout  pour  ramener  notre  marché  à  de 
meilleures  dispositions. 

Un  léger  relèvement  des  cours  se  manifeste  au 
groupe  de  nos  fonds  d'Etat,  où  nos  Rentes  ci  0/0  re- 
voient les  jours  de  98  25,  98  50  et  98  45. 

Les  lots  de  villes  conservent  leur  clientèle  habituelle 
et  les  valeurs  de  nos  Etablissements  de  crédit  répètent 
à  peu  près  tous  leurs  cours,  tandis  que  nos  Chemins 
de  fer  sont  à  peu  près  sans  affaires. 

Le  compartiment  des  Tramways  dénote  plus  de 
fermeté.  Les  acheteurs  sont  nombreux  et  ils  commen- 
cent à  trouver  péniblement  leur  contre-partie. 
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C'est  la  fermeté  qui  domine  au  compartiment  des 
Charbonnages  et  on  constate  mémo  des  progrès  sen- 
sibles. Grand  Buisson  est  bien  à  '2.00(1,  Nord  de  Gtlly 
esl  en  avance  à  625,  Ressaix  passe  à  725,  Fontaine- 
FEvêque  à  770,  et  Marchienni'  a  657  50. 

Les  autres  rubriques,  à  part  celle  de  nos  valeurs 
coloniales,  ne  présentent  aucun  intérêt. 

Los  actions  et  fonds  d'Ktat  étrangers  ne  sont  l objet 
d'aucune  transaction  bien  suivie.  Les  Mines  de  Zinc  de 
Silésie  se  tiennent  à  1.155,  les  Tramways  de  Tru  ste 
à  276,  la  Compagnie  Française  de  Tramways  à  557  50. 
Hauts  Fourneaux  de  San  lues  à  3.900. 


Informations  Écomips  et  financières 


Recettes  du  Chemin  de  fer  du  Congo.  —  Voici  les 

recettes  complotes  de  l'exercice  1900  1901  comparées  à  celles 
de  l'exercice  précédent  : 

1900-1901  1899-190U 

(En  francs) 

.Juillet                         l;i64.S48'47  7 58.09?  (57 

Août                              1.272.385  57  945.838  Ti 

Septembre                         857.004  19  1.051. 924  51 

Octobre                       L012.44168  1.207.427  85 

Novembre                    1.100.275  07  1.834.326  46 

Décembre                      1.300.009    »  1.115. 21)190 

Janvier                            925.000    »  904  027  69 

Février                        1.100.000    »  996.316  » 

Mais                             1.100.01)0    »  1.328.694  30 

Avril                            1.025.000   »  1.320.021  15 

-Mai                             1.025.001)    »  1.116.662  50 

Juin                             1.000.000   »  1.039.162  08 

Total   12.878.000  18     13.181.900  84 


ESPAGNE 


LA  SITUAT  10  JH 

Madrid,  12  août  1901. 
Bruits  d'Emprunt.  —  Les  Projets  financiers  du  Gouvernement.  —  Le 
Commerce  extérieur.  —  Le  Marché. 

Je  commence  ma  lettre  par  deux  démentis.  On 
avait  prêté  au  Gouvernement  l'intention  de  contracter 
un  emprunt  de  50  millions  de  pesetas  pour  les  dé- 
penses extraordinaires  de  la  guerre  et  de  la  marine  : 
d'après  une  communication  officieuse,  il  n'en  est  nul- 
lement question  pour  le  moment  :  les  fonds  du  Trésor 
Suffisent  au  développement  des  réformes,  et  si  un 
emprunt  était  nécessaire,  on  ne  le  ferait  qu'après  la 
réorganisation  complète  des  services  et  après  autori- 
sation des  Chambres. 

On  avait  parlé  d'une  entente  avec  l'Angleterre  pour 
garantir  la  neutralité  de  Gibraltar.  Le  Ministre  dos  Af- 
faires étrangères  a  déclaré  que  le  Gouvernement  espa- 
gnol désire  n'entrer  dans  aucune  alliance  et  tient  à 
conserver  sa  complète  liberté  d'action  pour  la  défense 
des  intérêts  du  pays.  Il  se  propose,  en  attendant,  do 
mettre  l'armée,  la  marine  et  la  défense  des  côtes  dans 
le  meilleur  état  possible  pour  faire  respecter  la  neutra- 
lité du  territoire,  et,  dans  ce  but,  il  ne  reculerait  pas 
«levant  la  nécessité  de  demander  aux  <  lortèé  les  crédits 
nécessaires. 

N  ous  voyez  que  les  deux  informations  auxquelles 
ont  répondu  les  Ministres  des  affaires  "étrangères  et  des 
finances  se  complètent  l'une  l'autre  :  il  faut  très  proba- 
blement nous  attendre  à  des  demandes  de  crédits  sup- 
plémentaires et  c'est  cette  perspective  qui  avail  l'ait 
parler  d'emprunt.  Pour  l'instant,  il  no  saurait  être  ques- 
tion d'une  opération  de  crédit,  mais  il  n'en  sera  peut- 
■  ii  '  pa  i  «le  mémo  à  la  rentrée. 

Fa  situation  de  M.  Sagasla  est,  en  effet,  fort  délicate  : 
d'un  côté,  les  ministres,  entendus  par  la  Commission 


chargée  de  préparer  la  réorganisation  dos  services, 
s'opposent  non  seulement  à  tonte  réduction,  mais  de- 
mandent de  nouveaux  crédits  ;  «l'un  autre  côté,  le  Pré- 
sident du  Conseil  entend  que  cette  réorganisation  per- 
mette d'effectuer  dos  économies  et  d'alléger  les  charges 
des  contribuables.  Pour  tout  concilier,  M.  Sagasta  au- 
rait, croit-on,  résolu  de  ne  pas  toucher  aux  chiffres  du 
budget  des  dépenses,  mais  d'utiliser  les  excédents  «le 
recettes  et  d'effectuer  différentes  opérations  de  crédit  à 
l'intérieur,  afin  de  couvrir  les  dépenses  extraordinaires 
reconnues  nécessaires  par  quelques  ministres. 

Un  plan  sera  définitivement  arrêté  pendant  ces  va- 
cances et,  dès  la  rentrée,  c'est-à-dire  le  15  octobre,  ce 
plan  sera  soumis  aux  Cortès  en  même  temps  qu'on 
leur  présentera  «les  modifications  au  projet  de  budget 
pour  190:2. 

On-ne  pense  pas  que.  dans  ces  rectifications,  la  ques- 
tion do  1' /■J.ih'rii'urr  mlrniijiillrr  mu!  abor«l«V  «lans  le 
sens  que  .'on  avait  fait  craindre:  la  décision  prise  par 
le  Gouvernement  de  reporter  au  31  octobre  le  délai  im- 
parti aux  porteurs  étrangers  pour  faire  estampiller 
leurs  titres,  parait  montrer  que  le  Ministère  n'a  aucu- 
nement l'intention  de  toucher  à  ce  fonds.  Dans  le  cas 
contraire,  il  n'aurait  pas  prit  semblable  décision'. 

Je  vous  envoie  les  chiffres  du  commerce  extérieur 
pour  le  premier  semestre  de  1901.  Fes  importations  ont 
atteint  417.776.855  pesetas  au  lieu  «le  Î22.&2.897  pesetas 
pendant  la  période  correspondante  de  1900et  Réexpor- 
tations ont  été  «le  :>9<'>.03K.310  pesetas  au  lieu  de  349  mil- 
lions 519.758  pesetas.  Le  délicit  commercial  est  donc 
de  121.138.539  pesetas  au  lieu  de  73.313.139  pesetas.  Ce 
déficit,  qui  ne  paraît  pas  devoir  diminuer,  contribue 
pour  sa  forte  part  au  déséquilibre  du  change. 

La  Bourse  reste  peu  active  :  au  fur  et  à  mesure  que  la 
conversion  des  dettes  coloniales  et  amortissable  se 
poursuit,  l'abondance  de  4  0/0  intérieur  pèse  sur  les 
cours. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

22 juill.   29juill.    5aoùt  12aoùt 
4  0/0  Intérieure   72  15      71  85      71  95      71  95 

4  0/0  Extérieure   78  90      78  90      78  90      78  85 

5  0/0  Amortissable   94  35      94  20      94  25      94  16 

Banque  d'Espagne   485..     488..     487..  48/.. 

-  Hypothécaire..     180  75    182..     182  50    Ïr4  ... 

Gomp.  Fer'm.  des  Tabacs    391  . .     392  . .     392  . . 

Chèque  sur  Paris   38  17      39  45      39  55      39  80 

-  sur  Londres....  34  78  35  10  35  10  85  24 
Bons  cubains  6  0/0   86  10      85  90      85  90      86  . 

_         5  0/0   71  50      71  70      il  io 

Cédules  hvpoth.  5  0/0   104..     104  25     104  2.» 

—  4  0/0...     102  10     101  90     101  90  102.. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  argent,  +1  million;  circu- 
lation, —  3,5  millions  ;  comptes  courants,  +  1-1,9  mil- 
lions; escomptes,  —  4,5  millions. 


Informations  Ecanomips  et  financières 


Le  Commerce  extérieur  du  1e'  semestre.  —  Les  résul- 
tats du  commerce  extérieur  do  l'Espagne  pour  le  premier  se- 
mestre des  années  1899,  1900  et  1901  ont  été  les  suivants  : 

Importations 

1"  semestre  des  années 


Produits  alimentaires 


Argent . 


1899 

.1900 

L9M 

(En  pesetas.) 

205.247. 

222 

L90.958;648 

204:884.717 

148.891. 

845 

164-360.828 

l'i(  1.881. 717 

.   89 MO. 

122 

67. 708. 721 

72.010.421 

'i',8.188 

189 

422.822.597 

'il  7. 7  7  6. 855 

390 

64.-580 

172.903 

.  32.824 

622 

3.872.180 

3.889.120 

508.719:201 

426T739..857 

421.788.878 

I ,'Ki  10N0MISTE  EUROPÉEN. 


Italie 


Exportations 

1"  semestre  des  années 

1899            1900  1901 

(En  pesetas] 

Matières  prenôères...  158.891.iiOl   139.809.597  125.4D9r639 

Articles  fataitfàés 71. 17:!. 760     78^877.648  75.825.  404 

Produits  alimentaires.  184:620.747   130V882.513  95.403.'273 


349.519 


Or  

Argent... 


354.686.108 
2.670.240         SOI. 610 
4.899.270  8.155.810 


58  296.638.316 
105.500 
13.780.750 


868;861.618   358.477.178  310.524.566 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  29  juillet  1901  (30  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.. . 
Asluries  

2070 
784 
104 
409 

Pesetas 

31-322.963 
8  931.288 
729.925 
6  822.199 

Pesetas 

33.818.012 
9.884  732 
808.771 
7.337.652 

Pesetas 

34. 142. 182 
9.896.366 
696.885 
7.419  169 

Peseta? 

35.483.660 
10.477.144 
671  745 
7.312  356 

Lérida-Reus  ... 
Almanaa  Valence 

Total  No.-d  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 

3i57 

47.806.375 

51.849.167 

52.154.602 

53.944  905 

1067 

6577 
246 

10.719.019 

36. 222.961 
700  851 

10.365.792 

50.893.907 
883.488 

11.000.609 

51.386.740 
1  833.405 

10.793  910 

51.356  527 
1.894  3',3 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  14  aoùL  1901 
Les  affaires  sont  très  peu  actives,  et  l'approche  de  la  fête 

de  demain  contribue  encore  à  les  restreindre.  Les  offres  ont 

dominé  à  terme  et  au  comptant. 
On  cote  l'Intérieur  à  71  75  ;  l'Extérieur  à  78  85  ;  le  change 

sur  Paris  est  à  40  12. 


ITALIE 


LA  SITUATION 

Rome,  13  août  1901. 

Movt  du  général  Baratieri  et  de  M.  Grispi.  — La  lin  de  la  crise  minis- 
térielle. —  M.  Carcani).  —  Projets  financiers.  —  Le  Marché. 

On  ne  manquera  pas  de  faire  un  rapprochement  entre 
la  mort  du  général  Baratieri  et  celle  de  M.  Crispi, 
morts  qui  se  sont  produites  à  trois  jours  d'intervalle, 
confondant  jusqu  au  bout  la  destinée  de  ces  deux 
hommes,  dont  la  chute  avait  été  commune  au  lende- 
main d'Adoua. 

Il  est  difficile,  à  l'étranger  et  surtout  en  France,  de 
se  faire  une  opinion  exacte  sur  M.  Crispi  :  le  rôle  qu'il 
a  joué  pendant  les  dernières  années  de  sa  carrière  po- 
litique est  difficilement  perdu  de  vue  ;  on  se  souvient 
surtout  des  erreurs  commises  par  lui  et  l'on  oublie  le 
champion  de  l'unité  italienne  pour  ne  voir  que  l'ins- 
l ruinent  d'une  brouille  qui  aurait  pu  être  fatale  à 
l'Italie  elle-même. 

Ici,  on  ne  peut  être  que  reconnaissant,  à  l'homme, 
qui  aima  passionnément  son  pays  et  ne  cessa  de  vou- 
loir pour  lui  un  avenir  digne  de  son  passé  :  on  recon- 
naîtra sans  doute  qu'il  fut  surtout  l'exécuteur  auda- 
cieux de  la  pensée  d'autrui,  qu'il  ne  laisse  après  lui 
aucune  œuvre  ni  aucune  doctrine  ou  méthode  politi- 
que, mais  c'est  à  l'histoire  qu'il  appartiendra  de  juger 
cet  homme  :  l'Italie  lui  doit  ses  regrets  les  plus  vifs. 

Cet  événement  a  détourné  quelque  peu  l'attention  du 
public  des  questions  politiques  et  la  crise  ministérielle 
a  pu  se  dénouer  sans  que  l'on  s'en  soit  occupé  davan- 
tage. Gomme  je  vous  le  faisais  piwoir  la  semaine  der- 
nière, M.  Carcano  a  accepté  le  portefeuille  des  Finan- 
ces. Cela  a  été  après  de  longues  hésitations. 


Le  nouveau  Ministre  des  Finances  a  vu  son  col 
lègue  du  Trésor  et  le  fait  seul  qu'il  a  accepté  son 
portefeuille,  semble  prouver  que  l'entente  est  com- 
plète entre  MM.  Carcano  et  di  Broglio.  Vous  connaissez 
les  idées  et  les  projets  de  ce  dernier:  le  Ministre  dn 
Trésor  estime  que  l'exercice  pourra  se  solder  avec  un 
excédent  do  12  millions  :  tel  n'est  pas  l'avis  de  M.  (  iinc- 
ciardini,  mais  les  recettes  actuelles  font  croire  que 
celui-ci  n'a  pas  raison  et  les  prévisions  ont  été  établies 
axer  une  telle  modération,  qu'il  y  a  plus  grande  marge 
pour  un  excédent  que  pour  un  déficit. 

Le  seules  craintes  proviennent  de  l'état  des  récoltes  : 
dans  le  sud,  le  blé  a  donné  des  résultats  excellents, 
mais  dans  le  nord  du  pays  ces  résultats  sont  de  plus  en 
plus  médiocres;  est-ce  en  prévision  de  ce  fait  que  les 
importations  de  céréales  ont  été  faites  dans  une  grande 
proportion  pendant  le  dernier  trimestre?  Il  faudrait 
croire  alors  que  les  stocks  sont  considérables  :  le  Gou- 
vernement estime  cependant  qu'ils  seront  épuisés  com- 
plètement avant  que  l'on  touche  à,  la  récolte  indigène. 
Une  récolte  peut  également  donner  des  déboires,  c'est 
celle  du  maïs  indigène,  dont  le  produit  pour  l'exercice 
actuel  sera  moins  important  qu'un  ne  l'a  cru. 

Tous  ces  faits  ne  sont  pas  de  nature  à  modifier  sen- 
siblement les  résultats  prévus,  mais  ils  montrent  (pie 
l'équilibre  tient  à  peu  de  chose  et  qu'il  faut  se  montrer 
fort  modéré  en  matière  de  dégrèvements. 

M.  di  Broglio  voudrait  faire  état  de  l'excédent  et 
demander  qu'on  l'employât  à  alléger  les  charges  des 
contribuables  plutôt  qu'à  payer  des  dépenses  extraor- 
dinaires dont  l'utilité  est  loin  de  se  faire  sentir.  Il  pro- 
poserait, en  outre,  le  petit  projet,  d'impôt  progressif 
dont  je  vous  parlais  la  semaine  dernière  et,  par  ces 
moyens,  il  ferait  état  d'une  somme  de  30  millions  en- 
viron et  proposerait  des  diminutions  d'impôts  pour  un 
montant  équivalent. 

Si  M.  Carcano  accepte  ces  idées,  le  programme  minis- 
tériel ne  tardera  pas  à  être  arrêté  et  le  Boi  pourrait 
faire  connaître,  dans  le  discours  qui  sera  lu  à  la  réou- 
verture des  Chambres,  le  plan  de  réformes  tributaires 
que  tout  le  pays  réclame  cl  qu'il  importe  tant  d'an- 
noncer. 

La  tendance  générale  du  Marché  est  un  peu  influen- 
cée par  le  mouvement  gréviste,  qui  ne  cesse  pas. 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
communique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  le 
premier  mois  de  l'exercice  courant  'juillet  1901).  comparées 
à  la  période  correspondante 'de  l'exercice  précédent. 

En  voici  le  tableau  : 

Résultats  «le  juillet 


(  !ha] litres 


1901 


Taxe  sur  les  affaires  32.697.386 

Impôts  divers   2.225.09K 

Taxede  construction  3.819.050 

Douanes,  dr.marit..  22l:658.297 

Droits  de  consomm.  0.  416.325 

Tabacs   16. 301. 850 

Sels   5.497.501 

Loterie   4.4WS.252 

Totaux   84:101.759 


1e.  100 

(En  lire) 
23. 962; 663 
2.205.453 
3.'368.026 
22.887 .682 
6.462:858 
15.344.669 
5.256.C0O 
'i.608. 07  \ 


Différences 


—  1 

+ 

+ 

+ 
+ 


.205.277 
19v 635 
451.024 
270.61.". 
46.53:; 
957.18. 
241.501 
121.822 


83.595:425   +  506.334 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rouie 


Rome,  10  août  1901 

La  tendance  reste  assez  lourde,  mais  les  affaires  sont  telle 
ment  restreintes  qu'il  est  difficile  d< 
bien  déterminée. 

La  crise  ministérielle  est  terminée,  M 
accepté  le  portefeuille  des  finances. 

La  Rente  est  à  101  6  >  :  Méridionaux,  703 
ranée  sont  à  525  . ..  Banque  Nationale,  836 


noter  une  disposition 
f'.arcano  ayant 
:  les  Méditer- 


<220 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN  —  Suisse  et  Turquie 


SUISSE 


Tarif  Douanier  Suisse.  —  Les  tendances  proloctionnist.es 
du  projet  de  tarif  douanier  allemand  commencent  à  produire 
leurs  effets  en  Suisse.  Le  Bitnd  annonce  qua  la  suite  de  la 
publication  du  projet  allemand,  le  Conseil  fédéral  suisse  a 
déjà  reçu  de  différents  cercles  d'intéressés  des  demandes 
d'élévation  des  droits  du  tarif  suisse.  11  paraît  que  d'autres 
demandes  semblables  sont  encore  annoncées. 

Le  département  des  Finances  et  Douanes  et  celui  du  Com- 
merce et  de  l'Industrie  sont  occupés  en  ce  moment  à  élaborer 
un  nouveau  tarif.  Le  projet  de  ces  deux  départements  sera 
probablement  soumis  au  Conseil  fédéral  au  mois  de  novem- 
bre et  présenté  aux  Chambres  pendant  la  session  de  décem- 
bre. Il  est  probable  que  c'est  le  Conseil  national  qui  aura  la 
priorité,  comme  il  l'a  eue  en  18X4  et  en  1801,  et  qu'il  discu- 
tera le  tarif  dans  une  session  de  printemps  de  l'année  pro- 
chaine. Le  Bund  compte  que  ce  débat  lui  prendra  au  moins 
trois  semaines.  Le  Conseil  des  Etats  s'en  occuperait  à  son 
tour  au  mois  de  juin  et  le  délai  référendaire  serait  expiré 
avant  la  fin  de  l'année  1902.  L'année  1903  serait  consacrée 
aux  négociations  pour  le  renouvellement  de  traités  de  com- 
merce. Ces  négociations  auraient  lieu  naturellement  sur  la 
base  du  nouveau  tarif. 

Le  Rachat  du  Jura-Simplon.  —  Le  3  août  a  eu  lieu,  à 
Berne,  une  conférence  entre  les  représentants  de  la  Confédé- 
ration et  de  la  direction  du  Jura-Simplon.  La  Confédération 
était  représentée  parle  chef  du  Département  fédéral  des  Che- 
mins de  fer.  M.  Zemp,  et  par  le  président  de  la  direction  gé- 
nérale des  Chemins  de  fer  fédéraux,  M.  Weissembach. 

La  Direction  du  Jura-Simplon  a  donné  connaissance  des 
vœux  formulés  par  les  représentants  des  cantons  intéressés 
au  Simplon,  tendant,  comme  on  le  sait,  à  ce  que  la  subven- 
tion payée  en  juin  de  cette  année  fût  bonifiée  aux  cantons, 
tandis  que  pour  le  reste  il  serait  procédé  conformément  aux 
propositions  primitives  de  la  direction. 

Les  cantons  renonceraient  à  tous  droits  au  sujet  des  sub- 
ventions déjà  payées  et  seraient  d'autre  part, libérées  de  tous 
paiements  ultérieurs.  Il  a  été  proposé  en  outre  que  le  prix 
d'achat  fût  payé  en  espèces,  au  lien  de  l'être  en  obligations 
fédérales  3  1/2  0/0,  et  que  le  bénéfice  de  1901  fût  abandonné 
aux  actionnaires. 

Les  représentants  de  la  Confédération  ont  repoussé  ces 
propositions.  Ils  ont  toutefois  laissé  entendre  que  la  Confé- 
dération pourrait  peut-être  faire  une  concession,  en  ce  sens 
que  les  obligations  fédérales  seraient  comptées  au  cours  de 
98  0/0  au  lieu  du  pair,  suivant  l'offre  primitive.  Ils  n'ont  tou- 
tefois donné  à  cet  égard  aucune  assurance  formelle. 

A  la  conférence  des  cantons  intéressés  au  Simplon,  qui  a 
eu  lieu  le  7  août  à  Lausanne,  la  Direction  du  Jura-Simplon 
a  présenté  un  rapport  sur  l'état  des  négociations,  et  la  con- 
férence a  décidé  de  prendre  en  mains  la  suite  des  pourpar- 
lers avec  la  Confédération.  Elle  a  désigné  pour  suivre  ces 
négociations  une  sous-Commission  composée  de  MM.  Duboux, 
conseiller  d'Etat  du  canton  de  Vaud  ;  Gobât,  conseiller  d'Etat 
du  c  anton  de  Berne,  et  Théraulaz,  conseiller  d'Etat  du  canton 
de  Fribourg.  Cette  sous-Commission  fera,  avant  tout  autre 
chose,  examiner  par  des  experts  le  bilan  du  Jura-Simplon, 
ainsi  que  les  calculs  faits  pour  déterminer  le  prix  d'achat. 


Le  Télégraphe  en  Suisse.  —  En  1854,  le  réseau  télégra- 
phique comportait  une  longueur  de  fils  de  2.424  kilomètres  et 
147  fonctionnaires  et  employés  constituaient  le  personnsl  de 
l'Administration  qui,  celte  année-là,  expédia  132.340  dépêches. 
En  1900.  le  réseau  télégraphique  comporte  une  longueur  de 
fila  de  21 .717  kilomètres  avec  2.108  bureaux  ,  le  personnel  de 
l'Administration  se  compose  de  2.981  fonctionnaires  et  em- 
ployés et  le  nombre  des  dépêches  expédiées  a  été  de  4  mil- 
lions 110. 109. 

Quant  aux  recettes  des  télégraphes,  elles  s'élevèrent  en 
1802—  la  première  année  de  L'exploitation  —  à  6.508  francs. 
Elles  avaient  atteint  2.058.211  francs  en  1875.  Puis,  en  1882, 
les  recettes  du  téléphone  venaient  se  joindre  à  celles  des  télé- 
graphes et  en  portaient  le  total  à  deux  millions  i  l  demi  En 
1900,  ce  total  a  atteint  9.201.435  francs. 

Si  les  recettes  ont  augmenté,  il  en  a  été  de  même  des  dé- 
penses. Kn  1852.  elles  étaient  de  424.082  fr.,  en  1900,  elles  se 
sont  élevées  à  10.159.158  francs. 

Ix's  dépenses  totales  des  télégraphes  depuis  1852 atteignent 
122.461.974  fr.  et  dépassent  Les  recettes  totales  de  Sept  mil- 
lions et  demi  en  chiures  ronds. 


Les  Recettes  des  Douanes  suisses.  —  Les  recettes  des 
douane,  en  juillet  1901  se  sont  élevées  à  3.587.305  fr.  93,  soit 
une  diminution  de  22.312  fr.  02  sur  juillet  1900. 

Du  1"  janvier  à  la  lin  de  juillet  1901,  les  recettes  sont  de 
25.196.876  fr.  38,  soit  2.500.745  fr.  47  de  moins  que  pour  la 
période  correspondante  de  1909. 


TURQUIE 


Le  Commerce  extérieur  de  l'Egypte.  —  Le  mouvement 

général  du  commerce  extérieur  pendant  l'année  1000  s  est 
élevé  à  32.488. 428  liv.  égyp.,  non  compris  le  numéraire,  qui 
figure  pour  4.114.612  liv.  égyp.  a  l'importation  et  pour 
2.002.790  liv.  égyp.  à  l'exportation. 

Voici,  par  catégorie  de  marchandises,  le  détail  des  impor- 
tations et  des  exportations  en  1899  et  1900  : 


Importations 


Exportations 


1899 


1900 


1899 


1900 


(En  livres  égvptiennes) 

Animaux  et  pro- 
duits alimentai- 
res d'animaux.      389.331      652.252       09.54!»  129.705 

Peaux  et  ouvra- 
ges en  peaux . .       100.525      206. 858       68.063  84.854 

Autres  produits 
et  dépouilles 

d'animaux  ....  64.923  84.374  40.036  41.609 
Céréales,  légu- 

mes,farines,etc.    1.021.505   1.532.340   2.070.115  2.615.450 

Denrées  colonia- 
les et  drogues..      321.282      404.731      702.585  676.228 

Spiritueux,  bois- 
sons, huiles  .. .      626.864      815.971        15.396  16.311 

Chiffons,  papier, 

livres   164.908      177.102       15.519  15.689 

Bois  et  charbons   1.771.749   2.093.069       18.788  16.349 

Pierres,  terres, 
vaisselles,  ver- 
res, etc   330.908      398.995         1.300  1.515 

Matières  tincto- 
riales et  cou- 
leurs  240.042      282.874       18.446  21.112 

Produits  chimi- 
ques ,  médici- 
naux et  parfu- 
merie  267.420      27(1. r.30       19.273  15.551 

Industrie  textile   3.332.214   4.041.499  11.669.330  13.104.865 

Métaux  et  ouvra- 
ges en  métal. . .    1.607.707    1.817.970       18.151         5  662 

Articles  divers..      603.342      750.596       23.691  21.650 

Tabacs   532.984      577.203  »  » 


Totaux  ...  11. 441. i 


14.112.370  15.350.908  16.766.610 


C'est  surtout  l'Angleterre,  la  Turquie  et  la  France  qui  ali- 
mentent ce  double  courant  :  en  1900,  le  commerce  avec  l'An- 
gleterre s'est  élevé  à  5.432.809  liv.  ég.  pour  les  importations 
et  à  9  146.337  liv.  ég.  pour  les  exportations  ;  le  commerce  avec 
l'Autriche  a  été  respectivement  de  859.527  et  642.473  liv.  ég.; 
avec  la  France,  de  1.314.764  et  1.430.158  liv.  ég.;  avec  l'Italie, 
de  660.815  et  601.496  liv.  ég.  ;  avec  la  Bussie,  de  608.899  et 
1.209.562  liv.  ég.;  avec  la  Turquie,  de  1.782.777  et  576.035  liv.  ég. 

Voici,  depuis  1874,  quel  a  été  le  mouvement  annuel  des 
importations  et  exportations,  en  marchandises,  numéraire 
non  compris: 

Importa-     Exporta-  Béex- 
Annccs  lion  tion         Transit  portai. 

( Livres  égyptiennes 


1874-78  imovenncs) 

4 

785.503 

12 

233 

120 

176 

78:'- 

» 

1879-83  (      —  ) 

7. 

127.152 

12 

483 

792 

445 

325 

173.019 

1884  

8 

182.702 

12 

549 

060 

726 

228 

130.353 

1885  

8 

989.042 

11 

424 

970 

659 

026 

318.094 

1886  

7 

848.231 

10 

129 

620 

528 

137 

364.537 

1887  

8 

137.054 

10 

876 

417 

699 

718 

448  383 

7 

738.343 

10 

418 

213 

698 

992 

340.236 

1889  

7 

020.961 

11 

953 

196 

749 

568 

316.479 

1890  

8 

081.297 

11 

876 

087 

887 

935 

332.810 

9 

201.390 

13 

878 

638 

1.602 

696 

300.124 

1892  

9 

091.481 

13 

431 

318 

901 

972 

341  554 

8 

718.735 

12 

789 

687 

013 

027 

322.510 

1894  

9 

119.489 

11 

883 

621 

707 

908 

327.570 

8 

389.93:! 

12 

632 

450 

558 

574 

316.260 

1896  

9 

828.594 

13 

232 

108 

564 

302 

405.084 

1897  

lu 

603.672 

12 

321 

220 

605 

738 

441.036 

1898  

11 

033.219 

11 

8(15 

179 

711 

908 

512.799 

11 

Vil.  Si  10 

15 

350 

908 

886 

711 

540.995 

1900  

14 

L12.870 

16 

766 

610 

1.022 

726 

586:717 
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Les  tabacs  entrent  pour  577.20:5  liv.  ég.  dans  le  chiffre  total 
.les  importations  de  1900.  Le  chiffre  correspondant  de  1899 
clait  532.986  liv.  ég. 

I.e  mouvement  du  numéraire  se  chiffre  comme  suit  : 


Importa- 
Années  tion 


Exporta- 
tion 


Importa-  Exporta- 
Années       tion  tion 


1879-83 
1884... 
1885... 
1886. . . 
1887... 
1888... 
1889... 
1890. . . 
1891... 


..Livres  égyp 
1  3.119.929 
2.172.596 
3.914.767 
1.838.797 
3.066.740 
2.038.956 
1.900.418 
•A.  971. 461 
2.824.861 


tiennes) 
738.333 
389.768 
293.600 
972.520 
898.062 
642.900 
963.699 
085.455 
523.950 


1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1S9S. 
1899. 
1900. 


(Livres  égy 
3.826.393 
•2.946.674 
1.995.676 
4.319.265 
3.720.425 
2.921.7222 
2.730.116 
4.515.917 
4.114.612 


ptiennes) 
2.048.474 
3.517.152 
1.816.256 
2.322.190 
1.826.160 
2.369.479 
1.891. 513 
1.502. 485 
2.6D2.790 


Dette  publique  ottomane  Consolidée.  —  Voici  le  mon- 
tant des  recettes  de  la  Dette  publique  ottomane  pendant  le 
mois  de  juin  et  depuis  le  commencement  de  l'exercice  1901- 
1902.  Les  comparaisons  sont  faites  avec  le  mois  et  la  période 
correspondants  de  1900  : 

Recettes  de  juin    Total  au  30  juin 


1901 


1900 


1901 


1900 


(Livres  turques) 

Six  contributions              131.008   125.068  397.735  404.421 

Assignations  diverses  : 

Redevance  de  la  Régie. .    187.500   187.500  375.000  375.000 

Dîme  des  tabacs........      7.500      7.500  30.000  30.000 

Traites  sur  la  Douane 

pr  l'excédent  de  Chypre     24.745       ->  26.245  » 
Redevance  de  la  Rounié- 

lie  Orientale                     »           »  »  » 

Traites  sur  la  Douane  \y 

les  droits  du  Tumbéki        »            »  »  » 
Parts  contributives  de  la 

Serbie,  du  Monténégro, 

de  la  Bulgarie  et  de  la 

Grèce                              »           »  »  » 

Total  général . . .    349.753   320.068  828.980   809 . 421 

Voici  l'usage  qui  a  été  fait  do  la  recette  totale  au  30  juin 
1901  et  1900  : 

1901  1900 

(Livres  turques) 

Obligations  de  Priorité  4  0/0   45.936  45.425 

Provisions  en  Europe  et  à  Gonstantinople 
pour  le  service  de  la  Dette  convertie  et 

des  Lots  Turcs   238.762  235.428 

Amortissement  des  séries  et  rachat  des  Lois  »  » 

Frais  d'administration  centrale  et  restitu- 
tions  62.758  61.349 

Encaisse  à  l'Administration  et  sommes  dé- 
posées à  la  Banque  Impériale  Ottomane..  481.523  467.217 

Total   828.980  809.421 


Le  Commerce  de  la  Régence  de  Tripoli.  —  Los  chiffres 
ci-dessous  nous  montrent  le  commerce  de  la  Tripolitaine  avec 
les  pays  suivants  en  1899  et  en  1900.  Ils  sont  extraits  d'un 
rapport  consulaire  anglais  : 


Exportations 

1899  1900 

(En  francs) 

Angleterre..     4.200.000  4.262.500 

France             2. 050. 000  2.375.000 

Etats-Unis..     1.2^0.000  1.212.500 

Turquie....        950.000  7n2.500 

Tunis  e               387.500  425.000 

Italie                  250.000  325.000 

Aut.-Hongr.        225.000  275.000 

Allemagne..         75.000  62.500 

Belgique.  ..           »  » 

Autres  pays       875.000  762.500 

Totaux..    10.262  50Ô  10.462.500 


Importations 
1899  1900 

(En  francs) 
3.250.000  3.950.000 
1.675.000  2.262.500 


1.200.000 
87.500 

925.000 
1.250.000 

525.000 

275.000 

4*5 .000 

9.622.500  12.487.500 


962.500 
187.500 
2.350.000 
1.625.000 
487.5  p0 
330.000 
332.500 


(1)  Moyenne.  —  (2)  Ce  chiffre  comprend  105.165  liv.  ég.  de 
monnaie  d'argent  de  nouvelle  frappe,  provenant  de  Berlin. 


AMÉRIQUE 


BRESIL 

La  Situation  financière  de  l'Etat  d'Amazonas.  —  Le 

Congrès  de  l'Etat  a  tenu  sa  première  séance  le  10  juillet  et, 
comme  d'habitude,  il  a  lu  aux  représentants  de  l'Amazonas 
un  Message  du  Gouverneur. 

M.  Silverio  Nery,  après  avoir  parlé  d'une  façon  générale  de 
la  situation  financière  de  la  République  et  avoir  rappelé  le 
retour  au  paiement  en  espèces,  aborde  les  questions  intéres- 
sant l'Etat  lui-même. 

Dans  la  seconde  partie  du  Message,  le  Gouverneur  traite 
de  la  situation  financière  de  l'Amazonas  et,  en  une  muni- 
tieusc  étude  rétrospective,  il  démontre  que  le  déficit  a  com- 
mencé en  1896  et  est  allé  en  augmentant  jusqu'en  juin  1900, 
époque  à  laquelle  il  a  atteint  33.000  contos. 

La  recette  perçue  pendant  ces  quatre  dernières  années  s'est 
élevée  à  110.410  contos  et  la  dépense,  durant  cette  même  pé- 
riode, a  été  de  136.400  contos  de  reis.  Grâce  aux  efforts  dé- 
ployés par  le  Gouvernement,  la  dette,  qui  était  de  34.600 
contos  en  juillet  1900,  a  pu  être  réduite  à  27.080  contos  de 
reis. 

Le  Gouverneur  demande  que  l'impôt  de  30  reis  par  kilog. 
de  caoutchouc  et  de  20  reis  pour  les  autres  produits  soit 
modifié  dans  lésons  d'une  réduction  ou  supprimé;  il  demande 
également  que  l'impôt  différentiel  de  18  et  do  20  0/0  ad  valo- 
rem qui  frappe  le  caoutchouc  soit  réduit  à  une  seule  taxe  de 
20  0/0  ad  valorem. 

Il  termine  en  disant  que  le  solde  existant  actuellement  au 
Trésor  s'élève  à  4.935  contos  do  reis. 


Les  Exportations.  —  La  valeur  des  principaux  produits 
exportés  du  Brésil  pendant  les  cinq  premiers  mois  de  l'année 
en  cours  a  été  de  304.819  contos  en  chiffres  ronds,  ou 
361.507.2^5  fr.  Elle  se  décompose  comme  suit  :  café, 
144.642  contos;  caoutchouc  de  l'hevea  braziliensis,  93.884  c; 
tabac,  19.588  c:  sucre,  18.434  c. ;  cuirs,  8.187  c.  ;  maté, 
6.266  c.  ;  or,  4.135  c.  ;  cacao,  4.013  c.  ;  coton,  3.486  c.  ;  noix 
de  Para,  1.292  c.  ;  caoutchouc  de  mangabeira  et  demaniçoba, 
991  c.  ;  peaux,  901  c. 


ETATS-UNIS 


La  Grève  des  Ouvriers  métallurgistes.  —  La  grève 
générale  des  aciéries  a  commencé  samedi,  à  minuit. 

Un  certain  nombre  d'ouvriers  ont  refusé  leur  adhésion  au 
Comité  do  la  grève;  mais  on  estime  qu'à  l'heure  actuelle 
86.000  hommes  ont  abandonné  les  usines. 

Le  trust  fait  des  efforts  pour  empêcher  surtout  la  ferme- 
ture de  trois  fabriques  :  la  Steel  Hoop  Company,  la  Sheet 
Steel  Company  et  la  Tin  Plate  Company.  Il  cherche,  en 
outre,  les  moyens  do  centraliser  les  diverses  industries  de 
l'acier  dans  le  but  de  les  soustraire  à  l'influence  du  Comité  de 
la  grève.  Le  résultat  en  serait  l'abandon,  peut-être  pour  tou- 
jours, d'un  nombre  considérable  de  centres  de  fabriques  et  le 
déplacement  de  l'industrie  métallurgique,  qui  s'était  principa- 
lement groupée  en  Pensylvanie,  à  proximité  des  grands  char- 
bonnages. 

Ce  qui  donne  à  penser  que  telle  serait  réellement,  la  tactique 
du  trust  do  l'acier,  c'est  la  nouvelle  simultanée  d'un  projet  de 
trust  des  principales  mines  de  houille  de  l'Ulinois,  au  capital 
de  cinq  cents  millions  de  francs,  sous  la  direction  de  M.  Pier- 
pont-Morgan,  chef  du  trust  de  l'acier. 

La  solidarité  des  mineurs  avec  les  ouvriers  métallurgistes 
pourrait  déjouer  ces  combinaisons. 

De  son  côté,  le  maire  de  Mac-Kecsport,  un  des  centres  de 
la  grève,  dans  un  manifeste  qu'il  vient  de  publier  contre 
le  trust,  déclare  que  des  capitalistes  de  cette  ville  se  sont 
décidés  à  établir  des  usines  indépendantes  pour  lui  faire  con- 
currence. 


Culture  de  la  Betterave  à  sucre  aux  Etats-Unis.  — 

Il  résulte  de  renseignements  fournis  par  le  Consul  de  France 
à  Chicago  qu'une  nouvelle  Compagnie  vient  de  se  constituer 
dans  celte  ville  en  vue  d'entreprendre  d'importantes  cultures 
de  betteraves  à  sucre. 

Le  capital  de  cette  Compagnie  est  de  6  millions  de  dollars, 
dont  une  grande  partie  a  été  fournie  par  des  capitalistes  de 
New-York,  parmi  lesquels  figure  la  Mercantile  Trust  Com- 
pany. 

Le  Syndicat  est  connu  sous  le  nom  de  The  Arkansax 
Valley  Sugar  Beet  and  Irrigation  Land  Company.  Il  vient 
de  se  rendre  acquéreur  d'environ  50.000  hectares  situés  dans 
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districl  fruitier  de  Rocky  Fard  (comté  de  Porvers,  État  du 

Colorado). 

Ou  estime  que  la  production  annuelle  dd  betteraves  attein- 
dra oi). 000  tonnes,  lorsque  la  totalité  des  terrains  seront  mis 
en  culture  et  que  l'usine  pour  l'extraction  du  sucre,  dont  La 
construction  vient  d'être  entreprise,  occupera  2. oui)  ouvriers. 


Le  Marché  Financier  de  New-Ynrk 


New-York,  15  août  1901. 
Deux  faits  dominent  le  marché  et  exercent  sur  les  cours 
leur  inlluence:  ce  sont  les  nouvelles  relatives  aux  récoltes  el 
les  informations  concernant,  la  grève  delà  métallurgie.  Les 
premières  de  ces  nouvelles  sont  mauvaises,  et  les  valeurs  de 
cliGmins  de  fer  s'eu  ressentent  ;  les  secondes  sont  d'une  na- 
ture plue  rassurante  el  les  dispositions  générales  en  pro- 
fitent. La  tendance,  daus  son  ensemble,  reste  donc  '  uu  peu 
plus  soutenue. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  76 1/2;  Milicaukee,  1003/4  ;  Erie,  38  7/8;  Reading,  42  3/4  ; 
Canadian  Pacific,  111  5/8;  Illinois  Central,  145  1/4;  Louis- 
ville,  104  1/4;  New-York  Central,  154  1/8  ;  Union- Pacific, 
90  ./...   

MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Servîfce  dû  statistique  du 
Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les  ré- 
sultats provisoires  des  importations  et  des  exportations  pen- 
dant les  dix  premiers  mois  de  l'année  liscale  1901-1902  juil- 
let 1900  à  tin  avril  1901)  : 

Importation  (Valeur  de  facture) 

Juillet  à  fin  avril 


1901-1902  1900-1901 


I  >ilfér.  en 
1901-1902 


Matières  animales  .■ 

—  végétales  

—  minérales.... 

Textiles  

Produits  chimiques  

Boissons,  Spiritueux. . . 
Papiers  et  applications 
Machines  et  accessoires 

Véhicules  

Armes  et  explosifs  

Divers  


1.189.659 
8.05.").  220 
13.991.850 
7.950.389 
2.157.440 
2.311.494 
1.804.770 
8.101.009 
1.322.942 
L.182.718 
1.430.024 


(En  piastres 
3.557.194 
6:886.247 

13.000.113 
8.281.100 
1.952.421 
2.'240:101 
1.722.170 
7.079.081 
L 149.555 
1.348.797 
1.4181.328 


+ 
+  1 

+ 

+ 
+ 
+ 
+ 

+ 


632.465 
,768.979 
985.737 
324.77H 
200.019 
71.393 
82.000 
121 .328 
173.387 
166.078 
11.696 


Totaux   53.103.523    49.546.767  +3.556.756 


+14803.238 
—11084.224 
+  509.r.  10 
+   212. si! 

+  10.295 


Exportation  (Valeur  déclarée) 

Produits  minéraux   83.590.192  68.792.954 

—  végétaux   29.612.471  40.090.696 

—  animaux  ....  9.087.713  8.578.173 

—  manufacturés  1.894.020  1.081.212 
Divers   587.305  571.070 

Total   124.777.700  120.320.105  +4.457.604 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le  mois  d'avril 
et  les  dix  premiers  mois  de  1901-1902  : 

Résumé  comparatif 

Importation  Exporta- 

En  or      En  argent     on  argent 


Avril  : 
1901., 

r.xto., 


(En  piastres) 
5.005.671    10.494.451  11.431.050 
5.760.280   12.075.979  14.011.036 


DilVérencren  1901. 


700.608  —1.581.527  -t-2.579.3K5 


lu  mois  : 
1901-1902.. 
1900-1901.. 


(En  piastres) 
5:1.103.523  108.107.478  132.453.228 
49.540.707  104.129.090  120.995.248 


Différencecn  1901 .   i  8.506.756  +  4.038.382 


5  457.980 


Ijx  différence  constatée  entre  les  .chiffres  du  résumé  com- 
paratif el  ceux  dos  t&Mcaux  précédente' provient  de  ce  fait 
que  la  valeur  de  l'exportation  dans  le  résumé  comparatif 
*  -i  augmentée  de  la  différence  existant  entre  le  prix  de  l'or 
lé  calculé  ■:>  075  piastres  le  kilogramme  et  je  prix  com- 
mercial du  même  mêlai. 


ASIE 


JAPON 

La  Situation  financière.  —  Le  Régis  ter,  revue  publiée  à 
Tokyo,  en  deux  langues,  contient  un  tort  intéressant  article 
intitulé  :  «  L'Introduction  du  capital  étranger  ».  article 
qui  donne  un  aperçu  sur  la  situation  financière  du  Japon. 
L'auteur  de  1  article  admet  que  la  situation  financière 
du  Japon  est  mauvaise  pour  l'instant,  l'our  une  valeur 
d«  208  millions  de  yens,  couvertissables,  il  n'existe  qu'une 
réserve  en  or  de  63.500  000  yens  et,  comme  la  plupart  des 
marchandises  importées  sont  payées  en  or,  cette  réserve  tend 
à  diminuer  tous  les  jours.  La  disparition  du  crédit  qui  me- 
nace de  conduire  le  Japon  à  une  catastrophe  commerciale  i-<t 
due,  en  grande  partie,  an  surcroit  de  production  et  à  la  spé- 
culation poussée  au  dernier  degré  :  il  autre  part,  on  projette 
nombre  d'entreprises  qu'il  devient  impossible  de  mettre  & 
exécution  par  suite'  de  l'impossibilité  dans  laquelle  on  est  de 
trouver  des  capitaux  il  un  taux  raisonnable. 

Comme  les  banques  étrangères  et  les  capitaux  étrangers 
sont,  pour  ainsi  dire,  exclus  du  commerce  intérieur  du  pays, 
le  système  commercial  dés  Japonais  diffère  sensiblement  de 
celui  des  autres  peuples  et.  bien  que  l'intérêt  des  étrangers 
soit  de  maintenir  les  affaires1  dans  un  état  florissant,  on  tend, 
néanmoins,  à  drainer  l'or  du  Japon  pour  satisfaire  les  de- 
mandes de  l'extérieur. 

L'auteur  dei'articlc  discute  quatre  moyens  de  remédier  à  cet 
état  de  choses  :  décourager  les  importations,  augmenter  les 
exportations,  obliger  le  Souvernoment  à  compléter  la  réserve 
en  or,  appeler  au  Japon  les  capitaux  étrangers. 

Le  premier  de  ces  moyens  paraît  impraticable.  Le  peuple 
japonais  ne  consentira  pas  à  se  priver  des  objets  de  luxe  qui 
lui  sont  devenus  nécessaires,  pour  faciliter  la  tâche  des  hauts 
financiers.  D'un  autre  côlé  :  depuis  que  le  Japon  a  adopté  les 
mœurs  et  la  civilisation  de  l'Occident,  il  a  acheté  en  Europe 
tout  un  matériel  nécessaire  à  la  création  de  son  industrie  et. 
comme  il  persévère  daus  cette  voie,  il  est  plus  que  probable 
qu'il  fera  encore  de  nouvelles  acquisitions  sur  les  marchés  de 
l'Occident.  Et  ceci  permettra,  tôt  ou  tard,  au  Japon  d'user  du 
second  moyen  indiqué  pour  remédier  à  sa  situation  finan- 
cière; en  effet,  une  fois  le  matériel  amorti,  il  pourra,  par  son 
travail  el  sa  persévérance,  arriver  nou  seulement  i  se  suffire 
lui-même,  mais  à  élever  son  chiffre  d'exportations,  de  façon  à 
faire  pencher  la  balance  du  commerce  en  sa  faveur. 

Un  emprunt  fait  par  le  Gouvernement  ne  serait  qu'un 
remède  temporaire;  d'un  autre  côlé,  l'achat  d'un  outillage 
industriel  dont  on  pourrait  effectuer  le  paiement  du  jbur 
.seulement  où  il  rapporterait  un  bénéfice  serait  très  avanta- 
geux; il  faudrait,  pour  arriver  à  ce  résultat,  placer  le  Japon 
dans  la  sphère  d'action  au  capital  international. 

Pour  appeler  au  Japon  les  capitaux  étrangers,  l'auteur  de 
l'article  du  Register  essaye  de  prouver  que  la  situation  du 
pays  n'est  pas  aussi  mauvaise  que  d'aucuns  veulent  bien  le 
dire.  Eu  1890,  les  exportations  japonaises  étaient  évaluées  à 
50.000.000  yens,  en  1893  elles  ont  atteint  89,700.00.)  yens  et 
en  1900  elles  se  sont  élevées  au  chiffre  respectable  de 
204.700.000  yens.  Pendant  la  même  période  décennale,  les 
importations  ont  sauté  de  81.700.000  yens  à  287.300.000  yens. 

La  statistique  suivante  de  quelques  produits  exportés' don- 
nera un  aperçu  intéressant  de  l'accroissement  de  la  puis- 
sance économique  du  Japon  :  elle  est  faite  en  yens. 

1890  1900 

(En  yens) 

Coton  filé                             nul  *  20.900.000 

Tissus  de  colon                    210.000  6.190.000 

Allumettes                       1.490.000  5.700.000 

Parapluies                            nul  801.000 

Cigarettes                               8.500  715  000 

Bière                                  20.000  550.000 

Lampes                               nul  282.000 

Charbons                          4  800.000  20.000.000 

Cuivre                              5.400.000  12.700.000 

Soie                                3.807.000  22.000.000 

C  s  chiffres  prouvent  certainement  que  le  Japon  a  une 
force  industrielle  vitale  et  nul  doute  qu'avec  les  chemins  de 
fer,  les  ports,  les  chantiers  de  construction  navale  et  autres 
améliorations  qui  le  mettent  en  valeur,  ce  pays  ne  puisse  arri- 
ver à  attirer  les  capitaux  étrangers  au  Japon  pour  mettre  eu 
œuvre  toute  celle  activité.  Les  capitalistes  n'engagent  pas 
leurs  fonds  les  yeux  fermés  et  sans  garanties,  ils  craignent 
les  banqueroutes  el  c'est  ce  qui  les  empêche  bien  souvent  eu 
faveur  des  grandes  eut  reprises  commerciales  avec  le  Japon. 
D'un  autre  côté,  L'attitude  des  Japonais  à  l'égard  des  étran- 
gers n'est  rien  moins  qu'engageante  et  tant  qu'elle  ne  chan- 
gera pas.  il  est  plus  que  probable  que  les  capitaux  européens 
el  américains  ne  viendront  pas  on  aide  à  l'industrie  naissante 

du  Japon. 
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MINES  D'OR 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


La  proclamation  récente  de  lord  Kitchener  n'a  pas  encore 
donne  de  résultats.  En  donnera-t-elle  ?  D'après  le  Daily  Mail, 
île  Londres,  le  général  Botha,  en  réponse^  aurait  lancé  un 
manifeste  déclarant  que  tous  les  prisonniers  anglais  seront 
passés  par  les  armes  si  lord  Kitchener  met  ses  menaces  à 
exécution.  Il  faut  accueillir  cette  nouvelle  avec  la  plus  ex- 
presse réserve. 

On  s'attend  à  un  grand  combat  d'ici  quelques  jours  sur  la 
frontière  du  Zoulouland,  où  le  commando  du  général  Botha 
a  été  signalé.  Ses  troupes,  qui  se  montent,  dit-on,  à  4.000 
hommes,  auraient  été  renforcées  par  quelques  centaines 
d'hommes  sous  les  ordres  du  général  Emmet. 

A  la  Chambre  des  Communes,  M.  Chamberlain  a  déclaré, 
jeudi,  que  la  Orande-Brelagne  était  prèle  à  employer,  au  Sud 
de  l'Afrique,  des  troupes  indiennes  qui,  en  Chine,  a-l-il 
ajouté,  ne  se  sont  pas  montrées  les  moins  civilisées. 


LA  PRODUCTION  DU  WITWATERSRAND 


On  annonce  de  Johannesburg  que  la  production  des  mines 
du  Band,  pendant  le  mois  de  juin,  s'est  élevée  à  25.059  onces 
d'or. 

Voici  le  détail  de  production  des  mines  qui  ont  travaille 
pendant  le  mois  do  juin  : 

Production  Moyenne 
Tonnes     totale     Valeur  •  Iota  le 
Tonnes    cya-     eu  onces      en       à  la 
Compagnies     broyées  mirées        fin       liv.  st.  tonne 


Onces  dwls  Shillings 

City  and  Suburb.  4.680  3.554  2.786   0  11.834  50.35 

GeldcnhuisDeep  8.453  5.030  3.576  14  15.192  40.04 

Mav  Consolidât.  8.330  »  2.072   2  8.802  25.53 

May?  and  Charl.  6.300  4.296  2.258   5  9.592  35.46 

Bobinson   8.998  5.136  4.927  15  20.931  64.01 

Treasurv   7.533  5.830  2.934   2  12.462  42.75 

AVemme'r   2.144  »  1.224   9  5.201  32.50 


46.288   23.846   19.779   7   84.014  41.89 

Dans  la  production  de  la  City  and  Suburban  figurent  552 
tonnes  de  minerai  qui  attendaient  au  moulin  depuis  le  mois 
d'octobre  1899. 

Rappelons  que  le  rendement  de  mai  avait  été  de  7.478 
onces,  pour  trois  Compagnies  seulement  :  la  Robinson,  la 
Meyer  and  Ch'irlton  et  la  Treasury,  et  que  chaque  Compa- 
gnie ne  travaille  encore  qu'avec  50  pilons. 


Les  Mines  d'or  de  Madagascar 


-  Le  chef  du  service  des  Mines  à  Madagascar,  M.  le  capitol 
Monneyres  vient  d'adresser  au  Gouverneur  de  la  colonie  un 
rapport  dans  lequel  il  dit  que  l'augmentation  considérable 
que  l'on  avait  signalée  en  1899  sur  l'année  1898,  dans  la  pro- 
duction d'or  de  la  colonie,  s'est  maintenue  (tu  1900  dans  la 
même  proportion.  Il  en  a  été  de  même  des  exportations,  de 
sorte  que,  dans  le  courant  des  deux  dernières  années,  les 
quantités  d'or  exportées  de  Madagascar  ont  à  peu  près  dé- 
cuplé'. 

Voici  les  chiffres  dès  exportations  pour  les  trois  dernières 
années  : 

En  1898  Fr.         338.522  16 

En  1899   1.070.825  70 

En  1900   3.009.160  80 

Ces  3.009.160  fr.  80  représentent,  à  2  fr.  70  le  gramme 
(chifire  fixé  par  le  décret  du  20  juillet  1896,  mais  sensible 
ment  inférieur  à  la  vraie  valeur  qui  atteint,  à  Madagascar, 
3  francs  ou  3  fr.  10).  une  quantité  de  1.114  kil.  504, 

Sur  cette  quantité,  les  diverses  exploitations  de  l'Ampa- 
sary  interviennent  pour  une"  production  de  538  kil.  811,  lais- 
sant ainsi  575  kil.  903  pour  les  autres  exploitations. 

Ce  chiffre,  mis  en  présence  de  celui  de  386  kg.  390,  donné 
l'année  dernière  pour  le  total  de  la  production  de  Madagascar 
en  1899,  indique  que,  même  sans  l'heureuse  découverte  de 
l'Ampasary,  qui  a  à  peu  près  doublé  la  production  totale,  la 


production  des  autres  exploitations  avait  néanmoins  aug- 
menté d'environ  .">()  0/0  dans  le  courant  de  l'année  1H00. 

Les  caractéristiques  du  mouvement  dé  L'industrie  minière, 
en  1900,  ont  été  : 

1°  La  découverte  et  la  mise  en  exploitation  d'un  gisement, 
très  étendu  et  plus  riche  que  ceux  qui  étaient  exploités  jus- 
qu'ici (Ampasary)  ; 

2°  A  celte  occasion,  une  augmentation  très  grandi',  mais 
sans  durée,  du  nombre  des  exploitations  entreprises  ; 

3°. Comme  conséquence  de  la  même  découverte,  une  recru- 
descence importante  dans  les  recherches  de  mines  d'or  pou* 
vant  donner  l'espoir,  peul-ètre  en  partie  satisfait  dès  à  pré- 
sent, d'amener  la  découverte  d'autres  bons  gisements; 

4°  La  forte  augmentation  des  quantités  d'or  exportées  ; 

5"  L'absence  d  amélioration  notable  dans  les  procédés  d'ex- 
traction de  l'or  ; 

6°  La  stagnation  des  mines  communes. 

Les  nouvelles  recherches  qu'on  a  faites  dans  ces  derniers 
temps,  après  la  découverte  des  gisements  de  l'Ampasary,  pa- 
raissent avoir  porté  des  fruits.  De  nouveaux  gisements,  sinon 
tout  aussi  riches  que  l'Ampasary,  du  moins  à  plus  forte  te- 
neur que  les  anciens  gisements  du  haut  plateau,  viennent 
d'être  découverts  dans  l'Est.  Ils  paraissent  former  une  ligne, 
encore  peu  définie,  à  peu  près  parallèle  à  la  côte  :  Fanantara 
Sakaleona,  certains  aftluents  du  Mangoro,  région  de  l'Amba- 
tiomiana  ou  Farimbany  (au  nord  d'Ampasimbe,  sur  la  route 
de  Tamatave),  une  partie  de  Maningory.  et,  peut-être,  région 
de  l'Àntanambalana  (nord-ouest  de  Maroantsetra). 

Quant  au  gisement  de  l'Ampasary,  il  est  permis  de  penser 
qu'il  est  loin  d'être  épuisé. 
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Ces  deux  Compagnies  ont  annoncé,  le  10  août,  que  le  pro- 
jet de'fusion  qui  avait  été  élaboré,  venait  d'être  abandonne''. 
La  Compagnie  Jubilee,  au  capital  de  50.000  liv.  st.,  exploite 
10  claims,  situés  dans  le  centre  du  Band  et  contigus  aux 
20  claims  do  la  Compagnie  Salisbury .  Conjointement,  les 
deux  Compagnies  possèdent  3'i  claims  deep-levels  pour  l'ex- 
ploitation desquels  la  fusion  avait  été  arrangée.  Les  deux 
propriétés  sont  situées  au  nord  de  la  Village  Main  lieef  et 
delà  Village  Deep,  et  il  est  probable  qu'elles  devront  s'en- 
tendre avec  leurs  voisines  pour  vendre  les  claims  deep-levels. 
puisqu'il  semble  qu'elles  ne  peuvent  arriver  à  une  décision 
pour  les  exploiter  conjointement. 

La  Compagnie  Salisbury  a  un  capital  de  100.000  liv.  si. 
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L,'African  Revieic  dit  que  celle  Compagnie  vient  dîarrèker. 
son  bilan  pour  l'exercice  prenant  lin  Le  80  juin.  Le  rapport  ne 
sera  pas  publié  avant  quelque  temps  et  l'assemblée  n'aura 
pas  lieu  certainement  avant  trois  mois.  Cepandant»  la  ques 
tion  se  pose  de  savoir  si  La  Compagnie  sera  en  mesure  de 
déclarer  un  dividende  et  si  l'exercice  a  donné  de  bons  ré- 
sultats ? 

Il  faudrait,  pour  payer  5  sh.  de  dividende,  que  la  Com- 
pagnie ait  réalisé  un  bénéfice  de  500.001)  1.  st.  après  avoir  payé 
l'intérêt  sur  les  actions  de  préférence  et  les  obligations.  11  est 
très  probable  que  la  Compagnie  a  fait  d'excellentes  affaires 
en  valeurs  sud-africaines,  car  la  Compagnie,  durant  toute 
L'année,  a  continuellement  vendu  dos  primes,  lesquelles  dans 
la  plupart  des  cas  ont  été  abandonnées.  La  Compagnie  n'a 
pas  reçu  de  dividende  sur  son  portefeuille,  sauf  sur  les  fonds 
constituant  sa  réserve;  mais  si  l'on  suppose  que  les  venteade 
primes  lui  ont  procuré  des  recettes  de  10.000  liv.  st.  pas  mois, 
un  total  de  120.000  liv.  st.  pour  l'année  est  possible. 

Il  n'a  certes  pas  été  possible  île  réaliser  davantage  dans  ce 
genre  d'affaires,  mais  il  est  très  probable  que  les  bénéfices  de 
la  Compagnie  sur  les  valeurs  ouest-africaines  portent  le  profit 
total  à  plus  de  500.000  liv.  St.  La  Compagnie  pourrait  donc 
répartir  un  dividende  de  5  sh.",  mais  il  est  douteux  qu'elle  le 
mette  eu  paiement. 


IVIiiies  cl' Or*  Australiennes 


Les  Rendements  d'or  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud. 

—  Les  rendements  d'or  de  la  Nouvelle-rGalIes  du  Sud  pendant 
le  mois  de  juillet  dernier  s'élèvent  à  83.018  onces,  évaluées  à 
116.051  liv.  st.,  contre  :>8.i0i  once-,  évaluées  à  181.743  liv.  si,, 
pendant  le  mois  (le  juillet  1900.  Le  total  des  rendements  pon- 
dant les  sept  mois  derniers  est  de  158. 6s7  onces,  évaluées  à 
550.651  liv.  st.,  contre  209.820  onces,  évaluées  à  738.606  liv.  st.. 
pendant  les  mêmes  mois  de  l'année  dernière. 
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La  Production  d'or  de  Victoria.  —  La  production  d'or 
do  la  colonie  de  Victoria  s'est  élevée,  pour  les  sept  premiers 
mois  de  l'année  en  cours,  a  433.4x7  onces.  La  production  du 
mois  tic  juillet  figure,  dans  cë  montant,  pour  75.<iyi  onces, 
contre  C9.516  onces  en  juillet  1900  et  67.7»0  en  juin  dernier. 


Voles  minières  d'Australie 

Mount  Morgan.  Résultats  de  juillet:  Il  a  été'  traité  -20.435 
tonnes  qui  ont  produit  10. 170  onces  d'or. 

Day  Dawn  P.  C.  Au  puits  n°  3,  on  a  commencé  à  broyer. 
Los  résultats  actuels  donnent  une  teneur  de  2  onces  à  la 
tonne. 

Duke  United.  Dépêche  de  Melbourne  :  «  Pendant  la 
semaine  qui  a  pris  fin  le  8  août,  la  mine  a  produit  308  onces 
d'or.  » 

Ivanhoe  Gold  Corporation.  Le  Secrétaire  de  cette  Compa- 
gnie donne  avis  que  M.  A.  B.  Dealtry  a  donné  sa  démission 
de  directeur. 

Golden  Blocks  (Taitapu).  Résultats  du  broyage  reçus  le 
8  août  :  «  Le  moulin  a  travaillé  pendant  23  jour»  ;  il  a  été 
broyé  198  tonnes  qui  ont  donné  2i8  onces  d'or.  » 


Informations  diverses 


Les  Mines  du  groupe  Goerz.  —  La  maison  Ad.  Goerz 
et  C'"  donne  avis  que  les  travaux  de  développement  sont  en 
cours  d'exécution  aux  niveaux  11,  12  et  13  de  la  mine  Prin- 
cess  Estate.  Le  foncement  du  grand  puits  est  continué. 

Sur  la  Roodepoort  Central  Deep,  l'épuisement  des  eaux 
continue.  On  effectue  également  des  travaux  d'épuisement 
sur  la  Geldennuis,  la  Lancaster  et  la  Lancaster  West. 


South  A  Tri  eau  Gold  SI  i  ue.  —  Les  travaux  de  forage,  sur 
la  South  Afrtean  Gold  Mine,  ont  recoupé  un  filon  à  4.825 
pieds.  (Jette  propriété  est  située  au  centre  du  Rand,  sur  le 
pendage  de  la  Village  et  de  la  Village  Deep.  La  Compagnie 
a  acquis  la  propriété  qui  appartenait  au  cercle  des  courses 
de  Johannesburg. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  16  août  1901. 

Le  marché  des  mines  d'or  a  été,  cette  semaine,  un  peu  plus 
actif  que  précédemment.  Tout  d'abord,  la  proclamation  de 
lord  Kitchener  a  produit  une  impression  très  favorable. 
Puis,  ensuite,  on  a  parlé  de  la  signa  ure  très  prochaine  d'un 
armistice  avec  les  Boers.  Ce  dernier  bruit  demande  à  être 
confirmé,  mais  il  ne  semble  pas  improbable,  à  beaucoup 
lout  au  moins.  i 

Aussi  commence-t-on  à  dire  que,  dans  un  délai  rapproché, 
nombre  de  Compagnies  nouvelles  seront  très  probablement 
constituées  au  Sud  de  l'Afrique.  De  nouveaux  districts 
miniers  seront  mis  en  exploitation  dans  le  Zoutspansberg, 
situé  dans  le  Nord-Est  du  Transvaal  et  que  l'on  dit  très  riche. 
Jusqu'à  présent,  c'est  à  peine  si  les  explorateurs  connaissent 
celte  région.  M.  Chamberlain,  dans  un  récent  discours,  a  fait, 
en  outre,  prévoir  le  développement  de  nouveaux  champs 
aurifères  et  la  mise  eu  valeur  des  mines  à  minerai  pauvre. 
Ces  dernières  entreprises,  ajoule-t-on,  pourront  certainement 
obtenir  des  résultats  sous  le  nouveau  régime  qui  va  être 
appliqué  au  Transvaal. 

La  liquidation  de  quinzaine  s'est  effectuée  tranquillement. 
Mais,  malgré  le  peu  de  positions  existantes,  l'argent  a  été 
cher.  Voici  les  taux  des  principales  valeurs  :  Rnnd  Mines, 
7  à  9  0/0,  puis  ensuite  9  à  10  0/0;  Johannesburg  Consoli- 
dated, Modder fonte  in,  7  à  9  O/0;  Goldfields  et  Èasl  Rand, 
;  à  9  0/0,  puis  G  à  8  0/0  ;  Itandfontein  Estâtes,  7  à  9  0/0,  puis 
le  pair. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  3  1/32,  finit  à  3  1/8;  Consolidated 
Goldfields, 1  19/10,  contre  7  15/16;  Transvaal  Goldfields, 
1  1/2. 

*%  District  du  Witwatersrand.  —  MEast  Rand,  qui 

I  ui  sait  à  7  3/8,  reste  au  dernier  moment  à  7  11/10;  An- 
gelo,  7  ./.  ;  New  Cornet,  2  18/10. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  15/16,  contre  5  5/8  ; 
Lar.ylaagie  Estate,  3  3/8;  Sanmer  and  Jack,  6  5/16. 

La  Jubil.ee,  que  nous  laissions  à  5  liv.  st.  5/8,  reste  â 
6  liv.  «t.;  Jumperi,  5  1/8;  Modderfontem,  12  liv.,  contre 

II  8/16;  Meyer  and  Charlton  5  3/8. 

La  Crown  Recf  cote  15  liv.  ;  elle  clôturait  il  y  a  huit 


jours  à  14  1/2;  Randfontein,  3  3/16;  Worcester,  2  3  8;  la 
Robin  S  on  Gold,  qui  finissait  â  9  liv.,  reste  à  9  liv.  1/2. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  0  liv.  1/2;  nous  la 
laissions  â  6  1/16  la  semaine  dernière;  Lancaster,  2  1/2; 
New  Heriot,  6  3/8;  Bonanza,  Il  5/8,  contre  4  3/8;  Wol- 
huter,  4  liv.  3/8. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  8  liv.  st.,  s'inscrit  à  8  3/8  ; 
Ferreira,  21  liv.,  contre  20  liv.;  Wernmer,  12  liv.;  Village 
Main  Reef,  8  3/8,  contre 8  liv.;  Durban  Roodepoort,  5  1/4; 
Van  Ryn,  2  7/8. 

***  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crovcn  Deep 
est  à  11  1/2  ;  elle  cotait  11  1/4  jeudi  dernier;  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  à  41,  se  retrouve,  â  la  dernière  heure,  à 
42  liv.  ;  Glen  Deep,  4  1/8  ;  Ferreira  Deep,  6  3/8,  contre 
6  liv.  ;  Robinson  Deep,  5  1/4. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  3/8,  contre  5  1/4  la  semaine 
dernière  ;  Durban  Roodepoort  Deep  à  3  5/8;  Jumpers 
Deep,  4  5/8. 

***  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  2  1/4  ;  Rhodesia  Goldfields,  1  7/16  ;  Dunraven, 
13/16;  Geelong,  1  1/2;  Seluhwe,  2  1/16;  Globe  and  Phœnix, 

5  3/8. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  13/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  13/7,  reste  à  ce  cours. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  1/8. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 

2  3/16,  contre  2  15/16. 

District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  1  liv. 

***  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  calme.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  2  1/4,  et  la  De  Beers  est  à  34  1/2,  contre 
33  15/16. 


Londres,  16  août,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  marché  reste  lourd. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  15  août  1901. 

Londres  nous  a  donné  la  note,  cette  semaine,  pour  le  mar- 
ché sud-africain  qui  est  ferme.  Il  faut  avouer  que  c'est  avec 
un  soupir  de  soulagement  que  l'on  verrait,  ici,  la  tranquillité 
l'établie  au  sud  de  l'Afrique.  Malheureusement  on  a  été  déçu 
déjà  tellement  de  fois,  que  tout  ce  qui  se  dit  au  Stock- 
Exchange  est  accueilli  sur  notre  marché  avec  de  grandes  ré- 
serves. Néanmoins  la  tenue  générale  est  bonne. 

La  Rand  Mines,  qui  linissait  à  1.037  fr.,  monte  à  1.067 
francs;  Consolidated  Goldfields,  200  ..,  contre  191  fr.  50; 
East  Rand,  193  50,  contre  186  fr.  50.  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  77  fr.,  elle  s'inscrit  à 
79  fr.  75. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  17  fr.  50  ;  French  Rand, 
50  francs,  contre  45  75  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à 
503  francs,  elle  s'inscrit  à  520  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  30  ..,  et  la  Geduld  est  à  143  fi«, 
contre  131  fr.  ... 

L'action  Goerz  et  C"  reste  à  63  75.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  164  fr.  50,  contre  155  fr.  ..  ;  Geldenhuis  Deep,  256  fr. 

La  Kleinfontein  cote  44  75.  Langlaagte  Estate,  82  fr.  . . , 
contre  80  fr.  50;  May  Consolidated.,  110  ..;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  105  fr.  ..  ;  Mossamédès,  10  fr.  25; 
Mozambique,  33  fr.  25;  Océana,  53  fr.  ... 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
229  50,  cote  au  dernier  moment  239  ...  Robinson  Deep, 
131  ..,  contre  125  fr.  ..  ;  Robinson  Randfontein,  30  fr.  25; 
Randfontein  Estâtes,  81  fr.  . . . 

La  New  Steyn  Estate  est  à  60  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  159  50;  lYansvaal  Consolidated  Land, 
87  75;  Transvaal  Goldfields,  35  fr.  ... 

La  Village  Main  Reef  finit  à  212  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  204  fr.  ..  ;  Wernmer,  300  fr.  ;  Sheba,  24  fr. 

La  Zambèze  est  à  16  fr.  ... 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  clôture  à  14  50.  La  Dyna- 
mite du  lYansvaal  se  retrouve  à  21  fr.  50,  et  la  De  Beers 
cote  846  fr.  50,  contre  855  fr.  ...  Frank  Smith  Diamond, 

57  francs. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouroarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


o  g 


PR|>-£1P.  CIJAP1TEES 


co  <!>  <o 
0>  X  ^ 

en  — 


S'°  3 

o  -a.  w 
u-a  i. 

u  a>  a. 


O  3  o 

o<  Si  ?„ 


1900 
1901 
1901 
1901 


23  août. 
S  août. 
16  août. 
22  août. 


FRANCE  —  Banque  de  France 


2.2Î8 
2.452 
2-453 
2.451 


1.137(1  3.898 
1.120  3.964 
1.119  3.938 
1.12111  3.835 


524 
559 
539 
561 


669 
460 
425 
408 


■529 
494 
491 
489 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1900 

730 

360 

1  342  1 

643 

883 

86 

5 

1901 

31  juillet.... 

802 

395 

1.538  i 

831 

1.197 

88 

3 

1901 

7  août  

802 

395 

1.498 

K25 

1.163 

81 

3 

1901 

810 

399 

1.466 

852 

1.146 

84 

3 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1900 

14  juillet.... 

69 

34 

218 

116 

296 

26 

» 

1901 

30  juin    .  . 

62 

31 

225 

137 

235 

87 

» 

1901 

15  juillet. . . . 

65 

32 

213 

137 

235 

74 

» 

1901 

23  juillet.... 

65 

32 

204 

131 

244 

72 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1900 

23  août  

834 

» 

748 

Il  029 

712 

»  I 

4 

1901 

8  août  

943 

766 

Il  016 

658 

» 

3 

1901 

943 

» 

753 

980 

650 

3 

1901 

977 

745 

1  057 

668 

» 

S 

ANGLETERRE 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


9  juin   158  15 

13  avtil   126  22 

11  mai   136  22 

iS  juin   156  17 

ANGLETERRE  — 


9  juin  . 
13  avril  . 
11  mai 
15  juin. 


72 
70 
72 
75 


Banques  d'Écosse 

199 
18T 
197 
211 

Banques  d'Irlande 

174 
174 
180 
169 


Encaisse 

5  u 

PRINCIP.  CHAPITRES 

O) 

métallique 

ati( 
air 

a> 

i  eu  S 

oi  ™  ?> 

w  S 

DATES 

0r  [  gtnt 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

- 

°  ?,  ° 
V 

Avanc 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1900 
1901 
1901 
1901 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE 


18  août.... 

3  août  

10  '•.oût  

17  a  lût  


342 
350 
350 
350 


—  Banque  d'Espagne 

420 
424 
425 
426 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1900 

18  août.  ,  ,  . 

123 

149 

445 

1  6 

129 

107 

1901 

3  août  

157 

141 

467 

120 

100 

1901 

10  aonf 

157 

140 

465 

1  9 

120 

100 

1901 

17  août  

157 

140 

458 

i  11 

115 

100 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


31  juillet... 
10  juillet... 
20  juillet  .. 
31  juillet..  . 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


31  juillet.... 
10  juillet. ... 
20  juillet.... 
31  juillet.... 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


31  juillet.... 

10  juillet. ... 

20  juillet. .. , 

31  juillet.... 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


\"T  août  

17  juillet.... 
24  juillet.... 
31  juillet.... 


1900    16  août 

950 

251 

1.417  1 

48 

386 

58 

1901    31  juillet.... 

987 

280 

1.463 

59 

396 

60 

990 

279 

1.448 

78 

387 

60 

1901    16  août 

992 

279 

1.412  1 

82 

379 

59 

4 


1900 

91 

15 

556 

35 

435 

60 

4 

1901 

97 

19 

595 

48 

509 

56 

3 

1901 

102 

21 

578 

49 

487 

56 

3 

1901 

14  août  

96 

18 

579 

62 

482 

55 

3 

1900    15  juillel  . 

4 

6 

14 

62 

23 

18 
18 

190  1    30  juin 
1901     7  juillet.... 

11 

5 

24 

76 

23 

11 

5 

24 

78 

23 

18 

1901   15  juillet.... 

11 

5 

24 

77 

23 

18 

1900    31  juillet.... 

91 

129 

8 

39 

16 

90 

» 

130 

4 

3'. 

13 

190  1    29  juin 

96 

142 

5 

36 

14 

1901    31  juillet.... 

87 

» 

131 

3 

34 

13 

1 

576 

750 

1 

072 

209 

I 

637 

724 

1 

116 

276 

1 

641 

726 

1 

116 

263 

1 

633 

727 

1 

122 

236 

1900   30  juin  

2 

137 

58 

28 

6 

1901    30  avril  

2 

» 

137 

62 

32 

9 

1901    31  mai  

2 

» 

139 

65 

33 

8 

1901    30  juin  

2 

» 

140 

68 

33 

8 

296 

51 

874 

198 

316 

38 

3C9 

56 

841 

183 

345 

31 

309 

56 

835 

194 

339 

30 

309 

55 

847 

199 

334 

29 

190  0    30  juin  

42 

» 

1    96  | 

16 

73 

1 

190  1    30  avril  

42 

84 

13 

70 

1 

1901    31  mai  

43 

85 

12 

67 

1 

190  1    30  juin  ,  . , 

42 

1    95  1 

9 

74 

1 

6 

6  X 
6X 

5X 


3% 
314 
i% 
3X 


6X 
65? 
6X 
6X 


3X 
3 
3 
3 


66 

13 

255 

62 

76 

29 

5 

68 

13 

261 

60 

87 

30 

5 

68 

13 

250 

61 

86 

30 

5 

68 

13 

248 

62 

84 

30 

5 

35 

2 

65 

35 

47 

4 

35 

2 

63 

33 

48 

4 

35 

2 

63 

33 

47 

4 

35 

2 

64 

33 

46 

4 

27 

49 

383 

10 

88 

20  » 

27 

46 

382 

13 

91 

22  I 

27 

48 

380 

15 

91 

22  ; 

27 

47 

381 

13 

91 

22  1 

6 
6 


5» 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


3  o 
o  3 
-■O 


PIUNCIP.  CHAI'ITUES 


m  t  g 

£  s.3 
g  g  2 


Z.-G  3 
3  CU 

o  -oj  13 
ra  —  « 


o  3  o 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900  il  août  

36  1 

2 

125 

fi 

52 

21 

1901   27  juillet.... 

38 

8 

128 

45 

M 

1901     3  août 

38 

H 

129 

45 

n 

1901   10  août 

6 

131 

45 

n 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 

5  août  

1'  013 

202 

i .  m 

396 

496 

311 

1901 

21  juillet.... 

1  836 

230 

1.469 

6U0 

319 

t901 

29  juillet.... 

1.859 

199 

1.460 

393 

."91 

358 

1901 

5  août  

1.831 

196 

I.4S3 

399 

573 

361 

RUSSIg  —  Banque  de  Finlande 


1900    30  juin  

21 

o 

13 

12 

41 

22 

» 

1901    31  niai  

21 

il 

63 

27 

42 

22 

H 

1901    15  juin  

21 

3 

63 

26 

43 

22 

190  1    30  juin  

21 

3 

62 

25 

43 

20 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900 
1901 
1901 
1901 


31  juillet. 

31  mai  . . . 

30  juin.. . 

31  juillet. 


5 

9 

35 

1 

8 

8 

6 

5 

9 

33 

2 

8 

7 

6 

5 

10 

36 

3 

8 

8 

6 

6 

9 

3; 

0 

9 

10 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1900 
1901 
1901 
1901 


30  juin. 

30  avril 

31  niai 
30  juin.. 


45 

7 

94 

48 

124 

24 

57 

7 

86 

63 

104 

11 

57 

7 

89 

51 

100 

11 

57 

7 

98 

45 

104 

13 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


fi 

5'/, 

tj  1/ 

5^ 


1900    30  juin  

13 

13 

112 

706 

315 

142 

» 

190  1    30  avril  

13 

13 

111 

810 

310 

145 

» 

1901    31  mai  

13 

13 

106 

818 

335 

142 

» 

190  1    30  juin 

13 

12 

111 

823 

334 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1900 

18  août  

99 

10 

214 

1032 

175 

49 

1901 

3  août  

103 

2(8 

1125 

215 

48 

1901 

10  août 

103 

11 

209 

1125 

215 

48 

1901 

17  août  . 

104 

12 

208 

1130 

212 

49 

3'/» 

3K 


1900 
1901 
1901 
1901 


23  août. 
8  août. 
14  août. 
22  août. 


TOTAUX 

8.472  .  2.756  114.675 

8.731  2. 809  15.036 

8.742  2.807|l4.949 

8.7821  2.809114.852 


5.801 i 
6  253] 
6. 227 
6.3811 


6.483, 
6.767 
6.634 
B - 603  i 


1  850 
1.876! 
1  860| 
1.925! 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896   31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14.585 

8.858 

6.0M2 

3.651 

» 

1897    31  décembre  . 

8.746 

2.546 

15.254 

8-548 

6.661 

3.453 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3-594 

» 

1899   31  décembre  . 

7  830 

2  585 

14.992 

9.321 

8.352 

4  037 

» 

1900   31  décembre  . 

8-211 

2.607 

:15.906 

9  505 

8  514 

4.171 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Ivlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OK ANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


17juill. 

24jnill. 

31juill. 

7  août 

15  août 

21  a. 

lût 

47 

95 

48  02 

48 

05 

47 

97 

48 

(■2 

47 

97 

100 

10 

100  07 

100 

07 

100 

05 

100 

0", 

100 

01 

157 

157  .. 

159 

50 

159 

50 

159 

50 

159 

50 

39 

50 

39  20 

39 

50 

40 

il) 

40 

39 

70 

81 

81  05 

SI 

05 

■SI 

10 

80 

95 

80 

95 

100 

05 

100  07 

100 

01 

100 

01 

99 

98 

100 

02 

100 

90 

101  .. 

100 

00 

100 

so 

100 

70 

100 

70 

Constantinople.  . .  . 

22 

88 

22  93 

22 

97 

22 

os 

22 

00 

22 

85 

81 

81  06 

81 

05 

81 

11 

81 

03 

80 

95 

104 

65 

104  57 

104 

43 

104 

38 

104 

10 

104 

20 

Genève   

99 

99 

99  97 

99 

93 

99 

91 

99 

88 

99 

87 

LlOl   

761 

50 

700  .. 

758 

50 

75  J 

50 

750 

50 

749 

25 

33 

25  33 

2.5 

33 

23 

35 

25 

36 

25 

37 

Madrid  

38 

87 

39  07 

39 

22 

39 

75 

10 

12 

39 

52 

P.-,aie  

104 

05 

104  57 

104 

H 

104 

30 

loi 

iî 

104 

2  , 

8a)i!t^P<Heraho  11)90. . 

37 

30 

37  32 

37 

32 

37 

32 
15 

37 

32 

37 

30 

Vienne  a  vue)  

95 

n 

95  20 

95 

15 

95 

95 

05 

94 

95 

—      à  3  moi»  . . . 

95 

21 

95  30 

95 

25 

95 

25 

95 

15 

95 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  l'ai  jt>  sur 


Valeurs  à  (rois  mois 

Amsterdam.,  pipiernurt 

Allemagne...  — 

Vlenne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versern.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 


Valeurs  à  vue 


Londres. 


Belgique  . . 

Italie  

Suisse  

New-York. 


eb  court 


Plu» 


4  % 

4& 
4  % 

4% 

4  % 
4  % 


■i% 

3  % 

4  "2 
4  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


Matières  d'or  H  (l'argent 
Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.   (le  kil.). .  . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  'titre  :  yi6")  ... 

—  —  nouv.  titre  :  900") 
Couronnes  de  Suède  


îjuill.  \" août 


205  7.'. 
121  87 
103  87 


359 
389 
262 


!5  165 
!5  185 
0  12p. 
4  62p. 
0  12p. 
515  50 


1437 
98  50 
80  50 
25  80 
20,60 
40  .. 
27  50 


206  12 
122 
10. 


358  50 
389 
262 


25  1 75 
25  195 

0  09p. 

4  37  p. 

0  Ù0p 

515  . . 


3437  .. 
»  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


8  août 


206 
121  94 
104  . 


357  50 
389  .. 

262  .. 


183 
25  205 

0  OOp 

1  37p. 
0  OOp 
515  ■ 


3437  .. 
98  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


16  août  22  aoùl 


206  23 
122  06 
104 


356  .. 
393  .. 
262  . 


25  20 

25  22 
0  19p 
4  37p 
pair 
515  50 


3437  .. 
98  . 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  87 
122  19 
10*  . 


358 
400 
202 


25  22 
25  24 

0  10p. 

4  25p 
par 

516  50 


3437 
99  25 
80  50 
25  SO 
20  00 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  In.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  ... 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)...! 
Chine(Shanghai)(taélarg.)| 


Valeur 
au  pair 
en  francs 

1 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

25juill. 

P'août 

8  août 

16  août 

22  «oui 

1  234 

1  230 

1  232 

1  231 

1  232 

1  234 

25  22 

25  155 

25  175 

25  175 

25  195 

25  215 

1  05 

1  05 

1  05 

1  03 

1  05 

1  05 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  71 

0  71 

0  71 

0  71 

0  71 

1  » 

0  63 

0  61 

0  61 

0  61 

0  61 

2  083 

2  07 

2  08 

2  08 

2  08 

2  07 

1  » 

0  95 

0  95 

0  95 

0  95 

0  95 

5  60 

3  92 

3  92 

3  92 

3  96 

4  04 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  61 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

1  » 

5  18 

5  15 

5  15 

5  15 

5  15 

5  16 

5  43 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  52 

5  » 

2  11 

2  13 

2  13 

2  13 

2  13 

1  89 

1  64 

1  64 

1  66 

1  69 

1  72 

2  84 

i  02 

1  10 

1  07 

1  07 

1  08 

1  67 

1  66 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

2  58 

2  66 

2  66 

2  70 

2  10  . 

2  70 

7  47 

3  31 

3  31 

3  31 

3  31 

3  34 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  22  août  1001 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  03 

En  Angleterre   99  93 

En  Aiàriche- Hongrie .. .  99  97 

En  Belgique   100  10 

En  Espagne   139  65 

En  Grèce   159  50 

En  Hollande   100  18 

En  Italie   104  43 

En  Portugal   138  (il 

En  Roumanie   100  70 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  .  • 

Aux  Etats-Unis   100  58 

Au  Mexique   2I5  47 

En  Répuol.  Argentine  . .  232  50 

Au  Chili   109  88 

Au  Brésil   262  96 

Aux  /rides   100  • . 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   223  65 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  llemands   99  97 

—  Anglais   100  07 

—  Austro-Hongrois.  lOO  03 

—  Belges   99  90 

—  Esiwgnols   71  60 

—  Grecs   62  63 

—  Hollandais   99  82 

—  Italiens. 


95  75 

Portugais   72  14 

Roumanie    99  30 

Russes   99  23 


—     Suisses   100 


Pièces  des  Etats-Unis. ...     99  62 

—  du  Mexique   46  40 

Billets  de  la  Rép.  Argent.     42  '" 

—  du  Chili  

—  du  Brésil  

Pièces  des  Indes . 


91 

38  02 
100  . 

du  Japon   104  65 


de  la  Chine. 


71 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  22  août  1001 

Le  papier  hollandais  a  reculé  de  206  2.5  à  205  H7.  Par 
contre,  le  papier  allemand  esi  en  hausse;  il  finit  à  122  1!". 
venant  do  12206,  ei  es!  pour  ainsi  dire  au  pair.  11  est  pro- 
bable qu'on  raison  de  l'abondance  des  capitaux  sur  notre 
marché  el  do  la  difficulté  que  trouvent  nos  banques  à  les 
employer,  elles  achètent  du  papier  sur  L'Allemagne  comme 
elles  en  achetenl  sur  Londres.  La  devise  austro-hongroise  esi 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


227 


terme  ù.  104.  Le  versement  sur  l'Espagne  gagne  deux  points  : 
.1  faut,  sans  doute,  en  faire  honneur  au  relèvement  du  taux 
'es  avancés  à  la  Ban  crue  sur  lequel  nos  lecteurs  trouveront 
plus  loin  mie  information. 

Le  change  sur  le  Portugal  gagne  7  points  dans  la  semaine: 
il  finit  au  l'ours,  depuis  longtemps  inconnu  de  'i00,  soil  pour 
l'or  une  prime  de  38  0/0. 

Aucun  changement  sur  la  devise  et  le  versement  russes. 

Le  chèque  sur  Londres,  à  25  24,  a  dépassé  le  pair  :  ce  sont 
les  placements  de  nos  banques  à  Londres  qui  l'ont  hausser  le 
change  chez  nous.  Nos  voisins  commencent  à  se  préoccuper 
île  l'importance  des  capitaux  français  placés  en  papiers  an- 
glais; ils  craignent  que.  si. l'argent  renchérit  à  Paris,  de  gros 
retraits  ne  viennent  jeter  le  trouble  sur  leur  marché. 

I.e  papier  belge  est  presque  au  pair,  le  papier  suisse  s'y 
tient;  la  perte  du  papier  italien  a  encore  diminué  de  1/8: 
chez  nos  voisins,  la  raluta  se  dirige  résolument  vers  le  pair, 
la  récompense  de  leur  sagesse  ne  se  fait  pas  attendre. 

Le  New  -York  passe  do  5  15  1/2  à  5  1G  1/2  ;  on  dit  qu'ij  a 
été  acheté,  dans  ces  derniers  temps,  un  gros  paquet  de  titres 
américains  pour  compte  européen. 


CHANGES  SUR 


LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singapour*.  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

fîoiig-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeii'o  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


24  juillet 


2/0  5/8 
1/11  1/4 


:s!  juillet 


2/0  5/8 
1/11  3/8 


1/3  27/32  1/3  29/32 
1/3  21/32!  1/3  29,32 
1/11   3/16  1/lt  1/8 


2'1  1/2 
9  23/32 
la  5/8 

135  90 
77/9  1/4 
27  ./• 


2/1 
10 
lô 


1/2 
9/16 
5/8 


134  60 
77/9  1/4 
26  13/16 


août 


2/1  ./. 
1/11  7/10 


1/3  7/8 

1/3  7/8 

1/11  3/16 

2/7  1/2 

10  3/16 

15  7/8 

131  40 
77/9  1/4 
26  15/16 


1 1  août 


2/1  ./. 
1/11  3/8 


1/3  29/32 
1/3  15/16 
1/11  3/16 
2/7  1/2 
10  1/4 
16  5/32 

134  50 

n/9  i/4 

26  13/16 


21  a. nu 


2/1  ./. 
1/11  5/8 


1/3  15/16 
1/3  31/32 
l/ll  5/16 
2/7  7/8 
10  3/8 
16  3/8 

132  50 

n/9  i/4 

27  1/8 


Une  reprise  de  5/16  sur  l'argent  en  barres  a  amené  delà 
hausse  sur  les  devises  orientales  à  base  d'argent.  Le  Yoko- 
hama est  ferme  à  2/1,  mais  sans  nouvelle  avance. 

La  Banque  d 'Angleterre  a  reçu,  mercredi,  les  souscrip- 
tions pour  30.00t. 000  Rs.  en  billets  du  Gouvernement  et  en 
transferts  télégraphiques  sur  l'Inde.  Elles  se  sont  élevé-os  à 
'iO4.20.0UO  Rs..  pour  billets  et  à  22.00.000  Rs.  pour  trans- 
forts. Les  suivantes  ont  été  acceptées  :  en  billets,  8.37.000 Rs. 
sur  Calcutta  :  4.00.000  Rs.  sur  Bombay;  (">  '4:1.000  Rs.  sur 
Madras.  En  transferts.  1.24.000  Rs.  sur  Calcutta.  Les  sous- 
cripteurs pour  billets  à  1  sh.  31/32  d.  et  pour  transferts  à 
1  sh.  4  d.  recevront  environ  0  0/0.  La  semaine  prochaine,  les 
souscriptions  seront  reçues  pour  25.00.000  Rs. 

L'argent  est  un  peu  plus  recherché  dans  l'Inde,  d'où  la 
petite  hausse  que  nous  relevons  sur  la  roupie;  ce  mouvement 
a  pour  cause  la  récolte  du  jute,  en  général;  celle-ci  et  toutes 
les  autres  sont  assez  satisfaisantes  et  on  s'attend  à  une  saison 
active. 

Le  Rio  hausse  de  1/8,  le  Valparaiso  de  1/32.  A  Ruenos- 
Ayres,  la  prime  de  l'or  recule  de  deux  points. 

A  Londres,  on  cote  l'or  77/9  1/4  ;  les  monnaies  allemandes 
et  françaises  conservent  leur  cours  de  76/5  et  les  monnaies 
américaines  et  japonaises  valent  76/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 


Chili..,. 
Australie 
Détroits  . 
1  lomba  y . 
A  rgen  lin- 


Entrées 


13.000 
01.00(1 
6.000 
500.000 
14.000 


Sorties 

Madras  £  10.000 

<  lolombo   8.i0 


Le  Cap   33X.O00 

Total   922.000 

Voici  le  détail  des  opérations 
Importai  ions 

France  t  02.000 

Belgique   56.000 

Hollande   11.000 

Egypte   :  154. 000 

Afrique  du  Sud   U.oOO 


Total   10.850 

de  juillet  : 

Exportations 

France   i  7:  '..000 

Hollande   33.000 

•Japon..   100.000 


Total . 


494.000 


Toi  al. 


20(1.000 


Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  8  au 
l'i  août  1901,  se  sont  élevées  à  218.777  liv.  st.,  soit,  depuis  le 
1"  janvier,  un  total  de  5.381.971  liv.  st.,  contre  4.372.252 
livres  sterling  pendant  la  période  correspondante  de  1900. 


Les  importations  et  les  exporta 
juillet,  ont  été  les  suivantes  : 

Entrées 

France  t  37.000 

Allemagne   &4..000 

Etats-Unis   700. 000 


l' ranec .... 

Mlemugne. 


d  métal  blanc,  a 

Sorties 

...£  77.000 
....  50.000 


Total 


871.000 


Total. 


127.0»  >0 


Los  cours  de  l'argent  se  sont  un  peu  relevés  sous  l'influence 
de  demandes  pour  la  Chine,  mais  la  reprise  ne  saurait  aller 
loin,  car  il  y  a  beaucoup  d'argent  à  Londres  pour  le  compte 
du  Syndicat  américain,  et  il  est  bien  fâcheux  que  le  fou; \ <• 
nement  indien  soit  bien  pourvu  <le  roupies  et  n'ait  pas 
d'achats  impartants  à  faire. 

Le  20  août,  le  Conseil  d'administration  do  la  Banque  d'1  - 
pagne  a  décidé  d'élever  le  taux  de  l'escompte  à  3  1/2  0/0  et 
les  prêts  sur  fonds  publics  à  4  0/0. 

La  Banque  de  Norcéqe  vient  de  ramener  son  escompt-  i  e 
6  à  5  1/2. 

Escompte  hors  Banque 
Places        25  juillet  1-  aoùl    8  août     l«'*n&t  °> 


Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York  ) 
(timemôney)  \ 


juillet 

2  0/0 

3  9/16 
2  5/8 

4  0/0 


août 

2  7/. 
2  5/8 

2  3/8 

3  1/2 


2  ./. 
2  1/2 

2  1/8 

3  3/8      3  1/4 


16  août 

1  5/8 

2  3/8 
2  1/4 


1  5/8 

2  1/4 

2  3/8 

3  1/4 


par  l€ 


Il  est  passé,  celte  semaine,  , 
bouse  »,  179  millions  sterling  de  lettres  d< 
Pendant  la  semaine  correspondante  de 
était  passé  147  millions  sterling;  il  y  a 
tation  do  32  millions. 


-  Bankers  Clearing 
change  et  mandats, 
l'année  dernière,  il 
donc  une  augmen- 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  perdu  1.07t. .000  fr.  d'or.  La  cin  i  - 
la  lion  a  rendu  3.535.000  fr.  à  Paris  et  1.475.000  fr.  dans  les 
succursales.  Il  a  été  vendu  pour  6.676.000  de  matières  pre  - 
mières et  il  a  été  expédié  10.000  fr.  à  Tripoli  en  pièces  de  5  fr. 

L'argent  a  augmenté  de  1. 849.00O  fr.;  il  est  venu  par  la  ci 
culation  1.851.000  à  Paris  cl  60.000  fr.  dans  les  succursales  : 
il  est  arrivé  50.000  fr.  de  Londres,  52S.00O  fr.  du  Sénégal,  O'i.OOo 
francs  du  Levant  et.  16.000  fr.  pour  la,  Suisse;  il  a  été-  éxpédi 
720. 000  fr.  à  destination  de  ce  dernier  pays. 

La  circulation  a  diminué  do  53  millions,  les  comptes  cou- 
rants ont  grossi  de  25  millions,  le  portefeuille  perd  17  mil- 
lions., les  avancés  fléchissent  de  2  millions;  en  somme,  bilan 
morte  saison,  sans  intérêt. 

L'encaisse  de  la  Banque  à 'Allemagne  a  augmenté  de 
13  millions,  la  circulation  a  baissé-  de  [:i  millions,  les  com] 
tes  courants  ont  grossi  de  27  millions,  la  portefeuille  a  baissé 
de  17  millions  ;  il  esl  tou  jours  au-dessus  do  celui  de  fan  der- 
nier, ce  qui  prouve  que  l'état  do  crise  maintient. 

On  n'a  constaté  aucune  sortie  d'or  à  la  Banque  >>.' Angi  - 
terre,  voici  le  détail  des  entrées  : 

Achat  en  barres   533.000  livres  sterling 

Continent   lt;.000  — 

Inde   b'-G.OOO  — 

Australie   30.000  — 

Amérique   1 .000  — 

Total  des  entrées   746.000  — 

Les  entrées  d'or  étranger  ont  été  de  18.650.000  fr  ;  la  ci  - 
culation  a  rendu  15.350.000  fr.,  d  oit  une  augmentation  de 
34  millions  dans  l'encaisse  qui  va  bientôt  atteindre  le  mil- 
liard. La  circulation  a  baissé  de  X  millions  et  reste  tris  ai 
dessous  de  l'encaisse;  les  comptes  courants  ont  augmenté  I 
77  millions,  le  portefeuille  a  grossi  de  18  millions.  En  ■•- 
snmc,  la  situation  de  la  Banque  M'Anolèterre  est  très  fort.  . 
le  rapport  de  la  réserve  aux  engagements  est  de  51  97  0/0  •  •. 
il  entraînerait  certainement  une  baisse  de  l'escompte  si 
Banque  ne  craignait,  de  provoquer  dos  retraits  ûb  capitaux 
étrangers. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  reçu  2  millions  d'or  - 
circulation  a  baissé  de  (>  millions.  Les  comptes  couran 
s'élèvent  à  82  millions,  chiffre  encoro  bien  falote,   mais  qui 
marque  une  tendance  favorable  :  le  portcfeuiKte  a  lîéchî  d-  s 
millions.. 

La  Banque  de  Belgique  a  perdu  0  millions  de  métal;  -  - 
comptes  courants  ont  augmenté-  de  13  millions,  les  auti  s 
comptes  ont  peu  varié. 

Le  bilan  de.  la  Banque  d'Espagne  \  résente  quelques  dhan- 
gements.  La  circulation  diminue   do  8  millions,  le  porte1 
feuille  gagne  6  millions  :  les  avances  baissent  de  !)  millioi..-  : 
cette  dernière  diminution  e>l  intéressante,  en   raison,  d< 
hausse  du  taux  des  avances. 

Rien  de  particulier  dans  les  autres  banques-. 
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LA.   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New- York 
(En  dollars; 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OU 

Grande-Bretagne 

Franco  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1001 . . . 

—  1000... 

—  1800... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  


Du  .'7  juil. 
au  :i  août 


Depuis 
le  1"  janv. 

1. 704. 851 
18.200.788 
7.384. 5i  57 
10.000  1.830.722 


10. 000  20.189.928 
16.700  29.665.605 
10. 000  35.798.313 


139.000  28.500.011 
»  697.495 
2.220 

4.067  263.816 


Du  27  juil.  Depuis 
au  :i  aofit  le  1"  janv. 


204.208 
132.891  1.475.201 

132.891  1.079.409 
52.847  1.538.870 
571. 603  8.088.784 


25.183 
3.883 
223 
2.176.998 


Total  1901...       143.067  29.472.lVi 

—  1900...    1.366.655  30.486.672 

—  1899...      551.490  28.594.887 


00.300 

00.300  2.206.287 

328.993  2.651.671 

55.727  2.290.230 


Banques  associées  de  New-York 

(En  millions  de  dollars) 

„     .  Circula-      _,  .. 

Encaisse        non         Dépôts  Porlefeuill' 


1900  18  août. 

1901  3  août. 
1901  10  août. 
1901  17  août. 


108.9 
180.0 
183.1 
181.7 


28.0 
30. 0 
30.6 
29.0 


895.3 
956.0 
905.4 
905.0 


814.9 

878.5 
886.5 
884.8 


Aucun  mou  veinent  d'or  à  New-York.  Le  bilan  des  Banques 
Associées  est  moins  satisfaisant,  l'encaisse  et  le  portefeuille 
ont  baissé. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900  21  juillet. 

1901  6  juiUel . 
1901  13  juillet. 
1901  20  juillet. 

76.9 
63.1 
63.9 
64.2 

205.9 
180.5 
184.5 
182.9 

7.9 
7.6 

'  7.2 

7.8 

03.5 
61.2 
50.3 
54.1 

66.4 
41.0 
41.0 
40.6 

La  dernière  situation  de  la  Banque  du  Japon  est  un  pou 
plus  satisfaisante,  l'encaisse  a  augmenté  et  les  autres  compte» 
ont  un  peu  diminué,  mais  la  crise  ne  parait  pas  encore 
terminée. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Réforme  monétaire  en  Chine 

Au  moment  où  la  question  chinoise  se  règle,  on  lira 
avec  intérêt  l'article  suivant  de  M.  Tillot,  conseiller  du 
commerce  extérieur  h  Shanghaï,  publié  par  la  llcntr 
de  V Extrême-Orient  : 

Pendant  plus  de  Quarante  siècles  la  sapèque  a  été  la  seule 
manifestation  de  pièces  frappée»,  en  (mine. 

D'abord  avec  la  forme  de  petites  bêches,  percées  ou  non 
d'un  trou  dans  la  partie  supérieure;  puis  sous  la  forme  de 
couteaux  ou  de  sabres:  enfin  rondes,  comme  encore  actuelle- 
ment, les  sapèques  ont  toujours  été,  et  sont  égalemenl  de 
nos  jours,  la  seule  monnaie  usitée  pour  les  transactions  de 
la  ne  courante,  dans  presque  tout  l'empire. 

Quoi  que  l'on  fasse  en  fait  de  monnaie  dans  l'avenir,  on 
sera  probablement  obligé  de  conserver  la  sapèqûe  comme 
monnaie  de  cuivre,  tout  en  lui  donnant  une  uniformité  de 
valeur  cl  d'apparence. 

Après  diverses  tentatives  pour  se  servir  de  l'argent  en  barres 
■  m  en  lingot.-,  apportes  pai  les  commerçants  do  L'extérieur, 

c  :  environ  depuis  dix  siècles  que  le  système  de  l'argent 
csl  établi  en  Chine.  C'esl  encore  le  système  de  ces  liu- 
gol  ou  souliers  d'argent,  qui  sont  davantage  une  marchan- 
dise qu  une  monnaie,  qui  prévaut  d'une  manière  générale. 

il  représentent  un  poids,  un  certain  nombre  de  Nu  ls  d'ar- 
gent *  :  |i  nom  de  la  mesure  de  poids  est  devenu  égalemenl 
<  valeur  qu'ils  représentent  comme  numéraire, 


Un  lingoi  d'un  nombre  donné  de  taèls  poids,  à  un  titre  fixé, 
représente  le  même  nombre  de  taêls  monnaie. 

Cefe  lingots  sont  pour  la  presque  totalité  d'une  valeur  ap- 
proximative de  50  taêls.  Il  existe  bien  des  lingots  de  valeur 
moindre,  mais  ils  ont  disparu  de  la  fabrication  et  même  de 
la  circulation  dans  les  ports  ouverts,  depuis  l'introduction  et 
l'usage  courant  «le  La  piastre  dans  les  ports  à  traités. 

Le  système,  déjà  incommode  par  lui-même,  .se  complique 
infiniment  comme  toute  ebose  chinoise,  par  le  nombre  incal- 
culable des  étalons  ou  standards  qui  sont  appliqués  à  la 
fabrication  des  sycées  dans  les  différentes  parties  de  l'empire. 

Chaque  ville,  chaque  administration  a  des  taêls  de  valeurs 
différentes. 

Tous  varient  plus  ou  moins  de  valeur  entre  eux  et.  sauf 
Le  taël  commercial,  ou  Ilanj;  ping  taêl.,  ne  sont  que  des  mon- 
naies de  compte,  absolument  fictives  et  basées  uniquement 
sur  un  étalon  donné,  différent  de  celui  du  Hang  ping  taèl. 

On  a,  de  plus,  faussé-  la  valeur  du  taêl  des  douanes  ma- 
ritimes impériales;  mais  on  lui  en  a  attribué  d  o  u  x  e  n compen- 
sation !  l'une  à  l'usage  des  Européens,  et  une  autre,  un  peu 
plus  élevée,  à  l'usage  dos  Chinois! 

C'er.t  seulement  vers  le  XVI"  siècle  que  les  piastres  ou  dol- 
lars firent  leur  apparition  en  Chine,  sous  la  forme  des  Garolus 
ou  piastre  à  colonnes,  encore  en  usage  dans  le  Nangboci 
(  Wou-hou  . 

La  piastre  mexicaine  fut  après,  et  est  encore  la  plus 
répandue. 

Les  Chinois  ont,  ces- dernières  années,  frappé  une  huitaine 
environ  de  dollars,  dans  diverses  provinces. 

21  s'importe  évidemment  d'assez  fortes  quantités  de  pias- 
tres en  Chine  i  Hai  Koan  taèls  :  103.816.553  de  1886  a  1896 
mais  cela  est  insignifiant  par  rapport  à  l'étendue  de  l'empire 
où  le  taël  et  les  sapèques  sont  encore  seuls  connus  dans  une 
foule  d'endroits  et  même  de  provinces. 

Ces  brèves  notions  établies,  il  reste  à  examiner  l'in- 
fluence que  le  règlement  des  événements  actuels  pourrait 
avoir  sur  cel  état  de  choses. 

On  a  proposé  une  foule  de  remèdes  dont  le  plus  radical 
est  l'établissement  d'un  système  monétaire  et  d'un  étalon 
communs  pour  tout  l'empire. 

Disons  (le  suite  que  si  les  hôtels  de  la  monnaie  ainsi  créés 
ne  sont  pas  dotés  d'une  administration  mixte  comprenant  un 
bon  nombre  d'Européens  pour  le  contrôle,  en  particulier 
pour  celui  de  la  fabrication,  on  courra  vers  un  échec  certain. 

Les  Chinois  ont  une  peur  raisonnée  de  la  cupidité  de  leurs 
officiels  et  cela  n'a  rien  d'exagéré  dans  un  pays  où  divers 
gouvernements  en  sont  arrivés,  à  diverses  reprises,  à  falsi- 
fier la  seule  monnaie  existante,  les  infimes  sapèques,  allant 
jusqu'à  mêler  à  colles-ci  du  sable  et  du  poussier  de  fer  ! 

Aussi  les  Chinois  ont-ils  fait  un  accueil  glacial  aux  essais 
chinois  de  fabrication  de  dollars. 

Ce  n'est  pas  à  nous  à  décider  si  l'on  peut  obliger  la  Chine- 
à  établir  sur  des  bases  solides  un  système  monétaire  uni- 
forme. 

Si  on  l'y  oblige  ou  si  elle  le  désire,  il  est  intéressant  de 
savoir  si  c'est  le  taël  ou  le  dollar  que  l'on  prendra  pour  base. 

En  tenant  compte  de  la  moyenne  dos  intérêts  de  tous,  nous- 
opinerions  volontiers  pour  l'adoption  du  taël.  L'adoption  gé- 
nérale de  cette  unité  monnayée  serait  certainement  plus  vite 
réalisée  (pie  si  l'on  adoptait  le  dollar.  Tout  l'empire  connaît 
le  taël,  il  est  d'origine  chinoise;  l'indigène  l'accepterait  mieux, 
à  tous  les  points  de  vue. 

On  pourra  objecter  que  le  taèl  valant  environ  33  0/0  de 
plus  que  le  dollar,  on  aurait  à  faire  à  une  monnaie  peu  ma- 
niable. 

Ce  n'est  pas  une  objection  qui  tienne.  Pour  ceux  qui  en 
sont  encore  au  sycéo,  on  a  des  fragments  détachés  de  ceux-ci, 
la  pièce  de  un  taèl  ne  pourra  que  plaire  —  à  la  longue. 

D'autre  part,  on  peut  établir  la  pièce  de  cinq  marc  ou  d'un 
clemi-taël,  au  titre  normal,  no  réservant  que  pour  les  pièces 
de  0,20,  0,10,  0,05  la  tolérance  de  titre  généralement  accordée 
pour  les  monnaies  divisionnaires. 

Peut-être  ne  voudrà-t-on  ou  ne  pourra-t-on  rien  faire  du 
tout? 

Cela  serait  trop  peu.  Si  l'on  ne  veut  établir  un  système 
monétaire  normal,  avec  la  frappe  régulière  de  monnaies  bien 
déterminées,  il  faudrait  au  moins  faire  un  pas  dans  cette 
voie. 

l'n  moyen  à  proposer  et  dont  l'adoption  rendrait  un  vérita- 
ble service  au  commerce  général,  sauf  au  trafic  dos  fondeurs 
cl  des  banquiers  indigènes  qui,  comme  toujours,  s'opposeront 
do  toutes  leurs  forces  à  la  plus  petite  modification,  serait 
d'obliger  toutes  les  fonderies  el  Kong-Kou  fonctionnant  dans 
Les  ports  ouverts  à  adopter  un  étalon  unique. 

Cel  étalon  constituerai!  le  taël  commercial  étranger  et  il 
faudrait  qu'il  fût  lé  mémo  que  celui  de  La  douane. 

On  pourrai!  toul  simplement  adopter  l'étalon  actuel  du 
taël  de  la  douane  ou  prendre  pour  base  le  taël  de  Canton  re- 
connu déjà  officieHemon!  jadis  dans  les  traités  franco-chinois 
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et  anglo-chinois  de  1858. 11  doit  représenter  un  poids  de  87.783 
grammes  ou  1.215  oa.  troy. 

11  est  vrai  nue,  par  usure  morale,  il  n'est  ■{«'•ncralonient  que 
«le  :î7.."i8  grammes  et  qu'aûcimo  des  dispositions  prises  à  son 
égard  dans  les  traités  n'a  été  observée 


Le  Change  Brésilien  et  la  crise  du  Café 

Les  exportations  du  Brésil  pendant  les  quatre  premiers 
mois  se  sont  élevées,  dit  la  Brazilian  Review,  à  12.152.977 
livres  sterling  et  les  importations  à  4.1)43.200  livres  ster- 
ling. L'excédent  d'exportation  est  donc  de  plus  de  7  mil- 
lions de  livres.  Cette  balance  commerciale  semble  des  plus 
favorables  et  la  situation  actuelle  du  cliange  n'a  d'autre 
cause  que  la  crise  du  café.  La  production  abondante  de  cette 
année  empêche  le  prix  de  cette  denrée  de  se  relever.  Une 
corrélation  étroite  a  toujours  existé,  au  Brésil,  entre  le 
marché  du  café  et  le  taux  du  cliange.  Lorsque  le  prix  du  café 
en  or  monte,  le  grand  mouvement  d'exportation  entraîne  la 
hausse.  Mais  ce  mouvement  a  son  contre-coup.  La  valeur  du 
■café  exprimée  en  papier  se  trouvc-t-elle  réduite,  aussitôt, 
l'exportation  se  ralentit  et  le  change  retombe.  En  ce  moment 
même  on  peut  constater  que  chaque  fluctuation  du  change 
correspond  exactement  à  la  dépréciation  croissante  du  café. 
De  plus,  il  faut  remarquer  que  les  conséquences -sont  d'autant 
plus  graves  pour  le  pays  que  le  planteur  travaille  en  ce  mo- 
ment à  perte.  En  effet,  le  peu  d'or  qu'il  reçoit,  converti  en 
milreis,  lui  donnera  à  peine  de  quoi  l'imdemniser  de  ses  frais. 


La  Monnaie  de  Nickel  au  Brésil 

Le  contrat  passé  entre  le  Trésor  brésilien  et  la  maison 
allemande  Haupt  Biehr  et  Opour  la  frappe  de  30.000  contos 
eu  monnaie  de  nickel  a  été  signé.  Une  somme  égale  de  papier- 
monnaie  devra  être  retirée  de  la  circulation. 

L'émission  en  monnaie  de  nickel  comprendra  20. 250. 000 
pièces  de  400  reis,  soit  10.500  contos,  60  millions  de  pièces 
de  200  reis  ou  12.000  contos  et  75  millions  de  pièces  de  100 
reis,  soit  7.500  contos.  Il  y  aura  ainsi  101.250.000  pièces  pour 
la  frappe  desquelles  il  sera  nécessaire  d'employer  1.170.000 
kilos  de  nickel. 


TONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 

à  la  Bourse  de  Paris 


Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 
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Europe.  —  France.  La  première  partie  de  la  semaine 
avait  été  lionne  au  point  ac  vue  de  la  cote,  l'annonce 
de  la  visite  du  Tsar,  le  mois  prochain,  ayant  été  très 
favorablement  interprétée.  11  semble  même  que  cette 
annonce  nous  ait  valu  quelques  affaires.  Malheureu- 
sement, la  phase  dans  laquelle  est  entré  le  différend 
franco-turc  nous  a  de  nouveau  rappelé  an  calme.  A  la 
vérité,  personne  ne  craint  de  complications  en  (trient, 
et  on  est  persuadé  que  tout  s'arrangera;  néanmoins, 
ce  qui  vient  de  se  passer  est  un  de  ces  incidents  désa- 
gréables que  le  monde  des  affaires  n'aime  pas. 

Allemagne.  —  La  Gazelle  de  Francfort  se  dit  auto- 
risée à  affirmer  que  l'Empereur  est  peu  favorable  à 
l'élévation  des  droits  de  douanes  et  qu'il  est  hostile  à 
tout  ce  qui  peut  compromettre  le  renouvellement  des 
traités  de  commerce. 

Les  charges  douanières  qui  pèsent  sur  la  population 
ont  triplé  eu  vingt  ans.  En  1900,  les  rendements  des 
douanes  ont  été  de  5:21  millions  de  marks.  La  valeur 
des  objets  importés  de  2.965  millions  de  marks. 

La  situation  du  marché  monétaire  reste  satisfai- 
sante. L'argent  est  abondant,  mais  l'escompte  est  tou- 
jours difticile,  à  cause  de  la  méfiance  des  escompteurs. 

Angleterre.  —  La  session  du  Parlement  est  close  :  le 
discours  du  Trône  est  peu  important  ;  il  constate  les 
bons  rapports  de  l'Angleterre  avec  ses  voisins,  les  pro- 
grès des  troupes  anglaises  dans  le  sud  de  l'Afrique  et 
l'amélioration  de  la  situation  dans  l'Inde. 

Sur  le  marché  monétaire,  la  tendance  reste  ferme.  La 
Banque  consolide  son  encaisse  en  prévision  de  deman- 
des qui  pourraient  venir  des  Etats-Unis. 

Espagne.  —  Le  manque  de  nouvelles  est  absolu.  On 
fait  beaucoup  de  bruit  autour  d'un  article  de  M.  Silvela 
préconisant  l'accord  franco-espagnol  pour  résoudre  la 
question  du  Maroc. 

Le  marché  financier  reste  faible. 

Le  change  avait  encore  dépassé  ces  jours-ci  40  0/0. 
Mais  la  décision  prise  par  la  Banque  d'Espagne  d'élever 
à  i  0/0  le  taux  de  ses  avances,  a  produit  le  meilleur 
effet  et  le  change  reste  à  39,52  0/0. 

Italie.  —  Le  Ministre  des  Finances  a  fait  un  exposé 
de  son  programme,  qui  semble  avoir  reçu  l'approba- 
tion de  ses  collègues.  On  n'en  connaît  pas  encore  le 
contenu. 

La  situation  financière  parait  bonne  ;  les  recettes 
publiques  accusent  quelques  excédents;  la  Rente  est 
ferme. 

Dans  l'exercice  1900-1901,  les  trois  grands  réseaux  de 
chemins  de  fer  ont  donné  une  recette  de  288.910.920  lire 
présentant  une  diminution  de  1. 775.891  lire  sur  celle 
de  l'exercice  précédent. 

Luxembourg .  —  Les  chemins  de  fer  Ouillaume- 
Luxembourg  ont  transporté'  en  1900,  6.759.246  tonnes 
de  marchandises,  contre  6.070.915  tonnes  en  1899. 

La  recette  totale  a  été,  en  1900,  de  10.803.750  francs 
et,  en  1899,  de  15.500.250  francs. 

Bulgarie.  —  Les  exportations  de  1900  ont  été  éva- 
luées à  53.982.020  fr..  contre  53.467.000  en  1899.  Les 
importations  ont  été  de  46.312,000  fr.,  contre  00.178.079 
en  1899.  Cette  diminution  des  importations  est  la  con- 
séquence des  mauvaises  récoltes  qui  a  diminué  les  res- 
sources du  pays. 

Roumanie.  -  En  1900,  les  importations  se  sont  éle- 
vées à  210.985.878  francs  et  lés  exportations  a  280.000.431 
francs,  contre  333.207.9:38  francs  et  119.119.057  francs, 
en  1899. 

En  1900,  les  douanes  ont  donné  un  déficit  de  12  mil- 
lions de  francs  par  rapport  à  1999. 

Amérique.  —  Brésil:  Dans  les  six  premiers  mois  de 
1901,  les  exportations  brésiliennes  se  sont  élevées,  sans 
les  métaux  précieux,  à  360.137  contos  de  reis.  Les  ex- 
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p'ortations  de  métaux  précieux  ont  atteint  29  contos  de 
reis.  l'our  les  importations,  un  n'a  que  les  résultats  des 
cinq  première  mois  :  3<U506  coûtes  de  reis. 

Etals-Unis. —  Les  relations  commerciales  'les  Etats- 
Unis  avec  sa  colonie  de  Cuba  se  sont  développées  an 
détriment  de  toutes  les  autres  puissances.  Klle  a  fourni 
y">  (»/0  des  importation*  de  Cuba. 

Le  Marché  financier  de  New- York  est  ferme.  On  re- 
parle de  la  fusion  de  diverses  grandes  Compagnies  de 
Chemine  de  fer. 

Mexique.  —  Nous  publions,  page  254,  un  exposé  de 
la  situation  des  Manques  du  Mexique,  au  30  juin,  der- 
nier. 

République  Argentine.  —  11  y  avait,  au  1er  janvier 
1901,  1.250.000  étrangers  dans  la  République  Argen- 
tine; parmi  eux,  115.000  Français.  La  population  de 
Uucnos-Ayres  était  de  <s-20.<S9G  habitants. 


FRANCE 


La  Politique.  -  Le  Voyage  du  l'sàr  en  France.  —  La  Gommiâ&isn 
An  Budget.  —  La  Loi  sur  les  Associations.  —  La  Session  3es  Cou 
*e«ls  généraux. 

Une  note  officielle,  que  nous  reproduisons  d'autre 
part,  annonce  que  l'Empereur  de  Russie  viendra  en 
France,  le  mois  prochain,  et  assistera  à  la  revue  qui 
termine  les  grandes  manœuvres. 

j  ouveau  voyage  du  Tsar  dans  notre  pays  consti- 
tue un  événement  considérable  qui  ne  manquera  pas 
d'attirer  l'attention  du  monde  ;  en  Franco,  la  nouvelle 
a  causé  une  grande  joie,  car  elle  prouve  que  nos  rela- 
tions avec  la  R.ussiesont  toujours  aussi  étroites  qu'il  y 
a  cinq  ans. 

On  peut  dire  que  si  l'alliance  franco -russe  n'a  rien 
perdu  de  sa  force,  elle  n'a  non  plus  rien  perdu  de  sa 
popularité.  La  nation  comprend,  avec  son  instinct  très 
sûr,  le  grand  profit  que  la  République  en  a  déjà  tiré 
pour  sa  sécurité,  pour  son  expansion,  pour  son  éclat. 

Après  cinq  années,  les  alliés  se  retrouvent  plus  sa- 
tisfaits par  la  pratique  des  traités,  plus  confiants  pour 
l'avenir.  Le  temps  a  consacré,  fortifié  l'alliance  :  il  a 
éprouvé,  mûri  et  confirmé  le  sentiment  des  deux  na- 
tions. 

Et  voilà  pourquoi  la  nouvelle  heureuse  a  causé  dans 
le  pays  une  joie  sincère  et  pourquoi  la  nation  unanime 
saluera  son  hôte  bienvenu. 

Le  mérite  de  cette  consécration. solennelle  revient  au 
premier  magistrat  de  l'Etat,  M.  Loubet,  dont  l'ascen- 
dant moral  n'a  fait  que  croître  depuis  son  élection. 
Nul  mieux  que  lui  n'était  digne  de  recevoir  l'impérial 
visiteur.  Nuls  hommes  ne  sont  mieux  faits  pour  s'en- 
tendre que  le  Tsar  Nicolas  et  M.  Loubet. 


-wv  io  Journal  Officiel  a  publié,  le  17  août,  le  texte  du 
règlement  d'administration  publique  relatif  à  la  loi  des 
associations.  Loin  d'atténuer  tes  sévérités  de  la  loi  votés  par 
les  Chambres,  l->  Conseil  d'Etat  les  a  plutôt  aggravées,  et 
cependant,  dès  maintenant,  il  est  certain  que  le.  but  proposé 
ne  sera  pas  atteint. 

w»,  Une  élection  sénatoriale  ;i  eu  lieu  le  18  août  dans  les 
Cotes-du  Nord.  M.  Je  comte  de  Trcvonouc,  conservateur,  ;i 
été  élu  en  l'emplacement  de  M.  Huon  de  Penansler.,  décédé. 

v»  (*e  môme  joui',  une  élection  législative  a  ou  lieu  à 
Chalon  sur-Saône  (Saéme-ot-Loire  .  \l .  P.ouveri,  socialisle.  a 
été  élu  eu  remplacement  de  M  .  Boissct,  décédé. 

w.  Plusieurs  journaux  ont  annoncé  «pie  la  Commission 

du  budget,  qui  doit  tenir  sa  prochaine  réunion  le  10  sep- 
tembre, serait  saisie  de  l'examen  de  plusieurs  rapports  entiè- 
rement terminés  à  cette  date.  N'ous  croyons  savoir  que  fêtai 
(('avancement  des  divers  rapports  n'est  pas  aussi  complet, 
'"ont  au  plus,  la  Commission  poiirra-l,-ello  être  appelée  à 
«•laminer  les  grandes  lignes  du  rapport  du  budget  de  la 
guérie,  confié  a  M.  Bortcaux.  L'honorable  député  de  Seine- 
•'  ■  c,"  tout  en  se  rendant  compte  que  le  quatrième  budget 
(i  on  législature  n'est  pas  de  ceux  qui  se  prêtent  à  des  réfor- 
hm  profondes,  énumèro  toutes  celle»  qui  sont  en  bonne  voie 
A  ruai  sa  lion  f.l  qui  pourront  être,  à  brève  échéance,  menées 
il  biQn   '|  insiste  sur  la  nécessité  qu'il  y  aurait  de  l'aire  pro- 


duire à  noselfectifs  de  réserve,  en  particulier  à  ceux  de  i  ar- 
tillerie, un  effort  plus  utile. 

La  Commission  du  budget  espère  ainsi  terminer  ses  tra- 
vaux dans  la  première  quinzaine  d'octobre. 

•vw  Le  1ït  août  s'est  ouverte  la  deuxième  session  des  con- 
seils généraux,  dette  session  est  toujours  la  plus  importante 
et  la  plus  longue.  Cette  année,  son  principal  intérêt  consistait 
dans  l'élection  des  bureaux,  qui  a  permis  de  constater  dans 
chaque  assemblée  Les  modifications  apportées  à  sa  composition 
par  les  dernières  élections . 

La  plupart  des  présidents  sortants  ont  été  réélus:  et  .^i  les 
radicaux  peuvent  Se  louer  d'avoir  triomphé  dans  h  Conseil 
général  du  Puy-de-Dôme  avec  M.  Guyol-Iiessaigne.  ce  qui 
est  une  assez  mince  victoire,  ils  ne  sauraient  se  vanter  d  avoh 
déplacé  la  majorité  dans  les  autres  départements.  J>'s  plus 
marquants  parmi  les  modérés  ont  triomphé'  de  leurs  adver- 
saires partout  où  ils  se  sont  présentés.  En  un  mot.  chaque 
parti  a  gardé-  ses  positions. 

•wv  L 'Agence  Havas  a  communiqué  la  note  suivante  dam 
la  soirée  du  10  août  : 

«  Le  Président  de  la  République  ayant  invité-  Sa  Majesté 
l'Empereur  de  Russie  à  assister  à  la  lin  des  grandes  ma- 
nœuvres, qui  auront  lieu  près  de  Reims,  l'Empereur  a  gra- 
cieusement accepté. 

«  Avant  de  débarquer  à  Dunkerque,  l'Empereur  assistera 
avec  le  Président  de  la  République  à  la  revue  de  L'escadre  du 
Nord,  chargée  de  le  saluer  à  son  entrée  dans  les  eaux  fran- 
çaises. » 

~w  Voici  comment  ont  été  amenés  les  résultats  heureux  des 
négociations  conduites  par  le  Président  de  la  République  : 

11  y  a  cinq  ou  six  mois,  M.  Emile  Loubet  reçut  la  visite 
d'un  très  haut  personnage  de  la  Cour  de  Piussie.  Cet  hôte 
avait  toute  la  confiance  du  Tsar.  Le  Président  lui  demanda, 
entre  autre  choses,  si  le  Tsar,  après  les  relevailles  de  l'Impé- 
ratrice, n'avait  pas  l'intention  de  réaliser  la  promesse  qu'il 
avait  faite,  en  quittant  le  camp  de  Châlous,  de  revenir  en 
France.  M.  Emile  Loubet  le  pria  d'insister,  en  son  nom, 
auprès  de  Nicolas  II  pour  que  Sa  Majesté  se  rendit  au  vo-u 
sincère  que  formait  le  Président  de  la  République  de  recevoir 
sur  la  terre  française  «  notre  allié  et  notre  ami  >>. 

Le  personnage  russe,  dès  son  retour  à  Saint-Pétersbourg, 
s'acquitta  de  la  mission  qui  lui  avait  été  confiée  et  obtint  une 
réponse  favorable  qui  fut  aussitôt  transmise  au  Président  de 
la  République. 

Il  y  a  donc  cinq  à  six  mois  déjà  que  le  Président  connais- 
sait le  dessein  de  LEmpercur.  Au  commencement  d'août,  par 
nue  lettre  personnelle,  le  Président  réitérait  au  Tsar  son 
invitation.  Le  5  août,  M.  Lcygues,  ayant  pris,  en  l'absence 
de  M.  Waldeck-Rousseau,  la'  présidence  du  Conseil  avec  le 
Ministère  do  l'Intérieur,  se  rendait  au  château  de  Ram- 
bouillet auprès  du  Président  de  la  République.  M.  Loubet 
lui  fit  la  confidence  de  ce  qui  était  encore  un  secret  pour  tous 
et  lui  donna  lecture  de  sa  lettre  au  Tsar.  La  lettre  présiden- 
tielle était  conçue  dans  les  termes  les  plus  affectueux  :  les 
souvenirs  inoubliables  de  1890  y  étaient  rappelés.  Le  Prési- 
dent y  assurait  Leurs  Majestés  des  sentiments  profondément 
dévoués  du  Gouvernement  et  de  la  nation. 

La  réponse  du  Tsar  ne  se  fit  pas  attendre.  Le  voyage  était 
arrêté  en  principe.  L'Empereur  en  témoignait  un  vraie  joie. 
Le  14  p.oùl,  M.  Georges  Leygues  revenait  à  Rambouillet  et 
prenait  avec  le  chef  de  l'Etat  les  premières  dispositions  en 
vue  de  cette  visite.  Le  Ministre  des  Affaires  étrangères,  mis 
au  courant  par  le  Président  de  la  République  des  décisions 
de  Nicolas  II,  a  secondé  avec  beaucoup  de  zèle  M.  Loubet. 

Le  Président  et  les  deux  Ministres  ont  élaboré  un  pro- 
gramme qui,  selon  la  coutume,  a  été  soumis  à  l'approbation 
Se  l'Empereur.  (Test  son  adoption  qui  a  permis  au  Gouver- 
nement de  taire  part  au  pays  de  la  venue  prochaine  de 
l'Empereur  de  Russie. 

-w*  Les  Ministres  se  réuniront  aujourd'hui,  à  trois  heures 
de  l'après-midi  à  L'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 
C'est  dans  ce  Conseil  que  seront  réglés  les  premiers  détails 
ilu  voyage  en  France  du  tsar  Nicolas  II  :  arrivée  à  Dunker- 
que, installation  à  Compiègne,  revue  de  Reims.  Le  général 
André- désignera  également  les  deux  généraux  nouveaux  qui 
sont  appelés  à  La  direction  d'un  corps  d'armée. 

Le  Président  de  la  République,  qui  partira  le  soir  même 
pour  la  Drômo,  où  il  va  passer  sept  à  huit  jours  au  milieu 
de  sa  famille,  a  voulu,  au  préalable,  étudier  avec  les  Minis- 
tres toutes  les  questions  que  soulève  la  visite  du  Tsar.  C'est 
la  l'objet  de  ce  Conseil  exl  raordinaire. 

M.  Dalcassé  fera  connaître  à  ses  collègues  les  intentions 
du  Tsar,  qu'il  fient  de  notre  ambassadeur;'!  Saint-Pétersbourg 
et  de  l'ambassade  de  llussie  à  Paris. 

Le  Ministre  de  La  marine  indiquera  quelles  unités  navales 
il  pourra  grouper  dans  les  eaux  de  Dunkerque  pour  liguret 
à  la  revue  que  passeront  le  Tsar  et  le  Président  de  la  Répu- 
blique. 
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Le  Ministre  do  la  guerre  exposera  les  moyens  pratiques 
d'assurer,  avec  1rs  troupes  dont  il  dispose  et  donl  il  déta- 
chera des  corps  d'armée  du  Centre  et  de  l'Ouest,  pour  la 
protection  des  souverains  russes  et  pour  t'a  garde  des  Lignes 
terrées. 

M.  Leygues,  ministre  île  l'Intérieur  par  intérim,  indiquera 
les  mesures  prises  par  la  Sûreté  générale,  qui  assumera  la. 
responsabilité  de  la  sécurité  île  L'Empereur  à  Dunkerquè,  à 
Reims,  à  Gompiègne. 

11  n'est  pas  jusqu'au  Ministre  des  tinanccs  qui  n'ait  à  don- 
ner sou  avis  dans  l'élaboration  île  ce  programme. 


QUESTIONS  DU  JOUR 

La  Situation  Économise  et  Financière 

DE  L'ANGLETERRE 

SIXIKMK  ARTICLE 


Il  est  impossible  de  calculer  la  valeur  de  la  pro- 
duction de  l'industrie  textile  anglaise,  mais  le 
mouvement  de  l'importation  et  de  l'exportation  des 
deux  principales  matières  premières  employées 
par  cette  industrie  peut  nous  fournir  une  indica- 
tion très  précise  sur  sa  tendance  actuelle. 

Importation  et  Exportation  île  la  laine  e(  du  coton 
en  Angleterre,  de  1890  à  1900 

'En  tonnes) 


Années 

Laine 

Colon 

Impor- 
tations 

Expor- 
tations 

Con- 
somma- 
lion 
indigène 

Impor- 
tations 

Expor- 
tations 

Con- 
somma- 
tion 
indigène 

1800.... 

207.923 

155.02'! 

142.499 

81(i.  040 

97.662 

718.378 

1891. ... 

326.598 

174.284 

152.514 

904.879 

82.559 

822.320 

1892.... 

337  04r> 

195.423 

141. 622 

805.247 

105.644 

699.603 

1893. . . . 

307.510 

157.112 

150.404 

642.651 

101.888 

540.763 

1894.... 

319.999 

150.912 

163.087 

811.089 

108.815 

702.274 

1895.... 

352.797 

184.246 

168.551 

799.454 

92.494 

706.960 

1896.... 

3-26  93'i 

152.285 

174.649 

798.475 

83.640 

714  835 

1897 .... 

337.041 

169.034 

168.007 

784.493 

102.407 

682.086 

1898.... 

312.733 

133.859 

178.874 

965.487 

92.111 

873.370 

1899.... 

'299.108 

142.677 

156.431 

737.665 

128.973 

608.692 

1900.... 

253.539 

88.01(1 

104.923 

799.424 

97.800 

701.564 

L'industrie  textile  anglaise  n'est  certainement 
pas  en  progrès,  et  les  chiffrés  ci-dessus  démon- 
trent que  les  plaintes  des  fllateurs  et  des  tisseurs 
de  Manchester,  de  Bradford  et  d'Halifax  sont  par- 
faitement fondées. 

En  1899,  les  filatures  de  laine  avaient  fait  une 
excellente  campagne,  puisqu'elles  avaient  exporté 
30.100.000  kilogs  de  filés  de  laine  de  toutes 
sortes  contre  26. 700.000  kilogs  en  1898.  Mais  en 
1900  les  acheteurs  étrangers  ont  sensiblement 
réduit  leurs  demandes  et  l'exportation  globale  des 
filés  de  laine  anglais  (filés  de  pure  laine  et  mélan- 
gés)  est  tombée  à  2."). 900.000  kilogs.  La  plus  forte 
diminution  provient  de  l'Allemagne  qui  est  la 
meilleure  cliente  de  l'Angleterre  et  qui  ne  lui  a 
acheté,  en  1900,  que  16.800.000  kilogs  de  filés, 
contre  19.200.000  kilos  l'année  précédente. 

En  ce  qui  concerne  le  tissage  proprement  dit,  les 
fabricants,  surtout  pendant  le  second  semestre  de 
1900,  se  sont  vivement  plaints  de  la  réduction  des 
demandes  indigènes  et  étrangères. 

i'  A  Bradford,  à  Halifax,àHuddersfield,àLeeds, 
dit  le  rapport  de  M.  Perier,  c'est-à-dire  dans  la 
presque  totalité  des  centres  lainiers,  tout  le  monde 
est  d'accord  pour  reconnaître  que  1900  a  été  une 
înauva'se  année.  Seuls,  les  industriels  de  Dews- 


burv  se  sont  déclarés  satisfaits,  car  ils  ont  reçu 
de  l'Etat  d'importantes  commandes  de  tissus 
u  khaki  »  pour  l'habillement  des  troupes  du  Sud- 
Afrique.  La  mauvaise  situation  de  l'industrie  a 
accéléré  l'augmentation  des  «  amalgamations  »  qui, 
dans  L'industrie  de  la  laine,  comme  dans  celle  du 
coton,  s'accroissent  depuis  quelques  années  et  au 
moyen  desquelles,  par  la  fusion  de  plusieurs 
Sociétés,  on  s'efforce  de  diminuer  les  frais  généraux 
et  de  soutenir  plus  aisément  la  concurrence.  Mai- 
gri' l'état  de  dépression  de  l'industrie  lainière,  les 
exportations  des  tissus  ont  été  plus  élevées  qu'en 
1899;  mais  cela  tient  à  ce  que  ces  exportations 
comprennent  une  forte  proportion  de  tissus  qui 
avaient  été  commandés  durant  18!)!).  » 

La  valeur  des  tissus  de  pure  laine  exportés 
d'Angleterre  en  1900  a  été  de  162 millions  de  francs 
et  celles  des  tissus  de  laine  mélangée  de  147  mil- 
lions, soit,  au  total,  309  millions  de  francs. 


L'industrie  cotonnière  anglaise,  qui  avait  été  si 
gravement  atteinte  au  cours  de  la  période  1892- 
1896,  s'est  brillamment  relevée  en  1898  et  1899,  et 
on  a  même  pu  dire  que,  pendant  cette  dernière 
année,  le  Lancashire  avait  joui  d'une  prospérité 
inconnue  depuis  1880.  Cette  prospérité  s'est  main- 
tenue pendant  le  premier  semestre  de  1900,  mais 
la  hausse  du  coton  survenue  en  août,  septembre 
et  octobre,  a  un  peu  modifié  la  situation. 

On  sait,  en  effet,  qu'à  la  suite  de  diverses  cir- 
constances le  prix  du  coton  américain  s'est  élevé 
vers  le  milieu  de  septembre  dernier,  sur  le  marché 
de  Liverpool,  à  7  d.  3/8 la  livre  anglaise  (environ 
1  fr.  70  le  kilogramme),  prix  qui  mavaitjamais  été 
atteint  depuis  La  guerre  de  sécession.  Sur  le  marché 
du  Havre,  qui  suit  fidèlement  les  mouvements  de 
Liverpool,  la  balle  de  50  kilogrammes  cotant 
7i8  fr.  64  vers  le  milieu  de  janvier  1900,  avait  monté 
à  63  fr.  le  15  mars,  pour  retomber  au-dessous  de 
00  IV.  le  9  août  et  bondir  à  82  fr.  vers  le  milieu  de 
septembre. 

I^es  nouvelles  de  la  récolte  américaine  ayant  été 
meilleures  qu'on  ne  le  supposait  tout  d'abord,  le 
prix  de  la  balle  fléchit  à  65  fr.  vers  le  milieu 
d'octobre  et  à  59  fr.  au  commencement  de  no- 
vembre. Une  reprise  se  produisit  ensuite  et  la 
balle  se  maintint  entre  61  fr.  50  et6ifr.  jusqu'à 
la  fin  de  l'année. 

De  pareilles  fluctuations  dans  le  prix  de  la  ma- 
tière première  ne  pouvaient  qu'être  préjudiciables 
à  la  filature  cotonnière  anglaise.  De  nombreux 
établissements  fermèrent  leurs  portes  et  les  flla- 
teurs du  Lancashire  se  mirent  d'accord  pour* 
ralentir  leur  production  et  pour  s'abstenir,  pendant 
un  certain  laps  de  temps,  de  tout  achat  de  coton 
américain. 

Grâce  à  ces  mesures  de  défense  et  à  la  baisse  du 
coton  survenue  dès  le  mois  d'octobre,  la  situation 
de  l'industrie  cotonnière  anglaise  est  restée  saine 
au  commencement  de  1901,  quoique  moins  pros-. 
père  que  l'année  précédente  à  la  même  époque. 

Mais  il  faut  constater  que  si  les  bénéfices  des  tila- 
teurs  du  Lancashire  sont  toujours  considérables, 
l'exportation  des  filés  et  des  cotonnades  a  cependant 
une  tendance  fâcheuse  à  diminuer:  en  1900,  la 
filature  anglaise  n'a  exporté,  en  effet,  que  72  mil- 
lions de  kilogrammes  de  filés,  contre  96  millions 
en  1899  et  112  millions  de  kilogrammes  en  1898. 

De  même,  pour  les  cotonnades,  la  situation 
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reste  satisfaisante  en  fin  d'année,  niais  la  concur- 
rence devient  de  pins  en  pins  active  sur  les  marchés 
étrangers  et- la  statistique  de  1900  n'a  enregistré 
qu'une  exportation  de  4.607  millions  de  mètres  de 
tissus  de  coton,  contre  4.768  millions  en  1898  et 
1.973  millions  de  mètres  en  1899. 

L'exportation  des  cotonnades  anglaises,  me- 
surées en  longueur,  est  a  peu  près  100  fois  plus 
considérable  que  celle  des  tissus  en  laine  de 
toutes  sortes.  En  1900,  cette  dernière  exportation 
a  représenté  une  longueur  totale  de  50.504.700 
yards  (0  m.  914)  et  l'exportation  des  tissus  de 
coton  une  longueur  globale  de  5.034.250.000 

yards  ,  soit  à  peu  près  115  fois  la  circonférence 

de  la  terre  à  l'équateur. 

Pour  en  finir  avec  l'industrie  textile  anglaise, 
signalons  une  remarque  de  M.  Périer  qui  a  son 
importance  : 

«  Le  mouvement  de  concentration  qui  s'est  mani- 
festé dans  l'industrie  cotonnière  depuis  plusieurs  an- 
nées, s'est  encore  accentué  en  1900  et  plusieurs  impor- 
tantes fabriques  ont  fusionné  en  vue  de  diminuer  leurs 
frais  généraux  et  d'être  plus  aptes  h  soutenir  la  con- 
currence. Ce  serait,  toutefois,  une  erreur  de  comparer, 
comme  on  le  fait  parfois,  cette  concentration  indus- 
trielle, qui  depuis  quinze  ans  environ  se  produit  ou 
tend  à  se  produire  dans  les  pays  les  plus  divers,  avec 
les  «  Trusts  »  américains.  La  concentration  indus- 
trielle, en  effet,  ne  supprime  pas  complètement  la  con- 
currence sur  le  marché  national  comme  le  trusl,  qui 
monopolise  toute  une  branche  d'industrie.  A  noter  que 
la  hausse  des  salaires  qui  s'est  produite,  en  1900,  dans 
l'industrie  cotonnière,  ainsi  que  dans  toutes  les  autres 
industries,  a  été  modérée,  et  n'est  nullement  compa- 
rable h  celle  qu'on  a  enregistrée  pour  les  mines  et  les 
industries  métallurgiques.  » 

Il  est  certain  qu'en  présence  de  la  nouvelle  for- 
mule de  l'économie  industrielle  et  commerciale 
américaine,  les  producteurs  des  nations  européen- 
nes —  chez  lesquelles  l'accaparement  est  sévère- 
ment défendu  par  la  loi  —  pourront  difficilement 
résister  à  la  concurrence  du  produit  américain.  Ils 
se  défendront,  à  la  rigueur,  sur  leurs  marchés  res- 
pectifs si  une  protection  efficace  vient  à  leur  se- 
cours, mais  ils  sont  fatalement  condamnés,  les 
Anglais  comme  les  autres,  à  perdre  les  marchés 
exotiques...  et  c'est  certainement  pour  cela  que  le 
Gouvernement  américain  a  réclamé  l'ouverture 
intégrale  de  la  Chine  avec  plus  d'énergie  encore 
que  le  Gouvernement  britannique- 


La  seule  industrie  dont  le  développement  ne 
s'est  pas  arrêté  en  Angleterre  depuis  1890,  c'est 
L'industrie  des  transports.  Le  tableau  ci-après  va 
l'établir  : 
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1890.4 

1801 . . 
1892.. 
1893.. 
189'». . 
189.',. . 

18:*»;. . 
1897  . 
1898. . 
1809. . 
1900. . 


Chemins  de  fer 


Longueui 
dos 
lignes 
ouvertes 
au 

1"  jiiin  ier 


Kilomètr 

82.494 
82.709 
88.228 
:::;.o<;i 
84.076 
84.241 

■■•A  >m 

84 .  W8 
84.856 
84.922 


Recettes 
totales 


Millions 
francs 
L.999 
2.047 
2.06J 
2.016 
2.108 
2.148 
2.258 
2.848 
2.406 
2.542 
2  620 


Navigation  :  Tonnage  total  des 
navires  entrés  cl  sortis 
des  ports  du  Royaume-Uni 
Milliers  de  tonneaux) 


Entrées 


28.979 

28.101 

29.580 
28.796 
31.141 
81.858 
88.480 
34.688 
34.516 
36.226 
:j«.19û 


Sorties 


88.857 
34.218 
88.944 
32.  953 
85.778 
M.  272 
87.708 
39.308 
89.468 
42.988 
48.742 


Total 


62.836 
62.314 
68.474 
01.74!) 
66.919 
67.680 
71.188 
78.944 

73.979 

79.214 
79.937 


11  y  a  cependant  deux  ombres  dans  ce  beau  ta- 
bleau :  1"  le  préjudice  que  la  hausse  du  charbon  et 
des  salaires  porte  aux  Compagnies  anglaises  de 
chemins  de  fer;  2°  le  développement  de  Ja  con- 
currence que  les  navires  battant  pavillon  étranger 
viennent  faire  à  la  marine  marchande  britannique 
dans  les  ports  mêmes  du  Royaume-Uni. 

En  1895,  les  67.630.000  tonneaux  d'entrées  et  de 
sorties  réunies  étaient  représentés  par  49.925.000 
tonneaux  de  pavillon  anglais  et  par  17. 705. 000  ton- 
neaux de  pavillons  étrangers,  soit,  pour  ceux-ci, 
une  proportion  de  20  0/0  du  mouvement  général  de 
la  navigation. 

En  1899,  le  tonnage  total  atteint  79.214.000  ton- 
neaux, dont  53.421.000  pour  le  pavillon  anglais  et 
25.793.000  pour  les  pavillons  étrangers  :  la  part 
de  la  concurrence  étrangère  monte  ainsi  à  y2  0/0 
du  mouvement  total. 

En  1900,  sur  un  tonnage  total  de  79.9:57.000  ton- 
neaux, la  part  de  la  marine  anglaise  s'établit  à 
52.411.000  tonneaux  seulement,  et  celle  de  la  ma- 
rine étrangère  à  27.526.000  tonneaux,  soit  une 
proportion  de  plus  de  34  0/0. 

Gela  revient  à  dire  qu'entre  1895  et  1900,  le  ton- 
nage de  la  marine  marchande  anglaise  dans  les 
ports  du  Royaume-Uni  a  augmenté  de  2.'i86.000 
tonneaux  ou  5  0/0  et  le  tonnage  des  pavillons 
étrangers  de  9.821.000  tonneaux  ou  55  0/0. 

*** 

Tous  les  faits  que  nous  venons  de  signaler  sont 
des  symptômes  caractéristiques  dont  les  Anglais, 
gens  pratiques  par  excellence,  auraient  cependant 
dû  étudier  les  causes  avant  de  s'engager  dans  la 
politique  aventureuse  qui  a  déjà  si  considérable- 
ment augmenté  leurs  charges  publiques. 

Quoi  qu'il  en  soit,  l'exercice  financier  anglais  de 
1900-1901  s'est  clôturé  avec  un  déficit  de  1  milliard 
330.175.000  francs  ainsi  établi  : 

Excrc.  1900-1001 
Francs 

Dépenses   4.589.800.000 

Receltes   3 .259  .(85.000 

Déficit   1. =330. 175. 000 

Sir  Michael  Hicks-Beach  l'a  réglé  de  la  manière 
suivante  : 

Francs 

Versements  sur  l'emprunt  de  guerre   674.225.000 

Emission  des  Bons  de  l'Echiquier   504.850.000 

Bons  du  Trésor   125 . 000 . 000 

Emprunts  temporaires   26.100.000 

Total  égal  au  déficit   1.330.175.000 

Pour  atténuer  le  déficit  prévu  pour  1900-1901,  le 
Parlement  anglais  avait  voté,  au  commencement 
de  l'année  financière,  307.925.000  francs  de  nou- 
veaux impôts  ainsi  décomposés  : 

Augment. 

Augmentation  d'impôts  effectuée  de  recettes 

en  1900-1901  prévue 

Francs 

Pour  rincome-tax,  1  sh.  par  liv.  st.  au  lieu  de 

8d   162.500.000 

Impôt  sur  le  tabac  :  4  d.  par  livre  et  droit  de 

i>  d.  par  livre  sur  les  cigares  étrangers   27.500.000 

2-d.  par  livre  sur  le  thé   45.000  000 

0  d.  par  gallon  sur  les  spiritueux   28.750.000 

1  sh.  par  baril  de  36  gallons  sur  la  bière   43.800.000 

1  sh.  de  droit  additionnel  de  timbre  sur  les  bor- 
dereaux constatant  les  transactions  de  pro- 
duits alimentaires   375.000 

Total  des  augmentations  prévues...  307.925.000 
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L'exercice  financier  1901-1902,  commencé  le 
1"  avril  dernier,  se  présente  avec  une  prévision 
de  1.690.050.000  fr.de  dépenses  totales  et  3  mil- 
liards 306.375.000  fr.  de  recettes  ordinaires,  soit 
un  déficit  de  1.383.675.000  fr. 

Pour  couvrir  ce  déficit,  sir  Michael  Hicks-Beach 
a  proposé  au  Parlement  de  recourir  à  l'emprunt  et 
à  de  nouveaux  impôts.  Un  emprunt  de  1^500  mil- 
lions de  francs  en  consolides  a  été  décidé  :  1  mil- 
liard pour  le  déficit  et  500  millions  réservés  aux 
dépenses  supplémentaires  de  la  réorganisation  mi- 
litaire. 

Quant  aux  nouveaux  impôts,  ils  seront  fournis 
par  Vincome-ïax,  qui  sera  porté  à  1  sh.  2  d.  par 
livre  sterling  (5,83  0/0),  contre  1  sh.  en  1900-1901 
et  8  d.  (3,33  0/0)  auparavant;  par  un  droit  de  4  sh. 
2  d.  par  50  kilogr.  de  sucre  (un  peu  plus  de  0  fr.  10 
par  kilogr.)  et  par  un  droit  de  1  sh.  sur  chaque 
tonne  de  charbon  exportée.  D'après  le  chancelier 
de  l'Echiquier,  ces  trois  mesures  fiscales  doivent 
procurer  275  millions  de  francs  de  ressources 
nouvelles  et  permanentes  au  budget  anglais  : 
charbon,  52.500.000  francs;  income-tàx,  95  mil- 
lions; sucre,  127.500.000  francs. 

Pour  justifier  l'impôt  sur  le  sucre,  sir  Michael 
Hicks-Beach  a  dit,  le  11  juin  dernier,  à  la  Chambre 
des  Communes  : 

«  Il  nous  faut  un  impôt  qui  soit  productif  et  qui 
frappe  quelque  article  de  consommation  universelle. 
Or,  on  dit  que  la  consommation  du  sucre  par  tête 
d'habitant,  cette  année,  a  été  de  90  livres  ;  mais,  sans 
doute  la  moyenne  doit  être  de  56  livres  environ. 

«  Le  sucre  est  frappe  d'impôts  dans  tous  les  pays 
d'Europe  et  des  Etats-Unis  et  les  économistes  recon- 
naissent qu'il  peut  être  frappé  d'un  impôt  en  cas  de 
nécessité  financière.  Ce  n'est  pas  du  tout  un  impôt 
protectionniste.  Il  est  de  l'intérêt  de  la  paix  et  de  l'éco- 
nomie que  les  travailleurs  sachent  qu'ils  supportent 
le  fardeau  des  frais  de  guerre.  » 

La  dernière  phrase  n'a  pas  été  agréable  à 
M.  Chamberlain,  ni  la  déclaration  suivante  du 
chancelier  de  l'Echiquier,  relative  aux  nouveaux 
emprunts  : 

«  Les  nouvelles  de  la  situation  financière  du  Trans- 
vaal  ne  sont  pas  brillantes.  Les  experts  disent  qu'il 
faudra  attendre  deux  ou  trois  ans  après  la  conclusion 
de  la  paix,  pour  pouvoir  réclamer  au  Transvaal  de 
l'argent  en  vue  de  payer  les  frais  de  la  guerre.  On  ne 
pourra  rien  attendre  non  plus  de  l'Etat  d'Orange.  J'ai 
donc  disposé  les  emprunts  de  façon  qu'ils  arrivent  à 
échéance  à  des  intervalles  tels  que  si  le  Transvaal  est 
prospère,  il  pourra  acquitter  sa  contribution  à  l'aide 
•d'un  emprunt  consacré  à  payer  une  portion  de  l'argent  - 
que  l'Angleterre  emprunte  actuellement.  La  guerre  ac- 
tuelle n'est  pas  une  petite  guerre  ;  elle  a  coûté,  jusqu'à 
présent,  153  millions  délivres  sterling.  » 

Sir  William  Harcourt,  l'ancien  chancelier  de 
l'Echiquier  des  ministères  libéraux  Gladstone  et 
Bosebery,  a  tiré  la  morale  du  débat  en  constatant 
que  cette  lamentable  guerre,  qui  ne  devait  pas 
coûter  plus  de  573  millions  de  francs,  au  dire  de 
M.  Chamberlain,  aurait  absorbé,  avant  d'être  ter- 
minée, les  5  milliards  de  francs  économisés  depuis 
cinquante  années  (amortissement  de  la  Dette  pu- 
blique anglaise);  qu'elle  avait,  en  outre,  empêché 
toute  réforme  à  l'intérieur  et  fait  profondément 

détester  l'Angleterre  à  l'étranger        et  qu'elle 

aboutissait  finalement  à  l'exposé  financier  le  plus 
désastreux  qu'un  chancelier  de  l'Echiquier  eût 
jamais  présenté  à  la  Chambre  des  Communes. 


La  loi  des  finances  de  l'année  1901-1902  est  ve- 
nue en  troisième  et  dernière  lecture  à  la  Chambre 
des  Communes  le  17  juillet  dernier,  et  sir  William 
Harcourt  en  a  profité  pour  protester,  une  fois  de 
plus,  contre  la  politique  financière  du  Cabinet 
conservateur. 

Il  a  rappelé  que,  pendant  les  cinq  dernières  an- 
nées, et  en  dehors  des  frais  spéciaux  de  la  guerre 
du  Transvaal,  les  dépenses  budgétaires  normales 
de  l'Angleterre  avaient  progressé  de  700  millions 
de  francs,  alors  que  ses  recettes  ordinaires  ne  s'é- 
taient accrues  que  de  'j00  millions  de  francs. 

»  Mais,  a  ajouté  le  leader  du  parti  libéral,  le 
peuple  anglais  ferme  les  yeux  et  laisse  à  ceux  qui 
viendront  après  lui  la  charge  de  payer  les  folies 
commises.  Le  courage  financier  du  Gouvernement 
actuel  se  trouve  résumé  dans  la  maxime  suivante  : 
«  Payons  aussi  peu  que  possible  (c'est-à-dire  enl- 
«  primions  le  plus  que  nous  pourrons)  et  ce  qu'il 
«  nous  faut  absolumentpayer,  faisons-le  supporter 
«  aux  classes  les  plus  pauvres  !  » 

Sir  William  Harcourt  évoquait  aussi  le  souve- 
nir des  treize  années  de  guerre  contre  la  France, 
pendant  lesquelles  Yincome-tax  fut  maintenu  ù 
2  sh.  par  livre  sterling,  soit  10  0/0  du  revenu  des 
classes  riches.  Mais  ces  temps  sont  bien  loin  de 
nous  et  si  le  peuple  anglais  accepte  aujourd'hui  de 
payer  des  impôts  sur  la  bière,  sur  le  thé,  sur  le 
sucre,  sur  les  spiritueux  et  sur  le  tabac,  c'est  que 
cela  lui  convient. 

C'est,  en  effet,  la  conséquence  de  la  politique 
jingoïste  qui  a  maintenant  toute  sa  tendresse  et 
qui  jouit  de  toutes  ses  faveurs.  Sir  Michael  Hicks- 
Beach  a  loyalement  reconnu  que  sur  les  700  mil- 
lions de  francs  d'augmentation  de  dépenses  ordi- 
naires, survenues  entre  1895  et  1900,  la  marine 
et  l'armée  absorbaient  près  de  tiOO  millions  (indé- 
pendamment des  dépenses  extraordinaires  de  la 
guerre  du  Transvaal]  et  les  services  civils  seule- 
ment 108  millions  : 

«Mais,  a-t-il  dit  aux  libéraux,  quel  est  celui  de  vous 
qui  ne  s'est  pas  engagé,  devant  ses  électeurs,  à  voter 
ces  dépenses  '? 

»  Prenons  celles  de  la  marine.  Allez  dans  n'importe 
quelle  circonscription  électorale  de  la  Grande-Bretagne 
et  quelle  que  soit  la  teinte  politique  de  cette  circons- 
cription, je  me  permets  d'avancer  que  le  sentiment  po- 
pulaire exigera,  malgré  l'opinion  politique  de  vos  élec- 
teurs, que  nous  ayions  une  marine  militaire  puissante. 
Les  honorables  membres  de  l'opposition  sont  comme 
nous,  et  à  juste  titre,  responsables  des  dépenses  que 
nous  subissons  de  ce  chef.  Arrivons  maintenant  à  l'ar- 
mée :  S'il  est  une  question  sur  laquelle  tous  les  partis 
ont  été  d'accord  quand  ils  sollicitèrent  les  suffrages 
lors  des  dernières  élections  générales,  c'est  certai- 
nement la  nécessité  d'introduire  de  grandes  réformes 
dans  notre  armée...  mais  les  réformes  coûtent  cher!  » 

L'opposition  ne  pouvait  guère  protester,  parce 

que  Gladstone  n'était  plus  là  et  parce  que  le 

chancelier  de  l'Echiquier  disait  l'absolue  vérité. 

M.  Mulhall  nous  a  montré,  en  18!  17,  que  l'Angle- 
terre marchande  et  industrielle  avait  quadruplé  sa 
puissance  économique  en  soixante  années  de  sa- 
gesse :  nous  souhaitons  sincèrement  à  nos  voisins 
d'outre-Manche,  qu'après  seulement  vingt  années 
de  militarisme  et  de  régime  Khaki,  ils  ne  soient 
obligés  de  refaire  la  statistique  de  Mulhall,  mais 
dans  un  sens  inverse  cette  fois. 

Edmond  Tiiéry. 

fin 
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Statistipe  des  principales  Sociétés  françaises 

DE  CRÉDIT  ET  DE  DÉPOTS 

PENDANT  LE  PREMIER  SEMESTRE  DE  1901 


CRÉDIT  FONCIER 

(Millions  de  francs) 


Espèces  en  caisse  et 
on  Banque  

Effets  cl  val.  diverses 

Avances  

Prêts  fonciers  

Prêts  communaux. . 

Prêts  réalisés  avec 
le  capital  et  les  ré- 
serves  

(V»in]ites  courants  el 
bons  à  terme  

(  i t.I io .  on  circulation: 

foncières  

<  lommunales  

I4»us  a  lots  


3ijaiiv.  98  fév.  3lmavs  SOavrll  31  mai  30  juin 

1901       1901       1901       1901       1901  1901 


235 
19 
L882 
1438 


59. 

G5. 

1900 
1467. 
28. 


4.0 
239.7 
18.9 
1885.7 
L449J 


59.2 

63.2 

1900.0 
1408.:! 
29.0 


3.9 
219.1 
18.5 
1891.8 
1454.9 


59.2 

63.9 

1900.1-, 
1403.0 
29.0 


5.0 
2(10.9 
18.3 
1890.0 
1  460 


4.8 
199. 8 
18.5 
1895. 1 
0  1451..". 


59.2 
08.9 


1900. 
1402.9 
29.1 


59.2 
63.5 


ii  î.so: 


15.!) 
1477.9 
29.2 


3.7 
213.7 

18.9 

1908.4 
1453.3 


59.2 

68.1 

1894.0 
1482  9 
29.3 


Le  Crédit  Foncier,  au  point  de  vue  des  opérations  de 
banque,  qui  ne  sont  qu'une  branche  secondaire  de  son 
industrie,  ne  présente  que  des  chiffres  sans  grande  im- 
portance et  auxquels  il  n'y  a  pas  lieu  de  s'arrêter.  Le 
point  véritablement  important,  ce  sont  les  prêts  hy- 
pothécaires et  les  prêts  communaux. 

Les  premiers  sont  en  progrès  depuis  le  commence- 
ment de  l'année,  leur  plus-value  est  de  26  millions,  ce 
n'est  pas  énorme,  mais  c'est  un  symptôme  rassurant, 
t.i  l'on  considère  que  lin  1896  ils  étaient  tombés  à  1.821 
millions. 

■  Les  prêts  communaux  ont  augmenté  d'une  douzaine 
de  millions,  mais  le  chiffre  du  30  juin  n'est  pas  le 
maximum  du  semestre  qui  s'est  présenté  le  30  avril. 
A  cette  date,  les  prêts  en  cours  étaient  de  1.400  mil- 
lions. 

Actuellement,  les  prêts  de  toute  nature  consentis  par 
le  Crédit  Foncier  s'élèvent  à 3.420.900.000  fr.,  gageant 
des  obligations  et  des  bons  à  lots  formant  un  total  de 
3.406.800.000  francs. 

CRÉDIT  LYONNAIS 

(Millions  de  francs) 


31  janv. 
1901 

28  fév. 
1901 

Sliriavs 
1901 

30avril 
1901 

31  niai 

1901 

30  juin 
tOOJ 

L36.0 

137.5 

129.9 

136.4 

135.8 

140.0 

783.5 
169  s 
15'..  1 

834.8 
107.4 
147.8 

797.4 
188.0 
144.8 

817.6 
180.0 
144.!) 

772.2 
193.5 
148.8 

783.1 
207.0 
146.0 

7.2 

7.2 

7.3 

7.0 

7.0 

7.4 

58.1 
132.1 

1130.8 
58  8 
120..; 

1121.8 
58.0 
107.7 

115:}.  2 
57.6 
102.6 

1192.7 
56. 1 
125.7 

1148.2 
54.6 
.125.6 

Espèces  en  caisse  et 
•n  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial   

l 'eports  

l'rêls  et  avances — 

Portefeuille  valeurs 
et  participations. . 

■  dépôts  et  comptes  à 

vue  

i  lépôts  ù  terme  

■  fl'  f  a  à  payer  

î.c  Crédil  Lyonnais  déploie  toujours  la  même  acti- 
vité ;  le  chiffre  des  dépôts  à  vue  accusé  par  le  bilan  au 
'■'A  mai  dernier  est  le  plus  élevé  qui  ait  été  publié  dc- 
)iuis  la  création  de  l'établissement. 

tu  total  de  1.192. 700.  <M)0  (ï.  de  dépôts  à  vue  impose 
au  Crédil  Lyonnais  une  charge  très  lourde  et  L'obliga- 
tion de  rechercher  des  emplois  facilement  réalisables, 
lussi  le  voit-on  se  livrer,  avec  une  ardeur  extraordi- 
naire, à  ce  que  notre  confrère,  M.  Neymark,  appelle 
i;lor"squciiMTif.  Va  citasse  à  l'escompte;  AU  28  lévrier, 
portefeuille  effets  de  commerce  alteignait  834  mil- 

800.000  fr.,  ce  qui  est  aussi  un  record. 
Les  prêts  et  avances  ont  des  proportions  plus  mo- 
i;  quant  aux  reports,  ils  paraissent  surtout  ser- 


vir à.  placer  les  appoints  des  comptes  courants  qui 
n'ont  pas  pu  être  absorbés  par  les  escomptes.  Les  ef- 
fets à  payer  varient  dans  des  limites  assez  restreintes. 

COMPTOIR  D'ESCOMPTE 

(Millions  de  francs) 


Bilanv. 

1901 

•-'8  téw. 

1901 

31  mars 
1 901 

30  avril 
1901 

31  mai 
1901 

30  juin 
1901 

51.2 

45.7 

43.9 

42.0 

44.8 

43.7 

341.4 
113.8 

860.? 
54.5 
112.8 

352.1 
01.8 
110.!» 

305.0 
00.5 
108.2 

385.7 
55.4 
108.8 

398.8 
74.8 
104.0 

32.0 

31.7 

32.1 

32.8 

32.8 

• 

30.0 

120.0 
75.0 
105.4 

422.0 
76.3 
105.0 

410.2 
77.2 
95  0 

424.0 
78.3 
85.3 

438.0 
78.4 
86.9 

457.0 
78.7 
85.1 

Espèces  en  caisse  cl 

en  Banque  

Portefeuille  comiu<T- 

cial  

Reports  

Avances   

Portefeuille  valeurs 

et  participations.. . 
Dé  pois  cl,  comptes  à 

vue  

Dépôts  :'i  lol  ino  

Effets  à  payer.  

Le  Comptoir  d' Escompte  se  livre  aussi  à  la  chasse  à 
l'escompte  et  il  y  parait  fort  habile.  Son  portefeuille 
commercial,  malgré  que  la  matière  escomptable  ait  dû 
diminuer  dans  le  premier  semestre  19Ul,  si  peu  favo- 
rable aux  affaires,  n'a  cessé  d'augmenter  ;  les  reports 
ont  aussi  Tourni  leur  contingent  d'emploi  ;  quant  aux 
prêts  et  aux  avances,  la  note  est  la  même  qu'au  Crédit 
Lyonnais. 

Les  dépôts  à  vue  se  sont  tenus  à  un  chiffre  élevé, 
mais  qui  a  été  parfois  dépassé  dans  les  années  anté- 
rieures. Les  dépôts  à  terme  présentent,  de  mois  en 
mois,  une  légère  augmentation. 

SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

(Millions  de  francs) 


Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial  

Reports   

l'rèls  et  avances 

Portefeuille  valeurs 
et  participations.. . 

Dépots  e1  compt'àvue 

Dépôts  à.  terme  

Effets  à  payer  


31  janv. 
1021 

•-'S  fév. 
1901 

.'il  mars 
1901 

30  a  vr  il 
1901 

:jl  mai 
1901 

30  juin 
1901 

70.6 

70.3 

61.3 

57.3 

72.7 

61.6 

323.  G 
11.9 
111.8 

333.0 
13.8 
110.:; 

350.8 
16.7 
105.5 

360.2 
17.1 
108.5 

364.5 
15.5 
106.7 

371.9 

24.7 
106.5 

111.0 
251.0 
115.4 
65.0 

111.0 

248.8 

116.8 

64.7 

133.0 
252.4 
118.2 
60.5 

110.4 

256.3 

118. H 

59.7 

117.9 
251.0 
118.3 

57.6 

110.4 

240.3 
118.2 
59.2 

Le  point  le  plus  remarquable  de  la  situation  de  la 
Société  Générale  est  le  calme  de  sa  marche.  Sauf  le 
portefeuille  commercial,  qui  est  en  progrès  et  qui  est  à 
peu  près  égal  à  celui  du  Comptoir  d'Escompte,  les 
autres  comptes,  et  spécialement  les  dépôts  à  vue,  n'ont 
pour  ainsi  dire  pas  varié.  A  rencontre  des  autres 
Sociétés  de  crédit,  qui  ne  recherchent  pas  les  dépôts  à 
terme,  ia  Société  Générale  en  présente  un  chiffre  relati- 
vement élevé. 

CRÉDIT   INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

(Millions  de  francs) 


u  janv. 

1901 

-.38  fév. 
19IU 

31  mars 
1901 

30  avril 
!901 

31  mai 
1901 

30  juin 
1901 

12.8 

20.7 

10.9 

13.1 

18.6 

18.5 

68.1 
24.4 
42.1 

65.1 
24.7 
38.7 

66. 3 
27.9 
37.9 

68.4 
27.3 
30.0 

62.9 
20.9 
36.8 

64.0 
25.7 
39.7 

6.8 

6.8 

6.0 

0.6 

6.6 

6.5 

100.0 

30.5 
16.7 

98.1 
32.8 
14.3 

102.2 
31.6 
13.4 

100.3 
30.2 
12.0 

99.4 
28.4 
12.4 

105.0 
28.9 
12.8 

Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial   

Reports  

l'rêls  et  avances  

Portefeuille  valeurs  et 

participations  

Dépôts  et  comptes  à 

vue  

Dépôts  à  terme  

Effets  à  payer  

Le  Crédil  Industriel  et  Commen  ial  présente  chaque 
mois  à  peu  près  le  même  bilan  ;  il  a  une  clientèle  qui 
lui  resle  (idèle  et  dont  les  besoins  ne  varient  pas  beau- 
coup. Dans  les  chiffres  qui  précèdent,  rien  n'attire 
pari iciilièrcmeni  L'attention;  les  commentaires  don1 
nous  pourrions  les  accompagner  sont  ceux  que  nous 
avons  déjà  fait  bien  des  fois  ;  le  Crédit  industriel  cl 
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Commercial  est  une  Banque  menée  avec  sagesse  et 
sang-froid  et  qui,  comme  les  peuples  heureux,  n'a  pas 
d'histoire. 

SOCIÉTÉ  MARSEILLAISE 

(Millions  de  francs) 
3tjanv.  58  fév.  31mars  30avril  31  mai  30  juin 
1901       1901       1901       1901       1901  1904 


Espèces  on  caisse  et 
on  liauque  

Portefeuille  commer- 
cial   

Reports  

L'ivls  ol  avances  

Portefeuille  valeurs 
et  participations.. . 

DépôtB  et  comptes  à 


Dépôts  à  tonne 
Effets  à  payer. . 


2.0 

29.7 
3.8 
38.6 

12.1 

36,1 

» 

21.9 


4.0 

29.1 
3.0 
40,5 

11.8 

38.6 
» 

22.2 


31.9 
3.3 
38.1 

11.5 

37.3 
20.4 


1.9 

32.7 
3.6 
36.7 

12.4 

39.2 

» 

20.0 


2.8 

31.9 
5.1 
35.9 

12.1 

38.7 

» 

20.2 


3.2 

34.7 
3.8 
35.5 

11.3 

40.3 
» 

16.8 


La  Société  Marseillaise  présente  des  bilans  plus 
modestes  que  les  Sociétés' précédentes,  mais  ce  n'en  est 
pas  moins  une  maison  très  active  et  très  vivante; 
n'ayant  qu'un  capital  de  30  millions,  elle  réussit  à  le 
rémunérer  très  convenablement.  C'est  la  seule  Société 
de  crédit  dont  le  portefeuille  de  prêts  et  avances  soit 
supérieur  au  portefeuille  commercial. 

Nous  ne  pouvons  donner  la  distinction  des  dépôts 
à  vue  et  des  dépôts  à  terme  qui  n'existe  pas  dans  les 
bilans,  mais  le  compte  rendu  du  31  décembre  indiquait 
20  millions  pour  les  dépôts  à  vue  et  17  millions  pour 
celui  des  comptes  à  préavis  ;  il  y  a  donc  à  peu  près 
égalité  entre  ces  deux  ressources. 

RECAPITULATION 

(non  compris  le  Crédit  Foncier) 

(Millions  de  francs) 

31janv.  -28  fév.  3tmars|30àvril  31  mai  30  juin 
1901       1901       190!    I    1001       1901  1901 


Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial  

Reporte  

Pre's  et  avances  

Portefeuille  valeurs 
et  participations.. . 

Dépôts  et  comptes  à 
vue  

Dépôts  à  terme  

Effets  à  payer  


272..". 

1546.3 
262.0 
460.4 

1G9.1 


1933. i 
279.6 
341.7 


278.2 

1612.7 
263.4 
450.1 


168.5 


$1938. 
284.7 
327.1 


255.2 

1604.5 
298.3 
437.2 

190.5 


3  1929.9 
285.6 
294.0 


250.7 

1644.5 
288  5 
434.3 

169.2 


2/'i.  i 


1617.21652 
290.4 
437.0 


177.0 


1973.6  2010.8 
284.4 

279.6 


2019 
281.2 
302.8 


267.0 


.5 
130.0 
431.7 


180.2 

1997.4 
280.4 
299.5 

Ce  dernier  tableau  nous  montre  l'énorme  masse  de 
capitaux  accumulée  dans  nos  cinq  grandes  Sociétés  de 
crédit;  il  y  a  là  une  partie  importante  des  fonds  de 
roulement  du  commerce  et  de  l'industrie,  mais  cette 
somme  présente  une  certaine  constance  et  les  aug- 
mentations que  nous  relevons  sont  dues,  sans  aucun 
doute,  au  montant  de  coupons  encaissés  et  aux  produits 
de  ventes  de  titres  industriels  qui  n'ont  pas  été  employés, 
le  publie  n'achetant  jamais  qu'on  hausse  et  vendant 
toujours  en  baisse.  Mais  une  autre  question  commence 
à  se  poser.  Les  dépôts  augmentent  sans  cesse,  on  les 
place  de  plus  en  plus  péniblement  en  effets  de  com- 
merce dont  la  création  n'est  pas  indéfinie,  comment 
arrivera-t-on,  dans  un  avenir  peut-être  très  rapproché, 
à  trouver  de  quoi  faire  travailler  les  dépôts? 

Nos  Sociétés  de  crédit  sont  admirablement  outillées 
et  organisées,  leur  action  commence  à  pénétrer  dans 
les  couches  profondes  do  la  population  ;  devant  elles 
disparaissent  successivement  les  banques  locales 
comme  la  boutique  devant  le  grand  magasin.  Mais  les 
Sociétés  de  crédit  n'ont  pas  remplacé  ces  banques  locales 
qui  commanditaient  les  industries  et  le  commerce  qui 
les  entouraient;  il  y  a  un  organe  qui  disparait  et  qui 
laisse  un  vide  qui  n'est  pas  encore  comblé  :  ce  sera 
l'œuvre  prochaine  des  Sociétés  de  crédit  d'étudier  les 
moyens  de  faire  face  à  des  besoins  que,  jusqu'à  pré- 
sent, elles  n'ont  guère  songé  à  satisfaire. 

Au  point  de  vue  des  dettes  et  des  créances,  la  situa- 
tion est  toujours  très  bonne. 


Passif  exigible  au  30  juin 

Francs 

Dépôts  et  comptes  à  vue   1.997.400.000 

Ell'ots  à  payer   299.500.000 

Total   2.29(5.900  000 

Actif  disponible  ou  réalisable 
Espèces  en  caisse  et  en  banque,..  2U7.000.000 

Portefeuille  commercial   i.t>52.500  OnO 

Reports   336.000.000 

Prêts  et  avances   431.700.000 

Total   2.687.200.000 

Il  y  a  donc  près  do  7iU0  millions  d'écart  entre  le  passif 
exigible  et  l'actif  disponible. 

Edmond  Thiory. 


Le  Règlement  de  la  Question  Chinoise 

Le  règlement  de  la  question  chinoise  vient  d'entrer 
dans  une  phase  définitive.  Les  représentants  des  Puis- 
sances ont  rédigé,  d'un  commun  accord,  le  protocole 
final.  Voici,  d'après  le  Times,  une  analyse  de  ce  docu- 
ment qui  vient  d'être  soumis  à  la  Cour,  à  Si  N'gan-Fôu  : 

Article  premier.  —  A.  Un  édit  impérial  du  9  juin  a  nommé 
le  prince  Chung  ambassadeur  spécial  chargé  de  se  rendre  en 
Allemagne  pour  exprimer  les  regrets  du  Gouvernement  chi- 
nois pour  l'assassinat  du  baron  Ketteler. 

Le  prince  Chung  s'est  embarqué  le  12  juillet. 

B.  Les  Chinois  ont  entrepris  l'érection  d'un  arc  commémo- 
ratif,  sur  toute  la  largeur  de  la  rue,  à  l'endroit  de  l'assassi- 
nat du  baron  Ketteler.  Les  travaux  ont  commencé  le  25  juin. 

Art.  2.  -  §  A  :  Des  édits  du  13  et  du  21  février  ont  pres- 
crit d'infliger  des  châtiments  aux  principaux  auteurs  des 
crimes.  Le  prince  Tuan,  le  duc  Lau  ont  été  exilés  auTurkcs- 
tan  et  condamnés  à  l'emprisonnement  perpétuel;  Tchouang. 
Yug-Yett,  Tchao-Chou-Gnao  ont  reçu  l'ordre  de  se  suicider; 
You-Sien,  Tche-You,  sou-Tchcng-You  ont  été  condamnés  à 
mort;  Yang-y,  sou-Tung,  Li-Peng-IIeng  à  la  dégradation, pos- 
thume. 

Un  édit,  en  date  du  13  février,  a  réhabilité  la  mémoire  de 
Hsi-Yung-Hé,  Li-Shâm,  Lien-Yau,  Yuan-Tchang,  llsin- 
Thung-Theng,  qui  ont  subi  le  dernier  supplice,  parce  qu'ils 
protestaient  contre  la  violation  de  la  loi  internationale,  l'année 
dernière. 

D'autres  édits  ont  cassé  Tong-Fuh-Siang  et  infligé  des  châ- 
timents aux  fonctionnaires  provinciaux.  Chouans  s'est  sui- 
cidé le  21  février.  Tehao-Tchou-Tehao  le  24:  You-Hsinga  été 
exécuté  le  22,  Tchi-Hsin  et  Hsou-Theng-You  le  26. 

SB:  Un  édit  sans  date  a  suspendu  les  examens  officiels 
pendant  cinq  années  dans  les  villes  où  les  étrangers  ont  été 
massacrés  ou  ont  été  l'objet  de  traitements  cruels. 

Art.  3.  —  Comme  mesure  de  réparation  honorable  pour 
l'assassinat  de  Sugiyama  un  édit,  en  date  du  18  juin,  a  dési- 
gné Na-Tong  comme  envoyé  spécial  chargé  de  se  rendre  au 
Japon  pour  présenter  les  excuses  du  Gouvernement  chinois. 

Art.  4.  —  La  Chine,  ayant  convenu  d'élever  des  monu- 
ments expiatoires  en  réparation  de  la  profanation  des  cime- 
tières étrangers,  a  déj-a  payé  les  dépenses  afférentes  à  l'érec- 
tion de  ces  monuments,  s'élevant  à  15.000  taëls. 

Art.  5.  —  Un  édit  sans  date  interdit  l'importation  d'armes 
et  de  munitions  pendant  deux  années,  période  qui  sera  pro- 
longée, si  cela  est  nécessaire,  de  fractions  successives  de  deux 
années. 

Art.  6.  —  Par  un  édit  en  date  du  20  mai,  la  Chine  a  con- 
venu de  payer  l'indemnité  de  450  millions  de  taëls  au  taux  de 
3  shillings  avec  intérêt  de  4  0/0  payable  par  semestre,  indem- 
nité qui  devra  être  complètement  libérée  en  trente  ans,  suivant 
les  plans  d'amortissement  annexés. 

Les  revenus  affectés  en  garantie  sont  le  reliquat  des  doua- 
nes maritimes,  plus  le  produit  de  l'élévation  du  tarif  sur  les 
importations  maritimes  à  5  0/0  effectives  (v  comprisles  mar- 
chandises admises  actuellement  en  franchise,  à  l'exception 
du  riz,  des  céréales  étrangères,  de  la  farine,  l'or,  l'argent  en 
lingots  et  les  pièces  de  monnaie). 

Les  produits  des  douanes  indigènes  seront  administrés 
dans  les  ports  ouverts,  par  les  douanes  maritimes  impériales 
et  les  revenus  de  la  gabelle  du  sel,  non  hypothéqués  par  des 
emprunts  étrangers. 

L'élévation  des  tarifs  a  été  décidée  à  condition  :  lu  que  les 
droits  seront  spécifiques  au  lieu  d'être  ad  valorem,  les  chif- 
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1res  moyens  fie  181)7,  1898  et  189!)  élu  ni  pris  comme  base 
d'évaliial ion  ;  2"  que  les  lits  des  lleuves  Whang-l'oo  et  l'eï- 
Ho,  c'est-à-dire  les  approches  de  Shanghaï  et  de  Tien-Tain, 
seront  améliorée  avec  le  concours  financier  fie  la  Chine. 

Les  nouveaux  tarifs  entreront  en  vigueur  don  x  mois  après 
la  signature  du  protocole.  Exception  sera  faite  toutefois  en 
ce  qui  concerne  les  marchandises  de  transit  flans  les  dix  jours 
a  partir  de  cete  date. 

L'article  7  définit  les  limites  tles  gardes  des  légations.  Il 
reconnaît  le  droit  des  légations  d'avoir  des  gardes  suscepti- 
bles d'être  mises  en  état  de  défense  et  réservées  à  l'usage  ex- 
clusif des  étrangers,  ainsi  que  leur  droit  de  maintenir  les 
gardes  tles  légations  en  permanence. 

Art.  8.  —  La  Chine  a  consenti  à  raser  les  forts  fie  Takou 
et  les  autres  forts  qui  gênent  les  communications  entre  Pékin 
et  la  mer. 

Art.  9.  —  La  Chine  a,  le  l(i  janvier,  consenti  aux  puissan- 
ces le  droit  d'occuper  les  points  nécessaires  pour  maintenir 
les  communications  ouvertes  entre  Pékin  et  la  nier,  à  savoir  : 
Huang-Tsun,  Lang-Fan,  Yang-Tsun,  Tien-Tsin,  Chun-Liang- 
Cheng,  Tang-Ku,  La-Taï,  Tung-Shan,  Long-Chan,  Chang-Li, 
Ghing-Wan-fao  et  Chang-IIaï-Kouan. 

Art.  10. —  La  Chine  a  convenu  d'afficher  pendant  deux  ans 
l'édit  du  1"  février  interdisant  de  faire  partie  d'aucune  Sôcié té 
anti-étrangère  quelconque,  sous  peine  de  mort,  l'édit  sans 
date,  énumérant  les  châtiments,  l'édit  sans  date  interdisant 
les  examens,  l'édit  du  1"  février  déclarant  que  les  vice-rois, 
gouverneurs  et  fonctionnaires  locaux,  responsables  de  l'or- 
dre, seront,  en  cas  do  culpabilité,  révoqués. 

L'affichage  de  ces  édité  se  poursuit  actuellement  dans  tout 
l'Empire. 

Art.  11.  —  La  Chine  a  consenti  à  négocier  les  amendements 
alix  traités  de  commerce. 

La  Chine  convient  de  participer  à  l'amélioration  fin  Wang- 
Poo  et  de  Peï-Ho  par  une  contribution,  lorsque  le  Gouverne- 
ment provisoire  de  Tien-Tfdn  le  décidera,  de  60.000  taëls  an- 
nuellement pour  l'entretien  et  l'amélioration  du  Peï-Ho;  et  de 
la  moitié  des  dépenses  {estimées  à  460.000  taëls,  par  verse- 
ments annuels  pendant  20  années)  des  travaux  d'amélioration 
du  Whang-Poo;  au  sujet  desquels  des  stipulations  détaillées 
concernant  la  Commission  d'entretien  seront  annexées. 

Art.  12.  —  Un  édit  daté  du  25  juillet  a  converti  le  Tsung- 
li-Yamen  en  Avaï-wsïpou,  ou  département  des  aflaires  étran- 
gères, avec  droit  de  préséance  sur  les  six  autres  Ministères 
de  l'Etat. 

Un  accord  a  également  été  conclu  pour  la  modification  du 
cérémonial  de  la  Cour  dans  la  réception  des  représentants 
étrangers. 

La  Chine  ayant  ainsi  rempli,  à  la  satisfaction  des  Puis- 
sances, les  conditions  de  la  note  du  22  décembre  que  l'Empe- 
reur a  acceptée  dans  son  intégrité  par  un  décret  du  27,  les 
Puisssances  ont  décidé  de  mettre  fin  à  la  situation  créée  par 
les  désordres  de  l'été  dernier. 

C'est  pourquoi  les  Ministres  étrangers  sont  autorisés  à 
déclarer  que,  à  l'exception  des  gardes  des  légations,  les 
troupes  internationales  évacueront  Pékin  (date  en  bianc) 
exception  est,  toutefois,  faite  pour  les  localités  mentionnées 
du  Petchili. 

La  rédaction  de  ce  document  aura  été  longue  et 
laborieuse  et  nous  constatons  avec  plaisir  que  c'est,  • 
en  définitive,  le  texte  de  la  note  française  qui  a  été 
accepté. 

On  remarquera,  avant  toutes  choses,  que  le  protocole 
ne  se  contente  pas  d'énumérer  les  points  sur  lesquels 
les  diverses  parties  sont  tombées  d'accord,  mais  qu'il 
indique  également  le  commencement  d'exécution  qui 
a  été  donné  à  l'accord  de  ces  parties.  Les  quatre  pre- 
miers articles  ont  trait,  en  effet,  aux  réparations  mo- 
rales que  les  puissances  ont  exigées  et  aux  châtiments 
qui  ont  été  déjà  infligés  aux  chefs  du  mouvement  in- 
surrectionnel. 

L'article  5  régie  les  conditions  de  l'indemnité  de 
guerre,  conditions  que  nous  avons, déjà  analysées,  qui 
entraînent  une  augmentation  du  tarif  douanier  et  qui 
ouvrent  davantage  la  Chine  aux  étrangers. 

L'article  10  renferme  une  série  de  mesures  destinées 
à  empêcher  le  renouvellement  des  scènes  de  désordre 
qui  ont  nécessité  la  dernière  campagne. 

Les  puissances  obtiennent  donc  ce  qu'elles  étaient 
en  droit  d'exiger  :  fies  réparations  morales  et  matériel  h  s 
et  l'adoption  fie  mesures  énergiques  perur  prévenir  le 
retour  de  pareils  faits.  On  objectera  que  le  protocole 
final  n'est  pas  le  traité  définitif  de  paix  :  que  ce  docu- 
ment arrête  seulement  les  grandes  lignes  de  la  conven- 
tion à  intervenir  et  que  les  détails  d'exécution  autant 


que  les  modes  d'application  restent  à  déterminer.  Il 
n'en  est  pas  moins  vrai  que  l'on  a  obtenu  un  résultat 
important  en  trouvant  un  terrain  d'entente  qui  permît 
à  tous  les  représentants  des  puissances  d'apposer  leur 
signature  sur  le  document  que  nous  venons  d'analyser. 

C'est  au  mois  d'octobre  dernier  que  M.  Delcassé  a 
remis  aux  puissances  sa  note  circulaire  ;  le  22  décem- 
bre, les  représentants  des  Etats  en  acceptèrent  les  ter- 
mes et  rédigèrent  leur  note  conjointe.  Le  principe  des 
réparations  fut  acceptée  assez  facilement  par  la  Chine 
mais  la  question  de  l'indemnité  et  des  réformes  écono- 
miques qu'elle  pourra  entraîner  nécessita  des  discus- 
sions nombreuses  qui  durèrent  plus  fie  trois  mois.  Kt 
ce  fut  sur  ce  point  que  se  produisit  la  défection  de 
l'Angleterre  qui  faillit,  il  y  aquinze  jours,  tout  remettre 
en  question. 

L  accord  est  aujourd'hui  définitif  entre  les  puissan- 
ces et  puisque  les  lignes  générales  du  traité  de  paix 
sont  arrêtées,  il  faut  espérer  qu'on  ne  nous  fera  pas 
attendre  trop  longtemps  sa  rédaction  définitive. 

Georges  Bourgarel. 


BANQUE  TRANSATLANTIQUE 


Les  comptes  de  l'exercice  1900  présentés  par  le  Con- 
seil d'administration  de  cette  Société,  à  la  dernière  as- 
semblée générale  des  actionnaires,  ont  accusé  des  béné- 
fices un  peu  inférieurs  à  ceux  réalisés  pendant  l'année 
sociale  1899.  C'est  ce  qui  ressort  du  «  Compte  de  Pro- 
fits et  Pertes  »  que  nous  rapprochons  du  précédent  : 

COMPTE  LIE  PROFITS  ET  PERTES 

Au  81  décembre 
1899  1900 

En  francs) 

Solde  de  l'exercice  précédent   100.643  05     154.680  48 

Intérêts,  commission  et  bénéfices  du 
change   851.076  22     718.04-')  52 

951.719  27  872.732  » 

A  déduire  : 
Frais  généraux,  impôts,  réescompte 

du  portefeuille   207.872  01  204.191  23 

Soldes  bénéficiaires   083.846  60     608. 5i0  77 

Ces  soldes  ont  reçu  l'attribution  suivante  : 

 Exercices 

1899     "  1500 

(En  francs') 

5  0/0  à  la  réserve  légale  sur  5K3.203 
francs  61  en  1899  et  sur  453.854 

francs  32  en  1900    29.160  18      22.692  71 

Intérêts  aux  actionnaires  5  0/0  sur 
le  capital  versé,  soit  12  fr.  50  par 

action   500. 000   »     500. 000  » 

Report  à  nouveau   154.086  48      85.848  06 

Sommes  égales   083.846  66     608.520  77 

En  prenant  en  considération  les  chiffres  mentionnés 
dans  le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »,  on  trouve  que 
les  bénéfices  réels  de  1900  n'ont  atteint  que  la  somme 
de  458.854  fr.  29,  alors  qu'ils  s'étaient  élevés  à  583.203 
francs  01  en  1899.  Il  y  a  là  une  différence  en  moins 
d'une  année  à  l'autre  de  129.349  fr.  32.  Mais  comme  le 
report  de  l'exercice  1899  dépassait  de  54.043  fr.  53  celui 
fie  1898,  cette  différence  s'est  trouvée  réduite  à  75.305 
francs  89. 

La  diminution  de  profits  que  nous  avons  à  relever 
provient  d'une  circonstance  spéciale. 

Pendant  l'année  1900,  la  Banque  avait  pris  l'initiative 
de  l'installation,  dans  l'enceinte  du  Cliamp-de-Mars,  d'un 
panorama.  Malheureusement,  ce  panorama  a  éprouvé 
les  mêmes  mécomptes  que  les  autres  «  attractions  » 
de  l'Exposition,  et  il  en  est  résulté,  pour  la  Société  une 
perle  de  100.000  fr.  qui  a  été  prélevée  sur  les  bénéfices 
de  l'année.  Néanmoins,  le  dividende  a  pu  être  main- 
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tenu  à  1"2  fr.  50,  mais  le  reporl  à  nouveau  est,  naturel- 
lement, moins  important  qu'à  la  lin  de  1899. 

Voici  le  bilan  au  .'il  décembre  1900  comparé  à  celui 
dressé  au  31  décembre  1899  : 

Bilans  au  81  décembre 


1899 


1900 


En  francs 

Actionnaires  ;  restant  à  verser 

sur  les  actions   10.000.000   »  10.000.000  » 

Caisse  et banquei   563.553  72  524.16<£  44 

Portefeuille   2.501.203  59  1.945.022  85 

Actions. obligations,  participa- 
tions .   5.267.967  44  5.491.273  74 

Immeubles   2.016.432  64  1.444.816  69 

Comptes    courants,  avances, 

prêts  hypothécaires   9.249.877  29  12.2fO.782  02 

Comptes  (Tordre    871.54:1  50  268,424  32 

3O.470.578~18  31.964.582  60 

Capital   20.000.000    »  20.000.000  - 

Réserve  statutaire   535.071  95  564.232  13 

Effets  à  payer   3 . 074 . 195  88  4 . 088 . 200  7 1 

Comptes    courants    et  prêts 

hypothécaires   5.317.077  41  5. 034. 917  72 

Comptes  d'ordre   848.013  11  454.158.45 

Intérêts  et  dividendes   11.173  17  14.472  88 

Profits  et  pertes   683.846  66  008.540  77 

30.470.578  18   31.904.582  66 

Ces  bilans  n'exigent  pas  d'explications.  Quant  au 
rapport,  il  mentionne  que.  les  opérations  de  prêts  hy- 
pothécaires sur  navires  se  sont  développés  normale- 
ment pendant  l'exercice.  Il  mentionne  aussi  que  la 
Compagnie  Générale  Transatlantique  ayant  cédé  ses 
chantiers  et  ateliers  de  construction  et  de  répara- 
tions à  une  Société  autonome,  la  Banque  Transatlan- 
tique a  participé  à  la  création  de  cette  nouvelle  affaire 
qui  constitue  pour  elle,  dés  maintenant,  une  clientèle 
importante. 

Le  même  document  dit  aussi  que  la  Société  des  Grands 
Travaux  de  Marseille  a  procédé  au  règlement  définitif 
de  ses  comptes  avec  le  Crédit  Foncier  de  France.  Ce  rè- 
glement s'est  effectué  par  la  remise,  par  la  Société  des 
Grands  Travaux  de  MarseiUe,  d'obligations  représen- 
tant les  annuités  dues  par  la  Ville  de  Marseille.  Par 
suite  de  cet  arrangeaient,  la  Banque  Transatlantique 
se  trouve  relevée  de  la  garantie  qu'elle  avait  donnée  au 
Crédit  Foxcier,  et  lors  de  la  dernière  assemblée  géné- 
rale, il  ne  lui  restait  plus  qu'à  encaisser  la  somme  re- 
présentant sa  rémunération  pour  cette  garantie. 

Depuis  sa  constitution,  la  Banque  Transatlantique  a 
procédé  aux  répartitions  de  dividendes  suivantes  : 

Exercices  Par  an 

1881-1882   6  fr.  25 

1883   14 

1884  à  1880   12  50 

1888  à  1890   15 

1891  à  1899   12  50 

Rappelons  que  cette  Société  a  été  constituée  en  1881, 
et  que  son  capital  social  avait  été  alors  fixé  à  50  mil- 
lions de  francs, et  divisé  en  100.000  actions  de  500  francs 
qui  avaient  été  émises  au  pair,  libérées  de  125  francs 
et  nominatives.  Par  décision  de  l'assemblée  générale 
du  29  mars  1884,  le  capital  fut  réduit  de  50  à  25  mil- 
lions par  l'échange  de  deux  actions  anciennes  libérées 
de  125  francs  contre  une  action  nouvelle  de  500  francs 
libérée  de  250  francs.  Enfin,  en  vertu  des  résolutions 
prises  par  l'assemblée  générale  du  12  avril  1886,  le 
capital  fut  encore  réduit  à  20  millions  de  francs  au 
moyen  de  l'achat  au  prix  moyen  de  421  fr.  76,  de 
10.OU0  actions  libérées  de  250  francs,  qui  furent  an- 
nulées. 

Ajoutons  que  la  Banque  Transatlantique  se  tient  sys- 
tématiquement en  dehors  de  toute  spéculation,  qu'elle 
ne  fait  que  s'adonner  aux  affaires  courantes,  et  que 
c'est  la  première  fois  qu'elle  accuse,  —  nous  en  avons 
donné  le  motif,  —  des  profits  en  diminution  aussi 
sensible.  En  effet,  si  l'on  remonte  seulement  jusqu'en 
1895,  on  trouve  que,  pendant  les  six  dernières  années, 


les  bénéfices  nets  de  la  Société  se  sont  établis  comme 
suit  :  En  895,  537.836  francs;  en  1896,  521.105  francs  ; 
on  1897,  524.374  francs;  en  1898,  580.010  francs  ;  en 
1899, 583.203  francs  ;  et  enfin  en  1900,  453.855  francs, 
comme  nous  l'avons  dit  plus  haut. 

A.  Lechknet. 


Monnatioiis  Éuonomianec  et  Financières 


Le  Change  Espagnol  et  le  taux  des  avances  à 
la  Banque  d'Espagne.  —  Une  dépèche  du  21  courant, 
annonce  que  la  Banque  d'Espagne  vient  de  porter  le 
taux  de  ses  avances  de  3  1/2  à  4  0/0. 

Cette  mesure  est  excellente  et  mérite  d'être  approuvée 
sans  restriction  ;  elle  établit  d'abord  une  différence  en- 
tre le  taux  de  l'escompte  commercial  et  celui  des 
avances  sur  titres  ;  cet  écart  a  sa  raison  d'être  et  on  le 
retrouve  dans  la  plupart  des  banques,  Banque  de 
France,  Banque  Impériale  d'Allemagne,  Bdnque  d'Au- 
triche-Hongrie, etc •.  Cette  mesure  a  surtout  l'avantage 
de  réduire  le  bénéfice  de  la  spéculation,  qui  consiste  à 
acheter  des  valeurs,  à  les  donner  en  gage  à  la  Banque 
pour  se  procurer  des  fonds  à  bas  prix  et  à  remployer 
l'argent  ainsi  obtenu  en  nouveaux  achats  de  titres  en 
bénéficiant  à  chaque  opération  d'une  différence  d'in- 
térêts. Ce  trafic  était  absolument  contraire  aux  intérêts 
du  pays. 

Dans  ses  articles  sur  le  Proll'm"  dv.  change  en  Es- 
pagne, notre  rédacteur  en  chef,  M.  Edmond  Théry 
s'exprimait  ainsi  au  sujet  du  taux  réduit  des  avances  : 

En  abaissant  le  taux  de  son  escompte  et  de  ses  avances  sur 
titres  si  fortement  au-doesous  du  taux  de  revenu  des  bonnes 
valeurs  et  tonds  d'Etat  espagnols,  la  Banque  d'Espagne  a 
simplement  attiré  dans  ses  caisses,  en  moins  de  deux  années, 
prés  de  i!00  millions  de  titres  (qui  circulent  aujourd'hui  sous 
forme  de  billets  de  banque,  et.  qui  seraient  certainement 
restés  entre  les  mains  du  public  sous  forme  de  titres,  si  le 
taux  de  ses  avances  était  resté  à  5  0/0)  et  provoqué  des  es- 
comptes de  pure  spéculation,  absolument  étrangers  aux  véri- 
tables besoins  du  commerce  et  de  l'industrie. 

Ce  qui  prouve,  d'une  manière  indubitable,  que  le  com- 
merce et  l'industrie  n'avaient  nullement  besoin  de  l'excès  de 
circulation  fiduciaire  qui  en  est  résulté,  c'est  que  les  dépôts  et 
comptes  courants  créditeurs  sans  emploi  à  la  Banque,  qui 
n'étaient  que  de  448  millions  de  pesetas  au  commencement  de 
l'année  lb98,  s'élèvent  aujourd'hui  à  la  somme  de  741  mil- 
lions. 

La  Banque  d'Espagne  a  donc  créé,  malgré  le  Gouverne- 
ment, l'inflation  de  sa  circulation  fiduciaire,  c'est-à-dire  l'une 
des  causes  les  plus  évidentes  de  la  dépréciation  extérieure  de 
l'unité  monétaire  espagnole.  Mais,  encore  une  fois,  quel  est 
le  moyen  légal  que  le  Gouvernement  peut  employer  pour 
l'obliger  à  corriger  ses  pratiques  ? 

C'est  pour  mettre  ordre  à  la  situation,  si  clairement 
exposée  dans  les  lignes  qui  précèdent,  que  la  Banque 
s'est  décidée  à  relever  le  taux  de  ses  avances  ;  c'est, 
sans  doute,  à  cela  que  l'on  doit  attribuer  la  diminution 
rapide  des  avances  qui,  en  15  jours,  ont  baissé  de  20 
millions. 

Conflit  franco-turc.  —  Nous  avons  exposé,  dans 
V Economiste  Européen  du  9  courant,  les  causes  du  dif- 
férend survenu  entre  le  Gouvernement  français  et  la 
Porte  au  sujet  de  certaines  réclamations  do  la  Société 
des  Quais,  Docks  et  Entrepôts  de  Constanlinople  et  de 
plusieurs  sujets  français,  créanciers  de  la  Turquie. 
Nous  faisions  espérer  que  des  pourparlers  engagés  entre 
notre  ambassadeur  et  le  Sultan,  sortirait  bientôt  une 
entente.  L'événement  avait,  d'abord,  paru  nous  donner 
raison;  Abdul-Hamid  avait  résolu  de  racheter  la  con- 
cession de  la  Société  des  Quais  et  d'indemniser  les 
autres  créanciers  :  pour  se  procurer  les  fonds  néces- 
saires à  cette  transaction,  il  avait  été  décidé  que  la 
Porte  contracterait  un  emprunt  de  cent  millions  de 
francs  devant  servir  au  paiement  des  créances  fran- 
çaises, au  rachat  des  quais  et  au  règlement  d'autres 
réclamations  pressantes. 


238 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  -  France 


On  croyait  donc  l'incident  comme  terminé,  mais  on 
apprit  bientôt  que  le  Sultan  revenait  sur  ses  pro- 
messes, qu'un  conflit  était  sur  le  point  d'éclater  avec 
notre  ambassadeur  et  voici  la  dépêche  que  nous  com- 
muniquait avant-hier  l'Agence  T lavas  : 

(  :onsl;mtino])l(>,  21  août. 

Malgré  les  assurances  formelles  du  Ministre  dos  Affaires 
étrangères  et  la  parole  donnée  ;'i  M.  Constans, dans  l'audience 
de  jeudi,  par  le  Sultan,  celui-ci  a  retiré  ses  promesses  et  sa 
parole  pour  le  rachat  dos  quais  et  la  liquidation  dos  créances 
en  litige. 

Devant  co  manque  do  parole,  l'ambassadeur  français  a 
prévenu  le  premier  secrétaire  du  Sullan  qu'il  rompait  toutes 
relations  avec  le  Gouvernement  ottoman  et  qu'il  en  informait 
son  Gouvernement. 

Les  relations  sont  donc  rompues  entre  M.  Constans 
et  le  Sultan.  Cette  rupture  —  il  ne  s'agit  encore  que 
d'un  acte  personnel  de  notre  ambassadeur  —  devant 
être  ratifiée  par  le  Gouvernement,  ne  deviendrait  offi- 
cielle et  complète  qu'au  cas  où  le  Sultan  persisterait 
dans  sa  nouvelle  attitude. 

Dans  ce  cas,  tout  le  personnel  diplomatique  de  l'am- 
bassade, sauf  un  agent  de  rang  inférieur,  quitterait 
Constantinople. 

Il  faut  croire  que  les  choses  n'iront  pas  jusque-là  et 
qu'en  présence  de  l'attitude  énergique  prise  par  notre 
ministre,  la  Porte  reviendra  sur  sa  décision. 

Nous  ajouterons  que,  contrairement  à  ce  que  l'on  a 
publié,  la  Banque  Ottomane  est  toujours  restée  étran- 
gère à  ces  incidents. 


L'Emprunt  bulgare.  —  Dos  dépêches  très  contra- 
dictoires ont  été  publiées,  depuis  deux  semaines,  au 
sujet  des  négociations  de  l'emprunt  bulgare.  Des  jour- 
naux ministériels  de  Sofia  ont  annoncé  que  les  pour- 
parlers ont  été  rompus,  à  cause  des  conditions  trop 
dures  imposées  par  le  Syndicat  des  Banques  étran- 
gères qui  exigent  une  participation  de  40  0/0  dans  les 
bénéfices  du  monopole  du  tabac  et  veulent  fixer  le  taux 
d'émission  à  82  o/0. 

En  réalité,  le  Syndicat  des  Banques  a  fait  connaître 
ses  conditions  au  Gouvernement  bulgare,  et  il  attend 
maintenant  la  réponse.  Les  négociations  ne  sont  donc 
pas  rompues,  elles  sont  simplement  suspendues:  il  n'y 
a  plus  qu'à  connaître  l'acceptation  ou  le  refus  de  la 
Bulgarie. 

Or,  si  nous  en  croyons  le  Messager  des  Balkans  du 
15  courant,  qui  vient  de  nous  parvenir,  cette  accepta- 
tion ne  ferait  pas  de  doute.  Notre  confrère,  en  effet, 
nie  qu'il  existe  la  moindre  divergence  de  vues  au  sein 
du  Ministère  :  «  Aucune  question  de  principe,  dit-il,  ne 
divise  nos  gouvernants;  quant  à  l'emprunt  gagé  sur  la 
Régie  coïntéressée  des  tabacs,  tout  le  monde  sait  aujour- 
d'hui qu'il  se  fera.  » 


L'Emprunt  5  0,  0  Transvaalien.  —  MM.  X.-M. 

Rothschild  et  fils,  de  Londres,  viennent  d'informer  les 
porteurs  do  titres  de  l'Emprunt  5  0/0  de  1892  de  la  Bé- 
publique  Sud-Africaine,  qu'ils  sont  autorisés  par  le 
Gouvernement  de  Sa  Majesté  à  leur  annoncer  que  les 
coupons  de  cet  Emprunt  éebus  le  1er  janvier  1901  et  le 
1er  juillet  dernier,  seront  payés  à  présentation,  au  pair, 
sous  déduction  de  l'income-tax,  aux  caisses  des  agents 
de  la  Couronne  pour  les  Colonies. 

"Pour  encaisser  le  montant  des  susdits  coupons,  les 
porteurs  devront  remettre  aussi  le  coupon  échu  le 
1"  juillet  1900  et  resté  impayé.  Ils  devront  enfin  s'en- 
gager à  accepter  le  capital  de  cet  Emprunt,  au  taux  de 
100  livres  sterling  pour  chaque  titre  de  100  livres  ster- 
ling, aussitôt  (pie  le  Gouvernement  anglais  sera  prêt 
à  en  opérer  le  remboursement.  De  ce  remboursement, 
avis  sera  donné  trois  mois  à  l'avance. 

'fous  les  coupons  qui  viendront  h  échéance  avant  la 
date  de  remboursement,  seront  payés  à  présentation 
aux  caisses  dos  agents  de  la  Couronne.  (Test  à  ces  bu- 
reaux également  que  sera  payé  l'intérêt  calculé  à  ÔO/O 
pour  la  période  comprise  ordre  la  date  du  dernier  cou- 


pon payé  jusqu'au  jour  où  aura  lieu  le  remboursement 
du  capital.  Pour  obtenir  ce  remboursement,  les  por- 
teurs devront  remettre  leurs  titres,  avec  tous  les  cou- 
pons dus  encore,  aux  caisses  mentionnées  plus  haut, 
et  ce  à  la  date  qui  sera  fixée  par  l'avis  de  rem- 
boursement. Quant  aux  porteurs  qui  omettraient  d'ef- 
fectuer la  remise  de  leurs  titres  à  la  date  en  question, 
ou  à  la  date  plus  éloignée  qui  pourra  être  désignée, 
pour  certains  cas,  par  les  agents  de  la  Couronne,  ils 
seront  déclarés  déchus  de  toute  réclamation  vis-à-vis 
le  Gouvernement  de  Sa  Majesté,  et  n'auront  à  attendre 
le  remboursement  de  leurs  titres  ainsi  que  le  paiement 
des  intérêts,  que  sur  les  revenus  exclusifs  du  Trans- 
vaal. Or,  sur  ces  revenus,  les  avances  faites  par  le 
Gouvernement  anglais  soit  pour  le  règlement  de  cette 
dette,  soit  pour  d'autres  causes,  constitueront  une 
charge  de  premier  rang. 

La  formule  que  les  porteurs  ont  à  présenter  pour 
toucher  les  deux  coupons  de  janvier  et  de  juillet  1901 
est  ainsi  conçue  : 

«  En  raison  du  paiement  qui  m'est  consenti,  par  le  Gouver- 
nement de  Sa  Majesté,  des  coupons  échus  les  1"  janvier  et 
l'r  juillet  1901  sur  les  titres  de  l'ancien  Gouvernement  de  la 
République  Sud-Africaine  dont  je  suis  propriétaire,  j'accepte 
les  conditions  offertes  par  le  Gouvernement  de  Sa  Majesté  et 
gui  ont  été  résumées  dans  la  London  Gazette,  à  la  date  du 
20  août  1901.  » 

Au  sujet  du  coupon  échu  le  1e'  juillet  1900  et  resté 
impayé,  il  est  intéressant  de  rappeler  qu'au  commen- 
cement de  ce  même  mois  de  juillet  1900,  MM.  X.  M. 
Bothschild  et  fils  portaient  à  la  connaissance  des  obli- 
gataires du  Transvaal,  Emprunt  de  1892  5  0,  0,  qu'ils 
n'avaient  ]>as  reçu  du  Gouvernement  de  la  Bépublique 
Sud-Africaine  les  fonds  destinés  au  paiement  des  inté- 
rêts échus  depuis  Le  l"r  juillet.  MM.  Bothschild  avaient 
cependant  été  informés  de  Pretoria  que  le  Secrétaire 
d'Etat  du  Gouvernement  du  Transvaal  avait  envoyé 
de  l'or  en  barres  pour  faire  face  à  ce  paiement  et 
éteindre  d'autres  dettes  ;  mais  ils  ignoraient  à  qui  cet 
or  avait  été  adressé,  ainsi  que  son  lieu  de  destination. 


Les  Compagnies  de  Tramways  français.  —  Le 

Ministre  des  Travaux  publics  a  publié,  dans  le  numéro 
du  Journal  officiel  du  10  courant,  les  résultats  compa- 
ratifs (chiffres  provisoires)  de  l'exploitation  des  Com- 
pagnies  de  Tramways  /'marais  pendant  les  années  1899 
et  1900. 

Il  y  a  là  cinq  eroupes.  Dans  le  premier,  on  trouve  les 
«  Entreprises  de  Tramways  pour  voyageurs  et  mar- 
chandises »,  et  voici  les  comparaisons  que  nous  rele- 
vons : 

Tramways  ayant  la  garantie  de  l'Etat  dans  les  conditions 
de  l'article  36  de  la,  loi  du  11  juin  1880 


1899 


11*00 


Longueur  réellement  construite  au 

31  décembre  KSI.  1.992  2.194 

Moyenne  exploitée  pendant  l'année 
Y  compris  les  parcours  com- 
muns Kil.  1.922  -  2.075 

Dépenses  d'établissement  au  31  dé- 
cembre                               Fr .  105 . 468 . 327  114 . 754 . 529 

Recottes  d'exploitation  du  1"  jan- 
vier au  31  décembre  Fr.  6.073.685  6.574.109 

Dépenses  d'exploitation   5.412.291  6.207.950 

Produit  net   661.394  366.159 

Recettes  par  kilomètre   3.160  3.168 

Dépenses  par  kilomètre   2.816  2.992 

Produit  net  par  kilomètre   344  176 

Rapport  dos  dépenses  aux  recet- 
tes  89  0/0  9'.  0/0 

Le  mode  de  traction  employé  par  ces  Compagnies 
est  la  vapeur  ou  les  locomotives  sans  foyer.  Une  Com- 
pagnie, cependant,  la  Société  des  Tramways  de  la 
Vienne,  emploie  encore  la  traction  animale,  mais  pour 
une  partie,  de  son  réseau  seulement. 

Passons,  maintenant,  au  second  groupe  : 
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Tramways  pour  voyageurs  et  marchandises  n'ayant  lias 
la  garantie  de  l'Etat 

1899  1900 

Longueur  réellement  construite  au 

;il  décembre  Kil.             520  591 

Moyenne  exploitée  pendant  l'année, 

y  compris  les  parcours  communs.             472  574 
Dépenses  d'établissement  au  31  dé- 
cembre                                Fr .    50 . 89 1 . 132  55 . 449 . 923 

Recettes  d'exploitation  du  1er  janvier 

au  31  décembre  Fr.     6. 390. 451  6.920.078 

Dépenses  d'exploitation                        4.346.370  5.180.562 

Produit  net                                        2.050.081  1.739.516 

Recettes  par  kilomètre                             13.552  12.056 

Dépenses  par  kilomètre                             9.208  9.025 

Produit  net  par  kilomètre                         4.344  3.031 

Rapport  des  dépenses  aux  recettes. . .         67  0/0  7  4  0/0 

Tout  comme  antérieurement,  les  modes  de  traction 
sont,  ici,  différents,  On  emploie  la  vapeur,  les  locomo- 
tives sans  foyer,  la  vapeur  surchauffée,  le  système 
Serpollet  et  l'électricité  par  fil  aérien.  De  plus,  la  Com- 
pagnie Générale  des  Tramways  suisses  se  sert  de  la 
vapeur  et  des  chevaux,  et  la  Société  du  Tramway  de 
Saint-Pol-sur-Mer  à  Dunkerque  et  extensions,  unique- 
ment de  la  traction  animale. 

Nous  arrivons  au  troisième  groupe,  c'est-ù-dire  aux 
«  Tramways  pour  voyageurs,  bagages  et  messageries  »  : 

Tramways  pour  voyageurs,  bagages  et  messageries 

1899  1900 

Longueur  réellement  construite  au 

31  décembre   Kil.  294  304 

Moyenne  exploitée  pendant  l'année, 
y  compris  les  parcours  com- 
muns Kil.  279  341 

Dépenses  d'établissement  au  31  dé- 
cembre Fr.  62.747.874  100.705.366 

Recettes  d'exploitation  du  1er  jan- 
vier au  31  décembre  Fr.  6.388.148  8.040.05(5 

Dépenses  d'exploitation   5.221.093  7.168.607 

Produit  net   1.167.055  871.449 

Recettes  par  kilomètre   22.890  23.578 

Dépenses  par  kilomètre   18.714  21.022 

Produit  net  par  kilomètre   4.182  2.556 

Rapport  des  dépenses  aux  recet- 
tes  82  0/0  89  0/0 

Utilisent  la  traction  animale  :  la  Société  du  Tram- 
way d' Epernay-Ay -Mareuil,  les  Tramways  d'Etaples  à 
Paris-Plage.  Toutes  les  autres  Compagnies  ont  adopté 
les  divers  systèmes  énumérés  plus  haut. 

Le  quatrième  groupe,  qui  comprend  les  «  Tramways 
pour  voyageurs  seulement  »,  se  divise  en  deux  parties  : 
les  Tramways  du  Département  de  la  Seine,  et  les  Tram- 
ways de  province  : 

Tramways  pour  voyageurs  du  Département  de  la  Seine 

1899  1900 

Longueur  réellement  construite  au 

31  décembre  Kil.  256  301 

Moyenne  exploitée  pendant  l'année, 
y  compris  les  parcours  com- 
muns Kil.  381  412 

Dépenses  d'établissement  au  31  dé- 
cembre  Fr.    109.837.248  156.399.932 

Recettes  d'exploitation  du  1"  jan- 
vier au  31  décembre  Fr.     32.726.777  38.977.168 

Dépenses  d'exploitation   24  927.256  31.325.381 

Produit  net   7.799.521  7.651.787 

Recettes  par  kilomètre   85.897  94.605 

Dépenses  par  kilomètre   65.426  76.032 

Produit  net  par  kilomètre   20.471  18.573 

Rapport  des  dépenses  aux  recettes  76  0/0  80  0/0 

La  Compagnie  Générale  des  Omnibus  et  la  Compa- 
gnie Générale  Parisienne  de  Tramways  se  servaient  en- 
core largement,  au  31  décembre  1900,  de  la  traction 
animale.  Pour  la  dernière  de  ces  deux  Compagnies,  la 
situation  a  changé  sensiblement  depuis  le  1er  janvier. 
Quant  aux  autres  Compagnies,  leur  mode  de  traction 
est  :  l'air  comprimé,  la  vapeur,  les  systèmes  Rowan  et 
Serpollet,  les  locomotives  sans  foyer,  ou  l'électricité 


par  accumulateurs,  par  contact  superficiel  (système 
Diatto),  par  fils  ou  conducteurs  aériens  ou  souterrain:,. 

Il  reste  le  cinquième  groupe  :  les  «  Tramways  pour 
voyageurs  des  départements  ». 

Tramways  pour  voyageurs  des  départements 

1899  1900 

Longueur  réellement  construite  au 

31  décembre  Kil.  1 . 343  1 .  fXJ2 

Moyenne  exploitée  pendant,  l'année, 
v  compris  les  parcours  com- 
muns Kil.  1.518  1.735 

Dépenses  d'établissement  au  31  dé- 
cembre                               Fr.  334.100.037  483.543.608 

Recettes  d'exploitation  du  l°r  jan- 
vier au  31  décembre              Fr.  69.298.456  80.953.663 

Dépenses  d'exploitation   50.809.421  63.351.8fâ 

Produit  net,   18.Î89  035  17.601.801 

Recettes  par  kilomètre   45.651  46.794 

Dépenses  par  kilomètre   33.471  36.620 

Produit  net  par  kilomètre   12.180  10.174 

Rapport  des  dépenses  aux  recettes.  73  0/0  78  0/0 

Tous  les  modes  de  traction  sont  employés*  ici  :  trac- 
tion animale,  vapeur,  air  comprimé,  électricité  par  lils 
aériens,  etc. 

Ainsi  qu'il  ressort  des  tableaux  ci-dessus,  le  coefficient, 
d'exploitation  a  progressé  partout.  Mais  les  tramways 
en  France  ne  sont  pas  encore  entrés  dans  la  période 
d'exploitation  normale.  On  continue  à  développer  les 
réseaux,  —  c'est  ce  qu'indique  l'augmentation  dans  les 
dépenses  d'établissement.  D'autre  part,  toutes  les 
transformations  de  traction  n'ont  pas  encore  été  opé- 
rées. Dans  le  département,  de  la  Seine,  notamment,  ia 
Compagnie  Générale  des  Omnibus  a  vu  son  coefficient 
s'élever,  alors  que  ceux  de  la  Compagnie  <les  Tramways, 
de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine  et  de  la  Compa- 
gnie Générale  parisienne  de  Tramways  se  sont,  amélio- 
rés. Enfin  il  faut  bien  remarquer,  qu'en  1900,  la  Com- 
pagnie des  Tramways  de  V Est  Parisien,  la  Compaq  aie 
des  Tramivays  électriques  de  Paris  à  Saint-Denis-Epi- 
naxj-Enghien  cl  extensions,  et  la  Compagnie  des  Tram- 
ways électriques  de  Yanves  à  Paris  et  extensions,  n'en 
étaient  qu'à  leurs  débuts,  et  que  leur  coefficient,  qui 
par  suite  influence  défavorablement  l'ensemble,  ne 
peut  pas  être  pris  en  sérieuse  considération. 


La  Dette  du  Venezuela  et  le  Conflit  Colombo- 
Vénézuélien.  —  A  la.  date  du  <S  courant,  le  Couneil 
of  Foreign  Bondholders  a  reçu  de  MM.  Boulton  and  O, 
agents  des  porteurs  de  la  Dette  Extérieure  Vénézué- 
lienne de  4881,  à  Caracas,  un  télégramme  annonçant 
que  le  paiement  des  remises  mensuelles  du  Gouverne- 
ment pour  le  service  de  la  Dette,  venait  d'être  sus- 
pendu, mais  que  le  Gouvernement  espérait  reprendre 
ce  service  à  brève  échéance. 

Le  Venezuela  a  consolidé  définitivement  sa  Dette 
Extérieure  en  1880-81  au  moyen  de  l'émission  de  li'Jîm- 
prunt  Extérieur  3  0/0  1881,  qui  servit  à  la  conversioa 
des  anciens  emprunts  extérieurs  1859-1862  et  18f>  '. 

Cet  emprunt  1881  avait  été  autorisé  pour  un  capital 
nominal  de  4.000.000  de  liv.  st.,  qui  devaient  être  em- 
ployées ainsi  : 

2. 750.000  liv.  st.  pour  conversion  des  dettes  exté- 
rieures ; 

1.250.000  liv.  st.  pour  conversion  d'une  partie  de  »a 
dette  intérieure. 

Les  créanciers  nationaux  ayant  refusé  la  combinai- 
son, la  portion  affectée  à  la  dette  extérieure  fut  seule 
émise.  Le  capital  nominal  de  cet  emprunt  est  donc  de 
2.750.000  liv.  st. 

En  1892,  par  suite  de  l'état  révolutionnaire  du  pays, 
les  coupons  nos  24  et  25  de  1893  ne  furent  pas  payés. 
Les  porteurs  reçurent  en  échange  des  certificats  rem- 
boursables par  tirages  bisannuels.  Ces  certificats  ont 
été  définitivement  amortis  en  août  1897. 

En  1896,  le  Venezuela  contracta  un  nouvel  emprunt 
5  0/0  de  50.000.000  de  bolivars  garanti  spécialement 
par  le  produit  de  certaines  taxes  et  impôts  qui  a  été 
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émis  on  Allemagne  à  80  0/0  par  la  Disconto-(  iesellschaft. 
Cet  emprunt  jouit  d'un  fonds  d'amortissement  del  0/0, 
tandis  que  l'emprunt  de  1881  n'a  aucune  garantie  spé- 
ciale. 

En  février  1898,  le  Gouvernement  vénézuélien  a  cessé 
de  faire  les  fonds  nécesaircs  à  ses  échéances  à  l'étran- 
ger pour  la  Dette  3  0/0;  mais  il  a  continué  régulière- 
ment le  service  des  intérêts  de  l'emprunt  5  0/0  alle- 
mand. En  décembre  1930  le  service  de  la  Dette  exté- 
rieure a  été  repris  et  des  remises  ont  été  faites  réguliè- 
rement chaque  mois  à  MM.  Boulton  and  C°  jusqu'à  fin 
juin  dernier. 

La  Belle  intérieure  se  décompose  comme  suit  : 
*  Bohvars 

•  Intérieure  G0/0   63.4G8.7rw 

—     12  0/0  (1  0/0  par  mois)   8.554.3âl 

•  Emprunt  de  l'aqueduc  de  Gaiacas   10.565.199 

77.588.295 

Le  public  français  est  intéressé  pour  une  très  j>ctito 
part  dans  la  Dette  Extérieure;  il  possède  en  plus  grand 
nombre  des  titres  de  la  Belle  Intérieure  G  0/U  ;  il  aurait 
donc  peu  de  raisons  de  s'occuper  de  la  suspension  ac- 
tuelle des  paiements,  si  l'attention  n'était  attirée  sur  le 
Venezuela  par  les  événements  politiques. 

Ce  pays,  en  effet,  se  trouve  à  la  veille  d'une  guerre 
avec  la  Colombie.  Les  deux  Républiques-sœurs,  minées 
depuis  plusieurs  mois  par  la  révolution,  sont  sur  le 
point  d'en  venir  aux  mains  et  l'on  ne  peut  se  désinté- 
resser d'une  lutte  qui  est  de  nature  à  les  mettre  à  la 
merci  de  cette  formidable  Confédération  anglo-saxonne 
du  Nord  dont  la  politique  étend  ses  convoitises  sur  tout 
le  continent  américain. 


Société  de  Construction  de  Chemins  de  fer 
Indo-Chinois.  —  MM.  le  comte  George  Vitali  et  Albert 
de  Biederman,  au  nom  de  la  Régie  générale  des  Che- 
mins de  fer  de  V Indo-Chine,  et  M.  Jules-Edouard 
Gouin,  au  nom  de  la  Société  de  Construction  des  Bati- 
gnolles,  viennent  de  fonder  à  Paris  une  Société  ano- 
nyme sous  la  dénomination  de  :  Société  de  construc- 
tion île  Chemins  de  fer  Indo-Chinois. 

i  lté  Société  est  au  capital  de  4  millions  de  francs 
divisé  en  800  actions  de  5.000  fr.  chaque  qui  ont  été 
souscrites  au  pair,  et  qui  sont  libérées  du  quart,  soit 
de  1.250  fr. 

Le  Conseil  d'administration  de  la  nouvelle  Société 
est  ainsi  composé  :  MM.  le  comte  George  Vitali,  Albert 
de  Biedermann,  Jules-Edouard  Gouin,  G.  Génébrias 
de  Frédaigne,  E.  Ullmann  et  M.  Vieuxtcmps. 


Les  Filiales  de  l'Omnium  Lyonnais  des  Che- 
mins de  fer  et  Tramways.  —  La  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  à  voie  étroite  de  Saint-Etienne,  Firminy, 
Rive-de-Gier  et  extension  a  été  constituée  le  4  avril  1881, 
au  capital  de  6  millions  de  francs,  divisé  en  12.000 
actions  de  500  fr.  En  1892,  elle  passa  sous  le  contrôle 
de  la  Compagnie  française  des  Voies  ferrées  écono- 
migues  qui  était  devenue  propriétaire  de  7.100  de  ses 
actions;  mais,  en  1899,  ces  titres  furent  cédés  à  YOm- 
nivm  Lyonnais  des  chemins  de  fer  et  tramways  qui 
avait  l'intention  de  substituer,  sur  le  réseau  de  la 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  à  voie  étroite,  la  trac- 
tion électrique  à  la  traction  à  vapeur. 

Toutefois  Y  Omnium  Lyonnais  a  subordonné  cette 
substitution  ù  la  prolongation  des  concessions  pour  un 
certain  nombre  d'années  qui.  avec  le  temps  restant  à 
courir,  représenterait  une  durée  d'au  moins  cinquante; 
ans.  Des  pourparlers  ont  été,  à  un  moment,  engagés  à 
ce  su  jet,  chu  me  nous  le  verrons  plus  loin. 

L'objet  de  la  Compagnie  était  :  l'exploitation,  dans 
la  ville  de  Saint-Etienne  et  dans  sa  banlieue,  de  cinq 
lignes  dr;  tramways  qui  avaient  été  concédées  par 
décret  du  27  octobre  1880;  l'exploitation  de  deux  lignes 
de  chemins  de  fer  à  voie  étroite,  l'une  entre  Rive-dc- 
dier  et  Saint-Etienne,  et  l'autre  entre  Saint-Etienne  et 


Firminv,  lignes  concédées  par  décret  du  4  septembre 
1899. 

Le  réseau  a  été  étendu  depuis  et  complété  par  des 
voies  de  raccordement.  Il  a,  actuellement,  une  longueur 
de  38  kilomètres  422,  et  il  se  compose  des  lignes  sui- 
vantes : 

Réseau  urbain  :  De  Saint-Etienne  (Terrasse*  à  Saint- 
Etienne  (Bellevue),  5  kilom.,  424;  «le  Saint-Etienne 
(Bellevuej  à  la  Digonnière,  000  mètres. 

Réseau  suburbain  :  De  Saint-Etienne  ^Bellevue)  à 
Firminy,  9  kilom.  487;  de  Saint-Etienne  T'ourneyron) 
à  Saint-Chamond,  11  kilom.  591;  de  Saint-Chamond  a 
Rive-de  <iier,  11  kilom.  320. 

Depuis  sa  constitution,  la  Compagnie  des  Chemins 
défera  voie  étroite  de  Saint-Etienne,'  Firminy .  Jtire-de- 
Gier  et  Extensions  a  distribué  les  dividendes  suivants  : 


Exercices 


Par  an 


Exercices 


1881. 
1882. 
1883. 
1884. 
1X8."). 

1886. 

1887 . 
1SSS. 

1889. 
1890. 


rancs 
rien 
rien 
10  40 
18  40 
10  40 
rien 
rien 
15  » 
21  50 
25  » 


1891. 

1892. 
1803. 
180',. 
1895. 
1800. 
1807. 
1808. 
1899. 
1900. 


Par  an 

Francs 

25  » 

25  » 

25  - 

25  » 

20  >. 

35  » 

25  » 

25  • 

25  » 

15  w 


Voici,  comparés,  les  résultats  des  deux  derniers 
exercices  : 

1899  1900 


Recettes  de  toute  nature  

Dont  il  faut  déduire  : 

Dépenses  d'administration  

Dépenses  d'exploitation  

Intérêts  payés  à  la  réserve  i  t  à 
divers  comptes  

Dotation  des  comptes  de  recon- 
stitution du  capital.  

Amortissements  divers  

Ensemble  à  déduire  

Reste  pour  bénéfices  nets. . 


(En  fr 
1.370.858  70 


ancs  | 

1.397.242  88 


32.835  90 
848.974  65 

36.401  72 

56.299  59 
78.120  59 


35.605  93^ 
967.150  05 

39.934  08 

56.299  59 
99.726  55 


1.052.632  45     1.198.716  20 


318.226  25 


Qui  ont  été  ainsi  répartis  : 

Réserve  statutaire   15.911  31 

Dividende  (25  fr.  en  1899.  15  fr. 

en  1900)   300.000  » 

Reliquat  des  bénéfices  non  dis- 
tribués  2.314  94 


Totaux  comme  ci-dessus. 


318.226  25 


198.526  68 

9.926  33 

180.000  » 

8.600  35- 
198.526  68 


Les  recettes  brutes  du  dernier  exercice  sont  en  aug- 
mentation de  26.384  fr.  18  sur  celles  de  l'année  précé- 
dente, mais  les  dépenses  d'exploitation  dépassent  de 
118.175 fr.  40  celles  de  l'année  dernière  par  suite  de  l'aug- 
mentation du  prix  de  la  main-d'œuvre  et  de  la  hausse- 
dos  combustibles.  Les  fonds  d'amortissement  ont  aussi 
reçu  21.605  fr.  95  de  plus  qu'en  1899.  Bref,  les  béné- 
fices nets  no  se  sont  élevés,  pour  1900.  qu'à  198.520 fr.  68, 
en  diminution  de  119.099  fr.  57  sur  ceux  de  1899. 

Voici  le  bilan  au  31  décembre  1900  : 


Actif 


Francs 


Premier  établissement  et  accessoires   3.2G0 

I  >omaine  privé   223 

Matériel  roulant   1.925 

Outillage   227 

Constructions  sur  le  domaine  privé   001 

Caisses   18 

Capitaux  disponibles  en  banque   275 

Rentes  sur  l'Etat  en  portefeuille   95 

Cautionnements   54 

Approvisionnements   189 

Comptes  débiteurs   52 

icsVo  diverses     606 


236 
566 
.128 
.784 
.241 
.200 
,609 
.977 
.  150 
.268 
008 
167 


G5 
85 
20 

55 
25 
70 
30 

50 

38 
10 
74 
R6 
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Francs 

Frein  à  vide   32.205  » 

Camionnage   656  25 

Echange  de  fouilles  de  coupons   (Soi  45 

Chasse-corps   1.167  28 

Travaux  en  cours   143.822  65 

Total   7.797.832  71 

Passif 

Capital  social   6.000.000  » 

Réservé  statutaire   243.514  12 

Comptes  créditeurs   171.610  08 

Fonds  d'assurances   40.000  » 

Amortissement  du  compte  do  premier  établis- 
sement, etc   860.780  14 

Amortissement  de  40  0/0  du  compte  matériel 

roulant,  outillage   221.414  92 

Provision  pour  travaux  en  cours   15.000  » 

Reliquat  des  bénéfices  antérieurs   46.986  77 

Bénéfices  de  l'année   198.526  68 

Total   7  797.832  71 

Le  Conseil  d'administration  a  depuis  longtemps 
l'intention  de  substituer  sur  le  réseau  de  la  Compagnie 
la  traction  électrique  à  la  traction  à  vapeur  en  usage 
actuellement.  Dès  1899,  il  avait  demandé  à  la  muni- 
cipalité de  Saint-Etienneles  autorisations  nécessaires  ; 
mais  vu  les  dépenses  que  cette  transformation  devait 
occasionner,  il  avait  sollicité  en  même  temps  une  pro- 
longation jusqu'en  1950  de  sa  concession  qui  prend  fin 
en  1922.  L'ancien  Conseil  municipal  de  Saint-Etienne, 
qui  arrivait  à  fin  de  mandat,  n'avait  pas  cru  devoir 
prendre  de  résolution  ;  quant  à  celui  qui  lui  a  succédé, 
il  a  manifesté  de  telles  exigences  que  l'affaire  en  est 
restée  là. 

Pour  l'exercice  en  cours,  les  recettes  sont  en  aug- 
mentation ;  aussi,  et  vu  la  baisse  du  combustible  on 
parait  espérer  en  un  dividende  supérieur  à  celui  de 
1900. 


Société  Russe  de  construction  de  Locomotives 
et  Mécaniques  de  Kharkoff.  —  Comme  la  presque 
généralité  des  autres  valeurs  métallurgiques  russes, 
les  actions  de  cette  Société  ont  fléchi,  dans  ces  der- 
niers temps,  mais  ce  mouvement  n'a  nullement  été 
provoqué  par  des  incidents  particuliers  à  l'entreprise 
même,  dont  les  perspectives  favorables  se  maintien- 
nent sans  défaillir  au  niveau  précédent. 

Ainsi  qu'il  ressort  du  dernier  aperçu  sur  sa  situation, 
la  Société  ne  cessé  de  recevoir  des  commandes,  qui 
font  que,  dès  à  présent,  la  production  des  locomotives 
est  accaparée  pour  au  moins  deux  exercices  d'exploi- 
tation. 

Aussi,  pour  l'exercice  qui  vient  d'être  clos,  peut-on 
compter,  selon  toutes  probabilités  sur  un  dividende  de 
18  P«s,  payables  en  automne,  soit  environ  10  0/0  sur  le 
prix  nominal  des  actions. 

A  la  date  du  1/14  juillet,  il  restait  à  exécuter  sur  les 
commandes  antérieures  279  locomotives,  représentant 
une  valeur  de  : 

Roubles   9.611.450 

Plus  :      »    558.446  en  machines-outils; 

»    723.403  en  matériel  d'artillerie. 

Total  :  Roubles   10.893.299 

Et,  actuellement,  des  négociations  se  poursuivent 
pour  une  nouvelle  commande  de  65  locomotives. 

Les  chiffres  de  fabrication  de  la  Société,  dont  le 
capital  est  de  5.200.0U0  roubles,  accusent,  pour  l'année 
écoulée  : 

Roubles..     5.688.000  pour  locomotives; 

»       ..        983.767  pour  machines-outils  et  divers. 

Total  :  Roubles . .  6.671.767 

En  résumé,  les  opérations  de  la  Société  sont  tou- 
jours très  actives,  et  tout  permet  de  croire  qu'elles  ne 
feront  que  progresser  encore  au  fur  et  à  mesure. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

16  août  22  août 

Or             2  452.768  611  2.451.092.640 

Argent. . .    1.119  405.128  1.121.254.619 

3.572.173  739  3.572  347.259 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

Portefeuille  Paris  |  f^g  ;  ;  ; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total.. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  , 

Rp,prVPs  (  Loi  du  11  mai.1834  

mohilierps  Ex-banques  département., 
mobilières  (  Loi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  — 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  dî  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


16  août 


3.572.173.739 


2.175.938 
119.244.928 


305.866.701 
5.649.000 
9.418.300 
199.593.320 
275.992.984 
180-000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99-627  311 
100. 000. 000 
4  000.000 
19.923.85'. 

1  609.940 
8.407.444 
44  361.746 


4.961  025.956 


182.500-000 
8.002-313 
10.000-000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.938.067.675 
19.678.806 
10.361.487 
179  558.053 
465.292.874 
73.763. 483 
3.109  284 
3.091.508 
1.228.039 
41.859.237 


4  961.025.956 


22  août 


3.572.347.259 


22.180 
117.222  080 


290.539. S93 
5-649.000 
9. 503. 500 
198.394.668 
275.453.836 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99. 627.311 
100.000.0CO 
4.000.000 
19.947.094 

1.631.250 
8.407.444 
53.052.129 


4.948.778.398 


182.500-000 
8.002.313 
10-000-000 
2-980-750 
9.125-000 
4.000-000 
8-407-444 
.884. 673  875 
20  950.067 
10.541.759 
193  840.542 
489.845.003 
73-729.587 
2.958.472 
3.299.944 
1.228.039 
42.695.599 


4  948.778.398 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


26  août 

25  adût 

24  août 

23  août 

22  août 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.544.0 

3-480.1 

3.632.3 

3.897.7 

3.884.7 

3.262.2 

3.134.8 

3.131  4 

3.385  1 

3.572.3 

539- 0 

601.4 

597. 6 

668.7 

407.8 

358  4 

385.1 

439.4 

494.3 

473.8 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

245.4 

318.1 

247  3 

331.8 

193.8 

501.5 

487.8 

478.9 

523.5 

563.6 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 
681.1 

2  %  0/00 

%  0/00 

pair 

pair 

1.027.3 

2: 187.1 

2.446.5 

1.668.7 

Le  Commerce  extérieur  de  l'Indo-Chine  en  1900.  — 

Dans  le  numéro  de  l'Economiste  Européen  du  18  mai  der- 
nier, nous  avons  publié  les  -  statistiques  commerciales  de 
notre  colonie  indo-chinoise  de  1891  à  1900.  Un  rapport  du 
Directeur  des  douanes  de  l'Indo-Chine  vient  de  paraître  qui 
rectifie  légèrement  les  chiffres  de  l'année  1900  et  ceux  de  1899. 
Voici  les  chiffres  rectifiés  de  ces  deux  années  : 

Différence 
en  faveur 
de  1900 


Année  1900 

Importations   186.044.387 

Exportations   155.606.385 

Commerce  extérieur   341.650.772  252.240.665 


Année  1899 
En  francs 
115.465.877(1) 
136.774.788(2 


70.578.510 
18.831.597 

89.410.107 


(1)  Le  total  de  l'importation  de  1899  avait  été  arrêté  à 
115.424.494  francs.  Mais  on  a  constaté,  parla  suite,  qu'une 
somme  de  41.383  francs  avait  été  omise  au  chapitre  des  mé- 
taux. Le  chiffre  réel  a  été  rétabli  clans  les  tableaux  de  compa- 
raison pour  plus  d'exactitude. 

(2)  Le  total  de  l'exportation  de  1899  avait  été  arrêté  à 
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Le  commerce  extérieur  dte  l'Indo-Chine  s'est  élevé,  pendant 
l'année  b-00,  à  341.650.772  francs,  chiffre  supérieur  de 
89. 410. 107  l  i  anes  à  celui  de  l'année  1889, 

Cette  très  forte  plus-value  est  la  plus  importante  qui  ait 
jamais  été  constatée  ;  elle  dépasse  sensiblement  les  augmen- 
tations cependant  appréciables  qui  se  produisent  régulière- 
ment chaque  année. 

Rappelons  que  le  chiffre  totaJ  du  commerce  en  1801  n'était 
que  de  136. 482.358  fr. 

Dans  la  dernière  période  décennale,  le  mouvement  commer- 
cial est  donc  passé  de  J36.482.358  fr.  à  341.650.772  fr.  C'est 
une  augmentation  de  145.6  0/0  qui  porte  surtout  sur  les  qua- 
tre dernières  années, pendant  lesquelles  lecommerce  est  passé 
de  10!). 893.615  l'r.  en  1896  à  341. 650.772  fr.,  soit  une  progres- 
sion de  101.9  0/0,  d'autant  plus  remarquable  qu'elle  est  ré- 
gulière et  prouve  combien  l'essor  économique  de  la  colonie 
est  appuyé  sur  dos  bases  solides. 

Si  le  chiffre  des  importations  est  majoré  momentanément 
par  l'arrivée  du  matériel  destiné  aux  grands  trayaux,  il  est 
bon  de  remarquer  que  le  chiffre  des  exportations  et  celui  du 
transit  progressent  régulièrement,  ainsi  qu'on  le  verra  plus 
loin,  dans  des  proportions  considérables,  sans  qu'on  puisse 
prétendre  que  l'exécution  des  ponts  et  des  voies  ferrées  leur 
apporte  un  nouvel  ('dément  d'activité. 

On  aurait  pu  craindre,  au  contraire,  que  l'excès  d'activité 
absorbé  par  les  grands  travaux  ne  produisit  une  réaction 
lâcheuse  sur  la  production  et  le  commerce  locaux.  Il  n'en  a 
rien  été. 

En  ajoutant  à  ces  chiffres  ceux  du  commerce  intérieur  et 
du  transit  on  obtient  le  total  du  commerce  général  de  l'Indo- 
Chine.  En  voici  le  détail  pour  les  deux  dernières  années  : 


1000 


1899 


(En  francs. 

Commerce  extérieur  ..  341.650. 772  253.361.782 
—       intérieur  ..  109.421.989  87.834.657 
Transit   20.791.665   16.331  375 

.Totaux  

Pour  mémoire 
Transit  du  Siam.. . 


471 . 864 . 426  357 . 527 . 814 
2.162.279  3.207.408 


Différence 

h  88.288.990 
h  21.587.332 
h  4.460.290 

hll4.336.612 
-  1.045.129 


Totaux  généraux..  474.026.705  360.735.222  +113.291 . '.s:; 

L'ensemble  des  opérations  commerciales  de  l'année  1900  se 
chiffre  par  l'excédent  considérable  de  113.291.483  fr.  sur  l'an- 
née 1899,  excédent  auquel  contribuent,  tous  pour  des  sommes 
importantes,  le  commerce  extérieur,  le  cabotage  et  le  transit. 

Le  mouvement  du  numéraire,  qui  s'est  élevé  à  55.549.471 
francs,  n'est  pas  compris  dans  le  tableau  ci-dessus. 

Voici  d'autre  part,  quelques  renseignements  sur  la  naviga- 
tion : 

Il  est  entré  en  1900  clans  les  ports  de  TIndo-Chinc  1.160 
navires  représentant  un  tonnage  de  1.353.246  tonneaux.  Sur 
ce  nombre,  le  pavillon  français  est  représenté  par  554  navires 
et  692.889  tonneaux,  en  augmentation  de  18  navires  et  de 
40.428  tonneaux  sur  l'année  1899.  Viennent  ensuite  le  pavil- 
lon allemand  avec  296  navires  et  295.058  tonneaux,  en  aug- 
mentation de  22  navires  et  de  10.461  tonneaux  en  1899;  le  pa 
villon  anglais  avec  197  navires  et  258.534  tonneaux  en  aug- 
mentation de  11  navires  et  8.032  tonneaux  sur  1899  ;  le 
pavillon  norvégien  avec  51  navires  et  46.743  tonneaux  ;  le 
pavillon  hollandais  avec  20  navires  et  8.264  tonneaux  ;  le  pa- 
villon américain  avec  18  navires  et  14.758  tonneaux,  en  dimi- 
nution de  31  nav  ires  et  17. 224  tonneaux  sur  1899;  le  pavillon 
japonais  avec  9  navires  et  13.315  tonneaux  en  diminution  de 
22  navires  et  15.293  tonneaux  sur  1899,  etc. 

Le  nombre  des  navires  entrés  se  trouve  être  exactement  le 
même  qu'en  1899,  soit  1.160.  mais  le  tonnage  fait  ressortir 
une  augmentation  nette  <le  32.824  tonneaux  en  faveur  de 
£900. 

Pendant  cette  même  période,  il  est  sorti  1.662  navires 
représentant  un  tonnage  de  1-333.484,  soit  une  augmentation 
de  3  navires  et  de  (i.-SV'i  tonneaux  sur  les  résultats  de  l'année 

ysm 

A  la  sortie,  le.  pavillon  tram  ais  est  représenté  par  553 
navires  et  678.054  tonneaux  nu  augmentation  de  21  navires 
et  de  34.021  tonneaux  sur  189";  Le  pavillon  allemand  par  297 
■avives  et  295.420  tonneaux,  eu  augmentation  de  21  navires 
et  de  9.902  tonneaux  ;  le  pavillon  anglais  par  L96  navires  e1 
252.445  en  augmentation  de  6  navires,  mais  en  diminution 
de  9.503  tonneatra  ;  le  pavillon  norvégien  58  navires  et  48.895 


137.937.288  francs.  Mais,  en  étudiant  le  mouvement  compa- 
ratif di  ■  années  1899  et  19<)0,  on  a  remarqué  qu'une  exporta- 
tion de  barres  d'argent,  d'une  valeur  de  1.102.500  francs,  l'aile 
i'  Shanghaï  en  1899.  avait  été  reprise  à  la  fois  au  chapitre  des 
métau  .  el  h  celui  des  ouvrages  en  métaux,  Pour  plus  de  pré- 
u  cette  somme  a  été  déduite  des  ouvrages  on  métaux. 


tonneaux,  en  augmentation  de  '■>  nav  ires  et  de  5.412  tonneaux 
le  pavillon  hollandais  21  navires  et  8.304  tonneaux  en  aug- 
mentation de  4  navires  et  de  1.481  tonneaux  ;  le  pavillon 
américain  17  navires  et  14,550  tonneaux  en  diminution  de  30 
navires  et  de  15.804  tonneaux  :  le  pavillon  japonais  9  navires 
et  13.774  tonneaux,  en  diminution  de  22  navires  et  23.920 
tonneaux,  etc. 

L'Intérêt  des  Bons  du  Trésor.  —  Par  décision  du  Mi- 
nistre des  finances  en  date  du  17  août  1901,  J'intérêt  attaché 
aux  Bons  du  Trésor  est  fixé  à  partir  du  19  août  1901  inclu- 
sivement : 

A  1  0/0  pour  les  bons  d'un  mois  à  moins  de  six  mois; 
A  2  0/0  pour  les  bons  de  six  mois  à  un  an. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  Grande» 

Compagnies)  du  23  au  29  juillet  1901  (30«  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 

—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  


P.  <ÏL 

f'3 


2.916 
9.1!»2 

m 

3.760 
5.648 
7.036 
1.862 
3.508 


Rec.  br.  de 

Recette 

s  brutes 

la  semaine 

des  années 

Différence 

p'  1901 

1901 

1900 

1901 

1900 

874 

913 

26.132 

26.362 

-  230 

8.570 

8.140 

243.790 

253.410 

—    9  620 

270 

248 

5.017 

4  471 

+  546 

4.289 

4.905 

124. 078 

134  244 

—  10.166 

3.741 

4.115 

96.826 

101  247 

—    4. 421 

4  092 

4.384 

121  528 

122  620 

-    t .092 

3.480 

3.652 

97.830 

102.917 

—  5.087 

2-211 

2.202 

57.288 

59.922 

-  2.634 

Du  30  juillet  au  5  août  1901  (31e  semaine) 


Est-Algérien  

898 

134 

143 

3  632 

4.064 

431 

Bône-Guelma  

1.137 

184 

179 

4  931 

4  442 

X 

489 

Ouest-Algérien  

296 

92 

86 

1-891 

1  653 

+ 

237 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

101 

109 

2.003 

2  080 

77 

101 

32 

35 

779 

774 

+ 

4 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

Marché  Financier  de  Paris 


du 


L'annonce  imprévue  de  la  visite  en  France  de  l'Em- 
pereur de  Russie,  le  mois  prochain,  a  causé,  en  Bourse, 
une  impression  des  plus  favorables.  Cette  impression 
s'est  traduite,  dans  le  début  de  la  semaine,  par  un  re- 
lèvement de  la  cote,  et  aussi  par  une  petite  reprise  des 
affaires.  Mais  les  difficultés  diplomatiques  qui  viennent 
de  naître  entre  la  France  et  la  Turquie  a  ramené  le 
Marché  au  calme  au  dernier  moment,  et  nous  a  même 
valu  une  certaine  réaction  sur  les  plus  hauts  cours 
faits  ces  derniers  jours.  Néanmoins,  au  fond,  les  bon- 
nes dispositions  persistent. 

i^  iç  Nos  Rentes  Françaises,  après  avoir  fait  preuve 
d'une  très  bonne  tenue,  finissent  plus  couramment. 
Les  achats  de  la  Caisse  ries  Dépôts  et  Consignations 
pour  le  compte  des  Caisses  d'épargne  continuent. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  clôturait  à  101  fr.  57  1  2  à 
terme  et  à  101  fr.  50  au  comptant,  se  retrouve  sur  ces 
deux  marchés,  à  101  fr.  55  et  à  101  fr.  45.  Rente 
3  1/2  0/0,  101  45  au  comptant,  contre  101  fr.  75,  et 
101  fr.  00  à  terme,  contre  101  fr.  77  1/2  ;  quant  à  la 
Rente  S  0/0  Amortissable,  que  nous  laissions  à  9!» 
francs  92  1/2  au  comptant,  elle  s'inscrit,  à  99  fr.  75. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  gui restaient  à  490  fr.  50 
sont  à  492  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat 
de  l'A  imam  et  du  Tonkin,  au  même  cours  de  81  fr.  50  : 
Emprunt  rie  Madagascar ,  s.">  fr.  )l'r.  Obligations  de  l'Em- 
prunt 3  i/20/Qdeï'Indo~€hine,  499  l'r.,  contre  497  fr. 

+  Les  Obligations  rie  la  Ville  de  Paris  ne  s'écar 
tent  pas  beaucoup  de  leurs  cours  précédents.  Les 
échanges  sur  ces  valeurs  restent  cependant,  suivis. 

Les  Obligations  'i  0/0  1SGH,  qui  entaient  55:$  IV. 
sont  u  556 ir.,  avec  un  tirage  le  15  septembre;  Obliga- 
tions 3  0/0  1869,  437  fr.,  contre  132  fr.;  Obligations 
3  0/0  1S71,  408  fr.;  elles  entaient,  il  y  a  huit  joui  , 
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ce  même  cours  ;  Obligations  4  0/0  1875,  564  fr.  25, 
presque  sans  changement;  Obligations  4  0/0  1816, 
o64  fr.  25  également,  contre  564  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  IS92  libérées  s'inscrivent 
à  366  fr.5Q,  contre  367  fr.;  Obligations  2  1/2  0/0  1894- 
1896,  303  fr.,  contre  365  fr.;  Obligations  2  0/0  1S98, 
119  fr.  ;  elles  restaient  vendredi  dernier  à  419  fr.  50;  le 
prochain  tirage  de  ces  titres  aura  lieu  le  5  septembre  ; 
Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropolitain  de 
Paris),  423  fr.,  contre  420  fr.,  avec  un  tirage  le  25  sep- 
tembre. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
cotaient  3.725  fr.,  gagnent  10  francs  à  3.735  francs. 

Pour  les  neuf  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
-nui  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  1.668. 093  fr.  77. 

■fr  if  L'action  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
était  passée  à  666  fr.,  s'est  encore  avancée  et  finit  à 
672  francs. 

Les  Obligations  Foncières  cl  Communales  restent 
demandées/Ces  titres  sont  recherchés  surtout  à  cause 
de  leur  sécurité  et  de  la  stabilité  de  leurs  cours  ;  et  la 
facilité  avec  laquelle  on  peut  les  négocier  permet  aux 
petites  bourses  de  s'y  intéresser  aisément.  D'autre 
part,  elles  ont  cet  avantage  de  procurer  aux  porteurs 
le  droit  de  part  iciper  à  de  nombreux  tirages  de  lots  qui 
se  renouvellent,  pour  certaines  d'entre  elles,  jusqu'à 
six  fois  par  an. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
476  fr.  50,  contre  479  fr.  75  ;  Obligations  Foncières  1879, 
505  fr.;  elles  finissaient  la  semaine  dernière  ù  ce  cours. 
Le  prochain  tirage  sur  ces  titres  aura  lieu  le  5  septem- 
bre. Obligations  Communales  1880,  504 :  fr.  75,  contre 
502  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1883  finissent  à  440  fr.  50, 
contre  440  fr.;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  188S,  i67 
francs,  avec  un  tirage  le  5  septembre! 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à. 398 
francs;  Obligations  Communales  1892  2  80  0/0,  457  fr.; 
le  prochain  tirage  de  ces  titres  aura  lieu  le  22  septem- 
bre. Obligations  Foncières  2  80  0/0  1895,  408  fr.,  en- 
bénéfice  de  6  francs  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
1899,  462 fr.;  Obligations  3  75  0/0  1899,  505  fr.,  contre 
507  francs. 

if  ~k  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
se  sont  montrées  plus  animées  que  précédemment. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  clôturait 
à  1.049  fr.,  a  accentué  son  mouvement  en  avant  en 
passant  à  1.070  fr.  ;  mais  elle  reste  à  1.062  fr.  ;  Comp- 
toir National  d'Escompte  584  fr.  à  terme  et  583  fr.  au 
comptant,  contre  586  fr.  la  semaine  dernière. 

La  Société  Générale  reste  à  615  fr.  Dans  le  bilan  de 
cette  Société,  au  31  juillet,  on  relève,  sur  la  situation 
au  30  juin,  les  principales  variations  suivantes  :  Aug- 
montations  :  Caisse  et  banque,  4  1/2  millions  en  chif- 
fres ronds;  avances  sur  garanties,  1 1/2  million  ;  par- 
ticipations financières,  1  1/2  million  également  ;  comp- 
tés débiteurs,  7  millions;  comptes  chèques  18  mil- 
lions. Diminutions  :  Reports,  5  1/2  millions;  comptes 
courants  créditeurs,  28  millions.  Pour  les  sept  premiers 
mois  de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  réalisés 
par  cette  institution  s'élèvent  à  3.015.487  fr.  50. 

Le  Crédit  Lyonnais  se  traite  à  1.040  fr.  à  terme  et 
au  comptant,  contre  1.034  fr.  et  1.035  fr.  vendredi 
dernier. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  resle  aux  envi- 
rons de  330  fr.  ;  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud 
au  même  cours  de  71  fr.  ;  Compagnie  Française  des 
Mines  d'Or  et  d'Exploration,  98  fr.  à  terme,  et  100  fr. 
au  comptant. 

La  Banque  de  l'Algérie  se  retrouve  à  son  même 
cours  de830fr.  ;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société 
des  Immeubles  de  France,  121  fr.  50,  contre  121  fr.  ; 
Obligations  de  475  francs,  142  fr.  ;  Banque  Spéciale 
des  Valeurs  Industrielles,  51  fr. 

La  Rente  Foncière  est  à  240  fr.,  mais  sans  affaires 


suivies  ;  Compagnie  Algérienne,  060  fr.  On  croit  géné- 
ralement  que  ie  dividende  de  36  fr.,  qui  avait  été 
réparti  pour  i890,  sera  maintenu  pour  l'.HlO. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  clôture  à  317  fr.,  contre 
315  fr.  ;  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie,  490  fr., 
contre  491  fr.  Les  bilans  que  cette  Société  publie  à  la 
fin  de  chaque  trimestre  font  ressortir  la  progression 
des  affaires  sociales. 

La  Banque  Parisienne,  qui  restait  à  543  fr.  50,  clô- 
ture à  535  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  en  progrès. 

Le  Lyon,  qui  finissait  à  à  1.605  fr.  à  terme  et  à  1.660 
francs  au  comptant,  reste,  sur  ces  deux  marchés  res- 
pectivement à  1.670  fr.  et  à  1.660  fr.  ;  Nord  2.121  fr.  à 
terme,  contre  2.120  fr.,  et  2.120  fr.  au  comptant,  contre 
2.112  fr.  Midi,  1.310  fr.  au  comptant;  il  finissait  la  se- 
maine dernière  à  1.305  francs. 

'L'Orléans  est  à  1.678  fr.  à  terme  et  à  1.075  fr.  au 
comptant,  contre  1.665  fr.  Cette  Compagnie  mettra  en 
paiement,  le  1er  octobre  prochain,  un  coupon  de 
17  fr.  458  net  par  titre  au  porteur,  et  de  19  fr.  29  net 
par  titre  au  nominatif.  Ce  coupon  est  payable  dès 
maintenant  sous  une  retenue  calculée  au  taux  d'es- 
compte de  la  Banque  de  France.  Est,  1.025 fr.  au  comp- 
tant, contre  1.020  fr.  ;  Ouest,  1.060  fr.  au  comptant, 
contre  1.050  francs. 

Pour  la  trente-deuxième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1900, 
une  diminution  de  1.284.000  fr.  Du  1"'  janvier  an 
5  août,  la  diminution  totale  sur  l'année  eutière  est  de 
33.758.000  francs. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
encore  été  mouvementées,  mais  elles  clôturent,  pour  la 
plupart,  en  plus-value. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris;  qui 
étaient  revenus  à  603  fr.,  sont  à  OIS  fr.  50:  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz,  830  fr.  au  comptant,  contre  815  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  qui  clôtu- 
rait à  225  fr.,  conserve  ce  cours  à  terme,  après  s'être 
rapprochée  de  200  fr.  On  annonce  que  cette  Compagnie 
vient  de  procéder  avec  succès,  devant  la  Commission 
postale,  aux  essais  officiels  de  son  nouveau  paquebot, 
La  Savoie,  destinée  à  la  ligne  du  Havre  à  New-York. 
Le  premier  voyage  qu'effectuera  ce  paquebot  est  fixé 
au  31  août.  La  durée  de  la  traversée  de  La  Savoie  entre 
le  Havre  et  New-York  doit  être  d'environ  six  jours  et 
demi  à  une  vitesse  de  vingt  nœuds  en  moyenne  de 
service  courant.  Messageries  Maritimes,  à  son  ancien 
cours  de  505  fr.  ;  Chargeurs  Réunis,  1.150  fr.,  contre 
1.170  francs. 

Les  actions  des  Omnibus  de  Paris  ont  repris  de  805 
francs  à  855  fr.  Voilures  à  Paris,  sans  changement,  à 
100  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  pre- 
mière quinzaine  d'août  se  chiffrent  par  424.397  fr.  55, 
contre  280.945  fr.  25  pendant  la  même  quinzaine  de 
1900.  Il  faut  se  souvenir  que  l'année  dernière,  à  cette 
époque,  la  grève  des  cochers  de  la  Compagnie  battait 
son  plein.  Du  Ier  janvier  1901  au  15  courant,  les  re- 
cettes totales  de  la  Compagnie  s'établissent  à  9.150.810 
francs  97,  en  diminution  de  4.627.410  fr.35  sur  celles  de 
la  période  correspondantes  de  1900. 

L'action  Suez  s'est  avancée  de  3.729  fr.  à  3.738  fr. 
Parts  Civiles,  2.525  fr.,  au  comptant,  contre  2.515 
francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
s'inscrit  à  424  fr.;  Electro-Métallurgie,  349  fr.,  comme 
vendredi  dernier;  Dyle  et  Bacalan,  240  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction,  qui  finissait 
à  31  fr.,  remonte  à  37  fr.  Compagnie  Française  pour 
L'Exploitation  des  Procédés  Thomson-HousLn,  en  re- 
prise à  865  fr.  Cette  valeur  clôturait,  la  semaine  der- 
nière, à  855  fr.  La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  Xo- 
genlais,  qui  est,  comme  on  sait,  une  filiale  de  cette 
entreprise,  a  réalisé  comme  recettes,  du  le1'  janvier  1901 
au  31  juillet  dernier,  une  somme  de  818.807  fr.  75, 
contre  '267.247  fr.  95  pendant  la  même  période  de  1900. 
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Les  art  ions  de  la  Compagnie  Générait!  Française  de 
,  Tramways,  que  nous  laissions  :'i  550  fr.,  sont  à'548fr.  ; 
Tramways  de  l'Est-Parisien,  252  fr.  contre  255  fr.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  du  12  au  18  août,  y  com- 
pris le  versement  de  838  fr.  26  de  La  Compagnie  dus 
Chemins  de  fer  de  l'Est,  s'élèvent  a  78.04:-$  fr.  36.  Les 
recettes  totales  du  l01'  janvier  au  18  août  atteignent  le 
montant  de  1.754.073  fr.  67.  Les  lignes  comprennent 
160  kilom.  489,  et  les  lignes  exploitées  107  kilom.  756. 
On  compte  112  voitures  en  service.  Tramways  de  Paris 
et  du  Département  de  la  Seine,  559  fr.  contre  500  fr. 

'L'Omnium  Lyonnais  cote  65  fr. ,  sans  A-ariation  ;  Métro- 
politain de  Paris,  576  fr.,  actions  anciennes,  contre 
572  fr.  ;  actions  noiivclles,  529  fr.  au  comptant.  Société 
Parisienne  pour  l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des 
Tramways  Electriques,  274  fr.,  contre  270  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  à  98  fr.;  Société  Mé- 
tallurgique de  l'Oural- Volga,  37  fr.  ;  Sels  Gemmes  et 
Houilles  de  la  Russie  Méridionale,  650  fr.  ;  Raffinerie 
et  Sucrerie  C.  Say,  1.119  fr.,  gagnant  5  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléplwnes, 
à  350  fr.  ;  actions  Câbles  Télégraphiques,  19  fr. 

La  Dynamite  Centrale  se  retrouve  à  son  cours  pré- 
cédent de  525  fr.  ;  Mines  de  Malfulano,  430  fr.  au 
comptant,  contre  420  fr.  ;  Anciennes  Sucreries  de  la 
Compagnie  de  Fives-Liiie,  250  fr.,  comme  la  semaine 
dernière. 

-k  i(  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers,  d'abord  tous  très 
fermes  et  en  avance  plus  ou  moins  importante,  se 
tassent  un  peu  ensuite. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  18S6  finissent  à 
*89  fr.,  contre  490  fr.  ;  Emprunt  Argentin  4  OjO  1896 
{Rescision),  66  fr.  au  comptant,  contre  65  fr.  75,  et 
65  fr.  90  ii  terme,  contre  65  fr.  20;  Emprunt  Argentin 
4  0,  0  1900,  6G  fr.  60,  en  plus-value  de  1  fr.  10. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  fermes.  La  Rente  Brési- 
lienne 4  OjO  18S9,(\\ù  restait  à  67fr.-20,  conserve  faci- 
lement ce  cours;  Emprunt  S  0/0  1898  (Funding), 
92  fr.  90,  contre  92  fr.  60;  Obligations  Minas-Geraès, 
383  fr.  au  comptant  et  384  fr.  à  terme. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  profité  de  l'amélio- 
ration du  change  espagnol  pour  s'élever  à  71  fr.  50; 
mais  elle  revient  à  71  fr.  271/2,  conformant  du  reste 
sa  tendance  à  celle  des  autres  valeurs. 

La  Rode  Italienne  a  été  l'objet  de  rachats  précipités 
qui  l'ont  conduite  de  97  fr.  50  à  99  fr.  05.  Dans  la 
séance  d'hier,  des  réalisations  l'ont  ramenée  à  98  fr.  60, 
mais  elle  clôture  quand  même  à  98  fr.  90,  en  forte 
avance  pour  la  semaine. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  à  26  fr.,  est  en  bénéfice  de 
20  centimes. 

Les  Fonds  Russes  sont  calmes. La  Rente  3  0/0  1891- 
1894  clôture  à  86  fr.  05  à  ternie  et  au  comptant;  Rente 
3  0/0  1896,  85  fr.  90  au  comptant,  contre  ,85  fr.-30, 
et  80  fr.  05  à  terme;  Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  titres 
libérés,  101  fr.  80  à  terme  et  101  fr.  90  au  comptant, 
sans  variations  appréciables. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  unifiée  est  active  à  68  fr.  30.  On 
se  rend  compte  maintenant  des  avantages  que  l'on  a 
procurés  à  l'épargne  française  en  accordant,  à  partir  du 
20  mai  dernier,  l  inscription  à  la  Cote  officielle  de  la 
Bourse  de  Paris  de  la  totalité  de  cette  Rente. 

Rappelons  que  ce  fonds  a  été  créé  en  1895  pour  la 
conversion  et  l'unification  des  différente  anciens  Em- 
prunts Serbes  5  0/0,  par  la  même  loi  qui  a  institué 
l'Administration  autonome  des  monopoles,  Adminis- 
tration chargée,  comme  on  sait,  de  gérer  les  revenus 
affectés  à  cette  Dette.  En  vertu  de  cette  loi,  il  avait  été 
émis  710.584  obligations  de  500  fr.  donnant  un  intérêt 
de  20  fr.  par  an  et  amortissables  par  tirages  jusqu'en 
1967;  niais  21 4. 000  obligations  seulement  avaient  été 

dmises  à  la  Cote  officielle  de  Paris;  ces  214.000  obli- 
gations correspondaient  au  capital  nominal  des  Krn- 
prunts  Serbes  5  0/0  émis  antérieurement  en  France. 
Toutefois,  il  avait  été  décidé,  en  principe,  que  si  l'Ad- 
ministration autonome  donnait  les  résultats  espérés, 
Ja  Cote  officielle  serait  un  jour  accordée  à  la  totalité 
de  la  Rente  Serbe  fi  0/0  Unifiée.  C'est  ce  qui  eut  lieu; 


aussi  maintenant  les  710.584  obligations  représentant 
ladite  dette,  moins  10.584  titres  déjà  amortis,  se  négo- 
cient-elles sur  notre  place. 

Ajoutons  que  cette  mesure  a  coïncidé  avec  la  nomi- 
nation, par  le  Gouvernement  français,  de  M.  Sallan- 
drouze  de  Lamornaix,  inspecteur  des  firianres,  au  poste 
de  représentant  des  porteurs  français  dans  1  Adminis- 
tration autonome  des  Monopoles  Serbes,  en  rempla- 
cement du  Comte  de  Saint-Palmont,  qui  exerçait  cette 
fonction  depuis  1895  et  qui  venait  d'être  admis  à  la 
retraite. 

Les  Valeurs  Ottomanes,  qui  avaient  progressé  sur 
l'annonce  que  le  différend  anglo-turc  était  aplani,  ont 
réactionné  lorsqu'on  eut  connaissance  que  le  Sultan 
était  revenu  sur  sa  parole.  Série  B  50  fr.  30,  contre 
50  fr.  50;  Série  C  27  fr.  05,  contre  27  fr.  17  1/2  ven- 
dredi dernier;  Série  D  24  fr.  90  contre  25  fr.  20. 

ir  -k  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays -Autrichiens  se 
tient  aux  environs  de  437  fr.;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  641  fr.  au  comptant,  contre  643  fr.  ;  Banque 
Ottomane,  526  fr.  au  comptant,  et  527  fr.  à  terme  ;  Ro- 
binson  South  African  Banking.  82  francs. 

Le  Rio-Tinto  a  d'abord  progressé  de  1.301  fr.  à 
1.338  fr.  Mais  les  cours  du  cuivre-métal  étant  de  nou- 
veau plus  faibles,  il  revient  à  1.318  fr.  Sosnowice, 
2.200  fr.  à  ternie,  sans  changement  ;  Wagons-Lits,  330 
francs,  perdant  5  fr.;  Usines  de  Briansk,  555  fr.,  rega- 
gnant 13  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Russe-Française  de 
Chemins  de  fer  et  de  Tramways  s'inscrivent  à  187  fr. 
à  terme,  et  à  188  fr.  50  au  comptant. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  s'étaient 
améliorées  sur  la  tendance  meilleure  du  change  espa- 
gnol, mais  elles  n'ont  pu  maintenir  toute  leur  avance. 
Néanmoins  leur  tenue  est  bonne.  Les  Andalous  restent 
à  235  fr.,  contre  220  fr.;  Nord  de  l'Espagne,  183  fr., 
en  avance  de  2  fr.  ;  Saragosse,  252  fr.,  contre  249  fr. 

Les  Obligations  3  0/6  Jonction- Salonique- Conslan- 
linople,  qui  finissaient  à  273  fr.  50  au  comptant,  se 
retrouvent  à  272  fr.  ;  Obligations  anciennes  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement  [Série  1894),  415  fr.;  Obliga- 
tions nouvelles  (Série  1896),  360  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  beaucoup  de  changements 
sur  ce  Marché;  on  n'a,  comme  précédemment,  travaillé  que 
fort  peu. 

Le  Brésil  5  OjO,  opte  nous  laissions  à  79  fr.  50,  est  revenu 
à 78  fr.  90;  par  contre,  Emprunt  Mexicain  5  OjO.  42  fr.  80, 
en  plus-value  de  45  centimes;  Chemins  Ottomans,  105  francs, 
sans  variation  appréciable. 

Le  Cape  Copper,  qui  clôturait  à  125  francs,  est  en  avance  de 
6  fr.  50  à  131  fr.  50.  Voici  quelle  a  été  la  production  de 
cette  Compagnie  pendant  le  mois  de  juin  :  Ookiop,  1.500 
tonnes  d'une  teneur  de  15  0/0;  Nababeep,  1.330  tonnes  d'une 
teneur  de  7  0/0;  Speclakel,  14  tonnes  d'une  teneur  de  33  0/0. 
Pour  le  mois  de  juillet,  la  production  de  la  Tilt  Cove  East 
Mines  a  été  de  4.530  tonnes,  d'une  teneur  île  3  30  0/0;  celle 
du  South  Lodes  de  1.100  tonnes,  d'une  teneur  de  4.50  0/0,  et 
celle  de  la  West  Mines  de  260  tonnes,  d'une  teneur  de  10  0/0. 
Tharsis,  158  fr.  50,  en  bénéfice  de  3  francs. 

Le  Laurium  (irec  est  en  reprise  à  53  fr.  50  ;  Huanchaca, 
87  fr.  '25,  à  une  bagatelle  près  comme  vendredi  dernier.  Acié- 
ries du  Donetz,  702  francs,  en  reprise  de  7  francs  ;  Huta- 
Banhovoa,  3.400  francs,  perdant  10  francs. 

La  Harpener  cote  1.254  francs,  gagnant  1  franc  ;  Doubo- 
waiu-Balka,  1.325  francs,  en  réaction  de  75  francs.  Vieille- 
Montagne,  602  francs,  en  avance  de  2  francs  ;  Spies  Petro- 
1   leum  Company,  18  fr.  50. 

\  La  part  Monaco  est  revenue  à  3.000  francs,  reperdant  25 
francs:  Cinquièmes,  719  francs;  Transports  Electriques  de 
l'Exposition,  37  francs.  : 

Les  Iramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  que 
nous  laissions  à  43  fr.  50,  finissent  à  44  francs. 

Les  Brasseries  et  l'a  renies  Zimmer sont  à  93  francs,  sans 
changement;  HCtel  de  Paris  à  Monte-Carlo, 700  francs; 
Moesi-llir,  248  francs,  comme  la  semaine  dernière. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


22  août  1901. 

On  peut  considérer  maintenant  la  moisson  comme  termi- 
née. Les  battageQ  se  généralisent  de  plus  eu  plus  et  la  situa- 
tion apparaît  sous  un  jour  plus  brillant  qu'il  y  a  quelque 
temps.  Los  rendements  sont,  sur  beaucoup  de  points,  meil- 
leurs qu'on  l'espérait,  et  le  déficit  de  notre  récolte  ne  sera 
pas  aussi  important  que  certains  le  prétendent. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

25  juill. 

1"  août 

s  aoûl 

14  août 

22  août 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Paris  

22 

21  62 

22  25 

22  62 

21  87 

15  èi 

15  50 

15  74 

16  08 

15  45 

1G  37 

16  12 

16  25 

16  12 

16  12 

17  32 

17  40 

17  30 

17  36 

16  98 

16  90 

16  96 

10  96 

16  96 

16  69 

13  81 

13  "3 

13  36 

14  12 

13  36 

14  75 

14  08 

14  35 

15  13 

14  49 

Les  transactions,  qui  étaient  déjà  très  restreintes  avant  les 
vacances,  sont  devenues  encore  moins  actives  depuis  la  réou- 
verture de  la  Bourse  de  Paris,  lundi  matin,  et  la  tendance 
est  lourde.  Devant  le  peu  d'empressement  des  acheteurs,  les 
quelques  offres  qui  se  produisent  de  la  part  de  porteurs 
d'excédents  suffisent  pour  peser  sur  les  cours.  Le  peu  d'im- 
portance de  la  demande  doit  être  attribué  à  l'incertitude  dans 
laquelle  on  se  trouve  au  sujet  du  rendement  de  la  récolte,  et 
aussi  à  la  faiblesse  des  marchés  américains.  On  a  clôturé 
aux  cours  suivants  : 

8  août      14  août      22  août 

Courant   22  25         22  62         21  87 

Septembre   22  62         22  87         21  87 

Septemb.-Octob..      22  62         23..         22  12 

4  derniers   22  87         23  12         22  25 

4  de  Novembre  . .      23  25         23  62         22  75 

Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  se  montre 
toujours  aussi  réservée  dans  ses  achats.  Les  cours  ne  varient 
pas.  La  marque  de  Corbeil  est  à  31  fr.  50  ;  on  cote  les  autres 
marques  en  disponible  : 

8  août     14  août    22  août 
32  ..        32  ..        32  .. 
31  25       31  25       31  25 
30  62       30  62       30  02 
29  62       29  62       29  62 


Marques  de  choix  

Premières  marques... 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires... 


Conditions  :  le  sac  de  101  lui.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Les  ail'aircs  sont  dos  plus  insignifiantes 
et  il  suffit  d'une  offre  très  minime  pour  influencer  défavora- 
blement la  cote.  On  a  coté  en  clôture  : 


Courant  

Septembre  

Septembre-Oct. . . 

4  derniers  

4  de  novembre  . . 


8  août 
28  25 
28  62 

28  75 

29  .. 
29  50 


14  août 

28  62 

29  12 
29  25 

29  50 

30  .. 


22  août 
28  .. 
28  12 
28  12 

28  37 

29  12 


Le  tout  aux  100  lui.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  La  situation  reste  inchangée;  cours  soutenus 
avec  transactions  modérées. 

8  août      14  août  22  août 

Courant                    20  87         21  12  21  25 

Septembre                20  87         21  87  21  . . 

Septembre-Oct...      20  75        20  87  21.. 

4  derniers                 20  62         20  87  21  . . 

4  de  novembre. . .      20  62        20  87  20  87 

Seigle.  —  Le  marché  est  complètement  inactif  et  les  cours 
sont  nominaux  : 

8  août       14  août  22  août 

15  25         15  25  15  25 

15  25         15  25  15  25 

15  50         15  50  15  25 

15  62         15  62  15  50 

15  87         15  87  15  75 


Courant  

Septembre  

Septembre-Oct. 

A  derniers  

4  de  novembre. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé 
de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant  1rs 
dix  premiers  mois  de  la  campagne  1900-1901,  soit  du  1"  oc- 
tobre 1900  au  31  juillet  1901  : 

Hectolitres 

Le  stock  était,  au  30  septembre  1900,  de   637Ï425 

La  production  à  donné   2. 479. 026 

L'importation  a  fourni   85.409 

Total  des  ressources   3 . 201 . 860 

A  déduire  : 

Exportation   262.648 

Livraison  au  commerce   1.956.051 

  2 -21--1 '»''•' 

Stock  au  3i  juillet  1901..'   989. lui 

hectolitres,  contre  759.571  hectolitres  en  1900,  soit  en  plus 
229.590  hectolitres  pour  1901. 

Le  stock  au  30  juin  1901  s'élevait  à  1.002.595  hecto- 
litres; celui  du  31  juillet  accuse  donc  une  diminution  de 
13.434  hectolitres. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 

1899-1900   1900-1901  Différence 

(Hectolitres) 

Vins   99.726  277.035  ■+■  177.309 

Cidres,  poirés   28.254  88.357  -+-  60.103 

Marcs  et  lies   70.382  132.988  -+-  62.606 

Farineux   535.133  282.583  —  252.550 

Betteraves   1.031.612  941.283  —  90.329 

Mélasses   604.951  750.063  -+-  151.112 

Substances  diverses.  738  71~  —  21 

Totaux....    2.370.790  '  2.479.020   +  108.230 

Dans  ce  tableau  sont  compris  leschiffres  relatifs  à  la  pro- 
duction des  bouilleurs  de  cru  qui  possédaient,  au  30  septem- 
bre 1900,  un  stock  approximatif  de  103.132  hectolitres  et  dont 
la  production,  pendant  les  dix  premiers  mois  de  la  campa- 
gne, est  évaluée  comme  suit  :  alcools  de  vins,  63  276  hectolitres 
(1899-1900:20.112);  cidres  et  poirés,  83.684  hectolitres  25.260  . 
marcs  et  lies,  116.9j4  hectolitres  (57.313)  ;  total  :  263.914  hectoli- 
tres (102.685). 

Sur  le  marché  de  Paris,  la  publication  du  tableau  de  la 
Régie  a  eu  pour  effet  de  rendre  les  acheteurs  très  circons- 
pects. Les  affaires  sont  peu  actives.  Le  disponible  est  à 
27  fr.  75,  contre  27  fr.  50  la  semaine  dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

25  juill. 
1901 

1"  août 
1901 

8  août 
1901 

14  août 
1901 

22  août 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr.  " 

Fr. 

Paris  (roux  88°)  

22  75 

22 

22 

22  .. 

22  12 

23  50 

23  03 

22  90 

21  17 

20  50 

Anvers  

24  .. 

22  50 

22  25 

20  75 

20  25 

Amsterdam  

23  77 

22  88 

22  36 

21  32 

21  32 

24  88 

24  46 

24  78 

22  89 

23  50 

23  .. 

22  80 

21  42 

20  '.'>2 

New-York(moscovad) 

40  68 

50  68 

40  68 

40  68 

39  25 

Malgré  quelques  plaintes  au  sujet  de  la  sécheresse,  les 
perspectives  de  la  récolte  de  betteraves  restent  satisfaisantes. 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  cours  sont  restés  à  peu  près 
stationnaires  depuis  notre  dernière  revue.  Quant  aux  transac- 
tions, elles  sont  des  plus  limitées,  la  fabrique  ne  consentant 
aucunement  à  vendre  aux  bas  prix  actuels. 

Depuis  quelques  jours  le  bruit  court  que  le  taux  do  la 
prime  qui  sera  appliqué  à  partir  du  1"  septembre  sera  plus 
élevé  qu'on  le  croyait  il  y  a  quelque  temps.  Il  y  a  là  un  élé- 
ment de  fermeté,  mais  une  hausse  sensible  parait  peu  proba- 
ble, en  présence  des  nouvelles  favorables  concernant  les  ré- 
coltes de  l'étranger. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Septembre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Boux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


8  août 

14  août 

22  août 

25  56 

25  37 

25  62 

25  43 

25  37 

25  56 

25  37 

25  37 

25  62 

26  .. 

26  .. 

26  25 

22  .. 

22  .. 

22  12 

101  .. 

101  .. 

100  50 
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Vins.  —  La  cueillette  est  commencée  on  Algérie  et  dans 
quelques  expositions  précoces  du  Midi.  Dans  celte  région,  la 
campagne  va  s'entamer  sans  qu'il  ait  été  question  de  ventes 
sur  souches  ni  de  marchés  de  raisins.  On  ne  saurait  donc 
prévoir  quels  seront  les  prix  des  vins  nouveaux. 

En  attendant,  on  a  coté  ces  jours-ci  à  la  Bourse  de  Nîmes, 
en  produits  de  la  dernière  récolte  :  Aramon  blanc,  de  S  à  6  fr.  ; 
Aramon  de  plaine,  de  2  à  3  fr.  ;  Aramon  supérieur,  'i  l'r.  : 
Montagne,  de  5  à  G  fr.  ;  Montagne  1"  choix.  7  fr.  :  Montagne 
supérieur,  8  fr.  ;  .lacquez,  de  15  à  18  fr.  ;  Coslièfes,  de  15  à 
16  fr.  ;  Rosé,  paillct,  gris,  de  4  à  G  fr. 

En  Armagnac,  les  maladies  cryptogamiques  ont  fail  peu  de 
progrès  ces  jours  derniers.  Sur  les  marchés,  c'est  le  calme 
qui  domine.  Par  suite,  les  cours  restent  nominaux  et  s'en- 
tendent de  2  fr.  50  à  2  fr.  75  le  degré  pour  les  vins. 

Dans  le  Bordelais  on  a  sulfaté,  afin  d'enrayer  le  rot-brun. 
Si  le  beau  temps  continue,  on  sera  en  avance  sur  l'an  dernier 
pour  la  cueillette.  On  achète  quelques  lots  de  1900  de  toutes 
les  catégories,  mais  à  des  prix  qui  n'ont  pas  été  divulgués. 
A  signaler  quelques  affaires  sur  souches. 

Dans  les  Charenles.  on  est  parvenu  à  maîtriser  les  mala- 
dies cryptogamiques  par  des  traitements  soigneusement  effec- 
tués. L'état  du  vignoble  est  magnifique. 

Dans  le  Nantais,  les  vendanges  se  fcronl  probablement  du 
20  au  '25  septembre  et  il  y  a  tout  lieu  de  compter  sur  une 
bonne  qualité.  11  reste  encore  des  vins  vieux  à  vendre,  mais 
les  acheteurs  sont  rares.  Les  Gros-Plants  se  cotent,  suivant 
qualité  et  degré,  de  25  à  35  fr.  nu  pris  sur  tins. 

La  situation  est  toujours  excellente  dans  l'Orléanais,  la 
Touraine,  le  Cher  et  le  Loir-et-Cher. 

Même  note  pour  la  Bourgogne  et  la  Basse-Bourgogne  qui 
promettent  beaucoup.  • 

En  Maçonnais,  il  reste  encore  beaucoup  de  vins  chez  cer- 
tains propriétaires.  Aussi,  en  prévision  d'une  nouvelle  récolte 
abondante,  s  inquiète-t-on  de  la  vaisselle  vinaire  qui  est  hors 
de  prix.  .  *  . 

Dans  le  Beaujolais,  la  production  sera  un  peu  inférieure  a 
celle  de  l'an  dernier.  Les  vendanges  commenceront  le  10  sep- 
tembre pour  se  généraliser  vers  le  15. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


25juill. 
1901 

1er  août 
1901 

8  août 
1901 

16  août 
1901 

:  :  tout 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

33  50 

33  75 

34  .. 

33  75 

34  50 

33  46 

33  77 

33  77 

33  77 

34  70 

34  25 

34  25 

34  75 

35  .. 

35  f)0 

34  06 

34  06 

34  37 

33  75 

34  68 

27  12 

27  55 

27  69 

27  69 

27  69 

Du  10  au  16  août,  les  recettes  de  Santos  ont  été  de  235.000 
sacs,  contre  246.000  pendant  la  même  période  de  1900  et 
218  000  en  lx'Ki;  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  121.000  sacs, 
contre  81.000  en  1900  et  8'i  000  en  ,1899. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  16  août  1901,  les  recettes  des  deux  ports  ont  été 
les  suivantes  :  Santos,  1.458.000  sacs,  contre  1.178.000 pendant 
la  période  correspondante  de  1900;  Rio,  874.000,  contre  355.000 
m  1900:  soit,  au  total,  2.327.000  sacs,  contre  1.533.000  au 
16  août  1900. 

11  convient  de  remarquer  que  la  semaine  du  10  au  16  com- 
portait un  jour  de  fête  et  que  si  les  recettes  avaient  porté  sur 
sept  jours,  elles  auraient  été  supérieures  à  celles  de  la 
semaine  précédente.  Dès  lors,  il  ne  semble  pas  que  les  pluies 
qui  ont  été  signalées  aient  été  excessives,  car  s'il  on  avait  été 
ainsi,  le  mauvais  état  dos  chemins  aurait  arrêté  les  trans- 
porte et  retardé  le  mouvement  de  la  récolte. 

Les  marchés  à  terme  sont  toujours  pou  animés:  néan- 
moins, on  constate  une  légère  avance  des  cours  qu'il  est  diffi- 
cile d'expliquer,  rien  n'étant  venu  modifier  la  situation. 


Prix  du  Coton  sur  h's  principaux  marchés 
{Los  50  kilogrammes) 


Villes 

25juill. 
1901 

L'août 
1901 

8  août 
1901 

11',  ;niûl 

1901 

22  août 
190! 

Le  Havre  

lr. 

52  87 
51  71 
45  .. 

Fr. 
51  12 

49  55 
42  82 

l'r. 
50  12 
48  82 

4o  54 

Fr. 
52  G2 
48  84 
40  71 

Fr, 

55  37 
50  09 
'il  63 

\j  marchés  s«ni  toujours  peu  actifs;  néanmoins,  la  ten- 
dance est  plu-  ferme  et  l'on  Constate  une  avance  assez  sen- 
sible <\>    cours,  principalement  pour  Le  rapproché.  Bes 


nouvelles  de  la  récolte  des  Etats-Unis  sont  cependant  plus 
satisfaisantes  qu'il  y  a  quelques  jours  et,  bien  que  dans  cer- 
tains Etals  on  se  plaigne  de  l'insuffisance  des  pluies,  il  est 
certain  qu'une  amélioration  est  survenue  depuis  la  pub  ica- 
tion  du  rapport  du  Bureau  de  l'Agriculture  de  Washington. 
Dans  ces  conditions,  la  hausse  s'explique  difficilement.  Cer- 
tains l'attribuent  à  la  qualité  défectueuse  du  coton  et  aux 
difficultés  que  les  vendeurs  éprouvent  de  ce  fait  pour  opérer 
leurs  livraisons.  Ce  raisonnement  parait  admissible  si  l'on 
considère,  comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  que  Les  prix 
du  rapproché  se  sont  beaucoup  plus  élevés  que  ceux  du 
livrable. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 

25  juill. 
1901 

1"  août 
1901 

8  août 
1901 

16  août 
1901 

22  août 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le   Havre  (Bnenos- 

Ayresensuint(100k. 

122  50 

121  50 

122 .: 

122 

124  50 

Roubaix  (qualité  pei- 

gnée) le  kilog  

4  22 

4  22 

4  22 

4  25 

4  .37 

Anvers  (   d°    )  le  kil. 

4  17 

4  12 

4  02 

4  17 

4  25 

Les  besoins  de  l'industrie  sont  encore  peu  importants:  toute- 
fois, depuis  quelques  jours,  la  demande  est  devenue  un  peu 
plus  active,  et,  devant  la  réserve  observée  par  les  détenteurs, 
les  cours  ont  quelque  peu  progressé. 


Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la 
Circulaire  Merton  : 

Du  1"       1''  quinz.  Depuis 
au31juil.      d'août     le  1"  janv. 
1901  1901  1901 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  lui.  048) 

Importations   136.938         7.719  144.657 

Délivraisons   138.403         8.934  147.337 


En  faveur  dos  délivr. 


+  1.465  +1.215 


+  2.680 
1  Tonnes 

Le  stock  visible  au  31  juillet  1901  s'élevait  à   27.395 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   1.215 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  août   26.180 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili    tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

31  juillet.  1901  .  58.697  14.383  31.708  18.350  13.800  136.938 
l,e  quinz.  d'août 

1901...   3.470      293    1.756    1.100   1.100  7.719 

Dop.  le  1"  janv. . .  62.167  14.076  33.404  19.450  14.900  144.657 

Les  délivraisons  de  la  dernière  quinzaine  comprennent 
1.100  tonnes  expédiées  en  Amérique. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 

Métaux 


25  juill. 
1901 

le'  août 
1901 

8  août 
1901 

16  août 
1901 

22  août 
1901 

£  ah.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d 

£  sh. 

£  sh.  d. 

67  12  6 

67  0 

7 

65  15  7 

66 

66  5  . 

68    .  . 

67  9 

4 

66  3.9  66  7 

6 

66  12  6 

119  15  . 

116  10 

114  10  • 

115  17 

6 

115  10  . 

114  10  . 

il:;  i(i 

110  12  6  Ht  10 

• 

110  12  6 

12  7  6 

\  i  -i 

6 

12  2  6 

H  17 

6 

lt   8  9 

12  1  3 

11  15 

7 

1116  il) 

11  11 

3 

11  11  10 

16  12  6 

16  11 

3 

16  11  3 

16  16 

3 

16  18  9 

53  10 

53 

6 

53  10 

54 

54  1 

53  3 

53 

6 

53  10 

53 

6 

54  1 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois. . . . 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Gtascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (17  août)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  172  fr.  50,  sans  change- 
ment; Chili  1"'  marques,  176  fr.  75,  sans  changement;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  182  francs,  sans  changement; 
en  lingots  propres  au  laiton,  185  fr.  25,  sans  changement  : 
en  cathodes,  197  fr.  75,  sans  changement  ;  étain  Banka,  308  fr., 
contre  307  fr.  50;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à 
Paris,  Si  fr.  75,  contre  35  fr.  25;  zinc  de  Silésie,  45  fr.  75. 
contre  46  l'r. 

Xavier  Girardot 
(Voir  le  tableau  récapitulatif  sur  la  couverture  > 
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ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 

Berlin,  20  août  1901. 

Le  futur  Tarif  dauturîer.  —  Données  rétrospectives  sur  les  revenus 
des  Douanes.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Une  crise  de  l'Es- 
compte. 

La  nouvelle  du  prochain  voyage  du  Tsar  en  France 
nous  parvient  juste  au  moment  où  j'écris  cette  lettre. 
La  presse  n'a  encore  pu  se  livrer  à  aucun  commen- 
taire. Mais  il  est  certain  que  celte  nouvelle  manifesta- 
tion des  bons  rapports  qui  existent  entre  la  France  et 
la  Russie  sera  accueillie,  ici,  avec  quelque  dépit,  sur- 
tout après  la  campagne  germanophobe  que  mène  la 
presse  officieuse  russe  depuis  la  publication  du  nou- 
veau tarif  douanier. 

La  Gazelle  de  Francfort  vient  de  publier  und  infor- 
mation dont  il  convient  de  lui  laisser  toute  la  respon- 
sabilité :  l'Empereur  ne  serait  moins  que  favorable  à 
l'élévation  des  droits  de  douane  projetée  par  les  agra- 
riens  et  s'opposerait  à  tout  ce  qui  pourrait  compromettre 
l'avenir  des  traités  de  commerce!  La  Gazette  de  Franc- 
fort dit  avoir  tiré  ce  renseignement  de  bonne  source  : 
on  en  trouvera  la  confirmation  dans  l'attitude  du  Gou- 
vernement. Les  autres  journaux  ont  presque  tous 
reproduit  l'information  du  journal  francfortois,  en  la 
commentant  dans  le  sens  de  leurs  propres  préférences. 
Je  dois  ajouter,  en  toute  impartialité,  qu'on  trouve 
dans  l'attitude  de  la  presse  officieuse,  comme  un  com- 
mencement de  conlirmation  de  la  nouvelle. 

Cette  question  des  tarifs  douaniers  a  donné  lieu  à 
une  étude  dont  il  est  intéressant  de  connaître  quelques 
chiffres  :  c'est  le  rendement  des  douanes  de  la  Confédé- 
ration douanière  depuis  le  commencement  du  siècle. 

Dans  l'exercice  1834-1835,  pour  ne  pas  remonter  plus 
haut,  les  sommes  perçues  par  les  douanes  de  la  Confé- 
dération se  sont  élevées  à  'Ci  millions  de  marks,  soit 
2  marks  05  par  habitant.  La  moyenne  annuelle  de  1841 
à  1845  a  été  de  2  marks  67  par  habitant.  Dans  la  suite 
elle  a  diminué  :  de  1860  à  1870,  elle  n'était  plus  que  de 
2  marks  03. 

De  1871  à  1875,1a  moyenne  du  rendement  annuel  brut 
des  douanes  a  été  de  117.8  millions  de  marks,  soit 
2.87  marks  par  habitant.  Fn  1878,  il  n'était  plus  que  de 
2.62  marks;  en  1879,  3.21;  en  1891,  il  était  monté  à 
8.11  marks.  En  1893,  on  était  rclombé  à  7.13  marks 
par  habitant,  mais  en  1894,  malgré  la  conclusion  des 
traités  de  commerce,  on  était  remonté  à  7.94  M.  et,  en 
1896,  à  8.75.  En  18i»8,  le  rendement  des  douanes  avait 
été  de  505.4  millions  de  marks,  soit  9.24  M.  par  habi- 
tant, le  maximum.  L'année  1899  a  procuré  491  millions 
on  8.89  M.  par  habitant.  Ainsi,  en  vingt  ans,  les  char- 
gée douanières  de  la  population  ont  triplé. 

Le  principal  revenu  des  douanes  vient  des  articles 
d'épicerie  et  matières  premières  :  208.6  millions  de 
marks,  en  1899  ;  des  céréales  :  133  millions;  du  pétrole  : 
68  millions  ;  du  bois:  21  millions;  du  bétail  :  5  mil- 
lions, etc.. 

En  1900,  les  douanes  ont  rapporté  521  millions  de 
marks  et  la  valeur  des  importations  soumises  à  un 
droit  a  été  de  2.^61  millions.  La  douane  a  donc  perçu 
17.6  0/0  d~  la  valeur  contre  17.5  0/0,  en  1899;  18.1  0/0, 
en  1898;  18.8  0/0,  en  1895,  etc...  La  diminution  du  pour- 
centage de  1899  et  1900  s'explique  par  la  hausse  du 
prix  de  presque  tous  les  produits.  En  1900,  la  douane 
a  perçu  sur  les  importations  des  matières  premières 
nécessaires  à  l'industrie  7.5  0  0  de  la  valeur;  sur  les 
objets  fabriqués  14  0/0  et  sur  les  objets  d'alimentation 
22.2  0/0. 

La  situation  du  marché  monétaire  est  tou  jours  satis- 
faisante. L'argent  est  abondant  et  les  taux  d'escompte 
assez  bas.  Néanmoins,  le  moyen  commerce  a  beaucoup 
plus  de  peine  qu'autrefois  à  placer  son  papier,  les  es- 
compteurs montrant  une  défiance  toujours  grandis- 
sante :  c'est  une  véritable  crise  «le  l'escompte  qui  sévit 


sur  les  petits  commerçants  et  paralyse  leurs  opé- 
rations. 

Les  nouvelles  des  centres  industriels  sont,  en  gé- 
néral, meilleures.  La  grève  des  ouvriers  métallurgistes 
des  Etats-Unis  a  déjà  quelques  bonnes  conséquences 
pour  nos  usines.  La  publication  des  bilans  semestriels 
des  banques  a  produit  aussi  une  bonne  impression  qui 
dure. 


Informations  temps  et  ïmeières 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

1901 

1900 

15  août 

DU.  7  août 

15  août 

Bif.  7août 

Métal  et  or  en  lingots  

961.  ni 

9.573 

872 

442 

+ 

14.587 

25  946 

î 

616 

2a. 

043 

+ 

923 

il. est 

+ 

725 

18 

2  8 

+ 

5.615 

on.  200 

13  071 

706 

289 

+ 

1.904 

61.595 

+ 

2.888 

69 

134 

+ 

2.003 

1.348 

183 

5. 

573 

265 

81  573 

3. 389 

74 

325 

+ 

652 

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

150.000 

non  mod 

120 

non 

non  mod. 

40  500 

non  ii.od. 

30 

000 

non  mod. 

Circulation  de  billets  

1.1T3.001 

25.333 

1.073 

543 

15.869 

Autres  engagements  à  vue  

681.  mi 

f 

21.920 

514 

91  1 

40.532 

27.516 

+ 

572 

32 

564 

+ 

756 

STATISTIQUE  relative  aux  envers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


7  mai 
15  » 
23  » 

iii  » 

7  juin 
15  » 
23  » 
29  » 

6  juill 
15  » 
23  » 
31  » 

7  aeûl 
15  » 


919 

950 
98  i 
971 
977 
991 
1  (04 
807 
911 
940 
986 
958 
058 
067 


149 
.109 
.087 
.108 
.083 
.077 
.093 
.375 

328 
.254 
.204 
.230 
.198 
.173 


S  3.! 


584 
617 

654 
641 
627 
664 
683 
605 
584 
641 
687 
665 
660 
682 


738 
730 
728 
754 
729 
749 
77! 
.057 
994 
960 
9j6 
958 
930 
917 


> 

09 

Tau  m 

O 

a 

a 

de 

M 
> 

■a 

l'esc. 

< 

(S 

-a 

% 

62 

+ 

259 

4 

59 

+ 

332 

» 

55 

+ 

389 

63 

+ 

351 

58 

+ 

382 

» 

63 

+ 

406 

58 

+ 

399 

3  1/2 

105 

+ 

7 

79 

+ 

70 

74 

176 

» 

60 

+ 

267 

70 

+ 

214 

o5 

+ 

246 

68 

+ 

282 

» 

Les  Impôts  de  Bourse.  —  Les  impôts  de  Bourse  uni 
rapporté,  en  juillet,  pour  le  Tiinhiv,  1.605.252  marks,  soit 
734.208  M.  de  plus  qu'eu  juin  de  celle  année  et  1.201)  677  M. 
déplus  qu'en  juillet  1900.  11  faut  noter  que  c'est  au  l"  juillet 
de.  l'année  dernière  qu'est  entré  eu  vigueur  le  nouveau  tarif, 
dont  l'approche  avait  donné,  pour  juin,  une  plus-value  de 
y  millions  de  marks. 

L'impôt  sur  les  opérations  do  Bourse  a  donné,  eh  juillet 
dernier,  1.078.580  M.,  soit  36.008  M.  de  moins  qu'en  juin  et 
20&443  M.  de  moins  qu'en  juillet  1900. 

Depuis  le  commencement  de  l'exercice,  au  l°r  avril,  l'impôl 
du  Timbre  a  donné  5.018.573  M.,  contre  13.098  892  M.  dans 
la  même  période  do  l'année  antérieure,  et  l'impôt  sur  les  opé- 
rations de  Bourse  a  donné  4, 788. 013  M.,  contre  4.987.426  M. 

La  diminution  est  générale. 


L'Importation  et  l'Exportation  du  fer.  —  Dans  Le  pre- 
mier semestre  de  1901,  l'importation  du  fer  s'est  élevée  à 
2. 33G.90O  quintaux,  contre  5.021.504  quintaux  dans  le  premier 
semestre  de  1900,  soit,  en  valeur,  44  millions  de  marks,  contre 
72  millions. 

L'exportation  s'est  élevée  à  9.944  OU  quintaux,  contre 
7.443.242  soit,  en  valeur,  278  millions  de  marks,  Contre  :.3< 
millions. 


Courriel*  de  la  Bourse  de  lierliu 

Berlin,  22  août  1901. 


Bourse  sans  grande  animation,  mais 
mes,  aussi  bien  les  fonds  d'Ktat  que  les 


On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé 
bards,  21  90.  Clôture  faible. 


91 


1rs  cours  restent  for- 
;  valeurs  industrielles. 
Turc  D,  24  05  ;  Lom- 


t 
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L'ËCONOMi,éTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 

Londres,  21  août  1901. 

La  Clôture  du  Parlement, Discours  ilu  Trône.  —  La  situation.— 
Le  Marché  monétaire.  —  Le  Taux  d'Escompte  de  la  Banque. 

La  première  session  du  Parlement,  sous  le  règne  du 
roi  Edouard  VII,  a  été  close  samedi  dernier.  Le  discours 
du  Trône,  lu  par  le  lord-chancelier,  ne  nous  apprend 
rien  de  nouveau  :  il  constate  la  cordialité  des  relations 
existant  entre  la  Grande-Bretagne  et  les  autres  puis- 
sances; il  annonce  «  qu'en  vertu  d'une  entente  géné- 
rale, à  laquelle  a  concouru  la  Chine,  le  montant  de 
l'indemnité  que  le  Gouvernement  chinois  doit  fournir 
et  les  assurances  à  donner  que  le  paiement  sera  effec- 
tué aux  diverses  puissances  ont  été  bien  déterminés  ». 

En  ce  qui  concerne  la  campagne  sud-africaine,  le 
Message  constate  les  progrès  des  troupes  anglaises, 
mais  il  ajoute  qu'à  cause  des  difficultés  que  présentait 
le  pays  à  traverser  et  de  son  extension,  la  durée  des 
opérations  militaires  a  été  prolongée. 

Après  une  allusion  au  voyage  du  duc  de  Gornouailles 
et  d'York  dans  les  colonies  et  de  l'ouverture  du  pre- 
mier Parlement  australien  faite  par  lui,  le  Message 
signale  l'amélioration  constatée  dans  la  situation  de 
L'Inde. 

Il  remercie  ensuite  la  Chambre  des  Communes  des 
crédits  libéraux  qu'elle  a  inscrit  pour  les  services  de 
l'armée  et  de  la  marine,  puis  il  analyse  comme  suit  les 
travaux  des  deux  Chambres  : 

Vos  travaux  pendant  la  session  dernière  ont  été  surtout 
dirigés  vers  les  mesures  législatives  que  demandaient  les  cir- 
constances spéciales  de  la  guerre.  Le  temps  dont  dispose  le 
Parlement  s'est  trouvé  cette  année  restreint  par  la  trans- 
mission de  la  Couronne,  par  la  continuation  d'une  guerre 
ardue  et  par  la  nécessité  de  trouver  des  revenus  nouveaux  en 
élargissant  le  champ  des  impôts. 

Tandis  que  vous  faisiez  face  aux  lourdes  dépenses  de  la 
guerre,  vous  vous  étiez,  en  outre,  prémunis  pour  répondre  à 
fextension.  sur  beaucoup  de  points  importants,  de  l'ellicacité 
des  forces  navales  et  militaires  de  l'empire. 

J'ai  remarqué  avec  une  grande  satisfaction  que  vous  avez 
accepté  un  projet  en  vue  d'amender  et  de  consolider  ce  code 
de  loi  sur  les  fabriques,  dont  ont  tiré  déjà  tant  de  profit  les 
classes  ouvrières  de  ce  pays  ;  et  que  la  loi  se  rapportant  aux 
jeunes  malfaiteurs  a  été  corrigée  do  façon  à  supprimer  l'em- 
prisonnement de  ces  jeunes  enfants. 

La  mesure  que  vous  avez  prise  pour  revêtir  les  autorités 
locales  de  la  surveillance  en  chef  de  certaines  sections  im- 
portantes de  l'enseignement  sera,  en  elle-même,  très  avanta- 
geuse pour  ces  sections  et  prépareront  la  voie  à  des  réformes 
ultérieures. 

Je  suis  heureux  de  constater  que  vous  avez  satisfait  à  un 
désir  exprimé  par  un  grand  nombre  de  mes  sujets  au  delà 
des  nu  is,  en  m'antorisant  à  faire  telles  additions  au  titre 
royal  qu'il  me  semblera  expédient. 

La  session  s'est  ainsi  terminée  sans  qu'une  nouvelle 
demande  d'emprunt  ait  été  faite.  Malgré  les  déclara- 
tions optimistes  du  Chancelier  de  l'Echiquier  on  per- 
siste, cependant,  à  croire  à  la  nécessité  d'une  opéra- 
tion de  crédit  et  c'est  là  une  des  principales  raisons  de 
la  lourdeur  des  Consolidés. 

Sur  le  marché  monétaire,  la  tendance  générale  reste 
ferme  :  les  déboursés  du  Gouvernement  ont  grossi  le 
disponible  et  la  situation  parait  favorable.  Comme  on 
prévoit  que  le  taux  du  loyer  de  l'argent  restera  très 
bas  sur  les  places  européennes,  on  ne  craint  pas  que 
les  capitaux  employés  ici  soient  retirés.  Les  seules 
préoccupations  sont  du  côté  des  Etats-Unis.  Avec  une 
balance  commerciale  considérable  en  faveur  de  ce  pays, 
il  y  a  toujours  â  craindre  que  l'activité  renaisse  sur  le 
Marché  de  Xew-York  et  que  cette  place  nous  demande 
d'opérer  nos  couvertures  avec  de  l'or;  un  resserrement 
monétaire  provoqué  par  les  récolles  pourrrait  aussi 
déterminer  cette  place  à  demander  du  métal  jaune. 

ban  ces  conditions;  la  Banque  doit  mettre  tout  en 
<ijuvre  pour  ne  pas  diminuer  son  encaisse.  Et  ce  fait 


ne  manquerait  pas  de  se  produire  si  elle  abaissait  le 
taux  de  son  escompte.  Une  pareille  mesure  arrêterait, 
en  effet,  les  entrées  et  comme,  à  la  fin  du  mois,  le  nu- 
méraire sera  envoyé  à  l'intérieur,  la  lianqqe  se  trou- 
verait bientôt  démunie. 

La  nouvelle  du  voyage  du  tsar  en  France  a  produit 
une  bonne  impression.  On  y  a  vu  un  nouveau  gage  du 
maintien  de  la  paix. 


ations 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

22  août  1901 


Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LiV.  St.    I  ACTIF 

Billets  créés   54  176  000  I  Dette  fixe  de  l'Etat. . . 

'  Rentes  immobilisées. 

IOr  monnayé  et'lingots 
Total  ' 

Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 


LIT.  st 

H  015.100 

6-759-900 
31.001.000 

54.716.000 


PASSIF 

Capital  social   14. 553. 000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.5-.2-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   9.622.000 

Comptes  particuliers .  42.261. 000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  112.000 

Total   10.156  000 


ACTIF  LiT.  St. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16-382.000 

Portefeuille etavances  26.111.000 

Billets  en  réserve   24  981. 000 

Or  et  argent  monnayés  2.010.000 


Total   10.156.000 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers1  de  liv.  st.) 


DATE 


lb  mai  . . 
23   »  . 
30   »  .. 
6  - 

13  juin  . . 

20  »  .. 

21  » 

4  juillet 

11   »  .. 

18    >  .. 

25  »  .. 
le  août.  • 
8   »  .. 

15  » 

22  »  .. 


•O) 

on 
les 
surs) 

■ 

-  c 
«S  - 

S  || 

a  © 

Taux 

a  o 

S 

s  «  H" 

s» 

S-i 

z    -  - 

-le 

l  3 

o  ^  (O 

S  x  <u 

o. 

■4) 

a 

g  g"35 

V 
OQ 
■O) 

tf 

°  U 

o  "g  «; 

l'esc. 

O 

a 

S-ë 

£  *  « 

% 

35-159 

29.666 

53.068 

47.129 

23  210 

43  69 

4 

35-290 

29. 569 

48. 441 

42  881 

23. 496 

48  31 

» 

36.010 

29.553 

48.331 

41.915 

24-293 

50  10 

36.538 

2°  72"1 

41  950 

41-129 

24-686 

51  30 

31  115 

29.341 

48.912 

41  186 

25.603 

52  15 

n 

31.812 

29.385 

50.350 

42.062 

26  112 

51  19 

3 

38. 416 

29.988 

52.145 

44  431 

26.203 

49  50 

31.590 

30.929 

56.106 

5C209 

24  436 

43  » 

» 

31.305 

30.624 

51-101 

44.836 

24.456 

41  61 

» 

31.599 

30.395 

53.601 

46.191 

24.919 

46  45 

» 

31.616 

30.180 

49.812 

42.163 

25.211 

50  53 

31.314 

30.741 

52  503 

46. 295 

24.342 

46  21 

» 

36.530 

30.633 

48  001 

42  531 

23.612 

49  18 

31.120 

30.135 

49.619 

42.512 

25.360 

50  93 

* 

39.011 

29.189 

51.889 

43-099 

21.051 

51  91 

Les  Chemins  de  fer. —  Voici  le  résultat  de  l'exploitation 
des  principaux  chemins  de  fer  anglais  pendant  le  1"  se- 
mestre de  1900  et  1901  : 


Recettes 
brûles 


Dépenses 


Recettes 
nettes 


en 

moi 


Différ. 
sur 
1900 


en 
1901 


Différ. 
sur 
1900 


en 
1901 


Différ. 
sur 
1900 


(Milliers  de  lnres  sterling] 


Lond.  a.  N.-W. 

6*683 

—  82 

4.270 

+ 

235 

2.356 

—  318 

(ireat  Western. 

5.358 

-+-  69 

3.669 

+ 

232 

1.788 

—  162 

Midland  

5.444 

—  98 

8.484 

+ 

9g 

'.M  Un 

—  194 

North-Eastern. 

4.315 

—  41 

2.850 

+ 

97 

1.464 

—  138 

Lanc.  a.  Yorks. 

2.57Ô 

—  53 

l  598 

+ 

63 

977 

—  110 

(ireat  Northern 

3.769 

—  8g 

1.889 

+ 

37 

880 

—  72 

Greal  Eastern. 

3.663 

+  119 

1.742 

+ 

142 

921 

-  23 

Lopd.  a.  S.-W. 

3.350 

+  81 

1.551 

+ 

92 

799 

—  61 

South  Eastern. 

1.374 

+  39 

981 

+ 

90 

4i3 

—  57 

London,  <  lhath, 

and  Dover.. . 

880 

+  5 

030 

+ 

67 

343 

—  61 

Lond.,Brig.,etc 

1.467 

+  46 

96| 

+ 

70 

513 

—  24 

créai  Central.. 

1.657 

—  Il 

1.113 

+ 

10 

544 

—  21 

North  Stafford. 

442 

—  g 

209 

+ 

4 

173 

—  14 

Metropolitan. . 

426 

-  33 

-.'I IX 

+ 

7 

217 

—  40 

North  London. 

274 

—  5 

166 

+ 

3 

107 

—  !) 

Totaux  

38.0: 15 

-  58 

25.191 

+1257 

13.443 

—KilO 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  22  août  1901. 

La  tendance  générale  est  un  pou  plus  active,  on  raison  dos 
nouvelles  reçues  d'Afrique  et  qui  permettent  do  considérer  la 
fin  de  la  campagne  comme  de  plus  en  plus  prochaine. 

Le  marché  monétaire  est  abondamment  pourvu  et  les  taux 
restent  modérés. 

Les  Consolidés  sont  à  94  1/3. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 

h' Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  70  3/8;  l'Italien  est 
à  97  3/8;  les  Fonds  Ottomans  sont  plus  hésitants. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  assez 
calme. 

Les  fonds  argentins  sont,  plus  soutenus.  On  cote  :  Argentin 
6  0/0  1886  9i  1/2,  Funding  97  1/4.  Le  Brésil  4  0/0  est 
à  66  1/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  très  faibles;  les  Chemins  améri- 
cains restent  calmes. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  114  1/4;  YErie  à  40  /14  et  le 
Louisi-ille  à  106  1/2;  VAtchison  à  77  7/8  et  le  Norfolk  à 
57  5/8. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  22  août  1901. 

La  situation  du  Marché 

Par  suite  des  fêtes  du  15  août,  la  semaine  a  été  mal 
remplie  et  ne  comporte  que  quatre  séances  de  Bourse. 
Et  encore  quelles  séances  !  La  coulisse  est  presque  dé- 
serte. Tout  le  monde  est  en  vacances.  Les  plus  iidèles 
boursiers  mêmes,  ayant  profité  des  quatre  jours  de 
congé  pour  aller  prendre  un  repos  bien  mérité  dans  les 
villes  d'eaux  ou  aux  bains  de  mer,  ne  sont  pas  tous 
revenus. 

Il  s'ensuit  que  les  affaires  ont  été  calmes  et  rares  et 
il  est  bien  diticile  de  donner  une  idée  bien  nette  de  la 
tendance  générale.  Néanmoins,  la  plupart  des  cours  sont 
résistants  et  de  nature  à  faire  espérer  une  amélioration 
prochaine. 

Aussi  profiterons-nous  du  manque  d'affaires  pour 
étudier  d'un  peu  près  la  situation  actuelle. 

Nous  traversons  incontestablement  une  crise  qui  se 
manifeste  non  seulement  par  un  ralentissement  des 
transactions  financières,  mais  surtout  par  l'appréhen- 
sion que  l'on  éprouve  maintenant  à  engager  des  capi- 
taux dans  des  entreprises  industrielles  et  autres. 

A  quoi  tient  donc  cet  état  de  choses?  On  l'a  attribué 
un  peu  à  tout  :  à  la  guerre  anglo-transvaalienne,  à  la 
question  sino-européenne,  aux  grèves  des  industries 
verrières  et  aux  crises  charbonnière  et  métallurgique 
et  enfin,  comme  chaque  année,  aux  vacances. 

Ce  sont  là  des  motifs,  mais  pas  les  principaux.  Le 
plus  important,  à  notre  avis,  est  le  revirement  qui  s'est 
produit  et  devait  inévitablement  survenir  à  la  suite  des 
spéculations  exagérées,  dégénérées  même  en  un  hon- 
teux agiotage,  que  l'on  a  pratiquées  pendant  longtemps 
à  notre  Bourse. 

lia  baisse  s'est  alors  abattue  sur  toutes  les  valeurs 
industrielles  de  la  cote.  Les  capitalistes  pris  de  peur 
ont  vendu  plutôt  que  d'enrayer  la  réaction  en  conser- 
vant leurs  titres.  La  situation  s'est  alors  aggravée  au 
point  que  nous  trouvons  maintenant  de  très  bonnes 
valeurs  cotées  à  un  cours  parfois  de  50  (I/O  inférieur  à 
celui  qu'elles  avaient  il  y  a  un  an.  Comme  il  faut  abso- 
lument remployer  les  capitaux,  on  s'est  rabattu  sur  les 
fonds  d'Etats  et  les  lots  de  Villes,  qu'on  a  vu,  dans  ces 
derniers  temps  surtout,  atteindre  des  cours  peu  en 
rapport  avec  l'intérêt  qu'ils  rapportent. 

Et  dire  qu'il  y  a  plus  d'un  an  que  dure  cet  état  de 
choses.  Heureusement,  la  fermeté  qui  commence  à  se 
manifester,  bien  imperceptiblement  pourtant,  semble 
être  le  prélude  du  relèvement  du  Marché.  Espérons 
que  nos  prévisions  se  réaliseront. 

La  situation  financière  de  nos  Etablissements  de 


crédit  est  on  ne  peut  plus  satisfaisante  malgré  le  coup 
de  massue  que  leur  ont  porté,  sans  raison  pourtant, 
les  récents  krachs  allemands.  Et  la  dépréciation  qu'ont 
subies  leurs  valeurs  est  d'autant  plus  inexplicable,  que 
la  marche  de  nos  banques  est  depuis  plus  plus  de  cinq 
ans  en  progression  sensible  et  constante. 

Les  cours  des  valeurs  sidérurgiques  sont  toujours 
dans  l'état  latent  qui  caractérise  ce  compartiment 
depuis  longtemps.  Il  est  causé  par  la  situation  toujours 
tendue  de  cette  industrie,  que  seule  la  baisse  promise 
des  charbons  pourra  améliorer. 

Les  charbonnages,  au  contraire,  sont  en  pleine  pros- 
périté. Ils  ont  réalisé  et  réalisent  encore  des  bénéfices 
considérables,  qui  leur  ont  permis  non  seulement  de 
se  constituer  des  fonds  de  réserve  importants,  mais 
aussi,  à  la  plupart  d'entre  eux,  d'amortir  leur  dette 
obligations. 

La  baisse  promise  par  nos  maîtres  charbonniers  sur 
les  combustibles  industriels  ne  peut  que  favoriser 
encore  le  développement  de  nos  charbonnages,  car  elle 
leur  permettra  de  faire  la  concurrence  à  l'Allemagne  et 
de  relever  bon  nombre  d'industries  de  tous  genres.  Les 
valeurs  de  ce  groupe  sont  très  résistantes  et  :>n  peut 
affirmer  que  sous  peu  les  cours  se  relèveront. 

Mais  c'est  le  compartiment  des  tramways  qui,  dans 
l'activité  relative  du  moment,  est  le  plus  travaillé.  Kn 
peut-il  être  autrement  ?  Non,  certes,  car  les  tramways 
sont  des  entreprises  d'utilité  publique,  de  rapport  cer- 
tain et  de  prospérité  croissante.  Comme  les  distribu- 
tions d'eau  et  d'éclairage,  elles  répondent  à  un  besoin 
immédiat,  leur  développement  est  progressif,  les  lignes 
se  multiplient  et  les  recettes  qui  augmentent  sans  cesse 
sont  des  garanties  certaines  de  la  grande  sécurité  de 
ces  valeurs.  Les  cours  sont  toujours  bien  tenus  et  en 
hausse  sensible  et  nous  sommes  persuadés  que  c'est 
de  ce  groupe  que  partira  le  signal  du  réveil  de  notre 
Marché. 

Voici  les  cours  de  clôture  : 

Belge  3  0/0  98  95,  Extérieure  70  7/16,  Brésil  4  0/0 
66  3/8,  Rio-Tinto  1.321,  Turc  D  24  65,  Métropolitain 
574,  Madrid-Saragosse  252  1/2. 


Mormata  Économiaues  et  Financières 


Banque  Nationale  de  Belgique.  —  L'ensemble  des  béné- 
fices bruts  do  la  Banque  Nationale  de  Belgique  pendant  le 
premier  semestre  de  1901  atteint  10.694.502  fr.,  dont  la  plus 
grande  partie  est  due  aux  opérations  d'escompte.  Le  produit 
brut  de  l'escompté  est  de  8.360.966  fr.,  dont.  7.544.928  fr.  pour 
Bruxelles  et  les  comptoirs  et  715.938  fr.  pour  la  succursale 
d'Anvers.  Los  prêts  sur  les  fonds  publics  ont  rapporté  à  la 
Banque  1.001.361  francs.  Elle  a  perçu  elle-même  1.263.788  fr. 
d'intérêts  sur  les  fonds  publics. 

Ces  bénéfices  permettent  de  répartir  aux  actionnaires 
3.650.000  fr.,  ce  qui  représente  73  fr.  par  action,  comme  pour 
le  précédent. 

La  part  de  l'Etat  s'élève  à  2.553.610  fr. 

Il  est  intéressant  de  rappeler  à  quol3  titres  le  Trésor  pu- 
blic encaisse  cette  somme.  Il  reçoit  115.000  fr.  comme  inter- 
vention de' la  Banque  dans  les  frais  de  trésorerie;  149.048  fr. 
comme  droit  de  timbre  sur  la  circulation  moyenne  du  semes- 
tre; 782.034  fr.  correspondant  à  1/4  0/0  sur  la  circulation 
moyenne  du  semestre  excédant  275  millions;  388.115  fr. 
comme  produit  de  l'escompte  excédant  3  1/2  0/0,  et  enfin 
1.109.412  fr.  comme  part  do  l'Etat  dans  les  bénéfices  «lu 
semestre  en  vertu  de  l'article  43  des  statuts. 

Une  somme  de  493.854  fr.  est  versée  à  la  réserve. 


Le  Commerce  extérieur.  —  Pendant  les  sept  premiers 
mois  de  1901,  les  importations  se  sont  élevées  1.238.156  000 
francs,  contre  1.241.700.000  en  1900;  il  y  a  donc  une  diminu- 
tion comparativement  à  l'année  précédente  de  3.544.000  fr. 

Les  exportations  ont  atteint,  les  sept  premiers  mois  do 
19D1,  do  1.015.337.000  francs,  contre  1.041.327.000,  soit  une  di- 
minution de  25.990.000  ou  2  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépassé  les  exportations  de 
222.819.000  francs. 

Les  droits  de  douane  perçus  les  sept  premiers  mois  de  1901 
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se  sont  élevés  à  28.885X180 franes,  co&re  80  581.804  en  1900; 
il  v  a  donc,  déco  chef,  diminution  de  1.646.724  t'r.  ou  ."i  0/0. 

Pendant  les  sept  première  mois  de  L9Ô1,  4.9H>  navires  sont 
entrés  dans  les  ports  belges  ayant  un  tonnage  total  de 
5.315.374  tonnes.  En  1000,  le  nombre  des  navires  entrés  était 
de  5.028  avec  un  ensemble  de  tonnage  de  4. 930 .896  tonnes. 
11  y  a  donc  diminution,  comparativement  à  l'année  i960, 
par  rapport  au  nombre  dés  navires  entrés,  de  108  unités  <>u 
•2  0/0  et  augmentation,  par  rapport  au  tonnage,  de  384.978 
tonnes  ou  8  0/0. 

Quant  aux  sorties,  elles  se  sont  élevées  pour  eétte  même 
période  de  1001  à  4.938  ayant  un  tonnage  total  de  5.867.5-'3 
tonnes.  En  1000,  le  nombre  de  navires  sortis  était  de  5.089 
avec  un  ensemble  de  tonnage  de  i.985  36(1  tonnes.  Il  y  a  donc 
diminution,  comparativement  à  l'année  1900,  par  rapport  au 
nombre  des  navires  sortis  de  loi  unités  ou  2  0/0  et  augmen- 
tation par  rapport  an  tonnage  de  382.160  tonnes  ou  8  0/0. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 

Madrid,  10  août  1901. 


La  Question  du  Maroc.  —  Les 
Le  Marché 


■a  \aux  publics  M.  Villanue>  : 
—  La  situation. 


La  période  des  vacances  fait  sentir  de  plus  en  plus 
ses  effets  et  le  manque  de  nouvelles  est  absolu.  Pour 
alimenter  leurs  chroniques,  les  journaux  ont  eu  seule- 
ment des  discussions  relatives  au  décret  reculant  le 
délai  pour  l'estampillage  de  la  Dette  extérieure  4  0/0; 
ils  se  sont  aussi  occupes  d'un  article  sur  la  question 
du  Maroc  attribué  à  M.  Silvela,  article  où  le  chef  du 
parti  conservateur  préconise  l'accord  franco-espagnol, 
en  vue  d'éventualités  qu'il  considère  comme  prochaines 
sur  l'effondrement  de  cet  empire;  on  a  pu,  enfin,  com- 
menter les  déclarations  faites  par  M.  Yillanueva,  mi- 
nistre des  travaux  publics,  au  sujet  d'un  vaste  plan  de 
réformes. 

Ce  plan  ne  manque  pas  d'intérêt  :  M.  Yillanueva  vou- 
drait doter  l'Espagne  de  tout  ce  qui  lui  manque  en  fait 
de  voies  de  communication,  chemins  de  fer  secon- 
daires, irrigations,  etc.  Nul  ne  contredira,  sur  ce  point, 
le  ministre  :  il  est  certain  que  l'outillage  économique 
du  pays  est  insuffisant  et  que,  plus  complet,  il  per- 
mettrait d'exploiter  utilement  les  énormes  richesses  du 
sol  et  du  sous-sol;  mais  de  pareilles  transformations 
ne  se  font  pas  sans  argent  et  M.  Yillanueva  estime 
qu'elles  exigeraient  une  opération  de  crédit  de  près 
d'un  milliard,  reportée  sur  plusieurs  années,  de  façon 
à  permettre  d'effectuer  les  travaux  par  étapes  succes- 
sives. Ce  chiffre  seul  nous  montre  qu'il  faut  renoncer 
à  pareil  projet  :  il  est,  en  effet,  inutile  à  songer  à  aug- 
menter les  dépenses  au  moment  où  tous  les  efforts 
tendent  à  effectuer  la  réorganisation  des  services  sans 
augmenter  les  charges  du  budget  :  comment  ajouter, 
ilés  lors,  aux  crédits  les  sommes  nécessaires  pour  le 
service  des  emprunts  de  travaux? 

Le  Marché  reste  faible.  On  a  constaté  un  recul  de 
bons  hypothécaires  des  Philippines,  des  obligations  de 
Cuba,  du  4  0/0  amortissable,  et  du  4  0/0 extérieur  non- 
cstampillé,  sur  le  bruit  que  le  Ministre  des  finances 
aurait  l'intention  de  décréter  purement  et  simplement 
la  conversion  forcée  de  ces  titres  à  partir  du  l»1'  février 
1!K)2.  .Je  ne  crois  pas,  cependant,  que  ce  bruit  ait  des 
fondements  sérieux . 

Le  •")  o/0  amortissable  reste  ferme  :  on  se  plaint  beau- 
coup des  lenteurs  mises  par  La  direction  générale  de  la 
dette  pour  délivrer  les  titres  définitifs  en  échange  de 
certificats  provisoires. 

Le  change  a  encore  dépassé  40  0/0.  Des  réserves 
aBsez  importantes  avaient  été  constituées  à  l'étranger 
•  n  vue  de  la  hausse;  ces  réserves  aujourd'hui  n'existent 
plus  et  comme  la  balance  commerciale  ne  cesse  de 
'a^raver,  un  renchérissement  devait  se  produire. 
Il  faut  attendre  maintenant  l'application  des  mesures 
projeté- -s  |,ar  le  ( iouvernement,  mais  quand  appli- 
quera-t-on  ces  mesures  ? 

Voici  la  comparaison  des|cours  des  principales  v  a- 


leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

4  0/0  Intérieure  

4  0/0  Extérieure  

5  0/0  Amortissable  

Banque  d'Espagne  

—  Hypothécaire  . . 
Comp.  Ferm.  des  Tabacs 
Chèque  sur  Paris  

—  sur  Londres  

Bons  cubains  6  0/0  

—         5  0/0  

Cédules  hvpolli.  5  0/0... 
—  "         4  0/0. . . 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  argent,  -f- 8,7  millions  ;  circu- 
lation. —  7,7  millions;  comptes  courants,  -f-  5,4  mil- 
lions; escomptes,  —  3.0  millions. 


29  juin. 

5  août 

12  août 

19  août 

71  85 

71  95 

71  05 

71  65 

78  90 

78  00 

78  85 

78  80 

94  20 

94  25 

94  15 

90  20 

488  .. 

487  .. 

487  .. 

487  .. 

182  .. 

382  50 

1*4  .. 

184  50 

891  .. 

302  .. 

392  .. 

39  45 

89  55 

89  80 

»  50 

35  10 

35  16 

!55  24 

35  17 

85  00 

85  90 

86  .. 

71  50 

71  70 

71  75 

71  70 

104  .. 

104  25 

104  25 

104  25 

101  90 

101  90 

102  .. 

102  .. 

et 


Du 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

f  janvier  au  29  juillet  1901  (30  semaines/ 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.. . 

Lérida-Reus .  ■ 
Aimanta  Valence 

Total  No .  d  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 

2070 
784 
104 
499 

Pesetas 

31-322.963 
8  931.288 
729. 925 
6  822.199 

Pesetas 

33.81S  012 
9.884  732 
808-771 
7.337.652 

Pes>e»s 

31  142.182 
9.896.366 
696.885 
7.419  169 

Peseta? 

35. 483. 660 
10.477.144 
671  74b 
7.312.356 

3157 

47.8U6.375 

51-849  167 

52  154.602 

53  944  905 

1057 

6577 
246 

10.719.019 

36. 222. 961 
700  851 

10.365.792 

50.893.907 
883.488 

11.000.609 

51-386.740 
1.833.495 

10-793.91G 

51.356-527 
1.894.343 

L'Industrie  Minière  en  Espagne  en  1900.  —  L'indus- 
trie minéro-métallurgique  dans  la  Péninsule  et  les  îles  adja- 
centes, d'après  la  statistique  officielle  publiée,  présente  en 
1000  une  production  qui  atteint  une  valeur  totale  de 
405.584.339  pesetas,  soit  62.245.686  pesetas  de  plus  qu'en 
1890. 

La  valeur  des  ruinerais  extraits  s'est  élevée,  en  1900,  à 
180.137.559  pesetas,  soit  une  augmentation  de  21.983.122  pe- 
setas l'année  dernière. 

Le  chapitre  produits  métallurgiques  s'est  chiffré  par  216  mil- 
lions 440.780  pesetas,  soit  une  augmentation  de  40.202.504 
pesetas  sur  l'année  1899. 

Les  concessions  des  mines  productives,  en  1900,  ont  été 
supérieures  de  117  à  celles  de  l'année  dernière,  et  le  nombre 
des  fabriques  eu  activité  a  augmenté'  de  12,  ce  qui  porte  les 
premières  à  2.770  et  les  secondes  à  143. 

Le  nombre  des  ouvriers  employés  dans  les  mines  a  été  de 
83.602  et  dans  les  fabriques  de  80.836,  soit  en  plus  3  404  et 
1.878  que  pour  1899. 

11  a  été  employé  dans  les  concessions  minières  875  machi- 
nes à  vapeur  d'ensemble  20.590  chevaux,  soit  44  de  plus  qu'en 
1899. 

Le  nombre  de  machines  hydrauliques  employées  dans  les 
fabriques  a  augmenté  de  8,  celui  des  machines  à  vapeur  de  27. 

Les  principales  augmentations  pour  les  minerais  extraits 
consistent  en  anthracite  de  la  province  de  Cordoue,  cuivre  de 
diverses  provinces,  terres  argent  itères  d'Alméria,  lignite  d'au- 
tres provinces,  manganèse  de  Huclva,  Oviedo  et  Teruel, 
plomb  d'Alméria  et  soufre  de  (iérone. 

Les  diminutions  ont  porté  sur  :  eaux  souterraines  d'Ali- 
cante,  zinc  de  plusieurs  provinces,  fer,  houille  de  Cordoue, 
O.iedo  et  Béville,  sel  ordinaire  et  plomb  argentifère. 

Les  plus-values  les  plus  importantes  dans  le  chapitre  des 
produits  métallurgiques  ont  été  obtenues  dans  le  ciment 
hydraulique  de  Barcelone,  des  Baléares  et  de  Valence,  le 
cuivre  de  llueha.  le  fer  doux,  l'acier  de  la  Viscaye,  le  coke, 
l'argent  et  le  plomb.  1 1  s'est  produit  des  moins -values  sur  le  fer 
Fondu,  croule  cuprifère,  agglomérés,  or  lin  et  zinc  en  lingots. 

Voici  par  ordre  d'importance  les  districts  miniers  d'Es- 
pagne : 

IlueKa.  Vizcaya,  Murcie,  Jaen,  Oviedo,  Cordoue,  Oiudad 
Real,  Navarre.  Àlméria,  Sanlander,  Sévillc,  Léon,  Badajoz, 
Palcncia,  Barcelone,  Malaga,  Gnadalajara,  Baléares,  Coruna, 
Valence,  Grenade,  Lérida,  CacérM.Teruél,  Orense,  Zaragoea, 
Logrono,  Madrid  cl  Salamanque. 
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Italie  et  Luxembourg 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  21  août  1901. 

Les  dispositions  générales  sonl  assez  liésilantes  :  les  cours 
ont  une  tendance  faible  et  les  affaires  restent  restreintes. 

On  cote  1'Inlérieur  à  71  8r>:  l'Extérieur  à  78  85;  le  change 
sur  Paris  est  à  3'.>  52. 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  20  août  1901. 

Lel  Projets  financiers  du  Gouverneu.enl.  -- Bonne  tenue  do  la  Renie. 
—  Augmentation  îles  Receltes.  —  Caisses  d'épargne  postales. 

Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  19  août,  pour  enten- 
dre l'exposé  du  nouveau  programme  de  M.  Carcano,  le 
ministre  des  Finances.  On  n'a  encore  rien  publié  de  ce 
qui  a  été  dit  dans  cette  réunion,  mais  on  sait  que  ce 
programme  a  reçu  l'approbation  des  collègues  de 
M.  Carcano.  même  de  M.  ai  Broglio,  le  ministre  du  Tré- 
sor. On  sait  que  ce  dernier  est  un  partisan  convaincu 
de  l'intangibilité  du  budget,  qu'il  n'admet  aucun  dégrè- 
vement auquel  ne  correspondrait  pas  immédiatement 
une  recette  équivalente  -  et  sans  augmentation  de  la 
1  >ette.  Les  disponibilités  budgétaires  de  cette  année 
sont  évaluées  à  15  millions,  d'ores  et  déjà  affectées 
aux  dégrèvements.  Pour  le  surplus,  il  faudra  attendre 
d'autres  rentrées.  Il  faut  croire  que  le  programme  de 
M.  Carcano  ne  diffère  pas  beaucoup  de  celui-ci,  puis- 
que l'accord  a  pu  se  faire  entièrement  et  rapidement. 

Les  Bourses  du  royaume  ont  été  favorablement  im- 
pressionnées par  les  bonnes  nouvelles  gouvernemen- 
tales. La  Rente  a  une  excellente  tenue  et  les  transac- 
tions sont  actives  et  satisfaisantes  pour  une  époque  de 
vacances.  On  constate  aussi  une  assez  'grande  abon- 
dance des  disponibilités  du  marché  monétaire.  L'ar- 
gent est  abondant  sur  toutes  les  places  et  l'escompte 
est  assez  facile  entre  33/4  0/0  et  4  0/0. 
■  Le  paiement  du  coupon  de  juillet  a  fait  constater 
que  le  rapatriement  de  la  Rente  italienne  se  poursuit 
d'une  façon  méthodique.  A  l'échéance  de  juillet  1900, 
le  Trésor  italien  a  dû  payer  à  l'étranger,  une  somme 
de  31.040.077  lire  d'intérêt.  Au  mois  de  juillet  dernier, 
le  total  des  intérêts  payés  au  dehors  ne  s'est  plus  élevé 
qu'à  30.344. 213  lire,  ce  qui  constitue  une  diminution  de 
SOO.0'  0  lire,  qui  représente  l'intérêt  du  capital  rentré 
en  Italie,  les  amortissements  ne  pouvant  ici,  être  mis 
en  compte. 

Le  change  a,  aussi,  une  tendance  continue  à  di- 
minuer. 

Diverses  autres  circonstances  favorables  prouvent 
l'amélioration  constante  des  conditions  économiques 
du  pays.  C'est,  d'abord,  la  hausse  presque  générale  des 
recettes  publiques.  1  )ans  le  mois  de  juillet,  qui  est  le 
premier  mois  du  nouvel  exercice,  les  recettes  se  sont 
(•levées  à  84.101.000  lire,  ce  qui  constitue  une  augmen- 
tation de  506.331  lire  sur  les  recettes  du  mois  de  juillet 
de  l'année  antérieure. 

L'augmentation  provient  surtout  des  droits  de  fabri- 
cation, des  douanes,  du  tabac  et  du  sel. 

Mais  il  est  une  note  fâcheuse  dans  cet  accord  de 
l.onnes  nouvelles  :  les  droits  sur  les  affaires  ont  donné 
une  moins-value  de  1.205.277  lire.  Le  rendement  de  la 
loterie  a  également  diminué  d'environ  100.000  lire. 
Cependant,  on  aurait  tort  de  trop  s'alarmer  de  cette 
diminution  même  considérable  du  droit  des  affaires.  Il 
faut  voir  là  une  conséquence  très  fâcheuse,  quoique 
passagère,  des  grèves,  qui  ont  causé  tant  de  tort  à 
toutes  les  industries,  autant  par  les  ruines  qu'elles onl 
occasionnées  directement  que  par  la  méfiance  qu'elles 
ont  semée  partout.  Aujourd'hui,  presque  toutes  ces 
grèves  sont  terminées  et  l'on  peut  espérer,  à  bref  délai, 
une  reprise  de  l'activité  des  affaires. 


On  considère,  aussi,  comme  un  signe  de  bon  augure, 
l'augmentation  constante  des  dépôts  aux  caisses  d'épar- 
gne du  royaume.  Dans  les  cinq  premiers  mois  de 
l'année  courante,  les  dépôts  effectués  aux  caisses 
d'épargne  postales  se  sont  élevés  à  170.423.414  lire, 
laissant,  sur  les  remboursements  cl  les  remplois  pour 
le  compté  des  déposants,  un  excédent  de  14.978.296 
lire.  On  comptait,  à  la  lin  des  cinq  derniers  mois, 
14.155.710  livrets. 


Le  Produit  des  chemins  de  fer.  —  Dans  l'exercice  finan- 
cier 1900-1901,  le  produit  du  trafic  sur  les  trois  grain  I-  r> 
des  chemins  de  fer  italiens  s'est  élevé  à  un  total  de  288  mil- 
lions  976.926  lire,  présentant  une  diminution  de  1.775.894 
lire  sur  le  chiffre  de  l'exercice  précédent. 

La  part  revenant  à  l'Etat  dans  ce  produit  a  été  de  88  mil- 
lions 354.547  lire,  en  diminution  de  873.766  lire  sur  ci 'lie  de 
L'exercice  1899-1900. 

Ces  chiffres  d'ensemble  se  répartissent  comme  suit  pour 
chacun  des  trois  réseaux  : 

Exercice  Différence 
1899  - 1901  1899-1900 

(En  lire' 

Méditerranée   146.330.517  +  2.757.814 

Adriatique   131.243.020  —  5.230.350 

Sicile   tLjQj  389  +  090.642 

288.976.926   —  1,775.894 

Réseaux  principaux  :  Part  de  l'Etat 

Méditerranée   38.683.S68    +  844.88-'. 

Adriatique   33.48:1.199    —  1.392.921 

Sicile   271  189    +  15.632 

Réseaux  secondaires   15.8lMi.641    —  341.562 

88. 25 i.547'  —  873.766 


Courrier  de  la  Bourse  de  Home 

Rome,  22  août  1901. 

Les  affaires  sont  toujours  fort  restreintes,  mais  les  dispo. 
silions  générales  restent  assez  bonnes.  Le  change  est  mieux 

La  Rente  est  à  102  00  ;  Méridionaux,  709  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  531  . ..  Banque  Nationale,  853  ... 


LUXEMBOURG 

( Grr  and-D u. ch é ) 


Les  Chemins  de  fer  en  1900.  —  Voici  quelques  rensei- 
gnements statistiques  sur  L'exploitation  des  chemins  de  fer 
Guillaume-Luxembourg  pendant  les  huis  dernières  années  : 

190O  1899  1898 


Trafic  intérieur   643.989 

—  d'exportation   2.340.411 

—  d'importation   1.250.  436 

—  de  transit   1.829.410 


En  tonnes 
559.300 
2.193.844 
1.123.830 
1.476i026 


522.693 
1/.770.467 

987.248 
1.388.96» 


Totaux   ii.0O2.24ii   5.353.012  4.609.378 

•  Aux  chiffres  de  190(1  il  faut  ajouter  :  1"  144  577  t..  50.338  t., 
204.339  t.,  52.603  t.,  2.879  t.  de  cokes  en  provenance  de  L'Alle- 
magne et  dirigées  via  Trois-Vierges,  Luxembourg  et  I'Attert, 
respectivement  vers  les  stations  du  Prince-Henri,  d'Alhus  et 
du  bassin  de  Longwy  ;  2"  32.092  t.,  30.338  t.,  4.465  l.,  10.595  t. 
de  fontes  expédiées  Vers  l'Allemagne  par  Luxembourg  et 
Trois-Vierges,  en  provenance  des  stations  de  Differdange, 
Rodange,  le  bassin  de  Longwv  et  Steinfort  ;  3°  157  t.,  827  t., 
15.741  "t.,  1.400  t.,  de  minerais  de  fer  expédiées  suivant  la 
même  roule,  en  provenance  d'Obercorn,  Differdange,  Lama- 
delaine  et  le  bassin  de  Longwy  ;  4°  96.852  t.  de  minerais  ex- 
pédiées par  les  stations  du  Guillaume-Luxembourg  et  en 
transit  par  la  ligne  des  minières,  en  destinai  ion  de  la  Belgi- 
que vià  Athus  ;  5°  enfin  47.320  t.,  3.730  t.,  1.715  t.  de  mine- 
rais expédiées  en  service  direct  des  stations  de  Bclvaux, 
Obercorn  et  Differdange  en  destination  des  hauts  fourneaux 
de  Dommeldange.  Le  trafic  total  se  trouve  ainsi  élevé  à 
0.759.031  t.,  contre  6.076.915  t.  en  1899  el  5.38(1.533  t.  eu  1898. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN' 


—  États  Balkaniques 


Lo  détail  par  nature  de  marchandises  importées  donne 
parmi  les  plus  importantes  : 

1900  1809  1888 

(En  tonnes) 

Coke   70L271      719.038  648.Ï72 

Houille   Pl."). 192     139.342  111.028 

Bois   35.290       49.430  32.262 

Céréales   20.850       24.303  22.557 

Fers  et  fontes   16.379       24.47H  10.313 

Minorais  .-   02 . 300       57.135  1 3 .  !  >75 

Argiles,  ardoises,  otc   84.061       31.011  21.366 

Quant  aux  expéditions,  les  plus  forts  tonnages  pour  les 
trois  dernières  années  sont  consignés  au  tableau  suivant  : 

1900  1899  1898 
(En  tonnes) 

Minerais  oolithiques              2  365.859  2.142.009    1  289.718 

Fers  et  fontes                         569.941  582.450  701.709 

Pierres                                     33.849  34  579  31.364 

Bois                                        14.935  18.388  15.842 

Sables  et  scories                     47.039  44.005  131.449 

Chaux                                       12.545  12.901  0.780 

Boissons                                    10.640  10.120  9.072 

Céréales  et  pommes  de  terre       15.269  20.243  11.316 

Plâtres                                     3.879  2.189  2.320 

Les  recettes  effectuées  et  les  moyennes  statistiques  qu'on 
en  peut  déduire  sont  résumées  dans  le  tableau  ci-dessous  : 

Recettes 

1900  1899  1898 

(En  francs) 

Voyageurs  et  bagages...     1.876.250     1.717.500  1.618.750 

Marchandises                  13.811.250  12.632.500  11.707.500 

Diverses                           1.176.250     1.150.250  801.875 

Totaux   16.863.750   15.506.250  14.218.125 

Moyennes  et  renseignements  divers 

Produit kilométr....  Fr.  96.918  89.116  83.636 

Voyageurs  transportés, 

nombre   2.402.461  2.035.659  1.859.376 

Produit  moven  par  voya- 
geur Fr.  0  815  0  81            0  87 

Tonnes  transportées, 

nombre   6.759.031  0.076.915     5'.  386.533 

Produit    moven  par 

tonne  •           Fr.  2  05  2   »            2  17 

Nombre  de  tonnes  trans- 
portées à  un  kilom...  285.800.000  250.200.000  230.300.000 

Parcours  moyen.. Kilom.  42  30  41  07           'i2  70 

Produit  par  tonne-kilo- 

métriqué                Fr.  0  049  0  048           0  05 

Le  trafic  des  nouveaux  embranchements  Guillaume-Luxem- 
bourg en  1900  a  été  de  1.969.807  tonnes,  contre  1.680.522  t. 
en  18si9,  1.445.962  t.  en  1898  et  1.455.246  t.  en  1897.  Le  total 
de  1900  est  ainsi  réparti  :  section  de  Bettombourg  à  Dudc- 
lange,  907.634  t.;  bassin  de  Rumelange  :  trafic  total  de  Té- 
tanie. 875.183  t.;  trafic  total  de  Rumelange,  127.080  tonnes. 

Voici  quelques  renseignements  statistiques  sur  les  résultats 
de  l'exploitation  des  Chemins  de  fer  secondaires  Luxem- 
bourgeois pendant  les  trois  dernières  années  : 

1900  1899  1898 

Voyageurs  (nombre)   263.717  172.449  163.136 

—        (produite  ...Fr.  138.687  131.457  129.426 

Marchandises  (tonnes)   46.735  43.916  34.587 

—         (produits. Fr.  82.407  89.122  (12.879 

Recettes  extraordinaires ...  7.218  7.109  7  174 

lîecelte.s  totales   228.312  227.688  199.379 

Produit  kilométrique   5.569  5.553  4.865 

Enlin,  voici  quelques  renseignements  statistiques  sur  les 
résultats  de  l'exploitation  des  Chemins  de  fer  cantonaux 
Luxembourgeois  pendant  les  deux  dernières  années  : 

1900  1899 

Tafic    Recettes     Trafic  Recettes 

Francs  Francs 

Vovagcurs                      133.997     61.582  131.550  59.578 

Marchandises                  21.669    65.819  23.685  69.130 

Recettes  postales  et  di- 
verses                           »        16.617  »         13  689 

Totaux    144.018  142.397 

F     lté  par  kilomètre...  •     3.273  3.230 


L'Industrie  Minière  et  Métallurgique  du  Luxembourg 
en  1900.  —  L'industrie  minière  a  progressé  en  VM\\  le 
nombre  des  établissements  a  augmente  de  4  à  70  et  la  statis- 
tique pour  les  six  dernières  années  donne  les  résultats  sui- 
vants : 

Prix 


Années 


Extraction 


moyen  par 
Valeur  totale  tonne 


Tonnes  Francs  Francs 

1895   3.013.07»;  9.. ",9(1.443  2.45 

1896   4.758.741  11.852.528  2.49 

1897   5.349.009  13.O80.55CJ  2.61 

1808    5.348.051  12.934.186  2.60 

1899    5.995.412  10.225.280  2.70 

1900   0.171.229  17.283.280  2.80 

Ce  qui  fait,  pour  1900,  une  augmentation  de  production  de 
175.817  tonnes  et  une  hausse  du  prix  moyen  de  vente  de 
0  fr.  10  par  tonne.  * 

L'industrie  métallurgique,  par  suite  de  la  crise  actuelle, 
accuse  une  diminution  de  la  production  qui  est  toutefois 
minime  et  sans  grande  importance,  vu  la  hausse  des  prix, 
comme  le  montrent  les  chiffres  suivants  : 

Prix 
moyen  par 

Années         Production    Valeur  totale .  tonne 

Tonnes         Francs  Francs 

1805    094.813  32.171.540  47.30 

1896    808.8ÎIH  41.455.505  51.71 

1807    897.457  49.317.477  56.53 

1898    945.800  52.463.475  55.40 

1899    982.930  55. 740.319  56.70 

1900    970.885  74.234.178  76. '.0 

La  production  a  donc  diminué  de  12.045  tonnes,  mais  on 
constate  une  plus-value  de  18.490.000  francs  et  une  hausse 
de  19  fr.  70  par  tonne  sur  le  prix  moyen, 


ÉTATS  BALKANIQUES 


BULGARIE 

Le  Commerce  extérieur,  —  Le  mouvement  commercial 
général  de  la  Bulgarie  et  de  la  Roumélie  orientale  présente, 
pour  l'année  1000,  un  chiffre  inférieur  d'environ  13  millions 
à  celui  de  l'année  dernière  ;  cette  diminution  est  due  à  la 
continuation  de  la/ série  des  mauvaises  récoltes,  principale 
ressource  du  pays. 

Les  exportations  ont  été  évaluées  à  53.982.629  francs, 
contre  53.407.000  francs  en  1809.  Le  principal  exportateur  a 
été  la  Turquie,  dont  les  achats  ont  atteint  18  millions  environ. 

La  principale  richesse  du  pays,  l'agriculture,  ayant  été- 
dans  une  mauvaise^situation,  l'importation  des  articles  étran- 
gers devait  forcément  en  subir  les  résultats  fâcheux.  L'im- 
portation totale  pour  cette  année  a  été  de  40.342.100  francs, 
tandis  que  celle' de  l'année  dernière  ('•tait  de  60.178.079  francs, 
soit  une  diminution  notable  de  13.837.970  francs. 


Voici,  par  catégories,  quelles  ont 
exportations  : 

Catégorie  des  marchandises 


été  les  importations  et 


Importât.  Exportât. 


Animaux  vivants   292.929 

Produits  alimentaires  d'animaux...  3371517 

Céréales  et  divers  produits  des  blés.  721. 'il'.» 

Fruits,  légumes  et  graines   549.729 

Denrées  coloniales   3.984.218 

Boissons  spirilucuses   310.010 

Conserves  et  confitures   370.783 

Engrais  et  déchets   153.859 

Combustibles   509.424 

Produits  chimiques   574.537 

Tanins,  couleurs  et  vernis   879.545 

Résilies  et  huiles  minérales   3.128.458 

lluiles.  graines  et  produits   1 .828.078 

Drogues  ei  médicaments   880.827 

Parfumerie   100.855 

Pierres,  terres,  verres  et  produits  ..  1.644.255 

Métaux  et  produits  de  Tind.  métall.  5.197.706 

Matières  br.  el  prod.  del'ind.  du  bois  1.855.215 

Matériaux  et  produits  de  la  papeterie  1.988.576 


5.009.402 
'j.  032. 535 
27.128.280 
1.854.213 
239.624 
43.212 
8.435 
322.107 
137.807 
2.358 
109.033 
8.020 
0.80(1 
4.005 
719.380 
84.918 
866.826 
939.148 
1 1 . 159 


3. 
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Catégorie  des  marchandises 
Peaux  et  produits  de  la  peausserie.. 

Matières  et  produits  textiles  

Caoutchouc,  gutta-peivha  ci  produits 

Wagons,  voiture-;  et  bateaux  

Machines,  instruments' o(  appareils. 
Quineaillerie,  bimbeloterie  et  bijou  t. 
Articles  de  littéral,  et  de  l'art  plast.  . 
Divers   


Importât.  Exportât. 


2. 


853. 

•290. 

269 
903 
786 
•>.v> 
•2i  m 

.70'» 


026 
869 
si  12 
847 
114 
249 
320 
57!  I 


.724 
.321 

43 
137 


538 
154 
484 
710 
970 
034 
588 
550 


.931.539  53.982.629 


ROUMANIE 

Le  Commerce  extérieur  de  la  Roumanie.  —  Le  Minis- 
tère des  finances  a  publié  la  première  partie  delà  statistique 
relative  au  commerce  extérieur  de  la  Roumanie  pour  l'année 
1900.  comprenant  les  quantités  importées  et  exportées  do 
chaque  espèce  de  marchandise,  ainsi  que  la  valeur  des  mar- 
chandises importées  et  exportées  en  1900.  avec  l'indication  des 
pavs  et  des  douanes. 

Voici  le  résumé  du  commerce  extérieur  du  pays  pendant  la 
dernière  période  de  dix  ans: 

Imp.  et  exp. 

Années      Importations  Exportations  réunies 
En  francs) 

1891   436.682.685     274.062.023  711.354.768 

1892   380.747.296     285.384.057  660.131.353 

1893   S30.489.731     370.051.787  801.141.518 

1894    422.142.287     294.198.3S'.     716. 340. 671 

189ô   3oi.574.517     2ii5.048.4ll  569.622.928 

1890    337.922.929     324.Qo6.652  661.979.ÔS1 

1897    355.782.804     224.179.690  579.962.494 

189K   &89.908.439     283.181.567  673.090.006 

1899    333.267.938     149.119.057  482.387.595 

1900   216.985.878     280.000.431  490.986.309 

Comme  on  le  voit,  en  1900.  l'importation  en  Roumanie  s'est 
élevée  à  216.985.878 fr.  et  l'exportation  à  280.000.431  fr.,  d'où 
il  résulte  une  différence  de  63.014.553  fr.  en  faveur  do  l'ex- 
portation. «  Ce  phénomène  extraordinaire,  dit  le  Cunerul 
Financiar,  est  presque  unique  dans  les  annales  du  commerce 
extérieur  de  la  Roumanie':  il  constitue  une  preuve  péremp- 
toire  de  la  crise  financière1  par  laquelle  nous  avons  passé,  en 
qui  a  eu  comme  effcl  une  diminution  des  échanges  et  une 
baisse  sensible  dans  les  revenus  des  douanes,  comme  on  peut 
le  voir  dans  le  tableau  ci-dessous  : 

Recettes  douanières  provenant  îles 

Imp.  et  exp. 

Années       Importations  Exportations  réunies 
En  francs 

1891   27.397.996         4.267  27.402.263 

1892    29.435.021         2.784  29.437.805 

1893    34.407.634  »  34  407.634 

1894   33.83Ô. 110  »  33  835.110 

L895    28.208.Ô80  »  !;8.2Û8.580 

1890    32.309.971.  >»  32.309.971 

1897   32.380.405  »  32.370.405 

1898   33.674.017  »  33.674.017 

1899   27.458.308  »  27.458.308 

1900   10.090.413  -»  16,096.413 

En  1900,  les  douanes  ont  donné  un  déficit  de  près  de  12  mil- 
lions en  regard  de  l'année  1899,  et  dans  la  période  de  dix  ans 
comprise  dans  le  tableau  ci  dessus,  nous  ne  trouvons  aucun 
chiffre  qui  se  rapproche  de  celui  de  l'année  dernière.  Nous 
sommes  donc  en  face  d'un  phénomène  fortuit,  provenant  de 
la  stagnation  du  commerce,  ce  qui  a  fait  diminuer  aux  com- 
merçants leur  stock  de  marchandises  de  l'étranger.  Maintenant 
que  la  situation  a  commencé  à  s'améliorer,  les  commerçants 
refont  leurs  stocks,  et  déjà, -dans  les  trois  premiers  mois  de 
l'exercice  courant,  nous  voyons  que  les  douanes  sont  en  aug- 
mentation de  1,037.000  fr.,  en  regard  de  la  période  correspon- 
dante de  l'année  dernière. 

«  Ainsi,  conclut  le  Curierul  Financiar.  nous  pouvons  nous 
attendre  cette  année  à  ce  que  l'importation  croisse  et  de- 
vienne supérieure  à  celle  de  1900.  On  a  déjà  de  bonnes 
espérances  que  notre  exportation  atteindra  aussi  cette  année 
un  chiffre  supérieur,  de  sorte  que  la  balance  commerciale 
peut  nous  être  à  nouveau  favorable.  Le  fait  serait  intéressant 
s'il  pouvait  se  répéter  plusieurs  années  de  suite. 

«  La  théorie  de  la  balance  commerciale  des  économistes 
doctrinaires  ne  peut  être  exclue  de  la  politique  économique 
d'un  pays  comme  la  Roumanie  qui,  devant  à  l'étranger 
80  millions  par  an  pour  sa  dette  publique,  a  tout  intérêt  à 
pouvoir  payer  avec  l'excédent  de  ses  exportations.  » 


AMÉRIQUE 


BRESIL 

Le  Commerce  extérieur.  —  Les  exportations  brésiliennes 
ont  donné',  pendant  les  six  premiers  mois  do  1901,  les  résul- 
tats suivants  : 


Mar- 

Métaux 

Total 

chandises 

précieux 

Total 

en  milliers 

de  liv.  stë 

(En  contos  de 

reis) 

Janvier  

58.131 

195 

58.327 

2.400 

63.563 

2 

03.571 

2.785 

Mars  

83.557 

39 

83.597 

4.092 

Avril  

56.927 

56.927 

2.913 

Mai  

50.952 

26 

50.979 

2.019 

47.000 

29 

49.029 

2.229 

Total 

300.137 

"294" 

300.432 

17.038 

La  conversion  a  été  faite  au  change  de  9  7/8  d.  pour  le 
mois  de  janvier;  10  33/64  pour  le  mois  de  février;  11  3/4 
pour  le  mois  de  mars;  12  9/32  pour  le  mois  d'avril;  12  21/04 
pour  le  mois  de  mai;  11  3/8  pour  le  mois  de  juin. 

En  ce  qui  concerne  les  importations,  noiis  n'avons  que 
les  résultats  des  cinq  premiers  mois  : 

Valeur  Valeur 
en  contos        en  liv.  st. 


Janvier 
Février 
Mars... 
Avril . . . 
Mai  


Total. 


4.063 
31.005 
33.228 
36.455 
34.500 

139.353 


167.172 
1.358.559 
1.631.367 
1.805.543 
1.772.534 

6.795.175 


ETATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur  de  Porto-Rico.  —  Le  dernier- 
rapport  sur  le  commerce  extérieur  de  Porto-Rico  que  vient 
de  publier  le  Board  of  Trode  anglais  est  tout  à  la  faveur  des 
Etals-Unis.  Il  montre  combien  les  relations  de  ce  pays  avec 
sa  nouvelle  colonie  se  sont  développées  au  détriment  des  au- 
tres nations.  Pendant  l'exercice,  clos  le  30  juin  dernier,  les 
navires  américains  ont  transporté  dans  l'île  pour  580.000 
liv.  st:  contre  des  marchandises  représentant  une  valeur  de 
28.600  liv.  st.  et  importées  parles  bâtiments  de  tous  les  au- 
tres pays.  La  proportion  île  la  République  américaine  est 
donc  de  95.33  0/0.  En  ce  qui  concerne  les  exportations,  la 
proportion  est  très  semblable,  puisque  97. 06  0/0  des  produits 
exportés  ont  été'  dirigés  vers  l'Amérique  du  Nord. 

Le  tableau  suivant  nous  montre  quelles  ont  été  les  rela- 
tions commerciales  de  la  Grande-Bretagne  avec  Porto-Rico 
depuis  1894.  Les  chiffres  de  1898,  année  de  la  guerre  hispano- 
américaine,  n'ont  pas  été  donnés  : 

Importations  Exportations 

(Livres  sterling) 

1894   907.553  227.174 

1«95   900.306  347.270 

189ti   981.258  85.242 

1897   514.303  41  470 

1899   448.013  78.!  127 

1900    216.681  79.818 

Ces  chiffres  démontrent  le  résultat  obtenu  par  l'Amérique 
en  appliquant  des  droits  et  tarifs  producteurs  à  sa  nouvelle 
possession. 

La  Conquête  Industrielle  de  Cuba.  —  D'après  le  rap- 
port officiel  du  Consul  général  britannique  à  Cuba,  la  situa- 
tion commerciale  de  l'île,  malgré  le  régime  politique  nouveau 
inauguré  depuis  deux  ans.  n'a  pas  répondu  à  l'attente  géné- 
rale; Pendant  l'année  1900,  les  importations  ont  atteint 
13.324.000  liv.  st,,  tandis  que  les  exportations  se  sont  chif- 
frées seulement  par  9.803.000  liv.  st.  Dans  ces  chiffres,  les 
Etats-Unis  participent  de  45  0/0  dans  les  importations  et  de 
68  0/0  dans  les  exportations. 

Tout  particulièrement,  l'industrie  métallurgique  des  Etals- 
Unis  s'est  emparée  des  besoins  épurants  de  l'île  de  Cuba,  en 
lui  fournissant  des  métaux  bruts  et  ouvrés  dont  le  montant 
est  de  75  0/0  de  toutes  les  importations  métalliques.  Quant 
à  l'Angleterre,  qui  a  été  autrefois  le  fournisseur  attitré  de  ces 
produits,  ses  importations  ne  sont  plus  que  de  14  0/0  dans  le 
total  d'importation. 

Il  va  sans  dire  que  les  rapports  commerciaux  de  l'île  avec 
l'Espagne  ont  subi  une  diminution.  En  1894-1895,  avant  la 
guerre,  les  importations  de  provenance  espagnole  se  chif- 
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[raient  par  6  millions  de  liv.  8t,  :  elles  nu  sont  plus  «jn<-  de 
2  millions  do  liv.  st.  pour  les  années  1899-1900. 

Un  Syndicat  de  capitalistes  américains  ;i  repris  aux  entre- 
preneurs cubains  l'affaire  tics  Tramways  do  la  Havane  L'en- 
treprise va  être  complètement  transformée  par  l'application 
Je  la  traction  électrique.  Le  coût  des  travaux  nouveaux  et  de 
la  transformation  de  l'ancien  réseau  est  évalué  à  la  somme  de 
1  million  à  1.200.000  liv.  st. 


Le  Marché  Financier  de  New- York 

New- York,  21  août  1901. 

Après  avoir  montré  une  tendance  irrégulière,  le  Marché 
reste  ferme  et  l'on  constate,  en  clôture,  une  amélioration  sur 
la  plupart  des  valeurs.  Des  bruits  de  fusion  recommencent 
à  courir  au  sujet  de  diverses  Compagnies  de  chemins  de  fer. 
En  ce  qui  concerne  l'action  du  trust  de  l'acier,  sa  tendance 
est  ferme  bien  que  les  dernières  nouvelles  de  la  grève  ne 
signalent  aucun  changement,  On  croit  que  la  lutte  se  pro- 
longera mais  que  les  ouvriers  seront,  battus  en  définitive. 

Les  fonds  d Jïtat  restent  fermes. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  76 1/8;  Milwaukee,  1653/4  ;  Erie,  38  5/8;  Reading,  42  3/8; 
Canadian  Pacific,  1113/8;  Illinois  Central,  145  ./.;  Louis- 
ville,  103  7/8;  New-York  Central,  154  ./.  ;   Union- Pacific, 

9,1  ■/"  - 

MEXIQUE 

La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 
mensuel  des  Banques  de  la  République  présente,  au  30  juin 
dernier,  la  situation  suivante  : 
Existences 

en        Porte-    Ca])ital  Circula- 
Banques         caisse     feuille     social       tion  Dépèjls 

(En  milliers  de  piastres) 

National  Mexico  25/755.0  38.327.3  20.000.0  23.325.8 

Londres- Mexico  12.659.6  22.010.0  15.000.0  16.492.0  6.378.8 

Centrale   3.107.6  4.185.0  7.000.0  535.2  3.720.7 

Hypothécaire  ..  236.0  618.2  5.000.0  9.104.7  239.2 

M'iniè™  Chihua.  1.333.0  3.019.7  4.000.0  2.444.5  120.7 

YucatèquefYuc.  2\648.7  3.158.7  3.000.0  4.711.0  17.2 

Orientale  (Mexic)     911.9  3.190.4"  3.000.0  990.5  340.8 

Mercantile-Mont.'     358.3  2.303.1  2.500.0  644.5  10.4 

Mercantile  Ver. )  1.378.5  3.438.2  2.000.0  2.010.0  94 .3 

Agrio.  et  Hypot.  5.0  405.0  2.000.0  » 

Coabuila   797.2  2.509.1  1.600.0  1.415.7  9.1 

Mercantile  Yuc.  1.203.0  1.004.9  1.500.0  1.900.2  9.6 

Etat  de  Mexico.  553.0  2.005.0  1.500.0  1.050.0  29.0 

Vuevo-Leon  ....  507.3  2.501.9  1.500.0  1.020.1  10.4 

Occidentale....  481.2  866.3  1.500.0  566.8  91.0 

San  Luis  Potosi.  815.0  2.928.4  1.100.0  1.574.8  4.2 

Dorango   350.6  1.254.0  1  000.0  608.4  07.3 

Jalisco   990.7  2.325.1  1.000.0  1.212  2  40.9 

Z;,catecas   495.0  1.858.4  1.000.0  566.5  70.3 

Tabasco   243.9  543.7  1.000.0  376.5  52.2 

Sonora   815.9  479.3  1.000.0  1.472.0  94.6 

tiuanajuato  ....  270.9  809.0  5'i0.0  533.1 

Empêche   7.8  410.3  300.0  189.1  8.0 

MSchoâcaa   5  3  187.5  300.0  2:3.9  0.6 

Totaux   05.788. 3  «.Kl. 852.1  77.800  0  72.908.4  114*5.0 

Total30jninl900  50.595.0  98.375.0  70.550.0  72.744.0  4.358.0 

—  '       1899  48.190.0  69. 234.0  55.360.0  64.753.0  1.553.0 

—  1X08  41.291 .0  52.561.0  48.500.0  56.627.0  2.518.0 

—  1893  17.925.1  26.705.7  32.450.7  27.211.1 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Documents  statistiques.  —  Voici  quelques  documents 
statistiques  qui  montrent  l'importance  économique  sans  cesse 
grandissante  de  la  liépublique  Argentine  : 

Population  au  1"  janvier  1901 

Italiens   685.000 

Espagnols   250.000 

Français   115.000 

Orientaux   OO.OoO 

Brésiliens   15.000 

Anglais   28.000 

Chiliens   26.000 

Allemands   22.000 

Unsses   20.000 

Suisses   20  000 

Autres  nationalités   59.000 

Kl  rangers   1. 250.000 

Argentins   3.550.000 

Total  général   4.800.000 


Population  de  IJuenos-A  vn.,.  capitale  de  la  J iépublique.  au 
30  avril  11*01  :  829. 890  habitants. 
Par  sa  population.  Buenos-Ayrcs  est  la  seconde  ville  de  la 
'  race  latine  . 

Etendue  territoriale  de  la  liépublique  :  2.Wi.257  kilo- 
mètres carrés.  , 
Chemins  de  fer  en  exploitation  :  17  000  kilomètres. 
Commerce  extérieur  pendant  la  dernière  année  : 

Exportation  ;   Fr       S24.:>X"/  055 

Importation   584 . 2.5:5.  :{55 

Total  du  commerce  extérieur.. .  Fr.   1.506.841  010 

La  dernière  récolte  de  céréales  a  été-  tellement  bonne  qu'elle 
a  permis  à  l'Argentine  de  prendre  le  troisième  rang  dans  le 
marché  d'exportation  du  inonde.  Seulement  en  blé,  l'exporta- 
tion a  été  de  1.700.000  tonnes  pendant  L'année  1899  et 0)5.000 
tonnes  pendant  le  premier  trimestre  de  1900.  La  récolte  de 
l'année  dernière  a  été  supérieure  de  12  millions  de  tonnes  à 
celle  de  1899. 

Les  travaux  du  port  dé  Uuenos-Ayres  ont  été  défflmttvc- 
ment  achevés.  La  nation  en  a  payé  178. 120. 000  fr.  Ce  port  e-t 
aujourd'hui  un  des  premiers  du  monde. 
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JAPON 

Consommation  du  Sucre  au  Japon.  —  Il  résulte  d'une 
communication  du  Ministre  de  France  au  Japon,  dit  le  Mo- 
niteur officiel  du  Co/amerce.  que  la  consommai  ion  du  sucre, 
de  378.278  605  livres  quelle  était  en  18!»,  a  atteint  le  chiffre 
de  508.725.054  livres  en  18!)8  ;  elle  a  donc  presque  doublé  en 
moins  de  dix  ans.  Tout  fait  prévoir  que  ces  chiffres,  loin  de 
diminuer  ou  rester  stationnants,  iront  en  progressant  d'année 
en  année,  le  sucre  qui  était  un  objet  de  luxe  il  y  a  30  ou  40 
ans,  étant  devenu  aujourd'hui  article  de  grande  consommation 
et  même  de  première  nécessité. 

De  toutes  les  matières  imposables,  celle-ci  offrait  au  fisc  les 
ressources  les  plus  considérables  :  du  reste;  elle  pouvait  être 
imposée  sans  soulever  de  trop  vives  protestations,  une  taxe 
sur  la  consommation  du  sucre  étant,  aux  yeux  des  Japonais, 
la  moins  impopulaire  des  contributions  indirectes. 

On  voit  par  les  chiffres  du  tableau  ci-après  que  la  produc- 
tion du  sucre  japonais  a  décliné  brusquement  en  18!».  pour 
rester  ensuite  stationnaire  malgré  l'appoint  relativement  im- 
portant fourni  par  Formoso.  C'est  donc  à  l'étranger  que  le 
Japon  est  oblige  de  recourir  pour  faire  face  à  ses  demandes 
sans  cesse  grandissantes. 

Consommation  du  sucre  au  Japon 


Sucre 

Suci-e 

Années 

japonais 

étranger 

Total 

Livres 

Livres 

Livres 

1890  S> 

144.605.438 

173.073.167 

37X.278.60.". 

1891  

82.667.144 

107.531.523 

350.198.667 

11892  

66.849.069 

196.912.263 

203.76i.a32 

1893  

78.218  500 

214.855.484 

293. 073. 9!  Mi 

1X94  

87.039.7liO 

228. 604.303 

320.: '.04. 069 

1895  

73.264.420 

248.342.039 

321.006.459 

1X90  

X2.281.012 

233.352.777 

Sucre  de  Formosc 

:!it.000  01 K) 

i 

335.633.789 

1897  

83.736.706 

331.451.282 

Sucre  de  Formosc 

30. ooo.ooo 

Vi5.187.98X 

91.409.920 

447.315.134 

» 

Sucre  de  Formosc 

30.000.000 

568.725-054 

» 

282.346.574 

La  Compagnie  de  navigation  japonaise  Nippon 
Yusen  Kwaisha.  —  Le  Ministre  de  France  au  -lapon  an- 
nonce que  la  Compagnie  de  Navigation  «  Nippon  Yusen 
Kwaisha  »  vient  de  doubler  le  nombre  de  vapeurs  affectés  à 
la  ligne  Hong-Kong-Kobé  Yokohama  à  Seattle.  Depuis  le 
1°'  juin,  par  suite  de  l'adjonction  de  quatre  steamers  do 
O.ditO  tonnes,  le  service  a  lieu  deux  l'ois  par  mois,  au  lieu 
d'une,  dans  chaque  sens. 

La  Compagnie  serai I  très  prospère.  Au  cours  du  dernier 
exercice  semestriel  octobre  1900-nmrs  1901;,  elle  aurait  réa- 
lisé des  bénéfices  qui  lui  permettent  de  distribuer  un  divi- 
dende de  12  0/0.  de  mettro  plus  d'un  million  en  réserve,  de 

créer  un  fonds  d'amortiss  eut  pour  remplacer  les  vieux 

navires. 
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LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 

Les  colonnes  anglaises  continuent  leurs  mouvements  contre 
es  fioers,  et  loraKttohaaîer  annonce,  à  la  «lato  du  lâ  août, 
que  depuis  le  12  aoiît,  ces  colonnes  ont  annoncé  les  résultats 
suivants  :  04  Boers  tués,  36  blessés,  248  prisonniers.  95  red- 
ditions. Captures  :  363  fusils.  13.700  cartouches,  128  chariots, 
940  chevaux,  &.700  tries  de  bétail  et  d'autres  provisions. 
Mais  dans  la  colonie  du  Cap,  il  semble  que  l'action  des  trou- 
pes anglaises  soit  rendue  plus  difficile  par  l'absence  d'infor- 
mations locales,  la  majorité  des  habitants  ne  leur  témoignant 
aucune  sympathie. 

Lord  Kitchener  a  envoyé  aussi  une  autre  dépêche  qui 
traite  de  la  condition  des  affaires  dans  le  Sud  africain  pen- 
dant les  mois  de  mai,  juin,  juillet. 

Le  géuéralissisme  anglais  dit  que  la  mobilité  des  comman- 
dos boers  a  été  beaucoup  diminuée  par  suite  de  la  capture 
•les  charrettes  à  bœufs  dont  ils  se  servaient  pour  s'approvi- 
sionner. El  bien  que  les  Boers  pourraient  encore  se  concentrer 
en  grand  nombre  sur  un  point  donné,  ils  ne  seront  plus,  d'a- 
près lord  Kitchener,  en  mesure  d'entreprendre  el  de  pour- 
suivre d'importantes  opérations  stratégiques. 

11  n'estime  qu'à  13.500  hommes  le  nombre  des  combattants, 
mais  la  longue  étendue  des  ligues  de  chemins  de  fer  oblige 
les  Anglais  à  maintenir  des  forces  considérables  pour  protéger 
les  trains  qui  transportent  les  munitions  et  les  vivres.  Le 
généralissisine  se  livre  ensuite  à  des  appréciations  violentes 
sur  «  la  résistance  insensée  que  d'aucuns  peuvent  considérer 
comme  patriotique,  mais  qui,  d'après  son  avis,  a  cessé'  de- 
puis longtemps  de  mériter  d'être  désignée  ainsi  ». 


LA  PRODUCTION  DU  WITWATERSRAND 


l.e  rendement  du  YVitwalorsrand  s'est  élevé,  pendant  le 
mois  de  juillet,  à  25.959  onces.  Voici  comment  il  se  décom- 
pose. Nous  le  rapprochons  du  rendement  de  juin  : 

Juin  .luillet 

Pilons  l'ilons 
en   Produc-  Béné-       en   Produc-  Béné- 
I  Compagnies     travail   tion       lices      travail  tion  Jices 

Onces  Liv.sl.  Onces  Liv.st. 

r.ityandSuburb.  50  2.786       »  » 

(leldenhuisDeep  50  3-575  -'i.700  55  3.547  5.150 

Mav  Consolidât.  50  '•2.072  1.050  50  '1.8OO  8.3<"0 

M,  v- and  Charl.  50  3.258        »  50  2.458  1.001 

liobinson   50  1.927  10.998  55  6.106  15.500 

Treasurv   50  2.934  5.350  50  3.620  7.200 

Wemnie'r   50  1.224        »  50  2.308  » 

Tous  les  détails,  comme  on  le  voit,  ne  sont  pas  encore 
connus;  mais  il  est  un  point  à  remarquer,  c'est  que  deux 
Compagnies,  la  Robinson  et  la  Geldenhuis  Deep  ont  aug- 
menté, de  peu  il  est  vrai,  te  nombre  de  leurs  pilons  en  travail. 


Lés  \ouvelles  l>«'c*onverl«*s  à  Johannesburg; 


On  a  beaucoup  parlé,  dans  ces  derniers  temps,  de  nou- 
velles découvertes  de  couches  aurifères  qui  auraient  été'  faites 
sur  le  terrain  du  Turf  Club,  champ  de  courses  de  •Johan- 
nesburg. 

Des  sondages  avaient  été  effectués  sur  ces  tex'rains  dès  le 
mois  d'octobre  1892,  et  ils  recoupèrent  un  reef  au  mois  de 
juin  1893.  à  la  profondeur  verticale  de  2.353  pieds.  Les  sou- 
dages se  poursuivirent  sur  les  séries  du  main  reef,  elle  plus 
profond  avait  déjà  atteint  't. 000  pieds  lorsque  la  guerre 
éclata.  Tout  travail  se  trouva  forcément  interrompu,  maison 
a  tout  repris  dernièrement,  et  on  a  re<;u  la  nouvelle,  il  y  a 
deux  semaines,  que  le  reef  avait  été  recoupé  à  4.825  pieds  de 
profondeur.  Voici,  du  reste,  la  dé-pêche  qui  est  parvenue  : 

-  Johannesburg,  8  août  1901. 

«  Voici  les  résultats  officiels  des  essais  pratiqués  sur  les 
liions  aurifères  recoupés  dans  les  opérations  de  sondage  sur 
le  champ  de  courses  de  Turfïonlein  : 

«  Le  south  reef  a  une  épaisseur  de  43.2  pouces  et  une 
teneur  de  10.05  dwts,  la  partie  la  plus  riche  ayant  une  teneur 
de  32  dwts  sur  une  épaisseur  de  9  pouces. 


«  Le  main  reef  leader  a  une  épaisseur  de  45.4  pouces  et 
une  teneur  de  8.44  dwts,  la  partie  la  plus  riche  ayanl  une 
teneur  de  24  dwts  sur  une  épaisseur  de  10  pouces. 

«  Le  north  reef  a  été  traversé  par  la  sonde. 

«  On  est  en-train  de  pratiquer  de  aouveaui  essais  sur  les 
murs  de  grès  et  dans  les  parties  voisines  du  filon.  » 

Cette  découverte  est  très  importante,  parce  qu'elle  confirme 
les  opinions  que  les  ingénieurs  les  plus  distingués  du  liand 
avaient  émises  anciennement  sur  la  conformation  aurifère 
ldu  Witwatersrand.  On  est  désormais  certain,  en  effet,  que 
a  série  du  «  main  reef  ».  à  8.000  pieds  dè  l'affleurement,  sè 
trouve  à  une  profondeur  de  '1  825  pieds,  el  qu'on  la  retrouvera, 
vraisemblablement,  à  la  même  profondeur  ou  à  peu  près, 
dans  toute  la  partie  connue  du  Witwatersrand,  c'est-à-dire 
sur  une  longueur  de  50  milles. 

Le  terrain  du  Turf  Club  comprend  240  claims.. On  estimé 
qu'il  faudra  environ  900.000  li\.  st.  pour  procéder  à  son 
développement,  et  six  ou  sepi  ans  pour  l'amener  à  la  période 
d'exploitation.  Mais  le  capital  de  la  nouvelle  entreprise  sera 
probablement  de  1.500.000  liv.  st..  somme  sur  laquelle  les 
vendeurs,  c'est-à-dire  le  Turf  Club  de  Johannesburg,  rece- 
vrait 600.000  liv.  en  actions. 

Eu  tous  cas,  ce  qui  vient  de  se  passer  marque  un  nouveau 
progrès  de  l'industrie  aurifère  transvaalienne. 


]VEines  d'Or  Australiennes 


Rendements  des  Mines  de  l'Australie  occidentale.  — 

Voici  les  rendements  des  principales  mines  de  l'Australie 
occidentale  pour  le  mois  de  juillet  compares  à  ceux  du  mois 
précédent  : 

Juin  Juillet 

Tonnes  Tonnes 

broyées  Onces  broyées  Onces 

Associated  G.  M.  of  W.  A..  .      1.144     1.253  2.946  3.K05 

Bavley's  United                        270       329  329  195 

Bellevue  Consolidated                 «00       895  8*0  1.150 

Burbank's  Birthdav  Oifl .  . . .      l.SOO     1.844  1.935  l.'i38 

Cosinopolitan  Proprietary.. .      1.330     1.726  1.290  1.763 

Oraiggiomore  Proprietarv..  .      1.900        440  1.300  513 

East  Murchison  United             4.200     3.182  4. «00  3.287 

Field's  Find                             1.014        6'i0  1.070  665 

Goldèn  Arrow                            681       527  500  478 

Golden  Horseshoe  Estâtes..     s. 339    15.488  9.044  15.409 

Great  Boulder  Main  Reef . ...     1.-80O     2.400  1.950  2.250 

Great  Boulder  Persévérance.     9.270    12.232  9.441  12.629 

Créai  Boulder  Proprietarv..      7.614    12.297  7.482  12.215 

Créât  Fingal                            3.673     6.030  3.928  6.361 

Hannan's  Brownhill                2.09Q     5.164  2.210  5.190 

Ilannan  s  Proprietarv               1.280        322  1.14(1  257 

Ivanhoe                                   6.606     8.413  6.392  8.498 

Kalgurli                                   1.465     1.5:15  1.450  1.819 

Lad v  Loch                                493        472  440  346 

Lad'v  Shenton                        1.500     1.470  »  2.070 

Lake  View  Cousols                   9.166    14.204  9.258  14.245 

Long Reef                             1.600       «36  1.790  1.310 

Monzies  Consolidated                 984       772  911  895 

Mount  Charlotte                        490       213  500  196 

Norseman                                   651        478  996  672 

Peak  Hill  Goldfield                  4.980     :!.429  2.391     2  386 

South  Kalgurli                            660        634  1.800  1.723 

Sons  of  Cwalia                      10.415     5.857  10.019  6.034 

WestraWa  Moùnt  Morgans..     1.656     2.731  1.620  3.003 

AVhile  Feather  Main  Reef...     1.300     1.202  1.400  1.255 

Les  rendements  sont,  en  général,  satisfaisants.  La  South 

Kah/urli,  notamment,  est  en  forte  avance.  Par  contre,  la 
Golden  Horseshoe  laisse  à  désirer.  Elle  a  broyé  plus  de  mi- 
nerai qu'en  juin,  et  sa  production  est.  cependant,  en  dimi- 
nution. 


Rendement  d'Or  de  l'Australie  Occidentale.  —  L'Agi  ni 
général  de  l'Australie  occidentale  a  reçu  un  télégramme  de 
son  Gouvernement  qui  lui  apprend  que  le  rendement  d'or  de 
foules  les  Compagnies  minières  de  la  colonie  s'est  établi  ainsi, 
en  juillet  dernier  :  Minerai  traité,  138.620  tonnes;  production, 
161.235  onces  d'or;  teneur  moyenne  par  tonne,  1  once  3  dwts 
6  gr.  Le  rendement  pour  le  mois  de  juillet  était  :  Minerai 
traité-,  110.215  tonnes;  production,  12:!. 958  onc  s. 


Les  Rendements  d'or  du  Queensland.  —  La  statistique 
des  rendements  d'or  dans  le  Queensland,  pendant  le  mois  «le 
juillet  dernier,  accuse  un  total  de  59.700  onces. 
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Notes  minières  d'Australie 

Lady  Shenton.  Le  Directeur  do  la  mine  avise  que  l'on  a 
recoupé  l'or  dans  la  galerie  sud,  au  travers-banc  du  puits 
Ray:  1 .400  tonnes  ont  donné  à  la  fonte  1.800  onces.  L'or  a 
une  valeur  de  3  liv.  st.  10  sh.  l'once.  Les  frais  d'extraction  el 
de  broyage  sont  évalués  à  1  Liv.  st.  6  sh.  la  tonne.  Les  tai- 
lings  ont  une  teneur  moyenne  de  3  dwts  à  la  tonne.  11  a  été 
traité  2.1)11)  tonnes  de  taiiings  qui  ont  produit  770  onces  d'or 
fin.  La  dépense  par  tonne  est  évaluée  à  8  sli  6  pence.  L'ex- 
traction donne  eO  0/0.  11  a  été,  en  outre,  traite  328  tonnes 
pour  des  tiers. 

Great  boulder  Persévérance .  Le  rendement  tolal  du  mois 
de  juillet  a  été  de  12.(129  ono  s,  d'une  valeur  de  44.845  liv.  st. 

Burbnnks  Binhday.  1.935  tonnes  dr  minerai  traitées  ont 
donné  un  rendement  de  1.321  onces  d'or:  1.000 tonnes  traitées 
parla  cyanuration  ont  produit  un,  rendement  de  117  onces. 

British  Exploration  of  Australasia.  Pendant  le  mois  de 
juillet  le  moulin  a  broyé  475  tonnes  de  miaerai,  qui  ont  donné 
un  rendement  de  210  onces  d'or. 

Queensland  Copper.  Par  suite  des  rapports  très  favora- 
bles qui  ont  été  reçus  par  cablcgramme,  la  Direction  a  décidé 
de  faire  construire  une  fonderie  sur  place. 

Un  appel  de  fonds,  à  raison  de  5  shillings  par  action,  sera 
fait  dans  ce  but. 

Duke  Unitei.  Dépêche  de  la  Direction  de  Melbourne  :  «  La 
production  d'or,  pour  la  semaine  qui  a  fini  le  15  août,  est  de 

300  onces.  » 


Informations  diverses 


Rendements  des  Mines  indiennes.  — ■  Voici  les  rende- 
ments des  Mines  indiennes  pendant  les  deux  mois  de  juin  et 
de  juillet  : 

Juin  Juillet 

Tonnes   Produc.     Tonnes  Produc. 
Compagnies  broyées     d'or      broyées  d'or 

En  onces  En  onces 

Balaghat   1.547  1.597  1.558  1.600 

Champion  Reef   11.000  12.872  11.500  13.147 

Goldfields  of  Mysore..  500  218  580  253 

Mvsore  .*   10.350  13.829  10.800  13.790 

Mysore  W.  et  Wynaad.  1.900  621  1.900  555 

NineReefs   1.510  6C6  1.480  60.". 

Nnndydroog   4.280  4.666  4.400  4.695 

Ooregum   6.390  7.420  0.245  7.426 

La  production,  pendant  le  mois  de  juillet,  n'a  pas  beaucoup 
varié,  dans  sou  ensemble,  sur  celle  de  juin. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  22  août  1901. 
Pendant  la  première  partie  de  la  semaine,  le  marché  des 
mines  d'or  sud-africaine^  s'est  montré  très  bien  disposé  ; 
mais  le  semblant  d'effervescence  que  l'on  avait  signalé  s'est 
calmé  ensuite.  11  est  vrai  qu'une  dépêche  est  arrivée,  disant 
que  dans  quelques  mines  en  exploitation  actuellement,  dans 
la  Robinson  (iol<1  notamment,  quelques  ouvriers  mineurs 
avaient  refusé  de  travailler  à  raison  de  5  shillings  par  jour, 
tarif  officiel,  et  qu'on  avait  dû  les  renvoyer  à  la  cote.  Par 
contre,  on  avait  appris,  antérieurement,  par  la  General 
Mining  and  Finance  Corporation,  que  25  0/0  des  hommes 
préposés  à  la  garde  des  mines  venaient  d'être  licenciés  pour 
être  employés  aux  travaux  miniers.  En  outre,  ladite  Compa- 
gnie avait  reçu  l'autorisation  de  faire  venir  de  l'ietersburg la 
main-d'œuvre  noire  qui  lui  était  nécessaire. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  gui  restait  à  3  1/8,  finit  à  ce  cours;  Consolidated 
Goldfields,  7  13/16,  sans  changement  ;  Transoaal  Goldfields, 
1  1/2. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  L'Hast  liand,  qui 
finissait  a  711/16,  reste  au  dernier  moment  à  7  9/16;  An- 
gelo,  7  ./.  ;  New  Cornet,  2  13/16. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  7/8,  contre  5  15/16; 
Langlaagte  Estate,  3  7/16;  Simmer  and  Jack,  6  1/4. 

La  Jubil.ee,  que  nous  laissions  a  6  liv.  st.,  reste  h 
ce  cours;  Jumpers,  5  1/8;  Modderfontein,  11  7/8,  contre 
12  liv.:  Meyer   and  Charlton  5  1/2. 

La  Crown  Reef  cote  14  3/4  ;  elle  clôturait  il  y  a  huit 


jouis  à  15  liv.  ;  Rondfontein,  3  5/32;  Woreesler,  2  L2;  la 
Robinson  Gold,  qui  finissait  à  '.)  liv.  1/2,  reste  â  9  3/8. 

La  Geldenhuii  Iistate  se  retrouve  à  6  liv.  3/8;  nou3  la 
laissions  à  6  1/2  la  semaine  dernière;  Lancaster,  2  9/16; 
New  Ueriot,  6  3/8;  Bonanza,  4  9/16,  contre  4  5/8  \  Wol- 
liuter,  4  liv.  1/4. 

La  Henri/  Nourte,  qui  cotait  8  3/8,  s'inscrit  à  8  liv.  1/4  ; 
Verreira,  20  1/2,  contre  21  liv.:  Wemmer,  12  liv.;  Village 
Main  Reef,  8  3/8;  Durban  Roodepoort,  5  1/4;  Van  Ryn, 

2  7/8. 

***  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  est 
â  11  1/2;  elle  cotait  11  1/4  vendredi  dernier:  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  à  42  liv.,  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
il  3/4  ;  Glen.  Deep,  4  1/8  ;  Ferr-ira  Deep,  6  3/8,  sans  change- 
ment ;  Robinson  Deep,  5  1/4. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  3/8  comme  la  semaine  der- 
nière ;  Durban  Roodepoort  Deep  à  3  5/8  ;  Jumpers  Deep, 

4  1/2. 

***  Valeurs  Rhodésiennes. —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  2  3/16;  Rhodesia  Goldfields,  1  3/8;  Dunraven, 
13/16;  Geelong,  1  3/8;  Selukvce,  2  liv.  ;  Globe  and  Phœnix, 

5  liv. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  13/16. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  13/7,  monte  â  15/. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  1/16. 

District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 

3  3/16  comme  la  semaine  dernière. 

District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  18/9. 

***  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  calme.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  2  1/4,  et  la  De  Beers  est  à  34  1/2,  contre 
33  1/2.   

Londres,  22  août,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  marché  reste  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  22  août  1901. 

Tout  comme  précédemment,  nous  nous  bornons  ici,  sur  le 
Marché  sud-africain,  à  conformer  notre  tendance  à  celle  du 
Stock-Exchange.  Une  des  raisons  à  invoquer,  pour  expliquer 
cette  attitude,"  est  l'absence  de  la  clientèle  ordinaire  de  ce 
groupe  spécial  de  valeurs.  Mais  tout  le  monde  serait-il  au 
complet  que  beaucoup  encore  se  tiendraient  sur  l'expectative, 
dans  l'attente  des  événements. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.067  fr.,  cote  1.056 
francs;  Consolidated  Goldfields,  197  fr.  50,  contre  200  ..; 
East  Rand,  192  ..,  contre  193  fr.  50.  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  79  75,  elle  s'inscrit  à 
78  francs. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  17  fr.  . .  ;  French  Rand, 
45  50,  contre  50  francs  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à 
520  francs,  elle  s'inscrit  à  518  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  31  50,  et  la  Geduld  est  à  139  0, 
contre  143  fr.  . . . 

L'action  Goerz  et  C"  reste  à  63  ...  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  161  fr.  50,  contre  164  fr.  50;  Geldenhuis  Deep,  255  fr. 

La Kleinfontein  cote 44  75.  Langlaagte  Estate,  82  fr.  .., 
sans  changement;  May  Consolidated,  108  50;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  110  fr.  ..  ;  Mossamédès,  17  fr.  ..  ; 
Mozambique,  38  fr.  75;  Océana,  52  fr.  ... 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
239  ..,  cote  au  dernier  moment  236  50.  Robinson  Deep, 
127  50,  contre  131  fr.  ..  ;  Robinson  Rand f ont ein,  32  fr.  ..  ; 
Rand fontein  Estâtes ,  78  fr.  75. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  60  fr.  ..  et  la  Simmer  and 
.hirl:  se  retrouve  à  157  . .  ;  Transvaal  Consolidated  Land, 
86  . .  ;  Transoaal  Goldfields,  36  fr.  50. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  208  fr.  50;  elle  clôturait,  il 
y  a  liai!  jouis,  à  212  fr.  ..  ;  Wemmer,  301  fr.;  Sheba,  23  75. 

La  Zambèze  est  à  18  fr.  50. 

La  Eerste  Fàbrieken  Distiller  y  clôture  à  15  75.  La  Dyna- 
mite tin.  Transoaal  se  retrouve  ù  23  fr.  ..,  et  la  De  Beers 
cote  8'i6  fr.  50,  sans  changement.  Frank  Smith  Diamond, 
57  francs,  comme  la  semaine  dernière. 

L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 
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o  „, 

PRINÇ1P.  CHAPITBES 

métallique 

.2  S 

£>  =  !• 

•»  2 

-a  o. 
*<  - 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/cou: 
et  dépi 
partiel 

S  3  S 

Avanc 
s.  valeu 
■mobiliè 

Tau: 
l'esco 

1900 
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1901 
1901 


30  SO&t. 
16  août. 
2i  août. 
29  août. 


FRANCE 

2.230 
2.453 


2.439 
ALLEMAGNE 


■  Banque  de  France 

1.13611  3.956 

1.1 19i,  3.938 
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408 
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3 
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Banque  Impériale 
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23  août..  ,  .  . 
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1.30 i  1 
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80 
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802 

393 

1.498 

S25 

1  163 

8L 

1901 

13  août  

810 

399 

1.466 

852 

1  146 

84 

1901 

822 

405 

1.422  1 

891 

1.129 

71 

3£ 
3  H 


1900 
1901 
1901 
1901 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 

14  juillet... 
30  juin   

15  juillet. . . 
23  juillet... 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


69 

34 

218 

116 

296 

26 

62 

31 

225 
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87 

» 

65 

32 
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74 

» 

63 

32 
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» 
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»  i 
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» 
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» 
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» 
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1 .057 
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» 

190  1  29  août  
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n 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1900 
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15 
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n 
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22 
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22 
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17 
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ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1900 

9  juin   

72 

10 
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13  avril  

70 

15 

174  1 
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T2 

15 
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il 
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15  juin  

75 

10 
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DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 
g  S  I 


u  v  a. 


o  3  o 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRECE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 
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1901 
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1901 
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1901 
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1901 
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ITALIE 

296 
309 
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Banque  d'Italie 
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56 
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194 
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35 
30 
29 
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ITALIE  —  Banque  de  Naples 


10  août. 
20 
31 

10  août. 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


10  août.. . . 
20  juillet. 
31  juillet. . 
10  août..., 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvègs 


30  juin. 

30  avril 

31  mai 
30  juin 


PORTUGAL  —  Banqua  de  Portugal 


8  août. . . 
24  juillet. 
31  juillet. 

7  août.. . 


42 

» 

1    96  1 

16 

73 

1 

42 

'  84 

13 

70 

1 

43 

» 

85 

12 

67 

1 

42 

1    95  1 

9 

74 

1 

27 

49  1 

1  383 

10 

88 

1  1 

27 

48 

1  380 

15 

91 

27 

47  1 

381 

13 

91 

22  i 

27 

47  1 

1  382 

13 

91 

22  1 

190  0    23  août  

952 

250 

1.410  | 

44 

378 

58 

1901     7  août  

990 

279 

1.448 

78 

387 

60 

1901    16  août  

992 

279 

1.442 

82 

379 

59 

190  1    23  août 

1.018 

278 

1.431  I 

94 

338 

58 

1900 

23 

août  

342 

423 

1.569 

755 

1 

073 

209 

1901 

10 

août  

330 

425 

1.641 

726 

1 

116 

265 

1901 

n 

?.oût  

330 

426 

1.633 

727 

1 

122 

256 

1901 

24 

350 

428 

1.624 

723 

1 

123 

250 

1900    30  juin  

2 

137 

58 

28 

6 

190  1    30  avril  

2 

» 

137 

62 

32 

9 

1901    3!  mai  

2 

» 

139 

65 

33 

8 

1901    30  juin  

2 

» 

140 

68 

33 

8 

1900 

23  août  

123 

149 

439  1 

1  8 

126 

106 

1901 

10  août  

157 

i40 

465 

9 

120 

100 

1901 

17  août  

157 

140 

138 

il 

115 

luo 

,4  901 

25  août  

151 

141 

456  | 

11 

113 

99 

si 

Eh  a> 


1900 

.i  90 

15 

556 

50 

449 

60 

4 

1901 

8  août..  ,  . 

.  102 

21 

578 

49 

487 

56 

3 

1901 

.  95 

18 

579 

62 

4^2 

55 

3 

1901 

23  août.  . . 

.1  97 

19 

511 

69 

481 

54 

3 

190  0   22  juillet  , . . 

4 

6 

14 

63 

23 

18 

1901     7  juin   

11 

5 

24 

78 

23 

18 

1901    15  juillet.... 

11 

5 

24 

77 

23 

18 

1901    22  juillet.... 

11 

5 

24 

78 

23 

17 

1900    31  juillet.... 

91 

129 

8 

39 

16 

1901    31  mai  

90 

» 

130 

4 

34 

13 

1901    29  juin 

96 

142 

5 

36 

14 

1901    31  juillet.... 

87 

131 

3 

34 

13 

6 

6% 

554 


■i'A 
3X 


6% 
654 

6K 


3« 
3 
3 
3 


66 

13 

241 

62 

72 

30 

5 

?t  

68 

13 

250 

61 

86 

30 

5 

3t  

68 

13 

248 

62 

84 

30 

5 

68 

13 

246 

60 

82 

31 

5 

35 

2 

65 

36 

45 

4 

1  5 

35 

2 

63 

33 

47 

4 

35 

2 

61 

33 

46 

* 

■> 

35 

2 

63 

34 

45 

4  1 

1  5 

6 

6 


5* 

K 

5* 


258 
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DATES 


l'HINCU'.  CHAI'ITHKS 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 

11  août  

31 

2 

127 

52 

22 

8 

1901 

38 

6 

129 

45 

17 

1 

1901 

10  août  

40 

6 

131 

45 

17 

7 

1901 

41 

5 

132 

» 

46 

18 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 

14 

août  

2.090 

204 

1.498 

392 

495 

376  | 

1901 

29 

juillet. . . . 

1  859 

199 

1.460 

393 

::9i 

358 

1901 

5 

août  

1.831 

196 

1.483 

399 

573 

364 

1901 

14 

1.843 

195 

1.494 

iOK 

597 

366  1 

5« 

5 

5 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 
1901 
1901 
1901 


31  juillet.. 

30  juin  . . . 
13  juillet. 

31  juillet. . 


21 

2 

72 

12 

38 

20 

21 

3 

62 

25 

43 

20 

» 

21 

3 

63 

25 

42 

21 

21 

3 

62 

21 

40 

20 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900  31  juillet.. 

1901  31  mai 

190  1  30  juin  

1901  31  juillet.. 


1900  30  juillet.  . 

1901  30  |U  Met. 
1901  31  juillet.. 
1901  30  juillet  . . 


5 

9 

35 

1 

8 

8 

5 

9 

33 

2 

8 

7 

5 

10 

36 

3 

8 

8 

6 

9 

3: 

2 

9 

10 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


45 

7 

83 

51 

lli 

21 

57 

7 

89 

51 

100 

11 

57 

7 

98 

16 

104 

13 

62 

7 

101 

44 

99 

12 

6 

5% 
5% 
5  \ 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1900 
1901 
1901 
1901 


31  juillet  — 
31  mai   

30  juin   

31  juillet. ... 


13 

11 

105 

184 

315 

143 

» 

13 

13 

106 

816 

335 

142 

» 

13 

13 

111 

823 

334 

142 

H 

10 

26 

101 

837 

332 

141 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1900 

25 

août..  ... 

99 

10 

"242 

1012  1 

115 

50 

4  y, 

1901 

10 

103 

11 

209 

1125 

215 

48 

z% 

1901 

n 

août  

104 

12 

208 

1130  ! 

212 

49 

3'. 

1901 

24 

106 

12 

208 

1130  ! 

212 

49 

3K 

1900 
1901 
1901 
1901 


30  août.. 
14  août. 
22  août. 
29  août.. 


TOTAUX 

2. 763  14.639 
2.801  1  4.949 
8.182  2.809  14.852 
8-834  2.833  14-789 


8. 559, 
8.142 


|  5.921 1  6.512  1  833  , 

|  6  227  6.«34  1.860! 

6.3811  6.603  1  925! 

I  6.513  6.631  1.836' 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896 

31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14.585 

8.858 

6.092 

3.651 

» 

1897 

31 

décembre  . 

8.746 

2.546 

15.254 

8.548 

6.661 

3. 453 

» 

1898 

31 

décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3  594 

» 

1899 

31 

décembre  . 

7  850 

2  585 

14.992 

9  321 

8.352 

4  (137 

1900 

31 

décembre  . 

8.211 

2.607 

15  906 

9  505 

8  514 

4  171 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
a  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 

OK ANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


24juill. 

atjuiii. 

7  aoUt 

15  août 

21  août 

28  août 

48 

02 

48  05 

47 

97 

48 

1-2 

41  91 

48 

02 

100 

07 

lllll  III 

100 

05 

100 

01 

100  01 

100 

OS 

Athènes   

I57 

159  50 

159 

50 

159 

50 

159  50 

160 

39 

20 

39  50 

40 

40 

'.Il 

39  10 

40 

81 

05 

81  05 

81 

10 

80 

95 

sa  9o 

81 

05 

100 

07 

100  01 

liin 

01 

99 

98 

100  02 

100 

04 

Bucharest  

loi 

nui  »0 

100 

80 

100 

10 

100  10 

100 

05 

Constantinnple.  .. 

22 

93 

22  97 

22 

98 

22 

66 

22  85 

22 

88 

81 

06 

81  05 

81 

1 1 

81 

03 

80  95 

81 

lui 

51 

104  43 

loi 

38 

lui 

16 

104  20 

104 

i3 

99 

91 

99  93 

99 

'il 

99 

XK 

99  81 

99 

90 

700 

758  50 

75  i 

50 

150 

10 

149  .. 

143 

25 

33 

25  33 

25 

35 

25 

36 

25  31 

25 

35 

Madrid  

39 

07 

39  22 

39 

75 

40 

12 

39  52 

34 

15 

P.-,  me  

104 

57 

104  41 

104 

30 

lui 

41 

104  24 

104 

10 

Salnt^P^terBbouro.. 

37 

3,2 

37  32 

31 

M 

31 

32 

31  30 

31 

30 

Vienne  (à  vue)   

95 

20 

95  15 

95 

15 

95 

05 

94  95 

94 

95 

—     (à  3  mois  . . . 

95 

30 

95  25 

95 

25 

U.i 

15 

95  .. 

95 

05 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  piritr court 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres   — 


Belgiaue  

Italie   

Suisse  

New-York.. . 


Plus 


4  % 

1 

4  % 

4  % 
4  % 


3  % 

3  % 
5  % 

4  % 
4% 


au  pair 
3437  » 
218  89 


Ratières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil./. . . 
Argent  id.   (le  kit.). . . 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  titre  :  916") 

—  —  nouv.  titre  :  900"). 

Couronnes  de  Suéde 


l"aoùl 


206  12 

122 

104 


8  :,;;>  10  août  22  août  29  août 


358  50 
389  ■■ 
202  . 


25  175 
25  195 

0  09p 

4  31p. 

0  06p. 

515  . . 


3431 
!» 

80  50 
25  80 

20  60 
40  .. 

21  50 


206 
121  94 

101  .. 


351  50 
380  ■ 
2*42  .. 


200  25  205  81 
122  06  122  19 
104   .  10Ï 


356 
398 
262 


25  185  25  20 

25  205  25  21 


0  06c 

1  31p. 
0  00p 
515  . 


0  Iff 
4  31p 

l-air 
515  50 


98  50 
80  50 
25  80 

20  60 
40 

21  50 


98 
80  50 
25  80 

20  00 
40 

21  50 


358 
400 
2»2 


25  22 
25  21 

0  10p. 

4  25p 
par 

516  50 


205  81 
12i  12 
104 


351 
400 

202 


25  19 
25  22 

0  12p. 

4  12p. 
pair 

516  50 


3i31  ..  3431  ..  3431  ..  3438  71 


99  25 
80  50 
25  80 

20  60 
40-.. 

21  50, 


99  25 
80  50 
25  80 

20  60 
40  .. 

21  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs 

au  change  du  jour 

1er  août 

8  août  16  août 

22  août  29  août 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1 

234 

1 

232 

1 

231 

1 

232 

1 

234 

1 

233 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25 

22 

25 

175 

25 

175 

25 

195 

25 

215 

25 

115 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1 

05 

1 

05 

1 

05 

1 

05 

1 

05 

1 

05 

Belgique  (franc  or)... 

1 

» 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1 

» 

0 

71 

0 

71 

0 

1". 

0 

11 

0 

71 

Grèce  (drachme  pap.). 

1 

« 

0 

62 

0 

62 

0 

62 

0 

62 

0 

62 

2 

083 

2 

03 

9 

08 

2 

08 

2 

01 

07 

1 

0 

95 

ô 

95 

0 

:>5 

0 

95 

s 

95 

Portugal  (milreis  pap.) 

5 

60 

3 

92 

3 

92 

3 

96 

4 

04 

4 

04 

Roumanie  (leu  or)  

1 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Russie  (rouble  or)  ... 

2 

61 

2 

64 

•7 

64 

2 

64 

2 

64 

2 

64 

Suisse  (franc  or) . . 

1 

0 

99 

Ô 

99 

1 

)) 

1 

» 

1 

» 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doit.  or).. . 

5 

18 

5 

15 

5 

15 

5 

15 

5 

16 

5 

16 

Mexique  (piastre  arg.) 

5 

43 

2 

50 

2 

50 

2 

50 

2 

52 

2 

50 

Réjiub.Arg.  (peso  pap.) 

5 

2 

13 

2 

13 

2 

13 

2 

15 

2 

15 

Chili  (peso  or)  .   

1 

89 

1 

64 

1 

66 

1 

69 

1 

12 

1 

72 

Brésil  (milreis  papier) 

2 

84 

1 

10 

1 

07 

1 

01 

1 

08 

1 

11 

Indes  (roupie  argent). 

1 

61 

1 

67 

1 

61 

1 

61 

1 

61 

1 

67 

Japon  (yen  argent). . . 

2 

58 

2 

66 

2 

10 

2 

10 

2 

10 

2 

70 

Chiiie(Sbanjbaî)(taëlarg.) 

1 

41 

3 

31 

3 

31 

3 

31 

3 

34 

3 

32 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  29  août  1901 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  09 

En  Angleterre    100  ■• 

En  Autriche- Hongrie ...  99  97 

En  Belgique   100  12 

En  Espagne    140  05 

En  Grèce   160  -  - 

En  Hollande   100  18 

En  Italie....,:   104  29 

En  Portugal   138  61 

En  Roumanie   100  05 

En  Russie   100  71 

En  Suisse   100  .  • 

Aux  Etats-Unis   100  28 

Au  Mexique   211  20 

En  Renvoi.  Argentine..  232  00 

Au  Chili   109  SS 

Au  Brésil   258  18 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   225  .. 


ÎOO  trancs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  91 

—  Anglais   100  .. 

—  Austro-Hongrois.  lOO  03 
Belges   99  88 


—  Espagnols   71  40 

—  Grecs   62  50 

—  Hollandais   99  82 

—  Italiens   95  88 

—  Portugais   12  14 

—  Roumanie    99  95 

—  Russes   99  23 

—  Suisses   100  . . 


Pièces  des  Etats-Unis   99  12 

—  du  Mexique  .'  46  04 

Billets  de  la  Hep.  Argent.  42  9S 

—  Au  Chili   91  .. 


—  du  Brésil . 
Pièces  des  In  île*  . 


39  08 
100  . 

—     du  Japon   104  65 


—    de  la  Chine 


44 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  29  août  1901 

Les  devises  à  3  mois  ont  peu  varie;  niais  elles  ont  nue 
nuance  de  faiblesse;  les  traites  sur  la  Hollande  restent  à 
205,87,  le  papier  allemand  recule  de  l/lt>,  te  papier  autri- 
chien est  très  ferme  à  104,  le  Gouvernement  austro-hongroifi 
va  terminer  les  opérations  de  la  valida  et  dans  ce  but  il 
achète  beaucoup  d'or.  Le  change  sur  l'Espagne  a  lléchi  à 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN-  —  Statistique  générale 


357.  Le  papier  portugais  reste  à  400,  le  rouble  est  toujours 
immobile  ;ï  M>,  le  versement  à  2li6  7/8. 

Le  Londres  a  perdu  ■>.  points;  la  hausse  do  la  semaine  der- 
nière était  due  à  ce  fait  que  les  banquiers  autrichiens 
avant  des  disponibilités  à  Paris  s'en  sont  servi  pour  acheter 
une  certaine  quantité  d'or  à  Londres,  principalement  des 
aigles  des  Etats-Unis;  comme  il  n'y  en  a  plus  guère  à  la 
Banque  d'Angleterre,  les  transferts  de  crédits  ont  diminué; 
d'où  baisse  du  chèque.  .  . 

Le  papier  belge  perd  1/8  au  lieu  de  1/10  il  y  a  huit  jours, 
le  papier  suisse  est  au  pair.  Nous  enregistrons  avec  plaisir 
une  diminution  de  1/8  sur  la  perte  de  la  devise  italienne  ;  la 
rente  reste  en  grande  faveur  sur  notre  Marché,  et  c'est  à  cela 
et  aussi  à  la  bonne  direction  des  affaires  de  l'Italie  qu'est 
due  l'amélioration  de  la  voluta.  Toutefois,  il  y  a  un  danger, 
duquel  nés  voisins  feront  bien  de  se  garder.  Il  est  possible, 
probable  même,  que  leur  rente  arrivera  au  pair,  peut-être 
même  elle  le  dépassera;  lapins  grande  faute  que  pourrait 
commettre  l'Italie  et  elle  y  sera  certainement  conviée  sur  une 
partie  de  la  presse  et  par  certains  politiciens,  serait  de  tenter 
une  conversion  et  même  d'en  parler. 

Le  crédit  de  l'Italie  capitalisé  à  4  0/0  est  au  niveau  de 
celui  d  Etats  de  premier  ordre  et  d'excellent  crédit,  l'Autriche- 
Hongrie  et  la  Russie  par  exemple  ;  c'est  un  superbe  résultat, 
très  honorable  pour  nos  voisins,  mais  il  n'est  pas  du  tout 
certain  qu'il  puisse  se  capitaliser  à  3  1/2  0/0;  le  contraire 
parait  beaucoup  plus  vraisemblable.  L'annonce  d'une  con- 
version amènerait  certainement  des  ventes  et  un  rapatriement 
de  titres  que  l'Italie  devrait  rembourser,  d'où  nouvelle 
hausse  du  change  et  annulation  des  efforts  si  méritants  qui 
ont  été  faits. 

L'Italie  recueillera  certainement  le  fruit  dosa  sagesse,  mais 
à  la  condition  de  ne  pas  montrer  trop  de  hâte;  actuellement 
il  n'est  pas  mûr  et  nous  avons  trop  de  sympathie  pour  nos 
voisins  pour  ne  pas  voir  avec  regret  certains  journaux  dis- 
cuter la  possibilité  d  une  conversion,  qui  serait,  selon  nous, 
une  grave  erreur,  une  de  colles  qui  se  payent  comptant. 

Nous  retrouvons  le  New-York  à  516  50;  il  paraît  bien  cer- 
tain que  nous  aurons  à  importer  du  blé,  d'où  la  fermeté  dn 
dollar. 

CHANGES  SUR  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Siiig.puurt,  


31  juillet 


Valeurs  à  vue 


Bombay  . . . 
Calcutta . . . 
Hong-  Kong 

Shanghai  

Rio-Janeiro  

Valpmaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


2'0 
1/11 


3,8 


7  août 


2/1  •/• 
1/11  7/16 


1/3  29  32 
1/3  29  32 
..  LU  1  8 
2/1  1  2 
10  9  16 

i;  58 


1/3 
1/3 
1,11 
2/1 
10 
15 


7  S 

7/8 

3/16 

1/2 

3/16 

7/8 


14  août 


2'1  ./. 
1/11  3/8 


21  août 


2'1  ./- 
1/11  5/8 


28  août 


2-1 
1/11 


./■ 
9/16 


134  60 
77,9  14 
26  15/16 


134  40 


1/3  29/32  1/3  15  16!  1/3  31  32 
1/3  15/16  1/3  31  32;  1/3  31,32 
1/11  3/16!  111  • 
2/7  7  8 
10   3  8 
16  3/8 


2/7 
10 
16 


12 
14 
»  32 


16  1  11 
2  7 
10 
16 


132  50 


134  50 

77  9  1/4  77,9   1/4  |77  9  1 
26  15/16:   26  1316!   27  1  8 


1  4 
5  8 
9  16 
7  16 


132  60 
77/9  1/4 
27  /. 


Le  recul  de  1/8  dans  les  cours  de  l'argent  en  barres  a  réagi 
sur  ies  devises  de  l'Extrême-Orient  :  le  Siugapoure  perd 
1/16,  \r  Hong-Kong  pareille  fraction,  et  le  Shanghai  1/4. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  mercredi,  les  souscrip- 
tions pour  2>.00.000  Rs.  en  traites  et  transferts  télégraphi- 
ques du  Gouvernement  des  Indes.  Los  souscriptions  pour  les 
traites  se  sont  élevées  à  695.30.000  Rs.,  celles  pour  les  trans- 
ferts à  34.00.ihjH  Rs.  Les  souscriptions  suivantes  ont  été 
acceptées  :  en  traites,  9. 11.000  Rs.  sur  Calcutta  :  3.26.<M)0  Rs. 
sur  Bombay  et  ?.^3  1  00  Rs.  sur  Madras.  En  transferts  : 
10.00  000  Rs.  sur  Calcutta.  Les  souscriptions  pour  les  traites 
au  taux  de  1  sh.  3  31/32  d.  recevront  environ  2  0/0  do  leurs 
demandes;  les  souscriptions  pour  les  transferts  au  taux  de 
1  sh.  4  1/32  d.  seront  servies  intégralement.  Le  montant 
offert  la  semaine  prochaine  sera  de  30.00.000  Rs.  Le  mon- 
tant des  traites  et  transferts  télégraphiques  vendus  du 
1"  avril  au  27  août  est  de  769.81.295  Rs.,  réalisant  5.107.305 
livres  sterling. 

La  demande  de  capitaux  pour  l'Inde  s'accentue  ;  l'argent 
est  plus  cher  dans  ce  pays;  les  Banques  de  Bombay  et  du 
Bengale  ont  porté  le  taux  de  leur  escompte  de  3  à  4  0/0. 

Le  milreis  brésilien  gagne  3/16,  et  le  Valparaiso  1/16. 

Pas  île  changement  sur  la  prime  de  l'or,  à  Buenos  Ayres. 

A  Londres,  on  cote  l'or  77/9  1/4  ;  les  monnaies  allemandes 
et  françaises  conservent  leur  cours  de  76,5  et  les  monnaies 
américaines  et.  japonaises  valent  76/4.  A  Paris,  L'or  fait  1/20/00 
de  prime  ;  cette  prime  est  due,  sans  aucun  doute,  aux  achats 
de  l'Autriche-IIongi  ie. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 


Entrées  Sorties 

Bombay  £  568.000  Bombay  £     25  000 

Indes  Occidentales..  22.000  Calcutta;   10.000 

Australie   183.000 

Total   773.000  Total   35.000 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  15  au 
21  août  1901,  se  sont  élevées  à  122.100  liv.  st.,  soit,  depuis  le 
1"  janvier,  un  total  de  5.504.071  liv.  st.,  contre  4.  439.8"»^ 
livres  sterling  pendant  la  période  correspondante  dtî  1900. 

Escompte  hors  Banque 

Places         1"  août  8  août     16  août.  22'août  29  août 

Paris   2  ./.      2  ./.       1  5*8      15  8:    1  172 

Londres...        2  5/8      2  1/2      2  3>8      2  1  '4     2  3  16 
Berlin   2  3/8      2  1/8      2  1/4      2  3  8     2  3/8. 

[îfnTemYoney)  j    •'*/■      3  3/8      3  1/4     3  1/4      3  1/4 

Il  est  passé,  celle  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
house  »,  134  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  138  millions  sterling;  il  y  a  done  une  diminu- 
tion de  4  millions. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  perdu,  coûte .  semaine,  12.183.000 
francs  d'or.  La  circulation  a  prélevé  2.890.00(1  fi',  à  Paris  et 
745.000  fr.  dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour  192.001) 
francs  de  matières,  il  en  a  été  vendu  pour  8.690.O  0  f r. 

L'argent  a  augmenté  de  337.000  fr.,  la  circulation  a  rend  i 
1.265  liOOfr.  à  Paris  et  prélevé  393.000  fr;  dans  les  succur- 
sales, il  a  été  expédié  500.000  fr.  à  Bè-nc  et  35.000-  fr.  eu 
Suisse. 

Les  besoins  de  fin  de  mois  ont  fait  augmenter  la  cireuîr- 
tion  de  22  millions,  les  comptes  courants  ont  gagné  61  mil- 
lions, le  portefeuille  a  reçu  100  millions,  les  avancos  sont 
stationnaires. 

La  Ha  que  d' Allemagne  a  reçu  18  millions  do  métal,  sa 
circulation  a  baissé  de  44  millions,  ses  comptes  courants  ont 
gagé  49  millions,  le  portefeuille  a  perdu  17  millions.'  les 
avances  reculent  de  7  millions.  Le  portefeuille  reste  toujours 
beaucoup  au-dessus  de  celui  de  l'année  dernière; 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 


Entrées 
Achat  en  barres... £ 


Sorties 

21 . 000   A  f  rique  du  Sudc  . .  £     10 . 000 
Excédent  des  entrées  11.000 


Total  des  en  trées .  £     2 1 . 000 


Totolégal  £  21.000 


Il  est  entré  275.000  fr.  d'or  étranger  et  environ  8  millions 
par  la  circulation.  L'encaisse  gagne  donc  à  peu  près  8  millions 
dans  la  semaine;  les  autres  comptes,  sauf  le  porlcfcuiHe  i[i  i 
perd  •£!  millions,  n'ont  pas  varié.  Le  rapport  de  la  resorv  1 
aux  engagements  est  de  53,44  0/0;  il  entraînerait  une  réfac- 
tion d'escompte  si  la  Banque  ne  redoutait  de  faire  fui.c  les 
capitaux  français,  fort  nombreux  en  Angleterre  en  ce  moment. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  reçu  26  millions  d'or  du 
Gouvernement  dont  le  compte  courant  a  éprouvé  une  aug- 
mentation correspondante.  Ce  sont  les  achate  d'or  faits  ;'i 
Londres  et  à  Paris  qui  commencent  à  apparaître  au  bilan  de 
la  Banque.  La  circulation  a  baissé  de  11  millions,  les  conipt:  ; 
courants  ont  reçu  14  millions,  le  portefeuille  a  perdu  21  mil- 
lions, pas  de  changement  dans  les  avances. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Belgique  s'est  accrue  dc2  mil- 
lions ;  la  circulation  a  baissé  de  8  millions;  pas  de  modifica- 
tion dans  les  autres  comptes. 

La  circulation  de  la  Banque  d'Espagne  a  fléchi  de  9  mil- 
lions et  les  avances  de  6  millions,  par  suite  de  la  hausse  du 
taux. 

A  la  Banque  de  Russie,  on  remarque  une  rentrée  d'or  d  ; 
12  millions,  une  augmentation  de  11  millions  dans  la  cireuki- 
tion  et  une  autre  de  24  millions  dans  le  portefeuille. 

L'amélioration  du  change  en  Suisse  se  manifeste  par  ua 
relèvement  do  l'encaisse  or  qui,  aujourd'hui,  atteint  106  mil- 
lions ;  la  circulation  n'a  pas  varié. 


Banques  associées  de  Neio-Yorh 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portcfeniil" 

1900  25 

août. 

173.5 

28.6 

90î.4> 

817.4 

1901  10 

août. 

183.1 

30.6 

965:4 

886  5 

1901  17 

août . 

181.7 

29,0 

964.6- 

88't.8 

1901  21 

août. 

182.9 

29.0 

968.2; 

88718 

3130 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN-  —  Chronique  monétaire 


LA  SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(lin  dollars) 
EXPOUTA.TIONS  IMPORTATIONS 


Oft 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays. . . . 

Total  1901... 

—  1900... 

-  1899... 
ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne-  

Autres  pays.  

Total  1901...  " 

—  1900... 

-  1899... 


Duj  Depuis 
au  10  août  lel'janv. 

1.764.851 
18.209.788 
7.384.507 
11.590  1.842.312 


Du  3  Depuis 
au  10  août  le  1"  janv. 

»  204.208 
67.420  1.542.621 


11.590  29  201.518 
s. 650. 008  38.315.608 
7.425  25.800.737 

017.010  29.124.221 
»  C97.495 
2.220 
265.816 


07.4  0  1.740.829 
10. 5r,r,  1.555.436 
54.705  8.743.419 


017.010  30.089.752 
soi. 873  31.351.545 
•583.514  29.378.401 


25.183 
4.720 
223 
2.206.911 

90.750  2.297.037 
100.350  2.752.021 
65.705  2.355.935 


837 
89.913 


Liien  comme  mouvement  d'or  à.  New-York  ;  l'encaisse  des 
Banques  Associée*  s'est  nu  peu  relevée  et,  en  même  temps 
qu'elle,  les  dépôts  et  le  portefeuille  ont  augmenté;  du  reste, 
ic  change  est  boa  pour  les  Etats-Unis.  ( 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Valuta  autrichienne 

Le  Journal  Officiel  de  Vienne  a  publié  un  décret  dont 
L'importance  est  Capitale  pour  'es  finances  anstro  hongroises, 
il  constitue  le  dernier  pas  dans  le  rétablissement  de  la 
Saine  monnaie  et  la  reprise,  par  la  Banque  Austro-Hongroise, 
des  paiements  eu  or. 

On  sait  qu'il  s'agit  du  retrait  des  billets  d'Etat  non  gagés 
émis  eu  1806.  Deux  millions  de  florins  de  ces  billets  ont  déjà 
élé  retirés  de  la  circulation  par  un  décret  antérieur.  Il  en 
reste  pour  112  millions  de  florins,  qu'il  s'agit  do  faire  rentrer 
définitivement.  On  a  inauguré  deux  opérations  dont  l'une  doit 
être  faite  immédiatement.  On  va  mettre  en  circulation  pour 
32  millions  de  florins  de  pièces  de  5  couronnes  en  argent,  et 
racheter  pour  autant  de  billets,  de  sorte  qu'il  n'en  restera 
plus  que  80  millions  de  florins. 

Ces  «0  millions,  presque  tous  en  coupures  de  5  florins, 
seront  remplacés  par  des  billets  de  10  couronnes  de  la  Banque 
Austro-Hongroise.  Ces  billets  seront  gagés  sur  l'or  qui  a  été 
déposé  clans  les  caves  de  la  lîauque  Austro-Hongroise  pour 
cette  destination  spéciale.  Ils  seront  émis  par  la  Banque  en 
vertu  d'une  loi  spéciale,  car  on  sait  que  le  Gouvernement  a 
Le  pou?oirde  limiter  ou  d'étendre,  selon  les  besoins,  la  cir- 
culation des  billets  de  10  couronnes. 

On  travaille  à  ce  résultat  depuis  1800  et  l'on  crut,  alors, 
pouvoir  reprendre  en  1807  les  paiements  en  numéraire.  A  ce 
moment  l'Autriche  avait  négocié  son  entrée  élans  Y  Union 
latine.  La  guerre  avec  l'Allemagne  et  l'Italie  déjoua  cet 
espoir.  Comme  on  manquait  alors  de  circulation  monétaire, 
on  émit  d('s  billets  d'Etat  de  I  à  5  florins  avec  cours  forcé. 
Lie  maximum  de  l'émission  de  ces  billets  avait  été  iixé  à  150 
millions  de  florins  Plus  tard,  on  le  porta  à  312  millions  pour 
couvrir  Le  déficit  de  la  guerre,  (fest  ainsi  que  cette  histoire 
monétaire  fait  partie  de  l'histoire  politique  de  l'Empire. 


Le  Change  brésilien 

Le  Brésil  publie  L'article  suivant  sur  la  récente  dépréciation 

du  change  : 

«  Le  pins  clair  de  lasituatLon,  c'est  que  l'Imbroglio  politique 
provoqué  par  l'agitation  révisionniste  et  la  campagne  prési- 
dentielle inquiète  les  esprits  H  impressionne  fâcheusement  Le 
marché  de  Rio.  n'est  à  cet  état  de  choses  qu'il  faudrait  attri- 
buer la  récente  dépression  du  change  do  près  de  a0  0/0  eu 
20  jours. 

'tonte  La  presse  de  lîio  a  consacré  des  articles  à  la  situa- 
tion du  marché.  Le  Jornal  do  Commercto  montre  les  effets 
'te  ces  fluctuations  v  olentes  du  change  non  seulement  sur  le 
commerce,  niais  encore  sur  le  Trésor,  qui  a  basé  sa  recette 
douanière  en  or  et  en  papier  sur  le  change  do  lo  1/2.  Or,  un 
moment,  avec  la  baisse;  du  change  de  11  5/8  à  9  1/2,  le  Tré- 

 ail  mi  perte  de  13.684  contos  sur  ses  pré-visions  de  re- 

cettes  de  douane  en  papier.  Toute  baisse  au-dessous  élu  change 
de  !4  1/2 entraîne  une  perle  pour  Le  Trésor. 


D'après  des  opinions  autorisées,  le  marché  du  change  était 
dominé  par  la  panique.  Aux  liquidations  précipitées  faites 
lors  de  la  dernière  hausse  brusque  et.  irréfléchie  s'est  jointe 
une  spéculation  à  la  baisse.  Les  banques,  craignant  que  les 
traites  vendues  à  découvert  ne  Leur  soient  pas  livrées,  en  ont 
acheté  e'ii  toute  hâte  e-t  ces  éléments  réunis  ont  déterminé  on 
change  qui  ne  répond  pas  à  L'état  économique  et  financier  du 
pays. 

Le  Jornal  do  Cornmcrcio  demande  au  Ministre  des  finan- 
ces des  mesures  afin  d'enrayer  la  baisse  du  change  qui  ne 
profite  pas  même  au  café,  car  elle  est  immédiatement  com- 
pensée par  une  nouvelle  baisse  des  prix  en  or  de  celte  denrée. 

Sans  demander  l'intervention  directe  du  Trésor,  le  Jornal 
do  Comnvrcio  suggère  du  moins  celle  de  la  Banque  de  la 
République,  qui  a  sa  part  de  responsabilité  dans  le  marché 
du  change  et  qui  en  doit  être  la  régulatrici .  afin  «le  le  main- 
tenir au  taux  légitime  et  d'en  éviter  les  oscillations  conti- 
nuelles. 

A  cet  effet  Le  Gouvernement,  qui  se  sert  de  La  Banque  pour 
venir  en  aide  avec  les  deniers  du  trésor  au  commerce  des 
Etats,  peut  fournir  à  cet  établissement  tous  les  éléments  d'ac- 
tion efficaces  de  manière  à  rectifier  les  écarts  delà  hausse 
d'avril  et  mai  et  d'en  atténuer  le.-,  effets  sur  la  Banque  elle- 
même. 

La  Gaceta  de  Notifias  demande  de  son  c^-té  que  le  Gou- 
vernement, pour  se  rendre  compte  des  mouvements  du  change 
et  de  leurs  causes,  e  xige-  des  banques  et  des  agents  de  change 
un  bulletin  quotidien  de  leurs  opérations  de  change  et  des 
laux  auxquels  ils  ont  opéré. 

De  nouveau  on  s'en  prend  à  l'agiotage  et  à  la  spéculation, 
alors  epi'il  est  si  logique  de  voir  la  véritable  cause  de  l'insta- 
bïlitédu  change  dans  l'inquiétude  et  la  perturbation  des  e;s- 
prits  causées  par  les  incertitudes  ele  la  politique  actuelle. 

A  la  fin  de  juillet,  un  véritable  run  s'est  produit  dans 
diverses  banques  et,  notamment,  à  la  banque  allemande  qui, 
en  moins  d'une  heure,  a  remboursé  6.000 contos.  On  a  attri- 
bué cette  panique  à  la  méfiance  des  capitalistes  et  des  com- 
merçants qui,  sachant  que  eles  établissements  ele  crédit 
étaient  très  engagés  élans  des  spéculations  à  la  hausse  du 
change,  craignaient  qu'ils  n'eussent  éprouvé  des  pertes  con- 
sidérables à  la  suite  de  la  baisse  qui  s'était  produite. 

Le  bruit  ayant  couru  ensuit*  que  le  Gouvernement  était 
venu  en  aide  aux  banques  en  leur  fournissant  plus  de  1  mil- 
lion de  livres  sterling  de  ses  réserves,  le  change  a  remonté 
en  un  seul  jour  de  un  pence. 

Le  Syndicat  eles  exportateurs  de  café  qui  avait  accaparé  les 
traites  a  dû  les  réaliser  avec  une  perle  de  2.000  reis  par 
livre  sterling. 

Néanmoins,  le  malaise  créé  par  cette  panique  n'est  pas  dis- 
sipé et  le  trait  particulièrement  inquiétant  de  cette  situation 
e-st  que  les  banques  étrangères  commencent  elles-mêmes  à 
être  atteintes  par  le  manque  de  confiance  du  public. 

Comme  on  le  pense,  l'opposition  ne  manque  pas  de  tirer 
parti  ele  cette  crise  élu  marché  et  d'en  tirer  argument' contre 
les  plans  financiers  ele  M.  Murtinho  et  sa  formule  du  change. 
Le  Paiz-  reproche  particulièrement  au  Ministre  de  procurer 
eles  ressources  aux  banques  étrangères  pour  éviter  une  liqui- 
dation désastreuse  et  un  krach  aux  spéculateurs,  alors  qu'en 
septembre  dernier  il  refusa  30.000  contos  bien  garantis  à  la 
Banque  ele  la  République  et  aux  autres  Banques  nationales. 
«  Oîi  est,  demande- t-il,  celte  grande  résolution  du  Gouverne- 
ment de  n'intervenir  en  rien  et  de  laisser  tous  les  intérêts 
privés  se  tirer  d'affaires  comme  ils  pourraient  plutôt  que 
ele  compromettre  en  quoi  <iue  ce  soit  le  Trésor  ?  » 

La  crise  du  change  a  elonné  lieu  à  un  discours  de  M.  Neiva 
à  la  Chambre.  L'honorable  député  a  demandé  la  sévère  appli- 
cation de  L'amendement  aux  lois  financières  pour  1901  tendant 
à  réprimer  la  spéculation.  11  a  même  exprimé  le  regret  qu'on 
n'ait  pas  adopté  le  fameux  projet  Elias  Fausto  qui,  pour 
supprimer  la  spéculation,  tuait  élu  même  coup  la  liberté  des 
opérations  les  plus  Légitimes. 

'foutes  les  mesures  répressives  contre  l'agiotage  nous  font 
la  même  Impression  que  les  projets  ele  revision  de  la  Consti- 
tution. Ue  sont  des  remèdes  dangereux  qui  ne  changent  rien 
ou  qui  font  plus  de  mal  que  ele  bien. 


La  Frappe  des  Monnaies  aux  Etats-Unis 

Voici  le  détail  mensuel' de  la  frappe  en  or  el  en  argent  aux 
Monnaies  des  Etats-Unis,  pendant  l'année  1900  et  les  sept 
premiers  mois  ele  1901  : 

1900  mot 


Or 


Argent 


Or 


Argent 


Janvier. 
Février 
.Mars... 
Avril... 


11.515.000  2.864.161 

13.40l.ooo  1.040.000 

L2.596.24P  4.341.370 

12.922.W0  3.930.000 


12.057.200  2. 713. (Mil) 

9.230.300  2.242.160 

0. 182. L52  3.120  580 

18.958.000  2.633.000 
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1900  1001 

Or        Argent  Or  Argent 


Mai   8.252;00û  3.171.000  9.325.000  3.2(5(1.000 

Juin   8.830.770  2.001.217  5.948  030  2.830.185 

Juillet   6,540.000  1.827.827  4.225.000  1.312.000 

\où(   5.050.000  2.536.000  »  ■> 

Septembre..  2.203.335  8.032.185  - 

Octobre-....  5.120.000  4.148.000 

Novembre,.  13.185.000  8.180.000 

Décembre..  4.576.697  2.880.555  »  » 


Total...     99.272.942  36.295.321     66.525.082  18.122,981 


En  juillet  dernier,  les  Monnaies  ont  frappé  4.225.000 
dollars  d'or,  1.8.12.000  dollars  d'argent  et  84.830  dollars  de 
monnaie  divisionnaire,  soit  au  total  5.621.830  dollars. 

Voici,  d'autre  part,  un  tableau  dos  monnaies  d'or  et  d'ar- 
gent en  circulation  aux  1»*  janvier  1900  et  lfcQl,  ainsi  qu'au 
1"  août  190]  : 

l«janv.l900   1-janv.  1001    l"*  août  1901 


Monnaies  d'or .... 

617.077.830 

629 

192. 8,78 

630 

547 

325 

Dollars  d'argent . . 

70.420.047 

70 

182.326 

66 

588 

028 

Monnaies  division- 

naires d'argent.. 

76.651.331 

83 

128. 463 

80 

195 

427 

Certificats-or  

KU.122.707 

282 

787.929 

253 

407 

399 

—  argent. 

805.040.816 

422 

399:403 

431 

050 

769 

Billets  du  Trésor 

(loi  du  l 'i  juil!< il 

1890  

86.034.351 

61 

230.159 

45 

915 

905 

Billets  .les  Etats- 

Unis   

318.269.365 

m 

587.495 

332 

820 

(199 

Certificats  (loi  du 

8  juin  1872 

11.980.000 

i 

560.000 

» 

Billets  des  Banque 

Nationales  

342.001.643 

332 

188.526 

346 

980 

99? 

Total          1.980.398.170  2.178.251.879  2.189.567.149 


La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  au  1"  janvier 
1899,  à  75.333.000  habitants  :  la  proportion  de  la  circulation  à 
la  population  ressortait  à  25  dollars  19  par  tête  ;  au  1°'  jan- 
vier 1900,  la  population  était  évaluée  à  76.977.090  habitants 
et  la  proportion  par  tète  ressortait  à  25  dollars  73.  Au  1er  jan- 
vier 1901.  la  population  était  évaluée  à  77. 080.009  habitants 
et  la  proportion  ressortait  à  28  dollars  19.  Au  1"  août  1901, 
la  population  était  de  77.872.000  habitants  et  la  proportion 
de  28  dollars  12. 


Situation  Financière  Générais 


Europe.  —  France.  Bien  que  les  diverses  phases  que 
traverse  le  conllit  franco-turc  ne  préoccupent  en  aucune 
façon  le  monde  financier,  la  Bourse  continue  à  se  tenir 
sur  la  réserve.  On  croyait  que  la  Banque  d'Angleterre 
aurait  de  nouveau  réduit  hier  le  taux  de  son  escompte, 
ce  qui  aurait  peut-être  exercé  une  petite  influence  sur 
les  dispositions  générales.  Mais  il  n'en  a  rien  été,  et 
on  reste  dans  l'attente  des  indications  que  peut  fournir 
la  liquidation  de  fin  août  qui  commence  aujourd'hui 
par  la  réponse  des  primes. 

Allemagne.  —  Le  calme  et  la  confiance  dans  l'avenir 
semblent  revenus  sur  tous  les  marchés  allemands  et 
l'ère  des  krachs  est  close.  Cependant  les  industries  mé- 
tallurgiques sont  toujours  en  assez  mauvaise  situation. 

Les  recettes  publiques,  dans  les  quatre  premiers 
mois  de  l'exercice,  sont  restées  bien  au-dessous  des 
prévisions  budgétaires,  sauf  les  douanes  qui  ont  donné 
un  excédent  de  350  millions  de  marks. 

Dans  les  six  premiers  mois  de  l'année,  les  importa- 
tions se  sont  élevées  à  2.884.509.0li0  marks,  contre 
2.991.2.52.000,  dans  la  même  période  de  l'joo  et  les  ex- 
portations à  2.253.221.000  marks,  contre  2.326.297.000. 

Angleterre.  —  Depuis  la  clôture  du  Parlement,  on  est 
en  pleines  vacances  et  les  affaires  s'en  ressentent. 


La  liquidation  de  fin  de  mois  a  permis  de  constater 
une  fois  de  plus  l'abondance  des  disponibilités  moné- 
taires, 

Le  conllit  colombo-vénézuélien  préoccupe  beaucoup. 
On  craint  que  le  sort  du  canal  de  Panama  lié  à  celui 
des  deux  Républiques,  ne  soit  l'occasion  d'un  condit 
avec  les  Etats-Unis. 

La  consommation  du  vin,  qui  était,  en  1860.  de 
7.358  gallons  a  passé,  en  1900,  à  15.880  gallons. 

Autriche.  —  Un  décret  a  préparé  en  Autrichè-Hon- 
grie  le  l'établissement  de  la  valida  et  des  paiements 
en  espèces. 

Dans  les  sept  premiers  mois,  les  exportations  de 
l'Empire  se  sont,  élevées  à  1.044  millions  de  couronnes 
et  les  importations  à  977  millions.  Le  solde  actif  est. 
de  67.2  millions:  dans  la  môme  période  de  1900,  il 
avait  été  de  98  millions  de  couronnes.  Les  métaux  pré- 
cieux  ne  sont  pas  compris  dans  ces  totaux. 

Les  récoltes  hongroises  ont  donné  3'i.8  millions  de 
quintaux  de  froment,  11.5  millions  de  quintaux  de  sei- 
gle; 10.5  millions  de  quintaux  d'orge,  10  million-'  <ic 
quintaux  d'avoine. 

Espagne.  —  Les  résultats  budgétaires  de  juillet  sont 
satisfaisants.  Les  recettes  ont  atteint  64.085.971  pe- 
setas, contre  51.553.242  co  juillet  1900.  Dans  les  sept 
premiers  mois  de  l'année,  les  recettes  du  Trésor  se 
sont. élevées  à  532.170.197  pesetas,  contre  511.537.672 
dans  la  même  période  de  1^00. 

Dans  le  premier  semestre,  les  recettes  douanières  e 
sont  élevées  à  23,805.167  pesetas. 

Italie.  — On  annonce  maintenant  que  le  plan  de  ré- 
formes du  nouveau  Ministère  est  loin  d'être  achevé  et 
que  le  Cabinet  n'en  pourra  commencer  la  discussion 
avant  octobre.  Il  reste  certain  que  les  propriétaires  de 
petites  cotes,  expropriés  faute  d'avoir  payé  l'impôt,  se- 
ront remis  en  possession  de  lenrs  terres. 

Au  30  juin  1901,  la  Dette  publique  italienne  étail  de 
579.692.754  lire  de  renie,  représentant  12.881.522.018 
lire  de  capital.  C'est  une  diminution  de  24.8^9.684  lire 
de  capital  par  rapport  an  30  juin  1900. 

Amérique.  —  Brésil.  —  L'approche  de  l'élection 
présidentielle  a  déterminé  une  certaine  agitation  dans 
le  pays,  mais  on  espère  qu'elle  ne  prendra  pas  d'im- 
portance. 

Chili.  —  Le  vice-président  de  la  République,  ou- 
vrant la  session  du  Congrès,  a  préconisé  des  économies, 
car,  a-t-il  dit,  si  toutes  les  dépenses  devaient  être 
maintenues,  elles  déliasseraient  de  beaucoup  les  re- 
cettes. 

Le  déficit,  moins  grand  qu'on  ne  croyait,  est  de 
6.215.741  piastres. 

Etals-Unis.  —  En  juillet,  les  recettes  publiques  se 
sont  élevées  à  52.320.540  dollars,  en  excède  ni  de  12.750 
dollars  sur  les  dépenses. 

La  tendance  du  Marché  de  New- York  reste  indécise 
malgré  les  dispositions  du  public  h  la  hausse. 

Mexique.  —  Il  vient  de  se  fonder  un  Syndical  au 
capital  de  600.000  dollars  pour  établir  au  Mexique  des 
plantations  et  fabriques  de  cannes  à  sucre. 

République  Argentine. —  On  annonce  que  leGou- 
vernement  est  en  mesure  de  satisfaire,  avec  les  resr 
sources  du  Trésor,  à  tous  les  services  de  la  Dette. 

Asie.  —  Corée.  Le  réseau  télégraphique  coréen  tend 
toujours  à  se  développer:  il  compte  actuellement 
25  stations  et  2.500  kilomètres.  Les  recette  de  L'année 
1900  se  sont  élevées  à  72.500  piastres. 

Indes.  —  Les  évaluations  budgétaires  pour  1901-1902 
sont  :  recettes  nettes,  42,322.700  liv.  st.  ;  dépenses, 
41.631.800  liv.  st.  L'augmentation  des  dépenses  résulte 
des  charges  militaires. 

Japon.  —  En  1900-1901,  le  Japon  a  exporté  66.597 
balles  de  soie,  la  plus  forte  exportation  qu'on  ait  vue. 

C'est  l'Amérique  du  Nord  qui  achète  en  plus  grande 
quantité. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  -  France 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

GaJcubdu -reiîouu d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


KOKDS  JDKTAT 


EUROPEENS 

Français  3%  (|>erpé>tueT;  

Consolidés  anglais  (ch.  f.25fr.20). 
Autriche  or  A  %  j[en.  f .  2  fr.  M). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  ïl«*J  

Espagne  Ext.  i  %.<ch.  f.  1  £r,).... 
Hellénique  i  %  1S87  (i>el  11  fri85) 

Hollande  \i  %  («  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %;(cli.  i.  ?  lr.  5u)  

Italie  A-%  net  

Norvège  3  %  1880  

Portugais  %\l  Tivuet)   

Consolida  prussien I'. %,(a Berlin; . 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  18wl  

Serbie  4  %  aiuurt.  1895  

Sué  1e  3  L  %  1895  

Suisse  3  %  (clieinin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D... 
—      Priorité  4-.%  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  19  0  

Brésil  '4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net....  

Etats-Unis  4  %  (à  New- York)- ■  ■ 

Haïti  S  %  1875   

Japon  5  %  (à  IjOiwlr.es)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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25  40 

3  93 
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3  93 

98  90 
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4  04 
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FRANGE 


La  Politique.  —  Les  Conseils  généraux.  —  Le  Voyage  du  Tsar 
en  France. 

La  session  des  Conseils  généraux  est  close  dans 
presque  tous  les  départements  ;  elle  a  été  fort  calme  ce 
qui  prouve  bien  que  les  dernières  élections  n'ont  pas 
(  iiangé  grand'chose  à  la  reju-ésentation  départemen- 
tale. 

L'annonce  de  la  visite  de  l'Empereur  de  Russie  a 
donné  aux  Conseils  généraux  l'occasion  de  se  livrer  à 
des  démonstrations  très  caractéristiques.  Ils  ont  été  les 
premiers  à  exprimer  les  sentiments  de  la  France  en- 
tière. Ils  y  ont  mis  beaucoup  d'empressement.  D'un 
bout  à  l'autre  de  notre  territoire  les  mêmes  paroles  ont 
retenti.  Les  vœux  ordinaires  des  Conseils  généraux 
sont  souvent  divergents  ou  contradictoires,  parce  qu'ils 
traduisent  des  intérêts  ou  des  préjugés  locaux,  mais 
sur  le  lai;ge  terrain  patriotique  la  concentration  s'est 
laite  en  un  instant.  Partout  des  Adresses  ont  été  votées 
en  l'honneur  du  Tsar;  le  plus  souvent  ces  Adresses  ont 
associé  le  Président  de  la  Rép  iblique  à  l'hommage 
rendu  à  notre  allié;  dans  un  petit  nombre  rie  cas  seu- 
lement le  Gouvernement  a  eu  sa  part  de  compliments. 

Les  Conseils  généraux  ont  parfaitement  compris  que 
l'alliance  franco  russe  ne  doit  pas  être  exploitée  dans 
i  n  .intérêt  de  parti.  Klle  est  indépendante  de  la  coni- 
i  osition  de  nos  Ministères  et  de  la  personne  de  nos 
Ministres.  Sans  doute  clic  peut  donner  des  résultats 
]  lus  ou  moins  complets,  scion  la  politique  de  ceux  qui 
<  nt  charge  de  la  mettre  en  œtrvrp,  et  il  n'est  pas  sans 
i. itéré!  que  nos  gouvernants  inspirent  confiance  à  leurs 
I  artenaires;;  mais  d'alliance,  dans  son  tond  essentiel, 
i  est  ni  au  nervice  ni  à  La  merci  d'un  Ministère.  Et 
c  est  pourquoi  les  félicitations  adressées  à  M.  Loubct 
allaient  à  leur  véritable  adresse,  et  on  ne  peut  que 
louer  le-!  hommes  de  tous  les  partis  qui  se  sont  hono- 
I         confondre  tours  voles  en  cette  circonstance. 


-»~v  Le  2.'J  août,  les  Ministres  présents  à  Paris  se  sont 
réunis  à  l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubct. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  fait  connaître  au 
Conseil  les  conditions  générales  dans--  lesquelles  s'effectuera 
le  voyage  de  Leurs  Majestés  l'Empereur  et  l'Impératrice  de 
Russie. 

Le  jour  de  leur  arrivé»,  M.  le  Président  de  la  République, 
escorté  par  toute  l'escadre  du  Nord,  se  portera  à  la  rencontre 
de  nos  hôtes  impériaux  pour  leur  souhaiter  la  bienvenue  à 
leur  entrée  dans  1  s  eaux  françaises. 

Les  Présidents  des  Chambres  cl  les  membres  du  Gouver- 
nement accompagneront  le  Président  d';  la  République. 

L'Empereur  et  le  Président  de  la  République  passeront 
immédiatement  en  revue  l'escadre  du  Nord. 

Après  le  déjeuner  naval  qui  suivra  la  revue.  l'Empereur 
et  l'Impératrice,  accompagnés  par  M.  le  Président  de  la 
République,  quitteront  Dunkerque  pour  se  rendre  au  château 
de  Compiègne,  où  ils  ont  accepté  de  rérider. 

Le  lendemain,  l'Empereur  et  le  Président  de  la  République 
assisteront  aux  opérations  finales  des  grandes  manœuvres. 

Le  quatrième  jour,  revue  des  quatre  corps  d'armée  qui 
auront  pris  part  aux  manœuvres  Des  tribunes  seront 
réservées  ;uix  membres  du  Sénat  et  de  la  Chambre,  aux 
grands  fonctionnaires  de  l'Etat  et  aux  officiers  généraux  des 
armées  de  terre  et  de  mer. 

Après  la  revue,  un  grand  déjeuner  militaire  sera  offert  à 
l'Empereur  et  à  l'Impératrice  par  M.  le  Président  de  la 
République.  Les  Bureaux  des  deux  Chambres  et  les  membres 
du  Gouvernement  y  seront  invités. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  mis  le  Conseil  au 
courant  des  incidents  qui  ont  traversé  les  négociations  avec 
la  Porte. 

Le  Ministre  des  Finances  a  fait  signer  un  mouvement 
important  dans  les  Trésoreries  générales  et  les  Recettes  des 
finances. 

Le  prochain  Conseil  des  Ministres  aura  lieu  mardi 
prochain,  à  l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubct. 

M.  Waldeck-Rousseau,  de  retour  de  Jersey,  où  il  est  actuel- 
lement en  villégiature,  assistera  à  cette  réunion,  au  cours  de 
laquelle  communication  sera  donnée  aux  membres  du  Gou- 
vernement, par  M.  Delcassé,  du  programme  définitif  des 
fêtes  et  des  réceptions  organisées  à  propos  de  la  visite  du  Tsar. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  qui,  à  ce  moment,  aura 
conféré  avec  M.  Gonstans,  notre  ambassadeur  à  Constanti- 
nople,  mettra  ses  collègues  au  courant  de  l'incident  franco- 
turc. 


QUESTIONS  DU  JOUR 

La  Situation  Économique  et  Financière 

DES    ÉTATS-UNIS  D'AMÉRIQUE 


I 

KÉGIME  ÉCONOMIQUE 


Dans  une  brochure,  qu'il  publiait  en  1852,  un 
libre-échangiste  anglais,  M.  W.  P.  Adam,  écrivait 
les  lignes  suivantes  : 

«  L'Amérique  est  le  pays  de  l'avenir  :  aucune  me- 
sure législative,  prise  par  nous,  n'arrêtera  son  dé- 
veloppement qui  sera  bien  plus  rapide  et  bien  plus 
décisif  qu'il  n'a  été  jusqu'ici.  Avec  d'énormes  ter- 
ritoires inoccupés  ;  avec  une  population  augmen- 
tant du  double  tous  les  vingt  ans;  avec  un  courant 
d'émigration  partant  de  tous  les  points  du  vieux 
monde  ;  avec  le  peuple  le  plus  entreprenant  et  le 
plus  énergique  qu'il  soit,  il  est  impossible  de  ne 
pas  prévoir  le  brillant  avenir  qui  attend  ce  pays  et 
ce  serait  folie  que  vouloir  arrêter  le  mouvement 
qui  emporte  ce  peuple  et  qui  le  mettra  bientôt  au 
moins  au  même  rang  que  nous,  parmi  les  nations 
commerciales  de  la  terre.  » 

Si  M.  W.  P.  Adam  était  encore  de  ce  monde,  il 
pourrail  constater  aujourd'hui  jusqu'à  quel  point 
sa  prophétie  s'est  réalisée  :  il  verrait  même  que, 
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dépassant  ses  prévisions,  le  développement  écono- 
mique des  Etats-Unis  a  été  tel,  que  ce  pays  a  pris 
la  première  place  parmi  les  nations  productrices, 
et  que  la  suprématie  commerciale  de  l'Angleterre 
se  trouve  sérieusement  menacée. 

A  ce  développement,  M.  W.  P.  Adam  donnait 
plusieurs  causes,  toutes  choisies  parmi  les  condi- 
tions physiques  ou  ethniques.  Gomme  il  le  cons- 
tatait, les  Etats-Unis  ont  pu  mettre  en  exploitation 
une  étendue  presque  illimitée  de  sol  vierge  desser- 
vie par  de  maguitiques  cours  d'eau  ;  leur  richesse 
minérale,  d'une  valeur  fabuleuse,  s'est  trouvée  fa- 
cilement accessible  ;  leur  population,  par  le  fait 
même  qu'elle  vif  dans  un  pays  neuf,  a  été  affran- 
chie de  celte  tyrannie  des  vieilles  coutumes  qui  pa- 
calyse  snuvent  les  progrès  des  nations  anciennes  : 
elle  a  été  recrutée  parmi  les  éléments  les  plus  ac- 
tifs des  nations  européennes;  les  conditions  ethni- 
ques ont  donc  concouru  autant  que  les  conditions 
physiques  pour  assurer  l'établissement  de  la  puis- 
sance économique  de  ce  pays. 

(  les  conditions  n'auraient  cependant  pas  suffi  à 
assurer  le  degré  de  prospérité  que  nous  constatons 
aujourd'hui,  si  le  législateur  américain,  conscient 
des  nécessités  imposées  par  la  mise  en  valeur  de 
cet  immense  territoire,  n'avait  su  adopter  la  poli- 
tique propre  à  son  organisation  industrielle  et 
susceptible  de  lui  assurer  la  prédominance  sur  les 
marchés  du  monde. 

Depuis  la  cession  de  l'Alaska  par  la  Parssie 
(1872),  les  Etats-Unis  occupent  une  étendue  de 
9.300.000  kilomètres  carrés,  dont  1.400.000  pour 
l'Alaska  et  7.900.000  pour  le  quadrilatère  allongé 
compris  entre  le  Dominion,  le  Mexique  et  les  deux 
océans  :  ce  quadrilatère  représente  quinze  fois  la 
surface  de  la  Erance  et  plus  des  trois  quarts  du 
continent  européen. 

Sur  cette  vaste  étendue,  il  existe  45  Etats  (com- 
munautés politiques  entièrement  indépendantes 
en  tout  ce  qui  concerne  leurs  affaires  intérieures) 
et  10  territoires  (communautés  politiques  en  voie 
de  formation  et  placées  sous  la  dépendance  directe 
du  Gouvernement  central  de  Washington).  Or,  si 
ces  Etats  sont  indépendants  les  uns,des  autres,  au 
point  de  vue  administratif,  ils  ne  forment  qu'un 
tout  au  point  de  vue  économique,  les  échanges 
s'effectuant  entre  eux  aussi  librement  qu'entre  nos 
départements. 

La  partie  centrale  de  cette  immense  nation  est 
une  plaine  unie,  presque  partout  cultivable,  sil- 
lonnée de  voies  ferrées  et  possédant  un  des  plus 
grands  systèmes  fluviaux  du  monde.  Les  massifs 
montagneux  qui  la  séparent  des  régions  extrêmes, 
et  qui  ont  été  longtemps  un  obstacle  à  la  circula- 
tion, sont  aujourd'hui  traversés  par  des  chemins 
de  fer  qui  mettent  en  communication  les  deux 
océans.  Les  Etats  du  Pacifique  envoient  ainsi  faci- 
lement leurs  minerais  à  ceux  du  Gentre  et  les 
échanges  sont  constants  entre  les  Etats  du  Sud,  où 
fleurit  l'industrie  textile,  avec  ceux  du  Nord- 
Ouest,  qui  s'adonnent  uniquement  à  l'agriculture. 
11  y  a,  entre  ces  différents  territoires  aux  climats 
variés,  aux  richesses  si  diverses,  un  mouvement 
incessant  de  produits  :  les  uns  récoltent  les  ma- 
tières premières  qui  alimentent  l'industrie  des 
autres  et  ces  derniers,  à  leur  tour,  équipent  le 
pays. 

*** 

Ayant  dans  son  sol  toutes  les  richesses  que  les 
nations  européennes  se  disputent,  la  politique  éco- 
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nomique  des  Etats-Unis  devait  donc  tendre  à  en- 
tourer la  Fédération  d'une  barrière  douanière  qui 
empêchât  les  pays  étrangers  d'y  importer  un  outil- 
lage que  l'industrie  nationale  pouvait  créer. 

De  tout  temps  le  commerce  extérieur  des  Etats- 
Unis  a  donc  été  régi  par  une  législation  nettement 
protectionniste,  et  cette  politique  économique  est 
toujours  allée  en  s'accentuant.  Le  régime  modéré 
voté  en  1883  a  été  sérieusement  aggravé  en  1890 
parle  tarif  Mac-Kinley,  puis  atténué,  en  1895,  par 
le  tarif  AVilson  ;  il  a  enfin  trouvé  son  expression 
la  plus  violente  dans  le  tarif  Dingley,  voté  en  1897 
par  le  parti  républicain,  resté  vainqueur  de  la 
grande  lutte  électorale  de  1896. 

Le  tableau  suivant  établit  une  comparaison  entre 
les  tarifs  Mac-Kinley,  Wilson  et  Dingley.  On  verra, 
en  le  consultant,  dans  quelles  proportions  les 
divers  droits  ont  été  progressivement  élevés: 

Droits  de  douane  à  payer   par  les  marchandises  étran- 
gères importées  aux  Etats-Unis  : 


1890 

1895 

1807 

Objets 

Mac-Kinley 

Wilson 

Dingley 

/a 

/a 

/o 

31.07 

27.99 

31.33 

51.20 

35.00 

52.62 

57.21 

37.58 

46.54 

14  93 

22.87 

16.58 

14.55 

40.94 

71.10 

117.82 

109.06 

164.05 

33.17 

23.28 

39.94 

69.78 

61.54 

77.01 

Chanvres  

55.25 

43.75 

54.14 

43.68 

40.38 

49.52 

80.50 

47.62 

81.75 

Papier  et  livres.. . 

23.85 

22.18 

29.82 

26.06 

23.63 

3J.57 

La  moyenne  du  tarif  Mac-Kinley  est  donc  de 
49,58  0/0;  celle  du  tarif  Wilson  de  39,94  0/0  ;  celle 
du  tarif  Dingley  de  57,03  0/0. 

Les  recettes  des  douanes,  sous  l'empire  du  bill 
Mac-Kinlev,  se  sont  élevées,  en  189:5,  à  991 .8(>7.160 
francs  ;  sous  le  bill  Wilson  en  189(i,  à  780.522.990 
francs.  Avec  le  bill  Dingley  elles  ont  été  en  1900- 
1901,  de  1.193.933.705  lianes. 

Le  régime  douanier  quasi  prohibitif  mis  en  vi- 
gueur aux  Etats-Unis  depuis  1890  a  favorisé  le 
développement  économique  de  cette  puissante  na- 
tion :  d'abord,  en  assurant  à  l'industrie  nationale 
naissante  la  possession  du  marché  intérieur  amé- 
ricain, qui  est  le  plus  grand  marché  du  monde  ;  en- 
suite, en  rendant  possible  la  monopolisation  des 
principales  industries,  l'organisation  de  ces  trusts 
qui  inquiètent  tant  l'Europe  industrielle  et  aux- 
quels nous  consacrerons  un  chapitre  spécial. 

*** 

G'est  surtout  pendant  les  cinq  dernières  années 
que  la  politique  économique  des  Etats-Unis  a 
donné  de  grands  résultats  ;  jusque-là  les  dépenses 
nécessitées  par  leur  équipement,  les  exagérations 
commises  dans  la  distribution  des  pensions  et  les 
tentatives  malheureuses  faites  au  point  de  vue 
monétaire  avaient  souvent  compromis  leurs  finan- 
ces et,  à  plusieurs  reprises,  le  Gouvernement  s'était 
vu  obligé  de  faire  appel  au  crédit  étranger  pour 
combler  les  déficits  ou  fournir  au  pays  les  capi- 
taux dont  il  manquait. 

Mais  le  changement  radical  survenu,  depuis 
1896,  dans  sa  balance  commerciale,  a  modifié 
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cette  situation  car  les  énormes  ressources  exté: 
rieures  (jue.  les  excédents  d'exportations  créent 
actuellement  aux  Etats-Unis  ont  non  seulement 
permis  à  ce  pays  de  racheter  une  partie  consi- 
dérable de  sa  dette  contractée  à  l'étranger,  mais 
encore  de  devenir  pays  prêteur.  On  sail  en  effet, 
qu'en  1900,  les  capitalistes  américains  ont  émis 
un  emprunt  de  80  millions  de  marks  en  faveur  de 
l'Allemagne  et  souscrit  pour  plus  de  10  millions 
de  livres  sterling  aux  emprunts  anglais. 

Ces  résultats  sont  d'autant  plus  remarquables 
qu'ils  ont  été  obtenus  pendant  une  période  où  la 
lièvre  de  l'impérialisme  a  sévi  :  Voulant  avoir  le 
contrôle  de  la  mer  des  Antilles,  les  Etats-Unis  ont 
saisi  un  prétexte  quelconque  pour  mettre  la  main 
sur  Cuba  et  Porto-Rieo;  dans  la  direction  de  l'Aus- 
tralie et  de  L'Extrême-Orient  ils  ont  savamment 
préparé  l'annexion  d'Hawâï  et  conquis  les  Philip- 
pines à  grand  frais  :  leur  politique  d'expansion 
s'arrétera-t-elle  là  ? 

«  L'avenir,  écrivait  ces  jours-ci  M.  Emile  Levasseur, 
verra  sans  doute  éelore  d'autres  ambitions  dont  la  doc- 
trine de  Monroë  n'est  que  le  prélude.  Les  Etats-Unis 
viennent,  à  l'ouest,  d'assurer  trois  escales  à  leur  marine 
sur  la  route  du  Japon  et  de  la  Chine  et,  confiants  dans 
le  succès  de  leur  commerce  ils  construisent  à  San- 
Francisco  des  navires  d'un  audacieux  tonnage;  ils  des 
servent  depuis  des  années  le  sud  du  Pacilique,  notam- 
ment l'Australie,  dont  le  rôle  économique  grandit 
aussi  ;  c'est  par  paquebot  américain  que  d'ordinaire 
les  Français  gagnent  Tahiti.  Les  Américains  n'ont-ils 
pas  aussi  des  prétentions  dans  cette  région  maritime".' 
A  l'est,  sur  l'Atlantique,  qui  oserait  affirmer  que  nul, 
en  voyant  sur  la  carte  la  position  des  Bermudes, 
n'éprouve  pas  une  secrète  convoitise  dont  la  puissance 
britannique  contient  l'expression  '?  En  tout  cas,  à  l'est, 
tous  ont  les  yeux  fixés  sur  le  canal  de  Suez,  dont  ils 
sont  devenus  des  clients  importants.  Le  Gouvernement 
n'a-t-il  pas  décidé  tout  récemment  d'entretenir  une  es- 
cadre dans  la  Méditerranée? 

«  On  pouvait  dire  naguère  que  la  République  des 
Etats-Unis. était  un  jeune  géant  dont  le  corps  robuste 
avait  une  croissance  merveilleuse.  On  pourrait  aujour- 
d'hui la  comparer  à  une  pieuvre  gigantesque  étendant 
ses  bras  et  ses  ventouses  sur  le  Mexique  et  l'Amérique 
du  sud,  sur  le  Japon  et  la  Chine,  sur  l'Afrique  et  l'Eu 
rope.  Ce  n'est  pas  que  je  veuille  suggérer  par  cette 
comparaison  qu'elle  menace  de  nous  dévorer;  je  cher- 
che à  donner  l'idée  de  l'ampleur  de  son  expansion.  » 

 Mais  nous  n'avons  pas  à  étudier  ici  les  fu- 
tures conséquences  de  l'ambition  politique  amé- 
ricaine, nous  constaterons  cependant  que,  contrai 
renient  à  ce  qui  se  produit  en  Angleterre  avec  , la 
guerre. du  Transvaaï,,  la  guérie  contre  l'Espagne 
n'a  pas  entrayé  le  développement  économique  des 
Etats-Unis. 


(A  suivre). 


Edmond  Théry. 


Council  of  foreign  Bondholders 


Le  38*  rapport  annuel  du  Council  <>/'  foreign  Bond- 
holders  vienl  de  paraître.  Bien  qu'il  n'enregistre,  celte 
Cois,  le  règlement/d'aucune  dette  en  suspens,  il  pré- 
ente un  vif  intérêt,  par  les  renseignements  qu'il  donne 
sur  la  situation  des  divers  Etats  défaillants. 

Voici  d'abord,  d'après  les  statistiques  du  Council, 
quel  ;i  été  pendant  les  dix  dernières  années,  le  montant, 


en  principal,  des  emprunts  des  pays  en  défaut  complet 
de  paiement  et  le  montant  des  intérêts  arriérés  : 

Montant  Int/;réts 
«le  lu  Dette  arriérés 

(En  livres  sterling} 

1890-  1891    25.780.420  19.990.010 

1891-  1892   01.705.784  21.821.572 

1892-  1893   54.380.842  22.670.032 

1893-  1894   49.763.894  24.110.242 

1894- 18W5   53.898.424  26.0k5.468 

18!'5-1896    53.506.442  30.932.962 

1 896-1897    49 . 937 . 6 17  32 . 253 .  oOO 

1807-1898    46 . 580 . 6  >3  28 . 403  517 

18  8-1899    39.119.552  25.0H3.026 

1899-  1  DuO   40 . 263 . 1 22        25 . 000 . 585 

1900-  1901   87.318.672  25.075.862 

<  )n  voit  qu'après  avoir  dépassé,  en  1891-1892,  l'énorme 
total  de  61  millions  de  livres,  le  capital  des  emprunts 
en  souffrance  s'est  maintenu,  jusqu'en  1896-1897,  aux 
environs  de  50  millions  ;  il  a  subi  depuis  lors  une 
diminution  considérable  pour  se  tenir  aujourd'hui  à 
37  millions.  Le  total  des  intérêts  arriérés  n'a  pas  béné- 
ficié d'une  diminution  correspondante  et  cela  s'expli- 
que, car  les  intérêts  dus  b'accumulant  chaque  année, 
cette  catégorie  de  la  dette  doit  enregistrer  forcément 
une  augmentation. 

C'est  au  règlement  des  dettes  argentines  qu'est  due 
la  baisse  constatée,  pendant  les  trois  dernières  an- 
nées, dans  le  montant  du  capital;  les  autres  lluctua- 
tions  proviennent  de  divers  règlements  moins  impor- 
tants et  voici,  à  l'heure  actuelle,  comment  se  compose 
la  liste  noire  du  Council: 

Montant  Intérêts 
de  la  dette  arriérés 

'Livres  sterling) 

Emprunts  municipaux  argentins   1.051.500  047.558 

Gédules  provinciales  argentines   16.8o0.846  » 

Colombie   2. 700. 000  101.250 

Anciens  Etats  confédérés   2.418.000  6  0&.376 

Guatemala   1.482.8)0  lis  624 

Honduras   5.3;  8.570  Ij.  303.052 

Louisiane   184.432  » 

Mississipi   l.i'O.OOO  4  447.000 

Saint-Domingue   3. 885  350  303.012 

Virginie  occidentale   3  047.874  » 

37  318.672  25.075.802 

On  voit  que,  malgré  les  efforts  faits  par  le  Council, 
ces  chiffres  sont  encore  considérables  et  les  pertes  cau- 
sées par  les  faillites  partielles  des  Etats  s'élèvent,  en  ad- 
ditionnant le  capital  et  les  intérêts,  à  62.394.534  liv;  st., 
soit  1.559.863.350  francs;  si  l'on  constate  cependant 
qu'en  1891-92,  il  atteignait  83.037.356  Liv.  st.  ou  2  mil- 
liards 75.683.900  fr.,  on  voit  tout  le  service  qu'une  ins- 
titution comme  celle  de  l'Association  anglaise  a  rendu 
à  l'épargne. 

Quelque  considérables  que  soient  ces  chiffrés,  ils  ne 
concernent  cependant  que  les  Etats  ayant  complète- 
ment cessé  leurs  paiements  et  le  total  serait  considé- 
rablement augmenté,  si  nous  pouvions  y  ajouter  les 
pertes  que,  par  des  réductions,  d'autres  pays  ont  fait 
subir  à  leurs  créanciers. 

Sur  les  uns  et  les  autres  de  ces  pays,  le  rapport  de 
1900-1901  nous  donne  des  renseignements  utiles. 

Il  constate,  d'abord,  que  sur  la  liste  noire,  les  em- 
prunts municipaux  argentins  figurenl  |  r  1.051.500 

livres,  au  lieu  de  2.241.900  liv.,  il  y  a  un  an.  Cette  di- 
minution provient  de  ce  fait  que  la  ville  de  Rosario  a 
conclu  un  arrangement;  on  avait  cru  aussi  que  les 
villes  de  Cordoba  et  Santa-Ké  souscriraient  à  un 
accord,  ce  qui  aurait  fait  disparaître  dé  la  liste  tout 
ce  chapitre,  mais  la  mission  donnée  à  M.  Shaw  Le- 
fèvre  a  échoué  et  celui-ci  cherche  actuellement  à  avoir 
par  les  voies  légales  ce  que  les  voies  diplomatiques  ne 
lui  oui  pas  fait  obtenir. 

Le  Venezuela  ne  ligure  plus  sur  la  liste  du  Council  et 
«  'est  Saint-Domingue  qui  a  pris  sa  place.  Depuis  la  clô- 
ture de  l'exercice,  le  premier  de  ces  pays  a  nialheureu- 
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sèment  omis  de  faire  des  remises  pour  le  service  de  sa 
dette  :  il  a  bien  l'intention  de  les  reprendre,  niais  la 
guerre  qui  parait  devoir  éclater  avec  la  Colombie  est 
de  nature  à  empêcher  la  réalisation  de  ces  promesses 
et  l'on  doit  s'attendre  à  ce  que  le  Venezuela  reprenne, 
l'année  prochaine,  la  place  qu'il  n'occupe  plus,  cette 
année. 

Du  côté  des  autres  Etats  en  défaut  complet  de  paie- 
ment, il  y  a  peu  d'espoir  d'arrangement:  le  Guatemala 
a  toujours  l'ait  la  sourde  oreille  aux  remontrances  qui 
lui  ont  été  adressées  et  s'est  refusé  à  tout  règlement, 
bien  qu'on  lui  ait  fait  concession  sur  concession. 

Le  Honduras  a  suspendu  ses  paiements  depuis 
\  ingt-huit  ans  et  le  montant  de  sa  dette,  principal  et 
intérêts,  s'élève  actuellement  à  19.000.000  de  liv.  st.  Par 
contre.  Le  Costa-Rica,  le  Nicaragua,  le  Liberia  et  le  San 
Salvador  remplissent  les  engagements  qu'ils  ont  pris 
récemment;  de  son  coté,  l'Equateur,  après  quinze  ans 
d'insolvabilité,  a  transféré  sa  dette  étrangère  à  la 
Compagnie  du  Chemin  de  fer  de  Guayaquil  et  Quito.  On 
voit  donc  que  tout  arrive  et  que  le  Council  a  raison  de 
poursuivre  ses  réclamations,  puisque  les  solutions  les 
moins  attendues  se  produisent. 

L^s  Etats  sud-américains  ne  sont  pas,  cependant,  les 
seuls  dont  l'Association  anglaise  ait  eu  à  s'occuper; 
son  rapport  renferme  des  détails  sur  diverses  négo- 
ciations poursuivies.  Il  parle,  notamment,  des  pour- 
parlers relatifs  au  règlement  de  la  dette  portugaise  : 

La  réduction  arbitraire  de  l'intérêt  de  la  dette  extérieure 
portugaise,  d'après  la  loi  du  20  mai  1893,  dit  ce  rapport,  n'a 
jamais  été'  acceptée  par  les  boudholders  ni  considérée  comme 
un  emprunt  permanent,  et,  bien  que  le  Portugal  ait  continué 
à  payer  un  tiers  d'intérêt,  plus  un  petit  bonus  provenant 
des  excédents  de  recettes  douanières  au  delà  de  11.400  contos 
par  an,  la  det'e  extérieure  portugaise  est  considérée  par 
toutes  les  Bourses  européennes  comme  partiellement  en 
défaut.  Par  suite,  les  marchés  restent  fermés  à  toute  ten- 
tative d'emprunt  de  la  part  du  Gouvernement  portugais,  tant 
qu'un  règlement  ne  sera  pas  intervenu. 

«  Il  est  à  regretter  que  les  termes  provisoirement  arrêtés  au 
commencement  de  l'année  dernière,  entre  le  représentant  du 
dernier  Gouvernement  portugais  et  le  Comité  associé  au 
Council,  n'aient  pas  été  généralement  approuvés.  Le  Council 
croit  que  ces  termes  auraient  été  acceptés  par  lôs  bondhol 
der s  comme  une  solution  heureuse  de  cette  question  et  que 
le  Portugal  pouvait  exéc  iter  cet  arrangement  avec  une  admi- 
nistration honnête  et  prudente.  La  déclaration  faite  par  le 
nouveau  Gouvernement,  qui  a  pris  le  pouvoir  en  juin,  a  paru 
indiquer  qu'il  était  déterminé  à  maintenir  le  régime  actuel  et 
le  Council ,  d'accord  avec  les  bondholders  du  continent,  a 
adressé  une  lettre  au  Président  du  Conseil  des  Ministres, 
g'enquérant  des  intentions  du  Gouvernement-.  La  réponse  a 
été  peu  satisfaisante.  Dans  la  suite,  le  Gouvernement  por- 
tugais a  envoyé  un  agent  à  Paris  pour  négocier  avec  le  Go- 
mité  français:  mais  les  conditions  demandées  par  lui  avant 
tout  arrangement  ont  empêché  même  d'ouvrir  les  pourpar- 
lers; Le  Gouvernement  français  a  pris  alors  l'affaire  en 
mains  et,  en  répense  à  une  interpellation  au  Sénat,  M.  Delcassé, 
ministre  des  Affaires  étrangères,  a  déclaré  qu'il  était  résolu  à 
exercer  une  pression  sur  le  Portugal. 

«  D'après  les  dernières  nouvelles,  il  semble  que  les  négo- 
ciations avec  les  bondholders  reprendront  vers  la  fin  de  l'an- 
née. On  espère  que  l'action  du  Gouvernement  français  aura 
pour  effet  de  faire  obtenir  des  termes  au  inoins  aussi  favo- 
rables que  ceux  négociés  l'année  dernière  entre  le  Council, 
16s  Comités  anglais  et  M.  Madeira  Pinto.  » 

Dans  son  numéro  du  lô  juillet,  Y  Economiste  Euro- 
péen a  donné  des  renseignements  sur  ces  nouvelles 
négociations  :  nous  ne  croyons  donc  pas  devoir  y  reve- 
nir. Nous  constaterons  seulement  que  c'est  la  question 
de  la  représentation  des  créanciers  étrangers  dans  la 
gestion  d^  certains  revenus  qui  a  causé  jusqu'ici  l'échec 
de  toute  négociation.  C'est  à  la  même  cause  qu'il  faut 
attribuer  le  retrait  du  projet  d'unification  de  la  dette 
argentine. 

A  ce  sujet,  le  rapport  du  Council  constate  que  l'aban- 
don du  projet  de  conversion  donne  à  craindre  que 
toute  négociation  à  l'égard  des  cédules  hypothécaires 
reste  encore  en  suspens,  étant  donn  qu'il  n'y  a  pas 
grand'chose  à  espérer,  tant  que  le  règlement  de  la  dette 
n'aboutit  pas. 

Cette  répugnance  de  certains  Etats  à  accepter  le  con- 


trôle étranger  s'explique  peu  quand  on  voit  les  excel- 
lents résultats  que  le  contrôle  a  donnés  dans  les  pays 
qui  l'ont  admis.  L'exemple  de  la  Grèce  est  là  poul- 
ies convaincre  :  toutes  les  statistiques  mensuelles 
montrent  une  progression  des  revenus  assignés  et  la 
situation  du  pays  se  relèverait  bien  plus  rapidement 
encore  si  le  Gouvernement  voulait  appliquer  les  excé- 
dents budgétaires  au  retrait  du  papier-monnaie  et,  par 
conséquent,  à  la  réduction  de  la  prime  sur  l'or,  au  lieu 
d'entreprendre  de  nouvelles  dépenses  militaires  ou 
navales  

Telles  sont  les  principales  remarques  que  l'examen 
du  rapport  du  Council  uf  Foreign  Bondholders  nous 
permet  de  faire.  En  somme,  l'exercice  4000-1901  a  été 
pauvre  en  résultats,  mais  la  situation  des  Etats  en 
défaut  de  paiement  a  eu  quelque  tendance  à  s'anré- 
liorer  et  l'on  n'a  pas  constaté  de  défaillance  nouvelle. 

Georges  Bourgarel. 


L'Unité  du  Billet  de  Banque  en  Suède 

ET  LES   ENSKILDA  BAJtfK. 


La  Suède  possède  un  régime  de  circulation  fiduciaire 
assez  compliqué;  deux  catégories  de  banques  ont  Je 
droit  d'émettre  des  billets  :  la  Banque  RoyaCe  [Sverigés 
Rikèbank)  et  les  banques  privées  (Enskilda  Bank). 

La  Banque  Royale  est  un  Etablissement  d'une 
nature  toute  particulière;  son  capital  de  50  millions  <ie 
couronnes  appartient  à  l'Etat,  ses  bénéfices  peuvent 
être  affectés  au  budget;  mais  elle  est  entièrement 
distincte  de  l'Etat:  le  Gouvernement  ne  peut  exercer 
sur  elle  aucune  action  quelconque,  c'est  la  Diète  qui 
surveille  la  Banque;  le  seul  service'  qu'elle,  rende  à 
l'Etat  est  d'ouvrir  au  Trésor  un  compte  courant  sans 
intérêts. 

A  côté  de  la  Riksbank  sont  des  banques  d'émission 
fort  considérables,  les  Enskilda  Bank,  au  nombre  de 
vingt-six.  La  situation  de  ces  banques  a  été  réglée  par 
une  loi  du  20  mai  1801,  amendée  par  une  autre  loi  du 
12  juin  1874. 

Dans  les  Enskilda  Bank,  le  capital  ne  peu*  être  ma- 
rieur à  1  million  de  couronnes,  et  tous  les  associes 
sont  solidaires  ;  le  capital  et  les  réserves  ne  peuvent 
être  diminués  tant  que  la  banque  continue  ses  opé- 
rations, et  lorsqu'elles  ont  pris  fin  la  circulation  et. 
les  engagements  encore  en  cours  doivent  être  couverts 
à  due  concurrence  par  le  capital  et  les  réserves. 

Le  capital  est  placé  pour  00  0/0  au  moins  en  effets 
publics  ou  obligations  hypothécaires.  Le  Ministre  des 
finances  reçoit  communication  du  bilan  des  banques  et 
en  fait  vérifier  les  comptes. 

Le  montant  des  billets  en  circulation  ne  peut 
dépasser  le  montant  des  valeurs  acquises  au  moyen 
du  capital  et  des  réserves,  et  les  valeurs  détenues  par 
la  Banque,  mais  ces  dernières  ne  sont  admises  à  garan 
tir  la  circulation  qu'à  concurrence  de  50  0/0  du  capital 
sur  ces  valeurs,  une  somme  égale  à  10  0/0  du  capital 
doit  être  de  la  monnaie  légale  suédoise  ou  des  monnaies 
d'or  étrangères  ;  tout  dépassement  de  circulation  est 
puni  d'une  amende  de  1.000  couronnes  pour  chaque 
jour  où  il  est  constaté;  il  peut  mémo  entraîner  la  sup- 
pression du  droit  d'émission. 

La  Société  est  dissoute  dans  le  cas  d'une  perte  de 
1/10  du  capital,  à  moins  que  les  associés  ne  déclarent 
qu'ils  couvriront  la  perle. 

Les  Enskilda  Bank  sont  donc  soumises  à  un  régime 
très  sévère  et  on  peut  se  demander  si,  comme  dans 
bien  des  cas,  leur  qualité  de  banques  démission  leur 
confère  des  avantages  suffisants  pour  compenser  les 
exigences  de  la  loi. 

Le  12  mai  1897,  une  loi  décida  la  suppression  de  la 
circulation  des  Enskilda  Bank  à  partir  du  31  décembre 
1903  et  l'attribution  du  monopolo  de  l'émission  à  la 
Riksbank.  Cette  réforme  ou,  si  l'on  veut,  cette  trans- 
formation, a  fait  couler  beaucoup  d'encre  en  Suède  et 
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môme  dans. les  paya  non  intéressés.  Nous  croyons  que 
le  Gouvernement  suédois  a  été  bien  inspiré  d'unifiée  le 
billet  do  banquo<et  que  les  Enskilda  Bank  n'y  perdront 
pas  grand'Chosc;..  car  elles  ne  travaillent  guère  avec 
leurs  billets;  ;  comme  les  Banques  d'Ecosse,  avec  les- 
quelles.olles  offrent  de  nombreuses  analogies,  elles  se 
serven  surtout  dodépùts  à  vue  et  à  terme.  Voici,  du 
reste,  pour  les  cinq:dernières  années,  la  moyenne  de  la 
circulation  etdes-.depôts  dans  les  Enskilda  Bank  : 

Circulation  Dépôts 


1396  . 

1897  . 

1898  . 

îajy . 

1900  . 


(Millions  de  couronnes) 
64.0  361.9 

70.6  383.8 

76.7  427.0 

75.8  464.0 
79.2  524. i 


On  voit,  d'après. cela,  que  la  circulation  n'ajoute  pas 
beaucoup  aux  ressources  disponibles  et  que  dans  tous 
les  cas  il  sera  facile  de  remplacer  les  billets  par  la 
remobili>ation  du.  capital,  par  une  recherche  plus  ac- 
tive des  fonds  disponibles,  et  par  des  réescomptes  à  la 
Riksbank. 

Cependant,  les  Enskilda  Bank  ont,  avec  raison, 
demandé  des  compensations  à  la  perte  de  leur  droit 
d'émission  ;  une  loi  toute  récente,  celle  du  3  mai  1901, 
leur  a  accord  t  lés  .avantages  suivants  : 

Toute  banque  qui.du  l"  janvier  1899  au 31  décembre 
1903,  aura  renoncé  au  droit  d  émettre  des  billets  et 
n'aura  supprime  aucune  de  ses  succursales  existantes 
au  1er  janvier  189C  pourra  obtenir  do  la  Banque  d'Etat, 
moyennant  garanties  acceptées  par  cette  banque,  un 
crédit  égal  à  la  moitié  du  montait  dès  billets  en  cours 
et  ce,  moyennant  intérêt  de  2  0  o  inférieur  au  ,taux  de 
l'escompte  des  traites  à  90  jours,  mais  qui  ne  pourra 
tomber  au-dessous.. de  2  Ô/0.  De  plus,  les  Enskdda  Bank 
pourront  réescompter  à  un  taux  ne  dépassant  pas  les 
2,3  de  l'escompte  usuel  de  la  Riksbank  des  traites  à  la 
convenance  de  cette  banque  pour  une  somme  égale  a 
la  moitié  de  leur  circulation. 

Enfin,  du  1er  janvier  1M04  jusqu'au 31  décembre  1908, 
toute  banque  privée  qui  n'aura  supprimé  aucune  de 
ses  succursales  aura  le  droit  de  réescompter  à  la 
Riksbank  une  somme  égale  à  40  0/0  de  circulation. 

Pour  bâter  le  retrait  des  billets  des  Enskdda  Bank, 
colles  qui  auront  renoncé  au  droit  d'émission  avant  la 
fin  de  191)3  sans  avoir  supprimé  aucune  des  succursales 
existant  au  l«r  janvier  1896,  au  lieu  des  avantages 
énuni.-rès  ci-dessus,  pourront  emprunter  à  la  Riksbank 
.sur  "arantics  approuvées  une  somme  égale  à  65  0/0  de 
leur  circulation  et  elles  auront  en  outre  un  crédit  d'es- 
compte de  10  0/0.  de  leur  circulation  auler  janvier  1901, 
à  2  0  0  au  d  -ssous  du  taux  courant,  mais  sans  que  ce 
taux  de  faveur  puisse  descendre  au  dessous  de  2  0/0. 

Chaque  annéc,,à  partir  de  1903,  le  montant  de  l'ern- 
prunl  et  du  crédit  devra  être  réduit  de  8  0/0. 

Ouant  à  la  Banque  royale,  son  pouvoir  d'émission 
est  élargi.  Elle  peut  émettre  des  hillets  à  concurrence 
de  son  encaisse,  de  ses  disponibilités  à  l'étranger  et  de 
Por  en  route  ■qui  lui  est  adressé,  de  ses  créances  sur  les 
banque^  étrangères,  inoins  les  créances  do  ces  mêmes 
banques  sur  elle,  le  tout  augmenté  de  100  millions  de 
couronnes. 

Chaque  fois  que  l'encaisse  métallique  dépassera 
40  millions  de  couronnes,  elle  pourra  émettre  des  bil- 
lets pour  une  somme  égale  à  l'excédent. 

Si  le  montant  des  billets  dépasse  le  montant,  de  1  (ai- 
caisse  l'cx(vdent  sera  garanti  par  des  fonds  publics 
étranger»,  dés  fonds  publics  suédois  et  des  obligations 
hypothécaires;  eniin,  par  des  traites  suédoises  et  étran- 

"ères.  , 

L'encaisse  ne  peut  descendre  au-dessous  de  'i0  mil- 
lions de  couronnes.-  . 

Le  point  intéressant  de  celle  législation  est  la  sollici- 
tude que  montre  le  Cteavernemeiil  pour  le  maintien 
nccuraabei  des  Enskilda  Bank  qui  sont  au  nombre 
de  184,  cl:  iihe  considérable  pour  la  Suède. 


Sous  l'influence  des  mêmes  besoins  qu'en  Ecosse 
les  banques  suédoises  ont  pénétré  partout  et  partout 
elles  ont  fait  sentir  leur  action  bienfaisante;  elles  ont 
réalisé  dans  une  très  honorable  mesure  le  en-dit  popu- 
laire et  le  crédit  agricole  :  à  cet  effet  elles  ont  un  mode 
de  prêt  appelé  Borgen  accordé  sur  cautionnement 
d'une  tierce  personne  et  elles  ont  copié;  sous  le  nom  de 
Kassakredil  les  Cash  accoùnt  des  banques  d  Kcos.se 
et  toujours  comme  ces  dernières,  elles  ont  des  comptes 
courants  créditeurs.  Au  bilan  du  31  mai  dernier,  ces 
trois  natures  d'opérations  présentaient  les  chiffres  ci- 
après  : 

Couronnes 


Borgen  

Kassakredit  

Comptes  courants  déditeurs 


L676  000 
88.  'i90.t,00 
51.519  000 


Ces  banques  qui  rendent  de  grands  services  à  l'agricul- 
ture, au  petit  commerce  à  la  petite  industrie  sont  évi- 
demment dignes  de  toute  considération,  et  l'on  s'expli- 
que pourquoi  la  nouvelle  loi  s'est  efforcée  de  leur  offrir 
des  avantages  substantiels  en  échange  de  leur  droit 
d'émission  ;  mais  indépendamment  de  ce  coté  un  peu 
sentimental  de  la  question,  les  Enskilda  Bank  sont  de 
véritables  puissances,  leur  portefeuille  valeur?,  dépasse 
65  millions  de  couronnes,  leur  portefeuille  effets  de 
commerce  est  de  239  millions,  leurs  avances  sur 
valeurs  mobilières  de  101  millions,  leurs  prêts  hypo- 
thécaires de  105  millions  de  couronnes.  '  0» 

En  examinant  la  situation  de  ces  établissements  si 
bien  conçus  et  si  remarquables,  on  se  prend  à  regret- 
ter que  leur  organisation  ne  soit  pas  mieux  connue 
chez  nous;  il  aurait  été  bien  désirable  qu'on  les  étu- 
diât de  près  ainsi  que  les  banques  d'Eco -se.  sur  les- 
quelles nous  nous  sommes  vainement  efforcé  d'attirer 
l'attention  au  moment  où  on  a  essayé  de  fonder  le 
crédit  agricole.  On  aurait  vu  que  sans  faire  intervenir 
l'Etat,  et  sans  violer  aucun  principe  économique  on 
peut  faire  par  l'initiative  privée,  de  très  b  -une  et  très 
utile  besogne  aussi  rémunératrice  pour  1rs  prêteurs 
que  pour  les  emprunteurs. 

Pierre  des  Essars. 


BANQUE  PARISIENNE 


Les  actionnaires  de  cette  Société  vont  se  réunir  ces 
jours-ci  en  assemblée  générale  ordinaire.  Voici  les  ré- 
sultats obtenus  pour  l'exercice  19U0-19O1  clos  le  30  juin 
dernier,  tels  qu'ils  ressortent  du  rapport  des  Commis- 
saires des  comptés.  Nous  les  rapprochons  de  ceux  réa- 
lisés en  1899-1900  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Exercices 


1  00 


f  01 


(En  francs) 
1,086.626  60   1.271.334  41 


Avoir 

Intérêts,  escomptes  et  produits 
des  reports  

Participations,  portefeuille,  ren- 
trées et  divers   373.9.33  48      23ô.7'i8  36 

Commissions,  changes,  service 
des  fonds  publics   893.050  42      964.050  88 


Débit 

Amortissement  du  mobilier  

Impôts  cl  contributions  

Droits  d'abonnement  au  timbre. 

Frais  généraux  

Solde  bénéliciaire  


1 

852  640 

50 

1  871.1*3  60 

it 

48.19" 

26 

50.956  90 

26.581 

24 

27.468  09 

43.  ru  10 

4a  rvo 

482.8  ci 

19 

4S8.88Ô  23 

l 

251  586 

«1 

1.26  .«28  38 

1 

85*2.640 

50 

i  «n.  133  m 

Bien  que  n'accusant  pas  une  différence  sensible  sur 
ceux  de  l'année  précédente,  les  résultats  obtenus  peu- 
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daut  l'exercice  social  19  0-1901  sont  satisfaisants,  sur- 
tout si  l'on  tient  compte  du  marasme  des  aflaires;  et  ils 
permettront  de  maintenir  à  27fr.5i>  par  action  le  divi- 
dende a  répartir  aux  actionnaires.  Rappelons  que  ce 
dividende  est  le  même  que  celui  distribue  en  1898-i8»9 
et  en  189a  PJOo. 

1  e  bilan  au  30  juin  dernier  que  nous  comparons  à 
la  situation  au  30  juin  1900,  s'établit  ainsi  : 

Bilan  au 

30  juin  30  juin 

lin  0  1901 

Actif          —  — 

(En  francs; 

lTÏ^™^.C'^.B*nq^         754.187  1.055.038 

^S&fcevoir                          2.818.179  3.616.0^0 

Menons                                        2.94u.»14  10.785,557 

CoLp.es  courants                       11  U  ^  ^ 

Agents  de  change,  titres  à  bvrer        271.714  234.026 

jgffi"ff  ?.  ff?  !???"■' .  'T,  27.520.1.7 

^SSS^^^  12.217.088 
Prêts  sur  titres  et  avances  contre 

garanties  spéciales   3.785. 714  2.1/8.380 

Participations  liuancières   2.  m.6t6  2.4o6.8iQ 

Actif  réaHsabt-  avec  délai   lvcm.Q  7  _  16.H53.217 

i  amples  divers  et  comptes  d'ordre      1.16i.7l2  1.251.820 
Impôts  et  droits  de  transmission 
à  recouvrer   51.340  53.300 

Comptes  d'ordre   I .2.3.052  1-305.135 

Immeubles  et  terrains   1.94-2.427  1.857.871 

Mobilier   22  788  15  410 

Immobilisations   '  ■  jj '5.215  1.873.281 

Total   46g 782. 890  47.560.820 

Passif 

Capital  social   20.000.000  20.000.000 

Réserve  statotaire   882  307  582.3i>7 

Réserve  spéciale   741.841  741.842 

Ressources  socinles   21  .agi.  148  21.321.149 

Gonrpt-  s  de  chèques   2  8&1.960  2.079.374 

Comptes  courants   10.013.^81  13.175.127 

Effets  à  pa.er   6. 757. 785  4.814.486 

Coupons  à  payer   855-034  1.082.501 

Agents  de  cliuuge  (titres  à  lever).  52 'i.  034  B16.80B 

Passif  -  xigiUe  -   2i t.: 02.304  21.768  204 

Comptes  divers  et  comptes  d'ordre  8. 767.888'  3.208  Oio 
Soldedu  comptedeprontset  pertes     1.188.980  1.260.328 

1.956.348  4.468.377 
Total   46.782.890  47.560.820 


Tout  comme  précédemment,  le  «  passif  exigible  »  de 
la  Société  se  tient  au-dessous  de  l'actif  liquide  ou  fa- 
cilem  rit  réalisable.  Il  lui  est  inférieur,  en  effet,  de 
5.76' '.81)1  fr.  51.  En  plus,  la  Banque  peut  faire  entrer 
en  ligrn-  de  compte  son  «  actif  réalisable  avec  délai  », 
qui  atteint  le  montant  de  16.853,217 f jf.  80. 

Dans  ces  dernières  années,  le  Conseil  d'administra- 
tion s'était  surtout  appliqué  à  chercher  le  plus  clair 
«le  ses  bénéfices,  non  plus  dans  les  participations  fi- 
nancières mais  plutôt  dans  les  opérations  ordinaires 
de  banque.  Il  a  certainement  persévéré  dans  cette  voie 
pendant  le  dernier  exercice,  et  c'est  la  raison  pour  la- 
quelle nous  voyons,  dans  le  »  Compte  Profits  et 
Pertes  »,  deux  chapitres  en  diminution  :  celui  des 
,i  Participations  et  du  Portefeuille  »  a  perdu  138.215 
francs  12,  et  les  «  Commissions, Service  des  Fonds  pu- 
blics »,  27.99o  fr.  59.  Par  contre,  les  <«  Intérêts,  escomp- 
tes et  produits  des  reports  »  ont  gagné  181707  fr.  81, 


de  sorte,  qu'en  détinitive,  les  profits  bruts  de  1900-P01 
sont  en  avance,  d'une  année  à  l'autre,  de  18  403  fr.  10; 
mais  comme,  d'un  autre  côté,  les  dépenses  ont  aug- 
menté de- 9.704  fr.  53,  l'augmentation  du  solde  dispo- 
nible n'est  plus  que  de  8.791  fr.  57. 

On  se  souvient  qu'en  1899-1900,  la  Banque  Pari- 
sienne avait  participé  à  la  transformation  de  l'an- 
cienne Maison  Sonia,  du  Trincaud-Latour  et  G»©,  sous 
la  dénomination  de  Banque  de  Bordeaux.  Les  débuts 
de  cet  établissement  avaient  été  favorables,  et  la  Ban- 
que Parisienne  a  dû  trouver,  dans  cette  participation, 
une  nouvelle  facilité  d'étendre  ses  moyens  d'action. 
C'est  ce  dont  parlera  très  probablement  le  rapport  du 
Conseil  d'administration. 

En  attendant  de  connaître  les  affaires  auxquelles 
cette  Société  a  pu  participer  en  1900-1901,  constatons 
que  sa  situation,  telle  que  l'indiquent  les  chiffres  pro- 
duits, est  très  satisfaisante,  et  qu'elle  témoigne,  en 
tous  cas,  de  l'activité  que  déploie  son  Conseil  d'admi- 
nistration, et  de  la  prudence  avec  laquelle  il  gère  les 
intérêts  de  ses  associés. 

A.  Lechenet. 


Le  Budget  de  Paris 


TROISIEME  ARTICLE 

Le  vieux  moyen  employé  par  les  particuliers  comme 
par  les  collectivités  lorsque,  étant  solyables,  ils  ont 
néanmoins  momentanément  besoin  de  plus  d'argent 
qu'ils  n'en  peuvent  tirer  de  leurs  revenus  régu'iers, 
c'est  l'emprunt.  Il  est  si  facile  d'y  revenir,  quand  on 
dispose  d'un  crédit  comme  celui  de  la  \  ille  de  Paris, 
que  certains  ne  se  sont  pas  fait  faute  de  le  préconiser. 
On  a  demandé  à  l'Administration  d'étudier  un  nouvel 
emprunt  municipal  et,  à  la  suite  do  votes  du  dernier 
Conseil,  le  Préfet,  sans  y  insister  en  ce  moment,  a  déjà 
présenté  à  la  dernière  assemblée  et  maintenu  devant 
le  Conseil  actuel  deux  projets  d'emprunts  spéciaux  : 
l'un  destiné  au  complément  des  constructions  scolaires, 
l'autre  considéré  comme  indispensable  pour  rénover  et 
étendre  les  services  des  vieux  hôpitaux  et  hospices 
parisiens.  D'autres  avis  inclinent  vers  un  emprunt 
unique  plus  fort,  permettant  de  tirer,  des  fonds  ex- 
traordinaires ainsi  obtenus  des  prêteurs,  un  allégement 
de  quelques  millions  (au  moins  temporairement)  pour 
les  charges  ordinaires  du  budget. 

Mais,  outre  que  le  service  de  ces  emprunts  nécessi- 
terait le  vote  de  ceu Unies  spéciaux  extraordinaires,  un 
certain  nombre  d'élus  municipaux,  qui  se  piquent  de 
suivre  à  la  lettre  la  formule  simpliste  électorale  :  «  Ni 
enrjirunls,  ni  impôts  nouveaux  »,  sont  aussi  hostiles  à 
cet  expédient, quine  résoudrait  que  très  temporairement 
les  difficultés  budgétaires,  qu'au  vote  des  nouveaux 
centimes  additionnels  demandés  par  le  Préfet. 

Quelques  habiles  ont  pensé  tourner  la  difficulté  et 
venir  à  bout  des  scrupules oo  des  hésitations  en  se  sou- 
venant que  tout  conseiller  municipal  parisien  est  aussi 
m  de  droit  »  conseiller  général  de  la  S  une.  Ils  ont  en- 
trepris, en  dehors  de  l'Administration  jusqu'à  présent, 
mais  avec  le  concours  de  certains  services  impatients 
de  marcher  à  leur  tour  dans  la  voie  des  grands  tra- 
vaux, une  étude  en  vue  de  faire  contracter  non  plus 
par  la  Ville  de  Paris,  mais  par  le  département  de  la 
Seine,  un  gros  emprunt  de  200  à  250  millions  destiné, 
en  majeure  partie,  à  doter  les  mêmes  opérations  que 
celles  envisagées  pour  l'emprunt  municipal,  considéré 
comme  vraiment  trop  difficile  à  faire  voter. 

De  la  sorte,  aucune  inscription  de  centimes  nou- 
veaux n'apparaîtrait  plus  aubudget  de  la  Ville  de  Paris 
et  l'on  espère  que  1  électeur  parisien,  si  récalcitrant 
qu'on  le  suppose  quand  il  s'agit  de  lui  faire  payer  de 
nouveaux  centimes  communaux,  ne  se  sentira  pas 
d'aise  du  moment  où  ces  mêmes  centimes  seront  bap- 
tisés déparlemenlaux.  C'est  d'une  touchante  naïveté  ! 

Pour  que  cette  espérance  des  promoteurs  du  futur 
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emprunt  départemental  se  réalisât,  il  faudrait  que  les 
recettes  départementales  fussent  tellement  distinctes 
des  recettes  municipales,  que  le  contribuable  parisien 
ne  reçut  de  l'inscription  de  nouveaux  centimes  dépar- 
tementaux qu'une  insaisissable  impression.  Or  il  n'en 
est  pas  et  il  ne  pourra  pas  en  être  ainsi,  car  chaque 
fois  que  la  caisse  du  département  de  la  Seine  reçoit  10 
francs  d'un  contribuable,  il  y  en  a  eu  plus  de  neuf  tirés 
de  la  bourse  d'un  Parisien. 

L'inanité  d'une  si  belle  conception  ne  résisterait 
guère,  si  jamais  le  Conseil  général  de  la  Seine  la  con- 
sacrait à  l'examen  plus  indépendant  du  Parlement: 
nous  considérons  cela  comme  certain.  Ces  malices 
cousues  de  til  blanc  ne  tromperaient  ni  la  Chambre  ni 
le  Sénat.  Nous  estimons  donc  que  la  pensée  d'ajourner 
telle  ou  telle  dépense  avec  l'arrière-  pensée  que  bientôt 
on  y  pourra  faire  face,  soit  à  l'aide  des  subsides  habi- 
lement obtenus  d'un  emprunt  départemental,  soit  au 
moyen  des  fonds  tirés  d'un  emprunt  municipal  doit, 
actuellement,  être  abandonnée.  Ces  expédients  ne 
devraient  plus  pouvoir  abuser  ni  même  amuser  per- 
sonne. Ce  serait  faire  gratuitement  injure  aux  membres 
du  <  Conseil  municipal  de  Paris  et  du  Conseil  général  de 
la  Seine  que  d'y  insister  et  d'admettre  qu'ils  ne  seront 
pas  écartés  dès  qu'ils  seront  soumis  à  leur  examen,  si 
tant  est  qu'on  ose  les  leur  soumettre. 

Nous  croyons,  en  outre,  que  la  situation  générale  du 
marché  des  valeurs  de  Paris  et  les  nécessités  où  va  se 
trouver  la  Ville  de  Paris  de  liquider  entièrement  l'émis- 
sion de  son  emprunt  spécial  du  Métropolitain,  afin 
d'achever  aussi  rapidement  quepossible  le  réseau  obli- 
gatoire qu'elle  doit  livrer  dans  un  délai  fixé  à  la  Com- 
pagnie d'exploitation  —  sans  parler  des  petits  reliquats 
de  titres  qui  peuvent  encore  subsister  du  fait  de  la 
conversion  de  l'emprunt  1886  —  font  à  l'Administra- 
tion municipale  un  devoir  impérieux  de  ne  rien  tenter 
qui  risque  d'écraser  les  cours  de  son  dernier  type 
d'obligations  et  de  gêner  ses  futures  émissions. 

Car  de  deux  choses  l'une  :  ou  bien  l'emprunt  dépar- 
temental (sans  lots)  devra  être  émis  au  taux  nominal 
et  avec  un  prix  d'émission  semblables  à  l'emprunt 
municipal  du  Métropolitain,  et  alors  il  se  placera 
malaisément,  tout  en  faisant  une  certaine  concurrence 
au  placement  de  ce  dernier  titre;  ou  bien  il  devra  être 
émis  à  un  taux  d'intérêt  supérieur  ou  à  un  prix  plus 
bas  que  l'emprunt  municipal  du  Métropolitain,  et  ce 
stock  important  de  titres  départementaux  d'un  type 
avantageux  écrasera  les  cours  des  obligations  du  type 
que  la  Ville  a  encore  à  placer  d'ici  un  délai  relative- 
ment rapproché. 

Dans  les  deux  cas,  c'est  une  complication  nouvelle 
et  très  gênante  ajoutée  aux  difficultés  rencontrées  déjà 
dansées  derniers  temps  pour  le  classement  des  récentes 
émissions  d'obligations  municipales  de  Paris. 

Il  suffit  de  signaler  ces  conséquences,  dont  la  portée 
peut  être  si  grave,  pour  montrer  que  les  circonstances 
ne  sont  guère  favorables  à  un  appel  au  crédit  pour  le 
département  de  la  Seine;  que  la  Ville  de  Paris  fera 
bien  d'ajourner  autant  qu'elle  le  pourra  la  réalisation 
des  emprunts  proposés  par  le  Préfet;  et  pour  affirmer 
que  le  Conseil  général  de  la  Seine  ne  peut  pas  sérieu- 
sement songer  à  gêner  les  opérations  financières  de 
l'aris,  qui  fournit  les  90  centièmes  des  recettes  dépar- 
tementales. 

Il  n'y  a  qu'un  bon  moyen  pour  équilibrer  solidement 
le  budget  de  Paris  en  1902,  c  est  de  voter  les  centimes 
demandés.  Ce  vote  n'exclut  nullement  la  nécessité  de 
réaliser  «les  économies,  toutes  les  économies  compa- 
tibles avec  le  bon  fonctionnement  des  services;  car, 
même  avec  ï  centimes  nouveaux,  les  recettes  du  budget 
auront  grand  besoin  d'être  étayées  d'atténuations 
importantes  des  charges  permanenl.es  pour  maintenir 
au  «  Compte  »  l'équilibre  réalisé  si  laborieusement 
dans  l'établissement  du  budget  primitif. 

C.  1J. 


La  Production  el  la  Consoimnaiion  de  l'Alcool  de  1900 


La  Direction  générale  des  Contributions  indirectes 
vient  de  publier,  dans  le  Bulletin  de  Statistique  et  de 
Législation  comparée,  les  résultats  de  la  production  et 
de  la  consommation  de  l'alcool  pendant  l'année  1900. 

Les  quantités  d'alcool  pur  obtenus  par  les  distilla- 
teurs et  bouilleurs  de  profession  se  sont  élevées, 
d'après  le  relevé  des  écritures,  à  2,451.906  hectolitres, 
contre  2.508.582  hectolitres  en  1899,  soit  une  différence 
en  moins  de  50.077  hectolitres. 

La  production  de  l'alcool,  par  nature  de  substances 
mises  en  œuvre  en  1900.  présente  des  différences  assez 
sensibles  avec  celle  de  1899.  Les  alcools  provenant  de 
la  distillation  des  substances  farineuses  et  des  jus  de 
betteraves  ont  diminué  respectivement  de  152. .'519  hec- 
tolitres et  de  74.095  hectolitres,  tandis  que  ceux  pro- 
duits par  les  mélasses,  les  vins,  les  cidres,  les  marcs, 
les  lies  et  les  fruits  progressent  de  170. 425  hectolitres, 
dont  129.182  pour  les  mélasses  et  41.2'i3  pour  les  vins, 
cidres,  marcs  et  fruits  non  compris  l'accroissement  de 
production  des  bouilleurs  de  cru  évalué  à  113.397  hec- 
tolitres). 

Cette  situation  est  due  aux  circonstances  suivantes  : 
les  cours  élevés  de  1898  (46  fr.  l'hectolitre  en  moyenne 
avaient  déterminé  en  1899  une  augmentation  de  pro- 
duction que  la  consommation  n'avait  pas  entièrement 
absorbée  et  qui  devait  nécessairement  peser  sur  le  mar- 
ché. En  1900,  par  suite  de  l'extension  prise  par  l'in- 
dustrie sucrière,  les  distilleries  de  mélasses  ont  disposé 
d'une  matière  première  très  abondante  et  à  bas  prix. 
D'un  autre  côté,  la  récolte  des  vins  et  des  cidres,  déjà 
très  bonne  en  1899,  a  été  tout  à  fait  exceptionnelle  au 
point  de  vue  de  la  quantité  en  1900.  Les  récoltants, 
n'en  trouvant  pas  l'écoulement  en  nature,  en  ont  livré 
une  partie  à  la  distillation  pour  débarrasser  leurs  chais 
encombrés.  Cette  nécessité  s'est  imposée  surtout  dans 
le  Midi,  où  les  vins  récoltés -dans  des  conditions  défa- 
vorables manquaient  souvent  de  tenue. 

C'est  à  ces  diverses  circonstances  qu'est  dueen  partie 
la  baisse  considérable  des  cours  des  alcools,  le  prix 
moyen  de  l'alcool  à  90°  I  alcool  de  Bourse),  qui  était  de 
46  fr.  66  en  août  1899,  est  tombé  à  35  fr.  70  fin  octobre 
de  la  même  année,  puis  successivement  à  35  fr.  07  fin 
juin  1900,  à  34  fr.  15  fin  septembre  et  à  30  fr.  84  fin 
décembre. 

En  présence  de  cette  baisse,  les  distillateurs  de  bet- 
teraves et  de  substances  farineuses  ont  dû  ralentir  ou 
même  cesser  leur  fabrication. 

il  est  à  prévoir  que  les  circonstances  dont  il  vient 
d'être  parlé  affecteront  d'une  façon  plus  marquée  en- 
core les  résultats  de  l'année  1901,  car  la  baisse  ne 
s'est  pas  arrêtée  aux  chiffres  ci-dessus  indiqués,  et  l'al- 
cool à  90°  ne  se  cote  actuellement  en  Bourse  que  26  fr. 
l'hectolitre  environ. 

Sur  les  8.623  distillateurs  et  bouilleurs  de  profession 
qui  ont  travaillé  en  1900  (2.759  de  plus  qu'en  1899)  : 
166  ont  travaillé  des  substances  farineuses,  8  des 
pommes  de  terre,  322  des  mélasses  et  des  betteraves, 
700  des  vins,  3.694  des  cidres  et  poirés,  2.851  des  marcs 
et  lies;  442  des  fruits  et  380  des  substances  diverses. 

Dans  les  chiffres  qui  précèdent,  ce  sont  ceux  affé- 
rents aux  bouilleurs  de  cidres  qui  offrent  la  plus 
grande  différence  (+1.616).  Ces  chiffres  comprennent, 
d'ailleurs,  non  seulement  les  distillateurs  et  bouilleurs 
travaillanl  d'une  manière  habituelle,  mais  encore  ceux 
dont  les  opérations  sont  tout  à  fait  accidentelles, 
comme  les  bouilleurs  de  marcs,  de  lies  et  de  fruits., 
don!  la  production  n'a  souvent  qu'une  faible  impor- 
tance. 

La  fabrication  proprement  dite  se  trouve,  en  fait, 
concentrée  dans  250  établissements  environ,  parmi 
lesquels 200  n'ont  qu'une  importance  restreinte. 

Les  plus  importantes  distilleries,  celles  dont,  pen- 
dant la  campagne,  la  production  a  été  supérieure  à 
10.000  hectolitres,  ne  sont  qu'au  nombre  de  49  (50  en 
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1899.  Ces  distilleries  sont  réparties  comme  suit  entre 
les  principaux  départements  :  Nord,  24;  Pas-de-i  la- 
lais,  8:  Aisne,  4  ;  Somme.  ;!;  Seine-et-Oise,  3  ;  Seine- 
Inférieure,  8;  5 autres  départements  possèdent  chacun 
une  distillerie  importante. 

*** 

A  côté  de  la  fabrication  des  bouilleurs  et  distillateurs 
de  profession  dont  l'Administration  suit  toutes  les 
phases  et  est  en  mesure  de  donner  le  chiffre  exact, 
elle  indique  la  production  approximative  des  bouil- 
leurs de  cru,  qu'elle  estime  à  204.363  hectolitres.  Cette 
production  serait  supérieure  de  113.387  hectolitres  à 
celle  de  1899. 

Il  est  essentiel  de  remarquer  qu'il  ne  s'agit  plus  ici 
de  renseignements  certains,  mais  de  simples  évalua- 
tions établies  par  les  agents  locaux.  Ces  évaluations 
réprésentent  seulement  ce  que  L'on  peut  appeler  la 
production  ostensible  des  bouilleurs  de  cru,  c'est-à-dire 
la  production  qui  sert  notoirement  à  alimenter  en 
franchise  leur  consommation  de  famille  ou  qu'ils  pla- 
cent sous  la  main  du  fisc  en  levant  des  expéditions 
régulières.  A  défaut  de  l'exercice  chez  les  bouilleurs 
de  cru,  l'Administration  rappelle  qu'elle  n'est  pas  en 
mesure  de  garantir  son  estimation. 

Le  tableau  suivant  donne  depuis  1830  les  chiffres  de 
la  production,  tant  chez  les  distillateurs  et  bouilleurs 
de  profession  que  chez  les  bouilleurs  de  cru,  les  quan- 
tités imposées  et  la  quotité  de  la  consommation 
moyenne  par  habitant: 

Quantités  fabriquées 

chez  les 

distillateurs  chez  les  Consom- 
et  bouilleurs  bouil-      Total     Quantités  malion 


Moyennes 

de 

leurs 

de  la 

im 

par 

décennales  profession  de  cru 

fabrication 

posées 

habitant 

Milliers  d'hectolitres) 

(Litres) 

1850-59. . . 

710.1 

14t.  1 

8G5  2 

707 

8 

1.95 

1860-H9.. . 

1  000.2 

222.3 

1.222.5 

914 

0 

2.40 

1870-79... 

1.283.3 

262.4 

1  545.7 

986 

7 

2.7(1 

1860-89  .. 

1.894.2 

5J.3 

1.944.5 

1 

446 

8 

3.8'i 

Années 

1890  

2.171.0 

43.0 

2.214.0 

1 

662 

8 

4.35 

1*91  

2.157.0 

51.0 

2.2  8.0 

1 

669 

2 

4.37 

1892  

2.196.0 

67.0 

2.263.0 

1 

735 

3 

4.56 

1893 

2.317.0 

159.0 

2.476.0 

1 

652 

3 

4.32 

18'4  

2.115.0 

214.0 

2.329.0 

1 

539 

4 

4.04 

1895  

2.037.0 

129.li 

2.166.0 

1 

549 

0 

4.07 

1896  

1.88S.O 

134.0 

2.022.0 

1 

590 

9 

4.10 

1897  

2.101.0 

107.(1 

2.2(8.0 

1 

633 

9 

4  28 

1-98  

2.330.0 

76.0 

2.412.0 

1 

.799 

6 

4.70 

18.-t9  

2.509.0 

91.0 

2.600.0 

1 

.754 

8 

4.59 

Moyenne 

1890-9  1... 

2.183.0 

107.0 

2.290.0 

1 

657 

7 

4.34 

1900  

2.452.Q 

204.0 

2.656.0 

1 

.782 

8 

4.66 

Nous  avons  vu  plus  haut  que  les  distillateurs  et 
bouilleurs  de  profession  avaient  produit  en  1900  moins 
d'alcool  qu'en  1899,  2.451.905  hectolitres,  contre 
2  5u8  582.  Mais,  si  l'on  ajoute  à  leur  production  celle  des 
bouilleurs  de  cru,  dont  l'évaluation  est  certainement 
au-dessous  de  la  vérité,  on  constate  pour  l'ensemble 
une  augmentation  appréciable. 

Le  tableau  ci-dessus  accuse  un  léger  accroissement 
de  Ja  consommation,  1.782.891  hectolitres,  au  lieu  de 
1.754.868,  mais  cette  augmentation  n'est  qu'apparente. 
Il  faut  considérer,  en  effet,  que  dans  le  but  d'éviter  de 
payer  la  surtaxe  que  la  nouvelle  loi  sur  le  régime  des 
boissons_a  établie,  220 fr. par  hectolitre  d'alcool  pur  au 
lieu  de  156  fr.  25,  beaucoup  de  négociants  ont  fait  des 
approvisionnements  importants  à  la  fin  de  l'année. 
Leur  espoir  a  été  déçu,  car  la  loi  du  29  décembre  1900 
a  obligé  les  commerçants  et  dépositaires  à  déclarer  à 
la  Régie  les  quantités  d'alcool  qui  étaient  en  leur  pos- 
session et  à  payer  le  complément  des  droits.  Il  n'en  est 
pas  moins  vrai  que  l'accroissement  factice  de  la  con- 
sommation, ou  pour  mieux  dire  des  quantités  imposées, 
est  imputable  à  ce  fait. 
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Si  l'on  s'en  rapporte  aux  calculs  administratifs,  les 
départements  qui  consomment  le  plus  d'alcool  sont  :  la 
Seine-Inférieure  (moyenne  par  habitant,  14  lit.  08),  la 
Somme  (11,34),  l'Oise  (9,75 1,  l'Eure  f9,69),  le  Pas-de- 
Calais  (9,13),  le  Calvados  (9,0(1 ',  la  Seine  (7,90),  la 
Seine-et-Oise  (7,13),  etc.. 

Voici  maintenant  quel  a  été,  depuis  18'i0,  le  dévelop- 
pement de  la  production  par  nature  de  substances 
mises  en  œuvre  : 


Moyennes 

Pomme* 
île  terre 

et 
subs- 
tances 
diverses 

Mé- 
lasses 

Bette- 
raves 

Vins, 
cidres, 
marcs, 
lies 
et 
fruits 

Total 

Prix  moyen 
de 

l'hectolitre 

(Hectol 

itres  d'à' 

cool  pur 

t 

francs 

1850-50 . 

36 

000 

40 

0(0 

500 

815.000 

891 

5'0 

1853-57 . 

69 

000 

137 

000 

300.000 

165.000 

671 

000 

141 

186'  -69. 

144 

142 

346 

640 

300.449 

553.38- 

1 

.-'44 

(514 

60 

1870-79 . 

164 

oou 

621 

70U 

309.000 

451 .0(10 

1 

54  5 

700 

60 

1880-89 . 

617 

847 

639 

891 

604.901 

81.885 

1 

944 

524 

52 

Années 

1890.... 

651 

836 

682 

573 

800.982 

79.1H6 

2 

214 

527 

54 

1891.... 

400 

550 

838 

b45 

866.406 

102.51* 

2 

i-63 

119 

49 

1892.... 

372 

518 

902 

446 

854.329 

133. 78k 

2 

208 

079 

46 

1893.... 

470 

131 

896 

572 

861.099 

248.5-5 

2 

476 

38  V 

41 

1894.... 

418 

ouo 

817 

525 

753.508 

34(1. 0-<i> 

2 

329 

113 

36 

1895.... 

390 

511 

846 

403 

744.325 

184.209 

2 

165 

448 

31 

1896.... 

417 

73* 

8t>3 

428 

544.087 

KM.  891 

2 

012 

134 

36 

1897. . . . 

485 

319 

734 

819 

798.484 

189.518 

2 

2()8 

140 

38 

1898.... 

691 

3S3 

7o8 

270 

897  542 

115.31- 

2 

41-2 

460 

44 

716 

318 

667 

493 

1047.320 

168.427 

o 

599 

558 

42 

Moyen00 

1890-99 . 

501 

354 

795 

817 

816.808 

175.917 

2 

289 

896 

42 

1900. ... 

563 

311 

796 

675 

973.225 

323.057 

2 

656 

268 

35 

Comme  nous  l'avons  déjà  constaté  tout  à  l'heure,  la 
distillation  des  pommes  de  terre  et  substances  diverses 
et  des  betteraves  a  subi,  pendant  la  dernière  année, 
une  diminution  sensible  ;  au  contraire,  la  distillation 
des  mélasses  et  des  vins,  cidres,  marcs,  lies  et  fruits  a 
été  beaucoup  plus  forte,  et  la  surproduction  est  prin- 
cipalement, le  fait  des  bouilleurs  de  cru. 

Aussi  sont-ils  violemment  pris  à  partie.  On  ne  de- 
mande rien  moins  que  l'abolition  complète  de  leur 
privilège,  qui  leur  permet  de  distiller  des  quantités 
beaucoup  plus  importantes  que  celles  déclarées  et  d'é- 
couler leur  alcool  sans  paiement  de  droits. 

On  a  songé,  également,  à  la  suppression  de  la  détaxe 
de  14  0/0  accordée  par  la  loi  de  1887  aux  mélasses  al- 
lant à  la  distillerie.  Si  cette  mesure  était  adoptée,  on 
réduirait  la  fabrication  de  près  de  800.000  hectolitres. 

D'un  autre  côté,  une  diminution  des  droits  de  déna- 
turation  rendrait  plus  fréquent  l'usage  de  l'alcool  pour 
l'éclairage,  le  chauffage  et  la  production  de  la  force 
motrice.  Le  Moniteur  Vinicole  nous  apprend  qu'en  Al- 
lemagne 1.500.00(1  hectolitres  trouvent  facilement  leur 
écoulement  clans  l'industrie,  alors  qu'en  France  nous 
arrivons  difficilement  à  employer  de  la  même  façon 
200.000  hectolitres. 

X.  G. 


Informations  taiiips  et  Financières 


Conflit  franco-turc.  —  Le  conflit  franco-turc  n'est 
pas  encore  réglé  ;  voici,  en  effet,  la  note  officieuse 
communiquée,  mardi  dernier,  par  V Agence.  Hùvas  : 

Le  17  août,  un  arrangement  concernant  les  différentes 
affaires  en  souffrance  élait  intervenu  avec  la  Porte  et  les 
disposilions  en  avaient  été  rédigées  par  le  Ministre  des  Affai- 
res étrangères  ottoman,  avec  l'approbation  du  Sultan,  qui 
avait  promis  à  notre  ambassadeur  que  ce  texte,  signé  de  son 
Ministre  des  affaires  étrangères,  lui  sciait  remis  le  lende- 
main. 

Le  19  août,  l'ambassadeur  do  France  télégraphiait  à  Paris 
qu'aucun  des  engagements  pris  n'était  respecté. 
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Le  21  août,  le  Ministre  des  Affaires  étrangères  télégraphiai! 
à  notre  ambassadeur  qu'en  présence  d'une  méconnaissance 
aussi  complète  de  la  parole  donnée  il  ne  pouvait  plus  nous 
convenir  de  continuer  les  pourparlers,  et  il  l'invitait  à  faire 
savoir  à  la  Porte  qu'il  recevait  l'ordre  de  quitter  CouBt&atl- 
noplc. 

Le  23  août,  l'ambassadeur  de  France  faisait  à  la  Porte  la 
Communication  ordonnée  et  annonçait  son  départ  pour  le  26. 

Le  26  août,  tous  les  engagements  pris  n'ayant  pas  été  lt- 
nus,  l'ambassadeur  de  France  a  quitté  Consiaiilinnplc. 

Nous  ajouterons  que,  sur  la  principale  des  réclama- 
tions, notre  Ministre  a  obtenu  satisfaction  ;  un  iradé 
du  25  août  a  mis,  en  eit'et,  la  Société  des  Quais  en 
pleine  possession  de  ses  droits  ;  un  second  iradé  a  ré- 
glé les  questions  des  phares.  C'est  pour  ne  pas  avoir 
reçu  confirmation  des  promesses  faites  au  sujet  des 
autres  créances  dont  le  règlement  avait  été  réclamé, 
par  M.  Constans  a  quitté  Constantinople. 

On  ignore  encore  exactement  la  tournure  que  vont 
prendre  les  événements,  mais  on  estime  que  l'acte 
énergique  de  notre  ambassadeur  amènera  une  prompte 
solution. 


La  Dette  Portugaise.  —  U Economiste  Européen  du 
19  juillet  dernier  a  t'ait  connaître  les  bases  principales 
de  l'accord  qui  serait  intervenu  entre  le  Gouvernement 
portugais  et  le  Gouvernement  français  au  sujet  d<  s 
questions  se  rattachant  au  règlement  de  la  Dette.  Au- 
cun renseignement  n'a  été  publié  depuis  lors  sur  cet  ar- 
rangement, qui  procurerait  aux  porteurs  de  3  0/0  Por- 
tugais une  augmentation  de  revenu,  mais  réduirait  leur 
capital  nominal  et  leur  retirerait  toulc  espérance  de 
relèvement  d'intérêt,  puisque  la  clause  de  partage  au- 
dessus  de  11.400  contos  de  recettes  douanières  se  trou- 
verait supprimée. 

On  sait,  en  effet,  que  d'après  la  loi  du  20  mai  1893 
toutes  les  fois  que  le  revenu  des  douanes  dépasse  cette 
somme,  la  moitié  de  l'excédent  est  répartie  entre  tous 
les  porteurs  de  la  dette  extérieure. 

Ouel  que  soit  le  sort  de  l'arrangement,  les  porteurs 
actuels  auront  encore  droit  à  la  répartition  relative  à 
lVxercice  19  "0-1901  terminé  le  30  juin  dernier.  Cette 
répartition  sera  plus  importante  que  celle  se  rapportant 
à  l'exercice  1899-1900  :  on  s'en  rend  compte  par  le  ta- 
bleau suivant  des  recettes  douanières  encaissées  depuis 
la  mise  en  vigueur  de  la  loi  de  1893.  On  sait  que  ces 
recettes  ne  comprennent  pas  les  droits  perçus  sur  les 
céréales  : 

Recettes  douanières  à  la  plus-value  desquelles  participent 
les  porteurs  de  la  dette  extérieure  portugaise  : 

Droits  de 

Exercices        importations   Exportations  Total 

lEn  rois) 

1893-1894             11.906:5218153  2% :<>(>'. >$757  11.203:1908910 

181-4-189.-)              12.220  591  008   308  835  9.12  12.529  420  970 

1885-1896             13.552  272  552   350  054  843  13.902  927  395 

1890-18  (7              11.478  851  111    377  723  271  11.850  574  3*2 

1897-  18.18             11.7*9  840  001   377  294  96^  12.167  134  970 

1898-  18)9             11.665  648  615   440  585  768  12.106  234  3x3 

1899-  1900             12.3'i6  653  237   398  869  461  12.745  522  698 

1900-  1901              12.787  398  131   379  656  273  13.107  054  40i 

L'excédent  réparti  aux  porteurs  de  la  dette  exté- 
rieure (en  monnaie  portugaise),  d'après  la  loi  du  20 
mai  1893,  a  donc  été  le  suivant  : 

Excédent  réparti,  aux  porteurs  de  la  Dette 

Ivvrcices  Excédent  réparti 

Reis 

1894-95    401:5958455 

180546   566:713  485 

1680-97   1.2  1:403  687 

1897-98   2*8:287  191 

18  8-99    3X3  :  06  487 

1899-1:00   353:117  191 

1980-18U1   672:761  349 

En  1901-1902,  la  répartition  sera  de  883.537  :>o_>  reis. 


C'est  le  chiffre  le  plus  élevé  qui  ait  été  obtenu  si  l'on 
excepte  celui  de  1890-97.  mais  le»  recettes  de  1895-90, 
qui  avaient  don  né  cette  derrière  répartition,  avaient  été 
exceptionnelles  ù  cause  du  nouvel  impôt  général  <k* 
consommation  et  de  pr  tductiou  voté  en  mai  1890  (-A  des 
forts  envois  d'eau- de-vie  étrangère  constatés  pendant 
cet  exercice. 

Société  Hellénique  du  Canal  de  Corinthe.  — 

L'exercice  1900  de  cette  Compagnie,  dont  il  a  été  rendu 
compte  à  l'assemblée  générale  des  actionnaires  du 
11  juillet  dernier,  n'a  pas  donné  des  résultats  différents 
de  ceux  de  l'exercice  précédent.  Voici,  en  effet,  com- 
ment s'établit  le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  rap- 
proché de  celui  de  1899  : 

,  Exercices 

1899  1900 

Recettes  (Drachmes) 
Recettes  diverses   319.791  45     332.*70  25 

Dépenses 

Frais  d'administration   27.254  51  25. *■  85  46 

Frais  d'exploitation   229.644  29  246.193  55 

Impôts  et  taxes  en  France.   6.722  68  6.720  67 

intérêts  divers  et  commissions   526  15  146  69 

Solde  bénéficiaire   55. M 3  82  53.932  88 

Sommes  égales   3  9  791  45  332L879  25 

Ainsi,  pendant  que  les  recettes  progressaient  de 
13.087  dr.  75.  et  que  les  frais  d'administration  enregis- 
traient une  petite  diminution  de  1.309  dr.  05,  les  frais 
d'exploitation  augmentaient  de  10.549  dr.  20;  aussi 
l'excédent  des  recettes  sur  les  dépenses  est-il,  en  défi- 
nitive, inférieur  de  1.710  dr.  94  sur  l'excédent  de  1899. 
La  Compagnie  se  borne  donc  à  travailler  pour  rouvrir 
ses  frais  ou  à  peu  de  r;hose  près. 

Une  petite  amélioration  aurait  pourtant  été  ;'i  signa- 
ler, si  la  hausse  du  charbon  n'avait  pas  amené  les 
Compagnies  helléniques  à  réduire  le  nombre  de  leurs 
bateaux  qui  transitent  régulièrement  par  le  canal.  En 
effet,  770  bateaux  appartenant  à  ces  Compagnies  et 
jaugeant  247.178  tonnes,  ont  transité  en  1900.  alors 
qu'en  1899  on  en  avait  compté  899  pour  298.454  tonnes. 
Cependant  la  clientèle  du  canal  a  augmenté  au  moins 
comme  nombre  de  navires  puisque,  en  19"0,  on  en  a 
compté  en  tout  3.U37  qui  ont  franchi  le  canal,  contre 
2.9Ô2  l'année  précédente.  Mais  ces  3.037  navires  ne  jau- 
geaient que  432.431  tonnes,  alors  que  les  2.952  de  1899 
figuraient  pour  453.8-37  tonnes. 

Voici  comparés,  les  deux  derniers  bilans  de  la  Com- 
pagnie. 

Bilans  au 

31  déc.  31  déc. 

1899  1900 

Actif  (En  drachmes; 

Canal  de  Corinthe   25.000.0u0   »  25.000.000  » 

Travaux  supplémentaires  du 

canal   1.211.609  38  1  214.799  19 

Machines  et  matériel   215.465  86  215.531  86 

Propriétés   50. «79    »  50.679  » 

Frais  d  établissement   457.513  95  457  .513  95 

Magasins    34.842  09  38.235  12 

Comptes  courants   9.3.8  40  €7.178  66 

Comptai  en  suspens   62.9-  6  59  97.8-8  17 

Direction  de  l'exploitation   7.102  56  10.375  32 

Caisse   13.839  90  15.034  35 

Prolits  el  pertes   7 .845. 88 •(   0  9  191.665  32 

Total   34.tKi8.735  93  :  6.308.895  93 

Passif 

Capital   5.000.000   »  5.600.000  » 

Fonds  de  roulement   600  «00  »  uoo.ono  » 

Emprunt  amortissable   21. 140.019  70  21. 140  019  70 

Différence  de  ohange   4ts8.66l  23  408.81123 

Intérêts  sur  des  obligations...  7.70  '.055    »  9.100.065 

Tut  al   34 .  9i 'X.  735  93   3  .3QX  X"5  93 

La  Compagnie  Hellénique  du  Canal  de  Corinthe  cou- 
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tinuo  à  laisser  ligurer  dans  ses  comptes  le  service  de 
ses  obligations,  service  qu'elle  ne  fait  pas,  cl  qui  aug- 
mente chaque  année  de  l.'iOn.OlO  fr.  moins  l'excédent 
des  recettes  sur  la  dépense,  le  chapitre  des  profits  et 
pertes.  Pour  régulariser  ces  comptes,  la  Compagnie 
attend  très  probablement  qu'il  se  produise  un  change- 
ment dans  son  trafic  ;  mais,  jusqu'à  présent,  rien  ne 
permet  de  prévoir  quand  ce  changement  pourra  avoir 
lieu. 


Aciéries  de  Longwy.  —  Les  actionnaires  de  la 
Société  des  Aciéries  de  Longwy  sont  convoqués  en,  as- 
semblée générale  annuelle  pour  le  31  août,  et  le  Conseil 
d'administratton  a  décidé  de  proposer,  pour  l'exercice 
190O-19O1,  clos  le  30  avril  dernier,  la  répartition  d'un 
dividende  de  50  fr.  bruts  par  action.  On  ajoute  que  les 
amortissements  seront  encore  largement  pourvus. 

C'est  à  ce  montant  qu'avait  été  fixé  le  dividende  de 
l'exercice.  Voici  à  quelles  répartitions  la  Société  a  pro- 
cédé depuis  l'admission  de  ses  actions  à  la  Cote  offi- 
cielle de  la  Bourse  rte  Paris  : 

Cours  moyens 
Exercices         Dividendes  des  actions 


Francs 

Francs 

1832-93  

..    35  » 

En  1893  

.     702  » 

1893-94 

.     765  » 

1894-95 

35  » 

—  1895  

655  » 

18VI5  96  

. .    35  » 

—  1896  

765  » 

1896-97 

35  » 

—  1H97  

885  » 

1897-9  < 

35  » 

—  1898  

976  >» 

18îi*-99 

—  1899  

1.225  » 

18vi9-l900 

50  » 

—  1900.  , 

1.221  » 

1900-1901.  .. 

50  ■» 

(Jours  actuel. . 

.     900  » 

Rappelons  que  pour  l'exercice  précédent,  c'est-à-dire 
pour  .l'exercice  1899-1900  qui  a  pris  fin  le  30  avril  1900, 
la  Société  avait  réalisé  8.43'i.372  fr.  03  de  bénéfices 
bruts.  De  ce  ce  montant  il  avait  fallu  déduire  : 

Francs 


Amortissements  divers   615.889  67 

Frais  généraux   342.043  66 

Change,  commissions,  intérêts   173.336  96 

Intérêts  des  obligations   67.260  » 


1.198.530  29 

Il  est  donc  resté  7.235.841  fr.  74.  Sur  ce  montant,  il 
a  encore  été  prélevé  :  329.333  fr.  33  pour  doter  le  fonds 
d'amortissement  des  obligations,  et  lOO.i  00  fr.  pour 
doter  le  fonds  de  réfection  des  usines.  Le  solde,  soit 
6.806.5*  8  fr.  41,  a  été  réparti  comme  suit: 

Francs 


5  0/0  à  la  réserve  légale   340.325  40 

Dividende  de  50  fr.  avec  40.000  actions   2.000.000  » 

Tantièmes  statutaires   546.618  30 

—  à  la  direction   109.323  65 

—  au  personnel   109.323  65 

Institution-  ouvrières   100.000  » 

Amortissement  sur  la  concession  de  Turque- 

gnieux  accordée  à  la  Société  en  1899   800.000  » 

Amortissi  ment  des  constructions  nouvelles   2.800.917  41 

Somme  égale   6.806.508  41 


Lorsque  nous  posséderons  les  comptes  que  le  Conseil 
d'administration  va  soumettre  aux  actionnaires,  nous 
revien  Irons  sur  les  opérations  de  cette  Société  pendant 
l'exercice  1900-1901.  En  attendant,  constatons  que 
cette  entreprise  parait  avoir  réussi  à  main  tenir  presque 
entièrement  en  activité  ses  établissements  de  Mont- 
Saint-Martin  qui  comprennent  des  hauts  fourneaux, 
des  aciéries,  des  laminoirs,  des  fonderies  de  fonte  et 
d'acier  et  des  ateliers  de  construction. 


Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  et 
des  Grands  Express  Européens.  —  Dans  notre  nu- 
méro du  16  août,  nous  avons  donné  des  détails  sur 
l'arrangement  intervenu  entre  cette  Compagnie  et  le 
Gouvernement  belge,  et  qui  avait  déjà  été  voté  par  la 
Chambre  dos  représentants.  Depuis,  cet  arrangement  a 
été  approuvé  par  le  Sénat. 
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Rappelons  qu'il  s'agit,  pour  l'Etat  belge,,  de  re- 
prendre à  la  Compagnie  Internationale  des  Wagons- 
Lits  et  des  Grands  Express  Européens  lies  M  voitures 
qu'elle  a  en  service  à  leur  prix  coûtant,  soit  à  raison  de 
70.122  fr.  par  voiture,  ce  qui  représente  un  montant  de 
3.085.368  fr.  D'autre  part,  l'Etat  doit  verser  à  la  Compa- 
gnie une  prime  de  SuO.OOO  fr.  qu'il  considère  commeunc 
avance  portant  intérêts  et  romboursaible  par  annuités 
et  qui  sera  acquise  à  la  Compagnie>cn>casdc  résiliation 
du  contrat. 

En  raison  de  l'approbation  donnée  par  les  Chambres 
belges  à  l'arrangement  ci-dessus,  le  Moniteur  Belge  du 
28  août  a  publié  la  loi  suivante  ayant  pour  objet  une 
demande  de  crédits  à  rattacher  au  budget  des  recettes 
et  dos  dépenses  extraordinaires  de  1901  et  dont  voioi 
l'article  unique  : 

«  Il  est  ouvert  au  Ministère  des  Chemins  <tc  for,  Postes  et 
«  télégraphes  un  crédit  de  trois  millions  cinq  ccrit  quafre- 
«  vingt-cinq  mille  trois  cent  soixante  huit  francs  à  rattacher 
«  au  budget  des  recettes  et  des  dépenses  extraordinaires  de 
«  1901  et  à  couvrir  par  l'emprunt,  en  mie  de  la  conclusion 
«  de  la  convention  avec  la  Compagnie  Jrfternationalc  des 
«  Wagons-Lits  et  des  Grands  Express  Européens.  » 

On  sait  que  la  Compagnie  Internationale  des  Wagons- 
Lits  et  des  Grands  Express  Européens  reste  concession- 
naire de  ce  service,  et  ce  pour  trente  ans,  et  les  bé- 
néfices qu'elle  réalisera  seront  à  partager  avec  l'Etat. 
Elle  aura  à  supporter  les  frais  d'entretien  intérieur  des 
voitures,  mais  c'est  l'Etat,  propriétaire,  qui  se  char- 
gera du  nettoyage  extérieur,  des  opérations  périodi- 
ques du  lavage,  de  la  visite  et  du  :graissage,  du  rouit - 
ment  et  du  freinage,  des  travaux  de  renouvellement,  etc. 


Compagnie  des  Tramways  Mécaniques  des  En- 
virons de  Paris.  —  La  Compagnie  des  Trauiivays 
Mécaniques  des  Environs  de  Paris  ,(.Nord-:Ouest  Pari- 
sien) a  ouvert  à  l'exploitation,  le  28  aoiit,  la  ligne  de 
Saint-Cloud  à  Pierrefitte.  Cette  ligne,  d'une  longueur 
de  20  kilomètres,  est  exploitée  au  moyen  de  l'électricité 
par  un  courant  aérien.  Elle  traverse  les  agglomérait  ions 
de  Saint-Cloud,  Suresnes,  Puteaux  étCourbevoic,  tout 
en  suivant  les  bords  de  la  Seine.  Puis  elle  pénètre  dans 
Courbevoie,  traverse  Asnières,  et  par  les  ponts  de  Saint- 
Ouen,  gagne  la  rive  droite  de  >a  Seine.  Elle  passe  à 
Saint-Denis,  gagne  Pierrefitte.  L'exploitation  de  cette 
ligne,  ainsi  que  nous  l'a  expliqué  le  directeur  de  la 
Compagnie,  M.  Elie  Eerthet,  ingénieur  en  chef  des 
ponts  et  chaussées,  est  faite  tout  d'abord  par  un  ser- 
vice toutes  les  20  minutes,  la  Compagnie  se  réservant 
de  doubler  ce  service  entre  certains  points,  ;ei  le  trafic, 
comme  c'est  fort  probable,  s'accuse  plus  intense  entre 
ces  points.  La  Compagnie  a  eu  à  vaincre  de  nombreuses 
difficultés,  vu  la  longueur  de  la  ligne.  'Mais  ses  ingé- 
nieurs, par  la  persistance  de  leurs  efforts,  -ont  finale- 
ment aplani  tous  les  obstacles,  et  le  public  est  à  même 
maintenant  de  se  rendre  compte  de  ec  que  peut  faire 
une  Compagnie  active,  bien  organisée,  et  désireuse  de 
donner  pleine  satisfaction  à  sa  clientèle. 

Le  matériel  roulant  a  été  l'objet  d'une  étude  très 
approfondie,  et  nous  doutons  qu'on  puisse  trouver  sur 
aucun  réseau  de  tramways,  des  voitures  aussi  souples, 
malgré  leur  puissance,  aussi  confortables,  et  aussi  bien 
suspendues.  Elles  sont,  en  effet,  du  type  à  plate-Forme 
centrale,  montées  sur  deux  boggies,  avec  double  sus- 
pension et  traverse  danseuse.  Tous  les  essieux  sont 
moteurs,  de  sorte  que  l'automotrice  pourra  facilement 
entraîner  deux  voitures  de  remorque,  les  jours  d'af- 
fluence.  Nous  sommes  persuadés  du  succès  de  cette 
ligne,  et  de  la  faveur  dont  elle  jouira  auprSs  du  public 
de  la  banlieue  de  Paris. 


Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  Porto-Rico. 

—  De  nouveaux  arrangements  concernant  ;cetfe  Com- 
pagnie ont  été  pris  dans  ces  derniers  temps.  En  vertu 
d'une  loi  datée  du  12  juillet,  cette  entreprise  s'est  vu 
accorder  par  le  Gouvernement  des  Etats-Unis  une  nou- 
velle concession  qui  remplace  celle  dont  elle  jouissait 
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précédemment,  et  qui  lui  avait  été  octroyée  par  lo 
Gouvernement  espagnol.  On  attend,  sous  peu,  la  rati- 
fication de  cette  Convention  par  lo  Pouvoir  exécutif 
dos  Etats-Unis. 

Les  lignes  dont  disposera  désormais  la  Compagnie 
ont  une  étendue  de  d49  kilomètres,  sur  lesquels  203 
sont  actuellement  construits.  Les  autres  346  kilomètres 
devront  être  établis,  à  savoir  :  20  dans  le  délai  de 
dix-huit  mois;  53  dans  un  délai  de  quatre  ans,  et  273 
dans  un  délai  de  huit  ans.  Si  la  Compagnie  n'a  pas 
terminé  toutes  ses  extensions  dans  ce  dernier  délai  de 
huit  ans,  elle  sera  déclarée  en  déchéance. 

La  durée  de  la  concession,  comprenant  toutes  les 
lignes  construites  ou  à  construire,  est  fixée  à  cent  cin- 
quante  ans,  mais  la  Compagnie  actuelle  devra  se  re- 
constituer en  une  Société  selon  les  lois  américaines, 
qui  sera  exempte  de  toute  taxe  insulaire,  municipale 
ou  locale  de  tout  nom  et  de  toute  nature,  pendant  une 
période  de  vingt-cinq  années. 

En  dehors  des  lignes  dont  il  a  été  parlé  plus  haut,  la 
Société  reçoit  à  bail,  pour  une  période  de  cinquante  ans, 
un  terrain  de  10.000 métros  environ,  situéen  bordure  du 
port,  et  qui  pourra  être  utilisé  par  elle  pour  l'établis- 
sement d'une  gare  maritime  et  de  magasins  généraux. 
Pendant  les  dix  premières  années,  la  Compagnie  aura 
à  payer  1  dollar  chaque  année  et  7b0  dollars  pendant 
celles  qui  suivront  ;  et,  moyennant  ces  paiements,  elle 
sera  exemptée  de  toute  taxe  extérieure  ou  locale  sur 
ces  terrains  ou  sur  les  constructions  qu'ils  sont  appe- 
lés à  recevoir.  D'autre  part,  la  Société  est  en  pourpar- 
lers avec  le  Gouvernement  pour  obtenir  la  concession, 
pendant  soixante  ans,  d'un  domaine  appelé  «  Tibu- 
rones  »,  d'une  contenance  d'environ  3.000  hectares  de 
terre  vierge  de  première  qualité,  sur  laquelle  l'humus 
s'est  accumulé  pendant  des  siècles.  Pour  le  défriche- 
ment et.  le  drainage  de  ces  terrains,  il  faudra  dépenser 
de  100  à  120  mille  dollars.  Le  Gouvernement  est  favo- 
rable à  cette  demande,  à  la  condition  que  la  Société 
payera  une  redevance  de  4  dollars  par  an  et  par  hec- 
tare, et  qu'elle  effectuera  les  travaux  de  mise  en  cul- 
turc  dans  l'espace  d'un  an  et  demi.  Ces  terrains,  dit- 
on,  seront  d'un  grand  rapport,  mais  vraisemblable- 
ment la  Société  ne  les  cultivera  pas  elle-même  ;  elle  en 
fera  l'apport  à  une  Société  sucrière. 

Ajoutons  que  le  Conseil  Exécutif  de  l'île  a  adressé 
une  requête  au  Gouvernement  américain  pour  que 
ce  dernier  paye  à  la  Compagnie  actuelle  des  Chemins 
de  fer  de  PortO-Rico,  les  sommes  considérables  qui  lui 
sont  dues  pour  son  service  de  transport  du  courrier, 
des  troupes,  de  la  police  et  des  approvisionnements 
militaires  des  Etats-Unis  d'un  lieu  à  un  autre  de  l'île 
par  le  chemin  de  fer,  depuis  le  moment  où  les  Etats- 
Unis  ont  occupé  l'île  jusqu'à  maintenant.  D'autres 
.sommes  sont  également  réclamées  pour  la  réparation 
•et  la  reconstruction,  pendant  la  même  période,  des  li 
gnes  télégraphiques  militaires  placées  sur  ou  près  de 
la  concession  de  la  Compagnie. 

La  nouvelle  Société,  enfin,  ne  pourra  émettre,  en  ac- 
tions et  en  obligations,  que  le  montant  au  pair  des 
actions  et  des  obligations  actuellement  émises. 


Le  Gonvenio  du  Nord  de  l'Espagne  —  Le  télé- 
graphe nous  a  appris,  mardi  dernier,  que  la  Gacela  de 
Madrid  venait  de  publier  le  jugement  approuvant  le 
convenio  approuvé  à  l'unanimité  moins  trois  voix  par 
les  obligataires  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Nord  de  l'Espagne  à  la  date  du  28  mai  1900  et  voté 
par  les  actionnaires  dans  leur  assemblée  ordinaire  du 
."»!  mai  1900.  Ce  convenio  avait  été  inséré  dans  ï&Gaceta 
de  Madrid,  le  Diario  Oflcial  de  Avisos,  le  Boletin  de  la 
province,  les  Boletines  de  Barcelone  et  de  Sévillc,  le 
Journal  Officiel  français,  le  Moniteur  Belge  et  le  Times. 

Ce  jugemeiit  déclare  le  convenio  obligatoire  pour  la 
Compagnie  comme  pour  les  porteurs  actuels,  passés 
ou  futurs,  d'obligations  appartenant  aux  émissions  ou 
aux  séries  énumérées  dans  le  convenio.  Nous  rappe- 
lons le  texte  de  ce  convenio  : 

'  ii>  le  premier.  —  Le  présent  convenio  u  rapporte  aux 


obligations  hypothécaires  de  lu  Compagnie  des  Chemins  de 
fer  du  Nord  de  l'Espagne  et  aux  1  863.516  litres  qui  leur 
sont  assimilés,  en  circulation  au  30  juin  1900.  et  émis  sur  les 
lignes  désignées  ci-après  :  lignes  principales  de  Madrid  à 
Irun  et  de  Venta  de  lianos  à  A  lar  del  Heu  ;  ligne  de  Médina 
à  Ségovi.e;  ligne  deSarogosse  a  Pampelune  et  à  Barcelone  ; 
lignes  des  Asturies,  Galice  et  Léon;  ligne  de  Lérida  à 
liens  et  à  Tarragone. 

Art.  2.  —  En  remplacement  di  s  titres  énumérés  à  l'article 
précédent,  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du  Nord  de 
l'Espagne  remettra  aux  porteurs  de  L'un  quelconque  des  titres 
sus-énoncés,  quel  que  soit  le  libellé  de  ce  titre,  un  nombre 
égal  de  titres  au  capital  de  500  francs  ou  pesetas  rapportant 
un  intérêt  annuel  de  15  francs  ou  pesetas,  représenté  par 
deux  coupons  semestriels  de  7  fr.  50  ou  pesetas  chacun,  aux 
mêmes  échéances  qu'actuellement. 

Les  intérêts  et  l'amortissement  des  1,863.516  titres  indiqués 
ci-dessus  seront  payés  en  pesetas  à  Madrid  et  à  Barcelone  ; 
en  francs  à  Paris,  à  Lyon  et  à  Bruxelles,  la  Compagnie  s'en- 
gageant  expressément  à  assurer  le  service  de  ces  obligations 
sur  chacune  de  ces  places,  jusqu'à  leur  complet  rembour- 
sement et  conformément  à  ce  qui  sera  dit  ci-après  : 

Les  nouveaux  titres  maintiendront  en  faveur  des  porteurs 
et  sans  novation,  les  mêmes  hypothèques  et  garanties  que 
celles  qui  correspondent  aux  litres  qu'ils  sont  destinés  à 
remplacer  respectivement. 

L'échange  des  titres  indiqués  pourra  être  limité  à  celui  de 
leurs  feuilles  de  coupons;  dans  ce  cas,  ces  titres  seront  mar- 
qués d'une  estampille  pour  constater  leur  nouvelle  condition. 

Art.  3.  —  La  Compagnie  aura  la  faculté  d'effectuer,  pen- 
danteinq  année»,  à  compter  du  1™  juillet  1900, 1  amortissement 
des  obligations  comprises  dans  le  présent  convenio  par  voie 
de  rachats  en  Bourse,  pour  un  nombre  de  titres  égal  à  celui 
qtii  est  porté  aux  tableaux  d'amortissement. 

1/écononiio  résultant  de  la  différence  entre  le  montant  de 
l'amortissement  au  pair  à 500  francs  et  la  dépense  effective  du 
rachat  sera  employée  d'abord  à  compléter  la  réserve  spéciale 
prévue  à  l'article  5,  et  le  surplus,  sera  affecté  à  la  consti- 
tution d'une  seconde  réserve  pour  travaux  neufs  et  achats  de 
matériel  roulant. 

Art.  4.  —  Dans  le  cas  où  les  recettes  nettes  d'un  exercice 
ne  permettraient  pas  à  la  Compagnie  de  faire  face  à  la  charge 
intégrale  des  intérêts  de  ses  obligations  payables  à  l'étranger, 
à  raison  de  7  fr.  50  par  coupon,  et  du  remboursement  à  500 
francs  desdites  obligations,  le  change  allèrent  à  ces  paiements 
étant  supérieur  à  10  0/0,  la  Compagnie  est  autorisée,  après 
épuisement  complet  de  la  réserve  spéciale  créée  par  l'article 
5  ci-apres,  à  clFcctuer  ses  amortissements,  au  cours  dudil. 
exercice,  en  conformité  des  tableaux,  par  voie  de  rachat  en 
Bourse,  au  lieu  d'amortissement  au  pair. 

Art.  5.  —  La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du  yord  de 
l'Espagne,  aussitôt  après  l'approbation  judiciaire  du  conce- 
riio,  prélèvera  une  somme  de  12  millions  de  pesetas  pour  la 
constitution  d'une  réserve  effective  qui  sera  exclusivement 
affectée,  jusqu'à  complet  remboursement,  à  parfaire  le 
service  des  coupons  et  de  l'amortissement  des  obligations 
payables  à.  l'étranger  énumérées  ci  dessus,  en  cas  d'insuifi- 
sance  des  produits  de  l'exploitation  dan»  un  exercice  quel- 
conque. 

Les  prélèvements  que  la  Compagnie  aurait  été  obligée  de 
faire  sur  celte  réserve,  seront  rendDoursés  à  concurrence  des 
excédents  et  des  produits  annuels. 

Jusqu'à  complète  reconstitution  de  celte  réserve,  comme 
dans  tout  exercice  où  l'amortissement  au  pair  n'aurait  pas  été 
etl'ectué,  il  ne  pourra  être  fait  aucune  répartition  aux  actions, 
à  titre  de  dividende  ou  à  tout  autre  titre. 

Art.  6.  —  Les  excédents  de  recettes  des  exercices  antérieurs 
à  1809  ont  fait  L'objet  d'affectations  spéciales  pour  amortisse- 
ments de  comptes,  constitution  des  réserves  ou  dépenses  pour 
travaux  extraordinaires  et  complémentaires. 

Les  excédents,  au  31  décembre  18î>9,  s'il  en  existe  après  les 
prélèvements  pour  constitution  de  la  réserve  spéciale  prévue 
à  l'article  5,  recevront  des  affectations  analogues  et  dans  les 
mêmes  conditions. 

Les  affectations  ainsi  faites  seront  définitives,  elles  fonds 
qui  en  ont  été  l'objet  ne  pourront  pas  recevoir  d'autre  desti- 
nation. 

Ait.  7.  —  Tous  les  différends,  réclamations  et  réserves 
relatifs  au  mode  do  paiement  des  intérêts  et  de  l'amortisse* 
ment  des  titres  depuis  le  1"  avril  1895  jusqu'au  30  juin  1000, 
correspondant  aux  Lignes  et  aux  séries  d'obligations  énumé- 
rées à  l'article  1",  sont  annulés  et  résolus  complètement,  en 
vertu  du  présent  convenio,  dont  les  clauses  seront  à  l'avenir 
les  seules  applicables  pour  le  paiement  desdils  intérêts  et 
amortissements. 

En  conséquence,  l'approbation  du  présent  convenio  entraî- 
nera la  renonciation  à  toutes  ces  réclamations  pour  les  cou- 
pons et  les  amortissements  correspondant  aux  échéances 
comprises  entre  le  l"  avril  180Ô  et  le  30  juin  11)00. 
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Art.  8.  —  Le  présent  concenio  n'entrera  en  vigueur  qu'après 
son  approbation  régulière  et  l'accomplissement  des  forma* 
lités  légalss  :  toutefois,  ses  effets  s'appliqueront  rétroac- 
tivement aux  coupons  et  aux  amortissements  des  échéances 
postérieures  au  30  juin  1900.  La  Compagnie  prendra  les 
mesures  nécessaires  pour  assurer  le  bénéfice  de  cette  clause 
aux  porteurs  dont  les  comptes  et  l'amortissement  seront 
mis  en  paiement  pendant  la  période  de  régularisation  du 
concenio. 

Notons  ici  qu'il  n'a  pas  tenu  à  la  Compagnie  dès 
Chemins  de  fer  du  Nord  (/<'  VËspagne,  que  le  convenio 
n'entrât  plus  tût  en  vigueur. 


Compagnie  Générale  Parisienne  des  Tram- 
ways (Tramways-Sud).  —  Cette  Compagnie  vient 
d'abaisser  ses  tarifs  sur  ses  lignes  dans  Paris,  et  à 
propos  de  cet  abaissement,  elle  donne  les  explica- 
tions survantes : 

Une  prolongation  du  privilège  a  été  accordée  à  la 
Compagnie  par  le  Ministre  des  Travaux  publics  et  un 
nouveau  cahier  des  charges  signé  le  30  avril  1900.  La 
Compagnie  devait  subslituer  la  traction  mécanique  à 
la  traction  animale  el  abaisser  à  10  et  15  centimes  le 
prix  des  places. 

Or,  la  Compagnie  ayant  eu  à  faire  face  à  de  gros 
travaux,  à  des  améliorations  coûteuses,  est  arrivée  seu- 
lement à  établir  la  traction  mécanique  sur  une  ligne 
nouvellement  exploitée  et  sur  deux  lignes  transfor- 
mées :  Vanves-Saint-Philippe-du-Koule,  Malakoff-lcs- 
Halles.Vanvcs-Clamart-Saint-Germain-des-Prés.Mais, 
n'ayant  pu  substituer  la  traction  mécanique  sur  les 
autres  lignes,  celles  parlant  du  Chàtelet,  en  particulier, 
elle  estimait  ne  pas  pouvoir  faire  la  diminution  des 
tarifs  à  traction  animale.  Le  Ministre  des  Travaux  pu- 
blics étant  d'avis  contraire  l'a  mise  en  demeure  for- 
mellement. La  Compagnie  a  cédé,  mais  en  formulant 
des  réserves  sur  l'interprétation  de  la  convention 
d'avril  1900  ;  elle  se  propose  de  faire  trancher  la  ques- 
tion par  le  Conseil  d'Etat. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Les  Rons  trentenaires  de  la  Compagnie  du  Canal  maritime 
'le  Suez  restant  en  circulation,  étant  appelés  au  rembourse- 
ment dès  le  1"  septembre  prochain,  cesseront  d'être  négocia- 
bles à  la  Bourse  à  partir  de  cette  date. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opéra  lions  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  11  au  20  août 
1901  : 

Dépôts  de  fonds   6.232.500  87 

Retraits  do  fonds   4. 309. 064  05 

Excédent  de  dépôts   k 922 .'536  82 

Excédent  de  dépôts  du  1"  janvier  au  20  août  1901  :  41  mil- 
lions 964.060  fr.  04. 

Capitaux  employés  en  achats  do  rentes  du  1"  au  20  août 
1901  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  394.83?  fr.  91  ;  ' 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre, 
îles  arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  com- 
posant le  portefeuille  provenant,  des  caisses  d'épargne 
ordinaires  :  1.420.767  fr.  81. 


Caisse  Nationale  d'Epargne.  —  Tableau  des  opérations 
effectuées  pendant  le  mois  de  juillet  1901  : 

Versements  reçus  de  297.205  déposants,  dont  42.028  nou- 
veaux  37.667.286  02 

Remboursements  à  146.862  déposants,  dont 

19. 126  pour  solde   30.785  912  70 

Rentes  achetées  à  1.588  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   1.310.2o4  15 

  32.096.116  85 

Excédent  de  recette   5.571  169  1? 

Nombre  de  comptes  existant  au  31  juillet  1901  :  3.725.710. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


29  août 
2  438.9".9.664 
1.121  590.490 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
22  août 

Or   2.1"  1.092  640 

\rgent...    1.121  254.619 

3  512  3  H.  250  3. 560. 550. 160 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 
Portefeuille  Paris  }  |«g  ItangeV:.": 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

(lentes  de  la  Réserve  (ex-banques) 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  ... 

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers   


22  août 


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

RpsPrvPS  (  Loi  du  H  mai  1834  

mobfnèies  Ex-banques  département, 
momneies  j  Loj  du  9  juJn  mi  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  , 

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d°.  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


3.512.347.259 


22  ISO 
117.222  080 


290.539.893 
5. 649. 000 
9  r 03. 500 
198  39'.  668 
275  453  836 
180. 000. 000 

iq.ooo.ooo 

2.980.750 
99.K27  311 
100.000.000 

4.000.000 
19. 9 i7  09 

1.631.250 
8.407.444 
53.052.129 


.948.178.398 


182.500.000 
8.002.313 
10-000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.884. 673  875 
20  950  067 
10.541  759 
193  810  542 
4h9  845.003 
73.729  587 

2  H58  472 

3  299  944 
1.228. 039 

42.695  50: i 


4  9 iS. 778. 398 


2'J  août 


3.500. 550. 180 


5  306 
163.406. 1C0 


344.948.240 
5.649.000 
9.503.500 
197  834.369 
274.532  198 
180-000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99. 627  311 
100. 000. 000 
4  000-000 
19  963.94'. 

2  065.368 
8-407.444 
65.810.279 


.049  284  029 


182.500.000 
8.002.313 
10-000.000 
2.980-750 
9. 125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.907  ( '86.765 
19.324.790 
10.329.068 
203  655.028 
£42. 859. 107 
81.979.426 
2.837  651 
3.555.495 
1.228.039 
51  412.245 


5  049. 284. 029 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


2  sept. 
1897 

l«r  sept. 
1898 

31  août 
1899 

30  août 
1900 

29  août 
1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.616.4 

3. 541. 4 

3  795.4 

3.955.7 

3.907.1 

Encaisse  

3.249.8 

3.130.7 

3. 124  i 

3.388  3 

3.560.6 

Portefeuille  

6">2  8 

619.3 

804  5 

790  3 

508.4 

Avances  aux  partie. 

363  3 

393  ! 

440.3 

492  1 

472.4 

—      à  l'Etat.. . . 

140  0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

235.7 

321. 5 

254  6 

348  0 

203.7 

—  partie. 

502  5 

472.7 

483.9 

558.0 

624  8 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

3  0/  00 

%  0/00 

pair 

%  0  00 

Eénéfices  nets  

82.0 

391.0 

2:262.6 

2.353  2 

1.490.1 

Le  Dénombrement  de  1901  en  Algérie.  —  Li  s  résul- 
tats du  dernier  recensement  effectué  en  Algérie  accusent  une 
augmentation  de  plus  de  400.000  habitants  depuis  1896. 

Le  chiffre  global  de  la  population  est  passé  de  4.359.578  S 
4.774.042  habitants  ainsi  répartis  : 

Population 
totale 

Alger  :  - 
Territoire  civil   1.413..V8 

—  militaire   217.968 

  1.631.476 

(  )rau  : 

Territoire  civil    955.537 

—  militaire   147.571 

  1.103.108 

Cons  tan  line  : 
Territoire  civil    1  .SIS.  127 

—  militaire   221.331 

  2.039.158 

Total  '  4.774.042 
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La  comparaison  do  ces  chiflrcs  avec  ceux  du  recensement 
rie  18  (i  accuse,  en  faveur  do  1901,  les  augmentations  ci- 
après  : 


Alger  : 

Territoire  civil   120.940 

—  militaire   7.837 

Oran  : 

Territoire  civil   87.750 

—  militaire   13.4'i3 

Constantine  : 
Territoire  civil   165  190 

—  militaire   19.304 

Soit,  pour  l'ensemble  des  territoires  de 
l'Algérie,  une  augmentation  totale  de.. 


Population 
totale 


128.777 


101.193 


184.494 


414. 404 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  pour  la  2*  quinzaine  d'août  1901,  cal- 
culée d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   30  fr.  026 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   42  fr.  249 

Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1'"  qualité  revient  à 
0  fr.  3249  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6498,  soit  à  0  fr.  65. 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

1901  1900 

Paranagua-Curityba  (111  lui.)  (1)            —  — 

(En  francs) 

Recettes  du  mois  de  juillet.                     379.943  406.895 

Recettes  des  mois  antérieurs                 1.961.016  2.317.073 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice                                        2.340.960  2.723.969 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  juillet                                     40.302  43.161 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice                       36.310  42.250 

Prolongements 
(Longueur  actuelle  306  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  de  juillet                      292.090  373.068 

Recettes  des  mois  antérieurs                1.5v!8.943  2.089  510 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de" 

l'exercice                                          1. 821. 033  2.462.579 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  do  juillet                                     11.238  14.354 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice                      10.245  13.355 

(1)  Garantie  par  kilomètre  20.608  fr. 

(2)  —  —        5.084  fr. 


L'Emigration  pendant  le  premier  semestre  1901 

Passages 

collectifs  Capitaux 
Colonies       accordés  Hommes  Femmes  Enfants  déclarés 


Indo-Cliine  

Madagascar  

Nouv.-Calédonie 
Colouiesdi  verses 


79 

66 

32 

17 

80.000 

77 

80 

25 

21 

184  300 

66 

66 

29 

32 

212.300 

19 

18 

4 

2 

11.000 

2U 

230 

90 

72 

437.600 

892 

Totaux . 


Le  tableau  ci-dessus  ne  concerne  que  les  éniigranls  ayant 
obtenu  de  l'Etat  la  gratuité  ou  une  réduction  du  prix  de  pas- 
sage. 

r  Ces  avantages  sont  accordés  moyennant  certaines  condi- 
tions parmi  lesquelles  figure  la  nécessité  de  justifier  d'un 
contrat  r|  engagement  ou  de  la  possession  d'un  capital  mini- 
mum  de  5  000  francs. 

il  y  :i  lieu  d  •  faire  remarquer,  en  ce  qui  concerne  l'Indo- 
Chinc,  qii"  sur  les  79  passagers  collectifs  accordés  pour  le 
premier  (emestrc  de  l'année  1901.  68  ont  leur  cause  dans  un 


lécla- 
ue  se 


engagement.  Les  capitaux  déclarés  —  qui  sont  le  plus  sou- 
vent inférieurs  aux  capitaux  réellement  emportés,  les 
rants  se  contentant  de  justifier  du  minimum  exigé  - 
rapportent  donc,  en  réalité,  qu  à  11  familles. 

Le  nombre  des  colons,  ayant  l'intention  de  s'établir  à  leur 
compte  et  munis  de  ressources  personnelles,  a  été  plus  élevé 
pour  Madagascar  que  pour  toute  autre  colonie  pendant  la 
période  qui  nous  occupe.  En  effet,  sur  79  passages  collectifs 
accordés,  22  l'ont  été  à  des  colons  munis  de  capitaux  et  55 
seulement  à  des  émigrants  assurés  d'un  emploi  ou  réclamés 
par  leurs  familles.  Mais  c  est  toujours  à  l'égard  de  la  Nou- 
velle-Calédonie que  la  proportion  des  colons  parlant  à  leur 
propre  compte  est  la  plus  forte,  puisqu'elle  comporte,  sur  les 
66  passages  collectifs  accordés,  20  passages  de  cette  catégorie. 


Banque  de  l'Afrique  Occidentale.  —  Les  actionnaires 
delà  Hnnque  df  l'Afrique  Occidentale  sont  convoqués  en 
assemblée  générale  extraordinaire  pour  le  26  septembre,  à 
l'ellef  d'approuver  le  bilan  d'origine  de  la  Banque  et  d'ac- 
cepter une  addition  à  l'article  52  des  statuts.  Le  Conseil  d'ad- 
ministration rappelle  à  ceux  d'entre  eux  qui  n'auraient  pas 
encore  effectué  le  versement  des  375  francs  res  ant  dûs  sur 
les  actions,  qui  devait  être  fait  le  1"  juillet  dernier,  de  se 
mettre  en  règle  avec  l'article  6  des  statuts. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grande» 

Compagnies)  du  30  juillet  au  5  août  1901    (31"  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  det 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Mèditer. . . 

—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi....  


1901  1900 


Recettes  lu  utes  i 


Différence 
p'  1901 


2  916  1.017  975  27  149  27.3'(8 
9.211,9.350:9  780  273  140  2n3  191  — 
513  275l  226  5. 292  4  697  + 
3.765  4  767] 5- 133  129  145  139.371  — 
5-652  3.94214  178  100  768  105  425  - 
7.036  4  505  4-550 : 126  033  127  170  - 
4.862  3.760Î4.052  101  590  b  6  '69  + 
3.5*1,2  4U0|2. 363  |  5K  688  62  285,- 


189 
10  050 
595 
10*32 
4.657 
1137 
5  379 
2  597 


Du  6  au  12  août  1901  (32e  semaine) 


898 

165 

137 

4  229 

3 

710-4- 

459 

1.137 

212 

189 

5  144 

4 

612  -f 

512 

Ouest-Algérien   

296 

75 

68 

1.956, 

1 

721  + 

235 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

101 

114 

2-105 

2 

195  — 

90 

Mèdoc   ... 

101 

31 

31 

822 1 

813  + 

9 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


On  s'est  peu  occupé  cette  semaine.  Les  incidents 
franco-turcs,  bien  qu'entrés  dans  une  nouvelle  phase, 
ne  causent  aucune  réelle  appréhension  sur  le  Marché 
qui,  cependant,  préfère  pour  le  moment  se  tenir  sur 
l'expectative. 

On  a  signalé,  ces  jours  derniers,  quelques  ventes 
que  l'on  a  attribuées  à  des  réalisations.  Il  semblerait 
plutôt  que,  de  certains  côtés,  on  ait  voulu  peser  sur  la 
cote  en  vue  de  la  liquidation  de  fin  août  qui  commence 
aujourd'hui  par  La  réponse  des  primes. 

On  croyait,  cette  semaine,  que  la  Banque  d'Angle- 
terre allait,  de  nouveau,  réduire  le  taux  de  son  es- 
compte, mais  il  n'en  a  rien  été. 

-jf  Nos  Bénies  Françaises  ne  s'écartent  guère  de 
leurs  cours  précédents,  malgré  les  achats  continuels 
de  la  Caisse  des  Dépôts  et  Consignations. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  clôturait  à  101  fr.  55  à 
terme  et  àlOl  fr.  4f>  au  comptant,  se  retrouve  sur  ces 
deux  marchés,  à  101  fr.  00.  Benle  3  1/2  0/0,  101  fr.  55 
au  comptant,  contre  101  fr.  45,  et  1.01  fr.  BS  1/2  à 
ti  i  nie,  contre  toi  fr.  60;  quan.1  à  la  Benle  3  0/0  Amor- 
tissable, que  nous  laissions  à  99  fr.  75  au  comptant, 
elle  s'inscrit  à  99  fr.  90. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  restaient  à  492  francs, 
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sont  ù  490  fr.  50;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat 
de  l'Annam  et  du  Ton k in,  82  francs,  gagnant  50  centi- 
mes ;  Emprunt  de  Madagascar,  82  fr.  50;  Obligations  de 
l'Emprunt  3  i  <2  0,0  de  l'Indu '-Chine,  496  fr.,  contre  499 
francs. 

if  if  Les  Obligations  dt  la  Ville  de  Paris  conser- 
vent un  bon  courant  d'activité,  sans  grandes  varia- 
tions de  cours  toutefois. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  cotaient  556  francs, 
sont  à  554  fr.,  avec  un  tirage  le  15  septembre  ;  Obliga- 
tions 3  0  0  IS69,  131  fr.  50,  contre  437  fr.;  Obligations 
3  0  0  IS7I,  406  fr.;  elles  cotaient,  il  y  a  nuit  jours, 
Ï08fr.  ;  Obligations  4  0/0  1875,  505  fr.,  presque  sans 
changement;  Obligations  4  0/0  1876,  564  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0,0  ISO 2  libérées  s'inscrivent 
à  36'  fr.,  contre  366  fr.  50;  Obligations  2  1/2  0/0  1894- 
1S96,  au  même  cours  de  363  fr.;  Obligations  2  0/0  1898, 
419  fr.  75;  elles  restaient  vendredi  dernier  à  419  fr.;  le 
prochain  tirage  de  ces  titres  aura  lieu  le  5  septembre  ; 
Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropolitain  de 
Paris),  424  25,  contre  423  fr.,  avec  un  tirage  le  25  sep- 
tembre. 

if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
clôturaient  à  3.7x5  fr.,  se  retrouvent  à  3.710  fr. 

Pour  les  dix  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
k  1.490.127  fr.  91. 

ii  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
Testaient  à  672  francs,  gagnent  2  francs  à  674  francs. 
Le  bilan  de  cet  établissement,  au  31  juillet,  ne  fait  pas 
ressortir,  sur  le  bilan  au  30  juin,  une  forte  variation 
dans  le  ehiffre  des  Obligttl ions  Foncières  et  Comm  unales 
en  circulation.  L'augmentation  n'est,  en  ctt'ct,  que  de 
345.697  francs.  Quant  aux  prêts  hypothécaires  et  com- 
munaux, ils  ont  diminué  de  10.309.440  francs. 

Le  groupe  des  Obligations  Foncières  et  Communales 
a  toujours  un  marché  très  actif.  L'attrait  du  lot,  joint 
au  revenu  annutd,  attire  un  grand  nombre  de  capitaux 
sur  ces  valeurs,  qui  se  recommandent,  du  reste,  par 
une  sécurité  exceptionnelle. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
479  fr.  50,  contre  470  fr.  50;  Obligations  Foncières  1879, 
509  fr.  ;  elles  finissaient  la  semaine  dernière  à  505  fr. 
Le  prochain  tirage  sur  ces  titres  aura  lieu  le  5  septem- 
bre. Obligations  Communales  1880,  506  fr.,  contre 
504  fr.  75. 

Les  Obligations  Foncières  1SS3  finissent  à  441  fr., 
contre  440  fr.  50;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  IS85, 
470  fr.,  en  bénétice  de  3  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à  399 
francs;  Obligations  Communales  1S92  2  80  0/0,  458  fr., 
contre  457  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  8  >  0/0  1895, 
408  fr.,  sans  changement;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1899,  407  fr.,  en  avance  de  5  francs;  Obliga- 
tions 3  75  0/(i  1899,  505  fr.,  comme  jeudi  dernier. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
sont  très  soutenues. 

La  Bangue  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  clôturait 
à  1.002  fr.,  est  passée  à  1.008  fr.  ;  Comptoir  National 
d'Escompte  de  Paris,  582  fr.  à  terme  et  au  comptant, 
contre  584  fr.  et  583  fr.  il  y  a  huit  jours.  Les  actions 
de  cet  Etablissement  se  trouvent  dans  les  meilleures 
conditions  pour  profiter  du  mouvement  que  l'on  entre- 
voit sur  le  marché  dès  la  lin  des  vacances.  Dans  le 
bilan  au  31  juillet,  de  cette  Société,  on  relève  une 
augmentation  sur  la  situation  au  30  juin,  de  14  1/2 
millions  de  francs  dans  le  chiffre  des  «  Comptes  de 
chèques  et  Comptes  d'Escompte  ». 

La  Société  Générale,  qui  restait  à  015  fr.,  se  retrouve 
à  ce  cours.  Cet  Etablissement  vient  de  publier  sa  situa- 
tion au  31  juillet.  Le  chiffre  d'affaires  est  de  907.601.403 
francs  90,  contre  922.217.322  fr.  14  au 30  juin,  soit  une 
diminution  de  14.605.858  fr.  34.  A  l'actif,  le  porte- 
feuille se  présente  en  diminution  sur  le  mois  précédent 
de  23.700.000  fr. ,  les  reports  ont  décru  de  5  millions. 


11  y  a  augmentation  de  4  millions  1/4  à  l'encaisse,  de 
7  millions  aux  comptes  courants  débiteurs,  de  1  1/2 
million  aux  avances  sur  garantie,  del.400.00U  fr.  aux 
participations  financières,  de  près  de  1  million  au  por- 
tefeuille-titres. Au  passif,  les  comptes  courants  crédi- 
teurs ont  diminué  de  32  millions,  les  comptes  de  chè- 
ques ont  grossi  de  18  1/4  millions.  Lcsrésultats  béné- 
ficiaires du  mois  sesoldent  par  442.663  fr.  frais  géné- 
raux déduits. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  à  1.041  fr.  à  terme  et  à  1.044 
francs  au  comptant,  contre  1.040  fr.  Le  bilan  de  cet 
établissement,  au  31  juillet,  accuse,  dans  son  ensemble, 
une  augmentation  de  près  de  7  millions  de  francs  sur 
celui  du  30  juin.  On  relève,  comme  jprincipales  aug- 
mentations :  Éspèces  en  caisses  et  dans  les  Banques, 
4  millions  ;  Portefeuille,  2  millions  ;  Comptes  courants 
débiteurs,  3  millions;  Avances  sur  garanties,  4  mil- 
lions; Dépôts  et  Bons  à  vue,  19  millions.  Par  contre 
on  trouve,  comme  diminutions  :  Reports,  9  millions  ; 
Comptes  courants  créditeurs,  20  millions. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  reste  aux  envi- 
rons-de  330  fr.  ;  Banque  Française  de  V Afrique  du  Sud, 
70  fr.,  contre  71  fr.  ;  Compagnie  Française  des  Mines 
d'Or  et  d'Exploration,  sans  affaires. 

La  Banque  de  l'Algérie  se  retrouve  à  940  fr...,  ga- 
gnant 10  fr.  ;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société 
des  Immeubles  de  France,  121  fr.  75,  contre  121  fr.  ; 
Obligations  de  47 S  francs,  142  fr.  50;  Banque  Spéciale 
des  Valeurs  Industrielles,  51  fr.,  comme  il  y  a  huit 
jours. 

La  Bente  Foncière  se  retrouve  à  230  fr.,  contre  '240 
francs  ;  Compagnie  Algérienne,  655  tr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  est  à  316  fr.,  contre 
317  fr.  ;  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie y'500  fr. 

La  Banque  Parisienne  se  traite  à  532  fr.  à  terme,  et  à 
534  fr.  au  comptant.  Nous  nous  reportons,  au  sujet  de 
cette  Société,  à  l'article  que  nous  lui  consacrons  plus 
haut. 

if  if  Les  actions  do  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  eu  un  marché  plus  suivi. 

Le  Lyon,  qui  finissait  à  1.670  fr.  à  terme  et  à  1.000 
francs  au  comptant,  reste  sur  ces  deux  marchés  res- 
pectivement à  1.075  fr.  et  à  1.072  fr.  ;  Nord,  2.141  fr.  à 
terme,  contre  2.121  fr.,  et  2.140  fr.  au  comptant,  contre 
2  120  fr.  Midi,  1.307  fr.  au  comptant  ;  il  Unissait  la  se- 
maine dernière  à  1.310  francs. 

L'Orléans  est  à  1.673  fr.  au  comptant,  contre  1.675  fr. 
Est,  1.027  fr.  au  comptant,  contre  1.025  fr.  ;  Ouest, 
1.055fr.  au  comptant,  contre  1.060  francs. 

Pour  la  trente-troisième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1900, 
une  diminution  de  1.810.000  fr.  Du  1er  janvier  au 

12  août,  la  diminution  totale  sur  l'année  entière  est  de 
35.574.000  francs. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
encore  été  pour  la  plupart  mouvementées,  notamment 
les  valeurs  de  traction. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  qui 
avaient  déjà  repris  à  618  fr.  5'>,  sont  à  619  fr.  50  ;  Com- 
pagnie Parisienne  du  Gaz,  828  fr.  au  comptant,  contre 
830  fr.  A  terme,  on  cote  825  fr.  Les  recettes  de  cette 
Compagnie,  pendant  le  mois  de  juillet,  ont  été  de 
5.055.122  fr.  04,  contre  5.287.261  fr.  91  en  juillet  1900, 
c'est-à-dire  pendant  l'Exposition  Universelle.  Les  re- 
cettes des  sept  premiers  mois  de  l'année  en  cours  se 
chi tirent  par  48.428.0Î9  fr.  00,  en  diminution  de 
745.544  fr.  72  sur  les  recettes  de  la  période  correspon- 
dante de  1900. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  cal  k  217fr.  ; 
Messageries  Maritimes,  505  fr.  ;  Chargeurs  Iiéunis, 
1.100  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  se  traitent  à  820  fr.  à  terme  et 
à  815  fr.  au  comptant.  Les  recettes  de  cette  Compa- 
gnie, pour  la  34e  semaine  de  1901,  s'élèvent  à  730.669 
francs  05,  contre  l.ii'7.63"  fr.  55  pendant  la  même 
semaine  de  1900.  Du  1er  janvier  1901  au  26  août,  les 
recettes  totales  se  chiffrent  par  31.412.056  fr.  15,  en 
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diminution  de  5.907.345  fr.  55  sur  la  période  corres- 
pondante de  1000.  Voilures  à  Paris,  161  fr.  50. 

L'action  Suez  s'est  avancée  de  3.738  fr.  à  3.745  fr. 
Parts  Civiles,  2.520  au  comptant,  contre  2.525  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Méiau.r 
s'inscrit  en  reprise  à  349  fr.;  Electro-Métallurgie,  341, 
contre  349  fr.  ;  Dyle  et  Bacalcm,  220  fr. 

La  Compagnie  ( Zénéi -aie  de  Traction,  qui  finissait 
à  37,  revient  à  34;  Compagnie  Française  pour  l'Exploi- 
tation des  Procédés  Tkomson-Houston,  en  recul  à  839, 
Cette  valeur  clôturait,  la  semaine  dernière,  à  865  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Iramway},  que  nous  laissions  à  548  fr.,  ont 'fléchi  à 
480  fr.  ;  elles  restent,  à  500  fr.  Tramways  de  VEsl-Pari- 
sien,  245  fr.  contre  2Ô2  fr.  Les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie, du  19  au  25  août,  y  compris  le  versement  de 
838  fr.  26  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Est, 
s'élèvent  à  72.474  fr.  11.  Les  recettes  totales  du  l«r  jan- 
vier au  25  août  atteignent  le  montant  de  1. 824.085  fr. 
Les  lignes  comprennent  100  kilom.  489,  et  les  lignes 
exploitées  107  kilom.  756.  Ou  compte  109  voitures  en 
service.  Tramways  de  Paris  et  da  Département  de  la 
Seine,  5  8  fr.  contre  559  fr. 

L'Omnium  Lyonnais  cote  03  fr.,  perdant  2  fr.  ;  Métro- 
politain de  Paris,  571  fr.,  actions  anciennes,  contre 
ô76  fr.  ;  actions  nouvelles,  519  fr.  au  comptant.  Société 
Parisienne  pour  l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des 
Tramways  Electriques,  270  fr.,  en  moins-value  de  4 fr, 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  à  90  fr.;  Société  Mé- 
tallurgique de  l'Oural-Volga,  85 fr.  environ;  Sels  Gem- 
mes et  Houilles  de  la  Russie  Méridionale,  055  fr.  ;  Raf- 
finerie et  Sucrerie  C.  Say,  1.125  fr.,  en  avance  de  6  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones 
finissent  à  350  fr.  50:  actions  Câbles  Télégraphiques, 
20  francs. 

La  Dynamite  Centrale  est  en  plus-value  de  17  fr., 
i  542  fr.;  Mines  de  Malfulano,  433  fr.  au  comptant, 
contre  430  fr.  ;  Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie 
de  Fives-Lilie,  250  fr.,  comme  la  semaine  dernière. 

-fc  i(  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  ont  eu  une  allure 
plutôt  irrégulière. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  finissent  à 
<85  fr.,  .'outre  489  fr.  ;  Emprunt  Argentin  4  0/0  1896 
Rescision  ,  65  fr.  au  comptant,  contre  00  fr.  et  66  fr. 
il  terme,  contre  65  fr.  90;  Emprunt  Argentin  4  0/0 
1900,  00  fr.,  en  moins-value  de  60  centimes. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  un  peu  plus  lourds.  La 
Renie  Brésilienne  4  0/0  1889,  qui  restait  à  67  fr.  20.  est 
à  66  t'r.  65;  Emprunt  5  0/0  1898  (Funding),  92  fr.  80, 
contre  92  fr.  90;  Obligations  Minas-Geraès,  380  fr.  au 
comptant  et  à  terme,  contre  388  fr.  et  384  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  restait  à 
71  fr.  27  12,  gagne  7  1/2  centimes  à  71  fr.  35. 

La  Bente  Italienne  est  de  nouveau  plus  lourde.  Elle 
perd,  pour  la  semaine,  40  centimes,  à  98  fr.  90. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  à  26  fr.  Nous  publions 
plus  liant  une  «  information  »  relative  aux  finances 
portugaises. 

Les  Fonds  Russes  sont  fermes.  La  Renie  3  0/0  1891- 
1894  clôture  à  86  fr.  80  au  comptant  ;  Renie  3  0/0  1896, 
•S6  fr.  20,  au  comptant,  contre  85  fr.  90  et  80  fr.  05  à 
terme;  Renie  4  0/0  Consolidée  19  >1,  litres  libérés, 
lui  fr.  80  à  terme  et  101  fr.  85  au  comptant,  sans  va- 
riations appréciables. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  aaifée  est  à  08  fr.  05  à  ternie, 
et  demandée  au  comptant  entre  68  fr.  15  et  68  fr.  25 
>elon  les  coupures.  On  a  publié,  ces  jours  derniers,  les 
encaissements  des  Monopoles  de  Serbie  pour  le  mois 
■  le  juillet.  Ces  encaissements  ont  donné  un  surplus  de 
350.000  francs  non  nécessaire  au  service  île  la  dette. 
Or,  pour  les  sept  premiers  mois  de  l'année  1001,  les 
recettes  finîtes  totales  des  huit  revenus  délégués  ont 
donné  10  023.000  fr.  en  chiffres  ronds.  Les  frais  géné- 
raux, achats  de  matières,  a^ios  et  commissions  ont 
alworbé  3.701.000  fr.  Les  recettes  nettes  du  1er  janvier 
1901  an  31  juillet  dernier  atteignent,  par  suite,  le 
montant  de  12.262.000'fr.  L'affectation  au  service  de 
la  dette,  intérêts  et  amortissement,  exigent  par  an 
16.900.000  fr.,  soit  pour  sept  mois,  0.K58.OI0  francs, 


l'excédent  des  recettes  sur  les  dépenses,  pour  tes  sept 
premiers  mois  de  1001.  s'élève  à  2.404.000  fr.,  non 
compris  les  ?5».00'i  fr.  de  réserve  reportés  de  1900,  et 
qui  demeurent  en  mains  de  l'administration  autonome 
des  Monopoles.  Comme  on  le  voit,  le  parfait  fonction- 
nement de  cette  Administration  s'affirme  de  plus  en 
plus,  et  les  chiffres  ci-dessus  prouvent  combien  sont 
sérieux  les  gages  affectés  au  service  de  l'intérêt  et  de 
l'amortissement  de  la  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée. 

Les  Valeurs  Ottomanes  ne  se  ressentent  pas  des  in- 
cidents franco-turcs  actuels.  Série  R  50  fr.  50  ;  Sé- 
rie C  27  fr.  15,  gagnant  10  centimes  ;  Série  1)  25  fr.  05, 
contre  24  fr.  90. 

ir  ~k  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  se 
tient  aux  environs  de  437  fr.;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  048  fr.  50 au  comptant,  contre  641  fr.  ;  Banque 
Ottomane,  526  fr.  au  comptant,  et  527  fr.  à  terme,  sans 
changement;  Robinson  Simth,  African  Banking,  81  fr. 

Le  Rio-Tudo,  qui  était,  la  semaine  dernière,  à  i.318fr., 
a  été  mouvementé,  sur  le  bruit  que  l'Almugamaled 
Copper.  de  New- York,  songeait  à  constituer  un  nou- 
veau «  trust  »  de  cuivre  pour  englober  les  mines  de 
l'Amérique  du  Sud,  du  Japon,  deChineet  de  l'Espagne. 
Aucune  confirmation  n'est  venue;  au  contraire  à  New- 
York,  on  est  mou  sur  les  valeurs  cuprifères,  et  le  Rio- 
Tinlo  clôture  à  1.827  fr.,  en  réaction  sur  ses  plus  hauts 
cours. 

La  Sosnoicice  est  passée  un  moment  de  2.200  fr.  à 
2.233;  on  a  dit  que  le  Gouvernement  tinsse  venait  dé- 
commander pour  50  millions  de  roubles  de  matériel 
roulant  à  la  métallurgie  russe.  On  attend  la  confirma- 
tion de  ce  bruit,  et  la  Sosnoicice  s'échange  au  dernier 
moment  à  2.220  fr.  Pour  le  même  motif,  les  Usines  de 
Briansk  étaient  montées  de  555  fr.  à  58o  fr- ;  elles 
restent  à  578  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Russe-Française  de 
Chemins  de  fer  et  de  Tramways  s'inscrivenl  à  185  fr. 
à  terme,  et  à  187  fr.  50  au  comptant. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Esp'/gnols  sont  en 
tendance  lourde.  Les  Andalous  sont  revenus  de 235  fr. 
à  229  fr.;  Nord  de  l'Espagne,  18o  contre  181  ;  Sara- 
gosse,  249,  également  en  moins-value  de  3  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique- Conslan- 
tinople,  qui  finissaient  à  272  fr.  au  comptant,  se  re- 
trouvent h  272  fr.  75  ;  Obligations  anciennes  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement  (Série  1894),  412  fr.;  Obliga- 
tions nouvelles  (Série  1896),  358  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


L'approche  de  la  Jin  du  mois  n'a  pas  beaucoup  animé  ce 
Marché,  dont  la  tendance  reste  indécise. 

Ce  Brésil  5  0/0,  que  nous  laissions  à  78  fr.  90,  est  revenu 
à  78  fr.  15;  par  contre,  Emprunt  Mexicain  5  0/0,  43  fr.  80, 
en  plus-value  de  5  centimes;  Cliemins  Ottomans,  103  fr.  7i, 
perdant  l  fr.  75. 

Le  Cape  Copper  est  à  130  fr.  50,  contre  131  fr.  50,  et  la 
Thavsis  102  francs,  en  bénéfice  de  3  fr.  50. 

Le  Laurvum  ree.  cote 53  fr.  25:  Huanchaca,  80  fr.  25,  en 
plus-value  de  2  francs;  Aciéries  du  Donelz,  730  francs,  en 
reprise  de  28  francs;  Hula-Bankoxca,  3.470  francs,  en  béné- 
fice de  10  frauc». 

La  Harpener  est  revenue  de  1.254  francs  à  1.238  francs; 
Doubowaïa-Halka,  1.825  francs,  sans  changement;  Vieille- 
Montagne,  (>U4  francs,  gagnant  2  francs;  Spies  Petroleum 
Company,  18  fr.  50. 

La  part  Monaco  a  fléchi  do  3.600  francs  à  3.550  francs  ; 
Transports  Electriques  de  l'Exposition,  37  francs. 

Les  Tramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris  res- 
tent à  88  fr.  75. 

L'action  herteli  est  à  853  francs.  L'assemblée  extraordi- 
naire des  actionnaires  a  autorisé  le  Conseil  à  faire  des  em- 
prunts en  comptes  courants  au  fur  et  à  mesure  que  le  déve- 
loppement des  affaires  en  ferait  sentir  le  besoin.  Ce  besoin 
ne  sera  pas  immédiat,  la  Société  ayant  un  actif  liquide  de 
1.81H  «19  roubles. 

Les  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  clôturent  à  91  francs. 
Hôtel  de  Pans  à  Monte-Carlo,  700  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 

29  août  1901. 

L'indécision  la  plus  grande  règne  toujours  sur  les  résul- 
tats de  la  récolte  qui  touche  à  sa  fin.  Les  avis  diffèrent,  au 
sujet  <lu  déficit   qui  pour  les  uns  serait  de  15  à  ïO  0/0  et 

■■  notre  confrère 


pour  d'autres  irait  jusqu'à  30  C/0.  D'après 
Le  Matin,  le  déficit  serait  de  20  millions  d'hectolitres,  soit 
15  millions  de  quintaux,  ce  qui  procurerait  une  rentrée  excep- 
tionnelle au  Trésor  d'environ  100  millions  de  francs. 

D'autre  pari,  les  Corn  Trades  viennent  de  publier,  à  titre 
d'iml  cation,  la  statistique  ci-dessous  qui  ne  manque  pas 
d'intérêt  : 

.901 


Pavs 


France  

Russie  

Autriche-Hongrie. 

Italie  

Allemagne  

Espagne   

Portugal  

Roumanie  

Bulgarie  

Royaume-Uni 
Belgique  

Total  d'Europi 

Etats-Unis  

»..anada  

Total  Amérique 
Nord  

Total  général  


Hectolitres 
110.200.000 
139.200  000 
60.9i'0  0U0 
45.40U.0U0 
31.900  000 
30  700. 000 
3.480  (00 
28.30o.0ti0 
8.700  000 
20.300.000 
4.350.0(10 


1900 

Hectolitres 
1.12.. 520. 000 
142.970.000 
65.830.000 
42.340.000 
51.040.000 
32.480.000 
2.900.000 
2O.000.000 
8.120.000 
19.720.000 
A. 650. 000 


483.4H0.O0O 

502.. 570. 000 

272.600.000 

217.500.000 

24.650  000 

15.950.000 

1      297  250.000 

233.450.000 

7H0.68t<.t0u 

7m.  u*o.  ooo 

Il  est  certain  que  le'  chiffre  indiqué  pour  la  France  est  di 
heaucoup  supérieur  à  celui  qui  sera  atteint,  de  même  d'ail 
leurs  que  celui  donné  pour  les  Etats-Unis. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

1"'  août 
1901 

8  août 
1901 

14  août 
1901 

22  août 
1901 

39  août. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr 

Fr. 

Paris  

21  62 

22  25 

22  62 

21  87 

21  12 

15  50 

15  74 

16  08 

15  45 

15  56 

Anvers  

16  12 

16  25 

16  12 

16  Vi 

16  75 

17  40 

17  30 

17  36 

16  98 

16  9o 

Buda-Pesth  

16  96 

16  96 

16  96 

16  69 

16  65 

Chicago   

13  03 

13  36 

14  12 

13  36 

13  29 

14  08 

14  35 

15  13 

14  49 

14  41 

A  la  réunion  commerciale  de  Dijon,  les  affaires  ont  été 
difficiles  et  ont  surtout  porté  sur  le  livrable:  on  a  payé,  au 
début  de  la  réunion,  quelques  lots  siu  les  4  derniers  à  21  fr., 
puis  20  fr.  90  les  100  kilos,  pris  en  gares  de  départ  de  l'Ouest. 
Ensuite  les  vendeurs  ayant  dû  faire  quelques  concessions 
pour  traiter,  les  transactions  ont  pris  une  certaine  importance, 
et  on  n'a  plus  voulu  payer  que  de  20  fr.  50  à  20  fr.  75  départ 
de  l'Ouest  ou  du  Nord  sur  les  4  de  septembre.  On  a  même 
fait  du  livrable  septembre  de  l'Ule-cl-Vilaine  et  du  Morbihan 
à  20  fr.  25  départ. 

Ici  le  marché  à  été  assez  animé  cette  semaine,  la  demande 
a  été  bonne  mais  les  offres  ont  été  plus  fortes,  aussi  la  ten- 
dance est-elle  plus  faible  en  clôture. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


Courant  

Septembre  

Septeinb.-Octob. 

4  derniers  

4  de  Novembre  . 


14  août 
22  62 

22  87 

23  .. 
23  12 
23  62 


22  août 
21  87 

21  87 

22  12 
22  25 
22  75 


29  août 
21  12 
21  37 
21  62 

21  87 

22  50 


Farines  de  consommation.  —  La  vente  est  toujours 
fort  calme  en  boulangerie.  Les  cours  sont  bien  tenus. 

La  marque  de  Gorbeil  est  à  31  fr.  50;  on  cote  les  autres 
marques  en  disponible  : 


Marques  de  choix.. . 
Premières  marques. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires. 


14  août 
32  .. 
31  25 
30  (12 
29  62 


22  août 
32  .. 
31  25 
30  02 
29  62 


29  août 
32  .. 
31  25 
30  62 
29  62 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Les  affaires  sont  plus  actives  et  les  nou- 
illes d'Amérique  étant  meilleures,  les  acheteurs  sont  plus 
empressés  mais,  à  leur  tour,  les  vendeurs  se  dérobent,  il  s'en 
suit  que  la  tendance  reste  très  ferme.  On  a  coté  en  clôture  : 

14  août  22  août  29  août 

Courant   28  62  28  . .  27  50 

Septembre   29  12  28  12  27  fi2 

Septembrc-Oct...       29  25  28  12  27  75 

4  derniers   29  50  28  37  27  87 

4  de  novembre  . .      30  . .  29  12  28  62 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  La  situation  reste  calme;  les  cours  sont  plus 
faibles  avec  transactions  modérées. 


Courant  

Septembre  

Septembre-Oet. . 

4  derniers  

4  de  novembre.. 


14  août 

21  12 
21  87 
20  87 
20  87 
20  87 


22  août 

21  25 
21  .. 
21  .. 
21  .. 
20  87 


29  août 

20  37 
20  02 
20  62 
20  62 
20  62 


Seigle.  —  Le  marché  est  toujours  sans  animation  mais 
les  cours  sont  plus  élevés  : 


Courant  

Septembre  

Septembre-Oct. . 

4  derniers  

4  de  novembre.. 


14  août. 

15  25 
15  25 
15  50 
15  62 
15  87 


22  août 

15  25 
15  25 
15  25 
15  50 
15  75 


29  août 

15  75 
15  50 
15  50 
15  62 
15  87 


Alcool.  —  Le  marché  calme  au  début  de  la  semaine  a 
repris  ensuite  un  peu  d'activité.  La  demande  a  été  meilleure 
que  précédemment  et  a  légèrement  fait  avancer  les  cours.  Le 
disponible  est  à  2S  fr.  contre  27  fr.  75  la  semaine  dernière. 
Les  cours  resteront  certainement  à  ce  niveau  étant  donné 
l'importance  des  stocks. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

l"r  août 

8  août 

14  aoùl 

22  août 

29  aoùl 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

— Fr.  " 

Fr. 

Fr. 

Paris  (roux  88°)  

22  .. 

oo 

22  .. 

22  12 

22  .. 

2:?  03 

22  90 

21  17 

20  50 

20  37 

Anvers  

22  50 

■)■-  .r, 

20  75 

20  25 

21  12 

Amsterdam  

22  88 

22  36 

21  32 

21  32 

21  56 

•24  40 

24  78 

22  H9 

22  99 

Hambourg  

23  .. 

22  H0 

21  42 

20  92 

20  55 

New-York(moscovad) 

40  68 

40  68 

40  68 

39  25 

38  54 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  24  aoùl  un  rapport  au  Pré- 
sident de  la  République  suivi  d'un  décret  fixant,  pour 
l'exercice  1901-1902,  le  taux  des  primes  attribuées  à  l'expor- 
tation des  sucres. 

Le  nouveau  décret  établit  le  montant  de  la  prime  au  taux  le 
plus  bas  qui  ait  été  fixé  jusqu'ici.  Voici  d'ailleurs  les  varia- 
tions enregistrées  depuis  avril  1897  dans  le  taux  des  primes 
par  100  kilos  'de  sucre  : 

Roux    Blanc  Raffiné 
(En  francs) 

Taux  légal   3  50      4    »      4  50 

Avril-août  1897  1 1/2  du  taux)   1  75      2   »      2  25 

Campagne  1898-1899    2  42      2  77      3  11 

—  1899-1900    2  72      3  10      3  55 

—  1900-W01    2  22      2  54      2  86 

—  1901-1902    1  56       1  78      2  » 

Cette  dernière  diminution  a  été  causée  par  l'augmentation 
de  l'exportation  qui  a  atteint  052.000  tonnes,  dont  498.000 
tonnes  pour  les  sucres  bruts,  pour  la  période  du  1"  août  1900 
au  31  juillet  1901. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  présentant,  au 
15  août,  la  quantité  de  betteraves  mise  en  œuvre,  le  ren- 
dement des  betteraves  en  sucre,  en  sirops  et  en  mélasses,  de- 
puis le  l01  septembre,  commencement  do  la  campagne.  Voici 


278 


L'ECONOMISTE  EUHOI'KKN.  —  France 


le  résumé  de  ce  tabler 


Fabriques  «actives  

—  on  activité  

—  ayant  terminé  

Jours  de  râpage  

Betteraves  travaillées  

Prise  en  cliarge,  raffiné  

Sucre  extrait  en  raffiné  : 

Premier  jet  

Deuxième  jet  /■ 

Autres  jets  


.Tonnes 


.Tonnes 


Au  15 

août 

^iTioTïwï 

i 

339 

n 

334 

26.226 

29.242 

7  ,S&t4 ,475 

8.717.439 

573.071 

075. HO 1 

698.250 

848.236 

96.855 

109  080 

27.991 

20.386 

«il  li.a 

98'»  ..7o8 

11 .10 

11. 2< 

8.0 

8.1 

1.30 

1.39 

283.924 

326.279 

3.84 

3.74 

Rendements  %  de  betteraves  en  raffine. 

Densité  moyenne  des  betteraves  

Rendement  par  degré  de  densité  

Mélasse--  épuisées  Tonnes 

Rendement  %  en  mélasse  

D'après  les  chiffrés  officiels,  le  relevé  du  mouvement  des 
«lucoses  pendant  les  onze  premiers  mois  de  la  campagne, 
soit  du  1"  septembre  au  30  juillet  inclus,  a  été  le  suivant  : 

Nombre  de  fabriques  en  activité   17 

Quantités  produites  Kilos.  2/. 290.1// 

—  20.022.109 

—  16  i.  936 

—  1.099.559 

—  4.577  352 

—  25.862.956 


Consommation  

Exportai  ion  

Sorties  des  entre  >ôts  

Sorties  à  destination  de  la  brasserie  . 


Total  des  quantités  expédiées  

Ou  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

14  août 

Blanc  11°  3  : 

Courant  

Septembre  

4  d'octobre  •   

4  premiers  

Roux  88"  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


22  août   29  août 


25  37 
25  37 

25  37 

26  .. 
22  .. 

101  .. 


25  62 
25  56 
25  vâ 
2>i  25 
22  12 
100  50 


25  31 
25  31 

25  44 

26  06 
22  .. 

100  .. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Ville; 


Le  Havre  (Santos  good 

avera^e)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-Yorl 


P'août 

8  août 

16  août 

22  août 

29  août 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

33  75 

34  .. 

33  75 

34  50 

34  .. 

33  77 

33  77 

33  7  7 

34  70 

34  . 

34  25 

34  75 

35  .. 

35  .0 

34  75 

34  06 

34  81 

3<  75 

34  fis 

34  06 

27  55 

27  69 

27  69 

27  09 

27  40 

Du  17  au  23  août,  les  recettes  de  Santos  ont  été  de  312.000 
sacs,  contre  28 -.000  pendant  la  même  période  de  190  >  et 
2'i9  ÙOO  en  1899;  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  136.U00  sacs; 
contre  90  OUI  en  190o  et  115  OuO  en  1899. 

Depuis  Le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  23  août  1901,  les  recettes  des  deux  ports  ont  été 
les  suivantes  :  Santos,  1.705.000  sacs,  contre  1.403.000  pendant 
lapério  le  correspondante  de  1900;  liio,  Î.OIO.OOO,  contre  445.0.  0 
eu  l'-iOO;  soit,  au  total,  2.775.000  sacs,  contre  1.9o8.000  au 
23  août  1900. 

La  production  du  Brésil  sera  bien  supérieure  a  ce  qu  on 
attendait  ;  ou  compte  maintenant  sur  12  millions  de  sacs, 
dont  4  500. oOO  pour  liio  et  7.50i  000  pour  Santos.  Les 
plaintes  des  producteurs,  au  sujet  des  bas  prix,  sont  certai- 
nement exagérées,  étant  donné  que  ces  bas  prix  coïncident 
avec  une  très  forte  réoolte. 

Les  marcliés  à  terme  sont  calmes  et  peu  actifs,  parstttte 
de  la  réserve  daOB  laquelle  les  acheteurs  se  tiennent. 


Vins.  —  La  vendange  est  commencée  tout  au  moins  dans 
le  Midi  Dans  celte  région,  on  parle  de  pourparlers  pour 
1  achat  sous  marc  sur  la  base  do  1  fr.  a  1  fr.  25  le  degré.  Des 
offres  d'Algérie  ont  été  faites  au  prix  de  1  fr.  le  degré  pris  a 
Cette.  .     ,  . . 

A  La  dernière  Bourse  de  Nimes,  . . ri  a  rôle  :  Aramon  blanc, 
de  '1  a  6  fr.  :  Aramon  de  plaine  de  2  à  3  fr.;  Aramon  supé- 
rieur, fr.;  Montagne,  de  5  à  6  fr.  ;  Montagne  1"  choix.  7  lr.; 
Montai  ne  ipérieur,  8  fr.  ;  .Jacquez,  de  15  à  18  fr.  ;  Costières, 
de  15  a  16  fr.  ;  Rosé,  paillct,  gris,  de  4  à  6  fr. 


Quoique  les  nouvelles  du  Bordelais  soient  variables,  il  est 
à  peu  prés  certain  que  la  récolte  sera  au-dessous  de  la 
moyenne  comme  quantité.  La  qualité,  par  contre, serai!  bonne. 
Les  affaires  sont  toujours  calmes;  les  achats  sur  souches 
sont  peu  nombreux  On  signale  quelques  affaires  en  1901,  à 
des  prix  un  peu  supérieurs  à  ceux  de-  1  00. 

Les  maladies  cryptogainiq'ues  ont,  de  nouveau,  fait  quelque 
progrès  dans  certaines  contrées  des  Charente»,  et  cela  par 
suite  des  fortes  chaleurs  suivies  de  bruine.  Certains  proprié- 
taires qui  avaient  cependant  augmenté  leur  nombre  de  vi- 
gnes, ne  comptent  que  sur  une  récolte  ordinaire,  soit  environ 
les  2/3  de  1900. 

Dans  la  Basse-Bourgogne,  on  annonce  que  le  black-rot  a 
fait  son  apparition  dans  quelques  endroits;  mais  on  escompte 
cependant  une  bonne  récolte  égalant  au  moins  les  quatre  cin- 
quièmes de  la  dernière. 

La  récolte  en  Champagne  promet  d'être  magnifique  si  la 
température  continue  à  être  propice  :  il  y  aurait  abondance 
et  (jualité. 

Ln  Algérie,  la  vendangea  commencé  le  20  août  et  ne  sera 
générale  que  vers  le  10  septembre.  On  ne  compte  guère  que 
sur  une  récolte  moyenne,  mais  sur  une  bonne  qualité. 

La  récolte  dernière  est  vendue  à  peu  de  chose  près.  Pour  la 
nouvelle  récolle,  les  propriétaires  offriraient  les  vins  de  plaine, 
de  5  à  8  fr,  l'hectolitre  et  les  cotea..x  de  8  à  10  fr. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 

(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre. . 
Liverpool. . 
New- York. 


l"aoù! 

8  août 

10  août 

22  août 

29  août 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

51  12 

50  2 

52  62 

55  37 

57  . . 

49  55 

48  82 

48  64 

50  09 

5-  88 

4  .'  82 

40  54 

40  71 

41  6 

44  58 

Les  nouvelles  d'Amérique  sont  plutôt  défavorables,  car 
dans  certains  Etats  les  fortes  pluies  ont  causé  de  grands 
dommages  et  la  récolte,  que  l'on  prévoyait  assez  belle,  sera 
probablement  médiocre  et  irréguliere. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


Le   Havre  (Buenos- 


Koubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d°    )  le  lui. 


Ie'  a^ût 

8  août 

16  août 

22  août 

29  août 

1!X)1 

1901 

1901 

1901 

L«01 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

121  50 

122  .. 

122  . 

124  50 

125  50 

4  22 

4  22 

4  25 

4  37 

4  37 

4  12 

4  02 

4  17 

4  25 

4  25 

Les  nouvelles  de  l'extérieur  annoncent  que  la  production 
sera  déficitaire  cette  année,  surtout  dans  les  belles  sortes.  Si 
ces  nouvelles  se  confirment,  elles  exerceront  une  certaine  in- 
fluence sur  les  différents  marches. 

Au  Havre,  la  tendance  est  calme  et  les  cours  sans  grandes 
variations. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


1«'  aoiH 

8  ao»t 

16  août 

22  août 

29  août 

1901 

1 90 1 

1901 

1901 

1901 

£  sh. 

d 

f  sh. 

d 

C  sh. 

t  sh.  d 

ï  sh. 

rl. 

67  0 

7 

60  15 

7 

66 

66  5  . 

66  10 

67  9 

i 

66  :t 

9 

66  7 

6 

66  12  6 

66  18 

9 

116  11) 

114  '0 

115  17 

6  115  10  . 

in  15 

113  10 

Il  1  12 

6 

111  II) 

110  12  6 

114  5 

12  2 

6 

12  i 

d 

11  n 

6 

11   8  9 

12  1 

3 

11  i:, 

Il 

10 

n  11 

3 

Mil  10 

11  6 

3 

16  11 

1 

16  11 

3 

16  16 

3 

16  18  9 

17  1 

3 

53 

6 

53 

10 

54 

54  1 

53 

4 

53 

(. 

53 

10 

53 

6 

54  1 

53 

3 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

à  3  mois  

Plomb  anglais  :tlisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  il  mois.. . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (2'<  août)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  175  l'r.,  contre  172  fr.  50; 
Chili  p"  marques,  179  fr.  25,  contre  176  fr.  75;  en  lingots 
et  plaques  de  laminage,  I8'i  l'r.  50,  contre  182  francs  ;  en  lin- 
gots propres  au  laiton,  180  l'r.  75,  contre  185  fr  25;  en  ca- 
thodes, 199  francs,  contie  197  fr.  75;  étain  Banka,  810  francs, 
contre  3o8  francs;  plomb  marques  ordinaires,  livrable  à 
Paris,  34  fr.  75,  sans  changement;  zinc  de  Silésie,  46  francs, 
contre  45  fr.  75. 
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LA  Si  TUAT/ON 

Berlin,  27  ;ioùt  1901. 

La  Situation  financière.  —  Les  Finances  de  l'Empire.  —  Les  Douanes. 
—  Les  Compagnies  d'Assurances  sur  la  Vie  en  1900. 

Le  calme  et  la  confiance  dans  l'avenir  semblent  dé- 
cidément revenus,  et,  à  la  Bourse,  on  ne  constate  plus 
aucune  de  ces  ventes  précipitées  qui  jusqu'à  présent 
faisaient  toujours  planer  dans  l'ait  la  menace  d'une 
nouvelle  catastrophe.  La  longue  série  des  débâcles 
financières  qui  a  suivi  la  déconfiture  de  la  Leipziger 
Bank  parait  également  close.  Signe  des  temps  :  le  bruit 
court  avec  persistance  que  la  Disconlo-Geselllchaft  de 
Berlin  va  créer  une  succursale  à  Cologne  et  augmenter 
par  la  même  occasion,  son  capital  social.  Sur  ce  bruit, 
les  actions  de  cette  banque  ont  légèrement  haussé.  Il 
y  a  un  mois,  seulement,  on  eût  tout  de  suite  traité  cette 
nouvelle  de  canard  et  soupçonné  là-dessous  quelque 
spéculation  qui  eût  plutôt  provoqué  la  baisse.  Âujour 
d'hui  on  y  croit,  avant  toute  confirmation,  tant  la 
situation  a  changé  dans  un  sens  tout  optimiste.  Par 
contre,  les  nouvelles  des  industries  du  fer  sont  tou- 
jours fâcheuses  et  l'on  ne  voit  même  pas  d'où  pour- 
rait venir  un  changeaient  favorable.  La  Dorlmunder 
Union  vient  de  faire  savoir  publiquement  qu'elle  ne 
distribuerait,  cette  année,  aucun  dividende,  et  l'on  s'y 
attendait  si  bien  que  la  nouvelle  n'a  causé  aucun  éton- 
nement.  La  Laiira  huile  annonce  qu'elle  procédera, 
elle,  a  une  répartition  de  dividende,  mais  si  elle  peut 
le  faire,  c'o»t  sur  les  bénéfices  que  lui  ont  rapportés  ses 
ventes  de  charbon  et  non  le  commerce  du  fer.  La  crise 
de  la  métallurgie  loin  de  s'atténuer,  redouble,  comme 
on  voit,  d'intensité,  et  c'est  toujours  la  concurrence 
américaine  qui  profite,  sur  ce  terrain,  du  recul  de 
l'Allemagne  au  dedans  comme  au  dehors. 

La  seule  industrie  où,  actuellement,  l'activité  redou- 
ble est  celle  de  la  construction  dos  navires.  Jamais  les 
chantiers  et  arsenaux  de  Hambourg  et  Brème  n'ont 
occupé  autant  d'ouvriers  et  fourni  autant  de  travail. 
La  plupan  des  grandes  Compagnies  de  constructions 
maritimes  annoncent  des  augmentations  de  leur  capital 
social  pour  l'automne. 

Les  iinances  de  l'Empire  se  trouvent,  comme  ses 
industries,  dans  une  situation  moins  brillante  que 
l'année  dernière,  à  pareille  époque.  Bien  que  les  résul- 
tats du  mois  de  juillet  aient  un  peu  atténué  les  mau- 
vaises données,  il  n'en  reste^  pas  moins  constant  que 
les  résultats  des  quatre  premiers  mois  de  l'exercice  ne 
permettent  pas  de  compter  sur  un  chiffre  de  recettes 
égal  aux  évaluations  budgétaires.  Les  seules  recettes, 
en  augmentation,  sont  celles  des  douanes:  comparati- 
vement à  l'année  précédente,  le  mois  de  juillet,  seul,  a 
donné  pour  les  douanes,  une  plus-value  de  8  millions 
de  marks.  Les  quatre  premiers  mois  se  soldent,  ainsi, 
par  one  plus-value  d'environ  M50  millions  de  marks. 
Les  prévisions  budgétaires  de  1904  ne  dépassant  les 
résultat-  de  1900  que  de  5't2  millions,  il  se  pourrait 
que  les  douanes  seules  suffisent  à  fournir  cet  excédent. 
Mais  presque  tous  les  autres  revenus  de  l'Etat  accu- 
sent des  moins-values  importantes.  Les  plus  considé- 
rables proviennent  de  la  diminution  du  rendement  de 
l'impôt  sur  les  sucres. 

On  vient  de  publier  un  travail  complet  sur  les  Socié- 
tés d'assurances  sur  la  vie,  dont  voici  quelques  don- 
nées :  E  i  D0  »,  il  existait,  en  Allen. agne,  44  Sociétés 
allemandes  d'assurances  sur  la  vie.  28  Sociétés  par  ac- 
tions et  "21  Sociétés  mutuelles.  Da  is  cette  même  année, 
les  2\  Sociétés  par  actions  ont  conclu  83.448  assuran- 
ces pour  une  somme  de  320.73  i.  '<  5  marks  et  les  21  So- 
ciétés mutuelles,  68.127  assurances  pour  273.121. 727 
marks,  en  tout.  151.566  assurances  pour  599.857.932. 
Dans  les  années  1890-1KH),  1rs  Sociétés  allemandes 
d'assurances  ont  conclu  des  tr  ntés  s'élevant  au  total 
de  2.859  millions  de  marks.  A  la  fin  de  1900,  les  23  So- 


ciétés par  actions  possédaient  972.817  polices,  au  ca- 
pital de  3.'i81.793.75d  marks  et  les  ^l  Sociétés  mutuel- 
les, 843.098  polices  au  capital  de  3,434.86  •.379  marks. 
Au  total,  les  sommes  assurées  dans  toutes  ces  Compa- 
gnies représentent  G. 910. 059. 137  marks.  Si  l'on  ajoute  à 
ce  total  celui  des  assurances  populaires  ou  de  service 
militaire,  faites  par  certaines  Compagnies,  on  arrive  à 
7.7  milliards  de  marks. 

Toutes  ces  Sociétés  ont  touché,  en  1900,  270.233.483 
marks  de  primes.  Les  recettes,  augmentées  des  autres 
revenus,  ont  donné,  an  total,  358.8S8.741  marks.  On  a 
dépensé  :  pour  décès,  85.2,3.579  marks  ;  pour  capitaux 
et  rentes  échues  après  survie,  47.697. 421  ;  pour  rachats 
de  polices,  10.503.ou3;  pourl'augmentation  de  laréserve 
des  primes  et  du  t'omis  de  garantie.  124.272.823  marks 
et  pour  frais  généraux  31.870.393.  L'excédent  total  des 
recettes  sur  les  dépenses  a  été,  après  paiement  de  cer- 
taines autres  obligations,  de  59.299.117  marks. 
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BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


1901 


1900 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Mêlai  el  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


24  août 

Dif.loao,  i 

23  août 

tëLlSàoùt 

981. 455 

+  14.281 

890  041 

-1  11  602 

26  014 

+  128 

2. .7  S 

+  682 

8  618 

-    3  1 03 

1  38u 

—  6  838 

9.  i  751 

-  14. 44» 

698.1-6 

-  8.103 

61  309 

-  6  2  6 

6382' 

-  5  313 

2  468 

+  H20 

i  013 

—  1.560 

8b  145 

-t-   4  512 

65  i)91 

-    8  628 

150.000 

non  mod 

120. 0U0 

non  mod. 

40  500 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.131.586 

-  3  i.418 

1.043  2i8 

-  30  335 

Itï  154  +  31  C87 
28  010  +  494 


53i  306.  +  11.:  89 
33  3021  H-  788 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  do  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  do  Marks) 
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Le  Commerce  extérieur  du  premier  semestre  1901. 

—  La  valeur  totale  des  importations  du  Ie"  janvier  au  3'ijuin 
a  été  de  2.884.r>i>H.000  marks,  contre  2.991.252.1  Oodans  le  pre- 
mier semestre  1900,  soit  une  diminution  de  1U6.743.1  Ou  marks. 

La  valeur  des  métaux  précieux  importés  a  ét';  de  7i  .225  000. 
contre  80.419.00  pendant  la  période  correspondante  de  1000. 

De  sensibles  augmentations  vont  à  noter  dans  la  valeur 
des  importations  de  clroguerirt«,  couleurs  et  produils  phar- 
maceutiques, d'argiles,  de  minerais,  de  métaux  précieux,  de 
lin  et  étoiles  similaires,  à  l'exception  dn  cotou.  —  el  de  cé- 
réales. Au  contraire,  de  fortes  diminutions  se  sont  produites 
dans  la  valeur  des  importations  do  coton  et  colonnades,  de 
fer  et  ustensiles  en  fer,  d'instruments,  de  machines,  de  véhi- 
cules, de  cuivre,  d'épices  et  confiserie,  de  laines  et  lainages, 
Pour  les  laines,  la  diminution  est  de  70  millions  de  marks. 

La  valeur  totale  des  exportations,  du  1"  janvier  au  l-  juil- 
let de  cette  année,  a  été  de  2.253.281.000,  con're  2.326.297.068 
pendant  le  premier  semestre  1900,  soit  une  diminution  de 
73.070.000  relativement  à  1000. 

Dans  cette  valeur  totale,  la  valeur  des  métaux  précieux 
exportés  a  été  de  38.974.000,  contre  04.678.000  pendant  la  pé- 
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riodc  correspondante  de  19H0.  De  sensibles  augmentations 
sont  à  noter  clans  la  valeur  des  exportations  de  fer  et  usten- 
siles en  fer,  d'épices  et  contiseries;  au  contraire,  «le  fortes 
diminutions  se  sont  produites  dans  la  valeur  des  exportations 
de  laines  et  lainages,  d'argiles  et  de  métaux  précieux. 

Dans  les  indications  précédentes,  les  augmentations  et 
diminutions  au-dessous  de  10  millions  de  marks  ne  sont  pas 
prises  en  considération. 

La  masse  totale  des  importations  pendant  le  premier  se- 
mestre 1901  a  été  de 20.768.497  tonnes  contre  20.2r>o  3%  pen 
dant  le  premier  semestre  W0O,  et  20.391.436  pendant  le  pre- 
mier semestre  181)9,  soit  une  augmentation  de  518.101  tonnes 
relativement  à  190»»,  et  de  377. OBI  relativement  à  18H9. 

Dans  cette  niasse  totale,  la  masse  des  métaux  précieux 
importés  a  été  de  Ô81  tonnes  contre  .">ÎK)  en  190:)  et  505  tonnes 
en  1893. 

L'augmentation  des  masses  de  houille  et  de  céréales  impor- 
tées dépasse,  à  elle  seule,  la  somme  de  toutes  les  autres  aug- 
mentations constatées.  Cette  augmentation  se  monte  en  ellét 
à  394.652  tonnes  pour  la  houille  et  à  30  ».6'i9  pour  les  céréales. 
Quinze  autres  numéros  du  tarif  douanier  accusent  min  sen- 
sible augmentation  dans  la  masse  importée.  Ce  sont  les 
déchets,  les  drogueries  et  produits  pharmaceutiques,  les  ai 
giles,  les  minerais,  le  lin  et  étoffes  similaires,  l'huile  et  la 
graisse.  Vingt-six  numéros  du  tarif  accusent  au  contraire 
une  diminution.  Ce  sont  surtout  le  fer  (diminution  de 
268.460',  les  épices,  les  pierres,  les  poteries. 

La  masse  totale  des  objets  exportés  pendant  le  premier 
semestre  1901  a  été,  en  tonnes  de  1.000  kilog.,  de  15.048.869 
contre  15.867.060  pendant  le  premier  semestre  1900,  et 
14.600.351  pendant  le  premier  semestre  1899;  soit  une  dimi- 
nution de  818.191  tonnes  relativement  à  U»00  et  de  448.518 
relativement  à  lh!)9. 

Dans  cette  masse  totale,  la  masse  des  métaux  précieux  ex- 
portés a  été  de  206  tonnes  contre  170  et  189  pendant  les 
périodes  correspondantes  de  1900  et  de  1899.  Quatorze  nu- 
méros du  tarif  ont  accusé'  une  augmentation.  Les  plus  fortes 
augmentations  ont  été  celles  du  fer  (augmentation  de  250. 1X0) 
et  des  épices.   


Courrier  de^la  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  29^  août  1901. 

Peu  de  bonnes  dispositions.  On  débute  par  une  grande 
faiblesse  qui  ne  se  dissipe  que  partiellement,  dans  la  suite. 
Les  actions  des  banques  montrent,  seules,  un  peu  de  fermeté. 
Les  actions  des  métallurgies  sont  peu  solides. 

Presque  tous  les  fonds  d'Etat  sont  fermes. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  91  20;  Turc  D  2i  05;  Lom- 
bards, 21  30.  Clôture  faible 
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Londres,  28  août  1901. 

La  Situation.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Le  Conflit  Colombo- véné- 
zuélien. —  Un  Rapport  sur  la  culture  des  vins. 

La  ch'jture  du  Parlement  a  été  le  signal  des  derniers 
départs  :  nous  sommes  en  ce  moment  en  pleine  période 
de  vacances;  les  alVaires  sont  nulles  cl  le  public  se 
désintéresse  quelque  peu  des  nouvelles  politiques. 

La  liquidation  de  lin  août  a  permis  de  constater  une 
fois  de  plus  la  manque  de  positions  et  l'extrême  abon- 
dance des  disponibilités.  L'argent  est  si  facile  que 
d'aucuns  ont  encore  cru  à  un  abaissement  du  taux  de 
l'escompte  de  la  Banque.  Je  ne  peux,  à  ce  sujet,  que 
répéter  ce  que  je  vous  disais  la  semaine  dernière.' Les 
conditions  du  marché  monétaire  et  la  situation  de  la 
Banque  justifieraient  certainement  une  pareille  déci- 
sion, mais  il  faut  prévoir  des  demandes  prochaines  et, 
comme  on  ignore  si  New-York  ne  devra  pas  bientôt 
s'adresser  à  notre  marché,  mieux  vaut,  se  prémunir 
d'ores  et  déjà  contre  toutes  les  éventualités. 

Parmi  les  questions  extérieures  qui  occupent  en  ce 
moment  le  public,  il  faut  signaler  le  conllit,  Colombo- 
Vénézuélien.  Ce  n'est  pas  que  l'on  attache  une  grande 
importance  à  cette  querelle,  prise  en  elle-même,  mais 
on  voit  déjà  se  dessiner  les  compétitions  des  Ktats- 
Unis  <  I  l'on  craint  que  le  sort  du  canal  de'  Panama,  lié: 
à  celui  de  l'une  des  Républiques  américaines,  ne  soit 
d   graves  complications.  Notre  confrère  VEcono- 


mist  a  consacré  à  cette  question  un  article  fort  intéres- 
sant dont  je  crois  devoir  vous  communiquer  la  con- 
clusion : 

11  est  tout  à  fait  inutile  dans  la  si I nation  pr<'s:nt<;  de  di.- 
cuter  l'attitude  que  l'Europe  aurait  à  prendre,  mais  il  est  plu* 
intéressant  de  parler  de  celle  des  Etats  Sud-Américains.  On 
les  considère  on  Europe  comme  une  quantité  négligeable,  mais 
il  n'est  pas  certain  qu'on  ail  raison.  Nations  espagnoles  et 
catholiques,  elles  aiment  peu  uni;  puissance  anglo-saxonne  et 
protestante  et,  si  leur  indépendance  'Hait  sérieusement  mena- 
cée, elles  pourraient  s'unir  en  une  ligue,  ce  qui  a  été  souvent 
proposé.  Une  ligue  de  ce  genre  aurait  bien  des  avantage». 
Elle  serait  relativement  impuissante  sur  mer,  mais  si  les 
Etats  sud-américains  pouvaient  supporter  une  interruption 
de  leur  commerce  pendant  six  mois,  ils  sciaient  liés  diffi- 
ciles à  battre.  Ils  sont  gouvernés  par  une  caste  incompétente 
au  point  de  vue  politique,  mais  ftèreet  brave,  et  ils  disposent 
d'immenses^terntoires.  Ils  pourraient,  enfin,  faire  des  offres 
aux  puissances  continentales  qui  regardent  les  Elats-l'uis 
avec  une  suspicion  à  peine  déguisée.  En  présence  de  pareilles 
difficultés,  les  Américains  éviteront  probablement  tout  conllit. 
mais  comme  ils  sont  décidé-,  ■;,  jouer  dans  l'isthme  un  rôle 
prépondérant,  leur  politique  au  cours  des  prochains  mois  exi- 
gera une  manœuvre  habile.  Le  danger  peut  s'évanouir  en  une 
heure,  mais  il  n'en  restera  pas  moins  latent,  parce  que  l'Amé- 
rique vent  dominer  un  canal  qui  sera  essentiel  pour  sa  pros- 
périté, mais  ne  traversera  pas  son  territoire,  et,  par  suite, 
elle  veut  protéger  un  vaste  groupe  d'Etats  qui  jugent  avoir 
droit  à  1  indépendance.  Aussi  toute  complication  dans  le 
Panama  et  le  Nicaragua  devient-elle  importante  pour  les 
Etats-Unis. 

Et  c'est  là  précisément  ce  qui  rend  la  question  délicate. 

Une  autre  question  occupe  nos  confrères  anglais,  cl 
celle-ci,  bien  qu'étant  d'un  ordre  tout  économique, 
prend  une  large  place  dans  les  journaux  politiques 
eux-mêmes  :  c'est  celle  de  la  culture  du  vin.  La  Chambre 
de  commerce  de  Londres  a  demandé  à  sir  James  Blytli 
d'écrire  un  rapport  sur  la  technique  de  cette  industrie, 
d'après  les  résultats  présentés  à  l'Exposition  interna- 
tionale de  1900. 

«  Les  diverses  transformations  du  raisin,  dit  ce  rap- 
port, depuis  la  plantation  de  la  vigne  jusqu'à  la  sortie 
de  la  cuve,  ont  été  présentées  à  cette  Exposition,  de  la 
manière  la  plus  pratique  et  la  plus  instinctive.  »  il 
faut  donc  en  tirer  des  leçons  et  enseigner  d'après  elles, 
aux  colonies  d'Afrique,  au  Canada  et,  surtout,  à  l'Aus- 
tralie, la  théorie  et  la  pratiqué  de  la  viticulture.  Et  le 
rapport  entre  dans  les  détails,  examine  les  diverses 
qualités  de  vins  français  el  étrangers,  fait  une  sélection 
entre  les  catégories,  montre  leurs  particularités  de 
fabrication.  La  conclusion  est  qu'en  raison  des  prix 
élevés  atteints  par  les  meilleures  qualités,  dont  le  coût 
de  production  ne  dépasse  pas  de  beaucoup  celui  des 
qualités  inférieures,  c'est  à  imiter  les  premières  que  les 
colonies  anglaises,  principalement  l'Australie,  doivent 
s'appliquer. 

La  presse  approuve  fortement  ces  conclusions  el 
assure  qu'un  débouché  important  est  assuré  aux  vin-, 
des  colonies  en  Angleterre.  Il  est  vrai  que  les  Sociétés 
de  tempérance  n'ont  pas  encore  donné  leur  avis! 

Informations  Economipes  et  Financières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

29  août  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  Liv.  St.    I  ACTIF  LlV  St 

lela  créés   55  131.000   D^ite  fixe  de  l'Etat...    11  015.100 

Rentes  immobilisées.  6-759.906 
Or  monnayé  et  lingots  37.356  000 


Total   55.131.0001         Total   55.131  000 

Département  des  opérations  de  banque 

PASSIF  LlV.  St.    I  ACTIF  Liv.  St. 

Capital  social   14.353-000  J  Rentes  disponibles  (à 


Réserve  et  profits  et 

pertes   3- 55(1.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   9.246.000 

Comptes  particuliers.  W.OILOUU 

B  j  Mets  à  sept  jours,  etc.  136 . 000 

Total   60.50.';.  000 


la  Banque)   16  389.000 

Portefeuille etavance»  2o  650.000 

Billets  en  réserve   25  412.000 

Or  et  argent  monnayés  2. 054. 000 


Total   69.505.000 
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STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 
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La  Consommation  du  Vin  en  Angleterre.  —  Le  ta- 
bleau sui/ant  csl  extrait  du  rapport  sur  la  culture  du  vin 
dont  parle  notre  correspondant.  11  indique,  pour  chaque  dé- 
cade du  dix-neuvième  siècle,  la  consommation  du  vin  dans 
le  Royaume-Uni  : 

Provenances 


Popu- 
Années  lation 


Por 

France  tueal 


Es- 
pagne 


Autres  Ans- 
pays    tralie  Total 


(Millions] 

!En  milliers 

de  gallons) 

1800.. 

.  16 

80 

» 

7.214 

» 

7.294 

1810.. 

18 

213 

» 

6  308 

0.5.-1 

1820. . 

.  20 

16't 

2.361 

935 

1.124 

4.586 

1830.. 

• 

:!08 

2  869 

2,081 

1 . 175 

6.434 

1840.. 

.  26 

341 

2.668 

2.500 

1.042 

6.553 

18.5-1. 

.  27 

310 

2.814 

2.169 

812 

» 

6.4.37 

1860.. 

.  :31 

1.125 

1.77S 

2,975 

1.470 

7.358 

1870 

4.157 

2.947 

6.209 

1.758 

36 

15.168 

1880. . 

.  34K 

6.650 

2  815 

1.80.) 

1.528 

55 

15>52 

189  1. 

. 

.  41 

5:913 

3.625 

3.598 

1  567 

314 

15.018 

1900. 

5.333 

3.610 

4,0*35 

2.037 

822 

15.880 

On  remarquera  que,  pendant  les  soixante  premières  années 
du  siècle,  la  consommation  a'a  pas  varié:  elle  s'est  maintenue 
il  environ  7  millions  de  gallons.  La  grande  réduction  des 
droits  après  1860  a  fait  doubler  celle  consommation  qui  s'est 
maintenue,  depuis  1870  au  même  niveau,  malgré  la  forte 
augmentation  de  la  population. 


Courrier  de  la  ïiourse  «le  Londres 

Londres,  29  août  1901. 

La  liquidation  de  lin  août  s'est  faite  dans  d'excellentes  con- 
ditions :  elle  a  montré  que  les  positions  n'avaient  pas  d'im- 
portance et  que  l'argent  est  toujours  fort  abondant.  Ce  fait  a 
exercé  une  bonne  influence  sur  le  marché  :  la  tendance  reste 
ferme  tandis  que  les  transactions  sont  toujours  fort  réduites. 

Les  Consolidés  sont  à  94  7/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  peu  actifs. 

U  Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  70  3/8;  l'Italien  est 
à  97  1/2;  les  Fonds  Ottomans  sont  faibles. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  plus 
calme. 

^,es  fonds  argentins  sont  assez  fermes.  On  cote  :  Argentin 
6  0  0  1886  94  1,2,  Funding  97  ./..  Le  Brésil  4  0/0  est 
à  65  3/4. 

Les  Chemins  anglais  restent  faibles;  les  Chemins  améri- 
cains sont  assez  calmes. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  115  .  /.  ;  YErie  à  44  1/4  et  le 
Lou'sville  à  109  1/8;  YAtchïson  à  81  7/10  et  le  Norfolk  à 
57  3  4. 
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LA  SITUATION 


Vienne,  29  août  1901. 
Le  rétablissement  de  la  Vuluta.  —  Le  commerce  extérieur  des  "/  pre- 
miers mois.  —  Les  récoltes  en  Hongrie.  —  Le  taux  île  l'argent. 

L'événement  important  du  jour  es,t  le  décret  rétablis- 
sant la  valuta  dont  je  vous  envoie,  à  part,  les  princi- 
pales données.  Inutile  d'ajouter  que  tous  les  partis  se 


réjouissent,  indistinctement,  d'un  événement  qui  va 
consolider  si  fortement  le  crédit  de  l'Empire  et  assurer 
la  facilité  de  ses  transactions  commerciales! 

Je  vous  adresse,  par  ce  même  courrier,  la  statistique 
du  commerce  extérieur  do  l'Aulnche-Hongrie,  do 
1er  janvier  au  31  juillet  de  celte  année.  Vous  consta- 
terez que  le  solde  de  la  balance  commerciale  reste  actif, 
mais  que  ce  solde  créditeur  est  bien  inférieur  à  celui 
de  la  même  période  de  l'année  dernière.  Les  exporta- 
tions qui  se  sont  élevées  à  1.04 'i  millions  de  couronnes 
dépassent  les  importations  qui  sont  de  977  millions, 
de  67.2  millions  de  couronnes;  dans  la  même  période 
de  1900  elles  les  dépassaient  de  98  millions  de  cou- 
ronnes. 

Comme  complément  à  ces  données,  on  a  publié  la 
statistique  officielle  du  commerce  de  marchandises  entre 
l' Autriche  et  la  Hongrie.  L'importation  de  la  Hongrie 
en  Autriche  pendant  le  mois  de  juillet  1901  s'est  élevée 
à  3.678.792  quintaux  métriques  :  contre  3.550.122  quin- 
taux métriques  en  juillet  1900)  ;  l'exportation  de  l'Au- 
triche en  Hongrie,  à  2.038.874  quintaux  métriques 
(1.882.841>.  L'importation  de  la  Hongrie  en  Autriche 
pendant  les  sept  premiers  mois  de  1901  a  atteint 
24.385.129  quintaux  métriques  (contre  24.342.1  4  pen- 
dant là  période  correspondante  de  1900);  l'exportation 
de  l'Autriche  en  Hongrie,  12.992.289  quintaux  métriques 
(11.284.502). 

Vous  connaissez  les  desseins  douaniers  de  l'Alle- 
magne. La  publication  de  son  projet  de  tarif  douanier 
a  soulevé  dans  tout  l'Empire  une  émotion  qui  s'est  tra- 
duit'' par  de  violentes  récriminations.  Il  est  certain 
que  l'adoption  de  ce  tarif  empêchera  le  renouvellement 
du  traité  de  commerce  entre  les  deux  empires. 

Le  Ministre  de  l'Agriculture  vient  de  publier  une 
estimation  approximative  des  récoltes  de  la  Hongrie. 
On  y  relève  ces  chiffres  :  froment,  34.8  millions  de 
quintaux  métriques;  seigle,  il.5  millions;  orge,  10.5 
millions;  avoine,  10  millions.  Au  point  de  vue  de  la 
qualité,  on  estime  que  le  froment  donnera  un  rende- 
ment d'environ  77  kilos,  le  seigle  71,  l'orge.  03  et  l'avoine 
43  par  hectolitre,  i  a  couleur  de  tous  les  produits  es1 
des  meilleures.  Depuis  le  15  juillet,  les  mauvais  temps, 
grêles,  inondations  et  autres  accidents  ont  détruit  un 
cinquième  de  la  récolte.  La  concurrence  américaine  el 
les  récoltes,  en  dernier  lieu,  satisfaisantes  de  l'Alle- 
magne, feront  certainement  quelque  tort  au  marché 
des  céréales  de  Vienne.  Dans  la  campagne  1901-190:2. 
on  n'exportera  guère  davantage  que  dans  la  campagne 
précédente.  En  froment,  il  restera,  pour  l'exportation, 
un  solde  de  108,922  quintaux  et  en  avoine  un  solde  d<" 
320.000  quintaux. 

Sur  tous  les  marchés,  les  transactions  sont  extrême 
ment  restreintes  et  l'on  ne  constate  guère  d'activité. 
Les  reports  pour  la  liquidation  de  lin  de  mois  son! 
chers  et  sont  montés  jusqu'à  4  3/8  0  0.  Tous  les  taux 
d'escompte  ont  subitement  renchéri  et,  sur  le  marché 
libre,  l'argent  est  au  taux  de  l'escompte  officiel. 


Le  Commerce  extérieur  de  janvier  à  juillet.  —  l)atis 
le  mois  de  juillet  I9.il,  l'importation  non  compris  les  métaux 
précieux)  s'est  élevée  à  134.8  millions  de  couronnes  (  +  0.8 
millions  de  couronnes  par  rapport  à  juillet  1900  .  el  L'expor- 
tation s'est  élevée  à  i5  .2  millions  de  couronnes  —  10.7  .  Le 
solde  actif  de  la  balance  commerciale  reste  donc,  pour  ce- 
mois,  do  15.4  millions  de  couronnes,  contre  ;'>2.9  millions 
en  juillet  1900. 

Du  1"'  janvier  au  31  juillet,  l'importation  non  compris  les 
métaux  précieux)  sVsl  élevée  à  977.3  millions  île  couronnes 
L_  13.4),  et  l'exportation  s'est  .■levée  à  1.044.5  millions 
(—  44.2).  Le  solde  effectif  de  la  balance  commerciale  ressort 
donc  à  67.2  millions  de  couronnes,  contre  un  solde  de  9X.0 
millions  de  couronnes  dans  la  même  période  de  1  année  der- 
nière. 

Sous  le  rapport  du  volume,  l'importation  a  atteint,  durant 
ces  mêmes  mois,  57  millions  de  quintaux  métriques,  et  l'ex- 
portation 99  millions  de  quintaux;  l'exportation  donne  donc 
une  plus-value  de  48.8  millions  de  quintaux. 
Voici  quelques  détails  du  trafic  durant  ce  mois: 
Importation.  —  Denrées  coloniales,  26.3  millions  de  cou- 
ronnes  (.—  6.1 1  :  tabac.  35.6  (+  7.3  :  céréales,  22  (+  3.3)  ;  riz, 
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11.25  (—1.4);  semences,  33.2  (+  0.3);  bétail,  9.9  (-f-  1.4); 
œufs,  20.1  (+  2.(5)  ;  viu,  11.0  (—  9.3)  ;  charbons  divers,  59.5 
(—  6.4)  ;  coton,  100.3  (+  0.4);  soies  et  soieries,  45  (  +  1.0)  ; 
machines,  ^4.7  (—  6.1);  instruments  et  objets  divers,  30.0 

(+4.8). 

Excoriation.  Sucre,  9Î.7  (—  16.0)  ;  céréales,  22.2  (—  11 .0)  ; 
semences,  14.6  (+5.3);  bétail,  37.0  (-1-  2.4);  chevaux,  33.2 
(—  5.6);  œufs,  59.5  (—  4.4);  peaux,  23.5  (  +  0.4)  ;  boissons, 

21.1  (—  0.9)  ;  charbons,  63.3  (+  16.7)  ;  minéraux,  19.2  (  +  0.3)  ; 
cotons  et  colonnades,  13.6  (n)  :  lin,  27.0  (—  2.5)  ,•  lainages, 

23.2  (-31);  soies  et  soieries,  18  1  (—  2.2)  ;  vêtements,  22.1 
(-1-  0.2)  ;  papier,  14.2  (—  1.9)  ;  verres,  29.8  (—  0.4)  ;  instru- 
ments et  objets  divers,  84.2  (—  0.2). 


C  ourrier  de  la  Course  de  Vienne 

Vienne,  29  août  1901. 

Grand  calme.  C'est  dans  tous  les  domaines  une  abstention 
complète  et  les  cours  restent  sans  aucune  fermeté.  Les  .actions 
des  chemins  de  fer  sont  les  plus  éprouvées.  Toutes  les  va- 
leurs à  dividende  sont  d'ailleurs  fort  lourdes. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  0:"tl  10;  les  Lombards, 
87  . .  ;  la  Laenderbank,  401  . .  ;  les  Tabacs.  2y3  . .  ;  les  Che- 
mins de  fer  autrichiens,  629  ..;  l'Alpine,  413  ...  Clôture 
calme. 
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Bruxelles,  29  août  1901. 
La  Situation  du  Marché 

Notre  Bourse  manque  d'entrain,  la  clientèle  habituelle 
de  la  coulisse,  n'étant  pas  encore  revenue  de  villégia- 
ture et,  à  moins  que  le  mauvais  temps  ne  la  ramène, 
notre  marché  pourrait  bien  être  calme  jusqu'à  fin  sep- 
tembre. 

Les  nouvelles  qui  nous  arrivent  de  l'étranger  ne 
parviennent  pas  à  produire  un  effet  sensible  sur  les 
cours  et  à  vaincre  la  placidité  de  notre  place. 

Les  valeurs  internationales  éprouvent  une  certaine 
difficulté  a  maintenir  leur  cours  Au  groupe  des  valeurs 
de  traction  où  se  concentre  l'activité,  la  moindre  vel- 
léité de  pente  provoque  une  réaction  peu  sensible,  il 
est  vrai,  mais  suffisante  pour  dénoter  un  manque  de 
fermeté. 

La  Parisienne  est  hésitante  à  270  1/2,  il  en  est  de 
même  de  la  Russc-Erancaisc  à  185  et  le  Métropolitain 
à  5(39  te. 

L'Extérieure  s'inscrit  à  70  1/2  et  les  valeurs  de 
chemins  de  fer  iniluencées  par  une  nouvelle  aggra- 
vation du  change  espagnol  :  le  Nord  d'Espagne  est 
à  18' i  et.  la  Saragossc  à  349  3/4. 

LeRio-Tinto  recule  encore  à  1.884  à  la  suite  de  réali- 
sations de  bénéfices  et  de  la  réaction  des  valeurs  du 
cuivre. 

Le  Brésil  reprend  peu  à  peu  de  la  fermeté  et  les 
valeurs  turques  répètent  leurs  cours  des  derniers  jours. 

Au  marche  du  comptant,  c'est  toujours  le  calme  qui 
domine.  Les  échanges  sont  pou  importants  et,  pour- 
tant, il  semble  que  les  cours  ont  des  tendances  à  se 
raffermir  dans  certains  compartiments  de  la  cote, 
comme  ceux  fies  tramways,  des  charbonnages  et  des 
banques. 

Nos  rentes  sont  plus  faibles,  à  98  40  pour  les  deux 
premières  séries  et  à  981)11  pour  la  troisième. 

Nos  lots  de  villes  sont  hésitants  :  Anvers  à  107  87.">, 
Bruxelles  à  1«6  87.").  <Jand  à  H0  25  et  Liège  à  90. 

Nos  obligations  sont  encore  les  titres  à  revenu  fixe 
que  l'on  apprécie  le  plus.  Notons  :  les  4  0/0  Belgrade 
;i  466  ;  les  \  IVO  Bruxellois  à  515  pour  les  deux  séries  ; 
les  4  0  0  Mutuelles  de  tramways  à  445;  les  4  0/0  l'ro- 
\  idenc   Busse  dépréciées  sont  demandées  à  84  75. 

Les  transactions  des  pâleurs  «le  tramways  conser- 
vent leur  allure  habituelle;  c'est  toujours  vers  elles 
que  se  portenl  les  capitaux,  étant  donnée  la  progres- 
sion constante  des  recettes. 


Quoique  la  situation  de  l'industrie  sidérurgique  ne 
se  soit  guère  modifiée,  la  baisse  qui  sévissait  depui - 
longtemps  à  cette  rubrique  de  la  cote  parait  enrayée  et 
l'on  peut  espérer  que  la  légère  amélioration  qui  s'est 
manifestée  au  cours  des  dernières  séances  durera. 

La  meilleure  tendance  qui  se  dessine  sur  le  marché 
anglais  et  qui  s'accentue  de  jour  en  jour  ainsi  que  l'es- 
poir que  l'on  a  de  prochaines  et  importantes  com- 
mandes pour  la  Chine,  où  les  dernières  difficultés  sem- 
blent être  applaudies,  sont  de  nature  à  faire  envisager 
l'avenir  sous  un  jour  meilleur.  A  la  dernière  heure 
nous  apprenons  que  la  Chine.se  Engineering  and  Mi- 
ning Company  vient  de  commander  dans  notre  pays 
environ  mille  tonnes  de  fers,  aciers,  fonte,  outils,  etc., 
pour  ses  charbonnages  de  Kaïping  dans  le  Petchili. 

Au  marché  charbonnier  rien  ne  fart  prévoir  une 
hausse  prochaine  des  charbons,  au  contraire;  malgré 
la  résistance  des  Sociétés  houillères  à  accepter  une 
baisse  sur  les  combustibles  industriels,  la  chute  des 
cours  des  charbons  de  cette  catégorie  est  inévitable. 
Déjà  à  la  suite  de  la  liberté  laissée  à  ses  membres  par 
l'Association  des  producteurs,  des  offres  ont  été  faites 
en  dessous  des  prix  actuels  par  quelques  charbon- 
nages; c'est  un  signal,  et  l'on  peut  être  persuadé  que 
la  baisse  ne  s'arrêtera  pas  de  sitôt. 

Quoiqu'il  en  soit  les  titres  de  ce  groupe  n'ont  subi 
aucune  dépréciation  ;  au  contraire  ils  se  maintiennent 
même  avec  beaucoup  de  fermeté. 

Les  valeurs  des  autres  compartiments  répètent  à 
peu  près  tous  leurs  cours  et  les  valeurs  des  entreprises 
coloniales  continuent  leur  petit  jeu  de  bascule. 

Les  actions  et  les  obligations  de  même  que  les  fonds 
d'Etats  étrangers,  ont  été  peu  traités.  En  un  mot  c'est 
quasi  l'inactivité  complète  à  tous  les  groupes. 


Les  Impôts  en  Belgique.  —  Le  Moniteur  belae  vient  de 
publier  le  relevé  comparatif  des  impôts  directs  et  des  impôts 
indirects  de  la  Belgique  pendant  le  premier  semestre  des 
années  1901  et  1900  : 


I.  —  Impôts  directs 


Nature  des  impôts 


Contribution  foncière. . . 
—  personnelle 

Droit  de  patente  

Redevance  sur  les  mini  s . 


Montant 

des  rôles 

1901 


lo.  956.  712 
8.741.368 
2.280.767 
685 


Becouvreineiits 

effectués 


1901 

(En  fraises] 
(i.  939. 462 
5.355.951 
1.562 .745 
111 


1900 


7.2n0.812 
5.739.999 
l.&.  1.159 
3.772 


Totaux   21.979.532    13.858.269  14.655.742 

II.  —  Impôts  indirects  et  autres  produits 

Evaluations  Recouvrements 


Nature  des  impôts 


1901 


1901 


1900 


(En  francs) 

55.736.333     59.712.025  57.131.260 

29.766.500     29.4J7.924  30.807.023 

1I7.45C.8I0    108.150.907  111. -'33. 530 

9.7»'4.650      9.817.253  7.3Vi.98~ 

2.434.187      2.584.08Î  2.1-r'8.187 


Douanes  et  accises. . . 

Enregistrement  

Péages  

Capitaux  et  revenus. . 

Remboursements .... 

Totaux   215.098.380   209.712.196  208.175.287 

La  part  revenant  an  tonds  communal  pour  les  six  pre- 
miers mois  de  1901  a  été  de  20.478.5 '3  fr.,  en  augmentation 
de  ii. 072. 649  fr.  sur  la  période  correspondante  de  19  Kl. 

Le  fonds  spécial  dont,  la  part,  se  compose  du  droit,  d'entrée 
sur  le  bétail  et  la  viande  et  du  droit  de  licence  a  produit 
3.777.742  fr.,  contre  3.438. 0S8  fr.  pendant  la  même  époque 
de  1900. 
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Madrid,  20  août  1901. 

La  hausse  de  l'escompte.  —  Le  change.  —  Les  recettes  budgétaires. 
Le  Marché. 

I.  élévation  à  \  0/0  du  taux  des  avances  de  la  .flaque 
d'Espagne  a  défrayé,  ces  jours-ci,  la  chronique. 
Comme  toute  mesure,  elle  a  eu  ses  partisane  et  ses 
adversaires;  on  ne  peut  sérieusement  discuter  son 
utilité,  mais  quelques-uns  ont  paru  surpris  qu'elle 
n'ait  pas  déjà  entraîné  des  conséquences  notables. 
Le  contraire  aurait  dû  les  surprendre,  car  il  faut  voir 
surtout,  dans  la  décision  du  Conseil  de  la  Banque,  un 
pas  fait  dans  une  voie  au  bout  de  laquelle  doit  se 
trouver  le  rétablissement  du  change;  de  plus,  pour 
donner  tous  ses  effets,  cette  mesure  devra  faire  partie 
d'un  ensemble  de  réformes  sur  lesquelles  nous  nous 
sommes  déjà  bien  souvent  expliqués. 

On  croit,  d'ailleurs,  que  ce  taux  de  4  0/0  n'est  pas 
définitif;  plusieurs  conseillers  étaient,  partisans  du 
i  1/2  et  si  l'on  s'est  arrêté  en  chemin  c'est  pour  prépa- 
rer l'opinion,  la  faire  arriver  par  degrés  et  sans  se- 
cousses au  but  visé.  11  faudrait  donc  s'attendre  à  une 
nouvelle  élévation  prochaine. 

Les  résultats  budgétaires  du  mois  de  juillet  sont  aussi 
satisfaisants  que  ceux  des  mois  précédents.  Les  recettes 
ont  atteint  Gi.085.971  pesetas,  contre  51:553.252  pen- 
dant le  mois  correspondant  de  190  I  ;  l'augmentation 
est  donc,  cette  année,  de  7532.729  pesetas.  Les  princi- 
paux chapitres  qui  ont  contribué  à  cette  augmentation 
sont  ceux  des  contributions  indirectes,  des  huiles,  des 
sucres,  des  octrois,  du  tabac  et  de  la  loterie.  Pour  les 
sept  premiers  mots  de  1901,  les  recettes  ordinaires  ont 
atteint  531.727.590  pesetas,  au  lieu  de  'i90.0i9.5i0  pese- 
tas pendant  la  période  correspondante  de  1900.  Leur 
augmentation  est  donc  de  41.078.050  pesetas.  Comme, 
d'autre  part,  les  recettes  extraordinaires  ont  subi  leur 
diminution  attendue  de  21.035.532,  la  plus-value  nette 
pour  les  sept  mois  est  de  20.0i2.52i  pesetas. 

La  principale  augmentation  a  été  obtenue  avec  l'im- 
pôt sur  les  utilités,  la  plus  forte  diminution  s'est  trou- 
vée dans  le  chapitre  de  la  contribution  industrielle. 

Les  paiements  effectués,  dans  les  sept  premiers  mois, 
pour  le  budget  ordinaire  se  sont  élevés  à  i24.8S51.625  pcs., 
quantité  inférieure  de  K  10.875. 971  pes.  aux  recettes  réa- 
lisées. Il  faut  tenir  compte  cependant  des  divers  paie- 
ments ordonnancés  et  encore  non  effectués  :  dans  ces 
conditions  l'excédent  de  100  millions  ne  représente 
pas  la  plus-value  actuelle  du  budget  courant.  Il  n'en 
est  pas  moins  vrai  que  cette  plus-value  est  importante 
et  que  l'exercice  se  liquidera  avec  un  excédent  appré- 
ciable. 

La  tendance  générale  du  marché  reste  calme  ;  la 
hausse  du  taux  des  avances  de  la  Banque  a  déterminé 
un  petit  mouvement  de  reprise  qui  n'a  pas  eu  de  suite. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

5août  12août  19aoùl  20  août 

4  0/0  Intérieure                  71  95      71  95  71  65  72  10 

4  0/0  Extérieure                  lu  90      78  85  78  80  79 

o  0/0  Amortissable              94  25      94  15  93  20  92  85 

Banque  d'Kspagne              487..  487..  487..  485  80 

—  Hypothécaire..     182  50  1-4  ..  184  50  185  50 
Comp.  Feriu.  des  Tabacs     392  . .  392  . .  .  .  390 
Chèque  sur  Paris               39  55      39  80  39  50  39  50 

—  sur  Londres....  35  16  35  24  35  17  35  16 
Bons  cubains  6  0/0               85  90      86  .  .  .  80  05 

-         5  0/0               71  70      71  75  71  70  71  75 

Gédules  hypoth.  5  0  0...     104  25  104  25  104  25  104  25 

—           4  0/0. . .     101  90  102  . .  102  . .  102  . . 

Au  bilan  de  la  Banque  a" Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  argent,  —  1  million  ;  circula- 


tion, —  8,7  millions;  comptes  courants,  +  3,0  mil- 


lions; escomptes, 


millions. 


et  Fi 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  5  au  août  1901  (31  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Norddel'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Astuiies  

Lérida-Reus 
Almansa  Valence 

Total  No.'d  de  l'Esp. 

Andalous  

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 

2070 
784 
104 

499 

Pesetas 

32  602-037 
9  292. 6u3 
753.397 
7.023  913 

Pesetas 

35.2*0  m 
10.283  177 
835.540 
7.5j1  264 

Pesetas 

35  601.126 
10  317.870 
7!5  5',1 
7.639  958 

54.274. 525 

Pesetas 

36.903.623 
10  916.261 
697  083 
7  518  212 

3457 

49.671  950 

53  920  279 

5  »  027  179 

1067 

6577 
246 

11.123  230 

37.328.918 
726  457 

10.363  792 

52.644  774 
924.758 

11.461.621 

53  174  661 
1  896.993 

11.217.165 

53.190.205 
1.953  362 

Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  sept  pre- 
miers mois  de  1901.  —  La  Gaceta  vient  de  publier  l'état 
des  recettes  du  Trésor  espagnoL  pendant  les  sept  premiers 
mois  de  1901.  Voici  ces  chiffres  comparés  à  ceux  obtenus  pen- 
dant la  période  correspondante  do  1900: 


RECETTES 

Nature  des  recettes  1900 


1901 


Recettes  ordinaires  :  (En  pesetas) 

Contributions  immo-fo   78.550.812  84.111. 101 

Contributions  industr....  29. 198.812  22.805.779 
Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil..  2i. 749. 262  47.794.959 

des  droits  royaux   2rf.5-7.119  29.9M3i.080 

de  mines   2 . 939 . 66J  « .  068 . 835 

des  cédules  personnelles  2.672  195  5.139.245 

sur  les  soldes   4.867.468  » 

sur  paiements  de  l'Etat  1.647.0.4  1.9D1.146 

sur  voilures  de  luxe...  390.021  437.131 
Contributions  des  provin- 
ces basques  et  de  la 

Navarre   3.256.840  3.318.615 

Impôt  de  1  2o  0/0  sur  les 

intérêts  de  la  Dette   1.410  596  » 

de  25  O'o   7.615.539  » 

Droits  de  Douane   97.822.661  102.060.161 

Impôt  : 

sur  le  sucre   4 . 755 . 568  11 . 706 . 009 

sur  les  alcools   1.479  210  1.117.753 

Droits  des  Consulats ... .  1.085.249  1.044.906 

Impôt  : 

sur  le  sel   48.960.789  49.809.101 

de  transit   10.156.518  12.315.243 

Timbres   31.909.101  38.33i.222 

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
tioles, gaz  et  électricité  2.291.833  2.701122 

Tabacs   69.123.871  72.691.623 

Allumettes   2.875.000  3.125.000 

Loteries   10.425.881  tQ.SJ91.733 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   1 . 500 . 012  1 . 740 . 440 

Mines  d'Almaden   17.716  2.636.704 

—    de  Linarôs   1.250.378  939.437 

Produit  des  canaux   90').  187  1)91.002 

Divers   2.590.918  2.597.214 

liachat  du  service  milit..  5.0u0  118.000 

Autres  ressources   17.035.245  18.031.018 

Total   490.049.540  531.727  596 


1900 


1901 


Receltes  extraordinaires  : 

Charges  transitoires  

Impôt  spécial  de  guerre. . 


(En  pesetas) 


20.836.887 
641.244 

21.478.132 


404.045 
38.554 


442  6011 


284 


I/ECoNOMISTK  EUROPEEN  -  Italie 


Résumé  : 
Recettes  ordinaires... 
—      oxtraordin. . , 
Total  


1900  1901 

(En  pesetas) 

490 . 04» . 540  531 . 727 . 596 
21  478.13  a  442.(100 


5 11.5/7. 67 l  532.170  196 


Recettes  douanières.  —  11  y  a  eu  line  petite  diminution 
dans  les  recettes  des  douanes  pendant  le  mois  de  juin  dernier 
sur  celles  de  1900  qui  elles-mêmes  étaient  en  diminution  im- 
portante sur  celles  de  juin  189!),  comme  on  le  verra  par  le 
tableau  suivant  : 

Recettes  des  douanes 
pendant  le  mois  de  juin 


L899 


1900 


1901 


Recettes  effectives   15.079.426   13.9W.138  13.488.390 

Prévisions  budgétaires. .    10.016.917  11.000.000  ll.oQ0.0U0 

Recettes  eu  plus..     5.062.509     2.900.138  2.488.890 

<v  qui  n'empêche  pas  que  les  recettes  des  douanes  sont  en 
augmentation  constante  pour  les  premiers  semestres. 


1899 


1900 


1901 


Recettes  effectives   77.968.320  85.551.627  89.805.107 

Prévisions  budgétaires..    00.101.502    63. 050. 751  66.000.000 

Recettes  en  plus..    17.866.818   22.500.876   23.805. lu? 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  28  août  1901 

Après  quelques  jours  d'activité,  le  Marché  est  revenu  dans 
un  calme  absolu  ;  les  affaires  sont  des  plus  restreintes  et  les 
cours  restent  hésitants. 

On  cote  l'Intérieur  à  71  90;  l'Extérieur  à  78  85;  le  change 
sur  Paris  est  à  39  75. 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  27  août  1901. 

Les  Projeta  financiers  de  M.  Carcano.  —  Affaires  extérieures.  —  Le 
-Marché.  —  Les  Recettes  publiques. 

Le  silence  s'est  fait  depuis  quelques  jours  sur  les 
projets  financiers  do  M.  Carcano.  Après  avoir  annoncé 
que  l'accord  le  plus  complet  régnait  entre  les  Ministres 
du  Trésor  et  des  Finances,  et  que  celui-ci  ferait  siens 
les  projets  du  premier,  on  assure  que  le  plan  de 
réformes  financières  est  loin  d'être  élaboré  et  que  le 
Cabinet  ne  pourra  en  aborder  la  diseussion  avant 
octobre  ;  les  vacances  seront  donc  utilisées  par  M.  Car- 
cano pour  établir  ce  plan,  et  tout  ce  que  nous  devons 
souhaiter  c'est  qu'il  réalise  des  dégrèvements  et  que  ces 
dégrèvements  ne  transforment  pas  tellement  le  budget 
qu'ils  puissent  menacer  l'équilibre. 

En  attendant,  le  Ministre  du  Commerce  a  reçu  de 
ses  collègues  des  Finances  et  du  Trésor  l'assurance 
formelle  que  les  propriétaires  des  petites  cotes  fon- 
cières expropriés  faute  d'avoir  payé  l'impôt  seront 
remis  en  possession  de  leurs  terres.  Cette  mesure  s'im- 
posait, et  elle  nous  en  promet  d'autres,  qui  adouciront 
pour  le  public  les  rigueurs  du  Fisc. 

Tandis  que  les  Ministres  profitent  de  leurs  loisirs 
pour  préparer  les  projets  qu'ils  devront  soumettre  aux 
Chambres  dés  la  rentrée,  le  public  se  désintéresse 
beaucoup  des  nouvelles  politiques.  Ces  nouvelles  sont, 
d'ailleurs,  bien  peu  importantes  et  je  n'ai  pas  à  vous 
entretenir  de  ces  menus  faits  de  la  vie  courante.  Notre 
presse  s'est  un  peu  occupée  de  la  visite  du  Tsar  en 
France  el  de  I  incident  de  Constarrtinople.  Le  premier 
di  ces  événements  a  été  considéré  comme  une  preuve 
de  l'absolue  tranquillité  qui  règne  dans  les  sphères 
politiques;  le  second  n'a  été  examiné  qu'à  un  poinl  de 


vue  tout  théorique  et  nul  n'a  jamais  douté  que  la 
France  arrive  à  obtenir  pleine  satisfaction. 

Si  le  premier  de  ces  événements  était  donc  de  nature 
à  impressionner  heureusement  le  Marché,  qui  est  tou- 
jours satisfait  de  voir  une  assurance  du  maintien  de 
la  paix,  le  second  n'était  pas  de  nature  à  l'influencer 
d'une  façon  défavorable.  La  tendance  reste  donc  ferme, 
sinon  active. 

Au  point  de  vue  intérieur,  on  a  eu  un  élément  satis- 
faisant avec  la  publication  des  recettes  budgétaires  du 
mois  de  juillet,  c'est-à-dire  du  premier  mois  de  l'exer- 
cice nouveau.  Ces  recettes  se  sont  élevées  à  107  347.782 
lire.  A  première  vue,  ce  serait  une  diminution  de 
836.769  lire  par  rapport  au  mois  correspondant  de  1900 
mais  cette  diminution  n'est  qu'apparente;  il  y  a,  en 
réalité,  une  augmentation  de  2.123.528  lire.  En  effet,  la 
moins-value  de  près  de  3  millions  constatée  dans  le 
chapitre  des  recettes  di ver r-es  provient  uniquement  de 
ce  fait  que  la  Caisse  des  Dépôts  et  Prêts  a  effectué  en 
juillet  19' i0  le  versement  des  prolits  nets  annuels  reve- 
nant au  Trésor  et  qu'en  juillet  1901  elle  n'a  pas  encore 
effectué  cette  remise. 

On  constate  une  autre  diminution  dans  les  recettes 
de  la  taxe  sur  les  affaires  :  elle  dépend  de  l'arrêt  des 
recouvrements  par  contrainte,  par  suite  de  la  suppres- 
sion de  la  surtaxe  de  succession  et  d'enregistrement: 
la  plupart  des  autres  chapitres  sont  en  plus-value. 


Dette  publique.  —  La  Dette  publique  italienne,  an  -'i0 
juin  19ul,  se  chiffrait  par  579  692.754  lire-  de  rente,  repré- 
sentant un  capital  nominal  de  12.881.522.018  lire.  Ces  chiffres, 
en  regard  de  ceux  du  30  juin  19u0.  offrent  une  diminution  dw 
1.130.100  lire  de  rente  et  24. 829.684  lire  de  capital  nominal. 

Voici  le  montant  des  dettes  administrées  par  l'Administra- 
tion de  la  Dette  publique,  et  des  parties  spéciales  qu'admi- 
nistre la  Direct  ion  du  Trésor: 

Dettes  perpétuelles 

Rentes 


Grand-Livre   472.981 

Rentes  à  porter  au  Grand-livre.  339 

Rente  au  nom  du  Saint-Siège..  3.225 

Autres  dettes  perpétuelles   2.748 


Capital 
lire) 

9.696.558.583 
6. 798. 701'. 
64.500.000 
64.337 .205 

179.294.520  9.832:194.496 


En 
143 
'.ut; 

1 101 1 

4(11 


Dettes  f achetables 

Dettes  incluses  Séparément  dans 

le  Grand-Livre   11. 721 

Comptabilités  diverses   55. 149 


Dettes  administrées  par  la  Di- 
rection Générale  du  Trésor... 

Total  général  


546.165 
33.527 


.634 
042 

196 


558 
579.C92.75i 


284.333.699 
L. 635.162.088 

11.731.b90.283 

1.105.002.051 
12.856.692.334 


La  diminution  porte  sur  les  dettes  administrées  par  la 
Direction  générale  du  Trésor,  et  Surtout  sur  les  bons  du 
Trésor  à  longue  échéance. 


La  Situation  du  Trésor  italien  au   31  juillet  1901. 

—  Au  :!l  juillet  dernier,  la  situation  du  Trésor  italien  se 
résumait  ainsi  : 

30umfl900  31  juill.  1901  Différences 


(  lompte  de  caisse. 
Crédit  du  Trésor. . 

Total  de  l'actif.. 

Débi  t  du  Trésor.  . 

Débit  du  Trésor7 
moins  l'actif. . . . 


242.663.236 
220.622.979 

'ni:'.. 286  215 
678.0)3.480 


(En  lire) 
133.715.630  — 108.947.6tHi 
371.597.071  -h! 30. 97 4. QUI 

505. 812.700  -+-  42.026. 485 
703.344.315  —  30.2 'U.803 


209.767.264  198.031.64rj 


11.735.019 


Courrier  <le  la  li  ourse  de  Rome 

Rome,  29  août  1901. 

La  situation  du  Marché-  reste  bonne,  bien  que  les  affaires 
soient,  peu  actives;  les  dispositions  demeurent  favorables,  bien 
que  la  continuation  des  grèves  impressionne  le  public. 

La  Rente  est  à  102  62  :  Méridionaux,  710  les  Méditer- 
ranée sont  à  584  ...  Manque  Nationale,  860  ... 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Amérique 


28j 


AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

L'Agitation  à  Rio.  —  A  lu  suite  d'incidents  assez  vifs 
provoqués  par  la  prochaine  campagne  présidentielle,  une 
Fâcheuse  effervescence  qui,  espérons-le,  n'aura  pus  de  suite, 
se  manifeste  au  Brésil. 

Suivant  une  dépêche  de  Rio-de-Janeiro,  adressée  à  New- 
York,  23  août,  vendredi  à  la  sortie  de  la  Chambre,  la  foule  a 
attaqué  les  députés  partisans  du  Gouvernement  actuel.  L'un 
d'eux  a  été  sérieusement  blessé.  Plusieurs  arrestations  ont 
été  opérées. 

La  Situation  financière  de  l'Etat  du  Ceara —  Nous  ex- 
trayons du  message  annuel  présenté  nu  Congrès  de  l'Etat  eu 
juillet  dernier  par  le  Président  du  Ceara,  les  données  sui- 
vantes sur  la  situation  financière. 

Lorsqu'il  assuma  le  pouvoir,  en  août  1900,  il  eut  l'occasion 
de  faire  un  exposé  do  la  situation  du  Trésor  dont  l'actif  com- 
prenait, en  chiffre  rond  :  "ils  contes  provenant  du  solde  de 
la  recette  de  l'Etat,  827  contos  en  apolices  de  la  Dette  publi- 
que fédérale,  47  contos  du  solde  de  la  recette  des  dépôts  en 
espèces  et  143  contos  du  chef  du  solde  existant  en  apolices 
île  la  Dette  publique  de  l'Union  et  des  carnets  de  la  Caisse 
d'épargne. 

Le  Trésor  avait  encore  à  payer  140  contos,  de  sorte  qu  a- 
P iés  le  paiement  des  dépenses  autorisées  parle  Gouverne- 
ment précédent,  le  bilan  accusait  un  solde  de  78  contos  011 
milreis  en  argent  et  de  327  contos  en  apolices. 

Les  paiements  obligatoires  effectués  au  commencement  de 
chaque  mois  réduisirent  ce  solde  à  13  contos  001  milreis, 
sans  compter  l'argent  existant  en  apolices,  et  le  Trésor  avait 
encore  à  faire  face  avec  ce  solde  en  argent,  non  seulement  au 
paiement  de  plus  de  5:2  contos  de  dettes  de  l'Administration 
précédente,  mais  encore  à  celui  des  fonctionnaires  de  l'inté- 
rieur de  l'Etat. 

La  situation  (Hait  critique  et  la  sécheresse  qui  dévastait 
alors  l'Etat  obligeait  l'Administration  à  faire  des  dépenses 
extraordinaires  et  faisait  diminuer  la  recette;  aussi  l'Etat  en 
arriva-t-il  à  ne  plus  pouvoir  faire  lace  à  ses  dépenses  les 
plus  urgentes. 

Deux  moyens  seuls  pouvaient  donner  une  solution  à  la 
situation  :  la  vente  des  titres  de  la  Dette  publique  de  l'Union 
ou  un  emprunt. 

Après  mûre  réflexion  et  avec  le  retour  de  la  saison  des 
pluies  qui  fit  renaître  l'espoir,  le  Gouvernement  lança,  en 
avril  dernier,  un  emprunt  de  400  contos,  dont  250  contos  en 
litres  au  porteur  émis  au  pa'r  et  portant  5  0/0  d'intérêt, 
destinés  exclusivement  au  paiement  de  la  dette  flottante  de 
l'exercice  1900  et  150  contos  en  argent  remboursable  en  six 
mois  et  portant  12  0/0  d'intérêt;  cette  somme  devait  être 
ajoutée  à  la  recette  de  1901. 

De  cette  façon,  la  situation,  sans  être  excellente,  s'est 
considérablement  améliorée  grâce  à  la  sage  administration 
du  Président  actuel,  qui  voit  la  solution  de  la  crise  financière 
actuelle  non  pas  dans  une  augmentation  des  impôts,  mais 
dans  une  nouvelle  diminution  des  dépenses  publiques. 


CHILI 

Le  Nouveau  Président.  —  M.  Germain  Riesco  a  été  pro- 
clamé Président  de  la  République  du  Chili  par  le  collège  des 
électeurs  présidentiels  élus  le  23  juin.  11  a  obtenu  103  voix 
contre  110  données  à  son  concurrent,  M.  Pedro  Monlt.  Il 
prendra  le  pouvoir  le  18  septembre. 


La  Situation  financière.  —  M.  Annibal  Zanartu,  vice- 
président  de  la  République,  vient  d'ouvrir  la  session  ordi- 
naire du  Congrès  pour  1901  et  a  donné  lecture  du  message 
liabituel.  Dans  ce  document  assez  étendu,  le  vice-président 
passe  en  revue  tous  les  événements  qui  ont  eu  lieu  au  Chili 
pendant  l'année  parlementaire. 

En  ce  qui  concerne  les  relations  extérieures,  notamment, 
M.  Zanartu  ne  nous  a  rien  appris,  ni  ouvert  aucune  perspec- 
tive nouvelle.  Toutefois,  on  attendait  avec  une  certaine  impa- 
tience les  déclarations  du  Gouvernement  sur  la  situation 
financière  Depuis  quelque  temps,  le  marché  financier  était 
assez  troublé,  une  baisse  subite  du" change  en  avait  été  le 
résultat  et  des  bruits  plutôt  alarmants  couraient  sur  l'exis- 
tence d'un  déficit  sérieux  dans  le  budget  de  l'Etat  et  sur  les 
difficultés  que  rencontrait  la  conversion  en  or  du  papier- 
monnaie. 

Le  message  a  confirmé  en  partie  ces  craintes  : 
«  Si  toutes  les  dépenses  autorisées  par  la  loi  de  finances 
"  et  par  de  nombreuses  lois  spéciales,  a  dit  M.  Zanartu, 
«  devaient  être  maintenues,  elles  dépasseraient  le  recettes  de 
"  la  nation  et  il  se  produirait  encore  un  déficit  considérable.  » 


D'après  les  chiffres  officiels,  ce  déficit  serait  de  6.215.741 
piastres;  on  l'avait  cru  plus  élevé  et,  sans  être  rassurée, 
l'opinion  s'est  montrée  plus  calme. 

«  Mais,  a  ajouté  le  vice-président  de  la  République,  le 
«  Gouvernement  s'occupe  de  diminuer  h  s  dépenses  publiques 
«  et  compte  sur  vous  pour  n'autoriser  que  celles  qui  revèti 
«  iront  un  caractère  d'urgence  et  de  véritable  nécessité'.  .> 


ETATS-UNIS 

Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  En  juillet  1901,  les 
recettes  publiques  se  sont  élevées  à  52.320.340  dollars  ;  les 
dépenses  ont  été'  de  52.307. 590  dollars,  ce  qui  laisse  un  i  scé- 
dent  de  12,750  dollars  pour  le  premier  mois  de  l'exercice. 

Voici  le  détail  des  recettes  et  des  dépenses  comparées  à 
cehes  de  juillet  1900  : 

Juillet 

~lm  ÏÏiôT~ 
Recettes  (Dollars) 

Douanes   19.802.272  21.203.903 

Revenus  intérieurs   27.550,689      28.338  191 

Divers   2.502.  i99  2.718.186 

Total   49.855. 100  52.320.340 

Dépenses 

Civiles  et  diverses   12.203. 509  12.834.256 

Guerre   18.8*5  125  10.017.809 

Marine   5.318.075  G.  143.200 

indiennes   956.445  1.055.370 

Pensions   ll.91li.344  11.. 01.209 

Intérêts   4.739.555  4.655.074 

Total   53.979.053  52.307.590 

Voici  le  tableau  mensuel  des  recettes  et  des  dépenses  et  du 
montant  net  de  l'or  du  Trésor  depuis  le  commencement  de 
l'année  1901  : 

1900  Montant  net 

Recettes       Dépenses       du  Trésor 


Janvier   47.520.287 

Février   43.844.123 

Mars   49.801.125 

Avril   47.707.851 

Mai   52.029.440 

Juin   50.333.908 

Juillet   50.320.340 


(En  dollars) 

40.109.707  221.183.644 

38.880.635  231.1.50.064 

40.762.862  249.040.643 

41.968.246  245.994.770 

42. 130.501  244.432.245 

33.(145.147  248.605.794 

52.307 .590  249.955.831 


Le  Marché  Financier  de  IVew-York 

New- York,  28  août  1901. 

La  tendance  générale  est  indécise  ;  le  fond  du  marché  est 
bon  et  le  public  semble  être  orienté  à  la  hausse  ;  mais  des 
réalisations  assez  fréquentes  produisent  des  fluctuations  nom- 
breuses, et  la  clôture  se  fait  sans  tendance  bien  définie. 

On  compte  toujours  sur  la  fin  prochaine  de  la  grève  des 
ouvriers  métallurgistes,  mais  rien  de  définitif  n'est  encore 
connu.  Les  autres  valeurs  industrielles  sont  calmes. 

Les  titres  de  (  ihemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  A  tchi- 
son,  781/2;  Milwaukee,  1063/4;  Erie,  42  ./.  ;  Rèading,M  1/2; 
Canadian  Pacific,  1107/8;  Illinois  Central,  146  1/2;  Louis- 
ville.  105  5/8;  New-York  Central,  154  1/2;  Union-Pacific, 
101  3/4.   


MEXIQUE 

La  Fusion  des  Banques  Nationale  et  de  Londres.  — 

Nous  lisons  dans  le  Merican  Herald,  en  date  du  19  juillet  : 

«  La  vieille  rumeur  d'une  fusion  possible  de  la  Banque 
Nationale  du  Mexique  avec  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexi- 
co revient  sur  le  tapis  et  circule  avec  insistance.  On  assure 
même  que  M.  Waters,  le  directeur  de  la  Banque  de  Lon- 
dres, a  discuté  cette  question  à  Londres  avec  les  adminis- 
trateurs et  directeurs  de  la  Banque  de  Londres,  Mexico  et 
Amérique  du  Sud. 

«  La  fusion  de  ces  deux  grandes  Banques  locales  en  ferait 
une  immense  institution  financière,  au  capital  de  35.000. 000 
de  dollars  et  un  surplus  de  10.000.000  de  dollars  environ,  soit 
un  capital  effectif  de  45.0o0.000  de  dollars,  avec  le  monopole 
de  l'émission  de  billets  dans  le  district  fédéral. 

«  Un  financier  éminent  de  notre  place  a  fait  les  déclara- 
tions suivantes  : 

«  La  fusion  pourra  se  produire  d'un  moment  à  l'autre,  nous 
y  serons  contraints  dans  le  cas  où  le  grand  projet  de  trust, 
attribué  aux  membres  du  Syndicat  appartenant  au  groupe  du 
Standard  OU  se  réaliserait.  Nous  devons  faire  auelque  chose 
pour  entraver  les  progrès  de  l'influence  financière  des  Amé- 
ricains ici,  influence  qui  menace  de  devenir  formidable.  Les 
actions  de  la  Banque  Nationale  du  Mexique  sont  détenues,  eu 
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majeure  partie,  en  Europe,  spécialement  en  France,  en  Hol- 
lande, en  Belgique,  en  Allemagne,  en  Italie  et  en  Espagne. 
C'est,  en  réalité,  une  Banque  cosmopolite  et  qui,  merveilleu- 
sement bien  administrée,  est  en  parfaite  harmonie  avec  les 
Banques  locales  et  les  institutions  parisiennes.  La  Banque 
Nationale  du  Mexique  est  aussi  solide  que  la  Banque  d'An- 
gleterre. 

«  La  Bnnqve  de  Londres  et  du  Mexique csl  une  institution 
forte  et  pleine  d'avenir,  dans  laquelle  sont  entrés,  il  y  a  peu 
d'années,  un  certain  nombre  de  commerçants  manufacturiers 
français  établis  au  Mexique.  Mais  la  base  de  1  institut  ion  est 
anglaise;  elle  a  à  sa  tête,  M.  Waters,  qui  jouit  de  la  con- 
liance  des  Comités  de  Londres.  La  Banque  a  progressé  sous 
sa  direction  et,  avec  l'aide  de  sages  conseillers,  elle  s'est 
élevée,  du  rang  de  petite  succursale  qu'elle  était,  il  y  a  10  ou 
17  ans,  au  rang  de  grande  institution  indépendante.  Son 
président  est  M.  Thomas  Braniff,  riche  capilaliste,  manufac- 
turier, c<  railroad  man  »,  et  commerçant.  Les  progrès  de  la 
Banque  de  Londres  ont  été  presque  phénoménaux. 

«  Oui,  il  faudra  faire  quelque  chose  pour  empêcher 
l'influence  américaine  d'être  prépondérante  ici.  Si  le  standard 
OU  Group  pénètre  à  Mexico  pour  y  faire  do  la  banque,  il 
est  facile  de  comprendre  qu'un  tel  événement  comporte  une 
grande  guerre  financière.  Nous  devous,  nous  au  1res  Européens, 
prendre  des  mesures  pour  protéger  nos  immenses  et  multi- 
ples intérêts  et  nous  devons  être  sans  cesse  en  éveil  pour  voir 
ce  que  les  Américains  comptent  entreprendre  contre  nous  ! 

«  Les  intérêts  américains  dans  les  chemins  de  fer  les 
mines.  les  assurances,  etc.,  sont  maintenant  très  considérables, 
leur  force  augmente  sans  cesse.  Les  Européens,  ici,  ne 
peuvent  maintenir  leur  influence  qu'en  coalisant  leurs  intérêts, 
à  l'imitation  des  Américains.  Vous  formez  des  trusts,  des 
combinaisons  d'intérêts  ;  pourquoi  nos  grandes  banques,  dont 
la  base  est  européenne,  n  agiraient-elles  pas  de  même,  pour 
la  défense  de  leurs  intérêts  communs?» 

Dans  son  numéro  du  5  août  qui  nous  est  parvenu  hier,  le 
journal  Le  Mexique,  tout  en  se  disant  partison  de  cette  fu- 
sion, assure  qu'elle  est  beaucoup  moins  imminente  qu'on  ne 
l'a  prétendu. 

L'Industrie  sucrière  au  Mexique. —  Un  syndical  vienl 
de  se  former,  à  la  Nouvelle-Orléans,  sous  le  nom  de  Mexican 
Sugar  Refining  Company  et  au  capital  de  600.000  dollars 
pour  établir  au  Mexique  des  plantations  et  des  fabriques  de 
sucre. 

Cette  entreprise  a  déjà  l'ait  l'acquisition  de  six  mille  acres 
de  terrain,  propre  à  la  culture  do  la  canne,  sur  les  rives  de 
Papaloapam,  Etat  de  Veracruz.  En  même  temps  elle  a  com- 
mandé un  grand  nombre  de  machines  et  fait  procéder  à  l'ins- 
tallation d'une  grande  fabrique  qui  sera  prête,  assure-l-on,  le 
1"  février  prochain. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

La  Situation  et  l'Unification  des  Dettes.  —  Le  Gouvei'- 
nement  de  Buenos-Ayres  a  déclaré  qu'il  était  en  mesure  de 
faire  face,  avec  les  ressources  régulières  du  Trésor,  au  ser- 
vice de  toutes  les  dettes  de  la  République.  Cette  assertion  a 
rassuré  l'opinion  européenne  qu'avait  émue  l'annonce  de  L'op- 
position aussi  violente  que  peu  éclairée  faite  par  la  popu- 
lation de  la  capitale  au  projet  d'unification  des  dettes. 

La  Revieto  of  the  River  IHate,  publiée  à  Buenos-Ayres,  dit 
à  propos  de  cel  te  opposition  : 

«  Le  projet  a  été  retiré  et,  d'après  quelques  politiciens 
exaltés,  l'honneur  et  le  crédit  de  la  République  Argentine  ont 
été  sauvés,  quant  à  présent,  d'une  ruine  désastreuse. 

«  Peut-être  serait-il  bon,  aujourd'hui,  de  jeter  un  coup 
d'oeil  rétrospectif  sur  le  complot  si  dangereux  qui  menaçait 
le  pays. 

«  Quand  on  sut  à  Londres  que  le  projet  ne  passerait,  pas 
à  la  Chambre  argentine,  la  surprise  fut  grande.  On  s'étonna 
que  l'opinion  populaire  argentine  se  montrât  si  opposée  à  un 
projet  qui  avait  uniquement  pour  but  d'améliorer  le  crédit 
argentin  sur  les  marchés  européens. 

«  On  pensa  à  Londres  qu'à  devait  exister  quelque  autre 
cause  latente  pour  provoquer  une  telle  explosion  do  mécon- 
tentement à  Buenos-Ayres.  » 

On  voit  bien  par  là  que  le,  rejet  a  été  une  affaire  bien 
plutôt  politique  que  financière,  et  il  est  fort  probable  que, 
dans  des  conjectures  différentes,  le  projet,  sous  une  forme  ou 
sous  une  autre,  sera  repris. 


ASIE 


CORÉE 

Les  Télégraphes  coréens.  —  Le  réseau  télégraph ique 
coréen,  dont  Le  eentre  est  à  Séoul,  dit  la  Reçue  dé  l'Exirème- 
ient,  tend  â  se  développer  de  plus  en  plus.  Commencé  en 


1885  et  ne  comprenant  guère  alors  plus  de  4  ou  5  stations 
avec  une  ligne  unique  de  700  kilomètres  environ  (Chemulpo. 
Séoul,  Hpyeng-yang,  Eui-tjyou),  il  compte  actuellement 
25  stations  et  s'étend,  dans  toutes  les  directions  du  pajs,  sur 
une  longueur  d'environ  4  <XJ"  lis  2.500  kilométrée).  Tous  les 
ports  ouverts,  tous  les  centres  importants,  v  ire  les  conces- 
sions minières  américaine,  anglaise,  allemande,  sont  reliés 
féiégraphiquement  à  la  capitale.  Malheure u  se  u  e  n  t  les  événe- 
ments de  Chine  en  19uo  ont  entraîné  1  interruption  des  com- 
muuicalions  internationales  directes  rapides  que  possédait 
alors  notre  pays,  par  l'intermédiaire  des  figues  aiandchou- 
riennes  (via  Eui-tjyou).  Depuis  juillet  1900,  la  Corée  est 
absolument  tributaire  pour  ses  relations  internationales  de 
l'unique  cable  japonais  do  Fousan  à  Moji.  Des  études  se 
poursuivent  cependant  poux  l'installation  d'une  ligne  des- 
servant la  côte  uord-esldu  pays  et  qui  se  souderait  au  réseau 
sibérien  près  de  Wladivostock.  Des  considérations  d'ordre 
politique  empêchent,  toutefois,  pour  le  présent,  la  réalisation 
de  ce  projet.  Maigre  1  interruption  des  lignes  internationales, 
la  situation  financière  des  Télégraphes  coréens  est  assez 
satisfaisante  et  les  recettes  pour  1  année  19u0  se  sont  chiflréc  s 
par  72.500  piastres,  contre  ôu.O  0  pendant  l'année  1899. 


INDES  ANGLAISES 

Le  Budget  pour  1901-1902.  —  Dans  le  mémoire  < ... 
catif  qui  accompagne  sou  projet  de  budget  pour  19ui-19u2.  l<- 
Secrétaire  d'Etat  pour  1  Inde  signale  qu  avant  MM- 1900,  les 
comptes  étaient  établis,  dans  l'Inde,  en  dizaiues  de  roupies 
et,  en  Angleterre,  en  livres  sterling;  ces  derniers  comptes  se 
trouvaient,  à  leur  tour,  convertis  en  dizaines  do  roupies  au 
change  du  jour.  Les  souverains  étant  maintenant  legoj.  leader 
dans  l'Inde  au  taux  de  lo  roupies,  cotte  conversion  n"a  2>lu? 
de  raison  d'être. 

Voici  comment  se  résume  la  situation  : 

Budget     Evaluations  Evaluations 

de       roc  fi  liées  pour  pour 
1899-1900      lyuo-tyoi  1901-1902 

(En  livres  sterling) 
Recettes  nettes ...    40.986.698     42.510.200  42.322.700 
Dépenses  nettes  . .    08 . 21 2 . 075     40 . 86!» .800     41 . 631 . MXl 

Excédent...     2  7(4. 023      1  640.400  6J<J.90Ù 

Le  mémoire  explicatif  émet  les  considérations  suivantes  : 
La  dépense  nette  totale  pour  190l-lLi02  est  considérée 
comme  devant  dépasser  de  '62.000  liv.  st.  celle  de  1900-1901, 
malgré  les  réductions  importantes  constatées  sur  les  fonds 
do  lamine.  La  principale  augmentation  se  trouve  dans  les 
charges  militaires  à  cause  du  retour  attendu  des  troupes 
d'Afrique  et  de  Chine,  des  améliorations  à  apporter  dans  lo 
service  des  transports,  de  la  réorganisation  des  forces  mari- 
times, etc.   


JAPON 

Les  Soies  au  Japon.  —  La  saison  des  soies  vient  de  se 
terminer  au  Japon.  La  récolte,  dans  ce  pays  plus  tardive 
qu'en  Chine,  fait  compter  «  L'année  soyeuse  •>  du  1er  juillet 
de  chaque  année  au  :iit  juin  de  l'année  suivante.  La  saison 
190u-l!)ul  détient  Le  record  du  Japon  pour  la  quantité  de  soies 
exportées,  soit  60.597  balles. 

L'Amérique  du  Nord  est  le  pays  qui  achète  ces  soies  le 
plus  largement,  comme  on  peut  en  juger  par  le  tableau  sui- 
vant, établi  par  nombre  de  balles  : 

1898-99     189:»-1900  1900-1901 

(En  balles) 

Amérique   30.787       3'».  7s4  35.148 

Europe   19.874       21.413  31.449 

Los  exportations  en  soies  du  Japon  ont  presque  doublé 
d'importance  durant  la  dernière  décade  :  33.»>f>  •  en  1890  1891, 
contre  00.597  en  1900-1901.  Nous  donnons  d  ailleurs  ci-dessous 
le  chiffre  des  exportations  depuis  1882-1883  : 


(Balles) 

(Balles) 

1882-83  . 

28.716  ' 

1892-93 

46.855 

1883-84.. . . 

.  29.907 

1893414  

.  44.017 

25.402 

5L.396 

1885  su. ... 

.  25.8*4 

1895-90  

.  54.744 

L88ti  S  7 

20. 370 

1896-9-  

.  48.549 

1887-88 

.  38.958 

1897-98  

56.753 

01.284 

50  061 

1889-90  

35.505 

L899-19  0  ... 

.     f  .6.167 

1890-91..... 

.  33.657 

60.597 

.  49.041 

On  voit  que  depuis  quatre  ans  le  nombre  do  balles  expor" 

tées  a  dépassé  consta  lent  le  chiffre  de  50.U00  et  que  cette 

année  il  approche  de  07.000  balles. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Mines  d'or 
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COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


L'African  Review,  de  Londres,  parlant  de  cotte  Compagnie, 
rappelle  qu'elle  possède  une  propriété  de  60.000  milles  c  rrés 
{Ki.OiK)  kilomètres  carrés)  et  une  longueur  de  cotes  de  200 
milles,  soit  5<30  kilomètres.  Le  chemin  do  fer  qui  traverse  le 
pays  entre  Beïra  et  la  frontière  rhodésienne  est  maintenant  à 
voie  normale  et  fond  onne  d'une  manière  satisfaisante. 

Beïra  est  le  port  naturel  de  la  Rhodesia  et  doit  augmenter 
d'importance  au  fur  et  à  mesure  du  développement  de  cotte 
contrée. 

Le  capital  émis  par  la  Compagnie  est  de  800.000  liv.  st., 
nominal  ;  et  les  60  0.K)  milles  carrés  de  terrains,  le  port  de 
Beira  et  les  perspectives  futures  de  la  Compagnie  se  capita- 
lisent, d'après  la  cote,  au-dessous  do  1.200.000  livres  sterling. 

Quand  la  concession  de  la  Compagnie  n'était  que  de  vingt- 
cinq  ans,  l'action  cotait  3  liv.  st.;  maintenant  qu'elle  est  de 
cinquante  années —  depuis  le  mois  do  mai  1897  —  l'action  a 
baissé  de  moitié 

La  Compagnie  a  encore  quarante  et  une  années  d'existence 
étoile  a  déjà  réparti  un  dividende  de  7  1/2  0/0.  En  1898,  le 
bénéfice  réalisé  a  atteint  30.000  liv.  st.  En  1899,  une  perte  dans 
l'exploitation  do  00  <  '00  liv  st.  a  été  inscrite  dans  les  livres  et 
contrebalancée  par  un  bénéfice  de  112.000  liv.  st.  réalisé 
grâce  à  une  émission  d'actions  avec  prime. 

A  la  fin  de  cet  exercice  (109),  la  Compagnie  disposait  d'une 
encaisse  de  1  5.000  liv.  st.  Elle  possède  donc  toutes  les  dispo- 
nibilités qui  Lui  sont  nécessaires 

Le  rapport  pour  1900  sera  publié  en  novembre  prochain, 
soit  daus  trois  mois.  Il  est  certain  qu'aucun  dividende  ne 
sera  déclaré  étant  donnée  la  situation  on  Afrique  du  Sud  II 
est  difficile  aussi  de  savoir  quels  bénéfices  la  Compagnie  a 
réalisés  durant  cet  exercice,  par  suite  de  la  guerre.  Mais  on 
peut  croire  que  la  Compagnie  a  réalisé  un  excédent  de  recettes 
e1  que,  pour  l'année  encours,  sa  situation  s'affermira  du  fait 
du  rétablissement  de  la  paix  dans  les  régions  méridionales. 
La  Compagnie  profitera  beaucoup  du  nouvel  essor  et  surtout, 
de  l'énergique  mise  en  valeur  de  la  Rhodesia. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


La  proclamation  de  lord  Kitchencr  n'a  pas  été  laissée  sans 
protestation.  Le  général  Dclarey  a  envoyé  aux  burghors  et 
aux  amis  des  Boers,  dans  la  ville  de  Pretoria,  un  message 
pour  leur  dire  de  no  pas  perdre  courage  et  de  patienter,  car, 
avant  trois  mois,  les  Anglais  seraient  repoussés  au  delà  du 
Vaal  Ou  dit  que  Botha  a  déclaré  que  si  la  proclamation  de 
lord  Kitchener  était  mise  à  exécution,  il  garderait  comme 
otages  tous  les  prisonniers  qu'il  fera.  Quoi  qu'il  en  soit,  la 
pacification  n'a  pas  fait  un  pas,  et  les  Boers  fout  preuve 
d'une  plus  grand  -  activité  qu'auparavant.  Il  est  vrai  que 
voici  l'été  qui  approche  au  Sud  de  l'Afrique,  et  qu'ils  vont 
trouver,  en  cette  saison,  tout  le  fourrage  nécessaire. 

Au  Cap,  il  semble  que  la  situation  empire.  Delarey  y  a 
pénétré;  et  on  dit  qu'une  partie  du  commando  de  Scheepers 
est  signalée  à  Mossel-Bay,  à  mi-chemin  entre  Port-Elizabeth 
et  la  ville  du  >  ap.  D'autre  part,  certaines  dépêches,  qu'il  ne 
faut  accepter  qu'avec  la  plus  grande  réserve,  disent  qu'à 
l'heure  actuelle, 40.000  Afrikanders  sont  sous  les  armes  pour 
combattre  avec  les  Boers.  On  ajoute  que  lord  Kitchener  aurait 
demandé  100. 0H0  hommes  de  renfort,  non  seulement  pour  agir 
contre  les  Boers,  mais  aussi  pour  combattre  les  Calres 
révoltés. 

Daus  la  colonie  du  Cap,  de  graves  mesures  ont  été  prises. 
On  procède  à  d'assez  nombreuses  arrestations  et,  de  plus,  on 
vient  d'ordonner  à  tous  les  Afrikanders  de  se  présenter  avant 
samedi  dcvaùt  les  autorités  militaires.  S'ils  n'obéissent  pas  à 
cet  ordre,  Lis  seront  appréhendés  comme  prisonniers  de 
guerre.   


MODDERFONTEIN  DEEP  LEVELS 


Cette  Compagnie  vient  de  publier  son  premier  rapport 
annuel.  Il  comprend  la  période  qui  s'est  écoulée  entre  le 
26  avril  1899,  date  do  sa  constitution,  et  le  31  décembre  1900. 

Cette  Compagnie  possède  326  claims  situés  sur  la  ferme 
Modderfonlein  n°  112,  immédiatement  au-dessous  de  la  New 
Modeler  fontein  ;  elle  a  été  constituée  au  capital  nominal  de 
lOO.i  100  liv.  st ,  divisé  en  100.000  actions  de  1  livre  sterling 
chaque-,  dout  73.000  ont  été  remises  aux  vendeurs  et  15.000 
ont  été  souscrites  à  2  liv.  st.  par  les  mêmes  vendeurs  qui 
avaient  en  plus,  jusqu'au  31  décembre  1899,  le  droit  de  sous- 


crire les  10.000  actions  de  réserve  au  prix  de  3  liv.  st.  Mais 
cette  option  n'ayant  pas  été  exercée,  ces  10.000  action;',  sont 
restées  à  la  souche. 

Lors  de  la  constitution  de  la  Compagnie,  le  capital  d'exploi- 
tation a  été  fixé  à  3(i.00()  liv.  st.,  somme  jugée  sullisanle  pour 
les  travaux  de  sondages  destinés  à  prouver  les  filons.  Sur 
ladite  somme,  il  restait  en  caisse  18.91  4  liv  st.  au  31  décembre 
1900.  Eu  juin  1899,  des  opérations  do  forages  furent  entre- 
prises à  l'aide  do  sondes  diamantifères,  afin  de  détei miner  à 
quelle  profondeur  lo  «  Van  Ryn  roof  »  serait  recoupé;  on  dé- 
cida de  faire  deux  trous  de  sonde  à  des  points  choisis  comme 
les  plus  propres  au  fonçago  des  puits  permanents,  mais  les 
travaux  furent  interrompus  le  10  octobre  1899  par  la  déclara- 
tion de  guerre.  A  ce  te  époque,  un  seul  sondage  avait  été 
effectué,  qui  avait  atteint  une  profondeur  de  2.560  pieds. 
Quoique  lo  «  Van  Ryn  reef  »  n'ait  pas  été  recoupé  à  cette 
profondeur,  le  caractère  do  la  «  formation  »  traversée  dans  la 
partie  la  plus  profonde  du  trou  de  sondo  porte  à  croire  que  lo 
filon  sera  recoupé  à  une  profondeur  de  3  0<  0  pieds  environ. 
Un  deuxième  forage  va  être  commencé  à  l'est  du  susdit  trou 
de  sonde,  et  on  a  de  bonnes  raisons  de  croire  que  le  filon  sera 
recoupé  à  une  moindre  profondeur.  Les  opérations  do  forage 
ont  ontrainé  jusqu'à  présent  une  dépense  de  3.262  liv.  st.,  et 
elles  seront  reprises  aussitôt  que  possible. 


LES  MINES  RHODÉSIENNES 


Le  télégraphe  vient  do  nous  apprendre  que  le  rondement 
des  mines  rhodésiennes  s'était  élevé,  pendant  lo  mois  do  juil- 
let dernier,  à  15.651  onces.  Voici  le  rendement,  mois  par 
mois,  de  cette  colonie  depuis  lo  commencement  de  l'exploita- 
tion minière  : 


1898 

1899 

1900 

1901 

Onces 

Onces 

Onces 

Onces 

6. 371 

5.242 

10.787 

6.433 

0.233 

12.237 

6.614 

6.286 

14.289 

Avril  

5.755 

5.456 

14.998 

Mai  

4.939 

6.554 

14.486 

6.104 

6.185 

14.863 

0.031 

5.738 

15.651 

3.177 

10.138 

» 

.  2.346 

5.653 

10.749 

3.913 

4.270 

10.545 

» 

Novembre  

....  5.567 

Î.671 

9.351 

....  6.259 

5.289 

9.373 

» 

18.085 

62.313 

91.850 

H7.311 

Voici  les  rendements  individuels  pour  les  mois  de  mai,  juin 
et  juillet  : 

Mai  Juin  Juillet 

Minerai    Or    Minerai    Or    Minerai  Or 
traité   prodi   traité   grôd.  traité  prod. 

Tonnes  Onces  Tonnes  Onces  Tonnes  Onces 


Alice  Proprietary.  735  551      825      660  1.118  838 

Antenior   1.053  653      974      644  590  366 

Ayrshire   348  270       »          »  297%  143  J£ 

D'unraven   2.230  1.231  2.150  1.147  2  280  1.174 

Eagle  Vulture....  800  531      630      412  750  492 

Geelong   3.970  1.349  4.000  1.483  2.103  1.631 

Globe  et  Phumix .  6.210  5.730  6.400  5  702  5.705  5  077 

Rezende.   1.080  799  1.280      8;  8  1.370  882 

Selukwo   5.006  2.966  5.184  3.110  5.100  2.803 

Surprise   »  »         »         »  2.766  1.840 


La  situation  est  restée  à  peu  près  la  même.  Jl  faut  tou- 
tefois noter,  en  juillet,  l'entrée  en  ligne  de  la  mine  Sur- 
prise. De  plus,  il  ne  faut  pas  perdre"  de  vue  les  difficultés 
d'exploitation  avec  lesquelles  les  Compagnies  rhodésiennes 
ont  toujours  à  lutter,  notamment  avec  la  sécheresse  et  la 
pénurie  de  la  main-d'œuvre.  Ce  sont  ces  doux  causes  qui 
viennent  de  forcer  Y  Antenior  et  la  Geelong  à  suspendre 
leurs  broyages. 

Ajoutons  encore,  d'après  le  Daily  Mail  de  Londres,  que 
la  plupart  des  Sociétés  minières  de  la  Rhodesia  vont  avoir 
besoin  d'argent,  après  la  guerre,  pour  développer  leurs  pro- 
priétés. Déjà  certaines  Compagnies  auraient  entamé  des  né- 
gociations en  vue  d'augmenter  leur  capital. 


]VEines  d'Or  Australiennes 


Mount  Morgan  Gold  Mining  Company,  Limited.  — 

Celte  Compagnie  vient  de  donner  avis  qu'elle  ne  distribuerait 
pas  de  dividende  pour  le  mois  d'août.  Elle  ajoute  même 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  -  Mines  d'or 


qu'elle  n'en  déclarera  plus,  tant  que  la  sécheresse  qui  règne 
actnollonicnt  n'aura  pas  pris  fin. 


Voies  minières  d'Australie 

Menzies  Alpha  Lenses.  JI  a  été  broyé  120  tonnes  de 
minerai  qui  ont  produit,  à  la  fonte.  209  onces  d'or  d'une  va- 
leur de  3  Uv.  st.  lOsh.  l'once.  Les  tailings  accusent,  à  l'essai, 
une  teneur  de  10  dwts  à  la  tonne. 

Baylëy's  United.  Dépêche  datée  du  13  août  deCoolgarie; 
•  lia  été  expédié  à  la  Direction  rie  Londres,  par  le  steamer 
itmmh  qui  a  quitté  Freinantle  le  12  août,  1(J.">  onces  d'or, 
représentant  une  valeur  de  015  liv.  st.» 

Field's  Find.  Dépêche  datée  du  13  août,  des  agents  do  la 
Compagnie,  à  Pcrtli  :  «  1.070  tonnes  de  minerai  ont  donné  au 
broyage  665  onces  d'or. 

Mount  Usher.  Pendant  le  mois  dernier,  le  moulin  a  tra- 
vaillé pendant  412  heures  et  a  broyé  805  tonnes  qui  ont  pro- 
duit, à  la  fonte,  523  onces  d'or.  On*  a  traité,  par  la  cyanura- 
tion,  600  tonnes  de  tailings  qui  ont  donné  110  onces  d'or,  et 
136  tonnes  de  boues,  qui  ont  produit  44  onces.  Total  du  ren- 
dement pour  le  mois,  y  compris  les  concentrés  vendus,  1.127 
onces,  représentant  une  valeur  de  3.800  liv.  st. 


Informations  diverses 


Roltinsoii  Gold.  —  Pendant  le  mois  de  juillet,  55  pilons 
ont  fonctionné  et  ont  broyé  7.412  tonnes  de  minerai  qui  ont 
donné  un  rendement  de  4.415  onces  d'or.  Le  traitement  des 
résidus  a  donné'  1.091  onces,  soit  une  production  totale  du 
6.106  onces  d'or  fin,  Les  bénéfices  sont  de  15.000  liv.  st. 


Les  Mines  ouest-africaines.  —  Le  Times  a  annoncé  que. 
dans  une  réunion  des  personnes  intéressées  au  développement 
de  l'Afrique  occidentale,  tenue  récemment  à  Londres,  il  avait 
été  décidé  d'établir  ici  une  Chambre  des  mines  ouest-afri- 
caines Un  comité  provisoire  d'oi'ganisalion  a  été  nommé 
pour  prendre  les  mesures  nécessaires  à  cet  effet. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  29  août  1901. 

La  place  de  Paris  est  toujours  sans  entrain  sur  les  valeurs 
sud-africaines,  et,  comme  dans  ces  derniers  temps,  elle  ne 
lait  que  suivre  les  indications  qui  lui  sont  fournies  par 
Londres.  Si  le  Stock-Kxchangc  est  ferme,  les  cours  se  tien- 
nent bien  ;  se  montre-l-il  lourd,  immédiatement  on  fléchit. 
Bref,  pour  le  moment,  la  tendance  fait,  ici,  absolument  dé- 
faut. Au  reste,  les  affaires  sont  excessivement  calmes: 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.056  fr„  cote  1.044 
francs;  Consolidated  Goldfields,  19i  fr.  ..,  contre  197  fr.  50. 
On  dit  que  cette  Compagnie,  pendant  le  dernier  exercice,  a 
réalisé  de  beaux  bénéfices  et  qu'elle  serait  à  même  de  procé- 
der a  une  répartition  de  dividende  avant  la  fin  de  la  guerre, 
[lesterait  à  savoir  si  son  Conseil  d'administration  jugera  cette 
répartition  opportune.  East  Rand,  188  50,  contre  192  francs. 
Quant  à  la  Chartered,  qui  clôturai^  il  y  a  huit  jours  à 
îk  francs,  elle  s'inscrit  à  70  fr.  '75. 

La  Buffelsdoorn  Estate  linit  à  10  fr.  50;  French  Rand, 
45  50,  sans  changement  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait 
ù  518  francs,  elle  s'inscrit  à  514  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  30  50,  et  la  Geduld  est  à  130  .., 
contre  139  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  C'"*  reste  à  (il  25.  La  Geldenhuis  Estate 
linit  ii  159  fr.  ..,  contre  161  fr.  50;  Geldenhuis  Deep,  26'i  fr. 

La, Klein fontein  cote 44  75.  LangUtagte  Estate,  82  fr.  ... 
sans  changement;  May  Consolidated,  106  50;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  108  fr.  50  ;  Mossarnédès,  17  fr.  . .  ; 
Mozambique,  37  fr.  75;  Océana,  51  fr.  75. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  ii  y  a  huit  jours,  à 
•£!<i  50,  cote  au  dernier  moment  239  ...  Robinson  Deep, 
\  >S>  ..,  contre  127  fr.  50;  Robinson  Rand fonteui,  31  fr.  75; 
Randfontein  Estâtes,  78  fr.  25. 

La  Sem  Sieyn  Estate  est  à  00  fr.  ..  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  156  ..;  Transvaal  Consolidated  Land, 
83  75:  Transvaal  Goldfields.  35  fr.  50. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  203  fr.  50:  elle  clôturait,  il 
y  :i  1,11,1  jours,  à  208  fr.  50;  Wemmer,  300  fr. ;  jiheba,  24  25. 

La  Z/i.mbeze  est  à  19  fr.  ... 

La  Eer  te  Fabrieken  Distillery  clôture  à  15  ...  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  24  fr.  50.  Le  procès  que 
M.  Ldouard  Lipperl.  avait  intenté  l'année  dernière  à  celle 
Compagnie,  pour  rupture  de  contrat,  vient  d'être  réglé  û 


l'amiable.  La  Compagnie  a  effectué  un  compromis  et  payé  à 
M.  Lipperl  une  somme  de  4  millions  de  francs,  au  lieu  de 
7  500.000  fiancs  que  demandait  le  plaignant.  De  Reers  cote 
873  francs,  contre  8i0  fr.  50,  réalisa  ni  ainsi  une  forte  avance. 
Frank   Smith  Diamond,  57  fr.  50.  contre  5",  francs. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  29  août  1901. 

Après  avoir  été  assez  soutenu,  le  Marché  sud-africain  est 
devenu  lourd.  On  se  demande  ce  que  vont  donner  les  nou- 
velles mesures  prises  au  sujet  des  Afrikanders  du  Cap. 

La  liquidation  de  fin  août,  qui  a  eu  lieu  lundi,  a  été  facile. 
On  a  payé  7  à  8  0/0  en.  moyenne.  Voici  quelques-uns  des 
taux  cotés  :  Chartered,  1  pence  1/2  à  2  1/2  ;  Rond  Mines, 
East  Rand  Goldfields.  7  à  8  0/0  ;  De  Beers,  1  sh.  3  i,  1  sh,9; 
.lagers fontein,  9  pence  à  1  sh.  3. 

»*+  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered] qui  restait  à  3  1/8,  finit  à  3  1/16;  Consolidated  Gold- 
fields,  7  23/32,  contre  7  13/10;  Transvaal  Goldfields,  1  1/2. 

**+  District  du  Witwatersrand.  —  h' East  Rand,  qui 
finissait  à  7  9/10,  reste  au  dernier  moment  à  7  15/32:  An- 
yelo,  6  3/4  ;  Seio  Cornet,  2  3/4. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  6  liv.  st.,  contre  5  7/8: 
Langlaagte  Estate,  3  1/4;  Simmer  and  Jack,  0  1/4. 

La  JÙbilee,  que  nous  laissions  à  6  liv.  st.,  reste  à 
ce  cours;  Jumpers,  5  liv.  :  Modder fontein,  11  5,8,  contre 
11  7/8:  Meyer   and  Charlton  5  1/2. 

La  Crown  Reef  cote  14  3/y  ;  elle  clôturait  il  y  a  huit 
jours  à  ce  cours;  Rand  fontein, 'A  3/32;  Worcester,  2  1/2;  la 
Robinson  Gold,  qui  finissait  à  9  3/8,  reste  a  9  1  2 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  G  liv.  3/8;  nous  la 
laissions  à  ce  cours  la  semaine  dernière;  Lancaster,  2  5/8; 
New  Heriot,  6  3/8;  Bonanza,b  1/16.  contre  4  5/8;  Wol- 
huter,  4  liv.  5/16. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  8  1/4,  s'inscrit  à  ce  cours  ; 
Ferreira,  20  1/2,  sans  changement  ;  Wemmer,  12  liv.: 
Village  Main  Reef,  8  3/10;  Durban  Roodepooi't,  5  1/4; 
Van  Ryn,  2  7/8. 

Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  est 
à  11  1/2  ;  sans  changement  sur  jeudi  dernier:  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  à  41  3/4,  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
41  1/2.  On  dit  que  cette  Compagnie'  ne  sera  pas  en  mesure 
de  déclarer  un  dividende  avant  la  reprise  des  travaux  dans 
le  Rand.  Glen  Deep,  4  1/1  b  ;  Ferreira  Deep,i'<l/i,  contre 
6  3/8  :  Robinson  Deep,  5  liv. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  3/8  ;  Durban  Roodepoort  Deep 
à  3  11/16;  Jumpers  Deep,  4  1/2. 

**k  Valeurs  Rhodésiennes. —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  2  1/4;  Rhodesia  Goldfields,  1  3  8;  Dunraven, 
3/4:  Geelonq,  1  3/8;  Selukice,  1  15/16;  Globe  and  Phœnix, 
5  liv.  3/8. 

La  Goldfields  of  .Matabeleland  s'inscrit  à  13/16. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  15/.,  cote  à  13/6. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  1/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nir/el  se  traite  à 
3  1/8. 

District  de  De  Kaap.  —  La  Slieba  clôture  à  1  liv. 

**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs' de  diamants  est  calme.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  2  5/16,  et  la  De  Beers  est  à  35  11/16,  contre 
34  1/2.  Le  Daily  Telegraph  a  attribué  celte  fermeté  au  bruit 
mis  en  circulation  d'une  augmentation  probable  du  prochain 
dividende;  on  a  parlé  également  à  nouveau  de  la  question  de 
la  division  des  litres  de  celte  Compagnie  en  actions  ordinaires 
et  en  actions  de  préférence.  De  son  côté,  le  Financial  Times 
a  avancé  que  la  hausse  devait  être  attribuée  à  la  nouvelle  de 
Ja  conclusion,  par  lu  Compagnie,  d'un  nouveau  contrat  bien 
plus  avantageux  que  les  précédents  relativement  à  la  vente 
de  sa  production  de  diamants.  Ce  journal  a  constaté  égale- 
ment que  l'on  a  parlé  de  la  division  des  titres,  mais  il  cousi 
dère  celle  mesure  comme  improbable. 


Londres,  29  août,  0  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  marché  reste  lourd. 


JJ Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  P.-cssc,  16,  rue  du  Croissait.  -  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


•I- 


FKANCE  —  Banque  de  France 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


6  septembre 

2i  août  

29  août  

6  septembre 


2.249 
2.431 
2.439 
2.419 


1.136(1  3.959 

1.1211  3. 885 

1.1221  3.907 

1.121)11  3.992 


489 
564 
625 
516 


655 
408 
508 
397 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


31  août. 
13  août. 
23  août. 
31  août. 


710 

810 
822 
780 


350 
399 
405 
384 


I  .370 
1.466 
1.422 
1.494 


611 
852 
891 
805 


912 
1.146 
1.129 
1.171 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 

juillet....  70  I  35  2  40  116  291 
juillet....  65  32  213  137  235 
juillet....  65  I  32  204  137  244 
juillet....     64    |    31       208      161  247 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

septembre    902       «       770    I   992  634 

août   977       »       745     1-057  668 

août   985       »       743     1.050  641 

septembre     977       »       751    11.026  643 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Ecosse 


535 
489 
4S8 
500 


92 
84 
77 

82 


25 
74 
72 
68 


5 

VA 
VA 
VA 


9  juin   158  15  199 

13  av.  il   126  22  187 

11  mai   136  22  197 

15  juin   156  17  211 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


juin  . 
avril  . 
mai 
juin. 


70 
72 


10 

15 
15 
10 


174 
174 
180 
169 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


g2 


PRINCU».  CyAPITKES 


O  <u  a. 


ai  ja 
>  i>  o 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1900 

31  août 

951 

248 

1 

463 

38 

427 

60 

1901 

992 

279 

442 

82 

379 

59 

1901 

1.018 

278 

1 

431 

94 

358 

58 

1901 

31  août  

1.059 

277 

1 

502 

94 

■432 

60 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1900  31  août... 

1901  17  août... 
1901  24  ».oùt... 
1901  31  a  >ût.. . 


GRECE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


10  août... 
20  juillet. 
31  juillet. 
10  août. . . 


35 

2 

63 

36 

45 

35 

2 

63 

33 

47 

35 

2 

64 

33 

46 

'  35 

2 

63 

34 

45 

NORVÈGE 

31  juillet. 
31  mai  . . 

30  juin  . . 

31  juillet. 

PORTUGAL 

14  août.. . 
31  juillet. 
7  août... 


Banque  de  Norvège 


36 

» 

1     »  | 

15 

68 

43 

)      00  i 

12 

67 

42 

95 

9 

74 

43 

1     89  1 

14 

63 

—  Banqufl  do  Portugal 


19  0  0    22  juillet,  ,  ,  . 

4 

6 

14 

63 

23 

18 

1901     7  juin   

11 

5 

24 

78 

23 

18 

1901    15  juillet.... 

11 

5 

24 

77 

23 

18 

190  1    22  juillet.... 

11 

5 

24 

78 

23 

17 

1900    31  août  

£8 

126 

38 

17 

190  1    30  juin 

96 

» 

142 

5 

36 

14 

1901    29  juillet  

87 

131 

3 

34 

13 

1901    31  août 

83 

» 

129 

4 

37 

11 

342 

422 

1.571 

746 

1.072 

217 

350 

426 

1.633 
1.624 

727 

1.122 

256 

350 

428 

725 

1.125 

250 

350 

430 

1.617 

725 

1.115 

265 

1900   31  juillel  

2 

132 

60 

28 

6 

1901    3!  mai  

2 

» 

139 

65 

33 

8  ■ 

1901    30  juin  

2 

» 

140 

68 

33 

8 

1901    31  juillet.... 

2 

n 

136 

70 

34 

9 

1900    31  août  

123 

146 

447 

1  7 

129 

107 

1901    17  août  

157 

140 

458 

11 

115 

100 

190  1    25  août  

157 

141 

456 

1  11 

113 

99 

4901    31  août  

158 

140 

462 

>  8 

114 

100 

1900 

■  1  105 

15 

578 

50 

466 

60 

4 

1901 

14  août.. . . 

.1  96 

18 

579 

62 

482 

55 

3 

1901 

.  97 

19 

371 

69 

m 

54 

3 

1901 

31  août.  . . 

.1  97 

18 

u83 

66 

485 

54 

3 

6 

6*4 
6'/* 

5*4 


VA 

3  y, 

i% 

VA 


6X 

6J4 
6% 


VA 
3 
3 
3 


1900 

10  août  .... 

296 

49 

872 

2H0 

316 

35 

5 

1901 

20  juillet.... 

309 

56 

835 

194 

339 

30 

5 

1901 

31  juillet  ... 

309 

55 

847 

199 

334 

29 

5 

1901 

10  août  

309 

57 

835 

206 

321 

26 

5 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1900 

10  août  

66 

13 

241 

62 

72 

30 

5 

1901 

20  juillet.  .. 

68 

13 

250 

61 

86 

30 

5 

1901 

31  juillet.... 

68 

13 

248 

6.2 

84 

30 

5 

1901 

10  août  , 

68 

13 

246 

60 

82 

31 

5 

6 
6 


27 

49  1 

1  384 

10 

88 

20 

1 

5* 

27 

47 

1  381 

13 

91 

22 

5K 

27 

47 

382 

13 

91 

22 

1 

5k 

27 

47 

1  382 

13 

93 

23 

1 

554 

2!)0 


L'EÇONOMISTB  EÛROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


3  S 


PMNCIP.  CHAPITRES 


O   -  ZI 

o-o  b 


ci? 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 

31 

2 

129 

2 

52 

21 

S 

1901 

10  août  

40 

6 

131 

45 

n 

7 

1901 

41 

5 

132 

46 

18 

1 

1901 

24  août  

41 

5 

L34 

» 

46 

18 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900  22  août  

2.083 

202 

1.513 

389 

505 

384 

5 

1901     5  août  

1  831 

196 

1.483 

399 

573 

361 

5 

1901   14  août  

1.843 

195 

1.494 

m 

597 

366 

190  1    22  août  .  . 

1.834 

192 

1.504 

407 

602 

352 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


31  juillet.. 

30  juin.... 
13  juillet.. 

31  juillet.. 


21 

j 

72 

12 

38 

20 

» 

21 

3 

62 

25 

43 

20 

n 

21 

3 

63 

25 

42 

21 

21 

3 

62 

21 

40 

20 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


31  juillet... 

31  niai  

30  juin  

31  juillet... 


5 

9 

35 

1 

8 

8 

6 

5 

9 

33 

2 

8 

7 

6 

5 

10 

36 

3 

8 

8 

6 

6 

9 

3: 

2 

9 

10 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


30  juillet. . 

30  juillet. . 

31  juillet.. 
30  juillet.. 


43 

7 

83 

51 

lli 

21 

57 

7 

89 

51 

100 

11 

57 

7 

98 

46 

104 

13 

62 

7 

101 

44 

99 

12 

6 

5V, 

5}4 

5  'A 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


13 

11 

105 

784 

315 

143 

» 

13 

13 

106 

816 

335 

142 

» 

13 

13 

111 

823 

334 

142 

» 

10 

26 

101 

837 

332 

141 

» 

31  juillet.... 
31  mai  

30  juin   

31  juillet. ... 


SUISSE  —  Banques  d'Emission 

l«r  septembre 
17  anût. 
24  août 
31  août. 


99 

9 

215 

1032 

175 

50 

104 

12 

208 

1130 

212 

49 

106 

12 

208 

1130 

212 

49 

107 

12 

209 

1130 

212 

49 

3J4 

3  •/, 

3% 


TOTAUX 


1900 

6  septembre 

8. 5291 

2.738, 

14.849 

1901 

22  août  

8.782! 

2.809 

14.852 

1901 

29  août  

8.834 

2.833 

14.789 

1901 

5  septembre 

8.7941 

2.805: 

15.041 

5.772;  6.468 


6  381 
6.513 
6.321 


6.603 
6.637 
fi.  643 


1  881 1 

1.9251 
1  8361 
1.8541 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896 
1897 
1898 
1899 
1900 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre . 


7.953 
8.746 
8.160 
7  850 
8.211 


2.578 
2.546 
2  636 
2  58: 
2. 


607  I 


14.585 
15.254 
14.975 
14.992 
906  I 


8.8581 
8.548 
8-999 
9  321 
9  505 1 


I  6.092 

3.651 

» 

6.661 

3.453 

7.620 

3. 594 

» 

8.352 

4  037 

» 

8  514 

4. 171 

II 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépots,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
i  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OKANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  do 


3ijuin. 

7  août 

i.'j  aoul 

21  août 

28  août 

4  sept. 

48 

05 

47 

97 

48 

02 

47 

97 

48  02 

48 

02 

mu 

117 

100 

05 

100 

tn 

100 

07 

100  08 

100 

08 

159 

50 

169 

60 

159 

50 

159 

50 

160  .. 

160 

39 

50 

40 

40 

40 

39 

7U 

40  .. 

10 

25 

81 

05 

81 

io 

80 

95 

80 

95 

81  05 

81 

100 

m 

100 

01 

99 

98 

100 

02 

100  04 

100 

06 

100 

HO 

100 

80 

100 

70 

101) 

lu 

100  05 

99 

85 

Constantlnople. ..  - 

22 

97 

22 

98 

22 

66 

22 

s:, 

22  88 

22 

91 

81 

05 

81 

II 

81 

03 

80 

95 

81  . 

81 

01 

104 

4:', 

104 

38 

104 

46 

104 

20 

104  13 

104 

00 

99 

93 

99 

m 

99 

88 

9!) 

87 

99  90 

99 

90 

M  :l,  ,r  K-j  

758 

50 

751 

50 

750 

50 

749 

743  . 

743 

50 

■i; 

33 

25 

35 

25 

25 

37 

25  35 

25 

35 

39 

22 

39 

Vi 

40 

12 

39 

52 

39  75 

39 

95 

P-.me  

104 

47 

104 

30 

104 

17 

104 

25 

101  10 

104 

10 

Salnupét.erfinouro.. 

37 

32 

37 

32 

37 

32 

37 

30 

37  30 

37 

30 

Vlenno  (à  vue)   

95 

15 

95 

!5 

95 

05 

94 

95 

'ii  95 

94 

95 

—     (à  3  mois  .  . . 

95 

25 

90 

25 

95 

15 

95 

95  05 

95 

05 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  J<:udi  de  Paris  sur 


Valeurs  k  trois  sois 

Amsterdam.,  papier  roort 

Plu» 

8  août 

16  août  22  août 

29  août 

5  «fpt. 

4  % 

206  . 

200  25 

205  87 

205  87 

206  12 

Allemagne...  — 

4  % 

121  94 

12  2  06 

122  19 

122  12 

122  06 

Vienne-Tr.  . .  — 

4  % 

104  .. 

104  . . 

10*  - 

104 

104  .. 

Barcelone.  ..  — 

4  % 

Madrid  versem.  — 

357  50 

356  .. 

358  .. 

357  .. 

356  50 

Lisb. -Porto  . .   

L  "A. 
*  £9 

389 

393  .. 

400  .. 

SUPétersb. . .  — 

4  % 

262  '  '. 

262  . . 

262  .. 

262  .. 

262  . . 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres   — 

3  % 

25  185 

25  20 

25  22 

25  19 

25  19 

—                    ffc.  tourt 

25  205 

25  22 

25  21 

25  22 

25  21 

Belgique   — 

i  % 

5  % 

0  Wip 

0  19p. 

0  10p. 

0  12p. 

0  12p. 

Italie   — 

4  37p. 

4  37p. 

4  25p 

4  12p. 

4  12p. 

Suisse   — 

4  % 

0  OOp 

pair 
515  50 

par 

pair 

pair 

New-York   — 

4% 

515  . 

516  50 

516  50 

517  .. 

Matières  d'or  et  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 

3437  » 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3438  71 

3438  71 

Argent  id.   (le  kil.). . . 

218  89 

98  50 

98  .. 

99  25 

99  25 

99  25 

80  50 

80  50 
25  80 

80  50 
25  80 

80  50 
25  80 

80  50 
25  80 

Airrlocs  rlps  "Ftats-TTniR  

25  80 

Impér.  Russie  |  titre  :  916")  . . . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—          —  nouv.  titre  :  900"). 

40  .. 

40 

40  .. 

40  -. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or) 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 

Extra-Européens 
Etats-Unis  (doit.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (niilreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Ciiine(SbaBjhai)(taëlarg.) 


u  ° 
S*  5 


Valeurs  en  francB  au  change  du  jour 


8  août  16  août  22  août  29  août  5  sep 


1  234 

1  231 

1 

23-> 

1  234 

1 

233 

1  232 

25  22 

25  175 

25 

195 

25  215 

25 

175 

25  175 

1  05 

1  05 

1 

05 

1  05 

1 

05 

1  05 

1  » 

0  99 

0 

99 

0  99 

0 

99 

0  99 

1  » 

0  71 

0 

71 

0  71 

0 

71 

0  71 

i  » 

0  62 

0 

62 

0  62 

0 

62 

0  62 

2  083 

2  08 

2 

08 

2  07 

2 

07 

2  07 

1  » 

0  95 

0 

95 

0  95 

0 

95 

0  95 

5  60 

3  92 

3 

96 

4  04 

4 

04 

3  99 

1  » 

0  99 

0 

99 

0  99 

0 

99 

1  -. 

2  67 

2  64 

9 

64 

2  64 

2 

64 

2  64 

1  » 

0  99 

ï 

)) 

1  » 

1 

1  .. 

5  18 

5  15 

5 

15 

5  16 

5 

16 

5  17 

5  43 

2  50 

2 

50 

2  52 

2 

50 

2  50 

5  » 

2  13 

2 

13 

2  15 

2 

15 

2  15 

1  89 

1  66 

1 

(.9 

1  72 

1 

72 

i  72 

2  84 

1  07 

1 

07 

1  08 

1 

11 

1  11 

1  67 

1  67 

1 

67 

1  67 

1 

67 

1  67 

2  58 

2  70 

2 

70 

2  70 

2 

70 

2  70 

7  47 

3  31 

3 

31 

3  34 

3 

32 

3  33 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  5  septembre  1901 

100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  13 

En  Angleterre   100  03 

En  Autriche- Hongrie .. .  99  97 

En  Belgique   100  12 

En  Espagne   140  . . 

En  Grèce   160  .. 

En  Hollande   100  08 

En  Italie   104  29 

En  Portugal   140  35 

En  Roumanie   99  85 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  ■  • 


Aux  Etats-Unis   100  09 

Au  Mexique   217  20 

En  Rêpubl.  Argentine..  231  80 

Au  Chili   10!)  88 

Au  Brésil   258  18 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   224  32 


valent  en  France 

Billets  A  llemands   99  87 

—  Anglais 

Austro-Hongrois 


99  97 
100  03 


Belges   99  88 

Espagnols   71  30 

Grecs   62  50 

Hollandais   !)9  'M 

Italiens   95  88 

Portugais   71  24 

Roumanie    100  15 

Russes   99  23 

Suisses   100 


Pièces  des  Etats-Unis. . 


99  91 


—    du  Mexique   46  04 

Billets  de  la  Rép.  Argent.     43  14 

du  Chili   91  .. 

39  08 
100 


du  Brésil 
Pièces  des  Indes 

—  du  Japon   104  63 

—  de  la  Chine   44  57 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  5  septembre  1901 
La  cote  dos  changes  a  subi,  celte  semaine,  quelques  fluc- 
tuations: le  papier  hollandais  est  en  hausse;  il  passe  de 
205  87  à  206  13;  par  confie,  lo  papier  allemand  recule  de 
1/10  à  122  00;  ce  recul  est  dû  à  des  livraisons  d'or  faites  à 
Vienne. 

Lo  papier  autrichien  reste  très  ferme  à  LOS.  Lu  stabilité  du 
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change  est  aujourd'hui  assurée  si  l'a  lin  dos  opérations  de  la 
valuta  no  rencontre  pas  do  dilficultés.  L'or  va  être  vernis  ou 
circulation. 

Le  change  sur  l'Espagne  a  encore  iléchi  à  356  bO  et  l'on  croit 
à  une  nouvelle  dépréciation  lorsque  la  Banque  d'Espagne 
donnera  à  ses  succursales  l'ordre  d'acheter  du  papier  étran- 
ger. Le  mouvement  du  commerce  extérieur  pour  les  sept  pre- 
miers mois  de  1901  montre  une  balance  défavorable  do  130 
millions  au  lieu  de  78  on  1900.  L'exportation  d'argent  dépasse 
de  6  millions  celle  do  l'année  dernière;  il  est  à  souhaiter  que 
ce  drainage  cesse. 

Le  papier  portugais  subissant  l'influence  du  change  brési- 
lien revient  à  395.  Le  rouble  est  toujours  à  202  et  le  verse- 
ment à  2i>0  7/8. 

Le  Londres  est  un  peu  plus  faible  :  le  chèque  reste  à  35,21. 
Le  papier  bolgc  perd  encore  1/8;  le  papier  suisse  se  main- 
tient au  pair.  La  devise  italienne  conserve  son  amélioration. 

Le  New-York  se  raffermit  encore  à  517  sur  la  perspective 
de  nos  importations  de  blé. 


CHANGES  SUR 


LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singppourt  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

flông-Kong  

Shanghai  

RioJaneiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or. . 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


août 


2/1 
1/11 


il  m 


1/3 
1/3 
1/11 

2/7 

10 
15 

134 

77/9 
26  1 


T/8 
•7/8 
3/16 
1/2 
3/16 
7/8 

40 
1/4 
3/16 


14  août 


2/1  ./. 
1/11  3/8 


1/3  29/32 
1/3  15/16 
1/11  3/16 
2/7  1/2 
10  1/4 
16  5/32 

134  50 

n/9  i/4 

26  13/16 


21  août 


2/1  ./. 
1/11  5/8 


1/3  15/16 
1/3  31/32 
1/11  5/16 
2/7  7/8 
10  3/8 
16  3/8 

132  50 
71/9  1/4 
27  1/8 


28  août 


4  sept 


2/1  ./.  2/1  ./. 
1/11  9/16,1/11  9/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  1/4 
2/7  5/8 
10  9/16 
16  7/16 

132  60 

77/9  1/4 
27  ./. 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
l'il  1/4 
2/7  3/4 
10  5/8 
16  3/8 

131  80 
77/11  •/• 
27  ./. 


Nous  n'avons  pas  de  changements  à  signaler  cette  semaine 
dans  la  tenue  des  changes  de  l'Extrême-Orient,  ceci,  en  con- 
formité, d'ailleurs,  avec  le  prix  de  l'argent  en  barres  qui  est 
resté  inchangé;  seul,  le  Shanghai  a  gagné  1/8  d. 

Le  Rip-Janeiro  et  le  Valparaiso  ont  gagné  chacun  1/16  d. 

A  Buenos-Ayrcs,  la  prime  sur  l'or  reste  à  peu  près  inva- 
riable ;  on  no  constate,  depuis  huit  jours,  qu'une  améliora- 
tion de  0,80. 

L'or  est  beaucoup  demandé  sur  le  marché  libre  à  Londres 
et  ce  pour  compte  de  l'Autriche  ;  étant  donné  le  peu  de  dis- 
ponible sur  le  marché,  le  prix  de  l'once  est  passé  de  77/9  1/4 
à  77/10  3/4  et  hier  il  a  monté  à  77/11. 

Los  monnaies  allemandes  et  françaises  conservent  leur 
cours  de  76/5  et  les  monnaies  américaines  et  japonaises 
valent  76/4.  A  Paris,  l'or  fait  toujours  1/2  0/00  de  prime,  par 
suite  do  demandes  de  l'Autriche. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 

Entrées  •  Sorties 

Australie  £     51.000   Bombay  £  32.500 

Indes  Occidentales..     66.800   Colombo   9.000 

Argentine   15.000 


Total   132.800 


Total   41.500 


Les  exporta  lions  de  métal  blanc  en  Orient,  du  22  au 
28  août  1901,  se  sont  élevées  à  198.377  liv.  st.,  soit,  depuis  le 
1"  janvier,  un  total  de  5.702.448  liv.  st.,  contre  4.669.664 
livres  sterling  pendant  la  période  correspondante  de  1900. 


Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(time  money) 


Escompte  hors  Banque 
8  août    16  août   22  août  29  août    5  sept. 


2  ./. 
2  1/2 

2  1/8 

3  3, 8 


1  5/8 

2  3/8 
2  1/4 


1  5/8 

2  1/4 
2  3,8 


1  1/2 

2  3/16 
2  3/8 


1  5/8 

2  3/16 
2  1/2 


3  1/4      3  1/4     3  1/4       3  1/4 


Il  est  passé,  colle  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
house  »,  203  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
é-taitfpassé  182  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmenta- 
tion de  21  millions. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  perdu,  cette  semaine,  20.390.000 
francs  d'or.  La  circulation  a  prélevé  4.260.000  francs  à  Paris 
et 7. 459.000  francs  dans  les  succursales;  il  a  été  vendu  pour 
8.774.000  francs  de  matières  et  on  en  a  acheté'  pour  103.000 
francs. 


L  encaisse  argent  a  faibli  île  1.163.000  francs.  La  circula- 
tion, à  Paris,  a  prélové  591.000  francs  et  580.000  francs  dans 
les  succursales.  Il  est  venu  277.000  francs  du  Sénégal  <  I 
21.000  francs  de  Suisse,  et  il  a  été  expédié  290.000  Bancs 
dans  co  dernier  pays. 

La  circulation  des  billets  a  augmenté  de  85  millions;  les 
comptes  courants  ont  baissé  de  109  millions  et  le  portefeuille 
escompte  s'est  dégonflé  de  11!  millions. 

La  Banque  d'Allemagne  a  donné  63  millions  d'espèces 
métalliques  et  a  vu  sa  circulation  s'élever  do  72  millions  d-) 
francs  ;  ces  mouvements  ont  été  causés  par  l'échéance  do  fin 
de  mois.  Les  autres  comptes  ont  aussi  ou  dos  écarts  consi-, 
dérables;  on  remarque  surtout  la  diminution  do  87  million  S 
dans  les  comptes  courants  et  l'augmentation  do  42  millions 
constatée  dans  le  portefeuille. 

Les  bilans  des  Banques  locales  allemandes,  au  31  juillet, 
présentent  peu  de  différence  avec  les  précédents  ;  les  compti  -j 
courants  ont  passé  de  137  millions  à  161  millions. 

Los  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  se  rédui- 
sent, cette  semaine,  à  une  sortie  de  40.000  liv.  st.  à  destina- 
tion de  la  lïussie. 

A  cette  sortie  de  1  million,  il  faut  ajouter  7  millions  préle- 
vés par  la  circulation,  ce  qui  porte  la  diminution  du  métaL 
jaune  à  8  millions  de  francs;  la  circulation  a  augmenté  du 
même  chiffre  et  les  comptes  courants  ont  faibli  de  24  millions. 

L'encaisse  ov  delà  Banqtie  d'Autriche-Hongrie  a  augmenta 
de  41  millions,  c'est  la  conséquence  desachats  de  métal  jaune 
faits  sur  le  marché  libre  de  Londres,  à  Paris  et  même  a 
Berlin;  la  décision  de  mettre  des  pièces  de  20  couronnes 
dans  la  circulation  abaissera  certainement  ce  chiffre  do  1.059 
millions  qui  n'avait  jamais  été  atteint.  Concurremment,  avec 
l'augmentation  do  l'encaisse,  il  faut  signaler  une  forte  aug- 
mentation de  la  circulation  fiduciaire  qui  passe  de  1.481 
millions  à  1.502  millions,  de  même  que  le  portefeuille  escompta 
s'est  gonflé  de  74  millions. 

Pas  de  changements  dans  l'encaisse  de  la  Banque  de  Bel- 
gique, la  circulation  a  grossi  de  12  millions  et  le  portefeuille 
csconqite  de  5  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Danemark  continue  à  s'appau- 
vrir; en  juillet,  nous  avions  constaté  une  sortie  d'or  de  9  mil- 
lions; en  août,  la  diminution  a  été  de  4  millions;  la  circula- 
tion a  faibli  de  2  millions  et  les  autres  comptes  n'ont  que  yen 
varié. 

A  la  Banque  d'Espagne  signalons  une  réduction  de  7  ail- 
lions dans  les  billets  en  circulation  et  une  autre  de  10  millions 
dans  le  portefeuille  escompte. 

La  Banque  de  Russie  a  mis  on  circulation  9  millioas  eii-r 
èt'3  millions  d'argent  ;  la  circulation  fiduciaire  a  augmenté  de 
10  millions  et  le  portefeuille  escompte  de  5  millions  ;  pu.- 
contre,  on  constate  une  diminution  de  14  millions  dans  1rs 
avances. 

Les  autres  banques  ne  donnent  lieu  à.  aucune  observation . 


Banques  associées  de  New-York 
En  millions  do  doMars) 


Encaisse 

Circula- 
lion 

Dépôts 

Portefeuiil' 

1900  1« 

1901  17 
1901  24 
1901  31 

sept, 
août, 
août, 
août. 

176.9 
181.7 
182.9 
176.8 

28.9 
29.0 
29.0 
30.1 

903.5 
964.6 
968.2 
968.1 

816.9 
8S4.8 
887.8 
89.52 

L'encaisse  des  Banques  associées  de  New-  York  a  baiss- 
de  6  millions  do  dollars  et  le  portefeuille  a  grossi  d-  7  rrwbé 
lions.  Les  antres  comptes  ont  peu  varié. 


Banque  du  Japon 
'En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900  28  juillet. 

70.6 

208.5 

5.9 

94.5 

65.7 

1901  13  juillet. 

63.9 

184.5 

7.2 

56.3 

41.6 

1901  20  juillet. 

64.2 

182.9 

7.8 

54.1 

40.6 

1901  27  juillet. 

65.2 

185.4 

8.3 

m 

53.0 

4i.  r 

Ainsi  qu'on  le  voit,  les  bilans  de  la  Banque  du  Japon  coi 
muent  à  ne  montrer  que  des  variations  peu  importantes. 
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Chronique  monétaire 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Opportunité  d'une  Réforme  de  la  Circulation 
en  Belgique 

l.o  Moniteur  des  Intérêts  Matériels  public  l'article 
suivant  do  M.  Ed.  Van  der  Smissen  : 

Le  rôle  des  billets  de  la  Banque  Nationale  dans  la  circula- 
tion, rôle  nécessaire  eu  égard  aux  circonstances,  est  anor- 
mal. 

En  France,  La  circulation  se  compose  à  In  fois  d'espèces 
et  de  billots  gagés  sur  des  espèces.  D'espèces  :  d'après  le  re- 
censement monétaire  de  1897,  on  estimait  approximativement 
à  0.3?5  millions  de  francs  la  valeur  probable  des  monnaies 
d'or  et  d'argent  existant  en  France.  De  billets  gagés  sur  es- 
paces :  à  la'  fin  du  premier  trimestre  de  l'année  courante, 
>ï.  170  millions  de  billets  gagés  sur  2  377  millions  d'or  et  1.099 
initiions  d'argent  étaient  en  circulation. 

Los  Anglais  usent  de  moins  d'espèces  et  de  moins  de  bil- 
lets. La  compensation,  à  peine  connue  en  France,  permet  de 
régler,  sans  numéraire  ni  bank  notes,  une  quantité  énorme 
d'affaires.  Le  total  des  opérations  du  clearing  house  de 
Londres  s'est  élevé,  l'an  dernier,  à  8.9G0  millions  de  livres 
sterling  et  en  1899  avait  atteint  -plus  de  deux  cent  cinquante 
milliards  de  francs. 

En  Belgique,  le  billet  de  banque  règne  sans  partage.  Et 
celte  rojauté  absolue  est  périlleuse,  comme  toute  puissance 
saus  contrepoids. 

Un  régime  monétaire  anormal,  telle  est  la  circonstance 
qui  nous  vaut  ce  système  de  circulation  véritablement  ori- 
ginal. 

Le  pouvoir  libératoire  appartient,  en  Belgique,  aux  mon- 
naies d'or  et  aux  pièces  de  cinq  francs  de  l'Union  latine. 
Chacun  peut  se  libérer  —  eut-il  cent  mille  francs  ;'i  payer  ou 
cent  millions  —  au  moyen  d'écus  de  cinq  francs.  Cette  fa- 
culté appartient  aussi  h  la  Banque,  car  elle  est  de  droit 
Gouimun. 

La  Banque:  gardant  l'or  et  offrant  ses  billets  à  ceux  qui  se 
présentent  à  ses  guichets  pour  un  paiement  à  recevoir,  ses 
clients  préfèrent  les  billets  à  l'argent,  trop  incommode  et 
tombé  en  discrédit. 

Par  là,  la  circulat  ion  des  billets  est  assurée. 

Mais  l'abandon  de  l'étalon  boiteux  modifierait  sensiblc- 
ment  la  situation.  Et  cet  ab(audon  est  toujours  possible. 
L'Union  latine  n'a  plus  qu'uni?  vie  provisoire,  prolongée 
chaque  année  pour  un  nouveau  terme  d'un  au  par  tacite  re- 
conduction . 

Le  billet,  sans  doute,  suffît  à  tous  les  besoins.  Ajoutons 
qu'il  devrait,  quoi  qu'il  arrivât,  suffire  à  tout. 

Or,  l'ignorance  de  la  masse  du  public  rond  celui-ci  très 
suggcstible  à  la  peur.  Nous  en  avons  vu  récemment  des 
exemples  A  la  Bourse  on  s'affole  presque  sans  raison.  Que 
serait-ce  si  le  public,  la  masse  saturée  de  billets,  voulait 
soudain  obtenir  des  espèces  delà  Banque?  Quelle  serait  la 
conséquence  de  quelques  heures  seulement  de  panique? 

A  ce  danger,  toujours  possible,  il  n'est  que  deux  remèdes  :  ou 
le  cours  forcé  ou  la  création  et  lé  fonctionnement  à  Bruxelles 
d'un  clearing-house. 

Bien  entendu,  nos  billets  de  banque  tiennent  de  la  nécessité 
le  cours  forcé  de  fait.  Mais,  selon  la  légalité,  quelle  est  la 
situation  ? 

Lors  du  premier  renouvellement  du  privilège  de  la  Banque 
en  1872,  il  fut  question  de  donne]'  aux  billets  le  cours  légal, 
mais  ce  projet  ne  fut  réalisé  que  l'année  suivante  —  et  impar- 
faitement 

Jusqu'à  la  loi  du  20  juin  1873  les  billets  étaient  reçus  dans 
les  caisses  de  l'Etat  et  la  faculté  que  la  toi  du  5  mai  1850 
donnait  au  Gouvernement  de  les  y  rééevoir  suffisait  pour  les 
faire  accepter  dans  la  circulation. 

En  UT72,  M.  Frère-Oi  ban  se  déclara  partisan  du  cours  légal 
des  billets.  C'était  chez  lui  une  conviction  ancienne,  mais  il 
n'avait  pas,  expliquait  il,  voulu  préconiser  à  la  fpis  trop  de 
nouveautés  lois  de  la  création  de  la  Banque. 

Il  est  permis  de  croire  que  M.  Frère-Orbaii,  en  homme 
ividc,  n'a\ail  pas  cru  devoir  accorder  d'emblée  celle  préro- 
gative à  un  établissement  dont  on  n'avait  pas  vu  les  adminis- 
trateurs à.  J'oeuvre 

la  loi  de  187.".  e.sf  avant  tout  relative  aux  chèques.  C'est 
seulement  au  dernier  article  que  mention  est  l'aile  de  la 
Banque,  il  dispose  que  «  les  offres  réellles  peuvent  être 

faites  en  billets  de  la  «Banque  Nationale  aussi  longtemps 
ai  '.ni  payables  a  vue  en  monnaie  légale.  Cette  Facullé 
<■>  m  rail  rie  plein  droit  d'exister  si  les  billets  do  La  Banque 
Nationale  n'étaient  plus  admis  eu  paiement  dans  les  caisses 

de  l'Klal  ». 
¥M-cr  là  la  cours  lAgalt 


Bien  imparfaitement,  nous  le  répétons.  Il  n'est  donné  aux 
billets  qa.  autant  qu'ils  n'en  ont  pus  besoin,  «  aussi  long 
temps  qu'ils  sont  payables  à  vue  en  monnaie  légale  ...  Enfin, 
il  est  subordonné  au  bon  vouloir  ministériel. 

Théoriquement,  M.   Malou  a  donc  donné  aux  billets  le 
cours  légal  d'une  main,  en  conservant  la  faculté  de  le  leur 
retirer  de  l'autre;  il  s'est  efforcé  de  donner  confiance  au  pu 
blic  et  prudence  à  la  Banque. 

Mais,  la  chose  ne  fait  de  doute  pour  personne,  si  une  crise 
éclatait,  il  faudrait  s'empresser  de  donner  le  cours  forcé  aux 
billets,  c'est-à-dire  de  dispenser  —  au  moins  momentanément 
—  la  Banque  de  l'obligation  de  rembourser  les  billets  en 
espèces. 

il  faudrait  pour  cela  une  loi.  Et  pourrait-on  la  faire  voter 
assez  vite,  aurait -on  les  Chambres  sont  la  main  et  dans  la 
main  ? 

Le  cours  forcé,  voilà  un  mol  qui  sonne  mal.  N'  oublions 
pas  pourtant  que  le  cours  forci'  a  été  le  lot  de  tous  les  pays 
du  monde,  selon  l'expression  caractéristique  de  Barthélémy 
Dumortier. 

11  serait  la  sauvegarde  de  la  Banque  et  du  public  lui-même 
et  ne  tendrait  qu'à  maintenir  à  la  disposition  du  public  le 
médium  habituel  de  l'échange,  l'instrument  nécessaire  des 

transactions. 

Mais  est-ce  là  la  signification  que  le  public  et  surtout 
l'étranger  donnerait  au  cours  forcé  ?  N'y  verrait-on  pas  l'aveu 
de  l'ébranlement  du  crédit,  et  nos  relations  commerciales 
avec  l'extérieur  n'en  seraient-elles  pas  affectées  d'une  ma- 
nière fâcheuse  ? 

L'émission  du  billet  convertible  est  naturellement  limitée, 
l'émission  du  billet  inconvertible  est  naturellement  illimitée, 
Le  discrédit  qui  s'attache  au  billet  émis  en  excès,  ou  simple- 
ment qui  pourrait  être  émis  en  trop  grande,  quantité,  pèse 
sur  le  billet  inconvertible  ou  commence  à  peser  sur  lui. 

Ce  discrédit  agit  sur  le  change,  avilit  le  médium  de 
l'échange  et  sollicite  ainsi  un  complément  d'émission. 

Bref,  le  cours  forcé  est  une  redoutable  extrémité.  Comme 
nous  sommes  sûrs  qu'en  cas  de  crise  le  pays  y  serait  acculé, 
en  raison  du  rôle  actuel  du  billet  de  banque  dans  la  cir- 
culation, il  est  opportun  de  rechercher  le  m03ren  de  se  sou- 
straire à  un  expédient  aussi  fâcheux. 

(A  suivre.) 


Le  Papier-monnaie  Brésilien 

Voici  quelles  étaient,  au  31  juillet  dernier,  la  quantité  et 
la  valeur  du  papier-monnaie  en  circulation  au  Brésil  : 


Valeur 

Quantité 

Montant  total 

des  billets 

des  billets 

des  billets 

Milreis 

S'jOO  

12.729.337 

6.364:669 

1  000..:  

15.013.785 

15.013:785 

2  000  

10.369.908 

20.739:817 

o  000  

G. 184.479 

30.922:397 

10  000...,  

5.  339. 958 

53.399:585 

20  000  

2.885.611 

57.712:230 

MO  000  

88.890 

2.666:700 

50  ooo  

1.872.778 

93.638:925 

100  000  

( '.04.848 

00.484:850 

200  000  

1.108.142 

221.028:400 

500  OO0  

252.074 

126.037:250 

Total  au  31  juillet..'.'. 

5(3.449.810 

088.008:008 

Milreis 

Au  30  juin  dernier,  la  circulation  totale 

étant  de   G88.608.0l6g000' 

Au  31  juillet  cette  circulation  étant  de.. . .    (W8.G08.608  0OU 

La  différence  en  moins  est  de  .'. .  8$000 

C'est  là  le  montant  des  billets  incinérés  pendant  le  mois  de 
juillet. 

Au  moment  où  les  incinérations  ont  commencé,  c'est-à-dire 
au  31  août  1898;  la  circulation  s'élevait,  à  789,864  td4)}500;  la 
différence  entre  ci;  chiffre  et  celui  relevé  au  31  juillet  der- 
nier, nous  donne  le  total  des  incinérations  effectuées,  soit 
<  19 . 956 : 000)5500.   


Les  Monnaies  de  bronze  et  de  nickel  en  Italie 

Voici  le  texte  de  la  loi  italienne  du  7  juillet  1!X)1. 
autorisanl  le  retrait  des  monnaies  de.  bronze  et  ordon- 
nant la  mise  en  circulation  des  monnaies  de  nickel  : 

Article  premier.  —  Le  Gouvernement  royal  est  autorisé  ■■> 
retirer  de  la  circulation  pour  30  millions  dé  lire  de  pièces  de 
bronze  de  cinq  et  de  dix  centimes,  frappées  antérieurement 
a  Vannée  t894,  à  en  vendre  le  métal  (il  à  leur  substituer 
pour  nue  égale  valeur  de  monnaie  de  nickei  pur". 


LKC0N0M1STE  EUROPEEN.  — 


Situation  financière  générale 


Un  décret  royal  déterminera  la  valeur  et  le  type  des 
nouvelles  pièces,  sous  réserve  cependant  qu'il  ne  sera  pas 
frappé  de  pièces  de  cinquante  centimes. 

2.  Les  frais  occasionnés  par  le  retrait  et.  la  démonétisation 
des  monnaies  (le  bronze  et  par  la  fabrication,  l'émission,  Le 
transport  et  l'écoulement  des  nouvelles  monnaies  de  nickel 
pur  seront,  inscrits,  de  l'exercice  1901-1002  à  l'exercice  11)03- 
1904  inclus,  à  un  chapitre  spécial  du  budget  des  dépenses, 
extraordinaires  du  Ministère  du  Trésor,  sous  la  rubrique  : 

Frais  de  démonétisation  de  30  millions  de  monnaies  de 
bronze  de  cinq  et  dix  centimes  et  de  frappe  d'uni;  égale  va- 
leur de  pièces  de  nickel  pur  ». 

•'!.  Le  produit  de  la  vente  des  susdites  monnaies  de  bronze 
sera  porté  au  budget  des  recettes  pour  l'exercice  1901-02  à  un 
chapitre  spécial  de  la  troisième  catégorie  du  litre  II  «  Mou- 
vement de  capitaux  »  qui  sera  intitulé  :  «  Produits  de  la  vente 
de  30  millions  de  lire  de  monnaies  de  bronze  de  cinq  et  de 
dix  centimes  ». 

4.  Les  plaques  de  nickel  pur  qui  seront  remises  au  Trésor 
seront  exemptées  du  paiement  des  droits  d'importation. 

5.  Un  décret  royal  déterminera  les  règles  relatives  àl'appli- 
.ation  de  la  présente  loi. 


Frappe  de  monnaies  de  bronze  en  Bulgarie 

Le  24  septembre  (7  octobre)  1901,  une  adjudication  publique 
sous  soumissions  secrètes  aura  lieu  à  Sofia,  pour  la  frappe 
et  la  fourniture  du  trésor  de  l'Etat  de  huit  cent  mille  francs 
de  monnaies  en  bronze  de  deux  centimes  et  de  deux  cent 
mille  francs  de  monnaies  en  bronze  de  un  centime. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 
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Situation  Financière  Générais 


Europe.  —  France.  La  liquidation  de  fin  août  a  été 
encore  excessivement  facile,  et  l'argent  ne  s'est  employé 
sur  le  marché  Officiel  qu'à  2  1/2  et  même  au-dessous. 
Malheureusement  la  phase  nouvelle  dans  laquelle  est 
entré  le  conflit  franco-turc,  ainsi  que  la  réaction  qui  a 
atteint  certaines  valeurs  spéciales,  ont  rendu,  par  la 
suite,  le  marché  très  circonspect  et  même  mou.  Au 
dernier  moment,  cependant,  les  dispositions  sont  un 
2>eu  meilleures 


Allemagne.  —  Des  délégués  allemands  et  autrichiens 
viennent  de  se  réunir  àBreslau  pour  étudier  les  movens 
d'activer  la  canalisation  de  l'Oder  jusqu'à  la  frontière 
autrichienne. 

Le  marché  financier  est  sans  fermeté  et  sans  activité  : 
les  grandes  industries  sont  toujours  dans  une  situation 
assez  précaire.  Les  disponibilités  du  marché  monétaire 
sont  abondantes. 

IS Economiste  allemand  a  publié  un  article  remarqué 
sur  le  projet  de  tarif  douanier.  D'après  lui,  l'établisse- 
ment d'un  tarif  double  et  prohibitif  [jour  les  céréalés 
étrangères  aurait  simplement  pour  but  d'amener  les 
négociateurs  des  autres  pays  à  composition  lors  de  la 
discussion  des  futurs  traités  :  ce  serait,  un  argument 
de  discussion. 

Angle/erre.  La  stagnation  des  affaires  persiste,  en 
même  temps  que  l'abondance  monétaire  :  ce  sont  les 
effets  des  vacances. 

En  1900-1901,  les  recottes  brutes  des  douane-;  se  sont 
élevées  à  '26.270.959  liv.  st.  L'augmentation  a  été  de 
14  0/0  sur  l'année  antérieure  et  de  11.22  0/0  sur  les 
prévisions  budgétaires. 

Le  Ministère  de  l'Agriculture  vient  de  publier  un 
rapport  sur  les  résultats  agricoles  de  l'année  1900.  Nous 
publions  les  chiffres  de  ce  rapport,  page  312. 

Es-pagne.  —  La  Commission  chargée  de  faire  des  ré- 
ductions dans  les  dépenses  budgétaires  travaille  tou- 
jours, mais  sans  arriver  à  de  grands  résultais  et  sans 
contenter  grand  monde. 

Peu  d'animation  à  la  Bourse. 

Dans  les  sept  premiers  mois  de  l'année,  les  importa- 
tions se  sont  élevées  à  488.231.698  pesetas,  sans  les  mé- 
taux précieux  et  les  exportations  à  358.112.430  poêlas, 
contre  respectivement  498.200.909  et  420.874.818  pesetas 
dans  la  même  période  de  l'année  précédente. 

Italie. —  On  constate,  pour  les  sept  premiers  mois,  une 
certaine  amélioration  de  la  balance  du  commerce  exté- 
rieur. Les  exportations  de  juillet  ont  été  supérieures  de 
13  millions  de  lire  à  celles  de  juillet  1900.  Dans  les  sept 
premiers  mois  de  l'année,  les  importations  se  sont 
élevées  à  1.09U.3'i5.881  lire  (+  100  070.000  sur  la  môme 
période  de  1900)  et  les  exportations  à  795-878.887  (+  29 
millions  704.259  lire). 

Portugal.  —  Pour  les  dix  premiers  mois  'Je  l'exer- 
cice, les  recettes  publiques  se  sont  élevées  à  44.889:154 
milreis,  en  augmentation  de  2.179:300  milrcis  sur  la 
même  période  antérieure.  Les  dépenses  ont  été  de  43 
201:819  milreis,  en  diminution  de  1. 427. 028  milreis. 
L'amélioration  en  faveur  des  dix  premiers  mois  est  de 
8.006.330  milreis. 

Dans  les  trois  premiers  mois  de  l'exercice,  les  re- 
celtes douanières  ont  été  de  5.180  contos  contre  1.945 
eontos  dans  la  même  période  antérieure. 

Amérique.  —  Brésil.  Malgré  la  crise  du  café,  la  si- 
tuation économique  de  l'Etat  de  Minas-Ocraès  est  en 
progrès.  L'industrie  minière  notamment  a  beaucoup' 
progressé,  ainsi  que  l'industrie  du  beurre  cl  l'exporta- 
tion du  bétail. 

Etals-U)iis.  —  Lo  marché  de  New-York  est  peu  actif 
et  lourd.  Lus  valeurs  du  trust  de  l'acier  ont  fléchi.  On 
estime  cependant  que  la  grève  touche  à  son  terme. 

Mexigae.  —  Pour  les  onze  premiers  mois  de  l'exer- 
cice, les  importations,  sans  métaux  précieux,  se  sont 
élevées  à  59.692.484  piastres,  en  augmentation  de  4  mil- 
lions 171.488  piastres  sur  la  même  période  antérieure, 
et  les  exportations  se  sont  élevées  à  137.460.000  pias- 
tres, en  augmentation  de  2.816.387. 

Républigae  Argentine  —  Dans  le  premier  semestre 
de  l'année,  les  importations  se  sont  élevées  à  56.619.775 
pesos-or,  contre  50.527.693  dans  le  premier  semestre 
1900,  et  les  exportations  à  97. 776. 764,  contre  9'l  mil- 
lions 99.151. 

Asie.  —  Japon.  Les  banques  du  Japon  se  dévelop- 
pent d'une  manière  satisfaisante  :  en  1900  on  en  comp- 
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tait  2.356  ayant  un  capital  payé  de  337.742.000  yens. 
(  tes  «  biffres  ont  doublé  depuis  1895. 

En  1899,  les  bénéfices  nets  ont  été  do  Vi.988.O0O  yens 
(  ■  te  dividende  pour  100  yens  a  été  de  9.50. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Les  Conseil»  généraux.  —  Le  Voyage  du  Tsar 
en  France.  —  Le  Conflit  Kranco-Tuic 

Les  résultats  des  élections  aux  Conseils  généraux 
.•ut  été  très  discutés  jusqu'ici,  chaque  parti  voulant 
s'attribuer  la  victoire,  un  honorable  membre  de  l'Union 
libérale,  M.  Barboux,  A  ient  d'apporter  sa  contribution 
à  la  question  ;  il  a  eu  la  patience  de  lire  la  profession 
de  foi  des  nouveaux  élus  et  il  a  établi  un  nouveau 
classement. 

D'après  lui,  et  contrairement  aux  affirmations  des 
organes  gouvernementaux,  les  radicaux,  n'ont  pas  ga- 
gné  cent  sièges  sur  leurs  adversaires  politiques,  mais 
seulement  trente-cinq.  Les  progressistes  ont  perdu 
A  ingt-cinq  cantons  sur  les  six  cent-quatre-vingt  qu'ils 
•coupaient  avant  les  élections  ;  mais  ce  ne  sont  pas  les 
radicaux  qui  ont  hérité  de  ces  sièges,  mais  bien  les 
nationalistes  et  les  socialistes. 

Le  prétendu  succès  des  radicaux  se  change  donc  en 
échec.  Il  ne  faut  pas  oublier,  en  effet,  que  les  candi- 
dats aux  élections  cantonales  sont,  plus  que  tous  au- 
tres, accessibles  aux  conseils,  sensibles  à  la  pression 
des  représentants  du  Gouvernement.  De  plus,  un  cer- 
tain nombre  de  candidats,  sans  opinion  bien  arrêtée, 
e»nt  accepté  l'estampille  officielle,  quitte  à  se  rallier 
dans  quelques  semaines  ou  dans  quelques  mois  au 
(iouvernoment  possible,  fût-il  même  le  contraire  de 
celui  que  nous  avons  actuellement. 

M.  Barboux,  poussant  plus  loin  ses  recherches,  re- 
marque qu'en  additionnant  les  voix  des  républicains 
progressistes,  des  conservateurs  et  des  nationalistes, 
on  aboutirait  à  cette  démonstration  que  le  Gouverne- 
ment a  été  mis  en  minorité  par  938  mandats  contre 
TOT  qui  représentent  les  radicaux  associés  aux  radi- 
caux socialistes  et  aux  socialistes.  Enfin,  les  républi- 
cains progressistes,  réduits  à  leurs  seules  forces,  pour- 
raient encore  opposer  055  voix  aux  507  partisans  mêlés 
du  (iouvernement. 

I  leci  est  une  indication  pour  les  prochaines  élections 
législatives. 


Les  Ministres  se  sonl  réunis,  le  3  septembre,  en  Conseil 
à  l'Elysée,  sons  ln.  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Conseil  a,  sur  les  propositions  du  Ministre  des  Affaires 
étrangères,  réglé  le  programme  des  journées  des  17,  18,  19, 
20  et  21  septembre,  des  réceptions  et  de  la  revue  qui  auront 
Lieu  à  l'occasion  du  voyage  de  M.  le  Président  de  la  Répu- 
blique ii  Arras  et  DunWrque  cl  du  séjour  du  Tsar  en  France 

Le  Président  du  Conseil  a  fait  connaître  les  mesures 
d'ordre  qui  ont  été  concertées  entre  les  Ministres  de  l'Inté- 
rieur, de  la  Guerre,  de  la  Marine  et  des  Travaux  publics, 
comprenant  un  plan  général  approuvé  par  le  Conseil  dés  le 
mois  de  juillet  dernier,  en  prévision  de  la  visite  de  Leurs  Ma- 
jestés l'Empereur  et  l'Impératrice  de  Russie. 
.  Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  fait  savoir  au  Conseil 
que  les  diverses  réclamations  soutenues  depuis  longtemps 
par  1  ambassade,  de  France  à  Constantinople  et  qui  consis- 
;.iien!  notamment  : 

1»)  Pour  la  Société  des  q liais,  à  faire  lever  les  obstacles 
qu'on  opposait  an  libre  exercice  des  droits  qui  résultent  pour 
fil'  iUi  linnan  de  concession; 

2*)  Pour  les  créances  Coran  do  et  Tnbini,  à  obtenir  l'exé- 
eutiOB  des  arrêts  des  Tribunaux  ottomans; 

Avaient  abouti,  devant  le  Sultan  et  avec  son  approbation, 

à  un  arrangement  entre  l'ambassadeur  de  France  et  le  Mi- 

uistn  &ëj>  Affaires  étrangères  dr  Turquie. 

Bn  dépit  de  la  parole  donnée,  tous  lOS  engagements  pris 
h  ayant  pus  été  tenus,  l'ambassadeur  de  France  a  reçu  l'ordre 
1        tter  Constantinople,  et  l'ambassadeur  de  Turquie  au- 

"'  du  Gouvernement  de  la  République  a  été  nviae  çpie  sa 
présence  à  Paris  n'avait  plus  d'objet. 

Ministres  se  réuniront  de  nouveau  en  Conseil  le  11  sep- 


~w  Voici  le  programme  officiel  du  séjour  en  Franc*:  de 
l'empereur  et  de  l'impératrice  de  Russie  : 

17  septembre,  —  Le  Président  de  la  Itépublique  part  de- 
Paris  â  11  heures  du  matin,  par  train  spécial.  Il  est  accom- 
pagné de  M  M .  Waldeck-Piousseau,  président  du  Conseil,  et 
Delcassé,  ministre  défi  affaires  étrangères. 

Déjeuner  dans  le  train. 

Arrivée  à  Arras  à  1  heure  1/2. 

Réceptions  à  la  gare. 

A  2  heures,  départ  pour  Dunkerque. 

Réception  des  autorités  à  la  gare. 

Départ  pour  la  sous-préfecture. 

A  5  heures,  départ  de  la  Bons-préfecture  pour  l'hôtel  de  ville. 

inauguration  du  nouvel  hôtel  de  ville. 

A  0  heures,  le  Président  de  la  République,  accompagné  de 
MM.  Waldeck-Rousseau  et  Delcassé,  se  rendra  à  l'hôtel  de 
ville,  en  prenant  les  principales  rues  de  la  ville. 

A  cinq  heures  du  soir  partira  de  Paris  un  train  spécial 
qui  amènera  à  Dunkerque  les  présidents  des  Chaml.ie-..  tes 
autres  membres  du  gouvernement,  le  prince  Ouroussol  et  le 
haut  personnel  de  l'ambassade  de  Russie. 

18  septembre.  —  Le  Président  de  la  République  s'embar- 
que à  7  heures  du  matin  sur  le  Cassini  et  se  porte  à  la  ren- 
contre de  l'empereur  et  de  l'impératrice  de  Russie.  11  est 
accompagné  des  présidents  des  Chambres,  des  ministres,  des 
officiers  de  sa  maison  militaire  et  des  membres  de  son  cabi- 
net civil,  du  personnel  de  l'ambassade  de  Russie,  de  M.  de 
Montebello,  ambassadeur  de  France  à  .Saint-Pétersbourg,  et 
des  personnes  désignées  pour  être  attachées  à  Leurs  Majestés 
pendant  leur  séjour  en  France. 

Rencontre  en  mer  du  Président  et  des  souverains  russes. 
Revue  de  l'escadre. 

A  midi,  débarquement  devant  la  Chambre  de  Commerce. 

Présentation  à  Leurs  Majestés  des  représentants  de  la  ville 
et  du  département. 

A  midi  et  demi,  déjeuner.  A  ce  déjeuner  assisteront  :  tes 
présidents  des  Chambres,  les  Ministres,  le  personnel  de  l'am- 
bassade de  Russie,  les  amiraux  et  commandants  des  navires 
en  rade,  les  représentants  du  département  du  Nord,  le  pré- 
fet, le  sous-préfet,  le  maire,  le  président  de  la  Chambre  de 
commerce,  etc.,  etc. 

A  2  heures,  départ  pour  Compiègne. 

A  k  heures,  arrivée  à  Compiègne. 

Réceptions  à  la  gare. 

Dîner  intime  au  château. 

10  septembre.  —  Départ  pour  tes  manœuvres. 

A  midi  et  demie,  déjeuner  au  fort  de  AVitry-lès-Reims. 

Dans  l'après-midi,  visite  à  Reims. 

Retour  à  Compiègne. 

20  septembre.  —  Dîner  offert  par  le  Président  de  la  Répu- 
blique. 

Représentation  de  gala  au  théâtre  du  château. 

21  septembre.  —  Départ  pour  la  revue. 

Des  trains  spéciaux  conduiront  les  membres  du  Parlement 
jusqu'à  la  tribune  qui  leur  est  spécialement  réservée. 
Revue. 

A  une  heure,  déjeuner  offert  par  le  Président  de  la  Répu- 
blique, sous  une  tente  dressée  au  ebamp  de  courses  à  Reims. 

A  ce  déjeuner  assisteront  :  les  présidents  des  Chambres, 
les  Ministres,  te  personnel  de  l'ambassade  de  Russie,  les 
membres  des  bureaux  des  deux  Chambres,  les  sénateurs  et 
députés  de  la  Marne,  le  général  Brugère,  les  commandants 
des  armées  et  les  chefs  de  corps  de  troupes  ayant  pris  part 
aux  manœuvres,  les  membres  du  Conseil  supérieur  de  la 
guerre,  le  cardinal-archevêque  de  Reims,  te  préfet  de  la 
Marne,  te  maire  de  Reims,  te  sous-préfet,  etc.,  etc. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  Situation  Économique  et  Financière 

DES    ÉTATS-UNIS  D'AMÉRIQUE 


II 

VOl'Cr.ATJON  ET  MOYKNS  DM  COMMUNICATION 

Il  no  faut  pas  attribuer  uniquement  au  ré- 
gime économique  îles  Etats-Unis  la  rapide  pro- 
grêssion  que  nous  avons  a  constate!  dans  l&urs 


(1)  Voir,  l'Économiste  Européen,  u*  50!!. 
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moyens  de  production  et  leur  commerce  extérieur. 
D'autres  éléments  y  ont  contribué  :  ce  sont  l'aug- 
mentation rapide  de  la  population  (sans  parler  des 
aptitudes  particulières  de  cette  race  nouvelle)  ;  la 
perfection  de  l'outillage  industriel;  l'énorme  déve- 
loppement donné  aux  voies  de  communications  ; 
enfin,  les  ressources  naturelles  :  richesse  du  sol  et 
du  sous-sol. 

*** 

Il  n'y  a  pas  de  pays  en  Europe  où  la  population 
augmente  plus  vite  qu'aux  Etats-Unis. 

En  187Q,  I»'  nombre  total  des  habitants  de  l' Amé- 
rique ilu  Nord  était  de  38.558.371  habitants.  Au 
recensement  de  1900,  ce  nombre  s'élevait  à  76  mil- 
lions 304.799.  Ce  qui  revient  à  dire  que  la  popula- 
tion des  Etats-Unis  a  doublé  en  30  années. 

Entre  1871  et  1901  la  population  de  la  Erance  est 
passée  de  36.103,000  à  38.641.333  habitants,  soit 
une  augmentation  totale  de  â.538.333  habitants 
seulement. 

En  1890,  les  Etats-Unis  comptaient  62.622.250 
âmes  :  entre  1890  et  1900  l'accroissement  de 
leur  population  a  donc  été  de  13.682. 5 19  individus, 
soit  une  augmentation  moyenne  annuelle  d'envi- 
ron 2,18  0/0.  L'accroissement  de  la  population 
européenne,  pendant  la  dernière  période  décen- 
nale, a  été  d'environ  :  10  millions  d'individus,  soit 
0,88  0/0  d'augmentation  annuelle.  Cette  simple 
comparaison  suffit  pour  donner  une  idée  de  la  ra- 
pidité avec  laquelle  les  vastes  territoires  de  l'Union 
se  peuplent. 

L'immigration  joue,  naturellement,  un  grand 
rôle  dans  cet  accroissement  de  la  population  :  on 
calcule  que,  de  1821  à  1900,  19  millions  d'étran- 
gers sont  venus  s'établir  aux  Etats-Unis  et,  sur 
ce  total,  l'Europe  a  fourni  17. 189. 138  immigrants. 

Yoici  le  total  de  la  population  des  Etats-Unis' 
depuis  le  premier  recensement  fait  après  la  procla- 
mation de  l'indépendance  jusqu'à  nos  jours.  En 
1780,  la  population  était  évaluée  à  3.000.000  d'in- 
dividus : 

Population  des  Etats-Unis  do  1790  à  1900 


Années 

Habitants 

1790  

3.929. £14 

1800..  

5.308.483 

1810  

7.239.881 

1820  

!  1.633. 822 

18:30  

12.866.020 

1840  

17.069.453 

Années 

Habitants 

1850  

23.191.876 

1860  

31.443.321 

1870  

38.558.371 

1880  

50.155.783 

1890  .-. 

62.622.250 

1900  

76.304.799 

La  superficie  des  49  Etats  ou  territoires,  consti- 
tuant l'Union  de  l'Amérique  du  Nord  proprement 
dite,  est  de  7.752.810  kilomètres  carrés,  et  de 
9.230.010  kilomètres  carrés,  si  on  y  ajoute  les  terri- 
toires non  représentés.  C'est,  à  peu  de  chose  près, 
la  superficie  de  l'Europe,  qui  comprend  10.032.148 
kilomètres  carrés  pour  une  population  actuelle  de 
870  millions  d'habitants,  représentant  une  densité 
de  37  habitants  par  kilomètre  carré. 

En  1870,  la  densité  de  la  population  des  Etats- 
Unis  n'était  encore  que  de  5  habitants  par  kilomè- 
tre carré;  elle  s'élève  aujourd'hui  à  près  de  10  ha- 
bitants. Cette  population  ayant  régulièrement 
augmenté  de  1  million  d'habitants  par  année  de- 
puis un  demi-siècle,  on  peut  admettre,  si  cette 
progression  se  maintient  au  cours  du  XXe  siècle, 
qu'en  l'an  2000  elle  atteindra  175  millions  d'indi 
vidus. 

Un  de  nos  confrères  de  Chicago  est  allé  beau- 


coup plus  loin  :  partant  de  ce  fait  que  la  po- 
pulation de  la  Confédération  double  tous  les 
30  ans  il  arrive  à  cette  conclusion  que  le  nombre 
des  citoyens  de  la  libre  Amérique  dépassera  le 
milliard  au  commencement  du  XXIe  siècle. 

Ce  chiffre  n'a  rien  d'exagéré,  car  il  ne  représente 
qu'une  densité  moyenne  de  108  habitants  par  kilo- 
mètre carré,  alors  que  la  densité  actuelle  de  l'Ita- 
lie dépasse  111. 

*** 

Les  Etats-Unis  possèdent  le  plus  vaste  réseau 
de  chemins  de  fer  du  monde.  A  la  fin  de  l'année 
1900,  le  nombre  de  kilomètres  exploités  y  était  de 
314.004,  alors  qu'il  atteignait  280.000  kilomètres 
pour  l'ensemble  des  pays  européens. 

Voici,  d'ailleurs,  en  remontant  à  1890,  le  déve- 
loppement de  ce  réseau  : 


Années 


1890. 
1891. 
1892. 
189:!. 
1894. 
1895. 


Kilomètres 

Années 

Kilomètres 

2(58.370 

1896  

.  294.075 

274.920 

1897  

297.007 

282.040 

1898  

300.577 

235.730 

1899  

307.050 

288.640 

1900  

314.004 

290.930 

Entre  1890  et  1900,  l'augmentation  du  réseau 
américain  a  été  de  45.634  kilomètres,  soit  17  0/0. 
Pendant  la  même  période,  le  réseau  français  est 
passé  de  33.547  kilomètres  en  1890  à  38.002  kilo- 
mètres en  1900,  soit  une  augmentation  de  4.455 
kilomètres  ou  13.25  0/0. 

Au  30  juin  1900,  d'après  le  rapport  de  Y  Interstate 
Commission,  le  capital  engagé  dans  les  entreprises 
de  chemins  de  fer  aux  Etats-Unis,  en  comptant  le 
dollar  à  5  fr.,  était  évalué  à  : 

Francs 

Capital:  Actions  ordinaires   52.611.459.190 

—  —     de  préférence   6.616.438.775 

—  Dette  consolidée   28.227.276.835 

Total   57.455.174.800 

A  la  fin  de  l'année  1899,  le  capital  engagé  dans 
les  entreprises  françaises  de  chemins  de  fer,  y 
compris  le  réseau  de  l'Etat,  atteignait  un  capital 
nominal  d'environ  19  milliards  de  francs. 

Pendant  l'année  1899,  les  recettes  brutes  de 
toutes  les  Compagnies  américaines  se  sont  élevées 
à  6. 568.000.000  de  francs,  contre  6.236.500.000  de 
francs  en  1898.  En  France,  les  recettes  brutes 
totales  de  toutes  nos  Compagnies  de  chemins  de 
fer,  y  compris  le  réseau  de  l'Etat,  ont  été  de 
1.502.577.413  fr.  en  1900  et  de  1.408.208.382  fr. 
en  1899.  > 

La  multiplicité  de  ces  voies  ferrées  facilite  le 
mouvement  des  échanges  à  l'intérieur  ;  il  est 
impossible  d'évaluer  le  montant  de  ces  échanges, 
mais  on  se  rendra  compte  de  leur  importance 
quand  nous  aurons  dit  que  les  économistes  améri- 
cains en  estiment  la  valeur  à  vingt  fois  celle  du 
commerce  extérieur  :  soit  environ  230  milliards  de 
francs  pour  l'année  1900. 

Pour  certains  de  ces  échanges,  les  cours  d'eau 
ont  conservé  leur  importance,  malgré  les  che- 
mins de  fer.  Sur  les  grands  lacs,  une  flotte  de 
plus  de  2.000  navires  alimente  une  centaine  de 
ports;  on  évalue  à  plus  de  27  millions  de  tonnes 
par  an  le  mouvement  de  la  navigation  par  la 
rivière  Détroit  et  à  plus  de  20  millions  le  mouve- 
ment sur  l'Hudson,  entre  New-York  et  Albani.  La 
plupart  des  canaux  ont  été  construits  de  1800  à 
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18.r)0,  sauf  L'Blinoip-Mississipi  dont  l'ouverture 
date  de  189.");  leur  longueur  totale  atteint  4.150 

kilomètres. 

*** 

La  marine  marchande  américaine  est  peu  im- 
portante. Après  avoir  élé  l'une  des  grandes  nations 
maritimes  du  monde,  les  Etats-Unis  ont  perdu 
leur  prédominance,  quand  les  progrès  de  la  navi- 
gation à  vapeur  ont  fait  passer  à  l'Angleterre  les 
avantages  dont,  jusque-là,  les  Américains  avaient 
bénéficie.  La  guerre  de  Sécession  acheva  leur  dé- 
cadence maritime,  et  malgré  les  grands  efforts 
faits,  depuis  quelque  temps,  pour  constituer  une 
marine  marchande  nationale,  par  un  système  de 
primes,  cette  décadence  s'accentue  d'année  en  an- 
née :  En  1870,  après  la  crise  terrible  de  la  guerre 
civile,  la  proportion  du  tonnage  américain,  dans 
le  total  du  commerce  extérieur  des  Etats-Unis, 
était  encore  de  35  0/0;  elle  afléchi  à  26  0/0en  1875, 
à  18  0/0  en  1880,  à  15  0/0  en  1885,  à  12  0/0  en 
1890;  elle  n'est  plus  guère,  aujourd'hui,  que  de 
10  0/0. 

Le  tableau  de  la  flotte  marchande  des  États- 
Unis  présente  cependant  des  totaux  qui,  à  pre- 
mière vue,  pourraient  faire  illusion  sur  l'impor- 
tance de  cette  flotte.  Voici,  en  effet,  quel  a  été  son 
effectif  pendant  les  dix  dernières  années  : 


Vapeurs 

Voiliers 

Total 

Années 

Tonnag" 

Nombre 

Tonnag1' 

Xombre 

Tonna«e 

Nombre 

Milliers 

Milliers 

Milliers 

de  tx 

de  tx 

de  tx 

1800  . . 

5.965 

1.857 

17.502 

2.565 

23.467 

4 . 424 

1891  .. 

6.216 

2.016 

17.683 

2.669 

23  899 

4.(585 

1892  . . 

6.H92 

2.074 

17.991 

2.691 

24.383 

4.765 

1893  .. 

6.561 

2.183 

17.951 

2.642 

24.512 

4.S25 

1894  . . 

6.526 

2.189 

17.060 

2.495 

23.586 

4.6S4 

1895  . . 

6.554 

2.213 

10.686 

2.423 

23.240 

4.636 

18%  . . 

6.595 

2.307 

16.313 

2.397 

22.908 

4.704 

1897  .. 

6.599 

2.359 

16.034 

2.410 

22.633 

4.769 

1898  . . 

6.712 

2.372 

15.993 

2.378 

22.705 

4.750 

1899  . . 

6.837 

2.476 

15.891 

2.388 

22  728 

4.8  4 

1900  .. 

7.053 

2.657 

16.280 

2.507 

23.333 

5.164 

Ce  tableau  n'ous  montre,  d'abord,  que  la  situa- 
tion, qui  était  restée  stationnaire  depuis  1890,  s'est 
améliorée  en  1900:  le  nombre  et  le  tonnage  des  va- 
peurs, autant  que  celui  des  voiliers,  ont  bénéficié, 
pendant  cette  année,  d'une  amélioration  assez  sen- 
sible. Mais  ces  chiffres  comprennent  non  seule- 
ment les  navires  engagés  dans  le  commerce  exté- 
rieur, mais  ceux  du  commerce  cotier  et  delanavi- 
gation  intérieure.  Le  tableau  suivant  nous  montre 
les  variations  constatées,  depuis  1861,  dans  les 
diverses  destinations  de  ces  navires  : 


Années 

Navires  engagés 

dans 

Total 

le 

commerce 
extérieur 

le 

cabotage 

les 
pêches 

Tonneaux 

Tonneaux 

Tonneaux 

Tonneaux 

1861  

2.496.894 

2.704.544 

338.375 

5.539.813 

1871  

1.363.652 

2.764.600 

154.355 

4.282.607 

1881  

1.297.035 

2.640.011 

114.688 

4.057.734 

1891  

988.719 

3.609.876 

86.164 

h  ,684.759 

1890  

829.833 

8.790.296 

83.751 

4  708.880 

1897  

792.870 

$.896.826 

79  324 

4.769.020 

1898  

736.218 

3.959.702 

63.823 

4.749.738 

887.229 

8.966.818 

61 .696 

4.864.288 

1900  

HI6.7-.I5 

4.286.516 

61.528 

5.164.839 

On  voit,  donc  que  la  progression  que  nous  cons- 
tations plus  haut  est  tout  entière  an  bénéfice  des 
navires  engagés  dans  le  commerce  côtier  et  la  na- 


vigation intérieure;  le  tonnage  des  navires  engagée 
dans  le  commerce  extérieur,  n'a  cessé,  au  con- 
traire, de  diminuer  et,  en  1900,  il  est  encore  infé- 
rieur de  20.434  tonneaux  à  celui  de  1899. 

Le  mouvement  général  de  la  navigation,  pen- 
dant les  dix  dernières  années,  a  donné  les  résul- 
tats suivants  : 


Entrées 

Sorties 

Totaux 

N'ombre 

Milliers 
de  tx 

Nombre 

Milliers 
de  tx 

N'ombre 

Milliers 
de  tx 

1890  .. 

33.448 

18.107 

•X  1.297 

1«.148 

60.745 

30.255 

1891  .. 

32.578 

18.204 

32.703 

18.260 

05.283 

86.404 

1892  . . 

33.144 

21.013 

33.385 

21.161 

6H.S29 

42.164 

1893  . . 

31.755 

19.581 

31.635 

19.760 

63.390 

39.341 

1894  .. 

30  005 

19.989 

30.344 

20.271 

60.349 

40.200 

1895  . . 

28.928 

19.294 

29  078 

19.750 

58.000 

39.044 

1896  . . 

31  820 

20.989 

31.794 

21.414 

63.114 

42.4«3 

1897  .. 

31.548 

23.760 

31.661 

23.709 

6:!.  199 

47.409 

1898  . . 

32.46 

25.579 

32  253 

25.748 

64.679 

5i.327 

1899 

31.800 

26.110 

32.083 

20  265 

63.883 

52.375 

1900  .. 

34.014 

28.163 

34.067 

28.281 

68.081 

56.444 

Nous  retrouvons,  ici,  les  effets  du  développe- 
ment du  commerce  extérieur  du  pays.  En  dix  ans, 
le  tonnage  des  entrées  et  sorties  de  navires  a  pro- 
gressé de  36.255.000  tonneaux  à  54.444.000-  L'aug- 
mentation est  donc  de  20.189.000  tonneaux,  soit 
55  0/0. 

(A  suivre).  Edmond  Théry. 


Les  Événements  de  l'Amérique  du  Sud 


Il  n'est  pas  facile  de  se  reconnaître  dans  les  dépè- 
ches qui  parlent  du  conllit  entre  la  Colombie  et  le 
Venezuela.  Quel  est  l'agresseur  ?  quel  est  l'objet  du 
litige?  y  en  a-t-il  même  un  ou  n'est-on  en  présence  que 
de  politiciens  qui  veulent  pêcher  en  eau  trouble? 
autant  de  questions  qui   ne  sont  pas  résolues. 

Pour  expliquer  son  attitude,  le  Venezuela  vient 
d'adresser  aux  puissances  étrangères  un  mémorandum 
qui  expose  les  circonstances  imprévues  ayant  néces- 
sité l'état  de  siège  et  les  mesures  de  défense  nationale 
adoptées.  Voici  une  analyse  de  ce  docunienl  : 

Des  circonstances  imprévues  ont  nécessité  la  suppression 
partielle  des  droits  constitulionnels  et  l'adoption  d'une  atti- 
tude belliqueuse,  afin  d'assurer  le  maintien  de  l'ordre  et  la 
conservation  de  l'honneur  national: 

De  plus,  les  incidents  fâcheux  qui  se  sont  produits  entre 
le  consul  vénézuélien  et  les  autorités  militaires  de  Cucutaont 
contribué,  dans  une  large  mesure,  à  détruire  les  effets  salu- 
taires de  l'attitude  réservée  du  Gouvernement  vénézuélien,  en 
même  temps  qu'ils  no  concordaient  pas  avec  l'effet  amical  des 
communications  de  la  Légation  colombienne. 

Le  bruit  ayant  couru  que  des  soldats  colombiens  proje- 
taient d'envahir  le  territoire  vénézuélien  pour  encourager  la 
révolution,  le  Pouvoir  exécutif  vénézuélien  accepta  les  assu- 
rances de  la  Légation  colombienne  que  le  Cabinet  de  Bogota 
était  résolu  â  observer  la  plus  stricte  neutralité. 

Cependant,  à  la  date  du  27  juillet,  le  Pouvoir  exécutif  ap- 
pela l'attention  de  la  Légation' colombienne  sur  lofait  que  les 
troupes  qui  avaient  franchi  La  frontière  étaient  des  forces 
militaires  organisées,  ce  qui  constituait  une  atteinte  à  la  loi 
internationale  Le  Pouvoir  exécutif  protesta  contre  le  fait  de 
la  complicité  dans  un  acte  pouvant  être  attribué  aux  chefs  de 
l'armée  d'une  République  voisine. 

Le  Ministre  colombien  lit  une  réponse  peu  satisfaisante, 
manifestant  sa  surprise  des  faits  qui  étaient  portés  à  sa  con- 
naissance et  prétendant  que  les  actes  en  question  ne  pou- 
vaient avoir  été  commis  qu'en  contradiction  des  ordres  for- 
mels qui  avaient  été  donnes  d'observer  la  neutralité'. 

Cette  manière  de  procéder  obligea  le  Gouvernement  véné- 
zuélien à  adopter  une  altitude  qui,  sans  entraîner  avec  elle  La 
rupture,  des  relations  des  deux  pays  dans  l'avenir  —  dans  le 
cas  où  il  aurait  été  prouvé  que  la  République  voisine  n'avait 
pas  participé  à  L'agression  dont  Le  Venezuela  se  plaignait  — 
lût,  néanmoins,  en  rapport  avec  les  besoins  et  les  exigences 
de  L'honneur  national  et  de  L'intégrité  du  territoire. 

Les  événements  subséquents  aggravèrent  beaucoup  la  situa- 
lion,  Le  fait  avant  été  démontre  qu'il  s'était  produit  nue  vin- 
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lat ion  du  territoire  vénézuélien  pat  les  troupes  régulières 
colombiennes; 

Déplus,  les  envahisseurs  se  livrèrent  au  pillage  et  à  la  dé- 
vastation au  préjudice  de  gens  sans  défense,  agissant  comme 
s'ils  étaient  entres  dans  un  pays  dans  un  but  de  conquête,  et 
comme  si  les  opérations  de  guerre  netaientsoumises  à  aucune 
règle. 

Le  Memûràndum  se  termine  par  une  protestation 
contre  l'invasion  d'une  portion  quelconque  du  terri- 
toire vénézuélien  par  les  troupes  régulières  de  la  Colom- 
bie, et  contre  les  actes  commis  par  elles. 

A  la  suite  île  cette  protestation,  la  llepublica,  organe 
officieux  du  Gouvernement  vénézuélien,  a  public  un 
article  qui  conclut  ainsi  : 

L'heure  des  échanges  de  noies  est  passée  et  le  moment 
d'agir  est  venu.  La  diplomatie  a  fait  connaître  au  monde  les 
justes  raisons  que  le  Gouvernement  avait  et  qu'il  a  pour  de- 
mander réparation  dos  outrages  subis.  Il  a  épuisé  tous  les 
moyens  à  sa  disposition  pour  régler  les  questions  menaçantes 
entre  les  deux  nations.  Nous  avons  assez  attendu;  c'est 
maintenant  le  temps  des  représailles. 

Il  semblerait  donc  que  rien  ne  put  empêcher  main- 
tenant le  conflit  d  éclater  :  voici  cependant  qu'en  pré- 
sence de  l'imminence  des  hostilités,  le  Président  Mac- 
Kinley  a  offert  sa  médiation  aux  Gouvernements  de 
Caracas  et  de  Bogota,  et  l'on  a  quelque  espoir  dans 
l'effet  de  cette  intervention. 

La  Colombie  et  le  Venezuela  sont  les  deux  Etats  sep- 
tentrionaux de  1  Amérique  du  Sud  ;  leurs  rivages  for- 
ment le  littoral  sud  de  la  mer  des  Antilles;  le  Venezuela 
comprend  la  plus  grande  partie  du  bassin  de  l'Oré- 
noque,  la  Colombie  celui  de  la  Magdalena,  et  plusieurs 
des  affluents  de  l'Amazone  ont  leur  source  en  territoire 
colombien.  Après  la  guerre  de  l'Indépendance,  la 
Colombie  et  le  Venezuela  ne  formaient  qu'un  seul  Etat 
sous  le  nom  de  Nouvelle-Grenade  ;  puis  ils  se  séparè- 
rent, chacun  voulant  vivre  pour  son  compte  parti- 
culier. 

Ces  deux  républiques  ont  médiocrement  usé  de  leur 
autonomie  au  point  de  vue  politique  et  économique. 
En  Colombie  principalement,  l'anarchie  est  à  l'état  en- 
démique, et  la  piastre,  qui  a  une  valeur  nominale  de 
5  francs,  y  est  tombée  à  environ  0  fr.  35. 

Ce  dernier  pays  figure  en  bonne  place  dans  la  liste 
noire  du  Council  ôf  Foreign  liondhoiderx  dont  nous 
entretenions  nos  lecteurs  la  semaine  dernière:  sa  dette 
extérieure  en  défaut  de  paiement  s'élève  à  2.700.000  liv. 
sterling  de  principal  et  101250  liv.  st.  d'intérêts.  Nous 
savons,  d'autre  part,  que  si  le  Venezuela  ne  figure  pas 
un  1900-1901  sur  cette  liste,  il  reprendra,  en  1901-1902, 
une  place  longtemps  occupée. 

Les  désordres  auxquels  le  Venezuela  et  la  Colombie' 
sont  en  proie,  menacent  de  s'étendre  ;  le  Venezuela  fait 
de  grands  efforts  pour  rallier  à  sa  cause  la  République, 
de  l'Equateur  et  l'on  ne  sait  (fuel  rôle  les  Etats-Unis 
voudront  jouer  dans  cette  action. 

L'Europe,  habituée  aux  querelles  des  Républiques 
latines  de  L'Amériques  du  Sud  n'y  prête  pas  grande 
attention,  mais,  dans  le  cas  présent,  il  y  a  en  jeu  des 
intérêts  français  considérables.  Le  canal  de  Panama 
traverse  l'isthme  de  Darien,  de  Colon  à  Panama.  Les 
travaux  exécutés  et  le  matériel  restant  dans  l'isthme 
représentent,  avec  les  droits  sur  le  chemin  de  fer,  à  peu 
près  tout  l'actif  de  cette  entreprise  et  il  ne  nous  est  pas 
possible  de  nous  désintéresser  du  sort  de  ces  épaves 
qui  ont  encore  une  valeur,  d'autant  plus" que  les  Amé- 
ricains qui  avaient  annoncé  à  grand  fracas  leur  inten- 
tion de  faire  le  canal  du  Nicaragua  paraissent,  depuis 
quelque  temps,  beaucoup  moins  enthousiastes  do  ce  tracé 
et  qu'ils  commencent  à  insinuer  que  les  ingénieurs 
français  paraissent  avoir  choisi  la  meilleure  voie.  Il 
est  clair  que  si  nous  abandonnions  sans  défense,  et 
notre  concession  et  ce  que  nous  avons  fait  dessus,  les 
Américains  auraient  beau  jeu  pour  s'en  emparer  sans 
bourse  délier  et  finir,  à  leur  profit  exclusif,  le  canal  que 
nous  avons  largement  amarré.  Nous  ne  pouvons  pas 
ne  pas  surveiller  ce  qui  se  passe  dans  l'isthme  du  Da- 
rien et  consentir  à  ce  que  les  terres  que  traverse  et 
doit  traverser  le  canal  tombent  en  des  mains  quelcon- 


J  ques  qui  se  montreraient  sans  doute  fort  disposées  à 
nous  dépouiller. 

D'autre  part  un  canal  interocéanique  a  un  intérêt  de 
premier  ordre  pour  les  Etats-Unis,  c'est  Je  lien  indis- 
pensable entre  les  ports  do  l'Est  et  de  l'Ouest;  or, 
comme  le  tracé  français  est  en  balance  avec  le  canal 
de  Nicaragua,  la  grande  République  ne  se  montre  nul- 
lement disposée  à  laisser  les  choses  suivre  librement 
leur  cours  et  elle  va  expédier,  si  ce  n'est  déjà  l'ait,  des 
forces  imposantes  pour  protéger,  dans  l'isthme,  les  in- 
térêts américains;  elle  a  même  donné  à  entendre  qu'elle 
pourrait  bien  s'opposer  à  la  guerre.  Dans  ce  cas,  elle 
occuperait  certainement  l'isthme;  on  sait  comment 
commencent  ces  occupations  et  on  sait  aussi  •  omment 
elles  se  perpétuent  indéfiniment.  L'Europe  ne  s'inquié- 
tera guère  (les  Républiques  sud-américaines,  mais  elle 
pourra  se  préoccuper  du  sort  du  futur  canal,  qui  est 
aussi  d'importance  pour  les  Anglais  ,et  il  est  possible 
que  si  les  Etats-Unis  émettaient  la  prétention  de  s'eia- 
parer  du  canal,  d'en  faire  une  route  dont  ils  auraient 
seuls  le  contrôle,  ils  aient  à  lutter  contre  les  Répu- 
bliques du  Sud  et  contre  l'hostilité  plus  ou  moins  ou- 
verte de  l'Europe  et  spécialement  de  l'Angleterre,  qui 
n'aime  pas  voir  les  voies  de  communication  entre 
d'autres  mains  que  les  siennes.  C'est  pour  -claque  le 
conflit  mérite  d'être  suivi  avec  attention. 

Georges  Bourgarel. 


La  Situation  économique  du  Japon  en  1 9  0  0 


Le  compte  rendu  de  la  Banque  du  Japon,  pour  le 
2e  semestre  19C0,  donne  des  renseignements  précis  et 
curieux  sur  la  situation  économique  de  ce  pays;  ils 
sont  peu  encourageants,  comme  on  en  jugera  par  les 
extraits  ci-après  : 

Le  rapport  débute  en  constatant  que  diverses  cir- 
constances ont  amené  des  troubles  dans  la  balance 
commerciale  et  que  la  dépression  générale  du  com- 
merce et  de  l'industrie  a  rendu  nécessaire  de  veiller 
avec  une  extrême  attention  à  l'état  du  marché  moné- 
taire. 

En  prévision  de  la  tension  do  l'argent  qui  devait 
amener  l'augmentation  du  pouvoir  de  consommation 
du  pays  et  l'activité  du  commerce,  la  Banque  a,  à  plu- 
sieurs reprises,  élevé  le  taux  de  l'escompte,  mais  cette 
mesure  n'a  pas  arrêté  la  tendance  économique  générale. 
La  hausse  des  prix  et  l'activité  des  importations  n'ont 
fait  qu'augmenter. 

D'autre  part,  les  exportations  ont  sensiblement 
baissé;  les  marchés  d'Europe  et  d'Amérique  ont  de 
moins  en  moins  demandé  la  soie  haoutaye.  et  d'autres 
articles  importants. 

La  conséquence  nécessaire  de  eo  commerce  no  se 
faisant  que  dans  un  seul  sens,  a  été  l'exportation  de 
grandes  quantités  de  numéraire  et  la  rareté  croissante 
des  capitaux. 

Cet  étal,  de  choses  a  eu  divers  effets  :  il  a  obligé  les 
banques  à  élever  létaux  de  leur  escompte,  il  a  immo- 
bilisé  les  marchandises  indigènes  et  a  amené  une  forte 
baisse  des  fonds  d'Etat  et  des  autres  valeurs  de  Bourse. 
Ce  qui  aggravait  le  mal  c'est  que  presque  ton-,  les  né- 
gociants importateurs  et  exportateurs  avaient  de  gros 
stocks  sur  les  bras;  les  détenteurs  de  coton  ei  de  tissus 
de  coton  ont  été  les  plus  malheureux,  car  les  prix  de 
ces  articles  ont  subi  de  violentes  fluctuations.  Telle 
était  la  situation  commerciale  du  Japon  lorsi  [u'<  «ni  éclaté 
les  troubles  en  Chine. 

L'envoi  de  troupes  dans  ce  pay*  a  augmenté  la  ten- 
sion du  marché  monétaire,  qui  a  aussitôt  escompté  les 
demandes  probables  d'argent  pour  les  dépenses  mili- 
taires. Il  s'en  est  suivi  plusieurs  faillites  de  maisons 
de  commerce  et  des  embarras  dans  quelques  banques. 

Sans  doute  les  affaires  actuelles  de  Chine  ne  sont 
pas  comparables  aux  événements  de  1894-9:».  Mais  elles 
n'en  n'ont  pas  moins  affecté  à  un  haut  degré  les  inté- 
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rôts  publics  et  .spécialement  les  transactions  avec  la 
Chine,  elles  ont  aggravé  la  balance  du  commerce  déjà 
défavorable  au  Japon;  elles  ont  détourné  le  capital 
de  ses  emplois  commerciaux  et  industriels  et  rendu 
encore  plus  intense  la  pénurie  dont  souffre  le  pays. 

En  1900  le  total  des  importations  et  des  exportations 
du  Japon  a  été  de  491.540.000  yens,  chiffre  le  plus 
élevé  qui  ait  encore  été  atteint;  mais  tandis  que  le  pays 
se  félicite 'de  cetc  remarquable  expansion  de  son  com- 
merce extérieur,  il  a  à  regretter  une  balance  à  son 
détriment  de  83.130.000  yens.  Comparés  aux  chiffres  de 
L'année  précéente,  les  chiffres  de  1900  montrent  nu 
accroissement  de  00.930.000  yens  à  l'importation  et 
line  diminution  de  10.720.000  yens  à  l'exportation. 

L'accroissemont  des  importations  doit  être  attribué 
aux  conditons  économiques  particulières  du  pays  dont 
nous  avons  déjà.parlé,  et  la  diminution  des  exportations 
au  ralentissement  de  la  demande  de  soie  japonaise  à 
l'étranger  et  à  la  suppression  de  l'exportation  des 
cotons^  des  cotonnades  et  autres  articles  en  Chine. 

Les  importations  ont  dépassé  les  exportations  non 
seulement  pendant  le  premier  semestre,  mais  encore 
pendant  la  plus  grande  partie  du  second  qui  est  géné- 
ralement, pour  le  Japon,  la  période  des  exportations.  Ce 
n'est  qu'en  novembre  qu'une  reprise  s'est  manifestée 
sur  les  ventes  de  soie  et  que  la  balance  s'est  inclinée 
du  côté  de  l'exportation  mais  sans  que  le  déficit  anté- 
rieur puisse,  en  aucune  façon,  être  comblé. 

Il  s'ensuit  qu'après  avoir  exporté,  déduction  faite 
des  importations,  plus  de  50  millions  de  yens,  il  est 
resté  un  solde  considérable  à  payer. 

La  Banque  a  été  mise  fortement  à  contribution;  les 
prêts  se  sont  élevés,  à  la  fin  de  1899,  à  12f  millions  de 
yens,  mais,  par  une  conduite  ferme  et  prudente,  elle  a 
pu  diminuer  ces  crédits  et  les  ramener  à  70  ou  80  mil- 
lions de  yens.  Malgré  la  réduction  des  prêts,  elle  a 
jugé  prudent,  en  prévision  de  l'écoulement  ininter- 
rompu du  numéraire,  d'élever  le  taux  des  avances  en 
mars  et  avril.  En  juin,  les  demandes  habituelles  de 
fonds  pour  le  règlement  des  comptes  du  semestre  ont 
été  considérablement  accrus  par  les  nouvelles  alar- 
mantes de  la  Chine.  Le  montant  des  prêts  s'est  subite- 
ment élevé  et  a  atteint,  un  moment,  114  millions  de 
yens.  Le  taux  a  encore  été  haussé  en  juillet  et  les  capi- 
taux ont  commencé  à  revenir  à  la  Banque.  Jusqu'en 
octobre,  les  crédits  en  cours  n'ont  pas  dépassé  78  mil- 
lions de  yens.. 

Vers  cette  époque,  la  situation  du  marché  monétaire 
s'est  modifiée,  les  demandes  ont  recommencé  et  se 
sont  maintenues  jusqu'à  la  fin  de  l'année.  A  ce  mo- 
ment, le  montant  des  avances  de  la, Banque  était  de 
109.050.000  yens. 

Pendant  que  le  marché  monétaire  subissait  ces  alter- 
natives de  gène  et  d'aisance,  le  sto.3k  métallique  bais- 
sait de  mois  en  mois,  sous  l'influence  de  l'état  de  la 
balance  du  commerce  et  d'envois  d'espèces  à  Shanghaï, 
où  l'insurrection  des  Boxers  avait  amené  une  panique. 

La  diminution  de  l'encaisse  obligea  la  Banque  à  dé- 
passer la  limite  légale  de  sa  circulation;  elle  a  fait 
tous  ses  efforts  pour  maintenir  le  dépassement  dans 
d'étroitefi  limites;  mais  il  était  clair  que  toute  tentative 
brutale  de  restriction  des  prêts  aurait  eu  pour  le  crédit 
général  les  plus  dangereuses  conséquences,  et  la  Ban- 
que a  di'i  se  résigner  à  avoir  un  excédent  de  billets  en 
circulation. 

En  r  sumé,-  pendant  l'année  1900,  l'approvisionner 
ment  monétaire  réuni  au  moyen  de  l'indemnité  de 
.•lierre  payée  par  la  Chine  et  des  emprunts  a  été  à  peu 
»rfcs  épuisé,- et  il  reste  beaucoup  à  faire,  tant  pour  le 
i  loiivernement  que  pour  les  particuliers. 

Malheureusement,  l'état  du  commerce  extérieur  est 
tel  qu'iJ  ne  permet  pas  d'espérer  un  prompt  retour  du 
numéraire,  et  il  n'est  pas  aisé  de  trouver  des  combina  i- 
(inancières  pour  fournir  au  commerce  et  à  l'in- 
dustrie toutes  les  ressources  dont  ils  ont  impérieuse- 
ment besoin.  . 

PiMiitK  i>i;s  Essaiis, 


COMPAGNIE  DU  B0LE0 


L'exercice  de  cette  Compagnie  n'a  pas  donné,  en 
1900,  des  résultats  sensiblement  différents  de  ceux  de 
1899.  En  effet,  les  profits  se  sont  établis  à  0.300.000  fr., 
contre  6.500.000  fr.  en  1899.  Aussi  le  dividende  de  170 
francs  par  action  a-t-il  pu  être  maintenu;  de  même  la 
répartition  de  105  fr.  98  aux  parts  de  fondateur.  Voici 
le  bilan  au  31  décembre  1900  comparé  au  précédent  : 

Bilan  au  31  décembre 


1899  1900 

Acti,                              —  — 

(Francs) 

Immobilisations                                10.137.175  9. 513. 000 

Matériel  et  outillage ,  mobilier                 745.085  697.239 

Produits  et  approvisionnements            8.930.2à3  15.408.329 

Caisses  et  divers                                 7.493.382  4.094.450 


Total   28.3(J6.475  29.712.024 


Passif 

Capital   12.000.000  12.000.000 

Obligations   3.894  (  00  3.577.000 

Réserves   3.051.571  4.254.571 

Effets  ii  payer   689.955  1.519.714 

Caisse  d'épargne  à  Boleo   lui. 597  109.439 

Créditeurs  divers   1.069  262  1.951.300 

Prolits  et  Pertes   6.500.000  0.300.000 

•     Total   27.306.475  29.712.024 


Ce  bénéfice  a  reçu  l'attribution  suivante  : 

Francs 

Réserve  légale   315.000 

Réserve  de  prévoyance   315.000 

Dividende  aux  actions   4.2^4.185 

Dividende  aux  parts  de  fondateur   975.010 

Tantièmes  au  Conseil  d'administration   94.200 

Réserve  extraordinaire   376.354 

Report  à  nouveau   240 

Total   6. 30D.000 


La  Compagnie,  cette  année,  n'a  pas  publié  de 
«  Compte  de  Profits  et  Pertes  »,  de  sorte  que  l'on  ne 
peut  connaître  ni  le  produit  des  ventes,  ni  le  montant 
des  dépenses.  Tout  ce  que  l'on  sait,  c'est  que  l'extrac- 
tion s'est  développée  sensiblement,  puisqu'elle  a  atteint 
201.170  tonnes,  contre  242.325  en  1899,  et  que  la  pro- 
duction s'est  chiffrée  par  11.297  tonnes  métriques  de 
cuivre  pur,  en  augmentation  de  911  tonnes  sur  l'année 
précédente. 

Les  attributions  des  profits  ont  subi,  en  1899,  quel- 
ques modifications.  Les  sommes  portées  à  la  réserve 
légale  et  à  la  réserve  de  prévoyance  sont  restées  les 
mêmes,  mais  la  réserve  extraordinaire  a  reçu  200.000 
francs  de  moins,  ce  qui  contrebalance  la  diminution 
des  bénéfices.  Toutefois,  ce  ne  sont  pas  là  les  seuls  pré- 
lèvements effectués  par  la  Compagnie  sur  ses  profits. 
Comme  de  coutume,  elle  a  effectué  aussi  d'importants 
amortissements  au  moyen  de  prélèvements  sur  le 
compte  d'exploitation  et  sur  le  «  Compte  des  Profits  et 
Pertes  »,  prélèvements  qui  s'élèvent  à  2.289.G02  francs 


et  dont  voici  le  détail  : 

Francs 

Amortissement  d'installations  ou  d'objets  usés  et 

liors  d'usage   272.348 

Amortissement  des  travaux   092.892 

Amortissement  des  comptes  de  premier  établis- 
sement ■  1.394.362 

Total   2.289.602 


En  1899,  il  avait  été  appliqué  à  ces  amortissements 
une  somme  de  2.570.713  fr.  Il  y  a  donc  là.  d'une  année 
à  l'autre,  une  différence  de  287.111  fr.;  niais,  malgré 
cette  différence,  l'exercice  1900  à  été  encore  favorisé, 
attendu  qu'outre  les  amortissements  sus  -mentionnes, 
il  a  été  mis  aux  réserves  1. (MU. 354  fr..  ce  qui  porto  à 
8*295.956  fr.  les  prélèvements  effectués  l'année  dernière. 
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Le  rapport  mentionne  que  la  transformation  de  la 
fonderie  achevée  en  1899  a  donné  les  meilleurs  résultats. 
De  nouveaux  travaux  sont  on  voie  d'exécution,  et  des 
modifications  ont  été  apportées  aux  creusets,  afin 
d'obtenir  des  produits  plus  nets;  elle  a  aussi,  pour 
répondre  aux  nouvelles  exigences  de  sa  clientèle, 
monté  un  septième  et  un  huitième  fours  ;  il  lui  a  fallu 
encore  construire  dix  nouveaux  chalands  et  se  pro- 
curer un  nouveau  remorqueur  pour  le  trafic  du  port; 
enfin,  et  pour  travaux  dans  ce  port,  elle  a  dû  dépenser 
461.237  fr. 

Pendant  l'exercice,  la  Compagnie  a  prolongé  de 
2.307  mètres  la  conduite  d'eau  de  Santa-Agueda  pour 
capter  l'eau  d'une  source  dont  elle  a  fait  l'acquisition  ; 
ses  moteurs  électriques,  qui  n'étaient  auparavant  qu'au 
nombre  de  57,  ont  été  portés  à  98,  et  pour  augmenter 
la  portion  stable  de  la  population  ouvrière  dont  la 
moyenne  mensuelle  s'est  élevée  à  3.385  en  1900,  contre 
2.SG4  en  1899,  elle  a  construit  154  nouvelles  maisons 
dans  le  nouveau  village  de  Santa  Rosalia,  et  100  mai- 
sons diverses  sur  le  plateau  et  dans  les  groupes. 
Toutefois,  malgré  ces  dépenses,  le  compte  «  immobili- 
sations »  est  en  diminution  de  624.175  fr.  sur  i899, 
grâce  aux  amortissements  dont  ce  compte  a  été  l'objet. 

On  remarque,  à  l'actif  du  bilan,  une  augmentation 
considérable  dans  le  compte  «  produits  et  approvision- 
nements ».  Dans  cette  augmentation,  les  approvision- 
nements figurent  pour  3.223.447  fr.,  et  le  compte  du 
•  cuivre  noir  et  des  mattes  pour  plus  de  3.200.000  fr.  ; 
mais  la  plus  grande  partie  de  cette  dernière  somme 
provient  du  chargement  d'un  navire  qui  était  en  mer 
au  moment  de  la  clôture  de  l'exercice  et  qui  portait 
pour  2.171.700  fr.  do  cuivre. 

Constituée  en  1885,  la  Compagnie  du  Boléo  n'a  pas 
distribué  de  dividende  jusqu'en  1894  inclus.  Voici  les 
répartitions  auxquelles  elle  a  procédé  depuis  1895. 

Dividendes  Goui*s  moyen 
aux  actions  des 
Exercices  par  an  actions 

(En  francs) 

1895    70  58  1.225 

1896    93  75  1.347 

1897    95   »  1.835 

1893   107  195  1.986 

1899   176   »  2.599 

1900   176   »  2.797 

Cours  actuel.   2.270 

Rappelons  que  la  Compagnie  avait  pour  objet  :  l'achat 
et  l'exploitation  des  mines  de  cuivre  du  Boléo,  dans  le 
district  de  Santa-Agueda,  basse  Californie  (Mexique)  ; 
l'exploitation  de  toutes  autres  mines  au  Mexique  ou 
dans  tous  autres  Etats  dont  elle  pourrait  devenir  pro- 
priétaire ou  locataire;  toutes  opérations  accessoires  à 
l'exploitation  des  mines;  enfin  tout  ce  qui  se  rapporte 
au  traitement  métallurgique  et  au  commerce  de  leurs 
produits.  Or,  ses  concessions  minières,  qui  ne  compre- 
naient, jusqu'à  la  fin  de  l'année  1899,  que  8.995  hecta- 
re-, ont  été,  en  19  >0,  augmentées  de  H.Oi'5  hectares,  de 
sorte  qu  elle  possède  actuellement  la  totalité  des  ter- 
rains sur  lesquels  elle  s'était  installée,  soit  20.000  hec- 
tares. Quant  aux  valeurs  diverses  que  la  Compagnie 
possVL,  elles  ne  représentent  plus  qu'un  montant  de 
345.0  U  francs,  et  elles  ne  comprennent  que  600  actions 
ancienne-  et  18')  actions  nouvelles  libérées  de  250  francs 
de  la  Compagnie  d'Inguaran. 

En  résumé,  la  situation  de  la  Compagnie  du  Boleo 
resce  toujours  bonne;  toutefois,  et  comme  il  est  naturel, 
les  bénéfices  de  cette  entreprise  dépendent  de  la  plus 
ou  moi;is  bonne  tenue  du  marché  du  cuivre  métal,  et 
au-si  des  difficultés  qu'elle  rencontre  dans  te  recrute- 
ment de  la  main  -d'œuvre. 

A.  Lechenet. 


Le  Tarif  douanier  allemand 


Notre  correspondant  de  Berlin  nous  signale  un  article 
du  Deutsche  Œkonomist  où  l'on  croit  voir  l'opinion  du 
Gouvernement  allemand  lui-même  sur  le  nouveau  pro- 
jet du  tarif  douanier  qu'il  va  soumettre  au  vote  du 
Bcirhslag.  D'après  cet  article,  les  nouveaux  droits  pro- 
posés sur  les  céréales,  loin  de  constituer  un  obstacle 
au  renouvellement  des  traités  de  commerce  les  favo- 
riseront, au  contraire  :  la  peur  de  l'application  du 
tarif  maximum,  le  désir  de  voir  en  vigueur  le  tarif 
minimum  devant  amener  les  négociateurs  étrangers  à 
toutes  les  concessions.  C'est  une  manière  devoir  :  reste 
à  savoir  si  elle  est  bonne. 

On  sait  que  le  Gouvernement  allemand  s'est  assigné 
de  protéger  à  la  fois,  l'industrie  et  l'agriculture.  Dans  ce 
but,  il  propose  des  droits  presque  prohibitifs  sur  cer- 
tains produits  des  industries,  comme  sur  les  quatre 
principales  céréales.  Mais,  alors  qu'en  vue  des  nouveaux 
traités  qui  doivent  partir  de  1903,  il  s'est  définitivement 
lié  les  mains  pour  l'agriculture,  il  a  gardé  toute  sa 
liberté  pour  les  produits  industriels.  Il  a  déjà  fait  sa- 
voir que  les  droits  proposés  sur  les  produits  industriels 
n'avaient  rien  de  définitif  et  disparaîtra ient  dès  que 
l'étranger  aurait  fait  des  concessions  appropriées.  Au- 
jourd'hui, s'il  est  vrai  que  l'article  du  DeuUche  Œko- 
nomist reflète  la  pensée  du  Gouvernement,  il  voudrait 
donner  à  entendre  que,  tout  en  restant  inflexible  sur 
les  chiffres  du  tarif  minimum  des  droits  à  imposer  aux 
céréales,  il  n'a  jamais  voulu  voir  dans  le  tarif  maxi- 
mum qu'une  espèce  d'épouvantail  destiné  à  amener  cer- 
tain pays  ultra-protecteur  à  des  réductions  de  tarif  rai- 
sonnai.les.  En  somme,  le  protectionnisme  outrancier  de 
l'Allemagne  ne  serait  qu'une  réponse  au  protectionnisme 
outrancier  de  la  Russie  et  des  Etats-Unis  et  s'adouci- 
rait dans  la  proportion  du  leur. 

Il  est  plusieurs  faits  du  passé  qui  semblent  confirmer 
ces  assertions.  On  se  rappelle  que  les  industriels  alle- 
mands n'ont  pas  eu  l'air  de  s'émouvoir  beaucoup  des 
droits  annoncés  sur  les  produits  industriels  du  dehors, 
droits  qui  devraient  pourtant  amener  des  représailles 
envers  eux-mêmes.  Avaient-ils  la  certitude  que  le 
Gouvernement  renoncerait  de  lui-même  à  ces  droits? 
D'autre  part,  on  a  vu  les  agrariens  s'attacher,  dans 
toutes  leurs  discussions,  aux  chiffres  du  tarif  minimum 
et  négliger  avec  une  certaine  désinvolture  les  chiffres 
du  tarif  maximum.  Eux,  aussi,  auraient-ils  compris, 
dès  le  premier  jour,  que  le  tarif  minimum  serait,  seul, 
appliqué  dans  la  pratique  et  que  le  tarif  maximun  ne 
serait  jamais  qu'un  argument  de  discussion? 

Notons  en  passant  que  ce  fut,  dès  le  début,  l'opinion 
de  la  Gazette  de  Cologne.  Elle  déclara,  au  lendemain  de 
la  publication  du  projet  du  Gouvernement,  que  rien 
n'était  plus  capable  d'assurer  le  renouvellement  des 
traités  de  commerce  que  l'établissement  du  double 
tarif.  Quelques  grands  industriels  affichèrent  publi- 
quement le  même  avis.  «  L'Union  centrale  des  Indus- 
triels allemands  »  dans  sa  circulaire  du  0  octobre,  est 
fort  aimable  pour  les  inventeurs  du  double  tarif,  re- 
commando de  ne  pas  le  combattre  et  de  s'en  remettre 
pour  l'issue  à  la  finesse  des  diplomates. 

Il  convient  d'ajouter,  en  toute  impartialité,  que 
l'effet  produit  sur  les  pays  étrangers  a  été,  jusqu'ici 
du  moins,  diamétralement  opposé  à  celui  qu'en  atten- 
dait le  Gouvernement  allemand,  d'après  les  confrères 
cités.  Loin  de  les  amener  à  des  sentiments  de  concilia- 
tion, l'établissement  du  double  tarif  et  surtout  l'éléva- 
tion des  droits  du  tarif  minimum  ont  jeté  les  pays 
liés  à  l'Allemagne  par  des  traités  de  commerce  en  une 
véritable  exaspération.  Les  presses  officieuses  russe  et 
autrichienne  ne  décolèrent  plus  et  menacent  l'Alle- 
magne de  droits  plus  prohibitifs  encore.  Les  journaux 
italiens,  qui  passent  pour  inspirés  par  le  Cabinet,  dé- 
clarent unanimement  que  l'Italie  ne  renouvellera  pas 
les  traités  de  la  Triplice  si  elle  n'obtient  d'importantes 
concessions  économiques.  Un  diplomate  italien  a  dit 
récemment  à  un  grand  journal  allemand  :  «  La  Tri- 
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plicc,  à  cause  des  bons  rapports  avec,  la  France  n'a 
plus  d'importance  politique  ;  combattue  par  l'opinion 
publique,  elle  s'effondrera  si  elle  ne  donne  pas  à  l'Italie 
îles  avantages  économiques.  »  Le  déchaînement  contre 
les  projets  de  l'Allemagne  a  été  si  violent  et  si  général 
qu'on  serait  presque  en  droit  de  se  demander  si  l'in- 
terprétation toute  conciliante  que  le  Gouvernement 
essaye  de  donner  à  l'invention  du  double  tarif  ne  lui  a 
pas  été  suggérée  par  le  besoin  de  calmer  tant  de  mécon- 
tentement. Il  faut  bien  se  rappeler  qu'il  avait  com- 
mencé par  là,  pour  ne  pas  se  laisser  entraîner  à  affir- 
mer que  c'est  une  manœuvre  de  la  fin. 

Léon  Picard. 


LES 


E1ST  1900 


Le  Moniteur  des  Assurances  vient  de  publier,  comme 
il  le  fait  régulièrement  chaque  année,  un  résumé  ana- 
lytique des  opérations  effectuées  par  les  Compagnies 
d'assurances  à  primes  lixes  contre  l'incendie  pendant 
le  dernier  exercice  et  de  la  situation  active  et  passive 
au  31  décembre  1900. 

Ce  travail  est  établi  d'après  les  renseignements 
fournis  par  les  comptes  rendus  et  comprennent  dix- 
huit  Compagnies,  au  lieu  de  vingt  l'année  dernière  : 
la  Commerciale  et  la  Clémentine,  qui  sont  volontaire- 
ment entrées  en  liquidation,  ont  disparu  de  cette  sta- 
tistique. 

Les  résultats  généraux  de  l'exercice  1900  permettent 
de  constater  une  augmentation  de  3.200.000  fr.  sur  les 
primes  nettes  encaissées  en  1899;  quant  aux  sinistres, 
ils  sont  de  3.900.000  fr.  au-dessous  de  ceux  de  l'exer- 
cice précédent. 

I.  —  Opérations  en  1900 

Francs 

Recettes.  —  Les  dix-huit  Compagnies  dont 
nous  nous  occupons  ont  encaissé,  en  1900, 

une  somme  totale  de   116.594.726  51 

en  augmentation  de   3  601  50\)  32 

sur  les  recettes  de  1899,  qui  s'élevaient  à  (1).    113.993.217  19 

Voici  la  composition  de  ces  doux  totaux  : 

1899  1900 

(Francs) 

Primes  nettes                        105.357.276  46  108.571.234  36 

Bénéfices  sur  polices  et  pla- 
ques                                    1.110.028  66  1.093.903  65 

Produit  des  fonds  placés....       7.518.070  50  6.914.122  52 

Recettes  diverses   7.841  57  15.465  98 

113.993.217  19   116.59i.723  51 

Les  augmentations  sur  le  chiffre  des  primes  nettes  encais- 
sées sont  Les  suivantes  :  Union,  1.000.0UO  de  fr.;  Paternelle, 
460.000  fr.  ;  Urbaine,  310.000  fr.  ;  Métropole,  260.000  fr.; 
Phénix,  210.000  fr.;  Soleil,  190.000  fr.;  Foncière,  110.000  fr.; 
Monde,  100.000  fr. 

Nous  trouvons  un  bénéfice  do  1.093.900  fr.  pour  les  polices 
et  plaques,  en  diminution  de  16.000  fr.  sur  l'année  dernière. 

Francs 

Dépenses.  —  Les  charges  que  les  mêmes 
Compagnies  ont  eu  à  supporter,  en  1900, 

s  élèvent  à  un  total  de   97.696.999  40 

en  diminution  de   1  775.959  29 

s.ir  e  lles  rlo  1899,  qui  présentaient  un  total  de   99.472.95K  69 
Voici  comment,  se  composent  ces  deux  totaux  : 

1899  1900 

(En  francs) 

Sinistres   03.338.668  59   59.407.780  79 

Commissions   25.141.127  19   27.311.424  15 

frais  généraux   10.870.953  24    10.786.738  37 

Dépenses  diverses   122.209  07       191.Q56  09 

99.473.958  69    97. 696 .999  40 

I  Les  opération*;  qui  concernent  la  Commerciale  et  la  Clé- 
wntinc  -oui  déduites  de  tous  les  chiffres  de  1«99. 


Les  sinistres,  en  diminution  de  3.900  000  francs  sur  le 
chiffre  de  l'exercice  1899,  présentent,  cette  année,  une  moyenne 
de  54.75  0/0.  Celte  proportion,  comparée  à  celle  de  1899,  donne, 
pour  1900,  une  diminution  de  5.50  0/0. 

Francs 

Los  recettes,  en  1900.  avant  atteint   U6.SOi.726  ôl 

et  les  dépenses  ".   ffJ.696.H3i  40 

le  bénéfice  réalisé  ressort  à   18.897.727  11 

en  augmentation  de   4.377  468  61 

sur  celui  de  1899,  qui  se  chiffrait  par   14.520.258  50 

Cette  augmentation  de  bénéfices  concorde  avec  les  chiffrés 

suivants  : 

Francs 

Diminution  des  dépenses   1.775.959  29 

Augmentation  des  recettes   2.601.509  32 

Somme  égale   4  .377.468  61 

Si.  du  bénéfice  total,  soit   18.897.727  11 

on  retranche  le  produit  des  fonds  placés  qui 
est  le  fruit  de  la  fortune  personnelle  de  chaque 
Compagnie  et  des  fonds  versés  par  les  action- 
naires), soit   6.914.122  52 

on  trouve,  comme  bénéfice  industriel   11.983.604  59 

c'est-à-dire  11.04  0/0  dos  primes  nettes. 

Le  rapport  du  bénéfice  industriel  aux  primes  nettes  était  : 

«s  Pour  cent 


Années 

Pour  cent 

1899  

6.18 

189*  

12.93 

1892 

1897  

18.90 

1891 

1896  

18.09 

1890 

15.59 

1894  

21.93 

1888 

/.44 

13.90 
!5.:î5 
12.90 
16. 00 
15.80 


Sinistres.  —  Les  sommes  payées,  depuis  treize  ans,  par  les 
Compagnies  à  leurs  assurés  sinistrés,  et  le  rapport  de  ces 
sommes  à  ^'ensemble  des  primes  encaissées  par  lesdites  Com- 
pagnies s'établissent  comme  suit  : 

Soit  0/0 
des 


Années 

Francs     primes  encaissées 

1838  

47.915.918  26 

51.52 

47.819.508  82 

50.86 

1890  

51.301.397  27 

53.31 

1891  

49.904.941  95 

51.46 

1892  

51.910.033  33 

52.91 

1893  

59.506.115  76 

60.96 

1894  

44.906.642  51 

45.99 

1895  

51.496.602  50 

51.77 

1896.  

49.335.496  35 

48.18 

1897  

48.230.892  90 

47.29 

1898  

56.092.629  64 

53.21 

63.338.668  59 

60.25 

1900  

59.407.780  79 

54.75 

Impôts  et  dividendes.  —  Nous  ne  cesserons  de  faire 
remarquer  la  situation  privilégiée  du  Fisc,  qui  participe  aux 
bénéfices  des  Compagnies  sans  prendre  part  à  leurs  pertes. 
Voici,  en  effet,  comment  se  sont  répartis,  dans  les  vingt-deux 
dernières  années,  les  produits  du  fonctionnement  des  princi- 
pales Compagnies  d'assurances  à  primes  fixes  contre  l'in- 
cendie. 

De  1879  à  1900,  il  a  été  versé  au  Trésor  : 

Pour  impôt  d'Enregistrement  et  de  Timbre,  impôt  sur  le 
revenu  des  actions  et  contributions  diverses, 
environ  Fr.   326.000.000  » 

Dividendes  payés  aux  actionnaires  : 

1°  Sur  le  résultat  industriel   171.930.700  * 

2°  Au  moyen  du  compte  d'intérêts  et  de 

produits  divers   136.968.000  » 

Ensemble  Fr.   308.898  700  „ 


En  vingt-deux  ans,  l'Etat  a  donc  reçu  des  Compagnies» 
sans  avoir  à  faire  aucune  dépense  do  perception,  la  somme 
de  826  millions  de  francs,  tandis  que  les  dividendes  distri- 
bués aux  actionnaires  se  sont  élevés  à  environ  308  millions, 
y  compris  les  intérêts  des  fonds  placés  et  prélèvements  divers 
montant  à  137  millions. 
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Dividendes  distribués  aux  actionnaires  (impôt  déduit) 
1899  1900  Différ. 

Générale   1.800.000  2.150.000  +  350.000 

Phénix   1.600.000  1.600.000 

Nationale   1.930.000  2.112.000  +  19:2.000 

Union    1.300.000  1.250.000  —  50.000 

Soleil   1.680.000  1.800. 000  +  120.000 

France   800.000  800. 000  » 

Urbaine   900.000  900. 000  » 

Providence   650.000  650.000 

Nord   240.000  250.000  +  10.000 

Aigle    700.000  800.000  +  40.000 

Paternelle   780.000  780.000 

Confiance   2ÏO.000  350.000  +  100.000 

Abeille   900.000  900.000        •  » 

Foncière   880.000  900.000  +  80.000 

Union  Génér.  du  Nord..  24.000  28.1X10  +  4.000 

Assurances  Rémoises...  07.000  09.5G0  +  2.500 

Totaux   14.551.000    15.399.500   +  848.500 

En  1896,  les  bénéfices  distribués  s'élevaient  à  17.688.320 
francs,  en  1897  à  18.184.5'JO  fr.  et  en  1898  à  17.251.500  fr. 

II.  —  Situation  au  31  décembre  1900 

Nous  avons,  comme  les  années  précédentes,  éliminé  des 
comptes  rendus  les  articles  valeurs  du  portefeuille,  c'est-à- 
dire  les  primes  à  recevoir  dans  les  années  suivantes,  afin  de 
pouvoir  établir  une  comparaison  avec  les  Compagnies  qui 
ne  font  pas  figurer  ce  compte  d'ordre  à  leur  bilan  : 

Actif 

Au  31  àécemfo.    Au  31  décemb. 
1899  1900 

(En  francs) 

Caisse,  effets  à  recevoir,  fonds 

publics,  etc   174 . 469 . 385  68  181 . 864 . 658  06 

Immeubles   27.516.865  98  29.823.595  59 

Agences  générales  et  réassu- 
rances   30.054.462  26  22.955.486  98 

Actionnaires   94. 54(5.250    »  94.546.250  » 

Mobilier,  jetons,  etc   85.345  15  89.764  33 

Commissions  escomptées  ...  »        «  »  » 

Frais  de  premier  établisse- 
ment  '»        »  '  ?>+   '  >> 

326.672.309  07  329.281.754  96 

Passif 

Capital  social                          145.000.000    »  145.000.000  » 

Réserves  diverses                   119.638.958  41  121.279.178  72 

Dû  pour  sinistres  et  réassu- 
rances                                 9.780.532  81  9.688.951  60 

Divers  créditeurs                    52.252.817  85  53.313.624  64 

326.672.309  07   329.281.754  96 


OBSERVATIONS  GÉNÉRALES 

Capital  social.  —  Le  capital  social  des  dix-huit  Compa- 
gnies s'élève  à   Fr.  145.000.000 

sur  lesquels  il  a  été  versé   50.453.750 

Il  reste  dû  par  les  actionnaires  Fr.  94.546.250 

Réserves  diverses.  —  Les  réserves  de  toute  nature  consti- 
tuées par  les  Compagnies  s'élevaient,  au  31  décembre  der- 
nier, à  121.279.179  fr. 

Immeubles.  —  Les  immeubles  appartenant  aux  Compa- 
gnies figurent,  au  31  décembre  1900,  pour  29.825.595  fr. 

Passif  exigible  et  valeurs  disponibles.  —  Le  passif  exi- 
gible, au  31  décembre  1900,  se  totalisait  par  63.002.576  fr. 

Les  Compagnies  avaient,  pour  y  faire  face,  les  valeurs  im- 
médiatement disponibles  s'élevant  à  181.864.000  fr. 

Résultats  généraux  de  l'exercice. —  Les  résultats  obtenus 
en  1900.  présentent  une  légère  amélioration  sur  ceux  du  pré- 
cédent exercice.  En  effet,  le  bénéfice  total  réalisé  par  nos 
Compagnies  s'élève  à  Fr.    18.89  .727  11 

Ce  bénéfice,  en  1799,  atteignait  la  somme  de   14.520  258  50 

Différence  Fr.     4.377.468  61 

Commissions  et  frais  généraux.  —  Les  Commissions  pré- 
sentent, cette  année,  une  augmentation  de  1  20  0  0;  leur  pro- 
portion est  de  25  14  0/0,  au  lieu  de  23  94  0/0  en  1899, 
24  33  0/0  en  18  8,  24  18  0/0  en  1897,  23  70  0/0  eu  1896  et  de 
23  58  0/0  en  1895. 

Nous  trouvons,  pour  les  frais  généraux,  9.93  0/0,  soit  une 
diminution  de  0.42  0/0  sur  le  chiffre  de  l'exercice  précédent. 


Dans  le  groupe  des  anciennes  Compagnies,  la  proportion 
des  commissions  varie  de  18.84  0/0  {.la- Générale),  à  32.77  0/0 
(le  Nord). 

Dans  le  groupe  des  jeunes  Compagnies,  nous  trouvons  la 
Métropole  avec  35.610/0:  la  Foncière,  26.97  o/O  ;  les  Assu- 
rances Rémoises,  qui  opèrent  dans  des  conditions  spéciales, 
n'ont  qu'une  proportion  de  5.27  0/0;  par  contre,  les  frais  gé- 
néraux absorbent  39.63  0/0  des  primes  nettes. 

Les  Compagnies  qui  ont  le  moins  de  trais  généraux  sont  : 
le  Soleil,  7,45  0/0;  l'Aigle,  7.47  0/0;  l'Abeille,  7.99  0/0;  la 
Métropole,  8.29  0/0;  la  Nationale,  8.60  0/0:  la  France, 
9.32  0  0:  la  Confiance,  10.17  0/0;  la  Générale,  10.22  0/0; 
toutes  les  autres  Compagnies,  de  Paris  ont  une  proportion 
supérieure  à  10  0/0. 

L'exercice  1900  est  un  peu  moins  mauvais  que  le  précédent  ; 
mais  il  est  encore  au-dessous  de  lo  moyenne. 

La  désastreuse  période  que  nous  venons  de  traverser  a 
obligé  les  Compagnies  à  apporter  quelques  réformes  à  leur 
fonctionnement;  la  principale  à  signaler  est  lo  relèvement  de 
certains  tarifs  qui  a  permis  de  neutraliser  l'importance  des 
sinistres  en  produisant  une  augmentation  de  recettes. 

Nous  appelons  l'attention  des  Compagnies  sur  leurs  réassu- 
reurs, si  éprouvés  ces  derniers  temps;  tellement  éprouvés 
que  plusieurs  seraient  obligés  de  renoncer  aux  affaires  fran- 
çaises si  les  errements  actuels  continuaient. 

Le  réassureur  est  un  auxiliaire  précieux,  il  mérite  donc  les 
meilleurs  soins. 

Nous  connaissons  trop  avantageusement  nos  directeurs  de 
Compagnies-incendie,  pour  être  assuré  de  toute  leur  sollici- 
tude de  ce  côté. 

Le  fardeau  des  charges  fiscales  ne  cesse  île  s'accroître  — 
sommes  au  regret  de  le  constater  —  et  on  cherche  toujours 
sur  quels  points  on  pourrait  bien  attaquer  nos  Compagnies! 

Heureusement  l'année  en  cours  se  présente  sous  de  meil- 
leurs auspices,  en  ce  qui  concerne  les  sinistres  ;  souhaitons 
que  cela  continue. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Le  prince  Tchoun,  frère  de  l'Empereur  de  Chine, 
envoyé  pour  exprimer  à  l'Empereur  d'Allemagne  les 
regrets  de  son  Souverain  pour  le  meurtre  du  baron  de 
Ketteler,  a  été  reçu  hier,  5  septembre,  ii  Postdata,  par 
Guillaume  II. 

Bien  que  les  détails  de  la  cérémonie  ne  soient  pas 
encore  très  exactement  connus,  il  est  certain  qu'elle  n'a 
pas  eu  le  caractère  humiliant  que  prétendait  lui  donner 
le  Kaiser  et  qui  a  failli  l'aire  échouer  complètement  la 
mission. 

D'après  le  Berliner  Nuesle  Nachrichten,  l'envoyé 
chinois  s'est  approché  de  l'Empereur  en  faisant  trois 
révérences  et  il  a  quitté  la  salle  d'audience  avec  les 
mêmes  marques  de  respect. 

Voici,  d'après  l'officieux  Moniteur  de  l'Empire,  un 
extrait  des  paroles  prononcées  par  le  prince  Tchoun 
et  de  la  réponse  qu'y  a  faite  Guillaume  II  : 

Ainsi  que  m'en  a  chargé  le  grand  Empereur,  mon  très  gra- 
cieux maître  et  seigneur,  j'ai  l'honneur  de  remettre  entre  les 
mains  impériales  de  Votre  Majesté  une  lettre  de  lui. 

Je  suis  en  mesure  d'assurer  à  Votre  Majesté  que  mon  très 
gracieux  seigneur  a  été  étranger,  au  sens  le  plus  absolu  du 
mot.  à  ces  troubles,  qui  ont  causé  à  la  Chine  de  grands  mal- 
heurs et  à  l'Allemagne  des  inquiétudes  et  des  pertes.  Cepen- 
dant, suivant  l'usage  existant  depuis  des  milliers  d'années, 
l'Empereur  de  Chine  en  a  assumé  la  responsabilité  sur  sa 
propre  personne  sacrée.  Aussi,  ai-jo  été  chargé  d'exprimer  les 
sentiments  les  plus  intimes  de  l'Empereur,  mon  noble  sei- 
gneur, à  l'égard  de  Votre  Majesté,  en  lui  remettant  cette 
lettre,  et  je  suis  chargé  également  d'être  l'interprète,  auprès 
do  Sa  Majesté  l'Impératrice  et  de  toute  la  famille  impériale 
de  ces  sentiments  du  grand  Empereur  de  Chine. 

J'exprime  donc  le  vœu  de  voir  prospérer  la  maison  de 
Votre  Majesté  et  de  la  voir  jouir  dans  toute  leur  plénitudéde 
la  santé  et  du  bonheur. 

Guillaume  II  a  répondu  : 

Je  viens  d'entendre  de  la  bouche  de  Votre  Altesse  Impé- 
riale l'expression  du  regret  sincère  et  profond  de  l'Empereur 
de  Chine  au  sujet  de  cet  événement;  Je  veux  bien  croire  que 
le  frère  de  Vo»re  Altesse  Royale,  l'empereur  de  Chine,  n'a 
pris  aucune  part  à  ce  crime,  non  plus  qu'aux  autres  actes  de 
violence  commis  contre  les  légations,  inviolables  de  par  leur 
nature,  et  contre  les  étrangers  pacifiques.  La  culpabilité  et  la 
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responsabilité  de  ses  conseillers,  de  son  Gouvernement  n'en 
sont  que  plus  grandes. 

11  faut  que  ceux-ci  sachent  bien  que  l'envoi  d'une  mission 
expiatoire  ne  peut  suffire  à  éteindre  et  à  faire  pardonner  leur 
culpabilité,  mais  qu'ils  doivent  conquérir  ce  pardon  en  se 
conduisant  à  l'avenir  conformément  aux  prescriptions  du 
droit  des  gens  et  aux  coutumes  des  nations  civilisées. 

Si  l'Empereur  de  Chine  dirige  désormais  Le  Gouvernement 
de  son  grand  empire  suivant  ces  préceptes,  il  verra  alors  s'ac- 
complir son  espoir  que  les  tristes  suites  des  désordres  de 
l'an  passé  disparaissent  et  que  les  relations  pacifiques  et  ami- 
cales se  renouent  comme  auparavant  entre  l'Allemagne  cl  la 
Chine,  pour  le  plus  grand  bien  des  deux  peuples  et  de  toute 
l'humanité  civilisée.  C'est  en  exprimant  mon  souhait  sincère 
et  profond  qu'il  en  puisse  être  ainsi,  que  je  souhaite  la  bien- 
venue à  Votre  Altesse  Impériale. 

La  lettre  de  l'Empereur  de  Chine  est  écrite  dans  le 
même  style  que  le  discours  prononcé  par  le  prince 
Tchoun. 

Ainsi  s'est  accomplie  une  des  réparations  morales 
exigées  par  les  Puissances. 


Informations  Èononiif  es  et  Financières 


Compagnie  Française  pour  l'Exploitation  des 
Procédés  Thomson-Houston.  —  Les  actions  de  cette 
Compagnie  ont  été  très  agitées  depuis  quelques  se- 
maines. Compensées  en  liquidation  de  fin  juillet  à  945 
francs,  elles  n'étaient  plus  compensées  fin  août  qu'à 
790  fr.,  et  dans  la  journée  de  mercredi  elles  tombaient 
à  725.  Elles  se  sont  relevées  ensuite  et  finissent  à  784. 
Mais,  malgré  cette  reprise,  la  perte,  depuis  moins  d'un 
mois  et  demi,  est  encore  considérable. 

Dans  une  réunion  spéciale  tenue  hier  5  courant,  le 
Conseil  d'administration  de  la  Société  s'est  occupé  de 
cette  situation  et  voici  la  communication  qu'il  nous  a 
faite  à  l'issue  de  cette  assemblée  : 

Les  Administrateurs  de  la  Compagnie  Française  pour 
l'Exploitation  des  Procédés  Thomson-Houeton,  présents  à 
Paris,  ont  examiné,  clans  leur  réunion  du  5  septembre  la  situa- 
tion faite  aux  Actionnaires  de  la  Société  ]:>ar  la  campagne  de 
baisse  menée  depuis  quelque  temps  contre  ses  titres. 

D'après  leurs  déclarations  verbales  aux  nombreux  inté- 
ressés qui  se  sont  adressés  directement  à  eux  depuis  quelque 
temps,  cette  campagne  est  d'autant  moins  justifiée  que  les 
bénéfices  industriels  assurés  au  31  juillet  dernier  sont  tels 
que,  de  ce  chef,  le  dividende  habituel  serait  déjà  acquis  ; 
(Çailleurs  l'acompte  ne  se  paie  qu'en  janvier  et  ce  n'est  qu'en 
avril  ou  mai  que  sera  déclaré  le  dividende  de  l'année.  On  ne 
peut  donc  affirmer,  quatre  mois  avant  la  clôture  de  l'exer- 
cice, que  le  dividende  sera  fortement  réduit,  comme  on  en  a 
fait  courir  le  bruit. 

La  situation  de  la  Société,  ainsi  que  celle  de  ses  filiales, 
est  absolument  saine  ;  enfin,  la  Société  dispose  des  fonds 
nécessaires  à  l'achèvement  des  travaux  qui  lui  incombent  dans 
l'exercice  actuel,  et  des  mesures  ont  été  prises  pour  assurer 
l'exécution  de  ceux  incombant  aux  exercices  futurs. 

Cette  note  répond  aux  bruits  mis  depuis  quelque 
temps  en  circulation.  Comme  la  question  qui  préoc- 
cupe surtout  le  public  est  celle  de  la  situation  des 
filiales  ,  nous  croyons  devoir  donner  le  chiffre  des  re- 
cettes qu'elles  ont  réalisées  cette  année.  Voici  d'abord 
celles  de  juillet  comparées  avec  le  mois  correspondant 
de  1900.  Les  recettes  d'août  n'ont  pas  encore  été  cen- 
tralisées. 

Recettes  du  mois  de  juillet 


Désignation  des  réseaux  1900 

Comp.  G*a.  Paris,  de  Tramways  508.412 

Comp.  des  Ch.  de  fer  Nogentais.  03.824 
Comp.   Franc,  des  Tramways 
éleclr.el  Omnibus  do  Bordeaux 

Comp,  des  Tramways  de  Nice  et 

du  Littoral   108.154 

Comp.  des  Tramways  de  Rouen  181.988 

Soc.  des  Tramways  d'Amiens..  53.400 
Soc.  Versai  llaise  de  Tramways 

éled  riqnes   5*1 .544 

Boe.  des  Tramways  Algériens!.  54.488 


1901 

.717. 2i',2 
171 .742 


Diff.  en 
1801 
+  88.850 
+107.918 


312.412   379.521   +  07.109 


117.426  +  9.272 

]?8  904  —  3.079 

54.800  +  8'i0 

10,889  —  11.1» 

64.809  -f  9.871 


Voici,  maintenant,  les  recettes  effectuées  depuis  le 
commencement  de  Tannée  : 

Recettes  du  l-  janv.  au31  juillet 
(7  mois) 

- —    Riffér. 

1900  1901  Difl.en  en 

—  —  1901  p'cent 

Comp.  Gén.  Paris. 

de  Tramways  ... .  3.371.050  3. 970. 118  -j  598.462  -f  18 
Comp.  des  Ch.  de  fer 

Nogentais                  267.2't8  K18.808  +551.560  +  200 

Goinp.  Française  des 

Tramw.  électr.  et 

Onm.  de  Bordeaux   1.807.364  2.811.479  +.704.115+  28 

<  jomp.des  Tramways 

.  de  Nice  et  Littoral.  692.138  1.025.735  +«33.597  +  48 
Comp  .des  Tramways 

de  Rouen                1.143.355  1.152.931  +  9.576  +0.84 

Soc.  des  Tramways 

d'Amiens                   305.660  381.884  +  20.224  +  9 

Soc.  Versaillaise  de 

Tramways  électr..  282.350  2/0.922  —  11.428  —  4 
Soc.  des  Tramwavs 

Algériens                   372.380  452.102  +  79.716  +  22 

On  voit  que  sur  les  huit  filiales,  une  seule,  et  la 
moins  importante,  a  subi  une  légère  diminution  de 
11 .428  francs  :  les  sept  autres  ont  bénéficié  d'une  aug- 
mentation de  recettes  dont  le  total  n'est  pas  inférieur 
ii  2.103.250  francs. 


Compagnie  des  Tramways  de  l'Est-Parisien. 

—  Parmi  les  diverses  rumeurs  mises  ces  jours-ci  en 
circulation  pour  expliquer  la  nouvelle  baisse  des  ac- 
tions de  cette  Compagnie,  le  bruit  qui  a  paru  faire  le 
plus  d'impression  sur  le  public  est  celui  d'après  lequel 
les  recettes  journalières  de  YEsl-Parisien  seraient  in- 
férieures à  90  fr.,  c'est-à-dire  au-dessous  de  celles  que 
laissait  entrevoir  l'honorable  M.  Jules  Roche,  prési- 
dent du  Conseil  d'administration,  dans  les  déclara- 
tions faites  à  l'assemblée  générale  des  actionnaires  du 
21  juin.  A  cette  assemblée,  comme  le  rappelait  l'Eco- 
nomiste Européen  du  12  juillet  dernier,  M.  Jules  Roche 
avait  dit  que  la  recette  quotidienne  moyenne  des  voi- 
tures en  circulation  pendant  le  mois  de  mai  avait  été 
de  93  fr.  50,  chiffre  très  rapproché  de  celui  du  mois  de 
janvier,  alors  qu'il  n'y  avait  que  48  voitures  en  ser- 
vice. «  Il  ne  semble  donc  pas  exagéré  de  supposer, 
avait-il  ajouté,  que  lorsque  tout  le  réseau  sera  en 
exploitation  avec  300  voitures  (c'est-à-dire  vers  la  fin 
de  la  présente  année),  la  recette  moyenne  sera  d'envi- 
ron 92  fr.  par  voiture  et  par  jour,  soit  environ  27.500 
francs  de  recettes  quotidiennes.  » 

«  Quant  au  coefficient  d'exploitation,  avait  dit  en- 
core le  Président,  il  est  descendu  de  85  à  65  0/0,  bien 
qu'on  soit  encore  dans  la  période  d'essai  et  de  mise  en 
train,  et,  la  Compagnie  espère  arriver,  dans  l'avenir,  à 
l'abaisser  à  60  0/0.  » 

Toute  la  question  est  donc  de  savoir  aujourd'hui 
si,  avec  300  voitures  en  circulation,  la  recette  quoti- 
dienne par  voiture  se  maintiendra  entre  90  et95fr., 
et  si  le  coefficient  d'exploitation  ne  sera  pas  supé- 
rieur à  60  0/0. 

Pour  être  fixé  sur  ce  dernier  point,  il  faut  attendre  ; 
mais  au  su  jet  des  recettes,  on  possède  des  chiffres  fort 
éloquents. 

Les  voitures  mises  en  service  dans  ces  derniers  temps 
par  la  Compagnie  ont  été  au  nombre  de  108  en  semaine 
et  de  118  les  dimanches,  soit  une  moyenne  par  jour  de 
110  voitures.  Or,  voici  les  résultats  obtenus  pendant  le 
mois  d'août  : 

Francs 

Recettes  d'août   325.963  75 

Moyenne  par  jourpour  110  voitures.  1.051  49 
Soit,  par  voiture   95  50 

Les  recettes  sont  donc  notablement  supérieures  à 
celles  dont  on  parle,  et  il  est  intéressant  de  le  faire  res- 
sortir, surtout  au  moment  où  de  nouvelles  lignes  du 
réseau  de  la  Compagnie  sont  mises  en  exploitation. 
C'est,  en  effet,  mercredi,  qu'a  eu  lieu  l'ouverture  des 
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lignes  Bondy-Ooncorde  et  Bondy-Place  do  la  Bastille. 

Ajoutons  que  pour  la  35""  semaine  de  1901  (20  aont 
au  1er  septembre),  les  recettes  de  la  Compagnie  ont 
atteint  le  montant  de  72.830  fr.  10,  y  compris  le  ver- 
sement de  857  francs  de  la  Compagnie  des  Chemins  de 
fer  de  l'Est.  Les  lignes  concédées  à  la  Compagnie  com- 
prennent 100  kil.  489,  et  il  n'y  avait  encore,  à  cette 
date,  qufi  107  kil.  750  en  exploitation.  Quant  aux  voi- 
tures en  service,  elles  étaient,  en  semaine,  au  nombre 
de  10».   

Finances  Serbes.  —  Voici  le  compte  rendu  des 
recettes  de  Y  Administration  Autonome  des  Monopoles 
Serbes  pour  le  mois  de  juillet  dernier  et  les  sept  pre- 
miers mois  de  l'exercice  en  cours  : 

Entrées  Francs 

1»  Monopole  des  T;ibacs   988.685  00 

2°        —       <lu  Sel   390.288  07 

3»       —      du  Ptètrelc   98.598  98 

4°  Douane   217.701  36 

5"  Impôt  de  l'Obrl    127.209  32 

0°  Timbre   330.591  10 

7°  Monopole  du  Papier  à  cigarettes   73.190  25 

8°       —      des  Allumettes   37.400  » 

Tôtaï  en  jiHllef   2.269.724  08 

Total  à  fin  juin   13.754.014  35 

10.023.739  03 

Sorties 

Pour  le  service  de  la  Dette  publique  : 

a)  Dotation  du  1"  semestre  1901.   8>072.850  » 

b)  Remis  à  la  Laenderbank  et  à 
la  Banque  Nationale  de  Serbie 
pour  la  dotation  du  90e  tirage 

des  Obligations  2  0/0  de  1881.       196.550  » 

  8.209.400  » 

Pour  acbals  de  matières  : 

a)  En  juillet  1901   91.244  71 

b)  A  lin  j  uin  1901   1 . 404 . 174  25 

  1.495.418  90 

Pour  frais  d'administration,  agio  et  com- 
missions : 

a)  En  juillet  1901   513.053  80 

b)  A  fin  juin  19D1    1.840.110  88 

  2.353.164  08 

Versé  au  Trésor  à  titre  d'acompte  sur  les  excé- 
dents des  recettes  pour  1901   2.735.721  09 

Solde  au  31  juillet  1901  : 

a)  En  caisse  de  Y  Administra- 
tion des  Monopoles   814.936  28 

b)  Chez  la  Banque  Nationale  de 

Serbie   355.098  02 

 1.170.031  30 

Total  égal   10.023.739  03 

Les  versements  au  Trésor,  à  titre  d'acompte  sur  les 
excédents  de  recettes,  s'élèvent  à  ,2.735. 7:21  fr.  09.  En 
ajoutant  la  somme  restant  à  la  disposition  de  l'Admi- 
nistration des  Monopoles,  soit  1.170.034  fr.  30,  on  ob- 
tient un  excédent  total  de  recettes  sur  les  dépenses  de 
3.905.755  fr.  39,  non  compris  le  fonds  de  réserve  de 
750.000  fr.  reporté  de  1900,  et  qui  est  entre  les  mains 
de  ladite  Administration  des  Monopoles.  La  situation 
reste  donc  toujours  florissante. 


Le  Conflit  Franco-Turc.  —  Cette  question  n'a  pas 
fait  un  pas,  cette  semaine.  M.  Constans,  arrivé  à  Paris 
après  avoir  remis  les  services  de  l'ambassade  à 
M.  Bapst,  a  eu  plusieurs  entrevues  avec  M.  Delcassé, 
ministre  des  Affaires  étrangères,  et  la  situation  a  été 
exposée  par  ce  dernier  au  Conseil  des  Ministres,  tenu 
mardi  dernier,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Voici  la  note  qui  a  été  communiquée  à  l'issue  de 
cette  réunion  : 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  fait  savoir  au  Con- 
seil que  les  diverses  réclamations  soutenues  depuis  long- 
temps par  l'ambassade  de  France  à  Constant inople  et  qui 
consistaient  notamment  :  1°  Pour  la  Société  des  Quais,  à  faire 
lever  les  obstacles  qu'on  opposait  au  libre  exercice  des  droits 
qui  résultent  pour  elle  du  lirman  de  concession  ;  2°  pour  les 


créances  Lorendo  et  Tubini,  à  obtenir  l'exécution  des  arrêts 
des  tribunaux  ottomans,  avaient  abouti,  devant  le  Sultan  et 
avec  son  approbation,  à  un  arrangement  entre  l'ambassadeur 
de  France  et  le  Ministre  des  Affaires: étrangères  de  Turquie. 

En  dépit  de  la  parole  donnée,  tous  les  engagements  pris 
n'ayant  pas  été  tenus,  l'ambassadeur  de  France  a  reçu  l'ordre 
de  quitter  Constanlinople,  et  l'ambassadeur  de  Turquie  au- 
près du  Gouvernement  de  la  Réhubliqne  a  été  avisé  que  sa 
présence  à  Paris  n'avait  plus  d'objet. 

Le  Gouvernement  français  ayant  ainsi  fait  savoir  à 
Munir  bey,  «  que  sa  présence  à  Paris  n'avait  plus  d'ob- 
jet »,  la  rupture  diplomatique  entre  la  France  et  la  Tur- 
quie est  accomplie.  Le  Sultan  a  invité  son  ambassa- 
sadeur  à  rentrer  ;ï  Constantinople  ;  on  attend  mainte- 
nant à  Paris  les  résolutions  que  la  réflexion  pourra  lui 


Compagnie  d'Éclairage  électrique  du  Secteur 
des  Champs-Elysées.  —  L'exercice  1900  a  été  favo- 
rable à  cette  Compagnie.  Ses  bénéfices,  en  effet,  se  sont 
établis  à  2.537.305  francs,  déduction  faite  des  charges 
qui  se  sont  élevées  à  768.185  francs.  C'est,  d'une  année 
à  l'autre,  une  augmentation  de  860.175  francs,  duc  à  la 
période  d'Exposition. 

Ces  bénéfices  ont  reçu  l'attribution  suivante  : 

Francs 

Amortissements  sur  immobilisations   1.250.000 

A  la  réserve  légale   64.369 

Intérêts  sur  actions   112.100 

Amortissement  des  actions   238  000 

Tantièmes  au  Conseil  d'administration. . .  89.289 

—       au  personnel   41.645 

Dividende  aux  actions   300.000 

Compte  spécial  des  actionnaires   441.962 

2.537.305 

Le  dividende  total  a  donc  été  de  75  fr.  contre  50  fr. 
en  1899. 

Voici,  avant  la  répartition  des  bénélices,  comment, 
se  résumait  le  bilan  au  31  décembre- 1900,  que  nous 
rapprochons  de  celui  au  31  décembre  1899  : 

Bilan  au  31  décembre 
^sî)9^^  1900 

Acti,  (En  francs) 

Immobilisé    7.550.050     8. 792.05H 

Réalisable  et  disponible   1.547.527  2.201.487 

Totaux   9.098.177  10.993.540 

Passif 

Envers  la  Société  : 

Capital   3.000.000  3.000.00(1 

Réserves   483.145  1.595.700 

Envers  les  tiers  : 

Obligations   2.000.000  2.000.000 

Créditeurs   1.937.842  1.800.481 

Bénéfices   1.077.190  2 . 537 .  :  !Q5 

•      Totaux  ....    9.098.177  10.993.540 

En  principe,  la  situation  de  la  Compagnie  apparaît 
comme  favorable.  Toutefois,  il  ne  faut  pas  oublier 
que,  jusqu'à  nouvel  ordre,  la  concession  dont  elle  jouit* 
prendra  fin  dans  moins  de  quatre  ans  et  demi. 


Banque  du  Nord.  —  Dans  Y  Economiste  Européen 
du  17  août,  nous  avons  annoncé  la  constitution,  sous 
les  auspices  de  la  Société  Générale,  d'une  nouvelle 
banque  russe,  dont  le  siège  social  est  fixé  à  Saint- 
Pétersbour0'. 

D'après  les  statuts  de  cette  institution,  que  nous 
avons  analysés,  le  capital  social  de  la  Banque  du  Nord 
a  été  fixé  à  5  millions  de  roubles,  divisé,  en  13.333, 
actions.  La  Banque  devait  émettre,  en  outre,  1.333  parts* 
de  fondateur,  devant  être  partagées  entre  les  fondateurs 
et  les  premiers  souscripteurs  d'actions.  Les  porteurs  dé 
parts  de  fondateur  auraient  eu  un  droit  de  préférence 
sur  la  moitié  des  nouvelles  actions  que  la  Banque 
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pouvait  être  amenée  a  émettre  par  la  suite,  à  un  taux 
d'émission  à  fixer  par  l'assemblée  générale  des  action- 
naires, mais  ce  taux  devait  être  approuvé  par  ie  Mi- 
nistre des  Finances  de  Russie. 

Ces  dispositions  viennent  d'être  modifiées  ;  à  la  suite 
de  divers  changements  apportés  aux  statuts,  le  droit 
d'émettre  des  parts  de  fondateur  est  supprimé;  le 
capital  social  do  5  millions  de  roubles  reslc  formé  par 
13  ;!33  actions  de 375  roubles,  mais  il  doit  être  fourni 
par  les  f  ondateurs  au 'moyen  d'un  versement  unique 
de  325  roulik  s  par  action. 


Société  du  Grand-Hôtel.  —  L'Exposition  Univer- 
selle a  profité  à  cette  Société.  L'exercice  19<i0,  en  effet, 
a  été,  pour  elle,  presque  aussi  favorable  que  l'exercice 
1889,  autre  année  d'Exposition.  Voici,  au  reste,  les 
résultats  obtenus,  comparés  à  ceux  de  1889: 

Exercice  Différences 
1900  avec  1889 

Nombre  de  voyageurs   34.740  —  2.503 

—     de  journées   239.536  —  28.249 

Recettes  totales  du  logement  Fr.  3. 32;?.  149  98  +  82.017  21 

Bénéfices 'nets  de  l'exercice..,  1.520.898  01  +  8.381  61 

Si  l'on  compare  avec  l'année  1899,  les  résultats  de 
l'exercice  1900  sont  excellents.  Voici r  en  effet,  comment 
s'établit  le  compte  de  Profits  et  Perte»: 

Exercice  Différences 
1900  avec  1899 

Crédit       —  — 
(En  francs) 

Hôtel:  bénéfices  dp  l'exploita- 
tion  1.503.375  85  +1.240.498  35 

Recouvrements  de  créances  en 

souffrance   2.488  70  -f      1.864  45 

Café  de  la  Paix  :  bénéfices  de 

l'année   173.571  15  -f     37.898  05 

Gaves  du  Grand-Hôtel:  béné- 
fices du  1"  semestre  1899...  »  —     10.176  91 

Portefeuille  :  plus-value  des  va- 
leurs en' portefeuille   8.410  50  —    24.446  46 

Bénéfices  reportés  de  1899..,.      136.999  90  +    84.305  07 

A.   1.824.K46  10   +1.329.943  15 

Dcbit 

Amortissement  des  frais  d'ins- 
tallation   27.380  04   —  •         0  03 

Service  des  obligations   128.535   »   —     18.275  » 

Perte  sui  journal  La  Vie  à 

Paris...'.   »            —  •  41.101  19 

Mauvaises  créances  sur  voya- 
geurs et  divers. .. .  "...  11.031  95   +         162  46 

Solde  créditeur   1.657.898  51  +1.389.216  91 

i    1.82'i.8'i0  10   +1.322.943  15 


Les  bénéfices  de  1900  se  sont  donc  élevés,  sans  tenir 
compte  du  report  de  l'exercice  1899,  à  1.520.898  fr.  Gl. 
Mais  la  Société,  se  rappelant  la  période  difficile  tra- 
versée en  1899,  a  tenu  à  pratiquer  de  larges  amortis- 
sements et  à  maintenir  un  fonds  de  roulement  suffi- 
sant pour  supporter  de  mauvaises  années.  En  consé- 
quence, la  répartition  des  bénéfices  proposés  par  le 
Conseil  d'administration  et  approuvée  par  l'assemblée 
des  actionnaires  s'est  effectuée  ainsi  : 

Francs 

Sur  Les  bénéfices  nets  s  élevant  à   1.520.898  (il 

Jl  a  été  pi  élevé  pour  provisions  diverse»  et 
amortissements   891.562  83 

Ce  qui  :<  laissé  disponible  une  somme  de.     629.3H5  78 

Cette-  somme  a  été  répartie  comme  suit  : 

Réserve  légale   31.460  78 

Réserve  extraordinaire   31.466  79 

Dividende  <)o  10  fr.  aux  40.000  actions   &OO.O00  » 

Tantièmes  a u  Conseil  et  au  personnel   73.280  k'\ 

Bénéfice*  ré  r-rvés   93.121  77 

.(al  ée!(|  ... 629  985  78 


Ainsi,  il  n'a  été  distribué  que  473.280  fr.  44.  soit  en- 
viron 31  0/0  seulement  dos  profits  réalisés.  Quant  aux 
891.562  fr.  83  prélevés  pour  provisions  diverses  et 
amortissements,  ils  oui  été:  employés  de  la  manière 
suivante  : 

Francs 

1°  Amortissement  du  compte  «  Frais  d'installa- 
tion ..   391.562  83- 

2  Provision  pour  affaires  contentieuses   25.000  » 

3°  Provision  pour  fluctuations  du  portefeuille..'.     75. (XX)  » 

4"  Amortissement  du  compte  «  Caves  »   100.000  » 

5°  Amortissement  de  300.000  fr.  sur  les  travaux 
neufs  exécutés  en  vue  de  L'Exposition,  achevés 
à  la  fin  de  l'exercice  où  les  dépenses  s'élevaient 
à  2.503.476  fr.  42   300^000  ■> 

Somme  égaler   891.502  83 

En  somme,  grâce  à  l'Exposition  Universelle,  la  si- 
tuation financière  de  la  Société  du  Grand-Hôtel  s'est 
sensiblement  améliorée;  mais  les  actionnaires  ne  doi- 
vent pas  oublier  les  difficultés  qui  se  sont  produites 
dans  le  passé,  ni  compter,  pour  les  années  à  venir,  sur 
des  résultats  équivalents  à  ceux  de  1900.  Il  leur  faudra 
donc  continuera  se  montrer  prudents  dans  la  répar- 
tition des  bénéfices  que  la  Société  réalisera. 


Compagnie  des  Chemins  de  fer  du  Médoc.  — 

Pendant  l'exercice  1900,  cette  Société,  qui  a  éprouvé 
depuis  sa  création  de  très  grandes  difficultés,  a  vu  sa 
situation  s'améliorer. 

D'après  le  rapport  du  Conseil  d'administration  sou- 
mis à  la  dernière  assemblée  générale,  on  voit,  en  effet, 
que  la  ligne  de  Bordeaux  à  Royan,  de  101  kilomètres,, 
a  donné  en  1900  des  résultats  bénéficiaires  qui  se  sont 
élevés  à  139.040  fr.  54  nets,  de  sorte  rjue  l'insuffisance 
des  résultats  d'exploitation  qui  atteignait,  à  la  fin  de 
l'année  1899,  la  somme  de  202.903  fr.  57,  s'est  trouvée 
réduite,  à  la  fin  de  1900,  à  63.857  fr.  03.  Et  les  bénéfices 
de  1900  auraient  même  pu  s'élever  à  218.046  fr.  54,  si 
la  Société  n'avait  pas  eu  à  subir  des  majorations  dans 
les  prix  de  ses  approvisionnements. 

Les  autres  lignes  de  la  Société,  c'est-à-dire  celles  de 
Gastelnau  à  Margaux  et  du  Port-des-Pilotes,  ont  laissé, 
à  la  fin  de  1900,  comme  insuffisances,  la  première 
231.128  fr.  45,  et  la  seconde  11.153  fr.  18.  Mais  ces  in- 
suffisances ne  sont  pas  du  fait  de  la  Société,  qui  espère 
que  le  prolongement  de  la  ligne  de  Margaux-Castelnau- 
Saintc-Hélônc  jusqu'à  cette  dernière  localité,  amènera, 
avec  le  département  de  la  Gironde,  une  solution  équi- 
table de  la  question. 

Pour  préciser  les  progrès' accomplis  sur  la  ligne  du 
Médoc,  disons  que  les  recettes  en  1900  ont  été  de' 
1.541.149  fr.  79;  elles  étaient  de  1.525.164  fr.  72  en  1899 
et  si  on  remontait  aux  comptes  des  années  antérieures, 
on  verrait  que  chaque  année,  depuis  1888,  a  profité 
d'une  augmentation  normale.  Les  dépenses  pour  cette 
ligne  ont  été  en  1900  de  1.402.103  fr.  25. 

Les  recettes  de  la  ligne  de  Castelnau  à  Margaux  (10 
kilomètres)  ont  été  en  1900  inférieures  de  17.488 fr.  38 
aux  dépenses  de  la  même  période.  La  ligne  du  Port- 
dcs-Pilotes  a  donné  une  insuffisance  de  424  fr.  42  ;  les 
dépenses  ne  se  sont  élevées  qu'à  1.238  fr.  17,  mais  les 
recettes  n'ont  donné  que  813  fr.  7ô. 

En  ce  qui  concerne  la  Société  concessionnaire  de 
l'appontement  public  de  Pauillac  et  la  Société  du  port 
de  Pauillac,  nous  devons  faire  remarquer  qu'en  1900 
les  recel  les  ont  accusé  une  diminution  de  30.495  fr.  40 
sur  celles  de  l'exercice  précédent. 

Au  point  de  vue  général  des  lignes,  il  est  à  noter  que 
le  renouvellement  des  traverses  étant  achevé,  la  So- 
ciété est  entrée  en  1900  dans  la  période  d'entretien  nor- 
mal. 

Les  profits  en  recettes  perçues  et  en  économies  réa- 
lisées par  l'IOtat  représentent  la  somme  de  485.290  fr.  64. 

Le  service  des  retraites  de  la  Société  fonctionne  nor- 
malement. 

La  Société  a  été  autorisée  par  l'Administration  à 
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contracter  un  emprunt  de  200.000  fr..  dont  le  produit 
iloit  être  affecté  à  la  construction  de  la  ligne  Jusqu'à  la 
Pornte-de-Grave.  On  a  commencé  les  formalités  néces- 
sitées par  cet  emprunt. 

L'exercice  en  cours  s'annonce  dans  des  conditions 
satisfaisantes,  et  les  recettes  se  maintiennent  au  chiffre 
de  celles  de  l'année  19Ô0,  Disons  encore  qu'en  1900  le 
pourcentage  de  l'exploitation  a  été  de  49.38  0/0. 


Laurium  Grec.  —  <  iette  Société  vient,  de  publier  les 
résultats  obtenus  pendant  le  premier  semestre  de  1901. 

La  production  du  plomb  s'est  élevée  à  4.715.154  kilo- 
grammes, contre  3.822.304  kilogr.  pendant  le  premier 
semestre  1900.  Cette  production  représente  un  revenu 
de  3.292.477  dr.  93,  contre  3.290.366  dr.  83  pour  la  pé- 
riode correspondante  do  1900. 

Les  frais  d'exploitation,  qui  étaient  de  2.928.003 
drachmes  11  en  1900,  se  sont  élevés  à  3.248.35".  dr.  40; 
le  bénéfice  net  du  plomb  est  de  44.121  dr.  53;  il  avait 
été  de  379.257  dr.  72  pour  le  premier  semestre  1900.- 

Le  compte  de  profits  et  pertes  se  solde  par  753.123 
drachmes  28  pour  le  premier  semestre  1901,  contre 
>»".908  dr.  78  pour  lu  ^oir.icr  sesectr-  1900. 

Le  dividende  absorbe  KiO.000  ir.  à  raison  de  1  dr.  60 
par  action;  150.000  dr.  ont  été  portées  au  compte  Pro- 
vision pour  créances  douteuses  ;  150.000  dr.  au  compte 
Retenues  pour  amortissements  de  l'installation  de  mo- 
teurs à  gaz,  et  293.123  dr.  28  ont  été  reportées  à  nou- 
veau. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  31  août,  les  G.300  obligations  nouvelles  de  500  fr. 
4  0/0  fn°*  20101  à  2O400),  de  la  Société  d'Industrie  houillère 
de  la  Russie  Méridionale,  sont  admises  aux  négociations  de 
la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  dès  obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  20.100  à  20.400. 


l'n  versement  est  appelé,  du  2  au  14  septembre,  sur  les 
obligations  de  l'emprunt  delà  Ville  de  Paris  2  0/0  1899,  à  rai- 
son de  100  fr.  (net  96  fr.  16)  par  obligation  et  25  fr.  (net 
24  fr.  04)  par  quart  d'obligation. 

En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir 
du  9  septembre,  les  obligations  dudit  emprunt  ne  seront  plus 
négociables  qu'en  titres  libérés  de  320  fr.  l'unité  et  de  80  fr. 
le  quart  d'obligation. 

En  liquidation  du  30  septembre,  les  livraisons  devront  s'ef- 
fectuer en  titres  libérés  du  quatrième  versement. 


Depuis  le  4  septembre,  les  12.000  obligations  nouvelles  de 
500  IV.  5  0/0,  n"s  12001  à  24000,  de  la  Compagnie  Générale 
Madrilène  d'Electricité  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote,  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  an- 
ciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  12.000  à 
84.'000. 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Mouvement  général  des  opérations  du  mois  d'août  1901: 
789.810.578  fr.  60.  __ 

L'Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris,  poul- 
ie mois  d'août  qui  vient  de  s'écouler,  présente  une  moins- 
value  de  525.433  francs  par  rapport  aux  prévisions  budgé- 
taires, et  une  diminution  de  1.280.595  francs  par  rapport 
au  mois  de  juillet  1900. 

Le  produit  des  huit  mois  écoulés  de  1901  —  qui  s'élève  à 
04. 315.606  fr.  —  présente  une  moins-value  de  7  630.7§8fr. 
par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une  diminution 
de  13.442.984  francs  par  rapport  aux  recettes  de  la  période 
correspondante. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  ta  Banque  : 

29  août  5  sept. 

Or   2  438.959.664  2.418.568  916 

Argent. ..    1.121.590.496  1-120. 429-3S4 

3.560.550.160  3.538  898.300 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 

Portefeuille  Paris  {  gg*^  ;  ;  ; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Résprves   (  Loi  du  17  mai  1834 
mobilières    banques  département.. 
moDiueres  (  Loi  du  g  jujn  lg57  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d?  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers.. .'.   


Total. 


29  août 


.560. 550. 160 


3  306 
163.406.160 


344.948. 240 
5.649-000 
9.503.500 
191  834.369 
274.532  198 
180-000.(100 
10. 000. 000 
2.980.150 
99.621  311 
100.000.000 
4  000.000 
19.963.94'. 

2  065.368 
8.407.444 
65.810.2TO 


1.049  284  029 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980-750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.907  086  765 
19.321.790 
10.329.968 
203  655  028 
542.859  107 
81.979.426 
2.837  654 
3.555.495 
1.228. 039 
51  412.245 


5  049.284.029 


5  sept. 


3.538.998  300- 


48  244 
134  260  137 


263  024.728 
6-096.000 
9  468.500 
200  187.660 
284  233  706 
180.000.000 
10.000.000 
2. 980. 750 
99.627.311 
100.000.000 
4.000.000 
19.963.941 

2.480.829 
8.407-444 
95.762.938 


4. 959. 540  491 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8-407.444 
3. 992. 360  730 
22  636  906 
11.287  084 
139  671  210 
446- 209. 469 
70.152  712 
2  709  968 
4  051  072 
1.228.030 
44.217  788 


4  959  540-491 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


9  sept. 

8  sept. 

7  sept. 

0  sept. 

5  sepl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.603.1 

3. 517. 7 

3  710. 9 

3.959.4 

3.992.4 

Encaisse  

3.289.8 

3.123.9 

3.124  2 

3-385  0 

3.539.0 

562  5 

578.9 

608.9 

654  7 

397.3 

Avances  aux  partie. 

366  4 

396.3 

447.6 

504  0 

484.4 

—      à  l'Etat.... 

140. 0 

180. 0 

180.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

197.8 

26Ï.9 

184.9 

282.7 

139. 7 

—  partie. 

493.4 

467.  i 

465.9 

489.2 

516.4 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

4  0/00 

%  0/00 

pair 

y,  0/00 

34L4 

689.2 

2:219.3 

2.441.6 

1.510.2 

Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  paiii  pour  la  lre  quinzaine  de  septembre  1901,  cal- 
culée d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   30  fr.  118 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   42  fr.  341 

Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1™  qualité  revient  à 
0  fr.  3257  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  0514,  soit  à  0  fr.  05. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  21  au  31  août 
1901  : 

Dépôts  de  fonds   4.659.081  45 

Retraits  de  fonds   4.079.528  38 

Excédent  de  dépôts   579.553  07 


L-ECONOMISTE  EUROPEEN,  —  France 


Excédent  de  dépôts  du  1"  janvier  au  31  août  1001  :  42  mil- 
lions 543.622  fr.  11. 

Capitaux  employés  en  achats  do  rentes  du  21  au  31  août 
1001  : 

1»  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  400.340  IV.  69; 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre, 
des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  com- 
posant le  portefeuille  provenant  dos  caisses  d'épargne 
ordinaires  :  2.031.875  fr.  48. 


Métallurgique  du  Nord  et  Société  Industrielle  d'Elec- 
tricité.—  Une  assemblée  générale  extraordinaire  de  laMe- 
tallurgique  du  Nord  était  convoquée  pour  le  22  août.  Le 
Conseil  d'administration  devait  proposer  à  cette  réunion  de 
mettre  la  Société  en  liquidation,  bien  qu'elle  ne  soit  pas  en- 
core entrée  en  exploitation.  D'après  un  projet  élaboré,  la  So- 
ciété Westinghouse  reprenait  une  grande  partie  des  ateliers 
et  du  matériel  qu'elle  payerait  partie  en  argent,  partie  en 
papier. 

Cette  assemblée  n'a  pu  délibérer,  le  quorum  exigé  n'étant 
pas  atteint.  M.  Albert  Stévens,  qui  présidait,  a  exposé  que 
des  négociations  sont  engagées  avec  la  Société  Westinghouse 
à  laquelle  la  Société  céderait  ses  établissements,  car.  l'émis- 
sion des  obligations  n'ayant  pas  réussi,  elle  n'a  pas  le  fonds 
de  roulement  nécessaire  pour  en  tirer  parti  elle-même.  Si  ces 
négociations  n'aboutissent  pas,  la  Conseil  fera  aux  action- 
naires les  propositions  conformes  à  l'intérêt  social. 

La  Métallurgtqw.  du  Nord  est  victime  de  la  crise  qui 
sévit  en  Russie.  Cette  Société,  constituée  à  Bruxelles,  avait 
été  fondée  pour  reprendre  les  établissements  Tillmans  et 
comptait  parmi  les  membres  du  Conseil,  outre  M.  Ewald 
Tillmans,  industriel  à  Saint-Pétersbourg,  MM.  Stévens.  des 
forges  d'Ekateiinosluv  ;  Alexis  Sorianoiï,  directeur  des  usines 
de  Briansk  et  administrateur  de  Kertcli. 

Auparavant,  c'est-à-dire  à  la  date  du  6  août,  les  action- 
naires de  la  Société  industrielle  d' Electricité  (Procédé  Wes- 
tinghonse), réunis  en  assemblée  générale  extraordinaire, 
avaient  voté  la  constitution  d'une  nouvelle  Société  anonyme 
française  au  capital  de  20  millions  de  francs,  pour  l'exploita- 
tion en  Franco,  en  Belgique,  en  Suisse,  en  Espagne,  au  Por- 
tugal et  d.ms  leurs  colonies  respectives  ou  pays  de  protecto- 
rat des  brevets  et  droits  concernant  les  diverses  inventions 
de  M.  Georges  Westinghouse  relatifs  aux  appareils  électri- 
ques et  freins  et  décide  de  faire  apport,  à  ladite  Société,  de 
tous  les  droits  et  biens  mobiliers  et  immobiliers  de  la  Société 
industrielle  d'Electricité  [Procédés  Westinghouse)  sans 
exception  ni  réserve. 

Lesquels  apports  auront  lieu  sous  les  charges  et  conditions 
que  le  Conseil  d'administration  avisera  et  moyennant,  outre 
l'obligation  d'acquitter  tout  le  passif  et  d'exécuter  toute  los 
obligations  et  tous  les  contrats  en  cours,  l'attribution  à  for- 
fait d'actions  entièrement  libérées  de  ladite  Société,  pour  une 
valeur  nominale  de  4.500.000  fr. 

Le  Conseil  d'administration  est  chargé  de  tous  les  détails 
d'organisation  do  la  nouvelle  Société,  cl  M.  Victor  Gouget 
est  nommé  liquidateur  de  la  Société  industrielle,  qui,  étant 
devenue  sans  objet,  cessera  d'exister  et  sera  disssoutede  plein 
droit. 


La  Production  et  la  Consommation  du  Charbon  du 
Monde.  —  D'après  lo  Jioard  of  Trade,  la  production  de 
charbon  du  inonde  entier  a  été  estimée,  pour  1000,  à  050  mil- 
lions de  tonnes.  Un  tiers  vient  des  Etals-Unis  d'Amérique  et 
un  autre  tiers  de  l'Angleterre. 

Voici,  d'ailleurs,  le  chilî'rc  de  la  production  des  cinq  prin- 
cipaux pays  : 

1900  1800 

]'.::  milliers  de  tonnes) 

Grande-Bretagne   225.181  220.095 

Allemagne   109.225  101.640 

Fiance   32  587  32.250 

Belgique   23.352  22.072 

Etals-Unis   245.422  220.554 

La  consommation  a  été  plus  grande,  l'année  dernière,  mie 
les  aanéefl  précédentes.  Les  prix  ont  été-  plus  élevés  en  1808 
qu'on  1809.  La  hausse  la  p 1 1 1 s  grande  s'osl  manifestée  sur  los 
charbons  anglais,  qui,  dans  les  années  antérieures,  valaient 
I  -h.  do  moins  que  les  charbons  allemands  et  qui,  on  1800, 
taienlau  mémo  prix.  Eu  1900,  les  charbons  anglais  valaient 
2„sh.  de  plus  que  los  allemands. 

L'Angleterre  et  l'Allemagne  uni  exporté-  plus  qu'elles  n'ont 
importe;  il  en  est  do  moine  des  Liais  Unis,  de  lu  Belgique  et 
du  Japon. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  Grande» 

Compagnies)  du  6  au  12  août  1901    (32*  semaine) 

(lin  milliers  de  francs) 


O  91 

Itec.  br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

%  S 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

—  k" 

p' 1901 

<u 

1901 

1900 

1901 

1900 

Liai  

2.916 

1.023 

1.040 

28  172 

28-378 

206 

Paris-Lyon-Mèditer. . . 

9. 211 

8.940 

9. 690 

262  080 

272  880 

10  800 

—   Chemins  Algérien» 

913 

266 

239 

5  558 

4  936 

+ 

622 

Nord  

3.76a 

4  550 

5-120  133  695 

144.497 

10- 802 

Ouest  

5.652 

3.997 

4. 241 

104  765 

109-666 

4.901 

Orléans  <  

7.036 

4  627 

4.692 

[30  660 

131  862 

1.202 

Est  

1.862 

3.760 

4.073  105  350 

111  042 

5.692 

Midi  

3.541 

2  488 

2. 389 

62. 176 

64  674 

2.498 

Du  13  au 

19  août  1901  (33«  semaine) 

Est-Algérien  

898 

180 

142 

4. 409 

3.912 

+ 

4% 

1.137 

203 

223 

5  347 

4  855 

+ 

492 

Ouest-Algérien  

296 

75 

68 

2. 032 

1  789 

+ 

242 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

97 

113 

2. 202 

2  308 

106 

101 

40 

38 

862 

850 

+ 

11 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Ainsi  qu'on  l'avait  prévu,  la  liquidation  de  lin  août 
a  prouvé  une  fois  de  plus  combien  les  capitaux  étaient 
abondants  ici,  et  on  semblait  vouloir  profiter  de  cette 
circonstance  pour  donner  au  Marché  une  certaine  ani- 
mation. Mais  le  conflit  franco-turc  nous  a,  par  la  suite, 
forcés  à  la  réserve,  et  la  baisse  survenue  sur  certaines 
valeurs  spéciales  a  rendu  la  place  de  nouveau  cir- 
conspecte. Hier,  cependant,  on  était  un  peu  mieux 
disposé,  bien  que  la  sortie  de  20  millions  d'or  de  la 
Banque  de  France  pendant  la  semaine,  ne  soit  pas 
passée  inaperçue. 

•jç  jç  Nos  Rentes  Françaises  sont  mieux,  bien  que 
ne  restant  pas  à  leurs  plus  hauts  cours.  Les  reports 
ont  été  en  liquidation,  très  bas.  On  a,  en  effet,  coté  10 
et  17  centimes  sur  le  3  0/0  perpétuel  ;  20  et  15  centi- 
mes .sur  le  3  1/2  0/0,  et  19  et  11  centimes  sur  le  3  0i  0 
Amortissable. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  clôturait  à  101  fr.  60  à 
terme  et  à  101  fr.  45  au  comptant,  se  retrouve,  sur  ces 
deux  marchés,  à  101  fr.  92  1/2  et  à  101  fr.  87  1/2,  Rente 
3  1/2  0/0,101  fr.85,  au  comptant,  contre  101  fr.  55,  et 
101  fr.  95  à  terme,  contre  101  fr.  62  1/2;  quant  à  la 
Rente  3  0/0  Amortissable,  que  nous  laissions  à  99  fr.90 
au  comptant,  elle  s'inscrit  à  100  fr. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  restaient  à  490  fr.  50. 
se  retrouvent  à  493  fr.  75;  Emprunt  2  1/2  0/0  du 
Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  82  fr.  50,  contre 
82  fr.  ;  Emprunt  de  Madagascar,  délaissé  ;  Emprunt 
3  1/2  0/0  de  VIndo-Chine,  500  fr.  contre  496  francs. 

jç  +  Les  Obligations  dt  la  Ville  de  Paris  sont  fer- 
mement tenues. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  cotaient  551  franc-, 
sont  h  555  fr.  :  Obligations  3  0/0  1S69,  435  fr.  75,  contre 
'i.T/f'r.  50;  Obligations  3  0/0  1871,  407  fr.;  elles  en- 
taient, il  y  a  huit  jours,  406  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
1875,  570  fr.,  gagnant  5  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876. 
également  à  57U  fr.,  en  plus-value  de  6  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  s'inscrivent 
à  367  fr.,  sans  changement;  Obligations  2  1/2  0/0  1891- 
1896,  304  fr.  50,  gagnant  1  fr.  50;  Obligations  2  0/0 
1898,  420  fr.,  elles  restaient  vendredi  dernier  ;ï  419 
francs  75  ;  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métro- 
politain de  Paris),  422  fr.,  contre  424  fr.  25.  Rappelons 
que  le  prochain  tirage  de  ces  titres  aura  lieu  le  25  sep- 
tembre. 


-fr  +  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
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clôturaient  à  3.710  fr.,  se  retrouvent  aux  environs  de 
3.753  fr. 

Pour  les  onze  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
h  1.570.243  fr.  57. 

il  i(  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
étaient  passées  à  674  fr.,  s'avancent  à  076  fr.  Pour  les 
sept  premiers  mois  de  l'exercice  1901,  les  bénéfices 
nets  de  notre  Grand  Etablissement  Hypothécaire  s'élè- 
vent à  5.623.94i  fr.  54. 

Dans  le  groupe  des  Obligations  Foncières  et  Com- 
munales, on  s'occupe  particulièrement  des  Obligations 
Foncières  3  0/0  IS79,  des  Obligations  Communales 
2  00  0/0  1879  et  des  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
ISS5.  Chaque  catégorie  de  ces  obligations  participe  à 
six  tirages  de  lots  par  an,  de  sorte  qu'avec  deux  obli- 
gations seulement,  mais  d'Emprunts  différents,  on 
prend  part  à  un  tirage  chaque  mois. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0,  0  1879  sont  à 
471  fr.  50  ex-coupon,  contre  479  fr.  50  avec  coupon  ; 
Obligations  Foncières  1879,  505  fr.  ;  elles  finissaient  la 
semaine  dernière  à  509  fr.  Obligations  Communales 
ISS0,  496  fr.  50  ex-coupon,  contre  506  fr.  avec  coupon. 

Les  Obligations  Foncières  IS83  finissent  à  441  fr.  50, 
contre  441  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1885, 
469  fr.  50,  sans  variation  appréciable. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
399  fr.  50,  contre  399  fr.  ;  Obligations  Communales  1892 
2  80  0/0,  au  même  cours  de  458  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 2  80  0  0  1895,  470  fr.  ;  Obligations  Communales 

2  60  0;0   1899,  468  fr.,  gagnant  1  fr.;  Obligations 

3  75  0/O  1899,  507  fr.,  contre  505  fr. 

il  il  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
sont,  en  général,  un  peu  hésitantes. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  finissait 
à  1:068  fr.,  cote  1.063 fr.  ;  Comptoir  National  d'Escompte 
de  Paris,  581  fr.  à  terme  et  580  fr.au  comptant,  contre 
584  fr.  jeudi  dernier. 

La  Société  Générale  reste  bien  tenue  h  615  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  1.041  fr.  à 
terme  et  à  1.044  fr.  au  comptant,  s'inscrit,  sur  ces  deux 
marchés,  à  1.042  fr.  et  à  1.044  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  clôture  aux  envi- 
rons de  325  fr.  ;  Banque  Française  de  V Afrique  du  Sud, 
69  fr.,  contre  70  fr.  ;  Compagnie  Française  des  Mines 
d'Or  et  d'Exploration,  100  fr. 

La  Banque  de  l'Algérie  se  retrouve  à  850  fr.,  contre 
940  fr.  ;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France,  122  fr.  60,  contre  121  fr.  75; 
Obligations  de  475  francs,  141  fr.  75;  Banque  Spéciale 
des  Valeurs  Industrielles,  51  fr.  50. 

La  Rente  Foncière  se  retrouve  à  240  fr.,  contre  230 
francs  ;  Compagnie  Algérienne,  650  fr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  finit  à  315  fr.  50.  On 
sait  que,  depuis  sa  réorganisation,  cette  Société  ne  fait 
figurer  à  son  bilan  le  chapitre  «  terrains  nus  »  que 
pour  la  somme  de  1  franc.  Le  produit  des  ventes  îles 
terrains  de  cette  catégorie  qu'elle  a  consenties  pendant 
l'exercice  1900  s'est  élevé  à  130.924  fr.  97.  C'est  le  chif- 
fre le  plus  bas  qu'elle  ait  eu  à  enregistrer  depuis  de 
longues  années.  Le  ralentissement  d'affaires  sur  le  lit- 
toral de  la  Méditerranée  s'est  accentué  pendant  l'année 
dernière.  Mais  le  Conseil  d'administration  espère  que 
cette  dépression  sera  momentanée,  car  les  ventes  con- 
clues depuis  le  Ie''  janvier  1901  atteignent  déjà  le  chif- 
fre total  de  200.600  fr.  D'autre  part,  plusieurs  construc- 
tions nouvelles  s'élèvent  à  Cannes,  sur  le  boulevard 
Carnot  ;  le  palais  du  Tribunal  de  Commerce,  dont  les 
travaux  ont  été  activement  poussés,  ne  tardera  pas  à 
être  inauguré.  Il  en  résultera  un  changement  apprécia- 
ble dans  l'aspect  du  quartier  où  se  trouvent  les  intérêts 
de  la  Société. 

Le  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie  clôture  a 
495  fr.  ;  Banque  Parisienne  aux  environs  de  532  fr. 
C'est  pour  le  21  courant  que  les  actionnaires  de  cette 
Société  sont  convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire. 


il  ii  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  plutôt  recherchées. 

Le  Lyon,  qui  finissait  à  1.665  fr.  à  terme  et  à  1.672 
francs  au  comptant,  reste  sur  ces  deux  marchés  res- 
pectivement à  1.675  fr.  et  à  1.676  fr.  ;  Nord,  2.134  fr.  à 
terme,  contre  2.141  fr.,  et  2*135  fr.  au  comptant,  contre 
2.140  fr.  Midi,  1.307  fr.  au  comptant;  il  finissait  la  se- 
maine dernière  à  ce  cours. 

L'Orléans  esta  1.677  fr.  au  comptant,  contre  1.673  fr. 
Est,  1.037  fr.  au  comptant,  contre  1.027  fr.  ;  Ouest, 
1.065fr.  au  comptant,  contre  1.055  francs. 

Pour  la  trente-quatrième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1900, 
une  diminution  de  1.565.000  fr.  Du  1er  janvier  au 
19  août,  la  diminution  totale  sur  l'année  entière  est  de 
37.139.000  francs. 

il  ii  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
un  marché  irrégulier  ;  quant  au  groupe  des  valeurs  de 
traction,  il  a  été  très  mouvementé. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  clô- 
turent à  606  fr.,  contre  619  fr.  50.  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz,  828  fr.  au  comptant,  sans  variation  sur  jeudi 
dernier. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  que  nous 
laissions  à  217  fr.,  est  aux  environs  de  215  fr.  Samedi 
dernier  est  parti  du  Havre,  à  destination  de  New- 
York,  le  nouveau  paquebot  de  la  Compagnie  générale 
Transatlantique,  «  la  Savoie  ».  La  veille  avait  eu  lieu 
son  inauguration  publique.  M.  Eugène  Pereire,  prési- 
dent de  la  Compagnie,  entouré  de  son  haut  personnel, 
a  fait  les  honneurs  du  paquebot,  dont  l'aménagement 
a  été  doté  des  derniers  perfectionnements  du  conforta- 
ble. La  «  Savoie  »  est,  de  tous  points,  semblable  à  la 
«  Lorraine  »  qui,  sortie  comme  elle  des  Ateliers  et 
Chantiers  de  Saint-Nazaire,  a  été  lancée  au  mois  de 
septembre  1900.  Messageries  Maritimes,  à  son  même 
cours  do  505  fr.;  Chargeurs  Réunis,  1.155  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  restaient,  à  820  fr.  à  terme 
et  à  815  fr.  au  comptant,  ont  reculé  à  775  francs.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  35e  semaine  de 
1901  (27  août-2  septembre)  se  sont  élevées  à  762.128 
francs  35  contre  1.098.302  fr.  30  en  1900  et  807.8(18 
francs  40  pour  la  période  correspondante  de  1898.  C'est 
une  diminution  de  336.233  fr.  93  (30,61  0/0)  sur  1900  et 
de  45.740  fr.  05  (5,66  0/0  sur  la  même  période  de  1899. 

Ces  diminutions  portent,  pour  1900,  savoir  :  183.154 
francs  75  s'appliquant  aux  omnibus  proprement  dits; 
94.096  fr.  20  s'appliquant  aux  tramways  à  traction 
animale  et  58.983  fr.  s'appliquant  aux  tramways  à 
traction  mécanique;  et  pour  1899,  la  moins-valuc 
porte  41.481  fr.  95  sur  les  omnibus  et  pour  132.872 
francs  45  sur  les  tramways  à  traction  animale. 

La  comparaison  des  recettes  totales  de  1901  jusqu'au 
2  septembre,  avec  les  mêmes  périodes  de  1900  et  de 
1899  présente  les  résultats  suivants  :  En  1901,  32  mil- 
lions 174.184  fr.  ;  en  1900,  38.417.764  fr.  ;  en  1899, 
33. 430.429  fr.  Soit  des  moins-values  qui  s'élèvent  res- 
pectivement, sur  1900,  à  0.243.579  fr.  ou  16.85  0/0,  et 
sur  1899,  à  1,256.245  fr.  ou  3.76  0/0. 

Il  faut  remarquer  que  les  tramways  à  traction  mé- 
canique donnent,  en  ce  qui  les  concerne,  des  plus-va- 
lues, et  que  les  déficits  relevés  proviennent  uniquement 
des  deux  autres  systèmes  de  traction. 

Les  Voitures  à  Paris  se  retrouvent  à  161  fr.  Les  re- 
cettes de  cette  Compagnie,  pour  la  seconde  quinzaine 
d'août  se  sont  élevées  à  379.774  fr.  66  contre  257.256 
francs  56  pendant  la  même  quinzaine  de  l'année  der- 
nière qui,  on  s'en  souvient  a  été,  comme  la  quinzaine 
précédente,  affectée  par  la  grève  des  cochers.  Du  le* 
janvier  1901  au  31  août  dernier,  les  recettes  totales  de 
cette  Compagnie  se  chiffrent  par  9.536.685  fr.  63,  en 
diminution  de  4.504.892  fr.  25  sur  la  même  période  de 
1900. 

L'action  Suez  est  à  3.-750  fr.,  contre  3.745  fr.;  Parts 
Civiles,  2.505  fr.  au  comptant  contre  2.520  fr.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  troisième  décade 
d'août  1901,  se  sont  élevées  à  2.920.000  fr.,  contre 
2.500.000  fr.  pour  la  même  décade  de  1900.  Du  1er  jan- 
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vier  au  31  août  1901,  les  recettes  se  chiffrent  par 
66.784.847  fr.  contre  59.037.778  fr.  pouf  la  période  cor- 
respondante de  1900,  soit  une  différence  de  7.747.069 
francs  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

Les  navires  en  route,  en  charge  ou  en  partance  pour 
le  canal  de  Suez,  au  31  août  1901,  étaient  de  TAXI,  contre 
653  au  31  août  1900  et  549  au  31  aontl899. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
s'est  avancée  de  439  à  452  fr.;  Électro-Métallurgie,  330 
francs,  contre  341  fr.  ;  Dyle  et  Bacalan,  228  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  s'échange  à  33 
francs  ;  Compagnie  Thomson-Houston,  de  nouveau  fai- 
ble pendant  la  première  partie  de  la  semaine,  mais  en- 
suite en  reprise  sur  ses  plus  bas  cours  à  784  fr.,  contre 
829  fr.  il  y  a  huit  jours.  Nous  renvoyons  nos  lecteurs, 
au  sujet  de  cette  Compagnie,  à  1'  «  Information  »  que 
nous  publions  aujourd'hui  même;  Compagnie  Générale 
Parisienne  de  Tramways,  254  fr,  Les  recettes  de  cette 
dernière  Compagnie,  du  1er  janvier  au  31  août,  s'élè- 
vent à  1.515.708  fr.  55,  contre  3.946.727  fr.  30  pendant 
la  même  période  de  1900;  soit  une  différence  de 
|68.981  fr.  25  en  faveur  de  l'exercice  1901. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
7  ramways,  que  nous  laissions  à  500  fr.,  sont  à  510  fr.; 
Iramways  de  i Est-Parisien,  237  fr.,  contre  245  fr.  Nous 
nous  reportons,  au  sujet  de  cette  Compagnie,  à  l'«  In- 
formation »  que  nous  publions  plus  haut.  Tramways 
de  Paris  el  du  Département  de  la  Seine,  550  fr. 

'L'Omnium  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  63  fr.,  cote 
62  fr.  Métropolitain  de  Paris,  en  forte  hausse.  Les  ac- 
tions anciennes,  qui  restaient  à  571  fr.,  sont  mainte- 
nant à  622  fr.,  et  les  actions  nouvelles  ont  passé  de 
519  fr.  au  comptant  à  567  fr.;  Société  Parisienne  pour 
l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des  'Tramways  Elec- 
triques, 291  fr.,  contre  270  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  se  retrouvent  à  90  fr.;  Société 
Métallurgique  de  l'Oural-Volga,  aux  environs  de  34  fr.; 
Raffinerie  et  Sucrerie  C.  Say,  1.120  fr.,  contre  1.125  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones 
se  tiennent  à  353  fr.  ;  actions  Câbles  Télégraphiques, 
19  fr.  75. 

La  Dynamite  Centrale  est  revenue  de  542  fr.  à  536 
francs;  Mines  de  Malfidano,  430  fr.,  contre  433  fr.  ; 
Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie  de  Fwes-LUie, 
au  même  cours  de  250  fr. 

if  i(  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  ont  été  diverse- 
ment traités. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  plus  lourds,  ha  Rente  Bré- 
silienne 4  0/0  1889.  qui  restait  à 06  fr.  65,  esta  65 fr.  95; 
Emprunt  5  0  0  1898  (Funding),  aux  environs  de 
92  fr.  7.">:  Obligations  Minas-Geraès,  377  fr.  au  comp- 
tant et  376  fr.  à  terme,  contre  380  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  ferme.  Elle  est 
passée  de  71  fr.  35  à  72  fr.  05. 

La  Rente  Italienne  est  calme.  Elle  finit  à  son  même 
cours  de  98  fr.  90. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  à  26  fr.  10,  contre  26 
francs  jeudi  dernier. 

Les  Fonds  Russes  Boni  calmes.  La  Rente  3  0<0  1891- 
1894  clôture  ù  86  fr.  20  au  comptant,  contre  86  fr.  30; 
lienle  3  0/0  1896,  8.5  fr.  80,  au  comptant,  contre  86 
francs  20;  Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  litres  libé- 
rés, 101  fr.  ex-coupon  à  terme  et  au  comptant. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  unifiée  est  à  67  fr.  65,  cours 
demandé  au  comptant.  Les  capitalistes  profitent  du 
tassement  actuel  et  qui  est  la  conséquence  de  l'état 
général  du  Marché,  pour  s'intéresser  de  plus  en  plus  à 
ce  fonds. 

Les  Valeurs  Ottomanes  se  Bont  affaiblies.  La  Série  B 
esl  revenue  de  50  fr.  50  à  V.)  fr.  70,  la  Série  C  de  27 
francs  15  à  26  fr.  70,  et  la  Série  I)  de  25  fr.  05,  à  24 

I  ranes  721/2. 

•jr  ir  La  Banque  I.  II.  P.  des  Pays-Autrichiens,  gui 
elôturail  jeudi  dernier  a  437  fr.,  s'échange  à  435  fr.  ; 
Banque.  Nationale  du  Mexique,  648  fr.  au  comptant, 
contre  643  fr.  .")();  BanqUe  Impériale  Ottomane,  .525  fr. 
au  comptant  et  à  tenue,  contre  526  fr.  et  527  fr.  jeudi 
dernier,  rte  se  ressentant  pas  de  la  lourdeur  des  Valeurs 


Ottomanes;  Robinson  South  African  Banking.  80  fr.  50. 

Le  Rio-Tinlo  est  remonté  de  1.327  fr.  à  1.348  fr.  Les 
nouvelles  d'Amérique  relatives  à  la  grève  des  ouvriers 
métallurgistes  sont  plus  favorables.  On  laisse  entendre 
que  cette  grève  serait  virtuellement  finie.  Par  contre, 
on  dit'  à  Londres  que  la  prochaine  répartition  de  la 
Compagnie  de  Rio-Tinlo  ne  sera  que  de  30  shillings  au 
lieu  de  40  shillings  l'année  dernière,  et  on  ajoute  qu'au 
Slock-p;xchange  les  plus  optimistes  ne  croient  pas  à 
une  répartition  supérieure  à  35  shillings. 

La  circulaire  Merton  et  Compagnie  donne  sur  les 
mouvements  du  cuivre  les  chiffres  suivants  :  Stock 
visible  ou  en  route  pour  l'Europe,  au  1"  septembre 
1901,  25.821  tonnes  (contre  20.180  au  16  el  27.395  le 
1er  août).  Arrivages  de  la  quinzaine  :  11.577  tonnes. 
Livraisons  de  la  quinzaine  :  11.9.%  tonnes. 

Malgré  un  faible  report  de  2  fr.  40  et  de  2  fr.  50,  la 
Sosnowice  a  considérablement  réactionné  :  de  2.226  fr., 
clic  a  fléchi  à  2.052  fr..  pour  finir  à  2.075  fr.,  perdant, 
d'une  semaine  à  l'autre,  51  fr.  Usines  de  Briansk,  558 
francs,  en  recul  de  20  fr. 

Les  Wagons-Lits  sont  à  325  fr.  à  terme.  Les  recettes 
de  cette  Compagnie,  pour  la  seconde  décade  du  mois 
d'août,  s'élèvent  à  'i00.710  fr..  contre  485.835  fr.  pour 
la  même  période  en  1900  et  350.250  en  1899.  Du  1"  jan- 
vier au  2o  août  1901,  les  recettes  s'élèvent  à  8.377.000 
francs,  en  progrès  de  7.211  fr.  sur  le  chiffre  correspon- 
dant de  l'année  1900  et  de  1.222.962  fr.  sur  celui 
de  1899. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Russe-Française  de 
Chemins  de  fer  et  de  Tramways  sont  en  sensible  reprise 
à  197  fr.  à  terme  et  à  200  fr.  au  comptant. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
calmes.  Les  Andalous  cotent  233  fr..  contre  229  fr.  ; 
Nord  de  l'Espagne,  179  fr.,  contre  180  fr.;  Saragosse, 
249,  sans  changement. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- S 'alonique-C 'onslan- 
tinople,  qui  finissaient  à  272  fr.  75  au  comptant,  se 
retrouvent  à  267  fr.  ;  Obligations  anciennes  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement  (Série  1894),  plus  lourdes  à 
405  fr.  ;  Obligations  nouvelles  ( Série  1896),  en  recul 
aussi  à  331  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché  en  Banque  esl  resté  très  calme  pendant  la  pre- 
mière partie  de  la  semaine,  mais  hier  il  s'est  montré  un  peu 
plus  actif  que  précédemment. 

Le  Brésil  5  O/O,  que  nous  laissions  à  78  fr.  15,  est  revenu 
à  77  fr.  30;  par  contre.  Emprunt  Mexicain  5  O  O.  13  fr.  10. 
en  plus-value  de  30  centimes;  Chemins  Ottomans.  103  fr.  75, 
à  peu  près  comme  jeudi  dernier. 

Le  Cape  Copper  est  à  134  fr.  50,  contre  130  fr.  50,  et  la 
Tharsis  165  francs,  en  bénéfice  de  3  francs. 

Le  Lauriurn  brec  iinit  à  54  fr.  25.  Nous  publions,  dans 
nos  «  Informations  Economiques  et  Financières  »  de  ce  jour, 
les  résultats  de  cette  Compagnie  pendant  le  premier  semestre 
de  l'exercice  1001.  Huanchaca,  87  fr.  50,  contre  8!)  fr.  25. 

Les  Aciéries  du  Donetz,  qui  restaient  à  730  francs,  sont 
revenues  à  690  francs;  Huta-Bankowa,  3.475  francs,  en 
avance  de  5  francs. 

La  Harpener,  que  nous  laissions  à  1.238  francs,  a  repris 
de  24  francs  à  1.262  francs.  Doubowaia-Balka,  1.325  francs, 
sans  changement;  Vieille-Montagne,  608  francs,  gagnant 
4  francs;  Spies  Petroleum  Company,  16  francs. 

La  pari  Monaco  a  repris  de  3.550  francs  à  3. '600  francs, 
regagnant  sa  perte  de  la  semaine  précédante;  Transports 
Electriques  de  l'Exposition,  37  francs. 

Les  Tramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris  res- 
tent à  89  fr.  50.  A  la  dernière  assemblée  générale  de  la  .So- 
ciété, le  Président  du  Conseil  d'administration  a  annoncé  aux 
actionnaires  que  toutes  les  formalités  dépendant  de  l'Admi- 
nistration départementale  ot  relatives  au  prolongement  de  hi 
ligne  depuis  le  Champ  de-Mars  jusqu'à  la  porte  de  Romain- 
Mile  étaient  accomplies,  et  (pu:  la  Commission  d'enquête  avail 
émis  un  av  is  favorable  au  projet. 

L'action  Kerlcli  cote  330  francs  contre  333  francs.  Brasse- 
né*  el  Tavernes  Ztmmer.  92  francs  contre  01  francs;  Hôtel 
de  Paris  à  Monte-Carlo,  au  même  cours  de  700  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


5  septembre  1901. 

La  récolté  du  blé  est  maintenant  considérée  comme  Com- 
plètement terminée  et  le  temps  s'étant  montré  généralement 
Favorable  aux  travaux  de  la  moisson,  le  rendement  donnera 
plus  de  aàtisfàction  qu'on  ne  l'avait  cru  tout  d'abord. 

Le  Nord,  en  effet,  a  une  bonne  récolte  ;  il  en  est  de  même 
pour  l'Ouest,  et  plus  particulièrement  une  partie  de  la  Bre- 
tagne, de  la  Sarthe  et  de  la  Mayenne.  La  culture  procède  aux 
battages  avec  la  plus  grande  activité  et,  là  encore,  les  avis 
sont. "dans  un  grand  nombre  de  régions,  favorables.  Le  poids 
spécifique  du  blé  est  relativement  très  élevé  dans  la  majorité 
,les  départements  11  y  a  lieu,  toutefois,  pour  pouvoir  se  pro- 
noncer sur  la  récolté  .en  connaissance  do  cause,  d'attendre 
quelque  temps  encore. 

Voici,  à  titre  documentaire,  les  résultats  obtenus  par  la 
Ligue,  agraire  dans  son  enquête  sur  la  récolte  en  France  : 

En  plus     En  moins 

1«  région   925.960  616.870 

•><=  _   488  830  1.648.800 

3«  —    311.320  1.041.020 

4»  —    541.510  1.389.150 

5*  _    3.960  2.738.080 

6-  —    3.800  2.164.940 

p  _    118.400  543.050 

8«  —    1.310  134.660 

9«  —   :   115.900  5*8.120 

10e    —   »  >i_ 

Totaux   2.490.990  10.804.690 

A  diminuer   2.490.990 

8.313.700 

La  récolte  de  1900  ayant  été  de   109 .025 .960 

Celle  de  1901  serait  de   100.712.260 

Ce  qui  représenterait  une  diminution  de  7  62  0/0  sur  l'an- 
née dernière. 

En  résumé,  il  résulterait  de  ce  travail  que  21  départements 
auraient  récolté  davantage  et  ensemble  2  'i90.990  hectolitres, 
contre  61  départements  dans  lesquels  la  récolte  serait  au 
total  inférieure  de  10.804.690;  5  départements  se  trouveraient 
•dans  des  conditions  identiques  à  l'an  passé. 

Les  nouvelles  reçues  de  l'étranger  sont,  en  général, 
bonnes,  et  l'on  pense  que  les  exportations  pourront  faire 
face  à  la  demande. 

Eu  Angleterre,  la  récolte  serait  légèrement  inférieure  à 
celle  de  1900,  mais  il  faut  dire  que  la  surface  ensemencée  a 
été  beaucoup  moindre. 

Aux  Etats-Unis,  les  statistiques  officielles  annoncent  que 
la  recolle  de  cette  année,  pour  l'Amérique  du  Nord,  four- 
nirait 112  millions  de  quintaux  de  blé  d'hiver  et  67  millions 
de  quintaux  de  blé  de  printemps,  soit,  au  total,  179.000.00d 
de  quintaux  métriques  ou  environ  265  millions  d'hectolitres. 
Ce  serait  une  différence  d'environ  32  millions  d'hectolitres 
avec  les  évaluations  des  Corn  Trades. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


8  août 
1901 

14  août 
1901 

22  août 
1901 

29  août. 
1901 

5  sept. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  25 

22  62 

21  87 

21  12 

21  62 

15  74 

16  08 

15  45 

15  56 

15  33 

16  25 

16  12 

16  12 

16  75 

16  75 

17  30 

17  36 

16  98 

IH  95 

16  90 

16  96 

16  96 

16  69 

16  65 

16  65 

13  36 

14  12 

13  36 

13  29 

13  55 

14  35 

15  13 

14  49 

14  41 

14  63 

Paris  

Liverpool.  

Anvers  

Vienne  

Euda-Pesth  

Chicago   

New-York  

Les  avis  contradictoires  sur  la  récolte  laissent  le  marché 
de  Paris  en  état  d'expectative;  la  demande  est  cependant 
bonne,  mais  les  offres  sont  un  peu  plus  réservées. 

Les  blés  vieux  sont  encore  assez  offerts,  mais  ils  sont 
quelque  peu  négligés.  Les  blés  ordinaires  ont  une  vente  assez 
difficile,  la  meunerie  n'achetant  que  difficilement,  étant  donné 
l'abondance  de  ses  stocks  et  la  difficulté  qu'elle  éprouve  à 
écouler  sa  marchandise. 

A  la  réunion  commerciale  de  Nancy  tenue  lundi,  l'afîluence 
était  nombreuse  mais  les  affaires  traitées  ont  été  à  peu  près 
nulles 


On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

22  août  29  août  5  sept. 

Courant   21  87  21  37  21  62 

Octobre   ....  21  87 

Novembre-Déc...      22  12  21  62  22  37 

4  do  Novembre  . .      22  25  21  87  22  62 

4  premiers   22  75  22  50  23  » 

Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  est  tou- 
jours réservée  dans  ses  achats  et  ne  s'alimente  guère  que 
pour  sa  consommation  régulière.  Les  cours  sont  bien  tenus. 

La  marque  de  Corbcil  est  à  31  fr.  50  ;  on  cote  les  autres 
marques  en  disponible  : 

22  août     29  août     5  sept. 

Marques  de  choix   32  . .        32  . .        32  . . 

Premières  marques...      31  25       31  25       31  25 

Bonnes  marques   30  62       30  62       30  62 

Marques  ordinaires...      29  62       29  62       29  62 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  eu  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Le  manque  de  nouvelles  sur  la  récolte 
force  les  vendeurs  à  rester  sur  la  réserve,  mais  il  existe  tou- 
jours un  découvert  dont  la  demande  est  suivie;  h*  tendance 
continue  à  rester  très  ferme.  On  a  coté  en  clôture  : 

22  août  29  août  5  sept. 

Courant   28  12  27  62  27  62 

Octobre   ....  27  87 

Novembre-Déc. . .       28  12  27  75  28  37 

4  de  Novembre  . .      28  37  27  87  28  62 

4  premiers   29  12  28  fc2  29  12 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Le  marché  est  toujours  sans  animation  et  les 
cours  sont  faiblement  tenus,  malgré  le  déficit  reconnu  de  la 
récolte  actuelle. 

22  août       29  août      5  sept. 

Courant   21  12         21  25         20  37 

Octobre   21  87         21  . .         20  62 

Novembre-Déc. . .  20  87  21  . .  20  62 
4  de  novembre...  20  87  21..  20  62 
4  premiers   20  87         20  87         21  12 

Seigle.  —  Le  marché  est  toujours  sans  animation  et  les 
cours  sont  plus  faibles  : 

22  août  29  août  5  sept. 

Courant                    15  25  15  50  15  37 

Octobre  ..."   ....  15  62 

Novembre-Déc...       15  25  15  50  15  62 

4  de  novembre  . .       15  50  15  62  15  75 

4  premiers                15  75  15  S7  16  » 


Alcool.  —  L'amélioration  constatée  sur  le  marché  a  per- 
sisté cette  semaine.  La  demande  a  été  plus  suivie  de  la  pari 
de  la  consommation.  Toutefois,  les  offres  ont  été  également 
assez  régulières  de  la  part  des  détenteurs.  Il  semble  que  les 
stocks  accumulés  chez  les  débitants  et  particuliers,  en  vue  de 
l'augmentation  des  droits,  commencent  à  s'épuiser  et,  d'un 
autre  côté,  il  s'est  traité  quelques  affaires  pour  l'Algérie  ;  de  là 
la  nouvelle  amélioration.  Une  hausse  sérieuse  paraît  toujours 
peu  probable  dans  la  production  des  alcools  de  betteraves  et 
de  grains  sur  la  nouvelle  campagne.  Les  cours  actuels  sout 
cependant  en  grande  avance. 

Le  disponible  est  à  29  ..,  contre  28  la  semaine  dernière. 


Prix 


du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 


Villes 


Paris  (roux  88°). . . 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague  

Hambourg  

New-York(moscovad) 


8  août 
190 1 

14  août 
1901 

22  août 
1901 

29  août 
1901 

5  sept. 
1901 

Fr. 

Fr." 

Fr. 

~FrT~ 

Fr. 

22 

22  .. 

22  12 

22 

22 

22  90 

21  17 

20  50 

20  37 

20  0;i 

22  25 

20  75 

20  25 

21  12 

20  25 

22  36 

21  32 

21  32 

21  56 

20  28 

24  78 

22  S9 

22  99 

22  26 

22  80 

21  42 

20  92 

20  55 

20  a 

40  68 

40  68 

39  25 

38  54 

37  80 

Le  marché  a  été  peu  actif  cette  semaine  et  la  tendance  très 
calme.  La  consommation  n'achète  que  pour  ses  besoins  im- 
médiats. 

Les  stocks  sont  toujours  considérables,  mais  on  signale 
cependant  une  diminution  d'environ  26.000  tonnes  pour  la 
dernière  semaine. 

Un  télégramme  de  Londres  annonce  que  le  Comité  de  dé- 
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fense  des  intérêts  des  Antilles  a  été  informé  que  la  confé- 
rence de  Bruxelles  sur  les  sucres  se  réunira  probablement  au 
mois  d'octobre. 

Ce  retard  serait  dû  au  désir  de  la  Roumanie  de  prendre 
part  à  la  conférence.  On  déclare,  en  effet,  que  l'Allemagne  et 
la  Roumanie  ont  donné  leur  adhésion.  On  s'attend  à  ce 
qu'elles  l'annoncent  olliciellement  sous  peu. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Octobre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


22  août 

29  août 

5  sept. 

25  56 

25  31 

25  37 

25  k\ 

25  02 

25  44 

25  02 

20  25 

20  00 

20  25 

22  12 

22  .. 

22  .. 

100  50 

100  .. 

100  .. 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d"  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


8  août 
1901 

16  août 
1901 

22  août 
1901 

29  août 
1901 

5  sept. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  .. 

33  75 

34  50 

34  . . 

34  .. 

33  77 

33  77 

34  70 

34  .. 

35  33 

34  75 

35  .. 

35  :  0 

34  75 

34  75 

34  37 

38  75 

34  68 

34  06 

34  68 

27  69 

27  69 

27  69 

27  40 

26  83 

Du  24  au  30  août,  les  recettes  de  Santos  ont  été  de  345.000 
sacs,  contre  88.000  pendant  la  même  période  de  1900  et 
284.000  en  1899;  celles  de  Bio  se  sont  élevées  à  137.000  sacs, 
contre  92.000  en  1900  et  101  OflO  en  1899. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1er  juillet  au  30  août  1901,  les  recettes  des  deux  ports  ont  été 
es  suivantes  :  Santos,  2. 110.000  sacs,  contre  1.551.000  pendant 
a  période  correspondante  do  1900  ;  Rio,  1. 147.000,  contre  537.000 
n  1900;  soit,  au  total,  3.257.000  sacs,  contre  2.088.000  au 
£0  août  1900. 

■'  D'après  les  derniers  avis  de  MM.  Duuring  et  fils,  de  Rot- 
terdam, la  position  semble  être  passablement  escomptée  par 
la  modération  des  prix  et  il  en  résulte  que  la  pression  des  re- 
cettes  a  été  beaucoup  moins  ressentie  que  cela  n'aurait  été  le 
cas  autrement.  Les  opérateurs  ne  sont  pas  disposés  à  vendre, 
s'ils  n'ont  pas  comme,  contre  partie  des  offres  en  coût  et  fret 
et  ce  so'd  celles  ci  qui,  en  réalité,  règlent  les  marchés.  La 
consommation  se  montre  disposée  à  recommencer  ses  achats 
à  chaque  baisse  qui  pourra  se  produire,  mais  elle  semble  se 
refuser  à  suivre  un  mouvement  de  hausse  quelconque. 

Le  marché  du  Havre  conserve  une  tendance  à  la  baisse  et 
les  autres  marchés  sont  calmes  et  sans  aucune  activité. 


Vins.  —  La  vendange  continue  dans  le  Midi  et  en  Algérie, 
elle  va  se  généraliser  d'ici  peu.  Le  Bous^illon  commencera  la 
cueillette  dans  deux  ou  trois  jours;  le  Beaujolais  suivra  du 
5  au  10  septembre.  Voici  les  époques  où  les  autres  régions 
commenceront  la  vendange. 

Du  10  au  15  septembre,  dans  le  Var,  l'Armagnac,  la  Gas- 
cogne. Vers  le  15  septembre,  dans  d'autres  régions  précoces 
du  Sud-Ouest  et,  notamment,  du  Bordelais,  du  Languedoc  et 
des  Charcutes  ;  dans  le  Centre-Nord,  comprenant  1  Orléanais, 
la  Touraine,  le  Cher  et  le  Loir-et-Cher. 

Du  15  au  20  septembre,  dans  l  lle-do  France,  la  Champagne 
et  l'Aube. 

Vers  le  20  septembre,  en  Bourgogne. 

Du  20  au  25  septembre,  en  Dordogne 

l  in  septembre  ou  commencement  d  octobre,  dans  l'Auver- 
gne, l'Yonne,  la  Bourgogne  et  la  Lorraine. 

Au  sujet  du  rendement  de  la  récolte,  notre  confrère,  le 
Moniteur  Vi.nicole,  confirmant  ses  premières  appréciations, 
estime  qu'à  moins  d'accidents  impré\  us,  la  production  peut 
être  évaluée  aux  environs  de  55  millions  d  hectolitres. 

Quant  à  l'Algérie,  son  contingent  paraît  à  peu  de  chose 
près,  équivalents  celui  de  l'an  dernier.  Ce  serait  douc5.000.000 
(fhectôs  environ  que  fournirait  notre  colonie. 

Noire  confrère  ajoute  :  <•  On  ni;  saluait  juger  de  la  qualité 
d'une  récolte  sur  la  présentation  d  échantillons  primeurs  four- 
ni- par  des  vignobles  ultra-précoces,  échantillons  toujours 
un  peu  maigres  et  faibles.  Généralement,  cep  ndant,  d'après 
h-s  premier-  essais  et  les  apparences. du  fruit,  on  est  amené 
a  penser  i|  IP  le  Midi  fera  meilleur  que    l'an  passé  ;  (put  plu- 

ien     parties  du  Sud-Ouest  seront  moins  favorisées  qu'elles 
De  I  '.ni  été  en  1900;  qu'en  revanche,  l'Est  te  sera  davantage. 
1.       ntre  également,  parait  Appelé  à  donner  un  bons  vins.  » 
En  ce  qui  concerne  les  prix  de  début,  Ion  ne  p  ut  encore 
en  pn'-ei    ■  Dans  ces  derniers  temps,  le  co  ameree,  attiré 
bon  marché  de   beaux  vins  du  Midi,  s  était  mis  à  faire 


quelques  achats;  de  là,  une  fermeté  et  un  ccrlain  relèvemen 
de  cours. 

Cette  fermeté  persistera,  croyons-nous,  non  seulement  pour 
les  produits  vifs  et  brillants  de  l'année  dernière,  mais  aussi 
aura  sa  répercussion  sur  ceux  de  la  future  récolte.  Car  il  fau- 
dra bien  avoir  recours  à  eux,  soit  pour  satisfaire  aux  de- 
mandes, soit  pour  revivifier  un  grand  nombre  de  liquides 
usés,  qui  ne  pourraient  aller  à  la  consommation  sans  cela. 
Aussi  a-t-il  été  question  ces  jours-ci,  soi-  les  marchés  méri- 
dionaux, de  demander  1  franc  et  même  1  fr.  25 


signale  même  quelques  achats  sur  ces  bases. 


25  du  degré.  On 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


8  août 

16  août 

&  août|29  août 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

50  12 

52  62 

55  37 

57  . . 

48  82 

48  64 

50  00 

55  88 

40  54 

40  71 

41  0ï 

44  58 

5  sept. 
1901 


Fr. 
55  12 
54  25 
43  40 

Les  avis  concernant  la  récolte  deviennent  plus  fréquents, 
mais  sont  contradictoires.  En  général,  ces  avis  sont  défavo- 
rables et  font  redouter  un  abaissement  assez  considérable 
dans  la  condition. 


Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la 
Circulaire  Merton  : 

DuR'janv.  2'  quinz.  Depuis 
au  15  août      d'août  lep'janv. 
1901  1901  1901 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   144.657       11.577  156.234 

Délivraisons   147.337        11.930  159.273 

En  faveur  des  délivr. .    +  2.680     +     359      +  3.039 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  15  août  1901  s'élevait  à   26.180 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   359 

On  obtient  le  stock  visible  au  31  août   25.821 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili    tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1er  janvier  au 

15  août  1901..  .  62.167  14.676  33.464  19.450  14.900  144.657 
2e    quinz.  d'août 

1901   4.430   1.593   3.154   1.000   1.400  11.577 

Dep.  lel"janv...  66.597  16.269  36.618  20.450  16.300  156.234 

Los  délivraisons  de  la  dernière  quinzaine  comprennent 
1.000  tonnes  expédiées  en  Amérique. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


S  aofct 

16  août 

22  août 

29  août 

5  .-eut. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

£  sh.  d 

£  sh. 

£  sh. 

d 

i  sh.  d. 

£  sh.  d 

65  15  7 

66  . 

66  5 

66  10 

63  15  . 

66  3  9 

66  7 

é 

66  12 

6 

66  18 

9 

67   2  6 

114  10  . 

113  n 

6 

115  10 

117  15 

115  2  6 

H0  12  6 

lit  10 

110  12 

6 

114  5 

111  la  . 

12  2  6 

11  17 

6 

Il  8 

9 

12  1 

3 

12   3  9 

Il  lti  10 

11  11 

3 

Il  11 

10 

il  6 

3 

11  17  6 

16  11  il 

16  16 

3 

16  18 

9 

17  1 

3 

17    .  . 

53  10 

54 

54 

1 

53 

53  7 

53  10 

53 

6 

54 

1 

53 

t 

53  6 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois — 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  i  l  mois... 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (31  août)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  175  fr.,sans  changement; 
Chili  1""  marques,  178  fr.  ..,  contre  179  fr.  25:  eu  lingots 
et  plaques  de  laminage,  183  fr.  50,  contre  184  fr.  50;  en  lin- 
gots propres  au  laiton,  185  fr.  ..,  contre  186  fr  75;  en  ca- 
thodes, 198  fr.  25,  contre  190  fr.  ..  ;  étain  Banka,  316  francs, 
contre  310  francs;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à 
Paris,  35  fr.  ..,  contre  34  fr.  75;  zinc  de  Silésie,  46  francs, 
contre  46  fr.  25. 

Xavier  Giuardot. 


(Voir  le  tableau  récapitulatif  sur  la  couverture.) 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,.  5  septe  mbre  1901. 

L'ambassade  expiatoire  de  Chine.  —  La  Question  des  Canaux.  —  Le 
Marché  monétaire.    ■  Le  Sens  des  nouveaux  tarifs  douaniers. 

Aujourd'hui  a  eu  lieu,  à  l'ots<lam,un  événement  qui  eût 
pu  être  considérable  et  qui  a  presque  passé  inaperçu  : 
la  réception,  par  Guillaume  II,  de  la  mission  expiatoire 
envoyée  par  l'Empereur  de  Glane  pour  présenter  ses 
regrets  au  sujet  du  meurtre  du  baron  Ketteler.  Je  ne 
rappellerai  pas  les  incidents  qui  ont  précédé  l'arrivée 
de  la  misssion  à  Berlin,  l'attente  à  Bàle,  les  discussions 
au  sujet  de  la  formule.  Toujours  est-il  que  personne, 
en  Allemagne,  n'est  satisfait  :  les  vagues  regrets  ex- 
primés par  le  prince  Tchoun  sont  traités  partout  de 
dérisoires.  La  presse  officieuse  elle-même  déclare  que 
le  Gouvernement  a  été  joué.  Quant  à  l'Empereur,  il  ne 
semble  n'avoir  plus  qu'une  hâte  :  mettre  fin  à  une  mys- 
tification peu  honorable  pour  son  Etat. 

La  question  des  canaux  austro-allemands  vient  de 
faire  un  pas  en  avant.  Des  délégués  allemands  et  au^ 
trichiens  viennent  de  se  réunir  en  congrès,  à  Breslau, 
pour  discuter  les  divers  projets  de  canalisation  de 
l'Oder  entre  l'Autriche  et  l'Allemagne  :  on  sait  déjà  que 
ce  projet  donne  l'Oder  canalisée,  comme  suite  à  un 
canal  autrichien  du  Danube  à  l'Oder.  Ce  Congrès  est 
un  des  plus  importants  qui  aient  été  tenus,  par  la  qua- 
lité des  délégués.  On  a  remarqué  du  côté  allemand  le 
prince  Hatzfeld,  président;  M.  de  Heydebrandt,  le 
conseiller  intime  Schultz,  le  bourgmestre  de  Breslau  et 
le  directeur  de  la  Banque  de  l'Empire.  Le  président  a 
exprimé  le  vœu  que  dans  le  prochain  budget  prussien 
soient  inscrits  les  crédits  nécessaires  à  la  canalisation 
de  l'Oder  jusqu'à  la  frontière  autrichienne  et  au  port 
de  Ratibor. 

Le  marché  financier  allemand  montre  peu  d'activité 
depuis  une  quinzaine  de  jours  :  c'est  un  affaissement 
complet  de  toutes  les  énergies  et  de  toutes  les  bonnes 
volontés  et  l'on  ne  voit  même  pas  d'où  il  pourrait 
reprendre  quelques  bonnes  dispositions.  Les  grandes 
industries  continuent  à  péricliter;  malgré  quelques 
fluctuations,  les  métallurgies  sont  décidément  en  mau- 
vaise situation,  et  rien  ne  laisse  entrevoir  une  amélio- 
ration prochaine.  Seuls,  les  charbonnages  continuent 
à  travailler  avec  activité,  l'approche  de  l'hiver  leur 
ayant  valu  un  redoublement  de  commandes. 

La  situation  du  marché  monétaire  n'a  pas  changé. 
Les  disponibilités  sont  abondantes  et  l'escompte  privé 
est  au  taux  le  plus  bas  qu'on  ait  vu,  preuve  que  les 
demandes  sont  assez  restreintes.  Ce  n'est  encore  pas 
un  bon  signe  des  temps. 

On  a  beaucoup  remarqué  un  article  du  Deutsche 
Œkonomist  sur  la  question  douanière.  On  a  mal  jugé 
le  projet  du  Gouvernement,  donne  à  entendre  notre 
confrère.  Si  quelque  chose  pouvait  faire  obstacle  au 
renouvellement  des  traités  de  commerce  que  l'indus- 
trie semble  tant  reclamer,  ce  seraient  les  droits  protec- 
teurs qu'ont  demandés  certaines  industries  elles-mêmes 
et  non  les  droit.-,  mis  sur  les  céréales.  Les  droits  pro- 
posés sur  les  céréales,  par  ce  fait  qu'ils  procèdent  d'un 
double  tarif  —  maximum  ou  minimum  —  auront,  lors 
de  la  négociation  de*  traités,  le  caractère  d'objets  de 
compensation.  Le  Gouvernement  n'aurait  pasété  amené 
à  majorer  les  droits  sur  les  céréales,  simplement  pour 
rester  fidèle  à  la  promesse  faite  au  fieichstag,  mais 
pour  opposer  une  contre-partie  aux  tendances  protec- 
tionnistes des  Etats-Unis  et  de  la  Russie.  C'est  un 
moyen  de  pression.  Les  partisans  les  plus  acharnés  du 
libre-échange,  seraient  mal  venus  de  contester  au 
Gouvernement  le  seul  moyen  efficace  qu'il  ait  trouvé 
pour  combattre  les  tendances  ultra-protectionnistes  de 
l'étranger  et  ce  serait  commettre  une  grave  erreur  que 
d'entretenir  chez  les  protectionnistes  du  dehors  l'idée 
que  l'Allemagne  est  disposée  à  subir  tout  mauvais  trai- 


tement dont  ne  voudraient  pas  les  autres. Ces  considé- 
rations permettent  même  d'expliquer  aujourd'hui  pour- 
quoi certains  giands  industriels  n'ont  pas  protesté, 
avec  la  vigueur  qu'on  aurait  attendue  contre  le  nou- 
veau double  tarif  proposé  sur  les  céréales.  Ils  ont  vu 
nettement  que  c'est  par  là  qu'on  obtiendrait  de  l'étran- 
ger des  compensations  douanières  pour  nos  produits 
industriels. 

Cette  manière  d'interpréter  le  nouveau  tarif  doua- 
nier est  discutée  dans  la  presse  allemande,  mais  elle 
semble  bien  refléter,  pour  le  moment,  les  vues  du  Gou- 
vernement. 
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ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor   

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

.Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1901 


1900 


31  août 

Dit.24aout 

31  août 

»tf.23août 

930.914 

-  50.541 

847  986 

-  42  058 

25  307 

—  167 

24.633 

-  1.092 

îo.  ns 

+  1.500 

14.039 

+  2.659 

936. 433 

+  33.682 

729.373 

+  31.187 

6")  22/ 

+  3.918 

74.525 

+  10.704 

2.109 

459 

4  003 

+  50 

88  686 

+  2.541 

73.439 

+  7-742 

150.000 

non  mod 

120.000 

non  mod. 

40  500 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.195.525 

+  57-93* 

l.li96  006 

-  52  798 

643.602 

-  69.152 

488  356 

+  43.950 

2). 127 

+    1  087 

33  6rf6 

+  344 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


23  mai 
31  « 
7  juin 
15  » 
23  » 
29  » 

6  juill. 
15  » 

23  » 
31  » 

7  août 
15  » 

24  » 
31  » 


c 

a 
an 

atio 

mptes 
ants 

euil 

<3 

o 

> 

S-, 

Taui 

de 

°s 

a 

a 

a 

a 

•a 

l'esc. 

CD 

Cire 

"g 

y 

Port 

> 
< 

■a 

% 

988 

1.087 

654 

728 

55 

+ 

389 

4 

971 

1.108 

641 

754 

63 

+ 

351 

977 

1.083 

627 

729 

58 

+ 

3S2 

991 

1.077 

664 

749 

63 

+ 

406 

3  î  2 

1  004 

1.093 

6S3 

771 

58 

+ 

399 

897 

1.375 

603 

1.057 

105 

+ 

7 

911 

1  328 

584 

994 

79 

+ 

70 

» 

940 

1.254 

641 

960 

74 

+ 

116 

n 

986 

1.204 

687 

9-6 

60 

+ 

267 

958 

1  230 

665 

958 

70 

+ 

214 

958 

1.198 

660 

930 

b5 

+ 

246 

» 

967 

(173 

682 

917 

68 

+ 

282 

» 

981 

1  138 

713 

902 

61 

+ 

329 

9 

931 

1.196 

644 

936 

65 

+ 

221 

» 

Les  Droits  proposés  sur  les  Céréâles. 


Voici  les 


droits  proposés  sur  les  céréales, 
correspondant  : 


dont  parle  plus  haut  notre 


Actuellement 
en 
vigueur 


Projet  du 
Gouvernement 
du 

26  juillet  1901 


Projet  du 

Conseil 
allemand 
d' économie 
rurale 


Tarif 


Tarif 


Tarif 


Froment. 
Seigle . . . 
Orge .... 
Avoine  . . 


gêne- 
rai 


5  .. 
5  .. 
2  25 
4  .. 


mini- 
mum 


gêne- 
rai 


mini- 
mum 


gêne- 
rai 


(Pour  1  quintal  métrique) 
3  5'i  O  r>0  5  50  7  50 
3  50  6  . .  5  . .  7  50 
2  . .  4  . .  3  . .  7  50 
2  80      ti  . .        5  . .      7  50 


mini- 
mum 


Les  Caisses  d'épargne  prussiennes  en  1899.  —  A  la  fin 
de  1890,  il  y  avait  en  Prusse  1.573  caisses  d'épargne  dont  666 
appartenaient  à  des  villes,  HI8  à  des  provinces,  398  à  l'Admi- 
nistration des  Caisses  d'épargrîe,  <>  à  des  villes  et  des  pro- 
vinces, et  305  à  des  Caisses  d'épargne  privées. 

Le  nombre  des  livrets  était  de  8.459  447  :  28,92  "/O  avaient 
des  dépôts  jusqu'à  60  marks;  15,48  0/0  jusqu'à  150  marks  ; 
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1:1,81  0/0  jusqu'à  300  marks;  15,40  0/0  jusqu'à  6DQ  marks; 
21.17  0/0  jusqu'à  3.000  marks  ;  8,49  0/0  jusqu'à  10.000  marks; 
el  0,24  0/0  au-dessus  da  10. OUO  marks. 

Los  dépôts  étaient,  au  commencement  de  l'année  de 
5.285.948.585  marks  el  à  la  fin  de  l'année,  de  5.577.020.151 
marks,  soit  un©  augmentation  de  291.071.566  marks. 

Les  frais  d'administration  se  sont,  élevés  à  0,18  0/0  des  dé- 
pôts.   


(  ourriei*  «ï<»  la  Bourse  «le  Iterliu 


Berlin,  5  septembre  l'JOl. 

Bourse  faible  et  sans  affaires.  Les  (transactions  sont  nulles 
et  les  fonds  d'Etal  allemands  et  étrangers  participent  cette 
fois  do  la  faiblesse  générale.  Les  actions  industrielles  sont 
toujours  peu  recherchées. 

On  a  coté  lé  :{  0/0  Consolide  90  70  ;  Turc  D  24  10  ;  Lom- 
bards, 21  . ..  Clôture  faible 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  4  septembre  1901. 

La  Situation.  —  Le  Marché.  —  Le  Rapport  <k-s  Commissaires  ''es 
douanes.  —  Le  Congrès  des  Trades-Unions. 

La  situation  ne  s'est  pas  modifiée  :  les  affaires  sont 
toujours  aussi  restreintes  et  cette  stagnation,  en  pré- 
sence de  L'abondance  monétaire,  ne  s'expliquerait  pas 
si  nous  n'étions  en  pleine  période  de  vacances. 

Parmi  les  publications  officielles  de  la  semaine,  je  dois 
attirer  votre  attention  sur  le  rapport  des  Commissaires 
des  douanes  pour  l'exercice  1900-1901.  Les  faits  essen- 
tiels de  ce  rapport  onL  déjà  été  cités  par  le  Chancelier 
de  l'Echiquier,  lors  de  la  présentation  du  budget;  nous 
jjoouvns  cependant  y  trouver  encore  des  renseigne- 
ments intéressants.  Nous  y  voyons  que  les  recettes 
brutes  des  Douanes  impériales  se  sont  élevées  à  26 
millions  :270.9Ô9  liv.  st.,  chiffre  qui  dépasse  3. 221. 487 
livres  sterling  celui  de  1899-1900  et  de  2. 650. 959  livres 
sterling  les  prévisions  budgétaires  :  l'augmentation  a 
•donc  été  respectivement  de  14,01  et  11,22  0/0.  Mais,  dit 
le  rapport,  comme  pour  l'année  précédente,  la  plus 
grande  partie  de  cette  augmentation  n'est  pas  due  à 
une  plus  forte  consommation  d'articles  imposés;  elle 
vient  de  paiements  faits  en  prévision  d'un  accroisse- 
ment de  droits  dans  le  budget  de  l'année  suivante. 
L'année  dernière,  les  Commissaires  avaient  fait  une 
évaluation  de  ces  paiements  anticipés  et  avaient  calculé 
qu'ils  s'étaient  élevés  à  240.0001iv.  st.  pour  les  boissons 
étrangères,  à  020  000  liv.  st.  pour  le  thé,  770.000  liv.  st. 
pour  le  tabac,  soit  en  tout  1. 030.000  liv.  st.;  ils  avaient 
poussé  leur  évaluation  totale  jusqu'à  1 .730. 000  livres 
sterling,  somme  qui,  déduite  des  33. 800.000  livres  ster- 
ling payés  à  l'Echiquier,  donnait  un  revenu  propre  à 
l'exercice  de  22  070.000  liv.  st.  Cette  année,  sans  en- 
trer dans  le  détail,  les  Commissaires  ont  évalué  à 
2.624.000  liv.  st.  les  paiements  anticipés,  ce  qui  ramène 
le  revenu  propre  de  l'exercice  à  25.308.000  livres  ster- 
ling. Voici  comment,  pour  les  deux  dernières  années, 
se  présentent  les  recettes  douanières  : 

Bevenu  Taxes 
Années  normal   additionnelles  Total 


1899-  1900  

1900-  1901   

Aujrment.en  1900-1901." 


[En  livres  sterling) 
■ï\ .  986 . 000       1 35 . 000    22 . 070 . 0()(  ) 
22.142.000    3  226.000  25.868.000 


206.000    :i.  092.0  0  3.298.000 


L'augmentation  du  revenu  courant  est  donc  d'envi- 
ron 1  0/0,  ce  nui  correspond  à  La  proportion  de  l'aug- 
mentation de  la  population,  résultat  qui  doit  être  con- 
sidéré comme  satisfaisant,  étant  donné  l'influence 
défavorable  exercée  par  la  guerre. 

Etant  donné  le  paicnn  nl  des  droits  faits  par  anticipa- 
tion, il  est  difficile  de  se  rendre  un  compte  exact  des 
effets  que  les  augmentations  d'impôts  ont  en  sur  la  con- 


sommation des  articles  taxé-.  LcsOd.  ajoutés  aux  droits 
sur  les  alcools  el  l'impôt  supplémentaire  de  1  sh.  sur 
certains  spiritueux  importés  en  bouteille*  ont  produit, 
en  1900,  258-Ot/O  liv.  st.  En  ce  qui  concerne  le  thé, 
l'augmentation  du  droit  de  'i  d.  à  6  d.  n'a  pas  arrêté 
Le  développement  de  la  consommation,  qui  a  été  pen- 
dant l'année  1000  de  249.751.000  liv.  st.,  au  lieu  de 
243,506.0001iv.  st.;  les  droits onl  produit 6.265.000 liv. st. 
pendant  le  dernier  exercice,  au  lieu  de  1. 030.000 liv.  st. 
Sur  le  tabac,  le  droit  perçu  a  donné  12.839.000  liv.  st.. 
soit  une  augmentation  de  195.000  liv.  st.,  et  bien  que 
l'impôt  ait  été  plus  élevé,  La  consommation  a  augmenté 
de  5.2  0  0.  il  y  a  eu  Une  diminution  rie  10.7  0/0  dans  la 
quanlilé  de  tabac  étranger  manufacturé  pris  par  la 
consommation,  mais  ce  mouvement  a  été  contrebalancé 
par  une  forte  augmentation  des  entrées  de  tabac  brut 
destiné  à  être  manufacturé  dans  Le  pays. 

Les  droits  sur  les  vins  ont  produit  bien  moins  en 
1900-1901  qu'en  1899-1900.  Cela  tient  aux  approvision- 
nements considérables,  faits  pendant  ce  dernier  exer- 
cice en  prévision  d'une  augmentation  des  droits. 

Le  34e  Congrès  annuel  des  Trntle- Unions  vient  de  se 
réunir  à  Swansea;  je  vous  parlerai  de  ses  délibérations, 
la  semaine  prochaine. 


Informations  Economies  et  Financières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

5  septembre  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  Liv.  st.    I  ACTIF 

Billets  créés   34  890.000   Dette  fixe  de  l'Etat. . . 

Rentes  immobilisées. 
Or  monnayé  et  lingots 

Total 


54.890-.00c 


Total. 


Liv  si 

11  013.100 
0. 759. 900 
37. 1 15. 000 

oi. 890. 000 


Département  des  opérations  de  banque 


Liv.  st. 
14353.000 

3.747.000 

9.407.000 
41.067.000 
 15 1. 000 

Total   fi8.92S.000 


PASSIF 

Capital  social  

Réserve  et  profits  et 
pertes  

Trésor  et  administra- 
tion publique  

Comptes  particuliers. 

Billets  à  sept  jouis,  etc. 


actif  Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16  384. 000 

Portefeuille  et  avances  25. 71 1.000 

Billets  en  réserve   24-862.000 

Or  et  argent  monnayés  1 .971  000 


Total   (i8.92S.000 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  1m 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnavé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a7  jours) 

Dépôts 
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Taux 
•le 

l'esc. 

% 

30  mai   

36  070 

29.553 

18  331 

41.915 

24.293 

50  10 

4  " 

30;S38 

;u  Yil 

41  950 

SI  129 

24.686 

51  30 

'i'A 

13  »   

37  175 

29.341 

48.912 

4!  186 

25.6H3 

52  15 

» 

20  » 

37.812 

29  385 

50.350 

42.062 

26  172 

51  79 

3 

27  » 

3S.416 

29.988 

>2.74b 

;  i  437 

26.203 

49  50 

4  juillet.  ... 

:n..:.90 

30.929 

66-706 

50.209 

24  436 

43  » 

11  »   

31.368 

51.101 

44.836 

2.-456 

47  67 

» 

18  »   

57  599 

30.395 

53.601 

46  797 

24  979 

;6  45 

23  o   

37.676 

50.180 

49.872 

42.763 

2.5.271 

50  53 

l«raoiï(  

37.314 

30.141 

52  503 

46  295 

24.342 

46  27 

» 

8  »   

36  5*0 

50.633 

48  001 

42  531 

23. 672 

49  18 

15  »   

31.720 

30.135 

19.619 

42.512 

23.360 

5U  93 

22  »   

3!).  07! 

29.789 

51-889 

43.099 

27. 057 

51  97 

29  719 

51  200 

12  059 

21.466 

53  44 

53  » 

3  sept  

39.086 

30.028 

50.474 

42.095 

26-833 

L'Agriculture  anglaise  en  1901.  —  Le  Ministore  de 
l'agriculture  vient  de  publier  son  rapport  provi  oire  sur  les 
résultats  de  l'année  agricole.  Voici  ces  chiffres  rapprochés  dr 
ceux  des  années  lH'.ly  et  1900  : 


liécollcs  et  bestiaux 


1901 


Blé   1.700.  l)b.r. 

Orge   1.972.448 

Avoine   2.696.90? 

l'oinmes  do  terre   f.77.'26() 


1900 
(En  acres) 
1.845.042 
1  t.!  10. 965 
3.020.088 

f 01  Hrtl 


1899 

2.000.981 
1.9<M08 
2  '  59.755 

&47.fi82 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  -  Belgique 


313 


.  Jachères  : 

Pour  fourrage   2.350.415     2.201.781  2.214.883 

Autres  7   2.499.972     B.557.877  2.593.068 


Total. 


4.856. 387     4.759.158  4.807.951 


Prairies  : 

Pour  fourrage   4.350.4'9 

Autres   12.476.790 


4.373.099  4.339.085 
12.355.930  12.291.662 


Total. 


16.827.249    16.72  ».0  '5    16  630.747 


Houblon. 


51.127 


51 .308 


51.843 


Vaches   2.002.294 

Autre  bétail  : 

2  ans  et  au-dessus. ...  1.427.983 

1  an  et  aude.-sous  de 

2  ans   1.407.653 

Au-dessous  d'un  an   1.325.964 

Total... 


(Nombre) 
2.620.901 


2.071.260 


1.372.532  1.341.310 


1.400.808 
1 .350  929 


1  388.511 
1  394.639 


6 .703 . H94     0 . 80  > . 1 70     H .795 . 720 


Brebis  pour  reproduction.  10. 101 .830 

Axitres  brebis  : 

1  an  et  au-dessus   5.940.890 

Au-dessous  d'un  an. . . .  10.274.474 


10.350.320  10.460.837 

5.963.829  6.040.600 
10.278.071  10.737.317 


Total  26. *7?  200   2ti.f92.220   27.2  8.754 


Truies   319.724 

Porcs   1.800.201 


332.521 
2.049.411 


375.911 
2.  47.902 


Total.. 


2.179.925     2.381.932     2  023.813 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  5  septembre  1901. 

La  tendance  générale  no  s'est  pas  modifiée  ;  les  affaires 
sont  très  calmes  et  l'abondance  monétaire  n'a  pas  eu  raison 
du  marasme  du  Marché. 

La  faiblesse  des  Chemins  de  fer  américains,  les  offres  pour 
compte  de  Paris,  la  néces-ité  d'un  renchérissement  de  l'ar- 
gent à  New-York  ont  aussi  contribué  à  alourdir  les  cours. 

Les  Consolidés  sont  à  9-f  13/10. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 

L'Extérieure  d'Espagne  se  retrouve  à  71  1/8;  Y  Italien  est 
à  97  3/4  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  agités. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  peu 
actif. 

Les  fonds  argentins  sont  assez  soutenus.  On  cote  :  Argentin 
6  0  0  1880  94  1/2,  Funding  97  1/2.  Le  Brésil  4  0/0  est 
à  65  1/4. 

Les  Chemins  anglais, restent  hésitauls;  les  Chemins  améri- 
cains ont  une  allure  assez  mouvementée. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  117  3/4  ;  YErie  à  45  3/4  et  le 
Louisville  à  108  5/8;  YAtchison  à  81  3,4  et  le  Norfolk  à 
58  1,8. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  5  septembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 

Notre  Marché  reste  fort  iiylécis  :  non  pas  que  l'on 
attache  grande  importance  aux  événements  extérieurs 
et  que  le  conflit  franco-turc  ou  les  incidents  colombo- 
vénézuéliens  impressionnent  le  public  ;  les  hommes 
d'affaires  laissent  ces  questions  de  côté,  et  c'est  tou- 
jours à  la  continuation  des  liquidations  qui  se  pour- 
suivent depuis  plusieurs  mois  qu'il  faut  attribuer  le 
marasme  de  la  place.  Il  faut  ajouter  que  nous  som- 
mes en  pleine  période  de  vacances  et  que  les  vides 
nombreux  constatés  dans  les  rangs  des  spéculateurs  et 
des  intermédiaires  expliquent,  jusqu'à  un  certain 
point,  le  manque  d'affaires. 

La  Piente  brésilienne  est  à  65  3/8,  malgré  le  maintien 
du  change  à  10  5/8. 

L'Extérieure  est  ferme  à  71  1/16,  mais  les  Chemins, 
sous  l'influence  de  la  tension  du  change  à  39  90  et  40  05, 
fléchissent  à  '250  1/2  pour  la  Saragosse  et  180  pour  le 
Nord  d'Espagne. 

Le  Turc  D  tombe  à  24  30  et  les  Chemins  à  100. 

De  même  le  Rio-Tinto  réactionne  à  1 .348. 

Quant  aux  valeurs  de  traction,  elles  prennent  une 


avance  sensible  sous  les  efforts  des  haussiers, le  Métro- 
politain à  022  1/2  et  la  Parisienne  à  277  1/2. 

Au  comptant  on  constate  un  peu  plus  d'activité  et 
les  cours  se  montrent  plus  fermes. 

La  Rente  3  0/0  manifeste 'quelque  hésitation.  Les 
première  et  troisième  séries  progressent  encore,  il  est 
vrai,  à  98  70  et9890,  mais  la  deuxième  s'alourdit  h  98  70. 
Le  2  1/2  est  en  bonne  tendance  à  86  50.  De  même  le 

2  1/2  Chemins  vicinaux  gagne  une  fraction  à  110  3/8. 
On  annonce  que  la  Société  nationale  des  chemins  de 
fer  vicinaux  mettra  en  adjudication  le  18  courant  la 
fourniture  de  42  voitures  à  voyageurs,  10  fourgons  à 
bagages,  18  wagons  fermés  et  10  wagons  plats. 

Aux  Lots  de  villes,  la  résistance  e;»t  toujours  consi- 
dérable. Le  lot  du  Congo  est  un  peu  plus  faible  encore 
à  771/4. 

Le  compartiment  des  Obligations  est  l'objet  de  négo- 
ciations assez  nombreuses,  mais  les  dispositions 
paraissent  moins  favorables,  notamment  en  valeurs 
de  traction.  Signalons  cependant  la  .hausse  de  Toula 
à  250  et  des  Pétroles  de  Grosnyi  à  409,  en  gain  de 
69  fr.  sur  le  cours  de  la  veille. 

Le  groupe  des  Banques  est  en  excellente  tenue. 
L'Outremer,  qui  avait  reculé  si  précipitamment  ces 
jours  derniers,  se  ressaisit  soudain  et  se  traite  large- 
gement  à  3i2  1/2  et  8'i  5/8.  La  Banque  Internationale 
est  mieux  aussi  à  400,  tandis  que  la  Caisse  des  Reports 
se  tasse  à  8i0. 

Les  opérations  conclues  par  cet  établissement  pour 
la  première  moitié  de  septembre  comportent  une 
somme  de  127  millions  à  l'intérêt  moven  brut  de 

3  32  0/0  et  net  de  2  91  0/0,  contre  126  millions  à  3  550/0 
et  .'!  11  0/0  pour  la  quinzaine  précédente. 

En  Nationale  financière,  on  regagne  un  point  à 
143  1  /2  pour  la  capital. 

L'Union  Industrielle  Internationale,  qui  faisait 
avant-hier  92  1,  2  et  25,  hier  75  et  15,  s'inscrit  aujour- 
d'hui à  44  et  8;  cette  gradation  descendante  est  à 
signaler. 

En  Tramways,  l'animation  ne  revient  que  pénible- 
ment, et  bien  des  titres  sont  encore  dépréciés.  Parmi 
ceux  qui  se  montrent  soutenus,  citons  Belgrade  à 
81  1/2,  la  privilégiée  Bruxellois  à  452  1/2  et  la  divi- 
dende Mutuelle  à  143  3/4. 

La  rubrique  sidérurgique  s'améliore  incontestable- 
ment. Nos  ateliers  de  construction  se  ressentiront 
heureusement  de  la  décision  prise  par  le  Ministre  des 
chemins  de  fer  d'acheter  les  locomotives,  tenders,  etc., 
nécessaires  au  trafic. 

Une  somme  d'environ  quinze  millions  est  affectée  à 
ces  acquisitions,  qui  comportent  100  locomotives  de 
forte  puissance  destinées  à  la  remorque  des  trains  de 
marchandises  en  transit;  20  locomotives  t7,  qui  seront 
utilisées  pour  la  conduite  des  grands  express  et  des 
trains  internationaux,  plus  35  locomotives  du  type  51  ; 
enfin,  180  tenders,  dont  20  de  18.000  litres,  100  de 
13.000  litres  et  60  de  9.000  litres,  plus  des  jeux  de 
roues  et  des  paires  de  roues  pour  locomotives  et  tenders 
seront  compris  dans  les  marchés  qui  seront  adjugés 
prochainement.   

Le  Budget  de  l'Etat  Indépendant  pour  1901.  —  Le 

Bulletin  officiel  de  l'Etat  indépendant  du  Congo  vienl  de 
publier  le  décret  fixant  les  budgets  de  dépenses  et  de  recettes 
pour  l'exercice  1901. 

D'après  ce  document  très  intéressant  à  consulter,  les  re- 
cettes ordinaires  sont  évaluées  à  30.751.054  fr.  et  se  décom- 
posent comme  suit  ; 


Nature  des  recettes 

Taxes  d'enregistrement  

Vente  et  location  de.  terres  domaniales,  coupes 

d'arbres,  etc  

Douane 

Droits  de  sortie  • .  4.455.000 

Droits  d'entrée,  y  compris  les  droits 
sur  les  alcools   1.600  000 


Montant 
des 
prévisions 
Francs 
3.000 

70.000 


0.055.000 


A  repor 


ter   0.128.000 


7 


•il' 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Espagne 


Jieport  

Impositions  directes  et  personnelles  

Péage  sur  les  routes  

Taxes  sur  les  coupes  de  bois  

Recettes  postales  

Taxes  maritimes  

Recettes  judiciaires  

Droits  de  chancellerie  

Transports  et  services  divers  de  l'Elu t  

Taxes  sur  le  portage  

Produit  du  domaine  privé  de  l'Etat,  des  tributs 
et  impôts  payés  en  nature  par  les  indigènes  .. 

Produit  du  portefeuille  

Droits  de  patente  de  Sociétés  congolaises  

Recettes  extraordinaires  et  accidentelles  


6 

128 

000 

100 

000 

155 

000 

0<> 

uuu 

Q"> 

i  ii  il  i 

Q 

,4 

000 

OD0 

00 

000 

lï 

m 

630 

2 

075 

000 

122 

000 

135 

000 

Les  dépenses  figurent  pour  31 .256.05'i  IV.  d'après  le  mon- 
tant des  crédits  ci  dessous  désignés  : 


Désignation  des  dépenses 
et  des  services 


Montant 
des  crédits 

Francs 


Secrétariat  d'Etat  

Département  de  l'intérieur  : 

Service  administratif  d'Europe  

Service  administratif  d'Afrique  

Force  publique  

Service  de  la  marine  

Service  sanitaire  

Travaux  publics  

Missions  diverses  et  établissemen  ts  d'instruction. 
Divers  

Département  des  finances  : 

Service  administratif  d'Europe  

Service  administratif  d'Afrique  

Agriculture  

Exploitation  du  domaine  

Divers   

Département  des  affaires  étrangères  et  justice: 

Service  administratif  d'Europe  

Postes  

Navigation  

Justice  

Cultes  

Dépenses  imprévues  


95 

360 

loi 

(100 

3.11(1 

480 

7.700 

132 

2.501 

530 

449 

305 

1.51)2 

755 

125 

095 

2.300 

000 

80 

000 

489 

005 

1.400 

462 

5.765 

905 

4.117 

665 

225 

100 

39 

000 

140 

200 

585 

000 

150 

000 

158 

000 

31.250.054 

Les  dépenses  sont  donc 
cettes  ordinaires. 


Total  

upérieures  de  505.000  fr.  aux  re- 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


La  Situation. 


Madrid,  2  septembre  1901. 

La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.   —  Le 
Commerce  extérieur. 


La  Commission  de  Ministres  chargée  du  soin  de  l'aire 
dans  le  budget  des  dépenses  les  coupes  sombres  récla- 
mées par  l'opinion  publique  travaille  autant  que 
possible,  mais  sans  avoir  pu  arriver  encore  à  un 
résultat  do  nature  à  contenter  tout  le  monde,  ce  qui 
est  bien  dit'ticilc.  Je  crois  que  vous  en  jugerez  ainsi  en 
sachant  que  le  montant  du  traitement  des  employés  des 
bureaux  de  l'Etat  pour  les  Ministères  de  la  Justice,  de 
l'Intérieur,  des  Travaux'  publics,  Agriculture,  Industrie 
et  Commerce,  Instruction  publique  et  des  Beaux-Arts, 
des  Affaires  étrangères  représente  25  0/0  du  total  des 
traitements  payés  par  Le  Trésor,  soit  42  millions  sur 
178  millions.  Il  y  a  des  facteurs  ruraux  qui  gagnent 
jusqu'à  250  pesetas  par  an,  des  télégraphistes  qUi 
!  margent  02.»  pesetas  pour  douze  mois,  des  maîtres 
d'école  rétribués  avec  250  pesetas  par  an  qui  ne  sont 
pas  payés  toujours,  etc.  Le  budget  des  cultes  est  plus 
plantureux  puisqu'il  atteint,  à  lui  seul,  30  millions  de 
peseta  .  mais  on  rencontre  fréquemment  des  prêtées 
dont  les  émoluments  atteignent  1  peseta  par  jour  et 
même  moins.  Il  faudrait  diminuer  le  nombre  des  fonc- 


tionnaires en  simplifiant  les  formalités  inutiles  et 
relever  les  traitements  des  employés  restants.  Besogne 
très  ardue  et  dont  la  réussite  est  douteuse. 

Bourse  de  vacances,  comme  il  en  sera  jusqu'à  la  tin 
du  mois;  les  quelques  intermédiaires  représentant  les 
patrons  absents  s'amusent  à  des  écarts  de  cinq  cen- 
times, parfois  même  pas. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

4  0/0  Intérieure  

4  0/0  Extérieure  

5  0/0  Amortissable... 
Banque  d'Espagne   487 

—  Hypothécaire  .. 
Comp.  Ferm.  des  Tabacs 
Chèque  sur  Paris  

—  sur  Londres  

Bons  cubains  6  0/0  

—         5  0/0.,... 
Cédules  hypoth.  5  0/0... 
—  4  0/0... 

Le  cours  du  change  n'a  pas  varié  beaucoup  et  il  est 
à  craindre  qu'au  moment  oii  la  Banque  <T Espagne 
donnera  à  ses  succursales  l'ordre  d'acheter  du  papier 
étranger  on  pousse  le  cours  du  chèque  à  1  ou  2  0/0 
an-dessus  du  prix  actuel. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  -f-  argent,  2  millions  ;  compte 
courant  créditeur  du  Trésor,  12;  avances  sur  titres, 
15.  La  circulation  a  diminué  de  7.5  et  les  escomptes 
de  10  millions.  Le  bilan  de  cette  semaine  contient  une 
innovation  très  heureuse  et  qui  facilite  l'étude  des 
variations  dudit  bilan.  On  a  séparé  les  avances  et  les 
escomptes  faits  au  Trésor  des  avances  et  des  escomptes 
faits  aux  particuliers.  De  cette  façon,  on  pourra 
toujours  apprécier  clans  quelle  mesure  le 
Trésor  fait  appel  à  la  Banque.  Actuellement, 

il  lui  doit  pour  escomptes  

et  pour  avances  

soit  en  tout  


12  août 

19  août 

20  août 

2  sept. 

71  95 

71  65 

72  10 

72  06 

78  85 

78  80 

79  .. 

78  90 

94  15 

93  20 

92  85 

92  85 

487  .. 

487  .. 

485  80 

484  .. 

1S4  .. 

184  50 

185  50 

185  .. 

392  .. 

390  .. 

390  .. 

39  80 

'39  50 

39  50 

39  95 

35  24 

35  17 

35  16 

38  24 

86  .. 

86  05 

71  75 

71  70 

71  75 

104  25 

104  25 

104  25 

104  25 

102  .. 

102  .. 

102  .. 

101  75 

Millions 

919.8 
147.7 


  1.067.5 

Les  escomptes  commerciaux  atteignent  195  millions  et 
les  avances  117;  ensemble,  312.  Ce  chapitre  se  ressent, 
des  besoins  de  la  place  de  Bilbao,  qui  a  dû  avoir 
recours  à  la  succursale  de  la  Banque,  où  on  a  fait  des 
avances  pour  une  somme  assez  ronde,  mais  au  taux 
de  4  1/2  0/0. 

Le  mouvement  du  commerce  extérieur,  en  juillet 
dernier,  a  atteint  61  millions  aux  importations  et 
51  aux  exportations.  Le  total  des  sept  mois  écoulés 
donne  488  millions  à  l'importation  et  358  à  l'exporta- 
tion, non  compris  les  métaux  précieux.  La  différence 
entre  les  importations  et  les  exportations,  qui  était  de 
74  millions  en  1900,  est  de  130  millions  en  1901. 
L'importation  d'argent,  en  barres  ou  monnayé,  a  été 
de  4.4  millions  et  l'exportation  a  été  de  15.4  millions. 
L'exportation  dépasse  de  6  millions  celle  de  l'année 
dernière.  Si  ce  drainage  continue,  et  nous  ne  voyons 
aucun  motif  pour  qu'il  cesse,  le  projet  de  démonétiser 
l'argent  deviendra  bientôt  inutile. 


tiom 


iaues  et  H 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  5  au  août  1901  (31  semaines) 

LIGNES 


Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Asturies  

Lérida-Reus  ... 
A  Imansa  Valence 

Total  No.'d  de  l'Bsp 


Andalous  

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 


Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

2070 
781 
104 
«99 

Pesetas 

32  602. 037 
9  292.603 
753.397 
7.023  913 

Pesetas 

35.250  £98 
10.283  177 
835.540 
7.551  264 

Pesetas 

35  601.126 
10. 317. 870 
715-571 
7.639  958 

Peseta? 

36. 905. 623 
10.916-261 
697  083 
7.518  212 

3457 

49.671.950 

53  920.279 

54. 274-525 

56.027  179 

1007 

6377 
246 

11.125.230 

37.328.918 
726  457 

10.365.792 

52. 641.774 
924- 738 

11.461.621 

53.174  661 
1.896.993 

11.217.165 

53. 190. 205 
1 .953  562 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  —  Italie  et  Portugal 


Le  Commerce  extérieur.  —  Los  résultats  du  commerce 
extérieur  de  l'Espagne  pour  les  sept  premiers  mois  des  an- 
nées 1899,  1000  et  1901  ont  été  les  suivants  : 

Importations 

7  premiers  mois  des  années 

1890  1900  1901 

(En  pesetas) 

Matières  premières...  235.302.253   234.050.853  215.700.006 

Articles  fabrftfités . . . .  167.895.751   183.531.440  HiO.2G0.028 

Produits  alimentaires.  108.832  207     77.420.301  82. 271. 00 ï 

512.030.211   494.002.594  488.231.698 

Or   32.760.090         119.580  180.313 

Argent   33.094.487      4.138.735  4.470.385 

578.484.788   498.260.909  492.882.396 
Exportations 
190.978.204  179.081.374 
86.471.406     94  713.518 
143.603.344  147.079.926 


Matières  premières. . . 
Articles  fabriqués 
Produits  alimentaires, 


Or  

Argent 


164.242.375 
84.087.665 
109.782.390 

358.112.430 
121.620 
15.436.460 

430.109.199   431.385.488  373.670.516 


421 . 052 . 954  420 . 874 .818 
2.708.550  801.610 
6.347.695  9.709.060 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  4  septembre  1901. 

La  tendance  générale  est  assez  hésitante,  mais  cela  tient  en 
grandr  partie  au  manque  d'affaires. 

On  cote  l'Intérieur  à  72  30  ;  l'Extérieur  à  78  90  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  39  95.  • 


ITALIE 


LA  SITUATION 

Rome,  3  septembre  1901. 
La  Situation.  —  Le  Trésor  et  les  Recettes  publiques.  —  Le  Commerce 
extérieur. 

Pas  de  faits  nouveaux  :  le  contraire  eût  été  surpre- 
nant, car  cette  période  de  vacances  est  peu  fertile  en 
incidents,  et  tant  que  l'animation  ne  sera  pas  revenue 
à  Montée itorio,  la  presse  devra  se  contenter  des  ques- 
tions générales  ou  discuter  sur  des  faits  anciens.  En 
attendant  que  les  Ministres  des  Finances  et  du  Trésor 
aient  fait  connaître  leurs  projets,  c'est  de  la  situation 
générale  que  les  journaux  économiques  s'occupent,  et 
les  constatations  que  cette  situation  leur  permet  de 
faire  sont  d'une  nature  satisfaisante. 

Tandis  que,  d'une  jiart,  l'amélioration  économique 
indiscutable  du  pays  avec  l'augmentation  automatique 
des  recettes  a  consolidé  le  budget,  la  gestion  des 
derniers  Ministres  des  Finances  a  concouru  à  rele- 
ver la  situation  du  Trésor,  et  cette  entreprise  a  été 
féconde  en  résultats.  Ayant  profité  des  excédents  des 
trois  derniers  exercices,  et  d'une  série  de  mesures  d'or- 
dre administratif,  cette  situation  se  présente  aujour- 
d'hui dans  des  conditions  telles  qu'elles  donnent  corps 
aux  espérances  les  meilleures  pour  un  avenir  prochain. 

Le  temps  est  passé  où  les  Ministres  et  la  Direction 
générale  du  Trésor  étaient  continuellement  occupés  à 
pourvoir  au  service  de  caisse  ;  où  le  difficile  problème 
de  trouver  des  fonds  se  présentait  à  eux  tous  les  mois. 
Aujourd'hui,  non  seulement  les  disponibilités  ne  font 
plus  défaut,  mais  la  réserve  métallique  du  Trésor  s'est 
notablement  accrue,  et  c'est  là  un  élément  de  satisfac- 
tion des  plus  importants,  puisque  cette  augmentation 
améliore  les  conditions  de  la  circulation  et,  par  suite, 
le  cours  du  ebange. 

L'amélioration  n'est  pas  seulement  dans  la  situation 
financière,  elle  se  manifeste  aussi,  quoique  plus  mo- 
dérément dans  les  échanges  commerciaux.  Voici,  en 
effet,  que  les  résultats  du  commerce  extérieur  des 
sept  premiers  mois  de  1901  viennent  d'être  publiés; 
ces  chiffres  nous   montrent   la  continuation   de  la 


légère  reprise  constatée  pendant  les  trois  mois  pré- 
cédents :  Le  mois  de  juillet  a  donné  une  augmen- 
tation d'exportation  de  13  millions  par  rapport  à 
juillet  1900;  en  juin,  cette  augmentation  avait  été 
de  12  1/4  millions;  en  mai,  de  5  1/2;  en  avril,  de 
7  1/4  millions.  Ces  augmentations  successives  ont 
contrebalancé,  et  au  delà,  les  diminutions  subies  pen- 
dant le  premier  trimestre  et  nous  nous  trouvons 
aujourd'hui  en  présence  d'une  augmentation  totale  de 
30  millions  environ  par  rapport  à  la  période  corres- 
pondante «le  1900.  Par  contre,  les  importations  ont 
enregistré  une  augmentation  considérable  qui  n'est 
pas  inférieure  à  100  millions.  Voici  comment  la  situa- 
tion se  présente  : 

7  mois  de  1901     Différ.  sur  1900 


I  importations . . , 
Exportations  . . 


1.090.315.881 
795.878.887 


4-  100.679.718 
-t-  29.704.259 


1.892. 224. 768      +  130.383.977 
En  somme,  pour  les  7  mois,  le  déficit  commercial  est 
de  300.466.994  lire;  il  était,  il  y  a  un  an,  de  229.491.535 
lire.   L'augmentation  considérable  des  importations 
constatée  en  1901  est  due  aux  entrées  de  céréales. 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  sept  premiers  mois  de  1901 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 


CATÉGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  cl  Tannerie. 

Chanvre,  Lin,  Jute.  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins.  Poils  

Soie  

Pois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux  

Minéraux ,  Métaux  et  leur  s 
dérivés  

Pierres,  Terrés,  Poteries, 
Verres  et  Cristaux  

Céréales,  Farine,Pâtes,etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux  

Objets  divers  

Totaux  

Métaux  précieux  

Totaux  


le'janv. 

au 
31  juil. 
1901 


36.971 

30.966 

52.166 

16.546 
18.848 

123.1)56 
47.838 

106. 461 
45.947 
13.078 
34.550 

154.152 

137.292 
203.123 

60.203 
14.241 


1096.345 
7.161 


1103  507 


Diffé- 
rence 
sur  1900 


—  3.762 
+  2.498 

■+-  1.675 

-+-  349 
+  3.515 

—  3.454 
-f-  3.900 
+25.940 
-+-  4.233 
-+-  1.521 

—  1.145 

-16.801 

—  2.345 
-t- 86. 468 

—  1.522 

—  393 


-100079 
-  3.435 


+104114 


\"'  janv. 

au 
SI  juil. 

1901 


63.388 
3.995 

23.823 

5.88 
M  .975 
S0.388 

8.0 ',8 

299.3 
:  12.660 
9.896 
20.473 

28.950 

49.857 
66.485 

92.583 
18.488 


795.878 
9.288 


805.167 


Diffé- 
rence 
sur  1900 


—  7.067 

—  972 

—  1.203 

-I-  917 

—  7.395 
+  8.831 

—  1.439 
+42.193 

—  103 
+  1.466 

—  229 

+  4.056 

—  85 

—  2.381 

7.340 
907 


-29.704 
-  261 


+29.965 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rouie 


Rome,  4  septembre  1901. 

La  situation  générale  est  tavorablc,  mais  les  affaires  res- 
tent calmes.  Le  change  reste  mieux. 

La  Rente  est  à  102  65  ;  Méridionaux,  718  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  537  ...  Banque  Nationale,  862  ... 


PORTUGAL 


LA  SITUATION 


Lisbonne,  1"  septembre  1901. 
La  Situation.  —  Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  La  Dette 
extérieure.  —  Le  Budget  des  Colonies. 
Les  vacances  battent  leur  plein  et  il  ne  reste  à 
Lisbonne  que  ceux  que  leurs  occupations  empêchent 
absolument  de  s'absenter  :  c'est  dire  que  le  monde 
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politique  n'est  plus  ici  et  (pic  le  monde  des  affaires  v 
est  bien  faiblement  représenté: 

Les  journaux  auraient  complètement  manqué  de 
sujet  de  polémique  si  la  publication  de  la  loi  électorale 
n'était  venue  les  alimenter.  Cette  loi  est  née  de  la 
scission  oui  s'est  produite  dans  le  parti  regonerador, 
scission  dont  je  vous  ai  parle  et  qui  a  été  provoquée 
par  M.  Joao  Franco,  devenu  l'adversaire  irréductible 
de  M.  Hintze  Ribeiro.  Comme  ce  dernier  n'avait  plue 
de  majorité  suffisante  dans  le  Parlement,  il  a  fallu 
préparer  une  réforme  électorale  qui  put  lui  assurer 
cette  majorité  dans  la  nouvelle  Chambre.  La  loi  en 
question,  qui  a  été  décrétée  en  dictature  lui  permettra 
d'atteindre  ce  but.  Cette  publication  n'a  pas  été,  natu- 
rellement, sans  provoquer  de  vives  discussions  ou  des 
polémiques,  mais  vos  lecteurs  doivent  se  préoccuper 
.aussi  peu  de  celles-ci  que  de  la  loi  elle-même;  aussi  me 
contenterai-je  de  signaler  l'événement  sans  prendre  la 
peine  de  le  commenter. 

La  feuille  officielle  vient  de  publier  les  comptes  de 
recettes  et  dépenses  publiques  de  l'Etat  pour  les  dix 
premiers  mois  de  l'exercice  1900-1901  (juillet  à  fin  avril) 
comparés  à  ceux  de  la  période  correspondante  de  1899- 
1900.  Les  recettes  sont  en  augmentation  de  2.179:309 
milreis  661;  elles  se  sont  élevées,  en  effet,  à  44.889:154 
milreis  843,  au  lieu  de  43.709.: 755  milreis  152  en  1899- 
1900.  Les  dépenses  ont  subi  une  diminution  de 
1.427:029  milreis  536;  elles  ont  été  de  43.201:819  mil- 
reis 189,  au  lieu  de  44.628:848  milreis  725.  En  ce  qui 
concerne  le  déficit .  les  chiffres  que  je  viens  de  repro- 
duire montrent  qu'il  était  pour  les  dix  premiers  mois  de 
1899-1900  de  1.919:093 milreis 533 et  que  nous  avons  cette 
année  un  excédent  de  1.687:335  milreis  654.  La  situation 
est  donc  en  voie  d'amélioration,  quelque  changement 
que  ces  chiffres  subissent  avant  la  fin  de  l'exercice. 

En  examinant  en  détail  les  dépenses,  nous  consta- 
tons que,  dans  leur  ensemble,  elles  ont  ont  subi  une 
amélioration  de  1.427: 029  milreis  336;  et,  en  réunissant 
cette  diminution  avec  l'augmentation  des  recettes, 
nous  trouvons  en  faveur  des  dix  mois  de  l'année  éco- 
nomique une  amélioration  de  3.606:429  milreis  197.  Il 
est  certain  qu'en  mai  et  en  juin  les  recettes  ont  dû  di- 
minuer à  cause  des  entrées  moins  importantes  de  cé- 
réales, mais,  même  en  tenant  compte  de  ce  fait,  les 
résultats  définitifs  de  l'exercice  doivent  être  supérieurs 
à  ceux  de  1899-1900. 

Cette  amélioration  est  toute  à  l'honneur  de  la  bonne 
administration  de  M.  Espregueira.  Devra-t-on  aussi 
à  ce  Ministre  le  règlement  fort  délicat  de  la  question 
de  la  Dette  extérieure?  Les  renseignements  que  je  vous 
ai  transmis  dernièrement  nous  permettent  de  le  croire. 
Rien  d'officiel  n'a  encore  été  publié  à  ce  sujet,  mais  il 
ne  faut  tirer  de  ce  fait  aucune  conclusion,  car  les  ren- 
seignements de  cet  ordre  se  donnent  directement  au 
Parlement  et  non  aux  journaux. 

Un  décret  vient  d'approuver  le  budget  des  colonies 
pour  1900-1901.  Les  recettes  s'établissent  comme  suit: 

Eu  reis 

Impôts  directs   2^824: 4608627 

—     indirects   3.362:495  503 

Recettes  diverses   1.326:828  389 

Total  des  recettes   7.513:784  519 

A  ces  recettes  s'opposent  les  dépenses  suivantes: 

Administration  générale   2.277: 5198815 

—  Ses  finances   012:'.)!)0  1Ï8 

—  de  la  justice   176:109  085 

—  ecclésiastique. . .  270  564  114 

—  militaire   2.085:344  757 

—  de  la  marine.. .  508:877  084 

Charges  générales   570:766  829 

Dépenses  diverses   700:125  347 

Exercices  clos...   21:465  1!)0 

7.229:761  724 

Dépenses  extraordinaires   376:482  800 

Total  des  dépenses   7.606:194  524 


en  1889-1900,  ils  avaient  été  dei.596:â99f750  reis;  il  y 
a  là  une  amélioration  très  grande  que  les  faits,  espé- 
rons-le, sanctionneront. 

Voici  comment,  par  colonie,  se  répartissent  les  re- 
cettes  et  les  dépenses  : 

Recettes  Dépenses 
[En  reis) 

Cap  Vert   419:2008000  .'562:327$702 

Guinée   126:040  000     208:080  325 

8-  Thomé   526:140  000      372  254  25'» 

Angola   1.844:075  235    1 .994:072  .'581 

Mozambique   2.837:545  404   3.050.-301  36U 

fûdes   1.019:867  800    1.028:430  030 

Macao   627.534  080      426:331  !I96 

Timor   113:382  000      104:396  470 

7.513:784  5W    7.006:194  524 
La  réforme  des  banques  coloniales  devra  contribuer 
à  éteindre  le  déficit  déjà  si  réduit,  <ar  elle  doit  donner 
au  [Trésor  un  bénéfice  annuel  supérieur  au  montant 
actuel  de  ce  déficit. 

Le  Commerce  du  Portugal.  —  Voici,  d'après  o  Econo- 
mista,  quel  a  été  le  mouvement  commercial  du  Portugal  pen- 
dant le  premier  trimestre  des  trois  dernières  années  : 

Importations  pour  la  consommation 

1899       1900  1901 

(En  contos) 

Animaux  vivants   488  478  609 

Matières  premières   5.464  6.675  6.392 

Fils,  tissus,  feutres,  etc . .   1.504  1.450  1.717 

Substances  alimentaires   2.665  3.688  3.743 

Appareils,  instruments,  machines, 

etc   678  077  928 

Manufactures  diverses   793  961  1.120 

Emballages   25  19  22 

Totaux   11.617  13.948 

Métaux  précieux   88  266 

Totaux  généraux   11.705     14.214  14.598 

Voici  les  chiffres  des  exportations  : 

Exportations  nationales 

,  1899  1900 

(En  contos) 

Animaux  vivants   X53  1.098 

Matières  premières   1 . 133  1 . 263 

Fils,  tissus,  feutres,  etc   795  792 

Substances  alimentaires   2.945  4.117 

Appareils,  instruments,  machines 

etc   35  36 

Manufacturés  divers   469  596 

Totaux   7.230      7.892  0.467 

Métaux  précieux   287         523  640 

Totaux  généraux   7.517      8.415  7.107 

Réexportations 

Réexportations...   3.406      4  203  3.338 

Transit   015         656  373 

Totaux   4.021  ~4.801  3.711 

Voici,  enfin,  quelles  ont  été'  les  recettes  douanières  : 
Recettes  par  esprees 

1899  1900 

(En  contos) 

Droits  d'importation    excepté  ta- 
bacs et  céréales)   8.066  3.049 

Droits  dos  céréales   306  673 

Droits,  d'exportation   95  99 

Droits  d'octroi   004  642 

Impôt  sur  la  pêche   40  35 

Impôt  du  rcal  d'eau   77  75 

becettes  diverses   225  244 

Totaux   4.413  ,    4.817  5.058 

Droits  des  tabacs   51  55  61 

Taxe  de  trafic    70   73   07 

Totaux   4  534      4.945  5.186 


14.531 

67 


1901 


827 
1.319 

325 
3.567 

24 
405 


1901 


3.317 
621 
87 
651 
44 
82 
256 


<>.,  voit  que  le  déficit  est  calculé  à  92:410^005  reis; 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉENS  —  Amérique 


AMÉRIQUE 

BRÉSIL.  » 

Le  projet  de  Budget  pour  1902.  —  D'après  notre  con- 
frère le  Brésil,  Ips  évaluations  budgétaires  pour  1902  se- 
raicnt  les  suivantes  :  Kocettcs,  42  OOO  contos  or  et  258. OQQ 
contos  papier.  Dépenses.  83.000  contos  or  cl  2%. 000  contos 
papier.  L'excédent  prévu  serait  donc  de  9.000  contos  or  et 
34.000  contos  papier  :  au  change  actuel,  cette  somme  repré- 
senterait environ  60.000.000  de  francs. 


La  Situation  économique  de  Minas  Geraes.  —  Tout  en 
signalant  la  crise  qu'a  traversée  le  café,  M.  Silviano  Brandao, 
dans  son  dernier  message,  se  plaît  à  constater  le  développe- 
ment encourageant  d'autres  produits  de  Minas  Geraes.  L'in- 
dustrie minière  notamment  a  beaucoup  progressé  et  sera  d'une 
"rande  aide  pour  la  solution  du  problème  de  la  régénération 
économique  Se  l'Etal  ;  les  nouveaux  capitaux  intéressés  dans 
des  exploitations  nouvelles  en  sont  la  cause. 

En  1900,  il  a  été  exporté  4.811.331  grammes  d'or  ou  018.017 
grammes  de  plus  qu'en  1899  et  l'impôt  qui  frappe  ce  métal 
précieux  a  produit  plus  de  473  contos.  A  un  moment,  une 
partie  de  l'or  exporté  à  Rio  échappait  au  paiement  des  droits 
d'exportation  ;  mais,  par  suite  d'une  entente  avec  le  Ministre 
des  Finances  de  l'Union,  cette  fraude  a  été  supprimée:  aussi, 
la  perception  de  ces  droits  s'en  est-elle  heureusement  res- 
sentie et  a  passé  de  92.472  reis  en  1889  à  5  contos  390  milreis  en 
1900. 

L'exploitation  du  manganèse  traverse  une  période  difficile, 
malgré  sou  grand  essor.  En  19o0,  il  a  été  exporté  128.247.524 
kilos  de  ce  minerai,  contre  06.289.406  kilos  en  1899.  L'expor- 
tation du  diamant  a  également  presque  doublé  et  son  exploi- 
tation est  entrée  dans  une  phase  nouvelle. 

Dans  les  statistiques  d'exportation  tigurent  aussi  le  kaolin, 
les  ocres  et  d'autres  produits  encore. 

L'exportation  du  beurre  s'est  beaucoup  développée  et,  en 
1900,  il  a  été  envové.  rien  qu'à  liio-de-Janeiro,  00.550  kilos 
de  cet  article,  contre  20.299  kilos  en  1899.  L'exportation  du 
bétail  a  suivi  le  même  mouvement  :  de  41.065  télés  en  1899, 
elle  a  passé  à  130.512  têtes  en  1900. 


ÉTATS-UNIS 

Le  Mouvement  d'émigration.  —  L'émigration  européenne 
vers  les  Républiques  américaines,  écrit  le  Brésil,  a  subi  de 
grandes  fluctuations  dans  le  cours  de  ces  vingt  dernières 
années,  où  elle  paraît  avoir  atteint  son  apogée. 

Ainsi,  l'émigration  aux  Etats-Unis  a  atteint  le  maximum  de 
730.00»  émigrants  en  1881-82  ;  en  1885,  ce  nombre  n'était  plus 
(iue  de  332.000  ;  il  revenait,  par  oscillations,  à  595.000  en  1891 
po-ur  retomber  a  230  000  on  1897-1X98  et  à  311.01)0  en  1898-99. 

En  1880,  la  République  Argentine  recevait  41.000 émigrants  ; 
en  18  5,  elle  en  recevait  100.000  et.  en  1889,  elle  en  recevait  le 
nombre  étonnant  de  280. 0o0.  Naturellement,  une  crise  se 
produisit  et,  en  1890.  le  nombre  des  émigrants  retombait  à 
100  000,  puis  à  52.000  en  1891.  Il  s'e,st,  il  est  vrai,  relevé  à 
80.000  en  1895  et  à  110.000  en  1899. 

Au  Rrésil,  le  flot  des  émigrants  est  arrivé  plus  tard  que 
dans  la  République  Argentine.  Jusqu'en  188>i,  leur  nombre 
ne  dépassait  pas  30.000:  mais  en  1887.  il  était  déjà  de  55.000 
et  il  s'éleva  à  131.000  en  1888,  puis  à  21K.OO0  en  1892.  Les 
dernières  statistiques  ne  donnaient  plus  que  112.000  émigrants. 

Les  Anglais,  les  Irlandais,  les  Allemands,  les  Scandinaves 
se  dirigent  surtout  vers  les  Etats-Unis,  tandis  que  les  Espa- 
gnols et  les  Portugais  vont  plutôt  vers  l'Amérique  du  Sud, 
les  premiers  vers  la  République  Argentine,  les  seconds  vers 
le  Brésil.  Les  Italiens  se  divisent  eu  deux  groupes  à  peu  près 
égaux  entre  les  deux  Amériques.  En  1899,  03.000  sont  partis 
pour  les  Etats-Unis.  44.000  pour  l'Argentine,  26.000  pour  le 
Brésil,  40  000  pour  divers  autres  pays  île  l'Amérique  latine. 
1.159  vers  l'Algérie  et  la  Tunisie. 

Les  Français  vont  de  préférence  dans  l'Amérique  du  Sud, 
à  la  Plata,  et  les  Slaves,  au  contraire,  dans  l'Amérique  du 
Nord.   

Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  4  septembre  1901. 

Les  affaires  sont  fort  peu  actives  et  toutes  les  transactions 
sont  faites  pour  compte  de  professionnels  ;  cette  situation 
influe  sur  la  tendance  générale,  qui  reste  plus  lourde. 

Les  valeurs  du  trust  de  l'acier  ont  fléchi  sur  l'ensemble  du 
Marché  ;  leur  tendance  aurait  pu  être  meilleure,  car  les  nou- 
velles relatives  à  la  grève  sont  beaucoup  plus  favorables. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  79 .  .;  Milvoaukee,  106  ./.  :  Erie,43S!4  ;  ReadinqJA  1/4; 
Canadinn  Pacifia,  114  ./.  ;  Illinois  Central,  146  1/2 ;  Louis- 
ville.  105  3/8 ;  Neic-York  Central,  154  ./.  ;  Umon-Pacific, 
100  3/4. 


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Service  de  statistique  du 
Ministère  des  Iinanc.es  du  Mexique  nous  communique  les  ré- 
sultats provisoires  des  importations  et  des  exportations  pen- 
dant les  onze  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1901-1902  (juil- 
let 1900  à  fin  mai  1901)  : 

Importation  (Valeur  de  facture) 

Juillet  à  fin  mai 


1901-1902  1900-19D1 


Différ.  en 
1901-1902 


Matières  animales  

—  végétales  .... 

—  minérales.... 

Textiles  

Produits  chimiques  

Boissons,  Spiritueux... 
Papiers  et  applical  ions 
Machines  ét  accessoires 

Véhicules  

Armes  et  explosifs  

Divers  

Totaux  


(  En  piastres 
3. 96i  ).880 
7. 055. 359 

14.823.477 
9.093.114 
2.189:964 
2.544.353 
1.944.810 
8.890.258 
1.292.542 
1.529.4119 
1.590.770 


+ 
+  1 

+  2 

+ 


4, 550. 3!  )2 
9.522.335 
16.885:802 
8. 05!  1.051 
2.395,432 
2.545.660 
2. 003. 830 
8.830.235 
1.360.223 
1.333.762 
1.587.7r>8 

59.692.484   55.520.990  +4.171.488 


595.512 
.806.970 
.002.325 
433.062 
205.408 
1.307 
59.020^ 
60.022 
73.081 
195.706 
3.011 


Produits  minéraux  

—  végétaux  

—  animaux  .... 

—  manufacturés 
Divers  


Exportation  (Valeur  déclarée) 

91.190.893  75.449.002 

33.074:319  46.790.034 

10.390.315  9.501.351 

2.177.648  2.221.939 

620.828  c.21.292 


+15747.891 
—13715.714 
+  828.904 

—  44.200 

—  463 


Total   137.400.005  134.  (543.618  +2.816.387 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le  mois  de  mai. 
et  les  onze1  premiers  mois  de  1901-1902  : 

Résumé  comparât îf 

Importation  Exporta- 
tion 


En  or 

En  argent 

en  argent 

Mai  : 

En  piastres] 

1901  

0.568.531 

13.532.203 

13.543.595 

1900  

5. 9} 'i.22o 

12.514.095 

14.882.070' 

Di  lié  ronce  en  1901. 

+  594.302 

+1.018.108 

—1.339.075 

11  mois  : 

(En  piastres) 

1901-1902  

59.692.484 

121 .742.006 

145.998.275 

1900-1901  

55.520.996 

116.643. loi 

141.877.918 

Différence  en  1901. 

+4.171.48S 

-(-5.098.815 

4-4  120.357 

La  différence  constatée  entre  les  rhitlVes  du  résumé  com- 
paratif et  ceux  des  tableaux  précédents  provient  de  ce  fait 
que  la  valeur  de  l'exportation  dans  le  résumé  comparatif 
est  augmentée  dé  la  différence  existant  entre  le  prix  de  l'or 
exporté  calculé  à  675  piastres  le  kilogramme  et  le  prix  com- 
mercial du  même  métal. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Commerce  Extérieur.  —  Les  résultats  du  Commerce 
extérieur  du  l"  semestre  de  1901  présentent  une  augmenta- 
tion autant  aux  importations  qu'aux  exportations  par  rapport 
à  la  période  correspondante  de  1900. 

En  voici  le  résumé  : 

Importations 
(En  pesos  or) 


1er  semestre 

Taxées 

Non  taxées 

Totales 

47.036.774 

9.583  001 

56.619.775 

49  791.537 

0.730.15(1 

50.527.693 

—2.754.703 

+2.840.845 

+  92.082 

Exportations 

1901  

41.598.260 

56.178.504 

97.776.734 

1900  

34.896.321 

59.202.830 

94. 09  t. 151 

+0.701.939 

—3.024.326 

-r3. 677. 613 

Métaux  précieux 

1er  semestre 

Importations 

Exportations- 

1.214.497 

1.167.279 

0.084.217 

050.541 

-  5.469.720 

+510.738 

318 
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Asie 


Ce  sont  Les  Etats-Unis  qui  importent  le  plus  dans  lu  Ré- 
publique Argentine  et  c'est  vers  la  France  que  vont  les  plus 
furies  exportations. 

Voici  pour  le  premier  semestre  des  dix  dernières  années 
I os  résultats  du  commerce  extérieur  : 

Importations  Exportations 
(En  pesos  or) 

1892                                     37.910.547  66.174.689 

1893                                     47.579.080  70.217.888 

1894                                       49.901.244  01.41O.8OS 

1895                                      42.972.125  07.055.720 

1896                                      51.772.(547  70.000.980 

1897                                      49.703.779  64.492.930 

1898                                        49.553.375  81.032.825 

1899                                     57.452,942  S9.050.762 

1900                                      50.527.093  94.099.151 

1901                                       50.019.775  97.770.774 

Ces  chiffres  nous  montrent  le  développement  impprtanl 
pris  par  le  commerce  du  pays. 

Voici,  enfin,  lé  montant  des  recettes  douanières  eocaissées 
pendant  le  premier  semestre  1901  : 

Dilf.  par  rapp. 
à  1900 

(En  pesos  or) 

Importations   16.234.352  +1.907.010 

Exportations   1.840.330      —  781.968 

Autres....;   1.379.739      +  37.637 

19.454.427  +1.162.679 


URUGUAY 

Le  Budget  1901-1902.—  Il  est  intéressant  de  faire  con- 
naître le  projet  de  budget  gouvernemental  qui  aurait  dû 
entrer  en  vigueur  le  1"  jiullet  dernier  si  des  causes  d'ordre 
divers  n'avaient  entravé  tes  travaux  de  la  Commission  char- 
gée  de  l'examiner.  Il  se  décompose  de  la  façon  suivante  : 
Recettes  Pesos 

Douane   10.000.000  » 

Contribution  immobilière   1.829.000  » 

Patentes  commerciales   934.000  » 

Banque,  de  la  République,  bénéfices  calculés 

pour  1901   200.000  » 

Impôts  sur  produits  de  fabrication  nationale.  786.000  » 

Impôts  des  tabacs   431.000  » 

Impôt  d'instruction  publique  (inclus  héritages 

et  donations)   538.000  » 

Papier  timbré   366.000  » 

Postes  et  télégraphes   324.000  .. 

Timbre   209.000  ». 

Droits  d'héritage   103.000  » 

Patentes  d'invention  et  Marques  de  fabrique..  5.740  70 

Phares   16.860  44 

Emoluments  consulaires   11.398  80 

Mont  de  Piété  civil  et  militaire   45.000  » 

Marques  d'animaux  ......   10.000  » 

Impôt  de  5  0/0  du  18  octobre  1898   45.000  » 

Impôt  de  consommation  interne   250.000  » 

Enregistrement  de.  pouvoirs   9.000  » 

Enregistrement  judiciaire   7.000  » 

16.120.000  ~ 

A  ces  recettes,  il  y  a  lieu  d'ajouter  celles  qui 

sont  destinées  spécialement,  en  vertu  des  lois 

qui  les  ont  créées,  à  subvenir  à  certaines 

dépenses  de  divers  services,  tels  que: 

Municipalité  de  Montevideo   1.022.000  » 

Municipalités  des  départements   384.000  » 

Assistance  publique   500.000  » 

Préfectures  politiques,    Université,  Conseil 

d'hvgiène   127.800  » 

Port  de  Montevideo   1.000.000  » 

Divers   1.200.000  » 

Formant  un  total  de   ',0.353.800  » 

qui  représente  le  montant  intégral  des  som- 
mes mises  à  La  disposition  du  Gouvernement 
pour  faire  face  aux  dépenses  de  la  NaLion  : 

Dépenses 

Pouvoir  Exécutif   370.889  54 

Présidence  de  La  République   05.970  25 

Ministère  des  Affaires  étrangères   144.450  40 

-  de  l'Intérieur   2.302.215  05 

—  des  finances  : 

Administration   984 .007  73  

A  reporter                  084.607  78  2.883.531  24 


Report . . . 


984.607  73     2.883.531  24 


Dette  publique   7.588.008  22 

Pensions   1.4W.905  33 

9.982.510  38 

Ministère  de  Fomente   1.139.299  76 

—      de  &  Guerre  et  Marine   1.750.522  09 

Pouvoir  judiciaire   364.130  63 

10.120.000  » 

Services  divers  énumérés  plus  haut  au  budget 
des  recettes   4.233.800  » 


20.353.800 


Si  l'on  compare  les  chiffres  des  recettes  de  ce  projet  avec 
ceux  des  recettes  effectives  des  budgets  antérieure,  on  peut 
constater  que  les  prévisions  de  l'Administration  ont  «'té 
maintenues  dans  les  Limites  de  modération  qui  rendent  très 
vraisemblable  la  réalisation  dans  la  pratique  de  l'équilibre 
du  budget  présenté  sur  lé  papier  parle  Pouvoir  Exécutif.  EJfl 
seul  point  noir  reste  en  perspective  relativement  aux  recettes 
de  la  Douane  prévues  pour  10.000.000 de  dollars  et  qui  parais- 
sent devoir  présente]-  un  déficit  assez  sensible,  il  ne  serait 
pas  impossible  cependant  de  compenser  ce  déficit  par  La  créa- 
tion de  ressources  nouvelles  faciles  à  trouver,  ou  mieux  par 
un  contrôle  plus  efficace  de  la  perception  de  certains  impôts 
intérieurs. 


ASIE 


JAPON 

Les  Banques  au  Japon.  —  En  réponse,  à  certains  bruits 
mis  en  circulation  au  sujet  de  la  situation  des  Banques  japo- 
naises, le  Financial  News  emprunte  au  journal  japonais  le 
Shogyo  diverses  statistiques  qui  montrent  le  développement 
de  ces  Etablissements  depuis  la  guerre  de  Chine.  Voici  un 
premier  tableau  donnant  le  nombre,  le  capital  et  le  montant 
des  réserves  des  Banques  : 


Années 


Nombre  Capital 
de  Banques  payé 


Réserves 


Total 


(Milliers  de  yens) 

1895   1.043  130.233  34.023  '  164.850 

1890   1.338  100.192  55/.3S3  221.545 

1897...   1.599  210.482  30.110  240.598 

1898   1.800  252.683  40.795  293.478 

1899    2.031  287.014  51.151  388.765 

1900..   2.356  327.742            »  » 

Le  capital  payé  et  le  nombre  des  Banques  ont  plus  que 
doublé  pendant  cette  période,  mais  les  réserves  se  sont  déve- 
loppées plus  lentement.  Voici  les  bénéfices  effectués  et  les 
dividendes  distribués  : 

Bénéfice  Dividende 
Bénéfices  Dividende   net  pour  pour 
Années  nets         total       100  yens   100  yens 

—  —  —        de  capital  de  capital 

(Milliers  de  yens)         —  — 

1895   28.282        10.570       20.58  13.53 

1890    40.422       14.559       27.93         9. OS 

1897   44.022       18.718       21.71  9.35 

1898    38.277       20.960       15.44  8.25 

1899    44.988        27.111        15.87  9.50 

Comme  on  le  voit,  seul  le  bénéfice  par  100  yens  de  capital 
a  enregistré  une  diminution;  Les  autres  chapitres  sont  eu 
augmentation.  Le  fait  que  le  taux  de  diminution  du  divi- 
dende est  inférieur  à  celui  des  bénéfices  est  peu  satisfaisant. 
En  ce  qui  concerne  les  dépôts,  voici  les  changements  observés  : 

Dépôts  en 
Dépôts      comptes  Dépôts 
Années  lixes       cintrants      divers  Total 

(Milliers  de  yens) 

1895    39.085       95.214       39.433  178.73; 

1896   54.578      109.284        01.036  225.499 

1897..   68.948      134.776       03.752  207.472 

1898   94.727       152.143       131.111  377.982 

1899   104.905       189.708      186.564  481.238 

Pendant  celle  période,  le  volume  des  dépôts  on  comptes 
courants  a  augmenté  un  peu  moins  de  deux  fois;  celui  des 
dépôts  lixes,  un  peu  moins  de  deux  fois;  celui  des  dépôts  di- 
vers, un  peu  moins  de  cinq  fois. 


[/ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Mines  d'or 
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MINES  D'OR 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


Dans  une  de  ses  dernières  dépêches,  lord  Kitchener  se  bor- 
nait à  dire  que  la  situation  dans  la  colonie  du  Cap  n'avait 
pas  changé.  L'information  était  trop  brève,  car,  d'après  le 
Standard,  le  président  Kroger  aurait  reçu  du  vice-président 
Schalk-Burger  un  rapport  l'informant  que  la  situation  des 
Boers  s'améliore  de  jour  en  jour,  par  suite  des  nouvelles  re- 
crues parmi  les  jeunes  Afrikanders  du  Cap.  Par  contre,  des 
dépêches  annoncent  que  le  commando  de  Botha  poursuivi  de 
près  dans  le  district  de  Mortimer,  a  tous  ses  chevaux  dans 
un  état  de  complet  épuisement. 

La  proclamation  de  lord  Kitchener  paraît  avoir  surexcité 
les  Boers.  Voici  des  faits  qui  sembleraient  le  prouver. 

Le  Colonial  Office  a  reçu,  le  1"  septembre,  la  dépèche  sui- 
vante du  Gouverneur  de  la  colonie  du  Cap  : 

«  Le  juge  do  Prieska  annonce,  à  la  date  du  28  août,  que 
«  les  Boers  ont  capturé,  près  de  Haarekloof,  deux  éclaireurs 
«  non  armés  qu'ils  ont  fusillés  de  sang-froid.  Le  juge  de  Ri- 
«  versdaie  annonce,  à  la  date  du  31  août,  que  les  Boers  ont 
«  incendié  deux  maisons  sises  près  de  Min's  kraal  et  ont 
«  fouetté  sévèrement  deux  hommes  de  couleur  faisant,  fonc- 
«  tions  de  courriers.  » 

Déplus,  on  télégraphie  de  Villowmore,  le  3  septembre  : 

«  Le  bruit  court  que  le  commandant  bocr  Myburg,  que 
«  l'on  croit  campé  avec  le  gros  des  envahisseurs  près  de  la 
«  frontière  orientale,  non  loin  d'Elliot,  a  donné  l'ordre  de 
«  fusiller  tous  les  colons  pris  eu  armes  après  le  15  soptem- 
«  bre.  » 

Enfin  le  corres-  pondant  du  Daily  Mail  au  Cap  télégraphie  : 

«  J'apprends  que  le  général  De  Wet  a  publié  une  procla- 
«  mation  déclarant  qu'il  fera  fusiller  tous  les  soldats  anglais 
«  pris  dans  l'Etat  d'Orange.  » 

Naturellement,  il  convient  d'attendre  la  confirmation  de  ces 
deux  dernières  nouvelles. 

D'après  la  Pall  Mail  Gazette,  de  Londres,  la  police  an- 
glaise va  mettre  fin  aux  allées  et  venues  de  certaines  person- 
nes entre  Londres,  Southamplon  et  Capetown.  Elle  a  saisi 
une  correspondance  ayant  un  caractère  important,  ainsi  que 
plusieurs  autres  communications  d'une  nature  suspecte. 


elles  aurifères  en  profondeur,  l'exploitation  durera  encore  au 
moins-  sept  ans,  non  compris  le  «  Main  Reef  ». 


LES  MINES  EN  EXPLOITATION  AU  TRANSVAAL 


En  donnant  les  chiffres  du  rendement  de  juillet  des  Com- 
pagnies minières  actuellement  en  exploitation  dans  le  Wit- 
watersrand,  nous  donnions  la  liste  de  ces  Compagnies.  Cette 
liste  ne  comprenait  que  sept  noms  auxquels  il  va  falloir 
ajouter  la  Bonanza,  qui  a  repris  ses  broyages  le  24  août,  et 
la  Gin gsberg \  qui  vient  de  recevoir  l'autorisation  de  repren- 
dre son  exploitation.  Yoici  donc  le  relevé  des  mines  en  travail  : 

Nombre     Date  de 
de  pilons  reprise  des" 
en  marche  broyages 


Meyer  and  Chàrlton. 

Robinson  Gold  

Treasury  

May  Consolidated  

Geldcnhuis  Deep  

City  and  Suburban  . . 

Wcmmer  

Bonanza  

Gin gsberg  


50 

4  mai 

55 

6  — 

50 

0  — 

50 

25  — 

55 

27  — 

50 

10  juin 

50 

15  — 

40 

24  août 

50 

39  — 

450 

Au  sujet  de  la  Bonanza,  mentionnons  que  les  agents  de 
cette  Compagnie,  à  Londres,  ont  reçu  ces  jours  derniers  la 
dépêche  suivante  : 

«  Bonanza  a  commencé  à  broyer  le  24  août.  Le  développe- 
ment des  niveaux  inférieurs  promettent  une  durée  de  la  mine 
plus  longue  qu'on  ne  l'avait  présumée  à  l'origine.  Quinze  nou- 
veaux pilons  sont  en  voie  d'érection.  On  compte  que  la  batte- 
rie fonctionnera  avec  les  55  pilons  au  complet  d'ici  à  deux 
mois,  époque  à  laquelle  on  pourra  s'attendre  à  des  bénéfices 
plus  élevés  » 

Bappelons  que  lorsqu'on  a  constitué  la  Bonanza,  on  esti- 
mait sa  durée  à  environ  cinq  ans  avec  40  pilons.  Or,  elle 
exploite  depuis  18%,  et  maintenant,  d'après  les  derniers 
relevés  pris  un  peu  avant  l'ouverture  des  hostilités,  on  est  à 
peu  près  certain  que.  par  suite  d'un  élargissement  des  cou- 


La  Main-d'œuvre  dans  la  Rhodesia 


La  pénurie  do  la  main-d'œuvre  est  toujours  la  question 
primordiale  qui  arrête  le  développement  de  la  colonie.  Le 
gouverneur  de  Manica  a  adressé  dernièrement  à  l'adminis- 
trateur de  la  Rhodesia  une  protestation  contre  l'embauchage 
d'indigènes  en  territoire  portugais  par  des  agents  de  place- 
ment rhodésiens,  sans  l'autorisation  de  la  Compagnie  de  Mo- 
zambique. La  Chambre  des  mines  a  reconnu  le  bien-fondé 
des  réclamations  portugaises,  et  a  décidé  d'empêcher  l'in- 
troduction en  fraude  d'indigènes.  Mais  comme  il  faut  absolu- 
ment des  bras  et  que  les  Arabes  importés  de  la  nier  Rouge 
sont  en  nombre  insuffisant,  le  gouvernement  de  la  Rhodesia 
essaie  en  ce  moment  d'attirer  des  émigrauts  danois,  auxquels 
des  avantages  exceptionnels  seraient  offerts. 


]VEines  cl' Or  Australiennes 


Les  Exportations  d'or  de  l'Australie  Occidentale.  — 

L'agent  général  de  l'Australie  occidentale  a  reçu  une  dépêche 
de  son  Gouvernement  annonçant  que,  pendant  le  mois  d'août. 
103.239  onces  d'or  ont  été  enregistrées  pour  l'exportation. 
D'autre  part,  la  succursale  de  la  Monnaie  royale  à  Perl  h  n 
reçu  58.532  onces,  ce  qui  donne  un  chiffre  total  de  161.771 
onces,  contre  131.436  onces  pendant  le  mois  d'août  de  l'année 
précédente» 

Les  Rendements  d'or  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud. 

—  On  annonce  que  les  rendements  d'or  dans  la  Nouvelle- 
Galles  du  Sud,  pendant  le  mois  d'août,  sont  de  13.844  onces 
évaluées  à  48  702  liv.  st.  contre  28.688  onces  évaluées  à 
S6.869  liv.  st.  pendant  le  mois  d'août  de  l'année  précédente. 
Les  rendements  d'or  pendant  les  huit  mois  derniers  s'élèvent, 
à  172.531  onces  évaluées  à  599.353  liv.  st.  contre  238.508  onces 
évaluées  à  825.  Î75  liv.  st.  pendant  la  même  période  de  l'année 
dernière. 


Les  Rendements  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande  —  On 

annonce  que  les  rendements  d'or  dans  la  Nouvelle-Zélande 
pendant  le  mois  d'août  s'élèvent  à  30.742  onces,  évaluées  à 
117.503  livres  sterling,  contre  23.774  onces  évaluées  à  91.33-5 
livres  sterling  pendant  le  mois  d'août  de  l'année  dernière. 


ÏVotes  minières  d'Australie 

Kelly's  Queen  Bloch.  Dépêche  de  la  Direction  à  Charters 
Tovvers  :  «  11  a  été  broyé975  tonnes  de  quartz  qui  ont  produit 
1.075  onces  d'or.  La  Compagnie  a  déclaré  un  dividende  de 
3  pence  par  action  qui  a  été  mis  en  paiement  le  23  Courant. 
La  valeur  approximative  du  rendement  ci-dessus  est  de  3.700 
livres  sterling.  » 

Westralia  Mount  Morgans.  Dépèche  datée  du  20  août: 
«  Pendant  les  quatre  semaines  qui  ont  pris  fin  le  16  août,  le 
moulin  a  travaillé  pendant  635  heures  et  broyé  1.860  tonnes, 
qui  ont  donné  1.322  onces  d'or.  On  a  traité  1.428  tonnes  par 
la  cyanuration  ;  elles  ont  produit  848  onces  d'or.  On  a  traité 
aussi,  par  les  filtres,  1.703  tonnes  qui  ont.  rendu  967  once< 
d'or.  Valeur  de  la  production  totale,  11.954  liv.  st.  >> 

Brilliant.  Rendement  des  quatre  dernières  semaines  :  Il 
a  été  broyé  1.000  tonnes  qui  ont  produit  1.100  onces  d'or. 

Abbott's  Proprietary.  —  Le  puits  principal  est  achevé  ; 
le  travers-banc  a  ('dé  ouvert  sur  le  reef,  à  la  profondeur  de 
400  pieds. 

N°  2  South  Great  Eastern.  Dépèche  de  Gympie  :  «  Il  a  été 
broyé  1.556  tonnes  qui  ont  produit  1.398  onces  d'or.  Le  divi- 
dende n°  36,  de  4  pence  par  action,  sera  mis  en  paiement  à 
partir  du  7  septembre.  » 

Hannan's  North.  Le  Directeur  de  cette  mine  donne  avis 
que  le  moulin  a  été  mis  en  travail  le  16  août. 

Ivanhoe.  On  annonce  que  cette  mine  mettra  en  mouvement, 
à  la  fin  de  septembre,  ses  40  nouveaux  pilons.  On  ajoute  que 
la  production  d'octobre  établira  un  record. 

Kalgoorlie  Consols.  Le  Directeur  île  la  mine  à  Kalgoorlic  té- 
légraphie :  «  Le  puits  a  atteint  la  profondeur  de  616  pieds.  » 

Duke  United.  Dépêche  de  la  Direction  de  Melbourne  :  «  La 
production  d'or,  pour  la  semaine  qui  a  pris  fin  le  29  août, 
s'est  élevée  à  303  onces.  » 

Mount  Morgan.  La  Direction  annonce  qu'il  est  tombé  2  1/4 
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pouces  d'eau.  Ou  a  maintenant  le  nécessaire  pour  travailler 
jusqu'au  milieu  du  mois  d'octobre. 

Salmon  Gold  Syndicqté  of  Tasmania.  Dépêche  du  Direc- 
teur :  •<  Le  moulin  u  travaillé  pendant 347  heures  ;  il  a  broyé 
210  tonnes  qili  ont  produit,  à  la  fonte,  107  onces  d'or.  » 


Informations  diverses 


Le    Télégraphe    dans    l'Afrique    Occidentale.  — 

UAshanti  Goldfields  Corporation  annonce  que  des  commu- 
nications télégraphiques  directes  sont  maintenant  établies 
entre  la  côte  et  ses  mines,  à  Obuassi,  Ayeinm,  Insintsiam, 
Korkortaswian  et  aussi  à  Sansu;  les  autres  Compagnies 
minières  qui  ont  des  propriétés  dans  le  voisinage  vont  avoir 
désormais  la  possibilité  de  communiquer  avec  leurs  repré- 
sentants par  la  voie  d'Obuassi. 


East  Rand  Proprietary.  —  Cette  Compagnie  vient  d'en- 
voyer à  ses  obligataires  une  circulaire  annonçant  la  mise  en 
paiement  du  coupon  n°  7,  qui  est  venue  à  échéance  le  1er  sep- 
tembre. Elle  annonce  en  même  temps  que,  conformément 
aux  conditions  de  l'emprunt,  toutes  les  obligations  qui  res- 
tent en  circulation  seront  remboursées  à  105  0/0,  à  partir  du 
2  septembre,  l'intérêt  cessant  de  courir  de  cette  date. 


Les  Mines  Ouest-Africaines.  —  Pour  les  Mines  Ouest- 
Africaines,  l'événement  de  la  semaine  a  été  la  nouvelle  que 
le  filon  avait  été  recoupé  par  Y  Abbonl  i.akoon  dans  son  son- 
dage n°  2.  Voici  la  dépêche  publiée  par  la  Compagnie  :  «  Le 
li Ion  a  été  recoupé  dans  le  sondage  n°  2  à  la  profondeur  de 
295  pieds;  il  a  une  épaisseur  de  2  pieds  9  pouces.  La  croûte 
du  minerai  extraite  du  sondage  est  expédiée  à  Londres  pour 
être  essayée.  Onprocèdedc  la  même  façon  que  poixrV  Effîuenta; 
ut  comme  le  voyage  dure  environ  dix-sept  jours,  on  peut  es- 
pérer connaître  les  résultats  des  essais  dans  la  deuxième 
quinzaine  de  septembre.  >> 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  5  septembre  1901. 

Malgré  une  liquidation  excessivement  facile,  le  Marché 
sud-africain  n'a  pas  été  bien  actif  cette  semaine.  Londres, 
du  reste,  ne  nous  a  pas  donné  beaucoup  d'encouragement. 
Voici,  comme  de  coutume,  les  reports  cotés  samedi  dernier: 
Bechuanaland,  12  centimes  1/2;  Chartered,  30  centimes; 
Buffelsdoorn  Estate,  7  centimes  1/2  ;  Champ  d'Or,  10  et 
15  centimes  ;  'h  'rterland  Goldfields,  5  centimes;  De  Beers, 

1  fr.  85  et  2  fr.  55  ;  Durban  Roodepoort  Deep,  30  et  45  cen- 
times ;  East  Rand,  47  et  03  centimes  ;  Ferreira,  2  francs  ; 
Frank  Smith,  20  et  25  centimes;  French  Rand,  15  et  20  cen- 
times ;  Geduld  Proprietary,  40  et  50  centimes;  Geldenhuis 
Deep,  1  franc;  Geldenhuis  Estate,  50  et  70  centimes;  New 
Goch,  20  centimes;  Goerz,  20  centimes;  New  Kleinfontein, 
10  et  20  centimes  ;  Lancaster,  20  et  25  centimes  ;  Lang- 
laagte  Estâtes,  30  centimes;  May  Consolidated,  30  et  40 
centimes;  Mossamédès,  7  centimes  1/2;  Mozambique,  10 
et  16  centimes  ;  Uceana,  17  centimes  ;  New  Primrose,  40 
centimes;  Randfontein  Estâtes,  30  centimes;  Rand  \Ii»es, 

2  fr.  60  et 8  fr.  50;  Bip  Gold,  17  centimes;  Robinson  Gold, 
80  centimes  et  1  franc;  Robinson  Deep,  37  centimes  1/2  et 
47  centimes  1/2;  Robinson  Randfontein,  10  centimes;  Sheba, 
10 centimes;  Sirnmer  and  Jack,  55  et  05  centimes;  South 
Af'rican  i'Ol  '  Trust.  45  et  60  centimes  ;  Transvaal  Conso- 
lidated Lond,  30  et  35  centimes;  Transvaal  '-oldfields,  12 
centimes  1/2;  Village  Main  Reef,  60  et  80  centimes  ;  Wem- 
mer, 1  fr.  ;  Western  Klein  fontein,  10  centimes;  Zumbèze, 
5  et  10  centimes. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  h  1.044  fr.,  cote  1.047 
francs;  Consolidated,  Goldfields,  19o  fr.  50,  contre  194  fr.  ... 
East  Rand.  189  fr.,  contre  1K8  fr.  50.  Quant  à  la  Charlered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  76  fr.  75,  elle  s'inscrit  à 
77  fr.  50. 

i.a  Itu/fetsdoorn  Estate  finit  à  17  fr.  ..;  French  Rand, 
V<  fr.  25.  contre  46  fr.  50  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
lait  a  514  fr.  5t'«  elle  s'inscrit  a  510  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  30  fr.,  et  la  Geduld  est  à  13'i  50, 
'■outre  136  francs. 

I.  ne1  ion  tioerz  et  C"  reste  à  61  fr.  La  Geldenhuis  Estate 
161  fr.  .  .,  contre  159  fr.  ..  ;  Geldenhuis  Deep,  064  fr. 

La  KUtiffnntein  cote  42  fr.  Langladaje  F.state,  82  fr.  .., 
«ans  changement  ;  May  Consolidated.  100  50:  nous  laissions 
ce  litre,  précédemment,  à  ci-  cours;  Mossamédès,  17  f  r.  50  ; 
Mozambique,  37  fr.  50;  Océana,  50  fr.  50. 


La  Robinson  Gold.  qui  s'inscrivait,  ii  y  a  huit  jours,  à 
239  ...  cote  au  dernier  moment  240  ...  Robinson  Deep, 
125  50,  contre  125  fr.  ..  :  Robinson  Randfontein,  31  fr.  50; 
Randfontein  Estâtes.  78  fr.  50. 

La  New  Sieyn  Estate  est  à  60  fr.  . .  et  la  Sirnmer  and 
Jack  se  retrouve  à  157  . .  :  Transvaal  Consolidated  Land, 
8-i  50;  Transvaal  Goldfields.  35  fr.  50. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  205  fr.  50:  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  203  fr.  50;  Wemmer,  300  fr.:  Sheba,  24  fr. 

La  Zambèze  est  à  lit  fr.  . . . 

La  Eerste  Fabrieken  Dislillery  clôture  à  15  ...  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  24  fr.  ...  De  Beers  est 
en  nouvelle  et  forte  hausse.  Elle  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours, 
à  873  fr.  . .,  et  elle  est  maintenant  à  900  fr.  . .  :  Frank  Smith 
Diamond,  59  fr.  ...  contre  57  fr.  50. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  5  septembre  1901. 

Les  échanges  ont  été.  sur  le  Marché  des  mines  d'or,  exces- 
sivement restreints  cette  semaine.  L'approche  du  15  septem- 
bre, date  fixée  par  lord  Kitchener  pour  la  reddition  des  Boers 
ne  nous  laisse  pas  indifférents  et  on  se  demande  si  elle  pro- 
duira réellement  de  l'effet. 

»*+  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Cha.r- 
tered,  qui  restait  à  3  1/16,  finit  à  ce  cours  ;  Consolidated  Gold- 
fietds,! 11/16,  contre  7  23/32;  Transvaal  Goldfields,  1  1/2. 

District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui 
finissait  à  7  15/32,  reste  au  dernier  moment  à  7  1/2;  An- 

gelo,  6  3/4  ;  New  Cornet,  2  3/4. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  7/8,  contre  6  liv.  : 
Langlaagte  Estate,  3  1/4;  Sirnmer  and  Jack,  6  1/4. 

La  Jubilee ,  que  nous  laissions  à  6  liv.  st.,  reste  à 
5  7/8  ;  Jumpers,  4  7/8  ;  Modder  fontein,  U  11/16,  contre 
11  5/8  ;  Meyer   and  Charlton  5  3/8. 

La  Crown  Reef  cote  14  3/i  :  elle  clôturait  à  ce  cours  il  y  a 
huit  jours;  Randfontein,  3  3/32;  Worcester,  2  L2;  la  Ro- 
binson Gold,  qui  linissait  à  9  1/2,  reste  au  même  cours. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  6  liv.  3/8;  nous  la 
laissions  à  ce  cours  la  semaine  dernière;  Lancaster,  2  3/8; 
New  Heriot,  0  3/8;  Bonanza,  4  7/8.  contre  5  1/16:  Wol- 
huter,  4  liv.  5  16. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  8  1/4,  reste  à  ce  cours; 
Ferreira,  20  1/4,  contre  20  1/2:  Wemmer,  U  3/4;  Village 
Main  Reef,  8  1/8;  Durban  Roodepoort,  5  1/8;  Van  Ryn, 

2  liv.  13/16. 

Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  est 
à  11  1/2:  sans  changement  sur  jeudi  dernier:  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  à  41  1/2,  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
41  3,8.  Glen  Deep,  4  1/8;  Fer  vira  Deep,  6  1/4,  sans 
changement  ;  Robinson  Deep,  ">  liv. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  3/8  :  Durban  Roodepoort  Deep 
à  3  5/8;  Jumpers  Deep,  4  1/2. 

**(,  Valeurs  Rhodésiennes. —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  2  1/4;  Rhodesia  Goldfields,  1  3/8;  JJunraven, 
3/4;  Geelong,  1  7/16:  Selukice,  1  7/8;  Globe  and  Phœnix, 
5  liv.  3/8. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  13/16. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  15/.,  reste  à  13/9. 

*  *  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  ;i  2  liv. 

**»  District  de   Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 

3  1/8. 

District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba.  clôture  à  1  8/9. 

**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  dii.mants  a  été  actif.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  2  11/32,  et  la  De  Beers  est  à  37  1/8,  contre 
35  11/16.  Ou  dit  (pie  le  nouveau  contrat  à  intervenir  avec  le 
Syndicat  des  diamants  sera  établi  sur  la  base  de  44  shillings 
le  carat,  ou  de  35  shillings.  On  dit  aus-i  que  c'est  la  De  Beers 
qui  fabriquera  désormais  tous  les  explosifs  pour  le  Sud  de 
l'Afrique,  même  pour  la  Rhodesia. 


Londres,  .1  septembre,  G  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  marché  reste  calme. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Crois  Simart. 
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et  d'Exploration.  —  Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de 
l'Indo-Chine.  —  Le  Conflit  Franco-Turc.  —  Musée  Grévin.  —  Pages 
333  à  337. 

REVUE  HEBDOMADAIRE  DU  MARCHÉ  FINANCIER  DE  PARIS, 
REVUE  COMMERCIALE  :  Blé,   Farine,  Seigle,  Avoine,  Alcool, 
Vin,  Sucre,  etc.  —  Pages  340  et  341. 

CORRESPONDANCES  HEBDOMADAIRES  ET  DOCUMENTS  SUR  : 

ALLEMAGNE  :  Pages  342  et  343.  —  ANGLETERRE  :  Pages  343  et  344. 

—  AUTRICHE- HONGRIE  :  Pages  344  et  345.  —  BELGIQUE  :  Pages 
345  et  346.—  ESPAGNE:  Page  346.  —  ITALIE  :  Pages  346  et  347.  — 
RUSSIE  :  Pages  347  et  348.  —  ETATS  BALKANIQUES  :  Page  348. 

—  AMERIQUE  :  Pages  349  et  350.  —  ASIE  :  Page  350. 

MINES  D'OR  :  Compagnie  de  Mozambique.  —  La  Situation  dans 
l'Afrique  du  Sud.  —  La  Production  d'or  dans  le  Rand.  —  La  Situa- 
tion financière  de  la  Rhodesia.  —  Prorogation  des  Contrats  au 
Sud  de  l'Afrique.  —  Mines  d'or  Australiennes.  —  Marchés  de  Lon- 
dres et  de  Paris.  —  Pages  351  et  352. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


1900 
1901 
1901 
1901 


13  septembre 

29  août  

6  septembre 
12  septembre 


FRANCE 

2.243 


2.439 
2.419 
2.403 


-  Banque  de  France 

1.130(1  3.946 
1.122  3.907 
1.120  3.992 
1.11411  3.953 


469 

650 

526 

3 

625 

508 

488 

3 

316 

397 

500 

3 

509 

416 

494 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1900 

8 

septembre 

698 

344 

1.360 

601 

896 

81 

1901 

23 

août  

822 

405 

1.422 

891 

1.129 

77 

1901 

31 

780 

384 

1.494 

805 

1.171 

82 

1901 

8 

septembre 

771 

383 

1.472 

791 

1.136 

82 

5 

3  V* 
3>s 
3H 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


67 

33 

213 

115 

292 

27 

1901   23-  juillet  

65 

32 

204 

137 

244 

72 

» 

1901    31  juillet.... 

64 

31 

208 

161 

247 

68 

» 

1901    31  août  

63 

31 

196 

122 

239 

62 

» 

1900 
1901 
1901 
1901 


Banque  d'Angleterre 


ANGLETERRE 

!3  septembre 

29  août  

6  septembre 
12  septembre 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


910 

» 

759 

972 

625 

» 

985 

» 

743 

1.050 

641 

» 

977 

» 

751 

1026 

643 

978 

742 

1.000 

651 

» 

138 

15 

199 

1  " 

» 

* 

1901    13  avril  

126 

22 

18: 

» 

» 

» 

» 

1901    11  mai  

136 

22 

197 

» 

» 

a 

1901    15  juin  

156 

17 

211 

|  » 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1900 

9 

72 

10 

174 

1901 

13 

70 

15 

174 

1901 

11 

72 

15 

180 

1901 

13 

juin  

75 

10 

169 

Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

'a 

métallique 

II 
«  ce 

s  "  — 

eu 

S&S 

DATES 

0r  |  /ent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 
escomi 

Avanc 
s.  valet 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 

6  septembre] 

23  août  I 

31  août  

5  septembre! 


Banque  Nationale 


4 

6 

14 

63 

23 

18 

8 

11 

5 

24 

78 

23 

18 

8 

11 

5 

24 

77 

23 

18 

8 

11 

5 

24 

78 

23 

17 

8 

BULGARIE 

22  juillet. . 

7  juin   

15  juillet. . 
22  juillet.. 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 

31  août  

30  juin  . . 
29  juillet. 

31  août.. . 


342 

420 

1.581 

734 

1 

072 

235 

350 

428 

1.624 

723 

1 

123 

250 

350 

430 

1.617 

725 

1 

115 

265 

350 

428 

1.624 

715 

1 

115 

258 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 

8  septembre 
24  août. 
31  août. 

7  septembre 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 

31  juillet.... 
31  mai  

30  juin  

31  juillet.... 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'ItaUe 


20  août  

31  juillet... 

10  août  

20  août.... 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


20  août.... 
31  juillet.. 
10  août — 
20  août.. . . 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


20  août... 
31  juillet. 
10  a  lût... 
20  août... 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvèg» 


31  juillet.. 
31  mai 

30  juin  .. . 

31  juillet.. 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1900    8  septembre 

955  1 

246 

1.467 

52 

430 

63 

1901   23  août  , ,  . . 

1.018 

278 

1431 

94 

358 

58 

1901    31  août.    . , , 

1.059 

277 

1502 

94 

432 

60 

1901     8  septemére 

1.072  1 

276 

1.502 

120 

426 

61 

88 

» 

126 

6 

38 

17 

96 

» 

142 

5 

36 

14 

87 

» 

131 

3 

34 

13 

83 

» 

129 

4 

37 

11 

2 

132 

60 

28 

6 

2 

» 

139 

65 

33 

8 

2 

» 

140 

68 

33 

8 

2 

» 

136 

70 

34 

9  4 

35 

2 

62 

37 

44 

4 

35 

2 

64 

33 

46 

4 

35 

2 

63 

34 

45 

4 

35 

2 

62 

34 

45 

4 

36 

» 

1    92  1 

15 

68 

8 

43 

o 

!  85 

12 

67 

1 

42 

» 

95 

9 

74 

1 

43 

1    89  1 

li 

63 

2 

» 

1900 

29  août   

27 

49 

t  384 

12 

il 

»  j 

1901 

27 

382 

13 

I 

il 

II 

1901 

27 

il 

382 

13 

23  ! 

»  1 

1901 

28  août  

27 

47 

1  385 

12 

1   23  | 

4 
4 


92 

16 

554 

50 

461 

60 

4 

97 

19 

571 

69 

481 

54 

3 

97 

18 

383 

66 

486 

54 

3 

101 

19 

567 

58 

482 

54 

3 

6 

S* 

554 


3K 
3)4 

i* 

3X 


6  H 

6'i 

6J4 


1900 

8  septembre 

123 

142 

448 

1  11 

129 

106 

3% 

1901 

23  août  

157 

141 

456 

11 

113 

99 

3 

1901 

31  août  

158 

140 

462 

)  8 

114 

100 

3 

i901 

7  septembre 

157 

140 

466 

i  9 

114 

97 

3 

296 

49 

857 

202 

310 

334 

32 

5 

309 

55 

847 

199 

29 

5 

309 

57 

835 

206 

321 

26 

5 

309 

54 

821 

206 

311 

26 

5 

66 

13 

235 

63 

72 

30 

5 

68 

13 

248 

62 

84 

30 

5 

68 

13 

246 

60 
64 

82 

31 

5 

68 

13 

240 

81 

31 

5 

S* 

6 
6 


S 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PB1NCIP.  CHAPITRES 


b3  9 

o-o  ■— 

rT**  a 


O  3  O 


ci- 

r--  r.  g 


3  fi 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900   31  août  

39 

2 

129 

3 

51 

21 

8 

1901    17  août  

41 

5 

132 

46 

18 

7 

41 

5 

134 

46 

18 

7 

41 

S 

133 

» 

47 

17 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


19  0  0   29  août     . . . 

2.061 

199 

1.497 

379 

505 

404 

1901    14  août  

1843 

193 

1.494 

40fi 

597 

366 

190  1    22  août  . 

1.834 

192 

1.504 

407 

602 

332 

1901    29  août 

1.812 

190 

1.516 

416 

604 

394 

5  % 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 
1901 
1901 
1901 


31  juillet... 

30  juin  

13  juillet.. . 

31  juillet... 


21 

2 

72 

12 

38 

20 

» 

21 

3 

62 

25 

43 

20 

» 

21 

3 

63 

25 

42 

21 

21 

3 

62 

21 

40 

20 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900    31  juillet.... 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

1901    31  mai  

5 

9 

33 

2 

8 

7 

1901    30  iuin  

5 

10 

36 

3 

8 

8 

1901    31  juillet.... 

6 

9 

3? 

2 

9 

10 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1900 
1901 
1901 
1901 


30  juillet. .. 

30  juillet. .. 

31  juillet... 
30  juillet... 


45 

7 

83 

51 

111 

21 

57 

7 

89 

51 

100 

11 

57 

7 

98 

46 

104 

13 

62 

7 

101 

44 

99 

12 

6 

57, 
5  V, 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


1900 

31 

juillet  

13 

11 

105 

784 

315 

143 

» 

1901 

31 

13 

13 

106 

816 

335 

142 

» 

1901 

30 

juin   

13 

13 

111 

823 

334 

142 

» 

1901 

31 

juillet. . . . 

10 

26 

101 

837 

332 

141 

» 

SUISSE  - 

Banques  d'Émission 

1900 

8 

septembre 

99 

9 

215 

1032 

173 

50 

4K, 

1901 

24 

106 

12 

208 

1130 

212 

49 

3)4 

1901 

31 

août  

107 

12 

209 

1130 

212 

49 

3'/, 

1901 

7 

septembre 

107 

12 

208 

1130 

212 

49 

3!4 

1900 
1901 
1901 
1901 


13  septembre 

29  août  

5  septembre 
12  septembre 


TOTAUX 


8.499 

2.714, 

14.739 

5.724i  6.443 

1  9061 

» 

8.834 

2.833 

14.789 

6.513 

6. 637 

1  836! 

M 

8.794 

2.805 

15.041 

6.321 

643 

1.854| 
1.8741 

» 

8.771 

2.7911 

14.948 

6  236 

6.611 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1896   31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14-585 

8.838 

6.H92 

3.651 

» 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.546 

15-254 

8.548 

6.661 

3.453 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2.636 

14.975 

8.999 

7-620 

3-594 

i) 

1899   31  décembre  . 

7  850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4  037 

1900   31  décembre. 

8-211 

2.607 

15-906 

9  505 

8. 514 

4.171 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  .sur  Paris,  de 


7  août 

15  août 

21  août 

28  août 

4  sept. 

11  se 

Pt. 

47 

97 

48 

02 

47  97 

48 

02 

48  02 

48 

10 

100 

02 

100 

07 

100  07 

100 

08 

100  08 

100 

12 

159 

50 

159 

50 

139  50 

160 

160  .. 

159 

40 

40 

m 

39  7(1 

40 

40  25 

40 

85 

81 

iô 

80 

95 

SI)  95 

81 

05 

81  . 

81 

11 10 

m 

99 

98 

100  02 

100 

01 

100  (16 

100 

io 

100 

80 

100 

70 

100  70 

ioo 

05 

99  85 

99 

85 

Constantfnople.  ..  . 

22 

•AH 

22 

66 

22  s:; 

22 

22  91 

22 

86 

81 

II 

8Î 

03 

80  95 

81 

81  01 

81 

loi 

38 

lu', 

46 

104  20 

lu', 

13 

104  Ofi 

103 

90 

Genève   

99 

'il 

99 

88 

99  87 

99 

90 

99  90 

99 

90 

Llat/O/tiie....'  

753 

50 

750 

50 

V.'.i  .. 

743 

143  50 

25  35 

713 

Londres  

25 

36 

36 

25  37 

25 

35 

23 

33 

Madrid   ... 

39 

75 

40 

12 

:i't  52 

39 

75 

39  93 

40 

on 

Pr.me  

101 

30 

lui 

iî 

104  25 

104 

10 

104  10 

103 

!I2 

Salnt-PcHershonrg.. 

37 

9i 

37 

:;-_> 

37  30 

37 

30 

37  30 

37 

30 

Vienne  (à  vue)  

95 

15 

95 

05 

04  95 

94 

95 

94  95 

94 

95 

—     (à  3  mois  . . . 

95 

25 

% 

15 

95  .. 

95 

05 

95  05 

9b 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  ptpitrtourt 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versent.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 


Londres   — 

—    eb  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York   — 

Matières  d'or  et  d' argent 
Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.)... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre:  916") 

—  —  nouv.  titre  :  900"). 

Couronnes  de  Suéde 


Plus 


4  % 

§ 

4% 

4  % 
4% 

moins 

'!  o/ 


au  pair 
3437  » 
218  89 


j i j  -t1  }>i\ 

22  îioût 

00  mmitHâ 
£.1  dit  j  Ht 

5  Mçt< 

12  Fept. 

206  25 
122  06 
104  .. 

203  87 
122  19 
104  -. 

203  87 
122  12 

104  .. 

206  12 
122  06 
104  .. 

206  .. 
122  06 
104  .. 

336  .. 
393  .. 
262  •• 

358  .. 
400  .. 
262  .. 

337  .. 
400 

202  .. 

356  50 
393  .. 
262  .. 

354  .. 

398 
262  .. 

25  20 
25  22 

0  19p. 

4  37p. 
pair 

515  50 

25  22 
25  2  4 

0  10p. 

4  23p 

516  50 

23  19 
25  22 

0  12p. 

4  12p. 
pîiir 

516  50 

25  19 
23  21 

0  12p. 

4  12p. 

ax.-. 

25  195 
23  215 

0  12p. 

4  ..p. 

0  16p 

518  .- 

3437  .. 
98  .. 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
99  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

3438  71 
99  25 
80  50 
25  80 
20  66 
40  -. 
27  50 

3438  71 
99  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3442  15 
98  ï, 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  . . . 
Suisse  (franc  or) ..  .. 
Pays 

Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or)... 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(ShaDjh>î)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


te  — 
r  ce  s 

03 

16  août 

22  août 

29  août 

5  sept. 

12sept. 

1  234 

1  232 

1  234 

1  233 

1  232 

1  232 

25  22 

25  195 

25  215 

25  175 

25  175 

25  185 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  71 

0  71 

0  71 

0  71 

0  70 

1  » 

0  62 

0  62 

0  62 

0  62 

0  62 

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

1  • 

0  95 

0  95 

0  95 

0  95 

0  96 

5  60 

3  96 

4  04 

4  04 

3  99 

4  .. 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

1  -. 

1  .. 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

1  » 

1  » 

1  » 

1  - 

1  .. 

0  99 

5  18 

5  15 

5  16 

5  16 

5  17 

5  18 

5  43 

2  50 

2  52 

2  50 

2  50 

2  50 

5  » 

2  13 

2  15 

2  15 

2  13 

2  16 

1  89 

1  69 

1  72 

1  72 

1  72 

1  70 

2  84 

1  07 

1  08 

1  11 

1  11 

1  12 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

2  58 

2  70  | 

2  70 

2  70 

2  70 

2  70 

7  47 

3  31 

3  34 

3  32 

3  33 

3  33 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

IOO  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  13 

En  Angleterre   100  01 

En  Autriche-Hongrie .. .  99  97 

En  Belgique   100  12 

En  Espagne   141  24 

En  Grèce   159  .. 

En  Hollande   100  11 

En  Italie   104  16 

En  Portugal   140  .. 

En  Roumanie   99  85 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  16 

Aux  Etats-Unis   100  . . 

Au  Mexique   217  20 

En  Bépuol.  Argentine..  231  30 

Au  Chili   111  17 

Au  Brésil   253  57 

Aux  Indes   100  .. 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   224  32 


du  jeudi  12  septembre  1901 
100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  llemands   99  87 

—  Anglais   99  99 

—  Austro-Hongrois.  100  03 

—  Belges   99  88 

—  Espagnols   70  80 

—  Grecs   62  89 

—  Hollandais   99  89 

—  Italiens   96  .. 

—  Portugais   71  38 

—  Roumanie    100  15 

—  Russes   99  23 

—  Suisses   99  84 


Pièces  des  Etats-Unis  

—  du  Mexique  

Billets  de  la  Rép.  Argent. 

—  du  Chili . 


100  .. 
46  04 
43  20 
90  .. 

du  Brésil   39  43 


Pièces  des  Indes . 


100 


—    du  Japon   104  6o 


—    de  la  Chine. 


44  57 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  12  septembre  1901 
Dans  son  ensemble,  la  cote  des  changes  est  plus  faible.  Le 
papier  hollandais  perd  1/8,  à  200;  le  papier  allemand  reste 
en  baisse  à  122.00,  comme  la  semaine  dernière.  Pour  les 
mêmes  motifs  que  nous  avons  déjà  exposés  et  qui  ont  trait 
à  la  lin  des  opérations  pour  la  régularisation  de  la  Valida, 
le  papier  autrichien  reste  très  ferme  à  10* 
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Statistique  générale 
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Nous  constatons  une  nouvelle  baisse  du  change  sur  1  Es- 
pagne à  :>,Vi  :  la  perte  dépasse  donc  actuellement  41  0/0.  Les 
achats  de  numéraire  en  vue  du  paiement  du  coupon  d'octobre 
ont  certainement  contribué,  pour  leur  part,  à  cette  déprécia- 
tion. 11  n'en  est  pas  moins  vrai  qu'elle  atteint,  aujourd'hui, 
une  proportion  trop  forte  pour  ne  pas  préoccuper  le  pays. 

Nous  sommes  en  ce  moment  dans  une  période  de  vacances, 
pendant  laquelle  toutes  les  affaires  chôment  en  Espagne  ;  on 
ne  peut  donc  s'attendre  à  aucune  réforme  immédiate,  mais 
il  est  à  souhaiter  que  le  Ministre  des  Finances  profite  de 
cette  accalmie  pour  étudier  sérieusement  les  projets  qu'il 
soumettra  aux  Cortès  dès  leur  rentrée. 

Le  papier  portugais  a  bénéficié  d'une  légère  améliora- 
tion à  390. 

Le  rouble  est  toujours  à  262  et  le  versement  a  260  //8. 

Le  Londres  reste  faible  :  le  chèque  est  à  25.215.  Le  papier 
beh'e  perd  encore  1/8  elle  papier  suisse,  qui  était  au  pair, 
perd  5/32. 

La  devise  italienne  s'améliore  de  jour  en  jour  ;  la  perte 
n'est  plus  que  de  4  0/0. 

La  perspective  de  nos  importations  de  blé  a  déterminé  un 
nouveau  raffermissement  du  New- York  à  517. 

CHANGES  SUR  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singppourt,  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

flôhg-Kong  

Shanghai  

Rio^Janeiro  

Vàlparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


14  août 


2/1 

1/11  3/8 


1/3  29/32 
1/3  15/16 
1/11  3/16 
2/7  1/2 
10  1/4 
16  5/32 

134  50 

H/9  1/4 
26  13/16 


21  août 


2/1  ./. 
1/11  5/8 


1/3  15/16 
1/3  31/32 
1/11  5/16 
2/1  7/8 
10  3/8 
16  3/8 

132  50 
77/9  1/4 
27  1/8 


28  août 


2/1  ./. 
1/11  9/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  1/4 
2/7  5/8 
10  9/16 
16  7/16 

132  60 
77/9  1/4 
27  ./. 


4  sept. 


2/1  •/• 
1/11  9/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  1/4 
2/7  3/4 
10  5/8 
16  3/8 

131  80 
77/11  ./. 
27  ./. 


11  sept. 


2/1 

1/11  1/2 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  3/16 
2/7  3/4 
10  11/16 
16  3/16 

131  30 
77/10  3/4 
26  15/16 


Malgré  la  légère  baisse  de  l'argent  en  barres  les  changes 
de  l'Extrême-Orient  n'ont  pas  varié,  sauf  le  Singapour  et  le 
Hong-Kong,  qui  ont  faibli  de  1/16  cl.  Le  change  sur  l'Inde 
reste  toujours  au  pair. 

Le  11  septembre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  sous- 
criptions à  l'émission  de  Es  35.00.000  en  billets  du  Gouver- 
nement et  en  transferts  sur  l'Inde.  Les  demandes  se  sont 
élevées  à  Rs  1085.15.029  pour  billets  et  à  Rs  25.00.000 
pour  transferts.  Les  suivantes  ont  été  acceptées  :  En  billets, 
Rs  23.24.000  sur  Calcutta,  Rs  5.70.000  sur  Bombay,  lis 
6.06.000  sur  Madras.  En  transferts:  Bs  10.00.000  sur  Cal- 
cutta. Les  souscriptions  pour  billets  à  1  sh.  3  31732  recevront 
environ  3  0/0.  La  semaine  prochaine  Rs  35.000.000  seront 
offertes  en  souscription.  Du  1er  avril  au  10  septembre  les 
ventes  de  billets  et  de  transferts  sur  l'Inde  se  sont  élevées  à 
liv.  st.  5.476.697. 

Le  Rio-Janeiro  a  profité  d'une  petite  hausse  de  1/16,  mais 
par  contre,  le  Vàlparaiso  a  baissé  de  3/16  d. 

La  prime  sur  l'or  à  Buenos-Ayres  ne  varie  guère,  l'amé- 
lioration constatée  cette  semaine  est  de  0.50  centimes. 

L'or  a  été  beaucoup  demandé  à  Londres  pour  compte  amé- 
ricain, mais  on  s'attend  à  de  grandes  importations.  Le  prix 
de  l'once  est  de  77  liv.  st.  10  3/4  d.  Les  monnaies  allemandes 
et  françaises  valent  76/5  1/2,  pendant  que  les  monnaies  amé- 
ricaines sont  demandées  à  76/5  3/4.  Les*ycns  japonais  sont 
cotés  76/5.  A  Paris,  l'or  fait  1  1/2  0/00  de'prime. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 


Entrées 

Rombav  £  94.000 

Chili..".   15.500 

Australie   170.000 


Sorties 

Bombay  £  35.000 

Colombo   5.000 

Calcutta   37.500 


Total   279.500  Total   77.500 

L'argent  métal  a  faibli  de  27  à  26  15/16. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  29  août  au 
8  septembre  1901,  se  sont  élevées  à  227.500  liv.  st.,  soit,  de- 
puis le  1"  janvier,  un  total  do  5.929.948  liv.  st.,  contre 
4. T6&.  164  livrée  sterling  pendant  la  période  correspondante 
de  1900. 

Le  4  septembre,  la  Banque  de  Norvège  a  réduit  le  taux  de 
son  escompte  de  5  1/2  à  5  0/0  ;  on  pense  généralement  que  la 
Banque  d'Allemagne  sera,  amenée  à  augmenter  son  taux  d'ici 
peu,  car  on  prévoit  de  fortes  sorties  pour  le  compte  améri- 
cain. 


L'escompte  hors  banque  a  légèrement  haussé  a  Paris  et  à 
Londres.  A  New-York,  malgré  les  efforts  du  Secrétaire  du 
Trésor,  la  tension  monétaire  est  très  forte  et  le  Time  money 
est  passé  de  3  1/4  à  4  3/4.  11  est  peu  probable  que  cette 
situa  lion  dure  longtemps. 

Escompte  hors  Banque 

10  août  22  août  29  août    5  sept.   12  sept.. 


Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(Unie  money) 


1  5/8 

2  3/8 

2  1/4 

3  3/8 


1  5/8 

2  1/4 

2  3/8 

3  1/4      3  1/4 


1  1/3 

2  3/16 
2  3/8 


1  5/8 

2  3/16 
2  1/2 

3  1/4 


1  3/4 

2  7/16 
2  1/2 

4  3/4 


Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
bouse  »,  143  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  138  millions  sterling  ;  il  y  a  donc  une' augmenta- 
tion de  5  millions. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  perdu,  cette  semaine,  13.329.000 
francs  d'or.  La  circulation  a  prélevé  1.975.000  fr.  à  Paris  et 
6.977 .000  francs  dans  les  succursales;  il  a  été' vendu  pour 
'i.439.000  fr.  de  matières  et  acheté  pour  62.000  fr. 

L'argent  a  diminué  de  6.072.000  fr.  La  circulation  a  rendu 
199.000  fr.  à  Paris  et  prélevé  5.496.000  fr.  dans  les  succur- 
sales. Il  a  été  expédié  40.000  fr.  à  la  (irande  Comoro,  500.000 
francs  à.  Oran,  133.000  fr.  à  Tunis  et  102.000  fr.  en  Suisse. 

La  circulation  des  billets  a  faibli  de  39  millions  de  francs, 
les  comptes  courants  de  7  millions  et  les  avances  de  6  mil- 
lions: pur  contre,  le  portefeuille  escompte  s'est  gonflé  de 
19  millions. 

L'encaisse  métallique  de  la  Banque  d'Allemagne  a  diminué 
de  4  millions  de  francs,  mais  la  circulation  fiduciaire  a  été 
réduite  de  22  millions;  le  portefeuille  a  diminué  de  35  mil- 
lions et  les  comptes  courants  de  14  millions.  On  croit  géné- 
ralement que  la  Banque,  par  suite  des  paiements  considé- 
rables qu'elle  doit  effectuer  prochainement,  sera  obligée 
d'élever  le  taux  de  son  escompte. 

Pendant  le  mois  d'août,  les  Banques  locales  allemandes 
ont  réduit  leur  circulation  fiduciaire  de  12  millions  et  le  por- 
tefeuille s'est  affaibli  de  8  millions. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'A  ngleterre  : 
Entrées  Sorties 

Australie  £    35.000  Egypte  ..£  100. 000 

Excédent  des  sorties.  16.000 


Total  égal  £   100 . 000      Total  des  sorties  .  £    100 . 000 

Les  sorties  se  sont  élevées  à  1.625.000  fr.,  mais  la  circula- 
tion intérieure  ayant  rendu  2.625.000  fr.,  l'encaisse  est  en 
augmentation  nette  de  1  million  de  francs.  La  circulation 
fiduciaire  a  été  réduite  de  9  millions  de  francs  et  les  comptes 
courants  particuliers  de  26  millions  ;  le  portefeuille  a  grossi 
de  8  millions. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  continue  à  recevoir  de  l'or, 
l'augmentation  constatée  au  dernier  bilan  est  de  13  millions, 
ce  qui  porte  l'encaisse  de  métal  jaune  au  chiffre  formidable  de 
1.072  millions  ;  les  comptes  courants  particuliers  ont  aug- 
menté de  26  millions  et  le  portefeiùlle  A  subi  une  diminution 
de  6  millions  de  francs. 

La  Banque  Nationale  de  Belgique  a  reçu  4  millions  d'or 
et  la  circulation  fiduciaire  a  été  réduite  de  16  mil!  ii ms  :  les 
comptes  courants  ont  aussi  subi  une  réduction  de  8  millions,* 

La  circulation  fiduciaire  de  la  Banque  d'Espagne  s'est  ac- 
crue de  7  millions,  pendant  que  les  comptes  courants  faiblis- 
saient de  10  millions.  En  un  an,  le  compte  du  Ti'ésor  s'est 
élevé  de  104  à  146  millions,  et  avec  les  paiements  qui  restent 
à  effectuer,  on  pense  atteindre  le  chiffre  de  200  millions;  c'est 
une  charge  bien  lourde  pour  cet  Etablissement: 

En  Italie,  on  remarque  surtout,  la  réduction  de  la  circu- 
lation fiduciaire,  qui  s'élève  à  14  millions  pour  la  Banque 
d'Italie  et  à  6  millions  pour  la  Banque  de  Naples,. 

La  Banque  de  Russie  a  mis  en  circulation  22  millions  d'or 
et  2  millions  d'argent;  les  billets  en  circulation  ont  augmenté 
de  12  millions,  les  comptes  courants  de  9  millions  et  les 
avances  de  42  millions. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 
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LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

Franco  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1001... 

—  1000... 

-  1899... 


Depuis 
le  1"  janv, 

1.764.851 
18.209.788 
7.384.567 
1.840.575 

3.160  29  205.781 
30.627  47. 133. 51 '< 
25.800.737 


Du  n 
au  '."i  août 


.260 


ARGENT 

Grande-Bretagne  665.950  30.691.586 

France   »  697.49:. 

Allemagne   ->  2.220 

Autres  pays   »  267.584 

Total  1901 . . .  665.950  31.658.835 

—  1900...  1.170.595  33.273.49:. 

—  1899...  9V7.0G7  30.908.629 


IMPORTATIONS 

Du  17  Depuis 
au  '.'i  août  le  l"  janv. 

871 

204.208 

.!■<•>  .581    1.643.4  71' 

56.581  1.848.549 
11.531  1.588.326 
11.452  8.784.758 


25.283 
4.720 
223 
2.402.164 


48.519 

48.519  2.432.390 

54.281  2.8Î5.621 

31.712  2.470.861 


Banques  associées  de  New- York 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1900  8  sept. 

1901  24  août. 
1901  31  août. 
1901   7  sept. 

179.3 
182.9 
176.8 
170. 1 

29.1 
29.0 
30.1 
00.7 

906.3 
968.2 
968.1 
947.7 

818.8 

887.8 
895.2 
885.1 

L'cncais.sc  des  Banques  associées  de  New-York  a  faibli  de 
6.700.000  dollars,  les  dépôts  de  20.400.000  dollars  et  le  porte- 
feuille de  10.100.000  dollars. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
lion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900  4  août  .. 

1901  20  juillet. 
1901  27  juillet, 
1901   3  août... 

76.1 
64.2 
65.-8 
65.9 

207.3 
182.9 
185.4 
186.2 

6.9 
7.8 
8.8 
8.5 

94.3 
54.1 
53.0 
53.1 

63.4 
40.6 
41.1 
39.4 

oujours  l'ien  a  signaler  à  la  Banque  du  Japon. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 

Le  Monnayage  des  principaux  pays 

Nous  signalons,  d'autre  part,  la  publication  du  sixième 
rapport  de  M.  A  ma  une.  Nous  croyons  devoir  empruntera 
cet  important  ouvrage  la  statistique  générale  suivante  du 
monnayage-  de  l'or  et  de  l'argent. 

Cette' statistique,  dit  M.  Arnanné.  peut  '■être  actuellement 
donnée  avec  une  exactitude  suffisante,  mais  il  est  difficile  de 
la  faire  remonter  un  peu  loin  dans  le  passé.  Le  Dr  Sœtbeer, 
en  1889,  avait  dressé  des  tableaux  incomplets.  Le  Mexique  y 
est  inVolontairement  omis,  ainsi  que  d'autres  Etats  moins  im- 
portants au  point  de  vue  du  monnayage. 

CeS  tableaux,  que  nous  avons  reproduits  dans  le  n°  301  de 

YRconwniite  Européen, donnent,  on  millions  dé  marks,  pour 
1"  monnayage  de  l'or,  de  18'»1  ■:<  1888,  les  totaux  suivants  : 


1861 
1886. 


1885. 


23.104  0 
353.5 


1887. 
1888. 


478.1 

529.8 


1   s  frappes  inscrites  dans  ce  tableau  représentent  une  va- 
•in  totale  de  24  milliards  1/2  de  marks  ou  :i0  milliards  1/2 
•  le  francs,  soit,  en  moyenne,  800  millions  de  francs  par  an, 
■  btïfTi'o  supérieur  ù  celui  de  la  production  annuelle  de  l'or 
ieuf.  C'est  que,  dans  bien  des  cas,  d'anciennes  monnaies  re- 
:  indues  servent  à  fabriquer  des  monnaies  neuves;  les  opé- 
rations de  ce  genre  ont  été,  de  tout  temps,  en  usage  aux  Etats- 
L'Allemagne  a  également  refondu,  lors  do  La  transfor- 
<i'  :  mi  légime  monétaire,  des  quantités  considérables 
de  monnaies  d'or  françaises,  russes,  américaines,  anglaises, 
«•'.pignoles. 


Les  totaux  du  monnayage  de  l'argent  sont  les  suivants,  en 

millions  de  marks. 


1851  à  1835. 

1886  


10.934.6 
400.0 


1887. 
1888. 


366.5 
460.1 


Les  frappes  inscrites  dans  ce  tableau  forment,  en  tout,  une 
valeur  nominale  de  plus  de  12  milliards  de  marks  ou  de  plus 
de  15  milliards  de  francs,  et  on  n'y  voit  figurer  ni  Le  Mexi- 
que, ni  le  Japon,  ni  1  Indo-Chine,  ni  l'Egypte...  La  moyenne 
annuelle,  ainsi  complétée,  s'éloignerait  peu  d'un  demi-mil- 
liard. 

Aujourd'hui,  la  statistique  générale  du  monnayage  doit 
être  surtout  demandée  aux  rapports  annuels  de  la  Direction 
des  Monnaies  des  Etats-Unis.  Depuis  1880.  on  trouve  là, 
trois  années  par  trois  années,  des  situations  à  peu  prés  com- 
plètes; et,  en  les  groupant,  on  obtient  la  série  suivant/:  : 

Monnayage  de  l'or  et  de  l'argent 


Années        Or  Argent 


Années 


Millions  dedoll. 


1880. 
1881. 
1882. 
1883. 
1884 
1885. 
1886. 
1887. 
1888. 
1839. 
1890. 


149.7 
136.7 
99.6 
104.8 
99.4 
95.7 
94.6 
124.9 
134.8 
168.9 
149.0 


84.6 
108.4 
110.7 
109.3 

95.8 
126.7 
124.8 
163.4 
138.9 
139.2 
151.0 


1891. 

1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 


Or  Argent 

Millions  de  doll.. 
119.5  138.2 
155.9 
137.9 
113.0 
122.0 
153.4 
167.7 
149.2 
166.2 


172.4 
232.4 
2*7.9 
231.0 
195.9 
437.7 
395.5 
466.1 


Total..  3.83/. 2  2.687.1 


C'est,  en  vingt  ans,  près  de  19  milliards  de  francs  pour 
l'or  et  plus  de  13  miliards.  valeur  au  pair,  pour  l'argent. 

Pour  chacune  des  quatre  années  1896,  1897,  1898  et  1899, 
voici  comment  lé  Directeur  des  Monnaies  des  Etats-Unis, 
chiffre  les  fabrications  monétaires  en  ce  qui  concerne  l'or  : 


Pays 


I.  —  Monnayage  de  l'or 
1896  1897 


1898 


1899 


(Milliers  de  dollars 

Etats-Unis   47.053  76.028  77.986  111.344 

Mexique   566  417  599  676 

Angleterre   23.402  8.655  28.204  43  852 

Australasie   34.603  37.290  39.453  ,  46.926 

France   21.720  42.726  34.224  10.419 

Allemagne   25.133  30.146  42.675  33.628 

Russie   10  170  615  135.789  194.481 

Autriche-Hongrie   33.899  33.640  14.367  4.993 

Liechtenstein   »  »  „  9 

Italie   »  148  »  » 

Espagne   »  2.890  »  4.864 

Japon   1.125  31.600  16.003  8.705 

Pays-Bas   »  »  437  724 

Suède   »  „  1.680  1.538 

Danemark   »  »  267  » 

Suisse.   1.544  1.544  1.544  1.158 

Turquie   50  9<J1  1.388  280 

Tunisie   »  332  579  579 

République  Argentine. . .  983  »  »  „ 

Pérou  /.  »  »  195  165 

Costa-Rica   »  465  »  698 

Brésil   »  >.  ».  106 

Chili   5.425  »  »  » 

Equateur   »  »  965 

Perse   »  »  85  » 

Nouv. -Guinée  allemande  »  »  »  » 

Monaco   386  »  »  » 

Bépublip.  Sud-Africaine.  »  »  »  » 

Totaux   231.086   195.899   395.475  466.106 

En  supposant  ce  tableau  complet,  et  il  ne  l'est  pas  tout  à- 
l'ait,  le  monnayage  de  l'or  ressortirait  à  1  milliard  en  1895,  à- 
plus  lie  2  milliards  en  1896,  à  plus  de 8  milliards  1/4  en  1897, 
a  environ  2  milliards  en  1898,  et  à  2.3  milliards  en  1899  La 
Russie  seule,  en  1899,  a  frappé  pour  plus  de  900  millions  de 
francs  de  monnaie  d'or. 

Voici  le;  tableau  correspondant  pour  l'argent  (valeurs  nomi- 
nales) : 

II.  —  Monnayage  de  l'argent 
Pays  1896       1897       1898  1899- 

(Milliers  de  dollars) 

Etats-Unis   23.090     18.487    23.034  26.061 

Mexique   21.092     19.609     22.066  18.750 

Angleterre   6.470      4.584      6.200  7.911. 
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(Milliers  do  dollars) 

Inde  anglaise  

France  

Allemagne  

Russie  

Autriche-Hongrie  

Liechtenstein  

Espagne   

Italie  

Erythrée  

Serbie  

Portugal  

Pays-Bas  

Norvège  

Suède  

Danemark  

Suisse  

Belgique  

Perse  

Turquie  

Egypte  

Abyssinie  

Libéria  

Hong-Kong  

Chine  

Japon  

Indo-Chine  française .... 

Canada  

Terre-Neuve  

Costa-Rica  

Saint-Martin  . . .. .  

Haïti  

Bolivie  

Pérou  

Colombie  

Equateur  

Venezuela  

Chili  

Uruguay  

Guatemala  

Honduras  anglais  

Arabie  

Saint-Domingue  

Porto-Rico  

Poss.  allem.  en  Afrique. 
Etablissem.  des  Détroits 

Etat  libre  du  Congo  

Maroc  

Maurice  

Ceylan  

Siàm  

Totaux  " 

Nous  arrivons  ainsi,  comme  valeur  totale  (au  pair),  en 
1897, 1898  et  1899,  à  un  chiffre  qui  oscille  entre  750  et  830  mil- 
lions de  francs  sans  atteindre  900. 

Il  nous  reste,  pour  terminer,  à  indiquer,  autant  qu'on  peut 
le  faire  à  l'heure  présente,  les  opérations  de  l'année  dernière. 

Voici,  en  millions  de  francs,  les  résultats  auxquels  nous 
.  arrivons  : 

Monnayage  de  Vor  et  de  l'argent  en  1900 
Valeurs  nominales 


5.580 

25.228 

26.686 

7.221 

8 

7.720 

5.211 

2.718 

)> 

3.705 

4.346 

30.986 

35.392 

21.373 

20.968 

7.905 

5.722 

1.369 

3.176 

» 

» 

» 

15 

5.387 

6.724 

14.884 

» 

308 

529 

486 

772 

» 

143 

» 

» 

1.015 

1.100 

» 

1.901 

864 

» 

2.754 

428 

965 

563 

263 

67 

147 

147 

161 

109 

535 

795 

249 

136 

54 

136 

2 

425 

116 

» 

» 

97 

97 

» 

» 

5.964 

0 

7 

440 

443 

248 

563 

520 

856 

» 

» 

720 

401 

202 

12 

» 

3.150 

7.836 

23.836 

J) 

34.586 

8.639 

13.399 

4.266 

8.160 

4.364 

12.543 

2.773 

4.590 

5.733 

140 

66 

217 

399 

98 

» 

40 

100 

» 

» 

» 

10 

» 

a 

8 

29 

» 

1.508 

» 

1.189 

» 

1.348 

» 

1.941 

2.705 

450 

120 

165 

» 

552 

» 

» 

170 

624 

0 

50 

» 

« 

» 

» 

678 

» 

» 

i> 

» 

II 

» 

>> 

M 

»> 

» 

20 

1) 

» 

» 

)> 

1 

1 

» 

606 

1.415 

240 

167 

)) 

» 

" 

» 

155/ 

170 

74 

453 

134 

452 

636 

193 

» 

599 

874 

607 

443 

)> 

50 

» 

10 

150 

97 

3.323 

5.329 

4.080 

L21.606 

159.540 

149.282 

166.193 

Pays 


France  

^Colonies  françaises  et  Pro- 
tectorats   

Italie  

Belgique  

Suisse  

Allemagne  

Angleterre  

Australie  

Inde  anglaise  

Autres  colonies  anglaises  . . . 

British  dollars  

Autriche-Hongrie  

Ducats  et  thalers  de  Marie- 
Thérèse   

Espagne  

Pays-Bas  

Colonies  hollandaises  

'Portugal  

Russie  

Etats  Scan-j  Danemark.... 

dinaves     1  Norvege  

auwes...  Suéde  


Or  Argent  Total 
(Millions  de  francs) 


30.0 

5.7 

35.7 

3.0 

75.7 

78.7 

» 

0.8 

0.8 

» 

'  » 

» 

8.0 

0.8 

8.8 

180.7 

29.4 

210.1 

327.6 

51.9 

379.5 

250.6 

250.6 

» 

323.6 

323.6 

» 

» 

» 

35.8 

35.8 

12.1 

68.8 

80.9 

6.4 

» 

6.4 

16.5 

19.7 

36.2 

4.1 

6.4 

10.5 

3.1 

3.1 

3.4 

3.4 

24.1 

453.9 

» 

1.1 

1.1 

0.8 

0.8 

2.8 

0.5 

3.3 

(Millions  de  francs) 

Egypte   »  3.1  3.1 

Turquie   1.7  »  1.7 

Etats-Unis  d'Amérique   562.2  162  3  724. f> 

Mexique   3.1  94.3  97.4 

Maroc   »  1.8  18 

Japon   43.0  26.4  69.4 

Vénézuéla   »  2  8  2  8 

Pérou   1.6  0.6  2.2 

Totaux   1.883.2    942.9  2.826.1(1) 

De  quelques  rectifications  que  ce  tableau  puisse  être  ulté- 
rieurement l'objet,  l'année  1900,  comme  l'année  1899,  restera* 
au  point  de  vue  du  monnayage  de  l'or,  une  année  exception- 
nelle. 


Les  Monnaies  de  nickel  belges 

Le  Moniteur  Belge  vientdo  publier  un  arrêté  royal  quio»  • 
donne  la  frappe  de  monnaies  do  nickel  percées  au  centre  d'un 
trou  ayant3  1/2  millimètres  do  diamètre  pour  les  pièces  de  cinq 
centimes  et  quatre  millimétrés  pour  les  pièces  do  dix  centi- 
mes. Ces  pièces  porteront,  à  l'avers,  deux  L  surmontés  d'une 
couronne  royale,  et  pour  légende  les  mots  :  Royaume  de 
Belgique  ou  «  Koninkrijk  Belgio  »  ;  au  bas,  le  millésime  ;  au 
revers,  du  côté  gauche,  une  branche  de  laurier,  et  du  coté 
droit  l'indication  de  la  valeur.  Les  pièces  seront  frappées  à 
virole  lisse.  Le  poids  est  fixé  :  pour  les  pièces  de  cinq  centi- 
mes, à  2  1/2  grammes  ;  pour  les  pièces  de  dix  centimes,  à 
4  grammes.  Le  diamètre  est  fixé  :  pour  les  pièces  de  cimj 
centimes,  à  19  millimètres  ;  pour  les  pièces  de  dix  centimes, 
à  22  millimètres. 


L'Etalon  d'or  en  Corée 

Le  Gouvernement  coréen  vient  do  promulguer  une  nou- 
velle loi  sur  les  monnaies,  qui  introduit  l'étalon  d'or  dans 
le  numéraire  coréen.  Cette  loi  est  copiée  sur  celle  du  Japon, 
votée  en  1897. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  ôc  EXTRA- EUROPEENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.25fr.20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1891  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).... 
Hellénique  4  %  1887  (net  II  fr.85) 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  -2  fr.  50). . . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  j%  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D. .. 
—      Priorité  4  %  1890   


EXTRA-EUROPEENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York).. 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


S  septembre 


Qi  tfl 

S  a 


10 1  92 
95  25 

103  50 

99  13 
385  .. 

91  . 

72  05 
218  50 

95  12 

102  60 
98  90 
£9  20 
26  10 
91  .. 
78  50 
86 

67  35 

101  2ï 

102  30 
24  72 

507  . 


33  97 

34  63 
25  87 

33  25 
13  40 

30  33 
18  01 

18  44 

31  70 

25  65 
24  72 

29  73 

26  10 

30  33 

19  62 
28  66 
16  83 
28  92 

34  10 

24  72 

25  35 


2  9 

2  8: 

3  86 
3 
6  49 
3  2§ 
5  33 
5  42 
3  15 

3  89 

4  0 
3  36 
3  63 
3  29 
3  09 
3  48 

5  4>3 

3  45 

2  93 

4  04 

3  9 


6  06 
6  06 
5  64 
3  66 

3  53 
5  72 

4  90 

5  KO 
3  28 

6  97 


101  85 
95  .. 

103  .. 

100  20 
385  .. 

90  75 
71  15 
222  50 
94  87 

102  50 
98  90 

89  50 
26  05 

90  60 
79  .. 
86  ÏS 
66  65 

101  25 
101  50 

24  95 
503  . 


65  90 
67  03 
,42  . . 
109  25 
113  .. 
262  50 
102  25 
43  • 
91  30 
50  .. 


33  95 

34  50 

28  75 
33  40 

15  40 

30  25 
17  78 
18 

31  62 

25  62 
24  72 

29  83 

26  05 

30  20 
19  75 
28  71 

16  66 
28  92 
33  83 

24  95 

25  15 


10  i'i 

16  76 

11  68 

27  31 

28  25 

17  50 
20  45 
17  20 
30  50 
14  28 


2  94 

2  89 

3  88 

2  99 
6  49 

3  30 
5  62 
5  32 
3  16 

3  90 

4  04 
3  35 
3  84 
3  31 

5  o»; 

3  48 
6 

3  45 

2  95 
4 

3  91 


6  07 
5  96 
5  65 
3  66 

3  53 
5  72 

4  88 

5  81 
3  21 
1  .. 


(1)  L'argent,  dans  ce  tableau,  comme  dans  ceux  qui  le  pré- 
cèdent, est  compté  au  pair. 
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Situation  financière  générale  et  France 


Situation  Financière  Générais 


Europe.  —  France.  Les  afïaires  ont.  été  plus  actives 
cette  .semaine  et  le  Marché  semble  vouloir  se  remettre 
sérieusement  au  travail.  -Peut-être  va-t-il  cependant 
encore  patienter  un  peu,  jusqu'après  la  venue  du  Tsar, 
d'autant  plus  que  les  fêtes  qui  seront  données  à  notre 
auguste  visiteur  vont  écarter  de  la  Bourse,  pendant 
quelques  jours,  une  partie  de  son  public  ordinaire.  En 
tout  cas,  on  se  prépare,  et  on  croit  que  le  début  du 
auois.dloctobrc  verra  d'apparition  de  nouvelles  ci  inté- 
ressantes affaires. 

Allemagne.  —  On  n'attache  aucune  importance  poli- 
tique à  l'entrevue  des  empereurs  d'Allemagne  et  de 
Russie  àDantzig. 

'Le  Gouvernement  ayant  fait  savoir  qu'il  apporterait, 
de  la  modération  dans  l'application  du  tarif  douanier, 
les  agrariens  déclarent  qu'ils  le  re  jetteront  en  bloc,,  s'il 
ne  leur  donne  pas  entière  satisfaction. 

Les  nouvelles  de  l'industrie  du  fer  sont  toujours  peu 
satisfaisantes.  Par  contre,  les  charbonnages  travaillent 
avec  activité. 

L'argent  est  abondant  et.  létaux  de  l'escompte  très 
bas. 

Angleterre.  —  Le  marché  monétaire  paraît  moins 
bien  disposé,  bien  que  la  Banque  soit  abondamment 
pourvue. 

Les  index-numbers  permettent  de  constater  que  les  prix 
ont  bénéficié,  le  mois  dernier,  d'une  légère  reprise. 

Les  émissions  dans  le  mois  d'août  ont  été  de  10, 
contre  53  en  juillet;  le  capital  émis  a  atteint  1.446.000 
livres  sterling  au  lieu  de  1:2.708.000. 

Dans,  les  huit  premiers  mois  de  1901,  les  importa- 
tions ont  atteint  IMG. 318.351  liv.  st.,  en  augmentation 
de  8.301 .283  liv.  st.  sur  la  période  correspondante  de 
1900,  et  les  exportations  ont  atteint  187.387.738  liv. 
sterling,  en  diminution  de  0.524.203  liv.  st. 

Autriche.  —  Le  Parlement,  hongrois  a  été  dissous. 

Les  dernières  mesures  prises  pour  la  réglementation 
de  la  valuta  ont  mis  pour  50  millions  de  pièces  de  20 
couronnes  en  circulation. 

Toutes  les  industries  sont  en  assez  mauvaise  situa- 
tion, principalement  les  industries  du  fer,  du  vêtement 
et  du  bâtiment.  Aussi  le  mécontentement  est-il  partout 
très  vif  contre  l'Allemagne,  dont  les  droits  protec- 
teurs menacent  d'aggraver  encore  la  situaton  écono- 
mique. 

Espagne.  —  La  Bourse  de  Madrid  est  calme  et  la 
liquidation  s'est  .opérée  sans  incident.  La  hausse  de 
l'escompte  n'a  pas  influé  sur  les  cours. 

Le  cours  du  change  est  au-dessus  de  41  0/0. 

Italie.  —  Le  <  Jouvernement  italien  a  obtenu  de  l'Al- 
lemagne la  réunion  d'une  conférence  des  délégués  des 
trois  Etats  de  la  Tjrip'lice  pour  régler  certaines  ques- 
tions économiques  et,  en  premier  lieu,  celle  des  tarifs 
douaniers. 

L'amélioration  des  recettes  publiques  persiste.  Le 
total  des  recettes  des  deux  premiers  mois  de  l'exercice 
s'élève  228.552.3^5  lire,  en  augmentation  de  2.392.082 
.sur  celles  de  la  même  période  antérieure. 

La  situation  du  Trésor  est  également  en  notable  pro- 
grès. 

Bmsic  —  Dans  les  quatre  première  mois  de  l'.iOI, 
Lea  importations  d'articles  commerciaux  ont  atteint 
163.899,000  roubles,  contre  169.436.000  dans  la  même 
périôôe  de  £900.  La  valeur  des  exportations  a  été  de 
180.6IH.000  r.,  contre  159.309.000. 

Dans  les  cinq  premiers  mois,  les  recettes  ordinaires 
sont  élevées  a  068. 438  r.  et  les  extraordinaires  ;ï 
36.01  >;  les  dépense*  ordinaires  ont  atteint  697.192  r.  et 
le     :traordinaires  60-722. 

Etats  bal.l.nnii/ui'S.  —  Dans  le  premier  semestre  de 
Tannée  courante,  les  importations  en  Bulgarie  se  sont 


élevées  h  31.104.180  fr.  et  les  exportations  à  39.221.966 
francs. 

En  Roumanie,  du  12  avril  au  30  juin,  les  encaisse- 
ments du  Trésor  ont  atteint  38.863695  francs,  contre 
33*885.892  dans  la  même  période  antérieure.  Le  Trésor 
avait  au  30  juin  un  excédent  d'encaissement  de  7  mil- 
lions 440.542  francs. 

Amérique.  —  Colombie.  On  ignore  toujours  si  la 
guerre  a  réellement  éclaté  entre  la  Colombie  et  le  Vene- 
zuela. 

Le  Consul  général  de  Colombie  à  Paris  vient  de  pu- 
blier dans  le  Herald,  qu'il  ne  croit  pas  au  développe- 
ment des  opérations  militaires  et  que  la  réunion  de  la 
Colombie,  du  Venezuela  et  de  l'Equateur  se  fera  par 
une  évolution  pacifique. 

Brésil.  —  Nous  publions,  page  349,  l'exposé  des  mo- 
tifs qui  accompagne  le  projet  de  budget  pour  1902.  Les 
recettes  sont  évaluées  à  42.576  contos  de  reis  or  et  .258 
mille  11  contos  papier  ;  les  dépenses  à  33.505  contos 
or  et  224 . 445  corttos  papier. 

Etals-Unis.  —  L'attentat  contre  M.  Mac  Kinley,  au- 
quel le  président  survivra  sans  doute,  n'a  pas  produit 
de  panique  à  la  Bourse. 

La  grève  des  ouvriers  métallurgistes  continue,  mais 

le  mouvement  ne  s'étend  guère. 

Mexique.  — Nous  publions,  page  350,  un  historique 
des  progrès  commerciaux  du  Mexique,  avec  les  chiffres 
des  importations  et  exportations  des  trois  derniers 
exercices.  Le  développement  économique  de  ce  pays 
ne  subit  aucune  interruption. 

Asie.  —  Indes  Anglaises.  A  la  fin  de  1898-99  il  y 
avait  dans  l'Inde  1.417  Sociétés  par  actions  représen- 
tant un  capital  de  513.097.190  roupies,  dont  355-989.990 

roupies  versées. 


FRANCE 


La  Politique.  —  De  Rendement  des  Impôts.  —  Le  Voyage  du  Tsar 
en  France.  —  Le  Budget  de  1902.  —  L'Attentat  contre  M.  Mac 

Kinley. 

Le  trou  constaté  dans  le  rendement  des  impôts  indi- 
rects continue  à  s'agrandir  :  pour  •  le-  mois  d'août  la 
moins-value  s'est  élevée  à  plus  de  11  millions  par  rap- 
port arax  évaluations  budgétaires,  et  à  26  millions  et 
demi  si  on  compare  le  dernier  mois  à  août  1900. 

Le  chiffre  des  rentrées  des  8  premiers  mois  de  1900 
est  donc  inférieur  de  65  millions  aux  évaluations  bud- 
gétaires. Il  est  intéressant,  à  ce  sujet  de  relever  les 
passages  d'un  discours  prononcé  dernièrement  parle 
Ministre  des  finances  au  Comice  agricole  de  Beau- 
mont-sur-Sarthe  : 

On  a  relevé*  certaines  moins-values  qui  étaient  inévitables 
à  la  suite  de  la  période  de  grands  élans  industriel  et  com- 
mercial qui  a  été  close  par  l'Exposition  universelle. 

Il  y  a  eu  une  période  de  tassement  qui  va  se  terminer.  Les 
derniers  mois  de  l'exercice,  j'en  ai  l'espoir,  amélioreront  la 
situation. 

Gomme  Minisire,  j'ai  vu  trois  budgets.  Le  premier,  celui 
de  1899,  a  donné  un  excédent  de  70  millions.  Celui  de  1900  se 
soldera  probablement  par  un.  excédent  fort  appréciable.  Ce 
sont  là  des  résultats  magnifiques!  Qu'une  année  moins  bonne 
soit  venue  après  ces  années  d'abondance,  il  ne  faut  pas  s'é- 
tonner outre  mesure. 

.l'ai  déjà  indiqué  que  des  économies  s'imposent  pour  dimi- 
nuer les  charges  [publiques  ;  mais,  no  vous  y  trompez  pas, 
messieurs,  quand  une  nation  comme  la  notre  entretient  une 
grande  armée  —  que  nous  entourons  de  toute  notre  sollici- 
tude et  de  toute  notre  affection  —  quand  elle  doit  avoir  une 
marine  puissante,  capable  de  tenir  en  respect  les  flottes 
étrangères,  quand  elle  doit  déployer  ses  colonies.,  il  est  inévi- 
taMe  « | ne  nous  ayons  à  couvrir  de  grandes  dépenses  qui  im- 
posent à  la  fois  une  économie  sévère  dans  les  services  pu- 
blics et  un  fardeau  que  l'on  voudrait  voir  moins  lourd,  mais 
auquel  il  est  impossible  d'échapper. 

11  est  certes  du  devoir  du  Ministre  des  Finances  de 
rassurer  le  pays,  mais  sa' situation  l'oblige  à  être  très 
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optimiste;  malheureusement,  cela  ne  peut  rien  chan- 
ger dans  l'état  de  choses  actuel  et  il  est  à  craindre  que 
les  derniers  mois  do  l'année,  au  lieu  de  diminuer  la 
moins-valuo  ne  viennent  encore  l'accroître. 


•v-w  Par  décret,  le  Conseil  d'Etat  entendu,  il  est  ouvert  au 
Ministère  des  Affaires  étrangères,  sur  l'exercice  11)01,  au  delà 
des  crédits  alloués  par  lu  loi  des  finances  du  23  février  1901, 
un  crédit  extraordinaire  de  1.529.400  fr.  cpii  figurera  à  la 
première  section  du  budget  du  Ministère  des  Affaires  étran- 
gères, où  il  formera  un  chapitre  portant  le  numéro  26  et  inti- 
tulé : 

«  Frais  de  réception  de  LL.  MM.  l'Empereur  et  l'Impéra- 
trice de  Russie.  » 

-wv  II  est  ouvert  au  Ministère  de  la  Guerre,  sur  l'exercice 
1901,  au  delà  des  crédits  alloués  par  la  loi  des  finances  du 
25 février,  portant  fixation  des  recettes  et  des  dépenses,  des 
crédits  extraordinaires  s  élevant  à  la  somme  totale  de  1  mil- 
lion 332.600  francs. 

Il  est  également  ouvert  au  Ministère  de  la  Marine,  un 
crédit  de  238.000  francs. 

■w*.  M.  Mac-Kinley,  président  de  la  Piépubliquo  des  Etats- 
Unis  d'Amérique,  a  été  victime  d'un  attentat  le  6  septembre, 
à  Buffalo. 

Un  nommé  Czolgosz  a  tiré  deux  coups  de  revolver  sur  le 
Président,  qui  a  été  grièvement  blessé  à  la  poitrine  et  à 
l'épaule. 

Aussitôt  que  la  nouvelle  a  été  connue  à  Paris,  le  Président 
de  la  République  française  a  télégraphié  au  Président  des 
Etats-Unis  pour  lui  exprimer  la  douloureuse  émotion  que  lui 
causait  ce  crime  et  a  chargé  un  des  officiers  de  sa  maison  de 
porter  ses  condoléances  à  S.  Exc.  le  général  Porter. 

De  son  côté,  M-  Delcassé,  ministre  des  affaires  étrangères, 
a  télégraphié  au  secrétaire  d'Etat  M.  Hay,  pour  lui  exprimer 
l'horreur  profonde  qu'inspirait  au  Gouvernement  de  la  Ré- 
publique l'attentat  commis  contre  la  personne  du  Président 
Mac-Kinley. 

M,  Delcassé  s'est  rendu  en  personne  chez  l'ambassadeur 
des  Etats-Unis. 

Le  Président  du  Conseil  et  MM.  les  Ministres  se  sont  fait 
inscrire  chez  le  général  Porter. 

Voici  le  texte  du  télégramme  envoyé  par  le  Président  de  la 
République  à  M.  Mac-Kinley  : 

«  C'est  avec  une  vive  affliction  que  j'apprends  la  nouvelle 
de  l'odieux  attentat  dont  Votre  Excellence  vient  d'être 
victime. 

«  J'ai  à  cœur  de  joindre  mes  vœux  à  ceux  du  peuple  des 
Etats-Unis  pour  la  prompte  guérison  de  Votre  Excellence,  et 
je  tiens,  en  cette  circonstance,  à  l'assurer  à  nouveau  de  mes 
sentiments  de  constante  et  cordiale  amitié. 

«  Emile  Loubet.  » 

•wv  La  Commission  du  budget  a  repris  le  cours  de  ses 
séances  le  10  septembre. 

Actuellement,  fjes  travaux  sont  assez  avancés.  Presque 
tous  les  budgets  des  dépenses  ont  été  examinés  et,  pourquel- 
ques  uns  d'entre  eux,  les  ministres  intéressés  ont  été  entendus 
sur  les  modifications  proposées  à  ses  délibérations.  •  • 

Le  10,  la  Commission  a  entendu  la- lecture  du  rapport  de 
M.  Bourrât  sur  les  chemins  de  fer  de  l'Etat  et  elle  a  adopté 
les  chiffres  proposés  par  le  Gouvernement  sur  ce  budget. 

M.  Berteaux,  rapporteur  du  budget  de  la  Guerre,  a  (''gaie- 
ment fait  un  exposé  sommaire  des  conclusions  qu'il  présen- 
tera dans  son  rapport. 

*»~v  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  11  septembre,  en 
Conseil  à  l'Elysée,  sous  la  présidence  do  M.  Loubet. 

Le  Conseil  a  réglé  les  derniers  détails  d'organisation  des 
réceptions  et  des  fêtes  qui  auront  lieu  à  Arras,  Dunkerquo, 
Compiègne  et  Reims.  Il  s  est  ensuite  occupé  du  règlement  des 
affaires  courantes. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  entretenu  le  Conseil 
des  questions  extérieures  en  cours. 

Il  a  annoncé  que  le  protocole  final  qui  met  fin  aux  négo- 
ciations chinoises  a  été  signé  par  les  représentants  des  puis- 
sances et  de  la  Chine. 

Cet  acte  diplomatique  reproduit  les  propositions  qui 
avaient  été  présentées  aux  puissances  par  la  France  dans  la 
note  du  30  septembre  1900  et  que  toutes  les  puissances 
avaient  acceptées  comme  base  des  négociations. 

Le  prochain  Conseil  aura  lieu  lundi  16  septembre. 

-w^  La  Commission  du  budget  s'est  réunie  le  11  septem- 
bre. Elle  a  examiné  divers  chapitres  du  budget  des  Beaux- 
Arts,  dont  le  rapporteur  est  M.  Couyba. 

Elle  s'est  ajournée  au  lundi  23  septembre,  pour  l'examen 
du  budget  des  Finances  et  des  Postes  et  Télégraphes. 
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La  Situation  Économique  et  Financière 

DES    ÉTATS-UNIS    D  AMÉRIQUE 


ni 

COMMERCE  EXTÉRIEUR 

C'est  dans  les  résultats  du  commerce  extérieur 
que  -nous  trouvons  la  preuve  la  plus  évidente  du 
rapide  développement  des  Etats-Unis  et  l'expli- 
cation la  meilleure  de  leur  prospérité  financière. 

Gomme  nous  l'avons  écrit  au  commencement  de 
cette  étude,  leur  politique  économique  a  tendu  de 
tout  temps,  et  surtout  depuis  la  guerre  de  Séces- 
sion, à  établir  une  barrière  contre  les  produits 
étrangers  afin  d'assurer  l'exploitation  des  richesses 
naturelles  du  pays  et  d'organiser  son  industrie. 
Sous  le  régime  de  1883,  les  marchandises  figurant 
sur  la  free  list,  c'est-à-dire  importées  en  franchise, 
étaient  des  matières  premières  ou  des  denrées 
alimentaires  que  le  sol  des  Etats-Unis  ne  produit 
pas  et  la  liste  des  articles  taxés  était  des  plus 
variée.  Aucune  coordination  systématique  n'exis- 
tait dans  l'établissement  du  tarif  qui  avait  été  tant 
de  fois  remanié  depuis  la  fondation  de  la  Répu- 
blique, et  chaque  fois  qu'une  industrie  réclamait 
protection  au  Congrès,  de  nouveaux  droits  étaient 
votés. 

Le  tarif  Mac-Kinley  (1890)  conserva  la  fran- 
chise à  quelques  articles,  mais,  par  contre,  aug- 
menta les  droits  existants  sur  un  grand  nombre 
de  produits,  sur  ceux,  notamment,  qui  affectaient 
les  importations  anglaises.  Le  tarif  Wilson  (1895), 
qui  atténua  pour  quelques  parties  les  taxations  du 
tarif  précédent,  maintint  cependant  la  môme  ten- 
dance, et  le  tarif  Dingley  (1897)  ne  fit  qu'aggraver 
les  droits  établis  par  le  tarif  Mac-Kinley. 

Sous  le  régime  de  ces  tarifs,  le  commerce  des 
exportations  des  Etats-Unis  a  montré,  surtout 
pendant  les  six  dernières  années,  une  pro- 
gression remarquable  :  d'abord  sensiblement 
égales  aux  importations,  elles  ont  rapidement 
dépassé  ces  dernières,  puis,  après  avoir  subi  un 
ralentissement  dû  à  la  crise  économique  de  18!t:'>  et 
1894,  elles  se  sont  brusquement  relevées  en  1895 
pour  enregistrer  chaque  année  un  record  nouveau 
et  dépasser,  en  1900,  de  680/0  leur  chiffre  de  1890. 

Cette  augmentation  est  d'autant  plus  remar- 
quable qu'elle  présente  des  éléments  sérieux  de 
durée  :  en  effet,  le  commerce  extérieur  des  Etats- 
Unis  ne  dépend  plus  uniquement,  comme  autrefois, 
des  ventes  de  produits  agricoles.  Les  vastes  plaines 
du  Minnesota,  du  Kansas,  de  l'Ohio  et  les  Etats 
du  Sud,  fournissent  toujours  à  l'Europe  le  blé,  le 
maïs  et  le  coton  qui  lui  manquent,  mais  l'Europe 
reçoit  aussi  les  produits  industriels  fabriqué?  en 
Pennsylvanie,  dans  llllinois,  le  Massachus- 
setts,  etc.;  le  tableau  suivant  des  exportations 
des  dix  dernières  années  nous  permettra  d'appré- 
cier exactement  cette  transformation  : 


(1)  Voir,  l'Économiste  Européen,  nos  503  et  504. 
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Commerce  extérieur  des  Etats-Unis  de  1890  à  1900 

EXPORTATIONS 


(Millions  de  francs) 


Années 

IJ l'i  irï  ii  i  f  c; 

ugricolcs 

Produits 
manu- 
facturés 

i  i  ou  m  us 
divers 

y  t>  expor- 
tations 

Total  des 
expor- 
tations 

1890  

3.143.9 

685.6 

300.5 

147.0 

4.277.0 

1891  

3.650.4 

843.0 

284.3 

73.6 

4.851.3 

189-2  

3.562.7 

762.0 

291.5 

73.9 

4.61KI.1 

1893  

3.095.3 

887.1 

291.3 

105.5 

4.379.2 

1894  

2.868.4 

888.9 

279.2 

89.0 

4.125.5 

1895  

2.728.6 

1.005.8 

304.4 

87.5 

4.124.3 

1896  

3. 324. S 

i.268.4 

341.0 

95.0 

5.029.2 

1897  

3.651.5 

1.31-8.1 

349.6 

99.3 

5.498.5 

1898  

4.259.6 

1.539.6 

308.6 

109.9 

6.277.7 

1899  

3.910.7 

1.903.9 

450.1 

112.7 

6.377.4 

1900  

4.523.3 

2.207.0 

534.7 

125.2 

7.390.2 

De  1890  à  1900,  les  exportations  ont  donc  aug- 
menté de  3.113  millions,  soit  68  0/0,  et  les  sorties 
de  produits  agricoles,  qui  figuraient  en  1890  pour 
73  0/0  dans  les  exportations  totales,  ne  forment 
plus,  en  1900,  que  61  0/0  de  ce  total  ;  par  contre, 
les  sorties  de  produits  manufacturés,  qui  ne  repré- 
sentaient en  1890  que  16  0/0  du  total,  y  figurent 
pour  30  0/0  en  1900.  En  onze  ans,  la  valeur  des  ex- 
portations de  produits  agricoles  a  passé  de  3.143 
millions  de  francs  à  4.523  millions,  soit  une  aug- 
mentation de  1.380  millions  ou  44  0/0,  mais  la  va- 
leur des  exportations  de  produits  manufacturés, 
qui  n'était  que  de  685  millions  en  1890,  s'est  élevée 
avec  une  progression  soutenue  jusqu'à  2.207  mil- 
lions en  1900  :  l'augmentation  est  ici  de  1.522  mil- 
lions ou  222  0/0. 

Ainsi,  tout  en  restant  exportateurs  de  produits 
agricoles,  les  Etats-Unis  sont  devenus  grands 
exportateurs  de  produits  manufacturés,  et  la  rapi- 
dité avec  laquelle  le  développement  de  ces  der- 
nières sorties  s'est  manifesté  est  le  fait  qui  préoc- 
cupe le  plus  justement  l'Europe. 

*** 

Un  examen  des  importations  nous  montre  que 
le  pays  n'a  rien  négligé  pour  organiser  son  indus- 
trie. Le  tableau  suivant  nous  permettra  de  nous  en 
rendre  compte  : 

Commerce  extérieur  des  Etats-Unis  de  1890  à  1900 

IMPORTATIONS 


(Millions  de  francs) 


Années 

Articles 
alimen- 
taires 

Produits 
manu- 
facturés 

Matières 

pre- 
mières 

Total  des 
impor- 
tations 

Excédent 
des  expor- 
tations 
sur  les  im- 
portations 

1890  

1.298.6 

1.403.7 

1.414.2 

4.116.5 

160.5 

1891  

1.500.1 

1.156.1 

1.485.6 

4.141.8 

709.5 

1892  

1.436.9 

1.257.0 

1.510.6 

4.2<>4  5 

485.6 

1893  

1 .875.5 

1.152.1 

1.353.6 

3.881.2 

498.0 

1804  

1.317.7 

913.7 

1.150.2 

3.381.6 

743.9 

1896  

1.157.8 

1.240.5 

1.610.0 

4.008.3  j 

116.0 

1890  

1.170.9 

994.9 

1.242.1 

3.407.9 

1.621.3 

1897.  ..  . 

1.102.5 

1.010.8 

1.599.7 

3.713.0 

1.785.5 

1898 

939.2 

943.8 

1.291.8 

3.174.8 

8.102.9 

1899  

1.150.1 

1.134.0 

1.715.1 

3.999.3 

•2.378.2 

1900  

1.096.7 

1.222.8 

1.825.8 

4.145.3 

3.244.9 

Nous  constaterons  d'abord  qu'au  moment  où  les 
exportations  enregistraient  l'énorme  progression 
que  nous  venons  do  signaler,  les  importations  res- 
taient stationnaires.  Partie  de  4.116  millions  de 
francs  en  1890,  leur  valeur  atteignait  4.204  millions 
•le  francs  en  1892,  puis  descendait  au-dessous  de 
3.175  millions  en  1898,  pour  se  relever  en  1900  à. 


4.145  millions,  ce  qui  représente  pour  les  onze 
années  une  augmentation  dé  0,7  0  0  seulement. 
Pendant  cette  période,  les  entrées  de  produits  ali- 
mentaires ont  sensiblement  diminué  :  elles  repré- 
sentaient, en  1890,  31,5  0/0  des  importations 
totales  et  n'en  représentent  plus  que  26,5  0/0  en 
1900;  de  1.298  millions  de  francs,  elles  sont  tom- 
bées à  1.096,  soit  une  diminution  de  202  millions 
ou  15,6  0/0;  il  en  est  de  même  des  produits  manu- 
facturés :  en  1890,  leurs  entrées  figuraient  pour 
34,1  0/0  dans  les  importations  totales;  en  1900, 
elles  n'en  représentent  plus  que  29,5  0/0  :  leur 
montant  est  revenu  de  1.403  millions  à  1.222  mil- 
lions, soit  une  diminution  de  181  millions  ou 
12,9  0/0.  Ainsi  les  Etats-Unis  ont  restreint  de  plus 
en  plus  leurs  achats  de  produits  pouvant  venir  en 
concurrence  avec  les  leurs;  par  contre,  le  dévelop- 
ment  de  leur  industrie  a  déterminé  un  relèvement 
des  importations  de  matières  premières.  Ces  der- 
nières ont  progressé  de  1.414  millions  ;i  1.825  mil- 
lions, soit  une  augmentation  de  411  millions,  ou 
29,1  pour  100. 

*** 

Pour  montrer  la  révolution  qui  s'est  produite 
dans  la  situation  commerciale  des  Etats-Unis,  le 
Ban/cers'  Magazine  de  Washington  a  donné  le 
tableau  suivant  des  mouvements  nets  des  mar- 
chandises et  espèces,  pendant  les  dix  dernières 
années,  divisées  en  deux  périodes  : 


Balance  commerciale  des  Etats-Unis  de  1891  à  1900 
inclusivement 
(Millions  de  francs) 


Années 

Exporta- 
tions 
nettes  de 
marchan- 
dises 

Exporta- 
tions 
d'argent 

Exporta- 
tions 
de 

marchan- 
dises et 
d'argent 

Or 

Exporta- 
tions de 

marchan- 
dises 
et  de 
métaux 

précieux 

1891 
1892 
1893  ,  . 
1894 
1895  , 

711 

487 
v  499 
744 
116 

"24 
93 
147 
149 

711 

512 
592 
891 

265 

Eip.  169 
»  292 
34 

..  403 
..  353 

880 
804 
626 
1.294 
618 

5  années . . 
Moyenne. . 

1896   

1897  . 
1898 

1899  . 

1900  .  , 

5  années . . 
Moyenne. . 

2.557 
511 

413 

82 

2.971 
594 

Eip.  1.251 

»  250 

4.222 
844 

1.621 

1.786 
3.103 
2  382 
3.245 

169 
128 
123 
113 
132 

1.790 
1.914 
3.226 
2.495 
3.377 

Imp.  232 
Eip.  1 
Imp.  710 

29 
63 

1.558 
1  915 
2.516 
2.466 
3.314 

12.137 

2.427 

665 
133 

12.802 

2.560 

Imp.  1.033 
»  207 

11.769 

2.354 

Pendant  la  période  1891-1895,  le  solde  net  des 
exportations  sur  les  importations  a  été  de  2.971 
millions  de  francs  pour  les  marchandises  et  le 
métal  argent  qui  peut  être  considéré  comme  une 
marchandise  ordinaire:  soit  une  augmentation 
annuelle  de  594  millions.  Cette  somme  n'était  cer- 
tainement pas  suffisante  pour  couvrir  toutes  les 
dépenses  d'ordre  extérieur  des  Etats-Unis  puisque 
l'exportation  du  métal  or  a  elle-même  atteint  la 
somme  de  1.251  millions  de  francs. 

Au  contraire,  pendant  la  période  1896-1900,  le 
solde  net  des  exportations  de  marchandises  et 
métal-argent  s'est  brusquement  élevé  au  chiffre 
formidable  de  12.802  millions  de  francs,  portant 
la  moyenne  annuelle  à  2.560  millions,  contre  594 
millions  pour  la  période  précédente;  et  non  seule- 
ment les  Américains  ont  pu  alors  payer  toutes 
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leurs  dépenses  d'ordre  extérieur  sans  envoi  «1  oren 
couverture,  mais  ils  ont,  eu  outre,  racheté  une 
notable  partie  de  leur  dette  placée  en  Europe,  sous- 
crit à  plusieurs  emprunts  étrangers  et  reçu  de 
l'extérieur  1.033  millions  de  francs  d'or  qui  sont 
venus  s'ajouter  à  leur  production  aurifère  indigène 
dont  ils  ont  conservé  la  totalité  dans  leur  circula- 
tion. 

*** 

Les  Etats-Unis  sont  donc  incontestablement 
passés  aujourd'hui  au  rang  des  grands  pays  cré- 
diteurs de  l'étranger,  tels  que  l'Angleterre  et  la 
France,  et  on  s'est  déjà  demandé  quelle  pouvait 
être  la  balance  nette  laissée  à.  leur  crédit  par  ces 
excédents  d'exportations,  après  paiement  de  toutes 
leurs  charges  extérieures. 

Un  de  nos  confrères  de  Washington,  The  Ame- 
rican, a  essayé  de  calculer  cette  balance  :  Il  a  en- 
visagé trois  catégories  de  charges  extérieures  : 
1°  l'intérêt  des  titres  américains  entre  les  mains 
des  étrangers;  2"  les  frets  perçus  par  les  Compa- 
gnies de  navigations  étrangères  pour  le  transport 
du  commerce  extérieur:  3"  les  dépenses  des  Améri- 
cains voyageant  au  dehors.  Nous  allons  résumer 
ses  évaluations  : 

1° Intérêt  des  valeurs  américaines  entre  les  mains 
des  étrangers.  —  Depuis  plusieurs  années,  notre 
confrère  estime  à  5  milliards  de  dollars,  soit  '25 
milliards  de  francs,  la  valeur  de  ces  titres  en  ca- 
pital, et  calculant  à  4  0/0  leur  intérêt  moyen,  il 
estime  à  1  milliard  de  francs  les  sommes  payées 
annuellement  de  ce  chef  par  les  Etats-Unis.  Mais 
cette  somme  a  dû  diminuer  considérablement,  en 
raison  des  nombreux  rachats  effectués  pendant 
les  derniers  exercices,  pour  compte  américain,  sui- 
tes Bourses  européennes  et  nous  croyons  que  la 
statistique  suivante,  empruntée  à  la  Y  aie  Review, 
est  plus  près  de  la  vérité 

D'après  ce  journal,  qui  a  fait  une  enquête  chez 
les  principaux  banquiers  des  centres  financiers  eu- 
ropéens, la  dette  des  Etats-Unis,  vis-à-vis  de 
l'étranger,  serait  la  suivante  : 


Pays  créditeurs  Francs 

ingleterÊe    12  500.000.000 

Hollande   1.200.000.000 

Mtemagne   1.000.000.000 

Suisse   375.000.000 

France...'   250.000.000 

Belgique  *   100.000.000 

Autres  pavs  européens   75.000.000 

C„ba   150.000.000 

Amérique et Chine   75.000.000 

Sommes   dues   par  les  Compagnies 

d'assurances  sur  la  vie   925.000.000 


16.650.000.000 

Par  contre,  l'étranger  doit  aux  Etats-Unis  : 
Pays  débiteurs  Francs 

Europe   50.000.000 

Canada   750.000.000 

Mexique   925.000.000 

Cuba   250.000.000 

Autres  Antilles   50.000.000 

Amérique  latine   225.000.000 

Pacifique,  Cnine,  Japon   25.000.000 

Placements  de  garantie  faits  par  les 

Compagnies  d'assurances   225.000.000 


2.500.000.000 


Le  montant  net  de  la  dette  des  Etats-Unis,  vis-à- 
vis  de  l'étranger,  serait  donc  de  14.150  millions  de 
francs.  Nous  avons  dit  que  notre  confrère  The 
American  calcule  à  'i  0/0  l'intérêt  dû  sur  cette 
somme,  la  Yale  Review  propose  3,2  0/0;  prenant 
une  moyenne,  soit  3,50  0/0,  nous  voyons  que  la 
charge  annuelle  imposée;  par  cette  dette,  c'est-à- 
dire  le  montant  des  paiements  à  faire  à  l'étranger 
serait  de  195  millions  de  francs  ; 

2°  Frets  perçus  par  lès  Compagnies  de  naviga- 
tion : 

Les  marchandises  reçues  par  mer  représentent 
95  0/0  des  importations  totales  soit,  pour  1900, 
3.1)38  millions  de  francs.  Le  fret  perçu  par  les 
Compagnies  de  navigation  étrangères  pour  le 
transport  de  80  0/0  de  ce  total  ou  3.150  millions  i  te 
francs,  comporte,  d'après  The  American,  une 
charge  égale  à  8  0/0  de  la  valeur  de  ce  dernier 
chiffre,  soit,  pour  1900,  une  somme  de 252  millions 
de  francs.  Mais  il  faut  déduire  de  ce  montant  le 
fret  perçu  par  les  Compagnies  de  navigation  améri- 
caines sur  le  transport  de  5,34  0/0  des  exportations 
faites  par  mer,  exportations  calculées  à  95  0/0  du 
total  général,  soit,  pour  1900,  7.020  millions  de 
francs"  Ces  5.34  0/0  équivalent,  en  1900,  à  403 
millions  de  marchandises,  et  la  pari  revenant  de 
ce  chef  aux  Etats-Unis  peut  être  calculée  à  12  0/0 
de  cette  valeur,  soit  50  millions  de  francs. 

Le  montant  net  des  frets  payés  par  les  Etats- 
Unis,  en  1900,  aurait  donc  été  de  202  millions  de 
francs,  mais  il  faut  considérer  ce  chiffre  comme 
un  maximum,  caries  Compagnies  de  navigation 
américaines  s'efforcent  do  prendre  une  part  plus 
grande  au  commerce  extérieur  de  leur  pays  ; 

3°  Dépensés  des  Américains  voyageant  oit  de- 
meurant à  l'étranger  : 

D'après  The  American,  ces  dépenses  s'élève- 
raient à  375  millions  de  francs  ;  d'après  la  Yale 
Revieic,  elles  ne  seraient  que  de  300  millions  ;  pre- 
nons une  moyenne,  soit  340  millions,  et  nous 
pouvons  établir  le  résumé  suivant  des  charges  ex- 
térieures des  Etats-T  nis,  non  mentionnées  dans 
le  bilan  commercial  : 

Millions 
de  francs 

1°  Intérêts  sur  les  titres  placés  au  dehors   495 

2°  Frets  perçus  par  les  Compagnies  de  naviga- 
tion étrangères   202 

3°  Dépenses  des  Américains  à  l'étranger   340 

Total   1.037 

L'excédent  net  des  exportations  de  marchandises 
et  de  métaux  précieux  ayant  été,  en  1900,  de  3.314 
millions  de  francs,  il  serait  resté,  après  déduction 
de  ces  charges  supplémentaires,  et  indépendam- 
ment des  63  millions  de  francs  d'or  reçus  de 
l'étranger,  une  somme  nette  de  2.277  millions  de 
francs  qui  a  pu  être  appliquée  soit  à  réduire  la 
dette  extérieure  des  Etats-Unis,  soit  à  souscrire 
à  des  emprunts  étrangers. 

H  ne  faudrait  pas  beaucoup  de  résultats  de  cette 
importance  pour  rendre  le  marché  financier  améri- 
cain plus  puissant  que  le  marché  financier  anglais 
lui-même. 

(.4  suivre).  Edmond  Tjhéry. 
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L'Approvisionnement  de  Paris  en  1900 


La  Direction  des  affaires  municipales,  à  la  Préfec- 
ture de  la  Seine,  vient  de  publier  son  rapport  sur  les 
services  de  rapj>rovisionnemenl  de  Paris  pendant 
l'année  1900. 

Cet  ouvrage  contient,  comme  tous  les  ans,  de  pré- 
cieux renseignements  et  des  statistiques  fort  complètes 
sur  la  consommation  annuelle  de  la  population  pari- 
sienne. Il  offre,  cette  fois,  un  intérêt  tout  particulier, 
en  raison  de  l'aflluence  des  visiteurs  venus,  l'année 
dernière,  à  Paris  pour  l'Exposition  universelle. 

Nous  allons  nous  efforcer  d'analyser  rapidement  ce 
rapport  en  commençant  par  le  chapitre  qui  présente  le 
plus  d'intérêt  pour  les  statisticiens,  c'est-à-dire  celui 
qui  donne  la  consommation  moyenne  annuelle  par 
habitant,  calculée  d'après  les  quantités  reconnues  à 
•l'entrée  de  Paris  et  en  prenant  pour  base  le  chiffre  do 
la  population  relevé  au  recensement  quinquennal  de 
1896  : 


Nature  des  denrées 
Soumises  à  l'octroi 


Quantités 
introduites 
dans  Paris 

Consommation  d'un  h;il>il;uit 
de  Paris  en  100(1 
Population  :  2.536.8:11  habitant 
(d'après  le  recensement  de  1896 

Pour  Tannée 

Par  jour 

Kilo-. 

Kilog.  gr. 

Grammes 

8  986 

24  6 

;!.:>iû.:si; 

1  383 

3  7 

8.311.122 

8  276 

8  9 

10  .'531.060 

4  151 

11  4 

-  16  114 

33  2 

Œufs 

'  Œufs 

Œufs 

6M.051t.-2su 

242 

2/3 

Kilog. 

Kilog.  gr. 

Grammes 

2.005.431 

795 

2  2 

40 .164.980 

15  833 

43  4 

80.741.023 

8  175 

22  4 

178.774.  '15:; 

70  471 

193  » 

29.19'i.405 

11  508 

31  5 

*6. 166. 875 

2  431 

6  6 

32. 01 2.321  : 

12  619 

34  8 

Hcctol. 

lit.  cent. 

Gentil. 

204.552 

8  06 

2  2 

354.343 

13  96 

3  8 

17L347 

0  75 

1  9 

5.178.321 

204  12 

56  » 

Beurre  j 

Charcuterie  

Fromage  

Huîtres  i 

Œufs  kil.  v20  au  kil.j 

—  nombre 

Pà  tés  (  ■  t  terrines  truf- 
fés ou  non  trullcs, 
poissons  marines 
ou  à  l'huile,  vian- 
des confites  

Poisson  (Halles  cen- 
trales)  i 

Sel  gris  ou  blanc. . . 

Viande  de  boucherie 

—  de  porc  . . . 

—  de  clieval . 
Volaille  et  gibier.. 

Boissons  : 

Alcools  

Bière   

Cidre  

Vin  


Indépendamment  des  denrées  désignées  dans  le  ta- 
bleau qui  précède,  il  entre,  dans  la  consommation  d'un 
'habitant,  divers  autres  produits  dont  on  ne  peut  appré- 
cier l'importance,  faute  de  renseignements,  —  ces  pro- 
duits n'étant  soumis  à  aucun  droit  d'octroi  ou  d'abri,  — 
tels  '|"e  :  biscuits,  cacao  et  chocolat,  café,  cassonade, 
condiments,  confitures,  conserves  alimentaires,  farine, 
fruits  frais,  fruits  secs,  fromages  frais,  lait,  légumes 
verts,  légumes  secs,  miel,  pommes  de  terre,  pâtes  ali- 
mentaires, riz,  sucre,  thé,  etc.,  etc. 

Examinons  maintenant  les  principales  catégories 
formant  la  base  de  l'alimentation  parisienne. 

Le  prix  du  pain  a  varié,  en  1900,  entre  0  fr.  59  et 
0  fr.  64  les  2  kilog.  ;  en  1899,  la  moyenne  avait  été  de 
0  fr.  66.  Si  nous  passons  à  la  viande,  nous  constatons 
que  les  introductions  totales  dans  Paris  ont  été  de 
217^46^050  kilog.  en  1900,  en  augmentation  de  17.N25.700 
kilog.  BUT  1899.  C'est  toujours  la  province  qui  contribue 
le  plus  à  l'approvisionnement  du  marché;  elle  entre 
dans  La  totalité  des  apports  pour  N<;  0/0  et  l'étranger 
pour  14  0/0.  Le  prix  moyen  de  toutes  les  espèces  de 
viandes  a  été  en  1900  de  1  fr.  30  le  kilog.  ;  il  avait  été 
de  1  tr.  IN  en  1899  et  de  1  fr.  47  en  1896. 

Quant  au  bétail,  les  introductions  constatées  en  1900 


ont  été  supérieures  à  celles  de  1899.  Voici  les  résultats 
des  deux  années  : 

Introduction  dans  I'arii 

1899  1900 

Gros  bétail   288.012  310.954 

Veaux   260.012  307.330 

Moutons   1.998.260  2.181.955 

Porcs   320.7*  £55.864 

Les  introductions  de  gros  bétail,  de  veaux,  moutons 
et  porcs  ont  été  de  beaucoup  supérieures  en  1900  à  celles 
constatées  en  lN99et  dépassent  très  sensiblement  celles 
relevées  en  18N9,  qui  était  aussi  une  année  d'Exposi- 
tion Universelle. 

Par  rapport  à  l'exercice  précédent,  l'augmentation 

relevée  est  de  : 

Têtes 

Pour  le  gros  bétail   22.942 

Pour  les  veaux   40.688 

Pour  les  moutons   183.695 

Et  pour  les  porcs   35.144 

Cette  augmentation  considérable  a  eu  pour  principale 
cause  les  besoins  de  la  capitale  avec  son  excédent  de 
population,  de  l'ouverture  à  la  fermeture  de  l'Exposi- 
tion, mais  il  faut  également  faire  entrer  en  ligne  de 
compte  la  production  inaccoutumée  des  engraisseurs 
et  herbagers,  qui  n'ont  pu  régler  normalement  leurs 
envois  en  raison  de  la  sécheresse  qui  a  occasionné  une 
disette  de  fourrage  et  des  manquements  d'eau  dans 
beaucoup  de  régions. 

D'autre  jjart,  la  fièvre  aphteuse  qui  sévissait  dans 
tous  les  départements  producteurs  a  obligé  les  déten- 
teurs d'animaux  à  s'en  défaire  avant  qu'ils  fussent  en 
état  de  iigurer  avantageusement  sur  le  marché  de  Pa- 
ris, de  sorte  que  la  viande  de  choix  a  fait  souvent  dé- 
faut. 

Les  expéditions  de  moutons  d'Algérie  ont  été  infé- 
rieures de  50.030  têtes  à  celles  de  1899,  mais,  par 
contre,  les  envois  des  départements  ont  donné  une  sen- 
sible augmentation. 

Les  envois  de  bestiaux  étrangers  ont  été  nuls  en  ce 
qui  concerne  le  gros  bétail  ;  il  n'a  été  fait  aucune  im- 
portation de  veaux  ni  de  porcs;  quant  à  l'augmentation 
constatée  sur  les  envois  de  moutons  étrangers,  elle  est 
insignifiante. 

Paris  a  consommé  9.468.959  kilos  de  triperie  en  1900, 
au  lieu  do  9.216.420  en  1899  et  8.932.934  en  1898  ;  le 
marché  est  approvisionné  par  les  abattoirs,  les  dépar- 
tements, Paris  et  sa  banlieue,  et  enfin  par  la  Hol- 
lande. 

*  *** 

Les  apports  de  volaille  et  de  gibier  aux  Halles  cen- 
trales se  sont  élevés,  en  1900,  à  32.012.323  kilos  ;  c'est 
là  une  augmentation  de  2.272.806  kilos  sur  1899,  por- 
tant presque  complètement  sur  les  envois  de  prove- 
nance française. 

Malgré  l'abondance. des  arrivages,  les  cours  se  sont 
maintenus  avec  une  tendance  à  la  hausse,  en  raison 
des  demandes  occasionnées  par  l'Exposition  univer- 
selle. 

L'augmentation  des  prix  de  vente  porte  sur  les  pou- 
lets, les  canards,,  les  lapins,  les1  oies. 

Les  prix  des  dindes,  comparés  à  ceux  de  1899,  ont 
légèrement  tléchi. 

Les  cours  du  gibier  ont  été  plus  élevés  en  1900  qu'en 
1899,  en  ce  qui  concerne  les  perdreaux  et  les  lièvres.  Le 
contraire  s'est  produit  pour  les  faisans  et  les  lapins  de 
garenne  en  raison  de  leur  abondance  sur  le  marché. 
L'ensemble  des  cours,  toutefois,  est  supérieur  aux  prix 
obtenus  en  1899  ; 
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1800 


1900 


La  pièce 

Maxim.  Minim.      Maxim.  Minim. 


1  48 

2  63 

1  32 

3  61 

2  97 
2  22 


3  08 
3  83 

3  30 

2  39 

7  76 
G  70 

3  49 


1  47 

2  59 

1  42 

1  23 

4  24 

3  59 

2  25 


Poulets  ordinaires . .  3  02 

Pintades   3  99 

Perdrix  : 

De  pays   3  12 

Autres  provenances.  2  42 

Lièvres  : 

De  pays   7  20 

Etrangers   5  64 

Canards  ordinaires  .  3  37 

Les  introductions  de  fruits  et  légumes,  qui  avaient 
été  en  1899  de  15.224.052  kilos,  se  sont  élevées  en  1900 
à  17. 750. 317  kilos. 

Les  apports  français  qui  avaient  été,  en  1899,  de 
14.628.037  kilos,  ont  atteint,  en  1900,  17.097.452  kilos, 
soit  une  augmentation,  pour  1900,  de  2.469.415  kilos. 

Dans  ces  chiffres  sont  compris  les  apports  d'Algérie, 
lesquels  se  sont  élevés  à  G88.  iOO  kilos  en  1900,  contre 
583.280  kilos  en  1899,  donnant,  pour  1900,  une  aug- 
mentation de  105.120  kilos. 

Il  est  entré  1.989.370  kilos  de  raisin  ;  1.780.415  kilos 
de  pommes  de  terre;  522.055  kilos  de  cerises;  350.145 
kilos  de  pois  verts  ;  243.200  kilos  de  pommes  ;  290.835 
kilos  de  pèches  ;  170.165  kilos  d'asperges  et  365.380 
kilos  de  haricots  verts. 

Indépendamment  de  ces  ventes  faites  aux  Halles 
centrales,  il  y  a  celles  dites  du  «  carreau  »,  ou  marché 
forain,  réservé  aux  jardiniers,  maraîchers,  horticul- 
teurs et  aux  forains  non  abonnés.  On  a  estimé  ces 
ventes  à  253.230.000  kilos  de  denrées  en  1900,  au  lieu 
de  241.085.850  kilos  en  1899. 

En  ce  qui  concerne  les  poissons,  les 
introductions  totales  de  poisson  de  mer  et  Kilogr. 
de  poisson  d'eau  douce  ont  été,  en  1900,  — 
de.    40.161.960 

Elles  avaient  été,  en  1899,  de   38.441.2(53 


Augmentation  pour  1900   1 . 723 . 697 

Cette  augmentation  est  due  à  la  température,  qui  a 
été  favorable  à  la  pèche  et  a  permis  de  répondre  aux 
besoins  intensifs  de  Paris  pendant  l'Exposition  univer- 
selle. 

Les  entrées  de  moules  et  coquillages  sont  en  diminu- 
tion de  484.350  kilogrammes  :  7.751.300  kilogrammes 
en  1900,  contre  8.235.650  kilogrammes  en  1899. 

Pour  les  huîtres,  les  introductions  ont  été  de  398.420 
centaines,  au  lieu  de  365.400  en  1899. 

L'augmentation  porte  sur  la  portugaise  ;  l'armoricaine 
tend  à  disparaître  du  marché;  la  courseulles  n'y  parait 
plus  du  tout. 

La  presque  totalité  des  apports  est  constituée  par  la 
portugaise,  317.012  centaines,  et  la  marennes,  68.221 
centaines. 

Les  introductions  de  beurres  se  sont  élevées  à  12  mil- 
lions 851.627  kilogr.,  au  lieu  de  12.235.664  en  1899. 

Cette  augmentation  est  attribuée  à  l'Exposition  uni- 
verselle, en  vue  de  laquelle  les  expéditeurs  ont  pris  des 
dispositions  pour  faire  des  envois  plus  considérables. 

Les  apports  français  se  sont  élevés  en  1900  à  12  mil- 
lions 492.322  kilogr.;  ils  avaient  été,  en  1899,  de  11  mil- 
lions 892.919  kilogr.;  soit  une  augmentation  pour  1900 
de  599.403  kilogr. 

Les  apports  étrangers  ont  été  :  en  1900,  de  359.305 
kilogr.;  en- 1899,  de  342.645 kilogr.;  soit  une  augmenta- 
tion pour  1900  de  16.660  kilogr. 

En  ce  qui  concerne  les  œufs,  les  arrivages  dans  Paris 
se  sont  élevés,  en  1900,  à  30.732.964  kilogr.,  au  lieu  de 
27.242.922  en  1899,  soit  une  augmentation  de  3.490.042 
kilogrammes. 

Les  quantités  de  fromages  introduites  dans  la  capi- 
tale se  sont  chiffrées,  en  1900,  à  10.672.984  kilogr.  au 
lieu  de  10.123.285  kilogr.  en  1899. 

Pour  les  vins,  le  mouvement  général  aux  entrepôts 
de  Bercy  et  Saint-Bernard  ressort  à  2.174.761  hecto- 


litres, en  diminution  de  70.410  hectolitres  sur  1899  ; 
mais  les  quantités  totales  livrées  à  la  consommation 
parisienne  se  sont  élevées  à  5.178.321  hectolitres. 

Enfin,  en  1899,  Paris  ayant  consommé  204  552  hecto- 
litres d'alcool,  il  y  a,  sur  ce  chapitre,  une  augmenta- 
tion de  52.254  hectolitres. 

La  diminution  sur  le  vin  et  l'augmentation  sur  l'al- 
cool sont  dues  à  une  même  cause  :  la  revision  des 
taxes. 

En  prévision  de  la  suppression  des  droits  sur  le  vin, 
beaucoup  de  commandes  ont  été  ajournées  et  les  trans- 
actions ont  été  réduites  au  strict  nécessaire  pendant  le 
mois  de  décembre. 

Au  contraire,  en  ce  qui  concerne  l'alcool,  le  relève- 
ment des  droits  étant  prévu,  les  commerçants  et  les 
particuliers  se  sont  créé  des  réserves,  et  les  transac- 
tions pendant  le  mois  de  décembre  ont  été  considé- 
rables. 

Pour  terminer  cette  rapide  analyse  du  volume  de 
330  pages  que  nous  venons  de  parcourir,  il  nous  reste 
à  indiquer  les  chiffres  des  diverses  perceptions  muni- 
cipales du  service  de  l'approvisionnement. 

Les  taxes  d'abri,  do  place,  de  surveillance,  de  poids 
public,  ont  produit,  dans  les  divers  marchés  et  abat- 
toirs, une  somme  totale  de  11.383.610  f  r.  ;  c'est  là  une 
plus-value  de  458.912  fr.  par  rapport  à  1899. 

Georges  Bourgarel. 


Le  6e Rapport  du  Directeur  des  Monnaies  et  Médailles 

M.  Arnauné,  directeur  de  Y  Administration  des  mon- 
naies et  médailles,  vient  de  publier  le  sixième  rapport 
annuel  au  Ministre  des  Finances.  Comme  les  précé- 
dents, il  a  pour  objet  de  réaliser  l'engagement  pris  par 
le  Gouvernement  de  la  République  dans  la  convention 
de  l'Union  monétaire  latine  du  6  novembre  1885,  de 
centraliser  et  de  porter  à  la  connaissance  des  autres 
Gouvernements  «  tous  les  documents  administratifs  et 
statistiques  relatifs  aux  émissions  de  monnaie,  à  la 
production  et  à  la  consommation  des  métaux  précieux, 
à  la  circulation  monétaire,  à  la  contrefaçon  et  à  l'alté- 
ration des  monnaies  ».  Le  plan  de  ce  rapport  n'a  pas 
été  modifié.  Il  contient,  à  côté  de  tous  les  renseigne- 
ments qui  ont  pu  être  recueillis  sur  la  législation  mo- 
nétaire, les  frappes,  la  consommation  industrielle  et  la 
production  des  métaux  précieux  à  l'étranger,  les  dé- 
tails les  plus  complets  sur  les  opérations  de  la  Monnaie 
de  Paris  pendant  l'année  qui  vient  de  finir. 

La  production  monétaire  de  nos  ateliers  a  été  moin- 
dre en  1900  que  dans  les  années  précédentes.  Les 
frappes  d'or  français  avaient  dépassé  100  millions  de 
francs  en  1895  et  1896  ;  elles  s'étaient  élevées  à  221  mil- 
lions en  1897  et  à  177  millions  en  1898.  En  1899,  elles 
n'ont  atteint  que  54  millions  et  sont  tombées  à  30  mil- 
lions en  1900.  De  ce  chef,  la  valeur  totale  de  fabrica- 
tion se  trouve  considérablement  réduite.  Les  émissions 
de  pièces  divisionnaires  d'argent  se  sont  également 
ralenties  à  6  millions  de  francs  environ  en  1900,  contre 
27  millions  en  1899  et  40  millions  en  1898.  Néanmoins, 
grâce  à  de  nombreuses  fabrications  coloniales  ou 
étrangères,  les  ateliers  sont  loin  d'être  restés  inoccupés 
et  leur  activité  a  été  infiniment  supérieure  à  ce  qu'elle 
fut  pendant  les  quinze  premières  années  de  la  Régie. 
En  employant  une  formule  empirique  proposée  par 
M.  de  Fovillo,  on  trouve  que  le  travail  de  la  Monnaie 
est  représenté  par  les  nombres  ci  après  : 


1895. . 
1896. . 
1897... 


144  1898   356 

327  1839   197 

326  1900   164 


Malgré  la  diminution  indiquée  par  cette  statistique, 
la  production  de  1900  représente  encore  quatre  fois  la 
production  moyenne  de  la  période  1880-1895. 

Dans  le  cours  de  l'année  dernière  s'est  continuée  la 
transformation  de  nos  types  monétaires.  Pour  que  la 
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série  soit  complète,  il  ne  reste  plus  à  créer  que  les 
pièces  d'or  tic  100  fr.  et  de  50  fr.,  dont  l'usage  est  pou 
répandu,  ainsi  que  l'écu  de  5  francs  en  argent,  dont  La 
frappe  est  suspendue  par  convention  internationale. 

Le  service  des  médailles  prend  chaque  aunée  plus 
d'importance,  grâce  surtout  au  talent  des  graveurs  et 
à  la  publicité  donnée  à  leurs  oeuvres.  Le  nombre  des 
commandes  de  médailles  a  été  de  9.073  en  1900,  contre 
9.02 1  en  1899. 

A  la  suite  du  rapport,  on  trouve,  comme  les  années 
précédentes,  une  reproduction  de  quelques  unes  des 
plus  belles  médailles  récemment  créées.  Depuis  le 
mois  de  décembre  dernier,  un  nouveau  bureau  ;i  été 
organisé  où,  avec  des  vitrines  bien  éclairées,  figure  la 
majorité  des  médailles  que  la  Monnaie  met  en  vente. 
Ce  système  date  depuis  trop  peu  de  temps  pour  qu'il 
soit  possible  d'en  apprécier  tous  les  résultats.  Ce  qui 
apparaît  aujourd'hui,  c'est  que  depuis  qu'il  fonctionne, 
les  ventes  au  comptant  ont  augmenté  déplus  de  50  0/0. 

Le  budget  de  la  Monnaie  pour  1900  présente  : 

En  recettes   4.405.906  57 

En  dépenses   2.692.107  10 

Laissant  un  bénéfice  net  de  . .    1.713.738  97 

Cet  excédent  se  décompose  comme  suit  :  166.088 
francs  46,  plus-value  des  recettes  sur  les  dépenses  re- 
présentant le  bénéfice  total  de  la  fabrication  des  mon- 
naies et  des  médailles;  583.954  fr.  97,  produit  net  de 
rémission  des  monnaies  de  bronze;  262.918  fr.  41,  plus- 
value  de  la  fabrication,  an  moyen  d'écus,  de  monnaies 
divisionnaires  d'argent  ;  637.055  fr.  13,  part  non  em- 
ployée du  fonds  d'entretien  de  la  circulation  créé  en 
vertu  de  la  convention  internationale  du  29  octobre 
1897  ;  63.722  fr.,  bénéfice  net  sur  l'affinage  des  écus 
aurifères. 

Le  rapport  du  Directeur  est  suivi  d'une  savante 
étude  de  M.  Forest  sur  le  dosage  du  platine  dans  ses 
alliages  avec  l'or  et  l'argent. 

Dans  la  partie  consacrée  aux  questions  générales,  on 
remarque  particulièrement  le  chapitre  sur  la  législation 
monétaire  de  la  Belgique.  Le  rapport  poursuit  ainsi 
la  publication  des  documents  monétaires  des  divers 
pays. 

Il  nous  est,  on  le  conçoit,  impossible  de  résumer  la 
partie  statistique  très  ample  et  très  documentée,  nous 
ne  pouvons  que  constater  une  fois  de  plus  que  le  rap- 
port français  fait  fort  bonne  figure  à  côté  de  celui  du 
Directeur  de  la  Monnaie  des  Etats-Unis  et  quïls  se 
complètent  réciproquement  d'une  manière  très  heu- 
reuse. 

a.  b. 


(  iOMPÀGNIE  GÉNÉRALE 

DES  EAUX  POUR  L'ÉTRANGER 


Dans  notre  numéro  du  28  juin  dernier,  nous  avons 
brièvement  rendu  compte  des  résultats  obtenus  par 
cette  Société  au  cours  de  l'exercice  1900.  Il  nous  reste 
maintenant  à  nous  reporter  au  rapport  du  Conseil 
d'administration.  Rappelons  toutefois,  auparavant, 
comment  s'est  établi  le  »  Compte  de  Profits  et  Pertes  », 
et  rapprochons-le  du  précédent. 

Exercices 
18'.  )9  1900 

(En  francs) 

Produits  nets  des   exploitations,  af- 
faires en   participation,  intérêts  et 

produits  divers   2.9'.î.005  3.005.577 

Moins  : 

Service  di  s  obligations,  frais  généraux 
et  comptes  divers   1. 608. 484  1.712.201 

Bénéfices  nets   1.275.521  1.353.316 


Ces  montants  ont  été  répartis  ainsi  : 

Exercices 
w.r.i  1900 

En  francs) 

Réserve  statutaire   02.709  07.028 

Dividende  de  15  fr.  en  1899,  et  de  10  fr. 

en  1900   1 .200.000  1.280.000 

lieport  à  nouveau   12.752  6.288 

1.275.521    1. '553. 316 

L'exercice  1900  s'est  donc  traduit  par  une  augmen- 
tation de  dividende  de  1  franc  sur  l'année  précé- 
dente, et  nous  croyons  devoir  faire  remarquer  que 
cette  répartition  de  16  francs  pour  1900  est  la  plus 
forte  à  laquelle  la  Société  ait  procédé  depuis  l'année 
1879,  c'est-à-dire  depuis  sa  constitution.  Voici,  en  effet, 
la  liste  des  divi  dendes  reçus  par  les  actionnaires  de- 
puis cette  époque  : 


Exercices 

Par  an 

Exercices 

Par  an 

Francs 

Francs 

rien 

1890  à  1893  

rien 

5  » 

1894  et  1895 

5  » 

6  25 

18%  

7  » 

1883  

7  50 

1897  

10  » 

10  » 

1898  

13  50 

12  50 

15  » 

1887  

13  50 

1900  

.     16  » 

1888  et  1889    . . 

.        14  n 

La  situation  de  cette  entreprise  s'est  donc  considé- 
rablement modifiée  au  cours  de  ces  dernières  années, 
bien  que  le  différend  avec  la  Ville  de  Naples  soit  en- 
core resté  en  suspens.  Ce  différend  force  la  Compagnie 
à  tenir  encore  en  réserve  un  chiffre  de  bénéfices  de 
3.200.000  francs  qui  ne  sera  modifié  que  lorsque  l'ar- 
bitrage relatif  à  la  dette  de  la  Ville  de  Naples  aura 
rendu  cette  somme  disponible.  Ce  n'est  qu'à  ce  moment- 
là  que  le  Conseil  d'administration  fera  aux  action- 
naires des  propositions  pour  son  affectation. 

Quoi  qu'il  en  soit,  les  bénéfices  réalisés  en  1900  sont 
en  plus-value  sur  ceux  de  1899  et,  sauf  celles  de  la 
Spezia,  toutes  les  exploitations  de  la  Compagnie  y  ont 
contribué.  C'est  ce  qui  ressort  du  tableau  suivant  : 

Bénéfices  nets 

(Francs) 

Exploitation  de  Venise  : 
Produits  de  l'exploitation. ...     735.267  40 

Moins  :  Dépenses   175.326  25 

  559.941  15 

Exploitation  de  Bergame  : 
Produits  de  l'exploitation. . . .     123.923  87 

Moins  :  Dépenses   30.217  65 

  93.706  22 

Exploitation  de  la  Spezia  : 
Produits  de  l'exploitation. .. .      75.826  32 

Moins  :  Dépenses   46.406  86 

  29.419  46 

Exploitation  de  Vérone  : 
Produits  de  l'exploitation. . . .     179.629  29 

Moins  :  Dépenses   55.220  55 

  124.408  74 

Exploitation  de  Porto  : 
Produits  de  l'exploitation   497.015  » 


Moins  :  Dépenses   126.386  37 


370.628  63 


Si  l'on  veut  rapprocher  ces  chiffres  de  ceux  de  l'exer- 
cice 1899,  on  trouve  les  différences  suivantes  : 

Différences  en  1900 
sur  1899 

(Eu  francs) 

Exploitation  de  Venise   +  :!0.701  14 

Exploitation  de  Bergame   -+-  4.709  'i3 

Exploitation  de  la  Spezia   —    4.650  72 

Exploitation  de  Vérone   -f-  S. 065  36 

Exploitation  de  Porto   -f  14.416  80 
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Ce  sont  là  Les  affaires  directes  de  la  Société;  quant 
aux  affaires  indirectes  elles  se  présentent  ainsi  : 

En  1900,  la  participation  dans  la  Société  des  Eaux  de 
Lausanne  n'a  pas  changé,  et  les  400  actions  de  cette 
entreprise  que  possède  la  Compagnie  Générale  des 
Eaux  pour  VEtranger  n'ont  donné  aucun  résultat.  La 
Ville  dé  Lausanne  a  rempli  les  formalités  nécessaires 
pour  l'expropriation  de  cette  entreprise,  et  le  prix  à 
payer  par  la  Ville  fait  actuellement  l'objet  d'une  ex- 
port  ise  dont  on  attend  les  résultats. 

Le  dividende  des  actions  de  la  Compagnie  de  Naples 
et  les  intérêts  des  sommes  que  la  Compagnie  Générale 
des  Eaux  pour  l'Etranger  lui  a  avancées  s'élèvent  à 
1.720.984  fr.,  en  augmentation  de  29.352  fr.  60  sur  Tan- 
née précédente.  La  Compagnie  ne  peut  attendre  le  paie- 
ment d'aucun  acompte  sur  la  dette  de  la  Ville  de 
Naples  avant  la  lin  des  opérations  de  l'arbitrage  en 
cours.  Ces  opérations  demandent  un  temps  assez  long, 
car  elles  comportent  l'examen  des  comptes  de  recettes 
et  de  dépenses  depuis  l'ouverture  de  l'exploitation  en 
1880,  jusqu'à  la  cessation  de  la  garantie  d'intérêt  en 
1898,  pour  arriver  à  déterminer  le  chiffre  précis  de  la 
dette  de  la  Ville.  On  assure  cependant  que  les  arbitres 
auront  terminé  leur  mission  pour  le  mois  de  novembre 
prochain. 

Les  abonnements  particuliers  de  la  Compagnie  de 
Naples  continuent  à  se  développer  chaque  année.  Ils 
s'élevaient  à  2.506.000  fr.  25  au  31  décembre  dernier, 
faisant  ressortir  une  augmentation  de  37.759  fr.  65  réa- 
lisée dans  le  cours  de  l'année  1900.  A  ce  chiffre,  vien- 
nent s'ajouter  les  excédents  de  compteurs  qui  atteignent 
le  cinquième  environ  du  montant  des  abonnements 
souscrits.  Les  recouvrements  s'opèrent  régulièrement, 
et  on  ne  peut  que  constater  la  situation  satisfaisante 
de  l'affaire  de  Naples  dont  les  progrès  suivent  une  mar- 
che normale. 

Quant  à  la  Compagnie  des  Eaux  de  Conslanlinople, 
elle  a  fixé  son  dividende  pour  l'exercice  1900  à  58  pias- 
tres or,  comme  celui  de  l'exercice  précédent,  et  les 
4.100  actions  de  cette  entreprise  que  possède  la  Com- 
pagnie Générale  des  Eaux  pour'  l'Etranger  lui  donnent 
en  conséquence  un  revenu  de  53.915  francs. 

Bref,  voici  comment  se  résume  le  compte  d'exploita- 
tion de  la  Société  : 


Produits  : 

Affaires  directes   1.611.661  88 

Affaires  en  participation   1.774.899  » 


3.c86.560  88 

Moins  : 

Frais  d'exploitation   433.557  68 

Bénéfices  nets  d'exploitation   2. 953. 003  20 

Intérêts  et  produits  divers   112.574  32 


Total  des  produits   3.065.577  52 


ainsi  qu'il  a  été  au  début. 

Au  cours  de  l'exercice  1900,  l'exploitation  de  Venise 
a  procédé  à  de  nouveanx  travaux  de  canalisation  qui 
doivent  procurer,  cette  année,  quelque  augmentation 
de  produits.  De  son  côté,  l'exploitation  de  Bergame  a 
achevé  la  canalisation  des  nouvelles  sources  qu'elle 
destine  à  l'alimentation  des  communes  situées  en  de- 
hors du  périmètre  de  Bergame.  Cette  canalisation,  en 
augmentant  le  volume  d'eau  dont  elle  dispose,  lui  per- 
mettra de  rendre  le  service  de  la  banlieue  indépendant 
de  celui  de  la  ville,  et  d'alimenter  un  certain  nombre 
de  nouvelles  communes  avec  lesquelles  les  traités  sont 
déjà  passés  et  d'autres  sont  à  l'étude.  Enfin,  à  Porto, 
les  difficultés  qui  avaient  retardé,  jusqu'à  présent, 
l'exécution  du  traité  passé  en  1895  pour  le  prolonge- 
ment îles  canalisations  vers  la  ville  de  Bouças,  voisine 
de  Porto,  ont  été  aplanies.  Ce  traité  doit  être  approuvé 
prochainement  par  l'autorité  supérieure,  et  la  Compa- 
gnie commencera  aussitôt  l'approvisionnement  des 
tuyaux  nécessaires  à  l'exécution  des  travaux.  En  un 
mot,  il  n'y  a  que  l'affaire  de  Spezia  qui  laisse  à  dési- 
rer. Cette  entreprise  se  ressent  toujours  de  la  concur- 
rence qu'elle  doit  soutenir  contre  ia  distribution  d'eau 
municipale  et,  de  plus,  l'importance  des  établissements 


de  la  marine  de  l'Etat  tend  à  diminuer  chaque  année, 
ce  qui  influe  sur  les  progrès  de  cette  entreprise. 

En  résumé,  et  ainsi  qu  il  ressort  des  comptes  fournis, 
la  situation  de  la  Compagnie  Générale  des  Eaux  pour 
l'Etranger  s'améliore  sensiblement.  Il  faut  dire  aussi 
que  son  Conseil  d'administration  se  montre  des  plus 
prudent.  C'est  ainsi  qu'en  1900  quelques  affaires  nou- 
velles lui  ont  été  présentées  ;  mais  comme  elles  ne  lui 
ont  pas  paru  offrir  des  bénéfices  suffisamment  assu- 
rés, il  n  a  pas  donné  suite  aux  propositions  qui  lui 
avaient  été  faites. 

A.  Lechenet. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Nous  avons  publié,  dans  notre  numéro  du  23  août, 
le  texte  du  protocole  linal  rédigé  en  commun  par  toutes 
les  Puissances  et  présenté  par  elles  à  la  signature  des 
plénipotentiaires  chinois.  Ce  protocole  a  été  signé,  le 
7  septembre  dernier,  par  les  représentants  de  l'Empe- 
reur de  Chine.  Ainsi  se  trouve  terminée,  en  apparence 
du  moins,  la  phase  internationale  des  événements  de 
Chine.  Les  Ministres  européens  vont  partir  immédiate- 
ment en  vacances  ;  les  troupes  du  corps  d'expédition 
vont  être  rapatriées.  Les  Chinois  reprennent  possession 
des  territoires  occupés  et  reconstruisent  les  palais  in- 
cendiés :  c'est  le  signal  de  la  reprise  des  relations  nor- 
males de  l'Europe  avec  la  Chine. 

A  examiner  attentivement  les  choses,  on  s'aperçoit 
qu'on  n'est  arrivé  à  aucun  autre  résultat  qu'au  réta- 
blissement de  l'ordre  matériel  en  Chine.  Les  engage- 
ments pris  par  la  Chine  ne  signifient  pas  grand'chose  : 
il  faudrait  une  unanimité  constante  des  Puissances  pour 
en  garantir  l'exécution  !  Quant  à  l'indemnité,  qui  a 
nécessité  un  relèvement  de  5  0/0  des  douanes,  elle  pè- 
sera essentiellement  sur  le  commerce  européen.  Ce  sont 
les  importateurs  en  Chine  qui  payeront,  surtout,  les 
frais  de  la  guerre. 

Mais  le  fait  le  plus  grave  est  que  tout  le  poids  des 
expiations  a  été  porté  par  l'Empereur.  Son  autorité  et 
son  prestige  ont  été  singulièrement  diminués  au  profit 
de  l'Impératrice  douairière,  l'inspiratrice  même  des 
troubles.  L'Europe  a  manœuvré  de  telle  façon  qu'elle 
a  grandi  les  vrais  auteurs  des  désordres  et  amoindri 
ceux  dont  l'autorité  aurait  pu  en  empêcher  le  retour. 
Singulier  résultat  d'un  si  grand  effort.  En  somme,  le 
concert  européen  a  donné  une  nouvelle  preuve  d'im- 
puissance... et  peut-être  de  maladresse. 


Informations  Économianes  et  Financières 


L'Attentat  contre  le  Président  Mac-Kinley  et 
les  Marchés  financiers.  —  Un  attentat  comme  celui 
dont  le  Président  Mac-Kinley  vient  d'être  victime 
exerce  toujours  une  influence  sur  les  différents  marchés 
financiers.  La  chose  parait  illogique,  car  il  n'est  pas 
de  crime  aussi  stupide  et  dont  les  conséquences  poli- 
tiques soient  aussi  nulles  ;  mais  la  Bourse  ne  raisonne 
pas,  elle  se  trouve  brusquement  placée  en  présence 
d'un  fait  nouveau  et  elle  traduit  ses  craintes  par  des 
ventes  irréfléchies. 

Dans  ces  conditions,  il  appartient  à  ceux  qui  ont  en 
mains  la  direction  d'un  marché  de  prendre  des  mesures 
énergiques  pour  éviter  une  panique  ou,  du  moins. ^ 
pour  en  diminuer  les  effets.  L'événement  s'étant  pro-' 
duit,  cette  fois,  à  une  heure  où  les  affaires  sont  ter- 
minées, le  personnel  inlluent  de  Wall  Street  a  pu  se 
réunir  et  se  concerter  avant  la  Bourse  de  samedi  der- 
nier et,  décider  dans  cotte  assemblée  de  soutenir  acti- 
vement le  marché. 

On  peut  se  féliciter  de  cette  intervention  :  la  séance 
de  samedi  à  la  Bourse  de  New- York  a  débuté,  en  effet, 
au  milieu  d'une  agitation  qui  rappelait  la  panique  du 
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mois  de  mai  dernier  et  bien  que  la  décision  dont  nous 
venons  de  parler  ait  été  connue  —  ce  qui  a  calmé 
l'ardeur  de  certains  vendeurs —  les  offres  ont  été  telles 
que  les  premières  valeurs  du  marché  américain  ont 
enregistré  aussitôt  une  baisse  de  huit  points  sur  les 
cours  de  clôture  de  la  veille.  Dans  la  première  heure 
de  la  Bourse,  les  ventes  totales  ont  porté  sur  près  de 
500.000  actions,  tandis  qu'on  avait  échangé  seulement 
300.000  titres  dans  les  cinq  heures  de  la  séance  du 
vendredi.  Les  demandes  du  dehors  et  les  rachats  des 
vendeurs  ont  bientôt  relevé  les  cours  et  la  nouvelle 
d'une  sérieuse  amélioration  dans  l'état  de  santé  du 
Président  a  définitivement  raffermi  la  tendance. 

Ces  fluctuations  n'ont  eu  qu'une  influence  très  loin- 
taine, sur  les  places  européennes.  Nous  le  devons  à  la 
fermeture  du  Stock-Exchange,  pendant  la  journée  de 
samedi.  La  place  de  Londres  étant  plus  lice  que  toutes 
les  autres  avec  Wall  Street,  il  était  à  craindre  que  les 
fluctuations  de  cette  dernière  aient  un  contre  coup  très 
fâcheux  chez  nos  voisins,  contre-coup  dont  nous  aurions 
ressenti,  nous  aussi,  les  conséquences.  Mais  l'événe- 
ment avait  produit  tous  ses  effets  quand  le  Stock-Ex- 
change a  rouvert  ses  portes  et  le  public  anglais,  très 
fortement  impressionné  par  la  nouvelle  de  l'attentat, 
avait  pu  se  ressaisir. 

Quelles  que  soient  les  suites  de  ce  crime,  il  n'y  a 
donc  plus  à  craindre  aujourd'hui  qu'il  exerce  une 
inlluence  sérieuse  sur  les  marchés  financiers.  Les 
nouvelles  sont,  d'ailleurs,  des  plus  rassurantes  et  l'on 
considère  la  guérison  du  président  Mac  Kinley  comme 
certaine. 

Les  Fonds  Brésiliens.  —  L'attention  du  Marché  a 
été  particulièrement  attirée,  cette  semaine,  par  les 
fonds  brésiliens.  Le  4  0/0  1889,  par  exemple,  qui  co- 
tait, il  y  a  huit  jours,  65  95,  a  clôturé,  aujourd'hui,  à 
67  05,  après  avoir  eu  des  transactions  assez  suivies. 

Ce  fonds  avait  été,  depuis  quelque  temps,  l'objet 
de  ventes  nombreuses  déterminées  par  la  crainte  de 
complications  politiques  au  Brésil  et  par  les  nou- 
velles venues  de  Rio  annonçant  que  l'élection  prési- 
dentielle soulèverait  de  grosses  difficultés,  en  raison 
de  l'antagonisme  existant  entre  les  Etats  de  Rio- 
Grande  du  Sud  et  de  San-Paulo.  Ces  craintes  parais- 
sent aujourd'hui  complètement  écartées  :  les  différents 
partis  gouvernementaux  se  sont  mis  d'accord  sur  le 
nom  de  M.  Rodrigue  Alves  et  l'on  peut,  dès  aujour- 
d'hui, le  considérer  comme  le  futur  successeur  de 
M.  Campos  Salles. 

Au  point  de  vue  financier,  les  nouvelles  sont  favo- 
rables ;  le  projet  de  budget  pour  1902,  que  vient  de 
déposer  M.  Murtinho,  ministre  des  finances,  ne  propose 
aucune  innovation  dangereuse  et  consolide  les  amélio- 
rations déj;'i  effectuées  aux  cours  des  exercices  anté- 
rieurs. Ce  projet  de  budget  établi  avec  la  plus  grande 
modération  et  qui  renferme  d'importantes  réductions 
de  dépenses  est  accepté  dans  son  intégralité  par  le 
rapporteur  du  budget  des  recettes  de  la  Chambre  des 
députés,  M.  Serzcdcllo  Correia,  ancien  ministre  des 
finances. 

Quelques  modifications  pourront  être  apportées  dans 
ses  dispositions,  mais  les  chiffres  ne  subiront  pas 
d'altérations. 

De  son  côté,  le  change  a  bénéficié  d'une  légère 
reprise.  Il  est  bon,  de  constater  à  ce  propos  que  les 
arrangements  pris  par  le  Gouvernement  brésilien  pour 
le  service  de  la  Dette  extérieure,  en  s'assurant  le  paie- 
ment en  or  de  25  0/0  des  droits  de  douane,  font  que 
ce  service  ne  peut  être  nullement  compromis  par  les 
perturbations  que  les  mouvements  du  change  peuvent 
causer  sur  le  commerce  d'importation  et  d'exportation. 
Il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  tous  les  efforts  du  Gou- 
vernement doivent  tendre  ;ï  diminuer  ces  mouvements 
en  relevant  la  valeur  de  son  papier. 

Dans  ce  but,  une  mesure  vient  d' être  décidée,  qui 
pourrait  contribuer  pour  une  forte  part  à  améliorer 
le  change  :  le  Gouvernement  se  proposerait  de  payer 
térêtfl  de  la  Dette  extérieure  au  gré  du  détenteur, 
boit  &  Rio,  soit  h  Londres.  A  Rio,  ce  paiement  s'effec- 


tuerait naturellement  en  monnaie  nationale,  mais  aug- 
mentée du  change  du  jour. 

Grâce  à  cette  mesure,  une  partie  considérable  des 
titres  de  la  Dette  extérieure  serait,  sans  doute,  prompte- 
inent  acquise  par  des  capitalistes  résidant  au  Brésil  et, 
comme  conséquence,  les  remises  à  faire  sur  l'Europe 
seraient  réduites  d'autant. 

Ce  sont  tous  ces  faits  qui  ont  été  favorablement  ac- 
cueillis par  le  marché  et  qui  ont  provoqué  une  amélio- 
ration des  fonds  brésiliens. 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  Journal  Offi- 
ciel vient  de  publier  le  rendement  des  impôts  indirects 
et  monopoles  de  l'Etat  pour  le  mois  d'août  1901.  Ce 
rendement  s'est  élevé  à  la  somme  de  212.897.(300  fr., 
soit  une  diminution  de  12.22'i.200  fr.  sur  les  évalua- 
tions budgétaires  et  de  27.448.800  fr.  sur  les  recettes 
du  mois  d'août  1900,  ainsi  qu'il  ressort  du  tableau  ci- 
dessous  : 

Différences 


Par  rapport 

aux 
évaluations 
budgétaires 


Sur 
le  mois 
d'août 
1900 


(En  francs) 

Enregistrement   +   2.394.500   —  5.636.500 

Produits  du  timbre   +      841.000   +  510.500 

Impôt  sur  les  opérations  de 

Bourse   +         9.500   —  49.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs  „ 

mobilières   +      236.500   +  120.000 

Douanes  (sucres  et  sels  non 

compris)   —   1.(334.000   —  4.233.000 

Contribut  ions  indirectes  ( sucres 

et  sels  non  compris)   —   7 . 7 10 . 600   —  10 . 089 . 000 

Sels   +      338.000   +  337.000 

Sucres   —   8.327.000   —  8.251.000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   +   2.G49.400   -f  846.800 

Produits  et  revenus  du  do- 
maine de  l'Etat   —      514.600   —  340.500 

Produits  divers  et  recettes  d'or- 
dre   —      506.900   —  670,100 

Différence  pour  1901 ....    —  12.224.200   —  27 . 448 . 800 

Voici,  maintenant  ,  la  situation  pour  les  huit  premiers 
mois  de  l'année  1901,  par  rapport  aux  évaluations  bud- 
gétaires, et  sur  les  huit  premiers  mois  de  l'année  der- 
nière : 

Différences 

Par  rapport        Sur  les 

aux  huit  premiers 

évaluations  mois 
/  budgétaires         de  1900 

'  (En  francs) 

Enregistrement   —   1.889.000   —  25.037.000 

Produits  du  timbre   +    5.065.000   —  87.000 

Impôt  sur  les  opérations  de 

Bourse   —      508.500   —  585.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières...   +    5  828.000    +  2.586.500 

Douanes  (sucres  et  sels  non 

compris)   —  14.693.000  —  35 . 544 . 000 

Contributions  indirectes  (sucres 

et  sels  non  compris)..   —  38.993.600   —  36.092.000 

Sels   +    1.357.000    +  282.000 

Sucres   —  34.465.000   —  22.965.000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   +  13.097.400   +  2.039.300 

Produits  et  revenus  du  do- 
maine de  l'Etat   —   3.617.500  +  1.107.500 

Produits  divers  et  recettes  d'or- 
dre  —    1.367.300   —  2.672.900 

Différence  pour  1901....    —  70.186.500  —116.967.600 

La  situation  des  «  lre  et  2°  contributions  directes  et 
taxes  assimilées  »  pour  les  sept  premiers  douzièmes 
échus  de  l'année  s'établit  ainsi  : 
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Il  y  a  eu  pour  9i9. 8-22.200  fr.  de  rôles  émis.  Les  sept, 
premiers  douzièmes  échus  représentent  554.063.900 
francs  et  les  recouvrements  ont  atteint  620.200. 'i00  fr., 
soit  une  différence  en  plus  aux  recouvrements  de 
66.187.560  fr.  Pour  les  sept  premiers  mois  de  1900,  les 
recouvrements  n'avaient  atteint  que  614.744.700  fr.  Il 
y  a  donc,  pour  1901,  une  différence  en  plus  de  5.455.700 
francs.  Enfin,  pendant  la  même  période,  les  frais  de 
poursuites  sur  les  recouvrements  se  sont  chiffrés  par 
682.800  fr.,  contre  093. 000  fr.  pendant  la  même  période 
de  1900.  La  proportion  entre  les  frais  de  poursuite  et 
les  recouvrements  est  donc  de  1.08  pour  mille,  sans 
changement  appréciable  sur  1900. 


Compagnie  Française  de  Mines  d'Or  et  d'Ex- 
ploration. —  Lorsque  fut  décidé,  en  mai  dernier,  la 
constitution  de  la  Banque  Française  pour  le  Commerce 
et  V Industrie,  sous  la  présidence  de  M.  Maurice  Rou- 
vier,  le  plan  sur  lequel  reposait  la  création  de  cette 
institution  comprenait  deux  parties.  La  première  avait 
trait  à  la  nouvelle  Société  dont  le  capital  de  00  millions 
de  francs,  divisé  en  240.000  actions  de  250  fr.,  était  à 
souscrire  ainsi  :  20  millions  de  francs,  soit  80.000  ac- 
tions, par  la  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud, 
20  millions  également  par  la  Banque  Internationale  de 
Paris,  et  20  millions  aussi  par  des  tiers,  parmi  lesquels 
figuraient  tous  les  grands  établissements  de  crédit  de 
notre  place. 

La  seconde  partie  du  plan  se  référait  à  la.Compaqnie 
Française  de  Mines  d'Or  et  d'Exploration  qui  venait 
de  se' faire  autoriser,  par  ses  actionnaires,  à  porter  son 
capital  social  de  12..>00.000  fr.  à  30  millions  de  francs 
par  la  création  de  I  75.000  actions  nouvelles  de  100  fr. 
nominal.  Dans  cette  augmentation  de  capital,  la  Ban- 
que Française  de  l'Afrique  du  Sud  était  assurée  de  re- 
cevoir 80.000  actions  au  pair  de  100  fr.,  au  moyen  : 

1°  Du  droit  qui  lui  était  conféré  de  souscrire,  le  tiers 
des  actions  nouvelles,  proportion  dont  le  Conseil  d'ad- 
ministration de  la  Compaqnie  Française  de  Mines  d'Or 
et  d'Exploration  avait  statutairement  la  faculté  de  dis- 
poser ; 

2°  D'accords  particuliers  intervenus  avec  un  groupe 
d'actionnaires  de  cette  Compagnie. 

En  échange,  la  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud 
cédait  à  la  Compagnie  Française  de  Mines  d'Or  et  d'Ex- 
ploration le  bénéfice  de  sa  clientèle  et  de  ses  relations 
minières  et  sud-africaines,  et  conjointement  avec  la 
Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie,  ga- 
rantissait la  souscription  au  pair  de  la  totalité  de  l'aug- 
mentation de  capital  de  la  Compaqnie  Française  de 
Mines  d'Or  et  d'Exploration,  mais  sans  que,  par  suite 
de  conventions  spéciales,  le  chiffre  total  qui  pouvait 
lui  revenir,  à  elle  Banque  Française  de  l'Afrique  du 
Sud,  put  dépasser  les  80.000  actions  indiquées  plus 
haut. 

Or,  le  Conseil  d'administration  de  la  Compaqnie 
Française  de  Mines  d'or  et  d'Exploration  a  décidé,  à  la 
date  du  30  août,  et  conformément  avec  l'article  0  des 
statuts,  de  procéder  à  l'augmentation  de  capital  dont 
nous  venons  de  parler. 

Mais  l'assemblée  générale  extraordinaire  du  15  juin 
1901  l'ayant,  en  vertu  dudit  article  6  des  statuts,  auto- 
risée à  disposer  jusqu'à  concurrence  d'un  tiers  de  l'émis- 
sion, le  Conseil  d'administration  n'offre  en  souscription 
aux  actionnaires  et  porteurs  de  parts  bénéficiaires  de 
la  Compagnie  que  120.000  actions  qui  leur  sont  réservées 
à  raison  de  00.000  pour  les  actionnaires  et  de  60.000 
pour  les  porteurs  de  parts  bénéficiaires,  conformément 
à  l'article  6  susmentionné  des  statuts. 

Le  solde  de  55.000  actions  est,  d'ores  et  déjà,  sous- 
crit par  le  groupe  dont  il  a  été  question,  et  qui  s'est, 
en  outre,  engagé  à  souscrire  toutes  celles  des  120.000 
actions  qui  ne  seraient  pas  souscrites  par  les  ayants 
droit. 

En  conséquence,  les  porteurs  des  400.000  parts  béné- 
ficiaires ont  un  droit  de  souscription  irréductible  cal- 
culé sur  la  base  de  trois  actions  nouvelles  pour  cinq 
parts  bénéficiaires,  et  les  porteurs  des  125.000  actions 


anciennes,  un  droit  de  souscription  irréductible  calculé 
sur  la  base 'de  quarante-huit  centièmes  d'action  nou- 
velle pour  une  action  ancienne,  les  fractions  de  moins 
d'une  demi-action  étant  considérées  comme  nulles  et 
celles  d'une  demi-action  au  moins  étant  comptées 
fomme  unité  :  ainsi  2  actions  anciennes  donnent  droit 
à  une  action  nouvelle,  7  actions  anciennes  à  3  nou- 
velles, 30  actions  anciennes  à  14  nouvelles,  etc. 

Les  actionnaires  et  porteurs  de  parts  bénéficiaires 
ont  la  faculté  de  souscrire  un  nombre  d'actions  supé- 
rieur au  minimum  auquel  ils  ont  droit.  Le  solde 
restant  éventuellement  disponible,  après  attribution  à 
chaque  souscripteur  du  chiffré  irréductible  lui  reve- 
nant, sera  réparti  entre  ceux  qui  auront  usé  de  la 
susdite  faculté.  Au  cas  où  leurs  demandes  dépasse- 
raient ce  solde,  la  répartition  sera  faite  proportionnel- 
lement à  leur  droit  de  souscription. 

Les  actions  nouvelles  sont  émises  au  pair,  soit  100 
francs,  et  participeront  aux  bénéfices'  de  l'exercice  1901 
et  des  exercices  suivants,  au  prorata  des  sommes 
versées  et  du  temps  écoulé  depuis  le  versement. 

Il  est  appelé  25  fr.  en  souscrivant.  Les  dates  des 
versements  ultérieurs  seront  portées  à  la  connaissance 
des  actionnaires,  dans  les  termes  de  l'article  9  des 
statuts.  Les  versements  en  retard  seront  passibles 
d'intérêts  à  raison  de  6  0/0  l'an,  sans  préjudice  de 
l'application  de  l'article  12  des  statuts. 

Les  actions  anciennes  et  les  parts  bénéficiaires 
devront  être  présentées  à  l'appui  de  la  demande 
d'actions  nouvelles  ;  elles  seront  frappées  d'une  estam- 
pille Indiquant  que  le  droit  de  souscription  a  été 
exercé. 


Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de 
l'Indo-Chine  et  du  Yun-Nan.  —  Dans  nos  <  Infor- 
mations Economiques  et  Financières  «  du  17  août,  nous 
avons  annoncé  la  constitution  définitive  de  cette  Société 
au  capital  de  12.500.000  francs. 

Cette  Société,  comme  on  sait,  doit  construire  à  ses 
frais,  risques  et  périls,  la  ligne  Laokay  à  Yunnan-Sen, 
qui  a  une  longueur  de  468  kilomètres,  et  elle  a  reçu  de 
la  colonie  le  droit  à  l'exploitation  de  la  ligne  d'Haï- 
phong  àLaokay,  directement  construite  par  la  colonie, 
et  qui  a  une  longueur  de  385  kilomètres. 

La  remise  de  cette  ligne  à  la  Compagnie,  matériel 
roulant  et  outillage  compris,  sous  réserve  du  partage 
des  bénéfices  à  des  conditions  déterminées,  devra  avoir 
lieu  avant  le  1er  avril  1903  pour  la  section  deHaïphong 
à  Hanoï  et  avant  le  1er  avril  1905  pour  celle  de  Hanoi 
à  Laokay.  De  son  côté,  la  Compagnie  devra  -avoir 
achevé  en  1907  la  section  de  Laokay-Mongtsé-Yuianan- 
Sen.  La  ligne  entière,  de  Haïphong > Yunnan-Sen  ,  aura 
une  longueur  de  853  kilomètres. 

Jusqu'à  l'ouverture  complète  de  la  ligne,  les  dépenses 
d'administration,  d'intérêt  à  4  0/0  sur  la  partie  versée 
du  capital-actions,  d'impôts,  etc.,  seront  portées  au 
compte  d'établissement.  Elles  seront,  après  l'ouverture, 
prélevées  sur  les  recettes,  déduction  faite  des  dépenses 
d'exploitation  et  d'entretien,  et  la  Compagnie  prélèvera 
ensuite  une  sômme  de  400.000  fr.  pour  couvrir  les  frais 
d'administration  en  France  et  compléter  la  rémunéra- 
tion du  capital-actions.  Le  surplus  des  recettes  sera 
porté,  jusqu'à  concurrence  de  2  millions,  à  un  «  compte 
d'attente  »  et,  jusqu'à  concurrence  de  la  même  somme, 
à  un  «  compte  de  réserves  »  destinés  l'un  et  l'autre  à 
couvrir  les  insuffisances  possibles.  Le  solde,  après  ces 
prélèvements,  constituera  le  bénéfice  à  partager  comme 
suit  avec  la  colonie  :•  par  moitié  pour  le  premier  mil- 
lion; les  deux  tiers  à  la  colonie  pour  les  deux  millions 
suivants;  les  trois  quarts  à  la  colonie  pour  le  surplus... 

La  Compagnie  jouit  d'une  garantie  do  3  millions  de 
francs  concédée  par  la  loi  du  25  décembre  1898,  et  qui 
lui  permet  d'émettre'  des  obligations  pour  une  valeur 
d'environ  76  millions.de  francs.  Le  capital  d'établisse- 
ment ayant  été  évalué  à  95  millions,  le  solde  de  19  mil- 
lions sera  fourni  par  une  portion  du  capital-actions, 
6.500.000  fr.,  et  par  une  subvention  de  la  colonie  de 
12.500.000  fr.  une  fois  donnée.  Le  kilomètre  reviendra 
ainsi  à  environ  203.000  fr. 
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Ce  prix  de  203.000  fr.  peut  paraître  élevé,  niais  il 
faut  tenir  compte  des  difficultés  exceptionnelles  qui 
.sont  à  vaincre;  sur  diverses  parties  de  la  ligne,  notam- 
ment entre  Laokay  et  Mongtsc,  dans  l'escalade,  sur  110 
kilomètres  et  1.000  mètres  de  hauteur,  de  la  falaise  du 
plateau  de  Yunnan.  La  montée  do  Mongtsc  exigera,  de 
son  côté,  des  rampes  transversales  très  fortes  :  les 
travaux  sur  ce  point  dépasseront  :!00.000  fr.  par  kilo- 
mètre pour  l'infrastructure  seulement.  Enfin,  une  des 
raisons  de  la  majoration  du  coût  d'établissement  de  la 
ligne,  réside  dans  l'obligation  imposée  par  la  loi  de 
1898  à  la  Compagnie,  de  recourir,  pour  sa  construc- 
tion, aux  matériaux  d'origine  française. 

Disons  maintenant  qu'on  évalue  comme  suit  le  ren- 
dement.kilométriquebrut  de  laligne,  dans  les  premières 
années  : 

A  10.000  fr.  pour  la  section  d'Haïpbong  àHanuï  100 
kilomètres);  à  1.500  fr.  pour  la  section  Hanoi  à  Lao- 
kay; ii  1.500  fr.  pour  la  section  Laokay-Mongtse  ;  et 
ii  3.500  fr.  pour  la  section  Mongtsc-Yunnan-Sen. 

Le  rendement  total  serait  donc  de  5.000  francs  en 
moyenne  par  kilomètre.  Ce  rendement  comporterait  un 
bénéfice  de  1. 430. 000  fr.,  dont  moitié,  717.000  fr.  pour 
la  colonie,  et  autant  pour  la  Coinpagaie.* 


Le  Conflit  franco-turc.  —  Le  conflit  franco-turc 
parait  s'aclieminer  lentement  vers  une  solution.  Depuis 
que  M.  Co-nstansa  quitté  Constantinople,  la  diplomatie 
ottomane  n'est  pas  restée  inactive  et,  à  défaut  de  rela- 
tions avec  notre  ambassade,  les  Ministres  du  Sultan  se 
sont  mis  on  rapports  directs  avec  les  créanciers  de  la 
Porte  pour  tomber  d'accord  avec  eux  sur  le  chiffre  et 
le  règlement  des  créances  litigieuses. 

Qn  sait,  d'après  les  télégrammes  de  Constantinople, 
qu'un  accord  est,  dès  à  présent,  intervenu  entre  la 
Porte  et  M.  Tubini.  Le  Gouvernement  ottoman  se  serait 
engagé  ;'i  payer  le  capital  de  la  créance,  les  intérêts  et 
les  frais,  soit  au  total  154.000  liv.  t..  dans  le  délai  de 
deux  ans,  à  raison  de  six  échéances  par  an,  à  partir 
du  mois  de  mars  prochain. 

_  Aucun  accord  n'est  encore  intervenu  avec  les  héri- 
tiers Lorando.  Mais  on  pense  qu'une  solution  inter- 
viendra dans  les  mêmes  conditions  que  pour  la  créance 
Tubini- 

E  est  vraisemblable  que,  lorsque  les  affaires  liti- 
gieuses auront  été  réglées,  en  principe,  avec  ses 
créanciers,  la  Sublime-Porte  en  avisera  officiellement 
notre  Gouvernement.  Mais  il  a  a  sans;  dire  que  les  rela- 
tions diplomatiques  ne  seront  pas  reprises  sur  de 
simples  promesses.  Les  accords  ne  pourront  être  ap- 
prouvés de  notre  Gouvernement  que  s'il  estime  suffi- 
santes les  garanties  données  ù  leur  exécution. 

Dans  ce.  cas  seulement,  M.  Constans  —  après  avoir 
pris  en  k'rance  quelques  jours  de  congé,  qu'il  était  sur 
le  point  de  prendre  au  moment  de  la  rupture  —  pour- 
rait retourner  à  Constantinople  et  reprendre  avec  le 
.Sultan  des  rapports  amicaux. 

Nous  devons  ajouter,  d'après  un  bruit  qui  court, 
qu'un  livre  jaune  serait  incessamment  publié  sur  les 
affaires  franco-turques. 


Musée  Grévin.  —  Pour  la  Société  du  Musée  Grévin, 
comme,  du  reste,  pour  nombre  d'autres  «  attractions  » 
parisiennes,  l'exercice  1900  n'aura  pas  été,  au  point  de 
vue  des  profits,  exceptionnel.  Les  receltes,  cependant, 
qui  n'avaient  été  que  de  525.578  fr.  :$0  en  1899,  se;  sont 
élevées,  pour  l'année  de  l'Exposition  Universelle,  à 
805.125  fr.  50,  et  Lien  que  les  dépenses  aient  passé  de 
395.302  fr.  75  h  '(81.119  fr.  66,  il  n'en  est  pas  moins 
'  ira  solde  de  884.005  fr.  a"»,  contre  130.375  fr.  55 
l'année  précédente.  Toutefois,  comme  la  préparation  ù 
l'Exposition  avait  nécessité  des  dépenses  spéciales,  le 
Conseil  d'administration  a  cru  devoir  appliquer,  à 
fomortiftsement  de  ces  dépenses,  une  somme  de 
221.761  fr.  05,  de  sorte  qu'il  n'est  plus  resté,  comme 
bénéfices  disponibles,  qu'un  solde  de  102.240  fr.  KO, 
contre  130.375  fr.  55,  L'augmentation,  d'une  année  à 


l'autre,  n'est  donc  que  de  31.86'i  fr.  25.  Pourtant, 
comme  les  profits  de  1899  avaient  profité,  du  chef  du 
règlement  de  l'incendie  du  4  septembre  de  la  même 
année,  d'une  somme  de  49.05!  fr.  35,  la  plus-value  des 
bénéfices  disponibles  se  chiffre,  au  fond,  par80.917  fr.  00. 

Mais,  en  dépit  de  cette  rectification,  l'exercice  dernier 
a  causé  une  désillusion.  La  répartition  a  bien  été  de 
46  fr.  40  pour  les  actions  de  capital,  contre  40  fr.  30 
l'année  précédente;  de  leur  côté,  les  parts  de  fondateur 
se  sont  bien  vu  attribuer  19  fr.  15  par  80«  de  part,  soit 
une  augmentation  de  5  fr.  45  sur  1899;  mais  on  espé- 
rait beaucoup  mieux,  et  le  mécompte  a  élé  sensible. 

Notons  ici  comment  s'est  efféetuée  la  répartition  : 

Francs 


Au  Conseil  d'administration   10.224  50 

A  l'amortissement  des  actions   s . 519  90 

Aux  actions  do  capital   Wi.375  » 

Aux  actions  de  jouissance   12. 80;  25 

Aux  parts  de  fondateur   38.300  >> 

Pioport  ù  l'exercice  1001   25  15 

Somme  égale   162.244  80 


Voici,  depuis  que  les  titres  de  cette  Compagnie  sont 
inscrits  à  la  Cote  Officielle  de  la  Bourse  de  Paris,  les 
dividendes  qui  ont  été  distribués  aux  actions  et  aux 
parts  de  fondateurs  : 

Eépartitions 


(Jours 

aux  parts 

1  >ividendes 

moyens 

de  fondateu 

Exercices 

par  an 

des  actions 

par  an 

(Eu  francs 

1892  

42  75 

675  » 

15  90 

1893    , ,  . 

43  65 

694  » 

16  70 

1894  

45  05 

718 

16  90 

1895  

18  65 

896  » 

16  70 

53  20 

880  >» 

25  25 

1897  

44  20 

301  » 

17  20 

1898  

40  35 

1.26i  75 

13  75 

40  30 

1 . 157  » 

13  7o 

1900  , , 

46  40 

747  50 

19  15 

Cours  actuel....      575   »  environ 


Comme  on  le  voit,  le  dividende  de  1900  est  même 
inférieur  à  celui  de  1890,  et  il  n'est  pas  sans  intérêt  de 
rappeler  que  pour  l'exercice  1889,  autre  année  d'Expo- 
sition Universelle,  les  actions  avaient  reçu  85  fr.  85  de 
dividende,  et  les  parts  de  fondateur,  5i  fr.  50. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Par  suite  de  l'émission  au  pair  de  175.000  actions  nouvelles 
de  100  fr.  de  la  Compagnie  française  des  Mines  d'or  et  d'Ex- 
ploration, dont  la  souscription,  ouverte  du  14  au  21  septem- 
bre, est  réservée  par  préférence  aux  anciens  actionnaires, 
jusqu'à  concurrence  de  60.000  actions,  la  Chambre  syndicale 
a  décidé  que  jusqu'au  14  septembre  inclus  les  actions  de 
ladite  Compagnie  se-  négocieront,  au  comptant,  sous  deux  ru- 
briques distinctes,  affectées  :  l'une,  aux  actions  estampillées 
du  droit  à  la  souscription,  et  l'autre,  aux  actions  non  estam- 
pillées. 

A  terme,  en  liquidation  du  15  septembre,  les  livraisons 
devront  s'effectuer,  en  titres  non  estampillés. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  1"  au  10  sep- 
tembre 1901  : 

Dépôts  de  fonds   3.669.908  32 

Retraits  de  fonds   6. 900.048  2:^ 

Excédent  de  retraits   3.230.739  91 

Excédent  de  dépôts  du  1"  janvier  au  10  septembre  1901  : 
29.812.888  fr.  :>0. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  1"  au  10  sep- 
tembre 1901  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  298.874  fr.  71  ; 

2°  Pour  pincement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre, 
dea  arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  com- 
posant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne 
ordinaires  :  1.156.916  fr.  52. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
5  sept. 

Or   2.418.568.916 

Argent...  1.120.429.384 


12  sept. 
2  40o.2U.lW 
1.114  356.088 


sept. 


3.538  998.300  3.519.597  243 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

_,,.„„(  Effets  Paris  

Portefeuille  Pans  |  Effets  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques) . . 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  11  mai  1834 
mobiliers    Ex-banques  département, 
momiieies  |  Loi  du  9  .  ln  lg57  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


3. 538. 998.300 


48  244 
134.260  137 


263  024. 728 
6.096.000 
9-468.500 
200.187.660 
284  233.706 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.311 
100.000.000 
4.000-000 
19.963.941 

2.480.829 
8.407.444 
95.762.938 


4.959.540  491 


Total  


182 
8 

10 
2 
9 


3.992 
22 
11 
139 
446 
70, 
2 
4. 
1. 
44. 


.500.000 
002.313 
.000.000 
.980-750 
125.000 
000.000 
407.444 
360. 730 
636.906 
287. 084 
671.210 
209.469 
152  712 
709  968 
051.072 
228.039 
217.788 


12  sept. 


3.519.597.243 


7  320 
115.366.333 


301  010.376 
6.274.000 
8-196.100 
199.960.149 
279.291  750 
180.000.00U 
10.000.000 
2.980.750 
99.627  311 
100-000.000 
4.000.000 
19.919.052 

2  60'.. 544 
8-407.444 
47  064  244 


4.904  303  620 


182 
8 
10 
2 
9 
4 
8 

.952 
20 
10 
136 
434 
74 
2 
4. 
1. 
42 


.500-000 
002-313 
000.000 
980.750 
125.000 
000.000 
407.444 
571.705 
006.824 
433.134 
774.704 
482  494 
296.111 
622  256 
327.501 
228.039 
545.340 


4. 959. 5 40. 491   4  904.303  620 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


16  sept. 

15  sept. 

1  i  sept. 

13  sept. 

12  sept. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.618.9 

3. 543.1- 

3.719.2 

3.946.1 

3.952.6 

Encaisse  

3.220.5 

3.111.7 

3. 113. 2 

3.375  0 

3.519.6 

Portefeuille  

587.2 

585.9 

603.3 

650.0 

416.4 

Avances  aux  partie. 

364  5 

395.8 

444.5 

498.9 

479.3 

—      à  l'Etat.... 

140. 0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

216.3 

269.7 

195.0 

290.8 

136.8 

—  partie. 

461.6 

442.1 

426.9 

469.0 

508  8 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

2  y,  O'  Oo 

4  %  0/00 

%  o/oo 

pair 

i  Vi  O/oo 

663.0 

935.2 

2.549.2 

2.570  5 

1.725.5 

Le  Commerce  des  Colonies  Françaises  avec  les  États- 
Unis.  —  M.  Edmond  Bruwaert,  notre  très  distingué  consul, 
général  de  France  à  New-York,  vient  d'extraire  des  statis- 
tiques commerciales  américaines  quelques  chiffres  relatifs 
aux  échanges  des  Etats-Unis  avec  certaines  de  nos  colonies 
pendant  l'exercice  fiscal  1899-1000,  finissant  le  30  juin. 

Converti  en  francs,  ce  mouvement  s'établit  comme  suit  pour 
les  colonies  ci-dessous  désignées  : 

Importations  Exportations 
.    aux  .  des 

États-Unis  États-Uni^ 

Colonies  Francs  Francs 

Saint-Pierre  et  Miqnelon..  333.505  880.705 

Antilles   150.880  9.238.715 

Guyane   187.820  939.860 

Indo-Chine   20  1.037.935 

Madagascar   20 . 305  51 . 175 

Océanie   2.188.535  1.5G9.800 

On  voitque  la  balance  commerciale  n'est  pas  ici  en  faveur 


de  nos  colonies,  puisque  les  importations  n'atteignent  que- 
2.881.065  fr..  alors  que  les  envois  américains  se  chiffrent  par 
1M.718.190  fr.  D'après  M.  Bruwaert,  cette  différence  est  la  ré- 
sultante de  la  politique  do  l'Union,  qui  tend  à  nous  écarter 
autant  qu'elle  le  peut  du  consommateur  indigène  et  n'y  réus- 
sit que  trop,  tandis  que  l'Administration  française  traite  le 
produit  américain  avec  beaucoup  d'égards  et  lui  accorde- 
autant  de  faveurs  presque  qu'au  produit  métropolitain,  et  il 
en  profite  pour  élargir  sa  clientèle.  Il  serait  injuste  de  mé- 
connaître cependant' que  les  Etats-Unis  se  trouvent  vis-à-vis 
île  plusieurs  de  ces  colonies  dans  une  situation  géographique 
privilégiée  et  qu'ils  sont  favorisés  par  des  communications 
régulières  que  nous  ne  possédons  malheureusement  pas, 
comme  c'est  le  cas  pour  Tahiti. 


La  Production  pétrolifère  dans  le  monde.  —  La  pro- 
duction mondiale  en  1900  a  été  de  138  millions  de  barils,  ce 
qui  fait  378.000  barils  par  jour.  La  Russie  a  produit  68  mil- 
lions, les  Etats-Unis  58  millions,  l'Inde  néerlandaise  3  mil- 
lions, l'Autriche-Hongrie  2  1/2  millions  et  la  Roumanie 
2  millions.  Le  solde  est  produit  par  huit  pays  différents  qui 
consomment  leur  extraction  ;  ils  n'exercent  aucune  influence 
sur  le  marché  international. 

Les  champs  pétrolifères  du  Japon  commencent  à  attirer 
l'attention,  en  raison  de  leur  avenir;  mais  pour  le  moment  la 
production  ne  dépasse  pas  un  million  de  barils.  Aux  Etals- 
Unis,  les  Etats  d'Ohio,  Wcst-Virginie,  Pensylvanie,  Indiana 
et  New-York  produisent  53  millions  de  barils,  soit  92  0/0  de 
la  totalité;  la  Californie  fournit  4  millions  de  barils,  le  Texas 
environ  1  million;  le  restant  est  produit  dans  le  Colorado, 
Kansas,  Kcntucky  et  Wyoming.  La  production  totale  des 
Etats-Unis,  depuis  Tannée  1859,  date  où  l'on  a  foré  le  premier 
puits,  atteint  plus  d'un  milliard  de  barils  d'une  valeur  de 
1.200  millions  de  dollars.  La  production  s'est  constamment 
accrue.  En  1860,  elle  ne  comportait  que  500. OùO  barils  ;  en 
1870,  déjà  5.260.745  barils  ;  en  1880,  l'extraction  montait  à 
26.286.123barils  ;  en  1890,  à  45.823.572  et,  en  1900,  à 58  millions. 

Des  quantités  recueillies  dans  l'Ouest,  le  pays  consomme 
31  millions  de  barils  et  en  exporte  22  millions.  Delà  production 
totale,  la  Standard  Oil  Company  prend  journellement  60.000' 
barils  ou  22  millions  par  an,  dont  la  valeur  s'élèVe  à  24  mil- 
lions de  dollars,  en  comptant  le  baril  au  prix  moyen  de 
1  dollar  10  cents.  lia  Compagnie  achète  à  des  Sociétés  indé- 
pendantes plus  de  85  0/0  de  leur  production,  de  sorte  qu'elle 
dispose  de  plus  de  48  millions  de  barils  par  an. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  13  au  19  août  1901    (33e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


'fi 

Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

iî 

la  semaine 

des  années 

Différence- 

lignes 

p' 1901 

1901 

1900 

1901 

1900 

2.916 

1.061 

1.045 

29.233 

29.423 

-  190 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.211 

8.870 

9.160 

279.950 

282.040 

—  11.090 

—  Chemins' Algériens 

513 

272 

238 

5.830 

5  174 

+  656 

Nord  

3.765 

4.672 

5.114 

138.367 

149.611 

—  11.244 

5.656 

3.931 

4  335 

108-696 

114. 001 

—  5-305 

7.036 

4. 519 

4.884 

135  179 

136  746 

-    t. 567 

Est  

4.862 

3.690 

4.041 

109.040 

115. 083 

—  6.043 

Midi  

3.541 

2  536 

2.282 

64.712 

66  956 

-  2.244 

Du  20  au  26  août  1901  (34'  semaine) 


Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest- Algérien  

Lignes  Algériennes  . . . 
Médoc    


898 

188 

150 

4  597 

4.063 

+ 

534 

1.137 

199 

218 

5  546 

5  074 

+ 

472 

296 

81 

63 

2.113 

1853 

+ 

260 

668 

102 

94 

2.304 

2  403 

99^ 

101 

36 

32 

898 

883 

+ 

15 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Les  affaires  ont  été  plus  actives,  cette  semaine,  et  le 
marché  a  témoigné,  dans  son  ensemble,  de  dispositions 
beaucoup  plus  favorables.  Hier,  cependant,  il  s'est 
montré  un  peu  irrégulier,  par  suite  de  la  lourdeur  de 
la  Rente  Extérieure  Espagnole,  mais  sa  clôture  reste 
quand  même  satisfaisante.  On  attend  maintenant  la 
venue  du  Tsar  et  on  croit  généralement  qu'aussitôt 
après  on  se  remettra  sérieusement  au  travail.  En  tous- 
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cas,  on  parle  de  nouvelles  affaires  qui  verraient  le  jour 
clans  le  courant  du  mois  prochain. 

if  if  Nos  Renies  Françaises  ont  été  légèrement  hési- 
tantes. 

Le  3  0/0  perpétuel,  dont  on  détachera  lundi  prochain 
le  coupon  trimestriel  de  75  centimes,  est  à  101  fr.  «5  à 
terme,  contre  101  fr.  92  1/2  et  à  101  fr.  87  1/2  au  comp- 
tant, sans  changement.  La  Rente  3  1/2  010,  qui  restait 
à  101  fr.  85  au  comptant  et  à  101  fr.  95  à  terme,  Unit, 
sur  ces  deux  marchés,  respectivement  à  101  fr.  70  et  à 
104  fr.  85;  Rente  3  0/0  Amortissable,  100  fr.  15  au 
comptant,  contre  99  fr. 90.  C'est  le  le*  octobre  que  ce 
fonds  détache  son  coupon  trimestriel  de  75  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  restaient  à  493 fr.  75, 
se  retrouvent  à  494  fr.  50;  Emprunt  2  1/2  0/0  du 
Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  au  même  cours  de 
82fr.  50;  Emprunt  de  Madagascar,  délaissé;  Emprunt 
3  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine,  498  fr.  contre  500  francs. 

if  if  Les  Obligations  dt  la  Ville  de  Paris  conti- 
nuent à  avoir  un  marché  animé,  et  leur  allure  reste 
terme. 

Les  Obligations  4  0/0  186S,  qui  cotaient  555  francs, 
sont  à  554  fr.  ;  ces  titres  ont  un  tirage  lundi;  Obliga- 
tions 3  0/0  1869,  435  fr.,  contre  435  fr.  75  ;  Obligations 
3  0  0  1871,  407  fr.  50;  elles  cotaient,  il  y  a  huit 
jours,  407  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1875,  568  fr.  ;  Obliga- 
tions 4  0/0  1876,  également  à  567  fr.,  contre  570  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  s'inscrivent 
au  même  cours  de  367  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1894- 
1896,  364  fr.  50,  sans  changement;  Obligations  2  0/0 

1898,  419  fr.,  elles  restaient  vendredi  dernier  à  420 
francs  ;  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain de  Paris),  420  fr.,  contre  422  fr.  Ainsi  que  nous 
l'avons  annoncé  précédemment,  ces  derniers  titres  ont 
un  tirage  le  25  septembre. 

ic  if  Les  actions  de  la  Ranque  de  France,  qui 
étaient  passées  à  3.755  fr.,  gagnent  encore  5  fr.  à  3.760 
Irancs. 

Pour  les  douze  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  lesj)énéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes' et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  1.725.956  fr.  83. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
finissaient  à  676  fr.,  s'avancent  à  683  fr.  Il  semble 
qu'il  soit  dès  à  présent  permis  d'espérer,  pour  l'exer- 
cice 1901,  une  légère  augmentation  du  dividende. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  des  di- 
verses émissions  sont  excessivement  fermes,  ce  qui 
s'explique  par  les  garanties  de  premier  ordre  dont  ces 
valeurs  sont  entourées.  Il  convient  d'ajouter  que  la 
fréquence  des  tirages  en  font  des  titres  qui  doivent 
attirer  l'attention  do  tous  les  capitalistes. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
478  fr.  50,  contre  471  fr.  50  ;  Obligations  Foncières 
1879,  503  fr.  ;  elles  finissaient  la  semaine  dernière  à 

505  fr.  Obligations  Communales  1880,  499  fr.  50,  contre 

506  fr.  50. 

Les  Obligations  Foncières  1883  finissent  à  444  fr. 
contre  441  fr.  50;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1885, 
'ji'-9  fr.25,  sans  changement  appréciable. 

Les  Obligat  ions  Communales  3  0/0  1891  sont  h 
401  fr.,  contre  399  fr.  50;  Obligations  Communales  1892 
2  80  0/0,  460  fr.,  gagnant  2  francs;  Obligations  Fon- 
cières 2  80  0  0  1895,  469  fr.  75;  Obligations  Commu- 
nales 2  60  0/0  1899,  467  fr.  50  ;  Obligations  3  75  0/0 

1899,  au  même  cours  de  507  francs. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont.  une  tenue  un  peu  irrégulière. 

La  Rangue  de  Paris  et  des  Pays-lias,  qui  restait 
à  1.093,  cote  1.059;  Comptoir  National  d'Escompte  de 
Paris,  580  fr.  au  comptant  et  à  terme,  contre  580  fr. 
et  581  fr.  il  v  a  huit  jours. 

La  Société  Générale  est  ferme  à  615  fr. 

L  Crédit  Lyonnais  clôturait,  jeudi  dernier,  a  1.042 
ne  et  i  1.044  fr.  au  comptant;  il  se  retrouve,  sur 
"  ■  dieux  marchés,  â  1.035. 

I.<  i'i  ■■'■<!  il  Inihislriel.  ri  Commnrial  n'inscrit  :"i  C04  50. 


Le  bilan  de  cet  établissement,  au  31  août,  accuse, 
dans  son  chiffre  global,  une  augmentation  de  2  mil- 
lions de  francs  sur  le  bilan  au  31  juillet.  Les  comptes 
de  dépôts  à  vue  et  à  préavis  ont  progressé  de  72  mil- 
lions 871.685  fr.  55  à  77.814.900  fr.  3'i.  Les  bénéfices 
nets  se  chiffrent,  au  31  août,  par  1. 073.022  fr.  H'i,  contre 
1.548.124  fr.  14  au  31  juillet. 

La  Ranque  Internationale  de  Paris  clôture  aux  envi- 
rons de  330  fr.  ;  Ranque  Française  de  I  Afrique  du  Sud, 
69  fr.,  comme  jeudi  dernier  ;  Compagnie  Française  des 
Mines  d'Or  et  d'Exploration,  100  fr.  Nous  nous  repor- 
tons, au  sujet  de  cette  Compagnie,  à  V  «  Information» 
que  nous  publions  plus  haut. 

La  Ranque  de  l'Algérie  se  retrouve  à  847  fr.,  contre 
850  fr.  ;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France,  123  fr.,  contre  122  fr.  50;  Obli- 
gations de  475  francs,  143  fr.,  gagnant  1  fr.  25; 
Ranque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  "A  fr.  25. 

La  Rente  Foncière  se  retrouve  à  230  fr.,  contre  240 
francs  ;  Compagnie  Algérienne,  650  tr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  finit  à  315  fr. 

Le  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie  reste  à  500 
francs;  Ranque  Parisienne^  533  fr.  50  au  comptant. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  eu  un  marché  plus  suivi,  mais  elles 
ont  été  diversemint  traitées. 

Le  Lyon,  qui  finissait  à  1.675  fr.  à  terme'  et  ù  1.670 
francs  au  comptant,  reste  à  1.674;  Nord,  2.126  fr.  à 
terme,  contre  2.134  fr.,  et  2.120  fr.  au  comptant,  contre 
2.135  fr.  Midi,  1.308  fr.  au  comptant  ;  il  finissait  la  se- 
maine dernière  à  1.307  fr. 

"L'Orléans  esta  1.679 fr.  50 au  comptant,  contre  1.677 
francs;  Est,  1.036  fr.  au  comptant,  contre  1.037  fr.;  Ouest, 
1.058  fr.  au  comptant,  contre  1.065  francs. 

Pour  la  trente-cinquième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1900, 
une  diminution  de  1.599.000  fr.  Du  1er  janvier  au 
19  août,  la  diminution  totale  sur  l'année  entière  est  de 
38.738.000  francs. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
été  actives  et  mouvementées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  finis- 
sent à  610  fr.,  contre  606  fr.  50.  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz,  825  fr.,  en  légère  moins  value  de  3  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  est  passée 
de  215  à  240.  Le  nouveau  paquebot  «  la  Savoie  »  parti 
pour  New-York  le  31  août,  a  effectué  la  traversée  en 
6  jours  11  heures.  Malgré  une  brume  intense  qui  l'a 
considérablement  gêné  pendant  la  dernière  journée  de 
la  traversée,  il  a  passé  la  barre  de  New-York  le  6  sep- 
tembre à  6  heures  du  soir,  battant  tous  les  records 
français,  anglais  et  américains.  Le  steamer  américain 
o  Philadelphie  »  et  le  paquebot  allemand  «  Augusta- 
Victoria  »,  partis  aussi  de  Cherbourg  le  31  août,  sont 
battus  de  loin.  Messageries  Maritimes,  501  contre  505; 
Chargeurs  Réunis,  1.142,  en  moins-value  de  13  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  sont  remontés  de  775  à  823. 
Voilures  à  Paris,  160  50,  contre  161  fr. 

L'action  Suez,  que  nous  laissions  à  3.7."0  fr.,  est  en 
plus-value  de  10  fr.  à  3.760  fr.  Parts  Civiles,  2.515  fr. 
au  comptant,  contre  2.5Û5  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  s'était  avancée  à  452  fr.,  gagne  encore  23  fr.  à  475; 
Electro-Mélallurqic.  au  même  cours  de  330;  Dyle  et 
Racatan,  228  fr, 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  est  à  31  fr., 
contre  33  fr.  Compagnie  Thomson-Houston  de  nouveau 
en  vive  reprise.  Nous  la  laissions,  il  y  a  huit  jours,  à  784 
francs,  et  on  la  retrouve  à  850  fr.,  après  même  870  fr. 
La  déclaration  du  Conseil  d'administration,  que  nous 
avons  publiée  dans  notre  dernier  numéro,  nous  a  valu 
des  rachats  de  vendeurs  à  découvert.  La  Compagnie 
Française  des  Tramways  Electriques  et  Omnibus  de 
Bordeaux,  qui  est.  une  des  filiales  de  cette.  Compagnie, 
a  réalisé  du  l'r  janvicrfitOl  au  31  août  dernier  un  mon- 
tant de  recettes  de  2.662.068  fr.  40,  contre  2.105.190 
lianes  40  pendant  la  même  période  do  1900;  soit  une 
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augmentation,  pour  1901,  de  550.573  fr.  Compagnie  Gé- 
nérate  Parisienne  de  Tramways,  250  fr.,  contre  254  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
7  ramwags.  "l1"  restaient  jeudi  dernier  à  510  fr.,  sont  à 
503  fr.  ;  Iramways  de  l'Est-Parisien,  225  fr.,  contre 
237  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  2  au  9  sep- 
tembre, y  compris  le  versement  de  743  fr.  de  la  Compa- 
gnie des'  Chemins  de  fer  de  l'Est,  se  sont  élevées  à 
77.045  fr.  05.  Du  Ie''  janvier  au  9  septembre,  les  recettes 
totales  s'élèA'ent  à  1.970.049  fr.  45.  Sur  les  lignes  con- 
cédées à  cette  Compagnie,  et  qui  ont  une  longueur  to- 
tale de  160  kilom.  489,  il  n'y  a  encore  en  exploitation 
que  108  kilom.  024.  Le  nombre  des  voitures  en  service 
est  de  111 .  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine,  540  fr.,  contre  550  fr. 

h  Omnium  Lyonnais,  qui  cotait  02  fr.,  s'échange  en- 
core à  ce  prix.  Le  Métropolitain  de  Paris,  qui  avait  de 
nouveau  progressé,  a  eu  à  supporter,  hier,  des  réalisa- 
tions de  bénéfices  qui  l'ont  ramené  à  010  fr. ,  contre 
622  fr.  la  semaine  dernière  ;  Société  Parisienne  pour 
l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des  Tramivays  Elec- 
triques, 282  fr.  ;  nous  la  laissions  à  291  fr.  la  semaine 
dernière. 

Les  Phosphates  de  Dyr  se  retrouvent  à  90  fr.;  Société 
Métallurgique  de  ï 'Oural-Volga,  34  fr.  50  ;  Raffinerie 
et  Sucrerie  C.  Say,  1.110  fr.,  contre  1.120  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones 
se  tiennent  à  350  fr.  ;  actions  Câbles  Télégraphiques, 
19  francs. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  était  revenue  de  542  fr. 
à  530  fr.,  recule  encore  à  525  fr.  ;  Mines  de  Malfidano, 
425  fr.,  contre  430  fr.  ;  Anciennes  Sucreries  de  la 
Compagnie  de  Fives-Lille,  248  fr.  50,  sans  variation 
notable. 

■jf  ic  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  fermes,  à 
part,  toutefois,  la  Rente  Extérieure  Espagnole  4  0/0. 

Les  Fonds  Argentins  sont  très  fermes.  Le  4  0j0  1896 
[Rescision)  finit  à  04  fr.  95  et  le  4  0/0  1900  à  05  fr.  90. 
La  hausse  considérable  dans  les  prix  de  la  graine  de 
lin,  du  blé  et,  surtout,  du  maïs  promet  aux  agricul- 
teurs de  grands  résultats  pour  la  saison  d'exportation 
qui  va  commencer.  On  a  ensemencé  de  grandes  quan- 
tités de  terres  (1/4  en  plus  que  l'an  passé)  et  on  attend, 
maintenant,  la  récolte  qui  commencera  vers  décembre. 
Jusqu'ici  tout  se  présente  bien. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  en  reprise.  La  Rente  Bré- 
silienne 4  0/0  1889,  qui  restait  à05  fr.  95, esta  07 fr.  05; 
Emprunt  5  0/0  1898  (Funding),  92  fr.  80  contre 
92  fr.  75;  Obligations  Minas-Geraès ,  379  fr.  au  comp- 
tant et  370  fr.  à  terme  contre  377  fr.  et  370  fr.  jeudi 
dernier. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  s'était  avancée 
à  72  fr.05,  rétrograde  à  71  fr.10,  pour  rester  à  71  15  sur 
la  mauvaise  tenue  du  change  espagnol. 

La  Rente  Italienne  est  calme.  Elle  finit  à  son  même 
cours  de  98  fr.  90. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  à  20  fr.  05,  contre  20 
francs  10  il  y  a  huit  jours. 

Les  Fonds  Russes  sont  fermes.  La  Rente  3  0/0  1S9I- 
1894  clôture  à  80  fr.  15  au  comptant,  contre  80  fr.  20; 
Rente  3  0/0  1896,  85  fr.  80,  au  comptant;  Rente 
4  0/0  Consolidée  1901 ,  titres  libérés,  101  fr.  35,  en 
avance  de  35  centimes. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée,  qui  s'était  un  moment 
conformée  à  l'allure  générale  du  Marché,  reste  de  nou- 
veau très  demandée  à  00  fr.  05  à  terme,  et  à  60  fr.  75 
au  comptant.  Comme  on  sait,  cette  rente  est  amortis- 
sable et  elle  possède,  en  dehors  de  la  garantie  générale 
de  la  nation,  des  gages  particuliers  qui  lui  ont  été  spé- 
cialement affectés.  Or,  les  revenus  de  ces  gages  sont 
considérablement  supérieurs  à  la  somme  qu'exige, 
chaque  année,  le  service  de  l'intérêt  et  de  l'amortisse- 
ment, et  des  chiffres  sont  constamment  fournis  à  ce 
sujet,  chiffres  qui  attestent  du  soin  que  l'Administra- 
tion autonome  des  monopoles  serbes  apporte  à  ren- 
seigner les  créanciers  de  la  Serbie  sur  la  situation 
financière  et  économique  de  ce  pays. 

Mais  il  est  un  point  à  prendre  surtout  en  considéra- 
tion :  c'est  qu'au  fur  et  à  mesure  que  les  années  pas- 


sent, le  montant  de  la  Rente  Serbe  4  0/0  unifiée  en 
circulation  diminue,  par  suite  des  amortissements  suc- 
cessifs au  pair  auxquels  il  est  procédé  au  moyen  de 
tirages  au  sort  semestriels  qui  ont  lieu  les  13  avril  et 
13  octobre  de  chaque  année,  mais  que  les  gages  affec- 
tés restent  les  mêmes.  Il  s'ensuit  que  plus  on  ira,  et 
plus  la  Rente  Serbe  4  0/0  unifiée  se  trouvera  solide- 
ment gagée. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  mieux,  sur  la  détente 
qui  se  produit  dans  l'état  du  conllit  franco-turc,  par 
suite  des  arrangement»  que  le  Sultan  cherche  à.  con- 
clure avec  ses  créanciers.  La  Série  B  est  remontée  de 
49  fr.  70  à  50  fr.  35;  la  Série  C  de  20  fr.  70  à  20  fr.  90 
et  la  Série  D  de  24  fr.  72  1/2  à  24  fr.  95. 

-fc  La  Banque  I.  R.P.  des  Pays-Autrichiens  cote 
439  fr.,  contre  435  fr.  ;  Banque  Nationale  du  Mexique, 
647  fr.  au  comptant,  en  légère  moins-value  de  1  fr.  ; 
Banque  Impériale  Ottomane,  528  fr.,  en  bénéfice  de 
3  fr.  ;  Robinson  South  A  frican  Banking.  87  fr.,  contre 
80  fr.  50. 

Le  Rio-Tinlo  n'a  pas  fait  de  nouveaux  progrès.  Il 
clôture  même  un  peu  moins  bien  que  précédemment, 
à  1.341  fr. 

La  Sosnoivice  a  repris  de  2.075  à  2.130  fr.,  après 
même  2.150  fr.  ;  Usines  deBriansk  en  hausse  de  34  fr. 
à  592  fr. 

La  Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  et  des 
Grands  Express  Européens  est  à  327  fr.  Pour  la  troi- 
sième décade  d'août,  les  recettes  de  cette  Compagnie 
se  sont  élevées  à  401.240  fr.,  contre  442.299  fr.  pendant 
la  même  période  de  1900,  et  contre  349.251  fr.  en  1899. 
Du  1er  janvier  1901  au  31  août  dernier,  les  recettes  to- 
tales se  chiffrent  par  8.778.240  fr.,  contre  8.812.088  fr. 
l'année  dernière  et  7.503.289  fr.  en  1899. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Russe-Française  de 
Chemins  de  fer  et  de  Tramways  sont  à  194  fr.  à  terme, 
contre  197  fr.,  et  à  190  fr.  au  comptant,  contre  200  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
faibles,  pour  le  même  motif  que  la  Rente  Extérieure 
Espagnole.  Les  Andalous  cotent  220  fr.,  contre  233  fr.  ; 
Nord  de  V Espagne,  100  fr.,  perdant  10  francs;  Sara- 
gosse,  238  fr.,  en  recul  de  11  francs. 

Les  Obligations  3  0/ 0  Jonction- Salonique -Conslan- 
tinople,  qui  finissaient  à  207  fr.  au  comptant,  se  re- 
trouvent ii  271  fr.  ;  Obligations  anciennes  Smyrnc-Cas- 
saba  et  prolongement  (Série  1894),  mieux  à  410  fr.  ; 
Obligations  nouvelles  (Série  IS96),  en  plus-value  de 
10  francs  à  341  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


On  continue  à  bien  peu  s'occuper,  sur  le  Marché  en  Ban- 
que, bien  que  la  tendance  paraisse  ferme  au  fond.  Naturelle- 
ment, vu  le  peu  d'affaires  qui  se  traitent,  les  variations  de 
cours  sout  peu  importantes,  sauf  dans  de  rares  exceptions. 

Le  Brésil  5  O/O,  qui  était  revenu  à  77  fr.  30,  est  en  reprise 
de  1  fr.  45  à  78  fr.  75  ;  Emprunt  Mexicain  5  O/O,  calme  à 
43  francs  contre  43  fr.  10;  Chemins  Ottomans,  104  francs,  à 
une  petite  fraction  près  comme  il  y  a  huit  jours. 

Le  Cape  Copper  est  presque  sans  changement  à  135  francs, 
mais  la  Tharsis,  qui  avait  déjà  progressé  la  semaine  der- 
nière, s'avance  encore  de  6  fr.  50  à  171  fr.  50. 

Le  Laurium  Grec  cote  56  fr.  75  contre  54  fr.  25;  Huan- 
chaca,  demandée  et  en  plus-value  de  8  fr.  75  à  9G  fr.  25. 

Les  Aciéries  du  Bonetz,  qui  restaient  à  690  francs,  sont 
à  697  fr.  50;  Huta-Banhowa,  3.450  francs,  on  recul  de  25  fr. 

La  Harpener,  que  nous  laissions  à  1.262  francs,  a  fléchi 
de  30  francs  à  1.232  francs;  Doubowaia-Balka,  1.320  francs, 
contre  1.325  francs  ;  Vieille-Montagne,  605  francs,  perdant 
3  francs  ;  Spies  Petroleum  Company,  15  francs. 

La  part  Monaco  cote  3.630  francs  ;  Transports  Electri- 
ques de  l'Exposition,  37  fr.  50. 

Les  Iramways  Electriques  de  Vanoes  à  Paris  res- 
tent à  35  fr.  50.  . 

L'action  Kertch  cote  344  francs,  on  avance  de  14  trancs  ; 
Brasseries  et  Tavernes  Zimmer,  92  francs,  sans  change- 
ment; Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  au  même  cours  de 
700  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture. 
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12  septénaire  1901. 

Ou  n'est  pas  encore  d'accord  sur  les  chiffres  définitifs  de  la 
récolte  du  blé  ;  les  évaluations  publiées  jusqu'ici  par  nos  con- 
frères sont  toujours  contradictoires:  M.  Couteaux,  dans  le 
Temps,  donne  le  chiffre  approximatif  de  93  millions  d'hecto- 
litres, soit  un  déficit  de  15  0/0  sur  la  récolte  de  1900.  La  So- 
ciété des  Agriculteurs  de  France  estime  que  le  déficit  sera 
de  20  0/0,  soit  un  rendement  de  87  millions  d'hectolitres  ; 
nous  avons  donné  dans  notre  dernier  numéro  les  résultats 
de  l'enquête  de  la  Ligue  agraire,  qui  arrivait  au  chiffre  de 
100.712.260  hectolitres.  Voici  notre  confrère  le  Bulletin  des 
Halles  qui,  à  son  tour,  vient  de  publier  les  résultats  de  son 
enquête  : 

Voici,  par  région,  l'estimation  de  notre  confrère  : 

Surface 

Régions  ensemencée  Production 

Hectares  Hectolitres 

Nord-Ouest   731.915  18.305.300 

Nord   1.201.781  26.313.400 

Nord-Est   568.422  7.619.600 

Ouest   1.097.500  17.384.700 

Centre   777.011  10.294.600 

Est    768.341  10.050.400 

Sud-Ouest   756.197  10.313.600 

Sud   461.227  5.231.700 

Sud-Est   424.782  5.571.200 

Corse   13.400  120.100 

Totaux   0.800.576  106.204.600 

La  récolte  de  l'année  dernière  ayant  été  officiellement  esti- 
mée à  109.025.960  hectolitres  pour  6.737.980  hectares  ense- 
mencés, ce  serait  donc  une  diminution  de  rendement  de  3  mil- 
lions d'hectolitres  en  chiffres  ronds. 

La  dernière  production  décennale  moyenne  ayant  été  de 
109.921.630  hectolitres,  la  diminution  sur  cette  moyenne  serait 
de  3.717.030  hectolitres. 

D'après  noire  confrère,  la  qualité'  est,  dans  l'ensemble,  in- 
férieure à  celle  de  l'an  dernier,  et  il  n'estime  le  poids  spéci- 
fique moyen  qu'à  76  kilos  59,  alors  que  l'an  dernier  la  récolte 
ayant  été  officiellement  évaluée  à  84.550.160  quintaux  mé- 
triques, ayant  donné  109.025.960  hectolitres,  le  poids  spécifique 
ressortait  à  77  kilos  55. 

Au  sujet  de  la  récolte  de  l'Amérique  du  Nord,  nous  avons 
donné  la  semaine  dernière  le  chiffre  de  179  millions  de  quin- 
taux métriques,  indiqué  comme  officiel,  ce  qui  donnerait 
environ  238.700.000  hectolitres,  et  non  265  millions,  comme 
nous  l'avons  dit  par  erreur. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

14  août 
1901 

22  août 
1901 

29  août. 
1901 

5  sept. 
1901 

12  sept. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Paris  

22  62 

21  87 

21  12 

21  62 

21  12 

16  08 

15  'i5 

15  56 

15  33 

15  52 

Anvers  

16  12 

16  12 

16  75 

16  75 

15  75 

17  36 

16  98 

16  95 

16  90 

16  67 

Euda-Pesth 

16  96 

1(5  69 

16  65 

16  65 

16  46 

14  12 

13  36 

13  29 

13  55 

13  51 

New-York  

15  13 

14  49 

14  41 

l'i  63 

14  63 

Le  marché- de  Paris  reste  tou  jours  dans  la  même  indécision. 
l/>s  demandes  sont  peu  actives  et  les  cours  sont  en  baisse. 
La  hausse  devient,  de  jour  en  jour,  plus  problématique,  les 
nouvelles  de  l'étranger,  et  surfout  d  Amérique,  continuant  à 
être  favorables.  -D'autre  part,  les  stocks  sont  toujours  très 
importants. 

On  a  clôturé;  aux  cours  suivants: 


Courant  

<  tetobre  

Novembre- l)éc. 
4  de  Novembre 
4  premiers 


29  août 
21  37 

21  62 

21  87 

22  50 


5  sept. 

21  62 
■21  87 

22  37 

22  62 

23  >. 


1»  sept. 
21  12 
21  37 

21  62 

22  .. 
22  :« 


Farines  do  consommation.  —  La  note  est  toujours  la 
même;  les  acheteurs  continuent  ù  être  très  réservés  et  la 
tendance  'iès  calme.  La  meunerie  a  bais»'-  ses  cours  de 


0,50  centimes  par  100  kilos.  On  cou-  la  marque  de  Corbell  31 
francs;  on  cote  les  autres  marques  en  disponible: 

29  août     5  sept.     12  sept. 

Marques  de  choix   32  . .       32  . .       31  50 

Premières  marques...      31  25       31  25       30  75 

Donnes  marques   30  62       30  62       30  12 

Marques  ordinaires...      29  02       29  62       29  02 
Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  â  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Le  marché  continue  â  être  peu  actif  et 
la  tendance  est  lourde.  Le  découvert  a  toujours  une  demande 
suivie  ;  mais  malgré  la  fermeté  du  marché  américain,  les 
offres  sont  également  fort  bien  suivies. 

29  août  5  sept.  12  sept. 

Courant   27  62  27  62         27  12 

Octobre   27  87         27  37 

Novembre- Déc. . .      27  75  28  37         27  75 

4  de  Novembre . .      27  87  28  62        28  . . 

4  premiers   28  62  29  12         28  37 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Les  affaires,  peu  actives  au  début  de  la 
semaine,  sont  en  meilleure  allure  et  la  tendance  est  très  sou- 
tenue, surtout  pour  le  disponible.  Voici  les  derniers  cours 

29  août  5  sept.  12  sept. 

Courant   21  25  20  37         20  75 

Octobre   21  . .  20  62         20  62 

Novembre-Déc. . .      21  . .  20  62         20  62 

4  de  novembre...      21  ..  20  62         20  87 

4  premiers   20  87  21  12         21  12 

Seigle.  —  Les  cours  sont  plus  soutenus,  malgré  le  peu 
d'affaires  sur  le  marché.  On  a  coté  en  clôture  : 

29  août  5  sept.  12  sept. 

Courant   15  50  15  37  15  37 

Octobre   15  62  15  50 

Novembre-Déc. . .      15  50  15  62  15  50 

4  de  novembre  . .      15  62  15  75  15  75 

4  premiers   15  87  16   »  16  . . 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


14  août 
1901 

22  août 
1901 

29  août 
1901 

5  sept. 
1901 

12  sept. 
1901 

Fr." 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  .. 

22  12 

22  .. 

22  .. 

21  75 

21  17 

20  50 

20  37 

20  04 

19  39 

20  75 

20  25 

21  12 

20  25 

20  37 

21  32 

21  32 

21  56 

20  28 

20  13 

22  89 

22  99 

22  26 

22  68 

21  42 

20  92 

20  55 

20  17 

iè  87 

40  68 

39  25 

38  54 

37  80 

37  15 

Paris  (roux  88°). 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

Ncw-York(moscovad) 

On  se  plaint  beaucoup  de  la  sécheresse  et  l'on  désire  vive- 
ment des  pluies  suivies  de  chaleur.  Toutefois,  jusqu'à  présent, 
l'ensemble  de  la  situation  reste  satisfaisant  en  France. 

En  Belgique,  en  Allemagne  et  en  Autriche-Hongrie,  les 
perspectives  sont,  également  favorables.  Par  contre,  les 
plaintes  s'accentuent  en  Russie. 

Au  sujet  de  la  Conférence  internationale  des  sucres,  on 
annonce  que  les  négociations  se  continuent  et  sont  en  bonne 
voie.  Les  principales  puissances  ont  adhéré  à  l'idée  de  la 
nouvelle  Conférence  et  l'on  croit  que  cette  Conférence  pourra 
se  réunir  cette  année  encore,  mais  il  paraît  impossible  qu'elle 
se  réunisse  en  octobre,  comme  cela  a  été  annoncé. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

29  août 

Blanc  n°  3  : 

Courant  

Octobre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88"  disponible  

Raffiné  beflle  sorte  disponible. 


5  sept.  12  sept. 


25  31 

25  44 

26  00 
22  .. 

100  .. 


25  37 
25  44 

25  62 

26  25 
22  .. 

100  .. 


25  .. 

24  94 

25  19 
25  81 
21  75 
99  50 


Alcool.  —  Notre  marché  a  présenté  beaucoup  d'activité. 
La  demande  a  été  régulière  de  la  part  du  découvert,  et,  d'un 
autre  côté,  la  consommation  a  été  également  plus  empressée 
aux  achats.  La  tendance  a  été-  très  ferme  pendant  les  premiers 
jours,  et  les  cours  ont  haussé  de  1  fr.  à  1  fr.  25,  suivant 
époques.  Cette  fermeté  no  s'est  pas  maintenue  longtemps,  et 
il  s'est  produit  une  réaction  assez  sensible  pendant  les 
derniers  jours.  Les  détenteurs,  profitant  des  hauts  prix,  ont 
cherché  u  se  débarrasser  de  leur  marchandise,  mais  comme 
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les  acheteurs  ont  été  plus  réservés,  nous  clôturons  en  forte 
moins-value  sur  les  hauts  cours  traités. 
Le  disponible  est  à  28  25,  contre  29  la  semaine  dernière. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


16  août 
1901 

22  août 
1901 

29  août 
1901 

5  sept. 
1901 

12  sept. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

83  75 

34  50 

34  .. 

34  .. 

34  .. 

33  77 

34  70 

34  .. 

35  m 

35  01 

35  .. 

35  50 

34  75 

34  75 

34  75 

33  75 

34  68 

34  06 

34  68 

34  37 

27  69 

27  69 

27  40 

26  83 

26  83 

Du  31  août  au  6  septembre,  les  recettes  de  Santos  ont  été 
de  35S.0OO  sacs,  contre  205.000  pendant  la  même  période 
de  1900;  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  175.000  sacs,  contre 
87.000  en  1900. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  6  septembre  1901,  les  recettes  des  deux  ports 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  2.468.000  sacs,  contre  1.756.000 
pendant  la  période  correspondante  de  1900;  Rio,  1.322.000,  con- 
tre 624.000  en  1900;  soit,  au  total,  3.790.000  sacs,  contre 
2.380.000  au  6  septembre  1900. 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  M.  Duuring,  quels  étaient 
les  stocks  du  café  sur  les  huit  principaux  marchés  de  l'Eu- 
rope, à  la  date  du  1"  septembre  : 
1898 


1899 


1900 


1901 


(En  tonnes) 

Angleterre   20.650  25.750  18.100  19.350 

Hambourg   38.700  31.350  35.550  35.600 

Anvers   16.550  16.800  12.500  11.900 

Le  Havre   72.700  93.700  93.450  106.100 

Bordeaux   4.600  5.150  4.700  3.950 

Marseille   6.000  6.200  5.450  5.250 

Tries  te   9.(150  10.400  9.400  12.500 

Pays-Las   34.950  38.600  37.500  45.350 

Total  au  1-  sept. .  203.800  227.950  216.650  240.000 
Total  au  1"  août..    207.400   227.900   223.350  244.700 

Différ.  aul«  sept.    -3.600     +   50   -6.700    -  4.700 

Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  l'rsept., 
à  504.100  tonnes,  contre  451.600  au  1er  août,  soit  une  aug- 
mentation de  52.500  tonnes. 

Pendant  les  sept  premiers  mois  des  quatre  dernières  an- 
nées, la  consommation  a  été  la  suivante  : 

1898       1899       1900  1901 

(En  tonnes) 

Allemagne   100.470  94.400  106.410  107.780 

France   46.970  45.770  45.340  47.700 

Autriche-Hongrie.  26.030  23.010  25.410  24.300 

Angleterre   7.600  7.880  8.590  10.210 

Belgique   19.120  16.630  16.840  17.180 

Suisse   7.260  5.750  5.500  4.970 

207.450   193.440   208.090  212.140 
Etats-Unis   214.530   213.000   195.000  219.000 

Total   421.980   400.440   403.090  431.140 

Les  marchés  ont  continué  à  être  très  calmes.  Les  acheteurs 
ont  été  très  réservés,  par  suite  des  fortes  recettes  brésilien- 
nes, et  d'un  autre  côté,  les  vendeurs  ont  été  également  des 
plus  réservés.  Au  Havre,  les  affaires  ont  été  sans  activité 
pendant  toute  la  semaine  ;  néanmoins,  les  cours  se  sont  main- 
tenus sans  changement  notable. 


Vins.  —  La  cueillette  des  raisins  continue  dans  le  Midi  de 
la  France  oû,  jusqu'ici,  le  temps  s'est  maintenu  au  beau;  il  est 
maintenant  à  peu  prés  certain  que  la  récolte  sera  inférieure  à 
celle  de  1900  quant  à  la  quantité  du  raisin,  car  la  qualité 
semble  devoir  être  supérieure. 

En  Bourgogne,  dos  orages  sont  survenus  qui  ont  beaucoup 
maltraité  la  vigne,  et,  si  le  mauvais  temps  continue,  la  qua- 
lité de  1901  sera  plutôt  médiocre  et  même  inférieure  à  celle  de 
1900;  comme  le  rendement  sera  lui  aussi  inférieur,  ce  sera  un 
désastre  pour  la  contrée.  ' 

Le  Bordelais  a  eu  aussi  à  subir  les  orages,  mais,  ici,  ils  ont 
hâté  la  maturation  du  raisin  et  la  vendange  commencera  dès 
le  15  septembre;  si,  d'ici  cette  époque,  le  temps  est  beau,  on 
compte  sur  une  très  bonne  qualité. 

Les  nouvelles  du  Beaujolais  annoncent  le  commencement 
de  la  cueillette,  qui  sera  générale  vers  le  15  septembre  ;  les 
pronostics  sont  pour  une  bonne  qualité. 


En  Champagne,  on  semble  salisfait  des  apparences  de  la 
vigne. 

En  résumé,  on  peut  affirmer  que  la  récolte  de  cette  année 
sera  beaucoup  inférieure  à  celle  de  1900,  mais  que,  par  contre, 
la  qualité  sera  sensiblement  supérieure. 

Les  premiers  Bouschet  fermentés  se  sont  payes  dans  le  Gard 
sur  la  base  de  1  fr.  25  le  degré.  Pour  les  cuvées  d'Aramon  qui 
titreront  de  8°  à  8°u  Malligand,  on  espère  les  prix  de  1  fr.  à 
1  fr.  25  le  degré. 

Quelques  ventes  de  Petits-Bouschet  ont  eu  lieu  dans 
l'Hérault  de  1  fr.  à  1  fr.  30  le  degré.  En  somme,  les  transac- 
tions sont  trop  peu  nombreuses  pour  servir  do  base  à  des 
cours.  L'incertitude  continue  donc  à  planer  sur  les  débuts  de 
la  campagne. 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


16  août 
1901 

22  août 
1901 

29  août 
1901 

5  sept. 
1901 

12  sept. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

122 

124  50 

125  50 

126  .. 

128  50 

4  25 
4  17 

4  37 
4  25 

4  37 
4  25 

4  40 
4  27 

4  40 
4  35 

Le  Havre  (Buenos- 
Ayres  en  suint(100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°    )  le  kil. 

La  tendance  se  maintient  à  la  hausse,  tant  par  le  fait  des 
achats  effectués  pour  le  compte  de  la  consommation  que  par 
celui  de  l'amélioration  de  la  situation  générale  de  l'article. 

Les  nouvelles  venues  du  dehors  continuent  à  signaler  une 
reprise  d'activité  dans  les  centres  industriels,  et  l'impression 
causée  par  la  confirmation  de  ces  avis  a  amené  un  revire- 
ment dans  l'opinion  en  faveur  de  la  laine. 

La  quantité  totale  de  laine  vendue  dans  les  colonies  aus- 
traliennes (non  compris  la  Nouvelle-Zélande),  du  1"  juillet. 
1900  au  30  juin  1901,  s'est  élevée  k  718.677  balles,  d'une  va- 
leur de  154.400.000  francs,  soit  une  moyenne  de  215  francs 
par  balle.  La  saison  précédente,  on  avait  vendu  807.031  balles, 
valant  337.600.000  francs,  ou  une  moyenne  de  418  francs  par 
balle.  La  valeur  moyenne  par  balle  en  1900-1901  a  donc  été 
inférieure  d'environ  48  0/0  à  celle  indiquée  pour  l'année  pré- 
cédente. 

Les  quantités  vendues  durant  les  deux  dernières  saisons 
ont  été  dirigées  vers  les  pays  suivants  : 


Pays 


1900-1901  1899-1900 
(En  balles) 


Allemagne  

Autriche  et  Italie  

Russie  et  Suisse  

Etats-Unis  et  Canada. 

Japon  

Consommation  locale . 


258.891 

180.371 

179.471 

321.281 

103.330 

166.002 

6.354 

14.548 

9.377 

8.349 

34.978 

32.720 

6.855 

8.393 

119.421 

75.367 

718.677 

807.031 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


16îaoùt 
1901 

22  août 
1901 

29  août 
1901 

5  sept. 
1901 

12  sept. 
1901 

£  sh. 

£  sh.  d. 

£  ah. 

d. 

£  sh. 

d 

i  sh.  d 

66  . 

66   5  . 

66  10 

63  15 

67   7  6 

66  7 

é 

66  12  6 

66  18 

9 

67  2 

ê 

67  15  . 

113  n 

6 

115  10  . 

in  15 

115  2 

6 

115  5  . 

111  10 

110  12  6 

114  5 

111  15 

112  12  . 

11  17 

6 

11   8  9 

12  1 

3 

12  3 

9 

12   7  6 

11  11 

3 

11  11  10 

11  6 

3 

11  17 

6 

12  2  6 

16  16 

3 

16  18  9 

17  1 

3 

17  . 

16  16  3 

54 

54  1 

53 

4 

53 

7 

53  7 

53 

6 

54  1 

53 

3 

53 

G 

53  6 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3"mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  S  niQis  

Plomb  anglais  :tlisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (7  septembre)  sont  les 
suivants  (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  175  fr.,  sans  changement  ; 
Chili  l"s  marques,  178  fr.  ..,  comme  la  semaine  précédente; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  184  fr.  50,  contre  183  fr.50  ; 
en  lingots  propres  au  laiton,  185  fr.  75,  contre  185  fr.  . .  ; 
en  catliodes,  198  fr.  50,  contre  198  fr.  25;  étain  Banka,  315  fr., 
contre  315  francs  ;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à 
Paris,  25  fr.  ..,  contre  35  fr.  ..;  zinc  de  Silésie,  46  fr.  50, 
contre  4(3  fr. 

Xavier  Girardot. 
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LA  SITUATION 


Berlin,  11  septembre  1901. 

La  mort  de  M.  de  KLiqwtà.  —  L'entrevue  de  Guillaume  II  et  du 

Tsar.  Les  futurs  tarifs  douaniers.  —  Le  marché  financier.— 

Les  industries  du  fer  et  du  charbon. 

M.  de  Miquel,  l'ancien  ministre  des  Finances  de 
Prusse,  vient  de  mourir.  Cette  mort  qui  efit  été,  il  y  a 
six  mois  seulement,  un  événement  considérable,  a 
passé,  sinon  inaperçue,  du  moins  sans  bruit.  On  peut 
dire  que  l'ancien  Ministre  est  mort  de  sa  disgrâce  :  il 
n'a  survécu  que  de  quelques  mois  à  sa  mise  en  dispo- 
nibilité. On  se  rappelle  qu'il  a  été  la  victime  des  chan- 
gements de  vue  de  l'Empereur.  Au  temps  où  Guil- 
laume II  comptait  pouvoir  s'appuyer  exclusivement 
sur  les  conservateurs  du  Parlement,  il  avait  chargé 
M.  de  Miquel  d'être  l'homme  de  cette  politique.  M.  de 
Miquel  s'y  engagea  si  à  fond  qu'il  ne  parut  plus  au 
pays  entier  que  le  représentant  des  grands  proprié- 
taires fonciers.  Plus  tard,  quand  Guillaume  II  eut  com- 
pris la  nécessité  d'amener  d'autres  éléments  à  sa  ma- 
jorité, il  dut  sacrifier  M.  de  Miquel,  dont  la  présence 
au  pouvoir  eût  empêché  les  rapprochements  désirés.  Ce 
fut  alors  que  triompha  M.  de  Bùlow. 

Pour  le  moment,  toute  la  politique  tient  dans  l'en- 
trevue de  Dantzig.  Les  deux  Empereurs  de  Russie  et 
d'Allemagne  doivent  se  rencontrer  en  mer,  loin  des 
foules  indiscrètes.  Malgré  le  mystère  solennel  dont  on 
entoure  la  conférence,  on  pense  généralement  qu'elle 
n'aura  aucune  espèce  de  conséquence  politique.  Ce  ne 
peut  être,  de  part  et  d'autre,  qu'une  manifestation  de 
courtoisie. 

Je  vous  ai  signalé,  dans  ma  dernière  lettre,  que  le 
Gouvernement  avait  fait  annoncer,  par  ses  organes  offi- 
cieux, son  intention  d'être  conciliant  dans  l'application 
du  tarif  douanier,  sa  volonté  de  ne  mettre  réellement  en 
vigueur  que  le  tarif  minimum  sur  les  céréales.  Il  vient 
de°donner.  au  parti  antiprotectionniste  un  nouveau  gage 
de  sa  bienveillance  :  il  s'est  déclaré  prêt  à  examiner  le 
mémoire  sur  la  réforme  des  lois  de  Bourse  qu'avait  en- 
voyé, le  4  juin  dernier,  la  Commission  de  la  Bourse  de 
Berlin.  Le  Ministre  du  Commerce  a  invité  une  ving- 
taine de  personnalités  compétentes  à  venir  en  causer 
avec  lui  le  18  courant. 

Les  agrariens  que  ces  manœuvres  inquiètent  ont 
repris  une  vigoureuse  offensive.  Ils  ont  fait  savoir,  par 
la  voie  de  leurs  journaux  qu'ils  rejetteraient  tous  les 
traités  de  commerce  qui  ne  leur  donneraient  pas  de 
légitimes  satisfactions;  ils  voteront  même  en  bloc 
contre  le  tarif  douanier  s'il  ne  comporte  pas  des  droits 
suffisamment  protecteurs.  Ils  augmentent  sensible- 
ment leurs  prétentions  devant  l'attitude  hésitante  du 
Gouvernement.  Quant  au  Gouvernement,  le  soin  même 
qu'il  prend  à  chercher  des  alliés  en  dehors  des  agra- 
riens conservateurs  montre  qu'il  est  de  moins  en  moins 
d'accord  avec  ce  parti. 

La  tenue  du  Marché  financier  est  toujours  des  plus 
faibles  et  les  affaires  sont  toujours  plus  rares.  L'indif- 
férence la  plue  absolue  règne  dans  les  cercles  finan- 
ciers. La  baisse  a  atteint  maintenant  nos  fonds  d'Etat 
qui,  jusqu  ici,  avaient  résisté  à  tous  les  mouvements 
rétrogrades. 

Quant  ii  l'argent  il  est  toujours  abondant,  à  la  Ban- 
que comme  sur  le  marché  libre.  Sur  ce  dernier,  l'es- 
compte est  au  plus  bas  taux  où  on  l'a  jamais  vu.  Il  est 
vrai  que  les  opérations  d'escompte  sont  aussi  très 
rares,  les  escompteurs  devenant  de  jour  en  jour  plus 
difficiles  et  c'est  une  situation  curieuse  et  pénible  qui 
est  faite  au  commerce  :  l'argent  est  abondant  et  au 
plus  bas  taux  et  jamais  les  commerçants  n'ont  eu  au- 
tant de  peine  à  escompter  leurs  papiers.  Cette  difficulté 
m<  devenue  une  très  grosse  entrave  aux  opé- 
ration-, commerciales. 

L<  nouvelle»  de  l'industrie  du  fer  sont  toujours 
atisfaisantes  :  elles  resteront  telles,  tant  que  le 


prix  du  charbon  et  les  taux  du  salaire  n'auront  pas 
diminué  et  ce  sont  deux  perspectives  très  éloignées.  Et 
la  consommation  diminuant  toujours,  c'est  entre  les 
producteurs  une  concurrence  effrénée  et  ruineuse  :  on 
a  calculé  que  depuis  le  commencement  de  1900,  les  prix 
de  vente  des  principaux  articles  du  fer  ont  subi  une 
diminution  allant  de  33  0/0  à  40  0/0. 

Par  contre,  l'industrie  houillère  se  maintient  en  ex- 
cellente posture  :  la  vente  est  considérable,  les  prix 
élevés  et  le  nombre  des  commandes  garantit  la  pros- 
périté dans  l'avenir.  Cependant,  on  peut  envisager  une 
baisse  sérieuse  des  prix  comme  une  éventualité  assez 
rapprochée. 


et  Fi 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

BilletB  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Letires  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1901 


7  sept.  Ht.Slaont 


927.698  - 
23.526 
9  146 
908.40b 
65.934 
2.010 
92.394 


130-000 
40.500 
1.177.729 
632.556 


3.216 
219 
1.032 
28.028 
707 
1 

3.708 


non  mod 
non  mod. 
-  17.796 
11.046 


30.328  +  1  201 


1900 


7  sept.  l!i.31août 


833-944 
24.391 
12.222 

716  421 

69.772 
18.681 
78.191 


120-000 
30.000 
1.088. 283 

480.927 
38.418 


-  14.042 

-  242 

-  1817 

-  12.952 

-  4  753 
+  14  618 
+  4.758 


non  mod. 

non  mod. 

-  7.723 

-  7-429 
+  722 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


31  mai 
7  juin 
15  » 
23  » 
29  » 

6  juin. 
15  » 

23  » 
31  » 

7  août 
15  » 

24  » 
31  » 

7  sept. 


a 

Or 

irgenl 

ulatio 

Comptes 
courantB 
dépôts 

efeuil 

ances 

serve 
billet! 

Taua 

de 
l'esc. 

o 

Cire 

Port 

< 

1 

s -S 

% 

971 

1.108 

641 

754 

63 

+ 

351 

4 

977 

1.083 

627 

729 

58 

+ 

382 

991 

1.077 

664 

749 

63 

+ 

406 

1004 

1.093 

683 

771 

58 

+ 

399 

3  î/2 

897 

1.375 

605 

1.057 
994 

105 

+ 

7 

911 

1.328 

584 

79 

+ 

70 

» 

940 

1.254. 

641 

960 

74 

+ 

176 

» 

986 

1.204 

687 

9j6 

60 

+ 

267 

958 

1.230 

663 

958 

70 

+ 

214 

958 

1.198 

660 

930 

65 

+ 

246 

» 

967 

1.173 

682 

917 

68 

+ 

282 

n 

981 

1.138 

713 

902 

61 

+ 

329 

9 

931 

1.196 

644 

936 

65 

+ 

221 

» 

928 

1.178 

633 

908 

66 

+ 

235 

Le  Commerce  extérieur  de  l'Allemagne  en  1900.  — 

On  vient  de  publier  la  statistique  complète  et  définitive  des 
chiffres  du  commerce  extérieur  de  1900.  En  voici  les  indica- 
tions les  plus  intéressantes. 

L'importation  et  l'exportation  de  l'Allemagne,  pendant  les 
quatre  dernières  années,  donnent  les  chiffres  globaux  que 
voici,  les  métaux  précieux  compris  : 

Importation  Exportation 

1.000      Millions  1.000  Millions 

tonnes    de  marks         tonnes     de  marks 

1897   40.162  4.864  28.019  3.786 

1898    42.730  5.440  MO. 094  4.011 

1899    44.652  5.784  30.403  4.368 

1900   45.912  6.043  32.682  4.753 

C'est  donc,  en  faveur  du  1900  : 

Pour  hi  quantité,  une  augmentation  de  1.26  millions  do 
tonnes  à  l'importation  et  de  2.38  millions  de  tonnes  à  l'ex- 
portation; 

Pour  la  valeur,  une  plus-value  de  259  millions  à  l'impor- 
tation et  de  385  millions  à  l'exportation. 

Les  journaux  de  Hambourg,  ville  de  commerce,  favorable 
par  conséquent  au  régime  des  traités  et  dont  les  intérêts  pa- 
raissent en  contradiction  avec  les  doctrines  protectionnistes, 
ne  manquent  pas  d'établir  une  comparaison  entre  ces  clnlhes 
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Angleterre 
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et  cous  que  présente  l'année  189:5,  la  dernière  de  celles  qui 
précèdent  L'ère  des  nouvelles  conventions  commerciales.  Ils 
relèvent  qu'en  sept  ans,  l'importation  marque  un  progrès  de 
1(5. 1  millions  de  tonnes  et  de  1 .909  millions  de  marks,  en 
mémo  temps  que  l'exportation  accuse  un  avantage  de  113 
millions  de  tonnes  et  de  1.508  millions  do  marks. 

Le  pourcentage  donne,  entre  1893  et  1900,  une  plus-value  de  . 

40  0/0  valeur,  à  l'importation. 

54  0/0  quantité,  — 

16  0/0  valeur,  à  l'exportation. 

53  0/0  quantité,  — 

Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  12  septembre  1901. 

Bourse  très  calme  et  affaires  peu  importantes.  Les  actions 
industrielles  ne  sont  l'objet  d'aucune  transaction  sérieuse  ; 
on  abandonne  même  les  actions  de  charbonnages  qui  étaient 
dernièrement  les  préférées.  Pas  d'affaires  sur  les  actions  des 
banques  et  des  chemins  de  fer. 

Les  fonds  d'Etat  allemands  sont  faibles. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  50  ;  Turc  D  24  10  ;  Lom- 
bards, 21  20.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 

LA  SITUATION 

Londres,  11  septembre  1901. 

L'attentat  contre  M.  Mac  Kinley  et  le  marché  anglais.  —  Les  prix  de 
gros.  —  Les  émissions  d'août.  —  Le  commerce  extérieur.  —  Situa- 
ttion  des  industries. 

La  nouvelle  de  l'attentat  commis  contre  le  Président 
Mac-Kinley  a  produit  ici  une  impression  d'autant  plus 
profonde  que  la  lutte  engagée  avec  les  Etats-Unis  sur 
le  terrain  économique  n'a  pas  fait  oublier  une  commu- 
nauté d'origine  et  que  l'Angleterre  voit  en  M.  Mac- 
Kinley  le  représentant  d'une  politique  amie.  Etant 
donné  l'influence  que  cet  événement  a  eue  sur  la  Bourse 
de  New- York  on  aurait  j>u  s'attendre  à  de  vives  fluc- 
tuations au  Stock-Exchange,  mais  fort  heureusement 
notre  Bourse  était  fermée  samedi  dernier,  et  quand 
nous  avons  ouvert,  l'événement  avait  déjà  produit  tous 
ses  effets  :  on  en  avait  dégagé  toutes  les  conséquences 
et  l'on  conservait  le  ferme  espoir  d'une  prochaine 
guérison. 

La  tendance  générale  de  la  place  n'a  donc  pas  été 
sérieusement  affectée  et  le  marché  n'a  pu  trouver  dans 
ce  fâcheux  événement  une  source  de  fluctuations. 

Le  marché  monétaire  est  moins  bien  disposé  :  bien 
que  la  Banque  soit  abondamment  pourvue,  il  faut 
s'attendre  à  des  demandes  de  l'étranger  et  contre  ces 
demandes  on  doit  rester  prémuni.  D'autre  part,  l'incer- 
titude règne  sur  les  opérations  du  Gouvernement,  ce 
qui  laisse  la  situation  fort  peu  nette. 

h'index-number  de  VE&onovmt  nous  permet  de  cons- 
tater que  les  piix  des  marchandises  ont  bénéficié,  le 
mois  dernier,  d'une  légère  reprise.  Peu  d'articles  y  ont 
concouru,  mais  leurs  variations  ont  été  fort  impor- 
tantes et  le  résultat  est  une  hausse  de  15  points  sur 
l'tndex-number  total  qui  est  aujourd'hui  de  19  95,  au 
lieu  de  19  80  à  fin  juillet,  20  07  à  fin  juin,  21  25  à  fin 
décembre  1900,  21  45  à  la  lin  de  1899,  19  18  à  la  fin  de 
1898  et  18  90  à  la  fin  de  1897  .  Les  mouvements  impor- 
tants constatés  dans  le  mois  d'août  sont  ceux  du  coton 
et  des  cotonnades  ;  le  prix  du  fer  s'est  maintenu  ferme 
et  l'on  a  remarqué  une  légère  baisse  du  plomb  et  de 
l'étain. 

Les  émissions  pendant  le  mois  d'août  nous  donnent 
une  idée  exacte  du  mouvement  des  affaires  :  leur  nombre 
n'a  été  que  de  10  au  lieu  de  53  en  juillet  et  le  total  du 
capital  émis  a  atteint  1.446.000  ïiv.  st.  au  lieu  de 
12.708.000  liv.  st.  Les  promoteurs  paraissent  attendre 
rrne  reprise  d'activité  pour  solliciter  de  nouveau  le  pu 
blic  mais  les  perspectives  particulières  de  notre  Mar- 
ché ne  paraissent  pas,  en  ce  moment,  être  des  plus 
favorables:  la  situation  politique  extérieure  est  consi- 
dérée comme  moins  satisfaisante;  la  situation  du  marché 
monétaire  est  moins  bonne  et  le  public  est  moins  dis- 
posé à  s'employer  en  présence  du  ralentissement  du 


commerce.  Il  y  a  un  utre  motif  de  réserve,  mais  celui-ci 
est  tout  au  bénéfice  des  souscripteurs  :  c'est  la  menace 
que  fait  toujours  peser  sur  les  promoteurs  d'affaires 
douteuses  la  nouvelle  loi  sur  les  Sociétés.  La  sévère 
condamnation  que  viennent  de  subir  les  directeurs  de 
la  British  Electric  Works  Cy  pour  déclaration  fraudu- 
leuse dans  le  prospectus  d'émission,  est  de  nature  à 
faire  réfléchir. 

Je  viens  de  parler  du  ralentissement  du  commerce. 
Les  résultats  du  mois  d'août  montrent  que  la  situation 
reste  peu  satisfaisante  :  les  importations  se  présentent 
en  diminution  de  1.159.919  liv.  st.  [40.937.140  liv.  st., 
contre  42.097.059  liv.  st.  en  août  1900)  ;  il  importe  de 
remarquer,  toutefois,  que  la  diminution  porte  pour 
plus  des  deux  tiers  sur  les  objets  d'alimentation  sujets 
aux  droits  de  douanes  et  sur  les  objets  fabriqués.  A 
l'exportation,  la  réduction  atteint  779.054  liv.  st. 
(24.205.569  liv.  st.,  contre  24.984.623  liv.  st.)  ;  elle  porte 
sur  les  produits  bruts  et  sur  les  métaux  et  ouvrages  eu 
métaux. 

Pour  les  huit  mois  de  l'exercice  en  cours,  les  impor- 
tations ont  atteint  346.318.351  liv.  st.,  en  augmentation 
de  8.351.283  liv.  st.,  et  les  exportations  187.387.738 
livres  sterling,  en  diminution  de  6.52't.200  liv.  st. 

En  dépit  de  ces  chiffres,  il  semble  que  la  grève  des 
ouvriers  métallurgistes  aux  Etats-Unis  ait  eu  une 
influence  heureuse  pour  l'Angleterre  ;  on  constate  une 
plus  grande  animation  dans  les  centres  métallurgiques 
et  l'on  remarque  que  les  importations  de  minerai  de 
cuivre  et  de  fer,  celles  de  plomb,  d'étain  et  de  zinc  ont 
dépassé  de  beaucoup  les  entrées  enregistrées  en  août 
1900.  Les  informations  recueillies  anx  principaux 
centres  nous  montrent  que  les  commandes  ont  été  plus 
nombreuses  :  l'intéressant  est  de  savoir  si  ce  mouve- 
ment continuera. 

L'industrie  textile  montre,  de  son  côté,  quelques 
indices  de  reprise,  et  l'on  se  demande,  là  aussi,  si  cette 
amélioration  se  maintiendra. 
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BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

12  septembre  1901 

Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LiV.  St.    I  ACTIF 

Billets  créés   24  848.000  Dette  fixe  de  l'Etat. . . 

'  Rentes  immobilisées . 
Or  monnayé  et  lingots 

Total  


Total   54.848.000 

Département  des  opérations  de  banque 

passif  Liv.  st. 

Capital  social   14. 553  000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3-765.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   H. 480. 000 

Comptes  particuliers.  40.003.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  168-000 


Liv.  at 

11  015.100 

6. 159. 900 
31-013.000 

54.848.000 


Total   69.969.000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16.683.000 

Portefeuille  et  avances  26.048. 000 

Billets  en  réserve   2.1.182.000 

Or  et  argent  monnayés  2.056  000 


Total   69.969.000 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  al  jours) 

Dépôts 

M  ' 

•<n.o  a 
"«2  3 
a  ta  2" 

.■<u  et 

a  °;M 

o  o' 

P.  V 

5-ë 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taus 

.  de 
l'esc. 

% 

36.638 

2°. 121 

41  950 

4L  129 

24-686 

51  30 

~3ÏÏ 

13  »   

31  115 

29.341 

48.912 

41  186 

25-603 

52  15 

» 

31.812 

29  385 

50-350 

42.062 

26  112 

51  19 

21  »   

38. 416 

29.988 

52.145 

44  431 

2(i.  2i  i:; 

49  50 

31.590 

30. 929 

56-106 

50-209 

24  436 

43  » 

11  »   

31.305 

30.624 

51-101 

44.836 

24.456 

41  61 

» 

18  ■  

31-599 

30.395 

53-601 

46-197 

24.919 

46  45 

» 

25  »   

31.616 

30.180 

49.812 

42-163 

25.211 

30  53 

» 

31.314 

30.141 

52.503 

46. 295 

24.342 

46  21 

n 

8  »   

36.530 

30.633 

48  001 

42  531 

23-612 

49  18 

n 

15  »   

31.120 

30.135 

49.619 

42.512 

25-360 

50  93 

» 

22  »   

39.011 

29.189 

51.889 

43-099 

21.051 

51  91 

'»> 

29  »   

39.410 

29.119 

51  260 

42. 039 

21.466 

53  44 

n 

o  sept  

39.086 

30. 028 

50.414 

42-095 

26-833 

53  » 

» 

39.129 

29.669 

51.483 

42-132 

21-238 

52  13 

» 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Autriche-Hongrie 


Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Board  of 

trade  vient  de  publier  les  résultats  <lu  commerce  extérieur 
de  l'Angleterre  pour  le  mois  d'août  1901.  11  y  ;i  diminution 
du  trafic  à  l'importation  de  2.7  et  augmentation  de  2.4  0/0 
aux  exportations. 

Pour  les  huit  premiers  mois  de  1901,  l'importation  a  aug- 
menté de  8  0/0  et  l'exportation  à  diminué  de  3.3  0/0. 

IMPORTATIONS   EN  ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants. . . 
Articles  d'alirnentat. 

Exempts  

Taxés  

Tabacs  

Métaux  

Prod.chimiq.,coul.. 

Huiles  

Mat.  prem.  textiles.. 
"Mat.  prem.  autres.. . 
Objets  fabriqués — 

(Divers  

Colis  postaux  


Août 
1901 

Comparai- 
son avec 
août  1900 

8  Iers  mois 
de  1901 

Comparaison 
avec  8  l"1 
mois  de  1900 

î 

ï 

£ 

823.218 

141.908 

6.288.262 

181.038 

14.029.129 

+ 

333.906 

108.168  727 

+ 

7.335.775 

3. 013. 490 

820.895 

30.154.460 

+ 

907.935 

492.567 

+ 

8-857 

2.845.365 

28  298 

2.187-644 

+ 

34.547 

20.441 .883 

875.153 

441.130 

+ 

41.174 

4.369.550 

+ 

415.924 

886.222 

114.671 

7.280.663 

+ 

35.94-2 

32138-303 

+ 

229.768 

52.930.739 

+ 

1.154.747 

6.078.292 

1.210.075 

38.949.921 

3. 529. 151 

7.609.486 

+ 

3.!0.006 

63.023.994 

152.524 

1.392.855 

+ 

159. 249 

10.980-469 

+ 

10  i.  183 

84.744 

+ 

9.877 

884.318 

+ 

103.671 

40.937.140 

_ 

1.159- 919 
=  2.7  % 

346.318.351 

-1 

8.351.283 
=  2.5  % 

Totaux  

EXPORTATIONS    DE  L'ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants. . . 

Articles  d'alirnentat. 

Matières  premières. 

Fils  et  tissus  

.Mét.  et  ouvrages  en 

.met.  (sauf  les  mach.) 

Machines  

Vaisseaux  neufs  non 
enregistrés  comme 
anglais  

Confections  

Prod.chim.etpharm. 

Divers  '  

Celis  postaux  


Tot.desprod.angl. 
Transit  


Transit  et  Exportât.  30. 372.521 


Août 
1901 


£ 

84.504 
1.398.101 
2.945-227 
9.116.270 

3.692.579 
1.436.289 


654.658 
969.205 
665.947 
2.934.621 
308.168 


14.205-569 
C. 166. 955 


Comparai- 
son avec 
août  1900 


£ 

5.680 
220.901 
836.209 
551.655 

419.543 
151.010 


209.413 
121.552 

46.015 
129.297 

48.283 


+  _ 


779.054 
:  3.1  °/0 
757-576 
14.0  % 


21.478 
0.1  % 


8  1«"  mois 
de  1901 


£ 

438.439 
9.085.042 
22.645.998 
69.648.855 

26.684.869 
12  056.683 


6.126.202 
7.164.927 
6  034.350 
25.234.652 
2.267.721 


187.387.738 
45.775.664 


233.163.402 


Comparai -"ii 
avec  8  1«™ 
mois  de  1900 


+ 


£ 

122.143 
1.106.138 
4.020.626 

173.344 


-  5.010.965 

—  1  017.003 


1.282- 749 
438.256 
410.313 
942.509 
460.191 


( 


6.524.206 
=  3.3  % 
2.162.950 
=  4.9  % 


j  4.361.256 
1=  1.8  % 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  12  septembre  1901. 

La  tendance  générale  est  peu  active  ;  le  Stock-Exchange. 
est  moins  bien  impressionné  par  la  situation  du  marché  mo- 
nétaire et  les  transactions  manquent  beaucoup  d'ampleur. 

La  place  avant  été  fermée  samedi  dernier,  la  nouvelle  de 
l'attentat  contre  M.  Mac-Kinlcy  n'a  eu  aucun  effet  sur  les 
•cours. 

Les  Consolidés  sont  à  94  .  / . . 

Les  fonds  internationaux  restent  soutenus. 

L'Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  70  3/8;  l'Italien  est 
à  97  3/4  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  soutenus. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  plus 
soutenu. 

Les  fonds  argentins  sont  assez  fermes.  On  cote  :  Argentin 
6  0/0  1886  95  ./.,  Funding  97  3/4.  Le  Brésil  4  0/0  est 
à  66  1/2. 

Les  Chemins  anglais  sont  faibles;  les  Chemins  américains 
-ont  eu  un  marché  très  mouvementé. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  114  1/2  ex.-c.  ;  YErie  à  43  5/8 
et  le  Louiscille  à  106  1  /4  ;  VAtchison  à  78  7  /8  et  le  Norfolk  à 
56  ./.. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 


Vienne,  11  septembre  1901. 
î.;i  dissolution  du  Parlemenl  hongrois.     Lea  effets  de  la  régularisa- 
tion de  la  Vatata.  —  La  Finance  etjes  Industriel.  —  situation  géné- 
rale assez  précaire. 

L'Empereur  vient  de  clore  la  session  du  Parlement 
hongrois  ;  eu  même  temps  a  paru  le  décret  de  dissolu- 


tion de  cette  Chambre.  I)ans  son  discours  de  clôture, 
François-Joseph  a  jeté  un  coup  d'util  rétrospectif  sur 
les  différents  travaux  du  Parlement  et  en  particulier 
sur  ceux  qui  concernent  le  compromis  et  la  réforme 
monétaire. 

«  On  n'a  pas  réussi,  a  dil  Je  Souverain,  à  régler  d'une 
façon  normale  les  questions  commerciales  et  doua- 
nières entre  l'Autriche  et  les  pays  de  la  couronne  de, 
Hongrie;  malgré  cela,  on  e>t  parvenu  a.  résoudre  ces 
questions  d'une  bonne  manière,  grâce  à  l'esprit  de 
justice  dont  on  a  fait  preuve  des  deux  côtés.  » 

L'Empereur  a  mentionné  ensuite  les  progrès  impor- 
tants qui  ont  été  accomplis  dans  l'intérêt  de  la  réforme 
monétaire.  Il  a  déclaré  que  la  monarchie  serait  bientôt 
en  état  de  reprendre  les  paiements  en  espèces,  et  que 
la  stabilité  monétaire  était  assurée. 

L'Empereur  a  exprimé  le  désir  que  les  élections  aient 
lieu  le  plus  tôt  possible. 

Le  baron  Bariffy,  l'ancien  Ministre,  que  nombre  de 
députés  projettent  de  faire  mettre  en  accusation  pour 
violation  de  la  Constitution,  brigue  un  siège  de  député 
pour  devenir,  au  prochain  Parlement,  le  chef  d'une  op- 
position constitutionnelle. 

Les  dernières  mesures  prises  pour  la  régularisation 
de  la  Valuta,  mesures  que  nous  avons  signalées  aux 
lecteurs  de  l'Economiste  Européen,  ont  produit  un 
assez  gros  mouvement  d'or  sur  la  place  de  Vienne. 
Plus  de  50  millions  en  pièces  de  vingt  couronnes  ont 
été  mises  en  circulation  par  la  Banque  austro-hon- 
groise. Mais  l'effet  qu'en  attendait  le  marché  financier 
ne  s'est  pas  produit.  Jamais,  même  au  plus  fort  des 
vacances,  on  n'avait  constaté  une  pareille  absence  de- 
toute  espèce  d'affaires.  C'est  à  peine  si  l'on  peut  arri- 
ver, certains  jours,  à  i'airc'unc  cote  officielle.  Quant  à 
la  marche  générale  des  affaires,  à  l'intérieur  de  la  Mo- 
narchie on  en  jugera  par  ce  fait  que  les  recettes  de 
tous  les  Chemins  de  fer  sont  en  notable,  diminution . 
Mais  les  plus  atteints  sont,  pour  le  moment,  les  Che- 
mins fer  du  Sud.  Il  est  hors  de  doute,  dès  maintenant, 
que  tous  les  exercices  se  solderont  par  une  notable  di- 
minution sur  les  exercices  précédents. 

Je  vous  ai  déjà  signalé  le  vif  mécontentement  qu'a 
causé  dans  le  pays  la  publication  du  projet  de  tarif 
douanier  allemand  et  les  observations  publiées,  à  ce 
sujet,  dans  tous  les  organes  de  Vienne.  On  sait  main- 
tenant que  le  centre  de  cette  agitation  menée  contre  les 
projets  du  Gouvernement  allemand  est  à  Buda-Pesth. 
La  Hongrie  se  trouve  encore  plus  vivement  atteinte 
«rue  l'Autriche  et,  dès  le  premier  moment,  elle  a  été 
prise  d'un  accès  de  germanopltobie  qu'elle  est  arrivée 
à  faire  partager  au  monde  officiel  de  Vienne.  Pas  au- 
tant qu'elle  l'aurait  voulu,  pourtant,  car  la  presse 
hongroise  n'est  guère  tendre  pour  le  comte  de  Golu- 
choswki,  qu'elle  accuse  d'avoir  montré  trop  de  mol- 
lesse en  cette  occurrence.  Les  protestations  contre  le 
tarif  allemand  ont  paru  si  faibles,  que  c'est  lui  que  les 
Hongrois  rendront  certainement  responsable  de  sa 
mise  en  vigueur.  Il  est  curieux  de  constater  que  c'est  à 
Berlin  qu'on  est  en  train  de  consommer  la  chute  du 
Ministère  autrichien. 

A  ces  circonstances  assez  défavorables,  il  faut  ajou- 
ter encore  le  marasme  persistant  des  grandes  indus- 
tries. Celle  du  fer  est  en  aussi  mauvaise  posture  en 
Autriche  qu'en  Allemagne.  Les  plus  grandes  usines 
licencient  des  ouvriers  et  laissent  éteindre  des  fours. 
Kt  les  prix  de  vente  diminuent  sans  cesse  :  on  travaille 
presque  sans  bénéfice. 

C'est  pis  encore  dans  l'industrie  textile  où  l'on  tra- 
vaille à.  perle.  Dans  l'industrie  du  bâtiment  on  a  licen- 
cié, à  Vienne  seulement,  1.">0U  ouvriers  dans  le  courant 
du  mois  dernier.  Et  voici  qu'arrive,  par  surcroit,  la 
nouvelle  que  la  récolte  hongroise  no  laissera,  tout 
compte  fait,  que  fort  peu  de  disponibilités  pour  l'ex- 
portation, circonstance  d'autant  plus  fâcheuse  que 
l'abondance  de  la  récolte  roumaine  suffit  à  déprimer 
considérablement  les  prix  do  vente  des  céréales. 

La  situation  générale  do  l'Autriche-Hongrie  se  pré- 
sente, pour  le  moment  du  moins,  sous  des  couleurs 
assez  sombres. 
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Le  Commerce  extérieur  de  la  Hongrie.  —  Le  com- 
merce extérieur  de  la  Hongrie,  pendant  le  mois  de  juillet 
1901,  accuse  3.104.255  quintaux  métriques  et  180.549  pie-ces  aux 
importations,  5.160.316  q.  m.  et  1.112.999  pièces  aux  expor- 
tations. Sur  ces  chiffres,  les  échanges  avec  l'Autriche  attei- 
gnent 1.988.547  q.  m.  cl  !i0.561  pièces  aux  importations, 
3.660.941  q.  m.  et  658.591  pièces  aux  exportations.  Compara- 
tivement au  même  mois  de  l'année  précédente,  les  importa- 
lions  ont  augmenté  d'environ  238. 000  q.  m.  et  les  exportations 
de  82.000  quintaux. 


La  campagne  sucrière  de  1900-19O1  en  Autriche- 
Hongrie.  —  Les  évaluations  provisoires  relatives  auxrésul- 
tats  de  la  campagne  sucrière  de  1900-1901  ont  fait  l'objet  d'un 
compte  rendu  des  plus  intéressants. 

Dans  leur  ensemble,  les  opérations  des  sucreries  austro- 
hongroises  présentent  les  chiflres  suivants  : 

Sucre  de  Equivalence 
consom-      Sucre  en 
mation        brut    sucre  brut 


Milliers  de  quintaux 


Production  nette 

1.168 
8.828 

374 
997 

1.672 
10.805 

9.996 

1.371 

12.477 

5.450 
3.362 

877 

36 

6.933 
3  771 

1.184 

456 

1.773 

Le  stock  initial,  représentant  1  672.000  quintaux  métri- 
ques, a  dépassé  de  273. 000  quintaux  celui  de  la  campagne 
précédente. 

Quant  à  la  production  totale,  elle  a  été  de  10  805  millions 
de  quintaux  accusant  sur  1899-1900  une  diminution  de  155.000 
quintaux  métriques,  d'ailleurs  d'assez  minime  importance  si 
l'on  considère  que  la  production  de  l'exercice  antérieur  avait 
augmenté  de  572.000  quintaux  métriques. 

L'exportation  s'est  élevée  à  6.933  millions  de  quintaux  mé- 
triques et  la  consommation  intérieure  à  3  771  millions  de 
quintaux,  de  sorte  que  l'on  disposait,  à  la  fin  de  la  campa- 
gne de  l'année  courante,  d'un  stock  évalué  à  1.773  millions 
•de  quintaux  métriques. 

Les  expéditions  à  l'étranger  se  sont  sensiblement  ralenties 
au  cours  du  même  exercice.  Elles  ont  reculé  de  142.000  quin- 
taux métriques,  soit  environ  de  2  0/0  comparativement  à 
l'année  précédente. 

Par  contre,  la  consommation  intérieure  a  fait  de  notables 
progrès  qui  se  traduisent  par  une  augmentation  de  176.000 
quintaux  métriques  ou  de  5  0/0  par  rapport  à  l'exercice  pré- 
cédent. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  12  septembre  1901. 

Une  grande  faiblesse  des  cours  et  très  peu  d'affaires.  La 
Bourse  est,  d'ailleurs,  déserte.  La  moindre  offre  occasionne 
une  dépression  des  cours.  Les  valeurs  industrielles  sont  sur- 
tout délaissées. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  622  . .  ;  les  Lombards, 
84  . .  ;  la  Lœnderbank,  400  50;  les  Tabacs.  277  ..  ;  les  Che- 
mins de  fer  autrichiens,  623  . .  ;  l'Alpine,  354  50.  Clôture 
lourde. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  12  septembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 

Les  dispositions  du  marché  international  sont 
bonnes;  elles  seraient  sans  doute  meilleures  si  l'at- 
tentat contre  le  Président  de  la  République  des  Etats- 
Unis  n'était  venu  jeter  quelque  trouble. 

La  liquidation  s'est  effectuée  dans  de  bonnes  condi- 
tions, les  engagements  se  sont  prolongés  facilement  et 
l'argent  reste  abondant. 

Au  groupe  espagnol,  les  affaires  sont  très  calmes  : 


l'Extérieure  se  maintient  ferme  à  70  1/8;  les  Che- 
mins espagnols  restent  lourds,  toujours  intluencés  par 
la  mauvaise  tenue  du  change. 

Des  achats  pour  le  compte  de  Londres  ont  fait  rapi- 
dement progresser  la  Rente  Brésilienne  4  0/0,  qui  a 
gagné  plus  d'un  point  à  66  3/16. 

Les  Rentes  turques  continuent  à  faire  bonne  conte- 
nance :  la  série  C  à  26  50,  la  série  D  à  24  40. 

Le  Rio  se  traite  négligemment  à  1.345. 

Les  incidents  politiques  n'ont  aucune  prise  sur  les 
valeurs  de  traction  et  c'est  sur  elles  que  se  concentre 
toute  l'activité  de  notre  place. 

Le  Métropolitain,  particulièrement,  a  subi  une  vive 
et  importante  poussée  qui  l'a  porté  à  636,  en  clôture; 
un  léger  tassement  l'a  ramené  à  620. 

La  Parisienne  Electrique  a  progressé  à  691.  La  Russe- 
Française  à  196. 

Au  marché  du  comptant,  les  dispositions  générales 
sont  un  peu  meilleures.  L'animation  n'y  est  pas  encore 
bien  grande,  mais  les  transactions  deviennent  de  jour 
en  jour  plus  actives.  Des  achats  sérieux  alimentent  le 
groupe  des  valeurs  congolaises,  mais  c'est  surtout  les 
titres  charbonniers  qui  absorbent  la  plus  grosse  part 
des  affaires  traitées. 

La  plupart  des  actions  de  banque  maintiennent  leurs 
cours.  Les  actionnaires  de  la  Caisse  Commerciale  et  du 
Crédit  Général  Liégeois  sont  convoqués  pour  le  26  sep- 
tembre à  l'effet  de  statuer  sur  un  projet  de  fusion  des 
deux  établissements.  Les  nouveaux  titres  seraient 
créés  dans  la  proportion  de  cinq  actions  de  la  Caisse 
Commerciale  pour  trois  actions  du  Crédit  Général  Lié- 
geois. On  se  rappelle  que  la  Caisse  Commerciale  a  été' 
cjuelque  peu  touchée  par  suite  des  pertes  éprouvées 
dans  sa  participation  aux  affaires  de  la  Banque  de 
Leipzig. 

Bien  que  la  situation  soit  toujours  précaire  pour 
l'industrie  sidérurgique,  les  tendances  sont  meilleures; 
les  cours  d'établissements  de  premier  ordre  avaient  été 
exagérés  à  la  baisse,  aussi  les  offres  qui  apparaissent 
sont  maintenant  absorbées  très  facilement. 

Les  transactions  sont  plus  nombreuses  au  comparti- 
ment du  zinc,  mais  les  cours  se  modifient  peu.  Les 
acheteurs  et  vendeurs  restent  dans  l'expectative,  en 
attendant  les  résultats  des  négociations  entre  les  prin- 
cipaux producteurs  pour  limiter  la  production  et  rele- 
ver les  prix,  ces  résultats  devant  avoir  une  influence 
considérable  sur  l'orientation  future  du  marché. 

Aucun  changement  notable  à  signaler  dans  les  autres 
groupes. 

Informations  Économiques  et  Financières 

Les  Recettes  du  Chemin  de  fer.  —  Les  recettes  brutes 
(Etat  et  Sociétés  concessionnaires)  du  mois  de  mars  s'éle- 
vaient à  16.275.006  fr.  24,  contre  17.099.207  fr.  88  pour  le. 
même  mois  de  1900,  soit  une  diminution  de  734.201  fr.  64. 

Les  recettes  nettes  s'élevaient,  pour  mars,  à  15.930.498 
francs  67,  contre  16.603.124  fr.  26  pour  le  même  mois  de  l'an- 
née précédente,  soit  une  diminution  de  672.625  fr.  59. 

Les  recettes  de  l'Etat  et  des  Sociétés  concessionnaires  ont 
produit,  pendant  les  trois  premiers  mois  de  1901,  45.053.116 
francs  03,  contre  47.493.571  fr.  31  pour  1900,  soit  une  dimi- 
nution pour  1901  de  2.440.455  fr.  28. 

Les  recettes  au  profit  du  Trésor  seul  ont  été  arrêtées,  pour 
cette  période,  à  44.037.956  fr.  45,  contre  46.378.741  fr.  50 
pendant  1900,  soit  une  différence  en  moins,  pour  l'année 
1901,  de  2.340.785  fr.  05. 


Le  Caoutchouc  en  1900.  —  Les  importations  de  caout- 
chouc pendant  l'année  1900  comportent  :  de  l'Etat  indépen- 
dant du  Congo,  4.902.004  kilogr.,  contre  2.992.414  kilogr.  en 
1899,  et  d'autres  provenances,  796.032  kilogr.,  contre  410.466: 
ensemble  5.698.035  kilogr.,  contre  3.402.880  en  1900. 

Comme  le  constate  le  rapport  de  la  Chambre  de  commerce 
sur  l'exercice  1900,  document  auquel  nous  empruntons  ces 
statistiques,  ces  chiffres  démontrent  l'effort  considérable  qui 
a  été  accompli  pour  développer  l'exploitation  des  richesses 
du  Congo. 

Les  prix  pratiqués  pendant  l'année  sont  en  recul  sérieux, 
contrairement  aux  trois  années  antérieures,  durant  les- 
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quelles  nous  avons  eu  à  enïfeffistïiet  des  hausses  successives 
de  18  et  10  0/0. 

Dés  le  début  de  l'année,  les  affaires  ont  été  paralysées  par 
suite  de  l'abstention  des  grande  acheteurs,  et  il  èn  esl  ré- 
sulté  une  accumulation  de  stocks  qui  a  fait  fléchir  les  cours 
d'environ  10  0/0. 

Après  une  légère  reprise  en  octobre-novembre,  la  baisse  a 
fait  île  nouveaux  progrès  sur  tous  les  marchés,  cl  l'année 
1900  a  clôturé  en  baisse  moyenne  de  21.57  0/0  sur  les  cours 
de  fin  décembre  1899. 

Voici  la  statistique  du  marché  d'Anvers  pour  les  neuf  der- 
nières années  : 

Stock  (in 

Années  Importations     Ventes  décembre 

(En  kilogrammes) 

1892                                 62.965  59.08?  2.878 

1893                                167.196  162.885  8.18» 

1894                              274.580  235.148  39.435 

1895                               531.074  442.220  88.854 

1896.                            1.115.875  1.065.101  139.628 

1897   1.679.154      1.724.319  94.463 

1898   2.014.591      1.845. 7^4  263.340 

1899    3.402.880      3.374.229  291.991 

1900    5 . 698 . 035      5 . 375 . 987      614 . 039 

On  voit  comme  la  progression  des  importations  est  intense, 
et  pourtant  les  prix  ne  sont  pas  considérablement  réduits. 
On  comprend  ce  fait  lorsqu'on  songe  que  la  consommation 
s'étend  toujours  en  dépit  du  ralentissement  de  l'industrie 
électrique  et  ce,  à  la  suite  des  nouvelles  applications  que  l'on 
trouve  journellement. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


La  Situation. 


Madrid,  9  septembre  1901. 
La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 


Nous  sommes  encore  en  vacances,  mais  on  fait 
toujours  plus  ou  moins  de  politique.  Les  observateurs 
prétendent  que  les  fréquents  voyages  deM.Canalejas  et 
du  général  Weyler  n'ont  pas  seulement  pour  but  d'é- 
tudier les  besoins  des  provinces  au  point  de  vue  civil 
et  militaire,  mais  qu'il  s'agit  d'une  propagande  sé- 
rieuse faite  dans  le  but  de  nouer  des  relations  par- 
tout, de  rallier  les  indifférents  et  d'organiser,  en  un 
mot,  une  force  suffisante  pour  pouvoir  arriver  à  pren- 
dre la  suite  du  parti  libéral,  quand  le  moment  sera 
venu.  Il  m'a  été  affirmé  que  les  deux  personnages  cités 
plus  liant  ont  reçu  des  offres  positives,  pour  le  cas  où 
certaines  éventualités  viendraient  à  se  produire. 
Comme  il  faut  attendre  que  les  événements  en  ques- 
tion aient  lieu,  je  préfère  m'en  tenir,  jusqu'à  nouvel 
ordre,  à  l'hypothèse  du  retour  du  parti  conservateur 
au  pouvoir  au  printemps  de  1903,  pour  avoir  le  temps 
de  préparer  et  faire  voter  le  budget  de  1904.  C'est  en- 
core loin,  mais  qui  vivra  verra. 

J'entends  dire  partout  qu'avant  l'ouverture  des 
Chambres,  le  .Ministre  des  Finances  et  le  Ministre  de 
la  Marine  auront  été  remplacés. 

La  Bourse  a  été  fort  calme  et  la  liquidation  s'est 
passée  sans  difficulté.  Les  positions  sont  peu  impor- 
tantes et  la  quantité  de  titres  flottants  est  insigni- 
fiante. En  tenant  compte  de  la  situation  et  de  la  pro- 
ximité du  coupon  à  encaisser,  il  n'y  a  rien  d'extraordi- 
naire ù  ce  nue  la  rente  Intérieure  soit  très  ferme  et  en 
bonne  tendance.  Quelques  enthousiastes  veulent  lui 
voir  dépasser  le  cours  de  73  0/0;  cependant  l'échec 
éprouvé  par  le  défunt  syndicat  au  mois  de  juin  der- 
nier devrait  les  faire  réfléchir. 

La  hausse  de  l'escompte  n'a  pas  influé  SUT  les  cours, 
le  montant  des  valeurs  d'Etal  engagées  à  la  Banque 
et  dans  ses  succursales  étant  insigniliant  par  rapport 
a  la  masse  de  litres  en  circulation.  l'out-ètro  une 
hau-  e  nouvelle  aurait-elle  plus  d'effet ,  et  j'ai  entendu 
dire  à  la  Loui  se  que  les  travaux  préparés  pour  l'émis- 
ston  de  bons  du  Trééor  tendaient  'à  déprimer  un  peu 


les  cours  à  lin  de  pouvoir  placer  les  bons  susdite  à  un 
intérêt  se  rapprochant  de  5  0  0. 

Le  cours  du  change  est  au  dessus  de  40  0/0  et  il  est 
probable  qu'on  l'y  laissera  jusqu'à  ce  que  la  Banque 
d'Espagne  recommence  à  acheter  des  traites.  Il  est 
probable  qu'elle  ne  pourra  pas  tarder  beaucoup. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

19  août   26  août    2  sept.     9  sept. 
4  0/0  Intérieure   71  65      72  10      72  05      72  25 

4  0/0  Extérieure   78  80      79..      78  90      ..  .. 

5  0/0  Amortissable   93  20      92  85      92  5*5      92  80 

Banque  d'Espagne   487  ..     485  80     484  ..     485  . . 

—  Hypothécaire-     184  50    185.%     585..  1>5.. 

Gomp.  Ferai,  des  Tabacs    390  . .     390  . .     392  50 

Chèque  sur  Paris   39  50      39  50      39  9.ï      40  30 

—  sur  Londres....  35  17  35  16  35  24  35  34 
Bons  cubains  0  0/0   8G  05      ....      96  20 

—         5  0/0   71  70      71  75      ....      71  95 

Cédulcs  hypolli.  5  0/0.. .     104  25     104  25     104  25     104  25 
—  4  0/0. . .     102  . .     102  . .     101  75   

Au'  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  argent,  —  2.4  millions;  billets 
en  circulation,  -f-  0.8  millions;  comptes  courants, 
—  9.2  millions. 

Informations  Économies  et  Financières 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  19  août  1901  (33  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau. . . 

2070 
784 
104 
499 

Pesetas 

35  002.638 
9. 983. 315 
798.861 
7.437.893 

Pesetas 

37.957  687 
11.027  478 
885.637 
7.990.671 

Pesetas 

38  382.635 
11.100.154 
763.765 
8.082.262 

Pesetas 

39.649.430 
11.748.915 
747  572 
7.959.733 

Lérida-Reus  ...... 

Almanua  Valence 

Total  ISo.'d  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

3457 

53.224.707 

57  861.473 

58  328.816 

fcO.105  670 

1067 

6577 
246 

11.838.893 

39.523.618 
776  824 

11.511  187 

55. 837. 292 
1.015.881 

12. 215. 501 

56.494.646 
2.033.078 

11.986.963 

56  656.701 
2.100.890 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  11  septembre  1901. 
Le  ÎNlarclié  reste  inactif  et  les  cours  sont  assez  hésitants. 
On  cote  l'Intérieur  à  72  25  ;  l'Extérieur  à  79  10  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  40  50. 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Borne,  10  septembre  1901. 

Arrangements  douaniers  avec  l'Allemagne.  •  Les  projets  financiers 
du  Ministère.  —  Les  Recettes  publiques.  —  L'Importation  et  l'Ex- 
portation. 

Le  Gouvernement  allemand  semble  prendre  à  cœur 
les  menaces  ouvertes  que  lui  avaient  faites  tous  les 
organes  officieux  de  l'Italie,  après  la  publication  de 
son  projet  de  tarif  douanier.  Le  chancelier  allemand 
s'efforce  d'atténuer  le  mécontentement  de  ses  alliés.  De 
Berlin  nous  arrive  la  nouvelle  que  les  milieux  diplo- 
matiques parlent  d'une  prochaine  entrevue  entre  les 
trois  hommes  d'Etat  dirigeant  les  affaires  extérieures 
de  l'Allemagne,  de  l'Autriche-Hongrie  et  de  l'Italie,  à 
propos  de  différentes  questions  concernant  la  politique 
économique  de  la  Triple-Alliance.  Cette  entrevue  au- 
rait lieu  en  automne,  à  Venise. 

La  campagne  des  journaux  italiens  n'aura  donc  pas 
été  vaine  et  il  apparaît  de  plus  en  plus  que  La  TWple- 
Alliance  politique  va  se  changer  en  Triple-Alliance 
économique. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Russie 


Les  nouvelles  des  province*  signalent  un  apaisement 
dans  le  mouvement  gréviste  qui  se  propageait  depuis 
plusieurs  mois.  M.  (liolitti  va  prendre  quelques  jours 
de  repos  en  Piémont. 

Le  Gouvernement  songe  à  prévenir  de  nouvelles 
difficultés,  que  pourrait  ramener  la  saison  d'hiver. 
Il  mettra  en  train  des  travaux  pour  lesquels  des  cré- 
dits sont  prévus  dans  le  budget.  Il  activera  les  tra- 
vaux des  arsenaux  de  la  guerre  et  de  la  marine,  ainsi 
que  des  autres  établissements  d'Etat,  dans  la  limite 
des  sommes  extraordinaires  récemment  votées  par  la 
Chambre. 

D'autre  part,  les  réserves  métalliques  du  Trésor  se 
sont  de  beaucoup  accrues.  Il  y  a  là.  un  élément  impor- 
tant de  satisfaction,  car,  bien  qu'indirectement,  cette 
augmentation  sert  à  améliorer  les  conditions  de  la  cir- 
culation d'Etat;  et  par  suite  le  cours  du  change. 

Je  vous  ai  signalé,  précédemment,  l'amélioration  des 
recettes  publiques  dans  le  premier  mois  de  l'exercice 
courant.  Cette  amélioration  a  persisté  pendant  le 
deuxième  mois  :  comparativement  à  la  période  corres- 
pondante de  1900,  il  y  a  une  augmentation  de  1.885.749 
lire.  Le  total  des  recettes  des  deux  premiers  mois  de 
l'exercice  s'élève  à  "228.552.345  lire  en  augmentation  de 
2.:;92.082  lire  à  celles  de  la  même  période  antérieure. 

La  Correspondance  <r Italie  annonce  que  les  ministres 
du  Trésor  et  des  Finances  ont  eu,  ces  jours-ci,  de  fré- 
quentes conférences  avec  le  président  du  Conseil, 
M.  Zanardelli,  pour  s'entendre  sur  les  réformes  finan- 
cières à  présenter  au  Parlement  à  la  reprise  de  ses 
travaux. 

Les  premiers  projets  de  loi  porteront  sur  certains 
dégrèvements  d'impôt  depuis  longtemps  promis  aux 
petits  contribuables. 

La  situation  du  Trésor  s'améliore  de  jour  en  jour. 
Ainsi  l'on  aflirme  que  pendant  que  sont  encore  en 
cours  les  paiements  à  l'étranger  de  notre  consolidé 
pour  l'échéance  du  1er  juillet  passé,  les  fonds  pour  plus 
de  la  moitié  de  l'échéance  du  1er  janvier  prochain  sont 
déjà  prêts  chez  nos  correspondants  de  l'étranger. 

A  l'intérieur,  le  ministre  du  Trésor,  M.  Di  Broglio, 
en  réduisant  trois  fois  de  suite,  dans  l'espace  de  quel- 
ques mois,  l'intérêt  des  Bons  ordinaires  en  a  restreint 
la  circulation  et,  par  suite,  les  ressources  de  caisse 
d'environ  30  millions,  alors  que,  par  le  passé,  l'émis- 
sion de  ces  Bons  atteignait  presque  toujours  l'extrême 
limite  consentie  par  la  loi. 

Je  vous  ai  envoyé,  dans  ma  dernière  correspondance, 
les  chiffres  de  notre  commerce  extérieur  des  sept  pre- 
miers mois.  Voici  quelques  détails  sur  ces  échanges 
avec  l'étranger  : 

La  plus  forte  partie  de  l'augmentation  des  importa- 
tions, 80  1/2  millions,  est  due  aux  entrées  de  céréales. 
Ainsi,  dans  les  premiers  sept  mois  de  l'année  cou- 
rante ont  été  importées  305.000  tonnes  de  blé  et 
176.000  de  maïs  de  plus  que  l'année  antérieure.  Pour  le 
reste,  l'augmentation  concerne  presque  exclusivement 
les  matières  premières  nécessaires  à  l'industrie,  telles 
que  le  jute  brut,  la  laine  lavée,  les  cocons  secs,  la  soie 
brute  traitée,  asiatique  et  européenne,  les  bois  de 
construction,  la  pâte  de  cellulose  pour  la  fabrication 
du  papier  et  quelques  autres  matières  d'importance 
moindre. 

Dans  les  exportations,  l'amélioration  touche  un  peu 
tous  nos  principaux  produits,  mais  principalement  la 
catégorie  de  la  soie,  comprenant  non  seulement  la 
soie  brute,  celle  moulinée  et  tordue,  mais  aussi  les 
déchets  fdés,  les  tissus  de  soie  noire  et  de  couleur  et 
autres  objets  cousus  de  soie. 

A  signaler  aussi  une  notable  augmentation  à  l'expor- 
tation des  filés  de  coton  simples  et  retors,  les  toiles 
écrues  unies,  blanchies,  teintes  et  imprimées. 

L'exportation  des  produits  agricoles  a  subi  aussi  unj 
relèvement.  Signalons  une  augmentation  de  11  millions 
environ  aux  huiles  d'olives  et  3  1/2  millions  aux 
agrumes. 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
Communique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  les 


premiers  mois  de  l'exercice  courant!  juillet  et  août  1901),  com- 
parées à  la  période  correspondait  le  lie  l'exercice  précédent. 
En  voici  le  tableau  : 

Résultats  de  juillet  Différeabes 
Chapitres  et  août  1901  sur  1900 

(En  lire) 

Taxe  sur  les  affaires   38. 109.20c.  +  1.  413.114 

Impôts  divers   64 .'666.- 928  -j-    f  00. 237 

Taxe  de  construction   15.701.302  -f-  ,3.789.336 

Douanes,  dr.  mari t   41.929.640  —  526.153 

Droits  do  consomm   12.063.491  —  221.720 

Tabacs   33 . 581 . 058  -f  1 .  i63 . 482 

Sels   11.881.109  +     385.007  • 

Loterie   9.809.005  —  1.244.079 

Totaux   228.552.345      +  2.31)2.082 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Piome,  12  septembre  1901. 

La  tendance  reste  ferme,  bien  que  les  affaires  manquent 
comrlèlement  d'ampleur. 

La  Rente  est  à  102  67  ;  Méridionaux,  717  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  538  . ..  Banque  Nationale,  863  ... 


RUSSIE 


Le  Commerce  de  la  Russie.  —  Pendant  les  quatre  pn 
miers  mois  de  1901,  les  importations  d'articles  commerciaux 
ont  atteint  une  valeur  de  163.899.000  roubles,  contre  169  mil- 
lions 430.000  en  1900,  même  période,  soit  une  diminution  de 
5.537.000  roubles.  La  valeur  des  exportations  a  été  de 
180.661.000  roubles,  contre  159.309.080,  ou  21.352.000  de 
plus.  Pour  les  principaux  articles,  la  répartition  est  la  sui- 
vante, en  milliers  de  roubles  : 

Importations  Exportations 

'^W\~^~^Vm       1901  1900 

Matières  alimentaires...  26.407  23.702  95.857  84.915 
Matières  premières  non 
travaillées  et  mi-i'abri- 

quées   83.945  84.344  73.520  03.562 

Bétail,  etc   337  307  6.212  5.597 

Produits  industriels....  53.210  01.083  5.072  5.235 

Total   103.899    109.430   180.601  159.309 

En  froment,  le  mouvement  exportateur  s'accroît  ;  par 
contre,  il  y  a  diminution  sur  mais,  légumes  et  avoines.  En 
froment,  l'a  plus  grande  partie  est  allée  en  Allemagne,  soit 
pour  17.869.000  roubles,  contre  9.014.000;  pour  l'Angleterre, 
les  envois  ont  diminué  un  peu  [14.544.000  roubles,  contre 
15.147.000).  En  viande  de  porc  et  beurre,  l'exportation  a  été 
plus  grande  ;  en  œufs,  au  contraire,  il  y  a  une  diminution  de 
33  millions  de  pièces  sur  l'année  dernière  ;  en  sucre,  on  a 
exporté  davantage,  mais  la  valeur  a  diminué  en  raison  des 
bas  prix.  En  pétrole,  on  a  exporté  pour  17  .188.000  roubles, 
en  augmentation  de  43.2  0/0  sur  1900. 

A  l'importation,  nous  constatons  le  régulier  recul  des  mé- 
taux et  machineries,  ainsi  que  la  forte  diminution  de  la 
fonte.  Voici  le  mouvement  en  ce  qui  concerne  ce  groupe  : 

1901  1900 

Mille    Mille     Mille     Mille  ^^J3^i 
pouds  roubles  ponds  roubles      quant.  val. 

Fonte....  951      582  341      163  64.1  71.9 

Fer   1.907   3.028  1.484   1.714  24.5  43.:! 

Acier   400      436  237      264  40.7  39.4 

Machines.  1.820  10.083  1.027  10.383  41.1  35.4 

L'importation  de  charbons,  33.582.000  pouds,  était  22  1/2 
pour  cent  inférieure  aux  quatre  premiers  mois  de  1900:  colle 
de  coton  brut  s'est  élevée  à  2.829.000  pouds,  d'une  valeur  de 
18.081.000  roubles,  contre  respectivement  3.282. OOOct  23  mil- 
lions 173.000  en  1900. 

Recettes  et  Dépenses  effectuées  par  le  Trésor  pen- 
dant les  cinq  premiers  mois  de  1901.  —  Des  états  pro- 
visoires que  le  Ministère  des  finances  a  reçus  des  caisses  de 
son  ressort  et  des  correspondante  étrangers,  il  résulte  que, 
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pendant  les  cinq  premiers  mois  de  1901,  les  recettes  et  les 
dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres  ci-après  : 

Budget  ordinaire 

Millions 
de  roubles 

■Recouvrements  effectués   668.438 

Dépenses  payées   697.192 

Budget  extraordinaire 

Recouvrements  effectuées   20.015 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de  1901  00.722 

Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1901  et  l!t02.  pour 
les  cinq  premiers  mois,  se  présentent  comme  suit  : 

Budget  ordinaire 

Millions 
de  roubles 

Recouvrements  de  1901   068. 43K 

—  de  1900    622.307 

Soit,  pour  les  cinq  premiers  mois  de  1901,  une  différence  de 
46.071  millions  de  roubles. 


ÉTATS  BALKANIQUES 


BULGARIE 

Le  Commerce  extérieur  de  la  Bulgarie.  —  Le  com- 
merce extérieur  de  la  Bulgarie,  pendant  le  premier  semestre 
de  Tannée  courante,  accuse  31.104.180  fr.  aux  importations 
et  39.221.966  fr.  aux  exportations,  soit  un  total  de  70.326.146 
francs.  Comparativement  à  la  même  période  de  l'année  pré- 
cédente, les  importations  ont  augmenté  de  12.173.744  fr. 
(64  31  0/0)  et  les  exportations  de  22.590.552  fr.  (135  83  0/0). 
L'augmentation  des  importations  est  surtout  sensible  pour 
ce  qui  concerne  la  Turquie  (3.172.642  fr.),  l'Angleterre 
(2.507.559  fr.),  l'Autriche-Hongrie  (2.138.520  fr.),  l'Allemagne 
[1.828.615  fr.)  et  la  France  (919.733  fr.);  les  matières  et  pro- 
duits textiles  importés  présentent  une  augmentation  de 
4.973.661  fr.  :  les  peaux  et  produits  de  la  peausserie,  1  mil- 
lion 202.985  fr.  ;  les  machines,  instruments  et  appareils, 
1.113.054  fr.  ;  les  huiles,  graisses,  cires  et  produits  de  ces 
matières,  1.150.844  fr.  ;  les  produits  chimiques,  688.235  fr.  ; 
les  métaux  et  produits  de  l'industrie  métallique,  594.312 
francs,  etc. 

L'accroissement  des  exportations  a  eu  lieu  principalement 
eu  Angleterre  (5.353.138  fr.),  en  Belgique  (5.212.384  fr.),  en 
Allemagne  (4.032.906  fr.),  en  Turquie  (2.615.031  fr.),  en  Italie 
(1.860.503  fr.),  en  Autriche-Hongrie  (1.307.442  fr.)  et  sn  Grèce 
À..048.657  fr.)  ;  il  a  porté,  entre  autres,  sur  les  céréales  et 
divers  produits  du  blé,  pour  20.260.543  fr.;  sur  les  animaux 
vivants,  1.373.426  fr.  ;  les  produits  alimentaires  d'animaux. 
1.267.609  fr.  ;  les  denrées  coloniales.,  490.235  fr.,  etc.  Les 
droits  d'importation  et  d'exportation  perçus  pendant  le 
premier  semestre  1901  atteignent  4.280.449  et  482.504  fr.  ;  c'est 
30  40  0/0  et  150  92  0/0  de  plus  que  durant  les  six  premiers 
mois  de  l'année  précédente. 


ROUMANIE 

La  Situation  du  Trésor  roumain.  —  Le  Ministre  des 
Finances  a  publié  la  situation  du  Trésor  clôturée  le  30  juin 
1901,  dans  laquelle  nous  trouvons  les  résultats  de  la  gestion 
pour  les  trois  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours  1901-1902, 
ainsi  que  celle  relative  aux  quinze  mois  de  l'exercice  1900- 
1901  qui  se  clôt  définitivement  le  30  septembre  courant. 

Le  Curierul  Financiar  constate  qu'en  ce  qui  concerne 
l'exercice  en  cours,  les  résultats  consignés  clans  le  document 
officiel  sont  satisfaisants.  Du  1"  avril  au  :t0  juin  1901,  les 
encaissements  du  Trésor  se  sont  élevés  à  la  somme  de 
38. 853.695  fr.  81,  contre  88.685.842  fr.  15  pendant  la  période 
correspondante  de  l'année  passée.  Il  y  a  donc  une  plus-value 
de  .\167.853  fr.  60  eu  faveur  de  L'année  courante. 

Par  suite,  la  situation  du  Trésor,  pour  les  trois  premiers 
mois  de  l'exercice  1901-1902,  se  résume  ainsi  : 

Francs 

Encaissements  effectués  du  1er  avril  au  30  juin 
1901    38.853.695  Si 

Encaissements  effectués  les  années  précédentes 
au  compte  de  l'exercice  1901-1902    1.081.296  V.) 

Revenus  extraordinaires  non  prévus  au  budget         10.028  48 

Total  des  encaissements   39.951.ai0  78 

Déduisant  les  paiements  effectués   32.540.  Î7K  48 

Il  résulte  un  excédent  d'encaissement,  au  30 
juin  1901,  de   7.410.542  38 


Presque  toutes  les  catégories  de  revenus  ont  donné  des  plus- 
values  importantes.  Ce  qui  a  le  plus  relevé  le  niveau  des 
encaissements,  ce  sont  les  revenus  du  ministère  des  travaux 
publics,  dans  lesquels  les  chemins  de  fer  figurent  avec  un 
plus  de  4.100.000  fr.  En  deuxième  ligne,  viennent  les  contri- 
butions indirectes  où  les  douanes  ont  un  pou  plus  de  1  million 
552.677  fr.  Les  monopoles  de  L'Etat  sont  de  même  en  progrès 
de  572  080  fr.,  dus  au  papier  à  cigarettes,  aux  allumettes  et  à 
la  vente  du  sel  pour  la  consommation  intérieure.  Seuls  les 
revenus  des  ministères  des  domaines  el  de  l'intérieur  sont  en 
baisse  de  près  de  800.000  fr.  en  regard  de  l'année  passée, 
mais  nous  devons  tenir  compte  que  l'évaluation  de  ces  revenus 
dans  le  budget  en  cours  a  été  réduite  de  plus  de  8  millions 
de  francs. 

En  ce  qui  concerne  les  dépenses,  les  paiements  effectués 
du  1"  avril  au  30  juin  1901  s  élèvent  à  la  somme  de  32  mil- 
lions 540.478  fr.  10  contre  45.262.047  fr.  32  pendant  la  même 
période  de  l'année  passée,  d'où  une  différence  en  moius,  en 
faveur  de  l'année  courante,  de  12.721.568  fr.  92,  résultant  des 
économies  budgétaires  réalisées. 

«Ce  résultat,  dit  le  Curierul  financiar,  prouve  une  amélio- 
ration réelle  de  notre  situation  financière,  et  nous  permet 
d'affirmer  avec  certitude  que  le  budget  de  cet  exercice  confir- 
mera pleinement  les  prévisions  de  ceux  qui  l'ont  dressé.  Nous 
sommes  d'autant  plus  autorisés  à  faire  une  semblable  affir- 
mation, que  l'augmentation  des  encaissements  n'est  pas  due 
jusqu'à  présent  à  la  nouvelle  récolte.  Cette  récolte  excellente 
influera  certainement  sur  les  encaissements  qui  ont  com- 
mencé à  partir  du  mois  d'août,  mais  elle  n'a  eu  aucun  effet 
sur  les  encaissements  d'avril,  mai,  juin  et  juillet.  » 

En  ce  qui  concerne  l'exercice  1900-1901,  la  statistique  officielle 
constate  que  du  1"  avril  1900  au  30  juin  1901,  c'est-à-dire  en 
quinze  mois,  les  encaissements  ont  été  de  199.962.924  fr.  52. 
et  les  paiements  de  229.728.891  fr.  69,  d'où  un  déficit  de 
29. 70.-). 907  fr.  17. 

Mais  ce  déficit  est  susceptible  d'être  modifié  en  faveur  du 
Trésor  au  cours  des  trois  mois  supplémentaires,  jusqu'au 
30  septembre,  époque  de  la  clôture  définitive  de  l'exercice. 

Il  nous  reste  à  dire  que  le  30  juin  1901  le  numéraire  cons- 
tate dans  les  différentes  caisses  de  l'Etat  était  de  18.134.013 
francs  09.  A  la  même  date,  en  1900,  le  Trésor  ne  disposait  que 
de  0.430.170  fr.  71  en  numéraire. 

La  différence  de  près  du  12  millions  entre  ces  deux  chiffres 
résulte  de  la  réserve  constituée  par  le  Ministère  des  Finances, 
malgré  les  difficultés  par  lesquelles  il  est  passé,  pour  faire 
l'ace  au  coupon  du  l01  juillet  de  la  Dette  publique.  Ce  fait 
mérite  d'être  souligné,  car  nous  voyons  que  le  paiement  du 
coupon  de  la  Dette  publique  ne  se  réduit  plus  à  une  simple 
opération  sur  les  fonds  provenant  des  emprunts  contractés  à 
l'étranger,  mais  se  font  effectivement  avec  l'argent  qui  se 
trouve  dans  la  caisse  de  l'Etat. 


Statistique  agricole  Roumaine.  —  Le  Ministère  des  do- 
maines a  publié  au  Moniteur  Officiel  la  statistique  des  cul- 
tures faites  pendant  l'automne  de  l'anuée  1900  etle  printemps 
de  l'année  1901.  Prenant  comme  base  les  données  officielles 
relatives  à  l'étendue  des  ensemencements,  on  peut  calculer 
approximativement  la  production  des  principaux  produits 
agricoles  dans  la  campagne  de  l'année  courante. 

En  effet,  le  blé  a  occupé  en  total  une  supei'fîcie  de  1. 636.557 
hectares.  Si  l'on  compte  une  prod-action  moyenne  de  15  hec- 
tolitres à  l'hectare,  on  a  un  total  de  24.500.000  hectolitres,  et 
si  l'on  compte  l'hectolitre  de  blé  à  10  fr.,  la  valeur  de  la  ré- 
colte du  blé  dans  l'année  courante  serait  do  240.500.000  fr. 

Le  maïs  a  été  cultivé  sur  une  étendue  de  2.133.672  hectares. 
La  production  moyenne  peut  être  comptée  cette  année  à  21 
hectolitres  par  hectare,  ce  qui  donne  44.800.0iX)  hectolitres  ; 
comptant  l'hectolitre  à  7  fr.,  on  a  une  valeur  de  313.600.000  fr. 

Le  colza  est  cultivé  sur  une  étendue  de  1:35.754  hectares,  et 
comme  la  production  moyenne  n'a  pas  dépassé  14  hectolitres 
à  l'hectare,  on  a  un  total  de  2  millions  d'hectolitres,  ce  qui 
représente,  au  prix  moyen  de  13  francs  l'hectolitre,  une  valeur 
de  26  millions. 

Ces  trois  céréales  représentent  donc  ensemble  une  valeur  de 
580.100.000  francs. 

Pour  les  autres  céréales,  voici  le  chiffre  des  hectares  cul- 
tivés : 

Seigle,  211.424  hectares;  orge,  502.825;  avoine,  265.597; 
millet,  108.674;  sarrasin,  1.983;  lin,  20.929;  chanvre,  7.109: 
haricots,  399.955;  petits  pois,  3.783;  pommes  de  terre,  41.303: 
betteraves  à  sucre,  12.640;  tabac,  4.110  hectares. 

En  total,  l'étendue  culitvée  a  été  de  5.850.950  hectares,  ce 
qui  représente  44.5  hect.  0/0  de  la  superficie  totale  du  pays. 

Par  rapport  à  la  moyenne  des  cinq  années  précédentes, 
l'étendue  des  cultures  faites  en  automne  1900  et  au  printemps 
'i-  1901  a  été  supérieure  de  '.dk;. 890  hectares. 
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AMÉRIQUE 

AMÉRIQUE  CENTRALE 

Le  Conflit  vènézuélo-colombien.  —  Le  Gouvernement 
vénézuélien  a  finalement  refusé  les  bons  offices  des  Etats- 
Unis  pour  le  règlement  du  conflit  avec  lu  Colombie  et  pousse 
vigoureusement  les  hostilités. 

La  légation  de  Colombie  à  Washington  a  reçu,  en  effet, 
avis  que  la  flotte  vénézuélienne,  partie  il  y  a  quelques  jours 
de  Maracaîbo,  bombarde  Rio-Hacha,  petit  port  de  trois  mille 
habitants,  sans  défense  mais  d'un  accès  difficile. 

Uc  son  côté,  le  Gouvernement  colombien,  suivant  les  avis 
reçus  à  Xew-York,  dépêche  des  troupes  de  Barranquilla, 
centre  de  la  défense  de  la  côte  nord,  vers  Rio-Hacha. 

Le  Général-Pinzon,  l'ancien  yacht  Namouna,  armé  en 
guerre,  allait  être  envoyé  en  toute  hâte  au  secours  de  Rio- 
ilacha. 

Le  général  Alban,  commandant  en  chef  de  la  côte  nord, 
vient  de  réquisitionner  des  fonds  du  «  Banco  del  Atlantico  » 
de  Barranquilla,  par  ses  procédés  ordinaires.  Les  directeurs 
de  l'établissement  lui  ayant  refusé  cent  mille  piastres  colom- 
bionnes  et  deux  mille  dollars  américains  il  les  a  fait  mettre 
en  cellule  et  leur  a  donné  jusqu'au  lendemain  pour  lui  re- 
mettre cette  somme,  à  défaut  de  quoi  il  les  enrôlerait  de 
force  comme  soldats  et  les  enverrait  combattre  à  l'avant- 
garde.  Les  directeurs  ont  cédé. 

Dans  l'isthme,  les  insurgés  se  montrent  très  actifs  dans  le 
voisinage  de  Panama. 

Dans  un  combat  qui  a  eu  lieu  à  Roca-del-Toro,  les  troupes 
légales  colombiennes  ont  eu  le  dessous  Les  rebelles  annon- 
cent qu'ils  attaqueront  Colon  dans  une  quinzaine.  Le  Gou- 
vernement de  Colombie  continue  à  lever  des  recrues. 

Le  consul  général  de  Colombie  à  Paris,  M.  Gonzalès  Torrès 
a  répondu,  dans  le  Herald,  à  de  récentes  déclarations  du 
consul  du  Venezuela,  M.  Rafaël  Nunès. 

Ce  dernier  avait  dit  que  le  Venezuela  peut  armer  cent  mille 
hommes  et  qu'il  est  sûr  de  vaincre.  Le  consul  colombien 
répond  que,  si  le  Venezuela,  avec  trois  millions  d'habitants, 
peut  armer  cent  mille  hommes,  la  Colombie,  avec  une  po- 
pulation de  cinq  millions  et  demi,  peut  en  mettre  en  ligne 
bien  davantage. 

D'ailleurs  le  Venezuela,  avec  ses  dix  mille  hommes  mas- 
sés sur  la  frontière  depuis  un  mois,  n'a  encore  rien  fait,  et  le 
consul  colombien  estime  que  la  guerre  n'aura  pas  lieu  et  que 
la  réunion  de  la  Colombie,  du  Venezuela  et  de  l'Equateur  se 
fera  par  une  évolution  pacifique,  basée  sur  la  civilisation  et 
le  progrès,  par  les  chemins  de  fer  et  les  liens  commerciaux 
et  non  par  la  force  des  armes. 


BRÉSIL 

Le  Projet  de  Budget  pour  1902.  —  Voici,  d'après  le 
Brésil,  l'exposé  des  motifs  qui  accompagne  le  projet  de  bud- 
get pour  1902  : 

D'accord  avec  la  distribution  des  recettes  et  des  dépenses 
en  deux  sections,  or  et  papier,  système  qui  donne  d'excellents 
résultats,  le  projet  que  je  présente  à  votre  appréciation  éclai- 
rée évalue  pour  le  prochain  exercice  la  recette  à  42.57(1  contos 
de  reis  or  et  258.011  contos  de  reis  papier,  et  la  dépense  à 
.'33.5G5  contos-or  et  224.445  contos-papier,  laissant  un  excédent 
de  9.021  contos-or  et  33.565  papier. 

Si  nous  déduisons  de  cet  excédent  : 

2.920  contos-papier  pour  le  fonds  de  rachat  du  papier- 
monnaie  ; 

8.350  contos-or  pour  le  fonds  de  garantie  de  ce  papier; 
6.000  contos-papier  pour  ramol  lissement  des  emprunts  in- 
térieurs ; 

2.530  contos-papier  pour  les  travaux  d'amélioration  des 
ports  de  l'Union  ; 

72  contos  pour  les  secours  maritimes  dans  le  port  de  Rio- 
de-.Taneiro, 

L'excédent  disponible  sera  de  664  contos-or  et  22.043  contos- 
papier,  qui  devront  être  portés  :  le  premier  au  fonds  de 
garantie  et  le  second  au  fonds  de  rachat  du  papier-monnaie. 

Pour  l'exercice  courant,  la  recette  a  été  évaluée  à  58.809 
contos-or  et  286.082  contos-papier. 

Si  vous  comparez  ces  deux  budgets,  vous  constaterez  que 
dans  la  présente  proposition  il  y  a  une  différence  en  moins 
en  or  de  16.293  contos  et  en  papier  de  28.071  contos. 

La  différence  en  or  est  due  en  partie  à  la  somme  de  12.078 
contos  fournie  par  le  funding  loan  dans  l'exercice  courant 
et  à  celle  de  3.615  contos  de  réduction  effective  du  prochain 
budget,  réduction  à  laquelle  est  due  également  la  diminution 
de  28.071  contos  de  la  recette  en  papier. 

Par  prudence,  j'ai  résolu  de  nie  départir,  dans  le  présent 
projet,  do  la  pratique  suivie  jusqu'ici,  consistant  à  prendre 
la  moyenne  des  trois  derniers  exercices  comme  base  d  év  alua- 


tion, et  d'accepter  de  préférence  les  chiffres  de  beaucoup  in- 
férieurs de  la  perception  du  dernier  exercice. 

Ainsi,  la  moyenne  des  trois  dernières  années  des  droits 
d'importation  donne  181.536  contos,  tandis  que  dans  le  pré- 
sent projet  cette  recelte  est  évaluée  à  lO'i.OOO  contos. 

Les  20  0/0  en  or  de  cette  recette  doivent  produire  33.000 
contos  ou  d.000  contos  de  moins  que  les  prévisions  du  présent 
exercice  et  si  la  fraction  en  papier  prévue  pour  le  prochain 
exercice  est  supérieure  de  8.550  contos  à  celle  prévue  pour 
l'exercice  en  cours,  c'est  simplement  que  les  rentrées  ont  été 
calculées  pour  le  prochain  exercice  au  change  de  9  pence, 
tandis  que,  pour  lé  prochain  exercice,  elles  sont  calculées  au 
change  de  10  17/32. 

Il  convient,  toutefois,  de  maintenir  pour  le  prochain  exer- 
cice la  même  disposition  qui  règle  actuellement  la  perception 
de  la  fraction  en  papier  des  droits  d'importation,  atin  de 
donner  plus  de  garanties  au  commerce  contre  les  fluctuations 
du  change 

La  moyenne  des  trois  dernières  années  donne,  pour  les 
droits  d'expéditions  en  douane,  1.910  c;  pour  la  recette  des 
capatazias,  1.302  c,  et,  pour  les  droits  d'entrepôt,  3.976  c, 
tandis  que  ces  recettes  sont  évaluées  par  le  présent  projet 
respectivement  à  1.600  contos,  1.150  c.  et  3.700  c. 

La  recette  du  Chemin  de  fer  central,  qui  a  atteint  eu  1898 
près  de  32.000  c.  et,  en  1899,  près  de  31.000  c,  a  baissé  en 
1900  à  28.503  c. 

C'est  pourquoi  j'ai  cru  bon  de  l'inscrire  dans  le  présent 
projet  pour  29.000  c,  soit  3.000  c.  de  moins  que  pour  l'exer- 
cice courant. 

Un  fait  semblable  s'observe  pour  les  recettes  des  postes 
qui,  en  1898,  furent  de  6.842  contos  et,  en  1899,  de  7.691  c, 
tandis  qu'en  1900  elles  n'ont  pas  dépassé  5.950  c. 

Pour  cette  raison,  je  les  ai  évaluées  dans  le  projet  que  je 
vous  soumets  à  6.000  c,  soit  1.500  c.  de  moins  que  dans 
l'exercice  courant. 

Dans  le  service  des  télégraphes,  le  même  phénomène  ne 
s'est  pas  produit,  car  la  recette  de  1900  a  été  supérieure  à 
celle  des  années  précédentes.  Néanmoins,  comme  elle  n'a  pas 
dépassé  6.785  c.  dans  ce  dernier  exercice,  j'ai  jugé  prudent 
de  l'évaluer  à  7.000  c,  alors  que  pour  le  présent  exercice  elle 
a  été  évaluée  à  8  000  c. 

La  recette  des  impôts  de  consommation  a  atteint  en  1900  la  • 
somme  de  36.351  c .  Toutefois,  en  tenant  compte  des  effets  que 
la  crise  économique  peut  exercer  sur  nos  industries  naissantes, 
j'ai  résolu  de  ne  l'évaluer,  pour  le  prochain  exercice,  qu'à 
'34.970  contos. 

La  recette  du  timbre  a  été  maintenue  à  15.000  c,  vu  qu'elle 
a  atteint  14.253  c.  l'an  passé. 

Une  simple  analyse  des  autres  chiffres  montre  que  les 
autres  recettes  ont  été  évaluées  avec  la  même  circonspection. 


CHILI 

Le  nouveau  Cabinet  Chilien.  —  Le  président  Riesco  a 
constitué  ainsi  son  premier  Ministère  : 
Président  du  Conseil  :  M.  Ramon  Barros  Luco  ; 
Justice  :  M.  Manuel  Ballistcros  : 
Finances  :  M.  Juan  Fuentès  ; 
Travaux  Publics  :  M.  Ismaël  Tocornal  : 
Affaires  Etrangères  :  M.  Beltram  Mathieu  ; 
(  ruêrre  :  M.  Eliodoro  Yanez. 

L'attribution  exacte  des  trois  derniers  portefeuilles  n'est 
pas  encore  complètement  arrêtée. 


ÉTATS-UNIS 

Attentat  contre  M.  Mac-Kinley.  —  La  nouvelle  d'un 
attentat  contre  le  Président  des  Etats-Unis  est  arrivée  à  Paris 
dans  la  soirée  de  vendredi  dernier,  causant  une  sensation 
profonde. 

L'événement  s'est  produit  le  même  jour  à  4  h.  du  soir,  à 
l'Exposition  de  Buffalo,  et  l'auteur  de  l'attentat  est  un  anar- 
chiste du  nom  de  Czolgosz. 

Le  monde  entier  a  protesté  contre  un  crime  aussi  stupido 
ét  qui,  heureusement,  n'aura  aucune  conséquence. 

Si  M.  Mac-Kinley  avait  succombé  à  ses  blessures,  M.  Théo- 
dore Roosevclt,  ancien  colonel  des  rough-riders,  héros  de 
Santiago  de  Cuba,  ex-gouverneur  de  l'État  de  New-York, 
élu  vice-président  de  l'Union  dans  la  dernière  élection  pré- 
sidentielle de  1900,  serait  devenu  de  droit  le  président  des 
Etats-Unis.  M.  Roosevelt  appartient  au  parti  républicain, 
comme  M.  Mac-Kinley.  Avec  quelques-uns  dos  membres  du 
Sénat,  il  a  pris  la  tête  d'un  petit  groupe  d'impérialistes  ou- 
tranciers  qui  rêvent  pour  leur  pays  la  suprématie  économi- 
que, en  attendant  la  suprématie  politique  sur  le  monde  entier. 

Aux  dernières  nouvelles,  on  parait  être  certain  que  M.  Mac- 
Kinlev  survivre  à  l'atttentat. 

On  pouvait  redouter  de  voir  éclater  dans  Wall  Street  une 
panique,  si  brève  qu'elle  fût.  Les  mesures  les  plus  éner- 
giques ont  été  prises  par  les  spéculateurs  et  les  directeurs 
des  Banques  afin  de  prévenir  toute  perturbation  grave  ; 
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aucun  incident  ae  s'est  ainsi  produit  et  ln  marché  a  rapide- 
ment repris  conliance  devant  la  certitude  de  la  guérison  du 

Président. 


La  Grève  des  Ouvriers  métallurgistes.  —  Le  président 
du  trust  des  aciers,  le  président  de  la  Fédération  du  travail, 
le  président  du  Syndicat  des  ouvriers  mineurs,  le  secrétaire 
de  la  Fédération  civique  et  le  secrétaire  de  l'Association  des 
ouvriers  du  vêtement  se  sont  réunis  jeudi  dernier  5  courant, 
dans  les  bureaux  du  trust,  à  New-York,  à  l'effet  de  discutes 
les  bases  de  solution  de  la  grève  des  aciéries. 

Les  représentants  du  trust  s'en  tenant  à  leurs  positions  an- 
térieures, la  réunion  s'est  ajournée  sans  qu'on  soit  arrivé  â 
une  conclusion. 

Pendant  ce  temps,  les  ouvriers  grévistes  continuent  à  re- 
prendre peu  à  peu  le  travail,  notamment  à  Pittsburg,  dans 
les  ateliers  de  tubes. 

Mackeesport  reste  toujours  le  principal  foyer  de  la  grève. 
La  Compagnie  des  tubes  va  demander  aux  tribunaux  d'en- 
joindre aux  grévistes  de  respecter  la  liberté  du  travail.  Cette 
démarche  a  été  rendue  nécessaire  par  les  agissements  des  es- 
couades de  grévistes  qui,  postées  aux  portes  de  l'usine,  mardi, 
ont  chassé  presque  tous  les  ouvriers  qui  voulaient  travailler. 

Le  maire  de  Mackeesport,  M.  Black,  refuse  de  faire  pro- 
téger ceux-ci  par  la  police,  et  il  est  question  de  demander  aux 
autorités  de  l'Etat  de  Pensylvanic  d'adopter  les  mesures  que 
comporte  l'attitude  de  ce  fonctionnaire. 

L'attentat  contre  le  Président  Mac-Kinlcy  a,  d'ailleurs,  dé- 
tourné l'attention  de  la  grève  et  l'on  considère  aujourd'hui  ce 
mouvement  comme  terminé. 


Le  Marché  Financier  de  l\ew-York 


New- York,  11  septembre  1901. 
L'attentat  contre  M.  Mac-Kinley  a  produit  une  profonde 
impression  dans  tout  le  pays  et  l'on  pouvait  craindre  que 
Wall  Street  n'en  subisse  les  conséquences.  Ceux  qui  dirigent 
le  marché  ont  heureusement  pris  leurs  précautions  pour 
écarter  toute  panique  et  le  marché  a  pu  se  retenir.  L'espoir 
que  cette  tentative  n'aura  pas  d'issue  fatale  a  permis  à  la 
place  de  se  reprendre  complètement,  et  la  tendance  reste 
favorable. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  753/8:  Milwaukee,  1631/!?;  Erie,  43  1/8;  Reading,  41  3/4; 
Canadien  Pacific,  1111/8;  Illinois  Central,  144  ./.;  Louis- 
ville,  102  7  8;  New-York  Central,  152  1/2  ;  Unwn-Pacific, 
93  3  i. 

MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur  du  Mexique.  —  A  maintes  re- 
prises, nous  avons  signalé  dans  l'Economiste  Européen  la 
prospérité  toujours  grandissante  du  commerce  et  des  finances 
du  Mexique.  Aux  renseignements  que  nous  avons  donnés  sur 
l'essor  de  ses  relations  commerciales,  nous  croyons  utile 
d'ajouter  quelques  chiffres  publiés  par  M.  Heinrich  Lemcke 
dans  le  Finanz  Chronik. 

Voici  quels  étaient  les  chiffres  du  commerce  extérieur  du 
Mexique  au  commencement  du  siècle  : 

1826  1827  1828 

(Milliers  de  piastres) 

Importations   15. 450        14.899  99.478 

Exportations   7.648        12.127  14.488 

Aujourd'hui,  le  même  tableau  donne  les  chifires  suivants  : 
1897-98        1898-99  1899-1900 

(Milliers  de  piastres-or) 

Imputations   43.603        50.869  61.304 

(Milliers  de  piastres-argent) 
Exportations   128.972       148.453  158.184 

On  voit  que.  même  dans  ces  derniers  temps,  le  progrès  a 
été  constant,  ininterrompu. 

On  peut  s'étonner  cependant  qu'un  pays  d  une  fertilité 
aussi  prodigieuse,  dont  le  sol  et  le  sous-sol  renferment  tous 
,,  -   ;f.  -.,rsde  la  nature,  se  trouve  encore,  de  nos  jours,  au 
débat  de  sa  prospérité.  Cela  tient  uniquement  au  régime  poli- 
;,n<piel  le  pays  est  resté  soumis  jusqu'à  l'arrivée  au 
oir  du  général  l'orlirio  Diaz. 

la  domination  espagnole,  il  a  été  impossible  auMexi- 
v ivre  de  sa  propre  vie.  fl  était  fonaelflemend  interdit 
...i    Mexieains  «te  faire  de  l'importation  ou  de  l'exportation 
,  :,nh-e  pavs  que   l'Espagne  elle-même.  Toutes  les 
marchandises  qu'il  tirait  de  l'él ranger  devaient  emprunter  le 
de  I  Espagne;  les  produits  qu'il  exportait  en  un  lieu 
quelconque  devaient  passer  par  l'Espagne. 

...  le  via  ni  1  huile  w  pouvaient  être  fabriqués  dans  le 


pays,  pour  ne  jias  entraver  l'exportation  espagnole.  Bref,  le 
Mexique,  jusquà  cette  époque,  avait  été,  au  point  de  vue  du 
commerce,  absolument  séparé  du  reste  du  monde. 

Quand  la  domination  espagnole  prit  lin,  des  révolutions 
permanentes  enrayèrent  l'essor  du  pays,  jusqu'au  ÎHW.  L'avè- 
nement au  pouvoir  du  président  l'orlirio  biaz,  le  président 
actuel,  remit  de  la  stabilité  dans  les  affaires  publiques  et 
rendit  confiance  aux  commerçants  et  aux  producteurs. 

La  construction  rapide  d'un  grand  réseau  de  chemins  de 
fer  fut  le  premier  bienfait  dont  ce  Gouvernement  dota  le  pays 
et  c'est  de  ce  moment  que  date,  surtout,  sou  expansion  éco- 
nomique. 

Nous  avons  donné  les  chiffres  des  importations  et  exporta- 
tions. Les  premières  consistent  surtout  en  coton,  vins,  li- 
queurs, conserves  diverses,  lin,  soie,  lainage  et  verroterie. 

Dans  les  exportations,  l'or  et  l'argent  occupent  la  première 
place,  viennent  ensuite  la  cochenille,  l'indigo,  la  vanille,  la 
résine  et  la  salsepareille. 

Les  quatre  pays  qui  ont  participé,  en  première  ligne,  au 
mouvement  commercial  du  Mexique  sont:  les  Etats-Unis, 
l'Angleterre,  la  France  et  l'Allemagne.  Voici  les  chiffres  pour 
l'exercice  1899-1900  : 

Importations  Exportations 
Milliers  de  Milliers  de 

pesos-or  pesos-argent 


Etats-Unis   31. 026.415  116.102.285 

Angleterre   10.''i83.200  .  12.458.705 

France   6.157.138  (i. 637. 765 

Allemagne   0.673.846  5.049.487 


Le  pays  «fui  a  le  plus  de  part  au  commerce  extérieur  du 
Mexique  est  les  Etats-Unis.  La  France  n'occupe  que  le  troi- 
sième rang  :  il  ne  tiendrait  qu'à  elle  d'y  participer  d'une  ma- 
nière plus  efficace  et  plus  active. 

Il  n'y  a  pas  au  Mexique  de  manière  particulière  de  traiter 
les  affaires  :  toutes  les  méthodes  y  ont  cours.  Avec  les  ache- 
teurs habituels  on  traite  généralement  à  six  mois  de  crédit. 
Les  grands  négociants  veulent  qu'on  leur  fasse  les  prix  à 
bord  du  navire  en  monnaie  du  port  d'embarquement  :  les  pe- 
tits négociants  préfèrent  compter  en  monnaie  mexicaine. 

Ajoutons  que  les  relations  commerciales  avec  les  Mexicains 
sont  des  plus  sûres  :  les  faillites  sont  plus  rares  au  Mexique 
que  dans  les  autres  pays.  Dans  la  dernière  année  on  a  importé 
à  peu  près  tous  les  produits  do. l'industrie  européenne.  On  a 
surtout  exporté  l'or,  l'argent,  le  plomb,  le  cuivre,  le  café,  La 
chanvre,  les  bois  précieux,  les  beis  de  teinture,  les  peaux  et 
fourrures,  le  tabac,  la  vanille,  le  charbon,  l'onyx,  le  froment, 
l'orge,  les  haricots  et  les  pois. 


URUGUAY 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  les  chiffres  totaux  du 
commerce  extérieur  de  l'Uruguay  pour  le  premier  trimestre 
de  1901  et  des  quatres  années  antérieures  : 

Commerce 

1"  trimestre    Importations  Exportations  total 


(En  pesos) 

1897                    5.068.958       9.038.232  14.105.190 

1898.........      6.438.175      11.361.506  17.799.lM 

18!)9....              5.994.577      12.710.155  J8.704.732 

1800                   (1.210. 920       9.349.317  15.560.243 

1901                   6.558.720       9.656.999  16.215.719 


Bien  que  ne  montrant  pas  un  retour  d'activité  économique, 
les  résultats  du  premier  trimestre  de  1901  sont  meilleur* 
qu'on  ne  s'y  attendait  d'après  les  statistiques  des  douanes. 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

Les  Sociétés  par  actions.  —  A  la  fin  de  l'année  1898-99, 
il  y  avait  dans  l'Inde  1.417  Sociétés,  représentant  un  capital 
nominal  de  ."U3.097. 190  roupies,  dont  355.989.490  roupies 
versées.  Dans  le  Bengale,  il  yr  a  487  Sociétés,  représentant 
ensemble  un  capital  versé  de  149.843.510  roupies.  Ces  Sociétés 
se  répartissent  comme  suit  :  banques,  45  ;  Sociétés  d'assu- 
rances diverses,  90;  Compagnies  dénavigation,  4;  Compagnies 
de  chemins  de  fer  et  tramways,  13:  Sociétés  coopératives,  11  ; 
Sociétés  d'emmagasinage,  2  :  Société  d'impression  et  de  publi- 
cation, 5;  autres,  58.  Usines  et  manufactures  :  manufactures 
de  coton,  8  ;'  manufactures  de  jute,  19;  manufactures  de 
coton,  jute,  laine,  soie  et  chanvre,  3;  usines  pour  le  pressage 
du  colon  et  du  jute,  11;  papeteries,  moulins  à  farine.  5  : 
scieries,  3;  Compagnies  pour  la  plantation  et  la  manufacture 
du  thé  et  delà  quinine.  136:  mines  de  charbon,  32  :  mines 
d'or,  "/  :  antres  mines.  14;  manufactures  de  glace,  6;  sucre- 
ries, 2;  autres  Sociétés,  10. 
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MINES  D'OR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Voici  un  extrait  du  procès-verbal  de  la  réunion  du  Conseil 
d 'administration  île  cette  Compagnie,  réunion  qui  a  eu  lieu 
le  SÏ3  août  dernier»  Il  s'agit  de  la  réduction  des  droits  concer- 
nant les  marchandises  destinées  à  la  région  minière  de 
Manies  : 

M.  l'Administrateur  délégué  donne  avis  que  le  Ministre 
des  Colonies  vient  d'approuver,  à  titre  provisoire,  les  réduc- 
tions des  tarifs  rclatils  à  1  importation  des  marchandises 
minières  de  Manica.  Ces  nouveaux  tarifs  seraient  de  5  0/0 
ad  valorem  pour  les  marchandises  étrangères  et  de  2  1/2  0/0 
pour  les  marchandises  nationales.  Il  tient  à  se  féliciter,  avec 
le  Conseil,  de  la  rapidité  apportée  par  le  Gouvernement  à 
accepter  cette  demande  et  rappelle,  à  cet  effet,  tout  ce  qui  a 
été  lait  pour  favoriser  le  développement  de  l'industrie  mi- 
nière : 

1e  La  question  de  rédaction  des  droits  pour  les  marchan- 
dises destinées  à  Beira'est  résolue; 

2°  Des  instructions  ont  été  envoyées  au  Gouverneur,  en 
Afrique,  pour  réduire  les  taxes  des  licences  sur  les  établis- 
sements de  Nova  Macequeco; 

3°  Des  instructions  ont  été  également  envoyées  au  Gouver- 
neur pour  qu'une  des  banques  de  Bcira  établisse  une  agence 
à  Macequece  ; 

4°  Il  a  été  arrêté  une  formule  générale  pour  les  contrats 
miniers  et  il  a  été  permis  aux  anciens  concessionnaires  de 
donner  à  la  Compagnie  seulement  10  0/0  de  leurs  actions. 

5°  On  a  établi  les  clauses  et  conditions  dans  lesquelles  on 
pourrait  utiliser  les  eaux  comme  force  motrice  ; 

6°  Il  a  été  demandé  au  Gouvernement  la  création  d'un 
centre  judiciaire  à  Manica;  il  y  a  lieu  d'espérer  qu'une  telle 
demande  sera  satisfaite  bientôt; 

7°  Il  a  été  déterminé  que  l'ingénieur  F.  d'Andrade  rempli- 
rait simultanément  les  fonctions  de  directeur  des  mines  et  do 
chef  de  la  circonscription  de  Manica; 

8*  On  a  signé  le  nouveau  contrat  avec  la  Compagnie  Mo- 
zambique Macequece,  Limited,  qui  doit  remettre  à  la  Com- 
pagnie de  Mozambique  70.000  actions  ; 

9°  Les  modifications  à  apporter  au  règlement  minier  pour 
le  rendre  exécutable,  clair  et  avantageux,  ont  été  rédigées; 

10°  Le  Gouvernement  a  nommé  un  consul  portugais  à  Sa- 
lisbury  ; 

11°  Des  résolutions  ont  été  prises  avec  la  Beïra  Railway 
sur  différents  points,  dont  quelques-uns  sont  avantageux 
pour  la  région  de  Manica,  tels  que  ceux  relatifs  aux  trans- 
ports de  malles,  la  division  des  blocs  de  terrains,  la  régula- 
nte des  trains,  l'approbation  des  concessions  de  terrains 
faites  antérieurement,  de  façon  que  le  bloc  où  était  bâti  Nova 
Macequece  soit  la  propriété  de  la  Compagnie; 

12°  Il  a  été  demandé  à  la  Beïra  Railway  une  réduction  de 
tarifs  pour  les  machines,  outillage  et  tous  les  articles  néces- 
saires à  l'exploitation  des  mines  ; 

13°  On  est  en  train  de  graver  la  grande  carte  de  la  région 
de  Manica,  qui  sera  terminée  dans  deux  mois  ; 

14°  On  a  publié  la  carte  de  cette  même  région  à  l'échelle  de 
1/50.000'; 

15°  M.  Freire  d'Andrade  est  retourné  en  Afrique. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


Il  semble  que  l'activité  des  troupes  britanniques  ait  re- 
doublé ces  derniers  jours.  En  tout  cas,  d'après  une  dépècJie 
datée  de  Pretoria,  le  9  septembre,  elles  auraient  obtenu,  de- 
puis le  2  courant,  de  bous  résultats  :  les  pertes'  totales  des 
Boers  ont  été  :  tués  G7,  blessés  67,  prisonniers  384,  reddi- 
tions 163.  En  outre,  179  fusils,  65.211  cartouches,  371  wa- 
gons, 3.400  chevaux  et  19.000  tètes  de  bétail,  sans  compter 
d'autres  captures,  ont  été  pris. 

£'est  le  15  septembre  qu'expire  le  délai  fixé  par  lord  Kit- 
chener  aux  Boers  pour  faire  leur  soumission,  sous  peine  de 
la  déportation  à  vie  et  de  la  confiscation  de  leurs  biens. 

Les  journaux  anglais  les  plus  impérialistes  s'accordent 
maintenant  à  déclarer  que  la  proclamation  de  lord  Kitchener 
n'aura  pas  le  moindre  effet  sur  les  Boers  encore  en  armes. 
Pourtant,  ces  mêmes  journaux  étaient  persuadés,  il  y  a  un 
mois,  que  cette  proclamation  allait  terminer  la  guerre. 

Une  dépèche  de  Pretoria  à  la  Daily  Mail  annonce  que  les 
Boers  se  moquent  de  la  proclamation.  De  leur  coté  les  Daily 
News  rappellent  qu'une  proclamation  déclarant  les  Boers 
simples  rebelles  avait  été-  lancée  par  lord  Boberts  il  y -a  qua- 


torze mois,  et  qu'elle  aussi  est  demeurée  entièrement  sans 
effet. 


La  Production  d'or  dans  le  Rand 


La  production  de  l'or  dans  le  Rand  s'est  élevée,  pendant  le 
mois  d'août  écoulé,  à  28.225  onces,  non  compris  la  produc- 
tion de  la  Bonanza  que  celte  Compagnie  n'a  pas  encore  fait, 
connaître.  La  production  de  l'or  dans  le  Rand  avait  été,  en 
juillet  dernier,  de  25.955  onces. 


La  Situation  financière  dans  la  Rhodesia 


On  vient  de  publier  le  rapport  de  M.  Milton,  administra- 
teur de  la  Bhodcsia,  pour  l'exercice  financier  qui  a  pris  fin 
le  31  mars  1900.  Ce  rapport  est  excessivement  favorable,  et 
bien  que  les  dépenses  du  dernier  exercice  clos  le  31  mars  1901, 
ainsi  que  le  budget  voté  pour  l'exercice  devant  prendre  lin  le 
31  mars  1902  ne  révèlent  pas  une  situation  aussi  prospère 
que  le  mentionne  ce  rapport,  on  ne  saurait  nier  que  la  situa- 
tion de  la  Rhodesia  s'améliore  sensiblement.  En  1898-1899,  le 
déficit  a  été  de  493.000  liv.  st.,  tandis  que  celui  de  l'exercice 
en  revue  n'a  été  que  de  369.000  liv.  st.  Les  chiffres  du  pre- 
mier semestre  1900-1901  accusent  un  excédent  de  dépenses  de 
86.500  liv,  st.,  ce  qui  pourrait  laissor  supposer  que  le  déficit 
total  de  cet  exercice  ne  dépassera  pas  200.000  liv.  st.,  alors 
qu'en  réalité  le  budget  prévoit  qu'il  s'élèvera  à  354.517  liv.  st. 
Pour  l'exercice  courant,  qui  prendra  fin  au  31  mars  1902,  le 
déficit  est  estimé  à  269.582  liv.  st.  Ces  chiffres  révèlent  un 
progrès  incessant  et  d'autant  plus  significatif  que  la  Rhodesia, 
comme  les  autres  pays  du  Sud  de  l'Afrique,  s'est  ressentie  de 
la  guerre. 

M.  Milton  a  fait  prévoir  que  la  Rhodesia,  n'ayant  plus  dé- 
sormais de  raison  pour  entretenir  une  police  nombreuse  — 
le  budget  de  la  police  constitue  le  chapitre  le  plus  important 
des  dépenses  d'administration  —  une  économie  de  100.000 
livres  sterling  pourra  être  réalisée  chaque  année.  Dans  ces 
conditions,  avec  l'augmentation  normale  des  revenus,  les  re- 
cettes et  dépenses  de  la  Rhodesia  pourront  s'équilibrer  dans 
quelques  années. 


Prorogation  des  Contrats  au  Sud  de  l'Afrique 


En  raison  des  circonstances,  et  pour  conserver  leurs  droits- 
à  tous  les  propriétaires  de  fermes  et  de  terrains  au  Trans- 
vaal  et  dans  l'Etat  d'Orange,  lord  Kitchener  a  rendu  une 
proclamation  ayant  pour  objet  de  proroger  les  paiements  que 
les  intéressés  étaient,  d'après  les  contrats  intervenus,  dans 
l'obligation  d'effectuer  à  certaines  dates. 

Cette  proclamation  fait  observer  que  les  titulaires  desdits 
droits  n'ont  pu  se  conformer  aux  termes  de  leur  contrat,  non 
seulement  par  la  raison  que,  étant  sujets  britanniques,  ils 
ont  été  contraints  de  quitter  le  Transvaal  au  commencement 
des  hostilités  ;  que  la  loi,  en  outre,  leur  a  interdit  et  qu'une 
proclamation  du  haut  commissaire  leur  a  fait  une  obligation 
de  n'avoir  aucuns  rapports  avec  l'ennemi,  mais  encore  par 
ce  motif,  notamment,  que  les  propriétaires  ont  été  absents 
de  leurs  fermes,  qu'ils  ont  accompli  un  service  militaire  pour 
Sa  Majesté  et  n'ont  pu,  par  suite,  se  conformer  aux  termes 
de  leurs  contrats. 

En  conséquence,  lord  Kitchener  a  proclamé  ce  qui  suit  : 

1°  Sauf,  comme  il  est  mentionné  ci-après  pour  tous  les 
contrats  passés  avant  la  date  du  commencement  des  hostilités 
entre  Sa  Majesté  et  les  ex-Républiques  Sud-Africaine  et  de 
l'Etat  Libre  d'Orange,  c'est-à-dire  antérieurs  au  11  octobre 
1899,  contrats  par  lesquels  des  droits  étaient  acquis  à  l'achat 
de  fermes  et  autres  terrains  situés  dans  cette  colonie  ou  à 
l'achat  ou  à  la  location  à  bail  des  droits  miniers  sur  ces  ter- 
rains, avec  ou  sans  le  droit  de  prospecter  en  vue  de  décou- 
vrir des  minéraux  ou  pierres  précieuses,  la  période  qui  se 
sera  écoulée  entre  le  11  octobre  1899  et  une  date  qui  sera  no- 
tifiée dans  la  Gazette  officielle,  n'entrera  pas  en  ligne  de 
compte  pour  les  délais  qui  auront  été  consentis  d'un  commun 
accord  entre  les  parties  contractantes  pour  la  mise  à  exécu- 
tion des  clauses  desdits  contrats  ; 

2°  Tous  les  paiements  exigibles  en  vertu  desdits  contrats 
échus  ou  à  échoir  au  cours  de  ladite  période  mentionnée  dans 
le  paragraphe  précédent,  et  tous  actes  qui  devaient  être  ac- 
complis pour  le  maintien  des  droits  :.cquis  au  cours  de  ladite 
période,  ainsi  que  tous  les  droits  qui  devaient  être  exercés  à 
une  époque  quelconque  de  ladite  période  entre  le  11  octobre 
1899  et  la  date  qui  sera  notifiée  à  la  Gazette  officielle,  de- 
vront être  effectués  ou  accomplis  comme  si  cette  période 
n'avait  pas  existé  et  comme  si  tout  paiement  avait  été  effec- 
tué; les  actes  accomplis  et  les  droits  exercés  aux  termes 
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desdits  contrats  suivant  l'interprétation  stipulée  dans  la  pré- 
sente  contravention,  seront  considérés  comme  valables  ; 

S"  Lorsqu'il  sera  prouvé  à  une  Cour  compétente  que  les 
paiements  actes  et  droits  mentionnés  dans  les  précédents 
paragraphes  n'ont  pas  été  effectués,  accomplis  ou  exercés  par 
la  négligence  de  la  personne  qui  était  tenue  de  les  effectuer, 
de  les  accomplir  ou  de  les  exercer,  et  non  pour  une  des  rai- 
sons mentionnées  plus  haut,  ou  pour  une  raison  née  de  l'ou- 
verture et  de  la  continuation  des  hostilités,  les  termes  de  la 
proclamation  ne  devront  pas  être  pris  en  considération. 


IVtin.es  d'Or  Australiennes 


Les  Rendements  de  la  Colonie  de  Queensland.  —  Les 

rendements  de  la  colonie  de  Queensland,  pour  le  mois  d'août, 
s'établissent  Ainsi  : 

Tonnes  Production 
Districts  broyées  d'or 

Onces 

Charters  Towers   59.G0O  36.100 

Croydon   6.700  9.000 

Gympie   11.400  15.500 

Mount  Morgan   5.800  13.000 

Autres  districts   6.600  6.100 

Alluvions                                   »  1.000 

Total   »  80.700 

Voici  les  appels  de  fonds  auxquels  il  a  été  procédé  pen- 


"Votes  minières  d'Australie 

New  Waitekauri  Extended.  Le  puits  a  atteint  une  pro- 
fondeur de  42  pieds.  On  n'a  pas  encore  atteint  le  niveau 
d'eau. 

Amalgamated  Gold  Mines.  Résultats  des  derniers  broya- 
ges :  La  batterie  a  travaillé  pendant  557  heures  et  a  broyé 
567  tonnes  qui  ont  produit  630  onces  d'or  d'une  valeur  appro- 
ximative de  2.400  liv.  st.  Les  tailings  donnent  une  teneur 
moyenne  d'envh'on  4  dwts  à  la  tonne. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  12  septembre  1901. 

Le  marché  des  valeurs  sud-africaines  a  encore  été  bien  peu 
actif  cette  semaine.  Au  reste,  à  Londres  il  en  est  de  même, 
et  il  ne  semble  pas  que  l'on  doive  s'attendre  à  une  reprise 
sérieuse  des  affaires  dans  ce  groupe  spécial,  tant  que  l'on  ne 
sera  pas  fixé  sur  les  résultats  qu'aura  valu  la  fameuse  pro- 
clamation de  lord  Kitchener.  On  reste  iiourtant  ferme. 

La  Rand  Mines,  qui  Unissait  à  1.047  fr.,  cote  1.067 
francs;  Consolidated  Goldfields,  198  fr.  ..,  contre  195  fr.  50. 
East  Rand,  192  fr.  ..,  contre  189  fr.  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  77  fr.  50,  elle  s'inscrit  à 
78  fr.  50. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  18  fr.  . .  ;  French  Rand, 
46  fr.  75,  contre  46  fr.  50  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
rait à  510  fr.,  elle  s'inscrit  à  518  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  29  fr.,  et  la  Geduld  est  à  139  .., 
contre  134  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  C>°  reste  à  61  50.  La  Geldenhuis  Estate 
Jinit  à  168 fr.  50,  contre  101  fr.  ..  ;  Geldenhuis  Deep,  271  fr. 

La  Klein fontein  cote  45  fr.  Langlaagte  Estate,  83  fr.  .., 
contre  82  francs  ;  May  Consolidated,  109  50;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  106  fr.  50;  Mossamédès,  18  fr.  50; 
Mozambique,  38  fr.  ..;  Océana,  51  fr.  ... 

La  Robmson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
240  ..,  cote  au  dernier  moment  245  ...  Robinson  Deep, 
128  ..,  contre  125  fr.  50;  Robinson  Randfontein,  31  fr.  50; 
Randfontein  Estâtes,  80  fr.  50. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  60  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
J'irh  se  retrouve  à  158  ..;  Transvaal  Consolidated  Land, 
86  75;  Transcaal  Goldfields,  32  fr.  ... 

i/i  Village  Main  Reef  finit  à  211  fr.  50;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  join  s,  à  205  fr.  50;  Wemmer,  299  fr.;  Sheba,  24  fr. 

\a  Zfimbèze  est  à  19  fr.  . . . 

J.:i  Eerste  Fàbrieken  Distillery  clôture  a  15  ...  La  Dyna- 
'<"<"'  ''"  T  fins  font  se  retrouve  à  24  fr.  ...  De  Beers  est 
tu  nouvel  |.         -e.  LU,  s'inscrivait,  il  v  a  huit  jours,  à  906  fr. 


et  elle  est  maintenant  a  913  fr.  50;  Frank  Smith  Diamond, 
;>8  fr.  ..,  contre  59  fr.  ...  Cette  Compagnie  n'a  actuellement 
qu  une  chose  contre  elle,  c'est  de  se  trouver  hors  de  la  pro- 
tection de  la  garnison  de  Kirnberley,  ce  qui  fait  qu'elle  n'a 
pas  encore  été  autorisée  à  reprendre  son  exploitation.  Mais 
le  temps  qui  s'écoule  n'est  pas  pour  cela  du  temps  perdu  ;  en 
effet,  son  nouveau  matériel  a  été  expédié  dans  l'Afrique  du 
Sud  et  on  l'achemine  peu  à  peu  vers  Kirnberley.  Il  pourra 
donc  être  monté  très  rapidement  dès  que  les  autorités  mili- 
taires auront  donné  à  la  Compagnie  1  autorisation  de 
reprendre  leur  travail. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 

Londres,  le  12  septembre  1901. 

La  liquidation  de  quinzaine,  qui  vient  d'avoir  lieu  à  Lon- 
dres, a  prouvé  combien  étaient  restreintes  les  positions  en 
valeurs  sud-africaines.  Voici  les  reports  qui  ont  été  pratiqués  : 

Le  taux,  sur  la  Chartered.  aétéde  lpence  l/2à  2pence  1/2, 
puis  de  2  à  3  pence  :  Goldfields,  6  à  8  0/0,  puis  4  à  6  0/0  : 
Rand  Mines,  Johannesburg  Consolidated  et  Barnato,  7  à 
9  0/0  ;  Modder fontein,  East  Rand,  7  â  8  0/0  :  le  taux'  sur 
VEast  Rand  est  tombé  plus  tard  â  2  et  4  0/0  :  De  Beers,  2sh. 
à  2  sh.  6  ;  Jage-'s fontein,  1  sh.  à  1  sh.  6  ;  autres  valeurs 
sud-africaines,  6  à  9  0/0  ;  valeurs  rhodésiennes,  7  à  9  0/0. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  3 1/16,  finit  à  3  5/32;  Consolidated  Gold- 
fields,! 29/32,  contre  711/16;  Transvaal  Goldfields,  1  1/2. 

District  du  Witwatersrand.  —  VEast  Rand,  qui 
finissait  à  7  1/2,  reste  au  dernier  moment  à  7  3/4;  An- 

gelo,  6  7/8  ;  New  Cornet,  2  3/4. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  6  ./.,  contre  5  7/8; 
Langlaagte  Estate,  3  1/4;  Simmer  and  Jack,  6  3/16. 

La  Jubilee,  que  nous  laissions  à  5  7/8,  reste  à  6  ./.  ; 
Jumpers,  4  15/16  ;  Modderfontein,  12  1/16,  contre  11 11/16  ; 
Meyer   and  Charlton  5  3/8. 

La  Crown  Reef  cote  14  3/4  ;  elle  clôturait  à  ce  cours  il  v  a 
huit  jours;  Randfontein,  3  7/32;  Worcester,  2  1/2;  la  Ro- 
binson Gold,  qui  finissait  à  9  1/2,  reste  à  9  3/4. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  6  liv.  1/2;  nous  la 
laissions  la  semaine  dernière  à  6  liv.  3/8;  Lancaster,  2  3/8: 
New  Heriot,  6  3/8  ;  Bonanza,  4  15/16.  contre  4  7 '8;  Wol- 
huter,  4  liv.  5/16. 

La  Henry  No ur se,  qui  cotait  8  1/4,  reste  à  8  3/8  ;  Fer- 
reira,  20  1/2,  contre  20  1/4;  Wemmer,  11  3/8;  Village 
Main  Reef,  8  7/16;  Durban  Roodepoort,  5  1/8;  Van  Ryn, 

2  liv.  13/16. 

***  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  est  à 
11  1/2  ;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  ce  cours  :  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  à  41  3/8,  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
42  1/2.  Glen  Deep,  4  1/16;  Fer  r  sir  a  Deep,  61/4;  Robin- 
son Deep,  5  1/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  3/8  ;  Durban  Roodepoort  Deep 
à  3  5/8  ;  Jumpers  Deep,  4  1/2. 

***  Valeurs  Rhodésiennes. —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  2  1/4;  Rhodesia  Goldfields,  1  3/8;  Dunraven, 
3/4;  Geelong,  1  7/16;  Seluhwe,  115/16;  Globe  andPhœnix, 
5  1/4. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  13/16. 

sis**  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  13  sh.  9  d.,  reste  à  11/16. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Qold 
Mining  Estate  est  à  2  1/8. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  « 

3  3/16. 

District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  a  1  livre. 

**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  a  été  animé.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  -1  3/8,  et  la  De  Beers  est  à  36  5/16,  ex-divi- 
dende, contre  31  7/8  avec  dividende.  On  avait  dit  un  moment 
que  li'  nouveau  contrat,  avec  le  Syndicat  des  diamants  était 
Signé,  mais  rien  n'est  encore  venu  confirmer  ces  dires. 


I^ondres,  12  septembre,  G  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  Bourse,  on  reste  ferme. 


/,' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgakel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


20  septembre 
6  septembre 
li  septembre 
19  septembre 


2.264 
2.419 
2.413 
2.403 


1.130(1 
1 . 120 
1.114 
1.1161 


3.935 
3.992 
3.933 
3.934 


466 

632 

528 

3 

316 

397 

500 

3 

309 

416 

494 

3 

538 

387 

495 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

15  septembre 

31  août  

8  septembre 
15  septembre 


697 

344 

1.364 

678 

931 

90 

780 

384 

1.494 

805 

1 

171 

82 

777 

383 

1.472 

791 

1 

136 

82 

779 

383 

1.447 

838 

1 

149 

81 

VA 
VA 
354 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


31  août... 
23  juillet. 
31  juillet. 
31  août.. . 


67 

33 

213 

115 

292 

27 

» 

65 

32 

204 

137 

244 

72 

» 

64 

31 

208 

161 

247 

68 

» 

63 

31 

196 

122 

239 

62 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

20  septembre 
6  septembre 
12  septembre 
19  septembre 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


917 

» 

735 

989 

682 

» 

977 

» 

751 

1.026 

643 

» 

978 

» 

742 

1.000 

651 

» 

988 

735 

1.014 

654 

» 

1900 

7  juillet... 

150 

14 

201 

» 

1901 

136 

22 

197 

» 

1901 

13  juin  

156 

17 

211 

* 

» 

1901 

6  juillet... 

149 

16 

202 

■ 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1900 

7  juillet.... 

70 

10 

162  1 

1  " 

1901 

72 

15 

180 

» 

1901 

15  juin  

75 

10 

169 

1  » 

1901 

6  juillet.  .. 

73 

1  9 

161 

1  » 

i  » 

Encaisse 

S  c 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

atii 
ain 

^  75 

4) 

M  t  â> 
a>  _  H 

*>  7Î 

u  S 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/COUl 

et  dépi 
partiel 

Porte 
feuill 
esconi) 

Avanc 
s.  valet 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1901  31  août. 
1901 


1901   12  septembre! 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
4901 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


15  septembre 

31  août  

7  septembre 
14  septembre 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


2 

132 

60 

28 

6 

2 

» 

139 

63 

33 

8 

2 

» 

140 

68 

33 

8 

2 

» 

136 

70 

34 

9 

31  juillet.... 

3!  mai  

30  juin  

31  juillet  .. 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 

15  septembre 

31  août  

7  septembre 
14  septembre 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


31  août. 
10  août. 
20  août. 
31  août. 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


31  juillet. 
31  mai  . . 

30  juin  . . 

31  juillet. 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


29  août... 
14  août. . . 
21  août... 
28  août... 


1900 

8  septembre 

955 

246 

1.467 

52 

4:!0 

63 

1901 

23  août  

1.018 

278 

1431 

94 

3j8 

58 

1901 

31  août  

1.059 

277 

1.502 

94 

412 

60 

1901 

8  septemére 

1.072 

276 

1.502 

120 

426 

61 

1900    31  août  

88 

126 

6 

38 

17 

190  1    30  juin   

96 

» 

142 

5 

36 

14 

1901    29  juillet 

87 

131 

3 

34 

13 

1901    31  août   

83 

» 

129 

4 

37 

11 

342 

421 

1.580 

748 

1 

074 

237 

350 

430 

1.617 

723 

1 

115 

263 

350 

428 

1.624 

71.". 

1 

115 

258 

350 

428 

1.620 

713 

1 

116 

255 

123 

142 

433 

1  5 

131 

113 

138 

140 

462 

114 

100 

157 

140 

466 

1  9 

114 

97 

158 

142 

466 

i  11 

113 

97 

36 

» 

1  92  U 

'  85 

15 

68 

8 

43 

12 

67 

1 

42 

95 

9 

74 

1 

43 

» 

1     89  1 

14 

63 

0 

1  21 

49 

384 

12 

13  1 

27 

47 

382 

lb- 

11 

27 

47 

382 

13 

23  1 

1  27 

47 

385 

12 

95 

23  | 

454 
4 
4 
4 


1  90 

15 

554 

47 

443 

61 

4 

97 

18 

583 

66 

48'i 

54 

3 

101 

19 

567 

58 

482 

54 

3 

1  96 

18 

575 

49 

462 

54 

3 

190  0   22  juillet.... 

4 

6 

14 

63 

23 

18 

8 

1901     7  juin   

11 

5 

24 

78 

23 

18 

8 

1901    15  juillet.... 

11 

5 

24 

77 

23 

18 

8 

1901    22  juillet. ... 

11 

5 

24 

78 

23 

17 

8 

6 

SX 


VA 


6  y» 

6  A 
6K 


VA 
3 
3 
3 


1900   31  août  

296 

47 

853 

200 

314 

32 

5 

1901    10  août  

309 

57 

835 

206 

321 

26 

5 

1901    20  août  

309 

54 

821 

206 

311 

26 

5 

1901    31  août  

309 

57 

826 

196 

326 

29 

5 

1900   31  août  

66 

13 

238 

61 

75 

30 

5 

68 

13 

246 

60 

82 

31 

5 

190  1    20  août  

68 

13 

240 

64 

81 

31 

5 

1901    31  août  

68 

13 

242 

62 

86 

31 

5 

35 

2 

63 

37 

44 

4 

5 

35 

9 

63 

34 

45 

4 

5 

35 

2 

62 

34 

45 

4 

5 

35 

2 

62 

34 

43 

4 

5 

8" 

6 
6 


334 


L'KCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


O  4> 

g  S 
3e 


PRINC1P.  CHAPITRK8 


3  3  5 


551 


■C  C 
*  S 


ROUMANIE  —  Banque  National© 


1900 

1 

septembre 

39 

2 

131 

1 

51  ' 

22 

8 

1901 

24 

41 

5 

134 

46 

18 

7 

1901 

31 

41 

5 

133 

» 

41 

n 

7 

1901 

7 

septembre 

41 

5 

135 

1 

48 

n 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


5  septembre 

22  août  

29  août  

5  septembre 


2.014 

194 

1.533 

378 

509 

410 

1834 

192 

1.504 

407 

602 

352 

1.812 

190 

1.516 

416 

604 

394 

1.779 

oc 

1.552 

420 

fi05 

424 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


31  août  

13  juillet.... 

31  juillet  

31  août  


23 

2 

74 

12 

39 

20 

» 

21 

3 

63 

25 

42 

21 

» 

21 

3 

62 

21 

40 

20 

21 

3 

63 

21 

35 

20 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900    31  juillet.... 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

5 

9 

33 

2 

8 

7 

1901    30  juin  

5 

10 

36 

3 

8 

8 

1901    31  juillet.... 

6 

9 

3: 

o 

9 

10 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1900 

30 

juillet. ... 

45 

7 

•  83 

51 

lli 

21 

1901 

30 

juillet  

57 

7 

89 

51 

100 

11 

1901 

31 

juillet  

57 

7 

98 

46 

104 

13 

1901 

30 

juillet  

62 

7 

101 

44 

99 

12 

6 

5V, 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


1900   31  juillet.... 

13 

11 

105 

784 

315 

143 

» 

13 

13 

106 

816 

335 

142 

n 

1901    30  juin   

13 

13 

111 

823 

334 

142 

» 

1901    31  juillet.... 

10 

26 

101 

837 

332 

141 

» 

SUISSE  - 

Banques  d'Émission 

1900  15  septembre 

99 

10 

216 

1032 

174 

49 

i% 

1901    31  août  

107 

12 

209 

1130 

212 

49 

3X 

1901     7  septembre 

107 

12 

208 

1130 

212 

49 

2* 

3% 

1901   15  septembre 

110 

12 

208 

1130 

212 

49 

TOTAUX 


1900 
1901 
1901 
1901 


20  septembre 
5  septembre 
12  septembre 
19  septembre 


8.467 

2.707, 

14. 725 

5.813 

6.524 

1  9271 

» 

8-794 

2.805 

15.041 

6.321 

6.643 

1  854! 

» 

8.771 

2-791 

14.948 

6.256 

6.611 

1.874 

n 

8.738 

2.792| 

14.948 

6  330 

6.593 

1.904! 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1896   31  décembre  . 

7.953 

2.578 
2.546 

14.585 

8.858 

6.092 

3.651 

» 

1897   31  décembre  . 

8.746 

15.254 

8.548 

6.661 

3.453 

» 

1898  31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3. 594 

» 

1899  31  décembre  . 

7  850 

2.5RK 

14.992 

9.321 

8.352 

4  037 

» 

1900  31  décembre . 

8-211 

2.607 

15-906 

9  505 

8.514 

4.171 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent le»  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


O  FANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


15  août 

21  août 

28  août 

4  sept. 

lt  sept. 

18  sept. 

48 

02 

47 

97 

48 

02 

48 

02 

48 

10 

48 

100 

07 

100 

07 

100 

US 

100 

08 

100 

12 

100 

io 

159 

50 

159 

50 

160 

160 

159 

161 

40 

40 

39 

70 

40 

40 

25 

40 

85 

44 

80 

95 

80 

'Ci 

81 

05 

81 

81 

80 

00 

9!) 

98 

100 

02 

100 

04 

100 

06 

100 

io 

100 

1)8 

100 

70 

100 

70 

100 

05 

99 

85 

99 

85 

99 

'.10 

Constantinople.  . .  . 

22 

66 

22 

85 

22 

88 

22 

'.M 

22 

si; 

22 

S7 

81 

03 

80 

95 

a\ 

81 

01 

81 

80 

«S 

104 

50 

lu'. 

20 

104 

13 

[04 

06 

103 

90 

103 

20 

99 

88 

99 

K7 

9!) 

90 

99 

90 

99 

MO 

99 

XX 

LlSbu/Mio  

150 

50 

749 

743 

743 

50 

713 

745 

Londres  

25 

36 

25 

37 

25 

35 

25 

35 

25 

35 

25 

36 

40 

12 

39 

52 

39 

75 

39 

95 

40 

i,n 

43 

'.5 

104 

47 

104 

25 

104 

lu 

104 

lu 

103 

92 

103 

35 

SaliiUPétersbourg.. 

37 

:vi 

37 

30 

37 

30 

37 

30 

37 

30 

37 

27 

Vienne  (a  vue)  

98 

05 

94 

'.Ci 

94 

'Ci 

94 

95 

94 

95 

94 

X7 

—     (à  3  mois  . . . 

w 

15 

95 

96 

05 

95 

o:, 

95 

94 

97 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Pari»  eur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  p»pitr  eonrl 

Allemagne...  — 

Vlenne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  ver»em.  — 

Lis». -Porto  ..  — 

St-Pétersb. . .  — 


Valeurs  à  vue 


Londres. 


Belgique  

Italie  

Suisse  

New- York  


Plus 


4 }  Y", 

4  k 

4  % 

4  % 


3  % 

5  % 
o  % 

4  % 
4% 


au  pair 
3437  « 
218  89 


Matières  d'or  et  d'argent 
Or  en  barre  (le  kil.)... 
Argent  id.    (le  kil.). .. 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916»)  . . . 

—  —  nouv.  titre  :  900"). 
Couronnes  de  Suéde   


22  août 

29  août 

5  sept. 

fSpept. 

19*ept. 

205  87 
122  19 
104 

205  87 
122  12 
104  .. 

206  12 

122  06 
104  .. 

206  .. 
122  06 
104  .. 

205  75 
122  31 
104  .. 

358  .. 
400  .. 
262  .. 

a57  .. 
400  .. 
202  .. 

356  50 
395  .. 
262  .. 

354  .. 
398  .. 
262  .. 

349  50 
396  .. 
262  .. 

25  22 
25  2  4 

0  10p. 

4  25p 
par 

516  50 

25  19 
25  22 

0  12p. 

4  !2p. 
pair 

516  50 

25  19 
25  21 

0  12p. 

4  12p. 
pair 

517  .. 

25  195 
25  215 
0  12p 
4  ..p. 
0  16p 
518  . 

25  21 
25  23 

0  12p. 

3  50p. 

0  16p. 

518  50 

3437  .. 
99  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3438  71 
99  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3438  71 
99  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3442  15 
98  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3442  15 
98  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (H.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumaine  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  ... 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doit.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(Sbanghii)(taëlarg.) 


&«1 
3  *  s 

75  '  *< 

o> 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

22  août 

29  août 

5  sept. 

12  sept. 

19  sept. 

1  234 

1  234 

1  233 

1  232 

1  232 

1  235 

25  22 

25  215 

25  175 

25  175 

25  185 

25  205 

1  05 

1  05 

1  05 

-  1  05 

1  03 

1  05 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  71 

0  71 

0  71 

0  70 

0  69 

1  » 

0  62 

0  62 

0  62 

0'62 

0  62 

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

2  07 

1  » 

0  95 

0  95 

0  95 

0  96 

0  96 

5  60 

4  04 

4  04 

3  99 

4 

4  .. 

1  - 

0  99 

0  99 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

1  » 

1  » 

1  » 

1  .. 

0  99 

0  99 

5  18 

5  16 

5  16 

5  17 

5  18 

5  18 

5  43 

2  52 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

5  » 

2  15 

2  15 

2  15 

2  16 

2  17 

1  89 

1  72 

1  72 

1  72 

1  70 

1  69 

2  84 

1  08 

1  11 

1  11 

1  12 

1  19 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

2  58 

2  70 

2  70 

2  70 

2  70 

2  70 

7  47 

3  34 

3  32 

3  33 

3  31 

3  33 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

ÎOO  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  A  Uemagne   99  93 

En  Angleterre   99  97 

En  Autriche-Ëongrie ...  99  97 

En  Belgique   100  12 

En  Espagne   143  06 

En  Grèce   161  .. 

En  Hollande   100  18 

En  Italie   103  62 

En  Portugal   140  . . 

En  Roumanie   99  90 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  16 

Aux  Etats-Unis.....   99  91 

Au  Mexique   217  20 

En  Républ.  Argentine..  230  30 

Au  Chili   111  83 

Au  Brésil   238  65 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   224  32 


du  jeudi  19  septembre  1901 
100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  llemands   100  07 

—  Anglais   100  03 

—  Austro-Hongrois.  100  03 

—  Belges   99  88 

—  Es/xignols   69  90 

—  Grecs   62  11 

—  Hollandais   99  82 

—  Italiens   96  50 

—  Portugais   71  38 

—  Roumanie    100  10 

—  Russes   99  23 

—  Suisses   99  84 


Pièces  des  Etats-Unis. ...    100  09 

—  du  Mexique   46  04 

Billets  de  la  Rép.  Argent.     43  32 

—  du  Chili   89  41 

du  Brésil   41  90 

.   100  .. 
104  65 
44  57 


Pièces  des  Indes . 

—  du  Japon . . . 

—  de  la  Chine. 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  19  septembre  1901 
La  cote  des  changes,  sauf  quelques  exceptions,  s'est  géné- 
ralement  l'affermie,  cette  semaine.  Le  papier  allemand  s'est 
avance  de  122  1/16  à  122  5/16,  dépassant  par  conséquent  le 
pair  Le  papier  autrichien  reste  encore  très  ferme  à  104.  Par 
contre,  le  papier  hollandais  perd  1/4  à  205  75. 
Nous  enregistrons  une  nouvelle  baisse  du  change  en  Es- 
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pagne,  à  o'i'.i  50;  la  perte  qui  était,  la  semaine  dernière,  de 

41  0/0,  dépasse  aujourd'hui  43  0/0.  On  avait  cru  pouvoir  at- 
tribuer cette  dépréciation  à  des  achats  de  change  de  la 
Banque  d'Espagne,  niais  une  dépèche  de  notre  correspon- 
dant de  Madrid  dénient  ces  achats.  Il  faudrait  voir,  dans  ce 
fait,  l'action  de  la  spéculation  qui  aurait  mis  à  profit  la  fâ- 
cheuse situation  créée  par  la  diminution  des  exportations 
des  produits  indigènes,  notamment  des  sorties  de  vins,  pour 
peser  sur  le  change;  une  seule  opération  de  50.01)0  francs, 
dans  la  séance  de  vendredi  dernier,  a  suffi  pour  l'amener  à 

42  50  et  il  n'a  pas  fallu  de  grands  efforts  pour  accentuer  en- 
core cette  perte,  dans  les  séances  suivantes.  Cette  situation 
préoccupe  sérieusement  le  pays  et  exerce  une  influence  défa- 
vorable sur  les  affaires;  elle  mérite  d'attirer,  avant  toute 
autre,  l'attention  du  Gouvernement. 

Le  papier  portugais  reste  mieux  à  396. 
Le  rouble  est  toujours  à  262  mais  le  versement  reprend  de 
3/8  à  267  1/4. 

Le  Londres  est  plus  ferme  :  le  chèque  hausse  à  25  23.  Ce 
mouvement  est  dû  à  des  arrangements  en  vue  d'achats  de 
blé  et  à  des  demandes  françaises  do  Bons  du  Trésor. 

Le  papier  belge  perd  encore  1/8  et  le  papier  suisse  5/32. 

La  devise  italienne  poursuit  son  amélioration  :  la  perte 
qui  était  de  4  0/0  la  semaine  dernière  n'est  plus  que  de 
31/2  0/0.  Cette  baisse  est  due  à  la  décision  prise  par  le  Mi- 
nistre du  Trésor  de  laisser  aux  Banques  d'émission  l'entière 
disponibilité  de  leur  réserve  et  de  ne  pas  augmenter  la  cir- 
culation à  découvert  par  de  nouvelles  dettes  du  Trésor. 

La  situation  de  ce  dernier  s'améliore,  d'ailleurs,  cons- 
tamment ;  il  a  pu  rembourser  à  la  Banque  d'Italie  les 
avances  qui  lui  avaient  été  consenties:  la  circulation  des 
bons  du  Trésor  qui  se  maintenait,  jusqu'ici  au  maximum 
autorisé  par  la  loi  a  été  diminuée  de  30  millions  de  lire. 
C'est  une  conséquence  de  la  réduction  de  l'intérêt  établie  par 
le  Ministre. 

La  New- York  poursuit  son  amélioration  à  518  50,  sur  la 
perspective  de  fortes  exportations  de  blé. 

CHANGES  SUR  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Sing?pour<,  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Hông-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  — 

Vàlparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


21  août 


2/1  ./• 
1/11  5/8 


28  août 


2/1 
1/11 


./. 
9/16 


4  sept. 


2/1 
1/11 


9/16 


11  sept. 


2/1 
1/11 


•/• 
1/2 


18  sept. 


2/1  ./• 
1/11  9/16 


1/3  15/16  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32 

1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32 

1/115/16  1/11   1/4  1/11   1/4  1/11   3/16  1/113/16 

2/1  1/8    2/1   5/8    2/1  3/4    2/1  3/4  2/1  3/4 

10  3/8     10  9/16    10  5/8     10  11/16  11  5/16 

16  3/8     16  1/16    16  3/8     16  3/16  16  3/32 

132  50      132  60       131  80      131  30       130  30 

n/9  1/4  n/9 1/4  n/n  ./.  nnu  3/4  n/11  ./. 

21  1/8     21    ./•     21   ./.     26  15/16    26  15/16 

Les  changes  de  l'Extrême-Orient  n'ont  éprouvé  aucune  va- 
riation cette  semaine  ;  nous  retrouvons,  d'ailleurs,  l'argent  en 
barres  au  même  cours  que  mercredi  dernier. 

Le  18  septembre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  sous- 
criptions à  l'émission  de  35.00.000  roupies  en  traites  et 
transferts  télégraphiques  sur  l'Inde.  Les  souscriptions  en 
traites  se  sont  élevées  à  1.088.90.000  roupies.  Les  souscrip- 
tions suivantes  'ont  été  acceptées  :  en  traites,  15.25.000  sur 
Calcutta:  15.28.000  sur  Bombay  et  4.47.000  sur  Madras.  Les 
souscriptions  en  traites  à  1  sh.  3  31/32  recevront  environ 
3  0/0  ;  au-dessus  de  ce  prix,  les  applications  seront  inté- 
grales. Il  sera  mis  en  vente,  la  semaine  prochaine,  40.00.000 
roupies.  Depuis  le  I"' avril,  les  traites  et  transferts  vendus 
se  sont  élevés  à  8.60.33.6o3  roupies,  représentant  5.710.251 
livres  sterling. 

Le  change  sur  Bio  continue  à  s'améliorer  progi'essivement  ; 
l'avance  pour  la  semaine  est  de5/8  d.;  le  Vàlparaiso  continue 
à  baisser  ;  nous  le  retrouvons  à  16  3/32,  en  baisse  do  3/32  d. 

La  prime  sur  l'or,  à  Buenos-Ayres,  s'améliore  de  nouveau; 
le  gain  de  la  semaine  est  de  1  franc. 

La  demande  de  l'or  pour  le  compte  de  l'Autriche  a  conti- 
nué, mais  moins  forte  que  précédemment  ;  on  signale  une 
demande  d'or  en  barres  pour  le  compte  américain.  La  Ban- 
que d'Angleterre  vient  de  porter  le  prix  de  vente  des  aigles 
à  76/9,  en  prévision  probablement  des  expéditions  qui"  ne 
peuvent  manquer  de  se  produire. 

Le  prix  de  l'or  en  barres  est  de  77/11  d.  l'once  standard  ; 
les  monnaies  allemandes  et  françaises  valent  toujours  76/51/2 
et  le  yen  japonais  76/5.  A  Paris,  l'or  fait  toujours  1  1/2  0/00 
de  prime. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 


Entrées 

Australie  £  135.000 

Angleterre   29.800 

Le  Cap   100.000 


Bombay 
Madras. 


Sorties 


£  11.000 
..  22.500 


Total;   264.800  Total.... 

Voici  le  détail  des  opérations  d'août: 


33.500 


Entrées 

France  £ 

Hollande  

Belgique  

Portugal  

Espagne  

Egypte  

Chine  

Etats-Unis  

Amérique  du  Sud. . 

Brésil  

Afrique  du  Sud.. . . 

Inde   1.088.000 

Australie  et  Nou- 
velle-Zélande.... 334.000 


72.000 
7.000 
80.000 
8.000 
8.000 
80.000 
19.000 
2.000 
47.000 
36.000 
388.000 


Sorties 

Allemagne  j  16.000 

Suède   117.000 


Total. 


.169.000 


Total   133.000 


Les  demandes  d'argent  métal  ont  élé  très  modérées  cette 
semaine  et  nous  revoyons  le  cours  de  26  15/16  sans  change- 
ment. Divers  envois  d'or  d'Australie  ont  été  dirigés  sur  Co- 
lombo. Ce  métal  sera  remis  au  Département  indien  des 
Monnaies  en  échange  de  roupies.  Le  Conseil  de  l'Inde  se 
verra  donc  dans  la  nécessité  de  se  procurer  de  l'argent  pour 
la  frappe  des  roupies.  Mais,  comme  le  stock  d'argent  à  la 
Monnaie  indienne  atteint  le  chiffre  important,  de  1.350  laks, 

11  est  peu  probable  que  des  achats  de  métal  soient  faits  tout 
au  moins  jusqu'eà  un  certain  moment. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,   du  6  au 

12  septembre  1901,  se  sont  élevées  à  346.400  liv.  st.,  soit,  de- 
puis le  1er  janvier,  un  total  de  6.276.348  liv.  st.,  contre 
5.153.272  livres  sterling  pendant  la  période  correspondante 
de  1900. 

Voici  les  mouvements  de  l'argent  sur  le  marché  do  Lon- 
dres 2)cndant  le  mois  d'août  : 


Entrées 

Hollande  £  8.000 

Belgique,   10.000 

Espagne   4.000 

Ouest- Africain   7.000 

Etats-Unis   522.000 

Amérique  du  Nord..  31.000 
Ans  ira  lie  et  Nouvcll6- 

Zôlande   19.000 


Sorties 

Franco  £  33.000 

Bussie   3.000 

Inde    482.000 

Chine  v   150.000 

Egypte   4.000 

Afrique  du  Sud   14.000 


Total. 


601.000 


Total. 


686.000 

Aucun  changement  n'a  été  signalé  cette  semaine  dans  les 
taux  d'escompte  des  Banques  européennes  : 

Escompte  hors  Banque 

22  août    29  août    5  sept.  12  sept.   19  sept. 


Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(time  money 
Il  est  passé 


1  5/8 

2  1/4 

2  3/8 

3  1/4 

cette 


1  1/2 

2  3/16 
2  3/8 

3  1/4 


1  5/8 

2  3/16 
2  1/2 

3  1/4 


1  3/4' 

2  7/16 
2  1/2 

4  3/4 

Bankers  Clearing 


1  1/2 

2  1/4 

2  5/8 

4  1/2 


_  semaine,  par  le 
house  » ,  167  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  168  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  diminu- 
tion de  1  million. 

Situation  général©  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  do  la  Banque  de  France  a  diminué,  cette 
semaine,  de  2.664.000  francs.  La  circulation  a  prélevé  139.000 
francs  à  Paris  et  445.000  dans  les  succursales,  et  il  a  été 
vendu  pour  2.080.000  francs  de  matières. 

L'encaisse  argent  a  augmenté  de  1.607.000  francs  ;  la  cir- 
culation a  rendu  659.000  francs  à  Paris  et  968.000  dans  les 
succursales  ;  il  est  venu  35.000  francs  de  Grand-Bassam  et  il 
est  sorti  55.000  francs  pour  la  Suisse. 

La  circulation  des  billets  n'a  pas  sensiblement  varié.  Les 
comptes  courants  ont  progressé  de  29  millions  et  le  porte- 
feuille s'est  allégé  d'un  montant  égal. 

L'encaisse  métallique  de  la  Banque  d' Allemagne  a  aug- 
menté de  2  millions  de  francs  et  la  circulation  fiduciaire  a  été 
réduite  de  25  millions;  les  effets  en  portefeuille  ont  progressé 
de  13  millions  et  les  comptes  courants  de  47  millions.  La 
réserve  des  billets  atteint  323  millions  de  francs. 
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<>n  n'a  signalé  celte  semaino  aucun  mouvement  d'or  à  lit 
Banque  d'Angleterre  ;  l'augmentation  de  Kl  millions  dans 
l'encaisse  oï  provient  donc  entièrement  dos  rentrées  de  la 
circulation.  La  circulation  des  billots  a  été  réduite  de  7  mil- 
lions ol  les  comptes  courants  ^particuliers  sont  en  augmenta- 
tion da  14  millions. 

L  dernier  bilan  des  Banques  d'Ecosse  accuse  une  dimi- 
ni  ion  de 7  millions  dans  Rencaisse-or  et  de  9  millions  dans 
la  circulation  fiduciaire.  Les  Banques  d'Irlande  ont  perdu 
1!  millions  d'or  et  les  billets  en  circulation  ont  diminué  de 
S  millions. 

L'encaisse  métallique  de  la  Banque  de  Belgique  a  été 
réduite  de  (i  millions  et  les  billets  ont  augmenté' de  8  mil- 
lions; on  relève  aussi  les  diminutions  suivantes  :  9  millions 
dans  les  comptes  courants  et  20  millions  dans  le  portefeuille 
escompte. 

La  Banque  d'Italie  a  fait  rentrer  8  millions  d'argent:  la 
circulation  des  billets  est  en  augmentation  de  5  millions  cl  le 
portefeuille  escompte  de  15  millions  ;  par  contre,  les  comptes 
courants  sont  en  diminution  de  10  millions. 

La  Banque  de  Bussie  continue  à  donner  de  l'or;  la  dimi- 
nution au  dernier  bilan  atteint  83  millions,  les  billets  en 
Circulation  ont  augmenté  de  06  millions  et  les  avances  de 
8C  millions. 

Signalons  une  entrée  d'or  de  3  millions  de  francs  aux 
Banques  d'émission  suisses. 
Les  autres  banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New -York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

G  rande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901... 

—  1900... 

-  1899... 

ARGEN'T 
Grande-Bretagne 

Fiance  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901...  ' 

—  1900... 

-  1899... 


Du  '-'i  Depuis 
au  31  août   le  1"  janv. 

1.764.851 
»  18.209.788 

7.384.5(17 
»  1.886.575 


29 .225.781 
11.490  47.145.004 
2.505  25.803.252 

1.183.G00  31.875.18o 
»  697.495 
»  2.220 
570  268.104 


Du  24  Depuis 
au  :it  août  le  I"  janv. 

871 
204.208 

160.044  1.803.51'i 

10(». 04 4  2.008.593 
31.761  1.020.087 
i!5.912  9.200.670 


25.283 
4.720 
223 
2.455.:;x2 


1.184.170  32.843.005 
941.710  34.215.205 
520. 721  31.435.350 


■'.-2.218 

52.218  2.485.608 

475.835  3.291.456 

175.301  2.640.222 


La  situation  monétaire  aux  Etats-Unis  seelaircit  de  jour 
en  j"ur.  11  est  certain  qu'une  forte  quantité  d'or  sera  deman- 
dée à  l'Europe,  mais  celle-ci  y  fera  face  très  facilement. 


Banques  associées  de  New-York 
(Eu  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuille 

170.6 

29.5 

907.8 

825.8 

176.8 

30.1 

908. 1 

895.2 

170.1 

80.7 

947.7 

885.1 

108.0 

30.8 

931.4 

872.3 

1900  15  sept. 

1901  31  août. 
1901  7  sept. 
1901   7  sept. 

L'encaisse  est  en  diminution  de  2.180.000  dollars.  Les 
avances  ont  subi  une  diminution  de  2.880.000  dollars  et  les 
dépôts  de  16.260.000  dollars. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépots 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

l'iOO  18  Mt .. 

73.1 

202.0 

0.0 

90.7 

62.0 

1901    8    —  .. 

65  g 

180.2 

8.5 

53.1 

39.4 

1901  10   —  .. 

Ci',. 7 

189.5 

6.7 

53.4 

89,4 

VM)\  17   —  .. 

66. 4 

190.6 

5.2 

55.2 

39.2 

Toujours  peu  de  variations  dans  les  bilans  de  la  Banque 

dit  Japon 
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Opportunité  d'une  Réforme  de  la  Circulation 

en  Belgique 

(Suite)  (1) 

Nous  continuons  la  publication  de  l'élude  de  M.  Van 
(1er  Sinissen  sur  l'opportunité  d'une  réforme  de  la  cir- 
culation en  Belgique  : 

Entre  les  deux  objets  distincts  —  cl  en  apparence  dissem- 
blables —  qui  font  l'objet  de  la  Loi  d  i  20  juin  1878,  il  es)  un 
rapport  d'idées.  Ces  idées,  dont  la  Loi  est  sortie,  nous  pou- 
vons les  formuler  ainsi  :  il  est  désirable  que  l'usage  du  chè- 
que s'introduise  et  se  développe  en  Belgique.  A  celle  fin,  les 
chèques  et  généralement  tous  les  litres  à  un  paiement  au 
comptant  el  à  vue  sont  exempts  de  droit  de  timbre,  —  et 
diverses  dispositions  garantissent  la  sûreté  de  leur  circula- 
tion. C'est  la  première  idée 

Voici  la  seconde  :  En  attendant  que  ce  résultat  soit  obtenu, 
il  convient  d'assurer  la  circulation  du  billet  de  banque. 

Des  deux  dispositions  de  la  loi,  la  seconde  n'est  qu'un  pi>- 
aller,  une  mesure  essentiellement  provisoire,  dont  la  durée 
esl  laissée  à  l'appréciation  du  Gouvernement. 

La  première  disposition,  au  contraire,  était  destinée  à  être 
le  point  de  départ  d'une  évolution  fondamentale  des  procédés 
de  circulation. 

Déjà,  en  1872,  M.Malou  avait  fait  insérer  dans  les  statuts 
de  la  Banque  la  disposition  suivante  :  «  La  Banque  peut  con- 
courir à  la  formation  et  à  la  gestion  de  comptoirs  de  liquida- 
tion [clearing  houses).  »  La  disposition  a  été  insérée  à  nou- 
veau dans  les  statuts  révisés,  en  1900.  Après  être  restée 
lettre  morte  pendant  près  de  vingt  ans,  est  elle  destinée  à 
voir  sa  léthargie  se  prolonger  encore  ? 

M.  Malou.  c'est  bien  certain,  eût  voulu  voir  l'usage  du 
chèque  se  répandre  et,  avec  l'usage  du  chèque,  celui  delà 
compensation.  11  ne  se  contenta  pas  d'aplanir  les  voies  léga- 
les, et  notamment  d'exempter  l'emploi  du  chèque  de  toute 
entrave  fiscale  :  il  fit  répandre  dans  le  public  un  tract  de 
propagande  où  le  lecteur  trouve  d'abord  le  texte  de  la  loi  de 
1873  el  des  documents  parlementaires,  puis  un  Exposé  du 
système  des  banques  et  de  l'organisation  du  clearing  house 
de  Londres,  par  M.  Ernest  Seyd. 

La  brochure  dont  il  s'agit  nous  fournirait  plus  d'un  argu- 
ment on  faveur  de  notre  manière  de  voir.  Ccntonton.s-nous  de 
cetle  citation,  extraite  du  rapport  présenté  à  la  Chambre  des 
représentants  par  M.  Gornesse  :  «  De  l'aveu  de  tous  Les  hom- 
mes-compétents,  le  mécanisme  ingénieux  des  banques  de 
dépôts,  des  chèques  et  des  comptoirs  de  liquidation  est  L'un 
des  facteurs  qui  maintiennent  la  vie  sociale  anglaise  et  l'un 
des  principaux  éléments  de  sa  prospérité.  » 

M.  Coruesse  disait  encore  du  système  des  chèques  :  Il  pré- 
sente l'avantage  de  prr venir  ou  de  diminuer  l'émission 
excessive  des  billets  de  banque. 

C'est  là  un  avantage  fort  appréciable,  et  appréciable  en 
Belgique  plus  que  partout  ailleurs,  alors  que  la  circulation 
y  présente  les  caractères  particuliers  que  l'on  connaît. 

lia  été  dit  —  notamment  au  Parlement —  que  le  fonction- 
nement actuel  de  la  Banque  est  rendu  trop  sensible  aux  in- 
fluences qu'on  pourrait  appeler  atmosphériques  La  moindre 
menace  de  gros  temps  financier  agirait  puissamment,  calami- 
teusement  sur  son  baromètre,  l'escompte.  Elle  devrait  limiter 
ses  interventions...  et  déterminer  la  panique  pour  protéger 
s'an  encaisse  et  conserver  la  confiance  du  public  ! 

Le  système  de  la  compensation,  au  contraire,  est  naturelle- 
ment peu  sensible  à  toutes  les  influences.  La  pénurie  de  nu- 
méraire est  toujours  la  cause  qui  fait  éclater  la  crise,  et  la 
crise  survenue,  la  pénurie  s'en  aggrave.  Avec  la  compensa- 
tion, rien  de  semblable.  Elle  laisse  le  clearing  house  insensi- 
ble. 11  l'ignorerait  si  l'importance  de  ses  transactions  n'en 
était  parfois  quelque  peu  réduite,  mais  rien  de  plus. 

Le  système  de  la  compensation  est  un  système  sur.  A  y 
regarder  de  près,  il  est  une  forme  du  crédit  réel. 

«  C'est  bien  une  sorte  de  troc  qui  est  réalisé  dans  celte 
merveilleuse  institution  du  clearing  house,  dit  M.  Gide,  car 
ces  liasses  monslrcuses  de  chèques,  lettres  de  change,  effets 
de  commerce  qui  sont  échangés  et  compensés  chaque  jour  ne 
sont  que  les  signes  représentatifs  de  monceaux  do  caisses,  do 
ballots,  de  barriques  qui  ont  été  échangés  en  nature,  et  pour 
qui  sait  voir  derrière  les  coulisses,  le  clearing  hottse  appa- 
raît comme  un  grandiose  bazar  analogue  à  ceux  de  Kachgar 
ou  de  Tombouclou,  avec  celte  seule  différence  qu'au  lieu 


(1)  Voir  L'économiste  Européen,  n"  504. 
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d'échanger  los  marchandises  on  nâturo,  on  échange  les  titres 
qui  les  représentent  (1).  » 

En  Belgique,  nous  venons  de  le  voir,  la  voie  est  parée  ;'t  la 
compensation  par  le  législateur  lui-même,  [mitée  de  la  Loi 
française  de  1865,  la  loi  belge  est  plus  large.  En  Belgique, 
tout  obstacle  fiscal  à  la  généralisation  de  la  compensation  a 
disparu,  tandis  qu'en  France  le  droit  de  dix  centimes,  si  mi- 
nime soit-il,  deitteuro  un  certain  obstacle.  Eu  Belgique, 
la  pénurie  de  numéraire  rend  une  réforme  urgente,  tandis 
l'abondance  avec  laquelle  les  métaux  précieux  sont  répandus 
dans  la  circulation  en  France  explique,  si  elle  ne  justifie,  le 
peu  de  succès  (pie  la  compensation  y  a  jusqu'à  présent 
obtenu. 

Cependant,  c*est  on  France  que  la  question  a  été  le  plus 
récemment  réétudiée,  à  l'occasion  de  là  réunion  à  Paris,  en 
1900,  du  Congrès  International  des  valeurs  mobilières.  File 
a  fait  l'objet  d'un  rapport  trop  succinct  de  M.  Singer,  ban- 
quier, rapport  dont  nous  reproduisons  les  conclusions  ci-des- 
sous : 

«  Création  d'une  Société  anonyme  au  capital  minimum  de 
dix  millions,  dénommée  «  Société  Française  de  Compensa- 
tion >>,  ayant  pour  but  toutes  opérations  se  rapportant  au 
règlement  des  négociations  de  banque  et  do  Bourse,  particu- 
lièrement tous  virements  et  toutes  compensations  des  mou- 
vomonts  de  titres  résultant  de  ces  négociations. 

«  Toute  personne  présentée  dans  ~  certaines  conditions  à 
fixer  par  un  règlement  ultérieur  peut  se  faire  admettre 
comme  membre  adhérent  et, ~à  ce  titre,  se  faire  ouvrir  deux 
comptes  :  l'un,  «  compte  do  titres  »,  l'autre,  «  comptes 
espèce  ».  La  Société  se  chargera  de  la  garde,  à  ses  risques  et 
périls,  de  toutes  valeurs  que  l'adhérent  désirera  lui  déposer. 

«  L'endos  pourra  se  faire  en  faveur  d'une  personne  quel- 
conque, mais  le  dernier  bénéficiaire  du  récépissé,  qui  aura 
seul  le  droit  de  retirer  les  titres,  devra  forcément  être  un 
adhérent. 

«  Tout  adhérent  devra  verser  à  la  Société,  à  titre  do  dépôt 
de  garantie,  une  somme  non  productive  d'intérêt,  dont  le 
montant,  variable  pour  chaque  adhérent,  sera  fixé  par  le 
Conseil  d'administration,  mais  avec  un  minimum  de  

«  Le  Conseil  d'administration  de  la  Société  aura  lis  droit 
d'employer  le  montant  de  ses  dépôts  ou  opérations  de  banque 
offrant  toute  sécurité  et  à  déterminer  par  la  suite,  telles  que 
rc  ports_  sur  les  fonds  d'Etat  et  avances  sur  titres  avec  marge. 
Ces  opérations  constituent  une  source  de  revenus  appréciables 
pour  la  Société,  d'autant  plus  que  celle-ci  rencontrera  parmi 
les  adhérents  mêmes  la  majeure  partie  de  sa  clientèle. 

«  il  serait  utile  de  composer  le  Conseil  de  plusieurs  repré- 
sentants de  grands  Etablissements  do  crédit  et  de  la  haute 
banque.  » 

Nous  avons  cru  devoir  signaler  ce  projet,  parce  que  son 
élaboration  môme  et  l'accueil  favorable  qui  y  a  été'  fait  —  en 
théorie,  tout  au  moins  —  montrent  que  la  raison  fondamon- 
talo  de  poursuivre  une  réforme  des  procédés  de  circulation 
esl  la  même  en  France  qu'en  Belgique  :  l'économie  du  numé- 
raire; Eu  France  la  compensation  permettrait  d'économiser 
la  circulation  dos  métaux  précieux;  en  Belgique  elle  permet- 
trait de  faire  rentrer  la  Banque  Nationale  dans  son  orbite. 

Au  surplus,  los  circonstances  dans  lesquelles  l'ut  élaboré  le 
rapport  de'M.  Singer  expliquent  quelques  particularités  de 
son  projet.  Aussi  ne  donnons-nous  pas  ce  projet  comme  le 
projet-type  du  clearing-house  belge,  comme  le  clearing- 
house  de  Londres,  pourrait  être  un  syndicat  de  banques. 

Peut-être  y  aurait-il  lieu  cependant  de  s'inspirer  du  rap- 
port soumis  au  Congrès  des  valeurs  mobilières  ?  peut-être  la 
compensation  des  titres  serait-elle  la  voie  d'introduction  du 
procédé  britannique  ?  Oui,  peut-être  faudrait-il,  en.  quelque 
sorte,  faire  entrer  la  compensation  dans  les  mœurs  par  la 
porte  dérobée,  alors  que  l'accoutumance,  cette  grande  force, 
lorait  biou  évidemment  obstacle  à  la  réforme  ? 

C'est  la  routine,  avant  toute  autre  cause,  qui  fait  obstacle  à 
la  création  d'un  clearing  ho  use  national. 

Essayons  de  le  montrer,  en  nous  demandant  quelles  se- 
raient les  conséquences  do  l'établissement  et  du  fonctionne- 
ment de  l'institution  pour  la  banque  d'émission,  pour  les 
banques,  pour  les  particuliers. 

Nous  los  résumons  en  deux  mots  :  facilité,  sûreté. 

Pour  rendre  à  tout  seigneur  tout  honneur,  il  faudrait  tout 
d  abord  parler  de  la  Banque. 

Jl  est  permis  de  croire  qu'elle  ne  prendra  pas  l'initiative  de 
la  création.  D'autre  part,  les  maisons  de  banque,  dont  nous 
parlerons  à  l'instant,  ayant  pris  cette  initiative,  nous  le  sup- 
posons, la  Banque  devrait  au  Gouvernement  et  au  pays  de 
donner  enfin  suite  à  l'invitation  que  lui  adressait  M.  Malou 
dès  1872,  par  l'insertion  dans  les  statuts  do  la  Banque  d'une 
clause  relative  au  clearing  house. 

La  Banque,  d'ailleurs,  se  devrait  â  elle-même  de  concourir 


(1;  Ch.  Gide.  Principes  d'économie  politique,  4#  édition, 
p.  2o2.  ■  ' 


à  une  mesure  d'évident  progrès  et  do  tirer  parti  do  la  création 
éventuelle  d'un  clearing  house,  comme  elle  a  si  parfaite- 
ment su  s'inspirer  d'autres  circonstances  jusqu'ici. 

Mais  si  un  clearing  house  est  institué,  ce  sera  par  une 
entente  d'un  certain  nombre  do  maisons  de  banque.  11  en  est 
suffisamment  qui  réunissent  la  double  condition  nécessaire 
de  pouvoir  s'associer  à  l'entreprise  et  d'avoir  intérêt  à  le 
faire. 

(.4  suivre.) 


La  Politique  monétaire  du  Gouvernement  brésilien 

On  câble  de  Bio-de-Janeiro  à  la  date  du  17  septembre  : 

Aujourd'hui  a  été  publié  un  rapport  du  Ministère  des 
finances  du  Brésil,  dont  la  presse  fait  un  grand  éloge.  (Je 
rapport  résume  tout  ce  qui  s'est  fait  depuis  1898  et  réfute  les 
critiques  formulées  contre  les  mesures  financières  prises  par 
le  Couverncment. 

Celui-ci  a  acheté  100.000  contos  de  papier-monnaie  et 
a  institué  un  fonds  do  garantie  du  papior-monnie  auquel 
il  a  assigné  une  somme  de  1.500.000  livres  sterling.  Par 
suite  de  la  hausse  du  change,  la  valeur  en  or  du  papier- 
monnaie  s'est  accrue  do  19  à  30  millions  de  liv.  st.  Le  Gou- 
vernement a  repris  les  paiements  étrangers  en  or  et  a  2  mil- 
lions de  livres  sterling  à  sa  disposition  pour  les  effectuer. 

Il  a  racheté  700.000  contos  de  dettes  extérieures,  2.500.000 
d'emprunt  or  et  G. 200  contos  d'emprunt  monnaie  intérieure. 

Il  a,  d'autre  part,  amélioré  la  perception  des  taxes  inté- 
rieures. 

Le  produit  du  droit  de  timbre  s'est  élevé  de  9.000  à  15.000 
contos  et  celui  des  taxes  sur  los  marchandises  /endui  s  en 
détail,  de  14  à  30.000  contos. 

Les  chemins  de  fer,  qui,  avant  d'être  affermés,  travaillaient 
à  perte,  rapportent,  maintenant  au  Trésor.  Outre  ces  services, 
le  Gouvernement  payé  plus  de  2  millions  de  livres  ster- 
ling de  dettes  consolidées  et  de  dettes  extérieures  ou  étran- 
gères déjà  existantes. 

Grâce  à  la  politique  du  Gouvernement,  la  valeur  du  papier- 
monnaie  a  subi  une  telle  hausse  qu'actuellement,  en  prenant 
10  deniers  comme  taux  du  change,  45.080  contos  suffiront  à 
payer  les  intérêts  de  la  dette  extérieure,  s'élevant  à  1.903.000 
livres  sterling,  tandis  qu'en  1898,  au  taux  de  six  deniers,  il 
fallait  près  de  62.000  contos  pour  payer  l'intérêt  dos  mêmes 
dettes  qui  s'élevaient  alors  à  1.549.000  liv.  st.  En  même  temps, 
l'intérêt  garanti  coûtait»  au  Trésor  plus  de .44.000  contos.  tan- 
dis qu'aujourd'hui  il  n'atteint  pas  27.000  contos. 

Parlant  des  chemins  do  for,  le  rapport  indique  les  avanta- 
ges de  leur  rachat  par  le  Gouvernement  et  l'ait  l'éloge  des 
services  rendus  par  tous  les  agents  chargés  de  ces  opérations 
à  Londres. 

Il  fait  allusion  aux  hausses  subites  du  change  et  déclare 
que  les  banques  sont  en  partie  à  blâmer  à  ce  sujet,  parce 
qu'elles  n'exercent  pas  leur  influence  sur  le  marché  afin  de 
régulariser  l'offre  et  la  demande  des  effets  ayant  en  vue  des 
époques  d'abondance  et  de  rareté.  Des  effets  émis  à  l'occasion 
des  transactions  en  café  et  caoutchouc  sont  parfois  vendus 
trop  cher  au  moment  où  les  effets  devenus  rares  favorisent 
ainsi  la  spéculation. 

Le  rapport  donne  ensuite  dos  chiffres  détaillés  prouvant 
que  les  importateurs  bénéficient  de  la  meilleure  situation  du 
pays;  il  insiste  sur  la  nécessité  de  continuer  le  raclm:  du 
papier-monnaie  et  de  restreindre  les  dépenses  publiques. 


La  Conversion  du  Papier-Monnaie  chilien 

Une  dépèche  de  Santiago  dit  que  le  Président  de  la  L'pn- 
blique  a  l'intention  d'ajourner  la  conversion  du  papier-mon- 
naie, qui  devait  avoir  lieu  le  l"  janvier  prochain,  et  do 
conserver  l'encaisse  métallique  comme  fonds  de  guerre. 


Situation  Financière  Générais 


Europe.  — France.  La  liquidation  de  quinzaine,  qui 
a  eu  lieu  lundi,  s'est  encore  signalée  par  une  grande 
abondance  de  capitaux  et  par  des  reports  bon  marché. 
Malheureusement,  la  nouvelle  baisse  qui  s'est  pro- 
duite sur  quelques  valeurs  spéciales,  notamment  sur 
les  valeurs  de  traction,  a  mal  impressionné  le  Marché, 
qni  reste  lourd  dans  son  ensemble,  avec  des  affaires 
excessivement  restreintes.  Le  public  ordinaire  de  la 
Bourse  est,  en  effet,  très  clairsemé  en  ce  moment. 

Deux  événements  importants  se  sont  produits  cette 
semaine  :  la  mort  de  M.  Mac  Kinlcy  et  l'arrivée  en 
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France  du  Tsar  Nicolas  II.  La  mort  de  l'éminent  Prési- 
dent des  Etats-Unis  de  l'Amérique  du  Nord  a  causé 
une  émotion  profonde  et  soulevé  des  cris  de  réproba- 
tion universels;  quant  à  la  venue  du  Tsar  parmi  nous, 
elle  est  interprétée  par  tous  les  journaux  européens 
comme  un  gage  nouveau  donné  au  maintien  de  la 
paix. 

Allemagne.  —  L'entrevue  des  Empereurs  d'Allemagne 
et  de  Russie,  à  Dantzig,  a  fait  ressortir  la  cordialité 
des  rapports  des  deux  empires,  mais  n'a  donné  lieu  à 
aucune  déclaration  politique. 

Le  marché  financier  de  Berlin  est  dans  un  marasme 
complet.  Jamais  les  affaires  n'ont  été  si  rares  et  les 
cours  aussi  bas.  Les  nouvelles  des  industries  sont  tou- 
jours défavorables. 

Sur  le  marché  monétaire,  l'argent  reste  abondant. 
Mais  la  Banque  de  l'Empire  est  très  sollicitée  pour 
l'escompte. 

Angleterre.  —  La  guerre  sud-africaine  dure  toujours 
et  le  mécontentement  grandit  en  Angleterre.  Cepen- 
dant, le  grand  public  conserve  sa  confiance  dans  une 
prompte  issue  du  conflit.  Mais  la  continuation  des 
hostilités  aune  bien  mauvaise  inlluence  sur  les  finances 
et  le  Gouvernement  devra  continuer  à  emprunter  pour 
les  frais  de  la  guerre.  Les  affaires,  aussi,  subissent  un 
sensible  ralentissement. 

Autriche.  —  L'irritation  des  Autrichiens  et  des  Hon- 
grois contre  l'Allemagne,  à  cause  de  son  projet  d'éléva- 
tion des  tarifs  douaniers,  va  toujours  en  grandissant. 
Le  Gouvernement  austro-hongrois  sera  certainement 
entraîné  dans  un  conllit  avec  le  Gouvernement  alle- 
mand. 

Les  marchés  financier  et  industriel  sont  tous  deux  en 
assez  mauvaise  posture.  A  la  Bourse  de  Vienne,  on 
revoit,  depuis  deux  jours,  des  cours  de  débâcle.  Dans 
les  centres  industriels,  le  change  s'accentue  sans  cesse. 

Espagne.  —  On  avait  cru  que  l'Espagne  se  laisserait 
entraîner  à  une  expédition  contre  le  Maroc  à  propos  de 
l'enlèvement  de  deux  Espagnols  par  les  brigands  du 
Rif.  Le  manque  d'argent  a  fait  revenir  à  des  intentions 
plus  pacifiques. 

La  situation  est  d'ailleurs  peu  brillante  dans  ce  mo- 
ment à  cause  de  la  hausse  du  change  ;  on  parle  du 
remplacement  du  Ministre  dss  finances. 

La  Bourse  do  Madrid  s'est  trouvée  mal  impressionnée 
dans  tout  le  courant  de  la  semaine. 

Italie.  —  Les  grèves  ont  un  peu  diminué,  mais  on 
signale  de  graves  mouvements  agraires  dans  différentes 
campagnes  et  notamment  en  Sicile.  Cette  situation  in- 
quiète beaucoup,  car  l'approche  de  la  mauvaise  saison 
ne  peut  que  favoriser  ce  mouvement. 

La  Bourse  de  Rome  a  des  tendances  assez  fermes. 

Les  évaluations  de  la  récolte  de  1901  donnent  un 
chiffre  sensiblement  supérieur  à  celui  de  la  récolte  de 
1900. 

Suisse. —  Dans  le  premier  semestre,  l'importation  en 
Suisse  a  été  do  520  millions  de  francs,  soit  33  millions 
de  moins  que  dans  la  même  période  antérieure  ;  l'ex- 
portation est  de  408  millions  de  francs,  en  augmenta- 
tion de  2  millions. 

Du  1er  janvier  a  (in  août,  les  recettes  des  douanes  se 
sont  élevées  à  31.521.507  fr.,  en  diminution  de  2.473.000 
francs. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  projet  de  budget  pour 
.901-1902  porte  : 

Papier  Or 
(Kn  in  il  rois) 

Recettes   258.011.ooo  48,676u866 

1  (.'penses   204. 445.948     .•53.555. 171 

Etats-Unis.  —  La  grève  des  ouvriers  des  aciéries  a 
pris  lin. 

La  mort  du  Président  a  mal  influencé  la  Bourse 
pendant  quelques  jours.  Maintenant  elle  s'est  ressaisie 
et  montre  la  plue  grande  fermeté. 

PéfOU.  —  Le  Cabinet  Osma  a  fini  par  donner  sa  dé- 


mission devant  l'opposition  irréductible  des  Cham- 
bres. 

République  Argentine.  —  La  valeur  totale  des  im- 
portations, dans  la  République  Argentine,  représente, 
pour  1900,  22.097.014  liv.  st.,  contre  23.370.134  liv.  st. 
en  1899. 

Les  exportations  se  sont  élevées  à  30.836.875  liv.  st., 
en  augmentation  de  3.270.885  liv.  st. 

Asie.  —  Chine.  Nous  publions,  page  382,  un  rap- 
port du  gérant  du  Consulat  de  France  à  Shanghai  sur  le 
mouvement  commercial  de  la  Chine. 
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La  Politique.  —  Le  Voyage  du  Tsar  en  France.  —  Le  Budget  de  1902. 

Les  fêtes  franco-russes  ont  commencé  mercredi  par 
la  revue  navale  passée  à  Dunkerque  et  elles  ont  con- 
tinué hier  aux  grandes  manœuvres  dans  les  plaines  de 
la  Champagne.  Ces  fêtes  se  continueront  aujourd'hui 
à  Compiègne,  demain  à  la  revue  de  Bétheny  et  ne  pren- 
dront fin  que  lorsque  les  souverains  russes  auront 
quitté  la  terre  de  France. 

Ces  cinq  journées  consacrées  à  fêter  nos  augustes 
visiteurs  doivent  être  avant  tout  des  journées  de  calme 
et  d'apaisement.  Tous  nous  devons  oublier  momenta- 
nément nos  querelles  et  nos  dissensions,  tous  nous 
devons  nous  presser  autour  do  l'Empereur  de  Russie, 
et  l'acclamer  sans  arriére  pensée. 

L'honneur  et  peut-être  l'avenir  de  notre  pays  sont  en 
feu.  L'alliance  franco-russe  ne  peut  être  utile  que  si 
le  Tsar  trouve  une  France  unie,  serrée  autour  de  son 
drapeau.  Aujourd'hui  et  les  jours  suivants  le  Prési- 
dent de  la  République  et  lcs'membrcs  du  Gouverne- 
ment représentent  la  France  et  non  un  parti  politique, 
et  la  France  a  droit  au  respect  de  tous  ses  enfants. 
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wv  Une  élection  législatif  a  eu  lieu  le  15  septembre  dans 
la  1"  circonscription  de  Morlaix  (Finistère),  M.  Cloarec, 
progressiste,  a  été  élu  en  remplacement  de  M.  Jaouen,  décédé. 

-»~«.  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  i$  septembre, 
à  l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubot. 

La  séance,  qui  a  été  de  très  courte  durée,  a  élé  consacrée 
exclusivement  à  régler  les  derniers  détails  au  sujet  du  voyage 
en  France  de  l'Empereur  et  de  l'impératrice  de  Russie. 

•vw  La  Commission  du  Budget  s'est  réunie  Te  16,  à  deux 
heures.  Elle  a  continué  l'examen  des  rapports  déposés. 

La  Commission  duvBudgot  s'est  réunie  le  17  septembre, 
sous  la  présidence  de  M.  Mesureur.  M.  Sembat,  rapporteur 
du  budget  dos  Postes  et  des  Télégraphes,  a  achevé  ce  budget 
et  a  l'ait  adopter  le  dernier  chiffre. 

La  Commission  a  réglé  notamment  la  question  des  facteurs 
locaux  et  ruraux.  Sur  la  proposition  du  rapporteur,  elle  a 
décidé  le  relèvement  du  traitement  de  début  de  650  à  700  fr. 
et  inscrit  au  budget  les  crédits  nécessaires. 

M.  Bourrât,  rapporteur  du  budget  des  Chemins  de  fer  de 
l'Etat,  a  également  fait  régler  les  dernières  questions  en 
suspens  sur  ce  budget. 

Sur  les  demandes,  un  crédit  spécial  est  inscrit  dans  un  cha- 
pitre nouveau  et  alloué  pour  l'armement  des  lignes  nouvelles 
du  réseau. 

La  Commission  s'est  ajournée  à  lundi  prochain. 

v«v  Le  Président  de  la  République  a  quitté  le  palais  de 
l'Elysée,  le  17  septembre,  à  11  h.  du  matin,  pour  se  rendre  à 
Dunkerque. 

M.  Loubet  était  accompagné  do  M.  Waldeck-Rousseau, 
président  du  Conseil  des  Ministres,  ainsi  que  de  M.  Comba- 
rieu  et  du  général  Dubois,  secrétaires  généraux  de  la  Prési- 
dence: de  M.  Henry  Poulet,  chef  du  secrétariat  particulier, 
et  des  officiers  de  là  maison  militaire. 

Le  train  présidentiel  a  fait  un  arrêt  à  Arras.  où  le  Prési- 
dent do  la  Ré-publique  a  été  reçu  sur  le  quai  de  la  gare  par 
les  représentants  élus  et  les  fonctionnaires  du  département. 

Après  la  réception  des  corps  élus  et  des  corps  constitués, 
M.  Loubet  et  les  Ministres  sont  remontés  en  wagon  et  le  train 
s'est  remis  en  marche  au  milieu  des  acclamations  de  la  foule. 

L'arrivée  à  Dunkerque  a  eu  lieu  à  A  heures  précises.  Après 
la  réception  du  Conseil  municipal  do  Dunkerque  et  celle  du 
Conseil  général  du  Nord,  le  cortège  s'est  rendu  à  la  sous- 
préfecture,  d'où  le  Président  de  la  République  s'est  rendu  à 
l'Hôtel- de-Ville  dont  il  a  procédé  à  l'inauguration. 

Le  cortège  a  ensuite  repris  le  chemin  de  la  sous-préfec- 
ture, où  le  Président  de  la  République  a  reçu  la  mission  que 
S.  M.  le  Roi  des  Belges  avait  envoyée  pour  le  saluer.  Cette 
mission  était  composée  du  général  Rouen,  du  comte  d'Ursel 
et  du  colonel  Lamviek  qu'il  a  retenus  à  dîner. 

Après  le  dîner,  M.  Loubet,  accompagné  de  M.  Waldeck- 
Rousseau  et  de  M.  Delcassé,  s'est  rendu  au  bal  offert  à 
l'Hôtcl-de-Ville  par  la  Municipalité  de  Dunkerque.  Il  a  fait 
le  tour  des  salons  et  à  10  heures  il  est  rentré  à  la  sous-pré- 
fecture. 

A  l'aller  comme  au  retour,  le  Président  de  la  République  a 
été  chaleureusement  acclamé. 

<wv  A  Dunkerque,  le  18  septembre,  le  Président  de  la 
République,  portant  le  grand  cordon  de  Saint-André,  s'est 
embarqué  sur  le  contre-torpilleur  Cassini  pour  se  rendre  au 
devant  de  l'Empereur  et  de  l'Impératrice  de  Russie  dont  le 
yacht  Standart  était  signalé  au  large;  il  était  accompagné 
de  M.  Fallières,  président  du  Sénat  :  de  M.  Deschanel,  prési- 
dent de  la  Chambre  des  députés  ;  de  M.  Waldeck-Rousseau, 
pi-ésident  du  Conseil,  ministre  de  l'intérieur;  de  M.  Delcassé, 
ministre  des  affaires  étrangères;  de  M.  Monis,  ministre  de 
la  justice;  du  général  André,  ministre  de  la  guerre;  de  M.  de 
Lanessan,  ministre  de  la  marine;  de  M.  Leygues,  ministre  de 
l'instruction  publique;  de  M.  Baudin,  ministre  des  travaux 
publics;  de  M.  Millerand,  ministre  du  commerce;  de  M.  De- 
crais,  ministre  des  colonies  et  de  M.  Mougeot,  sous-secrétaire 
d'Etat  des  postes  et  des  télégraphes  ;  de  M.  de  Montebello, 
ambassadeur  de  France  à  Saint-Pétersbourg;  des  amiraux 
Ccrvais,  Fournier,  Huma  un  et  Bienaimé;  du  général  Lucas, 
des  secrétaires  généraux  de  la  Présidence,  des  officiers  de  la 
maison  militaire  et  des  chefs  du  service  du  protocole. 

Le  Cassini,  qui  avait  arboré  le  pavillon  personnel  de 
M.  Loubet,  était  escorté  d'une  flottille  de  torpilleurs.  Les 
honneurs  réglementaires  ont  été  rendus  au  Président  de  la 
République  et  le  Cassini  est  sorti  du  port  à  huit  heures  pour 
prendre  la  haute  mer. 

A  neuf  heures  le  Cassini  rencontre  le  Standart;  les  deux 
navires,  après  avoir  échangé  des  saluts,  naviguent  de  conserve 
et  viennent  mouiller  en  rade. 

A  dix  heures  un  quart,  un  canot  portant  le  Président  de 
la  République,  le  Président  du  Conseil,  le  Ministre  des 
affaires  étrangères  et  les  secrétaires  généraux  de  la  Prési- 
dence quitte  le  Cassini  et  accoste  le  Standart.  A  ce  moment. 


le  pavillon  du  Président  de  la  République  est  hissé  au 
grand  mât  du  yacht  où  il  flotte  accolé  au  pavillon  impé- 
rial russe.  M.  Loubet  est  reçu  au  bas  de  l  échelle  par  le 
contre-amiral  officier  du  pavillon.  L'EmpereUï  lui-même 
l'attend  à  la  coupée. 

A  peine  le  Président  de  la  République  paraît-il  sur  le  pont 
que  l'empereur  Nicolas  II,  qui  porte  sur  son  uniforme  le 
grand  cordon  delà  Légion  d'Honneur,  lui  prend  la  main  qu'il 
serre  affectueusement,  pendant  que  M.  Loubet  lui  adresse 
ses  souhaits  de  bienvenue. 

S.  M.  l'Impératrice  se  tient  à  quelques  pas  plus  loin.  Le 
Président  de  la  République  lui  baise  la  main  el  la  prie 
d'agréer  ses  hommages.  Il  présente  ensuite  à  Leurs  Majestés 
M.  Waldeck-Rousseau,  président  du  Conseil;  M.  Delcassé, 
ministre  des  affaires  étrangères  et  les  secrétaires  généraux  de 
la  Présidence.  L'Empereur  présente  les  personnages  de  sa 
suite. 

Le  Standart  se  met  en  marche,  suivi  par  le  Cassini.  Leurs 
Majestés  et  le  Président  vont  passer  la  revue  de  l'escadre  du 
Nord,  mouillée  dans  la  rade  de  Dunkerque. 

Après  la  revue,  le  Président  et  les  Ministres  restent  à  bord 
du  Standart  une  demi-heure  environ  à  converser  avec  l'Em- 
pereur et  l'Impératrice,  puis  ils  reviennent  sur  le  Cassini  qui, 
à  midi  trois  quarts,  pénètre  dans  le  bassin  d'évolutions. 

M.  Loubet  se  rend  dans  le  salon  de  repos  aménagé  par  la 
Chambre  de  Commerce. 

A  une  heure  et  demie  le  Standart,  à  son  tour,  franchit 
l'écluse  et  vient  s'amarrer  au  quai  de  débarquement,  au  bruit 
des  salves  d'artillerie.  La  foule  massée  aux  alentours  pousse 
des  cris  enthousiastes,  les  musiques  jouent  la  Marseillaise 
et  l'hymne  russe.  Les  troupes  présentent  les  armes;  tam- 
bours et  clairons  sonnent  aux  champs. 

A  deux  heures  et  demie,  un  dîner  est  donné  par  le  Prési- 
dent de  la  République  en  l'honneur  de  Leurs  Majestés. 

Au  dessert,  te  Président  porte  le  toast  suivant  : 

Sire,  au  nom  de  la  France  qui,  dès  la  nouvelle  de 
votre  prochaine  arrivée,  a  manifesté  sa  joie  par  l'or- 
gane des  Conseils  généraux  qu'elle  venait  d'élire,  je 
prie  Votre  Majesté  d'agréer  nos  souhaits  de  cordiale 
bienvenue. 

Dans  cette  visite  à  laquelle,  comme  il  y  a  cinq  ans, 
la  gracieuse  présence  de  l'Impératrice  ajoute  tant  de 
charme,  la  République  française  se  plaît  à  voir  une 
preuve  de  la  bonne  impression  que  vous  avez  gardée 
de  votre  premier  séjour  parmi  nous.  Le  pays  tout  en- 
tier y  est  d'autant  plus  sensible  que  cette  nouvelle  vi- 
site s'adresse  plus  particulièrement  à  son  armée  et  à  sa 
marine.  Elles  sont  l'objet  l'une  et  l'autre  de  son  inces- 
sante sollicitude  et  il  sait  que,  protégé  par  elles,  il 
peut  avec  sécurité,  avec  dignité,  poursuivre  son  labeur 
opiniâtre  et  fécond. 

Les  acclamations  de  nos  marins  sur  votre  passage 
sont  celles  qui,  sur  tous  les  points  de  la  France,  salue- 
raient les  souverains  aimés  de  la  grande- nation  qui 
unit  à  la  nôtre,  avec  des  sympathies  communes  et  des 
intérêts  concordants,  la  politique  chaque  jour  plus  in- 
time de  leurs  Gouvernements. 

Sire,  la  marine  française  vous  est  profondément  re- 
connaissante de  l'honneur  que  vous  venez  de  lui  faire 
et,  traduisant  ses  sentiments,  je  lève  mon  verre  à  la 
gloire  du  règne  de  Votre  Majesté,  au  bonheur  de  Sa 
Majesté  l'Impératrice,  de  Sa  Majesté  l'Impératrice  Ma- 
rie et  de  la  famille  impériale;  au  succès  delà  vaillante 
marine  russe  qui,  hier  encore,  fraternisait  avec  la  nôtre 
dans  les  mers  de  l'Extrême  Orient. 

Après  ce  toast  la  musique  a  joué  l'hymne  national  russe. 
L'Empereur  de  Russie  a  répondu  en  ces  termes  : 

Nous  éprouvons,  l'Impératrice  et  moi,  un  plaisir 
tout  particulier  à  revenir  en  France  au  milieu  de  la 
nation  amie  et  alliée,  et  nous  sommes  profondément 
touchés  de  l'accueil  si  sympathique  qui  nous  est  fait. 

C'est  avec  la  plus  vive  satisfaction  que  je  viens  d'ad- 
mirer la  splendide  escadre  du  Nord,  et  je  vous  remercie 
bien  sincèrement,  Monsieur  le  Président,  de  m'avoir 
offert  ce  frappant  spectacle  à  mon  arrivée  dans  les  eaux 
françaises . 

Je  bois  à  la  prospérité  de  la  Hotte  française,  qui  fra- 
ternisait avec  la  mienne  dans  les  mers  de  l'Extrême- 
Orient;  à  la  vôtre,  Monsieur  le  Président,  et  à  celle  de 
la  France  entière. 

Ce  toast  a  été  écouté  debout  comme  le  précédent  et  a  été 
suivi  par  l'exécution  do  la  Marseillaise. 
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Après  Le  banquet,  Leurs  Majestés  et  le  Président  de  la 
République  sont  montés  dans  le  train  spécial  qui  va  les  con- 
duire à  Gompiègne.  Le  Président  du  Conseil  et  le  Ministre 
des  Affaires  étrangères  y  oui  pris  place  également. 

Le  train  impérial  a  quitté  Dunkerque  à  quatre  heures  au 
milieu  de  manifestations  sympathiques  et  est  arrivé  à  Com- 
piègne  à  huit  heures. 

-wv  Les  Souverains  russes  et  le  Président  de  la  Républi- 
que ont  quitté  Gompiègne  hier  matin,  à  huit  heures  pour  se 
rendre  aux  manoeuv  res  de  l'Es) . 

Désireux  d'affirmer  que  ss.  nouvelle  visite  en  France 
s'adresse  particulièrement,  comme  le  disait  la  veille,  dans 
son  toast  M.  Loubet,  à  l'armée  française,  le  Tsar  a  voulu 
entrer  en  contact  direct  avec  nos  troupes,  avec  les  chefs  et 
les  soldats,  se  mêler  à  eux  en  pleines  manœuvres,  les  voir, 
les  surprendre  au  travail  au  lieu  de  se  borner  à  passer  une 
revue  et  à  assister  à  un  défilé  si  parfait  fût-il.  Aussi,  s'est-il 
rendu  au  milieu  des  quatre  corps  d'armée,  qui  participent 
aux  grandes  manœuvres  de  l'Est.  Pendant  plus  détruis  heu- 
res, avec  une  satisfaction  qu'il  manifestait  à  tout  instant 
l'empereur  a  suivi  d'abord  en  voiture,  puis  à  cheval  l'opéra- 
tion finale  des  grandes  manœuvres. 

Un  déjeuner  a  été  offerl  parle  Président  de  la  République. 
Ce  déjeuner  a  été  donné  au  fort  de  Vilry,  près  Reims. 

Au  dessert,  le  Président  de  la  République  a  porté  à  l'Em- 
pereur le  toast  suivant  : 

Je  suis  heureux  de  transmettre  à  Votre  Majesté  le 
salut  et  les  remerciements  de  l'armée,  Mère  et  recon- 
naissante de  l'intérêt  que  vous  venez  de  lui  témoigner. 

Si,  d'un  même  cœur,  la  France  et  la  représentation 
de  la  France  s'appliquent  à  doter  l'armée  de  tout  ce  qui 
peut  porter  sa  force  au  plus  haut  point,  l'armée,  de 
son  côté,  met  toute  son  âme  à  pouvoir  répondre  à  tout 
moment  à  l'appel  de  la  France. 

La  présence  de  Votre  Majesté  à  ces  manœuvres 
constitue  pour  elles,  en  même  temps  qu'une  récom- 
pense très  haute,  le  plus  puissant  des  encouragements. 
Les  chefs  le  savent,  les  troupes  le  sentent,  et  je  me  fais 
avec  joie  leur  interprète  en  levant  mon  verre  en  l'hon- 
neur de  Votre  Majesté  et  de  Sa  Majesté  l'Impératrice, 
et  en  buvant  à  la  gloire  de  l'armée  russe,  unie  à  la 
nèdre,  comme  l'a  dit  à  Ghàlons  Votre  Majesté,  par  un 
profond  sentiment  de  confraternité  d'armes. 

La  musique  joue  l'Hymne  russe. 
L'Empereur  a  répondu  eu  ces  termes  : 

Monsieur  le  Président, 

Les  manœuvres  auxquelles  nous  venons  d'assister 
m'ont  permis  d'apprécier  personnellement  le  degré  de 
perfection  de  la  brillante  armée  française,  et  je  m'en 
réjouis  de  cœur  comme  d'un  objet  de  légitime  orgueil 
pour  la  France  amie. 

Je  bois  à  la  brave  armée  française,  à  sa  gloire,  à  sa 
prospérité,  et  j'aime  à  la  considérer  comme  un  puis- 
sant appui  des  principes  d'équité  sur  lesquels  reposent 
l'ordre  général,  la  paix  et  le  bien-être  des  nations. 

La  musique  a  joué  la  Marseillaise. 

A  trois  heures  et  demie  le  cortège  présidentiel  s'est  reformé 
pour  se  rendre  à  Reims,  o.ù  les  souverains  ont  visité  l'hôtel 
de  ville  et  la  cathédrale. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  Siluaiion  feonomipe  et  Financière 

DES    ÉTATS-UNIS  D'AMÉRIQUE 
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COMMERCE  EXTÉRIEUR 

(Suite) 

L' 'Economiste  Européen  a  publié,  en  1899,  une 
interview  de  M.  .lames  IL  Keene,  l'un  des  hommes 
les  plus  influents  de  Wall-Street,  nous  croyons 
devoir  en  reproduire  les  passages  essentiels,  car 


ils  établissent  d'une  façon  lumineuse,  les  consé- 
quences financières  de  la  transformation  écono- 
mique des  Elats-L'nis  et  nous  font  connaître  l'état 
d'esprit  du  peuple  américain  : 

«  Pour  moi,  disait  M.  Keene,  le  commerce  extérieur 
des  Etats-Unis  est  le  facteur  fondamental  de  la  situa- 
tion. Bien  des  personnes  n'ont,  sans  doute,  pas  encore 
apprécié  comme  il  convient  sa  signification. 

«  Il  y  a  eu,  depuis  trois  ans,  une  addition  de  plus  de 
1  milliard  de  dollars  à  la  richesse  du  pays,  addition  pro- 
venant du  surplus  de  la  production  dans  un  peu  plus 
de  trois  ans.  Ilya  eu  unedemande  persistante  etimpoj- 
tante  de  nos  grains,  produits  alimentaires,  cotons  et 
articles  manufacturés,  qui  assure  pour  l'année  fiscale 
qui  se  terminera  le  30  juin  prochain,  un  nouvel  excé- 
dent important  d'importations. 

«  Les  ventes  nettes  du  surplus  de  nos  produits  doi- 
vent être  payées  de  quelque  façon.  Les  nations  étran- 
gères n'ont  pas  eu  1  milliard  de  dollars  d'or  à  nous 
remettre,  mais  elles  nous  ont  envoyé  de  l'or  et  des  ti- 
tres. Aujourd'hui  elles  nous  doivent,  sous  différentes 
formes,  d'importants  capitaux.  Cette  dette  grossira  au 
lieu  de  décroître.  Nous  n'avons  pas  demandé  aux  pays 
étrangers  les  sommes  qui  nous  étaient  ducs,  parce  que 
nous  avons  avons  craint  de  troubler  la  situation  moné- 
taire de  l'Angleterre,  l'Allemagne,  la  France,  etc.,  etc., 
et  parce  que  nous  avons  trouvé  notre  bénéfice  en  les 
laissant  à  intérêt. 

«  Un  fait  satisfaisant  de  notre  commerce  extérieur 
est  l'augmentation  de  nos  exportations  de  produits 
manufacturés.  En  dix-huit  ans,  elles  ont  presque  triplé; 
il  y  a  toute  perspective  pour  là  continuation  de  cette 
augmentation.  Nous  avons  importé  moins  de  produits 
manufacturés  parce  que  nous  avons  appris  à  les  fa- 
briquer ;  avec  l'amélioration  de  l'industrie,  des  ma- 
tières premières  abondantes,  des  ouvriers  expérimen- 
tés et  nombreux,  nous  luttons  comme  jamais  avec  le 
monde,  au  point  de  vue  manufacturier.  L'ouverture  de 
la  Chine  et  des  autres  marchés  orientaux  nous  fournira 
des  occasions  nouvelles  et  presque  illimitées. 

«  C'est  cette  dette  énorme  des  nations  étrangères 
vis-à-vis  de  nous  qui  a  rendu  l'argent  si  facile  à  tra- 
vers le  pays,  fourni  des  capitaux  en  abondance  à 
l'Ouest,  comblé  les  caisses  des  Banques  occidentales 
et  amené  les  habitants  de  ces  provinces  à  placer  leurs 
fonds  dans  nos  propres  valeurs. 

«  Il  y  a  à  peine  un  homme  sur  mille  aux  Etats-Unis 
qui  comprend  ce  changement.  Nul  ne  peut  nier  que  la 
puissance  de  ces  excédents  d'exportations  a  augmenté 
la  richesse  delà  nation.  Les  chiffres  sont  si  formidables 
et  la  logique  si  irrésistible,  que  celui  qui  les  étudie 
reste  frappé  d'étonnement. 

.«  Peu  de  personnes  ont  compris  ces  chiffres  et  même 
les  écrivains  financiers  de  la  presse,  quelque  instruits 
et  capables  qu'ils  soient,  n'ont  pas  paru  saisir  leur 
ampleur  ni  l'irrésistible  mouvement  de  placement  et 
d'opérations  spéculatives  qu'ils  ont  incontestablement 
provoqué. 

«  On  doit  aussi  rappeler  qu'au  moment  où  se  pro- 
duisit cette  augmentation  de  richesse,  du  fait  des  ex- 
portations, le  pays  lui-même  s'enrichissait  dans  de 
plus  grandes  proportions.  Il  n'y  a  rien  eu  de  pareil  à 
cette  statistique  du  commerce  extérieur  dans  l'histoire* 
de  n'importe  quel  pays.  » 

Quant  à  la  manifestation  matérielle  de  cette  ri- 
chesse, le  rapport  du  Trésor  des  Etats-Unis  nous 
en  donne  l'indice  :  il  nous  montre  qu'en  onze  ans, 
c'est-à-dire  du  1"  janvier  18110  au  Ie'  janvier  1901, 
le  stock  visible  d'or  a  augmenté  de  2.095  millions 
et,  sur  ce  montant,  1.766  millions  mil  pénétrédans 
la  circulation  sous  forme  de-  monnaie  ou  de  cer- 
tificats d'or. 

IV 

CIRCULATION  MONÉTAIRE  ET  BANQUES  D'ÉMISSION 


L)  Voït,' Y  Économiste  Européen,  n"-  "jOU  à  505. 


L'augmentation  extraordinaire  de  la  circulation 
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monétaire  américaine,  constatée  depuis  dix  années, 
est  due  autant  à  l'expansion  commerciale  des 
Etats-Unis  qu'à  la  production  indigène  d'or  et  à 
l'extension  du  système  des  banques  nationales. 

Le  Lcr  janvier  1901,  la  circulation  totale  s'élevait 
à  10.866.259-395  fr.,  égale  à  111  fr.  par  tête,  et  ces 
chiffres  représentaient,  par  rapport  au  1« janvier 
1890,  une  augmentation  totale  de  3. 710  millions 
de  lianes,  soit  27  fr.  par  tête. 

Depuis  la  suspension  des  achats  d'argent  par  le 
Gouvernement,  les  seules  sources  pour  l'augmen- 
tation de  la  circulation  sont  l'importation  et  la 
production  de  l'or,  l'émission  des  billets  des  ban- 
ques nationales,  et  le  seigneuriage  sur  les  lingots 
d'argent  frappés  par  le  Trésor. 

Ces  sources  ont  été  excessivement  prolifiques. 
Le  tableau  suivant  nous  indique,  depuis  1890, 
l'augmentation  des  disponibilités  d'or  du  pays  et 
de  la  circulation  or,  argent  et  papier. 

Circulation  monétaire  des  Etats-Unis  du  1"  janvier  1890 
au  1er  janvier  1901 

{Millions  de  francs) 


Disponi- 

Monnaies en  circulation 

1"  janvier 

bilité 

Or  et 

Argent  et 

Billets 

totale 

certificat" 

certificat5 

et 

Total 

d'or 

d'or 

d'argent 

certificat" 

1890  

3,448 

2.493 

1.995 

2.663 

7.151 

1891  

3.521 

2.776 

2.172 

2.696 

7.644 

1892  

3.434 

2.781 

2.230 

2.934 

7.945 

1893  

3.257 

2.650 

2.261 

3.142 

8.053 

1894  

3.335 

2.930 

2.266 

8.440 

8.645 

1895  

3.120 

2.694 

2.258 

3.180 

8.132 

1896  

2.990 

2.673 

2.298 

2.924 

7.895 

1897  

3. 405 

2.778 

2.387 

3.086 

8.251 

1898  

3.725 

2.920 

2.520 

3.105 

8.605 

1899  

4.748 

3.515 

2.641 

3.331 

9.487 

1900  

5.080 

3.896 

2.711 

3.296 

9  903 

1901  

5.543 

4.310 

2.909 

3.648 

10.867 

Du  1er  janvier  1*890  au  1er  janvier  1900,  la  dispo- 
nibilité totale  d'or  des  Etats-Unis  a  augmenté  de 
2.095  millions  de  francs,  soit  une  augmentation 
d'environ  00  0/0  en  dix  ans. 

Le  pays  n'a,  en  réalité,  presque  pas  gagné  d'or 
par  l'importation  pendant  les  deux  dernières  an- 
nées et  son  stock  de  métal  jaune  a  cependant  pro- 
gressé de  près  de  8(10  millions  de  francs.  Gela  tient, 
'■îi  grande  partie,  à  la  production  des  mines  amé- 
ricaines. Cette  production  a  été  de  355.267.000  fr. 
en  1899;  elle  a  atteint  environ  375  millions  en 
1900. 

L'augmentation  des  disponibilités  d'or  a  for- 
tement consolidé  la  situation  financière  du  Gou- 
vernement. Le  stock  du  Trésor  a  grossi  consi- 
dérablement et  l'accumulation  des  espèces  métal- 
liques dans  les  caisses  de  l'Etat  a  été  l'un  des 
phénomènes  les  plus  curieux  de  ces  derniers  temps. 


La  loi  votée  le  H  mars  1900  par  le  Congrès,  loi 
dont  nous  avons  déjà  parlé,  a  eu  deux  effets  im- 
portants :  celui  de  refondre  une  partie  de  la  dette 
publique  et  celui  d'augmenter  le  volume  delà 
circulation  des  banques.  Nous  examinerons  plus 
tard  le  premier  de  ces  effets;  nous  constaterons 
senlement  aujourd'hui  qu'il  n'existe  plus,  pour 
trois  années,  d'obligations  rachetables,  si  le  Gou- 
vernement veut  en  amortir,  il  sera  obligé  d'en  de- 
mander au  marché  et,  comme  il  devra  se  confor- 
mer aux  exigences  du  fonds  d'amortissement,  il 
lui  faudra  retirer  250  millions  de  titres  par  an. 


La  loi  du  14  mars  1900  a  provoqué,  en  outre,  l'ex- 
pansion de  la  circulation  fiduciaire-des  banques 
nationales  et  augmenté  le  nombre  de  ces  institu- 
tions. Elle  leur  permet,  en  effet,  de  se  constituer 
avec  un  capital  minimum  de  125-000  francs  au  lieu 
de  250.000  francs  exigés  auparavant,  et  tandis 
qu'elles  ne  pouvaient  émettre  de  billets  que  jusqu'à 
concurrence  de  90  0/0  de  la  valeur  des  obligations 
nationales  déposées  par  elles  en  garantie  dans  les 
caisses  du  Trésor,  elles  peuvent,  dorénavant,  en 
émettre  pour  le  montant  intégral  de  ces  titres.  En 
outre,  comme  elles  ont  reçu  en  titres  la  soulte  de 
conversion  afférente  aux  obligations  ainsi  dépo- 
sées, leur  capital  de  garantie,  et,  par  suite,  leur 
pouvoir  d'émission,  se  sont  trouvés  majorés  de 
10  0/0  environ. 

En  résumé,  plus  de  300  banques  ont  été  créées 
depuis  la  loi  :  le  montant  de  leurs  billets  en  circu- 
lation s'est  accru  de  500  millions  de  francs.  Le 
1er  juillet  1891,  cette  circulation  était  tombée  à  son 
minimum  :  835  millions  de  francs;  elle  s'éleva  à 
1.045  millions  le  1er  novembre  1893,  sous  l'in- 
fluence des  nouvelles  émissions  d'obligations  du 
Gouvernement;  elle  baissa  à  1.025  millions  le 
1er  mars  1895  pour' se  relever  à  1.175  millions  le 
1er  juin 1897,  revenir  à  1.120  millions  le  l  '1  avril 
1898  et  atteindre  1.700  millions  le  Ier  janvier  1901 . 

Voici  un  tableau  de  la  situation  de  ces  banques 
et  de  leur  circulation  : 


Situation  des  Banques  Nationales  dos  Etal-, 
pendant  les  dix  dernières  années 
(Millions  de  francs) 


Uni- 


Années 
janvier 

Nombre 

de 
banques 

Capital 

Surplus 

et 

bénéfle" 

Dépots 

indi- 
viduels 

Res-  i 
sources 
totales 

Circula 
tion  • 
fidu- 
ciaire 

1891  .. 

3.601 

3.313 

1.582 

7.417 

15.325 

850 

1892  .. 

3.711 

3.390 

1.653 

8.511 

17.183 

950 

1893  . . 

3.806 

3.444 

1.743 

8.757 

17.299 

1.025 

1894  . . 

3.777 

3.3'.)3 

1.667 

7.934 

16.624 

1.030 

1895  . . 

3.728 

3  311 

1.650 

8.339 

16.8U3 

1.035 

1896  .. 

3.699 

3.270 

1.671 

8.240 

16.739 

1.065 

1897  .. 

3.634 

3.112 

1.669 

8.346 

17  230 

1.175 

1898  . . 

3.594 

3.144 

1.673 

9.913 

19.73r> 

1.145 

1899  .. 

3.579 

3.042 

1.669 

11.161 

22.019 

1.219 

1900  . 

3.604 

3.065 

1.819 

12.409 

23.375  j 

1.231 

1901  .. 

3.999 

3.173 

1.997 

13.770 

27,180  ! 

1 . 700 

Les  obligations  déposées  pour  garantir  la  circii- 
ation  fiduciaire  ont  augmenté, 'pendant  l'année 
ldemière,  de  390  millions  de  francs  et  la  circulation 
générale  de  470  millions.  Il  y  a  un  an,  cette  circu- 
lation ne  représentait  que  89  1/2  0/0  de  la  valeur 
des  titres;  aujourd'hui,  elle  en  représente  98 1/20/0. 

Une  prospérité  se  manifestant  ainsi  dans  toutes 
les  branches  de  l'activité  devait  avoir  une  influence 
sur  la  Bourse.  Les  trois  dernières  années  ont  mar- 
qué, en  effet,  un  changement  complet  dans  la 
physionomie  de  \Yall-Street.  Le  fait,  que  427  mil- 
lions de  titres  (unités)  y  ont  été  vendus  pendant 
cette  période,  alors  que  les  ventes  des  six  années 
antérieures  à  1898  n'atteignaient  que  '112  millions, 
est  significatif  par  lui-môme. 

L'année  1900  marquera  encore  dans  l'histoire 
financière  du  pays,  en  raison  de  la  situation  prise 
parles  Etats-Unis,  comme  nation  créancière.  Urne 
grande  quantité  de  capitaux  a  été  placée,,  pendant 
cette  année,  en  fonds  d'Etat  étrangers.  Des  em- 
prunts ont  été  émis  pour  compte  de  la  Grande-Bre- 
tagne, l'Allemagne,  la  Russie  et  la  Suède.  Et  les  deux 
influences  importantes  qui  ont  agi  pour  élever  ce 
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pays  au  rang  de  banquier  du  monde  sont:  lenorme 
expansion  commerciale  et  l'extraordinaire  infla- 
tion de  la  circulation  monétaire. 

Edmond  Théry. 


(A  suivre). 


LA  PRODUCTION  UNIVERSELLE  DU  BLÉ 

en  1900 


La  crainte  d'une  récolte  délicitairo  de  blé  en  Europe 
a  donné,  cette  année,  un  intérêt  tout  particulier  aux 
évaluations  que  divers  journaux  spéciaux  ont  coutume 
de  publier  avant  les  estimations  officielles.  Bien  que 
ces  évaluations  diffèrent  assez  sensiblement  dans  leurs 
détails,  elles  arrivent  à  des  conclusions  d'ensemble 
qui  ne  se  contredisent  pas  et  qui  montrent  que  l'on 
s'-est  trop  hftté  de  présenter  la  situation  comme  très 
défavorable. 

Nous  allons  examiner  ces  diverses  évaluations. 
Voici,  d'abord,  celles  de  YEvening  Corn  Trade  List  : 

1899  1900  1901 
(Milliers  d'hectolitres) 

Autriche   17.980  14.790  15.370 

Hongrie   54.375  52.490  49.300 

Belgique   4.350  4.350  4.350 

Bulgarie   10.150  10.150  10.875 

Danemark   1.450  942  725 

France   132.675  112.375  107.300 

Allemagne   57.130  56.&50  40.600 

Grèce   2.175  2.175  1.885 

Hollande   1.885  1.450  1.885 

Italie   43.575  42.050  44.950 

Portugal   1.450  1.450  2.030 

Koumanie   9.425  19.575  23.200 

jttussie   116.000  116.000  116.000 

Caucase   15.950  14.500  17.400 

Serbie    4.785  2.900  3.625 

Espagne   35.525  36.975  39.150 

Suède   1.450  1.450  1.160 

Suisse   1.450  1.450  1.305 

Turquie  d'Europe   8.700  11.600  14.500 

Royaume-Uni   23.925  19.720  19.575 

Total  pour  l'Europe. . .     549.405     522.942     515. 185 

Algérie   7.250  8.700  9.425 

Tunisie   2.900  3.625  2.175 

République  Argentine  . .  37.700  23.200  29.000 

Australie   15.950  21.025  17.400 

Asie  Mineure   14.500  14.500  14.500 

Canada   23.200  17.400  29  000 

Col-nie  du  Gap   1.450  1.450  725 

Chili   4.350  2.900  3.190 

Egvpte   3.625  3.190  3.480 

Indes   85.550  66.700  87.000 

Perse   7.250  8.700  5.800 

Syrin   4.350  5.800  5.800 

Eta's-Unis  d'Amérique  .     208.800  203.000  252.300 

Uruguay   2.610  2.90O  2.900 

Mexique                               4.350  4.350  5.075 

Total  hors  d'Europe..     423.835     387.440  467.770 

Total  général   973  240     910.382  982.055 

Comme  on  le  voit,  notre  confrère  anglais  conclut, 
cette  année,  ;ï  une  récolte  pour  l'Europe  de  615.186.000 
hectolitres,  contre  682*942.500  hectolitres  l'an  dernier, 
soit  une  diminution  de  7.7.77.500  hectolitres. 

La  production,  pour  les  pays  hors  d'Europe,  serait 
d'après  le  tableau  ci-dessus  de-  487.770.000  hectolitres, 
contre  387. 140.000  hectolitres  en  1900,  soitunc  augmen- 
tation de  80..'i.'50.<)00  hectolitres,  due  aux  gros  excédents 
de  production  îles  Etats-Unis  d'Amérique. 

L'évaluation  du  Bulletin  des  Huiles  se  rapproche 
;i  »ez  sensiblement  do  ces  chiffres.  Comme  il  Le  fait 
tous  les  ans,  ce  dernier  journal  a  procédé  à  une  en- 
b  minutieuse  dont  les  résultats  se  trouvent  résu- 
mé» dans  le  tableau  suivant: 


Pro-  Production  Importa-  Exporta- 
duction  probable    tions  tions 
1900       1901    probables  probables 

Europe  :  (Milliers  d'hectolitres) 

Russie   152.800  145.000  «  24.000 

France   109.000  106.200  6.000  » 

Hongrie   50.500  45.500  »  14.000 

Autriche   15.700  14.100  16.800 

Italie   42.300  44.000  9.500  » 

Espagne   38.200  42.510  1.100 

Allemagne   51.100  34.000  25.500 

Roumanie   20. 000  23.000  »  11.000 

Angleterre   19.700  20.500  65.500 

Bulgarie   13.000  14.000  »  3.500 

Turquie  d'Europe   11.700  12.500  »  2.100 

Belgique   5.200  5.000  12.500  » 

Serbie   3.900  4.100  »  1.000 

Portugal   3.400  3.800  1.300  » 

Roumélie   3.200  3.500  »  9O0 

Grèce   2.0o0  2.100  1.500 

Hollande   1.800  l.?00  5.500  » 

Suède   1.600  1.400  1.500 

Danemark   1.400  1.200  900 

Suisse   1.400  1.200  5.700  » 

Norvège  et  divers   1.000  900  1.000  » 

Total    £48.900  526.000  157.300  56.500 

Amérique  : 

Etats-Unis   201.200  260.000  »  90.000 

Canada   20.000  28.000  »  12.000 

République  Argentine.  25.000  27.000  »  12.000 

Chili   4.500  5.000  »  800 

Brésil,  Antilles  et  div.  »  »  5.000  » 

Total   250.700  320.000  5.000  114.800 

Asie  : 

Indes   79.000  81.000  »  4.500 

Asie  Mineure   12.000  11.800  »  700 

Perse   7.500  7.200  »  500 

Syrie   4.000  3.800  »  600 

Chine,  Japon  et  divers  »  »  5.000  » 

Total    102.500  103.800  5 .000  6.300 

Afrique  : 

Algérie   8.000  8.700        »  2.500 

Egypte   4.500  w  4.500       »  500 

Tunisie   2.000  2.300        »  500 

Colonie  du  Cap   »  »  2.800  _ 

Total   14.500     15.500      2  800  3.500 

Australie   18.500     18.000  4.000 

Total  général...    935.100   983.300   170.100  185.100 

D'après  ces  chiffres  on  peut  prévoir,  pour  1901,  une 
augmentation  de  production,  sur  l'an  dernier,  de 
48.200.000  hectolitres,  mais,  en  dépit  de  cette  augmen- 
tation, l'Europe  est  en  déficit  de  23  millions  d'hecto- 
litres en  chiffres  ronds. 

Cette  diminution  est  compensée,  et  bien  au  delà,  par 
la  production  exceptionnellement  abondante  de  toute 
l'Amérique  du  Nord,  où  les  annales  agricoles  des 
Etats-Unis  et  du  Canada  n'ont  jamais  enregistré  une 
récolte  de  blé  aussi  considérable. 

On  aurait  pu  penser,  il  y  a  quelques  semaines,  que 
la  Russie  et  les  principautés  danubiennes  qui  repré- 
sentent les  pays  exportateurs  d'Europe,  auraient  eu 
des  récoltes  plus  importantes  ;  mais  les  pluies  les  ont 
sérieusement  endommagées,  si  bien  qu'en  Russie  parti- 
culièrement, les  avis  du  commerce  et  de  la  culture 
donnent  un  chiffre  encore  plus  bas  que  celui  de  Tan 
dernier,  malgré  les  rapports  optimistes  du  Gouverne- 
ment. 

En  Europe,  c'est  l'Allemagne  qui  accuse  le  plus  gros 
déficit,  Comparativement  à  l'année  dernière.  Pour  la 
France,  le  Bulletin  des  Halles  évalue  la  production  à 
L06.200.000  hectolitres,  au  lieu  de  109.000.000  en  L900. 
Ce  Chiffre  est  bien  supérieur  aux  autres  évaluations 
publiées;  la,  Ligue  Agraire  a  donné  Le  montant  de 
loo.227.000  hectolitres ;' le  Tciii/ts.  n.i.ooo.OOO ;  laSociélé 
tics  Agriculteurs  de  France,  87.Qo0.00O';  on  attend 
maintenant  l'estimation  du  Gouvernement,  mais  notre 
confrère  se  basant  sur  l'enquête  minutieuse  qu'il  a 
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l'aile,  estime  être  très  près  de  la  vérité.  Nous  accepte- 
rons donc  son  chiffre,  ayant  pu  constater,  dans  les 
années  précédentes,  l'exactitude  de  ses  calculs. 

Si  L'on  compare  maintenant  le  total  des  importations 
à  celui  des  exportations  prévues,  on  trouve  une  diffé  - 
rence  de  15  millions  d'hectolitres  en  faveur  de  ces  der- 
nières. 

Cette  halance  tient  uniquement  aux  grosses  disponi- 
bilités provenant  des  fortes  récoltes  des  Etats-Unis  et 
du  Canada.  On  peut  même  dire  qu'en  évaluant  seule- 
ment à  90  millions  d'hectolitres  les  exportations  pro- 
bables des  Etats-Unis  pendant  cette  campagne,  et  à 
12  millions  d'hectolitres  celles  du  Canada,  on  reste 
au-dessous  de  certaines  estimations  américaines  et 
anglaises.  En  tout  cas,  si  l'Amérique  du  Nord  ne 
trouve  pas  l'écoulement  facile  de  ses  énormes  disponi- 
bilités, elle  pourra  alors  constituer,  enfin  de  campagne, 
de  gros  stocks  à  reporter  sur  la  suivante. 

Il  est  juste  d'ajouter  que,  pour  cette  campagne,  les 
exportations  américaines  seront  facilitées,  non  seule- 
ment par  le  déficit  européen,  mais  aussi  par  des  reports 
de  stocks  moins  élevés  à  la  fin  de  la  dernière  campagne 
que  ne  l'étaient  ceux  de  la  campagne  1899-1900,  à  la 
suite  des  bonnes  récoltes  d'ensemble  de  1898  et  1899. 

Quoi  qu'il  en  soit,  et  en  tablant  sur  des  chiffres 
futurs  moyens,  il  y  a  tout  lieu  de  supposer  que  les 
approvisionnements  généraux  se  feront  sans  difficulté. 
D'ailleurs,  la  consommation  augmente  ou  diminue 
suivant  l'abondance  ou  le  déficit  de  la  récolte. 

*** 

Le  déficit  européen  ayant  été  moins  important  qu'on 
ne  le  croyait,  on  n'aura  pas  à  craindre  de  trop  fortes 
importations  et  c'est  là  le  fait  qui  intéresse  principa- 
lement les  marchés  financiers,  car  ces  importations  de 
blé  ont  une  influence  de  premier  ordre  sur  l'état  écono- 
mique des  pays,  ainsi  que  sur  la  situation  monétaire 
internationale.  Une  première  conséquence  de  la  récolte 
de  1901  va  être  d'augmenter  les  ressources  extérieures 
des  Etats-Unis  qui  pourront  demander  de  l'or  à  l'An- 
gleterre et  à  l'Allemagne.  Cette  possibilité  de  retraits 
pour  compte  américain  a  déjà  eu  un  contre-coup  sur 
le  change. 

D'autre  part,  si  les  grands  Etats  européens  que  nous 
venons  de  citer  peuvent  supporter  facilement  les 
achats  de  blé  auxquels  les  obligeront  leurs  récoltes 
déficitaires,  il  n'en  est  pas  de  même  pour  les  pays 
qui  ne  sont  pas  maîtres  de  leur  devise.  Pour  ces  pays, 
la  situation  parait  heureusement  être  plus  favorable 
qu'en  1980.  L'Espagne,  en  premier  lieu,  a  une  produc- 
tion probable  de  42.500.000  hectolitres  au  lieu  de  38 
millions  200.0UO;  ses  importations  de  blé  ne  sont  dès 
lors  évaluées  qu'à  1.100.000  hectolitres.  Pour  l'Italie, 
la  situation  diffère  peu  :  la  production  est  calculée  à 
44  millions  d'hectolitres  au  lieu  de  42.300.000-et  l'im- 
portation à  9.500.0(10.  Le  Portugal  devra  demander  au 
dehors  1.30i>.000  hectolitres,  chiffre  à  peu  près  sem- 
blable à  celui  de  1900. 

Par  contre,  les  Etats  balkaniques,  qui  ont  tant  souf- 
fert pendant  les  trois  années  précédentes  d'une  série 
de  mauvaises  récoltes,  ce  qui  a  été  la  cause  principale 
de  tous  les  embarras  financiers  de  certains  d'entre 
eux,  se  trouvent  cette  année  en  présence  d'une  ex- 
portation certaine  évaluée  à  3.500.000  hectolitres 
pour  la  Bulgarie;  à  11  millions  d'hectolitres  pour  la 
Roumanie;  à  1  million  d'hectolitres  pour  la  Serbie.  Il  y 
a  dans  ce  fait  un  élément  des  plus  favorables,  car  c'est 
de  l'or  qui  va  rentrer  dans  ces  pays. 

On  voit  donc,  en  résumé,  que  dans  son  ensemble,  la 
situation  ne  s'annonce  pas  comme  défavorable  et  que 
la  récolte  de  1901  ne  parait  pas  devoir  exercer  une 
influence  fâcheuse  sur  les  finances  publiques. 

Georges  Bourgarel. 


LA  MORT  DE  M.  MAC-KINLEY 


La  mort  de  M.  Mac-Kinley,  survenue  le  14  courant, 
a  produit  dans  le  monde  entier  une  impression  pro- 
fonde. Après  le  premier  moment  d'angoisse  qui  suivit 
l'attentat  de  Bulfalo,  l'opinion  publique  s'était  rassurée 
avec  une  étonnante  rapidité  et  l'on  ne  croyait  pas  qu'il 
fallût  ajouter  un  nom  au  martyrologe  des  chefs  d'Etat 
victimes  de  l'anarchie. 

Le  peuple  américain  a  montré,  par  ses  manifestations 
de  deuil,  la  grande  opinion  qu'il  s'était  faite  de  son 
chef;  toutes  les  nations  civilisées,  en  témoignant  de 
leur  horreur  pour  un  crime  pareil,  ont  rendu  hommage 
à  l'homme  d'Etat  qui  vient  de  disparaître. 

Nous  n'avons  pas  à  apprécier  aujourd'hui  la  politi- 
que extérieure  de  M.  Mac-Kinley,  politique  qui  mar- 
quera dans  l'histoire  des  Etats-Unis;  quant  à  sa  poli- 
tique économique,  il  suffit  de  lire  la  série  d'articles 
que  publie  en  ce  moment  notre  directeur,  M.  Edmond 
Théry,  sur  la  Situation  économique  et  financière  des 
Etals-Unis  d'Amérique  pour  en  juger  les  conséquences. 
L'étranger  a  souvent  critiqué  cette  politique  ;  mais 
dans  le  dernier  discours  qu'il  a  prononcé,  le  Président 
Mac-Kinley  a  répondu  en  quelque  sorte  à  ces  critiques 
en  montrant  qu'il  avait  surtout  cherché  à  défendre  les 
intérêts  nationaux  ;  à  amener  le  développement  des 
ressources  naturelles  de  son  pays  ;  à  créer  son  indus- 
trie et  à  restaurer  ses  finances,  Cette  œuvre  étant  au- 
jourd'hui accomplie,  il  se  montrait  partisan  do  réfor- 
mes dans  un  sens  plus  libéral. 

Son  successeur,  M.  Roosevelt,  paraît  être  appelé  à 
appliquer  cette  politique  nouvelle.  Dans  la  première 
déclaration  qu'il  a  faite  aux  membres  du  Cabinet,  il 
s'est  montré  partisan  de  la  suppression  de  la  guerre 
commerciale  avec  les  autres  pays,  non  seulement  par 
l'adoption  des  traités  de  réciprocité,  mais  par  l'aboli- 
tion de  ceux  des  droits  protecteurs  dont  la  nécessité 
n'existe  plus  pour  l'équilibre  du  budget,  si  cette  abo- 
lition peut  être  effectuée  sans  danger  pour  l'industrie 
et  la  main-d'œuvre  américaines. 

Il  a  aussi  déclaré  vouloir  encourager  le  développe- 
ment de  la  marine  marchande  en  augmentant  le  nom- 
bre des  navires  battant  pavillon  américain  appartenant 
à  des  Américains. 

L'avenir  nous  dira  comment  M.  Roosevelt  réalisera 
ce  programme  :  avec  un  tempérament  comme  celui 
dont  il  a  donné  les  preuves  ;  avec  des  principes  aussi 
fermes  et  aussi  nets  que  les  siens,  il  est  à  prévoir  que 
le  nouveau  Président  voudra  laisser  une  marque  per- 
sonnelle dans  l'histoire  de  son  pays.  Et  de  plus  en 
plus  l'Europe  devra  suivre  avec  attention  ce  qui  se 
passera  de  l'autre  côté  de  l'Atlantique. 

G.  B. 


ACIÉRIES  DE  LONG W Y 


Dans  nos  «  Informations  économiques  et  financières  » 
du  30  août  dernier,  nous  avons  annoncé  que  le  Conseil 
d'administration  de  cette  Société  avait  décidé  de  pro- 
poser, pour  l'exercice  1900-1901  clos  le  30  avril  dernier, 
la  répartition  d'un  dividende  de  50  fr.  bruts  par  action. 
Or,  l'assemblée  générale  des  actionnaires  qui  a  eu  lieu 
le  30  août,  sous  la  présidence  de  M.  G.  Rostand,  vice- 
président  du  Conseil  d'administration,  assisté  de 
MM.  Munier  et  Labbé,  a  ratifié  la  proposition  qui  lui 
a  été  faite.  A  cette  assemblée,  35  actionnaires  étaient 
présents,  qui  représentaient  23.450  actions. 

L'année  sociale  1900-1901  n'a  pas  donné  tout  ce  que 
l'on  était  en  droit  d'attendre,  la  crise  qui  affecte  actuel- 
lement toutes  les  industries,  et  tout  particulièrement  la 
sidérurgie,  ayant  pesé  lourdement  sur  le  dernier  se- 
mestre. Par  suite,  après  les  amortissements  nécessaires, 
et  l'estimation  des  stocks  à  un  prix  inférieur  aux 
cours  actuels,  le  bénéfice  net  ne  s'est  établi  qu'à  0  mil- 
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lions  372.598  fr.  13,  contre  7.235.841  fr.  74  en  1899-1900, 
soit  une  diminution  de  863.243  fr.  61.  Voici  comment 
s'est  effectué  la  répartition  de  ces  profits.  Nous  établis- 
sons ici  un  rapprochement  avec  la  répartition  à  la- 
quelle il  a  été  procédé  à  la  fin  de  l'exercice  précédent. 

Exercices 

1899-1900  1900-W01 

(En  francs) 

Rénéfices   7.235.841  7,4    C. 372. 598  13 

Dont  il  faut  déduire  : 
Amortissement  des  obligations.      329.833  33       345.666  07 
Réfection  des  usines   100.000    »        100  000  » 

Total  à  déduire. . . .      429.ÎS33  33       445.066  67 
Bénéfices  nets   6 .806. 508  41     5. 926. 931  40 

Somme  égale   7.235.841  74  0  372.598  13 

Répartition  : 

Réserve  légale   340.325  40  296.346  57 

Dividende   2.000.000   »  2.000.000  » 

Tantièmes  divers   765.205  60  048.281  84 

Institutions  ouvrières   100.000    »  100.000  » 

Amortissement    sur  Turque- 

gnieux   800.000  » 

Amortissement    des  construc- 
tions nouvelles  ."   2.800.917  41  2.882.303  05 

Sommes  égales          6.806.508  41     5  926.931  46 


Remarquons  que  pour  l'exercice  1900-1901,  le  divi- 
dende, les  tantièmes  divers,  ainsi  que  l'allocation  aux 
institutions  ouvrières  absorbent  40  0/0  des  bénéfices 
nets  contre  42  0/0  en  1899-1900. 

Quant  au  bilan,  il  s'établit  ainsi,  après  la  répartition 

des  prolits  : 

Actif  immobilisé  :  Francs 
Immeubles,  concession  de  mines,  chemins  de 

ter,  hôpitaux,  hauts  fourneaux,  aciéries, 

fonderies,  machines  diverses,  recherche  de 

houille,  etc   22.571.128  28 

Matériel  et  outillage   2.480.717  53 

Actif  réalisable  à  long  terme: 
Participations   diver-  .  / 

ses   677.299  78 

Consignations  pour 

cautionnements  ...  59.675  » 
Droits  sur  actions...  94.093  67 
Rentes  françaises  30/0 

(nue  propriété)   57.097  10 

Droits  divers   10.029  14 


Actif  réalisable  à  court  terme: 
Matières  premières, 

approvisionnera1' 

et  produits  finis..  5.419.984  48 
Divers   10.230 


898.194  69 


Actif  disponible  : 
Comptes  courants  débiteurs. 
Caisse  et  effets  &  recevoir. . . 


5.429  575  23 


4. -134. 091  16 
194.632  77 


0.327.76!)  '.i2 


4.328.728  83 
35.708.369  56 


Passif  envers  la  Société  elle-même  . 

Capital-actions  

Ponds  de  réserve  légale  

Fonds  de  garantie  de  fourni- 
turcs  

Fonds  de  prévoyance  

-Fonds  de  prévision  pour  créan- 
ces douteuses  

Ponds  de  prévision  pour  litiges. 

fonds  d'institutions  ouvrières.. 

I •  omis  d'amortissement  dos  obli- 
gations  

Pond»  fie  prévoyance  pour  amor- 
tissement des  constructions 
nouvelles  

Pondu  de  réfection  des  usines.. 


20.000 

000  » 

2.848 

428  97 

50 

226  04 

2.000 

000  » 

20 

000  .. 

'il 

907  30 

203 

000  » 

Sohlé 

•  2.802 

878  07 

112 

288  21 

88.177.728  59 


Report   28.177.728  59 

Passif  exigible  à  long  terme  : 

Obligations  4  0/0   1.125.500  » 

Passif  exigible  à  court  terme  : 

Obligations  échues   20.000  » 

Intérêts  fies  obligations  et  cou- 
pons échus   15.496  28 

Dividendes  des  exercices  anté- 
rieurs  12.372  51 

Dividende  de  l'exercice  1900-1901    2.000.000  » 

Comptes  courants  Créditeurs...    8.364.818  24 

Ouvriers,  opposit.,  bons  de  vi- 
vres et  jetons  d'économat   344.120  40 

Droits  de  transferts  et  de  con- 
versions  43  » 

Tantièmes  statutaires   648.281  84 

  6 . 405 . 1 40  97 

Compte  de  profits  et  pertes   Soldé 

85. 708.369  56 

L'actif  disponible  et  réalisable  atteint  le  montant  de 
10.656.493  fr.  75  alors  que  le  passif  exigible  à  court 
terme  ne  s'élève  qu'à  6.405.140  fr.  97.  Cette  différence 
de  4.251.352  fr.  78  représente  le  fonds  du  roulement  de 
la  Société  auquel  vont  venir  s'ajouter  les  3  millions  de 
francs  produit  de  l'émission  d'obligations  à  laquelle 
il  va  être  procédé.  A  ce  sujet,  disons  que,  depuis 
son  origine  qui  remonte  à  20  ans,  la  Société  a  prélevé 
sur  ses  bénéfices  annuels  26.409.261  fr.  07  pour  les 
amortissements  et  8.177.728  fr.  59  pour  les  réserves, 
soit  un  total  de  34. 586.988  fr.  20.  C'est  ainsi  qu'elle  se 
trouve  à  la  tête  d'une  organisation  de  tout  premier 
ordre  sans  avoir  accru  ses  charges  financières.  Le 
Conseil  espérait  pouvoir  rester  fidèle  à  cette  ligne  de 
conduite,  mais  la  crise  dont  on  ne  peut  prévoir  ni  la 
durée  ni  l'intensité,  a  déjoué  ses  calculs,  et  il  s'est 
décidé  à  couvrir  par  un  emprunt  de  3  millions  de 
francs  d'obligations,  à  valoir  sur  une  somme  totale  à 
émettre  de  5  millions  de  francs,  les  dépenses  considé- 
rables de  la  concession  de  Tucquegnieux.  En  agissant 
autrement,  il  eût  compromis  la  situation  financière  de 
la  Société,  et  privé  les  actionnaires  de  dividendes 
auxquels  ils  ont  légitimement  droit.  Il  est  d'ailleurs 
nécessaire  de  mener  à  bonne  fin  les  travaux  en  ques- 
tion dans  le  plus  court  délai. 

Pendant  l'exercice  1900-1901,  le  chiffre  d'affaires  de 
la  Société  s'est  élevé  à  26.570.411  fr.  77,  en  diminution 
tic  840.000  fr.  environ  sur  l'exercice  précédent,  et  la 
Société  a  tout  préparé  pour  satisfaire  à  toutes  les 
demandes  qui  pourront  se  produire.  Malheureusement, 
pour  le  moment,  les  commandes  ne  viennent  pas  en 
quantités  suffisantes.  Ajoutons  que  les  travaux  de  re- 
cherche de  houille  dans  le  sud  du  bassin  du  Pas-de- 
Calais  n'ont  pas  encore  pu  donner  de  résultats.  Les 
terrains  à  traverser  sont  extrêmement  durs  et  lissurés, 
ce  qui  rend  l'avancement  très  lent  et  occasionne  de 
fréquents  arrêts.  Le  Conseil  espère  néanmoins,  avec 
du  temps  et  de  la  persévérance,  les  mener  à  bonne  fin. 
Bref,  l'ensemble  des  travaux  effectués  pendant  le  cours 
de  l'exercice  1900-1901  représente  une  dépense  de 
4.256.765  fr.  95,  et  cette  dépense  ligure  au  bilan  comme 
augmentation  fies  dépenses  d'immobilisations. 

A.  Lechenet. 


LE  COMMERCE  EXTERIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN  AOUT  1901 


Le  Journal  Officiel  vjenl  «le  publier  les  documents 
statistiques  mensuels  réunis  par  la  Direction  générale 
îles  Douanes  sur  ie  Commerce  de  la  France  avec  les 
autres  pays  et  ses  colonies  pendant  les  huit  premiers 
mois  de  l'année  l'JOl . 

Les  importations  se  sont  élevées  du  l«r  janvier  au 
:!1  août  à  8.213.899.000  fr.  et  les  exportations  à  2  mil- 
liards 745.128.000  francs. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 


HUIT    PREMIERS  MOIS 
(Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS 

TQAI 

1QOA 

Oitlerences 

— 

en  1901 

Objets  d'alimentation. 

50î:.644 

517.064 

—  15.420 

Matières  nécessaires  à 

1  industrie  

0  1£9  ICO 

-C  .  lot»  .  lOO 

2 .11'".  789 

— t—    \>  t .  0  /  ki 

Objets  fabriqués  

529.087 

"'505  .'936 

—  30.849 

Totaux  

3.213.899 

3.198.789 

-h  15.110 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation. 

498.519 

477.622 

■4-  20.897 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

909.163 

732.290 

—  23.127 

Objets  fabriqués  

1.3X7.659 

] .325.700 

h-  oi.you 

Colis  postaux  

149.787 

130.041 

Totaux  

2.745.128 

2.072.253 

-h  72.875 

Voici  les  chiffres  relatifs  au  mois  d'août  : 

AOUT 

(Milliers  de  francs) 

IMPORTATIONS 

1901 

1900 

J_)i  no  ronces 

pour  1901 

Objets  d'alimentation. 

08.521 

71.060 

—  2.539 

Matières  nécessaires  à 

1'induslrie  

229.417 

208.329 

-1-    91  088 

Objets  fabriqués  

08.915 

66.565 

-f-  2.350 

Totaux  

366.853 

345.954 

+  20.899 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation . 

55.151 

56.775 

—  1.624 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

96.993 

92.211 

-l-  4.782 

Objets  fabriqués  

105.927 

173.732 

—  7.805 

Colis  postaux  

17.061 

17.440 

379 

Totaux  

335.132 

340.158 

—  5.026 

Les  résultats  du  mois  d'août  sont  satisfaisants,  sur- 
tout si  on  les  compare  à  ceux  du  mois  de  juillet. 

Pour  les  huit  premiers  mois,  si  l'on  considère  l'en- 
semble des  opérations  commerciales  (importations  et 
exportations  réunies),  on  constate,  en  faveur  de  l'an- 
née 1901,  un  excédent  de  88  millions.  Cette  augmenta- 
tion provient  surtout  des  matières  premières  employées 
par  les  diverses  industries. 


Informations  teiipes  et  Financières 


Compagnie  des  Tramways  de  l'Est-Parisien.  — 

Les  actions  de  cette  Compagnie,  qui  clôturaient  il  y  a 
huit  jours,  à  225  francs,  sont  tombées,  dans  la  séance 
de  mercredi  dernier,  à  170  francs  et  dans  celle  de  jeudi 
à  135  francs. 

Cette  baisse  a  été  occasionnée  d'abord  par  le  bruit 
mis  en  circulation,  que  des  divergences  de  vue  s'étaient 
produites  dans  le  Conseil  d'administration  de  la  Com- 
pagnie, et  avaient  amené  la  démission  de  deux  admi- 
nistrateurs. Cette  démission,  ajoutait-on,  rompait  les 
liens  qui  unissaient  la  Compagnie  des  Tramways  de 
V Est-Parisien  à  YExplorâtion  Company,  de  Londres. 

Nous  croyons  être  à  même  de  dire  que  la  nouvelle 
ainsi  présentée,  n'est  nullement  exacte.  M.  Mosenthal, 
administrateur  de  la  Compagnie,  a  bien  donné  sa  dé- 
mission, mais  uniquement  pour  des  raisons  de  santé, 
et  à  cause  des  fatigues  que  son  âge  ne  lui  permet  plus 
de  supporter.  M.  Lilienthal,  qui  lui  est  fort  attaché, 
vient  de  le  suivre  dans  sa  retraite  ;  mais  à  aucun  mo- 
ment des  divergences  de  vues  ne  se  sont  produites, 
au  sein  du  Conseil  d'administration.  Quant  aux  rela- 
tions avec  YExplorâtion  Company,  elles  ne  se  trouvent 
pas  modifiées  par  la  retraite  de  MM.  Mosenthal  et  Li- 
lienthal, attendu  que  c'est  sur  la  demande  de  l'Explo- 
ration Company,  que  M.  Bousquet  a  été  appelé  à  rem- 
placer M.  Mosenthal.  La  baisse  constatée  dans  la 
séance  de  jeudi  est  due  uniquement  à  des  faits  qui  ne 


touchent  en  rien  à  la  situation  de  l'entreprise.  Le  re- 
cul antérieur  de  ces  titres  a  mis  certains  acheteurs  en 
spéculation  dans  la  nécessité  do  liquider  et  ces  ventes 
forcées  sont  tombées  sur  un  marché  absolument  nul. 

Quant  à  la  situation  de  l'entreprise,  elle  s'améliore. 
A  la  date  du  31  juillet,  la  Compagnie  avait  pu  arriver 
à  combler  le  déficit  qu'elle  avait  eu  à  supporter  pen- 
dant le  premier  semestre  de  1901  et  depuis  cette 
date,  elle  travaille  avec  bénétice.  Faisons  remarquer,  à 
ce  sujet,  que  pendant  le  mois  d'août,  elle  a  réalisé  une 
recette  totale  de  328.997  fr.  45,  ce  qui  représente  une 
moyenne  de  10.612  fr.  80  par  jour,  soit  9(i  fr.  48  pour 
chacune  des  110  voitures  en  service.  Observons  encore 
que  sur  ses  cinq  lignes  de  pénétration  dans  Paris,  la 
Compagnie  n'en  a  encore  que  deux  en  exploitation,  et 
que  les  recettes  iront  en  progressant  considérablement, 
lorsque  la  Compagnie  aura,  avec  280  voitures,  un  tra- 
fic normal. 

Ajoutons  que  pour  la  37e  semaine  de  1901,  c'est-à- 
dire  du  9  au  15  septembre,  les  recettes  se  sont  élevées 
à  79.050  fr.  15,  y  compris  le  versement  de  743  francs  de 
la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  VEst,  ce  qui  porte 
à  2.055.107  fr.  60,  le  montant  des  recettes  totales  en- 
caissées depuis  le  1er  janvier  1901  jusqu'au  15  courant. 
Pendant  cette  37e  semaine,  le  nombre  des  voitures  en 
service  a  été  de  113.  Rappelons  que  les  lignes  concé- 
dées à  la  Compagnie  ont  une  longueur  de  160  kilom. 
489  mètres  sur  lesquels  108  kilom.  024  seulement  sont 
exploités  pour  le  moment. 


Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits.  — 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des  Wa- 
gons-Lits, qui  restaient,  il  y  a  huit  jours,  à  327,  ont 
clôturé  hier  à  295,  après  avoir  subi  des  lluctuations 
nombreuses. 

Pbur  expliquer  cette  baisse,  on  a  mis  en  circulation 
des  bruits  défavorables  au  sujet  de  la  situation  finan- 
cière de  la  Compagnie.  Des  renseignements  pris  à 
bonne  source  nous  permettent  de  dire  que  cette  situa- 
tion ne  s'est  nullement  modifiée  dans  le  sens  que  l'on 
a  prétendu  :  elle  a  bénéficié,  au  contraire,  d'une  amé- 
lioration évidente,  en  raison  de  l'arrangement  inter- 
venu avec  le  Gouvernement  belge,  arrangement  dont 
nous  avons  parlé  dans  Y  Economiste  Européen  du  30 
août  et  qui  a  valu  à  la  Compagnie  Internationale 
des  Wagons-Lits  une  rentrée  de  3  085.368  fr.  D'autre 
part,  nos  lecteurs  savent  que  les  recettes  ne  cessent 
d'être  excellentes  :  si,  au  31  août  dernier,  elles  accu- 
saient une  diminution  insignifiante  de  33.848  fr.  par 
rapport  à  1900,  année  d'Exposition,  elles  étaient  en 
augmentation  de  1.275.051  fr.  sur  celles  de  1899,  année 
normale. 

La  Bourse  s'est  aussi  entretenue  d'un  projet  de  trans- 
formation de  la  Société.  Ce  projet,  dont  on  s'est  peut- 
être  un  peu  trop  hâté  de  publier  les  bases,  est  en  effet 
en  discussion,  mais  la  situation  de  la  Compagnie  lui 
permet  de  l'étudier  sans  hâte. 


L'Emprunt  bulgare.  —  Dans  YEconomiste  Euro- 
péen du  20  août,  nous  écrivions  que  contrairement  à 
certaines  informations,  les  pourparlers  relatifs  à  l'em- 
prunt bulgare  gagé  sur  la  Régie  cointére&sée  des  Tabacs 
n'avaient  pas  été  rompus.  «  En  réalité,  disions-nous, 
le  Syndicat  des  Banques  a  fait  connaître  ses  conditions 
au  Gouvernement  bulgare,  et  il  attend  maintenant  une 
réponse.  Les  négociations  ne  sont  donc  pas  rompues, 
elles  sont  simplement  suspendues  :  il  n'y  a  plus  qu'à 
connaître  l'acceptation  ou  le  refus  de  la  Bulgarie.  » 

Nous  apprenons  aujourd'hui  que  M.  Danew,  minis- 
tre des  Affaires  étrangères,  chargé  par  ses  collègues 
du  Cabinet  de  terminer  ces  négociations,  est  attendu 
ces  jours-ci  à  Paris  et  l'on  croit  qu'un  accord  définitif 
ne  tardera  pas  d'intervenir. 

En  tout  cas,  le  contrat  d'emprunt  devra  être  ratifié 
par  le  Sobranié  ;  comme  celui-ci  ne  se  réunira  qu'en 
novembre,  ce  ne  sera  pas  avant  le  mois  de  décembre 
que  notre  marché  pourra  être  appelé  à  s'occuper  de 
cette  opération. 
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Bons  de  l'Ancienne  Chambre  Syndicale  des 
Agents  de  Change  de  Lyon.  —  Le  jeudi  10  octobre 
1901  aura  lieu  le  soixante-quatorzième  remboursement 
à  faire  pour  arriver  à  l'extinction  des  Bons  de  l'An- 
cienne Chambre  Syndicale  des  Agents  de  Change  de 
Lyon,  créés  en  exécution  de  la  délibération  prise  par  la 
Compagnie  le  9  février  1882. 

Ce  remboursement  se  fera  à  l'aide  de  soumissions 
cachetées,  au  profit  de  la  soumission  la  plus  basse,  et 
ce,  à  concurrence  de  1:33.000  fr.  (cent  trente-trois  mille 
francs)  qui  seront  alors  disponibles.  Dans  le  cas  où  les 
soumissions  cachetées  n'absorberaient  pas,  dans  son 
entier,  la  somme  ci-dessus  indiquée,  il  sera  procédé  à 
un  tirage  au  sort  pour  le  surplus,  conformément  à  la 
délibération  précitée. 

Les  porteurs  qui  jugeront  à  propos  de  prendre  part 
à  ces  soumissions  devront  adresser  leur  demande  à  la 
Chambre  Syndicale  des  Agents  de  Change  de  Lyon 
avant  le  jeudi  10  octobre  1901.  A  cette  date,  se  fera  le 
dépouillement  des  demandes  par  l'intermédiaire  de  la 
Commission  spéciale  désignée  par  M.  le  Président  du 
Tribunal  de  Commerce  de  Lyon,  et  cette  Commission 
dressera  procès-verbal  de  ses  opérations  et  avisera  de 
suite  les  porteurs  du  classement  de  leurs  soumissions. 

Il  faut  se  souvenir  qu'en  1882,  et  afin  de  faciliter  le 
règlement  des  sommes  dues  par  quatorze  agents  de 
changes  de  Lyon  à  seize  de  leurs  confrères  aux  liquida- 
tions des  15  et  31  janvier  1882,  sommes  qui  s'élevaient 
au  montant  de  63.730.521  fr.  60,  la  Chambre  Syndicale 
des  Agents  de  Change  de  Lyon  décida,  en  représentation 
de  cette  dette,  la  création  de  Bons  de  délégation  de  500 
francs  nominal.  Ces  bons,  qui  ne  portent  pas  intérêt, 
furent  stipulés  remboursables  au  pair  au  moyen  d'un 
prélèvement  de  30  0/0  sur  les  courtages  de  tous  les 
agents  de  change  de  Lyon.  Mais,  tout  d'abord,  toutes 
les  rentrées  en  espèces  effectuées  par  la  Chambre  Syn- 
dicale sur  les  créances  en  retard  provenant  des  liqui- 
dations des  15  et  31  janvier  1882,  furent  affectées  au 
paiement  de  ces  bons,  de  sorte  que  les  sommes  dues 
qui  atteignaient,  en  principe,  le  montant  de  63.730.521 
francs  60  furent  ramenées  à  50.773.000  fr.  et  qu'il  ne 
fut,  par  conséquent,  créé  que  101.547  Bons. 

D'après  le  contrat  intervenu  en  1882,  ces  bons  étaient, 
comme  il  a  été  dit  plus  haut,  stipulés  remboursables 
au  pair  par  voie  de  tirages  au  sort  trimestriels  et  jus- 
qu'à concurrence  du  montant  dont  pouvait  disposer, 
aux  dates  des  tirages,  la  Chambre  syndicale.  Toutefois 
et  en  vertu  d'un  article  de  la  délibération  prise  alors, 
on  laissait  aux  porteurs  la  faculté  d'être  remboursés 
à  un  taux  inférieur  au  pair,  sous  la  condition  de  faire 
des  offres  sous  pli  cacheté  ;  la  préférence  pour  le  rem- 
boursement devait  être  acquise,  naturellement,  aux 
offres  les  plus  basses,  et  dans  le  cas  où  ces  offres 
n'auraient  pas  atteint  la  somme  disponible,  le  paie- 
ment par  voie  de  tirages  devait  reprendre  son  cours. 

C'est  au  mois  de  juillet  1883  que  commença  le  rem- 
boursement, et  les  soumissions  que  produisirent  les 
porteurs  s'établirent  au  prix  moyen  de  134  fr.  68  par 
bon.  Au  mois  d'octobre  suivant/le  prix  moyen  fut  de 
171  fr.  49,  de  164  fr.  59  le  10  janvier  4884,  de  157  fr.  04 
le  10  avril  suivant,  de  153  fr.  64  le  10  juillet,  de  154  fr.  44 
le  10  octobre  et  de  144  fr.  55  le  10  janvier  1885,  pour 
revenir  à  134  fr.  131e  10  avril  suivant.  Depuis  ce  mo- 
ment, le  cours  moyen  n'a  pour  ainsi  dire  cessé  de  pro- 
gresser :  il  s'établissait  ù  472  fr.  26  au  10  octobre 
1900,  à  479  fr.  08  au  10  janvier  1901,  à  479  fr.  14  au 
10  avril  et  à  479  fr.  91  au  10  juillet  dernier.  A  cette 
dernière  date,  le  prix  de  soumission  le  plus  élevé  avait 
été  480  fr.,  le  plus  bas  475  fr.,  et  il  fut  remboursé  344 
bons  pour  une  somme  totale  de  165.000  fr.  Ajoutons 
que  sur  les  101.547  bons  émis  en  1882,  il  on  a  déjà  été 
amorti  90.689,  de  sorte  qu'il  n'en  reste  plus  en  circula- 
tion que  4.858. 

La  Dette  Portugaise.  —  UEcpnotrmie  Européen 
du  30  août  a  publié  les  résultats  des  recettes  doua- 
nières ilu  Portugal  pendant  l'exercice  1900-1901.  D'après 
ces  résultats,  l'excédent  à  répartir  aux  porteurs  de  la 


Dette  extérieure  (en  monnaie  portugaise),  aux  termes 
de  la  loi  du  20  mai  1893,  est  de  883:527  milreis  202 
rcis. 

La  Junla  do  Credilo  publi.ro,  chargée  de  faire  ces  ré- 
partitions, vient  d'en  publier  les  conditions  :  Il  sera 
attribué  582:352  milreis  400  reis  aux  emprunts  3  0/0; 
33 : 798  milreis  708  reis  aux  emprunts  4  0/0;  207:381 
milreis  094  reis  aux  emprunts  4  1/2  0/0. 

Il  reviendra,  en  conséquence,  à  chaque  titre  unitaire 
de  la  Dette  extérieure  portugaise,  le  supplément  d'in- 
térêts ci-après  : 


Ben  te  3  0/0 

—  4  0/0 

—  4  1/2  0/0 


par  titre  de  500  fr. 


279  reis 
372  — 
418 


Ce  supplément  d'intérêt,  respectif  à  chaque  titre, 
sera  payé,  d'après  les  termes  de  l'article  11  du  décret 
du  14  août  1893,  en  même  temps  que  le  coupon  du  se- 
mestre qui  suivra  immédiatement  l'année  pendant 
laquelle  s'est  opérée  la  liquidation,  soit  :  pour  les  titres 
4  0/0  et  4  1/2  0/0,  avec  le  coupon  à  échoir  le  ler  octobre 
prochain,  et  celui  des  titres  3  0/0,  avec  le  coupon  à 
échoir  le  1er  janvier  1902. 


Société  des  Plaques  et  Papiers  photographi- 
ques (A.  Lumière  et  ses  fils). — Les  actionnaire-  de 

cette  Société  se  réuniront  en  assemblée  générale  an- 
nuelle le  27  octobre,  pour  recevoir  communication  des 
comptes  de  l'exercice  1900-1901  qui  a  pris  fin  le  30  juin 
dernier. 

D'après  les  communications  faites  par  la  Société, 
les  bénéfices  du  dernier  exercice  se  chiffrent  par 
3. 402.124  fr.  93,  en  augmentation  de  1.384.116  fr.  22  sur 
ceux  de  1899-1900  qui  s'établissaient  à  2.018.008  fr.  71, 
en  petite  diminution  de  52.662  fr.  18  sur  1898-1899. 
Voici  la  répartition  qui  sera  proposée  par  le  Conseil 
d'administration.  Nous  établissons  ici  un  rapproche- 
ment avec  l'exercice  précédent  : 

Exercices 


1899-1900 


1900-1901 


(Francs) 

Amortissements  : 

Nouvelle  usine   175.000   «  300.000  » 

Matériel   »  44  .857  07 

Installations  nouvelles   »  22 . 7  '  ^  05 

Comptes  Exposition   »  28.  bo.  50 

Prélèvement  pour  un  compte  de 

provision   »  1.290.000  » 

Dividendes  : 

5  0/0  aux  administrateurs...  184.308  77  85.783  17 

25  0/0  à  la  direction                     460.771  93  428.915  83 

70  0/0  aux  actionnaires   1.198.007  01  1.200.964  31 

Total  égal   2.018.087  71  3.  402.124  93 


Le  solde  de  1.200.964  fr.  31  permettra  de  distribuer 
aux  30.000  cinquièmes  d'actions  de  jouissance  de  la 
Société,  un  dividende  de  40  francs  par  cinquième,  égal 
à  celui  réparti  en  1899-1900,  et  il  n'est  pas  sans  inté- 
rêt de  rappeler  ici  ce  qu'a  fait  par  le  passé  cette  So- 
ciété. 

Constituée  en  1892  au  capital  de  3  millions  de  francs 
divisé  en  6.000  actions  de  500  francs,  la  Société  des 
Plaques  et  Papiers  photographiques  (A.  Lumière  et  ses 
fds)  réalisa,  dès  son  premier  exercice,  1892-1893,  un 
montant  de  profits  nets  de  696.948  fr.  Après  déduction 
des  prélèvements  statutaires  et  d'une  somme  de  47.489 
francs  qui  fut  appliquée  aux  frais  de  premier  établis- 
sement et  à  l'amortissement  de  travaux  neufs,  il  resta, 
comme  disponibles,  453.537  fr.,  qui  représentaient  1~> 
francs  par  action.  Mais  il  ne  fut  attribué  que  25  francs 
de  dividende  et  les  autres  50  fr.  servirent  à  l'amortisse- 
ment partiel  du  capital-actions.  Pendant  les  deux 
exercices  suivants,  le  Conseil  d'administration  de  la 
Société  persista  dans  sa  méthode  d'amortissements,  ne 
donnant  que  5  0/0  au  capital  engagé,  et  remboursant, 
pour  chacun  de  ces  exercices,  50  francs  par  action.  En 
1895-1896,  il  fut  encore  distribué  5  0/0,  et  en  raison  des 
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bénéfices  remarquables  réalisés  et  dus  à  la  découverte 
du  cinématographe,  les  actions  reçurent  un  nouvel 
amortissement,  mais  cette  fois  de  125  fr.  Enfin,  en 
1807  et  1898,  la  Société  achevait  le  remboursement  de 
son  capital.  Il  n'était  plus  alors  représenté  que  par  des 
actions  de  jouissance  qui  furent,  à  ce  moment,  divi- 
sées en  cinquièmes.  Entre  temps,  la  Société  avait  pro- 
cédé à  divers  autres  amortissements,  dépensé,  sur  les 
bénéfices  acquis,  632.000  fr.  pour  le  cinématographe  et 
pour  les  redevances  aux  concessionnaires,  200.000 
francs  pour  la  construction  d'une  usine  nouvelle,  etc. 

Après  l'amortissement  complet  de  son  capital-ac- 
tions, le  Conseil  d'administration  consentit  au  relè- 
vement du  dividende,  qui  fut  de  40  fr.  pour  l'exercice 
1898-1899,  par  cinquième  d'action  de  jouissance.  Ce 
même  dividende  a  été  maintenu  en  1899-1900  et,  comme 
il  a  été  dit  plus  haut,  c'est  encore  ce  dividende  que 
l'on  veut  fixer  pour  1900-1901,  bien  que  les  bénéfices 
auraient  permis  la  répartition  d'une  somme  double,  si 
le  Conseil  d'administration  n'avait  pas  voulu  affecter 
une  somme  de  1.290.000  fr.  au  «  Comptes  de  provi- 
sions ». 

Nous  nous  réservons  de  revenir  après  l'assemblée 
générale  sur  cette  entreprise  dont  l'actif  se  décompose 
ainsi  du  30  juin  1901,  après  défalcation  des  amortis- 
sements prélevés  sur  les  profits  de  l'exercice  : 

Francs 

Immobilisations  :  immeubles,  terrains,  maté- 


riel, apport  industriel  et  commercial   3.112.305  65 

Droits  de  transmission  et  impôt  sur  le  revenu.  98.763  03 

Cautionnement   63  50 

Marchandises  à  l'inventaire   798.175  05 

Caisse  et  banques   491.474  38 

Portefeuille   251.025  65 

Actions  et  obligations   1.792.032  50 

Débiteurs  divers   939.160  13 


7.482.999  94 

En  regard  de  cet  actif,  la  Société  fait  figurer,  au  pas- 
sif, les  sommes  suivantes  : 

Francs 


Réserves  pour  dépenses  éventuelles   3.000.000  » 

Compte  de  provision   1.290.000  » 

Ancienne  réserve  légale   241.595  43 

Réserve  spéciale   9.292  70 

Enregistrement   42.500  01 

Administrateurs   3.000  >> 

Coupons  à  payer   9.023  60 

Créanciers  divers   1.171.924  89 

Dividendes  aux  administrateurs,  à  la  direction 

et  aux  actionnaires   1.715.663  31 


7.482.999  94 

Il  ressort,  des  chiffres  ci-dessus,  que  les  réserves  et 
provisions  dépassent  de  plus  de  600.000  francs  les  im- 
mobilisations ainsi  que  les  marchandises  en  magasins. 
La  situation  de  la  Société  apparaît  donc  toujours 
comme  saine.  Il  reste  à  savoir  pour  combien  figurent, 
dans  le  portefeuille,  les  actions  d'apport  de  la  Société 
Lumière  North  America,  à  laquelle  elle  a,  comme  on 
sait,  rétrocédé  ses  brevets  américains. 


Société  de  l'Industrie  Houillère  de  la  Russie 
Méridionale.  —  L'assemblée  générale  des  actionnaires 
de  cette  Société,  tenue  le  27  juillet  à  Saint-Péters- 
bourg, a  approuvé  les  comptes  de  l'exercice  1900  et  fixé 
le  dividende  à  8  r.  95  ou  23  fr.  80  par  action,  égal  à 
celui  de  l'année  précédente.  Mais  en  raison  de  la  crise 
actuelle,  ce  dividende  a  été  réservé  et  la  répartition  n'en 
sera  faite  que  lorsque  le  Conseil  d'administration  le 
jugera  opportun. 

Du  rapport  du  Conseil  d'administration,  il  ressort 
que  la  situation  du  marché  du  combustible,  très  favo- 
rable jusqu'en  septembre  1900,  s'est  subitement  modi- 
fiée à  partir  de  cette  époque,  impressionnée  par  la  crise 
industrielle  russe,  et  que,  pendant  les  derniers  mois  de 
cette  même  année,  par  suite  de  l'extinction  d'un  grand 
nombre  de  hauts  fourneaux  qui  ne  trouvaient  plus 
l'écoulement  de  leurs  produits,  aucune  nouvelle  vente 


importante  n'a  été  contractée  par  la  Société  qui  a  dû 
se  borner  à  exécuter  les  marchés  conclus  précédem- 
ment. De  plus,  dans  nombre  de  cas,  elle  a  éprouvé 
bien  des  difficultés  à  faire  prendre  livraison  par  la 
clientèle  de  la  totalité  des  fournitures  pour  laquelle 
elle  avait  traité.  Ces  diverses  circonstances  fâcheuses 
ont  donc  ou  pour  conséquence  d'accroître  sensiblement 
les  stocks  qui,  au  31  décembre  1900,  étaient  de  2.612.000 
pouds. 

L'extraction,  en  1900,  s'est  élevée  à  53.969.746  pouds, 
contre  39.255.000  en  1899,  soit  une  augmentation  de 
14.714.746  pouds  ou  37.48  0/0.  Par  contre,  la  fabrica- 
tion du  coke  est  revenue  de  12.544.428  pouds  en  1899  à 
11.132.408  en  1900,  soit  une  diminution  de  11.26  0/0. 

Le  produit  de  la  vente  du  charbon  et  du  coke  a  donné 
4.607.190  r.  86  et  les  dépenses  d'extraction  se  sont  éle- 
vées à  4.004.011  r.  49.  L'augmentation  successive  des 
frais  de  la  main-d'œuvre,  ainsi  que  des  exigences  lo- 
cales qui  accompagnent  toujours  les  élévations  du  prix 
de  vente,  ont  produit  un  prix  de  revient  de  plus  en  plus 
élevé. 

Le  30  avril  dernier,  la  Société  a  signé  un  contrat 
pour  la  fourniture  de  60  millions  de  pouds  de  charbons 
à  faire  aux  Chemins  de  fer  de  l'Etat  en,  douze  années 
à  partir  de  1901. 

Le  Conseil  a  continué,  pendant  l'exercice,  l'exécu- 
tion des  travaux  neufs,  mais,  sur  la  somme  de  4.724.851 
roubles  95  prévue  pour  1900,  il  n'a  été  déboursé  effecti- 
vement que  612.812  r.  60.  Les  devis  pour  travaux  de 
premier  établissement,  pour  1901,  s'élèvent  à  201.077 
roubles  94.  La  Société  s'était  fait  ouvrir,  en  janvier 
1900,  un  crédit  de  1.100.000  fr.,  pour  éviter  toute  in- 
terruption dans  les  installations;  cette  ouverture  de 
crédit  avait  été  portée,  depuis  lors,  à  2.600.000  fr. 
L'émission  du  solde  des  obligations  hypothécaires  4  0/0 
a  permis  de  rembourser  cette  avance  et  d'employer  le 
solde  resté  disponible  pour  les  besoins  de  l'entreprise. 

Le  compte  de  Profits  et  Pertes  s'établit  ainsi  : 

Exercices 

1899  1900 

(Roubles) 

Bénéfices  sur  ventes   626.693  90  740.212 

Divers  r .     57.491  66  26.512 

(384.185  56  766.724 

A  déduire: 

Service  des  obligations  et  frais  généraux   280.605  24  282.882 

403.580  32  483.842 

Amortissements                                    95.115  46  163.400 

308.464  86  320.442 

Ces  sommes  ont  été  réparties  ainsi  : 

Exercices 
1899  1900 


(Roubles) 

10  0/0  au  fonds  de  réserve   30 ..846  49  32.021 

10  0/0  gratifications  à  la  direction  et  aux  ) 

employés  .'  /  32.021 

Entretien  de  l'Ecole  des  Mines  V  54.344  64  3.750 

Paiement  de  l'impôt  industriel  sur  les  \ 

bénéfices  )  28.000 

Dividende  8  roubles  95  par  titre  sur 

25.000  actions   233.750   »  223.750 

Report  à  l'exercice  suivant   »  900 


308.941  13  320.442 

A  noter  qu'en  1899,  pour  arriver  à  établir  la  réparti- 
tion comme  il  vient  d  être  dit,  il  avait  fallu  prélever 
476  roubles  27  sur  les  réserves,  et  que,  pour  1900,  la 
distribution  du  dividende  a  été  différée  comme  il  a  été 
dit  plus  haut. 

La  constitution  de  cette  Société  remonte  à  1872,  mais 
elle  a  été  modifiée  en  1892  et  en  1897.  Ses  actions  émi- 
ses au  nominal  de  500  fr.  en  1894,  figurent  à  la  Cote 
officielle  de  la  Bourse  de  Paris,  à  savoir  :  13.600  depuis 
le  28  mars  1895,  et  11.400  depuis  le  29  juin  1898.  De- 
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puis  qu'ils  se  négocient  sur  notre  place,  ces  titres  ont 
donné,  comme  dividendes,  30  Irancs  pour  l'exercice 
1895  ;  36  fr.  05  pour  l'exercice  1896:  iO  fr.  pour  1897; 
31  fr.  Ur>  pour  1898,  et  23  fr.  80  pour  1899. 


Les  Houillères  du  Département  du  Nord.  — 

L'Ingénieur  en  chef  de6  Mines  du  Département  du 
Nord  vient  de  donner  son  rapport  sur  la  situation  au 
1er  juillet  1901  des  houillères  de  ce  département. 

Les  mines  de  houille  dans  ledit  département  com- 
prennent 21  concessions,  sur  lesquelles  18  seulement 
.sont  exploitées,  et  ce  par  10  Compagnies.  Voici  la  liste 
des  concessions,  des  puits  en  activité  ou  en  prépara- 
tion, ainsi  que  celui  des  puits  affectés  à  d'autres  ser- 
vices : 


Concessions 


Puits 

en 
activité 


Puits 

en 
prépa- 
ration 


Compagnie  Houillère  des  Mines 
cl  Anzin  : 

Anzin   lt 

Denain   1 

Raismes  -. . .  2 

Saint-Saulve   2 

Vicu  x-Gondé   4 

Odomez   » 

Hasnon   » 

Frcsnes   » 

Compagnie  Houillère  des  Mines 

d'Anichc   9 

<  lompagnie  des  Mines  de  Douchy  4 
Compagnie  des  Mines  de  l'Es- 
Carpellè  : 

Escarpelle  c   6 

Couvcelles-Lens   1 

Compagnie  des  Mines  de  Vi- 
coigne  et  de  Nœux  : 

Vicoigne   1 

Bruilïe  

Chi'leau-Labbaye    » 

Compagnie  des  Mines  de  Thi- 
vncclles  et  Fresnes-Midi  : 

Thivencellcs   2 

Saiiit-Aybert   » 

Compagnie  Houillère  îles  Mines 
d'Âzincourt  et  des  Foui-s  à 

coke  du  Nord   1 

Compagnie  des  Mines  de  Crespin  1 
Société  des  Houillères  de  Fli- 

nes-lc--Raches   2 

Société  Civile   des  Mines  de 
houille  de  Marly ..'  -  "  •  1 

Totaux   48 


Puits 
en  activité 

affectés 
à  d'autres 

services 


14 
1 

4 
o 

3 
1. 


39 


Le  nombre  des  sièges  d'extraction  a  été  de  44  comme 
en  1900.  A  la  Compagnie  houillère  des  Mines  d'Aniche 
un  siège,  celui  de  Bernicourt,  a  bien  été  désaffecté, 
mais  la.  Société  des  Houillères  de  Flines-lez-Raches  a 
mis  en  service  sa  fosse  n°  2.  Quatre  sièges,  ceux  de 
Benard,  Chabaud-Latour,  Dechy,  ainsi  que  le  n°  4  de 
l'Escarpelle,  comprennent  deux  puits  servant  ou  pou- 
vant servir  à  l'extraction. 

Il  exbtcsix  puits  de  fom  age  qui  sont  ceux  des  sièges 
d'Aremberg  el  Ledoux  (Compagnie  cTAnzin),  de  Saint- 
Bené  n°  2  et  de  Dé  jardin  {Compagnie  d'Aniche),  de  la 
fosse  ii°  f{  de  la  Compagnie  de  Crespin  et  de  la  fosse 
Petit  de  la  Compagnie  de  Marly: 

La  Compagnie  de  Douchy  continue  l'approfondisse- 
ment de  son  puits  Sainte-Barbe  un  Paul  Schneider,  des- 
tiné à  devenir  plus  tard  un  puits  d'extraction  central 
et  h  remplacer  trois  des  puits  actuels. 

Pour  se  conformer  aux  injonctions  de  l'Administra- 
tion, la  Compagnie  de  Vicbigne a  entrepris  des  sondages 
de  recherche  dans  ses  concessions  de  Bresillc  et  de 
'  i!i  Vt';au -Labbayc,  qui  sont  inexploitées  depuis  long- 
temps. 

Le  rapport  dont  nous  parlons  revient  sur  l'extraction 
houille  dans  le  département  du  Nord  en  1900. 


Elle  a  dépassé  de  9.088  tonnes  l'extraction  de  1899,  sui- 
vant Le  tableau  comparatif  ci-dessous  : 


Extraction 


„            -  J'V 

(  lOnipagnies 

Augmen- 

Dimi- 

18911 

Ï90(P 

tation 

nution 

'En  tonnes) 

— 

0 

.972.493 

2.940.577 

31.916 

1 

105.446 

1.118.952 

13.500 

Douchy   

381.785 

877.996 

4  389 

Escarpelle  

634.186 

003.658 

29.402 

145.747 

140.414 

5.333 

120.018 

133.480 

7.462 

87.995 

87.470 

525 

08  000 

08.750 

750 

Flines-lez-Racheô. . 

147.700 

135.221 

12.539 

». 

13.(580 

13.000 

5 

IKK).  430 

5.069.518 

64.790 

55.702 

Augmentation. 


9.088  tonnes 


Le  prix  moyen  de  la  tonne  sur  le  carreau  des  mines, 
en  y  comprenant  les  charbons  consommés  par  les 
mines  elles-mêmes  et  qui  sont  généralement  de  qua- 
lité inférieure,  a  été  de  14  fr.  83,  contre  11  fr.  60  en 
181)9.  Toutes  les  catégories  de  charbon  ont  profité  de 
la  hausse.  Voici  un  tableau  qui  donne,  pour  chaque 
Compagnie,  la  valeur  totale  créée  et  le  prix  moyen  de 
la  tonne  de  houille  sur  les  lieux  d'extraction  en  1899 
et  en  1900  : 

Prix  m  o  y  e  n 

dt;  la  tonne 
sur  lo  lieu 
Valeur  totale  créée  d'extraction 

Compagnies  En  1900  En  1899  1900  189!^ 

(En  francs; 

Anzin   43.794.190  34.503.976  14  89  11  60 

Aniche   15.894.990  12.972.422  14  20  11  73 

Douchy   5.851.574  4.592.585  15  50  12  03 

Escarpelle   9.966.707  7.384.790  15  25  11  71 

Vicoigne   2.133.918  1.631  689  15  20  11  20 

Thivencelles   1.859.831  1.309.435  13  93  10  39 

Azincoml   1.576.101  1.238.138  18  02  14  07 

Crespin   1.104.767  863.220  16  07  12  69 

Flines-lez-Raches.  1.615.560  1.361.864  11  95  9  22 

Marly   268.676  »  19  76  » 

Totaux  et  moyona.   84.065.815  65.858.119      14  23      11  60 


Le  point  culminant  de  la  hausse  des  charbons  paraît 
avoir  été  atteint  dans  les  derniers  jours  du  1"  semes- 
tre 1900.  Vers  la  lin  de  l'année  et  surtout  dans  les  pre- 
miers mois  de  1901,  il  s'est  produit  une  détente  sen- 
sible et,  dès  maintenant,  les  mines  sont  de  nouveau 
obligées  de  se  préoccuper  de  la  question  des  débouchés 
qui  ne  se  posait  pas  l'an  dernier.  Mais  il  n'y  a  pas  lieu 
de  s'attendre  à  un  retour  aux  bas  prix  des  années  1894 
et  1895.  Les  salaires  ont,  en  effet,  augmenté  d'une 
manière  notable,  et  ils  ne  pourront  être  maintenus 
qu'à  la  condition  que  les  consommateurs  consentent  à 
prendre  à  leur  charge  une  partie  des  frais  supplémen- 
taires qui  sont,  depuis  quelques  années,  venus  grever 
les  prix  de  revient. 

11  est  intéressant  de  mentionner  ici  que  la  consom- 
mation de  houille  dans  le  département  du  Nord  en 
1899  et  1900.  à  l'exclusion  de  la  consommation  des 
chemins  de  fer  d'intérêt  général,  a  été  la  suivante  : 

Consommation 

Provenances  En  1900      En  1899 

Houille  du  Nord   2.360.379  2.310.992 

—  du  Pas-de-Calais  .. .  3.59Ô.697  3.451.910 

—  de  Belgique   1.258.576  1.088.525 

—  d'Angleterre   62.352  11.226 

—  d'Allemagne   1.366  1.070 

Totaux   7.278.370  6.863.723 


Notons  qu'en  1899,  la  consommation  de  la  France 
entière  avail  été  de  i5.228.000  tonnes  environ,  et  que 
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le  département  du  Nord,  qui  occupe  le  second  rang 
comme  producteur,  est  de  beaucoup  le  premier  comme 
consommateur.  La  Seine,  qui  vient  après  lui,  avait 
consommé,  en  1899.  4.326.000  tonnes  et  le  département 
de  Meurthe-et-Moselle  'i. 095.000  tonnes. 

Ajoutons  que  bien  que  la  production  en  1900  ait  été, 
comme  on  l'a  vu  au  début,  à  peu  près  la  même  qu'en 
1899,  le  personnel  a  sensiblement  augmenté.  On  a 
compté,  en  effet,  19..'i84  ouvriers  du  fond  et  6.085  ou- 
vriers de  jour,  contre  respectivement  18.586  et  5.989 
ouvriers  en  1900;  soit  une  augmentation  d'une  année 
à  l'autre  de  81  >4  ouvriers. 


Nous  sortîmes  très  heureux  d'apprendre  que  S.  M.  l'Empe- 
reur de  Russie  vient  de  conférer  à  notre  Directeur,  M.  Ed- 
mond Théry,  actuellement  absent  de  Paris,  l'ordre  de  Saint- 
Stanislas.  S*  classe,  avec  plaque. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

12  sept.  19  sept. 

Or             2. 405. ail. 154  2.402.516.690 

Argent. . .    1.114  356.088  1.115.963.330 

3.519.591  2i3  3.518  540.021 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  [  §»g 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Uentes  de  !a  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  •  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Bpsprvp,  (  L°i  du  17  mai  1834  

mobilières}  Ex-banques  département., 
mobilières  j  Loj  du  g  jujn  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées   

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers..  .*.  

Total  


12  sept. 


3.519.597.243 


7  320 
115.366.333 


301  010.376 
6.274.000 
8.196.100 
199.960.149 
279,291  750 
180-000.000 
10-000.000 
2.980.750 
99.627  311 
100.000.000 
4  000.000 
19.919.052 

2  60'.. 544 
8.407.4 
47  064.244 


4.904  303  620 


182 
8 
10 
2 
9 
4 
8 

3-952 
20 
10 
136 
434 
74, 
2. 
4. 
i, 
42 


500.000 
.002.313 
.000.000 
980.750 
125.000 
000.000 
407.444 
571.705 
006.824 
433.134 
774.704 
482.494 
296. lit 
622  256 
327.501 
228.039 
545.340 


19  sept. 


3. 518. 540. 021 


12  084 
117  382  035 


269  480.757 
5.147.000 
8.196.100 
200.738-062 
280  963  422 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.616  904 
100-000.000 
4.000.000 
19. 921. 757 

2.620.441 
8.407-444 
69.586.979 


4  897.593  760 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980-750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
3. 953. 853  820 
20  201  950 
10.483  453 
99  077. 489 
468.239.434 
«■70.096  137 
2  531  903 
4. 595. 913 
1.228.039 
42.270  110 


4  904.303.620   4  897  593.760 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


23  sept. 

22  sept. 

■21  sept. 

20  sept. 

19  sept. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.611.6 

3. 523.0 

3  716.4 

3.943.2 

3.953.9 

3.217.3 

3.115.3 

3.114  5 

3.393  7 

3.518.5 

Portefeuille  

606  2 

592.9 

610.4 

632  1 

386.9 

Avances  aux  partie. 

36"  9 

394. 8 

432.8 

502.7 

481.7 

—      à  l'Etat.... 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

231.3 

293.7 

22!  6 

31b.  4 

99.1 

—  partie. 

46  i  2 

419.8 

429-8 

466. 0 

538  3 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

2  0/00 

6  0/00 

1  %  0/00 

pair 

1  %  0/00 

Eénéfices  nets  

888-0 

1.156.3 

2.898.9 

2.896  8 

1.935.5 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  13  septembre,  les  Parts  de  la  Société  civile  des 
Mines  de  Béthune,  qui  étaient  inscrites  à  la  deuxième  partie 
du  Bulletin  de  la  Cote  sont  admises  à  la  première  partie 
dudit  Bulletin  au  comptant. 


Depuis  le  16  septembre,  les  100.000  actions  de  '2.70  fr.,  libé- 
rées du  quart  et  nominatives,  ir«  100001  à  200000,  de  la  So- 
ciété Parisienne  pour  l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  dos 
Tramways  électriques  sont  admises  aux  négociati  ms  de  la 
Bourse,  âu  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

Les  actions  anciennes  nos  1  à  100000  doivent  être  munies 
do  l'estampille  suivante  :  «  Capital  social  porté'  à  50  millions 
par  décision  du  Conseil  d'administration  du  26  avril  1901 
(article  5  des  statuts).  » 

Depuis  le  16  septembre,  les  actions  de  l'ancienne  Compa- 
gnie des  Tramways  électriques  de  Paris  à  Saint-Denis,  Epi- 
nay,  Enghien  et  extensions,  actuellement  dénommée  :  les 
Tramways  Electriques  Nord  Parisiens,  ne  sont  plus  négo- 
ciables qu'en  titres  munis  d'estampilles  co»statant  la  nou- 
velle dénomination  de  la  Société. 


Nomination  d'un  Agent  de  Change.  —  Par  décret  du 
Président  de  la  République,  en  date  du  6  septembre  1901, 
rendu  sur  la  proposition  du  Ministre  des  finances,  M.  Vil- 
lain  (Jules- André)  a  été  nommé  agent  de  change  près  la 
Bourse  de  Lyon,  en  remplacement  de  M.  Génicond,  démis- 
sionnaire. 

Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  ])our  la  2°  quinzaine  de  septembre  1901,  cal- 
culée d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   29  fr.  911 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   42  fr.  184 

Le  rondement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  3241  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6482,  soit  à  0  fr.  65. 


Le  Commerce  de  la  Nouvelle-Calédonie  en  1900.  — 

Les  statistiques  des  douanes  indiquent  que  le  commerce  de  la 
Nouvelle-Calédonie  et  de  ses  dépendances  a  atteint,  en  1900, 
un  total  de  21.031.967  fr.  Il  y  a  dix  ans,  les  échanges  de  la 
colonie  se  chiffraient  par  20.046.987  fr.  ;  la  progression  pen- 
dant cette  période  a  donc  été  insignifiante. 

Le  mouvement  commercial  de  la  Nouvelle-Calédonie  s'éta- 
blit comme  suit  depuis  1801.  On  remarquera  que,  malgré  les 
difficultés  de  transport,  les  importations  françaises  ont  pro- 
gressé d'une  façon  appréciable  : 

Importations 
Colonies 

Années            France    françaises  Etranger  Totales 
(En  francs) 

1891                  4.912.773      69.348  6.435.609  11.417  730 

1892                  5.634.992     119.043  8.512.619  14.266.654 

1893.....            5.253.830      38.544  4.010.307  9.302.681 

1894                  5.272.924       2.500  3.385.869  8.661.293 

1895                  3.611.317     199.000  3.56i.204  7.374.523 

1896                  4.536.537     404.673  4.026.396  9.967.606 

1897                   4.396.640     310.020  3.972.576  8. 079. 236 

1899                   5.026.930     337.013  4.388.865  9.752.805 

1899                   6.275.796     369.403  4.312.999  10.958.198 

1900                       6.046.481  6.115.770  12.102.251 

Exportations 

1891   821.298  »  7.809.959  8  029.257 

1892    2.377.193  »  4.970.277  7.347.469 

1893   4.568.839  .      »  4.706.7.i3  9.275.572 

1894.  .  1.424  427  »  4.999.236  6.423.663 

1895   2.308.098  9.600  5.461.743  7.779.441 

1896   2.411.165  3.022  3.334.365  5.748.522 

1897    3.331.440  1.355  3.712.239  7.045.024 

1898    3.497.767  4.284  3.234.077  6.736.728 

1899    3.480.392  748  3.432.057  8.913.197 

1900   »  »             »  8.869.716 
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Los  principaux  articles  ayant  alimenté  l'importation  en 
1899  et  en  19U0,  .sont  consignés  dans  le  relevé  ci-après  : 

I  (ilféronces 

Articles                     1899  1!K)0  en  1900 
(En  francs) 

Animaux  vivants                     247.711  416.102  -l-  168.391 

Produits  et  dépouilles  d'ani- 
maux                                 604.482  634.985  -1-  30.503 

Farineux  alimentaires            1.543.923  1.652.340  -f-  108.417 

Denrées  coloniales  de  con- 
sommation                           71 1 . 964  841 . 543  4-  129 . 579 

Bois  communs                        269.420  403.101  -+-  133.681 

Boissons                             2.233.114  2.305.811  72.697 

Pierres,  combustibles,  miné- 
raux, etc                             402.899  779.879  +  376.981 

Métaux                                  350.326  651.150  -f-  300.824 

Tissus                                1.026.336  805.857  —  220.479 

Vêtements  et  lingerie               305.413  260.124  —  105  289 

Peaux  et  pelleteries                 317.792  306.518  —  11.274 

Bijouterie,  horlogerie,  ou- 
vrages en  métaux                  910.489  983.449  —   00  900 

Meubles  et  ouvrages  en  bois     105.810  182.325  4-  71.515 

Le  commerce  d'exportation  n'a  guère  varié  par  rapport  à 
1899  ;  les  articles  qui  l'alimentent  sont  toujours  les  produits 
et  dépouilles  d'animaux,  les  coprahs,  les  cafés  et  les  mine- 
rais de  toute  sorte.  A  ces  articles  se  sont  ajoutés,  en  1900,  les 
caoutchoucs  et  les  boissons  : 

Différences 

Articles  1899         1900       en  1900 


(En  francs) 

Produits  et  dépouilles  d'ani- 
maux  361.440  378.504 

Fruits  et  graines  -.     420.153  420.954 

Denrées  coloniales  de  consom- 
mation  901.579  570.742 

Huiles  et  sucs  végétaux.. . .      15.383  188.788 

Métaux   7.081.093  6.814.602 


-f  17.064 
+  801 

—  330.837 
-f  172.405 
4-  266.491 

Les  exportations  de  viande  de  conserves  apportaient  autre- 
fois un  appoint  important;  elles  se  sont  considérablement . 
ralenties  au  cours  de  l'année  écoulée  pour  tomber  à  néant 
vers  le  commencement  de  1901. 

En  1899,  les  expéditions  de  café  avaient  été  particulière- 
ment actives  à  cause  des  prix  relativement  avantageux  par 
rapport  au  passé  qui  étaient  offerts  aux  producteurs.  Aussi, 
ceux-ci  ont  profité  de  cette  occasion  favorable  pour  écouler 
les  quantités  de  cafés  qu'ils  avaient  accumulées  dans  leur 
magasin  pendant  la  période  des  bas  prix. 

Ces  circonstances  ont  fait  que  l'année  1900,  malgré  ses 
exportations  régulières  et  même  importantes,  se  présente 
avec  un  déficit  de  plus  de  230.000  fr.  (Pendant  le  premier 
trimestre  1901,  les  exportations  de  café  ont  atteint  171.720  kil.) 


Dépenses  obligatoires  coloniales.  —  Le  Journal  Offi- 
ciel vient  de  publier  un  rapport  suivi  d'un  décret  fixant  la 
nomenclature  et  le  maximum  des  dépenses  obligatoires,  à  la 
charge  du  budget  local,  dans  les  colonies  des  Antilles,  de  la 
Guyane  et  delà  Réunion,  pour  les  exercices  1902,  1903  et  1904. 

Le  rapport  du  Ministre  explique  que  le  Conseil  d'Etat, 
saisi  du  projet  préparé  par  le  Département,  a  été  d'avis  de 
fixer  à  trois  ans  le  délai  imparti  par  le  nouveau  décret  de 
manière  â  laisser  aux  pouvoirs  publics  le  temps  de  procéder 
aux  réformes  d'ensemble,  seules  susceptibles  do  diminuer 
dans  une  mesure  appréciable  les  dépenses  obligatoires  et  de 
réduire  d'autant,  par  voie  de  conséquence,  les  subventions  de 
la  Métropole. 

Le  tableau  annexé  au  décret  répartit  comme  suit  les  dépeir 
8ee  obligatoires  : 

Martinique  Guadeloupe  Guyane  Réunion 
(En  francs) 


Gouvernement. . 

191.000 

202.000 

169.000 

178.900 

Instruction  pu- 

915.000 

266.500 

142.500 

261.500 

131.000 

153.500 

56.100 

140.500 

401.000 

468  600 

103.800 

402.600 

820.350 

933.500 

300.900 

714.000 

Immigration...  . 

63.800 

86.700 

Mémoire 

94.700 

Services  fiscaux. 

400.000 

409.900 

137.100 

253.000 

Edifices  colo- 

25.000 

35.000 

30.000 

70.000 

108.800 

126.500 

85.000 

188.000 

3.116.650   2.077.100    1.144.400  2.238.200 


Compagnie  Générale  de  Chemins 


de  fer  Brésiliens 

1901  1900 


Paranagua-Curityba  (111  kil.)  (1) 

(En  francs) 

Recettes  du  mois  d'août   437.005  424.028 

Recettes  des  mois  antérieurs   2.340.900  2.723.969 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   2.777.900  3.147.998 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  d'août   40.354  44.978 

Receltes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   37.591  42.598 

Prolongements 
(Longueur  actuelle  300  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  d'août   293.220  305.829 

Recettes  des  mois  antérieurs   1.821.0:13  2.402.579 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   2.114.254  2.768.408 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  d'août   11.282  11.767 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   10.378  13.589 


(1)  Garantie  par  kilomètre  20.008  fr. 

(2)  —  —        5.084  fr. 


Les  Importations  au  Congo  français  en  1900.  — 

Voici  les  chiffres  d'ensemble  des  importations  au  Congo 
français  de  1896  à  1900  : 


IMPORTATIONS 

De  France 

1896   1.489.957 

1897   991.764 

1898   1.274.336 

1899.   2.436.855 

1900    4.878.542 


Totales 

4.796.613 
3.572.462 
4.841.234 
6.690.263 
10.554.863 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  20  au  26  août  1901    (34«  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


a>  os 

P-  -D 

Rec.  br.  tic 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

.*o  -"^ 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

£| 

P 

1901 

2  " 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2.916 

1.103 

1.013 

30.336 

30.436 

100 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.211 

9.220 

9. 330 

280.170 

291-370 

11.200 

—  Chemins'Algériens 

313 

272 

253 

6.102 

5. 427 

+ 

675 

3. 763 

4.523 

5.086 

142. 890 

154.697 

11.807 

5.679 

3.874 

4.189 

112. 633 

118. 190 

5-537 

7.036 

4  623 

4.895 

139  804 

141. 641 

1.837 

4.862 

3.630 

4.045 

112.670 

119  128 

6.458 

Midi  

3.541 

2- 557 

2. 507 

67.269 

69.463 

2.194 

Du  27  août  au 

2  septembre  1901  (35' 

semaine) 

898 

214 

173 

4  812 

4.236 

+ 

576 

1.137 

241 

187 

5  788 

5.261 

+ 

527 

296 

89 

76 

2.202 

1  930 

+ 

272 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

100 

87 

2.403 

2  489 

86 

101 

36 

37 

934 

921 

+ 

13 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Tout  comme  les  précédentes,  la  liquidation,  qui  a  eu 
lieu  lundi  dernier,  s'est  effectuée  avec  la  plus  grande 
facilité  et,  vu  l'abondance  des  capitaux,  avec  des  re- 
ports très  bon  marché.  Mais  la  Bourse  n'a  pu  mettre  à 
profit  cette  circonstance,  en  raison  delà  nouvelle  baisse 
qui  a  affecté  quelques  valeurs  spéciales,  notamment 
les  valeurs  de  traction.  Cette  baisse  a  eu  lieu  d'autant 
plus  facilement  que  les  échanges  ont  été  presque  nuls  et 
que  les  offres  sont  tombées  parfois  clans  le  vide.  Cette 
absence  d'affaires  s'explique  par  les  nombreux  vides 
que  l'on  a  constatées  dans  les  rangs  du  public  ordinaire 
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de  la  Bourse,  attiré  en  province  par  les  fêtes  données 
en  l'honneur  du  Tsar. 

Le  Marché  reste  donc  lourd  dans  la  plupart  de  ses 
compartiments;  mais,  comme  dans  ces  derniers  temps 
il  a  du  se  créer  sur  la  place  un  certain  découvert,  il 
reste  à  savoir  si,  lorsqu'on  reviendra  au  travail,  c'est-à- 
dire  la  semaine  prochaine,  la  place  ne  se  reprendra  pas 
vivement  et  ne  contraindra  pas  les  vendeurs  à  se  ra- 
cheter avant  la  liquidation  de  lin  de  mois. 

if  if  Nos  Renies  Françaises  sont  un  peu  plus 
lourdes. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  a  détaché  lundi  son  coupon 
trimestriel  de  75  centimes,  cote  100  fr.  95  à  terme  et 
100  fr.  90  au  comptant,  contre  101  fr.  85  et  101  fr.  92  1/2 
avec  coupon  il  y  a  huit  jours.  La  Rente  3  f,'2  0/0,  qui 
finissait  à  101  fr.  70  au  comptant  et  à  101  fr.  85  à 
terme,  se  retrouve,  sur  ces  deux  marchés,  respective- 
ment, à  101  fr.  72  1  3  et  à  101  fr.  85;  Rente  3  O/0Amor- 
tissable,  100  fr.  au  comptant,  contre  100  fr.  15. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  restaient  à.  494  fr.  50, 
se  retrouvent  à  498  fr.  50;  Emprunt  2  1/2  0/0  du 
Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  83  fr.,  gagnant 
50  centimes;  Emprunt  de  Madagascar,  ferme  à  84  fr.; 
Emprunt  3  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine,  497  fr.  contre  498 
francs. 

if  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  font 
toujours  preuve  d'activité,  mais  les  cours  ne  varient 
que  peu  en  général. 

Les  Obligations  4  0/0  1S65,  qui  cotaient  554  francs, 
sont  à  554  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1869,  436  fr.,  contre 
435  fr.  Obligations  3  0/0  1S71,  407  fr.  ;  elles  cotaient,  il 
y  a  huit  jours,  407  fr.  50;  Obligations  4  0/0  18T6, 
570  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876,  568 fr.,  contre  567 fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  qui  finis- 
saient à  367  fr.,  s'inscrivent  à  366  fr.  25;  Obligations 
2  1/2  0/0  1894-1896,  365  fr.,  contre  364  fr.  50;  Obli- 
gations 2  0/0  1898,  412  fr.  ex-coupon;  elles  restaient 
vendredi  dernier  à  419  fr.  avec  coupon  ;  Obligations 
2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropolitain  de  Paris), 
424  fr., contre  420  fr.  Rappelons  que  ces  derniers  titres 
ont  un  tirage  le  25  septembre. 

if  if  Les  actions  de  la  Bangue  de  France,  qui 
s'étaient  avancées  à  3.760  francs,  conservent  ce  cours. 

Pour  les  treize  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  1.975.471  fr.  78. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  ont 
été  encore  très  demandées  dans  ces  derniers  jours. 
Elles  clôturent  à  685  francs,  gagnant  2  francs  pour  la 
semaine. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont  une 
très  bonne  tenue.  On  sait  que  ces  titres  participent,  par 
an,  à  quatre  ou  six  tirages  de  lots,  suivant  les  émis- 
sions. Notons,  à  ce  propos,  que  les  Communales  1892 
ont  un  tirage  le  23  courant,  et  que  le  tirage  du  5  oc- 
tobre comprend  les  Obligations  Communales  1879, 
18S0,  1891  et  1899.  Les  gros  lots,  à  ce  tirage,  sont  de 
100.000  francs  et  150.000  francs. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
479  francs,  contre  478  fr.  50  ;  Obligations  Foncières 
1879,  504  50;  elles  finissaient  la  semaine  dernière  à 
503  fr.  Obligations  Communales  1880,  498  francs,  contre 
499  fr.  50. 

Les  Obligations  Foncières  1883  finissent  à  442  fr.  50, 
contre  444  fr.;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1885, 
470  fr.,  sans  variation  sensible. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
400  fr.  75,  contre  401  fr.  ;  Obligations  Communales  1892 
2  80  0/0,  458  fr.  50,  reperdant  1  fr.  50;  Obligations 
Foncières  2  80  0  0  1895  ,  468  fr.  50;  Obligations  Com- 
munales 2  60  0/0  1899,  406  fr.,  contre  467  fr.  50  ;  Obli- 
gations 3  75  0/O  1899,  505  fr.,  en  moins-value  de  2  fr. 

if  if  Le  groupe  des  actions  de  nos  Grandes  Sociétés 
de  Crédit  a  eu  un  marché  irrégulier.  La  plupart  sont 
en  moins-values  appréciables. 


|  La  Bangue  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  restait 
à  1.059,  cote  1.041;  Comptoir  National  d'Escompte  de 
Paris,  573  fr.  au  comptant  et  571  fr.  à  terme,  contre 
580  fr.  la  semaine  dernière. 

La  Société  Générale  est  ferme  à  615  fr.  à  terme  et  à 
616  fr.  au  comptant.  Le  bilan  de  cette  Société  au 
31  août  est,  dans  son  chiffre  global  d'affaires,  inférieur 
de  4  millions  de  francs  à  celui  du  31  juillet.  Quelques 
chapitres  ont  subi  des  variations  importantes.  Il  y  a 
augmentation  de  21  millions  de  francs  dans  le  porte- 
feuille et  les  elfets  de  commerce,  mais  diminution  de 
5  1/2  millions  dans  les  reports,  de  6  1/2  millions  dans 
les  comptes  courants  débiteurs,  de  3  millions  clans  les 
avances  sur  garanties.  Les  comptes  de  chèques  sont 
presque  sans  changement.  Quant  aux  bénéfices,  frais 
généraux  déduits,  ils  s'élèvent,  au  31  août,  à  3  mil- 
lions 404.662  fr.  44,  contre  3.015.487  fr.  50  au 31  juillet. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial,  que  nous  lais- 
sions à  604  fr.  50,  clôture  à  603  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  reste  à  1.030  fr.  à  terme  et  à 
1.032  fr.  au  comptant,  contre  1.035  fr.  il  y  a  huit  jours. 
Cet  établissement  payera,  à  partir  du  25  courant,  son 
coupon  n°  10,  représentant  le  solde  du  dividende  de 
50  fr.  de  l'exercice  1900.  Ce  solde  sera  payé  à  raison 
de  28  fr.  80  pour  les  titres  nominatifs  et  de  27  fr.  83 
pour  les  titres  au  porteur. 

La  Bangue  Internationale  de  Paris  clôture  plus  faible 
à  320  fr.  ;  Bangue  Française  de  VAfrigue  du  Sud,  65  fr., 
contre  69  fr.  ;  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et 
d'Exploration,  99  fr.  50. 

La  Bangue  de  l'Algérie  se  retrouve  à  850  fr.,  contre 
847  fr.  ;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France,  122  fr.  50,  contre  123  fr.  ;  Obli- 
gations de  475  francs,  142  fr.,  perdant  1  fr.  ;  Bangue 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  50  fr.  50. 

La  Rente  Foncière  se  retrouve  à  230  fr.,  sans  chan- 
gement ;  Compagnie  Algérienne,  653  tr.  . 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  finit  à  315  fr. 

Le  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie  reste  à  490 
francs;  Bangue  Parisienne,  534  fr.,  en  minime  plus- 
value. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  plus  faibles. 

Le  Lyon,  qui  finissait  à  1.674  fr.,  reste  à  1.645  fr.  ; 
Nord,  2.065  fr.  à  terme,  contre  2.126  fr.,  et  2.075  fr. 
au  comptant,  contre  2.120  fr.  ;  Midi,  1.305  fr.  au  comp- 
tant ;  il  finissait  la  semaine  dernière  à  1.308  fr. 

L'Orléans  est  à  1.650  francs  au  comptant,  contre 
1.679  fr.  50  ;  Est,  1.022  fr.  au  comptant,  contre  1.036  fr.  ; 
Ouest,  1.055  fr.  au  comptant,  contre  1.058  francs. 

Pour  la  trente-sixième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1900, 
une  diminution  de  1.224.000  fr.  Du  1er  janvier  au 
19  août,  la  diminution  totale  sur  l'année  dernière  est  de 
39.962.000  francs. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
été  agitées,  principalement  les  valeurs  de  traction. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  de  Paris  s'inscrivent  à 
619  fr.,  contre  610  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz, 
822  fr.  à  terme,  perdant  3  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  qui  était 
passée  à240fr.,  a  fléchi  de  nouveau  à  225  fr.,  mais  re- 
prend à  239  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  497  fr.,  contre 
501  fr.  ;  Chargeurs  Réunis,  1.170  fr.,  contre  1.142  fr. 
L'exercice  en  cours  de  cette  dernière  Compagnie  béné- 
ficiera des  premiers  résultats  de  la  ligne  nouvelle  de 
l'Indo-Chine  et  du  Tonkin. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  avaient  repris  à  825  fr., 
reperdent  30  fr.  à  785  fr.  Les  recettes  de  la  trente-sep- 
tième semaine  (10-16  septembre),  se  sont  élevées  à 
797.671  fr.  70,  contre  1.195.930  fr.  20  pour  la  même 
semaine  de  1900  et  827.727  fr.  85  pour  celle  de  1899. 
C'est  une  diminution  de  398.258  fr.  50  comparative- 
ment à  la  période  correspondante  de  1900  et  de  30.056 
francs  15  comparativement  à  celle  de  1899.  Depuis  le 
1er  janvier,  l'ensemble  des  recettes  atteint  33.765.775 
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Francs  95.  L'année  dernière,  on  avait  enregistré  le  chif- 
fre de  40.787.252  fr.  30,  et,  en  1899,  celui  de  35.094.059 
francs  55.  L'exercice  actuel  est  donc  en  infériorité  de 
7.021 .  470  fr.  35  sur  l'an  dernier  et  de  1 .328.283  fr.  60 
sur  1899.  Voilures  à  Paris,  180  fr.,  contre  100  fr.  50. 

L'action  Suez  est  revenue  de  3.700  à  3.745;  Paris 
Civiles,  2.520,  contre  2.515.  Les  recettes  de  la  première 
décade  de  septembre  se  sont  élevées  s.  3.090.001)  fr., 
contre  2.430.000  fr.  pendant  la  même  décade  de  1900. 
I  )u  1er  janvier  1901  au  10  septembre  courant,  les  recettes 
totales  se  chiffrent  par  69.874.847  fr.,  contre  61.467.778 
pour  la  même  période  de  l'année  dernière,  soit  une  plus- 
value,  pour  1901,  de  8.407.069  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  était  montée  à  475  fr.,  conserve,  à  472  fr.,  presque 
toute  son  avance  antérieure;  Eleclro-Mélallurgie,  350, 
contre  330  :  Dyle  et  Bacalan,  235. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  a  perdu  4  fr. 
à  27  fr.  ;  Compagnie  Thomson- Houston  de  nouveau 
faible  à  796,  en  réaction  de  54  fr. 

Les  actions  de  la  Comjwgnie  Générale  Française  de 
Tramways  cotent  493  fr.,  contre  503  fr.  ;  cette  Compa- 
gnie compte  avoir  terminé  la  transformation  du  réseau 
de  Marseille  avant  la  tin  de  1902.  Tramways  de  V Est- 
Parisien,  135  fr.,  en  recul  de  90  fr.  Au  sujet  de  cette 
dernière  Compagnie,  nous  nous  reportons  à  1'  «  Infor- 
mation »  que  nous  publions  plus  haut.  Tramivays  de 
Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  520,  contre  546. 

L'Omnium  Lyonnais,  qui  finissait  à  62  fr.,  s'inscrit 
à  (i0  fr.  ;  Métropolitain  de  Paris  un  peu  agité,  mais 
clôturant  à  610  fr..  contre  616  fr.  ;  Société  Parisienne 
pour  l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways 
Electriques,  272  fr.,  contre  282  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  se  retrouvent  à  90  fr.;  Société 
Métallurgique  de  l'Oural- Volga,  34  fr.  50  ;  Raffinerie 
et  Sucrerie  C.  Say,  1.110  fr.,  sans  changement. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones 
se  tiennent  à  351  fr.  ;  actions  Câbles  Télégraphiques, 
10  francs. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  était  revenue  à  525  fr., 
regagne  15  fr.  à  540  fr.  ;  Mines  de  Malfidano,  350  fr., 
perdant  75  fr.  ;  Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie 
de  Fivcs-Lille,  250  fr.  en  plus-value  de  1  fr.  50. 

ic  -jç  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  sont,  pour  la  plu- 
part très  fermes. 

Les  Fonds  Argentins  ont  de  nouveau  progressé.  Le 
4  0  0  1896  (Rescision)  est  passé  de  64  fr.  95  à  66  fr.  50 
et  le  4  010  1900  de  05  fr.  90  à  67  fr.  75. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  aussi  en  nouvelle  avance. 
La  Rente  Brésilienne  4  0/0  18S9  est  montée  de  67  fr.  05 
à68fr.  20,  et  YËmprunt  5  0/0  1S98  (Funding),  de 
92  fr.  80  à  92  fr.  95;  Obligations  Minas-Geraès,  382  fr. 
au  comptant  et  à  terme,  contre  379  fr.  et  370  fr.  jeudi 
dernier. 

La  nouvelle  dépréciation  du  change  espagnol  a  pesé 
sur  les  cours  de  la  Rente  Extérieure  Espagnole  qui, 
après  s'être  élevée  un  moment  de  71  fr.  15  à  71  67  1/2, 
recule  à  71  fr. 

La  Renie  Italienne,  par  suite  des  rachats,  est  passée 
.le  98  fr.  90  à  99  fr.  47  1/2.  Elle  finit,  au  dernier  mo- 
ment, à  89  fr.  40. 

La  Renie  Portugaise  3  0/0  est  à  26  fr.  15,  contre  26 
francs  05  il  y  a  huit  jours. 

Les  Fonds  Russes  sont  calmes.  La  Rente  3  0/0  1891- 
1894  clôture  à  85  fr.  70  au  comptant,  contre  86  fr.  20  ; 
Rente  3  0/0  1896,  85  fr.  30,  au  comptant  ;  Rente 
4  0/0  Consolidée  1901,  litres  libérés,  101  fr.  40. 

La  Renie  Serbe  4  0/0  l'ai  fiée  reprend  à  66  fr.  85  à 
terme,  et  à  66  fr.  90  au  comptant.  C'est  une  des  valeurs 
de  placement  les  plus  intéressantes  de  la  cote.  Son 
rendement,  de  plus  de  5  3  4  0  0  l'an,  sert  aux  capita- 
listes à  relever  la  moyenne  de  leurs  portefeuilles,  et  les 
•_'ages  qui  lui  ont  été  affectés  la  classent,  comme  on 
-lit.  au  premier  rang  des  fonds  d'Etat  secondaires  eu- 
ropéens. Quant  à  la  prime  d'amortissement,  bien  que 
n'étant  pas  tenue  en  compte  dans  le  taux  de  capitalisa- 
tion, elle  '  'institue  un  appoint  sérieux  qu'il  y  a  lieu  de 
prendre  en  considération.  En  effet,  cette  prime  qui  est 


de  33  0/0  sur  le  nominal,  représente,  actuellement  prèf> 
de  50  0/0  du  capital  engagé  sur  la  Rente  Serbe. 

Rappelons  encore  que  les  gages  affectas  au  service 
de  l'intérêt  et  à  l'amortissement  de  ce  fonds  reposent 
sur  huit  monopoles  dont  les  revenus  sont  encaissés  di- 
rectement par  l'Administration  autonome  des  Mono- 
poles serbes,  Administration  qui  compte,  dans  son 
Conseil,  M.  Sallandrou/.c  de  Lamornaix,  inspecteur  des 
finances,  et  nommé  par  le  Couvernement  français  pour 
représenter  les  porteurs  français  de  fonds  serbes. 

Les  Valeurs  Ottomanes  ont  été  discutées  au  cours 
des  dernières  séances.  On  a  reparlé  de  nouveau  de 
l'incident  franco-turc  et  on  s'est  entretenu  des  mesures 
que  l'on  prête  au  Gouvernement  franç  ais,  mais  au 
sujet  desquelles  il  est  impossible  de  se  prononcer. 

Les  Séries  Ottomanes  ont  détaché  hier  leur  coupon 
semestriel.  La  Série  B  reste  à  49  fr.  70  ex-coupon 
contre  50  fr.  35  avec  coupon  la  semaine  dernière  ; 
Série  C  25  fr.  85  ex-coupon  contre  20  fr.  90  avec  cou- 
pon ;  Série  D  23  fr.  95,  également  ex-coupon,  contre 
24  fr.  95  avec  coupon. 

ir  iç  lia  Banque  I.  R.P.  des  Pays-Aulrichiens  "ote 
435  fr.,  contre  43  »  fr.  ;  Banque  Nationale  du  Mexique, 
048  fr.  contre  647  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane, 
519  fr.  en  moins-valuc  de  9  fr.  ;  Robinson  South 
A  frican  Banking.  80  fr.  conire  87  fr. 

Le  Rio-TintO  est  à  1.327  fr.  Il  restait  il  y  a  huit 
jours  à  1.341  fr.  On  semble  croire  à  Londres  que  le 
prochain  dividende  que  déclarera  cette  Compagnie 
sera  de  35  shillings. 

La  Sosnowice,  comme  la  plupart  des  valeurs  russes, 
a  fléchi.  Elle  est  revenue  de2.130  fr.  à 2.050  fr.  ;  Usines 
de  Briansk  550  fr.  en  moins-value  de  42  fr. 

La  Compagnie  Internationale  dès  Wagons-Lits  et  des 
Grands  Express  Européens  est  faible  à  295  fr.  Nous 
renvoyons  nos  lecteurs  à  1'  «  Information  »  que  nous 
publions  plus  haut  sur  cette  Compagnie. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Russe-Française  de 
Chemins  de  fer  et  de  l'ramways  sont  plus  lourdes  à 
186  francs. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
irrégulières.  Les  Andalous  cotent  216  fr.,  contre  220 
francs;  Nord  de  l'Espagne,  168  fr.,  en  reprise  de  8  fr.; 
Saragosse,  234  fr.,  en  recul  de  4  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople,  qui  finissaient  à  271,  se  retrouvent  à  270  fr.  ; 
Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1894),  408 fr.  ;  Obligations  nouvelles  (Série  1896), 
339  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Bien  que  les  transactions  aient  encore  été  très  limitées  au 
cours  de  ces  derniers  jours,  il  y  a  à  signaler  sur  le  Marche- 
en  Banque  des  variations  de  cours  nombreuses  et  parfois 
importantes,  surtout  dans  le  compartiment  des  valeurs  russes. 

Le  Brésil  5  O/O  a  été  de  nouveau  demandé  et  il  gagne, 
d'une  semaine  à  l'autre,  6o  centimes,  à  79  fr.  40  ;  Emprunt 
Mexicain  5  O/O,  aux  environs  de  43  francs;  Chemins  Otto- 
mans, 101  francs,  en  moins-value  de  3  francs. 

Le  Cape  Cop-per  clôture  à  129  francs,  perdant  6  francs,  et 
la  Tharsis,  3  fr.  5C,  ;ï  168  francs. 

Le  Laurium  Qrec  est  revenu  de  56  fr.  75  à  f  4  fr.  50,  et  la 
Huanchaca  finit  à  89  fr.  25  contre  96  fr.  25.  Kertch,  en  fort 
recul  à  243  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz,  qui  finissaient  à  697  fr.  50, 
reculent  à  675  francs;  Huta-Bankowa,  3.020  francs,  en 
moins-value  de  430  francs  pour  la  semaine. 

La  Harpener,  que  nous  laissions  à  1.232  francs,  a  fléchi 
de  18  francs  à  1.219  francs;  Doubowdia-Balka,  1.245  francs, 
contre  1.320  francs;  Y  teille-Montagne,  605  francs,  sans 
changement;  Spies  Petroleum  Company,  16  francs. 

La  part  Monaco  cole  3.595  francs  ;  Transports  Electri- 
ques de  l'Exposition,  37  fr.  25. 

Les  Tramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris  res- 
tent  ;'i  82  fr.  50,  perdant  3  francs. 

Lee  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  restent  à  92  francs, 
sans  changement;  Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  au  même 
cours  de  700  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture. 
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19  septembre  1901. 

Le  Bureau  4'agriculture  de  Washington  vient  de  publier 
sou  rapport  mensuel  sur  les  perspectives  des  récoltes  en 
terre  au  1"  septembre. 

Le  Bureau  estime  la  condition  du  blé  en  général  à  82.8 
contre  09  6  au  1"  septembre  1900,  70.9  en  1899,  80.7  en  1898 
et  85.7  en  1897. 

D'après  ces  chitTres,  M.  Brown  estime  la  récolle  de  blr,  en 
général,  aux  Etats-Unis,  à  644.835.00»)  bushels  (225.692.250 
hectolitres)  contre  522.229.000  bushels  (182.780.150  hectolitres) 
estimation  officielle  de  l'an  dernier,  544.304.000  bushels 
190.506.400  hectolitres)  en  1899  et  075.148.000  bushels 
(236.301.800  hectolitres  en  1898. 

Comparativement  aux  années  précédentes,  la  situation  se 
présente  comme  suit  : 

Surface 

Conditions  ensemencée  Production 

Acres  Hectolitres 

1901   82.8       45.773.000  225.692.250 

1900    69.6       42.486.000  182.780.150 

1899    70.9       44.622.000  190.506.400 

1898   80.7       44.062.000  236.301.800 

Le  Bulletin  des  Halles  évalue  comme  suit  la  production 
du  froment  dans  l'univers  : 

Pays  1901  1900  Différence 

(En  hectolitres) 

Europe   526.C00.000   548.900.000   —  22.900.000 

Amérique   320.000.000   250.700.000   -f  69.300.000 

Asie   103.800.000   102.500.000   +    1.300  000 

Afrique   15.500.000     14.500.000   +  1.000.000 

Océanie   18.000.000     18.500.000   —  500.000 

Totaux....    983.300.000   935.100.000   +  48.200.000 

Notre  confrère  estime  les  importations  probables  à  100  mil- 
lions 800.000  hectolitres  et  les  exportations  à  115.800.000  hec- 
tolitres. 

C'est  donc  une  différence,  en  faveur  des  exportations,  de  15 
millions  d'hectolitres.  Cette  balance  en  faveur  des  exporta- 
tions s'explique  par  une  plus  forte  production  que  celle  de 
l'an  dernier,  due  aux  gros  rendements  américains. 

La  Ligue  agraire  vient  de  publier  l'estimation  do  la  récolte 
de  l'avoine.  ïl  résulte  de  cette  estimation  que  le  rendement 
serait  do  70.999.000  hectolitres.  D'un  autre  coté,  le  Bulletin 
des  Halles  ne  trouve  que  67  millions  d'hectolitres.  Comme 
la  dernière  production  moyenne  décennale  est  de  89  millions 
et  demi  d'hectolitres,  le  déficit  est  donc  très  sensible  cette 
année,  soit  de  19  millions  d'hectolitres  d'après  la  Ligue 
agraire  et  de  ptus  de  22  millions  d'hectolitres  d'après  le  Bul- 
letin des  Halles. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

22  août 
1901 

29  août. 
1901 

5  sept. 
1901 

12  sept. 
1901 

19  sept. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

21  87 

21  12 

21  62 

21  12 

21  25 

Liverpool.  

15  45 

15  50 

15  33 

15  52 

15  39 

Anvers  

16  12 

16  75 

16  75 

15  75 

16  12 

16  98 

16  95 

16  90 

16  67 

10  70 

Buda-Pesth  

16  69 

16  65 

16  65 

16  46 

16  48 

Chicago   

13  36 

13  29 

13  55 

13  51 

13  07 

14  49 

14  41 

14  63 

14  03 

14  75 

La  tendance  a  été  beaucoup  plus  ferme  cette  semaine  par 
suite  de  la  meilleure  tenue  signalée  d'Amérique.  Le  marché 
reste  cependant  dans  l'expectative  à  cause  de  l'indécision 
dans  laquelle  il  se  trouve  à  la  suite  des  évaluations  si  con- 
traires de  la  récolte  du  blé.  On  attend  avec  impatience  l'esti- 
mation du  Ministère  de  l'agriculture. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


5  sept. 

12  sept. 

19  sept. 

21  62 

21  12 

21  25 

21  87 

21  37 

21  25 

Novembre -Déc. . . 

22  37 

21  62 

21  62 

4  de  Novembre  . . 

22  62 

22  .. 

21  87 

23  » 

22  37 

22  25 

Farines  de  consommation.  —  La  vente  continue  à  être 
très  calme  en  boulangerie;  la  meunerie  a  maintenu  ses  cours. 


On  cote  la  marque  do  Corbeil  31  francs  ;  on  cote  les  autres 
marques  en  disponible  : 

5  sept.  12  sept.  19  sept. 

Marques  de  choix             32  . .  31  50  31  50 

Premières  marques.. .      31  25  30  75  30  75 

Bonnes  marques               30  62  30  12  30  12 

Marques  ordinaires. . .       29  62  29  62  29  62 

Conditions  :  le  sac  de  101  lui.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec;  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Les  transactions  sont  toujours  fort  peu 
actives,  quoique  la  demande  soit  plus  régulière  de  la  part  du 
découvert  on  raison  de  la  fermeté  des  marchés  américains, 
mais  les  vendeurs  restent  très  réservés. 

Voici  les  cours  de  clôture  : 

5  sept.  12  sept.  19  sept. 

Courant   27  62  27  12  27  12 

Octobre   27  87  27  37         27  25 

Novembre- Déc. . .      28  37  27  75  27  62 

4  de  Novembre . .      28  62  28  . .         27  87 

4  premiers   29  12  28  37         28  37 

Le  tout  aux  100  lui.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Le  marché  a  été  quelque  peu  impressionne'' 
par  l'évalution  de  la  récolte  faite  par  la  Ligue  agraire.  Ce 
serait,  en  effet,  le  plus  faible  rendement  depuis  l'année  1893. 
Les  affaires  ont  été  actives  surtout  sur  les  mois  rapprochés 
et  la  clôture  est  ferme. 

5  sept.      12  sept.      19 sept. 

Courant   20  37         20  75         21  37 

Octobre   20  62         20  62         20  50 

Novembre-Déc. . .  20  62  20  02  20  62 
4  de  novembre...  20  62  20  87  20  62 
4  premiers   21  12         21  12         21  . . 

^Seigle.  —  Le  marché  est  au  grand  calme  et  les  cours  sans 
grand  changement.  On  a  coté  en  clôture  : 

5  sept.  12  sept.  19  sept. 

Courant   15  37  15  37         15  50 

Octobre   15  62  15  50         15  37 

Novembre-Déc. . .      15  62  15  50         15  02 

4  de  novembre  . .      15  75  15  75         15  62 

4  premiers   16    »  16  . .         15  87 


Alcools.  —  Le  marché  a  été  Ires  mouvementé  cette  se- 
maine à  la  suite  des  fortes  affaires  faites  précédemment  eu 
livrable.  On  constate  une  légère  reprise  dans  les  cours,  mais 
on  estime  généralement  que  la  hausse  ne  pourra  pas  s'ac- 
centuer par  suite  de  la  baisse  de  la  consommation.  En  clô- 
ture, les  cours  sont  plus  faibles. 

Le  disponible  est  à  28  50  contre  28  25  la  semaine  dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  (roux  88°)... 

Londres   

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(nioscovad) 


22  août 
1901 

29  août 
1901 

5  sepl . 
1901 

12  sept. 
190 1 

19  sept 
1901 

Fr. 

"Fr- 

Fr. 

Fr. 

Fr.  " 

22  12 

22 

22 

21  75 

20  75 

20  50 

20  37 

20  04 

19  39 

19  .. 

20  25 

21  12 

20  25 

20  37 

19  8", 

21  32 

21  56 

20  28 

20  13 

20  13 

22  99 

22  20 

22  68 

22  47 

20  92 

20  55 

20  17 

19  87 

ià  75 

39  25 

38  54 

37  80 

37  15 

37  80 

Des  averses  abondantes  sont  tombées  ces  derniers  temps 
dans  quelques  départements;  mais  dans  quelques  centres 
betteraviers,  on  continue  à  se  plaindre  amèrement  de  la 
sécheresse  ;  il  en  est  de  même  en  Allemagne  et  en  Autriche, 
et  on  n'escompte,  généralement,  qu'une  récolte  moyenne. 

Le  Journal  officiel  a  publié  le  tableau  de  la  production  et 
du  mouvement  des  sucres  indigènes  pendant  les  douze  mois 
de  la  campagne  1900-1901.  soit  du  1"  septembre  au  31  août: 
voici  le  résumé  de  ce  tableau  comparativement  aux  résul- 
tais do  la  campagne  précédente  : 

Du  1"  septembre  au  31  août  1899-1900  1900-1901 

TRAVAIL 

Fabriques  inactives  

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Quantité  de  betteraves  travaillées.», 


Tonnes  Tonnes 
1 

,  »  » 
339  334 
.394.475   8.717.  i:!9 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


RESSOURCES  GÉNÉI1AJ.KS 

Reprises  

Entrées  des  sucres  libérés  

Production  ^aS^Z"": 


LIVRAISONS 

Acquittement  pour  la  consommation. 

Sucrage  des  vendantes  

Expéditions  de  sucres  libérés  

Admission  temporaire  

Expédition  par  cabotage  

Exportation  

Sucres  des  mélasses  

Pertes  matérielles  et  autres  


Totaux  

STOCKS  AU  31  JUILLET 

Sucres  aclievés  fabrique  

—  en  fabrication  

—  en  entrepôt  

Total  des  stocks  

Contre,  au  30  juin  

Diminution  en  juillet  1901  

BALANCE  AU  31  AOUT  1901 


208 . 865 

126.030 

7.200 

7.331 

573.072 

675 . 002 

296.128 

304 . 692 

1.085.265 

1.173.655 

276.310 

283.061 

32.176 

15.301 

.  >U.  i 

i  nn 
1UU 

114.182 

101.899 

304.196 

416.056 

42.521 

50.141 

4 

29 

947.-/01 

1.060.581 

7.074 

13.628 

5.460 

5.384 

112.954 

70.706 

125.488 

89.718 

178.500 

148.954 

53.012 


59.236 


Tonnes 


Ressources  générales   1.150.300 

Livraisons  et  stocks   1.173.655 

Différence  représentant  les  quan- 
tités en  cours  de  transport   23.355 

On  ne  connaît  toujours  rien  de  précis  relativement  à  la  future 
réunion  d'une  nouvelle  conférence  relative  à  l'abolition  des 
primes  sucrières  et  les  avis  sont  très  partagés  à  cet  égard. 
11  faut  noter,  cependant,  l'avis  suivant  arrivé  de  Bruxelles 
par  l'entremise  de  l'Agence  Havas  : 

«  Contrairement  à  ce  qu'ont  annoncé  les  journaux  anglais, 
les  négociations  sont  en  bonne  voie  à  propos  de  la  conférence 
des  sucres.  La  France,  notamment,  a  exprimé  le  vif  désir  de 
voir  cette  conférence  se  réunir  le  plus  tôt  possible.  » 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Octobre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


5  sept. 

12  sept.  19  sept. 

25  37 

25  .. 

23  94 

25  44 

24  94 

24  06 

25  62 

25  19 

24  44 

26  25 

25  81 

25  06 

22  .  . 

21  75 

20  75 

100  .. 

99  50 

100  .. 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (San  tos  good 

ave rage)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


22  août 

29  août 

5  sept. 

12  sept. 

19sept. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  50 

34  .. 

34  .. 

34  .. 

35  75 

34  70 

34  .. 

35 

35  01 

35  63 

35  50 

34  75 

34  75 

34  75 

36  25 

34  68 

34  06 

34  08 

34  37 

35  62 

27  69 

27  40 

20  83 

26  83 

27  69 

Du  7  au  13  septembre,  les  recettes  de  Santos  ont  été 
de  318.000  sacs,  contre  250.000  pendant  la  même  période 
de  1900  et  270.000  en  1899;  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à 
159.000  sacs,  contre  88.01)0  en  1900  et  105.000  en  1899. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  13  septembre  1901,  les  recettes  des  deux  ports 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  2.786.000  sacs,  contre  2.006.000 
pendant  la  période  correspondante  de  1900;  Rio,  1.481.000,  con- 
tre 712.000  en  1900;  soit,  au  total,  4.267.000  sacs,  contre 
2.718.000  au  13  septembre  1900. 

Le  marché  â  terme  du  Havre  a  présenté  un  peu  plus  d'ac- 
tivité. |,ar  suit"  de  la  hausse  du  change,  et  sur  des  ordres 
d'achats  de  l'intérieur.  La  tendance  a  élé  ferme  et  la  clôture 
b'(  '  faite  en  hausse.  On  s'atiend,  pour  1903/1908,  à  une  ré- 
colte beaucoup  moins  forte  que  celle  actuelle.  Aussi,  les  jour- 
naux brésiliens  engagent-ils  les  planteurs  à  ne  réaliser  do 
leur  production  que  le  plus  strict  nécessaire  pour  leurs  dé- 
I  garder  le  reste  pour  obtenir  de  meilleurs  prix  plus 


Vins.  —  Nous  avons  eu  cette  semaine  de  nombreux  orages 
par  toute  la  Fiance  et  ce  mauvais  temps  est  venu  bien  mal 


à  propos  au  moment  où  la  cueillette  devenait  générale  dans 
les  vignobles  du  Midi. 

L'incertitude  qu'un  pareil  temps  fait  naître  a  partout  avancé 
la  date  des  vendanges.  On  continue  à  cueillir  dans  le  Borde- 
lais, dans  la  Bourgogne,  et  les  vendanges  sont  générales  dans 
la  plupart  des  régions  du  Sud-Ouest  et  dans  plusieurs  con- 
trées de  l'Est.  On  annonce  qu'en  Auvergne  les  propriétaires 
de  vignes  précoces  vont  débuter  ces  jours-ci. 

Dans  le  Gard,  il  a  été'  traité  quelques  affaires  en  Petits 
Bouscbet  à  1  fr.  10  le  degré,  en  Alicante-Pouschet  de  1  fr.  30 
à  1  fr.  40.  Les  propriétaires  demandent  actuellement  dii 
1  fr.  15  à  1  fr.  25  pour  des  vins  titrant  8  degrés  environ.  Le 
commerce  oll're  de  0  fr.  75  à  0  fr.  90. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 
À 


Villes 


Le  Havre.. 
Liverpool. . 
New-York . 


22  août  29  août 
1901  1901 


Fr. 
55  37 
50  09 
41  68 


Fr. 
57  .. 
55  88 
44  58 


5  sept. 
1901 


Fr. 
55  12 
54  25 
43  40 


12  sept.  19  sept. 
1901  1901 


Fr. 
55  . . 
51  26 
43  45 


Fr. 
55  02 
52  35 
44  80 


Les  avis  d'Amérique  sont  enfin  arrivés  et  sont  moins  défa- 
vorables qu'on  ne  pensait  malgré  l'infériorité  constatée  dans 
la  condition  du  Texas.  D'après  les  indications  du  Bureau  de 
l'Agriculture  des  Etats-Unis  la  récolte  atteindrait  environ 
11  millions  1/2  de  balles. 


Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la 
Circulaire  Merton  : 

DuP'janv.  1"  quinz.  Depuis 
au  31  août     de  sept,    le  1"  janv. 
1901  1901  1901 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.048) 

Importations   150.234         7.456  163.690 

Délivraisons   159.273         8.439  167.712 

En  faveur  des  délivr..    +  3.039    "+     983      +  4.022 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  31  aoùt-1901  s'élevait  à   25.821 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   983 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  septembre   24.838 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1er  janvier  au 
31  août  1901..  .  66.597  16.269  36.618  20.450  16.300  156.234 

lr8  quinz.  do  sep- 
tembre 1901  .. .    3.202      500   1.554   1.100   1.100  7.456 


Dep. le  1" janv...  69.799  16.769  38.172  21.550  17.400  163.690 

Les  délivraisons  de  la  dernière  quinzaine  comprennent 
250  tonnes  expédiées  en  Amérique. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 

22  août 

29  août 

5  .-ept. 

12  sept. 

18  sept. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d 

£  sh. 

Disponible  

66  5  . 

66  10 

66  15  . 

67  T  6 

61  5  . 

A  3'mois  

66  12  6 

66  18 

é 

67   2  6 

61  15  ■ 

67  12  6 

Btain  :  disponible. . 

115  10  . 

in  îs 

115  2  6 

115  5  . 

113  17  8 

—      à  3  mois — 

110  12  6 

114  5 

111  15  • 

112  12  . 

112  o  . 

Plomb  anglais  :flisp. 

11   8  9 

12  1 

3 

12  3  9 

12   7  6 

12  5  . 

—     espagnol  :  — 

11  11  10 

11  6 

3 

u  n  o 

12  2  6 

12   1  3 

Zinc  :  disponible. . . 

16  18  9 

17  1 

3 

n  •  • 

16  16  3 

16  15  . 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

54  i 

53 

4 

53-  7 

53  7 

54  1 

—      il  mois. . . 

54  1 

53 

3 

53  6 

53  6 

53  10 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (14  septembre)  sont  les 
suivants  (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  175  fr.,  sans  changement  ; 
Chili  1'"'  marques,  178  fr.  ..,  comme  la  semaine  précédente  ; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  185  fr. ..,  contre  184  fr.50; 
en  lingots  propres  au  laiton,  188  fr.  ..,  contre  180  fr.  75; 
en  cathodes,  199  fr.  ...contre  198  fr.50;  étain  Ban*»,  310  fr., 
contre  815  francs;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  a 
Paris,  35  fr.  60,  contre  86 fr.go;  zinc  de  Silésie,  46  fr.  .., 
contre  46  fr.  50. 

Xavier  Girardot 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  18  septembre  1901. 
La  Mort  du  président  Mae  Kinlcy.  —  L'Entrevue  de  Dantzig.  —  Ma- 
rasme des  Marchés  financier  et  industriel.  —  Baisse  de  tous  les 
Cours.  —  Le  Marché  monétaire. 

La  mort  du  président  Mae-Kinley  a  poussé  la  police 
à  un  redoublement  de  surveillance'  autour  de  l'Empe- 
reur, mais  elle  n'a  eu  aucune  répercussion  sur  le 
monde  des  affaires  etrde  la  finance.  L'Allemagne  n'a 
guère  eu  à  se  féliciter  de  la  politique  de  protection- 
nisme à  outrance  qui  a  été  inaugurée  par  le  feu  prési- 
dent ;  elle  n'a  pas  eu  à  se  louer  de  ses  tendances  impé- 
rialistes ;  néanmoins  la  presse  est  unanime  à  rendre 
hommage  aux  grandes  qualités  du  défunt  et  à. . .  dé- 
clarer que  son  successeur  accentuera  encore  ces  ten- 
dances, v 

L'Allemagne  a  eu,  aussi,  ses  fêtes  russes.  Mais  les 
voix  les  plus  autorisées  reconnaissent  qu'il  n'a  été 
traité  entre  les  deux  empereurs,  à  l'entrevue  de  Dantzig, 
aucun  sujet  politique  important.  La  Gazette  Nationale 
précise  exactement  la  note  qui  domine  dans  le  public 
et  la  presse.  «  L'entrevue  des  deux  souverains,  dit-elle, 
a  été  marquée  par  la  plus  grande  cordialité  ;  les  entre- 
tiens du  comte  de  Biilow  et  du  comte  Lampdorf  ont 
aussi  prouvé  la  parfaite  entente  des  deux  politiques. 
Du  côté  allemand  comme  du  côté  russe,  on  admet  que 
les  relations  entre  l'Allemagne  et  la  Russie  sont 
«  bonnes  et  loyales  ». 

Et  c'est  tout  :  on  parle  uniquement  de  la  cordialité 
des  rapports  anciens.  On  ne  constate  aucun  élément 
nouveau. 

L'extraordinaire  marasme  du  Marché  financier  de 
Berlin  continue  à  faire  l'étonnement  de  tous.  Jamais, 
à  aucune  époque,  on  n'avait  constaté  une  semblable 
absence  des  affaires.  Le  Marché  en  est  complètement 
désorganisé  et  la  petite  spéculation  quotidienne  con- 
duit tout.  La  cause  principale  est  toujours  dans  les 
mauvaises  nouvelles  qu'on  donne  de  toutes  les  indus- 
tries. Bien  que  les  cours  de  toutes  les  valeurs  indus- 
trielles soient  tombées  à  un  niveau  où  elles  seraient 
rémunératrices,  même  dans  le  chômage,  on  vend  tou- 
jours. Par  comble  de  malheur,  les  valeurs  de  charbon- 
nages qui  soutenaient  et  entraînaient  un  peu  les  valeurs 
métallurgiques  sont  tombées,  comme  ces  dernières,  à 
la  suite  de  la  nouvelle  que  le  Syndicat  des  charbonna- 
ges allait  être  forcé  d'abaisser  ses  prix  de  vente. 

Une  des  plus  mauvaises  Bourses,  depuis  de  nom- 
breuses années,  avait  été  celle  du  27  juin  1901,  dans  la 
pleine  débâcle  des  cours  qui  avait  suivi  la  faillite  de 
la  Leipziger  Bank.  Or,  voici  la  comparaison  des  cours 
des  principales  valeurs  industrielles,  le  27  juin  et  le  17 
septembre. 

27  juin    17  septembre 

Ilibernia   162  3/4  153  1/8 

Dynamite  trust   152  3/4  150  1/4 

Harpener   1713/8  1511/8 

Laurahïitte   198  1/8  178  5/8 

Dortmund   60./.  45  3/4 

Bochum   176  1/8  162  1/2 

Gelsenkirchcn   167  1/2  160  1/8 

Disconto  Gesell   176  3/8  172  l'4 

Dresdner  Bank   133  1/4  126  1/2 

Crédit  Mobilier  Autrich. .  204./.  196./. 

La  comparaison  de  ces  cours  se  passe  de  tout  com- 
mentaire :  ils  sont  tous  plus  bas  qu'au  temps  de  la 
grande  débâcle  financière  de  juin  dernier. 

La  Gazelle  de  Francfort  donne  quelques  pronostics 
sur  les  dividendes  que  pourront  distribuer  les  banques 
pour  l'exercice  1901.  D'après  ce  journal,  la  Deutsche 
Bank  donnerait  plus  de  10  0/0;  la  Disconto  Gesellscha/l 
de  8à9  0/  >,  contre  lu  0/0,  l'année  dernière;  la  Dresdner 
Bank  6  0/0,  au  lieu  de  8  0/0;  la  Berliner  Handelsge- 
sellschafi  environ  G  1/2  0/0,  contre  8  0/0;  la  Darmslad- 


ler  Bank  4  1/2  0/0,  au  lieu  de  G  U/0;  la  Berliner  Bank 
3  0/0  ou  4  0/0,  contre  5  0/0. 

Ces  pronostics,  comme  on  voit,  sont  assez  pessimis- 
tes :  ils  montrent  que  la  décadence  des  banques  suit 
de  près  celle  des  industries. 

L'argent  est  toujours  abondant  sur  le  marché  moné- 
taire, mais  la  Banque  de  l'Empire  a  reçu  de  telles  de- 
mandes de  numéraire  qu'on  s'étonne  partout  de  ne  pas 
lui  voir  élever  le  taux  de  son  escompte.  Cette  mesure 
ne  peut  plus  être  qu'une  question  de  jours. 


Informations  Économipes  el  Fiuaucières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1901 


14  sept. 

Bit.7  sept. 

929.260 

+  1.562 

26  051 

+  525 

10  688 

+  1-542 

919.268 

+  10-863 

64.618 

-  1.256 

S.  686 

+  3.676 

94.161 

+  2  367 

130-000 
40.500 

non  mod 

non  mod. 

1.157.654 

-  20.075 

671.007 

+  38.451 

31.231 

+  903 

1900 


15  sept. 


832. 495 
24.876 
14.756 

752  408 
71.548 
33  845 
89.077 


120.000 
30.000 
1.091- 260 

542.312 
35  433 


Dit.7  sept. 


—  1.449 


2. 534 
35.987 

1.776 
15  164 
10.880 


non  mod. 

non  mod. 
+  2.977 
+  61.385 
+  1015 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


7  juin 
15  » 
23  » 
29  » 

6  juill. 
15  » 

23  » 
31  » 

7  août 
15  » 

24  » 
31  » 

7  sept. 
14  » 
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% 

977 

1.083 

627 

729 

58 

+ 

382 

4 

991 

1.077 

664 

749 

63 

+ 

406 

1.004 

1.093 

683 

77t 

58 

+ 

399 

3  î/2 

897 

1.375 

605 

1.057 

105 

+ 

7 

911 

1.328 

584 

994 

79 

+ 

70 

» 

940 

1.254 

641 

960 

74 

+ 

176 

» 

986 

1.204 

687 

9j6 

60 

+ 

267 

958 

1.230 

665 

958 

70 

+ 

214 

958 

1.198 

660 

930 

65 

+ 

246 

967 

1.173 

682 

917 

68 

+ 

282 

» 

981 

1.138 

713 

902 

61 

+ 

329 

y31 

1.196 

644 

936 

65 

+ 

22 1 

» 

928 

1.178 

633 

908 

66 

+ 

235 

929 

1.158 

671 

919 

65 

+ 

258 

La  Production  et  la  Consommation  du  Sucre.  —  Le 

Bulletin  de  la  Statistique  de  l'Empire  vient  do  publier  un 
tableau  du  développement  de  l'industrie  sucriére.  Voici  les 
chillVes  depuis  la  campagne  1880-81  : 

Importation 
évaluée  Exportation 

en               en  Consomma- 
sucre           sucre  tion 
brut            brut  totale 

(Quintaux) 

1880-  81                        37.823       2.838.483'  2.833.491 

1881-  82                      39.511        3.143.645  2.978.084 

1882-  83                       47.081       4.725.514  3.766.520 

1883-  84                       36.071       5.958.144  3  684.030 

1884-  85                       34.716       6.737.275  4.764.774 

1885-  86                       39.870       5.003.215  3.417.704 

1886-  87                        31.917       6.611.280  3.603.453 

1887-  88                      58.343       5.147.233  4.499.745 

1888-  89                       53.033       6.122.499  3.827.722 

1889-  90                      53.240       7.441.459  4.471.161 

1890-  91                       79.318       7.502.265  4.702.534 

1891-  92                     109.903       6.929.113  4.762.648 

1892-  93                       23.154       7.261.581  5.013.194 

1893-  94                       11.641       7.283.224  5.166.300 

1894-  95                      13.784      10.460.442  5.526.947 

1895-  96                       14.215       9.581.284  6. 688. 596 

1896-  97                       15.325      lS.tf5.214  5.050.780 

1897-  98                       12.988      10.418.012  6.363.989 

1898-  99                       12.003      10.102.977  6.803.30(5 

1899-  1900                    12.389       9.761.645  7.640.445 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  19  septembre  1901. 

La  Bourse  est  restée  généralement  ferme  en  dépit  des  deux 
nouveaux  krachs  à  Heilbraun  et  à  Breslau  et  des  mau- 
vaises nouvelles  du  marché  métallurgique.  Toutes  les  valeurs 
participent  en  général  à  cotte  reprise,  sauf  celles  des  métal- 
lurgies  et  des  charbonnages,  qui  persistent  dans  la  faiblesse. 

Les  fonds  d'Etat  allemands  ont  vu  aussi  une  légère  hausse. 
Les  fonds  étrangers  sont  sans  grandes  affaires  et  peu  fermes. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  25  ;  Extérieure  70  -10  ;  Lom- 
bards, 20  50.  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  18  septembre  1901. 

La  Prolongation  de  ta  Guerre.  —  La  Situation  du  Trésor.  —  La 
Mort  de  M.  Mac  Kinley.  —  Les  Salaires  en  1900. 

Le  15  septembre  est  passé  et  la  guerre  sud-africaine 
n'est  pas  encore  terminée.  La  proclamation  de  lord 
Kitchcner,  ce  suprême  effort  pour  rapprocher  une  so- 
lution, a  donc  complètement  échoué;  d'aucuns  s'en 
plaignent,  et  voici  notamment  en  quels  termes  le  Man- 
chester Guardian  s'efforce  de  dégager  la  morale  de  cet 
échec  : 

Cette  morale,  écrit-il,  est  la  suivante  :  les  murs  de  Jéricho 
ne  tombent  pas  parce  qu'on  fait  autour  d'eux  des  processions 
solennelles  et  que  l'on  crie  très  fort.  Il  y  a  des  gens  qui  pré- 
tendent que  si  un  lel  n'avait  pas  souri,  ou  si  tel  autre  n'avait 
lias  crié  plus  fort,  les  murs  seraient  tombés  d'eux-mêmes  ; 
mais,  pour  notre  part,  nous  ne  le  croyons  pas  et  nous  cons- 
tatons que  bon  nombre  de  personnes  commencent  à  être  fa- 
tiguées de  ces  procédés. 

Quand  les  gens  commencent  à  s'apercevoir  que  la  guerre 
ne  sera  pas  finie  du  fait  qu'on  criera  ou  frappera  du  tam- 
bour, ils  s'aperçoivent  bientôt  que  le  Gouvernement  nja  pas 
fait  son  devoir.  Menacer  les  Boers  du  traitement  que  nous 
leur  infligerons  quand  nous  les  aurons  fait  prisonniers  n'est 
pas  une  politique  de  guerre,  mais  c'est  une  mauvaise  poli- 
tique de  paix,  parce  que  nous  no  pourrons  exécuter  nos  me- 
naces qu'après  les  avoir  fait  prisonniers  et,  quand  ils  seront 
prisonniers,  la  guerre  sera  finie. 

Mais,  si  nous  voulons  avoir  une  politique  de  paix,  laissons- 
lui  les  attributs  de  la  clémence  et  de  la  grâce.  Cette  politique 
de  paix  vindicative  que  le  Gouvernement  poursuit  est  un  pa- 
radoxe monstrueux  qui  lie  peut  mener  qu'à  un  échec. 

Je  m'empresse  d'ajouter  que  ce  langage  n'est  pas 
celui  de  la  majorité,  et  que  malgré  la  prolongation 
d'une  situation  défavorable,  le  public  conserve  sa  con- 
fiance dans  la  prompte  issue  du  conllit. 

En  attendant,  la  continuation  des  hostilités  exerce 
une  bien  mauvaise  inlluence  sur  les  finances  publi- 
ques. Le  Slatisi  constate  à  ce  sujet  que  bien  que  le 
Gouvernement  ait  reçu  ces  jours-ci  près  de  5.UU0.000 
de  livres  sterling  de  l'emprunt  en  Consolidés,  l'aug- 
mentation de  sa  balance  a  été  inférieure  à  3.000.000  de 
livres  sterling,  puisque  son  encaisse  était  la  semaine 
dernière  de  7. '89.000  liv.  st.  au  lieu  de  4.315.000 liv.  st. 
la  semaine  précédente.  La  faiblesse  de  cette  augmen- 
tation provient  des  énormes  dépenses  auxquelles  il  faut 
l'aire  face  :  c'est  ainsi  que  les  recettes  de  L'Echiquier 
accusaient,  la  semaine  dernière,  1.411.000  liv.  st., 
tandis  que  les  déboursés  ont  atteint  3.338.000  liv.  st. 
Samedi  dernier,  l'Echiquier  avait  reçu  41.100.000  liv.  st. 
sur  le  nouvel  emprunt,  lundis  que  les  versements  ap- 
pelés ne  représentent  encore  que  29.000.000  liv.  st.;  il 
y  a  donc  <  \i  1.M00.000  liv.  st.  de  versements  anticipés  : 
il  s'ensuit  qu'en  octobre,  novembre  et  décembre,  le 
Trésoi  ne  pourra  plus  réunir  qu'Une  somme  totale  de 
14.900.000  liv.  st.,  soit  un  peu  moins  de  5.000.000  de 
i  ;  ling  par  mois.  <  tomme  l'Echiquier  devra  luire 
face  an<  dépenses  de  lu  guerre  en  même  temps  qu'il  lui 
i  a  '  idra  i  »aj  er  l'in  térét  de  la  dette  en  dehors  des  ressources 


de  son  encaisse,  il  sera  dans  l'obligation  d'emprunter 
dès  le  commencement  du  mois  prochain  à  la  Banque 
d'Angleterre  une  somme  de  i  .000.000  de  liv.  st.  pour 
payer  les  intérêts.  Comme  le  versement  de  15  0  0  sui- 
te nouvel  emprunt  qui  vient  à  échéance  le  10  octobre  ne 
pourra  pas  donner  plus  de  5.000.000  de  liv.  st.,  et  qu'il 
faudra  couvrir  chaque  mois  les  dépenses  de  la  guerre, 
le  Gouvernement  ne  pourra  rembourser  avant  le  tri- 
mestre de  mars  les  emprunts  à  la  l'.anque. 

On  comprend  que  cette  situation  soit  peu  favorable 
aux  affaires  et  l'on  constate  que  les  abstentions  sont 
nombreuses.  En  ce  moment,  d  ailleurs,  les  fluctuations 
du  marché  de  New-York  ont  quelque  inlluence  sur  les 
cours  :  le  Stock  Exchange  sera  lermé  demain,  en  rai- 
son des  obsèques  de  M.  Mac  Kinlev  et  tous  ces  faits 
contribuent  à  augmenter  les  abstentions. 

Le  département  du  travail  du  Board  oftrade  vient  de 
publier  son  rapport  sur  les  salaires  en  1900.  D'après  ce 
document,  on  a  constaté  pour  l'ensemble  «le  J'année 
un  accroissement  sensible  par  rapport  aux  années 
antérieures. 

En  ne  considérant  que  les  industries  pour  lesquelles 
des  statistiques  définies  ont  pu  être  établies,  on  voit 
que  1.112.684  ouvriers,  c'est-à-dire  le  septième  du 
total  des  ouvriers  britanniques,  ont  vu  leur  salaire 
augmenter  de  212.000  livres  par  semaine,  tandis  que 
23.010  ouvriers  seulement  ont  subi  une  diminution, 
par  semaine,  de  2.800  livres.  L'augmentation  nette 
ressort  donc  à  209.000  livres  en  1900;  elle  avait  été  de 
91.000  livres  en  1899,  et  de  81.000  livres  en  1898. 

80  0/0  de  cette  augmentation  reviennent  aux  ou- 
vriers mineurs,  dont  le  salaire  a  augmenté  de  108.000 
livres  par  semaine,  soit,  pour  chacun,  4  shillings  5 
deniers.  Le  salaire  des  ouvriers  du  bâtiment  a  aug- 
menté, par  semaine  el  par  tête,  de  1  shilling  1/2;  ce- 
lui des  ouvriers  métallurgistes,  de  3  shillings  5  ;  celui 
des  ouvriers  des  filatures  de  11  deniers  1/2  ;  celui 
des  ouvriers  du  vêtement  de  2  shillings  2  deniers. 

Il  est  bon  d'ajouter  que  de  l'ensemble  des  ouvriers 
qui  ont  vu  leur  salaire  augmenter,  5  0/0  à  peine  le 
doivent  à  des  grèves. 

D'autre  part  une  réduction  du  temps  de  travail  s'é- 
levant  à  4  heures  7  minutes  par  semaine  a  eu  lieu 
pour  57.726  ouvriers,  en  moyenne.  809  ouvriers  ayant 
eu  leur  temps  de  travail  augmenté  de  1  heure  'i0  par 
semaine,  et  56.807  ouvriers  ayant  eu  le  leur  diminué 
de  4  heures  1/4.  Les  réductions  du  temps  de  travail 
n'avaient  atteint,  en  1899,  que  35.949  ouvriers  ou- 
vriers, et  ne  portaient  que  sur  3  heures  1/2  par  se- 
maine et  par  tête  ;  en  1898,  elles  avaient  atteint 
39.049  ouvriers,  et  2  heures  5  minutes  par  semaine  et 
par  tête. 


iaues  et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

19  septembre  1901 

Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LiV.  St.    t  ACTIF 

Billets  créés   M  138.000   Dette  fixe  de  l'Etat 


Hentes  immobilisées. 


Ltv  »t 

I  01.1.100 
ti.TM.MO 


Total . . . 


53.138.000 


Or  monnayé  et  lingols   37.363  000 
Total   ...  55.138-000 


Département  des  opérations  de  banque 


Capital  social  

Réserve  et  profits  et 

pertes  

Trésor  et  administra- 

lion  publique  

Comptes  particuliers, 
billets  a  sept  jours,  etc. 


Liv. 
14,353 


st. 

.000 


3. 770. 000 

M. 614.000 
10. 536.000 
183.000 


Total   18. "236.000 


ACTI7 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)  

Portefeu  il  le  et  avances 

Billets  en  réserve  

Or  et  argent  monnayés 


L6 


Liv.  st. 

633.000 
167.000 
743.01)0 
143  000 


Total   70. 730. 000 


I /ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Autriche-Hongrie 


877 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st)  


DATK 

Or  monnayé  » 
et 

Lingots 

Circulation 
-(excepté  les 
billets  a.1  jours) 

Dépôts 

'Il  g  V 

•0=3 

.•ai  rt 
a  o-M 
0  0 
0.  a) 
»  w"d 

^ 
M  -a 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

.le 
l'esc. 

% 

~Â 
3 
» 

» 

n 

» 

» 
» 

13  juin   

27  »   

4  juillet  — 

11  »   

18  >   

23  »   

l'août  

8  »   

15  »   

22  »  .... 
29  »   

o  sept.  

12  »  .   

19  »   

37  ns 

37.812 

38  116 
37.590 
37-3U5 
37- 599 
37.670 
37-314 
36  5  W 
37. 720 
39.071 
39.410 
39.086 

39  129 
39.506 

29.347 
29.385 
29.988 
30-929 
30.624 
30.395 
30-180 
30. 7  47 
30.633 
30.135 
29. 789 
29  719 
30.028 
29.669 
29-395 

48.912 
50.350 
52.743 
56.706 
51.107 
33.601 
49.872 
52  303 
48  001 
49.619 
51.889' 
51  260 
50. 474 
51483 
52.230 

4!  186 
42.062 
44  437 

ou ■ 

44.836 
46.797 
42.763 
46.295 
42  531 
42.512 
43.099 
42. 039 
42-095 
42.732 
42  850 

25.603 
26  172 
26.2(13 
24  436 
24.456 
24. 979 
23.271 
24.342 
23-072 
23.360 
27.057 
27.466 
26  833 
27-238 
27.886 

52  15 
51  79 

49  50 
43  » 
47  67 
46  45 

50  53 
46  27 
■49  18 

50  93 

51  97 

53  44 
53  » 

52  73 

53  20 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  18  septembre  1901. 

Le  Marché  de  Londres  a  été  un  peu  inlluoncé  par  les  fluc- 
tuations de  New-York  ;  bien  que  la  tendance  générale  reste 
meilleure,  le  manque  d'affaires  a  contribué  à  empêcher  un 
relèvement  des  cours. 

En  raison  .les  obsèques  de  M.  Mac-Kinley,  le  Stock- 
Exchange  sera  fermé  demain. 

Les  Consolidés  sont  à  93  11/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 

L'Extérieure  d' Espagne  se  tient  à  70  3/8;  l'Italien  est 
à  98  1/4  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  peu  actifs. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  règle  plus 
ferme. 

Les  fonds  argentins  sont  en  reprise.  On  cote  :  Argentin 
6  0/0  1886  95  3/4,  Funding  99  ./..  Le  Brésil  4  0/0  est 
à  67  ./.. 

Les  Chemins  anglais  sont  hésitants;  les  Chemins  améri- 
cains ont  eu  un  marché  moins  mouvementé. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  114  1/2;  YErie  à  43  7/8 
et  le  Louisville  à  106  1/8  ;  YAtchison  à  77  1/8  et  le  Norfolk  à 
56  1/8. 


A  UTRICHE-HONG  ftlK 

LA  SITUATION 


Vienne,  18  septembre  1901. 
Les  Tarifs  douaniers  étrangers.  —  Le  Tarif  autonome.  —  Une  Dé- 
bâcle à  la  Bourse  de  Vienne.  —  La  Récolle  hongroise. 

Le  Gouvernement  austro-hongrois  avait  cru  rem- 
porter un  grand  succès  diplomatique  :  il  pensait  avoir 
amené  le  Gouvernement  allemand  à  prendre  part  à  une 
Conférence  douanière  où  les  délégués  de  l'Autriche,  de 
l'Italie  et  de  l'Allemagne  élaboreraient,  en  commun, 
les  bases  d'une  entente  économique  par  laquelle  les 
alliés  de  l'Allemagne  échapperaient  aux  conséquences 
de  ses  futurs  tarifs  douaniers.  Les  organes  officieux  de 
Vienne  annonçaient  déjà  la  prochaine  réunion  de  la 
onférence  à  Venise.  Il  parait  qu'on  s'était  trop  hâté, 
n  dément  de  Berlin.  La  Correspondance  de  l'Alle- 
magne du  Sud  dans  une  note  aux  allures  visiblement 
officieuses  annonce  que  le  Gouvernement  allemand  n'a 
jamais  entendu  prendre  part  à  une  pareille  Conférence. 
Ce  journal  ajoute  que  le  Gouvernement  allemand  n'en- 
treprendra aucuns  pourparlers  diplomatiques,  à  ce 
sujet,  avant  que  le  Conseil  fédéral  et  la  Commission 
du  Reichstag  se  soient  prononcés  sur  les  principaux 
points  du  nouveau  tarif  douanier. 

Cette  nouvelle  n'est  pas  faite  pour  calmer  l'irritation 
croissante  des  Cercles  industriels  et  agricoles  d'Au- 
triche et  surtout  de  la  Hongrie.  Car  les  Hongrois 
paraissent  intraitables  dans  leur  colère  et,  bon  gré  mal 
gré,  il  faudra  bien  que  le  Cabinet  de  Vienne  oppose  une 
très  sérieuse  résistance  aux  projets  de  l'Allemagne.  Un 
conflit  ne  saurait  être  évité  et  ie  comte  Goluchowsky 
n'a  plus  d'autre  ressource  qu'étudier  les  moyens  de 
donner  à  ce  conflit  le  moins  d'acuité  possible. 


Je  vous  avais  annoncé,  au  mois  de  juillet  dernier,  la 
réunion  d'une  Conférence  austro-hongroise  chargée 
d'élaborer  la  revision  du  tarif  douanier  autonome.  Le 
Pester  Lloyd  donne  quelques  renseignements  sur  les 
travaux  de  cette  Conférence.  Elle  a  émis  le  vœu  que 
le  futur  tarif  s'inspirât  également  des  convenances 
économiques  des  deux  pays;  qu'il  facilitât  la  signature 
de  traités  de  commerce  avec  tous  les  grands  Etats  et 
qu'il  n'obérât  pas  les  produits  industriels  dans  un  sens 
onéreux  pour  la  consommation  hongroise.  Les  consom- 
mateurs hongrois  ne  devront  pas  payer  plus  cher,  en 
même  temps  que  les  industriels  hongrois  seront  mis 
en  situation  de  développer  largement  leur  production. 
Du  côté  autrichien,  on  se  montre  généralement  peu 
satisfait.  D'ailleurs,  les  négociations  durent  toujours  : 
on  se  dispute  surtout  autour  de  la  question  des  droits 
sur  les  vins  et  les  céréales. 

Le  Marché  financier  de  Vienne  est  absolument  terne 
et  la  faiblesse  des  cours  de  Berlin  réagit  jusque  sur  les 
nôtres  qui  sont,  aujourd'hui,  des  cours  de  débâcle.  On 
se  débarrasse  indistinctement  de  tout  :  valeurs  de 
banques,  de  mines,  de  métallurgies  et  de  chemins  de 
fer.  Les  principales  sont,  dans  tous  les  domaines, 
les  plus  éprouvées.  Cette  débâcle  ne  provient  pas 
exclusivement  des  mauvaises  nouvelles  qui  arrivent 
de  tous  les  centres  industriels  et,  notamment,  des  in- 
dustries textiles  et  métallurgiques,  car  ces  nouvelles, 
quoique  peu  favorables,  restent  aujourd'hui  ce  qu'elles 
étaient  depuis  longtemps.  Il  faut  voir  là,  les  effets 
d'une  véritable  panique,  dont  les  vraies  causes  sont 
l'accumulation  de  la  méfiance  qui  règne  depuis  six 
mois  et  la  répercussion  de  la  crise  industrielle  alle- 
mande. 

Le  Ministère  de  l'Agriculture  hongrois  vient  de  pu- 
blier son  rapport  définitif  sur  le  rendement  de  la  der- 
nière récolte.  Le  rapport  fait  ressortir  qu'on  a  été 
défavorablement  influencé  par  les  conditions  métérolo- 
giques,  lesquelles  ont  empêché  les  semailles  de  se  dé- 
velopper convenablement,  de  sorte  que  le  rendement 
de  la  récolte  est  inférieur  à  celui  de  l'année  précé- 
dente, aussi  bien  en  ce  qui  concerne  la.  quantité  que, 
pour  ce  qui  est  de  la  qualité.  Le  froment  pesait  en 
moyenne  76  à  79  kilogr.  l'hectolitre,  ce  qui  doit  être 
surtout  attribué  aux  qualités  inférieures  de  l'Alfoeld, 
lesquelles  ont  accusé  assez  souvent  7">  et  même  73  kil. 
Les  orges  pesaient  64  à  65  kilogr.  en  moyenne.  Les 
avoines  se  sont  sensiblement  améliorées  durant  la  der- 
nière période  de  leur  croissance  et  plusieurs  régions  du 
pays  ont  fourni  de  belles  qualités  bien  blanches.  Pour 
ce  qui  concerne  les  évaluations  quantitatives,  le  fro- 
ment ne  saurait  fournir  plus  de  33  millions  de  quin- 
taux, soit  une  diminution  de  3.6't  quintaux,  par  rap- 
port à  l'année  dernière.  Le  seigle  devrait  donner  11 
millions  de  quintaux,  en  augmentation  de  428.000 
quintaux,  comparativement  à  1900.  Le  rendement  de 
1 orge  est  estimé  à  10.5  millions  de  quintaux,  en  moins- 
value  de  1.4  million;  celui  de  V avoine  h  9.8J  millions, 
en  diminution  de  455.000  quintaux  ;  enfin,  pour  une 
superficie  ensemencée  de  2.550.000  hectares,  y  compris 
la  Croatie  et  Slavonie,  le  maïs  a  donné  34  à  35  millions 
de  quintaux. 


La  Récolte  du  houblon.  —  De  toutes  les  régions  de 
l' Autriche-Hongrie  où  l'on  se  livre  à  la  culture  du  houblon, 
la  Bohème  est  celte  année  la  plus  favorisée. 

Le  pays  de  Saaz,  y  compris  le  rayon  de  Rakonitz,  présente 
une  récolte  magnifique  qui,  pense-t-on,  dépassera  de  30  0/0 
celle  de  l'an  dernier  et  atteindra  dans  ce  district  le  chiffre  de 
75.000  quintaux  métriques.  On  compte  qu'à  ce  jour  les  75  0/0 
de  la  production  du  pays  de  Saaz  sont  déjà  rentrés.  La  qua- 
lité en  est  exceptionnelle  et  ne  sera  certainement  dépassée 
nulle  part. 

Dans  les  pays  d'Auscha  et  de  Dauba,  où  la  cueillette  est 
en  pleine  activité,  la  qualité  esl  également  excellente;  on  y 
récoltera  35.000  quintaux  environ. 

Dans  les  autres  pays  de  la  monarchie  —  à  l'exception 
cependant  de  la  S tyne 'septentrionale  où  la  récolte  est  mau- 
vaise —  la  production  sera  sensiblement  égale  à  celle  de  l'an 
passé.  La  Galicio  donnera  sans  doute  9.000  quintaux,  la  Hon- 
grie et  la  Transylvanie  3.000,  la  Haute- Autriche  3.250,  la  Mo- 
ravie 3.750  et  laStyne  8.000. 
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En  résumé,  la  production  totale  de  l' Autriche-Hongrie  sera 
cette  année  de  137.000  quintaux  métriques  contre  103.000 
en  1900. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  19  septembre  1001. 

Peu  d'affaires  ;  si  peu  qu'on  peut  à  peine  fixer  les  cours. 
En  général,  la  faiblesse  des  cours  est  extrême  et  la  baisse 
porte  sur  toutes  les  valeurs. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  618  50:  les  Lombards, 
82  50:  la  Lreuderbank,  392  ..;  les  Tabacs.  276  ..;  les  Che- 
mins de  fer  autrichiens,  616  50;  l'Alpine,  343  ...  Clôture 
calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 

Bruxelles,  19  septembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 

Différentes  causes  ont  inlluencé  cette  semaine  notre 
Marché  international. 

L'attentat  suivi  de  la  mort  du  Président  des  Etats- 
Unis,  sans  jeter  la  pertubation  que  l'on  pouvait  en  at- 
tendre, a  tout  au  moins  assombri  les  dispositions  de 
la  spéculation  qui  reste  encore  déliante. 

En  ce  qui  concerne  les  valeurs  espagnoles,  celles-ci 
restent  lourdes,  par  suite  de  l'aggravation  du  change. 

La  Rente  Extérieure,  sans  transactions  suivies,  a 
reculé  à  70  1/8. 

La  Saragosse  a  fléchi  à  2S'l  1/2,  le  Nord  de  l'Espa- 
gne à  168. 

Les  valeurs  de  traction  ont  subi  l'impression  des 
ventes  qui  se  sont  produits  à  Paris.  Le  Métropolitain 
a  été  refoulé  à  010,  pour  remonter  à  611  50. 

La  Parisienne  Électrique  a  été  plus  vivement  tou- 
chée à  271  et  clôture  à  270. 

Le  coupon  des  Rentes  turques  n'a  pas  compensé  les 
craintes  du  conllit,  par  suite  de  l'obstination  du  Sultan 
à  ne  pas  céder  aux  justes  revendications  de  la  France. 
La  série  C  a  fléchi  à  25  50  ex-coupon,  la  série  D  à 
23  55  ex-coupon,  les  Lots  turcs  à  101  1/2. 

Seule  la  Rente  brésilienne  4  0/0  a  été  bien  tenue, 
par  suite  de  la  hausse  du  change  et  par  la  con- 
naissance de  projets  financiers,  qui  seraient  de  nature 
à  l'améliorer  encore  considérablement.  Elle  clôture  à 
son  cours  le  plus  élevé  à  67  7/16. 

Les  dispositions  du  comptant  restent  peu  satisfai- 
santes ;  l'amélioration  dont  quelques  groupes  avaient 
été  l'objet,  notamment,  les  valeurs  sidérurgiques  et  les 
valeurs  congolaises,  a  amené  des  réalisations  qui  ont 
entamé  quelque  peu  les  cours. 

L'action  des  Korgcs  de  Sarrcbrûck,  dont  le  dividende 
a  été  fixé  à  150  fr.,  contre  700  l'an  dernier,  a  reculé  à 
5.8/0  francs. 

Les  échanges  sont  très  restreints  en  actions  de  Ban- 
ques. 

La  Capital  et  la  Dividende  Outre-Mer  reculent  à  310 
et  à  83.  il  ne  s-era  pas  distribué  de  dividende  cette 
année. 

La  Caisse  Commerciale  et  le  Crédit  Général  Liégeois 
ont  leurs  cours  fort  discutés.  Il  est  certain  que  le  pro- 
jet de  fusion  de  ces  deux  établissements  donnera  lieu 
à.  un  vif  débat  entre  les  actionnaires. 

Les  Charbonnages  continuent  à  l'aire  bonne  ligure 
et  donnent  lieu  à  d'activés  transactions. 

Les  valeurs  coloniales  sont  mauvaises  :  l'ordinaire 
Katanga  à  1.230,  Lomani  à  980;  Haut  Congo  à  l.T'iO. 

Les  valeurs  de  Tramways  sont  assez  bien  tenues. 

Tous  les  titres  russes  et  russo-belges  ont  subi  une 
forte  déformation.  La  Métallurgique  Russo-Belge  est 
ramenée  à 890.  La  Dniéprovienne  descend  à  2.212  50. 

On  annonce  pour  ce  dernier  titre  un  dividende  de 
75  roubles,  et  d'autre  part  une  augmentation  de  capi- 
tal de  3.000.000  de  francs. 

Zincs  et  Glaces  sans  affaires. 


Le  Commerce  extérieur.  —  Pendant  les  huit  premiers 
mois  de  1901,  les  importations  se  sont  élevées  à  1.424.026.000 
lianes,  contre  1.413.207.000  fr.  en  1900  ;  il  y  a  donc  augmen- 
tation comparativement  à  l'année  précédente  de  11.758.WX>  fr. 

ou  1  0/0. 

Les  exportations  ont  atteint,  les  huit  premiers  mois  de  1901, 
1.161. 'f/O.OOO  fr.,  contre  1.183.917.000  fr.,  soit  une  diminution 
de  22  millions  ou  2  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépassé  les  exportations  de 
262.546.000  fr.,  contre  239.350  fr.  pendant  la  période  corres- 
pondante de  1900'. 

Les  droits  de  douane  perçus  les  huit  premiers  mois  de  1901 
se  sont  élevés  à  32.965.649  fr.,  contre  34.632.453  fr.  <n  1909'; 
il  y  a  donc  de  ce  chef  diminution  de  1.626.804  fr.  ou  5  0/0. 

Pendant  les  huit  premiers  mois  de  1901,  5.070  navires  sont 
entrés  dans  les  ports  belges,  ayant  un  tonnage  total  de  6  mil- 
lions 150.949  tonnes.  En  1900",  le  nombre  de  navires  entrés 
était  de  5.771  avec  un  ensemble  de  tonnage  de  5.057.000  tonnes. 
Il  y  a  donc  diminution,  comparativement  à  l'année  1900,  par 
rapport  au  nombre  des  navires  entrés,  de  101  imités  ou  2  0/0 
et  augmentation,  par  rapport  au  tonnage,  de  493.743  tonnes 
ou  9  0/0. 

Les  sorties  ont  atteint  le  chiffre  de  5.702,  ayant  un  tonnage 
total  de  0.208.716  tonnes.  En  1900,  le  nombre  de  navires  sor- 
tis était  de  5.793  avec  un  ensemble  de  tonnage  de  5.713.666 
tonnes.  Il  y  a  donc  diminution,  comparativement  à  l'année 
19U0,  par  rapport  au  nombre  des  navires  sortis,  de  91  unités 
ou  2  0/0  et  augmentation,  par  rapport  au  tonnage,  de  495.050 
tonnes  ou  9  0/0. 


La  Progression  des  Budgets  de  l'Etat  indépendant 


du  Congo.  —  Voici  le  tableau  comparatif  des  budgets  de 
l'Etat  du  Congo  pour  les  années  1891  à  1901  : 

1891   »  4.555.931 

1892   4.731.981  4.731.981 

1893    5.440.681  5.440.681 

1894   4.949.444  7.383.554 

1895   6.004.764  7.370.539 

1896    7.002. 735  8.236.310 

1897    9.369.300  10.141.871 

1898   14.765.050  17.251.975 

1899   19.960.500  17.672.965 

1900    26.250.500  27  731.254 

1901   30.751.054  31.256.054 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  16  septembre  1901. 
La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

L'événement  de  la  semaine  a  été  la  nouvelle  de  com- 
plications avec  le  Gouvernement  marocain,  à  cause  de 
deux  enfants  espagnols  que  les  tribus  du  Riff  s'obsti- 
nent à  garder  captifs.  Le  bruit  avait  couru  que  notre 
Gouvernement,  avec  l'assentiment  des  puissances, 
allait  procéder  manu  militari  contre  les  Riffains,  et  la 
crainte  de  cet  événement  a  réuni  dans  un  accord  par- 
fait la  presse  de  tous  les  partis  pour  protester  contre 
toute  aventure  guerrière.  On  a  fait  ressortir  qu'il  faut 
guérir  avant  les  plaies  des  guerres  précédentes,  et  que 
l'Espagne  ne  doit  pas  aller  chercher,  pour  le  momenj;, 
des  aventures  de  l'autre  côté  du  détroit. 

Un  des  motifs  qui  inspirent  la  défiance  du  public 
contre  une  expédition  au  Maroc,  est  le  manque  de  na- 
vires de  guerre.  Il  y  a  bien  en  chantier  trois  grands 
croiseurs,  d'un  modèle  un  peu  ancien  c'est  vrai,  qui 
pourraient  être  mis  en  service  d'ici  quelques  mois, 
mais,  pour  ce  l'aire,  la  marine  demande  un  crédit  de 
.'i0  millions  de  pesetas.  Jamais  le  pays  n'accordera  «le 
son  plein  gré  une  pareille  somme  pour  la  marine,  qui 
devra,  pour  longtemps,  se  contenter  de  son  budget 
do  MO  à  40  millions  de  pesetas,  dont  deux  cinquièmes  au 
moins  sont  absorbés  par  des  traitements  sur  terre  ferme. 

Le  Ministre  des  Finances  sera  ici  cette  semaine; 
peut-être  dans  le  cours  de  son  voyage  trouvera-t-il 
nie;  Idée  pour  améliorer  sa  situation,  qui  n'est  pas  des 
plus  brillantes  et,  si  contre  toute  attente,  il  se  présente 
devant  les  Chambres  en  qualité  de  ministre,  les  mau- 
vais compliments  ne  lui  feront  pas  défaut;  d'ailleurs 
on  parle  déjà  de  son  remplacement  comme  d'une  chose 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Italie 


certaine  et  parmi  les  candidats  on  cite  M.  Yillanueva, 
ministre  de  l'Agriculture,  du  Commerce,  de  l'Industrie 
et  des  Travaux  publics. 

La  Bourse  a  été  mal  impressionnée  par  la  question 
marocaine,  parce  qu'elle  a  craint  un  moment  que  ce 
tût  sérieux  et  alors  les  tinanecs  s'en  seraient  ressenties; 
mais  à  présent  qu'on  sait  déjà  qu'il  n'y  aura  rien,  les 
cours  se  raffermissent  et  regagneront  sans  doute  le 
terrain  perdu,  surtout  si,  comme  il  semble,  il  s'est 
créé  un  découvert,  alors  on  pourrait  coter  le  l01'  oc- 
tobre, coupon  détaché,  71  50  environ  sur  Y  Intérieure, 
4  0/0.  La  baisse  de  cette  valeur  a  été  de  1/2  0/0  et 
celle  de  l'Amortissable  5  0/0  de  0  20  0/0.  Les  titres  en 
cours  de  conversion  continuent  à  être  l'objet  de  trans  - 
actions peu  importantes  :  Ex-amortissable  SI  0'6; 
Douanes  103 ;  Philippines  91  90  0/0.  Quelques  affaires 
en  obligations  du  Chemin  de  fer  d'Aviza  à  103;  les  obli- 
gations i  0/0  Madrid  (Résultas)  à  75  0/0;  les  fractions 
de  ces  titres  à  71  et  7:2  0/0. 

La  spéculation  a  poussé  vigoureusement  le  cours  du 
change  et  une  seule  opération  de  50.000  francs  faite 
vendredi  a  suffi  pour  l'amener  à  42  50  0/0.  Dans  ces 
conditions,  il  n'y  a  pas  de  calcul  possible  et  il  peut 
atteindre  50  0/0  qu'on  n'en  serait  pas  surpris.  Le 
Trésor  verra  s'il  lui  convient  de  maintenir  une  situa- 
tion qui  lui  a  coûté  depuis  dix  ans  plus  de  200  millions 
de  pesetas  employés  à  payer  la  prime  du  change,  et 
qui  doivent  être  représentées  par  10  ou  12  millions 
d'intérêts  de  la  Dette. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 


26  août 

2  sept. 

9  sept. 

16  sept. 

72  10 

72  05 

72  95 

72  20 

4  0/0  Extérieure  

79  .. 

78  90 

79  .. 

92  85 

92  85 

92  80 

92  85 

Banque  d'Espagne  

485  80 

484  .. 

485  .. 

485  .. 

—     Hypothécaire  . . 

185  50 

185  .. 

1S5  . . 

185  50 

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs 

390  .. 

390  .. 

392  50 

392  .. 

39  50 

39  95 

40  30 

42  05 

—     sur  Londres  

'  35  16 

35  24 

35  34 

Bons  cubains  6  0/0  

86  05 

86  20 

86  25 

—         5  0/0 

71  75 

71  95 

71  85 

Cédules  hvpoth.  5  0/0... 

104  25 

104  25 

104  25 

104  10 

—           4  0/0... 

102  .. 

101  75 

102  .. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  différences  suivantes  :  —  avances  commerciales, 
2.7  millions;  circulation,  4.2;  comptes  courants,  1.3; 
le  compte  du  Trésor  public  est  créditeur  de  91  millions. 


Informations  Économips  et  Financières 


La  Situation  du  Trésor.  —  El  Economista  attire  l'at- 
tention sur  ce  fait  qu'en  raison  de  la  nouvelle  forme  donnée 
à  ses  bilans  par  la  Banque  d'Espagne,  on  peut  hebdomadai- 
rement apprécier  la  situation  du  Trésor.  Prenant,  par  exemple, 
le  bilan  du  31  août,  on  trouve  la  situation  suivante  : 

Débit  du  Trésor 

Pesetas 


Pagarès   919.842.639  47 

Compte  courant   147.711.378  25 

Opérations  à  l'étranger   772.753  57 

1.068.326.771  29 


Crédit  du  Trésor 
Solde  en  la  faveur  du  compte  ef- 
fectif avec  intérêts   106.178.801  99 

Dette  perpétuelle   5.810.658  59 

Amortissable  5  0/0   6.218.771  25 

Obligations  des  douanes   1.175.251  07 

119.383.482  90 

Réserve  :  Contribu lions   31.300.550  35 

—         Douanes   665.966  43 


151.349.999  68 


La  simple  lecture  du  bilan  permet  donc  de  connaître,  cha- 
que semaine,  la  situai  ion  du  Trésor,  situation  qu'auparavant 
on  ne  connaissait  qu'une  fois  l'an. 
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Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  26  août  1901  (34  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

2070 
784 
104 

499 

Pesetas 

36-165.059 
10  324.750 
823.247 
7.660  834 

Pesetas 

39.283  232 
11.412  122 
910.258 
8.221.923 

Pesetas 

39  766.295 
11.520.048 
787.961 
8.302  200 

Pesetas 

41.019.907 
12.188.242 
775  214 
8.178.890 

Lérida-Reus  ... 
Almansa  Valence 

Total  No.-d  de  l'Esp. 

3457 

54.973.890 

59  827  535 

60. 376. 504 

62  162  253 

1067 

3550 
246 

12.172.061 

40.688.286 
809  473 

11.871.186 

57.408  256 
1.070.826 

12.592.671 

38. 181. 448 
2.093.946 

12.361  315 

58  426  111 
2.175  082 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  18  septembre  1901. 

Les  affaires  sont  des  plus  calmes  et  les  cours  restent  fai- 
bles ;  la  hausse  persistante  du  change  impressionne  le  public. 

On  cote  l'Intérieur  à  72  10  ;  l'Extérieur  à  78  95  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  43  42. 


ITALIE 


LA  SITUATION 

Rome,  17  septembre  1901. 
Les  Grèves  et  les  Mouvements  agraires.  —  La  Fermeté  de  la  Bourse. 
—  Fausse  annonce  d'une  Conversion.  —  La  dernière  Récolte. 

La  politique  et  les  affaires  chôment  également  et 
jamais  on  n'avait  constaté  une  pareille  absence  de 
transactions  et  de  nouvelles. 

Comme  tout  le  personnel  politique  a  déserté  la  capi- 
tale, l'attention  est  plus  particulièrement  sollicitée  par 
les  provinces  où  éclatent  encore  de  ci  de  là  quelques 
grèves  et  même  des  mouvements  agraires  assez  inquié- 
tants. Les  plus  importants  sont  nés  en  Sicile. 

A  Mussomeli,  province  de  Caltanisetta,  les  ouvriers 
agricoles  ont  refusé  d'accepter  les  contrats  do  travail 
qui  leur  étaient  proposés.  Ils  ont,  au  nombre  de  plus 
de  quinze  cents,  fait  une  démonstration  tumultueuse 
aux  cris  de  :  «  Vive  le  roi  !  A  bas  les  contrats  !  »  Dis- 
persés une  première  fois,  ils  se  sont  reformés  sur  la 
place  du  Municipe  et  ont  continué  de  manifester. 

A  Gorleone,  un  même  nombre  de  journaliers  em- 
ployés au  travail  des  champs  se  sont  mis  en  grève. 
A  Locati,  mêmes  protestations  violentes  contre  les 
contrats  de  travail.  Il  a  fallu  envoyer  des  carabinieri 
et  même  de  la  troupe  pour  prévenir  de  plus  sérieux 
désordres. 

Cette  situation  inquiète  beaucoup  le  Gouvernement, 
car  l'approche  de  la  mauvaise  saison  n'est  pas  faite 
pour  enrayer  ce  mouvement  et  la  misère  des  campagnes 
est  telle  qu'il  trouverait  un  peu  partout  des  encourage- 
ments faciles  et  des  auxiliaires  tout  prêts. 

La  presse  disserte  toujours  à  perte  de  vue  sur  les 
conséquences  que  pourront  avoir  les  nouveaux  tarifs 
douaniers  allemands.  Il  faut  avouer  qu'en  Italie  l'Alle- 
magne n'a  pas  une  bonne  presse  et  l'on  prédit  partout 
à  M.  de  Biilow  qu'il  va  déchaîner  contre  lui  et  son  pays 
des  hostilités  irréconciliables.  Les  organes,  même  offi- 
cieux, déclarent  généralement  cjue  les  nouveaux  droits 
que  projette  l'Allemagne  sont  absolument  inaccep- 
tables et  il  est  d'ores  et  déjà  certain  que  notre  Gouver- 
nement ne  les  acceptera  pas  sans  représailles.  Il  pour- 
rait fort  bien  résulter  entre  les  deux  pays,  avec  une 
rupture  des  bons  rapports  économiques,  une  crise  dans 
l'alliance  politique. 

Malgré  l'absence  presque  complète  de  l'activité,  on 
a  constaté,  depuis  plusieurs  semaines,  une  fermeté 
satisfaisante  des  cours  à  la  Bourse  de  Rome.  Sans  les 
nouvelles  des  grèves  et  des  émeutes  siciliennes,  nous 
aurions  peut-être  assisté  à  un  vigoureux  mouvement 
de  reprise.  Mais  la  confiance  complète  ne  reviendra 
qu'avec  une  tranquillité  parfaite  des  provinces. 

Cependant  ce  renouveau  de  confiance  du  monde  de 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN  —  Suisse 


la  finance  est  assez  caractéristique  pour  qu'on  k  si- 
gnale. Jl  vieut  d'abord  de  l'amélioration  constante  de 
notre  situation  financière,  de  la  solidité  de  nos  budgets 
et  de  la  progression  des  excédents  de  recettes  du 
Trésor.  D  autre  part  le  change  s'améliore,  également, 
en  notre  faveur,  d'une  façon  constante.  Et  nos  titres 
sont  maintenant  parmi  les  valeurs  favorites  des  Bour- 
ses étrangères.  Les  cours  haussent  sans  cesse,  sous 
l'augmentation  des  demandes.  Je  sais  qu'on  dit,  en 
divers  endroits,  que  cette  hausse  est  factice  et  que  le 
Gouvernement  y  pousserait  lui-même  pour  préparer 
les  voies  d'une  prochaine  conversion.  Ce  sont  des  nou- 
velles écloses  dans  les  cerveaux  de  quelques  publicis- 
tes,  et  le  Gouvernement  n'a  certainement  appris  ses 
propres  intentions  que  par  la  lecture  des  journaux. 
Jamais  il  n'a  été  question  d'une  conversion,  à  hrève 
échéance,  du  moins.  On  sait  avec  quelle  peine,  au  prix 
de  quels  travaux  et  de  quels  sacrifices  le  crédit  de 
l'Etat  a  été  consolidé  au  point  où  on  le  trouve  aujour- 
d'hui. Une  conversion  remettrait  non  seulement  tout 
en  question  mais  éhranlerait  peut-être  l'édifice  si 
lahoricusemcnt  construit.  Mais  encore  une  fois,  ce 
sont  là  des  pronostics  vains,  le  Gouvernement  n'ayant 
jamais  eu  la  moindre  velléité  de  procéder  à  une  con- 
version de  la  Rente. 

On  annonce  de  bonne  source  que  les  évaluations  de 
la  valeur  de  la  dernière  récolte  donnent  un  chiffre  sen- 
siblement supérieur  à  celui  de  la  valeur  de  la  récolte 
antérieure.  On  peut  donc  prédire  une  sensible  diminu- 
tion des  importations  de  céréales.  Le  fait  aura  pour 
conséquence  de  diminuer  d'une  façon  sensible  les  pro- 
chaines recettes  du  Trésor,  mais  il  aura  une  inlluence 
décisive  sur  l'amélioration  du  change  et,  à  ce  point  de 
vue  il  doit  être  considéré  comme  un  événement  très 
heureux  pour  le  pays. 

Le  Budget  de  l'Exercice  1901-1902.  —  La  Gazetta 
Ufficiale  a  publié  la  loi  qui  approuve  les  prévisions  de  dé- 
penses et  de  recettes  pour  l'exercice  1901-1902. 

Nous  résumons  ces  chiffres  dans  les  tableaux  qui  suivent. 

Voici,  d'abord,  les  principales  évaluations  de  recettes  ordi- 
naires et  extraordinaires  : 


RECETTES  ORDINAIRES 

Revenus  patrimoniaux  :  Dire 

Domaines  ot  divers   12.738.600 

Participation  de  l'Etat  dans  les  produits  bruts 

des  grands  réseaux  de  chemins  de  fer   72.000.000 

Participation  de  l'Etat  dans  les  produits  bruts 

des  réseaux  secondaires   16.832.200 

Total   101.570.800 


Contributions  directes  : 

Impôt  sur  les  terres   100.840.000 

—  maisons   89.400.000 

—  revenus  de  la  richesse  mobilière  290 . 715 . 000 

Total    "480.955.000 


Taxe  sur  les  affaires  (Régie  du  Ministère  des 
finances)  : 

Droits  de  succession   37.500.000 

—  de  mainmorte   6.100.000 

—  d'enregistrement  c   '59.000.000 

—  de  timbre   (i8.O00.0C0 

—  supplémentaires  d'enregistrement  et 

de  timbre   14.000. 000 

—  d'hypothhèque   7.000.000 

—  sur  les  concessions  accordées  par  le 

Gouvernement   8.500.000 

Total   200.10o.ooo 


Ju  res  sur  les  affaires  (Régies  diverses)  : 

Taxes  sur  les  transports  par  chemin  de  fer . .  22.2'i0.000 
Droits  des  chancelleries  diplomatiques  et 

consulaires   800.000 

Total   23.040.000 


Taxes  sur  les  objets  de  consommation  : 

Taxes  do  fabrication   103.000. 000 

Droits  de  douane  et  de  navigation   211.05o.000 

Droits  d'octroi  sauf  ceux  de  Naplcs  et  de 

Rome   50.225.000 

Octroi  de  Naples   700.000 

Octroi  de  Rome   1.400.000 

Total   3fi6.375.000 


Monopoles  : 

tabacs   201.000.000 

Sel   75.500.000 

Vente  do  la  quinine  et  des  produits  dérivés 

de  la  quinine   b.  440.000 

Loteries,  etc   67.500.000 

Total   345.440.000 


Produits  des  services  publics  : 

Postes   64.000.fXX) 

Télégraphes  et  téléphones   15.500.000 

Prisons   5.900.000 

Divers   17.124.100 

Total   102. 524. 100 


Remboursements  de  dépenses  et  fonds  de  con- 
cours  24.585.570 

Receltes  diverses   24.627.000 

Total  des  recettes  ordinaires   1.669.217.470 


RECETTES  EXTRAORDINAIRES 

Recettes  effectives  ,   5.584.237 

Construction  de  chemins  de  fer   232.537 

Mouvement  des  capitaux   73.940.290 

Total   79.757.064 


RÉCAPITULATION 

Recettes  ordinaires   1.669.217.470 

—      extraordinaires   79.757.064 

Virements   02.949.974 

Total   1.811. 924. 5C8 


Les  dépenses  s'élèvent  à  1.790. 959. 779  lire,  il  reste  donc  un 
excédent  prévu  de  20.964.729  lire. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  19  septembre  1901. 

Le  Marché  est  bien  impressionné  par  la  bonne  tenue  per- 
sistante de  notre  rente  à  l'étranger.  La  tendance  reste  ferme. 

La  Rente  est  à  102  65  ;  Méridionaux,  717  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  538  ...  Ranque  Nationale,  870  ... 


SUISSE 


Le  Commerce  Extérieur  de  la  Suisse.  —  D'après  le 
tableau  provisoire  que  vient  de  publier  le  département  des 
douanes,  l'importation  en  Suisse  dans  le  premier  semestre  de 
1901  se  chiffre  par  520  millions  de  francs,  restant  ainsi  de 
33  millions  au-dessous  du  niveau  atteint  à  fin  jnin  1900.  L'ex- 
portation, en  revanche,  est  en  légère  augmentation.  Elle  a 
passé  de  406  millions  en  1900  premier  semestre)  à  403  mil- 
lions de  francs. 

La  réduction  si  sensible  de  l'importation  porte  principalement 
sur  les  articles  suivants  :  les  produits  chimiques  1  million), 
les  bois  (1  million),  les  machines  et  véhicules  (5  millions  .  le 
fer  (11  millions),  le  cuivre  (1.3  millions1,  les  matières  miné- 
rales (5  millions',  les  vins  en  fûts  j  4  millions),  le  coton  en  laine 
(4.7  millions),  les  tissus  de  coton  lourds  (2  3  millions  .  L'im- 
portation des  bicyclettes  reste  stationnaire  à  1.800.000  fr. 
C'est  l'Allemagne  qui  est  le  principal  fournisseur  de  la  Suisse. 

Les  seuls  articles  d'importation  présentant  une  hausse  no- 
table sont  :  la  bijouterie  vraie  (1  million),  la  viande  fraîche 
(1.2  million),  le  froment  (3.4  million),  la  grège  '3  millions), 
l'organsin  et  la  trame  (3  millions). 


Les  Recettes  des  Douanes.  —  Les  recettes  des  douanes, 
pendant  le  mois  d'août  1901,  si1  sonl  élevées  à  3  851.178  fr.  50, 
contre 3 ,883.885  fr.  72.  Excédent  de  recettes  en  1901: 27.292  fr.  78. 
Du  1"  janvier  à  fin  août  1900,  les  recettes  s'étaient  élevées  à 
31.521.507  fr.  62,  tandis  qu'elles  ont  atteint  en  1901  29.048.054 
francs  88,  présentant  ainsi  une  diminution  de  2. 473.452  fr.  75. 


Les  Traités  de  commerce  en  Suisse.  —  D'après  le 
Buiid,  il  serait  possible  que  la  Suisse  s'entendit  avec  les 
autres  pays  intéressés,  l'Allemagne,  l'An  triche-Hongrie  et 
L'Italie,  pour  prolonger  d'une  année,  c'est-à-dire  jusqu'au 
31  décembre  1904,  les  traités  de  commerce  qui  doivent  expirer 
le31  décembre  1903.  Cette  prolongation  donnerait  plus  de 
temps  pour  mener  à  bien  les  négociations  relatives  à  la  con- 
clusion de  nouveaux  traités.  Mais,  de  toute  façon,  le  Conseil 
fédéral  insistera  pour  que  le  nouveau  tarif  douanier  suisse 
soit  discute'!  par  les  deux  Chambres  dans  le  courant  de 
L'année  1902. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Amérique 
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AMÉRIQUE 

*  AMÉRIQUE  CENTRALE 

Le  Conflit  Vénézuélien-Colombien.  —  Le  général  Castro 
envoie  par  mer  une  expédition  qui  doit  atterrir  aux  envi- 
rons de  Baranquilla,  le  principal  port  colombien  ;  de  son 
oôté,  le  Gouvernement  de  Colombie  vient  de  lancer  un  décret 
dans  lequel  il  se  déclare  obligé  d'adopter  une  nouvelle  atti- 
tude et  de  prendre  toutes  les  mesures  de  rigueur  nécessaires 
à  la  défense.  Il  devient  donc  bien  difficile  d'espérer  que  la 
«uerre  ne  va  pas  éclater  entre  les  deux  Républiques. 

Le  Nouveau-Monde  publie  à  ce  sujet  les  sages  réflexions 
suivantes  : 

Quant  aux  raisons  plausibles  qui  justifieraient  une  pareille 
«uerre,  il  est  impossible  d'en  découvrir.  Il  n'y  a  plus  de 
questions  de  frontières  entre  la  Colombie  et  le  Venezuela  de- 
puis la  sentence  arbitrale  rendue  en  1891  par  la  reine  régente 
d'Espagne.  11  n'existe  pas  davantage  de  rivalités  économiques 
sérieuses  entre  les  deux  Républiques  qui,  dans  ce  domaine, 
en  sont  encore  à  des  phases  également  rudimentaires  de  leur 
développement. 

De  haines  de  nationalités,  il  ne  saurait  être  question  entre 
deux  Etats  peuplés  des  mêmes  éléments  ethniques,  parlant 
la  même  langue,  ayant  fait  ensemble  la  Guerre  de  l'Indépen- 
dance, ayant  même  vécu  unis  jusqu'au  démembrement  delà 
grande  Colombie,  en  1832.  La  parenté  est  si  proche  qu'une 
lutte  entre  elles  ressemblerait  beaucoup  à  une  guerre  civile. 

D'ailleurs,  d'après  les  rumeurs  les  plus  persistantes  et  les 
plus  vraisemblables  qui  courent,  il  ne  s'agirait  pas  d'autre 
chose.  Des  partis  identiques  se  tendraient  les  mains  par- 
dessus les  frontières  artificielles.  Les  Gouvernements  des 
Caracas  et  de  Bogota,  appartenant  à  des  tendances  contraires, 
encourageraient  chacun  les  révolutions  de  la  République 
voisine.  Le  président  Castro,  champion  du  «  libéralisme  », 
aiderait  les  anticléricaux  de  Colombie. 

Mais  le  Gouvernement  de  ce  dernier  pays  lui  jouerait  le 
même  tour  au  profit  des  «  cléricaux  »  vénézuéliens.  Bien 
plus,  l'Equateur,  également  en  pleine  crise  d'émancipation 
anticléricale,  se  mettrait  de  la  partie.  Les  journaux  améri- 
cains, qui  aiment  à  corser  les  choses,  ajoutent  même  le  Nica- 
ragua à  la  coalition  dirigée  contre  la  Colombie;  ils  oublient 
seulement  que  les  deux  %E  fat  s  sont  séparés  par  le  Gosta- 
Ricà. 

Ce  chassé-croisé  de  partis  dans  deux,  et  peut-être  dans 
trois  pays  séparés  artificiellement  dans  le  premier  tiers  du 
siècle  par  une  guerre  civile,  explique  assez  logiquement  les 
troubles  actuels. 

Le  spectateur  impartial  ne  peut  que  constater  avec  tris- 
tesse ces  troubles  quasi  perpétuels  qui  affectent  ces  pays  et 
en  compromettent  l'avenir. 

Ces  Etats  sont  quatre  fois  et  demi  plus  grands  que  la 
France;  leur  sol  est  admirable,  leur  climat  remarquablement 
beau  dans  toute  la  région  des  plateaux  andins;  dans  leur 
sous-sol  se  cachent  d'immenses  richesses.  ?]t,  à  l'heure 
actuelle,  ils  sont  délaissés  par  l'immigration,  à  peine  effleurés 
par  le  commerce,  puis  par  les  capitaux.  La  Colombie  n'a  pas 
plus  de  600  kilomètres  de  chemins  de  1er;  le  Venezuela  moins 
de  900;  l'Equateur  une  centaine. 

Si  l'état  de  chose  actuel  se  prolonge,  l'Afrique,  si  ingrate 
relativement,  mais  attaquée  par  des  nations  organisées,  se 
développera. bien  avant  ces  admirables  régions. 

Que  les  Colombiens  et  les  Vénézuéliens  y  prennent  garde  : 
ils  courent  à  la  perte  do  leur  nationalité,  car  ils  ne  doivent 
pas  se  faire  illusion  et  c'est  pour  nous  un  devoir1  de  pousser 
ce  cri  d'alarme^,   

BRÉSIL 

Le  Budget  de  1902.  —  Voici  un  résumé  des  chiffres  du 
projet  de  budget  pour  1902  : 

Papier  Or 
(En  milreisj 

Recettes   258.011.000     42. 576. 060 

Dépenses   224.445.348  33.555.171 

Excédent   33.505.652'  9.021.405 

Voici  un  résumé  des  évaluations  des  dépenses  par  services, 
en  1901  et  en  1002  : 

Evaluation  de  1902  Budget  de  1901 

Or  Papier  Or  Papier 

(En  milrcis) 

Justice  cl  Int.         »         15. 910.224  »         16  094.202 

Aff.  étrang...       889.500       726.920       909. 500  527.520 

Marine   »         23.200.338  »  23.200.338 

Guerre   »         45.579.246  45.580.631 

Tràv.  publics  10.770.614  67.177.483  12.859.015  (il. 818.447 
Finances ....  :.'1.8O5.057    71.81:,.  138   23.081.470  97.293.602 

33  555.171  224.415.349   37.500.985  244.514.800 


ETATS  -UNIS 

La  Fin  de  la  Grève  des  Aciéries.  —  La  grève  des  ou- 
vriers des  aciéries  a  pris  fin  samedi.  14  courant,  à  la  suite 
d'une  conférence  de  six  heures  entre  les  représentants  de 
l'Association  des  Aciéries  fusionnées  et  de  la  i  orporation  de 
l'acier.  Les  ouvriers  reprendront  le  travail  aujourd'hui. 

L'arrangement  conclu  n'a  pas  été  publié,  mais  il  a  été  signé 
par  les  Directeurs  des  Compagnies  intéressées. 


La  Fusion  des  Réseaux  de  Chemins  de  fer.  —  Cette 
question,  qui  a  donné  lieu  récemment  à  des  manœuvres  re- 
tentissantes à  la  Bourse  de  New-York,  continue  à  être  à 
l'ordre  du  jour  aux  Etats-Unis.  Le  promoteur  de  ce  mouve- 
ment, M.  James  Hill,  fondateur  du  réseau  du  Grpnt  Nor- 
thern, a  fait  valoir  les  principales  raisons  qui  militent  en 
faveur  de  ces  fusions.  Nous  les  reproduisons  ci-après  : 

Les  avantages  de  la  fusion,  au  point  de  vue  des  dépenses 
d'exploitation,  sont  incontestables,  puisque  la  réunion  de 
plusieurs  réseaux  en  un  seul  diminue  les  frais  généraux  et 
supprime  notamment  le  personnel  administratif  de  la  plupart 
des  Compagnies  fusionnées. 

Au  début,  la  concurrence  a  pu  être  utile  et  elle  a  produit, 
en  effet,  dans  certains  cas,  de  bons  résultats  en  augmentant 
les  moyens  de  transport  à  la  disposition  du  public  et  en 
abaissant  les  tarifs.  Mais  les  choses  ont  bien  changé  depuis. 
Les  réseaux  suffisent,  à  l'heure  actuelle,  à  desservir  le  trafic, 
et  dès  lors  l'accroissement  de  ces  réseaux  aboutit  simple- 
ment à  renchérir  le  prix  de  revient  des  transports.  S'il  y  a 
deux  lignes  là  où  une  seule  suflit.  les  charges  d'établisse- 
ment et  d'exploitation  ne  peuvent  plus  être  balancées  par  les 
recettes,  et,  d'une  façon  ou  de  l'autre,  c'est  en  définitive  le 
public  qui  supporte  l'exoédent  de  ces  charges  soit  comme 
actionnaire,  soit  comme  transporteur.  Un  bon  service  ne  peut 
être  fait  que  par  un  réseau  qui  fait  ses  affaires. 

A_  un  autre  point  de  vue,  la  Compagnie,  qui  conserve  le 
trafic  sur  le  plus  long  parcours  dans  ses  propres  wagons  et 
sur  sa  propre  ligne,  peut  faire  des  tarifs  plus  réduits  et  rap- 
porter plus  d'argent  que  les  Compagnies  qui  seront  au  nom- 
bre d'une  demi-douzaine  pour  transporter  successivement  ce 
même  trafic  avec  un  personnel  séparé.  De  même,  si  à  la  fin 
du  trajet  par  rails,  la  Compagnie  peut  transborder  voyageurs 
et  marchandises  de  ses  propres  wagons  dans  ses  propres 
bateaux  pour  traverser  l'Océan,  c'est  encore  un  progrès  :  elle 
pourra  faire  pour  inoins  d'argent  un  meilleur  service 
que  si  on  doit  avoir  recours  à  plusieurs  Compagnies  dis- 
tinctes. 

Il  n'y  a  pas  à  craindre  qu'avec  cette  pratique  le  public 
soit  écrasé  sous  des  tarifs  exorbitants  La  loi  prescrit  que 
ces  tarifs  doivent  être  «  raisonnables  ».  Qu'entend-on  par 
une  taxe  raisonnable  ?  C'est  celle  qui  est  en  rapport  avec  le 
prix  de  revient  de  l'opération  eu  tenant  compte  des  charges 
d'établissement,  des  dépenses  d'entretien  et  d'exploitation. 
S'il  y  a  deux  lignes  lorsqu'une  seule  serait  nécessaire,  le 
trafic  en  supporte  le  fardeau  :  son  prix  de  revient  s'élève  et 
la  taxe  «  raisonnable  »  aussi.  La  concurrence  peut  amener 
une  réduction  passagère  des  tarifs,  mais  le  public  est  toujours 
finalement  victime  de  la  situation. 

Lorsque  des  guerres  de  tarifs  se  produisent,  le  dommage 
qu'elles  causent  est  aussi  grand  pour  les  populations  desser- 
vies par  les  lignes  rivales  que  pour  les  Compagnies  pro- 
priétaires de  ces  lignes.  C'est  particulièrement  sensible  dans 
les  petites  localités  qui  sont  à  une  grande  distance  des  centres 
d'approvisionnement  et  pour  lesquelles  les  tarifs  do  transport 
ont,  par  suite,  une  grande  influence  sur  le  prix  des  objets. 

La  valeur  des  marchandises  devient  instable  et  les  com- 
merçants ne  savent  plus  d'un  jour  à  l'autre  où  ils  en  sont. 
Un  marchand  peut  subir  une  grosse  perte  parce  qu'il  a 
acheté  sa  marchandise  sous  le  régime  d'un  certain  tarif  de 
transport,  tandis  que  son  voisin,  le  lendemain,  prolite  pour 
son  propre  achat  d'une  taxe  beaucoup  plus  réduite.  Des 
tarifs  stables  et  raisonnables  sont  absolument  nécessaires  à 
la  prospérité  générale.  Il  fut  un  temps,  peut-être,  où  les 
chemins  de  fer  molestaient  le  public  aux  points  qui  n'étaient 
pas  touchés  par  la  concurrence  ;  mais  ce  temps  est  passé  :  la 
sagesse  commerciale  et  la  loi  ont  réglementé  cet  état  de 
choses.  C'est  pourquoi  la  fusion  des  réseaux,  qui  conduit  à 
une  exploitation  plus  économique,  procure  autant  d'avantages 
au  producteur  et  au  consommateur  qu'aux  actionnaires;  les 
premiers  y  trouvent  des  tarifs  plus  «  raisonnables  »  et  les 
seconds  clés  dividendes  plus  certains. 


Le  Marché  Financier  de  New- York 


New-York,  18  septembre  1901. 
La  mort  du  Président  a  causé  la  plus  forte  impression 
dais  tout  le  pays;  elle  ne  pouvait  manquer  d'avoir  un  relen- 
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tissoinonl  sur  la  Bourse,  et  les  cours  ont  subi  au  premier 
moment  des  fluctuations  nombreuses.  Le  marché  n'a  pas 
tardé  à  se  reprendre  et  le  public  montre  la  plus  grande  con- 
fiance dans  la  gestion  du  nouveau  Président. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  A  tchi- 
son,  753/8;  Milwnukee,  1681/2;  Erie,  43  1/8;  Reading,  41  3/4  ; 
Canadian  Pacific,  1111/8;  Illinois  Central,  144  ./.  ;  Louis- 
mile,  102  7/8;  New-York  Central,  l.">2  1/2  ;  Union- Pacific, 
97  3/4.   


PÉROU 

La  Crise  ministérielle.  —  Le  Cabinet  Osma  a  donné  sa 
démission. 

La  crise  ministérielle  durait  depuis  l'ouverture  du  Congrès, 
le  28. juillet.  L'opposition  démocrate  de  la  Chambre  des  dé- 
putés avait  proposé  un  vote  de  censure  contre  le  Ministère, 
poiir  avoir  gouverné  sans  budget,  et  avait  réussi  à  le  mettre 
en  minorité.  ; 

Une  première  fois,  les  Ministres  voulurent  se  retirer  ;  mais, 
appuyés  parle  Président  et  par  la  majorité  du  Sénat,  ils  se 
décidèrent  à  rester.  Néanmoins,  leur  position  n'était  plus 
tenable,  la  Chambre  ayant  boycotté  les  Ministres  qu'elle 
voulait  mettre  en  accusation. 

L'opinion  était  cependant  favorable  au  Cabinet,  et  les  dé- 
putés démocrates,  ses  adversaires,  avaient  même  été  attaqués 
par  la  foule  à  la  sortie  du  Congrès. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Congrès  panaméricain.  —  Le  Gouvernement  de  la 
République  Argentine  vient  de  désigner  les  délégués  qui 
doivent  le  représenter  au  Congrès  panaméricain  de  Mexico  ; 
ce  sont  :  MM.  Bermejo,  député,  professeur  de  droit  interna- 
iional,  ancien  ministre  de  la  justice  ;  Anadon,  sénateur;  Gar- 
cia Meron,  ministre  de  l'Argentine  à  Washington. 

On  sait  que  le  Gouvernement  argentin  avait  primitivement 
refusé  de  prendre  part  à  ce  Congrès,  pour  la  raison  qu'il  ne 
voulait  pas  de  restriction  à  la  liberté  de  discussion  sur  l'ar- 
bitrage. Le  Gouvernement  mexicain  ayant  avisé  officiellement 
le  Cabinet  de  Buenos-Ayres  que  la  discussion  sur  toutes  les 
questions  serait  très  largement  comprise,  celui-ci  a  décidé  de 
se  faire  représenter  au  Congrès. 


Le  Commerce  extérieur.  —  Nous  avons  publié,  il  y  a 
deux  semaines,  les  statistiques  du  commerce  extérieur  "de 
l'Argentine  pendant  le  premier  semestre  1901.  Elles  nous  mon- 
trent que  les  importations  se  sont  élevées  à 56.619.775  piastres, 
dépassant  de  92.082  piastres  celles  de  la  période  correspon- 
dante de  1900.  Le  progrès  est  plus  marqué  du  côté  des  expor- 
tations. Celles-ci  montent  à  97.776.760  piastres  et  présentent 
une  augmentation  de  3.674.613  piastres.  Les  exportations  excè- 
dent donc  les  importations  de  41.056.989  piastres-or,  ce  qui 
constitue  un  élément  très  favorable  au  point  de  vue  des  con- 
ditions monétaires  du  pays. 

D'après  un  rapport  consulaire  anglais,  la  valeur  totale 
des  importations  dans  la  Bépublique  Argentine  représente, 
pour  l'année  1900,  22.697.014  liv.  st.  comparativement  à 
23.370.134  liv.  st.  en  1899;  ces  chiffres  ne  comprennent  pas  le 
métal  qui  est  évalué,  pour  1900,  à  1.441.911  liv.  st.  et,  pour 
1899,  à  482.752  liv.  st. 

La  valeur  des  importations  sujettes  aux  droits  de  douanes 
est  de  19.300.490  liv.  st.  et  les  importations  ne  comportant 
pas  de  droits  s'élèvent  à  3.339.652  liv.  st.,  soit  une  diminution 
do  1 .115.657  liv.  st.  sur  les  premières  comparativement  à  celles 
de  1899  et  une  augmentation  de  442.537  liv.  st.  sur  les  autres, 
comparativement  à  l'année  précédente. 

Les  importations  passées  par  la  douane  de  Buenos-Ayres, 
pendant  l'année  1900,  s'élèvent  à  19.768  858  liv.  st.,  contre,  en 
1889,  20.371.957  liv.  st.  et  les  exportations  à  13.806.515 
livrée  sterling,  contre  20.150.487  liv.  st.  en  1899. 

D'après  ces  chiffres, il  ressort  une  diminution  de  603.099 
livres  sterling  en  1!K)0  pour  les  importations  et  de  6.343.972 
livres  sterling  pour  les  exportations  comparativement  à  l'an- 
née 1899. 

La  valeur  des  articles  importés  dans  le  port  de  Buenos- 
Ayres  représente  80.09  0/0  dés  importations  totales  de  la  Ré- 
publique, et  celles  des  articles  exportés  44.65  0/0  sur  les  ex- 
portations totales  do  la  République. 

Les  importations  totales  en  l'.KJO  présentent  une  augmenta- 
tion 4e  2.8  0/0  comparativement  à  la  valour  des  importations 
de  1899. 

La  valeur  des  marchandises  exportées  de  la  République 
Argentine,  on  1900,  sujettes  aux  droits  de  douane,  s'élève  à 
1 1 .2: '.6. 875  liv.  st .,  celles  des  marchandises  ne  comportant 
pas  de  droits,  à  19.086.207  liv.  st.;  celles  des  espèces,  à  096 
mille  168  liv.  st.,  soit  une  diminution  de  8.039.809  liv.  st. 
sur  le  ii.oiii;.ni  îles  premières,  comparativement  à  1899  et  une 
augmentation  de  2.876.385  sur  les  marchandises  ne  compor- 


tant pas  de  droits  et  une  augmentation,  en  1899,  de  .502.1(55 
livres  sterling  en  espèces  sur  celles  de  1900. 

D'après  les  chiffres  qui  précèdent,  et  à  l  'exception  des  es- 
pèces, on  voit  une  baisse  de  0.003.423  liv.  st.  dans  la  valeur 
totale  des  exportations  comparativement  à  celles  de  189!*.  En 
ajoutant  ceci  à  la  diminution  des  valeurs  des  importations,  on 
trouve  une  diminution  totale  dans  la  valeur  du  commerce  de 
la  République  entière,  de  6.736.548  liv.  st.  comparativement 

Les  exportations  totales,  en  looo.  comparativement  à  celles 
de  1809,  présentent  une  diminution  de  16.3  0/0. 

Il  faut  tenir  compte  que  ces  chiffres  pour  1900  ne  doivent, 
en  résumé',  être  pris  qu'approximativement.  En  effet,  des 
stocks  considérables  n'ont  pas  été  exportés,  qui  le  seront  en 
1901,  ainsi  que  nous  l'avons  dit,  ce  qui  modifiera  complète- 
ment la  tendance  de  la  balance  commerciale. 


ASIE 


CHINE 

Le  Mouvement  commercial.  —  M.  Ratard,  gérant  dn 
Consulat  général  de  France  à  Shanghaï,  écrit  qu'il  est  inté- 
ressant de  noter  dans  la  Gazette  des  Douanes,  pour  le  pre- 
mier trimestre  1901,  la  reprise  très  signalée  du  mouvement 
d'affaires  des  ports  chinois  nouvellement  ouverts  au  commerce 
européen. 

ïsing  Tao  (Kiao-tcheou)  a  donné  un  revenu  de  21.625  haik- 
ivan  taëls,  au  lieu  de  13.362  en  1900:  se  répartissant  en 
12.064  pour  les  droits  d'importation  et  9.390  pour  les  droits 

d'exportation. 

Les  importations  ne  sont  pas  considérables  :  elles  com- 
prennent 5.300  pièces  de  pièces  goods  de  coton,  principale- 
ment des  shirtings  gris  et  des  tcloths.  299  piculs  de  files  in- 
diens, 2.409  de  japonais,  682  de  Shanghaï,  6  piculs  de  fer  en 
barre,  829  piculs  de  vieux  fers.  L'exportation  porte  surtout 
Sur  les  choux  du  Chantung,  514.639,  l'huile  de  pistache, 
47.000  piculs,  les  graines  de  melon,  12.500  et  les  noix,  8.691. 

A  Yotcheou,  le  port  ouvert  à  l'entrée  du  lac  Ïung-Ting,  le 
revenu  de  150  haikwan  taéls,  bien  que  médiocre,  représente 
cependant  une  somme  six  fois  supérieure  à  celle  perçue  par 
la  douane  en  1900.  87  vapeurs  de  rivière,  représentant  un 
tonnage  de  52.054  tonnes,  se  sont  arrêtés  à  Yotcheou.  Signa- 
lons à  l'exportation  une  sortie  de  280  douzaines  de  parapluies 
en  papier  gommé,  à  l'importation  45  piculs  de  filés  indiens, 
31  de  filés  japonais  et  651  piculs  de  tabac  préparé. 

Longtcheou  a  souffert  des  incursions  des  Triades  et  de 
l'insécurité  de  la  navigation  en  jonques  sur  le  Si-kiang.  Aussi 
le  revenu  n'est-il,  pendant  le  premier  trimestre  1901.  que  de 
693  haikwan  taëls,  au  lieu  des  1.222  haikwan  taéls  en  1900. 

Le  port  a  été  fréquenté  par  50  jonques,  représentant  600 
tonnes  et  par  21  radeaux.  On  a  surtout  exporté  des  tein- 
tures, de  l'huile  d'anis  étoile  et  du  bois.  On  a  importé  du 
pétrole  américain. 

Mongtze  voit  tous  les  ans  croître  l'importance  de  son  transit, 
60.642  haikwan  taéls  en  1901,  au  lieu  de  56.788  haikwan  taëls  en 
1900.  Ces  chiffres  comprennent  les  droits  perçus  aux  bureaux 
de  Manhao,  de  Mapoco  et  de  Hokeou  ;  1.264  jonques,  repré- 
sentant un  tonnage  de  3.409  tonnes,  ont  visite  ce  dernier 
port  ;  68.000  mules  ou  poneys,  portant  chacun  en  moyenne 
120  catties,  ont  été  enregistrés  par  la  douane  de  Mongtze. 
Nous  notons,  à  l'importation,  12.000  pièces  de  pièces  goods  de 
tout  genre,  24.804  piculs  de  coton  indiens,  245  de  filés  japo- 
nais. Dans  les  lainages,  les  longs  cils  tiennent  la  tête  avec 
3.492  pièces,  et  dans  les  objets  divers,  les  allumettes,  le 
pétrole,  le  tabac,  les  ombrelles  japonaises.  L'exportation 
porte  surtout  sur  l'étainen  saumons,  17.258  piculs,  et  l'opium, 
670  piculs. 

Sscmao  est  également  en  progrès,  3.437  haikwan  taëls,  au 
lieu  de  2.772  en  1900.  La  douane  a  enregistré  3.039  porteurs 
et  11.185  chevaux  de  bât.  A  l'importation,  le  coton  brut, 
0.600  piculs,  et  les  draps  de  coton  de  Birmanie,  983  pièces, 
sont  en  tète  de  la  statistique.  Ssemao  a  exporté  des  tapis, 
des  fers  travaillés  et  du  thé  de  Puerh. 

A  Yatung,  dans  le  Thibet,  la  douane  ne  perçoit  pas  de 
droits  et  se  contente  de  noter  au  passage  l'importance  du 
mouvement  des  échanges.  11  paraît  avoir  diminué  en  1901, 
car  on  n'a  enregistré  que  20.045  chargements,  au  lieu  de 
22.484  en  1900.  A  l'importation,  ce  sont  les  cotonnades,  à 
l'exportation,  les  peaux  d'agneaux  et  les  laines  qui  rempor- 
tent Le  commerce  de  transit  de  Yatung  s'est  élevé  en  1901  à 
149.801  haikwan  taëls,  au  lieu  de  195.558  haikwan  taëls 
en  1900. 
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LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


La  proclamation  de  lord  Kitchenor  n'a  pas  produit  beau- 
coup d'effet,  et  la  lutte  continue.  On  mande  de  Johannesburg 
qu'il  est  probable  que  lord  Kitchencr  donnera  suite  à  sa  pro- 
clamation en  ordonnant  la  vente  aux  enchères  publiques  des 
biens  des  Boers.  Le  produit  en  sera  consacre''  à  l'entretien  des 
camps  de  concentration. 

A  ce  propos,  disons  qu'un  correspondant  de  l'agence  Laffan 
à  Pretoria  déclare  tenir  de  source  autorisée  qu'en  dernier  res- 
sort les  Boers  ont  l'intention  de  gagner  la  frontière  du  Dama- 
raland,  où  ils  accepteront  les  terres  que  le  consul  d'Alle- 
magne leur  a  offertes  à  raison  d'un  franc  l'hectare.  Dans  ce 
cas.  l'instruction  de  leurs  enfants  devra  être  faite  en  langue 
allemande  et  les  fils  devront  faire  deux  ans  de  service  mili- 
taire. 

Cette  offre  est  très  discutée  dans  les  camps  de  concentra- 
tion. Dans  certains  milieux,  on  évalue  à  vingt  mille  le  nom- 
bre des  familles  qui  profiteront  de  cette  occasion  pour  quitter 
leur  pays.  Un  certain  nombre  de  Boers,  habitant  à  Johan- 
nesburg, ont  demandé  an  Gouvernement  américain  sons 
quelles  conditions  on  leur  accorderait  des  terres  où  ils  pour- 
raient se  fixer  aux  Etats-Unis. 

On  annonce  que  l'infanterie  montée  du  Natal  et  l'artillerie 
de  campagne  du  Natal  ont  été  rappelées  sous  les  drapeaux. 


La  Production  d'or  dans  le  Rand 


Pour  le  moment,  la  production  d'or  dans  le  Rand,  pendant 
le  mois  d'août,  reste  fixée  à  28.225  onces  d'or,  sans  compter 
la  production  de  la  Bonanza,  ainsi  que  nous  le  disions  il  y 
a  huit  jours.  Voici  un  tableau  dans  lequel  figurent  les  an- 
ciens montants  obtenus  dans  les  mines,  et  les  montants  ob- 
tenus depuis  le  mois  de  mai  : 


1898 

1899 

1900 

1901 

(En 

onces) 

Janvier  . . 

313.826 

410.145 

80.785 

» 

Février  . . 

297.975 

404.335 

64.408 

» 

325.907 

441.578 

84.546 

Avril  

335.125 

439.111 

54.772 

» 

Mai 

344  160 

444.933 

64.249 

7.478 

344.670 

445.763 

19.779 

Juillet. ... 

359.343 

456.474 

» 

25.960 

Août  

376.911 

459.709 

» 

28.225 

Septemb.. 

384.080 

411.762 

» 

» 

Octobre]. . 

400.791 

20.904 

» 

Novemb  .. 

393.310 

55.941 

» 

» 

Décemb  . . 

419.504 

68.525 

» 

» 

Total. . . 

4.295.602 

4.065.180 

348.760 

81.442 

Voici,  maintenant,  les  rendements  particuliers  pour  les 
deux  derniers  mois  : 

Juin  Août 


Geldenuhuis  Deep. 
May  Consolidated.. 
Meyer  and  Charlt. . 

Robinson  

Treasury  

"Wemmér  

La  production,  comme  on  le  voit,  et  tout  en  tenant  compte 
du  broyage  naturellement  restreint,  est  encore  irrégulière. 


Onces 

Valeur 

Onces 

Valeur 

Liv.  st. 

Liv.  st. 

3.547 

5.150 

3.622 

6.140 

4.800 

8.300 

2.458 

4.001 

2.672 

4.666 

6.106 

15.500 

5.926 

15.000 

3.620 

7.200 

3.760 

7.550 

2.308 

» 

3.964 

» 

LA  SITUATION  FUTURE  DES  MINES  DU  RAND 


la'African  Review,  de  Londres,  a  examiné  récemment  les 
économies  que  pourraient  réaliser  les  mines  du  Rand  sous 
le  nouveau  régime  qui  sera  appliqué  au  Transvaal  lorsque 
les  hostilités  auront  pris  fin,  et  sans  entrer  dans  tous  les  dé- 
tails que  fournit  notre  confrère  anglais,  nous  allons  donner 
les  principaux  chiffres  qu'il  fournit. 

Selon  les  dernières  statistiques,  les  principaux  chapitres 
de  dépenses  des  mines  du  Transvaal  (les  dépenses  des  mines 
du  Rand,  qui  contribuaient  au  rendement  total  dans  la  pro- 


portion de  93  0/0,  n'ont  pas  élé  calculées  séparément),  ont  été 
la  main-d'œuvre,  les  explosifs  et  le  combustible,  ainsi  que  le 
montre  l'état  suivant  : 


1897 


1898 


Salaires  aux  ouvriers  blancs   31.14  0/0  33.82  0/0 

Salaires  et  nourriture  des  indigènes.. .  27.83    '  26.25 

Explosifs,  etc   10.91  11.85 

Combustible  (charbon  et  bois)   8.98  8.25 

78.86  0/0  80.17  0/0 

Matériaux  de  construction,  fer,  matiè- 
res premières,  produits  chimiques  et 

divers                                           21.14  19.83 

Or,  avec  l'abolition  du  monopole  de  la  dynamite,  la  revi- 
sion des  tarifs  des  douanes  qui  abaissera  le  coût  général  de 
la  vie  dans  le  Rand  et,  par  suite,  une  diminution  des  salaires; 
avec  la  construction  de  voies  de  raccordement  permettant 
aux  mines  de  faire  venir  leur  charbon  jusque  sur  leur  ter- 
rain, ce  qui  réduira  leurs  frais  d'exploitation  d'environ 
2  sh.  6  pence  ou  3  shillings  par  tonne,  soit  près  de  20  0/0  sur 
la  base  des  frais  d'exploitation  de  1898  ;  avec  toutes  ces  mo- 
difications, disons-nous,  des  économies  pourront  être  réali- 
sées, crue  l'on  est  en  droit  d'évaluer  ainsi  : 

Frais  Pourcentage 

d'exploi-  Réduction    rectifié  Econo- 

tation  attendue       après  mies 

en  1898  0/0       réduction  0/0 

Salaires  et  gages  des 

ouvriers  blancs. .        33.87  10          30.50  3.37 

Salaires  et  nourri- 
ture des  indigènes       26.25  20          21.00  5.25 

Explosifs,  etc                 11.85  25           8.90  2.95 

Combustible  (char- 
bon et  bois)                  8.20  20           6.55  1.65 

Principaux  chapi- 
tres de  dépenses.        80.17  »          66.95  13.22 

Matériaux  de  cons- 
truction, produits 

chimiques,  etc...        19.83  15          16.85  2.98 

100.00  movenne       23.80  16.20 


Cette  économie  d'un  sixième  dans  les  frais  d'exploitation 
représente  4  sh.  8  d.  par  tonne  broyée,  chiffres  d'accord  avec 
ceux  cités  au  commencement  de  l'enquête  faite.  Ajoutant  ce 
chiffre  à  la  moyenne  du  profit  par  tonne  broyée  en  1898 
(13  sh.  3  d.),-  les  bénéfices  par  tonne  monteraient  à  18  shil- 
lings, et  10  0/0  de  taxe  sur  ce  chiffre  équivaudraient  à 
1  sli.  10  d.  par  tonne  broyée.  La  taxe  déduite,  les  économies 
se  chiffreraient  par  3  shillings  par  tonne  broyée. 


]Vïines  d'Or*  Australiennes 


Rendements  des  Mines  de  l'Australie  occidentale.  — 

Voici  les  rendements  des  principales  mines  de  l'Australie 

occidentale  pour  le  mois  d'août  comparés  à  ceux  du  mois 
précédent  : 

Juillet  Août 

Tonnes  Tonnes 

broyées  Onces  broyées  Onces 

Associated  G.  M.  ofW.  A...     2.946  3.8"5  3.594  3.111 

Bavley's  United                         329  195  420  193 

Beilcvue  Consolidated                 880  1.450  860  1.138 

Burbank's  Birthday  Gift....     1.935  1.438  2.000  1.632 

Cosmopoli  tan  Prop'rietary...     1.290  1.763  1.400  2.040 

Craiggiemore  Proprietary...     1.300  513  1.500  465 

East  Murchison  United            4.800  3.287  4.600  2.795 

Field's  Find                            1.070  665  950  603 

Golden  Arrow                            500  478  480  334 

Golden  Horseshoe  Estâtes..     9.044  15.409  8.683  15.402 

Great  Boulder  Main  Reef . . .     1.950  2.250  1.950  3.300 

GreatBoukler  Persévérance.     9.441  12.629  9.312  12.654 

Great  Boulder  Proprietary. .     7.482  12.215  7.610  12.359 

Great  Fingal                          3.928  6.361  3.939  6.389 

Hannan's  Brownhill                 2.210  5.190  2.215  5.226 

Hannan's  Proprietarv               1.140  257  711  161 

Ivanhoe                                 6.392  8.498  6.161  8.707 

Kalgurli                                 1.450  1.819  1.470  1.845 

Lady  Loch                                440  346  456  540 

Lady  Shenton                            »  2.070  1.190  1.765 

Lake  View  Consols                  9.258  14.345  9.299  14.315 

Long  Reef                             1.790  1.310  1.500  1.253 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


1  OUIM'S 

i  rnces 

1  Dîmes 

1  (lires 

Menzics  Consolidated  

911 

89") 

» 

» 

Moiint  <  ibarlottc  

500 

196 

500 

108 

Norscman  

906 

072 

" 

2.301 

2 . 380 

2.1/8 

1 .0.Jo 

South  Kalgarli  

1  .800 

1.723 

1.600 

1.852 

10.019 

0.034 

11.007 

0.052 

Westralia  Mount  Morgans.. 

1.620 

3.003 

White  Feather  Main  Reef... 

L.-400 

1.255 

1.500 

1.262 

l'ne  remarqué  est  à  faire  :  c'est  que,  d'une  manière  géné- 
rale, la  teneur  du  minerai  broyé  a  lléclii  un  peu,  notamment 
à  Y  Associated  G.  M.  of  West  Australia. 


La  Production  de  la  Colonie  de  "Victoria.  —  La  pro- 
duction d'or  de  cette  colonie,  pour  les  huit  premiers  mois  de 
1901,  s'est  élevée  à  500.108  onces  ;  pendant  le  mois  d'août, 
l'or  extrait  s'est  chiffré  par  00.711  onces. 


IVotcs  minières  d*Austr:ilie 

Day  Dawn  Block  and  Wyndham.  Rendement  pour  les 
<[uatre  semaines  qui  ont  pris  lin  le  1"  août  :  La  batterie  a 
broyé  3.360  tonnes  qui  ont  produit  2.070  onces  d'or,  d'une 
valeur  de  7.200  livres  Sterling.  11  a  été  traité  par  la  cyanura- 
tion  4.717  tonnes  qui  ont  donné,  en  or,  une  valeur  de  4.300 
livres  sterling  ;  soit,  au  total  11.500  liv.  st. 

Lady  Loch.  Dépêche  du  Directeur  général  de  la  Compa- 
gnie :  «  Pendant  le  mois  d'août,  le  moulin  a  travaillé  pendant 
305  heures;  il  a  été  traité  456  tonnes,  qui  ont  produit  540 
onces  d'or.  Un  échantillon  des  lailings  accuse  une  teneur  do 
1  dwt  à  la  tonne.  » 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  19  septembre  1901. 

Les  affaires  en  valeurs  sud-africaines  ont  été  très  calmes 
cette  semaine.  Tout  comme  précédemment,  notre  place  se 
lient  sur  l'expectative,  attendant  les  indications  que  peut  lui 
fournir  Londres. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.067  fr.,  cote  1.053 
francs;  Consolidated  Goldfields,  195  fr.  50,  contre  198  fr.  ... 
East  Rand,  189  fr.  50,  contre  192  fr.  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  78  fr.  50,  elle  s'inscrit  à 
77  fr.  25. 

La  Buffelsdoom  Estate  finit  à  17  fr.  50;  French  Rand, 
45  fr.  ..,  contre  46  fr.  75;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
rait à  518  fr.,  elle  s'inscrit  à  514  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  30  fr.,  et  la  Geduld  est  à  137  .., 
contre  139  fr.  . .. 

L'action  Goerz  et  C'°  reste  à  61  50.  La  Geldenhuis  Estate 
Unit  à  160  fr.  ..,  contre  163  fr.  50;  Geldenhuis  Deep,  26»  fr. 

La  Kleinfontein  cote  42  fr.  50.  Langlaagte  Estate,  84  fr.  25, 
contre  83  francs;  May  Consolidated,  110  fr.;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  109  fr.  50;  Mossamédès,  18  fr.  ..  ; 
Mozambique,  36  fr.  75;  Océana,  50  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
215  ..,  reste  encore  a  ce  cours.  Robinson  Deep,  126  .., 
contre  128  fr.  ..  ;  Robinson  Randfontein,  31  fr.  75;  Rand- 
fontein  Estâtes,  77  fr.  50. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  60  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  155  . .  ;  Transvaal  Consolidated  Land, 
82  50;  Transvaal  Goldfields,  34  fr.  ... 

La  Village  Main  Reef  finit  à  209  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  211  fr.  50;  Wemmer,  299  fr.  ;  Sheba,  23  75. 

La  Zambèze  est  à  18  fr.  . .. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  clôture  à  14  ...  La  Dyna- 
mite du  Transeaal  se  retrouve  à  23  fr.  ...De  Beers  plus 
calme,  mais  ferme.  Elle  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à  913  50 
et  elle  est  maintenant  à  914  fr.  ... 

La  spéculation  est  un  peu  plus  réservée  sur  ce  titre.  Comme 
l'Amérique  est,  pour  le  moment,  le  principal  acheteur  de  dia- 
mants on  attend,  malgré  les  déclarations  du  nouveau  Prési- 
dent, pour  voir  s'il  ne  produira  pas  un  changement  défavo- 
rable dans  la  situation  économique  de  ce  pays,  changement 
qui  pourrait  avoir  une  influence  sur  la  vente  des  pierres. 
Frank  Smith  Diamond.  58  fr.  50.  Cette  valeur  n'a  pas  béné- 
ficié, comme  elle  aurait  dû  logiquement  le  faire,  de  la  hausse 
de  la  De  Beers,  et  cela  provient  de  ce  que  la  mine  n'a  pas 
encore  été  autorisée  à  reprendre  l'exploitation.  Elle  est  éloi- 
gnée de  60  kilométrée  environ  de  Kimberley  et,  par  consé- 
quent, elle  se  trouve  en  dehors  de  la  protection  delà  garnison 
(te  cette  ville;  c'est  pourquoi  les  autorités  militaires  ne  lui 
■  .ni  pas  encore  rendu  la  dynamite,  par  crainte  que  cette  ma- 
tière m-  lui  soit  enlevée  par  les  Boers.  Mais  cette  partie  du 
territoire  parait  très  calme  depuis  quelque  temps,  et  il  y  a 
le  m  de  croire  qu'elle  est  suffisamment  pacifiée  pour  que  la 


Frank  Smit h  puisse  recommencer  prochainement  le  travail. 
Jl  consistera  tout  d'abord  à  monter  le  matériel  neuf,  dont  les 
différentes  pièces  sont  débarquées  depuis  longtemps  a  Port 
Elizabeth  et  sont  acheminées  peu  à  peu  vers  Kimberley. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  18  septembre  1901. 
Le  marché  sud-africain  a  été  très  peu  actif  pendant  C6$ 
derniers  jours,  et  il  s'est  même  montré  mou.  il  est  vrai  que 
le  peu  de  résultat  obtenu  par  la  proclamation  de  lord  Kit- 
chener  a  causé  quelque  découragement.  Cependant  nous 
avons  eu,  par  contre,  1  annonce  que  lord  Millier  est  retourné 
à  .Johannesburg  pour,  croit-on,  augmenter  autant  que  possi- 
ble le  nombre  des  mines  productrice!*.  Plusieurs  Compa- 
gnies recevraient  prochainement  l'autorisation  de  reprendre 
leurs  travaux. 

D'autre  part,  une  dépêche  de  Pretoria  à  l'agence  ■<  Laffan  » 
dit  qu'une  réorganisation  de  1  Administration  des  mines  est 
en  voie  de  formation,  suivant  le  projet  esquissé  par  M.  Wv- 
berg,  commissaire  des  mines.  M.  Wyberg  seraitchef  de  l'Ad- 
ministration et  président  du  Conseil  des  mines.  Il  aurait 
comme  sous-chefs  M.  Wood,  greffier  en  chef,  et  M.  Weldon, 
inspecteur  en  chef.  La  Transvaal  serait  partagé  en  quatre 
districts  miniers,  à  savoir  :  Johannesburg.  Krûgersdorp,  y 
compris  Klerksdorp  ;  Boksburg,  y  compris  Heidelberg  et 
Pretoria,  y  compris  Barborton,  Lydenburg  et  probablement 
Zoutpansberg.  Des  sous-districts  seraient  organisés.  Il  y  au- 
rait en  outre  un  ingénieur  des  mines  de  l'Etat  dont  M.  Weldon 
remplit  en  ce  moment  les  fonctions. 

Ainsi  qu'il  en  a  été  décidé  par  le  Comité  du  Stock-Exchange, 
notre  marché  chômera  demain  jeudi  en  raison  des  funé- 
railles de  M.  Mac-Kinley. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  3  5/32,  finit  à  3  3/32;  Consolidated  Gold- 
fields,! 3/4,  contre  7  29/32;  Transvaal  Goldfields,  11/2. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  ÏJEast  Rand,  qui 
finissait  à  7  3/4,  reste  au  dernier  moment  à  7  17/32;  4m- 
gelo,  6  7/8  ;  New  Cornet,  2  3/4. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  6  ./.,  sans  changement: 
Langlaagte  Estate,  3  1/4;  Simmer  and  Jack,  6  3/16. 

La  Jubilee ,  que  nous  laissions  à  6./.,  reste  à  5  7/8: 
Jumpers,  4  7/8;  ivlodderfontein,  11  5/8,  contre  12  1/16; 
Meyer   and  Charlton  5  3/8. 

La  Crown  Reef  cote  14  3/<i  ;  elle  clôturait  à  ce  cours  il  y  a 
huit  jours;  Randfontein,  3  1/8;  Worcester,  2  1/2;  la  Ro- 
binson Gold,  qui  finissait  à  9  3/4,  reste  encore  ainsi. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  6  liv.  3/8;  nous  la 
laissions  la  semaine  dernière  à  0  liv.  1/2;  Lancaster,  2  1/2: 
New  Heriot,  (>  3/8  ;.  Bonanza,  5  3/16.  contre  4  15/16;  Wol- 
huter,  4  liv.  3  8. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  8  3/8,  reste  à  8  1/8;  Fer- 
reira, 20  1/4,  contre  20  1/2;  Wemmer,  113/4;  Village 
Main  Reef,  8  5/10;  Durban  Roodepoort,  5  1/4;  Van  Ryn, 

2  liv.  13/16. 

Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  esta 
11  1/2;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  ce  cours  ;  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  à  42  1/2.  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
41  5/8.  Glen  Deep,  4  1/16;  Ferreira  Deep,  6  1/8;  Robin- 
son Deep,  5  ;/.... 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  3/8  ;  Durban  Roodepoort  Deep 
à  3  5/8;  Jumpers  Deep,  4  1/2. 

***  Valeurs  Rhodésiennes. —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  2  1/4;  Rhodesia  Goldfields,  1  3/8;  Dunraven, 
3/4;  Geelong,  1  1/2  ;  Selukwe,  1  15/16;  Globe  and  Phœnix, 
5  1/4. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  13/16. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  13  sh.  9  cl.,  reste  à  15  sh. 

jj.**  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  1/32. 

***  District  de   Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 

3  3/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  19  sh. 

4  1/2  d. 

Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  ferme.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  2  5/16,  et  la  De  Beers  est  à  36  1/2,  en  avauce 
de  3/10  d. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouroarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PBlHçip.  cgAPlIfi 


s  i« 
<  ■  ° 


11 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


21  septembre 
lî  septembre 
!9  septembre 
26  septembre 


FRANCE 

2.265 
2.405 
2.403 
2.388 


-  Banque  de  France 

1.12911  3.948 
1.1141  3.933 


1.116] 
1.115 


3.954 
3.951 


511 

732 

525 

3 

509 

416 

494 

3 

538 

387 

495 

3 

573 

480 

491 

3 

Banque  Impériale 


ALLEMAGNE 

15  septembre 

31  août  

8  septembre 
15  septembre 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


697 

344 

1 

361 

678 

951 

90 

780 

384 

1 

494 

S05 

1 

171 

82 

777 

383 

1 

472 

791 

1 

136 

82 

779 

383 

1 

447 

838 

1 

149 

81 

5 

va 


1900 

31 

1901 

23 

1901 

31 

1901 

31 

1900 

27 

1901 

12 

1901 

!9 

1901 

26 

1900 

1 

1901 

11 

1901 

15 

1901 

6 

1900 

7 

1901 

11 

1901 

13 

1901 

4 

67 

33 

213 

115 

992 

27 

» 

65 

32 

204 

137 

244 

72 

» 

64 

31 

208 

161 

247 

68 

» 

63 

31 

196 

122 

239 

62 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


902 

737 

1  978 

7)0 

»  1 

4 

978 

» 

742 

1.000 

651 

» 

988 

» 

735 

1014 

654 

» 

3 

991 

736 

11. 019 

636 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


150 
136 
156 
149 


14 
22 
17 
16 


201 
197 
211 
202 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

juillet. . 


70 

10 

162 

» 

72 

15 

180 

» 

75 

10 

169 

73 

9 

161 

Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

Js 

ci  es 

CD 

t/j  O) 
o>  b  h- 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 
escomi 

Avanc 
s.  valet 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1900 

IS 

septembre 

956 

247 

1.471 

54 

429 

63 

1901 

31 

août  

1.039 

277 

1502 

94 

432 

60 

1901 

8 

septembre 

1.072 

276 

t.  502 

120 

426 

61 

1901 

15 

septembre 

1.094 

275 

1.509 

120 

411 

62 

1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


BELGIQUE 

20  septembrei 
5  septembre  I 
12  septembre 
19  septembre! 


Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


22  juillet. . 
7  juin  . . . 
15  juillet. . 
22  juillet.. 


4 

6 

14 

63 

23 

18 

11 

5 

24 

78 

23 

18 

H 

5 

24 

77 

23 

18 

11 

5 

24 

78 

23 

17 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1900    31  août  

£8 

126 

6 

38 

17 

190  1    30  juin  .... 

96 

» 

142 

5 

36 

14 

190  1    29  juillet.... 

87 

131 

3 

34 

13 

1901    31  août  

83 

» 

129 

4 

37 

11 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


22  septembre 
7  septembre 
14  septembre 
21  septembre 


342 

421 

1.578 

743 

1 

077 

238 

350 

428 

1.624 

715 

1 

115 

258 

350 

428 

1.620 

713 

1 

116 

255 

350 

428 

1.616 

705 

1 

113 

255 

GRÈCE 


Banque  Nationale 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVEGE  —  Banque  de  Norvège 


1900 

31 

juillet  

36 

» 

15 

68 

8 

1901 

31 

mai  

43 

!  8  | 

12 

67 

■1 

1901 

30 

juin   

42 

1  il 

9 

74 

1 

1901 

31 

juillet  

43 

li 

63 

0 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


5  septembre] 

21  août  

23  août  

5  septembre! 


4 
4 
4 


92 

15 

555 

49 

449 

61 

4 

101 

19 

567 

58 

4^2 

54 

3 

96 

18 

575 

49 

462 

54 

3 

97 

19  ' 

573 

52 

462 

54 

3 

6 

6/, 

6H 
5  V, 


3K 


1900 

31 

juillet  

2 

132 

60 

28 

6 

6% 
6% 

1901 

3! 

mai  

2 

» 

139 

65 

33 

8 

1901 

30 

juin  

2 

n 

140 

68 

33 

8 

6% 

1901 

31 

juillet. . . . 

2 

» 

136 

70 

34 

9 

6K 

HOLLANDE 

—  Banque  des  Pays-Bas 

1900 

22 

septembre 

123 

142 

434 

1  8 

134 

111 

1901 

7 

septembre 

157 

140 

466 

9 

114 

97 

I* 

1901 

14 

septembre 

158 

142 

466 

1  11 

113 

97 

3 

€901 

21 

septembre 

155 

142 

461 

>  8 

112 

99 

3 

1900 

10 

septembre 

296 

47 

842 

197 

306 

33 

5 

1901 

2J 

3C9 

54 

821 

206 

311 

26 

5 

1901 

31 

aoù  l  

309 

57 

826 

196 

326 

29 

5 

1901 

10 

septembre 

309 

57 

821 

190 

317 

32 

5 

1900 

31 

66 

13 

238 

61 

75 

30 

5 

1901 

111 

68 

13 

246 

60 

82 

3! 

5 

1901 

20 

68 

13 

240 

64 

81 

31 

5 

1901 

31 

68 

13 

242 

62 

86 

31 

5 

1900    31  août  

35 

2 

63 

37 

44 

4 

5 

1901    10  août 

35 

63 

34 

45 

4 

5 

190  1    20  août. . 

35 

2 

62 

34 

43 

4 

5 

1901    31  août  

35 

2 

62 

34 

43 

4 

5 

27 

43  1 

I  383 

12 

90 

20  1 

5* 

27 

47 

382 

13 

95 

23  1 

H 

27 

47 

385 

12 

95 

23  i 

27 

47 

1  387 

12 

89 

1   20  1 

3A 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  — 


Statistique  générale 


DATES 


3  o 
o  S 


PBINOIP.  CHAI'ITHliS 


Z..O  3 
3  C.O 
O  -3.  23 


S 

O  3  c 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


15  septembre 

31  août  

7  septembre 
14  septembre 


38 

2 

133 

1 

53 

22 

8 

41 

5 

135 

41 

17 

1 

41 

5 

135 

ï 

48 

n 

7 

44 

5 

137 

1 

47 

17 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


5  septembre 

22  août  

29  août  

5  septembre 


2.014 

194 

1.333 

378 

509 

41(1 

1  834 

192 

1.504 

m 

602 

352 

1.812 

190 

1.51(1 

416 

604 

394 

1.779 

187 

1.552 

420 

«05 

424 

5% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 
1901 
1901 
1901 


31  août..» 
13  juillet. 
31  juillet. 
31  août.. . 


23 

2 

74 

12 

39 

20 

21 

3 

63 

25 

42 

21 

21 

3 

62 

21 

40 

20 

21 

3 

63 

21 

35 

20 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900  31  août  

1901  30  juin  

1901  31  juillet.... 

1901  31  août  


5 

9 

37 

2 

9 

9 

6 

5 

10 

36 

3 

8 

8 

6 

6 

9 

3: 

2 

9 

10 

6 

6 

9 

37 

2 

9 

10 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


31  anftt  

31  juillet... 

30  juillet.... 

31  août  


49 

7 

85 

44 

114 

18 

57 

7 

98 

46 

104 

13 

62 

7 

101 

44 

99 

12 

62 

7 

105 

41 

89 

10 

6 

5  V, 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


31  août.. . 

30  juin... 

31  juillet. 
31  août... 


13 

12 

107 

750 

304 

141 

» 

13 

13 

111 

823 

334 

142 

» 

10 

16 

101 

837 

332 

141 

» 

10 

17 

96 

830 

325 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


22  septembre 
7  septembre 
15  septembre 
21  septembre 


99 

10 

215 

1032 

174 

49 

107 

12 

208 

1130 

212 

49 

110 

12 

208 

1130 

212 

49 

112 

13 

208 

1133 

204 

48 

4% 
3  A 
3'/, 

VA 


TOTAUX 


1900 
1901 
1901 
1901 


27  septembre 
12  septembre 
19  septembre 
26  septembre 


8.459 

2.702, 

14.759 

5.806.'  6.648 

1  920! 

8  771 

2.791 

14.948 

6.256 

6. 611 

1  874 1 

» 

8.738 

2.-/92 

14.948 

6.330 

fi.  593 

1.9041 

8.744 

2.7831 

14.916 

6  3i9 

6.608 

1.9011 

n 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1896 
1897 
1898 
1899 
1900 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 


7.953 
8.746 
8.160 
7  850 
8-211 


2.578 
2.546 
2  636 
2  585 
2.607 


14.585 
15.234 
14.975 
14.992 
15-906 


8.858 
8.54S 
8.999 
9.321 
9  505 


6.092 
6.661 
7.620 
8.352 
8. 514 


Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers 
nent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui 
à  des  chiffres  très  importants. 


.651 
.453 
594 
037 

.ni! 

diffèrent 
compren- 
d'Ecosse 
s'élèvent 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OKANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


21  août 

28  août 

4  sept. 

11  sept. 

18  sept. 

25  sept. 

47 

97 

48 

02 

48 

02 

48 

10 

48 

48 

02 

100 

()7 

100 

08 

100 

OS 

100 

1.' 

100 

10 

100 

10 

Athènes  

159 

50 

160 

160 

159 

163 

102 

50 

Barcelone  

:!:» 

70 

40 

40 

25 

40 

85 

44 

42 

N0 

80 

'.15 

81 

05 

81 

81 

80 

00 

80 

80 

100 

112 

100 

o; 

100 

06 

100 

iô 

100 

08 

100 

07 

100 

70 

1 1 10 

03 

99 

85 

99 

«S.'i 

99 

90 

99 

90 

Constantinople.  . .  . 

22 

85 

22 

88 

22 

91 

•>2 

86 

22 

81 

22 

86 

80 

95 

Kl 

81 

01 

81 

80 

88 

80 

82 

lot 

20 

lui 

13 

104 

06 

103 

M 

103 

26 

103 

05 

Genévo   

99 

87 

09 

'.10 

99 

90 

99 

90 

99 

88 

99 

88 

719 

743 

7 

50 

713 

745 

741 

Londres  

25 

37 

25 

33 

25 

55 

25 

33 

25 

36 

25 

35 

Madrid  

39 

52 

39 

75 

39 

95 

10 

60 

43 

45 

42 

55 

104 

25 

104 

10 

104 

II) 

103 

'12 

103 

35 

103 

10 

Salnt-Pétersbo  urg. . 

37 

:m 

37 

30 

37 

50 

37 

30 

37 

27 

37 

27 

Vienne  'à  vue)  

9i 

:i , 

91 

95 

94 

93 

94 

95 

94 

87 

94 

85 

—     lii  Slmois  . . . 

95 

95 

09 

95 

05 

95 

94 

97 

94 

95 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  fapier court 

Allemagne ...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

8t-Péter8b. . .  — 

Valeurs  à  rue 


Londres   — 

—    cli  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  'le  kit.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  'titre  :  916")  ... 

—  —  nouv.  titre:  900°). 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 

îâ 

4  % 

4% 

4  % 

inoins 

8  % 

3  % 

5  % 

4  % 

m 

au  pair 
3437  » 
218  89 


29  août 


205  87 
122  12 
104  . 


357 
400 
262 


25  19 
25  22 

0  12p. 

4  12p. 
pair 

516  50 


3438  71 
99  25 
80  50 
25  KO 
20  60 
40  .. 
27  50 


5  v:pt 


26  sept. 


206  12 
122  06 
104 


356  50 

395 


25  19 
25  21 

0  12p. 

4  12p. 
pair 

517  . . 


3438  71  3442 
99  25  'IH  2 
80  50 
25  80 
20  00 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (Ht.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  ... 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doîl.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.  Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent). . . 
Chine(Shanghai)(taëlarg.) 


c'rt  g  j  Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

~~     "j  "        |  ' 

«g  29  août  5  sept.  12sept.  19  sept.]  26  sept 


1  234 

1  233 

1  232 

1  232 

1  235 

1  235 

25  22 

25  175 

25  175 

25  185 

25  205 

25  185 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  »> 

0  71 

0  71 

0  70 

0  69 

0  69 

1  » 

0  62 

0  62 

0  62 

0  62 

0  61 

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  o: 

2  08 

1  » 

0  95 

0  95 

0  96 

0  96 

0  96 

5  60 

4  04 

3  99 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

1  » 

0  99 

1  .. 

1  . 

1  .. 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

t  64 

1  • 

1  » 

1  .. 

0  99 

0  99 

1  » 

5  18 

5  16 

5  17 

5  18 

5  18 

5  18 

5  43 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

5  » 

2  15 

2  15 

2  16 

2  17 

2  17 

1  89 

1  72 

1  72 

1  70 

1  (9 

!  66 

2  84 

1  11 

1  11 

1  12 

1  19 

1  20 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

2  58 

2  70 

2  70 

2  70 

2  70 

2  70 

7  47 

3  32 

3  33 

3  33 

3  33 

3  32 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  26  septembre  1901 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   99  89 

En  Angleterre   100  . . 

En  Autriche- Hongrie ...  99  67 

En  Belgique   100  12 

En  Espagne   143  26 

En  Grèce   162  50 

En  Hollande   100  1 1 

En  Italie   103  35 

En  Portugal.....   139  65 

En  Roumanie   99  90 

En  Russie   100  58 

En  Suisse   100  16 


Aux  Etats-Unis   100  .. 

Au  Mexique   217  20 

En  Répub l.  Argentine ..  230  .. 

Au  Chili   113  85 

Au  Brésil   236  66 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   225  .. 


1  OO  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  llemands   100  11 

—  Anglais   100  .. 

—  Austro-Hongrois.  100  33 

—  Belges   99  88 

—  Espagnols   69  80 

—  Grecs   61  53 

—  Hollandais   99  89 

—  Italiens   96  75 

—  Portugais   71  60 

—  Roumanie    100  10 

—  Russes   99  42 

—  Sûmes   y9  84 


Pièces  des  Etals-Unis:...  100  .. 

—  du  Mexique   46  04 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  43  48 

—  da'ICAifi   87  S3 

—  du  Brésil   42  25 

Pièces  des  Indes   100  • . 

—  du  Japon   104  65 

—  de  la  Chine  H  44 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  26  septembre  1901 

Un  nouveau  raffermissement  s'est  produit  sur  la  cote  îles 
changes.  Le  papier  allemand  s'est  encore  avancé  de  122  5/16 
à  122 y/8.  Le  papier  autrichien  est  en  forte  hausse  à  104  5/16  : 
l'or  continue  à  entrer  en  grandes  quantités  ;ï  la  Banque.  Le 
papier  hollandais  regagne  à  206  ce  qu'il  avait  perdu. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


Le  change  espagnol  reste  à  peu  près  au  même  taux  (lue  la 
semaine  dernière  :  la  perte  est  de  43  0/0  environ. 

(Vile  situation  parait  avoir  impressionné  le  Ministre  des 
Finances  et  fou  prétend  aujourd'hui  qu'au  lieu  d'attendre  la 
réunion  des  Coriès  pour  faire  voter  les  projets  qu'il  leur  a 
soumis,  il  préparerait  des  mesures  immédiatement  réalisables 
par  décret.  D'autre  part,  pour  assurer  le  coupon  de  la  Rente 
Extérieure,  la  Banque  d'Espagne  a  cédé  au  Trésor  14  mil- 
lions de  francs  au  change  de  35  0/0. 

Le  papier  portugais  s'améliore  légèrement  à  397. 

Le  rouble  est  meilleur  à  202  30  et  le  versement  reste  à 
207  1/4. 

Le  Londres  est  moins  ferme  ;  le  chèque  revient  à  25  22.  Les 
demandes  en  vue  des  achats  de  blé  dont  nous  parlions  la  se- 
maine dernière  ont  sensiblement  diminué. 

Le  pa]iier  belge  perd  encore  1  8  et  le  papier  suisse  5/82.- 

Nouvelle  amélioration  de  la  devise  italienne  :  la  porte  n'est 
plus  que  de  3  1/4  0/0.  Ce  sont  les  récentes  mesures  prises 
par  le  Ministre  du  Trésor  et  le  relèvement  de  la  situation 
financière  qui  sont  cause  de  celte  amélioration. 

La  New-York  a  baissé  de  518  50  à  517  50  sur  les  diminu- 
tions des  demandes  de  traites  en  vue  des  achats  do  blé. 

CHANGES  SUR  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singppourt.  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Salçutta  

rtông-Kong  

Shanghaï  

Rio-Jâneiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


28  août 


2/1  ./• 
1/11  9/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1,11  1/4 
2/7  5/8 
10  9/16 
16  7/16 


4  sept. 


2/1  ./ 
1/11  9/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
111  1/4 
2/7  3/4 
10  5/8 
16  3/8 


11  sept. 


2/1  •/- 
1/11  1/2 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  3/16 
2/7  3/4 
10  11/ 16 
16  3/16 


18  sept. 


2'1  .'■ 
1/11  9/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  3/16 
2/7  3/4 
11  5/16 
16  3/32 


25  sept. 


2/1  ./■ 
1/11  7/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  1/8 
2/7  5/8 
11  7/16 
15  13/16 


132  60       131  80    .  131  30      130  30      130  .. 
77/9  1/4  77/11  ./.   77/10  3/4  77/11  ./.  77/11  ,/. 
27    ./.      27    ./.      26  15/16    26  15/16    26  7/8 

Les  changes  de  l'Extrême-Orient  ont  été  plus  faibles  cette 
semaine,  en  conformité  avec  la  légère  baisse  constatée  dans 
le  prix  de  l'argent  métal.  Le  Singapoure  perd  1/8  d.  ainsi  que 
le  Shanghaï;  le  Hong-Kong  baisse  de  1/16  d.  La  roupie  reste 
sans  changement  et  au  pair. 

Le  25  septembre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  sous- 
criptions à  l'émission  de  40.00.000  roupies  en  billets  et 
transferts  sur  l'Inde.  Elles  se  sont  élevées  à  981.45.000  rou- 
pies pour  billets  et  à  10.00.000  roupies  pour  transferts.  Les 
suivantes  ont  été  acceptées:  en  billets,  26.61.000  sur  Cal- 
cutta :  6.98.000,  sur  Bombay;  6.41.000  sur  Madras.  Les  sous- 
criptions à  10.3  31/32  recevront  environ  4  0/0.  Du  1er  avril 
au  24  septembre,  il  a  été  vendu  8.95.78.053  roupies,  soit 
5.946.147  liv.  st. 

Le  Rio  de  Janeiro  est  en  nouvelle  hausse  de  1/8  d.  pendant 
que  le  Valparaiso,  continuant  à  baisser,  perd  9/32  d.  A  Bue- 
nos-Ayres,  la  prime  sur  l'or  est  sans  grand  changement  à  130. 

L'or  continue  à  être  recherché  et  la  plus  grande  partie  des 
arrivages  d'Australie  sont  réservés  pour  l'Autriche.  L'once 
standard  se  tient  au  cours  de  77/11  d.;  les  aigles  américaines 
valent  76/5  3/4  ;  les  monnaies  allemandes  et  françaises, 
70/5  1/2,  et  le  yen  japonais  76/5.  A  Paris,  l'or  fait  toujours 
1  1/2  0/00  de  prime. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 

Entrées  Sorties 

Indes  occidentales..     21.000   Bomba v   55.000 

Chili   700 

4nstralie   281.300   

Total   303.000  Total   55.000 

La  demande  d'argent  métal  est  à  peu  près  nulle  ;  l'Inde  a 
seule  fait  des  achats  ;  les  détenteurs  étant  disposés  à  vendre, 
les  cours  ont  faibli  de  1/16  et  on  clôture  à  26  7/8. 

Les  exportations  de  mêlai  blanc  en  Orient,  du  13  au 
19  septembre  1901,  se  sont  élevées  à  120.000 liv.  st.,  soit,  de- 
puis le  1"  janvier,  un  total  de  6.396.348  liv.  st.,  contre 
5.414.472  livres  sterling  pendant  la  période  correspondante 
de  1900. 

Ainsi  que  nous  l'avions  fait  prévoir  la  Banque  d'Allema- 
gne a  porté,  le  23  septembre,  le  taux  de  son  escompte  à 
4  0/0  et  celui  des  intérêts  pour  avances  à  5  0/0. 

Escompte  hors  Banque 
Places         29  août   5  sept.   12  sept.  19  sept.  26  sept. 


Paris  

Londres. . . 

Berlin  

JNew  -  York 
(time  money) 


1  1/2 

2  3/16 
2  3/8 


1  5/8 

2  3/16 
2  1/2 


3  1/4      3  1/4 


1  3/4 

2  7/16 
2  1/2 

4  3/4 


1  1/2 

2  1/4 

2  5/8 

4  1/2 


1  1/2 

2  1/4 

3  •/• 
3  3/4 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  a  diminué  cette 
semaine  de  14.646.000  fr.  Là  circulation  a  prélevé  2.204.000  fr. 
à  Paris  et  1.974.000  fr.  dans  les  succursales.  H  a  été  vendu 
pour  10.408.000  fr.  do  matières. 

L'argent  a  diminué  de  636.000  fr.  La  circulation  a  rendu 
1.473.000  fr.  à  Paris  et  prélevé  L964.000.dans  ics.  succursales  ; 
il  a  été  expédie  145.000  fr.  en  Suisse. 

L'excédent  des  sorties  est  donc  do  1.850.000  francs,  mais 
la  circulation  intérieure  ayant  rendu  4.850.000  francs,  l'en- 
caisse de  métal  jaune  se  trouve  donc  en  augmentation  de 
3  millions  ;  la  circulation  fiduciaire  n'a  pas  sensiblement 
varié  ;  les  comptes  courants  ont  augmenté  de  5  millions  et  le 
portefeuille  s'est  dégonflé  de  18  millions. 

La  circulation  des  billets  à  augmenté  de  3  millions;  les 
comptes  courants  particuliers  ont  progressé  de  35  millions  et 
l'approche  de  la  fin  du  mois  a  l'ait  gonfler  le  portefeuille  de 
93  millions;  les  avances  ont  été  réduites  de  4  millions. 

A  L'heure  où  nous  mettons  sous  presse,  le  bilan  de  la 
Banque  de  l'Empire  ne  nous  est  pas  parvenu.'  On  a  vu  plus 
haut  que  cet  établissement  vient  de  porter  son  escompte 
à  4  0/0. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 
Entrées  Sorties 

Afrique  du  Sud... £     '.16.000   Egypte  £  150.000 

Excédent  des  sorties  54.0M0 


Total  égal   150.000   Total  des  sorties. 


150.000 


L'encaisse  or  de  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  s'est  encore 
accrue  de  22  millions,  ce  qui  la  porte  au  chiffre  de  1.094  mil- 
lions; les  billets  sont  en  augmentation  do  7  millions  et  lo 
portefeuille  a  diminué  de  15  millions. 

Pas  de  changement  dans  l'encaisse  de  la  Banque  d'Es- 
pagne; la  circulation  fiduciaire  a  été  réduite  de  4  millions, 
les  comptes  courants  de  8  millions  et  le  portefeuille  de 
3  millions. 

L'encaisse  or  de  la  Banque  des  Pays-Bus  s'est  appauvrie 
de  3  millions  et  on  a  fait  rentrer  5  millions  de  billets. 

A  la  Banque  d'Italie,  on  relève  une  diminution  de  5  mil- 
lions dans  la  circulation  fiduciaire  et  de  6  millions  dans  les 
comptes  courants  particuliers. 

La  situation  de  la  Banque  de  Roumanie  continue  à  s'amé- 
liorer. L'encaisse-or  a  augmenté  de  3  millions. 

La  Banque  Royale  de  Suède  a  augmenté  la  circulation  des 
billets  de  4  millions  et  lo  portefeuille  escompte  s'est  amoindri 
de  10  millions. 

■  La  circulation  fiduciaire  des  Banques  privées  a  diminué 
de  5  millions  et  le  portefeuille  d'une  pareille  somme: 

"Las  Banques  d'émission  suisses  ont  augmenté  leur  encaisse 
de  2  millions  d'or  et  1  million  d'argent;  le  portefeuille  s  est 
affaibli  de  8  millions  et  les  comptes  courants  ont  augmenté 
de  3  millions. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 


EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901... 

—  1000... 

—  1899... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901...  " 

—  1900... 

—  1899... 


Du  1*' 
au  7  sept. 


Depuis 
le  1er  ianv. 


1.76 1.851 
»  18.209.788 
7.384.507 
2.000  1.848.575 


2.000  29.2C7.781 
0.800  17.154.804 
64.000  25.867.282 

554. S95  32.430.081 
»  697.495 
»  2.220 
»  268. 10 4 


551.895  33.397.900 
961.428  35. 179. 633 
983.023  32.418.973 


IMPORTATIONS 

Du  1"  Depuis 
au  Tscpt.  le  l"r  janv. 

»  871 
»  204.208 

76'.'537  1.880.051 

76.537  2.C85.130 
30.228  1.650.315 
50.467   9. '251. 137 

»  25.283 
4.720 
223 

73.008  2.528.390 

73.008  2.558.(116 
136.109  8.427.565 
59.319  2.705.541 


L'encaisse  des  Banques  Associées  se  présente  en  augmen- 
tation de  7.400.000  dollars  el  la  circulation  de  300.000  dollars. 
Le  portefeuille  s'est  dégonflé  do  6.300.000  dollars. 


\ 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  - 


Chronique  monétaire 


Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


1000  22  sept. 

1901   î  sept. 

1901  14  sept. 

1901  21  sept. 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Porlefeuill* 

173  S 

29.7 

897.5 

825.8 

170  A 

30.1 

947 .1 

835.1 

OU.O 

VOL  .  1 

Q'TQ  '  1 
o  i/i .  •* 

81.1 

930.4 

806.0 

des  Etats- 

Unis 

SI  i u il 

31  août 

1001 

1901 

En  caiss»  ;  Militons  dé  dollars 

Or   505.  4  517.8 

Argent  Barres   47.0  45.4 

—     Monnaies   466.. 6  467.3 

Total  de  l'encaisse   1.019.6  1.030.5 

Circulation  : 

Greenbaoks  et  autres  billets   339.7  341.0 

Certificats  d'or   255.5  259.3 

—       d'argr  ni  et  billets  du  Trésor 

de  1890    470.0  477.8 

Total  de  la  circulation   1.072. 1  1.078J. 

Réserve  d'or   150.000.000  de  dollars 

L'encaisse  or  du  'trésor  des  Etats-Unis  continue,  à  s'ac- 
croître:  l'argent  est  stationnaire  ;  la  circulation  fiduciaire  n'a 
vai  ii  que  de  6  millions  de  dollars. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Opportunité  dune  Réforme  de  la  Circulation 
en  Belgique 

{Suite)  11) 

Nous  continuons  la  publication  do  L'étude  de  M.  Van 
(1er  Smissen  sur  l'opportunité  d'une  réforme  de  la  cir- 
culation en  Belgique  : 

Dans  nos  précédents  articles  nous  avons  élé  amenés  à 
constater  que  l'on  usait  du  chèque  en  Belgique.  C'est  là 
l'essentiel  ;  le  clearing  house  une  fois  établi,  le  chèque  évo- 
luera* il  s'adaptera  à  son  rôle  nouveau  :  d'ordre  de  paiement 
qu'il  est  encore  aujourd'hui  en  Belgique,  il  deviendra  uu 
ordre  dè  compensation. 

Quaut  à  L'intérêt  des  banques,  il  est  superflu  de  le  leur 
montrer,  et  si  nous  en  disons  un  mot,  c'est  pour  une  raison 
d'ordre,  pour  traiter  la  question  en  son  entier. 

Aujourd'hui,  la  Banque  Nationale  est  la  banque  des  ban- 
quiers, qui  leur  fournit  le  numéraire  (les  billets)  et  inter- 
vient à  leurs  opérations  d'escompte.  Ce  système  —  l'escompte 
à  l'intervention  de  la  banque  d'émission  —  est  un  système  de 
subordination  :  les  banques  sont  tributaires  de  la  Banque. 
Au  contraire,  le  système  de  la  compensation  est  un  système 
île  Liberté  :  Le  clearing  house  rend  les  banquiers  indépen- 
dants de  là  Banque.  '>n  dit,  il  est  vrai,  que  la  Banque  d'An- 
gloterre  est  La  banque  des  banquiers.  Mais  il  faut  s'entendre: 
elle  est  La  banque  de  dépôts  dos  banquiers,  ce  qui  est  une 
situation  bien  différente  de  la  situation  que  nous  avons  cons- 
tatée en  Belgique. 

'l  âchons  de  rendre  sensible  pour  le  lecteur  la  modification 
que  le  clearing  house  déterminera  dans  La  position  des  ban- 
ques vis-à-vis  de  La  banque  d'émission. 

Lies  clearing  bankers  belges  compenseront  des  valeurs  exi- 
gibles diverses,  chèques,  titres,  lettres  de  change. 

Lettres  de  change...  Gomment  cela? 

Le  régime  de  La  compensation  une  fois  établi,  à  celui  qui 
présente  une  lettre  de  change  à  l'escompte,  le  banquier  ne 
doit  plus  remettre,  pour  la  circulation  intérieure  du  moins, 
et  dans  la  plupart  des  cas,  ni  numéraire,  ni  billets  de  banque. 
Il  peut  remettre  un  carnet  de  chèques,  ou,  si  le  client  on  a 
déjà  un,  ce  client  se  trouve,  par  Le  fait  de  l'escompte,  avoir 
une  provision  nouvelle. 

D'autre  part,  les  chèques,  étant  barrés,  ne  seront  plus  pré- 
sentés au  banquier  pour  qu'il  Les  paye  en  numéraire,'  mais 
lui  reviendront  pal  l'intermédiaire  du  clearing  hoîise,  à  lin 
u  rvi  ntion  duquel  il  seront  compensés) 

Voir  L'Économiste  Européen,  rr*  504  et  G06. 


De  même  que  Le  banquier  n'aura  pan  remis  d'espèces  à  ses 
clients  en  escomptant  leurs  lettres  de  change,  de  même,  h 
1  échéance,  ce  ne  seront  pas  des  espèces  que  les  tirés  remet- 
tront au  banquier,  mais  des  chèques. 

On  voit  qu  une  masse  de  transactions  se  trouveraient  être 
tniit  ;i  fait  indépendantes  de  la  Banque  Nationale  ou  pour- 
raient l'être. 

Il  n'est  pas  douteux  qu'on  s'habituerait  petit  a  petit  à  se 
passer  d'elle.  De  souveraine  absolue  elle  deviendrait  reine 
constitutionnelle. 

A  un  autre  point  de  vue  encore  le  clearing  house,  par  son 
fonctionnement,  consacrerait  l'affranchissement  des  banques. 
Nous  avons  dû  prévoir  comme  seul  remède  à  une  crise  éven- 
tuelle, dans  l'état  présent  de  la  circulation  en  Belgique,  le 
cours  forcé.  Or,  les  établissements  de  crédit  belges  ont  cin- 
quante millions  d'encaisse,  c'est-à-dire  de  billet»  de  banque: 
de  sorte  que  leur  crédit  est  subordonné  à  celui  de  la  banque 
d'émission,  de  sorte  qu'ils  Subiraient  toute  dépréciation  du 
médium  de  la  circulation.  Le  clearing  house,  c'est  bien  évi- 
dent, en  permettant  d'opérer  une  masse  de  transactions  sans 
l'intervention  des  banknotes,  garantirait  dans  une  très  large 
mesure  les  clearing  bankers  contre  ce  danger.  De  ce  point 
de  vue,  le  clearing  house  est  donc  un  organisme  d'assurance 
automatique  contre  la  dépréciation  de  l'instrument  de  la  cir- 
lation. 

Qui  dit  compensation,  en  effet,  dit  équilibre  parfait  de  la 
circulation,  adaptation  du  mode  d'exécuter  les  obligations 
aux  besoins  des  affaires,  —  pourvu  que  les  banques  ne  fran- 
chissent pas  la  limite  naturelle  de  leur  intervention,  qui  doit 
se  borner  aux  transactions  véritables,  à  l'exception  des  opé- 
rations fictives.  Ceci  est  élémentaire. 

Il  faut  bien  le  redire  ici,  le  chèque  n'est  pas  un  titre  de- 
crédit,  mais  un  ordre  de  paiement,  un  instrum-nt  de  libéra- 
tion, soit  qu'il  aboutisse  à  une  remise  de  numéraire,  soit  qu'il 
donne  lieu  à  compensation.  Celui  qui  remet  un  chèque  paye: 
il  ne  demande  ni  n'obtient  de  crédit  de  celui  à  qui  le  chèque 
est  remis.  Comme  Le  banquier  doit  être  nanti  d'une  provision, 
le  crédit  n'intervient,  n'apparaît  que  si  cette  provision  —  cas 
fréquent  en  Angleterre  —  est  obtenue  grâce  à  l'escompte 
d'une  lettre  de  change.  Mais  la  lettre  étant  tirée,  par  hypo- 
thèse, pour  couvrir  le  tireur  du  prix  d'une  marchandise 
livrée,  le  banquier  en  réalité  l'ait  un  prêt  sur  gage  mobilier, 
ainsi  qu'il  est  expliqué,  à  propos  de  la  lettre  de  change,  dans 
tous  les  traités  d'économie  politique. 

(^1  suivre.) 


Le  Change  hellénique 

Les  journaux  d'Athènes  s'occupent  fort  de  la  hausse  du 
change  qui  s'est  produite  en  même  temps  que  la  baisse  des 
prix  des  raisins  de  Corinthe  :  ils  attribuent  ce  fait  aux  opéra- 
tions à  terme.  A  leur  avis,  si  le  change  avance,  c'e.st  qu'il  y  a 
du  découvert  provenant  des  opérations  à  terme  et  si  les  rai- 
sins baissent,  c'est  qu'on  l'ait  des  otfres  à  terme  à  bas  prix. 

L'Economiste  d'Orient  est  d'un  avis  contraire  :  «  Si,  sur  le 
change,  dit-il,  il  y  a  des  vendeurs  à  terme  qui  cherchent  à  se 
couvrir,  il  y  a,  d'autre  part,  ceux  qui  ont  acheté  à  terme  et 
qui  cherchent  à  vendre  pour  réaliser  un  petit  bénéfice,  s'il  y 
a  lieu.  C'est  dire  que  les  opérations  à  terme  contribuent  tant 
à  la  hausse  qu'à  la  baisse  et  c'est  toujours  l'olfre  et  la  de- 
mande cli'  l'effectif  qui  décide  de  l'allure  du  marché. 

«  Du  reste,  pour  s'en  convaincre  on  n'a  qu'à  consulter  le 
passé.  L'année  dernière,  à  la  même  époque,  le  change  cotait 
160  environ.  Au  bout  de  huit  jours,  c'est-à-dire  le  13 septembre 
il  reculait  à  149,  malgré  le  découvert  des  vendeurs  à  teime 
qui  n'était  pas  intérieur  à  celui  de  cette  année-ci.  Pourquoi 
cela?  Parce  que  des  ventes  suivies  de  raisins  de  Corinthe  à 
des  prix  fabuleux  nourrissaient  abondamment  Le  marché  du 
change  en  Grèce. 

«  Il  en  serait  de  même  celle  année-ci,  si  les  raisins  de  Co- 
rinthe étaient  demandés  et  bien  payés.  Malheureusement,  la 
demande  en  est  très  limitée  pour  le  moment  et  les  prix 
baissent  en  faisant  croire  que  la  faute  en  est  aux  vendeurs  à 
terme,  tandis  que  les  ventes  à  terme  ne 'sont  que  la  consé- 
quence du  manque  de  demande  et  de  la  baisse  des  prix  qui 
encouragent,  les  négociants  à  faire  des  offres  à  terme  à  des 
prix  de  plus  en  plus  bas. 

«  Pour  peu  qu'une  demande  suivie  de  raisins  de  Corinthe 
se  déclare,  les  vendeurs  à  tenue  à  bas  prix  seront  transformé» 
eu  acheteurs,  les  prix  des  raisins  hausseront  cl  le  change 
baissera,  malgré  le  découvert  des  vendeurs.  » 


La  conversion  monétaire  au  Chili 

On  mande  de  Yalparaiso  au  Times,  le  23  septembre  : 

«  On  assure  que  le  Gouvernement  chilien  soumettra  pro- 
chainement au  Congrès  un  projet  d'ajournement  à  deux  àns 
de  la  conversion  monétaire;  l'or  nécessaire  pour  là  conversion 
aura  été  réuni  à  la  lin  de  l'année.  » 
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Europe.  —  Franc?.  Le  Marché  a  été  mauvais  celte 
semaine,  par  suite  de  la  forte  baisse  qui  a  affecté  les 
valeurs  cuprifères  ainsi  que  les  valeurs  industrielles 
russes.  Au  lieu  des  rachats  que  l'on  espérait,  ce  sont 
des  liquidations  plus  ou  moins  forcées  auxquelles  on  a 
eu  à  procéder.  Toutefois,  au  dernier  moment,  la  Bourse 
est  généralement  plus  résistante,  et  le  groupe  des 
Rentes  françaises  est  même  ferme,  conséquence  de  l'an- 
nonce de  l'émission  des  Obligations  des  Chemins  de  fer 
de  i Indo-Chine  et  du  Yun-Xan,  qui  aura  lieu  le  10  oc- 
tobre. 

Les  disponibilités  restent  toujours  très  abondantes 
sur  la  place. 

Allemagne.  —  Le  Ministre  du  Commerce  a  déclaré 
que  l'Empereur  interviendrait  lui-même  pour  accorder 
les  intérêts  des  agrariens  et  des  industriels  au  moment 
de  la  discussion  des  futurs  tarifs  douaniers. 

On  élabore  en  ce  moment  les  réformes  à  apporter  au 
règlement  de  Bourse.  Tout  laisse  deviner  qu'on  ne 
touchera  pas  au  fond  du  règlement  et  qu'on  ne  refor- 
mera que  des  questions  de  détail. 

Les  industries  du  fer  sont  toujours  en  assez  mauvaise 
posture;  la  consommation  nationale  a  fort  diminué. 

La  Reichsbank  a  augmenté  le  taux  de  son  escompte 
à  'tO/0. 

Angleterre.  —  Les  derniers  succès  des  Boers  prouvent 
que  le  terme  de  la  guerre  n'est  pas  aussi  rapproché 
que  les  officiers  anglais  auraient  voulu  le  faire  croire. 
Ces  événements  ne  sont  pas  faits  pour  ramener  la  con- 
fiance. 

Les  émissions  du  troisième  trimestre  se  sont  élevées 
à  19.029.000  livres  contre  49.769.000  livres  dans  la 
même  période  de  1900. 

Pour  les  neuf  premiers  mois,  le  chiffre  des  émissions 
a  été  do  137.y88.000  livres  dépassant  de  5.400.000  livres 
celui  de  la  même  période  de  1900,  mais  il  comprend 
71.000.000  de  livres  d'emprunts  pour  la  guerre. 

Espagne.  —  On  assure  que  le  Ministre  des  Finances, 
qui  avait  d'abord  résolu  d'attendre  la  réunion  des 
(Jortès  pour  faire  voter  ses  divers  projets  relatifs  au 
change,  aurait  décidé  de  prendre  par  décret  des  me-' 
sures  immédiatement  réalisables. 

La  Bourse  est  assez  ferme  et  la  situation  s'annonce 
bien  pour  la  liquidation. 

Le  cours  du  change  finit  à  43  0/0. 

Italie.  —  On  constate  de  nouvelles  émeutes  agraires 
dans  le  Latium.  Ce  mouvement  inquiète  fort  le  Gou- 
vernement. Les  bonnes  dispositions  du  marché  persis- 
tent. M.  Sonnino  a  publié  un  article  sensationnel  sur 
l'urgence  des  réformes  financières  et  des  dégrève- 
ments. Notre  correspondant  nous  a  envoyé  une  analyse 
détaillée  de  cet  important  article.  Nous  l'avons  publié, 
page  411. 

Norvège.  —  En  1900,  les  importations  de  la  Norvège 
se  sont  élevées  à  326.715.000  couronnes  contre  310  mil- 
lions 485.000  couronnes  en  1899  et  les  exportations  se 
sont  élevées  à  178.986.000  couronnes  contre  152. 417.000. 

Portugal.  —  Au  30  juin,  la  dette  totale  s'élevait  à 
4.293.087.550  francs,  dont'  1.003.623.050  francs  entre 
les  mains  du  Gouvernement. 

Suisse.  —  Le  Conseil  d'administration  du  chemin  de 
fer  Nord-Est  a  décidé  d'approuver  le  radiât  et  d'en 
demander  l'acceptation  à  l'assemblée  générale. 

Des  pourparlers  sont  engagés  pour  le  rachat  de  la 
Compagnie  ï Union-Suisse. 

Turquie.  —  Les  recettes  de  la  Dette  publique  se 
sont  élevées,  en  juillet,  à  124.807  liv.  t.,  contre  127.376 
en  juillet  1900. 

Depuis  le  début  de  l'année,  les  recettes  se  sont  éle- 
vées à  953.987  liv.  t.,  contre  936.798. 

Amérique.  —  Brésil.  On  dément  que  le  Gouverne- 


ment brésilien  négocie  l'aifermage  du  Chemin  de  fer 
Central. 

La  situation  financière  de  l'Etat  de  Sam  Paulo  est 
satisfaisante.  L'exercice  budgétaire  se  clot  avec  un 
excédent  de  recettes. 

Etats-Unis.  —  Dans  les  six  premiers  mois  de  l'année, 
les  réseaux  américains,  d'une  longueur  de  181.3;37millcs, 
ont  encaissé  749i.09i.7Ki  dollars,  dépassant  de  67.647.016 
dollars  la  recette  correspondante  do  i960. 

Mexique.  —  Le  Congrès  mexicain  s'est  ouvert  le 
16  septembre,  lie  Président  a  annoncé  dans  son  mes- 
sage que  les  recettes  dépassent  les  prévisions  de  11  mil- 
lions de  piastres. 

République  Argentine.  —  Le  projet  de  budget  de  1902 
prévoit  un  excédent  de  recettes  de  383.000  liv.  st. 

Asie.  —  Japon.  Dans  les  huit  premiers  mois,  le 
commerce  extérieur  du  Japon  s'est  élevé  à  156  millions 
de  yens  pour  les  exportations  et  180  millions  pour  les 
importations:  les  premières  en  forte  augmentation,  les 
secondes  en  diminution. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  Ôc  EXTRA- EUROPEENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1807   

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.) — 
Hellénique  4  %  1S87  (net  11  lr.85) 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  -2  l'r.  50)  

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D. . . 
—      Priorité  4  %  1890   

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New- York).. . 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Ouébec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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FRANCE 


La  Politique.  —  Les  Conseils  du  Travail.  —  Le  Voyage  du  Tsar  en 
France.  —  Le  Budget  de  1902.  —  La  Loi  sur  les  Associations. 

Nous  avons  déjà  parlé  des  décrcl-i  du  Ministre  du 
Commerce  pour  la  création  de  Conseils  du  Travail  ;  les 
élections  nécessitées  par  cette  création  ont  commencé 
mardi  dernier  et  se  termineront  demain  samedi.  Les 
résultats  obtenus  jusqu'ici  ne  semblent  pas  indiquer 
que  l'innovation  du  Ministre  du  Commerce  soit  très 
goûtée  dans  le  monde  des  travailleurs.  Les  abstentions 
ont  été  très  nombreuses  tant  du  côté  des  patrons  quo 
de  celui  des  ouvriers. 

Il  est  inutile  de  rappeler  que  les  décrets  du  Ministre 
du  Commerce  ont  été  fortement  combattus  et  que  leur 
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légalité  est  contestable.  Le  procédé  employé  par  M.  Mil- 
lerand  esl  on  effet  la  négative  du  parlementarisme, 
puisqu'il  tend  à  enlever  aux  Chambres  une  de  leurs 
prérogatives  les  plus  essentielles,  celle  de  prononcer 
sur  les  institutions  politiques  et  économiques  nou- 
velles. 

C'est  le  retour  pur  et  simple  aux  pratiques  du  pou- 
voir absolu.  Il  est,  même  impossible  de  discuter  à  cet 
égard;  car  non  seulement  le  Ministre  du  Commerce 
n'a  pas  songé  à  consulter  la  Chambre  et  le  Sénat,  mais 
il  n'a  tenu  aucun  compte  du  dépôt  au  Sénat  d'une 
proposition  de  loi  tendant  à  exiger  que  ses  décrets 
soient  soumis  au  Parlement. 

La  question  reviendra  devant  les  Chambres  à  la 
rentrée  et  nous  entendrons  alors  les  explications  de 
M.  Millerand. 


«w*  L'Empereur  de  Russie  a  employé  une  partie  de  la 
journée  du  20  a  diverses  audiences. 

Le  soir,  un.  grand  dîner  a  été  donné  au  palais  de  Compiègne 
en  l'honneur  de  LL.  MM.  l'Empereur  et  l'Impératrice. 

A  neuf  heures,  Leurs  Majestés  ont  assisté  à  une  représen- 
tation de  gala  donnée  au  théâtre  du  palais. 

-w*,  Le  21,  dés  huit  heures  du  matin,  l'Empereur,  l'Impé- 
ratrice de  linssie  et  le  Président  de  la  République  quittaient 
le  palais  de  Compiègne  dans  un  train  spécial  et  se  rendaient 
directement  à  Bétheny,  près  de  Reims,  où  étaient  rassemblés 
les  corps  d'armée  qui  avaient  pris  part  aux  manœuvras. 

Dans  le  même,  train  étaient  montés  les  Présidents  du  Sénat 
et  de  la  Chambre  des  députés,  le  Président  du  Conseil,  les 
Ministres  et  uni  certain  nombre  d'invités. 

A  neuf  heures  trois  quarts  le  train,  salué  par  101  coups  de 
canon,  s'arrête  à.  la  gare  improvisée  du  Fresuoy;  les  troupes 
rendent  les  honneurs. 

A  la  suite  de  la  revue,  un  déjeuner  offert  par  le  Président 
de  la  République  a  été  servi  sous  une  tente  dressée  près  du 
champ  de.  manœuvres:  A  ce  déjeuner  assistaient,  avec  l'Empe- 
reur et  l'Impératrice,  tous  les  généraux  et  chefs  de  corps 
ayant  pris  part  à  la  revue,  les  Présidents  et  les  Bureaux  des 
deux  Chambres,  le  Président  du  Conseil  et  les  Ministres,  le 
Ministre  des  Affaires  étrangères  de  Russie,  l'ambassadeur  et 
le  personnel  de  l'ambassade,  l'ambassadeur  de  France  à 
Saint-Pétersbourg,  les  personnes  attachées  à  Leurs  Majestés, 
les  fonctionnaiies  de  la  Présidence  et  un  certain  nombre 
d'invités. 

Au  desserti,  le  Président  de  la  République  prononce  le  toast 
suivant  : 

Sire, 

En  remerciant,  an  nom  de  la  République  française, 
Votre  Majesté  et  Sa  Majesté  l'Impératrice  d'avoir  bien 
voulu  assister  aux  spectacles  réconfortants  de  ces 
derniers  jours,  ma  pensée  se  reporte  au  grand  acte 
politique  qui  les  a  précédés  et  qui  leur  donne  toute 
leur  signification, 

Préparée  et  conclue  par  votre  auguste  père  l'empe- 
reur Alexandre  III  et  par  le  président  Carnot,  solen- 
nellement proclamée  à  bord  du  Pothuau  par  Votre 
Majesté  et  par  le  président  Félix  Faure,  l'alliance  de 
la  Russie  eh  de  la  France  a  eu  le  temps  d'affirmer  son 
caractère  et  de  porter  ses  fruits. 

Si  nul  ne  peut  douter  de  l'idée  essentiellement  paci- 
fique d'où  elle  est  sortie,  nul,  non  plus,  ne  saurait 
m -connaître  qu'elle  a  contribué  puissamment  au  main- 
tien de  l'équilibre  entre  les  forces  européennes,  condi- 
tion nécessaire  d'une  paix  qui,  poux  être  féconde,  ne 
pouvait  demeurer  précaire. 

Elle  s'est  développée  avec  les  années,  et  les  questions 
qui  ont  surgi  l'ont  trouvée  vigilante,  résolue,  conciliant 
ses  propres  intérêts  eh  les  intérêts  généraux  du  monde, 
moderéa,  parce  que  forte  et  d'avance  acquise  aux  solu- 
tions qu'inspirent  la  justice  el  l'humanité. 

Le  bien  qu'elle  a  fait  est  le  gage  de  celui  qu'elle  fera 
encore  :  et  c'est  avec  cette  pleine  confiance  qu'après 
avoir  donné  un  pieux  souvenir  aux  nobles  fondateurs 
•le  l'œuvre  dont  cette  journée  est  la  magnifique  consé- 
cration, je  lève  mon  verre: 

H  la  gloire  et  au  bonheur  de  Votre  Majesté,  de  Sa 
e  U  l'Impératrice  et  de  toute  la  Famille  impériale! 

A  la.  ;  rondeur  et  à  la. prospérité  de  la  Russie,  amie 
et  alliée  de  la  Franco  ! 


La  musique  joue  l'hymne  russe. 
L'Empereur  répond  en  ces  ternies  : 

Monsieur  le  Président, 

Au  moment  de  quitter  la  France  où,  encore  une  fois, 
nous  venons  de  jouir  d'un  accueil  si  cordial  et  si  cha- 
leureux, je  tiens  à  vous  exprimer  notre  sincère  grati- 
tude et  notre  vive  émotion. 

Nous  garderons  à  jamais,  l'Impératrice  et  moi,  le 
précieux  souvenir  de  ces  quelques  jours  si  remplis 
d'impressions  profondément  gravées  dans  nos  co-urs, 
et  nous  continuerons  de  loin  comme  de  près  à  nous 
associer  à  tout  ce  qui  concerne  la  France  amie. 

Les  liens  qui  unissent  nos  pays  viennent  de  s'affir- 
mer encore  et  de  recevoir  une  nouvelle  sanction  dans 
les  témoignages  de  sympathie  réciproque  qui  se  sont 
manifestés  avec  tant  d'éloquence  ici  et  ont  trouvé  un 
écho  si  chaleureux  en  Russie. 

L'union  intime  de  deux  grandes  puissances  animées 
des  intentions  les  plus  pacifiques  et  qui,  tout  en  sa- 
chant faire  respecter  leurs  droits,  ne  cherchent  à  por- 
ter aucune  atteinte  à  ceux  des  autres,  est  un  élément 
précieux  d'apaisement  pour  l'humanité  entière. 

Je  bois  h  la  prospérité  de  la  France,  de  la  nation 
amie  et  alliée,  de  la  brave  armée  et  de  la  belle  Hotte 
françaises. 

Laissez-moi  vous  renouveler  tous  nos  remerciements, 
Monsieur  le  Président,  et  lever  mon  verre  en  votre 
honneur. 

La  musique  joue  la  Marseillaise. 

Après  le  déjeuuer,  Leurs  Majestés  et  le  Président  de  la 
République  se  sont  rendus  dans  les  salons  aménagés  sous  la 
tente  ;  ils  s'y  sont  entretenus  quelques  instants  avec  les 
personnages  qui  leur  ont  été  présentés. 

A  quatre  heures  les  souverains  et  M.  Loubet  quittent  les 
salons  pour  se  rendre  à  la  gare  du  Fresnoy. 

Avant  de  monter  dans  le  train  impérial,  Leurs  Majestés 
s'entretiennent  encore  quelques  instants  dans  le  salon  d'hon- 
neur. L'Empereur  et  l'Impératrice  gravissent  les  marches  du 
wagon-salon  ;  le  Président  et  Mme  Loubet  les  accompagnent 
jusque  sur  la  plate-forme.  L'Empereur  prend  les  mains  du 
Président  et  les  lui  presse  affectueusement  à  plusieurs  repri- 
ses ;  l'Impératrice  l'imite  ;  puis  les  souverains  prennent 
congé  de  Mme  Loubet. 

Le  signal  du  départ  est  donné,  le  train  se  met  en  marche. 
Sur  le  quai  tout  le  monde  se  découvre.  Des  coups  de  canon 
retentissent,  les  troupes  prosentent  les  armes  et  la  musique 
joue  l'hymne  russe;  des  cris  enthousiastes  de  :  Vive  la  Rus- 
sie !  saluent  encore  une  fois  l'Empereur  et  l'Impératrice. 

Le  train  impérial  est  arrivé  à  neuf  heures  quinze  minutes 
à  Pagny-sur-Moselle. 

Le  Président  de  la  République,  le  Président  du  Conseil, 
les  membres  du  Gouvernement  et  les  personnes  de  leur  suite 
sont  rentrés  à  Paris  à  six  heures  quarante-cinq  minutes. 

Les  abords  de  la  gare  de  l'Est  étaient  occupés  par  un 
grand  nombre  de  personnes  qui  ont  acclamé  le  Président. 

•wv  Au  moment  de  franchir  la  frontière,  1  empereur  Ni- 
colas II  a  adressé  au  Président  de  la  République  le  télé- 
gramme suivant  : 

Pagny-sur-Moselle,  9  h.  40  soir. 

S.  Exe.  M.  Emile  Loubel, 
Président  de  la  République  française,  Paris. 

Sous  l'impression  lumineuse  des  quelques  jours 
passés  en  France,  nous  tenons,  l'Impératrice  et  moi,  à 
vous  renouveler  la  vive  expression  des  sentiments  qui 
nous  animent  en  quittant  le  sol  français. 

Profondément  émus,  nous  vous  prions,  Monsieur  le 
Président,  d'agréer  notre  sincère  gratitude  et  de  vou- 
loir bien  en  être  l'interprète  auprès  de  tous  ceux  qui, 
avec  une  cordialité  touchante,  ont  pris  part  aux  témoi- 
gnages dont  nous  avons  été  l'objet. 

C'est  à  la  nation  française  si  aimée  et  appréciée  par 
la  Russie  que  nous  adressons  nos  sincères  remercie- 
ments, en  y  joignant  les  vœux  les  plus  chaleureux. 

Nicolas. 

■w*  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  23  septembre,  en 
Conseil,  à  l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet.  La 
réunion  avait  pour  objet  exclusif  l'expédition  des  affaires 
coulantes  et  le  règlement  des  quelques  questions  dont  la 
solution  était  nécessaire)  avant  le  départ  du  Président  de  la 
République  pour  Rambouillet. 
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11  n'y  aura  pas,  à  moins  do  nécessité  imprévue,  de  nou- 
velles réunions  du  Conseil  des  ministres  avant  une  quinzaine 
de  jours. 

-wv  l.os  Ministres  ont  eu  l'occasion  d'échanger  leurs  vues 
au  sujet  de  L'époque  à  laquelle  devront  être  convoquées  les 
Chambres.  On  sait  que  la  session  d'automne  est  convoquée 
par  décret  présidentiel. 

L'idée  dominante  est.  de  fixer  au  23  octobre  la  rentrée  du 
Parlement  ;  mais  la  résolution  définitive  à  cet  égard  est 
subordonnée  à  l'achèvement  des  travaux  de  la  Commission 
du  budget.  Si  cette  Commission,  qui  a  repris  ses  délibérations 
le  23  septembre,  termine  ses  travaux  à  temps,  comme  on 
l'espère,  la  session  parlementaire  s'ouvrira  le  22  octobre. 
L'intention  du  Gbuverneinent  est  de  demander  à  la  Chambre 
de  reprendre  la  procédure  suivie  durant  une  partie  de  la 
session  dernière,  c'est-à-dire  de  tenir  à  certains  jours  de  la 
semaine  deux  séances  quotidiennes,  de  manière  à  l'aire  mar- 
cher de  front  les  discussions  urgentes. 

De  la  sorte,  ou  pourrait,  tout  en  procédant  au  vote  du 
budget  de  1002,  réserver  une  partie  des  séances  à  l'achève* 
ment  de  la  loi  sur  les  retraites  ouvrières  et  à  la  discussion 
de  la  loi  sur  la  marine  marchande. 

Cette  dernière  est  absolument  nécessaire,  car,  si  l'on  ne 
modifié  pas  la  législation  existante,  le  service  des  primes 
deviendra  de  plus  en  plus  onéreux  pour  le  Trésor  et,  rien 
que  pour  l'année  prochaine,  imposerait  au  budget  une  charge 
de  27  millions. 

-w».  La  Commission  du  budget  a  repris  le  cours  régulier  de 
ses  séances  le  23  septembre. 

Elle  a  entendu  la  lecture  du  rapport  de  M.  Pourquery  de 
lioisseron  sur  le  budget  de  la  Justice  et  en  a  adopté  les  con- 
clusions. * 

Elle  a  voté  notamment  l'élévation  de  la  classe  d'un  certain 
nombre  do  tribunaux  dans  les  villes,  comme  Brest,  Limoges, 
Reims,  Angers  Quimper,  Abbeville,  Epernay,où  le  dernier 
recensement  a  accusé  un  accroissement  de  population. 

La  Commission  a  ensuite  entendu  le  rapport  de  M.  Maurice 
Faure  sur  le  budget  de  l'Instruction  publique. 

Le  rapporteur  déclare  que  le  budget  de  l'instruction  pu- 
blique est,  incompressible  et  que  ce  sont  non  des  économies, 
mais  des  dépenses  nouvelles  qu'il  comporte  dans  l'intérêt  de 
l'éducation  nationale. 

Ses  conclusions  tendent,  en  attendant  des  lois  nouvelles, 
à  la  défense  do  l'Université  par  elle-même. 

M.  Maurice  Faure  a  proposé  à  la  Commission  d'adopter 
les  diverses  propositions  ministérielles  concernant  le  budget 
de  l'Instruction  publique;  mais  il  demande  qu'on  réserve 
deux  importants  chapitres  :  celui  des  lycées  nationaux  et 
celui  qui  concerne  le  traitement  des  instituteurs. 

Après  discussion,  la  Commission  a  adopté  les  premiers 
chapitres  et  voté  la  suppression  des  crédits  relatifs  aux 
Facultés  de  Théologie  protestante. 

•wv  La  Commission  du  budget  a  continué  le  24  septembre 
l'examen  du  rapport  de  M.  Maurice  Faure  sur  le  budget  du 
Ministère  de  l'Instruction  publique. 

En  ce  qui  concerne  l'Enseignement  secondaire,  elle  a  ré- 
servé, dans  le  but  de  provoquer  de  nouvelles  explications  du 
Ministre  les  chapitres 59,  lycées  nationaux;  60,  collèges  com- 
munaux de  garçons  et  63,  enseignement  secondaire  des  jeu- 
nes lilles. 

La  Commission  a  ensuite  discuté  le  budget  de.  l'Enseigne- 
ment primaire.  Le  débat  le  plus  important  a  porté  sur  la 
question  du  traitement  des  instituteurs.  Il  a  été  décidé  con- 
formément à  une  proposition  de  MM.  Berteaux,  Hubbard, 
Cotiyba,  Astier  et  d'accord  avec  le  rapporteur  que  ce  chapitre 
serait  réservé,  en  vue  de  l'audition  du  Gouvernement  qui 
sera  interrogé  en  ce  qu'il  compte  faire  pour  se  conformer  au 
projet  de  résolution  voté  par  la  Chambre  cl  abolissant  le  pour- 
centage. 

La  Commission  du  budget  statuera  définitivement  sur  le 
rapport  de  M.  Maurice  Faure  et  sur  les  chapitres  réservés 
lorsqu'elle  aura  de  nouveau  entendu  le  Ministre  de  l'Instruc- 
tion publique  sur  le  traitement  des  instituteurs. 

-vw  Le  25  septembre  la  Commission  du  budget  a  entendu 
M.  Hubbard,  rapporteur  du  budget  des  finances,  qui  a  pré- 
senté sou  rapport. 

La  Commission  a  apporté  certaines  modifications  au  pro- 
jet de  budget  du  Gouvernement. 

Notamment,  à  la  suite  d'observations  présentées  par 
M.  Lechevallier,  elle  a  repoussé  à  l'unanimité  le  réduction  de 
1/2  0/0  demandé  par  le  Ministre  des  Finances,  sur  les 
comptes  courants  des  caisses  d'épargne.  Actuellement,  le 
taux  est  de  2  0/0,  mais  les  villes  jouissant  d'un  privilège 
elles  ne  payent  que  1  1/2  0/0,  le  Ministre  des  Finances 
aurait  voulu  faire  bénéficier  son  département  de  cet  avantage. 
C'était  une  perte  annuelle  de  .">00.0O0  fr.  pour  les  caisses 
d'épargne.  La  Commission  n'y  a  pas  consenti. 

M.  Hubbard  a  présenté  des  considérations  sur  le  contrôle 


des  dépenses  engagées  dans  les  divers  Ministères  et  demandé 
à  la  Commission  d'adopter  des  mesures  a  cet  égard.  La  dis- 
cussion sur  le  fond  de  celte  question  a  été  réservée  pour  les 
articles  de  la  loi  de  finances. 

En  ce  qui  concerne  les  chiffres  des  crédits  demandés,  la 
Commission  a  réalisé  un  certain  nombre  d'économies. 

~w  A  l'heure  actuelle,  le  Gouvernement  a  reçu  30  demandes 
d'autorisation  émanant  de  congrégations  d'hommes  et  341  de- 
mandes émanant  de  congrégations  de  femmes. 

Les  30  congrégations  d'hommes  ont  1.25?  établissements  et 
les  341  congrégations  de  femmes  2.170  établissements. 

Au  total,  380  demandes  d'autorisation  pour  3.427  établis- 
sements. 

C'est  exactement  le  3  octobre  prochain  qu'expire  le  délai 
impartiaux  congrégations  religieuses  pour  se  soumettre  à  la 
loi  sur  les  contrats  d'association. 

Ajoutons  que  le  Garde  des  sceaux,  eu  vue  de  l'application 
de  ïa  loi  sur  les  associations,  adressera  très  prochainement 
une  circulaire  aux  procureurs  généraux. 
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La  Situation  Éconoinipe  et  Financière 

DES    ÉTATS-UNIS    D'AMÉRIQUE  < 


V 

L'aGRICUUTURK  AUX  ÉTATS-UNIS 

(Suite) 

Les  Céréales.  Les  Etats-Unis  occupent  au- 
jourd'hui le  premier  rang  pour  la  production 
agricole  et  notamment  pour  celle  des  céréales. 
En  1850,  la  sortie  de  ces  produits  constituait  ru- 
nique  exportation  du  pays  :  leur  valeur  ne  cessa 
d'augmenter  pendant  les  années  suivantes,  et  si  le 
mouvement  s'arrêta  pendant  la  guerre  de  Séces- 
sion, il  reprit  de  plus  belle  après  1860. 

Pendant  la  période  1882-1890,  les  agriculteurs 
américains  eurent  à  subir  une  crise  intense  pro- 
voquée par  la  baisse  générale  du  prix  des  céréales 
en  Europe;  cette  crise  prit  fin  en  1891,  année  de 
superbe  récolte  pour  les  Etats-Unis  qui  coïncida 
avec  une  très  mauvaise  récolte  pour  les  grands 
pays  européens.  Cette  année-là  la  France  ne  pro- 
duisit que  77  millions  d'hectolitres  de  blé,  contre 
116  millions  l'année  précédente,  et  dut  importer 
pour  sa  consommation  plus  de  27  millions  d'hec- 
tolitres de  blé,  chiffre  le  plus  élevé  de  la  période 
1880-1900.  Le  prix  moyen  de  l'hectolitre  sur  le 
marché  français  s'établit  à  20  fr.  58,  prix  moyen 
qui  n'avait  jamais  été  atteint  depuis  1882  et  qu'on 
n'a  plus  revu  depuis. 

.  A  partir  de  1891,1a  prospérité  de  l'agriculture 
américaine  s'est  constamment  améliorée,  cariions 
avons  vu  que  si,  pendant  les  dix  dernières  années, 
les  exportations  de  produits  agricoles  ont  subi 
quelques  reculs  par  suite  de  mauvaises  récoltes, 
et  si  la  valeur  de  ces  exportations,  qui  formait, 
en  1890,  les  78  0/0  des  sorties  totales  améri- 
caines n'en  représentent  plus,  en  1900,  que  les 
61  0/0,  cela  n'indique  point  qu'il  y  ait  eu  diminu- 
tion :  bien  au  contraire,  la  valeur  de  ces  exporta- 
tions a  dépassé,  en  1900,  de  1.379  millions  de 
francs  celle  de  1890. 

Les  Etats-Unis  sont  loin,  en  effet,  d'avoir  mis 
en  valeur  tout  leur  territoire  :  Si  l'on  considère  l'en- 
semble des  terres  comprises  dans  les  propriétés 
rurales  et  divisées  en  fermes,  on  trouve  un  total 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n°'  503  à  506. 
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de  280  millions  d'hectares,  mais  sur  cette  étendue 
150  millions  d'hectares  seulement  sont  en  culture 
et  nous  savons  que  la  superficie  entière  du  pays  est 
de  928  millions  d'hectares.  On  comprend,  dans 
ces  conditions,  que  les  Etats-Unis  puissent  encore 
accroître  considérablement  leur  production  agri- 
cole. 

Le  tableau  suivant  uous  montre,  pour  les  trois 
principales  cultures,  le  développement  pris  depuis 
dix  ans  dans  l'étendue  des  surfaces  cultivées: 

Surfaces  cultivées  aux  Etats-Unis  de  1890  à  1900 

Aimées  Blé  Maïs  Avoine 

(En  milliers  d'Jiectares) 

1890   14.615  29.148  10.583 

1891   16.Î66  30.803  10.301  ' 

1892   15.015  28.004  10.901 

1893   14.025  29.175  11.040 

1894   14.127  25.346  10.945 

1895   13.789  33.241  11.291 

1896   14.021  32.810  11.164 

1897   15.983  32.438  10.421 

1898   17.842  31.477  10.440 

18*9   18.(00  33.254  10.608 

1900   17.210  33.745  11.083 

En  1865,  la  surface  ensemencée  en  blé  n'était 
que  de  6. (  175.000  hectares  ;  en  1890,  elle  s'élevait 
à  14.615.000  hectares,  soit  une  augmentation  de 
près  de  145  0/0  ;  elle  atteint  aujourd'hui  17.21O.00O 
hectares,  ce  qui  représente,  pour  les  dix  dernières 
années,  une  nouvelle  augmentation  de  17,8  0/0. 

La  surface  cultivée  en  maïs,  qui  était  de  13  mil- 
lions 770.000  hectares  en  1865,  s'élevait  à  29  mil- 
lions 148.000  hectares  en  1890,  soit  une  augmen- 
tation de  111,6  0/0;  elle  est  aujourd'hui  de  33  mil- 
lions 745.000  hectares,  l'accroissement  pour  ces 
dix  dernières  années  a  donc  été  de  13,7  0/0.  Pour 
l'avoine,  nous  trouvons  3.240.000  hectares  en 
L865,  10.583.000  hectares  en  1890  et  11.083.000 
hectares  en  1900. 

Nous  rapprocherons  du  tableau  des  surfaces 
ensemencées  celui  de  la  production  des  mêmes 
céréales.  Voici,  pour  les  dix  dernières  années,  les 
résultats  obtenus  : 

Production  des  céréales  aux  Etats-Unis,  de  1890  à  1900 

Blé  Maïs  Avoine 

Années                —  —  — 
—                  (En  milliers  d'hectolitres) 

1890   145.122  541.610  190.338 

1891   222.021  748.878  268.409 

1892   187.549  591.953  240.252 

1893   143.995  588.693  232.226 

1894   167.309  440.847  240.671 

L893   169.793  781.947  299.688 

1890   155.465  830.198  257.123 

1897   192.711  091.732  254.732 

1H!H   245. 419  609.449  265  687 

1899   198.983  755.414  289  413 

19C0   189.832  765.213  294.120 

L'exportation  du  blé,  du  maïs  et  de  l'avoine  varie 
naturellement  chaque  année  suivant  l'état  de  la 
récolte,  mais  le  rapide  accroissement  de  la  popu- 
lation n'a  pas  eu  pour  conséquence.,  comme  on 
aurait  pu  le  supposer,  de  diminuer  le  chiffre  des 
exportations.  On  calcule  à  150  millions  d'hecto- 
litres environ  la  consommation  actuelle  du  blé  aux 
Etats-Unis;  à  545  millions  d'hectolitres  celle  du 
maïs  et  à  218  millions  d'hectolitres  celle  de 
l'avoine.  On  voit  qu'il  reste  encore  une  disponibi- 
lité considérable  pour  l'exportation. 

G'esl  surtout  depuis  1<S70  que  les  sorties  de  blé 
ont  commencé  à  être  importantes,  car  l'Europe 


s'est  progressivement  habituée  à  compter  sur  les 
Etats-Unis  pour  suppléer  à  sa  propre  récolte  que 
l'augmentation  de  sa  population  rend  de  plus  en 
plus  insuffisante;  et  on  a  même  observé  ce  t'ait  cu- 
rieux que  la  récolte  américaine  est  très  favorable 
chaque  fois  que  celle  de  l'Europe  est  délicitaire. 

Jusqu'à  1895,  l'exportation  du  maïs  avait  été 
relativement  faible  :  elle  atteignait  rarement  5  0/0 
de  la  récolte  :  elle  a  subitement  grossi  pendant  les 
cinq  derniers  exercices  et  atteint  maintenant 
10,9  o/i  i. 

Le  même  fait  s'est  produit  avec  l'avoine,  dont 
l'exportation  n'a  pris  de  l'importance  que  pendant 
les  dernières  années:  elle  représente  actuellement 
les  9,9  0/0  de  la  récolte. 

La  production  des  trois  principales  céréales  a  at- 
teint, en  1900,  un  total  de  1.249.165.000  hectolitres; 

elle  était,  en  1890,  de  877.070.0(X)  hectolitres;  en 
onze  ans  l'augmentation  a  donc  été  de  372.095.000' 
hectolitres  ou  42,4  0/0.  Ces  récoltes  représentent, 
dans  leur  ensemble,  une  valeur  totale  supérieure  à 
10  milliards  de  francs. 

•** 

Le  Jardinage.  Les  produits  de  jardinage,  fruits 
et  légumes,  sont  longtemps  restés  inférieurs  à 
ceux  d'Europe  en  quantité  et  en  qualité,  mais  des 
progrès  considérables  ont  été  réalisés,  depuis  quel- 
ques années,  dans  cette  branche  de  culture  :  les 
Etats  atlantiques,  notamment  la  Californie,  sont 
rapidement  devenus  de  très  grands  producteurs 
de  fruits  pour  les  conserves  et  de  légumes  secs. 
Nous  trouvons  là  une  nouvelle  preuve  de  la  ten- 
dance qui  n'a  cessé  de  prévaloir,  depuis  dix  ans, 
dans  la  grande  République  américaine  :  demander 
au  sol  et  à  l'industrie  indigènes  tous  les  produits 
pour  lesquels  le  pays  était  jadis  tributaire  de 
l'étranger. 

Le  grand  développement  de  la  culture  des  fruits 
aux  Etats-Unis,  spécialement  dans  les  Etats  du 
Pacifique,  a  d'ailleurs  exercé,  pendant  les  dix  der- 
nières années,  une  influence  significative  sur  l'im- 
portation des  fruits  étrangers  On  en  trouve  la 
preuve  dans  le  tableau  suivant  : 


Importation  des  fruits  étrangers  aux 

de  1890  à  19U0 


Etats-Unis 


1890 


1900  Diminution 


En  milliers  de  francs) 

Raisins  de  Gorinthe   6.230  4.585  1.645 

Dattes   3.070  2.050  1.020 

Oranges   9.585  5.435  4.150 

Prunes  et  pruneaux   8.945         235  8  710 

Raisins  secs   9.985  2.655  7.330 

Tous  autres  en  franchise  .. .  6.955  3.315  3.640 

Tous  autres  payant  droit...  8.885  6.635  2.250 

La  diminution  totale  se  chiffre  par  28. 7  45.000 
francs. 

En  dépit  des  merveilleux  résultats  dè  la  produc- 
tion indigène,  les  importations  de  produits  agri- 
coles sont  encore  considérables  aux  Etats-Unis. 
Les  principales  concernent  les  sucres,  qui  viennent 
des  Indes  orientales,  des  îles  Hawaï,  de  Cuba  el  de 
l'Allemagne;  le  café,  dont  la  plus  grand*;  partie  est 
demandée  au  Brésil;  le  thé,  qui  vient  de  la  Chine, 
du  Japon  et-des  Indes  anglaises  ;  les  Sbres  végé- 
tales, achetées  au  Mexique;  les  fruits  frais  el  les 
noix,  expédiés  par  les  Antilles  anglaises,  l'Es- 
pagne, la  France  el  l'Italie  ;  les  tabacs,  fournis  par 
Cuba  et  la  Hollande  ;  les  vins,  dont  la  France  et 
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l'Allemagne  sont  les  principaux,  fournisseurs  ;  en- 
lin,  les  huiles  d'olive  et  le  cacao. 

Malgré  leurs  ressources  et  la  variété  de  leur  cli- 
mat, les  Etats-Unis  sont  donc  encore  tributaires, 
sous  le  rapport  de  certains  produits,  d'un  grand 
nombre  de  contrées  étrangères  :  niais  certaines 
productions,  toiles  que  celles  du  vin  et  du  tabac, 
t'ont  de  rapides  progrès  dans  le  pays  et  Ton  peut 
entrevoir  le  jour  où,  pour  les  qualités  ordinaires, 
l'importation  étrangère  aura  perdu  toute  impor- 
tance. 

*** 

Le  Coton.  Pendant  les  vingt  années  qui  ont  pré- 
cédé la  guerre  de  Sécession,  la  production  du  co- 
ton a  constitué  pour  les  Etats-Unis  un  véritable 
monopole.  Aujourd'hui,  bien  que  d'autres  pays, 
tels  que  l'Inde  et  l'Egypte,  aient  développé  la  cul- 
ture du  cotonnier,  l'Amérique  reste  le  grand  centre 
d'approvisionnement  pour  cette  matière  première. 

Peu  de  temps  après  la  guerre  civile,  la  production 
avait  retrouvé  le  niveau  auquel  elle  se  tenait  pré- 
cédemment et,  pendant  les  dix  dernières  années, 
elle  n'a  cessé  de  progresser:  elle  était  de  1.995 
millions  de  kilogrammes  en  1890  ;  elle  a  atteint 
2.616  millions  de  kilogrammes  en  1900,  après 
avoir  même  dépassé  3.100  millions  de  kilogrammes 
en  1898  et  1899. 

Voici,  d'ailleurs,  un  tableau  de  cette  production, 
de  la  consommation  et  du  commerce  du  coton  pen- 
dant la  dernière  période  décennale  : 

Production,  Consommation  et  Commerce  du  Coton 


Pro-  Importa-  Exporta-  Consom- 

Années  duction  lion  lion  matiôn 

(Millions  de  kilogr.) 

1890   1.995  15  1.339  051 

1891   2.87  4  11  1.599  78G 

1892   2.478  27  1.625  880 

1893   1.844  2  1.216  «30 

1894   2.073  15  1.476  612 

1895    2.770  27  1.934  863 

1896   1.976  30  1.2&5  721 

18'.)7    2.418  29  1.707  740 

1898   3.122  29  2.118  1.033 

1899   3.187  28  2.075  1.140 

1900   2.616  37  1.705  948 


Il  est  bon  d'observer  qu'en  raison  de  la  baisse 
constante  des  prix,  cette  grande  augmentation  de 
production  ne  correspond  pas  à  une  augmentation 
semldable  de  sa  valeur;  il  n'en  est  pas  moins  vrai 
(m'en  calculant  le  coton  à  80  cent,  le  kilogr.,  l'ex- 
portation de  1900  représente  une  valeur  d'un  mil- 
liard de  francs  environ. 

Les  demandes  indigènes  de  ce  produit  ne  ces- 
sant, d'ailleurs,  de  s'accroître  :  la  lutte  est  vive 
entre  les  Etats  du  Nord  et  ceux  du  Sud  pour  s'as- 
surer une  partie  de  cette  production  :  En  1900,  les 
filatures  du  Nord  ont  augmenté  de  50.000  le  nombre 
de  leurs  broches  et  les  filatures  du  Sud,  qui 
n'étaient  que  de  321  en  1895  avec  '2.167.000  broches 
et  52.195  métiers,  sont  aujourd'hui  au  nombre  de 
420  avec  près  de  4  millions  de  broches  et  100.000 
métiers. 

En  présence  de  la  consommation  particulière 
des  Etats  du  Nord,  qui  donne  du  travail  aux 
usines,  non  seulement  le  jour,  mais  encore  une 
partie  de  la  nuit,  les  avantages  qu'ont  les  filateurs 
du  Sud  sur  ceux-  du  Nord  perdent  toute  leur 
valeur;  il  en  serait  autrement  si  cette  consom- 
mation venait  à  diminuer  sensiblement,  mais, 
«  pour  le  moment,  du  moins,  écrit  le  Bulletin  men- 


suel de  la  Chambre  de  Commerce  française  de 
New-York,  un  ralentissemont  dans  la  consomma- 
tion des  Etats  du  Nord  n'est  pas  à  craindre,  tandis 
que  dans  l'avenir  les  avantages  que  le  Sud  possède 
actuellement  sur  le  Nord  sont  appelés  à  dispa- 
raître, en  raison  même  de  leur  nature.  Par  exemple, 
l'abondance  de  la  main-d'œuvre  dans  le  .  Sud  est 
un  facteur  dont  l'importance  diminue  tous  les 
jours  par  suite  de  l'augmentation  constante  des 
filatures.  Il  est  douteux  que  le  travail  des  gens  de 
couleur  donne  des  résultats  aussi  satisfaisants  que 
celui  des  ouvriers  de  race  blanche  et  rétablisse- 
ment de  l'industrie  cotonnière  dans  le  Sud  entraî- 
nera inévitablement  l'expansion  des  organisations 
ouvrières.  » 

Avant  que  les  filatures  des  deux  parties  de  la 
Confédération  soient  en  position  d'excéder  la 
demande  de  la  consommation  locale  et  celle  de 
l'étranger,  qui  devient  tous  les  jours  plus  impor- 
tante, les  conditions  de  la  production  seront  à  peu 
près  les  mêmes  au  Nord  et  au  Sud. 

*** 

UElecage.  Les  résultats  du  recensement  an- 
nuel des  animaux  des  fermes  et  des  élevages  aux 
Etats-Unis,  à  la  date  du  1"'  janvier  1900,  accu- 
sent, par  rapport  aux  deux  années  précédentes, 
une  diminution  du  nombre  des  chevaux  et  des 
mules  et  un  accroissement,  au  contraire,  assez 
considérable,  du  nombre  des  moutons,  qui  serait 
dû  aux  taxations  élevées  du  dernier  tarif  sur  les 
laines  brutes.  Voici  les  chiffres  de  1900  comparés  à 
ceux  du  l01'  janvier  1890  et  du  1er  janvier  1899  : 


1890 

1899 

1900 

14.213.837 

13.665.307 

13.537.524 

Mules  

2  331.027 

2.134.213 

2.086.027 

Bestiaux  divers . . . 

52.801.907 

43.984.340 

44. 102.414 

44.336.072 

39.114.453 

41.883.065 

Porcs  

51.602.780 

38.651.631 

50.675.465 

Le  nombre  des  chevaux  a  une  tendance  à  dé- 
croître faute  d'emploi,  la  traction  mécanique  ayant 
remplacé,  dans  nombre  de  villes,  la  traction  ani- 
male. Le  prix  moyen  du  cheval  est  fixé  à  233  fr., 
avec  ces  deux  extrêmes  :  82  fr.  dans  les  monta- 
gnes de  la  Nevada  et  132  fr.  dans  les  fermes  du 
Rhode-Island.  11  est  à  noter  que  les  statistiques 
de  l'exportation  attribuent  à  ces  mêmes  animaux 
une  valeur  ordinaire  de  750  fr, 

Le  Texas,  lTllinois,  le  Visconsin  sont  les  Etats 
les  plus  riches  en  production  chevaline.  Le  Texas, 
le  Missouri,  le  Mississipi  s'adonnent  toujours  à 
l'élevage,  très  profitable,  du  mulet. 

Le  mouton,  encouragé  parle  tarif  Dingley,  qui 
taxe,  la  laine  brute  50  0/0  de  sa  valeur,  a  pris, 
depuis  l'application  de  ce  tarif  (1897),  une 
extension  considérable  surtout  dans  les  pays  de 
montagnes,  où  aucune  culture  n'est  encore*  pos- 
sible. La  production  de  la  laine  est  actuellement 
d'environ  115  millions  de  kilogrammes  ;  la  con- 
sommation intérieure  est  supérieure  d'un  tiers  à 
ce  chiffre. 

Nous  aurons  terminé  cette  revue  de  la  produc- 
tion agricole  en  disant  que  les  richesses  fores- 
tières des  Etats-Unis  ayant  été  absolument  sacca- 
gées, le  Gouvernement  fédéral  et  nombre  d'Etats 
ont  dû  prendre  des  mesures  de  protection  ;  la  su- 
perficie forestière  est  fixée,  par  la  statistique  offi- 
cielle, à  283.500.000  hectares,  dont  16.200.000  hec- 
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taies  déclarés  réserves  publiques.  La  valeur  de  la 
production  forestière  a  élé  évaluée,  par  le  recense- 
ment de  ÎH'JO,  à^mi^O.OOO  l'r. 

(A  suivre).  Edmond  ïhéry. 


LA  VISITE  DU  TSAR 


Les  fète^,  désormais,  historiques,  d'octobre  189G  ont 
eu  leur  lendemain  et  la  France  entière  a  acclamé  avec 
le  même  enthousiasme  qu'il  y  a  cinq  ans,  le  couple 
impérial  qui  venait,  cette  fois, "rendre  visite  à  sa  Jlottc 
et  à  son  armée. 

Le  programme  de  ces  fêtes  a  été,  en  effet,  presque 
exclusivement  militaire.  En  dehors  du  gala  de  Com- 
piègne,  les  trois  principaux  numéros  de  ce  programme 
ont" été  la  revue  navale  de  Dunkerque,  la  participation 
de  l'Empereur  aux  manœuvres,  enlin  la  revue  de  Bé- 
theny,  où  150. OUU  hommes  ont  délilé  devant  notre  im- 
périal allié.  Ce  caractère  du  voyage  du  Tsar,  voulu  par 
les  deux  chefs  d'Etat  et  par  les  deux  Gouvernements, 
a  été  corroboré  dans  les  toasts  échangés  entre  l'Empe- 
reur et  le  Président  do  la  République. 

On  lira,  d'autre  part,  ces  discours  où  l'alliance  des 
deux  nations  a  été  aflirmée  une  nouvelle  fois,  et  l'on  y 
verra  que  cette  alliance,  dont  la  force  militaire  des 
deux  pays  est  la  garantie,  n'a  d'autre  but  que  le  main- 
tien de  la  paix. 

Nul  ne  s'est  mépris  sur  ce  fait  :  la  presse  étrangère, 
qui  a  suivi  avec  autant  d'attention  que  do  curiosité 
les  fêtes  de  Dunkerque,  de  Compiègnc  et  de  Pieims,  a 
été  unanime  à  lui  reconnaître  ce  caractère. 

La  France  et  la  Russie  ont  échangé,  depuis  long- 
temps, des  engagements  publics  où  l'Europe  avait  vu 
la  consécration  de  leur  union. 

On  savait  que  rien  ne  pouvait  plus  se  passer  en  Eu- 
rope et  ailleurs  sans  que  les  deux  pays  aient  dit  leur 
mot.  11  était  bon  de  le  répéter  et  c'est  ce  qui  a  été  fait 
avec  éloquence  par  M.  le  président  Loubet. 

«  Si  nul  ne  peut  douter,  a-t-il  dit,  de  l'idée  essen- 
tiellement pacifique  d'où  est  sortie  l'alliance  entre  la 
Russie  et  la  France,  nul  non  plus  ne  saurait  mécon- 
naître qu'elle  a  contribue  puissamment  au  maintien 
de  l'équilibre  entre  les  forces  européennes,  condition 
nécessaire  d'une  paix  qui,  pour  être  féconde,  ne  pou- 
vait demeurer  précaire. 

«  Elle  s'est  développée  avec  les  années  et  les  ques- 
tions qui  ont  surgi  l'ont  trouvée  vigilante,  résolue, 
conciliant  ses  propres  intérêts  et  les  intérêts  généraux 
du  monde,  modérée  parce  que  forte,  et  d'avance  ac- 
quise aux  solutions  qu'inspirent  la  justice  et  l'huma- 
nité. » 

Nous  n'ajouterons  rien  à  ces  belles  paroles,  bien 
faites  pour  raffermir  notre  confiance  dans  l'avenir. 

G.  B. 


BANQUE  PARISIENNE 


A  la  <\nlc  du  .'10  août,  nous  avons,  dans  un  article 
spécial,  dit  les  bénéfices  nets  que  cette  Société  a  réa- 
lisés pendant  son  exercice  social  1900-1901,  qui  a  pris 
lin  le  :M>  juin  dernier.  Ces  bénéfices  s'élèvent  à  1  mil- 
lion 200.328  fr.  38,  en  légère  augmentation  sur  ceux  de 
l'exercice  1899-1900,  qui  atteignaient  le  montant  de 
l  M'A  ..">:»•;  fr.  81.  Ainsi  que  nous  l'avions  alors  men- 
tionné, ce  montant  de  profits  permettait  la  distribution 
<l  une  somme  de  27  fr.  50 par  action,  comme  pour  les 
di  n  ■:  exercices  précédent*,  et.  c'est  en  effet  à  ce  chiffre 
q  i"  le  Conseil  d'administration  a  fixé  le  dividende  qui 
.i  été  approuvé  par  les  actionnaires  à.  l'assemblée 
■   :iéra!'j  annuelle  du  'il  courant:  En  conséquence,  voici 


comment  s'est  effectuée  la  répartition.  Nous  la  rappro- 
chons de  celle  de  l'année  dernière  : 

KxerciC'fc 


1899-1900 


1900-1901 


(En  francs ) 

Solde  bénéficiaire  «le  l'exercice..    1.251.586  81    1.200.328  38 
Moins  : 

5  0/0  à  la  réserve  légale   62. .770  X4       63.010  42 

1.188.959  97   1.197.311  90 

A  déduire  : 
5  0/0  aux  actionnaires,  soit  25 
francs  par  action   1.000.000    »    l.OOO.OOO  » 

Reste   188.9.9  97  "    197.311  96 


Sur  ces  soldes,  il  a  élé  attribué  : 

15  0/0  au  Conseil  d'administration       28.344   »  29.596  80 

1  0/0  à  la  Direction                           1.889  60  1  973  12 

1  0/0  à  la  Caisse  d'Epargne                1.889  G0  1.973  12 

1  0/0  à  la  Caisse  de  secours                1.889  60  1.973  12 

2  0/0  aux  actionnaires                      3.779  20  3.940  24 


37.492  » 


39.402  40 


Le  montant  disponible  est  donc  resté  fixé  à  157. 849 
francs  50,  contre  151.107  fr.  97  en  1899-1900,  Sur  cette 
somme,  25  0/0  ont  été  réservés  aux  parts  de  fondateur, 
soit  39.402  fr.  40,  et  75  0/0  aux  actionnaires,  soit 
118; 387  fr.  10.  La  part  revenant  aux  actionnaires  s'est 
donc  élevée  à  1.122.833  fr.  40,  et  se  décompose  ainsi  : 

Francs 

Première  répartition  5  0/0   1.000.000  » 

Deuxième  répartition   3.940  24 

Troisième  répartition   118.387  16 

1.122.333  40 

Sur  ce  montant,  1.100.000  fr>  ont  été  affectés  au  divi- 
dende de  27  fr.  50  par  action.  En  déduisant,  comme  de 
coutume,  les  droits  de  transmission  et  en  appliquant 
le  solde  disponible  de  22.333  fr.  40  à  l'impôt  sur  le  re- 
venu, ce  chiffre  de  27  fr.  50  se  trouve  ramené  à  2  '•  fr.  9ô 
pour  les  actions  nominatives,  contre  26  fr.  80  l'année 
dernière,  et  à  25  fr.  92  pour  les  actions  au  porteur  con- 
tre 25  fr.  79. 

Quant  aux  parts  de  fondateurs,  en  ajoutant  aux 
39.462  fr.  40  qui  leur  reviennent  sur  les  bénéfices  de 
l'exercice,  le  solde  non  réparti  au  30  juin  1900  de 
30  fr.  77,  et  en  tenant  compte  de  l'impôt  de  4  0/0 
sur  le  revenu  des  droits  de  transmission  et  de  l'abon- 
nement au  timbre,  il  reste  disponible  une  somme  de 
35.794  fr.  29,  qui  permet  la  distribution  de  1  fr.  78  par 
vingtième  de  part  de  fondateur,  contre  1  fr.  72  l'année 
dernière,  et  1  fr.  73  en  1898-1899. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  qui  accom- 
pagnait les  comptes  est  bref.  Il  fait  ressortir  que  malgré 
la  crise  industrielle  et  commerciale  qui  a  éclaté  au 
début  de. l'exercice,  malgré  les  difficultés  nées  de  cet 
état  de  choses,  la  Banque  Parisienne  est  arrivée  à  des 
résultats  satisfaisants  dus  à  la  marche  toujours  pros- 
père des  affaires  dans  lesquelles  elle  a  un  intérêt  im- 
portant. C'est  ainsi  qu'en  dehors  de  la  Compagnie  de 
Chemins  de  fer  départementaux^  de  la  Banque.  île  Bar- 
deaux, à  la  constitution  de  laquelle  elle  a  participé  en 
1899-1900,  il  faut  citer  la  Compagnie  d' Eclairage  Biee* 
trique  du  Secteur  des  Champs-Elysées  qui  a  bénéficié, 
dans  une  large  mesure,  des  recettes  occasionnées  par 
l'Exposition  Universelle  de  1900,  et  la  Société  de  V  Hôtel 
de  Paris,  h  Biarritz,  qui  voit  augmenter  chaque  année 
la  clientèle  élégante  qui  fréquente  son  établissement. 
Les  résultats  donnés  par  ces  deux  dernières  Sociétés 
accusent  une  progression  sensible  sur  ceux  des  exer- 
cices précédents  et,  dit  le  l'apport,  il  y  a  tout  lieu 
d'espérer  que  cette  progression  se  maintiendra  dans 
l'avenir. 

Dans  le  courant  de  l'exercice,  et  avant  les  événe- 
ments récents,  la  Banque  Parisienne  a  liquidé  les  inté- 
rêts d'ailleurs  peu  importants  qu'elle  avait  dans  les 
emprunts  des  provinces  de  la  République  Argentine, 
et  cette  réalisation  a  produit  un  bénéfice  appréciable. 
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Quant  au  portefeuille-titres  qui,  en  1890-1891,  s'élevait 
i  lu  nuirions  et.  demi  de  francs,  et  qui  avait  été  ra- 
mené à  !)  millions  en  1890-1890,  il  s'établit  à  12  mil- 
lions au  ;50  juin  dernier,  en  diminution  de  1  million 
sur  le  montant  au  HO  juin  1900.  Au  sujet  de  ce  cha- 
pitre, le  rapport  fait  observer  qu'il  est  intéressant  de 
constater  que  pendant  la  période  qui  vient  d'être  rap- 
pelée, le  rendement  moyen,  qui  était  tombé  au-dessous 
5e  3  0  0  en  1S91-1892,  *'est  constamment  et  progressi- 
vement relevé  jusqu'au  taux  de  5.900  0  pour  1900-1901. 
En  outre,  ce  portefeuille  a  donné,  pendant  cette  période 
de  dix  ans,  2.209.000  fr.  de  bénéiiees  ou  de  plus-values 
qui  ont  contribué  annuellement  à  l'établissement  du 
compte  de  Prolits  et  Pertes. 

Ajoutons  que  pendant  l'année,  la  Banque  Pàvisiennè 
a  participé  à  la  plupart  des  émissions  et  opérations 
qui  ont  été  présentées  au  publie,  notamment  au  der- 
nier Emprunt  Russe  i  0/0  or,  ce  qui  est  la  preuve 
qu'elle  choisit  toutes  les  occasions  possibles  pour  faire 
montre  de  son  initiative. 

Georges  Bourgarel. 


La  Crise  Économique  allemande 

LeFinanzClironik  signale,  dans  son  dernier  numéro, 
un  détail  assez  curieux  de  la  situation  économique  de 
l'Allemagne  :  la  différence  du  taux  de  l'escompte  dans 
les  diverses  parties  de  l'Empire.  On  a  vu  jusqu'à  des 
différences  de  1/2  0/0  entre  les  taux  de  l'escompte 
privé  de  Berlin  et  de  Francfort,  alors  qu'en  temps  or- 
dinaire l'arbitrage  du  change  égalise  ces  taux,  au  moins 
dans  toutes  les  parties  d'un  même  pays.  Ces  différences 
du  taux  de  l'escompte  montrent,  avec  la  disparition  de 
l'arbitrage,  une  diminution  de  la  contiance  de  place  à 
place.  Les  banquiers  berlinois  se  méfient  de  traites  ve- 
nant de  l'Allemagne  du  Sud  et  ceux  de  Francfort  tien- 
nent celles  de  Berlin  pour  sujettes  à  caution.  Le  taux 
ne  s'égalisera  plus  que  quand  la  confiance  réciproque 
régnera  de  nouveau  :  rien  ne  peut  donner  une  idée 
plus  nette  du  désarroi  économique  qui  règne  en  Alle- 
magne. 

Le  ton  de  la  presse  allemande,  quand  elle  juge 
cette  crise  économique,  est  curieux  à  opposer  à  celui 
des  presses  étrangères.  Les  journaux  allemands  annon- 
cent pour  chaque  semaine  le  retour  de  la  prospérité 
ancienne.  Ils  démontrent,  en  de  longues  dissertations, 
que  le  marasme  actuel  des  affaires  tient  à  des  causes 
toutes  passagères  dont  la  disparition  ne  saurait  tar- 
der. Au  contraire,  les  journaux  du  dehors  prévoient 
une  dépression  économique  très  longue  :  la  plupart 
démontrent  même  qu'il  faut  s'attendre  dans  l'avenir,  à 
une  situation  bien  pire. 

B  conviendrait,  avant  de  se  prononcer,  de  détermi- 
ner la  nature  exacte  de  la  crise  dont  souffre  l'Alle- 
magne. Est-elle  financière,  commerciale  ou  indus- 
trielle? 

Elle  fut  d'abord  financière.  En  1900,  alors  que  les 
centres  industriels  se  croyaient  encore  eux-mêmes  en 
pleine  prospérité,  la  Bourse,  méfiante  par  instinct, 
abandonnait  peu  à  peu  les  valeurs  industrielles.  La 
baisse  des  valeurs  industrielles  a  précédé  de  quelque 
temps  le  recul  des  industries.  La  crise  n'est  devenue 
commerciale  qu'au  temps  de  l'expédition  de  Chine, 
quand  toutes  les  industries  ont  été  forcées  de  constater 
et  d'avouer  que  les-  commandes  se  raréfiaient  et  que 
les  bénéfices  diminuaient.  Mais  depuis,  avec  les  krachs 
successifs  de  tant  de  grandes  maisons  de  banque,  la 
crise  est  devenue  monétaire  et  c'est  d'une  crise  moné- 
taire que  souffre  actuellement  l'Empire. 

Or,  l'Allemagne  ne  sortira  de  cette  crise  que 
quand  toutes  les  causes  antérieures  auront  disparu  : 
quand  les  industries  seront  redevenues  prospères 
et  quand  les  transactions  en  Bourse  auront  repris 
leur  cours  normal.  Ce  sont  là  des  échéances  encore 
fort  reculées.  Pense-t-on,  sur  cette  accumulation  de 
ruines,  refaire  immédiatement  une  prospérité  dont  le 
rapide  essor  avait  exigé  plus  de  six  années  ?  Un  revire- 


ment aura  certainement  lieu  avec  le  temps.  Mais  il 
serait  bien  téméraire'de  lui  assigner  un  terme  pro- 
chain. 

Et  encore  pourrait-on  assigner  ce  terme  avec  plus  do 
précision,  si  la  crise  allemande  était  une  crise  natio- 
nale, si  elle  ne  participait  pas  encore  de  la  crise  qui 
a  sévi  sur  tous  les  pays.  L'Allemagne,  à  cause  de  l'é- 
norme développement  de  ses  relations  commerciales  et 
financières  dans  le  monde  entier,  est  intéressée  au  sort 
de  bien  des  pays  et  n'occupe  nullement  une  position 
économique  indépendante.  Son  commerce  extérieur  a 
beau  se  développer,  son  crédit  international  a  néan- 
moins diminué  et  c'est  ce  dernier  point,  l'amoindris- 
sement de  son  crédit  au  dehors,  qui  affecte  le  plus  fâ- 
cheusement toute  sa  situation.  Cette  diminution  a  com- 
mencé au  lendemain  du  jour  où  l'on  a  constaté  le  ma- 
rasme croissant  des  industries  et,  certainement,  elle  a 
ùtô  un  des  facteurs  les  plus  eflicaces  de  la  crise  finale. 
Et  comme  on  peut  continuer  à  soutenir  que,  dans  cet 
ordre  d'idées,  les  dernières  causes  doivent  tou  jours  êtr» 
les  premières  à  disparaître,  il  est  certain  que  la  situa- 
tion ne  commencera  à  redevenir  normale,  en  Allema- 
gne, que  quand  la  crise  universelle  se  sera  atténuée  et 
quand  le  pays  aura  reconquis,  au  dehors,  la  plénitude 
de  son  ancien  crédit.  Ces  circonstances  ne  dépendent 
pas  uniquement  de  l'Allemagne,  et  cependant,  ce  n'est 
qu'après  leur  réalisation  que  l'Empire  pourra  voir 
couronnés  de  quelque  succès  les  efforts  qu'il  fait  pour 
sortir  du  marasme  économique  où  il  se  trouve  plongé. 

Léon  Picard. 


HAUTS  -  FOURNEAUX 


forges  et  Aciéries  de  Denaiii  et  d'Aimn 


En  se  présentant,  à  la'  date  du  23  mai  1900  devant 
les  actionnaires  réunis  en  assemblée  générale  annuelle, 
lé  Conseil  d'administration  de  la  Société  des  Hauts 
Fourneaux,  Forges  et  Aciéries  de  Befiain  et  d'Anzin 
avait  déclaré  que  l'exercice  1899  était  un  exercice  parti- 
culièrement favorisé.  L'entreprise,  en  effet,  avait  pu 
procéder  dans  de  bonnes  conditions  à  la  vente  de  ses 
produits  en  raison  do  l'élévation  graduelle  et  constante 
des  prix,  alors  que,  grâce  aux  approvisionnements 
qu'elle  s'était  assurés  par  des  marchés  antérieurs,  elle 
ne  s'était  que  peu  ressentie  de  la  hausse  du  combus- 
tible et  des  matières  premières  employées  par  l'indus- 
trie métallurgique.  Le  Conseil  laissait  aussi  entendre 
qu'il  concevait  de  bonnes  espérances  pour  l'exercice 
1900  alors  en  cours,  et  il  est  agréable  d'avoir  à  cons- 
tater que  ses  prévisions  étaient  fondées. 

Ainsi  que  le  mentionne  le  rapport  pour  l'exercice 
qui  a  pris  fin  le  31  décembre  dernier,  les  bénéfices 
réalisés  par  la  Société  en  1900  se  sont  élevés  à  9  mil- 
lions 482.064  fr.  18,  contre  5.910.557  fr.  15  l'année  pré- 
cédente. Mais,  sur-  ce  montant,  il  a  été  prélevé  les 
sommes  suivantes  : 

4  Francs 

Amortissement  statutaire   115.734  80 

Provision  pour  remboursement  an  1"  février 

1901  des  obligations   130.000  » 

Provision  pour  créances  douteuses   140.000  » 

liéductions  d'estimation  sur  immobilisations, 

savoir  : 

Sur  les  usines   2.502.679  34 

Sur  les  terrains  et  maisons  d'ouvriers   675.975  89 

Sur  le  chemin  de  fer  do  Lourches   316.060  43 

Sur  les  marnières   53. 103  19 

Sur  les  mines  et  minières   477.991  87 

Constitution   du  compte  :  fournisseurs  pour 
travaux  en  cours   4.293.277  08 

8.704.822  69 

Il  est  alors  resté  un  solde  de  777.841  fr.  49  auquel  est 
venu  s'ajouter  le  veliquat  de  l'exercice  précédent,  soit 
40.519  fr.  31,  de  sorte  que  le  montant  disponible  s'est 
établi  à  818.360  fr.  80,  contre  032.125  fr.  58  en  1899, 
soit  une  augmentation  de  180.235  fr.  22,  et  la  réparti- 
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tion  s'est  effectuée  ainsi.  Nous  la  rapprochons  de  celle 
qui  a  eu  lieu  en  lin  d'exercice  1899  : 

Exercices  

1899  1900 

A  la  réserve  statutaire,  5  0/0  sur  le 

bénéfice  net  de  l'exercice   31.606  27    38.892  07 

Dividende  de  25  fr.  par  action  pour 

1899,  et  de  37  fr  50  pour  1900  .....  500.000  750.000  » 
Répartition  au  personnel  supérieur 

de  la  Société   G0. 000    »  » 

Report  à  nouveau   40  519  31     29.468  73 

632.125  58   818.360  80 

On  remarquera  que,  dans  le  détail  ci-dessus,  la 
répartition  au  personnel  supérieur  de  la  Société  a  été 
supprimée  pour  1900.  La  raison  en  est  qu'un  jugement 
du  Tribunal  de  Commerce  de  la  Seine,  en  date  du 
20  juillet  1899,  a  déclaré,  dans  un  cas  tout  spécial  il  est 
vrai,  que  la  question  du  tantième  des  administrateurs 
dans  la  répartition  des  bénéfices  était  un  de  ces  points 
essentiels  du  pacte  social  qui  ne  pouvait  être  introduit 
dans  les  statuts  d'une  Société  qu'avec  le  consentement 
de  l'unanimité  des  actionnaires  et  non  par  voie  de 
majorité.  Or,  les  administrateurs  de  la  Société  des 
Hauts  Fourneaux ,  Forges  et  Aciéries  de  Demain  et  d'An- 
zin  ont  préféré  renoncer  à  l'attribution  qui  leur  avait 
été  accordée  par  vote  de  l'assemblée  générale  des 
actionnaires  de  1897,  et  à  son  inscription  dans  les 
statuts,  plutôt  que  de  voir  un  actionnaire  émettre  la 
prétention  que  le  susdit  vote  n'était  pas  indiscutable. 

Un  point  qui  frappe  dans  la  répartition  des  profits 
réalisés,  c'est  le  montant  considérable  des  prélèvements 
effectués.  Ces  prélèvements,  la  Société  les  a  toujours 
voulus.  C'est  ainsi  que,  sur  les  profits  de  1899,  elle 
consacrait  :  2.323.271  fr.  48  aux  réductions  d'estimation 
sur  immobilisations;  2.500.000  fr.  à  la  réserve  pour 
travaux  en  cours  et  dépréciations  et  les  sommes  néces- 
saires à  l'amortissement  statutaire,  à  la  provision  pour 
le  remboursement  des  obligations,  etc.  Cette  année 
encore,  elle  n'a  donc  fait  que  suivre  la  ligne  de  con- 
duite qu'elle  s'était  tracée,  tout  en  augmentant  la  part 
réservée  aux  actionnaires.  Et  encore,  si  cette  augmen- 
tation a  eu  lieu,  c'est  parce  que  la  Société  en  est  arrivée 
à  une  situation  toute  spéciale. 

Le  but  qu'a  toujours  visé  le  Conseil  d'administration 
était  la  sécurité  de  l'avenir  de  l'entreprise  dont  il  avait 
à  défendre  les  intérêts.  La  concurrence  des  grandes 
usines  soit  nouvelles,  soit  entièrement  renouvelées,  de 
Meurthe-et-Moselle,  l'avaient  amené  à  adopter,  d'accord 
avec  les  actionnaires,  un  programme  qui  consistait  à 
consacrer  tous  les  bénéfices,  toutes  les  disponibilités, 
au  paiement  des  travaux  déjà  effectués  de  son  aciérie 
Jordan  et  à  la  constitution  de  réserves  devant  assurer 
la  continuation  et  l'achèvement  de  cette  nouvelle 
usine,  ainsi  que  la  partie  la  plus  urgente  des  travaux 
de  mines,  en  ne  réservant  pour  la  distribution  des  di- 
videndes, jusqu'à  ce  que  ce  but  fût  atteint,  que  ee  qui 
était  nécessaire  pour  maintenir  le  chiffre  de  25  fr.  par 
action.  Mais  ce  programme  est  aujourd'hui  réalisé, 
en  raison  des  prélèvements  effectués  encore  sur  les 
résultats  de  1900,  et  le  Conseil  a  jugé,  alors,  que  le  mo- 
ment était  venu  de  proposer,  pour  la  première  fois, 
une  répartition  dépassant  celle  des  années  précédentes. 
Cette  résolution  se  comprend.  L'usine  de  Denain,  que 
la  nouvelle  aciérie  va  remplacer,  est  ramenée  mainte- 
nant, dans  le  bilan,  à  peu  près  au  montant  de  ce  qu'en 
pourra  donner  la  démolition  à  laquelle  il  faudra  pro- 
céder prochainement  ;  d'autre  part,  les  terrains  divers, 
qui  étaient  jusqu'alors  évalués  à  leurs  prix  d'achat, 
sont  maintenant  portés,  ainsi  que  les  maisons  d'ou- 
vriers, pour  leur  valeur  réelle,  et  le  chemin  de  fer  de 
Lourches,  qui  était  inscrit  pour  le  montant  qu'il  avait 
conté,  quoiqu'il  dnvcêtre  remis  à  l'Etat  en  1950,  c'est- 
i  dire  à  la  tin  de  ki  concession,  a  subi,  lui  aussi,  une 
réduction  importante.  En  un  mot,  tout  a  été  revu,  rc- 

i  é,  et  il  n'est  pas  jusqu'au  «  Compte  fournisseurs') 
qui  n'ait  attiré  l'attention  du  Conseil.  Comme  on  l'a  vu 
plus  liant,  ce  compte  a  été  doté  d'une  somme  de 


4.293.277  fr.  08  qui  se  rapporte,  sauf  quelques  milliers 
de  francs,  aux  travaux  de  l'aciérie  Jordan,  et  qui  re- 
présente, en  sus  des  sommes  déjà  portées  soif  dans  les 
immobilisations,  soit  parmi  les  avances  sur  travaux 
en  cours,  le  montant  des  contrats  passés  pour  les  char- 
pentes des  diverses  halles,  pour  toutes  les  machines 
de  l'aciérie  et  des  divers  trains  de  laminoirs,  pour  les 
canalisations  d'eau,  d'air  et  de  vapeur,  pour  les  con- 
vertisseurs, trains  de  laminoirs  et  leurs  dépendances. 

Le  bilan  de  la  Société,  au  31  décembre  1900,  s'établit 
ainsi  : 

Actif 

Valeurs  immobilières  :  terrains,  bâtiments,  Francs 

installations  industrielles,  machines,  maté- 
riel et  mobilier  industriel  à  Anzin,  à  Denain 

(ancienne  usine)  et  à  l'Aciérie  Jordan,  chemin 

de  fer  de  Lourches,  minières  de  la  Société,  etc.    15.881 .440  52 

Avances  sur  travaux  en  cours   1.409.171  90 

Valeurs  mobilières  : 

1.725  actions  de  jouissance  de  la  Société 
Franco-Belge  de  Somorrostro   517.. "»00  » 

Divers   <K).290  14 

Approvisionnements  et  minerais  en  route  et 

en  stock  aux  mines   8.303.:J08  61 

Valeurs  disponibles.  : 

Produits  finis  vendus  et  à  vendre,  effets  à 
recevoir,  espèces  dans  les  caisses  de  la 

Société  et  débiteurs  divers   11.039.583  21 

Débiteurs  pour  garantie  sur  rails   29.052  07 

Dividende  mis  en  distribution  sur  l'exercice 

1900    250.000  .» 

37.490.407  11 

Passif 

Engagements  de  la  Société  envers  elle-même  : 

Capital  social   10.000.000  •> 

Amortissements  statutaires  sur  les  usines..  3.758.140  83 

Réserve  statutaire   576.601  80 

Réserve  pour  travaux  en  cours  et  déprécia- 
tions   4.500.000  » 

Réserve  pour  amortissement  spécial   517.500  » 

Obligations  amorties  (anciens  emprunts  ...  870.000  » 

—             (emprunt  4  0/0  1898, .  245.000  » 
Engagements  envers  les  tiers  : 
A  terme  : 

Emprunt  4  0/0  1898    7.755.000  » 

Exigibilités  : 
Intérêts,  coupons  échus  et  obligations  sor- 
ties non  présentés  au  31  décembre  1900.. .  133.418  30 

Dividendes  non  réclamés   80.652  50 

Créanciers  divers   3.278.943  02 

Fournisseurs  pour  travaux  en  cours   4.293.277  08 

Dettes  éventuelles  : 
Réserve  pour  garantie  sur  rails  et  produits 

rebutés   357.929  49 

Compte  de  prévisions   810.576  29 

Réserve  de  la  Caisse  syndicale  d'assurance 

mutuelle  des  Forges  de  France   1  » 

Profits  et  pertes  : 

Solde  de  l'exercice  1899    40.519  31 

—            1900    777.841  49 

37.490.407  11 


Si,  maintenant,  on  examine  le  chapitre  des  réserves 
de  la  Société,  on  trouve  qu'il  atteint  le  montant  de 
0.2G2.607  fr.  58,  suivant  le  détail  ci-dessous  : 

Francs 

Réserve  statutaire   576.601  80 

Réserve  pour  travaux  en  cours  et  déprécia- 
tions  4.500.000  •> 

Réserve  pour  amortissement  spécial   517.500  » 

Compte  de  prévisions   310.576  79 

Réserve  pour  garantie  sur  rails  et  produits 
rebutés   S57.929  49 

6.202.607  58 


En  tenant  compte  ds  tout,  c'est-à-dire  en  premier 
lieu  des  disponibilités,  qui  s'élèvent  à  11. 089.088  fr.  21, 
alors  que  les  exigibilités  ne  se  chiffrent  que  par  7  mil- 
lions 781.290  IV.  MO,  et,  en  second  lieu,  des  réserves 
qui  représentent  02  0/0  du  capital-actions,  on  arrive  à 
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constater  que  la  situation  do  la  Société  est  saine.  Quant 
à  son  avenir,  il  apparaît  au  Conseil  comme  assuré, 
même  s'il  se  produisait  une  série  de  mauvaises  années 
succédant  à  la  série  des  années  fructueuses. 

A.  Lechenet. 
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La  France  et  le  Marché  du  Monde,  par  M.  Georges 
Blondel,  Paris;  chez  Larose,  1  vol.  in-12. 

Chargé  par  le  Comité  de  Défense  des  intérêts  natio- 
naux, récemment  fondé  par  M.  d'Estourn elles  de  Cons- 
tant, de  faire  une  série  de  conférences  dans  la  région 
de  l'Est,  M.  Blonde!  vient  d'en  publier,  avec  quelques 
additions,  et  de  nombreuses  statistiques,  les  traits 
essentiels.  Ce  petit  volume,  où  l'autour  insiste  princi- 
palement sur  les  dangers  que  fait  courir  à  l'Europe  la 
concurrence  des  pays  neufs,  mérite  d'être  lu  par  tous 
ceux  que  préoccupe  la  question  si  grave  de  notre  relè- 
vement national. 

»  Lorsqu'on  envisage  dans  son  ensemble  l'évolution 
contemporaine  du  monde,  dit  M.  Georges  Blondel,  on 
est  immédiatement  frappé  de  l'influence  que  les  trans- 
formations de  l'industrie  et  du  commerce  ont  aujour- 
d'hui sur  le  marché  de  l'humanité.  » 

En  elfet,  les  questions  économiques,  considérées  jadis 
comme  secondaires,  n'ont  pas  seulement  un  intérêt  de 
premier  ordre  au  point  de  vue  du  développement  de  la 
richesse  et  de  la  propriété  matérielle  des  nations  ou 
des  individus  qui  la  composent.  Elles  ont  aussi  une 
réaction  profonde  sur  la  politique  générale  :  les  rela- 
tions de  peuple  à  peuple,  les  conventions  diplomati- 
ques, les  traités  d'alliance  sont,  en  quelque  sorte,  do- 
minés par  elles.  Et  si  les  guerres,  les  grandes  guerres, 
sont  de  plus  en  plus  rares,  on  peut  dire  que  nous  vivons 
au  milieu  d'une  bataille  perpétuelle,  bataille  que  n'in- 
terrompt aucun  armistice,  et  dont  les  péripéties  chaque 
jour  plus  variées  se  déroulent  s.ir  toutes  les  mers,  dans 
tous  les  ports,  dans  tous  les  comptoirs,  dans  toutes  les 
usines  de  l'univers.  Qui  ne  sent  que  cette  bataille  fait 
surgir  de  nouveaux  et  impérieux  devoirs  pour  tous  ceux 
qui  ont  au  cœur  l'ambition  de  servir  leur  pays  et  de 
travailler  à  sa  grandeur. 

L'auteur  a  voulu  essayer,  dans  ce  petit  volume,  de 
répondre  à  quelques-unes  des  plus  graves  préoccupa- 
tions de  l'heure  présente,  en  montrant  d'abord  combien 
est  menaçant  pour  notre  avenir  le  développement  de 
ces  pays  lointains,  de  ces  pays  neufs,  comme  on  les 
appelle,  dont  jadis  la  vieille  Europe  s'inquiétait  fort 
peu;  en  considérant  ensuite  ce  que  font  pour  se  dé- 
fendre contre  eux  et  pour  accroître  leur  industrie  et 
leur  commerce  les  peuples  qui  nous  entourent;  en  re- 
cherchant, enfin,  pourquoi  la  France,  mieux  douée 
cependant  que  ses  voisins,  progresse  plus  lentement 
queux  et  s'adapte  si  difficilement  aux  nouveaux  cou- 
rants de  civilisation  qui  emportent  le  monde. 


et 


Emission  d'obligations  de  la  Compagnie  Fran- 
çaise des  Chemins  de  fer  de  l'Indo-Chine  et  du 
Yunnan. —  L' Economiste  Européen  du  17  août  dernier 
a  annoncé  la  constitution,  au  capital  de  12.500.000  fr., 
de  la  Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de  i Indo- 
Chine  et  du  Yunnan.  Nous  avons  dit  que  cette  Com- 
pagnie a  été  formée  à  la  suite  de  la  loi  votée  par  les 
Chambres  françaises,  et  qui  avait  pour  but  d'approuver 
une  convention  passée  par  le  Gouverneur  général  de 
L'Indo-Chine  avec  un  groupe  d'Etablissements  finan- 
ciers de  Paris  comprenant  :  la  Banque  de  l'Indo-Chine, 
le  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  le  Crédit 
Industriel  et  Commercial,  la  Société  Générale  et  la 
Banque  Française  pour  le  Commerce  et  V Industrie. 


Conformément  aux  autorisations  données  par  la  loi, 
la  Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de  V Indo- 
Chine  et  du  Yunnan  va  procéder,  le  10  octobre  prochain, 
à  l'émission  de  178.000  obligations  privilégiées  3  0/0 
de  500  fr.,  auxquelles  est  affectée  intégralement  la 
garantie  d'intérêts  de  3  millions  de  francs  allouée 
par  la  colonie  d'Indo  Chine  pour  le  chemin  de  fer  et 
dont  le  versement  est  garanti  par  le  Gouvernement 
français,  en  vertu  des  lois  des  25  décembre  1898  et 
5  juillet  1901. 

Ces  178.000  obligations  3  0/0  privilégiées  sont  rem- 
boursables au  pair  en  75  ans  par  tirages  semestriels 
qui  auront  lieu  à-Paris  en  mars  et.  septembre  de  chaque 
année,  à  partir  de  mars  1902. 

Le  prix  d'émission  est  fixé  à  438  fr.  50,  payables 
immédiatement,  soit  :  50  fr.  en  souscrivant  et  388  fr.  50 
à  la  répartition  du  15  au  18  octobre;  ou  par  libération 
échelonnée,  soit  :  50  fr.  en  souscrivant,  KlO  fr.  à  la 
répartition,  150  fr.  au  30  novembre  et  138  fr.  50  au 
15  janvier  1902. 

L'émission  aura  lieu  aux  Etablissements  suivants  : 
Banque  de  l'Indo-Chine,  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  Crédit 
Lyonnais,  Société  Générale,  Société  Générale  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial,  Banque  Française  pour  le 
Commerce  et  l  Industrie. 


Les  Valeurs  industrielles  russes.  —  Au  cours 
des  dernières  semaines,  et  particulièrement  ces  jours - 
ci,  les  valeurs  industrielles  russes  ont  été  considérable- 
ment dépréciées.  On  en  jugera  par  le  tableau  suivant, 
dans  lequel  nous  ne  faisons  figurer  que  les  entreprises 
les  plus  connues  à  Paris  et  qui  se  traitent,  soit  sur 
notre  Marché  officiel,  soit  sur  notre  Marché  en  Banque: 


Cours  Cours 
du  du 
1" juillet  l"sept. 


1901 


lttul 


Cours 

du 
26  sept. 
1901 


Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la 

Russie  Méridionale   705  »  6C8  500 

Compagnie  Iiusse-Françaiso  de 

Chemins  de  fer  et  Tramways-.  185  »  1K8  180 

Usines  de  Briansk   G 10  »  570  50G 

Charbonnages,  Mines  et  l'sines 

de  Sosnowico   2.251  .,  2.185  1.880 

Houillères  de  Dombrowa   957  »  9U0  910 

Omnium  Russe   015  »  615  012 

Société  minière  de  Routchenko. .  545  »  526  500 

Houillères  de  la  Russie  Méridio- 
nale  ■  520  »  410  300 

Mines  et  Usines  de  Kertch   370  »  340  190 

Constructions    Mécaniques  du 

Midi  de  la  Russie   415  «  310  270 

Dniéproviemie   2.690  »  2.730  2.120 

Forces  et  Aciéries  de  Donetz   708  »  700  6'i5 

Huta-Bankowa   3.622  50  3.470  3,100 

Société  Minière  et  Métallurgique 

deTaganrog   600  »  435  420 

Usines  Franco-Russes   520  »  498  420 

Yerclmy-Dniéprovsk   203  »  185  179 

Société  Industrielle  et  Métallur- 
gique du  Caucase   675  »  600  500 

Poubowaïa-Balka   1.501  50  1.325  1.230 

Société  Houillère  et  Métallurgi- 
que de  Makewka   220  »  145  92  50 

Charbonnages  de  Prokhorow...  325  »  120  85 

Ce  tableau  ne  donne  pas  une  idée  exacte  de  la  dépré- 
ciation que  les  valeurs  russes  ont  subie  depuis  que  la 
crise  métallurgique  a  éclaté  en  Bussie,  il  y  a  près  de 
deux  ans,  mais  il  est  quand  même  intéressant  ù 
consulter. 

Cette  crise,  personne  ne  pouvait  en  prévoir  ni  l'im- 
portance, ni  la  durée,  et  les  entreprises  russes  s'en 
seraient  bien  moins  ressenties  ou,  plutôt,  elles  l'au- 
raient supportée  plus  facilement,  si  elles  avaient  ou  des 
fonds  de  réserve  importants.  Malheureusement,  la  plu- 
part de  ces  entreprises  sont  jeunes,  et  elles  n'ont  pas 
eu  le  temps  suffisant  do  se  prémunir  contre  les  éven- 
tualités qui  pouvaient  se  produire. 

Ces  éventualités  se  résument  en  ceci  pour  les  entre- 
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prises  métallurgiques  :  arrêt  presque  subit  de  la  con- 
sommation et,  par  suite,  emmagasinernent  de  stocks 
considérables  de  produits  linis  qui  n'ont  pas  pu  trou- 
ver d'écoulement,  au  moins  momentanément. 

Le  mal  dont  soutire  L'industrie  métallurgique  russe 
devait  forcément  atteindre  d'autres  entreprises  :  nous 
voulons  parler  des  charbonnages.  Les  entraves  appor- 
tées à  la  continuation  de  la  production  ont  naturelle- 
ment fait  (pic  la  consommation  du  combustible  a  dimi- 
nué considérablement  et,  en  même  temps,  on  s'est 
trouvé  en  présence  d'une  diminution  des  prix  du  char- 
bon qui  est  venue  aggraver  le  mal. 

Bref,  la  situation  actuelle  des  entreprises  industrielles 
et  de  charbonnages  russes  a  été  occasionnée  par  la  mé- 
vente des  produits,  et  comme  une  Société  ne  peut 
fabriquer  et  ne  pas  écouler  ses  stocks  sans  qu'il  en  ré- 
sulte pour  elle  une  gêne  financière,  on  s'est  trouvé  un 
jour  en  présence  d'un  état  de  choses  des  plus  préjudi- 
ciables. 

Combien  de  temps  durera  encore  cette  crise?  Il  est 
impossible  de  le  dire,  mais  le  Gouvernement  russe  ne 
se  désintéresse  pas  de  la  question.  C'est  pourquoi  il  est 
permis  d'espérer  que  les  Sociétés  qui  réunissent  les 
éléments  voulus  pour  prospérer  en  temps  normal,  fini- 
ront par  trouver  des  aides  qui  leur  permettront  de  tra- 
verser la  période  aiguë  actuelle,  et  d'attendre  que  les 
énormes  besoins  de  la  Russie  se  traduisent  de  nouveau 
par  des  demandes  qu'il  leur  sera  aisé  de  satisfaire,  au 
moyen  des  stocks  qu'elles  détiennent  et  du  puissant 
outillage  dont  elles  sont  munies. 


La  Crise  du  Cuivre.  —  Notre  place  a  été  fortement 
impressionnée,  cette  semaine,  par  la  baisse  qui  s'est 
produite  à  New-York  et  à  Londres  sur  le  cuivre  métal 
et,  par  suite,  sur  tout  l'ensemble  des  valeurs  cupri- 
fères. 

La  crise  générale  subie  par  la  métallurgie  devait  avoir 
nécessairement  sa  répercussion  sur  le  marché  du  cuivre 
en  réduisant  les  demandes  et  en  faisant  augmenter  les 
stocks.  Le  trust  américain,  qui  s'est  constitué  pour  or- 
ganiser la  production  et  le  commerce  de  ce  métal  aux 
Etats-Unis,  VAmalgamated  Copper  Company,  a  cherché 
à  lutter  le  plus  vigoureusement  qu'il  a  pu  contre  cette 
situation  en  maintenant  les  prix  et  en  faisant  des 
efforts  pour  augmenter  le  nombre  de  ses  associés.  Des 
échecs  éprouvés  dans  ce*;  dernières  tentatives  et  la 
crainte  que  le  nouveau  Président  des  Etats-Unis  ne  fut 
partisan  d'une  politique  hostile  aux  trusts  ont  permis 
à  là  spéculation  baissière  d'attaquer  h  s  cours  de  VAmal- 
gamated et  la  baisse  a  pris  des  proportions  très  inquié- 
tantes à  la  suite  de  la  publication  d'une  circulaire 
annonçant  que  cette  Société  possède  un  stock  caché  de 
60.000  tonnes  environ. 

L'existence  d'un  stock  aussi  considérable  aux  Etats- 
Unis  a  bien  para  douteuse,  car  si  les  statistiques 
assurent  que  la  consommation  et  le  stock  américain 
ont  augmenté,  cette  année,  de  54.698  tonnes  sur  les 
chiffres  de  la  période  correspondante  de  1900,  le  total 
net  n'a  augmenté  que  de  25.103  tonnes  sur  celui  de 
1899.  L'impression  n'en  a  pas  moins  été  très  forte  sur 
le  marché  du  cuivre  et  la  nouvelle  que  VAmalgamalrd 
supprimait  le  bonus  ajouté  ordinairement  à  son  divi- 
dende semestriel  a  accentué  les  mauvaises  disposi- 
tions. Le  cuivre  métal  qui  valait,  il  y  a  huit  jours,  à 
Londres,  67  livres  Ij'h  a  été  ramené  le  24  courant  à 
68  livres;  dans  la  même  journée,  à  New-York,  les 
cours  de  VAmalgamated,  de  V  Anactmda,  de  la  Calumelct 
autres  valeurs  cuprifères  ont  été  précipités,  tandis 
qu'à  Londres,  le  Rio  baissait  de  51  livres  1/2  à  48  1/2  et 
à  Paris,  de  i.307  à  1.201  francs. 

Dans  la  journée  du  25,  la  tendance  s'est  améliorée 
assez  sérieusement  pour  que  les  différents  marchés 
aient  pu  reprendre  un  peu  leur  aplomb.  Mais  cette 
amélioration  n'a  été  que  passagère  et,  dans  la  séance 
d'hier  les  cours  du  cuivre  ont  de  nouveau  fléchi  consi- 
lérablement.  On  se  rend  compte  aujourd'hui  de  ce  fait 
que  le  trust  américain  subit  en  ce  moment  la  consé- 


quence d'une  immobilisation  excessive  :  la  surproduc- 
tion a  déterminé  une  accumulation  de  stocks  impos- 
sible à  écouler  aux  cours  que  cette  accumulation  elle- 
même  a  contribué  à  maintenir.  Le  cuivre  est  revenu 
au  jourd'hui  à  62  1/4  ;  ces  brusques  fluctuations  mon- 
trent le  caractère  spéculatif  des  mouvementé  dont  il  a 
été  l'objet;  ne  faut-il  pas  s'attendre  maintenant  à  ce 
qu'il  soit  ramené  à  des  cours  où  les  demandes  pour 
la  consommation  feront  équilibre  à  la  production  ? 


Emprunt  de  Madagascar.  —  On  sait  qu'une  loi,  du 
14  avril  1900,  a  autorisé  la  colonie  de  Madagascar  à 
réaliser  un  emprunt  de  60  millions  de  francs  pour 
l'exécution  de  divers  travaux  publics  et  notamment  la 
construction  du  chemin  de  fer  de  Tananarive  à  la  côte 
orientale.  D'après  l'article  2  de  cette  loi  sont  dès  main- 
tenant autorisés  sur  les  fonds  de  l'emprunt: 

1°  La  construction  de  la  voie  ferrée  Anivcrano- 

Mangoro   27.O00.0Qf) 

2°  L'exécution  des  travaux  ci-apps  : 

Phares,  balises,  amélioration  ries  ports   2. 3.7). 000 

Routes   4.200.000 

Lignes  télégraphiques   1.050.000 

Travaux  d'édilité  et  d'adduction  d'eau   2.500.500 

.')"  Le  prélèvement  pour  frais  d'émission  de 

timbre  et  de  dépenses  diverses   1.300.000 

Total   30.000.000 

Sur  cette  somme  de  39  millions  un  décret  du  12  fé- 
vrier 1901  a  permis  à  la  colonie  de  contracter  un  pre- 
mier emprunt  de  10  millions  à  la  Caisse  nationale  des 
retraites,  emprunt  qui  a  été  employé  à  l'exécution  de 
divers  travaux. 

La  première  opération  de  10  millions  étant  ainsi  ter- 
minée, le  Gouverneur  général  de  Madagascar  a,  par 
lettres  des  26  avril  et  15  mai  1901,  demandé  pour  la 
colonie  l'autorisation  de  contracter  un  nouvel  emprunt 
de  15  millions  qui  recevrait  l'affectation  suivante  : 

Achèvement  des  travaux  d'utilité  publique  sous  réserve  d'un 
reliquat  de  350.000  fr.  qui  sera  consacré  ulté- 
rieurement aux  travaux  de  phares  et  balises..  2.000.000 
Achèvement  de  la  première  section  de  56  kilom.  200     7 .350.000 
Travaux  d'infrastructure  de  la  deuxième  section  5.050.000 

Total   15.000.000 

Un  décret  vient  d'autoriser  le  Gouverneur  général  à 
contracter  cet  emprunt  à  la  Caisse  nationale  des  re- 
traites. L'exposé  des  motifs  qui  le  précède  contient  des 
données  intéressantes  sur  la  situation  économique  de 
la  colonie,  données  destinées  à  montrer  que  cette  situa- 
tion permet  à  Madagascar  de  gager  facilement  cette 
opération  au  moyen  de  ses  droits  de  consommation  dont 
les  recettes  se  sont  élevées,  pendant  la  période  écoulée 
du  1er  janvier  au  31  décembre  1900,  à  la  somme  de 
3.775.0;i4  fr.,  alors  que  les  prévisions  de  l'exercice  1900 
ne  les  évaluaient  qu'à  1.800.000  fr. 

D'autre  part,  le  commerce  général  de  la  colonie  a 
suivi,  depuis  1896,  la  progression  suivante  : 


Importations  Exportations 


1890. 
1897. 
1898. 
1899. 
1900. 


13.987.931 
18.358.918 
21.627.817 
27.916.614 
40.470.813 


3.605.951 
4.342.432 
4.974.548 
8.046.408 
10.623.869 


Total 

17.593.882 
22.701.350 
26.602.365 
35.963.022 
51.094.682 


En  ce  qui  concerne  la  situation  générale  du  budget 
de  la  colonie,  le  dernier  rapport  du  Directeur  du  con- 
trôle financier  fait  ressortir,  au  13  mai  1901,  un  excé- 
dent de  recettes  de  1.728.037  fr. 

La  situation  générale  de  la  colonie  lui  permet  donc 
de  poursuivre  reprogramme  des  travaux  publics  que 
le  Parlement  a  approuvé  par  la  loi  du  l'i  avril  1900. 


Forges  et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est.  —  L'as- 
semblée générale  annuelle  des  actionnaires  de  la  Sa- 
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ciëlc  Anonyme  ïtes  Forges  et  Aciéries  duXord  et  de  l'Est 
est  convoquée  pour  le  31  octobre,  et  le  Conseil  d'admi- 
nistration, dans  sa  séance  du  19  courant  a  décidé  de 
proposer  à  cotte  assemblée  la  répartition  d'un  divi- 
dende do  80  fr.  pour  l'exercice  1900-1901  clos  le  30  juin 
dernier. 

Ce  dividende  est  en  diminution  de  10  fr.  sur  celui  de 
l'exercice  1899-1900,  mais  il  faut  observer  que  les  pro- 
lits nets  réalisés  pendant  ce  dernier  exercice  avaient 
été  particulièrement  remarquables;  ils  s'étaient  élevés, 
en  èttet,  à  1.506.681  fr.  18  contre  2.576.968  fr.  29  en 
1898-1897,  et  ils  se  décomposaient  ainsi  : 

Produits  Francs 

Revenu  dos  valeurs  on  portefeuille   266.990  79 

Produits  de  l'exploitation  et  divers   4.807.315  78 

5.074 .306  57 

Dépenses 

Abonnement  au  timbre  et  impôts   2.484  68 

•Allocation  au  Conseil  d'administration   60.000  » 

Frais  généraux   160.140  71 

Tantièmes  et  gratifications   275.000  » 

Solde  net  bénéficiaire   4.506.681  18 

5.004.306  57 

Ce  solde  de  4. 500. 081  fr.  18  a  été  réparti  ainsi  : 

Francs 

Réserve  légale   113.348  60 

A  la  réserve,  pour  réfection  des  hauts  fourneaux  500.000  » 
Prélèvements  pour  le  fonds  de  secours  du 

personnel   100.000  » 

Fonds  de  prévoyance   1.000.000  » 

Pour  le  dividende  de  90  fr.  aux  actions   2.160.000  » 

Pour  tantième  au  Conseil  d'administration   265.533  25 

4.138.891  85 

Solde  à  reporter  à  nouveau   367.799  33 

Plus  : 

Report  de  l'exercice  précédent   512.980  18 

Total  à  reporter  à  nouveau   880-779  51 

Mais,  comme  nous  l'avons  dit  ci-dessus,  les  bénéfices 
de  l'exercice  1899-1900  avaient  été  remarquables,  et, 
pour  s'en  rendre  compte,  on  n'a  qu'à  se  reporter  aux 
dividendes  distribués  au  cours  des  dix  dernières 
années  :  w 

Dividendes  Cours  moyens 

Exercices       par  an  Années      des  actions 

Francs 


1891-1892 

.. .  45 

1891 

544  08 

1892-1893 

55 

» 

1892 

764  05 

1893-1894 

. ,  55 

1894-1895 

...  45 

» 

1894 

...    1.017  62 

1895-189f, 

...  45 

» 

1895 

877  74 

1896-1897  

...  50 

1896 

943  56 

1897-1898 

.  55 

» 

1897 

...    1.163  94 

1898-1899 

...  70 

» 

1898 

...    1.362  » 

1899-1900 

...  90 

» 

1899 

. ..    1.465  46 

1900-1901 

80 

» 

1900 

...    1.674  66 

...    1.500  » 

Si  donc  l'exercice  1900-1901  a  produit  des  bénéfices 
moindres  que  le  précédent,  il  ne  compte  pas  encore 
parmi  les  moins  favorisés,  mais  il  n'en  indique  pas 
moins  que  la  Société:  des  Forges  el  Aciéries  du  Nord  et 
de  l'Est,  en  1900,  a  vu  son  élan  arrêté.  Il  reste  à  savoir 
si  les  causes  ne  sont  dues  qu'aux  grèves  et  au  renché- 
rissement du  combustible.  C'est  ce  que  nous  apprendra 
certainement  le  rapport  du  Conseil  d'administration 
sur  lequel  nous  reviendrons  en  temps. 


Compagnie  Française  des  Mines  du  Laurium. 

—  L'exercice  1900  de  cette  Société  a  été  moins  favo- 
rable que  le  précédent,  en  raison  de  deux  causes  prin- 
cipales :  la  cherté  exceptionnelle  des  combustibles  et 
la  baisse  des  métaux.  Et  la  conséquence  a  été  que  le 
Conseil  a  dû  fermer  un  certain  nombre  de  chantiers 
dont  l'exploitation  serait  devenue  onéreuse  par  suite 


de  la  faible  teneur  des  métaux  utiles  contenus  dans  les 
minerais. 

Les  bénéfices  nets  de  l'exercice  s'élèvent  à  1  mil- 
lion 185.044  fr.  51,  sur  lesquels  il  a  fallu  prélever  tout 
d'abord  327.149  fr.  76,poùr  amortissement  du  compte 
«  Laverie  n°  1  »  (22.973  fr.  59)  et  du  compte  «  Mines  et 
Concessions  »  (301.170  fr.  17).  11  est  alors  resté,  comme 
solde  disponible,  857.894  fr.  75,  contre  1.067.137  fr.  35 
en  1899.  Voici  comment  s'est  effectuée  la  répartition, 
que  nous  rapprochons  de  celle  do  Tannée  dernière  : 

Exercices 


18!)'.) 


1900 


•.(En  franc») 

Réserve  statutaire   53.35G  86     42.894  75 

Dividende  do  30  fr.  par  action  pour 
1899  et  de  25  fr.  pour  1900   978.000    »    $15.000  » 

Dividende  de  4  fr.  14  par  part  de 
fondateur   23.853  66  » 

Tantièmes  du  Conseil  d'administra- 
tion   11.926  83  ■> 

1.067.137  35   857.894  75 

La  situation  financière  de  la  Société  est  bonne.  Son 
actif,  en  dehors  des  comptes  Immeubles,  Matériel, 
Chemin  de  fer,  Warf  et  dépendance  qui,  complètement 
amortis,  no  figurent  plus  chacun  que  pour  1  fr.,  com- 
prend 12.171.576  fr.  86  d'immobilisations,  mais  ses 
disponibilités  s'élèvent  à  9.901.267  fr.  84,  y  compris  Je 
«  Portefeuille-Titres  »,  composé  en  grande  partie  de 
Rente  3  0/0  Française  a morl issable,  d'Obligations  3  0/0 
fusion  ancienne  Paris-Lyon-Méditer&anée,  (VObligal ions 
Est  3  0/0  nouvelles,  ô.' Obligations  du  Chemin  de  fer  de 
la  Réunion  et  d'Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Belle  Pri- 
vilégiée d'Egypte.  La  Compagnie  participe  aussi  à 
diverses  affaires,  mais  pour  une  somme  peu  impor- 
tante, à  savoir  :  pour  180.856  fr.  25  à  la  Mine  de  flou- 
Chaleb  ;  pour  46.319  fr.  75  à  la  Mine  de  Cacli-Kalé  ; 
pour  25.000  fr.  au  Syndicat  des  Houillères  de  Kgdros  ; 
et  pour  5.000  fr.  au  Syndical  d' Exploration  de  l'fle  de 
Crète.  Soit,  au  total,  259.675  fr.  82.  Au  reste,  d'après 
le  rapport  du  Conseil  d'administration,  foutes  ces 
affaires  sont  en  bonne  voie  et  promettent  de  bons 
résultats.  Quant  au  passif  de  la  Société,  en  dehors  du 
capital  social  de  16  millions  do  francs,  il  ne  comprend 
que  3.358.386  fr.  13  dûs  à  des  créanciers  divers  et 
1.556.558  fr.  82  de  réserves. 

Le  dividende  de  25  fr.,  que  la  Compagnie  Française 
des  Mines  du  Laurium  a  distribué  pour  1900,  est  le 
le  moins  important  qu'elle  ait  réparti  depuis  1883.  Son 
dividende  le  plus  élevé  avait  été  fixé  à  50  fr.  pour  les 
années  1878,  1879  et  1889  ;  et  les  répartitions  de  ces  dix 
dernières  années  se  sont  établies  ainsi  : 

Cours 

Dividendes  moyen 
Exercices  par  an      des  actions 

(En  francs) 

1891   10  766.41 

1892    40  695. 06 

1893   40  607.80 

1894    40  564.42 

1895    40  575.83 

1896   40  628.  ^06 

1897    30  682.92 

1898    30  680.57 

1899    30  '616.82 

1900   25  562.69 

Cours  actuel  environ..     329  » 

Dans  son  rapport,  le  Conseil  d'administration  fait 
observer  que  pendant  l'exercice  1900,  la  production 
des  minerais  bruts  de  toutes  sortes  s'est  élevée  à 
365.680  tonnes,  plus  13.163  tonnes  achetées  à  des  tiers, 
soit  à  un  total  de  378.843  tonnes.  Il  ajoute  que  ledit 
chiffre  de  365.680  tonnes  a  été  obtenu  grâce  ùTaugmen- 
tation  de  production  des  minerais  de  1er  mangané- 
sifères  et  autres  sortes.  Par  contre,  la  production  du 
zinc  va  toujours  en  diminuant,  mais  la  Compagnie 
continue  ses  recherches  de  nouveaux  champs  d'exploi- 
tation. 
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Forges  et  Fonderies  de  Montataire.  -  Lee  ac- 
tionnaires de  la  Société  anonyme  des  Forgéi  èi  Fon- 
deries de  Montai  aire  se  sont  réunis  on  assemblée  gé- 
nérale annuelle  le  24  août. 

Les  bénéfices  bruts  du  dernier  exercice  <jui  a  pris  fin 
le  30  avril  se  sont  élevés  à  2.210.828  francs,  contre 
1,993.015. fr.  39  l'année  dernière.  Quant  aux  bénéfices 
nets,  ils  atteignent  1.466. 4 47  fr.  79,  contre  1.251.137 
francs  53  en  1899-1900,  d'où  une  augmentation  de 
215.320  fr.  26.  En  ajoutant  le  report  de  l'exercice  anté- 
rieur, soit 42.636  fr.  36,  on  trouve  que  la  somme  dispo- 
nible au  30  juin  1900  s'établissait  à  1.293.765  fr.  89, 
tandis  que  le  montant,  au  30  juin  dernier,  y  compris 
le  report  de  15.241  fr.  38,  représente  1.481.689  fr.  17.  Et 
encore,  à  cette  dernière  somme,  convient-il  d'ajouter 
4(i.20O  francs  qui  reviennent  au  Conseil  d'administra- 
tion, mais  dont  le  dernier  a  fait  abandon.  En  sorte  que 
le  bénéfice  disponible  de  1900-1901  s'est  établi,  en  défi- 
nitive, au  montant  de  1.527.889  fr.  17,  qui  a  été  réparti 
de  la  manière  suivante.  Nous  comparons,  comme  d'or- 
dinaire, avec  la  répartition  de  l'exercice  précédent  : 

Exercices 
1899-1900  1900-1901 


[En  francs) 


Réserve  légale   

Fonds  de  prévoyance  

Dividende  de  25  fr.  par  action. . . 

Tantièmes  divers  

Amortissement  des  obligations. . 

Amortissements  divers  

Report  à  nouveau  


62.556  37 
57.428  55 
193.  "250  » 
130.148  63 
130.500  » 
096.638  96 
15.241  38 


73 
69. 
193 
152. 
136 
786. 
115 


322  39 
656  27 
250  » 
547  23 
500  » 
906  21 
707  07 


1.293.763  89   1.527.889  17 


Le  dividende  de  l'exercice  1900-1901  est  donc  resté 
fixé  à  25  francs,  comme  pour  l'exercice  précédent,  mais 
les  amortissements  divers  ont  reçu  90.267  fr.  25  de 
plus  qu'en  1899-1900.  et  le  report  à  nouveau  a  été  aug- 
menté de  100.465  fr.  69.  Voici  maintenant  les  bilans 
comparé^  dr  :-  deux  derniers  exercices  : 

Exercices 

1900  1901 

Actif  —  — 
(En  francs) 

Immeubles,  déduction  faite  de 
5.908.667  fr.  82  d'amortisse- 
ment au  30  juin  1900  et  do 

G.439.15V  fi  .  28 au 30 juin  1901  7.608.642  90  7.802.969  G2 
Concessions,  déduction  faite  de 
471.352  fr.  74  d'amortisse- 
ments  418.008  37  418.008  37 

Matériel,  déduction  faite  de 

des  amortissements  opérés..  1.565.273  42  1.603.808  98 

Nouvelles  cités  ouvrières   251.351  85) 

Approvisionnements  et  mar-  >  3.451.576  34 

chandiscs   2.237.145  94  \ 

Fonds  et  valeurs..;   1.858  944  94  1.640.443  91 

Mobilier   24.737  30  25.837  30 

Débiteurs  divers   2.207.377  82  1.285.491  21 


10. 17!. 482  54   16.228.135  73 


Passif 

Capital   3.865.000  » 

Obligations   5.666.379  50 

Crédit  Foncier  de  France   215.000  •> 

Réserve  slatutai rc   538 . 1 78  93 

Fonde  de  prévoyance   206.894  73 

Amortissement  d'obligations . .  329.000  » 
Amortissement   d'actions  de 
jouissance    de    la  Soeiéfé 

Franco-Belge   560.000  » 

Réserve  h.a*  Normand   152.000  » 

Effets  à  payer   1.468.012  17 

Intérêts  et  dividendes  écluis...  40.702  50 

Créditeurs  divers   1 .835.950  92 

Profite  et  Pertes:  solde  ancien  42.636  MO 

Bénéfices  nets  d(  l'exercice   1.251.127  53 


3.865.000  » 
5.537.817  50 
210.632  15 
600.735  30 
266.323  28 
465.500  » 


590.000  » 
137.000  » 
1.042.007  47 
42.806  50 
1.988.624  36 
15  241  38 
1.466.417  79 


16.171.488  54    16.2H8.135  73 


Kn  somme,  l'exercice  a  été  satisfaisant.  L'extraction 
du  minerai  en  Meurthe-et-Moselle,  s'est  chiffrée  par 
229.617  tonnes,  contre  242.395  tonnes  en  1899-1900. 
mais  h  IJilbao,  la  vente  du  minerai  s'est  élevée,  d'une 
année  à  l'autre,  de  129.943  Ion  nés  à  136.732  tonnes.  A 
I  rouard,  il  a  été  produit  71.686  tonnes  de  fonte,  et 
27.892  tonnes  d'acier  Thomas,  ce  qui  constitue  une 
petite  augmentation  sur  l'année  précédente.  De  leur 
côté,  les  forges  de  Montataire  ont  expédié 25.609  tonnes 
de  produits,  contre  30.838  tonnes  en  1899-1900.  Enfin, 
les  ventes  totales  se  sont  chiffrées  par  12.230.970  francs, 
en  diminution  de  120.000  francs  environ  sur  l'année 
précédente. 

Depuis  sa  constitution,  qui  remonte  à  1840,  cette- 
Société,  qui  a  été  modifiée  en  18(15,  et  qui  s'est  trans- 
formée en  Société  anonyme  libre  en  1890,  est  passée 
par  des  alternatives  diverses.  A  partir  de  1864-1865  jus- 
qu'en 1884-1885,  elle  a  distribué  des  dividendes  qui  ont 
varié  entre  10  francs  (exercice  1870-71,  et  lit)  francs 
(exercice  1872-73).  De  18S5-86à  1889-90,elle  n'a  procédé 
à  aucune  répartition.  En  1890-91,  elle  a  donné  15  fr.  ; 
5  francs  en  1891-92  ;  10  francs  en  1892-93  et  1898-84 
rien  en  1894-95.  Au  cours  des  six  dernières  années, 
voici  les  dividendes  qu'elle  a  distribués  : 


Dividendes 

Cours 

Exercices 

pur  an 

Années 

moyen 

Francs 

1895-96    . , . 

5 

1896-97 

15 

1896  

»  » 

1897-98 

20 

1897  

250  » 

1 898-9H  

20 

1898  

383  88 

1899-1900 . . . 

25 

1X99  

466  38 

1900-1901 . . . 

25 

1900  

469  95 

Cours  actuel  environ  

475  » 

Ajoutons  que  la  durée  de  la  Société  qui.  à  l'origine, 
devait  finir  eu  1890,  a  été  prorogée  jusqu'au  5  juillet 
1950. 


Finances  Serbes.  —  L'Administration  autonome 
des  Monopoles  serbes  vient  de  publier  le  chiffre -de -ses 
encaissements  pendant  le  mois  d'août  1901. 

Les  huit  revenus  délégués  ont  donné,  en  recettes 
brutes,  2.795.000  fr.,  dont  il  y  a  lieu  de  déduire,  pour 
achats  de  matières,  agio  et  commissions,  524.000  fr.; 
soit,  pour  le  mois,  un  excédent  de  recettes  nettes  de 
2.271.000  fr. 

Ces  recettes  sont  supérieures  de  48.000  fr.  à  celles  du 
mois  correspondant  de  l'année  dernière,  et  elles  pré- 
sentent, sur  celles  du  mois  précédent,  juillet  1901,  une 
augmentation  de  514.000  fr. 

L'affectation  au  service  de  la  Dette  exigeant,  par 
mois,  une  somme  ronde  de  1.400.000  fr.,  on  voit  que 
les  recettes  du  mois  d'août  accusent  un  surplus  de 
871.00U  fr.  sur  le  douzième  nécessaire  audit  service, 
surplus  qui  est  reversé  au  Gouvernement. 


Le  Conflit  franco-turc.  —  Le  conflit  franco-turc 
parait  avancer  peu  à  peu  vers  une  solution. 

Le  Gouvernement  français  a  reçu  communication  de 
l'arrangement  intervenu  en  ce  qui  concerne  la  créance 
Tubini  ;  il  vient  d'informer  la  Porte  qu'il  a  pris  acte 
de  cet  arrangement  auquel  il  ne  fait  aucune  objection. 

La  réponse  de  la  France  au  sujet  de  l'affaire  Lorando 
a  dû  être  remise  hier:  elle  rejette  la  proposition  de  la 
Porte  et  demande  le  règlement  sur  la  base  d'un  intérêt 
de  9  6/0,  taux  légal  en  Turquie,  lequel  produirait  envi-» 
ron  350.000  livres. 

On  croit  que  la  Porte  cédera,  et  bien  que  le  Gouver- 
nement français  ait  l'intention  de  demander  ensuite  le 
règlement  de  plusieurs  questions  d'ordre  politique 
pendantes  depuis  longtemps,  avant  de  renouer  les  re- 
lations diplomatiques,  on  espère  aboutir  incessamment. 
Dans  les  sphères  politiques  françaises,  cette  opinion 
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semble  partagée,  et  on  explique  par  l'imminence  d'une 
solution  la  prolongation  du  séjour  de  M.  Gonstans  à 
Paris.  Il  est  donc  permis  de  souhaiter  que,  toutes  les 
difficultés  étant  résolues  complètement,  et  sans  ambi- 
guïté, le  Gouvernement  français  puisse  bientôt  mettre 
un  terme  à  la  rupture. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

19  sept.  26  sept. 

Or   2.402.516.690   2  381.930  641 

Argent...   1.115.963-330  1.115.321.304 


Portefeuille  Paris 


3.518  540.021  3.503.251.946 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

Effets  Paris  

Effets  Etranger  . . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  , 

Avances  sur  titres  dans  les  succursales 

Avances  à  l'Etat  , 

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  , 

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


19  sept. 


Total. 


PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  11  mai  1834 
mobilières  1  Ex-banques  département, 
momneres  |  Loi  du  g  jujn  lg&7  

Réserve  immobilières  de  la  Banque... 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  , 

Arrérages  de  valeurs  déposées  , 

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur.., 

Comptes  courants  d?  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


3  518.540.021 


12  084 
111  382  035 


269  480.151 
5.141.000 
8.196.100 
200. 138. 062 
280  963  422 
180. 000. 000 
10.000.(100 
2.980.150 
99.616  904 
100. 000. 000 
4. 000- 000 
19.921.151 

2. 620. 441 
8.401.444 
69. 586. 979 


26  sept. 


4  891  593  160 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125-000 
4.000.000 
8.401.444 
.953.853  820 
20  201  950 
10.483.453 
99  017.489 
468.239.434 
10.096  131 
2  531  903 
4.595.913 
1.228.039 
42. 270. 110 


4  891  593.160 


3.503.251.946 


345.882 
118.235.734 


301  326  296 
5-489.000 
8-154.400 
199. 266.833 
218.150  623 
180.000-000 
10-000.000 
2.980.150 
99-616.904 
100-000.000 
4  000.000 
19.921.757 

2  629.253 
8.407.444 
61.149.184 


4.962  932.010 


182.500.000 
8.002.313 
10.000-000 
2.980.750 
9.125.000 
4. 000. 000 
8.401.444 
•956.668.920 
19.114.393 
10.446.169 
12-2  614.262 
499.980.635 
73.412.508 
2. 462. 756 
4.836.928 
1.228.039 
41.151.889 


4  962.932.010 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


30  sept. 

23  sepl. 

■23  sept. 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

Circulation   

3.160.5 

3. 591. 9 

3  755.2 

Encaisse  

3.206.0 

3.110.2 

3. 111. 5 

Portefeuille  

829.3 

731.2 

106.7 

Avances  aux  partie. 

366  2 

392. 6 

451.2 

—      à  l'Etat.... 

140.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

279.0 

329  6 

254.9 

—  partie. 

681. 2 

479.6 

452.7 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

1  0/00 

5  y,  0/00 

1  7»  0/00 

Bénéfices  nets  

485.4 

1.047.8 

2.822.40 

•27  sept. 
1900 


millions 

3.947.8 
3.394  3 
731.7 
502.9 
180.0 
349.5 
510.6 
3  0/0 
pair 
3.202  1 


20  sept. 
1901 


millions 
3.956.7 
3.503.3 
419.6 
477.4 
180.0 
122  6 
573.4 
3  0/0 

l  %  o/oo 

2.207.1 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

A  partir  du  20  septembre,  les  obligations  Asturios  3"  hypo- 
thèque ne  seront  plus  négociables  qu'en  titres  munis  de 
coupons. 

Nomination  d'un  Agent  de  Change.  —  Par  décret  du 
Président  do  la  République,  en  date  du  G  septembre  1001 
rendu  sur  la  proposition  du  Ministre  des  finances,  M.  Vil- 


lain  (Jules-André)  a  été  nommé  agent  de  change  près  la 
Bourse  de  Lyon,  en  remplacement  de  M.  Génicond,  démis- 
sionnaire. 

Le  Commerce  de  la  Réunion  en  1900.  —  Los  échan- 
ges totaux  de  l'Ile  de  la  Réunion  so  sont  accrus  de  3.176.828 
francs  en  1900  par  rapport  à  l'exercice  précédent.  Le  tableau 
suivant  montre  que  1  augmentation  est  imputable  principale- 
ment aux  relations  de  la  France  avec  sa  colonie  : 

IMPORTATIONS 

1899  1900 

(En  francs) 

De  France   12.866.492  13.692.992 

Dos  colonies  françaisss   2.958.043  2.752.343 

De  l'étranger   5.131.808       5. 584.02fJ 

20.956.343  22.029.304 

EXPORTATIONS 

Pour  la  France                              14 . 348 . 941  16 . 191 . 742 

Pour  les  colonies  françaises                  867.563  817.778 

Pour  l'étranger                                   140.071  451.762 

15.357.475      17. 461 .282 
Ensemble   36.313.818  '    30. 400. 646- 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  11  au  20  sep- 
tembre 1901  : 

Dépôts  de  fonds   3.183.049  08 

Retraits  de  fonds   4.580.677  » 

Excédent  de  retraits   1.406.627  92 

Excédent  do  dépôts  du  1"  janvier  au  20  septembre  1001  : 
37.006.254  fr.  28. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  11  au  20  sep- 
tembre 1901  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  363.920  fr.  21; 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre, 
des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  com- 
posant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne 
ordinaires  :  néant. 


Le  Commerce  du  Congo  français  en  1900.  —  Dans 
notre  numéro  du  20  septembre  nous  avons  publié  le  chiffre 
des  importations  au  Congo  français  en  1000;  voici  le  résumé 
général  du  commerce  de  cette  colonie  : 

Francs 

Importations  en  1000   10.554.863 

Exportations  en  1000   7.539.515 

Total  du  commerce   18.094.378 


Parmi  les  principaux  produits  importés  dans  la  colonie 
nous  relevons  : 

Marchandises 

des  marchandises         françaises  étrangères  généraux 


(En  francs) 


Tissus  en  pièces  et  pagnes 
ourlés  

Bateaux  de  rivières  en  fer 
ou  acier  

Boissons  

Armes  de  traite  

Conserves  de  viandes  en 
boîtes  

Vitrifications  en  grains  per- 
cés ou  taillés,  verre  lilé, 
boules  et  corail  factice  en 
verre-  

Gros  couteaux  non  fermant 

Poudre  de  traite  

Outils  emmanchés  ou  non. . 

Riz,  farines  et  semoules  . . . 

Tabac  en  feuilles  

Bijouterie  fausse  

Bimbeloterie  


460.339 

2.146.097 

2.606.436 

532.172 

415.816 

948.988 

555.756 

209.812 

765.568 

45.914 

263.540 

309.454 

195.084 

108.497 

303.581 

161.895 

98.767 

260.662 

170.115 

71.372 

241.487 

145.770 

54.404 

20O.1S3 

145.650 

52.046 

197.606 

94.772 

83.005 

178.677 

14.775 

130.891 

145.r,6(> 

96.865 

33.009 

130.804 

88.023 

20.072 

108.995 

402 
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Parmi  les  principaux  produits  exporte*  ÙD  la  colonie  nous 

relevons  : 

Noms  En  Autres 

des  marchandises  France        pays  Totaux 


Caoutchouc  brut . . . 
Dents  d'éléphants  . . 
Bois  d'ébémsterie. i . 

Noix  de  palme  

Bois  de  teinture  

Cacao  en  fèves.  

Café  en  fèves  


1.500.275 
403.694 
581.710 
11. 750 
30.795 
•28.536 
14.202 


En  francs) 
1.518.885 

2. 523.95!  I 
480.128 
129.494 
56.867 
495 
23.550 


3.018.580 
2.927.053 
1.061.838 
141.244 
87.662 
29.031 
47.752 


Le  Commerce  du  Dahomey  en  1900.   —  he 

ment  commercial  du  Dahomey  s'est  élevé  en 

1900  a  .'  Fr.  ,27.977.313 

Contre  pendant  l'année  1899    25.068.160 

Soit  en  faveur  de  1900  une  différence  de   2.909.153 


Ces  chiffres  sont  répartis  de  la  façon  suivante: 

1900  1899  Différence 

Importations...  15.221.419  12.348.971  +  2.872.448 
Exportations . . .    12.755.894     12.719.189     +  30.705 

Totaux . . .    27.977.313     25.008.160     +  2.909.153 

Les  augmentations  à  l'importation  se  répartissent  sur  tous 
les  produits,  excepté  les  alcools.  Elles  portent  principale- 
ment sur  les  : 

1900  1899 

(En  kilogrammes) 

Tabacs   514.785  411.922 

Sucres   152.728  IS4.332 

Sel   3.028.341  1.887.491 

Poudre   169.670       142.455  . 

(En  francs) 

Tissus   3.299.798  1.933.390 

Fils   331.795  169.213 

Machines  et  mécaniques   308.600  111.544 

Ouvrages  en  bois   357.489  263.240 

Ouvrages  en  matières  diverses.  459.611  320.041 

Monnaies   1.832.470  1.711.193 

Cette  dernière  augmentation  est  uniquement  due  à  l'impor- 
tation de  monnaie  française.  Les  monnaies  étrangères  sont 
en  diminution  :  1.337.169  francs,  au  lieu  de  1.600.236  francs 
en  1899. 

En  ce  qui  concerne  les  tissus,  l'augmentation  provient  en 
partie  de  la  majoration  des  valeurs  des  mercuriales  de  l'an- 
née 1900.  En  réalité,  il  a  été  importé  503.126  kilogr.  de  tissus 
de  toutes  sortes,  contre  469.737  kilogr.  en  1899. 

Pour  les  autres  denrées,  l'augmentation  s'explique  par  l'ac- 
tivité des  affaires  et  par  l'ouverture  de  nouveaux  débouchés, 
par  suite  du  développement  de  nos  relations  commerciales 
avec  les  populations  du  Haut-Dahomey. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  27  août  au  2  septembre  1901  (35*  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


t. 

Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  de» 

•S  "S 

la  semaine 

des  années 

Différence 

ligne» 

If 

P 

'1901 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2.91G 

1.039 

1.137 

31.396 

31.574 

177 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.211 

9.130 

9. 500 

289.600 

300.770 

11.170 

—  Chemins  Algériens 

513 

262 

270 

6.364 

5  697 

+ 

667 

Nord  

3 .  7G.J 

4  895 

5.320 

147.785 

160.017 

12.232 

Ouest  

:.  079 

3.927 

1  312 

1 16  560 

122  502 

5.942 

Orléans  

7.036 

'.  700 

4. 937 

141  :;04 

146  578 

2.014 

Est  

1.862 

3.833 

1.233 

116  503 

123.361 

6.858 

Midi  

2  803 

2. 601 

70.072 

72.064 

1.992 

Du  3  au  9 

septembre 

1901 

(36'  semaine) 

Est- Algérien  

m 

207 

168 

5  019 

4.403 

+ 

615 

Bone-Guelma  

i.m 

205 

201 

:;  993 

6.462 

+ 

530 

Ouest-Algérien  

296 

69 

B3 

2.232 

1  993 

+ 

279 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

99 

103 

2502 

■l  593 

90 

loi 

33 

33 

967 

954 

+ 

13 

Caisse  Nationale  d'Epargne.  —  Tableau  des  o]«érations 

effectuées  pendant  Sa  mois  (Faoftt  L991: 

Versements  reçus  de  273.H:i  déposants,  <lorit  39.176  non- 
Maux  "   38.101*096  41 

lteinboiir.senients  :'i  143. H95  déposants,  dont 
20.469  pour  solde   90:809  337  80 

Sentes  achetées  à  1.810  dépo- 
sants, pour  un  capital  «le   1.404.811  11 

  31. OH. 148  91 


Excédent  de  recette   2.447.257  50 

Nombre  de  comptes  existant  au  31  août  1901 :  3.744.417. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  semaine  a  été  mauvaise.  Au  lieu  des  rachats  que 
l'on  espérait  il  y  a  huit  jours,  on  s'est  trouvé  en  pré- 
sence de  liquidations  plue  ou  moins  forcées  sur  le  Rio- 
Tinlo,  liquidations  provoquées  par  la  baisse  subite  qui 
s'est  produite  sur  le  cuivre-métal,  et  qui  a  eu  forcé- 
ment une  répercussion  sur  les  valeurs  cuprifères.  Nous 
nous  reportons,  à  ce  sujet,  à  ce  que  nous  disons  plus 
haut  dans  nos  «  Informations  Economiques  et  Finan- 
cières ».  De  leur  côté,  les  valeurs  industrielles  russes 
ont  été  fortement  atteintesT  et  le  résultat  de  ce  qui  pré- 
cède a  été  que  tous  les  compartiments  de  la  cote  se 
sont  montrés  faibles.  Au  dernier  moment,  cependant, 
on  se  reprend,  surtout  sur  les  Renies  Françaises.  L'an- 
nonce de  l'émission,  pour  le  10  octobre,  eles  Obligations 
des  Chemins  de  fer  de  l'Indo-Chine  et  du  Ywn-Nan 
a  produit,  en  elfet,  très  bon  effet. 

•je  i(  Nos  Renies  Françaises  se  sont  un  moment 
alourdies,  impressionnées  par  la  tenue  générale  du 
Marché,  mais  elles  restent  non  seulement  fermes,  mais 

en  avance. 

Le  3  0/0  perpétuel  reste  à  101  fr.  17  1/2  à  terme  et  à 
101  fr.  15  au  comptant,  contre  100  fr.  95  et  100  fr.  90 
au  comptant;  la  Renie  3  1/2  0  0,  qui  restait  à 
101  fr.  72  1/2  au  comptant  et  à  101  fr.  85  à  terme, 
clôture ,  sur  ces  deux  marchés  ,  respectivement,  à 
101  fr.  90  et  à  101  fr.  97  1/2;  Renie  3  0/0  Amortissable, 
100  fr.  40  au  comptant,  contre  100  fr.  il  y  a  huit  jours. 
Nous  rappelons  que  c'est  le  1er  octobre,  que  ce  dernier 
fonds  détache  son  coupon  trimestriel  de  75  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  restaient  à  498 fr.  50, 
se  retrouvent  à  490  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Pro- 
lectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  83  fr.  25,  gagnant 
25  centimes;  Emprunt  de  Madagascar,  84  fr.;  Emprunt 
3  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine,  499  fr.  contre  497  fr. 

ic  iç  Les  Obligations  dt  la  Ville  de  Paris,  bien 
que  toujours  actives,  n'ont  eu  à  enregistrer  que  peu  de 
variations.  Au  sujet  de  île  ces  valeurs,  notons  les  pro- 
chains tirages  auxquels  elles  vont  donner  lieu:  5  oc- 
tobre, Ville  de  Paris  1894-1896;  15  octobre,  Ville  de 
Paris  1869;  10/20  octobre,  Ville  de  Paris  1871  ; 
22  octobre,  Ville  de  Paris  IS92. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  cotaient  551  fr.  50, 
conservenl  ce  cours;  Obligations  3  0/0  1869,  437  fr.  50, 
contre  436  fr.  Obligations  3  0/0  1871,  408  fr.  ;  elles 
cotaient,  il  y  a  huit  jours,  407  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
187H,  508  fr.  50  ;  Obligations  4  0/0  1876,  également  à 
5G8  fr.  50,  cou  Ire  568  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1S92  libérées,  qui  finis- 
saient  à  806  fr.  25,  s'inscrivent  à  366  fr.  75  ;  Obliga- 
tions 2  1/2  0/0  1894-1896,  au  même  cours  de  305  fr.: 
Obligations  2  0/0  1898,  414  fr.;  elles  restaient  ven- 
dredi dernier  à  412  fr.;  Obligations  2  0/0  1899  (Em- 
prunt du  Métropolitain  de  Paris),  420  fr.,  contre  42'i  fr. 

+  +  Les  actions   de  la  Banque  de  France,  qui 
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s'inscrivaient  ;'i  8.700  francs,  (missent  à  3.750  francs. 

Pour  les  quatorze  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  2.207.(374  fr.  66. 

it  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  clô- 
turent à  675  francs. 

Les  cours  des  Obligations  Foncières  et  Communales 
restent  demandées.  Les  capitaux  de  placement  conti- 
nuent à  se  porter  sur  ces  valeurs  à  cause  des  garanties 
de  premier  ordre  dont  elles  sont  revêtues,  de  leur 
revenu  rémunérateur  et  de  la  fréquence  de  leurs  tirages. 
Rappelons  que  le  5  octobre  prochain  aura  lieu  un  tirage 
pour  les  Obligations  Communales  IS79,  Communales 
1SS0,  Communales  IS!)I  et  Communales  1S99. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1S79  sont  à 
477  francs,  contre  479  francs  ;  Obligations  Foncières 
1879,  503  75  ;  elles  finissaient  la  semaine  dernière  à 
504  fr.  50.  Obligations  Communales  1880,  501  francs, 
contre  498  francs. 

Les  Obligations  Foncières  1883  finissent  à  441  fr.-25, 
contre  442  fr.  50;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1885, 
466  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0j0  1891  sont  au 
même  cours  de  400  fr.  75;  Obligations  Communales  1892 
2  80  0/0,  -453  fr.  50;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
1895,  405  francs;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
1899,  465  fr.,  contre  466  francs;  Obligations  3  75  0/0 
1S99,  509  francs,  en  avance  de  4  francs.  > 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Cré- 
dit sont  généralement  plus  lourdes. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  est  à  1.030 
francs,  contre  1.041  fr.  ;  Comptoir  National  d'Escompte 
de  Paris,  574  fr.  au  comptant  et  572  fr.  à  terme,  con- 
tre 573  fr.  et  571  fr.  il  y  a  huit  jours.  Dans  le  bilan  au 
31  août  de  cette  Société,  on  relève,  comme  principales 
variations  sur  la  situation  au  31  juillet  :  Diminutions  : 
Portefeuille  «  Effets  de  Commerce  »,  8  1/2  millions  ; 
Débiteurs  par  acceptations,  3  1/2  millions;  Crédits 
par  acceptations  garantis,  2  1/2  millions  ;  Comptes 
courants  créditeurs,  1  1/2  million  ;  Acceptations  et 
Effets  à  payer  pour  compte  de  tiers,  6  1/2  millions. 
Augmentations  :  Espèces  en  caisse,  3  millions;  Re- 
ports, 4  1/2  millions  ;  Agences  hors  d'Europe  débi- 
trices, 2  1/2  millions  ;  Comptes  de  chèques  et  Comptes 
d'Escompte,  3  1/2  millions. 

La  Société  Générale  s'échange  à  615  fr.  Le  Conseil 
d'administration  de  cette  Société  a  décidé,  en  vertu  de 
l'autorisation  donnée  par  l'article  87  des  statuts,  de 
payer  à  partir  du  1er  octobre,  et  à  valoir  sur  les  béné- 
fices de  l'exercice  courant,  6  fr.  25  par  action,  repré- 
sentant, pour  le  capital  versé,  l'intérêt  à  5  0/0  l'an  du 
premier  semestre  1901. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  soutenu  à 
603  francs. 

Le  Crédit  Lyonnais  a  détaché,  le  25  courant,  un  cou- 
pon de  30  fr.  sur  ses  actions.  Il  reste  à  985  fr.  au  comp- 
tant et  à  990  fr.  à  terme,  ex-coupon,  contre  1.032  fr. 
et  1.030  fr.,  avec  coupon,  il  y  a  huit  jours. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  clôture  de  nouveau 
plus  faible  à  300  fr.,  contre  320  fr.  ;  Banque  Française 
de  V Afrique  du  Sud,  66  fr.,  contre  65  fr.  ;  Compagnie 
Française  des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  95  fr. 

La.  Banque  de  l'Algérie  se  retrouve  sans  changement 
à  850  fr.  ;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France,  123  fr.,  contre  122  fr.  50;  Obli- 
gations de  475  francs,  142  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours; 
Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  50  fr.  75. 

La  Bente  Foncière  se  retrouve  aux  environs  de  228 
francs  ;  Compagnie  Algérienne,  650  fr. 

La  SociéléFoncière  Lyonnaise  finit  à  315  fr.  50. 

Le  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie  reste  à  490 
francs;  Banque  Parisienne,  532  fr.,  en  minime  moins- 
value  de  2  francs. 

ic  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 


Chemins  de  fer  ont  été  plus  demandées.  Elles  ne  clôtu- 
rent cependant  pas  toutes  à  leurs  plus  hauts  cours. 

Le  Lyon,  qui  finissait  à  1.645  fr.,  reste  à  1.6(30  fr.  ; 
Nord,  2.080  fr.  à  terme,  contre  2.005  fr.,  et  2.075  fr. 
au  comptant,  comme  jeudi  dernier;  Midi,  1.308  fr.  au 
comptant  ;  il  finissait  la  semaine  dernière  à  1.305  fr. 

L'Orléans  est  à  1.660  fr.  au  comptant,  contre  1.650  fr.; 
Est,  1.025  fr.  au  comptant,  contre  1.022  fr.  ;  Ouest,  1.056 
francs  au  comptant,  contre  1.035  francs. 

Pour  la  trente-septième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1900, 
une  diminution  de  2.732.500  fr.  Toutes  les  lignes  sont 
en  diminution,  sauf  le  Midi.  Du  1er  janvier  au  19  août, 
la  diminution  totale  sur  l'année  dernière  est  de  42  mil- 
lions 694.50(t*francs. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
été  de  nouveau  mouvementées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  de  Paris  s'inscrivent  à 
615  fr.,  contre  619  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz, 
818  fr.  à  terme,  perdant  4  fr.  Les  recettes  de  cette 
Compagnie,  pendant  le  mois  d'août,  se  sont  élevées  à 
5.130.341  fr.  79,  contre  5.520.353  fr.  25  pendant  le  même 
mois  de  19(J0,  année  d'Exposition.  Pour  les  huit  pre- 
miers mois  de  1901,  les  recettes  totales  s'établissent  à 
58.504.421  fr.  89,  contre  54.(393.977  fr.  57  en  1900. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  qui  avait 
repris  à  239  fr.,  se  retrouve  aux  environs  de  230  fr.  ; 
Messageries  Maritimes,  486 fr.,  contre  497  fr.;  Chargeurs 
Béunis,  1.105  fr.,  en  petit  recul  de  5  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris,  que  nous  laissions  à  785  fr., 
reviennent  à  765  fr.  ;  Voilures  à  Paris,  170  fr.,  contre 
180  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  1er  au 
15  septembre  1901,  ont  été  de  427.325  fr.  25,  contre 
856.922  fr.  10  pour  la  même  quinzaine  de  1900.  Du 
1er  janvier  au  15  septembre  1901,  les  recettes  se  chif- 
frent par  9.963.910  fr.  88,  contre  14,898.399  fr.  98  pour 
la  période  correspondante  de  1900,  soit  une  différence 
de  4.934.489  fr.  10  on  faveur  de  l'exercice  1900. 

L'action  Suez  cote  3.715  fr.,  contre  3.74">  fr.,  après 
3.(390  au  plus  bas.  Parts  Civiles,  2.511  fr.,  contre  2.520 
francs.  Les  recettes  de  la  deuxième  décade  de  sep- 
tembre 1901  se  sont  élevées  a  2.780.000  fr.,  contre 
3.050.000  fr.  pour  la  même  décade  de  1900.  Du  1er  jan- 
vier au  20  septembre  1901,  les  recettes  se  chiffrent  par 
72.685.263  fr.,  contre  64.517.778  fr.  pour  la  période  cor- 
respondante de  1900,  soitune  différence  de  8.107.485  fr. 
en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
finit  aux  environs  de  450  fr.,  contre  472  fr.  ;  Electro- 
Métallurgie,  310  fr.,  contre  350  fr.  ;  Dylt  et  Bacalan, 
235  francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  a  encore  perdu 
4  fr.  à  23  fr.  ;  Compagnie  Thomson-Houston,  de  nou- 
veau mouvementée  ;  elle  se  traite  à  815  fr.,  après  avoir 
reperdu  un  moment  le  cours  rond  de  800  fr.  Voici  les 
recettes,  pour  les  huit  premiers  mois  de  l'année,  de 
dèux  des  filiales  de  cette  Compagnie  :  Compagnie  îles 
Tramways  de  Nice  et  du  Littoral,  recettes  du  1er  jan- 
vier au  31  août  1901,  1.145.659  fr.  60,  en  augmentation 
de  350.851  fr.  85  sur  la  période  jorrespondante  de  1900; 
Compagnie  des  Tranucags  de  Bouen,  recottes  du 
le1-  janvier  au  31  août  1901,  1.334.502  fr.  20,  soit  une 
plus-value  de  21.576  fr.  95  sur  la  même  période  de 
l'année  dernière. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways  sont  à  495  fr..  gagnant  2  fr.  Les  recettes  de 
cette  Compagnie,  pour  la  première  quinzaine  de  sep- 
tembre, se  sont  élevées  à  369.709  fr.  Les  recettes 
totales,  du  le'  janvier  1901  au  15  courant,  se  chiffrent 
par  5.529.971  fr.  70,  en  plus-value  de  533.936  fr.  35  sur 
la  période  correspondante  de  1900.  Iramways  de  l'Est- 
Parisien,  en  reprise  de  30  fr.,  à  165  fr.  Les  recettes  de 
cette  Compagnie,  du  16  au  22  septembre,  s'élèvent  à 
81.299  fr.  90.  Du  le'  septembre  1901  au  22  courant,  les 
recettes  totales  atteignent  le  montant  de  2.136.407  fr.  50. 
Pendant  la  semaine  dont  nous  venons  de  parler,  il  y 
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a  eu  ll.'î  voitures  en  service.  Tramways  de  Paris  et  du 
Déparlement  de  la  Seine,  505  fr.,  en  réaction  de  15  fr. 

L'Omnium  Lyonnais,  qui  finissait  à  OU  fr.,  se  main- 
tient ainsi  ;  Métropolitain  d?  Paris,  plus  lourd  et  per- 
dant 24  fr.  à  586  fr.  ;  Société  Parisienne  pour  i 'Indus- 
trie des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Electriques, 
257  fr.,  contre  272  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  se  retrouvent  à  90  fr.;  Société 
Métallurgique  de  l'Oural- Volga,  33  fr.  ;  Raffinerie  et 
Sucrerie  C.  Say,  1.080  fr.,  en  réaction  de  30  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones 
se  tiennent  à  350  fr.  ;  actions  Câbles  Télégraphiques, 

10  francs. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  avait  repris  à  540  fr., 
revient  â  533  fr.  ;  Mines  de  Malfidano,  350  fr.,  comme 

11  y  a  huit  jours  ;  Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie 
dr  Fiers-Lille,  2,j0  fr.,  sans  changement. 

"k  *  Les  fonds  d'Etal  Etrangers  ont  été,  eux  aussi, 
discutés. 

Les  Fonds  Argentins  ont  donné  lieu  à  des  réalisa- 
tions. Le  4  0  0  1896  {Rescisio?i)  est  revenu  de  60  fr.  50 
a  65  fr.  50,  et  le  4  010  1900  de  07  fr.  75  à  60  fr.  65. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  aussi  en  recul.  La  Rente 
Brésilienne  4  0/0  18S9  est  revenue  de08  fr.  20  à67fr.30, 
mais  Y  Emprunt  5  0/0  -1898  (Funding)  a  conservé  son 
cours  do  92  fr.  95;  Obligations  Minas-Geraès ,  377  fr.  et 
376  fr.  au  comptant  et  à  ternie,  contre  382  fr.  jeudi 
dernier. 

La  Rente  4  0/0  Extérieure  Espagnole  cote  70  francs 
77  1/2;  c'est  un  recul  de  22  1/2  centimes  pour  la  se- 
maine. 

La  Rente  Italienne  a  perdu  17  1/2  centimes  à  99  30. 

La  Renie  Portugaise  3  0/0  est  à  26  fr.  15.  comme 
précédemment. 

Les  Fonds  Russes  sont  mous.  La  Rente  3  0/0  1891- 
1894  clôture  à  85,  contre  85  70.  Rente  3  0/0  1S96,  84  90 
au  comptant;  Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  litres  libérés, 
101  fr.  30. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  est  recherchée  à  66  45 
à  terme  et  à  60  50  au  comptant.  Ce  fonds  peut  profiter 
beaucoup  des  remplois  de  coupons  qui  viennent  à 
échéance  en  octobre.  Au  sujet  de  cette  valeur,  nous 
renvoyons  nos  lecteurs  à  1'  «  Information  »  que  nous 
publions  plus  haut. 

Les  Valeurs  Ottomanes,  qui  avaient  repris,  n'ont  pu 
maintenir  leur  avance.  La  Série  B  revient  à  49  50; 
Série  C,  26  05,  gagnant  cependant  20  centimes  ;  Série  D, 
Wi  05,  on  avance  de  10  centimes. 

ir  ir  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays -Autrichiens  cote 
'il  7  fr..  contre  435  fr.  ;  Banque  Nationale  du  Mexique, 
645  fr.  perdant  3  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane, 
520  fr.  en  plus-value  de  1  fr.;  Robinson  South  A  frican 
Banking.  70  fr.  contre  80  fr. 

Le  Rio-Tinlo  a  été  excessivement  mouvementé  dans 
1r  s  séances  de  mardi  et  de  jeudi,  et  il  a  eu  à  supporter 
des  allégements  de  positions  considérables.  Il  a  coté  un 
un  moment  hier  1.140  fr.  et  il  clôture  à  1.174  fr.,  sn 
réaction,  pour  la  semaine,  de  153  fr. 

L'dSosnoivice  a  éto  aussi  considérablement  dépréciée. 
Elle  tonihe  à  1.845,  pour  rester  à  1.880,  perdant,  sur  la 
clôture  de  jeudi  dernier,  170  fr.;  Usines  de  Briansk, 
506  fr.,  contre  550. 

Les  Wagons-Lits  sont  à  292  fr.  Les  recettes  de  cette 
Compagnie,  du  l^au  10  septembre  courant,  se  sont 
••levées  a  385.408  fr.,  contre  431.887  en  1900  f année 
d'Exposition  ,  et  3-50.483  fr.  en  1899.  Du  lor  janvier 
1901  au  10  septembre,  les  recettes  totales  se  chiffrent 
donc  par  9  163.648  fr.,  en  diminution  de  80.327  francs 
seulement  sur  l'année  dernière  et  en  augmentation  de 
I  323.876  fr.  sur  1899,  année  normale. 

Les  actions  des  chemins  île  fer  Espagnols  sont 
faibles.  Les  Andalout  cotent  208  fr.;  contre  210  fr.  ; 
Nord  de  l'Espagne,  162  fr.,  perdant  0  fr.  Depuis  le  23 
•  ourant,  le  jugement  du  2:>  août  homologuant  le  con- 
mii'o  est  devenu  exécutoire,  les  délais  d'appel  étant 
I  un  mois  en  Espagne.  Saragosse,  227  fr.,  en  recul  de 
7  francs. 


Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique-Comtan- 
tinople,  qui  finissaient  à  270,  se  retrouvent  à  272  fr.  ; 
Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1894),  400 fr.  ;  Obligations  nouvelles  (Série  1896), 
337  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


La  tendance  sur  ce  marché  est  restée  peu  favorable.  Les 
valeurs  cuprifères  se  sont  montrées  faibles,  et  sur  quelques 
valeurs  russes,  il  y  a  eu  encore  à  enregistrer  îles  reculs  sen- 
sibles. Au  dernier  moment,  c'est  l'indécision  qui  remporte. 

Le  Brésil  5  O/O  a  été  l'objet  de  réalisations  :  il  reperd, 
d'une  semaine  à  l'autre,  1  franc  à  78  fr.  40  ;  Emprunt  Mexi- 
cain 5  O/O,  aux  environs  de  48  francs;  Chemins  Ottomans, 
101  fr.  25,  contre  101  francs. 

Le  Cape  Copper  clôture  à  124  francs,  perdant  5  francs,  et 
la  Tharsis,  12  francs,  à  156  francs. 

Le  Laurium  Grec  est  revenu  de  E4  fr.  50  à  53  fr.  75  ;  mais 
la  Huanchaca  finit  à  94  fr.,  gagnant  4  fr.  75.  Kertch,  encore 
en  recul  à  190  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz,  qui  finissaient  à  675  francs, 
reculent  à  645  francs,  perdant  30  francs;  Huta-Bankoun, 
8.100  francs,  en  reprise  de  80  francs  pour  la  semaine. 

La  Harpener,  que  nous  laissions  à  1.219  francs,  a  fléchi 
de  28  francs  à  1.191  francs;  Boubovoaia-Balka,  1.230  francs, 
contre  1.245  francs;  Vieille-Montagne,  602  francs,  pres- 
que sans  changement;  Spies  Petroleum  Company,  14 francs. 

La  part  Monaco  cote  3.600  francs  ;  Transports  Electri- 
ques de  l'Exposition,  37  fr.  50. 

Les  Iramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris  res- 
tent à  32  francs,  sans  variation  appréciable. 

Les  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  90  francs,  en 
moins-value  de  2  francs;  Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  au 
même  cours  de  700  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture. 


REVUE  COMMERCIALE 


26  septembre  1901. 

I.e  Ministère  de  V Agriculture  a  fait  paraître,  dans  le 
Journal  Officiel  d'hier,  l'état  approximatif  de  la  î-écolte  du 
froment,  d'après  les  rapports  transmis  par  les  préfets  dans 
les  six  semaines  qui  ont  suivi  la  moisson. 

La  superficie  ensemencée  en  blé  aurait  été  de  6.789  527  hec- 
tares et  la  production  aurait  atteint  107.203.036  hectolitres  ou 
82.744.423  quintaux.  Le  Ministère  de  l'Agriculture  qui,  pour 
l'année  dernière,  avait  évalué  la  superficie  ensemencée  à 
6.737.980  hectares  et  le  rendement  ;'i  109.025.960  hectolitres  ou 
84.550.160  quintaux,  îectilie  ces  chiffres  comme  suit:  cmbla- 
vements,  6.864.070  hectares;  production,  114.910.880  hecto- 
litres ou  88.598.900  quintaux.  En  tenant  compte  de  cette  rec- 
tification, la  récolte  de  1901  serait  donc  inférieure  de 
7.707.844  hectolitres  ou  5.854.477  quintaux  à  celle  de  1900. 

La  production  du  méteil  s'élèverait  à  3.132.868  hectolitres 
pour  197.387  hectares  ensemencés,  contre  3.212.150  hectolitres 
pour  200.560  hectares  en  1900.  Celle  du  seigle  atteindrait 
2 1.977. 509  hectolitres  pour  1.393.818  hectares  ensemencés, 
contre  20.889.000  hectolitres  pour  1.419.780  hectares  en  1900. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

39août. 
1901 

5  sept. 
1901 

12  sept. 
1901 

19  sept. 
1901 

26  sept, 
1901 

Fr. 
21  12 

Fr. 
21  62 

Fr. 
21  12 

15  52 
15  75 

Fr. 
21  25 

15  39 

16  12 

Fr. 
21  12 
15  62 

15  37 
u;  51 

16  31 

13  48 

14  54 

Liverpool..  

15  56 

16  75 

15 

16  75 

Buda-Pesth  

Chicago  

If,  95 
16  65 
13  29 

1'!  'il 

te,  nu 
L6  r,.') 
13  55 

L6  (17 
li;  46 
13  51 
r,;; 

16  70 
16  48 
1H  07 
14  75 
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T  i  publication  do  l'estimation  officielle  n'a  produit  aucun 
effet  sur  te  Cché  de  Paris.  A  la  vérité,  la  reeti  ica  ion  ap- 
portée r>ar  le  Ministère  à  l'évaluation  de  la  récolte  de  1900, 
V?}l^J!?^K  lvf '"  :..,.„      i;..„  h»  109.025.960,  a  causé  quelque 


114.910*880  hectolitres  au  lieu  de 
étonnement 


Certains  ont  trouvé  exagérée  la  différence  de  près 
de  8  millions  d'hectolitres  entre  la  production  de  1900 1  et .celle 


hectolitres,  contre  701.801  hectolitres  en  1900,  soit  en  plus 
262.45(5  hectolitres  pour  1901. 

Le  stock  au  31  juillet  1901  s'élevait  à  989.161  hecto- 
litres; celui  du  31  août  accuse  donc  une  diminution  de 
24.904  hectolitres. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 


1899-1900   1900-1901  Différence 


prt 

la  parité  des  marches  étrangers. 
On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

12  sept.     19  sept.     26  sept. 
Courant   21  12         21  25         21  12 

gaSta*::  £8  I  f 
iîBÎ!::  S»    ?S  88 

Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  n'achète 
toujours  que  fort  peu.  Les  cours  restent  sans  changement; 

la  marque  do  Corbeil  est  à  31  francs  ;  on  cote  les  autres 
marques  en  disponible  : 

12  sept.    19  sept.    26  sept. 

Marques  de  choix   31  50       31  50       31  50 

Premières  marques ...      30  75       30  /o       30  70 

Bonnes  marques   30  12       30  12       30  12 

Marques  ordinaires...      29  62       29  62       29  62 
Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Les  affaires  n'ont  encore  présenté  que 
peu  d'activité  cette  semaine  sur  notre  marché  des  farines  de 
commerce.  Les  offres  ont  été  assez  régulières,  mais  les 
acheteurs  se  sont  montrés  très  réservés.  Néanmoins,  depuis 
deux  jours,  la  tendance  s'est  quelque  peu  améliorée. 
On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

12  sept.      19  sept.      26  sept. 

Courant   27  12         27  12         27  37 

Octobre   27  37         27  25         27  37 

Novembre-Déc. . .  27  75  27  62  27  62 
4  de  Novembre  . .      28  . .         27  87         27  87 

4  premiers   28  37         28  37         28  12 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  La  demande  a  été  régulière  pendant  toute  là 
semaine,  mais  les  cours  dénotent  peu  de  changement  sur 
ceux  cotés  il  y  a  huit  jours. 

12  sept.  19  sept.      26  sept. 

Courant                    20  75  21  37         22  12 

Octobre                    20  62  20  50         20  62 

Novembre-Déc. . .      20  62  20  62         20  62 

4  de  novembre...      20  87  20  62         20  62 

4  premiers                21  12  21  . .         20  87 

Seigle.  —  Le  marché  est  inactif  et  la  tendance  est  calme. 
On  a  coté  en  clôture  : 

12  sept.  19  sept.  26  sept. 

Courant                    15  37  15  50  15  37 

Octobre                    15  50  15  37  15  37 

Novembre-Déc. . .      15  50  15  62  15  62 

4  de  novembre  . .      15  75  15  62  15  62 

4  premiers                16  . .  15  87  15  75 


Vins  

Cidres,  poirés  

Marcs  et  lies  

Farineux  

Betteraves  

Mélasses   

Substances  diverse; 

Totaux. . , 


104.7  46 
31.093 
72.671 
579.721 
1.031.651 
683.486 
739 


(Hectolitres) 

309.865  - 

K»5. 350  - 

134.609  ■ 

300.164  • 

941.325  ■ 
844.970 
71" 


205.119 
74.257 
61.9:38 

279.557 
90.320 

161.484 
22 


504.107  2.(137.000 


132.893 


Dans  ce  tableau  sont  compris  les  chiffres  relatifs  à  la  pro- 
duction des  bouilleurs  de  cru  qui  possédaient,  au  30  septem- 
bre 1900,  un  stock  approximatif  de  103.132  hectolitres  et  dont 
la  production,  pendant  les  onze  premiers  mois'de  la  campa- 
gne, est  évaluée  comme  suit  :  alcools  de  vins,  68  777  hectolitres 
(1899-1900  :  23.476)  ;  cidres  et  poirés,  100.447  hectolitres  (27.852) , 
marcs  et  lies,  118.332  hectolitres  (59.092)  ;  total  :  287.55(5  hectoli- 
tres (110.420). 

La  meilleure  tendance  que  nous  avons  signalée  dans  nos 
précédentes  revues  ne  s'est  pas  maintenue  cette  semaine.  La 
publication  du  tableau  de  la  Régie  a  produit  une  mauvaise 
impression  en  rappelant  à  la  spéculation  que  la  production 
indigène  a  fourni  132.893  hectolitres  de  plus  qu'en  1900  et 
que  le  stock  général,  en  tenant  compte  des  exportations  et 
des  importations,  est  passé  de  701.801  hectolitres  au  31  août 
1900  à  964.257  à  la  fin  du  mois  dernier,  soit  une  augmenta- 
tion de  262.456  hectolitres.  11  est  à  présumer  qu'en  fin  de 
campagne,  les  existences  en  magasin  dépasseront  un  million 
d'hectolitres  et  pèseront  lourdement  sur  la  prochaine  cam- 
pagne. Le  disponible  est  à  28  fr.  50. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé 
de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant  les 
onze  premiers  mois  de  la  campagne  1900-1901,  soit  du  1"  oc- 
tobre 1900  au  31  août  1901  : 

Hectolitres 

Le  stock  était,  au  30  septembre  1900,  de   6:37.425 

La  production  a  donné   2.637.000 

L'importation  a  fourni   91.774 


fourni. 


Total  des  ressources   3.366.199 

A  déduire  : 

Exportation  

Livraison  au  commerce  

  2.401.942 


304.638 
2.097.304 


Stock  au  33  août  1901. 


964.257 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  (roux 

Londres  

Anvers  

Amsterdam. 
Prague   


29  août 
1901 

5  sept. 
1901 

12  sept. 
1901 

19  sept. 
1901 

20  sep  t  . 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr  " 

Fr. 

22  .  ; 

22  .. 

21  75 

20  75 

20  50 

20  37 

20  04 

19  39 

19  .. 

18  59 

21  12 

20  25 

20  37 

19  87 

18  87 

21  56 

20  28 

20  13 

20  13 

19  24 

22  26 

22  68 

22  47 

22  05 

20  55 

20  17 

19  87 

18  7:> 

18  87 

1  38  54 

37  80 

37  15 

1  37  80 

37  15 

New-York(mosco  vad)  I 


Nous  venons  de  traverser  une  semaine  pluvieuse;  néan- 
moins, sur  certains  points  les  averses  n'ont  pas  été  suffisan- 
tes et  les  appréciations  sur  les  conséquences  des  dernières 
pluies  sont  très  différentes.  Cependant,  on  admet  générale- 
ment que  l'humidité  a  plus  ou  moins  ranimé  la  végétation  et 
modère  les  difficultés  de  l'arrachage,  déjà  commencé  dans 
quelques  rayons. 

Il  est  difficile  de  prévoir  quel  seront  les  rendements.  Les 
premiers  arrachages  sont  généralement  peu  concluants  :  mi 
constate,  cependant,  que,  dans  bien  des  cas,  leurs  résultats 
sont  plutôt  inférieurs  que  supérieurs  aux  prévisions. 

Sur  le  marché  do  Paris,  la  lourdeur  s'est  accenltiee  depuis 
quelques  jours.  La  baisse  doit  être  attribuée  à  l'absence  de 
spéculation  plutôt  qu'à  l'abondance  des  offres.  Aux  prix  ac- 
tuels, les  producteurs  ne  peuvent,  eu  effet,  songer  à  vendre 
des  quantités  importantes. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Octobre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


12  sept. 

19  sept. 

26  sept. 

25  .. 

23  94 

23  18 

24  94 

24  06 

23  56 

25  19 

24  44 

23  93 

25  81 

25  06 

24  56 

21  75 

20  75 

20  50 

99  50 

100  .. 

99  .. 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


Prix  du  Café  sur  les  principaux,  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


29  août 
1901 

5  sepl. 
1901 

12  sepl. 
1901 

10  sept. 
1901 

20  sept. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  .. 

34  .. 

34  .. 

35  75 

37  .. 

34  .. 

35  33 

35  01 

35  63 

36  50 

34  75 

34  75 

34  75 

30  25 

37  .. 

34  00 

34  08 

34  37 

35  02 

37  50 

27  40 

20  83 

20  83 

27  09 

28  55 

Du  14  au  20  septembre,  les  recettes  de  Santos  ont  été 
de  309.000  sacs,  contre  318.000  pendant  la  même  période 
de  1900;  celles  de  Bio  se  sont  élevées  à  174.000  sacs,  contre 
80.000  en  1900. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  20  septembre  1901.  les  recettes  des  deux  ports 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  3.155.000  sacs,  contre  2.324.000 
pendant  la  période  correspondante  de  1900;  Rio,  1.055.000,  con- 
tre 792.01 0  en  1900;  soit  au  total,  4.810.000  sacs,  contre 
3.110.000  au  20  septembre  1900. 

Pendant  la  semaine  sous  revue,  la  tendance  a  été  très 
ferme  sur  les  différents  marchés  européens  et  principalement 
au  Havre.  L'avance  des  prix  réalisée  pendant  la  dernière 
quinzaine  s'explique  difficilement  quand  on  considère  l'im- 
portance toujours  croissante  des  recettes  brésiliennes.  On 
parle  bien  d'une  récolte  déficitaire  pour  1902-19  i3,  mais  nous 
estimons  qu'il  est  encore  trop  tôt  pour  formuler  une  appré- 
ciation quelconque  à  cet  égard.  Aucun  événement  important 
n'est  venu  modifier  la  situation  et,  jusqu'ici,  les  planteurs 
brésiliens  ne  semblent  pas  avoir  restreint  leurs  ventes, 
comme  le  leur  conseillaient  les  journaux  de  leur  pays.  Le 
seul  argument  que  les  haussiers  puissent  invoquer  est  qu'avec 
les  bas  prix  actuels,  les  risques  qu'ils  encourent  sont  d  une 
importance  très  minime  comparés  aux  chances  "  de  [gain  que 
peut  réserver  l'imprévu. 


Vins.  —  Le  mauvais  temps  contrarie  les  travaux  des  ven- 
danges et,  sur  beaucoup  de  points,  la  pourriture  des  raisins 
oblige  les  vignerons  à  procéder  à  un  sérieux  triage. 

Le  Moniteur  Vinicole  nous  apprend  que  de  nombreux 
échantillons  de  vins  d'Algérie  et  du  Midi  sont  présentés  à 
Bercy.  Les  produits  vendangés  avant  les  pluies  sont  généra- 
lement fort  beaux;  ils  ont  plus  de  couleur  et  de  degré  que 
ceux  de  l'an  dernier.  Aussi  les  Bouschet  et  les  Alicante 
ont-ils  donné  lieu  à  quelques  affaires.  Mais  cela  ne  suffit  pas 
pour  constituer  un  mouvement  sérieux,  comme  il  s'en  mani- 
feste d'ordinaire  au  début  d'une  campagne. 

1  t  ailleurs  l'incertitude  qui  règne  sur  l'avenir  de  la  récolte, 
tant  au  point  de  vue  de  la  qualité  que  do  la  quantité,  depuis 
que  le  temps  s  est  mis  à  la  pluie,  n'est  pas  faite  pour  inviter 
le  commerce  à  sortir  de  sa  réserve.  11  est,  par  suite,  impos- 
sible de  fixer  îles  prix  aujourd'hui. 

Les  demandes  du  détail  continuent  à  être  modérées  dans 
nos  entrepôts,  la  consommation  n'augmente  pas. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 

29  août 
1901 

5  sept. 
1901 

12  sept. 
1901 

19  sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 

Ayresensuint(100k. 

125  50 

120  .. 

128  50 

129  .. 

127  .. 

Tloubàix  (qualité  pei- 

4  37 

4  40 

4  40 

4  42 

4  35 

Aavers  (   d°   )  le  lui. 

4  25 

4  27 

4  35 

4  35 

4  27 

La  quatrième  et  dernière  vente  publique  de  l'année  orga- 
nisée par  Le  Syndicat  des  agriculteurs  de  la  Côte-d'Or,  a  eu 
lieu  ;i  la  Bourse  de  Commerce  de  Dijon,  le  12  septembre. 

l/:s  20.000  toisons  présentées  ont  été  vendues. 

L'ensemble  des  laines  offertes  présentait  un  choix  bien  mé- 
diocre  de  lois  bataillés  et  croisés,  à  l'exclusion  de  laines 
ce  qui  n'a  rien  de  surprenant  en  fin  de  saison.  Les  prix 
obtenus  accusent,  comparativement  à  la  vente  précédente  de 
juilli  t,  nue  hausse  de  o  0/0  sur  les  lavés  h  dos  et  de  près  de 
10  0/0  sur  h  s  suints.  Les  croisés,  fort  délaissés  pendant  La 
cal  pagne,  ont  élé  enlevés  avec  entrain  comme  les  laines 
fines. 

Laines  lavées  à  do*  :  1/2  lines  bon  lavage,  2 fr.  10  à2  fr.  25; 
dito  demi  fines  lavage  moyen,  1  fr.  95  k  2  fr.  05;  dite  Bâ- 
ta ....  -  bon  lavage,  2  fr.  L0  à  :l  fr.  20;  dito  batailiées  lavage 
m    en  1  fr.  90  a  2  fr.;  dito  croisées  bon  lavage,  1  fr.  90  à 


2  fr.  05;  dito  croisées,  lavage  moyen,  1  fr.  75  â  1  fr.  85;  dito 
défectueuses  et  déclassées.  1  fr.  55  à  1  fr.  00. 

Laines  en  suint  :  fines  1/2  lourdes.  1  fr.  225  à  1  fr.  325: 
dito  -métis  et  batailiées  légères,  95  centimes  a  1  fr.  05:  dito 
métis  et  batailiées  lourdes,  80  à  90  centimes;  dito  croisées 
deuxième  qualité  légère,  85  à  95  centimes:  dito  croisses 
deuxième  qualité  lourdes,  75  à  80  centimes  :  dito  défectueuses 
et  déclassées,  05  à  00  centimes  le  kilo. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre.. 
Liverpool. . 
New-York. 


29  août 
1901 

5  sept. 
1901 

12  sept. 
1901 

20  sept. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

57  . . 

55  12 

55  . . 

55  02 

54  37 

55  88 

54  25 

51  20 

52  35 

51  31 

44  58 

43  40 

43  45 

44  30 

43  08 

Le  New- York  and  Financial  Chronicle  vient  de  publier 
de  nombreux  renseignements  concernant  le  commerce  du  co- 
lon pendant  la  campagne  qui  s'est  terminée  le  31  août  dernier 
Nous  lui  empruntons  les  chiffres  suivants,  que  nous  repro- 
duisons à  titre  documentaire  : 

Non  compris  la  récolte  de  l'Asie  russe  et  de  la  Chine, 
par  suite  du  manque  d'éléments  d'information  suffisants,  la 
production  du  coton  et  sa  consommation  datis  le  monde  ont 
élé  les  suivantes  pendant  les  trois  derniers  exercices  : 

l'ays  producteurs  1898-18ffij     1899-1900  1900-1901 

Milliers  de  balles  do  227  kil.  chacune 

Etats-Unis  

Indes  Orientales  

Egypte  

Brésil,  etc  

Consommation  (52  se- 
maines)  

Surplus  

Déficit  


Slocks  visibles  et  invi- 
bles  au  1er  septembre. 

En  1900-1901,  la  consommation  hebdomadaire  a  été  de 
152.770  balles  pour  l'Europe,  de  71.073  pour  les  Etats-Unis, 
de  24.135  dans  l'Inde,  de  12.000  au  Japon,  de  1.885  au  Canada, 
de  3  '0  aU  Mexique;  soit,  au  total,  203.513  balles  par  semaine 
en  1900-1901,  contre  2G4.2G1  balles  en  1899-1900  et  2b9.514 
balles  en  1898-1899. 


11.078 

9.137 

10.218 

2.403 

1.532 

2.390 

1.11.-. 

1.301 

1.100 

17G 

259 

150 

14.772 

12. 

13.858 

14.014 

13.772 

13.703 

758 

» 

154 

1.542 

1899 

1900 

1901 

4.999 

2.580 

2.010 

Cuivre.  —  Sur  le  marché  de  Londres,  les  cours  du  cuivre 
ont  sensiblement  reculé  cette  semaine.  Nous  prions  nos  lec- 
teurs de  bien  vouloir  se  reporter  à  l'information  que  nous 
publions  d'autre  part. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne)  » 

Métaux 


29  août 
1901 

5  sept. 

mut 

12  sept. 
1901 

18  sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d 

£  sh. 

£  sh.  d. 

66  10 

66  15 

67  7 

6 

67  5 

61  19  4 

66  18 

9 

67  2 

6 

67  15 

67  12 

6 

62  5  . 

117  15 

115  2 

6 

113  5 

113  17 

6 

112  15  . 

114  5 

111  15 

112  12 

112  S 

110  15  . 

12  1 

3 

12  3 

9 

12  7 

6 

12  5 

12  7  6 

11  6 

3 

11  17 

6 

12  2 

6 

12  1 

3 

12  1  10 

17  1 

:i 

17  . 

16  16 

3 

16  15 

16  16  3 

53 

4 

53 

1 

53 

7 

54 

1 

54  . 

53 

3 

53 

6 

53 

6 

53  10 

53  9 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois — 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  il  mois. . . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (21  septembre)  sont  les 
suivants  (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  174  fr.,  contre  175  fr.  ; 
Chili  1"*  marques,  170  fr.  50,  contre  178  francs  ;  en  lingots 
el  plaques  de  laminage,  183  fr.  25,  contre  185  francs  ;.  en  -lin- 
jj.jIs  propres  au  laiton,  187  francs,  contre  188  francs;  en 
Cathodes,  198  fr.  75,  contre  199  francs;  étain  Banka,  312  fr.  50, 
Contre  816  francs;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  a 
Paris,  35  fr.  75,  contre  35  fr.  50;  zinc  de  Silésie,  45  fr.  75, 
contre  40  francs. 

Xavier  Girardot 


(Voir  te  tableau  récapitulatif  sur  la  couverture.) 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  2ô  septembre  1901. 

Les  futurs  tarifs  douaniers.  —  La  Réforme  des  lois  de  Bourse.  — 
Mauvaise  situation  des  Industries.  —  Diminution  de  la  Consom- 
mation du  fer.  —  Augmentation  du  taux  de  l'escompte  de  la 
Iteielisbank. 

Dans  le  calme  profond,  des  affaires  et  de  la  politi- 
que, c'est  La  question  des  futurs  tarifs  douaniers  qui 
réoccupe  le  premier  plan.  M.  de  Moeller,  le  nouveau 
Ministre  du  Commerce  a,  pour  la  première  fois,  fait 
intervenir  la  personnalité  de  l'Empereur  dans  ce  dé- 
bat. L'Empereur  a-t-il  déclaré,  est  très  fâcheusement 
impressionné  par  l'acuité  inattendue  que  la  question 
des  tarifs  a  donné  subitement  aux  antagonismes 
économiques  et  lui-même  va  s'efforcer  de  trouver  un 
terrain  d'entente  où  s'accorderont  les  intérêts  du  com- 
merce et  ceux  de  l'agriculture.  Au  moment  opportun. 
Guillaume  II  indiquera  dans  quel  sens  devra  se  faire 
cet  accord.  Après  ces  déclarations,  agrariens  et  com- 
merçants se  tiennent  sur  l'expectative,  attendant  ce 
qui  doit  sortir  de  cette  intervention  directe  do  l'Empe- 
reur dans  la  question. 

Avant-hier  ont  commencé,  sous  la  présidence  du 
Ministre  du  Commerce,  les  séances  de  la  Commission 
chargée  d'élaborer  les  réformes  du  règlement  actuel 
des  Bourses.  On  peut  affirmer,  dès  maintenant,  qu'on 
ne  changera  rien  aux  parties  essentielles  du  règlement 
el  que  les  réformes  porteront  uniquement  sur  certains 
détails.  On  s'en  aperçoit  aux  questions  qui  ont  été 
soumises  aux  délibérations  de  la  Commission.  Le  re- 
gistre d'es  opérations  à  terme  sera  maintenu,  cela  est 
hors  de  doute.  On  augmentera  seulement  le  nombre 
des  personnes  qui  ne  seront  pas  admises  à  se  retran- 
cher derrière  l'exception  de  jeu.  Sera  maintenue, 
aussi,  l'interdiction  du  marché  à  terme  dans  les  Bour- 
ses des  céréales  :  on  atténuera  seulement  sur  certains 
points  de  détail,  l'intransigeance  de  la  réglementation 
actuelle. 

L'impression  générale  qui  domine  partout  est  que  le 
recul  des  activités  et  des  affaires  n'est  pas  encore 
arrivé  à  son  point  extrême  et  qu'on  verra  encore  plus 
de  méfiance  et  plus  de  chômage.  Aussi  est-on  encore 
bien  loin  do  la  reprise  prédite  par  quelques  optimistes 
trop  pressés.  Le  Syndicat  des  charbonnages  a  décidé 
une  nouvelle  diminution  de  la  production  et  cela,  à 
l'approche  de  l'hiver,  en  un  temps  où  généralement 
elle  augmente.  Les  industries  du  fer  se  plaignent  tou- 
jours d'une  plus  grande  raréfaction  des  commandes  et 
d'un  abaissement  des  prix  de  vente  à  des  cours  de 
perte.  Tous  les  efforts  des  charbonnages  ne  tendent 
qu'à  l'écoulement  (les  stocks  existants  et  à  une  diminu- 
tion graduelle  du  travail. 

La  Laura  hutte  vient  de  publier  un  premier  docu- 
ment sur  la  situation  de  cette  année  :  le  bilan  de  son 
exercice  1900-1901.  Le  bénéfice  net,  déduction  faite  de 
tous  frais  et  charges,  s'est  élevé  à  4.230.188  marks, 
contre  5.2  '5.837  marks  dans  l'exercice  antérieur.  Dans 
le  rapport  gui  précède  les  chiffres,  le  Conseil  d'admi- 
nistration fait  savoir  que  les  affaires  de  charbonnages 
se  sont  développées,  toute  l'année,  d'ùne  façon  nor- 
male, alors  que  les  affaires  des  fers  et  aciers  ont  di- 
minué de  trimestre  en  trimestre  en  quantité  et  en 
valeur  :  le  revenu  des  métallurgies  est  tombé  à  pres- 
que rien  à  cause  de  la  baisse  des  cours.  Les  stocks 
contenaient,  ;'t  la  clôture  de  l'exercice,  pour  13  millions 
de  marks  de  marchandises. 

Un  autre  document  intéressant  sur  la  situation  du 
fer  en  Allemagne  vient  d'être  publié  par  le  journal 
StaJil  initl  Eisen.  C'est  le  tableau  de  la  production  et 
des  importations  de  fer  brut.  Du  1er  janvier  au  31  juil- 
let 1901,  l'Allemagne  a  produit  4.003.318  tonnes  dé  fer 
brut,  soit  une  diminution  del98.752  tonnes  par  rapport 
à  la  même  période  antérieure,  et  elle  a  importé  211.541 
tonnes,  ce  qui  constitue  une  nouvelle  diminution  de 


281.865  tonnes.  L'exportation  du  fer  brut  a  été  de 
120.815  tonnes,  soit  une  augmentation  de  32.054.  En 
tenant  compte  des  chiffres  donnés  par  les  demi-fabri- 
qués,  de  la  diminution  de  l'importation  et  de  la  fabri- 
cation et  de  tous  les  autres  facteurs,  on  arrive  à  cette 
constatation  que  la  consommation  nationale  du  fer  a 
diminué,  dans  les  sept  premiers  mois,  de  930.000  tonnes. 

Comme  je  vous  l'avais  fait  prévoir,  dans  ma  der- 
nière correspondance,  la  Reichsoank  a  élevé  le  taux  de 
son  escompte  à  4  0/0  et  celui  de  ses  avances  à  .">  0/0. 
L'aflluence  des  demandes  d'escompte  à  ses  guichets 
justifie  largement  cette  mesure.  Sur  le  marché  libre, 
l'argent  est  assez  abondant. 


Mutations  Économips  et  Fimcita 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1901 


14  sept.    Dif.7  sept 


929.260 
26  051 
10  688 

919  268 
64.618 
3.686 
94.161 


150.000 
40. 500 
1.151.634 
611.001 
31.231 


+  1.562 

+  525 

+  1.542 

+  10  863 

-  1.256 

+  3.616 

+  2  3S1 


non  mod 
non  mod. 
-  20.015 
+  38.451 
+  903 


1900 


15  sept.    Dit. 7  sept. 


832  495 
24.816 
14.156 

152  408 
11.548 
33  845 
89.011 


120.000 
30,000 
1.091  260 

342. 312 
35  433 


-  1.44!» 
+  485 
+  2.334 
'+  33.981 
+  1.116 
+  13  164 
+  10.880 


non  mod. 

non  mod. 
+  2.917 
+  61.385 
+  1.015 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


7  juin 
15  » 
23  » 
29  » 

6  ittill. 
15  » 

23  » 
31  » 

1  ac  lût 
15  » 

24  » 
31  » 

7  sept. 
14  » 


Or 

argent 

ulation 

mptes 
ants  et 
épôts 

efeuille 

a 

a 

■serve 

billets 

Tauii 

de 
l'esc. 

Cire 

o 

Port 

< 

V 
T3 

% 

917 

1.083 

627 

729 

58 

+ 

3S2 

4 

991 

1.017 

664 

749 

63 

+ 

406 

1.004 

1.093 

683 

771 

58 

+ 

399 

3  î/2 

897 

1.313 

605 

1.057 

105 

+ 

7 

911 

1  328 

584 

991 

79 

+ 

10 

» 

1)40 

1.254 

641 

960 

74 

+ 

116 

» 

986 

1.204 

687 

9j6 

60 

+ 

267 

958 

1  230 

665 

958 

70 

+ 

214 

958 

1.198 

660 

930 

65 

+ 

216 

» 

967 

1 . 113 

682 

917 

68 

+ 

282 

N 

981 

1  138 

713 

902 

61 

+ 

329 

D 

931 

1.196 

m 

936 

65 

+ 

221 

» 

92S 

1.118 

633 

908 

66 

+ 

235 

929 

1.153 

611 

919 

65 

+ 

258 

La  Récolte  du  Houblon  en  Bavière.  —  Li  s  prévisions 
concernant  la  récolte  des  houblons  en  Bavière,  qui  commence 
cette  semaine,  ne  sont  rien  moins  que  favorables. 

La  récolle  bavaroise  de  1901  peut  être  considérée  connue 
mauvaise,  à  part  quelques  districts  comme  celui  de  Spalt,  où 
les  cultivateurs  sont  satisfaits,  aussi  bien  pour  le  rendement 
que  pour  la  qualité.  Ce  résultat  est  d'autant  plus  fâcheux 
que  dans  les  autres  pays  producteurs,  en  Angleterre  particu- 
lièrement-, ainsi  qu'en  Bohème  (à  Saaz  surtout;,  la  récolte 
est  abondante. 

L'Allemagne  est  presque  le  seul  pays  annonçant  un  déficit 
considérable. 

Quintaux 
métriques 

La  récolte  allemande  était,  en  1900,  de   Sô'i.000 

—  sera,  en  1901,  de   112.500 

La  différence  eu  moins  sera  donc  de   111.500 

Tels  sont  les  chiffres  indiqués  par  les  dernières  prévisions. 

Si  l'on  considère  maintenant  nue  la  consommation  de  l'Al- 
lemagne est  du  peu  pivs  21X.500  quintaux  métriques,  on  voit 
qu'elle  devra  importer,  cette  année*  un  total  d'environ  70.000 
quintaux  métriques  au  lieu  d'exporter  un  surplus  de  produc- 
tion comme  les  années  précédentes. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  26  septembre  1901. 

On  constate  toujours  peu  d'affaires  et  peu  de  fermeté, 
L'augmentation  du  taux  do  l'escompte  de  la  Reichsbanh 
était  trop  prévu  pour  avoir  causé  quelque  surprise.  Aussi 
faut-il  attribuer  le  marasme  universel  à  la  situation  géné- 
rale. , 

Les  actions  des  métallurgies  et  des  charbonnages  baissent 
toujours.  Actions  des  banques  faibles.  Seules  les  actions  des 
Compagnies  de  navigation  montrent  quelque  fermeté. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  (50  ;  Extérieure  69  80  ;  Lom- 
bards, 19  80.  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  25  septembre  1901. 

La  Guerre  sud-africaine.  —  Le  Marché.  —  La  Baisse  de  New-York. 
—  Assurance  sur  la  vie  des  Souverains.  —  Les  Emissions  du  tri- 
mestre. 

Je  vous  parlais,  la  semaine  dernière,  de  la  prolonga- 
tion des  hostilités  dans  l'Afrique  du  Sud  :  nul  ne  s'at- 
tendait alors  aux  «  accidents  regrettables  »  qui  vien- 
nent de  s'y  produire.  Ces  avantages  remportés  par  les 
Boers  ne"  changent  évidemment  pas  leur  situation, 
mais  ils  montrent  que  nous  ne  nous  sommes  pas  trom- 
pés en  disant  que  le  terme  de  cette  campagne  est  impos- 
sible à  prévoir.  Le  public  anglais  commence  à  s'en 
rendre  compte  et  les  organes  les  plus  inféodés  à  la 
politique  impérialiste  font  entendre  des  récriminations 
sur  l'imprévoyance  du  Gouvernement. 

En  attendant,  ces  faits  ne  sont  pas  dénature  à  rame- 
ner la  confiance  :  ils  expliquent  jusqu'à  un  certain 
point  le  malaise  dont  notre  marché  continue  à  souf- 
frir, malaise  que  les  vives  fluctuations  de  la  Bourse  de 
New- York  viennent  encore  d'accentuer. 

Depuis  longtemps,  notre  Marché,  suivant  en  cela  fidè- 
lement les  tendances  américaines,  était  à  la  hausse  sur 
les  valeurs  cuprifères;  il  se  basait  pour  cela  sur  les 
nouvelles  sensationnelles  transmises  au  sujet  du  trust 
américain  du  cuivre  :  or,  l'arrivée  au  pouvoir  de 
M.  Roosevelt  a  fait  craindre,  parait  il,  l'adoption  d'une 
politique  hostile  aux  trusts  et  des  ventes  se  sont  pro- 
duites à  New-York,  qui  ont  atteint  toutes  les  valeurs 
cuprifères  et  entraîné  bon  nombre  d'autres  titres.  Les 
Cbemins  américains  ont  été  eux-mêmes  influencés 
assez  fortement  et  les  capitalistes  anglais  sont  trop 
engagés  sur  ces  titres  pour  que  leur  recul  n'ait  pas 
iniluencé  toute  la  cote. 

A  ce  propos,  un  de  nos  confrères  fait  remarquer  que 
l'attentat  commis  contre  le  président  Mac-Kinley  a 
prouvé  une  fois  de  plus  combien  ces  événements  sont 
favorables  aux  baissiers,  et  il  en  profite  ponr  préco- 
niser l'idée  anglaise  des  polices  d'assurance  sur  la  vie 
des  souverains. 

Les  deux  événements,  dit-il,  qui  pouvaient  affecter 
le  plus  fortement  le  Marché  américain  étaient  la  mort 
de  M.  Mac-Kinley  ou  de  M.  Morgan.  Il  est  certain  que 
la  disparition  de  ce  dernier  aurait  des  conséquences 
énormes  sur  la  Bourse  de  New-York,  et  cela,  en  dépit 
des  précautions  que  pourraient  prendre  les  autres  mem- 
bres de  son  groupe:  de  là  ù  s'assurer  contre  un  pareil 
événement,  il  n  y  a  qu'un  pas,  que  les  Compagnies 
d'assurances  ne  demanderaient  qu'à  faire  franchir.  Le 
franchi  ra-t-on  î 

.le  vous  envoie  le  tableau  des  émissions  effectuées 
\t<  udantle  troisième  trimestre  de  1901.  Sans  les  sommes 
i  on  idérables  émises  pour  le  compte  des  colonies  bri- 
tanniques,ce  total  serait  maigre  et,  malgré  ces  émissions 
ellca-mêmes,  c'est  le  plus  faible  résultat  obtenu  depuis 
epl  années.  Le  montant  total  du  capital  émis  pendant 
•  <•  !i  •  est,  en  effet,  de  19.020.000 liv.  st.,  contre 
19.700.000  liv.  st.  pendant  la  période  correspondante 
de  1900.  Après  juillet,  les  vacances  commencent  et  l'on 


ne  s'attend  pas  ordinairement  à  de  bien  nombreuses 
émissions,  mais  le  public  montre,  en  ce  moment, 
moins  de  dispositions  que  jamais  pour  souscrire  aux 
affaires  nouvelles  ;  cette  tendance  n'est  qu'un  effet  de 
l'inaction  dans  laquelle  notre  Marché  s  est  maintenu 
depuis  le  commencement  de  la  guerre  sud-africaine. 
En  dehors  des  émissions  de  Consolidés  et  d'emprunts 
coloniaux,  en  1900  et  1901,  les  affairas  nouvelles  ont 
été  absolument  nukes. 

Pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  courante,  le 
chiffre  total  du  capital  émis  est  de  137.988.tXM)  liv.  st.  ; 
il  dépasse  de  5.400.000  liv.  st.  celui  de  la  période  cor- 
respondante de  1900,  mais  il  comprend  71.300.000  li- 
vres sterling  d'emprunts  britanniques  pour  les  besoins 
de  la  guerre. 

Parmi  les  nouvelles  affaires  industrielles,  les  plus 
importantes  concernent  des  Sociétés  houillères  :  le 
capital  a  été  encouragé  par  les  bénéfices  que  ces  So- 
ciétés ont  réalisés  au  cours  des  deux  dernières  années, 
bien  que  ces  bénéfices  soient  dus  à  des  circonstances 
exceptionnelles  qui  ne  paraissent  pas  devoir  se  renou- 
veler. Les  entreprises  de  traction  électrique  ont  égale- 
ment attiré  les  capitaux,  de  même  que  quelques  Socié- 
tés pour  l'exploitation  de  brevets,  telles  que  la  Lino- 
lype  Company.   


Mes  et  E 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

26  septembre  1901 
Département  des  opérations  d'émission 
passif        Liv.  st. 
Bille-ts  créés   55  270. 000 


Total  


55.270-000 


ACTIF  LlV.  8t 

Docte  Bxe  de  l'Etat...  11015.100 

Rentes  immobilisées .  6. 759. 900 

Or  monnayé  et  lingots  37. 495. 000 

Total   55. 270. 000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  LiV.  St. 

Capital  social   14.553  000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.795-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10.884.000 

Comptes  particuliers.  40.758-000 

Billetsàseptjoura.etc.  162.000 

Total   78.152.000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16. 683. 000 

Portefeuille  et  avances  25.458-000 

Billets  en  réserve   25-868-000 

Or  et  argent  monnayés  2-143. 000 


Total   70-152-000 


STATISTiQUE  l'elative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  fle  liv.-  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  àTjours) 

Dépôts 

c2c 
-a>_ o  « 
■03  3 
a  a  o* 
~a  ^-  w 
.•<u  a 
a  0» 
0  0 
—  <x> 

œ-O 

Q-S 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
en  gagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

20 

juin  

37-812 

29.385 

50.350 

42.062 

26  172 

51  79 

3  " 

27 

38. 416 

29.988 

52.745 

44  437 

26-203 

49  50 

4  juillet   

37-590 

30.929 

56.706 

50-209 

24  430 

43  » 

» 

11 

37-305 

30.624 

51.107 

44.836 

21.456 

47  67 

8 

37-599 

30.395 

53.601 

46.797 

24.979 

46  45 

25 

0   

37.676 

30.180 

49-872 

42.763 

23.271 

50  53 

» 

1« 

''août  

37- 31 4 

30.747 

52  m 

46.295 

24.3 42 

46  27 

1» 

8 

30.5W 

30.633 

48  001 

42  531 

23.672 

49  18 

15 

37.720 

30.135 

49.619 

42.512 

25.360 

50  93 

n 

22 

»   

39.071 

'29.789 

51.889 

43.099 

27.057 

51  97 

29 

»   

39.410 

29-719 

51  260' 

42  039 

27.466 

53  4  V 

5 

Sept  

39-086 

30- 028 

50.474 

42  095 

26- 833 

53  » 

» 

12 

39  129 

29.669 

51.483 

42-732 

27.238 

52  73 

» 

19 

»   

39.506 

2°. 395 

52.230 

12  850 

27.886 

53  20 

» 

26 

»   

39  638 

29.41-2 

51.642 

42.141 

28.011 

54  07 

S 

Les  Emissions  anglaises  pendant  le  3°  trimestre  de 
1901.  —  liEfonomist  vicnl  de  publier  le  relevé  des  émis- 
sions anglaises  pendant  le  '&  trimestre  de  1901. 

Voici  les  chiffres  obtenus  depuis  18'.i7  : 


lor  trimastre 


11)01 


35.044 
83;915 
19.029 


l'.ioo 


1899 


1898 


(Eu  milliers  de  livres) 
51.587  -  39.410  48.054 
31.189     48.697  88.167 
49.769     19.291  37.705 

32.954     25.765  27.257 


1897 


28.116 
47.777 
:il  .874 
49.522 


Totaux....    137.988  165.499  138.169   150.173  157.28!) 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Belgique  et  Espagne 
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Passant  à  l'examen  des  différentes  natures  d'emprunts  effec- 
tués pendant  les  six  premiers  mois  et  le  3*  trimestre  de  l'an- 
née 1901,  VEconomist  les  classe  de  la  manière  suivante: 
1"  semestre     3°  trimestre 

1901  1901  Total 


Emprunts  anglais  .... 

—  coloniaux . . 

—  étrangers . . 

—  mun.  angl. 
Corporationscolon.  an- 
glaises et  étrangères 

Ch.  de  fer  anglais  

—  nid.  et  col.. 

—  étrangers.. 
Compagn.  minières  : 

Bhodésiennes  

Australiennes  

Sud-Africaines  

Ouest-Africaines  . . . 

Autres  

C'"d'Explor.  et  de  terr. 
Brasseries  et  Distill. .. 
Commission,  exportât. 

Manufactures  

Sociétés  commerciales 

—  territoriales.. 

—  métallurgiq. . 

—  d'électricité.. 
Tramways  et  Omnibus 

Gaz  et  Eaux  

Hôtels.  Théâtres  

Sociétés  pour  acquisi- 
tion de  brevets  

Docks    

Banques  et  assurances 
Divers   


(En  livres  sterling) 
71.300.000 
1.243.400 
500.000 
5.151.700 

2.169.600 
7.712.900 
2.707.600 
4.499.000 


578.700 
643.200 

1. 440.800 
324.000 

2.656.600 
984.500 
856.000 

1.196.500 
973.600 
340.000 

3.007.800 

1.689.000 
465.600 
908.900 
630.500 

647.800 
883.500 
1.350.000 
1.097.800 


» 

-  «  OAA 

AAA 

uuu 

O    OOrt  /.AA 

8.60,2.400 

1.3.  U/v) 

QAA 

oUU 

oc?  cïaa 

367 . 200 

Î50  / 

OAi  \ 

1    APLfl  OAA 

1.0o9.z00 

a  o  i  a 

O.  4lU 

QAA 

yuu 

AAA  fWl 

200.000 

O/.A  AAA 

840 . 000 

0 . 004 

GAA 
VJUU 

Hf\  AAA 

/U .  000 

ftAA 

uUU 

/.  /.A  AAA 

440 . 000 

h  AQQ 

AAA 

UUU 

50.000 

50 

000 

35.200 

613 

900 

/»0  ^AA 

705 

*^AA 

t'UU 

OAA  AAA 

. uuu 

1  A/.A 

QAA 
O'  )U 

4,0% .  JUU 

Ooo 

iaq  'son 

2  799 

J.UU 

230.000 

1/214 

500 

491.700 

1.347 

700 

566.500 

1.7H3 

000 

308.800 

1.282 

400 

61.900 

401 

900 

917.500 

3.925 

300 

895.900 

2.584 

900 

400.000 

865 

600 

296.900 

1.205 

800 

160.000 

790 

500 

836.000 

1 . 483 

800 

346.300 

1.229 

800 

485.000 

1.8:15 

000 

468.800 

1.566 

600 

118.959.000     19.029.200  137.988.200 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  26  septembre  1901. 

La  tendance  générale  est  fort  hésitante  :  impressionné 
d'abord  par  les  nouvelles  du  Transvaal,  puis  par  la  violente 
réaction  de  New- York,  le  Marché  reste  faible.  Ce  sont  sur- 
tout les  fluctuations  du  groupe  américain  qui  ont  exercé 
leur  influence  sur  l'ensemble. 

Les  Consolidés  sont  à  93  1/8. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 

'L'Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  69  7/8;  Y  Italien  est 
à  98  1/8;  les  Fonds  Ottomans  sont  plus  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  assez 
soutenu. 

Les  fonds  argentins  sont  assez  fermes.  On  cote  :  Argentin 
6  0/0  1886  95  1/4,  Funding»98  1/4.  Le  Brésil  4  0/0  est 
à  66  1/2. 

Les  Chemins  anglais  sont  faibles;  les  Chemins  améri- 
cains ont  eu  un  marché  fort  agité. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  112  1/4;  YErie  à  41  7/8 
et  le  Louiscille  à  104  1/4  ;  VAtchison  à  76 1/2  et  le  Norfolk  à 
54  3/8. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  26  septembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 

L'allure  du  marché  à  terme  a  été  franchement  mau- 
vaise. Notre  Bourse,  qui  suit  le  mouvement  de  Paris 
a  été  péniblement  impressionnée  par  la  chute  du  Puo- 
Tinto  ;  toutes  les  valeurs  et  particulièrement  les  va- 
leurs de  traction  ont  été  fortement  atteintes  sous  le 
coup  de  ventes  répétées  ;  néanmoins  pendant  cette 
dernière  séance,  le  Marché  s'est  ressaisi  un  peu  et  la 
clôture  s'est  faite  au-dessus  des  plus  has  cours. 

Le  Rio-Tinto  qui,  en  deux  jours  a  fait  une  chute  de 
près  de  150  francs  et  clôture  à  J  .170. 

Les  transactions  très  restreintes  en  Rentes  espa- 
gnoles ont  ramené  son  cours  à  09  9/16. 


Les  Chemins  espagnols,  toujours  lourds  ont  réac- 
tionné: le  Saragosse  à  2:27  50; 'le  Nord  de  l'Espagne 
à  165. 

Les  réalisations  forcées  qui  se  sont  produites  sur  le 
Métropolitain  a  entraîné  cette  valeur  jusque  550,  elle 
finit  à  587. 

La  Parisienne  Electrique  a  subi  le  même  assaut  qui 
l'a  fait  tomber  à  254  pour  se  relever  à  260. 

Au  comptant,  les  dispositions  restent  mauvaises  ;  les 
vendeurs  ont  vite  raison  de  toute  tentative  de  reprise: 
qu'elle  se  produise  en  valeurs  anglaises  ou  en  titres 
sidérurgiques,  les  cours  retombent  toujours  lourde- 
ment. 

Les  actions  de  banques  sont  calmes  ;  la  Banque 
d'Outremer  a  réactionné  ;ï  310,  la  dividende  à  80. 

Les  Tramways  sont  peu  traités,  leurs  cours  restent  à 
peu  près  stationnaires.  Les  valeurs  industrielles  sont 
en  réaction  :  Cockerill,  Providence  belge  et  russe, 
Marihaye  ont  réactionné  sensiblement,  presque  tous 
les  titres  de  la  cote  restent  offerts. 

Seuls  les  Charbonnages  font  preuve  d'une  grande 
résistance.  Le  résultat  de  l'adjudication  du  17  sep- 
tembre a  fait  ressortir  des  prix  à  peu  près  identiques 
à  ceux  de  !a  précédente  adjudication. 

Les  valeurs  congolaises  ont  été  fort  malmenées  : 

Le  Haut  Congo  à  1.425,  la  Katanga  ordinaire  à  1.077. 

Le  restant  de  la  cote  a  offert  peu  d'intérêt. 


La  Population  de  Bruxelles-  —  Voici  exactement,  par 
commune,  ies  résultats  du  recensement  décennal  de  la  popu 
lation  dans  l'agglomération  bruxelloise  : 

Population  au  31  décembre  1900 

D'après  D'après 


Communes 


la  statistique  le 
annuelle  recensement 


Anderlecht . 
Bruxelles  . . 
Etterbeek. . . 

[xellcs  

Jette  

Koekelbèrg. 

Laeken  

Molcnbeek  . 
Schaerbeek 
Saint-Gilles. 
Saiut-Josse. 


Totaux. 


47.724 

47.929 

211.429 

183.686 

20  899 

20.838 

61.172 

58.615 

9.792 

10.053 

11.034 

11.089 

29.703 

30.438 

56.569 

58.445 

67.193 

63.838 

55.369 

51.763 

32.607 

32.140 

603.491 

568.834 

Les  Recettes  des  chemins  de  fer.  —  Les  recettes  brutes 
•  Etat  et  Sociétés  concessionnaires)  du  mois  d'avril  s'élevaient 
à  16.603.425  fr.  31,  contre  16.980.831  fr.  78  pour  le  même 
mois  de  1900,  soit  une  diminution  de  377.406  fr.  47. 

Les  recettes  nettes  s'élevaient,  pour  avril,  à  16.241.968  fr.  28, 
contre  16.600.772  fr.  18  pour  le  même  mois  de  l'année  précé- 
dente, soit  une  diminution  de  358.803  fr.  90. 

Les  recettes  de  l'Etat  et  des  Sociétés  concessionnaires  ont 
produit,  pendant  les  quatre  premiers  mois  de  19  1,  61.656  541 
francs  34,  contre  64.474  403  fr.  09  pour  1900,  soit  une  dimi- 
nution pour  1901  de  2.817.861  fr.  65. 

Les  recettes  au  profit  du  Trésor  seul  ont  été  arrêtées,  pour 
cette  période,  à  60.279.924  fr.  78,  contre  62.979.513  fr.  68  pen- 
dant 1900,  soit  une  différence  en  moins,  pour  1901,  de 
2.699.588  fr.  95. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  23  septembre  1901. 
La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  Le  Change. 

Nous  sommes  au  calme  plat  ;  les  hommes  politiques 
reviennent  peu  à  peu  de  leurs  vacances,  et  quand  la 
Cour  rentrera  à  Madrid,  nous  n'aurons  plus  qu'à  at- 
tendre l'ouverture  des  Chambres.  Le  Conseil  des  Minis- 
tres continue  à  étudier  les  réformes  administratives, 
mais  c'est  une  question  très  délicate  et  jusqu'à  présent 
le'  seul  projet  qui  semble  être  né  viable,  est  la  sup- 
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pression  des  ijensions  et  des  retraites  pour  les  fonc- 
lionnaires  qui  entreront  au  service  de  l'Etat,  à  partir 
du  1er  janvier  1902,  car  il  est,  bien  entendu,  qu'on  res- 
pecte les  droits  acquis.  Comme  les  militaires  et  les 
marins  ne  seront  pas  compris  dans  cette  mesure,  qui 
se  borne  aux  employés  civils,  son  application  produira 
une  économie  de  2'l  millions  de  pesetas  dans  dix  an- 
nées, car  il  y  a, actuellement,  42.000  employés  de  l'Etat 
et  90.000  retraités.  Aussi  la  hausse  du  change  n'a-t-elle 
pas  été  arrêtée  par  la  divulgation  de  ce  projet. 

Le  Ministre  des  Finances  est  déjà  revenu  à  Madrid 
et  a  déclaré  qu'il  persiste  dans  son  idée  de  démonétiser 
la  monnaie  d'argent  en  circulation,  sans  dire  à  quelle 
somme,  il  veut  la  réduire  par  habitant.  Il  tient  égale- 
ment à  son  pro  jet  d'émission  de  bons  du  Trésor  et  sup- 
pose qu'en  employant  concurremment  ces  deux  moyens, 
il  va  agir  sur  le  change  pour  le  ramener  à  un  taux  plus 
normal.  La  négociation  des  bons  du  Trésor  pourra, 
certainement,  dégager  le  portefeuille  de  la  Banque 
d'Espagne,  mais  la  démonétisation  de  la  monnaie  d'ar- 
gent me  semble  de  nature  à  causer  au  Trésor  une  perte 
qu'il  n'est  pas  encore  en  état  de  supporter,  en  suppo- 
sant qu'il  fut  possible  de  réaliser  une  quantité  suffi- 
sante d'argent  en  barres  pour  influer  sérieusement  sur 
la  quantité  de  métal  blanc  existant  en  Espagne.  Je  sais 
bien  que  le  Trésor  a  un  compte  créditeur  de  cent  mil- 
lions à  la  Banque  d'Espagne  et  peut-être  le  Ministre 
veut-il  les  consacrer  à  démonétiser  200.000.000  d'écus, 
mais  je  crois  qu'il  vaudrait  mieux  employer  cette 
somme  à  payer  les  arriérés  des  guerres  coloniales,  au 
lieu  de  faire  appel  pour  cela  au  concours  de  la  Banque 
d'Espagne.  A  mon  avis,  avant  le  retrait  de  la  monnaie 
d'argent,  il  faut  liquider  la  dette  llottante. 

Ce  qu'on  peut  faire,  c'est  promulguer  la  loi  défen- 
dant à  l'avenir  les  frappes  d'argent,  quoique  elles 
soient  suspendues,  en  fait,  depuis  que  M.  Villaverde 
entra  aux  Finances,  mais  il  convient  d'éviter  qu'un  au- 
tre Ministre  puisse  par  décret  et  sur  une  impulsion  du 
moment,  faire  frapper  de  nouveau  de  l'argent-métal, 
dont  l'Espagne  est  abondamment  pourvue. 

La  Bourse  a  été  très  ferme  et  on  a  conservé  les  posi- 
tions prises  au  commencement  de  la  semaine.  L'affaire 
avec  le  Maroc  a  été  enterrée  et  la  situation  s'annonce 
très  bien  pour  la  liquidation  de  fin  courant.  Les  re- 
ports sont  à  10  centimes,  les  options  à  10  et  à  12  et  les 
primes  fin  octobre  avec  30  centimes.  Aux  cours  actuels, 
la  Rente  Intérieure  revient,  ex-coupon,  à  71  40  0/0, 
cours  qui  parait  être  de  nature  à  amener  des  ache- 
teurs . 

La  Rente  6'  0/0  amortissable  a  été  assez  offerte,  mais 
conserve  ses  cours  de  la  semaine  dernière. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  ont  faibli  par  la 
crainte  que  l'émission  de  bons  du  Trésor,  en  dimi- 
nuant le  portefeuille  de  la  Banque,  restreigne  beaucoup 
les  bénéfices.  C'est  aller  peut-être  un  peu  loin. 

Le  marché  des  obligations  a  été  nul  cette  semaine. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

2  sept.     9  sept.  16  sept.   2a  sept. 
4  0/0  Intérieure   72  05      72  95      72  20      72  30 

4  0/0  Extérieure   78  90      ....      79..      79  10 

5  0/0  Amortissable   92  85      92  80      92  85      92  70 

Banque  d'Espagne   484  ..    485  ..     485  ..     480  .. 

—  Hypothécaire..  185..  1-5..  185  50  180  . . 
Comp.  Form.  des  Tabacs  390..  392  50  392..  397.. 
Chèque  sur  Paris   39  95      40  30      42  05      42  85 

—  sur  Londres....  35  24  35  34  ..  ..  35  85 
Bons  cubains  6  0/0    80  20      86  25      80  50 

—         5  0/0    71  95      71  85      71  90 

Cédules  bvpoth.  5-0/0...     104  25    104  25    104  10    108  80 
—  4  0/0...     101  75    102   

Au  bilan  de  la  Banque.  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  — circulation,  3.3  millions; 
+  comptes  courants,  1.8. 

Le  cours  du  change  a  été  très  agité  cette  semaine, 
Ou  on  a  atteint  43.45  0/0,  pour  redecendre  aux  envi- 
ron-; de  42  0/0.  Le  prétexte  a  été  que  la  Banque  d'Es- 
pagne allait  recommencer  à  prendre  du  change.  Ce 
n'était  pas  vrai,  mais  l'effet  a  été  produit. 


liras 
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Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  2  septembre  1901  (35  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.. . 

2070 
784 
104 

499 

Pesetas 

37  462.998 
10  687.187 
852.500 
7  874.714 

Pesetas 

40.731.686 
11.794  823 
937.W0 
8.452.961 

Pesetas 

41  286.98j 
11,927.725 
813.435 
8.534.0Ï7 

Peseta* 

42  518.427 
12  605.790 
«01.714 
8  421.794 

Lérida-Reus  .... 
AJmanoa  Valence 

Total  No.'d  de  l'Esp. 

34.7! 

.,6.877.489 

61  917  460 

62  572.160 

K4  343  725 

1007 

3o50 
246 

12. 610. 638 

41.849.422 
835  766 

12. 324  850 

59. 149  509 
1.126.698 

13. 118  003 

60.122  300 
2. 148.745 

12.854  571 

60  437. 174 
2.236  721 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

L'Industrie  minière.  —  La  statistique  de  l'année  1900  sur 
les  mines  espagnoles  est  très  satisfaisante.  Les  progrès 
relevés  sont  plus  considérables  dans  la  métallurgie  que  dans 
l'extraction  des  minerais.  Voici  un  tableau  intéressant  : 

Pesetas 

1899.  Valeur  des  minerais  extraits   107.154.436 

1900.  —  —  —  189.137.559 

1899.  Valeur  des  produits  métallurgiques.  176.184.210 

1900.  —  —  —  216.446.780 
11  y  a  donc  une  augmentation  de  21.983.123  pesetas  dans 

la  valeur  du  minerai  extrait  en  1900  et  une  augmentation  de 
40.262,564  pesetas  dans  la  valeur  des  produits  des  industries 
métallurgiques.  11  y  a  en  Espagne  2.070  mines  productiyes 
ayant  une  superficie  de  260.168  hectares  et  employant  71.052 
hommes,  3  380  femmes  et  9.924  jeunes  garçons  de  18  ans.  Ces 
mines  onl  875  machines  à  vapeur  d'une  force  de  20.590  che- 
vaux. Les  industries  métallurgiques  sont  représentées  par 
143  fabriques,  qui  ont  57  machines  hydrauliques  et  436  à 
vapeur,  d'une  force  de  1.719  chevaux"  les  premières  et  de 
30.402  les  autres.  Ces  fabriques  emploient  18.244  hommes, 
402  femmes  et.  2.109  garçons  de  moins  de  dix-huit  ans. 


Courrier  de  la  Bourse  de  .Madrid 


Madrid,  25  septembre  1901. 

Les  dispositions  générales  sont  lourdes,  influencées  par  le 
mauvais  étal  persistant  du  change. 

On  cote  l'Intérieur  à  72  25;  l'Extérieur  à  79  20;  le  change 
sur  Paris  est  à  42  55. 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  24  septembre  1901. 

Les  Emeutes  agraires.  —  Bonne  Situation  du  Marché  financier.  —  Un 
article  de  M.  Sonnino  sur  les  Réformes  financières  et  sociales.  — 
Les  Dégrèvements; 

Les  nouvelles  poli  tiques  et  autres  se  font  de  plus  en 
plus  rares  et  il  en  sera  ainsi  jusqu'à  ce  que  Rome  ail 
repris  sa  vie  normale,  ce  qui  arrivera  vers  le  milieu 
du  mois  d'octobre.  Ce  n'est  d'ailleurs  qu'à  cette  époque 
qu'on  connaîtra  les  plans  financiers  du  Gouvernement, 
plans  qu'il  cache  toujours  avec  un  soin  remarquable. 

Les  émeutes  des  paysans  reprennent  de  l'intensité  et, 
cette  fois,  non  plus  en  Sicile,  mais  dans  le  Latium.  On 
a  assisté  à  de  véritables  révoltes.  A  Viterhe  et  à  Mon- 
lecompatri,  les  paysans  ont  envahi  les  propriétés  par- 
ticulières et  voulu  par  force  y  ensemencer  pour  leur 
compte,  revendiquant  d'anciens  droits,  supprimés  par 
la  vente  des  biens  des  corporations  religieuses  et  par 
l'abolition  dès  fiefs.  Le  Gouvernement,  devant  l'atti- 
tude menaçante  des  paysans,  a  envoyé  des  renforts  de 
carabiniers  et  des  troupes.  Hier,  dans  ces  localités,  on 
a  dû  employer  là  force  pour  empêcher  l'envahissement 
des  propriétés.  Plusieurs  arrestations  ont  été  faites. 
l)es  démonstrations  hostiles  contre  les  municipalités 
et  certains  propriétaires  étant,  à  craindre  au  jourd'hui, 
les  autorités  prennent  des  mesures  sérieuses. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Norvège 
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Sur  le  Marché  financier,  on  constate  la  continuité  des 
bonnes  dispositions  que  je  vous  avais  déjà  signalées  la 
semaine  dernière.  Malgré  les  vacances,  on  travaille 
avec  activité  et  confiance.  Sur  le  marché  monétaire, 
l'argent  est  abondant  et  le  crédit  assez  facile. 

Nous  avons  eu,  cette  semaine,  deux  grandes  consul- 
tations politiques  et  économiques,  l'une  de  M.  Lacava, 
dans'la  Riforma  Sociale,  et  l'autre  de  M.  Sonnino  dans 
la  Nuova  Antoiogia.  Tous  deux  t'ont  dépendre  la  future 
prospérité  du  royaume  de  l'achèvement  de  la  réforme 
tributaire. 

M.  Sonnino,  surtout,  est  pressé  de  voir  se  réaliser 
cette  réforme  :  après  un  an  de  promesses  répétées,  mais 
toujours  différées,  il  n'ést  plus  possible  de  renvoyer  les 
mesures  d'allégement  promises,  d'autant  plus  que  le 
mécontentement  du  pays,  surtout  dans  les  provinces 
agricoles  du  Sud,  est  tel  qu'on  peut  se  croire  chaque- 
jour  à  la  veille  d'une  émeute. 

M:  Sonnino  préconise  un  programme  de  réformes 
pratiques  dont  voici  les  principales  lignes  : 

lo  Abolition  des  droits  locaux  sur  les  farines  et  fari- 
neux dans  toutes  les  communes  fermées  de  3°  et  4e 
classes;  2°  Abolition  graduelle  de  ces  mêmes  droits 
dans  toutes  les  autres  communes  fermées,  dans  un  délai 
maximum  de  trois  années;  3° Réduction  des  droits  sur 
la  vente  au  détail  des  farineux  à  un  maximum  de 
2  lires  par  quintal  dans  les  communes  ouvertes  et  une 
lire  dans  les  communes  fermées;  4p  Abolition  de  la 
taxe  de  famille  dans  toutes  les  communes  ouvertes 
ainsi  que  de  l'impôt  sur  les  domestiques;  5°  Réfection 
et  diminution  des  tarifs  d'octroi  ;  6°  Abandon  aux  com- 
munes de  tout  le  rendement  des  droits  d'octroi,  dans 
un  délai  dont  le  maximum  ne  devra  pas  dépasser  trois 
années;  7°  Etablissement  d'un  impôt  général  sur  le 
revenu  net,  avec  exemption  complète  des  petits  revenus. 

La  deuxième  partie  de  l'article  de  M.  Sonnino  traite 
îles  rapports  du  travail  et  du  capital.  On  ne  peut  nier, 
dit-il,  le  large  courant  de  socialisme  qui  a  passé  sur  le 
pays;  mais  on  pourra  en  tirer  un  excellent  parti,  si  l'on 
veut  y  trouver  un  stimulant  à  relever  la  condition  des 
travailleurs.  Et  d'abord,  dit-il,  il  faut  garantir  la 
liberté  absolue  du  travail.  La  personnalité  juridique 
doit  être  accordée  aux  ligues  et  associations  ouvrières. 
Enfin,  le  Gouvernement  doit  s'efforcer  à  maintenir  les 
conflits  qui  éclatent  entre  le  travail  et  le  capital  sur 
le  terrain  purement  économique. 

Cet  article,  reproduit  et  commenté  par  toute  la  presse 
du  pays,  a  causé  une  très  vive  impression.  Nul  doute 
qu'il  ne  serve  en  grande  partie  de  base  au  futur  pro- 
gramme du  Gouvernement.  En  tout  cas  la  haute  inter- 
vention de  M.  Sonnino  dans  ce  débat  montre  assez 
qu'il  est  urgent  d'arriver  à  une  solution. 

D'une  façon  ou  d'une  autre,  les  réformes  financières, 
principalement  celle  des  dégrèvements,  devront  être 
amenées  à  réalisation  avant  peu. 


Le  Budget  de  l'Exercice  1901-1902.  —  Nous  avons 
publié,  la  semaine  dernière,  le  détail  des  recettes  prévues 
pour  l'exercice  1901-1902.  Voici  celui  des  dépenses  : 


DEPENSES 


Désignation 
des 
dépenses 


Ministères 

Trésor  

Finances. ... 

Grâces ,  Jus- 
tice et  Cultes 

Aff.étvangères 

Instruct.publ. 

Intérieur  

Travaux  publ. 

Chem.  de  fer. 

Postes  et  Tél. 

Guerre  

Marine  

Agric.Jndust. 
et  Commerce 


Dépenses 
effectives 


729.249.234 
193.491.730 

41.188.394 
16.248.409 
47.718.704 
70.076.838 
03.. 716. 668 
17.766.46* 
68.331.891 
262.104  600 
116.652.430 

13.011.695 


Mouvem. 

des 
capitaux 

Total  dus 
dépenses 
réelles 

Virements 

80.230.039 
4.735.200 

809.479.273 
198.226.936 

8.076.363 
30.231.863 

» 
» 

187.500 

» 

3.500.000 

41.188.394 
16.248.409 
47.718.704 
70  076.838 
03.704.168 
17.764.464 
68.331.891 
262.104.600 
120.152.430 

158.506 
168.052 
1.392.993 
1.578.312 
10.857.092 

780.819 
6.848.532 
2.664.125 

13.011.695 

193.812 

88.652.739 

1728.009.804 

62.949.974 

Les  Recettes  du  Trésor.  —  Lo  Ministre  dos  Finances 
communique  les  recottes  du  Trésor  pondant  les  deux  pre- 
miers mois  do  l'exercice  1901-1902  (juillot-août  1901),  compa- 
rées à  celles  de  la  période  correspondante  l'exercice  1900-1901. 

Eu  voici  lo  tableau: 

Juillet-août  Différence 
1901         sur  1900 

Revenus  patrimoniaux   14.409  7K0  -f-2.605.898 

Impôt  foncier   32.233.322  252.493 

—  sur  la  richesse  mobilière. .  32.349.409  -f  901.910 
Taxe  sur  les  affaires   37  .538.014  —1.478.221 

—  sur  les  recouv.  des  ch.  de  fer.  2.637.215  —1.127:930 

Droits  consulaires   34.482  +  34.482 

Taxes  de  fabrication   8.071.608  +  458.035 

Douanes  et  droits  maritimes   40.994.690  —  771.957 

Droits  intérieurs  de  consomm   8.082.038  —  145.957 

—  pour  Naplcs   1.87V. 595  —  159.610 

—  pour  Rome   2.377.007  —  12.628 

Tabacs   33.817.535  +1.756.701 

Sel   12.065.768  +  485.489 

Loteries   12.744.395  —  258.519 

Postes   10.809.749  +  529.961 

Télégraphes   2.506.244  —  38.934 

Services  divers   2.461.700  +  33.581 

Remboursements   4.047.689  +  535.818 

Divers   2.114.318  -  3  320.923 

Total   162.108.189   +  279.923 

En  ajoutant  aux  recettes  effectuées  les  virements,  les  recet- 
tes totales  du  Trésor  se  sont  élevées  à  285.650.266  lire;  les 
paiements  ont  été  de  209.337.400)  lire;  il  v  a  donc  un  excé- 
dent de  recettes  de  76.358.220  lire. 


Courrier  de  la  Bourse  de  lîonie 


Rome,  26  septembre  1901. 

Le  Marché  reste  assez  bien  impressionné,  malgré  la  faible 
tendance  des  places  étrangères. 

La  Rente  est  à  102  32  ;  Méridionaux,  714  ..;  les  Méditer- 
ranée sont  à  534  ...  Banque  Nationale,  863  ... 


NORVÈGE 


Le  Commerce  extérieur  en  1900.  —  Nous  reprodui- 
sons, d'après  le  dernier  fascicule  des  Meddelelser,  du  Bureau 
central  de  statistique  de  Norvège,  les  résultats  du  commerce 
extérieur  de  ce  royaume  pour  l'année  1900  : 

Importations 

Année  1899  Année  1900 

(Milliers  de  couronnes) 

Beurre   451  376 

Bourre  artificiel  (margarine) . .  26  58 

Fromage   497  384 

Seigle   20.531  19.515 

Orge   10.022  10.272 

Malt   1.431  1.358 

Riz   684  575 

Thé   224  251 

Café   7.389  10.275 

Sucre   7.409  9.868 

Sirop   1.436  1.139 

Tabac  en  feuilles   1.523  1.825 

Eau-de-vie  et  esprit  de  vin ....  2.211  2 .540 

"Vin  en  tonneaux   3.954  3.844 

Coton   1.817  2.377 

Chanvre   1.349  1.969 

Laine  et  articles  en  laine   10.328  8.914 

Pétrole   4.218  3.822 

Sel   1.884  2.134 

Charbon  et  coke   24.019  32.575 

Machines,  y  compris  les  loco- 
motives ..  î   10.717  .7.488 

Autres  articles   198.465  205.506 

Totaux   310.485  326.715 


L'ECONOMISTE  EUROPKKN  — 


Portugal,  Suisse  et  Turquie 


Exportations 

Année  1899  Année  l!K)D 

(Milliers  de  couronnes 

Poissons  secs   7.381  9.891 

Morue  salée   14.158  13.804 

Harengs  salés   11.887  18.833 

Beurre   2.650  2  506 

Beurre  artificiel  (margarine)  . .  1.210  1.132 

Fromage   88  33 

Fil  de  coton   43  24 

Cuir  à  semelles   166  123 

Œufs  de  poisson   1.129  1.400 

Huile  de  poisson   5.705  5.929 

Guano  de  poisson   478  382 

Avoine   31  50 

Bière   37  44 

Œufs   1.842  883 

Bois   89.558  44.526 

Pâte  de  bois  (sèche)   1.324  1.697 

—        (humide)   8.668  11.625 

Cellulose  (sèchel   10.224  15.353 

—       (humide)    472  841 

Allumettes   755  898 

Phosphorites   82  17 

Pyrites   1.091  1.100 

Minerai  de  cuivre   432  308 

Autres  articles   43.061  47.587 

Totaux   152.417  178.986 


PORTUGAL 


La  Dette  publique.  —  Voici,  d'après  le  rapport  du  Coun- 
cil  of  Foreign  Bondholders,  quelle  était,  à  la  fin  de  l'exer- 
cice 1899-1900,  la  situation  de  la  dette  portugaise  : 

Dette  extérieure 

Francs 

3  0/0  consolidé   1.043.170.275 

4  0/0  amortissable  1890    45.328.700 

4  1/2  0/0  amortissable  de  1888-89   318.628.850 

4  1/2  0/0  emprunt  des  Tabacs  (1»  et  2«  emp.).  234.715.525 

Total   1.641.852.350 

Dette  intérieure 

3  0/0  consolidé   2.498.069.200 

4  G/0  1890   33.775.000 

4  1/2  0/0  1888-89   119.391.000 

Total   4.293.087.550 

Sur  ce  montant,  il  restait,  à  la  fin  de  l'exercice  1899-1900. 
entre  les  mains  du  Gouvernement  : 

Francs 

3  0/0  consolidé  extérieur   36.200.000 

4  0/0  amortissable  1890   248.750 

4  1/2  0/0  amortissable  1888-89   1.344.750 

3  0/0  consolidé  intérieur   965.555.550 

4  0/0  intérieur  1890   274.000 

Total   1.003.623.050 


SUISSE 


Le  Rachat  du  Nord-Est  Suisse.  —  Le  Conseil  d'admi- 
nistration du  Nord-Est  s'est  réuni  le  14  septembre  pour  dis- 
cuter les  termes  du  contrat  du  rachat  de  la  ligne  par  la  Cou- 
fédération. 

Le  Conseil  a  décidé  à  l'appel  nominal,  par  27  oui  et  9  abs- 
tentions, d'approuver  le  contrat  de  rachat,  et  d'en  recom- 
mander à  l'assemblée  générale  l'acceptation  définitive.  Seize 
représentants  de  l'Etat  et  onze  actionnaires  privés  ont  voté 
pour  l'approbation  du  contrat. 

Le  Conseil  a  décidé  ensuite  de  convoquer  l'assemblée  géné- 
rale pour  le  2  octobre,  à  Zurich.  Cette  décision  a  été  prise 
par  22  voix  contre  10,  et  cela  contre  une  proposition  deman- 
dant que  la  réunion  cûl  Lieu  au  commencement  de  novembre. 


Le  Rachat  de  1  Union  Suisse.  —  D'après  le  Haint-Galler 
TagbUttt  dea  pourparlers  seraient  engagés  entre  la  Compa- 


gnie des  chemins  de  fer  de  l'Union  Suisse  et  le  département 
fédéral  des  chemins  de  fer  en  vue  du  rachat.  La  Confédéra- 
tion se  montrerait  disposée,  d'après  ce  journal,  à  payer  une 
somme  équivalente  à  peu  près  au  montant  du  capital-actions 
de  40  millions  de  francs  et  à  se  charger  du  passif  de  la  Com- 
pagnie, c'est-à-dire  de  l'emprunt  consolidé  de  43  millions  1/2 
de  francs.  Notre  confrère  croit  que  les  négociations  ont  toute 
chance  d'aboutir  d'une  façon  définitive  dès  cette  année. 


Recettes  des  Chemins  de  fer  suisses.  —  Voici  la  compa- 
raison des  recettes  des  Chemins  de  fer  suisses  en  août  et 
pendant  les  8  premiers  mois  de  1901  : 

Août  1901 

Recettes  Recettes 

brutes       Dépenses  nettes 

Jura-Simplon                  -+-     96.400   -f-  112.600  —  15.000 

Nord- Est-Suisse              —   282.100   -+-     2.000  —  284.100 

Gothard                         —   107.000  —     7.800  —  99.200 

Central   —     70.700  » 

Union                            —    50.600   -+-     5.600  —  56.200 

Huit  premiers  mois  de  1901 

Jura-Simplon                  -+-     32.100   -4-1169.300  —1137.200 

Nord-Est-Suisse              —1.112.500  -4-  079.700  —1792.200 

Gothard                        —  483.500  -+-  196.800  —  («0.300 

Central                          —   678.500            »  » 

Union                            —   366.400   -+-  261.000  —  627.400 

TURQUIE 


Dette  publique  Ottomane.  —  Les  recettes  (nettes  des 
frais  de  province)  de  la  Dette  publique  Ottomane  se  sont 
élevées,  en  juillet  1901,  à  124.807  liv.  t..  contre  127.376  liv.  t. 
en  juillet  1900. 

Le  total  des  recettes,  depuis  le  commencement  de  l'exercice, 
s'élève  à  953.787  liv.  t.,  contre  930.798  pour  la  période  cor- 
respondante de  1900.  Ces  recettes  se  décomposent  comme 
suit  : 

1901  1900 

(Livres  turques, 

Six  contributions   515.042  524.298 

Redevance  de  la  Régie   375. 0n0  375.000 

Dîme  des  tabacs   37.500  37.500 

Traites  sur  la  douane  en  remplacement  de 
l'excédent  de  Chypre   26.245  _ 

953.787  936.798 

Régie  des  Tabacs.  —  Les  ventes  de  tabacs  manufacturés 
de  la  Régie  des  tabacs  présentent,  pour  le  mois  de  juillet 
dernier,  une  augmentation  de  3.000  liv.  t.  par  rapport  à 
celles  de  juillet  1900. 

Liv.  t. 

Le  total  des  ventes  depuis  le  commencement  de  — 

l'exercice  s'élève  à   898.000 

Contre,  pour  la  même  période  de  1900   888.000 

Soit  une  plus-value  de   10.000 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Ottomans.  —  Le  trafic 
des  lignes  jouissant  d'une  garantie  kilométrique  a  donné,  du 
1"  janvier  au  31  juillet,  1rs  résultats  comparatifs  suivants  : 

Différence 

Lignes  garanties  1901       1900      en  1901 

(En  livres  turques) 

Haidar-Pacha-Angora    163.460  90.036  -f  07.424 

Eski-Chéhir-Konia    48.675  28.120  +  20-555 

Salonique-Monastir   33.882  a5.165  —  1.283 

Salonique-Constantinople   42.358  43.608  —  1.250 

Smyrne-Cassaba  (ancien  réseau)  74.341  67.630  +  6.711 

—           prolongement)  17.408  12.284  +  5.184 

Total  des  lignes  garanties..  380.184  2*2.843  4-  97.341 

Lignes  non  garanties 

Orientaux,  au  X  août   367.642  250  380  +  17.:i03 

Smyrne-Aidin,   au  80  juin...;  122.804  83.708  -f-  89.096 

Beyrouth-Damas      —      ....  41.005  41.440  —  441 

Mersine-Adana        -      ....  9.428  13.576-  —  4.148 

Jaffa-Jérusalem        —      ....  17.400  18.308  —  842 

Moudania-Brousse     —      ....  4.934  4.043  +  291 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Amérique 
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AMÉRIQUE 


AMÉRIQUE  CENTRALE 

Le  Conflit  venezuelo-colombien.  —  Ou  ne  sait  pas 
grand'chose  do  précis  sur  ce  qui  se  passe  dans  ces  deux  pays. 
Les  insurgés  colombiens,  secondés  par  les  Vénézuéliens,  au- 
raient attaqué  par  terre  et  par  mer  le  port  colombien  de  Rio 
Hacha.  Ils  auraient  été  battus  et  leur  général,  Echeverria, 
serait  prisonnier.- 

1  >ans  l'isthme  centre-américain,  l'état  des  choses  fort  troublé 
ne  se  prête  (pie  trop  à  une  intervention  des  Etats-Unis  et  le 
Gouvernement  américain  mis  en  désarroi  un  moment  par 
L'assassinat  du  président  Mac  Kinley,  n'attend  plus  que  l'ins- 
tant psychologique  pour  mettre  la  liante  main  sur  l'isthme, 
position  géographique  et  stratégique  qui  lui  assurera  la  domi- 
nation de  tout  l'hémisphère  occidental. 

Et,  pendant  ce  temps,  les  factions  politiques  continuent 
dans  tous  ces  pays  de  1  Amérique  Centrale  et  de  la  région 
colombienne  à  préparer  le  terrain  à  cette  mainmise,  tout  en 
jurant  leurs  grands  dieux  que  l'ordre  et  la  paix  régnent  chez 
eux.   


BRÉSIL 

La  Situation  politique.  —  Des  correspondances  de  Rio- 
de-Janeiro  permettent  de  considérer  comme  à  peu  près  apaisée 
l'agitation  violente  dirigée  par  la  minorité  d'opposition  contre 
la  politique  gouvernementale. 

Une  dépêche  de  Londres  nous  apprend  que  la  convention 
républicaine  réunie  le  20  septembre  à  Rio-de- Janeiro  pour 
choisir  les  candidats  du  parti  à  la  prochaine  élection  prési- 
dentielle s'est  prononcée  à  une  très  grande  majorité,  presque 
à  l'unanimité,  en  faveur  du  docteur  Rodriguès  Alvès,  prési- 
dent de  l'Etat  de  San  Paulo  et  ancien  ministre,  pour  le  poste 
de  président,  et  du  docteur  Silviano  Brandao,  président  de 
l'Etat  de  Minas  Geràes,  pour  le  poste  do  vice-président. 

L'élection  aura  lion  le  1"  mars  1902  et  les  élus  entreront 
en  fonctions  le  15  novembre  suivant.  Les  choix  faits  par  la 
convention  indiquent  dans  les  cercles  républicains  la  ferme 
inlention  de  voir  se  poursuivre  par  l'Administration  prochaine 
la  politique  du  Gouvernement  actuel.  L'Administration  de 
M.  Oampos  Salles  a  encore  en  tout  cas  quatorze  mois  à 
courir. 


L'Affermage  du  Chemin  de  fer  Central.  —  Nous  li- 
sons dans  le  Brésil  : 

«  Nous  no  nous  expliquons  pas  l'insistance  avec  laquelle  on 
s'obstine  à  répandre  en  Europe  la  nouvelle  que  le  Gouverne- 
ment brésilien  négocie  l'affermage  du  Chemin  de  fer  Central. 

C'est  bien  la  centième  fois  qu'on  le  dit  et  cependant  la  chose 
est  plus  invraisemblable  que  jamais. 

Est  ce  au  moment  où  le  Gouvernement  vient  d'être  obligé 
de  suspendre  à  cause  d'une  violente  opposition  le  contrat 
d'affermage  des  Chemins  de  fer  du  Nord,  qu'il  peut  songer  â 
affermer  le  Central,  opération  d'une  autre  envergure  et  qui 
soulèverait  bien  d'autres  protestations  à  commencer  par  cel- 
les de  dix  mille  fonctionnaires  et  employés  qui  vivent  de  ce 
grand  réseau  de  l'Etat? 

On  prétend  que  l'annuité  versée  par  l'entreprise  fermière, 
qui  serait  concessionnaire  de  l'exploitation  pendant  cinquante 
ans,  serait  remise  à  MM.  de  Rothschild  pour  faire  le  service 
do  la  dette  pendant  plusieurs  années. 

Cette  ressource  est  parfaitement  inutile  puisque  la  recette 
en  or  delà  Douane,  soit  4.0O0.000  de  liv.  st.  couvre  large- 
mont,  répète  t-on  sur  tous  les  tons,  ce  service  s'élevant  à 
3.500.000  liv.  st.  » 


La  Situation  financière  de  Sam  Paulo.  —  Le  secré- 
taire d'Etat  aux  finances,  M.  Francisco  Malla.  a  présenté  à 
la  Commission  des  finances  du  Sénat  et  de  la  Chambre  le 
projet  de  budget  pour  1902. 

D'après  ce  document,  aucun  impôt  nouveau  ne  sera  créé 
et  les  sources  des  recettes  do  l'Etat  continueront  à  être  les 
mêmes.  , 

Avec  le  régime  du  fisc  on  vigueur,  la  moyenne  de  la  re- 
cette obtenue  au  moyen  de  la  perception  des  droits  ne  pré- 
sente pas  l'exactitude  désirable  et  peut  même  fausser  les 
résultats;  en  effet,  tout  le  système  financier  repose  sur  le 
produit  des  droits  d'exportations  qui,  à  leur  tour,  se  basent 
presque  uniquement  sur  une  seule  valeur,  le  café,  et  encore 
faut-il  considérer  que  la  recette  so  trouve  naturellement  assu- 
jettie à  l'instabilité  de  la  valeur  de  ce  produit. 

C'est  pour  avoir  tenu  compte  de  l'incertitude  du  chiffre  de 
la  recette  que  le  Président  de  l'Etat,  dans  son  message,  a  fait 


allusion  à  la  nécessité  de  n'autoriser  qu'avec  la  plus  grande 
prudence  toute  dépense  nouvelle  afin  d'éviter,  autant  que 
faire  so  peut,  le  régime  des  dettes  flottantes. 

D'après  le  projet  budgétaire,  la  recette  prévue  est  de  42.333 
contos:  les  droits  d'exportation  y  figurent  pour  28. 338  con- 
tos  :  le  droit  do  transmission  do  propriété  entre  vifs,  5.000 
conlos  ;  de  transit,  1.800  contos,  et  d'expediente,  180  contos. 

Dans  son  exposé  des  motifs,  le  secrétaire  dos  finances  fait 
remarquer  que  la  perception  des  recettes  pointant  le  premier 
semestre  do  l'exercice  en  cours  présente  une  plus-value  de 
2.312  contos  831  mille  rois;  elle  s'explique  par  la  coïnci- 
dence de  l'exportation  d'une  partie  de  la  récolte  du  café  qui 
avait  été  gardée  avec  l'exportation  ordinaire  du  semestre. 

La  dépense  prévue  est  fixée  à  20.052  contos  pour  la  secro- 
tairerie  de  l'Intérieur,  à  11.124  contos  pour  l'Agriculture  et  à 
9.834  contos  pour  les  Finances.  Le  budget  se  clôt  avec  un 
excédent  do  recottes. 

Nous  aurons  probablement  l'occasion  do  revenir  sur  quel- 
qùes-unS  de  ces  chiffres  que  le  télégraphe  n'a  probablement 
pas  exactement  transmis. 

Le  secrétaire  des  finances  propose  encore  de  renoncer  au 
recouvrement  de  toutes  les  dettes  d'infime  valeur  qu'il  est 
impossible  d'encaisser  provenant  de  la  taxe  do  consomma- 
tion d'eau  et  traite  de  la  convenance  d'établir  un  impôt  des 
plus  modérés  sur  tous  les  articles  produits  exportés  par 
l'Etat  de  façon  à  pouvoir  organiser  une  statistique  dos  pro- 
duits de  l'industrie  pauliste. 


ÉTATS-UNIS 

Les  Recettes  de  Chemins  de  fer.  —  Le  Financial 
Chronicle,  de  New- York,  a  complété  sa  statistique  des  recet- 
tes encaissées  par  les  Sociétés  de  Chemins  de  fer  américains 
pendant  le  premier  semestre  de  l'année  courante.  Il  nous  mon- 
tre que  le  rendement  do  181.337  milles  dévoies  ferrées  s'est 
élevé  pour  les  six  premiers  mois  de  1901  à  749.091.783  dollars, 
dépassant  do  67.647.016  dollars  le  chiffre  des  recettes  de  la 
période  correspondante  de  1900,  pendant  laquelle,  il  esl  vrai, 
la  longueur  exploitée  était  de  176.992  milles.  Le  développe- 
ment du  réseau  sur  lequel  portent  les  statistiques  du  journal 
américain  a  passé  de  1(33.1)87  milles  en  1897  à  i81.337  milles 
en  1901,  mais  la  recette  qui  n'avait  pas  été  au  delà  de  505  mil- 
lions 053.205  dollars  pour  les  six  premiers  mois  do  1897,  s'est, 
comme  il  a  été  dit  plus  haut,  élevée  à  749.093.783  dollars  pour 
la  période  comprise  entre  le  1™  janvier  et  le  30  juin  1901,  ce 
qui  marque  uii  énorme  progrès  do  243.183.392_idollars. 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  25  septembre  1901. 
Les  violentes  fluctuations  des  valeurs  cuprifères  ont  in- 
fluencé tout  le  Marché.  C'est  l'Ainalgamated  et  l'Anaconda 
qui  ont  été  les  premières  atteintes  et  ont  provoqué  le  recul 
de  toute  la  cote.  La  première  cause  de  cette  baisse  se  trouve- 
dans  la  crainte  que  le  président  Roosevelt  soit  l'ennemi  des 
trusts. 

Les  Chemins  restent  mal  impressionnés  à  cause  de  l'incer- 
titude où  l'on  est  au  sujet  des  intentions  des  principales  per- 
sonnalités intéressées  dans  leur  amalgamation. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  A  tchi- 
son,  74 1/2;  Mihoaukee,  159  .  / .  ;  Erie,  41  .  / .  ;  Reading,  40  7/8  ; 
Canadinn  Pacific,  109  1/2;  Illinois  Central,  143  ./.";  Louis- 
ville.  102  1/2;  New-York  Central,  155  1/2  ;  Umon-Paciftc, 
96  1/4.   


MEXIQUE 

Ouverture  du  Congrès.  —  Le  Congrès  mexicain  s'est 
ouvert  le  16  septembre.  Le  Président  a  annoncé  dans  son 
Message,  que  les  revenus  excédaient  de  11  millions  de  piastres 
les  recettes  anuoncées  en  avril  dernier. 


Le  Café  Mexicain.  —  Le  Mundo  do  Mexico  s'occupe  dans 
son  article  do  fond  du  4  courant,  de  la  question  du  café,  car 
il  y  a  une  question  du  café  et  elle  est  d'autant  plus  à  l'ordre 
du  jour,  que  l'île  de  Porto  Rico  vient  d'être  admise  à  trafi- 
quer librement  avec  les  Etats-Unis,  sans  qu'aucune  des  bar- 
rières douanières  jadis  élevées  de  part  et  d'autre  subsiste  11 
en  résulte  que  le  café  de  cette  île,  étant  admis.'  en  franchise 
de  droits  aux  Etats-Unis,  pourrait  bien  devenir  un  soncurrent 
sérieux  du  café  mexicain  sur  les  marchés  de  la  Grande  Ré- 
publique, où  il  à  déjà  fort  à  faire  pour  lutter  contre  la  for- 
midable concurrence  du  Brésil,  dont  la  production  s'accroît 
sans  cosse. 

Notre  confrère  estime  qu'il  n'y  a  pas  lieu  do  craindre  une 
crise  sons  ce  rapport  : 
«  Le  Brésil  —  dit-il  —  est  en  mesure  de  produire_une  bien 
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plus  grande  quantité  de  café  que  celle  offerte  actuellement, 
parlai  à  la  consommation.  Mais  ce  dont  il  convient  de  tenir 
comple,  c'estquc  le  grain  brésilien  étant  de  qualité  inférieure 
à  celui  du  Mexique,  aucune  concurrence  ne  pourra  jamais  Eté 
produire,  chacun  d'eux  ayant  son  groupe  spécial  do  consom- 
mateurs. 

«  En  ne  tenant  pas  compté  fle  la  production  intérieure,  mais 
seulement  des  quantités- exportées,  la  production  du  calé  au 
Mexique,  en  l'évaluant  en  moyenne  à  vingt  millions  de  kilogs. 
^e  répartit  comme  suit  : 

K  i  logr. 

Aux  Etats-Unis   15..">00.000 

Allemagne   2.500.000 

Angleterre   l.OOO.oOO 

France   700.000 

La  petite  quantité  restante  (300.000  kilogr.)  est  exportée  à 
divers  autres  pavs.  parmi  lesquels  figurent  quelques  îles  des 
Antilles. 

«  Le  marché  américain,  notre  principal  acheteur,  non  .seu- 
lement consomme  mais  revend  le  café  qu'il  importe  (la  preuve 
en  est  dans  l'envoi  de  café  brésilien  à  Porto-liico,  ce  qui  a 
provoqué  une  certaine  alarme  dans  la  nouvelle  possession  de 
la  République  du  Nord).  Le  calé  mexicain  envoyé  aux  Etats- 
Unis  n'est  pas,  en  général,  de  la  plus  fine  qualité;  mais  il 
est,  cependant,  supérieur  à  celui  du  Brésil.  Celui  qui  est 
envoyé  en  Allemagne  (Hambourg),  en  Angleterre  (  Londres) 
et  en  France  (Le  Havre),  est,  en  revanche,  do  qualité  supé- 
rieure. 

«  Le  café  du  Brésil  ne  peut  donc  nous  faire  tort  sur  ces 
marchés  et,  à  l'appui  de  cette  affirmation,  nous  dirons  que, 
actuellement,  malgré  l'abondante  quantité  du  grain  brési- 
lien, celui  du  Mexique  s'est  non  seulement  maintenu  à  son 
prix  habituel,  mais  son  cours  a  augmenté  ces  jours-ci. 

«  Le  café  du  Brésil  n'est  donc  pas  un  concurrent  pour 
nous.  Celui  de  Porto-Bico  le  deviendra-t-il  ?  Non,  certaine- 
ment, car  le  coût  de  sa  production  étant  plus  élevé  que  ce- 
lui-ci, et  bien  que  sa  qualité  soit  supérieure  à  celui  du  café 
mexicain,  nous  pourrons  toujours  vendre  le  nôtre  meilleur 
marché. 

«  Notre  avis,  basé  sur  les  conditions  que  nous  venons 
d'examiner,  est  qu'il  n'y  aura  pas  de  crise  pour  le  café  mexi- 
cain. L'écoulement- du  produit  pourra  être  assuré  tant  que  les 
planteurs  continueront  de  cultiver  les  bonnes  qualités,  qu'ils 
placent  avantageusement  sur  les  marchés  précités.  » 


Les  Plantations  de  Tabac.  —  D'après  le  rapport  du  Con- 
sul britannique  au  Mexique,  les  nouvelles  Compagnies  de  plan- 
tations ont  grandement  développé  l'industrie  du  tabac.  Dans 
quelque  temps,  dûment  préparée,  la  feuille  mexicaine  pourra 
égaler  le  fameux  tabac  de  la  plantation  Vuelta  Tabajo,  de 
l'île  de  Cuba.  Les  chiffres  de  l'exportation,  comparés  à  ceux 
des  années  précédentes,  donneront  une  idée  plus  claire  de 
cette  progression  : 

En  feuilles  Manufacturé 
(Livres) 

1896   2.885.685  936.699 

18 i7   4.103.459  768.755 

1898   7.977.252  1.033.289 

1899   3.226.697  705.528 

190U   4.079.030  625.306 

L'augmentation  très  importante  de  1898  est  due  à  la  guerre 
hispano-américaine  qui  avait  fermé  les  principaux  centres  de 
production. 

Les  principaux  centres  de  culture  sont  les  districts  ou  can- 
tons de  San-Andres-Tuxtla,  Playa  Vicenle  et  Huimanguillo, 
situés  dans  l'Etat  do  Vera-Cruz,  ainsi  que  le  territoire  de 
Tepic.  Cependant,  la  culture  de  cette  plante  ne  s'arrête  pas  à 
ces  districts,  mais  elle  s'étend  aux  Etats  voisins,  de  Oaxaca, 
Pucbla  et  Chiapas.  Le  poids  total  du  tabac  en  feuilles,  usité 
dans  les  manufactures  mexicaines,  pendant  l'année  1900, 
s'élève  à  15.O86.S04  liv.,  contre  12.915.764  liv.  l'année  précé- 
dente. Le  total  du  tabac  importé  de  la  Virginie,  en  1900,  était 
de  2. 17!). 510  liv.,  contre  2-251.165 liv.,  ce  qui  indique  une  aug- 
mentation dans  la  consommation  de  la  culture  indigène.  Mal- 
heureusement, les  statistiques  ne  renseignent  pas  sur  la  pro- 
duction des  différentes  plantations  du  pays;  mais,  en  prenant 
les  chiffres  de  la  consommation  et  de  l'exportation  du  tabac 
en  feuilles,  après  déduction  du  montant  de  l'article  importé, 
e  résultat  donne  une  production  approximative  de  17  millions 
de  livres,  estimation  qui  peut  être  considérée  comme  très 
modérée.  La  vente  des  manufactures,  pendant  L'année  1900, 
■l'élève  à  377.502  8K2  paquets  de  cigarettes,  contenant  chacun 
quinze  à.  vingt  cigarettes,  et  120.530.942  cigares.  L'augmen- 
tation d'au  delà  de  30  millions  de  paquets  de  cigarettes  et  fle 
10  Millions  de  cigares  indique  comme  l'usage  du  tabac  est 
devenu  général. 


PEROU 

Le  Nouveau  Ministère.  —  Le  nouveau  Ministère  est 

constitué  de  la  façon  suivante  : 

Président  du  Cabinet  et  ministre  des  affaires  étrangères  : 
M.  Cesaroo  (  ;hacallana. 

Intérieur  :  M.  Leonidas  <  /ardenas. 

Guerre  et  marine  :  Capitaine  Mliton  Carvajal. 

Finances  :  M.  Adrian  Ward. 

Justice  :  M.  Li/argo  Alzamora. 

Travaux  publics  :  M.  Eugénie  Larrabure  y  L'uauue. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Budget  argentin.  —  Un  mande  de  Buenos-Ayres  au 
Times,  le  28  septembre  : 

«  Le  pro  jet  de  budget  de  1902  a  été  déposé  au  Congrès  avec  un 
excédent  de  388 000  liv.  st.  Le  projet  propose  de  vendre 
12  millions  de  Liv.  st.  de  l'emprunt  dépose  à  La  Banque 
Nationale  et  d'employer  les  5  0/0  additionnels  des  droite  de 
douane,  affectés  jusqu'à  présent  au  fonds  de  conversion,  au 
rachat  des  fonds  argentins  engagés  en  Europe  pour  une 
somme  de  2.600.000  livres. 

En  somme,  la  Banque  d'Etat  augmentera  son  compte 
ouvert  à  la  Trésorerie  de  2  à  0  millions  de  dollars  papier.  » 
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L'Indemnité  chinoise.  —  Voici,  d'après  la  Revue  d'E  <  - 
trême-Orwnt,  le  détail  de  l'indemnité,  en  principal  et  intérêts, 
tel  qu'il  a  été  arrêté  entre  les  plénipotentiaires  chinois  et  tes 

représentants  des  Puissances  : 

TaëLs 

De  1902  à  1910  9  ans),  à  18.829.500  taèls  pal- 
an ;  total  pour  les  9  ans.  y  compris  les  intérêts.  169.465.500 

De  1911  à  1914  4  ans),  à  19.899.300  taèls  par 
an;  total  pour  les  4  ans,  v  compris  les  intérêts.  79.597.200 

Pendant  1915  il  an),  v  compris  les  intérêts  ..  23.283.300 

De  1916  à  1931  16  ans),  à  24.483  >00  taèls  pal- 
an; total  pour  16  ans  avec  les  intérêts   391.740.800 

De  1932  à  1940  9  ans),  à  35.b50.150  taèls  par 
an  ;  total  pour  les  9  ans,  y  compris  intérêts  . . .  318.151.350 

C'est  à-dire  que  l'indemnité  devra  être,  en 
39  ans  jusqu'à  concurrence,  en  capital  et  inté- 
rêts, de..   982.238.150 

Soit,  au  cours  du  jour,  3.585.169.247  fr.  50. 


INDES  ANGLAISES 


L'Agriculture  au  Bengale.  —  Le  Bengale  a  une  super- 
ficie de  122.694.542  acres,  dont  25.211.520  sont  occupées  par 
des  Etats  indigènes.  En  1898-99,  les  diverses  cultures  ont 
couvert  86.900  acres  de  moins  que  l'année  antérieure,  soit 
05.708.800  acres,  se  décomposant  connue  suit  :  graines  alimen 
taires,  53.191.200  acres,  comprenant  40.247.300  acres  de  riz, 
1.595.700  de  froment,  1.471.700  d'orge,  219.200  de  millet,!  mil- 
lion 70.800  de  marna,  2.110.600  de  maïs,  1.074.300  de  vesees 
et  5.401.600  acres  d'autres  graines  alimentaires.  Graines 
oléagineuses,  4.230.500  acres,  dont  710.200  de  graine  de  lin. 
371.500  de  graine  de  sésame  et  3.154.800  d'autres  graines 
oléagineuses.  Epices  et  condiments,  255.700  acres.  Canne  à 
sucre,  990.500  acres.  Fibres,  1.942.000  acres,  dont  151.500  de 
coton,  1.028. 000  de  jute  et  102.500  acres  d'autres  fibres. 
Indigo  et  produits  tinctoriaux,  515.300  acres.  Drogues  et 
narcotiques,  1.022.200  acres,  dont  232.000  d'opium,  139.900 
de  thé,  657.400  de  tabac,  1.400  de  quinquina,  1  000  de 
chanvre  indien  et  500  acres  d'autres  drogues.  Fourrage, 
127.200  acres.  Fruits  et  vergers,  762.000  acres.  Divers  pro- 
duits alimentaires,  1.338.400  acres;  divers  produits  non 
alimentaires,  1.321.800  acres.  Sur  10.310.800  acres  la  récolle 
s'est  faite  plus  d'une  fois  par  an. 


JAPON 

Le  Commerce  extérieur.  —  Une  dépèche  de  Tokio  au 
Times  dit  que,  pendant  les  huit  derniers  mois,  le  commerce 
extérieur  du  .lapon  s'est  élevé  à  156  millions  de  yens  pour  les 
exportations  (contre  123  millions  de  yens  pendant  la  période 
correspondante  de  1900).  Les  importations  se  sont  élevées  à 
181  millions  de  yens  contre  207  millions  pendant  la  même 
période  de  1900. 

La  balance  commerciale  change  rapidement  et  on  annonce 
dos  entrées  d'or. 

Par  suite  d'une  température  exceptionnelle  la  récolte  du 
riz  sera  supérieure  d'environ  20  millions  de  boisseaux  à  la 
moyenne,  qui  aura  pour  effet  probable  le  retour  do  la  pros- 
périté commerciale. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or  ïlô 


MINES  D'OR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Un  télégramme  venu  du  sud  de  l'Afrique  nous  in- 
forme (lue  les  recettes  de  cette  Compagnie,  pendant  le 
mois  d'août,  ont  été  les  suivantes  : 


Rois 

Transit   4:00Q$0Û0 

Recettes  de  la  douane   18:000$000 

Recettes  diverses   5:000$000 


Le  total  des  recettes  de  la  Compagnie  de  Mozambique 
s'élève  donc,  pour  le  mois  dernier,  à  27  contos. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


Il  est  impossible  de  relater,  par  le  menu,  les  événements 
qui  se  passent  au  Sud  de  l'Afrique  ;  mais  le  point  essentiel  à 
établir  est  que,  décidément,  la  proclamation  de  lord  Kitcho- 
ner  n'a  eu  aucun  etl'et  sur  les  adversaires  des  Anglais.  La 
lutte  continue  toujours,  et  elle  paraît  plus  âpre  que  jamais. 
On  en  jugera  par  les  détails  suivants  : 

Depuis  le  l(i  courant,  les  opérations  des  colonnes  anglaises 
ont  donné  les  résultats  que  voici:  29  Boers  tués,  16  blessés, 
350  faits  prisonniers,  48  soumissions  volontaires,  245  fusils, 
17.800  cartouches,  55  fourgons,  1.000  chevaux,  5.500  têtes  do 
bétail  capturées.  Par  contre,  la  liste  des  pertes  subies  par 
les  troupes  britanniques  porte  que  les  Anglais  ont  eu  depuis 
le  17  septembre  :  82  tués  ou  morts  de  leurs  blessures,  39  mort  s 
de  maladie,  6  d'accidents,  151  blessés,  334  prisonniers  ou  dis- 
parus . 

On  mande  de  La  Haye  qu'au  cours  de  l'assemblée  des  Etats 
généraux  qui  a  eu  lieu  mardi,  plusieurs  membres  ont  pro- 
testé contre  l'Adresse  du  trône,  en  regrettant  qu'elle  ne  fasse 
point  allusion  à  la  question  transvaalienne,  qui  a  tant  de 
sympathie  parmi  le  peuple;  le  présent  Gouvernement  ayant 
aux  élections  générales  mis  cette  question  en  jeu,  lui  devrait 
évidemment  son  appui. 

Le  premier  ministre  a  répondu  qu'une  pareille  allusion, 
dans  l'état  actuel  dos  choses,  ne  pouvait  être  justifiée;  mais, 
a-l-il  ajouté,  il  est  possible  que  le  Gouvernement  puisse  of- 
frir, à  brève  échéance,  ses  bons  offices  pour  le  rétablissement 
de  la  paix;  le  cas  échéant,  jl  ne  manquera  pas  do  faire  tous 
les  efforts  possibles  pour  donner  satisfaction  au  sentiment 
populaire  qui  réclame  instamment  une  médiation. 


L'Exploitation  dans  le  Rand 


Le  rendement,  en  août,  des  mines  du  Wihvatersrand  ac- 
tuellement en  exploitation,  s'est  bien  élevé  à  28.474  onces, 
non  compris  la  bonanza,  qui  n'avait  repris  son  travail  que 
depuis  quelques  jours.  Voici,  à  fin  août,  quelles  étaient  les 
mines  en  exploitation,  avec  la  date  de  la  reprise  des  travaux  : 


Nombre  de 

Reprise 

pilons 

des 

en  marche 

bi'oyages 

50 

4  mai 

55 

6  — 

50 

6  — 

.  .  50 

25  — 

27  — 

50 

10  juin 

15  - 

24  août 

50 

29  — 

450 

Une  dépêche  de  Pretoria  a  annoncé,  ces  jours  derniers,  que 
400  nouveaux  permis  avaient  été  délivrés  pour  le  retour  des 
réfugiés  à  Johannesburg.  D'autre  part,  lord  Milner  s'occupe 
activement  des  besoins  de  l'industrie  minière,  et  tout  porte  à 
croire  que  l'autorisation  de  reprendre  les  broyages  sera  don- 
née, avant  peu,  à  d'autres  Compagnies,  parmi  lesquelles  on 
cite  la  Henry  Nourse.  On  dit  même  que  la  Nigel  Gold  se 
prépare  à  reeommencer  à  travailler.  Or,  comme  les  propriétés 
de  cette  dernière  Compagnie  sont  situées  à  environ  50  kilo- 
mètres de  Johannesburg,  on  en  augure  que  nous  sommes 
bien  près  du  moment  où  nombre  d'autres  Compagnies  du 
Witwatcrsrand  vont  être  mises  à  même  de  produire  de  nou- 
veau. 


La  Production  d'or  de  la  Rhodesia 


On  annonce  que  la  production  d'or  des  mines  rhodésiennes, 
pendant  le  mois  d'août,  s'est  élevée  à  14  734  onces.  Voici, 
mois  par  mois,  le.  rendement,  de  ces  entreprises  depuis 
qu'elles  ont  commencé  à  broyer  : 


1898 

1899 

1900 

1901 

Onces 

Onces 

Onces 

Onces 

» 

6.371 

5.242 

10.787 

6.433 

6.233 

12.237 

6.614 

6.286 

14.289 

5.755 

5.456 

14.998 

4.939 

6.554 

14.486 

6.104 

6.185 

14.363 

...  » 

6.031 

5.738 

15.051 

3.177 

10.138 

14.734 

,  2.346 

5.653 

10. -/V.) 

!> 

Octobre  

3.913 

4.276 

10.545 

)> 

5.567 

4.671 

9.351 

» 

...  6.259 

5.289 

9.373 

18.085 

62.313 

91.850 

112.  ni". 

Le  rendement  d'août  est  en  diminution  de  917  onces  sur 
celui  de  juillet  ;  mais,  comme  on  sait,  les  mines  rhodésiennes 
ont  toujours  à  souffrir  de  la  pénurie  de  la  main-d'œuvre. 
C'est  une  question,  au  reste,  que  l'on  s'occupe  activement  de 
résoudre. 


Jagersfontein  Mine  and  Estate  Company 


Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  sont  convoqués  en 
assemblée  générale  pour  le  30  septembre,  à  Kimberley. 

On  prétend  qu'à  cette  assemblée  le  Conseil  annoncera  la 
fusion  de  la  Compagnie  avec  la  De  Beers  ;  chaque  action  se- 
rait (''changée  contre  20  livres  sterling  d'obligations  De  Beers 
4  1/2  0/0.  Or,  les  obligations  de  cette  dernière  Compagnie 
valent  le  pair.  Notons  que  la  Jagersfontein  a  en  portefeuille 
3.000  actions  De  Beers  et  06.000  livres  sterling  de  Rente 
8  0/0  allemande,  ce  qui  représente  environ  1  liv.  st.  11  sh. 
par  action. 


IVXines  d'Or*  A.u.st,r*a.lienriLes 


(■lobe  and  Phcenix  —  Cette  Compagnie  vient  de  déclarer 
un  dividende  de  5  shillings  pour  le  semestre  qui  a  pris  fin 
le  30  juin  dernier. 


Rendement  des  Mines  de  l'Australie  Oceidenlale. — 

La  production  des  mines  de  l'Australie  Occidendale,  en  août, 
a  été  de  137.642  tonnes,  qui  ont  donné  un  rendement  do 
163.511  onc^-s  d'or,  contre  117.867  tonnes  et  126.366  onces  d'or 
en  août  1900. 


Notes  minières  d'Australie 

Hannan's  North.  Il  y  a  en  vue  7.000  tonnes  de  mine- 
rai d'une  teneur  de  2  onces  à  la  tonne.  La  mine  a  été  ouverte 
jusqu'au  niveau  de  600  pieds.  MM.  Fraser  et  Ghalmers  ont 
fourni  une  batterie  de  10  pilons  qui  a  commencé  à  travailler 
en  août. 

Hannan's  Star.  Dans  le  nouveau  puits,  on  a  atteint  la 
profondeur  de  500  pieds  ;  on  a  percé  115  pieds  sur  le  reef . 
Dans  le  puits  principal,  on  a  creusé  76  pieds  entre  les  ni- 
veaux de  275  et  375  pieds.  L'épaisseur  du  filon  est  de  3 
pieds  ;  la  teneur  est  do  2  onces  2  dwts  à  la  tonne.  Rende- 
ment :  Le  moulin  a  travaillé  pendant  674  heures;  l'extraction 
a  porté  sur  une  proportion  de  90  pour  cent;  1.635  tonnes 
de  minerai  ont  été  traitées  qui  ont  donné  1.095  onces  d'or. 

Menzies  Consolidated.  Rendement  du  mois  d'août  :  Il  a 
été  broyé  896  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  387  onces 
d'or.  On  a  traité  par  la  cyanuration  840  tonnes  de  minerai 
qui  ont  donné  284  onces.  La  valeur  de  la  production  totale 
est  de  2.305  liv.  st.  Les  dépenses  se  sont  élevées  à  2.163 
livres  sterling,  et  le  profit  est  évalué  à  142  liv.  st.  Dans  les 
chiffres  ci-dessus,  sont  comprises  41  onces  provenant  des 
concentrés.  Aux  dépenses  énoncées  ci-dessus,  il  convient 
d'ajouter  615  liv.  st.  appliquées  au  compte  de  développement. 

Hannan's  Crœsus.  —  Dépêche  du  Directeur  :  «  Il  a  été 
traité  par  la  cyanuration  275  tonnes  de  tailings  qui  ont  pro- 
duit, en  or,  une  valeur  de  312  livres  sterling.  » 

Brilliant  Central.  Il  a  été  broyé  1.960  tonnes  qui  ont  donné 
2.390  onces  d'or.  Le  traitement  par  la  cyanuration  a  produit, 
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pondant  le  mois,  de  l'or  pour  une  valeur  de  1.100  livres  ster- 
ling. 

Mount  Charlotte.  II  a  été  broyé  000  tonnes  qui  ont  donné, 
à  la  fouto,  108  onces  d'or.  Le  rendement  de  juillet  avait  été 

de  100  onces. 

East  Murchison  United.  La  mine  a  produit,  en  août  der- 
nier 2.695  onces,  contre  2.287  onces.  La  valeur  de  la  produc- 
tion eu  août  est  estimée  à  10.114  liv.  st. 

Brilliant.  Dépêche  :  Rendement  pour  quatre  semaines  :  <«  Il 
a  été  broyé  1.000  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  1.150 
onces  d'or.  » 

Mûunt  Gnrnet.  Dépêche  de  la  Direction  de  la  Compagnie  à 
Melbourne  :  a  Pendant  les  quatre  dernières  semaines,  il  a 
été  traité  3.435  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  348  tonnes 
de  métal  comprenant  160  tonnes  de  cuivre  et  23.851  onces 
d'argent.  » 


Informations  diverses 


Nouvelle  Découverte  d'or.  —  Le  Standard,  de  Londres, 
a  annoncé,  ces  jours  derniers,  qu'un  nouveau  filon  aurifère 
venait  d'être  trouvé  près  de  la  rivière  ïugela. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  28  septembre  1901. 

Le  marché  des  valeurs  sud-africaines  a  laissé  fort  à  dési- 
rer. Les  nouvelles  défavorables  que  l'on  a  reçues  dans  ces 
derniers  temps  ont  impressionné  les  esprits,  et  on  se  montre 
mou  sur  toute  la  ligne.  Pourtant  on  ne  clôture  pas  aux  plus 
bas  cours. 

La  liquidation  de  fin  de  mois,  qui  a  commencé  mardi,  n'a 
rien  présenté  do  bien  particulier.  L'argent  a  été  facile  ;  on  a 
pu,  en  général,  se  faire  reporter  entre  6  et  8  0/0.  Voici  quel- 
ques taux  do  reports  particuliers  :  Jagersfontein  9  pence  à 

1  sh.  3  :  De  Bocrs  1  sh.  6  à  2  sh.  ;  East  Rand  6  à  8  0/0; 
Chartered  1  1/2  pence  à  2  1/2  pence:  Consolidated  Gold- 
fields  0  1/2  à  7  1/2  0/0. 

**+  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  3  3/32,  finit  à  3  1/32;  Consolidated  Gold- 
fields,! 9/10,  contre  7  3/4;  Transvaal  Goldfields,  1  1/2. 

District  du  Witwatersrand.  —  ~LÎEast  Rand,  qui 
Unissait  à  7  17/32,  reste  au  dernier  moment  à  7  11/32;  An- 
çelo,  6  3/4  ;  Areto  Cornet,  2  11/16. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  7/8,  contre  6  liv.; 
Langlaagte  Estate,  3  3/8;  Simmer  and  Jack,  6  1/16. 

La  Jubilee ,  que  nous  laissions  à  5  7/8,  reste  à  5  3/4  ; 
Jumpers,  4  7/8  :  Modderfontein,  11  3/8,  contre  11  5/8  ; 
Meyer  and  Charlton  5  3/8. 

La  Crown  Reef  cote  14  5/8  ;  elle  clôturait  à  14  3/4  il  y  a 
huit  jours  ;  Randfontein,  3  1/16;  Worcester,  2  1/2;  la  Ro- 
binson Gold,  qui  finissait  à  9  3/4,  reste  à  9  1/2. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  6  liv.  3/16;  nous  la 
laissions  la  semaine  dernière  à  0  3/8  ;  Lancaster,  2  3/8;  New 
Heriot,  6  1/t  ;  Bonanza,  5  liv.,  contre  5  3'16;  Wolhuler, 

4  liv.  1/4. 

La  Henri/  Xourse,  qui  cotait  8  1/8,  reste  à  8  liv.  ;  Fer- 
reira,  20  liv.,  contre  20  1/4;  Wemmer,  11  1/2;  Village 
Main  Reef,  8  1/8;  Durban  Roodepoort,  5  liv.;   Van  Ryn, 

2  liv.  11/16. 

**#  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  est  à 
11  1/2;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  ce  cours  ;  la  Rand,  Mines, 
qui  clôturait  à  41  5/8.  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
41  3/10.  Glen  Deep,  4  liv.;  Fer reira  Deep,  (il/8;  Robin- 
son  Deep,  5  ./. .. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  3/8  ;  Durban  Roodepoort  Deep 
à  3  5/8  ;  Jumpers  Deep,  4  7/8. 

+*k  Valeurs  Rhodésiennes. —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  2  1/16;  Rhodesia  Goldfields,  1  5/16;  Dunraven, 
5/8;  Geelong,  1  3/8;  Setukice,  1  7/8;   Globe  and  l'hœnix, 

5  1/8. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  13/16. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Jiu/felsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  15  sh.  ,  reste  à  12/0. 

.District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Miring  Estate  est  à  1  15/16. 

***  District  de   Heidelberg.  —   La  Nigel  se  traite  à 

3  1/10.  Los  journaux  anglais  annoncent  que  cotte  Compagnie 
va,  -.m-  doute,  reprendre  prochainement  ses  broyages.  On 
8»  il  qui-  la  Compagnie  a  un  moulin  neuf,  ainsi  qu'une  usine 


de  cyanuration  dont  la  construction  venait  d'être  terminée  au 
moment  où  la  guerre  a  éclaté  et  qui  n'a  jamais  fonctionné, 

*.**  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  19  th. 

4  1/2  d. 

Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  irrégulier.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  2  9/32  ,  et  la  De  JJeers  est  à  36  3/16.  Elle  finis- 
sait  mercredi  dernier  à  36  1/2. 


Londres,  26  septembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  Bourse,  on  reste  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  26  septembre  1901. 

Les  nouvelles  n'ont  pas  été,  cette  semaine,  favorables  poul- 
ies entreprises  sud-africaines,  et  elles  n'ont  pas  servi  d'en- 
couragement à  notre  place.  Au  reste,  tout  comme  par  le 
passé,  nous  nous  bornons  à  suivre  les  indications  qui  nous 
sont  fournies  de  Londres  Or,  les  indications  ont  fait  à  peu 
près  défaut  tous  ces  jours  derniers. 

La  Rand  Mines,  qui  linissait  à  1.053  fr.,  cote  1.040 
francs;  Consolidated  Goldfields,  190  fr.  50,  contre  195  fr.  50. 
East  Rand,  184  fr.,  contre  189  fr.  50.  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  77  fr.  25,  elle  s'inscrit  à 
76  fr.  75. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  16  fr.  75;  French  Rend. 
42  fr.  75,  contre  45  fr.  . .  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
rait à  514  fr.,  elle  s'inscrit  à  500  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  27  75,  et  la  Geduld  est  à  133  50, 
contre  137  fr.  . .. 

L'action  Goerz  et  C>°  reste  à  59  75.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  158  fr.  ..,  contre  160  fr.  ..  ;  Geldenhuis  Deep,  269  fr. 

La  Kleinfontein  cote  42  fr.  50.  Langlaagte  Estate,  81  fr.  . ., 
contre  84  fr.  25;  May  Consolidated,  105  50  ;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  110  fr.  ..  ;  Mossamédès,  17  fr.  ..  ; 
Mozambique,  37  fr.  ..  ;  Oeéana,  49  fr.  25. 

La  Robmson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
245  ..,  reste  à  239  fr.  ...  Les  bénéfices  de  cette  Compagnie, 
pendant  le  mois  d'août,  avec  un  broyage  de  7.490  onces,  se 
sont  élevés  à  15.000  liv.  st.  Le  profit  par  tonne  est,  par  suite, 
de  40  shillings  environ,  chiffre  inférieur  de  plusieurs  shil- 
lings à  celui  qui  était  obtenu  avant  la  guerre.  On  attribue  la 
différence  au  fait  que  la  Compagnie  traiterait  en  ce  moment 
du  minorai  plus  pauvre.  D'autre  part,  il  ne  faut  pas  oublier 
qu'il  n'y  a  actuellement  que  60  pilons  en  marche  et  que,  par 
conséquent,  les  frais  sont  plus  élevés.  Il  n'est  pas  douteux 
que  lorsque  le  moulin  fonctionnera  avec  son  effectif  complet 
de  200  pilons,  on  obtiendra  des  résultats  aussi  avantageux 
que  par  le  passe.  Robinson  Deep,  122  ..,  contre  128  fr.  ..  ; 
Robinson  Randfontein,  31  fr.  75;  Randfontein  Estâtes, 
70  fr.  25. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  59  fr.  50  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  155  ..;  Transvaal  Consolidated  Land, 
80  ..;  Transvaal  Goldfields,  33  fr.  ... 

La  Wemmer  est  sans  affaires.  Lorsque  la  guerre  a  ('-daté, 
cette  Compagnie  n'avait  pu  procéder  à  la  régularisation  de 
ses  écritures,  et  à  l'établissement  de  ses  comptes  arriérés. 
C'est  chose  faite  maintenant.  En  effet,  elle  Vient  do  publier 
son  rapport,  pour  le  mois  de  septembre  1899,  rapport  qui, 
tout  en  n'ayant  qu'un  intérêt  rétrospectif,  comble  cependant 
une  lacune.  On  y  voit  que,  pendant  ledit  mois,  le  broyage  de 
12.443  tonnes  a  produit  2.988  onces  d'or  fin.  A  l'usine  decya- 
nuration,  le  traitement  de  8.290  tonnes  de  tallings  a  donné 
2.107  onces  d'or  fin  ;  enfin,  il  a  été  obtenu  295  onces  d'or  fin 
de  3.750  tonnes  de  sables.  La  production  totale  a  été  de  5.451 
onces,  soit  un  rendement  de  8.761  onces  d'or  fin  par  tonne 
broyée.  Les  bénéfices  se  sont  montés  à  6.902  liv.  st.  3  sh. 
11  d.,  soit  11  sh.  1.129  d.  pur  tonne  broyée  ;  les  frais  ont  été- 
do  15.792  liv.  st.  18  sh.  5  d.,  soit  25  sh.  4.613  d.  par  tonne 
broyée.  Enfin,  au  30  septembre  1899,  les  réserves  de  minerai 
s'élevaient  à  449.883  tonnes.  Le  développement  est  donc  de 
trois  ans  en  avance  sur  les  besoins  du  moulin. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  206  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  209  francs:  Wemmer,  300  fr.  ;  Sheba,  22  50. 

La  Zambèze  est  à  18  fr.  25. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  clôture  à  15  ...  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  23  fr.  ...  De  Beers  plus 
agitée.  Elle  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à  914  francs,  et  elle 
est  maintenant  à  905  50,  après  avoir  perdu  un  moment  le 
coins  rond  de 900  francs.  Frank  Smith  Diamond,  56  75. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarkl. 


Parts.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


.2  £ 

s'a 


FRANCE 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


4  octobre.. . 
!9  septembre 
26  septembre 

3  octobre.. . 


2.292 
2.403 
2.388 
2.369 


-  Banque  de  France 

4.12511 
1.116 
1.115 
1.1121 


4.048 

491 

737 

545 

3.95i 

538 

387 

495 

3.957 
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491 

61)1 
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83 
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1.472 
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82 
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1.447 
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81 

789 
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1.46G 
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1.165 

81 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

23  septembre 
8  septembre 
15  septembre 
23  septembre 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 

31  août. 
23  juillet.... 
31  juillet.... 
31  août. 


5 

11 


67 

33 

213 

115 

292 

27 

» 

65 

32 

204 

137 

244 

72 

» 

64 

31 

208 

161 
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68 

» 

63 

31 

196 

122 
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62 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


4  octobre 
19  septembre 
26  septembre 

3  octobre. . . 


988 
991 
954 


» 

763 

il. 089 

740 

»  l 

4 

» 

735 

1-014 

654 

» 

o 

» 

73i; 

1  019 

636 

3 

764 

ll.03U 

679 

ù 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


7  juillet   150  14 

11  mai   136  22 

15  juin   156  17 

6  juillet...  149  16 

ANGLETERRE  — 


7  juillet. . 
11  mai  ... 
15  juin. . . . 

4  juillet. 


70 
72 
75 
73 


10 
15 
10 
9 


201 
197 
211 
202 

Banques  d'Irlande 

162 
180 
169 
161 


DATES 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PRINC1P.  CHAPITRES 


u  <u  a. 


o  3  o 


M  J°  1> 

S  2.5 

t  ?'5 
J3  "  ° 
■<  ■  s 


AUTRICHE 

23  septembre  | 


Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE 

27  septembre 
12  septembre 
19  septembre 
26  septembre 


Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


29  septembre 
14  septembre 
21  septembre 
28  septembre 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


29  septembre 
14  septembre 
21  septembre 
28  septembre 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvègs 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


21  septembre 

28  août  

5  septembre 
20  septembre 


27 

43  1 

385 

12 

90 

20 

27 

47 

382 

15 

95 

23 

27 

47 

385 

12 

95 

23 

27 

47  1 

387 

12 

89 

20 

1  954 

219 

1.472 

47 

429 

64 

!  1.072 

276 

1.502 

120 

426 

61 

1-094 

275 

1.509 

120 

411 

62 

1-113 

275 

1.499 

143 

386 

62 

1900   31  juillet.... 

2 

132 

60 

28 

6 

1901    3!  mai  

2 

i> 

139 

65 

33 

8 

190  1    30  juin  

2 

» 

140 

68 

33 

N 

1901   31  juillet.,.. 

2 

» 

136 

70 

34 

9 

123 

141 

467 

1  5 

141 

112 

158 

142 

466 

11 

113 

9? 

155 

142 

461 

8 

112 

99 

150 

144 

465 

>  7 

114 

98 

4  900   10  septembre 

296 

47 

842 

197 

306 

33 

309 

54 

821 

206 

311 

26 

1901    31  août  

309 

57 

826 

196 

326 

29 

1901    10  septembre 

309 

57 

821 

190 

317 

32 

1900   10  septembre 

66 

13 

242 

61 

77 

30 

190  1    20  août. 

68 

13 

240 

64 

81 

3! 

1901    31  août  

68 

13 

212 

62 

86 

31 

1901    10  septembre 

69 

13 

245 

61 

85 

31 

1900  31  juillet.... 

34  1 

» 

89 

11 

66 

8 

1901    31  mai   

42 

» 

>  95 

9 

74 

1 

190  1    30  juin   

43 

89 

14 

63 

2 

1901    31  juillet  

1    89  I 

18 

57 

2 

T3  O. 

"I 

*T  Ci 


4X 

4 
4 


87 

14 

562 

49 

454 

62 

4 

96 

18 

575 

49 

462 

54 

3 

97 

19 

o73 

52 

4>Ï2 

54 

3 

95 

18 

583 

59 

471 

54 

3 

1900   14  août  

4 

5 

14 

63 

23 

19 

1901   31  juillet.... 

11 

5 

24 

78 

23 

18 

1901     7  août  

11 

5 

25 

79 

23 

18 

1901    14  août  

11 

5 

26 

78 

23 

18 

190  0    30  septembre 

89 

129 

4 

38 

16 

1901    29  juillet  

87 

» 

131 

3 

34 

13 

1901    31  août  

83 

» 

129 

4 

37 

11 

1901    30  septembre 

87 

» 

132 

7 

35 

11 

342 

421  1 

1-581 

746 

1 

081 

245 

350 

428 

1.620 

713 

1 

116 

255 

350 

428 

1.616 

705 

1 

113 

255 

350 

428  I 

1.616 

701 

1 

113 

257 

6 

5K 
554 


2% 
4 


6% 

6  y, 


3 
3 


1900   10  septembre 

35 

2 

65 

36 

48 

4 

5 

1901    20  août 

35 

2 

62 

34 

45 

4 

5 

35 

2 

62 

31 

43 

4 

5 

1901    10  septembre 

35 

2 

61 

34 

41 

4 

5 

5'/s 
5J( 
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DATES 


|     CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .leudi  de  Paris  «ur 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 

21 

septembre 

39 

2 

134 

52 

22 

8 

1901 

1 

-eptembre 

'.1 

5 

135 

1 

48 

11 

7 

1901 

14 

septembre 

44 

5 

137 

i 

47 

17 

7 

1901 

20 

septembre 

45 

5 

139 

1 

48 

18 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


22  septembre 

29  août  

5  septembre 
21  septembre 


1.051 
1  812 
1.779 
1.766 


180 

1.537 

355 

538 

440 

190 

1.516 

416 

60  i 

3!)'. 

187 

1.552 

420 

605 

424 

169 

1.563 

403 

«26 

452 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


15  septt  mbre 
3t  juillet. 
31  août.  . 
14  septembre  | 


,  23 

9 

74 

11 

39 

20 

» 

21 

3 

62 

21 

40 

20 

» 

21 

3 

63 

21 

35 

20 

21 

3 

64 

2U 

34 

21 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


31  août... 

30  juin. . . 

31  juillet. 
31  août.. . 


5 

9 

37 

2 

9 

9 

6 

S 

10 

36 

3 

8 

S 

6 

G 

9 

3: 

9 

10 

6 

6 

9 

37 

2 

9 

10 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1900  3i  aoûl  

49 

7 

85 

44 

114 

18 

1901    31  juillet.  .. 

57 

7 

98 

46 

104 

13 

1901    30  juillet.... 

62 

7 

101 

44 

99 

12 

1901    31  août  

62 

7 

105 

41 

89 

10 

6 

5l4 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
iSOl 
1901 


31  août.... 

30  juin.... 

31  juillet.. 
31  août.... 


13 

12 

107 

750 

301 

141 

» 

13 

13 

111 

823 

334 

142 

» 

10 

i<; 

101 

S<7 

332 

141 

» 

10 

17 

96 

830 

325 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


29  septembre 
15  septembre 
'21  septembre 
28  septembre 


99 

8 

221 

1032 

174 

49 

110 

12 

208 

1130 

212 

49 

112 

13 

208 

1133 

204 

48 

113 

13 

213 

1133 

204 

48 

3  % 

VA 


TOTAUX 


1900 
1901 
1901 
1901 


4  octobre,..  |  8.387, 

19  septembre  8.738 

26  septembre  8. 714 

3  octobret.. 1  8.7111 


,  2.680, 

14.953 

5.859i 

6.759i 

1  980, 

» 

2  792 

14.918 

6.330, 

6.593 

1  904 

» 

2.783! 

14.9.6 

6.3.9 

«.«os! 

1.901| 

» 

i  2.76SI1S.179 

6  319! 

6.784 

1.953! 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1S96   31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14.585 

8.858 

6.0M2 

3.651 

1897    31  décembre  . 

8.746 

2.546 

15.254 

8-548 

6-661 

3.453 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.Î.94 

1899   31  décembre  . 

7  850 

2  585 

14.992 

9. 321 

8.352 

4  037 

» 

1900   31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15-900 

9  505 

8.514 

4  171 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui' ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 

i  des  chiflïes  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 

OK ANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


28  août 

4  sept 

11  sept. 

18  sept. 

25  sep!. 

2  oct. 

48 

02 

48 

02 

48 

lu 

48 

48  02 

47 

97 

100 

08 

100 

OS 

1(10 

12 

100 

10 

100  10 

100 

07 

160 

160 

159 

loi 

102  50 

165 

40 

40 

25 

40 

85 

44 

42  80 

43 

20 

81 

03 

81 

81 

NI) 

90 

80  80 

80 

80 

100 

04 

10(1 

06 

100 

té 

100 

08 

Ino  07 

100 

05 

100 

05 

99 

85 

99 

8.", 

99 

90 

99  90 

99 

85 

Constautinople.  . 

22 

88 

22 

91 

22 

80 

22 

87 

22  86 

22 

87 

81 

81 

01 

81 

80 

88 

80  82 

80 

s:; 

104 

13 

104 

06 

103 

90 

103 

26 

105  05 

103 

03 

99 

90 

99 

on 

99 

90 

99 

88 

99  88 

99 

88 

LlMLunn-j  

743 

7  43 

5o 

743 

715 

741  . 

741 

35 

Londres  

25 

35 

■'.'i 

35 

25 

35 

25 

30 

25  35 

25 

Madrid  

39 

75 

89 

95 

40 

43 

42  55 

43 

F -.me  

104 

10 

104 

10 

10! 

'12 

105 

.i.) 

108  lu 

103 

02 

SalnUP^tersboiirg.. 

:n 

31) 

37 

50 

37 

30 

37 

27 

37  27 

37 

27 

Vienne  'à  vue)  

94 

93 

94 

95 

94 

95 

94 

87 

94  85 

94 

85 

—     l'il  3  ifini»  .  . . 

95 

05 

95 

05 

95 

94 

m 

94  95 

94 

95 

Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  rapirr rmrt 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 


Valeurs 


a  vue 


Londres. 


Belgiaue   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York   — 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  titre:  910")  . 

—  —  nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 

S 

i  % 

4  % 
juins 

■■■% 

5  % 

m 

4% 


au  pair 
3437  » 
218  89 


5  *ept.ll2»cp< 


206  12 
122  06 
104 


356  50 
395 
262 


25  19 
25  21 

0  12p. 

4  12p. 
pair 

317  . 


3438  71 
93  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


206 
122  06 
105  . 


354 

39  ; 

262 


25  195 
25  215 
0  12p 
4  ..p. 
0  16p 
518  • 


3442  15 
98  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


19  sept 


205  75 
122  31 
104  . 


349  50 

3% 
262 


25  21 
25  23 

0  12p. 

3  50p. 

0  16p. 

518  .,() 


1442  15 
98  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40 

27  50 


26  sept 


206  .. 
122  57 
10*  31 


349  . 
397  .. 
2(42  50 


25  20 
25  22 

0  12p. 

3  25p 

0  16p. 

517  50 


3  oct. 


m  .. 

122  31 
104  2i 


34'»  75 

39»  .. 
262  50 


23  175 
25  195 

0  16p. 

3  25p. 
pair 

517  50 


142  15  5442  15 


98  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


98  30 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


étrangères 
d'après  le  ebange 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr.-Hougrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (wilreiB  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  ... 
Suisse  (franc  or) ..  .. 
Pays 

Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  oi\   

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chinc(stti|tiî)(tàëlarg.) 


c-  '—  u 

s  II 

i 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

5  sept. 

'lisent. ji9«epi. 

26  sent. 

3  oct. 

1  234 

1  292 

1  232 

1  235 

1  233 

1  234 

25  22 

23  175 

25  185 

25  205 

25  185 

25  16  "i 

1  05 

1  05 

1  03 

1  05 

1  05 

1  05 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  71 

0  70 

0  69 

0  69 

0  69 

1  » 

0  62 

0  62 

0  62 

0  61 

0  60 

2  083 

2  08 

2  08 

2  o: 

2  08 

2  08 

1  » 

0  95 

0  96 

0  96 

0  96 

0  96 

5  60 

3  99 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  02 

1  » 

1  .. 

1  . 

1  .. 

1  .. 

1  . 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

i  64 

2  64 

1  » 

1  .. 

0  99 

0  99 

1  » 

1  » 

5  18 

5  17 

3  18 

5  18 

5  18 

5  18 

5  43 

It 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

5  » 

2  lt. 

2  17 

2  17 

2  15 

1  89 

1  72 

1  70 

1  f,9 

1  66 

1  67 

2  84 

1  11 

1  12 

1  19 

1  20 

1  22 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

2  58 

2  70 

2  70  , 

2  70 

2  70 

2  70 

7  47 

3  33 

3  33  ! 

3  33 

3  32 

3  32 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

ÎOO  francs 

en  billets  rie  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  • 

En  Angleterre   100  09 

En  Autriche-Hongrie .. .     99  73 

En  Belgique   100  16 

En  Espagne   142  93 

En  Grèce   165 

En  Hollande   100  1  ! 

En  Italie   103  35 

En  Portugal   139  30 

En  Roumanie  . 


99  85 

En  Russie   100  58 

En  Suisse 


100 


100 


du  jeudi  :>  octobre  1901 

ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   100  . . 

—  Anglais   99  91 

—  Austro-Hongrois .  100  27 

—  Belges  :.:   99  84 

—  Espagnols   69  95 

—  Grecs   60  60 

—  Hot/a?idais   99  89 

—  Italiens   96  75 

—  Portugais   71  78 

—  Roumanie    100  15 

—  Russes   99  42 

—  Suisses   Î00  .. 


Aux  Etats-Unis  

Au  Mexique   217  20 

En  Répuhl.  Argentine  ..  252  25 

Km  Chili   113  17 

Au  Brésil   252  76 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Ja/)on   !)5  58 

En  Chine   225  . 


Pièces  des  Etats-Unis   100  .. 

—  du  Mexique   46  04 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  43  04 

—  du  Chili   88  35 

—  du  Brésil   42  95 

Pièces  des  Indes   100  .. 

—  du  Japon   104  63 

—  de  la  Chine   44  44 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  lo  :i  octobre  1001 
r,n  cote  des  chiin^rs  < -s l  faible, la  raison  en  es!  mallieimMiM- 
monl  bien  simple.  Dovanl  i'espèci  de  débâcle  financière  à  la- 
■  | ticl II-  nous  avisions.  le  public,  s'atl'olc  et  vide  spn  porte-; 
feuille;  les  valeurs  internationales  regagnenl  Idurpays  d'ori- 
gine .cl  nous  donnent  des  crédits  sur  les  places? étrangères. 
La  devise  Itollajulaise  i"'  bouge  <  as,  maïs  w.  papier  aile- 
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mand  perd  1/lti.  autant  Le  papier  ausJro-hongrois  ;  les  remi- 
ses sur  l'Espagne  et  sur  le  Portugal  sont  en  légère  reprise, 
niais  aux  cours  actuels  une  variation  do  quelques  centimes 
n'a  aucun.'  signification.  Notre  rédacteur  en  chef,  M.  Edmond 
Théry,  a  expose  qu«lle  politique  devrait  suivre  l'Espagne 
pour' restaurer  son  change:  ses  avis  ont  été  écoutés  avec  in- 
térêt, niais  c'est  tout  et  le  Gouvernement  semble  se  désinté- 
resser de  la  question,  il  paraît  même  décidé  à  ne  rien  faire  à 
on  juger  par  la  note  d'allure  officieuse  que  nous  trouvons 
dans  1  EconomUta  : 

M.  l'rzaiz  pourra  sembler  pencher  vers  1  une  ou  1  autre  des 
solutions  qu'on  ne  manquera  pas  de  proposer  autour  du  lui 
en  taisant  état  des  produits  des  mines  d'Almaden,  niais  il  a 
dans  l'esprit  la  ferme  résolution  de  ne  s'occuper  en  aucune 
façon  de  la  moindre  opération  d'avance  en  or,  sans  avoir 
préalablement  obtenu  des  Chambres  et  vu.  sanctionné'  par 
Sa  Majesté,  le  moyen  de  pouvoir  vérifier,  en  moment  oppor- 
tun, l'opération  s'il  y  en  a  une  et  cela  dans  les  meilleures 
conditions  possibles  pour  le  Trésor. 

La  Banque  d'Espagne  a  du  inoins  relevé'  le  taux  de  son 
escompte  et  de  ses  avances  mais  dans  une  proportion  tout  à 
fait  insuffisante,  5  0/0  pour  l'escompte  et  0  0/0  pour  les 
avances  répondraient  à  peine  aux  besoins  de  la  situation. 

Pas  de  variation  sur  le  rouble  qui  maintient  son  améliora- 
tion de  la  semaine  dernière. 

Le  chèque  sur  Londres  perd  2  points  1/2,  il  faut  voir  là 
l'effet  de  la  ruine  des  valeurs  de  cuivre. 

Le  papier  belge  perd  0.10  0/0  contre  0,12  la  semaine  passée; 
le  papier  italien  est  à  3,25  0/0  au-dessous  du  pair,  il  continue 
son  mouvement  de  reprise';  le  papier  suisse  est  au  pair]  Pas 
de  changement  sur  le  New- York  à  517  50. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi*, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  i  mois 

Yokohama  

Singrppure  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio-Jaueii'o  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres . . . 
Argent  en  barres 


4  sept. 


2/1  ./• 


11  sept. 


2/1 


1/11  9/16  1/11 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
l'U  1/4 
3/7  3/4 
10  3/8 
16  3/8 

131  80 
77/11  ./. 
27  ./. 


•/• 

1/2 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  -3/16 
2/7  3/4 
10  11/16 
16  3/16 

131  30 
77/10  3/4 
26  15/16 


18  sept. 

25  sept. 

2  oct.. 

2'1 

1/11  9/16 

2/1  ./• 
1/11  7/16 

2/1  ./. 
1/11  7/16 

1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  3/16 
2/7  3/4 
11  5/16 
16  3/32 

1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  1/8 
2/7  5/8 
11  7/16 
15  13/16 

1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  3/16 
m  5/8 
1"1  5/8 
15  29/32 

130  30 
77/11  ./. 
26  15/16 

130  .. 
77/11  ./. 
20  7/8 

132  28 
77/11  1/4 
26  7/8 

Les  devises  orientales  à  base*  d'argent  n'ont  pas  changé, 
sauf  le  Hong  Kong,  qui  gagne  1/16  d. 

L'argent  métal,  du  reste,  est  au  cours  de  la  semaine  der- 
nière. 

Le  2  octobre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  souscrip- 
tions à  rémission  de  40.uo.000  roupies  en  Iraites  et  trans- 
ferts télégraphiques  du  Gouvernement  des  Indes.  Los  de- 
mandes pour  les  traites  se  sont  élevées  à  11.35.000  Ils.  Les 
souscriptions  suivantes  ont  été  acceptées  :  en  traites,  22.22.000 
roupies  sur  Calcutta  :  12.12.000  Ils.  sur  Bombay,  et  5.06.000 
roupies  sur  Madras.  Les  soumissions  au  taux  de  lsh.3  Ml/32 
deniers  recevront  environ  3  0/0:  celles  à  un  taux  supérieur 
seront  servies  intégralement.  Le  montant  offert  la  semaine 
prochaine  est  de  45.0C.OOO  lis. 

Le  commerce  de  l'Inde  s'accroît  et  la  demande  de  capitaux 
à  Calcutta  esl  devenue  assez  forte  pour  obliger  la  Banque 
du  Bengale  à  élever  .son  escompte  de  4  à  5  Ô/0;  la  Banque 
de  Bombay  reste  à  4  0/0. 

Le  Rio  est  ferme  et  gagne  3/16.  le  Valparaiso  3/32  :  la 
prime  de  l'or  a  haussé  de  2  25  à  Buenos-Ayres 

L'or  continue  à  être  recherché  pour  le  continent,  spécia- 
lement pour  l'Autriehc-Jlongrie.  L'once  standard  se  tient  au 
cours  de  77/11  1/4;  les  aigles  américaines  valent  16/5  3/'i  ; 
les  monnaies  allemandes  et  françaises,  76/5  1/2,  et  le  yen  ja- 
ponais 76/5.  A  Paris,  l'or  fait  toujours  1  1/2O/00  déprime. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 


Entrées 

Afrique  du  Sud  ....  £ 

Brésil  

Indes  occidentales .  . 
Inde  


Total. 


!  H  1.000 
10.200 
•->8.:;o0 
52:800 

1X2. 300 


[ndes 


Sorties 


306 


Total. 


ei.OUO 


Les  exportations  de  mêlai  blanc  en  Orienl.  du  20  au 
26  septembre  1001,  se  sont  élevées  à  229.000  liv.  st.,  soit,  de- 
puis le  1"  janvier,  un  total  de  6.628.248  liv.  st.,  contre 
5.625  0/2  livres  sterling  pendant  la  période  correspondante 
de  1900. 


On  constate,  pour  les  huit  premiers  mois  de  .1901,  une 
augmentation  importante  de-  l'importatics* de  monnaies  d'or 
et  d'argent  en  Italie  :  par  contre,  l'exportation  de  ces  mômes 
métaux  a  diminué  de  façon  sensible.  On  voit  dans  co  doublf 
mouvement  une  des  causes  principales  de  la  baisse  actuelle 
du  change; 

Les  exportations  ont  été,  pendant  ces  huit  mois,  de  8  mil- 
lions 076.80')  lire  ;  pendant  lfc.  période  correspondante  de 
3L90O,  elles  ne  s'étaient  élevées  quia  3.926.300  lire,  soit  une 
différence  en  faveur  de  1001  de  5.050.500  lire. 

Les  exportations,  pendant  le:  mêmes  mois,  ont  été.  eH 
1001,  de  11.088.200  lire  et,  en  1000,  de  0:931.400  lire; 

Escompte  hors  Banque 

Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York  { 
(timemoney)  \ 

Par  suite  de  l'abondance  extraordinaire  «les  capitaux,  cl  du 
chiffre  <les  disponibilités  des  banques,  l'escompte  hors  banque 
est  tombé'  à  rien  à  Paris;  à  Londres,  iF'est  encoixvau-dessus 
de  2  0,0:  à  Berlin,  il  se  tient  facilement  à  3  0/0'pï  New- 
York,  il  est  plus  faible  qu'il  y  a  huit  jours. 

Il  est  passé,  celle  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
housc  »,  217  millions  sterling  de  lettros  de  change  et  mandais. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé'  200  millions  sterling,  il  y  a  donc  une  augmen- 
tation de  17  millions. 


5  s&pt. 

12 

sept. 

19:  sept. 

26  sepf 

.  3  oct. 

1  5/8 

2  3/16 

1 

3/4 

l~/2 

1  1/2 

î  5/8 

o 

7/16 
1/2 

2  1/4 
2  5/S 

2  1/4 

.2  3/8 

2  1/2 

•> 

3  ./. 

3  ./. 

3  1/4 

4 

3//« 

h  1/2 

3  3/4 

3  1/4 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

Les  mouvements  d'or  de  lu  Banque  de  France  se  tradui- 
sent par  une  sortie  de  18.550.000  li .  I  a  circulation:  a-  prélevé 
7.625.000  fr.  à  Paris  et  9.0'fl.OOO  )ï.  dans.l*w  succursales;  il 
a  été  vendu  pour  6.161.O0O  fr.  de  matières;  il  eni  a  été  acheté 
pour  110.000  fr.  :  il  est  venu  •"»  millions  de  Belgique  et  42.00» 
francs  de  Tunis. 

Malgré  la  libéralité'  avec  laquelle  la  Banque  fournit  de  l'or 
à  la  circulation,  l'argent  a  diminue  de  li'.OOÔ.OOO  fr.  Le  public 
a  pris  1.068.000  IV.  aux  guichets  de'  la  Banque,  centrale  et 
1.743.000  IV.  à  ceux  di  s  succursales  ;  il  a  été  expédié  254.000 
francs  en  Suisse. 

La  circulation  fiduciaire  a  augmenté  de  156  millions,  les 
comptes  courants  ont  baissé  de  s^'  millions;  l'escompte  du 
Trésor  a  perdu  45  millions,  le  portcleùilléà  grossi  dit  121  mil- 
lions, les  avances  de  21  million-'.  ?  •es'mou.vements  analogues 
se  remarquent  toujours  à  1  échéance  de  septembre: 

La  Banque  d'Allemagne  a,  reçu  15  radiions  de  mêlai,  la 
circulation  a  augmenté  de  19  millions,  ses  comptes  cou ranl s 
de.  28  millions,  son  portefeuille  de  Oi  millions,. ses  avances 
sont  stationnaires.  Les  variations  do  ce  bjlail  sont  faibles, 
mais  le  portefeuille  se  tient  tûujonrs  dans  les  hauts  chiffres 
et,  alors  Que  l'année  dernière  on  pouvait  croire  que' la  crise 
se  liquidait  normalement,  il  n'en  esl  plus  de  même  aujour- 
d'hui, il  y  a  un  nouveau  retour  otttmsjf  qui  est  fort  sérieux. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  ■<  la  Bànqpe  d'Angleterre  : 
Entrées  Sorties 

Australie  t     15.000   Allemagne  £  501.000 

•ait  dos  sorties.    636.000    fc&j  pto:  .w  


Exc 


150.00) 


Total  égal . 


.t   ir.l.OOO      Total  des  sorties.*  651.000 


Les  sorties  excédent  les  en:p  es  de  15,900.000  fr.,,la  circu- 
lation a  pris  21. loo. 000  fr.,  d'oïi  une  diminution  d'or  de 
37  millions.  La  circulation  a  augmenté  dé  28  millions,  les 
dépôts  de  11  millions,  le  portefeuille  do  43  millions;  mais  il 
est  beaucoup  au-dessous  de  celui  de  l'année  dernière. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  coufâuue  à  accumuler  de 
l'or,  dont  h'  stock  vient  d'augmenter  de'  19  minions;  les 
comptes  courants  ont  augmenté  dfi  2:  millions';  ce  chapitre 
devient  plus  digne  de  ce  grand  rétablissement;  lu  portefeuille 
a  baissé  de  25  millions:  le<  autres  comptes  ne  présentent 
pas  d'infect. 

La  Banque  le  Belgique  a  perdu  millions  de  métal;  ste 
circulation  aaiigmenté  de  10  millions',  sets  comptes  courants 
de  7  millions,  son  portefeuille  do  7  'liions.  Ses'avancessoiïl 
rentrées  immobiles.  Aucun  changement  i  là  Banque  d'Espa- 
gne qui  a  eu  cours  un  tola!  do  1.370  mil5ionsdc  e.rédils,  alors" 
que  la  Banque  de  France  n'<  >  ■  que  i  A 13  millions,  la  Ban- 
que d'Allemagne  1.246  millions  et  ;  Banque  'l'Angleterre 
67!)  millions-.  La  Bam/ue  des  Pays-Bas  .  p  u'du  5  millions 
d'or  et  a  reçu  2  millions  d'argon  ,  les  aiitr.es  postes- du  bilan 
ne  présentent  que  des  variation?  -a  e  importance.  >Jous  iw 
voyons  rien  à  signaler  dan-  !•■-  i  .il  •••••  hmq'ucs. 
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Chronique  monétaire 


LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(lin  dollars) 


IMPORTATIONS 

Du7  Depuis 
au  H  sept,  le  1"  janv. 

I 1784.851 
18.209.788 
7.384.507 
1.430  1.850.005 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901... 

—  1900... 

-  1899... 

ARGENT 

Grande-Bretagne  1.355.510  33.785.591 

France   »  097.495 

Allemagne   •>  2.220 

Autres  pays....  1.329  209.433 


1 .430  29  209.211 
32.914  47.187.718 
4  167  25.871.409 


Total  1901... 

—  1900... 

—  1899... 


1.350.839  34.754.739 
869.115  33.199.449 
780.476  32.614.259 


IMPORTATIONS 

Du  1  Depuis 
au  t'i  sept,  le  i"  janv. 

871 
204.208 

80.850  1.960.907 

80.850  2.105.986 
17.687  1.008.002 
428.334  9.679.471 

»  25.283 
4.720 
223 

62.472  2.590.862 

02.472  2. 021. 088 
10.840  2.753.793 
48.252    1.808. 590 


Banq?tes  associées  de  New-York 
(En  millions  do  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill• 

164.7 

30.7 

851.4 

792.2 

17d.l 

3,0.7 

947.7 

885.1 

168.0 

30.8 

931.4 

872.3 

175.4 

31.1 

930.4 

866.0 

1900  24  sept. 

1901  7  sept. 
1901  14  sept. 
1901  21  sept. 

Aucun  mouvement  d'or  ;'i  New-York.  L'encaisse  des  Ban- 
ques associées  a  augmenté  de  7.400.000  dollars,  les  dépôts 
n'ont  pas  changé,  le  portefeuille  a  diminué  de  O.3OU.000 
dollars. 


Banque  du  Japon 
(Eu  millions  et  centaines  do  mille  yens) 


îooo  1"  sept. 

l>>nl  17  août 
1901  24  — 
1901  31  — 


Encaisse 


73.4 
66.4 
67.2 
f.7.0 


Circula- 
tion 


203.2 
190.6 
198.5 
203.7 


Dépôts 

privés 


5.!» 
5.2 
4.7 
3.7 


Por- 
tefeuille 


90.4 
55.2 
59.4 
02.7 


Avances 


61.0 
39.2 
39.7 
39.0 


L'encaisse  et  la  circulation  de  la  Banqtte  du  Japon  ont 
très  légèrement  augmenté  par  suite  de  l'échéance  d'août,  le 
portefeuille  a  suivi  le  mouvement,  les  avances  sont  station- 
nants, la  situation  est  toujours  peu  satisfaisante. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 

Opportunité  d'une  Réforme  de  la  Circulation 
en  Belgique 

(Suite  et  fin)  (1) 
Nous  terminons  la  reproduction  de  l'étude  de  M.  van 
der  Smisson  : 

Les  banquiers  auront  a  faire  l'éducation  de  leur  clientèle. 
Ils  ne  la  feront  pas  en  un  jour.  Mais  il  m;  faut  pas  espérer 
qoe  la  Chambre  de  compensation  à  créer  en  Belgique  attein- 
dra d'emblée  un  énorme  développement.  Même  il  ne  faut  pas 
le  désirer.  C'est  petit  à  pctilque  le  clearing-house  de  Londres 
a  multiplié  ses  opérations:  il  ne  faut  pas  oublier  qu'il  a  un 
siècle  et  quart  d'âge! 

I /essentiel,  c'est  que  l'usage  du  chèque  entre  dans  les 
mœurs.  Et  il  en  est  ainsi.  L'emploi  du  chèque  s'étend  en 
Belgique.  Nous  n'en  voulons  pour  preuve  que  ces  chiffrés 
extraits  des  rapports  d'une  Compagnie  financière  de  Bruxelles. 
!/•  m uiibre  Je  compte:  chèques  di  ses  clients  élait  en  1876  de 
«IJO,  ■  ii  1881  dO  850,  en  1886  de  1.2-50,  en  1891  de  1.550.  en  189o 
de  1.000,  en  1898  de  1.800,  en  18094e  2.400  et  en  1900  de  4.250. 
L  -  derniers  progrès  Mot  significatifs. 

<     n   -I         awc  du   vinaigre  qu'on  prend  les  mouclies  : 

Voit  L'Économiste  Européen,  n"  504  à  007. 


c'est  par  l'appât  d'un  intérêt  suffisamment  élevé  que  les  ban- 
ques attireront  les  dépôts,  qui  sont  la  base  de  lemploi  des 
cliéques. 

Le  secret  du  développement  du  rôle  des  banques  dans  la 
circulation  est  là  :  il  n'est  que  là.  «  Les  banquiers  de  la 
Grèce  et  de  Home  antiques  exerçaient  à  peu  près  les  mêmes 
pratiques  que  les  banquiers  (anglais)  d  aujourd'hui,  dit 
M.  W  Hoyvarth.  Ils  recevaient  la  monnaie  eu  dépôt,  en 
ayant  intérêt,  — et  ils  la  prêtaient  à  un  intérêt  plus  élevé,  « 

Ces  vérités  sont  admirablement  comprises  du  publie  bri- 
tannique.  Il  sait  que  la  vraie  place  des  ressources  disponibles 
des  particuliers  est  chez  les  banquiers.  Et  ceux-ci,  à  leur 
tour,  déposent  les  espècesdont  ils  n'ont  que  faire  à  la  Banque 
d'Angleterre.  C'est  ce  qui  nous  explique  qu'un  publiciste  com- 
pétent, M.  Giraud,  représente  la  Banque  d'Angleterre  comme 
«  toujours  prête  à  se  porter  au  secours  de  la  place  ».  Natu- 
rellement, puisqu'elle  est  constituée,  par  la  nation  même,  le 
grand  réservoir  monétaire. 

Elle  voit  ses  comptes  courants  augmenter,  tandis  que  ses 
affaires  d'escompte  déclinent,  double  circonstance  que  Les 
maîtres  de  la  science  financière  considèrent  comme  un  pro- 
grès. 

fies  mœurs,  nous  voudrions  les  voir  fleurir  en  Belgique. 

11  n'est  peut-être  pas  de  plus  grand  encouragement  aux 
dépôts  en  banque  que  la  circonspection  avec  laquelle  les  ban- 
quiers britanniques  remettent  les  carnets  de  chèques.  Il  y  a 
là  pour  la  clientèle  sérieuse  une  garantie  hautement  appré- 
ciable. Dans  la  discussion  relative  au  renouvellement  du 
privilège  de  la  Banque  Nationale  de  Belgique,  M.  le  ministre 
Liebaert  signalait  avec  humour  le  fait  qu'en  Angleterre, 
quand  on  n'a  pas  de  banquier,  on  feint  den  avoir  un.  On 
n'est  pas  un  gentleman  si  l'on  n'a  son  banquier.  Mais  ceci 
doit  être  bien  compris  :  le  fait  d'avoir  un  banquier  ne  crée- 
pas  le  gentleman.  Il  faut  comprendre  qu'on  n'obtient  le  titre 
de  client  chez  un  banquier  sérieux  que  si  l'on  est  galant 
homme. 

Les  banques  ont  confiance  dans  leurs  clients  et  des  clients 
dignes  de  leurs  confiance.  Voilà  une  chose  capitale ,  elle 
explique  à  elle  seule  le  clearing  System  et  son  succès. 

Nos  banquiers,  pensons-nous,  ont  plus  d'action  sur  leur 
clientèle  que  les  banquiers  d'outre-Manche.  Plus  que  ceux-ci 
ils  dominent  le  marché  de  l'argent.  Aussi  est-il  utile  de  rap- 
peler qu'en  Angleterre  les  maisons  de  banque,  en  bon  nombre, 
ont  d'abord  été  hostiles  au  clearing  System.  Elles  ont  passé 
par  la  phase  que  traversent  en  ce  moment  les  banques  fran- 
çaises, si  nous  en  croyons  les  très  intéressantes  communica- 
tions que  le  Moniteur  des  Intérêts  matpriels  a  reçues  à  ce 
sujet.  Mais  une  vue  plus  claire  de  leurs  intérêts  a  converti 
les  banquiers  anglais,  et  nous  espérons  que  leur  exemple  ne 
sera  pas  perdu  pour  les  nôtres.  Ce  qu'ils  doivent  comprendre 
et  admettre,  c'est  qu'en  matière  de  banque  toute  facilité  plus 
grande  pour  le  public  est  un  progrès  corrélatif  dans  le  fonc- 
tionnement des  banques,  selon  la  remarque  pleine  de  sagacité 
de  M.  Howârth  dans  son  traité  déjà  cité  sur  le  clearing  Sys- 
tem anglais.  Cela  est  incontestable  :  le  développement  du 
crédit  bien  compris  a  pour  corrollaire  le  meilleur  emploi  des 
capitaux,  le  développement  des  affaires  et  de  la  richesse  pu- 
blique. Et  ce  sont  aussi  les  plus  sûres  conditions  de  profits 
grandissants  pour  les  banques. 

Il  est  désirable  que  ce  point  de  vue  soit  aussi  celui  auquel 
se  placent  les  administrateurs  et  les  actionnaires  de  la  Banque 
Nationale,  si  la  question  de  la  participât  on  de  notre  banque- 
d'émission  au  fonctionnement  d'un  clearing  house  national 
se  trouve  posée. 

La  Banque  aura  à  se  demander  quel  rôle  sera  le  sien  une 
fois  le  clearing  System  admis.  Elle  est  une  Société  quasi 
publique,  mais  constituée  à  l'aide  de  capitaux  privés  qui 
doivent  être  rémunérés.  Qu'adviendra-t-il  des  dividendes? 

Heureusement,  le  fondateur  do  la  Banque  a  prévu  qu'elle 
serait  constituée  à  l'aide  d'un  capital  relativement  faible  ef 
dont  la  rémunération  se  trouve  par  14  même  facilitée.  Il  esl 
est  vrai  qu'en  1872  ce  capital  a  été  porté  de  25  à  50  millions, 
mais,  tel  quel,  il  est  encore  peu  de  chose  eu  égard  à  la 
circulation  et  au  rôle  de  la  Banque,  et  cette  circonslance  a 
permis  jusqu'à  présent  la  distribution  de  dividendes  plantu- 
reux. 

Le  rôle  de  la  Banque  Nationale  tendrait  à  diminuer  en  ce 
qui  concerne  l'escompte.  Mais  il  décroîtra  lentement,  relati- 
vement à  l'ensemble  des  transactions,  et  non  pas  d'une  ma- 
nière absolue. 

Car  il  se  fera  plus  d'affaires  sous  l'empire  du  clearing- 
System . 

D'autre  pari,  la  Banque  verra  augmenter  les  dépôts  en, 
comptes  courants.  Le  système  du  chèque,  compris  à  la  ma- 
nière britannique,  aura'  pour  corollaire  l'afflux  des  dépôts 
dans  les  banques  et,  de  là,  à  la  Banque.  11  exercera  sur  les 
espèces  une  action  centripète,  les  fera  sortir  des  coffres-forts 
particuliers  ei  des  bas  de  laine  même  pour  les  diriger  par  le 
canal  des  banques  vers  le  réservoir  central,  la  Banque- 
d'émission. 
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Et  la  Banque  trouvera  dans  celte  situation  nouvelle  des 
facilités  pour  l'escompte,  ce  qui  est  uno  autre  raison  de 
croire  que  la  Banque  continuera  à  pratiquer  l'escompte  sur 
une  importante  échelle,  mais  sans  garder  le  monopole  dange- 
reux que  les  circonstances  lui  ont  dévolu. 

La  question  a  été  abordée  par  l'honorable  M.  Delboko,  à  la 
séance  de  la  Chambre  des  représentants,  le  17  janvier  JîXX), 
et  ses  conclusions,  bien  autrement  motivées  que  les  nôtres, 
sont  conformes  aux  nôtres.  11  pense  que  l'escompte  garderait 
toute  son  importance,  actuelle,  mais  que  «  la  Banque  escomp- 
terait avec  ses  comptes  courants  ».  Telles  sont  ses  propres 
expressions. 

11  va  jusqu'à  dire  que  les  bénéfices  de  la  Banque  augmen- 
teraient probablement  —  ce  qui  n'est  pas  impossible  —  à 
cause  des  «  frais  de  l'encours  des  billets  de  banque  qui  lui 
seraient  épargnés.  » 

Mais  il  n'est  pas  évident  que  la  circulation  des  billets  de 
banque  doive  être  très  sensiblement  réduite  par  la  création 
d'un  clearing  house.  La  compensation  ne  sera  pas  applica- 
ble aux  petits  paiements,  qui  sont  les  plus  nombreux,  nous 
voulons  dire  au  paiement  do  faibles  sommes,  comme  les  sa- 
laires de  semaine  ou  de  quinzaine.  Le  billet  continuera  d'y 
remplacer  les  espèces  ;  le  rôle  des  petits  billets  est  destiné  à 
grandir.  Nous  avons  rappelé  combien  il  a  fallu  graver  de 
billets  de  vingt  francs  ces  dernières  années.  Il  faudra  en  li- 
vrer de  plus  en  plus  à  la  circulation,  cela  est  hors  de  doute... 

Le  rôle  du  portefeuille  étranger  do  la  Banque  Nationale 
augmentera  aussi,  ainsi  que  l'importance  de  ce  portefeuille. 
C'est  chose  merveilleuse  à  constater  —  de  notre  point  de  vue 
—  que  ce  développement  du  portefeuille  étranger,  qui  est  des- 
tiné à  devenir,  si  besoin  était,  le  parachute  de  l'influence  et 
des  bénéfices  de  la  Banque. 

Tels  sont,  pour  la  Banque  Nationale,  les  moyens  dès  à 
présent  prévus  de  parer  à  certaines  conséquences  immédiate- 
ment défavorables  de  l'intronisation  du  clearing  System  en 
Belgique. 

De  plus,  elle  y  trouvera  un  avantage  hors  do  pair  ;  une  ef- 
ficace protection  contre  l'hypertrophie  de  ses  fonctions,  une 
atténuation  certaine  aux  suites  particulièrement  redoutables 
-d'une  crise  toujours  possible,  alors  que  le  pays  n'est  pas  suf- 
fisamment pourvu  de  numéraire  de  pleine  "valeur  interna- 
tionale. 

La  Frappe  des  Monnaies  aux  Etats-Unis 

Voici  le  détail  mensuel  de  la  frappe  en  or  et  en  argent  aux 
Monnaies  des  Etats-Unis,  pendant  l'année  1900  et  les  huit 
premiers  mois  de  1901  : 

1900  1901 


Or 


Argent 


Or 


Argent 


Janvier   11.515.000  2.364.101  12.657.200  2.713.000 

Février  ....  13.401.900  1.940.000  9.230.300  2.242.166 

Mars   12.596.240  4.341.376  6.182.152  3.120  580 

Avril   12.922.000  3.930.000  18.958.000  2.633  000 

Mai                  8.252.000  3.171.000  9.325.000  3  266.000 

Juin   3.820.770  2.094.217  5.948  030  2.836.185 

Juillet   6.540.000  1.827.827  4.225.000  1  312  000 

Août   5.050.000  2.536.000  6.780.000  3.141  000 

Septembre..  2.293.335  3.932.185  » 

Octobre....  5.120.000  4.148.000  »  » 

Novembre..  13.185.000  3.1:30.000  » 

Décembre..  4.576.697  2.880.555 

Total...     99.272.942  36.295.321     73.305.682  21.263.931 

En  août  dernier,  les  Monnaies  ont  frappé  6.780.000 
dollars  d'or,  3.141.000  dollars  d'argent  et  219.310  dollars  do 
monnaie  divisionnaire,  soit  au  total  10.140.310  dollars. 

Voici,  d'autre  part,  un  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'ar- 
gent en  circulation  aux  1er  janvier,  1"  juillet  1901,  ainsi  tfu'au 
1"  septembre  1901  : 

P'janv.  1901  1"  juill.  1001    1"  sept.  1901 
Monnaies  d'or  ....     629.192.378     630.407.728  ~  630  03T7ÏÏ) 
Dollars  d'argent . .       70.182.326      66.587.893  08.021.039 
Monnaies  division- 
naires d'argent..      83.123.463      79.700.088  80.788.228 

Certificats-or   232.787.929     245.715.739     259  342  649 

—       argent.     'i22.399.403     429.040.738  483.550.842 
Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)   61.230.159      47.540.245  44.300.417 

Billets  -les  Etats- 
Unis   334.587.495    332. 468.013    333.975  624 

Certificats  (loi  du 
8  juin  1872)   1.560.000 

Billets  «les  Banque" 
Nationales   332.188.526     3 45 .205. 836  347.773.315 

Total          2.173.251.879  2.177.266.280  2.197.789.824 


La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,,  au  t'r  janvier 
1899,  à  75.333.000  habitants  :  la  proportion  de  la  circulation  à 
la  population  ressortait  à  25  dollars  19  par  tète  ;  au  1"  jan- 
vier 1900,  la  population  était  évaluée  à  70.977.000  habitants 
et  la  proportion  par  tête  ressortait  à,  25  dollars  73.  Au  1"  jan- 
vier 1901,  la  population  était  évaluée  à  77.080.0W  habitants 
et  la  proportion  ressortait  à  28  dollars  19.  Au  1er  septembre 
1901,  la  population  était  de  77.985.000  habitants  la  propor- 
tion de  28  dollars  18. 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbcck  vient  de  publier  ses  index-numbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  août  1901. 

La  moyenne  des  onze  années  de  1807  à  1877  étant  100,  voici 
les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1878-87  

....  79 

1889  Décembre . . 

73.5 

1891-1900  

....  06 

1895  Février  

60.0 

1884  

76 

1890  Juillet  

59.2 

1889  

72 

1900  Août  

76.0 

1890  

61 

—  Décembre . . 

73.4 

1897  

  62 

1901  Mars 

71.0 

1898  

  64 

69.  « 

1809  

68 

—  Juillet 

69.5 

1900  

69.8 

La  légère  avance  constatée  dans  l'index  numbers  est  due- 
au  coton  et  au  charbon  pour  usages  domestiques.  Les  grains 
n'ont  presque  pas  subi  de  variations  :  la  hausse  du  mois  est 
contrebalancée  par  les  prix  plus  bas  des  pommes  de  terre. 
Parmi  les  produits  alimentaires,  la  viande  a  enregistré  une 
légère  élévation  mais  le  sucre  est  meilleur  marché. 

Parmi  les  minéraux,  il  y  a  peu  de  changements  pour  les 
différentes  sortes  de  métaux,  mais  le  marché  du  charbon  est 
meilleur  et  le  prix  de  vente  de  la  meilleure  qualité  pour  usages 
domestiques  a  haussé  à  Londres  de  17/0  à  19/»  la  tonne, 
Parmi  les  textiles,  le  coton  a  haussé,  tandis  que  tous  les  au- 
tres articles  n'ont  pas  varié.  Pour  les  matières  premières 
diverses  il  n'y  a  pas  de  changement  dans  l'ensemble. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  premiè- 
res, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  (la  moyenne 
de  1867-77  étant  100)  : 

1878-87  91-1900  1895   1896   1900   1900   1901  1901 
Mo}"    Moy"  Fév.  Jui).  Fév.    Déc.  Juillet  Août 


Prod. ali- 
mentaires 84 

Mat.  pre- 
mières. . .  70 


08  63.8  00.0  05.8  09.2  06.9  66.7 
65      57.0   58.0   81.9  70.5   71.4  72.0 


Les  produits  alimentaires  ont  diminué,  d'environ  4  0/0  et 
les  matières  premières  d'environ  6  0/0  par  rapport  à  la  tin 
de  l'année  dernière. 

Les  prix  et  index-numbers  de  l'argent  ont  été  comme  suit 
(60  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100)  : 

Prix  Indçx-numbcr 
d.  — 
32    ./.  52.0 
23   7/8       '  39.2 
29   9/10  Î8.6 

26  15/16  14.3 

27  ./.  44.4 


Moyenne  1891-1900  

Fin  Août  1897  

—  Décembre  1900  

—  Juillet  1901  

—  Août  1901  


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  Tout  comme  la  précédente,  la 
semaine  a  été  très  mouvementée  et  le  bon  marché  «les 
reports  n'a  pas  enrayé,  sur  l'instant,  la  réaction  de 
certaines  valeurs.  Pourtant,  à  l'heure  actuelle,  le  Marché 
semble  s'être  repris.  Il  est  vrai  que  c'était  hier  le  jour 
des  règlements  de  liquidation  de  fin  septembre  et  que 
l'on  n'a  pas  signalé  de  défaillances,  malgré  les  fortes 
variations  qui  ont  eu  lieu  dans  ces  derniers  temps. 
Aussi,  au  dernier  moment,  la  cote  a-t-elle  une  meil- 
leure allure.  Sur  les  titres  qui  avaient  été  le  plus  atta- 
qués, une  reprise  importante  est  même  à  signaler. 

Allemagne.  —  On  annonce  officiellement  que  le  bud- 
get 1902-190:'!  se  solde,  dès  maintenant,  par  100  mil- 
lions de  marks  de  déficit.  On  en  demandera  70  millions 
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aux  contributions  matriculaires  des  divers  l'Hais  et  le 
reste  à  un  emprunt. 

Les  journaux  officieux  de  l'Autriche  Hongt'h;  pour- 
suivent leur  violente  campagne  contre  les  projets  doua- 
niers de  'l'Allemagne.  Les  organes  du  Gouvernement 
hongrois  préconisent  la  fermeture  complété  de  leurs 
frontières  aux  produits  allemands. 

Le  marasme  des  industries  est  Ion  jours  très  grand 
et  l'inactivité  du  marché  financier  complète. 

L'argent  sur  le  marché  libre  est  abondant. 

Arii/lelcrrr.  —  La  tendance  générale  du  .Marché  est 
faible;  mais  l'argent  reste  abondant  sur  le  marché 
monétaire. 

La  publication  de  ViitideaihiUtmbev  de  Y  Eeoiiomisl  pour 
le  mois  de  septembre  montre  la  continuation  de  la 
stagnation.  Depuis  septembre  11J00,  il  y  a  eu  baisse 
continue. 

L'industrie  textile  est  eu  assez  bonne  posture  et  la 
situation  générale  des  industries  n'est  pas  défavorable. 

Espagne.  —  Le  cours  du  change  est  toujours  dans 
les  environs  de  43. 

En  août,  les  importations  dominent  encore  les  expor- 
tations :  (58  millions,  contre  57,  non  compris  les  mé- 
taux précieux.  Dans  les  huit  premiers  mois,  les  impor- 
tations se  sont  élevées  à  558  millions,  sans  les  métaux 
précieux,  e  t  les  exportations  à  415  millions.  L'argent 
importé  est  de  4.7  millions  et  celui  exporté  de  17.2 
millions. 

Les  recettes  publiques  sont  en  forte  plus-value. 

Bulgarie.  —  Les  négociations  en  vue  d'un  emprunt 
bulgare  de  120 'millions  de  francs  ont  abouti. 

Italie.  — 'M.  Luzzati.a  exposé  un  projet  de  réformes 
financières  ou  il  préconise  le  maintien  absolu  del'équi- 
librc  budgétaire,  l'amélioration  de  la  circulation  fidu- 
ciaire ct'la  continuité  d'une  politique  extérieure  toute 
pacifique. 

On  annonce  que  le  ministre  des  linances  étudierait 
la  transformation  de  la  Dette  amortissable  en  Conso- 
lidé. Ce  projet  rencontrera  de  vives  oppositions. 

Le  commerce  extérieur  des  8  premiers  mois  indique 
une  amélioration  de  la  situation.  L'augmentation  de 
l'importation  est  réduite  a  5.829.407  lire  et  l'augmen- 
tation de  l'exportation  a  progressé  à  12.107.820  lire. 

Roumaine.  — La  production  totale  du  blé  est  évaluée 
;  25.5  millions  d'hectolitres:  il  reste  plus  de  16  millions 
dis, 'oniblcs  pour  l'exportation. 

Amérique.  -Brésil.  La  convention  du  parti  répu- 
blicain a  désigné  pour  candidat  à  la  présidence 
If.  Rodrigue  Alvés,  président  de  l'Etat  de  San  Paulo, 
et  pour  vice-présiflent  M.  Sitviano  lîrandao,  gouver- 
neur de  l'Etat  de  Minas-Geraes. 

Riais-Unis..  —  Dans  les  sept  premiers  mois  de  l'an- 
nùc,  les  importations  se  sont  élevées  à  506.337. 191  dol- 
lars, contre  503^078.345  dans  la  même  période  de  1900, 
ef  les  exportations  à  830.883.816,  contre  812.486.551. 

Depuis  le  commencement  de  l'exercice,  l'excédent 
•les  recettes  sur  les  dépenses  a  atteint  6.053.377  dol- 
lars. 

Mexique.  —  Dans  l'année  iiscale  1001-1902,  les  im- 
f»ortal.ion.s.se  sont  élevées  à  65.083.490  piastres,  contre 
(54. .318.175  piastres  dans  l'année  antérieure.  Les  expor- 
tations se  sont  élevées  à  148:656.338  piastres,  contre 
J50 ..05»  .360  piastres. 


Asie 


premiers 
levées  à 
I  les  ex- 


bides  mglaùes.  Dans  les  quatre  , 
mois  <lc  l'année,  les  importations  se  sont  é 
•'IS. 32. 3'-».. 762  Us.,  métaux  précieux  compris,  e 
portatkras  ù  4.54.05.813  lis. 

lu-pan.     En  1890,  la  longueur  totale  des  voiesïer- 
Hii  lapon  était  do  5.820  kilomètres,  dont  l-'l'i  appar- 
tenant à  l'Etat. 
Les  lignes  ii  double  voie  sont  très  restreintes. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  éc  EXTRA- EUROPÉENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'L'TAT 


EUBOPÉENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  2"jfi\2û). 
Autriche  or  1  %  (cli.  f.  ï  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. . . 
Hellénique  i  %  1887  (net  11  fr.8r>; 

Hollande  3  %  (a  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  -2  fr.  50)  

Italie  i  %  net  

Norvège  .'i  %  188G  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien 3 %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  i  %  amort.  1895  

Suéde  3  y}  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  <le  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D... 
—      Priorité  4  %  1890   

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  i  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  î  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

Haïti  5  %  K875  

Japon  5  %  (a  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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487  . 
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5  96 
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109  60 

21  40 

3  65 

113  .. 

28  25 

3  53 

112  .. 

28 

3  56 

260  50 

17  36 

5  r 

240  .. 

Ifi  .. 

6  25 

102  50 

20  50 

4  87 

103  • 

20  60 

4  85 

43  . 

17  20 

5  81 

43  10 

n  24 

5  80 

91  -. 

30  33 

3  25 

91  .. 

30  33 

3  29 

50  20 

14  34 

6  97 

50  80 
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FRANCE 


La  Politique.  —  La  Rentrée  des  Chambres.  -  Le  IJudget  de  190Î. 

Le  Gouvernement  avait  parlé  du  22  octobre  pour  la 
rentrée  du  Parlement,  à  condition  que  la  Commission 
du  Budget  aurait  terminé  ses  travaux  à  cette  époque  ; 
on  pense  généralement,  maintenant,  que  cette  date  sera 
maintenue.  Quoi  quïl  en  soit,  quelques  débats  intéres- 
sants seront  institués  dès  la  rentrée,  le  voyage  du  Tsar 
en  France  ferait  l'objet  d'un  débat  public. 

Plusieurs  députés  appartenant  ù  des  opinions  diffé- 
rentes ont.  ['intention  d'interpeller  le  Gouvernement 
sur  les  principales  questions  de  politique  étrangère  et, 
notamment,  en  ce  qui  concerne  les  affaires  d'Orient. 

On  cite  déjà  comme  devant  intervenir  dans  ce  débat 
M.  Denys  Cochin,  M.  d'Estournelles  et  M.  MiHevoye  : 
un  représentant  du  groupe  socialiste  prendrait  égale- 
ment la  parole,  et  M.  l'abbé  Lemire  profiterait  de  l'oc- 
casion pour  demander  si  les  deux  puissances  alliées 
ne  seraient  pas  disposées  à  prêter  leur  appui  aux 
Républiques  sud-africaines  qui  réclament  l'arbitrage 
du  tribunal  international  de  La  Haye. 

Dans  le  cas  où  le  Gouvernement  ne  croirait  pouvoir 
accepter  de  répondre  à  une  pareille  interpellation, 
comme  le  règlement  lui  en  donne  le  droit,  des  explica- 
tions lui  seraient  demandées,  lors  de  la  discussion  des 
crédits  extraordinaires  ouverts  à  l'occasion  du  voyage 
du  Tsar  par  décret  rendu  en  Conseil  d'Etat,  et  qni 
doivent  être  soumis  à  la  ratification  parlementaire 
dans  la  quinzaine  suivant,  la  reprise  de  la  session  ;  le 
Ministre  des  Affaires  étrangères  serait  alors  amené  à 
faire  une  déclaration  avant  le  vote  el  à  fournir  tanl  à 
la  Chambre  qu'au  Sénat,  mais  avec  la  réserve  nui 
s'impose  en  pareille  matière,  des  indications  sur  les 
i  ues  échangées  à  Compiègnc  et  sur  la  politique  de  la 
double  alliance. 


L"ÉCOKOMJSTE  KUKOPKKX.  France 


La  Commission  du  Budget  s'est  réunie  te  26  septembre 
sous  la  présidence  de  M.  Mesureur. 

M.  Uuhbard  a  présenté  ses  dernières  observations  sur  La 
(in  du  budget  du  Ministère  des  Finances. 

M.  Berteaux,  r&ppoètaur  du  budget  du  Ministère  de  ta 
Guerre,  a  formulé  des  .observations  générales  concernant  le 
fonctionnement  îles  différents  services  de  l'armée.  Il  a  été 
amené  a  examiner  successivement  les  questions  suscitées  par 
la  loi  des  cadres,  les  excédents  d'officiers  à  la  suite,  les  in- 
complets d'officiers  de  réserve  et  l'insuffisance  numérique  de 
nos  différentes  unités. 

Il  a  constaté  que  seule,  une  réforme  de  notre  loi  des  cadres 
.'[  île  notre  loi  de  recrutement  pouvait  remédier  à  ces  incon- 
vénients par  rétablissement  du  service  égal  pour  tous. 

Abordant  la  question  de  l'avancement,  il  a  cherché  les  dif- 
férentes améliorations  destinées  à  le  rendre  plus  rapide,  et  il 
a  cru  pouvoir  préconiser,  dans  ce  but,  la  création,  pour  les 
officiers,  de  congés  sans  solde,  a  longs  termes,  qui  favorise- 
raient en  même  temps  un  lion  recrutement  de  nos  officiers  de 
réserve. 

L'organisation  du  haut  coin  mandement  en  temps  de  guerre, 
la  question  des  sous-officiers  rengagés,  celle  des  écoles  mili- 
taires, des  approvisionnements  de  pain  de  guerre,  des  chaus- 
sures, du  harnachement  et  des  grandes  manœuvres  ont  été 
successivement  traitées  par  le  rapporteur. 

Les  27  et  28  septembre,  la  Commission  du  Budget  a 
continué  l'examen  du  budget  de  la  Guerre. 

w  Le  1er  octobre,  la  Commission  du  budget  a  continué 
l'examen  du  budget  de  la  Guerre. 

La  Commission,  votant  sur  les  conclusions  de  M.  Berteaux, 
rapporteur,  a  décidé  de  réserver  l'examen  des  déiienses  rela- 
tives aux  opérations  dans  l'Extrème-Sud  algérien,  jusqu'à  ce 
que  le  Gouvernement  ait  pu  être  entendu  sur  une  situation 
qui,  si  elle  devait  se  prolonger,  continuerai!  à  grever  le 
budget  de  sommes  importantes  et  qui  ne  paraissent  nul- 
lement en  rapport  avec  les  résultats  à  obtenir. 

Sur  la  proposition  de  différents  membres,  les  crédits  relatifs 
à  la  justice  militaire  ont  été  également  réservés  jusqu'à  l'au- 
dition du  Gouvernement.  Puis  la  Commission  a  voté  les 
chapitres  numérotés  des  12  à  (>1,  réalisant  sur  ces  chapitres 
une  économie  de  plus  d'un  million. 

Des  modifications  proposées  par  le  rapporteur  en  ce  qui 
concerne  l'amélioration  du  sort  dos  lieutenants  et  notamment 
des  officiers  d'administration  ont  été  réservées  jusqu'à  ce  que 
soient  entendus  les  Ministres  de  la  Guerre  et  des  Finances. 

■vw  La  Commission  du  Budget  s'est  réunie  le  2  octobre  et 
a  interverti  l'ordre  de  ses  travaux. 

Elle  a  suspendu  l'examen  du  budget  de  la  Guerre  pour 
entendre  M.  Decrais  sur  le  budget  des  Colonies. 

La  Commission  a  ensuite  statué  sur  les  chapitres  6,  9  et 
23  réservés,  du  budget  des  affaires  étrangères.  Sur  le  cha- 
pitre 9  ;  constructions  à  l'étranger)  l'architecte  chargé  d'agran- 
dir l'ambassade  de  France  à  Londres,  ayant  dépassé  les  devis 
de  100. 000  francs,  la  Commission  a  refusé  do  reconnaître 
cette  dépense.  Sur  le  chapitre  23,  consacré  aux  missions 
étrangères  en  Extrême-Orient,  les  crédits  afférents  aux  mis- 
sions ayant  un  caractère  religieux  ont  été  supprimés. 

■vw  Nous  avons  annoncé  que  le  Gouvernement  avait  l'in- 
tention de  convoquer  les  Chambres  pour  le  22  octobre  pro- 
chain. Quelques  journaux  ont  prétendu  qu'il  serait  question 
de  reporter  au  5  novembre  la  date  d'ouverture  de  la  session. 
•  le  bruit  est  dénué  de  fondement. 

Les  raisons  qui  ont  déterminé  le  Gouvernement  à  choisir 
la  date  du  22  octobre  subsistent  entièrement;  elles  sont,  en 
effet,  tirées  de  la  nécessité  d'assurer  le  vote  définitif  du 
budget  de  1902  avant  l'expiration  de  la  législature. 

On  sait  que  les  pouvoirs  de  la  Chambre  actuelle  prennent 
lin  le  31  mai  1002.  Les  élections  générales  se  feront  le  pre- 
mier dimanche  de  mai,  conformément  à  ce  qui  a  eu  lieu  en 
1898.  Elles  seront  piécédées  des  vacauces  de  Pâques  et,  d'au- 
tre part,  la  nécessité  de  réserver  une  durée  suffisante  à  la 
période  électorale,  forcera  la  Chambre  à  se  séparer  définiti- 
vement dans  la  première  quinzaine  de  mars. 

Dans  ces  conditions,  il  faudra  que  le  budget  soit  voté 
avant  le  31  décembre  prochain,  pour  qui'  la  nouvelle  législa- 
ture se  trouve,  à  son  arrivée,  en  présence  d'une  situation 
financière  normale. 

En  fixant  au  22  octobre  la  reprise  des  travaux  parlemen- 
taires, le  Gouvernement  est  convaincu  qu'il  donnera  aux 
Chambres  un  délai  suffisant  pour  arriver  au  vole  du  budget 
pour  la  fin  de  l'année  actuelle. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  Situation  Économipe  et  Financière 

DES    ÉTATS-UNIS    D'AMÉRIQUE  >> 
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La  Houille.  Dans  l'enquête  qu'il  lit,  en  1896, 
sur  le  commerce  anglais  et  la  concurrence  étran- 
gère, sir  Gourtenay-Boyle,  secrétaire  permanent 
ilu  Board  of  Trade,  constatait  que,  d'après  les 
chiffres  officiels,'  l'augmentation  de  la  population 
urbaine  en  Allemagne  et  aux  Etats-Unis  commen- 
çait à  devenir  plus  importante  qu'elle  ne  pouvait 
l'être  dans  le  Royaume-Uni.  A  bref  délai,  disait-il, 
ces  deux  pays  posséderont  donc  une  population 
non  agricole  plus  considérable  que  celle  de  l'An- 
gleterre, population  qui  ne  pourra  manquer  de 
s'accroître.  Et  il  arrivait  à  cette  conclusion:  «que 
les  conditions  de  la  suprématie  manufacturière  et 
industrielle  du Royaume-Unide venaient  différentes 
de  ce  qu'elles  étaient  à  l'époque  où  la  population 
non  agricole  des  autres  nations  se  trouvait  être 
moins  importante  que  la  sienne  ». 

La  grande  préoccupation  du  secrétaire  perma- 
nent  du  Board  of  trade  était  de  rechercher,  dans 
les  productions  de  la  houille  et  du  fer  (ces  deux 
premiers  produits  de  l'industrie),  si  la  prédomi- 
nance de  l'Angleterre  était  gravement  menacée. 
Son  enquête  portait  -sur  les  statistiques  de  1895 
qui  montraient  déjà  cette  suprématie  sérieuse- 
ment compromise  par  les  Etats-Unis  :  Si  la  même 
enquête  était  faite  aujourd'hui,  avec  les  chiffres  de 
1900,  les  Anglais  devraient  reconnaître  que.  les 
Etats-Unis  ont  pris  décidément  le  premier  rang 
parmi  les  nations  industrielles. 

Nous  examinerons  d'abord  le  rendement  des 
mines  de  charbon.  En  1870,  la  production  des 
Etats-Unis  représentait  à  peine  le  tiers  de  celle  de 
l'Angleterre  et,  en  1881,  la  moitié.  En  1890,  le  total 
des  Etats-Unis  était  encore  inférieur  mais,  d'année 
en  année, 'l'écart  allait  en  diminuant  et,  en  1899, 
la  grande  République  américaine  prenait  la  tête 
des  pays  producteurs  de  houille;  il  est  à  croire 
que  cette  place  ne  sera  pas  perdue.  Voici,  pour  les 
dix  dernières  années,  quels  ont  été  les  résultats 
obtenus  : 

Production  carbonifère  des  Etats-Unis  de  1890  à  1900 
(En  milliers  de  tonnes) 


Charbons 

Exporta- 

Années 

bitumineux 

Antracite 

Total 

tions 

1890  

99.393 

41.490 

140.883 

1.933 

1891  

105.269 

45.237 

150.506 

2.400 

1892  

113.265 

46.850 

160.115 

2  509 

1893  

114.620 

48.185 

162.805 

2.847 

1894  

106.090 

46.358 

152.448 

3.616 

1893  

120.641 

51.785 

172.426 

3.871 

1896  

122.893 

48.523 

171.416 

3.775 

1897  

131.795 

46.814 

178.609 

3.820 

1898  

148.743 

47.C63 

196.406 

4.221 

1899  

179.966 

53.945 

233.911 

5  267 

1900  

183.795 (2) 

51.307 

235  102 

8.000 

Ce  rapide  développement  de  la  production  carbo- 
nifère américaine  est  un  des  faits  qui  préoccupent 
le  plus  les  centres  métallurgiques  européens. 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  a"  503  à  507. 

(2)  Evaluations. 
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L'ECONOMISTK  EUROPÉEN.  —  France 


Jusqu'ici  tous  les  pays  industriels  do  l'Europe 
dépendaient  plus  ou  moins  de  la  production  an- 
glaise et  Ton  a  reconnu,  en  1899-1900,  quelles 
fâcheuses  conséquences  pouvait  entraîner  cette 
situation.  La  perspective  de  voir  arriver  sur  nos 
marchés  le  charbon  des  Etats-Unis  a  été  bien 
accueillie  par  notre  industrie,  qui  a  immédiate- 
ment voulu  savoir,  eu  égard  aux  qualités  de  ce 
combustible,  si  son  prix  de  revient,  augmenté  des 
frais  de  transport,  lui  permettrait  de  faire  une 
concurrence  utile  à  la  houille  anglaise. 

Dans  un  rapport  rédigé  en  mars  1900,  notre 
Consul  général  à  New-York,  M.  Ed.  Bruwaert,  a 
fourni  à  ce  sujet  des  renseignements  du  plus  haut 
intérêt  : 

«  La  production  carbonifèredes  Etats-Unis,  a-t-il  dit, 
est  à  l'heure  actuelle  la  plus  considérable  du  monde. 
Les  variétés  sont  nécessairement  très  diverses,  les 
prix  restant  très  bas  puisque  l'Administration  donne  à 
ces  produits  une  valeur  moyenne  qui  ne  dépasse  pas 
i  fr.  la  tonne  au  carreau  de  la  mine.  C'est  peut-être  en 
raison  de  ces  bas  prix,  qui  dénotent  des  qualités  mé- 
diocres, que  le  commerce  étranger  n'est  venu  que  fai- 
blement s'approvisionner  ici. 

«  Depuis  quelques  mois,  néanmoins,  il  existe  une 
demande  française  très  pressante.  C'est  Marseille  qui, 
tout  d'abord,  a  commencé  les  démarches,  il  y  a  deux 
ou  trois  mois,  sans  doute  à  cause  de  la  rareté  de  l'ar- 
ticle, soit  que  les  grèves  d'Angleterre  ou  de  France 
aient  tari  les  sources  d'approvisionnements  ordinaires, 
soit  que  la  guerre  de  l'Afrique  du  Sud  ait  enlevé  des 
bras  dans  les  mines  anglaises  ou  des  navires  sur  les 
lignes  de  navigation.  Tout  récemment,  la  Bretagne,  la 
Normandie,  le  Nord,  ont  envoyé  ici  de  nombreuses 
demandes,  probablement  pour  la  même  cause  :  la 
diminution  des  fournitures  anglaises. 

«  De  l'enquête  que  j'ai  faite  et  des  renseignements 
que  le  Consulat  possède,  il  résulte  qu'd  exista  aux 
États-Unis  d'excellentes  sortes  de  charbons  qui  répon- 
dent à  tous  les  besoins  de  ce  grand  pays,  besoins 
aussi  variés  que  les  nôtres  et  à  des  prix  généralement 
fort  raisonnables.  Toutefois,  en  ce  moment  même,  le 
pays  passe  par  une  période  d'activité  industrielle  telle 
que,  mal  préparés  pour  des  demandes  aussi  considé- 
rables, les  charbonnages  ne  sont  pas  en  état  de  les 
accueillir  pour  des  dates  fixes  et  à  des  prix  certains.  » 

Depuis  que  ce  rapport  a  été  publié,  la  situation 
s'est  modifiée  car  nous  savons  qu'en  1900  l'expor- 
tation du  charbon  américain  a  atteint  environ 
8  millions  de  tonnes.  C'est  bien  peu  comparative- 
ment aux  exportations  du  Royaume-Uni  (46. 846. 000 
tonnes  en  1900)  et  surtout  si  l'on  considère  l'im- 
mense étendue  des  mines  de  charbon  de  la  Répu- 
blique américaine,  mais  c'est  énorme  si  l'on  ob- 
serve que  l'exportation  carbonifère  américaine 
n'était  que  de  1.988.000 1.  en  1890  :  les  Etats-Unis 
occupent  aujourd'hui  la  troisième  place,  après 
l'Angleterre  et  l'Allemagne,  mais  avant  la  Belgi- 
que, sur  la  liste  des  pays  exportateurs  de  houille 
et  tout  nous  indique  qu'ils  n'en  resteront  pas  là. 


La  Fonte  et  l'Acier.  La  production  de  La  fonte 
marche  parallèlement  à  celle  du  charbon.  L'extrac- 
tion du  minerai  de  fer  qui  avait  donné  11  millions 
de  tonnes  en  1885  et  n'avait  atteint  que  15.000.000 
de  tonnes  en  1890,  s'est  élevée  à  20.700.000  tonnes 
en  189K,  c'est-à-dire  qu'elle  a  doublé  en  13  ans.  Ed 
1899,  elle  était  de  24.088.173  tonnes  et  en  1900,  de 
27.553.  101  tonnes. 

En  Angleterre,  cette  production  a  été  de  '21  mil* 
lions  293.000  tonnes  en  1898;  de  '28.185.000  tonnes 


en  1899  et  de  22.175.000  tonnes  en  1 900.  Comme  pour 
le  charbon,  la  production  du  minerai  de  fer  an- 
glais se  trouve  donc  aujourd'hui  fortement  distan- 
cée par  la  production  similaire  américaine. 

La  conséquence  du  développement  de  la  produc- 
tion du  minerai  de  fer  se  traduit,  naturellement, 
par  une  progression  constante  de  la  production  de 
la  fonte  et  de  l'acier.  Le  tableau  suivant  est  signi- 
ficatif : 

Production  sidérurgique  des  Etats-Unis  'de  1891  à  1900 


Années 

Four- 
neaux 
en  feu 

Fonte 
pro- 
duite 

Fonte 
con- 
sommé!' 

Rails  produits 
Eer   1  Acier 

Acier 

en 
lingots 

Nombre 

En  milliers  de  tonne* 

1891 .... 

313 

8.280 

8.367 

8 

1.299 

3.904 

IX!  I' 

253 

9.157 

9.303 

10 

1.541 

4.928 

137 

7.1*5 

6.983 

6 

1.130 

4.020 

189',.... 

185 

6.657 

(i  69 i 

5 

1.017 

4.412 

242 

!).446 

9.629 

6 

1.300 

6.415 

1866. . . . 

159 

8.023 

8.271) 

4 

1.118 

5.282 

1897.... 

191 

9.653 

9.382 

3 

1.645 

7.157 

1898. . . . 

202 

11.774 

12.0CC 

3 

1.878 

8.933 

289 

13.621 

13.779 

2 

2.271 

10.640 

1900. . . . 

232 

13.789 

13.777 

» 

» 

» 

De  1894  kl900,  la  production  de  la  fonte  améri- 
caine a  donc  augmenté  de  107  0/0;  pour  l'Angle- 
terre, pendant  la  même  période,  cette  augmentation 
n'a  été  que  de  20  0/0;  pour  l'Allemagne,  de  77  0  0; 
pour  la  France,  de  60  0/0.  En  somme,  la  production 
moyenne  par  haut  fourneau  ressort  en  1900  à  59.450 
tonnes,  mais  il  faut  tenir  compte  de  ce  fait  qu'il 
existe  encore  aux  Etats-Unis  un  nombre  relative- 
ment considérable  de  hauts  fourneaux  au  bois  et  à 
production  nécessairement  très  faible. 

Si  l'on  considère  la  production  de  fonte  fabriquée 
au  coke  et  à  la  houille  crue,  on  trouve  190  hauts 
fourneaux  pour  une  production  de  12.717. 544 
tonnes,  soit  une  moyenne  de  66.932  tonnes,  et  si 
l'on  prend  la  Pensyïvanie  seule,  où  existent  les 
hauts  fourneaux  à  grande  production,  on  constate 
que  59  hauts  fourneaux  y  ont  produit  en  1900  un 
total  de  5.371.537  tonnes,  soit  une  production 
moyenne  par  haut  fourneau  de  91.043  tonnes 
annuellement. 

La  production  moyenne  par  haut  fourneau  est 
donc  à. peu  près  double  en  Pensyïvanie  de  la 
moyenne  du  pays  entier,  et  elle  est  quatre  fois  plus 
forte  que  celle  de  l'Angleterre. 

C'est  ainsi  que  90  hauts  fourneaux  semblables 
à  ceux  de  la  Pensyïvanie  auraient  suffi  pour 
produire  toute  la  fonte  fabriquée  en  Angleterre 
par  près  de  400  hauts  fourneaux  pendant  le  cours 
de  l'année  dernière.  Il  va  de  soi  que  la  richesse  des 
minerais  employés  aux  Etats-Unis  est  un  facteur 
très  important  de  cette  forte  production. 

Toutes  les  branches  de  l'industrie  métallurgique 
se  sont  développées  comme  la  production  de  la 
fonte.  On  en  a  la  preuve  dans  le  tableau  suivant  : 

Produits  métallurgiques  des  Etats-Unis  de  1891  à  1899 

(En  milliers  de  tonnes) 


Années 

Rails 
acier 

et 

fer 

Rarres 
et 

machines 
brutes 

Fils 

Plaques 

Clou- 
terie 

Total 

1891 . . . 

1.307 

2.645 

537 

679 

223 

5.391 

1892... 

1.552 

3.033 

(128 

751 

201 

6.165 

1893... 

1.136 

2.492 

537 

674 

136 

',.'.175 

1894. . . 

1 . 1 122 

2.156 

673 

683 

108 

4.642 

1895... 

1 .806 

3.006 

791 

991 

95 

6. 189 

189(1... 

1.122 

2.732 

624 

966 

72 

5.516 

18<)7... 

1.648 

3.082 

971 

1.207 

94 

7.002 

181)8. . . 

1.98! 

8.942 

1.072 

1.448 

70 

8.513 

1899 

2.278 

4.997 

1.099 

l  908 

85 

10.357 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


425 


Les  chiffrés  de  19.00  n'ont  pas  encore  été  publiés 
mais,  étant  donné  les  résultats  fournis  par  la  pro- 
duction de  la  tonte,  ils  peuvent  être  considérés 
comme  au  moins  égaux  à  ceux  de  1899;  nous 
voyons  donc  qu'en  dix  ans  les  produits  de  l'indus- 
trie métallurgique  ont  doublé. 

C'est  au  développement  prodigieux  de  l'industrie 
du  fer  et  de  l'acier  que  l'on  doit  attribuer  princi- 
palement l'augmentation  de  l'exportation  des  objets 
manufacturés  américains.  Nous  avons  déjà  analysé 
cette  exportation,  en  étudiant  le  commerce  exté- 
rieur. Nous  croyons  devoir  compléter  nos  chiffres 
en  reproduisant  le  tableau  suivant  des  sorties  de 
produits  métallurgiques  américains  pendant  les 
deux  dernières  années  : 

Exportation  des  produits  métallurgiques  américains 
en  1899  et  1900 


1899 

1900 

Fcrro-manganèse  Tonnes 

13 

32 

228.265 

286.78:ï 

76.633 

49.283 

10.898 

13.285 

2.869 

3.021 

30.429 

81.366 

16.992 

10.652 

25.487 

107.476 

9.974 

11.163 

33.517 

27.404 

Pointes  et  clous  spéciaux... 

2.067 

1.807 

6.196 

9.331 

50.635 

45.554 

6.442 

5.374 

271.272 

356.245 

116.317 

78.014 

Charpentes  et  poutres  rivées 

54.244 

67.714 

942.659 

1.154.50't 

434 

436 

Minerais  de  fer  Tonnes 

40.665 

51.460 

Ainsi  que  nous  avons  eu  l'occasion  de  le  cons- 
tater à  propos  de  l'Angleterre,  c'est  surtout  l'ex- 
portation américaine  des  fontes,  barres  d'acier, 
demi-produits  et  rails  en  acier,  que  les  métal- 
lurgistes anglais  semblent  redouter  le  plus  :  Le 
tableau  ci-dessus  démontre  que  leurs  préoccupa- 
tions d'avenir  sont  parfaitement  justifiées,  car,  en 
une  seule  année,  cette  exportation  a  progressé  de 
58.498  tonnes  ou  25  0/0  pour  les  fontes  ;  de  50.9:57 
tonnes  ou  169  0/0  pour  les  barres  d'acier;  de  81 .989 
tonnes  ou  319  0/0  pour  les  demi-produits  en  acier 
et  de  84.973  tonnes  ou  31  0/0  pour  les  rails  d'acier. 

C'est  à  cette  brusque  et  formidable  augmen- 
tation de  l'exportation  sidérurgique  américaine, 
plus  encore  qu'à  la  hausse  du  prix  du  charbon, 
qu'il  faut,  d'ailleurs,  attribuer  la  crise  qui  sévit  ac- 
tuellement sur  l'ensemble  de  l'industrie  métallur- 
gique européenne. 

**# 

Dans  une  savante  étude  récemment  publiée  par 
un  ingénieur,  M.  Godfernaux,  dans  la. Eevue Scien- 
tifique, nous  trouvons  exposées  d'une  manière 
très  précise  les  causes  du  succès  de  l'industrie 
métallurgique  américaine.  L'auteur  en  cite  trois 
principales  :  elles  sont,  dit-il,  la  clef  de  la  ques- 
tion, car  elles  régissent  le  prix -de  revient  de  tout 
produit  manufacturé  :  1°  le  prix  de  la  matière 
première,  2°  '  les  dépenses  de  main-d'œuvre  et 
3°  les  frais  généraux. 

Le  prix  de  la  matière  première  dépend  de  la 
richesse  naturelle  du  sol  et  des  méthodes  plus  ou 
moins  perfectionnées  appliquées  à  leur  extrac- 
tion et  à  leur  transport.  De  la  richesse  du  sol 
nous  n'avons  rien  à  dire,  car  elle  est  trop  connue; 


quant  aux  procédés  d'extractions  il  n'est  pas  de 
pays  qui  ait  poussé  plus  loin  que  les  Etats-Unis 
l'emploi  des  machines.  Une  question  délicate  se 
posait  cependant  :  celle  des  moyens  de  transport; 
il  y  avait  là  une  dépense  supplémentaire  qu'il  im- 
portait de  réduire  à  son  extrême  limite,  car  elle 
pouvait  majorer  considérablement  le  prix  dos  pro- 
duits et  en  rendre  le  commerce  impossible  :  les 
Américains  l'ont  compris  et  sont  arrives  à  la 
ramener  à  son  minimum. 

Grâce  à  leur  outillage,  continue  M,  Godfernaux, 
grâce  aussi  aux  dépenses  de  premier  établissement  peu 
élevées  des  chemins  de  fer  américains,  résultant  du 
bas  prix  des  terrains,  d'une  réglementation  plus  libé- 
rale qu'en  Europe  sur  les  signaux,  les  stations,  les  clô- 
tures, etc.,  grâce  surtout  â  la  durée  illimitée  des  con- 
cessions et  à  la  concurrence  des  Compagnies  américai- 
nes entre  elles,  on  a  pu  abaisser  le  prix  moyen  des 
transports  des  matières  pondéreuscs  à  grandes  distan- 
ces à  un  centime  par  tonne  kilométrique. 

En  résumé,  on  peut  dire  que  la  tonne  de  minerai 
de  fer  extraite  des  mines  de  la  région  du  Lac  supérieur 
et  amenée  aux  hauts  fourneaux  du  district,  soit  de 
Pittsburg,  soit  de  Gellowstone,  après  un  parcours  de 
1.800  kilomètres,  est  revenue,  en  1899,  tous  frais  de 
transport  et  de  manutention  compris,  à  15  fr.  80,  tan- 
dis qu'en  Angleterre,  par  exemple,  la  mên  o  tonne  de 
minerai,  moins  riche,  puisqu'elle  ne  contient  guère  que 
56  0/0  de  fer,  revient  â  18  fr.  95. 

M.  Godfernaux  ajoute  : 

Dans  les  grandes  usines  métallurgiques  de  Pitts- 
burg et  de  la  région  avoisinante,  tous  les  perfectionne- 
ments les  plus  récents  ont  été  appliqués,  dans  le  but  de 
réduire  à  son  extrême  limite  les  frais  de  production  do 
la  fonte  ou  de  l'acier,  tout  en  lui  conservant  les  quali- 
tés physiques  et  chimiques  indispensables. 

L'abondance  et  la  richesse  du  minerai,  l'énorme 
production  et  le  bas  prix  du  coke,  la  puissance  de  l'ou- 
tillage de  transport  et  de  manutention  créé  dans  ces 
dernières  années,  firent  qu'en  1899,-  les  usines  de  lu 
Pensylvanie  ont  pu  produire  la  fonte  à  un  prix,  par 
tonne,  inférieur  de  25  francs  à  celui  auquel  revient  la 
même  tonne  de  fonte  à  Middlcsborougb  en  Angleterre, 
région  qui,  cependant,  avait  toujours  été  considérée 
comme  susceptible  de  produire  la  fonte  à  des  prix  très 
avantageux.  C'est  cet  écart  de  25  francs  qui  a  permis, 
en  1899,  aux  Américains,  de  venir  faire  une  concur- 
rence heureuse  sur  les  marchés  d'Angleterre,  même  à 
Liverpool,  et  qui  a  été  la  cause  «l'un  si  grand  émoi 
parmi  les  métallurgistes  anglais. 

Les  dépenses  de  main-d'œuvre  sont  régies  par 
les  principaux  facteurs  suivants  :  le  salaire  des  ou- 
vriers, d'une  part,  et  leur  valeur  professionnelle, 
de  l'autre  ;  la  perfection  plus  ou  moins  grande  de 
l'outillage;  enfin  la  division  du  travail  et  les  mé- 
thodes employées. 

Les  Américains  ont  tout  fait  pour  réduire  ces  dé- 
penses. Ils  ont  tiré  de  l'ouvrier  le  plus  grand  parti 
possible  en  développant  le  travail  à  la  tâche  et  en 
l'intéressant,  par  suite,  à  un  maximum  de  produc- 
tion ;  ils  ont  employé  un  outillage  spécial  suppri- 
mant autant  que  possible  le  travail  manuel  pour 
le  remplacer  par  le  travail  mécanique.  Grâce  à  <  et 
outillage,  ils  ont  cherché  à  toujours  obtenir  le  rea- 
dement  maximum  en  spécialisant  chaque  machine! 
et  la  faisant  produire  vite  et  en  grande  quantité. 

Cette  spécialisation  des  machines-outils  a  con- 
duit à  la  fabrication  en  séries  que  les  Américains 
ont  développée  en  grand  dans  toutes  les  branches  de 
l'industrie,  et  qui  aeu  pour  conséquence  la  création 
des  types  normaux  :  ce  sont  là  les  causes  princi- 
pales de  la  supériorité  américaine  au  point  de  vue 
du  prix  de  revient. 
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Pour  lin  outillage  pareil  ét  à  grande  production, 
il  finit  un  écoulement  considérable  et  de  grands 
capitaux.  Cet  écoulement,  les  Américains  l'ont 
"Menu  en  venant  offrir  leurs  produits  sur  les  mar- 
chés étrangers  à  des  prix  rémunérateurs  pour  eux 
e*t  bien  inférieurs  â  ceux  de  leurs  concurrents  eu- 
ropéens. Quant  aux  capitaux,  les  tmSts  les  ont  ai- 
dés à  les  trouver. 

I, es  mêmes  considérations  que  nous  venons  de 
l'a-ire  pour  expliquer  là  diminution  des  dépenses 
de  main-d'œuvre,  nous  pourrions  les  renouveler 
pour  expliquer  la  diminution  des  Frais  f/énrrau ./;. 
Là  aussi,  la  concentration parles  trw&ÈS  a  été-dune 
grande  utilité. 

•  En  somme,  d'après  M.  Godl'ernaux,  les  princi- 
pales causes  de  la  supériorité  de  l'industrie  mé- 
tallurgique américaine  peuvent  se  résumer  ainsi  : 

1°  L'abondance  et  la  richesse  des  matières  pre- 
mières (houille,  coke,  minerai)  ; 

2°  La  puissance  de  l'outillage  destiné  au  trans- 
port etàla  manutention  de  ces  matières  premières, 
ainsi  que  la  perfection  de  l'outillage  de  production 
de  la  fonte  et  de  l'acier  ; 

3°  Ledéveloppementdu  travail  à  la  tache,  comme 
correctif  du  prix  élevé  des  salaires  : 

4°  L'outillage  puissant  et  très  perfectionné  des 
usines  de  production  mécanique,  outillage  per- 
mettant de  fabriquer  les  différentes  pièces  méca- 
niques en  grande  quantité,  rapidement  et  écono- 
miquement ; 

9°  Gomme  corollaire,  la  méthode  de  production 
par  série,  entraînant,  comme  conséquence,  l'usage 
presque  général  de  types  normaux  : 

i°  L'organisation  financière  des  grandes  usines 
sidérurgiques  et  mécaniques  qui  disposent  de  ca- 
pitaux énormes. 

Il  serait  puéril  dé  chercher  à  discuter  l'avenir 
réservé  à  l'industrie  métallurgique  américaine, 
niais  il  est  un  fait  incontestable:  c'est  que  cette 
industrie  menace  aujourd'hui  tous  les  pays  pro- 
ducteurs du  monde. 

'  *** 

Le  h  produits  textiles.  A  côté  de  l'industrie  mé- 
tallurgique, l'industrie  textile  a  pris,  aux  Etats- 
l  ins,  un  développement  considérable  :  on  prévoit 
même  te  moment  où  la  consommation  américaine 
cessera  d'être  tributaire  de  la  production  euro- 
péenne, et  où  les  produits  textiles  américains  vien - 
(Iront  faire  concurrence  aux  produits  similaires 
européens  sur  leur  marché  d'origine. 

La  preuve  de  ce  fait  nous  est  fournie  par  la  sta- 
tistique ci-après,  publiée  dernièrement  par  un 
journal 'de  New-York,  le  Textile  World,  donnant 
l'augmentation  de  l'outillage  pour  certaines  indus- 
tries textiles  des  iïtats-Unis  pendant  La  période 
décennale  1890-1900  : 


Outillage  mécanique 

Année 
1900 

Année: 
18H0 

A,ugm. 

31-.067.9B3 

Ki.18S.10:! 

84.4 

Métiers  h  tiVscr  pour  ta  colon. . 

190.806 

324  .«6 

:>o.9 

AwortinaeOts  de  cardes  pour 

laine  cardée  

7.606 

7.245 

7  9 

l'fMXneufics  à  laine  

1 .510 

855 

7G.6 

'    •   s  à  1  !-■-<•■•  pour  1  line  car- 

i'   <;i  pour  laiae  peignée  

80.759 

67:«M 

19.0 

Mélicré  de  bonneterie..  

75.721 

86,462 

107.0 

Urochefl  u  filer  et  à  retordre  la 

1.486/248 

718.800 

88. 5 

20.H-,S 

181.7 

L'augmentation  moyenne  est  de  50,9  0/0  pour 
l'ensemble  de  l'outillage  mécanique  des  industries 
textiles,  ce  qui  semble  indiquer  que  la  production 
a  augmenté  dans  une  proportion  au  moins  équi- 
valente. 

Un  fait  est  à  remarquer  dans  l'industrie  delà 
laine  :  alors  que  dans  la  branche  de  la  laine  cardée, 
l'accroissement  a  été  très  modéré  pendant  les  dix 
ans,  il  a  été  très  accentué  dans  la  branche  des 
laines  peignées. 

I  )ans  l'industrie  de  la  soie,  l'augmentation,  jugée 
d'après  le  nombre  des  métiers  et  des  broches,  a  été 
plus  grande  que  dans  toutes  les  autres  branches 
des  industries  textiles. 

*** 

Produits  miniers  divers.  En  analysant  le  dévelop- 
pement de  la  production  sidérurgique  et  métallur- 
gique des  Etats-Unis,  nous  avons  négligé  toute 
une  branche  de  l'industrie  minière  d'une  impor- 
tance cependant  considérable  :  celle  des  mines  de 
cuivre,  de  plomb,  d'or  et  d'argent. 

Sans  doute  le  minerai  de  fer  et  le  charbon  cons- 
tituent les  principales  richesses  du  pays,  mais  la 
valeur  du  premier  ne  représente  que  la  moitié  des 
produits  minéraux  et  celle  du  second  le  tiers  des 
substances  non  métalliques.  La  valeur  de  la  pro- 
duction minière  totale,,  qui  avait  été  calculée 
en  1887  à  2.700  millions  de  francs  par  le  service 
géologique,  a  subi  de  1891  à  1899  les  variations 
suivantes  : 

Valeur  annuelle  de  la  production  minière  américaine 
de  1891  à  1899 


Produits 

Produits 

non 

métalliques 

métalliques 

Total 

Années 

(En  millions  de  francs) 

1891  

1.512 

1.770 

3.282 

1892  

1 .519 

1.853 

3.372 

1893  

1.250 

1:616 

2.8-  0 

1.091 

1.502 

2.593 

1895  

1.410 

1.099 

3.20!) 

189»;  

1.430 

1.671 

3.107 

1897  

1.511 

1:646 

3.157 

1898  

1.717 

1.7ti7 

3.4X4 

1899  

2. 636 

2.239 

4.975 

Les  chiffres  officiels  de  1900,  par  catégorie,  n'ont 
pas  encore  été  publiés  et  les  statistiques  particu- 
lières présentent  de  trop  grandes  différences  pour 
que  nous  puissions  nous  en  servir.  Des  totaux 
officiels,  nous  sortirons  cependant  les  chiffres  de 
la  production  du  cuivre  et  du  plomb  : 

Production  du  cuivre  et  du  plomb  aux  Etats-Uuis 
de  1890  à  1900 
Cuivre  Plomb 


\nnées 


Production 

Vaieurà 
New-York 

Production 

Valeur  à 

Nw-Vnik 

Tonnes 

Millions  de 

Tonnes 

Millions  de 

mét  riques 

francs 

métriques 

francs 

120.097 

154.2 

128.241 

63.3 

131.003 

192  3 

15!'.  4:3 

77.7 

159.89(1 

18'.).  9 

158.020 

09  5 

153.905 

1(10.1 

146.412 

59.2 

165. 280 

105.7 

142  860 

49  7 

177.8015 

193.4 

151..  786 

T6.1 

208.4M8 

247.3 

167.-867 

52.  (i 

828. « 17 

270.4 

Ï89.289 

74  4 

MX.  510 

:i()9.3 

1148.214 

83.2 

365.180 

5*33.0 

186.8*11 

94.2 

279.22IS 

500.8 

203.841 

110.0 

Hn  quantité,  l'augmentation  de  la  production  du 
euh  re  a  donc  été  de  133*5  0/0  et  celle  du  plomb  de 

57,0  0/0. 
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La  production  fle  l'or  et  de  l'argent  présente  éga- 
lement un  grand  intérêt  à  cause  de  sa  valeur,  qui 
égale  presque  celle  du  cuivre  et  du  plomb  : 

Production  de  l'or  et  de  l'argent  aux  Etati-Unis 
de  189Q  à  1900 


Années 

Or 

Argent 

Produc- 
tion 

Valeur 

mo- 
nétaire 

Produc- 
tion 

Valeur 

mo- 
nétaire 

Valeur 
com- 
merciale 

Onces 

Millions 

Onces 

Millions 

Millions 

de  lin 

de  francs 

de  fin 

de  francs 

de  francs 

1890  

L.588.880 

104  2 

54.500.000 

352.3 

280.1 

1891  

1.(104.840 

105.9 

58.330.000 

377.1 

288.1 

1892  

1  59li.  37  ■ 

105.0 

63.500.000 

410.5 

277.8 

1893  

1.7*9. 3  >:î 

179.8 

60. 000.000 

387.8 

234.0 

1894  

1  010.818 

197.5 

49.500  000 

320.0 

157.1 

1395 

2  254.7li0 

233.0 

55  727.000 

360.3 

182.2 

1896  

2.5(58.132 

205.4 

58.835  000 

380.3 

198.3 

1897  

2.774.935 

280.8 

53.800.000 

348.2 

161.6 

1898  

3.118.898 

38*2  3 

54.488.000 

351.9 

160.0 

1899  

3.437.2  0 

355.3 

54.764.500 

354.0 

164.3 

1900  

3.805,465 

393.3 

59.485.000 

384.9 

185.4 

Le  tableau  ci-dessus  démontre  que  la  produc- 
tion aurifère  des  Etats-Unis  a  toujours  augmenté 
depuis  18  3  :  le  chiffre  de  l'année  1000  est  de  138  0/0 
supérieur  à  celui  de  1892  et  il  représente  environ 
les  30  0/0  de  la  production  aurifère  universelle. 

La  production  de  l'argent  est  restée  à  peu  près 
stationnaire  en  quantité,  mais  elle  a  subi  une 
sérieuse  réduction  en  valeur,  par  suite  de  la  baisse 
du  prix  de  vente  de  1  argent  métal. 

(A  suivre).  Edmond  Théry. 


La  Production  de  la  Soie  en  1900 


Le  Syndical  de  l'Union  des  Marchands  de  Soie  à 
Lyon  vient  de  publier  son  rapport  sur  la  production  de 
la  soie  en  France  et  à  l'étranger,  pendant  l'année  1900. 
Nous  allons  analyser  cet  intéressant  document. 

La  quantité  de  semences  mises  chez  nous  à  l'éclosion 
s'est  élevée,  d'après  la  statistique  officielle  du  Minis- 
tère de  1  agriculture,  à  205.584  onces,  contre  182.945  en 
1899,  184.98  onces  en  1898,  198.883  onces  en  1807, 
231.743  en  1890  et  212.427  en  1895.  On  voit  qu'il  y  a  eu 
amélioration  par  rapport  à  1899. 

Le  tableau  suivant  indique  la  proportion  des  diffé- 
rentes races  qui  ont  alimenté  la  production  française 
[tendant  la  dernière  période  décennale  : 

Races  du  Japon 

Eaces     .  •> — —  Races  étr. 

indigènes  Origin.  Reprod.  autres  Totaux 

Onces  Onces  Onces  Onces  Onces 

1890    234.3*7  4.540  6.770  8.218  253  915 

1891   220.200  3.082  5.948  6.401  235.631 

1892    213.959  2.581  6.476  4.140  227.156 

1893   212.392  1.333  5.837  4.850  225.012 

1891   230. W87  1.746  5.473  2.590  240.796 

1895    203.855  1.308  5.640  1.624  212  427 

1896    212.284  1.168  4.857  3.434  221  743 

1897   1W).S*4     1.177     3.923      2.949  198.883 

1898   17-;.v88       649     5  022      2.321  184.9*0 

1899   1  5.434       788     4.20»      2.52;;  182.955 

Moyenn»décen.     207.132     1.897     5.414      3.905  218.348 

1900   197.070       969     4.897      2.648  205.584 

La  quantité  de  semences  mises  à  l'éclosion  en  1900, 
quoique  assez  sensiblement  supérieure  à  celle  de 
l'année  précédente  (22.639  onces  en  plus)  a  été  néan- 
moins inférieure  de  12.704  onces  à  la  moyenne  des  dix 
années  précédentes,  qui  a  été  de  218.348  onces. 

Les  205.564  ouecs  mises  à  l'éclosion  se  sont  réparties 
entre  vingt-sept  départements  producteurs  de  cocons. 


Les  principaux  sont  le  Gard  (50.905  onces),  l'Ardèche 
(48.991),  la  Drômc  (33.572),  le  Vaucluse  (21.785). 

Le  nombre  des  sériciculteurs  recensés  accuse  une 
augmentation  de  8.000  sur  1899.  Il  s'est  élevé  à  136.244 
contre  128.114  en  1899, 123.288  en  1898,  1&3.253  en  Ls'.tT, 
145.310  en  1896,  139.996  en  1895,  154.7*!  en  1894, 
148.971  en  1893,  141.487  en  1892. 

Par  suite  du  retard  du  printemps  et  de  la  tempéra- 
ture froide  qui  a  régné  jusqu'au  15  avril,  les  mises  à 
l'éclosion  de  la  graine,  qui  avaient  été  déjà  très  tar- 
dives les  deux  années  précédentes,  ont  eu  lieu  égale- 
ment, en  1900,  avec  un  retard  d'une  dizaine  de  jours, 
dans  l'ensemble,  sur  l'époque  normale. 

Le  retard  de  la  récolte  au  début  ayant  eu  pour 
résultat  d'amener  plus  d'uniformité  dans  les  mises  à 
l'éclosion  et,  d'autre  part,  la  marche  des  vers  s'étant 
effectuée  avec  une  grande  régularité,  la  récolte  de  1900 
a  présenté  cette  particularité,  qu'elle  a  été  beaucoup 
moins  échelonnée  qu'en  certaines  années,  en  1899 
notamment. 

La  statistique  du  Ministère  de  l'agriculture  accuse, 
pour  1900,  une  production  de  9.180.404  kilos  de  eocons 
frais,  contre  6.993.339  kilos  en  1899. 

La  récolte  de  l'année  1900  a  donc  été  supérieure  de 
2.187.065  kilogr.  (31.3  0/0)  à  celle  de  1899,  et  de 860.327 
kilogrammes  (10.3  0/0)  à  la  production  moyenne  des 
dix  années  précédentes,  laquelle  a  été  de  8.32  (.077 
kilogrammes. 

L'excédent  de  près  d'un  tiers  constaté  dans  la  pro- 
duction de  1900,  par  rapport  à  celle  de  1899,  est  dû  en 
partie  à  l'accroissement  du  nombre  des  éducations,  qui 
est  passé,  comme  on  l'a  vu  dans  les  tableaux  publiés 
ci-dessus,  de  182.9 15  onces  en  1899,  à  205.58!  onces  en 
1900,  mais  surtout  à  l'amélioration  du  rendement 
par  once,  qui  avait  été  de  38  kilogr.  environ  en  1899,  et 
qui  a  dépassé  44  kilogr.  1/2  en  1900. 

Il  convient  aussi  de  remarquer  que  les  conditions 
climatériques  ont  été  des  plus  propices  en  1900.  et  que 
la  récolte  de  1899,  par  suite  des  dégâts  occasionnés  par 
les  gelées,  dans  la  Drome  et  l'Ardèche  principalement, 
avait  été  une  des  plus  réduites  parmi  celles  de  la.der- 
nière  période  décennale. 

La  production  des  dix  années  précédentes  s'était  éle- 
vée aux  chiffres  suivants  : 


Kilogr. 

1890    7.799.423  1895. 

1891   6.883.587  1896. 

1892   7.680.169  1897. 

1893    9.987.110  1898. 

1894   10.584.491  1899. 


Kilogr. 

9.:- 00. 727 
9  318.7ii5 
7.7611. 132 
6.803.H81 
6.993.339 


Moyenne  décennale   8.*2).ul7 

On  estime  à  520.000  kilog.  de  cocon  frais  la  quantité 
réservée  au  grenage.  On  peut,  dès  lors,  évaluer  comme 
suit  le  produit  eu  soie  grège  de  la  récolte  de  1900,  cal- 
culant le  rendement  moyen  à  la  bassine  de  11  3/4  pour 
1  kilog.  de  soie  grège  pour  les  cocons  jaunes  et  à  121/2 
pour  1  kilog.  pour  les  cocons  verts  : 

Kilogr.de  soie 

8.428.476  kilogr.  de  cocons  jaunes   717  500 

231.928      —         —      verts..   I8.5d0 

Total  de  la  production  en  soie  grège  . .     736. OoO 

Les  résultats  des  dix  années  précédentes  ont  été  les 
suivants  : 

Kilogr.  Kilogr. 


1890   650.000  1895. 

1891   565.000  1896. 

1892    640  000  18i)7. 

1893   852.000  1898 

1894    896.000  1899. 


780.00(1 
7*4.0(i() 
620.0  0 
550.000 
56't.ocO 


Il  y  a  donc  eu,  en  1898,  une  augmentation  de  176.000 
kilogrammes  dans  la  production  moyenne  de  la  soie, 
par  rapport  à  1899. 


En  l'absence  de  tout  document  officiel  sur  la  produc- 
tion soyeuse  italienne,  il  faut  s'en  référer  à  la  statisti- 
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que  publiée  chaque  année  par  V  Associations  dell  'In- 
dustriel e  del  Cornmercio  clelle  Selc  de  Milan.  D'après 
ce  document,  la  quantité  de  graines  mises  à  l'éclosion 
en  1900  a  été  évaluée  à  1 .048.000  onces  de  30  grammes. 
Les  résultats  de  la  période  quinquennale  précédente 
avaient  été  les  suivants  : 


Races  pures  Races 
à  cocons  croisées 
Années      jaunes     à  cocons 
et  blancs  jaunes 


1895   46"). 548 

1896    335.000 

1897   339.000 

1898   335.000 

1899   325.000 


Quantité  de  semences  mises  à  éclosion 

Races  Races 
du  Japon  du 
ou  de  Chine  Japon 
et  croisem.  (orig.) 
(reprod.) 
onces 
81.759 
35.000 
30.400 
30.000 
30.000 


onces 


onces 
445.102 
470.000 
495.000 
530.000 
625.000 


cartons 
12.208 
600 
600 
500 
1.000 


Totaux 

onces 
et  cartons 
1.004.617 
840.600 
865.0H0 
8H5.500 
981.000 


La  quantité  des  graines  mises  à  l'éclosion  en  1900  a 
dépassé  la  moyenne  des  cinq  années  précédentes,  qui 
a  été  de  1.007.919  ances. 

La  production  en  cocons  frais  est  évaluée  à  42  mil- 
lions 716.000  kilogr.,  contre  41.587.000  kilogr.  en  1899, 
et  39.612.000  en  1898. 

La  récolte  de  1900  a  donc  été  supérieure  de  1.129.000 
kilogrammes  à  la  récolte  de  1899.  C'est  autour  de  40 
millions  de  kilogrammes  que  gravite,  depuis  une  quin- 
zaine d'années,  la  production  de  l'Italie. 

La  haute  Italie  (Lombardie,  Piémont  et  Vénétie)  pro- 
duit, à  elle  seule,  les  trois  quarts  au  moins  de  la  récolte 
totale.  Parmi  ces  régions,  la  Vénétie  seule  accuse  un 
léger  déficit  de  1.69  0/0  sur  1899.  La  Lombardie,  par 
contre,  présente  un  excédent  de  7.83  0/0  et  le  Piémont 
de  1.18  0/0. 

En  soie  grège,  le  rendement  total  de  la  production 
est  évalué  à  3.275.000  kilogrammes. 

La  production  des  dix  années  précédentes  avait  été 
évaluée  aux  chiffres  suivants  : 


Kilogr. 

1890    3.443.000 

1891   3.2  0.0H0 

1892    2.965.000 

1893   3.984.000 

1894   3.449.000 


Kilogr. 

1895   3.132.000 

1896   3.083.000 

1897   2.916.000 

1898   2.992.000 

1893   3.363.000 


Moyenne  décennale   3.253.700 

La  production  en  soie  grège  de  l'année  1900  aurait 
été  inférieure  de  88.00C  kilog.  à  la  production  de  l'année 
1899  et  sensiblement  égale  à  la  production  moyenne  des 
dix  années  précédentes. 

Le  troisième  pays  européen  producteur  de  soie  est 
l'Espagne. 

La  récolte  des  cocons,  dans  ce  pays,  a  été  en  1900 
lé'fèreiuenl  supérieure  »  la  précédente.  Elle  se  serait 
élcvée,en  effet,  à  1. 050.000  kilogr.,  contre 990  000  kilogr. 
en  1899,  se  répartissant  comme  suit  entre  les  différen- 
tes provinces  : 

1899  1900 


Plaines  de  Valence  et  Aragon... 
Plaines  de  Mincie  et  Orihucla.. 

Sierra-Segura  

Provinces  d'Alméria  et  Grenade. 
Estramadure  


(En  kilogrammes) 
425.000  '  420.000 


515.000 
12.000 
36.000 
2.000 


590  000 
11.000 
26.000 
3.000 


Totaux   990.000  1.050.000 

La  production  de  1900  se  serait  répartie  de  la  ma- 
nière suivante,  au  point  de  vue  des  achats  : 

Kilogr. 

640.000  achetés  par  les  filateurs  français  filant  en  Espagne; 
170.000     —     par  les  filateurs  français  lilanl  en  France; 
200.0  0  •    —      par  les  lilaleurs  espagnols; 
40.000  convertis  en  fils  de  pèche  ou  crins  de  Messine. 

1 .050.000 

La  quantité  de  graines  mises  a  l'éclosion  dans  la 
province  de  Valence étail  largement  équivalent,  peut- 


être  même  un  peu  supérieure  à  celle  de  l'année  préeé 
dente,  et  une  réussite  ordinaire  aurait  donné  certaine- 
ment près  de  500.000  kilogr.  de  cocons.  Malheureuse- 
ment, il  y  eut  de  nombreuses  pertes  au  moment  de 
l'éclosion,  déterminées  par  le  temps  très  froid  des  pre- 
miers jours  d'avril,  succédant  aux  fortes  chaleurs  de  la 
fin  de  mars.  La  feuille  ne  se  développant  pas,  de  nom- 
breux éducateurs  perdirent  courage  et  jetèrent  leurs 
jeunes  vers,  dans  la  crainte  de  voir  la  feuille  atteindre 
plus  tard  des  prix  trop  élevés.  En  outre,  la  montée  s'ef- 
fectua par  un  temps  très  orageux  qui  détermina  de 
nombreux  échecs,  et,  en  somme,  le  résultat  final  fut  à 
peu  près  équivalent  à  celui  de  l'année  précédente. 

A  Murcie,  au  contraire,  grâce  à  des  conditions  clirna- 
tériques  plus  favorables,  le  résultat  fut  meilleur  et 
assez  sensiblement  supérieur  à  celui  de  l'année  1899. 

Si  de  la  récolte  totale,  estimée  à  1.050. 000  kilogr.,  on 
déduit  40.000  kilog.  de  cocons  absorbés  par  l'industrie 
des  lils  à  pêche,  il  reste  1.010.000  kilogr.  de  cocons 
propres  à  la  filature. 

Les  rendements  à  la  bassine  varient  sensiblement 
avec  les  provinces.  A  Valence,  le  rendement  général  a 
été  tl'environ  11  kilogr.  1/2  de  cocons  pour  1  kilogr.  de 
soie  grège.  A  Murcie,  où  la  qualité  des  cocons  est 
moins  bonne  et  les  conditions  d'achat  différentes,  il 
faut  compter  sur  12  1/2  à  13;  dans  l'ensemble,  le  ren- 
dement moyen  général  peut  être  évalué  à  12  pour  1,  ce 
qui  donne  un  produit  en  soie  grège  d'environ  84.000 
kilogrammes,  contre  78.000  kilogr.  en  1899,  80.000  kilo- 
grammes en  1898,  73.000  kilogr.  en  1897, 102.000  kilogr. 
en  1896. 

L'Autriche-Hongrie  a  récolté,  en  1900,  3.764.592  kil. 
de  cocons,  qui  ont  produit  313.000  kil.  de  soie  grège, 
savoir  : 

Rendement  Soie 


12 


grege 
Kilogr. 
132.000 


Cocons  récoltés 

Tyrol  méridional  1.575.000  kil.  jaunes  et 

croisés 

GoritzetGradisca    749.400  —  — 

Istrie   86.074  —  — 

Hongrie   1.354.118  —  — 

Totaux          3.764.592  kil. 

La  production  des  cinq  années  précédentes  avait  été 
évaluée  aux  chiffres  suivants': 


11  1/2  =  65.000 
111/2=  7.500 

12  1/2  =  108.500 

313.000 


Cocons  récoltés 

1895   3.344.000  kilogr. 

1896    3.590.000  — 

1897   2.823.000  — 

1898   2.963.000  — 

1899   3.345.000  — 


Soie  grège 
275.000  kilogr. 
294.000  — 
231.000  — 
244.000  — 
276.000  — 


Moyenne quinquenn.   3.213.000  kilogr.     264.000  kilogr.. 

Il  y. a  donc  eu,  en  Autriche-Hongrie,  une  augmenta- 
tion de  la  production  et  du  rendement. 

*** 

Dans  les  pays  du  Levant  et  de  l'Asie  centrale,  le  ren- 
dement total  a  subi  une  légère  diminution  par  rapport 
à  1899,  mais  ce  total  est  encore  supérieur  à  la  moyenne 
des  cinq  années  précédentes.  Bien  que  la  production 
européenne  ait  été  plus  importante  qu'en  1899,  les 
exportations  de  soie  de  l'Extrême-Orient  se  sont  main- 
tenues à  un  niveau  élevé.  On  se  rendra  compte  de  la 
situation  en  examinant  le  tableau  suivant,  (fui  résume 
les  résultats  généraux  de  la  production  en  soie  grège 
pendant  les  cinq  dernières  années  et  de  l'exportation 
des  pays  asiatiques  : 

 Production  en  soie  grège  

1893      1897      1898      1899  1900 

Milliers  île  kilogrammes) 
Europe  Occidentale 


Kranee  

Autriche-Hongrie. . . 

784 
3.088 
102 
294 

630 
2.916 
73 
231 

550 
3.993 
80 
214 

560 
3.363 
78 
2  76 

736 
3.275 

Ni 

313 

4.263 

3.840 

:!.866 

4.277 

4.408 
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Levnt  et  Asie  Centrale 

Anatolie  (Brousse 

415 

316 

412 

486 

380 

Syrie  

420 

490 

465 

456 

450 

Salonique,  Andri- 

170 

115 

165 

210 

150 

Pavs  Balkaniques.. 

45 

37 

34 

42 

'  76 

40 

43 

40 

ou 

250 

240 

230 

310 

350 

Perse  et  TurkesUin  : 

48 

105 

133 

246 

310 

1.388 

1.346 

1.479 

1 .784 

1 .7^6 

Extrême-Orient  (exportations) 

Chine:  Shanghaï... 

3.885 

3.925 

4.650 

5.455 

4.626 

1.691 

1.860 

2.295 

2.250 

2.006 

Japon:  Yokohama.. 

2.899 

3.507 

3.122 

3.542 

4.125 

Inde  :  Calcutta  

270 

291 

275 

350 

280 

8.845 

9.58:! 

10.H42 

11  .f>97 

11.03; 

Totaux  généraux. 

14.596 

14.769 

15.087 

17.658 

17.211 

En  résumé,  sauf  l'Italie,  tous  les  pays  d'Europe  ont 
vu  leur  production  augmenter  par  rapport  à  1899,  et  le 
total  général,  qui  a  atteint  4.408.000  kil.,  est  supérieur 
de  301.000  kil.  à  la  moyenne  des  cinq  années  précé-, 
dentés. 

La  production  des  pays  du  Levant  et  de  l'Asie  cen- 
trale, intérieure  de  18.000  kil.  à  celle  de  1899,  est  cepen- 
dant supérieure  de  8i2.000  kil.  à  celle  de  la  moyenne 
de  cinq  années.  Les  exportations  de  Chine  se  sont 
naturellement  ralenties,  en  raison  des  événements  poli- 
tiques, et  celles  de  l'Inde,  en  raison  de  la  famine;  mais 
celles  du  Japon  ont  bénéficié  d'une  avance  sensible  et 
le  total  des  envois  d'Extrême-Orient  a  dépassé  de 
1.055.000  kil.  la  moyenne  des  cinq  années  précédentes. 

Georges  Bourgarel. 


COMPAGNIE  HAVRAISE  PENINSULAIRE 

de  Navigation  â  Vapeur 

Les  résultats  réalisés  par  cette  entreprise  au  cours 
de  l'exercice  1900  ont  été  encore  plus  favorables  que 
ceux  obtenus  en  1899  et  qui,  déjà,  étaient  en  sensible 
augmentation  sur  l'année  précédente.  Ils  se  sont  en 
effet  chiffrés  par  un  excédent  de  recettes  de  1.415.765 
francs  81,  contre  1.158.964  fr.  77  enl899  et  939.163 fr.  53 
en  1898.  Quant  aux  bénéfices  nets,  ils  ont  été  de 
532.978  fr.  59,  contre  430.147  fr.  07  et  278.23)  fr.  58  les 
deux  années  antérieures.  Voici  comment  s'établit  le 
«  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  pour  1900,  rapproché  de 
celui  de  1899. 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

 Exercices  

1899^^  1900 

(Francs) 
...    8.817.301  77   8.801.986  76 


Recettes  de  toute  nature  

Moins  : 

Dépenses  d'exploitation  

Excédent  de  recettes. , 


7.658  337   »    7.386.221  45 


1.158.964  77   1.415.765  31 


Les  charges  à  déduire  de  ces 
vées  respectivement  à  728.817  fr 
suivant  le  détail  ci-dessous  : 


montants  se  sont  éle- 
.  70  et  à  862.786  fr.  72, 

  Exercices   

1899       ^  "îoÔO 

(Francs) 

Frais  généraux   105.629  45      124.976  98 

Amortissement  du  matériel  el  du 
mobilier   495.285  78 

Réserve  légale   27.902  47 

Fonds  de  prévoyance  pour  renou- 
vellemement  des  chaudières  et 
grosses  réparations   100.000  » 

728.817  7<) 

Bénéfices  nets   430.147  07 

Sommes  égales   1.158.964  77   1.415.765  31 


498.179  29 
39.630  45 


200. ono  » 

802  786  72 
552.978  59 


Ces  soldes  bénéficiaires,  joints  aux  reports  des  deux 
exercices  précédents,  47.587  fr.  77  pour  1899  et 
49.720  fr.  14  pour  1900,  ont  reçu  l'attribution  suivante  : 

Exercices 

1899  '^'"'l9Ûo"~ 

(Francs) 

Dividende  de  40  fr.  par  action  pour 

1899  et  de  50  fr.  pour  1900    400  000    »   500.000  >. 

Tantièmes   28.014  70     50.297  85 

Report  à  nouveau   49.720  14     52.400  88 

477.734  84   602.698  73 

La  répartition  aux  actionnaires  a  donc  été  supérieure 
de  10  francs  à  celle  de  1899,  et  il  n'est  pas  inutile  de 
rappeler  les  dividendes  distribués  par  cette  Compa- 
gnie dans  le  passé. 

Constituée  en  1882  pour  exploiter  les  lignes  de  ba- 
teaux à  vapeur  créés  au  Havre  par  M.  E.  Grosos  sous 
le  nom  de  Ligne  péninsulaire, Ligne  franco-algérienne, 
Ligne  de  Marseille  et  de  Port-Vendres,  cette  Compa- 
gnie distribua,  pour  1882,  un  dividende  de  5  0/0. 
Pendant  les  trois  années  suivantes,  aucune  répartition 
n'eut  lieu  mais,  pour  1886,  les  actionnaires  reçurent 
25  francs  ;  35  francs  pour  1887  ;  55  francs  par  an  pour 
1888  et  1889,  et  45  francs  par  an  pour  1890  et  1892.  Pour 
1892,  nouvel  arrêt.  Depuis  ce  moment,  voici  les  répar- 
titions auxquelles  il  a  été  procédé  : 

Cours 

Dividendes  moyen 
Exercices  par  an      des  actions 

Francs 

1893   15  476  29 

1894  :   15  390  53 

1895   30  446  80 

1896   25  508  90 

1897   25  545  75 

1898    30  552  30 

1899    40  545  47 

1900   50  639  90 

Cours  actuel  environ   795  » 

Notons  ici,  que  le  capital  de  cette  entreprise  était, 
primitivement,  de  10  millions  de  francs,  divisé  en 
20.000  actions  de  500  francs  entièrement  libérées,  sur 
lesquelles  7.180  avaient  été  attribuées  à  M.  K.  Grosos 
en  représentation  de  son  apport  du  matériel  naval,  de 
la  clientèle  des  lignes  qu'il  desservait,  etc.  Les  12.820 
autres  actions  avaient  été  souscrites  en  espèces  et  au 
pair. 

En  1886,  ce  capital  fut  réduit  à  5  millions  au  moyen 
du  remboursement  de  100  francs  en  espèces  à  chacune 
des  20.1100  actions,  et  de  l'échange  de  ces  20.0(.0  ac- 
tions contre  10.000  actions  nouvelles  de  500  francs. 
Il  est  donc  actuellement  de  5  millions  de  francs.  Voici, 
à  ce  propos,  comment  s'établissent  les  deux  derniers 
bilans  de  la  Compagnie  : 

Bilans  au  31  décembre 
1899  1900 
(En  francs) 

Actif 

Matériel  naval   9.432.773  17     9.857.-473  86 

Steamer  en  construction   127.218  05       704.703  80 

Matériel  fixe   239.995  96       242.904  91 

Approvisionnements  d ivers. . . .        252 . 233  01       195 . 789  52 

Mobilier   7.478  19  7.478  19 

Disponibilités   1.440.908  73     1.048.097  75 

Débiteurs  divers   1.185.562  48     1.426.300  81 

Acompte  de  dividende  de  10  fr.        100. Onp   »        100.00"  » 

12  786.109  59    13.582.808  84 


Passif 

Capital   5.000.000  » 

Réserve  statutaire   327.649  30 

Fonds  de  prévoyance  pour  re- 
nouvellement de  chaudières 

et  grosses  réparations   203.048  93 

Fonds  d'assurances   1.231.738  57 


5.000.009  » 
367.279  75 


325.182  01 
1.279.113  47 
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Amortissements  :  1893 

Matériel  naval   4. 24!). 763  53 

—       lix.'   217.823  32 

Mobilier   1.097  76 

Ell'ets  à  payer   199.040  95 

Voyages  en  cours   76.177  21 

Créditeurs  divers   802.095  18 

Prolits  et  Perles  de  l'exercice.  430.147  07 

Reliquat  de  l'exercice  précédent  47.587  77 


l 

.128 
229 
1 

197 

530 
919 
552 
V.) 


mu 

.751  83 
.968  56 
.848  57 
.796  96 
.989  58 
.182  38 
.978  59 
.720  14 


12.786.169  59    13.582.808  84 


La  plus-value  des  profits  nets  réalisés  en  1900,  plus- 
value  due  non  pas  à  l'accroissement  des  recettes  brutes, 
mais  ii  la  diminution  des  dépenses,  est  d'autant  plus 
intéressante  que  la  Compagnie,  pendant  l'exercice,  a 
eu  à  surmonter  de  grandes  difficultés  provenant  des 
grèves,  et  aussi  des  quarantaines  dans  ses  principales 
escales  de  l'océan  Indien  causées  par  la  persistance  de 
la  peste  bubonique.  Le  manque  de  main-d'œuvre  à 
Madagascar,  ainsi  qu'à  la  Réunion,  a  également  occa- 
sionné beaucoup  de  retards  et  de  frais,  mais,  heureu- 
sement, la  Compagnie  n'a  pas  eu  à  se  ressentir  beau- 
coup de  la  cherté  du  charbon,  grâce  aux  marchés 
qu'elle  avait  passés  avant  que  la  hausse  du  combustible 
ne  fût  trop  accentuée. 

Sur  les  lignes  de  la  Compagnie,  la  navigation  n'a 
ces.^é  d'être  active  et  tous  les  navires  ont  eu  des  voyages 
heureux.  Le  nouveau  steamer  <<  Diégo-Suarez  »,  qui 
lui  a  été  livré  en  juin  1900,  et  qui  a  donné  la  même 
satisfaction  que  ses  prédécesseurs  »  Ile-de-Héunion  » 
et  v  Ville  de  Tamatave  »,  a  contribué,  pour  sa  bonne 
part,  à  l'augmentation  des  bénéfices  de  l'année,  et 
donne  lieu  de  cioireque  le  nouveau  paquebot  livré  en 
février  dernier,  la  «Ville  de  Majunga»,  exercera  aussi 
une  influence  sur  les  produits  de  1  exercice  en  cours. 
A  remarquer  que  ce  dernier  navire,  dont  le  prix  de 
revient  a  été  payé  entièrement  au  moyen  des  disponi- 
bilités de  la  Compagnie,  était  le  plus  grand  navire 
qu'elle  avait  à  flot  au  mois  d'avril  dernier.  Il  n'en  est 
plus  de  même  maintenant  à  cause  du  nouveau  steamer 
qu'elle  a  fait  construire,  et  qui  est  encore  plus'grand  ; 
il  porte  environ  7.000  tonnes  en  lourd.  C'est  le 
quatrième  grand  steamer  dont  la  Compagnie  a  doté 
sa  Hotte  depuis  quatre  ans,  et  cette  façon  périodique 
de  mettre  en  chantiers  de  nouveaux  bâtiments,  per- 
met à  l'entreprise  de  profiter  des  perfectionnements 
qui  parviennent  à  sa  connaissance  pendant  l'année 
courante  et  qui  sont  soigneusement  recueillis  par  son 
service  technique. 

Des  comptes  fournis,  il  ressort  que  la  situation  de  la 
Compagnie  est  satisfaisante.  Ses  amortissements,  au 
:!1  décembre  1900,  pour  matériel  naval,  matériel  fixe  et 
mobilier,  s'élèvent  à  4.360.565  fr.  96,  alors  que  ces  trois 
chapitres  ne  figurent  à.  l'actif  que  pour  lo.805.142  fr.  57. 
Cette  constatation  faite,  observons  que  cette  entreprise 
a  sa  Hotte  composée  principalement  de  bateaux  de 
construction  récente  qui  répondent  à  toutes  les  exigen- 
ces actuelles  en  matière  de  transports. 

A.  Leghenet. 
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Les  Fonds  Brésiliens.  -  Le  3  0/0  Brésilien  1889  que 
nous  laissions,  il  y  a  huit  jours  à  67  fr.  .10  a  été 
ramené  à  66  fr.  50  dans  la  séance. do  mercredi  dernier, 
H'  a  bénéficié  hier  d'une  reprise,  Çfui  l'a  fait  clôturera 
09  fr.  10. 

Les  causes  de  celte  baisse  se  trouvent  dans  la  mau- 
vaise impression  produite  sur  le  marché  par  la  nou- 
velle que  l'Ktat  de  Kspirilo  Santo  n'a  pu  faire  les  remisés 
nécessaires  pour  le  paiement  du  coupon  de  son  em- 
prunt extérieur  5  0/0  1894. 

On  -ait  qu'il  n'existe  aucun  rapport  entre  Les  finan- 
ces des  Etats  brésiliens  et  celles  du  Gouvernement 
«  léral.  Ces  Etats  ont  une  autonomie  financière  ab- 
solue, et    ne   jouissent  à  aucun  degré  de  la  garantie 


de  l'Union.  Il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  le  public 
européen  a  toujours  eu  une  tendance  à  identifier  tous 
ces  fonds  cl  que  la  faillite  de  J'un  des  Etats,  si  elle  ve- 
nait à  se  produire,  aurait  un  fâcheux  contre-coup  sur 
les  titres  de  la  République.  Nous  esp<rons  que  le  Gou- 
vernement de  Rio  le  comprendra  et  que,  cédant  aux 
instances  de  la  Banque  de  Parit  et  des  Pays-Bot,  elle 
exercera  sur  l'Ktat  de  Kspirilo  Santo  une  pression  suf- 
fi suite  pour  l'aire  bientôt  cesser  une  situation  si  pré- 
judiciable à  tous  les  intérêts  brésiliens. 

L'Ktat  de  Kspirito-Santo  se  trouve,  depuis  plusieurs 
années,  aux  prises  avec  des  difficultés  financières 
assez  graves,  que  le  tableau  suivant  de  ses  recettes  et 
dépenses  suffira  à  faire  comprendre  : 


Années 


Recettes  Dépenses  Différentes 


Contos) 

1892 

3.  449 

1.759 

1.090 

3.231 

3.217 

14 

1894 

4  489 

4.288 

201 

i.we 

4.795 

1  9 

1896 

3.075 

5.124 

1.249 

IX!  17 

4.224 

4.574 

350 

1898 

4  >m 

'i.276 

274 

3  146 

4  755 

1.609 

1900 

(évaluation). 

(      d»  ). 

3.797 

3.734 

63 

1901 

3.410 

3.401 

9 

Depuis  1895.  le  déficit  est  donc  devenu  chronique  : 
cela  tient  à  ce  que  Kspirito  Santo,  dont  la  population 
est  d'environ  390.000  habitants  pour  un  territoire  de 
44.839  kilomètres  carrés,  un  peu  moins  que  la  super- 
ficie du  royaume  du  Portugal,  est  un  des  Ktats  bré- 
siliens dont  les  ressources  naturelles  ont  été  le  moins 
développées.  Contrairement  à  ce  qu'ont  fait  Bahia. 
Minas  Geraes,  Piio  de  Janeiro  et  plusieurs  autres,  il 
s'est  borné  à  la  culture  du  café,  dont  le  seul  district  de 
Colheiro  produit  300.000  sacs  par  an,  et,  comme  les 
droPs  d'exportation  payés  par  le  café  constituent  sa 
recette  la  plus  importante  (près  de  80  ©  0  des  revenus 
totai  x),  on  se  rend  compte  de  la  grave  répercussion 
que  la  crise  subie  par  les  prix  de  cette  culture  a  eue 
sur  ses  résultats  budgétaires. 

Pour  parer  à  cette  situation"  et  mettre  en  valeur  le 
pays,  le  Gouvernement  de  Kspirito  Santo  a  conclu  en 
1894  un  emprunt  de  17.500.000  fr.  5  0/0,  destiné  à 
l'achèvement  de  la  construction  du  chemin  de  fer  qui 
devait  relier  Victoria,  capitale  de  l'Ktat,  à  la  ville 
de  Cacheiro  et  mettre  le  territoire  de  la  province  en 
communication  avec  les  parties  les  plus  riches  de 
Minas  Geraes  et  Rio  de  Janeiro.  L'exploitation  de  cette 
ligne,  en  même  temps  qu'elle  était  appelée  à  dévelop- 
per les  ressources  du  pays,  devait  procurer  de  nou- 
velles recettes  au  budget,  mais  les  travaux  ont  ren- 
contré des  difficultés  imprévues  ;  les  crédits  ouverts 
ont  été  rapidement  dépensés  et  il  a  fallu,  toutes  les 
années,  augmenter  les  dépenses  publiques  des  frais 
supplémentaires  imposés  par  la  construclion  de  cette 
ligne. 

Diminution  de  recettes  d'une  part,  augmentation  de 
dépenses  de  l'autre;  on  comprend  qu'à  ce  régime  les 
finances  deEspirito  Santo  aient  été  sérieusement  éprou- 
vées, en  dépit  des  efforts  faits  pat  le  (Gouvernement 
pour  remédier  ;ï  cette  situation,  et  l'on  a  toute  l'expli- 
cation des  déficits. 

L'emprunt  5  0/0  1894  forme  toute  la  dette  extérieure 
de  l'Etal  ;  son  service  n'exige  qu'onvimn  ■>  millions  de 
francs,  en  tenant  compte  du  change.  Il  nous  semble 
donc  que  le  Gouvernement  brésilien  n'aurait  pas  un 
grand  effort  à  faire  pour  tirer  d'embarras  l'Ktat  de 
Kspirito  Santo. 

L'Emprunt  bulgare.  —  Nous  avons  annoncé  dans 
['Economiste  Européen  du  20  septembre  que  M.  Danew, 
ministre  des  Alfaires  étrangères  de  Bulgarie,  ohargé 
par  ses  collègues  du  Cabinet  de  terminer  les  négocia- 
tions engagées  avec  la  Banque  de  Paris  et  di  x  Pays-Bas 
en  vue  d'un  emprunt,  était  attendu  à  Paris  el  qu'un 
accord  ne  larderait  pas  à  intervenir. 
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Cet  accord  est  aujourd'hui  définitif.  M.  Danew  est 
retourné  en  Bulgarie  avec  le  contrat  de  l'emprunt  :  ce 
contrat  devant  être  ratifié  par  le  Sobranié,  l'opération 
viendra  probablement  sur  notre  marché  dans  le  cou- 
rant de  décembre. 

Le  montant  de  l'emprunt  est  de  120  millions  de 
francs  et  le  monopole  des  tabacs  forme  la  hase  de  l'o- 
pération. Ce  monopole  sera  exploité  par  une  Régie 
coïntéressée  qui  est  encore  à  former,  mais  qui  sera 
constituée  par  le  syndicat  émetteur  sur  des  bases  équi- 
valentes à  celles  de  la  Société  des  Tabacs  fia  Portu- 
gal. 


Emission  d'obligations  de  la  Compagnie  fran- 
çaise du  Chemin  de  fer  de  l'Indo-Chine  et  du 
Yunnan.  —  Nous  avons  annoncé,  la  semaine  dernière, 
que  la  Compagnie  française  du  Chemin  de  fer  de  l'Indo- 
Chine  et  du  Yunnan  allait  procéder,  le  10  courant,  à 
l'émission  de  lTS.OùO  obligations  privilégiées  3  0/0  de 
500  francs. 

Un  désaccord  étant  survenu  au  dernier  moment  entre 
le  Gouverneur  de  l'Indo-Chine  et  les  Sociétés  émet- 
trices,  en  ce  qui  concerne  le  taux  d'intérêt  accordé  par 
celles-ci  aux  fonds  provenant  de  l'emprunt  qui  leur 
seront  laissés  en  dépôt  jusqu'à  la  fin  des  travaux  du 
chemin  de  fer,  la  date  de  l'émission  a  dû  être  ajournée. 

On  ignore  à  l'heure  actuelle  quelLe  sera  cotte  date  :  si 
ce  n'était  la  difficulté  de  résoudre  cette  question  par 
câble,  l'incident  serait  depuis  longtemps  terminé,  mais 
on  croit  qu'une  solution  est  imminente. 


La  Grise  du  Cuivre.  —  On  a  continué  dej  disserter 
à  perte  de  vue  sur  la  question  du  cuivre  mais  les  infor- 
mations publiées  sur  les  stocks  visibles  et  invisibles 
sont  loin  d'avoir  fait  la  lumière  sur  les  causes  ^de  la 
crise. 

Le  Slalist,  de  Londres,  qui  a  consacré  une  longue 
étude  à  cette  question,  n'a  voulu  s'arrêter  à  aucun  des 
bruits  mis  en  circulation  pour  incriminer  l'acte  de 
V Amalgamât cd  Copper  Company  qui,  en  supprimant 
tout  dividende  supplémentaire,  a  donné  le  signal  de  la 
Laisse.  Notre  confrère  préfère  trouver  dans  la  situation 
industrielle  l'explication  de  ce  fait  : 

Nous  préférons,  écrit-il,  nous  en  tenir  à  l'appréciation 
courante  d'après  laquelle  les  directeurs  ont  supprimé  le  divi- 
dende parce  que  les  bénéfices  ne  permettaient  pas  de  dis- 
tribuer plus  qu'ils  n'avaient  décidé  de  faire. 

Cette  appréciation  est.  du  reste,  appuyée  par  la  baisse  géné- 
rale sur  les  marchés  du  continent,  spécialement  sur  celui  de 
l 'Allemagne,  qui  a  causé  une  diminution  considérable  de  la 
consommation  du  cuivre  en  Europe. 

Il  est  notoire  que  les  exportations  américaines  de  cuivre 
ont,  cette  année,  considérablement  diminué  et  la  dépression 
des  cours  est  due  à  la  méfiance  .générale  et  à  la  difficulté 
d'obtenir  des  crédits  de  basque,  situation  créée  par  la  crise 
qui  sévit  sur  le  continent  et  par  l'arrêt  de  nos  marchés 
causé  par  la  guerre  et  l'élévation  des  prix.  11  n'y  a  qu'à 
remarquer  que  la  consommation  américaine  a  augmenté 
d'une  quantité  égale  à  celle  dont  la  consommation  européenne 
a  diminué. 

Il  est  plus  raisonnable  de  dire  que  1  augmentation  de  con- 
sommation des  Etats-Unis  a  été  plutôt  modérée,  car  il  faut 
se  souvenir  que  les  entreprises  électriques  de  toutes  sortes 
ont  été  très  actives  aux  Etats-Unis  depuis  plusieurs  années. 
Comme  beaucoup  de  ces  entreprises  sont  terminées,  il  est 
difficile  de  croire  que  l'augmentation  de  consommation  puisse 
être  pins  forte  aujourd'hui  que  par  le  passé.  S'il  en  est  ainsi, 
la  consommation  des  Etats-Unis  ne  peut  avoir  compensé  la 
diminution  européenne. 

Les  circulaires  spéciales  de  diverses  maisons  pren- 
nent la  question  à  un  point  de  vue  purement  spéculatif 
et  accusent  l'Amérique  d'avoir  renversé  tous  les  cal- 
culs en  provoquant  une  baisse  sans  motif:  elles  ajou- 
tent que,  quand  bien  même  le  stock  caché  de  YAmal- 
gamaled  existerait  réellement,  ce  stock  ne  représenterait 
qu'une  consommation  de  deux  mois,  et  il  n'y  aurait 
pas  là  de  quoi  causer  la  moindre  alarme. 

Le  Marché  semble  avoir  adopté  en  partie  ce  point  de 
vue  optimiste,  puisque  le  cours  du  cuivre  est  remonté 


de  03  liv.  à  61  G/3,  mais  sommes-nous  arrivé,  au  terme 
des  fluctuations,?  Il  est  d'autant  plus  difficile  de  le  dire 
qu'il  semble  bien  prouvé  aujourd'hui,  que  des  fautes 
graves  ont  été  commises  par  Y  Amaigamaled  et  Ton  est. 
en  droit  de  se  demander  si  ce  trust  pourra  reprendre 
la  direction  du  marché.  Les  fondateurs  de  YAmialga- 
maled  ont  oublié  les  leçons  du  passé:  malgré  l'impor- 
tance de  leur  situation,  ils  n'ont  pu  faire  entrer  dans- 
leur  combinaison  toutes  les  mines  du  monde  :  une 
partie  trop  considérable  de  la  production  a  ainsi' 
échappé  à  leur  contrôle  pour  qu'ils  n'aient  pu,  à  un. 
moment  donné,  se  trouver  dans  une  situation  fausse.. 
Ils  ont  commis  une  seconde  faute  en  fixant  la  valeur  du 
cuivre  à  un  taux  trop  élevé.  Tant  que  le  commerce 
a  été  actif,  ils  ont  pu  assurer  le  maintien  do  ce  faux, 
mais  l'heure  do  la  crise  est  arrivée  et  l'on  «omprend 
en  présence  de  quels  embarras  le  tnist  s'est  alors 
trouvé.  Dans  ces  conditions,  tout  en  reconnaissant  que, 
la  surexcitation  des  esprits  a  été  trop  grande,  nous 
persistons  à  nous  demander  s'il  no  faut  pas  s'attendre 
ii  voir  le  cuivre  ramené  à  des  cours  où  les  demandes 
pour  la  consommation  feront  équilibre  à  la  produc- 
tion. ;, 
Les  directeurs  de  Y  Anj-algamalejt  agiraient  sagemeat 
en  se  soumettant  à  cette  loi  et  en  renonçant  à  rompre 
l'équilibre  entre  l'offre  et  la  demande. 


Les  Fonds  Dominicains.  -.Dans  Y  Economiste 
Européen  du  21  juin,  nous  avons  indiqué  les  bases  de 
l'arrangement  qui  avait  été  arrêté  entre  le  Comité  de 
Défense  des  Fonds  Dominicains  d'Anvers  et  le  Gouver- 
nement dominicain  et  qui  avait  été  approuvé  par 
les  porteurs  français  de,  fonds  Dominicains,  réunis  en 
assemblée  générale  par  les  soins  de  Y  Association  Natio- 
nale des  Porteurs  français  de  Valeurs  étrangères  de 
Paris.  Voici  un  résume  de  ce  qui  avait  été  entendu  : 

Le  Gouvernement  Dominicain  s'engageait  à  affecter, 
chaque  année,  au  service  de  la  Dette  publique  exté- 
rieure, 15  0/0  des  recettes  douanières  et  autres  impôts 
fiscaux  calculés  sur  un  minimum  de  "2  million*  de 
dollars  or,  soit  300.000  dollars. 

La  Dette  publique  extérieure  sera  unifiée  et  son 
montant  fixé  à  3.736.700  liv.  st.,  et  le  paiement  de  ses 
intérêts  est  garanti  par  les  recettes  des  douanes  et 
autres  impôts  fiscaux  créés  ou  à  créer  dans  la  Répie- 
blique  avec  une  alt'ectation  spéciale  des  revenus  de  la 
douane  de  Saint-Domingue. 

Le  recouvrement  des  sommes  affectées  se  fera  sous  le 
contrôle  d'agents,  dont  deux  seront  nommés  par  le 
Comité  d'Anvers  et  un  par  Y  Association  Nationale,  de 
concert  avec  le  C<>u»<il  of  Foreign  Bondkoidcrs  de 
Londres.  Ces  agents  auront  le  droit  de- se  faire  pré- 
senter, dans  l'es  douanes  et  les  bureaux  des  finances  de 
la  République,  tous  les  documents  relatifs  aux  impor- 
tations, exportations  et  autres  impôts  fiscaux  qu'ils 
jugeront  utiles  à  l'accomplissement  de  leur  mission. 

La  Dette  extérieure  est  déclarée  exempte  de  tout 
impôt  présent  ou  'futur,  et  le  Gouvernement  se  réserve 
le  droit  d'effectuer ,  le  remboursement  de  la  Dette  à 
50  0/0  du  capital  dominai  en  or  effectif.  Enfin,  d'ici, 
avril  1902,  le  Gouvernement  Dominicain  aura,  à  graver' 
une  somme  lde  50.000  .dollars  en  or  pour  É  règlement 
des  coupons  arriérés. 

Nous  recevons  avis  que  cet  arrangement,  vient 
d'être  ratifie  par  les  pouvoirs  publics  dominicains  et 
qu'on  attend  les  remises  du  Gouvernement  pour  effec- 
tuer le  paiement  du  coupon  à  l'échéance  du  i¥?  cou-, 
rant.  Les  porteurs ,  seront  reconnaissante  an-  Comité 
d'Anvers  et  à,  Y  Association  Nationale  de  l'initiative 
qu'ils  ont  témoignée  en  la  circonstance  et  dè-la  pensée 
véranec  avec  laquelle. ils  ont  défendu  leurs  intérêts. 


Le  Transit  du  Canal  de  Suez.     fl  ressort  des*  do-  ■ 
cuments  officiels  publics  par  la  Compagnie  ÇTiïiversclte 
du  Canal  -maritime-  de  Suez;  que  du  lé'  janvier  Î90!  au 
30  septembre  dernier.  2.795  navires  ont 'transité  par  le 
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canal.  Pendant  la  même  période  de  1900,  on  n'en  avait 
compte  que  2.570,  niais  en  1899,  le  nombre  s'était  chif- 
fré par  3.798: 

Les  recettes  du  Canal,  du  1er  janvier  au  .'50  septem- 
bre de  cette  année,  s'élèvent  à  7o.47o.263  francs,  contre 
67.331.754  francs  en  1900  et  70.095.712  francs  en  1899. 
C'est  une  augmentation  de  8.1  £3. 409  fr.  d'une  année  ù 
l'antre,  et  de  5.379.551  fr.  sur  1899,  qui  laisse  supposer 
que  le  dividende  de  l'exercice  en  cours  sera  sensiblement 
augmenté.  Toutefois,  en  ce  moment,  les  recettes  sont 
un  peu  plus  irrégulières  que  pendant  les  mois  précé- 
dents et,  d'un  autre  côté,  le  rapatriement  des  troupes  de 
Chine  touche  à  sa  fin.  Il  est.  donc  possible  que,  pendant 
le- dernier  trimestre  de  190l,  l'augmentation  des  recet- 
tes subisse  un  temps  d'arrêt.  Ajoutons  qu'à  la  date  du 
30  septembre,  le  nombre  des  navires  en  route,  en 
charge  ou  on  partance  pour  le  Canal  de  Suez  s'établit 
ainsi  : 

1X99     1900  1901 


1°  Navire.-  allant  d'Europe  eu  Asie,  si- 
gnalés avec  date   1(33 

2*  Navires  venant  d'Asie  en  Europe, 
avec  date   97 

3*  Navires  ayant  passé  de  la  Méditer- 
ranée à  la'  Mer  Bouge,  mais  dont  le 
retour  n'est  pas  encore  exactement  si- 
gnalé  271 

Totaux   531 


160 
83 


170 

9G 


416  267 


065  533 


Pendant  le  premier  semestre  de  l'exercice  en  cours, 
il  était  passé  1.866  navires.  En  voici  le  pourcentage 
par  pavillon  : 

Proport.  pr  mille 


Pavillons 

Allemand 
Américain.... 

Anglais  

Austro-U'ongr. 

Belge  

Danois  

Espagnol  

Français  

Hellénique  . . . 

Italien  

Japonais  

Néerlandais . . 
Norvégien  . . . 

Ottoman  

Portugais 

Busse  

Sarawak  

Suédois  


Nombre 

Nombre 

de 

du 

des 

tonnes 

des 

tonnage 

navires 

net 

navires 

.  net 

244 

841.664 

131 

157 

13 

22.004 

7 

4 

1.036 

3.061.175 

555 

571 

72 

214.843 

39 

40 

8 

2.460 

2 

» 

11 

30.203 

6 

6 

22 

68.148 

12 

13 

147 

384.897 

79 

72 

5 

6.062 

2 

1 

50 

93.855 

27 

18 

2!» 

121.248 

16 

23 

120 

259.955 

64 

49 

18 

34.279 

10 

6 

26 

33.424 

13 

6 

3 

1.119 

2 

6i 

179.751 

34 

"  33 

1 

231 

» 

» 

2 

1.120 

1 

1.866 

5.357.098 

Par  rapport  au  tirant  d'eau,  voici  comment  s'établit 
la  répartition  des  traversées  :  tirant  d'eau  inférieur  ou 
égal  à  7  mètres,  1.104  navires;  de  7  m.  01  à  7  m.  50, 
532  navires;  de  7  m.  51  à  7  m.  60,  G2  navires;  de 
7  m.  61  à  7  m.  70,  72  navires  ;  de  7  m.  71  à  7  m.  80,  90 
navires. 


Union  des  Gaz.  —  Les  actionnaires  de  la  Société  de 
l Union  des  Gai  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
annuelle  pour  le  14  octobre,  afin  d'examiner  les  comptes 
de  l'exercice  1900-1901  clos  le  30  juin  dernier. 

L'exercice  1899-1900  avait  déjà  élé  favorable,  puis- 
qu'il avait  accusé  un  solde  de  profits  de  2.851.245  fr.  27 
i  outre  2.465.601  fr.  76  en  1898-1899  et  2.651.946  fr.  85 
'•n  1897-1896.  Mais,  pour  le  dernier  exercice,  L'augmen- 
tation est  plus  importante,  puisque  le  solde  bénéficiaire 
s'établit  à  3.294.727  fr.  57,  soit  une  plus-value,  d'une 
nr.ii'  e  a  l'autre,  de  443.482  fr.  .'10.  Et,  si  on  ajoute  le 
report  de  1899-1900  on  arrive  à  trouver  un  solde  dis- 
ponible de  3.78&867  fr.  38  contre  3.238.139  fr.  81  au 


30  juin  1900.  Au  reste,  voici,  comparés,  les  bilans  des 
deux  derniers  exercices: 

Bilans  au  :J0  juin 
1900  1901 

(Francs) 

Actif 

Etablissement  : 

Travaux  anciens   49.928.304  89   51.558.420  32 

Travaux  eti'ectués  au  cours 

de  l'exercice   1.680. 105  43     1 . 574 . 510  35 

Travaux  en  cours   784.440  75     1.568.450  44 

Fonds  de  roulement  des  usines    12.169.6r<3  92    12.384.849  14 

Valeurs  diverses   73.405  70         72.859  25 

Espèces  en  caisse  et  chez  les 

banquiers   2.168.669  53     1.410.264  95 

Effets  â  recevoir   »  28.434  39 

Débiteurs  divers   232.050  71        117.258  01 

Total  de  l'actif   06.980.00  i  93   08.714.556  85 

Passif 

Capital  : 

Actions   25.fJO0.0O0   »   25.000.000  » 

Obligations   21.058.285   »   21.439.590  » 

Créanciers  divers   1.528.854  71     1.408.987  20 

Réserves  : 

Assurance  maritime   827.514  00       421.249  86 

Statutaire   2.500.000   »     2.50C.000  » 

Spéciale   3.375.000   ».     3.375.000  » 

Amortissements  : 
Sur  compte  d'établissement  : 

Antérieurement   9.244.117  S5     9.898.807  35 

Pendant  l'exercice   054.750   »       887.995  » 

Profits  et  pertes  : 

Bénéfices  de  l'exercice   2.851.245  27     3.294.727  57 

Beport  de  l'exercice  précé- 
dent  386.894  54        488.139  81 

Total  du  passif   66.980.660  93   68.714.550  85 

Les  bénéfices  disponibles  représentent,  en  chiffres 
ronds,  75  fr.  de  dividende  par  action,  mais,  certaine- 
ment, le  Conseil  d'administration  fera  comme  antérieu- 
rement, c'est-à-dire  qu'il  se  contentera  de  proclamer 
un  dividende  rémunérateur.  Rappelons,  à  ce  propos, 
qu'en  présence  d'un  solde  disponible  de  3.238.139  fr.  81, 
le  même  Conseil  avait,  l'année  dernière,  réservé  aux 
actionnaires  un  dividende  de  55  fr.  seulement  qui 
n'absorbait  que  2.750.000  fr.  ;  ce  qui  lui  avait  permis, 
après  les  divers  prélèvements  statutaires,  de  reporter 
à  l'exercice  suivant  la  somme  importante  de  386  mille 
894  fr.  54. 

Rappelons  les  dividendes  répartis  par  la  Société  au 
cours  des  dix  dernières  années,  en  faisant  remarquer 
que  son  capital  de  25  millions  de  francs  est  représenté  : 
1°  par  20.000  actions  d&  500  fr.  dites  de  propriété,  et 
ayant  droit  par  préférence  à  un  dividende  de  7  1/2  0/0 
sur  les  sommes  versées;  2<>  de  30.000  actions  n'ayant 
droit  au  dividende  de  7  1/2  0/0  qu'après  le  prélèvement 
opéré  au  profit  de  la  première  série. 

Cours  moyen  des  actions 

Exercices          par  an  1"  série  2»  série 

Francs 

1890-  91                         80  1.550  05  1.527  48 

1891- 92                         80  1.534  24  1.512  75 

1892-  93                         90  1.627  19  1.616  29 

1893- 94                        80  1.651  18  1.634  89 

1894-  95                         80  1.573  54  1.560  65 

1895-  96                        80  1.519  40  1.509  61 

1896-  97                        70  1.534  70  1.515  87 

1897-  98                         60  1.343  55  1.320  64 

1898- 99                        50  1.123  63  1.101  73 

1899-  1900                     55  92H  67  894  38 

Cours  actuel   1.075   »  1.040  » 

(  »n  remarque  que  les  amortissements  effectués  pen- 
dant l'exercice  sont  supérieurs  de  233.245  fr.  à  ceux 
effectués  pendant  l'exercice  précédent.  Quant  au  capi- 
tal-obligations, il  a  augmenté  par  suite  de  l'émission  de 
1.570  obligations  4  0/0  sur  la  série  des  20.000  obliga- 
tions créées  le  11  janvier  1900.  Les  obligations  de  cette 
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série  en  circulation  s'élèvent  à  7.5'i5,  ot  il  reste  à  la 
souche  13. 155  titres. 


Société  des  Chaussures  «  Incroyable  ».  —  L'as- 
semblée générale  annuelle  des  actionnaires  de  cette 
Société  a  eu  lieu  le  20  septembre. 

L'exercice  1900-1901,  qui  a  pris  fin  le  31  juillet  der- 
nier, est  le  cinquième  de  cette  Société.  Il  a  donné, 
connue  bénéfices  bruts,  une  somme  de  1. '283.895  fr.  71. 


Oe  ce  montant  il  a  été  déduit  : 

Francs 

Pour  intérêt  des  obligations  cl  divers   25.215  02 

Pour  frais  de  publicité   47.787  » 

Pour  frais  d'exploitation.   790  453  80 

Ensemble   869.456  42 

Il  est  resté  un  solde  de  profits  nets  de  414.339  fr.  29, 
sur  lequel  il  a  d'abord  été  prélevé  : 

Francs 

5  0/0  pour  mettre  à  la  réserv  e  légale   20.721  95 

16  0/0  pour  attribution  au  directeur   60.310  30 

La  somme  nécessaire  pour  servir  L'intérêt  à  5  0/0 
aux  14.150  actions  de  capital  encore  en  circula- 
tion, soit   70.750  » 

Ensemble  ■■    157.782  25 

L'excédent  s'est  donc  établi  à  256.657  fr.  04,  êt  il" 3 
reçu  l'attribution  suivante  : 

Francs 

5  0/0  au  Conseil  d'administration   12.832  85 

A  la  réserve  d'amortissement   75.000  » 

5  0/0  à  toutes  les  actions   75.000  » 

2  1/2  0/0  à  toutes  les  actions   37.500  » 

Parts  de  fondateurs  (112  fr.  50  à  chacune;   56.250  » 

Report  à  nouveau   74  19 

Somme  égale   256.657  04 


Les  actions  de  capital  touchent  donc  12  fr.  50,  les 
actions  de  jouissance  7  fr.  50  et  les  parts  de  fondateur 
1P2  fr.  50,  comme  pour  l'exercice  précédent. 

Le  bilan  de  la  Société  se  présente  ainsi  : 

BILAN  AU  31  JUILLET  1901 


Francs 

Actif  — 

Fonds  de  commerce   900.000  » 

Mobilier  commercial  et  dépenses  d'in- 
stallation   542.831  04 

Amortissement  divers   171  300  » 

Actions  amorties   85.000  » 

Loyers  d'avance   115.174  50 

Dépôts  de  garantie  pour  éclairage   3.268  50 

Obligations  amorties   18.700  » 

Stock  des  marchandises   1.197.478  40 

Publicité,  primes   10.733  20 

Débiteurs   4.839  70 

Acompte   78.700  10 

Espèces  en  caisse  "  2.862  65 

Espèces  dans  les  succursales   41.198  35 

Espèces  en  banque   353.591  05 

Total   3.525.H77  49 


Passif 

Capital-actions  .v   1.500.000  » 

Réserve  légale   81.002  10 

Réserve  d'amprtissement   275.(00    »  \ 

Obligations   500.000  » 

Intérêts  courus  sur  obligations   10.027  10 

Fournisseurs   745.209  » 

Bénéfices  nets  de  l'exercice   414.439  29 

Total   3. 525. ('.77  49 


L'exercice  1899-1900  avait  donne  un  montant  de 
profits  nets  de  485.810  fr.  supérieur  de 81.675  fr.  à  celui 
de  l'année  précédente.  Il  s'ensuit  que  pour  le  dernier 
exercice,  il  y  a  à  enregistrer  une  diminution  de  71.370 
francs  71  dans  les  bénéfices.  Cette  diminution  provient 
de  ce  que  la  période  de  l'Exposition  a  été  plus  lucra- 
tive, et  que  la  Société  a  pu  procéder  à  l'écoulement  de 
ses  stocks  de  marchandises  au  moment  de  l'élévation 
des  prix  de  vente. 

Depuis  sa  constitution  la  Société  a  porté  à  la  réserve 
d'amortissements  divers  les  sommes  suivantes  :  En 


1890-97,  40.000  fr.;  en  1897-98,  45.000  fr.  ;  en  1898-99, 
05.000  fr.  ;  en  1899-1900, 125.000 fr.  ;  en  1900-1901,75.000 
francs;  soit  en  tout,  350.000  fr.  En  ajoutant  à  cette 
somme  la  réserve  légale,  qui  est  de  101.724  fr.  05,  on 
obtient  un  total  de  451.724  fr.  05,  qui  représente  en- 
viron 50  0/0  du  prix  d'acquisition  du  fonds  de  com- 
merce de  la  Société. 


Charbonnages  de  Prokhorow.  —  Celte  Société 
n'avait  pas  procédé  au  mois  de  juillet  au  paiement  du 
coupon  de  ses  obligations  venu  à  échéance  le  15  du 
même  mois.  Cette  suspension  du  coupon  a  amené  les 
obligataires  à  se  réunir  le  23  septembre  à  Bruxelles 
pour  recevoir  les  explications  du  Conseil  d'administra- 
tion de  la  Société,  et  pour  aviser  aux  mesures  à 
prendre. 

Voici  quelles  ont  été  les  déclarations  du  Conseil 
d'administration  : 

1°  Le  Conseil  estime  qu'en  supprimant,  pour  une  période  à 
déterminer,  le  service  de  l'amortissement  et  de  l'intérêt  des 
obligations,  la  Société  trouvera  en  elle-même  les  ressources 
nécessaires  pour  procéder  aux  immobilisations  indispensa- 
bles, si  l'on  veut  arriver  à  un  prix  de  revient  favorable; 

2°  Le  bénéfice  industriel,  au  30  juin,  se  chiffre  par  1  mil- 
lion 43.000  fr.,  sur  lequel  il  faudrait  prélever  580.000  fr.  pour 
le  service  des  obligations,  480.000  fr.  pour  immobilisations 
faites  en  cours  d'exercice  et  45.000  fr.  environ  d'intérêt  pour 
le  prêt  hypothécaire  de  1.400.000  fr.  consenti  en  mars  der- 
nier, pour  un  terme  de  dix  ans,  par  un  groupe  belge; 

3°  Par  suite  des  agissements  de  l'ancien  directeur,  la  So- 
ciété se  trouve  en  présence  d'une  créance  irrécouvrable  de 
OOO.OdO  fr.  ; 

4°  Contrairement  à  ce  qui  a  été  dit,  les  couches  sont  parmi 
les  plus  régulières  du  Donetz,  le  charbon  est  de  très  bonne 
qualité  et  fort  apprécié'  par  les  Compagnies  de  chemins  de  fer, 
principaux  clients  du  charbonnage; 

5°  Contrairement  aux  bruits  répandus,  jamais  il  n'y  a  eu 
aucune  interruption  totale  ou  partielle  de  l'exploitation  pen- 
dant un  mois. 

Après  ces  déclarations,  l'assemblée  a  nommé  trois 
délégués  chargés  de  se  concerter  avec  le  Conseil  d'ad- 
ministration, de  s'adjoindre,  le  cas  échéant,  d'autres- 
délégués  ainsi  qu'un  ingénieur,  afin  d'arrêter,  de  com- 
mun accord,  des  mesures  définitives  à  soumettre, 
comme  propositions  ultérieures,  aux  actionnaires  et 
aux  obligataires. 

Les  trois  délégués  nommés  comprennent  deux  Belges, 
pour  les  obligataires  belges,  et  un  Français,  représen- 
tant les  obligataires  français. 


Conflit  franco-turc.  —  Contrairement  à  ce  que  l'on 
croyait  la  semaine  dernière,  il  ne  paraît  pas  que  le 
conflit  survenu  entre  le  Gouvernement  français  et  la 
Porte  puisse  être  immédiatement  résolu. 

(  )n  sait  que  la  France  a  rejeté  les  propositions  du 
Gouvernement  ottoman  au  sujet  de  l'affaire  Lorando. 
Une  Commission  composée  des  Ministres  de  la  Justice, 
des  Affaires  étrangères,  de  l'Intérieur  et  des  Finances 
s'est  réunie  samedi  dernier,  à  Constantinople,  à  l'effet 
de  délibérer  sur  cette  réponse  du  Gouvernement  fran- 
çais. Les  conclusions  de  la  Commission  ont  été  sou- 
mises le  lendemain  au  Conseil  des  Ministres. 

A  la  suite  de  ce  Conseil,  certaines  informations  de 
journaux  étrangers  ont  annoncé  que  les  propositions 
de  la  France  étaient  acceptées  et  que  la  Porte  allait 
sans  tarder  faire  des  démarches  pour  la  reprise  des  re- 
lations diplomatiques.  Cette  nouvelle  était  inexacte  : 
la  Porte,  en  effet,  a  demandé  de  réduire  à  180.000  liv. 
le  chiffre  de  la  créance  et  le  Gouvernement  français  a 
rejeté  purement  et  simplement  les  contre-propositions 
de  la  Turquie  :  il  maintient  le  chiffre  de  340.000  livres 
qui  comprend  à  la  fois  la  créance  réclamée  en  1897  et 
les  intérêts  composés  depuis  cette  date  au  taux  légal 
de  9  0/0.  Le  Conseil  des  Ministres  turc  se  réunira  di- 
manche prochain  pour  délibérer  sur  le  refus  de  la 
France  et,  dès  que  l'affaire  de  Lorando  sera  réglée, 
notre  Gouvernement  présentera  ses  conditions  pour  là 
reprise  des  relations  diplomatiques. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

36  sept.  3  oct. 

Or   2.381.93(1  641  2.369.364  6.15 

Argent. ..    1.113  321  304  1.112.261.918 

3.303.251.916  3  4SI  626.513 

Effrts  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 

_   ...    .„    _    .    i  Effcls  Paris   

Portefeuille  Pans  |  Kffe[i.  El,onger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Arances  sur  lingots  a  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Renies  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  n  mai.1834 
„,vfi;L.L?  Ex-banques  département., 
mobilières  f  Loj  du^  juin  fo,  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d»  Paris.  .  

Comptes  courants  dans  les  suceursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  :. 

Divers...'.  

Total  


26  sept. 


3.503.251.946 


345  882 
118.235.734 


301  326  296 
5-489.000 
8  154. 400 
199  266.833 
218.130  623 
180-01W.0OU 
10-000.000 
2-980.150 
99.616.904 
100-000-000 
4  OlJO-000 
19  921.151 

2  629- 253 
8-401  444 
6'..  149. 184 


4.962  932  010 


182.500.000 
8.002-313 
10-000.000 
2.980.150 
9.125.000 
4.000.000 
8.401.444 
3  956  6«8  920 
19. H 4.393 
10.446.169 
122  614  262 
499.980  635 
73.412  508 
2.462  156 
4.836.9^8 
1.228- 039 
41.151  889 


962.932  010 


3  oet. 


3.481.626  313 


88.693 
118  852  514 


422  589. 316 
5.661-000 
8-151.400 
21 3. 132  952 
284  128  042 
180. 000. 000 
10.000.000 
2.980.130 
99.621.302 
100.000.000 
4.000-000 
19.992  211 

3.169.112 
8.401.444 
45.345.083 


068  962  062 


182.500.000 
8.002.313 
10.000-000 
2.980.130 
9.125.000 
4.000-000 
8.401-444 
.113.161  170 
38  366  384 
10.583  588 
18  520  102 
409.082.591 
81.959  202 
2  318  128 
5.348  321 
1.228.039 
103.311  814 


5.063.962.062 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


1  oct. 
1891 

6  oct. 
1898 

5  oct. 
1899 

U  oct. 
1900 

3  oct. 
1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.106.9 

3. 656. 8 

3  883.4 

4.041.6 

4.113.2 

3.195.1 

3-095.3 

3.097  1 

3.416  1 

3.481.6 

694- 8 

723.0 

114- 3 

131  5 

601.4 

Avances  au\  partie. 

379  1 

415.9 

418.1 

521.8 

497.9 

—      à  l'Etat.... 

140- 0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

222.2 

2818 

223  6 

319.1 

18  5 

—  partie. 

453  4 

441.1 

399.4 

491.0 

4910 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

1  0  00 

5  %  0/00 

5  0/00 

pair 

1  %  0/00 

Bénéfices  nets  

961.0 

1.290.2 

3.55  0.1 

3.070-3 

1.5/8.6 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Devais  le  lr  octobre  courant,  les  obligations  de  500  fr. 
S  0/0  de  l'ancienne  Société  des  Chemins  de  fer  de  Bcyroulli- 
Datuas-Jlaniaii,  actuellement  Société  Ottomane  du  Chemin 
de  for  <lc  Damas -H  aman  et  prolongements;  ne  sont  plus 
négociable»  qu'en  titres  nouveaux  à  revenu  variable  créés 
conformément  au  concordai  du  21  mars  1901. 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Mouvement  général  des- opérations  du  mois  (le  septembre 
1901  :  733.951.  iOl  fr.  1K. 


L'Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris, pour 
le  moi  -  de  -i  piemhie  ijuj  vient  de  s'écouler, présente  onemoihs- 
de  710.236  francs  par  rapport  aux  prévisions  budgé- 
taires, et    mie  diminution  de  1.309.438  francs  par  rapport 
aïo  k-ci  il.    de  -epleuibre  p.K)0. 

1/  prdduil  des  neuf  mois  écoulés  de  1901  —  qui  s'élève  à 
574.281  fr.  —  présente  une  moins-value  de  8.:i'i0.9!)4  fr. 


par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une.  dlminui 
de  14.741.908  francs  par  rapport  aux  recettes  de  la  péri 
correspondante  de  1900. 


lion 
période 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  pour  la  1"  quinzaine  d'octobre  1901,  cal- 
culée d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   20  fr.  024 

Frais  de  panification   12  fr.  22M 


Total . 


'<1  fr.  847 


Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  a 
0  fr.  3219  et  le  pain  de  3  kilogr.  à  0  fr.  04:18,  soif  à  0  fr.  84. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  21  au  30  sep- 
tembre 1901  : 

Dépôts  de  fonds   3.K04.0G2  72 

Retraits  de  fonds   4.469.657  85 


Excédent  de  retraits. 


685.595  13 


Excédent  de  dépôts  du  1"  janvier  au  30  septembre  1901  : 
37.240.659  fr.  15. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  30  sep- 
tembre 1901  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  dos  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  185.000  fr.  18; 

2*  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre, 
des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  com- 
posant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne 
ordinaires  :  néant. 

Le  montant  îles  capitaux  employés  en  achats  de  rentes 
pendant  le  mois  de  septembre  1901  s'est  élevé  à  0.033.040 
francs  33,  dont  voici  le  détail  : 

Caisse  nationale  d'épargne   4.876.123  81 

Caisses  d'épargne  ordinaires   1.156.916  52 

Total  égal   


6.033.040  38 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  3  au  9  septembre  1901  (36e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


<U  03 

-  -oj 

Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

il 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

Is- 

p' 1901 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2.916 

1.145 

1210 

32.542 

32.784 

242 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.211 

9.830 

10320 

299.430 

311-090 

11.660 

—   Chemins  Algériens 

513 

266 

266 

6- 6(0 

5  963 

+ 

667 

3.765 

4.725 

5.578 

152.510 

165.593 

13.085 

5.679 

4.081 

4.676il20.641 

127-178 

(i.537 

7.036 

4  842 

b-038 

149  346 

151  616 

2.270 

Est  t.. 

4. 862 

3.834 

4.544 

120.337 

127.905 

7.568 

Midi   

3.541 

2  671 

2.551 

72.743 

74  615 

1.872 

Du  10  au  16  septembre  1901  (37e  semaine) 

i  898 

177 

181 

5  197 

4.585 

+ 

611 

Bône-Guelma  

1.137 

201 

•  193 

6  195 

5  6  56 

+ 

538 

Ouest-Algérien  

296 

77 

68 

2.349 

2  061 

+ 

288 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

)> 

2.502 

2-593. 

90 

101 

40 

31 

1.008 

989  + 

22 

me 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


La  semaine  a  été  encore  très  tourmentée,  et  les 
grandes  disponibilités  possédées  par  la  place  n'ont  pu 
enrayer,  en  liquidation,  le  mouvement  de  recul  qui 
s'accentuait  dans  divers  compartiments  de  la  cote.  On 
est  donc  resté  hésitant  jusqu'à  hier,  qui  était  le  jour  des 
réglementa  de  La  liquidation  de  lin  septembre.  Mais 
comme  on  n'a  pas  signalé  de  défaillances,  la  Bourse 
s'est  montrée  de  suite  beaucoup  mieux  disposée,  et  on 
a  sensiblement  repris  sur  les  titres  qui  avaient  été  le 
plus  malmenés  dans  ces  temps  derniers. 

■je  ic  Nos  Jïenles  Françaises,  qui  étaient  restées 
irès  fermes,  s'alourdissent  légèrement. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  France 


Le  3  0/0  perpétuel  qui  restait  à  101  fr.  17  1/2  en 
liquidation  de  fin  septembre,  et  à  101  fr.  15  au  comp- 
tant, clôture  à  101  fr.  tin  octobre,  avec  un  report  de  G 
à  12  centimes,  et  à  100  fr.  85  au  comptant  ;  Renie 
3  1/2  i)  i).  101  fr.  75  au  comptant,  contre  101  fr.  90,  et 
101  fr  90  tin  octobre  avec  12  et  15  centimes  de  report, 
contre  101  fr.  97  1/2.  Quant  à  la  Rente  3  0/0  Amortis- 
sable, on  la  retrouve  à  99  fr.  50  au  comptant,  ex  cou- 
pon trimestriel  de  75  centimes.  Elle  cotait,  il  y  a  huit 
jours,  100  fr.  10  avec  coupon.  Son  report  a  été  de  9 
centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  restent  à  493  fr.  75,  en 
moins-value  de  2  fr.  25  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Pro- 
tectorat de  l'Annam  et  du  Tonkin,  au  même  cours  de 

83  fr.  25  ;  Emprunt  de  Madagascar,  aux  environs  de 

84  fr.  50  :  Emprunt  3  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine,  498  fr., 
contre  499  fr. 

if  if  Les  Obligations  dt  la  Ville  de  Paris  ont  tou- 
jours un  courant  d'échanges  normal;  mais  les  cours, 
pour  la  plupart',  ne  présentent  de  nouveau  que  des  va- 
riations de  peu  d'étendue. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  finissaient  à  554  50, 
cotent  550  ;  par  contre,  Obligations  3  0/0  1869  fermes, 
444  fr.;  Obligations  3  0/0  f&71,  408  fr.  ;  elles  finis- 
saient ainsi  il  y  a  huit  jours  ;  Obligations  4  0/0  1815, 
568  fr.,  contre  508  fr.  50;  Obligations  4  0/0  1876,  aux 
environs  de  568  fr.  50. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  sont  à  366 
francs,  contre  366  fr.  75;  Obligations  2  1/2  0/0  1894- 
1896,  865  fr.,  sans  changement;  Obligations  2  0/0 
1898,  114  fr.,  comme  jeudi  dernier  ;  Obligations  2  0/0 
1899  (Emprunt  du  Métropolitain),  423  fr.,  en  avance 
de  3  francs. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France  ont  passé 
de  3.750  francs  à  3.780  francs  à  terme,  et  à  3.795  fr. 
au  comptant. 

Pour  les  quinze  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  1.578.55'i  fr.  87. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  que 
que  nous  laissions  à  675  francs,  sont  demandées  à  676 
francs  à  terme  et  à  680  francs  au  comptant. 

Le  groupe  des  Obligations  Foncières  et  Communales 
conserve  sa  fermeté.  Les  capitalistes  ont  particulière- 
ment recherché,  ces  derniers  jours,  les  Obligations 
Communales  1879,  I8S0,  189 1  et  1899,  qui  ont,  de- 
main, 5  octobre,  un  tirage  de  lots  dont  les  principaux 
sont  de  100.000  francs  et  de  150.000  francs,  sans  comp- 
ter de  nombreux  lots  secondaires  de  1.000  à  25.000  fr. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  finis- 
sent à  475  50,  contre  477  francs;  Obligations  Foncières 
1879,  505  francs,  gagnant  1  fr.  25;  Obligations  Com- 
munales 1880,  499  francs,  contre  501  francs. 

Les  Obligations  Foncières  1883  restent  à  441  fr.  50; 
Obligations  Foncières  2  80  0/0  1885  ,  468  fr.  50,  en 
plus-value  de  2  fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  se  re- 
trouvent à  400  francs,  sans  variation  sensible;  Obliga- 
tions Communales  1892  2  8  0  0/0,  454  fr.  50,  contre 
453  fr.  50;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1895,  463 
francs,  en  moins-value  de  2  francs  ;  Obligations  Com- 
munales 2  60  0/0  1899,  au  même  cours  de  465  fr.  ; 
Obligations  3  75  0/O  1899,  506  francs. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Cré- 
dit ont  été  mouvementées. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  est  revenue 
de  1.030  fr.  à  1.000  fr.,  mais  elle  finit  à  1.020  fr.  Au 
sujet  de  cette  Société,  nous  nous  reportons  à  1'  «  In- 
formation »  que  nous  publions  plus  haut.  Comptoir 
National  d'Escompte  de  Paris  570  fr.  au  comptant  et 
568  fr.  à  terme,  contre  574  fr.  et  572  fr.  la  semaine 
dernière. 

La  Société  Générale,  qui  restait  à  615  fr.,  se  main- 
tient facilement  h  ce  cours.  La  Banque  du  Nord  de 
Saint- Pétersbour<>-  vient  de  commencer  ses  opérations, 
On  sait  que  cet  Etablissement  a  été  fondé  sous  les 


auspices  de  la  Société  Générale  et  qu'il  travaille  avec 
un  capital  de  5  millions  de  roubles,  divisé  en  actions 
de  375  roubles,  libérées  de  moitié.  Une  de  ses  premières 
opérations  a  été  l'acquisition  de  la  Banque  d'Azow, 
d'un  immeuble  pour  une  somme  de  1.240.000  roubles. 
On  a  l'intention  de  centraliser,  dans  cet  immeuble,  la 
direction  et  les  services  de  différentes  Sociétés  indus- 
trielles russes. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  clôture  à  603  fr., 
sans  changement. 

heCrédit  Lyonnais  cote  992  fr.  au  romjitant  et  990 fr. 
à  ternie  ;  il  était  il  y  a  huit  jours,  sur  ces  deux  mar- 
chés, k  985  fr.  et  à  9^0  fr.  Le  bilan  de  cette  Société,  au 
31  août,  accuse  sur  celui  au  31  juillet  une  augmenta- 
tion de  8  millions  dans  le  chiffre  glol>al  des  affaires. 
Les  principales  variations  sont  les  suivantes  :  Aug- 
mentations :  Espèces  en  {caisse,  4  millions  1/2  de 
francs  ;  portefeuille  commercial,  18  millions  ;  avances 
sur  garanties,  2  millions;  comptes  courants  créditeurs. 
25  millions.  Diminutions  :  Reports,  4  millions  1/2;  dé- 
pôts et  bons  à  vue,  11  millions  1/2;  acceptations, 
9  millions. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  clôture  à  307  fr., 
contre  300  fr.;  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud, 
65  fr.  50,  en  légère  moins-value  ;  Compagnie  Française 
des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  aux  environs  de 
94  francs. 

La  Banque  de  l'Algérie  se  retrouve  à  son  cours  pré- 
cédent, de  850  fr.  ;  Obligations  de  400  francs  de  la  So- 
ciété  des  Immeubles  de  France,  123  fr.,  comme  jeudi 
dernier;  Obligations  de  475  francs,  142  fr.  ;  Banque 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  57  fr.  50. 

La  Rente  Foncière  se  retrouve  aux  environs  de  226 
francs  ;  Compagnie  Algérienne,  650  fr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  finit  à  316  fr. 

Le  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie  reste  à  490 
francs;  Banque  Parisienne,  533  fr.,  gagnant  1  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  plus  faibles. 

Le  Lyon  s'échange  à  1.620  fr.,  contre  1.660  fr.  ,  et  le 
iXord  se  traite  à  2.040  fr.  à  terme  et  2.045  fr.  au  comp- 
tant, contre  2.680  fr.,  et  2.075  fr.  il  y  a  huit  jours  ; 
Midi,  1.302  fr.  au  comptant,  en  moins-value  de  6  fr. 

lj'Orléans,  qui  cotait  1.660  fr.  au  comptant,  s'échange 
à  1.635  fr.;  Est,  1.024  fr.  au  comptant,  contre  1.025  fr.  ; 
Ouest,  1.040  fr.  au  comptant,  en  recul  de  16  francs. 

Pour  la  trente-huitième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1900, 
une  diminution  de  2.833.500  fr.  Du  1"  janvier  au  26 
août,  la  diminution  totale  sur  l'année  dernière  est  de 
45.548.000  francs. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
été  irrégulières.  Beaucoup  d'entre  elles  ont  été  rame- 
nées en  arrière,  mais  elles  finissent  mieux. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  de  Paris,  que  nous  lais- 
sions à  615  fr.,  se  retrouvent  à  612  fr.  ;  Compagnie  Pa- 
risienne du  Gaz,  799  fr.  à  terme,  en  moins-value  de 
19  francs . 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  se  traite 
aux  environs  de  246  fr.;  Messageries  Maritimes,  490  fr., 
contre  425  fr.  ;  Chargeur is- Réunis,  1.166,  contre  1.165 
francs.  Cette  Compagnie  a  inauguré,  le  25  septembre, 
sa  nouvelle  ligne  sur  l'Indo-Chine  française,  avec  le 
vapeur  «  Amiral-Duperré  »,  jaugeant  brut  5.400  ton- 
neaux ;  cinq  autres  navires  de  même  tonnages  seront, 
employés  au  service  de  cette  ligne,  à  savoir:  «  Amiral- 
Exelmans,  Amiral-Fourichon,  Amiral-Gueydon, Ami- 
ral-Hamclin  et  Amiral-Jauréguiberry.  » 

Les  Onmibus  de  Paris  se  traitent  à  770  fr.,  gagnant 
5  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  39e  se- 
maine de  1901,  se  chiffre  par  918.600  fr.  80,  contre 
1. 221.067  fr.  40  pendant  la  même  semaine  de  1900.  Du 
1er  janvier  au  30  septembre,  les  recettes  totales  s'éta- 
blissent à  35.511.821  fr.  65,  soit  une  moins-value  de 
7.724.807  fr.  05  sur  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière.  Voilures  à  Paris,  171  fr.,  contre  170  fr. 

L'action  Suez  est  revenue  de  3.715  fr.  à  3.692  fr.; 
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ello  reprend  à  3.706  fr.  Parts  Civiles,  2.500  fr.,  contre 
2.511  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
est  en  nioins-value  de  10  fr.  à  440  fr.;  Electro-Métal- 
lurgie. 300  fr.,  contre  810  fr.;  Dylt  et  Bacalan,  215  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  a  repris  de  23  fr. 
à  :jl  fr.;  Compagnie  Thomson-Houslon,  82U  fr.,  contre 
815  fr.  La  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tram- 
ways, qui  est  une  des  filiales  de  cette  Compagnie,  a 
encaissé,  comme  recettes,  du  lcr  janvier  1901  au '30 sep- 
tembre dernier,  la  somme  de  5.008.024  fr.  55,  contre 
'1.566.980  fr.  25  pendant  la  même  période  do  1900,  soit 
une  plus-value  de  501.035  fr.  30  en  faveur  de  l'exercice 
en  cours. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Iranurays,  que  nous  laissions  à  495  fr..  s'échangent 
aux  environs  de  480  fr.  Iramways  de  l'Est- Parisien, 
169  fr.,  en  avance  de  4  fr.  Les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie, du  23  au  29  •  septembre,  se  sont  chiffrées  par 
85.554  fr.  10.  Par  saite,  les  recettes  totales,  du  1er  jan- 
vier au  29  septembre,  s'établissent  à  2.221.971  fr.  60. 
Le  nombre  de  kilomètres  en  exploitation  n'a  pas  varié, 
mais  on  a  compté  114  voitures  en  service. 

Les  Tramways  de  Paris  et  du  Déparlement  de  la 
Seine  se  traitent  aux  environs  de  490  fr.  ;  Omnium 
Lyonnais,  60  fr.  ;  Métropolitain  de  Paris  d'abord  lourd, 
mais  reprenant  à  591  fr.,  en  avance  de  5  fr.  ;  Société 
Parisienne  pour  l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des 
Tramways  Electriques,  266  fr.,  presque  sans  change- 
ment. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  à  90  fr.  ;  Société  Métal- 
lurgique de  l'Oural- Volga,  au  même  cours  de  33  fr.  ; 
Raffinerie  et  Sucrerie  C.  Say,  1.070  fr.  au  comptant, 
perdant  10  fr.  sur  la  semaine  dernière. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  restait  à 
350  fr..  se  maintient  à  ce  cours  ;  actions  Câbles  Télé- 
graphiques, 15  fr.  50. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  avait  progressé  à  540  fr., 
monte  encore,  et  gagne  25  fr.  à  565  fr.  ;  Mines  de  Mal- 
ftdano,  350  fr.,  sans  changement  ;  Anciennes  Sucreries 
de  la  Compagnie  de  Fives-Lille,  250  fr. 

it  ~k  Les  tonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  diverse- 
ment traités,  mais  ils  clôturent  soutenus. 

Les  Fonds  Argentins  sont  plutôt  calmes.  L'Argentin 
4  0  0  1896  (Jescision)  cote  65  fr.  60,  aux  environs  de 
son  cours  de  clôture  de  la  semaine  dernière;  Argentin 
4  0/0  1900,  66  fr.  60,  contre  66fr.  65. 

Les  Fonds  Brésiliens  ont  été  agités.  Au  sujet  de  ces 
valeurs,  nous  renvoyons  nos  lecteurs  à  1'  «  Informa- 
tion »  que  nous  publions  plus  haut.  Rente  4  0/0  1889, 
07  fr.  10,  contre  67  fr.  30;  Emprunt  5  0/0  1898  (Ftin- 
ding  j  92  fr.  80,  en  moins-value  de  15  centimes  ;  Obli- 
gations Minas-Gcraès,  370  fr. 

La  Rente  4  0/0  Extérieure  Espagnole  a  repris  de 
70  fr.  77  1/2  à  71  fr.  22  1/2. 

La  Rente  Italienne  finit  99  fr.  42  1/2,  en  reprise  de 
12  1/2  centimes. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  restait  à  26  fr.  15, 
clôture  ainsi,  après  avoir,  un  moment,  perdu  le  cours 
rond  de  26  fr. 

Les  Fonds  Russes  ont  été  impressionnés  par  la  chute 
des  valeurs  industrielles  russes,  mais  ils  restent  en 
reprise  sur  leurs  plus  bas  cours.  La  Rente  3  0  0  1891- 
1894,  88  fr.  45  à  terme  et  88  fr.  95  au  comptant  ;  Rente 
3  0/0  1896,  82  fr.  90  ;  Rente  4  0/0  Consolidée  1901, 

100  fr.  80;  nous  la  laissions,  il  y  a  huit  jours,  à 

101  fr.  30. 

La  Renie  Serbe  4  0/0  Unifiée  reste  demandée  ;'i 
66  fr.  55  à  terme  et  â  06  80  au  comptant.  Nous  avons 
publié,  vendredi  dernier,  le  chiffre  des  encaissements, 
pendant  le  mois  d'août,  de  l'Administration  autonome 
des  Monopoles  serbes.  Ces  encaissements  sont  en  forte 
augmentation  sur  ceux  du  mois  précédent,  et  ils  por- 
tent an  total  de  18.818.000  fr.  le  montant  des  recettes 
encaissées  du  l,f  janvier  1901  au  31  août.  De  cette 
somme,  il  faut  déduire,  pour  achats  de  matières  pre- 
tnières,  agio  et  commissions,  pendant  la  même  période, 
î_.:>7:i.000  h.;  il  le.ite  alors  un  solde  net  de  14  mil- 
lion- ï'iO.000  fr.  Or,  bn  sait  que  l'affectation  au  service 


de  la  dette  serbe,  intérêts  et  amortissement  n'exigent, 
par  an,  qu'une  somme  de  16.900.000  fr.,  soit,  pour  les 
huit  premiers  mois  de  1901  au  31  août,  11.266.000  f  r. 

11  s'ensuit  que  l'excédent  des  recettes  sur  les  dépenses 
pour  les  deux  tiers  de  l'année  fiscale  en  cours,  se 
chiffre  à  3.180,000  fr.  Cet  excédent  ne  comprend  pas, 
naturellement,  les  750.000  fr.  de  réserve  reportés  de 
l'exercice  1900  et  qui  demeurent  en  mains  de  l'admi- 
nistration autonome  des  monopoles  serbes,  dont  l'excel- 
lent fonctionnement  s'affirme  tous  les  jours. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  hésitantes.  La  Série  B 
reste  sans  changement  à  49  50,  mais  la  Série  C  perd 

35  centimes  à  25  70  et  la  Série  D,  40  centimes  à  23  05. 
ir  i(  La  Banque  l.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  cote 

424  fr.,  en  reprise  de  7  fr.;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  (S'il  fr.,  regagnant  2  fr.;  Banque  Impériale 
Ottomane,  518  fr.,  contre  517  fr.  ;  Robinson  South  Afin- 
can  Banking  Company.  72  fr. 
Le  Rio-Tinto  clôture  à  1.210  fr.,  en  plus-value  de 

36  fr.,  et  la  Sosnoivice,  qui  a  un  moment  perdu  le  cours 
de  1.600  ,  s'inscrit  à  1.825,  contre  1.845  jeudi  dernier. 
Usines  de  Briansk,  ramenées  un  moment  au-dessous 
de  400  fr.  mais  finissant  à  442  fr. 

Sur  des  bruits  qui,  naturellement,  n'ont  pas  été  con- 
firmés, les  actions  de  la  Compagnie  des  Wagons-Lits 
ont  été  ramenées  à  215  fr.  pour  remonter  k  262  fr., 
après  même  270  fr.  C'est  la  continuation  de  la  campa- 
gne engagée  par  le  parti  à  la  baisse.  En  tout  cas,  ce 
que  nous  pouvons  dire,  c'est  qu'on  pouvait  croire  que 
les  recettes  de  cette  entreprise  subiraient  une  diminu- 
tion sensible  sur  celles  de  l'année  dernière  qui  ont  dé- 
passé de  2.201.794  fr.  celles  de  1899  en  raison  du  trafic 
occasionné  par  l'Exposition  Universelle.  Or,  les  re- 
cettes de  cette  année,  du  ler  janvier  au  20  septembre, 
n'accusent  sur  celles  de  la  même  période  de  1900  qu'une 
diminution  insignifiante  de  179.840  fr.  C'est  un  fait 
que  les  baissiers  feront  bien  de  retenir. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont 
été  discutées,  mais  elles  finissent  plus  fermes,  bien 
qu'irrégulière.  Andalous  196  fr.,  en  recul  de  12  fr.;  par 
contre,  Nord  de  l'Espagne,  164  fr.  ;  en  plus-value  de 
2  fr.;  Saragosse,  au  même  cours  de  227  fr. 

Les  Obligations  3  0/ 0  Jonction -Salonique- Conslan- 
iinople  se  tiennent  aux  environs  de  271  fr.;  Obliga- 
tions anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série 
1894),  407  fr.  contre  400  fr.,  Obligations  nouvelles 
(Série  1895),  340  fr.,  gagnant  3  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Tout  comme  le  Marché  officiel,  le  Marché  on  Banque  a  été 
agité;  mais  les  règlements  s  étant,  là  aussi,  bien  effectués,  la 
tendance  reste  plus  satisfaisante. 

Le  Brésil  5  O/O  a  été  discuté.  Il  a  perdu  d'abord  le  cours 
rond  de  77  francs;  il  le  dépasse  de  nouveau  ensuite  et  reste 
à  78  fr.  10,  encore  pourtant  en  moiris-valuo  de  30  centimes; 
Emprunt  Mexicain  5  O/O,  43  fr.  10  contre  43  francs  ;  Che- 
mins Ottomans,  100  fr.  75  contre  101  fr.  25. 

Le  Cape  Copper,  que  nous  laissions  à  121  francs,  a  rega- 
gné 7  francs  à  l/d8  francs,  et  la  Tharsis  est  passée  de  156  fr. 
à  1G4  fr.  50. 

Le  Laurium  Grec,  qui  était  revenu  à  53  fr.  75,  cote  55 
francs  ;  Huanchaca,  91  fr.  50,  en  recul  de  2  f r.  50  ;  actions 
Kertch,  185  francs  contre  190  francs  jeudi  dernier. 

Les  Aciéries  du  Donetz  finissent  aux  environs  de  615  fr.. 
contre  67c  francs  ;  Huta-Bankowa,  3.1u5  francs,  en  avance 
do  5  francs. 

La  Harpener,  qui  avait  fléchi  à  1.191  francs,  reprend  à 
1.256  francs  ;  Doubowata-lialka,  1  205  francs,  on  moins- value 
'!<■  ■•:>  francs  ;  Vieille-Montagne,  5!  19  lianes  contre ('02  francs. 

La  part  Monaco  cote  :!..">!)()  francs,  sans  variation  sensible 
sur  ta  semaine  dernière  ;  Transports  Electriques  de  l'Expo- 
sition, 37  fr.  50,  à  peu  prés  comme  jeudi  dernier. 

Les  Iramways  Electriques  de  Vannes  à  Paris  se  tienuent 
aux  environs  de  32  francs,  comme  précédemment. 

Lee  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  89  fr.  75; 
llUel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  700  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  <;ouverture. 
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3  octobre  1901. 

A  part  une  jouméè  de  pluie,  la  semaine  a  été  très  favo- 
rable aux  travaux  des  champs.  L'arrachage  des  pommes  de 
terre  et  des  betteraves  est  poussé  activement.  Quelques  jours 
de  beau  temps  sont  encore  nécessaires  pour  terminer  les 
vendantes  dans  de  boniirs  conditions. 

Les  ensemencements  des  blés  d'hiver  et  des  seigles  sont 
assez  avancés;  ceux  des  avoines  d'hiver  auront  vraisembla- 
blement une  étendue  plus  considérable  que  les  années  précé- 
dentes, les  cours  actuels  encourageant  la  culture  à  augmenter 
sa  production.   

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


5  sept. 

12  sept. 

19  sept. 

26  sept. 

3  oct. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

21  62 

21  12 

21  25 

21  12 

20  87 

15  33 

15  52 

15  39 

15  62 

15  45 

16  75 

15  75 

16  12 

15  37 

15  50 

16  90 

16  67 

16  70 

16  61 

16  59 

16  65 

16  46 

16  48 

16  31 

16  21 

13  55 

13  51 

13  67 

13  43 

13  17 

14  63 

14  63 

14  75 

14  54 

14  27 

Paris  

Liverpool..  

Anvers  

Vienne  

Buda-Peslh  

Chicago   

New-York  

Malgré  une  position  statistique  permettant  d'envisager  de 
plus  hauts  cours,  la  faiblesse  domine  sur  les  marchés  de 
l'intérieur  et  principalement  sur  celui  de  Paris.  Les  avis  de 
plus  en  plus  lourds  des  Bourses  américaines  et  la  mévente 
des  farines  rendent  impossible  le  plus  léger  mouvement  de 
reprise. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


19  sept. 

26  sept. 

3  oct. 

Courant  

21  25 

21  12 

20  87 

21  12 

Novembre-Déc. . . 

2i  62 

21  62 

21  12 

4  de  Novembre  . . 

21  87 

21  62 

21  37 

4  premiers  

22  25 

22  12 

21  62 

Marques  de  choix  

Premières  marques . . . 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires. . , 


Farines  de  consommation.  —  Los  affaires  sont  toujours 
très  restreintes.  Hier  matin,  la  meunerie  a  baissé  ses  cours 
de  50  centimes.  La  marque  de  Corbeil  est  à  30  fr.  50  ;  on  cote 
les  autres  marques  en  disponible  : 

19  sept.  26  sept.  3  oct. 

31  50  31  50  31  . . 

30  75  30  75  30  25 

30  12  30  12  29  62 

29  12  29  12  28  62 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Les  offres  sont  importantes,  mais  les 
acheteurs  se  montrent  excessivement  réservés  en  raison  de 
la  faiblesse  des  marchés  américains  et  de  la  baisse  des 
farines  de  boulangerie.  La  tendance  est  lourde  et  les  cours 
s'inscrivent  en  baisse  : 

19  sept.      26  sept. 
27  12         27  37 


Courant  

Novembre  

Novembre- Déc. . 
4  de  Novembre . 
4  premiers  


27  62 

27  87 

28  37 


27  62 

27  87 

28  12 


3  oct. 

26  87 

27  12 
27  12 
27  37 
27  87 


Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

5  sept. 

12  sept. 

19  sept. 

26  sept. 

3  oct. 

1901 

190 1 

1901 

19U1 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr.  " 

Fr. 

Fr. 

Paris  (roux  88°)  

22 

21  75 

20  75 

20  50 

20  25 

20  ôi 

19  39 

19  .. 

18  59 

18  74 

20  25 

'20  37 

19  87 

18  87 

18  37 

Amsterdam  

20  28 

20  13 

20  13 

19  24 

18  84 

22  68 

■i  l  47 

22  05 

21  63 

20  17 

19  87 

18  75 

18  87 

19 

Ne\v-York(moscovadj 

37  80 

37  15 

37  80 

37  15 

37  15 

Grâce  aux  pluies  récentes  et  à  une  température  plutôt 
élevée  pour  la  saison,  le  poids  des  racines  a  progressé  d'une 
manière  appréciable  dans  les  centres  les  plus  favorisés.  Par 
contre,  dans  certains  rayons,  l'accroissement  du  poids  a  été 
insignifiant.  Les  résultats  des  premiers  arrachages  sont  forl 
contradictoires  et  inférieurs  aux  prévisions  dans  bien  des 
cas. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  présentant  la  quan- 
tité de  betteraves  mise  en  œuvre,  le  rendement  des  betteraves 
en  sucre,  en  sirops  et  en  mélasses,  pendant  la  campagne 
1900-1901,  soit  du  1"  septembre  1900  au  31  août  1901. 

Voici  le  résumé  do  ce  tableau  comparativement  à  celui 
de  la  campagne  précédente  : 

1899-1900  1900-1901 


Fabriques  inactives  

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Jours  de  râpago  '  

Betteraves  travaillées  Tonnes 

Prise  en  charge,  raffiné   — 

Sucre  extrait  en  raffiné  : 

Premier  jet  Tonnes 

Deuxième  jet   — 

Autres  jets   — 


Rendements  %  de  betteraves  en  raffiné. 

Densité  moyenne  des  betteraves...  

Bendeincnt  par  degré  de  densité  

Mélasses  épuisées  Tunnet 

Bendeincnt  %  en  mélasse  


1 


339 

334 

26.226 

29 . 242 

7.394.475 

8.7i7\439 

573.071 

675.601 

696.262 

848.246 

97.052 

109  16  4 

29.063 

27.275 

822.377 

984. 0*5 

11.12 

11.29 

8.0 

8.1 

1.39 

1.39 

310.828 

344.466 

4.20 

3.95 

D'après  les  chiffres  officiels,  le  relevé  du  mouvement  des 
glucoses  tendant  les  douze  mois  de  la  campagne,  soit  du 
1"  septembre  au  31  août  inclus,  a  été  le  suivant  : 

Nombre  de  fabriques  en  activité   17 

Quantités  produites  Kilos.  30. 162.071 


Consommation  

Exportation  

Sorties  des  entrepôts  

Sorties  à  destination  de  la  brasserie 


—  22.173.355 

—  182.798 

—  1  242.092 

—  5.117.213 


Total  des  quantités  expédiées. 


—  28.715.458 


Sur  le  Marché  de  Paris,  la  baisse  s'est  encore  accentuée 
pendant  la  première  partie  de  la  semaine  sous  revue,  mais, 
depuis  deux  jours,  la  tendance  est  meilleure,  par  suite  des 
avis  plus  encourageants  de  l'étranger. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


19  sept. 

26  sept. 

3  oct. 

Blanc  n°  3  : 

23  94 

23  18 

23  18 

23  U\ 

24  44 

23  93 

23  56 

25  06 

24  56 

24  18 

24  56 

25  06 

Boux  88°  disponible  

20  75 

20  50 

20  25 

Raffiné  belle  sorte  disponible. 

100  .. 

99  .. 

98  50 

Vins.  —  Les  vendanges  sont  maintenant  générales  et  l'on 
hâte  la  cueillette  le  plus  possible  par  crainte  de  la  pourri- 
ture qui  menace  de  se  développer.  Les  propriétaires  sont 
absolument  obligés  do  procéder  à  un  triage  rigoureux  et  se 
voient  forcés  de  laisser  sur  les  souches  quantité  de  raisins 
inutilisables.  Ce  sacrifice  leur  permettra  peut-être  de  trouver 
dans  la  qualité  une  compensation  à  la  diminution  de  leur 
récolte. 

LaRevue  Vinicole  vient  de  publier  L'estimation  suivante 
de  la  production  : 

«  Pour  1901,  la  récolte  des  vins  en  France  est  évaluée  à 
59.077.300  hectolitres;  soit  une  diminution  de  17.275.000  hec- 
tolitres par  rapport  à  la  récolte  de  19U0. 

La  récolte  moyenne  en  F'rance,  depuis  1890,  s'élevânt  à 
35.964.508  hectolitres,  le  rendement  de  cette  année  dépasserait 
cette  moyenne  de  14. 112.792  hectolitres. 

La  quantité  serait  presque  exactement  la  même  qu'en  1893, 
où  la  production  atteignit  50.089.770  hectolitres. 

On  ne  saurait  avoir  la  prétention  de  donner  des  chiffres 
certains,  puisque  la  récolte  n'est  pas  entièrement  terminée. 
Chaque  orage  qui  survient,  tout  changement  de  température, 
les  accidents  quotidiens,  les  maladies  de  la  vigne  et  du  raisin 
se  développant  plus  ou  moins  selon  le  temps  qu'il  fait,  mo- 
difient constamment  le  total  du  rendement. 

Néanmoins,  ces  évaluations  resteront  vraies  pour  l'ensemble. 
Le  chiffre  global  se  modifiera  peu. 
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La  récolle  de  1901  sera  certainement  la  plus  abondante  que 
nous  ayons  eue  depuis  1890,  exception  faite  pour  celle  du  1900 
—  la  plus  forte  qui  apparaisse  depuis  L'année  1875,  où  le  ren- 
dement avait  été  de  83.830.000  hectolitres.  » 

D'une  façon  générale,  les  plantations  de  vignes  se  sont 
ralenties  ou  arrêtées  complètement  depuis  un  an.  Il  est 
exact  qu'en  Algérie,  des  vignes  aient  été  arrrachées  par  les 
colons  décourages. 

Tous  les  départements  méridionaux  à  grande  production 
donnent  moins  ((n'en  1900. 

Nous  estimons  le  déficit,  en  chiffres  ronds,  par  rapport  à 
la  récolte  précédente,  aux  quantités  qui  suivent  : 

Hectolitres 

L'Aude  perd  environ   1.800.000 

Les  Bouches-du-Rhùne   500  000 

Le  Gard   900.000 

L'Hérault   3.500.000 

Les  Pyrénées-Orientales   900.000 

Total  pour  ces  5  départements.  7.100.000 

La  Gironde  perd  plus  de  2  millions  d'iiectos  ;  le  Gers,  au 
moins  600.  00.  La  Charente  et  la  Charente-Inférieure  perdent 
ensemble  500.000  hectos  au  minimum  La  Côte-d'Or  fera 
400.000  hectolitres  de  moins  qu'en  H00.  Le  Beaujolais  et  le 
Maçonnais  feront  2  millions  d  hectolitres  de  moins. 

Il  y  a  donc  un  déficit  de  13  millions  environ,  sur  17  mil- 
lions prévus  en  moins.  Le  reste  provient  de  diminutions  cer- 
taines dans  divers  départements  de  moindre  importance 
viticole. 

La  vallée  de  la  Loire  donne  les  résultats  suivants  : 

Rendement 

Loire-Inférieure   Inférieur  à  1900 

Maine-et-Loire   Egal  à  1900 

Indre  et-Loire   Inférieur  d'un  quart 

Loir-et-Cher   — 

Loiret   A  peine  inférieur 

Nièvre   — 

Allier   Egal  à  1900 

Haute-Loire   — 

Saône-et-Loire   Inférieur  d'un  tiers 

La  vallée  de  la  Garonne  est  mieux  partagée  :  la  Haute 
Garonne  fera  plus  qu'en  1900;  le  Lot  aussi;  le  Lot-et-Ga- 
ronne et  le  Tarn-et-(iaronne  auront  un  rendement  presque- 
égal.  La  Dord-gne  perdra  200.000  hectolitres. 

En  ce  qui  concerne  l'Algérie,  l'évaluation  de  la  récolte  est 
chiffrée  à  4.50O.O0O  hectolitres,  contre  5.444.179  hectolitres 
en  1900.  savoir  : 

1900  1901 

(En  hectolitres) 
Département  d'Alger   2.713.884  2.100.000 

—  de  Constantine..      735.836  600.000 

—  d'Oran   1.994.459  1.800.000 

Totaux   5.4i4.l79  4.500.000 

Le  rendement  de  la  Tunisie  est  estimé  à  170.000  hectoli- 
tres ;  celui  de  la  Corse  à  150.000 

En  comptant  l'apport  de  ces  diverses  contrées,  on  arrive  à 
une  production  totale  de  54.890.000  hectolitres. 

Notons,  qu'en  1900,  celle  même  production  totale  se  chiffrait 
par  72  9*6.840  hectolitres. 

La  campagne  s'annonce;  donc  plus  facile.  Néanmoins,  il 
faut  tenu-  compte  (pie  la  consommation  du  vin  en  France 
pendant  deux  années  ne  saurait  dépasser  90  millions  d'hec- 
tolitrts.  et  qu'on  en  a  produit  127  millions. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
'Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Navre  fSantos  good 

averagej  

Londres  (  d°  )  

Anv<TH  

Hambourg  

New- York  


5  sept. 
1901 

12  sept. 
1901 

19  sept. 

1901 

26  sept. 

L901 

3  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  .. 

34  .. 

85  75 

37  .. 

37  25 

85  83 

35  M 

85  68 

36  56 

37  18 

34  75 

VA  75 

m  "5 

37  .. 

38  .. 

84  08 

84  37 

;s5  < j  > 

37  50 

37  81 

26  88 

26  83 

27  89 

28  55 

28  83 

Du  'il  ta  :7  septembre,  les  recettes  de  Santos  ont  été 
in  8H9.000  sacs,  contre  828.008  pendant  la  même  période 
de  190 1;  celles  de  Rio  se  .-ont  élevées  à  169.000  sacs,  contre 


8<i.0iJ0 


Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  27 septembre  1901,  les  recettes  des  deux  port» 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  3.544.000  sacs,  contre  2.' 50.000 
pendant  la  période  correspondante  de  1900:  Rio,  1.8 £4.0O0,  con- 
tre 872.0'  0  en  1900;  soit  au  total,  5.868.000  sacs,  contre 
3.522.000  au  27  septembre  1900. 

Sur  les  marchés  européens,  la  fermeté  que  nous  avons 
signalée  dans  nos  dernières  revues  s'est  accentuée  cette 
semaine  et  les  transactions  ont  présenté  une  animation  à 
laquelle  ou  n'était  plus  habituédepuis  longtemps.  Comme  nous 
l'avons  déjà  dit,  il  est  impossible  de  déterminer  les  raisons 
qui  poussent  un  grand  nombre  de  spéculateurs  à  prendre 
position  à  la  hausse.  Les  recettes  dans  les  ports  de  Rio  et 
Santos  sont  déplus  en  plus  considérables  et  les  seuls  éléments 
qui  militent  en  faveur  d'une  élévation  des  cours  sont  la 
hausse  du  change,  due  à  l'amélioration  de  la  situation  finan- 
cière du  Brésil,  et  surtout  les  nouvelles  défavorables,  plus  ou 
moins  fondées,  concernant  la  récolte  de  1902-1903.  Il  est  fort 
possible,  et  même  probable,  que  le  change  brésilien  conti- 
nuera à  s'améliorer,  grâce  à  la  sage  politique  financière 
suivie  par  le  Gouvernement  ;  il  n'en  est  pas  moins  vrai  que 
les  planteurs  parviendront  difficilement  à  écouler  leur  pro- 
duction, même  si  une  diminution  des  recettes  dans  les  ports 
venait  à  se  produire,  comme  beaucoup  de  spéculateurs 
semblent  l'espérer. 


Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la 

Circulaire  Merton  : 

Dul"janv.  2°  quinz.  Depuis 
au  15  sept,    desept.  leP'janv. 
1901  1901  1901 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.048) 

Importations   163.690         8.587  172.277 

Délivraisons   167.712         8.660  176.372 

En  faveur  des  délivr. .  ~+  4.022     -f-      73      -f-  4.095 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  15  septembre  1901  s'élevait  à  2L838 
En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine.   73 

On  obtient  le  stock  visible  au  30  septembre   24.765 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 
fe  sept.  1901..  .  69.799  16.769  38.172  21.550  17.400  163.690 

2e  quinz.  de  sep- 
tembre 1901  . . .    3.704  488  J--695   1.500   1.200  8.5x7 

Dep.  le  1"  janv. . .  73.503  17 .257  39^867  23.050  18.600  172.277 

Les  délivraisons  de  la  dernière  quinzaine  comprennent 
200  tonnes  expédiées  en  Amérique. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaork 


5  sept: 
1901 

12  sept. 
1901 

18  sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

£  sh.  d 

£  sh.  d 

£  sh. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

66  15  . 

67  7 

6 

67  5 

61  19  4 

64  6  3 

67   2  6 

67  15 

67  12 

6 

62  5  . 

64  6  3 

115  2  6 

11S  5 

113  17 

6 

m  15  . 

112    .  . 

lit  i.'i  . 

112  12 

112  o 

■ 

110  15  . 

109  16  . 

12   3  9 

12  7 

6 

12  5 

. 

12  7  6 

12  2  « 

il  n  6 

12  2 

6 

12  1 

3 

l<    t  111 

11  15  » 

n  .  . 

16  16 

3 

16  15 

16  16  3 

16  18  9 

53  7 

53 

7 

54 

1 

54  . 

53  11 

5»  6 

53 

6 

53  10 

53  9 

53  4 

Cuivre  en  barres  : 

Disponi-ble  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  

Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascsw 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (28  septembre)  sont  les 
suivants  (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  172  fr.,  contre  174  fr.  ; 
Chili  1»"  marques,  174  fr.  50,  contre  176  fr.  50;  en  lingots 
et  plaques  de  laminage,  181  fr.  75,  contre  183  fr  25  ;  en  lin- 
gots propres  au  laiton,  184  fr.  75,  contre  187  francs;  en 
cathodes,  197  1V.  50,  contre  198  fr.  75;  étain  Banka,  303  francs, 
contre  312  f  r.  50  ;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  a 
Paris,  35  fr.  75,  sans  changement;  zinc  do  Silésie,  45  fr.  75, 
sans  changement. 

Xavier  Girardot. 
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m 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  2  octobre  1901. 

Un  Déficit  budgétaire.  —  tes  Tarifs  douaniers.  —  Marasme  persis- 
tant des  marchés  industriel  et  financier. 

On  annonce  officiellement  que  le  budget  de  l'année 
190:2-1903  prévoit  un  déficit  rond  de  100  millions  de 
marks.  Ainsi  la  crise  économique  et  commerciale  va 
malheureusemont  se  compliquer  d'une  crise  des  finan- 
ces de  l'Etat.  Nous  entrons  décidément  dans  la  période 
des  vacb.es  maigres.  Le  Ministère  des  Finances  a  eu 
beau  émonder  et  élaguer  dans  les  dépenses,  il  n'a  pu 
éviter  ce  déficit  de  plus  de  100  millions  de  marks,  cir- 
constance qui  donne  raison  aux  pessimistes  qui  an- 
nonçaient depuis  longtemps  que  l'augmentation  cons- 
tante des  budgets  de  la  Guerre  et  de  la  Marine  condui- 
rait à  cette  crise. 

Comment  comblera-t-on  ce  trou?  On  annonce  que  60 
à  70  millions  de  mark-  seront  fournis  par  le  supplé- 
ment des  contributions  matriculaires  des  divers  Etats. 
Le  reste  sera  demandé  à  un  emprunt.  Au  cas  où  la 
somme  demandée  aux  contributions  matriculaires  se- 
rait de  65  millions,  la  Prusse  seule  en  fournirait  40 
millions  ;  la  Bavière,  7  1/2;  la  Saxe,  5;  le  Wurtem- 
berg, 3;  T  Alsace-Lorraine,  2  1/2,  etc.  C'est  une  lourde 
aggravation  de  charges  dans  un  temps  où  le  commerce 
et  l'industrie  sont  si  douloureusement  éprouvés.  Et  le 
pis  est  que  cette  augmentation  des  impôts  directs  va 
coïncider  avec  une  inévitable  augmentation  du  prix 
des  objets  de  première  nécessité  qui  suivra  l'applica- 
tion du  nouveau  tarif  douanier.  Je  crois  inutile  de 
vous  dire  tout  le  parti  que  les  organes  libre-échan- 
gistes tirent  de  cette  situation.  Mais  la  campagne  la 
plus  véhémente  est  menée  par  la  plupart  des  grands 
organes  de  la  presse  contre  l'augmentation  continue 
des  armées  de  terre  et  de  mer. 

La  Diète  commerciale  allemande,  une  des  plus 
hautes  autorités  économiques  de  l'Empire,  a  adopté, 
dans  sa  séance  du  30  septembre,  une  série  de  vœux 
présentés  par  M,  de  Pfister,  conseiller  du  commerce 
de  Munich.  I  a  Diète  a  demandé  la  conclusion  de  trai- 
tés de  commerce  à  longue  échéance  et  à  droits  réduits  ; 
la  renonciation  complète  au  système  des  tarifs  mi- 
nimum; l'abolition  des  droits  d'entrée  sur  les  matières 
premières  et  les  objets  de  première  nécessité.  Ajoutons 
cependant  que  toutes  ces  résolutions  n'ont  été  adoptées 
qu'à  la  faible  majorité  de  152  voix  contre  146. 

En  attendant,  la  principale  opposition  aux  projets 
douaniers  de  l'Allemagne  vient  toujours  de  l'Autriche- 
Hongrie.  On  se  rappelle  l'hostilité  des  déclarations  de 
tous  les  organes  officieux  de  l'Autriche.  Le  Magyar 
Xemzet,  organe  ofûcieux  du  Gouvernement  hongrois, 
vient  d'adresser  les  mêmes  menaces  à  l'Allemagne.  Il 
déclare  qu'aucun  traité  de  commerce  ne  pourra  jamais 
être  conclu  avec  l'Allemagne  sur  la  base  du  tarif  pro- 
jeté. Au  cas  où  ces  tarifs  seraient  définitifs,  il  s'ensui- 
vrait inévitablement  une  guerre  douanière  qui  ferait 
fermer  à  tous  les  produits  allemands  les  frontières  de 
l'Autriche-Hongrie.  Voilà  le  ton  des  organes  officieux 
gouvernementaux  :  on  devine  celui  des  autres. 

A  mesure  que  se  précisent  les  informations  relatives 
à  la  réforme  projetée  des  règlements  de  la  Bourse,  il 
se  confirme  davantage  que  ces  réformes  se  porteront 
que  sur  des  points  de  détail.  Personne  n'ose  plus  pren- 
dre la  responsabilité  de  la  suppression  du  fameux 
registre  de  bourse  où  toute  opération  doit  être  enre- 
gistrée avec  le  nom  de  l'acheteur  et  du  vendeur. 

L'élévation  du  taux  île  l'escompte  de  la  Reichsbank 
n'a  eu  aucune  influence  sur  le  marché  financieret  très 
peu  sur  le  marché  monétaire  oh  les  disponibilités  res- 
tent toujours  abondantes  :  il  est  vrai  que  sur  le  mar- 
ché libre  les  opérations  d'escompte  sont  plus  restreintes 
qu'à  la  même  époque  de  l'année  derniènre  à  cause  du 
manque  d'alfaires  et  de  l'extrême  circonspection  des 
•scompteurs. 


Quant.au  marché  industriel,  il  reste,  dans  son  en- 
semble, plongé  dans  le  marasme  le  plus  absolu. 

Les  industries  du  fer,  des  charbons,  de  l'électricité, 
du  bâtiment  et  des  produits  chimiques  sont  dans  une 
crise  qui  s'accentue  de  jour  en  jour.  Pendant  le  mois 
de  juillet,  les  charbonnages  Harpener  ont  fait  197.000 
marks  de  vente  de  moins  qu'en  juillet  1900  et  les  char- 
bonnages 'Êibemia  i56.o00  marks  de  moins.  Les  che- 
mins de  fer  prussiens,  depuis  le  commencement  de 
l'exercice,  ont  encaissé  8  millions  de  marks  de  moins 
que  pendant  la  même  période  précédente.  A  tous  ces 
indices  de  recul  industriel  il  faut  encore  joindre  l'inac- 
tivité persistante  du  marché  financier  et  la  baisse  très 
significative  des  actions  de  toutes  les  grandes  banques 
que  le  public  abandonne  par  méfiance  de  tout  ce  qui 
touche  aux  industries. 


el 


BILAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  ,  

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1901 

1900 

23  sept. 

Dit  Usept 

22  sept. 

Bit.  14  sept 

941.  627 

+  12.367 

831.066 

-  1.129 

26  29* 

+  246 

24.704 

-  112 

11  07M 

+  383 

9.312 

—  5.444 

932  382 

-r  13114 

782  93(i 

+  30-522 

64  816 

m 

66.023 

-  5  325 

7.716 

+   2. 030 

38  880 

+   5  035 

103  89;'. 

4-  9.134 

88.959 

-  118 

150.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

40  500 

non  n.od. 

30.000 

non  mod. 

1.172.603 

+  14.949  1.112  E09 

-1-  21  249 

692  703 

+  21.696 

542.761 

+  449 

32.231 

+  829 

38  604 

+  1.171 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  delà 
Banque  Impériale  d'Allemagne  Millions  do  Marks) 


DATE 


15  juin 
23  » 
29  » 

6  juill. 
15  » 

23  » 
31 

7 

15  » 

24  » 
31  » 

7  sept. 
14  » 
Si  » 


août 


a 

1> 

03 

Or 

argenl 

ïulatio 

S  il" 

ns 

3 
a> 
5 

tances 

éserve 
billeU 

Tans 

de 
l'esc. 

a? 

H 

O 

O 
O 

3 
0. 

<: 

es 

% 

991 

1.077 

664 

■  749 

63 

+ 

406 

4 

d04 

1-093 

683 

771 

58 

+ 

399 

3  1/2 

897 

1.375 

685 

1.057 

105 

+ 

7 

911 

1  328 

584 

994 

79 

+ 

70 

948 

1.254 

641 

960 

74 

+ 

176 

» 

986 

1.204 

687 

9j6 

60 

+ 

267 

» 

958 

i  230 

665 

958 

70 

+ 

214 

m 

958 

1 . 198 

660 

930 

65 

+ 

246 

9 

967 

1.173 

682 

917 

68 

+ 

282 

981 

1  138 

713 

902 

61 

+ 

329 

» 

931 

1.196 

644 

936 

65 

+ 

221 

928 

1.178 

633 

908 

66 

+ 

235 

929 

1.158 

671 

919 

65 

+ 

268 

942 

1.173 

693 

932 

65 

+ 

266 

4 

La  Production  minière  d 

d'après  les  chiffres  officie 
Prusse  en  1900  : 


e  la  Prusse  en 

la  production 

Tonnes 


Anthracite   101.96(1.158 

Lignite   34.007.5'i2 

Asphalte   2:!. 891 

Pétrole   27.731 

Sel  gemme    354.60:! 

Autres  sels  de  potasse..  1.264:993 

Sulfate  de  magnésie   1.511 

Borax   217 

Fer   4.26830f>9 

Zinc   636.068 

Plomb   i:;y.483 

Cuivre   73f..fS6 

Argent  et  or  Kil.  1.368 

Cobalt   4 

Nickel   ;:.896 

Arsenic   8.681 

Manganèse   58.016 

Pvrite   15S.185 


1900.  —  Voici, 
minière  de  ht 

Francs 

.083.861.872 
99.0M8.yyi 
294.815 
3.005.690 
2.061.6^4 
17.753.814 
15  378 
50.6'.8 
46.504.993 
:!  1.580. 185 
2 1.9'».  923 
2K.853.362 
37.839 
7!»0 
96.194 
327.766  . 
815.738 
1.382.230 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


Tonnes 

Sel   '2S1.005 

Fer  fondu   5.781.8;$ 

Zinc  en  pains   115. 700 

Plomb  en  pains   112. 7:M 

Cuivre  en  pains   27.y?4 

Argent  Kil.  270.577 

Or                           —  1.499 

Mercure                   —  1.711 

Nickel   1  370 

Gadmio  Kil.  13  533 

Antimoine   3.101 

Manganèse   174 

Sélénium   0 

Soufre   1.207 


Francs 

8  711 1245 
471. 718.435 
70.572.085 
40  570.303 
52.597.508 
27  382.409 
5.158.558 
11.106 
i. 818. 642 
101.232 
1.905.875 
'(20  ooo 
403 
124.877 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  8  octobre  1901. 
Les  transac'ions  sont  toujours  rares  et  les  cours  très  fai- 
bles. La  nouvelle  de  nouveaux  krachs  de  petites  banques 
provinciales  a  ébranlé  les  derniers  restes  de  confiance. 
Comme  toujours,  les  valeurs  métallurgiques  et  minières  et 
les  actions  des  banques  sont  les  plus  éprouvées.  Les  fonds 
allemands  ont  pu  garder  une  fermeté  relative. 
'  L'argent  est  très  abondant. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  30  ;  Extérieure  69  75  ;  Lom- 
bards, 19  70.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Le  Stock-Exchange.  —  Le 
Index-Number  île  1'  «  Economist 


Londres,  2  oclobre  1901. 
Marché  monétaire.  —  L'Escompte.  - 
La  Situation  commerciale. 


Les  nouvelles  d'Amérique  et  les  fluctuations  des  va- 
leurs cuprifères  ont  continué  d'exercer  leur  inlluence 
sur  le  Marché  et  la  tendance  générale  reste  faible.  A 
vrai  dire,  les  informations  publiées  sur  cette  baisse 
manquent  un  peu  de  précision  et  l'on  croit  que  la  spé- 
culation américaine  a  exagéré  considérablement  une 
situation  qui  n'explique  pas  le  vif  recul  dont  les  cours 
de  bien  des  valeurs  ont  été  l'objet.  Il  n'en  reste  pas 
moins  que  des  pertes  sensibles  ont  été  subies  et  notre 
place,  en  quête  d'une  orientation,  se  trouve  quelque  peu 
désemparée.  « 

Sur  le  marché  monétaire,  la  tendance  reste  favorable. 
On  a  bdôn  remarqué,  à  la  fin  de  la  semaine  dernière, 
une  certaine  tension  due  à  l'abondance  des  demandes 
en  vQ"e  jJjala  hn  du  trimestre  et  la  Banque  a  dû  faire 
face  ii  îfe  nombreux  emprunts,  mais  cette  tension 
n'était  que  passagère  et  la  distribution  des  dividendes 
du  Gouvernement  va  rendre  de  l'aisance  à  la  place. 

On  s'était  un  peu  préoccupé  de  l'importance  des  re- 
traits d'or  effectués  pour  le  compte  de  la  Banque  Impé- 
riale d'Allemagne.  C'est  une  conséquence  delà  crise  des 
Banques,  qui  sévit  dans  ce  pays  :  les  divers  Etablisse- 
ments ont  diminué  considérablement  leurs  escomptes 
et  les  demandes  à  la  Banque  Impériale  ont  proportion- 
lementaccru.  Ces  retraits,  effectués  eu  vue  des  besoins 
de  la  fin  du  mois,  ne  se  sont  d'ailleurs  pas  renouvelés, 
mais,  dans  le  cas  contraire,  notre  grand  Etablissement 
eût  été  en  mesure  de  prêter  encore  son  appui  à  la  Ban- 
que voisine.  Le  taux  d'escompte  sur  le  marché  libre, 
qui  avait  enregistré  une  progression,  est  revenu  à  un 
niveau  plus  normal. 

UÊconomist  publie  son  index  numbev  pour  le  mois 
de  septembre  :  il  montre  une  continuation  de  la  stagna- 
tion. En  nombre  assez  important  de  mouvements  se 
sont  produits  pendant  le  dernier  trimestre,  mais  ils  se 
sont  neutralisés  les  uns  les  autres. 

L'index-number,  qui  montre  l'effet  combiné  des 
variations  rb;  prix  des  principales  marchandises,  est, 
'  a  déûnitive,  un  peu  plus  bas  qu'à  la  fin  de  juin;  cela 
est  dû  ii  ce  fait  que  les  mouvements  de  baisse  ont  été 
plus  violents  que  les  mouvements  de  hausse  car  ces  der- 
niers ont.  été  plus  nombreux. 


Index- 

Index- 

ttumbôr 

J  in 

aumber 

21 'i5 

Mais  1901  

2018 

22  50 

Juin  1901  

au» 

2211 

Juillet  ll«01 

1980 

2235 

Août  1901  

1995 

2125 

Septembre  KM.. 

1980 

Voici  les  variations  enregistrées  par  cet  igdex- 

number  : 

Fin 

Décembre  1899 . 

Mars  1900  

Juin  1900.. . . 
Septembre  1900. 
Décembre  1900  . 

On  voit  que,  depuis  septembre  1900,  il  y  a  une  baisse 
continuelle.  Le  taux  le  plus  élevé  enregistré  depuis 
plusieurs  années  l'a  été  en  mars  1000.  La  baisse  récente 
a  été  cependant  très  lente  et  le  niveau  actuel  des  prix 
est  encore  élevé  comparativement  à  la  moyenne  cons- 
tatée avant  que  l'activité  commerciale  ne  reprit,  à  la 
lin  de  1898. 

Pendant  le  dernier  trimestre,  on  a  pu  remarquer  que' 
le  commerce  des  métaux  est  modérément  actif;  le  prix 
de  la  fonte  a  progressé  et  les  cours  desproduits  ouvrés 
se  maintiennent  à  un  niveau  plus  élevé  qu'au  commen- 
cement de  l'année.  En  raison  de  la  diminution  des  prix 
du  charbon,  on  s'attend  à  une  reprise  du  commerce  du 
fer  et  de  l'acier.  Je  ne  parle  pas  du  cuivre,  qui  a  long- 
temps dépendu  des  manipulations  du  trust  américain 
et  dont  la  baisse  est  duc  en  grande  partie  à  l'impuis- 
sance où  se  trouve  ce  trust  de  maintenir  les  prix. 

L'industrie  textile  se  trouve  dans  une  situation  satis- 
faisante, bien  que  les  lainages  du  Yorkshire  se  plaignent 
toujours;  il  semble,  cependant,  que  l'on  ait  vu  les  prix 
les  plu*  bas  et  qu'il  faille  s'attendre  maintenant  à  une 
reprise. 

Dans  l'ensemble,  la  situation  commerciale  ne  se  pré- 
sente pas  comme  défavorable. 


Informations  Économlanes  et  Financières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

3  octobre  1901 

Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  Liv.  St.     I  ACTIF 

Billets  créés   33.856  0Q0  Dette  fixe  de  l'Etat... 

.Renies  immobilisées . 
I  Or  monnayé  et  lingots 

Total  . 


Llv.  Bt 

11  015.100 
0.759.900 
36.081.000 


53.836*000 


Total   53.856-000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.353-000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   5. 79 1-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   <0.S7o.O00 

Comptes  particuliers,  il  2U4-000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  iVi.OOO 

Total   7a.cGG.000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   1S. 022. 000 

Portefeuilleetavances  21  1.Ï8-000 

Billets  en  réserve   2:!  309.000 

Or  et  argent  monnayés  2.077  000 


Total   70.566.000 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Belgique  et  Espagne 


Courriel*  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  3  octobre  1901. 

La  situation  ne  se  modifie  pas  :  les  fluctuations  du  Marché 
tir  New- York  exercent  toujours  leur  influence  sur  la  cote  et 
si  les  cours  ont  bénéficié,  en  dernier  lieu,  d'une  amélioration, 
on  ne  peut  nier  que  l'orientation  de  la  place  est  bien  peu 
nettement  déterminée. 

Le  marché  monétaire  reste  assez  abondamment,  pourvu. 

Les  Consolidés  sont  à  93  5/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  mouvementés. 

L'Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  69  1/8;  Y  Italien  est 
à  98  1/2  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  assez 
faible. 

Les  fonds  argentins  sont  calmes.  On  cote  :  Argentin  6  0/0 
1886  95  1/2,  Funding  9?  1/4.  Le  Brésil  4  0/0  réaclionne 
à  64  1/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  hésitants;  les  Chemins  améri- 
cains conservent  un  marché  agité. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  112  1/2;  YErie  à  42  ./. 
et  le  Louisville  à  11)5  1/2  ;  Y  Atchisonà.  785/16  et  le  Norfolk 
à  55  3/8. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  3  octobre  1901. 
La  situation  du  Marché 

Après  quelques  séances  de  reprises,  notre  marché  à 
terme  s'est  de  nouveau  trouvé  péniblement  impres- 
sionné par  les  craintes  relatives  à  la  liquidation  de 
Paris.  On  assurait  que  des  exécutions  étaient  inévi- 
tables et,  naturellement,  les  ventes  qui  se  sont  pro- 
duites ont  précipité  les  cours. 

L'Extérieure  espagnole  reste  offerte  à  69  1/2.  Il  faut 
voir  dans  ce  mouvement  de  recul  l'effet  des  bruits  per- 
sistants rapportés  par  quelques  journaux  madrilènes 
d'après  lequels  un  mouvement  carliste  est  en  prépara- 
tion. 

Les  Chemins  espagnols,  qui  s'étaient  sensiblement 
améliorés,  n'ont  pu  conserver  l'avance  acquise  et  re- 
viennent en  arrière  :  la  Saragosse  à  227,  le  Nord  de 
l'Espagne  à  166. 

Le  Brésil  4  0/0,  qui  a  détaché  un  coupon  de  2  0/0,  a 
vivement  rétrogradé  à  64  5/16  sur  des  offres  pour 
compte  de  Paris. 

Les  valeurs  de  traction  ont  eu  un  marché  agité  ;  le 
Métropolitain,  d'abord  précipité  à  546,  est  remonté  à 
586  et  clôture  à  573. 

La  Parisienne  Electrique  a  coté  le  cours  de  239  pour 
se  relever  à  259  et  fermer  à  252,  en  tendance  plutôt 
lourde. 

Les  Fonds  Turcs  ont  été  soutenus  mais  n'ont  donné 
lieu  qu'à  fort  peu  de  transactions. 

La  semaine  a  été  déplorable  pour  le  marché  du 
comptant  qui  a  été  mal  impressionné  non  seulement 
par  la  mauvaise  tenue  du  marché  à  terme,  mais  encore 
par  le  nouveau  recul  des  valeurs  congolaises  et  par  la 
crise  industrielle  qui  sévit  en  Russie,  et  dont  les  effets 
se  traduisent  par  l'insolvabilité  de  plusieurs  Sociétés 
inscrites  à  notre  cote. 

La  réduction  d'activité  que  l'on  constate  aux  com- 
partiments industriels  s'est  étendue  au  marché  des  va- 
leurs à  revenu  fixe  :  c'est  ainsi  que  les  Rentes  belges 
ont  peu  varié  d'une  semaine  à  l'autre. 

Les  actions  de  banques  ont  eu  une  allure  assez 
lourde. 

La  Caisse  Commerciale  se  tient  à  375  ;  le  Crédit  Gé- 
néral Liégeois  à  642. 

Les  deux  assemblées  extraordinaires  de  ces  Sociétés 
ont  eu  lieu  la  semaine  dernière.  Le  projet  de  fusion, 
dont  nous  avons  fait  connaître  les  bases,  a  été  voté  par 
les  actionnaires  des  deux  banques,  par  38.310  voix 
contre  1.464  négatives. 

Le  groupe  des  actions  de  chemins  de  fer  est  calme 
et  sans  affaires. 


Les  titres  du  Chemin  de  1er  du  Congo  sont  les  seuls 
qui  soient  traités  :  l'Ordinaire  à  1.560,  la  Fondateur  à 
4.950  francs. 

La  physionomie  du  marché  des  valeurs  sidérurgiques 
reste  inchangée. 

L'entrain  est  moins  vif  en  charbonnages,  quelques 
réalisations  ont  pesé  sur  les  cours. 


Le  Commerce  de  l'Etat  indépendant  du  Congo.  —  Le 

commerce  général  de  l'Etat  indépendant  s'élève  à  un  total  de 
83.579.192  fr.  05,  dont  51.775.978  09  pour  les  exportations  et 
31.803.213  fr.  96  pour  les  importations  Ce  lolal  déliasse  de 
17  millions  338.327  fr.  20  celui  de  l'année  1K99. 

Le  commerce  spécial,  c'est-à-dire  les  produits  exportés  qui 
sont  originaires  de  1  Etat  Indépendant  et  les  marchandises 
importées  pour  la  consommation  intérieure,  représente  une 
valeur  globale  do  72.101.510  fr.  24,  se  décomposant  comme 
suit  : 

47.377  401  fr  33  pour  les  exportations  et  24.7 2i.  108 fr.91  pour 
les  importations. 

Le  chiffre  des  exportations  est  en  augmentation  de  11.309.442 
francs  08  comparé  à  celui  de  l'année  1899.  Cet  accroissement 
porte  sur  le  café,  le  copal,  l'huile  de  palme,  les  noix  palmis- 
tes, mais  principalement  sur  le  caouchouc,  dont  il  a  été  dé- 
claré à  la  sortie  5.316.534  kilogrammes  en  1900,  soit  1.569:745 
kilogrammes  do  plus  que  l'année  précédente. 

En  ce  qui  concerne  le  commerce  spécial  d'importation,  les 
tissus  de  coton  ont  apporté  le  plus  fort  appoint  à  laugmen- 
tal.ion  accusée  par  les  statistiques  :  ils  y  figurent  pour  6  mil- 
lions 173.184  fr.  41. 

Dans  ce  commerce,  la  Belgique  se  maintient  au  premier 
rang  avec  un  chiffre  de  17  millions  270.483  fr.  72  de  marchan- 
dises sur  le  chiffré  total  de  24.724  108  fr.  91  précité. 

Le  tableau  ci-après  permet  de  comparer  les  chiffres  du 
commerce  de  1900  avec  celles  des  quatorze  années  antérieures. 

Exportations  Importations 


Commerce 

Commerce 

Commerce 

Commerc 

Années 

général 

spécial 

général 

spécial 

Eii  millier 

s  de  francs) 

1880(2<scmes- 

tréj  

3.456 

886 

» 

1887  

7.608 

1  981 

1888  

7.392 

2.tf09 

» 

» 

8.572 

4.297 

» 

1890  

14.109 

8.242 

)> 

1891  

10.535 

5.353 

1892  

7.529 

5.487 

5.679 

4.984 

1893  

7  514 

6  20ii 

10.148 

9.175 

1894  

11.031 

S.  761 

11.854 

11.194 

12.135 

10.943 

11.836 

10.685 

1896  

15.091 

12.389 

16.040 

15.227 

1897  

17.457 

15.147 

23.427 

22.181 

1898  

25.396 

23.163 

25.185 

23.084 

39.138 

:!<;.  068 

27.102 

22. 3^5 

1900  

51.775 

17.377 

31.803 

24.7-24 

ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  30  septembre  1901. 
La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  Le  Com- 
merce extérieur. 

La  nouvelle  que  les  carlistes  veulent  tenter  un  mouve- 
ment insurrectionnel  est  la  reproduction  de  celle  publiée 
l'année  dernière  à  cette  époque.  C'est  un  cliché  qui  sert 
merveilleusement  à  exciter  les  esprits  et,  au  besoin,  à 
les  calmer.  Tant  que  les  amis  du  prétendant  ne  pour- 
ront pas  compter  sur  une  partie  au  moins  de  l'armée 
pour  tirer  les  marrons  du  feu,  il  n'y  a  rien  à  craindre 
de  sérieux. 

Les  Ministres  continuent  à  se  réunir  fréquemment 
en  Conseil  pour  voir  s'il  n'y  a  pas  moyen  de  faire 
aboutir  quelque  réforme.  Malheureusement,  il  ne 
semble  pas  qu'on  soit  près  d'y  arriver. 

Le  Ministre  de  l'Agriculture  a  manifesté  l'intention 
de  demander  de  l'argent  pour  commencer  à  construire 
des  réservoirs  destinés  à  retenir  les  eaux  pluviales  ou 
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torrentielles  et  qui  permet  traient  de  convertir  en  terres 
irrigables  quelques  centaines  de  mille  d'hectares  qui 
n'ont,  pré  lentement,  d'autre  arrosage  que  celui  qui 
t(  mbe  des  nues.  Pour  ce  faire,  le  Ministre  vcul  plus 
de  iOi)  millions  de  pesetas,  et  l'accueil  l'ait,  non  pas  an 
projet,  mais  à  la  façon  de  s'y  prendre,  fait  supposer 
que  l'emprunt  est  fort  compromis. 

La  baisse  de  ^Extérieure  à  Paris  a  entraîné  ici  la 
baisse  de  la  rente  intérieure,  mais  l'écart  a  été  de  vingt 
centimes  seulement,  ce  qui  démontre  que  la  situation 
du  marché  est  solide  et  qu'il  y  a  des  capitaux  qui  in- 
terviennent au  moment  opportun  pour  éviter  l'écrase- 
ment des  cours.  La  preuve,  c'est  que,  malgré  les  faci- 
lités qu'il  y  a  eu  pour  amener  une  baisse  considérable 
pendant  tout  le  mois,  les  cours  ont  perdu  55  centimes 
seulement,  la  limite  extrême  ayant  été  72  45.  Demain, 
on  détache  un  coupon  et  il  est  permis  de  croire  qu'une 
partie  des  disponibilités  reprendra  le  chemin  de  la 
Bourse,  ce  qui  doit  contribuer  à  soutenir  les  cours.  Il 
ne  semble  pas  qu'il  y  ait  lieu  à  une  trop  forte  reprise, 
car  les  projets  du  Ministre  des  Finances  comportant 
une  émission  de  bons  du  Trésor,  les  acheteurs  se  tien- 
nent un  peu  sur  leur  garde,  ils  réservent  des  capitaux 
pour  ce  moment. 

Les  reports  ont  été  de  10  centimes,  les  options  fin 
octobre  3U  centimes  et  les  primes  35  centimes. 

La  Rente  o  0/0  amortissable  a  perdu  15  centimes 
seulement  pendant  la  semaine. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne,  qui  s'étaient 
remises  un  peu,  ont  rétrogradé  de  nouveau;  les  actions 
de  la  Compagnie  Fermière  des  Tabacs  sont  en  hausse 
à  la  suite  des  bonnes  recettes. 

Quelques  affaires  en  obligations  de  la  Ville  de  Ma- 
drid A  0/0,  à  75  0/0. 

Le  cours  du  change,  que  nous  avions  vu  à  43  45,  s'est 
tassé  un  peu.  Le  Ministre  des  Finances  a  fait  une 
bonne  affaire  en  obtenant  de  la  Banque  d'Espagne 
qu'elle  crédite  le  Trésor  des  fonds  nécessaires  au  paie- 
ment du  coupo'n  d'octobre  au  cours  de  35  0/0,  repré- 
sentant ii  peu  près  la  moyenne  de  ce  que  la  Banque 
avait  payé  pour  ces  fonds;  le  Trésor  économise  peut- 
être  l.OuO.OUO.  La  spéculation  a  été  un  peu  surprise  sur 
le  moment,  mais  elle  s'est  remise  et,  samedi,  nous  avons 
vu  coter  encore  43  10  0/0. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

9  sept.    16  sept.   23  sept.  30  sept. 
4  0/0  Intérieure   72  95      72  20      72  30      71  90 

4  0/0  Extérieure   79  . .      79  10      78  85 

5  0/0  Amortissable   92  80      92  85      92  70      92  30 

Banque  d'Espagne   485  ..     485  . .     480  ..     479  . . 

—  Hypothécaire..  1S5  . .  185  50  18G  . .  186.. 
Comp.  Ferm.  des  Tabacs  392  50  392  . .  397  . .  396  . . 
Chèque  sur  Paris   40  30      42  05      42  35      43  05 

—  sur  Londres. ...  35  34  ....  35  85  39  06 
Bons  cubains  6  0/0   86  20      86  25      86  50  .... 

—         5  0/0   71  95      71  85      71  90      71  70 

Cédules  hypotû.  5  0/0...     104  25     104  10     103  80   

—  4  0/0   102    102  . . 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants:  -f  correspondants  étrangers, 
0.8  millions;  avances  commerciales,  2.0; —  comptes 
courants,  l'i  millions. 

Le  mouvement  du  commerce  extérieur,  pendant  le 
mois  d'août,  présente  les  mêmes  caractères  que  les 
mois  précédents;  les  importations  dominent  les  expor- 
tations: 08  millions,  contre  57  millions,  non  compris 
les  métaux  précieux  ;  il  a  été  importé  254.460  pesetas 
d'aigBDt  monnayé  et  il  en  est  sorti  1.708.800  pesetas. 

Le  mouvement  total  du  commerce  des  huit  premiers 
mois  de  l'année  a  été  de  558  millions  à  l'importation, 
sans  les  métaux  précieux,  mais  y  compris  l.'i  millions 
de  matériel  pour  chemin  de  fer  et  11  millions  de  tabac 
ponr  la  Compagnie  fermière.  Les  exportations  attei- 
gnent 415  millions.  L'argent  importé  s'élève  à  4.7  mil- 
lions et  celui  exporté  à  17.2  millions. 

v<,!i-  envoie  le  tableau  des  recettes  budgétaires; 
elle  continuent  u"om>qgistxer  une  importante  plus- 
value. 
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Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  9  septembre  1901  (36  semaines) 


LIGNE» 


Kilom 
expl. 


Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Asluries  

Lérida-Reus  ■  ■■ 
klinanvM  Valence 

Total  No.-d  de  l'Ksp. 

Andalous  

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne 


2010 
781 
104 

499 


3451 


loin 

3o50 
246 


1898 


Pesetas 

38  810. 372 
11  060-Sjti 
882.789 
8.105.593 


12. 971. 840 


43. 087. 999  60 
874  355 


1899 


Pesetas 

42  88(1.906 
12.:;;.5.608 
833.718 
8/7fc9  784 

58.859  590  64  061. 2!-2  64  866  016 


Pesetas 

42.20T  460 
12.193.508 
963.463 
8  696. 861 


1900 


12.719  833  13  543. 469 


823  145161.995 
1.183.6951  2  204.816 


1901 


Pesetas! 

44- 134  405 
13.02X.902 
X26.793 
8  677.487 


6  667  587 


13.258  306 


425  62  383  644 
2  301  313 


Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  huit  pre- 
miers mois  de  1901.  —  La  Gaceta  vient  de  publier  l'étal 
des  recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  huit  premiers 
mois  de  1901.  Voici  ces  chiffrée  conjurés  à  toux  obtenus  pen^ 
dant  la  période  correspondante  de  1900: 

RECKTTKS 


Nature  îles  recettes 


1900 


1901 


Recettes  ordinaires  :  (En  pesetas) 

Contributions  immob   96,584.463  100.737.845 

Contributions  'industr....  34.O01.43S  28.014.777 
Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil..  32.041.023 

des  droits  royaux   32.826.0(1? 

de  mines   3.700.330 

des  cédilles  personnelles  2.828  595 

sur  les  soldes   4. 928. 120 

sur  paiements  de  l'Etal  1.906.423 

sur  voitures  de  luxe...  419.077 

Contributions  des  provin- 
ces basques  et  de  la 

Navarre   3.298.967 

Impôt  de  1  25  0/0  sur  les 

intérêts  de  la  Dette. . . .  1 .410.590 

de  25  0/0   7.631.209 

Droits  de  Douane   111. 302.183 

Impôt  : 

sur  le  sucre   5.571.623 

sur  les  alcools   1.798  897 

Droits  des  Consulats   1.152.551 

Impôt  :• 

sur  le  sel   56.841.700 

de  transit   12.190.092 

Timbres   36.533.005 

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
troles, gaz  et  électricité  2.451.299 

Tabacs   77.040.560 

Allumettes   3.354.146 

Loteries   11.071.747 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   2.250.018 

Mines  d'Almaden   5.938.313 

—    de  Linarès   1.250.378 

Produit  des  canaux   1.079.821 

Divers   2.592.6rtl 

achat  du  service  milil . .  5.0U0 

Autres  ressources   19.291.035 

Total   573.401.352 


63.0*.  316 
34.21.957 
4.782.019 
7.201.971 

2.176.655 
5U9.699 


3.378.223 


115.101.609 

13.024.177 
1.319.635 
1.045.57L 

58.512.785 
14.328.187 
42.970.488 

2.906.171 
83.707.339 

3.541.666 
11.653.87.7 


2.  V.  KL  452 
2.639.194 
939.487 
1.224.003 
2.608.841 
620.000 
19.757.297 

628.5i0.204 


Recettes  extraordinaires . 

( îharges  I ransiloires  

|mpôt  spécial  de  guerre. . 


Résumé  : 

Recettes  ordinaires  

—  extraordinaires 


1900  1901 
(En  pesetas) 


21.469.836 
743.954 

22.21::.  71 10 


'i50.190 
47.250 


497  440 


1900  1901 

(En  pesetas) 

573.401 :352  628.541  .21»', 
22  213.790  497.440 


Total   595.616.142  929:087  648 
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Ceurrier  de  la  Bourse  <lo  Madrid 


Madrid,  2  octobre  1901. 

Le  Marche  s'esJ  un  pou  raffermi,  en  sympathie,  avec  l'amé- 
lioration île  nBxttfrieiire  sur  les  "Marchés  étrangers. 

Le  change  csl  un  peu  moins  mauvais. 

On  cote  l'inléri-iuv  à  11  30  :  ^Extérieure  à  78  20;  le  change 
sur  Paris  est  à  48  . . . 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  1"  octobre  1901. 

L'Exposé  financier  de  M.  Luzzati.  —  Projet  de  consolidation  delà 
Dette  amortissable.  —  Le  Commerce  extérieur. 

Comme  la  clôture  de  la  session  de  La  Chambre  a 
déblayé  ainsi  ton t  le  terrain  parlementaire  des  projets 
de  l'ancien  ministre  îles  tinances,  M.  Wolemborg,  un 
autre  ancien  ministre,  M.  Luzzatti,  a  exposé  un  nou- 
veau projet  de  réformes  linancières.  Nous  nous  devons 
de  tracer  les  principaux  points  du  programme  de 
M.  Luzzatti,  après  avoir  analysé,  la  semaine  dernière, 
celui  de  M.  Sonnino. 

Pour  M.  Luzzati,  tout  l'avenir  de  l'Italie  est  dans 
l'équilibre  de  son  budget  et.  l'abaissement  du  taux  du 
change.  Ce  dernier  point  sera  acquis  par  la  diminution 
de  la  circulation  fiduciaire.  Il  faudrait,  d'après  lui, 
que  chaque  billet  dépensé  dans  le  pays  eût  sa  pleine  et 
spéciale  garantie  dans  les  caisses  des  Banques  d'émis- 
sion. On  obtiendra  ce  résultat  en  diminuant  le  nombre 
du  papier  qui  représente  les  valeurs  immobilières. 

Le  Gouvernement  italien,  selon  lui,  a  émis  trop  de 
papier-monnaie  et,  comme  il  arrive  toujours,  c'est  la 
monnaie  décriée  qui  a  chassé  partout  la  bonne. 

Une  des  conditions  fondamentales  d'une  bonne  poli- 
tique financière  est  une  politique  extérieure  pacifique. 
Aussi  M.  Luzzati,  tout  en  se  déclarant  partisan  du 
maintien  de  la  Triple  Alliance,  préconise-t-il  la  bonne 
entente  avec  la  France.  La  politique  de  rapprochement 
inaugurée  par  M.  di  Rudini  et  continuée  par  les  actes 
si  heureux  de  M.  Visconti  Venosta,  ont  toute  son  ap- 
probation. 

Par  l'application  de  ce  double  programme  extérieur 
et  intérieur,  M.  Luzzati  espère  voir  le  cours  du  papier 
s'acheminer  vers  la  valeur  de  l'or,  et,  comme  consé- 
quence, obtenir  automatiquement  le  dégrèvement  crois- 
sant des  objets  de  consommation  populaire,  rapprocher 
la  période  de  la  conversion  qui  permettra  d'accomplir 
les  grandes  réformes  naturelles  de  dégrèvement  de  tous 
les  objets  de  consommation  populaires,  comme  cela  se 
passe  chez  les  autres  nations  civilisées.  «  D'ailleurs,  a 
soin  d'ajouter  M.  Luzzatti,  des  surprises  peuvent  nous 
être  réservées  à  la  dernière  heure,  sur  quelques  points 
intéressants  de  nos  exportations,  les  négociations  com- 
merciales et  la  nécessité  probable  de  songer  à  diminuer 
les  droits  de  consommation  sur  le  vin,  ainsi  que  les 
remaniements  provisoires  à  introduire  d'urgence  dans 
la  législation  sur  l'alcool.  ■> 

On  parle  beaucoup  d'un  projet  du  Ministre  des 
Finances,  M.  di  Broglio,  relevé  par  la  Slampa  de  Turin, 
qui  aurait  pour  objet  Yassimiluiinn  de  la  Bette  amortis- 
sable avec  la  Dette  consolidée.  En  langage  ordinaire, 
cela  signie  simplement  que  le  Ministre  des  Finances 
projette  une  transformation  de  la  Dette  amortissable 
en  Dette  perpétuelle.  En  d'autres  ternies,  M.  di  Broglio 
demande,  par  mesure  d'économie,  la  suppression  des 
amortissements  promis  aux  créanciers. 

Ces  projets  s'accordent  véritablement  fort  peu  avec 
toutes  les  déclarations  antérieures  des  Ministres  qui 
avaient,  tous,  pour  programme  de  ne  pas  contracter 
de  nouvelles  dettes  et  d'éteindre  le  plus  rapidement  les 
anciennes.  Non  seulement  on  n'éteindra  pas  les  an- 
ciennes, mais  on  en  créera  véritablement  'de  nouvelles 


parla  cessation  des  amortissements  annoncés  et  l'ag- 
gravation perpétuelle  des  intérêts  à  payer.  Et  cela, 
sans  parler  de  l'immobilisât  ion  des  capitaux  qui  ré- 
sulte de  la  consolidation  de  la  Dette,  immobilisation 
qui  doit  être  particulièrement  désastreuse  dans  un  pays 
de  jeune  industrie  et  de  ressources  limitées  comme 
l'Italie. 

Le  projet  de  M.  di  Broglio,  s'il  en  poursuit  l'exécu- 
tion, n'aboutira  pas  sans  provoquer  de  violentes  résis- 
tances. 

On  vient  de  publier  les  chiffres  du  commerce  exté- 
rieur, jusqu'à  la  fin  du  mois  d'août.  Les  résultats  con- 
firment les  heureux  pronostics  faits  "le  mois  dernier  et 
augmentent  les  données  favorables  que  l'on  a  consta- 
tées depuis  le  mois  d'avril.  Pendant  que  l'augmenta- 
tion de  l'importation  est  réduite  a  un  total  de  5.829.407 
lire,  l'augmentation  de  l'exportation  s'est  avancée  a. 
12.167.S2u  lire. 

Aux  importations  la  majeure  partie  des  100  mil- 
lions de  lire  d'augmentation  provient  des  céréales  : 
on  a  importé  30U.000  quintaux  de  grains  et  181). 00(1 
quintaux  de  mais  de  plus  que  dans  les  8  premiers 
mois  de  1900. 

Quant  à  l'exportation,  la  plus  grande  partie  de  l'aug- 
mentai ion  provient  des  soies  grèges  et  tissées.  L  ex- 
portation des  autres  produits  manufacturés  est  en 
augmentation  de  plus  de  12  millions  de  lire.  L'aug- 
mentation des  exportations  s'élève,  au  total,  ;ï  70  mit- 
lisns  de  lire  qui  compensent  les  28  millions  de  lire  de 
diminution  dans  les  vins,  les  bestiaux  et  les  œufs. 


Le  Commerce  extérieur  en  1900.  —  Le  volume  annuel 
do  sLalistiquo  douanière  sur  le  commerce  extérieur  de  L'Italie 
vient  de  paraître.  Nous  donnons  les  chiffres  définitifs  relatifs 
à  l'année  1900.  Voici  comment  lu  situation  se  résume,  à 
l'exclusion  des  métaux  précieux  : 

1900  Diff.  sur  189!) 

Importations   1.700.235.665     -^-  193.674.477 

Exportations   1.338.346.253     -  93.070.H5 

Total   3.038.581.918     +  100.604.332 

Voici  un  tableau  des  importations  et  exportations  de  1900 
comparées  à  la  moyenne  de  la  période  quinquennale  de 
1895-1899  : 

Importations 

Movennes  Différence 
'  1895-1899       1900        en  1900 

.Milliers  de  lires) 

Spiritueux  et  Huiles   37.213  58.637  4-  21.424 

Denrées  coloniales   68.176  61.958  ->■  6.218 

Produits  chimiques   49.682  70.857  +  21.175 

Couleurs  et  Teinturerie..  30.006  2^.299  —  1.707 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc..  24.574  24.123  -  452 

Coton   127.777  170  734  +  ■  42.957 

Laine,  Crins,  Poils   76.839  79.270  +  3.131 

Soie.  .....,!   141.296  162.293  +  20.S97 

Bois  et  Paille   49.383  77.883  +  28.500 

Papier  ét  Livres   14.838  20.408  +  5.571 

Peaux    52.977  60.899  +  7.922 

Minéraux. Métauxel  lcui> 

dérivés   167.875  288.113  +  120.238 

Pierres,  Poteries,  Verres 

et  Cristaux   136.037  241.735  +  10o,69® 

Géréaies,FarmejPâtes,{itc  100.802  210.293    +  19-491 

Animaux   109.606  119.561  +  f-*» 

Objets  divers   14,410   25  .m  -r  5-76i 

Totaux   1.295.791  1.700.236  +  404.44» 

Exportations 

Spiritueux  et  Huiles   123.812  106.749  -  17 .063 

Denrées  coloniales   7.733  10.091  +  2.3o8 

Produits  chimiques   39.638  39.359  -  279 

Couleurs  et  Teinturerie.  12.938  9.326  -  3.612 

Chanvre,  Lin,  Jute.  etc..  50.893  69.130  +  12.2»» 

Coton     v   39.278  61.088  +  2t>.81« 

Laine,' Crins,  Poils   16.971  18.201  +  1.230 

Soie  382.901  4*0  841  +  67.940 

Bois  èt'paiÙe'.   55.086  67.105  +  2.019 

Papier  et  Livres   19.994  16.357  +  5.363 
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Moyennes 
1895-1899 


1900 


Différence 
en  1900 


(Milliers  de  lires) 

Peaux   27.216  33.022  +  5.806 

Minéraux,  Métaux  et  leurs 

dérivés   36.706  43.976  +  7.270 

Pierres,  Poteries,  Verres 

et  Cristaux   64.276  85.309  -f  21.034 

Céréalcs,Farine,Pâtcs,ctç  121.314  132.096  +  10.782 

Animaux   144.296  170.964  -|-  26.688 

Objets  divers   23.253  31.631  +  8.378 

Totaux   1.163.305   1. 33*. 346     +  174.941 

Voici,  depuis  1895,  par  catégorie,  les  importations  totales  : 
Importations 

Matières  prem.  Produits 

. — — .  ^  , — ■ —    Produits  alimen- 

Années  brutes     travail,   fabriqués  taires 

(Millions  de  lires) 

1805    456.4       229.5       259.3  242.8 

1896    457.0  214.5  248  8  259.8 

1895   469.8  245.3       254  4  221.9 

1898   509.4       249.6       262.6  391.6 

189!)   582.2       356.6       315.7  251.9 

Movenne   494.9  259  1  268.1  276.6 

19o0   691.9  344.8       373.0  290.4 

.  Voici  le  même  tableau  pour  les  exportations  : 
Exportations 

Matières  prem.  Produits 
- — — — — — - — ■   Produits  alimen- 
Années  brutes     travail,  fabriqués  taircs 


1895   170.4 

1890   181.9 

1897   194.4 

1898   201.6 

1899    242.4 

Moyenne   199.3 

1900    235.6 


(Millions  de  lires) 


372.3 
332.6 
348.3 
404.5 
523.7 
398.3 
449.7 


179.3 
216.8 
219.8 
204.2 
286.6 
233  5 
303.3 


309.5 
320.7 
329.6 
333.0 
378.5 
334.2 
349.2 


Courrier  de  la  Bourse  de  Borne 


Borne,  3  octobre  1901. 

La  situation  continue  de  s'améliorer  et  les  cours  conservent 
leur  avance. 

La  Rente  est  à  102  60 ;  Méridionaux,  715  ..;  les  Méditer- 
ranée sont  à  534  . ..  Banque  Nationale,  891  ... 


ETATS  BALKANIQUES 


BULGARIE 

Nouvelle  loi  forestière  en  Bulgarie.  —  Le  Ministère  du 
Commerce  et  de  l'Agriculture  de  Bulgarie  vient  d'élaborer  un 
projet  de  loi  sur  les  forêts  de  la  Principauté  qui  sera  soumis 
au  Sobranié,  dans  une  des  premières  séancs  de  sa  prochaine 
session  ordinaire.  Les  dispositions  généralement  sévères  qu'il 
contient  répondent  à  un  besoin  qui  a  été  souvent  reconnu  par 
les  agents  du  Gouvernement  et  les  autres  autorités  compé- 
tentes. En  effet,  malgré  les  nombreuses  modifications  dont 
elle  a  été  l'objet  depuis  l'affranchissement  du  pays,  la  loi  fo- 
restière en  vigueur  est  bien  loin  de  satisfaire  aux  exigences 
actuelles,  et  cela  d'autant  plus  qu'elle  manque  le  plus  sou- 
vent de  précision  et  de  clarté.  Aussi  un  nombre  considérable 
de  personnes  sont-elles  en  contestation,  entre  elles  et  avec 
l'Etat,  au  sujet  de  forêts.  D'autre  part,  l'exploitation  des  ter- 
rains boisés  est  tout  à  fait  irrationnelle  et  le  Ministère  du 
Commerce  et  de  l'Agriculture  lui-même  l'a  plus  «l'une  fois 
qualifiée  de  pillage.  Os  anomalies  ont  pris  dans  ces  derniers 
fêmpfl  des  proportions  inquiétantes,  surtout  à  la  suite  de  la 
nouvelle  convention  commerciale  avec  la  Turquie,  qui  y  au- 
torise la  libre  entrée  des  bois  et  des  matériaux  de  construc- 
tion et  qui  a  fait,  par  conséquent,  augmenter  l'exportation  de 
'  •  article*  dans  des  proportions  sensibles.  La  nouvelle  loi 
Pue  tiei-e  contient  des  dispositions  claires  et  précises,  sur- 
tout en  ce  qui  concerne  les  arrondissements  de  forêts  el 
L'exploitation  communale,  qui  doit  avoir  lieu  sous  le  contrôle 
des  agents  de  l'Etat.  Des  Innovations  importantes  y  sont 
aussi  contenues  pour  ce  qui  est  de  l'exploitation  des  forêts 


domaniales,  etc.  —  Cette  loi  sera  évidemment  excellente,  mais 
à  condition  d'être  appliquée  ave.-  tonte  la  précision  et  la  ri- 
gueur désirables. 


ROUMANIE 

Finances  Roumaines.  —  Noos  lisons  dans  le  Curierul 
Financier  : 

«  Aussi  tôt  après  la  promulgation  du  budget  pou  l'exercice 
courant  1901-1902,  M.  Ballade,  ministre  des  Finances,  dans 
le  but  d'éviter  que  les  crédits  budgétaires  soient  dépassés,  a 
pris,  avec  L'approbation  "du  Conseil  des  Ministres,  la  décision 
de  ne  plus1  admettre  pour  chaque  mois,  en  matière  de  dé- 
penses, que  la  douzième  partie  du  total  des  dépenses  prévues 
au  budget . 

En  ce  qui  concerne  spécialement  les  dépenses  de  matériel 
qui  sont  plus  élevées  certains  mois  et  plus  faibles  dans 
d'autres,  la  disposition  ministérielle  d'avril  établit  défini- 
tivement que  les  dépenses  de  matériel  qui,  par  leur  na- 
ture, se  font  par  trimestre  ou  par  semestre,  seront  déduites 
de  la  somme  a  distribuer  el  s'ajouteront  aux  mois  où  sera 
effectué  leur  paiement. 

Cette  disposition,  appliquée  pendant  les  cinq  premiers  mois 
de  l'année  courante,  c'est-à-dire  du  1"  avril  1901,  date  de 
l'application  du  nouveau  budget,  jusqu'au  31  août  1901,  a 
donné  de  bons  résultats,  sans  produire  aucune  perturbation 
dans  la  comptabilité  «les  Ministères,  ainsi  qu'il  résulte  du 
tableau  suivant  : 

Ordonnancé 


pour  5  mois 

5/12du  budget 

Ministères  : 

14.828.942  50 

16.000.0(X) 

10.654.381  92 

14.700.000 

des  Cultes  

9.212.629  63 

10.100.000 

de  l'intérieur  

0.041.239  15 

6.400.000 

des  Travaux  publics  

1.861.290  45 

2.500.000 

-'.107.077  39 

2.118.000 

des  Domaines  

1.727.254  41 

2.020.000 

des  Affaires  étrangères. . 

687.634  24 

041 .000 

Conseil  des  Ministres  

16.656  50 

22.800 

48.167.676  19 

54.501.800 

On  a  donc  ordonnancé,  au  cours  des  cinq  mois  écoulés- 
48.167.670  fr.,  alors  que  les  5/12es  du  budget  représentent 
54. 501. 800  fr.,  résultat  qu.  a  permis  à  la  Dette  publique  de 
pouvoir  payer,  au  cours  de  ces  cinq  mois,  39.091.885  fr.. 
c'est-à-dire  3.291.885  fr.  de  plus  que  la  somme  de  35.800.000  fr. 
que  représenteraient  5/12"  du  budget  total  de  la  Dette 
publique. 

On  sait  que  les  coupons  et  les  amraités  de  la  Dette 
publique  ne  se  paient  pas  chaque  mois,  comme  on  paie  les 
appointements  et  les  autres  dépenses.  De  là,  leur  répartition 
sur  les  mois  pendant  lesquels  on  effectue  les  paiements  et 
leur  réduction  sur  les  mois  où  il  n'y  a  rien  à  payer. 

Il  est  encore  à  observer  que  ces  5/12  du  budget  repré- 
sentent 54.50l.S00  fr.,  alors  (pie  les  ordonnancements  pendant 
ce  temps  n'ont  été  que  de  48.107.070  fr.,  d'où  résulte  la  pos- 
sibilité des  économies  prévues. 

La  mesure  gouvernementale  a  aussi,  d'un  autre  côté,  le 
mérite  de  tenir  au  courant  de  la  marche  des  dépenses,  pour 
que,  dans  le  cas  où  l'on  remarquerait  un  déficit,  le  Gouverne- 
ment puisse  prendre  à  temps  toutes  les  mesures  pour  faire 
que  l'année  se  solde  sans  déficit. 

Jusqu'à  présent,  les  encaissements  du  mois  d'août  1901  sont 
de  1.612.029  fr.  supérieurs  à  ceux  de  l'année  passée,  même 
époque. 

La  Récolte  en  Roumanie.  —  Le  service  de  statistique 
générale  du  Ministère  roumain  îles  Domaines  a  récemment 
terminé  l'évaluation  de  la  récolte  des  céréales  et  graines 
oléagineuses  dans  le  royaume'  ;  le  tableau  contenant  les 
données  sur  la  production  de  ces  produits,  de  même  que  la 
moyenne  du  poids  par  hectolitre  vient  de  paraître  dans  le 
Monitorul  oficial.  La  production  totale  du  blé  est  évaluée  à 
25.5  millions  d'hectolitres.  La  consommation  intérieure  du 
pays  est  en  moyenne  d'environ  !i  millions  d'hectolitres,  de 
façon  qu-  10.5  millions  restent  disponibles  pour  l'exportation. 

La  moyenne  à  l'hectare  esl  de  15.6  hectolitres  ;  le  poids 
moyen  du  blé  est  de  76  kilos  d'après  les  calculs  faits  à  La 
station  agronomique.  La  production  totale  du  seigle  est  de 
3.37:1.700  hectolitres,  avec  une  movenne  de  16  hectolitres  à 
l'hectare.  Celle  de  l'orge  est  do  8.586.000  hectolitres,  avec 
une  moyenne  de  17  hectolitres  à  l'hectare  ;  prfur  l'avoine,  elle 
s'élève  à  5.828.000  hectolitres,  avec  une  movenne  do  22  hec- 
tolitres à  l'hectare  ;  pour  le  colza,  elle  est  de  1  518.000  lier 
laies,  avec  une  moyenne  de  112  hectolitres  à  l'hectare:  enfin, 
la  production  du  lin  monte  à  195.200  hectolitres,  avec  une 
moyenne  de  93  hectolitres  à  l'hectare. 
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AMÉRIQUE 


AMERIQUE  CENTRALE 

Le  Conflit  vénézuélo-colombien.  —  D'après  une  dépêche 
il  «  -  Curaçao  au  Herald,  les  Vénézuéliens  sciaient  très  con- 
trariés de  l'intervention  attribuée  au  croiseur  français Suchet 
dans  le  débarquement  des  troupes  colombiennes  à  Rio-I  lâcha 
pat  le  vapeur  Alexandre-Bi.'io.  te  9  septembre  dernier. 

Co  vapeur  amenait  des  troupes  de  Barranquilla  pour  ren- 
forcer la  garnison  de  Rio-Ilacha.  Trois  «les  canonnières  véné- 
zuéliennes qui  se  tenaient  au  large  de  ce  port  se  seraient 
approchées  pour  s'opposer  au  débarquement,  niais  le  Suchet. 
les  aurait  forcées  à  montrer  leur  pavillon  et  à  se  tenir  à 
distance  et  se  serait  placé  entre  elles  et  la  canonnière  colom- 
bienne Général-Pinzon. 

Le  Suchet.  n'a,  du  reste,  en  cela,  nullement  violé  la  neutra- 
lité dans  ce  conflit  armé  qui  n'est  même  pas  notifié  olliciel- 
lement  aux  puissances  étrangères.  Il  a  simplement  protégé, 
comme  il  le  devait,  un  navire  français  frété  par  le  Gouverne- 
ment colombien  pour  transporter  des  troupes  d'un  point  à 
un  autre  de  son  territoire. 

11  ne  faudrait  pas.  d'ailleurs,  tenir  un  compte  trop  rigou- 
reux do  cette  dépêche  qui  —  comme  toutes  celles  provenant 
des  Etats-Unis  —  revêt  un  caractère  tendancieux  très 
accentué. 


BRESIL 


L'Election  présidentielle.  —  La  convention  du  parti 
républicain  gouvernemental,  composée  des  délégués  des  vingt 
Etats  du  Brésil,  s'est  réunie,  à  Rio-do-Janeiro,  à  l'effet  de 
désigner  les  candidats  du  parti  aux  élections  présidentielles. 

A  la  presque  unanimité,  par  37  voix  sur  38  votants,  elle  a 
proclamé  candidat  à  la  présidence  de  la  République  M.  Ro- 
drigues  Alvès,  président  de  l'Etat  de  Sâo-Paulo,  ancien 
ministre  des  finances,  et,  pour  la  vice-présidence,  M  .  Silviano 
Brandào,  gouverneur  do  l'Etat  de  Minas-Gcraès. 

Ces  clioix  impliquent  la  volonté  absolue  du  parti  de  main- 
tenir la  politique  du  président  sortant,  M.  Campos  Salles. 

Les  groupes  d'opposition  cherchent  à  jeter  la  suspicion 
sur  ces  deux  candidats,  qui  sont  d'anciens  monarchistes 
ralliés.  Ils  préconisent,  en  s  appuyant  sur  les  éléments  radi- 
caux et  les  florianistes  du  cercle  militaire,  les  candidatures 
dé  républicains  historiques,  mais  ils  sont  toujours  divisés 
entre  M.  Julio  de  Castilhos,  ancien  gouverneur  du  Rio- 
Grande,  et  M.  Quintino  Bocayuva,  président  do  l'Etat  de 
lïio-de-Janeiro.  Ceux-ci,  du  reste,  se  sont  plus  ou  moins 
formellement  récusés. 

Les  élections  auront  lieu  le  1"'  mars.  Elles  se  font  par  le 
suffrage  universel  direct  :  le  Président  élu  ne  prendra  pos- 
session du  pouvoir  que  le  15  novembre  1802. 


Recettes  du  Chemin  de  fer  Central.  —  Le  rendement 
brut  du  chemin  de  fer  central  en  1900  a  été  de  29.823  contos 
en  chiffre  rond,  et  la  dépense  de  27.254  contos,  laissant  de  la 
sorte  un  excédent  de  recettes  de  2.5C9  contos  de  rois. 

En  août,  la  recette  s'est  élevée  à  3.464  contos,  contre  3.305 
contos  pendant  le  pareil  mois  de  L'année  dernière. 


La  Situation  Financière  de  l'Etat  de  Bahia.  —  D'après 
le  Brésil,  M.  Séverine  Vieira,  président  do  l'Etat,  a  tout  mis 
eu  œuvre  pour  relever  la  situation  financière  qui  avait  été 
compromise  ;  il  y  arrive,  grâce  aux  mesures  qu'il  a  sagement 
proposées  et  que  le  Congrès  de  Bahia  a  adoptées.  Du  chef 
de  quelques  suppressions  dan*  l'Administration  publique,  de 
notables  économies  ont  été  réalisées. 

Le  1"  septembre,  le  Gouvernement  a  fait  verser  à  laBritish 
Bank  une  somme  de  112  contos,  représentant  le  second  verse- 
ment de  l'emprunt  qu'il  avait  fait  à  cet  établissement  de  cré- 
dit pour  le  paiement  de  l'intérêt  de  la  dette  extérieure.  Pour 
l'amortissement,  la  Commission  et  autres  services  de  cette 
dette,  il  a  déjà  versé  à  la  Banque  de  Bahia  570  contos, 

En  octobre,  M.  Severino  Vieira  croit  pouvoir  être  en  me- 
sure de  satisfaire  tous  les  compromis  de  l'Etat. 

D'aucuns  ont  parlé  d'un  projet  d'emprunt  extérieur  ;  ce 
bruit  est  dénué  de  tout  fondement,  car  le  Gouvernement  es- 
père liquider  toute  sa  dette  flottante  avec  les  seules  ressour- 
ces du  Trésor  et  les  économies  qui  ont  été  réalisées  ;  en 
tout  cas,  s'il  se  voyait  dans  l'obligation  d'effectuer  une  opé- 
ration de  crédit,  il  ferait  un  emprunt  intérieur. 


ETATS-UNIS 

Le  Commerce  Extérieur.  —  Voici  les  résultats  du  corn 
merco  extérieur  des  Etals-Unis  pour  le  mois  de  juillet  des 
six  dernières  années  et  pour  les  sept  premiers  mois  des 
mêmes  années  : 

Marchandises 

Mois  de  juillet      Exportation     Importation  Balance  » 

(En  dollars) 

1890                      67. 717. 789      52.108.552  -f  15.609.237 

1897                        71.103.968      53.674.759  -f  17.429.209' 

1898                        72.525.049      50.984.381  +  21.540.668 

181)9                       94.926.170      60.101.744  +   H4. 824. 420 

1900                     100.452.807      63.659.692  4-  36.793.115 

1901                     109.031.158      72.897.087  -f  36.134.071 

7  mois  des  années 

1896                      512.329.786     421.764.109  -f  90.565.67; 

1897                      560.872.280     506. 4SI. 172  -f-  54.391.108 

1898                     694.066.646     377.245.219  -f  316.821.427 

1899                      687.944.803     448.546.623  +  239.398.180 

T. )(«)                     812.486.551     503.078.345  -f-  309.408.206 

1901                     830.883.816     506.337.191  +  324.546.025 

Métaux  précieux 
Balance  des  entrées  et  sorties 
Mois  de  juillet  Or  Argent 

(En  dollars) 

189C......   -f  10.263.450  +  3.128.045 

1897   -f  4.523.918  +  2.011.290 

1898   —  1.144.655  -f  2.231.176 

1899   —  289.012  +  1.271.676 

1900   —  7.990.593  +  1-569.565 

1901   +  1.126.763  +  1.621.335 

7  mois  des  années 

1896   -f  27.310.349  +  18.598.125 

1897   +  23.391.986  -f-  15.117  780 

1898                    "    —  87.515.459  +  13  936.134 

1899   +  3.876.665  +  13.954.909 

1900   -f  5.824.212  +  13.090.963 

1901   -f.  14.690.019  +  14.920.071 


Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  En  août  1901.  les 
recettes  publiques  se  sont  élevées  à  45.394.125  dollars;  les 
dépenses  ont  été  de  39.351.497  dollars,  ce  qui  laisse,  un  excé- 
dent de  6.042.t->28  dollars.  Depuis  le  commencement  de  l'exer- 
cice, l'excédent  a  atteint  6.055.377  dollars. 

Voici  le  détail  des  recettes  et  des  dépenses  en  août  et 
depuis  le  commencement  de  l'exercice  : 

Août  Exercice 
1901  1901-1902 
Recettes  (Dollars) 

Douanes   21.462.171  42.726.134 

Revenus  intérieurs   22.036.785  50.374.975 

Divers   1.895.169  4.613.356 

Total   J5.394.Ï25  97.714.465 

Dépenses 

Civiles  et  diverses   7  .582.366  20.416.622 

Guerre   9.320.615  25.338.424 

Marine   5. 0*0. 931  11.184.197 

Indiennes   1.108.603  2.163.979 

Pensions   13.835.955  25.437.164 

Intérêts  ,   2.463.027  7.118.702 

Total   39.351.497      il  1.659. 088 

Voici  le  tableau  mensuel  des  recettes  et  des  dépenses  et  du 
montant  net  de  l'or  du  Trésor  depuis  le  commencement  de 
l'année  1901  : 

1901  Montant  net 

Recettes       Dépenses  du  Trésor 
(En  dollars) 

Janvier                       47.520.287     40.10ÎJ.707  221.183.644 

Février                        45.844.123     38.880.035  231.150.064 

Mars                          49.891.125     40.762.862  249.046.643 

Avril                          47.767.851     41.968.246  245.994.770 

Mai                            52.629.44d     42.136.561  244.432.245 

Juin                             50.333.90K     33.045.147  248.605.794 

Juillet                         50.820.340     52.307.590  240.955.831 

Août                           45.394.125     39.351.497  258.455.746 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN-  —  Asie 


l.<>  Marché  Financier  <!«•  New- York 


New-York,  2  octobre  l'JOl. 

La  tendance  resté  indécise',  quoique  la  situation  se  soit  un 
peu  améliorée.  Ou  parait  reconnaître  aujourd'hui  crue  'le  s 
exagérations  ont  été  commises  dans  le  sens  delà  baisse  ; 
mais  les  portes  enregistrées  on!  déterminé  des  liquidations 
nombreuses  qui  influencent  d'autant  plus  l'ensemble  de  !;i 
■.■oie  qui;  les  offres  tombent  un  peu  dans  le  vide. 

Les  titres  do  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  A  tchi- 
jo»î,763  8:  Milicau/tee,  1591/4;  Erie,  Î0  5/8;  Readinij,m  1/4; 
Canadian  Pacific,  109  ./.  ,  Illinois  Central,  144  1/2;  Lotus 
ville.  102  3/4;  New-York  Central,  156  5/8  ;   Union- Pacific, 
98  3/8.   


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Service  de  statistique  du 
Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les  ré' 
huilais  provisoires  des  importations  et  des  exportations  pen- 
dant l'année  fiscale  1001-PHI2  juillet  [900  à  fin  juin  1901)  : 
Importation  \Valeur  de  facture) 

 Exercices  

Dîffér.  en 

Î90Î-1902     1900-1901  1901-1902 


Matières  animales   L 860. 353 

—  végétales  ....  10.185.602 

—  minérales....  19.081:659 

Textiles   9.212.873 

Produits  chimiques   2.585.320 

Boissons.  Spiritueux...  2:788i920 

Papiers  et  applications  2.215.573 

Machines  et  accessoires  9.531 .527 

Véhicules   1.440.707 

Armes  et  explosifs   1.512.767 

Divers   1.712. 64» 

Totaux   im. 083. 450 

K.rportation  'Valeur 

Produits  minéraux  ....  '.0.924.498 

—  végétaux   86.149.TI0 

—  animaux   11.495.129 

—  manufactures  2.395.043 
Divers   692.557 


(En  piastre: 
4.359.923 
8.367-.184 

16.555.522 
9.928.361 
2.450.028 
■.'.Si  t.).  98» 
2.126.630 
9.843.880 
1.392.847 
1.715.575 
1.  768.2:1'.) 

61.318.175 
déclarée) 
84.988.572 
50.939.474 
10.(533.713 
■2.813.687 
680.914 


+■ 


+  500.430 
+  1.818.418 
+2.476.137 

—  7 15. '.187 
+  135.2112 

—  21.065 
+  88.043 

—  312.352 
53.860 

2' 12.80'/ 

—  55.592 
+3.765.275 


+■12935.!  12» 
—14790.363 
+■  861.416 
—  41®.  648 
+     11  »43 


Total   Ii8.»5».:;38  150.056.360    — l.W0.e22 

Voici  comment,  se  résume  la  situation  pour  le  mois  de  juin 
*t  l'exercice  1901-1902  : 


Résumé  comparatif 
Importation 


Exporta- 
tion 


En  or 

En  argent 

en  argent 

Juin  : 

En  piastres) 

1901  

5.330.557 

11.277.317 

12.008.540 

1900  

5.797.179 

12  153.415 

16.370.015 

Différence  eo  1901. 

—  i06.62t 

—  876.097 

—4.361.465 

Exercice  : 

En  piastres.] 

65.083.450 

133.020,164 

158.006.824 

1900-1901  

61.318.175 

128  796.606 

158.247.933 

Différence i n  1901. 

■  3V765.275 

+4.228.558 

—    241 . 108 

La  différence  constat 
paratif  et  ceux  des  t; 
que  la  valeur  «le  l'cxj 

est  augmenté.'  de  la  cil 
exporté  calculé  à  675 
mercial  du  même  méfc 


ée  entre  les  driïïfics  dn  résumé  corn- 
iblsaux  précédents  provient  de  ce  fait 
mi-talion  dans  le  résumé  comparati/ 
fférenco  existant  entra  La  prix  de  l'or 
piastres  le  kilogramme  et  le  prix  com- 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Les  Terres  publiques  en  Argentine.  —  Le  jSIiuisliv  de 
Agrlcul  ture  a  envoyé-  au  président  Eloca  un  relevé  des  terres 
publiques  disponiblesque  possède  I  Etat,  moulant  à  ['énorme 
lutin-  de  cent  million*  d'hectares,  classés  en  totalité  de  pn- 
uiére  classe,  pour  l'élevage  du  bé'tail  et  pour  l'agriculture  et 
iioni  le  '  éiiivernemenl,  affectera  une  partie  à  l'immigration 
d' -  travailleur*  désirant  s'établir  dans  la  République  Argen- 
tine. 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

Commerce  extérieur  de  l'Inde.  —  Voici  les  chiffres  du 
commerce  extérieur  de  l'Inde  et  de  la  Birmanie  anglaise  pour 
les  quatre  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1901-1902  avril 
au  31  juillet  190g  : 

Importations 

Marchandises  lis  20.62,95.k;') 

Métaux  précieux   4,68450,372 

<  iouncil  bills   7.00,63.556 


Marchandises  . . . 
Métaux  précieux 


Ki portatWM  s 

.  Rs  39.99.:ifl,:l41 


:58.32,39,76g 


2.87.15.231 


Balance  on  favi  iir 


I I< 


—  ïi.86.45.575 
Ils  ',.54.05.81;; 


En  calculant  la  roupie  à  1  sh.  4  d.,  la  balance  en  faveur  de 
'Ihde  s'éU'Ve  à  3.027.051  liv.  st. 


JAPON 

Les  Chemins  de  fer.  —  Le  Board  of  Trente  Journal 
emprunte  à  un  journal  japonais,  le  Keizai  Yawki,  les  ren- 
seignements qui  suivent  sur  les  progrès  des  Chemins  de  fer 
au  .lapon.  C'est  seulement  en  1881,  que  les  Chemins  de  fer 
sont  entrés  dans  une  période  d'activité  marquée.  C'est  cette 
année-là  que  fut  commencée  la  première  ligue  privée,  entre 
Tokio  et  Aomori  (longueur-:  726  kilomètres1.  Plusieurs  cen- 
taines de  kilomètres  de  lignes  furent  construits  de  1881  à  1890 
et  la  ligne  principale  reliant  Tokio  à  Kioto.  d'une  longueur 
totale  de  »0o  kilomètres,  fut  achevée  en  1890.  Pourtant  cette 
période  fut  marquée  par  des  crises  politiques  sérieuses  qui 
paralysèrent  certainement  les  progrès  des  chemins  de  fer. 
L'engouement  pour  les  entreprises  de  chemins  de  fer  a  at- 
teint son  maximum  en  1891,  mais  la  spéculation  s'en  est  mê- 
lée qui  a,  elle  aussi,  retardé  l'essor  des  voies  ferrées.  La 
guerre  avec  la  Chine  a  été,  en  quelque  sorte,  une  sauvegarde  : 
le  peuple  et  le  Gouvernement  ont  compris  alors  la  nécessité 
d'améliorer  les  moyens  de  communication,  et  pendant  quel- 
que temps  le  monde  industriel  japonais  a  donné  l'aspect 
d'une  prospérité  sans  précédent,  mais  cela  n'a  pas  duré,  car 
au  bout  d'un  an  ou  deux  on  a  reconnu  qu'il  était  impossible 
de  mener  à  bien  tant  d'entreprises  de  voies  ferrées.  En  ré- 
sumé, le  développement  des  chemins  de  fer  au  Japon  com- 
porte trois  périodes  différentes  :  de  1872  à  1882.  période  expé- 
rimentale, de  1883  à  1893.  période  de  progrès  et  d'extension, 
depuis  1893  consolidation.  La  longueur  totale  du  réseau,  tant 
de  l'Etat  que  des  entreprises  privées,  était  à  la  fin  de  1890  de 
5.820  kilomètres,  dont  133  kilomètres  appartenant  à  l'Etat. 
Le  tableau  suivant  permet  do  se  rendre  compte  des  progrès 
depuis  1888.  il  donne  le  relevé'  en  kilomètres  des  longueurs  de 
lignes  mis  en  service  chaque  année  : 


Aiméi 


Réseau  Réseaux 
de  l'Etat  privés 


Total 


1888    328  181  .50!) 

1889   70  286  356 

1890     »  419  419 

1891   »  506  506 

1892   »  246  246 

1803   11  96  107 

1894    37  250  287 

1895   18  25  4  272 

1896   59  285  344 

1897   48  638  706 

1898   170  584  754 

1899    80  86  164 

Aussi  bien  sur  le  réseau  de  L'Etait  que  sur  les  lignes  dues 
à  l'initiative  privée,  les  lignes  à  double  voie  sont  très  limi- 
tées ;  on  n'en  compte  que  1.9  0/0  sur  le  réseau  de  l'Etat  et 
3.42  0/0  sur  les  lignes  privées.  Il  y  a  un  nombre  considéra- 
ble de  ligues  projetées  ou  même  eu  construction.  Des  conces- 
sions ont  été  accordées  pour  prés  de  20G0  kilomètres  de  li- 
gnes privées.  On  estime  qii  il  faudrait  un  réseau  d'une  lon- 
gueur double  et  il  u'esl  pas  douteux  quC'Ctt' réseaW  sera  réalise 
et  au  delà  dûs  que  les  conditions  financières  le  permettront. 
En  somme,  malgré  les  progrès  réalisés,  les  constructions  ac- 
tuelles ne  représentent  guère  que  la  moitié  de  ce  qui  est 
nécessaire. 
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MINES  D'OR. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 

Les  troupes  britanniques  paraissent  avoir  été  plutôt 
éprouvées  dans  ces  derniers  temps.  On  signale  plusieurs 
enoagenients  et  l'attaque  de  deux  forts  par  les  Boers,  qui 
semblent  bien  avofr  tourné  à  l'avantage  de  ces  derniers.  Au 
fond  il  est  impossible  d'être  fixé,  et  les  dépêches  de  lord 
Kitchener  ne  sont  pas  bien  faites  pour  nous  donner  une  idée 
exacte  de  la  situation. 

Des  sigues  de  fatigue  et  d'inquiétude  se  montrent  en  Angle- 
terre. Le  plus  frappant  est  peut-être  la  carte  publiée  par  la 
Commercial  Intel  agence  de  Londres,  montrant  qu'an  mois 
d'août  il  n'y  a  pas  eu  moins  de  216  engagements  dans  l'Afri- 
que du  Sud  où  les  Anglais  ont  perdu  du  monde.  Cinq  ont  eu 
lieu  à  moins  do  quarante  milles  de  la  côte  sud,  dans  la 
colonie  du  Cap. 

Lé  Mbrning  Leader  publie  une  lettre  de  M.  Methuen, 
éditeur  bien  connu  en  Angleterre,  qui  a  écrit  un  livre  très 
remarquable  sur  la  guerre. 

Cette  lettre  attire  l'attention  sur  les  points  suivants: 

«  Les  Boers  ne  paraissent  pas  plus  faibles  qu'ils  n'étaient 
il  y  a  un  an. 

«  L'été  leur  permet  de  reprendre  l'offensive.  Le  théâtre  de 
la  guerre  a  été,  récemment,  énormément  agrandi.  Pour  faire 
l'ace  à  cette  situation,  il  n'y  a  qu'un  seul  moyen  :  des  renforts 
efficaces  et  nombreux.  Mais,  dit  M.  Methuen,  où  les  pren- 
dra-t-on  ? 

«  Les  forces  régulières  du  pays  sont  absolument  épuisées. 

<•  Les  vétérans  de  la  yeomanry,  de  retour  de  la  guerre, 
refusent  absolument  de  s'enrôler  de  nouveau.  La  nouvelle 
yeomanry  est,  de  l'aveu  du  Gouvernement,  inutile.  Dès  lors, 
Il  ne  reste  plus  qu'à  prendre  une  des  trois  décisions  suivan- 
tes :  ou  bien  faire  la  paix  avec  les  Boers,  ou  bien  recourir  au 
service  obligatoire,  ou  bien  provoquer  un  désastre  national 

Le  Standard  et  le  Times  déplorent  la  situation  actuelle  et 
concluent  à  la  nécessité  d'un  nouvel  et  plus  grand  effort. 

La  Saint-James  Galette  annonce  qu'on  va  expédier  dans 
le  Sud  de  l'Afrique  des  renforts  considérables  ;  le  bruit 
court  même  qu'on  va  rappeler  plusieurs  régiments  de  la 
milice. 

D'autre  part,  il  se  pourrait  qu'on  transférât,  en  Afrique  les 
troupes  actuellement  dans  l'Inde.  On  ajoute  qu'il  y  a  pénurie 
d'officiers 

Le  bruit  court  de  nouveau  que  l'état  de  siège  sera  proclamé 
au  Cap.   


La  Nouvelle  Administration  des  "Mines 
Transvaaliennes 


L'organisation  de  l'important  département  des  mines  du 
Transvaal  est  à  peu  près  achevée.  . 

M.  Wybergi  commissaire  des  mines,  devient  président  du 
Conseil  des  mines  ;  KL  J.-T.  Wood,  directeur  de  l'Enregistre- 
ment des  droits  miniers,  et  M.  Weldon,  inspecteur  en  chef 
des  mines. 

Le  Transvaal  sera  divisé  désormais  on  quatre  régions  mi- 
nières. Voici  un  tableau  qui  permet  de  comparer  les  anciennes 
avec  les  nouvelles  divisions  : 


Ancien  système 

1.  Witwatersrand.  1. 

2.  Klerksdorp.  2. 

3.  Heidelberg.  3. 

4.  De  Kaap.  4. 

5.  Pilgrim's  Rest. 

Ainsi  qu'on  le  voit,  il  n'y  aura  plus  que  qualro  régions 
minières  au  lieu  de  cinq. 


Nouveau  système 

Johannesburg. 

Krûgersdorp,  y  compris 
K  lerKsdorp. 

Bocksburg,  y  compris  Hei- 
delberg. 

Pretoria,  y  compris  Bar- 
berton.  'Lydonburg,  et 
probablement  le  Xout- 
pansberg. 


SALISBURY  GOLD  MINING 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  do  cette  Compagnie 
a  eu  lieu  le  1(5  août  à  Pielermaritzburg.  Voici  le  «  Compte  de 
Profits  et  Pertes  »  qui  a  été  présenté  aux  intéressés.  Ce 
compte  a  été  arrêté  au  31  mai  1901  : 


Crédit  Liv.  st.  sh.  d. 

Balance  de  l'année  dernière   58.656  15  5 

Compte  de  l'or  : 

Balance  réalisée  sur  l'envoi  de  juin  1 80! )   2"8   3  10 

Rabais  sur  le  fret   8'i  12  5 

Sliiues   349  15  3 

Revenus  divers   113   5  U 

59 .4621711 

Débit 

Dépenses  minières,  y  compris  transport  et  ma- 
tériel de  traction.'   3.426  14  4 

Triage  et  broyage  de  minerai   WT  14  3 

Frais  généraux   (ni  14  2 

Réduction   191  11  1 

Cyanuration   673   1  9 

Matériel  de  traction   32  14  1 

Pompes   18   9  0 

Dépenses,  y  compris  les  bureaux  du  siège  so- 
cial de  Londres  et  de  Johannesburg,  l'assu- 
rance, les  honoraires  des  administrateurs,  les 

dépenses  légales,  etc.,  etc   1.937    2  0 

Compte  de  la  période  de  susrension    12.359   G  7 

—  d'intérêts   52   3  4 

—  de  développement  de  la  mine   926  18  7 

Balance  reportée  '.   38 .42.')   2  9 

5.i.  4K2  11  11 

Voici,  maintenant,  un  résumé  du  rapport  du  Conseil  d'ad- 
ministration et  du  discours  prononcé  par  le  président  : 

En  octobre  1900,  le  directeur  obtint  l'autorisation  de  re- 
tourner à  Johannesburg  et,  après  avoir  visité  la  propriété,  il 
adressa  au  Conseil  un  rapport  sur  la  situation  de  ta  mine, 
de  la  machinerie,  des  bâtiments  de  surface,  etc.  Dans  ce  der- 
nier document,  il  dit  que,  dans  le  vieux  puits,  un  éboule- 
mont  considérable  a  coupé  les  communications  entre  les 
deuxième  et  troisième  niveaux.  Il  fut  donc  obligé  de  descen- 
dre parle  puits  principal  pour  atteindre  le  quatrième  niveau; 
Toutefois,  comme  il  restait  peu  de  minerai  à  extraire  des 
deux  niveaux  précités,  cet  accident  n  a  eu  qu'une  importance 
relative.  Le  quatrième  niveau  était  rempli  de  débris  faciles 
à  enlever.  Dans  le  cinquième  niveau,  à  l'ouest  du  principal 
travers-banc,  sur  le  south  recf,  la  partie  inférieure  du  ni- 
veau s'est  effondrée  et  a  entraîné,  dans  sa  chute,  un  large 
bloc  du  toit  du  filon.  Dans  le  sixième  niveau,  la  galerie  Est 
du  main  reef  leader  (Hait  entièrement  obstruée  par  le  ter- 
rain, qui  s'est  effondré  entre  les  cinquième  et  sixième  niveaux. 
La  galerie  Est  est  intacte.  Dans  le  septième  niveau,  les  gale- 
ries étaient  en  bon  état.  Dans  le  huitième  niveau,  quelques 
morceaux  se  sont  détachés  du  toit,  dans  les  galeries  du  south 
reef;  les  galeries  du  main  reef  leader  étaient  en  bon  état. 
Dans  le  neuvième  niveau,  la  galerie  Ouest  du  soutff  reef 
était  intacte,  jusqu'à  la  frontière  de  la  Wennuer.  mais  la  ga- 
lerie Est  était  à  moitié  pleine  d'eau.  Enfin,  l'eau  s'était  ('levée 
de  deux  pieds  au-dessus  du  dixième  niveau.  Il  y  avait  envi- 
cou  200  pieds  d'eau  dans  le  puits  principal  qui  devait  être 
asséché  en  trois  semaines.  Les  machines  ont  été  trouvées  en 
bon  état.  Les  bâtiments  de  surface  ont  été  endommagés  par 
l'explosion  Begbic.  Tous  les  approvisionnements  do  gélatine, 
cyanure  et  charbon  ont  été  réquisitionnés  par  l'ancien  Gou- 
vernement. Un  nettoyage  complet  de  la  batterie  a  été  effectué 
par  les  employés  de  l'ancien  Gouvernement. Néanmoins  toute 
la  machinerie  du  moulin  paraissait  être  dans  le  même  état 
que  lors  du  départ  du  personnel  delà  Compagnie. 

Sur  la  situation  actuelle,  le  rapport  du  Conseil  est  très 
sobre  de  détails.  Il  y  est  dit  simplement  que  le  matériel 
nécessaire  pour  la  reprise  des  travaux  à  été  commandé.  Le 
compte  de  Profils  et  Pertes  se  solde  par  38.425  liv.  st.,  à  re- 
porter à  nouveau:  le  solde  de  l'exercice  précédent  s'élevait  à 
58  056  liv.  st.,  mais  il  en  a  été  déduit',  en  plus  des  dépenses 
courantes,  12.359  liv.  st.,  qui  représentent  le  montant  exact 
du  Compte  provisoire  de  guerre.  Les  espèces  en  caisse,  au 
31  mai  1901.  date  de  rétablissement  du  bilan,  se  montaient  à 
34  liv.  st.  10  sh.  8  cl. 

Dans  son  discours,  le  président  a  exprimé  le  regret  que  la 
Compagnie  n'ait  pas  encore  pu  obtenir  l'autorisation  de  re- 
comiuenceiT'exploilation,  après  vingl-deux  ans  d'interruption. 
Toutefois,  les  réparations  nécessaires  ont  été  faites,  cl  les 
broyages  pourront  être  repris  à  bref  délai.  Des  réclamations 
ont  été  adressées  aux  aulorités  impériales  pour  les  approvi- 
sionnements réquisitionnés  contre  reçus,  et  on  espère  qu'on 
pourra  en  obtenir  le  remboursement  :  quant  à  ceux  qui  oui 
été  pris  sans  reçus,  il  n'est  pas  possiole  d'en  réclamer  le 
montant  aux  autorités.  En  prenant  possession  de  la  pro- 
priété, l'ancien  Gouvernement  a  retiré  234  onces  d'or  fin  des 
plaques  et  208  onces  d'or  fin  de  l'usine  de  cyanuration  :  ces 
dernières  furent  retrouvées  à  la  Standard  Bank  el  ont  été 
rendues  à  la  Compagnie  depuis  la  clôture  de  l'exercice.  Le 
procès  relatif  aux  barres  d'or,  d'une  valeur  de  3.882  liv.  st. 
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saisies  en  transit  par  l'ancien  Gouvernement  du  Transvaal 
n'est  pas  encore  fini,  quoique  gagné  en  première  instance  par 

la  Compagnie. 

En  terminant,  le  président  a  annoncé  que  la  Compagnie 
avait  dû  emprunter  5.000  Ut.  st.  Enfin,  il  a  annoncé  que  le 
projet  de  fusion  de  la  Salisbury  et  de  la  Jubilee  était  remis 
jusqu'au  moment  où  les  deux  mines  seraient  de  nouveau  en 
pleine  exploitation,  et  où  une  évaluation  exacte  de  leur  si- 
tuation pourrait  être  faite  avec  soin. 


]VXines  d'Or  Australiennes 


Les  Exportations  d'or  de  l'Australie  occidentale.  — 

L'agent  général  de  l'Australie  occidentale  a  reçu  de  son  Gou- 
vernement une  dépêché  annonçant  que  pendant  le  mois  de 
septembre  93. '261  onces  d'or  ont  été  enregistrées  pour  l'expor- 
tation, tandis  qu'on  a  reçu  à  la  succursale  de  la  Monnaie- 
Royalc,  à  Pcrth,  87.402  onces,  ce  qui  donne  un  total  de 
180.063  onces  d'or  contre  148.305  onces  pendant  le  mois  de 
septembre  de  l'année  dernière. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  3  octobre  1901. 
Le  Marché  des  Valeurs  sud-africaines  a  encore  laissé  à  dé- 
sirer cette  semaine.  Les  nouvelles  venues  du  Sud  de  l'Afri- 
que ne  sont  pas  favorables,  et  bien  que  l'on  annonce  de  Pre- 
toria que  les  autorisations  pour  retourner  dans  le  Rand  ont 
été,  dans  ces  derniers  temps,  accordées  en  bien  plus  grand 
nombre,  qu'il  y  ait  tout  lieu  de  croire  que  des  mesures 
seront  bientôt  prises  pour  assurer  un  retour  plus  général,  on 
se  montre  hésitant.  Combien  de  temps  durera  encore  la 
guerre  !  Quels  sacrifices  sera-ton  encore  obligé  de  faire?  Ce 
sont  les  questions  que  l'on  se  pose  et  auxquelles  personne  ne 
peut  répondre. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
ter'ed,  qui  restait  à  3  1/32,  finit  à  3  livres;  Consolidated  Gold- 
fields, 7  17/32,  contre  7  9/16;  Transvaal  Goldfields ,  11/2. 

District  du  Witwatersrand.  —  ~L'East  Rand,  qui 
finissait  à  7  11/32,  reste  au  dernier  moment  à  7  5/16;  An- 
(jelo,  6  3/4  ;  Arew  Cornet,  2  9/16. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  3/4,  contre  5  7/8. 
Pendant  le  mois  de  juillet,  il  a  été  extrait  de  la  mine  8.550 
tonnes  provenant  exclusivement  du  south  reef.  Après  rejet 
de  1.230  tonnes  au  triage,  il  a  été  envoyé  au  moulin  7.000 
tonnes  dont  le  broyage  a  produit  2.510  15  oncts  d'or  fin,  ce 
qui  équivaut  à  uu  rendement  de  7  172  dwts  par  tonne.  A 
!  usine  «le  cyanuration,  le  traitement  de  5.731  tonnes  de  tai- 
lings  a  donné  2.197  45,  soit  7  66X  dwts  par  tonne.  Production 
totale  :  3.707  60  onces  d'or  lin,  soit  13  450  dwts  par  tonne 
broyée.  Pendant  ledit  mois  de  juillet,  il  a  été  développé 
3.642  tonnes  sur  le  south  reef.  À  la  date  du  31  juillet,  les 
réserves  de  minerai  développé  s'élevaient,  par  suite,  à  460.284 
tonnes,  dont  332.497  tonnes  de  south  reef  et  127.787  tonnes 
de  main  reef  leader.  Langlaagte  Estate,  3  3/8;  Simmer  and 
Jack,  6  1/8. 

La  Jubilee,  que  nous  laissions  à  5  3/4,  reste  à  5  5/8  ; 
Jumpers,  4  3/4;  Modderfontein,  11  7/16,  contre  11  3/8; 
Meyer  and  Charlton  5  1/4. 

La  Crown  Reef  cote  14  1/2  ;  elle  clôturait  à  14  5/8  il  y  a 
hait  jours;  Randfontein,  3  1/16;  Worcester,  2  1/2;  la  Ro- 
binson Gold,  qui  finissait  à  9  1/2,  reste  à  ce  cours. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  6  liv.  1/8;  nous  la 
laissions  la  semaine  dernière  à  0  3/16  ;  Lancaster,  2  1/4  ;  New 
Heriot,  6  1/4;  Ronanza,  5  1 '8.  contre  5  liv.;  Wolhuter, 
4  liv.  1  8. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  8  liv.,  reste  à  ce  cours. 
Ferreira,  20  liv.,  sans  changement;  Wemmer,  11  1/2;  Vil- 
lage Main  Reef,  8  1/8;  Durban  Roodepoort,  4  liv. ;  Van 
Ryn,  2  liv.  11/16. 

Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La Crown  Deep  esta 
11  1/2;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  ce  cours  ;  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  à  41  H/16,  se  retrouve, à  la  dernière  heure,  à 
41  liv.;  Glen  Deep,  3  7/8;  Vernira  Deep,  6  1/8;  Robin- 
son  Deep,  4  8/4. 

I.a  Nourse  J)e>-j,  reste  ;i  .".  I /S  :  Durban  Roodepoort  Deep 
à    1/2;  Jumpers  Deep,  4  3/8. 

***  Valeurs  Rhodésiennes.  —  I.a  Mashonaland  Agency 
clôture  à  2  liv.;  Rhodesia  Goldfields,  1  1/4;  Dunraven, 
9i  16:  Qeelong,  1  5/16:  Seluhvte.  I  7/8;  Globe  and  Phœnix, 
f>  1/4. 

La  Goldfields  of  Matabelclund  s'inscrit  â  18/16. 

Distr  ci  do  Klerksdorp.  —  I.a  Ru/felsdoorn  Estate 

qui  finiusait  à  15  sh.  ,  reste  à  13/9. 


***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  15/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  i 

3  livres. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  19  A, 

4  1/2  d. 

***  Valeurs  de  Diamants.  —  Lé  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  de  nouveau  irrégulier.  On  cote  la 
Frank  Smith  Diamond  à  21/4,  et  la  De  Reers  est  à  3t>  3/4, 
Elle  finissait  mercredi  dernier  à  36  1/2. 


Londres,  3  octobre,  fi  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  est  lourd. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  3  octobre  1901. 

L'animation  manque  toujours  sur  le  Marché:  sud-africain. 
La  raison  en  est  que  Londres  ne  nous  fournit  pas  d'indica- 
tions et  que  nous  préférons,  par  suite,  nous  tenir  encore  sur 
l'expectative. 

La  liquidation  s'est  passée  facilement. 

Voici,  comme  de  coutume,  les  reports  qui  ont  été  cotés  : 

Rechuanaland ,  12  centimes;  Chartered,  30  et  45  centimes  ; 
Ruffelsdoorn  Estate,  7  et  10  centimes  ;  Champ  d'Or.  Va 
centimes  ;  Charterland  Goldfields,  5  centimes  ;  De  Reers. 
2  fr.  30  et  3  fr.  80  ;  Durban  Roodepoort  Deep,  45  centimes  : 
East-Rand,  50  et  75  centimes;  Ferreira,  2  fr.  et  2  fr.  50; 
Frank  Smith,  25  centimes;  French  Rand,  20  centimes; 
Geduld  Proprietury,  45  et  50  centimes;  Geldenhuis  Deep. 
65  centimes  et  1  fr.  15  ;  Geldenhuis  Estate,  60  et  80  cen- 
times ;  New  Goch,  20  centimes;  Goerz,  25  centimes  ;  New 
Kleinfontein,  10  et  20  centimes  ;  Lancaster,  20  et  25  cen- 
times ;  Langlaagte  Estâtes,  30  et  40  centimes  :  May  Conso- 
lidated, 35  et  40  centimes  ;  Mossamédès,  7  centimes  ;  Mo- 
zambique, 10  et  15  centimes  ;  Oceana.  20  centimes  :  New 
Primrose,  40  centimes  ;  Randfontein  Estâtes,  30  et  35  cen- 
times; Rand  Mines,  3  fr.  40  et  4  fr.  80;  Rip  Gold,  20  cen- 
times; Robinson  Gold,  1  franc  et  1  fr.  25;  Robinson  Deep, 
30  centimes  et  70  centimes  ;  Robinson  Randfontein,  15  cen- 
times; Sheba,  10  centimes;  Simmer  and  Jack,  60  et  70 
centimes  ;  South  African  Gold  Trust,  60  et  70  centimes  ; 
Iranscaal  Consolidated  Land,  30  et  40  centimes;  Trans- 
vaal Goldfields,  12  centimes  1/2  et  15  centimes  ;  Village 
Main  Reef,  80  centimes  et  1  fr.  10  :  Wemmer,  1  fr.  25  et 
1  fr.  50  ;  Western  Kleinfontein,  10  centimes  ;  Zarnbèze,  5 
et  10  centimes. 

La  Rand  Mines,  qui  linissait  à  1.040  fr.,  cote  1.696 
francs;  Consolidated  Goldfields,  189  fr.  50,  contre  190  fr.  50. 
East  Rand,  183  50,  contre  184  fr.  ...  Quant  à  la  Chartered, 
qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  76  fr.  75,  elle  s'inscrit  à 
75  francs. 

La  Ruffelsdoorn  Estate  finit  à  16  fr.  50;  French  Rand, 
43  fr.  . .,  contre  42  fr.  75  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
rait à  500  fr.,  elle  s'inscrit  à  502  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  29  ..,  et  la  Geduld  est  à  134  .., 
contre  133  fr.  50.  ■ 

L'action  Gterz  et  C'"  reste  à  58  25.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  155  fr.  ..,  contre  158  fr.  ..  ;  Geldenhuis  Deep,  265  fr. 

La  Kleinfontein  cote  42  fr.  25.  Langlaagte  Estate,  84  fr.  . ., 
contre  81  fr.  ..  ;  May  Consolidated,  106  ..  ;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  105  fr.  50;  Mossamédès,  17  fr.  ..  ; 
Mozambique,  36  fr.  50;  Océana,  48  fr.  ... 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
239..,  reste  à  240  fr.  ...  Robinson  Deep,  122  fr.  ...  sans 
changement  ;  Robinson  Randfontein,  31  fr.  ..;  Randfon- 
tein Estâtes,  75  fr.  50. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  58  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  151  50  ;  Transvaal  Consolidated  Land, 
81  25;  'Transvaal  Goldfields,  31  fr.  ... 

La  Wemmer  est  de  nouveau  sans  affaires. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  202  fr.  ..;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit,  jours,  à  206  francs:  Wemmer,  300  fr.  ;  Sheba,  23  25. 

La  Zarnbèze  est  à  18  fr.  50. 

La  Eersie  Fabrieken  Distillery  clôture  à  13  ...  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  22  fr.  25.  De  Reers  mou- 
vementée ;  elle  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à  905  fr.  50,  et 
elle  est  maintenant  à  921  50.'  Un  l'ait  à  signaler,  c'est  qui 
l'a  ris  a  vendu  ces  titres,  et  que  Londres  n'a  cessé  d'acheter. 
Frank  Smith  Diamond,  55  francs. 


IJ  Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Parli.  —  Imprimerie  de  la  Presse*  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


S» 
II 

o  — 


FRANCK  —  Banque  de  France 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


11  octobre.. . 
26  septembre 
3  octobre.. . 
10  octobre.. . 


2.287 
2.388 
2. 3(  19 
2.358 


1  •  lion 
•1.1121 

î.ioil! 


4.042 
3.951 
4.113 
4.071 


446 
573 
491 
442 


737 

480 
61)1 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


30  septembre 
15  septembre 
23  septembre 
30  septembre 


607 
779 

789 
695 


299 
383 
388 
343 


1  680 
1.447 
1.46G 
1.788 


570 

838 
866 
654 


1.215 
1  149 
1.165 
1.332 


31  août. 
23  juillet. . 
31  juillet.. 
31  août  


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


67 

65 
64 
63 


33 
32 
31 
31 


213 
204 
208 
196 


115 
137 
161 
122 


292 
244 
247 
239 


518 
491 
512 

505 


136 
81 
81 

160 


27 
72 
68 
62 


5 

3% 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


H  octobre 
26  septembre 
3  octobre.  . 
10  octobre... 


840 
991 
954 
934 


754 
736 
764 
751 


1.038 
1.019 
1  030 
1119 


652 
654 
636 
638 


ANGLETERRE 

1er  septembro 

15  mai  

6  juin  

31  août.... 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

l«r  septembre    73  10 

15  juin   75  10 

4  juillet....  73  9 
31  août   71  12 


DATES 


PKINCIP.  CHAPITRES 


Z.O  3 
3  Q.O 

O  <£>  o. 


03 
03 


<  ■  a 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

30  septembre! 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 

4  octobre. . .  | 


26  septembre] 
3  octobre. . .  I 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


!4  août.. . 
31  juillet. 
7  août. . . 
14  août. . . 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1900  6  octobre... 

1901  21  septembre 
1901  28  septembre 
1901  5  octobre.. . 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


20  septembre 

31  août  

10  septembre 
20  septembre 


296 
309 
309 
310 


ITALIE 


20  septembre 
31  août. . .  . 
10  septembre 
20  septembre 


66 
68 
69 
69 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 

20  septembre 

31  août  

10  septembre 
20  septembre 

NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1900 
1901 
1901 
1901 


PORTUGAL 

21  septembre 

28  août  

5  septembre 
20  septembre 


—  Banque  de  Portugal 


27 

43 

385 

12 

90 

20 

27 

47 

382 

13 

95 

23 

27 

47 

385 

12 

95 

23 

27 

47 

387 

12 

89 

20 

-o  o. 

"i 

3  S 


952 

250 

1.541 

46 

491 

70 

11 

094 

275 

1.509 

120 

411 

62 

I1 

113 

275 

1.499 

143 

386 

62 

11 

124 

273 

1.580 

129 

378 

6i 

93 

15 

558 

57 

463 

63 

97 

19 

573 

52 

462 

54 

95 

18 

583 

59 

471 

54 

102 

17 

583 

61 

491 

54 

4 

5 

14 

63 

23 

19 

•11 

5 
5 

24 

78 

23 

18 

11 

25 

79 

23 

18 

11 

5 

26 

78 

23 

18 

1900   30  septembre 

89 

» 

129 

4 

38 

16 

1901    29  juillet.... 

87 

» 

131 

3 

34 

13 

1901    31  août 

83 

129 

4 

37 

11 

1901    30  septembre 

87 

» 

132 

7 

35 

11 

342 

418 

1  1.595 

740 

1 

085 

238 

350 

428 

1.616 

705 

1 

113 

255 

350 

428 

1.616 

701 

1 

113 

257 

350 

425  | 

1 .630 

692 

1 

121 

264 

1900   31  juillet.... 

2 

» 

132 

60 

28 

6 

1901    3!  mai  

2 

» 

139 

65 

33 

8 

1901    30  juin  

2 

» 

140 

68 

33 

8 

1901    31  juillet.... 

2 

» 

136 

70 

34 

9 

1900     6  octobre.  . 

123 

140 

477 

1  "1 

147 

114 

1901    21  septembre 

155 

142 

461 

8 

112 

99 

1901   28  septembre 

150 

144 

465 

1  7 

114 

98 

1901     5  octobre... 

145 

142 

473 

i  2 

121 

101 

6 

6K 

554 

5  y, 


3X 

4 

4 


654 


654 


3* 

3 

3 


46 

835 

195 

309 

31 

5 

57 

826 

196 

326 

29 

5 

57 

821 

190 

317 

32 

5 

57 

824 

193 

317 

31 

5 

Banque  de  Naples 

13 

249 

59 

80 

31 

5 

13 

242 

62 

86 

31 

5 

13 

245 

61 

85 

31 

5 

13 

244 

61 

86 

31 

5 

35 

2 

65 

36 

48 

4 

5 

35 

2 

62 

34 

43 

4 

5 

35 

2 

61 

34 

41 

4 

5 

35 

2 

60 

34 

41 

i 

5 

141 

18 

195 

» 

» 

• 

1900  31  août  

41 

n 

89 

11 

66 

2 

6 

156 

17 

211 

» 

» 

» 

» 

1901    30  juin  

43 

'  89 

14 

63 

2 

6 

149 

16 

202 

» 

» 

» 

1901    31  juillet.... 

43 

m 

89 

18 

57 

2 

6 

141 

22 

194 

» 

» 

1901    31  août 

43 

» 

1     89  1 

15 

57 

2 

6 

5)4 

Ê 


4~0 
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DATES 


PH1NC1P.  CHAI'ITKKS 


•   03  -J 

C  u  Xi 

Oit, 


S  "  £ 

o  - 


■3 

M  = 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


42 

2 

193 

49 

23 

8 

;  44 

5 

137 

1 

47 

17 

7 

!  45 

5 

fô9 

1 

48 

18 

7 

!  45 

5 

140 

49 

18 

7 

29  septembre 
14  septembre 

20  septembre 

28  septembre 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 

29  septembre,  1.963 
5  septembre  1  1.779 

21  septembre  |  1.766 
29  septembre!  1.754 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 

13  septembre 
3l  juillet  . .  i 
31  août  

14  septembre  ' 


170 

1 .359 

342 

533 

475 

554 
5 

187 

1.552 

(20 

605 

42  i 

169 

1.563 

403 

626 

452 

5 

162 

1.559 

428 

K26 

470 

5 

23 

2 

74 

11 

39 

20 

21 

3 

62 

21 

40 

20 

» 

21 

3 

63 

21 

35 

20 

21 

3 

64 

20 

34 

21 

l) 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900  31  août... 

1901  30  juin..  . 
1901  31  juillet. 
1901  31  août... 


5 

9 

37 

2 

9 

9 

5 

10 

36 

3 

8 

» 

6 

9 

37 

0 

9 

10 

6 

9 

37 

2 

9 

10 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1900    31  août  

49 

7 

85 

44 

114 

18 

1901    31  juillet.  . 

57 

7 

98 

4fi 

104 

13 

1901    30  juillet.... 

62 

7 

101 

44 

99 

12 

1901    31  août  

62 

7 

105 

41 

89 

10 

6 

5^ 
5'Â 
5 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


1900 
1901 
1901 
1901 


31  août  

30  juin  

31  juillet... 
31  août  


13 

12 

107 

750 

304 

1  il 

» 

13 

13 

111 

823 

334 

142 

» 

10 

16 

■101 

87 

332 

441 

» 

10 

17 

96 

830 

325 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1900 

6  octobre. . .  1 

99 

9 

222 

1032  . 

174 

49 

1901 

21  septembre 

112 

208 

1133  i 

204 

48 

1901 

28  septembre 

113 

13 

213 

1133  ! 

204 

48 

1901 

5  octobre.. •  i 

115 

13 

218 

1133  1 

204 

48 

3% 
3'/, 

VA 


TOTAUX 


1900 
1901 
1901 
1901 


11  octobre...  |  8  279j 

26  septembre  '.  8-741 

3  octobre...  8.711 

10  octobre.. . 1  8 - 580 1 


2.627 
2.783 
2.7(iS 


15.331 
14.9.6 
15.179 


2i*,06i  15.537 


5.640:  6.986 

6.3.91  6.608 

6.319'  6.784 

6  145  6.844 


2  0301 
1  9011 
1.953 
2.0521 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896    31  décembre  . 

7.953 

2.5781 

14.585 

8.858 

6.  ('92 

3.651 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.546 

15.254 

8-548 

6.661 

3-453 

» 

1898  31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

1899   31  décembre  . 

7  850 

2  585 

14.992 

9  321 

8.352 

4  037 

» 

1900   31  décembre  . 

8.211 

2.6071 

15.906 

9  505 

8  514 

4.171 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OK ANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


4  sept. 

11  sept. 

18  sept. 

23  sept. 

2  net. 

9  ocl. 

48  02 

48 

10 

48 

48  02 

47 

91 

47 

98 

100  08 

100 

12 

!00 

io 

100  10 

100 

07 

100 

07 

160  •• 

!59 

1H1 

102  50 

165 

167 

25 

40  25 

40 

85 

44 

42  80 

43 

20 

43 

30 

81  . 

81 

80 

90 

80  80 

81) 

80 

80 

95 

loi)  06 

100 

io 

100 

08 

100  07 

100 

or, 

100 

05 

99  85 

99 

85 

99 

90 

99  90 

99 

85 

99 

85 

Constantlnople.  . .  . 

22  91 

22 

86 

22 

87 

22  86 

22 

81 

22 

83 

81  01 

81 

Ml 

88 

80  82 

80 

83 

80 

90 

104  06 

103 

90 

103 

26 

103  05 

103 

03 

102 

81 

Oenéve   

99  90 

99 

90 

99 

88 

99  88 

99 

88 

9!) 

97 

713  50 

713 

715 

7.1  . 

741 

745 

25  35 

25 

33 

25 

36 

25  .15 

25 

35 

23 

31 

Madrid  

39  93 

V\ 

00 

43 

43 

ta  55 

43 

43 

05 

P  -me    

101  10 

103 

92 

103 

35 

103  10 

103 

02 

102 

67 

SaliiUP^t.iîrsbourg.. 

37  30 

37 

:io 

37 

21 

37  27 

37 

27 

37 

27 

Vienne Ik  vue)  

94  95 

94 

95 

94 

87 

94  85 

9i 

88 

94 

97 

—     (à  3  mol»  . . . 

95  05 

9o 

94 

97 

94  95 

94 

•1:, 

95 

07 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  «ur 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam 
Allemagne. 
Vienne-Tr.  .. 
Barcelone.  .. 
Madrid  versem. 
Lisb  .-Porto  . . 
St-Pétersb. . . 


prier  court 


Valeurs  à  vue 


Londres. 


Belgiaue   — 

Italie    — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916")  . . . 

—  —  nouv.  titre  :  900"). 
Couronnes  de  Suéde   


Plus 


4 

4% 

«  % 
4  % 

noins 
3% 

3  % 

% 

4  % 
4  % 


iu  pair 
3437  » 
218  89 


12  sept 


206 
122  06 
104 


354 
395 
262 


25  193 
25  215 
0  12p 
4  ..p. 
0  16p 
518  . 


3442 
98  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40 

27  50 


19  sept. 


2/15  75 
122  31 
104 


349  30 
3% 
262 


25  21 
25  23 

0  12p. 

3  50p. 

0  m. 

518  50 


15  3442  15  3412 
98  75 
80  50 

25  80 
20  60 
40  -. 
27  50 


26  sept. 


206  .. 
122  37 
104  31 


319  . 
397  .. 
202  50 


25  20 
25  22 

0  12p. 

3  25p 

0  16p. 

517  50 


3  «cl. 


206 
122  31 
104  23 


319  73 

398  .. 
262  50 


25  175 
25  195 

0  16p. 

■J  25p. 
pair 

517  50 


10 


200  . 
122  12 
104  12 


349  .. 
396  . 
262  50 


25  135 
25  155 

0  16p. 

3  12p. 

0  25j>. 

515  50 


15  3442  15  3442  15 
98  25  98  301  97 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


80  50 
25  80 
20  60 
40  ..I 
27  50. 


80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  30 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


,«.1! 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr.-Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or) 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 

Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.or)... 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
C  h  i  n  e(Sbir>gbal)  (  taë  1  arg .  ) 


1  234 
25  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  » 
5  60 

1  » 

2  67 
1  » 


5  18 
5  43 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


12  sept. 


1  232 
25  185 

1  03 

0  99  j 
0  70 
0  62 

2  08 

0  96 
4  . . 

1  .. 

2  64 
0  99 


5  18 
2  50 
2  16 
1  70 
1  12 

1  67 

2  70 

3  33 


19 sept.  26 sept.]  3  oct. 


1  235 
25  205 

1  05 
0  99 
0  69 
0  62 

2  07 

0  96 
4  .. 

1  .. 

2  64 
0  99 


5  18 
2  50 
2  17 
1  69 
1  19 

1  67 

2  70 

3  33 


1  235 
25  185 

1  05 
0  99 
0  69 
0  61 

2  08 

0  96 
4  .. 

1  .. 
i  64 
1  » 


5  18 
2  50 
2  17 
1  66 
1  20 

1  67 

2  70 

3  32 


1  234 
25  165 

1  05 
0  99 
0  69 
0  60 

2  08 

0  96 
4  02 

1  • 

2  64 
1  » 


5  18 
2  50 
2  15 
1  67 
i  22 

1  67 

2  70 

3  32 


10  oct. 


1  233 
25  115 

1  05 
0  99 
0  69 
0  58 

2  08 

0  96 
4  .. 

1  .. 

2  64 
0  99 


5  16 
2  48 
2  17 
1  65 
1  20 

1  67 

2  70 

3  29 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  10  octobre  1901 


ÎOO  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  09 

En  Angleterre   100  25 

En  Autriche-Hongrie...  99  84 

En  Belgique   100  16 

En  Espagne. .  .   143  26 

En  Grèce   167  25 

En  Hollande   100  11 

En  Italie   103  23 

En  Portugal   MO  . 

En  Roumanie   99  S  i 

En  Russie   100  58 

En  Suisse   100  25 


Aux  Etats-Unis   100  38 

Au  Mexique   218  95 

En  Républ.  Argentine..  230  10 

Au  Chili   114  54 

Au  Brésil   236  66 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   227  03 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 
Billets  Allemands   99  91 

—  Anglais   99  75 

—  Austro-Hongrois.  100  16 

—  Belges   99  84 

—  Espagnols   69  80 

—  Grecs   58  59 

—  Hollandais   99  89 

—  Italiens   96  87 

—  Portugais   71  42 

—  Roumanie    100  15 

—  Russes   99  42 

—  Suisses   99  75 


Pièces  des  Etals-Unis   '99  (.2 

—  du  Mexique   45  07 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  43  46 

—  du  Chili   87  30 


—  du  Brésil . 
Pièces  des  Indes  . . . 

—  du  Japon. . . 

—  de  la  Chine. 


42  23 
100  .. 
104  65 

44  01 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  10  octobre  1901 

Sur  lu  cote  îles  changes  la  faiblesse  s'accentue;  nous  re- 
trouvons la  devise  hollandaise  à  200;  mais,  dans  le  cours  de 
la  semaine,  elle  avait  perdu  ce  cours.  Le  papier  allemand 
faiblit  de  122  ;tl  à  122  12;  le  papier  autrichien  recule  de 
104  25  à  Wi  12  ;  le  Madrid  est  sitns  grand  changement  à  348"; 
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la  milrnis  portugais  passe  de  398  à  3!)C>  ;  le  rouble  reste  au 
cours  île  ta  semaine  dernière. 

Le  Londres  s'atl'aisse  sérieusement,  les  traites  sont  à 
25,13  1/2  et  le  chèque  a  25,15  1/2;  a  ce  cours,  Londres  peut 
commencer  à  nous  expédier  de  l'or;  le  papier  belge  perd  0,10 
comme  la  semaine  dernière,  seul  le  papier  italien  est  en  le* 
gère  reprise,  la  perte  n'est  que  de  3,12  0/0,  la  fermeté  de  la 
rente  italienne  sur  notre  marché  et  l'amélioration  du  change 
prouvent  à  nos  voisins  combien  leurs  efforts  pour  rétablir 
leur  situation  économique  sont  appréciés  chez  nous. 

Le  papier  suisse  qui  était  au  pair  recule  île  0,25  0/0  ;  le 
New- York,  finit  à  5  5  50,  c'est-à-dire  au-dessous  du  Gold 
point. 

Quelles  sont  les  raisons  de  cette  baisse  du  change?  Elles 
sont  certainement  très  complexes,  la  situation  de  notre  com- 
merce extérieur  est  assez  satisfaisante,  mais  elle  ne  suffit  pas 
pour  expliquer  le  bas  prix  des  devises  étrangères  ;  il  nous 
parait  plus  probable  que  la  baisse  générale,  qui  sévit  si  rude- 
ment, fait  retourner  les  valeurs  étrangères  à  leurs  pays  d'ori- 
gine, l'abondance  extraordinaire  des  capitaux  dans  les  So- 
ciétés de  crédit  est  là  pour  prouver  que  le  portefeuille  s'est 
fortement  allégé.  Comme  en  aucun  pays  les  affaires  ne  sont 
tentantes,  les  remises  étrangères  ne'  sont  pas  recherchées. 
Enfin,  sur  les  nouvelles  défavorables  de  la  récolte,  on  avait 
acheté  de  grandes  quantités  do  traites  sur  Londres  pour  payer 
les  blés  qu'on  pensait  acheter  aux  Etats-Unis,  les  importa- 
tions paraissent  devoir  être  moins  considérables  qu'on  ne 
l'avait  pensée'  les  détenteurs  de  papier  anglais  seraient  plu  tut 
disposés  à  en  vendre  qu'à  en  acheter. 

C'est  aussi  pour  cette  raison  que  le  dollar  est  tombé  à 
515  1/2. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Sing;>pourt.  

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Hoiig-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de 'l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


11  sept. 


2/1 
1/4! 


1/2 


18  sept. 


2/1   .  ' 
1/11  9/16 


1/3  31/32  1/3  31/32 
1/3  31/321  1/3  31/32 


1/11  3/16 
2/1   3  4 
10  11/16 
16  3/16 

13 1  30 
11/10  3/4 
26  15/16 


1/11  3/16 
2/1  3/4 
11  5/16 
16  3/32 

130  30 
IÏ/H  ■/• 
26  15/16 


25  sept 


2/1  ./. 
1/11  1/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  1/8 
2/1  5/8 
11  1/16 
15  13/16 

130  .. 

n/ii  ./. 

26  1/8 


2  etet. 


2/1 
1/11 


./• 
1/16 


9  oct. 


2/1 
1/11 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  3/16 
2/1  5/8 
11  5/8 
15  29/32 

132  25 
11/11  1/4 
26  1/8 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1  '11  1/16 
2/7  3/8 
11  1/2 
15  23/32 

%130  10 
11/11  1/4 
26  11/16 


L'argent  en  barres  recule  de  3/16  et,  entraine  le  Singapoure. 
qui  perd  3/16,  le  Hong-Kong  qui  recule  de  1/8  et  le  Shanghai 
qui  baisse  de  !/4;  le  Yokohama  reste  à  2/1. 

Le  9  octobre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  souscrip- 
tions à  l'émission  de  45.00.000  roupies  en  bons  et  trans- 
ferts télégraphiques  sur  l'Inde.  Les  souscriptions  en  traites 
se  sont  élevées  à  6.16.75.000  roupies,  et  en  transferts  à 
8.00.000  roupies.  Les  souscriptions  suivantes  ont  été  accep- 
tées :  en  transferts:  35  52.000  Rs.  sur  Calcutta,  3.57.000  Rs. 
sur  Bombay  et  5.91  000  Rs.  sur  Madras.  Les  souscriptions 
^n  traites  à  1  sh.  3  31/32  d.  recevront  environ  7  0/0.  Au-des- 
sus, l'application  sera  intégrale.  Il  sera  mis  en  souscription, 
la  semaine  prochaine,  50.00.000  Rs. 

Le  Rio  recule  de  1/8,  le  "Valparaiso  de  3/16;  à  Buenos- 
Ayres.  la  prime  de  l'or  est  à  130  10  venant  de  132  25. 

L'or  continue  à  être  recherché  pour  le  continent,  spécia- 
lement pour  l'A n triche-Hongrie.  L'once  standard  se  tient  an 
cours  de  77/11  1/4;  les  aigles  américaines  valent  16/6  ./.  ; 
les  monnaies  allemandes  et  françaises,  76/5  3/4,  et  le  yen  ja- 
ponais 16/5  1/2.  A  Paris,  l'or  fait  toujours  1 1/2  0/00  de  prime-. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 

Entrées  Sorties 

Le  Cap  £   102.000   Bomba v  £  25.000 

Vera-Cruz   42. (XX)   Colombo   8.500 

 Calcutta   5.000 

Total.... 


144.000 


Total   38.500 


Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  27  sep- 
tembre au  4  octobre  1901,  se  sont  élevées  à  162.000  liv.  st., 
soit,  depuis  le  1"  janvier,  un  total  de  6.788.248  liv.  st., 
contre  5.807.572  livres  sterling  pendant  la  période  corres- 
pondante de  1900. 

Escompte  hors  Banque 

Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(timemoney) 


1  3/4 

2  7/16 
2  1/2 

4  3/4 


1  1/2 

2  1/4 

2  5/8 

4  1/2 


26  sept. 

3  oct. 

10  oct. 

lï/2 

1  5/8 

2  1/8 

2  1/4 

2  3/8 

2  3/16 

3  ./. 

3  -/• 

2  1/2 

3  3/4 

3  1/4 

4  1/4 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  lo  ■  «  Bankers  Cleai-ing 
bouse  •>,  166  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  do  l'année  dernière,  il 
était  passé  162  millions  sterlingj  il  y  a  donc  une  augmen- 
tation de  2  millions. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  a  baissé  de  11  mil- 
lions 759.000  fr.  La  circulation  a  pris  4.873  000  fr.  ï  Paris  et 
7.327.000  fr.  dans  les  succursales,  il  a  été  vendu  pour  4  mil- 
lions 559.000  fr.  de  matières  et  il  est  venu  5  millions  de  Bel- 
gique. 

Malgré  la  sortie  d'or  que  nous  constatons,  l'argent  a  dimi- 
nué de  11.263:000  te.  La  circulation  a  prélevé  1.190.000  fr.  à 
Paris  et  8.875.000  fr.  dans  les  succursales;  il  est  sorti 
OOO.OOO  fr.  pour  Cavenne,  150.000  fr.  pour  Nouméa  et 
220.000  fr.  pour  la  Suisse;  il  est  arrivé  72.000  fr.  du  Sénégal. 

La  circulation  des  billets  a  diminué  de  39;  millions,  les 
comptes  courants  ont  baissé  de  49  millions,  le  portefeuille 
perd  115  millions  et  les  avances  7  millions. 

Les  fluctuations  du  bilan  de  la  Banque  d'Allemagne  mit 
une  ampleur  considérable  due  à  la  tin  du  mois  ;  l'encaisse  a 
baissé  de  139  millions,  la  circulation  a  grossi  de  322  millions, 
les  comptes  courants  ont  baissé  de  212  millions,  le  porte- 
feuille a  augmenté  de  107  millions,  les  avances  de  79  mil- 
lions. La  limite  légale  de  la  circulation  est  dépassée  de  136 
millions.  Le  taux  de  l'escompte  de  la  Reichsbank  est,  supé- 
rieur &  celui  du  marché  libre;  par  conséquent,  on  ne  peut 
l'accuser  de  donner  des  facilités  exagérées  ;  il  faut  conclure 
de  ce  bilan  que  la  crise  continue  à  sévir  sérieusement. 

On  n'a  constaté,  cet  te  semaine,  aucune  entrée  d'or  étran-  v 
à  la  Banque  d'A  ngleterre.  Voici  le  détail  des  sorties  : 

Egypte  t  270.000 

Batavia    5.000 

Total  lies  sorties  i  275.000 

Les  sorties  sont  de  0.875.000  l'r.,  auxquelles  s'ajoutent 
13.215.000  fr.  prélevés  par  la  circulation,  d'où  une  diminution 
de  20  millions  dans  l'encaisse;  la  circulation  des  billets  a 
perdu  13  millions,  les  comptes  courants  ont  gagné  89  mil- 
lions et  le  portefeuille  22  millions.  Le  rapport  de  la  uéservOi 
aux  engagements  est  de  47  13  0/0. 

L'Autriche  continue  les  opérations  relatives. aussi  retraits 
des  biliets  d'Etat,  aussi  la  Banque  reçoit  chaque  jpur  de  for- 
tes quantités  d'or  ;  on  constate  pour  la  semaine,  une  aug- 
mentation de  11  millions  et  une  diminution  de  2  millions  dans 
l'argent. 

Les  billets  ont  augmente  de  81  millions  ;  les  comptes  cou- 
rants ont  baissé  de  14  millions,  mais  ils  se  tiennenl  bien 
au-dessus  de  100  millions  ;  la  Banque  a  réussi  é  développer 
cette  branche  si  importante  de  ses  affaires.  Changements 
sans  intérêt  sur  le  portefeuille  et  les  avances. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Belgique  a  grossi  de  8  mil- 
lions, le  portefeuille  de  20  millions  ;  les  autres  postes  sont 
immobiles. 

La  Banque  d'Espagne  a  perdu  3  millions  d'argent  ;  la 
circulation  a  augmenté  de  14  millions:  elle  est  de  1.030  mil- 
lions; les  comptes  courants  baissent  do  il  millions  ;  !e  porte- 
feuille à  gagné  8  millions  ët  les  avances  7  millions. 

La  Banque  des  Pays-Bas  a  perdu  5  millions  d'or.  Son 
portefeuille  a  augmenté  de  7  millions  et  ses  avances  de 
3  millions. 

Pas  de  changements  dans  les  Banques  italiennes. 

L a  Banque  de  Russie  a  perdu  12  millions  d'or  et  7  mil- 
lions d'argent  ;  on  remarque  18  millions  d'augmentation  sur 
les  avances. 

Les  Banques  suisses  ont  une  augmentation  de  2  millions 
dans  l'encaisse  or. 


LA  SITUATION  MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 


OR 

Crandc-Brotagne 

France  

Allemagne  

Antres  pays  

Total  1901... 

—  1900... 

—  1899... 


EXPORTATIONS 

Du  l  ï  Depuis 
au  -.'1  sept,  le  1er  janv. 

1.764.851 
18.209.788 
7.384.507 
0.S60  1.856.865 


IMPORTA']  TONS 

Du.  !  i  Depuis 
au  91  SOpK  le  ftr  janv. 

S71 

»  204.208 
125.856   2. 086. 701 


6.86U  29  216.071 
22.295  47.210.01:; 
5.000  25.876.409 


125.856  £.291.842 
17.976  L.685.978 
103. 898  0.873.360 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Chronique  monétaire 


ARGENT 
Grande-Bretagne 

Franco  

Allemagne  ..... 
Autres  pays  

Total  1901... 

—  1900... 

-  1899... 


758.7',:»  34.544.886 
»  697.495 
»  •  •  2.220 
»  269.483 


25.283 
4.720 
228 
2.633.109 


758.745  35.513.484 
1.116.331  37.165.079 
805.210  34.064.659 


42.547 

42.547  2. 063. 03.' 

04.035  3.539.041» 

79.190  2.832.9*3 


Banqires  associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1900   6  oct.  . 

103.4 

30.1 

877.2 

810.8 

1901  21  sept. 

175.4 

31.1 

930.4 

866.0 

1901  28  sept. 

178.0 

30.7 

936.4 

867.0 

1901   5  oct.  . 

180.4 

30.6 

943.6 

873.6 

Aucun  mouvement  d'or  à  New- York. 

L'encaisse  des  Banques  associées  a  légèrement  grossi; 
les  dépôts  ont  augmenté,  ainsi  que  le  portefeuille  ;  1  argent 
n*cst  pas  cher  à  Kcw-York. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Production  des  Métaux  précieux  en  France 

L  Administration  des  Mines  faisait  autrefois  figurer  dans 
le  tableau  de  la  production  des  usines  métallurgiques  fran- 
çaises un  certain  poids  d'or  et  d'argent  fins.  Voici  quelques- 
uns  des  chiffres  ainsi  indiqués  antérieurement  à  1878  : 

Années     Or  fin   Argent  fin     Années     Or  fin    Argent  fin 


1872. 
1.S73. 
1874. 


(Kilogr,) 
'10  34.454 
875  32.501 
350  48.014 


1875. 
1876. 
1877. 


(Kilogr.) 
959  49.735 
1.14-4  47.31:: 
1.125  47.806 


L'or  et  l'argent  tirés  des  cendres  d'orfèvre  étaient  compris 
dans  ces  chiffres.  A  partir  de  1878,  on  les  en  exclut  et  l'on 
obtient  les  chiffres  suivants  : 


Années      Or  fin    Ament  lin 


1878. . 
1870.. 
1880. . 
1881. . 
1882. . 
1883. . 
1884.; 
1385.. 


(Kilog 


31 

39 
46, 
105 


r.) 
29.070 
36.020 
40.371 
54.71* 
66.940 
48.401 
52.080 
50.823 


Années      Or  fin   Argent  tin 


1886. 
1887. 
1888. 
1889. 
1890. 
1891. 
1892. 
1893. 


400 
200 
220 
210 
300 


(Kilogr.) 

46.780 
54.319 
49.390 
80.942 
71.117 
71.303 
103.247 
98.077 


J >  puis  1894,  la  Direction  des  Mines,  à  la  demande  de 
l'Administration  des  Monnaies,  a  introduit  dans  ses  éva- 
luations une  distinction  utile  : 

PR'Ilil'CTIOX  FRANÇAISE 

Mines  françaises  fA)    Mines  françaises  (B; 


Année  ■ 


Or  lin    Argent  fin      Or  lin      Argent  fin 


Kilogr.) 

(Kilogr.) 

1804  

»  28.150 

376 

96.955 

17.610 

380 

71.073 

1806  

'  16.353 

327 

70.479 

1897  

»  16.890 

276 

80.351 

14.340 

267 

90.853 

1890  

»  14.500 

270 

82.105 

Comme  les  années  précédentes,  l'or  fin  produit  en  1899  par 
Les  usines  provient  de  la  fusion  de  minerais  de  provenance 
étrangère,  lys  2/0  kilogrammes  obtenus  résultent  du  traite- 
ment de  20*i  tonnes  de  ces  minerais. 

Quant  à  l'argent  obtenu  en  1804,  en  1895,  en  1896,  en  1897, 
en  1808  et  en  1K99,  il  a  été  extrait  de  minerais  indigènes  et  de 
minerais  importés. 

Kn  ce  qui  concerne  les  colonies  françaises,  voici  les  rensei- 
gnements que  fournil  la  Statistique  Minérale  des  Travaux 
Publics,  relativement  à  la  production  des  métaux  précieux  : 

«  Kn  Algérie-.  472  tonnes  de  mattes  cuivreuses,  argentifères 

A  Minerais  traités  dans  le  pays  ou  exportés. 
I'.   Mi.  nrais  indigènes  ou  importés. 


et  aurifères,  d'une  valeur  de  218.500  fr.,  ont  été  obtenues  en. 
fondant  sur  place  6.000  tonnes  de  résidus  de  lavage  de  Ja 
mine  de  Kef-oum-Tbeboul.  actuellement  inexploitée. 

«  l'our  la  Guyane,  la  quantité  d'or  déclarée  à  l'entrée  de 
Cayenne  pendant  l'année  1890  a  été  de  2.541  kilogrammes  au 
lieu  de  2.490  en  1898.  L'exportation,  légèrement  inférieure,  a 
consisté  en  824  kilogrammes  d'or  fondu  et  1.467  kilogrammes 
d'or  natif.  Les  chiffres  ci-dessus  comprennent  562  kilogrammes 
de  provenante  du  territoire  contesté.  L'or  fondu  est  estimé  a 
2  fr.  85  lé  gramme  et  l'or  non  fondu  à  2  fr.  70. 

«  A  Madagascar,  la  quantité  d'or  exporté  en  1899  a  été  de 
423  kilogrammes.  C'est  à  peu  près  le  poids  de  l'or  extrait. 
Si  on  estime  cet  or  à  2  fr.  80  le  gramme,  on  trouve  une 
valeur  de  1.184.000  fr.,  très  supérieure  à  celle  de  l'or  exporté 
en  1898,  qui  n'avait  été  que  de  339.000  fr. 

«  Il  résulte  des  chiffres  adressés  directement  à  l'Adminis- 
tration des  Monnaies  par  le  Gouverneur  général  que  la  pro- 
duction d'or  de  ci'  pays  se  serait  beaucoup  accrue  en  laOO  :  le 
poids  do  métal  précieux  extrait  aurait  été  de  1.115  kilo- 
grammes environ,  d'une  valeur  de  plus  de  3  millions  de 
francs .  » 

Consommation  industrielle  universelle 
des  Métaux  précieux 

La  Direction  des  Monnaies  des  Etats-Unis  cherche,  comme 
autrefois  le  Dr  Stetbeer,  à  déterminer  le  moins  inexactement 
possible  les  quantités  d'or  et  d'argent  consommées  annuelle- 
ment par  l'industrie  ou  l'art.  L'Administration  française;  des 
Monnaies  a,  elle  aussi,  interrogé  sur  ce  point  les  pays  étran- 
gers, et  quelques  renseignements  lui  ont  été  fournis.  Mais, 
pour  certains  Etats,  la  réponse  est  négative,  et,  là  même  oit 
des  évaluations  sont  tentées,  on  ne  peut  se  dissimuler  qu'elles 
peuvent  être  assez  éloignées  de  la  vérité.  Ouoi  qu'il  en  soit, 
voici,  pour  l'année  1899,  quels  étaient  les  résultats  recueillis 
et  publiés  à  Washington  : 

Or   Argent 

Poids  Poids  Valeur 

Paj's  de  fin    Valeur       de  fin    (au  pair) 

Kilo-   Millions  Kilo-  Millions 

grammes  de  fr.  grammes   de  fr. 

Autriche-Hongrie...  4.302  14  8  58.237  12.9 

Belgique   2.543       8.7  20.000  4.4 

Brésil   750       2.6  »  » 

Pays-Bas   590       2.0  9.473  2.1 

Egypte   1.077       3.7  5.034  1.2 

Angleterre   22.824  78.6  216.650  48.1 

France   21.600  74.4  235.000  52.2 

Allemagne   10.743  37.0  150.000  33.3 

Italie   5.000  17.2  21.000  4.7 

Portugal   1.162       4.0  0.618  1.5 

Russie   4.259  14.7  114. 733  25.5 

Suède   505       1.7  5.230  1.2 

Suisse   6.230  21.4  55.000  12,2 

Etats-Unis   22.739  78.3  327.962  72.9 

Autres  pays   5.003  17.2  50.100  11.1 

Totaux   109.327     376.3     1.275.037  283.3 

Ces  totaux,  dit  le  rapport  de  l'Administration  française  des 
Monnaies,  représentent  pour  l'or  et  pour  l'argent  un  peu  plus 
du  quart  de  la  production.  Mais  on  remarquera  qu'il  existe 
des  différences  entre  les  chiffres  reproduits  ci-dessus  et  les 
renseignements  qui  ont  été  fournis  à  la  Direction  des  Mon- 
naies par  les  Gouvernements  intéressés.  L'Autriche-Uongrie, 
la  Bussie,  le  Portugal  et  la  Suisse  sont  les  pays  où  les  diffé- 
rences sont  les  plus  notables. 

La  Direction  des  Monnaies  des  Etats-Unis  n'a  d'ailleurs 
en  vue,  dans  ce  tableau,  que  d'établir  les  quantités  de  mon- 
naies ou  de  lingots  d'or  et  d'argent  consommés  eh  1899  par 
li  s  arts  industriels.  Elle  pense  devoir  éliminer  les  objets 
provenant  de  la  refonte  de  pièces  d'orfèvrerie,  joaillerie,  etc., 
existant  déjà  sous  cette  forme.  Les  quantités  absorbées  par 
l'industrie  aux  Etats-Unis  se  trouvent  diminuées  de  ce  chef, 
en  1899,  de  4.115  kilogrammes  d'or  fin  et  de  4'i.257  kilo- 
grammes d'argent  lin,  ainsi  qu'on  en  pourra  juger  par  le 
tableau  ci-après  : 

Consommation  industrielle  des  métaux  précieux  en  1899 

Nature  des  matières  — 
employées  Poids  Valeur        Poids  Valeur 

Millions  Millions 

Kilog.  de  francs  Kilog.  defrancs 

Lingots  indigènes              19.962     («.7  309.025  68.7 

Matières  étrangères                520      1.8  10.458  3.7 

Monnaies  aux  Etats-Unis    2.257      7.8  2.479  0.5 

Vieilles  matières                 4  115     14.2  49.257  10.9 

Totaux   26.854     92.5       377.219  83.7 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN. 


—  Situation  financière  générale 


453 
«  


Une  seconde  enquête  effectuée  à  la  Monnaie  de  Washing- 
ton, pour  la  même  année,  mais  sur  des  bases  plus  larges, 
■donne  les  résultats  suivants  : 

Argent 

Nature  des  matières  Or  valeur  com- 

employées  valeur  mercialc 

(En  dollars) 

Lingots  indigènes   18.267.287  5.961.320 

Pépites  natives   539.362  188.121 

Matières  étrangères   545.872         418. 448 

Vieilles  matières   6.414.582  1.164.371 

Monnaies  des  Etats-Unis.. .        3.500.000  20.259 

Totaux   24.267.103  7.752.519 


La  Conversion  monétaire  au  Chili 

Conformément  à  la  dépêche  du  Times,  que  nous  avons  re- 
produite, le  nouveau  Président  va  soumettre  au  Congrès  le 
projet  ajournant  à  deux  ans  la  conversion  du  papier  mon- 
naie, bien  que  l'or  nécessaire  doive  être  réuni  à  la  fin  de 
l'année. 

Cet  or  restera  en>dépôt  en  Europe,  mais  aucune  nouvelle 
émission  de  papier  ne  sera  faite. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  6c  EXTRA-EUROPÉENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anèlais(ch.  f. 25  fr; 20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. . . 
Hellénique  4  %  1887  (net  11  fr.85) 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  -2  fr.  50)  

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  y,  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D. . . 
—      Priorité  4  %  1890   

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New- York).. . 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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101  .. 

33  66 

2  97 

100 

92 

94  80 

34  47 

2  91 

94 

40 

103  43 

23  86 

3  86 

101 

20 

100  .. 

33  33 

101 

60 

380  .. 

15  20 

6  57 

384 

91  .. 

30  33 

3  29 

89 

50 

71  22 

17  C0 

5  61 

69 

80 

220  . 

18  06 

5  38 

219 

94  87 

31  62 

3  16 

94 

75 

101  83 

25  46 

3  92 

102 

25 

99  42 

24  83 

4  02 

99 

10 

89  7.3 

29  91 

3  34 

89 

15 

26  15 

26  15 

3  82 

26 

90  30 

30  10 

3  32 

90 

io 

78  50 

19  62 

5  09 

80 

83  45 

20  86 

3  5!' 

82 

75 

66  55 

16  63 

6  02 

66 

75 

101  30 

28  94 

3  45 

99 

50 

101  50 

33  83 

2  95 

101 

23  63 

23  65 

4  22 

23 

90 

487  . 

24  35 
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6 
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Situation  Financière  Générais 


Europe.  —  France.  Le  Marché  a  encore  été  agité 
cette  semaine,  et  il  se  montre  toujours  indécis.  Quel- 
ques valeurs  ont  été  de  nouveau  attaquées,  et  parmi 
ces  valeurs  il  faut  citer  les  valeurs  russes  ;  de  sorte 
que  la  cote  se  montre,  une  fois  de  plus,  irrégulière. 

On  attend,  avec  quelque  impatience,  la  liquidation 
du  15  octobre,  pour  savoir  s'il  ne  se  produira  pas  de 
nouvelles  réalisations,  Quant  aux  capitaux,  ils  restent 
aussi  abondants  qu'auparavant. 

Allemagne.  —  Les  dispositions  générales  du  Marché 
financier  restent  assez  mauvaises  et  les  cours  des  va- 
leurs industrielles  lléchissent  toujours. 

Les  «  Charbonnages  Harpener  »  ont  cependant  publié 


un  bilan  très  favorable  du  dernier  exercice.  Mais  cette- 
circonstance  n'a  pu  rendre  au  Marché  ni  son  activité, 
ni  sa  bonne  tenue. 

Les  entreprises  de  navigation  maritime  sont  seule- 
ment dans  une  situation  assez  prospère  et  les  statisti- 
ques du  port  de  Hambourg  pour  les  trois  premiers 
trimestres  accusent  une  recrudescence  du  mouvement 
maritime. 

Angleterre.  —  Dans  le  premier  semestre,  les  recettes 
publiques  ont  été  de  58. 2(38.000  livres,  en  augmentation 
de  4.424.000  livres  sur  celles  du  premier  semestre  anté- 
rieur. On  avait  évalué,  pour  tout  l'exercice,  la  plus- 
value  budgétaire  à  12.070.000  livres  :  elle  sera  atteinte, 
pense-t-on. 

Dans  les  neuf  premiers  mois  de  l'année,  les  importa- 
tions ont  augmenté  de  13.9  0/0  et  les  exportations  ont 
diminué  de  4.1  0/0. 

.  La  tendance  du  Marché  financier  est.  tou  jours  peu 
active  pour  des  raisons  politiques  et  économiques. 

Autriche.  — ■  Les  élections  hongroises  sont  terminées. 
Le  Gouvernement  a,  dans  la  nouvelle  Chambre,  une 
ma  jorité  des  deux  tiers. 

M.  de  Szell,  d'accord  avec  M.  Groluchowsky,  a  l'ait 
savoir  au  Gouvernement  allemand  qu'il  ne  conclura  plus 
avec  lui  de  traité  de  commerce,  tant  que  le  projet  de 
tarif  douanier  n'aura  pas  été  modifie''. 

La  crise  de  la  Bourse  de  Vienne  s'accentue  toujours. 
Les  entreprises  métallurgiques  sont  toutes  gravement 
atteintes  par  le  marasme  industriel. 

Espagne.  —  Les  Chambres  se  réuniront,  sans  doute, 
le  16. 

Devant  l'impopularité  croissante  des  droits  d'octrois 
sur  les  boissons,  le  Gouvernement  parait  résolu  à  les 
alléger,  tous,  d'un  dixième. 

La  liquidation  s'est  faite  sans  encombre.  L'argent  a 
été  abondant.  Mais  la  Bourse  do  Madrid  est  morne  et 
les  cours  sont  en  baisse.  Le  cours  du  change,  quoi- 
qu'on baisse  de  quelques  centimes,  reste  élevé. 

Hollande.  —  L'exercice  1900,  au  lieu  de  clôturer  par 
un  déficit  de  10  millions  de  florins  a  fini  par  plus  d'un 
demi-million  d'excédents,  à  cause  de  la  plus-value  du 
rendement  des  impôts. 

Au  premier  abord,  les  perspectives  pour  l'année  pro- 
chaines paraissent  moins  bonnes.  Les  dépenses  sont 
évaluées  à  107.233.180  llorins  et  les  recettes  à,  155  mil- 
lions 002.245, d'où  un  déficit  prévu  de  i3.28Q.735.lt  est 
vrai  qu'on  a  compté  une  dépense  extraordinaire  de  6 
millions  pour  rachat  d'un  chemin  de  fer. 

Italie.  —  C'est  le  15  octobre  que  le  Conseil  des  Mi- 
nistres examinera  les  nouveaux  projets  financiers  de 
M.  Carcano.  On  sait  qu'il  préconise  certains  dégrève- 
ments, mais  seulement  ceux  qui  seront  compatibles 
avec  l'équilibre  budgétaire. 

Le  marché  financier  reste  actif  et  la  tendance  soute- 
nue. La  situation  du  Trésor  apparaît  toujours  sous  un 
aspect  favorable  :  au  31  août,  il  présentait  un  excédent 
actif  et  par  suite  une  amélioration  de  76i.358.220  lire 
comparativement  au  30  juin  dernier. 

Par  contre,  le  rendement  des  douanes  os!,  en  dimi- 
nution. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  projet  de  budget  deMinas- 
Geraès  voté  par  la  Chambre  prévoit  17.303  eontos'  de 
recettes  et  17.301  contos  de  dépenses. 

Etals-Unis.  —  Le  marché  de  New-York  no  s'est  pas 
encore  complètement  repris  :  il  y  a  toujours  des  liqui- 
dations qui  pèsent  sur  les  cours,  mais  la  tendance 
générale  paraît  se  raffermir:  les  fonds  d'Etat  sont 
lourds  et  les  valeurs  de  chemins  de  fer  restent  irrégu- 
lières. 

Mexique.  —  Nous  publions,  page  478,  le  bilan  men- 
suel de  la  situation  des  banques  au  Mexique. 

République  Argentine.  —  La  tendance  du  marché 
des  céréales  est  ferme  avec  demande  active  pour  l'ex- 
portation. 

Les  nouvelles  de  la  récolte  sont  très  satisfaisantes. 
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Asie.  —  Japon.  En  1900,  le  commerce  du  Japon  avec 
l\  franger  s'est  élevé  à  1.264.877.000  fr.,  dont 738.981 .000 
Francs  aux  importations  et  525.896.000  fr.  aux  exporta- 
t  ions. 

Chine.  —  Pour  la  première  fois,  depuis  les  troubles 
de  Chine,  les  recettes  des  douanes  et  du  transit  montrent 
une  augmentation,  dans  le  second  trimestre  de  1901  : 
elles  ont  été  de  0.663.332  taëls,  contre  6.598.282  taëls 
dans  le  même  trimestre  de  190U. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Budget  de  190-2. 

La  Commission  du  budget  a  presque  terminé  ses 
travaux,  mais,  malgré  ses  demandes  pressantes,  quel- 
ques  Ministres  ne  se  décident  pas  à  répondre  à  ses 
convocations  ;  dans  ces  conditions,  il  lui  a  été  impos- 
sible jusqu'ici  d'arrêter  le  chiffre  définitif  des  dépenses 
et  de  procéder  à  l'étude  des  mesures  financières  devant 
assurer  l'équilibre  du  budget  de  1902.  La  Commission 
esp&re  cependant  avoir  terminé  assez  tôt  pour  que  le 
Gouvernement  puisse  convoquer  les  Chambres  pour  le 
22  octobre,  afin  d'assurer  le  vote  du  budget  de  1902 
avant  l'expiration  de  la  session  extraordinaire. 

Reste  à  savoir  si  les  députés  et  les  sénateurs  seront 
bien  convaincus  de  cette  nécessité.  Ils  sont  tellement 
habitués  à  prendre  leur  temps  et  à  n'adopter  la  loi  de 
finances  que  dans  le  mois  de  mars,  qu'ils  auront  beau- 
coup de  peine  à  changer  leur  manière  de  faire.  La 
proximité  des  élections  législatives,  loin,  d'ailleurs,  de 
les  pousser  à  être  plus  sobres  do  critiques  que  de  cou- 
tume, les  invitera,  au  contraire,  à  présenter  de  plus 
nombreuses  observations  et  à  soutenir  une  quantité 
innombrable  d'amendements  électoraux.  Ne  faut-il  pas 
frapper  l'esprit  des  électeurs,  essayer  de  conserver 
leurs  voix,  et  jamais  l'occasion  n'est  plus  propice  que 
la  veille  même  de  la  campagne  électorale? 

Enfin,  si 'le  Gouvernement  tient  à  s'assurer  le  vote 
du  budget,  il  lui  faudra  renoncer  au  programme  de 
travail  qu'il  avait  annoncé.  Avec  la  meilleure  volonté 
du  monde,  même  en  tcuant  deux  et  trois  séances  par 
jour,  les  députés  et  les  sénateurs  ne'pourraient  mener 
parallèlement  le  budget,  la  loi  sur  la  marine  mar- 
chande, la  loi  sur  les  retraites  ouvrières.  Cette  dernière, 
surtout,  après  la  consultation  de  tous  les  intéressés, 
fournira  certainement  matière  à  de  très  longs  et  de  très 
orageux  débats. 


Le  4  octobre,  la.  Commission  du  Budget  a  entendu 
M.  Millerand  qui  a  demandé  le  rétablissement  de  quelques 
(  redits  réduits  par  la  Commission  et  a  obtenu  le  rétablisse- 
ment de  plusieurs. 

Le  Budget  prévoit,  de  la  part  de  l'Algérie,  une  quote-part 
de  1O0. 000  francs  pour  les  dépenses  des  services  maritimes 
postaux  de  la  Méditerranée;  la  Commission  a  décidé  de  porter 
cette  quote-part  à  400.000  francs. 

La  Commission  du  Budget  a  entendu  le  Directeur  des 
Beau*- Arts,  qui  a  présenté  des  observations.  La  Commission 
lui  a  donné  satisfaction  sur  certains  poinls,  notamment  sur 
le  crédit  des  monuments  'historiques,  mais  elle  s'est  refusée 
ê  rétablir  la  censure  et  elle  a  maintenu  la  diminution  du 
cadre  des  inspecteurs  des  Jîoaux-Arls. 

»~>-  One  (Section  sénatoriale  a  eu  [iou  le  6  octobre,  dans  la 
Doxâpone.  M.  Cuillier,  républicain,  a  été  ébj  en  remplaoe- 
de  M.  Jîoger,  démissionnaire. 

-»~v  Le  7  octobre,  la  Commission  du  Budget  ;i  examiné  les 
:  rlicles  do  la  loi  de  linaiie.es  cl  réglé  quelques  chapitres 
"  serrés  do  budget  de  l'Instruction  publique. 

•wv  Le  8  octobre,  la  Commission  du  Budget  a  consacré  la 
grande  partie  de  sa  iséance  à  la  discussion  du  principe 
il  i  Budget  des  cultes.  La  Commission  a  décidé,  par  12  toi» 
!■■■<;,  df  demander  à  ta  Chambre  la  suppression  de  ce 
budget. 

liavanx  de  la  Commission  louchant  à  leur  On,  le  pré- 
sidents a  Informé  le  président  du  Conseil  en  Je  priant  de 


hâtei-  l'audition  des  Ministres  qui  n'ont  pas  encore  été  enten- 
dus par  la  Commission. 

Ces  Ministres  sont  ceux  de  l'instruction  publ  que,  de  la 
guerre  et  de  la  marine.  Le  Ministre  des  finançai  sera  égale- 
ment entendu. 

Les  chiffres  définitifs  des  dépenses  ne  pourront  être  fixés 
qu'après  ces  dernières  auditions. 

La  Commission  du  Budget  s'est  réunie  le  9  octobre. 
Après  l'examen  de  divers  articles  réservés,  la  Onnrnission, 
constatant  qu'il  lui  est  impossible  d'arrêter  le  chiffre  définitif 
des  dépenses  et  par  suite  l'examen  des  mesures  financières 
de  nature  à  assurer  l'équilibre  du  Budget  de  1902  avant  l'au- 
dition des  Ministres  qui  restent  à  entendre  et  qui  ne  se  sont 
pas  encore  présentés  devant  elle,  a  dû  s'ajourner  au  lende- 
main. 

w  Le  prochain  Conseil  des  Ministres  aura  lieu  demain, 
samedi,  sous  la  présidence  de  M.  Emile  Loubet. 

Cette  réunion,  à  laquelle  assisteront  tous  les  membres  du 
Gouvernement  sera  particulièrement  importante.  On  y  arrê- 
tera, tout  d'abord,  la  date  de  la  rentrée  des  Chambres.  Comme 
nous  l'avons  dit,  la  reprise  des  travaux  parlementaires  s'effec- 
tuera le  mardi  22  octobre.  Le  décret  de  convocation  paraîtra, 
dimanche  matin,  au  Journal  Officiel. 

Le  Conseil  discutera  ensuite  les  diverses  questions  qui  sont 
ou  qui  doivent  être  mises  à  l'ordre  du  jour,  aussi  bien  au 
Palais-Bourbon  qu'au  Luxembourg. 

Il  semble  qu'en  ce  qui  concerne  la  Chambre,  le  Gouverne- 
ment demandera  la  discussion  du  budget  concurremment 
avec  celle  de  la  loi  sur  les  retraites  ouvrières  qui  a  été  inter- 
rompue au  mois  de  juillet  dernier,  lors  de  la  clôture  de  la 
session  ordinaire.  Mais  pour  arriver  à  ce  résultat,  il  faudra 
nécessairement  que  Ion  tienne  deux  séances  par  jour  : 
celles  du  matin  seraient,  par  exemple,  réservées  au  budget, 
et  celles  de  l'après-midi  à  la  loi  des  retraites  ou  à  d'autres 
lois  très  urgentes,  telle  la  loi  sur  la  marine  marchande. 

Le  Conseil  sera  ensuite  très  probablement  appelé  à  se  pro- 
noncer sur  la  procédure  qui  sera  employée  pour  la  transmis- 
sion à  la  Chambre  des  demandes  d'autorisation  formulées  par 
les  congrégations  non  autorisées. 

Enfin,  il  sera  également  question  des  interpellations  dépo- 
sées au  cours  des  vacances.  D'une  façon  générale,  on  prévoit 
'que  le  Gouvernement  acceptera  de  répondre  immédiatement 
à  l'interpellation  de  M.  Julien  Goujon  sur  le  remplacement 
du  grand-chancelier  de  la  Légion  d'honneur  et  à  l'interpella- 
tion de  M.  l'abbé  Gayraud  sur  l'interprétation  donnée  par  le 
Gouvernement  à  la  loi  sur  le  contrat  d'association. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  Situation  Ecouoniipe  et  Financière 

DES    ÉTATS-UNIS  D'AMÉRIQUE 


VI 

l'industrie  (suite) 

Le  pétrole.  —  En  1890,  la  production  pétrolifère 
des  Etals-Unis  était  de  6.048.5^3  tonnes  métriques, 
représentant  les  60  0/0  de  la  production  univer- 
selle, évaluée  elle-même  à  10. 304. 449  tonnes. 

En  1900,  la  production  prétrolifère  américaine  a 
atteint  8.329.279  tonnes.  Mais  comme  pendant  cette 
période  de  dix  années  la  production  universelle 
s'est  elle-même  élevée  à  19.504.520  tonnes,  la  pro- 
portion de  la  production  américaine  par  rapport  à 
la  production  universelle  a  été  ramenée  à  42  0/0. 

Cet  énorme  développement  de  la  production 
universelle  n'a,  d'à  il  leurs,  porté  aucune  atteinte  à 
La  valeur  commerciale  de  l'exportation  pétrolifère 
américaine,  puisque  cette  valeur  a  atteint  le  ehifte 
de  378  millions  de  francs  en  1900, contre  seulement 
251  millions  en  1890. 

(  Test  en  1859,  près  deTitusville  en  Pensylvanie, 
qu'on  pratiqua  le  l'orage  du  premier  pui  te  à  pétrole  -r 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n"  50t!  à  508. 
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il  fournit  un  débit  journalier  de  48  hectolitres. 
Cette  découverte  provoqua  de  nombreuses  recher- 
ches dans  La  fameuse  vallée  de  l'Oil  Creek  et  dans 
toute  la  région  située  à  l'ouest  des  monts  Alle- 
ghanys.  11  en  résulta  une  spéculation  effrénée  qui 
porta  ;i  La  l'ois  sur  les  titres  des  Sociétés  cons- 
tituées, les  terrains  pétrqlifères,  les  immeubles  et 
les  Compagnies  de  transport.  La  création,  en  1882, 
de  Y  OU  Standard,  sur  lequel  nous  reviendrons 
plus  en  détail  au  chapitre  des  Trusts,  mit  fin 
à  la  période  d'agiotage. 

L'O/7  Standard  centralisa  sous  une  direction 
unique  toutes  les  exploitations  de  la  Pensylvanie, 
construisit  un  vaste  réseau  de  conduites  spéciales 
pour  amener  le  pétrole  des  puits  d'extraction  aux 
raffineries  installées  à  Cleveland,  Pittsbourg,  Buf- 
t'alo  et  New-York  et  réglementa,  en  quelque  sorte, 
le  prix  de  vente  du  pétrole  non  seulement  aux 
Etats  Unis,  mais  aussi  dans  tous  les  Etats  de 
l'Europe  occidentale. 

11  existe  encore  aux  Etats-Unis  d'autres  sources 
pétrolifères,  moins  importantes  que  celles  de  la 
Pensylvanie,  dans  le  Kentucky,  l'Ohio,  l'Indiana, 
le  Colorado  et  la  Californie.  Le  pétrole  fourni  par 
ces  Etats,  généralement  désigné  sous  le  nom  de  pé- 
trole de  Lima,  est  plus  lourd  et  d'une  qualité  plus 
irrégulière  que  celui  de  la  Pensylvanie  ;  il  donne 
une  très  forte  proportion  de  résidus,  utilisés  par 
les  hauts  fourneaux  et  la  navigation  à  vapeur  des 
grands  lacs,  tandis  que  le  pétrole  de  la  Pensylva- 
nie, dont  le  traitement  est  beaucoup  moins  coûteux, 
fournit  la  presque  totalité  de  l'exportation  pétro- 
lifère  américaine  :  La  production  du  pétrole  de 
Lima  est  à  l'ensemble  de  la  production  des  Etats- 
Unis  comme  35  est  à  100. 

Jusqu'en  1896  la  production  pétrolifère  améri- 
caine a  été  supérieure  à  la  production  de  tous  les 
autres  pays  du  monde  réunis.  En  1897  la  production 
russe,  concentrée  dans  la  région  de  Bakou,  a  pres- 
que atteint  la  production  américaine,  qu'elle  a 
fortement  dépassé  depuis. 

Le  tableau  suivant,  tiré  du  Vierteljahrshaft  ziin 
statistik  des  Deulschen  Reichs  1901  (publica- 
tion officielle)  est  intéressant  à  consulter  : 


Production  pétrolifère  universelle  de  1890  à  1900  : 
Pétrole  brut 
(En  tonnes  métriques) 


Années 

Etats-Unis 

Russie 

Autres 
pays 

Production 
totale 

1890   

6.048.593 

3.979.510 

276.346 

10.304.449 

1891  

7.166.541 

4.756.568 

306.171 

12.229.280 

1892   

(  1.667. 206 

4.896.327 

336.017 

11.899.550 

1893   

6.390.472 

5.792.668 

410.146 

12.593.286 

1894   

il. 513. 476 

5.161.707 

453.952 

12.128.135 

1895   

6.981.780 

7  050.537 

553.812 

14.592.129 

1896   

s. 046. 768 

7.106.220 

705.674 

14.858.602 

1897   

7.982.768 

7.831.636 

897.850 

16.712.254 

1898   

7.308.079 

8.226.828 

1.011.869 

16.546.776 

1899   

7.654.928 

8.961  067 

1.318.005 

17.934.000 

1900   

8.329.279 

9.833.820 

1.341.427 

19.504.526 

^  Parmi  les  pays  dont  la  production  pétrolifère 
s'est  le  plus  développée  dans  ces  dernières  années, 
nous  citerons  notamment  la  Roumanie,  qui  fournit 
actuellement  815.000  tonnes,  contre  53.300  en  189i  I: 
l'Autriche-Hongrie,  qui  est  passée  de  92.640  tonnes 
en  1890  à  326.334  en  1900;  les  Indes  néerlandaises, 
dont  la  production  n'a  commencé  qu'en  1893  avec 
70.000  tonnes  et  qui  dépasse  aujourd'hui  350.000 
tonnes;  les  Indes  anglaises,  qui  donnent  132.000 
tonnes,  contre  20.455  tonnes  en  1891  ;  l'Allemagne, 


qui  a  progressé  de  15.226  tonnes  en  1890,  à  50.375 
tonnes  en  1900;  seule  la  production  du  Canada. a 
reculé  de  107. 020  tonnes  en  1890,  à  95.933  tonnes 
en  1900. 

Enfin,  parmi  les  pays  produisant  moins  de 
50.000  tonnes  par  année,  nous  indiquerons  le  Ja- 
pon, l'Italie,  la  Perse,  l'Algérie,  le  Transvaal,  le 
Mexique,  le  République  Argentine,  le  Pérou, 
l'Australie  et  la  Nouvelle-Zélande.  L'ensemble  de 
la  production  de  tous  ces  pays  réunis  est  d'ailleurs 
négligeable,  car  elle  n'atteint  peut-être  pas  200.000 
tonnes  par  année,  c'est-à-dire  à  peine  1  0/0  de  la 
production  universelle. 

Le  tableau  précédent  démontre  que  la  produc- 
tion pétrolifère  des  Etats-Unis  a  représenté,  en 
1900,  les  42  0/0  de  la  production  universelle  et  celle 
de  la  Russie  les  50  0/0  environ.  Depuis  1898,  la 
Russie  occupe  donc,  au  point  de  vue  du  volume 
de  la  production,  la  première  place  des  pays  pétro- 
lifères :  mais  il  y  a  une  grande  distinction  à  éta- 
blir entre  la  valeur  des  huiles  brutes  russes  et 
celle  des  huiles  américaines.  Le  rendement  du 
produit  brut  américain,  en  huile  d'éclairage  ou  es- 
sence, est  deux  fois  plus  élevé  que  celui  du  produit 
brut  russe,  et  les  statistiques  russes  établissent 
que  l'exploitation  des  résidus  dans  la  région  de 
Bakou  tend  à  devenir  la  branche  principale  de  l'in- 
dustrie pétrolifère  indigène,  car,  pendant  les  der- 
nières années,  il  a  été  expédié  de  Bakou  une  quan- 
tité de  résidus  deux  fois  et  demie  plus  importante 
que  celle  des  huiles  d'éclairage. 

Le  tableau  suivant,  extrait  du  rapport  du  com- 
merce des  Etats-Unis,  publié  par  le  Bureau  de 
statistique  du  Trésor  fédéral,  va  nous  montrer,  en 
effet,  que  la  production  pétrolifère  américaine  a 
conservé,  en  valeur,  la  prépondérance  de  l'expor- 
tation, malgré  le  prodigieux  développement,  en 
volume,  de  la  production  pétrolifère  russe  : 

Valeur  des  Huiles  minérales  de  toutes  sortes  exportées 
annuellement  des  Etats-Unis  et  de  la  Russie 


Années  Etats-Unis  Russie 
(En  francs) 

1890    257.015.000  77.480.000 

1891   260.135.000  81.670.000 

1892   224.030  000  66.125.000 

1893   210.710.000  57.340  000 

1894    207.500.000  51.830.000 

1895    233.300.000  72.0H5.000 

1896    311.915.000  74  935.000 

1897   «13.175.000  65.68-^.000 

1898    280.625.000  67.165.000 

1899    281.365.000  81.440.000 

1900   378.060.000  118.380.000 


Entre  1890  et  1900,  la  production  pétrolifère 
américaine  est  passée  de  6.048.593  tonnes  à  8  mil- 
lions 329.279  tonnes,  soit  une  augmentation  de 
37  0/0  ;  mais  la  valeur  des  huiles  minérales  expor- 
tées des  Etats-Unis  a  progressé  de  121.045.000  fr., 
soit  47  0/0  de  plus  qu'en  1890. 

Pendant  la  même  période,  la  production  pétro- 
lifère russe  a  été  progressivement  portée  de  3  mil- 
lions 979.510  tonnes  à  9.833.820  tonnes,  soit  une 
augmentation  de  147  0/0.  Mais  la  valeur  de  l'ex- 
portation pétrolifère  russe  n'a  pas  suivi  la  même 
progression,  car  elle  ne  se  traduit,  en  1900,  que 
par  une  plus-value  de  40.900.000  francs  sur  le 
chiffre  de  1890,  soit  une  simple  majoration  de 
52  0/0. 

Ce  rapprochement  confirme  ce  que  nous  disions 
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plus  haut  quant  à  la  différence  de  qualité  des  huiles 
minérales  américaines  et  russes,  et  il  explique, 
avec  l'augmentation  générale  de  la  consomma  lion, 
pourquoi  la  puissante  organisation  de  YOil  Stan- 
dard est  restée  maîtresse  du  marché  universel  el 
comment  ce  trust,  qui  n'avait  donné  qu'un  divi- 
dende de  12  0/0  en  1889,  peut  actuellement  servir 
33  0/0  à  ses  associés,  malgré  la  concurrence  du 
pétrole  russe. 

VII 

LES  TRUSTS 

Un  trust  est  l'association  permanente,  la  fusion 
sous  une  direction  et  une  raison  sociale  uniques, 
de  toutes  les  entreprises,  ou  du  plus  grand  nombre 
possible  d'entreprises,  appartenant  à  une  même 
industrie. 

Le  but  avoué  du  trust  est  de  monopoliser  le 
produit  en  vue  duquel  il  se  forme,  qu'il  s'agisse 
d'une  matière  première  telle  que  la  houille,  ou 
d'un  produit  manufacturé  quelconque  :  Si  les  fon- 
dateurs du  trust  atteignent  ce  but,  c'est-à-dire  s'ils 
peuvent  grouper  les  principales  sources  de  produc- 
tion indigène  de  la  marchandise  visée  par  eux,  ils 
obtiennent  immédiatement  un  double  résultat  : 
1°  ils  réduisent  à  son  extrême  minimum  le  prix 
de  revient  du  produit  monopolisé;  2°  ils  fixent  à 
leur  gré  les  conditions  de  sa  vente  sur  le  marché 
intérieur,  car  toute  concurrence  indigène  est  désor- 
mais supprimée. 

Ce  dernier  point  du  problème  ne  peut  être  réa- 
lisé que  grâce  à  l'existence  de  tarifs  douaniers  pro- 
tecteurs très  élevés,  rendant  la  concurrence  des 
produits  similaires  étrangers  en  quelque  sorte  im- 
possible. Le  régime  douanier  américain  se  prête 
donc  admirablement  à  toutes  les  combinaisons  des 
trusts,  et  on  s'explique  ainsi  que  leur  nombre  ait 
augmenté  d'une  manière  si  considérable  depuis 
1897,  date  de  la  mise  en  vigueur  du  fameux  tarif 
Dingley. 

La  création  et  le  bon  fonctionnement  des  trusts 
aux  Etats-Unis  sont  d'ailleurs  facilités  par  la  lé- 
gislation très  libérale,  relativement  aux  Sociétés, 
de  quelques-uns  des  Etats  du  Nord-Est  où  le  plus 
grand  nombre  de  ces  «  combinaisons  »  ontaujour- 
d'hui  leur  siège  social,  par  l'existence  de  puissants 
capitaux  toujours  en  mouvement,  toujours  en 
quête  de  placements  plus  avantageux,  et  surtout 
par  la  hardiesse  et  l'esprit  aventureux  des  capi- 
talistes américains  qui  ne  conçoivent  l'industrie  et 
le  commerce  que  comme  des  matières  à  spécu- 
lation. 

Les  promoteurs  et  bénéficiaires  des  trusts  ont 
réussi  à  en  faire  accepter  le  principe  par  la  popu- 
lation américaine  —  car  il  ne  faut  pas  s'y  tromper  : 
les  deux  dernières  élections  présidentielles  ont  été 
des  victoires  pour  eux  —  en  propageant  cette  idée, 
en  partie  exacte,  que  les  trust*  sont  particulière- 
ment destinés  ;'t  accroître  la  puissance  commer- 
ciale et  industrielle  des  Etats-Unis  à  l'extérieur. 

Les  défenseurs  des  trusts,  c'est-à-dire  presque 
toute  la  grande  presse  américaine  plus  ou  moins 
alliée  au  monde  capitaliste,  allirmenl,  en  effet,  que 
ces  puissantes  combinaisons,  en  supprimantes  in- 
termédiaires parasites  qui  s'interposent,  dans  les 
autres  pays,  entre  le  producteur  et  le  consomma- 
teur, en  réduisant  les  frais  généraux,  les  frais  de 
transport  el  d'acquisition  des  matières  premières, 


en  perfectionnant  et  en  spécialisant  les  procédés  de 
fabrication,  etc.,  peuvent,  d'une  part,  payer  des 
salaires  plus  élevés  à  leurs  ouvriers  et  employés 
et,  d'autre  part,  livrer  à  la  consommation  indigène 
la  marchandise  trustée  à  des  prix  inférieurs  à  ceux 
que  donnait  l'ancienne  concurrence. 

Ils  soutiennent,  en  outre,  que  les  produits  ma- 
nufacturés obtenus  par  les  trusts,  à  un  prix  de 
revient  minimum  auquel  les  industries  similaires 
étrangères  ne  peuvent  jamais  descendre,  consti- 
tuent des  articles  d'exportation  incomparables  et 
«lue  leur  vente  sur  les  marchés  étrangers  —  même 
lorsqu'elle  se  tait  au-dessous  des  prix  du  marché 
intérieur  —  a  pour  résultat  d'augmenter  la  puis- 
sance économique  et  financière  des  Etats-Unis  et 
le  bien  être  du  peuple  américain. 

Gequiestd'ailleurs  certain,  c'est  que  le  formidable 
accroissement  de  l'exportation  américaine,  cons- 
taté pendant  les  trois  dernières  années,  a  coïncida 
à  la  fois  avec  la  mise  en  vigueur  du  tarif  quasi 
prohibitif  Dingley  (1897)  et  un  développement  ex- 
traordinaire des  trusts.  C'est  surtout  à  ce  dernier 
facteur  qu'on  peut  attribuer  les  récents  succès  des 
fers  et  aciers  américains  sur  les  marchés  euro- 
péens; et,  si  les  centres  métallurgiques  anglais, 
allemands,  français  et  belges  redoutent  tant  cette 
concurrence,  c'est  non  seulement  parce  qu'elle  est 
puissamment  organisée  pour  la  production  inten- 
sive et  à  prix  réduit,  mais  aussi  parce  qu'elle 
représente  une  formule  économique  nouvelle  dont 
l'application  serait  à  peu  près  impossible  dans  les 
grands  pays  industriels  de  l'Europe  eu  égard  aux 
lois  et  mœurs  politiques  et  sociales,  et  aux  condi- 
tions générales  de  milieu  qui  règlent,  dans  nos 
vieux  pays,  les  rapports  du  capital  et  du  travail. 

*** 

Pour  étudier  le  développement  des  trusts  aux 
Etats-Unis,  nous  avons  à  notre  disposition  le 
rapport  que  le  Département  du  Travail,  à  Was- 
hington, a  publié  l'année  dernière. 

L'origine  des  trusts  remonte  à  une  quarantaine 
d'années,  mais  ce  n'est  guère  que  depuis  quatre 
ou  cinq  ans  qu'ils  ont  pris  l'importance  colossale 
que  l'on  sait. 

A  l'origine,  toutes  les  entreprises  englobées 
dans  un  trust  conservaient  leur  existence  légale 
distincte  ;  elles  se  bornaient  à  déposer  leurs  ac- 
tions entre  les  mains  d'un  groupe  d'administra- 
teurs ou  trustées  qui  géraient  les  affaires  so- 
ciales en  leur  nom  et  qui  répartissaient  ensuite 
les  bénéfices  au  prorata  du  capital  de  chaque 
entreprise,  ou  selon  certains  accords  convenus 
d'avance.  Un  arrêt  de  la  Cour  suprême  de  New- 
York  ayant  déclaré  que  l'abandon  par  les  ac- 
tionnaires des  entreprises  syndiquées  de  tout 
droit  de  contrôle  sur  les  affaires  sociales,  était  un 
acte  illégal  et  contraire  aux  statuts  desdites  So- 
ciétés, les  trusts  adoptèrent  une  autre  forme  et  se 
constituèrent:  soit  en  opérant  la  fusion  complète, 
par  voie  d'apport  ou  d'achat,  de  toutes  les  entre- 
prises syndiquées,  en  une  Société  unique,  soit  en 
s'assurant,  d'une  manière  permanente,  la  majorité 
des  actions  dans  chacune  d'elles  et  en  les  laissant 
alors  subsister  sous  leur  l'orme  primitive. 

Mais,  dans  les  deux  cas,  le  but  poursuivi  par  les 
fondateurs  des  trusts  reste  celui  que  nous  avons 
indiqué  au  commencement  de  ce  chapitre. 

L'enquête  elfectuée  l'année  dernière  par  le  Dé- 
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partement  du  Travail  de  Washington,  conjointe- 
ment avec  la  Commission  Industrielle  nommée  par 
le  Congrès,  a  été  dirigée  par  le  colonel  Carroll 
D.  Wright  qui  a  été  invité  à  faire  «  des  recherches 
statistiques  destinées  à  révéler  les  faits  concer- 
nant le  capital  engagé  dans  les  trusts,  la  force  de 
leur  monopole  sur  le  marché  intérieur,  le  degré  de 
leur  contrôle  sur  les  prix,  leur  influence  sur  les 
salaires  et  les  emplois  ». 

Le  rapport  a  été  rédigé  par  le  professeur  Jenks 
de  la  Cornell  University,  et  nous  allons  suivre 
pas  à  pas  ce  document  pour  exposer  la  situation 
actuelle  de  ces  organisations  puissantes  qui  font 
la  loi  sur  les  marchés  financiers,  industriels  et 
commerciaux  des  Etats-Unis. 

Le  rapport  constate  d'abord  qu'il  ne  s'est  pas 
écoulé  un  laps  de  temps  assez  grand,  depuis  la 
formation  des  nouveaux  trusts,  pour  que  Ton 
puisse  se  rendre  un  compte  exact  de  leurs  effets. 
Les  renseignements  recueillis  doivent  donc  sim- 
plement servir  de  matériaux  pour  une  étude  fu- 
ture, sans  que  Ton  cherche,  d'ores  et  déjà,  à  tirer 
des  faits  observés  des  conclusions  certaines. 

L'enquête  a  porté  sur  39  combinaisons,  dont  24 
ont  été  fondées  en  1898  et  1899,  5  en  1891,  une  en 
186.");  les  autres  ont  été  constituées  à  différentes 
périodes,  principalement  pendant  les  cinq  der- 
nières années.  Le  capital  total  de  ces  39  combi- 
naisons est  de  6.977.751.625  francs.  La  plus  grande 
partie  de  ce  capital  est  répartie  entre  des  mains 
nombreuses;  une  certaine  quantité  appartient  ce- 
pendant à  un  petit  nombre  d'individus,  et  les  titres 
de  ces  derniers  ne  sont  sur  aucun  marché. 

Quelques-unes  des  plus  importantes  de  ces  com- 
binaisons ne  sont  que  des  Compagnies  mères  qui 
ne  font  que  détenir  les  actions  de  Sociétés  filiales  et 
ne  dirigent  elles-mêmes  aucune  entreprise.  C'est  là 
l'exception  ;  dans  la  plupart  des  cas,  le  /ntst,  aus- 
sitôt formé,  achète  des  propriétés  distinctes,  émet 
ses  propres  titres  pour  couvrir  ce  prix  d'achat  et 
entreprend  la  direction  de  tout  ce  qui  a  trait  à  ses 
affaires,  qu'il  s'agisse  de  la  production,  d'établis- 
sement de  comptoirs  de  vente  ou  d'élargissement 
des  débouchés.  Les  titres  sont  divisés  en  actions 
ordinaires  et  actions  de  préférence  ;  ces  dernières 
prennent  la  place  d'obligations,  pour  qu'en  cas  de 
cessation  de  paiements  la  direction  de  l'entreprise 
reste  entre  les  mains  des  actionnaires,  au  lieu  de 
passer  entre  celles  d'un  liquidateur.  Ces  deux  ca- 
tégories de  titres  ont  une  voix  égale  dans  l'élection 
des  administrateurs  et  la  conduite  des  affaires, 
mais  les  actions  de  préférence  reçoivent  un  divi- 
dende fixe  avant  toute  répartition  aux  porteurs 
d'actions  ordinaires. 

Trente-trois  des  trusts  examinés  ayant  publié 
leur  bilan  en  1900,  ont  payé  les  répartitions  sui- 
vantes :  2,  5  0/0;  7,  6  0/0;  19,  7  0/0;  4,  8  0/0; 
1,  12  0/0. 

En  cas  de  liquidation,  les  actions  de  préférence 
sont  remboursées  au  pair  avant  les  actions  ordi- 
naires :  les39  combinaisons  avaient  émis  57,300/0 
de  leur  capital  en  actions  ordinaires  et 42,70  0/0  en 
actions  de  préférence;  les  obligations  proprement 
dites  ne  représentaient  que  3,530/0  du  capital  total. 

Les  renseignements  fournis  par  ces  Compagnies 
sont  assez  complets  sur  la  question  des  salaires  et 
du  nombre  des  employés  ;  nous  groupons  ces  ren- 
seignements dans  le  tableau  suivant  qui  nous 
donne,  pour  13  Compagnies  transformées  en  trusts, 


le  nombre  des  ouvriers  employés  et  le  chiffre  de 
leur  salaire  avant  et  après  la  formation  du  trust  : 


Ouvriers 
formés 


Ouvriers 
non  formés 


Employé^ 


Salaire 

Com- 

Gom  ■ 

Com- 

par semaine  pagines 

Trusts 


pagnies 


Trusts 

*-■  ^  11,  < 

pagnies 

Trusts 

Au  -  (IcSSOUS 

de  2.">  fr.  . . 

1.477 

1.429 

4.90:3 

6.959 

6.500 

8.553 

De  25  à   30  fr 

2.342 

2.252 

2.720 

2.394 

5.160 

4.792 

30  à  35 

2.351 

2. 118 

5.33l3 

5.195 

7.810 

7.502 

35  à  40 

1.256 

1  285 

12.638 

5  389 

14  039 

fi  8SA 

40  à  45 

924 

751 

7 '.717 

13 !  477 

8!  808 

14.480 

45  à  50 

1.565 

1.514 

7.310 

11.258 

9.172 

13.103 

50  à  65 

14.122 

(4.344 

2.971 

9.371 

18.373 

25.334 

65  à  100 

4.839 

8.108 

77 

171 

5.469 

9 . 141 

100  à  125 

1.606 

2.807 

2 

1.804 

3.087 

125  à  150 

1.245 

1.677 

1.368 

1.249 

150  à  175 

933 

1.502 

» 

994 

1.634 

175  à  200 

92 

1.332 

»> 

t) 

131 

1.387 

200  à  225 

694 

281 

» 

» 

709 

306 

225  à  250 

63 

970 

» 

/) 

81 

997 

Au-dessus  de 

250  fr  

128 

387 

i) 

176 

m 

Totaux. 

33.637 

40.217 

43.669 

54.214 

80.594 

98.941 

Le  peu  de  changement  dans  le  nombre  nies  ou- 
vriers formés  recevant  jusqu'à  65  fr.  par  semaine 
et  la  forte  augmentation  du  nombre  des  ouvriers 
payés  de  65  à  250  fr.  sont  les  points  les  plus  sail- 
lants de  ce  tableau.  11  faut  encore  remarquer  la 
forte  augmentation  constatée  dans  le  nombre  des 
ouvriers  non  formés  de  la  première  et  de  la  der- 
nière catégorie. 

La  progression  du  nombre  des  ouvriers  formes 
recevant  de  65  fr.  à  250  fr.  par  semaine,  nombre 
qui  passe  de  9.600  dansles  Compagnies  primitives 
à  16.524  dans  les  trusts  qu'elles  ont  créés,  montre 
le  développement  pris  par  les  machines;  il  mon- 
tre aussi  que  les  trusts  ont  une  tendance*  à  em- 
ployer de  plus  en  plus  la  main-d'œuvre  intclligen  te 
et  fortement  payée,  en  même  temps  que  les  ma- 
nœuvres proprement  dits. 

Il  est  certain  que  toutes  les  catégories  d'ouvriers 
et  d'employés  ont  bénéficié  d'une  augmentation  de 
salaire,  ce  n'est  là  qu'une  conséquence  de  Ja  pros- 
périté provoquée  par  les  opérations  des  trusts.  Si 
l'on  veut  se  rendre  compte  de  l'importance  de  cette 
augmentation  on  peut  consulter  V  index-number 
des  salaires,  établi  par  le  rapport  que  nous  analy- 
sons et  où  l'année  1891,  prise  comme  point  de  com- 
paraison, est  représentée  par  le  chiffre  100  : 

Index-number  des  salaires  aux  Etats  Unis  de  189j  à  1900: 


1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 


100.00 
1D0.30 
99.32 
98.06 
97.88 


1896. 
1897. 
1898. 
1899. 
1900. 


97.93 
98.96 
99. 79 

101.5'. 

103.43 


Pour  établir  cet  index-number,  on  a  pris  n>  n  seu- 
lement les  salaires  payés  par  les  trusts,  mais  aussi 
ceux  de  grandes  Sociétés  et  de  divers  établisse- 
ments qui  ne  sont  entrés  dans  aucune  de  ces  com- 
binaisons. On  constatera  que  le  relèvement  des 
prix  s'est  produit  sans  arrêt  depuis  1897,  i; 'est-à- 
dire  dans  la  période  où  la'constitution  dos  trusts 
s'est  généralisée.  Jusqu'à  ces  derniers  temps,  les 
diverses  combinaisons  sentant  tous  les  dangers 
que  présenterait  pour  elles  une  grève,  ont  eu  une 
tendance  à  s'assurer  le  concours  de  leurs  ouvriers 
en  les  augmentant  ;  le  grave  conflit  qui  s'est  récem- 
ment élevé  entre  la  Steel  corporation  et  les  ou- 
vriers métallurgistes  a  d'ailleurs  démontré  que, 
malgré  leur  puissance,  les  organisations  ouvrières 
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américaines  na  peuvent  encore  lutter  contre  les 
combinaisons  de  capitaux. 


Vingt-huit  des  trusts  consultés  par  le  Comité 
d'enquête  ont  répondu  à  cette  question  :  «  Fixez- 
vous  les  prix  auxquels  les  détaillants  doivent 
vendre  aux  consommateurs?))  Deux  ont  déclaré 
lixer  ces  prix  sous  peine  de  cesser  leurs  four- 
nitures ;  vingt-six  ont  dit  s'en  désintéresser  :  Le 
rapport  constate,  en  effet,  que  l'action  des  trmts 
n'a  pas  eu  sur  les  prix  intérieurs  l'influence 
néfaste  que  l'on  aurait  pu  craindre.  Ces  combinai- 
sons ont  maintenu  les  cours  de  leurs  produits  à  un 
niveau  peut-être  supérieur  à  celui  qui  aurait 
existé  s'il  y  avait  eu  libre  concurrence  ;  mais,  par 
contre,  elles  out  apporté  à  la  fabrication  desdits 
produits  des  améliorations  de  qualité  qui,  sans 
elles,  eussent  été  difficiles  à  réaliser  et,  dans  ces 
conditions,  il  est  difficile  de  dire  s'il  y  a  réellement 
eu  hausse  des  prix. 

Le  rapport  prend  un  exemple  typique  :  celui  du 
prétrole  ou  huile  d'éclairage,  représenté  par  la 
grande  Standard  OU  Company. 

«  Sous  sa  forme  actuelle,  dit  le  rapport,  cette  com- 
binaison remonte  à  1882,  mais  longtemps  avant  cette 
époque,  on  la  considérait  déjà  comme  le  parfait  exem- 
ple d'un  trust.  Gomme  elle  a  pu,  dans  les  dernièi-es 
années,  étendre  sa  puissance  sur  les  marchés  étrangers, 
tandis  qu'elle  contrôle  aux  Etats-Unis  le  82  0/0  de  la 
production  du  pétrole,  on  ne  peut  choisir  exemple 
meilleur.  Voici  donc  un  tableau  du  prix  moyen  annuel 
de  l'huile  raffinée  exportée,  de  la  matière  entrant  dans 
sa  fabrication  et  de  la  marge  existant  entre  ces  deux 
prix,  c'est-à-dire  du  bénéfice  de  fabrication,  par  période 
quinquennale  depuis  1866  : 

Prix  moyen  annuel  de  l'huile  raffinée  exportée  des  Etats- 
Unis,  de  la  matière  entrant  clans  sa  fabrication  et  de  la 
marge  existant  entre  ces  deux  prix  : 


Prix 

Prix 

de  la  matière 

de  l'iiuilo 

entrant 

Marge 

raffinée 

dans  sa 

ou 

Années 

exportée 

fabrication 

différenc 

(•En  francs  et  par  hectolitre) 

186G  

46.06 

9.81 

30.85 

26.68 

11.58 

15.15 

1876  

21.  » 

6.76 

14.24 

imi  

8.89 

2.23 

6.00 

1880  

7.8;! 

1.86 

5.97 

1891  

•7  gg 

1.75 

5.87 

7. 68 

3.12 

4.56 

8.77 

3.40 

5.37 

«  La  réduction  progressive  du  prix  et  du  bénéfice  d'un 
produit  important,  resté  si  longtemps  sous  le  contrôle 
absolu  d'un  trust,  est  des  plus  intéressante  à  constater. 
Elle  s'est  produite  sous  diverses  influences  :  la  décou- 
verte de  nouveaux  champs  pétrolifères  ;  l'épuisement 
de  sources  anciennes  ;  la  présence  ici  ou  là  d'une  con- 
currence; les  efforts  faits  pour  la  vaincre  et,  par-dessus 
lout,  les  procrée  accomplis  dans  tes  méthodes  scienti- 
l i  1 1 ues  destinées  à  traiter  ce  produit  naturel.  11  ne  faut 
pas  perdre  de  vue.  en  effet,  que  ces  améliorations  sont 
dues  à  la  puissante  organisation  de  la  Standard  OU 
Company  qui  est,  on  réalité,  maîtresse  du  marché  uni- 
versel,  et  le  consommateur  indigène  et  étranger  a  ob- 
tenu en  définitive,  grâce  à  cette  organisation,  plus 
'l'avantages  et  plus  de  bénéfices  que  si  le  développe- 
ment de  cette  industrie  avait  été  laissé  aux  soins  do 

articuliers  et  de  petites  Compagnies.  Le  paris  du  pé 
irole,  qui  était  de  40  f'r.  66  par  hectolitre  en  janvier 
y,  <  ,1  loin  hé  a  S  lr.  77  en  1N99  et  ce  l'ail  est  peut-être 
pins  frappant  encore  que  la  baisse  des  bénéfices  de 
fabrication  de  ■><>  lr.  85  à  5  fr.  ST7  par  hectolitre. 


«  Malgré  cela,  les  dividendes  payés  par  la  Standard 
OU  Company  ont  passé  de  5  1/4  0/o  en  1882  à  0  0/0  en 
188:-i  et  1884,  10  0/0  en  1885,  11  1/2  0/0  en  1888,  12  0/0 
en  1889,  17  0/0  en  1895,  31  0/0  en  «86,  33  0/0  en  1897, 
3  '  0/0  en  1898,  33  0/0  en  1899. 

«  Nous  pourrions  multiplier  ces  exemples  en  exami- 
nant, d'autres  trusts,  notamment  ceux  du  sucre  et  des 
plaques  d'étain,  mais  nous  pensons  que  celui  de  la 
Standard  OU  est  suffisant.  » 

Le  professeur  Jenks  en  conclut  que  les  trusts 
cherchent  surtout  à  abaisser  le  coût  de  la  matière 
première.  Les  statistiques  fournies  sont  trop  in- 
complètes et  couvrent  une  trop  courte  période  de 
temps  pour  que  l'on  puisse  en  tirer  des  conclu- 
sions précises.  Un  fait  cependant  lui  paraît  certain: 
c'est  la  grande  influence  que  ces  combinaisons  oot 
eues  sur  le  développement  de  l'industrie  améri- 
caine, sans  que  le  consommateur  ait  subi  de  sé- 
rieux préjudices.  En  réalité,  ceux  qui  se  trouvent 
menacés,  ce  sont  les  producteurs  étrangers  qui, 
n'ayant  pas  à  leur  service  les  ressources  énormes 
dont  disposent  ces  coalitions  de  capitaux,  voient 
grossir  chaque  jour  une  concurrence  dangereuse. 

(A  suivre).  Edmond  Théry. 


LES  FINANCES  DU  MEXIQUE 

et  M.  Porfirio  Diaz 


Nous  avons  signalé  les  fêtes  qui  ont  marqué,  à  la  fin 
de  l'année  1900,  l'inauguration  de  la  nouvelle  période 
présidentielle  de  M.  Porfirio  Diaz,  appelé  pour  la 
sixième  fois  à  diriger  les  affaires  du  Mexique.  Le  Pré- 
sident a  voulu,  comme  il  l'avait  fait  en  1896,  présenter 
à  ses  compatriotes  un  tableau  très  complet  de  6es 
quatre  dernières  années  de  gestion  et  ce  volumineux 
rapport,  que  tous  les  journaux  mexicains  ont  analysé 
avec  un  grand  sentiment  de  fierté,  nous  donne  un 
fidèle  aperçu  du  merveilleux  développement  pris  j)ar  la 
République. 

Notre  confrère  le  Nouveau  Monde  vient  d'avoir  l'heu- 
reuse idée  d'en  publier  une  édition  française  et  nous 
ne  saurions  trop  en  conseiller  la  lecture  à  tous  ceux  qui 
s'occupent  des  finances  du  Mexique. 

Bien  que  ce  rapport  passe  en  revue  tous  les  actes  de 
l'administration  de  M.  Porfirio  Diaz,  c'est  la  partie 
concernant  les  finances  qui  offre  pour  nous  l'intérêt  le 
plus  vif;  elle  ne  nous  apprend  certainement  aucun  fait 
nouveau,  mais  elle  insiste  sur  des  détails  que  nous 
aurions  pu  négliger  et  entre  dans  des  considérations 
qui  doivent  nous  retenir. 

Voici,  d'abord,  un  tableau  comparatif  de  l'accroisse- 
ment des  revenus  fédéraux  pendant  les  deux  dernières 
périodes  présidentielles  : 


1"  Période 
Exercices  Piastres 

1892-93   37.092.293 

L898-94   40.211.747 

1894-  95    43.945.699 

1895-  96   50.521.470 


2e  Période 
Exercices  Piastres 

1896-  97    51.500.028 

1897-  98    52.697.984 

1898-  99    60.139.212 

1899-  19Q0   0 'i.261. 076 


Ce  simple  tableau  nous  montre  l'importance  du  déve- 
loppemenl  atteinl  par  La  richesse  publique  au  Mexique, 
et  les  résultais  obtenus  dépassent  de  beaucoup  toutes 
les  prévisions  administratives. 

Le  Ministre,  en  effet,  avait  calculé  de  la  façon  sui- 
vante le  readement (probable  des  impôts  :  pour  1896-57, 
46.401-835  piastres;  1897-98,  6&942J&S7  p.;  1898-99, 
52.109.500  p.  et  1899-1900,  M .91:1000  p.,  c'est-à-dire 
que  le  total  des  recettes  .a  excédé  dé  25.032.140  p.  42, 
i  en  semble  des  prévisions  officielles. 
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Au  début  do  La  période  1896-1900,  le  Trésor  fédéral 
Commençait  à  peine  à  se  remettre  de  la  violente  crise 
subie  pendant  la  période  précédente.  Les  mesures 
adoptées  alors,  pour  conjurer  la  crise  et  maintenir  la 
République  au  haut  degré  de  crédit  que  ses  efforts  lui 
avaient  jusqu'alors  assuré,  répondirent  aux  espérances 
de  l'Exécutu,  espérances  qui  étaient  aussi  celles  de  la 
nation.  En  l'année  1893-189't  apparut  un  déficit  de 
1.340.415  p.  03,  mais  en  1894-1895,  le  solde,  défavo- 
rable au  Trésor  fédéral,  se  convertit  en  un  excédent  de 
2.573.434  p.  42.  C'était  la  première  fois  que  pareil 
l'ait  se  produisait  dans  l'histoire  des  finances  mexi- 
caines inaugurant  ainsi  véritablement  l'ère  de  prospé- 
rité liscale  préconisée  par  l'Administration  et  que  des 
causes  indépendantes  de  sa  volonté  avaient  jusqu'a- 
lors retardée. 

Les  augmentations  des  recettes,  au  cours  de  la  der- 
nière période  présidentielle,  est  encore  plus  grande 
qu'elle  n'apparait  à  première  vue,  si  l'on  tient  compte 
de  la  suppression  de  quelques  impôts  qui  avaient  été 
créés  en  raison  de  la  dernière  crise  et  de  la  suppres- 
sion ou  de  la  diminution  d'autres  impôts  qui  devraient 
figurer  normalement  dans  les  recettes  publiques. 

Toutes  les  séries  de  recettes  ont  contribué  à  l'aug- 
mentation des  revenus  fédéraux  et  plus  particulière- 
ment le  droit  d'importation.  M.  Porfirio  Diaz  donne  à 
ce  sujet  quelques  explications  qui  ne  manquent  pas 
d'intérêt  : 

Je  me  suis  référé,  dit-il,  dans  quelques-uns  de  mes  mes 
sages  semestriels,  à  ln  diminution  constatée  dans  les  droits 
sur  l'introduction  de  certains  produits  étrangers,  que  l'on  a 
commencé  à  élablir  dans  le  pays,  chaque  jour  sur  une  plus 
grande  échelle,  entre  autres  :  les  tissus  de  coton,  le  papier 
d'impression  et  la  bière.  Ainsi,  l'industrie  nationale,  en  aug- 
mentant la  quantité  de  sa  production,  a  déterminé  une  dimi- 
nution, dans  la  demande  à  l'étranger,  de  marchandises  simi- 
laires. Ce  fait  économique  n'a  pas  été  suffisant,  cependant, 
non  seulement  pour  faire  disparaître,  mais  même  pour  rendre 
stationnaire  les  droits  d'importation.  Dans  les  années  fiscales 
correspondant  à  la  précédente  période,  ce  revenu  avait  eu 
de  violentes  oscillations.  En  effet,  de  10.389.276  p  77  par 
lequel  se  chiffrait  l'exercice  économique  de  1892-93,  il  des- 
cendit brusquement  à  15  313.926  p.  49  en  1893-94,  pour 
remonter  à  17.73S.129  p.  56  en  1894-95  et  à  21.492.211  p.  95 
en  1895-96.  Cette  dernière  perception  peut-être  consi- 
dérée comme  véritablement  anormale,  attendu  que  la  logique 
permettait  de  prévoir  la  nécessité  de  renouveler  les  existen- 
ces du  commerce  qui,  pendant  la  crise,  réduisit  ses  deman- 
des. La  moyenne  des  produits  d'importation,  en  prenant  une 
série  de  renseignements  do  dix  années  avant  la  crise,  et  avec 
le  même  tarif  de  douane,  ne  dépassa  jamais  dix-neuf  millions 
de  piastres.  Dans  les  quatre  dernières  années,  malgré  les  cau- 
ses contraires  à  l'augmentation  que  je  viens  de  signaler  pour 
cette  source  de  recettes  publiques,  les  droits  en  question 
donnent  l'accroissement  suivant:  1896-97,  21.481.225  p., 
1*97-98,  20.963.442  p.;  1-98-99,  20.443.847  p.;  1899-1900, 
27.696.979  p.,  dont  la  moyenne,  24.146.374  p.,  est  bien 
supérieure  à  la  précédente. 

Les  divers  revenus  ont  suivi  une  ligne  ascendante, 
contribuant  tous,  proportionnellement,  aux  résultats 
que  nous  venons  d'indiquen  II  faut  cependant  ob- 
server que,  dans  le  commencement  de  la  dernière  pé- 
riode présidentielle,  il  se  produisit  une  circonstance 
nouvelle  qui  pouvait  influer  sur  la  marche  des  re- 
cettes :  l'abolition  des  octrois,  effectuée  le  1er  juin 
1896  et  accompagnée,  dans  la  Fédération,  par  un  en- 
semble de  dégrèvements  qui  ont  répondu  d'une  ma- 
nière satisfaisante  aux  prévisions  du  Ministre. 

On  voit  donc  que  l'accroissement  des  recettes  fédé- 
rales correspond  au  développement  de  la  richesse  na- 
tionale, et,  si  quelque  doute  subsistait  à  ce  sujet,  il 
suffirait,  pour  le  faire  évanouir,  de  mentionner  le  dé- 
veloppement du  commerce  extérieur. 

Si  l'on  compare  le  mouvement  des  envois  à  l'étran- 
ger, durant  les  deux  dernières  périodes  de  quatre  ans, 
on  obtient  les  chiffres  suivants  : 

Années  fiscales      Valeur  en  argent  Valeur  en  or 

(En  dollars) 

1892-  93   86 . 058 . 210       1 . 451 . 01 1 

1893-  94   78 . 479 . 053  864 . 053 


Années  fiscales     Valeur  en  argent  Valeur  en  or 


(En  dollars) 

1894-  95   8R.  456. 648       4.398  305 

1895-  96   99.234.740  5.782.740 


1896-97   104 . 741 . 443  0  .  05 . 443 

1H97  98   121.567.519  7.4e5.230 

1898-  99   129.563.444  8.914  6  3 

1899-  1900..   142.615.070  9. 411. 290 


En  comparant  les  totaux  des  deux  périodes,  on  cons- 
tateen  faveur  de  la  dernière  une  différence  de  148.258.825 
milreis  dans  les  produits  estimés  en  argent,  et  de 
17.870.5'i7  pour  l'évaluation  en  or. 

*** 

En  présence  de  cette  situation,  l'Exécutif  n'a  pas 
voulu  se  borner  à  dégrever  les  contribuables,  il  a  voulu, 
en  même  temps,  élargir  certains  services  publics  en 
autorisant  des  dépenses  destinées  à  favoriser  le  pro- 
grès général  de  la  République. 

Les  mesures  qui  tout  d'abord  furent  décrétées,  sont 
au  nombre  de  trois  : 

1»  L'affectation  d'une  somme  do  quatre  millions  de  piastres 
à  l'exécution  de  travaux  d'utilité  publique; 

2°  L'amortissement  de  titres  déterminés  de  la  Dette  natio- 
nale, payables  en  argent  ; 

3"  La  réduction  et  la  suppression  de  quelques  impôts  qui 
grevaient  le  plus  certaines  branches  de  la  richesse  publique. 

«  Ces  mesures,  dit  M.  Porfirio  Diaz,  sont  le  résultat 
du  programme  précédemment  fixé,  consistant  à  ne  pas 
réclamer  aux  contribuables  un  plus  grand  débours  que 
celui  indispensable  pour  couvrir  les  besoins  publics  et 
à  ne  pas  thésauriser  indéfiniment  des  sommes  qui, 
bien  employées,  peuvent  procurer  un  bénéfice  au  pays. 
Heureusement,  la  situation  du  Trésor  est  telle  qu'elle 
éloigne  le  moindre  doute  qui  pourrait  subsister  encore, 
relativement  à  do  prochaines  difficultés  financières.  Le 
dernier  exercice  économique,  qui  correspond  aux  qua- 
tre dernières  années,  n'a  fait  que  confirmer  les  prévi- 
sions du  Ministre.  Pendant  cet  exercice,  les  recettes 
se  sont  élevées,  à  64.^01.076  p.  39,  et  les  paiements 
effectifs  à  58. 3'  9.933  p.  68.  L'excédent  des  revenus 
publics  sur  les  dépenses  a  donc  été  de  5  951.142  p.  71 .  » 

Voilà,  réduits  en  chiffres,  les  effets  d'une  gestion  ba- 
sée sur  l'exact  accomplissement  des  engagements  con- 
tractés et  la  répartition  sage  et  équitable  des  fonds 
publics. 

L'œuvre  financière  de  la  seconde  période  présiden- 
tielle a  eu  cependant  une  autre  conséquence  heureuse: 
nous  voulons  parler  de- la  conversion  de  la  dette  exté- 
rieure du  Mexique,  qui  s'est  effectuée  en  189'». 

Nous  avons  analysé,  en  son  temps,  les  conditions  de 
cette  opération  et  l'on  sait  le  grand  succès  qu'elle  a 
remporté.  Voici  ce  que  dit  le  rapport  de  M.  Porfirio 
Diaz,  sur  les  conséquences  qu'elle  a  eues  pourle  Trésor  : 

A  première  vue,  l'économie  réalisée  par  le  Gouvernement 
parait  seulement  consister  dans  la  différence  entre  le  service 
actuel  pour  l'intérêt  de  5  0/0  sur  22.700.0  O  liv.  st.  et  celui 
de  6  0/0  sur  le  total  des  emprunts  antérieurs.  Cette  économie 
constitue,  par  elle  même,  une  somme  suffisamment  élevée, 
puisque  le  paieanent  annuel  pour  le  service  des  susdits 
emprunts  et  celui  de  Tehuantcpec,  calculé  au  taux  dû 
23  penny  par  piastre,  représentait  dans  le  budget  des  dépenses 
une  somme  de  15.466.544  dollars.  Et  comme  le  paiement 
annuel  pour  le  service  de  l'emprunt  do  22.7u0.000  liv.  st.,  au 
même  taux  do  change  est  de  13.645.616  dollars,  il  en  résulte 
par  an  un  bénéfice  de  1.820.928  dollars,  digne  d'être  pris  en 
considération. 

Mais  le  véritable  bénéfice  obtenu  ressort  des  opérations 
mathématiques  effectuées  pour  trouver  les  valeurs  actuelles 
des  sommes  payées  annuellement  jusqu'au  complet  amortis- 
sement du  service  des  quatre  emprunts  convertis  et  celui  do 
i'emprunt  actuel.  En  effet,  lesdites  opération»  font  voir  que 
l'économie  réalisée  par  le  Trésor  de  la  Fédération,  à  l'aide  de 
Ce  moyen,  sont  de  1.678.981  liv.  st.  qui,  au  taux  mentionné 
do 23  penny,  équivalent  à  17  519.800  dollars.  A  cette  économie, 
je  dois  ajouter  celle  qui  résulte,  pour  les  finances  publiques, 
de  l'entrée  en  possession  des  sommes  que  lo  Trésor  devait 
précédemment  déposer  dans  les  Banques,  par  anticipation  du 
paiement  de  deux  coupons  d'intérêt  et  qui,  en  rentrant  dans 
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les  caisses  fédérales,  représentent  une  valeur  disponible  des- 
tinée, selon  les  besoins  futurs,  soit  à  des  travaux  d'utilité 
publique,  soit  à  des  dépenses  occasionnées  par  l'accroisse- 
ment des  services  publics. 

En  somme,  cette  opération  financière  mérite,  par  sa  cor- 
rection et  ses  bons  résultats,  de  figurer  à  côte  des  plus 
avantageuses  qu'auraient  pu  réaliser  les  nations  d'un  plus 
grand  et  plus  solide  crédit.  Le  notre  se  trouve  si  fermement 
établi  que,  quelques  mois  plus  tard,  les  litres  de  la  nouvelle 
dette  se  cotaient  déjà  au-dessus  du  pair,  malgré  les  conditions 
défabvoralcs  des  marchés  européens. 

Les  brillants  résultats  ainsi  obtenus  dans  la  gestion 
financière  du  pays  ne  sont  pas  la  conséquence  d'un 
concours  fortuit  de  circonstances  heureuses  ;  ils  décou- 
lent d'une  politique  qui  a  toujours  eu  pour  guide  la 
solide  et  parfaite  harmonie  entre  les  besoins  publics  et 
l'action  gouvernementale. 

En  somme,  la  dernière  période  présidentielle  est  la 
plus  heureuse  que  le  Mexique  ait  eu  à  enregistrer  : 
c'est  une  période  de  récoltes  après  une  période  labo- 
rieuse de  semailles,  période  au  cours  de  laquelle  au- 
cune crise  ne  s'est  produite,  aucune  secousse  n'a  été 
ressentie  ni  dans  l'ordre  économique  ni  dans  l'ordre 
politique,  ni  dans  l'ordre  social.  Et  le  grand  honneur 
de  M.  PorGrio  Diaz  est  d'avoir  su,  dans  ces  conditions, 
régulariser  la  marche  progressive  du  pays. 

Georges  Bourgaiiel. 


ACIÉRIES  DE  FRANCE 


Les  actions  de  la  Société  des  Aciéries  de  France,  qui 
cotaient  1.030  fr.  environ  il  y  a  un  an  à  pareille  date, 
fléchissaient,  au  31  décembre  1901,  à  870  fr.  Au  mois 
d'avril  dernier,  elles  reculaient  encore  aux  environs  de 
800fr.  et  à  la  fin  du  premier  semestre  de  l'année  en  cours, 
elles  ne  se  tenaient  plus  que  quelques  francs  au-dessus 
du  cours  rond  de  700  fr.  La  crise  métallurgique  qui 
sévit  en  France,  tout  comme  dans  les  autres  pays  eu- 
ropéens, faisait  concevoir  des  doutes  sérieux  sur  les 
résultats  obtenus  par  la  Société  pendant  son  exercice 
1900-1901  clos  le  30  juin  dernier.  Depuis  on  s'est  un 
peu  repris,  puisque  l'on  cote  maintenant  le  cours  de 
730  fr.  ;  et  les  chilfres  qui  viennent  d'être  publiés  offi- 
ciellement démontrent  que,  malgré  une  forte  diminu- 
tion des  bénéfices,  la  Société  a  encore  pu  obtenir  un 
montant  de  profits  satisfaisant. 

Voici  les  comptes  dont  il  sera  donné  connaissance  à 
l'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  convo- 
quée pour  le  17  octobre  courant.  Nous  les  rapprochons 
de  ceux  de  l'exercice  précédent  : 

COMPTE  D'EXPLOITATION 

 Exercices  

(En  francs) 

Produits 

Bénéfices  des  usines  dlsbergucs 
et  de  Paris   3.588.232  04   2.542.820  19 

Mines  et  usines  d'Aubin  et  Ville- 
franche   802.028  58      832.421  35 

Total  des  produits   4 .391 1.200  G2  3.375.241  54 

Dépenses 

Service  des  obligations   200.010  74  257.057  36 

Droits  de  timbre   10.571  70  11.101  20 

Jetons  de  présence   05.000   »  05  000  » 

Exposition   01.8(53  28  20.087  39 

Réserve  pour  garantie  de  durée. .  27. 173  56  48.035  72 
Amortissement  sur  construction 

et  matériel   417.344  52  453.987  21 

Total  des  charges   781.903  80      861.808  88 

Solde  bénéficiaire   3.008.200  82    2.513.372  06 

Total  égal   4 .390 .200  02   3.375.241  54 

La  diminution,  d'une  année  à  l'autre,  s'établit  à 
1.094.924  fr.  16,  et  elle  a  amené  le  Conseil  d'adminis- 


tration à  réduire  le  dividende  des  actions  à  50  fr.  18, 
au  lieu  de  58  fr.  63  en  1899-1900,  et  celui  des  part.^  de 
fondateurs  à  8  fr.  99,  au  lieu  de  12  fr.  01.  Telle  est  la 
proposition  qui  sera  faite  aux  actionnaires  par  le 
Conseil  d'administration  qui,  en  outre,  demandera  que 
l'on  fixe  ainsi  la  répartition  des  bénéfices.  Ici,  encore, 
nous  opérons  un  rapprochement  avec  la  répartition 
votée  l'année  dernière. 

Kxercices 


1899-1900 


1900-1901 


Amortissements  et  réserves  sur  : 

Dépenses  d'annuité   512.390  05  534.763  22 

Usines  d'Aubin   375.000   »  375.000  » 

Usines  de  Grenelle   »  200.000  « 

Caisse  accidents  du  travail   120.000    »  120.000  » 

Participations   98.000  »  » 

Mines  de  Banca   350.000,  »  »  » 

Amélioration  du  combustible.  015.000   »  » 

Réserve  légale   75.895  31  Oi.180  47 

2.147.285  96  1.293.943  09 

Intérêts  5  0/0  aux  actionnaires..      500.000   •>  500.000  » 

20  0/0  aux  parts  de  fondateur  . .       192.302  17  143.885  79 

10  0/0  aux  administrateurs               96.101  09  71.942  90 

Solde  aux  actionnaires                     079.707  60  503.600  28 

3.008.296  82  '27513.372  00 

Ainsi,  sur  ses  2.513.372  fr.  00  de  bénéfices  nets,  la 
Société  ne  répartit  que  1.219.428  fr.  97,  soit  une  pro- 
portion de  45  0/0  seulement  environ,  et  même  après 
déduction  d'une  somme  de  528.710  fr.  32  appliquée  à  la 
réserve  pour  garantie  de  durée,  aux  amortissements 
sur  les  frais  occasionnés  par  l'Exposition,  sur  les 
constructions  et  le  matériel.  C'est  un  acte  de  prudence 
de  la  part  du  Conseil  d'administration  auquel  il  nous  a, 
du  reste,  habitués  depuis  plusieurs  années,  et  qui  a 
contribué  considérablement  à  fortifier  la  situation  de  la 
Société. 

Voici  maintenant,  rapprochés,  les  deux  derniers 
bilans  de  la  Société  : 

 Exercices 

'l899^Ôo~~^  "~T90(K1901  ~ 

Actif  (En  francs) 

Immeubles  : 

Isbergues   12.006.788  53  12.325.109  01 

Aubin   8.033.459  54  8.484.897  99 

V  illef ranche   2 . 483 . 000  69  2 . 473 . 000  69 

Paris   800.203  43  1.875.321  59 

Matériel  et  mobilier   2.441.604  48  2.478.455  92 

Immobilisations  nouvelles  de 

l'exercice   1.205.730  13  2.537.386  82 

Dépenses  à  amortir   512.390  05  53 'j. 763  22 

Marchandises  en  magasin   3.051.209  92  3.887.883  53 

Caisse  et  portefeuille  valeurs..  743.082  90  1.089.356  02 

Débiteurs  divers  et  banquiers.  9.059.302  44  6.306.894  08 
Prime  de  remboursement  des 

obligations.-   284.635   »  280.090  » 

Total  de  l'actif   41.287.407  11  42.273.759  47 

1899-1900  1900-1901 

Passif  -    (En  francs) 

Capital  : 

Actions   10.000.000   »  10.000.000  » 

Obligations  en  circulation...  8.545.500   »  8.U8.000  » 

Créditeurs  divers   2.963.740  09  4.085.400  97 

Goûtions  à  payer   23.282   »  37.070  72 

Fonds  de  prévoyance  pour  acci- 
dents du  travail   120.000   »  240.000  » 

Réserves    et  amortissements 

pour  garantie  de  durée   297.789  95  345.240  35 

Amortissement  des  construc- 
tions et  matériel   7.307.273  90  7.701.261  17 

Réserve  légale   898.341  23  975.230  54 

Amortissements extraordinai'"  0.773.177  0c>  6.773.177  06 

Dépréciations  des  usines  d'Au- 
bin  750.000    »  1.125.000  » 

Profits  et  pertes  : 

Bénéfices  de  l'exercice   3.608.290  82  2.513.372  66 

Total  du  passif   41.2X7.407  11    42.273.759  47 

Les  immobilisations,  en  1900-1901,  ont  augmenté  de 
2.537.380  fr,  82;  elles  comprennent  une  somme  de 
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1.964.346  fr.  14,  dépensée  pour  la  création  nouvelle 
de  l'usine  de  Javel.  Quant  aux  réserves,  amortisse- 
ments statutaires,  amortissements  extraordinaires,  dé- 
préciations, ils  atteignent  le  montant  de  16. 979. 915 
francs  Ki,  en  augmentation  de  953.332  fr.  92  sur  l'an- 
née dernière. 

En  /résumé,  la  Société  des  Aciéries  de  France  s'est, 
elle  aussi,  ressentie  des  difficultés  avec  lesquelles  l'in- 
dustrie métallurgique  a  à  lutter.  Les  usines  d'Isbergucs 
et  de  l'aris  ont  bien  fait  un  chiffre  d'affaires  à  peu 
près  égal,  soit  19.788.000 francs,  contre  20.102.000  fr. 
en  1899-1900,  mais  la  baisse  des  prix  de  vente  a  fait 
fléchir  les  bénéfices.  A  Villefranche  également,  la 
baisse  du  zinc  a  réduit  à  rien  le  chiffre  des  profits. 
Néanmoins,  la  Société  des  Aciéries  de  France  est  dans 
une  situation  satisfaisante,  et  on  peut  espérer  qu'aus- 
sitôt que  les  circonstances  le  permettront,  elle  saura 
tirer  tiès  bon  parti  de  ses  établissements  d'Aubin  et 
d'Isbergues,  ainsi  que  de  celui  de  Javel,  qui  fonctionne 
depuis  le  mois  de  juillet. 

En  vue  de  parer  à  la  situation  faite  à  la  métallurgie 
par  la  hausse  du  combustible  et,  on  même  temps,  par 
l'élévation  continue  des  prix  du  minerai,  la  Société  des 
Aciéries  de  France  s'était  intéressée,  l'année  dernière, 
dans  une  Société  de  recherches  pour  l'extension  de 
sondages  non  loin  de  Béthune,  dans  le  Pas-de-Calais 
et,  dans  un  même  ordre  d'idées,  elle  avait  fait  l'acqui- 
sition des  mines  de  fer  carbonaté  de  Banca,  près 
Bayonne.  Il  ne  semble  pas  qu'à  Béthune,  les  travaux 
entrepris,  et  qui  se  poursuivent  encore,  aient  abouti, 
jusqu  à  présent,  à  un  véritable  résultat,  mais  une  com- 
pensation vient  d'être  fournie  à  la  Société.  La  produc- 
tion, en  1900-1901,  s'est  bien  maintenue  aux  houillères 
d'Aubin  et,  de  plus,  il  a  été  découvert,  dans  ces  mines, 
un  gisement  de  charbon  important,  dont  on  pourra  ti- 
rer un  parti  très  avantageux. 

A.  Lechenet. 
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La  Réglementation  de  la  durée  du  Travail  dans 
l'Industrie  française,  par  Léonce  Chabrol. 
Paris,  A.  Rousseau,  1  vol.  in-8°. 

La  question  de  la  réglementation  du  travail,  qu'on  a 
si  âprement  discutée  au  cours  du  siècle  qui  vient  de 
finir,  s'est  posée  dès  le  jour  où,  dépassant  le  cercle  de 
la  famille,  le  travail  est  apparu  comme  une  fonction 
sociale,  et  son  histoire  en  France  remonte  presque  à  ses 
origines. 

L'ancienneté  de  ses  traditions  n'a  rien  que  de  très 
naturel.  Elle  touche  de  trop  près  à  l'organisation  so- 
ciale d'un  peuple  pour  que  le  législateur  où  l'écono- 
miste puissent  s'en  désintéresser;  elle  affecte  trop  vive- 
ment les  préoccupations  politiques  pour  n'être  pas 
exposée  à  devenir  un  instrument  de  parti,  parfois 
même,  à  certaines  heures  de  trouble,  une  arme  impie 
en  vue  d'une  lutte  des  classes. 

Aussi  voyons-nous  se  dérouler  son  histoire,  dans  la 
longue  suite  des  siècles  qui  nous  ont  précédés,  tour  à 
tour  calme  et  violente,  sanglante  et  pacifique,  affectant 
tantôt  un  caractère  exclusivement  professionnel,  tantôt 
alliant  à  la  défense  des  intérêts  corporatifs  des  aspira- 
tions ou  des  revendications  politiques. 

C'est,  en  effet,  une  des  formes  de  la  réglementation 
sociale  du  travail  que  cette  organisation  des  corps  de 
métiers  du  Moyen  Age,  dont  les  statuts  reçoivenMa 
sanction  de  la  puissance  publique  représentée  à  l'ori- 
gine par  le  seigneur  féodal,  et  bientôt,  à  partir  de 
Louis  XI,  par  la  royauté  qui  intervient,  en  vertu  de 
son  droit  de  suzeraineté  et  de  police,  dans  les  règle- 
ments de  l'industrie.  Puis,  lorsque  le  règlement  pro- 
prement dit,  qui  atteint  l'artisan  dans  son  travail  seu- 
lement, se  détache  de  la  corporation  qui  l'obligeait 
dans  sa  vie  toute  entière,  publique  et  privée,  apparait 
un  système  plus  moderne,  celui  de  la  réglementation 
d'Etat,  qui  marque  un  premier  pas  vers  l'unité.  C'est 
l'œuvre  de  Golbert.  poursuivie  par  le  XVIIIe  siècle. 


Mais  notre  société  moderne,  issue  de  la  Révolution 
de  1789,  adopte  un  autre  mode  de  réglementation.  Le 
corps  de  métier,  au  lieu  de  se  borner  à  des  prescrip- 
tions sur  la  durée  de  travail,  sur  l'interdiction  de  tra- 
vailler la  nuit,  les  dimanches  et  fêtes,  ou  autres  ana- 
logues, prescriptions  qui  se  retrouvaient  dans  les  sta- 
tuts de  la  plupart  des  corporations,  s'appliquait  en 
outre  à  réglementer  rigoureusement,  minutieusement, 
la  fabrication  et  la  vente,  à  limiter  la  concurrence,  le 
nombre  et  les  droits  des  artisans,  constituant  ainsi  un 
instrument  de  monopole  et  d'oppression,  en  même 
temps  qu'une  entrave  au  progrès.  Au  contraire,  la 
législation  du  XIX0  siècle  s'en  tient  au  premier  ordre 
d'idées  et  affirme  simplement  le  droit  de  tutelle  qui 
permet  à  l'Etat  d'empêcher  qu'on  ne  puisse  compro- 
mettre la  santé  des  ouvriers  par  un  travail  trop  pro- 
longé ou  exercé  dans  des  conditions  malsaines  ou 
dangereuses.  Aujourd'hui  le  droit  de  travailler  est 
libre,  mais  l'industrie  reste  sous  la  tutelle  de  l'Etat. 

C'est  ce  régime  que  M.  Léonce  Chabrol  étudie  dans 
son  livre,  qui  est  tout  le  contraire  d'un  sec  commen- 
taire d'un  article  de  loi  et  qui  mérite  d'attirer  l'atten- 
tion de  tous  ceux  qui  s'intéressent  à  ces  hautes  ques- 
tions. 

J.  M. 


Informations  Éciomipes  et  Financières 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  Journal  Offi- 
ciel a  publié  le  rendement  des  impôts  indirects  et  mo- 
nopoles de  l'Etat  pour  le  mois  de  septembre  1901.  Ce 
rendement  s'est  élevé  à  la  somme  de  209.946.000  fr., 
soit  une  diminution  de  21.157.500  fr.  sur  les  évalua- 
tions budgétaires  et  de  22.144.700  fr.  sur  les  recettes 
du  mois  de  septembre  1900,  ainsi  qu'il  ressort  du 
tableau  ci-dessous  : 

Différences 


Par  rapport 
aux 
éyal  nations 
budgétaires 


Sur 
le  mois 
deseptem. 
1900 


(En  francs) 

Enregistrement   —    1. 570. 000   +  569.500 

Produits  du  timbre   —      700.500   —  355.500 

Impôt  sur  les  opérations  de 

Bourse   +       29.500   —  51.500 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières   +      153.000   +  220.000 

Douanes  (sucres  et  sels  non 

compris)   —   3.721.000   —  2.228.000 

Contributions  indirectes  (  sucres 

et  sels  non  compris)   —   9.787.1100   —  14.543.000 

Sels   +      287.000   +  298.000 

Sucres   —   4.280.000   —  4.811.000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   —      475.000   —  1.233.100 

Produits  et  revenus  du  do- 
maine de  l'Etat   —      217.100   +  1.022.900 

Produits  divers  et  recettes  d'or- 
dre   —      869.800   —  1.033.000 

Différence  pour  1901. . . .    —  21.157.500   —  22.144.700 

Voici,  maintenant,  la  situation  pour  les  neuf  premiers 
mois  de  l'année  1901,  par  rapport  aux  évaluations  bud:- 
gétaires,  et  ,aux  neuf  premiers  mois  de  l'année  der- 
nière : 

Différences 

Par  rapport         Sur  les 

aux         neuf  premiers 
évaluations  mois 
budgétaires         de  1900 

(En  francs) 

Enregistrement   —   3.465.000   —  24.467.500 

Produits  du  timbre   +    -i. 364. 500   —  442.500 

Impôt  sur  les  opérations  de 
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(En  francs) 

Bourse   —      479. 000  —  636.500 

Taxe  sur  le  revenu  dos  valeurs 

mobilières...   +    5.981.000    +  2.800.500 

Douanes  (sucres  et  sels  non 

compris)   —  18.414.000   —  37.772.000 

Contributions  indirectes  (sucres 

et  sels  non  compris)..   —  48.781.200   —  50.035. 000 

Sels   +    1.6  V».  000    +  580.000 

Sucres   —  88.745.000   —  27.776.000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   +  12.022.400   +  806.200 

Produits  et  revenus  du  do- 
maine de  l'Etat   —   3.834.600   +  2.130.400 

Produits  divers  et  recettes  d'or- 
dre ,  —   2.237.100   —   3.705  900 

Différence  pour  1901. ...    —  91 .344.000  ~139.112.300 

La  situation  des  «  1*"  et  2°  contributions  directes  et 
taxes  assimilées  »  pour  les  huit  premiers  douzièmes 
échus  de  l'année  s'établit  ainsi  : 

Il  y  a  eu  pour  953.276.900  fr.  de  rôles  émis.  Les  huit 
premiers  douzièmes  échus  représentent  686.851.300 
francs  et  les  recouvrements  ont  atteint  718.375.900  fr., 
soit  une  différence  en  plus  aux  recouvrements  de 
81.524.600  fr.  Pour  les  huit  premiers  mois  de  1900,  les 
recouvrements  n'avaient  atteint  que  698.932.400  fr.  Il 
y  a  donc,  pour  1901,  une  différence  en  plus  de  19.443.500 
francs.  Enfin,  pendant  la  même  période,  les  frais  de 
poursuites  sur  les  recouvrements  se  sont  chiffrés  par 
846.900  fr.,  contre  828.100  fr.  pendant  la  même  période 
de  1900.  La  proportion  entre  les  frais  de  poursuite  et 
les  recouvrements  est  donc  de  1.14  pour  mille,  sans 
changement  appréciable  sur  1900. 


La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas.  —  L'action 
de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était  cotée 
1.020  fr.  la  semaine  dernière,  a  clôturé,  hier,  à  972, 
après  avoir  même  fait  900  au  plus  bas. 

Il  ne  s'est  rien  produit,  pensons-nous,  dans  la  situa- 
tion de  cet  Etablissement  qui  puisse  justifier  depareils 
mouvements  :  la  spéculation  baissière  a  simplement 
profité  de  la  suspension  de  paiements  de  l'Etat  brési- 
lien d'Espirito  Santo  pour  attaquer  ces  titres  et  attein- 
dre, par  suite,  les  cours  des  actions  des  autres  Socié- 
tés de  crédit. 

Il  y  a  d'autant  plus  d'exagération  dans  cette  baisse 
que  l'on  ne  peut  encore  considérer  comme  définitive  la 
faillite  de  l'Etat  brésilien.  La  Banque  de  Paris,  et  le 
Gouvernement  français,  ont  fait  immédiatement  toutes 
diligences  auprès  du  Gouvernement  fédéral  pour  ob- 
tenir de  l'Etat  d'Espirito  Santo /une  solution  à  la  ques- 
tion pendante  et  on  est  en-droit  d'espérer  que  cette 
double  intervention  servira  à  quelque  chose. 

Une  autre  conséquence  de  cette  baisse  a  été  le  recul 
des  obligations  de  Minas-Geraès.  Or,  il  ne  saurait  y 
avoir  le  moindre  lien  entre  la  situation  de  ce  dernier 
Etat  et  celle  d'Espirito  Santo. 

Minas-Geraes  est,  en  ce  moment,  dans  une  situation 
financière  satisfaisante,  situation  qui  lui  a  permis  de 
devancer  l'époque  où,  d'ordinaire,  il  envoie  à  Paris  les 
fonds  nécessaires  au  service  de  ses  coupons.  La  Ban- 
que de  Paris  et  des  Pays-Bas  nous  informe,  en  effet, 
que  la  moitié  du  coupon  du  15  janvier  1902  est  déjà 
entre  ses  mains. 

Paire  supporter  aux  obligations  de  Minas-Geraes  les 
conséquences  de  la  suspension  de  paiements  d'Espirito 
Santo,  c'est  commettre  l'erreur  dans  laquelle  on  tom- 
berait si  une  ville  de  France  quelconque  cessant  de 
payer  l'intérêt  de  ses  dettes,  on  en  déduisait  la  faillite 
de  la  Ville  de  Paris. 

Compagnie  Française  des  Métaux.  —  L'exer- 
•  ■]<■<-.  social  1900-1901  de  cette  Société  a  été  clos  le 
30  juin  dernier.  Hien  que  nous  n'ayons  pas  sous  les 
yeux  les  comptes  qui  seront  présentés  à  la  prochaine 
oblée  générale  annuelle,  nous  pouvons  dire  que 
le  dividende  sera  fixé  à  22  fr.  50,  comme  pour  l'exer- 


cice précédent.  A  ce  propos,  rappelons  les  répartitions 
auxquelles  il  a  été  procédé  depuis  la  constitution  de  la 
Société  : 

Dividendes  Cours  moyen 

par  an  de» 

Exercices                 —  actions 

—                  Francs  — 

1892-  1893                         37  50  454  92 

1893-  1894                         rien  420  80 

1894-  1895                        12   »  435  57 

1895-  1.890                         30    »  487  » 

1896-  1897                        £0   »  503  64 

1897-  1898                        30   >.  507  37 

1898-  1899                         10    ,,  494  80 

18994900                      22  50  483  47 

Cours  actuel,  435 

En  attendant  les  renseignements  que  contiendra  le 
rapport  du  Conseil  d'administration,  nous  croyons 
pouvoir  avancer  que  le  montant  du  chiffre  d'affaires  de 
la  Société  s'est  très  bien  maintenu  pendant  le  dernier 
exercice,  malgré  la  crise  de  l'industrie  métallurgique, 
et  que  le  dividende  a  été  obtenu  sans  que  les  sommes 
destinées  aux  prévisions  et  les  réserves  aient  été  dimi- 
nuées. C'est  ainsi  que  les  amortissements  seraient 
dotés  d'un  montant  de  600.000  fr.,  supérieur  à  celui 
fixé  en  fin  d'exercice  1899-1900,"  qui  ne  s'était  élevé  qu'à 
579.00U  francs. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux  n'a  donc  pas  eu 
réellement  à  souffrir  de  la  situation  qui  est  faite  à 
l'industrie  des  métaux.  Il  est  vrai  que  s'il  en  est  ainsi, 
c'est  grâce  aux  réserves  qu'elle  a  constituées  anté- 
rieurement, et  dans  lesquelles  figuraient,  au  30  juin 
1900,  pour  6.362.000  francs,  les  provisions  régulatrices 
de  la  valeur  des  cuivres  et  des  métaux.  Rappelons  que 
ces  provisions  ont  été  constituées  non  pas  au  moyen 
des  sommes  prélevées  sur  les  bénéfices  réalisés,  niais 
bien  avec  les  plus-values  annuelles  du  stock  des  cui- 
vres qui  font  partie  intégrante  du  matériel  des  usines, 
et  qu'elles  sont  représentées  par  ces  cuivres  eux-mêmes. 
Ces  provisions  sont  donc  un  compte  qui  totalise,  pen- 
dant les  périodes  de  hausse,  les  plus-values  du  stock 
de  cuivre  en  fin  d'exercice  et  qui,  pendant  les  périodes 
de  baisse,  sert  à  compenser  les  moins-values.  En  un 
mot,  c'est  un  compte  qui  «  joue  »  constamment  pour 
l'évaluation  du  stock,  et  qui,  naturellement,  a  dû  jouer 
encore  cette  année. 

Grande  Distillerie  Cusenier.  —  Les  actionnaires 
de  cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
annuelle  pour  le  14  courant,  afin  de  prendre  connais- 
sance des  comptes  de  l'exercice  1900-1901  qui  a  pris 
fin  le  30  juin  dernier. 

En  dépit  des  droits  dont  est  frappé  maintenant  l'al- 
cool, le  chiffre  d'affaires  de  cette  entreprise  a  augmenté 
au  cours  du  dernier  exercice.  Toutefois  les  bénéfices 
nets  sont  restés  stationnaires.  Ils  s'élèvent,  en  effet,  à 
1.066.373  francs,  contre  1.071.524  francs  l'année  précé- 
dente. 

Tout  comme  pour  les  cinq  exercices  précédents,  le 
dividende  qui  sera  proposé  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration sera  de  17  fr.  50  par  action,  plus  l'intérêt  sta- 
tutaire de  5  0/0  sur  le  capital,  soit,  en  tout,  42  fr.  50 
par  action.  Voici  quels  ont  été  les  dividendes  pendant 
les  dix  derniers  exercices  : 


Dividendes 

Cours  moyen 

par  an 

des 

Exercices 

Années 

actions 

Francs 

1891-1892 

35  » 

1891,.  . 

543  42 

40  » 

1892 

587  95 

1893-1894 

40  » 

1893 

768  36 

40  » 

1894 

814  19 

1895-1896  

42  50 

1895 

756  22 

1896-1897 

42  50 

1890 

798  80 

1897-1898 

42  50 

1897 

806  37 

42  50 

1898 

!»8  41 

1899-1900  

42  50 

892  84 

1900-1901  .  . 

42  50 

1900     , , . 

893  26 

Cours  actuel, 

740 

Faisons  observer  que  cette  Société,  constituée  en 
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1879  au  capital  de  G  millions  de  francs,  divisé  en  12.000 
actions  de  500  francs,  a  porté  ce  capital  à  10  millions 
de  francs  en  1896}  au  moyen  de  la  Téation  de  8.090 
actions  nouvelles,  qui  ont  été  émises  à  5G01Ï. 

Dans  leur  rapport,  les  Commissaires  font,  remarquer, 
en  parlant  du  compte  de  profits  et  pertes,  que  les  coin- 
missions  et  créances  éventuelles  sont  en  augmentation 
d'ensemble  77.380  fr.  90;  les  premières  se  sont  éle- 
vées proportionnellement  avec  les  affaires  dont  une 
partie,  celle  de  l'étranger,  exige  un  taux  de  commis- 
sion plus  élevé.  Quant  aux  créances  éventuelles,  leur 
montant,  qui  est  d'ailleurs  inférieur  à  certains  exer- 
cices précédents  où  le  chiffre  des  affaires  était  inoindre, 
s'explique  par  le  léger  snreroît  de  risques  encourus 
pendant  l'Exposition. 

Par  contre,  il  est  intéressant  de  relever  que  les  frais 
généraux  divers  et  les  appointements  du  personnel 
sont  en  diminution  de  32.(580  francs,  quoique  les  di- 
verses dépenses  pour  travaux  et  matériel  et  l'augmen- 
tation du  combustible,  aient  occasionné  aux  usines  une 
charge  supplémentaire.  D'ailleurs,  le  Conseil  exerce  un 
contrôle  sévère  sur  les  dépenses  spéciales  de  frais  gé- 
néraux qu'il  s'efforce  de  modérer  autant  que  les  affaires 
le  permettent. 

Au  crédit  du  compte  de  profits  et  pertes,  les  béné 
fices  sur  ventes  de  marchandises  sont  en  augmentation 
de  G4.983  fr.  10  sur  l'année  dernière,  tandis  que,  pour 
des  causes  multiples,  les  intérêts  et  divers  sont  un  peu 
moins  élevés  que  précédemment  sans  qu'il  y  ait  lieu 
de  faire  une  remarque  spéciale. 

Nous  aurons  certainement  occasion  de  revenir  sur 
cette  entreprise  après  l'assemblée  générale,  et,  lorsque 
nous  aurons  sous  les  yeux  le  rapport  du  Conseil  d'ad- 
ministration. 


La  Suspension  de  Paiement  de  Costa- Rica. —Le 

Council  of  Foreign  Bondholders,  de  Londres,  a  publié, 
à  la  date  du  26  septembre  dernier,  la  note  suivante  : 

«  L'agent  du  Gouvernement  de  Costa-Rica  a  informé  le  Coun- 
cil of  Foreign  Bondholders,  qu'il  a  reçu  du  Ministre  des 
Finances  de  cette  République  une  lettre  exprimant  les  re- 
grets éprouvés  par  le  Gouvernement  de  se  trouver  dans  l'im- 
possibilité de  faire  face  au  service  de  la  dette  pour  le  1"  oc- 
tobre prochain.  Le  Ministre  constate  que  le  pays  traverse 
une  grave  crise  économique  provoquée  principalement  par  la 
baisse  continuelle  du  prix  du  café,  qui  constitue  la  principale 
source  de  richesse  de  la  République,  que  le  Gouvernement  a 
fait  tous  ses  efforts  pour  se  procurer  l'argent  nécessaire  au 
prochain  coupon,  mais  qu'il  n'a  pu  y  arriver. 

«  Il  demande  aux  porteurs  de  lui  accorder  un  délai  sur 
les  bases  suivantes  :  1°  le  paiement  des  quatre  prochains 
coupons,  du  1er  octobre  de  cette  année  au  1"  avril  1903  inclus, 
sera  suspendu  :  2°  ces  coupons  seront  payés  de  1903  à  1907, 
par  dixième,  aux  époques  de  versements  où  chaque  coupon 
vient  à  échéance  à  dater  du  1"  octobre  1903,  date  de  la  re- 
prise du  service. 

«  Le  Comité'  des  porteurs  de  Costa-Rica  se  réunira  le  2  oc- 
tobre pour  examiner  ces  propositions.  » 

Dans  la  réunion  qu'il  a  tenue,  le  Comité  des  porteurs 
de  titres  de  Costa-Rica  a  décidé  qu'il  lui  était  impos- 
sible de  recommander  aux  porteurs  de  titres  d'accepter 
les  propositions  qui  leur  ont  été  faites. 

Ce  n'est  pas  la  première  fois  que  le  Gouvernement 
de  Costa-Rica  se  trouve  en  discussion  avec  ses  créan- 
ciers :  les  deux  emprunts  conclus  en  1871  et  en  1872 
virent,  dès  1874,  leur  service  arrêté,  et  ce  ne  fut  (m'en 
1885  qu'un  arrangement  put  intervenir;  en  1895,  lo 
service  de  la  dette  reconstituée  fut  de  nouveau  sus- 
pendu et  c'est  l'arrangement  adopté  en  1897  qui  est 
resté  en  vigueur  jusqu'au  mois  dernier. 

D'après  cet  arrangement,  la  dette  de  Costa-Rica  était 
divisée  en  deux  séries. 

Francs 

Obligations  série  A  3  0/0   13.120.000 

~—         —     R  2  1/2    30. 87."). 000 

Soit  un  total  de   50. 000. 000 

L'arrangement  convenait  que  l'intérêt  de  la  série  A 
serait  réduit  à  3  0/0,  et  celui  de  la  série  B  à  2  1,2  0/0. 
Les  cinq  coupons  impayés  furent  consolidés  en  certifi- 


cats à  raison  de  40  0  0  de  leur  valeur  nominale,  soit 
ensemble  2.500.000  fr.  qui  devaient  être  amortis  en 
vingt  années  par  des  tirages  semestriels  pour  au  moins 
125.000  fr.  par  an.  A  partir  de  1917,  une  somme  de 
250.000  fr.  par  an  aurait  été  appliquée  au  rachat  de 
titres  de  la  dette  extérieure  par  soumissions  cache- 
tées. 

Depuis  le  1er  août  1897,  cet  arrangement  avait  été 
fidèlement  exécuté  et  l'on  voit  que  le  Gouvernement 
de  Costa-Rica  invoque  aujourd'hui  la  crise  provoquée 
par  la  baisse  du  prix  du  café  pour  expliquer  sa  sus- 
pension de  paiement.  Nous  constatons,  en  effet,  que 
ce  produit  représente  les  G0  0/0  des  exportations.  En 
1899,  ces  dernières  se  sont  élevées  à  4.929.954  colons- 
or  et  les  sorties  de  cafés  entraiont  dans  ce  chiffre 
pour  2.943.190  colons-or. 

Compagnie  de  Rio-Tinto.  —  Le  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Compagnie  de  Rio-Tinlo  a,  dans  sa 
séance  du  3  courant,  décidé  lu  répartition  d'un  acompte 
de  dividende  de  35  shillings  (environ  44  l'r.  10)  pour 
l'exercice  en  cours. 

Le  rapport  envoyé  à  ce  sujet  aux  actionnaires  par 
M.  Kcswick,  président  de  la;  Compagnie,  s'exprime 
textuellement  ainsi  : 

«  Messieurs, 

«  Vos  directeurs  ont  le  plaisir  do  vous  présenter,  comme 
d'usage,  un  court  rapport  intérimaire  sur  les  opérations  de  la 
Compagnie  durant  l'exercice  en  cours. 

«  Les  livraisons  de  pyrites,  tant  sur  le  continent  que  dans 
les  Etats-Unis  d'Amérique,  se  présentent  à  peu  de  chose  près 
dans  les  mêmes  conditions  que  l'année  dernière,  tandis  que 
la  consommation  dans  le  Royaume-Uni  semble  s'être  ralentie, 
le  commerce  de  la  soude  ayant  été  plutôt  faible. 

«  Les  ventes  de  minerais  sulfureux  qui  ne  contiennent  pas 
do  cuivre,  et  sur  la  consommation  de  laquelle  nous  avions 
attiré  votre  attention  dans  notre  dernier  rapport,  sont  allées 
toujours  en  augmentant,  et  les  démandes  continuent. 

«  Les  cuivres  raffinés  do  la  Compagnie  ont  été  plus  de- 
mandés, bien  gu  à  des  prix  plutôt,  inférieurs  qu'en  1900,  et  le 
tounage  extrait  à  la  mine  Cwavon^  cette  année,  promet  de 
dépasser  la  production  de  l'année  précédente,,  tandis  que  sa 
qualité  reste  excellente. 

«  Le  prix  moyen  de  la  marque  G.  M.  R.  durant  les  der- 
niers neuL  mois,  a  été  de  41iv.  st.  13  sh.  5  <l.  au-dessous  de 
celui  de  toute  l'aunée  dernière. 

«  Vos  directeurs  ont  maintenant  le  plaisir  d'annoncer,  à 
valoir  sur  les  bénéfices  estimés  pour  l'année  en  cours,  un  di- 
vidende, pour  les  six  mois  terminés  le  30  juin  dernier,  de 
2  shillings  et  6  pence  par  action,  moins  l'income-tax  sur  les 
actions  de  préférence  de  5  0/0,  et  un  dividende  provisoire  de 
35  shillings  par  action,  exempt  de  l'income-tax,  sur  les 
titres  ordinaires,  tous  deux  payables  le  l'v  novembre  pro- 
chain. 

«  Le  registre  des  transferts  sera  clos  du  samedi  19  courant 
inclus  au  jeudi  31  courant  inclus.  Les  coupons  d'actions  à 
présenter  portent  le  n°  9,  tant  pour  les  actions  de  préférence 
que  pour  les  actions  ordinaires.  » 

Rappelons  les  acomptes  et  soldes  de  dividendes  qui 
ont  été  payés  pour  les  quatre  exercices  précédents  : 

Acompte  Solde 
payé         payé  Dividende 
Exercices         en  novembre   en  mai,  total 

sh.  p.  sb.p.  sh.p. 

1897   20/.  20/.  50/. 

1898   '20/.  '27/C,  47/G 

1899    35/'.  45/.  S0/. 

1900    40/.  45/.  85/. 

Ainsi  qu'on  le  voit,  l'acompte  do  dividende,  pour 
l'exercice  1901,  est  inférieur  de  5  sbillings,  environ 
6  fr.  30,  à  celui  proclamé,  l'année  dernière  à  la  même 
époque  pour  l'exercice  1900. 


Société  des  Plaques  et  Papiers  photographi- 
ques (A.  Lumière  et  ses  Êls).  —  Dans  nos  «  Infor- 
mations Economiques  et  Financières  »  du  20  septembre, 


nous  avons  indiqué  les  résultats  que  cette  Société  avait 
obtenus  pendant,  l'exercice  1900-1901,  et  la  répartition 
des  bénéfices  qui  serait  proposée  parleConseil  d'admi- 
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nistration  à  l'assemblée  générale  des  actionnaires  «lu 
27  septembre.  Cette  assemblée  ayant  approuvé  les 
comptes  et  le  bilan  qui  lui  étaient  présentés,  de  même 
que  les  propositions  qui  lui  étaient  faites,  les  profits  de 
l'exercice  1900-1901  ont  été  répartis  ainsi  : 

Francs 

Prélèvement  de  prévoyance  :  amortissement  do 
la  nouvelle  usine,  pour  solde   300.000  » 

Amortissement  sur  le  matériel   44.857  07 

Amortissement  des  installations  nouvelles , 
pour  solde   22.7'i2  00 

Amortissement  des  comptes  Exposition  de  1900. 
pour  solde   28.802  50 

Ensemble  des  prélèvements  de  prévoyance.  396.401  02 
Prélèvement  pour  un  compte  de  prévision   1.290.000  » 

Total  des  prélèvements  de  prévoyance...  1.G86.4G1  02 
Dividendes  : 

5  0/0  aux  administrateurs   85.783  17 

25  0/0  â  la  Direction   428.915  33 

70  0/0  aux  actionnaires   1.200.904  31 

Total   3.402.424  93 

Le  dividende  a  donc  été  fixé  à  40 francs  par  cinquième 
d'action,  égal  à  celui  qui  avait  été  réparti  pour  l'exer- 
cice 1899-1900. 

Des  explications  fournies,  il  ressort  que  le  traité 
avec  la  Lumière  Norlk  American  C°  permet  à  la  So- 
ciété d'exporter  sonémulsion  dans  l'Amérique  du  Nord 
et  dans  le  Canada.  Jusqu'ici,  elle  n'avait  pu  traiter 
aucune  affaire  avec  ces  contrées,  à  cause  de  l'existence 
du  droit  prohibitif. 

Le  chiffre  d'affaires  qui,  pendant  l'année  de  l'Expo- 
sition, avait  subi  une  légère  stagnation,  a  repris  sa 
marche  progressive. 

Les  ventes  en  plaques  sensibles  ont  passé  de  'i  mil- 
lions 997.085  fr.  05  à  5.318.695  fr.  15. 

Cette  augmentation  de  316. 010  fr.  10  sur  le  principal 
produit  est  intéressante  à  constater,  surtout  si  l'on 
considère  que  pendant  l'exercice,  les  Directeurs  n'ont 
pas  eu  à  leur  disposition  tout  le  verre  qui  leur  était 
nécessaire  pour  remplir  les  commandes.  Beaucoup  sont 
encore  en  souffrance.  La  question  du  verre  se  présente 
mieux  maintenant,  et  on  a  tout  lieu  de  croire  que  les 
approvisionnements  reprendront  bientôt  leurs  cours 
normal. 

Les  ventes  des  autres  produits,  dans  leur  ensemble, 
sont  restées  à  peu  près  ce  qu'elles  étaient.  Toutefois, 
il  faut  signaler  que  les  ventes  au  chapitre  du  <<  Ciné- 
matographe »  sont  en  diminution  d'environ  145.000  fr., 
et  que  dans  l'avenir  elles  continueront  à  baisser,  puis- 
qu'elles n'engloberont  plus  la  vente  des  pellicules,  ré- 
servée par  un  nouveau  traité  à  la  Société  des  Pellicules 
Françaises.  Ce  déplacement  du  chiffre  de  vente  sera, 
paraît-il,  sans  préjudice  pour  la  Société,  puisqu'elle 
trouvera  une  compensation  bénéficiaire  dans  la  vente 
do  l'émulsion. 

Parmi  les  chapitres  dont  le  Conseil  a  proposé  l'amor- 
tissement, il  en  est  un  qui  n'avait  jamais  liguré  sur  les 
situations  précédentes  et  qui  semble  appelé  à  jouer  un 
rôle  important  dans  les  résultats  à  venir  de  la  Société; 
c'est  le  «  Photorama».  Cette  invention  est  due  à  MM.  Au- 
guste et  J/Ouis  Lumière,  et  elle  aurait  pu  rester  leur 
propriété  personnelle,  puisqu'elle  est  étrangère  à  l'in- 
dustrie qui  fait  la  base  de  la  Société.  Mais  ces  Mes- 
sieurs, en  abandonnant  le  «  Photorama  »  à  la  Société, 
n'ont  pas  voulu  modifier  en  1901  les  conditions  géné- 
reuses qu'ils  lui  firent  en  1895-90  pour  le  Cinémato- 
graphe. 

Fn  résumé,  le  rapport  dit  que  la  Sociélé  n'a  jamais 
eu  de  meilleurs  éléments  que  ceux  dont  elle  dispose  en 
cé  moment.  Ses  productions  anciennes  se  perfection- 
nent et  se  développent  toujours  ;  quant  aux  nouvelles 
qui  vont  être  lancées,  les  Directeurs  estiment  qu'elles 
ne  peuvent  qu'augmenter  les  résultats  obtenus  par  le 
I  •   

Le  Conflit  franco-turc.  —  Un  télégramme  de  Cons- 
tantinople  annonce  que  le  Conseil  des  Ministres  a  déli- 
béré lundi  dernier  au  sujet  des  affaires  françaises,  mais 
il  n'a  pri'-  aucune  décision. 


Après  cette  séance,  le  Sultan  aurait  réuni  au  palais 
la  Commission  ministérielle  et,  l'après-midi,  Tevfik 
pacha  aurait  rendu  visite  à  M.  Zinovief,  ambassadeur 
de  Itussic,  pour  demander  les  bons  offices  de  la  Russie. 

Aucune  décision  n'aurait  été  prise;  mais  on  cherche- 
rait une  combinaison  avec  la  Banque  (Hlomane,  qui 
est  créancière  de  M.  Lorando,  pour  faire  le  paiement 
exigé  par  la  France. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

3  oct.  10  oct. 

Or   2.369.364.635   2  357.606  584 

Argent.. .   1.112.261-918  1. 100. 998. 843 

3.481  626.573  3.458.605.427 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 

r>   »  ».  m.  n    •„  (  Effets  Paris  

Portefeuille  Pans  j  Effets  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Pal  is  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rpeprves  (  Loi  du  11  mai  1834  

^KfnL.L  \  Ex-banques  département., 
mobilières  |  Loi  du7j  juill   

Réserve  immobilières  de  la  Banque.... 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d?  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divë'rs  

Total  


3  oct. 


3-481.626  573 


88.693 
178  852  514 


422  589. 316 
5-667.000 
8. 151. 400 
213. 732. 932 
281  128  042 
180.000-000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.302 
100.000.000 
4.000.000 
19. 992. 217 

3.769.772 
8.407.444 
45. 343. 083 


5.068  962  062 


182 
8 
10 
2 
9 
4 
8 

.113 

38 

10. 

78 
409 

81. 
2 
5 
1 

103 


.500.000 
002.313 
000.000 
980.750 
125.000 
000-000 
4(17.4» 
167  776 
366.384 
583.588 
520. 102 
082.597 
959  202 
378  728 
348.327 
228.039 
311.814 


5.068.962.062 


10  Oct. 


3.458.605.427 


59.523 
178.572.761 


307.618.680 
5-905. 000 
5-772.400 
205.338.961 
248.064.913 
180. 000. 000 
10-000. 000 
2.980-750 
99-625  317 
100.000-000 
4  000.000 
19.993.6% 

3  837- 976 
8-407.444 
44.896.951 


4.923  679.803 


182.500-000 
8-002. 313 
10. 000- 000 
2. 980- 750 
9. 125. 000 
4.000.000 
8.407-444 
4. 070. 600. m 
26.119.795 
10.726.855 
84.747.171 
375.392.297 
66.690.636 
2.264.336 
5.811.780 
1.228.039 
55.082.578 


923.679.803 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


14  oct. 

13  oct. 

12  oc:. 

il  oct. 

10  oct. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.720.4 

3.695.7 

3  872.8 

4.042.2 

4. 070.6 

Encaisse  

3.168-1 

3.079.4 

3.077.8 

3.404  7 

3.458.6 

Portefeuille  

753.5 

775.5 

826-4 

736.8 

486.2 

Avances  aux  partie. 

385  6 

411.5 

474-0 

515.7 

493.4 

—      à  l'Etat.... 

140-0 

180.0 

180-0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

225.8 

301.2 

235.9 

319.0 

84.7 

—  partie. 

462. 2 

414.7 

419-0 

446.2 

442.1 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

1  %  0/00 

6  y,  o/oo 

4  0/00 

pair 

i  y,  o/oo 

Bénéfices  nets  

1.422.2 

1.647.9 

4.206.9 

3.600.7 

1.973.8 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  10  octobre,  les  titres  ci-après  <lo  la  Compagnie 
des  Chemins  de  fer  du  Nord  de  l'Espagne,  savoir  : 
Obligations  Nord  de  l'Espagne,  lr",  2e,  3%  4«  et  5*  séries; 

—  Pampelùne  spéciales; 

—  Barcelone  priorité: 

—  Asturies,  1",  2"  et  8°  hypothèques; 

—  Ségovie  à  Médina  (au  comptant)  ; 
Actions  Lerida-lteus-Tarragone, 

qui  étaient  inscrits  à  la  Cote  sous  deux  rubriques  distinctes, 
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ne  so  négocient  plus  que  sous  une  seule  rubrique;  les  livrai? 
sons  s'effectueront  indistinctement  en  titres  estampillés  ou 
non  estampillés  de  l'adhésion  au  convenio. 


Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  titres  de  rente 
italienne  3  0/0  pourront  circuler  sans  être  munis  de  coupons. 


Depuis  le  7  octobre,  les  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  1880  ne  sont  plus  négociables  qu'en  titres  munis  de 
coupons. 


La  Campagne  soyeuse  1900-1901.  —  Nous  emprun- 
tons le  résumé  suivant  de  la  campagne  soyeuse  1900-1901  aux 
tableaux  établis  par  la  Commission  de  statistique  de  l'Asso- 
ciation zurichoise  de  l'industrie  de  la  soie  : 

Campagnes 

1898-1899     1899-1900  1900-1901 

(En  kilogrammes) 

Existences  totales  au  1er 

juillet  1900    775.600       536  800  1.064.500 

Nouvelle  production          14.4;i0.000   16.767.000  16.148.000 

Total  des  diponibilités    15. '205. 000   17.308.800  17.312.500 

Consommation  pendant 

la  campagne   14.068.800  16.139.300  15.793.200 

Existences  totales  au  30 

'    juin  1901   536.800  1.164.500  1.519.300 

Totaux   15.205.600   17. 303.800  17.312.500 


Répartition  par  pays  de  destination 

Asie                                   470.500  027.400  i.  020. 100 

Amérique                          4.051.400  4.647.700  3.908.300 

Europe                           10.146.900  10.864.200  10.861.800 

Mouvement  des  Conditions  européennes 
Kilogrammes   22.579.008   21.188.006  20.583.801 

Il  est  bon  de  constater  l'augmentation  continue  du  trafic 
avec  les  p.Tts  asiatiques,  surtout  de  celui  de  Shanghaï  avec 
les  Indes,  la  Syrie'  et  le  Japon. 


La  Production  de  Manganèse  du  Monde.  —  Par  suite 
de  l'emploi  toujours  plus  étendu  du  manganèse  dans  la  mé- 
tallurgie du  fer,  on  exploite  plus  qu'autrefois  les  importants 
gisements  que  l'on  connaît  de  ce  métal.  Tandis  qu'autrefois 
l'Espagne,  l'Allemagne  (Tharinge  et  liesse)  et  l'Autriche- 
Hongric  (Moravie)  sulîisaient  à  alimenter  le  marché,  c'est  la 
Russie  qui  est  devenue  le  centre  principal  de  production. 

En  1899,  on  a  extrait  800.000  tonnes  de  minerais  de  manga- 
nèse, dont  400.000  tonnes  en  Russie,  140.000  tonnes  en  Es- 
pagne et  en  Portugal,  77.000  tonnes  aux  Indes,  62.000  tonnes 
au  Brésil  et  59.000  tonnes  en  Allemagne. 

Les  gisements  du  Brésil  ne  sont  que  partiellement  exploi- 
tés. On  n'exploite  que  les  mines  de  Uueluz,  Miguel,  Burnier 
et  Gaudarella  dans  l'Etat  do  Minas-Geraès;  elles  fournissent, 
en  grande  quantité,  de  la  manganite  et  de  la  pyrolusite  de  très 
bonne  qualité.  La  mine  Usina  Wigg  (Miguel  Burnier)  ren- 
ferme environ  2.C00.000  de  tonnes  de  minerais  faciles  à  exploi- 
ter. En  d'autres  endroits,  le  minerai  est  do  valeur  moindre 
parce  qu'il  renferme  du  phosphore  ou  est  mélangé  de  houille 
ou  de  matières  terreuses. 

Le  Chili  a  exporté,  surtout  en  Angleterre,  23.000  tonnes  de 
manganèse,  et,  au  cours  des  dix  dernières  années  367.000 
tonnes. 

L'Allemagne  et  la  Belgique  comptent  encore  des  gisements 
inexploités.  Ce  dernier  pays  a  produit,  en  1899,  16.440  tonnes 
de  minerai. 

La  Suède,  pendant  celte  même  année,  a  extrait  2.358  tonnes 
do  minerai  et  363.000  tonnes  de  pyrolusite.  Les  moyens  de 
communication  y  sont  assez  difficiles,  ce  qui  gêne  le  dévelop- 
pement de  cette  industrie. 

Il  est  probable  qu'à  Farenir  les  Etats-Unis  seront  alimentés 
par  Cuba.  En  effet,  la  seule  province  de  Santiago  compte 
88  mines  de  manganèse  sur  une  surface  de  4.015  hectares.  De 
1890  à  1893,  Cuba  a  exporté  aux  Etats-Unis  02.601  tonnes  de 
minerai.  La  guerre  avec  l'Espagne  interrompit  ce  commerce 
en  1894;  en  1895  et  1896,  l'exportation  n'a  pas  dépassé  750 
tonnes.  A  la  fin  de  la  guerre,  plusieurs  mines  ont  été  rache- 
tées par  des  industriels  américains  et  seront  probablement, 
sous  peu,  remises  en  exploitation. 

Il  existe  beaucoup  de  gisements  encore  intacts  dans  les 
colonies  britanniques,  ("est  ainsi  que  dans  les  Nouvelles- 


Galles  du  Sud,  on  trouve  des  minerais  à  très  haute  teneur  en 
métal.  Leur  extraction  ne  sera  cependant  rémunératrice  que 
si  on  leur  trouve  un  débouché  ou  si  l'on  créée  une  industrie 
indigène  utilisant  le  manganèse. 


Compagnie  Lyonnaise  de  Tramways.  —  L'assemblée 
générale  des  actionnaires  de  la  Compagnie  Lyonnaise  de 
Tramways,  tenue  à  Lyon,  n'a  pu  délibérer  valablement  par 
suite  du  nombre  insuffisant  des  actions  déposées.  Elle  a  ce- 
pendant émis  un  vœu  approuvant  l'apport  à  un  groupe  belge 
de  tous  ses  droits  de  concession  et  d'exploitation  de  son  ma- 
tériel et  de  ses  usines,  le  tout  moyennant  un  paiement  de 
3  millions  de  francs,  dont  1.800.000 fr.  en  espèces  cl  1  million 
200.000  francs  en  actions  d'une  nouvelle  Société  à  constituer 
au  capital  de  5  millions  de  francs. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  10  au  16  septembre  1901  (31"  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


uj 

<D  fi 

Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

1! 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

is- 

p'  1901 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2.916 

1.147 

1.274 

33.689 

31.058 

368 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.211 

10310 

10970  309.740 

322.060 

12  320 

—  Chemins  Algériens 

513 

256 

234 

6.886 

6.197 

+ 

689 

Nord  

3.765 

4. 917 

5.697 

157.427 

171.292 

13.865 

5.679 

3.959 

4.574 

124. 600 

131.752 

7.152 

Orléans  

7.036 

5  133 

5-246 

154  479 

156  862 

2  383 

Est  

4.862 

3.762 

4.502 

124.0CW 

132  407 

8.308 

Midi  

3.541 

2  604 

2.572 

75.347 

77.187 

1.840 

Du  17  au  23 

septembre  1901  (38e  semaine) 

Est-Algérien  

898 

192 

174 

5  389 

4-760 

+ 

629 

Bône-Guelma  

1.137 

190 

207 

6  385 

5  864 

+ 

521 

Ouest-Algérien  

296 

68 

64 

2.417 

2  125 

+ 

291 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

117 

89 

2.763 

2.774 

11 

101 

36 

36 

1.045 

1.022 

22 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


Nous  faisions  remarquer,  il  y  a  huit  jours,  «rue  la 
Bourso  clôturait  en  reprise  sur  les  titres  qui  avaient 
été  le  plus  malmenés  dans  ces  temps  derniers.  Malheu- 
reusement, cette  reprise  n'a  pas  persisté  et,  de  nouveau, 
on  a  ea  à  constater  des  reculs  parfois  sensibles.  Cepen- 
dant, on  reste  plus  calme  au  dernier  moment,  mais  la 
tendance  générale  est  indécise. 

\  -fa  Nos  Rentes  Françaises  ont  été  très  calmes. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  finissait  à  101  fr.  à  terme 
et  au  comptant,  clôture,  respectivement,  à  100  fr.  92  1/2 
et  100  fr.  87  1/2;  Rente  3  1/2  0/0,  101  fr.  80  au  comp- 
tant, contre  101  fr.  75,  et  101  fr.  90  à  terme,  sans  chan- 
gement. Rente  3  0/0  Amortissable,  99  fr.  50  au  comp- 
tant, comme  il  y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  que  nous  laissions  à 
493  fr.  75,  finissent  à  488  fr.  ex-coupon;  Emprunt 

2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin, 
82  55,  contre  83  25  ;  Emprunt  de  Madagascar,  délaissé  ; 
Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine,  500,  contre  498, 

i(  Les  Obligations  ck  la  Ville  de  Paris  sont  tou- 
jours actives. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  restaient  à  550  fr., 
finissent  à  551;  Obligations  3  0/0  1869,  435;  Obligations 

3  0/0  1871,  409  fr.,  en  avance  de  1  fr.;  Obligations 

4  0/0  1875,  569  fr.,  contre  568  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
197ê,  568  fr.,  sans  changement  appréciable. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  finissent  au 
même  cours  de  366;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896, 
963  fr.,  en  moins-value  de  2fr.  ;  Obligations  2  010  1898, 
412  50,  contre  414;  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt 
du  Métropolitain),  422  fr., 

+  je  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
étaient  montées  à  3.780  fr.  à  terme  et  à  3.795  fr.  au 
comptant,  s'inscrivent,  sur  ces  deux  marchés,  à  3.800 
francs  et  à  3.790  fr. 
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Pour  les  seize  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  1.973.804  fr.  67. 

it  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
restaient  à  676  fr.  à  terme  et  à  680  fr.  au  comptant, 
cotent  677  fr.  et  676  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  n'ont  pas 
beaucoup  varié  d'une  semaine  à  l'autre.  D'ailleurs,  les 
garanties  de  premier  ordre  dont  ces  titres  sont  entou- 
rés les  mettent  à  l'abri  de  tout  mouvement  de  réaction, 
quel  que  soit  son  importance.  Les  capitaux  de  place- 
ment no  l'ignorent  pas,  et  c'est  pourquoi  ils  recher- 
chent de  préférence  ces  valeurs  avec  lesquelles  ils  ne 
courent  aucun  risque,  tout  en  jouissant  d'avantages 
sérieux,  notamment  du  côté  des  lots. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  finis- 
sent à  470  fr.,  contre  475  fr.  50  ;  Obligations  Foncières 

1879,  fermes  à  504  fr.  50;   Obligations  Communales 

1880,  500  francs,  contre  499  francs. 

Les  Obligations  Foncières  1883  restent  à  442  francs  ; 
Obligations  Foncières  2  8  0  0/0  1883  ,  458  francs,  ex- 
coupon. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  se  re- 
trouvent à  395  fr.  75,  ex-coupon  ;  Obligations  Commu- 
nales 1892  2  80  0/0,  au  même  cours  de  454  fr.  50; 
Obligations  Foncières  2  8  0  0/0  1895  ,  463  fr.,  sans 
changement;  Obligations  Communales  2  60  0/0  1899, 
460  fr.  ;  Obligations  3  75  0/O  1899,  509  francs,  contre 
506  francs. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Cré- 
dit sont  plus  lourdes. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  est  revenue 
un  moment  de  1.020  fr.  à  960  fr.  ;  elle  reste  à  972  fr. 
Comptoir  National  d'Escompte,  561  fr.  à  terme,  contre 
568  fr.  et  563  fr.  au  comptant,  contre  570  fr. 

La  Société  Générale,  que  nous  laissions  à  615  fr., 
s'inscrit  à  605  fr.,  ex-coupon. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  à  978  fr.  à  terme  et  à  975  fr. 
au  comptant.  Il  restait,  jeudi  dernier,  sur  ces  deux 
marchés,  à  990  fr.  et  à  992  fr. 

Le  Crédit  Industriel  el  Commercial,  est  à  603  fr., 
comme  la  semaine  dernière. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  reste  à  302  fr., 
en  moins-value  de  5  fr.  ;  Banque  Française  de  V Afri- 
que du  Sud,  63  fr.,  contre  65  fr.  50;  Compagnie  Fran 
çaise  des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  90  fr.,  en  moins- 
value  de  4  fr.  Les  actionnaires  de  cette  Société  doivent 
se  réunir  aujourd'hui  en  assemblée  générale  extraor- 
dinaire, pour  :  1°  vérifier  et  reconnaître  la  sincérité  de 
la  déclaration  de  souscription  et  de  versement  concer- 
nant une  augmentation  de  capital  de  17.500.000  fr.  re- 
présentés par  175.000  actions  de  100  fr.  chacune,  pour 
porter  le  capital  à  30.0i  0.000  de  francs  ;  2°  nommer  un 
ou  plusieurs  commissaires  en  conformité  des  disposi- 
tions des  articles  4  et  24  de  la  loi  du  24  juillet  1867,  et. 
3°  ratifier  la  nomination  d'administrateurs. 

La  Banque  de  l'Algérie  a  repris  de  850  fr.  à  890  fr.  ; 
Obligations  de  A00  francs  de  la  Société  des  Immeu- 
bles de  France,  122  fr.,  contre  123  fr.  ;  Obligations  de 
475  francs,  142  fr.  50  ;  Banque  Spéciale  des  Valeurs 
Industrielles,  53  fr.,  perdant  4  fr.  50. 

La  Rente  Foncière  finit  à  229  fr.,  en  avance  de  3  fr.; 
Compagnie  Algérienne,  (545  fr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  est  h  317  fr. 

Le  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie  cote  496  fr.; 
Banque  Parisienne,  507  fr.,  ex-coupon. 

ir  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  plus  faillies. 

Le  Lyon  s'échange  à  1.030  fr.,  contre  1.620  fr.  ,  et  le 
Nord  se  traite  à  2.020  fr.  à  terme  et  2.022  fr.  au  comp- 
tant, contre  2.040  fr.,  et  2.0'i5  fr.  il  y  a  huit  jours; 
Midi,  1.304  fr.  au  comptant,  en  avance  de  2  fr. 

L'Orléam,  qui  cotait  1.6.'Î5  fr.  au  comptant,  s'échange 
••-  L626  fr.  i  c-coupon  ;  Est,  1.021  fr.  au  comptant,  con- 
t»  ■\.ir:\  fr.;  Ouest,  1.064  au  comptant,  en  recul  de 
«»  francs. 


Pour  la  trente-neuvième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1900, 
une  diminution  de  2.191.000  fr.  Ou  1"  janvier  au 
23  septembre,  la  diminution  totale  »ur  l'année  der- 
nière est  de  47.739.0IX»  franc.-,.  Comme  dans  ces  temps 
derniers,  le  Midi  est  la  seule  Compagnie  qui  accuse 
des  augmentations  en  ce  moment. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sonélés  Indus- 
trielles ai  Commerciales  ont  été  encore  agitées. 

Les  Entrepôts  el  Magasins  de  Paris,  que  nous  lais- 
sions à  612  fr.,  se  retrouvent  ainsi;  Compagnie  Pari- 
sienne du  Gaz,  810  fr.  à  terme,  ex  coupon,  contre  799 
francs  avec  coupon. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  se  traite 
aux  environs  de  220  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  au 
même  cours  de  490  fr.  ;  Chargeurs-Réunis,  1.153  fr.,  en 
recul  de  7  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  restaient  à  770  fr.,  sont  à 
778  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  40e  se- 
maine de  1901,  se  chiffrent  par  94">.302  fr.  30,  contre 
1  198.713  fr.  80  pendant  la  même  semaine  de  1900.  Du 
1er  janvier  au  7  octobre,  les  recettes  totales  s'éta- 
blissent à  36.458.124  fr.  05,  soit  une  diminution  de 
7  .978.218  fr.  45  sur  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière.  Voitures  à  Paris,  172  fr.,  contre  171  fr.  Les 
recettes  de  la  Compagnie,  du  16  au  30  septembre  1901, 
se  sont  élevées  à  543.251  fr.  81,  contre  1. 011.229  fr.  76 
pour  la  même  quinzaine  de  1900  et  644.560  fr.  21  pour 
celle  de  1899.  Du  1«*  janvier  au  30  septembre  1901,  les 
recettes  se  chiiïrent  par  10.507.162  fr.  69,  contre  15 
millions  909.699  fr.  74  pour  la  période  correspondante 
de  1900  et  14.661.001  fr.  56  pour  celle  de  1899,  soit  une 
différence  en  moins  de  5.402.537  fr.  05  sur  1900  et  de 
4.153.383  fr.  87  sur  1899. 

L'action  Suez  est  à  3.690  fr.,  presque  sans  change- 
ment. Parts  Civiles,  2.515  fr.  Le  projet  d'élargissement 
et  d'agrandissement  en  profondeur  du.  canal  de  Suez, 
sera,  dit-on,  mis  en  exécution  incessamment.  L'opéra- 
tion permettra  aux  navires  les  plus  modernes  d'effec- 
tuer la  traversée  sans  encombre.  Les  recettes  du  canal 
de  Suez  pour  la  3e  décade  de  septembre  1901  se  sont 
élevées  à  2.790.000  fr.,  contre  2.800.000  fr.  pour  la 
même  décade  de  1900.  Du  1er  janvier  au  30  septembre 
1901,  les  recettes  se  chiffrent  par  75.475.363  fr.,  contre 
67.331.754  fr.  pour  la  période  correspondante  de  1900; 
soit  line  différence  de  8.143.509  fr.  en  faveur  de  l'exer- 
cice en  cours. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Mé'aux 
clôture  à  435  fr.  Au  sujet  de  cette'  Compagnie,  nous 
nous  reportons  à  1'  «  Information  »  que  nous  publions 
plus  haut.  Electro-Métallurgie,  290  fr.,  contre  30U  fr.  ; 
Dylt  et  Bacalan,  212  fr.,  en  moins  value  de  3  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  cote  26  fr.,  contre 
31  fr.  Suivant  un  jugement  du  Tribunal  arbitral,  consti- 
tué pour  régler  le  différend  qui  s'était  élevé  entre  cette 
Compagnie  et  la  Société  du  Système  Diatlo,  la  Compagnie 
Générale  de  Traction  obtient  une  indemnité  de  un  mil- 
lion de  francs;  de  plus,  la  Société  du  Diatto  devra  par- 
ticiper pour  moitié  aux  travaux  de  réfection  qui  pour- 
ront être  imposés  par  la  Ville  sur  les  lignes  de  tram- 
ways, construites  dans  l'intérieur  de  Paris.  On  se 
souvient  que,  récemment  encore,  la  Traction  gagnait 
un  premier  procès  contre  ses  entrepreneurs. 

La  Compagnie  Thomson-Houston  est  à  812  fr.,  en 
moins-value  de  8  fr.  Compagnie  Générale  Française 
de  Tramways,  475  fr.  Du  1er  janvier  1901  au  30  sep- 
tembre dernier,  les  recettes  dé  cette  Compagnie  s'éta- 
blissent à  5.884.372  fr.  85,  en  plus-value  de  552.200 
francs  09  sur  la  période  correspondante  de  l'année  der- 
nière. Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tramways, 
251  fr.  Ou  dit  que  cette  dernière  Compagnie  a  obtenu 
L'autorisation  d  établir  le  trolley  sur  une  fraction  de 
son  parcours  dans  Paris.  Tramways  de  l'Est- Parisien 
faible.  Il  clôture  à  140  fr.,  en  reprise  sur  son  plus 
bas  cours,  mais  en  perle  de22fr.  pour  la  semaine.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  du  30  septembre  au  6  oc- 
tobre, se  sont  chiffrées  par  81.478  fr.  80.  Par  suite,  les 
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recettes  totales,  du  1er  janvier  au  6  octobre,  s'établis- 
sent à  2.303.440  fr.  40.  Le  nombre  de  kilomètres  en  ex- 
ploitation n'a  pas  varié,  mais  on  a  compté  113  voitures 
en  service. 

Les  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine  se  traitent  aux  environs  de  504  fr.  ;  Omnium 
Lyonnais,  09  fr.  ;  Métropolitain  de  Paris  à  580  fr.,  en 
réaction  de  5  fr.  ;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie 
des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Electriques,  200  fr., 
sans  changement. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  ;ï  90  fr.  ;  Société  Métal- 
lurgique (/<■  l'Oural- Volga,  30  fr.,  contre  33  fr.  ;  Raffi- 
nerie et  Sucrerie  C.  Say,  1.001  fr.  au  comptant,  perdant, 
69  fr.  sur  la  semaine  dernière.  A  terme,  elle  cote  1.005 
francs. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  restait  à 
350  fr.,  cote  347  fr.  ;  actions  Câbles  Télégraphiques, 
10  francs. 

ha  Dynamite  Centrale,  qui  avait  progressé  à565fr., 
revient  à  557  fr.  On  annonce  que  M.  Col,  directeur  de 
la  Dynamite  du  Transvaal,  vient  d'être  envoyé  à 
Mexico  par  la  Société  Centrale  de  Dynamite,  afin  d'y 
diriger  l'exploitation  du  monopole  de  quinze  années 
qui  a  été  accordé  à  cette  Société  par  le  Gouvernement 
du  Mexique  pour  la  fabrication  et  la  fourniture  de  la 
dynamite.  Mines  de  Malfidano,  420  fr.,  en  reprise  de 
~<Ù  fr.  ;  Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie  de  Fives- 
Lille,  248  fr. 

ir  -jç  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  irrégu- 
liers. 

Les  Fonds  Argentins  sont  plus  lourds.  'L'Argentin 
1  0  0  1896  (Rescission)  cote  04  fr.  00,  en  réaction  d'un 
point;  Argentin  4  0/0  1900,  04  fr.  ex-coupon,  contre 
00  fr.  60  avec  coupon. 

Les  Fonds  Brésiliens  ont  été  mouvementés  :  Rente 
4  0;0  1889,  6i  fr.  55  ex-coupon,  contre  67  fr.  10  avec 
coupon;  Emprunt  5  0/0  1898  (Funding),  91  fr.  75, 
ex-coupon  ;  Obligations  Minas-Geraès,  302  fr.  Au  sujet 
de  ce  fonds,  nous  nous  reportons  à  1'  «  Information  » 
que  nous  publions  plus  haut  sur  la  Banque  de  Paris 
et  des  Pays-Bas. 

La  Rente  4  0/0  Extérieure  Espagnole  est  lourde. 
Elle  cote  69  fr.  80  ex-coupon,  contre  71  fr.  22  1/2  avec 
coupon  jeudi  dernier. 

La  Rente  Italienne  finit  à  99  fr.  40,  sans  variation 
appréciable  sur  sa  clôture  précédente. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  restait  à  20  fr.  15, 
perd  15  centimes  à  20  francs. 

Les  Fonds  Russes  ont  été  irréguliers  :  La  Rente  3  0/0 
1 89 1-1894  reste  à  82  fr.  75,  ex  coupon;  Rente  3  0/0 
1896,  82  fr.  75;  Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  100  fr.20; 
nous  la  laissions,  il  y  a  huit  jours,  à  100  fr.  80. 

La  Rente  Serbe  4  0  0  Unifiée  reste  demandée  à 
66  fr.  75  à  terme  et  au  comptant. 

Plus  nous  allons  avancer  vers  la  date  de  son  coupon 
semestriel,  plus  ce  fonds  sera  recherché.  Il  est,  en 
effet,  parmi  les  titres  à  revenu  fixe,  celui  qui  doit  par- 
ticulièrement attirer  l'attention  en  raison  de  son  ren- 
dement élevé  et  solidement  garanti.  Rappelons  que 
c'est  le  14  courant  qu'à  lieu  le  tirage  semestriel  d'amor- 
tissement de  ce  fonds.  Il  présente  un  intérêt,  puisque 
la  prime  dont  bénéficieront  les  titres  sortis  représente 
presque  50  0/0  de  la  somme  employée  en  achat  de  cette 
valeur  aux  cours  actuels. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  mieux.  La  Série  B  est, 
pour  le  moment,  négligée  ;  mais  la  Série  C  passe  de 
25  fr.  70  à  25  fr.  92  1/2  et  la  Série  D  de  23  fr.  05  à 
23  fr.  90. 

ir  it  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays -Autrichiens  cote 
434  fr.,  en  reprise  de  10  fr.  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  aux  environs  de  045  fr.  ;  Banque  Impériale 
Ottomane,  521  fr.,  en  avance  de  3  fr.  ;  Robinson  South 
Africain  Banking  Company.  70  fr.  50,  contre  72  fr. 
•  Le  Rio-Tinlo  est  revenu  de  1.210  fr.  à  1.177  fr. 
Comme  nous  le  dicons  dans  nos  «  Informations  »  de  ce 
jour,  le  Conseil  d'administration  a  déclaré  un  acompte 
de35  shillings  par  action  ordinaire,  contre  40  shillings 
l'année  dernière. 


La  Sosnoioice,  qui  était  remontée  à  1.825  fr.,  a  de 
nouveau  fléchi  à  1.070  fr.,  en  perte  pour  la  semaine,  de 
155  francs.  Usines  de  Rriansk,  faibles  aussi  à  407  fr.  La 
Commission  de  la  Bourse  de  Saint-Pétersbourg  vient 
d'autoriser  l'introduction  à  la  cote  officielle  des  40.000 
actions  nouvelles  de  cette  Société. 

Les  Wagons-Lits,  qui  finissaient  à  202  fr.,  sont  re- 
venus à  249  francs. 

Les  actions  des  chemins  de  fer  Espagfiols  sont 
faibles.  Andalous,  185  fr.,  en  recul  de  11  fr.;  Nord  de 
l'Espagne,  159  fr.,  perdant  5  fr.;  Saragosse,  221  fr.,  en 
moins-value  de  6  francs. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- S'alonique - Conslan- 
tinople  se  tiennent  aux  environs  de  267  fr.  50,  avec  un 
coupon  au  15  octobre  ;  Obligations  anciennes  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement  (Série  1894),  402  fr.  50.  Obli- 
gations nouvelles  (Série  1895),  335  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché  en  Banque,  tout  comme  le  Marché  officiel,  n'a 
pas  encore  retrouvé  sa  stabilité  De  nombreux  mouvements 
ont  encore  été  enregistrés  et  la  clôture  laisse  une  fois  de  plus 
à  désirer. 

Le  Brésil  5  O/O,  qui  restait  à  73  fr.  10,  est  revenu  à  77 
francs  60;  Mexicain  5  O/O,  délaissé;  ce  dernier  fonds  a  dé- 
taché son  coupon  semestriel;  Chemins  Ottomans,  100  fr.  70, 
contre  100  fr.  25. 

Le  Cape  Copper,  qui  restait  à  128  francs,  a  reperdu  3  fr.  50, 
à  124  fr.  50;  Tharsis,  160  francs,  on  moins- /alue  de  4  fr.  50. 

Le  Laurium  Grec  finit  à  53  fr.  75,  contre  55  francs; 
Huanchaca,  93  fr.  25,  en  bénéfice  de  1  fr.  75. 

Les  actions  Kertch  ont  fléchi  de  185  francs  à  155  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  se  tiennent  aux  environs  de  614 
francs,  sans  variation  appréciable  sur  la  semaine  dernière. 
Huta-Banhowa,  3.180  francs,  en  reprise  appréciable. 

La  Harpener,  qui  restait  à  1.256  fr.,  a  reculé  à  1.235  fr.  ; 
Doubowaia-Balka,  1.200,  contre  1.206  francs.  Vieille-Mon- 
tagne, 605  fr. 

L'action  John  Cockerill  est  lourde  à  1.975  fr.  Les  action- 
naires sont  convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire,  au 
siège  social,  à  Seraing,  pour  le  mercredi  23  octobre  courant. 

L'action  Marcinelle  et  Couillet  est  à  18î  fr.  Le  bruit  ayant 
couru  que  la  Société  Cockerill  était  en  marché  pour  repren- 
dre les  usines  de  la  Vf arcinelle  et  Couillet,  la  Direction  de 
cette  dernière  Société  l'a  démenti  et  donne  en  même  temps 
les  renseignements  suivants  :  «  L'usine  de  Couillet  vient  de 
perfectionner  son  outillage  et  d'améliorer  ses  installations  de 
façon  à  pouvoir  profiter  largement  de  la  première  reprise 
des  affaires  en  métallurgie.  » 

La  Dniéprovienne  finit  à  2.100  fr.  On  annonce  que  les  bé- 
néfices nets  de  toutes  charges  de  cette  Société  ont  atteint 
4.134.000  roubles,  contre  4.025.000  roubles  pour  l'exercice 
précédent.  Ils  permettent,  comme  nous  l'avons  déjà  dit,  de 
distribuer  2.250.000  roubles,  ou  30  0/0,  à  toutes  les  actions, 
de  consacrer  1.106.000  roubles  aux  amortissements  et  de  re- 
porter à  nouveau  pi-ès  de  300.000  roubles. 

Les  Charbonnages  d'Ekaterinovka  sont  à  750  fr.  Les  ac- 
tionnaires de  cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée  géné- 
rale ordinairepour  le  28  octobre/11  novembre.  Il  résulte  des 
comptes  qui  seront  soumis  à  cette  réunion  que  les  bénéfices 
de  l'exercice  écoulé  se  sont  élevés  à  la  somme  de  357.253 
roubles.  Le  Conseil  d'administration  proposera  de  fixer  le 
dividende  à  25  fr.  par  action.  Une  somme  de  238.525  roubles 
sera  affectée  aux  amortissements  et  une  autre  somme  de 
1.920  roubles  sera  reportée  à  nouveau. 

La  part  Monaco  cote  3.600  fr.  contre  3.590  fr.  Transports 
Electriques  de  l'Exposition,  38  fr. 

Les  Iramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris  sont_  à  37 
francs.  Le  Conseil,  supérieur  des  Ponts  et  Chaussées  a 
approuvé,  dans  sa  séance  du  1er  octobre  courant,  les  projets 
de  prolongement  de  l'Ecole  Militaire  à  la  Porte  de  Piomain- 
ville,  coupant  Paris  en  diagonale  et  passant  par  la  gare 
d'Orléans,  le  Louvre,  l'hôtel  des  Postes,  la  rue  Saint-Martiu, 
la  gare  do  l'Est  et  les  Buttes-Cliaumont.  La  dernière  étape 
du  projet  est  ainsi  franchie.  Le  Conseil  d'Etat  va  être  main- 
tenant appelé  à  vérifier  la  régularité  des  formalités  d'insiruc- 
tion  administrative.  Il  est  vraisemblable  que  le  décret  de 
concession  pourra  paraître  vers  la  fin  du  mois. 

Les  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  clôturent  à  89  fr.  75  ; 
Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  700  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture. 
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10  octobre  1901. 

Nous  venons  de  traverser  une  semaine  pluvieuse  et  la  cul- 
ture commence  à  se  plaindre,  de  l'excès  d'humidité,  t'n  temps 
plus  sec  serait  nécessaire  pour  continuer  les  arrachages  de 
betteraves  et  de  pommes  de  terre. 

Il  se  confirme  que  les  ensemencements  en  blé  seront  plus 
restreints  que  l'an  dernier.  Dans  la  Beauce  et  le  Centre,  les 
escourgeons  et  principalement  les  avoines  d'hiver  ont  rem- 
placé les  blés  dans  une  proportion  assez  sensible. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

12  sept. 
1901 

19  sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

Fr. 

P'r. 

Fr. 

Fr. 

E 

r. 

21 

12 

21  25 

21  12 

20  87 

20 

87 

15 

52 

15  39 

15  6a 

15  45 

15 

56 

15 

75 

16  12 

15  37 

15  50 

15 

50 

16 

67 

16  70 

16  61 

16  59 

16 

84 

Euda-Pesth  

16 

46 

16  48 

16  31 

16  21 

16 

59 

13 

51 

la  67 

13  43 

13  17 

13 

20 

New-York  

14 

63 

14  75 

14  54 

14  27 

14 

42 

Sur  le  marché  de  Paris,  la  situation  reste  inchangée.  Les 
offres  sont  toujours  relativement  importantes  et  les  acheteurs 
sont  peu  nombreux.  Les  cours  ne  subissent  pas  de  variations 
appréciables;  néanmoins,  on  constatait  aujourd'hui  une 
légère  tendance  à  la  baisse. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


26  sept. 

3  oct. 

10  oct. 

21  12 

20  87 

20  87 

21  12 

21  12 

Novembre-Déc. . . 

21  62 

21  12 

21  12 

4  de  Novembre  . . 

21  62 

21  37 

21  37 

22  12 

21  62 

21  87 

Farines  de  consommation.  —  Los  affaires  sont  nulles. 
La  meunerie  maintient  ses  cours  ;  nous  retrouvons  la  marque 
de  Corbcil  à  30  fr.  50  ;  on  cote  les  autres  marques  en  dispo- 
nible : 

26  sept.      3  oct.      10  oct. 
31  50       31  . .        31  . . 
30  75       30  25       30  25 
30  12       29  62       29  62 
29  12       28  62       28  62 


Marques  de  choix  

Premières  marques . . 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires. . 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Les  transactions  sont  toujours  restreintes 
et  la  tendance  est  calme.  Une  légère  reprise  s'est  manifestée 
ces  jours  derniers,  mais  aussitôt  les  offres  sont  devenues 
plus  nombreuses  et  les  cours  ont  reperdu  la  plus  grande 
partie  de  l'avance  acquise. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


19  sept. 
27  37 

26  sept. 

3  oct. 

26  87 

26  87 

27  12 

27  12 

Novembre-Déc. . . 

27  éà 

27  12 

27  12 

4  de  Novembre  . . 

27  87 

27  37 

27  37 

28  12 

27  87 

27  87 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Le  marché  est  inactif;  on  enregistre  cependant 
quelques  transactions  sur  les  4  premiers.  Les  cours  sont  les 
cours  sont  les  mêmes  que  la  semaine  dernière  : 
26  sept. 
22  12 


Gourant  , 

Novembre  

Novembre-Déc. 

4  de  novembre.. 
4  premiers  


20  62 
20  62 
20  87 


3  oct. 
20  63 
20  62 
20  62 
20  62 
20  87 


10  oct. 
20  02 
20  62 
20  62 
20  62 
20  87 


Seigle.  —  Les  affaires  sont  nulles  et  les  cours  nominaux. 


Courant  

Novembre  

Novembre-Déc. 
4  de  novembre 
4  premiers 


26  sept. 

15  37 

16  62 
15  (',;> 
15  75 


3  oct. 
15  37 
15  25 
15  50 
15  50 
15  62 


l'I  oct. 
15  37 
15  85 
15  50 
15  50 
15  50 


Alcool. —  Les  transactions  Font  peu  actives;  les  cours  sont 
faiblement  tenus.  Le  disponible  est  à  28  francs,  comme  il 
y  a  huit  jours. 


Huile  de  Colza.  —  La  demande  est  presque  nulle  et  la 
tendance  calme.  Le  disponible  est  à  61  francs,  contre  00  fr.  25 
la  semaine  dernière. 

Huile  de  Lin.  —  Le  marché  ne  présente  que  peu  d'ani- 
mation; la  tendance  est  calme,  mais  les  cours  se  maintien- 
nent sans  grand  changement.  Le  disponible  est  à  78  fr.  50, 
comme  il  y  a  huit  jours. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

12  sept. 

19  sept. 

26  sept. 

3  oct. 

10  oct. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr  " 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Paris  (roux  88°)  

21  75 

20  75 

20  50 

20  25 

20  25 

19  39 

19  .. 

18  59 

18  74 

18  77 

20  37 

19  87 

18  87 

18  37 

18  50 

Amsterdam  

20  13 

20  13 

19  24 

18  85 

18  90 

Prague  

22  47 

22  05 

21  63 

19  87 

18  75 

18  87 

ià 

19  05 

Ne  w-York(moscovad) 

37  15 

37  80 

37  15 

37  15 

37  82 

Dans  beaucoup  de  rayons,  les  pluies  abondantes  de  ces 
jours  derniers  ont  contrarié  les  travaux  de  l'arrachage.  Bien 
que  les  avis  au  sujet  des  rendements  soient  contradictoires, 
il  faut  cependant  compter  sur  une  production  importante. 

Voici,  d'après  le  Prager  Zuckermarkt,  quel  a  été  le  mou- 
vement des  sucres  bruts  en  Europe  pendant  la  dernière  cam- 
pagne, soit  du  1er  septembre  1900  au  31  août  1901,  compara- 
tivement à  celui  de  la  campagne  précédente  : 


Production 


1899-1900     1900  1901  Différence 


Autriche   1.099.400 

Allemagne   1.799.800 

France   965.800 

Belgique   270.000 

Hollande   170.000 

Total  


En  tonnes,. 
1.079.500 
1.968.800 
1.155.900 
320.000 
180.000 


-  19.900 
-f  169.000 
-f  190.100 
-(-  50.000 
-f  10.000 

4.305.000     4.704.200   +  399.200 


Importations  de  sucres  coloniaux 


Angleterre   141.300 

France   95.800 

Etats-Unis   1.386.400 


157.400 
94.600 
1.513.100 


16.100 
1.200 
226.700 


Total    1.523.500     1.763.100   +  241.600 

Total  de  la  production  et 
de  l'importation   5.828.500     6.469.300   -f  640.800 


Livraisons  à  lu  consommation 


Autriche   363.800 

Allemagne   844.600 

France   620.200 

Angleterre   1.531.300 

Etats-Unis   1.600.100 


375.800 
776.000 
574.500 
1.640.500 
1.690.400 


+ 


+ 


11.500 
68.600 
45.700 
10!  I.  200 
30.300 


Total    5.020.000     5.056.700   +  36.700 

On  voit,  par  ces  chiffres,  que  la  production  est  en  augmen- 
tation de  399.200  tonnes,  que  l'importation  a  augmenté  de 
640.800  tonnes  et  la  consommation  de  36.700  tonnes. 

Sur  le  Marché  de  Paris,  la  tendance  est  meilleure  depuis 
quelques  jours;  les  transactions  sont  modérées,  et  la  fermeté 
des  cours  est  due  seulement  aux  avis  plus  encourageants  des 
places  étrangères. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


Blanc  n°  S  : 

Courant  

Novembre  

4  d'octobre  

4  premiers  

4  de  mars  

4  de  mai  

Roux  88"  disponible  

Raiflné  belle  sorte  disponible. 


26  sept. 

3  oct. 

12  oct. 

23  18 

28  18 

28  32 

23  h\ 

23  50 

23  93 

23  50 

23  56 

24  56 

24  18 

24  18 

24  56 

24  56 

25  06 

2i  94 

20  50 

20  25 

20  25 

99  .. 

98  50 

99  .. 

L  ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  -  France 


469 


Prix  du  Café  sur  los  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


12  sept. 
1901 

19sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  .. 

35  75 

37  .. 

37  25 

37  50 

35  01 

35  63 

36  56 

37  18 

37  49 

34  75 

36  25 

37  .. 

38  .. 

37  25 

34  37 

35  62 

37  fO 

37  81 

37  50 

26  83 

27  69 

28  55 

28  83 

28  83 

Du  28  septembre  au  4  octobre,  los  recottes  de  Santos  ont  été 
do  363.000  sacs,  contre  310. 000  pendant  la  même  période 
de  1900:  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  214.000  sacs,  contre 
87.000  en  1900. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
lor  juillet  au  4  octobre  1901,  les  recettes  des  deux  ports 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  3.912.000  sacs,  contre  2.960.000 
pendant  la  période  correspondante  de  1900;  Rio,  2.038.000,  con- 
tre 959.010  en  1900;  soit  au  total,  5.950.000  sacs,  contre 
3.919.000  au  4  octobre  1900. 

Comme  on  le  voit,  le  mouvement  de  la  récolte  vers  les  ports 
du  Brésil  continue  sur  une  large  échelle  et  dépasse  toutes 
les  prévisions  Cette  importance  des  recettes  ne  peut  être 
attribuée  qu'aux  nouvelles  plantations,  très  nombreuses  pen- 
dant les  dernières  années,  qui  sont  maintenant  entrées  dans 
la  période  de  pleine  production. 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  M.  Duuring,  quels  étaient 
les  stocks  du  café  sur  les  huit  principaux  marchés  de  l'Eu- 
rope, à  la  date  du  1er  octobre  .: 
1898 


1899 


1900 


1901 


(En  tonnes) 

Angleterre  '  20.000  23.750  17.750  16.250 

Hambourg   38.000  30.00C  39.450  35.750 

Anvers   16.100  15.500  14.050  12.050 

Le  Havre   74.500  96.100  89.650  106.850 

Bordeaux   4.700  4.900      4.550  3.850 

Marseille   5.650  5.950      5.050  4.950 

Tries  te   10.300  9.900  15.000  15.250 

Pays-Bas   35.800  37.100  37.550  45.100 

Total  au  1"  oct. . .  205.050  223.200  223.050  240.050 
Total  au  1"  sept. .    203.800   227.950    216.650  240.000 

Ditl'ér.  aul«  oct.    +1.250    —4.750   -  6.400   +  50 

Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  1"  oct., 
à  552.910  tonnes,  contre  504.160  au  1er  sept.,  soit  une  aug- 
mentation de  48.750  tonnes. 

Pendant  les  huit  premiers  mois  des  quatre  dernières  an- 
nées, la  consommation  a  été  la  suivante  : 

1898  1899       1900  1901 
(En  tonnes) 

Allemagne               109.620  104.790  118.360  119.320 

France                     52.820  52.080     54.030  53.800 

Autriche-Hongrie.     28.780  26.000     28.310  27.380 

Angleterre                 8.480  8.830      9.530  11.270 

Belgique                   21.280  18.870     18.830  20.160 

Suisse                        8.060  6.350      6.300  5.770 

229.040   216.920   235.360  237.700 
Etats-Unis   236.290   243.640   212.000  247.110 

Total   465.330   460.560   447.360  484.810 

Les  cours  se  maintiennent  sur  les  places  du  Havre  et  de 
Londres  ;  ils  ont  légèrement  reculé  sur  les  marchés  d'Anvers 
et  de  Hambourg  et  sont  resté  à  peu  près  stationnaircs  à 
New- York. 


Vins.  —  Le  mauvais  temps  a  contrarié  la  lin  des  vendanges, 
que  l'on  peut  considérer  comme  terminées.  Pendant  le  mois 
de  septembre,  les  pluies  ont  été  abondantes  et  il  en  résultera 
probablement  une  grande  diversité  dans  la  qualité.  Néan- 
moins, les  bons  vins  seront  moins  rares  que  l'an  dernier. 
C'est  du  moins  ce  que  nous  apprend  le  Moniteur  Vinicole, 
d'après  lequel  le  Midi  aurait  peu  de  vins  légers,  si  l'on  prend 
la  récolte  de  1900  comme  terme  de  comparaison.  On  trouve 
dans  cette  région  beaucoup  de  produits  do  9  et  10  degrés, 
quelques-uns  même  de  11  et  les  premiers  vendangés  sont  en 
général  réussis.  Bien  qu'il  existe  encore  de  nombreux  excé- 
dents, notre  confrère  estime  que  les  cours  ne  tarderont  pas  à 
s'affermir  quelque  peu. 

Les  vins  blancs  de  l'Hérault  sont  plus  recherchés  que  l'an 
dernier,  principalement  par  les  vermoutiers,  dont  les  stocks 
commencent  à  s'épuiser.  Les  cotirs  ne  sont  pas  encore  com- 


plètement établis,  mais  on  no  tardera  pas  à  être  fixé  à  cet 
égard . 

En  Gascogne,  on  compte  sur  un  rendement  d'une  bonne 
moyenne  et  Fou  estime  que  l'humidité'  n'aura  pas  porté  un 
grave  préjudice  à  la  qualité. 

Il  n'en  est  pas  de  même  dans  le  Bordelais,  où  la  récolte 
serait,  paraît-il,  très  inégale  et  où  les  meilleurs  vins  seront 
fournis  par  les  raisins  vendangés  pendant  les  beaux  jours  de 
fin  septembre. 

La  même  observation  peut  s'appliquer  aux  Charèntes  et  au 
Centre-Nord. 

En  Bourgogne,  les  dégâts  occasionnés  par  la  pourriture 
ont  été  plus  importants  que  partout  ailleurs;  dans  de  nom- 
breux cas,  les  vignerons  ont  dû  procéder  à  la  cueillette  avant 
l'entière  maturité  du  raisin. 

Le  "Maçonnais  et  le  Beaujolais  semblent  un  peu  mieux  par- 
tagés; la  production  est  abondante  dans  les  localités  qui  n'ont 
pas  été  éprouvées  par  la  grêle  ou  la  pyralc  et,  en  général,  les 
vins  nouveaux  sont  mieux  réussis  que  ceux  de  la  précédente 
récolte. 

En  Algérie,  on  estime  qu'il  y  aura  de  beaux  et  bons  vins 
avec  un  degré  assez  élevé. 

Les  affaires  sont  toujours  languissantes  en  général  et  à 
Bercy  en  particulier.  Les  échantillons  do  vins  nouveaux  sont 
nombreux  sur  le  marché  parisien,  mais  l'importance  du  stock 
des  produits  de  1900  paralyse  les  transactions. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


12  sept. 
1901 

19  sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

128  50 

129  ..' 

127  . . 

123  .. 

120  .. 

4  40 
4  35 

4  42 
4  35 

4  35 
4  27 

4  30 
4  20 

4  22 
4  12 

Le  Havre  (Buenos- 
Ayres  en  suint(100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    cl°    )  le  kil. 

La  cinquième  série  d'enchères  de  laines  coloniales,  qui  s'est 
ouverte  à  Londres  le  17  septembre  dernier,  doit  se  terminer 
aujourd'hui.  Les  quantités  disponibles  pour  ces  ventes  com- 
portaient 304.000  balles,  dont  150.000  environ  de  laines  croi- 
sées. Les  prix  ont  réalisé  progressivement  une  avance  d'en- 
viron 10  0/0  sur  les  cours  do  clôture  de  la  série  précédente. 

Malgré  la  hausse  de  Londres,  la  tendance  est  lourde  sur  le 
marché  du  Havre,  où  les  achats  du  disponible  ont  presque 
complètement  cessé.  

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

12  sept. 
1901 

19  sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  

55  .. 

55  62 

54  37 

52  75 

53  62 

Liverpool  

51  26 

52  35 

51  31 

50  27 

51  90 

New- York  

43  45 

44  30 

43  68 

43  96 

45  22 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 

12  sept. 
1901 

18  sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d 

i  sh. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

67  7 

6 

67  5 

61  19  4 

64  6  3 

63  15  . 

61  15 

67  12 

6 

62  5  . 

64   6  3 

6ï  5  . 

Etain  :  disponible. . 

115  5 

113  17 

6 

112  15  . 

112    .  . 

112  10  . 

—      à  3-niQis.. . . 

112  12 

112  5 

110  15  . 

109  15  . 

106  5  . 

Plomb  anglàis  :tlisp. 

12  7 

6 

12  5 

12  7  6 

12  2  6 

12   .  . 

—     espagnol  :  — 

12  2 

fi 

12  1 

3 

12   1  10 

11  15  » 

Il  13  9 

Zinc  :  disponible. . . 

16  16 

3 

16  15 

16  16  3 

16  18  9 

17  1  3 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

53 

7 

54 

i 

54  . 

53  11 

53  5 

—      à  1  mois. . . 

53 

6 

53 

10 

53  9 

53  4 

53  4 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (5  octobre)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  172  fr.,  sans  change- 
ment; Chili  lr"  marques,  174  fr.  50,  sans  changement;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  181  fr.  75,  sans  changement  ; 
en  lingots  propres  au  laiton,  185  fr.  50,  contre  184  fr.  75; 
en  cathodes,  197  fr.  50,  sans  changement;  étain  Banka,  302  fr., 
contre  303  fr.  . .  ;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  a 
Paris,  34  fr.  75,  contre  35  fr.  75;  zinc  de  Silésie,  45  fr.  75, 
sans  changement. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé   100  kil 

Seigle  

Avoine   — 

"VIANDE  (à  La  Villette; 

PRIX 

Bœuf   le  kil. 

Vçau   — 

Mouton   — 

Porc   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris  i 

PRIX 

Sucre  blanc  n«3   100  kil. 

—    raffiné  1™  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—  lin   - 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  i  La  pièce  de  225  lit. 
Bordeaux  ord.î     fût  et  droits 
Màcon  ordin..)  de  régie  compris. 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil. 

Laine  100  kil. 

Café   50  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc   — 

Fer  (Marchand)   — 

Acier  (Rails)   — 

CHARBON  DU  NORD 

Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais  — 

Banq.djParisetPavs-Bas..  - 
Compagnie  du  Nord  — 

—  P.-L.-M  - 

Suez   - 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Eucaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances  

Comptes  courants  particuliers.. 
Compte  courant  du  Trésor. . . 


MOYENNES  ANNUELLES 


EfCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  â  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrif 

—  —     de  Belgique 

—  —     de  Hollande 

—  —  d'Italie....! 

—  —    de  Russie.. . 

—  aux  Banques  Suisses 

BiNQUES  EUROPEENNES  0'ÊHISSIu' 

SITUATION  AU  Jl  DKCKMHHK 

circulation  fiduciaiie  totale  

j  Kncaiii»e-or  

I  KncaiHne-argent  

|  M M,(,„ rtd<-  '  i<t    I»  circulation  % 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


8 

16 

22 

29 

5 

12 

19 

26 

3 

10 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

Août 

Août 

Août 

Août 

Septe . 

Septe . 

Seple. 

Septe. 

Octob . 

Octob . 



Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

■ 

Francs 



Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

f*  rancs 

Francs 

Francs 

Francs 

26  38 

33  32 

35  78 

27  62 

26  16 

■28  25 

28  62 

28  » 

27  50 

27  62 

27  12 

27  12 

27  37 

26  87 

26  87 

28  45 

35  93 

37  30 

28  98 

28  45 

30  87 

30  87 

30  87 

30  62 

30  62 

30  12 

30  12 

30  12 

*9  87 

29  87 

29  08 

36  57 

37  94 

29  63 

29  45 

31  50 

il  50 

31  50 

31  50 

31  50 

31  » 

31  • 

31  » 

OU  DU 

30  50 

19  38 

25  37 

25  80 

20  02 

19  99 

22  25 

22  62 

ZI  87 

21  12 

21  62 

21  12 

21  25 

21  12 

20  87 

20  87 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

14  58 

15  25 

15  25 

15  25 

15  75 

15  37 

•5  37 

15  50 

15  37 

15 

15  37 

15  04 

16  73 

19  60 

17  17 

17  44 

20  87 

21  12 

21  25 

20  37 

20  37 

20  75 

Zl  37 

22  12 

20  62 

20  62 

1  50 

1  47 

1  39 

1  43 

1  41 

1  50 

1  51 

1  52 

1  46 

1  46 

1  46 

1  46 

1  45 

1  50 

1  47 

1  91 

1  92 

1  87 

1  93 

1  81 

1  7n 

1  75 

1  70 

1  70 

1  ".0 

1  7u 

1  10 

1  70 

1  70 

1  68 

1  93 

1  82 

1  82 

1  88 

1  93 

2  05 

1  95 

2  05 

2  » 

2  » 

2  05 

2  Oô 

2  » 

2  » 

1  90 

1  10 

1  20 

1  40 

1  51 

1  41 

1  55 

1  55 

1  64 

1  60 

1  60 

1  44 

1  44 

1  42 

1  40 

1  38 

30  45 

27  29 

31  17 

31  86 

30  91 

25  56 

23  37 

25  62 

25  31 

25  37 

ï:,  » 

23  94 

23  18 

23  18 

23  32 

100  89 

96  69 

103  79 

105  10 

104  44 

lui  » 

101  » 

100  50 

100  » 

100  » 

9.4  50 

lOu 

99  » 

98  50 

99  » 

30  82 

38  11 

45  95 

41  74 

35  33 

27  25 

27  50 

27  75 

28  » 

29  » 

28  25 

28  KO 

28  50 

28  „ 

28  » 

25  17 

27  45 

31  78 

32  37 

26  95 

23  50 

24  » 

23  » 

23  » 

23  » 

23  » 

23  50 

23  .'0 

22  50 

22  » 

59  35 

57  44 

53  40 

51  32 

67  26 

63  50 

64  50 

65  25 

65  » 

65  » 

63  » 

62  50 

62  75 

60  25 

61  - 

46  66 

38  42 

40  92 

47  86 

73  46 

82  » 

80  » 

80  » 

76  » 

79  25 

78  50 

80  » 

78  50 

78  50 

78  50 

46  79 

44  72 

49  66 

59  18 

64  87 

61  » 

61  » 

62  » 

62  50 

63  50 

0  J  » 

6'6  » 

67  » 

69  » 

70  » 

133  » 

132  » 

132  » 

132  08 

131  77 

85  » 

85  » 

85  » 

85  » 

85  » 

85  » 

85  » 

85  » 

85  » 

85  » 

no  50 

169  50 

169  50 

169  58 

169  27 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

133  » 

180  50 

17Q  Kti 
Liu  OU 

179  50 

1  lo  Oo 

1  i\)  44 

140  » 

140  » 

140  » 

A  Li\  » 
1-iU  » 

A  iii  M 
1  lU  » 

140  » 

14C  » 

14U  » 

51  98 

/«fi  KQ 

41  14 

*4  Ou 

OO  0  i 

50  I  t 

52  62 

K£  Q7 

oo  oi 

57  » 

DO  LZ 

30  » 

55  62 

04  Oi 

52  7o 

OO 

123  » 

1  10  2.0 

123  50 

1<ifi  » 

loo  » 

A  f.C  Oi  i 

122  » 

122  » 

124  50 

125  50 

lzo  » 

îzo  ou 

A  OT 

1Z  i  » 

12'i  » 

73  « 

41  OU 

37  75 

71 

OO  i  l 

48  20 

34  » 

33  75 

34  50 

34  » 

5  k  » 

34  » 

00  10 

'■il  « 

37  23 

0  i  oU 

124  06 

127  77 

135  42 

193  64 

189  65 

177  75 

176  75 

176  75 

179  25 

m  » 

178  » 

178  » 

176  50 

174  5C 

174  50 

165  42 

167  73 

193  83 

330  90 

356  % 

315  » 

307  50 

308  » 

310  » 

316  » 

315  » 

316  » 

312  50 

303  » 

302  * 

44  58 

46  80 

55  10 

63  22 

56  29 

45  75 

46  » 

45  75 

46  25 

46  » 

46  50 

46  » 

45  75 

45  75 

4b  75 

14  75 

16  96 

16  25 

22  68 

27  48 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  >» 

19  » 

19  » 

19 

18  » 

18  » 

16  » 

16  54 

15  92 

21  37 

24  01 

17  75 

17  50 

18  » 

18  50 

18  50 

18  » 

18  » 

18  » 

18  » 

18  » 

10  50 

10  69 

12  62 

lo  23 

on 

23  30 

18  » 

17  50 

17  » 

17  » 

17  » 

n  » 

I  i  » 

Al  « 
1/  » 

17  » 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

100  72 

101  27 

101  57 

101  55 

101  60 

101  92 

101  85 

100  95 

101  n 

101  » 

100  92 

105  65 

106  61 

106  06 

102  74 

102  50 

101  57 

10!  77 

101  60 

101  62 

101  95 

101  85 

101  8b 

101 97 

101  90 

101  90 

3597 

3692 

3567 

4-070 

4067 

3740 

372  ï 

3735 

3710 

3755 

3760 

o  iOu 

O  jOU 

3780 

ooUu 

660 

679 

680 

i/o 

684 

660 

666 

672 

674 

676 

683 

Doo 

0  10 

oio 

777 

776 

847 

945 

1086 

1030 

1034 

10  40 

1041 

1042 

1035 

1 1 1  'il  1 
1UOU 

9yo 

y  10 

813 

851 

935 

1 .063 

llll 

1042 

10 19 

1062 

1068 

1063 

103-? 

A(\'l  1 

luou 

luzu 

Q79 

1805 

1945 

2119 

2.135 

2317 

2115 

2120 

2121 

2141 

2134 

2126 

ZJOO 

2080 

20  *0 

1565 

1757 

1915 

1.890 

1836 

1657 

1665 

1670 

1675 

1675 

1674 

1645 

I00U 

il  -i  1 

IOOU 

3347 

3234 

3583 

3.621 

3508 

3718 

2507 

3738 

3745 

3750 

3755 

O  1-kO 

O  i  'O 

0  iuo 

Million 

Million 

Million 

MillioD 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

3.607 

3.687 

3.094 

3  •  820 

4.034 

3.964 

3-938 

3-885 

3-907 

3.992 

3. 953 

o-^ak 

*»  OKQ 

4.1 13 

4-U  i  1 

1.978 

1.963 

1.875 

1.866 

2.103 

2.452 

2. 153 

2-451 

2.440 

2.419 

2.403 

2 . 41  'O 

2- 369 

_  -  -t'.'O 

1.244 

1 . 222 

1.225 

1.196 

1.134 

1.1.0 

1-119 

1.121 

1 .121 

1.120 

1.114 

1  116 

1.115 

1.114 

1  1  ni 

1 .  IU1 

693 

730 

798 

828 

875 

460 

425 

409 

508 

397 

416 

9U7 
00/ 

480 

601 

364 

358 

391 

444 

492 

481 

476 

474 

472 

484 

479 

482 

/.77 

4m 

4  Ho 

AMI 

Ot>0 

492 

491 

/77 
4  t  l 

482 

558 

539 

564 

625 

516 

509 

O08 

010 

4y  1 

4  1- 

237 

221 

252 

207 

256 

161 

180 

194 

204 

140 

137 

99 

123 

79 

85 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

2  » 

2  » 

2.20 

3.06 

3.23 

3  » 

3  .. 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

3.96 

3  » 

:i  » 

3  » 

3  » 

3  " 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3.65 

3.84 

4.28 

4.98 

5.33 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

4  » 

4  » 

4  » 

i  U9 

4  » 

4.16 

5-04 

4.57 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

2.-88 

3  » 

3.04 

3  91 

4.08 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  >•' 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3. 02 

3.14 

2.75 

3.83 

3.60 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  >> 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  .. 

5  » 

5  » 

6  05 

5  87 

5.27 

5.59 

6.07 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

3.94 

3.83 

4.34 

4.9.» 

4.88 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  56 

3  50 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

1  defr. 

defr. 

Il  585 

15.25'» 

14.975 

14.992 

LS  901 

15.036 

14.919 

14.852 

14.189 

15.0'.! 

14.948 

14.918 

14  9  6 

15.179 

15.537 

7.95a 

8.746 

8.160 

7  850 

8.211 

8.'.:(i 

8.741 

8.782 

8.8.;'! 

8.794 

8.771 

8.738 

8.744 

8.711 

8.580 

2.578 

2.646 

2.636 

2.585 

2.607 

2.80'.l 

2.8.0 

2.809 

2.833 

2.805 

2.791 

2.71)2 

2.  ,83 

2.7r.8 

2.706 

'  i  '*.."> 

'17.3 

/..'. 

52.3 

51.6 

38. n 

58.4 

1  59.0 

59,7 

58.  \ 

5x.6 

58  r, 

58.5 

51  3 

55,2 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne  et  Angleterre 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  9  octobre  1901. 

liaisse  continue.  —  Méfiance  croissante  du  public.  —  Brillant  Bilan 
île  la  Uarpener.  —  Le  Marché  monétaire.  —  La  Navigation  de 
Hambourg  dans  les  3  premiers  trimestres. 

Les  dispositions  générales  ne  sont  guère  meilleures 
que  la  semaine  dernière  et  l'on  se  demande  un  peu 
partout  où  l'on  aboutira  avec  cet  éloignement  toujours 
plus  grand  des  affaires  et  cette  baisse  toujours  plus 
accentuée  des  cours  de  nos  principales  A'aïeurs.  Les 
valeurs  industrielles,  surtout,  tléchissent  davantage,  à 
chaque  Bourse. 

Depuis  quelque  temps,  les  grandes  banques  berli- 
noises se  répandent  en  communiqués  au  public  :  on 
nous  apprend  que  toute  la  crise  actuelle  est  un  effet 
des  manœuvres  d'un  Syndicat  de  baissiers.  Il  est  per- 
mis de  croire,  à  priori,  à  une  grande  exagération  :  le 
Syndicat  des  baissiers  n'est  pas  un  mythe,  mais  il  suit 
un  courant  qui  se  serait  produit,  même  sans  lui.  Les 
rapports  lamentables  qui  nous  arrivent,  chaque  jour, 
de  tous  nos  cercles  industriels  montrent  assez  qu'il 
n'est  pas  le  seul  coupable  et  que  ses  soi-disant  manœu- 
vres n'ont  pas,  seules,  déchaîné  la  crise.  «  Nous  ne 
souffrons  ni  d'une  crise  industrielle,  ni  d'une  crise 
monétaire,  ajoutent  les  communiqués,  mais  d'une  crise 
de  confiance.  »  Il  est  vrai  que  la  confiance  est  ébranlée 
un  peu  partout  ;  mais  quand  on  remonte  aux  causes 
(le  cet  état  on  trouve  autre  chose  que  de  simples 
manœuvres  de  Bourse. 

Ecoutez  seulement  le  bilan  de  la  semaine  écoulée  : 
La  Ascherlebener  Maschinen  GeselL,  à  laquelle  est  for- 
tement intéressée  la  Dresdner  banli,  a  clos  son  exer- 
cice avec  un  déficit  net  de  l.OSO.000  marks  ;  plusieurs 
banques  provinciales  ont  été  déclarées  en  faillite  et  la 
très  vieille  maison  Suermondt  et  Cc  est  en  liquidation 
judiciaire 

Ce  sont  les  charbonnages  qui,  cette  semaine,  ont 
sauvé  le  marché  d'une  nouvelle  débâcle.  Les  charbon- 
nages «  Harpener  »  viennent  de  publier  leur  bilan  :  le 
bénéfice  brut  s'élève  à  20  millions  de  marks,  contre  14 
millions  l'exercice  antérieur  et  le  dividende  sera  de 
12  0/0  au  lieu  de  11  0/0.  Qui  se  serait  attendu,  cette 
année,  à  l'augmentation  du  dividende  d'une  grosse 
Compagnie  '?  Un  autre  charbonnage  est  également  très 
favorisé  :  une  maison  de  Dortmund  aurait  reçu  de 
grandes  commandes  de  coke  de  la  France. 

Ce  double  fait,  s'il  a  été  accueilli  très  favorablement 
et  s'il  a  pro  luit,  une  excellente  impression,  n'a  cepen- 
dant pas  suffi  ii  faire  remonter  les  cours  du  marché. 
On  considère  que  les  charbonnages  seront  gravement 
atteints  tant  que  les  métallurgies,  leurs  principales 
clientes,  n'auront  pas  retrouvé  leur  prospérité  d'autre- 
fois. Et  ces  temps  sont,  hélas!  bien  loin  et  bien  effacés. 

Sur  le  marché  monétaire,  les  disponibilités  restent 
abondantes  mais  sans  que  l'escompte  en  soit  facilité. 
Au  temps  de  la  grande  prospérité  des  industries,  la 
Reichsbank  maintenait,  à  cette  époque  de  l'année,  son 
taux  d'escompte  à  (i  0/0.  Aujourd'hui,  il  est  à  4  0/0  et 
ses  réserves  métalliques  ne  sont  guère  menacées. 

De  toutes  les  branches  de  l'activité,  la  seule  dont  la 
prospérité  ne  se  soit  pas  démentie  est  celle  de  la  navi- 
gation. 

La  Deutsche  Levant  Linie  vient  de  procéder  à  l'ac- 
quisition de  toute  la  Compagnie  de  Navigation  hellé- 
nique «  l'Egée  »  et  entrera,  le  15  novembre  prochain, 
en  possession  de  tout  le  matériel  et  de  tous  les  droits. 
Pour  cela,  la  Compagnie  allemande  ne  craint  pas  de 
faire,  en  pleine  crise,  une  nouvelle  émission  d'actions 
pour  L'augmentation  de  son  capital. 

Tout  le  mouvement  du  port  de  Hambourg  annonce, 
d'ailleurs,  une  prospérité  grandissante.  Dans  les  trois 
premiers  trimestres  de  l'année,  les  arrivées  se  sont 
chiffrées  par  6.4  millions  de  tonnes-registre,  contre 
6.1  millions  dans  la  même  période  antérieure,  et  les 


sorties  se  sont  élevées  à  6.35  millions,  contre  6.1.  Et 
le  pour  cent  des  navires  entrés  ou  sortis  sur  lest  a  plu- 
tôt diminué  :  27  0/0  à  l'entrée  et  24  0/0  à  la  sortie,, 
chiffre  de  la  moyenne  habituelle. 


mes  ei  H 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  .  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1901 

1900 

30  sept. 

»il.23sept 

29  sept. 

Dii.22sept 

830- 4 12 

-111.185 

125.421 

-1C5.639 

22  399 

—  3.898 

20.358 

-  4.346 

8.978 

-  2  095 

12.250 

+  2.938 

1.065.159 

+  133  311 

9ii  9c:; 

+  188.915 

128.251 

+  63.315 

108.323 

+  42.800 

31.428 

+  23.112 

41  384 

+    8  504 

90-141 

-  13.148 

102.102 

+  13.143 

150.000 

non  mod 

120.000 

non  mod. 

40  .500 

non  mod. 

30-000 

non  mod. 

1.430.421 

+  251  824 

1.343  962 

+231.453 

523.141 

-169.562 

456  411 

-  83. 344 

33.336 

+  1.216 

31.810 

+  1.266 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d  Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


23  juin 

29  » 

6  juill. 
15  » 

23  • 
31  » 

1  août 
15  » 

24  » 

H  » 

1  sept. 
14  » 
23  » 

30  » 


c 

O) 

a 
o 

o 

<v  œ  t/ï 

ff£ 

'3 

<5 

o 

t.  6» 

°Î3 

3 

o 

lef  e 

a 
« 
P- 

a> 

M 

u 

o 

o 

Por 

■4 

1  004 

1.093 

683 

ni 

58 

891. 

1.315 

605 

1.051 

105 

91! 

1  328 

584 

994 

79 
14 

940 

1.254 

641 

960 

986 

1.204 

681 

9j6 

60 

958 

l  230 

665 

958 

10 

958 

1.198 

660 

930 

65 

961 

1.113 

682 

917 

68 

981 

1  138 

113 

902 

61 

931 

1.196 

644 

936 

65 

928 

1.118 

633 

908 

66 

929 

1.158 

611 

919 

65 

942 

1.113 

693 

932 

65 

830 

1  1.430 

523 

1  066 

128 

> 

Tau* 

de 

•a; 

l'esc. 

PS 

% 

+ 

399 

3  1/2 

+ 

1 

+ 

10 

» 

+ 

116 

» 

+ 

261 

+ 

214 

» 

+ 

246 

> 

+ 

282 

» 

+ 

329 

D 

+ 

22' 

» 

i  + 

235 

i  + 

268 

+ 

266 

4 

109 

» 

Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  10  octobre  1901. 

Bourse  indécise.  On  espérait  au  début  un  mouvement  de 
reprise  :  il  n'a  duré  qu'une  minute  et  tout  a  fini  en  grande 
faiblesse,  surtout  les  valeurs  métallurgiques  et  charbonniè- 
res, toujours  les  plus  éprouvées. 

Les  fonds  d  Etats  ont  été  également  chancelants,  aussi  bien 
les  fonds  allemands  que  les  étrangers. 

L'argent  est  abondant. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  . .  ;  Extérieure  69  75  ;  Lom- 
bards, 19  70.  Clôture  faible 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  9  oclobre  1901. 

Bruits  de  Convocation  du  Parlement.  —  La  Situation  budgétaire.  — 
La  Tendance  générale. 

Une  question  préoccupe  depuis  quelque  temps  lo 
public  :  c'est  celle  de  la  convocation  possible  du  Par- 
lement, afin  de  lui  soumettre  le  vote  de  nouveaux  cré- 
dits pour  la  continuation  de  la  guerre.  La  publication 
des  recettes  publiques  du  premier  semestre  de  l'exer- 
cice 1901-02  a  permis  aux  journaux  spéciaux  de  dis- 
cuter longuement  cette  question  et,  d'après  notre  con- 
frère YEconomisl,  les  résultais  budgétaires  rendraient 
cette  convocation  du  Parlement  inutile. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


Voici,  en  effet,,  quelles  ont  été  les  recettes  du  premier 
semestre  des  deux  exercices  1900-1901  et  1901-1902  : 

Différ.  en 

1900-01        1001-02  1901-02 

Recettes  totales   53.844.000  08. 268. 000  +4.424.000 

Transféré   au  compte 
des  impositions  locales     3.841.000     3.807.000   +  20.000 

Payé  à  l'Echiquier..    50.003.000   54.401.000  +4.39.S.O0O 

Les  recettes  totales  ont  donc  été,  en  1901,  de  58  mil? 
lions  ;2G8.0U0  liv.  st.,  contre  53.844.000  liv.  st.  pendant 
la  période  correspondante  de  1900,  soit  une  augmenta- 
tion de  4.424.000  liv.  st.  Ont  été  versés  au  compte  des 
impositions, locales  3.8(37.000  liv.,  contre  3.8'il.OOO  en 
1900  :  il  a  donc  été  pavé  au  Trésor  la  différence,  soit 
54.401.000  liv.  en  1901,  contre  50.003.000  en  1900,  c'est- 
à-dire  4.398.000  liv.  de  plus. 

Sir  Michael  Hicks  Beach  comptait,  fait  observer 
VEconomist,  que  les  recettes  de  l'exercice  courant  se- 
raient supérieures  de  12. 070.000  livres  à  celles  de  1900- 
1901,  et,  pendant  les  six  mois  qui  viennent  d'expirer, 
cette  augmentation  n'a  atteint  que  4.398.000  liv.  Il  fau- 
dra donc,  pour  que  les  prévisions  budgétaires  se  réa- 
lisent, que  cette  augmentation  soit  beaucoup  plus 
marquée  pendant  le  second  semestre.  Or,  c'est  ce  qui 
se  produira,  h'hicome  tax  donnera  certainement  4  mil- 
lions de  livres  de  plus  ;  les  droits  sur  le  charbon  rap- 
porteront davantage,  après  l'expiration  du  délai  de 
grâce  accordé  pour  les  contrats  en  cours  d'exécution  et 
les  droits  de  succession  augmenteront  un  peu  pendant 
l'hiver.  Evidemment,  dans  certains  domaines,  les  re- 
cettes fléchissent,  vu  l'augmentation  des  charges  des 
contribuables  et  la  diminution  de  la  faculté  d'achat  du 
public,  qui  résulte  d'un  affaiblissement  du  commerce 
et  d'une  réduction  des  gages;  on  le  voit,  d'après  la 
diminution  du  produit  des  droits  sur  certains  articles 
de  consommation.  Mais  il  en  a  été  tenu  compte  lors  de 
l'établissement  des  prévisions  budgétaires  et  rien  ne 
prouve,  jusqu'à  présent,  remarque  VEconomist,  que  les 
recettes  seront  inférieures  à  ces  prévisions. 

Quant  aux  dépenses,  il  ne  faut  pas  oublier  que  Sir 
Michael  Hicks  Beach  a  laissé  une  marge  considérable 
pour  les  éventualités.  Il  a  calculé  l'ensemble  des  dé- 
penses de  l'exercice  à  184.212.000  livres  et  les  recettes 
à  143.255.000,  soit  un  déficit  de  40.957.000  livres. 
Mais,  pour  ne  pas  se  trouver  dans  l'embarras,  il  s'est 
fait  autoriser  à  émettre  pour  60  millions  de  livres  de 
nouveaux  Consolidés,  de  sorte  que,  en  théorie,  il  s'est 
ménagé  des  ressources  supérieures  de  19  millions  de 
livres  aux  besoins.  Il  ne  faut  pas  oublier,  cependant, 
qu'un  budget  supplémentaire,  exigeant  plus  de  7  millions 
de  livres  a  été  présenté,  ce  qui  a  porté  les  dépenses  totales 
à  191.381.000  liv.  L'évaluation  des  recettes  probables 
des  droits  sur  les  charbons  a  été  abaissée  de  800.000 
livres  et  d'autre  part  les  Consolidés  n'étant  émis  qu'à 
94  1/2,  n'ont  rapporté  en  fait  que  56 . 700 . 000  au  lieu  de 
60  millions.  On  a  donc  le  tableau  suivant  : 

Liv.  st. 

Piécettes  prévues   142.455.000 

Fonds  provenant  de  l'émission  des 
Consolidés   50.700.000 

109.155.000 

Dépenses  prévues   191.331.000 

Marge  prévue   7.824.000 

Si  l'on  examine  maintenant  le  semestre  qui  vient  de 
s'écouler,  on  constate  que  les  recettes  étaient  de  54 
millions  'i 00. 000  liv.  et  que  les  nouveaux  Consolidés  ont 
donné  43.800.000,  tandis  que  les  dépenses  ont  été  de  100 
millions  419.000  liv.  st. 

Si  les  recettes  do  tout  l'exercice  atteignent  le  chiffre 
des  prévisions,  les  recettes  du  semestre  actuel  seront 
de  près  de  88.100.000  et  les  nouveaux  Consolidés  don- 
ci  ronl  12.900.000.  Le  Trésor  recevra  donc  101  millions 
de  livres,  somme  suffisante  pour  se  tirer  d'affaires,  et 
couvrir  une  dépense  égale  à  celle  du  semestre  dernier. 
S'il  devenait  nécessaire  d'établir  des  budgets  supplé- 
mentaire importants,  l'équilibre  ne  serait  plus  assuré, 


mais  en  tous  cas  si  l'on  prend  de  nouveaux  arrange- 
ments financiers,  ce  ne  sera  que  lorsque  le  Parlement 
se  sera  réuni  en  session  ordinaire  et  l'on  peut  consi- 
dérer comme  non  fondé  Je  bruit  d'une  convocation 
pour  l'automne. 

Je  crois  que  l'opinion  de  notre  confrère,  bien  qu'elle 
ne  soit  pas  partagée  par  tous,  est  assez  conforme  à  la 
réalité  des  faits. 

La  tendance  générale  du  marché  est  toujours  aussi 
peu  active;  le  public  s'abstient  pour  les  mêmes  rai- 
sons :  continuation  des  difficultés  extérieures,  crise 
industrielle  générale,  spéculation  américaine. 


Mes  et  E 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERR 

10  octobre  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  Liv.  St.    I  ACTIF 

Billets  créés   33.015-000   Dette  fixe  de  l'Etat... 

!  Rentes  immobilisées. 
Or  monnayé  et  lingots 

Total. 


53.013.000 


Total. 


Liv.  st 

11  015.100 

6.759.900 
35  240.000 

53.015.000 


Département  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.133.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   S  274.000 

Comptes  particuliers.  44-712.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  184.000 


ACTI? 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)  

Portefeuille  et  avances 

Billets  en  réserve  

Or  et  argent  monnayés 


Liv.  st. 

19.517.000 
26.312.000 
22  959.000 
2. 133. 000 


Total   10.921.000  Total   70  921.000 

STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


4  juillet 
11  »  .. 
18  »  .. 


août. 


le 

8  »  .... 
15  »  .... 
22  »  .... 
29   »  .... 

o  sept  

12  »  .... 
19  »  .  .. 
26  » 

3  octobre.. 
10  »  .... 
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l'esc. 
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<2  m -a 
O-o 

eu  a  « 
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37.590 
31.305 

50.929 

56.106 

50.209 

24  436 

43  » 

3  " 

30.624 

51.101 

44.836 

24.456 

41  67 

31-599 

30.395 

53.601 

46.197 

24. 919 

;6  45 

n 

31.616 

30.180 

49-812 

52.163 

23.2711 

50  53 

31.314 

30.741 

52  503 

46. 295 

24. 342 

46  27 

» 

36.530 

30-633 

48  001 

42  531 

23. 612 

49  18 

n 

31.120 

30.135 

49.619 

42.512 

23.360 

50  93 

» 

39.011 

29.189 

51.889 

43.009 

21.051 

51  91 

É 

39.410 

29.119 

51  260 

42  039 

21.466 

53  44 

» 

39.086 

30.028 

50.414 

42.095 

26. 833 

53  » 

39.129 

29.669 

51.483; 

42.132 

21.238 

52  13 

39.506 

29. 395 

52.230 

42  850 

21.886 

53  20 

II 

39  638 

29.402 

51.642 

42  141 

28.011 

54  01 

» 

3S.158 

30.541 

52.019 

45.180 

25.386 

48  61 

31.313 

30  056 

53.046 

45. 829 

25.092 

41  13 

a 

Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Board  of 
trade  vient  de  publier  les  résultats  du  commerce  extérieur 
do  l'Angleterre  pour  le  mois  de  septembre  1901.  Il  y  a 
diminution  du  trafic  à  l'importation  de  7.3  0/0  et  de  10.  ù  0/0 
aux  exportations. 

Pour  les  neuf  premiers  mois  de  1901,  l'importation  a  aug- 
monté  de  13.9  0/0  et  l'exportation  a  diminué  de  4.1  0/0. 

IMPORTATIONS   EN  ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 

Sept. 
1901 

Comparai- 
son avec 
sept.  1900 

9  Ie"  mois 
de  1901 

Comparaison 

avec  '.)  1"« 
mois  de  1900 

Animaux  vivants. . . 
Articles  d'alimentat. 

Exempts  

Taxés  

« 

803.264 

12.849.888 
3.410.283 

490. 40S 
2.539.188 

S4i  576 

816.501 
2.549.203 
6.189.448 
7.  581. 1)31 
1.512.112 

109.011 

£ 

-  12.153 

-  131.169 

-  1.377.319 

-  101.6D6 

-  331.114 
+      61  331 

-  108.851 

-  284.121 

-  1.293.062 
+  443.52.1 
+    153  823 
+  25.441 

e 

7.091-526 

121.018  615 
33.520.905 
:;.:t22.1so 
22.981.011 
4.814  126 
8.097.170 
55. 419. 9  v2 
44.139.369 
70. 508- 931 
12.492.64! 
994.235 

ï 

-  254.791 

+  7  198.006 

-  518.140 

-  135  391 

-  1.206  Si  ,7 
+      477  261 

-  72  909 
+    3.870  626 

-  4.823  113 
+  291.269 
+      318  ("Ni 
+  129.112 

Prod.chimlq.,coul.. 

Huiles  

Mat.  prem.  textiles.. 
Mat.  prem.  autres.. . 
Objets  fabriqués.. .  . 

Colis  postaux  

Totaux  

38.208.191 

13.024  061 
~i=  7-3  % 

384.460.711 

,  j  5. 273. 06'.) 
+î=  13.9  % 

L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Autriche-Hongrie 


EXPORTATIONS    DE  L'ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants. . . 

Articles  «l'alimentât. 

Matières  premières. 

Fils  et  tissus  

Met.  et  ouvrages  en 

met.  (sauf  les  mach.) 

Machines  

Vaisseaux  neufs  non 
enregistrés  comme 
anglais  

Confections  

Prod.chim.etpharm. 

Divers  

Colis  postaux  

Tot.desprod.angl. 
Transit  

Transit  et  Exportât. 


Sept. 
1901 


i 

84.372 
1.481.926 
2.163.064 
8. 243- 363 

3.012.641 
1.368.618 


189  821 
844.220 
6S0.399 
3. 012. 419 
288-393 


21.911.302 
4.168.233 


26.139.331 


Comparai- 
son avec 
sept.  1900 


î 

-  30.618 
+  144.482 
-1.280  935 
+     336  199 

-  3C3.961 

-  208-236 


1.315  498 
53. 184 
53.182 
158. 609 
33.451 


12.588  509 
"(=10  5  % 

)  331.951 
"1=  0.8  % 


(2. 250- 538 
"(=  1-1  % 


9  1'"  mois 
de  1901 


£ 

522-811 
10. 566.963 
25. 409. 062 
11.894.218 

29.691.510 
13.425.301 


6.316.029 
8-009.141 
6  114.149 
28. 241. 131 
2.536-114 


209-359.040 
50-543.899 


259.902.939 


Comparaison 

avec  9  1°'" 
mois  de  1900 


+ 


t 

152. "61 
1.250.665 
5-301.561 

162.855 


-  5. 314. 932 

-  1  223-239 


92.149 
383.012 
351.131 
1.101.118 
493.948 


j  9.112.115 
~  =  4.1  % 
,  j  2. 500. 901 
+  }=  5.2  % 


6.611.814 

=  2.5  % 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  10  octobre  1901. 

Le  marché  se  reprend  un  peu,  bien  qu'il  n'y  ait  eu  aucun 
fait  nouveau  de  nature  à  modifier  les  tendances.  Mais  on 
estime  que  l'on  a  commis  des  exagérations  dans  le  sens  de  la 
baisse  et,  le  retour  d'une  certaine  activité  aidant,  les  cours 
seront  en  reprise. 

Les  Consolidés  sont  à  93  1/8. 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  soutenus. 

L'Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  69  ./.;  l'Italien  est 
à  98  5/8  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  peu  actifs. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  hési- 
tant. 

Les  fonds  argentins  sont  plus  calmes.  On  cote  :  Argentin 
6  0/0  1886  95  1/4,  Funding  97  1/4.  Le  Brésil  4  0/0  se 
retrouve  à  63  3/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  faibles;  les  Chemins  améri- 
cains conservent  un  marché  agité. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  1113/8;  YErie  à  40  5/8 
et  le  Louisville  à  105  3/8;  l'Atchisonk  78  3/4  et  le  Norfolk 
à  57  1/2. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 


Vienne,  8  octobre  1901. 

Les  Élections  hongroises.  —  Contre  le  Tarif  douanier  allemand.  —  Le 
Projet  de  budget  de  190-2.  —  La  Crise  financière  et  industrielle. 

Les  élections  hongroises  sont  terminées.  Le  Gouver- 
nement et  le  parti  libéral  fusionné  avec  le  national 
comptent  une  majorité  des  deux  tiers. 

Les  420  députes  se  répartissent  ainsi  :  libéraux,  257 
sièges,  c'est-à-dire  la  majorité  ;  indépendants  kossu- 
thistes  à  tendances  libérales,  74,  au  lieu  d'une  cinquan- 
taine :  c'est  la  fraction  de  l'opposition  qui  a  remporté 
le  plus  de  succès  ;  indépendants  ugronistes  à  tendan- 
ces cléricales  et  adversaires  de  la  triple  alliance,  9  ; 
catholiques  populaires,  avec  MM.  Kichy,  Molnar  et 
Rakowsky,  20  ;  on  s'attendait  à  plus  de  sièges  pour 
cette  fraction  :  sauvages,  11  ;  Slovaques,  4  ;  Serbe,  1  ; 
démocrate  —  ne  pas  confondre  avec  socialiste,  —  1.  Il 
y  a  vingt  et  un  ballottages  et  deux  élections  suspen- 
dues. 

La  nouvelle  Chambre  sera  très  probablement  convo- 
quée par  le  Gouvernement  pour  le  26  octobre,  et  appe- 
lée à  s'occuper  avant  tout  de  questions  économiques  : 
compromis  a\ec  l'Autriche,  tarif  douanier,  traités  de 
commerce. 

La  convocation  du  Parlement  autrichien  a  déjà  été 
publiée  :  elle  est  fixée  au  17  octobre.  Le  Parlement  de- 
vra s'occuper,  dans  cette  session,  des  questions  les 
plus  importantes  :  le  budget  autrichien  pour  1901  et 
1902,  le  compromis  avec  la  Hongrie,  les  tarifs  doua- 


niers et  les  traités  de  commerce.  On  peut  se  demander 
si  les  députés  ne  reviendront  pas  à  la  Chambra  dans 
des  dispositions  moins  favorables  que  lorsqu'ils  s'é- 
taient séparés. 

En  attendant,  l'hostilité  de  toutes  les  sphères  de  la 
Hongrie  contre  les  tarifs  douaniers  allemands  grandit 
toujours.  On  assure  de  la  source  la  plus  autorisée  que 
le  président  du  Conseil  hongrois,  M.  de  Szell,  bien 
qu'il  ne  se  soit  encore  jamais  exprimé  publiquement 
sur  le  projet  du  tarif  douanier  allemand,  aurait  déclaré 
catégoriquement  par  voie  diplomatique  au  Gouverne- 
ment allemand  qu'il  n'était  pas  disposé  à  conclure 
avec  lui  un  traité  de  commerce  aussi  longtemps  que 
ce  projet  de  tarif  ne  serait  pas  modifié.  Cette  décision, 
prise  par  M.  de  Szell,  d'accord  avec  le  comte  Golu- 
chowski  et  M.  de  Kœrber,  aurait  été  motivée  non  seu- 
lement par  des  raisons  économiques,  mais  aussi  par 
d'importantes  raisons  politiques. 

Le  projet  de  budget  pour  1902  est  un  des  points  qui 
sera  soumis  d'abord  aux  délibérations  du  Reichsrath. 
Ce  projet  est  calqué  sur  celui  de  l'année  courante  et  ne 
prévoit  aussi  qu'un  très  faible  excédent  de  recettes. 
Les  intérêts  des  emprunts  des  Investirons  seront  encore 
prélevés  sur  les  recettescourantes.il  est  vraisemblable 
que  le  Gouvernement  demandera  l'année  prochaine  les 
pouvoirs  nécessaires  pour  émettre  de  la  rente  d'amor- 
tissement, pouvoirs  qui  lui  ont  été  accordés  pour  cette 
année  jusqu'à  concurrence  de2'i  millions  de  couronnes. 
Le  Gouvernement  n'a  pas  encore  [tris  de  décision  rela- 
tivement au  point  de  savoir  si  l'émission  de  cette 
somme  aura  encore  lieu  cette  année;  mais  il  est  à  peu 
près  certain  qu'il  fera  usage  des  pouvoirs  qui  lui  sont 
conférés  à  cet  effet,  sinon  jusqu'à  la  lin  de  cette  année, 
en  tout  cas  l'année  prochaine,  attendu  que  si  le  service 
de  l'amortissement  était  prélevé  sur  l'encaisse,  celui-ci 
se  trouverait  par  trop  affaibli.  Le  chiffre  de  l'excédent 
de  recettes  du  budget  de  1900  n'est  pas  encore  arrêté 
exactement,  mais  on  estime  qu'il  atteindra  environ 
30  millions  de  couronnes.  Il  est  probable  que  le  même 
chiffre  sera  à  peu  près  atteint  cette  année. 

La  crise  qui  sévit  depuis  tant  de  semaines  sur  la 
Bourse  de  Vienne  n'est  pas  encore  arrivée  à  son  terme 
et  jamais  la  situation  du  marché  financier  n'a  été 
aussi  précaire.  Les  actions  métallurgiques  supportent 
presque  tout  le  fardeau  de  la  baisse,  mais  toutes  les 
valeurs  industrielles  sont  également  fort  touchées.  Les 
nouvelles  qui  arrivent  des  centres  industriels  sont 
toutes  mauvaises.  La  Société  «Alpine  »  vient  de  publier 
son  bilan  du  premier  semestre  :  les  bénéfices  bruts 
sont  inférieurs  de  1  million  de  couronnes  à  ceux  du 
premier  semestre  de  l'année  dernière  et  l'on  n'espère 
même  pas  une  amélioration  quelconque  dans  le  second 
semestre. 

Les  Banques  ne  souffrent  pas  moins  de  cette  situa- 
tion que  les  industries  elles-mêmes;  les  anciennes 
affaires  languissent  et  il  n'est  plus  question  de  nou- 
velles. 

Un  autre  signe  caractéristique  du  marasme  des  affaires 
est  la  diminution  continuelle  du  rendement  de  l'impôt 
du  timbré  et  des  opérations  de  Bourse.  Dans  les  huit 
premiers  mois  de  l'année,  la  diminution,  par  rapport 
au  chiffre  de  la  même  époque  antérieure,  est  de  187.037 
couronnes  :  845.928  couronnes  au  lieu  de  1.032.965.  La 
diminution  est  de  18  0/0. 


Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  autrichiens.  —  En 
août  de  l'année  courante,  les  chiffres  sont  élevés  à  : 

8.710.500  couronnes  pour  le  transport  des  voyageurs 
(7.955.200  vovageurs)  et  14.409.300  couronne  s  pour  le  tran- 
sport des  marchandises  (2.7'i2.000  tonnes)  ;  soit  à  un  total 
de  23.119.800  couronnes.  .  , 

Dans  ce  total,  il  faut  compter  pour  les  Chemins  de  ter  de 
l'ouest:  6.794.000  couronnes  pour  les  voyageurs  (7.000.000 
de  voyageurs),  10.562.500  couronnes  pour  les  marchandises 
(2.233.400  tonnes);  et  pour  les  Chemins  de  fer  galiciens: 
1.916.^00  couronnes  pour  les  voyageurs  (i),")."). 200  voyageurs), 
3.846.800  couronnes  pour  les  marchandises  (508.600  tonnes). 

Durant  le  mois  d'août,  il  ressort  une  augmentation  de  : 

329.438   couronnes    pour    le    transport  des  voyageurs 


474 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Belgique  et  Espagne 


(+  731.894  voyageurs)  et,  par  contre,  une  moins-value  de  : 
757.565  couronnes  pour  les  marchandises  (383.560  tonnes). 

La  plus-value  des  transports  de  voyageurs  se  distribue 
ainsi:  pour  les  Cliemins  de  l'ouest:  327.155  couronnes 
(+  713.823  voyageurs),  pour  les  Chemins  galiciens  :  2.283 
couronnes  (+  18.071  voyageurs) 

La  moins-value  des  transports  de  marchandises  s'applique  : 
aux  Chemins  de  l'ouest  pour  (183.130  couronnes  (—  224.826 
tonnes),  aux  Chemins  galiciens  pour  74.4^9  couronnes  ( —  8.254 
tonnes) . 

Du  lur  janvier  à  la  fin  d'août  1901,  les  recettes  des  Chemins 
de  fer  autrichiens,  inclus  Le  Métropolitain  de  Vienne,  se  sont 
élevées  à  15^.703. 40U  couronnes  (-)-  2.619. 100  couronnes  sur 
la  même  période  de  l'année  précédente)  ;  les  recettes  du 
Métropolitain  Viennois  seules  ont  été  de  3.450.100  couronnes 
(4-  375. i 30  couronnes)  et  celles  des  Chemins  de  fer  autri- 
chiens, non  compris  le  Métropolitain,  de  152.313.300  cou- 
ronnes :+  2.243.924  couronnes). 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  10  octobre  1901. 

Les  affaires  sont  presque  nulles  et,  dans  la  plupart  des 
compartiments,  il  est  même  impossible  d'établir  une  cote. 

Les  valeurs  métallurgiques,  surtout  «  l'Alpine  »  sont  très 
éprouvées.  Sur  les  antres  titres,  aucune  transaction. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  621  50;  les  Lombards, 
77  50;  la  La?nderbank,  399  ..;  les  Tabacs.  274  ..  ;  les  Che- 
mins de  fer  autrichiens,  629  . .  ;  l'Alpine,  344  50.  Clôture 
calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  10  octobre  1901. 
La  Situation  du  Marché 

La  semaine  n'a  pas  été  bonne  pour  le  marché  à 
terme.  Les  cours  des  valeurs  espagnoles  et  brésiliennes 
ont  été  déprimés.  Les  avis  des  marchés  régulateurs 
n'ayant  rien  d'encourageant,  seules  les  valeurs  de  trac- 
tion, malgré  le  chiffre  restreint  des  transactions,  ont 
maintenu  fermement  leur  cote. 

L'Extérieure  Espagnole  est  descendue  à  68  3/4. 

Les  Chemins  espagnols,  sous  l'inlluencede  la  hausse 
du  change,  ont  rétrogradé  :  le  Saragosse  à  222  50,  le 
Xord  de  l'Espagne  à  161. 

Le  Brésil  4  0/0,  qui  avait  bien  résisté  jusqu'ici,  a 
fini  par  payer  son  tribut  à  la  réaction  générale;  il  a 
reculé  à  63  3/4. 

Les  valeurs  de  traction  sont  soutenues.  Le  Métropo- 
litain à  585,  la  Parisienne  Electrique  à  264,  la  Russe 
Française  à  177  1/2. 

Les  valeurs  turques  ont,  légèrement  améliorées  leur 
position.;  le  Turc  C  à  25  50,  le  D  à  23  55;  la  Banque 
Ottomane  à  526. 

Les  dispositions  du  marché  du  complant  ont  été  dé- 
plorables, sauf  pour  les  rentes  belges  et  les  bonnes  va- 
leurs à  revenu  fixe. 

Le  groupe  des  valeurs  congolaises  a  été  fortement 
agité,  la  baisse  profonde  qui  s'est  produite  résultant 
de  ventes  à  tous  prix  a  naturellement  amené  un  revire- 
ment; ces  valeurs  ne  ferment  pas  au  plus  bas,  mais 
l'écart  en  baisse  avec  les  cours  de  la  semaine  précé- 
dente est  encore  considérable. 

Les  valeurs  charbonnières,  peu  influencées  par  les 
grèves  du  bassin  de  Liège,  ont  eu  une  allure  moins 
mauvaise. 

Les  actions  de  banques  reproduisent  à  peu  près  les 
mêmes  cours. 

Le  marclié  des  actions  de  chemins  de  1er  et  de  tram- 
ways est  fort  peu  intéressant. 

Les  valeurs  sidérurgiques  continuent  à  manquer 
d'entrain. 

Quelques  valeurs  étrangères  ont  manifesté  des  dis- 
positions un  peu  meilleures,  telles  que  les  Aaclicner 
Hulteri  h  5.530,  les  Zincs  de  Silésie  à  1.115. 

Quant  au  compartiment  russe  il  a  conserve  une  allure 

peu  encourageante. 


Les  Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Le  Moniteur  BalffC 
vient  de  publier  le  tableau  du  mouvement  et  des  recettes  d<  s 
Chemins  de  fer,  etc.,  de  1  Etat,  de  mai  VJOl.  Nous  en  ex- 
trayons les  données  suivantes  : 

Les  recettes  brutes  (Etat  et  Sociétés  concessionnaires;  du 
mois  de  mai  s'élevaient  à  17.256.570  fr.  34,  contre  17  millions 
:157.18G  fr.  57  pour  le  même  mois  de  19L0,  soit  une  diminu- 
tion de  100.010  fr.  23. 

Les  recettes  nettes  s'élevaient,  pour  mai,  à  16.878.505  fr.  96. 
contre  16.957.271  fr.  82  pour  le  même  mois  de  l'année  précé- 
dente, soit  une  diminution  de  78.705  fr.  87. 

Les  recettes  de  l'Etat  et  des  Sociétés  concessionnaires  ont 
produit,  pendant  les  cinq  premiers  mois  de  i9  l,  78.913.111 
francs  68,  contre  81.831.589  fr.  06  pour  ]90u,  soit  une  diminu- 
tion pour  19ul  de  2.918.477  fr.  98. 

Les  recettes  au  profit  du  Trésor  seul  ont  été  arrêtées,  pour 
cette  période,  à  77.158.49u  fr.  68,  contre  79.986.785  fr.  50  pen- 
dant 1900,  soit  une  différence  en  moins,  pour  1901,  de  2  mil- 
lions 778.290  fr.  82. 


Statistique  minérale  Belge.  —  L'Administration  belge 
des  mines  vient  de  publier  la  statistique  minérale  du  royaume 
polir  le  1er  semestre  1901.  Voici  les  résultats  généraux"  com- 
parés à  ceux  du  1"  semestre  1900  : 

Production 

1"  semestre  1"  semestre  Différence 
1900  1901  en  1901 


| Tonnes  de  1.000  kilogr.) 

Charbonnages   11.740.060   11.090.340      —  643.720 

Hauts  fourneaux   494.720        377.070      —  117.650 

Fabriques  de  fer   197.730       191.395      —     6  335 

Aciers  fondus   362.770       251.270  —111.500 

—   forgés   307.859       240.595      —  67.255 


Les  stocks  de  charbon  qui,  au  30  juin  1900.  s'élevaient  à 
401.300  tonnes,  étaient  de  1.088.090  tonnes  au  30  juin  1901. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  7  octobre  1901. 

La  .Situation.  —  Les  Projets  du  Gouvernement.  —  La  Bourse.  — 
La  Banque  d'Espagne. 

Il  est  probable  que  la  famille  royale  sera  de  retour 
dans  quelques  jours,  probablement  le  10.  Les  Cham- 
bres ouvriront  sans  doute  le  16,  mais  ce  n'est  pas  en- 
core entièrement  sûr. 

Samedi  on  a  fait  courir  le  bruit  que  le  Ministre  des 
Finances  voulait  faire  quelque  chose  contre  la  rente 
extérieure,  l'estampillée  bien  entendu,  mais,  informa- 
tions prises,  il  n'en  est  rien. 

L'opinion  se  montrant  de  jour  en  jour  plus  contraire 
aux  droits  d'octrois,  notamment  à  ceux  qui  frappeut  les 
boissons,  le  Gouvernement  s'est  décidé  à  soumettre 
aux  Chambres  une  proposition  de  loi  pour  dimi- 
nuer d'un  dixième  le  montant  de  cet  impôt  et  s'engage 
à  étudier  sa  transformation  de  façon  à  le  faire  dispa- 
raître en  dix  an6.  Si  la  transformation  n'atteint  que 
la  part  que  les  finances  se  réservent  dans  les  octrois,, 
c'est  une  somme  de  90.000.000  de  pesetas  environ  qu'il 
faudra  compenser.  Si  elle  atteint  aussi  la  part  des 
communes  c'est,  au  moins,  le  double.  Je  doute  que 
le  résultat  aille  plus  loin  que  la  suppression  du  dixième 
annoncé  pour  cette  année,  ce  qui  nous  ramènera  à  la 
même  situation  qui  existait  au  moment  de  la  guerre. 
En  cllet,  une  des  ressources  imaginées  pour  trouver 
des  fonds  fut  de  surtaxer  de  10  0/0  la  part  des  octrois 
qui  revient  au  Gouvernement.  Comme  ce  que  deman- 
dent les  viticulteurs,  c'est  la  suppression  pure  et  sim- 
ple sans  équivalence,  vous  comprenez  qu'il  va  être 
difficile  de  leur  donner  satisfaction. 

Le  Ministre  des  Travaux  publics  a  modifié  son  plan 
de  construction  des  chomins  de  fer  secondaires,  en 
renonçant  n  faire  un  emprunt  Son  idée  consiste  à 
diviser  le  réseau  en  sections  de  500  kilom.,  dontl'adju- 
dication  se  fera  au  concours.  Lorsqu'une  section  sera 
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mise  en  exploitation  on  liquidera  annuellement  les 
bénéfices  obtenus  et  l'Etat  garantira  un  intérêt  de  50/0 
au  capital  employé  dans  la  construction.  Lorsque  les 
bénéfices  dépasseront  8  0/0  le  Trésor  percevra  la  moiiié 
du  surplus  pour  se  rembourser  des  avances  laites. 

Ce  projet  me  semble  destiné  à  naufrager,  au  com- 
mencement de  la  discussion. 

La  liquidation  s'est  faite  sans  encombre  :  l'argent  est 
abondant,  les  titres  flottants  sont  rares,  et  cependant  la 
Bourse  est  morne  et  laisse  languir  les  cours.  On  peut 
l'attribuer,  en  partie  à  la  mauvaise  tenue  de  la  place 
de  Barcelone,  qui  est  très  engagée  dans  les  valeurs  de 
chemins  de  fer;  en  partie  à  la  crainte  que  le  Ministre 
des  Travaux  publics  ne  mette  en  pratique  son  projet 
d'emprunt  pour  les  chemins  de  fer  secondaires;  on  peut 
l 'aliribuer  surtout  au  manque  de  confiance  dans  la 
gestion  du  Ministre  des  Finances,  qui  jouit  d'une  mé- 
diocre sympathie  et  dont  l'humeur  volage  laisse  pla- 
ner l'incertitude  sur  tout.  On  escompte  qu'il  sortira 
bientôt  du  Ministère,  car  il  semble  difficile  qu'il  puisse 
résister  à  l'hostilité  des  Chambres,  d'autant  plus  que 
la  Commission  de  budget,  son  Président  en  tête,  se 
montre  opposée  à  sa  façon  d'agir. 

En  somme,  Bourse  sans  affaires,  ce  qui  fait  le  déses- 
poir des  intermédiaires;  quant  au  cours  du  change 
il.  a  perdu  cette  semaine  quelques  centimes,  mais  la  ten- 
dance est  la  même  qu'avant,  c'est-à-dire  mauvaise. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

16  sept.   23  sept.  30  sept.  Goct. 
4  0/0  Intérieure   72  20      72  80      71  90      71  10 

4  0/0  Extérieure   79  . .      79  10      78  85      77  95 

5  0/0  Amortissable   92  85      92  70      92  30      92  70 

Banque  d'Espagne   485..     480..     479..  481.. 

—  Hypothécaire  . .     185  50     186  . .  186   

Comp.  Ferm.  des  Tabacs  392  . .  397  . .  396  . .  397  . . 
Chèque  sur  Paris   42  05      42  35      43  05      42  95 

—  sur  Londres   35  85      39  06      35  90 

Bons  cubains  6  0/0    86  25      86  50   

—         5  0/0    71  85      71  90      71  70  .... 

Cédules  hypoth.  5  0/0.. .     104  10  103   

—  4  0/0. . .     102    102  . .     101  60 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Empanné,  on  remarque  les 
changements  suivants:  —  argent,  3. b'  millions;  cor- 
respondants étrangers,  4.Ô;  comptes  courants,  8.4; 
+  escomptes  commerciaux,  7.3  millions  ;  circulation, 
14.2.   

Madrid,  9  octobre. 
Un  décret  royal  vient  d'être  publié  qui  ordonne  le  paie- 
ment en  or  de  l'impôt  sur  les  intérêts  des  obligations,  acti  ms, 
dividendes  et  amortissements  dos  Compagnies  qui  paient  en 
or  leurs  actionnaires  ou  obligataires. 


et  Fî 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  23  septembre  1901  (37  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.. . 

Asturies  

Lérida-Reus 
Alman^aValence 
Total  No.-d  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 

2070 
184 
104 
499 

Pesetas 

41.712.909 
11  859.889 
950.383 
8  605.330 

Pesetas 

45. 28:. 344 
13.023  253 
1.027.707 
9  236. 9,6 

Pesetas 

46  304. 046 
13.202.438 
832.179 
9.303. C62 

Pesetas 

47.525.378 
13.892.765 
8x2  343 
9.212  494 

3457 

G3. 128-511 

68. 575. 250 

69.701.725 

71  512.980 

1067 

3550 
246 

i&.m.m 

45.612.412 
938  454 

13.488.476 

64  263  672 
1 .290-003 

14.328.788 

65.883.494 
2.323.189 

14.046.219 

66.360  020 
2.431  675 

Courrier  do  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  9  octobre  1901. 

Les  affaires  manquent  d'activité  et,  dans  leur  ensemble, 
les  cours  sont  peu  soutenus. 

On  cote  l'Intérieure  à  70  75  ;  l'Extérieure  à  77  50  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  43  05. 


HOLLANDE 

LA  SITUATION 


Amsterdam,  le  5  octobre  1901. 
Le  Budget  dn  1902. 

Le  Ministre  des  Finances  vient  de  présenter  à  la 
seconde  Chambre  des  Etats  Généraux  le  budget  de 
prévision  pour  1902,  et,  selon  notre  habitude,  nous  al- 
lons nous  efforcer  de  faire  connaître  la  situation  finan- 
cière qui  ressort  de  l'exposé  que  le  Ministre  a  donné 
en  cette  occasion. 

Bappelons  d'abord  cependant  que  le  Gouvernement 
a  passé  dernièrement  en  d'autres  mains.  Aux  élections 
périodiques  du  mois  de  juin  pour  le  renouvellement 
de  la  seconde  Chambre,  une  coalition  des  partis  cléri- 
caux, antirévolutionnaircs,  orthodoxes,  protestants  et 
catholiques  remporta  la  victoire  sur  le  parti  libéral 
qui,  du  reste,  était  désuni  ce  qui  ne  contribua  pas 
peu  à  sa  défaite.  Aussitôt  qu'il  fut  bien  décidé 
que  la  majorité  lui  avait  échappé,  le  Cabinet  Pier- 
son,  fidèle  aux  traditions  constitutionnelles,  pré- 
senta sa  démission  à  la  Beine.  C'est  maintenant  le 
Or  Knepper,  le  chef  du  parti  antirévolutionnaire,  qui 
a  remplacé  M.  Pierson  comme  président  du  Conseil. 
Comme  ministre  des  finances,  c'est  M.  Harte  de  Teck- 
lenburg,  un  membre  du  parti  catholique,  qui  l'a  rem- 
placé. On  retrouve,  en  effet,  dans  le  Cabinet  Knepper 
le  même  assemhlage  de  partis  divers  qui  fit  la  force  de 
la  coalition  aux  élections.  Beste  à  savoir  si  l'on  s'en- 
tendra aussi  bien  pour  gouverner  ensemble  que  pour 
combattre  le  parti  libéral. 

Mais  revenons  aux  finances. 

Nous  disions  ici,  dans  notre  correspondance  du 
25  janvier  dernier,  que  l'exercice  19U0  promettait 
de  se  clore  avec  un  résultat  des  plus  satisfaisants. 
Eh  bien,  notre  attente  se  trouve  encore  dépassée. 
D'après  le  budget  de  prévisions,  augmenté  pour  les 
dépenses  de  celles  qui  furent  votées  supplémentai- 
rement,  il  aurait  dû  y  avoir  un  déficit  d'environ 
dix  millions  de  florins  :  c'est  an  contraire,  à  un 
solde  favorable  de  plus  d'un  demi-million  qu'on 
s'attend  actuellement.  Et  la  cause  de  ce  beau  revire- 
ment est  uniquement  la  plus-value  dans  le  rendement 
des  impôts  et  autres  moyens.  Sur  cette  plus-value  il 
y  a,  il  est  vrai,  près  de  i  millions  qui  sont  dus  aux 
droits  de  succession.  C'est  là,  il  ne  faudra  pas  l'oublier, 
un  impôt  dont  le  rendement  chez  nous  peut  subir 
d'une  année  à  l'autre  de  fortes  modifications.  Le  nom- 
bre des  successions  qui  viennent  annuellement  en 
liquidation  en  Hollande,  n'est  pas  suffisant  pour  qu'il 
en  résulte  un  total  qui  reste  constamment  à  peu  près 
égal.  Mais,  en  dehors  desdits  droits,  il  reste  une  aug- 
mentation de  recettes  d'environ  6  millions  qui  ne 
représente  que  l'accroissement  normal  des  divers 
moyens,  soit  d'environ  4  0/0  sur  leur  total,  ce  qui  est 
très  suffisant.  Très  beau  même,  croyons-nous  pouvoir 
dire.  Ah,  si  l'on  pouvait  compter  voir  de  pareilles 
plus-values  de  recettes  se  produire  régulièrement,  cela 
simplifierait  bien  les  choses.  Mais  il  est  à  craindre 
plutôt  qu'après  une  série  d'années  pendant  lesquelles 
l'accroissement  des  recettes  a  vraiment  été  exlraordi- 
nairement  favorable,  on  doive  s'attendre  maintenant  à 
quelque  réaction. 

En  attendant,  ce  qui  est  acquis  reste  ;  et  le  beau  ré- 
sultat de  l'exercice  1900  a  eu  de  nouveau  pour  con- 
séquence qu'en  ladite  année  toutes  les  dépenses  pour 
chemins  de  fer  et  autres  travaux  publics  productifs, 
les  dépenses  dites  extraordinaires  et  auxquelles  il  au- 
rait pu  être  pourvu  au  moyen  de  l'emprunt,  ont  pu 
être  soldées  par  les  recettes  ordinaires. 

De  1882  à  1900,  le  total  de  ces  dépenses  dites  ex- 
traordinaires a  été  de  30.617.984  florins.  Or,  en  solde 
de  compte,  il  a  pu  y  être  pourvu  au  moyen  des  re- 
cettes ordinaires  pour  environ  23  millions  de  florins. 
En  outre,  les  mêmes  recettes  ordinaires  ont  encore 
fourni,  pendant  ladite  période,  24  millions  de  florins 
pour  servir  à  l'amortissement  de  la  dette  nationale. 
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Certes,  au  point  de  vue  financier,  le  pays  n'a  pas  à 
se  plaindre  de  l'Administration  du  parti  libéral.  Souhai- 
tons au  parti  clérical  de  se  tirer  aussi  bien  d'alïaire. 

Au  sujet  de  l'exercice  de  l'année  courante,  il  n'y  a 
rien  de  décisif  encore  à  dire.  Le  total  primitif  des  dé- 
penses prévues  n'a  été  augmenté  jusqu'ici  par  des  cré- 
dits supplémentaires  que  de  300.000  florins  environ. 
Quant  aux  recettes,  il  y  a  cette  fois  un  recul  considé- 
rable par  rapport  à  l'année  passée  sur  les  droits  de 
succession,  à  savoir,  pour  les  huit  premiers  mois  de 
l'année,  de  plus  de  3  millions.  Mais  on  ne  pouvait 
que  s'y  attendre  après  le  rendement  extraordinairc- 
ment  favorable  de  l'année  1900.  Et,  par  contre,  tous 
les  autres  moyens  ont  de  nouveau  rapporté  tellement 
plus  que  l'année  précédente,  que  pour  le  total  le  chif- 
fre est  à  peu  près  égal.  A  moins  d'un  revirement  im- 
prévu, on  pourra  donc  encore  une  fois  s'attendre  à  un 
résultat  final  tout  à  fait  satisfaisant. 

Au  premier  abord,  les  perspectives  pour  l'année  pro- 
chaine semblent  être  moins  bonnes.  Les  dépenses  sont 
évaluées  à  167.233.180  fl.  90  et  les  recettes  à  154.002.245 
florins;  donc  déficit  prévu  de  13.230.935  fl.  90.  Mais, 
parmi,  les  dépenses,  on  en  trouve  une  d'un  caractère 
absolument  exceptionnel,  à  savoir  :  le  rachat  du 
Chemin  de  fer  du  Grand-Central  belge  :  elle  s'élève  à 
6.250.000  fl.  En  y  ajoutant  les  autres  dépenses  pour 
l'extension  des  chemins  de  fer  de  l'Etat  et  celles  pour 
les  autres  travaux  extraordinaires  d'utilité  publique, 
qui  s'élèvent  ensemble  au  montant  de  3.106.515  11.,  et, 
en  outre,  une  somme  de  1.021.000  fl.  qui  forme  le  total 
des  dépenses  à  faire  en  1902  pour  la  mise  en  exploita- 
tion par  l'Etat  des  houillères  du  Limburg,  il  se  trouve 
que  le  déficit  réel  du  budget,  de  celui  des  dépenses  et 
des  recettes  ordinaires,  ne  s'élève,  en  réalité,  qu'à 
2.853.420  fr.  90.  Or,  en  tenant  compte  de  ce  que  les 
crédits  ouverts  pour  les  dépenses  ne  sont  jamais  épui- 
sés en  totalité,  on  n'est  donc  pas  loin  d'un  budget 
ordinaire  équilibré. 

Le  nouveau  Ministre  des  Finances  ne  peut  cepen- 
dant calculer  cette  économie  probable  sur  les  dépenses 
qu'au  total  de  2  millions,  ce  en  quoi  il  n'y  a  certes  pas 
de  reproches  à  lui  faire,  et,  à  notre  avis,  il  vaudrait 
bien  mieux  ne  tenir  aucunement  compte  à  l'avance  de 
cette  économie  probable  sur  les  dépenses.  Il  en  résul- 
terait une  bonne  réserve  pour  les  dépenses  supplémen- 
taires et,  le  cas  échéant,  un  boni  à  appliquer  à  un 
amortissement  extraordinaire  de  la  dette  publique,  ce 
qui  serait  tout  à  fait  désirable. 

Quoi  qu'il  en  soit,  d'après  le  Ministre,  ce  serait  donc 
un  déficit  réel  d'environ  un  million  que  le  budget  de  pré- 
visions laisserait  entrevoir,  Mais  ce  déficit,  a-t-il  ajouté, 
aurait  sans  nul  doute  été  plus  considérable  si,  faute  de 
temps  depuis  son  entrée  au  pouvoir,  le  nouveau  Gou- 
vernement n'avait  pas  dû  renoncer  h  plusieurs  me- 
sures qui,  en  soi,  lui  eussent  paru  désirables  et  qui 
auraient  entraîné  de  nouvelles  dépenses. 

Et  alors,  se  basant  sur  cet  état  de  choses,  le  Ministre 
en  a  pris  fait  pour  reprocher  à  son  prédécesseur  de  n'avoir 
pas  en  temps  du  augmenter  les  moyens  du  Trésor. 

Or,  ce  reproche  est  certainement  immérité.  M.  Pier- 
son  avait  parfaitement  reconnu  la  nécessité  de  pareille 
augmentation.  Il  a  proposé,  à  cette  fin,  un  remaniement 
du  tarif  avec  élévation  du  droit  normal  de  5  à  6  0/0. 
11  a  été  fait  mention  de  cette  proposition  dans  notre 
correspondance  du  15  octobre  1900.  Mais  la  seconde 
Chambre  n'a  jamais  abordé  la  discussion  de  ce  projet 
de  Joi  et  le  nouveau  Ministère  l'a  retiré. 

Cependant,  c'est  bien  aussi  par  une  revision  du  tarif 
que  M.  llarte  de  Tecklenburg  espère  trouver  le  moyen 
de  faire  face  à  l'augmentation  des  dépenses  qui  est  à 
prévoir.  Seulement  si  M.  Picrson  désirait  une  revision 
par  laquelle  il  ne  fut  point  touché  aux  bases  du  tarif, 
dont  le  caractère  est  «le  n'être  qu'un  tarif  fiscal, 
M,  Fîarte  de  Tecklenburg  veut,  au  contraire,  profiter  de 
l'occasion  pour  en  faire  un  tarif  protectionniste. 


Le  Budget  des  Indes  néerlandaises.  —  Lé  budget  des 
I  '1  |  mu  l'.ily.i  «e  décompose  comme i  suif  :  recel  les  <l;ms  les 
Pi     Sa    27.0fi6.844  fl.;  recettes  aux  )n<l<  s,  124.906i.070  fl. ; 


dépenses  dans  les  l'avs-Bas,  ÎJ2.91  l.:J12  fl.  :  dépenses  aux 
Indes,  125.938400  fl.  Le  déficit  prévu  pour  1902  s'élève,  par 
conséquent,  à  6. 177.998  florins. 

Voici  le  détail  des  dépenses  de  la  colonie  pendant  les  an- 
nées 1901  et  1902;  ces  chiffres  permettent  de  se  rendre 
compte  des  augmentations  des  besoins  pour  le  prochain  exer- 
cice : 

Dépenses  1902  1901 

(En  florins 

Gouvernement  général   1 . 151 . 890      1 .139.090 

Justice   5.596.984  5.522.831 

Finances   22  990.990     23. 430. 305 

Intérieur   30. 868.2*8     31. 396. 980 

Instruction,  Culte  et  Industrie.     19.097.148  18.878.401 

Travaux  publics   S2  675.082  29.590.861 

Guerre   35.049.937  32.554.742 

Marine   9.119.098  9.113.120 

Totaux   158.149.412  151.631.260 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  8  octobre  1901. 

Déclaration  du  Roi  à  sa  récept'on  à  Milan.  —  Lee  Projets  financiers 
du  Gouvernement.  —  Les  Recettes  du  Trésor  et  des  Douanes. 

Le  Roi  et  la  Reine  ont  fait  leur  entrée  dans  Milan,  la 
ville  où  a  été  assassiné  le  roi  Humbert,  au  milieu  d'un 
enthousiasme  qui  a  dépassé  toutes  les  prévisions. 

Répondant  à  des  adresses  de  félicitations,  le  Roi  a 
parlé  avec  faveur  de  la  tendance  toujours  croissante 
des  accords  internationaux  qui  ont  pour  résultat  la 
conservation  de  la  paix,  et  a  cité  à  l'appui  les  accords 
pour  la  Crète  et  la  Chine.  Il  a  aussi  manifesté  une 
grande  admiration  pour  la  valeur  des  Roers,  qui  sont 
des  soldats  incomparables  dont  les  Anglais  avaient  eu 
tort  de  ne  pas  apprécier  les  qualités  guerrières. 

Le  compte  rendu  de  cette  conversation,  publié  par 
les  journaux,  produit  une  très  favorable  impression. 

Les  projets  financiers  que  le  nouveau  ministre, 
M.  Carcano,  élabore  avec  la  collaboration  de  M.  diRro- 
glio,  seront  bientôt  connus  du  public.  Ils  seront  d'abord 
présentés  au  Conseil  des  Ministres  qui  doit  se  réunir 
le  15  octobre. 

On  croit  savoir  que  le  programme  du  Ministre  est 
un  programme  de  conciliation  :  il  tend  à  mettre  d'ac- 
cord ceux  qui  voudraient  l'ajournement  de  toutes  les 
réformes  financières  et -ceux  qui  voudraient  mettre 
trop  de  hâte  dans  les  dégrèvements.  Il  préconise  tous 
les  dégrèvements  compatibles  avec  le  maintien  de 
l'équilibre  budgétaire.  Sa  principale  réforme  sera  la 
réduction  de  moitié  de  l'impôt  sur  le  sel.  Le  Roi  lui- 
même  désire  vivement  cette  réforme. 

Quant  aux  Chambres,  elles  seront  convoquées  du  15 
au  20  novembre.  On  sait  qu'on  procède  en  ce  moment 
au  renouvellement  de  toutes  les  grandes  Commissions. 
Le  Gouvernement  croit  être  sûr  qu'il  aura  une  majo- 
rité ministérielle  dans  les  principales  d'entre  elles. 

Le  marché  financier  est  toujours  bien  disposé  et  fort 
actif,  et  la  Rente  italienne  a  une  excellente  tenue  sur 
les  marchés  de  l'intérieur.  La  liquidation  s'est  accom- 
plie dans  de  fort  bonnes  conditions.  Le  point  noir  de 
la  Rourse  est  la  méfiance  toujours  croissante  du  public 
pour  les  valeurs  industrielles.  Les  affaires,  dans  ce 
compartiment,  sont  toujours  plus  rares  et  les  ventes 
dominent.  On  s'était  réjoui,  à  un  certain  moment,  delà 
faveur  (pie  rencontraient  dans  le  public  les  émissions 
des  titres  des  nouvelles  industries  lombardes.  Ce  succès 
n'a  duré  qu'un  temps  très  court.  Aujourd'hui,  toutes 
les  industries  paraissent  tenues  en  égale  suspicion. 

La  situation  du  Trésor  apparaît  toujours  sous  l'as- 
pect le  plus  favorable.  Au  31  août  dernier,  il  présentait 
un  excédent  actif  et,  par  suite,  une  amélioration  de 
76.358.220  lire  .".:»,  comparativement  à  la  situation  au 
30  juin  dernier,  soit  à  la  clôture  de  l'exercice  pré- 
cédent. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Amérique 
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Cette  amélioration  est  due  aux  variations  suivantes 
dans  les  deux  premiers  mois  de  l'exercice  courant  : 

Une  augmentation  de  159.  iti9.109  lire  68  dans  les 
crédits  de  la  Trésorerie  et  une  diminution  de  20.555.607 
lire  10  dans  les  débits  ;  les  deux  réunis  constituent  un 
actif  de  180.021.717  lire  08.  Par  contre,  le  fonds  de 
caisse  a  diminué  de  103. 666. 496  lire  49,  ce  qui,  déduit 
de  la  précédente  somme,  donne  la  différence  active 
précitée  de  76  358.220  lire  59. 

De  ce  même  compte  au  31  août  il  résulte  que  dans 
les  deux  premiers  mois  de  l'exercice  financier  en  cours, 
les  recouvrements  du  Trésor  par  recettes  ordinaires 
effectives  du  budget  se  sont  élevés  à  262.168.189  lire, 
supérieurs  de  276.923  lire  à  ceux  de  la  période  corres- 
pondante de  1900. 

A  cette  augmentation  ont  principalement  contribué 
les  revenus  patrimoniaux,  les  impôts  directs,  les  droits 
de  fabrication,  les  produits  des  sels  et  tabacs  et  ceux 
des  postes,  compensant  même  les  diminutions  consta- 
tées dans  les  droits  sur  les  affaires,  dans  le  rendement 
des  douanes  et  différentes  sources  de  recettes. 

Les  recouvrements  totaux  du  Trésor  avec  les  recettes 
extraordinaires  et  les  versements  se  sont  élevés  à 
285.690.266  lire;  les  paiements  effectués  à  209.337.040 
lire,  d'où  un  excédent  aux  recettes  de  76.358.220  lire. 

Par  contre,  les  produits  des  douanes  accusent  tou- 
jours des  rendements  inférieurs.  Du  1er  au  20  sep- 
tembre, l'ensemble  du  rendement  se  monte  à  52.300.000 
lire,  présentant  une  diminution  de  900.000  lire  compa- 
rativement à  la  période  correspondante  de  l'exercice 
précédent. 

Cette  diminution  est  due  à  la  décroissance  dans  les 
importations  de  blé,  et  elle  était  attendue,  les  prévi- 
sions du  budget  à  l'endroit  de  ces  importations  étant 
beaucoup  au-dessous  de  celles  de  l'exercice  passé. 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  huit  premiers  mois  de  1901 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  do  lire) 


CATÉGORIES 

IMPORTATIONS 

EXPORTATIONS 

1er  janv. 

au 
31  août 

1901 

Diffé- 
rence 
sur  1900 

l«r  janv. 

au 
31  août 
1901 

Diffé- 
rence 
sur  1900 

Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Déniées  coloniales,  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Arti- 
cles médicinaux,  résines 

douleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie. 
Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

Laine,  Crins,  Poils  

34.646 
42.534 

55.453 

19.285 
20.245 

133.238 
55.301 

119.569 
53.237 
14.938 
38.319 

178.585 

158.732 
219.748 

70.230 
15.851 

—  4.514 
4-  2.003 

+  1.047 

■+-  705 
-f-  3.691 

—  418 
+  4.776 
+25.050 
+  5.126 
+  1.781 

—  2.053 

-17.072 

—  681 
-+87.634 

—  415 

—  812 

68.443 
4.561 

26.676 

6.651 
35.003 
49.281 

9.0*8 
342.219 
35.254 
11.326 
22.831 

32.905 

55.005 
78.029 

104.255 
20.579 

—  7.274 

—  1.249 

—  1.387 

+  892 

—  7.099 
+11.847 

—  1.242 
+52.789 

—  575 
-4-  1.513 

—  237 

+  4.631 

—  1.226 

—  148 

—10.154 

+  794 

Bois  et  Paille  

Minéraux,  Métaux  et  leurs 

Pierres,  Terres,  Poteries, 

Verres  et  Cristaux  

Céréales,  Farine, Pâtes.etc 
Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux  

Métaux  précieux  

Totaux  

1220.917 
8.976 

+106508 
+  5.050 

903.533 
11.088 

+41.872 
+  1.156 

1238.894 

+111559 

914.621 

+43.028 

Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  10  octobre  1901. 

La  tendance  générale  du  Marché  reste  ferme,  bien  que  les 
affaires  soient  peu  actives, 

La  Rente  est  à  102  27  ;  Méridionaux,  715  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sent  à  534  ...  Banque  Nationale,  890  ... 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Le  Budget  de  Minas  Geraes.  —  Le  projet  de  loi  budgé- 
taire pour  le  prochain  exercice  1902  a  passé  en  troisième  lec- 
ture à  la  Chambre  des  députés  ;  la  recette  prévue  est  de 
17.303  contos  et  la  dépense  de  17.301  contos. 

On  suppose  que  le  Sénat  acceptera  co  projet  sans  le  mo- 
difier. 

Les  mesures  prises  par  le  Congrès  pour  réduire  la  dépense 
et  augmenter  le  chiffre  de  la  recette  représentent  près  de 
O.Ol'O  contos  de  reis. 

Le  Sénat  a  volé  à  l'unanimité  la  création  de  nouveaux  mu- 
nicipes. 


ÉTATS-UNIS 

Les  Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  h' Interstate  Com- 
merce Commission  vient  de  publier  son  rapport  sur  l'exploi 
tation  des  chemins  de  fer  pendant  l'exercice  1900.  Les  recettes 
brutes  sur  192.556  milles  exploités  ont  donné  1.487. 000. 0'  O 
dollars,  contre  1.313.000.000  dol.,  sur  187.534  milles  exploités 
en  18V'9.  L'augmentation  est  de  13  0/0  pour  les  recettes  et  de 
3  0/0  environ  pour  la  longueur  du  réseau.  Les  dividendes 
totaux  payés  en  1900  se  sont  élevés  à  près  de  140  millions  de 
dollars,  contre  111  millions  de  dollars  en  1899,  96  millions  de 
dollars  en  1898,  87 millions  de  dollars  en  1897.  Une  nouvelle 
preuve  de  la  prospérité  des  chemins  de  fer  est  donnée  par 
les  forts  excédents  des  bénéfices  de  1900,  qui  atteignent  près 
de  88  millions  de  dollars  après  paiement  des  dividendes.  En 
1899,  ces  excédents  n'avaient  atteint  que  53  millions  de  dol- 
lars; en  1898,  44  millions  de  dollars  ;  en  1897,  46  millions 
de  dollars;  et  en  1896,  1.500.000  dollars. 


Les  Pensions.  —  La  Banker's  Magazine  constate  que  si 
le  Trésor  accuse  des  excédents  de  recettes,  le  rapport  annuel 
de  la  Commission  des  pensions  permet  de  voir  que  le  Gouver- 
nement débourse  ses  fonds  avec  largesse.  Au  30  juin  1901,  il 
y  avait  997.735  personnes  inscrites  sur  le  rôle  des  pensions  et 
les  paiements,  pendant  l'année,  ont  atteint  plus  de  138.500.000 
dollars.  Depuis  le  1"  juillet  1865,  le  Gouvernement  a  payé 
pour  les  pensions  près  do  2.667.000  dollars.  La  plupart  de  ces 
paiements  proviennent  des  comptes  de  la  guerre  civile.  Le 
total  des  dépenses  do  la  guerre  et  de  la  marine  pendant  les 
quatre  années  terminées  le  30  juin  1865  avait  atteint  3  mil- 
liards 27.000.o00  de  dollars,  montant  que  les  paiements  de 
pensions  ont  bientôt  doublé.  En  1881,  seize  ans  après  la  guerre 
do  sécession,  les  dépenses  des  pensions  étaient  d'environ 
50  millions  de  dollars  par  an.  Elles  sont  aujourd'hui  du  tri- 
ple de  ce  chiffre. 


Le  Marché  Financier  de  IXew-York 


New-York,  9  octobre  1901. 

Le  Marché  ne  s'est  pas  encore  complètement  repris  :  il  y  a 
toujours  des  liquidations  qui  pèsent  sur  les  cours,  mais  la 
tendance  générale  paraît  se  raffermir.  Les  Fonds  d'Etat  sont 
lourds  et  les  valeurs  de  Chemins  de  fer  restent  irrégulières. 

Les  tilres  industriels  sont  toujours  soumis  à  des  fluctua- 
tions assez  vives 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  76 1/8;  Milwauhee,  156  ./ .  ;  Erie,  39  3/8  ;  Reading,  39  .  / .  ; 
Canadian  Pacific,  1071/4;  Illinois  Central,  143  3/4  ;  Louis- 
ville,  102  ./.  ;  New- York  Central,  155  ./.  ;  Union-Pacific, 
95  3/4. 


MEXIQUE 

Le  Congrès  panaméricain.  —  Le  Comité  exécutif  de  la 
Commission  internationale  permanente  qui  a  été  instituée  en 
novembre  dernier  pour  réaliser  les  décisions  du  Congrès  so- 
cial et  économique  panaméricain  qui  se  tiendra  à  Mexico 
le  21  courant,  vient  d'adresser  aux  Présidents  des  Républiques 
américaines  un  message  des  plus  intéressants.  Dans  ce  do- 
cument, le  Comité  prie  ces  chefs  d'Etats  de  faciliter  l 'accom- 
plissement des  décisions  du  Congrès  et,  particulièrement,  de 
celle  relative  à  la  constitution  d'un  tribunal  d'arbitrage 
hispano-américain.  Ce  tribunal  serait  permanent  et  c'est  à  lui 
que  devraient  être  soumis,  sans  exception,  tous  les  conflits 
ou  différends  qui  pourraient  se  produire  entre  les  peuples  qui 
seront  représentés  audit  Congrès.  Le  tribunal  devrait  être 
consulté  dans  tous  les  cas  de  doute  au  sujet  de  l'interpréta- 
tion des  traités  conclus  entre  ces  mêmes  peuples. 
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La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 
mensuel  tics  Banques  de  la  République  présente,  au  81  juillet 
dernier,  la  situation  suivanlc  : 


Banques 


Existence* 
on 
("lisse 


Porte- 
feuille 


Capital  Circula- 
sociàl      tion  Dépôts 


Xaliona"  Mexico  27.39Î.8 
Londres- Mexico  13.202.1 

Centrale   3.493.9 

Hypothécaire  ..  250.3 
Miuiè"-(Chi1)ua.)  1.404.2 
YucatèqueiYuc.ï  2.741.3 
Orientale  (Mexic)  1.091.0 
Mercantile  Mont.)  369 . 3 
MercantilelVer.)  1.409.9 
Agric.  et  Hypot.  4.5 

Coahuila   800. 3 

Mercantile(Yuc)  1.218.0 
Etat  de  Mexico.      005. 9 

Nuevo-Leon   540.9 

Occidentale  ....  613.2 
San  Luis  Potosi.  845.4 

Durango   356.7 

Jalisco   1.191.8 

Zacalecas   494.3 

Tabasco   234.6 

Sonora   825.6 

Guanajuato  . . . .  361.6 

<  !ampeche   7.2 

Michoncan   12  9 


.6  2 

.3  2 

.0  2 

.0  1 


(En  millier 

27.420.9  20. 
22.786.5  15. 

4.452.8  7. 
657.4  5. 

3.741.0  4. 

3.325.8  3. 

3.206 

2.440 

3.456 
2 

2.514 
1.059 
2.004 
2.384 

848 
2.287 
1.183 
2.255 
1.802. 

594 

511 

981. 

410 

204 


1 

1 
1 
1 
1 

.0  1 


s  de  ] 

0(10.0 
000.0 
000.0 
000.0 
000  0 
0(10.0 
000.0 
500.0 
(100. 0 

ooo.o 

600.0 
500.0 
500.0 
500.0 
500.0 
100.0 
000.0 
000.0 
000.0 
000.0 
OJO.O 
5  0.0 
300.0 
300.0 


liaslresi 
93.505.1 
16.765.6 
59».  6 
9.114.3 
2.316  5 
4.778.5 
1.111.8 
(549.3 
1.982.2 

1.580.7 
1.972.5 
1.136.4 
1.524.2 
589.4 
1.520.0 
598.1 
1.224  9 
570.0 
423.1 
1.500.0 
690.7 
193.2 
35.6 


6.530.1 
3.869.5 
270.6 
53.2 
10.6 
«2.2 
10.4 
102.0 

7.0 
9.6 
35.2 
19.3 
116.2 
3.5 
00.9 
51.7 
79.0 
23.0 
96.3 

28.6 
6.6 


Totaux          59.590.9  91.069.0  78.300  0  73.379.2  11828.5 

Total31jnil.l900  55.344.0  97.943.0  72.800.0  71.194.0  4.407.0 

—  1899  48.719.0  70.554.0  55.735.0  65.542.0  1.702.0 

—  1898  40.613.0  53.698.0  48.500.0  56.728.0  1.937.0 

—  1893  18.921.0  20.597.4  32.450.7  26.594.0 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

L'Etat  des  récoltes.  —  Un  cablogramme  de  Ïîuenos-Ayres 
dit  que  la  tendance  dominante  du  marché  des  céréales  a  été 
ferme  avec  demande  active  pour  l'exportation. 

Les  nouvelles  de  l'intérieur,  au  sujet  de  la  récolte  croissante, 
sont  1res  satisfaisantes  et  signalent  une  amélioration  notable 
dans  le  conditionnement  par  suite  des  pluies  récentes.  Les 
maïs  sont  fermes.  Les  expéditions  ont  présenté  une  plus 
grande  animation  et  les  stocks  aux  ports  ont  diminué  de 
3.000  tonnes. 

Les  grains  de  lin,  par  contre,  ont  traversé  une  huitaine  de 
faiblesse  provoquée  par  des  avis  déprimants  de  l'Europe  et 
des  Etats-l'iiis.  Les  avis  de  l'intérieur  de  la  République  sur 
la  situation  rulturalc  sont  favorables  dans  leur  ensemble  ; 
-des  pluies  bienfaisantes  sont  signalées  de  tous  les  districts 
cultivateurs  importants.  Les  frets  sont  restés  à  leur  niveau 
réduit  d'il  y  a  huit  jours.  Le  tonnage  non  engagé  disponible 
a  diminué  de  5.000  tonnes. 


ASIE 


JAPON 

Mouvement   Commercial  du  Japon  en  1900.  —  Le 

commerce  du  Japon  avec  l'étranger  s'est  élevé,  l'année  der- 
nière, à  1.261.877.000  fr.,  dont  738.981.000  fr.  aux  importa- 
tions et  525. «96.000  fr.  aux  exportations. 

Dans  ce  mouvement  général,  la  part  conl ributive  de  cha- 
cun  des  ports  de  l'empire  a  été  : 

Ports  Importations  Exportations  Totaux 

(En  francs 

Yokohama   282.397.000  234. 682. 000  517.079.000 

KobefHiogoetOsaka)  278.7.«.000  204. "82. 000  582.822.060 

\;t"asaki   :i<)  687.000  17.851.000  57.538.000 

Sbimonesaki   12.785.000  16. 958.000  29.748.000 

Modii   8.805.000  17.060.000  23.525.000 

Hakodete   7.741.000  5  473.000  l:i. 214.000 

Kuchinoteu   1.580.000  10.561.000  12.21'i.OOO 

Otaro   784.000  1.083.000  12.141.000 

Murolan   .»  2.800.000  2. soi. 000 


CHINE 

Les  Recettes  douanières  de  la  Chine.  —  Voici, jl "après 
les  statistiques  des  Douants  Maritimes  i-hinoises,  le  tabWu 
des  recette!  «les  douanes,  de  la  navigation  et  du  transit,  pendant 
le  second  trimestre  <t<  1901,  comparés  aux  résultats  de  la 
période  correspondante  île  l'.tOO  : 

Droits  de  transit 
des  rnarciiand. 

Navigation  étrang.chinoi" 
verni  venant 


rts 


Newchw. 
Tientsin. . 
Ghcfou. . . 
Kiao-chow 
Chunking 
Ichang. .. 
Sfaasi .... 
Hankow.. 
Kiukiang. 

Wuhu  ... 
Ranking. . 
(  IhinMang 
Shanghaï 
Soochow. 
Ningpo. . . 
Ilangchow 
W'enchow 
Santuno. . 
Foutchow 
Amoy. . . . 
Swatow  . 
Wuchow. 
Samshui . 
Canton. . . 
Kiungch.. 
Pakhoï... 
Kowloon. 
Lappa . . . 
Lungchow 
Mèngtzu . 
Szemao . . 
Yochow. . 


Recettes 

Taél  Haikwan 

241,542.7.5.0 
194.270.6.3.9 
224,998.1.7.7 
27,685.7.8.9 
104,983.4.4.7 
183,447.2.6.8 
2,395.1.7.6 
660,873.4.6.0 
340,321.6.0.3 
171,292.0.0.0 
46,745.7.0.6 
258,657.2.8.9 
2,046,209.2.4.0 
12,286.6.3.0 
101,229.7.4.7 
114,635.8.7.9 
19,726.1.8.6 
107,786.7.6.5 
287,747.6.5.2 
173,339.0.1.8 
390,615.3.0.7 
76.920.8.4.4 
25,896.5.9.2 
529,871.1.0.7 
36,345.1.1.8 
35,380.7.1.0 
98,735.1.9.1 
87,284.3.5.1 
1,009.4.2.1 
45,647.  S.  2. 7 
3,970.5.9.8 
1.390.7.9.3 


Entrées 
— 

Sorties 
— 

l'intér'deririt' 

Tonnes 

Ton  nés 

Taél  Haikwan 

156,481 

156,201 

» 

» 

190,&53 

184.086 

» 

516,580 

513,808 

*• 

58,673 

62,173 

U 

14,229 

9^.772 

1.017 

65,208 

67,400 

9ri 

87,697 

87,697 

cui 

S3B 

n 

359,798 

380,0^0 

l  i .  1 8rj 

» 

•~Ul,4o/ 

oO 1,988 

11.401 

-  #  o  qo- 
•  >4\oo-> 

551,597 

• 

287,628 

287,^85 

19 

2 

079,983 

679,461 

1,854 

36:! 

1,382,161 

1,358,381 

3,028 

207 

131,291 

131,301 

8 

8,050 

» 

1,279 

5*459 

5,459 

1,024 

» 

10,706 

10,706 

37 

» 

102,346 

101.694 

733 

M 

228.618 

229.414 

1,023 

77 

315,696 

318>66 

» 

33,239 

33,170 

8.611 

243 

96,294 

96,294 

1,256 

31 

492,092 

492,203 

2,4 '5 

15 

73,478 

73,478 

252 

130 

18,080 

18,080 

394 

117 

» 

» 

» 

» 

I» 

» 

» 

» 

588 

188 

a 

4,128 

4.125 

11,644 

» 

838 

» 

96.903 

96,901 

52 

6,457,486  6,-443,073 

67,997 

1.225 

5.748,770  5,753,092 

48,308 

1,301 

Total  .  .  . 


Pour  la  première  fois  dépuis  les  troubles  de  Chine,  les  re- 
cettes montrent  une  augmentation.  Les  révenus  de  la  navi- 
gation sont  en  progression  sensible. 

Les  importations  d'opium  ont  atteint  29.698  piculs,  contre 
26.373  piculs  pendant  la  péoiode  correspondante  de  1900. 

Les  importations  de  filés  de  coton  ont  donné  les  résultats 
suivants  : 

2'  trimestre 


Importations 


10  0 


1000 


;  Piculs) 

Filés  anglais  .'       15,355  12.608 

—  indiens   841.594        541. 9a5 

—  japonais   214.816  357.175 

Les  importations  d'huile  de  Kérosène  ont  donné  les  résul- 
tats suivants  : 

 2e  trimestre  

Importations  1001  1900 

(Gallons) 

Amérique   20.584 . 705     15. 456. 162 

Russie   16.700.031  18.021.897 

Sumatra   12.021.432  4.408.874 

Voici,  enfin,  les  résultats  de  l'exportation  du  thé  et  de  la 

soie  : 

2*  trimestre 
Exportations  1901  1900 

(Piculs) 

Thé...   568.487  027.734 

Soie   6S.923  59.168 
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LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 

Le  War  Office  vient  de  publier  la  liste  suivante  des  pertes 
dé  l'armée  de  l'Afrique  du  Sud  au  cours  du  mois  de  septem- 
bre. Sui  le  champ  de  bataille  elle  a  perdu  1.012  hommes  et 
73  officiers.]  Sur  ce  total  de  1.085,  il  n'y  a  eu  que  415  prison- 
niers et  il  y  a,  par  contre,  187  tués.  L'engagement  le  plus 
meurtrier  à  été  celui  de  Blood-Rivertpoort,  le  17  septembre, 
où  il  y  a  eu  20  morts  et  35  blessés  du  côté  des  Anglais  avec 
248  prisonniers.  Outre  ces  pertes,  les  Anglais  ont  perdu  par 
maladie  ou  accident  162  morts  et  1.926  hommes  ont  dû  être 
renvoyés  comme  ayant  été  mis  hors  de  combat. 

Depuis  le  commencement  de  la  guerre  jusqu'au  30  septem- 
bre, l'armée  anglaise  a  perdu  33.860  officiers  et  soldats  par 
le  feu  de  l'ennemi.  10.723  sont  morts  de  maladies  ou  accidents 
et  47.181  ont  été  renvoyés  en  Europe  pour  incapacités  causées 
par  d'autres  raisons  que  le  feu  de  l'ennemi. 

Il  est  à  croire  que  nous  recevrons,  maintenant,  peu  do  nou- 
velles du  Sud  de  l'Afrique.  Le  télégraphe  ne  nous  apprenait, 
jusqu'ici,  que  ce  qu'on  voulait  bien  laisser  passer,  mais  voici 
que  les  dernières  sources  d'où  les  nouvelles  de  la  guerre  pou- 
vaient encore  parvenir,  pan  la  poste,  vont  être  coupées.  Jus- 
qu'à présent,  on  pouvait  encore  correspondre  avec  l'Europe 
par  Capetown,  Port-Elizabeth  et  East-London.  La  censure 
militaire  a  décidé  d'y  mettre  ordre.  Néanmoins  certains  jour- 
naux anglais  paraissent  résolus  à  faire  tout  pour  se  tenir  au 
■courant  des  événements. 

On  mande  de  La  Haye  : 

Le  bruit,  reproduit  par  les  journaux,  que  le  président 
Krûger  ou  la  députation  bocr  auraient  reçu  communication 
que  la  Cour  d'arbitrage  aurait  refusé  de  prendre  connaissance 
de  l'appel  est  erroné.  Ni  le  président  Krûger,  qui  n'a  pas  signé 
l'appel,  ni  la  députation,  n'ont  reçu  de  communication  sem- 
blable. Cela  serait  impossible,  le  Conseil  administratif  perma- 
nent de  la  Cour  d'arbitrage,  qui  est  seul  compétent  pour  pren- 
dre connaissance  de  l'appel,  ne  s'étant  pas  réuni  depuis  la 
présentation  de  l'appel.  La  convocation  du  Conseil  de  la  Cour 
d'arbitrage,  dont  il  a  été  question  ces  jours  derniers,  n'a  pas 
encore  eu  lieu. 


Les 


Rendements  de  Septembre 
du  W  itwalersrand 


Un  télégramme  reçu  de  la  Meyer  and  Charlton  Gold 
Mining  C°,  Limited,  annonce  que,  pendant  le  mois  de  sep- 
tembre, 5.910  tonnes  de  minerai  ont  été  broyées,  produisant, 
en  or  fin,  1.700  onces;  la  cyanuration  adonné  923  onces. 
Rendement  total  2.623  onces.  Profit  du  mois  4.501  liv.  st. 

On  annonce,  d'autre  part,  que  la  production  de  la  Gelden- 
huis  Deep  s'est  élevée,  en  septembre,  à  3.870  onces  d'or, 
c'est-à-dire  en  augmentation  de  750  onces  sur  la  production 
du  mois  d'août,  et  les  bénéfices  à  6.900  liv.  st. 


RAND  MINES,  LIMITED 


On  sait  que  le  projet  de  division  des  actions  de  cette  Com- 
pagnie, déposé  par  le  Conseil  d'administration,  avait  été 
approuvé  par  les  actionnaires  le  24  août  dernier.  Il  ne  restait 
donc  plus  qu'à  le  mettre  à  exécution,  et  c'est  ce  que  la  Com- 
pagnie va  faire  à  partir  du  23  courant. 

Contre  chaque  action  actuelle,  il  sera  remis  4  actions  nou- 
velles de  5  shillings. 

Les  livres  de  transfert  seront  clos  le  21  courant,  et  la 
Compagnie  a  demandé  au  Stock-Exchange  de  Londres  la  cote 
pour  ses  nouvelles  actions,  ainsi  qu'une  liquidation  spéciale. 
Les  transactions  ont  déjà  commencé  à  Londres  en  nouvelles 
actions,  et  on  espère  que  la  liquidation  spéciale  de  ces  titres 
sera  promptement  accordée.  Le  Stock-Exchange  paraît  vou- 
loir faire  toutes  les  diligences  possibles;  aussi  croit-on  que 
la  liquidation  des  nouvelles  actions  aura  lieu  vers  le  milieu 
du  mois  de  novembre. 


IVEines  d'Or*  Australiennes 


valeur  do  195.696  liv.  st.,  contre  41 .873  onces  ou  162.588  li- 
vres sterling  pendant  le  mois  correspondant  de  l'année  der- 


La  Production  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande .  —  La  pro- 
duction d'or  de  la  Nouvelle-Zélande,  pour  le  mois  de  sep- 
tembre, s'est  élevée  à  51.078  onces  d'or,  représentant  une 


Production  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  —  La  pro- 
duction d'or  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud,  pendant  le  mois 
septembre,  s'est  élevée  à  30  076  onces,  représentant  une  valeur 
de  101.924  liv.  st.,  contre  25.202  onces  ou  77.173  liv.  st.  penr 
dant  le  même  mois  de  1900. 

Pour  les  neuf  premiers  mois  de  1901,  la  production  a 
atteint  le  montant  de  202.607  onces  d'or,  soit  701.277  liv.  st., 
contre  263. 7t0  onces  ou  912.648  liv.  st.  pendant  la  période 
correspondante  de  l'année  dernière. 

Les  Rendements  de  la  Colonie  de  Queensland.  —  Les 

rendements  de  la  colonie  de  Queensland,  pour  le  mois  île  sep- 
tembre, s'établissent  ainsi  : 

Tonnes  Production 
Districts  broyées  d'or 

Onces 

Charters  Towers   48.500  29.400 

Croydon                                 4.100  6.300 

Gyinpic   10.200  12.100 

M'ount  Morgan                        9  900  14.800 

Autres  districts                         9.300  8.100 

Alluvions                                   »  1 . 500 

Total   ..  72.200 

La  production  totale,  pour  les  neuf  premiers  mois  de  1900, 
s'élève  à  596 . 100  onces. 

Voici  les  appels  de  fonds  auxquels  il  a  été  procédé  pen- 
dant le  mois,  ainsi  que  les  dividendes  qui  ont  été  répartis  : 
District  de  Charters  Towers, appels.  1.700  liv.  st.;  dividendes, 
29.900  liv.  st.;  Croydon,  appels,  1.500  liv.  st.;  dividendes, 
4.700  liv.  st.;  Gym'pie,  appels,  4.700  liv.  st.;  dividendes. 
21.700  liv:  st.;  Ravonswood,  appels,  1.700  liv.  st.;  divi- 
dendes, rien.  Mount  Morgan,  appels,  200  liv.  st.;  dividendes, 
25.0U0  liv.  st.   

Notes  minières  d'Australie 

Waitekauri.  Pendant  les  vingt-quatre  jours  qui  ont  pria 
fin  le  7  septembre,  il  a  été  Broyé  2.182  tonnes  de  minerai  ;  le 
rendement  en  or  a  une  valeur  de  3.312  liv.  st. 

Westralia  Mount  Morgans.  Rendement  pour  les  quatre 
semaines  se  terminant  le  16  septembre  ;  Le  moulin  a  tra- 
vaillé pendant  636  heures;  il  a  été  broyé  1.636  tonnes,  qui  ont 
donné  1.287  onces  d'or.  On  a  traité,  par  la  cyanuration,  1.607 
tonnes,  qui  ont  produit  893  onces  d'or;  les  filtres  ont,  de  leur 
côté,  traité  1.561  tonnes,  qui  ont  donné  1  004  onces  d'or  ;  soit 
une  valeur  totale  de  12.197  liv.  st. 

Duke  United.  Les  détails  suivants  viennent  d'être  publiés 
par  la  West  Australian  Gold  Fields,  agent  de  cette  Compa- 
gnie à  Londres  :  Duke  United  Mines,  Limited,  capital  100.0O0 
livres  sterling.  Les  rendements  d'or  de  cette  Compagnie  de- 
puis le  commencement  de  son  exploitation  s'établissent  ainsi  : 
Du  21  mars  au  12  septembre,  c'est-à-dire  pour  *5  semaines, 
6.684  onces,  d'une  valeur  approximative  de  28.396  liv.  st.  L'or  a 
une  valeur  moyenne  de  4  liv.  st.  2  sh.  6  d.  l'once.  La  Compa- 
gnie a  payé,  comme  dividendes  :  le  15  juin  1901,  6  pence  par 
action  ;  le  15  août,  6  pence  par  action  et  le  16  septembre,  en- 
core 6  pence  ;  soit,  un  débours  total  de  10.000  liv.  sterl.  La 
Compagnie  a  acquis  de  nouveaux  terrains  qui  portent 
l'étendue  de  ses  propriétés  à  3  1/4  milles,  sans  compter  les 
entreprises  qui  sont  ses  tributaires,  Tout  porto  à  croire  que 
la  puissance  du  moulin  devra  être  augmentée,  ce  qui  permet- 
tra des  augmentations  dans  la  répartition  des  dividenees. 

Ivanhoe.  Une  dépêche  de  la  mine  annonce  la  mise  en 
marche  des  40  nouveaux  pilons.  La  batterie  se  trouve  ainsi 
portée  à  100  pilons. 

B  'illiant  Central.  Dépêche  do  Charters  Towers  :  <  1.974 
tonnes  ont  produit  2.934  onces  d'or.  Le  dividende  de  1  shil- 
ling par  action  qui  a  été  déclaré  sera  mis  en  paiement  le  14 
octobre.  » 

Komata  Reefs.  Production  de  quatre  semaines  :  Il  a  été 
traité  1.170  tonnes,  qui  ont  donné  un  rendement  d'une  valeur 
do  1.200  liv.  st. 

New  Queen.  n  a  été  traitée  par  la  cyanuration,  803  tonnes, 
qui  ont  produit  une  valeur  de  470  livres  sterling.  Pour  res- 
treindre les  dépenses,  les  Directeurs  ont  ordonné  aux  agents 
de  la  Compagnie  de  ne  pas  continuer  à  broyer  tant  que  l'on 
n'aura  pas  accumulé'  lé  stock,  nécessaire  pour  entretenir 
constamment  la  batterie.  I  n  certain  temps  s'écoulera  donc 
d'ici  le  prochain  broyage. 

Victoria.  Càblegrammo  :  367  tonnes  de  minerai  traitées  ont 
produit  558  onces  d'or. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  -  Mines  d'or 


Informations  diverses 


De  Beers.  —  Cotte  Compagnie  annonce  officiellement  que 
L  s  propositions  suivantes  vont  être  soumises  à  l'assemblée 
générale  des  actionnaires  de  la  De  Beers,  qui  va  être  convo- 
quée à  Kimberlcy  aussitôt  que  possible  :  le  capital  de  la 
Compagnie  sera  porté  de  3.950.000  liv.  st.  à  4  millions  de 
livres  sterling  et  sera  divisé  en  800.000  actions  de  préférence 
de  2  liv.  st.  10  si),  chacune,  jouissant  d'un  dividende  annuel 
de  préférence  de  40  0/0  avec  droit  de  priorité  sur  le  capilal, 
et  en  &K).0Û0  actions  différées  d'une  valeur  de  2  liv.  st.  10  sh. 
chacune. 

En  outre,  20 J.  000  actions  nouvelles  différées  seront  créées 
et  serviront  à  racheter  les  droits  des  gouverneurs  â  vie  ac- 
tuels, tandis  que  50.000  actions  différées  seront  réparties 
entre  les  actionnaires  actuels  au  prorata  du  nombre  de  titres 
dont  ils  sont  porteurs.  Cette  répartition  d'actions  nouvelles 
sera  accompagnée  de  la  distribution  d'une  somme  de  400.000 
livres  sterling,  ces  deux  répartitions  —  actions  et  espèces  — 
étant  faites  pour  le  compte  de  bénélicos  non  répartis  jusqu'au 
80  juin  1901.  Les  porteurs  d'actions  différées  auront  droit  au 
surplus  des  bénéfices  de  la  Compagnie,  après  que  le  dividende 
aux  actions  ce  préférence  aura  été  payé. 


La  Production  des  Mines  d'or  indiennes.  —  Voici  1# 
rendement  des  Mines  indiennes  pendant  le  mois  d'août,  com- 
paré à  celui  du  mois  précédent  : 

Juillet  Août 


Tonnes   Produc.  Tonnes  Produc. 

Compagnies          broyées     d'or  broyées  d'or 

En  onces  En  onces 

Balaghat                        1.558      1.600  1.655  1.655 

Champion  Reef              11.500     13.147  12.000  13.110 

Goldfields  of  Mysorc..        580         258  650  260 

Mysore                         10.800     13.790  10.820  13.798 

MysoreW.andWynaad     1.900        555  1.900  498 

NineReefs                    1.480        605  1.410  587 

Nundvdroog                   4.400      4.695  4.480  4.713 

Oorcgum                       6.245      7.426  6.240  7.427 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  10  octobre  1901. 

La  liquidation  de  quinzaine,  qui  a  eu  lieu  mardi,  a  été  très 
facile.  Les  positions  à  la  hausse  étaient  restreintes  ;  cepen- 
dant, les  reports  n'ont  présenté  que  peu  de  modifications  sur 
la  liquidation  précédente.  Voici  les  principaux  reports  cotés  : 

Rand  Mines,  7  1/2  à  8  1/2  0/0,  puis  6  à  8  0/0  jusqu'à  la 
liquidation  spéciale  des  nouvelles  actions  Johannesburg 
Incestment,  Barnato  Consolidated,  Modderfontein,  6  à 
8  0/0,  puis  5  à  7  0/0  ;  East  Rand,  6  à  8  0/0,  puis  5  à  7  0/0  ;  De 
Beers,  1  sh.  à  1  sh.  9,  puis  1  sh.  à  1  sh.  6  ;  Jagersfontein, 
1  sh.  à  1  sh.  6.  Valeurs  Sud-Africaines,  en  général,  6à8  0/0; 
valeurs  Rhodésiennes,  7  à  9  0/0;  Chartered,  1  1/2  à  2  1/2 
pence,  puis  1  à  2  pence;  valeurs  Ouest-Africaines,  en  général 
7  à  9  0/0  ;  sur  la  Wassau,  les  reports  ont  été  plus  faciles. 

Néanmoins,  malgré  le  peu  d'engagements,  le  Stock-Ex- 
change  a  été  agité.  Il  est  vrai  que  l'échange  des  actions 
Rand  Mines  a  occasionné,  sur  le  Marché  une  certaine  per- 
turbation. Et  puis,  les  nouvelles  du  Sud  de  l'Afrique  sont 
toujours  tellement  incertaines  ! 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered, qui  restait  à  3  liv.,  finit  à  2  29/32  ;  Consolidated  Gold- 
fields,! 13/32,  contre  7  17/32;  l'ransvaal  Goldfields,  1  1/2. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  TJEast  Rand,  qui 
finissait  à  7  5/16,  reste  au  dernier  moment  à  7  9/32;  An- 
gelo,  6  5/8  ;  New  Cornet,  2  9/16. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  11/16,  contre  5  3/4  ; 
Langlaagte  Ettate,  3  1/4;  Simmer  and  Jack,  6  1/16. 

La  Jubilee,  que  nous  laissions  à  5  5/8,  reste  à  ce  cours  ; 
Jumpers,  4  5/8  ;  Modderfontein,  11  5/16,  contre  11  7/16  ; 
Meyer   and  Char /.ton  5  1/4. 

La  Crown  Reef  cote  14  liv.;  elle  clôturait  à  14  1/2  il  y  a 
hait  jours;  Randfontein,  3  1/32;  Worcester,  2  1/2;  la  Ro- 
binson  Gold,  qui  finissait  à  9  1/2,  reste  à  9  5/16. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  6  livres  ;  nous  la 
lai  ïiona  la  semaine  dernière  a  6  1/8;  Lancaster,  21/4;  New 
Heriot.  6  ./.  ;  Bonanza.  5  8/16,  contre  5  1/8:  Wolhuler, 
4  liv.  1/8. 

Le  Henry  Noune,  qui  cotait  8  liv.,  reste  à  ce  coins; 
Ferreira,   19  8/4,   contre  20  liv.;  Wemmer,  11  1/2;  Vil- 


lage Main  Reef,  7  3/4;  Durban  Roodepoort,  4  7,8;  Van 
Ryn,  2  liv.  11/16. 

***  Compagnie  de  Deep  Le vels.  —  La  Crown  Deepuatk 
11  1/4;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  11  1/2;  lu  Rand  Mines, 
qui_  clôturait  â  41  ./..,  se  retrouve, à  la  dernière  heure,  à 
10  7/16  pour  les  actions  nouvelles  au  nominal  de  5  shillings 
Cette  Compagnie  a  publié  un  avis  officiel  relatif  â  la  division 
de  ses  actions.  L'échange  sera  effectué  à  partir  du  23  courant 
Glen  Deep,  3  7/8  ;  Ferrtira  Deep,  6  liv.  ;  Robinson  Deep, 

4  11/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  liv.  ;  Durban  Roodepoort  Deep 
a  3  3/8  ;  Jumpers  Deep,  4  5/16. 

***  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  115/16;  Rhodesia  Goldfields,  1  1/8;  Dunraven, 
d  1/2;  Geelong,  1  1/8  ;  Seluh-we,\  13/16;  Globe' and  Phcenix, 

5  1/16. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  13/10. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  13  sh.  9  d.,  reste  à  ce  cours. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transtaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  7/8. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 
3  1/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  â  15/16. 

**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  toujours  irrégulier.  On  cote  la  Frank 
Smith  Diamond  à  i  5/16,  mais  la  De  Beers  est  à  38  3/4.  Elle 
finissait  mercredi  dernier  à  36  3/4. 


Londres,  10  octobre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  est  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  10  octobre  1901. 
Cette  semaine,  le  Marché  des  valeurs  sud-africaines  a  été 
mou/ementé.  Pendant  toute  une  j oui-née,  à  cause  des  con- 
ditions atmosphériques,  nous  avons  été  privés  des  commu- 
nications téléphoniques  et  télégraphiques  avec  Londres.  Puis 
des  réalisations  se  sont  produites,  occasionnées  par  l'igno- 
rance où  l'on  est  de  ce  qui  se  passe  au  Sud  de  l'Afrique. 
Néanmoins,  on  s'est  repris,  et  la  semaine  finit  mieux  qu'on 
ne  l'espérait. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.036  fr.,  cote  1.042 
francs,  après  avoir  perdu  un  moment  le  cours  rond  de  1.000 
francs.  On  ne  s'occupe  pas  encore,  ici,  des  nouvelles  actions 
qui  vont  être  émises  en  remplacement  des  anciennes.  Conso- 
lidated Goldfields,  186  fr.  ..,  contre  189  fr.  50.  East  Rand, 
182  50,  contre  183  fr.  50.  Quant  à  la  Chartered,  qui  clôturait 
il  y  a  huit  jours. à  75  fr.  . .,  elle  s'inscrit  à  73  francs. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  15  fr.  75  ;  French  Rand, 
43  fr.  . . ,  sans  changement  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
rait à  502  fr.,  elle  s'inscrit  à  495  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  26  25,  et  la  Geduld  est  à  131  50, 
contre  134  fr.  . . . 

L'action  Goerz  et  C"  reste  à  56  25.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  150  fr.  ..,  contre  li>5  fr.  ..  ;  Geldenhuis  Deep,  260  fr. 

La  Kleinfontem  cote  40  fr.  50.  Langlaagte  Estate,  84  fr.  . . , 
sans  changement  ;  May  Consolidated,  103  ..  ;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  106  fr.  . .  ;  Mossamédès,  16  fr.  25  ; 
Mozambique,  34  fr.  75;  Océana,  47  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
240  ..,  reste  à  234  fr.  ...  Robinson  Deep,  116  fr.  ..,  contre 
122  fr.  ..;  Robinson  Randfontein,  31  fr.  ..;  Randfon- 
tein  Estâtes,  75  fr.  75. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  57  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  152  . .  ;  Transvaal  Consolidated  Land, 
79  50;  Transvaal  Goldfields,  31  fr.  ... 

La  Wemmer  est  toujours  sans  affaires. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  196  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  202  francs  ;  Wemmer,  287  fr.  ;  Sheba,  23  . .. 

La  Zambèze  est  à  17  fr.  50. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  clôture  à  12  50.  La  Dyna- 
mite du  l'ransvaal  se  retrouve  à  23  fr.  75.  De  Beers  en 
forte  hausse;  elle  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à  921  fr.  50, 
et  elle  est  maintenant  à  971  fr.  .  Nous  faisions  remarquer, 
il  y  a  huit  jours,  que  Londres  ne  cessait  pas  d'acheter  cette 
valeur.  Frank  Smith  Diamond,  56  fr.  50. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse-  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart 
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rito-Sauto.  —  Compagnie  Française  des  Métaux.  —  Société  des 
anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie  de  Fives-Lille.  —  Compagnie 
Générale  du  Gaz  pour  la  France  et  l'étranger.  —  De  Beers  Consoli- 
dated. Limited.  —  Société  russe  de  Construction  de  Locomotives  et 
Mécaniques,  etc.  —  Pages  494  à  498. 
REVUE  HEBDOMADAIRE  DU  MARCHÉ  FINANCIER  DE  PARIS- 
REVUE  COMMERCIALE  :  Blé,  Farine,  Seigle,  Avoine,  Alcool, 
Vin,  Sucre,  etc.  —  Pages  501  et  502. 

CORRESPONDANCES  HEBDOMADAIRES  ET  DOCUMENTS  SUR  : 

ALLEMAGNE  :  Pages  503  et  504.  —  ANGLETERRE  :  Pages  504  et  505. 
—  DANEMARK  :  Pages  505  el  f  06.  —  ESPAGNE  :  Pages  506  et  507.  — 
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RIQUE :  Pages  509  et  510.  —  ASIE  :  Page  510. 

MINES  D'OR  :  Compagnie  de  Mozambique.  —  La  Situation  dans 
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de  Londres  et  de  Paris.  —  Pages  511  et  512. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 

PBINCIP.  CHAPITRES. 

0) 

métallique 

H 

g 

yi  w  OJ 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuiU 
escom{ 

31 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 
1901 
190< 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


18  octobre.. . 
3  octobre. . . 

10  octobre.. . 

11  octobre.. . 


2.282 
2:369 

2.358 
2.352 


1.112 
1.101 

1-09511 


4.070 

480 

818 

532 

4.113 

491 

601 

512 

4. 011 

442 

486 

505 

4.097 

481 

563 

492 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


7  octobre. 
23  septembre 
30  septembre 

7  octobre.. . 


601 

216 

1  611 

569 

1.141 

111 

189 

388 

1.466 

866 

1165 

81 

695 

343 

1.188 

654 

1.332 

160 

696 

343 

1.706 

626 

1.238 

127. 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1900 

30 

septembre 

64 

q2 

210 

105 

305 

26 

» 

1901 

31 

juillet  

64 

31 

208 

161 

247 

68 

» 

1901 

31 

août  

63 

31 

196 

122 

239 

62 

» 

1901 

30 

septembre 

67 

33 

215 

127 

221 

74 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1900 

1S 

octobre.. . 

837 

» 

744 

il. 024 

644 

»  j 

1901 

3 

octobre... 

954 

» 

164 

1-030 

636 

» 

1901 

10 

octobre.  . 

934 

751 

1  119 

658 

1901 

17 

octobre. . . 

929 

742 

11.029 

649 

n 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1900 

1er 

septembre 

141 

18 

195 

» 

» 

* 

1901 

15 

156 

11 

211 

» 

» 

» 

» 

1901 

6 

149 

16 

202 

» 

» 

» 

1901 

31 

141 

22 

194 

» 

» 

» 

1900 
1901 
1901 
1901 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

septembre 

juin  

juillet  

août  


13 

10 

161 

15 

10 

169 

13 

9 

161 

11 

12 

154 

Encaisse 

5<o 

PR1NCIP.  CHAPITRES 

ta 

DATES 

métallique 

Or  Ar" 
Ur  gent 

Circulât» 
fiduciair 

C/cour" 
et  dépôts 
particul.  j 

Porte-  | 
feuille 
escompte  | 

Avances  1 
s.  valeurs 
mobilière' 

Taux  dt 
l'escemp 

1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


Banque  Nationale 


BELGIQUE 

1900  11  octobre... 

1901  26  septembre 
1901  3  octobre... 
1901  10  octobre.. . 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


30  septembre 
1U  septembre 
20  septembre 
30  septembre 


66 

13 

249 

59 

80 

31 

5 

68 

13 

242 

62 

86 

31 

5 

69 

13 

245 

61 

85 

31 

5 

69 

13 

244 

61 

86 

31 

5 

Banque  de  Sicile 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 

20  septembre 

31  août  

10  septembre 
20  septembre 

ITALIE 

20  septembre 

31  août  

10  septembre 
20  septembre 

NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 

31  août  

30  juin  

31  juillet.... 
31  août  


» 

1900 

21 

» 

» 

1901 

5 

1) 

» 

1901 

11 

a 

» 

1901 

18 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 

septembre 
septembre 


1900 

octobre. . . 

955 

218 

1 

528 

50 

489 

70 

1901 

23 

septembre 

1 

113 

215 

! 

499 

143 

386 

62 

1901 

30 

septembre 

1 

124 

273 

1 

580 

129 

Or, 

61 

1901 

1 

octobre. . . 

1 

133 

272 

583 

148 

438 

67 

1900   31  août  

4 

5  . 

15 

62 

24 

19 

1901    14  août  

11 

5 

25 

18 

23 

17 

190  1    22  août  .... 

11 

5 

26 

77 

23 

18 

1901    31  août   ,  . 

10 

4 

26 

77 

23 

18 

1900   30  septembre 

89 

129 

4 

38 

16 

1901    29  juillet.... 

81 

» 

131 

3 

34 

13 

1901    31  août  

83 

129 

4 

31 

11 

1901   30  septembre 

87 

» 

132 

7 

35 

11 

1900 

13 

octobre. . . 

342 

411 

1.599 

741 

1 

081 

234 

1901 

28 

septembre 

350 

428 

1.616 

701 

1 

113 

257 

1901 

5 

octobre. . . 

350 

425 

1.630 

692 

1 

121 

264 

1901 

12 

octobre.. . 

350 

422 

1.640 

«85  ' 

1 

116 

259 

1900 

31 

juillet. . . . 

2 

132 

60 

28 

6 

1901 

31 

mai  

2 

n 

139 

65 

33 

8 

1901 

30 

juin  

2 

» 

140 

68 

33 

8 

1901 

31 

juillet. . . . 

2 

» 

136 

70 

34 

9 

1900 

13 

oc  te 

bre.  . 

123 

139 

477 

1  8 

152 

112 

1901 

28 

sep 
octi 

embre 

150 

144 

465 

114 

98 

1901 

5 

>bre.. . 

!45 

142 

473 

1  2 

121 

101 

1901 

12 

octt 

)bre... 

145 

144 

472 

.  7 

120 

101 

35 

o 

65 

36 

48 

4 

35 

2 

62 

34 

43 

4 

35 

2 

61 

34 

41 

4 

35 

2 

60 

34 

41 

4 

41 

» 

l    89  1 

11 

66 

2 

43 

» 

'  89 

63 

2 

43 

89 

18 

51 

2 

43 

» 

1    89  1 

15 

57 

2 

27 

48  1 

384 

12 

93 

20  I 

21 

47 

385 

12 

95 

23  | 

27 

46  1 

386 

12 

98 

23  ( 

27 

46  j 

387 

11 

98 

23  1 

89 

14 

564 

54 

449 

62 

4 

95 

18 

583 

59 

471 

54 

3 

102 

17 

583 

61 

491 

54 

3 

98 

16 

591 

61 

479 

54 

3 

6 

5% 


3M 


6'/* 
6% 

6% 


3 
3 
3 


295 

42 

860 

185 

318 

36 

5 

309 

57 

821 

190 

317 

32 

5 

310 

51 

824 

193 

317 

31 

5 

310 

57 

872 

189 

326 

37 

5 

6 
6 


5  v, 


482 


L'ECONDMISTË  EUROPÉEN.  -  Statistique  générale 


DATES 


!>HINCI1>.  CHAl'ITKFS 


t->  a;  O. 


o  3  o 


tfl  ï  Jï 
<u  —  îr 

||i 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 

6 

octobre . . 

41 

2 

132 

48 

23 

1901 

20 

septembre 

45 

5 

139 

ï 

48 

18 

1901 

28 

septejoibre 

45 

5 

140 

» 

49 

18 

1901 

5 

octobre.. . 

45 

4 

144 

51 

20 

£  o 

ed  ° 


RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 

6 

octobre.. . 

1.847 

171 

i  .346 

365 

362 

470 

5 

1901 

21 

septembre 

1.766 

169 

1.563 

403 

626 

4.32 

5 

t901 

29 

septembre 

1 .754 

162 

1  5.39 

428 

«26 

470 

■  > 

1901 

6 

octobre... 

1.726 

158 

1.574 

416 

631 

461 

5 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 
1901 
1901 
1901 


30  septembre 

31  août  

14  septembre 
30  septembre 


23 

0 

74 

il 

40 

21 

» 

21 

3 

63 

21 

35 

20 

» 

21 

3 

64 

20 

34 

21 

21 

3 

64 

21 

34 

19 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900 

31 

5 

9 

37 

2 

9 

9 

6 

1901 

30 

5 

10 

36 

3 

8 

a 

<i 

1901 

31 

juillet  

6 

9 

3: 

2 

9 

10 

6 

1901 

31 

6 

9 

37 

2 

9 

10 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1900 
1901 
1901 
1901 


31  août.... 
31  juillet.. 

30  juillet. . 

31  août. . . . 


49 

7 

85 

44 

114 

18 

57 

7 

98 

46 

104 

13 

62 

7 

101 

44 

99 

12 

62 

7 

105 

41 

89 

10 

6 

5'/, 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


1900 

31 

13 

12 

107 

750 

304 

141 

» 

1901 

30 

13 

13 

111 

823 

334 

142 

» 

1901 

31 

juillet  

10 

16 

101 

837 

332 

141 

» 

1901 

31 

10 

17 

96 

830 

3'5 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1900 
1901 
i901 
1901 


13  octobre... 
28  septembre 
5  octobre.. . 
12  octobre.. . 


99 

10 

221 

1038 

186 

49 

113 

13 

213 

1133 

204 

48 

115 

13 

218 

1133 

204 

48 

115 

13 

217 

1133 

204 

48 

3% 

3  k 
3% 


TOTAUX 


1900  18  Octobre.. 

1901  3  octobre.. 
1901  40  octobre.. 
1901  17  octobre.. 


8. 144 
8. 711 
8.580 
8.554 


2.604 
2.768 
2.706 


13.320 
15.179 
15.537 


2.692|  15.577 


5.670) 
6.319 
6.145 
6  071 


7-043 j  2  012; 
6.784  1.953! 
fi. 844  2.052| 
6.8671  1  8191 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896  31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14.585 

8-858 

6.092 

3.651 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.546 

15.254 

8.548 

6.661 

3.453 

1898  31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3. 594 

1899   31  décembre  . 

7  830 

2.38.3 

14.992 

9  321 

8.352 

4  (137 

» 

1900  31  décembre. 

8-211 

2.607 

15-906 

9  505 

8514 

4. 171 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OK ANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 

Changes  sur  Paris,  de 


11  sept. 

18  sept. 

25  sept. 

2  oct. 

9  oct. 

16  oct. 

48 

10 

48  .. 

48  02 

47  97 

47  98 

48 

100 

12 

100  10 

1(10  10 

100  07 

100  07 

100 

10 

159 

161  .. 

162  50 

165  .. 

167  25 

168 

50 

40 

85 

44  .. 

42  80 

43  20 

43  30 

42 

65 

81 

80  90 

80  80 

80  80 

80  95 

81 

oc 

100 

iô 

100  08 

100  07 

100  05 

100  05 

100 

06 

Bucharest  

99 

85 

99  90 

99  90 

99  85 

99  85 

99 

83 

Constantinople. ..  . 

22 

86 

22  87 

22  86 

22  87 

22  83 

22 

76 

81 

80  88 

80  82 

80  83 

80  96 

81 

05 

103 

90 

103  26 

103  0.3 

103  03 

102  87 

102 

17 

99 

90 

99  88 

99  88 

99  88 

100  02 

100 

18 

7S3 

745  .. 

741  . 

741  .. 

745 

746 

Londres  

25 

33 

25  36 

25  .15 

2.5  35 

25  31 

25 

30 

Madrid  

411 

43  45 

42  55 

43  .. 

43  05 

42 

17 

103 

92 

103  35 

103  10 

103  02 

102  67 

102 

211 

8aliit-Pétersbciira.. 

37 

30 

37  27 

37  27 

37  27 

37  27 

37 

n 

94 

95 

94  87 

94  85 

94  85 

94  97 

95 

15 

—     (à  3  mois  . . . 

95 

94  97 

94  95 

94  95 

,  95  07 

95 

25 

CHANGE  OE  PARIS.  Cours  moyens,  du. Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam . .  papier  court 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 


Valeurs 


a  vue 


Londres. 


Belgicrue  . . . 

Italie  

Suisse  

New-York. . 


4  % 
4  % 
4  % 
4  % 

4  % 
4% 


3  % 

5  % 

4  % 
4% 

au  pair 
3437  » 
218  89 


Matières  d'or  el  d' argent 
Or  en  barre  (le  kil.)... 
Argent  id.  (le  kil.)... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  titre  :  916")  . . . 

—  —  nouv.  titre  :  900"). 
Couronnes  de  Suède  


19  sept. 

26  sept. 

3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

205  75 
122  31 
104  .. 

206  .. 
122  37 
104  31 

206 

122  31 
104  23 

206  .. 
122  J2 
104  12 

205  75 
12i  94 
103  87 

349  50 
396  .. 
262  ■ . 

349  .. 
397  .. 
202  50 

349  75 

396  .. 
262  50 

349  .. 
396  . 
262  50 

350 
398  .. 
262  50 

25  21 
25  23 

0  12p. 

3  50p. 

0  16p. 

alrj  oO 

25  20 
25  22 

0  12p. 

3  25p 

0  16p. 

517  50 

25  175 
2.3  195 

0  16p. 

3  25p. 
pair 

517  50 

25  135 
25  155 

0  16p. 

3  12p. 

0  23p. 

515  50 

23  095 
25  115 

0  19p. 

2  50p. 

0  31p 

515  -• 

3442  15 
98  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40 

27  50 

3442  15 
98  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3442  15 
98  30 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3442  15 
97  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3438  71 
97  .. 
80  50 

25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr.-Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fi.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  ... 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll. or)... 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(ShanjbJï)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


es  — 
>  3 

O) 

19sepl. 

26  sept. 

3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

1  234 

1  235 

1  235 

1  234 

1  233 

1  231 

25  22 

25  205 

25  185 

25  165 

25  115 

25  095 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

1  04 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99  . 

0  99 

0  99 

1  » 

0  69 

0  69 

0  69 

0  69 

0  70 

1  » 

0  62 

0  61 

0  60 

0  59 

0  59 

2  083 

2  o: 

2  08 

2  08 

2  08 

2  07 

1  » 

0  96 

0  % 

0  96 

0  96 

0  97 

5  60 

4  .. 

4  .- 

4  02 

4  .. 

4  .. 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  . 

1  .. 

1  .. 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

1  • 

0  99 

1  » 

1  » 

0  99 

0  99 

5  18 

5  18 

5  18 

5  18 

5  16 

5  14 

5  43 

2  50 

2  50 

2  50 

2  48 

2  47 

5  » 

2  17 

2  17 

2  15 

2  17 

2  16 

1  89 

1  69 

1  66 

1  67 

1  65 

1  66 

2  84 

1  19 

1  20 

1  22 

1  20 

1  22 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

2  58 

2  70 

2  70 

2  70 

2  70 

2  70 

7  47 

3  33 

3  32 

3  32 

3  29 

3  27 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  24 

En  Angleterre   100  41 

En  Autriche-Hongrie .. .  100  09 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   142  85 

En  Grèce   168  50 

En  Hollande   100  24 

En  Italie   102  56 

En  Portugal   140  ■ . 

En  Roumanie   99  85 

En  Russie   100  58 

En  Suisse   100  31 

Aux  Etats-Unis   100  77 

Au  Mexique   219  83 

En  Républ.  Argentine..  230  80 

Au  Chili   113  85 

Au  Brésil   232  78 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   95  5.3 

En  Chine   228  43 


du  jeudi  17  octobre  1901 

ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  llemands   99  76 

—  Anglais   99  59 

—  Austro-Hongrois .  99  91 

—  Belges   99  8l 

—  Espagnols   70  .. 

—  Grecs   59  34 

—  Hollandais   99  76 

—  Italiens   97  50 

—  Portugais   71  42 

—  Roumanie    100  15 

—  Russes   99  42 

—  Suisses   99  69 

Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  23 

—  du  Mexique   45  48 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  43  32 

—  du  Chili   87  83 

—  du  Brésil   42  95 

Pièces  des  Indes   100  •- 

—  du  Japon   104  65 

—  de  la  Chine   43  77 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  17  octobre  1901. 

Tl  y  a  une  nouvelle  et  lourde  chute  des  changes. 

Le  papier  sur  la  Hollande  perd  1/4,  la  papier  allemand  3/16, 
la  situation  de  l'Allemagne  est  singulière,  l'escompte  officiel 
est  à  4  0/0,  l'escompte  hors  banque  à  3  0/0,  or  les  banques 
privées  et  les  banques  d'émission  locales  n'ont  qu'un  porte- 
feuille très  réduit,  ces  dernières  n'avaient  à  ce  poslc  au 
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30  septembre  dernier  que  221  millions  de  francs  contre 
305  millions  l'année  dernière  à  pareille  époque  ;  par  contre, 
les  avances  sur  titres  sont  passées  de  26  millions  à  î\  mil- 
lions, ce  ne  sont  pas  les  ressources  qui  manquent  à  ces  ban- 
ques,' on  dirait  plutôt  qu'elles  craignent  de  s'engager  vis-à-vis 
du  commerce.  .    '  ,  , 

La  conséquence  est  que  la  Reichsbank  reste  le  seul  éta- 
blissement où  ou  trouve  réellement  l'escompte  ;  aussi  son 
portefeuille  excède-t-il  notablement  celui  de  l'année  dernière. 
11  est  probable  que  nos  Banques,  instruites  dos  dispositions 
qui  régnent  en  Allemagne  et  trouvant,  depuis  quelque  temps, 
à  mieux  employer  leurs  capitaux  en  France,  réduisent  les 
pensions  de  papier  étranger,  d'où  la  baisse  générale  du 

change.  ,  ik-'-h  '  \ 

La  devise  austro-hongroise  a  perdu  de  sa  fermeté,  elle  est 
de  1/4  au-dessous  du  cours  de  la  semaine  dernière. 

Le  versement  sur  Madrid  est  à  350  au  lieu  de  349  ;  le  pa- 
pier portugais,  de  même  que  le  papier  russe,  sont  aux  cours 
de  la  semaine  dernière. 

Le  chèque  sur  Londres  est  tombé  à  25  11  1/2,  vraisembla- 
blement sur  le  retrait  de  capitaux  français.  Notre  confrère 
The  Statist  estime  que  la  France  n'a  pas  moins  de  2  milliards 
de  francs  en  Angleterre,  placés  en  billets  du  Trésor,  Bons  de 
l'Echiquier,  emprunt  de  guerre,  Consolidés,  valeurs  de  Bourse 
et  effets  de  commerce  de  toute  sorte  ;  depuis  longtemps, 
toutes  les  traites  indiennes  ont  été  achetées  par  la  France  ; 
•c'est  à  cette  abondance  de  l'argent  français  qu'est  dû  le  bas 
prix  des  prêts  à  court  terme. 

La  petite  reprise  du  loyer  du  capital  que  l'on  observe  chez 
nous  fait  retirer  des  fonds  de  l'Angleterre  comme  do  l'Alle- 
magne, d'où  la  baisse  du  change,  cette  baisse  est  telle  que 
le  chèque  est  au-dessous  du  gold  point  d'entrée. 

Le  panier  sur  la  Belgique  et  la  Suisse  paye  son  tribut  à  la 
faiblesse  générale,  mais  le  change  sur  l'Italie  hausse  imper- 
turbablement et  continue  sa  marche  vers  le  pair.  Depuis 
fort  longtemps  nous  prévoyions  ce  résultat,  mais  il  est  plus 
rapide  que  nous  ne  l'avions  pensé.  Nos  voisins  ont  mainte- 
nant à  se  défendre  contre  la  griserie  du  succès  —  succès  du 
reste  absolument  mérité  —  et  notamment  contre  des  tenta- 
tives prématurées  de  conversion  de  la  rente.  La  conversion 
viendra  à  son  heure  mais  elle  n'est  pas  mûre  actuellement. 

Le  New- York  est  à  515  venant  de  515  50. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Les  opérations  do  septembre  d'après  la  douane  anglaise  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singppourt.  

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

fiôfig-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or. . 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


18  sept. 


2/1  ./. 
1/11  9/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  3/16 
2/1  3/4 
11  5/16 
16  3; 32 

130  30 

n/ii  ./. 

26  15/16 


23  sept. 


2/1  ./. 
1/11  7/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  1/8 
2/1  3/8 
11  1/16 
15  13/16 

130  .. 
11/11  •/. 
26  1/8 


2  oct. 


2/1  ./. 
1/11  1/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  3/16 
2'1  5/8 
il  5/8 
15  29/32 

132  23 
11/11  1/4 
26  1/8 


9  oct. 


2/1  ./. 
1/11  1/4 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  1/16 
2/1  3/8 
11  1/2 
15  23/32 

130  10 
11/11  1/4 
26  11/16 


16  oct. 


2/1  ./• 
1/11  1/8 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  15.16 
2/1  1/8 
11  19/32 
15  13/16 

130  80 
11/11  1/4 
26  9/16 


La  baisse  de  1/8  de  l'argent  en  barres  a  entraîné  propor- 
tionnellement les  devises  orientales. 

Le  16  octobre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  souscrip- 
tions à  l'émission  de  :">0.00.000  Ils.  en  traites  et  transferts 
télégraphiques  du  Gouvernement  des  Indes.  Les  demandes 
pour  les  traites  se  s>>nt  élevées  à  7.53.60.000  Rs.  Les  sous- 
criptions suivantes  ont  été  acceptées  :  en  traites,  35.22.000 
roupies  sur  Calcutta,  r>,.27.000  Us.  sur  Bombay  et  2.50.000 
roupies  sur  Madras.  Les  souscriptions  pour  les  traites  au 
taux  de  1  sh.  3  81/32  d.  recevront  environ  6  0/0  ;  celles  au- 
dessus  de  ce  taux  seront  servies  intégralement. 

Le  Bio  est  en  reprise  de  3/32,  le  Valparaiso  a  fléchi  de  5/8, 
à  Buenos- Ayres  la  prime  de  l'or  n'a  pas  changé. 

L'or  continue  à  être  recherché  pour  le  continent,  spécia- 
lement pour  l'Autriche-Hongrie.  L'once  standard  se  tient  au 
cours  de  77/11  1/4 ;  les  aigles  américaines  valent  76/6  1/4; 
les  monnaies  allemnniles  et  françaises,  76/6  ./.,  et  le  yen  ja- 
ponais 76/5  3/4.  A  Paris,  l'or  fait  1/2  0/00  do  prime. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  do  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 

Entrées  Sorties 


Australie  £  14.000 

Bombay   108.000 

Nouvelle-Zélande  ...  12. 400 

Argentine   27.000 

Chili   2.000 

Indes  orientales   28.000 


Bombay  £  30.000 

Calcutta   10.000 


Entrées 

France  £  26.000 

Belgique   50.000 

Hollande   15.000 

Le  Cap   289.000 

Indes  orientales...  157. 000 

Australie   491.000 

Total   1.028.000 


Sorties 

France  £  15. 00* 

Belgique   4.000 

Allemagne   720.000 

Etats-Unis   50.000 

Amérique  du  Sud . .  290.000 

Indes  orientales. ..  211.000 


Total   1.290.000 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  5  au 
11  octobre  1901,  se  sont  élevées  à  162.000  livres  sterling, 
soit,  depuis  le  1"  janvier,  un  total  de  7.069.156  liv.  st., 
contre  6.194.430  livres  sterling  pendant  la  période  corres- 
pondante de  1900. 

Voici  les  mouvements  de  l'argent  sur  le  marché  de  Lon- 
dres pendant  le  mois  de  septembre  : 

Entrées  Sorties 

France  £       7.000  France  £  61.000 

Belgique                        6.000  Chine   149.000 

Allemagne                   14.000  Indes  orientales....  775.000 

Etats-Unis   1.027.000 

Amérique  du  Sud..  99.000 

Total   1.153.000  Total   985.000 

Escompte  hors  Banque 
Places         19  sept.  26  sept.    3  oct.     10  oct.      17  oct. 


1  1/2 

2  1/4 

2  5/8 


1  1/2 

2  1/4 

3  •/. 


1  5/8 

2  3/8 

3  ./. 


4  3/4      3  3/4      3  1/4 


2  1/8 
2  3/16 
2  1/2 

4  1/4 


2  5/8 

2  7/16 

3  ./. 

4  1/4 


Paris  

Londres . . . 

Berlin  

New  -  York 
(timemoney) 

Il  est  passé,  celle  semaine,  par  le 
house  »,  198  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  178  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmen- 
tation de  20  millions. 


Bankers  Clearing 


Total. 


191.000 


Total   40.000 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  perdu,  cette  semaine,  5.607.000 
francs  d'or.  La  circulation  a  pris  464.000  fr.  à  Paris  et 
5.151.000  fr.  dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour 
135.000  fr.  de  matières,  il  en  a  été  vendu  pour  127.000  francs. 

L'argent  a  baissé  de  5.727.000  francs. 

La  circulation  a  rendu  1.249.000  fr.  à  Paris  et  prélevé 
3.742.000  fr.  dans  les  succursales;  il  a  été  expédié  3  millions 
en  Belgique,  192.000  fr.  au  Dahomey  et  42.000  fr.  en  Suisse. 

La  circulation  a  diminué  de  26  millions,  les  comptes  cou- 
rants ont  augmenté  do  39  millions;  le  portefeuille  passe  de 
4b0  millions  à  563  millions;  les  avances  diminuent  de  13  mil- 
lions. Le  bilan  est  intéressant  :  il  montre  qu'une  certaine 
activité  succède  au  marasme  qui  a  si  longtemps  régné.  Il 
n'a  que  la  valeur  d'un  symptôme,  mais  ce  symptôme  est 
plutôt  encourageant. 

Nous  apprécions  plus  haut,  dans  notre  revue  des  changes, 
la  situation  do  la  Reichsbank  et  des  Banques  locales  alle- 
mandes. Nous  ajouterons  simplement  que  l'encaisse  de  la 
Reichsbank  est  stationnairo,  que  la  circulation  a  diminué 
do  82  millions,  que  les  comptes  courants  ont  perdu  28  mil- 
lions, que  le  portefeuille  a  baissé  de  94  millions  et  les  avances 
do  33  millions.  Généralement,  la  chute  du  portefeuille  el  des 
avances  aux  bilans  qui  suivent  les  tins  de  mois  sont  beaucoup 
plus  fortes. 

Le  dépassement  de  la  circulation  est  de  49  millions. 
On  n'a  constaté,  cette  semaine,  aucune  entrée  d'or  étranger 
à  la  Banque  d'Angleterre.  Voici  le  détail  des  sorties  : 

Allemagne  i  180.000 

Roumanie   5.000 

Egypte   235.000 

Amérique  du  Sud,   39.000 

Total  des  sorties.  £     459 . 000 

Les  sorties  pour  l'étranger  s'élèvent  à  11.475.000  francs, 
mais  la  circulation  a  rendu  6  475.000  francs,  d'où  une  dimi- 
nution dans  l'encaisse  de  5  millions  seulement. 

Les  billets  ont  baissé  de  9  millions,  les  comptes  courants 
de  90  millions,  le  portefeuille  de  9  millions  ;  le  rapport  do  la 
réserve  aux  engagements  est  de  49  0/0. 

L'or  continue  à  affluer  à  la  Banque  d' Autriche-Hongrie, 
qui  gagne  encore  11  millions  ;  les  comptes  courants  sont  de 
148  millions,  en  augmentation  de  19  millions  ;  le  portefeuille 
a  grossi  do  60  millions,  les  avance.:  de  6  millions. 

La  Banque  d'Autriche-Hongrie  paraît  subir  les  mêmes 
influences  que  la  Reichsbank,  quoique  avec  inoins  d'intensité. 
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Le  bilan  de  la  Banque  de  Belgique  ne  préèente  rien  de 
particulier. 

Malgré  «ne  légère  diminution  dans  le  portefeuille  et  les 
avances,  la  Banque  d'Espagne  a  encore  augmenté  sa  circu- 
lation d'une  dizaine  de  millions. 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  Russie  a  Laissé  de  28  mil- 
lions: depuis  un  an  cet  établissement  a  perdu  121  millions 
de  métal  jaune,  il  est  juste  de  dire  que  la  circulation  n'a  pas 
sensiblement  augmenté;  les  autres  comptes  de  la  Banque 
sont  slationnaires. 


LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


OK 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1001 . . . 

—  1900... 

—  1899... 
ARGENT  • 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901...  " 

—  1900. . . 

—  1899... 


Du  -21  Depuis 
au -.'8  sept.  lel"janv. 

1.764.851 
18.209.788 
7.384.567 
1.005  1.857.870 


IMPORTATIONS 

Du  21  Depuis 
au  38  sept,  le  1"  janv. 


243.325 


244.196 
204.208 


35.4.103  2.440.866 


1.005  29.217.076 
34.492  47.244.505 
3.C60  25.879.469 

1)90.690  35.535.026 
»  697.495 
2.220 

1.921  271.354 


992.611  36.506.(195 
1.085.315  38.250.394 
314.123  34.378.782 


597.428 
51.885 
15.564 


98.305 

98.305 
164.584 
46.269 


2.889.270 
1.737.863 
9.888.933 

25.283 
4.720 
223 
2.731.714 

2.761.940 
3.703.624 
2.879.252 


Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

PortefeuilP 

160.3 

30.3 

861.6 

807.9 

178.9 

30.7  . 

936.4 

867.6 

180.4 

30.6 

943.6 

873.6 

182.5 

31.0 

942.7 

870.9 

1900  13  oct.  . 

1901  28  sept. 
1901  5  oct.  . 
1901  12  oct.  . 

Aucun  mouvement  d'or  à  New-York.  Les  Banques  asso- 
ciées continuent  à  retevoir  du  métal  jaune,  les  dépôts  et  le 
portefeuille  sont  sans  changement. 


Trésor  des  Etats-Unis 


31  aoù  ' 
1901 


30  sept. 
1901 


En  caisse  :  Millions  de  dollars 

Or   517.8  529.1 

Argent  Bancs   45.4  43.2 

—     Monnaies   467.3  465,8 

Total  de  l'encaisse   1.030.5  1.038.1 

Circulation  : 

Crerubacks  cl  autres  billets   341.0  344.9 

Certificats  d'or   259.3  277.5 

—        d'argent  et  billets  du  Trésor 

de  1890    477.8  478.3 

Total  de  la  circulation   1.078,1       ^  1.100/7 

Réserve  d'or   15u.000.000  de  dollars 

L'encaisse  or  du  Trésor  des  Etals-Unis  continue  à  s'ac- 
croître,  mais  comme  an  définitive  toute  la  circulation  repose 
sur  cette  encaisse  or,  la  proportion  c|ui  est  d'environ  50  0/0 
entre  les  deux  comptes  est  bien  juste  satisfaisante. 


Banque  du  Japon 
(Etl  millions  et  centaines  de;  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

l'or 

tefeuUle 

Avances 

1900   8  sept .  . . 

72.9 

196.2 

5.6 

84.0 

56.2 

1901  24  aoal  . . 

67.2 

198.5 

4.7 

59.4 

39.7 

1901        —  .. 

67.6 

203.7 

3.7 

62.7 

39.6 

190]    7  sept... 

07.  G 

188.8 

9.9 

55.1 

30.9 

L     ai  m   de  la  Banque  Au  Japon  est  stationnaire,  sa 


circulation,  une  fois  les  besoins  de  fin  de  mois  satisfaits,  a 
diminué  ;  le  portefeuille  et  les  avances  sont  en  baisse  très 
forte  par  rapport  à  l'an  dernier  ce  qui  prouve  que  la  crise  se 

liquide. 
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Le  Système  monétaire  de  la  Crète 

Le  Consul  général  de  France  à  La  Canée  fait  savoir  que  k* 
haut  commissaire  vient  de  rendre  un  décret  interdisant  la 
circulation  en  Crète  de  toutes  monnaies  d'argent  étrangères, 
y  compris  de  l'Union  latine. 

Nous  croyons  intéressant,  à  ce  propos,  de  donner  quelques 
renseignements  sur  le  système  monétaire  de  la  Crète. 

L'unité  de  compte  est  la  drachme  de  100  lopla.  Un  décret 
du  10  juillet  1900  a  fixé  à  2.714.193  drachmes  le  montant 
des  monnaies  d'argent,  de  nickel  et  de  bronze  à  frapper 
et  a.  mettre  en  circulation.  Ce  chiffre  est  calculé  d'après 
le  nombre  des  habitants  de  l'île,  qui  s'élève  à  301.577, 
d'après  le  recensement  effectué  dernièrement.  Il  est  établi  à 
raison  de  6  drachmes  de  monnaie  d'argent  et  de  3  drachmes 
de  monnaie  de  nickel  et  de  bronze  par  habitant. 

Sur  ce  chiffre  de  2.714.193  drachmes,  les  monnaies  sui- 
vantes, commandées  en  Europe  et  représentant  un  total  de 
2.600.00(1  drachmes,  seront  mises  en  circulation  : 

Nombre  Nature  Valeur  Valeur 

de  pièces       des  pièces        des  pièces  totale 

Drachmes 

150.000  Argent           5  drachmes  750.000 

175.000  —             2      —  350.000 

500.000  —             1      —  500.000 

600.000  —  50    lepta  300.000 

1.250.000  Nickel  20      —  250.000 

2.000.000  —  10      —  200.000 

4.000.000  —              5      —  200.000 

1.500.000  Bronze           2      —  30.000 

2.000.000  —             1    lepton  20.000 

1,2.175.000  2.600.000 

Sur  ces  2.600.000  drachmes  de  pièces,  la  Monnaie  de  Paris- 
a  frappé,  en  1900,  les  montants  suivants  : 

Monnaies  de  nickel 

Drachmes 

1.250.000  pièces  de  20  lepta   250.000 

2.000.000       —       10    —   200.000 

4.000.000       —        5    —    200.000 

650.000 

Monnaies  de  bronze 

Dr.  lept. 

792.575  pièces  de  2  lepta   15.861  50 

289.233       —       1  lepton   2.892  HS 

18.754  33 

Un  décret  du  12  novembre  1900  a  fixé  au  9  décembre  der- 
nier la  mise  en  circulation  des  monnaies  de  bronze  et  de 
nickel.  C'est  à  la  suite  de  la  mise  en  circulation  des  pièces 
d'argent  qu'un  décret  vient  d'interdire  les  monnaies  d'argent 

étrangères. 

Sur  les  pièces  d'argent  et  de  bronze  se  trouve  l'effigie  du 
prince  Georges  de  Grèce,  «  protecteur,  gouverneur  de  la 
Crète  »  et,  sur  la  monnaie  de  nickel,  la  couronne  royale  avec 
en  exergue  les  mots  «  Etat  crétois  ». 


Le  Change  en  Grèce 

L'allure  du  marché  du  change  hellénique  commence  à  in- 
quiéter sérieusement  le  commerce  grec  d'importation.  L'Eco- 
miste  d'Orient,  qui  s'occupe  de  cette  question,  constate  qu'on 
s'en  prend  aux  opérations  â  terme  et  à  la  spéculation,  mais 
d'après  notre  confrère,  "ii  a  tort,  comme  on  a  tort  d'inviter  la 
Banque  Nationale  a  enrayer  la  hausse. 

«  La  hausse,  dit  notre  confrère,  n'est  que  le  résultat  de  la 
demande  de  devises  sur  l'étranger,  demande  qui  l'emporte 
sur  l'offre.  '  ' 

«  Il  est  vrai  que  les  raisins  de  Corinlhe  exportés  jusqu'ici, 
depuis  le  commencement  de  la  nouvelle  campagne,  s'élèvent  à 
32.000  tonnes  contre  28.000  tonnes  pour  la  même  période  de 
l'année  passée,  mais  il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  cet  article 
n'obtient  cette  année  que  le  tiers  ou  le  quart  des  prix  do 
l'année  dernière.  Par  conséquent,  si  les  28.000  tonnes  de  l'année 
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passée  ont  été  échangées  contre  25  millions  de  francs  or,  les 
32.000  tonnes  de  cette  année  ne  nous  ont  rapporté  que  8  mil- 
lions de  francs  or. 

«  L'écart  entre  ces  deux  chiffres  est  trop  grand  pour  avoir 
besoin  d'explication  et  la  conclusion  indéniable  en  est  que 
notre  marché  du  change  n'est  pas  suffisamment  nourri  par 
l'exportation  des  raisins  de  Gorinthe,  tandis  que,  d'autre 
part,  les  besoins  du  commerce  d'importation  en  devises  sur 
l'étranger  sont  cette  année  beaucoup  plus  grands  que  l'année 
passée,  en  raison  de  l'augmentation  des  importations.  La 
plus-value  des  droits  d'entrée  en  est  la  meilleure  preuve.  » 

Il  est  certain  que  la  baisse  du  prix  des  raisins  de  Gorin- 
the, d'une  part,  l'augmentation  des  importations,  d'autre 
part,  sont  des  facteurs  suffisants  pour  expliquer  la  hausse 
du  change.   

Les  Monnaies  de  l'Afghanistan 

La  mort  de  l'Emir  d'Afghanistan  ayant  attiré  l'attention 
sur  ce  pays,  plusieurs  lecteurs  nous  ont  écrit  pour  nous  de- 
mander dés  renseignements  sur  son  régime  monétaire. 

Jusqu'à  1800,  l'Afghanistan  n'avait  pas  de  monnaie  natio- 
nale et  c'étaient  les  pièces  persanes  et  russes  qui  étaient  en 
circulation.  L'émir  Abdur  Kahman  Khan  décida,  à  cette  épo- 
que, la  création  à  Kaboul  d'un  atelier  monétaire,  qu'il  plaça 
sous  la  direction  d'un  Anglais,  sir  T.  Jaltcr  Syno.  Gette  ten- 
tative ayant  rencontré  un  plein  succès,  les  bâtiments  furent 
bientôt  "agrandis,  de  façon  à  pouvoir  frapper  200.000  pièces 
par  jour  au  lieu  de  35.000. 

L'unité  monétaire  est  la  roupie  de  Kaboul,  monnaie  d'ar- 
gent, qui  vaut  deux  krans  d'argent  ou  72  pice,  monnaie  de 
bronze,  soit,  environ  1  fr.  80. 

D'après  les  rapports  officiels,  ce  sont  les  krans  que  la  Mon- 
naie de  Kaboul  a  frappés  jusqu'ici.  Elle  frappera  bientôt 
une  monnaie  d'argent  plus  petite  valant  le  tiers  dnkran: 
elle  projette,  en  outre,  de  frapper  une  monnaie  d'or  de  la  va- 
leur de  25  francs  et  de  nouvelles  pièces  d'argent  de  G  et 
3  francs. 

En  ce  qui  concerne  les  monnaies  de  bronze,  les  seules  frap- 
pes actuellement  sont  les  pice  d'une  valeur  de  deux  centi- 
mes et  demi.  Il  est  question  d'en  créer  d'une  valeur  de50  cen- 
times. 


Le  Papier-monnaie  Brésilien 

Voici  quelles  étaient,  au  31  août  dernier,  la  quantité  et 
la  valeur  du  papier-monnaie  en  circulation  au  Brésil  : 

Valeur  Quantité:    Montant  total 

des  billets  des  billets     des  billets 

Milreis 

$500   12.803.375  6.401:687 

1  000   15.0â5.621  15.035:621 

2  000   10.389.141  20.778:292 

5  000    6.200.613  31.003:067 

10  000    5.321.727  53.217:275 

20  000    2.884.358  57.687:160 

30  000    85.383  2.561:490 

50  000   1.850.200  92.510:325 

100  000   601.465  60.146:550 

200  000   1.116.662  223. «2:400 

500  000    251.869  125.934:750 

Total  au  31  août   56.540.420  688.608:608 

Au  moment  où  les  incinérations  ont  commencé,  c'est-à-dire 
au  31  août  1898,  la  circulation  s'élevait  à  789.364.614g500 ;  la 
différence  entre  ce  chiffre  et  celui  relevé  au  31  août  der- 
nier, nous  donne  le  total  des  incinérations  ell'ectuées,  soit 
100.750:006g500.   

Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  son  index-number,  cal- 
culé sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  septembre  1901. 

La  moyenne  des  onze  années  de  1867  à  1877  étant  100,  voici 
les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1878-87   79 


1891-1900  

1884. 
1889. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 
1900. 


66 
76 
72 
61 
62 
64 
68 
75 


Il  y  a  une  légère  baisse  dans 


1889  Décembre  ..  73.7 

1895  Février   60.0 

1896  Juillet   59.2 

1900  Septembre..  75.5 

1900  Décembre  . .  73.4 

1901  Mars   71.0 

—  Juin   69.8 

—  Juillet   69.5 

—  Août   69.8 

—  Septembre..  69. 6 

Y  index-number  :  elle  est  due 


également  à  une  diminution  dans  la  moyenne  des  prix  de 


produits  alimentaires  et  des  matières  premières.  Parmi  les 
premiers,  le  blé,  l'avoine  et  les  pommes  de  terre  ont  baissé, 
tandis  que  le  maïs,  l'orge,  la  viande  de  porc  et  le  beurre  ont 
enregistré  une  légère  hausse.  Le  sucre  a  baissé  à  7/6  d.  par 
quintal  anglais;  le  sucre  de  betterave  est  tombé  au  prix  le 
plus  bas  qui  ait  jamais  été  enregistré  :  le  minimum,  en  1897, 
avait  été  de  8/3  cl. 

En  ce  qui  concerne  les  matières  premières,  le  prix  du  fer 
s'est  bien  maintenu,  mais  l'étain  et  le  cuivre  ont  fléchi.  Le 
cotou  a  perdu  une  partie  de  l'avance  enregistrée  en  août, 
tandis  que  la  laine  fine  et  le  chanvre  de  Manille  ont  haussé. 
La  graisse  et  le  pétrole  sont  aussi  plus  haut  et  les  bois  de 
construction  restent  plus  bas. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  premiè- 
res, les  index-manbers  se  présentent  comme  suit  (la  moyi  nue 
de  1867-77  étant  100)  : 

1878-87  91-1900  1895   1896   1900   1900   1901  1901 
Moy"    Moy"  Fév.  Juil.  Fév.   Déc.  Août  Sept. 


Pi'od. ali- 
mentaires 84 

Mat.  pre- 
mières. . .  70 


68  63.8  60.0  65.8  G9.2  66.7  66.5 
65      57.0   58.6   81.9   76.5   72.0  71.8 


Les  produits  alimentaires  sont  de  4  0/0  et  les  matières 
premières  de  6  0/0  plus  bas  qu'à  la  fin  de  l'année  dernière  : 
pour  les  deuxièmes,  la  chute  depuis  le  plus  haut  point 
touché  en  février  1900  a  atteint  près  de  13  0/0. 

Dans  le  tableau  suivant  j'indique  la  situation  des  >^ix 
groupes  de  marchandises,  par  rapport  à  la  fin  de  l'année  der- 
nière et  à  des  périodes  antérieures  (la  période  1867-77  ==  100)  : 


1878-  1891-  1900 
1887    1900  Juin 


Produits  : 
végétaux  (blé, 

etc.)  

anim.  (viande, 

etc.)  

Sucre,  café  et 

thé  

Minéraux.  ... 

Textiles  

Mat  premières 
diverses .... 


Moy 

79 

93 

76 
73 
71 


Moy, 
61 
80 

61 

74 
56 


04.0 

87.7 

55.2 
109.1 
64.4 


1900 

Déc. 


02.6 

87.3 

50.8 
102.3 
00.6 


1901 

Sept. 


60.6 

87.1 

42.3 
85.9 
60.4 


9prem" 
mois 

% 
-  3 


17 
16 


81  60 


70.7  71.5 


71.2 

Quatre  groupes  :  les  grains,  la  viande,  les  textiles  et  les 
matières  premières  diverses  n'ont  enregistré  que  de  faillies 
changements  par  rapport  à  la  tin  de  l'année  dernière;  ils  se 
trouvent,  dans  leur  ensemble,  à  un  niveau  modéré  peu  supé- 
rieur à  la  moyenne  de  la  dernière  décade.  Les  minéraux  ont 
baissé  de  16  0/0  dans  les  neuf  derniers  mois,  mais  leurs  prix 
doivent  encore  être  considérés  comme  élevés,  tandis  que  le 
sucre,  le  café  et  le  thé,  après  une  baisse  de  17  0/0  dans  la 
même  période,  sonl  maintenant,  dans  leur  ensemble,  au 
point  le  plus  bas  qui  ail  jamais  été  touché. 

11  n'y  a  maintenant  aucun  indice  d'amélioration  dans  la 
situation  générale  du  commerce  en  Europe;  la  dépression 
l'emporte  dans  beaucoup  de  catégories,  particulièrement  en 
Allemagne. 

Les  prix  et  index-nu  m bers  de  l'argent  ont  été  comme  suit 
(60  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100)  : 


Moyenne  1891-1900... 
Fin  Août  1897   

—  Décembre  1900.. 

—  Août  1901  

—  Septembre  1901. 


Prix 
d. 
32  ./. 
23  7/8 
29  9/16 
27  ./. 
26  15/16 


Index-number 

52.6 
39.2 
48.6 
44.4 
44.3 


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  Contrairement  à  cë  que  L'on 
croyait,  l'argent  a  été  cher  pour  la  liquidation  du  15 
octobre.  Il  s'est  tenu,  en  effet,  entre  3  1/4  et  3  1/2  0/0. 
et,  le  lendemain  même,  on  le  demandait  à  4  0/0.  Ce 
renchérissement  du  loyer  de  l'argent  n'est  pas  dû  à  la 
raréfaction  des  capitaux;  il  est  simplement  la  consé- 
quence de  ce  fait,  à  savoir  que  :  dé  tous  cotés  on  a  tenu 
à  se  réserver  de  fortes  disponibilités  en  vue  de  l'opéra- 
tion financière  qui  a  lieu  le  20  courant  et  dont  nous 
parlons  dans  nos  «  Informations  Economiques  et 
Financières  ». 
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Allemagne.  —  Le  Gouvernement  a  démenti  l'inten- 
tion qu'on  lui  avait  prêtée  de  recourir  à  un  emprunt  . 

Vingt-neuf  entrq>rises  de  charbonnages  ont  publié 
leur  bilan  de  fin  d'exercice.  Trois  donnent  un  divi- 
dende supérieur  à  celui  de  l'exercice  précédent  ;  mais 
neuf  ne  payent  aucun  dividende  et  le  reste  en  dis- 
tribue un  très  diminué.  La  moyenne  du  dividende  a 
pas>é  en  un  an  de  16  0/0  :ï  7  0/0. 

Le  trafic  transocéanien  augmente  toujours,  ainsi 
que  la  navigation  maritime. 

Le  marché  monétaire  a  de  grandes  disponibilités. 

Angleterre.  —  On  vient  d'entrer  dans  la  troisième 
année  de  la  guerre  du  Transvaal.  Le  public  anglais  ne 
cache  pas  sa  mauvaise  humeur  et  tôt  ou  tard  un  revi- 
rement de  l'opinion  publique  demandera  un  compte 
sévère  aux  auteurs  de  cet  état  de  choses.  Aujourd'hui 
la  dette  de  l'Angleterre  est  de  770  millions  de  liv.  st. 
excédant  de  25  millionsidc  livres  le  total  de  1881. 

Pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'année,  la  diminu- 
tion des  exportations  est  de  4.1  0/0  et  l'augmentation 
des  importations  de  1.3  0/0. 

Danemark.  —  Le  Landthing  vient  d'approuver  le 
contrat  d'emprunt  de  30  millions  de  couronnes  signé 
par  le  Ministre. 

Le  budget  de  1902-03  porte  72.900.000  couronnes, 
aux  recettes  et  72.400.000  couronnes  aux  dépenses. 

Espagne.  -*  Dans  quelques  jours  les  Chambres  ren- 
treront en  cession.  La  discussion  du  budget  sera  ora- 
geuse, car  les  dépenses  dépassent  celles  du  budget  de 
M.  Villaverde.  On  croit  que  le  Ministre  des  Finances 
sera  forcé  de  se  retirer. 

La  Bourse  de  Madrid  a  été  mauvaise  toute  la  se- 
maine. 

I  )ans  les  huit  premiers  mois  de  l'année,  les  importa- 
tions, sans  les  métaux  précieux,  se  sont  élevées  à 
558.377.319  pesetas,  contre  559.191.563  dans  la  même 
période  antérieure,  et  les  exportations  à  415.477.338, 
contre  472.616.817. 

Italie.  —  M.  Carcano,  le  nouveau  ministre  des 
finances,  a  annoncé  des  dégrèvements  pour  le  prochain 
budget.  Ils  seront  aussi  étendus  que  le  permettra  le 
souci  de  maintenir  l'équilibre  budgétaire. 

Le  mouvement  agraire  se  développe  dans  certaines 
campagnes  et  devient  alarmant  en  Sicile. 

Les  vendanges  ont  été  très  bonnes  partout. 

Dans  le  premier  trimestre  de  l'année,  les  recettes 
publiques  se  .sont  élevées  à  320.470.369  lire,  en  aug- 
mentation de  4  millions  et  demi  délire  sur  celles  de  la 
même  période  antérieure. 

J'iiissir.  —  Dans  les  six  premiers  mois  de  l'année,  les 
exporta  lions  ;~e  sont  élevées  à  318.901.000  roubles  et  les 
mportations  à  205.895.000,  contre  385.396.000  et 
2NO.3/i('>.U()0,  dans  la  même  période  antérieure. 

La  production  totale  de  la  houille,  en  1900,  a  atteint 
le  chiffre  de  985  millions  de  pouds,  contre  855  mil- 
lions en  1899. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  rapport  du  Ministre  des 
Finances  sur  la  politique  financière  du  Gouverne- 
ment présidé  par  M.  Campos  Salles  montre  les  grands 
efforts  faits  par  cette  administration  pour  améliorer 
la  situation.  Des  résultats  importants  ont  été  obtenus. 

Etals-Unis.  —  La  Bourse  de  New- York  a  une  moins 
bonne  tenue  qu'à  la  fin  de  la  semaine  dernière.  Cer- 
aines  liquidations  pèsent  encore  sur  le  marché. 

Mexique.  —  Nous  donnons  page  510,  quelques  dé- 
tails sur  la  construction  du  futur  chemin  de  fer  pana- 
méricain. 

République  Argentine.  —  Le  projet  de  budget  pour 
1902,  prévoit  aux  dépenses,  41  millions  de  pesos  or  et 
r.'i  millions  de  pesos  papier;  aux  recettes,  40  millions 
de  pesos  or  et  65  millions  de  pesos  papier. 

Asie.  —  Chine.  Nous  donnons  page  510,  quelques 
détails  sur  l'organisation  postale  chinoise. 
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26  02 

i  si 
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23  85 

23  85 

4  19 

480  . 

24  .. 

4  16 
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24  25 
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EXTRA-EUROPÉENS 

63  Î5 

15  93 

6  27 

63  15 

15  78 

6  33 

Brésil  4  %  1889  

64  55 

16  13 

6  19 

64  50 

16  12 

6  20 

Chinois  5  %  or  1898  

442  .. 

22  10 

5  6' 

454  .. 

18  16 

5  50 

109  50 

27  37 

3  65 

109  60 

27  40 

3  65 

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

112  .. 

28  .. 

3  56 

112  .. 

28  .. 

3  56 

Haïti  5  %  1875  

240  . 

16  . 

6  2 

235  .. 

15  66 

6  38 

103  25 

20  65 

4  84 

103  . 

20  60 

4  85 

41  10 

16  68 

6  .. 

41  40 

16  56 

6  03 

9' 

30  33 

3  29 

90  75 

30  25 

3  30 

Uruguay  3  %  %  1891  

50  60 

14  45 

6  91 

51  60 

14  74 

6  78 

FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Budget  de  1902.  —  La  Convocation 
des  Chambres. 

Les  mineurs  des  différents  centres  français  ont  été 
consultés  récemment  au  sujet  de  la  grève  générale  à 
déclarer  pour  le  1er  novembre.  Cette  consultation  a  pris 
lin  dimanche  dernier  par  le  bassin  minier  du  Pas-de- 
Calais.  Ou  sait  que  les  trois  réformes  réclamées  par  les 
mineurs  sont  :  1°  journée  de  huit  heures;  2»  minimum 
de  salaires;  2  fr.  de  retraite  par  jour  après  25  ans  de 
travail,  sans  conditions  d'âge.  La  grande  majorité  des 
mineurs  du  Pas-de-Calais  s'est  abstenue. 

Voici,  d'ailleurs,  les  résultats  du  scrutin  de  ce  centre 
qui  est  le  plus  important  de  France  :  sur  51.000  ins- 
crits, 18.305  mineurs  seulement  ont  pris  part  au  vote. 
La  grève  a  obtenu  11.255  voix  pour  et  0.961  voix  contre. 

Les  votes  réunis  dans  les  différentes  régions  donnent 
les  résultats  suivants  : 

Le  nombre  total  des  ouvriers  mineurs  en  France  est 
d'environ  160.000.  Sur  ce  total,  127.000,  en  chiffres 
ronds,  sont  âgés  de  plus  de  dix-huit  ans  et  pouvaient, 
par  conséquent,  voter.  50.000  seulement  ont  pris  part 
au  référendum. 

40.000  d'entre  eux,  soit  un  peu  moins  du  tiers  des 
travailleurs,  se  sont  prononcés  en  faveur  de  la  grève, 
savoir  : 

Bassin  de  la  Loire,  6.500  (sur  16.000  travailleurs); 

Centre  et  Sud-Ouest,  11.100  (sur  28.700  travailleurs); 

Nord,  9.000  (sur  22.200  travailleurs); 

Pas-de-Calais,  11.000  (sur  51.000  travailleurs); 

Gard  et  Sud-Est,  2.400  (sur  9.200  travailleurs). 

La  majorité  des  votants  est  sans  contredit  pour  la 
grève  générale,  mais  le  plus  grand  nombre  des  inté- 
ressés s'étant  abstenus,  doit-on  les  compter  comme 
favorables  à  la  grève?  C'est  l'avis  do  la  Fédération 
générale,  qui  avait  prévenu  les  abstentionnistes  qu'ils 
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seraient  considérés  comme  ayant  voté  dans  le  sens  de 
la  majorité. 

Le  Comité  fédéral  se  réunira  dimanche  prochain,  à 
Saint-Etienne,  et  il  vient  d'inviter  le  Gouvernement  à 
lui  faire  connaître  ses  intentions  relativement  aux 
trois  revendications  des  mineurs. 

D'un  autre  côté,  la  Commission  chargée  d'étudier  les 
questions  relatives  à  la  durée  du  travail  dans  les  mines 
a  tenu  plusieurs  séances.  Elle  a  entendu  les  délégués 
du  Comité  Central  des  Houillères,  qui  ont  répondu  par 
un  rapport  détaillé  au  questionnaire  préparé  par  elle 
dans  ses  premières  séances  ;  elle  s'est  ajournée  à  une 
séance  prochaine  pour  examiner  les  réponses  envoyées 

Sar  les  exploitants  de  mines  de  fer  de  l'Est,  ainsi  que 
ivers  autres  documents  statistiques  demandés  par  elle 
au  Ministère  de  la  Guerre. 

Les  décisions  seront  donc  prises  sous  quelques  jours 
et  il  faut  espérer  qu'une  entente  amiable  interviendra. 


"vvv  Le  11  octobre  la  Commission  du  budget  a  entendu  la 
lin  du  rapport  de  M.  Bcrteaux  sur  le  budget  de  la  guerre,  à 
l'exception  de  la  partie  concernant  les  troupes  coloniales. 

Le  Ministre  de  la  Guerre  a  été  entendu  ensuite. 

La  Commission  statuant  sur  les  conclusions  de  M.  Bcr- 
teaux a  réalisé,  en  définitive,  sur  le  budget  do  la  guerre 
11.500.500  francs  d'économies.  La  question  de  l'extrème-Sud 
est  réservée  jusqu'après  l'audition  du  président  du  Conscill. 

Sur  la  proposition  de  M.  Merlou,  rapporteur  général,  la 
Commission  a  voté  une  réduction  de  l.OUO  francs  sur  les  cré- 
dits dés  appels  des  réservistes  et  des  territoriaux  à  titre  d'in- 
dication. 

La  Commission  s'est  ensuite  occupée  des  chapitres  réservés 
du  budget  de  l'instruction  publique. 

Le  12  octobre  la  Commission  du  budget,  après  avoir 
entendu  le  Garde  des  Sceaux,  a  décidé  de  revenir  sur  son  pré- 
cédent vote  au  sujet  de  la  suppression  des  avocats  généraux. 

M.  Caillaux,  ministre  des  Finances,  a  également  été  entendu 
par  la  Commission  au  sujet  de  l'équilibre  général  du  budget 
de  1902. 

Le  Ministre  a  déclaré  qu'à  son  avis  il  était  prudent  de  di- 
minuer de  cinquante  millions  les  prévisions  de  recettes  sur 
l'alcool,  de  six  millions  les  prévisions  sur  les  successions 
et  de  vingt  millions  les  prévisions  sur  les  sucres. 

Ces  diminutions  seront,  selon  lui,  compensées  en  partie 
par  l'augmentation  des  recettes  douanières,  qui  sera  la  con- 
séquence de  l'insuffisance  de  la  récolte  des  cérééales.  En  te- 
nant compte,  d'autre  part,  dos  économies  réalisées  par  la 
Commission,  le  déficit  définitif  peut  être  évalué  à  50  mil- 
lions. 

Le  Ministre  a  fait  connaître  à  la  Commission  les  moyens 
qui  lui  semblent  de  nature  à  combler  le  déficit. 

11  propose  en  premier  lieu  de  supprimer  dans  l'annuité 
d'mortissement  la  part  afférente  à  l'extinction  du  capital,  ce 
qui  donnerait  une  disponibilité  de  25  millions. 

En  second  lieu,  il  propose  de  pourvoir  au  paiement 
des  garanties  d'intérêt  des  chemins  de  fer  par  l'émission 
d'obligations  à  court  terme. 

M.  Caillaux,  après  avoir  remercié  la  Commission  du  budget 
des  20  millions  d'économies  qu'elle  avait  réalisés,  a  déclaré 
que  le  Gouvernement  n'entendait  engager  aucune  dépense 
nouvelle  et  que,  en  aucun  cas,  sous  aucune  forme,  quelles 
que  fussent  les  raisons  invoquées,  il  ne  donnerait  son  acquies- 
cement à  de  nouvelles  dépenses  ;  qu'il  combattrait,  au  con- 
traire, avec  la  dernière  énergie  toute  proposition  de  ce  genre 
devant  la  Commission  du  budget  et  devant  le  Parlement. 

-«^v  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  12  octobre  en  Conseil, 
à  l'Elvsée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Président  du  Conseil  a  fait  signer  un  mouvement  admi- 
nistratif ayant  pour  point  de  départ  la  nomination  de  M.  Bour- 
goin,  préfet  de  la  Haute-Marne,  en  remplacement  do  M.  Cru- 
chon, préfet  du  Lot-et-Garonne. 

M.  le  Garde  des  Sceaux  a  fait  signer  les  nominations 
comme  membres  du  Conseil  de  la  Légion  d'honneur  des  géné- 
raux Mensier,  Darras  et  Mourlan  et  de  l'amiral  Puech. 

Le  Ministre  de  la  guerre  a  fait  signer  une  promotion 
portant  sur  cinq  généraux  de  division  et  quatorze  généraux 
de  brigade. 

Le  Ministre  de  l'Instruction  publique  a  fuit  signer  un 
décret  supprimant  le  Comité  do  lecture  à  la  Comédie-Fran- 
çaise. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  occupé  de  la  rentrée  du  Parlement, 
qui  a  été  fixée  au  22  octobre,  et  de  l'ordre  du  jour  des  travaux 
de  la  Chambre.  En  même  temps  qu'elle  discutera  le  budget, 
le  Gouvernement  demandera  à  la  Chambre  d'achever  la  dis- 
cussion des  primes  à  l'exportation  qu'elle  avait  commencée 


avant  sa  séparation  et  d'aborder  aussitôt  après  la  loi  sur  la 
marine  marchande,  dont  le  vote  à  bref  délai  est  essentiel 
pour  éviter  l'accroissement  des  charges  budgétaires  imposées 
par  le  régime  actuel. 

La  Commission  des  retraites  ouvrières  ayant  sans  doute  à 
ce  moment  achevé  de  prendre  connaissance  des  enquêtes 
auxquelles  il  a  été  procédé,  la  Chambre  reprendrait  la  dis- 
cussion de  cette  loi.  Le  Gouvernement  appellera  également 
l'attention  de  la  Chambre  sur  la  nécessité  de  voter  à  brève 
échéance  la  loi  portant  création  de  Chambres  d'Agriculture. 

Le  Journal  Officiel  du  13  octobre  a  publié  le  décret 
convoquant  le  Sénat  et  la  Chambre  des  députés  en  session 
extraordinaire  peur  le  22  octobre  1901. 

«*  Le  14  octobre,  la  Commission  du  budget  a  entendu  le 
Ministre  de  la  Marine,  qui  lui  a  demandé  le  rétablissement 
d'un  certain  nombre  de  crédits  qu'elle  avait  supprimé. 

Après  le  départ  du  Ministre,  la  délibération  a  été  ouverte 
sur  ces  demandes,  dont  l'une  des  principales  était  celle  d'un 
crédit  très  faible  destiné  à  prépares  la  mise  en  chantier  de 
trois  grands  cuirassés  compris  dans  le  programme  voté  par 
le  Parlement. 

Une  longue  discussion  s'est  engagée  devant  la  Commission 
sur  cette  question.  L'opposition  du  rapporteur  a  entraîné  le 
rejet  du  crédit. 

Sur  la  demande  de  M.  Pourquery  de  Boisserin,  rapporteur 
du  budget  de  la  Justice,  la  Commission  a  modifié  divers 
crédits  de  ce  budget  et  a  adopté  le  texte  relatif  à  la  suspen- 
sion de  l'inamovibilité  de  heu  pour  les  magistrats  dont  le 
siège  est  supprimé. 

Il  résulte  de  cette  décision,  qu'en  cas  de  suppression  parla 
loi  de  sièges  de  magistrats,  l'inamovibilité  quant  au  lieu  de 
l'exercice  de  la  fonction  est  par  ce  fait  supprimé.  Les 
derniers  nommés  sont  alors  renvoyés  dans  un  autre  Tribunal 
d'égale  classe. 

La  Commission  a  également  voté  un  crédit  de  124.000  fr. 
pour  faire  face  aux  dépenses  nécessitées  par  l'élévation  de 
classes  de  divers  Tribunaux  résultant  des  constatations  du 
dernier  recensement. 

•wv  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  15  octobre,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Il  s'est  principalement  occupé  des  mesures  concernant 
l'éventualité  de  la  grève  générale  des  mineurs. 

Les  Ministres  se  sont  ensuite  entretenus  de  la  situation  du 
projet  de  budget  de  1902.  Us  se  sont  mis  d'accord  pour  ac- 
cepter les  réductions  opérées  par  la  Commission  du  budget, 
à  l'exception  des  suppressions  telles  que  celles  du  budget  des 
cultes,  des  subventions  aux  établissements  d'Orient,  do  l'am- 
bassade du  Vatican. 

Le  Conseil  pense  que  la  situation  définitive  du  budget 
pourra  être  définitivement  réglée  d'ici  au  22  octobre  prochain, 
de  façon  que  la  discussion  puisse  s'engager  devant  la  Cham- 
bre dès  l'ouverture  de  la  session. 

La  prochaine  réunion  du  Conseil  aura  lieu  mardi  22  oc- 
tobre. 

■wv  La  Commission  du  budget  s'est  réunie  le  15  octobre. 

M.  Merlou,  rapporteur  général,  a  présenté  la  situation 
financière  du  budget  de  1902. 

De  son  exposé,  il  résulte  que  le  biidget  est  en  déficit  sur 
les  points  suivants  : 


Successions   7.000.000 

Sucres   20.000.000 

Alcools   50.000.d00 

Total   77.000.000 


A  cette  cause  de  déficit  s'ajoute  une  augmentation  de  dé- 
penses de  14.000.000,  résultant  des  adjudications  de  la  guerre 
et  des  opérations  dans  l'Extrêmc-Sud  Algérien,  soit  ensemble 
91  millions. 

En  regard,  il  convient  de  mettre  les  augmentations  de  re- 
cettes suivantes  : 


Transports  dans  les  chemins  de  fer   4.000.000 

Douanes   20.0n0.000 

Economies  de  la  Commission   20.OHO.000 

Ensemble   44.000.000 


Retranchant  des  diminutions  de  recettes  ces 
dernières  augmentations,  il  reste  en  déficit...  47.000.000 

La  Commission  ayant  supprimé  la  taxe  proposée  sur  les 
vinaigres,  il  en  résulte  une  nouvelle  réduction  de  3  millions 
ce  qui  fait  un  déficit  de  50  millions. 

Sur  la  question  des  pétroles,  le  rapporteur  général  avait 
demandé  une  taxe  de  4.500.000  fr.,  mais  la  Commission  a 
voté  par  7  voix  contre  4  et  2  ou  3  abstentions  le  monopole 
par  l'Etat  de  la  raffinerie  des  pétroles. 

De  ce  fait,  la  taxe  de  4.800.000  fr.  est  retranchée  du 
budget. 

Une  sous-Commission  composée  de  MM.  Sembat,  Berthe- 
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lot,  Léo  Moillet  et  Dubief,  a  été  chargée  d'étudier  les  voies  et 
moyens. 

-wv  La  Commission  du  budget  s'est  réunie  le  16  octobre. 
Après  débats,  le  rapporteur  général  a  reçu  mandai  de  la 
Commission  de  défendre  devant  la  Chambre  les  conclusions 
tendant  à  la  suppression  du  budget  des  Cultes.  Le  rappor- 
teur général  a  observé  que  ce  mandat,  en  précisant  le  vote  de 
la  Commission,  le  rend  définitif.  Il  en  résulte  que  les  crédits 
des  Cultes  disparaissent  du  budget  et  constituent  une  ru;isse 
de  42  millions  sur  laquelle  doit  être  établi  l'équilibre  budgé- 
taire de  1902.  Il  y  a  donc  lieu  de  i-enoncer  aux  moyens  finan- 
ciers préconisés  par  le  Ministre  des  Finances. 

Etant  donné,  d'autre  part,  que  la  Commission  a  repoussé 
la  taxe  sur  les  vinaigres  et  organisé  le  monopole  des  pétroles, 
il  n'y  a  plus  dans  le  budget  de  1902  d'impôt  nouveau  et,  du 
même  coup,  l'amortissement  est  rétabli. 

M.  Maurice  Faure  a  soulevé  de  nouveau  la  question  du 
pourcentage  et  s'est  rallié  à  la  proposition  de  M.  iJoumergue 
consistant  à  ajourner  la  réforme  au  budget  de  1903. 

La  Commission  a  ensuite  réglé  les  articles  de  la  loi  des 
finances  qui  ont  pour  objet  le  monopole  de  la  vente  et  du 
raffinage  des  pétioles  par  l'Etat. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  17  au  23  septembre  1901  (38"  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignajior. 
lignes 


dets 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 

—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  


nnètres 
loités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

a» 

1901 

1900 

2.916 

1.111 

1.244 

9.211 

101% 

10780 

513 

250 

232 

3.765 

5317 

5.851 

5.679 

4.112 

4.645 

7.036 

5  311 

5.485 

4.862 

4. 116 

4.592 

3.541 

2.469 

2.339 

Recettes  brutes 
des  années 

1901  1900 


34. 801 
319.930 
7.136 
162  744 


159 


35.303 
332.840 
6  249 
177.743 
136  397 
791)1162  347 
215  136.999 


Différence 
p'1901 


Du  24  au  30  septembre  1901  (39'  semaine) 


Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien  

Lignes  Algériennes  . . 
Médoc  


898 
1.137 
296 
668 
101 


184 1 

2321 

100  ! 

34' 


187 
166 
69 

96 
34 


5  573 1 

6  6171 
2.489 
2.864 
1.0791 


4.948i  + 
6  0311  + 
2  1951  + 
2  871;- 
1.057  + 


501 
2  910 

707 
4.399 
7.305 
2  557 
8  784 
1  710 


625 
586 
294 
7 
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QUESTIONS  DU  JOUR 

La  Situation  Économique  et  Financière 

DES    ÉTATS-UNIS  D'AMÉRIQUE 


VII 

LES    TRUSTS  (Suite) 

Nous  ne  connaissons  pas  de  statistique  sérieuse 
ayant  donné,  jusqu'ici,  la  nomenclature  complète 
des  trusts  américains,  .de  leurs  capitaux  et  des 
affaires  qu'ils  englobent.  Une  pareille  nomencla- 
ture nous  paraît,  d'ailleurs,  difficile  à  établir,  car 
il  n'est  pas  de  branche  d'industrie  qui  n'ait  de 
nombreuses  combinaisons. 

Le  lianhers'  Magazine,  de  Washington,  évaluait 
dernièrement  à  .").5.°)0  millions  de  francs  le  capital 
des  trusts  constitués  eii  1898,  à  12.71.")  millions  ce- 
lui des  trusts  constitués  en  1899,  à  4.725  millions 
celui  des  trusts  constitués  en  1!)00.  Ces  chiffres 
sont  déjà  éloquents  par  eux-mêmes,  mais  nous  les 
croyons  au-dessous  de  la  vérité.  Voici,  eu  effet, 
pour  la  seule  industrie  sidérurgique,  un  relevé 
complet  des  438  combinaisons  existant  à  la  lin  de 
1900  el  concentrées  en  30  trusts  directeurs. 

(1)  Vi.ii-  l'Économiste  Européen,  a"  503  à  ."Oî». 


Ce  tableau  a  été  dressé  d'après  une  liste  publiée 
par  Y  lion  Age  et  ne  comprend  pas  le  grand  trust 
de  l'acier,  Ï^United  States  Steel  Corporation,  formé 
en  mars  1901  et  qui,  en  même  temps  que  les  usines 
Carnegie,  a  absorbé  huit  des  combinaisons  com- 
prises dans  cette  liste. 

Trusts  de  l'industrie  sidérurgique  aux  Etais-Unis  à  la  (in 
de  19O0  : 

Nombre 
de  Sociétés  Cerne 

Nom             ou  usines    d'exploi-  Capital 

des  Trusts        englobées      talion  — 

—                    —             —  Francs 

Alabama  Consol.  Cy           5   Charbons,  fers..  25.0O0.OfX) 

American  Bicycle  Cy. ..    49   Bicycles,  autom.  150.000.000 

American  Bridge  Cy —  1  Ponts  métalliq..  350.000.000 
American  Fou n dry  Cy. .    14   Wagons ctpièces 

de  rechange. . .  300 . 000 . 000 
American  Manufact.  Cy.     5   Pièces  forgées. .  100.000.o00 
Amcric.  Slieet  Steel  Cy..    35   Plaques  d'acier.  125.000.0  0 
American  Ship  Build.  Cy     8   Navir,ancr',etc.  15fJ.000.000 
American  Smelting  and 
Befining  Company          13   Métaux  et  pro- 
duits cliimiq. .  325.OO0.')O0 
Americ.  Steel  Hoop  Cy. .    12   Fcuillards,  pro- 
filés en  acier. .  165.000.000 
Amer.Steeland WireCy.    35   Fils,  billettes. 

clous,  etc   450.000.fJOO 

American  Tin  Plate  Cy..    39    Fer  blanc   250.000.tJ00 

Central  Foundry  Cy.'. .    25   Tuyaux etacecs.  70.000.000 

Empire  Steel  andlrônCy  18  Fontes,  fers,  ac"  50. 000. 000 
Fédéral  Stel  Company. .     5   Charbon,  fonte, 

fer,  acier   1.000.000.000 

International  Heater  Cy     5   Poêles   9.000.000 

International  Silvcr  Cy.    13   Coutellerie   100.000.000 

Intern.  S  team  Sump.  Cy.     5   Pompes,  compt"  140.000.000 
National  Fnamelling  and 
Stamping  Company .. .     7   Fils  galvanisés. 

objets  émaillés  150. 000. 000 

National  Steel  Cy             13   Aciéries   295.000.00O 

National  Tube  Cy   15   Fontes,  tuyaux. 

projectiles....  400.000.000 

Niles  Cernent  Bond  Cy. .     4   Machines-outils.  40.000.000 

Pressed  Steel  Car  Cv. . .     2   Wagons   125.000.000 

Pittsb.Stove  a.BangcCv     8   Poêles   10  000  000 

Republic  li  on  a.  Steel  Cy   29   Barres  fer.  fonte  275.OIHJ.000 

Shelby  Steel  Tube  Cy  ..     6   Tuyaux   75.000.000 

Sloss-Shell'ield  Steel  Cy.     4   Foilte.  houille, 

coke   100. 000. 000 

Stand.  Sanit.  Manuf.  Cy  9  Robinetterie....  22. 500. 000 
United  States  Car-t  lion 

Pipe  Foundry  Cy            9   Moulage, tuyaux  150.000.000 

Virginia  Iron,  Coal  and 

Coke  Company              35   Fer  et  fonte ... .  50.000.0C0 

Magnus  Métal  Company     5   Accessoires  de 

matériel  roui.  15.000.000 

Totaux   433  5.466.500.000 

Voici  donc  une  industrie  qui  se  trouvait,  à  la  fin 
de  1900,  concentrée  entre  30  organisations  puis- 
santes, ayant  elles-mêmes  absorbé  433  Sociétés 
particulières  et  disposant  d'un  capital  social  de 
5.466.500.000  francs. 

En  mars  1901,  huit  de  ces  organisations  ont 
passé,  à  leur  tour,  entre  les  mains  d'une  combi- 
naison nouvelle  qui  s'est  immédiatement  consti- 
tuée, au  capital  de  5  milliards  et  demi  de  francs. 

Jamais  on  n'aurait  cru  pouvoir  imaginer  une 
affaire  de  cette  envergure,  et  puisque  nous  avons 
ici  l'exemple  d'une  industrie  qui  a  poussé  la  com- 
binaison jusqu'à  l'extrême  limite,  nous  pouvons,  ' 
en  l'analysant  dans  tous  ses  délails,  nous  rendre 
u  n  compte  exact  de  l'évolution  formidable  qui  s'ac- 
complit actuellement  aux  Etats-Unis. 


La  modeste  entreprise  de  minime  importance  dis- 
paraîl  d'abord  dans  la  petite  combinaison  «i ni  est 
appelée  bientôt  à  se  fondre  dans  une  plus  grande 
organisation,  et  cette  dernière  est  destinée,  a  son 
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tour,  à  fusionner  avec  une  puissante  Société  qui 
groupera  autour  d'elle  toutes  les  branches  de  l'in- 
dustrie la  concernant.  C'est  ainsi  que  toutes  les 
Compagnies  absorbées  en  1901  par  Y United  States 
Steel  Corporation  étaient  elles-mêmes  des  trusts, 
avant  englobé  plusieurs  entreprises  et  contrôlant 
directement  ou  indirectement  une  grande  partie 
de  la  production  de  l'acier  aux  Etats-Unis. 

Comme  l'a  écrit  notre  collaborateur  Georges 
Bourgarel  en  annonçant  cette  création  :  c'étaient  des 
Sociétés  très  considérables  possédant  les  mines 
d'où  elles  tiraient  la  houille  et  le  minerai  de  fer; 
ayant  leur  tlotte  et  leur  chemin  de  ter  pour  ame- 
ner la  matière  première  dans  leurs  établisse- 
ments et  transporter  ensuite  leurs  produits  manu- 
facturés dans  les  centres  de  consommation  ou  les 
ports  d'embarquement.  Un  dernier  pas  restait  à 
franchir  :  Il  s'agissait  de  les  réunir  sous  une  seule 
direction,  mais  les  tentatives  faites  en  ce  sens 
avaient  toujours  échoué,  à  cause  de  l'obstination 
du  «  roi  de  l'acier  »,  M.  Carnegie,  qui  n'avait 
jamais  voulu  renoncer  à  lutter  contre  ses  concur- 
rents. La  crise  qui  se  produisit  sur  le  marché  du 
fer  et  de  l'acier,  après  la  forte  hausse  de  1899,  lui 
fit  cependant  comprendre  qu'il  y  aurait  danger  à 
accentuer  cette  lutte  et  il  appartint  à  M.  John 
Pierpont-Morgan  de  mettre  sur  pied  la  combinai- 
son nouvelle. 

Et  pour  permettre  à  nos  lecteurs  d'apprécier  l'im- 
portance de  cette  colossale  entreprise,  nous  allons 
laisser  à  M.  Bruwaert,  notre  éminent  consul  géné- 
ral de  New-York,  le  soin  d'en  faire  lui-même 
l'historique.  (1)  : 

«  Depuis  longtemps  fonctionnent  aux  Etats-Unis 
plusieurs  Syndicats  dont  l'organisation  semble  être 
parfaite  et  les  résultats  des  plus  prospères.  Les  deux 
plus  remarquables  sont  le  Syndicat  des  pétroles  et  le 
Syndicat  des  raftineurs  de  sucre,  Syndicats  qui  ont 
constitué  des  monopoles,  à  peu  près  inattaquables,  pour 
les  produits  qu'ils  traitent  et  placent  sur  le  marché. 

«  Leur  organisation  a  servi  d'exemple  pour  la  créa- 
tion de  groupes  industriels,  fort  puissants,  dans  diffé- 
rentes branches,  notamment  de  la  production  du  fer  et 
de  l'acier.  C'est  ainsi  que  le  juge  W.-H.  Moore,  de 
Chicago,  qui  s'était  fort  occupé,  en  1895,  de  créer  une 
sorte  de  monopole  des  allumettes  chimiques,  s'attacha 
à  grouper  les  différents  établissements  sidérurgiques 
du  nord-ouest,  qui  pouvaient,  se  faire  concurrence 
et  compromettre  une  situation  déjà  fort  belle  et  pleine 
d'avenir. 

«  Il  fusionnait,  en  1898,  dans  une  vaste  Société  au  ca- 
pital de  250  millions  de  francs,  35  Compagnies  et  10  usi- 
nes qui  s'occupaient  de  la  fabrication  du  fer  blanc'.  Il 
réglait  les  vendeurs,  avec  91  millions  de  francs  d'actions 
privilégiées,  devant  rapporter  7  0/0  et,  à  ce  principal, 
représentant  sans  doute  la  valeur  vraie  de  l'acquisi- 
tion, il  ajoutait,  à  titre  de  boni,  des  actions  ordinaires, 
dites  libérées,  pour  140  millions  de  francs  qui  pren- 
draient l'excédent  des  profits,  s'il  en  restait,  une  fois  le 
dividende  de  7  0/0  payé  aux  privilégiés. 

«  Après  cette  Compagnie,  appelée  1'  «  American  Tin 
Plate  C°  »,  la  «  National  Steel  C°  »  fut  constituée,  en 
février  1899,  au  capital  de  295  millions  de  francs, 
dont  135  millions  d'actions  privilégiées,  qui  embras- 
sait une  quinzaine  de  hauts  fourneaux  et  d'acié- 
ries produisant  peut-être  1.800.000  tonnes  d'acier  par 
an.  Puis,  au  mois  d'avril  1899,  le  juge  Moore  orga- 
nisait, au  capital  de  265  millions  (70.000.000  privilé- 
giés) 1' «  American  Steel  Hoop  C»  »,  une  Société  qui 
groupait  les  fabriques  de  lamelles  d'acier  pour  l'em- 
ballage des  cotons,  fabriques  qui  produisaient  250.000 


(1)  !î;ippoi-t  publié  par  le  Moniteur  offici  l  du  Commsre's. 
le  20  juin  1901. 


tonnes  de  fonte  et  livraient  700.000  tonnes  de  bandes 
et  de  produits  finis.  En  mars  1900,  il  fusionnait  29  fa- 
briques de  tôle  dans  une  Société,  1'  «  American 
Steel  C°  »,  au  capital  de  200  millions  de  francs,  en  ac- 
tions moitié  privilégiées,  moitié  ordinaires. 

«  En  même  temps  que  M.  Moore  et  son  frère  procé- 
daient à  ces  groupements  industriels  qui,  organisant 
ou  limitant  la  production,  diminuant  ou  élevant  les 
prix  selon  les  nécessités  du  moment,  assuraient  des 
profits  aux  détenteurs  des  titres  et  des  valeurs  émises, 
d'autres  promoteurs  se  livraient,  sur  d  autres  points 
du  pays,  à  la  même  œuvre.  C'est  ainsi  que  furent 
constituées,  sous  l'impulsion  de  la  plus  grande  maison 
de  banque  de  New-York,  celle  de  M.  John  Pierpont 
Morgan,  trois  grandes  Compagnies  sidérurgiques  :  i°en 
septembre  1898,  la  »  Fédérai  Steel  C°  »  au  capital  de 
1  milliard,  dont  la  moitié  seulement  fut  émise,  et 
embrassant  la  plupart  des  forges  et  aciéries  des  envi 
rons  de  Chicago  ;  2°  en  janvier  1899, 1'  «  American  Steel 
and  Wire  »  au  capital  de  450  millions,  embrassant  la 
plupart  des  usines  de  fil  de  fer,  ébarbô  ou  non  ;  3°  en 
mai  1899,  la  «  National  Tube  C°  »  au  capital  de  400 
millions,  embrassant  la  plupart  des  établissements  de 
tuyauterie  en  fonte,  fer  ou  acier.  Même  division  du 
capital  à  peu  près  par  moitié,  les  actions  privilégiées 
recevant  la  promesse  de  7  0/0,  sans  omissions,  ou  avec 
cumul,  suivant  l'expression  locale,  les  actions  ordi- 
naires se  partageant  le  reste  des  bénéfices  éventuels. 

«  En  dehors  du  groupe  Moore,  du  groupe  Morgan, 
nombre  de  fusions  s'opéraient  en  Pensylvanie,  en 
Ohio,  en  Virginie,  en  Alabama,  en  Colorado,  d'après 
les  mêmes  méthodes  et  avec  les  mêmes  objets  en  vue  ; 
capitalisation  large  des  profits  acquits  ou  espérés, 
entente  pour  la  fixation  et  le  maintien  des  prix,  accord 
pour  limiter  la  production. 

«  Il  arriva,  et  c'était  fatal,  que  ces  nouvelles  entre- 
prises puissantes  par  leur  capital,  par  leurs  affaires, 
par  leur  direction,  cherchèrent  à  économiser  sur  les 
contrats,  parfois  léonins,  que  les  petites  usines  dont 
elles  étaient  formées  avaient  été  obligées  d'accepter 
pour  l'achat,  le  transport  de  leur  matière  première  ou 
pour  la  vente  de  leurs  produits  finis  ;  et,  faute  d'obtenir 
les  concessions  demandées,  s'organisèrent  pour  s'ap- 
provisionner directement  elles-mêmes.  De  tous  les 
fournisseurs,  le  mieux  achalandé  était  certainement 
M.  André  Carnegie,  de  Pittsburg,  dont  les  19  hauts 
fourneaux  livrent  2.700.000  tonnes  de  fente  et  les  con- 
vertisseurs et  fours  Martin,  3.'i00  000  tonnes  d'acier 
par  an. 

«  L'entreprise  de  cet  habile  industriel  écossais, 
naturalisé  américain,  est  capitalisée  à  1.600  mil- 
lions de  francs;  800  millions  d'actions  et  800  mil- 
lions d'obligations,  dont  il  possède  plus  de  la  moitié  : 
elle  présente  donc  une  force  énorme  et  l'expérience  a 
montré  que  les  projets  de  M.  Carnegie  ne  s'arrêtent 
devant  aucune  difficulté.  Il  s'en  était  déjà  pris  au 
groupe  Moore  en  ordonnant  là  construction  de  lami- 
noirs qui  devaient  lui  permettre  de  concurrencer 
«  l'American  Sheet  Steel  Companyr  »>  Au  mois  de 
janvier  dernier,  il  s'attaquait  à  la  plus  belle  propriété 
du  groupe  Morgan,  la  «  National  Tube  Company  »  cl 
ordonnait  à  ses  ingénieurs  de  lui  construire  à  Cônneâut, 
au  bord  du  lac  Erié,  des  ateliers  de  tuyauterie  au  prix 
de  60  millions  de  francs. 

"  Les  actions  ordinaires  de  la  »  National  Tube  », 
qui  faisaient  à  la  Bourse  de  New-  York  355  fr.  elles 
rapportaient  30  fr.  I,  tombaient  le  2  janvier,  sous  cette 
menace,  à  220  fr.  De  leur  côté,  les  groupes  menacés 
s'organisaient  pour  la  lutte  :  des  ordres  étaient  donnés 
pour  construire  des  usines  rivales  de  celles  de  Car- 
negie; des  négociations  s'engageaient  pour  s'emparer 
des  mines  de  fer,  pour-  louer  à  son  détriment,  les 
navires  transporteurs  de  minerai  disponibles  ;  pour 
faire  supprimer  par  les  chemins  de  1er  les  tarifs  de 
faveur  dont  jouit  le  grand  maître  de  forges  de  Pitt- 
sbôurg.  En  même  temps  des  pourparlers  pacifiques 
étaient  entamés  pour  amener  M.  Carnegie,  soit  à  ac- 
cepter les  conditions  nouvelles,  soit  à  se  retirer  des- 
affaires. 
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«  C'est  à  ce  dernier  pari i  que  tout,  a  abouti1;  et  la 
conséquence  naturelle  du  départ  de  l'élément  belli- 
queux  a  été  la  fusion  de  tous  les  établissements 
engagés  dans  la  lutte.  Les  établissements  Carnegie,  le 
groupe  Morgan,  le  groupe  Moore,  allaient  se  consolider 
en  une  Société  nouvelle  aux  proportions  colossales, 
encore  inconnues  dans  l'histoire  économique  du  monde. 
Le  contrat  d'abandon  était  signé  par  M.  Carnegie  le 
11  février  1901,  la  constitution  de  la  nouvelle  Compagnie 
«  The  United  States  Steel  Corporation  »,  «  Corporation 
américaine  de  l'Acier  »  était  proposée  à  l'acceptai  ion 
des  actionnaires  des  deux  groupes,  le  l°r  mars,  et  l'ac- 
ceptation obtenue  le  20  mars  à  la  presque  unanimité, 
les  statuts  étaient  déposés  à  Trentôn,  au  New-Jersc v, 
le  1er  avril;  la  cote  de  la  Bourse  de  New- York,  solli- 
citée, était  assurée  le  4  du  même  mois. 

«  Voici,  en  y  comprenant  la  Compagnie  des  Ponts, 
l'American  Bridge  Company,  récemment  acquise  au 
syndicat,  quels  sont  les  éléments  et  la  force  produc- 
tive de  la  nouvelle  corporation  de  l'acier. 


Combinaisons 


Carnegie  

Fédéral  Steel  

National  Tube  . . . 

Steel  Wiro  

American'  Bridge . 

National  Steel  

Am.  Steel  Hoop  . 
Am.  Tin  Plate... 
Am.  Steel  Slieef.. 


Ancien 
capital 
social 

Puissance  deproductioa 
Fonte  Acier 

Millous  fr. 

Milliers  de  tonnes 

1  600 

2.(500 

3.000 

1.135 

1.300 

2.250 

400 

600 

1.100 

478 

500 

1.500 

350 

800 

309 

1.100 

1.700 

165 

250 

900 

239 

450 

200 

» 

450 

4.927 

6.350 

12.150 

Totaux  . . . 

La  nouvelle  combinaison  dispose,  désormais,  de  78 
hauts  fourneaux  dont  quelques-uns  sont  des  modèles 
de  perfection,  comme  les  deux  types  qu'on  vient 
d'ériger  à  liankin  et  qui  donnent  chacun  700  tonnes  de 
fonte  par  jour;  elle  possède  146  aciéries,  dont  quel- 
ques-unes tiennent  le  record  de  la  production,  comme 
celle  d'Edgard  Thompson  qui,  ces  jours  derniers,  livrait 
1,995  tonnes  d'acier  en  133  chauffées,  soit  15  tonnes 
à  la  fournée  pour  une  commande  urgente  de  3.195  rails 
de  9  mètres  pesant  40  kilogrammes  le  mètre.  Elle  a  des 
usines  diverses  pour  la  production  des  fers  en  barre, 
des  fers  de  charpente,  des  tôles  épaisses  ou  minces  et 
aussi  des  tréfileries  pour  le  travail  du  fil  de  fer  ébarbé 
pour  clôtures,  uni  pour  câbles  ou  pour  la  clouterie. 

«  Elle  n'a  pas  d'embarras  à  redouter  au  sujet  du 
minerai.  Pour  sa  production  de  fonte,  qui  représente 
la  moitié,  exactement,  du  produit  total  américain,  elle 
est  maîtresse  de  mines  au  Lac  Supérieur,  d'une  puis- 
sance de  500  millions  de  tonnes  peut-être  qui  rendent, 
déjà,  11  millions.  1/2  de  tonnes,  notamment  celles  delà 
Minnesota  Iron  C"  (2.900.000  tonnes),  de  YOlivir  Iron 
Mining  C"  ('i. 500.000  tonnes),  du  Lac  Supcnor  Conso- 
MaledC"  (1.400.000 tonnes),  dont  M.  John D.  Rockfeller, 
le  président  du  Syndicat  du  Pétrole,  est  le  plus  fort 
actionnaire. 

«  Elle  n'a  pas  d'avantage  de  difficultés  à  prévoir  du 
coté  du  chauffage:  elle  a  18.:!09  fours  à  coke  et  elle  est 
propriétaire  de  28.000  hectares  de  mines  de  charbon, 
outre  12.000  hectares  des  meilleures  mines  de  houille  à 
coke  connues  aux  Ktats-Unis.  Pour  ses  transports,  elle 
a  également  un  excellent  outillage.  Deux  lignes  de 
chemins  de  fer  entre  les  mines  et  Duluth,  le  port 
d'embarquement,  l'extrémité  occidentale  du  Lac 
Supérieur,  une  ligne  du  lac  Krié  à  Pitlsburg,  centre 
prmeipHl  de  la  fabrication,  outre  toute  une  Hotte  de 
125  navires  de  gros  tonnag*'  pouvant  transporter,  du- 
rant tes  huit  mois  que  la  navigation  des  lacs  reste 
ouverte  avant  l'arrivée  fies  "laces,  jusqu'à  12  millions 
de  tonnes.  Elle  occupe  déjà  195.000  ouvriers. 

RUe  s'est  constituée  au  capital  de  6  milliards  1/2 
de  francs,  divisé  en  5  millions  1/2  d'actions  privi- 
de    i  0  francs,  rapportant  7  0/0,  dividendes 
cumulatifs,  et  fj  millions  1/2  d'actions  ordinaires,  le 
tout  grevé  d.-  1  milliard  1/2  d'obligations  5  0/0.  Les 


deux  tiers  de  ces  obligations,  soit  1  milliard,  ont  été  la 
prime  de  sortie  payée  à  .M.  Carnegie,  à  ses  adieux.  Le 
capital  n'est  pas,  du  reste,  entièrement  émis  encore, 
la  plus  grosse  partie  des  litre-  oui  été  échangés  contre 
les  titres  des  anciennes  Compagnies  :  privilégiées  contre 
privilégiées,  ordinaires  contre  ordinaires,  à  raison  de 
125  nouvelles  contre  100  anciennes,  sauf  dans  le  cas 
des  actions  ordinaires  du  groupe  Moore,  qui  n'ont  ob- 
tenu, en  général,  que  l'échange  au  pair.  La  situation 
antérieure  des  anciennes  Compagnies  ne  se  trouve  donc 
pas  trop  altérée, du  fait  de  la  transformation,  l'accrois- 
sement du  capital  fictif  n'étant  pas  aussi  considérable 
qu'il  l'avait  été  dans  les  fusions  précédentes. 

«  En  tous  cas,  la  transformation  financière  s'est 
opérée  sans  aucune  secousse  et  sans  que  les  banques, 
qui  s'étaient  prêtées  à  la  réorganisation,  aient  été  appe- 
lées à  verser  plus  d'un  quart  du  capital  de  garantie  d  un 
milliard  de  francs  qu'elles  s'étaient  engagées  a  f  ournir, 
s'il  était  nécessaire.  Il  s'en  faut  pourtant  que  les  titres 
soient  déjà  classés  dans  les  portefeuilles  de  l'épargne. 
Ils  doivent,  à  l'heure  actuelle,  constituer  une  grosse 
masse  ilottante  qui  ne  trouvera  à  se  placer  que  si  les 
revenus  sont  bien  ceux  que  l'on  espère  et  que  l'on 
annonce.  » 

M.  Bruwaert  écrivait  les  lignes  précédentes  au 
mois  de  mai  dernier,  or,  le  premier  bilan  que 
YUniled  States  Steel  Corporation  vient  de  publier, 
pour  son  premier  exercice  de  six  mois,  prouve 
que  malgré  la  crise  industrielle  européenne,  qui  a 
momentanément  paralysé  l'essor  extérieur  de  la 
nouvelle  combinaison,  malgré  la  tentative  de 
grève  qui  a  failli  compromettre  son  fonctionne- 
ment normal,  YUnited  States  Steel  Corporation  a 
largement  réalisé  les  prévisions  que  ses  organi- 
sateurs émettaient  le  jour  même  de  «sa  consti- 
tution. 

En  effet,  pour  les  six  premiers  mois  d'exercice, 
allant  du  1er  avril  an  30  septembre  1901,  les  béné- 
fices nets  obtenus  par  le  trust  ont  été  de  274. 774.355 
francs,  ainsi  répartis  : 

Avril  Francs  38.783.720 

Mai                                      —  48.061.745 

Juin                                      —  46.973.735 

Juillet  ■     —  47.900.755 

Août                                     —  49.054.400 

Septembre  (évaluations)....      —  46.000.000 

Total   —  274.774.355 

L'intérêt  semestriel  des  obligations  ayant  ab- 
sorbé 38  millions  de  francs,  il  est  resté  un  solde  de 
236.774.355  francs  (soit  8.60  0/0  par  an  pour  un 
capital  social  de  5.500  millions  de  francs)  dont 
voici  l'affectation  :  35.298.525  fr.  réservés  pour 
l'amortissement;  69.785.140  fr.  distribués  aux  ac- 
tions pour  le  dividende  trimestriel  déclaré  en 
juillet;  70.056.980  fr.  pour  le  deuxième  dividende 
déclaré  le  1er  octobre  et  le  solde  disponible  de 
61.633.710  fr.  reste  applicable  soit  à  une  réparti- 
lion  supplémentaire  aux  actions,  .soit  à  de  nou- 
velles constructions,  selon  ce  que  décidera  le  Con- 
seil d'administration  à  la  lin  de  l'année. 

(A  suivre).  Edmond  Tiiéry. 


LE  DÉFICIT  BUDGÉTAIRE 


On  a  attribué  la  baisse  enregistrée  cette  semaine  sur 
les  lien  tes  françaises  à  la  mauvaise  impression  produite 
par  les  déclarations  que  M.  Caillaux.  ministre  des 
linances,  a  faites  samedi  dérider  à  la  Commission  du 
budget  relativement  au  déficit  île  l'exercice  en  cours 
et  aux  modifications  qu'il  conviendra  d'apporter  aux 
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évaluations  de  recettes  pour  assurer  l'équilibre  du 
budget  de  1902. 

Si  la  baisse  de  nos  Rentes  a  eu  réellement  pour 
cause  ces  déclarations, c'est  qu'apparemment  le  public 
de  la  Bourse  ne  se  donne  jamais  la  peine  de  lire  {'Offi- 
ciel. 

La  loi  de  finances  de  l'exercice  1900  a  été  promulguée 
le  20  février  (à  cause  des  deux  douzièmes  provisoires 
infligés  à  cet  exercice)  et  dé*  le  mois  d'avril  l'Officiel 
a  signalé,  pour  le  mois  de  mars,  une  moins-value 
dans  la  perception  des  impôts  et  revenus  indirects  de 
22.11i.'i0li  t'r.  par  rapport  aux  évaluations  budgétaires 
et  de  28.129.900  t'r.  par  rapport  au  mois  correspondant 
de  1900.  Gomme  pendant  les  deux  premiers  mois  de 
Tannée  1901  il  y  avait  eu  une  plus-value  de  13  mil- 
lions 532.000  fr.  par  rapport  aux  évaluations,  le  déficit 
déclaré  pour  le  premier  trimestre  de  l'exercice  en  cours 
se  soldait  par  une  somme  de  8.582.000  francs. 

Depuis  cette  époque  l'Officiel  a  régulièrement  indi- 
qué chaque  mois  le  déficit  du  mois  précédent  et  tota- 
lisé l'ensemble  du  déficit  pour  l'exercice  en  cours.  Le 
chiffre  global  du  le*  semestre,  publié  par  l'Officiel  du 
10  juillet,  constatait  déjà  une  moins-value  de4S.792.S00 
francs  par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  de 
(38.962.100  fr.  par  rapport  à  la  période  correspondante 
de  1900. 

Entin  jeudi  matin  10  octobre  (deux  jours  avant  les 
déclarations  de  M.  Caillaux  à  la  Commission  du  bud- 
get) l'Officiel  enregistrait  les  résultats  du  mois  de  sep- 
tembre, c'est-à-dire  une  moins-value  de  22.157.500  fr. 
par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  constatait 
que  le  rendement  des  impôts  indirects  et  monopoles  de 
l'Etat  se  présentait,  pour  les  neuf  premiers  mois  de 
l'exercice,  avec  une  moins-value  totale  de  91.344.000 
par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  de  139  mil- 
lions 112.300  fr.  par  rapport  à  la  période  correspon- 
dante de  1900. 

Comme  cela  se  fait  habituellement,  ces  résultats  ont 
même  été  communiqués  à  la  presse  par  Y  Agence  Havas 
trois  jours  avant  leur  publication  à  VOfficiel  et  les 
journaux  du  soir  du  7  octobre  (lundi)  les  ont  repro- 
duits :  Il  est  donc  inadmissible  d'attribuer  aux  décla- 
rations faites  six  jours  plus  tard  par  M.  Caillaux  la 
baisse  survenue  sur  nos  Rentes. 

Et,  d'ailleurs,  quelle  a  été  la  substance  de  ces  déc'a- 
rations?  Voici  le  texte  de  la  communication  faite  à  la 
presse  : 

M.  Caillaux,  ministre  des  finances,  s'est  rendu  hier  à  la 
Commission  du  budget,  ;'i  la  Chambre,  pour  s'expliquer  sur 
les  moyens  de  rétablir  l'équilibre  da'ns  le  projet  de  budget  de 
1902. 

Le  Ministre  a  déclaré  qu'il  serait  prudent  de  diminuer  de 
00  millions  les  prévisions  de  recettes  sur  l'alcool,  de  6  mil- 
lions les  prévisions  sur  les  .successions  et  de  25  millions  les 
prévisions  sur  les  sucres. 

Ces  diminutions  seront,  suivant  lui,  compensées  en  partie 
par  l'augmentation  des  recettes  douanières,  qui  sera  la  con- 
séquence de  1  insuffisance  de  la  récolte  de  céréales. 

D'autre  part,  en  faisant  état  des  économies  réalisées  jtar 
la  Commission,  le  déficit  définitif  peut  être  évalué  à  50  mil- 
lions. 

Pour  combler  ce  déficit,  le  Ministre  a  projwsé,  en  premier 
lieu,  de  supprimer  dans  l'annuité  d'amortissement  la  part 
afférente  à  l'extinction  du  capital,  ce  qui  donnerait  une  dis- 
ponibilité de  25  millions;  en  second  lieu,  de  pourvoir  au 
paiement  des  garanties  d'intérêt  par  l'émission  d'obligations 
à  court  terme. 

La  Commission  délibérera  sur  ces  jiropositions  dans  une 
prochaine  séance. 

M.  Caillaux,  après  avoir  remercié  la  Commission  du  bud- 
get des  20  millions  d'économies  qu'elle  avait  réalisés,  a  dé- 
claré que  le  Gouvernement  n'entendait  engager  aucune  dé- 
pense nouvelle  et  que,  en  aucun  cas,  sous  aucune  forme, 
quelles  que  fussent  les  raisons  invoquées,  il  ne  donnerait  son 
acquiescement  à  de  nouvelles  dépenses;  qu'il  combattrait,  au 
contraire,  avec  la  dernière  énergie  toute  proposition  de  ce 
genre  devant  la  Commission  du  budget  et  devant  le  Parle- 
ment. 

Si  les  déclarations  ministérielles  peuvent  avoir  une 
influence  sur  les  cours  de  la  Rente  française,  on  con- 
viendra avec  nous,  que  celle  de  M.  Caillaux  devait 
plutôt  produire  de  la  hausse! 


En  effet,  si  le  budget  se  présente  actuellement  en  dé- 
ficit, ce  n'est  pas  seulement  parce  que  le  rendement 
des  impôts  indirects  et  monopoles  d'Etat  a,  depuis  le 
commencement  de  1'  année,  fléchi  de  4.30  0/0,  par  rap- 
port aux  évaluations  budgétaires  —  ce  qui,  en  somme, 
est  assez  naturel,  après  une  longue  période  de  plus-va- 
lue et  une  année  d'Exposition  —  mais  c'est  surtout, 
parce  que  les  dépenses  publiques  ont  suivi,  depuis  plu- 
sieurs exercices,  une  progression  ininterrompue. 

Les  neuf  premiers  mois  de  1901  n'ont  donné,  en  ef- 
fet, que  2.022.042.600  fr.  d'impôts  indirects  et  revenus 
des  monopoles  de  l'Etat,  contre  2.113.396.600  fr.  prévus 
par  la  loi  de  finances  :  or,  sans  tenir  compte  des  cir- 
constances exceptionnelles,  particulières  à  l'année 
1901,  qui  ont  déterminé  ce  recul  (réforme  des  succes- 
sions, dégrèvement  des  boissons,  excellentes  récol- 
tes, etc.),  il  nous  suffira  de  rappeler  que  les  mêmes 
neuf  premiers  mois  d'exercice  n'avaient  produit  que 
1.996  millions  en  1897;  1.975  millions  en  1896  et  1.943 
millions  en  1895.  Il  n'y  a  donc  déficit  dans  le  vrai  sens 
du  mot,  qu'à  cause  de  l'augmentation  des  charges  pu- 
bliques survenue  au  cours  de  la  même  période. 

La  responsabilité  du  mal  budgétaire  dont  nous  souf- 
frons incombe  tout  entière  à  la  Chambre  des  députés, 
qui  vote,  sans  discernement,  des  lois  ou  des  amende- 
ments —  souvent  malgré  l'opposition  du  ministre  des 
finances  —  dont  les  conséquences  financières  s'accu- 
mulent d'année  en  année  dans  les  budgets  de  l'Etat. 

En  remontant  seulement  à  l'année  18*5  ci-dessus 
rappelée,  nous  constatons,  par  les  relevés  des  rapports 
généraux  annuels  de  la  Commission  du  budget,  que  la 
progression  des  nouvelles  dépenses,  provenant  des  lois 
et  mesures  dues  à  l'initiative  parlementaire —  abstrac- 
tion faite  des  dépenses  d'ordre  militaire  —  se  présente 
ainsi  :  1895  :  174  millions  —1896:  186  millions  —  1897  : 
207  millions  —  1898  :  252  millions  —  1899:  295  mil- 
lions —  1900  :  340  millions. 

Comme  on  le  voit,  chaque  année,  de  nouvelles  lois, 
de  nouveaux  amendements  budgétaires,  viennent 
ajouter,  aux  dépenses  ordinaires  obligatoires,  un  con- 
tingent de  dépenses  nouvelles,  qui  deviennent  à  leur 
tour  obligatoires  pour  chaque  nouvel  exercice. 

C'est  surtout  pendant  l'année  précédant  immédiate- 
ment les  élections  générales  que  ces  lois  et  amen- 
dements surgissent  à  l'infini.  Pour  ne  citer  qu'un 
fait,  nous  rappellerons  que,  lors  de  la  discussion  du 
budget  de  1898  —  commencée  le  8  novembre  1897  et 
seulement  terminée  le  12  avril  1898  —  plus  de  250  amen- 
dements d'ordre  purement  électoral  (et  il  y  en  avait 
eu  547  de  présentés)  ont  augmenté  les  dépenses  ordi- 
naires d'une  somme  globale  de  34.847. 724  fr.,  abstrac- 
tion faite  des  dépenses  nouvelles  provenant  des  lois 
votées  dans  le  courant  de  l'année. 

M.  Caillaux  a  déclaré  à  la  Commission  du  budget 
que  lui  et  le  Gouvernement  combattraient  avec  la  der- 
nière énergie  toute  proposition  de  nouvelles  dépenses 
«  quelles  que  fussent  les  raisons  invoquées  ».  C'est  la 
seule  déclaration  rassurante  que  le  ministre  des  fi- 
nances pouvait  faire,  car  l'équilibre  budgétaire  de 

l'exercice  1902  sera  facilement  rétabli  si  l'influence 

des  prochaines  élections  législatives  ne  se  traduit  pas, 
comme  précédemment,  au  cours  de  la  discussion  du 
budget,  par  une  avalanche  d'amendements   élec- 
toraux. 

Edmond  Thkry. 


LES  FINANCES  DU  BRÉSIL 


On  sait  que  les  pouvoirs  de  M.  Campos  Salles  sont 
sur  le  point  d'expirer  et  que  le  Brésil  va  être  bientôt 
appelé  à  nommer  un  nouveau  Président.  Nous  avons 
déjà  dit  que  le  choix  de  la  majorité  s'est  arrêté  sur 
M.  Rodrigues  Alves  et  l'on  peut  considérer  aujour- 
d'hui que  c'est  à  lui  qu'incombera  le  soin  de  pour- 
suivre l'œuvre  de  régénération  entreprise  par  le  Pré- 
sident sortant.  Quelque  courte  qu'ait  été  la  période 
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pendant  laquelle  M.  Campos  Salles  a  dirigé  los  affaires, 
elle  ne  manquera  pas  d'occuper  une  place  importante 
dans  l'histoire  du  pays,  ù  cause  des  réformes  faites  dans 
l'ordre  économique  et  financier  et  des  résultats  qui  ont 
été  obtenus. 

Aussi  comprenons-nous  qu'ayant  à  présenter  le 
dernier  projet  de  budget  de  cette  période,  le  ministre 
des  finances,  M.  Murtinho,  ait  voulu,  pour  nous  mon- 
trer l'œuvre  accomplie,  nous  fournir  un  tableau  de  la 
situation  dans  laquelle  se  trouvait  le  Brésil  en  1898, 
un  exposé  des  réformes  appliquées  pendant  les  années 
suivantes  et  un  aperçu  des  mesures  que  le  futur  Gou- 
vernement devra  adopter. 

En  1898,  la  décadence  du  Brésil  était  arrivée  à  son 
extrême  limite.  Pour  combler  les  déficits  constants,  on 
avait  multiplié  les  emprunts  et  les  émissions  de  papier- 
monnaie  ;  la  conséquence  de  cette  politique  avait  été 
d'accroître  considérablement  la  charge  de  la  Dette  et 
de  déprécier  la  monnaie  nationale. 

Persévérer  dans  cette  politique  était  impossible  :  le 
pays  avait,  d'ailleurs,  perdu  son  crédit  et  en  émettant 
de  nouveau  du  papier,  on  n'eût  fait  que  précipiter  le 
désastre  et  amener  une  nouvelle  chute  du  change  qui, 
au  taux  de  5  5/8,  faisait  élever  à  186.000  contos,  c'est-à- 
dire  aux  deux  tiers  environ  du  revenu  total,  le  mon- 
tant nécessaire  au  service  de  la  Dette.  D'autre  part,  le 
4  0/0  étaittombé  à  42  1/2,  l'escompte  se  trouvait 
presque  suspendu  et  les  faillites  commerciales  se  mul- 
tipliaient. 

Il  fallait  donc  en  arriver  à  la  suspension  des  paie- 
ments en  or  et  c'est  alors  que  M.  Campos  Salles,  sur 
le  point  de  prendre  en  mains  le  Pouvoir,  négocia  en 
Europe  la  convention  du  funding,  qui  aida  si  puissam- 
ment à  la  restauration  des  finances  brésiliennes. 

Cette  convention,  dit  M.  Murtinho,  ne  fut  pas,  comme 
d'aucuns  le  disent  par  ignorance  ou  par  mauvaise  foi,  un 
contrat  imposé  par  nos  créanciers  pour  nous  mettre  unique- 
ment à  même  de  payer  nos  engagements  extérieurs. 

C'eût  été  une  sottise  de  leur  part  que  de  nous  épargner  le 
paiement  de  nos  dettes  pendant  trois  ans,  simplement  afin 
que  nous  accumulions  les  ressources  nécessaires  aux  paie- 
ments pendant  quelque  temps,  pour  retomber  plus  tard  dans 
le  régime  de  la  suspension. 

Ce  que  voulaient  nos  créanciers,  c'est  ce  que  voulaient  tous 
les  Brésiliens  :  la  restauration  financière  et  économique  du 
Brésil,  de  manière  à  rendre  possible  non  seulement  la  satis- 
faction de  nos  engagements  extérieurs,  mais  encore  le  déve- 
loppement et  le  progrès  de  la  République. 

C'est  à  ce  point  de  vue  qu'il  faut  envisager  cet  accord  et 
non  comme  un  contrat  ne  profitant  qu'aux  étrangers. 

Le  Gouvernement  brésilien  comprit,  en  effet,  qu'il 
fallait  mettre  à  profit  la  période  de  répit  laissée  par  le 
fùnding  pour  modifier  complètement  le  régime  qui  avait 
conduit  le  Brésil  à  la  suspension  des  paiements  en  or. 

Il  fallait  d'abord  adopter  des  mesures  susceptibles  de 
relever  le  change,  cause  essentielle  de  tout  le  mal,  et 
les  réformes  préconisées  à  eet  effet  peuvent  se  grou- 
per en  trois  catégories:  réduction  d.u  papier-monnaie; 
étranglement  de  la  spéculation  cambiste;  augmentation 
de  la  production  pour  équilibrer  la  balance  commer- 
ciale. 

Conformément  à  ce  programme,  le  Gouvernement 
décida  :  l'établissement  de  la  perception  d'une  partie 
des  droits  de  douane  en  or  alin  de  couvrir  toutes  les 
dépenses  en  métallique  en  affranchissant  le  Trésor  des 
imprévus  de  l'agio;  la  création  d'une  caisse  de  rachat 
de  la  dette  intérieure  papier;  le  rachat  des  dettes  exté- 
rieure et  intérieure  en  or;  le  développement  des  droits 
d'accise  pour  suppléer  à  la  diminution  des  droits  de 
douane;  des  réformes  dans  la  perception  des  impôts  ; 
des  réductions  budgétaires;  l'affermage  de  chemins  de 
fer  ;  le  rachat  des  lignes  garanties  ;  la  liquidation  des 
arriérés. 

Si  nous  passons  de  la  théorie  à  la  pratique,  nous 
constatons  que  l'application  de  ce  programme  a  donné 
lee  résultats  suivants  : 

Il  a  éié  lâcheté.  100.000  contos  de  papier-monnaie;  le  fonds 
de  garantie  a  été  doté  de  1.500.000  liv.  st.;  le  taux  du  change 
a  été  porté  à  10  1/2,  ce  qui  a  diminué  le  prix  de  la  livre  ster- 


ling de  1S  milreis  et  élevé  la  valeur  de  la  circulation  fiduciaire 
de  19  â.'W  millions  de  livres;  la  cote  des  fond»  extérieurs  a  été 
relevée  ;  des  ressources  en  or  ont  été  créées  avec  les  droits 
d'importation,  ce  qui  a  doté  le  fonds  de  garantie  de  1, $00.000 
livres  et  a  permis  d'accumuler  â  Londres  plus  de  deux  millions 
de  livres,  ce  qui  a  assuré  la  continuité  des  paiements  en 
espèce  désengagements  extérieurs. 

De  plus,  il  a  été  racheté  pour  700.000  liv.  de  titres  de  188H, 
1K88  et  1879;  pour  plus  de  2  500.000  liv.  de  titres  des  emprunta 
intérieurs  or  de  1868  o'  1880  el  pour  6.300  contos  d  apoliees 
papier. 

La  rentrée  des  impôts  de  consommation  ou  accise  a  été 
portée  de  l'i.500  contos  en  18»)  à 36.000  en  1900  et  la  percep- 
tion des  droits  de  douane  s'est  améliorée  de  telle  sorte  que  le 
paiement  des  25  0/0  en  or  n'a  pas  fait  fléchir  les  receltes.  De 
leur  côté,  les  revenus  du  timbre  ont  été  portés  de  9.000  à 
15.000  contos. 

L'affermage  de  plusieurs  chemins  de  fer  de  l'Etat  a  rendu 
ces  lignes  productives  alors  qu'elles  étaienl  auparavant  une 
charge  onéreuse;  en  même  temps,  la  liquidation  d'engage- 
ments provenant  de  la  guerre  civile  a  été  poursuivie.  Le  solde 
des  constructions  navales  a  été  acquitté;  le  solde  de  1.000.000 
de  livres  de  l'emprunt  â  court  tenue  de  2.000. 000  de  livres 
contracté  par  le  Gouvernement  précédent  a  été  remboursé. 
Il  a  été  racheté  2.000  contos  de  billets  du  Trésor:  il  n'en 
existe  plus  un  seul  en  circulation  et  la  dette  du  Trésor  envers 
la  République, qui  s'élevait  à  11  .(XX)  contos.  a  été  remboursée. 

Enfin,  grâce  aux  réductions  de  dépenses,  les  budgets  ont 
été  non  seulement  équilibrés,  mais  laissent  des  excédents  con- 
sidérables. 

Comme  on  le  voit,  le  Gouvernement  a  fidèlement 
exécuté  le  programme  qu'il  s'était  tracé,  en  ce  qui  con- 
cerne le  rétablissement  du  change  et  le  relèvement  des 
finances  du  pays;  il  lui  était  plus  difficile  d'assurer, 
comme  il  se  l'était  promis,  une  augmentation  de  la 
production  nationale. 

Cette  dernière  réforme  n'est  pas  de  celles  qui  se  réa- 
lisent du  jour  au  lendemain  ;  il  appartiendra  à  la  pro- 
chaine Administration  d'en  avancer  l'accomplissement. 

Malgré  les  importants  résultats  obtenus,  le  Brésil,  en 
effet,  se  trouve  aujourd'hui  dans  une  situation  qui 
mérite  d'attirer  la  soigneuse  attention  de  son  Gouverne- 
ment; tandis  que  les  finances  se  rétablissaient,  le  pays 
subissait  une  crise  commerciale  aiguë  due  à  la  dimi- 
nution des  prix  du  café  et  des  autres  produits  d'expor 
tation. 

Cette  crise,  pense-t-on.  est  due  à  la  surproduction; 
sa  solution  dépendrait  donc  du  développement  de  la 
consommation  ou  de  la  réduction  de  la  production. 

M.  Murtinho  croit  pouvoir  donner  à  ce  sujet  des 
conseils  utiles  à  ceux  qui  prendront  le  pouvoir  : 

Le  développement  de  la  consommation,  dit-il.  s'il  doit  être 
aidé  par  l'Etat,  doit  l'être  par  les  Gouvernements  locaux  en 
destinant  à  la  propagande  un  impôt  modéré  en  nature. 
Chaque  Etat  intéressé  fournirait  ainsi  une  certaine  somme  de 
produits  à  un  agent  de  propagande,  un  grand  exportateur,  par 
exemple,  disposant  de  capitaux  ad  hoc,  et  avec  lequel  ils  trai- 
teraient à  cet  effet.  Cette  propagande  pourrait  s'exercer  parti- 
culièrement en  Russie. 

On  solidariserait  ainsi  les  agriculteurs  avec  les  exportateurs. 
Mais  l'augmentation  de  la  consommation  sera  nécessairement 
lente  et  la  réduction  de  la  production  devra  se  faire  inévita- 
blement par  l'élimination  des  faibles.  C'est  une  dure  loi  «le  la 
nature,  mais  cette  sélection  est  la  loi  par  excellence  du  pro- 
grès humain. 

Le  Gouvernement  peut  et  doit  en  atténuer  les  elîets;  on  ne 
saurait  les  empêcher. 

On  paraît,  d'ailleurs,  exagérer  en  parlant  de  l'ap- 
pauvrissement du  pays  :  l'exportation  ne  sera  pas 
inférieure,  cette  année,  à  celle  des  exercices  antérieurs 
—  le  Ministre  des  Finances  nous  l'assure  —  et  si  des 
mesures  doivent  être  prises,  c'est  afin  de  mettre  à  profit 
les  leçons  données  par  la  situation  actuelle,  et  d'éviter 
le  retour  d'une  crise  comme  celle  qui  vient  d'être  sur- 
montée. Le  pays  a  souffert  de  l'insuffisance  du  déve- 
loppement de  ses  ressources  naturelles  et  du  manque 
de  variété  dans  les  cultures;  il  faut  donc  s'attachera 
accroî  tre  la  production,  à  développer  l'industrie.  Pour 
cela,  dit  M.  Murtinho,  la  première  nécessité  est  d'atti- 
rer des  capitaux  et  des  bras  en  continuant  à  relever  et  à 
fixer  la  valeur  de  la  monnaie;  en  augmentant  le  réseau 
des  voies  ferrées;  en  activant  la  construction  des  ports  ; 
en  favorisant  l'exploitation  des  mines   » 
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Il  appartiendra  au  futur  (Gouvernement  de  juger  ces 
mesures  ou  d  on  choisir  d'autres.  L'Administration  de 
M.  Campos  Salles  avait  trouvé  une  situation  très  com- 
promise, avec  une  crise  du  change  intense,  un  crédit 
national  déprécié,  des  déficits  budgétaires  constants; 
à  la  fin  de  ses  trois  années  d'administration,  le  change 
s'est  relevé,  le  crédit  s'est  amélioré,  le  budget  se  solde 
avec  des  excédents.  Il  reste  maintenant  à  consolider 
cette  situation  et  à  développer  suffisamment  la  pro- 
duction nationale  pour  garantir  l'avenir. 

Georges  Bourgarel. 


LES  FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANGERS  EN  FRANCE 


La  question  de  l'évaluation  du  montant  des  valeurs  mo- 
bilières existant  en  France  est  toujours  à  l'ordre  du  jour  ; 
le  problème  est  entouré  de  difficultés  sans  nombre,  mais 
les  efforts  des  statisticiens,  admirablement  secondés 
par  l'Administration  de  l'Enregistrement,  dont  l'énii- 
nent  directeur  général  publie  les  recherches  avec  la 
plus  louable  libéralité,  aboutissent  à  des  approxima- 
tions successives  qui  permettent  de  serrer  de  plus  en 
plus  la  vérité. 

•  Le  Bulletin  de  statistique  èl  de  législation  comparée 
donne  dans  le  numéro  de  septembre  le  total  des  fonds 
d'Etat  étrangers  qui  ont  été  soumis  au  timbre  fran- 
çais de  1884  ii  1900. 

Les  titres  timbrés  en  supplément  ont  été  éliminés,  de 
sorte  que  si  les  chiffres  donnés  renferment  forcément 
quelques  doubles  emplois,  ils  ne,  sont  certainement  pas 
nombreux. 

Cette  statistique  nous  apprend  que  de  1884  à  1900,  il 
a  été  présenté  au  timbre  21.858.961  titres  d'Etats  étran- 
gers d'une  valeur  nominale  de  16.7:29.607.087  fr. 

Dans  ce  totaL,  Paris  est  compris  pour  21. 387.010 
titres  valant  16.200.673.924  fr. 

Avant  de  discuter  ces  chiffres,  il  est  intéressant  de 
voir  comment  ils  ont  été  obtenus. 

L'Enregistrement  a  distingué  quatre  périodes  que 
nous  reproduisons  : 

Valeur  nominale 
des  titres  timbrés 

1884-1888    3 . 200 . 087 . 457 

1889-1893    6.688.273.144 

1894-1898    5.527.086.947 

1899-1900   1.314, 159. 539 

Ces  chiffres  donnent  bien  la  physionomie  des  place- 
ments français  à  l'étranger. 

De  ISS 'i  à  1888  nous  sommes  pendant  plusieurs  années 
dans  la  période  de  liquidation  du  krach  de  1882,  on  panse 
les  plaies,  on  ne  veut  pas  de  valeurs  à  revenu  variable 
on  se  porte  surtout  sur  les  fonds  d'Etat.  Dans  la  se- 
conde période,  la  crise  est  liquidée,  le  capital  est  abon- 
dant, on  essaye  des  valeurs  industrielles,  mais  l'affaire 
des  cuivres  rejette  les  capitalistes  vers  les  fonds  d'Etats, 
spécialement  vers  ceux  de  la  Russie  dont  il  est  timbré 
un  capital  nominal  de  3.284.480.975  francs. 

Malheureusement  la  chute  de  la  maison  Baring  et  la 
crises  des  changes  causent  de  sérieux  déboires  aux 
capitalistes  sans  les  dégoûter  complètement  des  rentes. 
L'Autriche-Hongrie  qui  réforme  sa  valuta,  l'Espagne, 
le  Brésil,  la  Chine,  la  Roumanie,  la  Russie  et  la  Tur- 
quie pour  des  raisons  diverses  nous  placent  encore  de 
grandes  quantités  de  titres,  mais  les  mines  d'or  leur 
font  concurrence  et  attirent  les  capitaux  disponibles. 

Eh-  1899-1900,  le  public  se  porte  décidément  sur  les 
valeurs  à  revenu  variable  et  nous  ne  voyons  guère 
pendant  cette  période  que  le  Brésil,  l'Espagne,  la 
Roumanie,  la  Russie,  la  Suède  et  la  Norvège  dont  les 
titres  fassent  ligure  dans  la  statistique  du  timbre. 

Les  10.730  millions  de  rentes  étrangères  dont  l'exis- 
tence a  été  constatée  sont  un  total  brut,  qui  n'est  pas 
acceptable  tel  qu'il  est. 

Il  comporte  des  réductions  et  des  additions.  En  ce 


qui  concerne  les  réductions,  remarquons  tout  d'abord 
que  nous  n'avons  que  la  valeur  nominale  et  qu'il  faut 
la  ramener  au  cours  du  jour. 

En  nous  en  tenant  aux  gros  chiffres  nous  porterons 
les  valeurs  argentines  pour  196  millions  au  lieu  de  307 

—  brésiliennes       342      —  —  388 

—  espagnoles         5'i0      —  —  770 

—  helléniques  74      —  —  186 

—  portugaises        235      —  939 

—  roumaines         250      —  —  313 

—  russes  6.000      —  —  6.367 

De  ce  chef  et  sans  prétendre  à  une  précision  absolue 
nous  ramènerons  nos  16.730  millions  à  15.093  millions 
ou  en  chiffres  ronds  à  15  milliards. 

Nous  avons  encore  une  autre  déduction  à  faire  :  les 
valeurs  timbrées  do  1884  à  1900  ne  sont  pas  toutes 
restées  dans  le  pays. 

Dans  une  étude  sur  les  dépôts  à  la  Banque  de  France, 
j'ai  montré  que,  de  1887  à  1896,  les  valeurs  austro- 
hongroises,  espagnoles,  celles  des  Etats-Unis  et  de 
l'Italie  avaient  diminué;  que,  par  contre,  les  rentes  de 
l'Amérique  du  Sud,  particulièrement  celles  du  Brésil  et 
de  la  République  Argentine,  de  l'Egypte,  de  la  Russie  et 
de  la  Turquie  avaient  augmenté,  ce  qui  s'explique  par 
des  arbitrages.  Il  est  toutefois  intéressant  de  remarquer 
que,  par  1.000  déposants  à  la  Banque  de  France,  le 
revenu  des  rentes  étrangères  qui  était  de  637.298  fr. 
en  1887  est  passé  à  993.758  en  1896,  ce  qui  prouve 
que  les  rentes  vendues  ont  été  remployées  en  va- 
leurs étrangères  d'autre  nature,  auxquelles  se  sont 
ajoutées,  chaque  année,  des  valeurs  nouvelles.  On  ne 
se  tromperait  probablement  pas  beaucoup  en  disant 
que  les  mouvements  de  titres  sont  des  sortes  de  vire- 
ments et  que  le  capital  qui  est  consacré  aux  rentes 
étrangères  est  toujours  placé  de  la  même  manière. 
Donc,  sur  les  15  milliards  de  valeurs  timbrées,  il  ne 
doit  pas  y  avoir  de  gros  déchets  du  fait  de  l'arbitrage. 

Nous  avons  maintenant  à  voir  ce  qui  doit  être  ajouté. 
On  sait  tout  d'abord  que,  dans  ces  dernières  années, 
nos  capitalistes  se  sont  portés  sur  des  titres  non  cotés 
en  France,  notamment,  sur  des  titres  allemands.  Nous 
savons  pertinemment  que  le  portefeuille  contient  un 
chiffre  important  de  ces  valeurs.  Il  n'y  avait  pas  lieu 
do  les  faire  timbrer,  puisqu'elles  ne  pouvaient  être 
négociées  en  France  ;  on  en  a  trouvé  dans  les  succes- 
sions et  dans  les  donations  pour  un  chiffre  de 27.664.557 
francs  seulement.  Nous  en  dirons  autant  pour  les  va- 
leurs ayant  un  marché  international;  toutefois,  l'arbi- 
trage tient  compte  dans  une  certaine  mesure  de  ce  que 
l'acquit  des  droits  de  timbre  ouvre  le  marché  de  Paris, 
et  il  y  a  lieu  de  penser  qu'il  n'a  pas  échappé  beaucoup 
de  ces  titres  au  timbre;  enfin,  il  y  a  ceux  que  leurs 
propriétaires,  par  négligence,  n'ont  pas  fait  timbrer. 
Sans  prétendre  le  moins  du  monde  que  les  erreurs  en 
plus  et  en  moins  se  balancent,  il  est  cependant  incon- 
testable qu'il  se  produit  une  compensation  et  il  est 
probable  que  le  chiffre  de  15  à  16  milliards  doit  être 
assez  près  de  la  vérité. 

Si  on  accepte  comme  vrais  ces  15  à  16  milliards,  il 
faudrait  en  conclure  que  le  portefeuille  français  de  va- 
leurs étrangères  de  toute  espèce  déliasserait  notable- 
ment 20  milliards  et  qu'il  pourrait  bien  pivoter  autour 
des  26  milliards  comme  le  disait  M.  Edmond  Théry  en 
1900  (1).. 

Il  serait  bien  désirable  de  pouvoir  contrôler  ces 
chiffres  ;  malheureusement,  les  éléments  auxquels  on 
serait  disposé  à  avoir  recours  fournissent  des  résultats 
contradictoires. 

Dans  la  statistique  des  valeurs  comprises  dans  les 
successions  on  1899,  on  trouve  dans  les  Rentes  fran- 
çaises 481  millions  et  215  millions  pour  les  Rentes 
étrangères,  ce  qui  en  partant  d'un  capital  de  26  mil- 
liards pour  la  Rente  française  nous  donnerait,  par 
proportion,  il  milliards  pour  les  Rentes  étrangères, 
mais  cette  proportion  elle-même  n'est  pas  admissible, 

(1)  La  France  Economiqne  et  Financière  pendant  le  der- 
nier quart  de  siècle,  1  vol.  in-18,  Economiste  Européen. 
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car  les  481  millions  de  Rentes  franc-aises  appartiennent 
à  26.360  individus,  tandis  que  les  215  millions  d'effets 
publics  étrangers  sont  inclus  dans  5.722  portefeuilles; 
le  capital  en  rentes  étrangères  trouvé  dans  les  succes- 
sions est  moyennement  le  double  «  1 1 1  capital  en  valeurs 
françaises;  il  n'est,  par  suite,  pas  légitime  de  supposer 
que  la  mortalité  frappe  de  la  même  manière  les  pos- 
sesseurs do  valeurs  françaises  et  de  valeurs  étrangères 
qui  forment,  en  réalité,  deux  groupes  tout  à  fait  dis- 
tincts. 

Nous  en  sommes  donc  réduits  aux  conjectures  sur  le 
vrai  chiffre  des  fonds  d'Etat  étrangers  existant  en 
France,  mais  les  statistiques  de  l'enregistrement  pa- 
raissent tout  au  moins  fournir  une  limite  supérieure, 
et  c'est  déjà  beaucoup. 

Pierre  des  Essars. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN  SEPTEMBRE  1901 


Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  les  documents 
statistiques  mensuels  réunis  par  la  Direction  générale 
des  Douanes  sur  le  Commerce  de  la  France  avec  les 
autres  pays  et  ses  colonies  pendant  les  neuf  premiers 
mois  de  l'année  1901. 

Les  importations  se  sont  élevées  du  1^  janvier  au 
30  septembre  à  3.542.865.000  fr.  et  les  exportations  à 
3.081.321.000  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 


NEUF    PREMIERS  MOIS 

(Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS 

1901 

1900 

Différences 

en  1901 

Objets  d'alimentation. 

570.797 

579.119 

—  8.322 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

2.383.195 

2.292.433 

-1-  90.762 

Objets  fabriqués  

588.873 

627.549 

—  38:676 

Totaux  

3.542.805 

:î.'i99.101 

+  43.764 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation. 

■  553.421 

536.396 

-h  17.025 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

794.148 

819.771 

-  25.623 

1.567.957 

1.491.589 

-f-  76.368 

Colis  postaux  

165.798 

151.278 

+  14.520 

3.081.324 

2.999.034 

+  82.290 

Voici  les  chiffres  relatifs  au  mois  de  septembre  : 

SEPTEMBRE 

(Milliers  de  francs) 

IMPORTATIONS 

1901 

1900 

Différences 

Objets  d'alimentation. 

pour  1901 

09.153 

62.055 

-+-  7.098 

Matières  nécessaires  à 

200.027 

176.644 

-1-  23.383 

Objets  fabriqués  

59.780 

61.013 

—  1.827 

Totaux  

328. 9G0 

300.312 

+  28.054 

'  EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation. 

54.902 

58.774 

-  3.872 

Matières  nécessaires  à 

84.985 

87.481 

—  2.496 

180.298 

165.889 

-+-  14.409 

10.011 

14.637 

-+-  1.374 

390.1116 

320.781 

-+-  9.415 

La  reprise  dans  les  exportations  des  produits  manu- 
facturés, notablement  ralenties  pendant  le  mois  d'août, 
a  été  le  principal  caractère  de  ce  mois,  on  ne  peut  que 
s'en  féliciter,  car,  en  môme  temps,  on  constate  l'aug- 
mentation soutenue  dans  les  importations  de  matières 
premières  nécessaires  à  l'industrie.  Toutefois,  il  y  a 
lieu  de  remarquer  que  ce  dernier  excédent  parait  pro- 
venir surtout  de  la  baisse  dans  les  prix;  on  ne  saurait 
donc  en  tirer  d'indice  au  point  de  A'iic  rie  l'activité 
industrielle. 


Informations  Économiques  et  Financières 


Emission  d'obligations  de  la  Compagnie  Fran- 
çaise des  Chemins  de  l'Indo-Chine  etdu  Yunnan. 

—  C'est  décidément  le  2(»  courant  qu'aura  lieu  l'émis- 
sion des  178.000  obligations  privilégiées  30/0  de  500 
francs  île  la  Compagnie  Française  de»  Chemins  de  fer 
de  VIndO'-Chinfi  et  du  Yunnan.  Cette  émission,  qui 
représente  un  capital  nominal  de  89  millions  de  francs, 
a  été  retardée,  comme  on  sait,  par  suite  d'un  désaccord 
survenu  entre  le  Gouverneur  de  l'Indo-Chine  et  les 
Sociétés  émettrices,  en  ce  qui  concerne  le  taux  d'inté- 
rêt à  bonifier  à  la  colonie  sur  les  tonds  provenant  de 
l'Emprunt.  .Mais  un  arrangement  est  intervenu  :  le 
produit  de  la  souscription  sera  versé  au  Crédit  Foncier 
de  France,  qui  gardera  les  capitaux  pour  le  compte  du 
Gouvernement  de  l'Indo-Chine,  jusqu'à  leur  emploi,  au 
taux  d'intérêt  de  2  1/2  0/0  l'an. 

Les  obligations  seront  offertes  au  prix  de  'i38  fr.  50. 
Les  souscripteurs  auront  ù  verser  : 

10   »  %  soit  50  fr.  »  par  obligation  "n  souscrivant: 
20   »%  soit  100 fr.  »         —  à  la  répartition  (du  2  au 

5  novembre)  ; 

30    »%  soit  150 fr.  »         —  le  10  décembre; 

27  70  %  soit  138IÏ-.5Q  le  31  janvier  1902. 

87  70  %  =  438  fr.  50 

Ces  obligations  rapporteront  3  0/0  par  an.  soit  15  fr. 
par  obligation;  le  paiement  des  intérêts  aura  lieu  au 
moyen  de  coupons  trimestriels  de  3  fr.  75  chaque/aux 
échéances  des  Ie*  avril,  1er  juillet,  1er  octobre  et  l'  r  jan- 
vier. Ces  titres  sont  amortissables  au  pair  en  75  ans 
par  tirages  semestriels  qui  auront,  lieu  à  Paris,  en  mars 
et  en  septembre  de  chaque  année,  à  partir  de  mars 
1902;  et  la  Compagnie  renonce  à  la  faculté  d'accélérer 
leur  amortissement  ou  de  les  rembourser  par  antici- 
patien  en  totalité,  avant  1912. 

Ces  obligations  seront  délivrées  jouissance  du  1er  no- 
vembre ;  le  premier  coupon  attaché  sera  de  G  fr.  25 
payable  le  1er  avril  prochain,  c'est-à-dire  3  fr.  75  pour 
le  premier  semestre  de  1902  et  2  fr.  50  pour  les  mois 
de  novembre  et  décembre  1901. 

La  souscription  aura  lieu  :  à  la  Banque  de  l'Indo- 
Chine;  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas;  au 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris;  au  Crédit 
Lyonnais;  à  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  déve- 
loppement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France;  à 
la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Commercial, 
et  à  la  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Indus- 
trie. 

Rappelons  que  ces  obligations  jouissent  d'une  ga- 
rantie annuelle  d'intérêt  de  3  millions  de  francs  allouée 
par  la  Colonie  d'Indo  Chine,  et  dont  le  versement  est 
garanti  par  le  Gouvernement  de  la  République  fran- 
çaise. 


Canal  de  Panama.  —  La  Compagnie  Nouvelle  du 
Canal  de  Panama  vient,  à  la  date  du  10  courant, 
d'adresser  à  ses  actionnaires  une  circulaire  intéres- 
sante. 

Dan»  cette  circulaire,  le  Conseil  d'administration  dé- 
clare que  les  intéressés  ayant  été  tenus  régulièrement 
au  courant  des  relations  établies,  depuis  la  lin  de 
l'année  1898.  entre  le  Gouvernement  des  Etats-Unis 
et  la  Compagnie,  il  croit  inutile  de  résumer  les  expli- 
cations détaillées  contenues  dans  les  divers  rapports 
présentés  aux  assemblées  générales.  Il  rappelle  toute- 
fois que,  dans  la  dernière  réunion,  il  avait  indiqué 
sommairement  les  motifs  pour  lesquels  il  ne  consi- 
dérait pas  comme  définitives  les  conclusions  du  rap- 
port préliminaire  de  la  Islhmian  Canal  Commission, 
instituée  par  la  loi  du  Congrès  des  Etats-Unis  du 
3  mars  1899.  11  pensait  alors  qu'un  accord,  basé  sur 
une  entente  commune  entre  la  Compagnie  et  les  deux 
Gouvernements  intéressés,  pourrait  ramener  tous  les 
esprits  en  faveur  de  la  route  de  Panama.  Au  reste,  on 
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n'ignore  pas  que  le  Congres  n'a  voté,  clans  sa  dernière 
réunion,  aucune  résolution  concernant  le  canal  in- 
terocéanique. 

«  Nous  avons  toujours  pensé,  ajoute  le  Conseil,  que  nous 
devions  respecter  scrupuleusement  les  prescriptions  de  la  loi 
de  concession,  qui  est  la  base  la  plus  solide  de  vos  droits. 
C'est  pour  cela  que.  conservant,  autant  qu'il  a  été  nécessaire, 
l'attitude  qui  nous  semblait  devoir  le  mieux  sauvegarder  vos 
intérêts,  nous  avons  fait  tous  nos  efforts  pour  attirer  vers 
votre  œuvre  le  concours  et  l'action  nécessaire  de  la  nation 
américaine,  sans  aliéner  les  droits  primordiaux  que  nous  te- 
nons de  notre  loi  de  concession  elle-même,  et  sans  enfreindre 
les  obligations  qu'elle  nous  imposait. 

«  Mais  des  considérations  d'ordre  à  la  fois  politique  et  éco- 
nomique nous  ont  paru  créer  des  nécessités  auxquelles  nous 
devions  chercher  à  donner  satisfaction,  et  nous  ont  conduits 
à  envisager  l'éventualité  d'une  cession  au  Gouvernement  des 
Etats-Unis. 

«  Le  Gouvernement  colombien,  s'inspirant  évidemment  de 
l'intérêt  national,  a  répondu  à  nos  sollicitations  en  décidant 
l'envoi,,  à  Washington,  d'un  ministre  plénipotentiaire  spécia- 
lement accrédité. 

«  En  vertu  de  ses  pouvoirs,  ce  Ministre  nous  a  déclaré 
Officiellement  que  sou  Gouvernement  était  disposé  à  accorder 
à  notre  Compagnie,  pour  répondre  aux  désirs  exprimés  par 
le  Gouvernement  des  Etats-Unis,  l'autorisation  de  céder  à  ce 
Gouvernement  ses  droits  et  privilèges,  ce  qui,  jusqu'alors, 
ne  nous  était  pas  possible,  en  raison  de  l'interdiction  formelle 
stipulée  par  notre  loi  de  concession.  11  nous  a  demandé,  en 
même  temps,  et  M.  le  Président  de  la  Isthmian  Canal  Com- 
mission nous  a  demandé  après  lui,  de  faire  connaître  à 
quelles  conditions  et  à  quel  prix  «ette  vente  pourrait  être 
effectuée. 

«  Nous  croyons  qu'il  est  de  notre  devoir  bien  compris  do 
l'épondre  aux' questions  qui  nous  ont  été  ainsi  posées.  Mais 
nous  avons  considéré  que  les  négociations  engagées  dans  ce 
but  devaient  avoir  pour  base  une  estimation,  faite  avec  toute 
l'exactitude  possible,  de  la  valeur  réelle  de  la  concession  et 
des  biens  appartenant  à  votre  Compagnie.  Nous  espérons 
que  cette  estimation  préalable,  dont  les  éléments  doivent  être 
discutés  avec  la  Isthmian  Canal  Commission,  sera  arrêtée 
avant  la  prochaine  réunion  du  Congrès  des  Etats-Unis,  au 
mois  de  décembre  prochain.  Elle  sera,  nous  le  répétons,  la 
base  sur  laquelle  nous  nous  appuierons  dans  la  discussion 
des  conditions  auxquelles  le  transfert  de  nos  droits  et  pro- 
priétés au  Gouvernement  des  Etats-Unis  pourrait  éventuelle- 
ment être  consenti.  Le  Président  de  votre  Conseil  d'adminis- 
tration vient  de  partir  à  nouveau  pour  les  Etats-Unis  dans 
le  but  d'entamer  avec  la  Isthmian  Canal  Commission  les 
discussions  préliminaires. 

«  Nous  avons  l'intention  de  vous  réunir  en  assemblée 
générale  dès  que  nous  pourrons  vous  fournir  des  informa- 
tions précises  sur  la  marche  ou  sur  les  résultats  de  nos 
négociations.  Nous  abordons  ces  négociations,  où  nous  avons 
à  défendre  votre  œuvre  et  vos  droits,  avec  le  désir  sincère 
d'aboutir  à  une  solution  équitable,  respectant  et  satisfaisant 
tous  les  intérêts  légitimes,  mais  aussi  avec  la  fermeté  justifiée 
par  la  confiance  que  nous  avons  toujours  eue  dans  les  mérites 
propres  et  la  valeur  de  votre  entreprise.  » 

La  circulaire  dont  nous  venons  de  reproduire  les 
principaux  passages,  indique  bien  quel  est  l'état  actuel 
de  la  question  du  Canal  de  Panama,  mais  avant  de 
faire  des  calculs  pour  savoir  ce  que  les  diverses  caté- 
gories d'obligations  pourront  obtenir  il  est  sage  et  pru- 
dent d'attendre  l'issue  des  pourparlers  en  cours. 


L'Etat  de  Espirito  Santo.  —  A  la  suite  de  la  sus- 
pension de  paiements  de  l'Etat  do  Espirito  Santo,  Y  As- 
sociation Nationale  de  porteurs  français  de  valeurs 
étrangères  vient  d'adresser  aux  intéressés  la  circulaire 
suivante  : 

L'Etat  de  Espirito  Santo  fBrésil)  vient  de  laisser  impayé  le 
coupon  de  sa  Dette  Extérieure  5  0/0,  venu  à  échéance  le 
5  octobre  courant.  L'amortissement  reste  également  en  souf- 
france. 

L'Association  Nationale  a  été  immédiatement  sollicitée  par 
plusieurs  porteurs  de  prêter  son  concours  à  la  défense  de 
leurs  intérêts.  Elle  a  commencé  d'urgence  les  démarches  pré- 
paratoires. 

Pour  que  ces  démarches,  soit  en  Franco  auprès  des  pou- 
voirs publics,  soit  au  Brésil  vis-à-vis  du  Gouvernement  débi- 
teur, aient  un  plus  grand  poids,  il  importe  que  l'Association 
puisse  justifier  qu'elle  a  reçu  d'un  nombre  considérable  de 
porteurs  le  mandat  de  s'occuper  de  leurs  intérêts.  Il  est  fa- 
cile, en  effet,  de  comprendre  que  son  autorité  morale  sera 


d'autant  plus  grande  que  les  créanciers  se  groupant  autour 
d'elle  seront  plus  nombreux. 

C'est  pourquoi  nous  vous  prions  de  nous  faire  connaître  le 
plus  tôt  possible  la  valeur  nominale  et  le  numéro  de  vos 
titres. 

Il  ne  sera  fait  aucun  appel  de  fonds  aux  porteurs  pour  les 
frais  que  le  Comité  aura  à  exposer,  et  il  ne  sera  pris  aucune 
mesure  de  nature  à  engager  leurs  intérêts;  sans  qu'ils  aient 
été  consultés. 

Veuillez,  etc. 

Le  Président  de  C  Association, 
A.  Ma  en  art. 

L'Association  Nationale  fait  suivre  sa  circulaire  des 
renseignements  suivants  : 

Les  divers  Etats  dont  la  confédération  constitue  le  Brésil 
ont  conservé  leur  budget  séparé  et  leurs  ressources  fiscales 
propres.  Les  finances  fédérales  ne  sont  donc  pas  engagées  par 
les  emprunts  contractés  par  chacun  de  ces  Etats. 

La  Dette  Extérieure  de  l'Etat  de  Espirito-Santo  ne  com- 
prend qu'un  emprunt  5  0/0,  de  17.500.000  fr.,  émis  en  189'i, 
et  dont  la  plus  grande  partie  se  trouve  dans  les  portefeuilles 
français.  Elle  n'exige  qu'une  annuité  de  1.000.000  de  francs  en 
chiffres  ronds,  amortissement  compris,  et  l'amélioration  ré- 
cente du  change  brésilien  rend  encore  cotte  charge  moins 
lourde  pour  l'Etat  débiteur. 

Il  est  vrai  qu'une  dette  flottaate  d'une  certaine  importance 
paraît  s'être  constituée  pendant  ces  dernières  années. 

Le  but  de  l'emprunt  était  l'achèvement  du  chemin  do  fer 
de  Victoria,  capitale  de  l'État,  à  la  ville  de  Gacheiro  ;  cette 
ligne  doit  mettre  la  province  en  communication  avec  les  par- 
ties les  plus  riches  des  Etats  de  Minas  Geraès  et  de  Rio-de- 
Janeiro. 

Les  causes  apparentes  de  la  crise  actuelle  seraient  les  sui- 
vantes : 

1"  La  baisse  du  café,  qui  constitue  le  seul  produit  d'ex- 
portation de  l'Etat  et  qui  est  appelé  à  fournir  lu  presque 
totalité  des  ressources  de  son  budget. 

2°  Les  difficultés  imprévues  qui  se  sont  révélées  dans  la 
construction  du  chemin  de  fer  ;  elles  ont  été  telles  que  les 
fonds  empruntés  et  ceux  prélevés  sur  les  finances  de  l'Etat 
ont  été  insuffisants  pour  en  permettre  l'achèvement. 

Ces  renseignements  confirment  ceux  que  nous  avons 
donnés  dans  YEconômislf  Européen  du  4  octobre. 


Compagnie  Française  des  Métaux.  —  Les  action- 
naires de  cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  annuelle  pour  le  4  novembre  prochain.  Pour 
y  assister,  les  actionnaires  devaient  déposeï  leurs 
actions  au  plus  tard  le  19  courant.  Mais,  en  vue  de 
donner  toute  facilité  aux  intéressés,  le  Conseil  d'admi- 
nistration, dans  sa  séance  d'hier,  a  prolongé  la  date  du 
dépôt  des  titrés  jusqu'au  '29  octobre. 

Au  sujet  de  la  provision  régulatrice  de  G.3<):2.000 
francs  que  cette  Société  s'est  constituée  jusqu'à  pré- 
sent, nous  croyons  devoir  ajouter  à  ce  que  nous  disions 
il  y  a  huit  jours,  qu'elle  fonctionne  en  calculant  le 
bénéfice  qui  serait  résulté  des  opérations  si  le  cours 
du  cuivre  n'avait  pas  varié  ;  c'est-à-dire  que  si  le 
Cours  du  cuivre  a  monté,  on  s'en  sert,  au  moyen  d'un 
prélèvement,  pour  régulariser  l'élévation  du  même 
stock. 

Grâce  à  ce  fonctionnement,  la  Compagnie  se  trouve 
à  l'abri  des  fluctuations  de  ce  métal,  et  la  provision  est 
suffisante  jusqu'au  cours  de  41  liv.  st.  L'année  der- 
nière elle  n'était  suffisante  que  jusqu'au  cours  de 
45  liv.  st. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux  se  trouve  si 
bien  de  ce  système  pour  son  stock  de  cuivre,  qu'elle  a 
l'intention  de  l'appliquer  aux  stocks  dos  autres  mé- 
taux qu'elle  détient.  Elle  ne  l'a  pas  fait  cette'  année 
encore,  bien  qu'elle  y  fût  autorisée,  en  fait,  par  la 
baisse  qui  est  survenue  sur  les  métaux  en  général, 
mais  elle  a  préféré  constituer  de  suite  une  provision  suf- 
fisante qui  ne  pourra  manquer  d'exercer  une  inlluence 
favorable  sur  les  exercices  futurs. 


Société  des  Anciennes  Sucreries  de  la  Compa- 
gnie de  Fives-Lille.  —  Les  actionnaires  de  cette 
Société  sont  convoqués  en  assemblée  générale  ordi- 
naire pour  aujourd'hui  18  octobre,  à  l'effet  d'examiner 
les  comptes  arrêtés  au  30  juin  dernier. 
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On  se  souvient  que  l'assemblée  générale  du  30  oc- 
tobre 1900  des  actionnaires  de  la  Compagnie  de  Fives- 
Lillc  avait  autorisé  le  Conseil  d'administration  à  céder, 
à  une  nouvelle  Société  à  constituer,  les  trois  sucreries 
qu'elle  avait  possédées  jusqu'alors,  sucreries  dites  :  d'A  b- 
bevillc,  de  Coulommiers  et  de  Neuill y-Saint-Front.  Or, 
la  nouvelle  Société  fut  constituée  à  la  date  du  29  dé- 
cembre 1900,  pour  une  durée  de  cinquante  années,  sous 
le  nom  de  Société  des  Anciennes  Sucreries  de  la  Compa- 
gnie de  Fives-Lille.  Son  exercice  social  commence  le 
Lei  juillet  de  chaque  année  pour  finir  le  30  juin  de  l'an- 
née suivante.  Toutefois,  le  premier  exercice  ne  devait 
comprendre  que  le  temps  écoulé  entre  la  date  de  la 
constitution  et  le  .'30  juin  1901.  C'est  donc  de  cet  exer- 
cice dont  il  va  être  rendu  compte  aux  actionnaires. 

Les  résultats  qu'il  a  donnés  ressortent  du  Compte  de 
Profits  et  Pertes  ci-dessous  : 

Recettes  Francs 
Résultats  de  fabrications  des  trois  usines  pour 
la  campagne  1900-1901  : 

Sucrerie  d'Abbeville   1.404.684  95 

Sucrerie  de  Coulonimicrs   578.232  24 

Sucrerie  de  Neuilly-Saint-Front   83.299  25 

Intérêts  des  sommes  placees.cn  report   12.619  04 

Ensemble   2. 078. 830  08 

Dépenses 

Intérêts  payés  à  la  Compagnie  de  Fives-Lille 
sur  ses  apports,  suivant  ses  lettres  des  5  et 

23  lévrier  1901,  et  conformément  aux  statuts.  253.433  35 

Frais  de  constitution   391.037  10 

Frais  généraux  et  d'administration  centrale  . . .  55.579  75 

Jetons  de  présence  du  Conseil  d'administration.  25.000  » 

Solde  créditeur   1.353.785  88 

Somme  égale   2.078.83G  08 

C'est  sur  la  répartition  de  ce  solde  bénéficiaire  de 
1.353.785  fr.  88  que  les  actionnaires  auront  à  se  pro- 
noncer. Or,  nous  croyons  savoir  que  la  répartition 
proposée  par  le  Conseil  d'administration  sera,  confor- 
mément aux  statuts,  la  suivante.  Nous  n'indiquons, 
naturellement,  que  des  chiffres  ronds  : 

Francs 

20  0/0  aux  amortissements,  soit  environ   270.600 

5  0  0  à  la  réserve  légale  sur  les  bénéfices  dimi- 
nués des  amortissements,  environ   54.000 

Aux  actions,  5  0/0  sur  le  capital,  soit  12  fr.  50  par 
actions   625.000 

Au  Conseil  d'administration,  6  0/0  sur  les  béné- 
fices, défalcation  faite  des  trois  montants  ci-des- 
sus, environ   24  200 

973.800 

Solde  à  reporter  à  nouveau,  environ   380.000 

Total   1.353.800 

Vi  ici  le  bilan  de  la  Société  au  30  juin  1901  : 

Actif  Francs 
Terrains,  bâtiments,  outillage  et  fonds  de 

commerce   10.548.011  23 

Espèces  en  caisse  et  chez  les  banquiers  de  la 

Société   2.781.046  92 

Produits,  approvisionnements,  débiteurs  di- 

pera,  cultivateurs   908.57 9  36 

In.--lallations  eu  cours  et  divers   325.405  72 

Impôts  et  droits  sur  actions   3.420  84 

14 .026.52 4  07 

Passif 

Capital   12.500.000  .. 

Effets  à  payer  et  créancière  divers   037. 9G6  38 

Dépenses  à  régler   134.771  81 

13.272.738  19 

Profita  et  Pertes   1.353.785  88 

14.020.524  07 

Nous  reviendrons  certainement  SUT  cette  affaire  après 
l'a  ,r  mblée  générale,  et  en  nous  reportant  au  rapport  du 
Cou-,  il  d'administration.  En  attendant,  faisons  obser- 
ver que  la  Société  des  Anciennes  Sucreries  de  la  Com- 
pagnie </<•  Fives-Lille  a,  dés  son  début,  tenu  à  pratique]' 


de  sérieux  amortissements,  comme  on  peut  s'en  rendre 
compte  par  les  états  ci-dessus.  A  joutons  aussi  que  la 
Société  a  cru  devoir,  au  moyen  de  grandes  installation  -.. 
mettre  la  sucrerie  d'Abbeville  à  même  d'augmenter  sa 
production  afin  d'obtenir  une  compensation  à  la  baisse 
des  prix  de  vente. 


Compagnie  Générale  du  Gaz  pour  la  France  et 
l'Etranger.  —  Les  actionnaires  de  cette  Société  se 
réuniront  le  28  octobre  en  assemblée  générale  an- 
nuelle. 

Les  comptes  de  la  Sociétés,  arrêtés  au  30  juin  der- 
nier, accusent  un  solde  bénéficiaire  de  1.838.212  fr.  90, 
contre  1.893.970  fr.  03  au  30  juin  1900,  soit  une  dimi- 
nution de  55.7(33  fr.  73.  En  ajoutant  à  ce  montant  le 
solde  reporté  à  nouveau  au  30  juin  1900,  soit  840 
mille  950  fr.  80,  on  obtient  un  total  disponible  de 
2.085.109  fr.  70,  contre  2.345.501  fr.  72  l'année  précé- 
dente. Vraisemblablement  le  Conseil  d'administration 
proposera,  comme  pour  l'exercice  1899-1900,  la  réparti- 
tion d'un  dividende  de  32  fr.  50  par  action,  ce  qui 
laissera  encore  une  somme  importante  à  affecter  aux 
réserves  de  la  Société  et  au  report  à  nouveau.  Rappe- 
lons comment  les  bénéfices  de  l'exercice  1899-1900 
avaient  été  répartis. 

Francs 

Réserve  légale   94.698  83 

Attribution  de  5  0/0  sur  le  capital  aux  actions.    1.000.000  » 

1.094.698  83 

Restait,  comme  solde   1.250.862  89 

Ce  solde  a  été  attribué  ainsi  : 

10  0/0  au  Conseil  d'administration,  sur  les  bé- 
néfices de  l'exercice,  diminués  de  la  réserve 

légale  et  de  l'intérêt  aux  actions   79.927  76 

3  0/0  aux  parts  de  fondateurs   23.978  33 

Dividende  supplémentaire  de  7  fr.  50  aux  actions.  300.000  » 

Report  à  nouveau   846.956  80 

Somme  égale   1.250.802  89 

Si  le  dividende  de  l'exercice  1900-1901  est  fixé  à 
32  fr.  50,  il  absorbera  un  montant  de  1.300.000  fr.  En 
ajoutant  les  tantièmes  au  Conseil  d'administration  et 
la  part  qui  revient  aux  parts  de  fondateurs,  et,  en  plus, 
la  réserve  légale,  on  arrive  au  total  de  1.500.000  fr.  en 
chiffres  ronds.  Il  resterait  donc  un  solde  de  1.180.000 
francs  qui  viendrait  fortifier  encore  les  provisions  de 
la  Société.  Rappelons,  à  ce  propos,  qu'au  30  juin  1900, 
et  en  comprenant  le  report  à  nouveau  de  840.956  fr.  80, 
la  Compagnie.  Générale  du  Gaz  pour  la  France  et  l'E- 
tranger avait  déjà  un  total  de  réserves  de  6.130.180 
francs  30,  pour  un  capital-actions  de  20  millions  de 
francs. 


Société  Russe  de  Construction  de  Locomo- 
tives et  Mécaniques.  —  L'effondrement  des  cours 
dont  les  valeurs  métallurgiques  russes  ont  été  l'objet, 
ne  s'est  pas  étendu  aux  actions  de  la  Société  russe  de 
Construction  de  Locomotives  et  Mécaniques,  qui  se 
maintiennent  aux  environs  de  187  roubles  50.  Il  est 
permis  d'en  conclure  que  ce  titre  jouit  dans  l'épargne 
d'un  classement  sérieux,  à  l'abri  des  fluctuations  ir- 
raisonnées de  la  spéculation. 

Ainsi  qu'on  l'avait  prévu,  le  mois  d'août  a  donné 
lieu  à  un  regain  d'activité  dans  la  production  des 
usines,  production  qui  se  chiffre  par  816.401  roub.  55, 
contre  605.501  roubles  11  pour  le  mois  de  juillet  der- 
nier. 

Celte  première  somme  se  décompose  ainsi  : 

Roubles 

7  locomotives  (marchandises)   224.000  •> 

2       —  —    65.000  » 

12        —  _    381.000  » 

2  locomotives-réservoirs  à  3  essieux   30.200  » 

Macl  mes-,, utils  et  divers   110.201  55 

Total   816.401  55 
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11  y  a  à  enregistrer  également  une  recrudescence 
dans  la  rentrée  des  nouvelles  commandes,  à  savoir: 

Roubles 


7  freins  Westinghouse  pour  locomotives   5.250  » 

1  locomotive-réservoir  à  double  essieux   7.000  » 

Machines-outils  et  divers   146.738  30 


Ensemble   158.978  30 


L'état  des  commandes  à  exécuter  se  présente  à  la 
date  du  1**/14  septembre  comme  suit  : 

Roubles 

240  locomotives  de  tvpes  et  prix  divers   8.416.400  » 

Machines-outils.....   183.490  » 

Presses  et  cisailles   32.600  » 

Marteaux   17.580  » 

Pièces  de  rechange  pour  les  locomotives   109.187  63 

Voiturettes   18.750  » 

Grues   15.576  » 

Chaudières  à  cylindres   17.540  » 

Poutrelles  '.   68.911  » 

Ascenseurs   73.740  » 

Pièces  détachées  pour  freins  Westinghouse'...  44.709  78 

Affûts  et  comprimrurs   57.530  » 

Projectiles  d'artillerie   665.873  » 


Total   9. 676. 887  41 


Les  résultats  d'exploitation  pour  les  deux  premiers 
mois  du  nouvel  exercice,  savoir  juillet-août  1901,  se 
chiffrent  par: 
Roubles 

1.214.950    »    pour  la  section  des  locomotives. 
206.952  66  —  machines-outils. 

1.421.90266 

Quant  au  dividende,  sur  l'importance  duquel  l'as-, 
semblée  générale  de  novembre  prochain  sera  appelée  à* 
statuer,  il  est  probable  que  le  bénéfice  social  de 
l'exercice  écoulé  comportera  Une  répartition  de  18  rou- 
bles par  action,  tout  en  dotant  très  largement  les  fonds 
de  réserves  et  d'amortissement  et  en  portant  à  nouveau 
une  somme  appréciable. 

En  ce  qui  concerne  les  fortes  commandes  inscrites  au 
prochain  budget  du  Ministère  des  Voies  et  communi- 
cations, les  prévisions  favorables  pour  le  carnet  de  la 
Société  russe  de  Construction  de  Locomotives  et  Méca- 
niques subsistent  en  entier.  Toutefois,  ce  n'est  que 
vers  la  lin  de  l'année  qu'une  solution  interviendra  eu 
haut  lieu  relativement  à  la  répartition  parmi  les  diffé- 
rents constructeurs  de  matériel  de  chemin  de  fer. 


De  Beers  Consolidated  Mines,  Limited.  —  Dans 
notre  dernier  numéro  —  compartiment  des  Mines  d'or 
—  nous  avons  parlé  brièvement  de  la  dernière  opé- 
ration que  cette  Compagnie  prépare,  dit-on.  Nous 
croyons  devoir,  aujourd'hui,  donner  les  renseignements 
complémentaires  qui  suivent  et  que  l'on  a  mis  en  cir- 
culation. 

La  De  Beers  Consolidated  Mines,  Limited  est  actuel- 
lement au  capital  nominal  de  3.950.000  liv.  st.  (78  mil- 
lions 750.000  fr.)  divisé  en  790.000  actions  de  5  liv.  st. 
'125  fr.,.  Or,  d'après  les  projets  dont  on  parle,  le  capital 
serait  tout  d  abord  porté  à  4  millions  de  liv.  st.,  au 
moyen  de  la  création  de  10.000  actions  nouvelles  de 
5  livres  sterling. 

Cette  augmentation  de  capital  réalisée,  la  De  Beers 
Consolidated  divisera  ses  800.000  actions  de  5  liv.  st. 
en  800.000  actions  de  préférence  au  nominal  de  2  liv. 
sterling  10  sh.  (62  fr.  50.),  et  en  800.000  actions  ordi- 
naires, également  de  2  liv.  st.  10  sh.  (G2  fr.  50).  Chaque 
action  actuelle  serait  donc  échangée  contre  1  action 
de  préférence  et  1  action  ordinaire. 

Les  actions  de  préférence  auront  un  droit  de  préfé- 
rence pour  leurs  intérêts  et  pour  leur  capital.  L'inté- 
rêt alloué  à  ses  actions  sera  de  40  0/0,  soit  d'une  livre 
sterling  à  prélever,  avant  toute  répartition,  sur  les  bé- 
néfices de  l'entreprise.  Il  sera  cumulatif,  c'est-à-dire 


que  si,  pondant  un  exercice  quelconque,  la  Société  ne 
réalisait  pas  une  somme  de  profits  suffisants  pour  le 
paiement  en  entier  de  cet  intérêt,  les  bénéfices  de,  ou 
des  exercices  suivants  serviraient,  en  premier  lieu,  à 
éteindre  le  montant  encore  dû.  Quant  aux  actions 
ordinaires,  elles  auront  droit  au  solde  des  bénélices 
réalisés;  une  fois  l'intérêt  intégral  servi  aux  actions  de 
préférence. 

En  même  temps  qu'il  serait  procédé  à  cette  opéra- 
tion de  division  des  actions  actuelles,  la/Je  Beers  Con- 
solidated Mines  créerait  encore  200.000  actions  ordi- 
naires. Sur  ces  200.000  actions,  50.000  seraient  répar- 
ties aux  actionnaires,  au  prorata  des  actions  anciennes 
détenues  par  eux.  Les  mêmes  actionnaires  recevraient 
en  même  temps  une  somme  de  400.000  liv.  st.  provenant 
des  bénéfices  non  répartis  au  30  juin  1901.  Il  resterait 
encore  150.000  actions  nouvelles  ordinaires  qui  se- 
raient remises  aux  gouverneurs  à  vie  de  la  Compagnie, 
MM.  C.-J.  Rhodes,  A.  Reitet  J.  Wernher,  en  représen- 
tation de  la  part  de  25  0/0  à  laquelle  ils  ont  eu  droit 
jusqu'à  présent,  dans  les  bénéfices  de  l'entreprise,  après 
attribution  aux  actionnaires  d'un  dividende  de  36  0/0. 
Mentionnons  que  ce  droit  n'a  encore  été  exercé  par  les 
Gouverneurs  à  vie  que  pour  quatre  exercices,  à  savoir: 
les  exercices  1895-1896, 1896-1897, 1897-1898  et  1898-1899. 
Pour  le  dernier  de  ces  exercices,  qui  a  été  le  plus  favo- 
rable, ils  on+  touché  un  montant  de  159.851  liv.  st. 

Ce  projet  de  la  De  Beers  est  très  commenté,  surtout 
dans  la  presse  anglaise.  Toutefois,  comme  rien  «  d'offi- 
ciel »  n'a  encore  été  communiqué,  on  ne  peut,  pour 
l'instant,  que  relater  les  bruits  qui  circulent  et  que 
nous  venons  de  reproduire. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  14  octobre,  les  40.000  actions  nouvelles  de 
100  roubles  ou  266  fr.  67,  libérées  et  au  porteur,  n05  8Q876  à 
120875,  de  la  Société  des  Usines  de  Briansk  (aciéries,  forges 
et  ateliers  de  machines  de  Briansk)  sont' admises  aux  négo- 
ciations de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

•  '.es  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  cote  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  80.875  à  120.875. 


Depuis  le  12  octobre,  les  4.000  actions  de  100  fr.,  n°s  21001  à 
25000,  de  la  Société  anonyme  nouvelle  l'Oyonnithe,  sont 
admises  aux  négociations  de  la  Bourse  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  deuxième  partie  du  Bulletin  de 
la  cote  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  nos  1  à  21000. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  21.000  à  25.000. 


Depuis  le  11  octobre,  les  4.000  obligations  nouvelles  de 
50J  fr.  3  0/0,  n«»  88001  à  92000,  de  la  Compagnie  Générale  des 
Eaux  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse  au  comp- 
tant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  cote,  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  3  0/0 
anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  3  0/0  de  ladite  Société, 
négociables  sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  88.000  à 
92.000. 

Depuis  le  11  octobre,  les  3.000  obligations  nouvelles  de 
300  fr.  4  0/0,  a.*'  8401  à  11400,  de  la  Société  du  Gaz  Général 
de  Paris  (Hugon  cl  Compagnie)  sont  admises  aux  négociations 
do  la  Bourse  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  4  0/0 
anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  4  0/0  de  ladite  Société, 
négociables  sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  8/1OO  à  11.400. 


Depuis  le  11  octobre,  les  50.000  actions  nouvelles  de  100  fr., 
libérées  et  au  porteur,  de  la  Compagnie  des  Tréhleries  du 
I  Havre  (anciens  établissements  Lazare  Weiller),  sur  lesquelles 
27.000  proviennent  de  l'échange  de  pareil  nombre  d'actions 
anciennes  de  500  fr.,  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse  au  comptant. 
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Ces  litres  sont  inscrits  à  la  première  partit;  du  Bulletin  de 

la  cote. 

Depuis  le  même  jour,  les  actions  anciennes»  Etablis- 
sements Lazare  Weiller  »  ont  cessé  d'être  négociables  à  la 
Bourse. 


A  partir  du  31  octobre,  les  actions  et  les  obligations  de  la 
Société  des  Chemins  de  fer  de  Madrid  à  Cacérès  et  au 
Portugal,  ijui  se  négocient  au  comptant  et  à  lerme,  ne  seront 
plus  négociables  qu'au  comptant  seulement. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

10  oct.  Il  oct. 

Or   2  3o7.G06.58i  2-3SJ -9U9-131 

Argent. ..    1.100  998.843  1.095.272.107 

3.458.605.421  3.447.211.238 
Effels  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 
Portefeuille  Paris  j  gg£  £ger: 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  l  Loi  du  W  mai  1834 
•^rûLLl  Ex-banques  département., 
mobilières  J  Loi  du  49  juin  ^57  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées   

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d3  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


10  oct, 


3.458.605.427 


59.523 
178.572.761 


307.618(180 
5-905.000 
5.772.400 
205.338.961 
288.0d4.9l3 
180.  OUI).  000 
10-000.000 
2.980.750 
99.625  317 
100.000-000 
4  000.000 
19.993-696 

3  837.976 
8.407.444 
44.896. 951 


4.923  679.803 


182. 500. 000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.070.600.800 
26.119.795 
10.726.855 
84  747.171 
375.392.297 
66. 690. 636 
2.264  336 
5.811.780 
/  1.228-039 
55. 082.! 


923.679.803 


17  oct. 


3.447.271.238 


99.514 
212-531.408 


3.50.102.574 
6  361.000 
3. 390. 400 
200. 926. 714 
281.394  727 
180.000-000 
10.000-000 
2.980.750 
99. 62V. 825 
100.000.000 
4.000.000 
19.993.696 

3.934.642 
8.407.444 
43.977.812 


4  974  996  749 


182.500.000 
8-002.313 
10.000-000 
2.980.750 
9 .125 .000 
4.000.000 
8.407.444 
4.096.648.315 
25.497.878 
10.213  653 
75.914.848 
410.120.579 
70  358. 011 
I  163.356 
6.294.222 
1.228.039 
51. 542. 337 


4.974.996.749 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Cornpt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


21  oct. 

20  oct. 

19  oct. 

18  oct. 

17  oct. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.709.8 

3. 691. 8 

3  881.0 

4.069-7 

4.096.6 

3.167.8 

3.070.0 

3. 039. 4 

3.398.7 

3.447.3 

772  8 

864  8 

887.7 

817.7 

562.6 

377.5 

409  3 

472.0 

522  7 

482.3 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

249.8 

307.0 

242  6 

331.8 

75.9 

476  2 

500.4 

479.5 

780.2 

480  5 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

1  </,  0/00 
1.654  9 

6  «/,  0/00  3  %  0/00 

pair 

Vi  0/00 

2.359.6 

2.081  6 

4.839.0 

3.879  3 

Nomination  dans  les  Finances.  —  Par  décrets  du  Mi- 
nistre des  finances  :  M.  Fournier  (Picrra-Joseph-Marcel), 
professeur  aerégé  dos  facultés  de  droit,  a  été  nommé  direc- 
1  -  1 1 1-  "Yijénil  fie  l'enregistrement,  des  domaines  et  du  timbre, 
en  1  emplacement  de  M.  Fernand  Faure,  professeur  à  lu  fa- 
culté de  droit  de  l'université  de  Paris,  dont  la  délégation  à  la 
'i  i..  ction  générale  a  pris  fin. 

M.  Kaure  [André-Bertrand-Pierre  fVniand),  directeur  gé- 
M'' rai  '6  I  eriie.  isl renient,  ries  domaines  et  du  timbre,  a  été 
nommé  ilirerleur  -■'•ih'i  al  honoraire. 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

1001  1900 

Paranagua-Curityba  (111  kil.)  (1)            —  — 

En  francs) 

Recettes  du  mois  de  septembre                490.995  40!). 010 

Recettes  des  mois  antérieurs                 2. 777. 006  3.147.W8 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice                                       3.268.301  3..T>7.008 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  septembre                               53.7.">2  44.831 

Receltes  kilomélriqucs  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice                      39.307  VI. VA 

Prolongements 
(Longueur  'actuelle  306  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  do  septembre               439. 265  332.750 

Recettes  des  mois  antérieurs                2.114.254  2.768.408 

Receltes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice                                      3,553.519  3.101.158 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  septembre                                 17.405  1:J.2:J0 

Recolles  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice                     11.157  13.540 

(1)  Garantie  par  kilomètre  20.608  fr. 

(2)  —  —        5.084  fr. 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché   Financier  de  Paris 


La  tendance  du  Marché,  indécise  il  y  a  huit  jours, 
a  encore  laissé  à  désirer  cette  semaine.  Toutefois,  au 
dernier  moment,  la  cote  est  plus  soutenue,  malgré  un 
nouveau  recul  sur  le  Rio-Tinlo. 

.  L'argent,  pour  la  liquidation  du  15  octobre,  a  été 
relativement  cher.  On  n'a  pu  obtenir  des  capitaux 
qu'entre  3  1/4  et  3  1/2  0/0,  <*l  même  le  lendemain  du 
jour  des  reports,  on  les  demandait  à  4  0/0.  Ce  relève- 
'ment  du  taux  du  loyer  de  l'argent  a  d'abord  surpris, 
mais  on  a  maintenant  l'explication  de  ce  l'ait.  Chacun, 
en  effet,  a  tenu  à  conserver  le  plus  de  disponibilités 
possibles,  en  vue  de  la  prochaine  émission  des  Obliga- 
tions de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Indo- 
Chine  et  du  Yunnan  que  nous  annonçons  d'autre  part 
et  qui  aura  lieu  le  20  courant. 

if  if  Nos  Renies  Françaises  sont  lourdes.  La  «Caisse 
des  Dépôts  et  Consignations  »  continue  cependant  ses 
achats  journaliers  de  Pientes  3  0/0  et  3  1/2  0/0. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  finissait  à  100  fr.  92  1/2  à 
terme  et  à  100  fr.  87  1/2  au  comptant,  clôture,  respecti- 
vement, à  100  fr.  3.")  et  à  100  fr.  20;  Renie  3  1,2  0/0, 
101  fr.  45  au  comptant,  contre  101  fr.  80  et  101  fr.  60  à 
terme,  contre  101  90.  Rente  3  0/0  Amortissable,  99  fr.30 
au  comptant,  en  moins-value  de  20  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  que  nous  laissions  à 
188  fr.,  finissent  ainsi;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protec- 
torat de  l'Annam  et  du  Tonkin,  82  50,  contre  82  55; 
Emprunt  de  Madagascar,  encore  délaissé;  Emprunt 
3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine,  au  même  cours  de  500  fr. 

if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  con- 
servé un  bon  courant  d'activité. 

Les  Obligations  A  0/0  IS6îi,  qui  restaient  à  551  fr., 
finissent  h  551  25;  Obligations  3  0/0  1869,  434  25,  contre 
435  fr.;  Obl,igalions3  0/0  1871,  407  fr.  25,  en  moins- 
value  de  1  fr.  75,  avec  un  tirage  de  lots  le  20  courant; 
Obligations  4  0/0  1875,  558  fr.,  ex-coupon,  contre  509 
avec  coupon  ;  Obligations  4  0/0  1S76,  559  fr.,  ex-cou- 
pon également.  Ces  obligations  restaient,  la  semaine 
dernière,  à  058  fr.  avec  coupon. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  qui  ûrtis- 
saient  à  306  fr.,  se  retrouvent  à  ce  même  cours,  avec 
un  tirage  qui  aura  lieu  le  22  courant;  Obligations 
2  1/2  ,0/0  1894-1896,  564,  contre  563;  Obligations 
2  0/0  1898,  au  même  cours  de  412  50;  Obligations  2  0/0 
1899  (Emprunt  du  Métropolitain),  420,  contre  122  fr. 

•k  if  Les  actions  de  la  Ranque  de  France,  qui 
s'inscrivaient,  la  semaine  dernière,  à  3.800  fr.  à  terme 
et  ;'i  ."..7'.)0  fr.  an  comptant,  s'inscrivent,  à  3.800  fr. 
au  comptant. 
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Pour  les  dix-sept  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  2.359.579  fr.  89. 

it  -je  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
restaient  à  677  fr.  à  terme  et  à  070  fr.  au  comptant, 
cotent  070  fr.  et  075  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  continuent 
à  attirer  les  achats  de  l'épargne,  qui  recherchent  avant 
tout  la  solidité  du  placement,  à  l'abri  des  aléas.  No- 
tons les  obligations  les  plus  avantageuses  à  acheter,  à 
cause  de  leur  bon  marché:  Communales  1879  et  1892  ; 
Foncières  1885  et  1895.  Toutes  ces  obligations  partici- 
pent à  de  nombreux  tirages  de  lots. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  finis- 
sent ;'t  172  fr.,  contre  470  fr.  50  ;  Obligations  Foncières 
IS79,  507  fr.  50;  elles  restaient  jeudi  dernier  à  501  50. 
Ces  titres  ont  un  tirage  le  5  novembre  prochain  ;  Obli- 
gations Communales  1880,  198  fr.,  contre  500  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1883  restent  à  113  francs, 
contre  442  fr:  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1885, 
457  fr.,  en  légère  moins-valuc  de  1  fr.' 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  se  re- 
trouvent à  390  fr.,  contre  395  fr.  75;  Obligations  Com- 
munales 1892  2  80  0/0,  455  fr.  ;  Obligations  Foncières 
2  8  0  0/0  1895,  105  fr.,  contre  403  fr.  ;  Obligations  Com- 
munales 2  60  0  0  4899,  404  fr.,  en  avance  de  4  francs  ; 
Obligations  3  75  0/0  1  899,  508  fr.,  contre  509  francs. 

i(  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Cré- 
dit sont  plus  fermes  que  précédemment. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
revenue  la  semaine  précédente  à  960  fr.,  gagne  7  fr., 
à  967  fr.  ;  Comptoir  National  d'Escompte,  560  fr.  à 
terme,  et  au  comptant,  contre 501  fr.  et  563  fr.  il  y  a 
huit  jours. 

La  Société  Générale,  que  nous  laissions  à  605  fr., 
s'inscrit  à  604  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  à  985  fr.  à  terme  et  à  987  fr. 
au  comptant.  Il  restait,  jeudi  dernier,  sur  ces  deux 
marchés,  à  978  fr.  et  à  975  fr. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  à  605  fr. 
Le  chiffre  global  de  son  bilan,  au  30 septembre,  accuse 
une  augmentation  de  5  millions  de  francs  sur  celui  au 
31  août.  Les  principales  variations  sont  :  comptes 
courants  créditeurs,  augmentation  5.300.000  fr.  ;  es- 
pèces en  caisse  et  fonds  disponibles  dans  les  banques, 
augmentation  1  millions  ;  avances  sur  titres,  diminu- 
tion 4  millions. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  reste  à  son  même 
cours  de  302  fr.;  Banque  Française  de  V Afrique  du 
Sud,  62  fr.,  50,  contre  63  fr.  ;  Compagnie  Française  des 
Mines  d'Or  et  d'Exploration,  90  fr.,  comme  il  V  a  huit 
jours. 

La  Banque  de  l'Algérie,  qui  avait  repris  à  890  tr., 
est  revenue  à  870  fr.  ;  Obligations  de  400  francs  de  la 
Société  des  Immeubles  de  France,  sans  variation  à 
122  fr.  ;  Obligations  de  475  francs,  143  fr .;  Banque  Spé- 
ciale des  Valeurs  Industrielles,  50  fr. 

La  Bente  Foncière  finit  à  230  fr.,  en  légère  avance  de 
1  franc  ;  Compagnie  Algérienne,  640  fr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  est  à  315  fr.,  contre 
317  fr.  Le  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie  cote 
195  fr.  ;  Banque  Parisienne,  507  fr.,  sans  changement. 

-k  -fr  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  faibles,  bien  que  ne  restant  pas 
tout  à  fait  à  leurs  plus  bas  cours. 

Le  Lyon  s'échange  à  1.610  fr.,  contre  1.630  fr.,  et  le 
Nord  se  traite  à  1.695  fr.  à  terme  et  à  1.964  fr.  au  comp- 
tant, contre  2.020  fr.,  et  2.022  fr.  il  y  a  huit  jours  ; 
Midi,  1.300  fr.  au  comptant,  et  1.302  fr.  à  terme,  contre 
1.301  francs. 

L'Orléans,  qui  cotait  1.625  fr.  au  comptant,  s'échange 
\  1.007  fr.  A  terme,  il  finit  à  1.605  fr.;  Est,  1.015  fr.  au 
comptant,  contre  1.021  fr.  ;  Ouest,  1.020  fr.  au  comp- 
tant, en  recul  de  14  francs. 


Pour  la  quarantième  semaine  de  l'exercice  en  cours, 
les  recettes  de  nos  Grandes  Compagmi.es  de  Chemins 
de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1900,  une 
diminution  de 2.528.000  fr.,  non  compris  le  Midi,  dont 
le  chiffre  n'est  pas  encore  connu,  bu  1er  janvier  au 
30  septembre,  la  diminution  totale  sur  l'année  der- 
nière est  de  50.207.000  francs. 

-fr  fr  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  Indus- 
trielles et  Commerciales  ont  été  encore,  pour  la  plupart, 
mouvementées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  de  Paris,  que  nous  lais- 
sions à  612  fr.,  se  retrouvent  à  610  fr.  ;  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz,  810  fr.,  comme  jeudi  dernier.  On 
annonce  que,  par  décision  du  Conseil  d'administration 
de  cette  Compagnie,  M.  Léon  Bertrand,  ingénieur  des 
ponts  et  chaussées,  actuellement  sous-directeur,  a  été 
nommé  directeur  en  remplacement  de  M.  Godot  qui, 
en  raison  de  son  état  de  santé,  a  demandé  à  être  relevé 
de  ses  fonctions.  On  dit,  d'autre  part,  que  la  Compa- 
gnie vient  d'entamer  des  pourparlers  avec  les  munici- 
palités des  communes  de  la  banlieue  qu'elle  fournit, 
pour  la  réduction  immédiate  du  prix  du  gaz  en  échange 
de  la  proi'Ogation  de  ses  concessions  pour  une  durée 
de  cinquante  années  à  partir  du  1er  janvier  1906.  Le 
prix  du  gaz  serait  réduit  à  0  fr.  20  le  mètre  cube  poul- 
ies particuliers  et  0  fr.  15  pour  les  communes. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  se  traite 
aux  environs  de  189  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  180  fr., 
perdant  4  fr.  ;  C hargeurs-Béunis ,  1.142  fr.,  contre 
1.153  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  restaient  à  778  fr.,  sont  à 
760  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  l*r  janvier 
1901  au  14  octobre,  sont  en  diminution  de  8.230.345  fr. 
sur  celles  de  la  période  correspondante  de  l'année  der- 
nière. Voitures  à  Paris,  170  fr.,  contre  172  fr. 

L'action  Suez  est  à  3.681  fr.  Nous  la  laissions,  il  y 
y  huit  jours,  à  3.690  fr.;  Parts  Civiles,  2.501  fr.,  contre 
2.515  fr.  Les  recettes  du  canal  de  Suez  pour  la  l'e  dé- 
cade d'octobre  1901  se  sont  élevées  à  2.750.000  fr., 
contre  2.320.000  fr.  pour  la  même  décade  de  1900.  bu 
1er  janvier  1901  au  10  octobre  courant,  les  recettes  to- 
tales se  chiffrent  par  78.225.263  fr.,  contre  69.651.754 
francs  pour  la  période  correspondante  de  1900  ;  soit 
une  plus-value  de  8.573.509  fr.  pour  l'année  en  cours. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
clôture  à  430  fr.  Au  sujet  de  cette  Société  nous  nous 
reportons  à  Y  «  Information  »  que  nous  publions  plus 
haut.  Electro-Métallurgie,  aux  environs  de  290  fr., 
Dyle  et  Bacalan,  200  fr.,  perdant  0  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  cote  27  fr.  50, 
contre  20  fr.  La  Compagnie  Tlwmson-Houstcn  est  à 
775  fr.,  en  moins-value  de  37  fr.  La  Compagnie  des 
Tramways  de  Nice  et  du  Littoral,  qui  est  une  filiale  de 
cette  Compagnie,  a  réalisé  comme  recettes,  du  1er  jan- 
vier 1901  au  30  septembre  dernier,  un  montant  de 
1.264.790  fr.  50,  contre  901.717  fr.  10  pendant  la  même 
période  de  1900;  soit  pour  les  neuf  premiers  mois  de 
l'exercice  en  cours,  une  augmentation  sur  l'année  pré- 
cédente de  363.043  fr.  40. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways  s'inscrit  à  453 fr.  Compagnie  Générale  Pari- 
sienne de  Tramways,  245  fr. 

L'autorisation  d'utiliser  le  trolley,  au  delà  de  la  place 
d'Italie,  sur  les  lignes  qui  partent  des  Halles,  sera  cer- 
tainement pour  cette  Compagnie  une  source  d'impor- 
tantes économies.  Il  est  d'ores  et  déjà  admis  en  prin- 
cipe que  la  mesure  s'étendra  prochainement  aux  autres 
embranchements,  dans  la  zone  extérieure  du  parcours  ; 
il  reste  à  déterminer  les  points  extrêmes  où  devra  s'ar- 
rêter le  trollev. 

Tramways  de  V Est-Parisien,  138  fr.,  contre  140  fr. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  7  au  13  octobre, 
se  sont  chiffrées  par  78.932  fr.  10.  Par  saite,  les  re- 
cettes totales,  du  1er  janvier  1901  au  13 octobre  courant, 
s'établissent  à  2.382..:!72  fr.  50.  Le  nombre  de  kilomè- 
tres en  exploitation  est  de  108  kil.  024,  sur  une  longueur 
de  lignes  concédées  de  160  kil.  489.  Le  nombre  de  voi- 
tures en  service  a  été  de  113. 
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Les  Tramways  de  Paris  cl  du  Département  de  la 
Seine  se  traitent  à  500  fr.,  contre  504  fr.  ;  Omnium 
Lyonnais,  55  fr.,  en  nioins-value  de  4  (r.  ;  Métropolitain 
de  Paris,,  502  fr.,  contre  580  fr.  En  même  temps  que 
s'achève,  sous  les  boulevards  extérieurs,  la  construc- 
I  ion  de  la  deuxième  ligne  du  Métropolitain,  MM.  Bien- 
venue, ingénieur  en  chef,  et  Biette,  ingénieur  en  chef 
adjoint,  ont  eu  l'idée  de  mettre  en  adjudication  une 
partie  des  travaux  de  la  troisième  ligne  grande  trans- 
versale Courcclles-Ménilmontant.  Cette  ligne  comporte 
quatorze  stations  :  avenue  fie  Villiers,  place  de  l'Eu- 
rope, gare  Saint-Lazare,  rue  Oaumartin,  place  de 
l'Opéra,  rue  du  Quatre-Septcmbre,  place  de  la  Bourse, 
rue  du  Sentier,  Square  des  Arts-ct-Méticrs,  place  de  la 
République,  avenue  Parmenticr,  rue  Saint-Maur,  bou- 
levard Ménilmontaût  et  place  Gambetta.  Société  Pari- 
sienne pour  l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des  Tram- 
ways Electriques,  257  fr.,  contre  200  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  à  95  fr.  ;  Société  Métal- 
lurgique de  l'Oural- Volga,  27  fr.,  contre  30  fr.  ;  Raffi- 
nerie et  Sucrerie  C.  Say,  1.019  fr.  au  comptant,  en  re- 
prise de  18  fr.  A  terme,  elle  cote  1.020  fr.  Le  Conseil 
•l'administration  de  cette  Société  a  décidé  de  proposer 
à  l'assemblée  générale  annuelle  qui  aura  lieu  au  mois 
de  novembre  un  dividende  de  00  fr.  pour  l'exercice 
1900-1901.  C'est  ce  dividende  qui  avait  aussi  été  pro- 
clamé pour  l'exercice  1899-1900. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  restait  à 
347  fr..  cote  352  fr.  ;  actions  Câbles  Télégraphiques, 

10  fr.  50. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  était  revenue  à  557  fr.,  se 
retrouve,  au  dernier  moment  à  545  fr.,  en  nouvelle 
nioins-value  de  12  fr.;  Mines  de  Malfulano,  ferme,  à 
440  t>.,  gagnant  20  fr.;  Anciennes  Sucreries  de  la  Com- 
pagnie de  Fives-Lille,  sans  changement,  à  248  fr,  Nous 
publions,  dans  nos  «  Informations  Economiques  et 
Financières  »  de  ce  jour,  les  résultats  du  premier  exer- 
cice social  de  cette  Société. 

■jç  -fc  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  irrégu- 
liers. 

Les  Fonds  Argentins  sont  mous.  U Argentin  4  0/0 
IS96  '  Jescission)  cote  04  fr.  25,  en  recul  de  25  centimes  ; 
Argentin  ^  0  0  1900,  03  fr.  15,  en  perte  de  85  centimes. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  calmes.  La  Rente  4  0/0 
1889  est  à  64  fr.  50,  contre  04  fr.  55;  Emprunt  5  0/0 
I89S  (Funding),  91  fr.  25,  contre  91  fr.  75;  Obligations 
Minas-Geraès,  360  fr.,  sans  variation  appréciable. 

La  Rente  4  0/0  Extérieure  Espagnole,  d'abord  faible, 
se  reprend  ensuite.  Elle  cote  70  fr.,  contre  09  fr.  80, 
après  (39  fr.  35  au  plus  bas. 

La  Rente  Italienne  finit  à  99  fr.  35,  à  5  centimes 
près  comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  restait  à  20  fr.,  est 
à  20  fr.  02  1  2,  presque  sans  changement. 

Les  Fonds  Russes  sont  hésitants.  La  Rente  3  0/0 
1891-1891  finit  à  82  fr.  50,  contre  82  fr.  75;  Rente 

3  0/0  1896,  également  à  82  fr.  50,  perdant  aussi,  pour 
la  semaine,  25 centimes;  Rente  4  0/0  Consolidée  1901, 
100  fr.  30;  nous  la  laissions,  il  y  a  huit  jours,  à 
100  fr.  20. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  reste  à  00  fr.  40  au 
comptant.  En  ce  moment,  où  la  question  des  garanties 
dont  e*t  revêtu  un  emprunt  d'Etat  est  des  plus  intéres- 
santes, il  est  hou  de  rappeler  que  le  Gouvernement 
Serbe  a  été  très  bien  inspiré  en  créant,  en  1895,  l'Admi- 
nistration autonome  des  Monopoles  serbes,  qui  est 
chargée  de  la  perception  et  de  la  répartition  des  huit 
monopoles  dont  les  produits  sont  affectés  au  service 
des  intérêts  et  de  l'amortissement  de  la  Renie  Serbe 

4  0/0  Unifiée.  Comme  on  sait,  rencaissement  de  ces 
revenus  a  toujours  dépassé,  et  dépasse  toujours  consi- 
dérablement, le  montant  «le  l'annuité  nécessaire  au 

(  rvice  de  la  Dette,  service  qui  se  trouve  plus  que  ga- 
ranti, puisqu'il  est  loin  d'absorber  les  ressources  dont 

11  est  doté. 

Il  faul  ajouter  que  la  marge  considérable  qui  existe 
m<  t  I'-  paiement  de'  l'intérêt  et  de  l'amortissement  delà 
\  ><  lté     l'alu  i  de  tout  aléa,  et  que  les  porteurs  français 


peuvent  avoir  toute  confiance  dans  leur  représentant, 
M.  Sallandrouze  de  Lamornaix,  appartenant  au  corps 
de  l'inspection  des  Finances  en  France, et  devenu  mem- 
bre du  Conseil  de  l'Administration  autonome  des  Mo- 
nopoles serbes;  sur  la  proposition  de  notre  Ministre  des 
Finances. 

Sur  les  Fonds  Ottomans,  la  Série  B  est  à  49  fr.  45  ; 
la  Série  C  à  20  fr.,  en  avance  de  7  1/2  centimes;  la 
Série  D  23  fr.  85,  contre  23  fr.  90. 

ir  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  cote 
436  fr.,  gagnant  2  fr.  ;' Banque  Nationale  du  Mexique, 
aux  environs  de  645  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane, 
521  fr.,  comme  la  semaine  dernière  ;  Robin  son  South 
African  Banking  Company,  70  fr.,  contre  70  fr.  50. 

Le  Rio-Tinlo  a  encore  été  très  mouvementé.  De 
1.177  fr.,  il  s'est  élevé  de  nouveau  au  dessus  de  1.200 
francs,  mais  pour  retomber  à  1.140  fr.  Il  clôture  à 
1.148  fr.,  en  moins-value  de  29  fr.  pour  la  semaine. 

La  Sosnoivice,  qui  était  à  1.070  fr.,  est  remontée  à 
1.783  fr.,  en  reprise  de  113  fr.  ;  Usines  de  Briansl,,  435 
francs,  contre  407  fr. 

Les  Wagons-Lits,  qui  finissaient  à  249  fr..  sont  à  225 
francs.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  21  au  30 
septembre,  ont  été  de  339.428  fr.,  contre  409.590  fr. 
pour  la  même  décade  en  1900  et  300.310  fr.  en  1893.  Du 
ler  janvier  au  30  septembre  1901,  les  recettes  se  chif- 
frent par  9.838.985  fr.,  contre  10.148.987  fr.  pour  la 
période  correspondante  de  1900,  soit,  pour  l'exercice 
en  cours,  une  diminution  de  310.002  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
mieux,  sur  une  amélioration  du  change.  Andalous, 
191  fr.,  en  reprise  de  0  fr.;  Nord  de  l'Espagne,  105  fr., 
également  en  bénéfice  de  0  fr.  ;  Saragosse,  227  fr., 
contre  221  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction  - Salonique  -  Conslan- 
tinople  sont  à  207  fr.  50,  avec  leur  coupon  semestriel 
encore  attaché;  Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba 
et  prolongement  {Série  IS94),  469  fr.  Obligations  nou- 
velles (Série  189o),  340  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


La  tendance  du  Marché  en  Banque  est  restée  encore  irré- 
gulière cette  semaine.  Cependant,  une  amélioration  est  à 
signaler  dans  le  groupe  des  valeurs  industrielles  russes. 

Le  Brésil  5  O/O,  qui  cotait  77  fr.  60,  gagne  15  centimes  à 
77  fr.  75,  après  avoir  franchi  un  moment  le  cours  de  Itt  fr.  : 
Mexicain  5  O/O,  sans  affaires;  Chemins  Ottomans,  101  fr.  75, 
gagnant  1  franc. 

Le  Cape  Copper,  qui  cotait  124  fr.  50,  finit  à  123  fr.  50; 
Tharsis,  159  francs  contre  160  francs. 

Le  Laurium  Grec  cote 51  i'r.  75,  perdant  2  francs;  Huan- 
chaca,  95  francs,  en  avance  de  1  fr.  75,  comme  la  semaine 
dernière. 

L'action  Kertch,  qui  restait  à  155  francs,  a  repris  à  170  fr., 
regagnant  15  francs.  On  dit  que  cette  Société  a  obtenu  du 
Gouvernement  russe  un  prêt  île  3  millions  de  roubles  et 
qu'elle  aurait  décidé  d'éteindre  an  de  ses  hauts  fourneaux 
pour  éviter  une  augmentation  de  surproduction. 

Les  Aciéries  du  Donetz  restent  à  595  francs;  Huta-Ban- 
kowa,  3.150  francs.  Les  actionnaires  de  cette  dernière  Société 
sont  convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le 
26  novembre  prochain.  Cette  assemblée  aura  à  délibérer  sur 
l'approbation  des  comptes  de  l'exercice,  la  fixation  du  divi- 
dende et  les  autres  objets  do  sa  compétence  inscrits  à  l'ordre 
du  jour.  Doubowdia-Balka,  1.210  francs  contre  1.200  francs. 

La  Harpener  cote  1.250  francs,  en  reprise  de  15  francs  ; 
Vieille-Montagne,  595  francs  contre  605  francs. 

La  Dniépro vienne  cote  2.135  francs,  en  plus-value  de  35 
francs  sur  jeudi  dernier.  Industrie  Minière  d'Ekaterinovka, 
725  francs  contre  750  francs. 

La  part  Monaco  s'inscrit  à  3.590  francs,  perdant  10  francs. 
Transports  Electriques  de  l'Exposition,  37  fr.  50  contre 
38  francs. 

Les  Iramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris  se  sont 
avancés  lie  37  francs  à  41  francs.  Brasseries  et  Tavernes 
Zimmer  90  francs  contre  89  fr.  75,  Hôlel  de  Paris  à  Monte- 
Carlo,  700  francs,  sans  changement. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  i  ir  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


17  octobre  1901. 

Dans  le  rayon  de  Paris,  le  temps  a  été  assez  favorable 
cette  semaine.  11  n'en  a  pas  été  de  même  dans  certaines  ré- 
gions, où  les  pluies  continuelles  ont  arrêté  complètement  les 
travaux  des  champs.  En  général,  les  ensemencements  sont 
quelque  peu  eu  retard. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool.  

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth  

Chicago   

New-York  

Le  Marché  de  Paris  fait  toujours  preuve  de  peu  d'activité. 
Les  offres  ont  été  un  peu  moins  nombreuses  cette  semaine, 
mais  il  n'en  est  résulté  aucune  amélioration,  la  meunerie  ne 
voulant  pas  constituer  d'r.pprovisionnents  et  ne  faisant,  par 
suite,  que  des  achats  peu  importants. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


19  sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

17  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

21  25 

21  12 

20  87 

20  87 

20  87 

15  39 

15  62 

15  45 

15  56 

15  74 

16  12 

15  37 

15  50 

15  50 

15  62 

16  70 

16  61 

16  59 

16  84 

17  11 

16  48 

16  31 

16  21 

16  59 

16  75 

13  67 

13  43 

13  17 

13  20 

13  46 

14  75 

14  54 

14  27 

14  42 

14  56 

3  oct. 

10  oct. 

17  oct 

20  87 

20  87 

20  87 

21  12 

21  12 

21  12 

Novembre-Déc. . 

21  12 

21  12 

21  37 

4  de  Novembre  . . 

21  37 

21  37 

21  37 

21  62 

21  87 

21  87 

Farines  de  consommation.  —  La  vente  est  très  calme. 
Les  cours  ne  varient  pas;  nous  retrouvons  la  marque  de 
Corbeil  à  30  fr.  50  ;  on  cote  les  autres  marques  en  disponi- 
ble : 

3  oct.  10  oct.  17  oct. 
31  ..        31  ..        31  .. 

30  25  30  25  30  25 
29  62  29  62  29  62 
28  62       28  62       28  62 


Marques  de  choix  

Premières  marques.. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires . . 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Sur  le  marché  des  farines  de  commerce, 
les  affaires  sont  peu  actives.  La  tendance  est  calme  et  les 
cours  ne  subissent  que  des  variations  insignifiantes. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

26  87 

26  87 

26  87 

27  12 

27  12 

27  12 

Novembre-Déc. . . 

27  12 

27  12 

27  12 

4  de  Novembre  . . 

27  37 

27  37 

27  37 

27  87 

27  87 

21  87 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Les  offres  sont  plus  abondantes  depuis  quel- 
ques jours  et  il  en  est  résulté  un  fléchissement  des  cours.  On 
a  coté  en  clôture  : 


3  oct. 

10  oct. 

17  oct 

20  62 

20  62 

20  37 

Novembre  

20  62 

20  62 

20  37 

Novembre-Déc. . . 

20  62 

20  62 

20  37 

4  de  novembre. . . 

20  62 

20  62 

20  37 

20  87 

20  87 

20  62 

Seigle.  —  Le  marché  est  complètement  inactif;  les  cours 
ont  légèrement  reculé  : 


3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

15  37 

15  37 

15  25 

15  25 

15  35 

15  37 

Novembre-Déc. . . 

15  50 

15  50 

15  37 

4  de  novembre  . . 

15  50 

15  50 

15  50 

4  premier*  .... 

15  62 

15  50 

15  75 

Alcools. —  Les  transactions  sont  un  peu  plus  suivies  grâce 
à  une  certaine  demande  de  la  part  du  découvert.  La  tendance 


est  soutenue,  mais  les  cours  s'inscrivent  sans  grand  change- 
ment. Le  disponible  est  à  28  fr.  comme  la  semaine  dernière. 


Huile  de  colza.  —  La  tendance  est  faible.  Le  disponible 
est  à  60  fr.  75,  contre  61  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Huile  de  lin.  —  Les  transactions  sont  restreintes  et  les 
cours  se  maintiennent  difficilement.  Le  disponible  est  à 
77  fr.  75,  contre  78  fr.  50  la  semaine  dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


")■ 


19  sept. 

26  sept. 

3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  75 

20  50 

20  25 

20  25 

20  .. 

19  .. 

18  59 

18  74 

18  77 

18  38 

19  87 

18  87 

18  37 

18  50 

18  50 

20  13 

19  24 

18  84 

18  93 

18  96 

22  05 

21  63 

21  52 

21  52 

18  75 

18  87 

19  .. 

19  05 

iè  20 

37  80 

37  15 

37  15 

37  82 

37  82 

Paris  (roux 
Londres  . . . 

Anvers  

Amsterdam 

Prague   

Hambourg. 
New-York(moscovad) 

Sous  l'influence  de  l'humidité,  le  poids  des  betteraves  a 
augmenté  ;  par  contre,  la  densité  a  baissé  sensiblement.  De- 
puis quelques  jours  le  temps  est  plus  favorable  et  les  arra- 
chages ont  pu  être  repris. 

Le  Journal  officiel  a  publié  le  tableau  dp  la  production  et 
du  mouvement  des  sucres  indigènes  pendant  le  premier  mois 
de  la  campagne  1901-1902,  soit  du  1"  au  30  septembre: 
voici  le  résumé  de  ce  tableau  comparativement  aux  résul- 
tats de  la  campagne  précédente  : 

Du  1"  au  30  septembre 

TRAVAIL 

Fabriques  inactives  

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Quantité  de  betteraves  travaillées. 

RESSOURCES  GÉNÉRALES 

Reprises  

Entrées  des  sucres  libérés  

Production  j 


Totaux. 


LIVRAISONS 

Acquittement  pour  la  consommation. 

Sucrage  des  vendanges  

Expéditions  de  sucres  libérés  

Admission  temporaire  

Expédition  par  cabotage  

Exportation  

Sucres  des  mélasses  

Pertes  matérielles  et  autres  

Totaux  

STOCKS  AU  30  SEPTEMBRE 

Sucres  achevés  fabrique  

—  en  fabrication  

—  en  entrepôt  

Total  des  stocks  

Contre,  au  31  août  

Diminution  en  septembre  1901 .  :  


1900-1901 

1!  K)l-1902 

Tonnes 

Tonnes 

140 

184 

194 

149 

259.687 

235.860 

125.837 

89.990 

328 

399 

20.125 

18.279 

5.172 

5.252 

151.  'm 

113.920 

18.622 

17.160 

7.556 

3.332 

35 

52 

16.324 

14.904 

1.274 

498 

11.055 

3.226 

2,766 

1.877 

1 

» 

57.633 

41.049 

14.863 

17.931 

7.644 

7.794 

53.679 

43.316 

76.186 

69.041 

125.488 

89.718 

49.302 

20.677 

1901 

151.463 

110.091 

133.820 

113.920 

Mouvement  et  stock  

Ressources  générales  

Différence  représentant  les  quantités 
en  cours  de  transport   17.613  3.829 

Sur  le  marché  de  Paris,  l'amélioration  de  la  semaine  der- 
nière ne  s'est  pas  maintenue;  sous  l'influence  des  avis  défa- 
vorables des  places  étrangères  une  réaction  s'est  produite  et 
les  prix  ont  reperdu  toute  l'avance  acquise. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Novembre  

4  d'octobre  

4  premiers  

4  de  mars  

4  de  .mai  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

23  18 

23  32 

23  25 

23  44 

23  50 

23  44 

23  56 

23  56 

23  56 

24  18 

24  18 

24  18 

24  56 

24  56 

24  68 

25  06 

24  94 

25  06 

20  25 

20  25 

20  .. 

98  50 

99  .. 

99  .. 
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Vins.  —  Les  vendanges  sont  terminées  dans  ta  plupart 
des  [ruions  cl  s'achèvent  dans  les  contrées  tardives.  Les  pro- 
ducteurs s'occupent  1res  activement  du  décuvage  du  vin  et 
les  échantillons  présentés  de  divers  côtés  sont  assez  nom- 
breux pour  permettre  de  se  faire  une  première  idée  de  la 
qualité.  D'après  le  Moniteur  Vinicole,  il  y  aura  beaucoup 
de  choix  à  faire,  mais  en  somme  les  vins  seront  supérieurs  à 
ceux  de  l'année  dernière  ;  ils  auront  un  degré  alcoolique  plus 
élevé,  une  meilleure  couleur  etplus  de  fruité. 

Dans  le  Midi,  il  existe  encore  de  nombreux  excédents  et  il 
convient  d'attendre  pour  être  fixé  sur  l'avenir  dos  cours. 

Dans  la  Gironde,  les  premiers  moûts  pourraient  donner 
une  fâcheuse  idée  de  la  récolte.  Mais  il  faut  considérer  qu'ils 
proviennent  de  vignobles  où  sévissait  la  pourriture  et  où  les 
vendanges  ont  été  faites  avant  la  complète  maturité.  La  ma- 
jeure partie  de  la  cueillette  a  été  favorisée  par  le  beau  temps 
et  on  peut  espérer  que  les  produits  réussis  seront  plus  nom- 
breux qu'on  ne  le  pensait  au  début  des  vendanges. 

Dans  le  (".entre  Nord,  comprenant  la  Touraiue,  le  Cher  61 
le  Loir-et-Cher,  beaucoup  de  propriétaires  ont  fait  un  tiers  de 
plus  qu'ils  ne  comptaient.  Malgré  l'abondance  et  l'inégalité 
dans  la  réussite,  il  y  aura  encore  des  vins  d'une  qualité  sem- 
■  blable  à  celle  des  produits  de  l'année  dernière,  qui  ont  été  si 
promptement  enlevés  par  le  commerce  à  cause  de  leur  frai- 
chenr  et  de  leur  fruité. 

La  Champagne  donne  des  vins  fermes,  plus  acides  que  l'an 
dernier,  et  généralement  marchands. 

Dans  nos  régions  bourguignonnes  le  commerce  pourra 
s'approvisionner  de  produits  satisfaisants.  Le  Beaujolais 
Maçonnais  a  une  récolte  bonne  en  somme,  malgré  les  inéga- 
lités. Cependant,  des  prix  plus  bas  qu'à  pareille  époque  de 
l'année  dernière  ont  été  pratiqués  pour  les  vins  nouveaux  en- 
levés au  pressoir  dans  les  fûts  de  l'acheteur  et  pour  des  quan- 
tités rondes.  En  revanche  quelques  cuvées  de  choix  ont  été 
payées  le  double  par  des  détaillants  de  la  région. 

À  Bercy-Entrepôt,  les  affaires  sont  toujours  très  calmes. 
Beaucoup  d'échantillons  de  vins  nouveaux  sont  avantageux, 
mais  les  négociants  parisiens  sont  tellement  encombrés  de 
marchandises  qu'ils  ne  font  que  de  très  petits  achats  en  pro- 
duits de  1901 .  . 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


19  sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

17  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

35  75 

37  .. 

37  25 

37  50 

40  75 

35  03 

36  56 

37  18 

37  49 

40  28 

36  25 

37  .. 

38  .. 

37  25 

40  50 

35  62 

37  fiO 

37  81 

37  50 

39  37 

27  69 

28  55 

28  83 

28  83 

33  40 

Du  5  au  11  octobre,  les  recettes  de  Santos  ont  été 
de  358.000  sacs,  contre  272.000  pendant  la  même  période 
de  1900;  e  lles  de  Rio  se  sont  élevées  à  159.000  sacs,  contre 
81.000  en  1!«J0. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  11  octobre  1901,  les  recettes  des  deux  ports 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  4.270.000  sacs,  contre  3.232.000 
pendent  (a  période  correspondante  de  1900;  Rio,  2.197.000,  con- 
tre 1.040.0UJ  en  l'tOO;  soit  au  total,  6.4S7.000  sacs,  contre 
4.272.000  an  11  octobre  1900. 

Les  nouvelles  défavorables  au  sujet  de  la  future  récolte 
brésilienne  continuent  à  circuler,  'tantôt  on  annonce  que  les 
pluies  ont  ravagé  les  plantations,  tantôt  que  la  sécheresse  a 
causé  des  dommages  importants.  La  spéculation  à  la  hausse 
met  à  profil  ces  avis  qui.  bien  que  contradictoires  et  invrai- 
semblables, n'en  servent  pas  moins  ses  intérêts.  Depuis  quel- 
ques jours,  la  tendance  est  très  ferme,  sur  le  marché  du 
Havre;  le  cours  du  disponible  s'est  avancé  de  3  fr.  25  pen- 
dant la  semaine. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


19  sept. 
1901 

26  Sept. 

1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

17  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

129  .. 

127  .. 

123  .. 

120  .. 

118  50 

4  42 

4  35 
4  27 

4  30 
4  20 

4  22 
4  12 

4  15 
4  07 

Le  Havre  (Buenos- 
Ayre.-.en  suintUOOk. 

Bonbaix  [qualité  pei- 
gnée) le  kilos. .... . 

Anvers  (   d«    )le  kil. 

I  cinquième  série  d'enchères  de  laines  coloniales,  à 
L  mdl        est  termini  c  jeudi  dernier  10  oclobie.  Sur  un  total 


disponible  de  803.000  balles,  270.000  ont  été  vendues;  l'expor- 
tation a  pris  180.000  balles,  dont  8.0M)  pour  J  Amérique 

Les  prix  du  début  indiquèrent  une  avance  de  g  à  10  0/0 
pour  les  mérinos  et  les  belles  croisées  et  de  5  0/0  pour  les 
croisées  moyennes  et  inférieures  sur  les  cours  de  clôture  de 
Ja  série  précédente.  Par  la  suite,  les  cours  s'élevèrent  encore 
quelque  peu,  mais  cette  nouvelle  avance  ne  put  être  main- 
tenue. La  clôture  s'est  faite  aux  prix  du  début  sauf  pour  les 
croisées  moyennes  et  inférieures  dont  les  cours  se  sont  inscrits 
en  baisse  légère. 

Il  est  resté  33.000  balles  qui  seront  représentées  aux  en- 
chères prochaines  qui  s'ouvriront  le  26  novembre. 

Il  a  été  décidé  que  les  trois  premières  séries  de  i902  com- 
menceraient aux  dates  suivantes  :  1"  série,  21  janvier; 
2%  11  mars;  3",  29  avril. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

19  sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct 
1901 

17  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

54  37 
51  31 
43  6  S 

Fr. 

52  75 
50  27 
43  90 

Fr. 

53  62 
51  90 
45  22 

Fr. 
54  50 
52  44 

47  25 

Liverpool  

52  35 
44  30 

New- York  

Devant  la  réserve  de  la  consommation,  une  dé-tente  s'était 
produite  au  commencement  du  mois,  et  sur  la  place  du  Havre 
le  cours  du  disponible  avait  reculé  de  2  francs.  Depuis,  des 
rapports  défavorables  sur  la  production  américaine  ont  in 
llueucé  les  marchés  et  la  hausse  a  fait  sa  réapparition. 

Malgré  les  plaintes  des  Américains,  la  production  des  Etats- 
Unis  paraît  devoir  être  satisfaisante  et  si  les  recettes  pre- . 
liaient  plus  d'importance  d'ici  peu,  le  niveau  des  prix  ne  tar 
derail  pas  à  baisser  d'une  manière  sensible. 

Les  évaluations  concernant  la  récolte  des  Etats-Unis  sont 
très  différentes;  les  chiffres  extrêmes  qui  ont  été  publiés  sont 
9.250  000  et  11  500.000  balles.  Par  suite  de  ces  avis  contra- 
dictoires, le  mouvement  de  la  récolte  permettra  seul  de  se 
rendre  compte  de  ce  que  pourra  être  la  production.  Jusqu'à 
présent,  l'importance  des  recettes  est  inférieure  à  la  moyenne 
des  années  précédentes,  mais  ce  fait  peut  s'expliquer  par  le 
retard  de  la  récolte  et  par  la  tactique  adoptée  par  les  plan- 
teurs, qui  s'efforcent  de  n'écouler  leur  coton  que  peu  à  peu. 
Il  faut  également  considérer  qu'actuellement  certains  achats 
pour  compte  de  l'Europe  se  font  directement  à  l'intérieur 
des  Etats-Unis.  En  raison  de  cette  nouvelle  manière  d'opé- 
rer, la  taiblesse  des  recettes  dans  les  ports  indique  que  jus- 
qu'à présent  l'Europe  n'a  que  très  peu  acheté  sur  les  marchés 
intérieurs  de  l'Amérique. 


Cuivre.  —  D'après  la  circulaire  Merton,  les  arrivages  de 
la  première  quinzaine  d'octobre  ont  été  de  8.327  tonnes.  Les 
livraisons  ayant  atteint  10.556  tonnes,  les  stocks  anglais  et 
français  ont  diminué  de  2.229  tonnes  et  s'élevaient,  au  15  oc- 
tobre, à  22.536  tonnes,  contre  24.765  au  1er  octobre. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 

18  sept. 
1901 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

17  oct. 
1901 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  il. 

4  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

67   5  . 

61  19  4 

64  6  3 

63  15  • 

63  15  . 

A  3  mois  

67  12  6 

62  5  . 

64  6  3 

6i  5  . 

62  7  . 

Etain  :  disponible. . 

113  n  6 

112  15  . 

1)2    .  . 

112  10  . 

112  10  . 

—      à  3  mois  

112  o  . 

110  15  . 

109  1S  . 

106  5  . 

lO.'i  10  . 

Plomb  anglais  :disp. 

12  5  . 

12  7  6 

12  2  6 

12    .  . 

14  15  . 

—     espagnol  :  — 

12   1  3 

1-2  1  10 

11  15  » 

11  13  9 

11  8  1 

Zinc  :  disponible. . . 

16  15  . 

16  16  3 

16  18  9 

H   1  3 

17  2  6 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

54  1 

54  . 

53  11 

53  5 

53  8 

—      à  1  mois. . . 

53  10 

53  9 

53  4 

53  4 

53  5 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (12  octobre)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  172  fr.  50,  contre  172 
francs;  Chili  l*"  marques,  175  fr.  ..,  contre  174  fr  50;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  182  fr.  75,  contre  1H1  fr.  75  ; 
en  lingots  propres  au  laiton,  186  fr.  ..,  contre  185  fr.  50; 
eu  cathodes,  197  fr.  50,  sans  changement;  élain  Banka,  305  fr., 
contre  302  fr.  ..;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  a 
Paris,  3'i  fr.  75,  sans  changwtnent;  zinc  de  Silésic,  46  fr.  25, 
contre  45  fr.  75. 

Xavier  Girardot. 
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ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 

Berlin,  1G  octobre  1901. 
A  propos  d'un  prochain  Emprunl.  —  Le  dernier  exercice  des  Char- 
bonnages. —  Quelques  données  favorables  de  la  situation.  —  Le 
.Marché  monétaire. 

En  vous  annonçant  que  le  budget  1001-03  se  soldait, 
dès  maintenant,  par  un  déficit  do  plus  de  100  millions 
de  marks,  je  vous  envoyais  dernièrement  la  nouvelle 
d'un  emprunt  probable  de  00  millions  de  marks.  Après 
quinze  jours  de  réflexion,  le  Gouvernement  dément 
toute  intention  d'emprunt.  L'examen  de  la  situation 
nous  persuade  que  le  Gouvernement  sera,  tôt  ou  tard, 
forcé  à  cet  emprunt,  mémo  s'il  n'en  a  pas  l'intention 
immédiate.  11  ne  pont,  d'autre  part,  arrêter  le  dévelop- 
pement de  ses  travaux  publics,  surtout  de  son  réseau 
ae  chemins  de  fer,  dont  l'extension  est  si  indispensa- 
ble à  sa  vie, industrielle.  Aussi,  même  s'il  n'a  pas  de 
besoins  d'argent  immédiats,  peut-on  être  certain  qu'il 
lui  faudra  avoir  recours  au  crédit  dans  un  avenir  assez 
proebain. 

Vingt-neuf  entreprises  minières  ont  clos  leur  exer- 
cice et  publié  leur  bilan  de  fin  d'année,  au  30  j.iin  der- 
nier. La  comparaison  des  bilans  de  1900-1901  avec 
ceux  de  1899-1900  est  assez  attristante  cl  est  la  preuve 
la  plus  frappante  de  la  décadence  de  ces  industries. 
Sur  ces  vingt-neuf  entreprises,  toutes  florissantes  en 
1899,  trois  ont  payé  cette  année  un  dividende  plus 
grand;  par  contre,  neuf  ne  payent  aucun  dividende  et 
les  dix-sept  autres  ne  distribuent  qu'un  dividende 
considérablement  diminué  :  la  diminution  ,  du  divi- 
dende varie  entre  3  0/0  et  12  0/0;  les  charbonnages  de 
Schalk,  qui  ont  distribué  en  1899-1900,  un  dividende 
de  75  0/0,  ne  donnent  cette  fois  que  33  0/0! 

Pour  l'année  1899-1900,  le  dividende  moyen  de  ces 
charbonnages  avait  été  de  15.9  0/0,  tandis  que  cette  an- 
née la  moyenne  n'est  plus  que  de  6.9  0/0  ;  la  diminution 
est  de  9  0/0.  Comme  l'avenir  de  la  métallurgie  alle- 
mande n'apparaît  guère  sous  des  couleurs  brillantes, 
on  ne  voit  pas  bien  d'où  pourrait  venir  une  améliora- 
tion aux  charbonnages. 

A  côté  de  ces  indices  défavorables,  je  dois  rapporter 
que  les  statistiques  nous  livrent  d'autres  données  ex- 
trêmement satisfaisantes.  Je  vous  ai  envoyé,  dans  ma 
dernière  lettre,  les  chiffres  de  la  navigation  du  port  de 
Hambourg  dans  les  neuf  premiers  mois  de  l'année. 
Vous  aurez  constaté  la  forte  augmentation  du  tonnage 
à  l'entrée  et  à  la  sortie. 

Dans  le  trafic  allemand  avec  les  pays  non  euro- 
péens on  signale,  aussi,  une  augmentation  ininterrom- 
pue. Nous  avons  un  point  de  repère  important  dans  la 
statistique  des  vingt-six  principaux  articles  d'expor- 
tation aux  Etats-Unis.  L'exportation  de  ces  vingt-six 
articles  a  donné  en  : 

1901  1900 

(En  tonnes) 

Juin    702.'040  408.353 

Juillet   (J77.863  510.390 

Août   786.320  639.343 

On  voit  que  notre  trafic  avec  le  Nord  de  l'Amérique 
est  en  progression  constante. 

Il  ne  s'agit  pas  de  donner  le  change  sur  la  situation 
défavorable  des  industries,  mais  simplement  de  met- 
tre en  garde  contre  les  exagérations  pessimistes.  La 
stagnation  des  affaires  dans  la  plupart  des  industries 
vient  moins  de  la  diminution  de  la  consommation  ou 
de  l'exagération  de  la  production  que  de  l'arrêt  dans 
la  circulation  des  marchandises,  arrêt  dû  presque  ex- 
clusivement à  l'alourdissement  du  crédit  et  à  l'aug- 
mentation de  la  méfiance.  Dans  les  périodes  de  con- 
fiance, les  marchandises  vont  facilement  et  abondam- 
ment du  producteur  à  l'intermédiaire,  à  titre  d'appro- 
visionnement :  aujourd'hui,  le  commerce  ne  fait  plus 
d'approvisionnement  et  attend  les  commandes.  C'est 
une  des  principales  causes  de  la  stagnation  du  marché 
industriel  allemand. 


Le  marché  monétaire  est  toujours  abondamment 
pourvu  de  disponibilités  et  cela  vient  surtout  de  la 
diminution  des* demandes  d'escompte.  A  la  Rcichsbank, 
même,  on  constate  un  notable  allégement  du  porte- 
feuille. 


et  ïiMci 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPSRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1901 

1900 

7  oct. 

Di!.30sept 

6  oct. 

I)il.30scpt 

831.271 

+  835 

717.775 

-  7.652 

22  294 

-  105 

20.020 

—  338 

12.410 

+   3  432 

13.219 

+  969 

990.800 

-  74  959 

912  690 

-  59.215 

101.608 

-  26.613 

88.976 

-  19. 847 

19.531 

-  11.897 

55  186 

+   7  802 

113.094 

+  22  947 

131.241 

4-  29.139 

150.000 

non  mod 

120.000 

non  mod. 

40.500 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.365.153 

—  65.274 

1.293  213 

—  5U.749 

500.733 

-  22.408 

455- 748 

669 

34.628 

+  1.292 

40. 146 

+  2.276 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  do  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  do  Marks) 


DATE 


29  juin  .. 

6  juill... 
15  » 

23  »  .. 
31    »  .. 

7  août  .. 
15   »  .. 

24  »  .. 
31    »  .. 

7  sept.  . . 
14  >> 
23   ..  .. 

30  » 

7  oct.  ., 


0  S 

ulation 

^  m  i2 
S  Ci  j3j* 

efeuille 

ances 

serve 

billets 

Tau» 

de 
l'esc. 

Cire 

O  ^  -73 

y  0 

0 

Port 

p. 
< 

"O 

% 

897 

1.375 

605 

1.057 
99  i 

105 

+ 

7 

3  1/2 

911 

1  328 

584 

79 

+ 

70 

940 

1.254 

641 

960 

74 

+ 

176 

» 

986 

1.204 

687 

9j6 

60 

+ 

267 

n 

958 

1  230 

665 

958 

70 

+ 

214 

958 

1.198 

660 

930 

65 

+ 

246 

967 

1.173 

682 

917 

68 

+ 

282 

s 

981 

1  138 

713 

902 

61 

+ 

329 

» 

931 

1196 

644 

936 

65 

+ 

221 

S 

928 

1.178 

633 

908 

66 

+ 

235 

» 

929 

1.158 

671 

919 

65 

+ 

268 

942 

1.173 

693 

932 

65 

+ 

266 

4 

830 

1.430 

523 

1  066 

128 

109 

831 

1.365 

501 

991 

102 

39 

» 

Le  Tonnage  des  Compagnies  de  Navigation  alle- 
mande. —  M.  Cor,  consul  général  de  France  ;i  Hambourg, 
publie  les  renseignements  suivants  sur  le  tonnage  de  la  Hotte 
marchande  de  celte  ville  : 

Cinq  maisons  d'armement  de  Hambourg  possèdent  actuelle- 
ment des  flottes  évaluées,  chacune,  à  plus  de  10  millions  do 
marks  ;  elles  représentent  à  elles  seules  plus  des  deux  tiers 
du  tonnage  d'ensemble  (797.000  tonnes)  et  à  peu  près  les  trois 
quarts  de  la  valeur  globale  (229  millions  de  marks)  des  bâti- 
ments immatriculés  au  port  de  Hambourg.  Les  Hottes  de  18 
autres  Compagnies  représentent  des  valeurs  variant  entre  1 
et  10  millions  de  marks;  pour  8  Compagnies,  le  capital  flot- 
tant varie  de  500.000  à  un  million,  et  pour  17  armateurs  de 
100  à  500  marks. 

En  acceptant  les  chiffres  fournis  par  les  publications  bam- 
bourgeoises,  la  comparaison  des  tonnages  entre  les  Compa- 
gnies allemandes  et  étrangères  donnerait  le  résultat  suivant: 

Tonnes 
de  registre 

Compagnie  Hamburg  Amerika  Linie  1 1900)   015.178 

Norddeutsche  Lloyd  de  Brème   540  119 

British  India  Company   37X770 

Maison  Eldcr  et  Dempster   374.908 

Leyland  Line   3:2*.  080 

Peninsnlar  et  Oriental  C°   313.343 

Union  Castle  Line   :244.859 

Viennent  ensuite  d'autres  Compagnies  anglaises  moins  im- 
portantes que  suivent  d'assez  près,  pour  le  tonnage,  quatre 
entreprises  allemandes  de  navigation  : 

Tonneaux 

La  «  Hamburg  Sud-Amerikanische  Gesells- 

chaft  »,  avec   125.157 

La  «  Hansa  »  (Brème),  avec   117.079 

La  «  Kosmos  »  (Hambourg),  avec   90.359 

La  «  Deutsch-Australischc  Liuie  »,  avec   80.198 
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Lo  document  <jui  me  fournit  ces  relevés  attribue  : 

Tonneaux 

A  lu  Compagnie  des  Messageries  Maritimes....  242.ÎI01 
A  la  Compagnie  Générale  Transatlantique  (1ÎKJ0)  187.000 
A  la  «  Navigazione  Generala  »  Italienne  (1000).  178.000 

A  la  Société  Russe  de  Commerce  (19U0)   101. 000 

Au  Lloyd  Austro-Hongrois   l.">4.000 

A  la  Compagnie  Japonaise  «  Nippon  Yusen  Ka- 
bushiti  » .    101.000 

La  marine  à  voile  du  port  de  Hambourg,  qui  possède  déjà 
le  cinq-mâts  Potosi,  va  s'enrichir  prochainement  d'un  nou- 
veau bâtiment  à  cinq  mâts,  construit  pour  le  même  arma- 
teur, M.  Laeisz  ;  le  navire  dépassera  encore  les  dimensions 
du  Potosi  et  pourra  porter  8.200  tonnes. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  17  octobre  1901. 

Les  tendances  de  la  Bourse  sont  beaucoup  meilleures,  et 
les  ventes  semblent  .  enrayées,  même  dans  le  domaine  des 
valeurs  industrielles.  On  a  acheté  pas  mal  de  «  Harpener  » 
pour  le  compte  de  la  France. 

Les  fonds  d'Etat  sont,  toujours  hésitants  mais  sans  nou- 
velle baisse.  Les  fonds  étrangers  moins  fermes. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  50  ;  Extérieure  69  .  .  ;  Lom- 
bards, 18  10.  Clôture  calme 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  10  octobre  1901. 

Troisième  année  de  la  Guerre  siul-africaine.  —  La  Dette  publique,  — 
La  Situation. —  Le  Commerce  extérieur.  —  Les  Affaires  d'Afgha- 
nistan. —  Le  Marché  monétaire. 

Les  journaux  n'ont  pas  manqué  de  rappeler,  ces 
jours-ci,  que  la  guerre  sud-africaine  venait  d'entrer  dans 
sa  troisième  année.  Il  y  a  un  an,  ils  ne  manifestaient 
que  de  la  surprise  en  constatant  la  prolongation  des 
hostilités  :  le  Gouvernement  annonçait  alors  que  la 
campagne  était  terminée  et  que  les  opérations  milit- 
aires n'avaient  plus  d'autre  hut  que  d'exterminer  les 
derniers  commandos  résistant  encore. 

Aujourd'hui,  le  Gouvernement  annonce  que  la  guerre 
est  virtuellement  finie  et  que  la  lutte  actuelle  n'est 
plus  qu'une  guerre  de  guérillas  ;  mais  elle  oblige  l'An- 
gleterre à  maintenir,  en  Afrique,  une  armée  de  200.000 
hommes,  et  les  nombreux  échecs  éprouvés  montrent 
bien  que  la  résistance  est  sérieuse  et  que  les  trotpes 
de  lord  Kitchener  n'en  sont  pas  encore  venues  à  bout. 
Le  public,  qui  constate  ce  fait;  qui  ressent  péniblement 
les  tristes  conséquences  de  la  campagne  ;  qui  voit  aug- 
menter chaque  jour  les  pertes  en  hommes  et  en  ar- 
gent, qui  soutire  de  la  crise  générale  provoquée  par  la 
prolongation  des  hostilités,  ne  cache  plus  sa  mau- 
vaise humeur  et  s'il  ne  la  manifeste  pas  de  façon  trop 
apparente  c'est  que  l'honneur  national  lui  parait  être 
eugagé.  Mais  tôt  ou  tard  des  comptes  sérieux  seront 
demandés  et  l'on  verra  alors  le  revirement  d'opinion 
qui  se  produira. 

On  sait  qu'une  des  conséquences  de  la  guerre  a  été 
L'augmentation  considérable  du  chiffre  de  la  dette 
nationale.  Le  rapport  annuel  qui  vient  de  paraître  sur 
la  situation  de  cette  Dette  nous  permet  de  nous  rendre 
un  compte  exact  de  ces  effets,  Le  rapport  s'étend  sur 
la  période  écoulée  de  l'exercice  1835-86  à  l'exercice 
1900-1001  inclusivement.  En  ce  qui  concerne  la  période 
18634881,  nous  nous  contenterons  de  dire  que  la  Dette 
a  été  ramenée  (à  l'exception  des  emprunts  locaux)  de 
816.885.000  liv.  st.  à  745.259.000 liv.'  st.,  soit  une  dimi- 

iti'.u  de  71.120.0©0  liv.  st.,  ou  h  millions  de  liv.  st. 
par  an.  Pendant  les  années  qui  suivirent,  l'amortisse- 
ment fonctionna  activement.  De  7/i.r>.2.r>!).000  liv.  st.  à 
la  lin  de  1WI,  la  dette  tomba  à  685^054.000  liv.  st.  à  la 


tin  de  1891,  soit  une  diminution  de  59.:J00.00U  liv.  st., 
ou  0  millions  de  liv.  st.  par  an. 

Ce  taux  progressif  de  diminution  fut  constant  jus- 
qu'à la  lin  de  1808,  date  à  laquelle  le  montant  total  des 
engagements  s'élevait  ;i  638.266.000  liv.  st.  Toute- 
fois, durant  cette  période,  de  nouvelles  dettes,  pour  la 
guerre  et  la  marine,  ont  été'  contractées  chaque  année. 
En  1899,  le  montant  du  capital  remboursé  fut  relati- 
vement peu  élevé  :  il  n'atteignit  que  3  millions  250,000 
livres  sterling  seulement;  la  cause  en  est  qu'environ 
2  millions  1/2  de  liv.  st.  du  fonds  d'amortissement 
furent  employés  à  pourvoir  aux  frais  de  nouveaux 
services  du  Gouvernement  à  Londres. 

Pourtant,  en  1000,  Sir  Michael  llicks-Deach,  sous 
prétexte  que  la  Dette  était  trop  rapidement  amortie, 
attaqua  le  fonds  d'amortissement  et  le  réduisit  de 
2  millions  de  liv.  st.  par  an.  Quelques  mois  plus  tard, 
l'ouverture  de  la  guerre  sud-africaine  le  contraignit  à 
arrêter  complètement  le  fonctionnement  de  ce  fonds  et 
à  lui  emprunter  une  somme  considérable  pour  couvrir 
les  frais  de  la  campagne.  Le  résultat  en  fut  que  la 
Dette  passa  de  685.040.000  liv.  st.  à  639.165.000  liv.  st. 
et,  en  1901,  elle  atteignit  le  chiffre  de  705.724.000  liv.  st. 
Sous  l'influence  des  emprunts  votés  pour  la  guerre, 
elle  a  augmenté,  pendant  le  présent  exercice,  de  65 
millions  de  livres  sterling  ;  de  telle  sorte  que,  le 
31  mars  prochain,  c"est-à-dire  à  la  lin  de  1901-1902, 
le  montant  de  la  dette  sera  de  770  millions  de  liv.  st., 
total  excédant  de  25  millions  de  liv.  st.  environ  celui 
de  1881  et  inférieur  de  14  millions  de  liv.  st.  à  celui  de 
1871. 

Ainsi,  en  un  peu  plus  de  2  ans  et  demi,  l'augmenta- 
tion de  la  Dette  aura  presque  anéanti  les  réductions 
des  30  années  précédentes  et,  quand  la  paix  sera  réta- 
blie, il  sera  bien  difficile  au  Gouvernement  anglais 
de  reprendre  le  travail  de  réduction  à  un  taux  plus 
rapide  que  précédemment. 

Je  vous  ai  transmis,  la  semaine  dernière,  la  statis- 
tique du  commerce  extérieur  de  septembre.  Ces  résul- 
tats montrent  un  recul  dans  la  situation  commerciale 
du  pays.  Les  exportations  ont  diminué  de  10.5  0/0  et 
les  importations  de  7.3  0/0;  pour  les  neuf  premiers 
mois,  la  diminution  des  exportations  est  de  4.1  0/0  et 
l'augmentation  des  importations  de  1.3  0  0. 

En  septembre,  on  a  constaté  une  baisse  sur  la 
plupart  des  chapitres  et  ce  fait,  même  en  tenant  compte 
des  conditions  extérieures  défavorables,  commence  à 
faire  réfléchir  :  on  avait  espéré  que  la  fin  des  troubles 
de  Chine  entraînerait  de  grosses  expéditions  ;  il  n'en 
a  rien  été  et  l'on  remarque  aujourd'hui  qu'en  Asie 
comme  en  Europe,  le  commerce  se  trouve  paralysé. 
De  tous  côtés,  on  attend  une  reprise  d'activité,  mais 
l'on  commence  à  craindre  qu'elle  ne  puisse  se  produire 
tant  que  la  guerre  du  Transvaal  ne  sera  pas  finie. 

Il  faut  espérer  que,  du  côté  de  l'Afghanistan,  on  évi- 
tera de  commettre  des  sottises  et  qu'avant  de  s'engager 
dans  des  aventures,  le  Gouvernement  réfléchira  à  deux 
fois. 

Le  marché  monétaire  est  dans  une  situation  moins 
bonne  :  le  taux  d'escompte  sur  le  marché  libre  s'est 
relevé  et  les  banquiers  français  ne  trouvant  plus  ici 
de  bénéfices  suffisants  ont  plutôt  une  tendance  à  retirer 
leurs  capitaux.  Le  chèque  se  trouve  à  un  niveau  où 
l'on  peut  commencer  à  retirer  de  l'or  de  la  Banque. 
d'Angleterre  :  dans  ces  conditions,  la  prudence  exige 
de  surveiller  la  réserve  et  nous  ne  serions  pas  surpris 
d'avoir  bientôt  à  constater  un  relèvement  du  taux  de 
l'escompte.   

Informations  Economipes  et  Financières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

17  octobre  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LiV.  St.    I  ACTIF  LiV  8l 

Billet»  créé»   o2. 788. 000   Dette  fixe  de  l'Etat...   11  015- 100 

[Rentes  immobilisées.  6.159.900 
Or  monnayé  et  lingot»  3.'i  013.000 

Total   52  188.000  I         Total   52  188.000 
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Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 


PASSIF 

Capital  social   14-533  000 

Réserve  et  profils  et 

aertes   3.145.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10  189.000 

Comptes  particuliers.  41.112 .000 

Billetsàseptj'ours.etc.  nS.000 

Total   69.231.000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18  0H. 000 

Portefeuille  et  avances  25.964-000 

Billets  en  réserve   23  092. 000 

Or  et  argent  monnayés  2-164-000 


Total   69.237-000 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnavé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  àl  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opératitms 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

11  juillet   

31.3U5 

3Ô.62i 

51.101 

44-836 

24.456 

41  61 

IS 

31-599 

30-395 

33.601 

46.191 

24.919 

46  45 

23 

•   

31-616 

30.180 

49-812 

42.163 

25-211 

50  53 

1« 

'août  

31-314 

30. 141 

52  503 

46.295 

24.342 

46  21 

8 

36.5.10 

30.633 

48  001 

42  531 

23. 612 

49  18 

IS 

»     • •  .... 

31.120 

30. 135 

49.619 

42.512 

25.360 

50  93 

22 

»   

39.  OU 

29.189 

51-889 

43.099 

21.051 

51  91 

29 

39.410 

29  119 

51  260 

42  039 

21.466 

53  41 

5 

sept  

39.086 

30.028 

50.414 

42. 095 

26. 833 

53  » 

12 

»   

39.129 

29.669 

51.483 

42.132 

21.238 

52  13 

19 

»   

39.506 

2?  395 

52-230 

42  850 

21.886 

53  20 

26 

»   

39  638 

29.4i>2 

51.642 

42  141 

28.011 

54  01 

3  octobre  — 

38.158 

30.541 

52-019 

45.180 

25.386 

48  61 

lu 

»   

31. 313 

30  056 

53  046 

45  829 

25.092 

41  13 

n 

31.  ni 

29-696 

5!- 361 

43.981 

25  25G 

49  03 

Taux 

de 
l'e8c. 

% 

3  " 


Les  Chemins  de  fer  Anglais  en  1900.  —  Le  rapport 
général  sur  les  résultats  financiers  des  chemins  de  fer  an- 
glais en  1909,  vient  d'être  publié  par  le  Ministre  du  Com- 
merce. 

D'après  ce  document,  le  montant  total  du  capital  payé 
était,  à  la  fin  de  1900,  de  1.176  millions  de  livres,  dont  près 
de  187  millions,  soit  16  0/0,  proviennent  d'additions  nomi- 
nales. Ces  additions  représentent  les  18  0/0  des  actions  ordi- 
naires et  les  4  0/0  des  actions  «  garanties  et  de  préférence  » 
et  des  obligations. 

Le  capital  a,  en  1900,  augmenté  de  9  millions  de  livres  poul- 
ies actions  ordinaires,  de  7  1/2  millions  pour  les  actions 
«  garanties  et  de  préférence  »  enfin  de  7  millions  pour  les 
obligations. 

Toutefois,  la  proportion  de  ces  divers  groupes  est  pratique- 
ment la  même  qu'en  1899,  soit  38  0/0  d'actions  ordinaires, 
36  0/0  d'actions  «  garanties  et  de  préférence  »  et  26  0/0  d'obli- 
gations. 

Le  tableau  suivant  concernant  le  trafic  des  voyageurs  est 
intéressant  : 

Recettes  Augmentation 


1900 


1899 


Totale 


(Livres  sterling) 

Vbvageurs  ordin.  : 

1"  classe   3.434.000  3.370.000  64.000  1.9 

2«     —    2.987.000  2.809.000  178.000  6.3 

3'     —    28.215.000  27.271.000  944.000  3.5 

Billets  d'abonnem..  3.451.000  3.332.000  119.000  3.6 

Excédents,  poste, 
colis,  voitures, 

chevaux,  etc....  7.297.000  6.952.000  345.000  5.0 

Total   45.38i.000  43.734.000  1650.000  3.8 

Les  renseignements  fournis  sur  les  frais  d'exploitation  no 
sont  pas  moins  intéressants. 

Depuis  1896,  ces  frais  augmentent  d'une  manière  inquiétante 
et  le  rapporl  de  ces  frais  aux  recettes  a  été  en  1897  de  57  0/0, 
de  58  O/o  en  1898,  de  59  0/0  en  1899  et  de  62  0/0  en  1900. 

Le  tableau  suivant  établit  une  comparaison  pour  1900  et 
1S99  entre  le  montant  total  des  dépenses  brutes  divisées  en 
4  chapitres  principaux  : 

1900  1899  Augm. 

(Livres  sterling; 

Entretien  de  la  ligne,  tra- 
vaux, stations,  etc   9.530.000     9.:;90.000      140  000 

Locomotives   19.310.000   16.530.000  2.780.000 

Béparation  et  renouvelle- 
ment des  voitures  et 

wagons   5.180.000     4.950.000      230  000 

Dépenses  de  trafic   19.330.000   18.350.000  980.000 


A  côté  de  ces  dépenses  principales,  les  chapitres  moins  im- 
portants montrent  une  augmentation  de  175.000  liv.  st.,  no- 
tamment en  contributions  et  taxes. 

Le  rapport  nous  donne  ensuite,  pour  les  15  principales 
Compagnies,  les  chiffres  des  dépenses  en  combustible  et  ma- 
tériaux employés  pour  la  réparation  des  locomotives  durant 
les  10  dernières  années  : 


Dépenses  en 


Années 


Charbon 

et 
coke 


Matériel 
au  chapitre  des 

réparations 
des  locomotives 


(Livres  sterling) 

1891   3.491.000  1.347.000 

1892    3.290.000  1.338.0(10 

1893   3.199.000  1.2K0.Ù0O 

1894    3.059.000  1.270.000 

1895    2.932.000  1.262.000 

18  6    2.839.000  1.403.00O 

1897    3.031.000  1.498.000 

1898   3 . 493 . 000  1 . 585 . 000 

1899   4.278.000  1.781.000 

1900   5.987.000  1.999.000 

Les  chiffres  des  dépenses  d'entretien  de  la  ligne  permanente 
ne  figurent  pas  ici. 

Il  faut  remarquer  que  de  1891  à  1896,  il  y  a  eu  une  réduc- 
tion constante  dans  le  coût  du  combustible  et  que  dans  la 
même  période,  il  y  a  eu  une  augmentation  générale  dans  le 
nombre  de  milles  parcourus. 

En  1897,  la  réduction  en  coût  de  combustible  fut  brusque- 
ment arrêlée  par  une  augmentation  de  192.000  liv  st.,  qui 
fut  suivie  en  1898,  d'une  nouvelle  augmentation  de  402. 000 
liv.  st.,  de  785.000  liv.  st.  en  1899  et  finalement  d'une  plus 
importante  encore  de  1.709.000  liv.  st.  en  1900. 

Cette  dernière  augmentation  est  concomitante  avec  une 
augmentation  de  12  0/0  dans  le  coût  du  matériel. 

L'année  1873,  la  seule  où  nous  constatons  une  diminution 
dans  le  nombre  de  milles  parcourus,  fut  l'année  de  la  crise  du 
charbon,  et  cependant,  cette  même  année,  la  diminution  du 
coût  de  combustible  fut  plus  considérable  que  celle  du  nom- 
bre de  milles  parcourus. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  17  octobre  1901. 

Bien  que  la  tendance  se  soit  améliorée  depuis  la  dernière 
liquidation,  on  ne  peut  pas  dire  qu'il  y  ait  eu  un  change- 
ment réel  dans  l'orientation  du  marché.  Les  affaires  sont  peu 
actives  et  les  cours  restent  quelque  peu  hésitants. 

Les  valeurs  de  Chemins  anglais  sont  assez  demandées  en 
raison  des  meilleures  recettes;  les  grandes  valeurs  de  place- 
ment sont  également  plus  recherchées. 

Le  Stock-Fxchange  sera  fermé  samedi  prochain. 

Les  Consolidés  sont  à  93  1/8. 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  calmes. 

L'Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  68  7/8;  l'Italien  est 
à  98  7/8  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  plus  fermes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  peu 
mouvementé. 

Les  fonds  argentins  sont  calmes.  On  cote  :  Argentin  6  0/0 
1886  95  1/4,  Funding  97  ./..  Le  Brésil  4  0/0  se  retrouve 
à  64  6/.. 

Les  Chemins  anglais  sont  plus  actifs;  les  Chemins  améri- 
cains ont  un  marché  moins  agité. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  113  ./.  ;  YErie  à  42  3/8 
et  le  Louisville  à  105  7/8  ;  YAtchison  à  79  13/16  et  le  Norfolk 
à  57  5/8. 


DANEMARK 


Emprunt  danois.  —  Un  projet  de  loi,  approuvant  le  con- 
trat d'emprunt  signé  par  le  Ministre  des  finances,  vient  d'être 
voté  par  le  Landthing.  Il  s'agit  d'un  emprunt  de  30  millions 
de  couronnes  en  Bente  perpétuelle  3  1/2  0/0. 

Les  contractants  sont  :  le  Crédit  Lyonnais,  la  Banque  de 
Paris  et  de*  Pays-Bas,  à  Paris;  la  Deutsche  Bank,  à  Ber 
lin  ;  la  Maison  L.  Behrens  et  fils,  à  Hambourg  ;  la  Banque 
Nationale  Danoise;  la  Banque  Privée  de  Copenhague,  et 
YEnskilda  Bank,  de  Stockholm. 

.  Il  y  a  à  peine  un  an  et  demi  que  l'on  a  contracté  le  der- 
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nier  emprunt  d'Etat  qui  s'élevait  à  11  milions  de  couronnes; 
cette  somme  a  été  dépensés  en  grande  partie  en  travaux  de 
chemins  de  fer  agricoles. 

Le  nouvel  emprunt  serait  affecté  de  la  façon  suivante  : 
8  millions  pour  la  construction  des  chemins  de  fer,  9  mil- 
lions à  l'agriculture  et  18  millions  à  la  construction  du  che- 
min de  fer  de  Giedser  à  Warnemùndc. 


Le  Projet  de  budget  peur  1902-1903.  —  Le  Ministre 
des  finances  a  présenté  au  Folkething  le  projet  de  budget 
pour  l'année  1902-1903,  qui  présente  les  chiffrée  suivants  : 

Recettes   72.900.000  couronnes 

Dépenses   72.400.000  — 

Les  budgets  de  l'armée  et  de  la  marine  présentent  les 
mêmes  chiffres  que  les  années  précédentes. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  14  octobre  1901. 

La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

La  cour  est  rentrée  à  Madrid  ;  les  sénateurs  et  les 
députés  commencent  à  afiluer  de  leur  côté  et,  dans 
quelques  jours,  les  Chambres  auront  recommencé  leurs 
travaux.  La  crise  ministérielle  est  latente  et  tout  porte 
à  croire  qu'une  des  premières  victimes  sera  le  Ministre 
des  Finances,  dont  la  popularité  diminue  de  jour  en 
jour. 

Il  est  probable  que  la  discussion  du  budget  sera  un 
peu  orageuse,  car  il  semble  que  le  total  des  dépenses 
dépasse  très  sensiblement  celui  du  budget  de  M.  Vil- 
laverde.  Les  demandes  de  crédits  pour  certains  services 
indispensables  passeront  sans  trop  de  difficulté,  mais 
les  autres  seront  vraisemblablement  très  attaquées. 

On  agite,  depuis  quelques  jours,  le  spectre  carliste 
pour  faire  croire  que,  si  le  clergé  et  les  ordres  religieux 
sont  dérangés  en  quoi  que  ce  soit,  ils  iront  renforcer  les 
carlistes  qui  se  prépareraient  à  sortir  en  armes.  C'est 
de  la  haute  fantaisie.  Les  capitaux  carlistes  et  ceux  des 
congrégations  sont  fortement  intéressés  dans  toutes  les 
affaires  industrielles  des  provinces  basques;  il  est  clair 
qu'une  guerre  civile  ne  favoriserait  pas  l'essor  de  la 
production.  Ensuite,  il  y  a  un  autre  élément  plus  impor- 
tant encore.  La  zone  minière  de  Bilbaoest  Occupée  par 
25.000  mineurs  environ,  venus  de  toutes  les  provinces 
de  l'Espagne  et  imbus  dans  leur  presque  totalité  d'idées 
socialistes.  Ils  savent  qu'une  guerre  civile  amènerait 
certainement  la  suspension  des  travaux  et,  par  con- 
séquent, la  perte  des  salaires,  perspective  qui  leur 
sourit  médiocrement  et  qui  les  fera  se  ranger  du  côté 
de  l'ordre;  sauf  dans  le  cas  d'éventualités  très  impro- 
bables, le  carlisme  ne  parviendra  plus  à  recruter  dans 
ces  régions  des  cohortes  aussi  nombreuses  que  par  le 
passé. 

Le  Ministre  des  Finances  a  fini  par  publier  l'ordre 
royal  disposant  que  les  intérêts  payés  en  or  devront 
également  payer  en  or  le  montant  de  l'impôt  sur  les 
utilidades.  A  part  diverses  considérations  qui  seraient 
trop  longues  à  énumérer  ici,  il  y  en  a  une  sur  laquelle 
j'attire  votre  attention  :  c'est  que  l'argument  invoqué 
par  le  Ministre  pour  faire  signer  son  décret,  argument 
d'après  les  fonctionnaires  espagnols  résidant  à  l'étran- 
ger, payés  en  or,  payent  également  en  or  l'impôt  sur 
les  utWdadi-.H  est  inexact.  L'impôt  en  question  est  pré- 
levé à  Madrid  en  pesetas-argent  sur  le  traitement- 
argent,  et  le  solde  est  payé  en  or.  Si  le  fait  est  vrai, 
comme  j'ai  tout  lieu  de  le  croire,  il  n'y  a  pas  de  doute 
que  le  Ministre  aurait- pu  M  dispenser  d'appuyer  sa 
décision  sur  une  base  aussi  fragile  et  qui  prête  tant  à 
la  discussion. 

La  Bourse  a  été  franchement  mauvaise  cette  semaine, 
Influencée  peut-être  par  la  situation  du  marché  de 
Barcelone  où  la  baisse  de»  valeurs  locales  a  causé  de 
grandes  pertes.  Ensuite  on  a  agité  le  Spectre  carliste 


qui  inspire  aux  gogos  une  terreur  salutaire  et  qui,  il  y 
a  un  an,  permit  aux  personnes  avisées  de  racheter  à 
63  0/0  ce  qu'elles  avaient  vendu  à  70  0/0.  L'opération 
était  bonne,  mais  douloureuse,  et  ceux  qui  la  subirent 
ne  sont  pas  encore  tout  à  fait  rétablis  ni  en  état  d'en 
supporter  une  nouvelle  de  même  importance.  Aussi,  je 
ne  crois  pas  à  une  baisse  très  accentuée,  sauf  dans  le 
cas  où  la  petite  spéculation  qui  vit  au  jour  le  jour  se 
rangerait  résolument  du  côté  des  baissiers. 

Les  haussiers  se  sont  défendus  quelque  peu,  mais 
finalement  ils  ont  eu  le  dessous,  ce  qui  ne  veut  pas  dire 
que  nous  ne  les  verrons  pas  essayer  un  retour  offensif. 

Le  comptant  a  été  assez  offert  et.  il  est  toujours  au- 
dessous  du  terme;  après  70,  77  il  s'est  remis  à  71.  Les 
valeurs  coloniales,  ont  quelques  petites  transactions. 
Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne,  presque  sans  chan- 
gements, de  même  que  celles  de  la  Compagnie  Fermière 
des  Tabacs.  Les  actions  de  la  Banque  Hypothécaire 
d'Espagne,  très  fermes  à  187. 

Le  marché  des  obligations  a  été  peu  animé  :  les  obli- 
gations Aviza-  Valladolid,  à  100  50  0/0,  les  Résultas  5  0,0 
à  70  50  0/0. 

Le  chèque  a  perdu  le  cours  de  43  0/0,  mais  menace 
d'y  revenir  à  la  suite  de  demandes  nombreuses. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

23  sept.  30  sept.     7  oct.     14  oct. 

4  0/0  Intérieure                  72  30  '  71  90  71  10  71.. 

4  0/0  Extérieure                  79  10  78  85  77  95  77  75 

5  0/0  Amortissable              92  70  92  30  92  70  93  05 

Banque  d'Espagne   480  . .  479  . .  481  . .  481  .. 

—  Hypothécaire  ..  186  ..     186    187  .. 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs  397  . .  396  . .     397  . .  396  . . 

Chèque  sur  Paris   42  &5  43  05      42  95  42  85 

—  sur  Londres. ...  35  85  39  06  35  %  35  85 
Bons  cubains  6  0/0    86  50    84  75 

—         5  0/0    71  90      71  70   

Cédules  hypoth.  5  0/0.. .     103    102  25 

—  4  0/0   102  . .     101  60     100  80 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  constate  les 
changements  suivants:  —  argent,  2.5  millions;  cor- 
respondants étrangers,  1.0;  comptes  du  Trésor,  6.0  ; 
avances  commerciales,  4.6;  comptes  courants,  9.6; 
-f-  circulation,  9.6. 

Le  compte  courant  du  Trésor  est  créditeur  de  104 
millions. 

A  la  demande  du  Ministre  des  finances,  la  Banque  a 
scindé  l'écriture  qui  indique  le  solde  de  ses  escomptes 
a  l'étranger  et  fait  figurer  au  passif  du  bilan  les  som- 
mes or  que  le  Trésor  lui  laisse  en  compte  courant  pour 
ses  paiements  à  l'étranger. 


Informations  Éco»ps  et  îiuaucières 


La  Production  minière  de  l'Espagne.  —  Nous  avons 
publié,  dans  l'Economiste  Européen  du  23  août  dernier,  une 
informai iou  sur  les  résultats  de  l'industrie  minéro-mélallur- 
gique  de  l'Espagne  en  1900.  Les  statistiques  officielles  qui 
viennent  de  paraître  nous  permettent  de  la  compléter. 

Comme  nous  l'avons  indiqué,  la  valeur  des  minerais  extraits 
pendant  cette  année  a  été  calculée  à  189.137.559  pesetas. 

Voici  les  résultats  obtenus  pendant  les  dix  dernières 
années  : 

Valeur  de  la  production  minière 
Années  Pesetas  Années  Pesetas 


1891 

1892.... 
1893. . . . 
1894.... 
1895. . . . 


90.119.030  1896   108.221  .'.'70 

89.054.577  1897   101.394.361 

94.148.808  1898   152.371.842 

95.318.790  1899   167.154.437 

98.193.055  1900   189. 187 .569 


Pendant  cette  décade,  et  en  particulier  depuis  quatre  ans, 
il  y  a  donc  eu  une  progression  ininterrompue  dans  la  valeur 
îles  minerais  extraits. 

Par  rapport  à  1891,  l'augmentation  en  1900  a  été  de 
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99.018.529  pesetas.  Le  tableau  suivant  relatif  à  la  production 
de  1900  eu  donne  le  détail  par  catégorie  de  minerais  : 

Production  minière  en  1900 


Cuivre  

Fer  

Plomb  argentif 

Plomb  

Houille  

Mercure  

Sel  commun  

Zinc  

Manganèse  

Anthracite 
Autres  minerais 


Mines 
en  activité 

Superficie 
(hectares) 

Ouvriers 

Machines 

Prodi 

U  03 
'•^  ®  ^ 
S  O 

iction 
g-? 

Sa  i 

Ci  H  m 

par  rapport 
au  total 

210 

G.  789 

9.863 

45 

o  71  ri 

46.2 

25  » 

434 

8.819 

23.406 

175 

8.676 

3s!o 

20  » 

212 

2.378 

9.255 

200 

182 

34.4 

18  » 

344 

5.234 

10.80S 

208 

131 

27.2 

14  » 

497 

29.370 

19.152 

168 

2.515 

23.5 

12  » 

21 

196.518 

1.949 

12 

30 

5.5 

3  » 

70 

4.480 

1.851 

15 

450 

4.2 

2  » 

74 

816 

1.864 

14 

86 

3.1 

1.80 

83 

404 

1.490 

5 

113 

1.9 

1.20 

2 

800 

625 

4 

68 

1.2 

0.70 

179 

4.560 

3.399 

29 

19.484 

3.9 

2.30 

2076 

200.168 

83.662 

875 

» 

189.1 

100  » 

Une  partie  importante  de  ces  minerais  ont  été  traités  en 
Espagne.  Nous  savons,  en  effet,  que  la  valeur  de  la  produc- 
tion métallurgique  a  été,  eu  1900,  do  216.446.780  pestas,  contre 
176.184.216  p.  en  1899,  166.774.920  p.  on  1898,  165.978.084  p. 
eu  1897.  La  Reoista  de  Economica  y  Hacienda  a  donné,  à 
ce  sujet,  le  tableau  suivant,  qui  nous  fournit  le  détail  do 
chaque  catégorie  de  production,  avec  le  minerai  employé 
dans  les  fabriques  de  la  péninsule,  pendant  l'exercice  dernier  : 


1  - 


15 


13 


Minerais  traités 


Nature 


Fer 


Cuivre  

Plomb  

Plomb  argentif. 


10 

20 

^Houille. 

2 
7 


S  .2  a 

o 


Production 
métallurgique 


1 

49_ 
143 


Argent  (mille  k. 
Mercure  

Zinc  , 

Divers  


Fonte  

Fer  doux  

Acier  

(Fil  de  fer  

[Cuivre  fin  (m.  k.) 
1.587  ïRognur.  de  cuivre 
Câbles  do  cuivre. 

Plomb  

Plomb  argentif. . 

Agglomérés  

Coke  

Argent  fin  (m.  k.) 

Mercure  

iZinc  en  lingots  . . 

jZinc  laminé  

Divers   


623 


138 
174 
318 
557 
676 
25 

14 


521 


216.4 


Pour  comparer  les  progrès  faits  par  l'industrie  minière  en 
Espagne,  au  cours  des  dix  dernières  années,  mieux  vaut 
examiner  la  quantité  que  la  valeur  des  minerais  extraits.  Le 
tableau  suivant  donne  les  éléments  de  cette  comparaison  : 

Quantité  des  minerais  extraits  : 


Plomb 


123.774 
148.498 
168.260 
140.841 
124.195 
104.160 
110.469 
150.472 
128.261 
131.437 

On  voit  que,  par  rapport  à  1891,  tous  les  minerais  extraits, 
sauf  le  plomb  argentifère,  sont  en  augmentation  :  ce  dernier 
a  perdu  56.611  tonnes,  mais  le  fer  a  gagné  3.551.965  t  ;  le 
cuivre,  141.195  t.;  la  houille,  1.252.035  t.:  le  plomb,  7.663  t. 


Années 

Fer 

Cuivre 

Houille 

arg. 

(En  tonnes) 

1891  

5 

122.784 

2.573.519 

ï.  262. 510 

238.627 

1892  

5 

113.892 

2.424.761 

1.429.547 

161.955 

1893  

4 

450.062 

2.160.182 

1.480.496 

178.653 

1894  

5 

352.353 

2.4i5.241 

1.659.273 

181.715 

1895  

5 

514.339 

2.701.661 

1.739.075 

181.433 

1896  

6 

762.582 

2.. 358. 284 

1.852.947 

182.565 

1897  

7 

419.768 

2.179.670 

2.010  000 

186.692 

1898  

7 

197.047 

2.302.417 

2.414.127 

244.068 

1899  

9 

397.733 

2.443.044 

2.565.437 

184.906 

1900  

8 

674.749 

2.714.714 

2.514.545 

182.016 

(1)  Valeur  à  la  sortie  de  la  mine. 

(2)  Valeur  à  l'usine. 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  30  septembre  1901  (39  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Asturies.   

Lérida-Reus  .... 
A  Imansa  Valence 

Total  Noi'd  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

2070 
784 
104 

4y9 

Pesetas 

43.284.514 
12.361.192 
996.206 
8  863.242 

Pesetas 

46.855.606 
13.444.064 
1.075  369 
9.309.906 

Pesetas 

47.936  337 
13.629.136 
328.006 
9  580.449 

72.073.928 

Pesetas 

49.165.916 
14.325.561 
915.643 
9.486.642 

3457 

65.469.154 

70  884.945 

73  893.762 

1067 

3650 
246 

14.211.825 

47.049.414 
973.  OU 

14.002.021 

66.267.266 
1.339.556 

14.842.528 

67. 970. 528 
2.377.914 

14.566.371 

68.656.287 
2.492.783 

Le  Commerce  extérieur.  —  Les  résultats  du  commerce 
extérieur  de  l'Espagne  pour  les  huit  premiers  mois  des  an- 
nées 1899,  1900  et  1901  ont  été  les  suivants  : 

Importations 

8  premiers  mois  des  années 
1899      '"      1900  1901 

(En  pesetas) 

Matières  premières ...  263 . 713 . 293   265 . 409 . 207  284 . 326 . 720 

Articles  fabriqués  ... .  196.773.587   206.262.205  184.101.903 

Produits  alimentaires.  124.619.578     87.520.151  89.948.696 

585.106.458   559.191.563  558.377.319 

Or   32.771.190         121.030  279.643 

Argent   34.116.127      4.481.905  4.724.845 

651.993.775   563.794.498  563.381.807 
Exportations 
217.926.692  202.748.775 
97.142.675  107.137.293 
163.462.283  162.730.749 


Matières  premières... 
Articles  fabriqués 
Produits  alimentaires. 


Or  

Argent . 


190.885.107 
102.005.387 
122.686.844 

415.577.338 
249.420 
17.205.356 

488.359.080   484.617.267  433.032.114 


478.531.650  472.616.817 
2.710.410  855.210 
7.117.020  11.145.240 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  16  octobre  1901. 

Les  bruits  mis  en  circulation  au  sujet  des  menées  carlistes 
ont  exercé  une  fâcheuse  influence  sur  les  cours.  Ces  bruits 
sont  considérablement  exagérés. 

Les  affaires  manquent  d'activité  et,  dans  leur  ensemble, 
les  cours  sont  peu  soutenus. 

On  cote  l'Intérieure  à  70  85  ;  l'Extérieure  à  77  60  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  42  47  . 


ITALIE 


LA  SITUATION 

Rome,  15  octobre  1901. 

Les  Projets  financiers  de  M.  Garcano.  —  L'Agitation  agraire.  —  Les 
Vendanges.  —  Le  Marché  financier.  La  Valeur  des  actions 
industrielles  et  financières. 

Uu  journaliste  de  Turin  a  pu  arracher  une  interview 
au  Ministre  des  Finances,  M.  Carcan  o.  C'est  ainsi  que 
nous  savons  quelque  chose  —  très  peu  de  chose,  il  est 
vrai  —  des  projets  financiers  du  Cabinet.  Nous  avons 
appris  qu'il  y  aura  des  dégrèvements.  «  Impossible,  a 
dit  M.  Carcano,  de  les  ajourner  davantage.  Le  Gouver- 
nement les  souhaite  et  les  a  promis.  On  doit  tenir 
cette  promesse  en  tant  que  l'équilibre  du  budget  le 
permet.  » 

On  pense  généralement  que  les  dégrèvements  annon- 
cés seront  de  minime  importance  car,  pour  le  moment, 
il  importe  avant  tout  de  ne  pas  troubler  l'équilibre 
budgétaire.  C'est,  d'ailleurs,  le  vœu  unanime  de  tout 
le  pays  et  de  la  presse  de  toute  opinion  qu'on  consolide 
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le  budget  sur  des  bases  inébranlables;  précisément 
pour  pouvoir  inaugurer  ensuite  une  politique  de  dé- 
grèvements efficaces.  Mais  tout  ce  qui  pourrait  com- 
promettre l'équilibre  budgétaire  serait  sévèrement  con- 
damné, même  s'il  devait  en  résulter  quelque  allége- 
ment passager  du  contribuable. 

Pour  le  reste  on  ne  sait  rien,  sinon  que  le  Ministre 
du  Trésor,  M.  di  Broglio,  commencera  dans  quelques 
jours  l'examen  des  budgets  particuliers  que  lui  présen- 
tera chaque  Ministre.  Sa  volonté,  paraît-il,  est  de 
s'opposer  absolument  à  toute  nouvelle  ouverture  de 
crédit. 

Je  ne  vous  reparle  plus  de  la  question  des  traités  de 
commerce  avec  l'Allemagne,  bien  que  la  presse  la  dis- 
cute journellement  avec  passion.  Mais  on  ne  dit  plus 
rien  de  nouveau,  tous  les  arguments  de  discussion 
ayant  été  fournis  dès  le  premier  jour.  Pour  le  moment, 
cependant,  toute  la  presse  insite  avec  une  unanimité 
remarquable  sur  les  grands  avantages  que  l'Allemagne 
et  l'Autriche  ont  retité  de  leurs  traités  de  commerce 
avec  l'Italie. 

Le  mouvement  agraire  qui  agite  certaines  campagnes, 
loin  de  se  calmer,  prend  en  différents  endroits  des  pro- 
portions alarmantes.  En  Sicile,  particulièrement,  la 
situation  est  fort  grave,  les  paysans  réclamant,  les 
armes  à  la  main,  le  remplacement  des  contrats  exis- 
tants par  le  système  du  métayage,  en  vigueur  en  Tos- 
cane. Sur  le  continent  même,  on  signale  des  mouve- 
ments semblables  qui,  partout,  ont  été  la  source  de 
graves  désordres.  On  redoute  de  plus  en  plus  le  chô- 
mage qui  doit  résulter  de  la  venue  de  la  mauvaise  sai- 
son. 

Par  contre,  on  apprend  que  toutes  les  vendanges  ont 
été  généralement  très  bonnes.  La  récolte  a  produit  en- 
viron 4  millions  d'hectolitres  de  vin  de  plus  que  l'année 
dernière,  que  l'on  considérait  pourtant  comme  très 
abondante.  Les  prix  sur  les  marchés  du  Piémont  ont 
baissé  de  25  0/0  sur  ceux  de  l'année  1900. 

Le  Marché  financier  de  Rome  est  assez  actif,  bien 
que  la  fin  des  vacances  ait  dû  lui  donner  une  plus 
grande  activité  encore.  Les  affaires  sur  les  valeurs  ita- 
liennes sont  décidément  plus  actives  à  l'extérieur 
qu'au  dedans. 

Cette  faveur,  dont  continue  à  bénéficier  la  Rente  ita- 
lienne, vient  sans  doute  de  la  continuelle  amélioration 
des  recettes  publiques,  amélioration  qui  a  persisté, 
pendant  le  mois  de  septembre,  dont  on  vient  de  publier 
le  bilan.  L'augmentation  sur  septembre  1900,  se  tra- 
duit par  2.151.953  lire. 

Dans  le  premier  trimestre  de  l'exercice  courant,  les 
recettes  publiques  se  sont  élevées  à  320.470.369  lire,  en 
augmentation  de  quatre  millions  et  demi  de  lire  sur 
celles  de  la  même  période  de  l'exercice  antérieur.  Le 
détail  des  chiffres  nous  apprend  q'ie  cette  augmenta- 
tion provient  principalement  des  droits  de  fabrication 
et  plus  particulièrement  des  droits  sur  les  sucres. 

Signe  favorable  de  la  situation  :  à  la  fin  du  mois  de 
septembre,  la  valeur  de  Bourse  des  actions  de  Banques 
et  Sociétés  diverses  italiennes  présente  une  différence 
en  plus  relativement  au  mois  précédent.  Cette  valeur  à 
la  (in  de  septembre  dernier  représentait  un  total  de 
1.832.080.032'  lire,  contre  4.819.1  '.8.472  lire  à  la  tin  du 
mois"  d'août,  soit  une  augmentation  de  13  millions  de 
lire  environ. 

Toutes  les  catégories  de  valeurs  sont  à  peu  près  en 
augmentation;  font  exception  les  actions  des  Sociétés 
minières  et  métallurgiques  et  celles  de  l'industrie  meu- 
nière. 

La  Production  minérale.  —  Le  corps  royal  des  mines 
vient  de  publier  son  rapport  sur  l'exercice  I9()i).  Il  en  résulte 
que  la  production  minérale  de  l'Italie  s'est  élevée,  cotte  an- 
née, a  un  peu  plus  de  Hô  millions  de  lire. 

Pour  l;«  dernière  période  décennale,  les  chiffres  sont  les 
suivants  : 

1891          L.    79.890.726      1896         L.  48.969.105 

1892   74^801.813      1897   64.670.888 

1838  ,  57  906.180      L*98   71.804.071 

1894   52.042.605      1899   91.882.468 

1835   39. 103  279      1900   8S.060.002 


Le  nombre  de  mines  en  exploitation  en  1900  a  été  dt  1.108. 
réparties  comme  suit  : 

Valeur  de 
Nombre  la  production 

Mines  :  Lire 

Soufre   706  41.701.881 

Zinc  et  plomb   156  23.647.448 

Combustibles  fossiles   44  3.647.446 

Fer   33  4.585.522 

■Sel  gemme   23  270.387 

Graphite   19  278.600 

Cuivre   16  3.459.042 

Antimoine   15  362.842 

Pyrites  de  fer   13  "  1.480.276 

Borax   12  8'i7.141 

Manganèse   10  154.974 

Or   10  266.284 

Argent   7  398.870 

Les  autres  mines,  inférieures  à  sept  pour  chaque  produit, 
se  l'apportent  à  l'alumite.  au  bitume,  à  l'asphalte,  au  pétrole, 
au  cuivre  nickelifère,  au  mercure  et  à  l'arsenic. 

Le  rapport  signale  le  développement  de  la  production  des 
combustibles  fossiles,  due,  dés  1899.  à  leur  cherté,  ce  qui  a 
fait  porter  le  nombre  d'exploitations  de  l'espèce  de  80  à  40. 
Ces  combustibles  comprennent  :  l'anthracite,  le  lignite,  le  bois 
fossile  et  le  schiste  bitumineux. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  17  octobre  1901. 

La  tendance  reste  ferme,  bien  que  l'activité  ne  soit  toujours 
pas  des  plus  fortes. 

La  tendance  générale  du  Marché  reste  ferme,  mais  les  af- 
aires  sont  peu  actives. 

La  Rente  est  à  101  67  :  Méridionaux,  711  ..;  les  Méditer- 
ranée sont  à  52G  . . .  Banque  Nationale,  88i  . . . 


RUSSIE 


Le  Commerce  extérieur.  —  Le  mouvement  général  du 
commerce  extérieur  de  la  Russie  pour  le  1"  semestre  de  1001 
se  chiffre  par  584.747.000  roubles,  contre  un  mouvement  de 
565.742.000  roubles  pour  le  môme  semestre  1900.  Nous  voyons 
ainsi  que  la  majoration  constatée  pour  les  premiers  mois  de 
l'année  persiste,  et  ce  sont  les  exportations  qui  restent  en 
progression  croissante,  avec  un  ralentissement  correspondant 
des  importations. 

Le  mouvement  commercial  a  été  le  suivant  pour  les  six 
premiers  mois  des  trois  dernières  années  : 

1899  1930  '  1901 

Exportations.  260.717.000  285.396.000  318.902.000 
Importations.     288.999.000     280.346.000  265.845.000 

La  valeur  des  exportations  pour  le  premier  semestre  de 
1901  représente  54  5  0/0  du  mouvement  total  et  les  importa- 
tions 45  5  0/0;  les  chiffres  correspondants  pour  la  même 
période  de  1900  et  de  1899  représentent  respectivement  de 
50  4  0/0  et  47  4  0/0  pour  les  exportations  et  46  6  0/0  et 
52  6  0/0  pour  les  importations.  L'accroissement  des  exporta- 
tions cette  année  est  dû  principalement  à  l'écoulement  plus 
actif  des  substances  alimentaires  (particulièrement  les  blés 
et  les  produits  de  l'industrie  du  lait),  ainsi  que  des  matériaux 
bruts  et  ébauchés,  parmi  lesquels  la  première  place  est  tenue 
actuellement  par  le  naphté  et  ses  produits,  le  pétrole  prédo- 
minant. La  valeur  totale  des  exportations  par  groupes  prin- 
cipaux de  marchandises  se  répartit  de  façon  suivante  :  subs- 
tances alimentaires,  180.221.000  roubles;  matériaux  bruts  et 
ébauchés,  120.006.000  iv,  animaux  de  toute  espèces,  7.244.000 
roubles;  articles  divers,  11.431.000  r.  La  valeur  des  expor- 
tations augmente  vers  la  plupart  des  pays,  la  Belgique,  la 
Suéde  et  les  Etats-  l'nis  exceptés.  Comme  il  est  rappelé  plus 
haut,  l'importation  en  Russie  de  marchandises  étrangères 
fléchit  d'année  en  année.  En  1899,  pendant  la  première  moitié 
de  l'année,  il  a  été  importé  pour  une  somme  de  288  999.OO0 
roubles;  ce  chiffre  descendait  déjà  en  1900  à  280.846.000  rou- 
bles et  enfla  celle  année  il  n'a  plus  été  importé  que  pour 
265.845.000  roubles.  Et  d'autres  termes,  l'importation  semes- 
triel le  de  1901  est  inférieure  de  5  2  0/0  à  celle  de  19  0  et  de 
8  0/0  à  celle  de  1899.  L'abaissement  des  importations  provient 
des  produits  bruts  et  ébauchés  et  des  articles  divers  ;  les  deux 
autres  groupes  de  marchandises  ne  subissent  pas  d© change- 
ments sensibles.  Par  groupes  principaux,  les  importations 
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s'expriment  par  les  chiffres  suivants  :  substances  alimentaires 
39.992.00J  roubles;  matériaux  bruts  et  ébauchés,  141.331.000 
roubles;  animaux  de  toute  espèce,  502.000  r.;  articles  divers, 
83.960.000.  La  réduction  des  importations  est  surtout  sensible 
pour  l'Allemagne,  L'Angleterre,  l'Autriche-Hongrie,  la  Suède, 
le  Danemark  et  les  Etats-Unis.  Les  droits  de  douane  perçus 
pendant  le  premier  semestre  1901  s'élèvent  à  109.054.000 
roubles,  contre  87  .392.000  roubles  en  1000  et  100.560.000  rou- 
bles en  1899.   


L«6  Recettes  et  les  Dépenses  du  Trésor  rusa*  pendant 

le  premier  semestre  de  1901.  —  Des  états  provisoire! 

que  le  Ministère  des  finances  de  Russie  a  reçus  des  caisse! 
de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers,  il  résulta 
(pie.  pendant  le  premier  semestre  de  1901,  les  recettes  et 
les  dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres  ci-après  : 

BUDGET  ORDINAIRE 

Roubl. -crédit 


Recouvrements  effectués   808.293.000 

Dépenses  payées  .   820.200. 000 

BU DO ET  EXTRAORDINAIRE 

Recouvrements  effectués   57.889.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits 

de  1901..   81.730.000 


Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1901  et  1900,  pour 
le  premier  semestre,  se  présentent  comme  suit  : 


L  —  Budget  ordinaire 

Roubl.-crédit 

Recouvrements  de  1901    808.293.000 

—  de  1900    759.910.000 


Soit,  pour  le  premier  semestre  de  1901,  une 

différence  en  plus  de   48.377.000 

Dépenses  effectuées  en  1901   825.206.000 

—             en  1900   727.005.000 


Soit  pour  le  premier  semestre  de  1901,  une 
différence  en  plus  de   98.201  000 

II.  —  Budget  extraordinaire 

Fn  1901.  les  recouvrements  du  premier  semestre 

se  sont  élevés  à  :   57.889.000 

En  1900,  ils  avaient  été  de   1.248.000 

Soit,  pour  1901,  une  augmentation  de..     5G. 041. 000 

Les  dépenses  effectuées  pendant  le  premier  semestre  pré- 
sentent : 

Roubl.-crédit 

Pour  1901,  un  total  de   81.730.000 

—    1900         —    129.127.000 

Soit,  pour  1901,  une  diminution  de   47.397.000 

Eu  outre,  pendant  le  premier  semestre  de  1901,  il  a  été 


acquitté  des  dépenses  imputables  sur  les  budgets  de  1900  et 
des  années  précédentes  ;  il  a  été  fait  face  à  ces  paiements  sur 
les  crédits  non  consommés  des  exercices  respectifs.  Les  chif- 
fres ci-après  présentent,  pour  les  deux  années  1901  et  1900, 
le  total  des  dépenses  du  premier  semestre  qui,  au  moment 
de  leur  acquittement,  ont  été  imputées  sur  d'autres  budgets 
que  celui  de  l'exercice  en  cours  (c'est-à  dire,  pour  le  pre- 
mier semestre  de  1901,  sur  les  exercices  1900,  1899.  etc..  et, 
pour  le  premier  semestre  de  1900,  sur  les  exercices  1899, 
1898,  etc.  : 

1901  1900      Dif.  en  1901 

En  milliers  de  roubles-crédit) 

Dépenses  ordinaires   97.271      90.005     -+-  1.200 

—      extraordinaires.     40.459      39.214     +  1.245 

137.730     135.219     +  2.511 


Production  de  la  houille  en  Russie  en  1900.  —  Le 

Rureau  de  Statistique  du  Congrès  des  Industriels  des  Mines 
du  Sud  de  la  Russie  vient  de  faire  connaître  que.  d'après 
son  enquête,  la  production  totale  de  la  houille  en  Russie  en 
1900  a  atteint  le  chiffre  de  985.2  millions  de  pouds. 

Sur  ce  chiffre  total,  091.5  millions  proviennent  des  houil- 
lères du  Sud  de  la  Russie,  250.7  millions  de  pouds  de  Pologne, 
22.5  millions  de  pouds  de  l'Oural  ;  10.7  millions  de  pouds  ont 
été  extraits  du  bassin  houiller  de  Moscou,  tandis  que  le 
Caucase  a  fourni  3.9  millions  de  pouds. 

La  production  totale  de  houille  pour  l'année  1899  ayant  été 
de  855  millions  de  pouds  environ,  il  y  a  donc  augmentation 
de  près  de  130  millions  de  pouds  en  1900. 


AMÉRIQUE 


AMÉRIQUE  CENTRALE 

Le  Conflit  Venezuelo-Colombien.  —  Ce  conflil  s'éternise 
dans  un  statu  quo  dont  on  ne  voit  pas  la  fin.  C'est  ce  qui 
résulte  des  déclarations  suivantes  du  président  Castro. 

«  Je  désire  vivement  la  paix,  a  dit  le  président  vénézuélien, 
mais  j'estime  que  c'est  le  Venezuela  qui  a  fait  les  premières 
démarches  pour  obtenir  une  solution  pacifique,  parce  qu'il  a 
envoyé  son  mémorandum  et  a  demandé  des  explications  sur 
l'invasion  en  juillet,  par  la  Colombie,  du  district  de  Tachira. 

J'estime  qu'il  serait  contraire  à  la  dignité  et  à  l'honneur 
nationaux  de  faire  d'autres  démarches  avant  d'avoir  reçu  des 
explications  du  gouvernement  colombien.  C'est  l'invasion  de 
Tachira  qui  a  été  le  premier  acte  d'agression  ouverte.  La  Co- 
lombie doit  donc  suivre  l'iniative  du  Venezuela  dans  la  voie 
d'une  solution  pacifique. 

Je  no  considère  pas  que  l'acceptation  par  la  Colombie  de 
l'offre  des  bons  offices  des  Etats-Unis  constitue  une  réponse 
conciliante  à  nos  demandes.  Si  la  Colombie  notifiait  officielle- 
ment au  Venezuela  qu'elle  accepte  la  médiation  des  Etats- 
Unis,  le  Venezuela  pourrait  étudier,  et  il  étudierait  même 
avec  plaisir,  la  question  de  s'adresser  aux  Etals-Unis  comme 
représentants  de  la  Colombie,  dans  le  bul  d'aboutir  à  une 
solution  pacifique. 

En  attendant  la  réponse  de  la  Colombie,  il  nous  est  abso- 
lument impossible  de  nous  adresser  de  nouveau  à  elle,  soit 
directement,  soit  indirectement,  d'une  manière  conciliante. 

En  attendant,  nous  continuerons  de  protéger  nos  frontières 
contre  l'invasion. 

Si  la  Colombie  ne  répond  pas.  des  difficultés  surgiront  cer- 
tainement, et  il  ne  saurait  en  être  autrement,  quand  il  y  a 
deux  forces  armées  en  présence  sur  la  frontière.  » 

La  Venezuela  serait  donc  disposé  maintenant  à  accepter  la 
médiation  des  Etats-Unis. 

Des  deux  côtés,  en  attendant,  on  s'en  tient  à  la  défensive. 

Peut-être  le  Congrès  panaméricain  qui  s'ouvrira  à  Mexico 
lundi  prochain  pourra-t-il  prendre  la  question  en  considéra- 
tion et  mettre  enfin  les  adversaires  d'accord  avec  quelques 
beaux  discours. 

Une  dépèche  du  Globe  assure,  en  effet,  que  le  statu  quo 
sera  maintenu  et  la  paix  assurée  pendant  la  durée  du  Con- 
grès.   


BRÉSIL 

Projets  financiers.  —  D'après  noire  confrère  le.  Brésil,  un 
certain  nombre  de  députés  se  sont  réunis  pour  prendre  con 
naissance  d'un  grand  projet  de  M.  Pereira  Reis,  représentant 
du  Rio  Grande  do  Xorte,  projet  remontant  à  l'an  dernier  et 
qui  aurait  l'appui  du  Ministre  dès  Finances  dans  sa  partie 
particulièrement  financière. 

Il  propose  en  substance  que  le  Gouvernement  traite  avec 
une  grande  banque  existante  ou  à  créer  afin  que  celle-ci  rem- 
place le  papier-monnaie  de  l'Etat  en  circulation  par  des  bil- 
lets de  banques  convertibles,  de  manière  à  affranchir  le  Gou- 
vernement de  la  responsabilité  de  la  circulation  et  de  la 
charge  du  rachat  du  papier.  Le  même  projet  autorise  diverses 
mesures  propres  à  combattre  la  crise  économique  :  la  création 
de  fermes  d'animaux  de  race  pour  la  reproduction  poùr  être 
fournis  à  bas  prix  aux  particuliers,  l'institution  de  grandes 
primes  en  faveur  des  pioduits  agricoles. 

Le  député  Frederico  Rorges  a  déjà  présenté  un  projet  de 
loi  établissant  le  monopole  exclusif  «le  l'exportation  du  café 
et  du  caoutchouc  en  faveur  de  l'Etat.  L'exportation  consi- 
gnera ses  produits  entre  les  mains  du  Gouvernement  et,  sur 
présentation  du  récépissé  à  une  banque,  recevra  immédiate- 
ment, à  titre  d'avance,  60  0/0  de  la  consignation  calculés  sur 
le  prix  d'évaluation  du  produit  respectif  établi  par  la  douane. 

Le  Paiz  poursuit  une  campagne  en  faveur  d'un  trust  natio- 
nal des  cafés.  M.  Serzedello  Correia  préconise,  dans  des  con- 
férences, la  création  d'un  Ministère  de  l'Agriculture.  Rref,  on 
se  prépare  à  agiter  à  fond  la  grosse  question  de  la  produc- 
tion dans  les  Chambres. 


ÉTATS-UNIS 

Les  Banques  Nationales.  —  Un  rapport  récent  du  Con- 
trôleur de  la  circulation  nous  apprend  que,  sous  le  régime 
de  la  loi  du  14  mars  1900,  il  a  été  créé  055  nouvelles  flanques 
nationales.  C'est  le  chiffre  le  plus  fort  qu'on  ait  relevé  jus- 
qu'ici pour  une  pareille  période. 

La  loi  monétaire  qui  vient  d'être  modifiée,  fut  d'abord 
votée  le  20  juin  1864.  Le  4  juillet  de  la  même  année,  467  ban- 
ques nationales  étaient  en  pleine  activité.  Le  2  octobre  1865, 
c'est-à-dire  15  mois  environ  après  le  vote,  1.513  banques  exis- 
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taicnt,  ce  qui  représentait  une  augmentation  de  1.046.  Mais, 
dans  celte  période  de  15  mois,  la  question  prédominante 
était  de  savoir  si  le  nouveau  système  réussirait  ou  non. 

En  1863,  M.  Hugh  Mac  Culloch  fut  prié  par  le  secrétaire 
Chase  d'accepter  le  poste  de  contrôleur  de  la  circulation. 
M.  Mac  Culloch  élait  président  de  la  Banque  de  l'Etat  d'in- 
diana,  une  de  celles  qui  avaient  le  mieux  réussi  et  dont  le 
succès  était  principalement  dit  à  l'administration  de  son  pré- 
sident. La  première  loi  monétaire  fut  trouvée  si  imparfaite 
dans  ses  dispositions,  et  l'opposition  des  banques  d'Etat  fut 
si  grande  que  les  progrès  réalisas  durant  la  première  année 
furent  peu  importants.  La  loi  fut  modifiée  par  l'Act  du 
20  juin  1864,  qui  stipula  la  transformation  des  banques 
d'Etat  en  banques  nationales,  et  cette  transformation  l'ut  acti- 
vée par  l'Act  du  3  mars  1865  imposant  une  taxe  de  10  0/0  sur 
les  billets  des  banques  d'Etat. 

Ces  billets  avaient  déjà  été  imposés  de  2  0/0  par  le  Gou- 
vernement. 

Quoique  la  taxe  de  10  0/0  ne  dût  entrer  en  vigueur  que  le 
1"  juillet  1866,  déjà  les  banques  d'Etat  entrevoyaient  le  sort 
qui  menaçait  leurs  billets  en  circulation. 

La  limite  fixée  pour  le  montant  des  émissions  de  billots  des 
banques  nationales  hâta  encore  la  disparition  des  banques 
d'Etat  et  le  contrôleur.  Mac  Culloch,  favorisa  la  conversion 
de  ces  banques  déjà  établies,  plus  qu'il  ne  s'occupa  de  l'orga- 
nisation des  nouvelles  banques.  Les  événements  de  cette  pé- 
riode de  15  mois  causèrent,  comme  nous  l'avons  vu,  une  aug- 
mentation de  1.046  dans  le  nombre  des  banques  nationales.  Le 
capital,  étant  surtout  celui  des  banques  d'Etat  déjà  établies, 
passa  de  70.746.513  dollars  à  393.157.206  dollars. 

L'augmentation  de  665  nouvelles  banques  nationales  dont 
92  venaient  de  la  conversion  de  banques  d'Etat,  est  le  résultat 
de  l'extension  libérale  de  la  limite  de  l'émission  fiduciaire, 
garantie  par  des  obligations,  donnée  par  la  loi  du  14  mars  19D0 
et  de  l'abaissement  du  capital  minimum  à  25.000  dollars.  Le 
capital  total  de  ces  nouvelles  institutions  est  de  34 . 267 . 000 
dollars;  sur  ce  total,  11.822.000  dollars  représentent  le  capi- 
tal de  457  banques  organisées  avec  moins  de  50.000  dollars. 
Les  208  banques  restantes  ont  chacune  un  capital  de  50.000 
dollars  ou  plus,  et  leur  chiffre  global  est  de  22.385.000  dollars. 

Le  grand  nombre  des  petites  banques  justifie,  jusqu'à  un 
certain  point,  les  réclamations  tendant  à  ce  que  les  disposi- 
tions de  la  loi  réduisissent  le  capital  minimum,  ce  qui  aurait 
étendu  le  service  du  système  des  Banques  nationales  aux 
plus  petites  places  qui  ne  pouvaient  recueillir,  autrefois,  le 
montant  nécessaire  pour  faire  face  à  l'ancienne  limite  do 
50.000  dollars.  Mais  la  statistique  ne  montre  pas  que  la  loi 
ait  offert  un  stimulant  suffisant  pour  causer  une  conversion 
très  étendue  des  banques  d'Etat  à  bon  fonctionnement  et  à 
gros  capital. 


Le  l\?arché  Financier  de  New-York 


New-York,  16  octobre  1901. 

La  reprise  qui  s'était  manifestée  il  y  a  huit  jours  sur  le 
marché  ne  s'est  pas  complètement  maintenue,  bien  que  les 
transactions  aient  été  assez  nombreuses  Le  marché  éprouve 
toujours  quelques  difficultés  à  retrouver  son  aplomb  et  la 
cause  de  1  indécision  actuelle  se  trouve  dans  les  bruits  mis 
en  circulation  au  sujet  de  la  situation  du  Northern  Pacific. 

La  tendance  générale  reste  calme. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  77  3  8;  Miiwaukee,  164 1 12  ;  Erie,  40  7/8  ;  Reading,  40  3/8  ; 
Canadian  Pacific,  1091/2;  Illinois  Central,  145  ./.  ;  Louis 
ville,  103  ./.  ;  New-York  Central,  156  1/4  ;  Union-Pacific, 
95  5/8. 


MEXIQUE 

Le  Chemin  de  fer  Pan-Américain.  —  Nous  avons  déjà 
parlé  du  projet  de  chemin  de  fer  pan-américain,  dont  la  con- 
cession a  été  accordée  dernièrement  à  une  Société  à  la  tête 
de  laquelle  figure  un  capitaliste  américain.  Cette  entreprise 
offre  un  intérêt  des  plus  élevés  sous  le  rapport  du  dévelop- 
pement du  sud  du  Mexique  et.  au  point  de  vue  des  communi- 
cations entre  ce  pays  et  les  Républiques  situées  au  delà  delà 
frontière  méridionale  ;  aussi  croyons-nous  devoir  donner 
quelques  détails  supplémentaires  sur  la  concession. 

La  Compagnie  du  chemin  de  fer  pan-américain  est  auto- 
risée à  construire  et  à.  exploiter  pendant  une  période  de 
99  ans,  en  si  conformant  aux  proscriptions  de  la  loi  sur  les 
chemins  de  fer  du  29  avril  1899,  une  ligne  qui  partant  de  San 
Gcronimo  'station  située  sur  la  ligne  de  Tenuantepec)  et 
pansant  par  Tonala,  devra  aboutir  sur  la  frontière  du  Gualc- 
iala,  à  tel  endroit  que  le  Ministère  des  Communications  cl 
travaux  publics  considérera  comme  étant  le  plus  conve- 
nable. 

La  Compagnie  est  autorisée,  aussi,  â  construire  un  embran- 


chement qui,  partant  de  Tonala  ou  de  quelque  autre  point 
voisin  de  cette  localité,  aboutira  à  Chiapade  Corso  en  passant 
par  Tuxtla  Gutierrez.  Cn  délai  de  deux  ans  est  accordé  à  la 
Compagnie  pour  décider  si  elle  construira  ou  non  cet  embran- 
chement. Si,  à  l'expiration  de  ce  terme,  la  Compagnie  n'avait 
pas  déclaré  son  intention  de  construire  ledit  embranchement, 
l'autorisation  qui  s'y  rapporte  serait  considérée  comme  nulle. 

La  Compagnie  doit  commencer  dans  les  cinq  mois  les 
travaux  de  reconnaissance  de  la  future  ligne. 

Elle  doit  compléter,  dans  le  délai  de  cinq  ans,  la  construc- 
tion de  50  kilomètres,  au  moins,  de  voie  et  en  terminer  80 
dans  chacune  des  années  suivantes.  La  ligne  principale  doit 
être  terminée  dans  les  six  ans. 

Afin  de  contribuer  à  la  construction  de  la  ligne,  de  San 
Joronimo  (sur  le  Chemin  de  fer  de  Tehuantepec)  à  la  fron- 
tière do  Guatemala,  le  Gouvernement  accordera  à  la  Com- 
pagnie une  subvention  de  12.000  piastres  par  chaque  kilo- 
mètre de  voie  construite,  après  approbation  du  Ministère  des 
Communications  et  Travaux  publics. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Projet  de  budget  pour  1902.  —  Le  projet  de  budget 
pour  1902,  envoyé  par  le  (  îouvernement  au  Congrès,  prévoit 
aux  dépenses  41.000.000  de  pesos  or  et  64  millions  de  pesos 
papier  et  aux  receltes  40  millions  de  pesos  or  et  65  millions 
de  pesos  papier. 

Le  service  do  la  dette  figure  pour  27.000.000  pesos  or  et 
le  Trésor  aura  à  rembourser  l'an  prochain  2.525.000  pesos 
de  dette  llottante.  C'est  pour  racheter  cette  dette  et  dégager 
l'actif  national  qui  lui  sert  de  gage  que  le  Gouvernement  au- 
rait recours  au  solde  de  l'emprunt  populaire  et  aux  fonds  e 
conversion. 

A  l'ouverture  de  l'Exposition  agricole,  le  Président  Roca  a 
annoncé,  cependant,  que  le  Gouvernement  n'a  pas  l'intention 
de  modifier  la  Loi  de  conversion  monétaire. 


ASIE 


CHINE 

Le  Système  Postal  Chinois.  —  ï»  Avenir  du  Tonkin 
donne,  sur  le  système  postal  chinois,  les  intéressants  rensei- 
gnements suivants  : 

Une  des  plus  grandes  institutions  de  la  Chine  est  son  or 
ganisation  postale. 

Les  postes  chinoises,  si  l'on  peut  ainsi  appeler  les  diffé- 
rentes Compagnies  qui  se  chargent  du  transport  des  lettres, 
ne  furent  en  réalité  créées  que  lorsque  le  nombre  toujours 
croissant  des  rapports  avec  les  autres  puissances,  par  l'ou- 
verture de  certains  ports,  imposa  la  nécessité  de  faciliter  les 
négociations  avec  l'intérieur  de  l'Empire. 

Le  système  employé  à  cette  époque  et  qui,  d'ailleurs,  sub- 
siste toujours  dans  certaines  contrées,  avait  une  tout  autre 
formation  que  l'administration  postale  de  n'importe  quel  Etat 
européen.  Des  maisons  de  transport  des  lettres  se  créèrent 
et,  quoique  n'étant  nullement  sous  la  surveillance  du  Gou- 
vernement chinois,  qui  adopta  vis-à-vis  d'elles  une  attitude 
neutre  pour  tout  ce  qui  les  concernait,  elles  durent  leur  pros- 
périté grâce  à  certaines  sommes  qu'elles  versaient  à  la  caisse 
de  l'Etat.  La  première  maison  importante  de  ce  genre  fut 
fondée  à  Ming-Ho  et  elle  créa  des  agences  dans  presque  tou- 
tes les  provinces  et  dans  la  plupart  des  grandes  villes  de 
l'Empire.  D'autres  petites  agences  se  formèrent  à  l'exemple 
de  cette  maison  principale,  et  c'est  ainsi  que,  dans  certaines 
villes,  existait  un  grand  nombre  de  maisons  postales,  tandis 
que  d'autres  en  étaient  complètement  dépourvues.  Shanghaï 
eut,  a  une  époque,  près  de  200  postes  différentes,  tandis  que 
Hong-Kong  en  avait  une  trentaine.  Naturellement,  la  concur- 
rence existait  entre  toutes  ces  agences  qui  faisaient  de  la  pro- 
pagande tout  comme  s'il  eût  été  question  de  maisons  de  com- 
merce. Aucune  association  ne  se  fit  entre  ces  diverses  entre- 
prises postales;  mais  elles  se  rendaient  néanmoins  de  mutuels 
services.  Si,  dans  une  ville,  une  nouvelle  poste  venait  s'éta- 
blir, toutes  les  autres  déjà  existantes  se  ligua;ent  contre  elle 
et  cette  nouvelle  maison  ne  pouvait,  pendant  plusieurs  an- 
nées, compter  sur  aucun  secours  de  la  part  de  ses  concur- 
rentes qui  ne  l'acceptaient,  on  quelque  sorte,  que  quand  elle 
avait  pu  ^e  maintenir  malgré  et  contre  toutes.  On  pense  bien 
que  pour  do  telles  entreprises  il  fallait  des  sommes  énormes  ; 
aussi  le  Gouvernement  chinois  laissait-il  faire,  étant  donné 
qu'une  partie  des  bénéfices  réalisés  lui  étaient  versés. 

[A  suivre.) 
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COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 

Voici  le  mouvement  du  port  do  Boira,  pondant  la  première 
quinzaine  du  mois  d'août  1901  : 

Entrées  :  13  vapeurs  et  2  navires  à  voiles.  Total  :  15  navires 
divises  ainsi  :  4  anglais,  8  allemands  et  3  français,  qui  jau- 
geaient, au  total,  22.408  tonnes.  On  comptait,  comme  pas- 
sagers :  32  européens,  136  coloniaux  et  024  individus  en  pas- 
sage ;  soit,  au  total,  797. 

Sorties  :  12  vapeurs  et  2  navires  à  voiles.  Total  :  14  na- 
vires, comprenant  :  5  anglais,  3  français  et  6  allemands.  Ces 
navires  jaugeaient  20.605  tonnes.  Comme  passagers  :  35  pour 
l'Europe  et  68  pour  la  colonie;  soit,  au  total,  103. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 

On  a  cru,  ces  derniers  jours,  que  les  troupes  anglaises 
allaient  avoir  raison  du  général  Botha,  mais  il  n'en  a  rien 
encore  été.  Le  général  boer  a  échappé  aux  colonnes  qui 
menaçaient  de  l'enserrer,  et  on  annonce  même  qu'il  a  repris 
l'offensive. 

Les  Anglais,  cependant,  semblent  s'occuper  beaucoup.  C'est 
ainsi  qu  une  dépèche  de  lord  Kitchener  annonce,  que  depuis 
le  7  octobre,  les  Anglais  ont  tué  26  Boers,  en  ont  blesse  8, 
en  ont  fait  prisonniers  134,  et  ont  reçu  42  soumissions.  Elles 
ont  pris  108  fusils,  38  250  cartouches,  40  chariots,  2.100  che- 
vaux et  3.250  bêtes  à  corne.  Par  contre,  pour  la  semaine  du 
8  au  14  octobre,  la  liste  des  pertes  anglaises  donne  les  chiffres 
suivants  :  tués  51,  morts  de  maladie  ou  d'accidents  43, 
blessés  142,  disparus  3. 

La  proclamation  de  l'état  de  siège  dans  la  colonie  du  Cap 
ne  parait  pas  avoir  donné  de  bons  résultats.  Le  correspon- 
dant du  Daily  Mail,  de  Londres,  parlant,  à  la  date  du 
25  septembre,  de  la  situation  clans  cotte  colonie,  disait  déjà 
que  les  événements  se  précipitaient  vers  une  crise  d'un 
dangereux  caractère.  La  prolongation  de  la  guerre,  dit-il,  la 
certitude  absolue  qu'elle  doit  durer  au  moins  un  an  encore,  à 
moins  d'un  grand  changement  dans  la  face  des  affaires,  mène 
la  population  au  désespoir.  Et  par  «  population  »,  il  ne  s'agit 
pas  des  insurgés,  ni  de  leurs  complices,  mais  de  la  popula- 
tion loyaliste  qui  a  dû  tout  endurer  depuis  deux  ans,  et  dont 
la  condition  est  rendue  absolument  intolérable  par  Fétat  de 
terreur  qui  règne  depuis  Mafoking  jusqu'à  10  milles  de  la 
baie  de  la  Table.  «  Dans  l'opinion  de  tous  les  militaires  qui 
«  ont  longtemps  vécu  dans  la  colonie  du  Cap,  ajoute  le 
«  même  correspondant,  la  guerre  doit  s'y  transformer  en  un 
«  système  d'opérations  de  police  vivement  conduites.  On 
«  demande  —  et  le  Gouvernement  colonial  est  disposé  à  agir 
«  dans  ce  sens  —  la  création  d'un  corps  de  10.000  hommes' 
>>  commandés  par  des  officiers  ennemis  de  la  routine,  empor- 
«  tant  tout  sur  leurs  chevaux,  et  ayant  carte  blanche  quant 
«  aux  moyens  de  venir  à  bout  de  l'ennemi.  » 

En  attendant,  les  Anglais  procèdent  à  des  exécutions  de 
rebelles,  mais  des  dépêches  du  Cap  annoncent  que  les  chefs 
boers  sont  décidés  à  tirer  vengeance  de  ces  exécutions,  et 
qu'ils  parlent  d'exercer  de  terribles  représailles. 

Au  dernier  moment,  on  annonce  que  les  commandos  Kemp 
et  Delarey  combinés  ont  franchi  le  Vaal  et  se  dirigent  sur 
Lindley. 


On  remarquera  que  la  production  de  septembre  est  infé- 
rieure à  celle  des  six  mois  précédents. 


Les  Rendements  de  la  Rhodesia 


La  production  d'or  des  mines  de  la  Rhodesia  s'est  élevée, 
pendant  le  mois  de  septembre,  à  13.958  onces  d'or.  Voici,  mois 
par  mois,  le  rendement  de  ces  entreprises  depuis  qu'elles  ont 
commencé  à  brover  : 

1898       1899       1900  1901 

Onces  Onces  Onces  Onces 

Janvier   6.371  5.242  10.787 

Février                         ..  6.433  6.233  12.237 

Mars  >  6.614  6.286  14.289 

Avril  »  5.755  5.456  14.998 

Mai                             .»  4.939  6.554  14.486 

Juin    6.104  6.185  14.363 

Juillet                          .»  6.031  5.738  15.651 

Août   3.177  10.138  14.734 

Septembre                 2.346  5.653  10.749  13.958 

Octobre                     3.913  4.276  10.545 

Novembre                  5.567  4.671  9.351  » 

Décembre                    6.259  5.289  9.373 

18.085  62.313 


La  Production  d'or  du  Witwatersrand 


La  Chambre  des  Mines  de  Johannesburg  télégraphie  que 
la  production  totale  des  Mines  du  Rand  actuellement  en  ex- 
ploitation, a  été,  en  septembre,  de  31.936  onces  d'or  lin, 
contre  28.474  onces  d'or  fin  on  août. 

Cette  production  comprend  huit  mines,  la  neuvième,  la 
Ginsberg,  n'ayant  pu  reprendre  son  exploitation  que  le 
7  courant.  Le  retard  qui  s'est  produit  au  sujet  de  cette  der- 
nière Compagnie,  est  dû  aux  grandes  difficultés  qu'il  a  fallu 
vaincre  pour  obtenir  des  arrangements  concernant  le  trans- 
port du  charbon  à  la  mine.  D'après  une  dépèche  reçue  par 
la  Johannesburg  Consolidated  Jnoestment  Company,  la 
Ginsberg  a  une  main-d'œuvre  suffisante,  et  les  nouvelles  de 
la  mine  sont  toutes  favorables. 

Voici  actuellement  les  mines  on  exploitation  dans  le  Rand 


Meyer  and  Charlton 

Robinson  Gold  

Treasury  

May  Consolidated . . 
Geldenhuis  Deep  . . . 
City  and  Suburban.. 

Wemmer.  

Bonanza  , 

Ginsberg  


Nombre  de 

Reprise 

pilons 

des 

en  marche 

broyages 

50 

4  mai 

60 

6  — 

50 
50 

6  — 

25  — 

60 

27  — 

50 

10  juin 

50 

15  - 

40 

24  août 

50 

7  oct. 

460 

91.850  125.503 


Faisons  observer  que  la  Robinson  Gold  et  la  Geldenhuis 
Deep,  qui  avaient  commencé  avec  50  pilous  chacune,  ont 
maintenant,  l'une  et  l'autre,  60  pilons  en  travail. 

Il  y  a  huit  jours,  nous  disions  que,  pendant  le  mois  de  sep- 
tembre, la  Meyer  and  Charlton  avait  broyé  5.910  tonnes  de 
minerai  qui  avaient  produit  1.700  onces  d'or;  la  cyanuration, 
de  son  côté,  avait  donné  923  onces,  soit  un  rendement  total 
de  2.623  onces,  qui  avait  laissé  un  profit  de  4.501  liv.  st.  De 
son  côté,  la  Geldenhuis  Deep  avait  obtenu  3.870  onces  d'or, 
soit  une  augmentation  de  750  onces  sur  la  production  d'août 
et  ses  bénéfices  s'étaient  élevés  à  6.900  liv.  st.  Voici,  main- 
tenant, les  renseignements  concernant  cinq  autreb  Compagnies 
en  travail. 

A  la  Robinson  Gold,  il  a  été  broyé  7.504  tonnes,  et  la  pro- 
duction s'est  établie  ainsi  :  Au  moulin,  4.382  onces  d'or  fin; 
à  la  cyanuration,  1.897  onces;  au  total,  0.R6  onces  d'or  fin. 
Les  bénéfices  nets  sont  évalués  à  16.500  liv.  st. 

A  la  Wemmer,  le  moulin  a  marché  18  jours,  broyant  4.890 
tonnes  qui  ont  produit  2.067  onces.  A  l'usine  de  cyanuration, 
le  traitement  de  3.625  tonnes  de  tailings  a  donné  679  onces. 
Production  totale,  3.346  onces  d'or  fin.  Il  a  été  recueilli  de 
plus  133  tonnes  de  concentrés,  d'une  teneur  moyenne  à  l'essai 
de  108  dwts.  Le  chiffre  des  bénéfices  n'a  pas  été  télégraphié. 

La  Treasury  a  obtenu  3.660  onces  du  broyage  de  7.200 
tonnes,  et  les  bénéfices  s'élèvent  à  7.350  liv.  st. 

La  May  Consolidated,  avec  ses  50  pilons  qui  ont  fonctionné 
pendant  vingt-six  jours,  a  broyé  6.500  tonnes  qui  ont  produit 
2.050  onces  d'or  fin  ;  4.600  tonnes  traitées  à  l'usine  de  cyanu- 
ration ont  donné  1.880  onces  d'or  fin;  ensemble,  3.930  onces 
d'or  lin.  Les  bénéfices  sont  de  8.200  liv.  st. 

A  la  Bonanza,  il  a  été  broyé  7.023  tonnes  de  minerai  qui 
ont  donné  un  rendement  de  4.275  onces  d'or  L'usine  de  cya- 
nuration a  porté  la  production  totale  à  5.053  onces  d'or. 


IVIin.es  d'Or*  Australiennes 


Production  d'or  de  la  Colonie  de  Victoria.  —  La  pro- 
duction d'or  de  la  Colonie  de  Victoria,  pendant  le  mois  do 
septembre  dernier,  s'est  élevée  à  72.195  onces,  soit  une  aug- 
mentation de  1.277  onces  sur  la  production  du  mois  corres- 
pondant de  1900. 

Lake  Wiew.  —  Les  administrateurs  de  cette  Compagnie 
se  montrent  satisfaits  de  l'importance  des  réserves  de  mine- 
rai dans  la  mine.  Anssi  ont-ils  autorisé  le  Directeur  à  aug- 
menter l'installation  pour  le  traitement,  installation  déjà 
très  importante.  Les  travaux  d'extension  commenceront  de 
suite  ;  25  pilons  seront  ajoutés  à  l'usine  «  Dhiel  »,  qui  rece- 
vra, en  même  temps,  tout  le  matériel  accessoire. 

La  batterie  sera  ainsi  portée  à  100  pilons  et  pourra  traiter 
12.000  tonnes  de  minerai  sulfureux  par  mois.  Le  Directeur 
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espère  pouvoir  maintenir  un  rendement  uniforme  do  30  dwts 
par  tonne,  du  sorte  que  la  production  sera  portée,  avant  peu-, 
a  18.000  onces  par  mois.  En  outre,  les  frais  de  revient  dimi- 
nueront, du  fait  de  l'extension  du  matériel.  Le  développe- 
ment souterrain  est  activement  poursuivi,  n 


Notes  minières  d'Australie 

Hannan's  Gold  Estâtes.  Les  mines  du  groupe  8  ont  pro- 
duit un  rendement  d'une  valeur  de  3.100  liv.  st. 

Ivanhoe.  Les  quarante  nouveaux  pilons  ont  commencé  à 
fonctionner.  La  batterie  se  compose  maintenant  de  100  pilons. 

North  White  Feather.  Résultats  du  mois  de  septembre; 
M)  tonnes  de  minerai  broyées  ont  donné  un  rendement  de 
310  onces  d'or  d'une  valeur  de  1.200  liv.  st.  Les  dépenses 
ont  été  île  710  liv.  st. 

Kelly's  Queen  Block.  Il  a  été  broyé  855  tonnes  de  minerai 
qui  ont  donné  un  rendement  de  569  onces  d'or,  d'une  valeur 
de  2.000  liv.  st. 

Peak  Hill  Goldfields.  Production  générale  du  mois  de  sep- 
tembre :  2.228  onces,  d'une  valeur  do  8.912  liv.  st. 

Br illiant  and  Saint-George  United.  Le  broyage  do  2.575 
tonnes  de  minerai  a  donné  2.542  onces  d'or.  La  production 
totale  du  mois  de  septembre  est  évaluée  à  11.500  liv.  st.  Un 
dividende  de  6  pence  par  action  a  été  déclaré  et  sera  payable 
le  22  octobre  courant. 

New  Queen.  Il  a  été  traité  006  tonnes  de  minerai  qui  ont 
donné  un  rendement  d'une  valeur  de  290  liv.  st.  Il  a  plu  pen- 
dant deux  jours  ;  le  moulin  a  recommencé  à  fonctionner  le 
7  octobre. 

Guest's  Gold  Mine.  Rendement  du  mois  de  septembre  : 
Durant  ce  mois,  il  a  été  broyé  1.245  tonnes  de  minerai  qui 
ont  donné  un  rendement  de  334  onces  d'or. 

Golden  Rhine.  Pendant  le  mois  de  septembre,  il  a  été 
broyé  770  tonnes  de  minerai  qui  ont  rendu  607  onces  d'or. 


Informations  diverses 


Mines  d'or  d'Kthiopie.  —  Il  vient  de  se  fonder  à  Genève 
une  Société  franco-suisse  pour  l'exploration  des  gisements 
aurifères  d'Ethiopie.  Il  a  été  émis  100.000  parts  de  fondateur. 

La  Société  a  pour  but  l'exploitation  des  concessions  don- 
nées par  l'empereur  Ménélik  et  qui  deviendraient  caduques 
en  juillet  190ï,  en  cas  de  non-exploitation.  La  nouvelle  So- 
ciété est  administrée  par  les  banquiers  Lambert,  Barrelet  et 
Schott. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  17  octobre  1901. 

Les  affaires  n'ont  pas  été  très  animées  cette  semaine,  et  la 
tendance  du  Marché  a  été  irrégulière.  La  faiblesse  qui  s'est 
produite  dans  le  compartiment  des  valeurs  ouest-africaines 
n'a  pas  affecté  le  marché  sud-africain.  Elle  l'a  même  fa- 
vorisé un  moment  ;  mais,  depuis,  c'çst  de  nouveau  l'hési- 
tation qui  l'emporte. 

Mardi,  le  Daily  Telegraph  a  parlé  d'une  dépêche  privée  de 
Johannesburg  annonçant  que  la  situation  est  excellente  et 
que  l'une  des  Compagnies  appartenant  au  groupe  East  Rand 
reprendra  prochainement  ses  broyages  avec  50  pilons.  Il 
s'agit  de  VAngelo.  Le  même  journal  a  annpncc  que  l'admi- 
nistration militaire  autoriserait,  la  semaine  prochaine,  le 
fonctionnement  de  200  autres  pilons  et  la  reprise  des  travaux 
-ur  les  mines  du  groupe  East  liand.  Enfin,  le  régiment  de  la 
garde  spéciale  des  mines  serait  licencié  et  lord  Milneret  lord 
Kiichcner  songeraient  à  autoriser  le  retour  à  la  ville  d'un 
plus  grand  nombre  do  réfugiés. 

t*+  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  229/32,  finit  à  2  25/32;  Consolidated  Gold- 
fields,! 15/32,  contre  713/32;  Transvaal  Goldfields,  1  1/4. 

*%  District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui 
finissait  à  7  9/32,  reste  au  dernier  moment  à  7  13/32;  An- 
tjelo,  7  liv.;  New  Cornet,  2  9/16. 

La  City  and  Suburban  clôture  a  5  15/16,  contre  5  11/16  ; 
Langlaagte  Eslnle,  3  5/16;  Simmer  and  Jack,  6  1/16. 

La  Jubilee,  que  nous  laissions  à  5  5/8,  reste  à  ce  cours; 
Jumpers,  4  ~>iH:  ivlodderfontein,  11  7/16,  sans  changement  ; 
tSeyer  andCharlton  5  1/4. 

La  <  i  ou  ,>  Reef  cote  14  1/4;  elle  clôturait  à  14  liv.  il  y  a 
huit  joins;  IO'ridfontein,  H  1/32;  Worcester,  2  1/2;  la  Ro- 
binson Gold,  qui  finissait  à  9  5/16,  reste  à  9  3/8. 


La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  6  1/10;  nous  la  lais- 
sions la  semaine  dernière  à  6  livres  ;  Lancasler ,  2b/\t'j  ;  New 
Heriot,  6  1/8;  Bcianza,  5  l'4.  contre  5  3/16;  Wolhuter, 
4  liv.  1/8. 

La  Henry  N ourse,  nui  cotait  8  liv.,  reste  à  ce  cours; 
Ferreira,  19  3/4,  sans  changement ,  Wemmer,  12  liv.;  Vil- 
lage Main  Reef,  7  7/8;  Durban  Roodepoort,  4  7/8:  Van 
Ryn,  2  liv.  1/2. 

Compagnie  de  Deep  Levels. —  La  Crown  Deep  esta 
105/8;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  11  1/4;  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  à  10  7/16,  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
10  5/16  ;  Glen  Deep,  3  7/8  ;  Ferreira  Deep,  6  liv.  ;  Robinson 
Deep,  4  11/16. 

La  Nourse  Deep  reste  â  4  7/8  ;  Durban  Roodepoort  Deep 
à  3  3/8  ;  Jumpers  Deep,  4  3/8. 

+**  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  115/16;  Rhodesia  Goldfields,  1  1/8;  JJunraven, 
1/2;  Geelong,  1  3/16;  Selukwe,  1  3/4;  Globe  and  Bhœnix, 
4  1/16. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  11/16. 

#*+  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate' 
qui  finissait  à  13  sh.  9  d.,  reste  â  ce  cours. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  7/8. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 
3  1/16. 

District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  15/16. 

**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  irrégulier.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  à  2  1/4  ;  la  De  Beers  est  à  38  l/lô.  Elle  finissait 
mercredi  dernier  à  38  3/4.  Il  a  fallu  absorber  ici  de  grosses 
ventes  effectuées  pour  le  compte  du  continent. 


Londres,  17  octobre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  est  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  17  octobre  1901. 

Les  indications  fournies  par  le  Marché  de  Londres  ont  été 
assez  variables  cette  semaine,  et  nous  n'avons  fait,  sur  le 
groupe  aiirifère,  que  suivre  la  tendance  de  nos  voisins  avec 
des  échanges  toujours  restreints.  A  signaler  quelques  réalisa- 
tions qui  ont  eu  lieu,  mais  qui  ont  été  immédiatement  absor- 
bées par  les  arbitragistes. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.042  fr.,  cote  1.033 
francs.  On  continue,  ici,  à  traiter,  pour  le  moment,  les  an- 
ciennes actions.  Consolidated  Goldfields,  187  fr.  50,  contre 
186  fr.  ...  East  Rand,  186  50,  contre  182  fr.  50.  Quant  à  la 
Chartered,  qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  73  fr.  ..,  elle 
s'inscrit  à  67  fr.  75. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  16  fr.  . .  ;  French  Rand, 
43  fr.  25,  contre  45  fr.  . .  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
rait à  495  fr.,  elle  s'inscrit  à  493  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  27  ..,  et  la  Geduld  est  à  132  50, 
contre  131  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  Cie  reste  à  57  25.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  153  fr.  50,  contre  150  fr.  . .  ;  Geldenhuis  Deep,  262  fr. 

La  Kleinfontein  cote  41  fr.  75.  Langlaagte  Estate,  79  fr.  . ., 
contre  84  fr.  . .  ;  May  Consolidated,  102  50  ;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  103  fr.  . .  ;  Mossamédès,  16  fr.  25  ; 
Mozambique,  34  fr.  25;  Océana,  48  fr.  ... 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
234..,  leste  à  ce  cours.  Robinson  Deep',  117  fr.  ..,  contre 
116  fr.  ..;  Robinson  Randfontem,  31  fr.  ..;  Randfon- 
tein  Estâtes,  75  fr.  50. 

La  New  Steyn  Estate  est  a  54  fr.  ..  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  151  50;  Transvaal  Consolidated  Land, 
79  . .  ;  Transvaal  Goldfields,  33  fr.  50. 

La  Wemmer  est  toujours  sans  affaires. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  195  fr.  50;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  196  francs;  Wemmer,  297  fr.;  Sheba,  22  50. 

La  Zambèze  est  à  17  fr.  25. 

La  Eersie  Fabrielien  Distillery  clôture  à  13  ...  La  Dyna- 
mite  d  a.  Transvaal  se  retrouve  à  29  fr.  50.  De  Beers  plus 
hésitante.  La  combinaison  dont  il  est  question  en  ce  moment 
a  amené  un  certain  nombre  de  porteurs  à  réaliser.  Frank 
Smith  Diamoyxd,  58  fr.  75. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Rouboarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissan'.,  -  Simart 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PBINCIP.  CHAPITRES. 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 
1901 
1901 
190i 


25  octobre.. 
!0  octobre.. . 
17  octobre... 
24  octobre.. . 


■>.  m 

-'.358 

2.352 

2.359 


1.101! 
1.0951 
1.09611 


4.023 

462 

782 

517 

4.071 

442 

480 

505 

4.097 

481 

563 

492 

4. 038 

483 

522 

493 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1900 

15  octobre.. 

631 

311 

1  521 

621 

1.066 

98 

1901 

30  septembre 

695 

343 

1.188 

654 

1  332 

160 

1901 

7  octobre.. . 

696 

343 

1.706 

626 

1.238 

127 

1901 

15  octobre.. . 

721 

355 

1.C04 

662 

1.159 

96 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


190  0  30  septembre 

64 

22 

240 

105 

305 

26 
68 

n 

1901    31  juillet.... 

64 

31 

208 

161 

247 

» 

1901    31  août 

63 

31 

196 

122 

239 

62 

» 

1901    30  septembre 

67 

33 

215 

127 

221 

74 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1900 

25  octobre.. . 

820 

» 

737 

1.024 

640 

» 

4 

1901 

10  octobre. . . 

934 

» 

751 

1.119 

658 

» 

t> 

1901 

17  octobre.  . 

929 

» 

742 

l  029 

649 

3 

1901 

24  octobre. . . 

909 

132 

1.003 

654 

3 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1900 

l"  septembre 

141 

18 

195  1 

» 

» 

■ 

1901 

156 

17 

211 

» 

» 

» 

n 

1901 

149 

16 

202 

» 

» 

1901 

31  août  

141 

22 

194 

» 

» 

» 

1900 
1901 
1901 
1901 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

septembre 

juin  

juillet  

août  


73 

10 

16i 

»  | 

75 

10 

169 

»  1 

» 

73 

9 

161 

»  1 

71 

12 

154 

»  1 

n 

Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

atii 

air. 

i   V  *Z 

CB  ^  Ô) 

<D  _  ^ 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dép< 
partiel 

Porte 
feuill 
escomi 

Avanc 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE 

15  octobre. 


Banque  d' Autriche-Hongrie 


7  octobre. 
15  octobre.. 


•  1. 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


20  octobre. 
5  octobre. 
12  octobre. 
19  octobre. 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 

418 


342 
350 
350 
350 


425 
422 
422 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


30  septembre 

10  août  

20  septembre 
30  septembre 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


31  août  

30  juin. . . . 

31  juillet.. 
31  août  


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


3  octobre... 
18  septembre 
25  septembre 

2  octobre... 


954 

246 

1.311 

56 

477 

69 

124 

213 

1.580 

129 

378 

61 

135 

272 

1583 

148 

438 

67 

1*7 

273 

1.587 

146 

420 

63 

1900 

18  octobre...  | 

91 

15 

561 

52 

455 

62 

1901 

3  septembre 

102 

17 

583 

61 

491 

54 

1901 

10  octobre.. . 

98 

16 

591 

61 

479 

54 

1901 

17  octobre.. .  1 

100 

16 

587 

30 

478 

53 

1900 

14 

septembre 

4 

4 

18 

62 

23 

19 

1901 

31 

août  

10 

4 

26 

77 

23 

18 

1901 

septembre 

9 

4 

2S 

77 

24 

18 

1901 

14 

septembre 

9 

4 

28 

76 

24 

18 

1900    30  septembre 

89 

129 

4 

38 

16 

1901    29  juillet  

87 

» 

131 

3 

34 

13 

1901    31  août  

83 

129 

4 

37 

11 

1901    30  septembre 

87 

» 

132 

7 

35 

11 

1900   31  juillet.... 

2 

» 

132 

60 

28 

6 

1901    31  mai  

2 

n 

139 

65 

33 

8 

190  1    30  juin  

2 

» 

140 

68 

33 

8 

1901    31  juillet.... 

2 

» 

136 

70 

34 

9 

1900 

20  octobre.  . 

123 

141 

482 

1  3 

155 

112 

1901 

5  octobre. . . 

145 

142 

473 

121 

101 

1901 

12  octobre... 

145 

144 

472 

7 

120 

101 

i901 

21  octobre... 

145 

144 

481 

i  6 

124 

105 

41 

» 

ii 

66 

2 

43 

!  Il  j 

14 

63 

2 

43 

1  S'I 

18 

57 

2 

43 

15 

51 

2 

27 

48 

387 

11 

96 

21  1 

27 

46 

381 

11 

98 

23  j 

27 

47 

386 

11 

98 

22  I 

27 

46  i 

389 

9 

99 

25  1 

4X 
4 
4 
4 


6 

5X 

3  y, 


1.598 

742 

1 

087 

237 

3 

1.630 

692 

1 

121 

264 

4 

1.640 

685 

1 

116 

259 

4 

1.636 

68  î 

1 

117 

261 

4 

6J4 
6% 


!* 

3 

3 


190  0   30  septembre 

295 

42 

860 

185 

318 

36 

5 

1901    lu  septembre 

309 

51 

821 

190 

317 
311 

32 

5 

1901    2J  septembre 

310 

57 

824 

193 

31 

5 

1901    30  septembre 

31C 

57 

812 

189 

326 

31 

5 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1900  30  septembre 

66 

13 

251 

61 

84 

30 

5 

1901    10  août. . .  , 

69 

13 

245 

61 

85 

31 

5 

190  1    20  septembre 

69 

13 

244 

61 

86 

31 

5 

190  1   30  septembre 

69 

13 

250 

64 

86 

31 

5 

35 

2 

66 

38 

45 

5 

5 

35 

2 

61 

34 

41 

4 

5 

35 

2 

60 

34 

41 

4 

5 

35 

2 

60 

35 

41 

4 

5 

6 
6 
6 


5f. 

ta 

iîi/ 


514 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


c 

II 


l'HINCIP.  CHAPITHKS 


CL,  a;  o 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 

14 

octobre. . .  i 

41 

2 

132 

48 

23 

8 

1901 

28 

septembre1] 

45 

5 

140 

49 

18 

1 

1901 

5 

octobre.. .  I 

45 

4 

144 

51 

21) 

1 

1901 

12 

octobre.. .  I 

45 

4 

141 

48 

20 

1 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 

14 

octobre... 

1.831 

164 

1.323 

341 

511 

419 

1901 

29 

septembre 

1.154 

162 

1.55? 

458 

626 

410 

1901 

6 

octobre. . . 

1.120 

158 

1.514 

■il  6 

B31 

461 

1901 

14 

octobre... 

1.128 

156 

1.561 

318 

629 

412 

5 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


23 

2 

14 

11 

40 

21 

n 

21 

3 

63 

21 

35 

20 

B 

21 

3 

64 

20 

34 

21 

21 

3 

64 

21 

34 

19 

H 

30  septembre 

31  août  

14  septembre 

30  septembre 


SERBIE  —  Banque  Nationale 

30  septembre] 

31  juillet....  [ 
31  août. 
30  septembre! 


1  1 

9 

39 

2 

9 

9 

o 

9 

2 

9 

10 

6 

9 

31 

2 

9 

10 

!  6 

9 

36 

3 

9 

10 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1900 

30 

septembre 

49 

6 

1  96 

44 

118 

19 

1901 

30 

juillet — 

62 

1 

101 

44 

99 

12 

1901 

31 

aoi'it.    •  . 

62 

1 

105 

41 

89 

10 

1901 

30 

septembre 

63 

6 

1  123 

45 

90 

16 

6 

5X 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


1900 
1901 
1901 
1901 


30  septembre, 

31  juillet. 
31  août.  . 
30  septembre' 


1  13 

12 

120 

146 

324 

139 

10 

M 

101 

831 

332 

141 

10 

11 

96 

830 

325 

142 

» 

10 

18 

100 

813 

324 

139 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1900 

20 

octobre. . . 

100 

10 

222 

1038  | 

186 

49 

1901 

5 

octobre. . . 

115 

218 

1133  | 

204 

48 

3 '/s 

1901 

12 

octobre.  . 

115 

13 

211 

1133 

204 

48 

1901 

19 

octobre.. . 

116 

13 

216 

1135  1 

205 

49 

VA 

TOTAUX 


1900 
1901 
1901 
1901 


25  octobre. 
10  octobre. 
13  octobre. 
24  octobre. 


8.155, 
8.580! 
8.554 


2. 609 
2-106 
2.69 


8.511i  2.104 


15.116 
15.511 
15.511 
15.431 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896   31  décembre  . 

1.953 

2.578 

14.585 

8.858 

6.092 

3.651 

n 

1897   31  décembre  . 

8-146 

2.546 

15-254 

8-548 

6.661 

3.453 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

1899  31  décembre  . 

1  850 

2  585 

14.992 

9. 321 

8.352 

4  037 

» 

1900   31  décembre . 

8-211 

2.601 

15-906 

9  505 

8.514 

4.111 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OK ANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 

Changes  sur  Paris,  de 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  4/;  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam 
Allemagne. 
Vienne-Tr.  .. 
Barcelone.  .. 
Madrid  versem 
Lisb.-Porto  . . 
St-Pétersb. . . 

Valeurs  à  v 

Londres  


papier  court 


Belgiaue  . . 

Italie  

Suisse  

New-York. 


Plus  26 sept. 


4% 

4  % 
4  % 
4% 

4  % 
4% 


3% 

3  % 
5  % 

4  % 
4  % 


au  pair 
3437  » 
218  89 


Matières  d'or  et  d'  argent 

Or  en  barre  fie  Itil.)... 
Argent  id.  (lekil.j... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  titre:  916")  . 

—  —  nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde   


206  .. 
122  31 
10*  31 


349  .. 
391  .. 
202  50 


25  20 
25  22 

0  12p. 

3  25p 

0  16p. 

511  50 


3  oct.  1 10  oct 


206  ■ 
122  31 
104  25 


349  75 
398 
262  50 


■>:;  115 

25  195 
0  16p. 
3  25p. 
pair 
511  50 


3442  15 
98  25 
80  50 
25  80 

20  60 
40  .. 

21  50 


200 
122  12 
104  12 


349  .. 
396  • 
202  50 


25  135 
25  155 

0  16p. 

3  12p. 

0  25p. 

515  50 


3442  15  3442  15  3438  11 


98  30 
80  50 
25  80 

20  60 
40  .. 

21  50 


11  oct. '24  wl. 


203  7$  21)5  62 
121  94  121  15 
W3  SI  103  50 


350  . 

m  .. 

262  50 


354 
395 
202 


25  095  25  08 
25  115  25  10 


0  19(j 
2  50p. 
0  31  p 
515  - 


91  .. 
80  50 
25  80 

20  60j 
40  ..I 

21  50 


91 
80  50 
25  80 

20  60 
40  .. 

21  50 


0  25p. 
3  12p. 
0  31p. 
514  50 


3431  .. 
91  .. 

m  50 

25  80 

20  oo 

40  .. 

21  50 


Valeurs  des  monnaies |  s'S 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (Uv.  st.  or). 
Autr.-Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or) .. . 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  ... 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doit.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(Sb'anghaï)(taélarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


26  sept. 

3  oct. 

10  oct. 

n  oct. 

24  oct. 

1  234 

1  235 

1  234 

1  233 

1  231 

1  22!» 

25  22 

25  185 

25  165 

25  115 

25  095 

25  075 

1  05 

1  05 

1  05 

1  05 

1  04 

1  04 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  69 

0  69 

0  69 

0  10 

0  70 

1  » 

0  61 

0  60 

0  59 

0  59 

0  59 

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  01 

2  o: 

1  » 

•  0  96 

0  96 

0  96 

0  91 

0  96 

5  60 

4  .. 

4  02 

4  .. 

4  .. 

3  99 

1  » 

1  .. 

1  . 

1  .. 

1  . 

1  .. 

2  61 

t  64 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

1  » 

1  » 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  18 

5  18 

5  16 

5  14 

5  14 

5  43 

2  50 

2  50 

2  4b 

2  47 

2  47 

5  » 

2  11 

2  15 

2  11 

2  16 

2  15 

1  89 

1  66 

1  67 

1  65 

1  66 

1  64 

2  84 

1  20 

1  22 

1  20 

1  22 

1  23 

1  61 

1  61 

!  61 

1  61 

1  61 

1  61 

2  58 

2  10 

2  10 

2  10 

2  10 

2  10 

1  41 

3  32 

3  32 

3  29 

3  21 

3  28 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  24  octobre  1901 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  39 

En  Angleterre   100  41 

En  Autriche-Hongrie  .. .  100  44 
En  Belgique   100  25 


1  24 

168  50 


En  Espagne 
En  Grèce. . . 

En  Hollande   100  30 

En  Italie  ■   103  23 

En  Portugal   140  35 

En  Rouma?lie 
En  Bussie 


100 
100 


18  sept. 

25  sept. 

2  oct. 

9  oct. 

16  oct. 

23  oct. 

48 

48 

02 

41 

91 

41  98 

48 

48 

02 

100 

iô 

100 

tu 

100 

07 

100  01 

100 

10 

100 

11 

161 

162 

50 

165 

161  25 

168 

30 

168 

50 

44 

42 

81) 

43 

20 

43  30 

42 

65 

41 

25 

80 

90 

80 

8-1 

80 

80 

80  95 

81 

05 

81 

13 

IDD 

08 

100 

01 

100 

05 

100  05 

UNI 

06 

100 

12 

Bucharest  

99 

90 

9!) 

90 

99 

85 

99  85 

99 

85 

100 

Constantinople.  . .  . 

22 

81 

22 

86 

22 

81 

22  83 

22 

16 

22 

12 

80 

88 

80 

82 

80 

83 

80  96 

81 

05 

81 

15 

103 

21, 

103 

0., 

103 

03 

102  81 

102 

11 

102 

14 

Qenévo   

99 

HB 

99 

88 

99 

88 

100  02 

10U 

18 

100 

22 

Llubuono  

145 

141 

141 

145  . 

146 

150 

Londres  

25 

36 

25 

35 

25 

35 

25  31 

25 

30 

25 

31 

Madrid  

43 

45 

42 

55 

43 

43  05 

42 

47 

41 

25 

P",me    

103 

.î  » 

103 

10 

103 

(12 

102  61 

102 

20 

102 

12 

Salnt-Péterunoiirg.. 

31 

27 

31 

21 

31 

21 

31  21 

31 

sn 

37 

35 

Vienne  (â  vue)  

94 

87 

94 

85 

94 

85 

94  91 

95 

15 

95 

20 

—     'à  3  mois  .  ..' 

«4 

01 

94 

95 

94 

95 

95  01 

95 

!5 

95 

30 

En  Suisse   100  31 

Aux  Etats-Unis   100  61 

Au  Mexique   219  83 

En  Républ.  Argentine ..  232  20 

Au  Chili   115  24 

Au  Brésil   230  89 

Aux  Indes   100  ■ . 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   221  74 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  llemands   99  61 

—  Anglais   99  53 

—  Austro-Hongrois.  99  56 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   lO  8a 

—  Grecs   59  34 

—  Hollandais   98  10 

—  Italiens   97  87 

—  Portugais   11  24 

—  Roumanie    lOO  . 

—  Russes   99  26 

—  Suisses   99  33 


Pièces  des  Etats-Unis   99  33 

—  du  Mexique   45  48 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  43  06 

—  du  Chili   86  11 

—  du  Brésil   43  31 

Pièces  des  Indes   100  .. 

—  du  Japon   104  63 

—  de  la  Chine   43  90 


NUMERAIRE.  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  21  octobre  1901 

La  cole  des  changes  est  de  plus  en  plus  faible,  il  csi  évi- 
dent que  nous  retirons  les  capitaux  que  nous  avons  placés  en 
si  grande  quantité  en  Angleterre  et  en  Allemagne.  Pour  ce 
dernier  pars,  le  retrait  doit  être  forl  avancé.  A  en  juger,  par 
la  faiblesse  du  change  de  Berlin  sur  Londres,  l'Allemagne 
ohercherail  à  retrouver  en  Angleterre  les  ressources  qu'elle 
lirait  de  la  France. 
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itres  places  suivent  plus  ou  moins  l'action  dos  places 
1rs  :  quant  au  change  sur  Vienne,  si  bien  pourvue  d'or 


Les  autn 
dirigeantes  ;  quant  _ 

cependant,  la  lourde  chnte  des  obligations  lombardes,  dont  le 
gros  paquet  est  en  France,  entraîne  La  devise  autrichienne. 

Le  papier  sur  Amsterdam  tombe  à  205  62,  le  papier  sur 
l'Allemagne  est  à  121  75,  soit  à  vue  à  122  06,  c'est-à-dire  au 
gold  point  d'entrée;  il  ne  nous  viendra  probablement  pas  d'or 
Se  cette  provenance,  les  règlements  se  feront  par  Londres. 
Le  Vienne  est  à  103  87.  Le  versement  sur  Madrid  se  rélève 
de  350  à  354.  Le  Lisbonne'  est  à  peu  près  stationnaire,  le  pa- 
pier sur  la  Russie  recule  de  862  50  à  262,  le  versement  est  à 
266  1/2. 

Le  Londres  est  à  25  08  et  le  chèque  à  2.>  10,  venant  de 
2")  U  1/2.  Il  y  a  eu,  comme  on  le  verra  plus  loin,  de  Lourdes 
exportations  d'or  pour  l'Allemagne  et  l'Egypte ,  lé.Ma4*ché 
anglais  semble  craindre  notre  action,  mais  nous  pensons  que 
c'est  à  tort,  car  la  France  n'a  pas  intérêt  à  provoquer,  par 
îles  appels  de  métal  jaune  dont  elle  n'a  pas  besoin,  une  hausse 
d'escompte  à  la  Banque  d' Angleterre. 

Le  papier  belge  et  le  papier  suisse  ont  un  peu  baissé. 

La  perte  sur  le  papier  italien  est  remontée  de  2  50  à 
3  12  0  0,  sans  qu'aucun  t'ait  intrinsèque  n'ait  motivé  ce  mou- 
vement, qui  n'est  qu'une  action  réflexe  des  autres  Marchés. 

Le  New- York  est  à  514  50  au  lieu  de  515;  cette  place  pour- 
rait nous  envoyer  de  l'or;  toutefois,  l'arbitrage  ne  semble  pas 
prendre  la  direction  de  la  Franco. 

CHANGES  SUR   LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singfpourt.  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Hong- Kong  

Shanghaï  

Rio  Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


25  sept. 


2  oct. 


2/1  •/•  2  I  ./■  2/1  •/• 
1,11  7/16  1/11  7/16  1/11  1/4 


9  oct. 


1/11  1/8 
2/7  5/8 
11  7/16 
15  13/16 

130  .- 
17711  •/• 
26  7/8 


1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  3W32  1/4  ../. 
1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32 
1/11  3/16  1/11  1/16  1/10  15161/10  15/16 


16  oct. 


2/1  ./• 
1/11  1/8 


21  ./. 
1/11  1/16 


2/7  5/8 
11  5/8 
15  29/32 

132  25 
77/11  1/4 
26  7/8 


2/7  3/8 
11  1/2 
15  23/32 

130  10 
77/11  1/4 
26  11/16 


2/7  1/8 
11  19/32 
15  13/16 

130  80 
77/11  1/4 
26  9/16 


2/7  1/4 
11  25/32 
15  11/16 

132  20 

n/u  1/2 

26  1/2 


L'argent  en  barres  a  perdu  1/16,  le  Singapoure  en  est  légè- 
rement affecté  ;  le  Hong-Kong  reste  stationnaire;  par  contre, 
le  Shanghai  gagne  1/4. 

Le  23  octobre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  souscrip- 
tions à  l'émission  de  50.00.000  Rs.  eu  billets  du  Gouverne- 
ment et  eu  transferts  télégraphiques  sur  l'Inde.  Files  se  sont 
élevées  à  13.16.45.000  Rs.  pour  billets  et  à  3.00.UUO  Rs.  pour 
transferts.  Les  suivantes  ont  été  acceptées  :  en  billets, 
25.32.000  Rs.  sur  Calcutta,  5.69.000  Rs.  sur  Bombay  et 
15.99.000  sur  Madras.  En  transferts,  3.00.000  Rs.  sur  Cal- 
cutta. Les  souscripteurs  pour  billets  à  1  sh.  3  31/32  d. 
recevront  2  0/0  au-dessous  du  plein,  et  pour  transferts  à 
1  sh.  4  1/32  d.,  la  totalité. 

Le  Rio  gagne  3/8,  le  Valparaiso  perd  1/8  ;  à  Ruenos-Avres, 
la  prime  de  l'or  est  à  132  20  au  lieu  de  130  80. 

L'or  continue  à  être  recherché  pour  le  continent,  spécia- 
lement pour  l'Autriche-Hongrie.  L'once  standard  se  tient  au 
cours  de  77/11  1/2;  les  aigles  américaines  valent  76/6  3/4; 
les  monnaies  allemandes  et  françaises,  76/6  1/2,  et  le  yen  ja- 
ponais 76/6  1/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 

Entrées  Sorties 

Australie  £     16.000   Calcutta  £  10.000 

Le  Cap   414  000 

Total.... 


430.000 


Total. 


10.000 


Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  12  au 
18  octobre  1901,  se  sont  élevées  à  85.000  livres  sterling, 
•soit,  depuis  le  1"  janvier,  un  total  de  7.154.156  liv.  st., 
contre  6.380.430  livres  sterling  pendant  la  période  corres- 
pondante de  1900. 


Places 

Paris  

Londres. . . 

Rerlin  

New  -  York 
(timemoney) 

Il  est  passé 


Escompte  hors  Banque 


24  oct. 

2  7/8 

2  1/2 

3  ./. 

4  1/4 

cette  semaine,  par  le  «  Bankcrs  Clearing 
house  »,  154  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 


26  sept. 

3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

1  1/2 

2  1/4 

3  •/. 

1  5/8 

2  3/8 

3  ./• 

2  1/8 
2  3/16 
2  1/2 

2  5/8 

2  7/16 

3  ./. 

3  3/4 

3  1/4 

4  1/4 

4  1/4 

Pendant  la  semaine  correspondante  do  l'année  dernière,  il 
était  passé  144  millions  sterling  ;  il  y  a  donc  une  augmen- 
tation de  10  millions. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  eu,  cette  semaine,  un  excédent  de 
rentrées  de  métal  jaune  de  6. 962.000  fr  La  circulation  a 
rendu  1.600.000  fr.  à  Paris  et  1.038.000  fr.  dans  les  succur- 
sales: il  a  été  acheté  pour  3.392.000  fr.  de  matières,  il  en  a 
été  vendu  pour  107.000  l'r.,  et  il  est  verni  1.039.000  fr.  de 
Suisse. 

L'argent  a  augmente'  de  730.000  francs. 

Par  la  circulation,  il  est  rentre  1.796.000  fr.  à  Paris,  et 
914.000  fr.  dans  les  succursales,  et  il  est  venu  10.000  fr.  de 
Suisse.  Il  a  été  expédié  1.800.000  fr.  en  Italie,  80.000  fr.  au 
Sénégal,  60.000  fr.  à  Monte-Carlo,  50.000'fr.  en  Algérie. 

La  circulation  a  baissé  de  59  millions,  les  comptes  courants 
sont  stationnaires  ;  le  portefeuille  a  baissé  de  41  millions,  les 
avances  n'ont  pas  varié,  en  somme,  bilan  sans  intérêt  et  sans 
signification. 

La  situation  do  la  Banque  d'Allemagne  présente  les  fluc- 
tuations que  l'on  remarque,  en  général,  au  milieu  du  mois. 
L'encaisse  augmente  de  37  millions,  la  circulation  baisse  de 
102  millions,  les  comptes  courants  haussent  de  36  millions,  Le 
portefeuille  perd  70  millions,  les  avances  fléchissent  de  31 
millions;  la  Banque  a  une  marge  de  circulation  de  91  mil- 
lions. 

On  n'a  constaté,  celte  semaine,  aucune  entrée  d'or  étranger 
à  la  Banque  d'Angleterre.  Voici  le  détail:  des  sorties  : 

Franco                                      t  25.000 

Allemagne   829.000 

Continent   109.000 

Roumanie   15.000 

Egypte   250.000 

Total  des  sorties  £  1.228.000 

Les  sorties  ont  été  de  30.700.000  fr.,  mais  la  circulation  a 
rendu  10.700.000  fr.,  ce  qui  réduit  à  20  millions  la  diminu- 
tion de  l'encaisse.  La  circulation  a  baissé  de  10  millions  ;  les 
comptes  courants  ont  baissé  de  26  millions;  le  portefeuille 
est  stationnaire. 

Le  rapport  de  la  réserve  aux  engagements  est  île  48.38  0/0, 
contre  49.03  la  semaine  dernière  ;  les  sorties  d'or  ne  l'ont 
donc  que  peu  affecté. 

La  Banque  d'Autriche-Hongrie  à  reçu  12  millions  d'or, 
les  autres  postes  du  bilan  n'ont  pas  changé. 

De  même  la  Banque  de  Belgique  présente  des  chiffres 
presque  semblables  à  ceux  de  la  semaine  dernière. 

La  hausse  de  l'escompte  et  des  avances  à  la  Manque  d'Es- 
pagne n'a  produit  aucun  effet;  il  n'est  pas  étonnant  qu'elle 
n'ait  pas  touché  le  portefeuille  qui,  pour  plus  des  9/10.  se 
compose  de  papier  de  l'Etat  escompté  à  2  1/2,  mais  elle  a 
laissé  les  avances  à  leur  niveau  ancien,  le  taux  de  5  0/0  pour 
les  avances  serait  à  peine  suffisant. 

La  Banque  de  Russie  ne  présente  rien  d'intéressant. 

On  remarque  à  la  Banque  royale  de  Suède  un  certain  ac- 
croissement dans  la  circulation,  probablement  dû  aux  faci- 
lités d'escompte  et  aux  crédits  ouverts  aux  EnslUlda  Bank 
en  vertu  de  la  convention  dont  nous  avons  parlé  il  y  a  peu  de 
temps. 

I  '.(  s  derniers  établissements  se  présentent  avec  le  chiffre  de 
dépôts,  sous  diverses  formes,  vraiment  formidable,  de  813 
millions,  en  présence  desquels  les  100  millions  de  billets  font 
maigre  ligure. 

En  résumé,  les  bilans  que  nous"  publions  ci-dessus  moôtrènl 
une  situation  stationnaire;  il  n'y  a  pas  d'aggravation  dans  la 
crise,  mais  il  n'y  a  pas  malheureusement  «l'améliorai  ion  à 
signaler. 


LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grandc-Rrclague 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901... 

—  1900... 

-  1899... 


Du  i8  sept.  Depuis 
au  5  oct.  le  1"  janv. 

»  1.764.851 
18.209.788 
ii  7.384.567 
2.100  3.957.870 


Du  v'S  sept.  Depuis 
au  0  oct.    le  1er  janv. 


974.650 
66.071 


211.190 
1.178.858 
1.374.198 
1.132.739 


2.100  31  ;;17.076 
12.000  47.256.505 
25.879.169 


1 .040. 7il  3.929.991 
15.087  1.752.950 
410.029  10.298.962 
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Chronique  monétaire 


ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1001... 


855.385  36.890.281 
»  Gif/.  40.') 

2.220 
400  271.754 


64.298 


25.288 
4.720 
228 
2.796.007 


855.635  37.361.780 
1 900 . . .    1 .180. 039  39 . 380 . 48!  i 


64.203  2.826.288 
23.850   3.7.37. 474 


—     1890 ...    1 . 254 . 572  35 . 633 . 35  'i      171. 320   3 . 050 . 581 
Banques  associées  de  New-Yorh 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

PortefeuilP 

1900  20  ocl.  . 

150.7 

30.4 

846.4 

797.9 

1901   5  oc  t.  . 

180.4 

30.0 

943.6 

873.6 

1901  12  oct.  . 

182.5 

31.0 

042.7 

870.9 

1901  19  oct.  . 

181.9 

31.4 

945.1 

874.9 

Rien  d'important  à  New- York.  On  dit  que  M.  Gage,  secré- 
taire du  Trésor,  serait  désireux  d'apporter  do  profondes 
modifidalions  au  régime  des  Banques  nationales  et  de  retirer 
le  papier  d'Etat  de  la  circulation. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

78.5 

102.0 

7.0 

78.9 

56.0 

07.6 

203.7 

3.7 

62.7 

39.(1 

67.6 

188.8 

0.9 

55.1 

36.0 

68.3 

183.5 

11.5 

51.9 

36.4 

1900  15  sept. 

1901  31  août 
1901  7  sept. 
1901  14  sept. 

A  la  Banque  du  Japon  on  remarque  une  augmentation 
d'encaisse,  une  diminution  de  circulation  et  de  portefeuille 
qui  témoigne  d'une  certaine  amélioration   de  la  situation 

financière. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Production  de  l'Or  dans  la  Guyane  Française 

Nous  avons  récemment  publié  une  statistique  de  la  produc- 
tion des  métaux  précieux  en  France  et  dans  nos  colonies. 
Notre  confri  re  le  Temps  a  reçu  delà  Guyane  une  corres- 
p  indance  intéressante  sur  l'exploitation  des  gisements  auri- 
fères de  cette  colonie  :  nous  croyons  devoir  la  reproduire. 

•  Gayenné  se  vide,  écrit-on  à  notre  confrère;  on  est  parti 
en  niasse  aux  placers.  Cet  exode  a  été  provoqué,  tant  par  les 
résultats  très  heureux  des  premiers  mois  de  l'année  dans  les 
régions  déjà  exploitées  que  parles  découvertes  importantes 
dans  la  crique  Inini,  affluent  du  Maroni,  découvertes  dont  je 
n'ai  voulu  vous  parler  qu'eu  toute  certitude.  Elles  sont 
maintenant  bien  constatées  et  nous  donnent  cette  fièvre  com- 
i  une  à  tous  les  pays  de  l'or.  L'inini  serait  un  Eldorado,  d'où 
les  placerions  envoient  de  leurs  nouvelles  sous  forme  de 
kilos  d'or,  sorte  de  carte  postale  que  nul  collectionneur  ne 
repousserait. 

Rien  n'est  brutal  comme  un  chiffre.  En  voici  d'officiels  :  La 
i  oyonne  mensuelle  des  quatre  premiers  mois  de  l'année  ac- 

0  isait  une  production  déclarée  de  215  kilos  d'or  environ.  Or, 
1'  paquebot  du  3  août  en  a  emporté  320  kilos  et  celui  du 
3  septembre  en  transporté  350  kilos,  soit  donc  une  augmen- 
tation de  plus  de  100  kilos  par  mois.  Mais  je  vous  montrerai 
bientôt  que  cette  production  déclarée  est,  grâce  à  la  fraude, 
fort  au-dessous  de  la  production  réelle. 

I>ans  ces  conditions,  rien  d'étonnant  que  le  bureau  des  dé- 
clarations de  mines  soit  surchargé  de  besogne  et  qu'en  quel- 
<i  i  -  juins  plus  de  80.000  hectares  aient  été  enregistrés  ;  ce 
qui  amène  une  augmentation  appréciable  des  recettes  budgé- 
t  ires,  mais  peu  importante,  pourtant,  en  comparaison  cFs 
droits  de  sortie  sur  lor. 

lài  effet;  la  perception  de  ces  droits  accuse  déjà  une  recette 
.-.  ipérieure  de  plus  de  200. 000  fr.  aux  prévisions  budgétaires. 

1  -  qui  nous  promet  d'agréables  surprises  en  lin  d'exercice  et 
i  .us  permet  d'envisager  sans  inquiétude  le  versement  ulté- 
■  ir  «le  l'annuité  de  800.000  fr.  pour  La  première  partie  du 
(  min  de  fer  el  l'augmentation  graduelle  do  cette  annuité' 
[<  iur  les  prolongements  prévus. 

■le  vous  disais  plus  haut  que  la  fraude  se  pratiquai!  encore 
H  'p.  au  détriment  tant  du  Trésor  public  que  des  exploitants 
honnêtes.  Paissez-moi  vous  conter  un  incident  assez  co- 
j  ique,  qui  nous  a  fort  divertis,  mais  pas  trop  surpris. 


Deux  négociants  d'ici  avaient  envoyé  une  petite  expédition 
en  territoire  aurifère.  Assez  rapidement,  le  chef  de  cette  pros- 
pection était  de  retour  et  leur  remettait  4  kilos  d'or.  On  avait 
dépensé  environ  2.000  fr.  de  vivres.  I>;  résultat  était  accep- 
table, sans  avoir  rien  d'exagéré.  Mais  voilà  qu'une  maison  de 
la  place  prévint  les  patrons  de  cet  individu  que  ce  dernier 
lui  a  offert  9  kilos  d'or.  Naturellement,  on  saisit  le  métal  pré- 
cieux, et  l'auteur  <Je  cette...  supercherie  rend  gorge  sans  trop 
de  difficultés,  sous  la  condition  qu'il  ne  sera  pas  inquiété. 
On  signe  le  compromis...  et  l'on  apprend,  peu  de  temps  après, 
que  ce  consciencieux  agent  avait  en  outre  déposé  7  kilos  d'or 
chez  un  receleur  du  Maroni.  Cette  petite  expédition  avait 
donc  produit,  en  réalité,  20  kilos  d'or  au  lieu  de  4  déclarés, 
soit  56.000  fr.  environ,  au  lieu  de  ll'.OOO  fr.  ! 

Il  y  a  donc  un  intérêt  capital  pour  tous,  Trésor  et  exploi- 
tants, à  mettre  un  frein  à  cette  fraude.  Aussi  ne  peut-on  trop 
féliciter  notre  regretté  gouverneur,  M.  Mouttet,  'Je  son  arrêté 
du  .28  février  dernier,  qui  a  été  approuvé  par  décret  du  pré- 
sident de  la  République,  le  20  juillet  dernier. 

Jusqu'ici  les  tribunaux  ne  voulaient  considérer  les  fraudes 
que  comme  des  contraventions  de  simple  police. 

Maintenant,  le  décret  impose  à  tout  acheteur  d'or  natif 
l'obligation  de  consigner  ces  opérations  sur  un  registre,  sans 
blancs,  ratures,  surcharges  ou  interlignes,  et  de  s'assurer  de 
l'identité  du  vendeur. 

Le  vendeur  doit  produire  à  l'acheteur  le  certificat  de  la 
douane  :  le  numéro  du  certificat  doit  être  mentionné-  sur  le  - 
registre.  Cette  formalité  est  exigée  également  pour  la  sortie 
de  l'or  de  la  colonie. 

Les  peines  pour  les  contrevenants  varient  de  16  à  100  fr. 
d'amende  et  de  six  à  quinze  jours  de  prison. 

Enfin,  pénalité  très  efficace,  la  confiscation  de  l'or  aura  lieu 
dans  tous  les  cas. 

L'Administration  vient  de  créer  aussi  un  poste  de  douane 
au  Saut-Foligoudou,  sur  le  Maroni  ;  il  était  indispensable  de 
surveiller  cette  région.  Nous  espérons  que  le  successeur  de 
M.  Mouttet  apportera  la  même  énergie  et  la  même  clair- 
voyance à  combattre  le  fléau  du  maraudage. 

En  résumé,  la  situation  de  la  colonie  est,  à  cette  heure,  des 
plus  satisfaisantes.  Si  la  richesse  de  son  sol  aurifère  se  révèle 
chaque  jour  davantage,  la  démonstration  est  faite  maintenant 
de  la  possibilité  d'exploiter  désormais,  méthodiquement  et 
économiquement,  ses  riches  alluvions  à  l'aide  de  dragues 
puissantes. 

Nous  n'avons  donc  plus  qu'à  attendre,  non  sans  impa- 
tience, que  la  métropole  consacre  bientôt  la  grande  oeuvre 
qu'ont  approuvée  le  Ministère  et  le  Conseil  d'Etat  et  qu'ont 
élaborée  avec  tant  de  dévouement  notre  ancien  gouverneur, 
M.  Mouttet,  et  notre  Conseil  général.  Je  veux  parler  du  che- 
min de  fer.  Les  récentes  découvertes  do  l'inini  prouvent 
avec  quelle  sagacité  avait  été  établi  le  tracé. 


La  Monnaie  Belge 

L' Anvers-Bourse  nous  fournit  des  détails  intéressants  sur 
les  travaux  de  la  Monnaie  belge. 

«  L'Hôtel  des  Monnaies  de  Bruxelles,  dit-il,  a  de  nombreux 
clients  en  dehors  de  la  Belgique  ;  il  compte  parmi  sa  clien- 
tèle l'Italie,  l'Egypte,  le  Luxembourg,  le  Brésil,  la  Rouma- 
nie, la  Suisse,  le  Pérou,  le  Zanzibar,  le  Venezuela,  l'Etat  du 
Congo,  la  Perse,  le  Portugal,  la  Bulgarie,  la  Colombie  et.  en 
partage  avec  la  France,  la  Russie.  Il  a  frappé-,  de  1897  à 
1899,  50  millions  de  roubles  représentant  au  pair  français 
une  valeur  de  200  millions  de  francs.  Il  a  aussi  en  Perse  des 
débouchés  considérables.  L'an  dernier,  la  Monnaie  de  Bruxel- 
les, a  fabriqué  pour  l'empire  persan  10  millions  de  pièces  de 
1  shahi  —  le  shahi  vaut  cinq  centimes  — et  autant  de  pièces 
de  2  shahis,  représentant  un  poids  de  75  000  kilogrammes  et 
une  valeur  nominale  de  1.500.000  fr.  On  termine  actuelle- 
ment, à  Téhéran,  la  construction  d'un  hôtel  des  monnaies, 
sous  la  surveillance  de  plusieurs  Belges,  mais  des  pièces  d'or 
et  d'argent  y  seront  seules  fabriquées;  la  monnaie  de  nickel 
continuera  à  provenir  de  Belgique.  En  ce  moment,  on 
frappe  à.  Bruxelles  la  monnaie  destinée  au  Brésil  et  au 
Luxembourg,  l'ourle  Brésil,  on  fabrique  25.000  kilogram- 
mes de  pièces  de  nickel  pesant  8  grammes  et  valant  200  reis. 
Quant  au  Luxembourg,  on  lui  fournira  pour  200. CoO  fr.  de 
pièces  dé  nickel  de  10  centimes.  Le  Gouvernement  grand- 
ducal  a  également  commandé  800. OOOpièces  de  2centimes  1/2. 
En  îooo,  la  frappe  journalière  de  la  Monnaie  de  Bruxelles  a 
parfois  atteint  jusqu'à  470.000  pièces.  » 


La  Circulation  des  Billets  de  dix  couronnes 
en  Autriche 

Lt'Union  centrale  des  Industriels  autrichiens  vîenl  de  si 
gnaler  au  Ministère  des  Finances  la  pénurie  des  pièces  de 
cinq  couronnes  et  des  billets  de  dix  couronnes,  elle  propose 
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comme  remède,  la  frappe  des  monnaies  d'or  de  dix  cou- 
ronnes. 

Les  fabriques  et  le  commerce  de  détail  souffrent  aussi  de- 
là rareté  des  pièces  de  cinq  couronnes  et  des  billets  de  dix 
couronnes. 

On  annonce,  à  ce  sujet,  que  durant  la  première  semaine 
d'octobre,  la  circulation  des  billets  de  dix  couronnes  a  aug- 
menté de  7.4  millions  de  couronnes,  soit  de  08.0  à  75,4  mij- 
lions  de  couronnes. 

Les  droits  de  frappe  du  Mexique 

Le  Ministère  des  Finances  du  Mexique  a  publié,  dans  le  Dia- 
rio  Oficial  du  .'10  septembre,  la  note  suivante  : 

«  Le  Président  do  la  République  a  bien  voulu  accorder  la 
pr  'l  égation,  jusqu'au  31  décembre  prochain,  des  dispositions 
édictées  par  ce  Ministère  le  23  novembre  de  l'année  dernière, 
qui  réduisent  le  tarif  des  droits  de  frappe  établis  par  la  frac- 
tion IV  de  l'article  1"  de  la  loi  du  27  mars  1897,  et  autori- 
sent également  la  Direction  Générale  à  admettre  dans  les 
hôtels  de  monnaies  et  bureaux  fédéraux  d'essais,  les  barres 
d'argent  destinées  à  la  séparation  et  contenant  0.8.~>0  milliè- 
mes de  fin  et  au-dessus,  au  lieu  de  0.900  millièmes  que  fixe 
comme  minimum  l'article!)  du  règlement  de  ladite  loi.  » 


La  Conversion  monétaire  chilienne 

Le  Président  du  Conseil  des  Ministres  du  Chili/répondant 
à  une  question  qui  lui  a  été  adressée  au  Congrès,  a  déclaré 
que  la  conversion  monétaire  projetée  sera  effectuée,  mais  que 
la  date  en  est  ajournée. 

Il  a  ajouté  que  la  loi  relative  à  cette  conversion  est  en  pré- 
paration. 

La  fabrication  et  la  circulation  des  dollars  en  Chine 

Voici  le  texte  d'un  décret  impérial  chinois,  daté  du 
13e  jour  de  la  7e  lune  (26  août)  de  Tannée  1901,  qui  ré- 
glemente la  fabrication  et  la  circulation  des  dollars 
dans  l'Empire  : 

Les  dollars  et  les  sapèques  se  prêtent  un  mutuel  appui 
dans  leur  emploi  :  cependant  les  premiers  sont  beaucoup  plus 
commodes  que  les  dernières.  C'est  pourquoi  il  faut  absolu- 
ment fixer  des  règlements  par  lesquels  le  Trésor  des  pro- 
vinces, dans  les  eatrées  et  sorties,  se  servent  des  dollars 
dans  une  proportion  déterminée.  De  celte  manière,  l'on  don- 
nera à  tous  un  grand  exemple  de  conlianec  (dans  la  bonne 
qualité  des  dollars),  et  l'on  pourra  ensuite  étendre  leur  circu- 
lation partout.  En  ces  dernières  années,  plusieurs  provinces 
ont  frappé  des  dollars  :  cependant  ceux  du  Koang-tong  et  du 
Hou-pé  sont  les  meilleurs,  et  déjà  ils  ont  cours  dans  les  pro- 
vinces qui  longent  le  Fleuve  Bleu  et  la  mer.  Par  conséquent, 
il  faut  que  le  Koang-tong  et  le  Hou-pé  fabriquent  des  pièces 
en  grand  nombre  et  qu'elles  en  continuent  la  fabrication  sans 
interruption. 

Dorénavant,  dans  les  envois  de  provisions  pour  les  troupes 
faites  par  les  provinces  à  la  capitale,  il  faut  les  régler  de 
manière  qu'ils  forment  une  somme  déterminée,  et  pour  la 
déterminer,  le  dollar  est  évalué  à  0,72  de  taël  K'ou-p'ing.  Les 
fabriques  de  monnaie  frapperont  aussi  des  petites  pièces 
d'argent  pour  la  commodité  du  peuple  et  pour  le  paiement 
des  fractions  de  dollar.  Lorsque  des  sommes  d'argent  seront 
envoyées  par  les  provinces  à  la  capitale  pour  le  paiement  des 
troupes,  il  leur  sera  permis  de  se  servir  de  dollars  jusqu'aux 
3/10  de  la  somme  totale. 

Dans  la  fabrication  des  monnaies,  s'il  y  a  quelques  béné- 
fices, qu'on  prenne  les  mesures  nécessaires  pour  que  tous, 
après  une  enquête  véridique,  rentrent  dans  le  Trésor,  les  au- 
tres provinces  de  l'Empire  peuvent  remettre  des  sommes 
d'argent  aux  fabriques  du  Koang-tong  et  du  Hou-pé  et  en  fa- 
briquer éventuellement  des  dollars,  en  sorte  qu'elles  ne  soient 
pas  absolument  obligées  de  monter  elles-mêmes  des  fabri- 
ques. Ces  provinces  peuvent  aussi  se  servir  des  dollars,  dans 
la  proportion  de  3/10  pour  envoyer  à  Pékin  les  sommes  dues 
pour  les  provisions  des  troupes. 

Dans  la  perception  du  tribut  territorial,  des  droits  de 
douane  et  du  likiu,  il  est  permis  aux  provinces  de  recevoir 
en  dollars  les  trois  dixièmes  des  sommes  dues.  De  même  les 
sous:préfcts,  dans  leurs  envois  d'argent  aux  autorités  de  la 
province  (de  même  que  les  Grands  Trésoriers  et  les  Inten- 
dants; et  les  douanes  des  provinces  dans  leurs  envois  aux 
Ministères,  peuvent  se  servir  des  dollars  dans  la  proportion 
de  trois  dixièmes  sur  la  somme  à  envoyer. 
-p  ^a  n?êmc  prop  :  "*ion  sera  gardée  dans  les  sommes  que  les 
Trésoriers  fourniront  pour  le  paiement  de  la  solde  et  des 
provisions  des  troupes.  Que,  comme  pour  le  passé,  on  prohibe 
rigoureusement  aux  scribes  et  autres  employés  des  Tribu- 
naux de  susciter  astucieusement  des  embarras  sur  la  qualité 


des  piastres,  au  moment  des  paiements.  Il  faut  viser  à  ce  que, 
dans  les  entrées  et  sorties  des  sommes  d'argent,  il  n'y  aitpas 
la  moindre  différence.  Si  cela  est  bien  observé,  naturellement 
on  arrivera  à  faire  que  l'emploi  des  dollars  soit  chaque  jour 
plus  étendu  et  qu'un  jour  il  devienne  universel. 

Nous  ordonnons  au  Ministère  des  Finances  et  aux  autorités 
provinciales  de  se  conformer  également  à  ce  qui  vient  d'être 
exposé.  Que  les  Vices-Rois  et  Gouverneurs  du  Koang-tong 
et  du  Hou-pé  enjoignent  sévèrement  aux  fonctionnaires 
employés  dans  les  fabriques  de  monnaies  de  choisir  et  d'i  - 
ployer  un  plus  grand  nombre  de  bons  ouvriers  et  de  redoubler 
de  "vigilance  dans  la  fabrication  des  dollars,  en  sorte  que, 
dans  leur  alliage  et  leur  poids,  ils  n'aient  pas  le  moindre 
déficit. 

Que  les  ouvriers  cherchent  à  se  perfectionner  de  plus  m 
plus  dans  leur  office.  Si  l'on  constatait  quelque  défaut  clans 
les  dollars  fabriqués,  que  les  autorités  provinciales  nous 
dénoncent  en  des  terrai  s  sévères  les  fonctionnaires  qui  en 
seraient  responsables,  afin  de  leur  infliger  une  forte  peine. 
Quant  aux  fonctionnaires  qui  surveilleraient  sérieusement  le 
travail  et  contrôleraient  avec  soin  les  dollars,  à  tel  point  que 
l'on  obtînt  des  bénéfices  et  l'on  arrachât  les  abus,  que,  d'après 
leurs  mérites,  ils  soient  récompensés  et  encourages. 

Que  les  autorités  provinciales,  enfin,  n'oublient  pas  d'en- 
voyer, tous  les  trimestres,  à  l'examen  du  Ministère  des 
Finances,  des  rapports  détaillés,  indiquant  les  sommes 
d'argent  entrées  et  sorties  dans  les  caisses,  et  la  somme  de 
dollars  fabriqués  chacun  des  mois  du  trimestre.  De  cette 
manière,  on  montrera  à  tous  avec  quelle  vigilante  attention 
(les  fonds  publics)  doivent  être  administrés. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA-EUROPEENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f, 25 fr.20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1897   

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f .  1  fr.). . . . 
Hellénique  4  %  1S87  (net  11  fr.Sô'i 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  -2  fr.  50)  

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portugal  3  %  (t  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  y2  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D. . . 
—      Priorités  %  1890   

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New- York).. . 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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Situation  Financière  Générais 


Europe.  France.  —  Lo  marché  est  encore  resté  ir- 
régulier cette  semaine,  et  même  faible  à  divers  mo- 
ments. Au  cours  de  la  dernière  séance,  en  s'est  généra- 
lement repris  ;  les  attaques  contre  certaines  valeurs 
ont  cessé,  et  on  a  même  signalé  quelques  rachats.  11 
faut  ajouter  que  l'on  espère  de  plus  en  plus  que  la  grève 
générale  des  mineurs  n'aura  pas  lieu. 

On  ne  s'occupe  pas  encore  de  la  liquidation,  maison 
estime  que  les  reports  seront  moins  élevés  qu'au  15 
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octobre,  beaucoup  de  capitaux,  gardés  pour  la  bous» 
motion  aux  Obligations  3  0/0 privilégiées  tffc  ïfl  Comt 
pagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de  VIndo-Chvne  ei 
du  Tunnan,  devant  revenir  sur  le  marché  après  cette 
souscription. 

Allemagne.  — On  assure  que  l'Allemagne  voudrait 
taire  accepter  par  la  Turquie  un  prêt  de  3  à  h  millions 
de  livres  en  échange  duquel  le  sultan  consentirait  des 
avantages  économiques  et  financiers. 

La  baisse  des  principales  valeurs  charbonnières  et 
métallurgiques  semble  enrayée  à  la  suite  de  plusieurs 
nouvelles  satisfaisantes,  notamment  d'une  commande 
de  plus  de  30  millions  de  francs  de  locomotives  faite 
par  les  Chemins  de  1er  de  l'Etat, 

Les  adversaires  des  tarifs  douaniers  essayent  d'ob- 
tenir la  piolongation  pour  un  an  des  traités  de  com- 
mune existants. 

Angleterre.  —  La  guerre  du  Transvaal  se  prolonge 
sans  incident  marquant. 

La  situation  du  Marché  monétaire  est  assez  tendue 
et  l'on  craint  que  le  Gouvernement  n'augmente  encore 
cette  tension  par  un  nouvel  emprunt.  Cependant  l'Echi- 
quier restreint  de  plus  en  plus  ses  dépenses  pour  rester 
dans  la  limite  des  chiffres  prévus. 

Autriche.  —  Le  Gouvernement  vient  de  déposer  le 
projet  de  budget  pour  1901-1902.  Ce  projet  prévoit  aux 
dépenses  1.085.117.900  couronnes,  en  augmentation  de 
'k5.05'i.OOO  c;  aux  recettes  1.685.966.357  couronnes,  en 
augmentation  de  43.068.000.  L'excédent  des  recettes  est 
de  8i8.413  couronnes. 

On  paraît  certain  qu'un  emprunt  sera  nécessaire 
pour  équilibrer  réellement  ce  budget  où  toutes  les  éva- 
luations de  recettes  ont  été  faites  à  un  total  trop 
élevé.  Toutes  les  recettes  publiques  ont  été  en  forte 
décroissance  clans  l'exercice  1900-1901. 

Espagne.  —  Les  Chambres  ont  commencé  leurs  tra- 
vaux et  l'on  prévoit  de  plus  en  plus  la  démission  du 
Ministre  des  Einances. 

La  tendance  de  la  Bourse  de  Madrid  est  meilleure. 

La  Commission  du  budget,  discute  le  projet  d'émis- 
sion de  lions  du  Trésor  :  on  ne  prévoit  pas  encore  la 
solution. 

Serbie.  —  Le  Budget  serbe,  qui  vient  d'être  déposé, 
fait  ressortir  diverses  diminutions  de  dépenses.  Il  se 
présente  ainsi  :  dépenses,  72.815.000  dinars  ;  recettes, 
72.820.000.  Les  économies  ont  été  surtout  faites  sur  le 
budget  de  la  guerre. 

Targuie.  —  Les  recettes  de  la  Dette  publique  se  sont 
élevées,  en  août  1901,  à  101.403  liv.  t.,  contre  107.091 
en  août  1900.  Depuis  le  commencement  de  l'exercice, 
le  total  est  de  1.062.691  liv.  t.,  contre  1.128.288. 

Amérique.  —  Brésil.  La  situation  financière  de 
l'Etat  de  Kio-de-Janeiro  a  été  compromise  par  l'arrêt 
de  l'exportation  du  café.  L'exercice  1900  accuse  un  dé- 
(icit  de  6-240  contos,  par  suite  de  la  diminution  des 
droits  d'exportation. 

La  recette  du  premier  semestre  de  l'Etat  de  Espirito 
Santo  est  au-dessous  de  celle  des  douze  dernières 
années. 

Etals-Unis.  —  Eu  1900,  les  recettes  brutes  de  toutes 
les  lignes  de  Chemine  de  fer  se  sont  élevées  à  1  mil- 
liard 501. 095. :>/<s  dollars,  et  les  recettes  nettes  à  483 
millions  247.520  dollars,  contre  1.336.096^379  et  423 
millions  941.689  dollars  dans  l'année  1899. 

Les  transactions  à  la  Bourse  de  New-York  sont 
peu  animées. 

Mexique.  .—  Nous  publions,  page  542,  le  bilan  men- 
suel des  Banques  du  Mexique. 

Asie.  —  Corée.  Le  commerce  de  la  Corée  a  été,  en 
1900,  j»lus  considérable  que  les  années  précédentes.  Le 
tot;ii  des  importations  et  des  exportations  s'est  élevé  à 
i  5.640.575  ir.,  le  double  de  l'année  18%. 

Perse.  —  lia  valeur  totale  des  importations  et  expor- 
tations d'    bi  J'ersc,  dans  l'année 'qui  a  pris  lin  au 


21  mars,  s'élève  à  8  millions  de  livres  non  comprit»  Le 
commerce  fait  par  les  frontières  du  Belouchistan  et  du 
Kurdistan. 
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La  Politique.  —  La  Rentrée  îles  Chambres.  —  Le  I3u<l(,'<:t  de  wn. 
—  La  Grève  générale. 

La  session  extraordinaire  a  été  ouverte  le  22  octobre, 
cette  session  est  l'avaiit-dernière  de  la  présente  législa- 
ture. La  dernière,  qui  s'ouvrira  en  janvier,  sera  très 
courte,  puisqu'elle  devra  se  terminer  vers  le  15  mars, 
à  cause  des  vacances  de  Pâques  et  de  la  réunion  des 
Conseils  généraux  à  laquelle  de  nombreux  députés 
devront  prendre  part  avant  d'entamer  la  période  élec- 
torale. En  l'ait,  quoique  les  élections  législative*  ne 
doivent  avoir  lieu  que  le  premier  dimanche  de  mai,  la 
Chambre  actuelle  n'a  plus  guère  que  quatre  mois  à 
siéger. 

La  question  la  plus  intéressante  sera  certainement 
celle  du  budget,  mais  la  discussion  offrira  au  début 
certaines  difficultés,  en  raison  des  conditions  dans 
lesquelles  la  Commission  a  établi  l'équilibre.  On  sait 
que  cette  Commission,  écartant  le  système  du  Ministre 
des  Finances,  propose  d'équilibrer  à  l'aide  de  la  dota- 
tion du  budget  des  cultes  et  du  produit  du  monopole 
du  raffinage  des  pétroles. 

Etant  donnés  les  votes  antérieurs  et  constants  de 
la  Chambre,  il  est  certain  que  les  conclusions  de  la 
Commission  du  budget  seront  repoussées  ;  on  se  trou- 
vera donc  dès  le  début  amené  à  transformer  la  base  de 
discussion  du  budget  en  cours  même  de  délibération. 

Il  est  vrai,  toutefois,  que  la  Chambre  après  la  dis- 
cussion générale,  commence  le  budget  par  l'examen 
des  dépenses.  La  Commission,  pour  faciliter  le  travail, 
demandera  à  la  Chambre  de  mettre  en  tète  des  bud- 
gets des  Ministères  celui  des  cultes  afin  que  la  solution 
sur  le  maintien  ou  le  rejet,  intervienne  le  plus  tôt 
possible. 

Comme  le  maintien  est  certain  on  pourra,  pendant 
l'examen  des  dépenses  des  autres  Ministères,  modifier 
le  mode  d'équilibre  et  substituer  un  plan  ferme  et  défi- 
nitif au  système  de  la  Commission,  qui  ne  constitue 
qu'une  manifestation  stérile. 


-vw  La  Commission  du  budget  s'est  réunie  le  21  octobre 
sous  la  présidence  de  M.  Mesureur. 

Au  cours  de  sa  séance,  la  Commission  a  reçu,  du  Gouver- 
nement, communication  de  la  répartition  des  dépenses  de 
l'armée  coloniale  entre  les  budgets  de  la  Guerre  et  de  la  Ma- 
rine. Mais  le  nouvel  état  fait  apparaître  une  augmentation  de 
2  millions  et  demi  que  la  Commission  ne  peut  accepter. 

D'autre  part,  le  Ministre  de  la  Guerre  lui  a  fait  remettre 
également  en  siiance  l'état  des  augmentations  qu'il  demande 
et  qui  s'élèvent  à  7.821.000  fr.  par  suite  de  l'élévation  du 
prix  des  subsistances.  La  répartition  de  cette  somme  entre 
[es  chapitres  du  budget  de  la  Guerre  n'est  pas  indiquée  par 
le  Ministre. 

Toutes  ces  causes,  indépendantes  de  la  volonté  de  la  Com- 
mission, retarderont  nécessairement  la  distribution  du  rap- 
port général 

Sur  la  proposition  du  rapporteur  général,  la  Commission 
règle  l'application  de  la  suppression  du  budget  des  Cultes 
qu'elle  a  votée  dans  une  précédente  séance.  Dès  à  présent, 
est  rendue  disponible  une  gomme  de  22  millions  qui  ne 
pourra  manquer  de  s'accroître  rapidement  au  cours  des 
exercices  suivants.  Les  seules  dépenses  maintenues  sont  celles 
relatives  à  la  conservation  des  immeubles  et  à  des  secours 

éventuels. 

^>  H  n'y  aura  plus  lieu  de  remplacer,  à  partir  du  30  no- 
vembre prochain,  les  députés  dont  les  sièges,  à  dater  de  ce 
jour,  pourraient  devenir  vacants  pour  une  cause  quelconque. 

La  foi  du  :i0  novembre  1875  prévoit,  en  effet,  qu'il  ne  doit 
pas  y  avoir  d'élections  partielles  dans  les  six  mois  qui  précè- 
dent l'expiration  d'une  législature.  . 

La  Chambre  actuelle  prenant  lin  le  31  mai  1002,  ce  délai  de 
S»  mois  court  doue  du  1"  décembre  1901  au  lit  mai  1ÎKJ2. 
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Présentement,  il  a*y  a  plus  qu'un  siège  vacant  à  la  Cham- 
bre, celui  de  M.  Arnoux,  député  de la.Cnarente,  décédé,  dont 
le  remplacement  doit  avoir  heu  le  27  octobre. 

Ce  sera  la  dernière  élection  partielle,  a  moins  de  vacance 
de  siège  survenant  d'ici  à  lin  novembre. 

•wv  Les;  Ministres  se  sont  réunis,  le  22  octobre,  a  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Président  du  Conseil  a  rendu  compte  des  derniers  rap- 
ports qu'il  a  reçus  des  préfets  et  qui  sont  relatifs  à  l'exécu- 
tion des  instructions  qui  leur  avaient  été  précédemment 
données  en  vue  d'assurer  dans  toute  hypothèse  la  liberté  du 
travail. 

Le  Conseil  s'est  entretenu  des  questions  qui  paraissent  de- 
voir être  mises  à  l'ordre  du  jour  de  la  Chambre  et  spéciale- 
ment du  projet  relatif  à  la  marine  marchande. 

Le  Ministre  de  la  Marine  a  fait  signer  un  projet  do  loi 
modifiant  sur  certains  points  le  régime  de  l'inscription  ma- 
ritime. 

■wv  Le  22  octobre,  le  Sénat  a  tenu  une  séance  de  pure 
l'orme  pour  régler  son  ordre  du  jour  ;  la  prochaine  séance 
aura  lieu  aujourd'hui  vendredi. 

-»~v  A  la  Chambre  dos  députés,  la  première  partie  de  la 
séance  a  été  occupée  par  l'exposé  d'une  proposition  dé  loi  de 
M.  Basly,  tondant  à  rétablissement  d'un  salaire  minimum 
pour  les  ouvriers  mineurs  ;  l'urgence  de  cette  proposition  a 
été'  déclarée,  puis  le  renvoi  à  la  Commission  du  Travail  a  été 
ordonné.  La  Chambre  s'est  ensuite  occupée  du  règlement  de 
son  ordre  du  jour:  les  séances  du  vendredi  continueront  à 
être  réservées  aux  interpellations,  demain  on  discutera  celle 
de  M.  Lazies,  relative  à  l'exécution  de  la  loi  des  boissons. 
Pour  les  discussions  législatives,  on  continuera  d  abord  le 
régime  des  admissions  temporaires  du  froment,  puis  viendra 
le  projet  de  loi  relatif  à  la  marine  marchande. 

-»~v  Les  membres  du  Comilé  fédéral  des  mineurs,  réunis  à 
Saint-Etienne,  se  sont  séparés  sans  vouloir  faire  connaître 
leur  décision  sur  la  grève  générale.  Il  est  même  très  probable 
qu'ils  n'en  ont  pris  aucune.  C'est,  d'ailleurs,  la  seule  résolu- 
tion sage  à  laquelle  ils  pouvaient  s'arrêter.  Do  cette  façon, 
ils  ont  quelque  chance  de  conserver  leur  autorité  sur  leurs 
camarades,  car  ils  laissent  la  porte  ouverte  à  toutes  les  espé- 
rances et  à  toutes  les  illusions. 

La  grève  générale  semble  donc  définitivement  ajournée, 
mais  elle  reste  à  l'état  de  menace. 

•w»,  La  Commission  du  Travail  a  commencé  le  23  octobre 
l'examen  des  propositions  de  loi  concernant  les  ouvriers 
mineurs. 

Après  un  échange  de  vues  et  une  délibération  préliminaire 
et  avant  de  prendre  une  décision  ferme,  elle  a  chargée 
M.  Odilon  Barrot,  son  rapporteur,  de  centraliser  tous  les 
documents  relatifs  à  la  question,  notamment  la  réponse  des 
ouvriers  aux  objections  dû  Comité  central  des  houillères  de 
Eraucc  sur  la  réglementation  de  la  durée  du  travail.. 

Quant  à  la  question  des  retraites,  elle  a  été  renvoyée  à  la 
Commission  d'assurance  et  de  prévoyance  sociales,  déjà  saisie 
de  propositions  analogues. 

Pour  ie  minimum  de  salaire,  la  Commission,  en  présence 
des  divergences  de  vues  qui  existent  môme  entre  les  repré- 
sentants des  ouvriers,  a  décidé  d'entendre  le  plus  tôt  possible 
sur  ce  point  les  Syndicats  ouvriers  et  patronaux  de  l'indus- 
trie des  mines,  qui  constituent  une  propriété  d'une  nature 
particulière. 

Les  Syndicats  sont,  en  outre,  invités  à  faire  connaître  leur 
avis  par  délégation  ou  par  écrit. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  24  au  30  septembre  1901  (39e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 
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Désignation  de» 

-o; 
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des  années 

Différence 
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B| 
S  7. 

P' 

1901 

3  " 

1901 
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1901 

1900 

Etat  

2.916 

1.157 

1.278 

35.959 

36.581 
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9.211 
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11120 

330.520 

343.960 

13.440 

—   Chemins  Algériens 
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247 

251 

7.383 

6  680 

1 

703 

Nord  
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5.29H 

5.979 
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183.122 

15.082 

5.619 

4.345 

4.165 

133  437 

141.162 

- 

7.725 

Orléans  

7.036 

5-484 

5-759 

165.274 

168.106 

2  832 

Est  

i.862 

3.910 

4.526 

132.125 

141.525 

9.400 

Midi  

3.541 

2-515 

2  376 

80.331 

81  902 

1  571 

Du  le'  au 

7  octobre 

1901 

(40e  semaine) 

Est-Algérien  

898 

182 

182 

5.756 

5.130 

+ 

625 

Bône-Guelma  

1.137 

181 

177 

6.799 

6.209 

+ 
+ 

590 

Ouest-Algérien   

29.6 

74 

76 

2.563 

2  272 

291 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

99 

.  74 

2.963 

2.945 

+ 

18 

101 

29 

23 

,  1.108 

1.081 

+ 

26 

QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  GRÈVE  GÉNÉRALE  DES  MINEURS 

et  la  Question  du  Charbon  en  France 


La  grève  générale  des  mineurs,  dont  on  nous 
menaçait  à  partir  du  1er  novembre  prochain',  et  qui 
n'est  que  provisoirement  ajournée,  a  remis  à  l'ordre 
du  jour  la  question  de  la  production  et  de  la  con- 
sommation de  la  houille  en  France.  Mais  avant 
d'examiner  si  cette  fameuse  grève  aurait,  pour 
notre  pays,  les  fâcheuses  conséquences  écono- 
miques dont  on  parle  si  souvent  dans  les  milieux 
socialistes  militants,  il  est  nécessaire  de  produire 
quelques  chiffres. 

En  1890,  la  consommation  carbonifère  annuelle 
de  La  France  s'élevait  à  35.062.000  tonnes.  Sur  ce 
total,  la  production  nationale  figurait  pour  25  mil- 
lions 592.000  tonnes  et  les  importations  de  l'étran- 
ger, déduction  faite  des  exportations,  uour  9  mil- 
lions 470.000.  Cette  année-là,  le  prix  moyen  de  la 
tonne  de  charbon  du  Nord  sur  bateau  —  choisie 
comme  unité  de  comparaison  —  fut  de  16  fr.  25. 

En  1900,  année  exceptionnelle,  la  consommation 
française  a  atteint  46.664.000  tonnes,  soit  une  aug- 
mentation de  11.602.000  tonnes  ou  33  0/0  par  rap- 
port à  1890;  mais  il  convient  de  constater  immé- 
diatement que,  sur  ces  11.602.000  tonnes,  la 
production  nationale  n'a  fourni  que  7.678.000 
tonnes,  tandis  que  les  apports  étrangers  représen- 
tent  3.924.000  tonnes. 

Cela  revient  à  dire  qu'à  dix  années  d'intervalle 
la  production  nationale  n'a  augmenté  que  de  :>0  0/0, 
alors  que  les  importations  étrangères  ont  atteint 
une  majoration  nette  de  plus  de  41  0/0. 

Notre  production  indigène  n'a  donc  pas  suivi  le 
développement  de  notre  consommation  intérieure, 
et  c'est  un  fait  à  retenir,  car  il  prouve  que  cette 
consommation  n'est  déjà  plus  sous  la  domination 
absolue  des  mineurs  français. 

Voici,  d'ailleurs,  un  tableau  qui  va  nous  indi- 
quer les  variations  survenues,  entre  1890  et  1901, 
dans  la  production,  les  importations  nettes,  la 
consommation  et  le  prix  de  la  houille  en  France  : 

Production,  importations  nettes,  consommation  et  prix  de 
la  houille  en  France  de  1890  à  1901 


Années 

Produc- 
tion 
française 

Importa- 
tions 
nettes 

Consom- 
mation 

totale  de  la 
France 

Prix 
annuel 
de  la  tonne 
du  Nord 

(Mil 

! 

[irrs  de  tonnes) 

Francs 

1890  

25.592 

9.470 

3.").  062 

16  25 

1891..  

25.502 

9.660 

35.162 

14  25 

1892  

25.697 

9.481 

35.178 

12  50 

1893  

25.173 

9.250 

34.423 

11  50 

1894  

26.964 

9.458 

36.422 

11  50 

1895  

27.5S3 

8.999 

36.582 

10  25 

1896  

28'.750 

9.070 

37.820 

10  50 

1897  

30.337 

9.241 

39.578 

10  70 

1898  

31.826 

9  072 

40.898 

12  60 

1899  

32. 862 

10.602 

43.464 

16  25 

1900  

33.270 

13.394 

46.664 

23  30 

1901  (1)   

15.767 

.  6.4:38 

22.205 

20  65 

L'année  1900  a  été  une  année  anormale  au  point 
de  vue  des  prix,  car,  sous  la  double  influence  : 
1°  de  la  surproduction  industrielle  qui  s'est  mani- 
festée, pendant  les  années  1899  et  1900,  en  France, 

(1)  Les  six  premiers  mois. 
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en  Allemagne  et  en  Belgique;  2°  de  la  guerre 
du  Transvaal,  qui  a  détourné  de  l'industrie  an- 
glaise et  continentale  une  sérieuse  partie  de  la 
production  du  Royaume-Uni  :  le  prix  de  la  tonne 
de  charbon,  gui  n'était  en  moyenne  que  de  16  IV. 
à  Cardiff  en  septembre  1899,  c'est-à-dire  à  la 
veille  de  la  guerre,  est  monté  par  étapes  succes- 
sives à  26  fr.  en  janvier  1900,  pour  s'élever  jusqu'à 
35  fr.  au  mois  de  septembre  suivant. 

Cette  hausse  extraordinaire  du  charbon  anglais 
a  eu  sa  répercussion  naturelle  sur  le  continent  et, 
pour  ne  parler  que  de  la  France,  le  prix  moyen  du 
charbon  du  Nord  est  passé  de  16  fr.  75  à  25  fr., 
entre  les  mois  de  septembre  1899  et  1900. 

La  hausse  a  provoqué  à  la  fois  une  augmenta- 
tion de  la  production  dans  tous  les  pays  du  monde 
et  un  arrêt  de  la  consommation.  Par  voie  de  con- 
séquence, les  stocks  de  houille  épuisés  par  les 
demandes  excessives  de  Tannée  1899  et  du  pre- 
mier semestre  1900  se  sont  rapidement  reconsti- 
tués et  le  prix  du  charbon  a  partout  baissé  dans 
d'énormes  proportions. 

En  voici  la  preuve  manifeste  : 

Prix  de  la  tonne  de  houille  en  Angleterre,  en  Belgique  el 
en  France,  de  septembre  1900  à  octobre  1901 

Centres  houillers  Septemb.  Janv.     Mai    Octobre  1899 
1900      1901      1901      1901  Prix 

(En  francs)  mo*  ' 11 

Cardiff.                      35  50     20  50     15   »     13  »  17  20 

Mons  et  Charleroi. .    34    »     32  50     26   »     23  »  24  30 

Nord  de  la  France. .    25   »     24    »     19    »     17  »  16  20 

Le  prix  de  17  francs  pour  le  charbon  français 
du  Nord  est  encore  relativement  élevé,  car,  si 
l'on  se  reporte  à  notre  premier  tableau,  on  consta- 
tera qu'il  est  sensiblement  supérieur  au  prix 
moyen  annuel  de  la  période  1890-1899. 

*** 

Au  point  de  vue  de  la  consommation  française, 
les  chiffres  de  la  production  et  des  importations 
nettes  du  1er  semestre  1901  peuvent  être  considé- 
rés comme  suffisant  largement  aux  besoins  ac- 
tuels de  notre  pays.  Pendant  ces  six  premiers  mois 
toutes  les  mines  de  la  France  réunies  ont  produit 
15.767.000  tonnes  de  charbon  et  l'importation 
étrangère  nette  a  fourni  de  son  côté  6.438.000  ton- 
nes ;  la  consommation  nationale  a  eu  ainsi  à  sa 
disposition  un  stock  de  22.205.000  tonnes, qu'elle 
n'a  certainement  pas  complètement  absorbé,  eu 
égard  au  ralentissement  de  l'activité  métallurgi- 
que constaté  par  les  statistiques  officielles. 

En  effet,  d'après  l'Officiel  du  16  octobre  dernier, 
la  production  sidérurgique  française  du  1er  semes- 
tre 1901,  comparée  à  La  production  similaire  du 
V  semestre  1900,  a  diminué  dans  les  proportions 
suivantes  :  Fontes  :  87. 7H9  tonnes  (6,53  0/0)—  fers 
marchands  :  115.827  tonnes  (31,04  0/0)  —  tôles  de 
fer:  10.071  tonnes  (2(5,81)  0/0) —  aciers  marchands  : 
45.271  tonnes  (12,87  0/0)  —  tôles  d'acier:  29.816 
tonnes  (17,68  0/0)  —  lingots  d'acier  :  76.443  tonnes 
(9,40  0/0;. 

Les  besoins  de  la  consommation  française  re- 
présentent donc  un  maximum  de  3.700.000  tonnes 
par  mois  et,  Bur  ce  total,  la  production  nationaleet 
l'importation  étrangère  figurent  respectivement 
pour  2.628.000  et  1.078.000  tonnes;  soit,  en 
moyenne  :  71  0/0  et  29  0/0. 

D'après  les  indications  générales  que  nous  pos- 
sédons :  un  tiers,  au  moins,  de  ces  3.700.000  ton- 
nes suait  consommé  par  le  chauffage  domestique 


et  environ  2.400.000  tonnes  par  l'industrie,  les 
chemins  de  fer  et  la  navigation. 

A  la  lin  de  1899,  le  nombre  des  machines  à  va- 
peur en  activité  sur  le  territoire  de  la  France, 
s'élevait  à  95.022  représentant  une  puissance  effec- 
tive de  8.072.000  chevaux-vapeur.  Sur  ces  chiffres, 
les  chemins  de  fer  figurent  pou/-  14.247  machines 
et  5.518.000  chevaux-vapeur:  l'industrie  propre- 
ment dite  pour  73.091  machines  et  1.647.000 che- 
vaux- vapeur  et  les  bateaux  (marine  et  navigation 
fluviale;  pour  7.084  machines  et  913  chevaux- 
vapeur. 

En  tenant  compte  de  ces  chiffres  et  des  résultats 
d'ensemble  des  exploitations  sidérurgiques  et  ga- 
zières  françaises,  on  peut  décomposer  la  consom- 
mation mensuelle  de  la  houille  en  France  de  la 
manière  suivante  : 

Consommation  mensuelle  moyenne: 

Consommation  domestique   Tonnes  1.300.000 

Chemins  de  fer   1.360.000 

Bateaux  à  vapeur   230.000 

Machines  industrielles   410.000 

Hauts  fourneaux,  fonderies,  usines  àgaz.  400.000 

Total   3.700.000 

Si,  par  suite  d'une  grève  générale  des  mineurs, 
la  production  française  s'arrêtait  brusquement,  la 
consommation  domestique  ne  serait  pas  privée  de 
combustible,  car  les  milliers  de  chantiers  qui  le 
lui  vendent  au  détail  sauraient  bien  demander 
à  l'étranger  ce  que  les  mines  nationales  ne  pour- 
raient plus  leur  livrer.  Le  prix  de  la  houille 
et  du  bois  de  chauffage  —  qui  remplacerait  le  char- 
bon dans  une  certaine  mesure  —  hausserait  ra- 
pidement et  cette  hausse  provoquerait  elle-même, 
par  la  loi  naturelle  de  l'offre  et  de  la  demande,  un 
surcroît  d'importation. 

Nos  chemins  de  fer  subiraient  évidemment 
quelques  préjudices  pécuniaires,  du  chef  de  la 
hausse  du  charbon  qui  se  produirait  fatalement  à 
l'étranger,  en  cas  de  grève  générale  des  mineurs 
français,  mais  leur  exploitation  ne  serait  certaine- 
ment pas  arrêtée,  car  les  Compagnies  ont  une 
réserve  moyenne  de  deux  mois  de  charbon  et 
elles  auraient  toutes  les  facilités  pour  s'approvi- 
sionner au  dehors. 

Le  même  raisonnement  peut  s'appliquer  à  nos 
Compagnies  de  navigation  qui  sont  en  contact  plus 
direct  encore  avec  la  production  étrangère. 

L'industrie  proprement  dite,  les  hauts  four- 
neaux, fonderies  et  usines  à  gaz  n'auraient  pas  de 
grands  efforts  à  faire  pour  se  procurer  les  810.000 
tonnes  nécessaires  à  leur  consommation  men- 
suelle, puisque  les  offres  de  l'étranger  afflueraient 
immédiatement.  Ces  diverses  entreprises  devraient 
cependant  payer  leur  combustible  à  un  prix  beau- 
coup plus  élevé  que  le  prix  actuel,  et  il  est  pro- 
bable qu'un  certain  nombre  d'établissements  mé- 
tallurgiques profiteraient  de  ce  cas  de  force  ma- 
jeure pour  suspendre,  ou  réduire  leur  production 
eteongédier  une  partie  de  leurs  ouvriers. 

Une  hausse  de  10  fr.  par  tonne  de  houille  coûte- 
rait en  réalité  37  millions  de  francs  par  mois  à 
l'ensemble  de  la  consommation  française,  mais  ce 
préjudice  ne  pèserait  pas  seulement  sur  les  action- 
naires des  Compagnies  de  chemins  de  fer  et  de  na- 
vigation, et  des  Sociétés  industrielles  :  il  pèserait 
surtout  sur  les  classes  laborieuses,  qui  auraient  à 
payer  plus  cher  le  combustible  nécessaire  à  leur 
existence...  et  sur  les  malheureux  salariés  que  la 
grève  générale  priverait  de  tout  travail. 

11  existe  en  France  376  établissements  de  char- 
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bonnage  employant  155.000  mineurs,  lG'i  grands 
établissements  métallurgiques  occupant 56.000  ou- 
vriers et  77.  537  usines  travaillant  les  métaux  or- 
dinaires avec  008.000  ouvriers  et  employés.  En 
supposant  que  la  grève  générale  des  155.000  mi- 
neurs prive  de  travail  seulement  45.000  des  604.000 
ouvriers  vivant  de  l'industrie  métallurgique,  cette 
grève  coûtera  donc  800.000  fr.  de  salaires  par  jour 
aux  malheureux  qui  la  subiront,  soit  environ  20 
millions  de  francs  par  mois  à  25  jours  de  travail. 

La  grève  générale  des  mineurs  français  ne  pour- 
rait gravement  atteindre  l'activité  industrielle  de 
la  Fiance  que  si  elle  était  en  même  temps  déclarée 
en  Angleterre,  en  Allemagne  et  en  Belgique,  ou  si, 
dans  le  cas  contraire,  la  puissance  de  production 
et  d'exportation  de  ces  trois  grands  pays  produc- 
teurs de  houille,  se  trouvait  manifestement  insuf- 
fisante pour  remplacer  le  charbon  français  dans  la 
consommation  française. 

Nous  savons,  d'une  manière  certaine  —  la  décla- 
ration en  a  été  faite  au  Congrès  de  Saint-Etienne 
—  que  ni  les  mineurs  anglais,  ni  les  mineurs  alle- 
mands ne  sont  disposés  à  se  solidariser  avec  les 
mineurs  français. Cela  tient,  sans  doute,  à  ce  qu'en 
Angleterre  et  en  Allemagne  les  Associations  syndi- 
cales des  ouvriers  mineurs  ont  une  conception  très 
pratique  de  leurs  intérêts  particuliers.  Elles  n'ont 
recours  à  la  grève  que  pour  défendre  ou  améliorer 
les  salaires  et  la  situation  respective  de  leurs 
membres,  et  comme  elles  n'ignorent  pas  que  les 
multiples  éléments  de  la  question  ouvrière,  des 
rapports  du  capital  et  du  travail,  diffèrent  très 
sensiblement  selon  les  centres  de  production  d'un 
même  pays,  (et  à  plus  forte  raison  entre  ces  centres 
et  ceux  des  pays  étrangers)  elles  ne  se  prêtent  pas 
volontiers  à  des  manifestations  internationales 
sortant  du  domaine  purement  théorique. 


Pour  savoir  si  la  grève  générale  des  mineurs 
français  aurait  pour  conséquence  d'arrêter  brus- 
quement l'activité  économique  de  notre  pays  — 
ainsi  que  tous  les  mineurs  qui  ont  voté  en  faveur 
de  la  grève  en  semblent  convaincus  —  il  ne  nous 
reste  donc  plus  qu'à  examiner  la  question  sui- 
vante :  La  production  houillère  anglaise,  alle- 
mande, belge  et  américaine  pourrait-elle  ou  ne 
pourrait-elle  pas  remplacer  le  charbon  français 
dans  la  consommation  française  ? 

Il  convient,  en  effet,  d'ajouter  les  Etats-Unis  à  la 
liste  des  pays  exportateurs  de  houille,  puisque  la 
production  de  ce  pays  dépasse  aujourd'hui  la  pro- 
duction anglaise  et  que,  depuis  l'année  dernière, 
l'exportation  carbonifère  américaine  est  supérieure 
à  l'exportation  belge. 

Voici,  d'abord,  ce  que  la  statistique  nous  indi- 
que : 

Production  et  exportations  carbonifères  de  l'Angleterre, 
de  l'Allemagne,  de  la  Belgique  et  des  Etals  Unis  en  ÎH'AH, 
180U  et  1900  : 

(Millions  de  tonnes) 


Pays 

Production  totale 

Exportations 

1898 

1899 

1900 

1898 

1899 

1900 

205 

224 

229 

3C5 

43.8 

40.8 

90 

102 

111 

10.1 

16.1 

17.0 

22 

22 

23 

5.5 

0.1 

6.9 

Etats-Unis  

196 

234 

235 

4.2 

5.3 

8.0 

Totaux  

51!» 

58i 

B98 

62.3 

71.3 

79.3 

Moyennes  men- 

suelles   

43.2 

48.5 

49.8 

,  5.2 

5.9 

6.0 

Comparée  à  la  production  mensuelle  de  l'année 

1900  pour  les  quatre  pays  ci-dessus  considérés 
('i9.800.000  tonnes),  la  consommation  mensuelle 
de  la  France  en  1901  (3.700.000  tonnes),  repré- 
sente à  peine  la  treizième  partie  de  cette  produc- 
tion; comparée  à  la  moyenne  mensuelle  de  l'en- 
semble de  leurs  exportations  en  1900  (6.600.000 
tonnes),  la  production  mensuelle  de  la  France  en 

1901  (2.628.000  tonnes)  est  inférieure  d'environ 
60  0/0  à  cet  ensemble. 

Cette  double  comparaison  démontre  donc  que  tés 
besoins  actuels  de  la  France  seraient  facilement 
servis  par  la  production  normale  des  quatre  pays 
en  question,  car  il  suffirait  qu'à  la  suite  d'une  cir- 
constance accidentelle,  telle  qu'une  grève  générale 
localisée  aux  seuls  mineurs  français,  le  prix  de  la 
houille  y  haussât  de  quelques  francs,  pour  que  les 
exportations,  c'est-à-dire  les  excédents  disponibles 
de  l'Angleterre,  de  l'Allemagne,  de  la  Belgique  et 
des  Etats-Unis,  s'y  dirigeassent  de  préférence. 

La  hausse  du  prix  du  charbon,  survenue  en  Eu- 
rope et  en  Amérique  en  1899  et  1900,  a  brusque- 
ment augmenté,  en  deux  années,  la  seule  produc- 
tion anglaise  et  américaine,  de  63  millions  de 
tonnes;  et  les  exportations  des  deux  pays,  qui 
n'avaient  été  que  de  40.700.000  en  1898,  ont  atteint 
54.800.000  tonnes  en  1900. 

Ceux  qui  poussent  les  mineurs  [tançais  à  la 
grève  générale  feraient  bien  de  méditer  ces  der- 
niers chiffres. 

Edmond  Thbry. 


LE  BUDGET  ARGENTIN 


Les  récents  événements  dont  la  République  Argen- 
tine a  été  le  théâtre,  à  propos  du  retrait  du  projet 
d'unification  des  dettes  extérieures,  avaient  pu  faire 
craindre  que  ce  pays  ne  so  trouvât  bientôt  dans  une 
situation  financière  fort  difficile  et  qu'il  ne  se  vît  dans 
l'obligation  de  suspendre  l'application  do  réformes  qui 
ont  fortement  contribué  à  relever  son  crédit. 

Le  projet  d'unification  avait,  en  effet,  cet  avantage 
de  diminuer  sensiblement  les  charges  imposées  à  la 
République  Argentine  par  la  dette  publique  et  de  l'ai- 
der, par  conséquent,  à  supporter  les  fortes  aggrava- 
tions que  la  reprise  du  service  de  l'amortissement, 
effectuée  en  1901,  lui  a  fait  supporter,  il  est  impossi- 
ble de  dire,  à  l'heure  actuelle,  quel  sort  sera  réservé  à 
ce  projet;  on  peut  seulement  espérer  qu'il  sera  repris 
sous  son  ancienne  forme  ou  sous  une  nouvelle;  en  tout 
cas,  le  Gouvernement  n'a  pas  voulu  que  ce  retrait 
modifiât  sa  politique  financière  et  le  projet  de  budget 
pour  1902,  dont  nous  venons  de  recevoir  le  texte,  nous 
montre  que,  dans  l'exercice  à  venir,  la  flotte  extérieure 
sera  traitée  comme  elle  l'a  été  en  1901,  en  dépit  des 
circonstances  difficiles  que  traverse  le  pays. 

Ces  difficultés  découlent  truites  des  engagements  que 
les  différentes  administrations  ont  dû  prendre  pour 
liquider  les  garanties  de  chemins  de  1er,  les  dettes  pro- 
vinciales, les  dépenses  extraordinaires  imposées  par  la 
défense  nationale,  la  continuation  et  l'achèvement  des 
grands  travaux  publics.  11  en  est  résulté  an  tel  accrois- 
sement des  charges  publiques  que  le  Gouvernement  a 
dû  prendre  des  mesures  énergiques  pour  maintenir 
l'équilibre,  tout  en  évitant  d'accroître  les  impôts  ou  de 
recourir  à  l'emprunt. 

li  est  vrai  que  si  le  Gouvernement  s'est  trouvé  en 
] »résence  de  difficultés  financières  assez,  graves,  il  a 
bénéficié,  du  moins,  d'une  situation  économique  satis- 
faisante. C'est  ainsi  que  l'importation  dont  le  montant 
s'élevait,  il  y  a  dix  ans,  à  07  milliom  de  pesos-or  scu- 
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lemcnt,  a  donné,  dans  le  premier  .semestre  de  1901, 
56.619.775  pesOK-or  et  le  Directeur  de  la  Statistique 
calcule  son  rendement  total  pour  l'année  entière  ù 
118.000.000  de  pesos-or.  L'exportation  a  profité  d'une 
progression  semblable  :  elle  a  atteint,  pendant  le  pre- 
mier semestre  de  1901,  97.770.781  pesos-or,  et  le  Direc- 
teur de  la  Statistique  estime  qu'elle  dépassera,  à  la  fin 
de  l'exercice,  le  cliitfre  de  484.917.531  pesos-or,  obtenu 
en  1899,  année  de  record. 

L'agriculture  se  développe  également  sans  interrup- 
tion ;  pendant  le  dernier  exercice,  la  sortie  des  produits 
agricoles  s  est  élevée  à  77.426.536  pesos-or,  chiffre 
supérieur  de  douze  millions  à  celui  de  1890,  et  cette 
augmentation  s'est  encore  accentuée  en  1901.  Tandis 
que  cette  progression  se  manifestait  dans  les  statis- 
tiques du  commerce  .et  de  l'agriculture,  les  recettes 
publiques  bénéficiaient  d'un  développement  sensible  : 
de  38.493.189  pesos-or  qu'elles  étaient  en  1895,  elles 
s'élevaient  à  0ô.:î01.109  pesos-or  en  1900,  soit,  en  six 
ans,  une  augmentation  de  20.80"/. 9:20  pesos-or,  ou 
70  0/0. 

Il  est.  malheureusement  vrai  que  les  dépenses  se  sont 
accrues  dans  une  proportion  aussi  forte,  mais  nous 
connaissons  les  causes  de  leur  développement  ei  puisque 
le  Gouvernement  tient  fermement  la  main  au  maintien 
de  l'équilibre,  la  bonne  situation  économique  du  pays 
lui  permet  d'envisager  l'avenir  avec  quelque  confiance 
et  d'attendre  lefc  effets  que  doit  donner  tôt  ou  tard 
l'accroissement  de  la  ricliesse  nationale. 

Dans  le  projet  de  budget  qu'il  vient  de  remettre  au 
Congrès,  M.  Avellaneda,  ministre  des  finances,  a  évité 
toute  innovation  dangereuse  ;  il  s'est  borné  à  présenter 
les  évaluations  d'après  les  résultats  des  années  anté- 
rieures, et  voici  comment  se  résume  la  situation  : 

Pesos-or 

Ramenées  en  pesos-or  au 
change  de  227,  les  recettes 
prévues  par  M.  Avellaneda 

s'élèvent  à   68.335.432 

les  dépenses,  à   GG.  41 1.33(3 


Francs 


3 11. 677. 160 

332,056.680 


de. 


L'excédent  prévu  est  donc 


1.934.096      9. 020. 480 


En  ce  qui  concerne  les  recettes,  les  prévisions  ne 
s'écartent  pas  sensiblement  de  celles  relatives  à  l'exer- 
cice actuel,  et  les  résultats  des  huit  premiers  mois  ont 
montré  l'exactitude  des  évaluations  : 

Pesos-or  Pesos-papier 


Recettes  prévues  pour  1901  . . 
-  -       1902 . . 


37.991.718  6&£24.04O 
40.013  847  64.290.000 


Différence  en.1902   +  2.022.129  1.065.900 

Si  nous  convertissons  ces  chiffres  en  pesos-or,  nous 
trouvons  que  les  recettes  ee  1901  ont  été  évaluées  à 
65.843.718  pesos  et  celles  de  1902  à  68.335. 432  pesos, 
SQit,  pour  1902,  une  augmentation  de  2.491.711  pesos- 
or,  ou  12  458.570  fr. 

Les  recettes  en  or  proviennent  principalement  des 
droits  de  douane  à  I  importation  et  à  l'exportation, 
tandis  que  les  recettes  en  papier-monnaie  proviennent 
des  impôts  intérieurs,  La  plus  forte  augmentation  pré- 
vue provient  dc>  droits  de  douane,  mais  les  résultats 
de  l'année  en  cours  ont  permis  au  ministre  de  faire 
étal  de  cette  augmentation. 

Voici,  rapprochées  «les  provisions  de  1901,  quelles 
-ont  les  évaluations  des  dépenses  : 

Dépenses  prévues 


pour  1901     pour  1902 


Dépenses  en  or 

Affaire»  étranger-  s  

I  >ctte  extérieure  

Marine  

Dépenser  extraorclinairi 
Tnwuu  public-  

T«(tau)  


'.'«I  ..Vi! 
34.487.214 
10.. '188 

1 .846.033 


309.381 
,984.188 
12.188 

BOO.OOO 


Pi    .-  or.     2S.025.17a  ai.803.69a 


Dépenses  en  papier 

Congres                 Pesos-papier.  2.565.780  2. ."Mi. ;*sO 

Intérieur   14.2PS.li2  13. 941.222 

Affaires  étrangères  et  cultes   1.329.849  1.1®. 780 

Finances  et  dette.   19.920.44(5  19.7tJ4.912 

Justice  et  édoeatièa   11 .71.".. 410  12.086.u34 

Guerre   13.003.641  1.">.875.  000 

Marine   9.497.P2J  10.ayj.W4 

Agriculture   1.436.880  3.H0I.360 

Travaux  publics   6.597.345  10.669.100 

Pensions   3.458.370  5,498.376 

Dépenses  extraordinaires   6.208.679  » 

Lois  spéciales   1.764.819  » 

Totaux . . .  Pesos-papier     91 7jU  .:H8  9f.H98.812 

On  voit,  par  ce  tableau,  que  si  les  dépenses  en  pa- 
pier ont  subi  une  augmentation  qui  provient  en 
grande  partie,  des  travaux  publics,  de  la  guerre  et  de 
la  marine,  les  dépenses  en  or  sont  moins  importantes, 
mais  le  fait  qui  doit  particulièrement  attirer  notre 
attention,  c'est  que  le  chiffre  prévu  pour  le  service 
de  la  dette  extérieure  n'a  pas  subi  de  diminution 
sensible  et  que  la  situation  des  créanciers  de  la  Répu- 
blique Argentine  ne  subira  donc  aucune  modilication. 

A  côté  du  budget  ordinaire,  le  Ministre  des  Finances 
a  dû  prévoir  des  dépenses  exceptionnelles  provenant 
de  certains  travaux  publics  et  d'échéances  ou  annuités 
de  la  dette  flottante  ;  le  total  de  ces  dépenses  s'élève  à 
8.105.183  pesos-or.  Afin  de  couvrir  ce  montant,  de 
racheter,  par  conséquent,  cette  dette  flottante  et  de  dé- 
gager l'actif  national  qui  lui  sert  de  gage,  le  Ministre 
aura  recours  à  la  vente  du  solde  de  l'emprunt  popu- 
laire, qui  lui  donnera  4.185.000  pesos-or  et  il  utilisera 
le  produit  de  l'impôt  supplémentaire  de  5  0/0  en  or 
sur  l'importation .  (Jette  dernière  ressource  qui  four- 
nira, d'après  les  calculs  de  M.  Avellaneda,  4.400.U00 
pesos-or,  avait  été  d'abord  destinée  ii  pourvoir  le 
fonds  de  conversion.  Gomme  la  constitution  de  ce 
fonds  n'avait  d'autre  but  que  de  racheter  le  papier- 
monnaie,  véritable  dette  flottante,  le  Ministre  a  pensé, 
qu'en  ne  changeant  pas  sa  destination,  en  le  faisant 
concourir  à  l'amortissement  de  cette  dette,  le  budget 
extraordinaire  se  soldera  ainsi  lui-même,  sans  que  le 
Gouvernement  ait  à  recourir  à  des  mesures  exception- 
nelles. 

En  résumé,  le  Ministre  des  Finances  de  la  Répu- 
blique Argentine  vient  de  présenter  au  Congrès  un 
budget  d'attente  basé  sur  le  résultat  des  gestions  pré- 
cédentes et  qui  pourra  alors,  selon  toutes  les  probabi- 
lités, s'exécuter  sans  difficulté.  Il  a  le  grand  mérite  de 
maintenir  l'équilibre,  tout  en  faisant  état  des  fortes 
charges  que  la  reprise  de  l'amortissement  a  imposées 
au  pays. 

Georges  Bourgarel.- 


Grande  Distillerie  E.  Cusenier  Fils  aîné  el  f 


Ainsi  que  nous  l'avions  annoncé  dans  notre  dernier 
numéro,  les  actionnaires  de  la  Société  de  lù  Grande 
Distillerie  E.  Cusenier  Fils  aîné,  et  C>v  se  sont  réunis  en 
assemblée  générale  ordinaire  le  14  octobre  sous  la  pré- 
sidence de  M.  Jules  Cusenier,  président  du  Conseil. 

Les  bénéfices  industriels  bruts  réalisés  pendant 
l'exercice  1900-1901,  qui  a  pris  lin  le  30  juin  dernier, 
se  son1  établis  à  3.730.475  fr.,  contre  3.665,492  fr.  35, 

soit  une  augmentai  i  le  01.982  lï.  95.   Quant  aux 

bénéfices  nets,  ils  se  sont  élevés 
contre  1.069.526  fr.  35  en  1899-1900 
compte  de  profits  et  pertes  pour 
années  sociales: 


i  1.059.916  fr  20, 
Voici,  au  reste,  le 
les  deux  dernières 


Exercices 


1899-1900 


L900-1901 


Bénéfices  nets  réalisés  

Moins  : 

Aniorlisseihoat  du  compte  muLi- 


(En  francs) 
1.069.526  35   1.0f>9.9IO  20 
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Exercices 

1899-1900  laoo-1901 
(En  francs) 

lier  et  matériel   30.504  10       20.743  95 

1.039.02-2  25   L 080 J  72  25 
5  0,'0  à  la  réserve  légale   51.951  10       51.508  6fl 

987.071  15      978.6(33  66 

Intérêts  5  0/0  au  capital  versé,  à 
raison  de  25  fr.  par  action   490.600   »      492.050  » 

Reste   496.471  15      486.613  65 

Ces  montants  ont,  tout  d'abord,  reçu  l'attribution 
suivante  :  • 
Attribution  au  Conseil  d'administra- 
tion  24.823  55    24.330  70 

Participations  consenties   114.188  35   111.921  » 

Caisse  de  retraite  au  personnel   3. 000   »      3.000  » 

142.011  90   139.251  70 
Il  est  alors  resté  les  soldes  suivants  : 

Suide  liquide   354.459  25   347.301  95 

A  ajouter  : 

Report  de  l'exercice  précédent   1.997  50      0.456  75 

356.456  75   353.818  70 

Moins  : 

Dividende  complémentaire  de  17fr.50 

par  action   350.000    »    350.001)  » 

Solde  à  reporter  à  nouveau  . . .      6.456  75      3.818  70 

Le  dividende  total,  pour  l'exercice  1900-1901,  a  donc 
été  fixé  à  42  fr.  50  par  action,  ce  qui  représente 8 1/2 0/0 
du  capital.  C'est  ce  même  dividende  qui  avait  été  ré- 
parti pour  l'exercice  1899-1900,  ainsi  que  pour  les 
quatre  exercices  précédents,  et  il  n'a  été  dépassé  qu'en 
1881-1882,  alors  que  la  Société  distribua  43  fr.  75. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  donne,  sur 
l'exploitation  de  la  Société,  des  renseignements  inté- 
ressants. 

Dans  les  maisons  établies  par  la  Société  à  Paris, 
Gharenton,  Marseille,  Crnans,  Cognac  et  Mulhouse,  le 
chiffre  des  affaires  commerciales  s'est  élevé  à  9.437.487 
francs,  soit  une  augmentation  de  118.541  fr.  sur  l'an- 
née précédente.  De  leur  côté,  les  diverses  filiales  à 
l'étranger  ont  été  favorisées.  La  Distillerie  Belge  a 
porté  ses  ventes  à  708.376  fr.,  soit  106.774  fr.  de  plus 
crue  pendant  l'exercice  précédent  ;  la  Distillerie  de  Bue- 
nos-Ayres  a  vu  les  siennes  passer  à  2.475.226  fr.,  en 
augmentation  de  240.226  fr.  Quant  à  la  Compania  Dis- 
tiladora  de  Mexico  qui  avait  vu,  pendant  l'exercice  an- 
térieur, son  augmentation  se  développer  de  plus  de 
100  000  piastres,  elle  a  facilement  maintenu  son 
avance.  Bref,  le  chiffre  global  de  toutes  les  ventes  de 
la  Société  a  atteint  le  montant  de  13.865.844  fr.,  ce  qui 
est  un  résultat  des  plus  satisfaisants  en  raison  :  de  la 
crise  économique  générale,  de  l'application  de  la  loi 
des  boissons  votée  en  décembre  1900,  loi  qui  a  surélevé 
considérablement  les  droits  sur  l'alcool  et,  enfin,  de  la 
campagne  engagée  contre  ce  même  alcool  pour  justifier 
les  projets  de  dégrèvement  des  boissons  hygiéniques. 
Cependant,  grâce  au  dévouement  du  personnel  de  la 
Société,  grâce  à  l'impulsion  donnée  par  la  Direction 
générale,  grâce  aussi  à  la  réputation  acquise  par  la 
«marque  Cusenier>-,  la  clientèle  ne  fait  que  s'accroître, 
aussi  bien  à  Paris  qu'en  banlieue  et  à  l'étranger. 

En  ce  qui  regarde  la  situation  de  la  Société,  pour 
s'en  rendre  compte  il  faut  se  reporter  aux  deux  der- 
niers bilans,  et  on  arrive  alors  à  la  constatation  sui- 
vante : 

Au  30  juin 


1900  1901 

Disponibilités  (En  francs) 

Actions  :  reste  à  verser   188.000  159.000 

Espèces  en  caisse  et  en  banque   619.925  665.556 

Effets  en  portefeuille   1.565.957  1.464.513 

Rentes  et  valeurs   2.004.722  2.004.308 

Débiteurs  divers   2.602.772  2.848.720 


7.041.376   7  142.097 

 .   H  .  f 

 i 


E.riffibilités 

Créditeurs  divers   1.403.085  1.399.237 

Efl'ets  à  payer    &K.571  99.196 

Répartitions  bénéficiaires  d'après  les 
comptes  établis  plus  haut  et  déduc- 
tion faite  des  coupons  déjà  acquittés.  728.986  731.248 

2.230.642  2. 229. 681 

Excédent  des  disponibilités   4.810.734  4.912  416 


Ainsi  qu'on  le  voit,  la  Société  s'attacbe  à  maintenir 
ses  disponibilités  à  un  chiffre  très  élevé,  même  si  l'on 
tient  compte  que,  dans  le  chapitre  «  Bentes  et  Valeurs» 
figurent  pour  environ  1.700.000  fr.  d'actions  des  filiales 
étrangères  :  Distillerie  Belge,  Distillerie  de  Buenos- Ayres, 
Compania  ûistilàdora  de  Mexico  et  Compagnie  du  Boror. 

Dans  l'actif  du  bilan,  le  fonds  de  commerce  ne  figure 
toujours  que  pour  1  fr.,  c'est-à-dire  simplement  pour 
mémoire.  Et  quant  aux  réserves,  elles  s'établissent 
ainsi,  après  répartition  des  profits  de  l'exercice. 


Francs 

Réserve  statutaire   1.273.460  55 

Réserve  spéciale   205;. 000  » 

Réserve  de  prévoyance   526.957  30 

Total   2.005.417  85 


pour  un  capital  de  10  millions  de  francs  et  alors, 
comme  nous  venons  de  le  dire,  que  le  fonds  de  com- 
merce n'est  plus  évalué  que  pour  mémoire. 

Après  la  lecture  du  rapport,  le  président,  M.  Elisée 
Cusenier,  a  pris  la  parole  et  a  parlé  de  la  baisse  qui 
s'est  produite  en  juillet  dernier  sur  les  actions  de  la 
Société,  et  qui  les  a  ramenées  un  moment  au  cours  de 
605  fr.  Cette  baisse,  a-t-il  dit,  n'était  due  à  aucune 
raison  spéciale  et  n'était  que  la  conséquence  de  l'état 
général  du  marché.  Faisons  du  reste  observer  à  ce 
sujet,  que  cette  réaction  n'a  été  que  momentanée,  et 
que  le  cours  de  700  fr.  a  été  vite  reconquis  et  même 
sensiblement  dépassé,  et  que  les  actions  de  la  Grande 
Distillerie  E.  Cusenier  el  C»e  se  tiennent  actuellement  à 
720  francs. 

Poursuivant  ses  explications,  M.  Elisée  Cusenier  a 
déclaré  que  la  situation  de  l'entreprise  était  aussi  lionne 
qu'on  pouvait  l'espérer,  que  le  chiffre  d'affaires  était  le 
plus  élevé  qui  ait  été  atteint  et  que,  si  même  la  cam- 
pagne entreprise  par  certains  hygiénistes  donnait  un 
véritable  résultat  —  campagne  dont  L'Etat  i-erait  le 
premier  à  souffrir,  puisqu'il  encaisse,  sur  l'industrie 
de  la  distillerie,  50  0/0  ad  valorem  en  droits  divers  —  la 
maison  Cusenier,  avec  toutes  ses  succursales,  se  trou- 
vait quand  même  mieux  placée  qu'aucune  autre  pour 
profiter  de  la  situation  faite  à  toutes  les  distilleries.  Au 
reste,  a-t-il  ajouté,  les  Cusenier  sont  eux-mêmes  des 
hygiénistes,  et  ils  ne  vendent  pas  seulement  des 
liqueurs  alcoolisées,  mais  encore  et  surtout  des  bois- 
sons hygiéniques. 

A  l'appui  des  déclarations  de  son  directeur  général, 
le  Conseil  d'administration  de  la  Société  a  commu- 
niqué aux  actionnaires  un  tableau  comparatif  des  trois 
bilans  de  1880,  1894,  et  1901.  C'est  en  1880  qu'a  été 
fondée  la  Société,  et  l'année  1894  est  celle  qui  a  pré- 
cédé l'augmentation  du  capital  qui,  fixé  primitivement 
à  6  millions  de  francs,  a  été  porté  à  lu  millions  en 
1895,  au  moyen  de  la  création  de  8.000  actions  nou- 
velles de  500  francs  émises  à  560  francs.  Or,  de  ces  ta- 
bleaux, il  ressort  que,  depuis  sa  création,  la  Société  a 
complètement  amorti  son  fonds  de  commerce  et  ses 
frais  de  premier  établissement.  D'autre  part,  le  cha- 
pitre «  Immeubles  »  a  augmenté  par  suite  de  l'acqui- 
sition de  terrains,  d'aménagements  ou  de  construc- 
tions nouvelles  (ce  chapitre  figure  maintenant  à  l'actif 
pour  3.410. 006  francs)  mais  la  Société  n'a  jamais  fait 
état  de  la  plus-value  que  ses  terrains  ont  acquise  de- 
puis. C'est  ainsi  que  les  6.000  mètres  qu'elle  possède 
au  boulevard  Voltaire  ont  été  achetés  80  francs  le  mè- 
tre, et  qu'ils  valent  maintenant  200  francs.  Il  en  est  de 
même  à  Gharenton,  à  Marseille  et  à  Mulhouse. 

Nous  ne  pouvons,  à  notre  regret,  examiner  en  détail 
les  trois  bilans  ainsi  rapprochés,  mais  nous  devons 


524 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  -  France 


faire  remarquer  :  I"  que  le  chiffre  des  affaires  de  la 
Grande  Distillerie  Cusenier,  qui  était  de  4.388.600  fr. 
en  1880,  s'élève  maintenant  à  13.865.800  francs;  2°  que 
les  bénéfices,  qui  n'étaient  au  début  que  402.000  l  i  anes, 
atteignent  maintenant  1.0(51). 000  francs  en  chiffres 
ronds.  Disons  encore  que,  depuis  sa  constitution,  la 
Société,  en  dehors  de  ses  réserves  que  nous  avons  spé- 
citiées  plus  haut,  a  procédé  aux  amortissements  sui- 


vants : 

Francs 

Compte  fonds  de  commerce   1.K87.566  » 

Compte  frais  de  premier  établissement.  37 .71*2  30 
Compte  mobilier  et  matériel   789.543  KO 

Ensemble   2.714.902  10 


De  plus,  elle  a  réparti  à  ses  actionnaires  et  aux 
ayants-droit,  14.325.307  fr.  10.  En  comprenant  tout, 
réserves,  amortissements  et  répartitions,  on  arrive  à 
un  total  de  19.045.027  fr.  05! 

En  résumé,  les  comptes  fournis,  la  situation  dans 
laquelle  se  trouve  actuellement  l'entreprise,  le  déve- 
loppement croissant  de  l'exploitation,  tout  prouve  la 
prudence  avec  laquelle  les  affaires  sociales  ont  tou- 
jours été  conduites. 

A.  Leghenet. 


SOCIÉTÉ 

DES 

Anciennes  Sucreries  de  la  Cie  de  Fives-Lille 


L'assemblée  annuelle  des  actionnaires  de  la  Société 
des  Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie  de  Fives-Lille 
a  eu  lieu  le  18  courant,  comme  nous  l'avions  annoncé. 

Nous  avons,  dans  notre  dernier  numéro,  donné  les 
comptes  relatifs  au  premier  exercice  de  cette  Société, 
exercice  qui  a  pris  fin  le  30  juin  1901.  Nous  y  revien- 
drons cependant  pour  rappeler  que  les  bénéfices  nets 
réalisés,  après  déduction  de  253.433  fr.  35  payés  pour 
intérêts  à  la  Compagnie  de  Fives-Lille  sur  ses  apports; 
de  391.037  fr.  10  pour  amortissement  des  «Frais  de 
constitution  »  et  de  80.579  fr.  75  pour  frais  généraux 
et  d'administration,  se  sont  élevés  à  1.353  785  fr.  88. 
Cette  somme  a  été,  avec  approbation  des  actionnaires, 


répartie  ainsi  : 

Francs, 

20  0/0  aux  amortissements  (article  4  des  sta- 
tuts)   270 .707  18 

Il  est  resté  alors   1 . 083 . 028  70 

dont  il  a  été  déduit  : 

5  0/0  pour  la  réserve  légale   54.151  40 

Le  solde  s'est  donc  établi  à  . . .  1.028.877  30 

sur  lequel  il  a  été  prélevé,  selon  l'article  45  des 
statuts.  : 

Pour  distribuer  aux  actionnaires  un  intérêt 

de  5  0/0  sur  le  capital   625.000  » 

D'où  un  reliquat  de   403.877  30 

dont  il  a  fallu  déduire  G  0/0  pour  le  Conseil 

d'administration  article  45  des  statuts)   24.232  60 

Il  est  resté  comme  solde   379.644  70 


En  raison  de  la  crise  que  traverse  en  ce  moment  l'in- 
dustrie eucrière,  le  Conseil  d'administration,  d'accord 
avec  les  actionnaires,  a  porté  cette  somme  au  fonds  de 
prévoyance  prévu  par  l'article  40  des  statuts,  étant 
bien  entendu  qu'il  pourra  l'utiliser,  lorsqu'il  le  jugera 
convenable,  en  le  transférant  au  «  Compte  de  Profits 
et  Pertes  »  de  l'exercice  en  cours  ou  des  exercices  sui- 
vants. 

Du  rapport  du  Conseil  d'administration  il  ressort 
que,  pendant  l'exercice  clos  le  30  juin  dernier,  lu  «  Su. 
crerie  d'Abbeville  »  a  travaillé  164.634.690  kilos  de 
bettôraves.  La  durée  de  fabrication  a  été  de  136  jours, 
du  'i  octobre  1900  au  17  février  1901.  Les  produits  se 


sont  élevés  : 

Kilos 

F.n  sucres  de  tous  jets  en  raffiné  â  . .  18.618.570 

En  mélasses  à   6.610.577 

En  pulj.es  â   97.365.410 


La  vente  de  ces  produits  a  donné  un  total  de  7  mil- 
lions 373.913  fr.  91.  En  déduisant  les  dépenses  d'achat 
de  betteraves  ainsi  que  les  frais  de  fabrication,  soit 
5.949.228  fr.  90,  on  obtient  une  différence  de  1.40'i.68i 
francs  95,  qui  représente  le  résultat  brut  de  la  Sucrerie 
d'Abbeville. 

La  durée  de  fabrication,  dans  cette  usine,  a  été, 
comme  il  vient  d'être  dit,  de  136  jours,  soit  plus  de 
4  mois  1/2.  Malgré  les  moyens  de  conservation  de  la  bet- 
terave dont  cette  usine  est  pourvue,  il  est  très  désavan- 
tageux de  travailler  aussi  longtemps.  C'est  pourquoi,  et 
comme  tout  donne  lieu  de  penser  que  la  quantité  de  bet- 
teraves ne  diminuera  pas,  le  Conseil  d'administration  a 
commencé  à  accroître  la  puissance  de  l'usine,  tant  au 
moyen  de  matériel  neuf  qu'en  augmentant  celui  qui 
existait.  Et  si  les  circonstances  sont  favorables,  le  Con-' 
seil  espère,  d'ici  quelques  années,  en  ajoutant  toujours 
à  ses  moyens  d'action,  arriver  à  pouvoir  traiter  à  l'u- 
sine d'Abbeville,  environ  2  millions  de  kilos  de  bet- 
teraves par  jour,  alors  que  cette  usine  n'est  encore 
outillée  que  pour  un  travail  journalier  de  1.200.000 
kilos. 

Comme  première  exécution  de  ce  programme,  le 
Conseil  a  enlevé,  cette  année,  le  matériel  ancien  de  la 
ràperio  de  Crécy  ;  il  l'a  remplacé  par  une  nouvelle  dif- 
fusion, qui  pourra  travailler  400.000  kilos  de  bette- 
raves en  24  heures.  Enfin,  à  l'usine  centrale,  il  a 
procédé  à  de  nombreuses  modifications  qui  doivent  fa- 
ciliter l'augmentation  de  travail  et  procurer  une  éco- 
nomie de  main-d'œuvre. 

La  «  Sucrerie  de  Coulommiers  »  a  travaillé  71.893.000 
kilos  de  betteraves.  La  durée  de  fabrication  a  été  de 
111  jours,  du  21  septembre  1900  au  9  janvier  1901.  Les 
produits  se  sont  élevés  aux  chiffres  suivants  : 

Kilos 


En  sucres  do  tous  jets  en  ralliné....  9.592.612 

En  mélasses   3.630.686 

Pulpes   33.416.680 

Ecumes   12.320.340 


La  vente  de  ces  produits  a  donné  une  somme  de 
3.916.848  fr.  03,  dont  il  faut  défalquer  3.338.611  fr.  89 
pour  dépenses  d'achat  de  betteraves  et  frais  de  fabri- 
cation. Le  résultat  brut  se  chiffre  donc  par  578.232  fr.  21. 
A  cette  usine,  des  modifications  ont  été  également  ap- 
portées mais,  pour  le  moment,  on  ne  prévoit  pas 
qu'elle  ait  besoin  d'augmentations  importantes. 

La  sucrerie  de  Neuilly-Saint-Front  a  travaillé  il  mil- 
lions 949.960  kilos  de  jjetteraves  et  la  durée  de  fabri- 
cation a  été  de  108  jours,  du  25  septembre  19-0  au 
15  janvier  1901.  Les  produits  ont  été  les  suivants  : 

Kilos 


Sucres  de  tous  jets  en  raffiné   .4.983  468 

Mélasses   2.206.480 

Pulpes   23.783.450 

Ecumes   2.222.100 


La  vente  de  ces  produits  a  donné  un  montant  de 
2.060.224  fr.  28.  Les  dépenses  pour  achat  de  betteraves 
et  pour  frais  de  fabrication,  etc.,  ayant  été  de  1  mil- 
lion 976.925  fr.  03,  les  résultats'  bruts  ont  été  de 
83.299  fr.  25.  Cette  usine  est  située  dans  un  centre 
betteravier  qui  pourrait  lui  fournir  plus  de  40  millions 
de  kilos  do  betteraves,  mais  ses  moyens  d'actions  ne 
lui  permettent  pas  de  faire  davantage,  et,  pour  le 
moment,  le  Conseil  d'administration  laisse  son  matériel 
en  l'état. 

En  résumé,  les  trois  usines  susdites  ont  produit  : 
275.000  tonnes  de  betteraves  travaillées,  provenant  de 
la  culture  de  10.382  hectares  et  qui  ont  fourni,  en  tous 
sucres,  838.543  sacs  do  100  kilos.  Quant  à  leurs  résul- 
tats bruts  totaux,  ils  se  sont  élevés  à  la  somme  globale 
de  2.006.216  fr.  44. 

L'activité  a  donc  été  grande  dans  les  usines  de  la 
Société;  mais  ce  que  nous  devons  faire  ressortir  c'est 
le  soin  apporté  par  le  Conseil  d'administration  à  doter 
largement  les  amortissements  qUi  ont  reçu  661.794  fr.  28. 
Dans  ce  montant  ne  sont  naturellement  pas  comprises 
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les  deux  sommes  do  54.151  fr.  40  et  de  879.644  fr.  70, 
qui  ont  été  portées,  respectivement,  ù  la  réserve  légale 
et  au  fonds  de  prévoyance. 

L'assemblée  générale  du  18  octobre  a  approuvé  les 
comptes  tels  qu'ils  lui  étaient  présentés  par  le  Conseil 
d'administration,  voté  toutes  les  résolutions  proposées 
et  lixé  le  dividende  à  distribuer  à  5  0/0  du  capital 
social,  moins  l'impôt.  Elle  a  ensuite  accordé  en  tant 
que  besoin,  à  M.  Siegfried,  en  sa  qualité  d'adminis- 
trateur de  la  Compagnie  de.  Fives-Lille,  l'autorisation 
prévue  à  l'art.  2i)  dos  statuts  et  donné  quitus  aux 
membres  du  Conseil  pour  leur  gestion  pendant  l'exer- 
cice 1900-1901.  Enfin  elle  a  renommé  commissaires  des 
comptes,  pour  l'exercice  1901-1902,  MM.  Robin  et 
Masseron,  avec  faculté  d'agir  séparément  en  cas  d'em- 
pêchement de  l'un  d'eux. 

J.  M. 


NÉCROLOGIE 


Adolphe  Coste 

La  Statistique  et  la  Sociologie  viennent  de  faire  une 
grande  perte  dans  la  personne  d'Adolphe  Coste,  qui  fut 
président  de  la  Société  de  Statistique  et  de  VInstitut  de 
Sociologie. 

Le  nom  de  Coste  est  peu  connu  du  grand  public,  son 
excessive  modestie  lui  avait  toujours  fait  fuir  l'éclat  et 
le  bruit;  cependant  quelques-uns  de  ses  ouvrages 
avaient  dépassé  le  cercle  dans  lequel  il  s'était  volon- 
tairement renfermé.  Les  Conditions  du  bonheur  et  de  la 
force,  Alcoolisme  ou  Epargne  sont,  au  nombre  des  meil- 
leures publications  populaires.  Ses  derniers  ouvrages, 
Essai  d'une  Sociologie  objective  et  l'Expérience  des 
Peuples,  écrits  dans  un  style  élégant  et  avec  une  rare 
élévation  de  pensée,  sont  une  contribution  importante 
à  la  philosophie  sociale.  C'est  dans  ces  deux  livres,  qui 
ont  été  en  quelque  sorte  son  chant  du  cygne,  que  l'on 
peut  apprécier  l'étendue  des  connaissances  et  la  sûreté 
de  l'érudition  de  Coste. 

Il  a  étudié  profondément  le  problème  si  obscur  de 
la  distribution  de  la  richesse  et  dans  les  nombreuses 
communications  qu'il  a  faites  à  la  Société  de  Statisti- 
que, tout  en  laissant  dire  aux  chiffres,  qu'il  interro- 
geait si  bien,  ce  qu'ils  voulaient  dire,  on  le  sentait 
constamment  préoccupé  des  misères  sociales  et  du 
désir  de  les  soulager. 

Coste  n'avait  rien  d'un  philantrophe  professionnel; 
chez  lui  l'utopie  n'avait  pas  sa  place  ;  il  voyait  le  mal 
et  il  cherchait  à  le  combattre  non  par  des  expédients, 
mais  en  s'attaquant  aux  vices  qui  l'engendrent.  Son 
traité  Hygiène  sociale  contre  la  misère  montre  quelles 
étaient  les  tendances  de  cet  esprit  vigoureux  et  ori- 
ginal. 

Son  talent  d'écrivain  et  sa  science  d'économiste  le 
firent  choisir  comme  rapporteur  de  la  Commission 
extraparlcmentaire  de  l'impôt  sur  le  revenu.  Son  rap- 
port, qui  lui  valut,  bien  tardivement,  la  croix  de  la 
Légion  d'honneur,  sera  toujours  consulté  avec  fruit 
par  ceux  qui  étudieront  les  questions  fiscales. 

La  profonde  estime  que  sociologues  et  économistes 
éprouvaient  pour  Coste  a  été  exprimée  devant  les  nom- 
breux amis  du  défunt  en  paroles  émues  par  M.  Edmond 
Duval,  au  nom  de  la  Société  de  Statistique;  par 
M.  Frédéric  Passy,  pour  la  Société  d'Economie  poli- 
tique ;  par  M.  Levasseur,  pour  l'Institut  international 
de  statistique,  et  par  M.  René  Worms,  pour  l'Institut 
de  Sociologie. 

Ces  Sociétés,  qu'il  amait  tant  et  dans  lesquelles  il 
tenait  une  si  grande  place,  conserveront  pieusement  sa 
mémoire  et  ceux  qu'il  honora  de  son  amitié  n'oublie- 
ront pas  cet  homme  d'un  caractère  si  noble  et  si  simple. 


Informations  Économies  et  Financières 


La  Situation  du  Marché.  —  La  Rourse  a  été 
mieux  tenue  hier  et  les  cours  ont  généralement  pro- 
gressé parce  que  les  Sociétés  de  crédit,  dont  les  actions 
avaient  été  sérieusement  attaquées  dan-,  la  séance  pré- 
cédente, ont  fait  mine  de  se  défendre. 

Cela  prouve  qu'il  serait  très  facile  d'enrayer^  l'action 
déprimante  de  la  spéculation  à  la  baisse  et  de  modifier, 
pour  le  plus  grand  bien  du  pays,  l'état  d'esprit  des 
porteurs  et  l'orientation  générale  du  Marché.  Il  suffi- 
rait, pour  obtenir  ce  résultat  salutaire,  d'une  simple 
entente  entre  les  grandes  Sociétés  financières  de  Paris, 
qui  sont  toutes  intéressées  à  ce  que  le  public  français 
ne  se  désaffectionne  pas  trop  des  valeurs  mobilières 
françaises. 

Mais  cette  entente  bienfaisante  ne  peut  se  réaliser 
que  si  la  plus  puissante  dec.es  Sociétés,  celle  qui  depuis 
plusieurs  années  déjà  se  désintéresse  systématique- 
ment des  valeurs  industrielles  françaises  quelle  que 
soit  leur  nature,  en  prend  l'initiative  et  veut  bien  con- 
sentir à  accorder  à  ces  malheureuses  valeurs  une  toute 
petite  parcelle  de  la  faveur  qu'elle  réserve  exclusive- 
ment aux  fonds  d'Etat  étrangers. 

La  question  est  sérieuse,  car  l'attitude  passive  de  ce 
grand  établissement  et  son  indifférence  voulue  pour 
tout  ce  qui  ne  touche  pas  ses  intérêts  particuliers,  pro- 
voquent, par  la  force  des  choses  —  et  sans  qu'il  y  ait 
nécessairement  préméditation  de  la  part  de  son  Con- 
seil d'administration  —  des  appréhensions  chez  les 
autres  Sociétés,  et  paralysent  ainsi  toute  vélléité,  toute 
tentative  de  défense. 

La  Société  dont  il  s'agit  est  admirablement  dirigée 
et  administrée  :  c'est  un  fait  incontestable!  Mais  elle 
ferait  certainement  preuve  d'une  plus  grande  habileté 
en  se  désintéressant  moins  de  la  situation. 


La  Question  du  Gaz  à  Paris.  —  Nous  croyons 
savoir  que  la  Commission  technique  du  gaz,  nommée 
par  le  Préfet  de  la  Seine,  à  la  suite  du  dernier  A'ote  du 
Conseil  municipal  relativement  à  l'abaissement  du  prix 
du  gaz  et  à  son  régime  futur  d'exploitation  à  Paris,  va 
être  prochainement  réunie  sous  la  présidence  de  M.  de 
Selves. 

Cette  Commission  sera  sans  doute  saisie  du  rapport 
que  M.  Loriol,  ingénieur  en  chef  de  l'éclairage  public, 
a  déjà  soumis  à  la  Direction  des  travaux  de  la  Préfec- 
ture de  la  Seine. 

De  son  côté,  la  grande  Commission  élue  par  le  Con- 
seil municipal  et  que  préside  M.  Deville,  conseiller  du 
quartier  dé*  Notre-Dame-des -Champs,  est  convoquée 
pour  samedi  prochain.  On  doute,  cependant,  qu'elle 
puisse  utilement  examiner  les  conclusions  des  divers 
rapporteurs  chargés  d'étudier  les  questions  de  principe 
soulevées  à  propos  du  régime  à  adopter  après  l'expi- 
ration du  traité  actuel,  car  la  plupart  de  ces  rapports 
ne  sont  ni  distribués,  ni  même  imprimés. 

D'après  nos  renseignements  particuliers,  le  rapport 
de  M.  Loriol,  qui  servira  vraisemblablement  de  base 
aux  travaux  des  deux  Commissions,  serait  défavorable 
au  projet  Gilbert-Roucher  et  conseillerait,  au  con- 
traire, l'examen  du  projet  préconisé  par  le  Comptoir 
d'Escompte. 


Omnibus  de  Paris.  —  Divers  bruits  ont  été  mis 
en  circulation  concernant  cette  Compagnie.  On  a  dit 
qu'elle  avait  intenté  une  action  judiciaire  contre  la 
Ville  de  Paris,  et  qu'elle  allait  retirer  de  la  circulation, 
le  mois  prochain,  un  nombre  important  de  voitures, 
ce  qui  amènerait  le  licenciement  d'une  notable  partie 
du  personnel.  Mais  l'annonce  d'une  convocation  des 
actionnaires  en  assemblée  générale  extraordinaire,  pour 
le  27  novembre,  a  remis  les  choses  au  point. 

L'ordre  du  jour  de  cette  assemblée  porte,  en  effet, 
qu'en  raison  des  concurrences  multiples  faites  à  la 
Compagnie,  la  réunion  a  pour  objet  de  donner  au 
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Conseil  d'administration  les  pouvoirs  nécessaires  : 
1°  pour  poursuivre,  par  tous  les  moyens  et  toutes  pro- 
cédures, à  défaut  d'exécution  normale  du  traité  du 
18  juin  1800,  la  réalisation  amiable  ou  judiciaire  de  ce 
traité,  et  2°  pour  prendre,  s'il  y  a  lieu,  toutes  les  mesures 
jugées  nécessaires  pour  diminuer  les  charges  impro- 
ductives de  l'exploitation,  quelles  qu'en  puissent  être 
les  conséquences. 

Au  siège  de  la  Compagnie,  on  n'ajoute,  pour  le 
moment,  que  peu  de  chose  à  l'ordre  du  jour  ci-dessus 
qui  est,  fait-on  observer,  suflisammcnt  explicite.  C'esl 
au  président  à  qui  il  appartient  de  donner,  et  seule- 
ment aux  actionnaires  réunis  en  assemblée  extraor- 
dinaire, les  renseignements  les  plus  détaillés  et  les 
explications  les  plus  complètes.  Toutefois,  ce  que  l'on 
n'ignore  pas,  dès  à  présent,  c'est  que  la  situation  de 
l'entreprise  est  plutôt  délicate.  Ses  recettes  journalières 
continuent  à  diminuer  considérablement,  alors  que  les 
dépenses  ne  suivent  pas  la  même  marche  par  suite  des 
services  installés  par  la  Compagnie  et  dont  beaucoup 
sont  maintenant  improductifs.  On  peut  en  juger  par 
l'état  produit  pour  les  quarante-deux  premières  se- 
maines de  1901,  pendant  lesquelles  les  Omnibus  de  l'avis 
n'ont  encaissé  que  38.336.505  fr.  25,  contre  46  millions 
793.842  fr.  25  pendant  la  même  période  de  1900,  et 
même  contre  39.823.133  fr.  en  1899.  Ainsi,  non  seu- 
lement il  y  a  un  délicit  de  8.457.337  fr.  sur  l'année 
dernière,  qui  était,  il  est  vrai,  une  année  d'Exposition, 
mais  il  y  a  même  une  diminution  de  1.486.627  fr.  75 
sur  1899,  année  normale. 

On  sait  que,  pour  l'exercice  1900,  la  répartition  aux 
actionnaires  n'avait  été  que  de  30  fr.  par  action,  contre 
65  fr.  l'année  précédente.  Mais,  cette  année,  un  divi- 
dende reste  très  problématique.  C'est  cette  circonstance, 
ainsi  que  le  souci  de  prendre  des  mesures  pouvant  mo- 
difier la  situation  actuelle  de  la  Compagnie,  qui  moti- 
vent la  réunion  extraordinaire  dont  nous  avons  parlé 
plus  haut. 

En  ce  qui  regarde  les  charges  de  la  Compagnie,  elles 
sont  devenues  énormes,  à  cause  de  l'extension  qu'elle 
a  donnée  à  son  exploitation.  En  1854,  elle  n'avait  en 
service  que  400  voitures  et  3.728  chevaux  et  ne  trans- 
portait que  34  millions  de  voyageurs.  Pendant  les  cinq 
dernières  années,  voici  comment  s'est  résumée  l'exploi- 
tation : 

Nombre  maximum  en  service 


de  moteurs 

Nombre 

de 

de 

(locomotives 

de 

et 

voyageurs 

Années 

voitures 

chevaux 

automotrices) 

transportés 

1886. . . . 

1.091 

10.331 

41 

246.791.845 

1897.... 

1.118 

16.256 

71 

256.210.596 

1898.... 

1.153 

16.140 

83  fc 

200.237.056 

1899.... 

1.308 

17.331 

95 

280.505.204 

1900.... 

1.867 

17.496 

258 

318.977.134 

Et  même  si  on  remonte  à  1889,  année  d'Exposition, 
on  trouve  qu'il  n'y  avait  alors,  en  circulation,  que  996 
voitures  et  14.264  chevaux,  qui  n'ont  transporté  que 
21 4.296.940  voyageurs. 

Les  services  ont  donc,  comme  on  le  voit,  considéra- 
blement augmenté  à  la  veille  d'une  concurrence  dont 
se  ressent  si  fort  aujourd'hui  la  Compagnie. 
En  finissant,  il  n'est  pas  inutile  de  l'aire  remarquer 
ue  la  Compagnie,  depuis  sa  création,  a  payé  à  la  Ville 
e  Paris  et  à  l'Etat  les  sommes  suivantes  : 


A  la  Ville  de  Paris  :  Francs 

Pour  redevances   05. 690.242  13 

—  service  des  tombereaux   98&.D27  92 

—  locations  sur  la  voie  publique   1.161.248  15 

—  sa  part  dans  les  bénéfices   739 .'764  17 

—  balayage  et  curage  d  égoûts   418.094  02 

—  octroi  sur  fourrages   28.83ft.294  12 

—  octroi  sur  matières  employées  aux  ate- 

liers, voies,  etc   5.053.621  35 

—  redevance  pour  l'entretien  du  pavage 

des  voies  frais  de  contrôle  et  de  sur- 
veillance)  6.8'/5.198  90 


104.634.295  82 


A  l'Etal  : 

Contributions   9.095.0Î3  68 

't  imbre  des  actions  ei  obligations   1,671.001  86 

Enregistrement,  conversions,  transferts,  tim- 
bres d'acquit,  etc   5.731.920  38 

Impôt  sur  le  revenu   4.500.382  80 

Droits  de  régie  ■   17.803.158  89 

Fiais  de  surveillance  »   176.960  84 


.'58.924.472  8<; 

Soit,  au  total,  143.558.768  fr.  <>8,  qui  représentent, 
par  action  et  par  an,  92  fr.  73,  alors  que  la  moyenne  des 
dividendes  distribués  n'a  été  que  de  30  fr.  par  action. 


Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de 
l'Indo-Chine  et  du  Yunnaii.  —  Ainsi  que 
l'avions  annoncé  dans  notre  dernier  numéro  du  18 
courant,  l'émission  des  178.000  obligations  privilégiées 
3  0/0  de  500  francs  de  cette  Compagnie  aura  lieu  le  26 
courant  par  les  soins  de  la  Banque  de  i  Indo-Chine,  de 
la  Banque  de  Paris  el  des  Pays-Bas,  du  Comptoir  Na- 
tional d'Escompte  de  Paris,  du  Crédit  Lyonnais,  de  la 
Société  Générale  pour  favoriser  le  développement  du 
Commerce  et  de  l Industrie  en  France,  de  la  Banque 
Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie,  ainsi  que 
par  lés  agences  et  les  correspondants  de  ces  établisse- 
ments dans  les  départements. 

Le  taux  d'émission  a  été  fixé  à  438  fr.  50,  et  les  sous- 
cripteurs ont  à  leur  disposition  deux  modes  de  libé- 
ration :  la  libération  immédiate  ou  la  libération  éche- 
lonnée. 

Pour  la  libération  immédiate,  ils  ont  à  verser  50 
francs  en  souscrivant  et  388  fr.  50  à  la  répartition,  du 
2  au  5  novembre  prochain.  Pour  la  libération  éche- 
lonnée, ils  auront  à  payer  :  50  francs  en  souscrivant; 
100  fr.  à  la  libération  du  2  au  5  novembre  ;  150  fr.  au 
16  décembre  prochain,  et  le  solde  de  138  fr.  50  au  31 
janvier  1902.  Les  obligations  étant  créées  jouissance  du 
1er  novembre  1901,  avec  un  premier  coupon  de  6  fr.  25 
à  l'échéance  du  1er  avril  1902,  les  souscripteurs  qui 
emploieront  le  mode  de  libération  échelonnée  auront 
à  ajouter  au  montant  des  deux  derniers  termes,  l'inté- 
rêt à  3  0/0  depuis  le  5  novembre  jusqu'aux  échéances 
de  ces  termes. 

Les  obligations  privilégiées  de  la  Compaqnie  Fran- 
çaise des  Chemins  de  fer  de  l'Indo-Chine  et  du  Yunnan 
ont  leur  intérêt  annuel  de  15  fr.  payable  par  moitié  le 
1er  avril  et  le  1"  octobre.  Elles  ont  un  gage  privilé- 
gié sur  la  ligne  du  Chemin  de  fer,  et  jouissent,  en 
outre,  pour  leur  service  d'intérêt  et  leur  amortisse- 
ment, d'une  garantie  de  3  millions  de  francs  allouée 
par  la  colonie  de  l'Indo-Chine,  et  dont  le  versement  est 
garanti  par  le  Gouvernement  de  la  République  fran- 
çaise, conformément  aux  lois  des  25  décembre  1898  et 
5  juillet  1901.  Elles  sont  remboursables  en  75  ans  par 
tirages  semestriels  qui  auront  lieu  à  Paris  aux  mois  de 
mars  et  septembre  de  chaque  année,  et  la  Compagnie 
a  renoncé  à  la  faculté  d'accélérer  l'amortissement  ou 
de  les  rembourser  par  anticipation  en  totalité  avant 
l'année  1912. 

La  Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de 
V 'Indo-Chine '  et  du  Yunnan  a  été  constituée  le  10  août 
dernier,  au  capital  de  12.500.000  de  francs.  Son  Conseil 
d'administration  est  ainsi  composé  :  Président,  M.  le 
baron  Hély  d'Oissel,  vice-président  du  Conseil  d'admi- 
nistration' de  la  Société  Générale  :  vice- président, 
M.  Alexis  Rostand,  directeur  général  du  Comptoir  Na- 
tional d'Escompte  de  Paris;  administrateur-délégué; 
M.  Stanislas  Simon,  directeur  de  la  Banque  de  Vln&O- 
Chine;  administrateurs,  MM.  Paul  Desvaux,  Ludovic 
de  Sinçay,  H.  E.  Boyer,  Firmin  Raimbeaux,  Edouard 
Goum,  H.  Wiener,  Édgard  de  Sinçay  et  Rambaud. 

La  constitution  de  cette  Compagnie  a  eu  lieu  à  la 
suite  de  la  loi  votée  par  les  Chambres  françaises,  et 
qui  avait  pour  but  d'approuver  une  convention  passée 
par  le  Couvornemcnt  général  de  l'Indo-Chine  avec  un 
groupe  d'Etablissements  financiers  de  Paris  coin  pre- 
nant :  La  Banque  de  l'Indo-Chine,  le  Comptoir  National 
d'Escompte  dr  l'aris,  le  Crédit  Industriel  el  Cmumer- 
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ciul,  et  la  Société  GÇnémte.  Ladite  convention  avait  été 
établie  sur  les  hases  suivantes  que  nous  croyons  de- 
voir rappeler  : 

Le  concessionnaire  construira  à  ses  frais,  risques  et 
périls,  la  ligne  du  Chemin  de  fer  de  Lao-Kaij  à  Yunnan 
Sen,  sur  une  longueur  de  468  kilomètres  environ  ; 

Il  lui  sera  t'ait  remise,  par  le  Gouvernement  général 
de  l'Indo-Chinc,  en  état  de  réception,  du  Chemin  de  fer 
de  Baïphong  à  Lao-Kay,  directement  construit  par  la 
colonie,  et  dont  la  longueur  est  d'environ  385  kilo- 
mètres ; 

La  ligne  totale  de  Haïphong  à  Yunnan  Sen  a  été  cé- 
dée pour  une  durée  de  soixante-quinze  ans,  pour  être 
exploitée  aux  frais  et  risques  du  concessionnaire,  avec 
partage  des  bénéfices  entre  celui-ci  et  l'Indo-Chine,  et 
le  capital  de  construction  du  chemin  de  fer  du  Yun- 
nan et  d'exploitation  de  la  ligne  entière  a,  été  évalué  à 
101  millions  de  francs,  et  il  sera  ainsi  constitué  : 

Francs 

Capital-actions  do  la  Société  concessionnaire .. .  12.500.000 

Subventions  de  l'Indo-Chine   12.500.000 

Obligations  garanties,  dans  la  limite  d'une  an- 
nuité de  3  millions  et  dans  les  conditions  de 
l'article  3  de  la  loi  du  25  décembre  1898,  en- 
viron 76.000.000 

Soit,  un  total  de   101.000.000 

La  construction  du  nouveau  chemin  de  fer  ne  signifie 
pas  que  la  France  veuille  conquérir  le  Yunnan,  ni  mettre 
directement  ou  non  la  main  sur  le  Se-Tchouen.  Il  ne 
s'agit,  en  effet,  que  de  mettre  en  valeur,  pour  le  plus 
grand  bien  de  nos  possessions  d'Extrême-Orient,  des 
terrains  admirables,  fertiles,  riches  en  mines  et  en 
produits  de  toutes  sortes.  Cet  intérêt,  au  reste,  M.Mau- 
rice Ordinaire,  rapporteur  de  la  Commission  des  colo- 
nies à  la  Chambre  des  députés,  l'a  bien  fait  ressortir 
lorsqu'à  la  date  du  24  juin  dernier  il  demandait  au 
Parlement  d'approuver  la  convention  en  question. 
Voici  comment  il  s'exprimait  alors  : 

«  Pour  répondre  à  des  préoccupations  assez  naturelles  a  la 
suite  des  événements  dont  Pékin  a  été  le  théâtre,  nous  dirons 
que  la  population  du  Yunnan,  qui  d'abord  n'est  pas  chinoise 
d'origine,  s'est  toujours  montrée  accueillante  et  douce  dans 
ses  relations  avec  les  Français.  Elle  parait,  nous  a-t-on  dit, 
accepter  très  volontiers  l'idée  du  chemin  de  fer,  dont  on  lui 
a  fait  comprendre,  par  une  patiente  et  adroite  propagande  de 
plusieurs  années,  tous  les  avantages.  Les  questions  toujours 
délicates  soulevées  en  Chine  par  le  respect  qu'on  exige  pour 
les  tombeaux  sont  d'ores  et  déjà  tranchées  à  l'amiable.  Toutes 
les  informations,  en  somme,  concordent  pour  donner  l'espoir 
que  notre  pénétration  au  Yunnan  n'amènera  aucun  trouble, 
si  elle  reste  essentiellement  pacifique,  comme  c'est  l'intention 
du  Gouvernement  et  de  la  colonie,  et  comme  c'est  assurément 
votre  volonté  formelle. 

«  Est-il  nécessaire,  avant  de  terminer,  d'établir  que  la 
métropole  elle-même  est  intéressée  à  l'exécution  des  grands 
travaux  dont  la  ligne  du  Yunnan  n'est  qu'une  partie?  Si 
ces  travaux  ont  ouvert  en  Indo-Chine  une  ère  d'activité  nou- 
velle,, répandu  des  sommes  importantes  entre  les  mains  des 
indigènes  sous  forme  de  salaires,  provoqué  la  Création  d'un 
outillage  qui  fera  du  Tonkin  comme  une  place  forte  bien 
armée  pour  l'attaque  industrielle  et  commerciale  de  l'immense 
empire  voisin,  la  métropole,  dont  la  garantie  nominale  ne 
jouera  vraisemblablement  jamais,  n'en  tirera  pas  moins 
de  profit.  Un  débouché  nouveau  pour  ses  capitaux,  plus  do 
cent  millions  de  fournitures  (aciers  et  fers,  matériel  rou- 
lant, outillage,  chaux,  ciments  et  explosifs),  obligatoirement 
demandées  en  France,  tel  sera  le  premier  résultat  pour  elle, 
en  attendant  ceux  qu'apportera  l'ouverture  des  nouveaux 
marchés  que  le  rail  veut  aller  conquérir.  » 

C'est  qu'en  effet  la  loi  du  25  décembre  1898,  dont  il 
a  été  parlé  plus  haut,  contient,  dans  son  article  4,  cette 
spécification  : 

«  Tout  le  matériel  destiné  à  l'exploitation  des  lignes  à  con- 
«  céder  en  vertu  de  la  présente  loi,  et  tous  les  matériaux 
«  nécessaires  à  leur  construction,  qui  ne  se  trouveront  pas 
«  dans  le  pays,  devront  être  d'origine  française  et  devront 
»  être  transportés  sous  pavillon  français.  » 

Ainsi  donc,  et  dès  à  présent,  la  Compagnie  Française 
des  Chemins  de  fer  de  VIndo-Chine  et  du  Yunnan  va 
favoriser  notre  commerce,  notre  industrie  et  même  nos 
Compagnies  de  transports  maritimes.  C'est  un  premier 


point  et  qui  laisse  présumer  les  services  futurs  qu'elle 
est  appelée  à  rendre  à  tout  ce  qui  travaille  en  France. 


Chemins  de  fer  du  Sud  de  l'Autriche  (Lom- 
bards). —  Les  obligations  3  0/0  de  cette  Compagnie 
ont  réactionné  sensiblement  dans  ces  derniers  jours. 
Les  Obligations  3  0/0,  jouissance  janvier-juillet,  qui  co- 
taient encore  le  1er  octobre  3(53  fr.,  sont  revenues  à  336 
francs,  pendant  que  les  Obligations  de  las'érieX,  jouis- 
sance avril-octobre,  lléchissaient  de  371  fr.  â  334  fr., 
coupon  semestriel  détaché  toutefois. 

La  raison  de  ce  recul  repose  sur  le  bruit  mis  en  cir- 
culation que  la  Compagnie  serait  sur  le  point  de  dë  ;ider 
la  suspension  de  l'amortissement  de  ces  deux  catégo- 
ries de  titres  par  voie  de  tirages,  et  de  le  remplacer  par 
des  rachats  sur  le  marché.  Nous  avons  cru  devoir  con- 
sulter à  ce  sujet  le  Comité  de  Paris  de  la  Compagnie  et 
voici  ce  qui  ressort  des  explications  qui  nous  ont  été 
fournies  : 

La  nouvelle  lancée  par  un  organe  de  Hambourg  n  est 
que  la  réédition  de  ce  qui  a  été  dit  déjà  à  diverses  re- 
prises. Ce  n'est  pas  la  première  fois,  en  effet,  qu'un 
groupe  d'actionnaires  fait  quelque  bruit  au  sujet  d'un 
projet  de  suspension  ou  d'unification  de  l'amortisse- 
ment des  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de 
fer  du  Sud  de  V Autriche. 

La  venue  à  Paris  du  Comité  de  Vienne  a  paru  l'oc- 
casion favorable  pour  avancer  de  nouveau  que  la  ques- 
tion était  mise  sur  le  tapis,  mais,  pas  plus  qu'ancien- 
nement, la  Compagnie  ne  se  croit  dans  l'obligation  de 
la  démentir  officiellement.  Il  est  évident  que  ses  récites 
d'exploitation  sont  défavorables  cette  année  et,  pour 
s'en  rendre  compte,  il  n'est  besoin  que  de  consulter  les 
tableaux  qu'elle  publie  hebdomadairement.  Ces  ta- 
bleaux indiquent  que,  du  1er  janvier  1901  an  30  sep- 
tembre dernier,  les  recettes  n'ont  atteint  que  le  montant 
de  75.654.712  fr.,  contre  78.202.102  fr.  pendant  la  pé- 
riode correspondante  de  1900.  Cette  diminution  est 
certainement  regrettable,  d'autant  plus  qu'elle  corres- 
pond à  une  augmentation  des  frais  d'exploitation  ; 
mais  elle  ne  veut  pas  dire  qu'elle  mette  la  Compagnie 
dans  la  nécessité  de  suspendre,  comme  on  le  dit, 
l'amortissement  de  ses  obligations. 

En  effet,  on  ne  saurait  parler  de  l'adoption  d'une 
telle  mesure  tant  qu'il  n'a  pas  été  question  de  la  sup- 
pression du  dividende  aux  actions,  dividende  qui  s'est 
élevé,  pour  l'année  1900,  à  3  fr.  par  action. 

Quant  à  la  venue  à  Paris  du  Comité  de  Vienne,  elle 
ne  "présente  aucun  caractère  particulier,  pas  plus  que 
le  voyage  à  Vienne,  à  certaines  épocpies,  du  Comité  de 

P  3.1*1  S  • 

Rappelons,  ici,  que  la  Compagnie  des  Chemins  de 
fer  du  Sud  de  V Autriche  (Lombards)  a  été  constituée  en 
1858  au  capital  de  375  millions  de  francs,  divisé  en 
750.000  actions  de  500  fr.,  sur  lesquelles  il  en  a  été 
amorti  20.432  jusqu'en  1900. 

La  Compagnie  a  émis  250.000  Obligations  .'i  0/0,  qui 
ne  sont  pas  cotées  à  la  Bourse  de  Paris,  et  que  les 
porteurs  ont  eu  la  faculté  de  convertir  en  obligations 
30/0;  400.000  Obligations  A  0/0  et  4.342.000  Obligations 
3  0/0,  dont  750.000  pour  la  Série  X,  qui  est  la  seule 
série  3  0/0  dont  l'échéance  des  coupons  ait  été  fixée 
autrement  qu'en  janvier-juillet.  Ces  deux  types  d'obli- 
gations, Obligations  ï  0/0  et  Obligations  3  0/0  se  trai- 
tent sur  le  Marché  officiel  de  Paris. 

Les  Obligations  i  0/0,  créées  en  1900,  ont  été  stipu- 
lées remboursables  de  1900  à  1968,  sous  réserve  do 
remboursement  par  anticipation  à  toute  époque.  Quant 
aux  Obligations  3  O/O,  la  période  d'amortissable 
varie.  Elle  doit  prendre  fin  en  1949  pour  les  séries  A 
et  C;  en  1954,  pour  les  séries  O,  K,  H,  I,  D;  S,  T  et  P, 
et  en  1968  pour  les  séries  X,  Z,  F,  V,  M  et  II.  A  la  date 
du  1"  avril  dernier,  il  avait  été  amorti  516.893  obliga- 
tions 3  0/0.   

Finances  Serbes.  —  L'Administration  autonome 
des  Monopoles  du  Royaume  de  Serbie  vient  de  publier 


528 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  -  France 


le  chiffre  do  ses  encaissements  pendant  le  mois  do 
septembre  1901. 

Les  huit  revenus  délégués  onl  donné  les  chiffres 
suivants  : 

Francs 

Monopole  des  tabacs   989.000 

—  du  sel   407.000 

—  du  pétrole   335.000 

Douanes   582.000 

Impôt  de  J'Obrt   302.000 

Timbre   400.000 

Monopole  du  papier  à  cigarettes   80.000 

—  des  aUuiricttcs   32.000 

Total  des  recettes  brutes  de  septembre  1,901   2.977.000 

d'où  il  y  a  lieu  de  déduire  pour  achats  de  ma- 
tières premières,  frais  généraux,  agio,  commis- 
sions, etc   567:000 

soit-un  chiffre  de  recettes  nettes  pour  septem- 
bre 1001  de   2.410.000 

L'affectation  au  service  de  la  Dette  exigeant  par 

mois  une  somme  ronde  de   1.400.000 

on  voit  qu'il  y  a,  pour  le  seul  mois  de  septem- 
bre, dans  les  recettes  nettes  un  Surplus  d'environ     1 .000.000 
non  nécessaire  à  la  Dette  et  qui  est  rendu  au 
Gouvernement. 

Au  chiffre  ci-dessus  de  2.'ilU.0OO  francs,  si  l'on 
ajoute  celui  des  recettes  nettes  des  huit  mois  précé- 
dents, soit  14.447.000  fr.,  on  obtient  pour  les  neuf 
premiers  mois  de  1901  un  total  de  recettes  nettes  de 
16.857.000  francs. 

Le  service  total  de  la  Dette  exigeant  pour  l'année 
1901  une  somme  de  16.900.000  francs,  on  voit  que  les 
recettes  nettes  des  neuf  premiers  mois  de  1901  sont 
déjà  presque  suffisantes  pour  couvrir  le  service  du 
coupon  et  l'amortissement  pour  l'année  entière. 

Les  recettes  des  trois  mois  restant  à  courir  fourni- 
ront donc  un  surplus  non  nécessaire  à  la  Dette  et  leur 
montant  représentera  l'importance  des  excédents  re- 
versés au  Trésor. 


Aciéries  et  Forges  de  Firminy.  —  Les  action- 
naires de  cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  pour  le  26  octobre  courant. 

Le  chiffre  total  d'affaires  réalisé  par  la  Société,  pen- 
dant l'exercice  1900-1901  qui  a  pris  lin  le  30  juin  der- 
nier, a  été  de  11.700.995  francs  contre  14.326.739  francs 
pour  l'exercice  1899-1900,  soit  une  diminution  de 
2.625.744  francs.  Il  est  vrai  qu'au  point  de  vue  du 
chiffre  des  affaires,  l'exercice  1899-1900  était  en  pro- 
gression de  1.321.000  francs  en  chiffres  ronds  sur  le 
précédent.  Quoiqu'il  en  soit,  cette  diminution  a  eu  pour 
conséquence  une  réduction  importante  des  bénéfices 
qui  ne  se  sont  établis  qu'à  1:684.08?  fr.  10,  contre 
3.027.966  fr.  96  en  1899-1900.  et  2.905.842  fr.  87  en 
1898-1899.  Il  s'ensuit  que  le  Conseil  d'administration 
ne  proposera,  à  l'assemblée  générale  des  actionnaires, 
qu'une  répartition  de  150  francs  par  action.  Rappelons, 
ici,  les  dividendes  distribués  par  cette  entreprise  pour 
les  dix  derniers  exercices  : 


Exercices 


1890-91  . . 
189142.. 
1 392-88 . . 

vmw . . 

1894- 95 . . 

1895-  96 . . 
189647 . . 

1897- 98... 

1898-  99... 

1899- 1900 
î  900. 1 901 


Dividendes 

ré' parti  s 

par  an 

Francs 

60 

1891 

75 

1892 

85 

1893 

85 

1894 

85 

8T» 

1890 

90 

1897 

125 

1898 

175 

200 

1900 

150  < 

!ours 

Années 


Cours 

des 
actions 


ancs 
.007 
,337 

(m 

710 
500 
050 
000 
ooo 
700 
585 
IÎ80 


Le  dis  idende  qui  sera  proposé  est  donc  inférieur  île 
50  francs  à  celui  de  l'exercice  précédent,  et  il  est  môme 
en  diminution  de  25  fr.  sur  celui  de  1898-1899.  Voici 


comment  s'effectuera  la  répartition,  que  nous  rappro- 
chons de  la  précédente  : 

Exercices 

1899-1000  1900-1901 
(En  francs) 

Amortissements  : 

Sur  travaux  neufs   719.075  85      497.564  35 

—         d'améliorations   30.662  55        15.100  65 

Sur  la  mine  de  la  Méboudja   104.390  10 

Sur  reconstruction  du  haut  four- 
neau (appareils  Cowper  et  épu- 

rateurs  à  gaz)   140.772  25  » 

Sur  concessions  minières  dans 

l'Est   12.294  7  5         2.000  » 

Aux  actionnaires  : . 

5  0/0  ou  .25  francs  par  action... .  150.000  »  150.000  » 
Complément  de  dividende  :  175  fr. 

par  action  pour  1899  1900  et 

125  fr.  pour  1900-1901   1.050.000    »      ",50.000  » 

Au  Conseil  d'administration,  a  la 

direction  et  à  la  sous-direction.  286.430  25      204.508  » 

A  la  réserve  pour  dividendes   170.000   »  » 

A  la  prévision  pour  travaux  neufs  351.740  51  » 

A  reporter  à  nouveau   »                4.829  10 

Total   3.027.966  20    1.024.087  ÎÔ 

L'année  dernière,  les  bénéfices  réalisés  s'élevaient  à 
500  francs  par  action,  et  ils  n'avaient  été  attribués  aux 
actionnaires  que  jusqu'à  concurrence  de  1.200.000  fr. 
Cette  fois,  ils  ne  représentent  que  270  francs  et  les 
actions  reçoivent  900.000  francs.  La  proportion  est 
sensible. 

Voici  comment  s'établissent,  comparés,  les  deux  der- 
niers bilans  de  la  Société,  amortissements  répartis 
dans  les  divers  chapitres  : 

Actif 

1899-1900  1900-1001 
(En  francs 

Immeubles,  matériel  et  outil- 
lage                                       Mémoire  1C3.444  90 

Caisse                                        41.710  09  51.603  89 

Effets  à  recevoir                             141.368  70  164.707  .".0 

Titres  en  portefeuille                  3.420.017  20  4.066.774  73 

Banquiers  î                         2.142.506  47  1.276.207  32 

Débiteurs  pour  marchandises 

et  divers                                3.417.263  89  1.984.066  71 

Marchandises  en  approvision- 
nements et  produits  fabri- 
qués ou  en  cours  de  fabrica- 
tion..                                   3.164.693  92  4.564.033  09 

Total  "  12.328.160  27   12.151.438  74 


Passif 

1899 

Capital  actions   3.000 

Emprunt    amorti  (affecté  au 

fonds  de  roulement)   600 

Réserve  statutaire   300 

—     pour  dividendes   1.000 

Prévisions  pour  garanties  de 

fournitures   622 

Prévisions  pour  travaux  neufs.  2.141 
Prévisions    pour    achats  de 

mines   525 

Prévisions    pour  assurances 

contre  l'incendie   312 

Prévisions  pour  reconstruction 

du  haut  fourneau   38 

Ducroire  sur  débiteurs   68 

Fonde!  de  prévoyance   633 

Effets  à  payer. .'   3 

Avances  sur  travaux  à  exécuter  93 
Créanciers  pour  fournitures  de 

marchandises  et  en  compte 

courant   1.089 

Dividendes  :  coupons  restant  à 

payer   34 

Dividende  de  l'exercice   1 .200, 

Main-d'œuvre  et  divers   604 

Profit*  et  perles  (reliquat)   > 

Total   12.328 


■1900  1900-1001 
lEn  francs) 


000  » 

000  » 
.000  » 
.000  » 

.185  15 
141  27 

,417  75 

746  70 

776  56 
986  96 
272  98 
975  » 
000  » 

168  87 

028  29 
000  » 
866  74 


3.000.000  » 

600.000  » 
300.000  » 
1.000.000  » 

578.268  89 
2.205.375  50 

486.747  89 

325.875  80 

76.751  '.i2 
68.986  96 
652.83(5  36 

494.500  » 


&-)5.112  69 

35.388  29 
'.(00.000  » 
566.765  30 
4.829  10 


.1(6  27    12.151.438  79 
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Pendant  l'exercice,  les  titres  en  portefeuille  ont  aug- 
menté de  586.157  fr.  53,  par  suite  de  l'achat  de  800 
obligations  Paris-Lym-Mémterranée,  de  200  obliga- 
tions Orléans  et  de  300  obligations  Midi.  Quant  aux 
réserves  diverses,  exception  faite  de  la  réserve  statu- 
taire de  300.000  francs,  elles  atteignent  le  montant  de 
5.399.072  fr.  42.  L'augmentation,  d'une  année  à  l'autre, 
n'est  que  de  57. 145  fr.  05,  mais  il  ne  faut  pas  oublier 
que  le  capital  de  la  Société  n'est  que  de  3  millions  de 
francs  et  que  ses  immobilisations,  à  part  les  «  Mar- 
chandises et  produits  fabriqués  ou  en  cours  de  fabri- 
cation »  sont  nulles. 


Compagnie  Française  des  Métaux.  — Dans  notre 
numéro  du  14  courant,  nous  annoncions  que  le  Conseil 
d'administration  de  cette  Société  avait  fixé  à  22  fr.  50 
le  dividende  de  l'exercice  1900-1901.  Il  y  a  huit  jours, 
nous  ajoutions  que  le  Conseil  d'administration  venait 
de  convoquer  les  actionnaires  en  assemblée  générale 
pour  le  4  novembre.  Voici,  d'après  le  rapport  des 
commissaires  des  comptes,  les  comptes  qui  seront 
soumis  aux  intéressés  par  le  Conseil  d'administration. 

Voici  tout  d'abord  le  bilan  au  30  juin  dernier  que 
nous  rapprochons  de  celui  qui  avait  été  dressé  au 
30  juin  1900  : 

Actif 

Bilan  au  30  juin 
1900  1901 
(En  francs) 

Immobilisations  d'origine  :  Ap- 
ports :  immeubles,  matériel, 
fonds  de  commerce  (20  mil- 
lions de  francs)  ;  prime  de 
remboursement  et  frais  d'é- 
mission des  obligations,  Irais 

de  constitution   22. 297. 174  78   22. 297. 174  78 

Immobilisations  nouvelles  :  Im- 
meubles et  terrains,  matériel 

et  fonds  de  commerce   4.238.615  91     4.655.609  87 

Approvisionnements  :  Marchan- 
dises en  route;  dans  les  usi- 
nes et  dépôts  et  chez  les  dé- 
positaires  23.401.091  40   23.851.489  22 

Débiteurs  divers  :  Cautionne- 
ments, loyers  payés  d'avance, 
impôts  et  droits  à  la  charge 
des  titres,  débiteurs  divers 

en  compte   11.182.724  05     9.591.834  61 

Créance  litigieuse  :  Différences 

payées  sur  vente  à  découvert 

de  1.950  tonnes  de  cuivre 

«  standard  ■>   1. 104.758  05 

Valeurs  disponibles  :  Caisses, 

banquiers,  effets  à  recevoir, 

titres  en  portefeuille   842.143  23     1.175.109  72 

63.066.507  42   61.571.218  20 


Passif 

Capital  : 

Actions  (50.000  titres)   25.000 

Obligations  (32.790  au  30  juin 

1900 et 32.688  au 30  juin  1901  .  16.395 
Amortissement  des  obligations 

et  des  immobilisations   6  112 

Piéserve  légale   401. 

—     spéciale   898. 

Provisions  diverses   419 

Provisions  régulatrices  du  stock  6.362. 

Créanciers  divers   5.904. 

Reliquat  du  compte  de  Profits 

et  Pertes  de  l'exercice  pn'c<- 

dent   28. 

Solde  créditeur  du   compte  : 

Liquidation  des  exe  rcices  clos  105. 
Bénéfices    nets    de  l'exercice 

(amortissements  déduits). . . .     1 .438. 


000 

000  » 

308  95 
871  01 
116  60 

755  94 
000  » 
864  57 


196  62 
689  87 
703  86 


25.000.000  » 

16.344.000  » 

6.839.523  73 
468.758  62 

410.977  37 
5.641.000  » 
5. 37'/. 954  30 

174.061  29 
70.362  65 
1.247.580  24 


63.066.507  42   61.571.218  20 


Les  profits  nets  sont,  d'une  année  à  l'autre,  en  dimi- 
nution de  191.123  fr.  62,  et  voici  comment  s'établit  le 


montant  à  répartir.  Ici,  encore,  nous  procédons  à  une 
comparaison  : 

Exercices 
1899-1900  1900-1901 
(En  francs) 

Bénéfices  de  l'exercice   1.438.703  86   1.247.580  24 

A  ajouter  :  Report  de  l'exercice 

•précédent   28.196  62      174.061  29 

Solde  crédi  leur  du  compte  Liqui- 
dation des  exercices  clos   105.689  87       70.362  65 

Soldes  à  répartir   1.572.590  35   1.492.004  18 

La  répartition  de  ce  solde  proposée  par  le  Conseil 
d'administration  s'établit  ainsi.  Nous  mettons  encore 
en  regard  celle  à  laquelle  il  a  été  procédé  à  la  fin  de 
l'exercice  précédent  : 

Exercices 
1899-1900  1900-1901 

(En  francs) 

Sommes  payées  sur  la  vente  à 

découvert  de  1.950  tonnes  de 

cuivre  «  standard  »  :  acompte 

en  1898-99  et  solde  en  1X99-1900      206.641  45 

A  la  réserve  légale   66.887  61        65. 897  15 

Aux  actionnaires,  à  raison  de 

22  fr.  50  par  action  pour  1899: 

1900  et  pour  1900-1901   1.125.000   »    1.125.000  » 

Report  à  l'exercice  suivant   174.061  29      301.107  03 

1.572.590  35   1.492.004  18 

Le  dividende  est  donc  resté  fixé  comme  pour  l'exer- 
cice précédent,  et  on  peut  voir,  en  se  reportant  au 
bilan,  que  les  provisions  régulatrices  du  stock  de 
cuivre  ont  joué.' C'est  ce  que  nous  avions  laissé  pres- 
sentir. Elles  ont  diminué  de  721.000  francs.  Nous 
avons  déjà  expliqué  la  destination  do  ces  provisions, 
grâce  au  fonctionnement  desquelles  les  résultats  de 
l'exercice,  dégagés  des  variations  de  cours,  représen- 
tent le  montant  des  bénéfices  réalisés.  Dans  son  rap- 
port, le  Conseil  d'administration  reviendra  certaine- 
ment sur  ce  sujet;  mais,  en  attendant,  constatons  que 
cette  diminution  est  inférieure  à  l'augmentation  qui 
avait  été  signalée  en  1899-1900,  et  qui  s'était  élevée  à 
902.000  fr.;  de  sorte  que  le  montant  desdites  provisions 
régulatrices  accusé  au  30  juin  dernier  dépasse  encore 
le  montant  qui  figurait  au  bilan  du  30  juin  1899.  Ajou- 
tons que  les  amortissements,  qui  avaient  été  largement 
dotés  Tanné  dernière,  ont  encore  progressé  de  727.214 
fiancs  78,  à  6.839.523  fr.  73. 

Dans  le  bilan,  la  réserve  spéciale  de  898.116  fr.  60  a 
disparu,  mais  elle  avait  été  constituée  pour  compenser 
la  créance  litigieuse  inscrite  au  bilan  du  30  juin  1900. 
Cette  créance  se  rapportait,  comme  on  s'en  souvient,  à 
une  opération  engagée  sur  1.950  tonnes  de  cuivre 
«  standard  »,  et  elle  a  été  complètement  éteinte  l'année 
dernière  au  moyen  de  la  susdite  réserve  et  d'un  prélè- 
vement de  206.641  fr.  45  sur  les  bénéfices  de  l'exercice. 


Banque  du  Nord.  —  La  Banque  du  Nord,  dont 
nous  avons  précédemment  annoncé  la  création,  a  com- 
mencé ses  opérations  le  18  septembre/le''  octobre. 

Cette  Banque,  fondée  au  capital  de  5  millions  do 
roubles,  sous  les  auspices  de  la  Société  Générale  pour 
favoriser  le  développement  du  Commerce  et  de  V Indus- 
trie, de  Paris,  fonctionne  sous  le  régime  légal  russe. 
Elle  a  son  siège  social  à  Saint  Pétersbourg,  sur  la  pers- 
pective Newsky. 

Des  agences  doivent  être  ouvertes  sur  les  principales 
places  de  Russie  au  fur  et  à  mesure  du  développement 
de  ses  opérations. 

La  Direction  générale  en  est  confiée  à  M.  M.  Vers- 
traete,  récemment  secrétaire  de  l'Ambassade  de  France 
en  Russie  et  chargé  de  mission  spéciale,  qui  séjourne 
dans  le  pays  depuis  neuf  ans  et  dont  les  travaux  sur 
la  Russie  industrielle  ont  une  grande  notoriété.  A  la 
Direction  technique  est  appelé  M.  Werth,  ancien  direc- 
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teur  de  la  Banque  Russo-Chinoise,  dont  il  a  organisé 
avec  succès  le  réseau  des  agences  en  Extrême-Orient 

Les  statuts  de  la  Banque  ontété  approuvés  le  30  juin/ 
13  juillet.  D'une  grande  sévérité,  ils  limitent  étroite- 
ment le  champ  d'action  du  nouvel  établissement  aux 
opérations  courantes  de  banque,  dépôts,  escompte, 
avances  sur  nantissements,  sur  warrants,  etc.,  à  l'ex- 
clusion rigoureuse  de  toutes  opérations  financières.  Les 
achats  et  ventes  de  fonds  d'Etat  ou  de  valeurs  garan- 
ties sont  seuls  autorisés. 

La  Banque  du  Nord  n'a  donc  pas  pour  but  de  sub- 
ventionner les  entreprises  industrielles.  Elle  est  banque 
d'escompte  et  de  dépôts  au  sens  le  plus  strict  de  ces 
mots,  et  elle  est  assurée,  dans  les  conditions  du  mar- 
ché russe,  de  faire  de  son  capital  un  emploi  rémunéra- 
teur, d'autant  plus  que  le  patronage  dont  elle  jouit  et 
les  relations  étendues  qui  s'ensuivent,  lui  confèrent  un 
crédit  dont  sa  direction  expérimentée  ne  peut  manquer 
de  tirer  le  meilleur  parti. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

17  oct.  24  oct. 

Or   2. 351. 999. 131   2 -338. 960- 991 

Argent. ..    1.095.272.107  1-096  002.149 

3.447.211.238  3.454.963.140 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

Portefeuille  Paris  j  g*£ 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  .  .•  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  dts  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rpoprvp,  (  Loi  du  17  mai  1834  

mobilières    Ex-banques  département.. 

momiieres  (  Loi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d»  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divèrs  

Total  


17  oct. 


3.447.271.238 


99.514 
212.531.408 


350.102.574 
6  361.000 
3.390.400 
200.926.714 
281. 394.727 
180.000.000 
•10.000.000 
2.980.750 
99.624.825 
100.000.000 
4.000-000 
19.993  696 

3.934.642 
8.407.444 
43.977.812 


24  oct. 


3.454.963.140 


19^ 


13  632 
.701.198 


327  389  363 
6.970.000 
3.390.400 
201.365  671 
280-717  036 
180.000.000 
10-000.000 
2.980.750 
99.627  300 
100.000.000 
4  000.000 
20.048.948 

ï  009.266 
8.407.444 
54  264. 916 


4  974  996.749 

4.952  «49  089 

182.500.000 

182.500.000 

8.002.313 

8.002.313 

10.000.000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.750 

9. 125.000 

9.125.000 

4.000-000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

4.096.648.315 

4-038  021.150 

25.497.878 

21.438.736 

10.213  653 

10.230.639 

75.914.848 

120  322.479 

410.120.579 

.417.747.712 

70  358.011 

64.887.822 

2  163.356 

2.059  715 

6.294.222 

6.654.045 

1.228.039 

1.228.039 

51. 542. 337 

45  243.240 

4.974  996.749 

4  932.849.089 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  coin.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'of  

Bénéfice»  Mil  


28  oct. 

27  oct. 

26  oct. 

25  oct. 

24  oct. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.726.7 

3  696.9 

3  838.6 

4.022  6 

4.038.0 

3.166.1 

3-069.4 

3.061.6 

3.407 .3 

3.455.0 

m  » 

961  0 

903.8 

781.8 

522.1 

367  6 
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Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agent» 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

A  partir  du  31  octobre,  les  actions  de  la  Société  métallur- 
gique de  l'Oural- Volga,  qui  se:  négocient  au  comptant  et  a 
terme,  ne  seront  plus  négociables  qu'au  comptant  senlemenl. 


A  partir  du  25  octobre  \m  actions  de  la  Compagnie  du 
Télégraphe  de  Paris  à  New-York  cesseront  d'être  négociables 
â  la  Bourse. 


A  partir  du  2  décembre,  la  Rente  italienne  5  0/0  ne  sera 
plus  négociable  qu'en  nouveaux  titres  munis  de  coupons. 

En  liquidation  du  :i0  novembre,  les  livraisons  devront  s'ef- 
tuer  en  titres  nouveaux. 

Depuis  le  21  octobre,  les  actions,  parts  de  fondateur  et  obli- 
gations de  la  Société  Internationale  du  Canal  maritime  le 
Corinthe  ont  cessé  d'être  négociables  à  la  Bourse. 

Depuis  le.  19  octobre,  les  obligations  de  la  Compagnie  des 
Phosphates  et  du  Chemin  de  1er  de  Gafsa  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de- 
là Cote. 

5.000  obligations  de  500  fr.  5  0/0,  émises  au  pair,  libérées 
et  au  porteur,  remboursables  à  500  francs,  par  tirages  au 
sort  eu  cinquante-cinq  annés  plus  tard  ; 

Intérêt  annuel  :  25  fr.  payables  par  semestre,  les  15  jan- 
vier et  15  juillet  ; 

Jouissance  courante:  15  juillet  1901. 


du 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

Marché  Financier  de  Paris 


La  tendance  plus  soutenue  que  l'on  signalait  à  la  lin 
de  la  semaine  dernière,  ne  s'est  pas  maintenue.  De 
nouvelles  attaques  ont  eu  lieu  dans  divers  comparti- 
ments de  la  cote,  et  tout  l'ensemble  s'en  est  ressenti. 
Pourtant,  au  dernier  moment,  les  dispositions  géné- 
rales sont  meilleures. 

-fc  Nos  Rentes  Françaises  ont  été  encore  hésitan- 
tes, mais  elles  linissent  mieux. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  clôturait  à  100  fr.  35  à 
terme  et  à  100  fr.  20  au  comptant,  s'inscrit  respecti- 
vement, sur  ces  deux  marchés,  à  100  fr.  42  1/2  et  à 
100  fr.  30;  Rente  3  1,'È  0/0,  1.01  fr.  00  au  comptant, 
contre  101  fr.  45,  et  101  fr.  72  1/2  à  terme,  contre  101 
francs  00.  C'est  le .2  novembre  que  ce  fonds  détachera 
son  coupon  trimestriel  de  87  1/2  centimes  ;  Rente  3  0/0 
Amortissable,  mou  à  99  fr.  20  au  comptant,  en  moins- 
value  de  10  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  que  nous  laissions  à 
488  fr.,  sont  à  487  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protec- 
torat de  VAnnam  et  du  Tonkin,  82  contre  82  fr.  50; 
Emprunt  de  Madagascar,  aux  environs  de  84  fr.  ;  Em- 
prunt 3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine,  à  son  même  cours 
de  500  francs. 

■fc-  i(  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont  légè- 
rement moins  bien,  avec  des  variations  toujours  ac- 
tives cependant. 

Les  Obligations  A  0/0  1S65,  qui  restaient  à  551  fr.  25. 
finissent  à  548  fr.  :  Obligations  3  0/0  1869,  427  fr.  ;  Obli- 
gations 3  0/0  1871,  400  fr.  50,  en  moins-vaine  de 
75  centimes  ;  Obligations  4  0/0  1875,  550  fr.,  ex-cou- 
pon, contre  558  fr.  avec  coupon,  avec  un  tirage  le 
5  novembre  prochain;  Obligations  A  0/0  1  8  7  6,  553 
francs  50  ex-coupon,  avec  un  tirage  le  10  du  mois  pro- 
chain. Ces  obligations  restaient,  la  semaine  dernière, 
à  579  fr.  avec  coupon. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  qui  finis- 
saient à  366  fr.,  se  retrouvent  à  303  fr.  ;  Obligations 
2  1/2  0/0  1894-1896,  363  fr.,  contre  364  fr.  ;  Obliga- 
tions 2  0/0  1898,  413  fr.  50,  en  avance  de  1  franc;  Obli- 
ôations  2  0/0  189!)  (Emprunt  du  Métropolitain),  il5 
francs,  contre  420  francs. 

i(  +   J-cs  actions  de  la  Banque  de  France.  <pi 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  France 


531 


s'inscrivaient,  la  semaine  dernière,  à  3.800  fr.  au 
comptant,  sont,  au  dernier  moment,  à  3.870  francs  à 
ternie,  et  à  3.880  francs  au  comptant. 

Pour  les  dix-huit  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénélices  nets  provi- 
.  soires  provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  2. AU  1.779  fr.  31. 

it  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
restaient  à  670  fr.  à  terme  et  à  075  fr.  au  comptant 
cotent,  sur  ces  deux  marchés,  070  fr.  et  071  fr. 

Los  Obligations  Foncières  et  Communales  ne  se  res- 
sentent que  peu  des  fluctuations  de  la  cote. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  finis- 
sent à  'i09  fr.  50,  contre  472  fr.  ;  Obligations  Foncières 
1S79,  507  fr.  50;  elles  restaient  jeudi  dernier  à  ce 
cours.  Rappelons  que  ces  titres  ont  un  tirage  le  5  no- 
vembre prochain. 

Les  Obligations  Communales  1880  s'échangent  à 
499  fr.,  contre  498  fr.,  avec  un  tirage  le  5  décembre 
prochain.  Obligations  Foncières  1883,  441  fr.,  contre 
443  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1885,  453  fr.  50. 
Le  prochain  tirage  de  ces  titres  aura  lieu  le  5  no- 
vembre. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  se  re- 
trouvent h  393  fr.  50,  contre  396  fr.  ;  le  prochain  ti- 
rage de  ces  obligations  aura  lieu  le  5  décembre.  Obli- 
gations Communales  1892  2  80  0/0,  453  fr.,  en 
moins-value  de  2  fr.;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
1895,  461  fr.  75,  contre  465  fr.  ;  Obligations  Commu- 
nales 2  60  0/0  1S99,  462  fr.,  avec  un  tirage  le  5  décem- 
bre. Obligations  3  75  0/O  1899,  508  fr.  50,  contre 
508  francs. 

-fr  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Cré- 
dit d'abord  faibles,  reprennent  au  dernier  moment  sur 
leurs  plus  bas  cours. 

La  Bangue  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
revenue  la  semaine  dernière  à  967  fr.,  perd  cependant 
encore  10  fr.  à  957  fr.  ;  Comptoir  National  d'Escompte, 
546  fr.  à  terme  et  548  fr.  au  comptant,  contre  560  fr. 
jeudi  dernier. 

La  Société  Générale,  que  nous  laissions  à  604  fr., 
s'inscrit  à  602  fr.  Le  bilan  de  cette  Société  au  30  sep- 
tembre dernier  vient  d'être  publié.  Sa  comparaison 
avec  l'état  de  situation  au  31  août  fait  ressortir  au  to- 
tal des  opérations  sociales  une  augmentation  de  près  de 
14  millions.  A  l'actif,  les  variations  des  divers  chapi- 
tres sont  peu  importantes,  sauf  pour  le  portefeuille,  en 
diminution  de  près  de  9  millions,  et  pour  les  comptes 
courants  débiteurs,  en  accroissement  de  près  de  12 
millions.  Le  chapitre  de  rentes,  actions  et  obligations 
a  diminué  de  1.210.000  fr,  Il  y  a  de  légères  augmenta- 
tions aux  autres  chapitres,  près  de  2  millions  à  l'en- 
caisse, 2  3/4  millions  aux  reports,  400.000  fr.  environ 
aux  participations  financières.  Au  passif,  les  comptes 
courants  créditeurs  sont  grossis  de  10  1/2  millions,  les 
comptes  des  chèques  ont  diminué  de  2  1/2  millions. 
Le  solde  bénéficiaire  du  mois  se  chiffre  (frais  généraux 
déduits)  par  427.645  fr.,  ce  qui  porte  le  montant  du 
compte  de  profits  et  pertes  pour  les  neuf  premiers 
mois  à  3.832.307  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  à  966  fr.  à  terme  et  à  965  fr. 
au  comptant.  Il  restait,  jeudi  dernier,  sur  ces  deux 
marchés,  à  985  et  987  fr. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  à  600  fr., 
contre  605  fr. 

La  Bangue  Internationale  de  Paris  reste  à  308  fr., 
contre  302  fr.  ;  Bangue  Française  de  l'Afrique  du  Sud, 
62  fr.  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  d  Explo- 
ration, 85  fr.,  contre  90  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Bangue  de  V Algérie,  qui  cotait  870  fr.,  est  reve- 
nue à  840  fr.  ;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société 
des  Immeubles  de  France,  au  même  cours  de  122  fr.  ; 
Obligations  de  475  francs,  145  fr.  ;  Bangue  Spéciale  des 
Valeurs  Industrielles,  49  fr. 

La  Rente  Foncière  se  retrouve  à  230  fr.  Nous  la  lais- 
sions ainsi  la  semaine  dernière.  Compagnie  Algérienne, 
•640  francs. 


La  Société  Foncière  Lyonnaise  est  à  312  fr.,  contre 
315  fr.  ;  le  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie  cote 
495  fr.,  et  la  Bangue  Parisienne,  507  fr.  au  comptant 
et  à  terme. 

Les  actions  de  \&  Banque  de  V Indo-Chine  sont  fer- 
mes :  celles  de  la  première  émission  et  celles  de  la 
troisième  émission  sont  demandées  à  870  fr. 

+  -fc  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  de  nouveau  offertes  tout  d'a- 
bord, mais  leur  tenue  est  meilleure  au  dernier  mo- 
ment. 

Le  Lyon  s'échange  à  1.598  fr.,  contre  1.610  fr.,  et  le 
Nord  se  traite  à  1.970  fr.  à  terme  et  à  1.975  fr.  au  comp- 
tant, contre  1.695  fr.  et  1.964  fr.  il  y  a  huit  jours  ; 
Midi,  1.294  fr.  au  comptant,  contre  1.300  fr. 

L'Orléans,  qui  cotait  1.607  fr.  au  comptant,  se  négocie 
^.1.600  fr.  Est,  1.016  fr.,  contre  1.015  fr.  ;  Ouest,  1.021 
francs  au  comptant,  contre  1.020  fr. 

Pour  la  quarante-et-unième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer   accusent,  sur  la  même  semaine  de 

1900,  une  diminution  de  2.329.000  fr.  Le  Midi  seul  est 
en  petite  augmentation.  Du  1er  janvier  au  7  octobre, 
la  diminution  totale  sur  l'année  dernière  est  de 
52.596.000  francs. 

i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  Indus- 
trielles et  Commerciales  ont  encore  été  agitées,  et  sur 
quelques-unes  de  nouvelles  et  fortes  plus-values  sont  à 
enregistrer. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  de  Paris,  que  nous  lais- 
sions à  610  fr.,  se  retrouvent  à  609  fr.  50;  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz,  800  fr.,  contre  810  fr.  jeudi  dernier. 
Au  sujet  de  cette  Compagnie,  nous  nous  reportons  à 
1'  «  Information  »  que  nous  publions  plus  haut. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  se  traite 
aux  environs  de  177  fr.  Le  paquebot  poste  à  deux  hé- 
lices la  Savoie  vient  d'effectuer  de  nouveau  la  traversée 
de  New- York  au  Havre  en  six  jours  quatorze  heures  ; 
Messageries  Maritimes,  460  fr.  50,  contre  486  fr.  ;  Char- 
geurs-Béunis,  1.155  fr.,  contre  1.142  fr.  Les  action- 
naires de  cette  Compagnie  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  annuelle  pour  le  18  novembre  prochain 
au  siège  social. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  restaient  à  760  fr.,  sont  à 
753  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  42e  se- 
maine de  1901,  se  sont  élevées  à  951.978  fr.  75,  contre 
1.17 8.971  fr.  10  pendant  la  même  semaine  de  1900.  Du 
l«r  janvier  au  21  octobre,  les  recettes  totales  se  chif- 
frent par  38.336.505  fr.  25,  en  diminution  de  8.4571337 
francs  sur  celles  de  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière.  Voitures  à  Paris,  165  fr.,  contre  170  fr.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  du  1er  au  15  octobre,  se 
sont  élevées  à  613.283  fr.60,  contre  1.005.985  fr.  70  pour 
la  même  quinzaine  de  1900.  Du  le'  janvier  au  15  octobre 

1901,  les  recettes  totales  s'établissent  à  11.122.446  fr.  29, 
contre  16.915.685  fr.  44  pendant  la  même  période  de 
l'année  dernière,  et  15.411.377  fr.  21  en  1899,  soit  une 
diminution  de  5.793.239  fr.  15  sur  1900  et  4.288.930 fr.  92 
sur  1899. 

L'action  Suez  est  à  3.660  fr.  Nous  la  laissions,  il  y 
a  huit  jours,  à  3.681  fr.;  Parts  Civiles,  2.502  fr.,  contre 
2.501  fr.  Les  recettes  du  canal  de  Suez  pour  la  seconde 
décade  d'octobre  1901  se  sont  élevées  à  2./j2(>.000  fr., 
contre  2. 130.000  fr.  pour  la  même  décade  de  1900;  du 
1er  janvier  au  20  octobre,  les  recettes  totales  atleignent 
le  montant  de  80.669.8(38  fr.,  contre  71.781.754  fr.  pen- 
dant la  même  période  de  1900;  soit  une  différence  de 
8.888.114  fr.  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
clôture  à  415  fr.  Elle  restait  à  430  fr.  jeudi  dernier. 
Electro-Métallurgie ,  aux  environs  de  290  fr.  ;  Dyle  et 
Bacalan,  au  même  cours  de  206  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  cote  24  fr.,  contre 
27  fr.  50.  La  Compagnie  Thomson-Houslon  est  à 750  fr., 
contre  775  fr.,  après  avoir  coté  700  fr.  au  plus  bas.  La 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  Nogentais,  qui  est  une 
des  filiales  de  cette  Compagnie,  a  réalisé  comme  re- 
cettes, du  1er  janvier  1901  au  30  septembre  dernier, 
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un  montant  de  1.172.681  fr.  90,  contre  438.811  fr.  55 
pendant  la  même  période  de  1900;  soit  une  augmen- 
tation de  733.770  fr.  55  pour  l'année  en  cours.  Une 
autre  filiale,  la  Compagnie  des  Tramways  de  Rouen,  a 
encaissé,  du  1er  janvier  au 30 septembre,  1.504.151  fr.  65, 
contre  1.482.534  fr.  05  l'année  dernière  ;  soit  une  diffé- 
rence de  21.017  fr.  00  en  faveur  de  l'exercice  1001. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways  s'inscrit  à  418  fr.,  contre  453 fr.  ;  Compagnie 
Générale  Parisienne  de  Tramways,  250  fr.,  en  reprise 
de  5  fr.  Iramtrays  de  V Est-Parisien,  sans  changement, 
à  138  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  14  au  20 
octobre,  se  sont  chiffrées  par  80.234  fr.  Par  s  aite,  les  re- 
cettes totales,  du  Ier  janvier  1901  au  20  octobre  courant, 
s'établissent  à  2.402.000  fr.  50.  Le  nombre  do  kilomè- 
tres en  exploitation  reste  fixé  encore  au  chiffre  de 
108  kil.  024,  sur  un  total  de  160  kil.  489,  mais  le  nom- 
bre de  voitures  en  service  est  de  114. 

Les  Tramways  de  Paris  el  du  Département  de  la 
Seine  se  traitent  à  495  fr.,  contre  500  fr.  ;  Omnium 
Lyonnais,  54  fr.  75,  contre  55  fr.  ;  Métropolitain  dz 
Paris  un  peu  discuté,  mais  en  reprise  sur  ses  plus  bas 
cours  à  550  fr.  Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des 
Chemins  de  fer  et  des  Tramicays  Electriques,  250  fr., 
contre  257  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  à  90  fr.  ;  Société  Métal- 
lurgique de  l'Oural-Volqa  finit  à  20  fr.,  contre  27  fr. ; 
Raffinerie  et  Sucrerie  C.  Say,  1.020  fr.  au  comptant  et 
à  terme,  sans  variations  appréciables. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  restait  à 
352  fr.,  cote  348  fr.  ;  actions  Câbles  Télégraphiques, 
16  francs. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  cotait  545  fr.,  se  retrouve 
à  5:35  fr.  ;  Mines  de  Malfidano,  410  fr.,  en  moins-value 
de  30  fr.;  Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie  de 
Fines-Lille,  à  244  fr.,  contre  248  fr.  Nous  nous  repor- 
tons, au  sujet  de  cette  Société,  à  1'  «  Information  »  pu- 
bliée plus  haut. 

if      Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  irréguliers. 

Les  Fonds  Argentins  sont  lourds.  'L'Argentin  4  0/0 
1896  (Rescission)  cote  63  fr.  25,  contre  64  fr.  25;  Argen- 
tin 4  à/0  1900,  62  fr.  85,  en  recul  de  30  centimes. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  fermes.  La  Rente  4  0/0 
1889  finit  à  64  fr.  85,  contre  64  fr.  50;  Emprunt  5  0/0 
1898  (Funding),  91  fr.  75,  gagnant  50  centimes;  Obli- 
gations Minas-Geraès,  364  fr.  'à  terme  et  364  fr.  50  au 
comptant.  Au  sujet  de  ce  fonds,  mentionnons  que  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  a  déjà  reçu  de  la 
province  les  deux  tiers  des  fonds  nécessaires  au  paie- 
ment du  prochain  coupon.  Les  remises  reçues  dépas- 
sent celles  que  la  province  a  l'habitude  de  faire  aux 
mêmes  dates  correspondantes.  Pour  les  obligations  de 
la  Province  de  Bahia,  le  même  établissement  a  reçu 
tous  les  fonds  nécessaires  au  paiement  du  prochain 
coupon  de  décembre. 

La  Rente  4  u/ 0  Extérieure  Espagnole  est  plus  lourde. 
Elle  perd,  à  69  fr.  90,  10  centimes  sur  la  semaine  der- 
nière. 

La  Rente  Italienne  finit  à  99  fr.,  contre  99  fr.  35,  il  y 
a  huit  jours. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  restait  à  26  fr.  02  1/2, 
est  revenue  à  25  i'r.  85. 

Les  Fonds  Russes  sont  hésitants.  La  Rente  3  0/0 
1891-1894  linit  à  82  fr.,  contre  82  fr.  50;  Rente  3  0/0 
1896,  82  fr.  à  terme  et  82  fr.  50  au  comptant;  Rente 
4  0/0  Consolidée  1901,  100  fr.  25;  nous  la  laissions, 
jeudi  dernier,  à  100  fr.  30. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  cote  65  fr.  50  au 
comptant.  (}râce  à  l'excellent  état  «le  ses  finances  dû 
au  parfait  fonctionnement  de  l'Administration  auto- 
nome îles  Monopoles,  grâce  à  la  facilité  avec  laquelle 
Hle  remplit  les  engagements  qu'elle  a  contractes 
ers  ses  créanciers  étrangers,  la  Serbie  se  trouve 
placée  maintenant  au  premier  rang  des  Etats  secon- 
•>.  Il  faut  dire  aussi  que  le  roi  Alexandre  a 
plus  que  tenu  les  promesses  qu'il  avait  faites  en  1895, 
lors  de  l'unification  delà  Dette,  et  qu'il  ne  cesse  de  s'oc- 
'  uper  activement  de  tout  ce  qui  a  trait  à  la  prospérité 


et  à  l'avenir  de  son  pays.  C'est  ainsi  que  cette  semaine, 
en  ouvrant  la  session  du  Parlement,  il  a  encore  recom- 
mandé des  économies  dans  l'Administration  de  l'Etat, 
qui,  pourtant,  fonctionne  déjà  dans  des  conditions 
excellentes. 

Il  y  a  eu  à  signaler  un  peu  de  lourdeur  sur  les  Fonds 
Ottomans.  La  Série  B  est  à  49  fr.  30;  la  Série  C  cote 
20  67  1/2,  contre  26  fr.,  et  la  Série  D  est  à  23  62  \/2, 
en  moins-value  de  22  1/2  centimes. 

•fr  ic  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  cote 
430  50,  contre  436;  Banque  Nationale  du  Mexique,  645; 
Banque  Impériale  Ottomane,  517,  contre  521  ;  Robinson 
South  African  Banking  Company.  64,  contre  70. 

Le  Rio-Tinlo  est  plus  ferme  à  1.107,  regagnant  19  fr. 
Par  contre,  la  Sosnowice,  une  fois  de  plus  mouve- 
mentée, perd  43  fr.  à  1.740.  Usines  de  Briansh,  411, 
contre  435. 

Les  Wagons-Lits  ont  repris  de  225  à  440  fr.  Les  re- 
cettes de  cette  Compagnie,  pour  la  première  décade 
d'octobre  1901,  s'élèvent  à  321.324  fr.,  ce  qui  porte  à 
10.100.309  fr.  les  recettes  du  1er  janvier  1901  au  10 
courant.  Cette  somme  est  inférieure  de  394.618  fr.  au 
montant  des  recettes  de  la  même  période  de  l'année 
dernière,  mais  supérieure  de  1.431.524  fr.  à  celui  de 
1899. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
calmes.  Andalous,  191  fr.,  sans  changement;  Nord  de 
l'Espagne  également  à  son  même  cours  de  165  fr-i 
Saragosse,  229  fr.,  contre  227  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique-C 'onslan- 
tinople  sont  à  256  au  comptant  et  à  terme;  Obligations 
anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894], 
406  fr.,  contre  409;  Obligations  nouvelles  (Série  1895), 
332  fr.,  contre  340. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


La  semaine  n'a  encore  présenté  que  peu  d'intérêt  pour  le 
Marché  en  Banque. 

Le  Brésil  5  O/O  est  passé  de  77  fr.  60  à  78  fr.  37  1  2  : 
Mexicain  5  O/O,  toujours  délaissé  ;  Chemins  Ottomans, 
99  fr.  75,  en  moins-value  de  2  francs. 

Le  Cape  Copper  a  gagné  1  franc,  à  124  fr.  50,  comme  la 
Tharsis,  qui  cote  160  francs. 

Le  Laurium  Grec,  qui  finissait  à  51  fr.  75,  se  maintien!,  à 
ce  cours. 

La  Huanchaca  reste  à  91  francs,  contre  95  francs.  On 
parle  d'un  nouvel  arrangement  intervenu  entre  l' American 
Smelting  and  Rafining  Company  et  cette  Société.  La  vente 
des  minerais  demeurerait  assurée  jusqu'au  30  septembre  1907 
à  des  conditions  plus  avantageuses  pour  la  mine  que  par  le 
passé.  Quant  à  l'usine  de  Playa  Blanca  qui  n'a  pas  donné, 
dans  les  exercices  précédents,  les  résultats  attendus,  elle  va 
être  fermée  momentanément.  Il  serait  question  d'en  rema- 
nier le  plan  en  la  complétant  et  l'agrandissant,  afin  qu'elle 
puisse  donner  des  résultats  adéquats  à  ceux  qui  viennent 
d'être  obtenus  dans  rétablissement  de  préparation  méca- 
nique. 

L'action  Kertch  a  reperdu  12  francs  à  158  francs.  On  an- 
nonce que,  contrairement  à  ce  qui  a  été  dit  ces  jours  der- 
niers, aucun  des  hauts  fourneaux  de  cette  Société  n'a  été 
éteint,  et  qu'ils  sont  tous  les  deux  restés  allumés. 

Les  Aciéries  du  Donetz  se  retrouvent  à  570  francs,  contre 
595  francs:  Huta-Bankoioa,  8.140  francs,  en  moins-value  de 
10  francs.  Doubowdia-Balka,  1.250  francs,  en  plus-value  de 
40  francs. 

La  Harpener  finit  à  1.259  francs,  gagnant  9  francs; 
Vieille-Montagne,  579  francs  contre  595  francs 

La  Dniéprocienne  est  à  2.050  francs,  en  recul  de  85  fi-ancs. 
Par  suite  du  nombre  insuffisant  d'actions  déposées,  tes 
assemblées  ordinaire  et  extraordinaire,  qui  devaient  avoir 
lien  le  5/18  octobre,  ont  été  remises  au  27  octobre/9  no- 
vembre, avec  le  même  ordre  du  jour,  qui  comporte,  on  le 
sait,  l'augmentai  ion  du  capital. 

La  part  Monaco  clôture  à  3.605  fr.,  en  avance  de  15  fr. ; 
Transports  Electriques  de  l'Exposition,  37  fr.  25. 

Les  'lramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris  sontà40fr., 
reperdant  1  I'r.';  liras.teries  et  Tavernes  '/.immer ,  au  même 
cours  de  90  fr.;  Holel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  700  fr. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  \  ir  la  Couverture. 
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2i  octobre  1901. 

Quelques  averses  sont  encore  tombées  cette  semaine,  mais, 
en  somme,  le  temps  a  été  favorable:  La  culture  en  a  profité 
pour  pousser  activement  ses  travaux,  principalement  l'arra- 
chage des  betteraves  et  des  pommes  de  terre  qui  avance 
rapidement 

Les  ensemencements  des  avoines  d'hiver,  des  seigles  et  des 
escourgeons  sont  à  peu  près  terminés  ;  la  levée  s'opère  dans 
des  conditions  normales.  En  ce  qui  concerne  les  blés  d'hiver, 
une  certaine  partie  des  emblavements  reste  à  faire. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  l'estimation  provisoire  du 
Ministère  de  l'Agriculture  sur  la  récolte  de  l'orge  et  de  l'avoine 
en  1901,  d'après  les  rapports  transmis  par  les  professeurs 
départementaux  d'agriculture  dans  les  six  semaines  qui  ont 
suivi  la  moisson. 

La  production  de  l'avoine  est  évaluée  à  75 . 273 . 599  hecto- 
litres ou  34.940.291  quintaux  pour  3.866.115  hectares.  Les 
chiffres  de  la  récolte  de  l'an  dernier  avaient  été  fixés  provi- 
soirement à  89. 113.690  hectolitres  pour  3.967.440  hectares; 
ils  viennent  d'être  ramenés  à  88.309.920  hectolitres  ou  41  mil- 
lions 413.450  quintaux  pour  3.941.420  hectares.  Si  l'on  com- 
pare ces  résultats  avec  les  chiftres  provisoires  de  la  dernière 
récolte,  on  constate,  pour  1901,  une  diminution  de  13.036.321 
hectolitres  ou  6.473.159  quintaux,  bien  que  la  superficie  en- 
semencée ne  soit  inférieure  que  de  75.305  hectares.  La  pro- 
duction moyenne  des  dix  années  précédentes,  1891-1900,  ayant 
été  de  89.333.741  hectolitres,  le  rendement  de  1901  accuse 
donc  une  diminution  de  14.060. 142  hectolitres. 

La  récolte  de  l'orge  est  estimée  à  13.702.609  hectolitres, 
pour  une  surface  ensemencée  de  788.931  hectares.  La  produc- 
tion de  l'année  dernière  avait  été  évaluée  provisoirement  par 
le  Miaistère  à  15.368.960  hectolitres  pour  838.370  hectares; 
ces  chiffres  ont  été  rectifiés  comme  suit  :  production  14.394.320 
hectolitres,  superficie  ensemencée  757.193  hectares. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

17  oct. 
1901 

24  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

21  12 

20  87 

20  87 

20  87 

20  62 

15  62 

15  45 

15  56 

15  74 

15  85 

Anvers  

15  37 

15  50 

15  50 

15  62 

15  25 

Vienne  

16  61 

16  59 

16  84 

17  11 

17  17 

16  31 

16  21 

16  59 

16  75 

16  80 

13  43 

13  17 

13  20 

13  46 

13  48 

14  54 

14  27 

14  42 

14  56 

14  63 

La  nouvelle  que  la  Chambre  des  députés  devait  commencer 
aujourd'hui  jeudi  la  discussion  sur  l'admission  temporaire  a 
causé  une  certaine  impression  sur  la  place  de  Paris  et  a  eu 
pour  effet  de  restreindre  les  transactions  déjà  peu  actives. 
Quelques  ventes,  dues  aux  porteurs  d'excédents,  ont  suffi 
pour  alourdir  le  marché  et  provoquer  une  baisse  de  10  à 
25  centimes.  " 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


10  oct. 

17  oct. 

24  oct. 

20  87 

20  87 

20  62 

21  12 

,  21  12 

20  87 

Novembre-Déc. . . 

21  12 

21  37 

21  12 

4  de  Novembre  . . 

21  37 

21  37 

21  37 

21  87 

21  87 

21  87 

Farines  de  consommation.  —  Les  achats  de  la  boulan- 
gerie sont  toujours  restreints.  Nous  retrouvons  la  marque 
de  Corbeil  à  30  fr.  50  ;  on  cote  les  autres  marques  en  dis- 
ponible : 

10  oct.      17  oct.      24  oct. 
31  ..        31  ..        31  .. 

30  25  30  25  30  25 
29  62  29  62  20  62 
28  62       28  62       28  62 


Marques  de  choix  

Premières  marques . . . 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires... 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  eu  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Le  marché  des  farines  de  commerce  s'est 
comporté  cette  semaine  exactement  comme  celui  du  blé.  De- 


puis deux  jours,  la  tendance  est  lourde  et  les  cours  s'inscri- 
vent en  baisse. 

10  oct.       17  oct.       24  oct. 

Courant   26  87         26  87         26  62 

Novembre   27  12         27  12         26  87 

Novembre-Déc. . .  27  12  27  12  26  87 
4  de  Novembre . .      27  37         27  37         27  12 

4  premiers   27  87         21  87         27  87 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  L'  relevé 
de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant  la 
campagne  1900-1901,  soit  du  1er  octobre  1900  au  30  septembre 
1901  : 

Hectolitres 

Le  stock  était,  au  30  septembre  1900,  de   637.425 

La  production  a  donné   2.799.543 

L'importation  a  fourni   96. 794 

Total  des  ressources   3.533.762 

A  déduire  : 

Exportation   327.218 

Livraison  au  commerce   2.213.456 

  2. 57<>. 671 


Stock  au  30  septembre  1901   963.088 

hectolitres,  conti-e  687.425  hectolitres  en  1900,  soit  en  plus 
325.663  hectolitres  pour  1901. 

Le  stock  au  31  août  1901  s'élevait  à  964.257  hectoli- 
tres; celui  du  30  septembre  accuse  donc  une  diminution  de 
1.169  hectolitres. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  ht  cam- 
pagne précédente  : 

Production 

1899-1900   1900-1901  Différence 

(Hectolitres) 

Vins   114.889  340.165  -4-  225.276 

Cidres,  poirés   33.559  124.529  -i-  90.970 

Marcs  et  lies   82.111  138.945  -+-  56.834 

Farineux   622.620  320.766  —  301.854 

Betteraves   1.040.691  942.281  —  98.410 

Mélasses   746.888  932.131  -+-  185.243 

Substances  diverses.  747  726  —  21 

Totaux....    2.641.505   2.799.543   -+-  158.038 

Dans  ce  tableau  sont  compris  les  chiffres  relatifs  à  la  pro- 
duction des  bouilleurs  de  cru  qui  possédaient,  au  30  septem- 
bre 1900,  un  stock  approximatif  de  103.132  hectolitres  et  dont 
la  production,  pendant  la  campagne  1900-1901,  esl  évaluée 
comme  suit  :  alcools  de  vins,  73.592  hectolitres  (1899-1900  : 
30.388);  cidres  et  poirés,  119.418  hectolitres  (30.210),  marcs 
et  lies,  121.427  hectolitres  (07.232):  total:  314.437  hectolitres 
(127.830). 

Comme  on  le  voit  d'après  les  chiffres  ci-dessus,  la  situation 
n'est  guère  favorable.  La  campagne  1900-1901  a  pris  fin  lais- 
sant un  stock  énorme  de  903.088  hectolitres,  en  augmentation 
de  325.663  hectolitres  sur  celui  de  l'an  dernier.  La  consom- 
mation abaissé,  d'une  campagne  à  l'autre,  de  2.460.639  hecto- 
litres à  2.243.456  ;  mais  il  faut  dire  qu'en  1898-99  elle  n'avait 
été  que  de  2.282.585  hectolitres,  en  1897-98  de  2.067.657  et  en 
1896-97  de  2.072.022.  L'exercice  1899-1900  parait  donc  avoir  été 
exceptionnel  au  point  de  vue  de  la  demande  du  commerce 
des  alcools. 

Les  importations  ont  reculé  de  23.009  hectolitres  et  les 
exportations  de  11.332  hectolitres. 

Sur  le  marché  de  Paris,  la  publication  de  la  statistique  de 
la  Régie  a  amené  une  recrudescence  des  offres  et  les  cours  ont 
de  nouveau  fléchi.  Le  disponible  est  à  27  fr.  50,  contre  28  fr. 
la  semaine  dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

17  oct. 
1901 

24  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr.' 

20  50 

20  25 

20  25 

20  .. 

19  75 

18  50 

18  74 

18  77 

18  38 

18  69 

18  87 

18  37 

18  50 

18  50 

18  12 

19  24 

18  84 

18  96 

18  96 

18  84 

21  63 

21  52 

21  52 

21  52 

18  87 

19  .. 

19  05 

19  20 

iè  67 

Ne\v-York(moscovadj 

37  15 

37  15 

37  82 

37  82 

38  54 

Il  n'est  tombé  que  peu  de  pluie  cette  semaine  et  bien  qu'un 
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peu  froide,  la  température  a  été  assez  favorable.  Lo  poids  des 
betteraves  a  augmenté,  mais  la  densité  ne  s'est,  eu  général, 
améliorée  que  fort  peu  et  reste  inférieure  à  celle  de  l'an 
dernier. 

D'après  la  dernière  estimation  de  M.  Lient,  la  production 
européenne  pendant  la  campagne  1901-1902  s'élèverait  â 
0.430.000  tonnes,  contre  0.009.000  eu  1900-1901  :  soit,  en  plue, 
361.000  tonnes. 

Le  marché  de  Paris,  après  avoir  montré  une  meilleure 
lendanco,  est  redevenu  lourd  sur  des  avis  peu  encourageants 
îles  places  étrangères.  On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 
On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

10  oct.     17  oct.  24  oct. 
Blanc  n°  3  :  — 

Gourant   23  32 

Novembre   23  50 

4  de  novembre  

4  premiers   24  18 

4  de  mars   24  50 

4  de  mai   24  94 

Roux  88°  disponible   20  25 

Raffiné  belle  sorte  disponible.      99  . . 


23  25 

23  44 

24  18 

24  08 

25  06 
20  .. 
99  ..  ' 


22  08 

22  81 

23  50 

24  .. 
24  44 

19  75 
98  50 


"Vins.  —  Les  transactions  sont  peu  actives.  Le  commerce 
paraît  décidé  à  épuiser  ses  stocks  avant  de  se  mettre  aux 
achats.  Les  affaires  ne  prendront  plus  d'importance  qu'après 
que  l'on  sera  fixé  sur  la  qualité  des  nouveaux  produits  cl  sur 
le  rendement  de  la  récolte. 

En  Provence,  quelques  achats  ont  été  faits  entre  4  fr.  50  et 
7  fr.  l'hecto. 

Dans  le  Gard,  certains  propriétaires  seraient  disposés  à 
traiter  sur  la  base  de  1  fr.  le  degré  pour  des  produits  titrant 
de  9  à  10  degrés,  mais  il  y  a  peu  de  preneurs  à  ce  prix. 

Dans  l'Hérault,  les  vins  de  même  degré  et  de  qualité  irré- 
prochable sont  tenus  de  1  fr.  à  1  fr.  10. 

Eu  Armagnac,  quelques  petits  lots  d'excédents  ont  été  payés 
2  fr.  le  degré. 

Quelques  vins  de  premier  choix,  titrant  de  9  à  10  degrés, sont 
offerts  à  9  et  11  fr.  l'hecto,  rendu  gare  de,  départ. 

Dans  la  Gironde,  la  qualité  ne  pourra  s'apprécier  d'une 
façon  précise  (lue  dans  quelques  semaines.  Les  achats  actuels, 
peu  nombreux  d'ailleurs,  portent  principalement  sur  les  vins 
vieux. 

En  Basse-Bourgogne,  les  cours  ont  débuté  à  50  francs  le 
niuid  de  272  litres  et  sont  aujourd'hui  de  60  et  même  05  fr. 

A  Bercy-Entrepôt,  les  alï'aires  sont  restreintes  et  les  vins 
nouveaux  sont  délaissés. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


26  sept. 
1901 

3  oct. 
1901 

10  oct. 
1901 

17  oct. 
1901 

24  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

37  .. 

37  25 

37  50 

40  75 

43  50 

36  56 

37  18 

37  49 

43  28 

44  93 

37  .. 

38  .. 

37  25 

40  50 

y  <;:> 

37  50 

37  81 

37  50 

39  37 

43  75 

28  55 

28  83 

28  83 

33  40 

37  11 

Du  12  au  18  octobre,  les  recettes  de  Santos  ont  été 
de  ;;19.000  sacs,  contre  299.000  pendant  la  même,  période 
di'  190.);  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  152.000  sacs,  contre 
63.000  en  1900. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  18  oclubre  1981,  les  recettes  des  deux  ports 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  4.589.000  sacs,  contre  3.558.000 
pendant  la  période  correspondante  de  1900;  li io,  2.349.000,  con- 
tre 1.103.0u0  en  1900;  soit  au  total,  6.938.000  sacs,  contre 
£.681.000  au  11  octobre  1900. 

La  hausse  a  fait  de  nouveaux  progrès  sur  les  marchés 
européens.  Cette  accentuation  de  la  fermeté  a  été  causée  par 
des  avis  du  lirésil  annonçant  que  la  première  floraison  s'était 
effectuée  dans  des  conditions  défavorables  et  que  la  seconde 
était  loin  d'être  satisfaisante. 

Il  est  impossible  de  vérifier  si  ces  nouvelles  sont  exactes  h 
moins  de  prévoir  le  rendement  de  la  récolte  de  1902- 
)'■«)'.',.  mais  personne  n'ignore  que  lo  stock  visible  actuel  est 
i  norme  et  qu'il  atteindra  probablement  600.000  tonnes  au 
o  embre  prochain.  Dans  ces  conditions,  une  hausse 
aussi  marquée  s'explique  difficilement  et  ne  peut  être  attri- 
bua qu'à  la  spéculation-  En  effet,  les  transactions  sont 
inod'-rei  -  i  i  1,1(1,  ,M|(.  |a  demande  de  la  consommation  soit 
un  pou  moins  faible,  on  ne  pewt  cependant  en  conclure  qu'il 
existe  réellement  de  très  grands  besoins. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes, 


Villes 

26  sept. 

1901 

3  oct. 
1901 

10  oct 
1901 

17  oct. 
1901 

24  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  

54  37 

52  75 

53  02 

54  50 

50  62 

Liverpool  

51  31 

50  27 

51  90 

52  44 

48  24 

43  r,i 

43  96 

45  22 

47  25 

44  82 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 

26  sept. 

3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

24  oct. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr, 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le   Havre  fBneno-- 

AyresensuintTOOk. 

127- . . 

123  .. 

120  .. 

118  50 

119  50 

Roubaix  (qualité  pei- 

gnée) le  kilog  

4  35 

4  30 

4  22 

4  15 

4  15 

Anvers  (    d°    )  le  kil. 

4  27 

4  20 

4  12 

4  07 

4  10 

Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la 

Circulaire  Merton  : 

Du  1"  janv.  V'  quinz.  Depuis 
au  30  sept,  d'octobre   le  1"  janv. 
1901  1901  1901 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   172.277         8.327  180.604 

  176.372        10.556  186.928 


Délivraisons 
En  faveur  des  délivr. 


-f  4.095 


2.229 


+  6.324 
Tonnes 

Le  stock  visible  au  30  septembre  1901  s'élevait  à  24.765 
En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   2.229 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  octobre  

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers" 
rique  Portug.  contr"  Chili 


22.536 


Aus- 
tralie 


Total 


(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1er  janvier  au 
30  sept.  1901..  .  73.503  17.257  39.867  23.050  18.600  172.277 

lle  quinzaine  d'oc- 
tobre 1901   2.846   1.300   1.981    1.100   1.100  8.327 


Dep.  le  1" janv...  76.349  18.557  41.848  24.150  19.700  180.604 

Les  délivraisons  de  la  dernière  quinzaine  comprennent 
100  tonnes  expédiées  en. Amérique. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 

26 

sep 

3 

oct. 

10  net. 

17  oct. 

21 

oct. 

1901 

•1901 

1901 

1901 

1901 

Cuivre  en  barres  : 

£ 

sh. 

d. 

« 

sh. 

d. 

i  sh.  d. 

i  sh.  d 

t 

sh. 

d. 

61 

19 

4 

64 

6 

3 

63  15  • 

63  15  . 

64 

5 

A  3  mois  

62 

tj 

64 

6 

3 

6f  5  . 

62  7  . 

62 

q 

6 

Etain  :  disponible. . 

112 

15 

112 

. 

112  10  . 

112  10  . 

114 

5 

—      à  3  mois  

110 

15 

109 

ri 

106  5  . 

103  10  . 

lot; 

5 

Plomb  angfàls:tlisp. 

12 

7 

6 

12 

2 

6 

12    ■  - 

11  15 

n 

17 

6 

—     espagnol  :  — 

12 

1 

10 

11 

15 

11  13  9 

11   8  1 

H 

11 

3 

Zinc  :  disponible. . . 

16 

16 

3 

16 

18 

9 

n  1  3 

n  2  6 

16 

16 

3 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

54 

53 

11 

53 

53  8 

53 

10 

—      à  1  mois. . . 

53 

9 

53 

4 

53  4 

53  5 

53 

7 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (19  octobre)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  170  fr.  50,  contre  172 
francs  50;  Chili  P"  marques,  173  fr.  ..,  contre  175  fr.  ;  en 
Lingots  et  plaques  de  laminage,  181  fr.  75,  contre  182  fr.  75; 
en  Lingots  propres  au  laiton,  185  fr.  25,  contre  186  fr.  ..; 
en  cathodes,  196  fr.  75,  contre  197  fr.  50  ;  étain  Lanka,  305  fr., 
sans  changement  ;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  a 
Paris,  34  fr.  25,  contre  34  fr.  75;  zinc  de  Silésie,  46  fr.  25, 
sans  changement'. 

Xavier  Girardot. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne 
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ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 

Berlin,  23  octobre  1901. 

La  Politique  allemande  eu  Turquie.  —  Meilleures  nouvel) ea  des 
Industries.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Les  Tarifs  douaniers. 

<  )n  assure  de  divers  cotés  que  l'Allemagne  voudrait 
illettré  à  prolit  les  embarras  financiers  de  la  Turquie 
pool  lui  faire  accepter  un  prêt  de  trois  à  quatre  mil- 
lions de  livres  turques,  en  échange  desquelles  le  Sultan 
consentirait  à  l'Allemagne  certains  avantages  écono- 
miques et  linanciers  :  ce  seraient,  notamment,  des  pri- 
vilèges de  navigation  dans  certaines  rivières,  des  auto- 
risations d'aecostement  à  certains  ports  et  de  nouvelles 
faveurs  dans  les  concessions  allemandes  du  chemin  de 
fer  de  Bagdad.  Je  n'ai  pu  vérifier  jusqu'à  quel  point 
ces  nouvelles  sont  fondées,  mais  on  peut  tenir  pour 
assuré  qu'une  partie,  au  moins,  en  est  vraie  sinon  tout. 
Un  en  a  un  commencement  de  conlirmation  dans  le 
voyage  du  prince  Adalbert  de  Prusse  à  Constantinople. 
Il  faut  que  ce  voyage  ait  un  véritable  caractère  d  ur- 
gence pour  que  l'envoyé  de  l'Empereur  l'ait  entrepris 
dans  une  époque  où  le  Trésor  turc,  déjà  fort  peu  garni, 
sera  particulièrement  obéré  parles  frais  indispensables 
d'une  réception  royale.  Il  y  a  là  une  preuve  certaine 
de  la  réalité  des  négociations  financières  entre  les  deux 
Gouvernements. 

Sur  le  Marché  financier,  la  situation,  sans  être  en- 
core brillante,  est  redevenue  moins  inquiétante  et 
pour  un  assez  grand  nombre  de  valeurs,  la  baisse 
parait  enfin  enrayée.  Cette  amélioration  vient  princi- 
palement de  nouvelles  plus  satisfaisantes  qui  sont  arri- 
vées des  industries.  Non  que  l'activité  dans  les  centres 
industriels  soit  plus  grande,  mais  on  a  définitivement 
écarté  certaines  menaces  qui  faisaient  craindre,  un 
instant,  une  situation  pire  encore.  Pour  les  fers  bruts, 
notamment,  on  a  constaté  depuis  une  quinzaine  de 
jours  des  demandes  assez  suivies.  Il  y  a  aussi  aug- 
mentation de  vente  pour  plusieurs  articles  de  fer  tra- 
vaillé. Quart  à  l'activité  des  exportations,  elle  est  telle 
qu'on  n'en  a  guère  vu  de  pareille  depuis  bien  des  an- 
nées et  l'on  s'en  aperçoit  tout  particulièrement  aux 
plaintes  que  notre  concurrence  arrache  aux  négociants 
anglais  et  belges.  Les  prix,  à  dire  vrai,  ne  sont  pas  ex- 
trêmement rémunérateurs  et  le  volume  augmente  dans 
une  bien  plus  grande  proportion  que  la  valeur.  Néan- 
moins, cette  activité  a  pour  heureux  résultat  do  vider 
les  stocks  et  d'empêcher  un  plus  grand  arrêt  de  la 
fabrication.  Une  des  premières  conséquences  a  été  un 
raffermissement  des  cours  des  actions  des  charbonnages 
et  de  métallurgies. 

La  nouvelle  donnée  par  la  Gazelle  de  Cologne,  d'une 
diminution  certaine  du  prix  de  vente  de  tous  les  com- 
bustibles, n'a  pu  empêcher  ce  raffermissement.  Il  est 
vrai  que  d'autres  éléments  favorables  y  ont  contribué, 
notamment  l'annonce  d'une  importante  commande  de 
locomotives  pour  les  Chemins  de  fer  de  l'Etat  et  la 
prolongation  du  Syndicat  des  fers  bruts  de  la  Haute- 
Silésie.  Les  commandes  de  wagons  et  de  locomotives 
aux  entreprises  métallurgiques  sont  évaluées,  dès  au- 
jourd'hui, à  plus  de  S0  millions  de  francs.  En  somme, 
on  a  constaté  depuis  deux  semaines  une  notable  dispa- 
rition des  causes  de  méfiance  et  de  dépression. 

Sur  le  marché  monétaire,  les  disponibilités  se  sont 
un  peu  raréfiées.  L'argent  reste  néanmoins  suffisant 
pour  les  nécessités  courantes.  Les  industries,  seules, 
ont  de  la  peine  à  s'en  procurer  et  l'escompte  industriel 
se  heurte  à  de  grandes  difficultés,  car,  pour  ces  valeurs, 
la  méfiance  des  escompteurs  augmente  sans  cesse. 

Les  déclarations  faites  à  la  réouverture  du  Parle- 
ment autrichien  ont  remis  sur  le  tapis  la  question  des 
traités  de  douane.  On  craint  de  plus  en  plus  une 
rupture  économique  avec  l'Autrichc-Hongrie  :  le  Gou- 
vernement de  ce  pays  sera  forcé  d'en  venir  à  cette  ex- 
trémité, sous  la  pression  d'une ,  opinion  publique 
irritée.  Et,  malgré  ces  menaces,  les  agrariens  allemands 


renforcent  toujours  leurs  prétentions  et  le  parti  des 
industriels  a  si  peur  de  voir  les  agrariens  triompher, 
qu'il  a  changé  de  tactique  et  se  contente  maintenant  de 
demander  la  prolongation  des  traités  de  commerce 
existants,  pour  une  année.  G'cst  sur  ce  dernier  point 
que  A-a  porter  tout  l'effort  des  adversaires  des  tarifs. 

La  situation  générale  des  grandes  banques  berli- 
noises est  redevenue  meilleure,  bien  qu'elles  aient  en- 
core toutes,  des  stocks  de  papier  fort  dépréciés.  Néan- 
moins, l'activité  est  normale  et  la  Bresdiner  Bank,  dont 
les  actions  étaient  le  point  de  mire  de  toute  la  spécu- 
lation à  la  baisse,  donne  elle-même  une  bonne  im- 
pression.   


et 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1901 

1900 

15  oct. 

Dit.  7  oct. 

15  oct. 

Bit.  6  oct. 

860.680 

+  29.403 

134.332 

+  36.551 

23  538 

+  1.244 

21.328 

+   1  308 

12.494 

+  84 

18.411 

+  5.258 

921.483 

—  63.311 

853  249 

-  59. 441 

16.824 

—  24.184 

18.233 

—  10  143 

21.639 

+  2.108 

45  208 

-  9.918 

116.306 

+    3  212 

136.101 

4-  5.460 

150.000 

non  mod 

120.000 

non  mod. 

40.300 

non  mod. 

30-000 

non  mod. 

1.283.623 

-  81  530 

1.219  281 

—  13  932 

529.424 

t-  28.691 

491  368 

+  41.820 

3b. 411 

+  789 

40. 819 

+  133 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


6  juin 

15  « 

23  » 
31  » 

1  août 
15  » 

24  » 
31  » 

1  sept. 

14  » 
23 

30  » 
1  ocl. 

15  » 


c 

Or 

argenl 

o 
"3 

mptes 
ants 

?  fLÔtS 

efeuil 

ances 

Réserve 
de  billet: 

Taus 

de 
l'esc. 

m 

o 

3 

O  tj-o 

"g 
O 

h 
O 

eu 

p> 

<! 

% 

911 

.328 

584 

994 

19 

+  "0 

3  1/2 

940 

1.254 

641 

960 

14 

+  116 

986 

1.204 

681 

9J6 

60 

+  261 

958 

1.230 

665 

958 

10 

+  214 

958 

1.198 

660 

930 

65 

+  246 

961 

1.113 

682 

917 

68 

+  282 

981 

1.138 

113 

902 

61 

+  329 

» 

931 

1.196 

644 

936 

65 

+  221 

928 

1.118 

633 

908 

66 

+  235 

» 

929 

1.153 

611 

919 

65 

+  268 

942 

1.113 

693 

932 

65 

+  266 

4 

830 

1.430 

523 

1  066 

128 

-  109 

831 

1.365 

501 

991 

102 

-  39 

861 

1.264 

529 

927 

71 

+  13 

La  Fabrication  du  Sucre  en  1901-1902.  —  Les  fabri- 
ques de  sucre  de  toutf  l'Allemagne  ont  travaillé  en  1901-1902 
sur  : 

Quin  taux 

Betteraves  brutes   132. 522. 911 

Sucre  brut   11.761.386 

Sucre  raffiné    195  401 

Produits  du  sucre   2.708.581 

Ces  mêmes  fabriques  ont  produit  : 

Quintaux 

Sucre  brut   17.393.030 

Sucre  raffiné   12.899.993 

Produits  du  sucre   4.090. 180 

Ces  chiflres  sont  très  satisfaisants.  Ils  accus  ni  tous  une 
augmentation  considérable  sur  les  chiffres  correspondants  de 
la  campagne  antérieure. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  2i  octobre  1901. 

La  tendance  de  la  Bourse  est  redevenue  meilleure  dans 

presque  Ions  1rs  c  partiments.  Les  valeurs  industrielles 

ont  eu,  surtout,  une  reprise  marquée.  Les  actions  de  che- 
mins de  fer  se  signalent  par  une  fermeté  toute  particulière. 


L'ECONOMISTE  KUROWSEN.  —  Angleterre  et  Autriche-Hongrie 


Les  fonds  d'Etat  allemands  ont  une  bonne  tenue,  ainsi  que 
otus  les  autres  papiers  d'Etat. 

On  a  cote''  le  3  O/Ô  Consolidé  89  50;  Extérieure  69  50;  Lom- 
bards, 1?  20.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


La  Situation. 


Le  Marché  monétaire. 

Le  Trésor. 


Londres,  23  octobre  1901. 
Les  Recettes  publiques.  — 


Nous  sommes  toujours  en  présence  de  la  même  si- 
tuation :  les  dispositions  générales  sont  aussi  indé- 
cises, en  raison  de  la  prolongation  des  hostilités  dans 
l'Afrique  du  Sud,  et  les  affaires  manquent  totalement 
d'activité. 

La  spéculation  a  trouvé  une  nouvelle  cause  de  ré- 
serve dans  la  tension  observée  sur  le  marché  moné- 
taire. Je  vous  ai  déjà  parlé  de  cette  question,  la  semaine 
dernière  :  vous  savez  donc  que  la  réserve  de  la  Banque 
est  tout  juste  suffisante  pour  couvrir  les  demandes  ha- 
bituelles de  la  République  Argentine  et  de  l'Egypte. 
Or,  l'Autriche,  ne  cesse  d'être  acheteur  d'or,  et  la  baisse 
des  changes  sur  Paris  et  sur  Berlin  va  rendre  possible 
les  exportations  de  métal  vers  ces  places.  On  fera 
observer  que,  par  contre,  le  relèvement  du  change  sur 
New-York  a  rendu  impossible  les  expéditionsvers  l'Amé- 
rique, mais  ce  change  est  sujet  à  de  brusques  fluctua- 
tions et  les  exportations  américaines  ont  laissé  une 
forte  balance  que  les  envois  de  céréales  vont  bientôt 
augmenter  considérablement.  Dans  ces  conditions,  il 
faut  s'attendre  à  des  demandes  importantes  et  la  Ban- 
que se  trouvera  bientôt  dans  l'obligation  de  se  précau- 
tionner. 

Le  point  délicat  est  de  savoir  si  le  Gouvernement 
anglais  n'augmentera  pas  lui-même  cette  tension,  en 
faisant  un  nouvel  emprunt.  J'ai  analysé  longuement 
les  résultats  du  premier  semestre  et  vous  ai  fait  remar- 
quer que,  d'après  l'avis  de  YEconomisl,  le  Trésor  se 
trouve  assez  abondamment  pourvu  pour  ne  pas  avoir 
à  faire  un  nouvel  appel  au  crédit,  avant  la  fin  de  l'exer- 
cice. 

Cette  opinion  n'est  pas  partagée  par  tout  le  monde 
et  Ton  craint  toujours  des  difficultés  provenant  des 
besoins  du  Trésor.  Voici,  à  ce  sujet,  le  calcul  auquel 
se  livre  le  Statist  : 

Pendant  la  semaine  précédente,  le  Gouvernement  a 
reçu  2.834.000  liv.  st.  des  voies  ordinaires;  4.150.000 
[ivres  sterling  provenant  du  versement  de  150/0  sur  le 
dernier  emprunt  et  300.000  liv.  st.  provenant  de  verse- 
ments anticipés.  La  recette  totale  a  donc  été  de  7  mil- 
lions ;28'r.OOO  liv.  st.  Pendant  la  même  semaine,  les 
dépenses  ont  été  de  5.254.000  liv.  st.,  ce  qui  n'a 
laissé  qu'un  solde  de  2.0.'30.000  liv.  st.  Comme,  en  ce 
moment,  les  dépenses  du  pays,  à  l'exclusion  des  inté- 
rêts de  la  dette,  s'élèvent  à  près  de  3  1/2  millions  par 
semaine,  il  est  évident  qu  il  va  bientôt  falloir  faire 
appel  à  des  mesures  exceptionnelles. 

A  l'heure  actuelle,  l'Echiquier  restreint  le  plus  qu'il 
peut  ses  dépenses  et  évite  d'augmenter  la  dette  îlot- 
tante.  Comme,  d'autre  part,  le  Trésor  désire  se  main- 
tenir dans  les  chiffres  prévus,  chiffres  qui  seraient, 
certainement  dépassés  si  les  dépenses  de  la  guerre 
étaient  couvertes  au  fur  et  à  mesure  qu'elle  sont  enga- 
gées, il  sera  intéressantde  voir  si  le  Chancelier  réussira 
à  ne  pas  accroître  la  dette  flottante  et  à  ne  pas  deman- 
der au  Parlement  de  nouvelles  autorisations  de  dé- 
penses. 

Au  fond,  notre  confrère  ne  parait  pas  croire  au 
succès  de  cette  tentative,  mais  si  le  Gouvernement  con- 
tinue à  reculer  ses  règlements,  les  commerçants  ayant 
traité  avec  lui  devront  demander  de  plus  forts  crédits 
à  leurs  banquiers.  Au  point  de  vue  du  marché  moné- 
taire, il  \  ,nii  mieux  qu'il  en  fût  ainsi  et  que  le  Gou- 
vernement ne  ut  pas  appel  à  la  Banque,. 
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BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

24  octobre  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PA881F  LiV.  8t.    I  ACTIF  LIT  8t 

Billets  créés   32.012.000  Dette  fixe  de  i  Etat...   11. 015. 100 

Rentes  immobilisée» .  6. l'A. 900 
Or  monnayé  et  lingot»  34. 237. 000 


Total   52  012.000 


Total.".   52  012.000 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 


PASSIF 

Capital  social   14. 553. 000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.150  000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   11. 012. 000 

Comptes  particuliers.  40. 110.000 

Billetsàseptjours.etc.  1  ST.  000 

Total   69  012. 000 


ACTI7  Liv.  «t. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18  01". 000 

Portefeuille  et  avances  2G.Hw.000 

Billets  en  reserve   22  113.000 

Or  et  argent  monnayés  2. 115  000 


Total. 


69.012.000 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  d'Angleterre  (Milliers  «Je  U7.  st.) 


DATE 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres.  '24  octobre  1901. 
La  situation  ne  s'améliore  pas  ;  la  spéculation  se  montre 
toujours  aussi  hésitante  que  par  le  passé  et  la  tension  obser- 
vée sur  le  marché  monétaire  contribue  à  accentuer  la  réserve 
du  public. 

Les  Hue t nations  de  la  place  de  Kew-York  ont  encore  agi 
sur  la  tendance  générale. 

Les  Consolidés  sont  à  92  7/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  hésitants. 

U  Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  69  1/8;  l'Italien  est 
à  98  îi/8  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  pins  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  peu 
actif. 

Les  fonds  argentins  sont  indécis.  On  cote  :  Argentin  6  0/0 
188(5  95  ./.,  Funding  97  1/4.  Le  Brésil  4  0/0  se  retrouve 
à  64  1/3. 

Les  Chemins  anglais  sont  plus  calmes;  les  Chemins  améri- 
cains ont  un  marché  faible. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  113  ./.  ;  YErie  à  42  7/8 
etle  Louis  ville  à  106  5/8  ;  YAtchison  à  80  5/8  et  le  Norfolk 
à  57  5/8. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 


Vienne,  20  octobre  1901 . 

Le  Budget  de  l'Autriche  pour  19ul-19(i2.  —  Les  Moins- Values  des 
Itecettcs.  —  Projets  financiers.  - 

La  session  du  Reichsrath  a  été  rouverte  le  17  octobre 
dernier.  Le  Fremdénblatl,  do  Vienne,  fait  observer 
qu'il  est  reconnaissante,  au  programme  de  la  Cham- 
bre,  qu'on  demandera  non  seulement  aux  partîsuhere- 
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nonciation  aux  moyens  qui  ontservi  autrefois  à  entraver 
les  travaux  parlementaires  et  dont  on  a  fini  par  recon- 
naître l'absurdité,  mais  une  vigoureuse  action  pour 
s'acquitter  de  la  tâche  qui  leur  incombe,  en  première 
ligne  pour  voter  le  budget.  C'est  le  budget  qui  serait 
la  pierre  de  touche  de  la  bonne  volonté  des  partis,  et 
c'est  seulement  son  vote  qui  ramènerait  définitivement 
la  confiance  dans  le  fonctionnement  régulier  de  la  ma- 
chine parlementaire. 

Le  projet  de  budget  1901-1902  a  été  déposé  le  jour 
même  par  le  ministre  des  finances,  M.  Bœhm  de  Ba- 
werk.  Ce  projet  prévoit  : 

Aux  dépenses  :  1.085. 117  .944  couronnes  (augmenta- 
tion de  43.954.000  c); 

Aux  recettes  :  1 . 0.85 . 900 . 357  couronnes  (augmenta- 
lion  de  43.008.772  c.)  ; 

Laissant  un  excédent  de  848.413  couronnes  pour 
1902. 

Pour  le  remboursement  des  capitaux  de  la  dette  gé- 
nérale arrivant  à  échéance,  seront  créées  des  obliga- 
tions du  total  de  22.033.300  couronnes  pour  la  dette  à 
intérêts  payables  en  papier,  et  de  3.034.540  couronnes 
pour  la  dette  à  intérêts  payables  en  argent. 

Les  dépenses  communes,  bien  qu'en  fait  réduites  de 
2.347.355  couronnes,  ont  dû  être  prévues  avec  une 
augmentation  de  10.005.145  couronnes,  enraison  d'une 
évaluation  plus  basse  du  produit  net  des  droits  de 
douane. 

Tous  les  départements  ministériels  participent  à  une 
augmentation  de  dépenses  se  chiffrant  par  12.502. 500 
couronnes,  parmi  lesquelles  il  faut  noter  :  des  crédits 
plus  élevés  pour  les  routes  et  les  constructions  fluvia- 
les, principalement  en  Bohême,  Tyrol  et  Galicie,  une 
augmentation  de  l'effectif  dans  la  landwehr,  la  créa- 
tion de  diverses  hautes  écoles,  la  première  annuité 
d'une  subvention  à  accorder  à  la  ville  de  Prague. 

Dans  les  recettes,  le  Ministère  des  finances  fait  état 
de  10  1/2  millions  de  couronnes,  bénéfice  de  la  Mon- 
naie déjà  réalisé  par  l'émission  de  monnaies  division- 
naires de  l'étalon  de  la  couronne.  Les  contributions 
indirectes  donnent  une  augmentation  de  23.234  000 
couronnes,  les  contributions  directes  une  augmen- 
tation de  0.907.100  couronnes.  Les  revenus  du  fret 
des  marchandises  sont  évalués  au  même  taux  que 
l'an  dernier  :  les  recettes  générales  des  transports 
sont  évaluées  avec  une  augmentation  de  3.491.500  cou- 
ronnes. 

Dans  l'exposé  des  motifs  qui  précède  ces  chiffres,  le 
Ministre  a  déclaré  que  l'Administration  a  dû  concilier 
deux  choses  en  apparence  irréconciliables,  une  aug- 
mentation des  dépenses  avec  une  diminution  progres- 
sive des  recettes  :  on  est  cependant  parvenu  à  asseoir 
le  nouveau  budget  sur  des  bases  solides. 

On  a  constaté,  dans  le  courant  du  dernier  exercice, 
que  le  rendement  des  droits  de  tous  genres  sur  les  im- 
meubles avait  sensiblement  diminué.  Le  fisc  souffre 
aussi  de  la  diminution  des  recettes  de  toutes  les  voies 
ferrées  et  des  moins-values  du  rendement  des  douanes. 
Ces  dernières  sont  estimées  à  plus  de  12  millions  de 
couronnes,  ce  qui  dénote  malheureusement  un  affai- 
blissement de  la  consommation.  Ont  encore  diminué 
le  rendement  du  droit  de  timbre  et  celui  de  toutes  les 
contributions  directes. 

Ces  circonstances  permettent  de  conclure  que  les  éva- 
luations du  budget  de  1901-1902  sont  exagérées  et  que 
le  Gouvernement  sera  forcé  à  un  emprunt  s'il  les  main- 
tient, emprunt  qui  devra  être  plus  considérable  encore 
que  les  émissions  prévues  de  rente  d'amortissement. 
Et  ce  budget,  que  le  Ministre  des  finances  pi'étend 
avoir  assis  sur  des  bases  solides,  ne  s'équilibre  qu'à 
l'aide  d'un  emprunt  et  de  pas  mal  d'expédients,  dont 
le  principal  est  la  mise  en  compte  des  bénéfices  résul- 
tant des  monnaies.  La  situation  défavorable  de  toutes 
les  branches  de  l'activité  a  eu,  comme  on  voit,  son 
contre-coup  dans  les  finances  publiques. 


Le  Budget  de  l'Autriche  pour  1901-02.  —  Yoici  les 
détails  du  projet  de  budget  autrichien  dont  notre  correspon- 
dant nous  a  annoncé  le  dépôt  sur  le  bureau  du  Reichsrath  : 
Précisions  des  dépenses 

Devis 

Dépenses  approximatif 

pour  1902  pour  1901 

Couronnes 

Cour  Impériale                             9.800.000  9.300.001) 

Chancellerie  de  l'Empèreur ... .           179.338  182.143 

Conseil  d'Etat                                2.688.569  2.585.224 

Tribunal  d'Empire                              49.724  49.724 

Conseil  des  Ministres  et  tribu- 
nal administratif                         3.089.629  2.931.714 

Part  contributive  pour  les  dé- 
penses communes                      263.479.377  265.916.732 

Ministères  : 

de  l'intérieur                             68.033.678  67. 570. 603 

de  la  guerre                              60.823.851  59.194  751 

des  cultes  et  de  l'instruction       79.008.269  75  114.558 

des  finances                             275 . 499 . 513  251 . 059 . 328 

du  commerce                             130.413.080  125.772  230 

des  chemins  de  fer                    242.592.720  246.541.050 

de  l'agriculture                         46.050.002  43.780.345 

de  la  justice                              71.337.631  70  037.115 

Cour  supérieure  des  Comptes.            460.800  441.800 

Fonds  de  pensions                        60.276.080  58.283.518 

Subventions  et  dotations                16.618.110  16.114.610 

Dette  publique                           353.913.528  345.122.525 

Administr.  de  la  dette  publique         1 .304.045  1.165.374 

Total  des  dépenses  prévues   1.685.117.944  1.641.163.344 

Prévisions  des  recettes 

Devis 

rîecettcs  approximatif 

pour  1902  pour  1901 

Couronnes 

Conseil  d'Etat   9.836 

Conseil  des  Ministres  et  Tri- 
bunal administratif                      1.696.190  1.661.800 

Ministères  : 

de  l'intérieur                             2.957  314  2.922.023 

de  la  guerre                                   854.578  862.711 

de  l'instruction  et  des  cultes.       14.447.716  13.936.032 

dos  finances                          1.183.733.249  1.148.589.848 

du  commerce                             129.342.120  124.835.890 

des  chemins  de  fer                   281.813.370  280. 476.44U 

de  l'agriculture                         36.109.822  33.852  381 

de  la  justice                                2.554.558  2.522.444 

Fonds  de  pensions                          2.974.834  2.964  920 

Subventions  et  dotations                  1.246.500  628.200 

Dette  publique                             27.126.508  26.356.286 

Administration  do  la  dette  pu- 
blique                                           21.500  19.600 

Recettes  réalisées  par  la  vente 

d'immeubles  de  l'Etat                   1.078.352  401.000 

Participation  aux  recettes  du 
payement  par  acomptes  des 

Chemins  de  fer  du  Sud   »  1.968.000 

Montant  total  des  recettes  pré- 
vues                                    1.685.966.337  1.641.997.585 

Montant,   total   des  dépenses 

prévues                                1.685.117.944  1.641.163.344 

Excédent  ~        848.413  '  834.241 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  rendement  des  im- 
pôts directs  et  indirects,  du  1"  janvier  à  fin  août  1901.  porte 
une  augmentation  de  2.043.746  florins  sur  la  même  période 
de  1900. 

Le  rendement  des  droits  de  douane  pour  la  Monarchie 
porte  un  excédent  net  de  71.711.712  florins,  soit  une  diminu- 
tion de  5.893.370  florins. 

Cette  moins-valuc  est  due  principalement  à  la  diminution 
de  l'importation  des  vins  italiens. 


Courriel*  de  la  Bourse  de  Vienne 

Vienne,  24  octobre  1901. 

La  Bourse  montre  une  certaine  velléité  de  reprise,  bien 
que  les  transactions  ne  soient  encore  guère  étendues.  Seules, 
les  actions  de  chemins  de  fer  paraissent  encore  abandonnées. 
Les  actions  industrielles  semblent  vouloir  se  raffermir.  Les 
fonds  d'Etat  autrichiens  ont  une  tenue  satisfaisante. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  619  50;  les  Lombards, 
67  50;  la  Lsenderbank,  395  ..;  les  Tabacs.  276  ..  ;  les  Che- 
mins de  fer  autrichiens,  623  50;  l'Alpine,  344  50.  Clôture 
ferme. 


/ 
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BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  24  octobre  1901. 
La  Situation  du  Marché 
Après  une  tentative  de  relèvement  les  dispositions 
du  Marché  de  la  coulisse  restent  peu  favorables  à  une 
reprise,  les  cours  des  valeurs  de  traction  ont  de  nou- 
veau cédé  sous  l'influence  de  ventes  et  de  réalisations. 
Les  chemins  espagnols  n'ont  pu  conserver  toute  leur 
avance  malgré  l'abaissement  des  taux  du  change  à 
il. 

Les  fonds  ottomans  maintiennent  difficilement  leurs 
cours. 

Le  Rio-Tinto  est  faible  sur  le  recul  du  cuivre  à 
New- York. 

Le  Métropolitain,  de  533,  cours  le  plus  bas,  s'est 
relevé  à  552  pour  finir  à  551  ;  la  Parisienne  électrique, 
de  238  il  253,  clôture  à  249. 

Le  marché  du  comptant  concentre  toute  son  atten- 
tion sur  les  valeurs  congolaises,  les  affaires  ont  été 
assez  actives  dans  ce  groupe,  mais  les  cours  n'ont  pu 
se  maintenir  par  suite  de  réalisations. 

Les  actions  de  banques  se  maintiennent  assez  fermes. 

Les  valeurs  de  tramways  sont  délaissées  et  plutôt 
offertes,  les  tramways  bruxellois,  les  économiques  et 
les  secondaires  reculent  assez  sensiblement.  Le  groupe 
des  valeurs  sidérurgiques  a  présenté  peu  de  variations, 
mais  la  tendance  reste  mauvaise.  Les  charbonnages 
au  contraire  présentent  plus  de  résistance. 

Les  valeurs  de  zincs  n'ont  eu  que  des  échanges  res- 
treints, toutefois  leurs  cours  se  maintiennent  fermes. 

Les  verreries  ont  présenté  quelque  activité  qui  a  fait 
progresser  leurs  cours. 

L'animation  reste  nulle  dans  le  compartiment  des 
valeurs  étrangères  où  les  valeurs  russes  ont  provoqué 
seules  quelques  échanges  assez  actifs  enDnieprovienne 
à  2.080  ;  la  Métallurgique  à  830. 
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Le  Commerce  extérieur  de  la  Belgique.  —  Pendant  les 
neuf  premiers  mois  de  1001,  les  importations  se  sont  élevées 
à  1  milliard  628.235.000  fr.,  contre  1.593.982.000  en  1900;  il 
va  donc  augmentation  comparativement  à  l'année  précédente 
de  34.253.000  fr.  ou  2  0/0. 

Les  exportations  ont  atteint  les  neuf  premiers  mois  de 
1901,  1.317.048.000  fr.,  contre  1.330.970.000  fr.  soit  une  dimi- 
nution de  19  millions  922.000  fr.  ou  2  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépassé  les  exportations  de 
311.187  fr.,  contre  257.012  fr.  pendant  la  période  correspon- 
dante de  l'année  dernière 

Les  droits  de  douane  perçus  les  neuf  premiers  mois  de 
1901  si*  sont  élevés  à  37.W8.747  fr.  contre  38.690.035  en  190  ; 
il  y  a  donc  de  ce  chef  diminution  de  1.021.288  fr.  ou  4  0/0. 

Pendant  les  neuf  premiers  mois  de  1901,  0.399  navires  sont 
entrés  dans  les  porl  s  belges,  ayant  un  tonnage  total  de  0.940.150 
tonnes.  En  1900,  le  nombre  des  navires  entrés  était  de  6.433 
avec  un  ensemble  de  tonunge  de  G  millions  316.603  tonnes.  Il 
y  a  donc  diminution  comparativement  à  l'année  1900,  par 
rapport  au  nombre  de  navires  entrés,  de  39  unités  ou  1  0/0, 
et  augmentation,  par  rapport  au  tonnage,  de  623.547  tonnes 
ou  10  0/0. 

Quant  aux  sorties,  elles  se  sont  élevées  à  0.444,  ayant  un 
tonnage  total  de  7.028.075  tonnes.  Kn  1!>00.  le  nombre  de  na- 
vires sortis  é-lait  de  6.492  avec  un  ensemble  de  tonnage  de 
0.'i27.80"/  tonnes.  Il  va  donc  diminution,  comparativement  à 
I  année  1900.  par  rapport  au  nombre  des  navires  sorlis  de  48 
unités  on  1OA0 et  augmentation  par  rapport  au  tonnage  de 
600.308  tonnes  ou  9  0/0.   

Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Le  Moniteur  Bi-lf/e 
vienl  de  publier  le  tableau  du  mouvement  et  des  recettes  de 
chemins  «le  fer.  etc.,  de  l'Etat,  de  juin  1901. 

Lee    recettes    brutes    Ktat    et  .Sociétés   concessionnai - 
de  juin  s'élevaient  à  17.097.0tW  fr.  85,  contre 
17.715.400  fr.  02  pour  le  même  mois  dé  1000,  soit  une  ilnni 
Billion  de  017.090  fr.  17. 


Les  recettes  nettes  s'élevaient,  pour  juin,  à  10.731.468 fr. 09, 
contre  17.310  770  fr.  21  pour  le  même  mois  de  l'année  précé- 
dente, soit  une  diminution  de  565.901  fr.  51. 

Les  recettes  de  l'Etal  et  des  Sociétés  concessionnaires  ont 
produit,  pendant  les  six  premiers  mois  de  lit00,96.i  lu.Ml5fr.53. 
contre  99.540.989  fr.  68  pour  1900,  soit  une  diminution  pour 
190!  de  3.530.174  fr.  15 

Les  recettes  au  profit  du  Trésor  ont  été  arrêtées,  pour  celte 
période,  à 93.889.959  fr,  37.  contre  97.253.866  fr.  71  pendant 
1900,  soit  une  dilférence  en  moins,  pour  1901,  de  3  millions 
363.590  fr.  34. 


La  Caisse  d'Epargne  Belge.  —  L'Administration  de 
la  Caisse  générale  d'épargne  et  de  retraite  a  établi  une 
statistique  comparative  aux  sujet  des  opérations  effectuées 
par  elle  pendant  les  périodes  décennales  1881-18'.)]  et  1891- 
1901.  *La  moyenne  des  fonds  déposés  par  livret  était  de 
624  francs  en  1881,  de  417  francs  en  18nl  et  de  370  en 
1901,  mais,  en  revanche,  le  nombre  des  livrets  a  augmenté 
dans  des  proportions  considérables.  Deux  millions  de  liv  rets 
ont  été  créés  à  l'heure  présente.  L'épargne  scolaire  est  prati 
quée  dans  0.974  écoles  primaires  et  dans  978  écoles  moyennes 
et  d'adultes,  par  un  ensemble  de  300.371  élèves,  dont  l'avoir 
se  monte  à  8  millions  et  demi  de  francs.  L'œuvre  du  livret 
général,  qui  consiste  dans  la  création  d'un  livret  d'épargne 
au  nom  de  tout  nouveau-né  a  «Hé  adoptée  par  quelques  com- 
munes, mais  son  développement  est  relatif.  C'est  la  commune 
de  Schaerbeek  qui  tient  la  corde  avec  1.561  versements  ;  puis 
viennent  Saint-Cilles  (1.084'),  Verriers  (874),  Molenbeek- 
Saint-.Iean  (637),  etc.  La  Caisse  d'épargne  a  acheté  pour 
37.052  200  fr.  de  fonds  publics  pour  le  compte  des  déposants 
et  vendu  pour  23.588.500  fr.  de  rente  belge. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  21  octobre  1901. 
La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 
Les  Gortès  ont  commencé  leurs  travaux  et  c'est 
le  Ministre  des  Finances  qui  a  fait  les  frais  de  la  dis- 
cussion à  la  Chambre  et  hors  de  la  Chambre.  M.  Urzaiz 
jugeant  sans  doute  qu'il  peut  avoir  deux  natures  dis- 
tinctes, une  comme  député  et  une  comme  Ministre,  a 
jugé  correct  d'euvoyer  à  la  presse  un  communiqué  dans 
lequel  il  blâme  sévèrement  la  solution  que  le  Conseil 
des  Ministres  a  donné  à  la  question  des  pêcheries  des 
côtes  de  la  Galice  ;  il  déclare  qu'il  n'est  pas  d'accord  avec 
ladite  solution,  qu'il  considère  comme  provisoire  et 
donne  à  entendre  assez  clairement  qu'elle  a  été  adoptée 
par  peur. 

Cette  incartade  a  causé  un  véritable  étonnement  et 
rendu  encore  plus  faciles  les  attaques  que  la  majorité 
elle-même  a  commencé  à  diriger  contre  le  Ministre. 
M.  Gomez  Acebo,  député  ministériel,  a  ouvert  le  feu  en 
attaquant  très  durement  les  projets  du  Ministre  des 
Finances  et,  notamment,  le  récent  décret  ordonnant 
que  l'impôt  sur  les  coupons  payés  à  l'étranger  soit 
payé  en  or.  Le  Ministre  a  été  faible  dans  sa  réponse, 
mais  il  a  déclaré  que  le  résultat  de  ce  décret  ne  serait 
autre  qu'une  augmentation  d'impôt.  Jusqu'à  présent, 
nous  avions  cru  que,  seules,  les  Chambres  avaient  le 
droit  de  créer  des  impôts,  mais  M.  Urzaiz  est  venu 
nous  démontrer  que  ce  n'est  pas  indispensable.  Gomme 
il  n'y  a  que  le  premier  pas  qui  coûte,  je  pense  que  les 
ennemis  du  régime  parlementaire  tircreront  parti  du 
précédent. 

M.  Sagasta  a  con  juré,  provisoirement,  le  conflit  sus- 
cité  par  l'attitude  de  M.  Urzaiz.  mais  ce  n'esl  que  pour 
un  moment,  car  ce  qu'on  veut  à  présent,  c'est  mettre 
en  déroute  le  Ministre  des  Finances  à  la  Chambre, 
avec  l'aide  de  quelques-uns  île  ses  collègues.  A  cet  effet, 
ei  sans  compter  quelques  discours  de  ministériels  qui 
essaieront  d'être  aussi  désagréables  que  possible  pour 
ledit  Ministre,  un  attend  le  dé'pôf  de  nouveaux  projets 
qu'il  a  annoncés  sur  les  finances  pour  battre  les  candi- 
dats qu'il  présentera  pour  la  Commission.  De  cette 
façon,  M..  Sagasta  n'aura  à  faire  face  qu'à  une  crise 
parlementaire  dont  le  résultat  sera  la  sortie  du  Ministre 
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des  Finances,  seul,  ce  qui  simplifie  beaucoup  le  pro- 
blème. 

Je  dois  ajouter  que  les  amis  du  Ministre  déclarent 
(lue  si  on  laissait  faire  celui-ci,  il  ferait  baisser  le  cours 
du  change  à  85  0/0.  C'est  très  bien,  mais  il  me  semble 
que  si  cela  était  il  n'aurait  qu'à  agir  par  décret  et  de- 
mander ensuite  aux  Chambres  un  liill  d'indemnité. 
Depuis  trois  ans,  elles  en  ont  approuvé  d'autres  aussi 
graves. 

La  question  des  octrois  continue  à  agiter  les  esprits 
qui  demandent  la  suppression  de  cet  impôt,  sans  com- 
pensation pour  le  budget.  Cela  n'est  pas  possible  et  on 
n'aboutira  à  rien. 

La  tendance  de  la  Bourse  a  été  meilleure  cette  se- 
maine ;  l'élément  haussier  s'est  remis  un  peu  et  quoi- 
que le  résultat  ne  soil  pas  sensible,  il  est  permis  de 
croire  que  nous  assisterons  à  une  reprise  des  cours.  Il 
y  a  lieu  de  remarquer  que,  malgré  les  rumeurs  de 
toute  espèce  qui  ont  été  mises  en  circulation  dans  le 
courant  du  mois,  les  cours  n'ont  pas  été  atteints 
brusquement  et  comme  la  réalité  a  fait  justice  de  la 
plupart  de  ces  bruits  l'argent  se  montre  plus  confiant. 

On  attend  maintenant  les  nouveaux  projets  du  Mi- 
nistre des  Finances,  mais  peut  être  ne  faut-il  pas 
compter  trop  sur  eux,  car  si  la  vie  humaine  est  courte, 
celle  des  Ministre  l'est  encore  plus.  Quoi  qu'il  en  soit, 
M.  (Jrzaiz  a  déjà  publié  un  décret  annonçant,  qu'à  da- 
ter du  15  novembre,  les  obligations  des  Douanes  qui 
sont  encore  en  circulation  seront  remboursées  au 
pair,  au  moyen  des  excédents  que  le  Trésor  a  à  sa 
disposition  à  la  Banque  d'Espagne.  Cela  fera  line  éco- 
nomie pour  le  Trésor  et  apportera,  au  marché,  au 
moins  une  partie  des  27  millions  de  pesetas,  montant 
des  obligations  remboursées. 

La  Commission  du  budget  discute  actuellement  le 
projet  d'émission  de  Bons  du  Trésor,  et  on  ne  peut 
pas  aventurer  encore  une  opinion  sur  la  forme  qu'il 
recevra  définitivement. 

Le  comptant  a  été  ferme  et  les  oscillations  de  la 
rente  extérieure  n'ont  pas  dépassé  0.15  0/0. 

Les  obligations  des  Douanes  ont  rétrogradé  à 
100.80,  à  la  suite  du  décret  les  appelant  au  rembourse- 
ment du  portefeuille. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espaynr  sont  mal  influen- 
cées par  les  annonces  des  projets  de  remboursement 
du  portefeuille. 

Les  actions  de  la  Compagnie  fermière  des  Tabacs  sont 
toujours  fermes,  celles  de  la  Banque  Hypothécaire  aussi. 

Les  spéculateurs  à  la  hausse  sur  le  change  ont  fait 
quelques  réalisations  qui  ont  amené  une  baisse  de 
0.80  0/0.  Si  les  mesures  annoncées  pour  améliorer  la 
situation  monétaire  aboutissent  il  y  aura  des  offres 
qui  feront  rétrograder  les  cours. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

30  sept.     7oct.     14oct.    21  oct. 
4  0/0  Intérieure   71  90      71  10      71  . .       71  20 

4  0/0  Extérieure   78  85      77  95      77  75      77  90 

5  0/0  Amortissable   92  30      92  70      93  05      93  40 

Banque  d'Espagne   479  ..     481  . .     481  ..     47!)  .. 

—  Hypothécaire  ..     18G   187  . .  188 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs  396  . .  397  . .  396  . .  396  50 
Chèque  sur  Paris   43  0b      42  95      42  85      41  . 

—  sur  Londres....  39  06  35  96  35  85 
Bons  cubains  6  0/0    84  75 

-  5  o/o        71 70    ; .  ;  ; 

Cédules  hypoth.  5  0/0   102  25 

—  4  0/0. . .     102  . .     101  60     100  80     iÔi  . . 
Au  bilan  de  la  Banque  d'Espaqne,  nous  remarquons 

les  changements  suivants  :  +  escomptes  commerciaux, 
0.4  millions;  avances  à  l'Etat,  2.5;  comptes  courants, 
•3.4;  —  circulation,  3.7. 

L'Impôt  sur  les  utilités.  —  Voici  le  texte  du  décret  ordon- 
nant le  i  aiement  en  or  de  l'impôt  sur  les  utilidades  par  les 
Compagnies  qui  payent  en  or  leurs  dividendes  et  le  service 
de  leurs  obligations  : 

Au  Directeur  général  des  Contributions 
Après  étude  du  dossier  remis  à  cette  Direction  par  la  Délé- 


gation des  finances  do  cette  province  pour  la  consulter  sur 
le  point  de  savoir  si  le  paiement  en  l'orme  de  dividende  des 
Sociétés  peut  altérer  la  base  imposable  de  l'impôt  sur  les 
revenus,  élabli  par  le  paragraphe  3  du  tarif  2  de  la  loi  du 
27  mars  1900. 

Attendu  que  la  Délégation  des  finances  a  consulté  cette 
Direction  générale  dans  le  but  de,  savoir  si  te  versement  des 
dividendes  des  actions  des  Compagnies,  par  suite  de  leur  do- 
miciliation  à  l'étranger,  devant  être  effectués  en  francs,, 
atteint  l'impôt  sur  le  revenu,  et  si  la  différence  qui  existe 
entre  la  valeur  de  ladite  monnaie  et  la  peseta  qui  depuis 
longtemps  déjà  maintient  l'agio  mercantile,  peut  donner  lieu 
à  des  altérations  sur  la  matière  imposable.  Ladite  Délégation 
considérant  que  du  moment  que  la  loi  établit  que  pour  les 
effets  officiels  la  différence  on  question  ne  doit  pas  être  ap- 
préciée, il  convient  de  n'en  pas  tenir  compte  dans  les  affaires 
de  l'Administration  qui  devra  l'accepter,  mais  sans  consentir 
officiellement  à  une  dépréciation  de  sa  monnaie,  ce  qui  irait 
à  rencontre  de  ce  qui  est  légalement  établi  ;  et  considérant 
qu'elle  avait  compris  que  la  Direction  du  timbre,  clans  les 
liquidations  de  1  pour  1.000  du  capital  (que  celui-ci  soit 
souscrit  en  francs  ou  en  pesetas  j  n'envisagent  pas  comme  étant 
une  augmentation  de  ce  capital  les  diverses  valeurs  du  franc 
sur  le  marché,  mais  se  basait  sur  la  parité  monétaire  établie 
par  la  loi  ; 

Attendu  que  la  Direction  générale  abondant  dans  les  mêmes 
motifs  exposés  dans  la  consultation  par  le  Délégué  des  finan- 
ces de  Madrid,  a  remis  le  dossier  à  ce  Ministère  pour  lui 
proposer  une  résolution  analogue  à  celle  qu'il  indiquait  ; 

Attendu  que  ledit  dossier  ayant  été  remis  à  la  Direction 
générale  du  Trésor  pour  une  décision  à  intervenir,  cette  Di- 
rection a  pi'oposé  de  déclarer  que  l'impôt  sur  le  revenu  prévu 
dans  le  tarif  "<ie  de  la  loi  du  27  mars  1900  pour  le  paiement 
des  intérêts  des  actions,  obligations  ou  dividendes  et  primes 
d'amortissement  de  Sociétés,  Compagnies,  Corporations  ou 
groupes  de  toute  sorte  compris  dans  ce  tarif  soit  toujours 
payé  en  or,  et  quand  les  versements  pour  ce  motif  ont  été 
aussi  effectués  en  or,  de  fixer  le  chiffre  exact  en  pesetas  ar- 
gent, équivalent  de  la  contribution,  en  tenant  compte  pour 
cette  fixation  du  change  moyen  de  l'or,  de  la  Cote  officielle  du 
mois  précédant  et  de  la  date  de  l'échéance. 

Attendu  que  le  Conseil  d'Etat,  en  séance  plénière,  exami- 
nant la  consultation  qui  lui  a  été  faite  par  ordonnance  royale, 
du  12  juin  dernier,  a  été  d'avis  que  l'article  8  de  la  loi  du  24 
juin  1885  et  moins  encore  l'ordonnance  royale  du  27  du  même 
mois  et  même  année  n'étaient  pas  un  obstacle  légal  pour 
prendre  la  mesure  de  caractère  général  proposée  par  la  Di- 
rection du  Trésor  comme  résolution  de  la  consultation  de  la 
Délégation  des  linances  de  Madrid  et  dont  il  considère  les 
termes  comme  justes  et  sages. 

(A  suivre.) 


Recettes 

Bu  1"  janvier 


des  Chemins  de  fer  Espagnols 

au  30  septembre  1901  (39  semâmes) 


LIGNES 

Kilora 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1961 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 
Asturies  

2010 
784 
104 
409 

Pesetas 

43.2S4.514 
12.361.192 
996.205 
8. 863. 242 

Pesetas 

46.835.606 
13.444.064 
1-073.369 
9.509.906 

Pesetas 

47. 936. 337 
13. 629. 136 
928.006 
!)  58C449 

Pesetas! 

49.165-916 
14-325.561 
915.643 
9.486.642 

Lérida-Reus  .... 
AlmansaValence 

Total  NcH'd  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

3  loi 

63.469.154 

70  884.943 

72.073.928 

73.893.762 

1061 

3550 
246 

14.211.825 

47.049.414 
913.014 

14.002.021 

66.267.266 
1.339.556 

14.842.528 

67  970.528 
2-377.914 

14.566.371 

68.656.287 
2.492.783 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  23  octobre  1901. 
Les  offres  sont  toujours  fort  calmes  et  la  tendance  reste 
lourde. 

On  cote  l'Intérieure  à  71  20  ;  l'Extérieure  à  77  80  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  41  ... 


SERBIE 


Ouverture  de  la  Session.  — Le  Loi  a  reçu,  le  20  courant, 
la  Skoupchtina  et  le  Sénat,  et  a  ouvert  la  session  du  Parle- 
ment par  un  discours  du  Trône. 

Il  a  exprimé  sa  joie  de  prêter  serment  à  la  Constitution  en 
son  nom  propre  et  en  celui  de  la  Heine  et  ses  remerciements 
pour  l'accueil  fait  aux  souverains,  lors  de  leur  récent  voyage 
k  travers  le  pays. 

Le  discours  du  Trône  annonce  ensuite  que  les  relations  avec 


540 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN  —  Turquie 


toutes  les  puissances  voisines  sont  correctes  et  amicales,  que 
le  Gouvernement,  fidèle  à  la  politique  nationale  tradition- 
nelle de  la  Serbie,  met  tous  ses  soins  à  justifier  les  sympa- 
thies fraternelles  et  la  confiance  du  puissant  empire  slave  et 
à  tenir  compte  des  nombreux  intérêts  qui  unissent  la  Serbie 
à  i;i  monarchie  austro-hongroise. 

En  dépit  des  événements  survenus  en  vieille  Serbie,  par 
suite  du  mouvement  albanais  contre  l'élément  serbe,  événe- 
ments qui  ne  pouvaient  laisser  la  Serbie  indifférente)  de 
bonnes  relations  subsistent  avec  la  Turquie,  grâce  à  L'esprit 
de  conciliation  du  Sultan. 

Les  relations  avec  le  Monténégro  sont  aujourd'hui  celles 
qui  doivent  exister  entre  deux  Etats  issus  d'une  même 
.souche. 

Le  discours  du  Trône  recommande  des  économies  dans 
l'Administration  de  l'Etat,  fait  appel  au  bon  vouloir  de  la 
représentation  nationale  pour  le  perfectionnement  de  La  puis- 
sance militaire  du  royaume  et  exprime  la  gratitude  du  Gou- 
vernement pour  l'appui  que  le  Parlement  Lui  a  déjà  donné. 


Le  Budget  pour  1902.  —  Le  budget  serbe,  qui  vient 
d'être  déposé,  fait  ressortir  diverses  diminutions de dépenses. 
Voici  les  chiffres  principaux  de  ce  budget  :  dépenses,  72  mil- 
lions 815.000  dinars  ;  recettes,  72.820.0U0  dinars. 

Il  y  a  économie  cU  3  millions  sur  Le  budget  de  1901  et  de 
plus  de  5  millions  sur  le  montant  des  dépenses  réellement 
effectuées  en  1900.  On  voit  que  le  Ministre  des  Finances  a 
été  suffisamment  averti  des  embarras  futurs  auxquels  avait  pu 
aboutir  le  grossissement  ininterrompu  des  dépenses  au  cours 
des  vingt  dernières  années.  Depuis  1880,  le  budget  serbe 
s'élevait  avec  une  grande  rapidité  de  19.3  millions  à  77.7 
millions  en  1900.  Pour  cette  année,  les  recettes  avaient  été 
évaluées  à  77.7rt9.648  fr.  D'autre  part,  les  Gouvernements 
antérieurs,  en  même  temps  qu'ils  élevaient  ainsi  le  chiffre 
des  dépenses,  ont  eu  encore  recours  à  plusieurs  reprises, 
à  des  crédits  supplémentaires  importants.  C'est  de  là  que 
vient  la  dette  flottante  actuelle,  évaluée  naguère  à  25  mil- 
lions, qui  pèse  sur  le  budget,  en  dépit  de  l'augmentation 
continuelle  des  recettes  durant  La  dernière  période  décen- 
nale. 

Voilà  pourquoi  le  Ministre  des  Finances  a  été  contraint  de 
réduire  les  dépenses  alors  que  l'exercice  qui  vient  de  se  clore, 
accuse  une  plus-value  de  receltes  de  presque  3  millions  sur 
le  chiffre  des  dépenses  dans  le  budget  actuel,  et  que  le  rende- 
ment des  impôts,  ainsi  que  les  revenus  des  monopoles  et  les 
droits  de  douane  pendant  les  six  premiers  mois  de  l'année 
courante,  dépassent  de  beaucoup  les  prévisions  budgétaires. 

Quant  aux  économies,  elles  ont  été  effectuées  sur  le  Minis- 
tère de  la  Guerre  pour  trois  millions,  de  sorte  que  le  total 
des  dépenses  militaires  se  réduit  à  17.031.377  fr.,  contre 
20.100.000  fr.  en  1900,  le  Ministre  des  Finances  ayant  inscrit 
cette  fois  dans  le  budget  le  rendement  des  centimes  addi- 
tionnels pour  l'achat  des  armes  votés  il  y  a  trois  ans  dans 
une  séance  à  huis  clos  de  la  Skoupchtina  et  que  les  Gouver- 
nements antérieurs  ont  perçus  et  dépensés  sans  en  faire 
ressortir  le  montant  dans  leurs  prévisions  budgétaires. 

D'autres  économies  ont  été  effectuées  sur  le  Ministère  des 
Cultes  et  de  l'Instruction  publique  pour  300. 0C0  fr.  et  sur  le 
Ministère  du  Commerce  pour  près  de  400.000  fr. 

Les  recettes  ont  été  évaluées  sur  la  base  des  rendements 
réels  des  différentes  ressources  de  l'Etat  pendant  les  trois 
dernières  années,  ainsi  que  des  rentrées  des  six  premiers 
mois  de  l'année  1901 . 

Ce  qui  caractérise  le  budget  de  1902,  c'est  l'arrêt  dans  la 
progression  des  dépenses.  Le  Gouvernement  actuel  s'im- 
pose de  réduire  ces  dépenses  malgré  l'accroissement  de  la 
population  et  de  la  force  contributive  du  pays,  sachant  très 
bien  que  c'est  le  meilleur  moyen  de  maintenir  la  confiance 
du  monde  financier  dans  le  progrès  et  l'avenir  du  jeune 
Royaume  et  dans  L'exploitation  de  ses  richesses  naturelles. 


TURQUIE 


Le  Commerce  extérieur  de  l'Empire  ottoman  pendant 
l'année  1313  (1897-98).  —  L'Administration  des  Contri- 
butions indirectes  de  l'empire  ottoman  vient  de  publier  la 
-latistique  du  mouvement  commercial  de  l'empire  pendant 
tannée  financière  1313,  c'est-à-dire  du  1/13  mars  1897  au 
28/12  mars  1898. 

La  rareté  des  renseignements,  officiels  relatifs  à  la  situation 
économique  de  la  Turquie  nous  détermine  h  analyser  ce 
document,  malgré  la  date  éloignée  à  laquelle  il  se  rapporte. 

La  valeur  des  produits  importés  en  Turquie  a  été,  en 
1897-98,  de  2.848.408.567  piastres  contre  2.l:i5.970.o:il  piastres 
mi  1898-97,  toit  une  augmentation  de  207.432.926  piastres. 

La  valeur  des  produits  exportés  durant  la  même  année  a 


été  de  1.474.449.851  piastres,  contre  1.542.845.794  piastres  en 
1896-97,  soit  une  diminution  de  68.895.948  piastres. 

La  balance  commerciale  de  L'empire  ottoman  s'est  donc 
équilibrée  par  un  excès  des  importations  sur  les  exportations, 
pour  «08  953.706  piastres. 

Voici  Je  tableau  des  importations  : 
Importations 

Comparative- 
ment 

Kn  1897-98       à  1896-97 
(En  piastrer.) 

1.  Angleterre   987.303.572  +130.529.088 

2.  Autriche-Hongrie   460.362.904   -f  40.063.822 

3.  France   242.418. 042   +  32.324.083 

4.  Russie   166.862.320   —  8.307.638 

5.  Italie   99.006.751   -f  29. 183.834 

6.  Perse   58.270.797   -f  99.004 

7.  Belgique   57.558.348  -f  8.201.181 

S.  Roumanie   39.101.709   —  28.452.208 

9.  Allemagne   :!3.023.682  -f  12.109.419 

10.  Grèce   20.852.598   —  12.449.389 

11.  Hollande   26.505.376   -f  9.001.265 

12.  Suède   7.158.863  +  2.145.363 

13.  Etats-Unis   5.166.348  +  2.729.876 

14.  Serbie   3.957.083   —  1.472.640 

15.  Japon....    3.431.278   -f  744.792 

16.  Monténégro   590.165   —  280.584 

17.  Danemark   67.708   +  60.039 

18.  Egypte   74.497.622  +  9.580.291 

19.  Bulgarie   49.613.945   —  17.653.722 

20.  Samos   54.264   +  25.376 

21.  Tunisie   1.540.182  —  709.526 

Les  droits  d'entrée  perçus  en  1897-1898  se  sont  élevés  à 
170.028.420  piastres,  en  augmentation  de  13.949.264  piastres 
sur  l'année  précédente. 

Exportations 

Comparative- 
ment 

En  1897-98       à  1890-97 

1.  Angleterre   592.907.444  —  38.408.444 

2.  France   433.039.444  —  27.625.112 

3.  Autriche-Hongrie   136  921.778  —  12.755.998 

4.  Italie   48.584.999  +  1.668.668 

5.  Allemagne   45  513.112  +  18. 548. 6(59 

6.  Russie   42.922.001  +  4.644.779 

7.  Etats-Unis   32.891.:333  +  3.9*9.223 

8.  Hollande   30.585.221  —   6  870.550 

9.  Roumanie   25.869.666  +  3.776.222 

10.  Belgique   18.210.778  —  4.692.666 

11.  Grèce   18.182.889  —  14.747.333 

12.  Serbie   5.149.997  +  2.350.997 

13.  Espagne   3.625.778  +  1.529.889 

14.  Verse   1.922.607  —  580.419 

15.  Monténégro   507.110  +  264.347 

16.  Danemark   —  —  146.555 

17.  Bulgarie   37.586.777  4-  058.776 

18.  Samos   14.583  -f  14.583 

19.  Tunisie   14.334  +  10.987 

Les  droits  de  sortie  perçus  on  1897-1898  se  sont  montés  à 
13.517.227  piastres,  en  diminution  de  061. 720  piastres  sur 
l'année  précédente. 

L'Administration  des  Contributions  indirectes  fait  suivre 
ce  tableau  des  observations  ci-après  : 

Cette  statistique  n'a  pas  été  dressée  suivant  les  lieux  d'ori- 
gine des  produits  du  sol  et  de  l'industrie,  mais  d'après  les 
échelles  d'exportation  des  marchandises. 

Le  total  des  droits  de  douane  perçus  durant  l'année  1313  a 
été  de  207.231.190  piastres.  Le  total  ci-dessus  ne  se  rappor- 
tant qu'aux  produits  d'importation  et  d'exportation,  il  y  a 
lieu  d'y  ajouter  les  droits  que  l'on  perçoit  sur  les  marchan- 
dises qui  circulent,  par  voie  de  mer,  entre  les  diverses 
échelles  de  L'empiré,  ainsi  que  certaines  autres  laxes  doua- 
nières, telles  que  YArdié,  etc.,  qui  ne  figurent  pas  à  ce 
tableau,  ce  qui  porte  le  total  général  des  revenus  des  douanes 
à  une  somme  supérieure. 

Voici,  d'après  les  rcnseignemanls  fournis  par  la  Direction 
de  la  Régie  coïntéressée  des  tabacs  de  l'empire  ottoman, 
ainsi  que  par  la  Société  du  Tombac,  la  quantité  du  tabac  et 
tumbéki,  dont  l'importation  est  permise  et  qui  ne  figure  pas 
au  tableau  ci-dessus  : 

Piastres 

Cigarettes  Pièces      6.345.909  428.800.25 

Tabac  Kilogr.  3.447  16.130.70 

Tabac  à  priser .    —  10.474  217.431.30 

Tumbéki.   -         1.139.831      3.419.493  » 
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Voici,  d'après  les  renseignëînents  fournis  par  la  Direction 
de  la  Régie  des  Tabacs  de  l'Empire  ottoman,  la  quantité  de 
labac  exporté  à  l'étranger  et  aux  principautés  autonomes  et 
qui  ne  ligure  pas  dans  le  tableau  ci-dessus  : 

Kilogr. 

Tabac  exporté  à  l'étranger   3.656,430 

Tabac  exporté  dans  les  principautés  au- 
tonomes  12.281,62-4 

Total   15.998,0.4 

Par  suite  de  la  franebise  accordée  par  le  Gouvernement, 
ne  sont  pas  compris  dans  le  tableau  ci-dessus,  les  droits 
afférents  à  l'importation  d'armes  et  autres  engins  de  guerre 
de  provenance  étrangère,  d'objets  adressés  aux  ambassades 
et  aux  consulats,  de  ceux  destinés  à  l'usage  des  écoles  et  éta- 
blissements religieux  ainsi  que  d'instruments  agricoles  et 
industriels  et  de  matériaux  pour  cbemins  de  fer,  quais,  ports 
et  fabriques. 

Dette  publique  Ottomane.  —  Les  recettes  (nettes  des 
fiais  do  province1  de  l'Administration  de  la  Dette  publique 
Ottomane,  se  sont  élevées,  en  août  dernier,  à  101.403  liv.  t., 
contre  107.691  liv.  t.  pour  le  mois  d'août  1900. 

Le  total  des  recettes,  depuis  le  commencement  de  l'exercice, 
atteint  1  062.691  liv.  t.,  contre  1.128.288  pour  la  même  période 
de  l'exercice  précédent,  soit  une  diminution  do  65  597  liv.  t. 
Ces  recettes  se  décomposent  comme  suit  : 

1901  1900 

(Livres  turques) 

Six  contributions   610.446  031.990 

Redevance  de  la  Régie   375. 0(0  375.000 

Dîme  des  tabacs   45.000      45  000 

Traites  sur  la  douane  eu  remplacement 
de  certains  revenus   26.245      76  298 

  1.062.691  1.128.288 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Ottomans.  —  Les  recettes 
des  lignes  de  chemin  de  fer  jouissant  d'une  garantie  kilomé- 
trique se  sont  élevées,  du  1er  janvier  au  31  août,  aux  chiffres 
suivants  : 

Différence 
1901        1900       en  1901 


Haidar-Pacha-Angora  

Eski-Chéhir-Konia  

Salonique-Monastir  

Sa  Ionique-Constant  iuo} île  

Smyrne-Cassaba  (ancien  réseau 
—  [prolongement  j 


(En  livres  turques) 
186.521  113.257  +  73.264 
33.690 
40.368 
49.997 
85.199 
13.913 


55.965 
39.185 
49.044 
98.146 
21.092 


-f  22.275 

—  1.183 

—  953 
+  12.947 
+  7.179 


Total  des  lignes  garanties..    449.953   336.424  +113.529 

Voici,  d'autre  part,  les  recettes  comparées  des  lignes  non 
garanties  : 

Orientaux,  au  30  septembre  . . 

Smyme-Aidin,  au  31  août  

Beyrouth-Damas,  au  31  juillet 
Mersine-Adana  — 


331.340  303.829  +  27.517 

180.098  143.021  +  43.077 

53.076  48.110  4-  4-906 

11.308  15.261  -  3.953 


En  considérant  les  recettes  des  quatre  mois  restant  encore 
à  courir  sur  l'exercice  1901  comme  égales  à  celles  de  la  même 
période  de  1900,  le  calcul  des  insuffisances  à  combler  par 
l'Etat,  pour  l'année  en  cours,  s'établit  comme  suit  : 

Lignes  Garantie  Recettes  Insuff.  Insuff. 

totale    probab.  probab.  ex.  1900 


Haidar-Pacha-Angora. . 

Eski-Chéhir-Konia  

Salonique-Monastir . . . 
Jonction  Salon. -Const. , 
Smyrne-Cassaba  ; 

Ancien  réseau  

Prolongement  


(En  livres  turques) 
362.167  314.940     47.227  119.757 
131.825        >.       131.825  131.745 
137.921     05.279     72.642     70  840 
348.222     79.006   269.216   267  813 


101.040 
208.800 


86.056  14.984 
46.586  162.214 


21.091 
109.238 


1.290.575   592.467   698.108  780.490 

Si  les  recettes  de  la  ligne  d'Angora  atteignaient  le  chiffre 
supposé,  la  Société  aurait  à  bonifier  au  Gouvernement,  pour 
le  réseau  de  Haidar-Pacha-Ismidt,  une  somme  d'environ 
8.400  liv.  t.,  ce  qui  réduirait  la  garantie  de  la  ligne  entière  à 
38.827  liv.  t.  et  la  somme  nécessaire  pour  toutes  les  Compa- 
gnies à  689.788  liv.  t.  contre,  en  1900,  780.490  liv.  t.  et,  en 
1898.  862.081  livres  turques. 


AMÉRIQUE 


BRESIL 

Situation  financière  de  l'Etat  de  Rio  de  Janeiro.  — 

M.  Quintino  Rocayuva  a  succédé  à  M.  Alberto  de  Seixas 
Marlins  Torres,  gouverneur  de  L'Etat  de  Rio  de  Janeiro,  de- 
puis le  31  décembre  1900.  Le  15  septembre  dernier,  il  a 
adressé  au  Congrès,  qui  se  réunissait  en  session  ordinaire, 
son  premier  Message  dans  illequel  rend  compte  de  ce  qui  a  été 
fait  pendant  les  premiers  mois  de  son  administration.  Ce 
document  ne  fait  point  encore  mention  des  résultats  de 
l'exercice  en  cours,  mais  on  y  trouve  exposée  la  situation  du 
Trésor  au  moment  de  l'arrivée  au  pouvoir  du  nouveau  Pré- 
sident. La  baisse  du  principal  produit  d'exportation,  le  café, 
avait  rendu  la  situation  assez  précaire  et  le  nouveau  Prési- 
dent n'avait  trouvé  au  Trésor  que  97  contos  513.000  reis 
pour  faire  face  à  la  dette  flottante  et  au  montant  des  dépôts; 
celle-là  était  de  8.405  contos  et  celui-ci,  représenté  par  les 
dépôts  de  la  Caisse  d'épargne,  de  la  Caisse  des  orphelins,  des 
absents  et  des  défunts,  s'élevait  à  5.075  contos  de  reis. 

La  crise  bancaire  de  septembre  se  faisait  encore  sentir  et 
on  prévoyait  déjà  le  déficit  de  l'exercice,  ce  qui  tendait  encore 
plus  difficile  une  opération  de  crédit  devenue  absolument 
indispensable.  Sans  en  mentionner  le  montant  dans  son 
Message,  mais  en  renvoyant  au  rapport  du  Secrétaire  d'Etal 
aux  Finances,  M.  Quintino  Bocayuva  dit  qu'il  parvint  à  faire 
deux  emprunts,  l'un  à  MM.  Théodore  Wille  et  C"  ,  et  l'autre, 
plus  tard,  à  la  Banque  Commerciale  de  Rio  de  Janeiro, 
garantis  tous  deux  par  une  partie  du  rendement  des  droits 
d'exportation  sur  le  café. 

Les  résultats  de  l'exercice  1900  prouvent  à  quel  point  la 
baisse  du  café  et  des  autres  produits  d'exploitation  porte 
atteinte  à  la  situation  financière  de  l'Etat.  En  effet,  les  droits 
d'exportation  ne  produisirent  que  6.293  contos  et  toute  la  re- 
cette ne  s'éleva  qu'à  7.969  contos,  alors  que  la  recette  prévue 
était  de  13.835  contos  de  reis.  Le  déséquilibre  budgétaire 
('■tait  une  conséquence  inévitable  et  l'exercice  1900  accusa  un 
déficit  de  6.210  contos. 

D'après  le  Message  de  M.  Quintino  Bocayuva,  voici  qu'elle 
était  la  situation  de  la  dette  de  l'Etat  au  31  décembre  1900  : 

Dette  consolidée  :  9.000  apolices,  d'une  valeur  nominale  de 
500  mille  reis  et  300  de  1  conto-reis  portant  0  0/0  d'intérêts 
l'an,  soit  9.800  contos. 

Bette  flottante  :  Traites  escomptées  sur  la  place  de  Rio  de 
Janeiro,  2.920  contos;  émoluments  et  comptes  à  payer,  5.485 
contos  748.961  reis. 

Dépôts  :  Caisse  d'épargne,  4.101  contos  491.000  reis 

Caisse  des  orphelins  :  1.542  contos  271.687  reis;  Caisse  des 
absents  et  des  défunts,  70  contos. 


La  Situation  dans  l'Etat  de  Espirito-Santo.  —  Le  Con- 
grès de  l'Etat  a  ouvert  la  session  législative  le  28  septembre 
et  a  pris  connaissance  du  Message  que  lui  a  adressé  le  prési- 
dent, M.  Moniz  Freire. 

D'après  les  dépêches  fort  incomplètes  reçues  à  celte  occa- 
sion par-  la  presse  de  Rio,  le  document  est  assez  long  et 
retrace  l'histoire  de  l'Administration  depuis  l'organisation 
constitutionnelle  de  l'Etat.  M.  Moniz  Freire  justifie  la  ligne 
de  conduite  suivie  par  ses  prédécesseurs  et  fait  un  exposé 
des  causes  qui  out  déterminé  les  difficultés  du  moment. 

Il  est  dit,  dans  le  Message,  que  la  recette  du  premier  se- 
mestre de  1901  a  été  au-dessous  de  celle  de  ces  douze  der- 
nières années;  toutefois,  les  arrivages  de  la  nouvelle  récolte 
de  café  et  les  mesures  adoptées  ont  atténué  les  conséquences 
de  la  crise. 

M.  Moniz  Freire  termine  en  disant  qu'il  a  confiance  de  voir 
l'Etat  surmonter  les  difficultés  du  moment  et  rétablir  son 
crédit. 

Le  bureau  du  Congrès  a  été  constitué  comme  suit  :  prési- 
dent: M.  le  colonel  Augusto  Calmon,  et  secrétaires  MM.  Mo- 
reira  Gomes  et  le  colonel  Antonio  Aleixo. 


ETATS-UNIS 


-  Le  New-York  Journal 
résumé  des  statistiques 


Les  Chemins  de  fer  en  1900. 

of  Commerce  vient  de  publier  un 

sur  les  chemins  de  fer  américains  en  1900.  Ce  résumé  montre 
que,  durant  l'exercice,  il  y  a  eu  une  augmentation  dans  le 
nombre  de  milles  parcourus  d'un  peu  plus  de  3.500  milles,  ce 
qui  donne  un  total,  au 31  décembre  1900.  de  194.321  milles.  Sili- 
ce nombre,  des  Compagnies,  représentant  188.321  milles,  ont 
donné  des  rapports  complets  sur  leur  trafic  et  leurs  re- 
cettes; d'autres,  représentant  406  milles,  n'ont  publié  que 
leurs  recettes  brutes  et  enfin  d'autres  Compagnies,  figurant 
pour  3.417  milles,  n'ont  fourni  aucune  indication.  Le  tableau 
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suivant  montre  les  recettes  de  tous  1rs  chemins  de  Fer  pour  les 
trois  années  1898j  1899  al  1900  : 


Receltes 
1900 


1899 


1898 


(En  dollars) 

Recettes  brutes..,  1.501.095.378  1.336  098.879  1.249.5S38.724 
Recettes  nettes....  483.247.526  423.041.689  389.666.474 
Recettes  diverses  .  67.772.031  55.619.405  104.536.904 
Revenu  total   551 . 020 . 401     479 . 561 . 09'.     494 . 203 . 378 

Paiements 

Intérêts  des  obliga- 
tions                    214.199.r.02  2C8.057.209  237.133.099 

Intérêts  divers....        6.315.028  6.071.451  5.069.290 

Dividendes                119.288.879  8S.076  393  94.937.526 

Paiements  totaux. (1) 458.460.571  410.862.S39  'i35.561.140 

Excédents                  92.559.889  68.698.755  58.643.288 

Le  tableau  suivant  montre  les  recettes  brutes,  les  recettes 
nettes  et  l'excédent  : 

Recettes  Recettes 
brutes  nettes  Excédent 

(En  dollars) 

1900   1.501.695.378  483.247.520  92.559.889 

1899   1.336.090.379  423.941.689  68.898.755 

1898   1.249. 558. 724  389.600.474  58.  (142.238 

1897   1.132. 866. 1126  342.792.030  27. 802.994 

1890   1.125.682.025  332. 700. 979  11.315.014 

1895   1.092.395.437  323  196.454  5.092.718 

1894.   1.000.943.358  317.757.399  10.770.455(2; 

1893   1.207.100.020  358.648.918  27.845.485 

Aux  recettes  brutes  de  1.501.695.378  dollars  pour  1900,  le 
trafic  des  voyageurs  a  contribué  pour  331  402.810  dollars, 
contre  297.559.712  dollars  en  1899.  Les  recettes  des  marchan- 
dises furent  do  1.052.835.811  dollars,  contre  922.436.314  dollars 
on  1899.  Les  recettes  diverses  ont  été  de  117.456.751  dollars, 
contre  110.100.a53  dollars. 

La  moyenne  des  intérêts  et  dividendes  avec  le  pourcentage 
des  frais  d'exploitation  par  rapport  aux  recettes  se  présen- 
tent ainsi  pour  une  période  de  onze  années  : 

Moyenne     Moyenne  Pourcentage 

dos  des  des  frais 

intérêts     dividendes  d'exploitation 

0/  0/  0/ 

Va  so  Yo 

191)0   4  24  -  2  42  68  93 

1899   4  24  1  90  68  27 

1898   4  21  1  68  68  16 

1897   4  24  1  49  69  74 

1896   4  45  1  52  70  43 

1895   4  24  1  58  70  41 

1894    4  19  1  66  70  22 

1893    4  31  1  88  70  29 

1892   4  25  1  93  69  82 

1891   4  41  1  87  68  83 

1890   4  44  1  82  08  50 


Le  Klotrché  Financier  de  Xcw-York 


New- York,  23  octobre  1901. 

Les  affaires  sont  toujours  difficiles  et  les  transactions  eltec- 
tuées  ont  presque  toutes  été  pour  compte  de  professionnels; 
le  public  est  quelque  peu  impressionné  par  la  mauvaise 
tenue  des  valeurs  industrielles,  due  à  la  lourdeur  de  YAmal- 
fjo.mo.tei).  Copper  et  par  les  bruits  mis  en  circulation  au  sujet 
de  la  situation  du  Northern  Pacific. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  783  4:  Milvoo.ukee,  170  ./ .  ;  Erie,  41  3/8;  Readinr/,  40  7/8; 
Canadian  Pacifie,  1101/2;  Illinois  Central,  147  ./.  ;  Louis 
ville,  103  7/8;  New-York  Central,  159  1/4  ;  Unwn-Pacific, 
102  5/8.   

RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

L'Immigration.  —  M.  Ramos  Mexia,  ministre  de  l'agri- 
culture, a  entrepris  des  réformes  d'une  grande  portée  pour  le 
développement  industriel  du  pays.  C'est  ainsi  qu'il  vieul  de 
prendre  dos  décisions  pour  activer  la  colonisation  des  régions 
Les  plus  fertiles  de  la  République.  L'immigration  sera  proté- 
gée, d<  -  b  rres  seront  mises  à  la  disposition  îles  travailleurs 

(1}  Inclus  les  paiement!  divers  qui,  pour  1900,  se  sont  61e- 
v'    !,  l)8.<Kj0.00<j  de  dollars. 

(2)  Déficit. 


et  des  industriels  qui  débarqueront  avec  l'intention  de  se 
fixer  dans  le  pays.  Quant  au  bétail,  dont  l'exportation  cbI  Ar- 
rêtée depuis  quelque  temps,  le  nouveau  ministre  «'étant 
préoccupé  d'extirper  toute  épizootio,  vient  de  déclarer,  apn  - 
une  constatation  minutieuse,  que  lous  les  troupeaux  de  la 
République  sont  actuellement  exempts  de  toute  maladie  con- 
tagieuse ou  épjdémiquo. 


MEXIQUE 

La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 

mensuel  des  Banques  de  la  République  présente,  au  81  août 
dernier,  la  situation  suivante  : 

Existences 

en       Porte-    Capital  Circula- 
Banques        caisse     feuille     social      tion  Dépôt* 

En  milliers  de  piastres 

Nationa1' Mexico  27.393.9  20.380.5  20.000.0  23.007.1 

Londres- Mexico  13.442.8  22.964.4  15.000.0  16.538.4  0.290.8 

Centrale                2.734.5  4.777.9  7.000.0  641.4  4.311.3 

Hypothécaire  ..       262.8  650.6  5.000.0  9.119.8  821.5 

Mmiè "  '(Chihua.)    1.555.5  3.877.5  4.000  0  2.433  9  48.3 

YucaléqueiYuc.)   3.152.2  3.296.9  4.500.0  5.435  1  6.9 

Orientale  (Mexic)  1.127.3  3.642.4  3.000.0  1.466.4  376. 6 

Mercantile  Mont.)    433.3  2.  452.7  2.500.0  811.5  10.4 

MercantilejVeir.)    1.424.4  3.500.3  2.000.0  2.044.0  104.9 

Agric.  et  Jlypol.       20.8  2.0  2.000.0  •• 

Coabuila                808.8  2.598.3  1.000.0  1.644.0  14.6 

Mercantile(Yuc)  1.182.6  1.057.5  1.500.0  1.903.0  8.7 

Etat  de  Mexico.       095.7  1.900.9  1.500.0  1.222.9  27.9 

Nucvo-Leon ....      600.6  2.371.4  1.500.0  1.098.3  23.2 

Occidentale....       449.8  895.6  1.500.0  572.5  1>1.8 

San  Luis  Potosi.       840.8  2.732.7  1.100.0  1.587.4  1.7 

Durango                 361.6  1.225.2  1  000.0  585.7  03.4 

Jalisco                 1.198.6  2.257.3  1.500.0  1.253  4  45.4 

Zacatecas               500.2  1.946.7  1.000.0  558.4  84.6 

Tabasco                 234.6  594.4  1.000.0  423.1  23.0 

Sonora                     918.4  512.0  1.000.0  1.500.0  143.9 

Guanajualo             405.2  1.108.3  5 '0.0  798.4  0.8 

Campeche                  3.8  347.2  300.0  100.7 

Michoacan                28  2  209.1  300.0  41.2  5.9 

Totaux          59.843.5  91.303.0  80.300  0  75.564.2  12048.0 

Total29juinl901  55.988.3  90.852.1  77.800.0  72.9<>8.4  11435.0 
—    31aoûtl900  51.916.0  97.718.0  72.300.0  72.850.0  4.090.0 

—  1899  50.306.0  72.349.0  56.110."  65.893.0  1.725." 

—  1898  39 . 715 . 0  54 . 876 . 0  48 . 500 . 0  56 . 62 4 . 0  1 . 859 .  (  I 

—  1893  18.409.3  20.474.0  32.450.7  26.582.7 


ASIE 


COREE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Malgré  la  situation  troublée 
de  la  Chine  du  Nord  pendant  l'année  dernière,  le  commerce 
delà  Corée  en  1900  a  été  plus  considérable  que  les  années 
précédentes,  bien  que  la  part  des  négociants  chinois  ait  été' 
inférieure  à  la  moyenne  ordinaire.  Le  total  des  importations 
et  exportations  s'est  élevé  à  72.540.575  francs,  soit  au  double 
du  commerce  de  1890.  L'augmentation  a  porté  spécialement 
sur  les  exportations  dans  les  principaux  produits  du  pays: 
riz,  haricots,  ginseng  et  or:  dans  les  importations,  le  trait 
caractéristique  est  l'augmentation  des  cotonnades  du  Japon. 
Le  chemin  de  fer  de  Chemulpo  à  Séoul  est  fini  et  en  exploi- 
tation. La  ligne  de  Séoul  à  Viju  est  finie  jusqu'à  Songdo.  La 
ligne  de  Séoul  à  Fusan,  entre  les  mains  de  Japonais,  va  être 
bien  lot  achevée.  Il  règne  une  certaine  activité  dans  l'indus- 
trie minière. 


PERSE 

Commerce  extérieur.  —  La  valeur  totale  des  importa- 
tions et  des  exportations  de  la  Perse  pendant  l'année  fiscale 
qui  a  pris  fin  an  21  mars  s'élève  à  la  somme  de.  8  millions  de 
livres,  non  compris  environ  600.000  liv.  st.  représentant  la 
plus  grande  partie  du  commerce  des  perles  et  le  commerce 
qui  se  fait  par  les  frontières  du  Belouchistan  et  du  Kurdis- 
tan et  par  le  Mohannnerah,  où  le  nouveau  service  de  la 
douane  n'a  pas  encore  élé  organisé. 

lté  ces  8  millions  de  livres,  56  0/0  correspondent  au  com- 
merce l'ail  avec  la  Russie,  24  0/0  au  commerce  avec  la 
Grande-Bretagne,  6  0/0  à  celui  avec  la  Turquie,  5  1/2  0/0  à 
celui  avec  La  France,  4  0/0  à  celui  avec  la  Chine  et  le  Japon. 
2  1/2  0/0  a  celui  avec  l'Autriche,  1/2  0/0  à  celui  avec  l'Alle- 
magne et  1  -1/2  0/0  à  celui  avec  les  autres  nations. 


I.  KCOXOM1STK  liUROPÉKN.  —  Mines  d'or 
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MINES  D'OR 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 

On  sait  de  moins  on  moins  ce  qui  se  passe  au  Sud  de 
l'Afrique.  Vue  pointe  des  Boers  dans  la  colonie  du  Gap  a  eu 
lieu,  qui  leur  a  permis  d'arriver  jusqu'au  bord  de  la  mer. 
Vraisemblablement,  c'était  pour  se  procurer  des  approvision- 
nements et  des  munitions,  car  on  sait  maintenant  qu'ils  en 
reçoivent. 

On  n'entend  plus  parler  de  De  Wet,  et  le  bruit  de  sa  mort 
a  même  circulé  ces  jours-ci  à  Londres  et  d'une  manière  assez 
positive.  Cependant  on  mande  de  Bruxelles  à  l'agence  Reuter 
que,  dans  les  dépècbes  officielles  parvenues  à  la  fin  du  mois 
d'août  aux  délégués  boers,  on  a  l'ait  allusion  au  plan  de. cam- 
pagne boer  pendant  les  mois  d'été  et  on  a  déclaré  que  De  Wet, 
ou  viendrait  en  aide  à  Botlia,  qui  comptait  envahir  le  Natal, 
ou  servirait  d'appui  aux  rebelles  du  Cap  en  prenant  l'offen- 
sive le  long  de  l'Orange.  Ne  ferait-il  alors  que  se  préparer? 

Les  journaux  de  l'Afrique  du  Sud  renferment  le  texte  d'une 
dépèche  envoyée  au  Cap  le  25  septembre  par  un  correspon- 
dant de  l'agence  Reuter  à  Pretoria  et  dont  voici  la  traduc- 
tion : 

Une  proclamation  du  haut  commissaire  a  été  lancée  à  l'effet 
de  prendre  des  mesures  pour  vendre  les  tiens  des  Burghers 
qui,  selon  les  termes  de  la  proclamation  de  lord  Kitchener,  ne 
se  sont  pas  rendus  avant  le  délai  expirant  le  15  septembre. 

Le  produit  de  ces  ventes  sera  destiné  à  l'entretien  de  leurs 
familles. 

Los  secrétaires  des  diverses  administrations  ont  tout  pou- 
voir pour  l'aire  procéder  à  ces  ventes,  selon  les  termes  de  la 
proclamation. 

On  annoncera  la  vente  quelque  temps  à  l'avance. 

Les  dettes  dont  ces  propriétés  sont  grevées  prendront 
l'ordre  légale  de  préférence. 

Les  Burghers  qui  tiennent  encore  la  campagne  et  ceux  qui 
ont  prêté  de  l'argent  sur  ces  propriétés  ne  seront  pas  recon- 
nus comme  créditeurs. 


LES   MINES  RHODÉSIENNES 


Voici  la  production  des  Mines  Rhodésiennes  pour  les  trois 
derniers  mois  : 

Juillet    Août  Septembre 


Alice  

Antenior  

Ayrshiro  

Béatrice  

Dunraven  

Eagle  Vulture  

Geeloug  

—  cyanuration  

(ilobe  and  Phœnix  

—  cyanuration 
Rezendc  

—  cyanuration  


Diverses 


Il  reste  à  savoir  si  Y  Ayrshire  n'a  pas  à  envoyer  encore  sa 
production  ou  si  cette  production  est  comprise  dans  la  rubri- 
que «  Diverses  »,  ce  qui  est  à  ci-oire. 


;En  onces) 

838 

846 

804 

366 

144 

274 

» 

» 

1.174 

1.144 

1.110 

492 

519 

» 

1.454 

» 

177 

4.592 

5.070 

4.925 

485 

795 

822 

im 

778 

645 

139 

285 

103 

2.803 

:  1.052 

3.399 

1  840 

1.914 

1.800 

40  i 

59 

350 

15.651 

14.736 

13.958 

Iliin*  l   Mines  Limitod 


Nous  avons  annoncé,  le  11  courant,  que  la  Rand  Mines 
Limited,  allait  procéder  à  la  division  de  ses  actions  del  livre 
sterling  en  4  actions  de  5  shillings.  Voici  l'avis  qu'a  publié, 
à  ce  sujet,  ces  temps  derniers,  le  secrétaire  de  la  Compagnie: 

<■  Avis  est  donné  aux  actionnaires  que,  conformément  à  la 
résolution  votée  par  l'assemblée  générale  extraordinaire  des 
actionnaires  tenue  à  Johannesburg  le  jeudi  24  août  1899,  au 
cours  de  laquelle  il  a  été  décidé  de  subdiviser  chacune  des 
actions  actuelles  de  1  livre  sterling  de  la  Compagnie  en  qua- 
tre actions  de  la  valeur  nominale  de  cinq  shillings  chacune, 
les  actionnaires  devront  déposer  leurs  titres  nominatifs  et  au 
porteur  dûment  inscrits  sur  des  bordereaux  remis  à  cet  effet 


aux  bureaux  de  Londres,  120,  Bishopsgate  slreet,  Within. 
E.  O,  ou  au  bureau  principal  des  transferts  Eckstein's  Buil- 
dings (P.  O.  Box  2.058)  Johannesburg,  à  partir  du  23  octobre 
1901  dans  le  but  de  faire  opérer,  comme  il  a  été  dit,  la  con- 
version de  ces  titres. 

«  A  partir  de  la  date  qui  vient  d'être  indiquée,  tous  les  cer- 
tificats nominatifs  et  au  porteur  qui  seront  délivrés  repré- 
senteront des  actions  do  5  shillings  chacune, 

«  Les  détenteurs  d'actions  nominatives  de  1  liv.  st.  pour- 
ront: ou  bien  recevoir  en  échange  de  ces  actions  des  nouveaux 
certificats  nominatifs  d'actions  de  5  shillings  chacune  en  un 
tel  nombre  de  certificats  qu'ils  pourront  le  désirer,  pourvu 
qu'il  ne  soit  pas  délivré  plus  de  quatre  certificats  nouveaux 
d'actions  de  5  shillings  pour  chaque  certificat  d  ictions  de 
1  liv.  st  qui  aura  été  déposé. 

«  Ou  bien  ils  pourront  à  leur  choix  —  jusqu'à  la  clôture 
des  registres  de  transfert  qui  sera  opérée  pour  le  dividende 
prochain  (n°  3)  —  recevoir  en  échange  de  nouveaux  certifi- 
cats au  porteur  d'actions  de  5  shillings  avec  coupons  n  3  à 
32  attachés,  en  coupures  de  1,  5,  10  ou  25  actions,  comme 
ils  le  désireront,  à  la  condition  qu'ils  déposentles  bordereaux 
nécessaires  dûment  remplis,  ainsi  que  le  montant  des  frais 
ordinaires,  soit  2  sh.  6  d.  par  100  actions  ou  fraction  de  10* > 
actions  et  1  sh.  par  certificat  délivré. 

«  Après  la  clôture  des  registres  ayant  trait  au  dividende 
n°  3,  les  détenteurs  d'actions  nominatives  de  1  liv.  st.  ne  pour- 
ront recevoir  en  échange  que  des  oertilicats  nominatifs  d'ac- 
tions de  5  shillings. 

«  Pour  la  commodité  des  actionnaires,  il  a  été  décidé  que 
le  transfert  et  la  conversion  d'actions  de  1  liv.  st.  pourront 
être  opérés  simultanément,  pourvu  que  les  transferts  en 
question  soient  datés  antérieurement  au  23  octobre  1901. 

«  Les  détenteurs  de  certificats  au  porteur  d'actions  de  1  li- 
vre sterling  avec  coupons  n°s  3  à  20  attachés  pourront,  jus- 
qu'à la  clôture  des  registres  de  transfert  ayant  trait  au  pro- 
chain dividende  n°  3  :  ou  bien  recevoir  en  échange  de  nou- 
veaux certificats  au  porteur  d'actions  de  5  shillings  en  cou- 
pures de  1,  5,  10  ou  25  actions,  avec  coupons  n°"  3  à  20 
attachés,  comme  ils  pourront  le  désirer,  pourvu  que  le  nombre 
total  des  nouveaux  certificats  au  porteur  délivrés  n'excède 
pas  quatre  fois  le  nombre  total  des  certificats  aux  porteurs 
d'actions  de  1  liv.  st.  qui  auront  été  déposés  ; 

«  Ou  bien  ils  pourront,  à  leur  choix,  recevoir  en  échange 
de  nouveaux  certificats  nominatifs  d'actions  do  5  shillings  eu 
un  tel  nombre  de  certificats  qu'ils  pourront  le  désirer,  pourvu 
qu'il  uo  soit  pas  remis  plus  de  quatre  nouveaux  certificats 
d'actions  de  1  liv.  st.  qui  aura  été  déposé. 

«  Après  la  clôture  des  registres  de  transfert  ayant  trait  au 
dividende  tt°  3,  les  détenteurs  de  certificats  au  porteur  d'ac- 
tions nos  3  à  20  attachés,  pourront  seulement  recevoir  eu 
échange  quatre  nouveaux  certificats  au  porteur  d'actions  de 
5  shillings  en  coupures  semblables  à  celles  du  certificat  au 
porteur  de  1  liv.  st.  qui  aura  été  déposé. 

«  A  l'avenir,  les  dividendes  ne  seront  payables  que  sur 
présentation  des  coupons  des  certificats  au  porteur  d'actions 
de  5  shillings. 

«  Les  bordereaux  suivants  peuvent  être  obtenus  aux  bu 
rcaux  de  la  Compagnie  : 

Bordereau  2  A.  Convention  do  certificats  nominatifs  d'ac- 
tions de  1  liv.  st.  en  certificats  nominatifs  d'actions  de  5  sh  il 
lings  ; 

Bordereau  2  B.  Conversion  de  certificats  nominatifs  d'ac- 
tions de  1  liv.  st.  en  certificats  au  porteur  d'actions  de 
5  shillings; 

Bordereau  2  C.  Conversion  de  certificats  au  porteur  d'ac- 
tions de  1  liv.  st.  en  certificats  au  nominatif  ou  au  porteur 
d  actions  de  5  shillings. 


JN/tiiues  cL'Or*  Australiennes 


Rendements  de  l'Australie  occidentale.  —  L'agent 
général  de  l'Australie  Occidentale  a  reçu  un  télégramme  de 
son  Gouvernement  l'informant  que  la  production  de  toutes 
les  mines  d'or  de  la  colonie,  pendant  le  mois  de  septembre, 
s'était  établie  ainsi  :  Minerai  traité,  135.342  tonnes;  or  pro- 
duit, 163.253  onces;  moyenne  par  tonne,  1  once  4  d\vts3gr. 
Le  rendement  pour  le  mois  de  septembre  1900  avait  été  le 
suivant  :  minerai  traité,  116.250  tonnes;  or  produit,  126.801 
onces;  teneur  moyenne  par  tonne,  1  once  1  dwl  19  gr. 


IVotes  minières  d'AusJralie  1 

Fraser  South  Extended.  En  septembre,  1.000  tonnes  de 
minerai  ont  été  broyées  et  ont  donné  un  rendement  de  8.200 
onces  d'or  d'une  valeur  de  31.000  liv.  st. 

Duke  United.  Dépèche  de  la  Direction  de  Melbourne  :  «  La 
production  d'or,  pour  la  semaine  qui  a  pris  fin  le  17  octobre, 
s'est  élevée  à  300  onces.  » 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


Waihi.  Rendement  pour  les  vingt-quatre  jours  qui  ont  j .  ris 
lin  le  12  oclobre  :  11  a  été  traité  13.159  toiinos,  qui  ont  pro- 
duit  une  valeur  de  87.582  livres  sterling;  dos  concentrés  on 
a  retiré  pour  2.346  liv.  st.  d'or:  soit,  en  tout,  39.878  liv.  st. 

-Yeio  Queen.  Dépêche  de  la  mine  datée  de  Charters  To- 
wers,  19  octobre  :  «  On  a  traité,,  par  la  cyanuralion,  700  tonnes, 
qui  ont  donné  pour  400  liv.  st.  d'or.  On  va  broyer  et  on  té- 
légraphiera immédiatement  le  résultat  de  la  semaine.  » 

Brilliant.  Dépêche  delà  Direction  :  «Rendement  pour  les 
quatre  dernières  semaines  :  11  a  été  broyé  1.050  tonnes,  qui 
ont  produit  1.350  onces  d'or;  un  dividende  de  3  pence  par 
action  a  été  déclaré.»  Une  note  du  Bureau  de  Londres  ajoute 
que  ce  dividende  sera  payé  à  partir  du  2  novembre,  à  tous 
les  actionnaires  inscrits  sur  les  livres  de  la  Compagnie  à  la 
date  du  23  octobre.  A  partir  de  cette  dernière  date,  les  livres 
de  transferts  ont  été  fermés. 


Informations  diverses 


Compagnie  de  Mossnmédès.  —  Il  résulte  d'un  avis  pu- 
blié par  ta  Compagnie,  que  le  dernier  courrier  d'Angola  a 
apporté  de  meilleures  nouvelles  des  établissements  commer- 
ciaux, des  exploitations  agricoles  et  des  salines  organisées 
récemment  par  la  Compagnie.  M.  Brémond,  l'ingénieur  en- 
voyé par  une  des  filiales,  la  Cassinga  Concessions,  pour 
mettre  en  train  l'exploitation  des  alluvions  aurifères  de  sa 
concession,  vient  d'arriver  à  Cassinga.  Cet  ingénieur  a  com- 
mencé immédiatement  la  construction  d'une  première  écluse 
sur  les  bords  de  la  rivière  Otchitanda,  dont  les  gisements  ont 
été  reconnus  et  étudiés  par  une  première  expédition  d'explo- 
ration. 

La  Production  des  Mines  d'or  indiennes.  —  Voici  le 
rendement  des  Mines  indiennes  pour  le  mois  do  septembre, 
rapproché  de  celui  du  mois  précédent  : 

Août  Septembre 

Tonnes   Produc.    Tonnes  Produc. 
Compagnies  broyées     d'or      broyées  d'or 

En  onces  En  onces 

Balaghat   1.655  1.655  1.701  1.704 

Champion  Reef   12.000  13.110  11.600  13.126 

Goldûelds  of  Mysore..  650  260  825  275 

Mysore  .'   10.820  13.798  10.900  13.320 

MysoreW.andWynaad  1.900  498  1.700  512 

NineReefs   1.410  587  1.400  552 

Xundvdroog   4.480  4.713  4.500  4.747 

Ooregum   6.240  7.427  6.385  7.288 

La  production  est,  en  général,  inférieure  à  celle  du  mois 
d'août.  Néanmoins  les  différences  ne  sont  pas  importantes. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  24  octobre  1901. 

Le  Marché  des  mines  sud-africaines  n'a  pas  présenté  beau- 
coup d'intérêt,  malgré  la  liquidation  de  fin  octobre  à  laquelle 
on  a  procédé. 

Bien  que  les  positions  à  la  hausse  fussent  restreintes,  les 
reports  ont  été  un  peu  plus  élevés  que  ceux  de  la  dernière 
liquidation. 

Le  taux  des  reports  sur  les  Modderfontein,  East  Rand  et 
Randfontein  a  été  de  6  à  8  0/0  ;  Goldfields,  6  à  8  0/0,  puis 
8  à  10  0/0  ;  Johannesburg  Investment,  7  à  8  0/0;  groupe 
BarnaJo,  5  à  7  0/0,  puis  3  ù  5  0/0  ;  une  position  assez  chargée 
s'est  révélée  sur  De  Beers,  qui  a  coté  2sh.  6  à3sh.;  Jagers- 
fontein,  1  sh.  0  à  2  sh.,  puis  2  sh.  à  2  sh.  6;  autres  valeurs 
sud-africaines  :  6  à  8  0/0;  Charlered,  1  à  2  pence,  puis 
1  4  à  3/4  d. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
lered, qui  restait  à  225/32,  finit  à  2  23/32;  Consolidated  Gold- 
fields,! 11/32,  contre  7  15/32;  Transoaal  Goldfields,  1  3/8. 

**4,  District  du  Witwatersrand.  —  h'East  Rand,  qui 
finissait  à  7  13/32.  reste  au  dernier  moment  à  7  9/32;  An- 
yelo,  6  7/8  ;  New  Cornet,  2  9/16. 

La  Cil  g  and  Suburban  clôture  â  5  7/8,  contre  5  15/16  ; 
L>< aglaàçle  Esla.te,  3  1/4;  Simmer  and  Jack,  6  1/16. 

La  Jvbilee,  que  nous  laissions  à  5  5/8,  reste  à  5  1/2; 
Jumpert,  \  11/16;  Modderfontein,  11  3/8,  contre  11  7/16; 
Meyer  and  CharHon  5  1/4. 

La  Crown  Reef  cote  14  1/8;  elle  clôturait  à  14  1/4  il  y  a 


huit  jours;  Randfontein,  3  liv.;  Worcester,  2  1/2;  la  Ito- 
binson  Gold,  qui  finissait  à  9  3/8,  reste  â  9  1/16. 

La  Geldenhuis  Estale  se  retrouve  à  6  1/16:  nous  la  lais- 
sions la  semaine  dernière  à  ce  cours;  Luncaster,  2  1/4: 
New  Heriot,  6  liv.;  Bcnanza,b  1/4,  sans  changement;  jfb- 
Ihuter,  4  liv. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  8  liv.,  reste  à  7  7/8;  Fer- 
reira,  19  1/2,  contre  19  3/4;  Wemmer,  11  3/4;  Vil- 
lage Main  Reef,  7  5/8;  Durban  Roodepoort,  4  7  8;  Van 
Ryn,  2  liv.  3/8. 

**#  Compagnie  de  Deep  Levels. —  La  Crown  Deep  esta 
10  1/2;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  10  5/8:  la  Rand  Minet, 
qui  clôturait  à  10  5/16,  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
10  1/4  ;  Glen  Deep,  3  7/8  ;  Ferreira  Deep,  5  7/8  :  Robinton 
Deep,  4  9/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  13/16  ;  Durban  Roodepoort 
Deep  à  3  3/8  ;  Jumpers  Deep,  4  1/4. 

***  Valeurs  Rhodésiennes. —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  17/8;  Rhodesia  Goldfields,  1  1/8;  Jjunraven, 
1/2;  Geelong,  1  1/2;  Selukwe,  1  11/16;  Globe  and  Rhœnix, 

4  3/4. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  11/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoora  Bstate 
qui  finissait  à  13  sh.  9  d.,  reste  à  ce  cours. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transoaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  7/8. 

#**  District  de  Heidelberg.  —  La  Niael  se  traite  à 
3  1/16. 

District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  15/16. 

Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  irrégulier.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  lourde  à  2  3/16.  mais  la  De  Beers  est  très  ferme 
à  38  9/16.  Elle  finissait  mercredi  dernier  à  38  1/16. 


Londres,  24  octobre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  Marché  est  ferme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  24  octobre  190L 

Tout  comme  précédemment,  le  groupe  des  valeurs  sud- 
africaines  a  été  sans  entrain,  et  il  est  à  craindre  qu'il  en  soil 
encore  longtemps  ainsi.  L'encouragement  nous  manque  tou- 
jours de  Londres,  et  le  manque  de  nouvelles  fait  que  chacun 
ne  s'occupe  que  peu  ou  même  s'abstient. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.033  fr.,  cote  1.027 
francs.  On  continue,  ici,  à  traiter  toujours  les  anciennes 
actions.  Consolidated  Goldfields,  184  fr.  ..,  contre  187  fr.  50. 
East  Rand,  183  fr.  ..,  contre  186  fr.  50.  Quant  à  la  Char- 
tered,  qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  67  fr.  75,  elle  s'ins- 
crit à  68  fr.  50. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  15  fr.  25;  French  Rand\ 
41  fr.  50,  contre  43  fr.  25  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
rait à  493  fr.,  elle  s'inscrit  à  484  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  25  50,  et  la  Geduld  est  à  130  50, 
contre  132  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  C"  reste  à  55  50.  La  Geldenhuis  Estate 
Unit  à  149  fr.  50,  contre  1E>3  fr.  50;  Geldenhuis  Deep,  262  fr. 

La  Kleinfontem  cote  38  fr.  25.  Langlaagte  Estate,  78  fr.  25, 
contre  79  fr.  . .  ;  May  Consolidated,  101  . .  ;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  102  fr.  50:  Mossamédès,  16  fr.  ..  ; 
Mozambique,  34  fr.  50;  Océana,  45  fr.  75. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
234  ..,  reste  à  227  fr.  50.  Robinson  Deep',  113  fr.  ..,  contre 
117  fr.  ..;  Robinson  Randfontein,  30  fr.  ..;  Randfon- 
tein Estâtes,  75  fr.  25. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  54  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  151  fr.  ;  Transoaal  Consolidated  Land, 
78  . .  ;  Transoaal  Goldfields,  33  fr.. 

La  Wemmer  est  toujours  délaissée  à  292  francs. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  190  fr.  ..;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  â  195  fr.  50;  Sheba,  22  francs. 

La  Zambèze  est  à  16  fr.  50. 

Là  Eersie  Fabrieken  Distillery  clôture  à  11  75.  La  Dyna- 
mite du  Transoaal  se  retrouve  à  23  fr.  50.  De  Beers  en 
hausse  à  970  francs,  sur  des  achats  de  Londres.  Frank  Smith 
Diamond,  54  fr.  50. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissait.  —  Simvt 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PR1NCIP.  CHAPITRES 


o-aj  ".3 
O  V  o. 


S  I 

ii>  a. 

s  .-s  a 

O  3  O 


E-.<u 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 

2  novembre 

2.293 

111311  4-124 

479 

949 

523 

3 

1901 

17  octobre. . . 

2.352 

•1.095i 

1  4.097 

481 

563 

492 

3 

1901 

24  octobre.. . 

2.359 

1.1961 

4.038 

483 

522 

493 

3 

1901 

3!  octobre.. . 

2.376 

1.0MI 

1.215 

526 

146 

489 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

1900 

23  octobre. . . 

663 

327 

1  483 

63i) 

1035 

87 

5 
4 

1901 

7  octobre. . . 

6% 

343 

1.706 

626 

1  238 

127 

1901 

15  octobre.. . 

721 

355 

I.COi 

662 

1.159 

96 

4 

1901 

22  octobre.. . 

763 

376 

1.542 

690 

1.098 

81 

4 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1900 

30  septembre 

64 

22 

210  I 

105 

305 

26 

» 

1901 

31  juillet.... 

64 

31 

208 

161 

247 

68 

» 

1901 

31  août  

63 

31 

196 

122 

239 

62 

» 

1901 

30  septembre 

67 

33 

215 

127 

221 

74 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1900 

\<"  novembre 

S0'> 

» 

T.5 

î  .012 

641 

»  i 

4 

1901 

17  oetobre.. . 

92:) 

» 

742 

1.029 

64S> 

n 

1901 

21  octobre.  . 

909 

732 

1.003 

651 

3 

1901 

3!  octobre.. . 

884 

739 

1.045 

703 

» 

4 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

1900 

1er  septembre 

141 

18 

195 

» 

n 

■ 

1901 

156 

17 

2H 

» 

» 

» 

» 

1901 

fi  juin  

149 

16 

202 

» 

n 

» 

1901 

31  août  

141 

22 

194 

» 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1900 

le  septembre 

13 

1  10 

16  i 

» 

» 

i» 

1» 

1901 

15  juin  

75 

10 

169 

1  n 

» 

1901 

4  piillet  

73 

9 

161 

» 

1901 

31  août  

71 

1  12 

154 

» 

1  * 

» 

DATES 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


PEINCIP.  CHAPITRES 


Z.O  3 

o  33 

O  a;  o. 


O  3  o 


«S 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Bongne 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


14  septembre 

31  août  

7  septembre 
14  septembre 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


30  septembre 

29  juillet.... 

31  août  

30  septembre 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  août  

30  juin  

31  juillet.... 
3!  août  


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


10  octobre. . . 
20  septembre 
30  septembre 
10  octobre. . . 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


10  octobre. . . 
20  septembre 
30  septembre 
10  octobre. . . 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


10  octobre.. . 
20  septembre 
30  septembre 
10  octobre.. . 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1900   23  octobre... 

955 

246 

1.509 

60 

486 

66 

1901     7  octobre... 

1 

133 

272 

1.583 

148 

438 

67 

1901    15  octobre... 

1 

147 

273 

1.587 

146 

420 

63 

1901    23  octobre... 

1 

150 

273 

1.582 

157 

418 

63 

-O  Cl 

«I 

3  ° 


4 
4 
4 


1900   25  octobre...  |  90 

14 

563 

54 

464 

61 

1901    10  octobre.. .  1  98 

16 

591 

61 

479 

54 

1901    17  octobre.. .  1  100 

16 

587 

50 

478 

53 

1901   24  octobre...  1  9t» 

16 

590 

65 

492 

52 

4 

4 

18 

62 

23 

19 

10 

4 

26 

71 

23 

18 

9 

4 

2< 

77 

24 

18 

9 

4 

28 

76 

24 

18 

89  I 

129 

4 

38 

16 

87 

131 

3 

34 

13 

83 

129 

4 

37 

11 

87  1 

n 

132 

7 

35 

11 

1900 

27  octobre.. . 

342 

417 

1.595 

741 

1.087 

210 

1901 

12  octobre.. . 

350 

422 

1.640 

685 

1.116 

259 

1901 

19  octobre... 

350 

422 

1.636 

68  ï 

1.117 

261 

1901 

26  octobre. . . 

350 

424 

1.635 

691 

1.116 

261 

2 

139 

60 

30 

6 

2 

» 

140 

68 

33 

8 

9 

» 

136 
133 

70 

34 

9 

2 

» 

12 

35 

9 

1900   27  octobre.  . 

123 

140 

481 

154 

118 

1901    12  octobre.. . 

145 

144 

472 

1  i 

120 

101 

1901   21  octobre. . . 

145 

144 

481 

124 

105 

1901    26  octobre... 

145 

146 

483 

,  5 

128 

106 

6 

6% 

5% 
5  X 


3  H 
4 


6/, 

654 


354 
3 
3 
3 


295 

45 

863 

181 

312 

36 

5 

310 

57 

524 

193 

317 

31 

5 

310 

57 

872 

189 

326 

37 

5 

310 

57 

871 

191 

314 

29 

5 

67 

13 

258 

60 

82 

30 

5 

69 

13 

2H 

61 

86 

3! 

5 

69 

13 

250 

64 

86 

31 

5 

69 

13 

251 

63 

87 

31 

5 

35 

2  1 

66 

37 

47 

5 

S 

35 

2  1 

60 

34 

41 

4 

5 

35 

'2 

60 

3S 

41 

4 

5 

35 

2  t 

59 

36 

40 

4 

5 

190  0   30  septembre 

41 

» 

1  93 

10 

65 

1 

6'', 

1901    31  juillet.... 

43 

'  89 

18 

57 

-) 

6 

1901    31  août.  . .. . 

43 

89 

15 

57 

2 

fi 

190  1    30  septembre 

43 

» 

1    96  1 

9 

56 

2 

5% 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 

1900  3  octobre...!    27       43  I    387       U       96    •  21  II  51, 

1901  18  septembre  27  46  387  11  98  {  23  I  b% 
1901  25  septembre  27  47  I  386  11  98  1  22  i  Z% 
1901     2  octobre...!    27       <*t»  I    3o9                99  2a  l!  5;; 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


a 

a 

3 

3 

o 

o 

3 

5 

PHINCII'.  CHAI'ITKKS 


z..0  a 

c  -t,  'SS 
v  u  p. 


S  3  O 


S  r 


<  ■  = 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 

20  octobre  . . 

41 

2 

132 

48 

8 

1901 

o  octobre.. . 

43 

4 

1  H 

» 

51 

20 

1 

1901 

12  octobre.. . 

45 

4 

141 

48 

20 

1 

1901 

19  octobre.. . 

46 

4 

139 

48 

20 

1 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900  21  octobre... 

1 

825 

162 

1.320 

3ïl 

591 

481 

5 

1901     G  octobre.  . 

1 

126 

158 

1.574 

416 

631 

461 

5 

•  1901    14  octobre... 

1 

728 

156 

1567 

378 

1=29 

472 

5 

1901   2)  octobre... 

1 

139 

156 

1.519 

375 

646 

470 

5 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900  13  octobre... 

1901  14  septembre] 
1901  :w  septembre] 
1901  15  octobre...  | 


1  2:! 

2 

78 

12 

42 

22 

» 

21 

3 

64 

20 

34 

21 

)) 

21 

3 

64 

21 

34 

19 

1  21 

3 

64 

21 

34 

18 

H 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


30  septembre] 

31  juillet.... 

31  août  

30  septembre' 


7 

9 

39 

2 

9 

9 

6 

6 

9 

o 

9 

10 

6 

G 

9 

37 

2 

9 

10 

6 

6 

9 

36 

3 

9 

10 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


30  septembre 

30  juillet — 

31  août.  .  . 
30  septembre 


49 

6 

96 

44 

118 

19 

62 

7 

101 

44 

99 

12 

62 

7 

105 

41 

89 

10 

63 

6 

123 

43 

90 

16 

6 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


30  septembre, 

31  juillet.... 

31  août  I 

30  septembre 


13 

12 

120 

146 

324 

139 

» 

10 

ifi 

101 

837 

332 

141 

» 

10 

17 

.  96 

830 

325 

442 

» 

10 

1» 

100 

813 

324 

139 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


190  0   27  octobre... 

100 

10 

225 

1038 

186 

49 

1901    12  octobre... 

115 

217 

1133 

204 

48 

1901    19  octobre.. . 

116 

13 

216 

1135 

205 

49 

190  1    26  octobre.. . 

116 

13 

216 

1135 

205 

49 

3)4 
3'/, 

3)4 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896  31  décembre  . 

7.933 
8.746 

2.578 

14.585 

8.858 

6.092 

3.651 

1897   31  décembre  . 

2.546 

15.254 

8-548 

6.661 

3.453 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3-594 

>» 

1899  31  décembre  . 

7  850 

2-583 

14.992 

9. 321 

8.352 

4  037 

1900  31  décembre . 

8.211 

2.607 

15.906 

9  505 

8.514 

4. 171 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OKANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 

Changes  sur  Paris,  de 


26  sept. 

2  oc  t. 

9  oct. 

16  oct. 

23  oct. 

30  OCt. 

48  02 

47  97 

47  98 

48 

48 

02 

48 

111 

100  10 

100  07 

100  07 

100 

10 

100 

17 

100 

20 

n,2  :,o 

165  .. 

107  25 

168 

50 

168 

50 

168 

511 

•  42  80 

43  20 

43  30 

42 

i,5 

41 

25 

42 

40 

80  KO 

80  80 

80  93 

81 

05 

81 

là 

81 

25 

100  07 

100  05 

100  05 

100 

06 

100 

12 

100 

15 

Bucharest  

99  '.mi 

99  85 

99  85 

99 

85 

100 

100 

10 

Gonatantlnople. ..  . 

22  86 

22  S7 

22  83 

22 

76 

22 

12 

2° 

71 

80  82 

80  83 

80  96 

81 

o:, 

81 

15 

81 

21 

103  05 

103  03 

102  87 

102 

11 

102 

14 

102 

68 

99  88 

99  88 

100  02 

10u 

18 

100 

22 

100 

28 

!.iHt>U/?llO  

741  . 

741  .. 

745  • . 

146 

150 

715 

25  35 

25  35 

2',  31 

25 

30 

25 

31 

25 

30 

42  55 

43  .. 

43  05 

42 

41 

41 

25 

42 

12 

103  10 

103  02 

102  67 

102 

20 

102 

72 

102 

11 

8aliit-Pétershoiir(j.. 

37  27 

37  27 

37  27 

37 

21 

31 

35 

31 

32 

Vienne  (à  vue)  

94  85 

94  83 

94  97 

'15 

IS 

95 

2(1 

95 

30 

—     (à  3  mois  . . . 

94  95 

91  95 

95  07 

95 

25 

95 

BO 

95 

40 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .l.;u<li  le  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam . .  pipier  cet 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versern.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres   — 


Belgique  

Italie  

Suisse  

New-York  

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.). 
Argent  ici.    (le  kil.). 


—  —  nouv. 

Couronnes  de  Suéde 


Plus 

3  oct. 

10  oct. 

11  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

1  4% 

4 

4% 

206  . 
122  31 
104  25 

200  •• 
122  12 
104  12 

205  15 
121  94 
103  81 

205  02 
121  15 
103  50 

205  31 
121  09 
103  62 

4% 
4  % 

349  15 

398  ■ 
202  50 

349  .. 
396  • 
262  50 

330  . 

m  .. 

262  50 

354  .. 
395  -. 
262  .. 

351  .. 
392 
262  .. 

moins 

i  % 

*{  4< 

0  /o 
5% 

3  % 

4  % 

25  115 
25  195 

0  16p. 

3  23p. 
pair 

511  50 

25  135 
25  155 

0  16p. 

3  12p. 

0  25p. 

515  .50 

25  093 
25  115 
o  l'ip 
2  50p. 
0  31  p 
515  . 

25  08 
25  10 

0  25p. 

3  12p. 

0  31p. 

514  50 

25  015 
25  095 

0  25p. 

3  ..p 

0  31p. 

514  .. 

au  pair 

3437  » 
218  89 
ts  

3442  15 
98  30 
80  50 
25  80 

20  60 
40  .. 

21  50 

3442  15 
91  .. 
80  50 
25  80 

20  60 
40  .. 

21  50 

3438  11 
91  .. 
80  50 
25  80 

20  60 
40  .. 

21  50 

3437  .. 
91  .. 
80  50 
25  80 

20  00 
40  .. 

21  50 

3431  .. 
91  .- 
80  50 
25  80 

20  60 
40  .. 

21  50 

3  

916»)  ... 
e  :  900»). 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (ilv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or) 
Suisse  (franc  or) ..  .. 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chinc(Sbiighiï)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


09 

3  oct. 

10  o.  l. 

a  oct. 

24  oct.  J  31  oct. 

1  234 

1 

234 

1  233 

1  231 

1  229 

1  229 

25  22 

25 

165 

25  115 

25  095 

25  015 

25  065 

1  05 

1 

05 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0 

69 

0  69 

0  70 

0  70 

0  10 

1  » 

0 

60 

0  59 

0  59 

0  59 

0  59 

2  083 

2 

08 

2  08 

2  07 

2  o: 

2  01 

1  » 

0 

96 

0  96 

0  91 

0  96 

0  91 

5  60 

4 

02 

4  .. 

4  .. 

3  99 

3  95 

1  » 

1 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

0  99 

2  61 

2 

64 

2  64 

2  64 

2  64 

i  64 

1  » 

1 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5 

18 

5  16 

5  14 

5  14 

5  14 

5  43 

2 

50 

2  48 

2  41 

2  47 

2  47 

5  » 

2 

15 

2  11 

2  16 

2  15 

2  14 

1  89 

1 

67 

1  65 

1  66 

1  (i4 

1  61 

2  84 

1 

22 

1  20 

1  22 

1  23 

1  24 

1  61 

1 

61 

1  61 

1  67 

1  61 

1  68 

2  58 

2 

10 

2  10 

2  70 

2  10 

2  10 

1  41 

3 

32 

3  29 

3  27 

3  28 

3  28 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  44 

En  Angleterre   100  49 

En  Autriche- Hongrie  ...    100  33 

En  Belgique   100  25 

En  Espagne   142  45 

En  Grèce   168  50 

En  Hollande   100  42 

En  Italie   103  09 

En  Portugal   141  40 

En  Roumanie   100  10 

En  Russie   100  14 

En  Suisse   100  31 


Aux  Etats-Unis   100  61 

Au  Mexique   219  83 

En  Répiibl.  Argentine..  233  30 

Au  Chili   111  39 

Au  Brésil   229  03 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   221  74 


du  jeudi  :jl  octobre  1901 
100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  llemands   99  56 

—  Anglais   99  51 

—  Austro-Hongrois.  99  61 

—  Belges   99  15 

—  Espagnols   10  20 

—  Grecs   59  34 

—  Bol 'landais   99  38 

—  Italiens   97 

—  Portugais   10  10 

—  Roumanie    99  90 

—  Russes   99  26 

—  Suisses   99  33 

Pièces  des  Etals-Unis   99  33 

—  du  Mexique   45  48 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  86 

—  du  Chili   85  18 

—  du  Brésil   43  65 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   104  83 

—  de  la  Chine   43  90 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  :]1  octobre  1901 

La  baisse  continues  sévir  sur  le  Marché  des  changes  : 
l'Amsterdam  est  à  205  37  venant  de  205  62,  le  papier  allemand 
à  121  <>'.),  un  pi  n  au-dessous  du  gold  point  d'entrée;  il  y  a 
une  Légère  reprise  sur  la  valida  àustro  hongrois,  mais  elle  a 
perdu  presque  uupoinl  depuis  un  mois. 

Le  change  sur  l'Espagne  est  en  nouvelle  baisse;  de  354  il 
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pevient  &  351,  sans  que  la  Banque  paraisse  sortir  de  son 
calme  majestueux. 

Pas  brillant  non  plus  le  papier  portugais  qui  recule  de  395 
a  392.  Le  rouble  reste  au  niveau  de  la  semaine  dernière, 
mais  il  est  possible  qu'il  remonte  si  la  Banque  d'Angleterre, 
qui  vient  de  relever  le  taux  de  son  escompte,  arrive;  à  faire 
passer  l'arbitrage  par  Paris. 

Le  chèque  sur  Londres  qui  a  fait  25,09  au  plus  bas  dans 
le  courant  de  la  semaine  est  à  25,09  1/2. 

Il  est  probable  que  la  hausse  de  l'escompte  va  relever  un 
peu  le  change. 

Le  papier  suisse  et  le  papier  belge  n'ont  pas  varié.  La 
perte  du  papier  italien  a  diminué  de  1/8.  Le  New-York  est 
toujours  très  faible  et  à  un  niveau  tel,  qu'il  doit  nous  arriver 
de  l'or  américain. 

CHANGES  SUR  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Shigp.poùrt  


Valeurs  à  vue 


2  oct. 


m  ./. 

1/11  7/16 


9  oct. 


2/1  ./• 
1/11  1/4 


16  oct. 


2/1  ./• 
1/11  1/8 


23  oct. 


2/1  ./. 
1/11  1/16 


30  oct. 


2/1  ./. 
1/11  1/8 


Bombav   1/3  31/32'  1/3  31/32  1/3  31/32  1/4-./-     1/4  ../.. 

Calcutta   1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/4../-. 

Hong-Kong   1/11   3/16  1/11   1/16  1/10  15/16  1/10  15/16  1/10  15/16 

Shanghaï   2 '7   5/8    2/7  3/8    2/7   1/8    2/7   1/4    2/7  1/4 

Rio-Janeiro  ....     H   5/8     11   1/2     11  19/32    11  23/32    11  7/8 

Valparaiso    15  29/32    15  23/32    la  13/16    15  11/16    15  9/16 

Buenos  -  Avres  , 

prime  de  Vor..    132  25      130  10      130  80      132  20      133  30 

Or  en  barres  .. .  77/11  1/4  77/11  1/4  77/11  1/4  77/11  1/2  77/11  1/2 
Argent  en  barres    26  7/8     26  11/16    26  9/16     26   1/2     26  5/8 

Les  remises  sur  Singapoure  ont  gagné  1/16  d.;  les  autres 
devises  à  base  d'argent  n'ont  pas  bougé. 

Le  30  octobre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  souscrip- 
tions à  l'émission  de  50.00.000  fis.  en  traites  et  transferts 
télégraphiques  du  Gouvernement  des  Indes.  Les  applications 
se  sont  élevées  à  14.66.75.000  roupies  pour  les  traites  et  à 
13.00.000  Rs.  pour  transferts.  Les  souscriptions  suivantes 
ont  été  acceptées  :  en  traites,  27.53.000  Rs.  sur  Calcutta, 
11.25.000  Rs.  sur  Bombay  et  69.000  sur  Madras.  En  trans- 
ferts, 10.53.000  Rs.  sur  Calcutta.  Les  demandes  pour  les 
traites  au  taux  de  1  sh.  4  d.  recevront  environ  81  0/0  ;  celles 
pour  les  transferts  au  taux  de  1  sh.  4  1/32.  d.  seront  servies 
dans  la  même  proportion. 

La  fermeté  des  devises  sur  l'Inde  vient  de  ce  que  ce  pays 
n'achète  actuellement  ni  or  ni  argent  et  que  toutes  les  opéra- 
tions de  change  reposent  sur  les  Billets  du  Conseil.  L'Inde 
demande  actuellement  beaucoup  de  capitaux. 

Le  Rio  à  11/7/8  gagne  3/32;  le  Valparaiso  perd  1/8;  à 
Buenos-Ayres.  la  prime  de  l'or  a  haussé  de  plus  d'un  point. 

L'or  continue  à  être  recherché  pour  le  continent.  L'once 
standard  se  tient  au  cours  de  77/11  1/2  ;  les  aigles  améri- 
caines, les  monnaies  allemandes  et  françaises  valent  76/6  1/2, 
et  le  yen  japonais  76/6  1/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 

Entrées  Sorties 


Australie  £  239.000 

Détroits   7.100 

Bombay   62.000 

Chili   2.000 

Répub.  Argentine...  15.000 

Total. .....  325.000 


Bombay  € 

Colombo  


Total. 


7.500 
7.500 


15.000 


Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  19  au 
25  octobre  1901,  se  sont  élevées  à  169.967  livres  sterling, 
soit,  depuis  le  1"  janvier,  un  total  de  7.324.123  liv.  st., 
contre  6.666.380  livres  sterling  pendant  la  période  corres- 
pondante de  1900. 

La  Banque  d' Angleterre  a  relevé  hier  le  taux  de  son  es- 
compte do  3  à  4  0/0;  cette  mesure  était  attendue  depuis  plu- 
sieurs jours.  • 

Escompte  hors  Banque 
Places        '  3  oct.      10  oct.    17  oct.    2i  oct.     31  oct. 


Paris  

Londres. .. 

Berlin  

New  -  York  ) 
(timemoney)  \ 

Il  est 


r'8 


S 


9 

3  ./• 
3  1/4 


2  1/8 
2  3/16 
2  1/2 

4  1/4 


2  5/8 

2  7/16 

3  ./. 

4  1/4 


2  7/8 

2  1/2 

3  ./. 

4  1/4 


3  ./. 
3  1/16 

2  7,8 


4  3/4 
Bankers  Clearing 


passe,  celle  semaine,  par  le 
bouse  »,  194  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats' 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  193  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmen- 
tation de  1  million  sterling. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

Il  est  entré  cette  semaine  16.773.000  fr.  d'or  à  la  Banque  de 
France,  c'est  la  conséquence  naturelle  de  la  situation  des 
changes. 

La  circulation  a  prélevé  3.644.000  fr.  à  Paris  et  3.353.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  a  été  expédié  10.000  fr.  à  Bombay  en 
pièces  de  5  fr. 

D'autre  part,  il  a  été  acheté  pour  20.000.000  fr.  de  matières, 
il  est  venu  1.400.000  fr.  de  la  Havane  et  2.320.000  fr.  de 
Suisse. 

L'argent  a  augmenté  de  4(36.000  fr.  La  circulation  a  rendu 
547.000  fr.  à  Paris  et  prélevé  74.000  fr.  dans  les  succursales. 
Il  a  été  expédié'  150.000  fr.  en  Suisse.  EL  est  venu  100.000  fr. 
de  Tunisie  et  43.000  fr.  do  Suisse. 

La  circulation  liduciairo  a  augmenté  do  177  millions  ;  les 
comptes  courants  ont  gagné  43  millions,  le  portefeuille 
224  millions  ;  les  avances  ont  perdu  4  millions.  La  lin  du 
mois  d'octobre  a  amené  de  grosses  demandes  d'escompte. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Allemagne  a  augmenté  de 
63  millions  ;  la  circulation  a  baissé  de  62  millions  ;  les 
comptes  courants  ont  gagné  28  millions  ;  le  portefeuille  a 
baissé  de  61  millions  et  les  avances  de  15  millions.  On  pré- 
tend, à  Londres,  que  la  Banque  prend  franco  d'escompte  le 
papier  anglais,  au  moyen  duquel  elle  se  procure  du  métal 
jaune  en  Angleterre. 

On  n'a  constaté,  cette  semaine,  aucune  entrée  d'or  étranger 
à  la  Banque  d'Angleterre.  Voici  le  détail  des  sorties  : 

France                                     t  424.000 

Continent   140.000 

Suède   50.000 

Egypte  ■.   130.000 

Amérique  du  Sud   5.000 

Total  des  sorties  '...£  749.000 

Les  sorties  s'élèvent  à  18.725.000  fr.,  auxquels  s'ajou- 
tent 6.275.000  fr.  prélevés  par  la  circulation,  d'où  une  dimi- 
nution de  25  millions  dans  l'encaisse  ;la  circulation  a  grossi 
de  7  millions,  les  comptes  courants  de  42  millions  ;  le  por- 
tefeuille a  gagné  49  millions.  Le  rapport  do  la  réserve  aux 
engagements  est  de  45.63  0/0,  contre  48.38  la  semaine  der- 
nière. Ce  rapport  n'a  rien  d'alarmant,  mais  la  Banque  d'An- 
gleterre ne  pouvait  pas  rester  indifférente  à  la  détériora- 
tion du  change,  et  on  peut  même  trouver  qu'elle  a  bien  lardé 
à  relever  son  escompte. 

La  Banque  d'Autriche-Hongrie  a  encore  reçu  3  millions 
d'or;  c'est  de  195  millions  que  son  encaisse  de  métal  jaune 
a  grossi  depuis  un  an.  Les  comptes  courants  ont  gagné:  11 
millions  ;  ils  commencent  :i  se  tenir  à  un  chiffre  satisfaisant 
et  plus  en  rapport  avec  l'importance  do  la  Banque.  Le  por- 
tefeuille et  les  avances  sont  stationnaircs. 

A  la  Banque  de  Belgique,  le  seul  changement  notable  est 
une  augmentation  de  14  millions  dans  le  portefeuille  com- 
mercial. 

Les  bilans  de  la  Banque  d'Espagne  sont  toujours  sembla- 
bles; les  fluctuations  sont  insensibles;  on  ne  peut  s'expliquer 
une  pareille  immobilité. 

Le  dernier  bilan  de  la  Banque  de  Grèce  n'indique  rien  de 
nouveau. 

La  Banque  d'Italie  annonce  une  diminution  de  12  millions 
dans  son  portefeuille  commercial  et  de  8  millions  dans  ses 
avances. 

La  Banque  de  Russie  a  reçu  11  millions  d'or;  on  remarque 
depuis  quelque  temps  une  forte  baissedu  change  sur  Londres 
à  Saint-Pétersbourg  ;  on  peut  en  conclure  que  le  Gouverne- 
ment russe  retire  les  fonds  qu'il  a  en  Angleterre. 

On  lit  dans  la  Gazette  de  Zurich  : 

«  Les  mandats  généraux  endossables  des  banques  suisses 
d'émission  pourront  être  émis  dans  quelques  semaines,  dit  la 
No  uvelle  Gazette  de  Zurich. 

«  Ces  litres  pourront  être  de  5.000  fr.  au  maximum.  Ils  se- 
ront escomptés,  dans  les  quinze  jours  de  leur  création,  par 
toutes  les  banques  énumérées  au  verso  du  document.  Ces 
banques  sont  au  nombre  de  quarante-neuf.  Elles  seront  au 
nombre  de  cinquante-quatre,  lorsque  la  Banque  Cantonale 
Bernoise  aura  adhéré  à  l'entente. 

«  Les  quinze  jours  écoulés,  le  mandat  perd  son  caractère  de 
mandat  général  et  ne  peut  plus  être  présenté  qu'au  guichet 
de  la  banque  qui  l'a  émis. 

«  Le  mandat  général  pourra  être  utile  surtout  au  petit  com- 
merce. Bien  que  ce  dernier  n'ait  pas  manifesté  un  très  vif 
dé,-.ir  de  voir  le  nouveau  mandat  introduit,  on  peut  espérar 
qu'une  fois  les  avantages  du  mandat  général  compris,  son 
usage  deviendra  courant.  Il  appartiendra  aux  banques 
d'émission  do  renseigner  le  public  avant  l'émission  des  nou- 
veaux titres  sur  les  avantages  que  ceux-ci  lui  offrent.  <> 

Nous  comprenons  le  peu  d'enthousiasme  du  petit  com- 
merce car  ce  mandat,  autour  duquel  on  fait  quelque  bruit, 
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nous  pavait  moins  commode  que  le  billet  de  banque  et,  si 
l'on  craint  les  pertes  ou  les  vols,  moins  sur  que  les  lettres  de 
Crédit,  qui  ont  en  outre  l'avantage  do  ne  pas  se  périmer. 


LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


DuO 

Depuis 

Du  G 

Depuis 

OR 

au  13  oct 

le  ltr  jan v. 

au  13  oct. 

le  1"  janv. 

Grande-Bretagne 

n 

1.764.851 

» 

244.196 

France  

» 

18.209.788 

1.178.85X 

7.884.507 

r/.'ooo 

3.459.870 

66?151 

2.573.088 

Total  1901... 

2.000 

31.319.070 

66.151 

3.996.142 

—  1900... 

13.3*4 

47.269.83t» 

25.094 

1.778.044 

—  1899... 

4.054 

25.883.523 

2..  i59. 836  13.258.798 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

081.470 

37.071.731 

/> 

25.283 

» 

697.493 

4.720 

2.220 

223 

271.756 

133.779 

2.929.786 

Total  1901... 

681.470 

38.043.200 

133.779 

2.960.012 

-  1900... 

1.118.716 

40.499.149 

35.156 

3.762.620 

-  1899... 

964.465 

36.597.xi;i 

79.752 

3.130.333 

Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill' 

1900  27  oct.  . 

158.9 

30.6 

843.4 

793.4 

1901  12  oct.  . 

182.5 

81.0 

942.7 

870.9 

1901  19  oct.  . 

181.9 

31.4 

945.2 

874.9 

1901  26  oct.  . 

182.9 

38.2 

954.5 

884.6 

Aucun  mouvement  d'or 

à  New- York. 

Tous  les  postes  du  bilan  des  Banques  Associées  sont  en 
augmentation  :  la  plus  remarquable  est,  celle  de  la  Circula- 
tion, qui  passe  de  31.400.000  dollars  à  38.200.000  dollars. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900  22  sept.  . . 

1901  7  sept. .. 
1901  14  sept. .. 
1901  21  sept. . . 

71.2 
67.6 
68  3 
69.8 

190.2 
188.8 
183.5 
182.6 

6.9 
9.9 
11.5 
10.6 

75.5 
55.1 
51.9 
47.9 

58.7 
36.9 
36.4 
35.4 

a  situation  du  Japon,  à  en  juger  par  le  bilan  do  la  Ban- 
que du  Japon,  continua  à  s'améliorer,  l'encaisse  augmente 
et  Le  portefeuille  diminue. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Monnaie  de  Nickel  en  Italie 

Le  Ministre  du  Trésor  va  publier  incessamment  des  avis 
d'adjudication  pour  la  transformation  île  30  millions  de  mon- 
naie de  cuivre  en  monnaie  do  nickel. 


•  Le  Change  Brésilien 

oûs  avons  analysé  le  rapport  publié  par  M.  Murtinho. 
,.  inistre  des  financée  du  Brésil,  sur  les  résultats  de  l'admi- 
i,  tration du  président  Campos  Salles.  Ce  rapport  renferme 
une  partie  importante  relative  au  change. 

Dans  ce  rapport,  M.  Murtinho  établit  que  le  rapport  entre 
L'  ■  porlation  do3fi.00u.00  1  de  liv.  st.  évaluée  pour  cette  année, 
el  la  circulation  du  papier-monnaie  réduite  à  6S9.000  contos, 
donne  12  pence  comme  taux  normal  du  change,  et  ce  taux 
serait  acquis  si  l'agiotage  ne  troublait,  pas  le  jeu  do  L'oflre  et 
<!<•  In  demande  léeilinie. 

<Si.  dit-il,  les  Banques  mettaient  leurs  intérêts  en  harmonie 
avi  r  ceux  du  pays,  qui  leur  a  fait  des  concessions  si  géné- 
/  peui  être  imprudentes,  elles  trouveraient  profit  à 


répartit  sur  toute  l'année  les  traites  qui  apparaissent  à  JYpo- 
que  des  récoltes,  en  transformant  ainsi  en  mouvement  togu  et 
continu  la  circulation  intermittente  des  lettres  de  change  et 
en  régularisant  l'offre  et  la  demande,  de  manière  à  assurer 
La  stabilité  du  change. 

Malheureusement,  il  n'en  est  pas  ainsi.  Elles  facilitent  la 
spéculation  dans  ses  écarts.  Elles  vendent  à  découvert  à 
L  époque  des  récoltes  et.  forcées  de  se  couvrir  au  moment  où 
les  traites  se  font  rares,  elles  renversent  la  fonction  qu'elles 
devraient  remplir,  rendent  la  circulation  des  traites  encore 
plus  intermittente  et  concourent  aux  grandes  oscillations  du 
change. 

Celles-ci  n'ont  toutefois  pas  détruit,  comme  d'aucuns  le 
prévoyaient,  les  effets  du  plan  financier  du  Gouvernement,  et 
Le  change  s'est  affermi  par  l'effet  de  ce  plan,  sans  que  le  Gou- 
vernement ait  vendu  ou  fait  vendre-  pour  son  compte  une 
seule  livre  sterling,  et  malgré  toutes  les  causes  politiques  ou 
spéculations  tendant  à  provoquer  la  baisse.  » 

Il  faut  donc  conclure  que  le  relèvement  du  papier-monnaie 
au  double  de  sa  valeur  de  1898  est  dû  au  rachat  de  100.000 
contos  de  papier-monnaie  et  à  la  politique  financière  du- 
Gouvernement.  En  même  temps,  les  fluctuations  auxquelles 
reste  cependant  soumis  le  change  sont  un  avertissement 
salutaire  qu'il  ne  faut  pas  se  départir  de  la  ligne  de  con- 
duite adoptée,  tendant  à  relever  le  papier  et  à  aboutir  à 
la  circulation  métallique  ou  convertible,  la  seule  à  l'abri  des 
caprices  et  des  manœuvres  de  l'agio. 

Le  Ministre  s'applique  ensuite,  avec  des  tableaux  à  l'appui, 
à  démontrer  que  Je  commerce  n'a  pas  à  souffrir,  comme  on 
le  prétend,  des  droits  de  douane  en  or  et  des  impôts  de  con- 
sommation, d'autant  plus  qu'il  a  largement  gagné  par  suite 
du  relèvement  du  change. 

Ainsi,  pour  pouvoir  payer  les  17.000.000  de  liv.  st.  de 
marchandises  importées  pendant  le  premier  semestre  de 
l'année,  le  commerce  aurait  déboursé,  en  1898,  au  change  de 
0  d.,  une  somme  de  68U.O0O  contos.  En  1899,  au  taux  moyen 
de  7  7/10,  il  aurait  payé  548.571  contos;  en  1900.  au  taux"  de 
9  11/32,  il  n'aurait  plus  déboursé  que  436.665  contos  et,  enfin, 
en  septembre  1901,  ces  marchandises  ne  lui  coûtent  que 
388.571  contos,  soit  291.428  de  moins  qu'elles  lui  auraient 
coûté  en  1898. 

M.  Murtinho  réfute  ensuite,  à  l'aide  de  tableaux  compa- 
ratifs des  prix  des  principaux  articles  de  nécessité  eù  1899  et 
1901,  que  le  renchérissement  de  la  vie  est  un  argument  faux 
exploité  par  l'opposition  et  que  c'est  tout  le  contraire  qui 
s'est  produit. 

Sans  doute,  le  Gouvernement  a  dû  augmenter  les  impôts, 
mais  il  a  employé  les  ressources  qu'il  en  a  tirées  à  élever  la 
valeur  de  la  monnaie.  Il  a  diminué  ainsi  les  charges  du 
commerce  et  neutralisé  les  effets  de  la  pression  des  impôts. 
Bien  mieux,  le  commerce  a  trouvé,  comme  on  vient  de  le 
voir,  dans  la  plus-value  du  change,  un  bénéfice  qui  lui  a 
permis  d'abaisser  les  prix  des  marchandises,  ce  qui  a  rendu 
la  vie  plus  facile  et  meilleur  marché. 

Ce  que  le  Ministre  des  Finances  reconnaît,  c'est  que  le 
commerce  a  vu  ses  opérations  entravées  par  la  difficulté  des 
escomptes,  causée  par  la  diminution  du  crédit  et  la  ruine  de 
nombreuses  banques  à  la  suite  de  l'excès  des  émissions  de 
papier-monnaie.  On  avait  abusé  du  crédit  ;  maintenant  on 
souffre  de  sa  restriction  et  les  nombreuses  suspensions  de 
paiements  ont  détruit  la  confiance.  Les  maisons  les  plus 
sérieuses  se  sont  compromises  dans  les  spéculations  de  bourse 
et  les  incorporations  de  Sociétés  ;  elles  ont  abouti  à  la  décon- 
fiture. 

On  s'explique  sans  peine  la  raréfaction  du  crédit  et  des  ca- 
pitaux qui  s'en  est  suivie  sans  qu'il  faille  recourir  pour  celte 
explication  au  manque  de  numéraire  produit  par  l'incinéra- 
tion du  papier-monnaie. 

Cette  raréfaction  n'existe  pas,  puisque  le  retrait  d'une  cer- 
taine quantité  de  papier  a  été  accompagné  d'une  plus-value 
de  ce  qui  restait  en  circulation.  Or,  les  échanges  se  font,  non 
avec  la  masse  du  papier,  mais  avec  sa  valeur.  C'est  ainsi  que 
le  commerce  importateur  qui  avait  besoin,  comme  on  l'a  vu 
plus  haut,  de  680.000  contos  pour  son  mouvement  annuel 
quand  Le  change  était  à  6  cl.,  a  besoin  de  300.00(1  contos  île 
moins,  maintenant  que  le  papier  s'est  relevé  à  près  du  double. 

Les  banques  ont  en  dépôt  des  sommes  considérables  dont, 
à  des  époques  normales,  les  deux  tiers  devraient  être  em- 
ployés en  escomptes,  alors  qu'en  temps  de  méfiance  ces  dépôts 
protègent  les  banques  cootre  les  paniques. 

Le  seul  remède  est  doue  Le  rétablissement  de  la  confiance 
et  du  crédit  et  cela  dépend  du  commerce  lui-même,  qui  doit 
abandonner  les  fantaisies  de  jadis  et  asseoir  ses  affaires  sur 
des  bases  plus  réelles  el  plus  solides. 


La  conversion  monétaire  au  Chili 

Nous  avons  annoncé  que  la  conversion  qui,  aux  termes  de- 
la  loi  votée,  devait  élre  opérée  au  1"  janvier  prochain,  n'aura 
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Le  nouveau  Président  est  fermement  décidé  à  liquider  tout 
d'abord  les  questions  pendantes  avec  le  Pérou  et  la  Bolivie, 
connue  aussi  à  hâter  la  sentence  arbitrale  sur  les  difficultés 
de  frontière  avec  la  République  Argentine. 

Ce  résultat  atteint,  on  étudier. i  les  mesures  financières  des- 
tinées à  mettre  le  pays  à  l'abri  de  crises  aussi  profondes  que 
celle  tir  1808.  En  attendant,  les  fonds  destinés  au  rachat  cle 
la  circulation  fiduciaire  seraient  déposés  à  Londres  et,  chaque 
année,  le  Gouvernement  en  augmenterait  le  montant  de  façon 
à  pouvoir  compter  au  1er  janvier  1904  —  date  à  laquelle  la 
conversion  serait  reportée  —  sur  une  somme  supérieure  à 
100  millions  de  piastres. 

Le  renvoi,  à  une  époque  indéterminée,  du  décret  concer- 
nant l'abolition  du  régime  du  cours  forcé  a  causé  la  baisse 
du  change. 


La  Frappe  des  Monnaies  aux  Etats-Unis 

Voici  le  détail  mensuel  de  la  frappe  en  or  et  en  argent  aux 
Monnaies  des  Etats-Unis,  pendant  l'année  1900  et  les  neuf 
premiers  mois  de  1901  : 

1900  1901 


Or 

Argent 

Or 

Argent 

11. 51.").  000 

2.364.101 

12.657.200 

2.713.000 

Février  

13.401.900 

1.940.000 

9.230.300 

2.242.166 

Mars  

l-i.59G.240 

4.341.376 

6.182.152 

3.120  580 

Avril  

12.922.000 

3.930.000 

18.958.000 

2.633.000 

Mai  

8.252.000 

3.171.000 

9.325.000 

3. 26(5'.  000 

3.820.770 

2.094.217 

5.948  030 

2.836.185 

(i.540.000 

1.827.827 

4.225.000 

1.312.000 

Août  

5.050.000 

2.536.000 

6.780.000 

3.141.000 

Septembre. . 

2.293.335 

3.932.185 

4.100.178 

3.839.524 

Octobre  

5.120.000 

4.148.000 

» 

Novembre . . 

13.185.000 

3.130.000 

» 

Décembre  . . 

4.576.697 

2.880.555 

Total...     99.272.942  36.295.321     77.405.830  25.163.455 

En  septembre  dernier, Tes  Monnaies  ont  frappé  4.100.177 
dollars  50  d'or,  3.899.524  dollars  45  d'argent  et  160.700  dollars 
de  monnaie  divisionnaire,  soit  au  total  8.160.401  dollars  95. 

Voici,  d'autre  part,  un  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'ar- 
gent en  circulation  aux  1er janvier,  1"  juillet  1901,  ainsi  qu'au 
1"  octobre  1901  : 

l"janv.  1901  1"  juin.  1901     l"oct.  1901 

Monnaies  d'or .' . . .  629 . 192 . 378  630 . 407' .  728     631 . 201 . 267 

Dollars  d'argent . .  76 . 182 . 326  66 . 587 . 893      71 . 201 . 1 15 

Monnaies  division- 
naires d'argent..  83.123.403  79.700.088  81.538.117 

Certificats-or   232.787.929  245.715.739  277.517.169 

—       argent.  433.399.403  429.640.738  485.437.962 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)   61.230.159  47.540.245  42.944.781 

Billets  des  Etats- 
Unis   334.587.495  332.468.013  338.029.866 

Certificats  (loi  du 

8  juin  1872)   1.560.000  » 

Billets  des  Banque1 

Nationales   332.188.526  345.205.836  349.318.214 

Total          2.173.251.879  2.177.266.280  2.227.188.491 

La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  au  1er  janvier 
1899,  à  75.333.000  habitants  :  la  proportion  de  la  circulation  à 
la  population  ressortait  à  25  dollars  19  par  tête  ;  au  1"  jan- 
vier 1900,  la  population  était  évaluée  à  76.977.000  habitants 
et  la  proportion  par  tête  ressortait  à  25  dollars  73.  Au  1er  jan- 
vier 1901,  la  population  était  évaluée  à  77.080.000  habitants 
et  la  proportion  ressortait  à  28  dollars  19.  Au  1"  octobre 
1901,  la  population  était  de  78.098.000  habitants  et  la  propor- 
tion de  28  dollars  52.  • 


tion  Fi 


suerais 


Europe.  —  France.  Malgré  l'élévation  du  taux  de 
l'escompte  à  la  Banque  dAngleterre  qui  a  été  décidée 
hier,  la  liquidation  de  fin  octobre  s'est  passée  très  faci- 
lement à  Paris,  .surtout  pour  les  valeurs  soumises  à  la 


liquidation  bi-mnnsuellc.  Les  reports,  pour  ces  der- 
nières valeurs,  ont  été  de  nouveau  très  modérés.  Pour 
les  autres,  les  capitaux  n'ont  pas  affiché  do  prétentions 
excessives. 

Le  Marché  clôture  bien  disposé,  après  avoir  laissé  ù 
désirer  au  début  do  la  semaine.  Toutefois,  les  plus 
hauts  cours  reconquis  n'ont  pas  été  conservés  partout. 

Allemagne.  —  Le  chômage  qui  a  suivi  le  ralentisse- 
ment des  commandes  aux  industries,  inquiète  le  Gou- 
vernement qui  travaille  à  y  remédier. 

Les  recettes  des  chemins  de  fer  sont  en  forte  baisse. 
Dans  les  six  premiers  mois  do  l'exercice,  il  y  a  une  di- 
minution de  14  millions  de  marks  dans  les  recette-  des 
transports  de  marchandises. 

La  tenue  du  Marché  financier  se  raffermit  lente- 
ment. Le  marché  des  actions  des  Compagnies  de  navi- 
gation prend,  surtout,  un  grand  essor. 

Angleterre.  — La  Banque  d'Angleterre  a  élevé  à  4  0/0 
le  taux  de  son  escompte.  Les  disponibilités  du  marché 
monétaire  décroissent  toujours. 

Un  arrangement  est  intervenu  entre  l'Angleterre  et  la 
plupart  des  grandes  Puissances,  au  sujet  des  indemni- 
tés dues  pour  la  guerre  du  Transvaal.  11  reste  à  régler 
les  réclamations  françaises  et  hollandaises. 

La  production  du  charbon  s'est  élevée  en  1900,  à 
225.181.300  tonnes  représentant  121.652.576  liv.  st. 

Espagne.  —  Le  danger  de  crise  ministérielle  est 
écarté  pour  le  -moment,  le  Ministre  des  Finances  va 
défendre  son  projet  de  budget  rectifié. 

La  hausse  attendue  à  la  Bourse  ne  s'est  pas  pro- 
duite. Cependant,  les  disponibilités  monétaires  sont 
abondantes,  en  ce  moment. 

Dans  les  neuf  premiers  mois,  les  importations,  sans 
les  métaux  précieux,  se  sont  élevées  à  621  millions  de 
pesetas  et  les  exportations  à  471  millions,  soit  150  mil- 
lions de  solde  passif. 

Italie.  —  Les  Ministres  du  Trésor  et  des  Finances 
se  sont  enfin  mis  d'accord  sur  les  réformes  financières 
à  présenter  au  Parlement. 

Dans  les  trois  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours, 
les  recouvrements  du  Trésor  se  sont  élevés  à  397  mil- 
lions 347.000  lire,  laissant  un  excédent  de  recettes  de 
86.091.000  lire. 

Dans  le  même  trimestre,  la  Dette  italienne  a  décru 
de  623.206  lire  de  rente.  Elle  s'élève  exactement  à 
12.845.791  lire  de  capital  et  579.067.547  lire  de  rente. 

Roumanie.  —  Au  31  août  dernier,  le  Gouvernement 
avait  un  excédent  de  recettes  de  10.551.421  francs,  qui 
suffira  à  couvrir  les  dépenses  des  travaux  extraordi- 
naires en  cours  d'exécution. 

Suisse.  —  Pour  1902,  le  total  des  recettes  prévues 
est  de  102.240.000  francs  et  celui  des  dépenses  de 
108.120.000  francs.  Le  déficit  prévu  est  de  5.880.000  fr. 

Les  recettes  des-  douanes,  en  septembre,  se  sont  éle- 
vées à  3.942.288  francs,  soit  130.200  francs  de  plus 
qu'en  septembre  1900. 

Amérique.  —  Brésil.  Il  y  a,  en  ce  moment,  au 
Brésil  2.705.000  étrangers,  dont  1.300.000  Italiens. 

Le  budget  de  Minas  Geraes  pour  1902  prévoit,  aux 
recettes  comme  aux  dépenses,  un  total  de  17.303  contos. 

Etats-Unis.  —  Depuis  le  début  de  l'exercice  courant, 
l'excédent  des  recettes  publiques  sur  les  dépenses  a  été 
de  18.179.062  dollars. 

Le  Marché  de  New-York  est  assez  faible.  Il  y  a  lour- 
deur et  tassement  dans  tous  les  compartiments. 

Mexique.  —  Le  Gouvernement  vient  d'autoriser  l'im- 
portation du  maïs  en  franchise  et  de  réduire  à  un 
centavo  par  kilogramme  les  droits  d'entrée  sur  le  blé. 

Asie.  —  Chine  Nous  publions,  page  574,  la  suite 
d'une  étude  sur  le  système  postal  chinois. 
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La  Politique.  —  Le  Budget  de  1902.  —  Les  Admissions  tempo- 
raires du  Blé.  —  Le  Projet  d'emprunt. 

Lorsque  le  Gouvernement  eut  décidé  de  convoquer 
le  Parlement,  ln  22  octobre,  il  fit  passer  des  communi- 
cations annonçant  qu'il  s'était  décidé  à  retrancher 
quelques  jours  des  vacances  parlementaires  pour  hâter 
le  vote  du  budget  de  1902,  qui  devait  être  nécessaire- 
ment adopté  avant  le  1er  janvier.  Or,  voici  que  la 
Chambre  siège  depuis  dix  jours  et  le  rapport  général 
n'est  ni  distribué,  ni  déposé.  La  Chambre  s'étant 
ajournée  au  lundi  'i  novembre,  le  rapport  général  qui, 
d'ici  là,  sera  probablement  terminé,  ne  pourra  être 
déposé  que  dans  le  courant  de  la  semaine  et  la  dis- 
cussion ne  pourra  s'ouvrir  utilement  avant  la  seconde 
quin/.âinc  dé  novembre. 

Quelle  que  .soit  d'ailleurs  la  date,  il  sera  bien  diffi- 
cile d'éviter  les  douzièmes  provisoires.  On  ne  doit  pas 
oublier  que  le  budget  de  1902  n'est  pas  actuellement 
en  équilibre,  par  suite  du  conllit  entre  le  Gouverne- 
ment et  la  Commission  sur  la  question  du  budget  des 
cultes.  La  Chambre  prononcera  en  dernier  ressort; 
mais  on  aura  perdu  un  temps  précieux  au  grand  pré- 
judice de  l'adoption  définitive  du  budget. 


Le  "24  octobre,  la  Chambra  a  terminé  la  discussion  du 
projel  de  l«i  concernant  le  régime  des  admissions  tempo- 
raires. 

Voici  le  texte  qui  a  été  adopté-  : 

«  Le  montant  intégral  les  droits  de  douane  des  blés  étran- 
gers présentes  à  l'admission  temporaire  devra  être  acquitté; 
bu  moment  de  l'importation . 

"Il  sera  délivré  au  meunier  importateur  un  titre  de  per- 
ception inMUible  dont  le  montant  lui  sera  remboursé  par  la 
douane  lorsqu'il  exportera  les  farines,  les  semoules  et  les  sons 
provenant  du  blé  importé. 

•  Pau  te  de  réexportation  des  farines,  des  semoules  et  des 


sons  par  l'ipmortatcur  dans  les  deux  mois  qui  suivront  la 
délivrance  du  titre  de  perception,  le  montant  des  droits  res- 
tera acquis  au  Trésor. 

<•  La  mise  en  entrepôt  des  farines,  semoules  et  sons  pro- 
venant des  blés  qui  auront  donné'  lieu  à  la  délivrance  d'un 
titre  de  perception  qui  ne  sera  pas  considérée  comme  expor- 
tation. ' 

<>  Le  meunier  soumissionnaire  devra  entrer  directement  les 
blés  importés  dans  son  usine,  et  en  sortir  directement  les 
produits  fabriqués  pour  les  exporter.  La  douane  aura  le 
droit  de  contrôle  sur  toutes  ces  opérations,  même  à  l'intérieur 
des  usines.  » 

vw  Le  20  octobre,  la  Commission  du  budget,  sur  la  de- 
mande que  lui  en  a  faite  le  Président  du  Conseil,  a  discuté 
de  nouveau  la  subvention  de  400.000  fr.  imposée  à  l'Algérie 
pour  le  service  maritime  postal  entre  la  Fiance  et  l'Algérie. 

Conformément  aux  propositions  du  Gouvernement,  la  Com- 
mission a  ramené  la  subvention  à  paver  par  l' Algérie  au 
chiffre  de  100.000  fr. 

Elle  a  modifié  aussi  les  traitements  des  trésoriers-payeurs 
généraux  en  établissant  des  maxima  de  revenus  au'  delà 
desquels  l'Etat  partagera  le  produit  avec  les  titulaires. 

Enfin,  la  Commission  a  pris  la  dé-libération  suivante  con- 
cernant une  proposition  de  conférence  faite  par  le  Ministre 
des  Finances  en  vue  d'établir  la  répartition  des  crédits  de 
l'armée  coloniale  : 

«  La  Commission  du  budget,  en  réponse  à  la  communica- 
tion du  Ministre  des  Finances,  en  date  du  23  octobre,  déclare 
que  ses  rapporteurs  de  la  Guerre,  de  la  Marine  et  des  Colonies, 
ainsi  que  le  rapporteur  général  du  budget  de  1902.  sont  prêts 
à  prendre  part  à  la  Conférence  annoncée  pour  le  20  du  cou- 
rant au  Ministère  des  Finances. 

«  Mais  elle  rappelle  que  ses  rapporteurs  n'ont  pas  qualité 
pour  établir  des  prévisions  budgétaires  et  qu'il  appartient 
au  Gouvernement  seul  de  lui  faire  des  propositions  en  ce  qui 
concerne  l'inscription  au  budget  de  la  Guerre  des  crédits  de 
l'armée  coloniale.  » 

<»~v  La  Chambre  des  députés  a  discuté,  le  2.">  octobre, 
l'interpellation  de  M.  Lasies  sur  l'application  de  la  loi  des 
boissons.  L'ordre  du  jour  suivant  a  été  adopté. 

«  La  Chambre,  comptant  sur  le  Gouvernement  pour  ré- 
primer sévèrement  les  fraudes  en  matière  de  boissons,  sans 
vexations  inutiles,  sans  perquisitions  abusives,  passe  à  l'ordre 
du  jour.  » 

~w  Le  Sénat  a  tenu  une  courte  séance  et  s'est  ajournée  au 
5  novembre. 

■vw  Une  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  le  27  octobre  dans  le 
département  d'Ille-et-Vilaine.  M.  Pinault.  maire  de  Tiennes, 
républicain  libéral,  a  été  élu  en  remplacement  de  M.  Crivart, 
décédé. 

Le  même  jour,  une  élection  légifelative  a  eu  lieu  à 
Barbczieux  (Charente).  M.  Gérald,  républicain,  a  été  élu  en 
remplacement  de  M.  Arnous,  décédé. 

*w  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  25  octobre,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Conseil  s'est  entretenu  de  l'interpellation  relative  à  la 
loi  sur  les  boissons  qui  doit  venir  en  discussion  devant  la 
Chambre. 

Le  Ministre  des  Finances  a  fait  connaître  les  observations 
qu'il  compte  présenter  en  réponse  à  cette  interpellation. 

Le  Conseil  s'est  également  occupé  des  interpellations  dé- 
posées au  Sénat  et  de  la  discussion  des  crédits  sur  lesquels 
il  n'avait  pu  être  statué  avant  la  séparation  des  Chambres. 

Le  Ministre  des  Travaux  publics  a  donné  connaissance  au 
Conseil  du  projet  relatif  aux  retraites  des  ouvriers  mineurs, 
dont  il  lui  avait  déjà  soumis  les  grandes  lignes,  et  le  Conseil 
en  a  commencé  l'examen.  Il  terminera  cet  examen  dans  le 
Conseil  de  mardi  prochain  et  le  projet  sera  déposé  sur  le 
bureau  de  la  Chambre  dans  le  courant  de  la  semaine. 

Le  Conseil  s'est  occupé  également  de  la  discussion  du  bud- 
get de  1002.  Le  Gouvernement  va  demander  à  la  Chambre  de 
commencer  cette  discussion  par  l'examen  du  budget  des  cul- 
tes, dont  la  Commission  demande  la  suppression,  faisant 
état  de  la  ressource  laissée  disponible  par  cette  suppression 
pour  équilibrer  le  budget. 

C'est  seulement  lorsque  la  Chambre  se  sera  prononcée  sui- 
te rejet  ou  sur  le  maintien  du  budget  des  cultes,  que  le  Mi- 
nistre des  finances  fera  connaître  ses  propositions  pour  obte- 
nir les  cinquante  millions  destinés  à  équilibrer  te  budget  du 
prochain  exercice. 

vw,  Le  28 octobre,  la  Chambre  des  députés  a  commencé  la 
discussion  du  projet  de  loi  sur  la  marine  marchande;  l'urgence 
a  été  déclaré*. 

La  Commission  du  budget,  réunie  sous  la  présidence 
de  M.  Mesureur,  a  adopté,  conformément  aux  conclusions  de 
son  rapporteur  général,  un  cahier  de  crédits  supplémentaires 
retour  du  Sénat. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


551 


La  Commission  ayant  complètement  terminé  l'examen  du 
budget  des  dépenses  et,  d'autre  pari,  ayant,  invité  à  maintes 
reprises  les  Ministres  à  lui  présenter  leurs  observations,  ne 
croit  pas  possible  de  remettre  son  travail  en  question  et  re- 
grette  de  ne  pouvoir  entendre  utilement  le;  Ministre  de  l'Ins- 
truction publique. 

I,o  rapporteur  général  a  rendu  compte  des  résultats  de  la 
conférence  qui  a  eu  lieu  entre  les  chefs  do  service,  des 
Finances,  de  la  Guerre,  de  la  Marine  el  des  Colonies.  L'accord 
s'est  établi  entre  les  Ministères  intéressés  el  le  Gouvernement 
doit  transmettre  à  la  Commission  du  budget  les  chiffres  défi- 
nitifs qu'il  propose  d'inscrire  au  budget  de  la  Guerre  pour 
l'armée  coloniale. 

■w*  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  29  octobre,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Conseil  a  autorisé  le  Ministre  des  Finances  à  déposer 
deux  projets  de  loi  ayant  pour  objet  de  procurer  au  Trésor 
les  ressources  nécessaires  pour  récupérer  les  dépenses  de 
l'expédition  de  ('.bine  et  pour  payer  les  indemnités  dues  aux 
particuliers  à  raison  des  mêmes  événements. 

Le  Conseil  a  continué  l'examen  du  projet  de  loi  relatif  aux 
retraites  des  ouvriers  mineurs.  Il  a  adopté  l'ensemble  des 
dispositions  ayant  pour  but  de  créer  un  fonds  de  bonifica- 
tion permettant  de  majorer  chaque  année,  jusqu'au  complet 
fonctionnement  de  la  loi  de  1894,  les  retraites  proportion- 
nelles liquidées  en  vertu  de  celte  loi. 

Le  Ministre  des  Colonies  a  soumis  à  la  signature  (lu  Pré- 
sident de  la  République  un  décret,  portant  organisation  de  la 
justice  indigène  au  Tonkin. 

•w».  Le  29  octobre,  la  Commission  du  budget  a  entendu 
M.  Caillaux,  minisire  des  finances,  sur  le  projet  d'emprunt 
qu'il  a  déposé  sur  le  bureau  de  la  Chambre. 

Ce  projet  autorise  l'émission  de  rentes  3  0/0  perpétuelles 
jusqu'à  concurrence  d'un  capital  de  265  millions. 

Le  Ministre  a  insisté  auprès  de  la  Commission  pour  que 
ce  projet  fût  rapporté  dans  le  plus  bref  délai. 

Après  le  départ  du  Ministre,  la  Commission  a  nommé 
M.  llubbard,  rapporteur  du  projet. 

La  Commission  a  décidé  d'inscrire  à  un  compte  spécial  le 
montant  des  garanties  d'intérêt,  lesquelles,  d'après  les  der- 
nières propositions  du  Gouvernement,  doivent  s'élever,  pour 
1902,  à  44  millions. 

■w».  Le  28  octobre,  la  Chambre  a  continué  la  discussion  delà 
loi  sur  la  marine  marchande.  Elle  s'est  ajournée  ensuite  au 
'i  novembre. 

•v~  Le  30  octobre,  la  Commission  du  budget  s'est  réunie, 
sous  la  présidence  de  M.  Berger,  vice-président,  et  a  entendu 
M.  llubbard.  rapporteur  du  projet  d'emprunt,  qui  en  a  pré- 
senté l'économie  générale. 

Le  rapporteur  spécial  se  demande  s'il  y  a  une  telle  urgence 
d'emprunter  et  s'il  ne  conviendrait  pas  d'attendre  un  complé- 
ment de  renseignements,  notamment  le  Livre  jaune  des  ailaires 
étrangères. 

Ces  hésitations  ont  produit  leur  effet. 

La  Commission  s'est  ajournée  à  lundi  afin  de  donner  au 
Gouvernement  le  temps  de  faire  imprimer  et  distribuer  aux 
membres  de  la  Commission  les  documents  nécessaires  à 
l'étude  approfondie  de  la  question. 

M.  Berger,  président,  et  M.  Hubbard,  rapporteur,  ont  été 
chargés  d'aller  demander  au  Gouvernement  de  donner  satis- 
faction au  désir  de  la  Commission,  et,  à.  cet  effet,  ils  se  sont 
rendus,  à  la  fin  de  la  séance,  au  Ministère  des  Affaires 
étrangères  et  de  là  au  Ministère  des  finances. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandea 
Compagnies)  du  1er  au  7  octobre  1901  (40*  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


ai  oo 

Rec. 

br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des. 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

P 

'  1901 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2.916 

1.076 

1.161 

37.036 

37.143 

707 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.211 

J.440 

10030 

339.960 

353.990 

14.030 

—   Chemins  Algériens 

513 

251 

203 

7.634 

6.883 

+ 

751 

Nord  

3.165 

5.059 

5.485 

1 TJ  099 

188. 607 

15  508 

Ouest  

3.619 

3.743 

4.274 

137.180 

145.436 

8  256 

Orléans  

7.036 

4-863 

5-138 

170.137 

113.244 

3.107 

Est  

't.  862 

ti.910 

4.490 

136  035 

14i.  015 

9  980 

Midi  

3.541 

2  489 

2.464 

82.S21 

84.366 

1.545 

Du  8  au  1 

•4  octobre 

1901 

(41'  semaine) 

Est-Algérien  

898 

137 

187 

5.893 

5  318 

+ 

515 

Bône-Guelma  

1,131 

174 

179 

6  973 

6  388 

+ 

584 

296 

64 

61 

2.628 

2  334 

+ 

294 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

86 

87 

3.050 

3.043 

+ 

6 

101 

34 

28 

1.143 

1.109 

+ 
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VII 

LES    TRUSTS  (Suite) 

On  sait  que  la  constitution  de  YÛnited  States 
Steel  Corporation  a  provoqué,  dans  les  centres 
métallurgistes  européens,  les  craintes  les  plus 
vives  et  a  soulevé,  aux  Etats-Unis  même,  de  très 
sérieuses  protestations.  C'est  que  jamais  la  ques- 
tion de  la  concentration  et  du  monopole  n'avait  été 
posée  sur  des  bases  aussi  larges  :  défenseurs  et 
adversaires  de  la  machine,  comme  on  l'appelle  de 
l'autre  côté  de  l'Atlantique,  ont  eu  beau  jeu  pour 
lutter  à  coups  d'arguments. 

«  La  concurrence  industrielle,  disaient  les  pre- 
miers, est  aujourd'hui  si  générale,  et  elle  s'exerce 
sur  tous  les  points  du  monde,  dans  des  conditions 
tellement  énergiques,  qu'on  ne  peut  lutter  avec 
avantage  qu'en  produisant  au  plus  bas  prix  de 
revient. 

«  La  constitution  et  le  fonctionnement  des  com- 
binaisons semblables  à  celles  de  YUnited  States 
Steel  Corporation,  permettent  seuls  d'arriver  à  des 
résultats  décisifs,  car  en  possédant  directement  les 
matières  premières,  en  les  transportant  avec  ses 
propres  moyens,  en  spécialisant  leur  production, 
en  les  produisant  sur  une  grande  échelle,  par  les 
procédés  les  plus  perfectionnés  et  en  les  revendant 
aux  consommateurs  sans  aucun  intermédiaire  :  ia 
combinaison  réalise  une  telle  économie  dans  son 
prix  de  revient,  que  tous  les  intérêts  en  présence  : 
capital,  ouvriers  et  consommateurs,  en  tirent 
profit. 

«  Dans  des  limites  raisonnables,  de  tels  arrange- 
ments ne  sont  donc  pas  opposés  au  bien-être 
public  ;  ils  lui  sont,  au  contraire,  très  favorables 
puisqu'il  est  démontré  que  les  consommateurs 
achètent  aujourd'hui  les  produits  nécessaires  à 
leur  existence,  à  meilleur  marché  qu'avant  la  géné- 
ralisation des  trusts. 

«  Quant  aux  salariés,  les  faits  sont  là  pour  prou- 
ver que  leur  situation  s'améliore  an  fur  et  à  me- 
sure de  l'augmentation  des  combinaisons.  » 

A  cela  les  adversaires  des  trusts  ont  répondu  : 

«  Si  la  constitution  de  puissantes  associations 
de  capitalistes,  en  vue  de  monopoliser  un  produit 
naturel  ou  manufacturé,  a  pour  effet  d'en  faire 
baisser  momentanément  le  prix  sur  le  marché  in- 
térieur, cette  baisse  n'est  que  provisoire  et  seule- 
ment destinée  à  écraser  la  concurrence  ({ni  pour- 
rait encore  se  produire.  Mais  le  jour  où  le  trust 
restera  absolument  maître  de  la  situation,  il  pourra 
relever,  à  sa  convenance,  le  prix  oie  vente  de  la 
marchandise  monopolisée  et  les  consommateurs 
seront  alors  sacrifiés  à  l'intérêt  des  actionnaires. 

«  Les  ouvriers  et  les  employés  des  trusts  n'ont 
pas  plus  de  garantie  que  les  consommateurs,  car 
si  leurs  salaires  ont  été  momentanément  amélio- 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n*"  503  à  510. 
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rés,  rien  n'empêchera  plus  lard  les  administrateurs 
des  trusts  de  les  réduire  si,  pourune  raison  impré- 
vue, leur  production  vient  à  excéder  sensiblement 
les  besoins  du  marché,  intérieur  et  les  demandes  de 
l'étranger. 

«  Alors  les  administrateurs  des  trusts  s'enten- 
dront pour  ralentir  le  travail  des  usines  afin  de 

diminuer  les  stocks        et  ce  sont  naturellement 

leurs  salariés  qui  subiront,  les  premiers,  les  effets 
de  ce  ralentissement.  » 

Jusqu'à  l'heure  actuelle,  il  ne  semble  point  que 
les  consommateurs  américains  aient  admis  les 
arguments  des  adversaires  des  trusts,  car  ils  n'ont 
guère  protesté  contre  un  système  qui  élargi t  de 
jour  en  jour  son  cadre  d'opérations.  11  n'en  est  pas 
tout  à  t'ait  de  même  pour  les  ouvriers  qui  com- 
mencent à  se  demander  si  l'action  collective  de 
leurs  groupements  professionnels,  de  leurs  Associa- 
tions syndicales,  ne  sera  pas  annulée  par  ces  vastes 
coalitions  de  capitaux,  et  si  la  puissance  des  com- 
binaisons patronales  ne  va  pas  les  ramener  au 
contrat  isolé,  à  l'individualisme  atomique  d'au- 
trefois. 

Telle  a  été  la  cause  de  la  récente  grève  provo- 
quée par  l'Union  des  mécaniciens  amalgamés  amé- 
ricains, contre  Y  United  States  Steel  Corporation. 

Cette  grande  Association  ouvrière  avait  fini, 
après  plusieurs  années  de  lutte,  par  obtenir  des 
principales  entreprises,  aujourd'hui  englobées  par 
le  nouveau  trust,  un  certain  nombre  d'avantages 
dont  les  deux  principaux  étaient  :  1°  l'engagement 
pris  parles  administrateurs  de  n'employer  que  des 
ouvriers  syndiqués;  2°  une  conférence  annuelle 
obligatoire  dans  laquelle  les  délégués  de  l'Union 
ouvrière  avaient  le  droit  de  discuter  et  de  fixer  de 
gré  à  gré,  avec  les  représentants  des  actionnaires, 
le  taux  des  salaires  et  les  conditions  générales  du 
travail  pour  l'année  à  venir. 

Le  Comité  directeur  de  l'Union  des  mécaniciens 
amalgamés  a  voulu  faire  confirmer  ce  modus 
viyendi  par  le  nouveau  trust;  le  Conseil  d'admi- 
nistration du  trust  s'y  est  énergiquement  refusé 
et,  après  six  semaines  de  grève  inutile,  l'Union 
ouvrière  a  dû  subir  les  conditions  des  adminis- 
trateurs du  trust,  qui  ont  ainsi  profité  de  leur 
victoire  pour  enlever  à  l'Union  ouvrière  les  princi- 
paux des  avantages  qu'elle  avait  acquis  avant  la 
fusion. 

On  ne  saurait  cependant  affirmer  qu'il  ne  restera 
rien  de  et;  conflit  :  Par  leur  caractère  menaçant 
pour  la  petite  et  moyenne  industrie  et  pour  toute 
cette  légion  d'intermédiaires  qui  s'interposent 
habituellement  entre  le  producteur  et  le  consom- 
mateur, les  trusts  —  et  c'est  là  leur  point  vérita- 
blement faible  —  appartiennent  au  domaine  de  la 
politique. 

Leur  organisation  et  leur  tendance  finale  repré- 
sentent une  formule  économique  nouvelle  qui 
le.se  un  grand  nombre  d'intérêts  privés,  et  cha- 
cun sait  qu'ils  ne  peuvent  subsister  qu'à  l'abri 
d'un  tarif  douanier  très  élevé.  Les  bénéficiaires 
de  ce  système  ne  peuvent  donc  en  défendre  le 
principe  fondamental  qu'en  s'immisçant  eux- 
mêmes  dans  la  politique  active  du  pays  et  en  in- 
tervenant, d'une  nianière  plus  ou  moins  directe, 
dans  le  vote  <les  bills  d'ordre  économique  ou 
social. 

Ils  possèdent  aujourd'hui  la  majorité  dans  le 
Congrès,  c'est  un  fait  incontestable  et  personne 
n  Ignore  qu'aux  élections  présidentielles  de  1896  et 


de  1900)  le  parti  démocrate  a  été  battu  par  eux.  11 
est  même  fort  possible  que  malgré  ses  idées  per- 
sonnelles le  nouveau  Président  des  Etats-Unis,  Le 
colonel  Hoosevelt,  devienne  leur  protecteur,  comme 
l'était  le  major  Mac  Kinley,  ou  reste  simplement 
leur  allié  forcé,  car  ils  ont  réussi  à  faire  pénétrer 
dans  l'opinion  publique  américaine,  grâce  aux 
puissants  journaux  dont  ils  disposent,  cette 
croyance  que  les  Etats-Unis  doivent  aux  trusts 
leur  grande  prospérité  actuelle. 

Mais  une  crise  industrielle  un  peu  intense  modi- 
fierait rapidement  cet  état  de  choses,  et  il  est  à 
supposer  que  plusieurs  incidents  de  la  nature  de 
celui  qui  vient  de  se  produire  à  propos  de  la  grève 
de  l'acier,  activeraient  la  dislocation  de  «  la  ma- 
chine ». 

VIII 

RECETTES  ET  DÉPENSES  BUDGÉTAIRES  —  DETTE  PUBLIQUE 

Les  dépenses  budgétaires  annuelles  delà  Confé- 
dération de  l'Amérique  du  Nord  n'ont  atteint  le 
chiffre  de  2  milliards  de  francs  qu'à  partir  de 
l'exercice  189/ -1898,  exercice  qui  a  supporté  la 
première  partie  des  frais  de  la  guerre  contre  l'Es- 
pagne. 

Avant  cette  époque,  les  dépenses  publiques  fé- 
dérales oscillaient  annuellement  entre  1.000  et 
1.900  millions  de  francs,  malgré  la  progression 
extraordinaire  des  pensions  accordées  aux  anciens 
combattants  de  la  guerre  de  Sécession,  ou  à  leurs 
familles,  dont  le  montant  s'est  élevé  en  dix  années 
(  1883  à  1893)  de  277  à  796  millions  de  francs. 

En  1875,  les  dépenses  publiques  des  Etats-Unis 
furent  exactement  de  1.596  millions  de  francs, 
représentant  en  moyenne  35  fr.  par  habitant;  dans 
ce  chiffre,  la  marine  et  la  guerre  figuraient  à  peine 
pour  305  millions.  En  1890  91,  commencement  de 
la  période  décennale  que  nous  allons  examiner, 
ces  mêmes  dépenses  s'élevèrent  à  1 . 775  millions 
de  francs,  dont  623  millions  pour  les  pensions,  24  5 
millions  pour  la  guerre  et  131  millions  pour  la  ma- 
rine. Les  dépenses  d'ordre  militaire  n'avaient  donc 
dépassé  que  de  10 millions  de  francs  celles  de  187.">, 
alors  que  pendant  la  même  période,  elles  avaient 
progressé  de  plus  de  1.800  millions  pour  l'ensemble 
des  Etats  de  l'Europe. 

La  moyenne  annuelle  des  dépenses  publiques 
par  citoyen  américain  s'était  d'ailleurs  abaissée  à 
28  fr.  39,  grâce  à  l'augmentation  de  la  population 
survenue  entre  les  deux  dates. 

Le  tableau  suivant  va  nous  indiquer  les  modifi- 
cations introduites  dans  les  budgets  américains 
depuis  1890-91  : 

Budgets  des  Etats-Unis  pendant  1rs  dix  dernières  années 
(Millions  de  francs) 


Années 


1  S!  10-1 891  ... 
1891-1892 . . . 
18'.  12- 1893 
189;i-189/i  ... 

1894-  1895..., 

1895-  1891; 
1896  1897 

1897-  1898  ..  .  . 

1898-  1899..., 
189!)  1900 
1900-1901  .... 


Recettes 

Dépenses 

Excédenls 
ou 
déficits 

Douanes 

Totales  ^ 

Civiles 

Guerre  1 

Marine  \ 

Pensions 

Totales 

1.II9S 

1.903 

550 

244 

131 

023 

1.777 

+  186 

887 

1.775 

499 

234 

140 

073 

1.725 

-f  50 

1.017 

1.929 

518 

248 

151 

797 

1.917 

+  12 

659 

1.489 

510 

273 

159 

701  ; 

1.838 

-  349 

701 

1 .507 

466 

259 

144 

707 

1.781 

-  214 

SI  II) 

1.635 

$36 

254 

130 

698 

L.761 

-  120 

881} 

1.739 

452 

245 

173 

705 

1.829 

-  90 

7/i8 

2.027 

'i83 

460 

294 

737 

2.217 

-  190 

1.081 

2.580 

590 

1149 

320 

097 

3.025 

—  445 

1.167 

2.844 

529 

670 

284 

704 

2.W 

f  406 

L.149 

2.929 

612 

723 

303 

097 

2.550 

|  379 
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Le  tableau  ci-dessus  ne  comprend,  bien  entendu, 
que  les  dépenses  et  les  recettes  fédérales,  votées 
par  le  Congrès  et  centralisées  par  le  Trésor  de 
Washington.  Chacun  des  Etats  confédérés  —  dont 
l'Administration  est  autonome —  a  son  budget 
particulier  alimenté  par  des  ressources  locales, 
absolument  comme  cela  se  passe  pour  la  Suisse  ou 
l'Allemagne. 

En  ce  qui  concerne  les  recettes  fédérales,  le  ta- 
bleau précédent  nous  montre  que  jusqu'à  l'exercice 

1897-  98,  les  droits  de  douanes  représentaient,  à 
eux  seuls,  la  moitié  environ  des  ressources  budgé- 
taires de  la  Confédération. 

Le  triomphe  de  Mac  Kinley  aux  élections  prési- 
dentielles de  1896  eût  une  double  conséquence  : 
1°  le  relèvement  du  tarif  douanier  mis  en  vigueur 
à  la  fin  de  1897,  avec  le  bill  Dingley,  qui  porta  les 
droits  d'importation  à  1.031  millions  de  francs  en 

1898-  99,  contre  748  millions  en  1897-1898;  2°  la 
guerre  contre  l'Espagne,  qui  éleva  les  dépenses  à 
2.211  millions  de  francs  pour  l'exercice  1897-98  et 
à  3.025  millions  pour  l'exercice  suivant. 

De  1883  à  1893,  les  budgets  de  la  Confédération 
s'étaient  soldés  par  des  excédents  considérables 
ayant  atteint  jusqu'à  557  millions  de  francs  en 
1887-88  ;  ce  qui  permit  aux  Etats-Unis  de  réduire 
leur  Dette  portant  intérêt  du  chiffre  de  7.319  mil- 
lions de  francs  en  1882  au  chiffre  de  2.925  millions 
en  1893  :  Mais  à  partir  de  cette  année,  une  crise 
économique,  sans  précédent  aux  Etats-Unis  depuis 
la  guerre  de  Sécession,  ouvrit  la  période  des  défi- 
cits, et  la  Dette  portant  intérêt  s'augmenta,  en 
quatre  années,  d'un  total  de  1.312  millions  de 
francs. 

C'est  précisément  pour  remédier  à  cette  situation, 
et  relever  les  recettes,  que  le  bill  Dingley  fut  adopté 
en  1897,  mais  le  nouveau  tarif  ne  donna  pas  des 
résultats  immédiats  etle  Trésor  fédéral  se  trouvait 
dans  une  situation  financière  assez  délicate  quand 
-la  guerre  contre  l'Espagne  éclata. 

*** 

L'exercice  1896-97  s'était  soldé  par  un  déficit  de 
00  millions  et  les  premiers  mois  de  l'exercice 
1897-98  présentaient,  sur  les  prévisions,  une  moins- 
value  considérable  quand  la  fameuse  explosion  du 
Maine  se  produisit.  Pour  faire  face  aux  éventua- 
lités commencées  avec  l'action  diplomatique,  le 
Congrès  vota  immédiatement  un  crédit  de  250 
millions  à  mettre  à  la  disposition  du  Président. 

Cette  somme  fut  jugée  insuffisante  le  jour  où 
les  hostilités  s'engagèrent  définitivement,  et  le 
Gouvernement  soumit  alors  à  la  Chambre  des  re- 
présentants divers  projets  comportant  un  emprunt 
supplémentaire  de  1  milliard  de  francs  et  la  créa- 
tion de  nouvelles  ressources  budgétaires.  Ces  pro- 
jets, remaniés  par  le  Sénat,  furent  définitivement 
adoptés  le  13  juin  1898. 

L'exercice  i896-97  n'avait  donné  que  1.739  mil- 
lions de  francs  de  recettes,  dont  883  millions  de 
droits  de  douanes  et  856  millions  d'impôts  inté- 
rieurs; le  Congrès  s'était  vu  dans  la  nécessité  de 
relever  ces  derniers  dès  le  commencement  de  l'an- 
née 1898  et,  sous  la  double  influence  de  ce  relè- 
vement et  des  nouveaux  impôts  créés  à  la  lin  de 
l'exercice  en  vue  de  la  guerre,  les  recettes  inté- 
rieures de  l'exercice  1897-98  progressèrent  à  1.279 
millions,  soit  une  augmentation  de  423  millions 
sur  l'exercice  précédent. 


L'exercice  1898-99  bénéficia  donc  à  la  fois  de  la 
totalité  des  nouveaux  impôts  intérieurs  et  d'un 
fort  relèvement  des  recettes  douanières.  Les  re- 
cettes intérieures  atteignirent  1.549  millions  de 
francs,  soit  une  augmentation  de  693  millions  par 
rapport  à  l'exercice  1896-97,  et  les  droits  d'impor- 
tation 1.031  millions,  contre  883  millions  en  189$- 
1897,  soit  une  plus-value  de  148  millions. 

Par  contre,  sous  l'influence  des  dépenses  de 
guerre,  les  dépenses  totales  des  Etats-Unis,  qui 
n'avaient  été  que  de  1.829  millions  de  francs  en 
1896-97,  s'élevèrent  à  2.217  millions  en  1897-98  et 
à  3.025  millions  en  1S98-99. 

En  ce  qui  concerne  spécialement  les  dépenses 
occasionnées  par  la  guerre  de  1898,  les  communi- 
cations officielles  faites  au  Congrès  par  le  départe- 
ment du  Trésor  les  fixent  à  la  somme  globale  de 
615  millions  de  francs.  La  division  de  cette  somme 
■par  principales  catégories  de  dépenses  intéressera 
certainement  nos  lecteurs  : 

Etat  général  des  dépenses  occasionnées  aux  Etats-Unis 
l>ar  la  guerre  de  1898 


Nature  des  dépenses  Francs 

Transport  et  mobilisation  des  troupes   85.000.o00 

Subsistance  de  l'année  du  général  Shafter . . .  2.500.000 

Envoi  de  secours  aux  Cubains   7.500.000 

Augmentation  des  forces  navales   100. 000. 00  ) 

Munitions  et  armes   '  65.000.000 

Approvisionnements  pour  l'armée  mobilisée.  50.000.000 

Campement   45.000.000 

Chevaux  et  mulets   20  000.000 

Solde  des  officiers  et  soldais   100.000.OoO 

Défense  des  eûtes   40.000.OU0 

Torpilles   7.500.000 

Câbles  et  télégraphe   10.000.000 

Augmentation  du  personnel  des  bureaux  . . .  5.000.000 
Service  secret  et  entretien  des  prisonniers. .  2.500.000 

Munitions  pour  le  bombardement  de  Santiago  20.000.000 

Dépenses  pour  les  préparatifs  de  guerre  . . .  32. 500.001) 
Dépenses  diverses  non  comprises  dans  les 

chapitres  précédents   22.500.000 

Total   (315.O00.on0 


Les  crédits  votés  ayant  été  de  1.250.000.000  de 
francs  il  est  resté  au  Trésor  un  solde  disponible  de 
635  millions  qui  a  été  appliqué  à  l'amortissement  de 
la  Dette  portant  intérêt  et  aux  besoins  généraux  du 
budget  fédéral. 

La  guerre  était  finie  bien  avant  la  clôture  de 
l'exercice  financier  1898-99,  puisque  le  Traité  de 
Paris,  enlevant  à  l'Espagne  ses  colonies  de  Cuba, 
de  Porto-Rico  et  des  Philippines,  fut  signé  le 
10  décembre  1898,  et,  pourtant,  les  dépenses 
l'exercice  1899-1900,  commencé  le  1er  juillet  1899, 
et  celles  de  l'exercice  suivant,  allant  du  1er  juillet 
1900  au  30  juin  1901,  sont  restées  sensiblement 
supérieures  aux  dépenses  des  exercices  antérieurs 
à  la  guerre. 

C'est  que  l'impérialisme  a  décidément  marqué 
de  sa  griffe  les  budgets  fédéraux.  Les  dépenses  d  : 
budget  1896-97,  élaboré  avant  l'arrivée  au  pouvoir 
de  Mac  Kinley,  s'élevaient  à  la  somme  totale  de 
1.829  millions  de  francs  sur  laquelle  la  guerre  figu- 
rait pour  245  millions  et  la  marine  pour  173  mil- 
lions, soit  418  millions  de  dépenses  d'ordre  mili- 
taire, et  1.411  millions  de  dépenses  civiles,  y  com- 
pris le  service  de  la  Dette  et  des  pensions. 

Les  dépenses  du  budget  1900-1901  ont  atteint 
le  chiffre  de  2.550  millions  de  francs,  dont  1.525 
millions  de  dépenses  civiles  et  1.026  millions  de 
dépenses  d'ordre  militaire  :  723  millions  pour  la. 
guerre  et  303  millions  pour  la  marine.  A  quatre  ans 
d'intervalle,  cette  dernière  catégorie  de  dépenses 
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a  donc  augmenté  de  ,'245  0/0...  et  ce  n'est  là  qu'un 
commencement,  car  les  journaux,  américains  an- 
noncent, aujourd'hui,  que  dans  le  prochain  budget 
fédéral,  les  seules  dépenses  relatives  à  la  marine 
de  guerre  américaine  atteindront  la  somme  de  08 
millions  010.984  dollars,  soit  environ  405  millions 
de  francs. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


L'INDEMNITÉ  CHINOISE 


La  question  du  règlement  de  l'indemnité  due  aux 
puissances  étrangères  par  le  Céleste  Empire  pour  la 
réparation  dos  événements  de  1900  a  longtemps  re- 
tardé la  solution  de  la  question  chinoise.  Les  prélimi- 
naire de  paix  signés  le  22  décembre  dernier  recon- 
naissaient le  principe  d'une  réparation  pécuniaire, 
niais  ce  fut  seulement  au  commencement  du  mois  de 
mai.  c'est-à-dire  quatre  mois  plus  tard  que  les  puis- 
sances se  mirent  d'accord  sur  le  montant  de  l'in- 
demnité et  rcmireiU  aux  plénipotentiaires  chinois 
leur  note  collective.  Le  29  du  même  mois,  un  édit  im- 
périal accepta  le  chiffre  de  450  millions  de  taols  qui 
avait  été  demandé  ;  il  n'y  avait  plus,  dès  lors,  qu'à  dis- 
cuter la  question  des  garanties  et  les  conditions  aux- 
quelles l'Empire  du  Milieu  pourrait  emprunter  pour  se 
dégager  immédiatement. 

Le  Trésor  chinois  manquant  de  ressources  immé- 
diates, on  avait  cru -tout  d'abord  que  les  puissances 
chercheraient  à  s'entendre  pour  garantir  un  emprunt 
chinois  qui,  dans  ces  conditions,  eût  été  émis  à  des 
conditions  fort  avantageuses  pour  la  Chine  et  eût 
permis  à  ce  pays  do  désintéresser  immédiatement  ses 
créanciers.  Une  pareille  opération  —  semblable  à  celle 
faite  pour  la  Grèce  par  la  France.  l'Angleterre  et  la 
lîussie  —  souleva  immédiatement  les  plus  grandes 
difficultés,  en  raison  de  l'inégalité  du  crédit  des  pays 
qui  auraient  accordé  leur  garantie,  en  raison  aussi  des 
contestations  qui  se  produisirent  relativement  au  con- 
trôle financier  international  qu'il  eût  fallu  établir. 

L'Angleterre,  aidée  par  les  Etats-Unis,  s'opposa  plus 
que  tout  autre  pays  à  cette  solution  et  demanda  que  l'in- 
demnité fût  payée  non  pas  en  bloc,  mais  par  fractions. 
C'est  à  cette  solution  que  l'on  s'est  arrêté  et  le  texte  du 
protocole  final,  signé  le  7  septembre  dernier,  a  ratifié 
cette  combinaison. 

Nos  confrères  n'ayant  publié,  jusqu'ici,  qu'une  ana- 
lyse de  cet  important  document,  nous  croyons  devoir 
placer  sous  les  yeux  de  nos  lecteurs  le  texte  même  de 
ce  protocole,  dans  ce  qui  à  trait  au  règlement  de  l'in- 
demnité (article  \T). 

Art.  VI.  —  Par  un  édit  impérial,  en  claie  du  29  mai  1001, 
8.  M.  l'Empereur  do  Chine  s'est  engagée  à  payer  aux  puis- 
sances une  indemnité  de  quatre  cent  cinquante  millions  de 
liaikouan  ba  ls.  Colle  "somme  représente  le  total  des  indem- 
nités pour  les  Etats,  les  particuliers  et  les  Chinois  visés  à 
l'article  VI  de  la  note  du  22  décembre  1900 

(a)  Ces  quatre  cent  cinquante  millions  constituent  une 
dette  en  or,  calculée  au  cours  du  haikouan  taëlpar  rapporta 
la  monnaie  d'or  de  chaque  pays  comme  il  est  indiqué  ci- 
après  : 

1  liaikouan  lut  1  —  marks  3,055 
couronnes  austro-hongroises  3,595 
dollars-or  0,742 
francs  3.75 
livres  sterling  sh.  3. 

yens  1 .407 

florins  néerlandais  1.796 
roubles- or  1.412 
■au  litre  de  doliu  17.424.) 

Cette  somme  en  Or  sera  productive  d'intérêts  à  quatre  pour 
ccnl  l'an  et  le  capital  on  sera  remboursé  par  la  Chine  en 
trente-neuf  années  dans  1< -s  conditions  indiquées  au  plan 
d'amortissemeni  annexé.  Le  capital  et  les  intérêts  Seront 
payables  et»  or  ou  BllX  taux  de  change'  correspondant  aux 
dates  des  diverses  échéances. 

Le   fonctionnement  de  l'amortissement   commencera  le 


1"  janvier  1902  pour  finir  à  l'expiration  de  l'année  1940.  Les 
amortissements  seront  payables  annuellement,  la  première 
échéance  étant  fixée  an  1"  janvier  1008, 

Les  intérêts  seront  comptés  à  partir  du  1» juillet  19HV 
mais  le  Gouvernement  chinois  aura  la  faculté  de  se  libérer, 
dans  un  délai  de  trois  ans,  commençant  Je  1"  janvier  1902, 
des  arréragée  du  1"  semestre  finissant  le  31  décembre  1901, 
à  la  condition,  toutefois,  de  payer  des  intérêts  composés  à 
quatre  pour  cent  l'an  sur  les  sommes  dont  le  versement  aura 
ainsi  été  différé.  Les  intérêts  seront  payables  semestrielle- 
ment, la  première  échéance  étant  fixée  au'l"  juillet  1902. 

(h)  Le  service  de  la  dette  sera  effectué  à  Shanghaï  et  de  la 
manière  suivante  : 

Chaque  puissance  se  fera  représenter  par  un  dé-lé-gué  dans 
une  Commission  de  banquiers  qui  sera  chargée  d  encaisser 
le  montant  des  intérêts  et  des  amortissements  qui  lui  sera 
versé  par  des  autorités  chinoises  nommées  à  cet  effet,  île  & 
répartir  entre  les  intéressés  et  d'en  donner  quittance. 

Je)  Le  Gouvernement  chinois  remettra  au  Doyen  du  Corps 
diplomatique  à  Pékin  un  bon  global  qui  sera  transformé  ul- 
térieurement en  coupures  revêtues  de  la  signature  des  délé- 
gués du  Gouvernement  chinois  désignés  à  cet  effet.  Cette  opé- 
ration et  toutes  celles  se  rapportant  à  rétablissement  des  titres 
seront  effectuées  par  la  Commission  précitée,  conformément 
aux  instructions  que  les  puissances  enverront  à  leur  délégué. 

{d)  Le  produit  des  ressources  affectées  au  paiement  des 
bons  sera  versé  mensuellement  entre  les  rnains  de  la  Com- 
mission. 

Après  avoir  ainsi  fixé  les  conditions  de  paiement  et 
d'amortissement  de  l'indemnité,  le  protocole  final  éta- 
blit, dans  l'alinéa  e  du  même  article  6,  les  revenus 
affectés  à  la  garantie  des  bons  délivrés  par  la  Chine  : 

(e)  Les  ressources  alfectées  à  la  garantie  des  Bons  sont 
énumérées  ci-après  : 

1°  Les  reliquats  des  revenus  de  la  douane  maritime 
impériale,  après  paiement  de  l'intérêt  et  de  l'amortissement 
des  emprunts  antérieurs  gagés  sur  ces  revenus,  augmentés 
du  produit  de  l'élévation  à  cinq  pour  cent  effectifs  du  tarif 
actuel  sur  les  importations  maritimes,  y  compris  les  articles 
qui,  jusqu'à  présent,  entraient  en  franchise,  à  l'exception  du 
riz,  des  céréales  et  des  farines  de  provenance  étrangère,  ainsi 
que  de  l'or  et  de  l'argent  monnayés  ou  non  monnayés  ; 

2°  Les  revenus  des  douanes  indigènes,  admnistrés  dans  les 
ports  ouverts  par  la  douane  maritime  impériale; 

3"  L'ensemble  des  revenus  do  la  Gabelle,  sous  réserve  de  la 
fraction  affectée  précédemment  à  d'autres  emprunts  étran- 
gers.  '       '..';•  ; 

L'élévation  du  tarif  actuel  sur  les  importations  à  cinq  pour 
cent  elîéctifs  est  consentie  aux  conditions  ci-après  : 

La  mise  en  vigueur  de  cétte  élévation  commencera  deux 
mois  après  la  date  do  la  signature  du  présent  protocole  et  il 
no  sera  fait  d'exception  que  pour  les  marchandises  en  cours 
de  route,  au  plus  tard  dix  jours  après  cette  date. 

1°  Tous  les  droits  sur  les  importations  perçues  ad  valorem 
seront  convertis  en  droits  spécifiques  autant  qu'il  sera 
possible  de  le  faire  et  dans  le  plus  bref  délai.  Cette  conversion 
sera  établie  comme  suit  :  on  prendra  comme  base  d'évaluation 
la  valeur  moyenne  des  marchandises  au  moment  de  leur 
débarquement  pendant  les  trois  années  1897,  1898  et  1899, 
c'est-à-dire  la  valeur  du  marché,  déduction  faite  du  montant 
dos  droits  d'entrée  et  des  frais  accessoires 

En  attendant  le  résultat  de  cette  conversion,  les  droits 
seront  perçus  ad  valorem  ; 

2°  Le  cours  du  Pei-ho  et  cîlui  du  Whangpou  seront  amé- 
liorés avec  la  participation  financière  de  la  Chine. 

Telles  sont  les  conditions  générales  du  paiement  et 
du  service  de  l'indemnité  chinoise.  Nous  n'avons  fias 
à  insister  aujourd'hui  sur  l'importance  ni  sur  la 
nature  des  garanties  offertes  par  la  Chine:  ta  question 
qui  intéresse  plus  vivement  le  public  est  la  façon  dont 
les  différents  pays  utiliseront  l'indemnité  qui  leur 
sera  remise. 

*** 

Et,  d'abord,  quelle  en  est.  la  répartition  entre  les  Puis- 
sances? Sur  ce  point,  le  secret  a  été  bien  gardé.  Avant, 
la  remise  de  la  noie  collective  lixant  la  demande 
totale  à  450  millions  de  taëls  (  1.087. 50. i.Oou  ftatietQ,  les 
journaux  américains  ont  publié  une  répartition  que 
nous  reproduisons  à  titre  documentaire  : 

Francs  Francs 

Russie   450. fiOi). 0i  10   Italie   50.oi0.ti00 

Allemagne....     3%. 000. 000   Belgique   31.250.000 

Franco   200.000.000    Hollande,  Espa- 

Japon   175.000.000      gue,  Autriche     ion '000  000 

Angleterre....  150.000.000   

Etats-Unis....     125.000.000  Total....  1.031. 250. 000 
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Ce  tableau  est  d'une  inexactitude  évidente  :  son  total 
est  au-dessous  du  chiffre  obtenu  et  nous  savons  no- 
tamment que  la  somme  accordée  à  la  Erance  est 
supérieure  à  celle  portée  dans  ce  document. 

Sa  publication  provoqua  cependant  de  vives  protes- 
tations de  la  part  des  plénipotentiaires,  et,  pour  éviter 
toute  indiscrétion  nouvelle,  il  l'ut  décidé  de  ne  plus 
publier  aucun  renseignement. 

En  l'absence  de  communication  ofûeiellc,  nous  de- 
vons donc  nous  contenter  de  ce  renseignement  pour 
nous  faire  une  idée  approximative  de  la  proportion 
dans  laquelle  la  répartition  a  été  faite. 

La  part  revenant  à  la  Erance,  inférieure  seulement 
à  celle  de  la  Russie  et  de  l'Allemagne,  est,  en  réalité, 
de  265  millions  de  francs  et  non  de  200  millions.  Une 
partie  de  cette  somme  doit  revenir  aux  victimes  de 
l'insurrection  des  Boxeurs,  l'autre  partie  — et  de  beau- 
coup la  plus  importante  —  est  destinée  à  couvrir  le 
Trésor  des  avances  faites  depuis  deux  ans  pour  l'expé- 
dition de  Chine,  avances  qui  dépassent  aujourd'hui 
105  millions  de  francs. 

Mais  cette  somme,  nous  l'avons  vu,  ne  sera  payée 
qu'en  trente-neuf  ans  ;'i  partir  du  Ie*  janvier  prochain  ; 
notre  Ministre  des  Finances  devait  donc  chercher  une 
combinaison  qui  lui  permit  île  monnayer  immédiate- 
ment l'indemnité,  de  façon  à  désintéresser  aussitôt 
le  Trésor  des  avances  faites. 

Deux  moyens  s'offraient  au  Ministre  pour  y  parve- 
nir :  émettre  un  emprunt  spécial  gagé  sur  l'indemnité 
chinoise,  avec  l'aval  de  l'Etat  français ,  ou  recourir  à 
une  émission  de  rente  française. 

M.  Caillaux  a  écarté  le  premier  de  ces  projets,  en 
raison  de  la  dif lien  lté  de  classement  qu'aurait  éprouvée 
le  nouveau  titre,  par  suite  de  l'étroitesse  de  son  mar- 
ché. La  Rente  3  0/0  est,  au  contraire,  «  le  véritable 
fonds  national  connu  et  recherché  du  public,  réali- 
sable, quelles  que  soient  les  circonstances,  sur  tous 
les  grands  Marchés  <Ju  monde.  »  Et  c'est  à  une  émis- 
sion de  265  millions  do  rente  française  3  0/0  que  le 
Ministre  s'est  arrêté. 

Le  seul  inconvénient,  de  la  formule  choisie,  dit  une  note 
officieuse,  c'est  qu'elle  parait  exclure  tout  amortissement, 
impliquer  un  accroissement  définitif  de  la  Dette  publique. 
Le  Ministre  des  Finances  remet  toutes  choses  au  point  par 
l'ingénieuse  combinaison  suivante  :  En  même  temps  que  par 
un  premier  projet  de  lot  il  propose  d'emprunter  265  millions, 
M.  Caillaux,  par  un  second  projet,  dépose  en  même  temps 
sur  le  Bureau  de  la  Chambre,  propose  d'aunuler  immédiate- 
ment au  grand  livre  de;  lu  Dette  une  somme  de  rentes  repré- 
sentant exactement  !e  capital  emprunté.  Ces  rentes  seront 
prises  dans  le  portefeuille  do  la  Caisse  des  Dépôts  et  Consi- 
gnations avec  laquelle  le  Ministre  des  Finances  s'est  mis 
d'accord  et  qui  accepte,  en  leurs  lieu  et  place,  des  annuités 
payées  par  le  Trésor,  correspondant  exactement  aux  annuités 
qui  seront  versées  par  la  Chine. 

En  somme,  l'ingénieuse  combinaison  à  laquelle  s'est 
arrêté  le  Ministre,  et  que  ses  collègues  du  Cabinet  ont 
approuvée,  procurera  les  ressources  nécessaires  au 
remboursement  des  avances  du  Trésor  et  au  paiement 
des  indemnités  dues  à  nos  nationaux,  sans  modifier  en 
quoi  que  ce  soit  la  situation  de  notre  Dette  publique 
et  sans  imposer  une  charge  nouvelle  aux  contribuables. 

Ce  fait  a  produit  une  excellente  impression  sur  le 
Marché  de  Paris,  qui  avait  tant  besoin  d'une  diversion 
et  d'un  nouvel  élément  d'activité.  L'accueil  qu'il  a  fait 
aux  projets  du  Ministre  des  Finances  nous  permet  de 
nous  rendre  compte  du  succès  attendu  par  l'émission, 
quand  elle  aura  été  autorisée  par  le  Parlement. 

Georges  Bourgarel. 


><  fDffiTÉ 

DES 


Forgos  et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est 

À  la  date  du  27  septembre,  nous  annoncions  que 
les  actionnaires  de  cette  Société  étaient  convoqués 


en  assemblée  générale  annuelle  pour  le  31  octobre. 
Nous  disions,  en  même  temps,  que  le  Conseil  d'admi- 
nistration avait  décidé  de  fixer  à  80  francs  le  dividende 
de  l'exercice  1900-1001,  clos  le  30  juin  dernier,  contre 
90  francs  en  1899-1900. 

Voici,  en  effet,  comment  s'est  établi  le  compte  d'ex- 
ploitation, que  nous  rapprochons  du  précédent  : 

COMPTE  D'EXPLOITATION 

Produits 

  Exercices 

1899-1900'  1900-1901 

(En  francs) 

Revenu  des  valeurs  en  porte- 
feuille  266.990  79      420.723  92 

Produits  de  l'exploitation  et  di- 
vers  4.807.315  78   3.200.288  22 

5.074.306  57  3.621.012  14 

Dépenses 

Abonnement  au  timbre  et  impôts.         2.484  68  73.891  19 
Allocation  au  Conseil  d'adminis- 
tration                                       60.000    »  60.000  » 

Frais  généraux                               160.140  71  174.461  09 

Tantièmes  et  gratifications               275.000    »  270.000  » 

Solde  net  bénéficiaire                   4.506.681  18  3.042.659  86 

5.074.306  57   3.621  012  24 

Les  profits  nets  sont  en  diminution,  d'une  année  à 
l'autre,  de  1.464.021  fr.  32.  Mais,  ainsi  que  nous  le 
rappelions  le  27  septembre,  l'exercice  1899-1900  avait 
été  particulièrement,  favorisé,  puisqu'il  avait  donné, 
comme  profits,  un  montant  de  4.506.081  fr.  18,  contre 
2.576.968  fr.  29  en  1898-1899. 

Le  bilan  au  30  juin  dernier,  comparé  au  bilan  du 
30  juin  1900  se  présente  ainsi  : 

Bilan  au  30  juin 

1900  1901 

Actif  (En  francs) 

Immeubles,  matériel  et  outillage. . .  16.902.758  17.469.245 
Travaux  neufs  de  l'exercice   566  507  1.582.454 

17.469.245  19.051.699 
Amortissements  à  déduire   12.656.940  13.V8l.009 

4.812.305  5.770.690 

Approvisionnements   et  marchan- 
dises  3.145.914  2.507.181 

Caisse   68.608  33.422 

Banquiers    6.891.449  7.790.459 

Effets  en  portefeuille   258.547  273.181 

Fonds  publics   5.338.640  6.61«!l57 

Débiteurs  divers   3.511.053  1.509.904 

Acompte  sur  le  dividende   483.992  415.191 

24.510.508  24.918.185 

Passif 

Capital   12.000.000  12.000.000 

Réserve  légale   1.084.651  1.200.000 

Fonds  de  prévoyance   2.000.000  3.000,000 

Béserve  pour  garantie  de  fournitures  460.928  507.551 
Provision  pour  réfection  de  hauts 

fourneaux   541.977  586.816 

Fonds  d'assurances  contre  incendie  143.845  149.672 
Fonds  de  secours  de  la  Société  au 

personnel   301.058  '392.008 

Caisse  d'épargne  du  personnel   292.447  32k. 316 

Salaires  dus  au  30  juin   163.423  152.698 

Créditeurs  divers   2.500.518  2.677.685 

Bénéfices  de  l'exercice   4.506.681  3.042.660 

Beliquat  de  l'exercice  précédent   512. 9*0  880.779 

24.510.  ^08  24.91K.185 


On  remarquera  que  les  immobilisations  de  la  Com- 
pagnie ont  progressé  de  958.384  francs,  malgré  un 
amortissement  de  62't.069  fr.  auquel  il  a  été  procédé 
avant  l'établisssement  du  «  Compte  de  Profils  et 
Pertes  ».  En  tenant  compte  de  cet  amortissement,  on 
arrive  à  établir  que  les  bénéfices  bruts  de  la  Société 
ont  été,  non  pas  de  3.621.012  fr.  14,  mais  de  4  mil- 
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lions  245.081  fr.  59.  Il  est  vrai  que  l'année  précédente  il 
avait  été  amorti  tout  d'abord  1.125.195  francs  et  que 
les  bénéfices  nets  s'étaient,  quand  même  élevés  à  4  mil- 
lions 500.081  fr.  18.  Mais,  nous  le  répétons,  L'exercice 
1899-19  '0  avait  été  exceptionnel,  puisqu'il  avait  permis 
de  distribuer  00  francs  par  action  contre  70  francs  en 
1808-1890. 

Nous  nous  reportons  maintenant  à  la  répartition 
que  nous  rapprochons  de  la  précédente  : 


Exercices 


1899-1900 


1900-1901 


Réserve  légale  

A  la  réserve  pour  réfection  des 
hauts  fourneaux  

Prélèvements  pour  le  fonds  de 
secours  du  personnel  

Amortissement  do  la  concession 
de  Pienne  

Fonds  de  prévoyance  

Pour  le  dividende  aux  actions 
de  90  fr.  en  1899-1900,  et  de 
80  fr.  en  1900-1901  

Pour  tantièmes  au  Conseil  d'ad- 
ministration  

Dotations  supplémentaires  


En  francs) 
113.348  00 


500.000 
100.000 

1.000. non 


500.000 
50.000 
300.000 


2.1(30.000  » 

l.&O.OOO  » 

260.5:13  25 

»> 

170  986  15 
25.000  » 

4.138.881  85 

2.965.986  15 

307.799  33 

76.673  71 

512.980  18 

880.779  51 

880.779  51 

957.453  22 

Solde  à  reporter  à  nouveau  

Plus  : 

Pieporl  de  l'exercice  précédent.. 
Total  à  reporter  à  nouveau. 


Comme  la  réserve  légale  a  atteint  depuis  l'année 
dernière  son  maximum,  c'est-à-dire  le  dixième  du 
capital  social,  aucun'  prélèvement  n'a  plus  lieu  en  sa 
faveur.  D'autre  part,  le  fonds  de  prévoyance  n'a  rien 
reçu,  mais  la  concession  de  Piènne  a  été  amortie.  En 
un  mot,  bien  que  les  prélèvements  aient  été  beaucoup 
moins  importants  qu'en  1899-1900,  ils  ne  s'en  élèvent 
pas  moins  à  1.500.000  fr.  en  chiffre  rond,  non  compris 
le  solde  reporté  à  nouveau  de  957.458  fr.  '-22,  de  sorte 
que  les  réserves  et  provisions  diverses  atteignent  main- 
tenant, en  dehors  des  amortissements,  le  montant  de 
7.343.500  fr.  71  à  savoir  : 

Francs 

Réserve  légale   1.200.000  » 

Fonds  de  prévoyance   3.000.000  » 

Réserve  pour  fournitures  avec  garantie   507.550  79 

Provision  pour  réfection  de  hauts  fourneaux.. .    1.086.815  82 

Fonds  d'assurance  contre  incendie   149.672  82 

Fonds  do  secours  de  la  Société  au  personnel. . .  442. ('08  06 
Reporta  nouveau   957.453  22 

7.343.500  71 

Notons  bien  aussi  qu'après  la  répartition,  l'actif  im- 
mobilisé reste  à  5.470.089  fr.  82,  les  amortissements 
s'élevantà  13.581.009  fr.  00;  d'autre  part,  l'actif  dispo- 
nible et  réalisable  atteint  18.732.304  fr.  65,  contre  un 
passif  exigible  de  5.300.502  fr.  22,  ce  qui  laisse  un 
fonds  de  roulement  de  13.431.802  fr.  supérieur  au  fonds 
social  qui  ne  se  compose  que  du  capital-actions  de 
12  millions  de  francs,  la  Société  n'ayant  pas  de  dette- 
obligations.  Quant  aux  approvisionnements  et  aux 
marchandises,  ils  ne  représentent  qu'une  somme  de 
2. 507.181  fr.  4:!. 

Grâce  aux  mesures  de  prudence  prises  constamment 
par  le  Conseil  d'administration,  d'accord  avec  les  ac- 
tionnaires, la  situation  de  la  Société  reste  donc  tou- 
jours très  solide,  malgré  le  ralentissement  des  affaires 
qui  a  affecté  les  résultats  de  l'exercice  1900-1901,  et  qui 
peut  se  prolonger  encore  pendant  un  temps  plus  ou 
moins  long. 

A.  Lechenet. 


Société  Franco-Suisse  pour  l'Industrie  IlMtrip: 


Cette  Société  a  été  constituée  en  189N,  au  capital  de 
25  millions  de  francs,  divisé  en  50.000  actions  de  500  fr., 
libérées  de  moitié. 

Elle  a  pour  objet:  toutes  opérations  et  entreprises 
commerciales,  financières,  industrielles,  mobilières  ou 
immobilières  et,  plus  particulièrement,  celles  qui  se 
rattachent  à  l'électricité  et  ù  ses  applications.  Sa  durée 
a  été  fixée  à  75  ans  à  partir  du  29  juin  1898,  et  son 
siège  social  est  à  Genève  avec  bureaux  à  Paris. 

La  répartition  des  bénétices  s'opère  ainsi  :  10  0/0  ù 
la  réserve  légale;  5  0/0  d'intérêt  aux  actions  sur  le 
capital  versé  et  10  0/0  du  solde  aux  administrateurs. 
Sur  le  solde,  il  revient:  15  0/0  aux  parts  de  fondateur 
et  85  0/0  aux  actions. 

Pour  son  premier  exercice,  qui  avait  pris  lin  le 
30  juin  1899,  la  Société  avait  réalisé  000.431  fr.  55  de 
bénéfices  bruts,  dont  il  a  fallu  déduire  :  216.628  fr.  40 
pour  frais  généraux,  d'administration  et  de  constitu- 
tion ;  23.551  fr.  35  pour  amortissement  sur  compte 
mobilier  et  installation,  et  42.025  fr.  20  pour  la  réserve 
statutaire.  Il  est  alors  resté  378.220  fr.  00,  qui  ont  été 
reportés  à  l'exercice  suivant. 

Pour  les  deux  exercices  suivants,  les  résultats  s'éta- 
blissent ainsi  : 

Au  30  juin 


Crédit 


l'JOO 


Report  de  l'exercice  précédent.,  378.226  60 

Renonces  de  l'exercice,  intérêts 
et  dividendes,  compte  sur  tra- 
vaux  1.282.170  65 


1901 

844.857  05 

765.510  10 
1.660.397  25   1.610.367  15 


Débit 

Frais  généraux  et  administration      194.442  15 

Pertes  de  cours  sur  titres  en 
portefeuille   » 

Amortissement  sur  compte  Mo- 
bilier et  Installation   13.694  65 

Amortissement  sur  aifaires  à 
l'étude   » 

Réserve  statutaire   107.403  40 

Compte  de  prévoyance  pour  aflai- 
res  à  l'étude   » 

Réparti  comme  dividende   500.000  » 

Rénéfice  reporté  à  nouveau   844.857  05 


223.275  50 

135.881  70 

8.013  10 

46.252  70 
34.908  70 

90.000  » 

1.069.035  45 


1.660.397  25   1.610.367  15 


Ainsi  que  le  fait  remarquer  le  rapport  du  Conseil 
d'administration,  l'exercice  1900-1901  n'a  pas  été  favo- 
rable aux  Sociétés  industrielles.  Les  graves  mécomptes 
subis  par  plusieurs  d'entre  elles  résultent,  sans  doute, 
d'appréciations  antérieures  d'un  optimisme  exagéré, 
mais  ils  proviennent  aussi  d'une  diminution  sensible 
de  la  consommation  dans  tous  les  domaines.  h&Société 
Franco-Suisse  pour  V Industrie  Electrique  s'est  ressent  ie 
de  cette  situation,  et  elle  n'a  pas  échappé  au  sort 
commun,  bien  qu'elle  mérite  d'être  classée,  selon 
l'expression  même  du  Conseil  d'administration,  parmi 
les  entreprises  que  les  circonstances  du  moment  affec- 
tent dans  la  mesure  la  plus  restreinte.  Son  développe- 
ment, en  effet,  dépend  surtout  île  travaux  presque  tous 
en  cours  d'exécution,  et  sur  lesquels  une  crise  momen- 
tanée ne  peut  guère  avoir  d'inlluence. 

Sur  un  point,  cependant,  La  Société  a  éprouvé  une 
déception.  Elle  avait  commis  une  erreur  lorsqu'elle 
avait  admis  que  les  débuts  de  l'exploitation  régulière 
de  ses  usines  pourraient  avoir  lieu  à  une  date  relati- 
vement rapprochée.  Malgré  la  marche  normale  dés 
travaux,  il  y  a  à  constater  maintenant  que  l'époque 
n'est  pas  encore  arrivée  où  les  affaires  principales  de 
la  Société  donneront  les  résultais  que  l'on  est  en  droit 
d'en  attendre. 
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Voici  le  dernier  bilan  do  la  Société,  rapproché  du 
précédent  : 

Bilan  au  30  juin 


1900 


1901 


Actif 

(En  francs) 

Actionnaires,  capital  non  versé.  12.500.000   »  6.303.875  » 

Mobilier  et  installations   13.695  65  » 

Caisse  et  disponibilités  en  ban- 
que  742.707  10  377.022  05 

Effets  en  portefeuille   860.004  05  699.472  80 

Titres  et  participations   3.524.025  45  4.107.701  95 

Affaires  à  l'étude   »  1.240.650  30 

Avances  el  débiteurs  divers. . .  1.508.245  80  1.569.623  35 

Entreprises  et  Sociétés   7.359.302  25  11.850.000  15 

Parts  de  fondateur  et  parts  bé- 
néficiaires   »  1  » 

Compte  d'ordre   »  196.405  15 

26.507.980  30  26.344.752  75 


1900  1901 

Passif        —  — 
(En  francs) 

Capital                                    25.000.000    »  25.000.000  » 

Réserves                                       42.025  20  149.428  60 

Coupons  restant  à  paver                    »  1.380  » 

Prolits  et  pertes  '                1.465  955  10  1.193.944  15 

26.507.980  30  26.344.752  75 


L'année  dernière,  les  actionnaires  avaient  reçu  un 
dividende  de  10  francs,  représentant  4  0/0  sur  le  capital 
versé.  (  lotie  année,  le  Conseil  d'administration  a  cru 
devoir  différer  toute  répartition  et  se  borner  à  reporter 
à  nouveau,  ainsi  qu'on  l'a  vu  plus  haut,  le  solde  du 
«  Compte  de  Profits  et  Pertes  »,  soit  1.0G9.035  fr.  15, 
qui  représente  des  bénéfices  acquis,  mais  dont  la 
majeure  partie  ne  deviendra  disponible  que  lorsque 
des  émissions  publiques  ou  des  négociations  courantes 
à  la  Bourse  auront  sanctionné  les  cours  des  valeurs  qui 
le  représentent. 

Le  rapport  fait  observer  qu'il  y  a  là  quelque  chose 
de  regrettable,  mais  qui  ne  doit  ni  surprendre,  ni 
alarmer.  La  Société  se  trouve,  en  etl'et.  pour  une  forte 
proportion  de  ses  affaires  (les  deux  tiers  environ  du 
capital  versé;,  dans  la  situation  d'une  Compagnie  de 
chemin  do  fer  avant  l'ouverture  de  l'exploitation, 
lorsque  ses  statuts  lui  interdisent  la  répartition  d'in- 
térêts intercalaires,  et  il  n'y  a  rien  qui  doive  décourager 
pour  l'aven  ir. 

Ajoutons  que  le  Conseil  d'administration  de  la  So- 
ciété est  ainsi  composé  :  Président,  M.  James  Odier, 
île  la  maison  Lombard,  Odier  et  Cie,  de  Genève;  vice- 
présidents,  MM.  Edouard  Nœtzling,  administrateur  de 
la  Banque  de  Paris  el  des  Pays-Bas,  et  Edmond  Aubert, 
ingénieur,  administrateur-délégué  de  la  Compagnie 
Genevoise  de  V Industrie  du  Gaz,  à  Genève;  adminis- 
trateurs, MM.  H. -G  Bodmcr,  administrateur  de  la  So- 
ciété de  Crédit  Suisse,  à  Zurich  ;  Alfred  Chenevière,  de 
la  maison  A.  Cbenevière  et  Cic,  de  Zurich;  Maurice 
Gény,  directeur  général  des  Etablissements  de  MM. 
Schneider  et  C'c,  au  Creusot;  Ernest  Hentsch,  de  la 
maison  Hentsch  et.  Cin,  de  Paris,  président  de  la  Com- 
paq nie  des  Chemins  de  fer  du  Jura-Simplon,  à  Genève; 
Etienne  Mallet,  do  la  maison  Mallet  frères  et  Cic,  de 
Paris,  administrateur  de  la  Compagnie  du  Chemin  de 
fer  de  Paris  à  Orléans  ;  Guillaume  Pictet,  de  la  maison 
Ern.  Pictet  et  Cic,  de  Genève:  Alexandre  Roch,  direc- 
teur de  la  Banque  de  Paris  el  des  Pays-Bas,  succursale 
de  Genève;  Eugène  Schneider,  gérant  de  la  Société 
Schneider  et  C"\  au  Creusot;  Alberd  de  Speyr,  de  la 
maison  de  Speyr  et  C'e,  de  Bâle;  Edgard  de  Sineay, 
administrateur  do  la  Société  des  Aciéries,  Hauts  Four- 
neaux et  Forges  de  Triqnac,  à  Paris;  et  Albert  Turret- 
tini,  administrateur-délégué  de  V Union  Financière,  de 
<  îenève.  L'ingénieur-coriseil  de  la  Société  est  M.  Théo- 
dore Turrettini.  cl  l'ingénieur-directeur,  M.  Auguste 
Boissonnas. 

J.  M. 


LES  CHEMINS  DE  FER  DE  L'EUROPE  EN  1901 


La  Direction  des  chemins  de  fer  au  Ministère  des 
Travaux  publics  vient  de  publier  la  situation  des  che- 
mins de  fer  de  l'Europe  livrés  à  l'exploitation  au 
1er  janvier  1901;  voici  le  tableau  général  comparé  à 
la  situation  au  1e*  janvier  1900  : 

Situation  des  Chemins  de  fer  de  l'Europe 

Longueur  des  chem .  de  fer 

livrés  à  l'exploitation  Accrois- 
Etats  1er  janv.  lrrjanv.  en 
1900       1901  1900 

kilom.  kilom.  kilom.  % 

Allemagne   50.511  51.391  880  1.74 

Autriche-Hongrie   36.275  36.883  608  1.67 

Belgique   6.194  6.345  151  2.43 

Danemark   2.840  3.001  161  5.66 

Espagne   13.287  13.357  70  0.52 

France   42.215  42.827  612  1  44 

Grande-Bretagne  et  Irlande.  35.015  35.180  171  0.48 

Grèce   972  9)2  »  » 

Italie   15.723  15.787  64  0.40 

Pays-Bas   2.743  2.743  ».  » 

Luxembourg   446  466  iiC  4.48 

Portugal   2.363  2.376  13  0.54 

Roumanie   3.091  3.098  7  0.22 

Russie.   43.717  45.327  1.610  3.68 

Finlande   2.725  2.780  55  2.01 

Serbie   578  578  »  » 

Suède   10.723  11.320  597  5.5B 

Norvège   1.981  2.053  72  3.63 

Suisse   3.769  3.783  14  0.37 

Turquie,  Bulgarie  et  Rou- 

môlie   3.059  3.142  83  2.71 

Iles  de  Malte,  Jersey  et  Man.  110  110  »  » 

Totaux   278.337   283.525   5.188  1.86 

Pendant  l'année  1900,  l'augmentation  des  voies  fer- 
rées en  Europe  s'est  élevée  à  5.188  kilomètres;  l'ac- 
croissement de  l'année  1899  avait  été  do  8.0U4  kil.  et 
celui  de  1898  do  6.539  kil.  La  plus  forte  augmentation 
a  été  pour  la  Russie,  1.010  kilomètres.  Dans  le  chiffre 
de  la  Russie  on  n'a  pas  compris  les  chemins  de  fer 
transcaspien  et  transsibérien. 

L'Allemagne  vient  ensuite  avec  880  kil., dont 584  kil. 
pour  la  Prusse.  La  France  vient  après  avec  G12  kil. 
kil..  dont  264  kil.  do  lignes  d'intérêt  général  et  848  kil. 
de  lignes  d'intérêt  local.  L'Autriche-Hongrie  vient  en- 
suite avec  (J08  kil.  et  la  Suède  avec  597  kil. 

Proportionnellement  à  la  population,  c'est  le  réseau 
ferré  de  la  Suède  qui  occupe  le  premier  rang  avec  2.240 
kilomètres  par  million  d'habitants^  Le  Luxembourg 
vient  ensuite  avec  1.940  kilomètres  ;  en  troisième 
ligne  le  Danemark  avec  1.230  kil.;  en  quatrième  ligne 
la  Suisse  avec  1.140  kil.,  la  France  ne  vient  qu'au 
cinquième  rang 'avec  1.110  kil. 

Proportionnellement  à  la  superficie  la  Belgique 
occupe  le  premier  rang  avec  2.190  kil.  par  1.000  kil. 
carrés.  Viennent  ensuite  :  le  Luxembourg  avec  1.550 
kil.,  la  Grande-Bretagne  1.140  kil.,  l'Allemagne  950 
kil.,  la  Suisse  950  kil.,  les  Pays-Bas800  kil.;  La  France 
ne  vient  qu'au  7e  rang  avec  800  kilomètres  par  1.000 
kilomètres  carrés. 


Informations  Économies  et  Financières 

La  nouvelle  Rente  perpétuelle  3  O/O.  —  Nous 
analysons,  dans  nos  Questions  du  jour,  l'opération 
financière  à  laquelle  va  donner  lieu  le  règlement  de 
l'indemnité  chinoise.  Voici  le  texte  des  deux  projets  de 
loi,  relatifs  à  cette  opération,  qui  ont  été  distribués, 
mercredi  dernier,  aux  membres  de  la  Commission  du 
Budget  de  la  Chambre. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


Le  premier  projet  a  pour  objet  rémission  de  renies 
3  0/0  perpétuelles  : 

Article  premier.  —  En  vue  du  règlement  des  dépenses  de 
l'expédition  de  Chine,  le  Ministre  est  autorisé  à  prélever  BUT 
une  dotation  de  265  millions  de  francs  constituée  à  cet  effet  : 

1°  Des  sommes  égales  au  montant  des  payements  de  toute 
nature  occasionnés  par  les  événements  survenus  en  Extrême- 
Orient  et  effectués  au  titre  des  exercices  1900,  1901  et  1902,  y 
compris  les  payements  de  créances  qui  ne  se  révéleraient  que 
postérieurement  à  leur  clôture; 

2°  Une  somme  égale  au  montant  des  indemnités  allouées  à 
des  particuliers  ou  à  des  collectivités,  victimes  de  ces  mêmes 
événements,  par  la  Commission  prévue  à  l'article  4  ci-après. 

Ces  prélèvements  seront  inscrits  en  recettes  aux  ressources 
exceptionnelles  des  budgets  des  exercices  1900  et  suivants. 

Art.  2.  —  Alin  de  permettre  la  réalisation  de  la  somme 
totale  indiquée  ci-dessus,  le  Ministre  des  finances  est  auto- 
risé à  émettre,  au  mieux  des  intérêts  du  Trésor,  et  à  inscrire 
au  Grand  Livre  de  la  Dette  publique,  avec  jouissance  du 
1"  octobre  1901,  la  somme  de  Lente  3  0/0  nécessaire  pour 
produire  un  capital  effectif  de  2G5  millions,  augmenté  des 
dépenses  matérielles  et  des  frais  quelconques  de  l'opération, 
lesquels  ne  pourront  excéder  un  capital  de  2  millions. 

Les  conditions  de  l'émission  de  rentes  3  0/0  autorisées  par 
le  présent  article  seront  fixées  par  décret. 

Art.  3.  —  L'emploi  des  sommes  qui  resteraient  disponibles 
après  les  prélèvements  visés  par  l'article  premier  sera  déter- 
miné par  la  loi. 

Art.  4.  —  Les  indemnités  à  allouer  aux  particuliers  et  aux 
collectivités,  victimes  des  événements  de  Chine,  seront  fixées, 
sans  appel,  par  une  Commission  nommée  par  décret  et  ainsi 
composée  : 

Trois  membres  du  Conseil  d'Etat  ; 

Trois  membres  de  la  Cour  des  Comptes; 

Trois  représentants  du  Ministère  des  Affaires  étrangères  ; 

Trois  représentants  du  Ministère  des  Finances. 

Art.  5.  —  Le  Ministre  des  Finances  rendra  compte  des 
opérations  effectuées  en  exécution  delà  présente  loi  au  moyen 
d'un  rapport  adressé  au  président,  de  la  République  et  dis- 
tribué au  Sénat  et  à  la  Chambre  des  députés. 

Art.  6.  —  Est  abrogée  la  loi  du  1"  juillet  1901  concernant 
les  dépenses  'de  l'expédition  de  Chine. 

Le  deuxième  projet  est  ainsi  conçu  : 

Article  premier.  —  Est  annulée  au  Grand  Livre  de  la  Dette 
publique,  avec  jouissance  du  premier  octobre  1901,  une  rente 
perpétuelle  3  0/0  de  huit  millions  dix  mille  francs  (8.010.000 
francs)  représentant  un  capitalnominal  de  deux  cent  soixante- 
sept  millions  de  francs  (267.000.000  fr.)  et  cédée  par  la  Caisse 
des  dépots  et  consignations  par  prélèvement  sur  le  porte- 
feuille des  caisses  d'épargne  ordinaires. 

Art.  2.  —  En  échange  de  cette  cession,  il  sera  payé  à  la 
Caisse  des  dépôts  et  consignations  soixante-six  demi-annuités 
semestrielles,  la  première  venant  à  échéance  le  premier  avril 
1902  et  la  dernière  le  premier  octobre  1934,  lesdites  demi- 
annuités  établies  conformément  au  tableau  ci-annexé  et  re- 
présentées par  des  obligations  du  Trésor. 

Ces  annuités  feront  l'objet  d'un  chapitre  spécial  au  budget 
du  Ministère  des  Finances. 

En  cas  de  force  majeure,  et  dans  le  seul  but  do  faire  face 
aux  remboursements  demandés  par  les  Caisses  d'épargne,  le 
directeur  général  de  la  Caisse  des  dépôts  et  consignations 
pourra,  sur  l'invitation  de  la  Commission  de  surveillance, 
requérir  la  réinscription  au  compte  des  Caisses  d'épargne, 
pour  tout  ou  partie,  de  la  portion  de  rente  qui  correspondra 
au  capital  restant  à  amortir.  En  ce  cas,  la  portion  d'annuité 
correspondant  à  la  Rente  perpétuelle  réinscrite  sera  annulée; 
lesdites  opérations  étant  faites  sur  les  mêmes  bases  que  la 
cession  primitive. 

Les  réinscriptions  prévues  au  paragraphe  précédent  se- 
ront autorisées  par  un  décret  en  forme  de  règlement  d'admi- 
nistration publique. 

Suit  le  tableau  des  demi-annuités  à  remettre  le 
1er avril  et  le l"r  octobre,  depuis  le  1"  avril  1902  jusqu'au 
1er  octobre  1934,  â  la  Caisse  des  dépôts  et  consignations 
en  représentation  de  la  cession  d'une  Rente  perpétuelle 
:;  0/0  .le  8.010.000  fr. 


Les  Grandes  Compagnies  de  Chemins  de  fer 

français.  —  La  diminution  des  rocelf.es de  nos  grandes 
Compagnies  de  Chemins  de  fer,  pendant  l'exercice  en 
eour-,  ra  les  mettre  cette  année,  vis-à-vis  du  Trésor, 


dans  une  position  nouvelle.  Voici,  en  effet,  comment 
on  peut,  dès  à  présent:,  évaluer  approximativement  la 
situation  en  fin  de  l'exercice  1901  : 

Recettes  Dépenses 
d'explotation  d'exploitation 


(En  francs) 

Nord   232-000.000  131.800.000 

Est   181.616.000  105.-90.000 

Ouest   184.7U0.000  118.300. 000 

Orléans   227.964.000  110. "356.000 

P.-L.-M   438.318.000  232.400.000 

Midi   108. 500.  i IJ00  57.132.000 


Par  suite,  on  arriverait  à  la  constatation  suivante  : 

Sommes 
.eieessair-'s  pour 
Solde  net         les  intérêts 

des         des  actions  et  des 
bénéfices         obligations  Déficit 


(En  francs) 

Nord   100.200.0iK)       100.40C.000  200.000 


Est   75.826.000  77.813.000  1.987.000 

Ouest   66.4€0.000  90.800.000  24.400.000 

Orléans   117. 209 .000  117 . 850 . 000  641 . 000 

P.-L.-M   205.918.0CO  218.200.000  12.282.000 

Midi   51.368.000  00.368.000  9.000.000 


Totaux   616.921.000       6*35.431.000      48.310.  C00 


C'est  la  Compagnie  du  Nord  qui  se  trouve,  malgré 
les  événements,  la  plus  favorisée,  et  comme  son  défi- 
cit n'atteint  que  200.000  francs,  il  lui  sera  facile  de  le 
combler  à  l'aide  de  ses  réserves.  Quant  aux  autres  Com- 
pagnies, elles  auront  forcément  recours  à  la  garantie 
de  l'Etat.  C'est  ce  que,  du  reste,  le  Ministre  des  Finan- 
ces a  confirmé  mardi  devant  la  Commission  du  Bud- 
get. Toutefois,  le  montant  de  la  garantie  à  laquelle  le 
Trésor  peut  avoir  à  faire  face,  n'a  été  évalué  par  lui 
qu'à  44  millions.  Il  est  vrai  qu'il  est  impossible  d'in- 
diquer, à  l'heure  actuelle,  le  chiffre  exact  du  déficit  de 
nos  grandes  Compagnies  pour  l'exercice  en  cours  qui 
ne  prendra  fin  que  le  31  décembre  prochain. 


Crédit  Foncier  de  France.  —  Dans  sa  séance  du 
29  octobre,  le  Conseil  d'administration  du  Crédit  Fon- 
cier de  France,  usant  de  la  taculté  que  la  Société  s'est 
réservée  lors  de  l'émission  et  dont  il  a  été  fait  mention 
sur  tous  les  titres,  a  décidé  de  retirer  de  la  circulation, 
à  partir  du  1er  janvier  prochain,  la  totalité  des  obliga- 
tions non  encore  amorties  de  l'emprunt  foncier  3,75  0/0 
1899,  moyennant  le  versement  aux  obligataires  du 
montant  au  pair  de  leurs  titres. 


Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de 
l'Indo-Chine  et  du'Yunnan.  —  Les  résultats  de  la 
souscription  aux  178.000  obligations  3  0/0  privilégiées 
de  500  fr.  de  cette  Compagnie,  qui  a  eu  lieu  le  26  cou- 
rant, ont  été  publiés.  Il  est  alloué  aux  souscripteurs  : 

De    1  à   9  obligations   1  obligation 

—  10  à  27    •    —    2  obligations 

—  28  et  au  delà   9  0/0  des  demandes 

Toute  fraction  égale  ou  supérieure  à  une  demi-obli- 
gation donne  droit  à  une  obligation  entière. 

Rappelons  que  les  souscripteurs  ont,  pour  se  libérer, 
deux  moyens.  S'ils  procèdent  à  une  libération  inté- 
grale, ils  auront  à  verser,  du  2  au  5  novembre,  la 
somme  de  388  fr.  50,  et  ils  recevront  un  titre  définitif. 
S'ils  usent  de  la  libération  échelonnée,  ils  auront  à 
payer  :  du  2  au  5  novembre,  100  fr.  ;  le  16  décembre 
prochain,,  150  fr.,  et  Le  31  janvier  1902,  138  fr.  50.  Les 
obligations  étant  créées  jouissance  du  1er  novembre, 
avec  un  coupon  de  6  fr.  25  à  l'échéance  du  1er  avril 
1002,  les  souscripteurs  qui  useront  de  la  libération 
échelonnée  auront  à  ajouter  au  montant  des  deux  der- 
niers termes,  l'intérêt  à  .'!  0/0  depuis  le  5  novembre 
Jusqu'aux  échéances  de  ces  termes. 

En  dépit  de  l'état  dans  lequel  se  trouvait  le  marché 
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■de  Paris  au  moment  de  la  souscription,  cette  opération 
a  obtenu,  comme  on  le  voit,  un  plein  succès  que  justi- 
fient et  le  prix  d'émission  et  la  solidité  du  titre  oll'ert 
qui,  outre  son  gage  privilégié  sur  la  ligne  même,  jouit 
de  la  garantie  du  Gouvernement  d'Indo-Chine  dont  le 
versement  est  garanti  par  le  Gouvernement  français. 

Au  sujet  de  ces  valeurs,  la  Chambre  syndicale  des 
Agents  de  change  de  Paris  a  publié  l'avis  suivant  : 

Depuis  le  28  octobre,  les  actions  et  les  obligations  privi- 
légiées de  lu  Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de 
l'Indo-Chino  et  du  Yunaan  sont  admises  aux  négociations  de 
la  Bourse,  savoir  :  les  actions  au  comptant  et  les  obligations 
libérées  et  non  libérées,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

25.000  actions  de  500  fr.,  émises  au  pair,  libérées  du  quart 
et  nominatives; 

178.000  obligations  privilégiées  de  500  fr.  3  0/0,  émises  à 
•538  fr.  50,  payables  soil  immédiatement,  soit  par  termes  éche- 
lonnés jusqu'au  31  janvier  1902;  remboursables  au  pair,  par 
tirages  au  sort  semestriels,  en  75  ans,  de  1902  à  197G,  sous 
réserve  de  remboursement  anticipé  à  partir  de  1912; 

Intérêt  annuel  :  15  fr.,  payables  par  moitié  les  1"  avril  et 
1"  octobre; 

Jouissance  courante  :  !•'  novembre  1901. 

Les  obligations  entièrement  libérées  sont  représentées  par 
des  titres  définitifs  munis  de  coupons  dont  le  premier,  échéant 
le  1"  avril  1902,  est  exceptionnellement  de  6  fr.  25  (au  lieu  de 
7  fr.  50). 

Les  obligations  libérées  de  150  fr.  sont  représentées  par 
des  certificats  provisoires  à  échanger  après  libération. 

En  raison  de  la  date  lixée  pour  la  répartition,  les  opéra- 
tions à  terme  ne  devront  s'effectuer  qu'en  liquidation  de  fin 
novembre. 

Siège  social  à  Paris,  rue  Laffitte,  34. 

Service  des  titres  et  des  coupons  :  à  la  Banque  de  l'Indo- 
Chine,  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  Comptoir  National 
d'Escompte,  Crédit  Lyonnais,  Société  Générale,  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial,  Banque  Française  pour  le  Commerce  et 
l'Industrie. 


Les  Fonds  d'Etat  Russes.  — On  a  remarqué,  cette 
-semaine,  des  demandes  assez  nombreuses  de  fonds 
d'Etat  russes,  sur  le  marché  au  comptant. 

Ces  achats  s'expliquent  parfaitement.  L'épargne,  im- 
pressionnée par  la  baisse  des  valeurs  industrielles, 
s'est  tenue  pendant  quelque  temps  à  l'écart  de  la 
Bourse  et,  après  cette  période  d'abstention,  ses  premiè- 
res demandes  devaient  naturellement  se  porter  sur  les 
fonds  d'Etat.  Or,  parmi  ces  derniers,  il  en  était  peu 
qui  présentassent  autant  d'avantages  que  les  rentes 
russes. 

Le  3  0,  0  1891  se  traite,  en  effet,  aux  environs  de  '83' 
francs.  A  ce  prix,  il  offre  une  marge  de  hausse  d'au- 
tant plus  importante  que  le  public  français  connaît 
parfaitement  la  situation  financière  de  la  nation  alliée 
et  qu'il  a  la  plus  grande  confiance  dans  la  solidité  de 
son  crédit. 

Les  emprunts  qui  ont  été  conclus  en  grande  partie 
sur  notre  place  ont  eu,  d'ailleurs,  un  emploi  utile  et 
ont  servi  à  assurer  le  développement  des  énormes  res- 
sources de  l'Empire.  Quelques  chiffres,  à  ce  propos,  ne 
manqueront  pas  d'intérêt. 

De  1890  à  1900,  les  dépenses  extraordinaires  de  la 
Russie  ont  dépassé  deux  milliards  de  roubles,  sur  les- 
quels les  excédents  du  budget  ordinaire  ont  fourni 
1.200  millions  et  la  différence,  soit  800  millions  de 
roubles,  a  été  obtenue  par  l'emprunt.  Or,  ces  deux  mil- 
liards de  dépenses  extraordinaires  ont  été  employés  à 
des  travaux  publics  jusqu'à  concurrence  de  900  mil- 
millions  ;  à  des  amortissements,  pour  800  millions  ;  à 
des  secours  et  des  avances  aux  populations  éprouvées 
par  les  mauvaises  récoltes,  pour  200  millions  ;  à  des 
constructions  navales,  pour  90  millions. 

Le  réseau  appartenant  en  propre  à  l'Etat  russe,  qui 
était  d'une  longueur  de  4.718  kilomètres  en  1887,  s'éle- 
vait à  25.700  kilomètres  en  1897  et,  trois  ans  plus  tard, 
c'est-à-dire  en  1900,  à  34.700  kilomètres, 

A  cette  même  date,  l'ensemble  des  voies  ferrées  de 
la  Russie  s'élevait  à  43.717  kilomètres;  au  1er  janvier 
1901,  cet  ensemble  atteignait  45.327  kilomètres,  soit 
1.610  kilomètres  d'augmentation  en  une  seule  année. 


Ces  chiffres  ne  comprennent  d'ailleurs  ni  le  Transcas- 
pien,  ni  le  Transsibérien! 

Un  pareil  développement  en  dit  long  sur  l'utilisation 
des  ressources  que  les  divers  emprunts  ont  fournies. 
C'est,  en  somme,  l'outillage  économique  du  pays  qui  a 
été  créé  et,  indépendamment  des  avantages  généraux 
que  la  Russie  en  a  retiré,  le  Trésor,  devenu  proprié- 
taire des  trois  quarts  du  réseau  national,  a  trouvé  dans 
l'exploitation  des  lignes  de  l'Etat  une  source  impor- 
tante de  revenus. 

Le  domaine  de  l'Etat,  composé  des  chemins  de  fer, 
usines,  etc.,  donne  actuellement,  en  effet,  27  0/0  des 
recettes  brutes  ordinaires,  tandis  que  la  Dette  absorbe 
20  0/0  des  dépenses.  Ces  deux  chiffres  nous  montrent 
que  le  passif  représenté  par  la  Dette,  est  couvert  par 
l'actif  représenté  par  le  domaine  de  L'Ktat. 


Compagnie  des  Forges  et  Aciéries  de  la  Marine 
et  des  Chemins  de  fer.  —  Les  actionnaires  de  cette 
Compagnie  étaient  convoqués  en  assemblée  générale 
ordinaire  pour  le  14  courant  à  Lyon. 

Les  bénéfices  de  l'exercice  1900-1901,  clos  le  30  juin 
dernier,  s'établissent,  déduction  faite  des  amortisse- 
ments statutaires,  à  4.620.052  fr.  94,  contre  8.314.928 
francs  60,  soit  une  diminution,  d'une  année  à  l'autre, 
de  3.724.875  fr.  66.  Néanmoins,  le  Conseil  d'adminis- 
tration a  proposé  la  répartition  d'un  dividende  de  65  fr. 
comme  pour  1899-1900.  Il  est  vrai  que  sur  les  profits 
obtenus,  il  n'y  a  pas  eu  à  tenir  compte  d'amortisse- 
ments aussi  importants  que  ceux  auxquels  il  avait  été 
procédé  l'année  dernière.  Voici,  au  reste,  comment 
s'est  établi  le  Compte  de  Profits  et  Pertes  des  deux 
derniers  exercices  : 

Exercices 
1899-1900  1900-1901 


Bénéfices  de  l'exercice  

Report  de  l'exercice  précédent . 


4  0/0  sur  les  profits  réalisés  à 
porter  à  la  réserve  statutaire 

Amortissements  extraordiuai  - 
tes  :  Pour  1899-1900,  solde  des 
travaux  neufs  effectués  pen- 
dant l'exercice,  et,  pour  1900- 
1901,  amortissement  sur  tra- 
vaux neufs  

Dividende  de  05  fr.  par  action, 
égal,  part  des  administra- 
teurs, allocation  accordée  par 
le  Conseil  d'administration  à 
la  Direction  et  au  personnel 
administratif  

A  reporter  à  nouveau  


(En  francs) 

8 . 344 . 928  60     4 .  620 . 052  94 
191.260  49         40.847  55 

4.060.900  49 


333.797  15 


4.998.211  64     1.490.000  » 


3.163.332  75     3.163.332  75 
40.847  55  7.567  74 

8.536.189  09     4.660. 'J00  49 


Ensemble   8.536.189  O'.t 


Nous  nous  réservons  de  revenir  sur  cette  affaire, 
mais,  dès  aujourd'hui,  nous  croyons  devoir  signaler 
certains  chapitres  du  bilan,  ainsi  que  les  modifications 
qui  ont  eu  lieu  dans  les  comptes  d'une  année  à  l'autre. 

A  l'actif,  au  30  juin  1901,  les  immeubles,  le  matériel 
et  le  mobilier  ne  sont  évalués  que  pour  193.952  fr.  55, 
et  les  installations  des  Forges  de  l'Adour  ne  figurent 
que  pour  «  mémoire  ».  Pour  «  mémoire  »  également  on 
trouve  inscrites  les  actions  des  Usines  Franco-Basses 
que  la  Société  possède.  Les  Forêts  en  Bardaignc  n'en- 
trent en  ligne  de  compte  que  pour  169.603  fr.  et  le  che- 
min de  fer  de  Porto-Botte  à  Santadi  pour  85.500  fr. 
Quant  aux  travaux  neufs,  ils  s'élèvent  à  3.523.281  fr.  36, 
mais  ils  reçoivent,  sur  les  bénéfices  de  Pcxercice,  un 
amortissement  de  1.490.000  fr.  Enfin  le  Compte  Rentes, 
actions  et  obligations,  est  revenu  de  6.727.068  fr.  20  à 
4.842.391  fr.  74,  en  diminution  de  1.884.676  fr.  46  qui 
ont  servi  à  faire  face  aux  besoins  courants. 


jfcO 
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.  Au  passif,  les  réserves  de  la  Société  s'établissent 
ainsi  : 

Francs 


Réserve  statutaire  

Réserve  extraordinaire  

Réserves  pour  fabrications  en  cours 
Keporl  à  l'exercice  1901-1902  


Ensemble 


3.000.000  » 
2.225.485  'M 
650.000  » 
7.507  74 

4.888.053  08 


Notons  ici  que  la  Société  a  un  capital-actions  de 
20  millions  de  francs,  mais  quelle  n'a  pas  de  dette- 
obligations. 

La  Compagnie  des  Forges  cl  Aciéries  de  la  Marine  cl 
des  Chemins  de  fer,  anciennement  Compagnie  des  ïfauls- 
Fourneaux,  Forges  et  Aciéries  de  la  Marine  et  des  Che- 
mins de  fer,  a  été  constituée  en  1871  pour  prendre  la 
suite  de  la  Société  H.  Petin,  Gaudet  et  fondée  en 
185'r,  et  qui  provenait  elle-même  de  la  fusion  des  qua- 
tre Sociétés:  Jackson  frères  et  Cic,  à  Assailly;!!.  Petin, 
Gaudet  et  C«c,  à  Rive-de-Gier  ;  Neyrand-Thiollière, 
Pergeron  et  C'e,  à  Lorette,  et  Parent- Shaken,  Gold- 
smidt  et  C'e,  à  Paris  Pour  les  dix  derniers  exercices,  les 
dividendes  répartis  ont  été  les  suivants  : 


Exercices 


1891-  1892. 

1892-  1893. 

1893-  1894 . 

1894-  1895 . 

1895-  1896 . 

1896-  1897. 

1897-  1898 . 

1898-  1899 . 

1899-  1900 . 

1900-  1901 . 


Dividende 
par  an 

Franc  s 
30  » 
35  » 
37  50 
40  » 
40  » 
45  » 
50  » 
60  » 
65  » 
65  » 


Année 


1891. 

1892. 
189:;!. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
1X99. 

moo. 


Cours  actuel. 


Cours  moyen 
des  actions 


614  30 
083  Î9 
797  09 
875  89 
814  01 
93  m  46 
1.147  55 
1.504  60 
1.702  as 
1.707  (il 

1.325  » 


La  Société  a  pour  objet  la  fabrication  et  le  commerce 
des  fontes,  fers  et  aciers,  et  toutes  les  opérations  qui 
s'y  rattacbent.  Sa  durée,  qui  avait  d'abord  été  fixée  au 
1er  juillet  1904,  a  été  prorogée  jusqu'au  l"  juillet  1954. 


Société  Centrale  de  Dynamite.  —  Les  action- 
naires de  cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  annuelle  pour  le  12  novembre.  Voici  les  comp- 
tes qui  leur  seront  présentés.  Nous  allons  d'abord  com- 
parer le  bilan  au  30  juin  dernier  avec  le  bilan  au  30 
juin  1900  : 

Actif 

Bilan  au  30  juin 


Portefeuille  : 

Inventaire  au  30  juin  

l  iai.-se  et  banquiers  

Sociétés  filiales  débitrices 

Débiteurs  divers  

Actionnaires  débiteurs  


1900  1901 

(En  francs) 

27.216.926  15  24.992.295  » 

523.946  88  745.908  65 

1.46y.3in  39  1.711.349  19 

170.448  3'.i  235.701  05 

143.500    »  94.000  » 


Total. 


2!). 524. 131  81   27.779.253  89 


Passif 

Capital   20.ooo.ooo  »  20.000.000  » 

Réserve  statutaire   2.000.000   »  2.000.000  » 

Fonds  de  prévoyance   1.106.56.")  96  1.106.565  96 

Compte  spécial   »        »  350.000  » 

Coupons  à  payer   110.184  59  11  017  60 

S -ci.  tés  filiales  créditrices  ....  '.'.245.665    »  2.096.568  30 

Créditeurs  divers   501.785  02  501.785  02 

i'iolits  et  pertes   777.095  44  801. 454  71 

Plu  -vaine  globale  du  porto- 
LÎlle  suivant  évaluation  gta- 

;    aire   2.782.885  80  911.862  30 

Total   29.524.13181  27.779.253  89 


Quant  au  «  <;<>nq>te  do  Profits  et  Pertes  <•,  il  s'établit 

ainsi  : 

Crédit 

Kxercices 
1899-1900  1900-1901 
(En  francs) 

Reliquat  exercice  1899-1900  . . .         59.408  74        22.548  44 

Intérêts  et  a»ios   75.255  50         63.157  17 

Coupons  Sur   actions  Union 

espagnole  des  Explosifs   524.524  20       457.748  75 

Coupons  sur  actions  Société 

Générale  do  Dynamite   99.207  22        99.429  30 

Coupons  sur  actions  Société 

des  Matières  plastiques   92.647  90        95.889  » 

Vente  balistitc   317  90 

Commission  sur  marchandises  3.624  54  »  » 

Bénéfice  sur  vente  de  litres  du 

portefeuille  libre   ..  538.216  05 

Coupons  n°  11  périmés   21  55  >»  « 

Total   854.689  65  1.316.754  61 

Débit 

Frais  d'administration   45.000   »  45.500  » 

Frais  généraux   32.094  21  31.511  » 

Intérêt  des  avances   »       »  88.288  90 

Compte  spécial   »       »  350.000  » 

Bénéfice   777.095  44  801.454  71 

Total   854.689  65     1.316.754  61 

Les  profits  sont,  en  1900-1901,  en  légère  augmenta- 
tion de  24.359  fr.  27.  On  ne  sait  rien  encore  du  divi- 
dende que  proposera  le  Conseil  d'administration,  mais 
il  pourra  facilement,  être  maintenu  au  même  niveau 
que  celui  de  l'exercice"  précédent,  c'est-à-dire  à  19  fr. 
par  action. 

L'assemblée  des  actionnaires  du  12  novembre  pré- 
sentera, très  probablement,  un  intérêt  particulier.  De- 
puis quelque  temps,  on  a  parlé  d'une  nouvelle  décou- 
verte que  la  Société  a  faite  et  dont  elle  va,  dit-on,  entre- 
prendre l'exploitation.  Le  Conseil  d'administration,  très 
vraisemblablement,  s'étendra  sur  ce  sujet  et  sur  les 
bénéfices  qui  peuvent  en  résulter  pour  la  Société.  Ajou- 
tons que  l'on  s'attend  aussi  à  des  déclarations  intéres- 
santes concernant  la  Société  filiale  que  la  Société  Cen- 
trale de  Dynamite  va  prochainement  créer  pour  l'ex- 
ploitation du  monopole  de  la  dynamite  au  Mexique. 


Rente  Serbe  4  O/O  unifiée.  —  Les  cours  de  la 
Rente  Serbe  4  0/0  unifiée  se  sont  tassés  dans  ces  der- 
niers temps,  en  conformité  avec  le  reste  de  la  cote. 
Le  mouvement  qui  s'est  produit  sur  ce  fonds  ne  s'ex- 
plique pas. 

Ainsi  qu'il  ressortait  des  comptes  fournis  par  nous, 
il  y  a  huit  jours,  les  recettes  nettes  des  monopoles 
affectés  au  service  de  cette  Rente,  continuent  à  être 
des  plus  favorables.  Pour  les  neuf  premiers  mois  de 
l'année  1901,  elles  s'élèvent  à  1(5.857. U00  fr.,  alors  que 
le  service  total  des  intérêts  et  de  l'amortissement  de  la 
Dette  n'exige,  pour  l'année  entière,  qu'une  somme  de 
16.900.000  fr.  Ainsi  donc  lesdit.es  recettes,  du  1er  jan- 
vier 1901  au  30  septembre  dernier  seulement,  sont  suf- 
lisants  pour  couvrir  le  service  des  intérêts  et  de  l'amor- 
tissement pour  l'année  entière,  et  les  revenus  des  trois 
mois  qui  restent  à  courir  représenteront  l'excédent  à 
reverser  au  Trésor  serbe. 

D'un  autre  côté,  et  ainsi  que  nous  Le  disions  dans 
notre  dernier  numéro,  dans  les  informations  de  la  Ser- 
bie, le  budget  de  ce  pays,  pour  1902,  évalue  les  recettes - 
à  72.820.000  fr.  el  les  dépenses  à  72.815.000  fr.,  ce  qui 
représente  une  économie  de  3  millions  de  francs  sur 
le  budget  de  1901,  el  de  5  millions  sur  le  montant  des 
dépenses  réellement  elVec tuées  en  1900.  La  situation 
de  la  Serbie  est  donc,  à  tous  les  points  de  vue,  exces- 
sivement favorable. 

Cependant,  sa  Rente,  supérieurement  gagée,  se  capi- 
talise, à  l'heure  actuelle,  à  plus  de  0  0/0,  sans  tenir 
compte  ni  des  quatre  mois  d'intérêts  acquis  —  puisque 
le  prochain  coupon  de  2O/0  est  à  l'échéance  de  janvier 

el  -ans  tenir  compte  aussi  de  la  prime  d'amortis- 
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sèment  qui  atteint,  ;i  l'heure  actuelle,  3'i  0/0  en  chiffres 
ronds.  C'est  une  anomalie  qu'il  est  bon  de  signaler  en 
faisant  observer  que  nombre  de  Fonds  d'Etats  portant 
également  intérêts  à  4  0/0  et  qui  ne  présentent  pas  plus 
de  sécurité  ni  de  garanties;  qui  en  présentent  même 
souvent  moins,  s?  traitent  à  des  cours  bien  supérieurs, 
qui  atteignent  jusqu'à  88  0/0. 

Ce  qui  est  certain,  c'est  que  la  valeur  intrinsèque  do 
la  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  n'a  pas  changé  ;  malheu- 
reusement, le  public  se  laisse  toujours  illusionner  par 
la  cote.  Pour  lui,  plus  un  titre  est  haut  coté,  meilleur 
il  est,  et  si  la  Rente  Serbe  'i  0/0  Unifiée  cotait  80,  par 
exemple,  aucune  demande  ne  pourrait  être  servie  ! 

C'est  pourquoi  on  comprend  parfaitement  les  arbi- 
trages auxquels  peut  donner  lieu  cette  valeur,  dès  à 
présent.  Pour  la  Renie  Serbe  A  O/O  Unifiée,  il  ne  peut 
être  question,  en  effet,  de  réduction  éventuelle  d'inté- 
rêt par  suite  de  conversion,  et  c'est  une  des  raisons 
qui  amèneront  les  capitalistes  à  établir  eux-mêmes  une 
comparaison  entre  elle  et  les  autres  Fonds  d'Etat  se- 
condaires. De  cette  comparaison,  ils  ne  pourront  que 
tirer  grand  profit. 

Le  Conflit  franco-turc.  —  Le  conflit  franco-turc 
vient  d'entrer  dans  une  phase  nouvelle.  La  rupture  des 
relations  officielles  entre  les  deux  pays  est  un  fait  ac- 
compli depuis  plus  de  deux  mois  et,  malgré  le  rappel 
de  notre  ambassadeur,  le  règlement  définitif  des  affaires 
litigieuses  n'a  pas  fait  un  pas  vers  la  solution. 

En  présence  de  ce  fait,  notre  Gouvernement  a  décidé 
de  suivre  le  programme  d'action  que  la  visite  du  Tsar 
avait  momentanément  suspendu.  Une  division  de  l'es- 
cadre de  la  Méditerranée  est  donc  partie,  avant-hier, 
de  Toulon,  à  destination  du  Levant,  pour  appuyer  les 
réclamations  du  Gouvernement  français  auprès  de  la 
Sublime-Porte. 

La  destination  de  cette  division,  commandée  par  le 
contre-amiral  Gaillard,  est  tenue  secrète;  mais  on 
peut  supposer  que  son  objectif  est  la  saisie  d'un  port 
important  dont,  les  douanes  pourraient  constituer  le 
gage  de  l'exécution  des  engagements  pris  au  mois  d'août 
par  le  Sultan  à  l'égard  de  la  France. 

Nous  espérons  encore  qu'Abdul-Hamid,  enfin  éclairé 
sur  nos  intentions,  cédera  avant  qu'on  en  arrive  à  cette 
extrémité. 

Gaz  pour  la  France  et  l'Etranger.  —  L'assemblée  géné- 
rale ordinaire  des  actionnaires  a  eu  lieu  le  24  octobre. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil 
d'administration  et  des  commissaires,  elle  a  approuvé  tels 
qu'ils  lui  étaient  présentés  les  comptes  de  l'exercice  190U-1901 
et  fixé  le  dividende  y  allèrent  à  32  fr.  50  par  action,  sauf  dé- 
duction des  impôts. 

Un  acompte  de  10  francs  ayant  été  distribué  dans  le  cou- 
rant do  l'année,  le  solde  sera  payé  à  partir  du  7  novembre,  à 
raison  de  21  fr.  GO  par  action  nominative  et  de  20  fr.  725  par 
action  au  porteur. 

Le  solde  créditeur  ressortant  au  compte  de  profits  et  pertes 
est  de  2.685.170  francs,  contre  2.345.531  francs  pour  l'exercice 
précédent. 

Si  l'on  fait  abstraction  des  bénéfices  reportés  d'un  exercice 
sur  l'autre,  —  846.957  francs  pour  le  dernier  exercicr,  alors 
qu'il  n'avait  été  reporté  que  451.585  francs  à  l'exercice  1899- 
1900,  —  on  voit  que,  si  les  bénéfices  du  dernier  exercice  ont 
augmenté  de  15.000  francs,  les  dépenses  ont  subi  une  aug- 
mentation de  70.700  francs  à  cause  de  la  hausse  des  char- 
bons et  de  l'augmentation  du  service  des  obligations.  De  sorte 
qu'il  reste  pour  1900-1901  un  excédent  de  dépenses  de  55.700 
francs  environ.  C'est  peu  de  chose  sur  un  solde  créditeur  de 
2.685.170  francs,  report  de  bénéfices  compris. 

Aujourd'hui,  les  bénéfices  accumulés,  représentés  par  la 
réserve  légale,  le  fonds  de  prévovance  et  les  bénéfices  re- 
portés, dépassent  0  millions  de  francs. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  21  octobre,  les  obligations  de  la  Compagnie 
Nationale  des  Canaux  agricoles  ont  cessé  d'être  négociables 
à  la  Bourse. 

A  partir  du  4  novembre  prochain,  les  obligations  anciennes 
3  0/0  et  4  0/0  de  la  Compagnie  Royale  des  Chemins  de  fer 
Portugais  cesseront  d'être  négociables  à  la  Bourse. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

24  oct.  31  oct. 

Or   23o8.960.99t  2.375.733.914 

Argent. . .    1.096  002.149  1.096.468.731 

3.454.963.140  3.472.202.640 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

Portefeuille  Paris  |  igg'g^;:: 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Uentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépends  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  17  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département., 
momiieies  (  Loj  du  9  jujn  lg57  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  dî  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


24  oct. 


3.454.903.140 


13. 632 
194.701.198 


327  389  365 
6-970.000 
3.390. 400 
201- 365. 671 
280. 717  056 
180-000.000 
10.000.000 
2-980.750 
99.627  300 
100.000-000 
4  000.000 
20.048.948 

4  009.266 
8.407.444 
54  264. 916 


4.952  849  089 


182.500-000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407-444 
4. 038  021.150 
21.438.736 
10.230.639 
120  ^-22-479 
417.747.712 
64.887.822 
2.059  715 
6.654.045 
1.228.039 
45  243.240 


9o2.849.0S9 


31  nrl. 


3.472.202.646 


84.298 
320.554.007 


425. 474.353 
7  147.000 
55.400 
209  994.639 
277.116.269 
180-000.000 
10.000-000 
2.980.750 
99.627.300 
100.000.000 
4.000.000 
20.053.589 

4.451.276 
8.407-444 
59.177  507 


5.201.326.681 


182.500.000 
8.002-313 
10.000.000 
2.980.7.50 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.215.371.395 
19  414.740 
10.339.410 
120.725.187 
427. 702. 715 
98.584.760 
1  978  372 
7  316.140 
1.228.039 
73  650.412 


5.201-326.681 


Comparaison  avec  les  aimées  précédentes 


4  nov. 

3  nov. 

2  nov. 

2  nov. 

31  oct. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.746.2 

3.811.8 

3  967.7 

4.124.0 

4.21E.4 

Encaisse  

3.165.3 

3.055.4 

3.056.3 

3.405.7 

3.472.2 

Portefeuille  

828.1 

932.1 

1.080.0 

948.5 

746.0 

Avances  aux  partie. 

380  7 

415  8 

478.8 

517  2 

487.1 

—     à  l'Etat.... 

140.0 

180. 0 

180.0 

180.0 

180.0 

Compt.  coin.  Trésor 

245.8 

317.7 

306  0 

393  8 

120.7 

—  partie. 

508.9 

474.3 

465.0 

478.7 

526.3 

Taux  d'esco'.npte  . . . 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  foi  

1  y.  0/00 

5  %  0/00 

3  %  0/00 

pair 

pair 

ïénéfices  :ieus  

1726.5 

2. 501. 5 

5.187.7 

4.049  8 

2.864.9 

Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  l"r  au  30  septembre  1901 
Reçu  des  déposants  : 

Paris           329.334  vers,  (dont  14. 726D"  vers.  8.725.540  09 

Départem"  196.217    —   (  —    13.01G     —  2.394.324  46 

Ensemble.  525.551                 27.746  11.119.865  15 

Payé  aux  déposants.  —  Arrérages  de  rentes 

viagères   6.600.209  32 

Payé  à  leurs  héritiers.  —  Remboursement  de 

capitaux  réservés   1.325.243  05 

Ensemble   7.1  )•?■"». 452  37 

Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à  —  2'-)7.258  » 
aux  noms  de  3.447  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   30. 8 11. 016  » 

réparties  entre  224.220  litres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rembour- 
sements de  rentes  et  valeurs   2.826.916  96 

Elle  a  placé  : 

En  obligations  départementales  et  communales  11.528.580  87 
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Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  11  au  20  oc- 
tobre 1901  : 

Dépôts  de  fonds   2.970.689  58 

ltctraits  de  fonds   7.324.413  11 

Excédent  de  retraits   4.35:1.773  53 

Excédent  de  dépôts  du  1"  janvier  au  20  octobre  1901  : 
28.349.417  fr.  02. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  1"  au  10  oc- 
tobre 1901  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  376.269  fr.  76; 

2°  Pour  placement  des  excédents  des  arrérages  et  des  ca- 
pitaux encaissés  sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille 
provenant  des  caisses  d'épargne  ordinaires  :  1.211.652  fr.  77. 


Caisse  Nationale  d'Epargne.  —  Tableau  des  opérations 
effectuées  pendant  le  mois  de  septembre  1901  :  . 

Versements  reçus  de  246.508  déposants,  dont  33.489  nou- 
veaux  30.262.176  88 

Remboursements  à  131.348  déposants,  dont 
19.593  pour  solde   30.324  620  46 

Rentes  achetées  à  1.267  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   1.006.558  55 

  31.331.170  01 

Excédent  de  remboursements   1.069.002  13 

Nombre  de  comptes  existant  au  30  septembre  1901 :  3.758.313. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  pour  la  2°  quinzaine  d'octobre  1901,  cal- 
culée d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   29  fr.  165 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   41  fr.  388 

Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1'°  qualité  revient  à 
0  fr.  3183  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  0366,  soit  à  0  fr.  64. 


Compagnie  Française  des  Tramways  électriques  et 
Omnibus  de  Bordeaux.  —  Les  actionnaires  se  sont  réunis 
le  28  octobre,  en  assemblée  générale,  sous  la  présidence  de 
M.  Emile  Mercet,  président  du  Conseil.  • 

Après  avoir  entendu  la  lecture  du  rapport  du  Conseil  d'ad- 
ministration, ils  ont  voté  les  résolutions  suivantes  : 

1*  L'assemblée  générale  constate  que  la  substitution  con- 
sentie au  nom  de  la  Bordeaux  Tramways  and  Omnibus 
Company,  Limited,  apporteur,  dans  le  paragraphe  de  l'arti- 
cle 8  des  statuts,  ainsi  conçu  : 

<■  Par  le  fait  de  ces  décisions  (les  décisions  administrati- 
ves approuvant  la  substitution),  la  présente  Société  se  trou- 
vera substituée  dans  tous  les  eiléts  de  la  concession  et  subro- 
gée dans  tous  les  droits  de  la  Société  apporteurs  ». 

S'applique  notamment  : 

a)  A  la  convention  intervenue  en  la  forme  administrative 
entre  le  maire  de  la  ville  de  Rordeaux,  d'une  part,  et  la  Com- 
pagnie Française  des  Tramways  Electriques  et  Omnibus 
de  Bordeaux,  d'autre  part,  suivant  acte  sous  signatures 
privées  en  date  du  10  août  1901  ; 

b)  Au  décret  rendu  le  19  août  1901,  aux  termes  duquel  ont 
été  déclarés  d'utilité  publique  les  travaux  de  transformation 
et  d'extension  du  réseau  des  Tramways  de  Rordeaux,  ledit 
décret  approuvant,  en  outre,  le  traité  de  rétrocession  susvisé 
du  10  août  1901  ; 

2°  L'assemblée  générale,  après  avoir  entendu  le  rapport  du 
Conseil  d'administration,  décide  qu'il  y  a  lieu  de  contracter, 
pour  le  compte  de  la  Compagnie  Française  des  Tramways 
Electriques  et  Omnibus  de  Bordeaux,  et  par  voie  d'émis- 
sion d'obligations,  un  emprunt  se  montant  à  la  somme  de  six 
millions. 

En  conséquence,  elle  autorise,  dans  les  termes  de  la  loi  du 
11  juin  1880,  la  création  et  l'émission,  au  nom  et  pour  le 
compte  de  la.  Société,  de  P'.OOO  obligations  de  500  fr.  chacune, 
représentant  le  capital  de  six  millions,  montant  de  l'emprunt. 

'fous  pouvoirs  sont  donnés  au  Conseil  d'administration  à 
l'effet  de  lixer  suivant  qu'il  avisera,  et  au  mieux  des  intérêts 
de  la  Société-,  le  prix  a 'émission  de  ces  obligations,  le  taux 
de  I  intérêt,  la  durée  de  l'amortissement,  oui  M  fera  par  voie 
de  tirage  au  sort,  d'une  manière  générale,  toutes  les  condi- 
tion! de  L'émission,  et  faire  tout  ce  qui  sera  nécessaire  pour 
assurer  L'exécution  de  la  présente  résolution. 

Kacnlté  sera,  eu  tous  cas,  réservée  à  la  Société  de  se  libé- 
rtK  par  anticipation  et  ù  toute  époque,  en  tout  ou  en  partie. 


Société  des  Pellicules  Françaises.  —  Les  actionnaires 

de  la  Société  dos  Pellicules  Françaises,  réunis  en  assemblée 
générale,  à  Lyon,  ont  approuve  les  comptes  de  l'exercice 
1900-1901  et  fixé  le  dividende  à  30  fr.  par  action.  Ils  ont  éga- 
lement ratifié  les  nouvelles  conventions  passées  avec  la  Société 
Lumière,  conventions  en  vertu  desquelles  la  Société  des  Pelli- 
cules Françaises  est  maintenant  chargée  elle-même  de  la 
vente  de  tous  ses  produits. 


Usines  du  Phénix.  —  Les  actionnaires  de  la  Société  des 
Usines  du  Phénix,  a  Châtelineau,  dans  leur  dernière  assem- 
blée générale  ordinaire,  ont  approuvé  les  comptes  de  l'exer- 
cice 1900-1901  qui  se  sont  soldés  par  un  bénéfice  de  57.4:î2  fr. 
et  fixé  le  dividende  à  35  fr.  par  action,  contre  80  fr.  distribués 
pour  l'année  précédente. 

Hauts  Fourneaux  de  Monceau-sur-Sambre    —  i 

bénéfices  réalisés  par  la  Société  des  Hauts  Fourneaux  de 
Monceau-sur-Sambre,  pendant  l'exercice  écoulé  se  sont  élevés 
à  la  somme  de  442.000  fr.  Le  Conseil  d'administration  a  dé- 
cidé de  proposer,  à  l'assemblée  générale  convoquée  pour  le 
23  octobre,  de  fixer  le  dividende  à  25  fr.  par  action  de  capital 
et  à  20  fr.  par  action  ordinaire. 


Compagnie  Française  de  Chauffage  et  d  Éclairage  par 

le  Gaz  —  L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  a 
eu  lieu  le  29  octobre. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports,  elle  a  approuvé, 
tels  qu'ils  lui  étaient  présentés,  les  comptes  de  l'exercice 
1900-1901  et  fixé  le  dividende  y  afférent  à  40  fr.  par  action, 
comme  pour  l'exercice  précèdent. 

Un  acompte  de  15  fr.'  ayant  été  distribué  le  1"  mai  der- 
nier, le  solde  de  25  fr.  est  mis  en  paiement,  sous  déduction 
des  impots,  à  partir  du  2  novembre,  au  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  à  raison  de  24  fr.  net  par  action  nominative  et 
de  22  fr.  85  net  par  coupon  d'action  au  porteur. 


Bons  de  l'Ancienne  Caisse  Syndicale  des  Agents  de 
change  de  Lyon.  —  Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé  dans 
notre  numéro  du  20  septembre  dernier,  le  soixante-quator- 
zième remboursement  des  Rons  de  l'ancienne  Caisse  syndi- 
cale des  Agents  de  change  de  Lyon  a  eu  lieu  le  10  courant. 

Il  a  été  amorti  279  bons,  au  prix  moyen  de  477  fr.  255.  Le 
prix  maximum  s'est  élevé  à  480  fr.  ;  à*  ce  prix  les  demandes 
ont  été  réduites  de  82  0/0.  Le  prix  le  plus  bas  a  été  de  470  fr. 

On  a  affecté  à  cet  amortissement,  line  somme  de  133.000  fr., 
provenant  du  prélèvement  de  30  0/0  sur  les  courtages. 

Il  reste  actuellement  en  circulation  4  579  bons,  représen- 
tant un  capital  nominal  d'environ  2.289.500  fr. 

La  moyenne  des  prix  de  remboursement  des  précédentes 
soumissions  a  été  de  : 

Fr.  144  02  pour  l'année  1883  Fr.  315  95  pour  l'année  1894 
157  ~ 
144 
185 
204 
184 
227 
281 
361 


301 


37 
56 
44 
42 
11 
H5 
86 
76 
29 
75 


1884 
1885 
1886 
1887 
1888 
1889 
1890 
1891 
1892 
1893 


378  82 
387'  55 
376  82 
397  83 
400  60 
437  74 


1895 
1896 
189"; 
1898 
1899 
1900 

479  08  le  10  janvier  1901 
479  14  le  10  avril  — 
i79  97  le  10  juillet  — 
477  25  le  10  octobre  — 


5ë 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Les  premiers  jours  de  la  semaine  qui  prend  lin 
avaient,  une  fois  de  plue,  laissé  ù  désirer.  De  nou- 
velles attaques  étaient  en  effet  signalées  sur  un  certain 
nombre  de  valeurs  et,  d'un  autre  côté,  on  se  montrait 
un  peu  préoccupé  des  craintes  que  l'on  manifestait  à 
Londres  concernant  une  élévation  prochaine  du  taux 
de  l'escompte  ;'i  la  Banque  d'Angleterre:  Mais.  ;'i  partir 
de  mardi,  la  physionomie  du  marché  s'est  modiliée.  Le 
succès  qui  a  accueilli  l'émission  des  1 78.000  obligations 
:i  0/0  privilégiées  de  la  Compar/nie  Française  des  Che- 
mins de.  fer  de  V Indo-Chine  et  du  Yunnan  et  l'annonce 
de  l'opération  financière  projetée  par  notre  Ministre 
des  Finances  ont  redonné  confiance  à  la  place.  Une 
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reprise  s'est  produite  dans  plusieurs  compartiments  de 
la  cote,  et  si  l'on  ne  clôture  pas  tout  à  fait  aux  plus 
hauts  cours  reconquis,  la  tendance  reste  quand  même 
très  satisfaisante. 

Ainsi  qu'on  l'avait  prévu,  la  Banque  d'Angleterre  a 
élevé  hier  le  taux  de  son  escompte  en  le  portant  de  3  à 
4  0/0.  Cette  mesure  n'a  pas  empêché  notre  liquidation 
de  s'effectuer  d'une  façon  très  satisfaisante,  avec  des 
taux  de  reports  peu  élevés  pour  les  A'aleurs  jouissant 
do  la  liquidation  bi-mensuelle.  La  Bourse  pense,  en 
effet,  que  le  nouvel  emprunt  français  n'aura  lieu  que 
dans  le  courant  de  la  seconde  quinzaine  de  novembre. 

•fc  i(  Nos  Renies  Françaises  sont  en  sensible  re- 
prise. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  clôturait  à  102  fr.  42  1/2 
en  liquidation,  et  100  fr.  30  au  comptant,  s'inscrit  res- 
pectivement, sur  ces  deux  marchés,  à  100  fr.  90,  fin 
novembre,  et  à  100  fr.  S0  au  comptant.  Le  report,  sur 
ce  fonds,  a  été  de  19  et  24  centimes.  Rente  3  1/2  0/0, 
101  fr.  72  1/2  au  comptant,  contre  101  fr.  60,  et  101 
francs  95  fin  novembre,  contre  101  fr.  72  1/2  en  liqui- 
dation. Rappelons  que  c'est  le  samedi  2  novembre 
qu'aura  lieu  le  détachement  du  coupon  trimestriel  de 
87  1  2  centimes.  Le  report,  sur  ce  fonds,  a  été  de  21  et 
25  centimes.  Rente  3  0/0  Amortissable,  99  fr.  40  au 
comptant.  Cette  Rente  a  coté  21  et  23  centimes  de  re- 
port. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  que  nous  laissions  à 
487  fr.,  sont  à  488  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protec- 
torat de  l'Annam  et  du  Tonkin,  au  même  cours  de 
82  fr.  ;  Emprunt  de  Madagascar,  83  fr.  50;  Emprunt 
3  1/2  0/0  de  VIndo-Chine  ferme  à  504  francs. 

iç  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  restent 
actives  et  très  fermes. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  restaient  à  548  fr., 
finissent  à  550  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1869,  430  fr.  50; 
Obligations  3  0/0  1871,  408  fr.;  les  quarts  sont  à  105  fr.; 
Obligations  4  0/0  1875,  565  fr.;  Obligations  4  0/0  1876, 
5(30  fr.;  ces  obligations  restaient  à  553  fr.  50  jeudi  der- 
nier. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1S92  libérées,  qui  finis- 
saient à  363  fr.,  se  retrouvent  à  363  fr. 50;  Obligations 
2  1/2  0/0  1894-1896,  363  fr.,  sans  changement  ;  Obliga- 
tions 2  0/0  1898,  413  fr.  75  ;  Obligations  2  0/0  1899 
(Emprunt  du  Métropolitain),  416  fr.  50,  contre  415  fr. 

if  if  Les  actions  de  la  Ranque  de  France,  qui 
s'inscrivaient,  la  semaine  dernière,  à  3.880  fr.  au 
comptant  et  à  3.870  fr.  à  terme,  sont  revenues  à  3.820 
francs  à  terme. 

Pour  les  dix-neuf  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  2.561.864  fr.  17. 

ir  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
restaient  à  670  fr.  à  terme  et  à  671  fr.  au  comptant 
cotent,  sur  ces  deux  marchés,  685  fr.  et  675  fr.  Au  su- 
jet de  cet  Etablissement,  nous  nous  reportons  à  1'  «  In- 
formation »  que  nous  publions  plus  haut.  Notons,  en 
outre,  que  les  bénéfices  nets  réalisés  par  le  Crédit  Fon- 
cier de  France,  pendant  le  mois  de  septembre  dernier 
se  sont  élevés  à  979.600  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  de- 
mandées. L'attention  de  l'étranger  continue  à  se  por- 
ter principalement  sur  les  titres  le  plus  éloignés  du 
pair. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  finis- 
sent à  470  fr.,  contre  469  50  fr.  ;  Obligations  Foncières 
1879  3  0  0,  507  fr.  50  ;  elles  restaient  jeudi  dernier  à 
507  fr.  50.  Nous  rappelons  que  c'est  le  5  novembre 
qu'aura  lieu  le  prochain  tirage  de  ces  obligations. 

Les  Obligations  Communales  1880  s'échangent  à 
498  fr.,  contre  499  fr.,  avec  un  tirage  le  5  décembre 
prochain.  Obligations  Foncières  1883,  441  fr.  50,  contre 
MA  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1885,  457  fr.  50. 
Le  5  novembre  prochain  aura  lieu  le  tirage  de  ces 
titres. 


Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  se  re- 
trouvent à  395  fr.  50,  gagnant  2  fr.  ;  c'est  le  5  décem- 
bre qu'aura  lieu  le  prochain  tirage  de  ces  obligations; 
Obligations  Communales  1892  2  8  0  0/0,  454  fr.  ;  Obli- 
gations Foncières  2  80  0/0  J895,  402  fr.  50,  contre 
461  fr.  75;  Obligations  Communales  2  60  0/0  1899,  461 
francs,  avec  un  tirage  le  5  décembre  ;  Obligations 
3  75  0/O  1899,  507  fr.  Ainsi  que  nous  le  disons  d'au- 
tre part,  ces  derniers  titres  seront  remboursés  au  pair, 
le  le'  janvier  prochain. 

ic  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Cré- 
dit ont  eu  un  marché  animé.  Le  succès  de  l'émission 
des  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de 
VIndo-Chine  et  du  Yunnan  doit  profiter  à  ces  Etablis- 
sements qui,  en  outre,  participeront  à  l'émission  du 
nouvel  Emprunt  français,  et  trouveront,  dans  cette 
opération  des  avantages  moraux  et  matériels,  en  même 
temps  qu'un  nouvel  élément  d'activité  pour  leurs 
guichets. 

La  Ranque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
la  semaine  dernière  à  967  fr.,  est  à  975  fr.  Le  titre  a 
fait  un  franc  de  report  et  un  franc  de  déport. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  est  à  560  fr.  au 
comptant.  On  sait  que  cet  Etablissement  a  joué  un 
rôle  prépondérant  dans  la  constitution  de  la  Compa- 
gnie Française  des  Chemins  de  fer  de  VIndo-Chine  et 
du  Yunnan,  et  il  sera  certainement  un  des  premiers  à 
recueillir  le  fruit  de  son  initiative  en  cette  circonstance. 
Le  bilan  du  Comptoir  National  d'Escompte  au  30  sep- 
tembre dernier  vient  d'être  publié.  Sa  comparaison 
avec  l'état  de  situation  au  31  août  fait  ressortir  au 
total  des  opérations  un  accroissement  de3 1/2 millions 
environ.  A  l'actif,  un  seul  chapitre  présente  une  dimi- 
nution qui  mérite  d'être  signalée  ;  c'est  le  chapitre 
'<  Caisse  et  Banque  »,  qui  a  subi  une  réduction  de 
9  millions  3/4.  Par  contre,  les  reports  ont  augmenté 
de  5  millions,  les  effets  à  l'encaissement  de  2  mil- 
lions 1/4,  les  comptes  courants  débiteurs  de  2  millions 
environ  et  les  avances  de  4  millions.  Pas  de  variations 
de  chapitres  à  signaler  au  passif,  exception  faite  des 
comptes  de  chèques,  qui  se  présentent  en  diminution 
de  4  millions  ;  des  coupons  à  payer,  qui  se  sont  accrus 
d'une  somme  égale,  et  des  comptes  courants,  qui  ont 
'  également  augmenté  de  3  millions. 

La  Société  Générale,  que  nous  laissions  à  602  fr., 
s'inscrit  cette  semaine  à  004  fr.,  en  avance  de2fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  ;i  982  fr.  au  15  novembre, 
avec  50  centimes  et  1  fr.  25  de  report,  et  à  980  fr.  au 
comptant.  Il  restait,  jeudi  dernier,  sur  ces  deux  mar- 
chés, à  966  et  à  965  fr.  Comme  nous  le  disons  plus 
haut,  l'emprunt  de  la  Compagnie  Française  des  Che- 
mins de  fer  de  VIndo-Chine  et  du  Yunnan  a  obtenu  un 
plein  succès.  Cet  emprunt  comprenait  178.U00  titres;  il 
a  été  souscrit  677. 0UO  obligations,  dont  438.000  par  la 
clientèle  du  Crédit  Lyonnais. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  à  604  fr., 
contre  600  fr. 

La  Ranque  Internationale  de  Paris  reste  à  315  fr., 
contre  308  fr.  ;  Ranque  Française  de  V Afrique  du  Sud, 
61  50;  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  d'Explo- 
ration, au  même  cours  de  85  fr. 

La  Ranque  de  l'Algérie,  qui  cotait  .840,  est  à  835 ; 
Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des  Immeubles 
de  France,  121  fr.  ;  Obligations  de  475  francs,  144  fr.  ; 
Ranque  Spéciale  desValeurs  Industrielles,  45  fr. 

La.  Rente  Foncière  se  retrouve  à  217  fr.  Nous  la  lais- 
sions à  230  la  semaine  dernière. 

La  Compagnie  Algérienne  clôture  à  630  fr.  et  la  So- 
ciété Foncière  Lyonnaise  est  à  315  fr.,  contre  312  fr.  ; 
Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie  490  fr.  ;  Ranque 
Parisienne,  507  fr.  au  comptant  et  à  terme. 

+  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  soutenues,  mais  calmes. 

Le  Lyon  s'échange  à  1.602  fr.,  contre  1.598  fr.  ;  le 
Nord  se  traite  à  1.980 fr.  à  terme  et  à  1.985 fr.au  comp- 
tant, contre  1.970  fr.  et  1.97o  fr.  il  y  a  huit  jours  ; 
Midi,  1.295  fr.  au  comptant,  sans  variation  appré- 
ciable. 
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L'Orléans,  qui  cotait  1.600 fr.  au  comptant,  est  sans 
variation  ;  Est,  1.019  fr.,  contre  1.01G  fr.  ;  Ouest,  1.024 
francs  au  comptant,  contre  1.021  fr. 

Pour  la  quarante  et  unième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de 
1900,  une  diminution  de  2.551.000  fr.  Du  1er  janvier 
au  14  octobre,  la  diminution  totale,  sur  la  période  cor- 
respondante de  1900,  est  de  55.147.000  francs. 

•je  je  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  Indus- 
trielles et  Commerciales  ont  encore  été  mouvementées, 
mais  leur  allure  est  plus  satisfaisante. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  que 
nous  laissions  à  G10  fr.,  sont  à  009  fr.  50;  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz,  790  fr.,  contre  800  fr.  jeudi  dernier. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  le  mois  de  sep- 
tembre, ont  été  de  6.461.449  fr.  24,  contre  6.669.4T3 
francs  86  en  septembre  1900  et  5.834.889  fr.  73  en  1899. 
Les  recettes  des  neuf  premiers  mois  de  1901  se  chif- 
frent par  60.025.870  fr.  63,  contre  61.363.451  fr.  43 
pour  la  période  correspondante  de  1900  et  55.583.583 
francs  22  pour  celle  de  1899. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  se  traite 
aux  environs  de  180  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  475  fr., 
contre  460  fr.  50,  en  reprise  de  14  fr.  50;  Chargcurs- 
Béunis,  J.145  fr.,  contre  1.155  fr.  Rappelons  que  les 
actionnaires  de  cette  Compagnie  sont  convoqués  en 
assemblée  générale  annuelle  pour  le  18  courant,  au 
siège  social. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  restaient  à  753  fr.,  sont  à 
770  fr.  Los  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  43e  se- 
maine de  1901,  se  sont  élevées  à  920.912  fr.  05,  contre 
1.173.023  fr.  35  pondant  la  même  semaine  de  1900.  Du 
ler  janvier  au  28  octobre,  les  recettes  totales  se  chif- 
frent par  39.260.417  fr.  30,  en  diminution  de  8.700.448 
francs  30  sur  celles  de  la  période  correspondante  de 
Tannée  dernière.  Voilures  à  Paris,  160  fr.,  contre  165 
francs. 

L'action  Suez  est  à  3.730  fr.  au  15  novembre,  avec 
2  fr.  et  4  fr.  50  de  report.  Nous  la  laissions,  il  y  a  huit 
jours,  à  3.660  fr.  ;  Parts  Civiles,  2.528  fr.,'  contre 
2.502  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
clôture  à  400  fr.  Elle  restait  à  415  fr.  jeudi  dernier. 
Electro-Métallurgie,  311  fr.  ;  Dyle  et  Bacalan,  206  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  cote  28  fr.,  contre 
24  fr.  La  Compagnie  Thomson-Houston  est  à  740  fr., 
contre  750  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways  s'inscrit  à  439  fr.,  contre  418 fr.  ;  Compagnie 
Générale  Parisienne  de  Tramways,  239  fr.  à  terme  et 
244  fr.  au  comptant,  Tramivays  de  V Est-Parisien,  140 
francs,  contre  188  fr.  Pour  la  43e  semaine  de  1901,  les 
recettes  de  cette  Compagnie  s'élèvent  à  78.606  fr.  65. 
Du  1"  janvier  1901  au  27  octobre,  les  recettes  totales 
atteignent  le  montant  de  2.541.213  fr.  15.  Le  nombre 
des  voitures  en  service  a  été  de  112. 

Les  Tramways  de  Paris  et  du  Déparlement  de  la 
Seine  se  traitent  à  490  fr.,  contre  495  fr.  ;  Omnium 
Lyonnais,  51  fr.  contre  54  fr.  75  ;  Métropolitain  de 
Paris,  553  fr.,  contre  550  fr.  Société  Parisienne  pour 
l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Elec- 
Iriques,  243  fr.,  contre  250  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  ù  100  fr.  ;  Raffinerie  et 
Sucrerie  C.  Say,  1.020  fr.  au  comptant. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  restait  à 
348  fr..  s'avance  de  2  fr.  à  350  fr.  ;  actions  Câbles  Té- 
légraphiques, 15  fr. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  cotait  535  fr.,  se  retrouve 
«  557  fr.  ;  Mines  de  Malfiduno,  398  fr.  à  terme  et  405  fr. 
au  comptant;  Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie 
de  Fives-Litie  240  fr.,  contre  244  fr. 

jr  je  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  généralement 
bien  tenus  et  actifs. 

Les  fonds  Argentins  sont  soutenus.  V Argentin  A  0/0 
1896  Rescision)  cote  63  fr.  au  comptant,  contre 
1  Ifr.  5;  Argentin  4  0/0  1900,  62  fr.  10  à  tonne,  et 
VU  fr.  20  au  comptant. 


Les  Fonds  Brésiliens  sont  calmes.  La  fiente  4  0/0 
1889  finit  à  04  fr.  60,  contre  64  fr.  «5;  Emprunt  5  0/0 
1898  (Funding),  entre  91  fr.  30  et  91  fr.  05.  selon  les- 
coupures;  Obligations  Minas-Geraès,  363  fr.  à  terme  et 
362  fr.  au  comptant. 

La  Rente  4  0/0  Extérieure  Espagnole,  que  nous  lais- 
sions à  69  90,  s'est  avancée  à  70  25  au  15  novembre 
avec  un  report  de  7  et  9  centimes. 

La  Rente  Italienne  finit  à  99  fr.,  comme  il  y  a  huit 
jours. 

La  Rente  Portugaises  0/0,  qui  restait  à2585,  est  à  26. 

Les  Fonds  Russes  sont  demandés.  La  Rente  3  0/0 
1891-1894  Jinit  à  82  50  à  terme  et  même  ù  83  au  comp- 
tant, contre  82;  Rente  3  0/0  1896,  83  20  au  comptant; 
Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  100  55  à  terme;  nous  la 
laissions, jeudi  dernier,  à  100  25. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  est  en  reprise  à  65 
francs  42  1/2  à  terme,  et  65  fr.  70  au  comptant. 

Les  Fonds  Ottomans  ont  été  agites,  et  mous  tout 
d'abord.  Ils  clôturent  en  reprise  sur  leurs  plus  bas 
cours.  La  Série  B  est  à  49  fr.15,  contre  49  fr.  .30,  et 
la  Série  C  cote  26  421/2,  contre  26  fr.  07  1/2;  Série  D 
23  42  1/2,  contre  23  fr.  62  1/2  la  semaine  dernière. 

fr  fr  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  cote 
43U  fr.,  presque  sans  variation;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  651  fr.  à  terme,  et  055  fr.  au  comptant  ;  Ban- 
que Impériale  Ottomane,  510  fr.,  contre  517  fr.  ;  Robin- 
son  South  African  Banking  Company.  69  fr.,  contre  64 
francs . 

Le  Rio-Tinlo  a  repris  de  1.167  fr.  à  1.189  fr.  ;  Spsno- 
wice,  1.748  fr,  en  avance  de  8  fr.  ;  Usines  de  BrianskT 
41  'i  fr.,  contre  411  fr. 

Les  Wagons-Lits  sont  à  242  franc-. 

Les  actions  des  chemins  de  fer  Espagnols  sont 
molles.  Andalous,  186  fr.,  en  recul  de  5fr.;  Nord  de 
l'Espagne,  161  fr.,  perdant  4  fr.;  Saragosse,  220  fr., 
contre  227  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique -Constan- 
tinople  sont  à  258  fr.  au  comptant,  contre  256  fr.;  Obli- 
gations anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1 894),  408  fr.,  contre  406  fr.;  Obligations  nou- 
velles ( Série  1895 ),  336  fr.,  contre  332  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Il  n'y  a  rien  eu  de  bien  particulier  ;'i  signaler  sur  ce  Mar- 
ché. Les  affaires  ont  été  très  calmes  et  la  liquidation  qui 
vient  d'avoir  lieu  s'est  effectuée  sans  incident,  avec  des  re- 
ports satisfaisants. 

Le  Brésil  5  O/O  est  revenu,  de  78  fr.  37  1/2.  à  7S  fr.  27  1/2: 
Mexicain  S  O/O,  un  peu  plus  animé:  il  linit  à  41  fr.  20: 
Chemins  Ottomans,  99  fr.  50  contre  99  fr.  75. 

Le  Cape  Copper,  que  nous  laissions  à  124  fr.  50,  conserve 
ce  cours  ;  Tharsis,  160  francs,  également  sans  changement. 

Le  Laurium  Grec,  qui  finissait  à  51  fr.  75.  recule  à  49  50, 
et  la  Huanchaca  reste  à  90  fr.  25,  contre  91  francs. 

L'action  Kertch  a  repris  de  1  franc,  à  159  francs,  et  les 
Aciéries  du  Donetz  se  retrouvent  plus  faibles  à  532  francs; 
Huta-Bankowa,  3.110  francs,  en  moins-value  de  30  francs; 
Doubowdia-Balka,  au  même  cours  de  1.250  francs. 

La  Harpener  cote  1.258  francs,  à  1  franc  prés  comme  jeudi 
dernier.  Le  rapport  de  cette  Société,  pour  l'exercice  1900- 
1901,  vient  d'être  publié.  Le  total  des  recettes  a  été  de  55  mil- 
lions 9d4.952  marks  et,  le  total  des  dépenses  de  37.114.557 
marks  99.  Il  reste  un  solde  de  18.790.394  marks  01,  auquel 
il  faut  ajouter  le  bénéfice  brut  des  goudronneries,  soit 
304.830  marks  33.  On  obtient  alors  un  total  de  19.155.234 
marks  34,  dont  10.149.360  marks  50  servent  à  'les  amortisse- 
ments et.  1  million  de  marks  sont  portés  au  compte  Accidents 
d'exploitation,  etc.  Sur  les  bénéfices  nets  de  6. 811. 927  marks, 
il  se,m  proposé  la  répartition  d'un  dividende  de  12  0/0  sur  le 
C  rpïtal  al  lions  de  02  millions  de  marks. 

La  Vieille-Montagne  cote  572  francs  contre  579  francs  ; 
Dniéprovienne,  2.065  francs,  en  bénéfice  de  15  francs. 

La  part  Monaco  clôture  à  3.580  francs  ;  Transports  Elec- 
triques de  l'Exposition,  37  fr.  25;  Iramways  Electriques 
de  Vanves  à  Paris,  42  francs,  contre  40  francs;  lirasseries 
cl  Tavernes  '/Àmme.r,  88  francs  ;  Hôtel  de  Paris  à  Monte- 
Carlo,  700  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  .\  ur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


31  octobre  1901. 

Lu  majorité  de  la  Commission  parlementaire  s'est  pronon- 
cée en  faveur  de  la  suppression  des  marchés  à  terme  sur  les 
blés,  farines  et  sur  les  laines  peignées. 

Elle  a  pris,  en  outre,  les  décisions  suivantes  : 

«  Les  marchés  à  terme  ne  pourront  avoir  lieu  que  dans  le 
local  des  Bourses  de  Commerce,  après  réglementation  organi- 
sée- par  décrets.  Ils  pourront  être  interdits  par  décrets. 

Les  opérations  seront  faites  par  des  courtiers.  Ceux-ci  seront 
responsables  des  opérations  qui  seront  garanties  par  une 
Chambre  de  compensation  formée  par  eux.  » 

La  minorité  a  vainement  défendu  la  liberté  totale  des 
transactions  commerciales  sous  réserve  de  frapper  de  péna- 
lités correctionnelles  les  opérations  fictives. 

La  Commission  a  ensuite  adopté  les  dispositions  suivantes  : 

«  Ceux  qui  ne  tiendraient  pas  leurs  engagements  à  terme 
seaient  déclarés  en  faillite  et  tomberaient  sous  l'application 
de  la  loi  qui  régit  les  faillis.  ■> 

Enfin,  la  Commission  a  inséré  dans  son  rapport  la  disposi- 
tion suivante  : 

«  Ceux  qui,  au  moment  du  terme,  seraient  convaincus  d'avoir 
vendu  à  découvert,  seront  considérés  comme  ayant  employé 
l'un  des  moyens  frauduleux  énumérés  à  l'article  419  du  Code 
pénal  et  tomberont  sous  le  coup  des  pénalités  qui  sont  édic- 
tées. » 

Ces  résolutions  ont  été  vivement  discutées  sur  le  Marché 
de  Paris.  On  croit,  en  général,  que  la  Chambre  ne  ratifiera 
pas  les  décisions  prises  par  la  Commission. 

Le  temps  s'est  maintenu  au  beau  cette  semaine  et  la  situa- 
tion agricole  reste  favorable. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  87 

20  87 

20  87 

20  62 

20  62 

15  45 

15  56 

15  74 

15  85 

15  76 

15  50 

15  50 

15  62 

15  25 

15  25 

16  59 

16  84 

17  11 

17  17 

17  40 

16  21 

16  59 

16  75 

16  80 

17  04 

13  17 

13  20 

13  46 

13  48 

13  48 

14  27 

14  42 

14  56 

14  63 

14  63 

Sur  le  Marché  de  Paris,  le  découvert  a  procédé  ces  jours-ci 
à  quelques  rachats;  mais,  les  offres  étant  régulières,  la  ten- 
dance est  restée  calme.  On  a  coté  en  clôture  : 


17  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

20  87 

20  62 

20  62 

21  12 

20  87 

20  62 

Novembro-Déc. . . 

21  37 

21  12 

20  87 

4  de  Novembre  . . 

21  37 

21  37 

21  12 

21  87 

21  87 

21  62 

Farines  de  consommation.  —  La  situation  est  la  même; 
la  boulangerie  est  peu  empressée  aux  achats.  La  meunerie 
maintient  ses  cours.  La  marque  de  Corbeil  est  à  30  50;  ou 
cote  les  autres  marques  en  disponible  : 


Marques  de  choix...., 
Premières  marques . . , 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires . . . 


17  oct. 
31  .. 

30  25 
29  62 
28  62 


24  oct. 
31  .. 

30  25 
29  62 
28  62 


31  oct. 
31  .. 

30  25 
29  62 
28  62 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Aucun  changement  n'est  survenu  et  rien 
ne  fait  prévoir  une  prochaine  amélioration  des  prix  Au 
contraire,  les  cours  sont  sensiblement  inférieurs  à  ceux  de  la 
semaine  dernière. 

17  oct, 

26  87 

27  12 
27  12 
27  37 
21  87 


Courant  

Novembre  , 

Novcmbrc-Déc. . . 
4  de  Novembre  . . 
4  premiers  

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


24  oct. 
26  62 
26  87 

26  87 

27  12 
27  87 


31  oct. 
26  12 
26  37 
26  62 

26  87 

27  37 


Avoine.  —  Les  transactions  ont  été  peu  importantes  cette 
semaine,  mais  la  tendance  est  restée  soutenue,  principale- 
ment pour  le  livrable  éloigné.  On  a  clôturé  aux  cours  sui- 
vants : 


17  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

20  37 

20  37 

20  37 

Novembre  

20  37 

20  50 

20  37 

Novcmbrc-Déc. . . 

20  37 

20  62 

20  37 

4  de  novembre. . . 

20  37 

20  62 

20  62 

20  62 

20  75 

20  87 

Seigle.  —  La  situation  reste  inchangée:  les  affaires  sont 
nulles  et  les  cours  ne  subissent  que  des  variations  insigni- 
liantes  : 


17  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

15  25 

15  25 

15  25 

Novembre  

15  37 

15  25 

15  25 

Novembrc-Déc. . . 

15  37 

15  37 

15  25 

4  do  novembre  . . 

15  50 

15  :i7 

15  37 

4  premier"'  .... 

15  75 

15  62 

15  50 

Huile  de  colza.  —  Le  marché  est  dénué  d'intérêt,  ache- 
teurs et  vendeurs  ne  montrant  aucune  disposition  aux  affaires: 
Pendant  la  semaine,  le  disponible  est  passé;  de  61  francs  à 
60  francs. 

Huile  de  lin.  —  Après  avoir  montré  une  très  grande  fer- 
meté pendant  quelques  jours,  le  marché  est  devenu  plus 
calme,  par  suite  du  fléchissement  des  prix  de  la  graine.  Le 
disponible  a  clôturé  aujourd'hui  à  78  fr.  50,  comme  la  se- 
maine dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

24  oct. 

3loeL 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

" Fr  " 

Fr. 

20  25 

20  25 

20  .. 

19  75 

19  50 

18  74 

18  77 

18  38 

18  69 

17  66 

18  37 

18  50 

18  50 

18  12 

17  50 

18  84 

18  96 

18  96 

18  84 

18  44 

21  52 

21  52 

21  52 

19  .. 

19  05 

19  20 

ià  67 

iè  i-> 

37  15 

37  82 

37  82 

38  54 

37  82 

Paris  (roux  88»).. 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague  

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Depuis  quelques  jours,  le  temps  est  au  beau,  les  nuits  sont 
fraîches  et  brumeuses.  La  densité  s'est  quelque  peu  élevée, 
tout  en  restant  déficitaire  sur  celle  de  la  même  époque  de  l'an 
dernier. 

Dans  les  pays  étrangers,  la  température  est  plutôt  favorable». 

Le  projet  de  loi  portant  fixation  définitive  des  taux  di  s 
primes  d'exportation  des  sucres  pour  la  campagne  1901-1902 
a  été  distribué  dernièrement  aux  membres  de  la  Chambre. 
Ce  projet  a  déjà  fait  l'objet  d'un  décret,  publié  au  Journal 
Officiel,  dont  nous  avons  donné  un  résumé.  11  est  à  peu  près 
certain  que  le  Parlement  ratifiera  et  convertira  en  loi  ce  dé- 
cret, en  date  du  23  août  1901. 

Voici,  d'après  le  Syndicat  des  Fabricants  de  Sucre,  pour 
la  France,  et  d'après  l'Association  internationale,  de  Statis- 
tique, pour  les  autres  pays,  les  résultats  de  l'enquête  au 
26  octobre  courant,  ramenés  à  l'ensemble  des  fabriques  de 
chaque  pays,  comparativement  aux  résultats  de  la  précédente 
campagne  : 

Fabriques  Production 
actives  Betteraves        en  sucre  brut 


1900- 

1901- 

1900- 

1901- 

1900- 

1901- 

Pays 

1901 

1902 

1901 

1902 

1901 

1902 

Milliers  de 

tonnes 

France  

334 

333 

8.717 

9.023 

1.100 

1.029 

Allemagne. 

395 

395 

13.252 

14.611 

1.975 

2.073 

A.- Hongrie 

213 

216 

7.4<8 

8.495 

1.083 

1.225 

Belgique  . . 

107 

107 

2.462 

2.480 

320 

312 

Danemark . 

» 

Hollande . . 

32 

32 

1.225 

1.329 

178 

176 

Bussio  

274 

277 

6.406 

7.933 

894 

1.006 

16 

17 

866 

801 

115 

107 

Totaux . 

1.371 

1.377 

40.336 

4i.(i72 

5.665 

5.928 

Les  chiffres  concernant  la  France  ne  comprennent  pas  le 
sucre  fictif  correspondant  aux  14  0/0  des  mélasses  livrées  aux 
distilleries. 

Les  chiffres  relatifs  à  l'Allemagne  comprennent,  pour  les 
deux  campagnes,  la  production  présumée  des  sucrateries  spé- 
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ciales  (un  travaillant  pas  de  betterave»).  Pour  1901-1902, 
oette .production est  évaluée  à  110.000  tonnes,  contre  104.000 
tonnes  en  1900-1901. 

Les  chiffres  relatifs  au  Danemark  ne  sont  pas  encore 
connus. 

La  baisse  s'est  encore  accentuée  cette  semaine.  La  Circu- 
laire des  Fabricants  de  sucre  donne  les  explications  suivan- 
tes à  ce  recul  progressif  des  cours  : 

«  Dans  les  divers  pays  sucriers  de  l'Europe,  on  a  constate' 
ces  temps  derniers,  une  assez  forte  augmentation  du  poids  de 
la  récolte;  en  même  temps,  les  achats  pour  l'Amérique, dont 
on  avait  escompté  la  reprise,  il  y  a  quelque  temps,  n'ont  pas 
eu  lieu,  et  le  stock  des  Etats-Unis  a  augmenté  sensiblement 
pendant  la  dernière  huitaine.  Dans  ces  conditions,  les  ache- 
teurs des  marchés  importateurs  ont  ralenti  leurs  opérations,  en 
même  temps  que  les  offres  de  vente  ont  été  assez,  abondantes, 
comme  d'habitude,  à  pareille  époque,  quand  les  usines  sont 
en  pleine  marche.  La  prévision  d'une  forte  réduction  des  en- 
semencements de  1902  est  générale  ;  mais,  pour  l'instant,  le 
commerce  ne  semble  pas  prévoir  une  reprise  sérieuse  des 
cours  avant  que  la  fabrication  soit  partiellement  terminée 
en  Europe.  » 

On  a  clôturé  aujourd'hui  aux  cours  suivants  : 

17  oct.    24  oct.   31  oct. 

Blanc  n°  3  :  —  —  — 

Gourant   23  25      22  68      21  94 

Novembre   23  44      22  81      22  06 

3  de  novembre   23  50      22  31 

4  premiers   24  18      24  .        22  81 

4  de  mars   24  68      24  44      23  18 

4  de  mai   25  06      24  82      23  68 

Roux  88"  disponible   20  . .       19  75      18  75 

Raffiné  belle  sorte  disponible.      99  . .      98  50      97  50 


Vins.  -  D'après  le  Moniteur  vinicole,  dans  la  plupart 
des  contrées  et  principalement  dans  nos  régions  méridionales, 
il  y  a  beaucoup  de  choix  à  faire  dans  les  vins  de  la  dernière 
récolte.  Dans  les  pays  précoces,  les  premiers  vendangés  sont 
d'excellente  qualité  ;  les  secondes  cuvées  manquent  un  peu  de 
vinosité,  bien  qu'ayant  un  bon  degré  alcoolique.  Ce  qui  a  été 
vendangé  après  la  pluie  est  défectueux.  Les  régions  plus 
tardives  ont  eu  des  vins  inférieurs  pour  commencer  et  des 
cuvées  meilleures  provenant'  de  vendanges  recueillies  dans 
les  intervalles  de  beau  temps  qui  ont  suivi. 

Les  affaires  sont  peu  actives  et  les  réapprovisionnements 
du  commerce  se  font  surtout  sur  les  excédents  de  1900. 

A  Bercy-Entrepôt,  le  commerce  de  gros  n'achète  toujours 
pas,  bien  que  vivement  sollicité  par  des  offres  de  tous  genres 
et  à  des  prix  relativement  bas.  Mais  la  place  est  chargée  de 
vins  vieux,  achetés  très  bon  marché  en  fin  de  campagne,  et 
il  arrive  en  ce  moment,  d'Algérie  et  du  Midi,  des  produits 
nouveaux  qu'on  envoie  en  consignation  sans  que  les  expédi- 
teurs se  soient  demandé  s'ils  trouveraient  preneurs  ou  pas. 
Dans  ces  conditions,  nos  négociants,  certains  de  rencontrer 
sur  place  tout  ce  dont  ils  pourront  avoir  besoin,  à  n'importe 
quel  moment,  se  gardent  bien  d'acheter  maintenant  et  se 
préposent  même  de  ne  le  faire  qu'au  fur  et  à  mesure  de  leurs 
besoins. 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

ave  rage)  

Londres  (  d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

37  25 

87  50 

40  75 

43  50 

43  75 

37  18 

37  4» 

40  28 

44  93 

43  38 

38  .. 

37  25 

40  50 

i0  65 

44  25 

37  81 

37  50 

3'»  37 

43  75 

44  06 

28  83 

28  83 

Ali  40 

35  40 

34  83 

Du  19  au  25  octobre,  les  recettes  de  Santos  ont  été 
de  ;!0:i.000  sacs,  contre  318.000  pendant  la  même  période 
de  1900;  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  157.000  sacs,  contre 
63.000  en  1900. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  25  octobre  1891,  les  recettes  des  deux  ports 
ont  été  les  s  ni  vantes  :  Santos.  'i. 952.000  sacs,  contre  3.876.000 
pendant  la  pério  le  correspondante  de  1900;  liio,  2.500.000,  con- 
tre 1.166.0(0  en  1000;  soit  au  total,  7.458.000  sacs,  contre 
5.042,000  au  25  octobre  1900. 

Les  marchés  des  deux  continents  oui  fait  preuve,  cette 
semaine,  d  une  excitation  qui  De  s'était  pas  manifestée  depuis 
longtemp  .  Les  énoiiaes  transactions  «et  les  rapides  fluctua- 

 rj  derniers  jours  nous  reportent,  en  effet,  à  1886,  année 

on  une  hani  set  icessive  fat  occasionnée  par  laprédiction  d'une 


future  récolte  déficitaire,  prédiction  qui  se  trouva  complè- 
tement réalisée  pendant  la  saison  1887-1888.  Alors,  comme 
maintenant,  on  pensait  que  L'avance  des  prix  était  trop  rapide, 
et,  de  fait,  une  réaction  salutaire  se  produisit. 

Nous  avons  eu,  cette  semaine,  une  seconde  édition  de 
cette  histoire  :  La  hausse  sensationnelle  du  début,  causée 
parles  avis  défavorables  du  Brésil,  devait  fatalement  être- 
suivie  d'une  réfaction  qui  s'est  heureusement  produit!;;  grâce 
à  elle,  la  situation  est  moins  critique. 

L'expérience  du  passé  montre  qu'on  ne  doit  accepter  les 
nouvelles  du  Brésil  qu'avec  une  prudente  réserve.  Néanmoins, 
il  peut  se  faire  qu'il  y  ait  quelque  nuance  de  vérité-  dans  Les 
dépêches,  de  jour  en  jour  plus  nombreuses,  annonçant  des 
perspectives  défavorables  pour  la  future  récolte.  Quoi  qu'il 
en  soit,  La  spéculation  devrait  se  rappeler  que  l'approvision- 
nement actuel  ~st  énorme  et  que  Les  recettes  phénoménales 
de  la  campagne  en  cours  font  prévoir  un  rendement  consi- 
déi  able. 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marcliés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

3  oct. 
1901 

10  oct 
1901 

17  oct. 
1901 

24  oct. 
1901 

31  oct. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  

52  75 

53  62 

54  50 

50  62 

48  25 

50  27 

51  90 

52  44 

48  24 

48  46 

43  96 

45  22 

47  25 

44  82 

42  53 

Les  recettes  de  coton  dans  les  ports  américains  ont,  depuis 
peu,  pris  plus  d'importance  ;  il  en  est  résulté  un  certain  fléchis- 
sement des  cours  sur  les  marchés  européens.  Mais  la  spécu- 
lation à  la  hausse  s'est  efforcée  de  démontrer  que  cette  aug- 
mentation des  recettes  ne  pouvait  être  que  momentanée  et  ne 
prouvait  aucunement  l'abondance  de  la  récolte.  Cette  tactique 
a  réussi  en  partie  et,  malgré  la  réserve  observée  par  les 
acheteurs,  les  prix  ont  regagné  complètement  le  terrain 
perdu. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 

3  oct. 
1901 

Le   Havre  (Buenos- 
Ayres  ensuint(100k. 

Fr. 
123  .. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°    )  le  kil. 

4  30 
4  20 

10  oct. 
1901 


Fr. 
1120  .. 


4  22 
4  12 


17  oct 
1901 


Fr. 
118  50 


4  15 
4  07 


24  oct, 
1901 


Fr. 
119  50 


4  15 
4  10 


31  oct. 
1901 


Fr. 
118  50 


4  07 
4  02 


Le  calme  domine  sur  les  marchés  français.  Il  en  est  de 
même  en  Angleterre,  oii  la  tendance  est  très  calme  et  les 
transactions  peu  nombreuses.  Les  besoins  de  la  consomma- 
tion sont  cependant  assez  importants,  niais  les  achats  se 
portent  de  préférence  sur  les  croisées  moyennes  et  infé- 
rieures dont  les  stocks  sont  considérables  et  les  prix  moins 
élevés. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3"  mois  

Btain  :  disponible. . 

—  à  3*  mois — 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 


Gkiscow 
Fonte  :  disponible.. 
—      à  1  mois. . . 


3  oct. 

10  oct. 

n  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

64   6  3 

63  15  • 

63  15  . 

64  5  . 

65   .  . 

64  6  3 

61  5  . 

62  7  . 

62  12  6 

64  2  6 

1)2   .  . 

112  10  . 

112  10  . 

114  S  . 

114  5  . 

109  15  • 

106  5  - 

105  10  . 

106  5  . 

108  10  . 

12  2  6 

12   .  . 

11  15 

11  17  6 

11  15  . 

M  15  » 

11  13  9 

11  8  1 

11  11  3 

11  10  • 

16  18  9 

17   1  3 

17   2  6 

16  16  3 

16  13  9 

53  11 

53  5 

53  8 

53  10 

54  10 

53  4 

53  4 

53  5 

53  7 

54  7 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (26  octobre)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  inarques  ordinaires,  172  fr.  50,  contre  170 
francs  50:  Chili  1*™, marques,  175  fr.  ..,  contre  173  fr.  ;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  180  fr.  50,  contre  181  fr.  75; 
en  lingots  propres  au  laiton,  183  fr.  75,  contre  1S5  fr.  25; 
m  cathodes,  196  fr,,  contre  loi!  fr.  75;  êtain  Banl&a,804  fr.  50, 
contre  305  fr.  ..;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à 
l'i.ris,  34  fr.  50,  contre  34  fr.  25:  zinc  de  Silésio,  45  fr.  75, 
contre  46  fr.  25. 

Xavier  Girardot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 

Berlin,  30  octobre  1901. 


!  industriel.  -  Les  Tarifs  douaniers.  —  Le  Taux  de  l'Es- 
Les  Receltes  des  Chemins  de  1er —  Le  Marché  financier. 


Le  Chôma^ 
compte.  - 

l.c  chômage  qui  a  suivi  le  ralentissement  des  com- 
mandes aux  industries  cause  de  vives  inquiétudes  au 
Gouvernement.  Un  grand  nombre  d'ouvriers  sont  sans 
travail  dans  la  plupart  des  districts  industriels  et  l'on 
craint  des  désordres.  M.  de  Bùlow  lui-même  s'en  est 
ému  et  a  prescrit  aux  présidents  supérieurs  des  pro- 
vinces de  faire  une  enquête  et  do  lui  signaler  les  mesu- 
res qu'il  y  aurait  à  prendre  pour  remédier  à  la  misère 
menaçante.  Les  commandes  des  chemins  de  1er  et  de 
la  marine  ne  pourront  occuper  tous  les  ouvriers  qui 
chôment  actuellement. 

Dans  la  crise  actuelle  des  industries,  la  question  des 
tarifs  douaniers  prend,  naturellement,  plus  d'impor- 
tance que  jamais.  Je  vous  ai  dit,  dans  une  précédente 
lettre,  que  tout  l'effort  des  libre-échangistes  tend  au- 
jourd'hui à  la  prolongation,  pour  un  an,  des  traités  de 
commerce  existants.  M.  Luzzatti,  ancien  ministre  des 
Unances  d'Italie,  a  déclaré  à  un  correspondant  du  Ber- 
Uner  Tageblatt  qu'il  voyait  dans  cette  mesure  le  salut 
économique  de  l'Empire.  Il  a  dit  encore  : 

«  Si  la  politique  douanière  protectionniste  l'emporte 
en  Allemagne,  l'empire  allemand  subira  une  grave  crise 
économique  et  perdra  son  influence  politique.  Il  risque 
d'abord  de  ne  pouvoir  aboutir  à  conclure  un  seul  traité 
de  commerce.  Les  représailles  contre  l'industrie  alle- 
mande sont  certaines,  et,  encore  une  fois,  l'Allemagne 
exportera,  comme  jadis,  peu  de  marchandises  et  beau- 
coup d'hommes.  » 

Comme  il  fallait  s'y  attendre,  la  presse  agrarienne  et 
protectionniste  conteste  toute  autorité  à  M.  Luzzatti 
pour  parler  au  nom  des  intérêts  allemands.  Mais  on 
voit  que  la  question  d'une  rupture  économique  avec 
l'Allemagne  est  très  nettement  posée,  même  chez  ses 
alliés  politiques. 

La  presse  financière  discute  sur  la  probabilité  d'une 
élévation  du  taux  de  l'escompte  officiel.  Lamajorité  n'y 
croit  pas,  à  moins  qu'il  ne  se  produise,  en  décembre, 
un  afflux  inopiné  de  demandes.  Les  disponibilités  sont 
abondantes,  précisément  parce  que  les  escompteurs 
sont  devenus  très  difficiles. 

La  prudence  des  escompteurs  va  même  redoubler  s'il 
se  confirme  que  divers  établissement  financiers  de  la 
Hesse  et  de  Bade  sont  menacés  du  sort  de  la  Leipziger 
liante,  pour  s'être,  comme  elle,  trop  engagés  dans  des 
entreprises  industrielles.  Elles  ont,  toutes,  des  stocks 
considérables  d'effets  impayés  qui  paralysent  toutes 
leurs  opérations. 

Autre  note  défavorable  :  les  recettes  des  Chemins 
de  fer  allemands  sont  en  baisse  et  surtout  les  recettes 
provenant  du  transport  des  marchandises.  Dans  les  six 
premiers  mois  de  l'exercice  courant,  la  diminution  des 
recettes  provenant  du  transport  des  marchandises  a  été 
de  plus  de  14  millions  de  marks.  Dans  le  mois  de 
septembre  seul,  la  diminution  a  dépassé  'i  millions  de 
marks.  Cette  nouvelle,  qui  est  l'indicé  d'une  décadence 
générale  des  transactions  a  causé  une  vive  impression. 
Peu  de  jours  auparavant,  on  avait  eu  la  nouvelle  que 
les  affaires  de  septembre  de  la  Gélsenkk*èhener  Berg- 
toerk  avaient  diminué  de  70.000  marks  par  rapj>ort  au 
mois  précédent,  et  de  .'150.000  marks  en  comparaison  du 
même  mois  de  l'année  antérieure. 

La  tenue  du  marché  financier  se  règle  toujours  sur 
celle  des  industries  et  l'on  peut  conclure  de  là  que  la 
stagnation  est  encore  grande,  bien  qu'on  ne  voit  plus 
ces  débâcles  journalières  qui,  il  y  a  un  mois  encore, 
faisaient  procéder  à  des  ventes  précipitées  de  stocks 
entiers  do  titres.  Comme  on  n'a  plus  entendu  parler  de 
la  réforme  du  règlement  de  la  Bourse,  depuis  que  la 
Commission  technique,  chargée  de  l'étude  de  la  ques- 


tion, n'avait  préconisé  que  des  changements  tous  insi- 
gnifiants, l'on  voudrait  faire  croire  que  la  lourdeur  du 
marché  vient  de  la  mauvaise  humeur  de  ceux  qui  ré- 
clamaient la  liberté  complète  des  transactions.  C'est 
exagéré.  Il  y  a  évidemment  bouderie,  mais  l'absence 
des  transactions  importantes  à  la  Bourse  vient  unique- 
ment de  la  méfiance  générale.  La  preuve  en  est  qu'on 
constate  une  grande  activité  dans  le  compartiment  des 
actions  des  Sociétés  de  navigation  maritime  dont  la 
prospérité  est  toujours  grande  et  qui  prennent  sans 
cesse  un  nouvel  essor. 

Le  Marché  semble  cependant  permettre  un  emprunt 
de  chemins  de  fer  russes.  Le  30  octobre,  la  maison  Men- 
delsohn  émettra  pour  MO  millions  de  marks  4  0/0  d'obli- 
gations de  priorité  du  Chemin  de  fer  de  Moscou  à  Kazan. 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  çn  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1901 

1900 

22  oc  t. 

ou.  l5oct. 

23  oct. 

ML  15  oct. 

911.747 

-'r  51.061 

791.892 

+  37.500 

24.189 

+  631 

22.113 

+  785 

11.494 

-   1  OCO 

1-2114 

-  6.363 

87S.228 

-  49.255 

828  404 

—  24.845 

64.827 

-  11.997 

69.575 

-  8.658 

11.738 

-  9.904 

25.449 

-  19.759 

109.660 

-   6  646 

135.325 

-  1.376 

130.000 

non  mod 

120.000 

non  mod. 

40.300 

non  ir.  od. 

30.000 

non  mod. 

1.223.253 

-  50.370 

1.186  493 

—  32.786- 

551.980 

-t-  22.556 

S04.153 

+  6.785 

36.147 

+  730 

44.224 

+  3.345 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


15  juin, 

23  » 
31  » 

7  août 
15  » 

24  » 
'il  » 

7  sept. 

14  » 
23  » 
30  .. 

7  oct. 

15  » 
23  " 


Or 

et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Tau» 

de 
l'esc. 

% 

940 

1.254 

641 

960 

74 

+ 

176 

3  1/2- 

986 

1.204 

687 

9jH 

60 

+ 

267 

958 

1.230 

665 

958 

70 

+ 

214 

938 

1.198 

660 

930 

b5 

+ 

246 

» 

967 

1.173 

682 

917 

68 

+ 

282 

981 

1.138 

713 

902 

61 

+ 

329 

931 

1.196 

644 

936 

65 

+ 

221 

928 

1.178 

633 

908 

66 

+ 

235 

» 

929 

1.158 

671 

919 

65 

+ 

268 

9 

942 

1.173 

693 

932 

65 
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Les  Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Los  72  lignes  de 
chemins  d'une  longueur  de  44.387  kilomètres  ont  encaissé  : 

Par  rapport 
Recettes  à  l'année 

totales  précédente 


Par  kilom. 


M. 
1J083 
2.194 


avril 


Toutes  les  lignes  en  septembre 
M.  M. 
Vovageurs....       47.071.589     —  2.240  7.'!9 
Marchandises.      97.085.782     —  4.029.285 

Pour  les  lignes  dont  l'exercice  commence  au 
(Du  1er  avril  au  30  septembre) 
Voyageurs,....     253.518.331     —  1.813.553 
Marchandises.     ©1.790.326  —11.228.121 

Pour  les  lignes  dont  l'e.rercice  commence  au  1"  .janvier 
(Du  Ie''  janvier  an  30  septembre! 
Voyageurs....      61. 15:!.  921    —  204/689 
Marchandises.     102.304.J967     —  6.158.Si66 


0.880 
13.095 


9.715 
15.999 


Courrier  <lc  la,  Bourse  «le  Berlin 

~  Berlin,  31  octobre  1901. 

Bourse  sans  aucune  animation  et  presque  sans  variation 
dans  les  cours.  On  ne  trouve  un  peu  de  transactions  que 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN,  —  Angleterre 


dans  les  fonde  d'Etat.  Toutes  les  autres  valeurs  paraissent 
abandonnées  et  les  cours  accusent,  en  général,  une  grande 
lourdeur. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  <»0;  Extérieure  09  2ô  ;  Lom- 
bards,  lis  '25.  Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  30  octobre  1901. 

Le  Taux  d'escompte.  —  Le  MârcH<5  monétaire.  —  La  Politique  exté- 
rieUre.  —  L'Indemnité  sud-africaine.  —  La  Production  minière. 
—  La  Production  et  l'Exportation  du  Charbon. 

On  croit  que  la  Banque  $  Angleterre  ne  pourra  éviter 
d'élever  demain  le  taux  de  son  escompte  :  la  modifica- 
tion survenue  depuis  deux  semaines  dans  la  situation 
du  marché  monétaire,  modification  dont  je  vous  ai 
déjà  entretenu,  explique  cette  mesure. 

Les  disponibilités  n'ont  cessé  de  décroître  et  l'on 
craint  aujourd'hui  que  l'annonce  de  l'emprunt  français, 
destiné  à  monnayer  l'indemnité  chinoise,  n'accentue 
encore  les  retraits  pour  compte  de  Paris. 

Le  Stock-Exchange  est  naturellement  influencé  par 
cette  tension  du  marché  monétaire  :  les  affaires  sont 
encore  plus  restreintes  et  les  cours  restent  peu  dé- 
fendus. 

Au  point  de  vue  politique,  il  n'y  a  d'autre  fait  nou- 
veau que  l'irritation  causée  dans  quelques  groupes  par 
la  décision  prise  contre  le  général  Buller.  Cet  incident 
de  la  lutte  engagée  entre  le  haut  commandement  et  les 
bureaux  de  la  guerre  aura  sans  doute  un  contre-coup 
au  Parlement.  On  s'occupe  beaucoup  aussi  d'un  arti- 
cle publié  par  la  National  Revieui  sur  la  politique  ex- 
térieure de  l'Angleterre.  Les  auteurs,  après  avoir  mon- 
tré que  l'intransigeance  de  ce  pays  a  singulièrement 
refroidi  ses  rapports  avec  la  plupart  des  nations,  arri- 
vent aux  conclusions  suivantes  : 

Nous  ne  cherchons  pas  d  alliances;  nous  sommes,  toute- 
fois, dispose's  à  en  acceptera  des  conditions  convenables,  et 
nous  pensons  que,  dans  L'intérêt  général,  l'Angleterre  devrait 
l'aire  des  saci  itices  considérables  et  cependant  raisonnables, 
mais  le  peuple  anglais  ne  veut  plus  tolérer  une  politique  do 
concessions  gracieuses  et  ne  permettra  plus  que  l'on  prenne 
une  attitude  comme  celle  qu'on  a  observée  trop  longtemps 
vis-à-vis  de  l'Allemagne. 

Si  la  Piussie  désire  venir  à  nous,  nous  l'accueillerons  cor- 
dialement et  nous  ferons  au  moins  la  moitié  du  chemin.  Si, 
au  contraire,  la  Russie  et  la  France,  l'une  ou  toutes  les  deux, 
s'entendent  avec  l'Allemagne  pour  essayer  de  nous  enlever  le 
sceptre  des  mers  et  pour  remplacer  notre  suprématie  par 
celle  de  l'Allemagne,  nous  saurons  bien  comment  leur  ré- 
pondre, et  les  Allemands  feraient  bien,  du  reste,  de  considé- 
rer que,  si  elle  y  est  forcée,  l'Angleterre  frappera  à  l'endroit 
sensible. 

A  coté  des  fondations  de  l'Empire  allemand  qui  est  encore 
dans  sa  phase  artificielle,  il  y  a  une  poudrière  comme  on  n'en 
trouve  pas  dans  les  autres  pays,  à  savoir  le  socialisme.  Dans 
le  cas  d'un  conflit  avec  l'Angleterre,  une  partie  considérable 
de  la  population  de  l'Allemagne  sera  plongée  dans  la  misère 
par  suite  de  La  ruine  totale  des  industries  subventionnées,  la 
dépression  complète  du  commerce,  les  catastrophes  finan- 
cières et  Le  manque  de  vivres  feront  aisément  sauter  la  pou- 
drière. 

C'est,  par  conséquent,  sur  le  terrain  économique  que 
les  auteurs  de  l'article  en  question  proposent  de  porter 
la  lutte  contre  l'Allemagne,  dans  le  cas  où  cette  lutte 
serait  nécessaire,  il  semble  cependant  que  l'Angle- 
terre ait  plus  à  se  défendre  qu'à  attaquer. 

Au  moment  oit  les  divers  marchés  s'occupent  du  rè- 
glement de  l'indemnité  chinoise,  le  Gouvernement  an- 
glais s'occupe  de  régler  avec  les  autres  Puissances  les 
indemnités  dues  pour  la  guerre,  Sud-Africaine. 

D'après  une  communication  de  sir  John  Ardagh,  son 
président,  à  la  Commission  de  compensation  sud-afri- 
caine, un  arrangement  serait  intervenu  avec  la  plupart 
des  Puissances  qui  recevraient  les  allocations  sui- 
vantes : 

L'Allemagne,  30.000  liv.  st.;  l'Autriche -Hongrie, 


15.000  W.Àt.;  l'Italie,  13.000 iiv.  st.;  les  Etats-Unis, 
<i  000  liv.  st.  ;  la  Russie,  i.000  liv.  st.  ;  la  Suède  et  la 
Norvège,  1.000  liv.  st.;  la  Belgique,  la  Suisse,  le  Dane- 
mark et  l'Espagne  nu  montant  total  de  i.450  liv.  st.  11 
reste  à  régler  les  réclamations  françaises  et  hollan- 
daises, qui  portent  sur  727.000  liv.  «t.  Le  Gouverne- 
ment français  n'a  présenté  qu'une  seule  réclamation, 
celle  d'un  propriétaire  d'un  grand  bétel  à  Johannes- 
burg, qui  demande  une  indemnité  de  20.000  liv.  bt. 

JJans  le  cas  où  ces  dernières  réclamations  seraient 
admises,  l'Angleterre  aurait  donc  à  verser  un  total  de 
799.550  liv.  st.,  somme  qui  ira  encore  grossir  le  pas- 
sif de  la  campagne. 

Je  vous  envoie  le  tableau  de  la  production  minière 
du  Royaume-Uni,  d'après  le  Livre  llleu  qui  vient 
d'être  publié  cette  semaine.  Vous  constaterez  que  le 
principal  de  ces  produits  est  le  charbon.  Le  chiffre 
provisoire  qui  avait  été  publié  au  mois  de  mai  dernier 
dans  le  rapport  préliminaire  diffère  peu  du  chiffre 
définitif;  la  production  du  charbon  s'est  élevée,  en  1900. 
à  225.181.300  tonnes,  représentatif  une  valeur  de  121 
millions  652.570  liv.  st.  Ces  chiffres  représentent  sur 
1899  une  faible  augmentation  par  rapport  aux  quanti- 
tés, mais  un  accroissement  considérable  par  rapport 
à  la  valeur  ;  le  rapport  constate  que  la  hausse  des  prix 
n'a  nullement  arrêté  les  exportations,  qui  ont  a1  teint 
'i6.809.197  tonnes:  l'augmeniation  sur  1899  est  d'envi- 
ron 3  millions  de  tonnes  ;  c'est  principalement  la 
France  qui  a  reçu  cet  excédent. 

Bien  que  les  prix  aient  considérablement  baissé 
depuis  le  commencement  de  la  présente  année,  les 
exportations  ont  subi  une  diminution  sensible  :  à  la 
lin  de  septembre,  leur  quantité  était  inférieure  de 
1.45'1000  tonnes  à  celles  de  la  période  correspondante 
de  1900. 

La  statistique  en  question  nous  montre  un  fait  inté- 
ressant :  c'est  la  reprise  de  l'industrie  aurifère  dans  le 
Pays  de  Galles  :  en  1900  on  y  a  extrait  li.OO'i  onces 
d'or,  représentant  une  valeur  de  52.147  iiv.  st. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

31  octobre  1901 
Département  des  opérations  démission 

PASSIF  LiV.  St.     I  ACTIF 

Billets  créés   51. 211. 000  |  Dette  fixe  de  l'Etat 

,  Rentes  immobilisées 
Or'  monnayé  et  lingots 

Total 


Liv.  st 
11015. 100 
fi.  159. 900 
33. 436. 000 


  51  211  000  1         Total   Si  .211  000 

Département  des  opérations  de  banane 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14.553  000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.150  000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10  331. 000 

Comptes  particuliers.  41.808.000 

Billetsàseptjours.etc.  194.000 

Total   10  03(1.000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18  017.000 

Portefeuilleetavances  2S. 136.000 

Billets  en  réserve   21  «64.000 

Or  et  argent  monnayés  2.219.000 


Total   70.036.000 


STATlSTiQUE  relative  aux  divers  chapitras  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  li7.  st.) 


on 
les 

"2 

!»  a, 

00 

-03  -0  O) 

ion  d 
re  ai 
lient 

Taux 

s  -s 

O  03  t/s 

3  *  S" 

> 

•le 

DATE 

r  mor 
et 
Ling 

•o 
a. 

■tu 

a 

pon.c 
opei 
e  Bai 

•O) 

g-l  1» 

l'esc. 

O 

tj  «a 
S 

" '  ce  T3 

Q-o 

Cu  «  *> 

% 

25  juillet   

37.076 

30.180 

19.872 

42.763 

25.271 

50  53 

3 

{•'août  

37.314 

30.747 

52  503 

46. 295 

24.342 

46  27 

8  >  

36.530 

30.633 

18  1)11 1 

.2  531 

23.672 

19  18 

» 

13  »   

37.720 

30. 133 

19.619 

42-512 

23.360 

50  93 

22  »   

39  llîl 

29.789 

31.889 

43.099 

27.057 

51  97 

39.410 

29  719 

30  028 

51  260 

50  m 

42  039 
42  095 

27.466 
26-833 

53  44 
53  .. 

» 

S  sept  

39.086 

12  »   

39  129 

29.669 

51 . 483 

42.732 

27.238 

52  73 

19  »   

39.506 

2"  595 

52.23ÛI 

12  850 

27.886 

53  20 

n 

26  »   

39  638 

29.4ti2 

51.642) 

42  141 

28  on 

54  07 

3  octobre  .... 

3B.138 

30  517 

52.079 

15  1811 

25.386 

48  61 

10  »   

37.373 

30  056 

53  046 

45  829 

25  092 

47  13 

» 

n  »   

37.177 

29.696 

51.361 

43  9.XI 

2  5  ?5C 

19  03 

» 

36.352 

23  299 

51  122 

44  184 

24.828 

48  38 

h 

iil  » 

35.633 

29.647 

52.139 

46.153 

883 

13  63 

4 

L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Belgique 


La  Production  minière  du  Royaume-Uni.  —  Le  Livre 
Bleu  annuel,  contenant  la  statistique  minière  du  Royaume? 
I"  ni,  vient  île  paraître.  Nous  en  extrayons  le  tableau  suivant: 
1900  1899 


Valeur  Valeur 

Minéraux  Quantités  aux  mines  Quantités  aux  mines 

Tonnes  Liv.  st.  Tonnes  Liv.  st. 

Alun   1.308  164  5.820  728 

Pyrites  d'arse.  9.573  8.710  13.519  12.138 

Arsenic   4.081  67.028  3.829  54.236 

Barytes    29.456  29.244  24.664  25.644 

Bauxite   5.779  1.350  8.009  1.871 

Tourbe   4.153  1.038  4.321  1.080 

Craie   4.373.331  203.032  4.678.132  209.629 

Cristal   77.693  13.900  68.834  13.216 

Argile   14.049.694  1.571.043  15.064.857  1.542.657 

Charbon  -225.181.300  121652.596  220.094.781  83.481.137 

Min.  de  cuivre  9.108  34.503  8.144  33.798 

Cuivre  précip.  380  2.450  175  1.550 

Fluor   1.448  1.604  783  .  841 

Minerai  d'or..  20.8o2  42.925  3.047  10.170 

Gravier   1.837.202  138.163  1.771.276  182.399 

Gypse   202.038  69.642  212.563  76.456 

Basalte    2.602.491  1.238.747  4.709.925  1.095.763 

Minerai  de  fer  14.028.208  4.224.400  14.461.330  3.895.485 

Pyrites  de  fer.  12.279  5.788  12.230  4.671 
Minerai  de 

plomb..  Ton.  32.010  349.094  30.999  296.784 

Calcaire   11.9U5.477  1.300.314  12.302.890  1.335.067 

Minerai  de 

manganèse..  1.302  675  .  415  249 

Mica   »  »  650  244 

Ocre   15.200  13.398  16.314  13.579 

Huile  miner..  2.282.221  627.844  2.218.825  553.003 

Pétrole   »  »  5  12 

Phosphate  de 

chaux   620  1.085  1.446  2.529 

Sel   1.861.347  611.920  1.914.893  644.174 

Grès   5.019.874  1.586.045  5.212.624  1.653.704 

Ardois"   585.859  1.528.336  639.840  1.787.071 

Suif,  de  stron- 
tium  9.121  4.560  12.029  6.314 

Miner,  d'étain.  6.8^0  533.604  6.392  440.509 

Uranium   41  1.517  7  275 

Wolfram   9  351  94  3.831 

Miner.dezinc.  24.675  97  606  23.135  139.482 

Totaux . . .  135957.676  97.470.296 


Voici  un  tableau  des  métaux  obtenu  par  le  traitement  de 
ces  minerais  : 

1900  1899 


Valeur 

Valeur 

d'après  le 

d'après  le 

prix  moyen 

prix  moyen 

Métaux 

sur  le 

sur  le 

Quantité 

marché 

Quantité 

marché 

Liv.  st. 

Liv.  st. 

Aluminium. . 

toncs 

560 

72.800 

550 

71.125 

Cuivre  

765 

59.995 

637 

49.768 

Or  

once' 

14.(04 

52.147 

3.327 

12.086 

Fer  

ton" 

4.666.942 

19.596.910  4.913.846 

17.034.874 

Plomb  

24.364 

418.960 

23.552 

355.379 

Argent  

onc" 

190.850 

22.465 

191.927 

21.942 

Sodium  

ton" 

250 

31.000 

380 

41.350 

Etain  

4.268 

587.869 

4.013 

508.094 

9.066 

188.573 

8.698 

220  132 

Totaux 

21.030.719 

18.314.750 

La  quantité  de  fer  produit  a  diminué  en  1900,  mais  les 
prix  ayant  progressé,  la  valeur  de  cette  production  est  plus 
forte.  Un  fait  intéressant  à  relever  dans  les  tableaux  ci- 
dessus  est  la  reprise  de  l'industrie  aurifère  dans  le  Pavs  de 
Galles.  On  a  extrait,  en  1900,  de  20.802  tonnes  de  minerai, 
14.004  onces  représentant  une  valeur  de  52.147  liv.  st.  Ce 
minerai  contenait  également  3.0U8  onces  d'argent.  La 
presque  totalité  de  l'or  produit  provient  de  la  S.  David'.* 
Gold  and  Copper  Mines  qui  a  donni''  13.650  onces  avec  39.463 
tonnes  de  minerai. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  31  octobre  1901. 
Le  Stock-Exchange  est  faiblement  influencé  par  la  tension 
du  marché  monétaire  :  les  affaires  sont  fort  restreintes  et  les 
cours  restent  peu  soutenus. 


L'élévation  du  taux  de  l'escompte  de  la  Banque  était  trop 
attendue  pour  qu'elle  ait  eu  la  moindre  influence  sur  le 
marche. 

Les  Consolidés  sont  à  92  .  / . . 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  calmes. 

h' Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  69  1/4;  l'Italien  est 
à  98  1/2  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  peu  mouvementés. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  plus 
soutenu. 

Les  fonds  argentins  sont  calmes.  On  cote  :  Argentin  6  0/0 
1886  94  3/4,  Funding  97  ./..  Le  Brésil  4  0,0  se  retrouve 
à  64  5/16. 

Les  Chemins  anglais  sont  peu  actifs;  les  Chemins  améri- 
cains ont  un  marché  hésitant. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  113  1/4;  YErie  à  42  1/2 
etle  Louiscille  klOG  ./.  ;  YAtchison  il 79  7/8  et  le  Norfolk 
à  58  1/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  31  octobre  1901. 
La  Situation  du  Marché 

Le  marché  de  la  çoulisse  continue  à  faire  mauvaise 
ligure,  suivant  en  cela  les  indications  de  la  Bourse  de 
Paris,  où  les  baissiers  semblent  être  maîtres  de  la  si- 
tuation. Les  cours  de  presque  toutes  les  valeurs  résis- 
tent difficilement  au  courant  qui  les  entraine.  L'absten- 
tion est  générale. 

La  Rente  brésilienne  est  restée  sans  affaires  au  cours 
de  63  3/4.  L'activité  a  été  presque  nulle  en  Extérieure 
espagnole,  elle  s'est  tenue  aux  environs  de  (39  1/8. 

Malgré  une  augmentation  de  recettes  de  1(>7. 010 pias- 
tres, la  Saragossc  a  été  lourde  et  a  réactionné  à  221  3/4 
sans  donner  lieu  à  beaucoup  d'échanges  ;  le  Nord  de 
l'Espagne  s'est  alourdi  à  159  1/2. 

Bien  que  les  cours  du  cuivre  aient  fléchi  à  Londres, 
le  Rio-Tinto  a  été  relativement  ferme  a  1.184. 

Les  valeurs  de  traction  sont  celles  qui  continuent  à 
accaparer  l'attention  du  Marché;  elles  ont  été  le  point 
de  mire  des  vendeurs,  enhardis  par  l'absence  d'ordres 
de  rachats  pour  compte  de  Paris. 

Le  Métropolitain  a  été  rapidement  entraîné  à  529 
pour  finir  à  r  33.  La  Parisienne  Electrique  a  offert  un 
peu  plus  de  résistance  et  finit  à  240  après  237. 

La  Russe  française  reste  lourde  à  165.  Les  valeurs 
turques  ont  été  offertes  :  la  série  G  à  25  10,  la  D  a  23  12. 

L'allure  du  comptant  n'est  pas  pins  satisfaisante 
que  celle  du  terme,  les  affaires  y  sont  des  plus  res- 
treintes, la  cote  se  présente  en  réaction  sur  presque 
toutes  les  valeurs. 

Les  valeurs  congolaises  sont  offertes.  La  Katanga  a 
reculé  à  840  ;  l'ordinaire  Lomani  à  875;  l'ordinaire 
Haut  Congo  à  1.010. 

Les  cours  des  actions  de  tramways  continuent  à  se 
tasser. 

Il  en  est  de  même  des  valeurs  sidérurgiques,  qui 
restent  déprimées.  Cockerill  est  en  baisse  à  1.880. 

Bonehill  a  réactionné  à  185:  Sarrebruck  à  5.600;  les 
Vezin  Aulnoye  ont  été  l'objet  d'offres  à  280  50. 

Les  valeurs  charbonnières  contrastent  avec  la  ma- 
jeure partie  des  autres  valeurs,  par  la  fermelé  de  leurs 
cours,  et  l'animation  soutenue  dans  les  transactions, 
alimentées  par  des  demandes  constantes. 

Les  usines  à  zinc  ont  été  peu  traitées. 

Les  Wagons-Lits  sont  en  reprise  à  2'i!). 

Le  calme  et  la  faiblesse  ont  dominé  sur  le  marché 
des  valeurs  étrangères. 


Informations  temps  et  Financières 


Emprunt  de  l'Etat  indépendant  du  Congo.  —  La  Com- 
mission de  la  Bourse  de  Bruxelles  vient  d'accorder' l'inscrip- 
tion à  la  Cote  officielle  de  50  millions  de  francs  de  rente  amor- 
tissable 4  0/0.  créée  par  décret  du  Roi-Souverain. 

Le  but  de  cette  émission  est  de  procurer  à  l'Etat  les  capi- 
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taux  dont  il  a  besoin  pour  mener  à  bonne  fin  la  réalisation 
de  son  vaste  projet  de  chemin  <le  fer  d'une  étendue  «le  1.410 
kilomètres. 


Le  Budget  de  1902.  —  M.  de  Smet  de  Naeyer  vient  de 
déposer  les  projets  de  budgets  pour  l'exercice  1902.  Le  bilan 
présumé  de  l'exercice  y  est  établi  comme  suit  :  Evaluations 
de  recettes,  4 8! (.(M 0.050  fr.  :  prévisions  de  dépenses,  488  mil- 
lions 844.403  fr.  04,  soit  un  excédent  de  recettes  de  &XtM<'> 
francs  96.  Récapitulant  la  situation  des  exercices  antérieurs, 
le  Ministre  des  Finances  établit  que  le  boni  du  budget  ordi- 
naire de  l'exercice  1699  s'élève  à  17.573.000  fr.  environ  et  que 
le  boni  probable  de  l'exercice  1900,  établi  dans  la  situation 
générale  du  Trésor,  au  1"  janvier  1901,  est  de  12.021.571 
francs  94.  «  L'exercice  1901  se  clôturera,  dit  M.  Smet.de  Naeyer, 
par  un  certain  boni,  nonobstant  la  charge  de  la  dotation  de 
12  millions  de  francs  inscrite  pour  la  première  fois  au  budget 
de  cet  exercice  en  vue  de  la  participation  de  l'Etat  à  la  cons- 
titution des  pensions  de  vieillesse.  » 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  28  octobre  1901. 

La  Situation.  —  Le  Budget.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 
Le  Commerce  extérieur. 

Le  danger  de  crise  ministérielle  est  écarté  pour  la 
moment.  Le  Président  du  Conseil  a  calculé  qu'il  lui 
était  impossible  de  trouver  un  nouveau  ministre  des 
Finances  qui  prit  à  son  compte  le  budget  et  les  réfor- 
mes proposées  par  M.  Urzaiz.  D'autre  part,  celui-ci 
s'est  concilié^  l'appui  de  M.  Yillavcrdc  par  sa  fermeté 
à  s'opposer  à  toute  augmentation  non  justifiée  de  dé- 
penses et  comme  le  temps  presse  parce  qu'il  n'y  a  que 
deux  mois,  soit  une  cinquantaine  de  séances,  pour  que 
la  Chambre  et  le  Sénat  puissent  discuter  et  approuver 
les  lois  financières,  M.  Sagasta  a  fait  taire  les  mécon- 
tents et  décidé  que  le  remaniement  ministériel  n'aurait 
lieu  que  dans  deux  mois,  sauf  imprévu. 

En  conséquence,  il  est  probable  que  le  Ministre  lira 
aujourd'hui  à  la  Chambre  le  projet  de  budget  rectifié. 
Les  principales  modifications  comportent  : 

Incorporation  des  frais  de  l'enseignement  primaire 
au  budget  de  l'Etat; 

Suppression  d'un  décime  de  surtaxe  sur  les  octrois  ; 

Suppression  de  l'impôt  sur  les  cartes  à  jouer,  qui  est 
remplacé  par  un  droit  de  patente  sur  chaque  machine 
employée  dans  cette  industrie  ; 

L'impôt  sur  les  Compagnies  ou  Sociétés  est  fixé  à 
12  0/0  au  minimum  sur  les  bénéfices  et  3  0/0  sur  les  . 
dividendes  distribués.  Les  banques  d'émission  payeront 
15  0/0  et  5  0/0  respectivement. 

Il  est  également  question  de  supprimer  les  budgets 
extraordinaires  ;  de  supprimer  le  droit  à  la  retraite 
pour  les  fonctionnaires  qui  entreront  au  service  de 
l'Etat  à  partir  du  l,  r  janvier  190:2;  et  de  modifier  le  droit 
de  mutation  dans  la  partie  qui  concerne  les  legs  faits 
au  profit  de  l'àmcdu  donateur,  legs  qui  payent  actuel- 
lement une  somme  dérisoire. 

Il  faut  discuter  encore  les  conditions  du  nouveau 
service  de  trésorerie,  car  la  Manque  ne  veut  pas  conti- 
nuer à  payer  au  Trésor  3  0/0  sur  le  compte  courant, 
tandis  qu'elle  lui  prête  à  2  1/2  0/0.  Il  est  probable 
que  la  solution  sera  de  réduire  à  2  1/2  0/0  le  taux  de 
I  intérêt  servi  |>ar  la  Manque. 

Vous  voyez  que  nos  honorables  oui  (in  bravai!  ;  ce 
qu'il  faut,  c'est  qu'ils  aboutissent. 

La  semaine  boursière  n'a  pas  donné  les  résultats 
qu'en  attendaient  les  intermédiaires.  Les  nouvelles 
alarmistes  qui  circulèrent  un  moment ,  jeudi  soir,  surfi- 
rent pour  arrêter  les  tentatives  de  hausse.  Le  bruit 
d'un  soulèvement  carliste,  aussitôt  dénie n  l  i  qu'annoncé, 
ramena  le  couru  de  la  Rente  Intérieure  de  71  :K)  à 7095, 
puis  aux  environs  de  71  0/0  et,  si  la  chute  n'a  pas  été 
plus  forte,  c'est  grâce  aux  achats  du  comptant.  Le 
Marché  est  Impressionné  par  la  situation  politique  et 


bien  que  l'état  actuel  du  Trésor  n'offre  aucun  danger, 
cependant  le  public  aimerait  à  se  trouver  en  présence 
d'une  situation  dégagée. 

Les  capitaux  abondent,  et  comme  l'émission,  tant  de 
fois  annoncée,  de  bons  ou  d'obligations  «lu  Trésor 
n'absorbera  pas,  sans  doute,  toutes  les  disponibilités, 
il  y  aura  de  l'argent  à  employer,  mais  cela  ne  suffit 
pas  pour  ranimer  le  Marché  qui  languit  depuis  trois 
mois  et,  ce  qu'il  y  a  de  pire,  c'est  qu'on  ne  voit  pas  un 
motif  qui  puisse'exciter  la  spéculation. 

Le  marché  des  billets  de  l'île  de  Cuba  a  été  un  peu 
plus  animé  et  le  sera,  sans  doute,  encore  plus,  lorsque 
la  loi  rendant  obligatoire  la  conversion  aura  été  votée. 

Les  actions  de  la  Banque.  d'Espagne,  avec  peu  d'af- 
faires, à  480  environ.  Il  y  a  juste  un  an,  elles  étaient  à 
507;  sur  .'100.000  actions  qui  représentent  le  capital  de 
la  Banque,  cette  différence  de  27  0/0,  ou  135  pesetas, 
forme  un  total  de  40X00.000  pesetas  de  moine-vaine. 
C'est  un  chiffre  raisonnable. 

Les  actions  de  la  Banque  Hypothécaire  sont  trè-> 
fermes. 

Le  cours  du  change  avait  rétrogradé  à  41  0/0  à  la 
suite  de  quelques  réalisations,  mais  celles-ci  terminées, 
il  a  suffi  de  quelques  opérations  pour  le  ramener  à 
42  75.  La  tendance  n'est  pas  bonne  et  ce  n'est  pas  une 
baisse  de  2  ou  3  0/0  qui  arrangera  la  situation. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

7  oct.      14  oct.    21  oct.    28  oct. 
4  0/0  Intérieure   71  10      71  . .      71  20      71  15 

4  0/0  Extérieure   77  95      77  75      77  90      77  90 

5  0/0  Amortissable   92  70      93  05      93  40      93  15 

Banque  d'Espagne   481..     481..     479..     479  50 

—  Hypothécaire   187  ..  188   

Comp.  Fer'm.  des  Tabacs  397  . .  396  . .  396  50  397  . . 
Chèque  sur  Paris   42  95      42  85      41..      42  15 

—  sur  Londres....  35  96  35  85  ....  35  62 
Bons  cubains  6  0/0    84  75      ....  85.. 

—         5  O'0   73  80 

Cédules  hvpoth.  5  0/0   102  25    101  90 

—  '         4  0/0...     101  60     100  80     101..  101.. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants:  +  argent,  1.0  millions; 
comptes  courants,  3.2;  —  correspondants  étrangers, 
circulation,  1 .6. 

Les  importations  de  marchandises  ont  diminué  un 
peu,  le  mois  de  septembre  dernier,  par  rapport  aux  an- 
nées précédentes,  mais,  comme  les  exportations  ont 
fléchi  également,  la  situation  reste  la  même.  Les  en- 
trées des  neuf  premiers  mois  s'élèvent,  sans  les  métaux 
précieux,  à  621  millions  et  les  exportations  à  471  mil- 
lions, sans  les  métaux  précieux,  soit  150  millions  en 
faveur  des  importations.  L'argent  monnayé  importé 
atteint  la  somme  de  3.900.000  pesetas  et  celui  exporté 
10.700.000  pesetas.  Les  recettes  des  douanes  atteignent 
127  millions  do  pesetas,  dépassant  de  28  millions  les 
évaluations  budgétaires.  C'est  le  café  qui  fournit  au 
budget  la  plus  grosse  somme,  soit  11  millions;  après 
lui  le  froment,  9  millions;  les  huiles  minérales  ont  payé 
8  millions  et  la  morue  7  millions;  c'est-à-dire  que 
quatre  articles  seulement  payent  plus  du  quart  du  total 
des  droits  ! 

Madrid,  31  octobre. 
M.  ITVzaiz  a  déposé,  lundi  soir,  sur  le  bureau  de  la 
Chambre,  un  ensemble  de  modifications  an  projet  de  budget 
pour  1902  qu'il  avait  présenté  le  0  juillet.  Ces  réformes  com- 
portent une  augmentation  de  dépenses  de  34,887.350  pesetas 2 1  : 
l'Etal  payera  à  L'avenir  les  professeurs  de  renseignement 
primaire  des  deux  si  xcs,  paiement  dont  les  municipalités 
étaient  auparavant  chargées;  il  en  résultera  une  dépense  de 
25  millions:  les  '■'>  millions  de  subv  entions  aux  Compagnies 
de  chemins  de  fer  passent  du  budgetextraordinaire  au  bud  ;et 
ordinaire. 

Aux  recettes,  la  surtaxe  de  10  0/0  sur  les  octrois  est  sup- 
primée, de  même  (pie  l'impôt  sur  les  caries  à  jouer.  Par 
contre.  L'impôt  foncier  est  augmenté  de  lu  0/0  et  l impôt  sur 
les  utilités  subit  des  modifications.  Toutes  les  Sociétés,  Com- 
pagnies et  banques  payeront  12  0/0  sur  les  utilités, plus  30/0 
sur  les  dividendes  de  s  actions  et  obligations.  Seules  les  ban- 
ques d'émissions  payeront  15  0/0  sur  les  utilités,  plus  5  0/0 
sur  h  s  dividendes. 
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Sous  sa  forme  nouvelle,  le  projet  de  budget  prévoit  952 
millions  808:609  pesetas  7o  aux  recel  les  au  lieu  de  936.006.16o 
pesetas  73,  chifl're  primitivement  prévu,  et  940.300.482  p.  88 
aux  dépenses,  au  lieu  de  905. 413.08:!  p"  88. 

La  Chambre  a  terminé  la  discussion  générale  de  la  loi  in- 
terdisant la  frappe  de  la  monnaie  d'argent  et  autorisant  des 
émissions  successives  d'obligations  du  Trésor  pour  retirer  les 
pagarès  do  la  guerre  du  portefeuille  de  la  Banque. 


Informations  ÉcoHomips  et  Financières 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Bu  1"  janvier  au  7  octobre  1901  (40  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1981 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

2070 
784 
104 

499 

Pesetas 

44. 757.114 
12.677.100 
1.042.430 
9  130.531 

Pesetas 

48  399  372 
13.873  600 
1.120  181 
9.778  930 

Pesetas 

49.557.645 
14.071.952 
966.652 
9.8.63.616 

Pesetas 

50.817.290 
14.781-291 
949.682 
9.718.777 

Lérida-Reus  . ... 
Almansa  Valence 

Total  No.-d  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 

3457 

67.607.175 

73  172.083 

74.459.865 

76.267.040 

1067 

3650 
246 

14.615.605 

48.428.325 
'..006.615 

14.406.194 

63.031.105 
1.393  826 

15.250.031 

69.873  205 
2.441.785 

14.985.049 

70.623.126 
2.561.796 

L'Impôt  sur  les  Utilités.  —  Voici  la  lin  du  projet  de  loi 
dont  nous  avons  commencé  la  publication  la  semaine  der- 
nière : 

Attendu  que  l'objet  de  la  consultation  du  délégué  des 
finances  de  Madrid  ayant  pour  but  de  percevoir  en  or  l'im- 
pôt sur  le  revenu  lorsque  le  revenu  est  touché  en  or  se 
trouve  résolu  dans  la  pratique,  puisque  tous  les  fonction- 
naires de  la  Nation  qui  résident  à  l'étranger,  ainsi  que  ceux 
qui  appartiennent  au  corps  diplomatique  et  consulaire  et  aux 
délégations  des  finances  d'Espagne  à  Paris,  à  Londres  et  à 
Berlin  percevant  leurs  émoluments  en  or,  payenL  dans  la 
même  monnaie  le  tant  pour  cent  qui  les  grève,  selon  le  para- 
graphe 4°  du  tarif  1er  de.  la  loi  du  27  mars  1900. 

Attendu  qu'une  façon  de  faire  ayant  été  adoptée  pour  la 
perception  de  l'impôt  sur  le  revenu  provenant  du  travail  per- 
sonnel (tarif  1),  il  ne  convient  pas  d'en  adopter  une  autre  dis- 
tincte pour  l'application  de  la  même  loi  à  l'impôt  provenant 
du  capital  (tarif  âj,  ce  qui  donnerait  lieu  à  des  inégalités  qui 
doivent  toujours  s'évitei\  surtout  lorsqu'il  s'agit  d'une  loi 
fiscale. 

Attendu  que  l'impôt  de  1  pour  1.000  établi  par  la  loi  du 
timbre  se  paye  également  en  or  puisque  pour  sa  liquidation 
on  prend  pour  base  la  cote  en  pesetas  des  valeurs  or  sur 
lesquelles  il  pèse. 

Attendu  que  les  dividendes  des  actions  et  les  intérêts  des 
emprunts  et  obligations  ne  sont  pas  grevés  d'une  cote  fixe 
d'après  le  tarif  2e  de  la  loi  du  27  mars  1900,  mais  bien  d'une 
partie  du  bénéfice  obtenu  par  eux  et  que  le  tant  pour  cent  à 
décompter  ne  serait  pas  celui  qu'établit  la  loi  si  les  dits  inté- 
rêts perçus  en  or,  ce  tant  pour  cent  se  payait  en  argent,  mais 
serait  beaucoup  moindre  par  suite  de  la  valeur  différente  des 
deux  métaux  sur  le  marché  } 

Attendu  que,  en  plus  de  ce  fait  que  des  revenus  de  même 
source  seraient  grevés  d'une  façon  différente,  suivant  qu'ils 
seraient  payés  dans  l'un  ou  dans  l'autre  métal,  et  cela  à  ren- 
contre de  ce  qu'ordonne  la  loi,  ce  qui  ne  serait  plus  égal,  et 
par  conséquent  plus  juste,  le  porteur  de  papier-or  aurait  un 
bénéfice,  tandis  que  le  Trésor  se  porterait  préjudice  pour  la 
différence  qu'il  y  aurait  entre  les  cours  de  l'or  et  ceux  de 
l'argent  ; 

Attendu  que,  pour  la  fixation  du  change  auquel  doii  se 
faire  en  pesetas  argent  la  liquidation  de  l'impôt  sur  le  revenu 
à  payer  en  pesetas  or,  il  convient  de  tenir  compte  de  ce  que 
les  Compagnies  ou  Sociétés  obligées  au  payement  des  divi- 
dendes ou  des  intérêts  remettent  leurs  fonds  à  Paris  ou 
autre  point  de  l'étranger  en  monnaie  d'or  avec  quelque  anti- 
cipation, il  est  logique  de  supposer,  puisqu'il  faut  prendre 
une  détermination,  qu'ils  font  leur  remise  pendant  le  mois 
qui  précède  l'échéance. 

Sa  Majesté  le  Roi  (que  Dieu  garde)  et  en  son  nom  la  Pleine 
Régente  du  royaume,  d'accord  avec  l'opinion  émise  par  le 
Conseil  d'Etat  réuni  en  assemblée  plénière,  a  bien  voulu  dé- 
cider que  l'impôt  sur  les  revenus,  que  grèvent  les  cas  prévus 
au  tarif  2  pour  le  payement  des  intérêts  d'actions,  obliga- 
tions ou  dividendes  et  primes  d'amortissement  de  Sociétés. 
Compagnies,  Corporations  ou  tout  autre  groupe  compris 
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dans  ledit  tarif,  sera  payé  en  or  chaque  fois  que  les  sommes 
desdiles  provenances  seront  également  payées  en  or. 

Quant  à  la  fixation  du  chiffre  exact  en  pesetas  argent  équi- 
valent de  l'impôt,  on  devra  tenir  compte  du  change  moyen 
de  la  cote  officielle  du  mois  qui  précédera  la  date  de 
l'échéance. 


Courrier  tic  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  30  octobre  1901. 
La  tendance  générale  est  assez  calme  ;  les  projets  du  Mi- 
nistre des  finances  n'ont,  pas  eu  d'effet  sur  les  cours. 

On  cote  l'Intérieure  à  71  25  ;  l'Extérieure  à  78  . .  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  42  12. 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  29  octobre  1901. 

Les  Projets  financiers  du  Gouvernement.  —  Dégrèvements  et  Conver- 
sion de  la  Rente.  —  Grands  Travaux  publics.  —  Les  Bons  du 
Trésor.  —  La  Situation  du  Trésor.  —  Le  Commerce  extérieur. 

Au  dernier  Conseil  des  Ministres,  il  a  été  décidé  de 
ne  pas  clore  encore  la  session  parlementaire  et  détenir 
de  fréquentes  réunions  pour  achever  la  mise  au  point 
de  divers  projets,  surtout  des  projets  financiers. 

Les  Ministres  des  Finances  et  du  Trésor  paraissent 
s'être  mis  d'accord  sur  les  détails  du  projet,  de  budget. 
M.  Carcano  projette  une  diminution  des  taxes  commu- 
nales sur  les  farines,  taxes  qui  seront  compensées  par 
des  plus-values  d'autres  chapitres,  par  un'  relèvement 
du  droit  des  successions  et  des  droits  de  mutation  sur 
les  titres  des  Sociétés  industrielles  et  commerciales. 

On  a  parlé  aussi  de  la  conversion  éventuelle  de  la 
Rente  5  0/0,  mais,  naturellement,  on  n'a  rien  préparé 
pour  le  présent.  La  Dette  italienne  atteint  un  capital 
de  12.845.000.000  de  lire,  dont  8  milliards  de  Rente 
5  0/0.  De  ces  8  milliards  de  Rente,  un  milliard  et  demi, 
au  moins,  sont  placés  à  l'étranger.  Une  conversion 
portant  sur  un  pareil  total  ne  peut  se  faire  à  la  légère 
et  doit  être  préparée  quelques  années  à  l'avance.  Aussi, 
tout  ce  qu'on  dit  et  projette,  aujourd'hui,  ne  pourra-t-il 
avoir  quelque  portée  que  dans  plusieurs  années  —  si 
les  budgets  continuent  à  se  solder  par  des  excédents 
de  recettes.  Peut-être  fera-t-on  une  première  expé- 
rience sur  la  Rente  3  1/2  0/0. 

Le  Ministre  des  Travaux  publics  a  soumis  un  projet 
de  grands  travaux,  répartis  sur  plusieurs  années  et 
qui  pourront  être  exécutés  sans  nouvelle  aggravation 
du  budget  :  il  suffira  de  consolider,  pour  une  durée 
de ,  dix  années,  les  dépenses  actuellement  inscrites  au 
budget.  Ces  travaux  comprennent  :  la  mise  en  état 
du  port  de  Gênes  et  des  voies  qui  le  desservent  ;  la 
jonction  de  toutes  les  lignes  ferrées  du  nord  de  l'Italie 
ii  la  ligne  du  Simplon  ;  création  d'une  ligne  directe  de 
Rome  à  Naples  ;  irrigation  et  adduction  d'eau  potable 
dans  les  Fouilles. 

Le  25  courant,  le  Ministre  du  Trésor  a  fait  signer  le 
décret  pour  l'émission  des  bons  du  Trésor  à  longue 
échéance,  émission  autorisée  par  la  loi  du  7  juillet 
dernier  pour  remplacer  les  certificats  trentenaires  des 
Chemins  de  fer. 

Les  nouveaux  bons  de  5.000  lire  portant  intérêt  de 
3  1/2  0/0  pourront  être  endossés  et  mis  en  circulation. 
Ils  seront  remboursés  par  tirages  annuels. 

Il  y  a  déjà  eu  une  première  émission  de  40  millions 
de  lire  de  ces  bons.  La  nouvelle,  qui  porte  sur  12  mil- 
lions, a  eu  un  plein  succès. 

Le  total  complet  des  recouvrements  du  Trésor,  dans 
les  trois  premiers  mois  de  l'exercice  courant,  juillet- 
septcmhre,  se  sont  élevés  à  397.347.000  lire  ;  les  paie- 
ments effectués  ont  atteint  311.255.000  lire,  d'où  un 
excédent  de  recettes  de  80.091.000  lire.  Cette  amélio- 
ration dans  la  situation  du  budget  provient  d'une  aug- 
mentation de  114.486.432  lire  dans  les  crédits  de  Tréso- 
rerie et  d'une  diminution  de  57.187.188  lire  dans  les 
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dettes  ;  les  deux  réunies  constituent  un  actif  de 
171.673.610  lire.  Par  contre,  le  fonds  de  caisse  a  dimi- 
nué de  85.582.433  lire,  ce  qui,  déduit  de  la  précédente 
somme,  laisse  la  différence  active  de  86.091.177  lire. 

Dans  le  même  trimestre,  la  Dette  publique  italienne 
a  décru  de  623  206  lire  do  rente  et  de  lC.y00.9.~>y  lui 
de  capital.  La  diminution  porte  exclusivement  sur  les 
dettes  rachetables.  Au  30  septembre,  la  Dette  italienne 
s'élevait  exactement  à  12.845.791.000  lire  de  capilal  et 
579.067.547  lire  de  rente. 

Je  vous  envoie,  par  ce  même  courrier,  les  chiffres  du 
commerce  extérieur  des  neuf  premiers  mois  de  l'année. 
Vous  constaterez  une  augmentation  de  51  millions  de 
lire  dans  les  exportations,  mais  de  122  millions  dans 
les  importations.  Le  seul  fait  d'une  augmentation  de 
173  millions  de  lire  dans  l'ensemble  des  transactions 
avec  l'étranger  prouve  une  grande  recrudescence  de 
notre  activité  commerciale. 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  neuf  premiers  mois  de  1901 

(Les  sommes  s'entendent  on  milliers  de  lire) 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 


CATEGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie . 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux   

M  i  nérau  x ,  Métaux  e  t  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres,  Poteries, 
Verres  et  Cristaux  

Céréales,  Farine, Pâtes, etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux  

Objets  divers  

Totaux  

Métaux  précieux  

Totaux  


1«' janv. 

au 
30  sept 

1901 


38.362 
47.055 

58. 479 

22.33 
21.527 

143.921 
64.840 

143.084 
60.459 
16.641 
41.702 

201.419 

176.430 
234.766 

83.890 
17.376 


1372.293 
9.461 


Diffé- 
rence 
sur  1900 

1er  janv. 

au 
30  sept. 
19Û1 

Diffé- 
rence 
sur  1900 

-  5.160 

75.102 

—  6.100 

+  1.960 

5.296 

—  1.501 

-+-  883 

29.612 

-  1.152 

+  828 
-+-  4.068 
+  4.685 
-t-  7.561 
+35.734 
-1-  5.896 
-+-  1.885 
—  3.502 

7.308 
37.799 
55.845 
11.707 
385.825 
38.610 
12.710 
25.436 

+  667 

—  8.342 
+11.610 

—  1.677 
+61.226 

—  819 
+  1.376 
+  101 

—17.999 

36.033 

+  3.392 

—  945 
-(-85.830 

61.508 
96.758 

—  2.417 
+  5.958 

+  2.160 
—  1.214 

115.654 
22.506 

—11.626 

+  6 

+122673 
+  5.426 

1017.716 
12.143 

+50.701 

+  583 

+128099 

1029.859 

+51.285 

Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  31  octobre  1901. 

Les  dispositions  lestent  fermes  et  les  cours  sont  toujours 
soutenus,  bien  que  les  affaires  soient  peu  actives. 

La  Rente  est  â  101  87  ;  Méridionaux,  692  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  480  ...  Banque  Nationale,  896  ... 


SUISSE 


Le  Budget  de  1902.  —  Le  Conseil  fédéral  publie 
chiffres  suivants  du  budget  de  la  Confédération  pour  1902 

Recettes  :  Revenus  défi  immeuble?  el  capitaux,  3.038.699 
administration  générale,  57.100  fr.  ;  départements,  99.129 
francs  ;  imprévu,  14.581  fr.  —  Total  des  recettes  :  102.240. 
francs. 

Dépenses  :  Services  rte  la  dette,  4.249.480  fr.  ;  adminù 
tkm  générale,  1.131.400  fr.;  départements.  102.708.096  f 
imprévu,  36.024  fr.  —  Total  des  dépenses,  108.120.000  fr. 

Excédent  présumé  des  dépenses  :  5.880.000  fr. 

fies  chiffres,  comparés  avec  ceux  de  l'année  précédente, 
cuxent  une  progression  du  déficit  de  8.070.000  fr. 


fr.: 
620 
000 

tra- 


Si  l'on  tient  compte,  en  outre,  que  l'annuité  de  l'Exposition 
universelle  de  Paris  ne  figure  plus  par  400. 000  fr.  au  budg<  t . 
il  faut  reconnaître  que  la  situation  financière  équivaut  à  an 
recul  de  trois  millions  et  demi  en  chiffres  ronds. 

Renvoyant,  pour  les  détails  du  budget,  au  message  qui 
paraîtra  sous  pou,  le  Conseil  fédéral  rend  attentif  «  à  quel- 
ques facteurs  qui,  â  eux  seuls,  font  comprendre  cette  pro- 
gression du  déficit  ». 

<>  1°  Les  receltes  des  douanes  sont  évaluées,  en  raison  des 
rendements  mensuels  constatés  à  CC  jour,  â  46  millions  de 
francs  au  lieu  de  48  millions,  d'où  un  déficit  de  deux  mil- 
lions. » 

2"  D'après  le  budget  de  l'exercice  en  cours,  l'Administration 
des  postes  et  télégraphes  donnera  encore  un  produit  net  dé 
641.000  fr.,  tandis  que  d'après  le  budget  de  1902  le  produit 
net  de  lA'dministration  des  postes,  évalué  à  2.208.000  fr..  sera 
presque  entièrement  absorbé  par  le  déficit  sur  l'Administra- 
tion des  télégraphes.  Déficit  de  ce  chef  :  630.000  fr. 

<•  3"  En  vertu  des  dispositions  de  la  loi  sur  l'assistance 
militaire,  il  a  été  inscrit  pour  frais  d'administration  et  dé- 
penses d'exploitation  une  somme  ronde  de  600.060  fr.  dans 
le  budget  du  département  militaire  et  une  somme  de  400. 000 
francs  dans  celui  du  département  des  finances  (augmentation 
de  la  dotation  du  fonds  des  invalides).  Par  contre,  le  crédit 
de  80.000  fr.  voté  pour  l'assurance  militaire  disparait  du 
budget  et  les  écoles  de  recrues  et  cours  de  répétition  sont 
dégrevés  de  150.000  fr.  environ  que  coûtaient  l'entretien  et  la 
solde  des  soldats  tombés  malades  au  service.  Le  surcroît  des 
dépenses  présumé  pour  le  prochain  exercice  sera  de  770.000 

frHD.CS  w 

Le  total  des  chiffres  1,  2  et  3  est  de  3.400.000  fr. 


Tarif  douanier  suisse.  —  Le  Bund  apprend  que  les  tra- 
vaux préparatoires  pour  le  nouveau  projet  de  tarif  douanier 
sont  assez  avancés  pour  que  les  conférences  qui  doivent  avoir 
lieu  à  ce  sujet  entre  le  Département  du  Commerce,  de  l'In- 
dustrie et  de  l'Agriculture  et  le  Département  des  Finances  et 
des  Péages  puissent  avoir  lieu  au  commencement  de  no- 
vembre. 

Il  n'est  pas  probable  toutefois  que  le  Conseil  fédéral  puisse- 
soumettre  aux  Chambres  avant  le  nouvel  an  le  nouveau  pro- 
jet, lequel  doit  être  définitivement  arrêté  par  elles  dans  le 
courant  de  l'année  prochaine,  afin  que  les  négociations  aux- 
quelles il  servira  de  base  puissent  commencer  en  1903  avec 
les  Etats  étrangers. 

La  Régie  des  Alcools.  —  Le  Conseil  fédéral  a  arrêté, 
comme  suit,  le  budget  de  la  régie  des  alcools  pour  1902  : 
recettes,  11.885.000  fr.;  dépenses,  6.390.000  fr.;  excédent  de? 
recettes,  5.495.000  francs. 

Cet  excédent  sera  employé  de  la  manière  suivante  :  1°  ex- 
tinction d'une  partie  du  capital  dépensé  pour  des  indemnités 
d'expropriation  et  des  installations  de  dépôts  ,  2*  répartition 
aux  cantons  ;  3°  solde  à  compte  nouveau. 

La  population  en  Suisse,  présente  à  domicile,  lors  du 
recensement  du  1"  décembre  1900.  ayant  été  fixée  provisoire- 
ment au  chiffre  de  3.327.207  âmes,  l'excédent  de  recettes 
ci  dessus  réparti  au  prorata  de  la  population  donne,  comme 
résultat,  1  fr.  65  par  tête,  ce  qui  permet  d'attribuer  au  canton 
de  Genève,  220.512  fr.  60  rau  canton  de  Vaud,  470.332  fr.  50; 
au  canton  de  Neuchâtel,  209.023  fr.  65  ;  au  canton  du  Valais. 
188.689  fr.  05.   

Recettes  des  Chemins  de  fer  suisses.  —  Voici  la  compa- 
raison des  recettes  des  Chemins  de  fer  suisses  en  septembre 
et  pendant  li  s  9  premiers  mois  de  1901  : 
Septembre  1901 

Recettes  Recettes 
brutes       Dépenses  nettes 


Jora-Simplon    +  108.400 

Nord-Esl-Suisse   —  290.600 

(iothard   —  67.200 

Central    —  64.900 

Union   —  155.900 

Neuf  premiers  mois 

.lura-Simplon    -f  157.600 

Nord-Est-Suisse   —1.376.900 

Gothard   —  510.100 

•  Voirai    —  686.100 

Union   —  457.500 


+  99.500 
—  38.000 
+  26.500 

+  20.600 

de  1901 
+1266.800 
+  636.900 
+  215.500 


8.000 
252.600 
93.700 

176. 51  iO 


—1108.700 
—2013.800 
—  725.600 


286.000  —  743.Ï  


Recettes  des  Douanes.  —  Les  recettes  des  douanes  en 

septembre  se  sont  élevées  à  3.942.288  fr.  29  contre  3  millions 
812.087  fr.  59  en  1900,  CO  qui  fait  un  excédent  de  recettes 
pour  septembre  1901  de  1:10.200  fr.  70. 


L'ECONOMISTE  Kr     M'KKX.  —  Etats  Balkaniques  et  Amérique 


Ht  Du  l"  janvier  à  la  fin  do  septembre,  |o  tQtal  dos  recettes  a 
été  do  82.990.843  fr.  1"<.  contre  3-".. 383.595  fr.  26,  soit  une 
moins-vaine  de  2.843.253  IY.  09  en  1^01. 


ÉTATS  BALKANIQUES 


BULGARIE 

Ouverture  du  Sobraniè  bulgare.  —  L'ouverture  solen- 
nelle de  la  session  ordinaire  du  Sobranié  a  été  faite  lundi  der- 
nier par  le  prince  en  présence  de  la  princesse  Clémentine  de 
Cobourg.  ,  _ 

Le  discours  du  tronc  relève  les  efforts  faits  par  le  Gouver- 
nement pour  diriger  l'administration  de  L'Etat  dans  la  voie 
de  la  légalité  et  il  constate  les  résultats  obtenus. 

La  situation  financière  et  économique  continuant  à  être 
assez,  difficile,  le  discours  exprime  l'espoir  que  les  députés 
de  tous  les  partis  accorderont  leur  appui  au  Gouvernement 
pour  réaliser  les  mesures  financières  importantes  entreprises 
pour  écarter  les  difficultés. 

Le  discours  dit  que,  fidèle  au  désir  général  de  la  nation 
d'entretenir  de  bonnes  et  amicales  relations  avec  toutes  les 
puissances,  le  Gouvernement  fait  tous  ses  efforts  pour  entre- 
tenir ces  relations  avec  les  grandes  puissances  et  les  Etats 
voisins,  et  pour  les  raffermir  davantage  avec  sa  libératrice, 
la  liussie. 

L'expression  vraie  de  ces  rapports"  avec  la  Russie  fut  là 
visite  du  grand-duc  Michailovitch,  qui  a  été  accueilli  avec  une 
joie  unanime  par  le  peuple  bulgare  tout  entier. 

Le  discours  énumère  ensuite  les  divers  projets  de  loi  qui 
seront  présentés  au  Sobranié. 

Sur  tout  le  parcours  du  palais  au  Sobranié,  le  prince  a  été 
acclamé  avec  enthousiasme  par  une  foule  énorme. 


ROUMANIE 

La  Situation  du  Trésor  roumain.  —  Les  comptes  men- 
suels du  Trésor,  clôturés  le  31  août  1901,  présentent  une 
situation  favorable. 

En  effet,  les  encaissements  effectués  pendant  les  cinq  pre- 
miers mois  de  l'exercice  en  cours  1901-1902)  ont  atteint  le 
chiffre  dé  78.224  255  fr.  78,  ce  qui,  en  regard  des  encaisse- 
ments de  la  période  correspondante  de  l'exercice  précédent, 
donne  une  plus-value  de  9.650.454  fr.  65. 

Tous  les  chapitres,  sauf  les  revenus  des  Ministères  des 
Finances,  des  Affaires  étrangères  et  les  revenus  divers,  qui 
donnent  ensemble  725,348  fr.  86  de  moins  que  l'année  passée, 
ont  donné  une  plus-value  de  plus  de  10  initiions. 

En  ce  qui  concerne  les  dépenses,  nous  voyons,  d'après  la 
situation  clôturée  le  31  août,  que  les  paiements  faits  par  le 
Trésor  pendant  les  cinq  premiers  mois  de  l'exercice  courant 
sont  de  69.170.997  fr.  39.  inférieurs  de  3.581..").").")  fr.  50  à  ceux 
dé  l'époque  correspondante  de  l'année  passée.  On  sait  que  les 
crédits  accordés  par  le  budget  de  l'exercice  en  cours  1901- 
1902,  avec  les  crédits  supplémentaires,  extraordinaires  ou 
reportés,  s'élèvent  à  la  somme  de  218,111.046  fr.  67,  avec 
20.978.825  fr.  de  moins  que  pendant  l'exercice  précédent.  Les 
dépenses  du  Trésor  sont,  par  suite,  en  rapport  avec  les  ré- 
ductions effectuées. 

En  résumé,  la  situation  des  encaissements  et  des  paiements 
pendant  les  cinq  premiers  mois  de  l'exercice  1901-1902  est 
celle-ci  :  ■ 

Encaissements  faits  du  1"  avril  au  31  août,  y  compris  ceux 
des  années  passées  au  compte  de  l'exercice  courant  et  les 
revenus  extraordinaires,  non  prévus  au  budget,  fr.  79.722.419  15 

Paiements  effectués  dans  le  même  intervalle  «  (i9.170.997  30 

Excédent  d'encaissements  au  31  août   »  10. 551/121  76 

<  le  résultat  est  assez  satisfaisant  et  constitue  un  symptôme 
manifeste  de  l'amélioration  des  finances  de  l'Etat  roumain. 

Quant  à  l'exercice  1900-1901,  les  chiffres  de  la  situation  du 
31  août  confirment  les  résultats  déjà  connus,  dont  nous  pour- 
rons nous  occuper  en  détail  à  l'occasion  de  la  publication  de 
la  situation  du  30  septembre,  époque  de  la  clôture  définitive 
di  s  comptes  de  cet  exercice. 

Kn  ce  qui  concerne  la  situation  de  l'emprunt  de  175  mil- 
lions en  Bons  du  Trésor,  on  sait  que,  par  la  loi  du  8  juillet 
1901,  les  crédits  des  divers  Ministères  ont  été  réduits  à  la 
somme  de  155.793.760  fr.  80,  le  total  effectif  réalisé  par  cet 
emprunt 

Les  paiements  faits  sur  celle  somme  jusqu'au  31  août  1901 
étant  de  136  812.813  fr.  94,  il  eu  résulte  qu'à  cette  date  le 
Gouvernement  avait  encore  disponible  un  fonds  de  18.980.946 
francs  80,  qui  sera  suffisant  pour  couvrir  les  dépenses  des 
travaux  extraordinaires  en  cours  d'exécution. 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

La  Population  étrangère.  —  D'après  une  statistique 
établie  par  le  consul  général  d'Allemagne  à  Rio,  il  existerait 
actuellement  au  Brésil  2.705.500  étrangers,  répartis  ainsi 
qu'il  suit,  selon  les  nationalités  : 

Italiens   1.300.000 

Portugais   800.000 

Allemands   300.000 

Kspagnols   100.000 

Polonais   80.000 

Français   10.000 

Anglais   5.000 

Nord-Américains   500 

Autres  nationalités   110.000 

2.705.500 


Le  Budget  de  Minas  Geraes.  —  Voici  les  chiffres  du 
projet  de  budget  de  Minas  Geraes  pour  1902  rapprochés  de 
ceux  pour  l'année  1201  : 

Recettes  prévues 

1901  1902 


(En  contos) 

Droits  d'exportation   14.500  10.500 

—  de  consommation   1.260  1.350 

—  de  timbre   850  800 

Impôts  sur  chemins  de  fer  privés   250  200 

—  sur  successions   600  480 

Rentrées  de  créances   20  10 

Impôts  sur  le  sel   300  320 

Produit  de  l'imprimerie  officielle  . .  y.'i0  80 

Vente  de  terres   35  35 

Droits  d'immatriculation   60  65 

Impôts  sur  terrains  diamantifères. . .  20  20 

—  sur  l'or   550  500 

Subventions  particulières   Iy5  92 

Divers   251  291 

Droits  anciens  et  nouveaux   400  1.400 

Impôt  territorial   950  950 

Total   20.391  17.093 

Extraordinaires   220  210 


Total  général   20.612  17.303 

Dépenses  prévues 

Gouvernement   629  585 

Magistrature   1.920  1.545 

Police   3  002  2.764 

Santé  publique   178  117 

Instruction  et  divers   3.716  3.024 

Finances   2.273  2.384 

Dette  extérieure  et  intérieure   4.517  4.695 

(  Commerce  et  agriculture   1.772  » 

Travaux  publics   900  450 

Garanties  et  subventions   1.613  1.739 

Total   20.580  17.303 

Extraordinaires   »  » 


Total  général   20.580  17.303 


Les  prévisions  pour  1902  ont  été  établies,  tant  pour  les  re- 
cettes que  pour  les  dépenses,  avec  une  grande  modération. 
Dans  les  premières,  nous  constatons  que  le  produit  des 
droits  d'exportation  n'a  été  calculé  qu'à  10.500  contos,  au  lieu 
de  14.500,  cela  malgré  la  forte  augmentation  signalée  dans 
les  recettes  de  1901.  Sur  beaucoup  d'autres  chapitres,  nous 
relevons  aussi  des  réductions  importantes  et  la  prévision  des 
recettes  totales  est  établie  à  17.303  contos,  au  lieu  de  20.612, 
soit  une  diminution  de  3.309  contos. 

En  ce  qui  concerne  les  dépenses,  on  remarquera  que  la 
part  revenant  à  tous  les  services  a  été  sensiblement  réduite. 
La  légère  augmentation  observée  aux  finances  provient  de  ce 
fait  que  le  Secrétariat  du  Commerce  et  de  l'Agriculture  a  été 
supprimé  et  ses  services  rattachés  à  l'Intérieur  et  aux  Fi- 
nances. En  somme,  les  dépenses  ont  été  évaluées  à  17.303 
contos,  au  lieu  de  20.580,  soit  une  diminution  de  3.277  contos. 


ÉTATS-UNIS 

Recettes  et  Dépenses  publiques. —  En  septembre  1901, 
les  recettes  publiques  se  sont  élevées  à 44.434.4^3  dollars;  les 
dépenses  ont  été  de  32.310.736  dollars,  ce  qui  laisse  un  excé- 
dent de  12.123.687  dollars.  Depuis  le  commencement  de  l'exer- 
cice, l'excédent  a  atteint  18.179.062  dollars. 
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Voici  le  détail  des  recettes  et  des  dépenses  en  septembre 
«t  depuis  le  commencement  de  l'exercice  : 

Septembre  Exercice 
1901  1901-1902 
Recettes  (Dollars) 

Douanes   19.160,618      61. 880. 748 

Revenus  intérieurs   22. «1054  72.808.029 

Divers   2. 840.750  7.454.111 

Total   44.434.423  142.148.888 

Dispenses 

Civiles  et  diverses   6.000.7i2  27. 017.334 

Guerre   6.356.650  31.095.074 

Marine   5. 051. 641  16.a35.838 

Indiennes   005.200  2.709.239 

Pensions   9.094.992  35.132.15? 

Intérêts   3.401.481  10.520.182 

Total   32.310.730  123.969.824 

Voici  le  tableau  mensuel  îles  recettes  et  des  dépenses  et  du 
montant  net  de  l'or  du  Trésor  depuis  le  commencement  de 
Tannée  1901  : 

i;ioi  Montant  nel 

Piécettes       Dépenses  du  Trésor 
(En  dollars) 

Janvier                        47.520.287     40.109.707  221.183.044 

Février                        45.844. 123     38.880.635  231.150,064 

Mars                     . .     49 . 891 . 125     40 . 762 . 802  249 . 040 . 643 

ivril                           47.767.851     41.968.246  245.994.770 

Mai                             52.629.440    42.136.561  244.432.245 

Juin                           50.333.908     33.045.147  248.605.794 

Juillet                          50.320.340     52.307.590  249.955.831 

Août                          45.394.125     39.351.497  258. 455. 74*', 

Septembre                   44.434.423     32.310.7:%  251.635.35'! 


Le  Marché  Financier  de  IVew-York 


New-York,  30  octobre  1901. 
Le  Marché  a  été  assez  mal  influencé  par  les  informations 
relatives  à  la  situation  du  marché  monétaire  de  Londres.  La 
crainte  d'une  forte  tension  sur  ce  Marché  a  déterminé  des 
offres  que  la  mauvaise  posture  des  valeurs  industrielles,  no- 
tamment les  valeurs  cuprifères,  ont  accentué.  Les  valeurs  de 
chemins  de  fer  sont  également  plus  lourdes,  en  raison  de 
liquidations  attribuées  au  groupe  de  la  Standard  Oil  Com- 
pany. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  A  tch  i- 
son,  78  ./ .  ;  Milwaukee,  170 1/8  ;  Erie,  41  1/2  ;  Reading,  43  1/2  ; 
Canadian  Pacific,  110  ./.  ;  Illinois  Central,  139  ./.  ;  Louis 
ville,  103  1/2;  New-York  Central,  158  1/8  ;  Umon-Pacific, 
101  3/4.   

MEXIQUE 

La  Hausse  du  Maïs.  —  Dans  le  but  de  ne  pas  être  pris 
au  dépourvu,  au,  cas  où  les  récoltes  ne  donneraient  pas  de  ré- 
sultats aussi  favorables  qu'on  est  en  droit  de  l'espérer,  et 
pour  éviter  les  désastreux  effets  de  la  spéculation  sur  les 
céréales,  le  Gouvernement  mexicain  vient  de  prendre  deux 
mesures  de  la  plus  haute  importance. 

La  première  est  un  décret  autorisant  l'importation  du  maïs 
en  franchise  de  droit  et  réduisant  à  un  centavo  par  kilog  les 
droits  d'entrée  sur  le  blé. 

La  seconde  est  un  projet  de  loi  dont  voici  le  texte  : 

«  L'Exécutif  est  autorisé,  à  partir  de  la  date  de  cette  loi 
jusqu'au  31  mars  de  l'année  prochaine,  à  dépenser  la  somme 
nécessaire  pour  acquérir  et  introduire  du  maïs  étranger  dans 
la  lîépublique  et  pour  le  faire  vendre  au  prix  courant,  et 
même  meilleur  marche;  s'il  le  juge  convenable,  tant  que  le 
prix  de  cette  céréale  sur  nos  marchés  intérieurs  ne  sera  pas 
inférieur  à  5  dollars  au  moins  L'hectolitre. 

Dans  la  prochaine  session,  il  sera  rendu  compte  au  Con- 
grès de  l'usage  fait  de  cette  faculté. 

Ce  projet  de  loi  a  élé  approuvé  le  2  courant  par  la  Cham- 
bre. En  recommandant  le  projet  à  l'approbation  du  Parle*- 
ment,  les  rapporteurs  ont  fait  ressortir  que  «  les  agricul- 
teurs mexicains  maintiennent  artificiellement  le  maïs  à  un 
prix  excessivement  élevé,  au  grave  détriment  des  classes  con- 
-miimalrices  et  spécialement  de  celles  dont  le  maï<  forme  la 
base  de  l'alimentation  ». 

La  Commission  a  ajouté  que  la  mesure  proposée,  jointe  au 
décret  autorisant  l Importation  du  maïs  en  franchise  de 
droits,  permettrait,  Largement,  de  faire  face  à  la  situation. 

Le  projet,  voté  à  l'unanimité  des  123  députés  présents,  a  étt 
envoyé  ensuite  au  Sénat. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

L'Incident  entre  le  Chili  et  la  République  Argentine. 

-r-  On  mande  de  Valparaiso  à  l'uenos-Ayrcs  qu'où  considère 
comme  terminé  l'incident  survenu  entre  la  Eépublique 
Argentine  et  le  Chili  à  propos  de  L'ouverture  de  routes  dans 
Ja  région  contestée  en  vue  de  faciliter  la  démarcation.  Ces 
travaux  se  feront  conformément  à  un  accord  intervenu  entre 
les  deux  Gouvernements.  L'alarme  qui  s'est  manifestée  dans 
la  presse  argentine  est  sans  fondement. 

D'après  des  informations  officielles,  il  règne  une  parfaite 
cordialité  entre  le  Chili  et  la  République  Argentine. 


ASIK 


CHINE 

Le  Système  Postal  Chinois  (Suite  et  fin). 

Partout  où  les  voies  «l'eau  étaient  impraticables,  les  che- 
vaux et  les  mulets  étaient  employés  comme  moyen  de  trans- 
port. Il  n'existait  aucun  prix  fixés  pour  les  lettres  et  lai 
somme  à  verser  pour  leur  transport  était  calculée  en  propor- 
tion du  poids  et  de  la  distance  à  parcourir.  Les  principaux 
clients,  néanmoins,  avaient  droit  à  un  certain  escompte.  Lu 
prix  de  transport  d'une  lettre  ordinaire  variait  entre  3  et  â 
pence.  Les  timbres  n'existaient  pas,  non  plus  qu'aucun 
signe  qui  pût  indiquer  que  l'expéditeur  avait  satisfait  au  paie- 
ment du  transport. 

Le  Gouvernement  chinois,  étant  incapable  de  réagir  contre 
cet  état  de  choses,  laissait  les  Compagnies  de  transport  se  dé- 
brouiller comme  elles  l'entendaient;  aussi  arrivait-il  souvent 
des  combats  entre  postiers  et  pirates; 

Les  diverses  Compagnies  des  postes  se  concertèrent,  et  il  fut 
entendu,  avec  les  chefs  pillards,  qu'on  leur  verserait  une 
somme  fixe,  à  condition,  pour  eux,  de  ne  plus  arrêter  et  piller 
les  courriers.  Une  certaine  zone  d'influence  fut  donc  déter- 
minée à  chaque  chef  pirate  et  la  somme  à  lui  verser  était 
proportionnelle  à  l'étendue  du  territoire  reconnu  sous  sa 
domination.  De  cette  façon,  les  voleurs  devenaient  eux- 
mêmes  les  protecteurs  des  courriers  contre  les  autres  bandes. 

En  dehors  de  ces  Compagnies  postales,  il  existait  un  Gou- 
verneur des  Postes  de  l'Empire  qui  n'était  autre  que  le 
Ministre  de  la  Guerre  chinois  et  qui  avait  sous  sa  responsa- 
bilité le  transport  de  toutes  les  lettres  officielles.  Ce  service 
coûtait  énormément  cher  au  Gouvernement  et  aucune  lettre 
privée  ne  pouvait  être  expédiée  par  son  intermédiaire. 

Quand  les  Européens  vinrent  établir  des  consulats  sur  les 
cotes  de  Chine  il  se  créa  alors  une  administration  postale 
européenne.  L'introduction  de  ce  dernier  système,  qui  d'ail- 
leurs a  prévalu  sur  les  autres,  eut  pour  début  les  pre-- 
mières  négociations  qui  eurent  lieu  à  Shanghaï,  il  y  a  une 
trentaine  d'années,  pour  envoyer  des  lettres  vers  l'Europe. 
Comme  il  n'existait  pas  de  timbre  ni  aucun  mode  d'affran- 
chissement, on  prit  le  système  européen. 

En  1878,  l'Impérial  Custorns  Post  fut  créée  en  Chine  par 
Sir  R.  Hart,  inspecteur  générai  des  douanes  impériales,  pour 
faciliter  les  rapports  avec  ses  diverses  agences  et  certains 
ports  de  la  Chine.  Peu  à  peu,  les  puissances  arrivèrent  qui 
créèrent  des  bureaux  de  postes  dans  différents  ports  et  cen- 
tres commerciaux  de  1  Empire. 

Les  chemins  de  fer  rendirent  les  communications  phis  sûres 
et  plus  rapides  et.  actuellement,  il  existe  en  fait,  sinon  en 
pratique,  une  poste  impériale  chinoise,  dont  le  réseau  ne 
s'étend  encore  que  sur  le  littoral. 

Dans  l'intérieur  même  de  l'Empire,  on  rencontra  d'énor- 
mes difficultés  à  faire  admettre  le  système  postal  européen; 
les  Compagnies  qui  s'étaient  créées  voyaient  cette  innova- 
tion d'un  très  mauvais  odl,  et  c'est  pourquoi,  dans  la  plus 
grande  partie  de  l'intérieur  de  la  Chine,  le  vieux  système  des 
Compagnies  postales  existe  encore  et  existera  sans  doute  en- 
core Longtemps,  jusqu'à  ce  que  les  communications  soient 
devenues  plus  sûres  et  plus  rapides,  ce  qui  arrivera  peu  à 
peu  par  la  création  d'un  réseau  de  voies  ferrées. 


JAPON 

Extension  Métallurgique.  —  L'aciérie  d'Osaka  (Japon) 
qui,  en  dehors  de  L'aciérie  nouvellement  établie  près  de 
ïamatamara  par  le  Gouvernement  est  la  seule  existante  au 
•lapon,  a  pa*sé,  d'après  un  avis  du  Consul  général  d'Alle- 
magne à  ïOkOhoma,  entre  Les  mains  du  millionnaire,  Sumi- 
tomoi  M.  Sumitomo  a  L'intention  d'agrandir  l'usine  qui  a 
actuellement  un  fourneau  de  fusion  de  quatre  tonnes  et  qui 
peut  produire  si\  tonnes  par  jour,  et  d'y  ajouter  un  seceud 
fourneau  de  fusion. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Mines  d'or 
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COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Voici  Le  mouvement  du  port  de  Boira  pendant  la  seconde 
quinzaine  du  mois  d'août  1901  : 

Entrées  :  10  vapeurs  ;  navires  à  voiles,  néant.  Total  :  10 
navires^  divisés  ainsi  :  6  anglais,  4  allemands,  qui  jaugeaient, 
au  total,  12.301  tonnes.  On  comptait,  comme  passagers  :  32 
coloniaux  et  209  individus  eu  passage;  soit,  au  total,  304. 

Sorties  :  9  vapeurs,  comprenant  :  5  anglais  et  4  allemands. 
Ces  navires  jaugeaient.  14.098  tonnes.  Comme  passagers: 
2  pour  l'Europe  et  et  77  pour  la  colonie;  soit,  au  total,  79. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


Lord  Kilchener  vient  de  télégraphier  que,  depuis  le  21  oc- 
tobre, les  colonnes  ont  fait  aux  Boers  74  morts,  16  blessés; 
352  prisonniers,  ont  reçu  45  soumissions  ;  elles  ont  pris 
471  fusils,  76.000  cartouches,  210  chariots,  530  chevaux  et 
800  têtes  de  bétail.  Ces  chiffres  ne  comprennent  pas  les  cap- 
turcs  faites  à  ltala  et  Mount-Prospect,  que  n'ont  pu  signaler 
encore  les  colonnes  anglaises  opérant  sur  la  frontière  du 
Natal.  Ces  colonnes  reviennent  en  ce  moment  en  ligne,  à 
l'exception  de  trois  qui  sont  à  la  poursuite  des  Boers  dissé- 
minés dans  les  districts  de  Vryheid,  d'Utrecht  et  de  Piet- 
Betief. 

La  prise  de  76.000  cartouches  est  une  perte  importante 
pour  les  Boers. 

Les  colonnes  Bemington  et  Bawlinson  ont  fait  une  longue 
marche  sur  Schemmelhoek,  à  l'est  d'Ermelo,  où  se  trouvait 
Louis  Botha  avec  300  hommes.  Mais,  dans  la  matinée  du 
24  octobre,  une  heure  avant  l'arrivée  des  Anglais,  les  Boers 
s'étaient  enfuis  vers  le  Nord.  Toutefois,  les  Anglais  s'empa- 
rèrent de  documents  dont  quelques-uns  appartenaient  à  Botha 
lui-même. 

Beaucoup  d'autres  engagements  sont  signalés  un  peu  par- 
tout, ce  qui  indique  que  les  Anglais  redoublent  d'activité,  et 
que  partout  aussi  circulent  des  commandos. 

On  vient  de  publier  une  longue  lettre  que  le  président 
Steijn  a  adressé  à  lord  Kitchcner  en  réponse  à  la  proclama- 
tion quifixait  la  date  du  15  septembre  comme  date  extrême 
pour  la  reddition  des  Boers.  Cette  lettre  dit,  en  résumé,  que 
les  Boers  continueront  à  combattre,  et  elle  se  termine  ainsi  : 

•<  Je  joins  à  cette  lettre  sa  traduction  afin  que  Votre  Excel- 
lence ne  soit  pas  empêchée  de  comprendre  le  contenu  de  ma 
lettre  par  suite  d'une  erreur,  comme  cela  eut  lieu  dernière- 
ment dans  le  cas  d'une  lettre  que  j'ai  écrite  au  Couvernement 
de  la  République  sud-africaine. 

«  Cette  lettre  fut  capturée  parVotre  Excellence  à  Beitz  et  fut 
publiée  par  vous,  mais  d'une  telle  façon,  que  nous  ne  pûmes 
presque  pas  la  reconnaître.  Non  seulement  fût-elle  mal  tra- 
duite ici  et  là,  mais  des  phrases  y  furent  ajoutées  que  je 
n'avais  jamais  écrites,  et  d'autres  parties  furent  entièrement 
supprimées,  de  sorte  qu'une  interprétation  tout  àfaiterronnée 
y  fut  donnée.  » 

La  lettre  à  laquelle  fait  allusion  le  président  Steijn  est 
celle  publiée  antérieurement,  et  dans  laquelle  il  poussait  un 
véritable  cri  de  désespoir.  Le  président  Krûger,  aussitôt  que 
cette  lettre  avait  parue,  avait  déclaré  qu'elle  était  apocryphe. 


Van  Ryn  Gold  Mines  Estate,  Limited 


Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  étaient  convoqués  en 
assemblée  générale  pour  le  30  octobre,  à  l'effet  d'approuver 
le  rapport  et  les  comptes  pour  les  deux  exercices  écoulés 
entre  le  1"  juillet  189a  et  le  30  juin  1901.  Ils  avaient  aussi  à 
se  prononcer  sur  l'augmentation  du  capital  de  la  Compagnie 
à  500.000  liv.  st.,  au  moyen  de  la  création  de  100.000  actions 
nouvelles  de  1  liv.  st.  chacune.  Cette  mesure  était  dictée  par 
la  situation  financière  de  la  Compagnie  et  se  trouvait  expli- 
quée dans  le  rapport. 

Les  opérations  pour  les  deux  années  ayant  pris  fin  le 
30  juin  1901,  qui  ont  été  confinées  aux  mois  de  juillet,  août 
et  septembre  1899,  se  sont  soldées  par  une  perte  nette  de 
10.197  liv.  st.  2  sh.  10  d.  Ce  chiffre  comprend  une  somme  de 
7.897  liv.  st.,  qui  a  été  extournée  du  compte  de  profits  et 
pertes  pour  parfaire  le  montant  prélevé  pour  dépréciation. 
Déduction  faite  de  cette  somme,  il  est  resté  86.728  liv.  st.  au 
crédit  du  compte  de  profits  et  pertes. 


Les  versements  en  relard  à  la  date  du  dernier  rapport  ayant 
été  effectués  depuis,  la  prime  réalisée,  qui  s'élevait  à  8.040 
livres  sterling,  a  été  portée  au  crédit  du  compte  de  réserve 
générale.  Par  contre,  ce  compte  a  été  débité  de  48.551  liv.  St. 
pour  la  dépréciation  habituelle,  ainsi  que  l'indique  le  bilan. 
Le  total  de  la  dépréciation  dépassant  de  7.897  liv.  st.  le 
montant  au  crédit  de  la» réserve  générale,  [a  différence  a  été 
transférée  au  compte  de  prolits  et  pertes. 

Les  réserves  de  minerai  en  vue,  au  30  septembre  1900, 
s'élevaient  à  193.247  tonnes,  qui  pourront  être  broyées 
aussitôt  que  les  travaux  seront  repris. 

La  situation  do  la  mine,  au  1er  octobre  1900,  est  exposée  en 
détail  dans  les  rapports  de  l' Administrateur  délégué,  du 
Comité  local  et  du  Directeur  général,  qui  sont  joints  au 
rapport.  Depuis  cette  époque,  des  dommages  évalués  à 
46.000  liv.  st.  ont  été  faits  par  les  Boers  à  l'équipement  de  la 
mine.  Une  réclamation  à  ce  sujet  a  été  adressée  au  Couver- 
nement anglais,  les  actionnaires  en  ont  été  informés. 

Pendant  la  période  s  etendant  du  1"  juillet  1900  au  30  juin 
190l,  on  n'a  pas  fait  autre  chose  que  d'extraire  l'eau  et  de 
réparer  les  dommages  causés  par  les  Boers.  Ces  opérations 
se  trouvent,  toutefois,  restreintes  par  la  pénurie  de  main- 
d'œuvre  et  la  difficulté  de  transporter  les  matériaux  de  la 
côte  à  la  mine,  difficulté  qui  durera  aussi  longtemps  que  les 
autorités  militaires  monopoliseront  l'usage  du  chemin  de  fer. 

La  situation  de  la  Compagnie  est  donc  bien  nette.  D'une 
part,  les  dommages  causés  par  les  Boers  sont  évalués  à 
46.690  liv.  st.  ;  de  l'autre,  le  compte  de  Profits  et  Pertes,  du 
1er  juillet  1899  au  30  juin  1901,  se  solde  par  une  perte  de 
16.197  liv.  st.  En  même  temps,  la  Compagnie  a  déjà  emprunté 
13.250  liv.  st.  à  YOceana  Consolidated  et  9:949  liv.  st.  à  la 
General  Mining  and  Finance  Corporation.  Comme  res- 
sources liquides,  elle  n'a  que  1.025  liv.  si.  espèces  en  caisse, 
et  11.429  liv.  st.  d'or  en  caisse  ou  en  transit.  Dans  ces  condi- 
tions, l'augmentation  du  capital  s'imposait.  Malheureusement, 
la  discorde  règne  dans  le  Conseil  de  la  Compagnie,  et  les 
questions  personnelles  menacent  de  passer  avant  tout.  C'est 
fort  regrettable,  car,  pendant  les  trois  mois  qui  ont  précédé  la 
guerre,  les  125  pilons  ont  broyé  53.040  tonnes.  La  valeur  de- 
la.  production  était  do  36  sh.  9  d.  et  il  était  resté  17  sh.  5  d. 
de  profit  par  tonne,  alors  que,  pendant  l'année  précédente,  le 
profit  n'avait  été'  que  de  8  sh.  9.  par  tonne.  Avec  un  profit  de 
17  sh  5  d.  par  tonne,  la  Van  Ryn  devrait  réaliser  des  béné- 
fices sérieux  qui  lui  permettraient  de  distribuer  des  divi- 
dendes subsiantiels. 


3VEines  d'Or»  Australiennes 


Rendements  des  Mines  de  l'Australie  occidentale.  — 

Voici  les  rendements  des  principales  mines  de  l'Australie 
occidentale  pour  le  mois  do  septembre  comparés  à  ceux  du 
mois  précédent  : 

Août  Septembre 


Associated  G.  M.  of  W.  A. . . 

Bayloy's  United  

Beilcvuc  Consolidated  

Burbank's  Birthday  Gift  

Cosmopolitan  Propriotary.. . 
Craiggiemore  Propriotary. . . 

Éast  Murchison  United  

Fiold's  Find  

Golden  Arrow  

Golden  Horseshoe  Estâtes.. 
Great  Boulder  Main  Beef . . . 
Great  Boulder  Persévérance. 
Great  Boulder  Propriotary. . 

Great  Fingal  

Uannan's  Brovvnhill  

Hannan's  Propriclary  

Ivan h oe  

Kalgurli  

Lad y  Loch   

Lady  Shenton  

Lake  View  Consols  

Long  Beef  

Menzies  Consolidated  

Mirant  Charlotte»  

Peak  Hill  Goldlïeld  

South  Kalgurli  

Sons  of  Gwalia  

Westralia  Mount  Morgan  s.. 
White  Fcather  Main  Reef... 


Tonnes 

Tonnes 

broyées 

Onces 

broyées 

Onces 

3.594 

3.111 

3.034 

2.506 

420 

198 

363 

40 

860 

1.138 

920 

1.050 

2.000 

1.(532 

1.869 

1.640 

1.400 

2.040 

1.2,5 

2.118 

1.500 

465 

1.500 

541 

4.600 

2.795 

4.400 

2.836 

950 

003 

1.176 

612 

480 

334 

601 

455 

8.683 

15.402 

7.714 

15.382 

1.950 

3.300 

1.968 

2.220 

9.312 

12.654 

9.700 

12.667 

7.610 

12.359 

7.928 

12.650 

3.939 

6.389 

3.865 

6.440 

2.215 

5.226 

2.170 

5.235 

711 

161 

360 

48 

6.101 

8.707 

6.558 

8.625 

1.470 

1.845 

1.485 

1.880 

456 

540 

444 

400 

1.190 

1.703 

9.299 

14.315 

9.336 

14.348 

1  500 

1.253 

1.110 

881 

896 

912 

782 

648 

500 

L98 

540 

200 

2.178 

1.036 

2.655 

2.228 

1.600 

1.852 

1.950 

1.900 

11.067 

6.1  (52 

9.738 

6.073 

1.636 

:;.18i 

1.540 

3.270 

1.500 

1.262 

1.500 

1.158 

Comme  pendant  le  mois  d'août,  la  teneur  du  minerai 
broyé  a  laissé  à  désirer  dans  certaines  mines.  Par  contre, 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN-  —  Mines  d'or 


elle  s'est  relovée  sensiblement  pour  la  Sons  of  Gvcalia.  par 

exemple. 


Notés  minières  d'Australie 

Victoriaa  Deep  Leads.  On  télégraphie  do  Melbourne,  à  la 
•lato  du  17  courant  :  «  La  galerie  a  atteint  maintenant  la  dis- 
lance  de  245  pieds  du  puits;  pendant  la  semaine,  on  a  percé 
41  pieds,  » 

Hannan's  Gold  Estâtes.  Dépêche  de  Kalgoorlie  :  Groupe 
n"  3  :  «  Nombre  de  tonnes  broyées,  23(1;  onces  d'or  recou- 
vrées, -542,  représentant  une  valeur  totale  de  1.333  liv.  st.  » 

Duke  United.  La  production  d'or,  pour  la  semaine,  qui  a 
pris  fin  le  24  octobre,  a  été  de  251  onces.  Par  suite  d'une  fête, 
il  y  a  eu  perle  d'un  jour  de  travail. 

Mount  Usher.  Le  Directeur  télégraphie  qu'il  va  expédier 
aux  fondeurs  60  tonnes  de  concentrés.  Pendant  la  première 
quinzaine  du  mois,  il  a  été  broyé  300  tonnes  de  minerai. 

Golden  Horseshoe  Estâtes.  La  galerie  n°  3  a  été  creusée 
sur  365  pieds  à  l'ouest  et  270  pieds  au  sud.  Le  filon  a  48  pou- 
ces d'épaisseur  et  donne  aux  essais  50  dwts  par  tonne.  On 
annonce  Je  départ  du  Directeur  de  cette  Compagnie.  On  a 
aussi  parlé  de  ia  démission  probable  de  deux  administra- 
teurs. 


Informations  diverses 


Consolidated  (àoldfields  of  South  Afriea.  —  Par  suite 
des  retards  constatés  dans  les  correspondances,  le  rapport 
annuel  de  la  Consolidated  Golfields  of  South  Afriea  ne 
pourra  être  publié  que  vers  la  fin  du  mois  de  novembre  pro- 
chain; la  réunion  dos  actionnaires  aura  lieu  le  5  décembre. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  31  octobre  1901. 
La  baisse  qui  a  eu  lieu  sur  les  valeurs  ouest-africaines  a  eu 
une  répercussion  sur  les  valeurs  sud-africaines.  Les  diffé- 
rences à  payer  sur  la  première  catégorie  de  ces  valeurs 
étaient  tellement  fortes,  depuis  quelque  temps,  que  certains 
spéculateurs,  pour  se  procurer  les  sommes  nécessaires  au 
règlement  de  leurs  affaires,  ont  vendu  une  partie  des  valeurs 
du  Witwatersrand  qu'ils  possédaient.  Ces  ventes  sont  venues 
sur  un  marché  plus  que  dépourvu  d'entrain  et  ont,  par  suite, 
exercé  une  influence  déprimante  sur  tout  l'ensemble.  Néan- 
moins, on  s'est  un  peu  repris  depuis,  ce  qui  n'empêche  pas, 
toutefois,  le  Marché  d'être  hésitant. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  2  23/32,  finit  à  2  19/32.  M.  Cecil  Rhodes 
est  malade  en  ce  moment,  et  il  semble  que  sa  maladie  soil 
grave.  Consolidated  Goldfields,  7  3/32,  contre  7  11/32.  (Vite 
Compagnie,  paraît-il,  serait  très  satisfaite  de  ses  affaires  dans 
l'Afrique  occidental,'.  Les  résultats  obtenus  seraient  meil- 
leurs qu'on  ne  le  pensait.  Transeaal  Goldfields,  1  3/8. 

**+  District  du  Witwatersrand.  —  TuEast  Rand,  qui 
finissait  à  7  9/32,  reste  au  dernier  moment  à  ce  cours;  An- 
gelo,  B  3/4  ;  Areic  Cornet,  2  3/8. 

La  City  and  Suburbo.n  clôture  à  5  13/16,  contre  5  7/8  ; 
Langlaacte  Estate,  3  1/8;  Simmer  and  Jack,  6  liv. 

La  Jvhilee,  que  nous  laissions  à  5  1/2,  reste  à  ce  cours  ; 
Jumpers,  4  5/8;  Modderfontein,  115/8,  contre  113/8; 
Meyer  and  Charlton  5  1/8. 

La  Crovcn  Reef  cote  14  liv.  ;  elle  clôturait  à  14  1/8  il  y  a 
huit  jours;  Randfontein,  2  21/32;  Worcester,  2  1/2;  la  Ro- 
binson Gold,  qui  Unissait  à  9  1/1C>,  reste  à  9  1/8. 

La  Geldenkttis  Estate  se  retrouve  à  5  7/8;  nous  la  lais- 
sions la  semaine  dernière  à  li  1/16;  Lancaster,  2  1/8; 
New  Heriot,  6  liv.;  Bcnanza,  5  1/4.  sans  changement;  Wo- 
Ihuter,  3  15/16. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  7  7/8,  reste  à  8  liv. ;  Fer- 
■•eira,  19  1/2,  sans  changement;  \Ve,mmer,  11  3/4;  Vil- 
lage Moin  Reef,  7  1/2;  Durban  Roodepoort,  4  7/8;  Van 
Ryn,  2  11/16. 

**#  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Croum  Deep  estâ 
103/4:  elle  finissait  jeudi  dernier  à  10  1/2;  la  Rand  Mines , 
qui  clôturait  à.  10  1/4,  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
10  7/32:  la  liquidation  spécial"'  de  ces  titres  aura  lieu  le 
12  novembre;  Bien  Deep,  3  13/16;  Ferrsira  Deep,  5  7/8; 
Robinton  Deep,  4  1/2. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  3/4;  Durban  Roodepoort 
Deep  ■< .',  ]/4;  Jumpers  Deep,  4  1/4. 

***  Valeurs  Hhodésiennes. —  Lu  Mashonaland  Ai/cni  it 
Clôture  à  1  13/16;  Rhodesia  Goldfields,  1  1/16;  Dunraven, 


1/2;  Geelong,  1  1/2;  Selukvce,  1  9  16;  Globe  and  Phûenix 
4  9/16. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  â  1/2. 

*+*  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoom  Estate 
qui  finissait  à  13  sh.  9  d..  reste  à  ce  cours. 

#**  District  de  Lydenburg.  —  La  Transeaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  3/'i. 

***.  District  de  Heidelberg.  —  La  Niget  se  traite  à 
2  15/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  15/16. 

***  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  sans  tendance  bien  réelle.  On  cote  la 
Frank  Smith  Diamond  2  1/8:  De  Beers  38  3/8.  contre 
38  1/16.  Le  Daily  Telegraph  a  annoncé  que  des  amende- 
ments seront  apportés  au  projet  de  division  di  s  actions  de 
cette  Compagnie,  afin  d'assurer  aux  porteurs  d'actions  de 
préférence  une  prime  garantie  de  17  liv.  st.  1/2  par  chaque 
action;  en  cas  de  liquidation,  ces  actionnaires  toucheraient 
une  somme  de  20  li\.  st.  en  partage,  au  lieu  de  2  liv.  st.  1/2, 
montant  nominal  de  l'action.  Si  ces  amendements  sont  votés, 
les  récentes  opéralions  en  nouveaux  titres  seraient  annulées. 

Le  Financial  News  ajoute  que  les  actions  deferred  auront 
également  droit  à  20  liv.  st.  sur  le  capital.  Il  n'v  aurait  alors 
rien  de  changé',  puisque,  âpres  déduction  des"  créances,  le 
capital  doit  être  partagé  entre  toutes  les  actions. 


Londres,  '.il  octobre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  est  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  31  octobre  1901. 

Le  Marché  sud-africain  s'est  montré  encore  bien  peu 
animé,  cette  semaine,  et  la  difficulté  des  communications 
télégraphiques  et  téléphoniques  avec  Londres,  l'a  rendu  lourd 
certains  jours.  Au  fond,  aucun  engagement  nouveau  n'est 
pris.  Ou  reste  toujouiv,  dans  l'attente. 

La  réponse  'des  primes  qui  a  eu  lieu  hier  n'a  pas  présenté 
d'intérêt  ;  quant  aux  reports  auxquels  on  a  procédé  aujour- 
d'hui, ils  se  sont  traités  dans  les  environs  de  4  1/2  0/0  l'an. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.027  fr.,  cote  1.021 
francs.  Ou  ne  dit  pas  encore  quand  les  actions  nouvelles 
remplaceront  les  anciennes  sur  la  cote.  Consolidated  Gold- 
fields, sans  changement.  East  Rand,.  182  fr.  50,  contre 
183  fr.  ...  Quant  à  la  Chartered,  qui  clôturait  il  y  a  huit 
jours  à  68  fr.  50,  elle  s'inscrit  à  65  fr.  ..,  par  suite  des 
nouvelles  qui  circulent  touchant  la  santé  de  M.  Cecil  Rhodes. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  14  fr.  75;  French  Rand, 
39  fr.  50,  contre  41  fr.  50  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
rait à  484  fr.,  elle  s'inscrit  à  490  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  26  ..,  et  la  Geduld  est  à  132  .., 
contre  130  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  O  reste  à  55  25.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  148  fr.  . .,  conlre  149  fr.  50;  Geldenhuis  Deep,  261  fr. 

La  Kleinfontem  cote  39  fr.  50.  Langlaagte  Estate.  76  fr.  25. 
contre  78  fr.  25  ;  May  Consolidated,  99  50  ;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  101  fr.  . .  ;  Mossamédès,  15  fr.  . .  ; 
Mozambique,  31  fr.  25;  Océana,  45  fr. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
227  50,  reste  à  230  fr.  50.  Robinson  Deep',  112  fr.  50,  contre 
113  fr.  ..;  Robinson  Randfontein,  31  fr.  ..;  Randfon- 
tein Estâtes,  73  fr.  75. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  54  fr.  ..  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  149  50;  Transvaal  Consolidated  Land, 
75  ..;  Transoaal  Goldfields,  32  fr. 

La  Wemmer  est  toujours  délaissée  aux  environs  de  298  fr. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  189  fr.  50:  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  joui  s,  à  190  fr.  ..  :  Sheba,  21  fr.  50. 

La  Zambèze  est  à  15  fr.  75. 

La  Eersie  Fabrieken  Distillery  clôture  à  12  .  ..  La  Dyna- 
mite du  Iransvaal  se  retrouve  à  24  fr.  ...  D'après  le  Finan- 
cial News,  cette  Compagnie  aurait  offert  au  Gouvernement 
anglais  de  fournir  de  la  dynamite  aux  mines  à  des  prix  beau- 
coup moins  élevés  (pie  ceux  qu'elle  avail  fixés  jusqu'ici.  De 
Beers  on  hausse  à  965  francs,  sur  des  achats  de  Londres.  Le 
bruit  de  l'absorption  de  la  Jagersfontein  par  la  De  Beers  est 
de  nouveau  mis  en  circulation.  Frank  Smith  Diamond, 
52  fr.  75. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissaiii.  —  Simart 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


o  «  S. 


O  3  o 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


8  novembre 
24  octobre. . . 
3!  octobre... 

7  novembre 


2.300 
2.359 
2.376 
2.330 


1.11411  4.072 
1.098  4.038 
l.fjyj  4.213 
1.09811  4.086 


491 

483 
526 
537 


843 
522 
74b 
551 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


31  octobre.  .1  642 

15  octobre. . .  721 

23  octobre.-.  763 

31  octobre.. .  I  750 


310 
35", 
376 
370 


1  541 
1.604 
1.542 
1 .605 


579 
662 
690 
607 


i.072 
1.159 
1 .098 
1.131 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


22 


septembre]  64 

juillet....  64 

août   63 

septembre!  67 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


31 

33 


210 
208 
196 
215 


105 
161 
122 
127 


305 
247 
239 
221 


493 
489 
502 


93 
S6 
81 
88 


26 
68 
62 
74 


tfg 


novembre 
octobre. . . 
octobre.  . 
novembre 


7!'3 
909 
891 
880 


7il 

732 
739 


I  96!) 
11.003 
|l. 045 
11.049 


603 
654 
703 
670 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

septembre 


148 
149 
141 
146 


juin .... 

août  

septeml 

ANGLETERRE  - 

76  I  10 
73    I  9 


septembn 
juillet. .. 
août. . 
septembn 


71 
73 


12 
11 


202 
202 
L94 
195 

Banques  d'Irlande 

170 
161 
154 
160 


DATES 


§  g 

«  al 

a '§ 

o  3 
5C 


PRINCIP.  CHAPITRES 


O  u  o. 


sis 

o  3  o 
0-  £  H 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1900 
1901 
1901 
1901 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1900  22  septembre 

1901  7  septèmbre 
1901  14  septembre 
1901  22  septembre 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


3  nbvembre 
19  oetobre... 
26  octobre... 

2  novembre 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


30  septembre 

31  juillet.... 

31  août  

30  septembre 


HOLLANDE 


Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


10  octobre. . . 
20  septembre 
30  septembre 
10  octobre.. . 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvèga 


30  septembre 

31  juillet.... 

31  août  

30  septembre 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


OCt( 

)bre... 

958 

214 

1.596  1 

41 

553 

71 

OCt( 

ibre... 

1 

1« 

273 

1.587 

146 

420 

63 

OCtf 

)bre... 

1 

150 

273 

1.582 

157 

4>8 

63 

oc  te 

>bre.. . 

1 

152 

'27  i 

1.678  1 

123 

469 

67 

-a  o* 

«1 

*T  Cl 


454 
4 
4 
4 


1900 

31  octobre.. . 

I  90 

14 

598 

58 

495 

62 

53 

4 

1901 

17  octobre.. . 

100 

16 

587 

50 

478 

3 

1901 

24  octobre... 

9o 

16 

591) 

65 

492 

52 

3 

1901 

39  octobre.. . 

1  96 

16 

610 

bl 

510 

53 

3 

4 

4 

18 

62 

24 

19 

9 

4 

28 

77 

24 

18 

9 

4 

2S 

76 

24 

18 

8 

4 

28 

74 

24 

18 

1900 

31 

octobre.. . 

94 

136 

39 

18 

1901 

31 

août  

83 

» 

129 

37 

11 

1901 

30 

septembre 

87 

132 

7* 

35 

11 

1901 

31 

octobre. . . 

89 

» 

135 

5 

35 

11 

344 

41fi 

1.601 

741 

1 

102 

250 

350 

422 

1.636 

68  ï 

1 

117 

261 

350 

424 

1.635 

691 

1 

116 

261 

350 

425 

1.640 

687 

1 

115 

27i 

1 

145 

61 

30 

6 

2 

» 

140 

70 

34 

9 

0 

» 

136 

"2 

35 

9 

2 

» 

137 

67 

36 

10 

1900 

3  novembre 

123 

140 

492 

1  1 

168 

130 

1901 

21  octobre. . . 

145 

144 

481 

6 

124 

105 

1901 

26  octobre.. . 

145 

146 

483 

1  5 

128 
135 

106 

1901 

2  novembre 

145 

145 

498 

.  7 

119 

41 

» 

1    93  1 

10 

65 

1 

43 

'  89 

18 

57 

2 

43 

i 

89 

15 

57 

•) 

43 

a 

1    96  1 

9 

56 

2 

n  , 

9 

1900 

18  octobre... 

26 

49  1 

386  1 

11 

94 

20  I 

» 

» 

1901 

21 

46 

389 

11 

99 

25  | 

» 

» 

1901 

10  octobre... 

27 

45  1 

388 

9 

98 

24  i 

»  I 

» 

» 

1901 

17  octobre.. . 

21 

45  i 

366 

9 

99 

24  F 

6 

5/, 
5/, 
5  % 


VA 
4 
4 
4 


6% 

S  « 
6 'A 


VA 
3 
3 
3 


10  octobre. . . 

295 

45 

863 

181 

312 

36 

5 

20  septembre 

310 

57 

824 

193 

317 

31 

5 

30  septembre 

310 

57 

872 

189 

326 

37 

5 

10  octobre.. . 

310 

57 

871 

194 

314 

29 

5 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

10  octobre.. . 

67 

13 

258 

60 

82 

30 

5 

20  septembre 

69 

13 

244 

61 

86 

3! 

5 

30  septembre 

69 

13 

250 

64 

86 

31 

5 

10  octobre.. . 

69 

13 

251 

63 

87 

31 

5 

35 

2 

66 

37 

47 

5 

5 

35 

5 

60 

34 

41 

4 

5 

35 

2 

60 

35 

41 

4 

5 

35 

2 

5a 

36 

40 

4 

5 

6 

1% 


5;> 

5  V, 


578 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


3 '5 


l'IUNCIP.  CHAPITRES 


c  -a.  SS 
_  ~~-  ~ 

<->  a;  a. 


o  P  o 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900   27  octobre  .. 

41 

2 

132 

48 

23 

8 

1901    12  octobre.. . 

45 

4 

141 

48 

20 

1 

1901    19  octobre... 

46 

4 

139 

48 

21) 

7 

1901    26  octobre.. . 

48 

4 

139 

0 

46 

20 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900  29  octobre. . . 

1.827 

162 

|  1.303 

3"2 

590 

493 

1901    14  octobre. . . 

1.728 

156 

1.567 

378 

62' t 

472 

1901    2)  octobre... 

1.739 

156 

l  :,',!! 

375 

t-iH 

470 

1901    29  octobre... 

1.738 

157 

1  1.530 

369 

646 

485 

Banque  de  Finlande 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


23 

2 

78 

12 

42 

22 

» 

21 

3 

64 

20 

34 

21 

H 

21 

3 

64 

21 

34 

19 

21 

3 

64 

21 

34 

18 

» 

RUSSIE 

15  octobre.  . 

14  septembre 
;10  .septembre 

15  octobre 


SERBIE  —  Banque  Nationale 

30  septembre 

31  juillet  

31  août  

30  septembre 

SUÈDE  —  Banque  Royale 

30  septembre 

30  juillet.... 

31  août  

30  septembre 


7 

9 

39 

2 

9 

9 

6 

6 

9 

O  . 

2 

9 

10 

6 

6 

9 

37 

§ 

9 

10 

6 

6 

9 

36 

3 

9 

10 

6 

49 

6 

96 

44 

118 

19 

62 

7 

101 

44 

99 

12 

62 

7 

105 

41 

89 

10 

63 

6 

123 

45 

90 

16 

6 

I* 
5 


SUEDE 

30  septembre 

31  juillet. 
31  août.. . 
30  septembre 


Banques  Privées 


13 

12 

120 

746 

324 

139 

n 

10 

16 

101 

837 

332 

141 

» 

10 

17 

96 

830 

325 

142 

» 

10 

18 

100 

813 

324 

139 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1900 

3  novembre 

100 

9 

228 

1038 

186 

49 

1901 

19  octobre. . . 

116 

A  Ot 

216 

1135 

205 

49 

i901 

26  octobre.  . 

116 

13 

216 

1135 

205 

49 

1901 

2  novembre 

114 

12 

219 

1135 

205 

49 

3J4 
3'/, 

VA 


TOTAUX 


1900 

8  novembre 

8.161 

2.576, 

15.414 

5.61)5 

7-151 

2-0481 

» 

1901 

24  octobre.. . 

8.577 

2.704 

15.431 

6.024 

fi.  736 

2.0671 

1901 

31  octobre. . . 

8.665 

2.73û| 

15.535 

6  164 

6.9b8 

1.9671 

» 

1901 

7  novembre 

8. 622 

2.719; 

15.613 

6.041 

6.847 

2  0431 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1896 
1897 
1898 
1899 
1900 


31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 


7.953 
8.746 

2.578 

14.585 

8.858 

6.IM2 

3.651 

2.546 

1  S. 254 

8-548 

6.661 

3.453 

» 

8.160 

2  636 

14.9*5 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

7  850 

2.533 

14.992 

9.321 

8.352 

4  037 

» 

8.211 

2.607 

15.906 

9  505 

8  514 

4.171 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OK ANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


2  oct. 

y  oct. 

16  o 

et. 

23  oct. 

30  oct. 

6  nov. 

47  97 

47 

98 

48 

48 

02 

48 

10 

48 

07 

100  07 

100 

07 

100 

10 

100 

17 

Î00 

20 

100 

20 

165  .. 

167 

25 

168 

50 

Î68 

50 

168 

50 

169 

43  20 

43 

30 

42 

65 

41 

25 

42 

40 

43 

80  80 

80 

'.15 

81 

05 

81 

15 

81 

25 

81 

25 

100  05 

100 

05 

100 

06 

100 

12 

100 

15 

100 

15 

99  85 

99 

8.', 

99 

85 

100 

100 

lu 

100 

30 

Constantinople.  . . 

22  87 

22 

s:i 

22 

76 

22 

72 

22 

71 

22 

76 

80  83 

80 

% 

81 

05 

81 

15 

i  81 

27 

81 

27 

103  03 

102 

87 

1112 

17 

102 

74 

102 

68 

102 

78 

flenèvo   

99  88 

100 

02 

100 

18 

100 

22 

100 

28 

100 

31 

741  .. 

745 

716 

750 

715 

747 

25  35 

25 

31 

25 

30 

25 

31 

25 

:io 

25 

32 

Madrid   

43  .. 

43 

05 

42 

47 

41 

25 

42 

12 

42 

su 

P",me  

103  02 

102 

67 

102 

20 

102 

72 

102 

77 

102 

80 

SalnWétersbciirg.. 

37  27 

37 

27 

37 

ti 

37 

35 

37 

32 

37 

32 

Vienne  (a  vue)  

9  s  85 

9  V 

97 

95 

15 

95 

20 

9', 

30 

95 

25 

—     (a  3  moi» 

94  95 

95 

07 

95 

25 

M 

30 

95 

W 

93 

38 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du. Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St.-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 


Londres   — 

—    eh  wurl 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York. ...  — 

Slatières  d'or  el  d'argent 
Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916")  . . . 

—  —  nouv.  titre  :  900") 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 
4  % 
4  % 
4  % 

4  % 


/a 


3  % 

5% 

Y* 

4  % 
au  pair 
3437  h 

218  89 


10  oct. 

17  oct. 

2*  oct. 

31  oct. 

7  nov  - 

206 
122  12 
104  12 

205  75 
121  94 
103  87 

205  02 
121  75 
103  50 

205  37 
121  69 
103  62 

205  62 
121  69 
103  62 

349  .. 
396  • 
■m;->  ki\ 

£MC  .)\J 

350  . 

39S  .. 

354  .. 
595  . . 

351  . 

392  .. 

330  .. 

395  .. 

25  133 
25  155 

0  16p. 

3  12p. 

0  25p. 

515  50 

25  093 
23  115 
0  19p 
2  50p. 
0  31  p 
515  . 

25  08 
25  10 

0  25p. 

3  12p. 

0  37p. 

514  50 

25  075 
25  095 

0  25p. 

3  p 

0  37p. 

514  .. 

25  085 
23  il 

0  25p. 

1  ..p. 
0  37p. 
514  oO 

3442  15 
97  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3438  71 
97  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

3437  .. 
91  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
97  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  - 
96  23 
80  30 
25  hO 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr.-Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or).. . 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (H.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or) 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(Sbanjhaï)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


Ô 

10  oct. 

17  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

7  nov. 

1  234 

1  233 

1  231 

1  229 

1  229 

1  229 

25  22 

25  115 

25  095 

25  075 

25  065 

25  075 

1  05 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  69 

0  70 

0  70 

0  70 

0  70 

1  » 

0  59 

0  59 

0  59 

0  59 

0  59 

2  083 

2  08 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  96 

0  97 

0  96 

0  97 

0  97 

5  60 

4  . . 

4  .. 

3  99 

3  93 

3  98 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

0  99 

0  99 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

t  64 

2  64 

1  • 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  16 

5  14 

5  14 

5  14 

5  14 

5  43 

2  48 

2  47 

2  47 

2  47 

2  45 

5  » 

2  17 

2  16 

2  15 

2  14 

2  15 

1  89 

1  65 

1  66 

1  64 

1  61 

1  60 

2  84 

1  20 

1  22 

1  23 

1  24 

1  24 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  68 

1  67 

2  58 

2  70  , 

2  70 

2  70 

2  70 

2  70 

7  47 

3  29 

3  27 

3  28 

3  28 

3  25 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  7  novembre  1901 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  44 

En  Angleterre   100  43 

En  Autriche-Hongrie  . . .  100  33 

En  Belgique   100  25 

En  Espagne   142  85 

En  Grèce   169  .. 

En  Hollande   100  30 

En  Italie   103  09 

En  Portugal   140  35 

En  Roumanie   100  30 

En  Russie   100  74 

En  Suisse   100  37 

Aux  Etats-Unis   100  67 

Au  Mexique   221  63 

En  Républ.  Argentine..  232  60 

Au  Chili   118  12 

Au  Brésil   229  03 

Aux  Indes   100 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   229  84 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

BiUels  Allemands   99  56 

—  Anglais   99  57 

—  Austro-Hongrois .  99  67 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   70  • 

—  Grecs   59  17 

—  Hollandais   99  70 

—  Italiens   97 

—  Portugais   71  24 

. .  99  70 

, .  99  26 

, .  99  63 


Roumanie 
Russes. . 
Suisses . 


Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  33 

—  du  Mexique   45  11 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  99 

—  du  Chili   84  66 

—  du  Brésil   43  65 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   104  65 

—  de  la  Chine   43  50 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  7  novembre  1901 
La  cote  des  changes  est  toujours  faible,  mais  la  hausse  de 
l'escompte  à  la  Banque  dt 'Angleterre  a  eu  pour  effet  d'empê- 
cher une  nouvelle  dépréciation.  La  papier  hollandais  s'ins- 
crit à  205  82,  venant  de  805  87:  le  papier  allemand  sa  re- 
trouve à  121  69,  le  Vienne  à  108  82;  le  versement  sur  Ma- 
drid recule  d'un  point:  lo  papier  portugais  liasse  de  892  à 
895;  le  rouille  reste  â  362,  le  versement  se  tient  à  7/8. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


679 


Le  Londres  est  à  8§  11,  en  reprise  d'un  point  et  demi.  Les 
mouvements  d'or  à  la.  Banque  ont  été  insignitianls,  le  métal 
jaune  s'est  détourné  sur  la  France  et  sur  le  continent.  Aucun 
changement  sur  la  devise  des  pays  de  l'Union  latine.  11  y  a 
un  peu  de  reprise  sur  le  New- York,  «race  probablement  au 
gros  envoi  d'or  qui  est  en  cours  de  route  pour  le  Havre. 

CHANGES  SUR   LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  k  mois 

Yokohama  

Sing^pourt  

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Hông-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres . . . 
Argent  en  barres 


9  oct. 


2/1  ./. 
1/11  1/4 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/11  1/16 
2/7  3/8 
11  1/2 
15  23/32 

130  10 
T7/H  1/4 
26  11/16 


16  oct. 


2/1  ./• 
1/11  1/8 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  15/16 
2/1  1/8 
11  19/3; 
15  13/16 

130  80 
77/11  1/4 
26  9/16 


23  oct. 


2/1  ./. 
1/11  1/16 


1/4  -./• 
1/3  31/32 
1/10  15/16 
2/7  1/4 
11  25/32 
15  11/16 

132  20 
77/11  1/2 
26  1/2 


30  oct. 


2/1  ./■ 
1/11  1/8 


2/1  -/. 
1/10  7/8 


1/4  ../..  1/3  31/32 
1/4  ../.  1/3  31/32 
1/10  15/16  1/10  3/4 


2/7 
11 
15 


1/4 
7/8 
9/16 


133  30 
77/11  1/2 
26  5/8 


2/7  ./• 
11]::  16 
15  9/32 

132  60 
57/11  1/2 
26  3/8 


L'argent  en  barres  recule  de  1/4  et  entraine  le  Singapoure 
qui  perd  1/4,  le  Hong-Kong  qui  perd  3/16  et  le  Shanghaï  qui 
perd  1/4.  Le  Yokohama  est  lixé  à  2/1. 

Il  y  a  un  peu  de  faiblesse  sur  la  roupie,  la  Banque  du. 
Bengale  a  ramené  son  escompte  de  5  à  4  0/0  et  cette  banque 
comme  la  Banque  de  Bombay  ont  une  large  balance  do 
caisse,  les  besoins  de  remises  sur  l'Inde  sont  par  suite  peu 
pressants. 

L'or  continue  ;ï  être  «recherché  pour  le  continent.  L'once 
standard  se  tient  au  coui's  de  77/11  1/2;  les  aigles  améri- 
caines, les  monnaies  allemandes  et  françaises  valent  70/6  1/2, 
et  le  yen  japonais  76/6  1/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 

Entrées  Sorties 

18.000   Bombay..  s.  48.500 

21.000   Colombo   8.000 


Indse  occiden taies. £ 
Australie  


Total......      39.000  Total   56.500 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  26  octobre  au 
1"  novembre  1901,  se  sont  élevées  à  106.820  livres  sterling, 
soit,  depuis  le  1"  janvier,  un  total  de  7.430.943  liv.  st., 
contre  6.907.380  livres  sterling  pendant  la  période  corres- 
pondante de  1900. 

Escompte  hors  Banque 
Places  10  oct.    17  oct.    2i  oct.    31  oct.    7  nov. 


2  7/8 

2  1/2 

3  ./. 


4  1/4      4  1/4 


3  ./. 
3  1/16 

2  7/8 


2  3/4 

2  5/16 

3  ./• 


Paris   2  1/8  2  5/8 

Londres...  2  3/16  2  7/16 

Berlin   2  1/2  3  ./. 

New  -  York  )  .  . , . 
(timemoney)  \  ' 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le 
house  »,  173  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats" 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  165  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmen- 
tation do  8  millions  sterling. 


4  3/4      4  3/4 
Bankers  Clearing 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

Il  y  a,  cette  semaine,  une  augmentation  de  4.463.000  francs 
dans  l'encaisse  or  de  la  Banque  de  France.  La  circulation  a 
rendu  785.000  fr.  à  Paris  et  prélevé  1.585.000  fr.  daDs  les  suc- 
cursales ;  il  a  été'  acheté  pour  3,145.000  fr.  de  matières;  la 
Suisse  a  envoyé  1.748.U00  fr.  et  l'Autriche  370.000  fr. 

L'encaisse  argent  s'est  relevée  de  1.873.000  fr., Paris  a  reçu 
par  la  circulation  355.000  fr.,  les  succursales  1.527.000  fr.  :  il 
est  venu  51.000  fr.  de  Suisse  et  il  a  été  exporté  60.001)  fr. 
dans  Le  même  pays. 

La  circulation  a  diminué  de  129  millions  par  suite  d'une 
baisse  de  195  millions  dans  le  portefeuille.  Les  comptes  cou- 
lants ont  augmenté  de  11  millions  et  les  avances  de  13  mil- 
lions. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Allemagne  présente  toujours  la 
même  apparence  de  saturation,  en  d'autres  termes,  le  porte- 
feuille, ne  variant  que  dans  des  limites  peu  étendues,  ou  voit 
que  cet  établissement  escompte  tout  ce  qui  est  escomptable, 
il  a  entièrement  le  contrôle  du  marché  et  le  taux  de  l'escompte 
hors  banque  ne  s'applique  qu'à,  des  effets  de  commerce  d'une 
nature  toute  spéciale.  La  Reichsbank  a  tout  le  fardeau  de  la 
distribution  du  crédit  et  elle  le  supporte  avec  son  aisance  et 


sa  dextérité  habituelles,  répondant  ainsi  à  ceux  qui,  lors  de 
la  discussion  de  son  privilège,  mettaient  en  doute  sa  capacité 
à  lutter  contre  les  crises. 

L'encaisse  a  diminué  de  19  millions,  la  circulation  a  grossi 
de  68  millions,  les  comptes  courants  ont  baissé  de  83  mit- 
lions,  le  portefeuille  a  augmenté  de  133  millions  et  les  avances 
de  7  millions. 

Les  mouvements  d'or  à  lu  Banque  dy Angleterre  ont  été  : 
une  entrée  de  20.000  liv.  st.  venant  «l'Autriche  et  une  sorti* 
de  5.000  liv.  st.  en  souverains  pour  l'Amérique  du  Sud  ;  lu 
balance  est  ainsi  de  15.000  liv.  st.,  ou  375.000  fr.,  au  prolit 
de  l'entrée.  La  circulation  a  prélevé  environ  11.375.000  fr., 
d'où  une  diminution  de  11  millions  dans  l'encaisse.  La  cir- 
culation a  grossi  de  7  millions  ;  les  comptes  courants  sont 
stationnaires  ;  le  portefeuille  a  baissé  de  33  millions.  La 
Banque  a  vendu  pour  12  millions  de  Consolidés.  Le  rappoi  u 
do  la  réserve  aux  engagements  est  de  46  44  0/0  contre  45  \j\ 
la  semaine  dernière. 

Malgré  le  change,  qui  lui  est  peu  favorable,  la  Banque 
d Autriche-Hongrie  à  reçu  2  millions  d'or.  La  circulation 
est  stationnaire  ;  les  comptes  courants  ont  baissé  de  34  mil- 
lions, mais  ils  sont  encore  à  123  millions,  contre  41  millions 
il  y  a  un  an  ;  le  portefeuille  a  augmonté  de  51  millions,  les 
avances  de  4  millions. 

La  fin  du  mois  a  fait  augmenter  la  circulation  de  la  Banque 
de  Belgique  de  26  millions  et  le  portefeuille  de  28  millions  ; 
les  autres  comptes  n'ont  pas  varié.' 

La  Banque  d'Espagne  a  encore  augmenté  sa  ch'culation  de 
5  millions  et  ses  avances  de  15  millions  ;  il  semble  que  la 
Banque  et  le  Gouvernement  ont  complètement  perdu  de  vtte 
la  question  du  change. 

Le  bilan  de  la  Banque  des  Pays-Bas  est  un  peu  plus  mou- 
vementé qu'à  l'ordinaire  :  la  circulation  augmente  de  16  mil- 
lions, le  portefeuille  de  7  millions  et  les  avances  de  13  mil- 
lions. 

La  Banque  de  Roumanie  a  reçu  2  millions  d'or  compen- 
sés par  une  diminution  do  2  millions  dans  le  portefeuille. 

La  Banque  de  Russie  ne  présente  anctm  mouvement  inté- 
ressant. 


LA   SITUATION   MONETAIBE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901... 

—  1900... 

—  1899... 
ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901...  " 

—  1900... 

—  1899... 


Du  13 

au  19  oct. 


Depuis 
le  1"  janv. 


»  1.764,851 
»  18.209.788 
200.000  7.584.567 
10.500  1.872.470 


210.500  29.431.676 
149.280  47.419.119 
27.056  25.910.579 

587.160  37.658.891 
»  6r/.  495 

2.220 

23.885  295.639 

611.045  38.654.245 
1.243.691  41.742.840 
978.845  37.576  60 'i 


Du  13  Depuis 
au  19  oct.  le  1er janv. 

344.196 
»  1.178.858 

43.163  2.610.25:; 

43.163  4.039.307 
493.729  2.271.773 
109.849  13.368.648 

»  25.283 

»  4.72» 

»  223 

54.954  2.984.740 


54.954 
33.212 
73.853 


3.014. 9fr; 
3.795.832 
3.204.186 


Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1900  3  nov.. 

1901  19  oct.  . 
1901  26  oct.  . 
1901   2  uov.. 

158.0 
181.!) 
182.9 
178.5 

30.7 
31.4 
38.2 
31.9 

841.8 
945.1 
954.5 
950.0 

792.3 
874.'.' 
884.6 
891.'.' 

On  commence  à  voir,  à  New-York,  «le  petites  exportations 
d'or  pour  le  Continent  européen  ;  les  prochaines  statistiques 
nous  en  montreront  de  plus  considérables. 

L'encaisse  des  Banques  associées  a  perdu  4.400.000  dollar*, 
les  dépôts  ont  baissé  de  4  millions  1/2  de  dollars  et  le  porte- 
feuille a  grossi  de  7.300.000  dollars.  .Ges  chiffres  iudiqueu: 
un  peu  de  tension. 

Le  bilan  de  la  Banque  du  Japon  est  assez  satisfaisant  ; 
l'encaisse  a  un  peu  augmenté  et  la  circulation  ne  s'est  pas- 
accrue  d'une  façon  exagérée  pour  une  fin  de  mois. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Chronique  monétaire 


Banque  du  Japon 
(En  millions  ot  centaines  do  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900  29  sept.  . . 

71.1 

194.6 

4.3 

77.6 

58.5 

1901  14  sept..; 

08  3 

183.5 

11.5 

51.9 

36.4 

r.toi  21  sept. . . 

(19.8 

182.6 

10.  G 

47.9 

35.  G 

1901  28  sept. . . 

70.4 

188.4 

11.2 

48.6 

35.2 

CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Budget  dos  Monnaies  et  Médailles 

Le  rapport  fail  par  fil,  Cbaroiraat,  député  de  l'Aube,  au 
boni  de  la  Commission  du  budget,  sur  le  budget  annexe  des 
monnaies  et  médailles,  vient  d'être  publié.  L'auteur  ne  se 
borne  pas  à  contrôler  les  prévisions  qui  lui  onl  été  sou- 
Mises;  il  nous  fournit,  sur  le  fonctionnement  de  l'Hôtel  des 
Monnaies,  son  développement  continu,  sa  production  et  les 
bénéfices  qu'en  retire  lo  Trésor  des  renseignements  fort  inté- 
ressants qui  vienncul  compléter  les  données  contenues  dans 
i  •  rapport  annuel  de  M.  Arnauné. 

M.  uharotonat  rappelle  d'abord  que  le  dernier  Hôtel  des 
Monnaies  de  province,  disparut  en  187J  et  qu'à  partir  de 
IXKO,  en  exécution  de  la  loi  du  31  juillet  1870,  le  système  de 
l'entreprise  fut  remplacé  par  celui  de  la  régie,  à  1  Hôtel  des 
Monnaies  de  Paris,  seul  chargé  de  la  frappe  des  monnaies. 

L'expérience  a  démontré  que  la  centralisation  en  un  éta- 
blissement était  préférable,  sous  tous  les  rapports  ;  unité  de 
direction,  perfectionnement  de  l'outillage,  de  la  fabrication 
et  de  la  main-d'œuvre  elle-même,  et  aussi  sous  le  rapport  de 
i,i  diminution  des  frais  généraux,  mesure  essentielle  dans 
t  ue  administration  qui,  bien  que  dépendante  de  l'Etat,  peut 
être  considérée  comme  une  véritable  usine,  tout  à  la  fois  ar- 
tistique^ scientifique  et  industrielle. 

Voici  le  tableau  de  la  production  annuelle  de  la  Monnaie 
de  Paris,  de  1880  au  31  décembre  1900  : 

Pièce»  françaises,  coloniales  et  étrangères,  de  1880  à  1900 
Poids  Valeurs  Nombre 

Années       des  pièces      des  pièces      des  pièces 
Kilogrammes  Francs 
1X80   20.000  200.00(1        2. 500. 000 

1881   V9.300        13.800.000  15.S0O.OOO 

1882   268.600       17.300.000  39.800.000 

1883   100.800        tl. 700. 000  32200.000 

1884   59.500  17.800.OOQ  8.200.O0O 

1885   91.900  8.500.000  11.400.000 

1880   103.900  43.700.000  15. 100. 000 

1887   198.500  53.300.000  23.800.000 

886   115.500       12.500.000  22.300.000 

1X8!»   75.100        24.500.00(1        7  300.000 

1890   35.G00       23.000.OÔG  6.500.000 

1891   214.400  45.G00.00o  30.100.000 

1892   158.200  30.gOO.OOg  26.200.000 

1893   109.400  61.000.000  17.500.000 

1894   220.100  33.000.000  46.000.000 

1895   351.500  158.000. «XX)  54.30O.O0O 

1X90   709.800  239.900.000  G2.500.ggd 

ix!tf   905.000  344.500.000  111.GÛ0.G0O 

vis   039.000      2G9. 200.000  97.900.000 

1X9:»   5! 10. 000       140.300.000  '.I3.GOO.000 

1900    578. 300      120.900.000      62 .'600. 000 

Il  résulte  de  ce  tableau,  comparé  avec  ceux  mis  sous  les 
yeux  de  la  Chambre  par  les  rapporteurs  des  budgets  précé- 
dents, que  la  fabrication  des  monnaies  françaises  coloniales 
(;  étrangères,  depuis  vingt  ans,  a  atteint  son  maximum  en 
1897,  année  pendant  laquelle-  il  a  été  frappé  110.9651769 
pièces  d'une  valeur  totale  de  344.481.417  fr.  21. 

Bn  1X98.  la  frappe  a  été  do  97.874.293  pièces  d'une  valeur 
de  269,166.047  fr.  41.  Kn  1899.  elle  est  un  peu  plus  faible  : 
>•  *:<  .'.611  pièces  d'une  valeur  de  140.323.037  fr.  «9.  En  1900, 
ii  frappe  tombe  à  62.520  984  pièce-  d'une  valeur  de  120  mil- 
lions 916.085  fr.  17,  chiffre  sensiblement  égal  à  ci  lui  de 
Pannec  18;jg. 

Cette  augmentation  delà  fabrication  des  monnaies  pendant 
m  période  1896-1809  tient  spécialement  aux  commandes  de  la 
i-'iissie,  qui' se- «onl  élevées  n  82.OgO.000  de  pièces  représen- 
tant une  râleur  de  47.500.000  roubles  et  un  poids  de  950.000 

):  i 1  ii^lîllli luCS.  • 

i  .e  tableau  précédent  indiqué,  en  chiffres  ronds,  la  pro- 
totale de  la  Monnaie,  .le  1880  à  1900. 

'oici  maintenant  dans  quelles  proportions  les  monnaies 
fi  niçaists,  coloniales  et  Étrangères  concourent  à  cette  pro- 
portion ; 


Années 
1XX0 


Nombre  de  pièces  délivrées  de  1880  à  1900 
Colonies 

françaises 

ou  Pays 
protectorats  étrangers 


France 

2.580.143 


1XX1   11.087.500 

1X82    5.766.63» 

1883   3.600.000 

1884    3.440.000 

1885    3.602.894 

188G   4.772.5% 

18X7   11.314.505 

1888   11.429.383 

188!)   4.543.790 

1890   4.470.140 

5.171.101 
4.145.705 
5.817. 168 
9.680.981 
21.107.346 
21. 059. 228 
34.256.977 
73.741.327 


1891 
1892.  . 
180:!.. 
1894.. 
1895.. 
1896. . 
1897.. 
1898  


1.284.209 
7.832.701 
5.098.312 
10.088.798 
9.511.763 
2.813.048 
210.059 
13:960.000 
10.096:051 
5. 381. 8!  15 


3.688.589 
34. 065.  SfifJ 
2X.G54.703 
5.525.540 
8.531 
5. 205.  (XX) 
1.850.000 
1.450.000 


.125 


1. 
11. 
11. 

6. 


587 


1899    49.!  158.503 

1900   24.722.074 


850.000 
993.112 
961.603 
393.231 
31.237.559 
25.808.075 
23.354.875 
58.048.237. 
11.755.449 
19.020.764 
13.420.940 


Total 

2.586.143 
11.876.149 
39.832.209 
32.234.603 
"  8.249.818 
11.444.136 
15.135.837 
23.853.303 
22.391.140 
7.357.488 
6.530.100 
30.124.213 
26. 203 .360" 
17.592.384 
40.044.077 
54.337.732 
62.524.483 
U6.965.769 
97.874.293 
93.962.611 
02.620.984 


.422.311 
18.110.380 
18.600.555 
12.377.517 
23.983.344 
24.477.970 

Ce  tableau  nous  indique  la  quantité  des  pièces  frappées.  Le 
tableau  suivant  nous  montre  la  valeur  de  ces  pièces,  qui 
varie,  avec  des  différences  considérables  d'une  année  à 
l'antre, selon  que  la  frappe  des  pièces  d'or  est  plus  ou  moins 
('•levée,  par  rapport  à  celle  des  pièces  d'argent  ou  de  bronze  : 

Valeur  des  pièces  fabriquées  de  1880  à  1900 

Colonies 


françaises  et 

*  Pays 

Année 

■;  France 

protectorats 

étrangers 

Total 

(En  francs) 

1880. . . 

200.000 

» 

» 

200.  ( X)0 

18X1 . . . 

9.100.445 

» 

4.706.358 

13.806.803 

1889 

5.101.359 

» 

12.243.318 

17.345.178 

1883. . . 

200.000 

11.599.103 

11.7*9.163 

1884. . . 

200.000 

677.341 

16.985.635 

17.862.977 

489.400 

7.104.310 

853.100 

8.5O6.810 

1886. . . 

23.941.079 

17.605.908 

2.215.000 

43.761.987 

1887. . . 

33.726.576 

17.200. 004 

2.388.500 

53.315.140 

1888... 

0.517.704 

5.096.165 

150.000 

12.  .563. 929 

1889 

17.678.170 

6.834.767 

» 

24.512.937 

1890. . . 

.  20.802.800 

820.040 

1.389.500 

21.012.34o 

1891... 

.  17.022.020 

17.800.000 

9.004.875 

45.086  895 

1892... 

4.714.120 

19.872.238 

5.429.33!) 

30.015.6* 

1893. . . 

.  51.143.300 

5.729.302 

4.140.833 

61.013.494 

1894. . . 

.  14.031.flO0 

7.993.797 

11.320.3D4 

3:1.345.  lr,l 

116.116.930 

31.587.213 

10.393.901 

158.098  044 

1896. . . 

113.307.733 

66.207.571 

60.351.955 

239  !)27.200 

1897. . . 

222.823.540 

18.870.008 

102:781.268 

34  i. 481. 41 7 

181 18.  . . 

.  218.320.540 

27.077.798 

'«.701.700 

209.100.047 

1809 

81.785.030 

33.195.717 

25.342.290 

140.323.037 

1900. . . 

36.619.537 

78.949.951 

5.340.590 

120.916.085 

Totaux.  '094.507.904  303.488.79:;  311.063.650  1669.060.408 
On  voit,  par  ce  tableau,  que  la  frappe  exceptionnelle  des- 
années 1890,  1897  et  1898  a  commencé  à  subir  en  1899  un 
ralentissement  qui  s'est  encore  accentué  eu  1900  et  qui  se 
continuera  probahlemenl  en  1901. 

Ce  ralentissement  s'explique  naturellement  par  cette  raison 
que  la  France,  aussi  bien  que  les  Etals  étrangers,  clients  de 
la  Monnaie  de  Paris,  étant  suffisamment  pourvus  de  numé- 
raire par  leurs  commandes  considérables  des  années  anté- 
rieures, onl  forcément  diminué  ou  arrêté  leurs  émissions  mo- 
nétaires. 

Il  résulte  du  tableau  ci-dessus  que  la  valeur  totale  des 
monnaies  françaises  frappées  et  délivrées  de  1880  à  la  liii  de 
1900.  s'élève  à  994.507.964  fr.  54  (or.  argent,  billon). 

El  si  l'on  remonte  à  l'origine  des  unités  monétaires  en 
usage  (1808  pour  l'or,  an  IV  pour  l'argent,  1x52  pour  le 
bronze),  on  arrive,  à  la  fin  do  M>0,  à  la  situation  suivante: 

A  "déduire 


Fabrication 
des 

monnaies  françaises 

Monnaie  d'or  

Pièces  de  5  tr,  argent 
Monnaie  division", . 
Monnaie  de  bronze. . 


Valeur  Pièces  Pièces 

totale  démoué-  légères 

des  pièces  tisées  rofon- 

frappées  en  bloc  ducs 

(Milliers  de  francs) 

9.595.521  71.100  183.007 
5.000.(00  81.000 

.558.809  223.200  44 

70.952        »  » 


Valeur 
des 
monnaies 
restantes 

9.340.814 
4.979.006 
336.565 
70.952 


Totaux   16.285.890  374.900   183.051  14.727.388 
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Il  n'est,  pas  douteux  que  cette  énorme  quantité  de  monnaie 
d'or  et  d'argent  fabriquée  depuis  un  siècle  ne  se  trouve  plus 
intégralement  dans  la  circulation.  Il  est  même  impossible  de 
fixer,  avec  quelque  certitude,  la  quantité  de  numéraire  exis- 
tant en  France.  Les  pièces  d'or  et  d'argent  fondues,  détruites 
ou  définitivement  exportées  se  ohiffrent  par  milliards.  D'un 
autre  côté,  il  est  certain  qu'un  va-et-vient  continuel,  un 
échange  permanent  do  pièces  d'or  et  d'argent  ont  lieu  entre 
les  diverses  nations,  et  qu'il  s'opère  ainsi  une  compensation 
entre  l'or  et  l'argent  sortant  de  Franco  et  l'or  et  l'argent  pro- 
venant de  l'étranger. 

Après  ces  considérations  générales,  M.  Charonnat  s'occupe 
•  le  plusieurs  questions  accessoires  présentant  un  intérêt  par- 
ticulier, notamment  de  la  fabrication  des  monnaies  de  nickel 
et  des  pièces  de  2  centimes  1/2. 

«  La  question  de  la  monnaie  de  nickel,  dit  le  rapporteur, 
dont  ou  s'est  vivement  préoccupé,  il  y  a  quelques  années, 
parait,  en  ce  moment,  sinon  abandonnée,  du  moins  ajournée. 

«  Elle  est  pourtant  intéressante  au  premier  chef. 

«  L'honorable  M.  Emile  Chevalier  lui  a  consacré  tout  un 
chapitre  dans  son  rapport  du  budget  de  1890.  Les  opinions 
étaient  alors  partagées  sur  la  question  de  savoir  si  l'on 
devait  créer  une  pièce  de  nickel  de  25  centimes  ou  de  20  cen- 
times. Les  préférences  de  M.  Cochcry,  ministre  des  Finances, 
étaient  pour  la  pièce  de  25  centimes,  mais  la  Commission 
monétaire  s'est  prononcée  en  faveur  de  la  pièce  de  20  cen- 
times, qui  prendrait  ainsi  la  place  do  l'ancienne  pièce  d'argent 
de  la  même  valeur.  Le  Ministre  s'est  rallié  à  l'opinion  de  la 
Commission.  La  discussion  porta  ensuite  sur  la  forme  de  la 
pièce  de  nickel. 

«  Devait-on  donner  ;'i  la  pièce  de  20  centimes,  pour  éviter 
la  confusion  avec  la  pièce  do  50  centimes  en  argent,  la  forme 
octogonale,  ou  adopter  la  perforation  centrale,  ou  une  colo- 
ration différente  ?  La  plus  forte  épaisseur  des  pièces  parait 
avoir  réuni  la  majorité  des  suffrages.  \ 

«  Enlin,  la  Commission  monétaire  s'est  livrée  à  l'étude  de 
différents  types  d'alliage  pour  trouver  un  procédé  de  discer- 
nement suffisamment  sûr  entre  l'argent  et  le  nickel. 

«  Quelle  que  soit  la  solution  définitive  à  laquelle  on  s'ar- 
rête, il  nous  parait  désirable  qu'on  aboutisse,  afin  de  per- 
mettre à  la  Monnaie  d'entreprendre  la  frappe  des  pièces  de 
nickel.  En  dehors  de  l'intérêt  général  qui  s'attache  à  la  mise 
en  circulation  de  cette  monnaie  légère  et  commode,  notre 
hôtel  du  quai  de  Conti  trouverait  dans  cette  fabrication  un 
nouvel  aliment  à  son  activité.  » 

M.  Charonnat  passe  ensuite  à  la  question  de  la  création  do 
pièces  de  2  centimes  1/2  (demi-sou)  : 

«  Cette  création,  dit-il,  a  de  nombreux  partisans.  Elle  nous 
parait,  en  effet,  répondre  à  un  besoin  évident.  Le  commerce 
vend  couramment  un  objet  2  sous,  alors  qu'il  ne  vend  la 
paire  ou  le  double  que  :î  sous.  Il  en  est  de  même  des  produits, 
denrées,  articles  de  consommation  qui  se  vendent  au  poids: 
le  1/2  kilo  se  paye  2  sous,  :$  sous,  4  sous,  etc.,  alors  que  le 
kilo  ne  coûte  que  3  sous,  5  sous,  7  sous,  etc.  C'est,  pour  les 
petites  bourses,  une  perle  qui,  à  la  fin  de  l'année,  ne  manque 
pas  de  grever  lourdement  le  maigre  budget  des  pauvres  gens. 
Cet  abus  tient  évidemment  à  ce  que  les  centimes  et  les  demi- 
centimes  n'étant  pas  d'un  usage  courant,  il  n'y  a  pas  de 
monnaie  intermédiaire  entre  les  unités  qu'on  appelle  des 
sous.  Il  y  a  tout  lieu  de  croire  que  la  création  de  la  pièce 
de  2  centimes  1/2,  ou  demi-sou,  le  ferait  rapidement  dispa- 
ra il  i-e. 

«  Nous  croyons  savoir  qu'une  grande  maison  de  détail  de 
Paris  donne  en  prime  à  ses  acheteurs  des  piécettes  qu'elle 
reprend  en  paiement  pour  2  centimes  1/2.  Le  monde  du  tra- 
vail goûte  fort  cette  innovation.  Pourquoi  le  Gouvernement 
ne  procurerait-il  pas  le  même  avantage  à  tous  les  citoyens 
en  créant  la  pièce  de  2  centimes  1/2? 

«  Nous  nous  permettons  d'appeler  l'attention  de  M.  le 
Ministre  des  Finances  sur  cette  création.  » 

Après  quelques  considérations  sur  la  fabrication  des  mé- 
dailles et  une  étude  sur  les  salaires  des  ouvriers  de  la  Mon- 
naie, le  rapport  analyse  le  projet  de  budget  pour  1902. 

Les  pré  visions  de  recettes  pour  1901  s'élevaient  à  3.125.700  IV. : 
les  prévisions  du  Gouvernement  pour  1902  étant  de3.441.500 
francs,  il  en  résulte  une  augmentation  do  315.800  fr. 


Les  Monnaies  de  Cuivre  italiennes 

Le  Gouvernement  ayant  retiré  do  la  circulation  30  millions 
de  monnaie  de  cuivre  se  trouve  dans  la  nécessité  de  s'en 
défaire.  Il  s'agit  de  250  millions  de  pièces  do  10  centimes  et 
de  100  millions  de  pièces  de  5  centimes,  c'est-à-dire  trois 
millions  de  kilogrammes  de  métal.  Toutes  ces  monnaies,  qui 
causent  un  énorme  encombrement  dans  les  diverses  caisses 
tic  l'Etat,  vont  être  vendues  aux  diverses  époques  fixées  par 
un  décret  ministériel  et  en  dix  lots  pour  la  valeur  nominative 
de  trois  millions  chacun,  correspondant  chaque  lot  au  poids 
de  300  tonnes. 


Chaque  lot  se  divise  en  trois  parties  d'un  million  de  Liro 
nominatives  chacune.  Les  monnaies  seront  concentrées  aux 
frais  et  aux  soins  du  Trésor  dans  les  villes  suivantes  :  Pa- 
doue,  Milan.  Turin,  Gènes,  Livourne,  Rome  et  Naples,  oa 
elles  devront  être  retirées  par  les  acheteurs,  â  leurs  frais. 
Les  caisses  dans  lesquelles  les  monnaies  devront  être  renfer- 
mées pour  leur  transport,  seront  à  la  charge  des  acquéreurs 
et  le  transport  devra  s'effectuer  dans  tics  wagons  spéciaux  oô 
d'autres  marchandises  no  pourront  être  mises. 

Les  monnaies,  à  peine  vendues,  seront  déformées1  en  pré- 
sence des  délégués  du  Trésor. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  do  clôture  du  jeudi 


FOND?  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anslais(cl).  f.25fr.20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50;. . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Hellénique  4  %  1887  (net  11  fr.85) 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  •>  fr.  50). . . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  %  %  189E  

Suisse  3  %  (chemin  dé  1er)  

Turquie  convertie  1  %  série  D... 
-       Priorité  4  %  1890   

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  nel  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


31  octobre 


100  20 

93  25 

101  25 
101.  10 
3X0  •• 

89  15 
70  25 
215  • 

94  87 
103  20 

99 
89 
2ti 

89  70 
77  75 
83  . 
65  42 

100  .. 

lOi 
23  ï2 

484  . 


62  10 
(il  60 

445  .. 

109  45 

tu  75 

217  .. 

102  . 
41  20 
90  . 
50  35 


33  63 
33  90 
25  31 
33  70 
15  20 
29  91 
11  56 

18  14 
31  62 

25  80 
24  75 
29  66 

26  . 
29  90 

19  43 

27  66 
10  35 

28  57 
3'.  66 

23  42 

24  20 


15  52 

16  15 

17  80 
27  36 
27  93 
16  46 
20  40 
16  48 
30  .. 
14  38 


2  97 

2  94 

3  95 

2  96 
6  57 

3  34 
S  69 
5  51 
3  16 

3  87 

4  04 
3  37 
3  84 
3  34 

5  14 
3  61 

6  11 

3  50 
2  91 

4  26 
4  13 


6  44 
6  19 

5  61 

3  6' 

3  57 

6  07 

4  90 
6  06 
3  33 
6  95 


7  novembre 


c  a 
3  3 
Q 


100  67 
92  60 

101  35 

101  10 
384 

89  93 
70  02 
216  ■ 
94  87 

102  35 
98  85 
86  75 
25  82 
89  20 
75  80 
82  15 
64  85 

100  25 

101  ■ 
23  22 

4ti6  . 


61  50 
64  75 
4io  . . 
107  40 
112  25 
250  . 
101  75 
41  35 
90  50 
48  80 


33  55 
33  67 

23  33 
33  70 

15  36 
29  98 
■17  30 
18  22 
31  «2 
25  58 

24  71 
98  91 
23  82 
29  73 
18  95 

27  38 

16  46 

28  64 
33  66 
23  22 
2i  30 


15  37 

16  IX 
1180 

26  «5 
28  06 
16  66 
20  35 
16  54 
30  16 
13  94 


2  98 

2  96 

3  94 

2  96 
6  51 

3  3S 
5  71 
3  48 
3  16 

3  96 

4  o1; 

3  45 
3  ,87 
3  36 

5  27 
3  65 

6  07 

3  49 
2  "il 

4  30 
4  1» 


6  ^0 
6  17 

5  61 
3  72 

3  56 

6  .. 

4  91 

6  04 
3  34 

7  17 


Maie 


Europe.  —  France.  Les  dispositions  satisfaisantes 
que  l'on  signalait  ;ï  la  fin  de  la  semaine,  ne  se  sont  pas 
tout  h  fait  maintenues  ces  derniers  jours,  et  on  a  en  à. 
signaler,  sur  un  certain  nombre  de  valeurs,  un  nouveau 
mouvement  en  arrière.  Ce  mouvement,  toutefois,  n'a 
pas  été  bien  accentué,  et,  au  dernier  moment,  on  est 
en  reprise,  mais  avec  des  échanges  très  calmes. 

L'argent,  sur  notre  place,  reste  toujours  très  ab"n- 
dant. 

Allemagne.  —  Le  Gouvernement  va  déposer  son 
nouveau  projet  de  tarif  douanier,  dès  la  rentrée  du 
Parlement.  Selon  lui,  le  projet  concilie  les  exigences 
des  agrariens  avec  la  nécessité  de  la  signature  de  non- 
veaux  traités  de  commerce. 

On  assure  que  l'Allemagne  sera  obligée  d'importer  eu 
1901-1902  environ  4  millions  do  tonnes  de  céréales  de 
tous  genres. 

Le  Marché  financier  de  Berlin  est  toujours  inactif  et 
la  situation  des  industries  laisse  fort  à  désirer.  Toutes 
les  recettes  sont  en  baisse  par  rapport  à  l'année  pré- 
cédente. 

Angleterre.  —  Au  Stock-Exchange,  la  tendance  a  été 
assez  lourde,  en  raison  du  nouvel  échec  subi  au  Trans- 
vaal. 

On  a  eu,  cette  semaine,  deux  discours  financiers  et 


582 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  -  France 


publiques  importants,  l'un  do  sir  M.  1  fichs  Bcaeb  ; 
l'autre  de  M.  John  Morley.  Le  premier  a  l'ait  entrevoir 
de  nouveaux  impôts  ;  l'autre  a  constaté  qu'en  dehors 
des  frais  de  Va  guerre,  'es  dépenses  publiques  ont 
augmenté,  ces  dernières  années,  de  33  millions  de  livres 
sterling,  ce  qui  constitue  un  vrai  danger  national. 

Espagne. — On  a  commencé  à  discuter  à  la  Chambre 
les  lois  sur  la  démonétisation  de  la  monnaie  d'argent 
et  sur  l'émission  de  bons  du  Trésor.  Cette  discussion 
n'a  provoqué  aucun  incident. 

Dans  les  neuf  premiers  mois  de  1901,  le  total  des 
recettes  du  Trésor  s'est,  élevé  à  713.682.596  pesetas 
contre  681.47v3.160  dans  la  mémo  période  de  1906. 

Grèce.  —  Dans  le  six  premiers  mois  de  1901,  les 
importations  se  sont  élevées  à  62.713.741  drachmes  or 
(-f- 5.910. 475} et  les  exportations  h  33.286.370  (—  4  mil- 
lions 74.565). 

Dans  le  même  semestre  sont  entrés  dans  les  ports 
helléniques  2.952  navires  d'un  tonnage  de  1.789.459 
tonnes  et  sont  sortis  3.086  navires  d'un  tonnage  de 
1.922,935  tonnes. 

Jlussie.  —  Nous  publions,  page  605,  un  rapport  sur 
la  situation  des  usines  métallurgiques  du  midi  de  la 
Russie  et  les  chiffres  de  leur  production  et  de  leur 
vente. 

Amérique.  —  Brésil.  Nous  publions,  page  606,  un 
exposé  du  programme  linancier  de  M.  R.  Alvès,  le  futur 
président  do  la  République  du  Brésil. 

lilals-Unis.  —  Dans  les  huit  premiers  mois  de  l'an- 
née courante,   les  exportations  se  sont  élevées  à 
730.814  dollars  et  les  importations  à  579.430.479, 
soit  une  différence  de  359.300.335  dollars  en  faveur  des 
exportations. 

Mexique.  —  Des  gisements  de  pétrole  importants 
viennent  d'être  découverts  au  Mexique. 

Uruguay.  —  Dans  le  premier  trimestre  de  l'exercice 
courant,  les  importations  se  sont  élevées  à  9.656.999 
piastres,  contre  9.349.317  dans  le  premier  trimestre  de 
l'exercice  antérieur  et  les  exportations  à  6.558.720  pias- 
tres, contre  6.210.926. 

Asie.  —  Japon.  En  1900,  on  a  exporté  pour  1.066.638 
yens  de  laques.  L'année  antérieure,  on  n'en  avait  ex- 
porté que  pour  988.662  yens. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Budget  de  1902.  —  Le  Conflit  franco-Cure. 

On  a  enfin  distribué  à  la  Chambre  le  rapport  général 
éo  M.  Pierre  Mcrlou  sur  le  budget  général  de  l'exercice 
1902.  D'après  les  derniers  chiffres  établis  par  la  Com- 
mission, le  budget  comporte  en  dépenses  3.569.275.068 
francs,  qui  se  trouvent  ramenés  à  3.525.275.063  fr.  par 
l'éliminai  ion  de  44  millions  pour  les  garanties  d'inté- 
rêts, inscrits  à  un  compte  spécial  auxquels  on  ferait 
face  par  l'émission  d'obligations  à  court  terme. 

Les  recettes  sont  fixées  à  3.533.0 'i5.582  fr.,  en  sorte 
*ne  le  budget  présente  ainsi  un  excédent  de  7.770.519 
francs,  qui  doit  servir  à  de  nouvelles  dépenses  du  Mi- 
nistère ne  la  Guerre. 

Le  rapporteur  général,  au  début  de  son  travail,  rap- 
pelle que  la  Commission  avait  espéré  tout  d'abord  pou- 
voir incorporer  dans  le  budget  do  1902  l'impôt  sur  h; 
revenu.  «  Mais,  dit-il,  des  impossibilités  malériolles  ré- 
sultant de  l'obligation  où  l'on  se  serait  trouvé  de  rema- 
nier les  textes  d'une  grande  parlic  de  noire  législation 
fescalc,  n'ont  pas  permis  a  la  Chambre  de  mener  à  bien 
ff-tte  tâche  flans  le  court  délai  qui  la  séparait  du  1"  jan- 
vier 1902..» 

M.  Merlou  constate  ensuite  les  nombreuses  modifica- 
•vions  subies  par  le  projet  primitif.  On  a  relevé,  notam- 
•  i  it,  do  48  millions  le  chiffre  des  garanties  d'intérêts 


aux  Compagnies  de  chemins  do  for.  «  Mais  laComrrnis- 
sion,  écrit  M.  Mcrlou,  a  réalisé  48  millions  d'économies 
dont  25  par  la  suppression  du  budget  des  cultes.  » 

Cette  dernière  économie  est  fort  aléatoire  et,  dés  le 
début  do  la  discussion,  il  faudra  certainement  trouver 
de  nouvelles  ressources  pour  combler  le  trou  creusé 
par  les  crédits  des  cultes,  qui  seronl  certainement 
adoptés  par  la  Chambre. 


'w*,  L  ue  élection  sénatoriale  a  ou  lieu  le  ;j  novembre  dans 
le  Pas-de-Calais.  M.  Houdenoot,  député  républicain,  seul 
candidat,  a  été  élu,  en  remplacement  de  M.  Lerov .  républi- 
cain, décédé. 

-»~v  La  Commission  du  budget  s'est  réuni'  le  4  novembre, 
mais  n'ayant  reçu  qu'une  partie  dos  documents  qu'elle  avait 
demandés,  elle  a  ajourné  sa  délibération  sur  rémission  do 
2<>">  millions  de  rentes  3  0/0,  on  contre-partie  de  l'indemnité 
chinoise. 

w.  Le  4  novembre,  la  Chambre  a  discuté  uue  iuteipella- 
tion  de  M.  Sembat  sur  les  rapports  actuels  de  la  Franco  et 
delà  Turquie.  Après  les  discours  de  MM.  Sembat,  Gochin 
et  Allemane  et  une  réplique  de  M.  Delcass14,  la  priorité  en 
faveur  d'un  ordre  du  jour  contraire  au  Gouvernemen*  avait 
été  adoptée,  niais  sur  l'intervention  du  Président  du  Conseil 
cet  ordre  du  jour  a  été  repoussé  et  la  Chambré  a  adopté  le 
suivant,  par  289  voix  contre  78  : 

«  La  Chambre,  confiante  dans  le  Gouvernement  pour  faire 
respecter  l'honneur  el  les  droits  de  la  France,  passe  àl'ordre 
du  jour.  » 

Les  Ministres  se  sont  réunis  le  f>  novembre  en  Conseil1 
à  l'Elysée,  sous  la  présidence  do  M.  Loubol. 

Le  Conseil  a  arrêté  le  texte  définitif  du  projet  de  loi  relatif 
aux  retraites  des  ouvriers  mineurs  qui  sera  déposé  sur  le 
bureau  de  la  Chambre. 

Sur  la  proposition  du  Ministre  de  l'instruction  publique, 
le  Gouvernement  a  décidé  do  célébrer  officillcment  le  cente- 
naire do  Victor  HugO. 

-»~v  Le  5  novembre,  le  Sénat  a  voté,  en  deuxième  délibé- 
ration, le  projet  de  loi  relatif  à  la  police  sanitaire  des  ani- 
maux. Il  a  renvoyé  à  la  Commission  d'initiative  une  propo- 
sition de  loi  tendant  à  l'abrogation  de  la  loi  Falloux. 

•wv  La  Chambre  a  continué  l'examen  du  projet  de  loi  sur 
la  marine  marchande.  Le  commencement  de  la  discussion  du 
budget  a  été  fixé  à  lundi  prochain;  par  2<>'i  voix  contre  261, 
l'Assemblée  a  rejeté  une  proposition  de  M.  Breton,  du  Cher, 
demandant  qu'il  y  ait  séance  le  matin,  à  partir  de  mardi  pro- 
chain. - 

->~»,  La  Commission  du  budget  s'est  réunie  et,  après  avoir 
entendu  le  Ministre  des  Finances  sur  l'équilibre  du  budget 
modifié  par  do  nouvelles  propositions  du  Gouvernement,  la 
Commission  a  chargé  son  Président  d'adresser  la  lettre  sui- 
vante à  M.  Caillaux  : 

«  Par  votre  lettre  en  date  du  31  octobre,  vous  avez  demandé 
à  la  Commission  du  budget  de  se  saisir  d'une  proposition 
d'augmentation  de  dépenses  de  15. CCI  !>  i4  fr.,  qui  est  le  ré- 
sultat, notamment,  des  dernières  adjudications  de  la  guerre. 

«  Avant  cette  date,  la  Commission  avait  arrêté  l'équilibre 
du  budget  laissant  un  excédent  de  près  de  8  millions  pour 
faire  face,  conformément  aux  prévisions  du  Département  de 
la  Guerre,  à  cette  augmentation  de  dépenses. 

«  Si  la  Commission  acceptait  d'enregistrer  une  dépense  nou- 
velle de  plus  de  15  millions,  il  s'ensuivrait  que  le  budget 
qu'elle  a  établi  serait  en  déficit  de  près  de  8  millions. 

«  Mais  la  demande  du  Gouvernement  ne  comportant  aucune 
proposition  de  recettes  nouvelles,  la  Commission  du  budget 
a  décidé  de  ne  pas  se  considérer  comme  saisie  d'une  propo- 
sition qui  se  présente  ainsi  dans  les  conditions  les  plus  irré- 
gulières. » 

•wv.  La  Chambre  a  continué  hier,  jeudi,  la  discussion  du 
projet  de  loi  sur  la  marine  marchande. 

■w».  La  Commission  du  budget  a  entendu  M.  Caillaux, 
ministre  des  finances,  et  M.  Pichon,  ancien  ministre  de  France 
on  Chine,  au  sujet  île  L'emprunt  de  965  millions. 

Le  Ministre  des  finances  a  été  particulièrement  entendu 
sur  le  côté  financier  de  la  question  et  M.  Pichon  sur  la  va- 
leur du  gage  offert  pai'  la  Chine  et  sur  la  nature  des  indem- 
nités et,  la  situation  des  indemnitaires. 

Le  Ministre  a  paru  indiquer  (pie,  si  la  Commission  profé- 
rait, disjoindre  et  n'autoriser  l'émission  de  rentes  que  pour  la 
part  correspondant  aux  dépenses  de  l'Etat,  il  n  on  ferait  pas 
une  condition  sine  quâ  non. 

Après  le  départ  die  MM.  Caillaux  et  Pichon.  la  Commission 
a  engagé  une  longue  délibération. 
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La  Situation  Économique  et  Financière 

DES    ÉTATS-UNIS    D'AMÉRIQUE  C> 


VIII 

liKC.ETTKS  KTDKPKN-   S  BUDGÉTAIRES  —  DETTE  PUBLIQUE 

(Suite) 

La  Dette  fédérale  des  Etats-Unis  est  proportion- 
nellement beaucoup  moins  importante  que  celle 
des  grands  pays  de  l'Europe.  Elle  s'élevait,  au 
:;0  juin  1901,  au  capital  nominal  de  10.717  millions 
de  francs  ainsi  décomposé  : 

Millions  fr. 

1°  Dette  proprement  dite  rapportant  intérêt  ..  4.936 

2"  Dette  sans  intérêt   7 

-    3»  (ireenbacks  et.  billets  du  Trésor   5.~74 

Total  de  la  Dette   10.717 

La  Dette  rapportant  intérêt  exige  un  service 
annuel  de  149  millions  de  francs,  ce  qui  représente 
un  taux  d'intérêt  de  A.02  0/0.  La  portion  delà  Dette 
représentée  par  les  greeubacks  et  les  billets  du 
Trésor  en  circulation  (5.774  millions  de  francs)  peut 
être  pratiquement  négligée  car,  d'une  part,  cette 
Dette  ne  comporte  aucune  charge  pour  l'Etat,  et, 
d'autre  part,  l'encaisse  du  Trésor  lui  servant  de 
couverture,  atteignait,  à  la  même  date  du  30  juin 
1901,  la  somme  de  5.49:!  millions  de  francs. 

La  Dette  des  Etats-Unis  n'est  d'ailleurs  que  la 
conséquence  des  guerres  que  ce  pays  a  soutenues 
depuis  plus  d'un  siècle  et  des  réserves  qu'il  a  dû 
constituer  pour  défendre,  à  certains  moments,  sa 
circulation  monétaire. 

Les  emprunts  contractés  pendant  la  guerre  de 
l'Indépendance  furent  consolidés  en  1791  et  la 
Dette  fédérale  se  trouva  ainsi  portée  à  375  millions 
de  francs  ;  elle  subit  diverses  oscillations  puis,  à 
partir  de  1800,  elle  diminua  progressivement 
chaque  année  pour  ne  plus  être  que  de  226  mil- 
lions de  francs  en  1812.  La  guerre  contre  l'Angle- 
terre la  releva  pendant  les  années  suivantes  :  elle 
atteignit  636  millions  en  1816.  mais  dès  que  la 
paix  fut  rétablie,  Le  Gouvernement  s'appliqua  à 
l'amortir. 

Il  y  parvint  en  vingt  ans  :  en  1886,  la  Dette  totale 
né  figurait  plus  au  grand  livre  que  pour  la  somme 
infime  de  187.565  fr. ,  c'est-à-dire  qu'elle  avait  été 
complètement  remboursée,  parce  que  '  le  Trésor 
possédait,  à  la  même  époque,  140  millions  de  francs 
d'excédents  accumulés  qu'il  répartit  proportion- 
nellement entre  les  divers  Etats  sous  forme  de  dé- 
pôts. 

Cette  prospérité  ne  fut  pas  de  longue  durée.  Une 
crise  économique  et  financière  intense  fit  succéder 
les  années  de  déficit  aux  années  de  plus-value  et  le 
Trésor,  appauvri,  dut  demander  des  ressources  à 
l'emprunt.  Une  nouvelle  Dette  fut  ainsi  formée  qui 
atteignit  son  maximum  (163  millions  de  francs)  en 
1843. 

La  guerre  du  Mexique  la  fit  monter  à  341  mil- 
lions en  1851  :  elle  eut  ensuite  diverses  fluctua- 
tions avec  une  tendance  à  diminuer  et  nous  la 
trouvons  à  292  millions  en  1859.  à  la  veille  de  la 
guerre  de  Sécession. 

(1)  Voir  VÉconomiste  Européen,  W'  503  à  510  el  512. 
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Cette  terrible  guerre  civile,  qui  mit  la  Confédé" 
ration  de  l'Amérique  du  Nord  à  deux  doigts  de  sa 
perle,  obligea  le  Gouvernement  fédéral  à  contrac- 
ter une  série  d'emprunts  qui  constituèrent  une 
Dette  formidable,  laissant  bien  loin  derrière  elle 
tous  les  chiffres  que  nous  venons  d'indiquer  et,  en 
1865  toutes  les  opérations  financières  de  la  guerre 
étant  terminées,  les  Etats-Unis  se  trouvèrent  de- 
voir 1  ï.230  millions  de  francs  répartis  comme  suit  : 

Dette  des  Etats-Unis  on  1865  : 


Millions 

Nature  de  la  Dette  de  francs 

Dette  consolidée  0  et  5  0/0    7.830 

Bonds  à  7,30  0/0  d'intérêts   4.150 

<  Ireenbacks   2.250 

Total   14.230 


Dans  ce  total,  la  Dette  portant  intérêt  figure 
pour  11.980  millions  de  francs;  quant  aux-  Green- 
bachs,  billets  de  crédit  fédéraux  créés  par  la  loi 
du  25  février  1862,  et  ayant  valeur  légale,  leur 
montant  fut  augmenté,  puis  diminué  par  diverses 
lois  :  Ils  représentent,  avec  les  certificats  d'or  et 
d'argent  émis  plus  tard,  une  Dette  sans  intérêt 
ayant,  comme  nous  l'avons  déjà  expliqué,  sa 
contre-partie  métallique  dans  les  caisses  du  Trésor 
fédéral. 

La  Dette  portant  intérêt  était  donc  de  11.980 
millions  au  lendemain  de  la  guerre  de  Sécession  : 
elle  figurait  alors,  dans  le  budget  fédéral,  pour  une 
charge  annuelle  de  755  millions.  Tous  les  efforts 
du  Gouvernement  tendirent,  au  cours  des  années 
suivantes,  à  diminuer  le  capital  nominal  de  cette 
I  telle  par  des  amortissements  facilités  par  les 
excédents  du  Trésor,  et  à  réduire  progressivement 
par  des  conversions  successives,  létaux  d'intérêt 
du  capital  non  remboursé. 

Les  bonds  7,30  0/0  disparurent  en  1868,  rem- 
placés par  des  titres  6  et  5  0/0  dont  la  conversion 
fut  elle-même  réalisée  en  1870.  En  1877,  on  con- 
vertit les  titres  5  0/0  et  le  solde  des  6  0/0  en  4  1/2  et 
4  0/0.  En  1882,  les  deux  types  6  et  5  0/0  étaient 
complètement  rayés  du  grand  livre  américain  et  la 
I  toile  fédérale  ne  comportait  plus  alors  que  des 
titres  'i  1/2,  4  et  3  1/2  0/0.  Enfin,  l'année  suivante, 
le  Trésor,  qui  avait  dû  emprunter  au-dessus  de 
(i  0/0  pendant  la  guerre  de  Sécession,  put  émettre 
un  emprunt  de  conversion  de  1.500  millions  de 
francs  à  ;>  0/0. 

En  1890,  la  Dette  portant  intérêt  se  composait 
uniquement  de  titres  4  1/2  0/0  remboursables  eh 
1891,  de  titres  4  0/0  remboursables  en  1907,  titres 
dont  le  Gouvernement  avait  racheté  ■  une  partie 
importante  sur  le  marché  en  payant  une  forte 
prime,  enfin  de  125  millions  de  3  0/0. 

La  Dette  fédérale  rapportant  intérêt,  qui  s'éle- 
vait en  1865  à  11.980  millions  de  francs  en  capital 
nominal,  représentant  une  charge  annuelle  de 
755  millions  de  francs,  avait  donc  subi  les  réduc- 
tions suivantes  : 

Dette  des  Etat-Unis  de  1805  à  1890 


Années 

Dette  portant  intérêt 

"Capital 
nominal 

1  ntérêt* 

|  En  million 

de  francs) 

11.980 

755 

1870  <... 

10.232 

593 

8.613 

484 

8.619 

398 

1885  

5.980 

235 

3.627 

147 
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Voici,  maintenant,  les  variations  subies  chaque 
année  par  l'ensemble  de  la  Dette  américaine,  du 
30  juin  1890  au  30  juin  1901  : 


Dette  totale  des  Etats-Unis  du  30  juin  1900 
au  30  juin  1001 


Années 
i30  juin) 

- 

—  m  — 

Greenbacfes 
et  billets 
du  Trésor 

Dette 
proprement 
dite 
portant 
i  n  t  é  r  ê  t 

Total 
général 
de  la  Dette 

•ri  m 
■  -  ï 

'Si 

S  H 

(En  millions  de  francs) 

1890,  . 

9 

4.125 

3.627 

7.761 

147 

3.306 

1891 

8 

4.669 

3.053 

7.730 

li8 

3  470 

1892 

14 

5.003 

2.925 

7.942 

114 

3.735 

1893  

10 

4.794 

2.925 

7.730 

114 

3.535 

189'i 

9 

4.977 

3.175 

8.161 

127 

3.665 

1895  

9 

'i.79i 

3.581 

8.381 

146 

3.872 

1896   

8 

4.604 

4.237 

8.849 

172 

4.073 

1897   

7 

'..845 

4.237 

9.088 

172 

4.155 

1898  

6 

4.740 

4.237 

8.983 

172 

3.847 

1899  

6 

4.723 

5.230 

9.9.0 

202 

4.183 

1900  

6 

5.562 

5.117 

10.685 

168 

5.146 

1901  

7 

5.774 

4.936 

10.717 

149 

5.493 

Un  examen  des  variations  subies  par  la  Dette 
portant  intérêt  nous  permet  de  constater  deux 
faits  significatifs  :  1°  l'élévation  du  crédit  améri- 
cain qui  lui  permet  d'emprunter  à  des  conditions 
sans  cesse  meilleures;  2°  l'influence  que  la  poli- 
tique monétaire  des  Etats-Unis  et  la  guerre  contre 
l'Espagne  ont  eues  sur  le  montant  total  de  cette 
Dette. 

Nous  avons  vu  qu'en  1890  la  Dette  portant 
intérêt,  s'élevant à  3.627  millions  de  francs,  se  com- 
posait des  éléments  suivants  :  emprunts  4  1/2  0/0, 
4  0/0  et  3  0/0;  elle  représentait  pour  le  Trésor  une 
charge  annuelle  de  147  millions  de  francs,  soit 
■4,06  0/0  d'intérêt.  Sous  l'influence  de  la  loi  Sher- 
man,  influence  dont  nous  avons  déjà  vu  les  effets 
en  examinant  les  résultats  budgétaires  des  dix 
dernières  années,  le  Trésor  se  trouva  aux  prises 
avec  de  nouvelles  difficultés;  il  lui  fallut  avoir 
recours  à  l'emprunt  pour  combler  les  déficits  et 
faire  face  aux  demandes  de  remboursement  d'or 
dont  il  avait  assumé  la  charge.  C'est  ainsi  qu'après 
être  descendu  à  2.925  millions  de  francs  en  1892  et 
1893,  Je  montant  de  la  Dette  se  releva  à  3.173  mil- 
lions l'année  suivante;  puis  à  3.381  millions  en 
1895  et  à  4.237  en  1896,  1897  et  1898. 

La  guerre  avec  l'Espagne  fut  cause,  l'année 
suivante,  d'une  nouvelle  augmentation  :  Nous 
avons  déjà  dit  qu'elle  nécessita  une  émission  de 
1  milliard  à  3  0/0  en  juin  18:18.  Nous  voyons  figurer 
cette  émission  dans  les  chiffres  de  l'exercice  1898- 
1899  el  la  Dette  se  trouva  ainsi  portée,  cette  année- 
là,  à3. '230  millions,  entraînant  une  charge  annuelle 
de  30S  millions. 

Grâce  à  la  fermeté  donnée  au  crédit  des  Etats- 
TTnis  par  leurs  succès  contre  l'Espagne,  par  leurs 
plus-values  budgétaires,  par  le  développement 
extraordinaire  de  leur  prospérité  agricole,  indus- 
trielle et  commerciale  :  tous  les  ■  emprunts  non 
encore  remboursés  au  commencement  de  1900 
purent  être  convertis  en  rente  2  0/0,  amortissable 
en  trente  années. 

Cette  opération  a  été  accomplie  en  vertu  de  la 
loi  du  14  mars  1900  qui  abrogea  le  Sherman  Act, 
institua  l'étalon  d'or  aux  Etats-Unis  et  augmenta 
La  puissance  de  circulation  des  Banques  nationales 
américaines.  Les  différents  types  3,  h  et  3  0/0  à 
•'•cliéfinces  diverses  furent  partiellement  convertis 
par  cette  loi  en  an  type20/0  remboursable  en  1930. 
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On  offrit  aux  anciens  porteurs  une  soulte,  en  espè- 
ces ou  en  titres  à  leur  choix ,  représentant,  en  capital . 
la  différence  entre  le  revenu  réel  de  leurs  titren. 
d'après  les  cours  du  marché,  et  le  nouveau  revenu. 
La  grande  majorité  des  porteurs  a  accepté  cette 
conversion  qui  n'a  pas  augmenté,  grâce  à  divers 
amortissements,  le  capital  nominal  de  la  Dette, 
mais  qui  a  cependant  diminué  l'intérêt  dans  une 
proportion  sensible.  Ce  capital,  qui  s'élevait  à  3.230 
millions  en  1899,  n'était  plus,  en  effet,  que  de  3.11? 
millions  en  1900,  tandis  que  la  charge  en  intérêts 
se  trouvait  ramenée  de  202  millions  à  168  millions. 

La  diminution  nouvelle  constatée  en  1901,  et 
dans  le  chiffre  du  capital  et  dans  celui  des  intérêts, 
est  due  uniquement  aux  amortissements  que  les 
excédents  du  Trésor  ont  permis  d'effectuer  ;  le 
Trésor  fait  ainsi  rentrer  ses  plus-values  dans  la 
circulation  et  maintient  l'aisance  sur  le  marché 
monétaire. 

Au  :îl  juin  1901,  les  4.930  millions  de  francs  de 
la  Dette  américaine,  portant  intérêt,  se  décom- 
posaient ainsi  : 

Décomposition  de  la  Dette  américaine  portant  intérêt 
au  30  juin  1901  : 


Satura  de  la  Dette         Millions  de  francs 

2  0/0    2.230 

3  0/0   4*8 

4  0/0   2.099 

5  0/0   109 


Total   4.936 


La  Dette  totale  des  Etats-Unis  s'élevait,  à  la 
même  date,  à  la  somme  globale  de  10.717  millions 
de  francs.  En  déduisant  de  ce  total  l'encaisse  du 
Trésor,  soit  3.493,  il  reste  un  solde  de  5.224  mil- 
lions de  francs,  représentant  une  dette  moyenne 
de  68  fr.  20  par  citoyen  américain,  et  une  charge 
moyenne  d'intérêl  annuel  de  1  fr.  97. 

Pour  être  rigoureusement  exact,  nous  devons 
cependant  a  jouter  qu'en  dehors  de  la  Dette  fédé- 
rale proprement  dite,  il  existe  aux  Etats-Unis  — 
comme  en  Allemagne,  en  Suisse,  en  Angleterre  ou 
en  France  —  les  dettes  particulières  des  Etats, 
comtés  et  municipalités.  Le  relevé  de  ces  dettes 
n'est  fait  que  tous  les  dix  ans:  en  1890,  leur 
ensemble  atteignait  5.675  millions  de  francs  ;  les 
chiffres  de  1900,  qui  paraîtront  avec  les  résultats 
définitifs  du  recensement,  n'ont  pas  encore  été 
publiés;  ils  enregistreront  probablement  une  aug- 
mentation considérable  sur  ceux  de  1890,  mais 
cette  augmentation  doit  être  largement  compensée 
par  l'accroissement  des  revenus  des  diverses 
parties  contractantes. 

IX 

CONCLUSIONS 

Quelques  jours  avant  sa  fin  tragique,  M.  Mac 
Kinley  prononçait  à  Buffalo  (5  septembre  loin 
un  discours  qui  peut  être  considéré  comme  le  nou- 
veau programme  économique  du  parti  républicain, 
parée  que  M.  Roosevelt,  successeur  de  M.  Mac 
Kinley  à  la  présidence  des  Etats-Unis,  a  déclaré 
formellement  en  prenant  le  pouvoir  (17 septembre 
qu'il  en  approuvait  tous  les  termes  et  qu'il  s'effor- 
cerait de  le  suivre  à  la  lettre. 

«  Notre  puissance  de  production  —  a  dit  M.  Mac 
Kinley  —  a  pris  un  développement  si  considérable,  et 
la  variété  de  nos  produits  s'est  multipliée  à  un  tel 
point,  que  le  problème  de  nouveaux  marchés  extérieurs 
réclame  notre  attention  pressante  et  immédiate. 
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A  cette  époque  de  merveilleuse  énergie  dans  les 
affaires  et  de  concurrence  universelle,  il  nous  l'aut  son- 
ger à  l'avenir  et  nous  devons,  pour  conserver  ce  que 
nous  avons  déjà  acquis,  fortifier  les  points  faibles  de 
notre  régime  industriel  et  commercial,  afin  d'être  prêts 
à  résister  ;ï  toutes  les  tourmentes,  à  surmonter  toutes 
les  difficultés. 

«  Par  des  arrangements  commerciaux  intelligents, 
qui  ne  porteront  aucune  atteinte  à  notre  production 
nationale,  nous  créerons  des  débouchés  à  l'excédent 
toujours  croissant  de  cette  production.  Un  système  de 
réciprocité  qui  assurerait  un  échange  constant  de  mar- 
chandises entre  les  Etats-Unis  et  les  pays  étrangers 
serait  manifestement  essentiel  pour  l'augmentation 
continue  et  bienfaisante  de  notre  commerce  extérieur. 

«  Ne  gardons  pas  cette  croyance  erronée  que  nous 
pourrons  toujours  tout  vendre  et  n'acheter  que  peu  ou 
rien  au  dehors.  Si  une  telle  chose  était  possible,  elle 
ne  serait  bonne  ni  pour  nous,  ni  pour  nos  clients 
étrangers.  Nous  devons  prendre  à  ces  derniers  tous 
ceux  de  leurs  produits  que  nous  pouvons  consommer 
sans  nuire  à  nos  industries  et  à  notre  main-d'œuvre. 

«  La  période  de  l'exclusivisme  et  des  mesures  de  re- 
présailles a  fait  son  temps  ;  la  réciprocité  est  mainte- 
nant La  conséquence  rationnelle  de  notre  merveilleux 
développement  industriel,  et  l'expansion  de  notre  com- 
merce et  de  nos  affaires  à  l'étranger  ne  se  poursuivra 
qu'à  l'aide  de  traités  de  réciprocité,  par  lesquels  nous 
pourrons  vendre  notre  excédent  de  production  dans  les 
pays  où  nos  propres  achats  augmenteront  nos  ventes, 
ce  qui  entraînera  une  plus  forte  demande  pour  la  main- 
d'œuvre  nationale.  » 

C'est  la  doctrine  d'Adam  Smith,  sur  les  avan- 
tages de  la  liberté  des  échanges  internationaux..., 
mais  apprêtée  à  l'américaine.  Voici,  d'ailleurs,  les 
conclusions  de  M.  Mac  Kinley  : 

«  S'il  en  est,  parmi  nos  tarifs,  qui  no  soient  plus  né- 
cessaires au  Trésor,  ou  à  l'encouragement  et  à  la  protec- 
tion de  notre  industrie,  pourquoi  ne  les  emploierions- 
nous  pas  à  étendre  et  à  développer  nos  marchés  à 
l'extérieur? 

«  Or,  nous  avons  un  service  de  bateaux  à  vapeur  qui 
ne  répond  pas  à  nos  besoins.  Il  devrait  y  avoir  des 
lignes  directes  des  côtes  orientales  des  Etats-Unis  à 
l'Amérique  du  Sud.  Il  nous  faut  des  lignes  commer- 
ciales qui  nous  relient  directement  aux  champs  de 
consommation  que  nous  avons  à  peine  touchés. 

«  Nous  devons  encourager  notre  marine  marchande  ; 
nous  devons  avoir  un  plus  grand  nombre  de  navires 
battant  pavillon  américain,  construits  et  équipés  par 
des  Américains  et  leur  appartenant.  Nous  devons 
ouvrir  le  canal  interocéanique  et  nous  ne  devons  pas 
différer  davantage  l'établissement  du  câble  du  Paci- 

tique.  » 

Les  Américains  appartiennent  à  l'école  de  ces 
habiles  calculateurs  qui  posent  zéro  et  retiennent 
tout.  Ils  l'ont  montré  à  l'Europe  en  surtaxant  ses 
sucres  de  fr.  par  quintal  métrique,  sous  prétexte 
que- la  prime  de  3  fr.  accordée  à  chaque  quintal  de 
sucre  exporté  de  la  France,  de  l'Allemagne,  de 
l'Autriche,  de  la  Russie,  etc.,  lésait  les  intérêts 
particuliers  de  leur  industrie  et  de  leur  commerce 
sucriers,  en  diminuant,  d'autant,  le  tarif  douanier 
qui  protège  cette  industrie  et  son  trust  aux  Etats- 
Unis. 

Et  l'Europe  a  accepté  cette  manière  de  procéder 
sans  se  demander  si  tous  les  produits  de  l'indus- 
trie américaine,  transformée  par  les  puissantes 
combinaisons  et  les  gigantesques  trusts  qui  se 
sont  constitués  aux  Etats-Unis  depuis  cinq  an-* 
nées,  ne  jouissaient  pas  de  primes  d'exporta- 
tion beaucoup  plus  importantes,  en  l'ait,  que  celle 
dont  bénéficie  actuellement  le  sucre  de  betterave 
européen,  et  si  ce  nouveau  régime  —  appliqué  avec 


le  consentement  tacite  du  Gouvernement  fédéral 
—  ne  plaçait  pas  l'industrie  européenne  dans  un 
état  d  infériorité  absolue,  vis-à-vis  de  l'industrie 
américaine  monopolisée. 

Les  nations  industrielles  de  l'Europe  ont  laissé 
s'organiser  aux  Etats-Unis,  sans  protestation  d'au- 
cune sorte,  un  régime  économique  tout  différent 
de  celui  qui  régit  leur  production  respective,  et  qui 
a  modifié  radicalement  la  base  de  leurs  échangés 
avec  ce  pays.  Aujourd'hui,  les  Etats-Unis  parlent 
de  réciprocité  dans  le  but  avoué  d'élargir  leurs  dé- 
bouchés à  l'étranger  et  d'augmenter  encore  leur 
puissance  de  production.  Qu'entendent-ils  par 
réciprocité  ?  Offriront-ils,  par  exemple  à  la  France, 
de  recevoir  en  franchise,  aux  Etats-Unis,  sa  fonte, 
son  acier,  ses  machines  et  son  blé,  à  la  condition 
de  recevoir  sur  le  territoire  français,  également  en 
franchise',  ln  fonte,  l'acier,  les  machines  cl  le  blé 
américains  ? 

Grâce  à  leur  organisation  industrielle  actuelle, 
au  perfectionnement  de  leur  outillage  manufac- 
turier et  de  transport,  à  la  richesse  incomparable  de 
leurs  gisements  miniers  et  à  la  fertilité  naturelle 
de  leur  immense  territoire  agricole  :  les  Etats-Unis 
n'ont  aujourd'hui  à  craindre,  chez  eux,  et  même 
sans  tarif  douanier  protecteur;  la  concurrence  eu- 
ropéenne et  sud-américaine  que  pour  quelques  pro- 
duits secondaires.  Ils  ne  risquent  donc  rien  eu 
demandant  des  traités  de  réciprocité  à  l'Europe  et 
aux  Etats  de  l'Amérique  du  Sud,  car,  s'ils  les 
obtiennent,  ces  fameux  traités,  les  nations  con- 
tractantes s'apercevront  bien  vite  que  l'Oncle  Sam 
ayant  posé  zéro,  aura  tout  retenu. 

Edmond  Théry. 

fin 


LE  CONFLIT  FRANCO  -  TURC 


Nous  avons  tenu  nos  lecteurs  au  courant  des  princi- 
paux incidents  survenus  depuis  deux  mois  entre  la 
France  et  la  Turquie  et  qui  viennent  d'aboutir  à 
l'occupation  de  l'île  de  Mytilène  par  l'escadre  du  contre- 
amiral  Gaillard.  Ce  sont  les  atermoiements  de  la 
Turquie  et  sa  résistance  passive  à  toutes  nos  réclama- 
tions qui  ont  amené  le  Gouvernement  à  prendre  cette 
attitude  énergique.  Ht  si  la  Porte  a  pu  croire,  un 
instant,  que  le  Ministre  des  Affaires  étrangères  ne 
serait  pas  suivi,  en  cette  circonstance,  par  la  Chambre 
et  par  l'opinion  publique,  elle  ne  doit  plus,  aujour- 
d'hui, avoir  le  moindre  doute  à  cet  égard. 

A  la  suite  d'une  interpellation  de  M  Marcel  Sembat, 
M.  Delcassé  s'est  complètement  expliqué,  en  elï<  l,  dans 
la  séance  de  lundi  dernier,  et  le  vote  «jui  s'en  est  suivi 
à  donné  au  Gouvernement  une  majorité  de  £28  voix 
qui  lui  permet  de  parler  haut. 

M.  Delcassé  a  tenu,  tout  d'abord,  à  indiquer  nette- 
ment le  but  poursuivi  :  «  Nous  voulons  montrer,  a-t- 
il  dit,  qu'à  de  longs  et  persistants  dénis  de  justice; 
qu'à,  des  atteintes  systématiques  et,  répétées  à  nos 
droits  et  à  nos  intérêts,  la  France,  après  une  pa- 
tience exemplaire,  a  autre  chose  à  opposer  que  de 
simples  protestations.  » 

Quant  à  ces  dénis  de  justice,  dont  nous  avons  à  nou  s 
plaindre,  voici  les  explications  fournies  par  le  Mi- 
nistre : 

«  Trois  affaires,  a-t-il  dit,  sur  lesquelles  le  mauvais 
vouloir  de  la  Porte  s'est  particulièrement  accusé  ont 
été  la  cause  occasionnelle  du  différend  actuel  ;  les  trois 
affaires,  dont  la  plus  récente  remonte  à  dix  ans,  dont 
les  deux  autres  ont  franchi  le  quart  de  siècle,  ont  usé 
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la  patience  de  plusieurs  ambassadeurs  et  d'un  nombre 
plus  considérable  encore  de  Ministres  des  AlFairos 
étrangères.  L'une  de  ces  affaires  est  connue  sous  te 
nom  de  «  l'affaire  des  quais  de  Conslantinople  », 
construits,  comme  vous  le  savez,  par  une  Société  fran- 
çaise. » 

On  a  prétendu  que  le  Gouvernement  français  avait 
exercé  une  pression  sur  le  Gouvernement  ottoman 
pour  faire  racheter  cette  concession  des  quais  de 
Gonstantinople. 

Le  contraire  serait  plus  exact  :  M.  Delcassé  ne  pou- 
A'ait  empêcher  ce  rachat,  mais  il  s'est  attaché,  au  cas 
où  il  aurait  eu  lieu,  à  empêcher  que  l'ensemble  de  notre 
situation  en  Orient  no  fût  diminué.  Et  voici,  d'après  le 
Ministre,  dans  quel  sens  s'est  exercée  notre  action  : 

En  la  chargeant  de  la  construction  des  quais  de  Constanti- 
nople,  le  Sultan  avait  reconnu  à  la  Société,  dans  le  lirman  de 
concession,  un  certain  nombre  d'avantages  :  par  exemple,  la 
pvopriélé  dos  terrains  qui  seraient  conquis  sur  la  mer,  l'ex- 
ploitation des  bacs  de  la  Corne  d'Or  et  des  entrepôts  doua- 
niers. 

Quand  la  Société,  les  quais  construils,  voulut  exercer  les 
droits  qu'elle  tenait  du  lirman  de  concession,  la  Porte  lui  dît: 
«  Le  Sultan  veut  vous  racheter;  il  est  donc  inutile  de  l'aire  des 
travaux,  d'engager  des  dépenses  que  nous  ne  voulons  pas 
faire  et  qui  augmenteraient  d'autant  le  prix  de  rachat.  At- 
tendez !  «  La  Société  attendit,  mais  il  devint  manifeste,  les 
jours  s'écoulant,  que  si  la  Porto  était  sincère  dans  son  désir 
de  racheter,  elle  ne  se  proposait  de  le  faire  que  le  jour  où  la 
Société,  mise  dans  l'impossibilité  d'assurer  les  exploitations 
latérales  dont  le  produit  escompté  lors  do  la  demande  en  con- 
cession devait  soutenir  l'entreprise  principale,  serait  réduite 
;'i  subir  les  conditions  qu'on  daignerait  lui  accorder. 

Alors,  la  Société  se  tourna  vers  le  Gouvernement  français 
et  lui  demanda  son  appui.  Pourquoi?  Pour  le  rachat  ?  Elle 
l'y.  savait  défavorable.  Elle  lui  demanda  d'intervenir  pour 
taire  lever  les  obstacles  qu'on  opposait  au  libre  exercice  des 
droits  qu'un  firman  du  Sultan  lui  avait  formellement  attribué. 

C'est  en  ce  sens  que  l'intervention  du  Gouvernement 
se  produisit  et  l'on  comprendra  d'autant  mieux  cette 
intervention,  que  nos  intérêts  en  Orient  sont  fort  nom- 
breux et  qu'en  les  abandonnant  sur  un  point  particu- 
lier, on  pouvait  compromettre  toute  notre  situation.  Le 
Ministre  l'a  dit  parfaitement  : 

Il  y  avait  là  une  pierre  de  touche.  Si  le  Gouvernement 
avait  faibli,  c'étaient  toutes  nos  entreprises  en  Orient  livrées 
au  caprice  ou  à  l'hostilité  de  la  Porte  et  des  autorités  impé- 
riales Et  ces  entreprises  ne  sont  pas  peu  de  chose  :  ce  sont 
les  chemins  de  fer  de  Beyrouth  à  llama,  de  Mersine  à  Adana, 
de  Mondania  à  Brousse,  de  Jaffa  à  Jérusalem,  de  Smyrnc  à 
Gassaba,  de  Salonique  à  Gonstantinople,  enfin  les  tramways  ^ 
libanais.  C'est-à-dire  que,  sur  un  réseau  total  de  4.800  kilo-* 
mètres,  les  Français  en  ont  consti'uit  et  exploitent  1.778  kilo- 
mètres, alors  que  le  plus  important  des  réseaux  construits 
par  les  étrangers  no  dépasse  pas  l^'iS  kilomètres.  Ce  sont 
les  ports  do  Beyrouth  et  d'Héraclée;  ce  sont,  avec  les  quais 
de  Conslantinople,  les  quais  de  Smyrne  et  de  Salonique;  c'est 
la  Banque  Ottomane;  ce  sont  les  phares  ottomans;  en  un 
mot,  tout  un  ensemble  d'eeuvros  qui  font  que,  malgré  la  con- 
curence  chaque  jour  plus  active  d'autres  grandes  nations,  la 
situation  de  la  Fiance  n'a  pas  diminué  et  s'est  même  accrue; 
il  est  bon  de  le  répéter  ici,  puisque  aussi  bien,  en  France,  on 
ne  voit  trop  souvent  et  on  n'aime  à  constater  que  les  progrès 

de  l'étranger-  • 

Donc,  ii  propos  des  quais  de  Constantinople,  notre  action, 
parfaitement  définie  mais  d'autant  plus  énergique,  a  consisté 

dire  à  la  Porte  :  «  Respectez  les  contrats  par  vous-mêmes 
lignés;  n'empêchez  pas  la  Société  des  quais  d'exercer  les  droits 
que  vous  lui  avez  reconnus.  » 

Les  deux  autres  affaires,  connues  sous  les  noms 
<  affaire.-  I.orando  et  Tubini,  sont  des  créances  que 
des  Français  avaient  sur  la  Porte  depuis  1875, et  que, 
depuis  cette  date,  la  Porte  s'obstinait  :ï  ne  pas  vouloir 
rembourses.  Il  ne  pouvait  y  avoir  discussion  sur  la 
dette  elle-même  :  dos  arrêts  de  justice,  et  de  justice 
•  ttomane,  ont  constaté  et  continué  l'absolue  validité 
de  cette  dette. 

Des  réclamations  furent  donc  faites  à  différentes 
reprises  ;  elles  devinrent  plus  pressantes  en  ces  dor- 
Diers  t '  i r i  j i k  et  nous  n'avons  pas  besoin  de  refaire  à 
dos  lecteur»  l'historique  de  démarches  qu'ils  connais- 
sent 't  qui  nous  ayons  rapportées.  Nous  rappellerons 


seulement,  d'après  le  Ministre,  les  derniers  incidents  : 

Le  31  août,  la  Société  des  Quais  recevait  tes  satisfaction^ 
que  nous  avions  réclamées  pour  elle  :  le  12  septembre,  un 
nouvel  arrangement  intervenait  entre  la  Porte  et  son  créan- 
cier Tubini,  arrangement  qui  n'a  été  déclaré  valable  qu'après 
avoir  été  ratifié  par  nous. 

Depuis,  soit  fatigue  de  l'effort  qu'elle  venait  de  faire,  soit 
croyance  que  nous  laisserions  tomber  nos  dernières  exigen- 
ces, la  Porte  s'était  endormie  dans  l'oubli  de  la  parole  qu'elle 
nous  avait  donnée,  et  l'on  m'a  dit:  «  Mais  il  fallait  l'empê- 
cher de  s'endormir  I  »  Et  l'on  ne  s'explique  pas  cette  attente 
de  plus  d'un  mois,  après  le  règlement  de  la  seconde  affaire, 
ni  que  nous  n'ayons  pas  exigé  immédiatement  satisfaction 
sur  la  troisième. 

Je  comprends  celte  pensée,  a  ajouté  le  Ministre,  mais  je 
prie  qu'on  me  fasse  la  charité  de  croire  qu'elle  m'est  égale- 
ment venue  à  l'esprit,  et  peut-être  voudra-t-on  considérer  que 
le  Gouvernement,  sûr  de  son  droit,  sur  de  sa  volonté  de  le 
soutenir,  avait  aussi  le  devoir  de  ne  pas  oublier  qu'en  Tur- 
quie les  choses  les  plus  simples  prennent  vite  une  grande 
complexité  et  qu'actes  et  paroles  y  passent  par  un  prisme 
étrange  qui,  facilement,  les  transforme  et  les  défigure,  et  si. 
dès  lors,  le  Gouvernement  a  jugé  que  quelque  patience  encore 
était  nécessaire  pour  décourager  le  soupçon  lui-même  et  pour 
conserver  à  nos  réclamations  d'abord,  à  nos  actes  ensuite, 
dans  le  cas  où  l'action  nous  serait  imposée,  leur  véritable- 
caractère  et  leur  exacte  portée,  qui  donc  de  bonne  foi  pourrait 
nous  en  faire  un  îeproche? 

Il  est  bien  évident,  d'ailleurs,  que  si  la  mauvaise  vo- 
lonté persistance  de  la  Porte  a  mis  au  premier  rang 
certains  intérêts  matériels  qui  ont  été  la  cause  occasion- 
nelle du  différend,  le  Gouvernement  avait  dû  recon- 
naître qu'il  se  trouvait  en  présence  d'un  système,  d'un 
parti  pris,  et  que  d'autres  intérêts,  d'ordre  plus  géné- 
ral et  plus  élevé,  contestés  aujourd'hui,  seraient  mé- 
connus demain,  et  après  demain  violés.  La  question 
prenait,  dès  lors,  une  bien  plus  grande  envergure  et  il 
importait  que  le  Gouvernement  s'en  expliquât  complè- 
tement et  montrât  toute  l'étendue  de  ses  revendications. 

Je  déclare  très  haut,  a  donc  conclu  M.  Delcassé.  que  la 
France,  à  la  faveur  du.  différend  actuel  et  de  l'effort  qu'on 
l'oblige  à  faire,  ne  poursuit  aucun  avantage  nouveau;  mais 
personne  non  plus  ne  croira  que  cet  effort,  qu'il  serait  grave 
de  nous  obliger  à  renouveler,  ne  doive  pas  au  moins  servir  à 
obtenir  la  certitude  que  l'ensemble  des  œuvres  françaises  en 
Orient,  que  les  établissements  scolaires  et  hospitaliers  que 
nous  y  avons  fondés,  de  même  que  les  ports,  les  phares,  les 
chemins  de  fer  que  nous  y  avons  construits  ne  doivent  plus 
être  l'objet  d'aucune  malveillance,  ni  d'aucune  tracasserie,  et 
qu'ils  seront  traités  comme  le  veut  la  justice,  comme  le  com- 
manderait notre  amitié  traditionnelle  avec  la  Turquie,  que 
l'intérêt  vrai,  je  dirai,  que  l'intérêt  manifeste  de  la  Turquie 
devrait  faire  à  la  Porte  une  loi  de  cultiver.  C'est  là  ce  que 
nous  demandons  et  ce  qu'il  est  équitable  et  nécessaire  qu'on 
nous  accorde. 

Et,  en  effet,  nous  savons  aujourd'hui  que  le  Gouver- 
nement a  donné  un  corps  à  ces  revendications.  Dans 
une  note  remise  à  Tewfik-Pacha  par  M.  Bapst,  ce 
dernier  a  déclaré  que  : 

Par  suite  des  atermoiements  de  la  Porte  depuis  deux  mois 
dans  le  règlement  de  ces  affaires,  et  en  raison  des  sa- 
crifices imposés  au  Gouvernement  français,  celui  ci  mettait 
comme  nouvelles  conditions  à  la  reprise  des  relations  le 
règlement  de  quatre  autres  affaires,  savoir  :  1°  la  reconnais- 
sance légale  des  écoles  françaises  existant  dans  l'empire 
ottoman;  2"  la  reconnaissance  légale  de  tous  les  établis- 
sements de  bienfaisance  ou  des  cultes  placés  sous  la  protec- 
tion française:  3°  la  délivrance  immédiate  de  tirmans  néces- 
saires et  inutilement  demandés  jusqu'ici  par  l'ambassade 
pour  la  "reconstruction  ou  la  réparation  de  plusieurs  établis- 
sements de  même  nature,  notamment  la  reconstruction  des 
couvents  et  écoles  détruits  pendant  les  troubles  de  1894  et  de 
1K96;  ¥  la  reconnaissance  du  patriarche  chaldéen.  , 

C'est,  en  somme,  la  défense  de  nos  grands  intérêts 
matériels  et  moraux  en  Orient  que  le  Gouvernement 
vient  de  prendre .  Ces  intérêts  résultent  des  droits  recon- 
nus de  la  France;  des  traités;  des  capitulations;  des 
entreprises  particulières  de  nos  nationaux  autant  que 
de  nos  œuvres  collectives.  C'est  tout  cet  ensemble  que 
nous  ne  pouvons  laisser  tomber  en  déshérence  ;  notre 
action,  qui  ne  tend  qu'à  l'exercice  de  notre  droit,  est 
légitime  et  personne  ne  saurait  en  prendre  ombrage. 
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La  presse  étrangère  a  été  unanime  à  reconnaître  la 
correction  de  notre  attitude  et  la  légitimité  de  notre 
intervention.  Cette  approbation  serait  de  nature  à 
fortifier  encore  l'attitude  du  Gouvernement,  s'il  n'avait 
montré  sa  ferme  résolution  de  ne  pas  s'arrêter  dans  la 
voie  où  il  est  entré. 

Gf.orgks  Bourgarel. 


Un  télégramme  de  Motelin  annonce  que  l'amiral  Gaillard 
a  occupé  la  douane  de  celle  ville  sans  résistance. 

Une  circulaire  a  été  adressée  aux  puissances  résumant  les 
intentions  du  Gouvernement  français  d'après  les  déclarations 
que  M.  Delcassé  a  faites  à  la  tribune  de  la  Chambre. 

Les  réponses  déjà  parvenues  montrent  que  celle  circulaire 
est  partout  bien  accueillie. 


COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 


Dans  notre  numéro  du  25  octobre,  nous  avons  pu- 
blié les  comptes  de  cette  Société  pour  l'exercice  1900- 
1901,  clos  le  30  juin  dernier.  Ainsi  que  nous  le  faisions 
remarquer,  les  bénéfices  nets  se  sont  élevés  à  1.247.580 
francs  24,  en  diminution  de  191.123  fr.  62  sur  1899-1900, 
et  le  montant  à  répartir,  comparé  à  celui  de  l'exercice 
précédent,  s'est  établi  ainsi  : 

Exercices 
181)9-1900  1900-1901 
(En  francs) 

Bénéfices  de  l'exercice   1.438.703  86   1.247.580  24 

A  ajouter  :  Report  de  l'exercice 
précédent    28 . 196  02      174 . 061  29 

Solde  créditeur  du  compte  Liqui- 
dation des  exercices  clos   105.089  87        70.362  65 

Soldes  à  répartir   1.572.590  35   1.492.004  18 

Quant  à  la  répartition,  le  Conseil  d'administration 
se  proposait  de  la  fixer  de  la  manière  suivante  : 

Francs 

A  la  réserve  légale   05.897  15 

Aux  actionnaires,  à  raison  de  22  fr.  50  par 

action   1.125.000  » 

Report  à  l'exercice* suivant   301.107  03 

i.'i92.004  18 

Cette  répartition  a  été  approuvée  par  les  adminis- 
trateurs et  le  dividende  est  resté  le  même  que  pour 
l'exercice  1899-1900. 

Dans  son  rapport,  le  Conseil  d'administration 
rappelle  que  dès  le  début  de  l'exercice,  la  prospérité  de 
la  métallurgie  a  commencé  à  décliner  ;  les  usines,  qui 
ne  suffisaient  naguère  qu'avec  la  plus  grande  peine  aux 
commandes  qui  leur  étaient  adressées,  virent  la  con- 
sommation se  restreindre  très  rapidement.  Le  revire- 
ment devint  bientôt  général,  et  il  sévit  même  sur  un 
grand  nombre  d'industries  dans  tous  les  pays  produc- 
teurs de  l'Europe. 

L'industrie  spéciale  des  métaux  devait  forcément 
souffrir  de  cette  situation;  la  diminution  de  la  consom- 
mation rendit  la  concurrence  plus  vive,  et  la  baisse 
des  prix  en  fut  la  conséquence.  Si  les  cours  des  char- 
bons avaient  fléchi  proportionnellement,  les  prix  de 
revient  auraient  trouvé  de  ce  côté  une  compensation  ; 
malheureusement,  pour  divers  motifs,  il  en  a  été  au- 
trement. Néanmoins,  la  Compagnie  Française  des 
Métaux  a  pu,  jusqu'ici,  assez  bien  traverser  cette  crise. 
Suivant  fidèlement  le  programme  qui  avait  été  exposé 
les  années  précédentes,  le  Conseil  d'administration 
s'est  appliqué  à  rechercher  des  bénéfices  dans  la  meil- 
leure exploitation  industrielle  des  usines.  Au  milieu 
de  la  lutte  très  vive  qui  avait  lieu  sur  les  prix  de  vente 
il  s'est,  avant  tout,  attaché  à  conserver  la  nombreuse 
clientèle  de  la  Compagnie  qui  est  un  des  meilleurs 
éléments  de  son  actif,  et  non  seulement  il  l'a  conser- 
vée, mais  il  l'a  même  augmentée.  En  effet,  le  chiffre 
d'affaires  a  été  de  52.055.455  fr.  84,  contre  50.404.285 


francs  57  en  1899-1900  et  42.940.556  fr.  M  en  1898-1899. 
En  même  temps,  les  approvisionnements  ont  passé  de 
23.401.091  fr.  40  en  1899-1900  à  23.851.489  fr.  22,  en 
augmentation  d'environ  2  0/0.  Disons  ici  que,  dans  le 
but  d'augmenter  encore  les  débouchés  commerciaux,  le 
Conseil  d'administration  a  orienté  la  Société  sur  la 
production  et  la  vente  des  fils  de  cuivre  destinés  à 
l'électricité.  Cette  spécialité,  du  reste,  entrait  dans  le 
cadrede  ses  fabrications,  et  grâce  à  l'accroissement  de 
ses  tréfileries  de  Saint-Denis  et  de  Givet,  ainsi  qu'à 
l'installation  d'une  câblerie  à  Givet,  la  Société  possède 
un  outillage  perfectionné  qui  lui  donne  une  place 
importante  dans  ce  genre  d'industrie. 

Sur  les  produits  de  l'exercice,  le  Conseil  d'adminis- 
tration a  prélevé,  pour  amortissements,  réserves  et 
provisions,  une  somme  de  727.214  fr.  78,  à  peu  près 
égale  aux  deux  tiers  du  montant  qui  a  été  réparti  entre 
les  actionnaires.  Elle  comprend:  000.000  fr.  qui  ont  été 
affectés  à  l'amortissement  des  immeubles,  du  matériel 
et  du  fonds  de  commerce;  cette  somme  dépasse  de 
183.006  fr.  04  les  immobilisations  nouvelles  consacrées, 
en  grande  partie,  aux  améliorations  dont  nous  venons  de 
parler.  En  outre,  70.094  fr.  78  ont  servi  à  l'amortisse- 
ment du  solde  des  frais  de  constitution.  Enfin,  la  pro- 
vision pour  liquidation  de  l'exercice  clos  a  été  fixée  à 
175.000  fr.  contre  140.000  fr.  l'année  précédente.  Ainsi 
donc,  en  totalisant  les  sommes  ci-dessus  avec  les  béné- 
fices consacrés  cette  année  aux  réserves  et  à  l'augmen- 
tation du  report  à  nouveau,  —  sans  tenir  compte  des 
provisions  régulatrices  de  la  valeur  des  métaux,  —  on 
arrive  à  un  montant  presque  égal  aux  bénéfices  distri- 
bués aux  actionnaires. 

Ainsi  qu'il  fallait  s'y  attendre,  le  Conseil  d'adminis- 
tration s'est  longuement  étendu  sur  les  provisions  ré- 
gulatrices de  la  valeur  des  métaux.  Leur  fonctionne- 
ment a  déjà  été  expliqué  dans  les  rapports  précédents, 
mais  il  convient  quand  même  de  rappeler  qu'elles  tota- 
lisent, pendant  les  périodes  de  hausse,  les  plus-values 
du  stock  de  cuivre  en  fin  d'exercice,  et  qu'elles  suppor- 
tent les  moins-values  pendant  les  périodes  de  baisse. 
Pendant  l'exercice  écoulé,  les  cours  du  cuivre,  après 
une  très  longue  période  ascendante,  ont  commencé  à 
lléchir,  et  c'est  pourquoi  lesdites  provisions  ont  fonc- 
tionné pour  laNpremièrc  fois  depuis  leur  constitution, 
en  sens  inverse. 

A  son  origine,  la  provision  pour  le  cuivre  a  été  dotée 
de  sommes  estimées  en  bloc  d'après  le  degré  de  sécu- 
rité que  l'on  recherchait  contre  les  effets  de  la  baisse. 
Constituée  en  1893,  elle  reçut  1  million  ;  supprimée  en 
1895,  elle  fut  vite  rétablie  dès  l'année  suivante  en  re- 
cevant en  1890  909.725  fr.  10;  en  1897  1.090.274  fr.  90; 
en  1898  l-'iO.OOO  fr.  et  en  1899  3  millions  de  francs.  A 
partir  de  cette  époque,  il  a  semblé  préférable  de  lui  don- 
ner un  caractère  encore  plus  exact,  en  calculant  aussi 
méthodiquement  que  possible  les.  plus-values  ou  les 
moins-values  du  stock  de  cuivre.  Ce  mode  de  calcul  a 
été  l'objet  d'un  examen  détaillé  de  la  part  des  commis- 
saires de  la  Société,  et  c'est  ainsi  qu'en  1900,  la  plus- 
value  a  été  estimée  par  ce  calcul  à  902.000  fr.  et,  en 
1901,  la  moins-value  à  721.000  fr.  Ces  sommes  ont  été 
entièrement  appliquées  à  leur  destination. 

Dès  lors,  comme  le  dit  le  rapport,  il  est  naturel  de 
faire  fonctionner  d'une  façon  constante  et  régulière, 
tous  les  ans  au  30  juin,  la  provision  ainsi  calculée,  en 
faisant  passer  la  somme  résultant  de  la  variation  de  la 
valeur  du  stock,  du  compte  «  provisions  »  au  débit  ou 
au  crédit  du  compte  «  résultats  des  ventes»,  selon  qu'il 
y  a  plus-value  ou  moins-value.  De  cotte  façon,  le  bilan 
présente  au  passif  la  provision  restante  qui  correspond 
à  la  valeur  du  stock  portée  à  l'actif,  et  le  compte  des 
profits  et  pertes  présente  au  crédit  le  produit  brut  de 
l'exercice  régularisé  par  le  fonctionnement  de  la  pro- 
vision. C'est  le  bénéfice  brut  dégagé  de  l'iniluence  de  la 
variation  de  la  valeur  du  stock.  C'est  ainsi  que  les 
comptes  de  1900-1901  ont  été  présentés. 

Pour  les  métaux  autres  que  le  cuivre,  les  cours  ont 
subi  une  baisse  considérable  pendant  l'exercice,  notam- 
ment le  zinc  et  le  plomb  ;  il  en  est  résulté  une  dépré-! 
ciation  de  leurs  divers  stocks  d'environ  350.000  fr.  Au 
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oilan  du  30  juin  1000,  il  existait  bien  une  provision  <le 
olO.OOO  fr.  pour  ces  divers  métaux  ;  mais  cette  provi- 
sion, beaucoup  plus  récente  que  la  provision  îles  cui- 
vres, se  trouvant  insuffisante,  aurait  été  entièrement 
absorbée  si  ou  l'avait  t'ait  fonctionner.  Aussi  a-t-il  paru 
opportun  de  la  conserver  intacte  au  bilan  de  1901,  en 
laissant  ;!  la  charge  de  l'exercice  toute  la  moins  value 
de  ces  divers  métaux.  Cette  provision  de  10.000  fr. 
ainsi  maintenue  en  présence  de  ces  divers  stocks  main- 
tenant dépréciés,  se  trouve  de  ce  fait  plus  importante 
proportionnellement.  Elle  pourra  donc  être  appelée  à 
fonctionner  utilement  dans  l'avenir,  en  lui  appliquant 
les  mêmes  principes  que  j>our  la  provision  régulatrice 
de  la  valeur  des  cuivres. 

Par  cet  ensemble  de  dispositions,  la  Société  se  trou- 
vera, dans  des  limites  très  étendues,  à  l'abri  des  varia- 
tions des  cours  sur  les  principaux  métaux  qu'elle  uti- 
lise. Pour  le  cuivre,  notamment,  la  provision  de 
D.331.000  francs,  qui  figure  au  bilan  au  30  juin  1901, 
garantit  le  découvert  jusqu'au  cours  de  41  liv.  sterl. 
1  sh.  par  tonne.  Or,  c'est  un  des  plus  bas  cours 
atteints  par  ce  métal,  et  on  peut  même  ne  plus  le 
revoir,  en  raison  de  l'augmentation  de  la  consomma- 
tion, augmentation  provoquée  par  les  applications  in- 
dustrielles de  l'électricité,  il  s'ensuit  que  la  situation 
de  la  Société  se  trouve  encore  consolidée  par  cette  pro- 
vision, el  qu'elle  apparaît  de  plus  en  plus  stable. 

Après  la  lecture  du  rapport,  plusieurs  actionnaires 
ont  pris  la  parole  et  ont  adressé  au  Conseil  diverses 
questions  auxquelles  le  président,  M.  G.  Vésier,  prési- 
dent du  Conseil  d'administration,  a  répondu  avec  toute 
la  franchise  et  toute  la  netteté  désirables.  Il  a  déclaré, 
qu'en  votant  l'approbation  du  rapport  et.  des  comptes, 
les  actionnaires  approuveraient  la  conduite  du  Conseil 
depuis  1899,  et  qu'ils  exprimeraient  de  nouveau  leur 
confiance'  pour  détendre  au  mieux  les  intérêts  de  la 
Société  dans  l'avenir.  Cette  approbation  a  été  votée  par 
l'assemblée  à  l'unanimité  moins  quatre  voix.  A  l'una- 
nimité, la  même  assemblée  a  renommé  comme  ad- 
ministrateurs pour  six  ans,  MM.  Lair,  Bory  d'Arncx, 
de  Neufville  et  Wehrlin,  administrateurs  sortants,  et 
nommé  commissaires,  pour  l'exercice  1901-1902,  MM.  le 
comte  Peti ton,  G.  Chaulin  et  R.  Baulant.  Enfin,  en 
exécution  de  l'article  40  de  la  loi  du  27  juillet  1807, 
elle  a  autorisé,  en  tant  que  besoin,  les  administrateurs 
à  conclure  telles  affairés,  et  passer  tels  traités  qu'il  y 
aurait  lieu,  avec  la  Compagnie  Française  des  Métaux. 

A.  Lechenet. 


La  France  et  le  Protectionnisme 


La  Chambre  de  Commerce  britannique  de  Paris  a  rouvert 
vendredi  soir,  2ô  octobre,  la  série  de  ses  dîners  mensuels  au 
Café  Cardinal.  * 

La  question  à  l'ordre  du  jour  était  la  suivante  :  «  La  situa- 
tion commerciale  rie  la  France  a-t-elie profité  du  protection- 
nisme ï  »  L'annonce  (pu:  M.  Yves  Guyot,  au  point  de  vue  libre- 
échangiste,  et  M.  Edmond  TImtv.  au  point  de  vue  protection- 
niste, devaient  prendre  la  parole,  avait  attiré  un  auditoire 
très  nombreux. 

Signalons,  entre  antres,  la  présence  de  MM.  W.-C.  lio- 
berlson,  président  de  la  Chambre  de  Commerce  britannique 
de  Paris,  O.  K.  Bodington,  vice-président,  T.  Barclay, 
ancien  président,  Ausl.in  Lee,  attaché  commercial  de  l'am- 
bassade britannique  à  Paris,  W.-.J.  Ablelt,  F.  Andrews,  II. 
Baker,  È.-G.  Barclay,  W.-F.  Baum,  O.  Camille,  A.-W. 
Churcnward,  W.-F.  Clark,  Henry  Crawford,  W.-H.Delanc, 
E.  Rtznatrick,  Jules  Fleury,  secrétaire  perpétuel  de  la  So- 
ciété d'Economie  Politique,  J .  Ford,  Iv-M.  Creeu,  secré- 
taire de  la  Chambre  de  commerce  américaine  de  Paris,  \V. 
Hanning,  W.  Howlau,  W.-C.  Muet,  maire  de  Neuilly, 
A. -p.  Inglis,  consul  général  de  la  Grande-Bretagne  à  Paris, 

A. -II.  Jonnson,  C  -II.  .loues.  li.-O.  Johnson,  Ralph  Pane, 
I .  Laurier.  E  Levallois.  adjoint  au  maire  du  deuxième 
arrondi  icmcnt,  Geo,E.  Light,  Ï.Longhurst, correspondant 
d"  Jhe  hcrmnmi&t,  Charles  Lyon,  Emile  Macquart.  M. -P. 
Main.  3.  Manbv,  W.-A.-C.  N'eal,  secrétaire  de  la  Chambre 
dé  Commerce  britannique,  A.  l'aton,  comte  de  Pradère,  A. 


Robertson,  W.-JL-B.  Sands,  A.  Smiib,  Ch  Mac-Carthy 
Spiflrs,  T.  Tobbitt,  Marcel  Théry,  Washington  Tremlett' 
J.-W.  Vallat,  A.  Vie  -Paruiintcr,  B.  Wallon. 


Conférence  contradictoire  faite  le  25  octobre  1901  à 
fa  Chambre  de  Commerce  Anglaise  à  Paris. 


DISCOURS  DE  I.  YVES  GDÏOÏ 

Monsieur  le  Président,  Messieurs,  .le  vous  remercie 
de  l'invitation  que  vous  avez  bien  voulu  m'adresser. 

Je  l'ai  acceptée  sans  me  dissimuler  la  difficulté  de 
donner  une  réponse  précise  à  la  question  posée  :  «  La 
France a-t-elle  amélioré  sa  situation  commerciale  par 
suite  de  sa  politique  protectionniste'.'  » 

Il  faut  surtout  se  garder,  en  abordant  un  tel  pro- 
blème, de  l'erreur  de  méthode  encore  si  fréquente. 
<•  Pos1  hoc,  ergo  propter  hoc  ».  <«  Après,  donc,  parce 
que...,., 

MOUVEMENT  PROTECTIONNISTE 

Les  protectionnistes  ne  s'avouèrent  pas  vaincus  par 
les  traités  de  commerce  de  1800  qui,  cependant,  avaient 
fait  leurs  preuves,  quoiqu'ils  fussent  encore  loin  du  libre- 
échange  absolu.  Toutefois,  l'Assemblée  nationale  de 
1871  avait  repoussé  le  projet  d'impôt  de  M.  Thiers,  sur 
les  matières  premières  ;  et  lorsque  les  Institutions  ré- 
publicaines entrèrent  en  vigueur,  M.  Teisserenc  de 
Bort,  ministre  du  Commerce,  déposa,  le  9  février  1877, 
un  projet  de  tarif  général  qui  n'était  que  la  reproduc- 
tion du  tarif  conventionnel  en  rigueur.  11  ne  faisait 
qu'une  seule  exception.  Il  relevait  de  10  0/0  les  droits 
sur  les  lils  et  cotons.  Mais  le  SeiZe-Mai  survient;  les 
maîtres  de  forges,  les  cotonniers  en  profitent  pour  faire 
sous  la  direction  de  M.  Pouyer-Quertier  des  manifesta- 
tions protectionnistes.  L'entreprise  du  Seize-Mai  subit 
un  échec  complet.  M.  Teisserenc-  de  Bort  redevient  mi- 
nistre de  l'Agriculture  et  du  Commerce,  —  et  que  fait- 
il?  11  adopte  le  programme  protectionniste  des  hommes 
qui  venaient  d'être  battus  politiquement.  Jl  majore  de 
24  0/0  le  tarif  sur  presque  toutes  les  marchandises  fa- 
briquées. Cest  ce  projet  que  le  Gouvernement  républi- 
cain prend  comme  base  de  discussion  en  1880,  pour  le 
renouvellement  des  traités  de  commerce.  Bien  plus.  En 
convertissant  les  droits  ad  valorem  en  droits  spécifiques, 
il  charge  de  droits  triples  et  quadruples  les  objets  bon 
marché  et  de  grande  consommation . 

Car  là  est  le  caractère  de  la  politique  protection- 
niste. Dans  un  pays  de  suffrage  universel  elle  réalise  ce 
paradoxe  :  surcharger  la  très  grande  majorité  au  profil 
d'une  minorité;  et  cette  majorité  accueille  avec  en- 
thousiasme, les  candidats  qui  lui  promettent  d'aug- 
menter son  fardeau,  ses  privations,  les  difficultés  de  la 
vie  pour  chacun. 

Sous  ce  rapport,  les  électeurs  ont  dépassé  toutes  les 
espérances  des  protectionnistes,  .le  me  rappelle  leur 
timidité  quand,  il  y  a  vingt-cinq  ans.  M.  Pouyer-Quer- 
tier méritait  le  surnom  de  marquis  de  «  Pain-Cher  », 
On  n'osait  point  proposer  un  relèvement  du  droit  de 
0  fr.  60  par  quintal  de  blé,  ni  un  relèvement  de  droit 
sur  le  bétail.  Seulement  les  industriels  qui  avaient 
besoin  du  concours  des  agriculteurs,  ou  plutôt  des 
propriétaires  fonciers,  qui  usurpent  cette  qualification, 
conclurent  avec  eux  ce  marché:  —  Donnez-nous  des 
relèvements  de  droits  :  nous  placerons  les  produits 
agricoles  en  dehors  des  traités  de  commerce;  c'est  ce 

que   ls  appellerons  o  la  liberté  des  tarifs  »;  et  quand 

nous  aurons  obtenu  ce  que  nous  demandons,  nous 
vous   ferons  bénéficier  de  relèvements  de  droits  de 

douanes  ». 

.Marché  conclu.  Les  cotonniers  s'apitoyèrent  sur  les 
souffrances  de  l'agriculture  qui,  en  1882,  avait  eu  la 
plus  forte  récolle  de  blé  qu'elle  eût  obtenue  avec  celle 
de  1874.  On  menaça,  en  dépit  des  faits,  la  France  de 
lamine:  el  on  établit  en  188:1  le  droit  de  -i  fr.,  qui  est 
devenu  en  1887  le  droit  de  5  fr.  el  en  J 89 'i  le  droit  de 
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7  fr.,  loi i ucl  n'empêche  point  l'agriculture  de  se  plaindre 
et  de  crier  à  la  ruine  comme  le  prouvent  les  discussions 
et  les  projets  récents  sur  les  admissions  temporaires. 

LA  PROTECTION  DE  L  AGRICULTURE 

Est-ce  que  la  majorité  des  agriculteurs  est  intéressée 
aux  droits  de  douanes  sur  les  blés  et  sur  le  bétail? 

L'enquête  agricole  de  1892  nous  démontre  qu'ils  n'ont 
été  établis  qu'au  profit  d'une  minorité. 

Relativement  au  territoire  agricole,  la  culture  des 
céréales  représente  39  0  0  en  moyenne,  par  conséquent 
moins  du  tiers  de  fa  superficie;  dans  les  départements 
qui  viennent  en  téte,  elle  représente  la  moitié,  52  0/0 
uans  l'Illevet-Vilaine,  51  0/0  dans  l'Eure-et-Loir,  48,0/0 
dans  la  Somme,  'i7  0  0  dans  le  Pas-de-Calais,  etc.  Il  y 
a  des  départements  qui  ne  cultivent  pas  de  céréales. 

Mais  est-ce  que  les  petites  exploitations  au-dessous 
d'un  hectare  vendent  du  blé  ".'  Ceux  qui  les  exploitent 
en  achètent.  Par  conséquent,  le  droit  de  7  fr.  pèse  sur 
leurs  propriétaires. 

Ces  exploitations  sont  au  nombre  de  2.2:35.000.  Celles 
de  1  à  10  hectares  ne  vendent  guère  de  blé,  et  leurs 
propriétaires  ou  leurs  fermiers  sont  susceptibles  d'en 
acheter.  Avec  l'assolement  triennal,  elles  ne  sont  pas 
susceptibles,  en  moyenne,  d'avoir  plus  de  deux  hec- 
tares de  blé.  D'après  la  moyenne  de  17  hectolitres  à 
l'hectare,  équivalant  à  76  kilos,  chacune  des  ccsexploi- 
tations  peut  obtenir  2»!  quintaux  et  demi. 

<)r.  d'après  la  formule,  un  kilo  de  blé  pour  un  kilo 
de  pain,  la  consommation  d'une  famille  de  cinq  per- 
sonnes étant  de  200  on  300  kilos  par  tête  et  par  an,  ne 
laisserait  pour  le  marché  qu'une  douzaine  fie  quintaux, 
et  j'exagère,  car  ce  ni'  sont  pas  ces  petites  exploitations 
qui  produisent  du  blé.  (le  n'est  point  pour  leurs  pro- 
priétaires et  pour  leurs  fermiers  que  le  droit  de  7  fr. 
est  établi  :  c'est  pour  les  711.000  propriétaires  de  la 
moyenne  propriété  de  10  à  40  hectares,  pour  les  138.000 
propriétaires  de  la  propriété  au-dessus  de  40  hectares. 

Si  la  petite  propriété  compte  4.800.000  propriétaires, 
sa  contenance  n'es!  .pie  de  12.571.000  hectares. 

La  propriété  movenne  représenté  14. 313.000  hectares, 
la  grande  :  22.493.000.  Total  :  36.806.000  hectares. 

Par  conséquent,  si  les  petites  exploitations  occupent 
100  hectares,  la  grande  en  occupe  292  —  près  des 
deux  tiers  en  plus,  fielativement  au  nombre,  la  propor- 
tion est  renversée  —  pour  100  propriétés  au-dessus  de 
10  hectares,  il  y  en  a  505  au-dessous.  Et  la  prétendue 
protection  agricole  s'exerce  en  fait  au  détriment  de  ces 
505  petits  propriétaires  et  au  profit  de  cette  centaine. 

De  même  pour  les  droits  sur  le  bétail.  Les  petites 
propriétés  de  1  à  5  hectares  ont  942.000  hectares  de 
prairies;  celles  de  5  à  10,  977.000;  total  1.919.000. 

La  movenne  propriété  de  10  à  40  hectares  représente 
2.388  hectares;  la  grande  2.039;  total  :  4.300  de  prai- 
ries. 

La  part  des  prairies  dans  la  grande  propriété  est  re- 
lativement à  cette  part  dans  la  petite  propriété  comme 
223  est  à  100. 

Par  conséquent,  les  droits  sur  le  bétail  n'ont  été  éta- 
blis qu'au  profit  des  moyens  et.  des  grands  propriétaires 
qui  forment  une  petite  minorité. 

LES  VINS 

Partout  nous  retrouvons  le  protectionnisme  établi  au 
détriment  de  la  majorité  et  au  profit  d'une  minorité.  La 
question  se  pose  de  nouveau  à  propos  des  vins.  Ici 
nous  pouvons  constater  l'échec  complet  de  la  politique 
protectionniste. 

D'après  l'enquête  de  1892,  il  y  avait  une  superficie 
de  1.900.300  hectares  cultivée  en  vigne,  représentant 
par  conséquent  moins  de  4  0/0  du  territoire  agricole. 
Un  ne  trouve  que  8  départements  où  elle  dépasse  9  0/0. 

Autrefois,  la  France  avait  le  monopole  naturel  du 
commerce  des  -vins.  Pour  l'étranger,  tout  vin,  digne  de 
ce  nom,  devait  avoir  passé  par  Bordeaux.  Or,  les  pro- 
tectionnistes ont  crié  aux  étrangers  qu'il  y  avait  d'au- 
tres pays  où  on  pouvait  trouver  du  vin  dans  de  meil- 


leures conditions  puisque  la  France  était  obligée  de  se 
protéger  contre  leur  concurrence. 

En  même  temps,  les  protectionnistes  disaient  aux 
viticulteurs  :  Produisez,  produisez  !  n'importe  quel 
vin.  Faites-le  dans  n'importe  quelles  conditions,  sans 
vous  inquiéter  de  la  qualité.  Les  Français  seront  obli- 
gés de  le  boire,  puisque  nous  empêchons  les  vins 
étrangers  d'en  trer. 

Autrefois,  l'Hérault,  l'Aude,  produisaient  des  vins 
forts  et  colorés  qui  servaient  à  couper  les  petits  vins 
du  Centre.  Les  viticulteurs  ont  choisi  l'Aramon  comme 
cépage,  ont  adopté  la  taille  longue  qui  donne  des  ré- 
coltes abondantes,  mais  des  vins  faibles  et  peu  alcoo- 
liques ;  on  a  du  faire  venir  des  vins  d'Espagne  pour  les 
couper;  et  alors,  le  Midi  a  crié  à  la  mévente  des  vins, 
sans  vouloir  en  reconnaître  la  cause.  Les  protection- 
nistes ont  détourné  les  viticulteurs  des  vins  qu'ils  de- 
vaient produire.  En  même  temps,  l'écoulement  à  l'étran- 
ger ne  se  développe  pas  :  en  1891,  nous  avons  exporté 
2.350.000  hectolitres;  en  1900,  2.190.000  seulement. 

LE  COTON 

Le  propre  de  la  politique  protectionniste  est  de  dé- 
tourner les  capitaux  de  leur  emploi  naturel  pour  les 
jeter  dans  des  occupations  factices.  Elle  entrainc  des 
ouvriers  vers  des  industries  qui  n'existent  que  pat- 
suite  de  ce  privilège,  elle  prépare  des  crises  et,  elle  fait 
des  recrues  pour  le  socialisme. 

Les  (dateurs  de  coton  ont  toujours  été,  en  France,  à 
la  tête  du  mouvement  protectionniste  ;  et  cependant  ils 
se  servent  d'une  matière  première  qui  n'est  pas  un  pro- 
duit national  ;  et  ils  n'ont  pas  été  assez  logiques  pour 
soutenir  la  pétition  qu'un  spirituel  commissionnaire 
en  marchandises,  M.  Jacquot,  présenta  en  1K80  à  la 
Chambre  des  députés,  en  demandant  qu'on  protégeât 
le  coton  national  dont  la  culture  dans  les  Flandres 
serait  un  débouché  pour  la  houille,  pour  la  verrerie  et 
pour  la  métallurgie,  puisqu'elle  exigerait  la  construc- 
tion de  vastes  serres. 

Les  cotonniers  ne  sont  jamais  satisfaits,  surtout  les 
cotonniers  normands,  qui  avaient  pris  la  douce  habi- 
tude, à  l'abri  des  droits  protecteurs,  de  ne  pas  amortir 
leur  outillage.  Aussi,  gênés  par  les  cotonniers  des  Vos- 
ges, ce  sont  eux  qui  ont  réclamé  la  réglementation  du 
travail  des  femmes,  l'interdiction  du  travail  de  nuit. 
Quand  M.  Richard  Waddington  était  le  rapporteur  de 
cette  loi,  ce  n'était  point  l'intérêt  des  ouvrières  qu'il 
prenait  :  c'étaient  les  filatures  normandes  qui  voulaient 
gêner  les  tilaturcs  des  Vosges.  Je  l'ai  dit  à  la  tribune 
de  la  Chambre  :  et  on  n'a  pu  contester. 

Le  rehaussement  des  droits  n'avait  pas  suffi  aux  co- 
tonniers. Ils  ont  obtenu  les  nouveaux  tarifs  de  1894. 
On  peut  mesurer  le  développement  d'une  industrie  à 
sa  consommation  de  matière  première.  Eh  bien  !  qu'est- 
ce  que  je  constate?  en  1891,  une  importation  de  1  mil- 
lion 704.000  quintaux  de  coton  en  laine  ;  et  en  1900, 
une  importation  de  1,334.000  quintaux.  Par  conséquent, 
voilà  donc  le  grand  résultat  auquel  aurait  abouti  ce 
relèvement  de  droits  :  200.000  quintaux  de  matière 
première  en  plus  ;  mais  ce  chiffre  n'est  pas  exact,  car 
je  vois  qu'on  a  exporté  362.0(10  quintaux  de  coton  en 
laine,  par  conséquent  du  coton  qui  n'a  pu  être  absorbé 
par  les  filatures  :  donc  leur  consommation  ;i  été  infé- 
rieure à  ce  qu'elle  était  en  1891  ;  donc  il  y  a  un  ralen- 
tissement dans  leur  production.  Mais  cette  industrie 
factice  frappe  d'une  augmentation  de  frais  une  indus- 
trie qui  n'a  besoin  que  de  liberté  pour  se  développer, 
celle  des  rubans  de  Saint-Etienne  et  des  tissus  mélan- 
gés de  Lyon.  Je  sais  qu'on  a  établi  un  drawback,  mais 
dont  l'application  est.  une  telle  entrave  à  la  fabrication 
et  au  commerce  qu'on  préfère  généralement  ne  pas  s'en 
servir.  Si  nous  prenons  sur  le  fait,  le  vice  du  régime 
protectionniste:  écraser  une  industrie  qui  peut  vivre 
par  elle-même  au  profit  d'une  industrie  qui  n'existe 
qu'au  détriment,  des  consommateurs,  mettra-t-on  à 
l'actif  du  protectionnisme  la  charge  que  paient  les  ru- 
b'anniers  de  Saint  Etienne  et  les  tisseurs  de  Lyon  aux 
cotonniers  français? 
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Si  nous  poursuivions  les  diverses  industries,  nous 
verrions  partout  le  même  phénomène  :  la  tvbordinar 
lion-  des  industries  viables  par  elles-mêmes  aux  indus- 
tries qui  n'existent  que  grâce  à  Leurs  privilèges. 

M.  Jules  Fleury  qui  a  une  compétence  toute  parti- 
culière sur  la  question  des  constructions  navales  vous 
dira  sans  doute  le  résultat  que  la  politique  protection- 
niste a  eu  pour  cette  industrie,  en  dépit  des  primes 
qu'on  lui  a  données. 

UN  SUR  VINGT 

Si  nous  prenons  la  répartition  des  professions,  nous 
constatons  que  la  population  protectionniste  ne  consti- 
tue qu'une  infime  minorité. 

D'après  le  recensement  des  professions  établi  en 
1896  et  que  vient  de  publier  le  Ministère  du  Com- 
merce, l'agriculture  qui  représentait  en  1806,  avec  le 
droit  de  0  fr.  60,  52  0/0  de  la  population  active  n'en 
représente  plus  maintenant  que  47  0/0,  en  dépit  du 
droit  de  /  francs,  mais  nous  avons  A'u  que  la  plus 
grande  partie  des  chefs  d'exploitation  n'était  pas  inté- 
ressée à  la  protèction.  Les  établissements  agricoles  ne 
comptant  plus  que  de  1  à  4  salariés,  par  conséquent  les 
plus  petits,  non  vendeurs  de  blé,  représentent  92  0/0 
du  total.  Ils  n'ont  pas  intérêt  au  droit  de  7  francs. 
Reste  donc  8  0/0  des  agriculteurs. 

L'industrie  représente  35  0/0  de  la  population 
active  ;  mais  la  petite  industrie  qui  transforme  dos 
matières  secondes  n'a  pas  intérêt  à  la  protection  :  et  le 
nombre  des  établissements  ne  comprenant  que  de 
1  à  4  salariés  compte  pour  85  0/0. 

Le  commerce  compte  pour  5  0/0  :  et  le  grand  aussi 
bien  que  le  petit  commerce,  a  intérêt  à  la  liberté  des 
échanges  ainsi  que  la  banque.  Il  en  est  de  même  poul- 
ies professions  libérales  qui  comptent  pour  7  0/0. 

Oui  a  donc  intérêt  à  la  protection  ?  8  0/0  des  agri- 
culteurs, soit  3  0/0  environ  du  total  de  la  population 
active  ;  la  moitié  peut-être  des  15  0/0  qui  représentent 
l'industrie  comptant  plus  de  4  ouvriers,  ce  qui  fait 
4  ou  5  0/0  du  total  de  la  population  active. 

Vous  voyez  donc  qu'il  n'y  a  pas  100/0  de  la  popula- 
tion active  de  la  France  qui  ait  intérêt  à  la  protec- 
tion. 

Mais  ce  chiffre,  si  modeste,  qui  ne  monte  pas  à 
10  0/0  est  encore  exagéré  :  car  il  comprend  les  salariés 
aussi  bien  que  les  salariants. 

Or,  tous  les  salariés,  sans  exception,  qu'ils  appar- 
tiennent à  des  industries  protégées  ou  non,  ont  intérêt 
à  la  vie  à  bon  marché. 

Avec  le  système  de  la  protection,  il  y  a  un  salaire 
nominal  et  un  salaire  réel.  Le  salaire  réel  est  la  part 
que  laisse  la  protection  ;  mais,  auparavant,  sur  le  pain, 
sur  la  viande,  sur  le  vêtement,  sur  la  chaussure,  sur 
le  chauffage,  sur  l'éclairage,  elle  a  commencé  par  pré- 
lever un  certain  nombre  de  quarts  d'heure  et  quelque- 
fois des  heures  de  travail. 

Ces  quarts  d'heure,  ces  heures  de  travail  sont 
dérobés  à  l'ouvrier,  non  pas  pour  rémunérer  des  services 
généraux,  mais  pour  payer  un  impôt  privé  à  des 
propriétaires  et  à  des  manufacturiers  :  c'est  l'impôt 
féodal  perçu  non  dans  l'intérêt  public,  mais  au  profit  de 
particuliers. 

Ce  n'est  que  parce  que  le  salarié  français  n'a  pas 
conscience  de  cet  état  de  choses  qu'il  reste  indifférent 
à  la  question  douanière  :  mais  elle  pèse  sur  lui  et  elle 
a  sa  part  de  responsabilité  dans  le  malaise  qu'il  mani- 
feste. Le  jour  où  il  comprendra,  il  réclamera  son 
salaire  intégral  :  mais,  en  attendant,  son  intérêt  n'en 
est  pas  moins  en  opposition  avec  toute  protection. 

Or,  sur  les  18/167.000  personnes  des  deux  sexes  qui 
représentent  la  population  active  de  la  France,  les 
salariants  comptent  pour  4.281.000,  les  salariés  pour 
I.'1K58.000.  Donc,  dans  la  population  active  de  la 
France,  voilà  les  salariés  comptant  pour  75  0/0  ayant 
des  intérêts  opposés  à  la  protection  :  le  commerce 
représente  salariants  et  salariés  compris,  5  0/0;  qu'on 
y  ajoute  les  petits  agriculteurs  qui  représentent  plus 
des  neuf  dixièmes  de  la  profession  :  les  petits  indus- 
tricls  ayant  moins  de  quatre  salariés  qui  représentent 


[dus  des  quatre  cinquièmes  de  la  profession,  si  on  y 
ajoute  encore  les  rentiers,  les  retraités,  les  hommes 
des  professions  libérales,  les  ofliciers  qui  ont  intérêt  ù 
vivre  à  bon  marché,  les  soldats  qui  ont  intérêt  aussi, 
eux,  au  bon  marché,  nous  ne  trouverons  pas  5  0/0, 
pas  uiu:  personne  sur  vingt  ayant  intérêt  à  La  protec- 
tion. 

Et  cette  personne  sur  vingt  n  persuadé  aux  dix-neuf 
autres  qu'il  était  de  leur  intérêt  de  se  laisser  spolier  par 
elle;  et  son  excuse,  c'est  qu'elle  le  croit  peut-être. 

LES  SUCRES 

Partout  nous  trouvons  que  la  politique  protection- 
niste, dans  notre  démocratie  française,  n'est  établie, 
qu'au  profit  d'une  petite  minorité.  11  y  en  a  un  exemple 
flagrant,  indiscutable,  qui  nous  est  fourni  par  la  légis- 
lation sur  les  sucres  de  188L  que  nous  devons  à 
M.  Mélinc,  comme  les  tarifs  de  1892. 

De  188'i  à  1900,  le  contribuable  français  a  alloué 
764  millions  de  francs  de  bonis  et  de  primes  aux  fabri- 
cants de  sucre,  qui  sont  actuellement  au  nombre  de 
334,  pour  un  outillage  qui  ne  vaut  pas  plus  de  320  mil- 
lions de  francs,  et  150  millions  aux  producteurs  colo- 
niaux pour  un  outillage  qui  ne  vaut  pas  50  millions. 
Jamais  personne  n'a  contesté  ces  chiffres  que  j'ai  pro- 
duits dans  mon  petit  volume,  la  Question  des  sucres. 

Pour  soutenir  la  loi,  on  a  dit  que  de  la  culture  de  la 
betterave  dépendait  la  culture  du  blé  :  or,  elle  com- 
prend 200.000  hectares,  sur  ~i  millions  d'hectares  cul- 
tivés en  froment  ;  sur  35  millions  de  terres  labourables, 
soit  1  hectare  sur  700. 

Si  les  260.000  hectares  ont  reçu,  comme  le  pré  tendent 
les  fabricants  de  sucre,  les  764  millions  d«  primes 
qu'on  leur  a  donnés,  ils  auraient  reçu  chacun  plus  de 
2.500  francs,  soit  à  peu  près  leur  valeur.  Si  chacun  des 
35  millions  d'hectares  de  terres  labourables  avait  reçu 
un  boni  semblable,  les  contribuables  français  auraient 
dû  payer  aux  propriétaires  fonciers  89  milliards  425 
millions  de  francs. 

Si  ce  chiffre  ainsi  généralisé  est  fou,  quand  il  est  ré- 
duit à  la  culture  de  la  betterave  est-il  donc  plus  raison- 
nable ? 

Les  protectionnistes,  tous  ceux  qui  veulent  dépecer 
à  leur  profit  l'intérêt  général  ont  une  abondance  de 
prétextes  vraiment  admirable.  On  avait  invoqué  aussi 
en  faveur  de  la  loi  de  1884  l'intérêt  des  ouvriers  agri- 
coles. 

Or,  d'après  la  statistique  des  contributions  indirectes 
qui  présente,  comme  garantie  d'exactitude,  son  côté 
fiscal,  il  y  avait,  en  188 't,  43.886  hommes  employés  dans 
les  fabriques  de  sucre,  6.7  i9  femmes,  6.080  enfants  ;  en 
1899-1900,  il  n'y  a  plus  que  42.812  hommes,  3.426 
femme-,  2.489  enfants.  Leur  salaire  était,  en  1881,  de 
3  fr.  90  pour  les  hommes,  de  1  fr.  92  pour  les  femmes, 
de  1  fr.  73  pour  les  enfants  ;  en  1899-1900,  il  n'était  plus 
que  de  1  fr.  87  pour  les  hommes  et  de  i  fr.  66  pour  les 
enfants.  Il  s'était  élevé  seulement  à  2  fr.  06  pour  les 
femmes. 

Relativement  à  nos  exportations,  le  sucre  n'est  ja- 
mais arrivé  à  compter  pour  4  0/0  dans  l'ensemble  de 
nos  exportations. 

En  1899,  nous  avons  payé  86.781.000  francs  de  bonis, 
de  primes,  de  détaxe  pour  en  exporter  pour  moins  de 
102  millions,  soit  85  0/0;  en  1900,  nous  avons  payé  10:! 
millions  pour  exporter  158  millions,  soit 61  0/0! 

Voilà  un  des  profits  les  plus  caractéristiques  que  re- 
tire la  France  de  sa  politique  protectionniste. 

En  même  temps,  comme  le  sucre  est  chargé  d'un 
droit  de  consommation  de  60  francs,  d'une  taxe  de  raf- 
finage de  4  francs,  d'une  prime  d'exportation  et  en- 
core d'un  petit  droit  qui  donnent  une  constante  de 
67  francs  par  quintal  de  sucre,  il  en  résulte  que  le  con- 
sommateur au  détail  ne  peut  bénéficier  de  la  baisse  du 
prix  du  sucre. 

En  même  temps,  la  prime  mange  l'impôt.  L'année 
dernière,  le  droit  de  consommation  de  00  francs  n'a 
rapporté  au  Trésor  que  't0  fr.  33.  Vous  voyez,  cette  an- 
née, les  sucres  présenter  un  déficit  de  'i0  millions. 
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LE  BLÉ 

La  charge  que  la  politique  protectionniste  met  sur 
le  consommateur  a  un  double  résultat  :  clic  augmente 
les  difficultés  de  la  vie  cl,  en  même  temps,  restreint 
son  pouvoir  d'achat. 

M.  des  Essars  a  fait  à  la  Société  de  Statistique,  dans 
la  séance  du  16  octobre,  une  intéressante  communica- 
tion sur  la  répercussion  des  droits  de  douanes. 

11  a  comparé  les  prix  du  blé  sur  les  trois  marchés  de 
Paris,  Londres,  Bruxelles,  droit  de  douane  déduit  : 

Blé.  droit  déduit  : 

Paris        Londres  Bruxelles 


1895   11  86  13  33  13  20 

1890.   12  13  15  91  15  60 

1897   18  32  18  17  18  16 

1898   19  42  20  67  20  80 

1899   13  02  15  74  16  16 

1900   12  96  16  44  16  83 

Moyenne  . . .  14  61  16  71  16  74 


Avec  le  droit  de.  7  fr.,  cela  fait  21  fr.  61  à  Paris,  avec 
une  différence  de  4  fr.  90  sur  le  prix  de  Londres  et  de 
4  fr.  82  sur  le  prix  de  Bruxelles. 

Dans  une  brochure  qui  a  paru  en  1886  dans  la  collec- 
tion des  publications  du  Cobden  Club,  j'avais  montré 
à  l'aide  d'un  graphique  que  lorsque  les  récoltes  étaient 
abondantes  le  droit  de  douanes  n'avait  jamais  son 
plein  effet  et  qu'il  l'avait,  au  contraire,  quand  les  ré- 
coltes étaient  mauvaises  :  de  sorte  qu'on  arrive  à  ce 
résultat  :  le  droit  de  douanes  est  impuissant  pour  rele- 
ver le  prix  du  blé  quand  les  agriculteurs  en  ont  beau- 
coup à  vendre  et  il  ne  joue  pleinement  que  quand  ils 
n'en  ont  pas  à  vendre.  Du  reste,  ils  continuent  à  se 
plaindre.  N'avons-nous  pas  assisté  cette  année  même 
aux  discussions  relatives  à  l'admission  temporaire  où 
les  agriculteurs  ont  répété  leurs  lamentations  ?  Hier, 
la  Chambre  des  députés  a  enlevé  à  la  meunerie  la 
liberté  d'approvisionnement  de  matière  première.  Les 
grands  propriétaires,  les  membres  de  la  Société  des 
Agriculteurs  continueront  à  demander  de  nouvelles 
faveurs  au  Gouvernement  de  la  République  et  à  se 
plaindre  qu'elle  les  ruine. 

Pendant  ce  temps,  l'ouvrier,  le  mangeur  de  pain,  qui, 
dans  beaucoup  de  localités  ne  consomme  pas  encore 
du  pain  de  froment  pur  et  suffisamment  bluté,  ne  pro- 
teste pas  qu'on  lui  fasse  payer  un  droit  de  60  ou  70  0/0 
du  prix  de  revient  du  blé  :  et  cependant  cet  impôt  est 
effroyable. 

En  1900,  nous  avons  importé  8  millions  de  quintaux 
de  blé.  Le  contribuable  français  a  payé  56  millions  à 
la  douane  ;  mais,  à  côté,  si  le  droit  de  7  fr.  a  joué  sur 
les  70  millions  de  quintaux  qui  ont  passé  sur  les  mar- 
chés, c'est  490  millions  à  ajouter.  Voilà  donc  un  impôt 
indirect  de  plus  de  Ô00  millions,  dont  neuf  dixièmes 
sont  prélevés  au  profit  de  15  0/0  des  propriétaires  fon- 
ciers sur  les  consommateurs  de  pain.  Admettons  que 
le  droit  ne  se  soit  élevé  qu'à  la  moyenne  dégagée  par 
le  calcul  de  M.  des  Essars,  soit  4  fr.  90,  c'est  343  mil- 
lions d'impôt  au  profit  d'une  minorité  sur  le  plus 
grand  nombre. 

Ah  !  dans  notre  démocratie,  nous  avons  une  singu- 
lière manière  de  comprendre  la  formule  d'Helvetius, 
importée  en  Angleterre  par  Friestley,  popularisée  par 
Benthain  :  notre  politique  économique  consiste  à  sa- 
crifier le  plus  grand  nombre  des  moins  aisés  au  plus 
petit  nombre  des  plus  aisés. 

Il  n'y  a  qu'une  chose  plus  admissible,  c'est  la  facilité 
avec  laquelle  les  intéressés  acceptent  cette  situation  et 
refusent  de  s'en  rendre  compte.  Ils  demandent  toutes 
sortes  d'impossibilités,  et  ils  négligent  la  chose  la  plus 
simple,  l'application  de  cette  maxime  :  «  On  ne  doit 
l'impôt  qu'à  l'Etat.  j> 

LES  PRIX  DE  DÉTAIL 

Mon  collaborateur  et  ami  M.  Macquart  a  comparé 
«s  chiffres  du  catalogue  de  Spiers  et  Spons,  contrôlés 


par  une  dame  anglaise  qui  nous  a  déclaré  qu'ils  repré- 
sentaient bien  la  moyenne  des  prix  de  la  vie  à  Londres, 
à  ceux  de  la  maison  Potin.  Il  pourra  vous  donner  les 
résultats  de  son  travail. 

M.  des  Essars  a  relevé  pour  46  articles  le  prix  de 
catalogue  des  grandes  maisons  d'épicerie  à  Paris  et  à 
Londres  et,  supposant  que  l'acheteur  eût  acheté  une 
unité  de  chacun  des  articles  qu'il  a  pu  identifier,  il  a 
trouvé  qu'il  aurait  dépensé  109  fr.  95  à  Paris  et  84 fr.  09 
à  Londres.  Soit  exactement  30,7$  0/0  de  plus  à  Paris 
qu'à  Londres,  mais  dans  les  prix  français  il  faut  comp- 
ter 11  fr.  34  de  prix  de  douane  et  d'octroi  et  seule- 
ment 1  fr.  57  dans  les  prix  anglais,  de  sorte  que  fina- 
lement à  Paris  le  priât  net  de  la  marchandise  est 
de  98  fr.  61  et  de  82  fr.  52  à  Londres,  soit  encore  un 
écart  de  16 fr.  ou  de  19  0/0  au  détriment  de  Paris. 

Il  est  certain  que  dans  l'écart  de  30,78  0/0  entre  les 
prix  do  Paris  et  de  Londres  il  y  a  autre  chose  que  les 
11,66  0/0  des  droits  de  douane  et  d'octroi,  mais  on  ne 
peut  pas  affirmer  que  la  protection  n'agisse  pas  dans 
l'espèce  en  gênant  le  commerce  et  en  faisant  prendre 
aux  marchandises  le  chemin  des  marchés  libres  de 
préférence  à  celui  des  marchés  protégés  et  en  obligeant 
les  détaillants  à  faire  une  avance  de  droits  sur  laquelle 
il  prennent  leur  bénéfice,  tout  comme  sur  la  marchan- 
dise elle-même. 

Les  protectionnistes  doivent  se  réjouir  de  cette  cherté 
puisque  leur  politique  a  pour  but  de  la  provoquer: 
mais  les  consommateurs  ne  l'inscrivent  pas  à  leur 
actif. 

CE  QUE  NOUS  ACHETONS  &  CE  QUE  NOUS  VENDONS 

Je  sais  l'argument  que  donnent  les  protectionnistes. 
Ils  ne  peuvent  contester  ces  vérités,  mais  ils  disent  que 
la  politique  protectionniste  convient  à  la  France. 

Pourquoi? 

Il  suffit  de  comparer  le  poids  et  le  prix  de  la  tonne 
des  objets  que  nous  importons  et  le  prix  de  la  tonne 
des  objets  que  nous  exportons  pour  comprendre  l'in- 
cohérence de  cette  politique. 

Pendant  la  période  de  1887-1891,  il  y  avait  entre  la 
tonne  importée  et  la  tonne  exportée  une  différence  de 
prix  en  faveur  de  cette  dernière  de  370  fr.;  pendant  la 
période  de  1892-1896,  une  différence  do  près  312  francs. 

Voici  les  chiffres  pour  1899  : 

Si'nous  divisons  le  total  des  valeurs  par  le  total  des 
poids,  nous  trouvons  les  prix  suivants  : 

Prix 
de  la  tonne 

Exportation  .  Fr.  495 

Importation   178 

317 

Quand  la  tonne  importée  vaut  100  fr.,  la  tonne 
exportée  vaut  278  fr. 

Cette  différence  se  produit  même  dans  les  objets 
fabriqués.  Tandis  que  la  tonne  d'objets  fabriqués 
importés  ne  vaut  que  928  fr.,  celle  des  objets  fabriqués 
que  nous  exportons  vaut  2.018  fr.,  soit  une  différence 
de  1.120  francs. 

Quand  la  tonne  d'objets  fabriqués  que  nous  impor- 
tons vaut  100  fr.,  la  tonne  que  nous  exportons  vaut 
220  francs. 

Que  prouvent  ces  chiffres  ?  C'est  que  nous  exportons 
des  objets  chers  :  mais  comment  obtenons-nous  ces 
objets  chers?  Nous  les  obtenons  avec  des  matières 
premières  dont  nous  nous  procurons  une  grande  partie 
à  l'étranger  ;  et  ces  industries  ont  pour  matières  pre- 
mières, quantités  d'objets  qui  sont  soumis  aux  droits 
de  douanes  et  dont  le  prix  est  relevé  d'autant  sur  le 
marché. 

Quels  sont  les  dix  objets  qui  viennent  en  tête  de  nos 
importations  ?  ce  sont  des  matières  premières  ou  des 
objets  d'alimentation  :  laine  en  masse,  vins,  soies, 
cai'é,  houille,  coton  en  laine,  bois  commun,  graines  et 
fruits  oléagineux,  peaux  brutes,  céréales,  selon  l'état 
des  récoltes. 
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Qu est-ce  que  nous  exportons  ?  des  [tissus  de  laine, 
est-ce  que  la  laine  a  intérêt  ;ï  la  protection?  cette 
industrie  a  un  outillage  triple  de  ce  qu'il  faut  pour 
pourvoir  à  )a  consommation  française  et  elle  prouve 
tous  les  jours  qu'elle  peut  affronter  toutes  les  concur- 
rences. Des  soies?  et  la  protection  ne  peut  que  gêner 
cette  industrie.  Des  vins?  j'en  ai  parlé.  De  la  tablet- 
terie, de  la  bimbeloterie,  des  ouvrages  en  bois.  Quel  est 
le  besoin  de  cette  industrie  ?  S'approvisionner  à  bon 
marché  et  avoir  de  larges  débouchés. 

Des  vêtements,  de  la  lingerie?  Tous  les  droits  sur 
les  tissus  ne  peuvent  que  frapper  cette  industrie  d'arrêt 
de  développement.  De  même  pour  les  outils  et  ouvrages 
en  métaux,  industries  qui  ont  besoin  d'avoir  la  liberté 
du  choix  et  le  bon  marché  delà  matière  première.  De 
même  encore  pour  les  peaux  préparées. 

Il  est  vrai  que  dans  les  dix  principaux  objets  de  notre 
exportation,  comptent  les  tissus  de  coton,  industrie 
protégée;  mais  quelquefois  il  y  a  des  exportations  qui 
sont  des  liquidations. 

Le  protectionnisme  provoque  la  surproduction  en 
même  temps  qu'il  ferme  les  débouchés.  Vous  savez  que 
l'année  dernière  les  cotonniers  des  "Vosges  ont  dû  li- 
quider leurs  stocks  en  les  vendant  à  Manchester  au- 
dessous  du  prix,  par  conséquent,  de  la  fabrication 
anglaise. 

Ces  dix  marchandises  qui  représentent  400/0  du  total 
de  nos  exportations,  caractérisent  notre  commerce. 

Et  quels  sont  nos  clients?  Nous  avons  sept  grands 
clients  :  la  .Grande-Bretagne,  la  Belgique,  l'Allemagne, 
les  Etats-Unis,  l'Espagne,  l'Italie,  la  Suisse.  Sur  ces 
sept  clients,  les  trois  premières  absorbent  la  moitié 
du  total  de  nos  exportations.  La  Grande-Bretagne,  en 
1899,  a  absorbé  1.238  millions  de  nos  exportations  sur 
un  total  de  4.152  millions,  soit  29  0/0;  et  il  y  a  d'autres 
années  où  la  proportion  dépasse  30  0/0,  comme  en 
1897. 

Quel  est.  le  but  de  la  politique  protectionniste  ?  rendre 
plus  difficile  les  approvisionnements  qui  sont  indis- 
pensables à  nos  industries  ;  élever  !e  prix  de  la  vie  de 
manière  que  nos  industriels  soient  placés  dans  cette 
alternative  ou  payer  des  salaires  élevés  ou  n'avoir  que 
des  ouvriers  obligés  à  des  privations. 

Nous  nous  appliquons  à  accumuler  sur  nos  produits 
des  surcharges  de  toutes  sortes,  comme  si  nous  trou- 
vions que  la  concurrence  est  trop  facile  sur  le  marché 
du  monde  ou  notre  protection  ne  peut  plus  suivre  nos 
produits.  Nous  arrivons  à  une  monomanie  protection- 
niste :  chaque  fois  qu'un  objet  parvient  à  traverser  la 
frontière,  vite  une  augmentation  des  droits  de  douane. 
Cette  année,  on  a  protégé  le  chou  national  destiné  à  la 
clioucroute.  Quelle  victoire! 

Nous  donnons  un  bien  mauvais  exemple  aux  autres 
peuples;  et  quand  un  peuple  se  protège,  c'est  à  son  dé- 
triment, d'abord,  mais  c'est  aussi  au  détriment  des 
autres. 

Certes,  je  ne  suis  pas  pessimiste. 

Les  protectionnistes  considèrent  que  tout  étranger 
est  ennemi.  Ils  se  servent  d'une  foule  de  métaphores 
guerrières.  Ils  redoutent  l'invasion  des  produits  étran- 
gers, ù  moins  que  ce  ne  soit  l'inondation,  un  autre 
genre  de  fléau. 

Les  lihre-échangistes  ont  au  moins  une  supériorité. 
Ils  considèrent  (pie  les  hommes  de  nations  différentes 
doivent,  plutôt  essayer  d'échanger  des  produits  que  de 
mauvais  procédés;  au  lieu  de  les  traiter  en  adversaires, 
ils  les  considèrent  comme  des  fournjsseurs  et  des 
clients  ;  et  ils  répètent  le  mot  de  Quesnay  :  «  Les  mar- 
chanda des  autres  nations  sont  nos  propres  marchands.  » 
[A  pplauditsements  prolongés.  ) 


Lire  la  réponse  <le  M.  Edmond  Théry  dans  Le 
prochain  numéro. 
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Pour  gérer  sa  Fortune,  par  Piebre  des  Ebsab*.  — 
Paris,  Larousse,  1  vol.  petit  in-4°. 

Comme  le  dit  excellemment  M.  Pierre  des  Kssars, 
dans  la  préface  de  son  livre,  la  fortune  immobilière 
de  la  France,  jusqu'au  milieu  du  XlX'  siècle.forinaitla 
plus  grosse  part  de  la  richesse  privée  ;  elle  est  passée  au 
second  rang,  et  c'est  à  la  fortune  mobilière  qu'appartient 
aujourd'hui  la  prépondérance.  Comme  la  terre,  et  plus 
que  la  terre,  les  titres  se  sont  morcelés,  diffusés  dans 
toutes  les  classes  sociales.  La  rente  sur  l'Etat,  comme 
on  disait  jadis,  n'a  pas  suffi  à  absorber  tous  les  capi- 
taux en  quête  d'emploi,  et  le  public  est  sollicité  d'ache- 
ter des  valeurs  de  toute  sorte  :  actions,  parts  de  fonda- 
teur, obligations  avec  ou  sans  lots;  et,  malheureuse- 
ment, il  prend  tout,  il  achète  tout,  sans  réflexion,  sans 
étude,  par  imitation  et  entraînement. 

C'est  que,  dans  des  milieux  même  cultivés,  on  se  fait 
une  sorte  de  gloire  de  ne  rien  comprendre  aux  affaires 
financières;  on  répète  que  «  les  affaires,  c'est  l'argent 
des  autres  »,  et  on  se  contente  de  cette  boutade.  On 
s'imagine,  au  fond,  que  les  connaissances  en  matière 
de  finance  sont  l'apanage  de  quelques  hommes  spé- 
ciaux, et  qu'il  est,  sinon  impossible,  du  moins  très 
difficile,  de  pénétrer  les  arcanes  d'une  science  aussi 
mystérieuse.  La  conséquence  est  qu'on  se  trouve  livré 
sans  défense  aux  entreprises  de  soi-disant  financiers 
avec  lesquels  la  discussion  est  impossible,  car  on  n'en- 
tend pas  leur  langage. 

Or,  ce  langage  et  les  faits  qu'il  exprime  sont  très 
simples,  très  vulgaires,  très  accessibles  à  tout  le  monde 
et  nous  ne  connaissions  pas,  cependant,  jusqu'à  ce 
jour,  d'ouvrage  qui  les  ait  mis  à  la  portée  de  chacun  : 
le  grand  public  a  à  sa  disposition  de  nombreux  traités 
spéciaux,  mais  les  développements  juridique  et  écono- 
mique qu'ils  renferment  l'ont  trop  souvent  rebuté  pour 
qu'il  les  lise  facilement. 

Il  fallait  donc  écrire  un  ouvrage  de  vulgarisation 
consacré  aux  diverses  opérations  financières  qu'un  par- 
ticulier est  nécessairement  appelé  à  traiter  dans  le 
cours  de  son  existence.  C'est  le  livre  que  M.  des  Essaie 
vient  de  publier  et  nous  ne  croyons  pouvoir  mieux 
faire  que  de  lui  laisser  présenter  son  ouvrage,  en  repro- 
duisant le  plan  qu'il  en  a  tracé  : 

Le  plan  était  indiqué  par  la  nature  du  sujet.  Laissant  de 
côté  toute  préoccupation  scientifique,  je  me  suis  mis  à  la 
place  d'un  homme  ayant  quelques  capitaux  et  cherchant  à  les 
employer  de  la  manière  la  plus  judicieuse. 

J'ai  décrit  le  travail  qui  devrait  précéder  la  décision  à  pren- 
dre, la  nature  des  titres  entre  lesquels  on  a  à  choisir,  les 
droits  et  les  devoirs  qu'entraîne  leur  possession,  les  intermé- 
diaires auxquels  il  faut  s'adresser  et  ceux  dont  il  importe  de 
décliner  les  services,  les  opérations  de  Bourse,  le  rôle  des 
banques  et  tes  avantages  qu'elles  offrent. 

Là  aurait  pu  se  terminer  ma  tâche  en  ce  qui  est  relatif  an 
placement  et  à  la  gestion  des  capitaux  :  j'ai  cependant  cru 
devoir  ajouter  quelques  notions  sur  le  change  et  la  question 
monétaire. 

11  v  a  quinze  ans  ce  chapitre  eût  été  un  hors-d'œuvre,  mal- 
heureusement il  est  aujourd'hui  d'une  peignante  actualité. 

Pans  la  partie  consacrée  aux  assurances,  j'ai  encore  suivi 
l'ordre  des  lads  :  souscription  de  l'assurance,  sinistre,  règle- 
ment. 

Dans  chaque  cas  j'ai  indiqué,  autant  que  je  l'ai  pu,  la  con- 
duite à  tenir,  et  j'ai  la  conviction  qu'en  se  pénétrant  des 
conseils  contenus  dans  ces  quelques  pages,  bien  des  difficultés, 
bien  «les  mécomptes,  bien  des  procès  seront  évités. 

Telle  est  aussi  notre  conviction  et  nous  sommes  cer- 
tain que  le  public  partagera  notre  avis  :nous  n'en  vou- 
lons pour  preuve  que  l'épuisement  de  la  première 
édition  mise  en  vente  depuis  une  quinzaine  de  jours  à 
peine. 

Nous  sommes  d'autant  plus  heureux  de  ce  succès,  que 
nous  ('prouvons  quelques  embarras  à  louer  l'ouvrage 
'I'   \l.  Pierre  des  Kssars  autant  qu'il  le  mérite,  car  l'on. 
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pourrait  croire  à  une  partialité  bien  légitime  pour  un 
collaborateur  «le  la  première  heure. 

Nos  lecteurs,  qui  ont  pu  apprécier  les  articles  de 
M.  Pierre  des  Essars  et  qui  connaissent  son  grand 
savoir,  lui  sauront  cependant  gré,  plus  que  personne, 
d'avoir  l'ait  abstraction  de  ses  liantes  connaissances 
scientifiques  pour  faire  simplement  œuvre  de  vulgari- 
sation. 

G.  B. 


Informations  Éraiipes  et  Financières 

Omnibus  de  Paris.  —  Dans  noire  numéro  du  25  oc- 
tobre, nous  parlions  de  l'assemblée  générale  extraordi- 
naire des  actionnaires  de  cette  Compagnie  que  le  Con- 
seil d'administration  venait  de  convoquer  pour  le 
27  novembre,  et  nous  disions  que  cette  assemblée  avait 
pour  objet,  de  donner  nu  Conseil  d'administration  les 
pouvoirs  nécessaires  :  1"  pour  poursuivre,  par  tous  les 
moyens  et  toutes  procédures,  à  défaut  d'exécution  nor- 
male du  traité  du  18  juin  1860,  la  réalisation  amiable 
ott  judiciaire  do  ce  traité,  et  2°  pour  prendre,  s'ily  avait 
lieu,  toutes  les  mesures  jugées  nécessaires  pour  di- 
minuer les  charges  improductives  de  l'exploitation, 
quelles  qu'en  puissent  être  les  conséquences. 

Or,  lundi,  en  séance  du  Comité  du  budget,  le  Con- 
seil municipal  s'est  occupé  de  la  Compagnie  Générale 
(les  Omnibus,  à  l'occasion  d'une  question  de  M.  Gré- 
bcauval  au  préfet  de  la  Seine,  sur  la  liquidation  de  la 
Société,  liquidation  que  pourrait  ordonner  éventuelle- 
ment l'assemblée  générale  du  27  novembre. 

M.  de  Selves  a  répondu  que  l'Administration  avait 
d'ores  et  déjà  envisagé  toutes  les  éventualités  et  le 
Conseil,  approuvant  ces  déclarations,  a  voté  l'ordre  du 
jour  suivant  : 

Le  Conseil, 

Vu  les  éventualités  qui  peuvent  résulter  des  questions  sou- 
mises par  le  Conseil  d'administration  aux  actionnaires  de  la 
Compagnie  des  Omnibus:  délibère:  En  cas  de  modification, 
réduction  ou  suppression  des  services  actuels  de  la  Compa- 
gnie, l'Administration  de  la  Ville  de  Paris  est  invitée  à  as- 
surer immédiatement  le  maintien  du  statu  qi/o  par  toutes 
voies  et  moyens. 

Mercredi,  la  question  a  pris  une  nouvelle  forme.  Le 
Conseil  a  été  en  effet  saisi  d'une  proposition  de  la 
Compagnie  tendant  à  la  modification  des  horaires,  et 
même  à  la  suppression  complète  de  certaines  lignes 
concurrencées  par  le  Métropolitain  et  parles  tramwavs 
de  pénétration. 

Déjà  précédemment,  le  Conseil  s'était  occupé  de 
cette  question,  et  il  avait  repoussé  une  demande  sem- 
blable de  la  Compagnie.  Mais  le  Préfet  de  la  Seine  lui 
propose  aujourd'hui  de  revenir  sur  cette  décision.  11 
reconnaît,  avec  la  Compagnie,  que  les  lignes  visées  ne 
rendent  plus  au  public  les  mêmes  services  qu'autrefois, 
et  qu'elles  constituent  une  lourde  charge  pour  l'exploi- 
tation. Or,  il  importe  que.  quelle  que  soit  l'issue  des 
négociations  engagées,  entente  ou  procès,  la  Ville  ait 
devant  elle  une  Société  solide,  exempté  d'embarras 
iinanciers.  Il  importe  aussi  qu'en  cas  de  procès,  la 
Compagnie  ne  puisse  soutenir  qu'on  lui  a  systémati- 
quement refusé  l'aide  sur  laquelle  elle  pouvait 
compter. 

La  première  Commission  statuera  sur  la  demande 
de  la  Compagnie  au  cours  de  sa  prochaine  séance. 
D'ici  là,  vraisemblablement,  elle  aura  été  mise  au  cou- 
rant du  nouveau  projet  de  réorganisation  du  réseau  et 
du  mode  d'exploitation  auquel  le  préfet  de  la  Seine  a 
fait  allusion  à  la  dernière  séance. 


Chargeurs -Réunis  (Compagnie  Française  de 
Navigation  à  Vapeur).  —  Les  actionnaires"  de  cette 
Société  étaient  convoqués  en  assemblée  générale  an- 
nuelle pour  le  16  courant.  Le  nombre  de  titres  déposés 
n'ayant  pas  atteint  le  quorum,  l'assemblée  ne  pourra  i 


se  tenir  à  la  date  sus-indiquée,  et1  elle  sera  convoquée 
à  nouveau  ultérieurement.  Néanmoins,  et  dès  à  pré- 
sent, donnons  les  résultats  obtenus  au  cours  de  l'année 
sociale  1900-1901  qui  a  pris  lin  le  30  juin  dernier  : 

COMPTE  D'EXPLOITATION 

Recettes 

Exercices 
1899-1900  ~"  1900-1901 

(En  francs) 

Recettes  diverses   19.998.750  72    18.893.256  31 

Dépenses 

Dépenses  d'exploitation   15.410.385  95    14.845.724  44 

Amollissement  du  matériel 
naval   2.058.499  14     1.987.206  08 

Frais  généraux   352.560  67       379.457  32 

Réserve  spéciale  pour  renou- 
vellement des  chaudières   721.588  84  » 

Service  des  obligations   »  249.256  67 

Solde  bénéficiaire   1.455.716  12     1.431.611  80 

Total  égal   19.998.750  72    18.893.256  31 


En  ajoutant  au  solde  susdit  de  1.431.611  fr.  80  le 
report  de  l'exercice  précédent,  soit  43.188  fr.  62,  on 
obtient  un  solde  disponible  de  1.474.800  fr.  42,  contre 
1  ..",(JI  .r>21  fr.  95  pour  1899-1900,  le  solde  reporté  ayant 
été,  pour  cet  exercice,  de  45.80")  fr.  83.  Le  dividende 
de  50  francs  distribué  pour  1897-1898  et  1898-1899  sera 
donc  maintenu,  et  la  répartition  aura  lieu  de  la  ma- 
nière suivante  : 

Exercices 


1899-1900 


1900-1901 


Dividende  de  50  fr.  par  action. 

Répartion  aux  parts  de  fonda- 
teur, à  raison  de  8  fr.  33 par 
part  

Tantièmes  du  Conseil  d'admi- 
nistration   

Report  à  nouveau  


fEn  francs) 
1.250.000    »     1.250.000  » 


133.333  33  133.333  33 

75.000   »  75.000  » 

43,188  62  16.467  09' 

1.501.521  95  1.474.800  42 


Bien  que  le  dividende  n'ait  subi  aucune  variation, 
les  résultats  des  deux  derniers  exercices  ne  sont  pas 
identiques.  Les  recettes  diverses  de  1900-1901  sont,  en 
effet,  inférieures  de  1,105.494  fr.  41  à  celles  de  1899-1900. 
Par  contre,  il  est  vrai,  les  dépenses  d'exploitation  ont 
été  réduites  de  564.661  fr.  51,  et  l'amortissement  du 
matériel  naval  a  été  diminué  de  71.293  fr.  06.  Mais, 
d'autre  part,  les  frais  généraux  ont  progressé  de 
26.890  fr.  65  et,  enfin,  la  Compagnie  a  eu  à  compter, 
pour  la  première  fois,  avec  le  service.  de  ses  obliga- 
tions. Pour  arriver  à  maintenir  le  dividende,  il  a  donc 
fallu  ne  rien  attribuer  à  la  «  Piéservc  spéciale  pour 
renouvellement  des  chaudières  ».  Mais,  très  certaine- 
ment, le  Conseil  d'administration,  qui  s'est  toujours 
montré  excessivement  prudent,  doit  avoireu  de  bonnes 
raisons  pour  agir  ainsi,  et  ses  raisons,  il  les  donnera 
certainement  dans  son  rapport. 

Nous  venons  de  dire  que,  pour  la  première  fois, 
la  Compagnie  a  eu  à  compter  avec  son  service  d'obli- 
gations. 11  faut  se  rappeler,  en  effet,  que  c'est  vers  la 
lin  de  l'exercice  1899  1900,  qu'usant  de  l'autorisation  qui 
lui  avait  été  donnée  deux  ans  auparavant  d'émettre  des 
obligations,  le  Conseil  d'administration  des  Ckargeurs- 
Réunis  a  émis  12.500  obligations  4  0  0  de  500  fr.  repré- 
sentant un  capital  nominal  de  6.250.000  fr.  Cette  somme 
figurait  déjà  au  bilan  du  30  juin  1900,  et,  au  30  juin 
dernier,  elle  n'était  pas  modifiée,  bien  que  l'autori- 
sation d'émettre  des  obligations  donnée  antérieurement 
par  les  actionnaires  au  Conseil  d'administration  ait 
porté  sur  une  somme  totale  de  10  millions  de  francs. 
A  joutons  que  le  produit  des  12.500  obligations  dont  il 
vient  d'être  parlé  avait  servi,  en  grande  partie,  à  l'aug- 
mentation du  chapitre  «  Valeurs  disponibles  »  (caisse, 
portefeuille,  banquiers),  qui  était  passé,  du30  juin  1899' 
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au  30  juin  1900,  de  366.433  fr.  95  h  5.Ô06.783  te.  77.  Au 
30  juin  dernier,  ce  chapitre  ne  figure  plus  au  bilan  que 
pour  3.602.856  fr.  22,  et  le  matériel  naval  est  revenu  de 
42.112.662  fr.  35  à  38.791.165  fr.  91  ;  niais,  d'un  autre 
côté,  les  «  navires  en  construction  »  ont  passé  de 
309.440  fr.  29  à  4.979.090  fr.  12,  l'inauguration  du  ser- 
vice avec  l'Extrême  Orient  ayant  amené  la  Société  à 
améliorer  de  nouveau  sa  Hotte. 


Société  anonyme  des  Ateliers  et  Chantiers  de 

la  Loire. — Les  actionnaires  de  celte  Société  sont 
convoqués  pour  le  10  courant  en  assemblée  générale 
annuelle  pour  examiner  et  approuver  les  comptes  de 
l'exercice  1900-1901.  Voici  le  bilan  qui  sera  présenté 
par  le  Conseil  d'administration  ;  nous  le  rapprochons 
du  précédent  : 

Bilan  au  30  iuin 


Actif 


1900 


1901 


Premier  établissement  

Dépenses  sur  travaux  en  cours 

Approvisionnements  

Disponibilités  et  portefeuille. . 
Débiteurs  divers  


(En  francs) 
403.885  09   17.555.559  79 
51.344.866  29 
1.298.445  66 
13.428.308  25 
954.259  60 


42.257.920  16 
1.437.746  34 

13.387.277  17 
1.532.011  » 


Total  de  l'actif   76.018.839  76   84.581.439  59 


Passif 

Capital-actions   10.000.000   »  10.000.000  » 

Obligations  4  0/0   7.573.750   »»  7.453.400  » 

Réserve  statutaire   553.423  93  737.355  64 

—  spéciale   4.000.000    »  6.000.000  »> 

—  disponible   743.856  93  1.039.089  33 

Acomptes  sur  travaux  en  cours  45.892.064  38  51.774.733  95 

Créanciers  divers   3.577.110  15  3.481.540  43 

Bénéfice  de  l'exercice   3.678.634  37  4.095.320  24 


Total  du  passif. , 


76 . 018 . 839  76   84 . 581 . 439  59 


Les  bénéfices,  d'une  année  à  l'autre,  sont  en  aug- 
mentation de  410.085  fr.  87;  aussi,  le  Conseil  d'admi- 
nistration croit-il  pouvoir  proposer  la  répartition  d'un 
dividende  de  bO  francs,  en  augmentation  de  5  francs 
sur  celui  de  l'exercice  précédent.  Rappelons  les  répar- 
titions effectuées  par  cette  entreprise  depuis  l'exercice 
1891-1692.  Auparavant,  et  depuis  sa  constitution  qui 
remonte  à  18*1,  elle  n'avait  distribué  qu'un  seul  divi- 
dende, 7  fr.  80  pour  l'exercice  1882  : 


Exercices 


1891-  1892 . 

1892-  1893 . 

1893-  1894 . 

1894-  1895 . 
1X95-1896 . 

1896-  1897  . 

1897-  1898. 

1898-  1899  . 

1899-  1900 . 

1900-  1901  . 


Dividendes 
par 
année 

Francs 

.  25  ». 

.  25  » 

.  30  ». 

.  32  50 

.  32  50 

.  32  50 

.  32  50 

.  40  »> 

.  45  » 

.  50  •> 


Cours 
moyen  des 
Années  actions 


1891  

1892  

1893  

1894  

1895  

1896  

1897  

1898  

1899  

1900  

Cours  actuel. . . 


Francs 
143  46 
474  10 
513  23 
504  36 
596  41 
562  70 
594  85 
725  23 
823  29 
914  06 
920  » 


Nous  avons  dit  plus  haut  qu'il  serait  proposé  à  la 
prochaine  assemblée  générale,  un  dividende  de  50  fr. 
Comme  ce  dividende,  joint  aux  allocations,  n'absor- 
bera que  i  .346.000  francs  environ,  il  restera  un  solde 
de  2.755.000  francs,  en  chiffres  ronds,  sur  l'attribution 
duquel  l'assemblée  générale  aura  à  se  prononcer.  Ce 
solde  viendra  encore  grossir  les  diverses  réserves  de  la 
Société  qui,  ainsi  que  l'indique  Le  bilan,  atteignaient 
déjà,  au  30  juin  dernier,  le  montant  de  7.770.444  fr.  97, 
pour  un  capital-actions  de  10  millions  de  francs. 


Les  ventes  de  tabac  se  sont  élevées,  pendant  le  der- 
nier exercice,  à  1.970.00*)  Liv.  turq.,  contre  1.948.000 
liv.  turq.  en  1899-1900,  et  les  bénéfices  réalisés  se  sont 
chiffrés  par  279.940  liv.  turq.,  contre  265.939  liv.  turq. 
l'année  précédente,  soit  une  augmentation  de  14.007 
livres  turques. 

Le  dividende  a  été  fixé  k  8  0/0,  soit  10  francs  par  ac- 
tion.  Voici,  du  reste,  comme  s'établit  la  répartition  : 

il  a  été  réservé  aux  actionnaires  142.980  liv.  turq. 
somme  comprenant  le  dividende  de  8  0/0.  Les  fon- 
dateurs, de  leur  coté,  ont  reçu  6.848 liv.  turq.,  la  Dette 
publique  ottomane  13.154  liv.  turq,,  et  Le  Oouverne- 
ment  Ottoman  35.087  liv.  turq.  Le  solde,  soit  81.870 
liv.  turq.  revient  par  moitié  à  la  Dette  publique  Otto- 
mane et  à  la  Société  elle-même.  La  partie  revenant  à 
la  Société  constitue  une  réserve  pour  les  actionnaires. 

On  sait  (pue  la  Société  dé  lu  Èégie  coïnléressée  des 
Tabacs  Ottomans  paye  au  Conseil  de  La  Dette  publique 
Ottomane  une  redevance  annuelle  de  750.000  Liv.  turq. 
Quant  aux  bénéfices  nets,  ils  doivent  être  partagés 
ainsi,  après  déduction  de  la  susdite  redevance,  des 
frais  d'administration  et  de  fabrication,  de  l'intérêt  de 
8  0/0  sur  le  capital-actions  versé,  et  de  la  commission 
allouée  aux  concessionnaires. 


A  la  Dette  AuUouver- 

A  la 

turque 

nemsnt 

Société 

Jusqu'à  500.000  liv.  turq. . 

*  % 

30% 

35% 

Le  surplus  de  500.000  liv.  t. 

à  1  million  de  liv.  1  

34  % 

% 

27% 

Le  surplus  do  1  million  à 

1.500.000  liv.  t  

30  % 

52% 

18  % 

Le  surplus  de  1.500.000  à 

2  millions  de  liv.  t  

20  % 

70% 

10  % 

Le  surplus  de  2  millions 

de  livres  turques  ... 

Je  % 

'■>% 

10  % 

Pour  ses  quatre  premiers  exercices,  1884-85,  1885-86, 
1880-87  et  1887-88,  la  Société  ne  put  distribuer  aucun 
dividende.  Depuis,  elle  procéda  aux  répartitions  sui- 
vantes : 


Dividendes 


Dividendes 


Exercices 

par  an 

Exercices 

par  an 

Francs 

Francs 

1X88-89......... 

13  »> 

1895-96  

19  »» 

1889-90  

14  ». 

1896-97  

15  » 

1890-91  

17  »» 

1897-98  

'  7  » 

1891-92  

19  » 

1898-99  

10  » 

20  » 

1899-1900 

10  » 

1893-94  

20  50 

1900-1901   

16  -. 

1894-95  

20  50 

Pendant  cinq  exercices-,  les  actionnaires  n'ont  pas 
touché  leur  dividende  statutaire  de  8  0  0  sur  200  fr., 
nominal  des  actions.  Ils  sont  donc  restés  créanciers 
des  soldes  arriérés  et  qui  s'élèvent  encore  à  125.000  liv. 
turques  en  chiffres  ronds,  Cette  somme  leur  sera  rem- 
boursée sur  les  bénéfices  futurs  et  même,  en  partie,  sur 
la  réserve  qui  leur  appartient,  lorsque  le  Conseil  ju- 
gera le  moment  favorable. 

La  concession  du  monopole  exclusif  de  la  vente  et  de 
la  fabrication  du  tabac  a  été  accordée  à  la  Société  pour 
une  durée  de  30  années,  et  la  prise  de  possession^ 
commencé  le  1/13  avril  1884.  La  concession  pourra  être 
renouvelée  d'accord  entre  les  deux  parties  intéressées 
en  prévenant  un  an  à  l'avance.  Dans  tous  les  cas,  la 
Société  aura  la  préférence  à  égalité  d'offres  sur  toute 
Société  qui  proposerai  la  continuation  delà  régie  ou 
sur  tout  autre  mode  d'exploitation  du  monopole. 

Pendant  longtemps  la  Société  de  la  Régie  coîntéres- 
sée  des  Tabacs  Ottomans  a  eu  à  lutter  avec  la  contre- 
bande, mais  Les  mesures  prises  par  le  Gouvernement 
ottoman  semblent,  depuis  deux  ans,  avoir  été  efficaces. 


Société  de  la  Régie  coïntéressée  des  Tabacs 

Ottomans.  —  Les  actionnaires  de  cette  Société  se  sont 
réuni-  Le  .'■'»  octobre  en  assemblée  générale  annuelle. 


Compagnie  Universelle  du  Canal  Maritime  de 

Suez.  —  Dans  sa  séance  du  4  novembre,  le  Conseil 
d'administration  de  cette  Compagnie  a  fixé  ainsi  que 
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suit  le  montant 
le'  janvier  1902  : 


des  divers  coupons  à  l'échéance  du 

Coupon  Coupon 
brut  net 
(Francs 


52  50 


40  » 
22  535 


48  469 
36  857 
20  998 


le 
de 


Actions  de  capital  

Actions  de  jouissance. . 

Farts  de  fondateur  

Rappelons  que  l'acompte  de  dividende  réparti 
ll'f  janvier  dernier  pour  l'exercice  1900,  avait  été 
43  fr.  53  net  pour  les  actions  de  capital,  de  31  fr.  862 
net  pour  les  actions  de  jouissance  et  de  18  fr.  233  net 
pour  les  parts  de  fondateur. 

Les  coupons  dont  nous  venons  île  parler  peuvent 
être  escomptés,  dès  à  présent,  à  la  caisse  centrale  de  la 
Compagnie,  au  taux  de  l'escompté  de  la  Banque  de 
France. 

Dans  la  même  séance  du  \  novembre,  le  Conseil 
d'administration  a  décidé  que  le  tirant  d'eau  maximum 
autorisé  pour  les  navires  transiteurs,  qui  est  actuelle- 
ment de  "i  m.  80;  sera  porté  à  8  mètres  à  partir  du 
1er  janvier  prochain.  D'autre  part,  la  Compagnie  a 
pris,  au  sujet  de  la  publication  mensuelle  du  tableau 
des  navires  en  route,  en  charge  ou  en  partance  pour 
le  Canal  de  Suez,  la  résolution  suivante  : 

Lorsqu'elle  commença,  en  1872,  cette  publication, 
l'avenir  du  trafic  était  encore  fort  discuté,  et  il  était 
nécessaire  de  signaler  d'une  façon  régulière  la  progres- 
sion des  départs  des  navires  par  la  voie  du  canal  de 
Suez. 

Bien  que  cette  raison  eût  disparu  depuis  longtemps, 
la  Compagnie  n'avait  pas  cru  devoir  supprimer  ce 
moyen  d'information,  sachant  que  les  porteurs  de  ti- 
tres y  attachaient  un  certain  intérêt.  Mais  des  action- 
naires ont  fait  remarquer,  à  diverses  reprises,  que  les 
comparaisons  auxquelles  ils  se  livraient  entre  les 
chiffres  du  tableau  mensuel  et  les  passages  ultérieurs 
présentaient  parfois  des  écarts  très  sensibles  et  ont  de- 
mandé des  explications  à  cet  égard. 

Ces  variations  ont  pour  cause  la  composition  même 
des  éléments  constitutifs  du  trafic  du  canal.  La  mobi- 
bilité  toujours  croissante  des  opérations  des  «  cargo- 
boats  »  qui  forment  une  portion  variable  mais  très 
importante,  du  transit,  amoindrit  nécessairement  — 
malgré  le  soin  tout  particulier  apporté  à  la  préparation 
du  tableau  —  les  indications  que  l'on  peut  recueillir  à 
l'avance  dans  les  journaux  spéciaux  sur  les  mouve- 
ments présumés  de  ces  unités.  D'autre  part,  la  diver- 
sité du  tonnage  des  navires  transiteurs  ne  permet  plus 
de  déterminer,  même  approximativement,  les  éventua- 
lités du  trafic  futur  si  l'on  prend  pour  base  le  nombre 
des  navires  seulement. 

Dans  ces  conditions,  et  pour  ne  pas  donner  des  chif- 
fres qui  ne  répondent  plus  à  l'unique  objet  en  vue  du- 
quel ce  tableau  avait  été  créé  à  l'origine  de  l'exploita- 
tion, la  Compagnie  a  décidé  d'en  cesser  la  publication. 

Naturellement,  la  Compagnie  continuera  à  fournir, 
comme  par  le  passé,  les  autres  renseignements  qui  in- 
téressent le  public  et  ses  actionnaires.  C'est  à  l'aide  de 
ces  renseignements,  que  nous  savons  que  le  nombre 
des  navires  qui  ont  transité  pendant  le  mois  d'octobre 
dernier  s'élève  à  299,  contre  270  pendaut  le  même  mois 
de  1900,  et  contre  279  en  1899.  Ces  navires  ont  donné 
une  recette  de  8.150.000  francs,  contre  7.170.000  francs 
pendant  le  même  mois  de  1900,  et  contre  7.380.000  fr. 
en  1899. 

Voici,  depuis  le  l°r  janvier  jusqu'au  31  octobre,  la  si- 
tuation de  l'entreprise  comparée  à  celle  de  la  même 
période  des  deux  années  antérieures  : 

Du  1"  janvier  au  31  octobre 
1899      '      1900    —  1901 

Nombre  de  navires  tran- 
sités  3.072  2.846  3.094 

Recettes  des  navires  (en 

francs,'   77.494.199   74.533.786  83.649.868 

L'avance  prise  cette  année,  au  point  de  vue  des 
recettes,  est  considérable,  et  laisse  prévoir  une  aug- 
mentation très  sensible  du  dividende,  augmentation 
qui  se  traduit  déjà  par  une  répartition  d'acompte  plus 
élevée. 


Secteur  de  la  Place  Clichy.  —  Les  actionnaires 
de  la  Société  d'Eclairage  électrique  du  Secteur  de  la 
Place  Clichy  étaient  convoqués  en  assemblée  générale 
annuelle  pour  le  30  octobre. 

Le  «  Compte  de  Prolits  et  Pertes  »,  pour  l'exercice 
qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier,  accuse  un  montant  de 
bénéfices  de  1.193.315  fr.  50,  contre  1.311.550  fr.  50, 
suivant  le  détail  ci-dessous  : 

Recettes 

 Exercices 

'^Ûm-hm'^  Î9Ô0-190V 

(En  francs) 

Produit  net  de  l'exploitation  : 

Éclairage  public  et  municipal.  119.791  05      148.702  85 

Eclairage  privé   3.251.779  80   3.694.152  70 

_  Recettes  diverses  y  compris  les 
intérêts  des  valeurs  en  porte- 
feuille,   481.302  95      772.601  15 

3.852.873  80   4.-615.456  70 

Moins  dépenses  ordinaires  de 
l'exploitation  et  courant  d'As- 
nières,  et  dépenses  extraordi- 
naires 1.422.742  85   1.653.707  25 

Produit  net  de  l'exploitation  . . . .  2.430.130  95  2.961.749  45 
Dépenses 

Jetons  des  administrateurs   121.506  65  137.223  35 

Commissaire  de  comptes   1.200   »  1.200  » 

Intérêts  des  obligations   313.337  85  344.087  35 

Intérêts  divers    13.440  25  64.556  50 

Participation  de  la  Ville  de  Paris  162.629  70  190.780  70 

Participation  du  personnel   56.460    »  80.586  05 

Dépréciation  du  réseau   450  000    »  950  000  » 

Solde  créditeur   1.311.556  50  1.193  315  50 

2.430.130  95  2.961.749  45 
A  la  vérité,  le  solde  créditeur  aurait  été  supérieur  à 
celui  de  l'exercice  précédent,  si  le  «  Compte  de  dépré- 
ciation des  réserves  »  n'avait  pas  été  doté  de  400.000 fr. 
de  plus  que  l'année  précédente.  Quant  au  dividende,  il 
est  resté  fixé  à  25  fr.,  c'est-à-dire  sans  changement  sur 
ceux  répartis  depuis  l'exercice  1893-1891.  Rappelons 
ici  que  pour  ses  deux  premières  années  d'exploitation, 
1889-1890  et  1890-1891,  la  Société  n'avait  rien  distribué, 
et  que  pour  les  deux  exercices  suivants,  1891-1892  et 
1892-1893,  elle  a  réparti  20  fr.  par  an. 

Comme  le  dividende  de  25  fr.  pour  chacune  des 
12.000  actions  qui  constituent  le  capital  de  la  Compa- 
gnie n'absorbe  que  300.000  fr.,  il  est  resté  à  la  Société 
893.315  fr.  50,  qui  sont  allés  à  la  réserve  légale  et  au 
compte  «  Amortissements  ». 

C'est  ce  compte,  du  reste,  qu'elle  doit  s'appliquer  à 
augmenter.  La  concession  dont  elle  jouit  n'a  été  accor- 
dée que  pour  18  ans  à  partir  de  sa  constitution  définitive, 
c'est-à-dire  du  28  février- 1889  au  28  février  1907.  Or, 
voici  comment  se  présente  son  bilan  au  30  juin  der- 
nier : 

lilLAN  au  30  juin  1901 
Actif 

Francs 

Usine   6.839.321  75 

Réseau  '   6.207.429  75 

Moins  dépréciation  anté- 
rieure (1.050.000  fr.)  et 
dépréciation  de  l'année 
(950.000  fr.)   2.000.000  » 

4.207.429  75 

Appareillage   5.410  80 

Matériel  d'éclairage  public   54.493  15 

Branchements   2.320.145  10 

Compteurs   977.366  15 

Stations  régulatrices   296.934  30 

Transformateurs   39.195  50 

.    Rue  NoUet   7.536  85 

Magasin,  existences  à  l'inventaire   494.175  85 

Cautionnements   206.802  70 

Caisse,  espèces   36.910  90 

Débiteurs  banquiers   65.331  45 

Débiteurs  divers   409.082  85 

Maisons  de  rapport   550.206  70 

Valeurs  en  portefeuille   5.702.694  70 

22.213.038  50 
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Passif 


Francs 


Capital-actions   6.000.000  » 

Obligations  encore  en  circulation   7.710.500  » 

Réserve  légale   419.198  55 

—  spéciale   800.000  » 

Amortissement  selon  l'article  51  des 

statuts   4. 406. 596  70 

Créanciers  divers   1.509.871  55 

Coulions  d'actions  restant  ù  payer   3.297  80 

—  d'obligations  restant  à  payer. .  99.263  40 

Obligations  à  rembourser   71.000  » 

Compte  do  profits  et  perles   1.191.815  50 

22.213.0.38  50 


La  Société,  d'ici  l'expiration  de  sa  concession,  a  en- 
core beaucoup  à  amortir.  Son  réseau  doit  revenir  à  la 
Ville  de  Paris  sans  indemnité,  et  il  ligure  encore  à 
l'actif  pour  4.207.429  fr.  75.  De  son  côté,  la  dette-obli- 
gations est  encore  très  élevée,  bien  qu'un  chapitre  soit 
a  mettre  en  regard,  celui  des  valeurs  en  portefeuille, 
qui  atteint  le  montant  de  5. 702. 094  fr.  70.  En  un  mot, 
il  semble  difficile  qu'elle  puisse  d'ici  1907  augmenter 
ses  dividendes,  même  avec  des  recettes  plus  fortes. 
Notons  que  les  actions  de  cette  entreprise,  qui  cotaient 
comme  cours  moyen  942  fr.  67  en  1897,  983  fr.  88  en 
1898,  977  fr.  63  en  1899  et  1.068  fr.  24  en  1900,  sont  ac- 
tuellement ii  927  fr, 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  3  novembre,  les  10.000  obligations  nouvelles  de 
505  fr.  4  0/0  n"«  -'20001  à  280000  du  Crédit  Foncier  Egyptien 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse  au  comptant. 

Ces  titres  sont  admis  à  la  première  partie  du  Bulletin  delà 
Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  4  0/0  an- 
ciennes de  ladite  Société. 

Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations  4  0/0  négociables 
sur  noire  marché  se  trouve  porté  de  220.000  à  230. 0U0. 


Depuis  le  2  novembre,  les  obligations  de  la  Compagnie 
française  d'Eclairage  et  de  Chauffage  par  Gaz  restant  en  cir- 
culation étant  appelées  au  remboursement,  ont  cessé  d'être 
négociables  à  la  Bourse. 


Depuis  le  6  novembre  ot  par  suite  de  la  réduction  du  ca- 
pital social  de  29.456.U00  à  20.175.520  fr.,  les  actions  de  ca- 
I -il al  et  de  jouissance  de  la  Compagnie  Générale  des  Voitures 
à  Paris  ne  sont  plus  négociables  qu'en  titres  munis  de  l'es- 
pille  suivante  :  <•  Capital  réduit  à  20.175.520  fr.  par  décision 
de  l'Assemblée  générale  du  29  avril  1901  ». 


■  Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  21  au  31  oc- 
tobre 1901  :  »> 

Dépôts  de  fonds   3.233.758  88 

Retraits  de  fonds   6. 136. 890  98 


Excédent  de  retraits   2.903.138  10 

Excédent  de  dépôts  du  1"  janvier  au  31  octobre  1901  : 
25.440.278  fr.  92. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  11  au  31  oc- 
tobre 1901  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  4:18.416  fr.  68; 

2"  Pour  placement  des  excédents  des  arrérages  et  des  ca- 
pitaux encaissés  sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille 
provenant  des  caisses  d'épargne  ordinaires  :  4.03(5.538  fr.  16. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes 
pendant  le  mois  d'octobre  1901  s'est  élevé  à  7.712.833 
fiancs  01,  dont  voici  le  détail  : 

Caisse  nationale  d'épargne   2.431.008  il 

Caisses  d'épargne  ordinaires   5.248.190  98 

Caisse  d'assurance  en  cas  d'accidents:        32.973  VJ 

Total  égal    7.712.838  01 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Monument  général  des  opérations  du  mois  d'octobre 
1901 :  909.743.504  fr.  70. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PAHIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

31  oct.  7  nov. 

Or   2.375.133.914  2. 380.497. 189 

Argent...    1  096.408-731  i. 098. 341. 172 

3.472.202.640  3  418.538. 361 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 

Portefeuille  Paris  \  KSger;;; 

Bons  du  Trésor  :  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  litres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

htntes  de  la  Réserve  

Renies  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Deperuca  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

FWrvP*  (  Loi  du  11  mai  1834 
™„V7-;„L  ?  Ex-banques  département, 
mobilières  |  Loi  du49  jllin  ^  

Réserve  immobilières  de  la  Banque... 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur.. 

Comptes  courants  dî  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


3.472.202.646 


84- 298 

320-534.C01 


425.474.5o3 
7  1 47-000 
55  400 
209  994.639 
277. 116. 269 
180.000.000 
ÎO'OOO-OOO 
2.980.730 
99.627  300 
100. 000. 000 
4.000-000 
20.053  589 


7  nov. 


3  478. 538. 301 


2  43.  m 

2.1.806  906 


339.o49.60ti 
7. 390. 000 
55  400 
206.572.04S 
287  OilO. 239 
180. 000. 000 
10.000-000 
2. 980. 750 
99. 627  300 
100-000.000 
4  000.000 
20  034.089 


4  451  276 

4  963  183 

8.407.444 

8.407-444 

59.177  507 

58. 317.103 

3.201.320.681 

5- 019. 843  722 

182.300.000 

182.500-000 

8. 002. 31 3 

8. 002. 313 

10.000.000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980-750 

9.125.000 

9. 125- 000 

4.000-000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

4. 215. 371. 395 

4- 083. 062  310 

19  414.740 

25.420.709 

10.339410 

9.748.371 

120. 725  187 

79.537.948 

427  702  715 

470.110.550 

93  58 i  760 

66.781.360 

1  978. 3^2 

1 .930  517 

7  316. 140 

7.990.048 

1.228.039 

1.228.039 

73  630.412 

16.418  3c9 

5.201.320.081 

5.019.843.722 

Comparaison  avec  lea  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—     à  l'Etat  

Compt.  coin.  Trésor 
*  —  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de   

2énéfices  neis  


11  nov. 

10  nov. 

9  nov. 

8  nov. 

7  nov. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3. 705. 2 

3. 732.1 

3  915.7 

4.071.9 

4.083  7 

3.163.9 

3.053.8 

3. 056. 2 

3-413-8 

3-478.5 

794.9 

902.9 

1.017.1 

844.0 

550.9 

373  7 

412.3 

483.4 

521  7 

494.2 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

261.8 

324.9 

286.5 

362.8 

79.5 

478.0 

453.6 

516.8 

491. 3 

536.9 

2  0/0 

1  y.  0/00 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

5  %  0/00 
3- 178.6 

3  %  0/00 

pair 

pair 

2.057.2 

6.193  3 

4.840  9 

2.994  9 

RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  8  au  14  octobre  1901  (41*  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 

—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  


Rec.  br.  de 
la  semaine 


1901 


1.047 
9.180 
227 


2.916 
9.211 
513 
3.705 

5.679  3.690 
7.036  4  868 
4.862  3  6ï0 
3-541  2  328 


1900 


Recettes  brutes 
des  années 


1901 


1900 


1.155  38  083 
9-850  349.140 
223 |  7.801 
5  071  5.521  178  170 
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REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


La  facilité  avec  laquelle  a  eu  lieu  la  liquidation  de 
fin  octobre  n'a  pas  exercé  beaucoup  d'influence  sur  la 
tenue  de  la  cote  pendant  ces  derniers  jours.  Il  est  vrai 
que  l'on  a  eu  à  enregistrer  de  nouvelles  ventes  qui,  vu 
1 étroitesse  du  marché,  ont  pesé  sur  les  cours.  Cepen- 
dant, au  dernier  moment,  on  est  généralement  plus 
soutenu,  mais  toujours  calme  au  point  de  vue  des 
échanges.  C'est  avec  une  nuance  d'impatience  que  la 
Bourse  attend  la  décision  delà  Commission  du  budget 
relativement  à  l'Emprunt  de  265  millions  de  francs 
projeté  par  le  Ministre  des  Finances.  Au  moment  de 
la  clôture,  elle  n'était  pas  encore  lixée  à  ce  sujet. 

if  if  Nos  Rentes  Françaises  sont  un  peu  plus 
lourdes. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  clôturait  à  100  fr.  80  au 
comptant,  s'inscrit  à  100  fr.  67  1/2  ;  à  terme,  il  cote 

100  fr.  50,  contre  100  fr.  90  ;  Rente  3  4/2  0/0,  100 fr.  80 
au  comptant,  ex  coupon  de  87  1/2  centimes,  contre 

101  fr.  72  1/2  avec  coupon.  A  terme,  ce  fonds  s'échange 
à  101  fr.  ;  Rente  3  u/0  Amortissable,  99  fr.  'i0  au 
comptant,  sans  changement. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  que  nous  laissions  à 
488  fr.,  sont  à  488  fr.  75  ;  Emprunt  2  4/2  0/0  du  Pro- 
torat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  aux  environs  de 
81  fr.  85  ;  Emprunt  de  Madagascar,  délaissé  ;  ce 
fonds  vient  de  détacher  son  coupon  semestriel  ;  Em- 
prunt 3  4 j2  0/0  de  VIndo-Chine  491  fr.  50  ex-coupon 
également  semestriel,  contre  504  fr.  avec  coupon  jeudi 
dernier. 

Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  tou- 
jours un  marché  très  suivi. 

Les  Obligations  4  0/0  4865,  qui  restaient  à  550 fr.  50, 
finissent  à  552  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1869,  432  fr.  50, 
également  en  avance  de  2  francs;  Obligations  3  0/0 
1871,  409  fr.  75,  contre  408 fr.  :  Obligations  4  0/0  4875, 
560  fr.  25,  on  petite  moins-value:  Obligations  4  0/0 
4876,  558  fr.  ;  ces  dernières  obligations  restaient  à 
560  fr.  jeudi  dernier.  Elles  ont  un  tirage  le  10  courant. 

Les  Obligations  2  4/2  0/0  4892  libérées,  qui  Unis- 
saient à  M63  fr.  50,  se  retrouvent  à  363  fr.  ;  Obligations 
2  4/2  0/0  4894-1896,  360  fr.,  contre  368  fr.  ;  Obligations 
2  0/0  4898,  au  même  cours  de  413  fr.  75  Obligations 

2  0/0  4899  (Emprunt  du  Métropolitain),  416  fr.  25,  à 
peu  près  comme  il  y  a  huit  jours. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
s'inscrivaient,  jeudi  dernier,  à  3.820  fr.  à  terme,  sont  à 
3.810  fr.  au  comptant  et  à  3.825  fr.  à  terme. 

Pour  les  vingt  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  3.024.864  fr.  97. 

ir  if  Les  actions  du  Crédit  Foncîèr  de  France,  qui 
restaient  à  685  fr.  à  terme  et  à  675  fr.  au  comptant 
cotent,  sur  ces  deux  marchés,  680  fr.  Pendant  le  mois 
de  septembre,  les  prêts  hypothécaires  consentis  par 
cet  Etablissement  ont  progressé  de  9  millions  de 
francs,  et  les  prêts  communaux  d'un  peu  plus  de 
7  millions. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  continuent 
ii  se  tenir  en  dehors  des  tluctuations  du  Marché  et  elles 
entretiennent  toujours  le  même  bon  courant  d'achats. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  4879  finis- 
sent au  même  cours  de  470  fr.  ;  ces  titres  ont  un  tirage 
le  5  décembre  prochain  ;  Obligations  Foncières  4879 

3  0  0,  498  fr.,  ex-coupon;  elles  restaient  jeudi  dernier 
à  507  fr.  50,  avec  coupon. 

Les  Obligations  Communales  4880  s'échangent  à 
500  fr.,  contre  498  fr.,  avec  un  tirage  le  5  décembre 
prochain  également  ;  Obligations  Foncières  4883,  443  fr., 
contre  441  fr.  50;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  4885, 
460  francs. 


Les  Obligations  Communales  3  0/0  4894  se  re- 
trouvent à  398  fr.  50.  Nous  rappelons  que  c'est  le 
5  décembre  qu'aura  lieu  le  prochain  tirage  de  ces 
obligations.  Obligations  Communales  4892  2  80  0/0, 
453  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  4895,  466  fr., 
contre  462  fr.  50;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
4899,  463,  avec  tirage  le  5  décembre  ;  Obligations 
3  75  0/O  4899,  505  fr.  Rappelons  que  ces  derniers  titres 
seront  remboursés  au  pair,  le  1«*  janvier  prochain.  Les 
porteurs  recevront  le  montant  de  l'obligation  au  pair, 
augmenté  du  coupon  à  l'échéance  de  janvier.  Leë 
cours  actuels  représentent  cette  même  valeur  avec  le 
prorata  de  l'intérêt  couru. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Cré- 
dit ont  eu  un  marché  soutenu. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
la  semaine  dernière  à  965  fr.,  est  à  971  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  est  à  559  fr.  an 
comptant;  jeudi  dernier  il  cotait  560  fr. 

La  Société  Générale,  que  nous  laissions  à  604  fr., 
s'inscrit  cette  semaine  à  603  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  à  975  fr.  ii  terme  et  au  comp- 
tant. Il  restait,  la  semaine  dernière,  sur  ces  deux  mar- 
chés, à  982  et  à  980  fr. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  à  6C)0  fr. 
ex-coupon  de  5  francs,  contre  604 fr.  avec  coupon. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  reste  ii  320  fr., 
regagnant  5  fr.  ;  Banque  Française  de  V Afrique  du 
Sud,  62  fr.,  en  petite  avance;  Compagnie  Française  des 
Mines  d'Or  et  cl' Exploration,^  fr.  Cette  Société  a  pris 
maintenant  la  dénomination  de  Compagnie  Française 
de  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique  du  Sud. 

La  Banque  de  l'Algérie,  qui  cotait  835,  conserve  ce 
cours  ;  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  43 
francs;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France,  117  fr.  ex-coupon  ;  Obligations 
de  475  francs,  délaissées.  Ces  derniers  titres  ont  (''gaie- 
ment détaché  leur  coupon. 

La  Rente  Foncière  se  retrouve  à  256  fr.  Nous  la  lais- 
sions à  217  la  semaine  dernière. 

La  Compagnie  Algérienne  clôture  à  635  fr.  et  la  So- 
ciété Foncière  Lyonnaise  est  à  314  fr.,  contre  315  fr.  ; 
Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie  495  fr.  ;  Banque 
Parisienne,  508  fr.  au  comptant  et  507  fr.  à  terme, 
sans  variations  appréciables. 

if  if  Le  groupe  des  actions  de  nos  Grandes  Com- 
pagnies de  Chemins  de  fer  est  de  nouveau  lourd. 

Le  Lyon  s'échange  à  1.575,  ex-coupon  de  17  fr.  363, 
contre  1.602  fr.,  avec  coupon,  il  y  a  huit  jours;  le 
Nord  se  traite  à  1.970  fr.  à  terme  et  à  1.965  fr.  au  comp- 
tant, contre  1.980  fr.  et  1.985  fr.  il  y  a  huit  jours: 
on  semble  croire  que  le  dividende  de  cette  action  ne 
sera,  pour  1901,  que  de  Gi  fr.  Midi,  1.292  fr.  au  comp- 
tant, perdant  3  francs. 

Tu  Orléans,  qui  cotait  1.(500  fr.  au  comptant,  s'échange 
à  1.590  fr.  Est,  995  fr.,  ex-coupon  de  18  fr.  118,  contre 
1.019  fr.  avec  coupon  ;  Ouest,  1.015  fr.  au  comptant, 
en  moins-value  de  9  francs. 

Pour  la  quarante-deuxième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de 
1900,  une  diminution  de  2.350.000  fr.  Du  1er  janvier 
au  14  octobre,  la  diminution  totale,  sur  la  période  cor- 
respondante de  1900,  est  de  57.497.000  francs. 

•jf  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  Indus- 
trielles et  Commerciales  ont  été  diversement  traitées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  que 
nous  laissions  à  609  fr.  50,  sont  à  610  fr.,  très  calmes; 
Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  800  fr.,  en  reprise  de  10 
francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  se  traite 
aux  environs  de  155  fr.  Les  résultats  donnés  par  le 
nouveau  paquebot  «  La  Savoie  »  ont  produit  la  meil- 
leure impression.  On  sait  que  la  Compagnie  pourra 
mettre  prochainement  en  service  deux  autres  paque- 
bots d'un  type  analogue  et  d'un  rapidité  égale  ;  Messa- 
geries Maritimes,  478  fr.,  contre  475  fr.  ;  Chargeurs- 
Réunis,  1.140  fr.,  contre  1:145  fr.  Au  sujet  de  cette 


508 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  -  France 


dernière  entreprise,  nous  nous  reportons  ii  1'  "Informa- 
tion »  que  nous  publions  plus  haut. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  restaient,  à  770  fr.,  ont 
été  discutés  ;  ils  clôturent  en  reprise  sur  leurs  plus  bas 
cours,  à  700  fr. 

Les  Voitures  à  Paris  restent  à  105  fr.,  contre  160 
francs.  Depuis  le  0  courant,  les  actions  de  capital  et  de 
jouissance  de  cette  Compagnie  ne  sont  plus  négocia- 
bles qu'en  titres  munis  de  l'estampille  suivante  : 
«  Capital  réduit  à  $0.175.520  fr.,  par  décision  de  l'as- 
semblée générale  du  29  avril  1901.  » 

L'action  Suez  est  à  3.713  fr.  Nous  la  laissions,  il  y 
a  huit  jours,  à  3.730  fr.  ;  Parts  Civiles,  2.52")  fr., 
contre  2.528  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux- 
clôture  à  382  fr. ;  elle  restait  à  415  fr.  jeudi  dernier. 
Nous  publions  aujourd'hui  même  sur  cette  Société,  un 
article  spécial.  Electro-Métallurgie,  299  fr.,  contre  311 
francs  ;  Dyle  et  Bacalan,  au  même  cours  de  200  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  cote  30  fr.,  contre 
28  fr.  La  Compagnie  Thomson-Houston  est  à  son  même 
cours  de  740  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways  s'inscrit  à  435  fr.,  contre  439  fr.  ;  Compagnie 
Générale  Parisienne  de  Tramways,  239  fr.  à  terme -et 
247  fr.  au  comptant.  On  dit  que  d'ici  quelques  jours, et 
bien  que  l'exercice  ne  prenne  lin  que  dans  deux  mois 
environ,  le  Conseil  d'administration  sera  à  même  d'in- 
diquer le  dividende  approximatif  de  1901.  Tramways 
de  V Est-Parisien,  143  fr.,  contre  140  fr.  Pour  la  44« 
semaine  de  1901 ,  les  recettes  de  cette  Compagnie  s'é- 
lèvent à  87.940  fr.  75.  Du  1er  janvier  1901  au  3  novem- 
bre, les  recettes  totales  s'élèvent  à  2.(529.159  fr.  90.  Le 
nombre  des  voitures  en  service  a  été  de  118. 

Les  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine  se  traitent  à  480  fr.,  contre  490  fr.  ;  Omnium 
Lyonnais,  52  fr.,  contre  51  fr.  Les  actionnaires  de 
cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
annuelle  à  Lyon  pour  le  23  courant,  à  l'effet  d'approu- 
ver les  comptes  de  l'exercice  1900-1901,  de  statuer  sur 
l'affectation  des  bénéfices  et  d'autoriser  les  adminis- 
trateurs à  traiter  des  affaires  avec  la  Société.  Métropo- 
litain dz  Paris, 530 fr.,  contre  553  fr.;  Société  Parisienne 
pour  l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways 
Electriques,  234  fr.,  en  moins-value  de  9  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  à  95  fr.  ;  Raffinerie  et 
Sucrerie  C.  Say,  1.024  fr.  au  comptant  et  1.0:22  fr.  à 
terme.  Les  actionnaires  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  ordinaire  pour  le  25  courant.  Le  Conseil  d'ad- 
ministration proposera  de  fixer  le  dividende  de  l'exer- 
cice 1900-1901  à  00  fr.,  comme  pour  l'exercice  précé- 
dent. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  restait  à 
350  fr.,  est  à  340  fr.  ;  actions  Câbles  Télégraphiques, 
15  francs. 

ha  Dynamite  Centrale,  qui  cotait  537  fr.,  se  retrouve 
à  559  fr.,  gagnant  22  fr.  ;  Mines  de  Malfidano  délais- 
sées. Les  actionnaires  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  extraordinaire  pour  le  25  novembre.  L'ordre 
du  jour  comprend  la  nomination  d'administrateurs  et 
diverses  modifications  aux  statuts  concernant  le  nom- 
bre des  administrateurs,  la  durée  de  leur  mandat  et 
leur  mode  de  renouvellement.  Anciennes  Sucreries  de 
la  Compagnie  de  Fives-Lille,  2.Î7  fr.,  contre  240  fr. 

if  -fa  Les  Fonda  d'Etal  Etrangers  ont  été  actifs. 

Les  fonds  Argentins  sont  soutenus.  L' Argentin  4  0/0 
1896  (Rescision)  cote  62  fr.  95  au  comptant;  Ar- 
gentin 4  0  0  1900,  01  fr.  50,  également  au  comp- 
tant. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  très  fer.nes.  La  Rente 
4  0/0  1889  tin  il.  ;ï  04  fr.  75,  contre  O'i  fr.  ;  Emprunt 

i,  0  1X98  (Funding),  91  fr.  60  à  terme,  et  91  fr.  79 
an  comptant  :  Oblu/alions  Minas-Geraès  demandées  ù 
359  fr.  S  terme  et  a  359 fr. 50  au  comptant.  La  »  Hecebe- 
doria  »  'le  Minas  a  encaissé,  pendant  le  mois  d'octo- 
bre L901,  1  100  contos*  contre  664  contos  pendant  le 
moi-,  correspondant  de  1900. 

La  /;<  "'<•  ï  0  0  Extérwwre  Espagnole,  que  nous  lais- 
sions â  70  25,  est  à  70  02  1/2. 


La  Rente  Italienne  finit  à  98  fr.  85,  en  petite  moins- 
value  de  15  centimes. 
Lu  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  restait  à  20  fr.,  est  à 

25  fr.  8:2  1/2. 

Les  Fonds  Russes  sont  demandés.  La  Rente  3  0/0 
1891-1894  finit  à  83  au  comptant,  gardant  facilement 
son  cours  précédent;  Rente  3  0/0  1896,  8:2  fr.  45  au 
comptant  ;  Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  101  fr.  à  terme  ; 
nous  la  laissions,  jeudi  dernier,  à  100  fr.  55;  c  est  donc 
une  avance  de  45  centimes. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  a  de  nouveau  progressé 
ii  05  85,  très  demandée  au  comptant.  Il  est  tout  naturel 
que  l'attention  du  public  se  porte  sur  les  titres  les 
mieux  gagés  et  les  plus  avantageux,  aussi  bien  comme 
rendement  que  comme  avenir.  Or,  sous  ce  double  rap- 
port, la  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  -ne  laisse  rien  a  dé- 
sirer, et  c'est  elle  qui  se  voit  le  plus  particulièrement 
favorisée,  attendu  que  les  cours  auxquels  elle  se  tient 
encore  pour  l'instant  sont  bien  au-dessous  de  ceux  que 
lui  assignent  sa  valeur  intrinsèque  et  les  garanties 
dont  elle  est  revêtue.  N'omettons  pas  de  rappeler  que, 
le  prochain  coupon  de  cette  rente  étant  à  l'échéance  de 
janvier,  les  cours  actuels  comprennent  plus  de  quatre 
mois  de  coupon  acquis,  ce  qui  les  réduit  encore  de 
près  de  11/2  0/0. 

Les  Fonds  Ottomans  ont  été  mouvementés.  La  Sé- 
rie B  est  à  49  fr.,  contre  49  15  ;  Série  C  20  221/2,  contre 

26  42  1/2;  Série  D  23  22  1/2,  contre  23  fr.  43  1/2  la 
semaine  dernière. 

^  i(  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  cote 
430  fr.  50;  Banque  Nationale  du  Mexique,  667  fr.  à 
terme,  et  675  fr.  au  comptant  ;  Banque  Impériale  Otto- 
mane, au  même  cours  de  510  fr.  ;  Robinson  South  Afri- 
can  Banking  Company.  66  fr.,  contre  69  fr. 

Le  Rio-finlo  était  à  1.189  fr.  la  semaine  dernière;  il 
a  détaché  un  coupon  de  35  shillings  ou  43  fr.  82,  et  clô- 
ture à  1.155  fr..  ex-coupon.  Pendant  la  seconde  quin- 
zaine d'octobre,  le  stock  visible  du  cuivre,  en  Europe, 
a  diminué  de  1.571  tonnes.  Sosnoivice,  1.755  fr.,  en  re- 
prise de  7  fr.  ;  Usines  de  Briansh,  380  fr.,  contre  414 
francs. 

Les  Wagons-Lits  sont  à  246  francs. 

Les  actions  des  chemins  de  fer  Espagnols  sont 
lourdes.  Andalous,  181  fr.,  en  recul  de  5fr.;  Nord  de 
l'Espagne,  157  fr.,  en  moins-value  de  4  fr.;  Saragossc, 
216  fr.,  contre  2"20  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique - Constan- 
linople  sont  à  251  fr.  au  comptant,  et  à  253 fr.  à  terme; 
Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1894),  395  fr.  ;  Obligations  nouvelles  (Série  1895 ), 
325  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Les  échanges  sont  encore  restés  calmes  cette  semaine.  Ce- 
pendant, au  cours  des  dernières  séances,  le  Marché  s'est 
montré  un  peu  plus  animé. 

Le  Brésil  5  O/O  est  à  78  fr.  80.  contre  78  fr.  27  1/2:  Mexi- 
cain 5  O/O,  aux  environs  de  41  fr.  35  ;  Chemins  Ottomans, 
99  francs  contre  99  fr.  50. 

Le  Cape  Copper,  que  nous  laissions  à  124  fr.  50,  s'inscrit 
à  124  francs:  lliarsis,  159  francs,  en  légère  moins-value  de 
1  franc. 

Le  Laurium  Grec,  qui  Unissait  à  49  fr.  50,  se  maintient  à 
ce  cours,  el  la  Huanchaca  reste  à  89  fr.  25,  contre  90  fr.  25. 

L'action  Kertnh  a  été  mouvementée  ;  elle  ne  clôture  pas  à 
son  plus  bas  cours,  mais  elle  linit  à  151  francs,  en  perte  de 

8  francs;  Aciéries  du  Donetz,  541  francs,  en  bénéfice  de 

9  francs;  Huta-Banhowa,  3.099  francs,  en  réaction  de  11  fr.; 
Doubowdia-Balka,  au  même  cours  de  1.250  francs. 

La  Harpener,  qui  cotait  1.258  francs,  est  restée  à  1.183 
lianes;  Vieille-Montagne,  505  francs  contre  572  francs; 
Dniéprovienne,  2.015  francs,  perdant  50  francs. 

La  part  Monaco  clôture  à  3.545  francs  ;  Transports  Elec- 
triques de  l'Exposition,  36  fr.  50  contre  37  fr.  25;  Iram- 
ways  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  41  francs  contre 
42  francs;  Brasseries  et  Tavernes  Zirnmcr,  82  francs; 
Bétel  tic.  Paris  ù  Monte-Carlo,  700  francs. 


^'oir  les  Tableaux  de  Bourse  fur  la  Couverture. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


599 


REVUE  COMMERCIALE 


7  novembre  1901. 

Le  temps  s'est  maintenu  au  beau  cette  semaine  et  a  permis 
à  la  culture  de  poursuivre  ses  travaux  avec  la  plus  grande 
activité.  Les  ensemencements  sont  terminés  dans  la  plupart 
dos  régions.  Beaucoup  de  blés  sont  maintenant  sortis  de  terre 
et  partout  on  constate  que  la  plante  est  d'une  vigueur  pré- 
coce. Grâce  à  la  fraîcheur  des  nuits  et  aux  quelques  gelées 
qui  se  sont  déjà  produites,  beaucoup  de  mauvaises  herbes 
ont  été  détruites  et  toute  préoccupation  à  leur  sujet  semble 
écartée. 

L'arrachage  des  betteraves  et  des  pommes  de  terre  touche 
à  sa  fin.  Le  rendement  cultural  delà  betterave  est  en  générai 
satisfaisant,  mais  il  n'en  est  pas  de  même  de  la  densité  qui 
donne  lieu  à  de  sérieux  mécomptes.  La  récolte  des  pommes 
de  terre  est  inégale  et  une  certaine  partie  de  la  production  sera 
d'une  conservation  difficile. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

10  oct. 
1901 

17  oct. 
1901 

24  oct. 
1901 

31  oct. 
1901 

7  nov.  ' 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  87 

20  87 

20  62 

20  62 

21  12 

15  56 

15  74 

15  85 

15  76 

16  08 

15  50 

15  62 

15  25 

15  25 

15  25 

16  84 

17  11 

17  17 

17  40 

18  75 

16  59 

16  75 

16  80 

17  04 

18  27 

13  20 

13  46 

13  48 

13  48 

13  86 

14  42 

14  56 

14  63 

14  63 

15  08 

Pour  Vienne  et  Buda-Pesth,  les  eours  du  7  novembre  sont 
ceux  du  livrable  en  avril  et  non  pas  ceux  du  mois  courant  . 

Une  certaine  amélioration  est  survenue  cette  semaine  sur 
le  marché  de  Paris,  grâce  aux  avis  plus  favorables  des  places 
étrangères.  La  demande  est  devenue  plus  active  et,  par  suite 
ue  la  réserve  observée  par  les  vendeurs;  les  cours  se  sont 
inscrits  en  notable  plus-value.  On  a  coté  en  clôture  : 


Courant  

Décembre  

.lanvier-Février. , 

4  premiers  

4  de  mars  


24  oct. 

20  62 

21  87 


31  oct. 

20  62 

21  62 


7  nov. 
21  12 

21  37 
21  62 

21  87 

22  37 


Au  marché  libre  de  mercredi,  il  s'est  traité  peu  d'affaires, 
mais,  par  suite  de  la  modicité  des  offres,  la  fermeté  a  été  très 
grande.  Il  fallait  payer  21  fr.,  au  minimum,  pour  les  bons 
blés,  et  si  l'on  a  fait  quelques  lots  a  des  prix  inférieurs,  soit 
20  75  ou  20  80  Paris,  c'est  qu'il  y  avait  dans  les  échantillons 
quelques  grains  germes  ou  défectueux. 

Farines  de  consommation.  —  La  vente  présente  toujours 
peu  d'activité  en  boulangerie.  La  meunerie  a  baissé,  ven- 
dredi dernier,  ses  cours  de  50  centimes.  La  marque  de  Corbeil 
est  à  30  francs  ;  on  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 


Marques  de  choix  

Premières  marques... 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires... 


24  oct. 
31  .. 
30  25 
2!)  62 
28  62 


31  oct. 
31  .. 

30  25 
29  62 
28  62 


7  nov. 
30  50 
29  75 
29  12 
28  12 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Pendant  la  huitaine,  les  transactions  ont 
été  un  peu  plus  actives  sur  le  marché  des  farines  de  com- 
merce La  bonne  tenue  des  places  étrangères,  principalement 
e  lles  d'Amérique,  a  amené  une  accent uattou  de  la  demande. 
La  rareté  des  offres  de  blé  sur  les-  marchés  de  province  a 
('gaiement  contribué  à  faire  sortir  les  acheteurs  de  leur  ré- 
serve. La  tendance  a  été  soutenue  et  les  prix  ont  bénéficié 
d'une  forte  avance.  On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


24  oct. 
26  62 


31  oct. 
26  12 


Courant  

Décembre   .... 

Janvier-Février   .... 

4  premiers                27  87  27  37 

4  de  mars  .....  .... 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


7  nov. 

26  75 

27  .. 
27  37 

27  87 

28  37 


Avoine.  —  Les  cours  n'ont  que  peu  varié  pendant  la  hui- 
taine, mais  la  tendance  est  restée  très  ferme.  Ou  a  clôturé 
aux  cours  suivants  : 

24  oct.       31  oct.  7  nov. 

Courant                    20  37         20  37  20  62 

Décembre                 * .  . .         ....  20  75 

Janvier-Février                         ....  21  . 

4  premiers                20  75         20  87  21  37 

4  de  mars                               ..  ..  21  62 

Seigle.  —  La  demande  est  nulle  et  les  cours  sont  nomi- 
naux. On  a  coté  en  clôture  : 

24  oct.       31  oct.  7  nov. 

Courant                    15  25         15  25  15  25 

Décembre                                 ....  15  25 

Janvier-Février  '       ....  15  50 

4  premier.'      ...      15  62        15  50  15  50 

4  de  mars                               ....  15  75 


Huiles.  —  Les  expéditions  do  graines  de  colza  des  Indes 
sont  bien  plus  importantes  qu'à  pareille  époque  de  l'an 
dernier  ;  aussi  la  tendance  de  l'huile  est-elle  lourde.  Le  dis- 
ponible est  à  59  fr.  50,  contre  60  fr.  jeudi  dernier. 

La  graine  de  lin  est  en  hausse  par  suite  d'une  diminution 
notable  des  expéditions  des  Indes.  Les  cours  de  l'huile  ont 
bénéficié  de  cette  situation.  Le  disponible  est  à  79  fr.  25,  con- 
tre 78  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 


Alcools.  —  Les  transactions  sont  sans  activité  ;  les  cours 
restent  sans  changement.  Le  disponible  est  à  27  fr.  50,  comme 
la  semaine  dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


10  oct. 

17  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

7  nov. 

19Ô1 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

~ Fr.  " 

Fr. 

Fr. 

20  25 

20  .. 

19  75 

18  75 

19  25 

18  77 

18  38 

18  69 

17  66 

17  76 

18  50 

18  50 

18  12 

17  50 

17  62 

18  96 

18  96 

18  84 

18  44 

18  57 

21  52 

21  52 

20  89 

20  47 

19  05 

19  20 

18  67 

18  12 

18  05 

37  82 

37  82 

38  54 

37  82 

37  82 

Paris  (roux  88"). 

Londres   

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Grâce  à  la  température  froide  et  sèche  qui  règne  depuis 
quelques  jours,  la  densité  des  betteraves  encore  en  terre  s'est 
sensiblement  élevée.  Cependant,  cette  amélioration  ne  modi- 
fiera pas  beaucoup  le  résultat  final,  car  la  plus  grande  partie 
de  la  récolte  est  maintenant  arrachée.  La  densité  moyenne 
restera  donc  inférieure  à  celle  de  l'an  dernier.  D'après  le 
dernier  relevé  officiel,  elle  n'accusait,  au  15  courant,  que 
7°  5,  contre  8°  2  l'an  dernier  à  pareille  époque. 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  offres  ont  été  moins  impor- 
tantes cette  semaine  et  les  acheteurs  ont  été  plus  nombreux 
sur  le  livrable.  Beaucoup  de  personnes  affirment  que  la 
baisse  est  définitivement  enrayée.  Peut-être  ont-elles  raison, 
mais,  en  tout  cas,  on  ne  peut  compter  sur  un  raffermisse- 
ment immédiat  des  prix.  Il  faut  tout  au  moins  attendre 
l'arrivée  des  grands  froids,  qui  arrêteront  la  navigation  sur 
les  canaux  allemands  et  rendront  ainsi  moins  sensibles  pour 
nous  les  effets  de  la  concurrence  de  nos  voisins. 

Quant  aux  ensemencements  de  1902  dans  les  principaux 
pays  producteurs,  il  semble  décidément  qu'ils  seront  moins 
importants  que  pendant  les  dernières  années  et  cela  par 
suite  des  bas  prix  actuels.  M.  Czarnikow  dit  que  10  0/0  de 
réduction  sont  considérés  comme  un  minimum  et  qu'il  en  ré- 
sultera sans  doute  une  certaine  amélioration  des  cours;  mais 
qu'il  faudrait  15  à  20  0/0  de  diminution  pour  réaliser  le  re- 
tour à  une  situation  normale. 

A  Paris,  on  a  clôturé,  aujourd'hui,  aux  cours  suivants  : 

24  oct.    31  oct. 

Blanc  n°  3  : 

Courant  

Décembre  

4  premiers  

4  de  mars  

4  de  mai  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


22  68      21  94 


24  .. 
24  44 
24  82 
19  75 
98  50 


22  81 

23  18 
23  68 
18  75 
97  50 


/  nov. 

22  25 

22  50 

23  06 
23  44 
23  94 
19  25 
97  50 


Vins.  —  La  campagne  s'engage  difficilement  et  les  affaires 
sont  des  plus  restreintes.  Comme  nous  l'avons  déjà  dit,  le 
commerce  est  encore  assez  abondamment  pourvu  et  les  quel- 
ques achats  qu'il  fait  portent  surtout  sur  les  vins  de  l'année 
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dernière  qu'il  obtient  généralement  dans  do  bonnes  condi- 
tions. Dans  certaines  régions,  il  se  trouve,  en  effet,  «les  pro- 
priétaires qui  possèdent  encore  îles  vins  on  cuves  qu'ils  sont 
obligés  de  céder  à  bon  marché  par  suite  du  manque  de 
futailles  pour  loger  les  vins  nouveaux.  Le  raffermissement 
des  cours  sur  lequel  on  semblait  compter,  il  y  a  quelques 
semaines,  ne  parait  donc  pas  devoir  se  produire  immédiate- 
ment. 

En  ce  qui  concerne  les  vins  de  la  nouvelle  récolte,  le  Moni- 
teur Vinicole  dit  que  l'on  peut  trouver  dans  le  Bordelais  des 
produits  aussi  avantageux  que  ceux  de  l'an dernier.La  plupart 
des  vins  nouveaux  sont  maintenant  en  fûts  cl  peuvent  être  goû- 
tés. Il  y  a  des  vins  de  plaine  pesant  de  8  a  10°  et  en  côtes  de 
9°  1/2  a  10"  1/2.  On  peut  acheter  les  premiers  de  80  à  100  IV. 
le  tonneau  nu  et  les  seconds  de  120  à  140  fr.  Dans  les  ordi- 
naires de  9°  à  11°,  les  Bas-Médoc  sont  particulièrement 
réussis:  ils  ont  boa  goût  et  une  franche  couleur  rouge.  Lpâ 
propriétaires  les  tiennent  de  140  à  180  fr.  le  tonneau  nu.  Il 
y  a  des  endroits  où  les  vins  blancs  sont  moins  bons  que  les 
rouges;  ils  se  traitent  à  partir  de  80  fr.  le  tonneau  nu. 

En  Bourgogne,  les  ventes  ont  élé  jusqu'ici  de  peu  d'impor- 
tance. Seuls  les  excédents  ont  donné  lieu  à  un  mouvement 
d'affaires  aux  prix  bion  bas  de  20  à  25  fr.  Les  vins  fins  des 
récoltes  de  1898  et  1899  continuent  à  être  recherchés  et  devien- 
nent rares,  tandis  que  ceux  de  la  récolte  de  1900  sont  plutôi 
délaissés  pour  le  moment.  Les  cours  de  ces  vins  varient  de 
70  à  150  fr.  la  pièce  de  228  litres,  fût  compris.  Le  décuvage 
dos  vins  nouveàhx  s'est  terminé  pendant  la  première  quin- 
zaine du  unis,  et  il  se  confirme  que  si  beaucoup  de  vins 
nouveaux  manquent  d'alcool,  ils  ont,  par  contre,  une  couleur 
moyenne  et  une  pointe  de  verdeur,  garantie  d'une  bonne 
constitution. 

A  Bercy-Entrepôt,  l'inactivité  s'est  encore  accentuée  en 
raison  des  fêtes  de  la  Toussaint. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  '  

Londres  (    d°  j  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


10  oct. 

17  oct. 

2i  oct. 

31  oct. 

7  nov. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

37  50 

40  75 

43  50 

4  3  75 

43  50 

37  49 

40  28 

44  93 

43  38 

41  83 

37  25 

40  50 

40  65 

44  25 

43  75 

37  50 

39  37 

43  75 

44  06 

43  43 

28  83 

33  40 

35  40 

34  83 

34  26 

Du  26  octobre  au  1"  novembre,  les  recettes  de  Santos  ont  été- 
do  315.000  sacs,  contre  179.000  pendant  la  même  période 
de  190):  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  143.000  sacs,  contre 
75.000  en  1900. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  clu 
1"  juillet  au  1"  novembre  1901,  les  recettes  des  deux  pôrïs 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  5.207.000  sacs,  contre  5.0j->.000 
pendant  la  période  correspondante  de  1900;  Kio,  2.649.000,  con- 
tre 1.24I.Oi.O  en  1900;  soit  au  total,  7.916.000  sacs,  contre 
5.296.000  au  1"  novembre  1900. 

Les  avis  du  Brésil  concernant  les  perspectives  de  la  récolle 
lite  1902-1903  sont  toujours  défavorables,  mais  l'excitation  de 
la  semaine  dernière  a  fait  place,  sur  les  différents  marchés  à 
terme,  à  un  très  grand  calme.  Le  principe  qu'une  période 
d'agitation  est  généralement  suivie  d'une  période  d'accalmie 
explique  ce  revirement.  D'un  autre  côté,  si  l'on  doit  recon- 
naître que  toutes  les  dépêches  sont  unanimes  à  déclarer  que 
la  future  production  brésilienne  sera  très  déficitaire,  il  est 
impossible  de  ne  pas  tenir  compte  de  l'importance  de  la  ré 
coite  actuelle,  qui  excédera  de  beaucoup  les  besoins  de  la 
consommation. 

D  ailleurs,  il  convient  d'attendre  la  dernière  floraison  avant 
de  pouvoir  être  fixé  sur  l'étendue  des  dommages  causés", 
d'après  les  uns,  par  les  pluies  excessives,  d'après  les  autres, 
par  la  persistance  de  la  sécheresse. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


10  oct 

17  .-cl. 

24  ocl. 

31  oct. 

i  nov. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

bi  50 

60  02 

18  35 

46  75 

51  90 

52  14 

48  24 

48  46 

48  10 

45  22 

47  25 

4  4  82 

42  53 

48  39 

Le  Havre  

Liverpool  

New- York  

i.  recettes  dans  len  ports  des  Etats-Unis,  bien  qu'ayant 
diminué  quelque  peu.  sont  toujours  importantes.  D'un  autre 
côté,  les  avis  concernanl  la  récolte  sont  satisfaisants  grAce  à 
!•'  continuation  du  lemps  favorable  et  à  l'absence  des  gelées. 
Le  bruit  a  couru  ces  jours  derniers  que  l'estimation  de 


M.  Ilenrv  N'eill.  qui  va  paraître  d'ici  peu,  serait  supérieure  à 
!  1  millions  de  balles. 

Cette  nouvelle'  a  été  accueillie  différemment  suivant  les 
marchés.  A  New- York,  la  tendance  est  soutenue  depuis  quel- 
ques jours  sur  la  rumeur  d'une  diminution  prochaine  des 
recettes. 

A  Liverpool,  les  transactions  sont  peu  actives;  néanmoins 
il  s'est  produit  un  léger  accroissement  de  la  demande  et  ce 
seul  fait  a  suffi  pour  maintenir  les  prix. 

Sur  le  marché  du  Havre,  la  tendance  es!  restée  calme. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


Fr. 

Le   Havre  (Buenos- 
AyrescnsuintaoOk.1120 


10  oct. 
1901 


Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilos  

Anvers  (  d°   )  le  kil. 


4  22 
4  12 


17  oct. 
1901 


Fr. 
118  50 


j  15 

4  07 


24  oct. 
1901 


Fr. 
119  50 


5  15 
4  10 


31  oct. 
1901 


Fr. 
118  50 


4  07 
4  02 


7  nov. 
1901 


Fr. 
119  .. 


4  10 

4  07 


Aucun  changement  ne  s'est  produit  dans  la  situation  du 
marché  lainier.  La  demande  de  la  consommation  est  toujours 
faible  et  les  cours  ne  subissent  «pie  des  variations  insigni- 
fiantes. 


Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  d<-s  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la 

Circulaire  Merton.  : 

Dul"janv.  2«  quinz.  Depuis 
au  15  oct.    d'octobre  lel"jauv. 
1901  1901  1901 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   180.604         :>.52ô  190.12!» 

Délivraisons   186.928       11.096  198.024 

Eu  faveur  des  délivr.. 


«.324 


1.571 


4-  7.895 
Tonnes 

Le  stock  visible  au  15  octobre  1901  s'élevait  à...  22.536 
En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   1.571 

On  obtient  le  stock  visible  au  31  octobre   20.965 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 
vique  Portug.  conlr"  Chili  tralie 


Total 

[Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 
15  oct.  1901...  .  76.349  18.557  41.848  24.150  19.700  180.604 

2e  quinzaine  d'oc- 
tobre 1901   2.981   1.899  2.845      900      900  !i.525 

Dep.  le  1" janv.. .  79.830  20.456  iOlfô  25.050  20.600  190.129 

Les  délivraisons  de  la  dernière  quinzame  comprennent 
90  tonnes  expédiées  en  Amérique. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3"  mois  

Plomb  anglais  :  disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 


10  oct 
1901 

n  oct. 

1901 

25  oct. 
1901 

31  ocl. 
1901 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d 

63  15 

63  13  . 

61  5 

65    .  • 

6t  fi 

62  7  . 

62  11» 

6 

64  2  6 

112  10 

112  10  . 

114  5 

114  5  - 

lOti  5 

103  10  . 

106  3 

108  10  . 

12  . 

11  15  . 

11  17 

6 

11  15  . 

Il  13 

9 

■11  8  1 

11  11 

3 

H  10 

n  i 

3 

17  2  p 

16  16 

16  13  9 

53 

53  s 

53  10 

54  10 

53 

4 

53  5 

53 

1 

54  7 

7  nov. 
1901 


£  ah.  d. 

65  10  . 

64  17  6 

113  11  6 

106  10  ■ 

il   6  3 

11  10  >• 

16  15  6 


54  2 

novembre)  sont  les  sui- 


1  mois... 

Paris.  Les  ('entiers  cours  officiels 
vants  (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  172  fr.  50,  sans  chan- 
gement ;  Chili  1"'"  marques,  176  fr.  75,  contre  175  fr.  ;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  183  fr.  ..,  contre  180  fr.  50; 
en  lingots  propres  im  laiton,  185  fr.  ..,  contre  183  fr.  7.>; 
en  cathodes,  197  fr.  25,  contre  196  fr.  ;  étain  Lanka,  804  fr.  50, 
sans  cbanaemenl  ;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à 
Paris,  34  fr.  25,  contre  34  fr.  50;  zinc  de  Silésic,  45  fr.  75, 
sans  changement. 

Xavier  Giiurdot. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 
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ALLEMAGNE 


LA  SI  TUAT  ION 


Berlin,  6  novembre  1901. 

l.e  Connu  franco-turc.  —  Les  Tarifs  douaniers.  —  Les  Évaluations  de 
la  dernière  récolte.  —  Les  Industries.  —  Le  Marche  monétaire. 

Toute  la  presse  allemande  suit  avec  un  intérêt  pas- 
sionné la  phase  nouvelle  où  est  entré  le  conflit  franco- 
turc:  depuis  l'envoi  d'une  escadre  française  en  Orient. 
Le  ton  général  est  une  malveillance  très  polie.  La 
presse  officieuse  necache  pas  son  dépit;  elle  a.  l'air  très 
étonné  de  ce  que  la  France  ose  intervenir  dans  les 
affaires  d'un  empire  qu'on  était  déjà  habitué,  de  ce 
côté  du  Rhin,  à  considérer  comme  un  satellite  de  l'Al- 
lemagne. On  suppose  que  la  France  a  entrepris  toute 
retle  action  d'accord  avec  la  Russie,  ce  qui  commande, 
visiblement,  une  certaine  prudence  dans  les  appré- 
ciations et  les  critiques.  Jusqu'à  présent,  on  ne  croit 
pas  que  l'Allemagne  intervienne  d'une  manière  quel- 
conque dans  ce  conflit. 

On  annonce  le  dépôt,  sur  le  bureau  duReichstag,  du 
projet  de  tarif  douanier,  dès  la  réouverture  du  Par- 
lement. Les  meilleurs  faiseurs  de  prévision  ne  peuvent 
émettre  aucun  pronostic  ayant  quelque  air  de  vrai- 
semblance. Tout  ce  qu'on  sait,  c'est  que  le  projet  du 
Gouvernement  a  au  jourd'hui  contre  lui  presque  tout  le 
parti  agrarien  et  presque  tout  le  parti  industriel  :  les 
premiers  ne  jugent  pas  encore  suffisantes  les  protec- 
tions qu'il  accorde  à  l'agriculture;  les  seconds  consi- 
dèrent avec  raison  qu'il  empêchera,  dans  l'avenir,  le 
renouvellement  de  tout  traité  de  commerce. 

On  annonce  que  les  agrariens  voteront  contre  tout 
projet  qui  ne  fixera  pas  à  un  maximum  de  6  marks  les 
droits  sur  le  seigle  et  le  froment. 

Le  Gouvernement  soutiendra  son  tarif  qui  concilie, 
selon  lui,  toutes  les  exigences  :  il  prétend  que  le  projet 
laisse  une  latitude  suffisante  pour  négocier  même  de 
nouveaux  traités  de  commerce.  En  tous  cas,  on  parait 
si  bien  décidé,  en  haut  lieu,  à  faire  passer  le  projet 
actuel,  qu'on  annonce  déjà  par  les  organes  officieux, 
qu'il  serait  présenté  une  deuxième  fois  si,  par  hasard, 
il  n'était  pas  voté  à  la  première. 

Une  revue  agricole  qui  se  publie  à  Rerlin,  le  Getrei- 
demark  croit  pouvoir  évaluer  très  exactement  la  ré- 
colte de  1901.  Il  iixe  la  récolte  du  blé  à  2.470.00Q 
tonnes;  celle  du  seigle  à  8. Mô.OOO  tonnes  ;  celle  de 
l'orge  à  ^.O^l.OOO  tonnes  et  celle  de  l'avoine  à  7.105.000 
tonnes.  Tous  ces  chiffres  sont  fort  inférieurs  aux  éva- 
luations, d'abord,  aux  chiffres  de  1900,  ensuite.  Par 
rapport  à  l'année  dernière,  il  y  a  diminution  de  1  mil- 
lion 837.000  tonnes  pour  le  "froment,  et  de  405.000 
tonnes  pour  le  seigle;  mais  augmentation  de  20.0U0 
tonnes  pour  l'avoine  et  de  20.000  pour  l'orge.  On  estime 
que  l'Allemagne  sera  forcée  d'importer  pour  sa  con- 
sommation, environ  4.O00.000  tonnes  de  céréales  de 
tous  genres. 

Le  marché  financier  est  toujours  inactif.  Rien  ne 
démontre  mieux  le  marasme  général  que  la  demande 
faite  par  toutes  les  banques  et  tous  les  boursiers  que 
les  séances  de  la  Bourse  se  terminent  maintenant  une 
heure  plus  tôt.  Personne  n'y  a  presque  plus  rien  à 
faire.  L'inactivité  est  telle  que  dans  la  plupart  des 
compartiments  de  valeurs  on  ne  fait  plus  aucune  no- 
tation précise  des  cours. 

La  situation  des  industries  laisse  toujours  à  désirer 
et  rien  ne  permet  de  supposer  qu'on  soit  au  point  cul- 
minant de  la  crise.  A  la  Bourse,  les  actions  indus- 
trielles sont  moins  abandonnées,  mais  dans  le  pays, 
on  ne  reçoit  que  des  mauvaises  nouvelles  des  centres 
industriels.  Dans  le  mois  de  septembre,  les  affaires 
des  charbonnages  «  Harpencr  >.  se  sont  élevées  à 
1.274.000  marks,  contre  1.441.800  marks  en  septembre 
1900  ;  dans  les  trois  premiers  mois  de  son  exercice 
commençant  au  Ie*  juillet,  les  recettes  se  sont  élevées  à 
4.019.000  marks,  contre  4.488.400  dans  la  même  pé- 
riode précédente,   soit   une   diminution   de  439.400 


marks.  Toutes  les  autres  grandes  industries  ont  subi 
un  recul  équivalent. 

Le  marché  monétaire  est  toujours  abondamment 
pourvu  de  disponibilités,  mais  on  prévoit  un  resserre- 
ment très  prochain.  Sur  le  marché  libre,  le  taux  de 
l'escompte  a  des  tendances  à  augmenter  :  il  se  pour- 
rait qu'il  en  fût  bientôt  de  même  à  la  Reichsbank. 


nés  et  I 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (miliiers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1901 

1900 

:ïl  oct. 

23  oct. 

31  oct. 

Bit.  23  oct. 

896  143 

-  15.602 

166  566 

—  25.326 

-23.263 

-  924 

21.45» 

659 

8.921 

-   2  SU 

12.69S 

+  584 

904  648 

+  26  120 

831-215 

-t-  28.811 

10.642 

+   !»  8>5 

14.3K3 

+  4.188 

431) 

-  11.296 

14  Itl 

-  10  138 

92.4H 

-  11.245 

14  4.626 

+  9.301 

150.000 

non  mod 

120.000 

non  mod. 

40.500 

non  n.od. 

30.000 

non  mod. 

1.284.392 

-r  51.139  1.232.192 

4-  46  297 

485.032 

-  66.H48 

463  214 

-  40.8111 

36.853'+  106 

45  621 

+  1.403 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


23  juill. 
31  » 

1  août 
•15  » 

24  » 
31  » 

1  sept. 

14  » 
23  „ 

30  » 

1  oct. 

15  » 
-23  » 

31  .. 


a 

Or 

irgenl 

ulatio 

mptes 
ants 

efeuil 

ances 

serve 
billets 

Taui 

de 
l'esc. 

o 

3 

O  |-T3 
O 

o 

eu 

t» 
< 

pi  <u 

"-a 

% 

986 

1.204 

681 

9jfi 

60 

+  267 

3  12 

958 

1.230 

665 

958 

70 

+  214 

938 

1.198 

660 

930 

b5 

+  246 

» 

961 

1.113 

682 

917 

68 

+  282 

981 

1138 

113 

902 

61 

+  329 

931 

1.196 

641 

936 

65 

+  221 

» 

928 

1.118 

633 

908 

66 

+  235 

» 

929 

•1.158 

611 

919 

65 

+  268 

» 

942 

1.113 

693 

932 

65 

+  266 

4 

830 

1.430 

523 

1  066 

128 

-  109 

» 

831 

1.365 

501 

991 

102 

-  39 

861 

1.2*4 

329 

921 

n 

+  13 

912 

1  233 

552 

818 

65 

+  114 

890 

1.284 

485 

905 

10 

+  104 

Les  Recettes  publiques  du  premier  semestre.  —  Les 

recettes  publiques  du  1"  avril  au  30  septembre,  déduction 
l'aito  de  46  millions  do  marks  de  primes  d'exportation  onl 
atteint  les  chiffres  suivants  : 

Par  rapport 
au  1"  semre 
Recettes  1900 

En  Marks 

Douanes                                   252.454.489  -f  11.862.819 

Impôt  sur  le  tabac                         5.430.517  -f-  87,260 

—  de  consommation  sur  le 

sucre                             50.004.722  —  9.610.540 

—  sur  le  sel                         22.799.0  H  -f-  17.925 

Eau-de-vie  (fabrication;                   1.340.007  —  938.765 

—       (consommation)             65.879.7S2  -f-  851.852 

Distillerie                                       849.512  —  524.323 

Brassage                                      16. 824. 59(1  -f  180.750 

Transit  sur  la  bière                       1.873.437  —  168,223 

Total   413.0b2.999  -f  1.764.755 

Autres  receftes  : 

Timbre  des  valeurs   7.338.886  —  6.532.483 

Impôt  des  transactions   6.288.993  —  483.119 

—  des  loteries  privées   3.o73.65l  -f-  541.261 

—  des  loteries  d'Etat   14.945.635  -f-  7.018.172 

—  sur  la  navigation    372.928  +  145.419 

—  des  cartes  à  jouer   031.589  —  26.638 

—  des  lettres  de  change  .  .  .  6.429  068  +  63.661 

Postes  et  télégraphes   198.854.2  2  -f-  10  584.451 

Chemins  de  fer   43.01x.nno  —  3,934.000 

Total    281.553.042   +  7.926.729 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 


Les  encaissements  nets,  déduction  laite  des  primes  d'expor- 
tation et  des  frais  d'administration  se  sont  élevés  comme 
suit  : 

Marks  Différence 

Douanes   220.052.114  -f  4.322.531 

Tabacs   5  168.062  +  105.646 

Sucres   47.107.680  —  11.571.453 

Sels   22.122.120  —  556.908 

Droit  de  fabrication  de  l'alcool...     3.099.103  —  1.860.089 

Droit  de  consommât,  et  surtaxe. .    60.571.937  +  4.699.741 

Distillation   849.512  —  52'i.323 

Brassage   15.890.587  +  14.811 

Jeux  do  cartes   706.373  +  16.846 

Total   379.162.741  —    S. 369.994 


La  Production  du  fer  brut.  —  En  septembre  1901,  la 
production  du  fer  brut  s'est  élevée  dans  toute  l'Allemagne  à 
625.220  tonnes  ;  en  août  1901,  elle  avait  été  de  043.321  tonnes 
et  en  septembre  1900  de  717.100  tonnes. 

Du  1"  janvier  au  30  septembre  1901,  la  production  de  toute 
l'Allemagne  s'est  élevée  à  5.871.859  tonnes,  contre  2.249.314 
tonnes  pour  la  même  période  de  l'année  précédente. 


Le  Mouvement  du  port  de  Brème.  —  <  >n  vient  de  pu- 
blier les  chiffres  suivants  du  mouvement  maritime  et  com- 
mercial du  port  de  Brème  : 

Importation  en  Brème 

Mouvement 
iluvial 

Mouvement  sur  le  Weser  Mouvement 

Années          maritime       supérieur  terrestre 

(En  marks  | 

1870                   202.942.000      2.879  000  103.637.000 

1880                   377.504.000      2.273.000  180.981.000 

"1890                  504.091  000      9. 753.000  245.848.000 

1899                   649.662.000     21.775.001  239.567.000 

1900                  794.067.000     23.851.000  282.149.000 

Exportation  de  Brème 

1870                  116.944.000      6.825.000  185.132.000 

1880                  192.990  000      9.779.000  318.300.000 

1890                    314.127.000     13.341.000  392.470.000 

1899                   394.438.000    28.881.000  454.773.000 

1900                   461.887.000     34.425.000  555.473.000 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  7  novembre  1901. 

Peu  de  transactions,  sauf  dans  le  compartiment  des  valeurs 
américaines,  qui  sont  recherchées.  Les  actions  industrielles 
sont  plus  fermes,  surtout  les  actions  métallurgiques.  Les 
fonds  d'Etat  ont  également  une  meilleure  tenue. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  20  ;  Extérieure  69  40  ;  Lom- 
bards, 16  10.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  6  novembre  1901. 

L'Augmentation  du  't  aux  de  l'Escompte.  —  La  Guerre  du  Transvaal. 
—  lieux  Discours  de  sii  M.  Ilicks  Beach  et  de  M.  Morley.  —  Nou- 
veaux I  m  pois  cl  Augmentation  des  Dépenses. 

Je  vous  avais  fait  provoir.  dans  ma  dernière  lettre, 
une  élévation  du  taux  de  L'escompte  de  la  Banque 
d'An  (/le  terre.  Comme  vous  le  savez,  ce  taux  a  été  élevé 
de  3  ii  \  0/0.  Les  exportations  d'or  avaient  été  si  nom  - 
breuses, depuis  plusieurs  semaines,  que  l'opinion 
pnhligvxe  a  accueilli  cette  mesure  avec  une  satisfaction 
visible.  Sur  le  marché  libre,  les  disponibilités  restent 
assez  abondantes  pour  qu'on  se  soit  très  peu  ressenti 
de  l'augmentation  du  taux  officiel.  En  réalité,  la  Direc- 
tion de  la  Banque  <£ Angleterre  semble  n'avoir  pris 
qu'une  mesure  de  précaution  contre  les  absorptions 
d'or  que  nécessitera  le  prochain  emprunt  français. 

Quoi  qu'il  en  soit,  la  tenue  du  Stock-Kxchange,  qui 
s'était  améliorée,  est  redevenue  mauvaise  ;'i  la  suite 
(je  nouvelle  trèa  défavorables  venues  du  Sud  de 
l'Afrique. 


Il  y  a  longtemps  déjà  que  la  continuation  de  la  guerre 
produit  une  mauvaise  impression  dans  le  public,  mais 
la  nouvelle  des  derniers  échecs  a  rendu  l'opinion  parti- 
eulièrement  nerveuse.  On  en  est  arrivé  au  point  où  un- 
solution  honorable  aurait  chance  d'être  bien  accueillie. 
Le  Gouvernement  doit  regretter  aujourd'hui  d'avoir 
annoncé  avec  tant  de  constance  la  fin  prochaine  de  la 
campagne. 

Le  4  novembre  a  été  une  journée  de  discours  offi- 
ciels. Deux  orateurs,  toujours  écoutés,  sir  Michael 
Hicks  Beach  et  M.  John  Morley,  ont,  tous  deux,  exposé 
la  situation  et  l'avenir  financier  du  royaume. 

Sir  Michael  Hicks  Beach  a  commencé  par  justifier 
ses  emprunts.  Selon  lui.  ils  ont  rendu  plus  de  services 
et  ont  été  moins  onéreux  que  tous  les  emprunts  anté- 
rieurs. On  a  pu  constater  qu'ils  n'avaient  jeté  aucun 
trouble  sur  le  marché  iinancier.  En  tous  cas,  aucun 
membre  du  Gouvernement  ne  peut  être  incriminé  pour 
avoir  obéi  a  la  nécessité  inéluctable  de  se  procurer  des 
fonds. 

Récapitulant  tous  les  impots  nouveaux,  sir  M.  Ilichs 
Beach  montre  qu'ils  ont  été  peu  gênants  :  celui  sur  la 
bière  n'a  été  guère  onéreux,  ceux  qu'on  a  mis  sur  le 
thé  et  le  sucre  ont  passé  presque  inaperçus.  Cependant, 
il  faut  reconnaître  que  l'impôt  sur  le  revenu  est  plui; 
élevé  maintenant  qu'à  l'époque  de  la  guerre  de  Crimée. 

lin  terminant,  l'orateur  a  annoncé  qu'il  ne  pouvait 
considérer  la  guerre  comme  terminée  et  qu'il  ne  pou- 
vait affirmer  qu'on  ne  créerait  plus  de  nouveaux 
impôts.  Au  contraire,  il  y  a  bien  des  chances  pour  que 
plusieurs  des  taxes  existantes  soient  encore  augmentées. 

M.  John  Morley  a  fait  entendre  un  autre  son  de  clo- 
ches. Il  a  montré  que  les  dépenses  ordinaires,  sans 
compter  celles  de  la  guerre,  avaient  augmenté,  dans 
ces  dernières  années,  de  28  millions  de  livres  sterling 
—  avec  la  suspension  de  l'amortissement,  on  peut 
même  évaluer  l'augmentation  à  33  millions  de  livres. 

Pour  lui,  cette  augmentation  est  un  véritable  danger 
national,  car  ces  dépenses,  dues  à  l'impérialisme,  ne 
peuvent  qu'être  des  causes  de  ruine  pour  le  pays. 
Qu'arriverait-il,  a-t-il  demandé,  s'il  survenait  une  crise 
commerciale  qui  amènerait  un  déficit  dans  le  produit 
de  l'impôt  ? 

On  suit  avec  un  calme  parfait  les  incidents  du  con- 
llit  franco-turc.  On  paraît  certain  que  le  Sultan  cédera 
et  qu'aucune  complication  internationale  ne  naîtra  de 
l'incident.  En  touscas,  on  ne  prévoit  aucune  raison  qui 
pourrait  faire  intervenir  l' Angleterre  dans  la  question. 


s  et 


La  Marine  marchande.  —  D'après  un  rapport  publié 
récemment,  le  tonnage  des  navires  anglais  enregistré  en  1900 
dans  les  ports  anglais  est  de  presque  un  million  de  tonnes 
inférieur  à  celui  de  1898,  et  les  navires  anglais  ont  chargé, 
en  1900,  près  de  deux  millions  de  tonnes  de  moins  qu'en  cette 
mémo  année  1898. 

Ceci  est  d'autant  plus  grave  qu'en  19001e  tonnage  total  des 
entrées  et  des  sorties  des  ports  anglais  a  augmenté  de  8  mil- 
lions de  tonnes  sur. celui  de  1898;  il  est,  toutefois,  on  très 
légère  diminution  sur  celui  de  1899.  Voici  les  entrées  et  1rs 
sorties  des  différents  grands  ports  anglais  : 

1899  1900 

(En  tonnes) 

Londres                                 9.580.854  7.119.673 

Liverpool                              6.001.568  5.666.145 

Gardiff                                5.132.523  7.036.717 

TbeTyne                          3.897.142  4.984.157 

[IulL.                                    2.606.598  2.274.147 

Southampton                      1.613.913  1.395.486 

Glascow                               1.452.02:*.  2.229.574 

Le  tonnage  deS  navires  enregistrés  dans  les  ports  des  pos- 
sessions anglaises  s'est  élevé,  en  1900,  à  10.751.392  tonnes 
contre  10.4/0.648  en  1898.  Le  nombre  des  marins  employés 
par  les  navires  anglais  a  été  de  247.448,  soit  une  augmenta- 
tion de  près  de  5.000  hommes  en  1908;  mais  cette  augmen- 
tation porté  exclusivement  sur  les  marins  engagés  dans  la 
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flotte  marchande  britannique.  Le  nombre  des  marins  anglais 
a  diminué  de  près  de  400  sur  celui  enregistré  en  1808.  quoi 
qu'il  ait  augmenté  de  500  sur  ce  chiffre  donné  pour  1899. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

7  novembre  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LiV.  St.    I  ACTIF 

Billets  créés   30. 668. 000  |  Dette  fixe  de  l'Etat. . . 

Rentes  immobilisées . 
Or  monnayé  et  lingols 


Llv.  st 

■H-015.100 
6.159.900 
32.893.000 


Total   50.668.000 


Total   50-668.000 


Département  des  opérations  de  banque 


Liv.  st. 


11.523. 000 
26.822.000 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14  553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3. 151. 000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   7  622.000 

Comptes  particuliers.  41.952.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  161 . 000 

Total   M  445>000  Total   61.445-000 

STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  li7.  st.) 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)  

Portefeuilleetavances  _ 

Billets  en  réserve          20  809.000 

Or  et  argent  monnayés     2.291  000 


DATE 

Or  monnavé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.du  dép, 
des  opérati'ons 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

If  août  

31.314 

30-141 

52  503 

46. 295 

24.342 

46  27 

3  " 

8  »   

36.540 

30.633 

48  001 

42  531 

23.672 

4918 

15   

31.120 

30-135 

49.619 

42.512 

23.360 

50  93 

» 

22  »   

39  07! 

29.189 

51.889 

43.099 

27.057 

51  97 

29  »   

39.410 

29  119 

51  260 

42  039 

27.466 

53  4't 

5  sept  

39.086 

30. 028 

50.474 

42  095 

26  833 

53  » 

» 

12  »   

39  129 

29.669 

51.483 

42.732 

27.238 

52  73 

» 

19  »   

39.506 

29  395 

52.230 

42  850 

27-886 

53  20 

26  »   

39  638 

29.402 

51.642 

42  141 

28.011 

54  07 

» 

3  octobre  .... 

38.158 

30.541 

52.079 

45.180 

25.386 

48  61 

10  »   

31- 3/3 

30  056 

53  046 

45  829 

25.092 

47  13 

n  »   

31.117 

29.696 

51.361 

43.981 

25  515C 

49  03 

n 

24  »   

36  3ï2 

23  299 

51  122 

44  184 

24.828 

48  38 

n 

31  »   

35.655 

29.547 

52.139 

46.153 

23.883 

45  63 

4 

1  novembre. . . 

33.184 

29.859 

49.574 

44.315 

23.100 

ï  46  44 

» 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  7  novembre  1901. 

Le  marché  reste  hésitant,  en  raison  di  s  incidents  de  la 
campagne  sud-africaine  et  de  la  forte  tension  monétaire. 

La  situation  reste  assez  précaire  et  les  tendances  du  public 
sont  des  plus  inactives. 

Les  Consolidés  sont  un  peu  mieux  à  91  3/8,  après  avoir 
réagi  vivement. 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  calmes. 

L'Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  69  ./.;  l'Italien  est 
à  98  3/8:  les  Fonds  Ottomans  sont  assez  soutenus. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud- Américaines  reste  plus 
ferme. 

Les  fonds  argentins  sont  peu  mouvementé.  On  cote  :  Ar- 
gentin 6  0,0  1886  94  1/2,  Funding  96  1/2.  Le  Brésil  4  0/0 
se  retrouve  à  64 

Les  Chemins  anglais  sont  hésitants;  les  Chemins  améri- 
cains ont  un  marché  ppis  soutenu. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  115  ./.  ;  YErie  à  42  7/8 
zila  Louis  aille  à  106  3/4  :  l'Atchison  à  82  ./.  et  le  Norfolk 
à  91  1/2. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  7  novembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 
La  semaine  a  été  assez  terne  pour  le  marché  à  terme, 
où  l'indécision  continu.-  à  présider  aux  transactions 
qui  s'y  concluent. 

La  Rente  brésilienne  i  0/0  est  faible  à  63  5/8.  Le 
change  est  cependanten  légère  amélioration  à  11  13/16. 

L'Extérieure  Espagnole  e>t  lourde  aux  environs  de 
69  francs. 


Par  suite  tte  la  tension  du  change,  les  Chemins  de 
fer  espagnols  sont  en  nouvelle  réaction  :  la  Saragosse 
à  -217;  le  Nord  de  l'Espagne  à  107  1/2. 

Les  valeurs  ottomanes  se  sont  montrées  de  plus  en 
plus  faibles,  par  suite  de  la  manifestation  navale  fran- 
çaise dans  les  eaux  turques.  La  fiente  série  A  a  fléchi 
à  25,  la  série  D  à  23. 

Les  efforts  des  baissiers  se  sont  surtout  concentrés 
sur  les  valeurs  de  traction;  toutefois,  la  clôture  ne  se 
fait  pas  aux  cours  les  plus  bas. 

Le  Métropolitain,  après  519,  finit  à  532,  la  Parisienne 
Electrique  est  remontée  à  238,  après  230. 

Le  comptant  n'a  pas  modifié  ses  dispositions,  et, 
comme  rendement,  il  a  accusé  une  préférence  marquée 
pour  les  actions  de  charbonnages,  qui  ont  fait  preuve 
d'une  grande  résistance, 

Le  Crédit  Général  Liégeois  est  en  recul  à  500  ;  les 
titres  congolais,  parts  fondateur  et  ordinaire, Chemins, 
se  maintiennent  à  peu  près  aux  mêmes  cours. 

Les  tramways  sont  faibles  ;  les  Economiques,  les 
Bruxellois  sont  en  nouveau  recul. 

La  tendance  est  meilleure  en  valeurs  sidérurgiques 
et  la  cote  plus  soutenue. 

Les  valeurs  coloniales  continuent  à  être  faibles. 

Les  actions  étrangères  restent  délaissées. 


Finances  belges.  —  Le  Moniteur  Belge  vient  de  publier 
un  élal  comparatif  du  produit  des  impôts  directs  et  indirects 
pendant  les  neuf  premiers  mois  des  années  1901  et  1900. 

Pour  les  impôts  directs,  les  termes  échus  et  exigibles  au 
30  septembre  ont  atteint  36.214.137  fr.  45,  contre  35.830.298 
francs  07  en  1900.  Les  douanes,  accises  et  recettes  diverses 
ont  produit  89.456.490  fr.  97,  contre  85.599.590  fr.  66  ;  l'enre- 
gistrement, 43  815. 8S1  fr.  24,  contre  46.011.bll  fr.  57:  les 
péages,  171.722.601  fr.  05.  contre  173.895.555  fr.  39  (chiffres 
dans  lesquels  les  chemins  de  fer  rentrent  respectivement 
pour  150.092.000  fr.  et  152.801.904  fr.  37),,  et  la  Trésorerie, 
14.535.467  fr.  26,  contre  16.017.812  fr.  70.  11  faut  ajouter  au 
total  3.726.130  fr.  50  de  remboursements  opérés  en  1901, 
contre  3.237.730  fr.  50  en  1900,  ce  qui  nous  donne  un  total 
général  de  323.256.551  fr.  02  pour  les  trois  trimestres  de 
1901  cl  de  324.762.300  fr.  82  pour  1900  Pendant  la  même 
période,  les  recouvrements  opérés  pour  fonds  communal  ont 
atteint  respectivement  30.087.600  fr.  79  et  28.373.939  fr.  20, 
et  ceux  du  fonds  spécial,  4.893.250  fr.  50  et  4.822.287 
francs. 

L'Emprunt  du  Congo.  —  L'emprunt  de  50  millions  de 
rente  4  0/0  que  va  émettre, l'Etal  indépendant  du  Congo  est 
maintenant  connu  dans  ses  détails.  Un  décret  du  roi  des 
Belges  vient  dé  paraître  qui  stipule  que  voulant,  assurer  la  con- 
tinuation ainsi  que  le  développement  des  travaux  publiques 
au  Congo  et  rendre  possible  l'entreprise  de  nouveaux  tra- 
vaux, il  est  créé  des  obligations  au  porteur  de  la  dette  publi- 
que représentant  au  total  un  capital  nominal  de  50  millions 
de  francs.  Ces  obligations  sont  de  500  fr.  de  capital  nominal 
et  portent  intérêt  à  raison  de  4  0/0  par  an  à  dater  du  1"  août 
1901.  Elles  sont  munies  de  coupons  semestriels  payables  le 
1"  février  cl  le  1"  août  de  chaque  année,  en  monnaie  d'or, 
va  leur  nominale,  à  la  Trésorerie  Générale  de  l'Etat  indépen- 
dant ou  chez  les  banquiers  à  désigner.  Le  premier  coupon 
de  10  francs  est  à  échéance  du  1er  février  1902.  Les  coupons 
sont  reçus  dans  les  caisses  de  l'Etat,  pour  leur  valeur  or,  en 
paiement  des  droits  de  douane,  impôts,  etc.  Us  sont  exempts 
de  tout  impôt  quelconque.  L'emprunt,  est  remboursable  au 
plus  tard  en  99  ans.  L'amortissement  s'effectue  par  voie  do  ra- 
chats à  la  Bourse  ou,  au  pair,  par  voie  de  tirages.  L'emprunt 
n'est  pas  convertible  avant  1922  et  à  cette  date  peut  être 
remboursé  en  totalité. 


La  Houille  en  Belgique. —  La  production  houillère  du 
royaume  a  été,  en  190O.  de  23.462.817  tonnes,  d'une  valeur  de 
408.469.800  fr.  C'est  à  la  fois  la  plus  forte  extraction  annuelle 
obtenue  en  Belgique  et  la  plus  grande  valeur  de  production 
réalisée.  Déduction  faite  du  'charbon  consommé  par  l'exploi- 
tation, on  arrive  à  une  extraction  nette  de  21.239.353  tonnes, 
d'une  va-  leur  commerciale  de  390.935.120  fr.,  ce  qui  établit 
un  prix  de  vente,  à  la  tonne,  de  18  fr.  45,  soit  5  fr.  45  de 
plus  que  l'année  précédente. 

La  production  a  été  fournie  par  265  sièges  d'exploitation, 
soil  5  de  moins  qu'en  1899  ;  il  a  été  tenu  47  sièges  en  réserve 
et  17  sont  en  construction.  Le  nombre  des  ouvriers  s'est  élevé 
à  132.749  unilés.  soit  7.491  de  plus  que  l'année  précédente, 
8.345  de  plus  qu'en  1898  et  10.333  de  plus  qu'en  1897. 


GO'. 
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Madrid,  5  novembre  1901. 
La  Situation.  -  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Kspagr.o. 

La  semaine  écoulée  a  été  absolument  tranquille  et  la 
Chambre  des  députés  Fa  employée  à  discuter  les  pro- 
jets de  loi  de  démonétisation  de  la  monnaie  d'argent 
et  d'émission  de  bons  du  Trésor, pour  diminuer  le  por- 
tefeuille de  la  Banque  d'Espag?ic. 

La  première  de  ces  lois  a  été  combattue  par  M.  Vil- 
laverde,  avec  la  compétence  que  tout  le  momie  lui 
reconnaît.  M.  Villavcrde  voudrait,  que  l'on  se  bornât  à 
défendre  la  frappe  de  l'argent.  L'ancien  Ministre  des 
Finances  du  parti  conservateur  n'est  pas  d'accord  non 
plus  avec  l'émission  de  bons  du  Trésor  dans  la  forme 
proposée,  parce  qu'il  estime  que  ce  n'est  pas  une  con- 
solidation de  la  Dette  llottante  et  que  ces  bons  peuvent 
constituer  un  danger. 

M.  Puigcerver,  président  de  la  Commission  du  bud- 
get, a  répondu  à  M.  Villaverde,  et  sa  réponse,  quoique 
voilée  avec  un  grand  talent  oratoire  pour,  ne  pas  dé- 
couvrir le  Ministre  de  Finances,  a  été  assez  claire  pour 
que  tout  le  monde  puisse  comprendre  que  la  démoné- 
tisation de  la  monnaie  d'argent  n'est  qu'une  formule  et 
qu'il  n'y  aura  pas  une  seule  peseta  fondue.  D'ailleurs, 
M.  Urzaiz  a  dit  lui-même,  en  résumant  la  discussion, 
qu'il  n'y  avait  dans  l'horizon  visible  aucune  possibilité 
de  faire  une  application  de  cette  loi.  Pour  arriver  à 
cette  conclusion,  il  n'était  pas  nécessaire  de  faire  dis- 
cuter la  Chambre  pendant  une  semaine. 

La  Bourse  a  fermé,  samedi,  à  des  cours  un  peu  plus 
hauts  qu'il  y  a  huit  jours.  Aucune  nouvelle  plus  ou 
moins  dénuée  de  fondement  n'est  venue  influencer  le 
Marché,  qui  a  assisté  avee  une  indifférence  olympienne 
aux  débats  sur  la  démonétisation  de  l'argent  et  sur 
l'émission  des  bons  du  Trésor,  qui  est  escomptée 
d'avance,  puisque  l'Intérieure  rapporte  4  50  0/0.  Les 
haussiers  voudraient  pousser  un  peu  les  cours,  mais 
il  ne  semble  pas  facile  qu'on  dépasse  2  0/0  à  la  lin 
décembre. 

La  Dette  Amortissable  S  0/0  est  très  ferme.  Les  va- 
leurs cubaines  sont  très  échangées,  car  on  est  presque 
certain  que  le  projet  de  convenio  sera  approuvé.  Les 
is  de  la  Banque  d'Espagne,  delà  Compagnie  Fer- 
mière des  Tabacs  et  de  la  Banque  Hypothécaire  d'Es- 
pagne fermes,  mais  sans  beaucoup  d'affaires. 

Le  marché  des  obligations  est  morne  comme  tou- 
jours. Les  Ville  de  Madrid  I8GS  à  55  0/0  et  les  1898  à 
74.500/0. 

Le  cours  du  change  est  toujours  aux  environs  de 
«.ôO  0/O. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

14  oct.     21  oct.     28  oct.    4  nov. 

4  0/0  Intérieure                  71  . .  71  20  71  15  71  20 

4  0/0  Extérieure                 77  75  77  90  77  90  78.. 

5  0/0  Amortissable              93  05  93  40  93  15  93  20 

Banque  d'Espagne   481  ..•  479..  479  50  481  50 

—  Hypothécaire  ..  187  . .     188    190  .. 

Comp.  Fnrni.  des  Tabacs  396..  39G  50     397..  4o0  . . 

Chèque  sur  Paris   42  85  'il..      42  15  42  30 

—  sur  Londres....  35  «5  ....  35  G2  35  70 
Bons  cubains  «  0/0   84  75  ....      85..  85  70 

—         5  0/0    73  80      70  90 

Cédulcs  hypotl).  5  0/0.. .     102  25    101  90  102.. 

-  4  0/0. . .     100  80     101  . .     101  . .   

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  avances,  JL3.6  millions;  circu- 
lation. 5.3;  —  comptes  courants  particuliers,  .'5.8.  La 
Banque  a  encore  à  l'étranger  7.000.000  et  le  Trésor 
7.000.000  également. 


Informations  Écoimips  et  Financières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  1  1  octobre  1901  (41  semaines) 
LIGNES 


Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Asturies  

Léridu-Ileus 
AlmanuaValenct 

Total  No.-cl  de  l'Esp 

Andalous  

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 


Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

2070 
784 
104 

m 

Pesetas 

40  254.482 
13. 081. 088 
1. 090.671 
9  392.749 

Peseta» 

49.910  447 
14.2t8  819 
1.102  467 
10  052  763 

Peseta» 

51.iOB.4HB 
14. 504. 863 
i. 007- 497 
10  143  019 

Pesetai 

52.543.023 
15  241.309 
980. 420 
10. 008. 354 

■svn 

09. 818. 990 

"j  414.490 

76-855.444 

78  743  1C6 

10G7 

3G50 
246 

15.002.734 

49. 896. 494 
1.041. 002 

14.784.166 

69.965.291 
1.442.874 

15-635.522 

71  860.1*9 
2.503.201 

15.366.041 

72  777.101 

2. 625. 622 

Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  neuf  pre- 
miers mois  de  1901.  —  La  Gaceta  vient  de  publier  létat 
des  recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  neuf  premiers 
mois  de  1901.  Voici  ces  chiffres,  comparés  à  ceux  obtenus  pen- 
dant la  période  correspondante  de  1900: 


liKCETTES 


Nature  des  recel  le; 


1900 


1901 


Recettes  ordinaires  :  Eu  pesetas) 

Contributions  immob....  116.437.900  123.282.878 

Contributions  indus tr....  37.420.656  31.820.758 
Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil..  14,. 724. 451  70.239.872 

des  droits  royaux   36.139.65H  37.898.667 

démines...:   3.912.001  5.084.155 

des  cédulcs  personnelles  3.338.687  8.111.139 

sur  les  soldes   4.993.600  » 

sur  paiements  de  l'Etat  2.115.365  2.440.835 

sur  voitures  de  luxe...  .".74.912  626.00" 
Contributions  des  provin- 
ces basques  et  de  la 

Navarre   3 . 562 . 210  3 . 71 9 . 09* 

Impôt  de  1  25  0/0  sur  les 

intérêts  de  la  Dette. ...  1 . 410.590  » 

de  25  0/0   8.0..5.314  » 

Droi  t  s  de  Douane   1 24 .687 . 746  127 . 196 . 707 

Impôt  : 

sur  le  sucre   6.U10.183  14.462.017 

sur  les  alcools   2.043  350  1.557.899 

Droits  des  Consulats....  1.322.525  1.301.640 

Impôt  : 

sur  le  sel   65. 514. 477  67.283.334 

de  transit   14.363.496  16.546.832 

Timbres   42. 544.211  48.294.642 

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
troles, »az  et  électricité  2.622.139  3.081  260 

Tabacs    84.957.227  94.774.963 

Allumettes   3.7.0.833  3.958.333 

Loteries   12.376.796  13.024  276 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   2 . 250 . 018  2 . 490 . 452 

Mines  d'Almaden   5.940.554  4.111.541 

-    de  Linarês   1.250.378  939.437 

Produit  des  canaux   1 . 204 . 729  1 . 224 . 003 

Divers   2.622.777  2.619.188 

Rachat  du  service  milit..  5.000  5/249.750 

Autres  ressources   21.477.317  21.804.251 

Total   658.559.150  713.144.023 


1900 


1901 


Recettes  extraordinaires . 
Charges  transitoires  

Impôt  spécial  de  guerre. . 


Résume  : 

Recettes  ordinaires  

—  extraordinaires 

Total   


En  pesetas) 


22.141.680 

771.329 

22.913.010 


491.822 
47.250 


538  573 


1900  1901 
En  pesetas) 

658.559.150  713.144.02". 
22  1)13.010  538.573 


681.472.160    713.682  596 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  6  novembre  1901 
La  tendance  générale  du  Marché  est  un  peu  plus  ferme 

bien  que  les  transactions  manquent  tout  à  fait  d'animation. 
On  cote  l'Intérieure  à  71  20  ;  l'Extérieure  à  77  95  ;  le  change 

sur  Paris  est  à  42  80. 


GRÈCE 


Commerce  Extérieur.  —  Voici  les  chiffres  du  commerce 
extérieur  de  la  Grèce  pour  le  premier  semestre  de  1901, 
Comparés  à  ceux  du  premier  semestre  de  1900  : 

Premier  semestre 

~ïîii7r~~  "    TÔOO  en  1901 

En  drachmes-or) 

importations   63.713.741   56.803.266   +  5.910.475 

Exportations   83.2861370  37.300.935   —  4.074.5(55 

(  En  drachmes-papier) 
Droits  d'entrée   15.110.403   13.336.957   -f-  1.778.446 


Mouvement  de  la  Navigation.  —  Le  tableau  suivant 
indique  le  mouvement  de  la  navigation  de  la  Grèce  pendant 
le  premier  semestre  de  19u0  et  de  1901  : 
Premier  semestre 

1901  1900  Différ.  on  1901 

Nombre  Nombre  Nombre 

de       Ton-       de       Ton-       de  Ton- 
navires    nage    navires    nage    navires  nage 

Entrées.  2.932  1.789.459  2.700  1.582.037  -+-  232  -+-  207.422 
Sorties.    3.036  i. 922. 935  2.7*8  1. 081. 959  +  308  -+-  240.976 


La  Marine  marchande  hellénique.  —  Le  chef  du  Bureau 
de  la  statistique  du  Ministre  des  finances  helléniques  vient 
d'adresser  au  Roi  un  rapport  intéressant  sur  la  marine  mar- 
chande à  vapeur  de  la  Grèce  et  sur  les  revenus  que  le  pays 
en  retire. 

D'après  ce  document,  la  situation  de  la  marine  marchande 
hellénique  dénote  un  progrès  considérable  pendant  les  deux 
nu  trois  dernières  années.  En  effet,  tandis  qu'au  1"*  janvier 
1900,  les  bateaux  marchands  à  vapeur  sous  pavillon  grec 
n'étaient  que  82,  d'une  jauge  collective  de  88  933  tonnes  de  re- 
gistre, représentant  une  valeur  totale  de  34.839  486  fr.  or,  au 
•'Il  décembre  de  la  même  année,  même  après  après  la  vente 
de  deux  de  ces  bateaux  à  des  prix  supérieurs  à  leur  achat, 
leur  nombre  s'éleva  à  99,  jaugeant  en  tout  113.505  tonnes 
register  et  représentant  une  valeur  de  44.026.446  francs  or. 
Dans  l'espace  donc  des  douze  mois  de  l'année  L9u0,  le  contin- 
gent de  la  flotte  marchande  a  été  augmenté  par  l'acquisition 
de  19  nouveaux  bateaux,  jaugeant  27.573  tonnes  de  registre  et 
représentant  une  valeur  de  10  036  960  francs  or. 

Ce  progrès,  constaté  dans  la  marine  marchande  pendant  le 
dernière  année,  n'a  pas  cessé  de  se  maintenir,  car  depuis  la 
commencement  de  l'année  courante  jusqu'au  31  mai  dernier, 
soit  dans  l'espace  de  cinq  mois  à  peine,  12  nouveaux  bateaux 
à  vapeur  ont  été  achetés,  jaugeant.  15.576  tonnes  de  registre  et 
représentant  une  valeur  do  5.941.072  francs  or.  Ainsi,  dans 
un  espace  moindre  de  dix-huit  mois,  le  nombre  des  bateaux 
de  la  marine  marchande  s'est  accru  de  31  nouveaux  bateaux, 
d'une  valeur  de  165.578,632  francs  or.  pour  atteindre  le 
chiffre  de  111. 

<^es  111  bateaux  à  vapeur  jaugent  en  tout  129.062  tonnes  de 
registre  et  représentent  une  valeur  totale  de  49  968.118  francs 
or;  ou  en  chiffre  rond  50.000.00»  de  francs.  Cette  augmentation 
représente  50  0/0  en  un  an  et  demi. 

Cette  progression  rapide  est  due  aux  conditions  exception- 
nellement favorables  dans  lesquelles  s'est  trouvée,  pendant 
les  deux  dernières  années  et  surtout  en  1900,  la  marine  mar- 
chande à  vapeur;  les  bénéfices  réalisés  pendant  cette  période 
ont  été  très  importants  et  ont  permis  la  répartition  de  divi- 
dendes qu'aucune  autre  entreprise  ne  saurait  distribuer. 
D'après  les  affirmations  des  capitaines  des  ports  et  surtout 
de  ceux  d'Andros  et  Galaxidi,  les  bateaux  d'un  fort  tonnage 
ont  rapporté  à  leurs  propriétaires,  à  la  fin  de  la  dernière  an- 
née, 42  0/0  de  bénéfice  net,  ceux  d'un  tonnago  moyen  25  à 
30  0/0  et  les  plus  petits  bateaux  n'avaient  pas  rapporte 
moins  de  20  0/0.  D'après  un  rapport  du  port  de  Syra,  le  gain 
net  des  armateurs  de  cette  île  varierait,  suivant  leur  propre 
aveu,  de  20  à  30  0/0. 


11  résulte  des  rapports  des  capitaines  des  ports  de  l'Etat, 
que  la  moyenne  des  bénéfices  nets  donnés  par  l'exploitation 
de  80  bateaux  pendant  L'année  1900  n'a  pas  été  inférieure 
à  30  0/0  du  capital  représenté  par  ces  navires.  En  outre, 
19  bateaux  achetés  dans  le  courant  de  l'année  1900,  n'ont  été 
exploités  que  pendant  quelques  mois  seulement,  et  2  autres, 
vendus  au  mois  de  mai  de  cette  année,  n'avaient  été  affrétés 
que  pendant  4  mois  à  peine.  Ainsi,  si  nous  accumulons  tous 
les  bénéfices  rapportés  par  ces  derniers,  le  chiffre  des  divi- 
dendes répartis  entre  les  armateurs  hellènes  pendant  l'année 
1900  ne  serait  pas  inférieur  à  12  millions  de  francs  or. 

Mais  l'or  importé  dans  le  pays  ne  se  borne  pas  ;ï  cette 
somme.  Il  y  a  aussi  à  considérer  les  gages  des  gens  de  mer, 
qui  ne  sont  pas  inférieurs  à  3  500.000  fr.  or.  Gomme  une. 
partie  de  ces  gages  est  dépensée  nécessairement  à  l'étranger, 
on  peut  évaluer  à  2  millions  de  francs  or  la  somme  importée 
de  cette  manière.  Ainsi  donc  l'évaluation  au  juste  de  l'or  entre 
dans  le  pays,  provenant  de  l'exploitation  de  la  marine  mar- 
chande a  du  être  de  14  millions  de  francs  pour  l'année  1900. 
Néanmoins,  comme  plusieurs  bateaux  de  ia  marine  mar- 
chande appartiennent,  en  tout  ou  en  partie,  à  des  Hellènes 
résidant  à  l'étranger,  la  quantité  réelle  de  l'or  importé  est  ma- 
nifestement inférieure  à  la  somme  évaluée  plus  haut. 

Il  est  difficile  de  déterminer  la  part  pour  laquelle  les  Grecs, 
demeurant  à  l'étranger,  sont  intéressés  dans  l'industrie  ma- 
ritime, vu  que  les  bateaux,  inscrits  en  leur  nom  dans  les 
ports  de  l'Etat,  ne  leur  appartiennent  pas  entièrement.  Ce- 
pendant, des  renseignements  recueillis,  on  peut  tirer  la  con 
clusion  que  la  participation  des  Hellènes  de  l'étranger  dans 
la  marine  marchande  nationale  dépasse  10  0/0,  peut-être 
même  15  0/6.  En  admettant,  cette  dernière  proportion, 
nous  trouvons  que  sur  les  bénéfices  réalisés  en  1900,  2  mil- 
lions de  francs  or  environ  reviennent  aux  Hellènes  établis  à 
l'étranger.  Ainsi  donc,  les  bénéfices  encaissés  par  les  arma- 
teurs habitant  la  Grèce,  se  trouvent  réduits  à  lu  millions, 
auxquels  en  ajoutant  la  quantité  d'or  provenant  des  gages  des 
gens  de  mer,  on  arrive  à  un  total  de  12  millions  de  francs 
d'or,  importé  pour  la  période  d'une  année. 

Mais  on  n?  doit  pas  se  figurer  que  l'importation  de  cet  or 
ait  pu  avoir  sur  le  change  la  moindre  influence;  la  raison  en 
est  qu'il  a  été  à  nouveau  exporté  en  entier  à  la  suite  de  nou- 
velles acquisitions  de  bateaux  faites  à  l'étranger.  Pendant 
l'année  seule  de  1900,  comme  il  a  été  dit  plus  haut,  10.63(1.960 
francs  or  ont  été  payés  à  l'étranger  à  cet  effet,  dont  9  millions 
au  moins,  sont  sortis  du  pays.  De  même,  pendant  les  cinq 
premiers  mois  de  l'année  courante,  0  millions  de  francs  or 
environ  furent  disposés  à  l'achat  de  bateaux,  et  il  est  fort 
douteux  que  dans  ce  même  temps  les  bénéfices  de  la  marine 
marchande  égalisent  le  capital  employé,  les  nolis  ayant 
baissé  cette  année. 

De  ce  qui  précède,  il  résulte  que  tant  que  l'industrie  indi- 
gène de  construction  de  bateaux  marchands  n'aura  pas  pris 
le  développement  voulu,  les  besoins  nécessités  par  le  progrès 
de  la  marine  marchande  absorberont  tous  les  bénéfices  en 
or  importés  dans  le  pays,  qui  de  celte  façon  ne  pourront 
point  concourir  au  renforcement  du  numéraire  du  marché  du 
pays. 

Voici,  enfin,  la  répartition  des  haleaux  marchands  à  va- 
peur inscrits  aux  ports  helléniques  au  13  niai  1901,  suivant 
leurs  ports  d'attache  : 

Nombre  Tonnage 


des  régis-  Port  Valeur 

Ports  bateaux  très  en  lourd  en  francs 

Audros   13  19.554  54.751  7.910.050 

Àrgostoli   10  10.410  29.149  4  372.376 

Ithaque   7  11.907  33.410  5  012  500 

Le  Pirée   40  4H.917  136.907  20.545.092 

Syra   35  38.274  107.167  12.128.100 


Tolal   111     129.062     361.444  49.908.118 


RUSSIE 


Les  Usines  métallurgiques  du  Midi  de  la  Russie.  — 

Le  Messager  des  Finances,  du  Commerce  et  de  l'Industrie 
de  Russie  publie  des  données  sur  La  marche  des  usines  du 
Midi  de  la  Russie  pendant  le  premier  semestre  de  l'année  en 
cours. 

Dos  dix-huit  usines  à  hauts  fourneaux  existants,  alimentés 
au  combustible  minéral,  les  fourneaux  i\' Almoznàia,  de  La 
Verchny-Dniéprowsk  et  de  la  Bieldia  n'ont  pas  marché  et, 
depuis  le  mois  d'août,  le  second  haut  fourneau  de  la  Kertch 
a  été  mis  hors  feu,  le  premier  L'étant  depuis  quelque  temps 
dé  j  à . 

Nous  reproduisons,  ci-après,  la  situation  dos  hauts  four- 
neaux à  différentes  époques  des  années  1900  et  1901  : 
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De  ce  nombre  il  y  avait 

En      Eu  cornC  En  répa- 
Total     marche  iruction   ration  Arrêtés 


1«  janvier  1900...  54  35  12  3  1 

1"  juillet  1900  ...  51  33  9  3  9 

1"  ]anvier  1901  54  29  4  5  16 

l«  février  19QÎ...  54  29  7  5  13 

1"  mars  1901   54  27  7  0  14 

1"  avril  1901  ....  54  30  6  6  12 

1"  mai  1901   54  31  5  6  12 

1«  juin  1901    35  32  4  (i  13 

1"  juillet  1901  ...  55  32  4  6  18 


Outre  les  hauts  fourneaux  ci-dessus  mentionnés,  depuis  le 
mois  de  mai,  la  construction  d'un  troisième  haut  fourneau 
est  commencée  à  la  Société  de  Droujkowha  et  aux  Tôleries 
de  Constantinofha  un  fourneau  est  en  pleine  période  de  con- 
struction. 

La  fonte  obtenue  pendant  le  premier  semestre  1901  se  chiffre 
par  44.937.000  pouds,  soit  moins  que  pendant  chacun  des  deux 
semestres  de  l'année  précédente,  ceux-ci  ayant  donné  respec- 
tivement une  production  de  46.793.000  et  45.114.00U  pouds  de 
fonte. 

La  plus  forte  production  a  été  atteinte  en  mai  (8.108.000 
pouds)  et  la  plus  réduite  en  février  (7. 131.000  pouds). 

L'écoulement  de  la  fonte  pendant  le  premier  semestre  1901 
a  également  été  inférieur  aux  deux  semestres  précédents  et 
présente  les  totaux  suivants:  premier  semestre  1900,  Il  mil- 
lions 665.000  pouds;  deuxième  semestre  1900,  12.681.000 
pouds:  premier  semestre  1901,  11.201.000  pouds. 

L'écoulement  a  été  le  plus  actif  en  janvier  (2.015.000  pouds) 
et  le  plus  faible  en  février  (1.610. 000  pouds). 

En  demi-produits  il  a  été  obtenu  pendant  le  premier  semest  re 
1901  3'j .894.000  pouds,  contre  30.982.000  pouds  pendant  le  semes- 
tre correspondant  de  1900  et  35.154.000  pouds  pendant  le  second 
semestre  la  même  année.  L'écoulement  des  demi-produits  a 
diminué  par  rapport  aux  deux  semestres  précédents,  notam- 
ment :  premier  semestre  1900,  2.799.000  pouds;  deuxième 
semestre  1900,  1.797.000  pouds;  premier  semestre  1901, 1  mil- 
lions 513.000  pouds. 

Production  maximum  cette  année  en  mai,  6.548.000  pouds  : 
écoulement  maximum  cette  année  en  avril,  566.000  pouds. 

La  production  de  produits  fins  laminés  (poutrelles,  fers  U, 
cornières,  tôles,  rails,  etc.)  est  supérieure  cette  année  à  chacun 
des  deux  semestres  de  tannée  antérieure  et  l'écoulement  est 
également  plus  fort,  comme  le  montrent  les  chiffres  suivantes  : 

Production  Ecoulement 
(En  pouds) 

1"  semestre  1900    23.743.000  20.365.000 

2«  semestre  1900   25.711.000  22.178.000 

1"  semestre  1901   30.870.000  22.878.000 

Production  maximum  en  juin,  6.089.000  pouds;  écoule- 
ment maximum  en  septembre,  4.827.000  pouds. 

En  articles  métallurgiques,  les  quantités  suivantes  ont  été 
obtenues  et  écoulées  aux  différentes  époques  : 

Production  Ecoulement 
(En  pouds) 

1"  semestre  1900   2.511.000  1.320.000 

2*  semestre  1900    3.019.000  1.546.000 

1"  semestre  1901    3.226.000         1.428  000 

Six  usines  de  transformation  ont  produit,  pendant  le  pre- 
mier semestre  1901,  3.242.000  pouds  de  demi-produits  (lin; 
eots  .  3.209.000  pouds  de  métaux  finis  et  1  185.000  pouds 
d'articles  métalliques,  et  elles  ont  écoulé  pendant  le  même 
laps  de  temps  160.000  pouds  de  demi-produits,  1.712.000 
pouds  de  produits  finis  et  876.000  pouds  d'articles  métalli 
ques. 

En  admettant  que  pour  les  usines  du  sud  la  production 
d'un  poud  d'ar  ticle  métallique  exige  en  moyenne  1-20  de  métal 
fini,  que  la  production  d'un  poud  de  métal  fini  exige  1-2J 
lingot  et  que  pour  la  production  d'un  poud  de  lingot  on  con- 
somme (outre  les  scraps  et  mitrailles)  1  poud  de  fonte,  nous 
déduisons,  en  comptant  pour  chaque  genre  de  produits  la 
production,  1  écoulement  et  la  transformation,  que  les  stocks 
de  fonte  au  17/30  juillet  ont  diminué  de  1.220.000  pouds  sur 
Les  stocks  au  1"  janvier,  les  stocks  de  demi-produits  ont 
diminué  pendant  la  même  période  de  3.660.000  pouds  et  les 
stocks  de  produits  finis  ont  augmenté  de  4  .000.000  de  pouds. 

La  plus  forte  production  de  métal  en  1901  (l01  semestre)  a 
été  obtenue  par  la  Dnié/trooiennc,  qui  a  donné  7. 035, (KM) 
ponds  de  fonte,  7.212.000  pouds  de  demi-produits,  5.292.000 
ponds  de  produits  finis,  654.000  pouds  d'articles  métalli- 
ques. 

C'est  La  Société  des  hauts  fourneaux  de  VOlkhovàia  qui  a 
''■coulé  Le  plus  de  fonte  (1.880. (XX)  ponds)  et  la  Providence 
Ru   <■  a  écoulé  Le  plus  de  demi-produits  (880.000  pouds). 

Pour  l'écoulement  des  produits  finis,  la  tiniéppofnenne 
\  ieiit  •  -,  :•  a  vit  1  .917.000  pouds,  suivie  par  la  Rus so- lie  lue, 
qui  a  émulé  3. 144.000 pouds.  Bu  articles  métalliques,  c'est  la 

llriit.n.ik  qui  ait.  inl      maximum  avec  399.000  pouds. 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Le  Programme  financier  de  M.  Rodrigues  Alves.  — 

Notre  confrère  le  Brexil,  publie  le  texte  du  programma  & 
M.  Rodrigues  Alves,  le  futur  Présidcnl  de  la  République  du 
Brésil.  Voici  le  passage  qui  concerne  la  politique  financière  : 

La  question  financière  sera  encore  longtemps  la  plus 
grande  préoccupation  des  Gouvernement};,  parce  que  c'est  dé 
la  consolidation  des  finances  que  dépendent  le  mouvement 
général  de  progrès  du  pays  et  la  tranquillité  nécessaire  à  son 
développement  matériel  et  moral. 

Dans  les  pays  allligés  par  une  crise  aussi  ruineuse  que 
celle  (jui  nous  a  si  longtemps  accablés,  c'est  surtout  dans  la 
continuité  des  efforts  des  Gouvernements  qui  se  succèdent 
que  repose  la  confiance  dans  les  solutions  définitives. 

Les  peuples  qui  ont  une  circulation  de  papier-monnaie  de 
cours  forcé  ne  peuvent  jouir  de  la  stabiUté  des  prix  et  de  la 
fixité  des  taux  sans  se  donner  une  peine  continuelle  pour  en 
relever  la  valeur,  en  limitant  ce  papier  au  quantum  indis- 
pensable pour  les  besoins  de  la  circulation,  en  l'entourant  de 
garanties  qui  en  assurent  la  valeur  et  en  s'orientant  invaria- 
blement vers  le  régime  de  la  circulation  métallique,  pour 
échapper  à  un  système  monétaire  défectueux,  préjudiciable 
et  condamné. 

Elever  la  valeur  oe  la  monnaie  doit  continuer  à  être  le  but 
de  notre  constant  effort.  Nous  devons  observer  toujours  avec 
vigilance  les  phénomènes  de  rétraction  du  numéraire  et  eu- 
tendre  les  justes  clameurs  des  intérêts  variés  qui  se  meuvent 
sur  les  différents  marchés  de  la  république. 

Les  grands  moyens  employés  dans  tous  les  temps  et  par 
toutes  les  nations  pour  vaincre  les  longues  crises,  réputés 
par  beaucoup  pour  des  moyens  vulgaires  d'administration  el 
qui  consistent  en  la  plus  grande  économie  dans  les  dépenses 
publiques  et  dans  la  plus  scrupuleuse  perception  des  revenus 
comme  bases  de  budgets  équilibrés  el  opportunément  élabo 
rés  et  comme  éléments  indispensables  pour  affermir  la  valeur 
de  la  monnaie,  ont  produit  chez  nous  les  mêmes  bienfaisants 
effets  qu'ils  ont  procurés  partout. 

On  ne  saurait  donc  cesser  de  les  appliquer  avec  la  plus 
rigoureuse  exactitude. 

Ils  seront  toutefois  insuffisants  pour  assurer  la  continuité' 
des  résultats  acquis  par  les  plus  patriotiques  eflorfs,  s'ils  ne 
sont  pas  secondés  par  des  mesures  qui  favorisent  les  forces 
économiques  du  pays  en  assurant  un  champ  de  développe- 
ment à  sa  production  et  à  sa  richesse,  base  réelle  des  bonnes 
finances. 

Les  industries  du  pays  ont  reçu  de  violents  contrecoups  de 
la  crise  et  se  sont  senties  découragées.  Leur  situation  s'est 
profondément  aggravée  avec  la  baisse  croissante  des  prix  des 
principaux  articles  d'exportation  qui  a  obéi,  du  reste,  à  la 
tendance  générale  à  la  dépréciation,  observée  dans  tous  les 
centres  producteurs  du  monde. 

Que  le  malaise  des  industries  soit  dû  à  l'excès  de  produc- 
tion, au  manque  de  défense  sur  les  marchés  pour  la  vente 
de  leurs  produits,  à  l'organisation  presque  nulle  du  crédit 
pour  répondre  aux  besoins  pressants  du  travail  ;  soit  qu'il 
provienne  de  l'insuffisance  des  bras  cl  de  l'absence  de  trans- 
ports faciles  et  à  bon  marché,  il  est  certain  que  ces  industries 
luttent  avec  de  sérieux  embarras  et  manquent  de  force  pour 
vivre. 

Je  suis  convaincu  que  la  réaction  viendra.  Il  y  a  des  pro- 
dromes d'une  renaissance.  Elle  s'annonce  déjà  clans  les  espé- 
rances qui  se  généralisent  d'une  prochaine  élévation  des  prix 
du  café  et  dans  l'efficacité  des  efforts  qui  se  multiplient,  indi- 
viduels ou  collectifs,  venant  des  producteurs  et  des  Etats. 


ÉTATS-UNIS 

Le  Commerce  Extérieur.  —  Voici  les  résultats  du  corn 
merce  extérieur  des  Etats-Unis  pour  Le  mois  d'août  des 
six  dernières  années  el    pour  les  huit  premiers  mois  des 
mêmes  années  : 

Marchandises 


Mois  d'août  Exportation  Importation  Balance 

(En  dollars) 

180(4   68.601 .006  49.488.100  4-  lit.  132.816 

1897    80.825.050  39.844.605  -j-  49.980.445 

1898....   84.565.561  19.677.319  +  :H  .888.212 

1899   104.616.020  60.643.810  4-  38.002. 210 

19i ki   103  575.!  165  61.820.488  4-  41.755.177 

1901   107.126.117  72.906.840  +  S4.919.577 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Asie 


t07 


fr,mois  des  années   Exportation     Importation  I 


balance 


1896.. 
1897.. 
1898.  . 
1899.. 
1900.. 
1901 . 


580.  «130.792 
641.097  .3:10 
778.638.a07 
792.590.823 
916:062.516 
938. 730.81-4 


En  dollars) 
471.232.299  +  109.098.493 
4-  95  . 371%  558 
+  351.709.639 
+  277.400.390 
-j-  351  k  163.683 
+  359".300.835 


546.325.777 
420. 922.7)68 
515.190.433 
51 14.  S!  18.  S:;:! 
579.430.479 


Métaux  précieux 
Balance  des  entrées  et  sorties 


Mois  d'août 


1890  

1897  

1898  

1899  

1900  

1901  

8  mois  des  années 

1890  

1897  

1898  

1899  

1900  

1901  


+ 


Or 

(En 
2.310.994 
2.730.981 

13.340.903 
3.292.349 

13.84H. 580 
3.071.635 

24.993.355 
20.055.005 
100.856.362 
584.310 
19.070.792 
9.290.628 


Argent 


dollars; 

+ 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ 


3.021.840 
'.'.1(19.783 
1.246.735 
814.232 
2.588.725 
1.782.109 


-f  21.619.971 
+  17  227.563 
+  15.182  809 
+  14.769.141 
+  15.679.688 
+  16.357.51!) 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  6  novembre  1901. 
La  Bourse  a  été  formée  hier  en  raison  des  élections.  Ce 
fait  a  naturellement  exercé,  dans  la  séance  précédente,  un  ra- 
lentissement des  affaires  et,  aujourd'hui,  l'activité  est  peu 
revenue. 

Les  Chemins  sont  plus  fermes,  sur  le  bruit  que  la  question 
du  Northern  Pacific  est  réglée.  Des  attaques  ont  été  dirigées 
contre  Y Amalgamated  Copper,  mais  toutes  les  offres  ont  été' 
absorbées. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  A  tchi- 
son,  81 1/8:  Milwaukee,  1741/4;  Erie,  42  1/8;  Reading,  43  1/4; 
Canadien  Pacifie,  112  1/8;  Illinois  Central,  1411/8;  Louis- 
ville.  105  1/4;  New-York  Central,  159  ./.  ;  Unwn-Pacific, 
108  1/4. 


MEXIQUE 

Les  Huiles  de  coton.  — La  production  annuelle  d'huile 
de  graines  de  coton,  au  Mexique,  est  d'environ  un  million  et 
demi  de  kilogrammes.  Elle  est  loin  de  suffire  aux  besoins 
de  la  consommation  qui  s'élève  annuellement  à  quatorze  mil- 
lions de  kilogrammes. 

La  différence  est  importée  des  Etats-Unis  ;  mais  la  pro- 
duction dans  ce  pays  diminue  sensiblement  chaque  année. 

L'huile  de  graine  de  coton  est  nécessaire  à  la  fabrication 
du  savon  et  comme  elle  fait  défaut,  on  a  songé  à  la  remplacer 
par  une  huile  d'une  autre  espèce  extraite  d'une  plante  qui 
croit,  au  Mexique,  à  l'état  sauvage  :  le  ricin.  Cette  plante 
abonde  comme  l'on  sait  dans  les  terres  chaudes.  Les  forêts 
en  sont  peuplées. 

A  la  suite  de  plusieurs  expériences  qui  ont  donné  les  meil- 
leurs résultats,  une  Compagnie  s'est  formée  à  Durango,  à 
l'effet  d'exploiter  l'huile  du  ricin  pour  la  fabrication  du  sa /on. 

Les  machines  nécessaires  ont  été  commandées  aux  Etats- 
Unis.   

Le  Pétrole  dans  la  Vallée  de  Mexico.  —  La  Compania 
Jndustrial  de  Petroleo  qui  se  livre,  depuis  quelques  temps, 
à  d'activés  recherches  d'huile  minérale  du  côté  de  la  Ville  de 
(iuadalupe,  a  décidé,  après  avoir  étudié  plusieurs  rapports 
d'experts,  de  consacrer  une  somme  considérable  à  la  conti- 
nuation de  ses  travaux. 

Journellement,  on  recueille  plusieurs  barils  de  pétrole,  du 
puits  qui  existe  dans  le  rancho  de  Aragon,  près  de  la  Villa. 
A  cet  endroit,  le  pétrole  jaillit  d'une  profondeur  de  cent 
cinquante  mètres. 


URUGUAY 


Commerce  extérieur  pendant  le  premier  trimestre.  — 

Le  Département  des  Statistiques  vient  de  publier  les  chiffres 
du  Commerce  extérieur  de  l'Uruguay  pendant  le  premier 
tnmestre  de  1901.  Ces  chiffres  accusent,  comparativement  à 


ceux  de,  la  période  correspondante  de  1900,  une  légère  auj. 
mentation,  comme  l'indiquent  les  tableaux  suivants  : 

Premier  trimestre 


Exporta,  t'm  as 

Animaux  vivants  

Produits  des  abattoirs   8 

Produits  agricoles  

Autres  produits  

Articles  divers  

Provisions  pour  navires  

Totaux   : 9 

Importations 

Boissons  

Comestibles    

Tabacs  et  cigares  

Matières  textiles  

Vêtements  

Matières  premières  et  machines 

Divers  

Animaux  vivants  


19U0  1901 
(Piastres) 


207.507 
513.707 
505.936 

85.686 
3.492 

32.989 


157.829 
.265.228 
45.419 
149.790 
3.427 
35.300 

349.317  9.656.999 


Totaux. . 


595.402 
.348.619 
79.907 
.150.308 
319.331 
.285.681 
612.445 
167.027 

6.210.926   6.558. 7*0 


622.995 
.254.205 
57.541 
446.295 
401.126 
.630.002 
650.977 
147.785 


On  voit  que  la  principale  ressource  de  l'Uruguay  est  encore 
l'élevage.  L'agriculture  fait  peu  de  progrès,  puisque  la  valeur 
des  produits  agricoles  exportés  a  baissé  de  505.936  piastres 
pour  le  premier  trimestre  de  1900  à  45.4,i9  piastres  pour  le 
même  trimestre  de  1901. 

La  balance  commerciale  est  toujours  nettement  en  faveur 
du  pays:  les  exportations  des  trois  premiers  mois  de  l'année 
en  cours  dépassant  de  3.098.279  piastres  le  chiffre  des  im- 
portations. 

Voici  un  tableau  comparatif  montrant  le  mouvement  du 
commerce  extérieur  pendant  le  premier  trimestre  de  1901  et 
de  chacune  des  quatre  années  précédentes  : 

1"  trimestre      Importations  Exportations  Totaux 


1897 . 
1898. 
1899. 
1900. 
1901. 


5.066.958 
6.438.175 
5.994.577 
6.210.926 
6.558.720 


(En  piastres) 
9.038.232 
11.361.506 
12.710.155 
9.349.317 
9.656.999 


14.105.190 
17.7.^9.681 
18.704.732 
15.560.243 
16.215.719 


Les  importations  sont,  à  peu  près  stationnaircs,  mais  les 
exportations,  malgré  le  léger  progrès  qu'elles  accusent,  sonl 
encore  loin  d'être  revenues  à  leur  niveau  normal.  Jl  est  à 
remarquer  que  celles  de  1897  ont  été  entravées  par  une  cause 
extraordinaire  :  la  guerre  civile. 


ASIE 


CHINE 

La  Mort  de  Li-Hung-Ghang.  —  Li-Huiïg-Ghang,  vice-roi 
de  Canton,  ancien  vice-roi  du  Pé-Tchi-Li,  est  décédé  à  Pékin 
le  7  novembre. 

Il  était  né  à  Ho-Fé-Ohien,  province  do  Ngan-IIohei,  le 
28  février  1823.   

JAPON 

La  Production  de  la  Laque  au  Japon.  —  (Jette  indus- 
trie est  depuis  quelques  années  en  croissance.  Eu  1894,  il  j 
avait,  dans  le  pays,  4.407  fabriques  employant  plus  de  14.000 
ouvriers  et  produisant  des  objets  laqués  pour  une  somme  de 
2.594.701  yens  (0. 486.000  fr.).  Jusqu'en  1899,  le  nombre  des 
fabriques  diminua  bien  (4.147),  mais  les  ouvriers  employés 
s'étaient  élevés  à  20.373  et  la  production  des  objets  laqués 
atteignait  5.040.228  yens,  soit  13.100.500  fr. 

Voici  les  montants  fabriqués  exportés  depuis  1896  : 

Production  Exportation 

(En  vens) 

1896    3.295.947  "  948.7:13 

1897....   4.116.077  767.401) 

1898    4.885.432  783.134 

1899    5.640.228  988.662 

1900   »  1.066.638 

Ix's  villes  principales  où  cette  industrie  s'ect  développée 
sont  :  Wakayama,  Kioto,  Sheuzuoka,  Ishikawa.  Fukushima 
et  Kanagawa. 

En  1897,  on  en  exportait  seulement  pour  17.065  vens  ; 
185.281  yens  en  1877;  030.724  yens  en  1887,  chiffre  qui  n'a 
été  dépassé,  en  1897,  que  de  137.000  yens.  On  voit  donc  que 
la  plus  grande  partie  est  employée  dans  le  pays. 


L'ECONOMISTK  liUKOl'HKX.  —  Mines  d'or 


MINES  D'OR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Voici  Le  mouvement  du  porl  de  Beira  pendant  la  premièr 
quinzaine  du  mois  de  septembre  lî  101  : 

Entrées  :  14  vapeurs  ;  1  navire  à  voiles;  tolal  :  15,  se  dé- 
composant ainsi î  anglais,  6;  français,  1;  allemands,  7;  nor- 
végien, 1.  Ces  navires  jaugeaient  ensemble  27. G  il  tonnes.  On 
comptait,  comme  passagers  :  59  européens,  230  coloniaux  et 
i'>36  voyageurs  en  transit;  ensemble,  9dl. 

Sorties  :  14  vapeurs,  comprenant  :  4  anglais,  1  français  et 
'.l  allemands,  jaugeant  22.154  tonnes.  Gomme  passagers  :  34 
pour  1  Europe  et  142  pour  la  colonie;  soit,  au  total,  176  pas- 
sagers. 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie  de  Mozam- 
bique convoque  les  actionnaires  en  assemblées  générales  or- 
dinaire et  extraordinaire  à  Lisbonne  pour  le  14  décembre 
prochain,  à  l'effet  de  discuter  et  voter  une  proposition  de  ré- 
l'orme  des  statuts  présentée  par  le  Conseil  d'administration. 
Si  ces  assemblées  générales  ne  pouvaient  avoir  lieu  à  la  date 
fixée  ci-dessus,  elles  seraient  reportées  au  30  du  même  mois. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 

Les  troupes  anglaises  viennent  d'éprouver  une  défaite  sé- 
rieuse. Une  colonne,  la  colonne  Bcnson,  a  eu  à  lutter  à  Bcrg- 
kelaagte  contre  le  général  Botha,  et  elle  a  éprouvé  des  pertes 
importantes  :  12  officiers  et  58  hommes  ont  été  tués  ;  comme 
blessés  on  compte  14  officiers  et  15b  hommes  De  plus,  les 
Boers  ont  pris  deux  canons.  Par  contre,  lord  Kitchencr  télé- 
graphie que,  depuis  le  28  octobre,  les  pertes  boers  se  sont 
élevées  à  28  tués,  11  blessés,  275  prisonniers,  23  redditions. On 
leur  a  pris  en  outre  230  fusils.  21.500  cartouches,  112  four- 
gons, 150  chevaux  et  1.430  tètes  de  bétail.  Ces  pertes  ne 
comprennent  pas  celles  subies  par  les  Boers  dans  l'attaque  de 
la  colonne  Bcnson. 

Le  général  Freuch  annonce  à  la  date  du  2  novembre  qu'il 
opère  contre  Fouché,  Myburg  et  Wessels  qui,  à  la  tète  d'en- 
viron 400  hommes,  quelques-uns  sans  armes,  se  trouvent 
entre  Barkly-East  et  Bhodes.  A  l'exception  de  ces  comman- 
dos, la  colonie  est  maintenant  complètement  débarrassée  des 
Hoers  à  l'est  de  la  voie  ferrée  occidentale. 

Le  War  Office  vient  de  publier  la  liste  totale  des  pertes 
anglaises  pendant  le  mois  d'octobre.  Ce  chiffre,  en  y  compre- 
nant les  rapatriés,  s'élève  à  159  officiers  et  2. Oh»  hommes,  ce 
qui  pour  la  durée  de  la  campagne  donne  jusqu'à  présent  un 
chiffre  de  78.010  hommes;  mais  si  on  tient  compte  des  hom- 
mes qui  ont  rejoint  depuis,  on  obtient  un  chiffre  net  de  22.773, 

On  a  annoncé,  ces  derniers  jours,  que  sir  Henry  de  Vil- 
Liers,  ehief-jusUce  de  la  colonie  du  Cap,  avait  été  reçu  en 
audience  par  le  roi  d'Angleterre,  et  on  a  ajouté  qu'il  se  pour- 
rail  que  le  roi  ait  prié  sir  Henry  de  Vîlliers  de  lui  dire  quelles 
étaient  les  conditions  de  paix  qui  paraîtraient  acceptables 
aux  Boers.  Celte  nouvelle  n'a  été  ni  confirmée,   ni  infirmée. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 

Londres,  le  7  novembre  1901. 

La  semaine  n'a  pas  été  très  favorable  pour  les  valeurs  sud- 
africaines.  Les  nouvelles  venues  du  théâtre  de  la  guerre  ont 
engendré  un  certain  pessimisme.  Par  contre,  il  est  vrai,  on 
continue  à  commenter  le  discours  prononcé  le  29  octobre,  à 
Durban,  par  sir  Alfred  Milner,  dans  lequel  le  haut-commis- 
saire britannique  dans  L'Afrique  du  Sud  a  dit  qu'il  prévoyait, 
dans  un  avenir  peu  éloigné,  une  grande  augmentation  des 
autorisations  délivrées  pour  retourner  dans  le  Rand.  A  l'heure 
actuelle,  ces  autorisations  ne  sont  accordées  qu'à  ÎÛO  per- 
sonnes par  semaine.  Ce  chiffre  restreint  s'explique  parce 
fait,  à  savoir  :  que  la  réouverture  des  mines  du  Rand  dépend 
rie  la  quantité  de  /ivres  que  L'on  peut  expédier,  et  Les  che- 
mins de  fer  auraient  trop  à  faire  si  La  reprise  des  mines  de- 
venait immédiatement  générale. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  2  19/32,  finit  à  2  9/10.  On  parlait,  ces 
derniers  jours,  d'une  émission  nouvelle  d'actions  de  cette 
Compagnie,  mais  Le  Secrétaire  vient  de  donner  un  démenti  à 
cé  bruit.  Consolidated  Goldftelds,  7  1/8,  contre  7  8/82. 
Transvaal  Goldftelds,  1  8/8. 

District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui 
Unissait  à  7  9/32,  reste  au  dernier  moment  à  7  1/8;  An- 
gelo,  0  1/2  ;  New  Cornet,  2  :;/8. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  11/10,  contr-f)  13/10; 
Langlaaçte  Estate,  3  liv.;  Sinvner  and  Jack,  5  15/16. 


La  Jvhilee,  que  nous  laissions  à  6 1/2,  reste  à  5  3/8- 
Jumpers,  4  3/8:  Modderfontem,  113/10,  contre  11  5/8  - 
Meyer  and  Char /.ton  5  1/8.  '  ' 

Lu  Crown  Reef  cote  18  1/2;  elle  clôturait  à  14  liv  il  r  a 
huit  jours;  Randfoniein,  2  7/8;  VVorcexler,  2  3,8-  la  Ro- 
binson Gold,  qui  finissait  à  9  1/8,  reste  â  8  15/10. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  5  7/8;  nous  la  lais- 
sions la  semaine  dernière  à  ce  cours  ;  Lancaxler,  2  1/8- 
J\ew  Henot,  0  liv.  ;  Bcnanza,  5  3 '10.  contre  5  1/4  ;  Wo- 
Ihuter,  3  7/8. 

La  Henry  Bourse,  qui  cotait  8  liv.,  reste  â  7  7/8;  Fer- 
reira,  19  liv.,  contre  19  1/2,  Wemmer,  11  1/2;  Vil- 
lage Main  Reef,  7  3/8;  Durban  Roodepoort,  4  7/8;  Van 
Ryn,  2  7/16. 

ComPa9nie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  est  à 
101/4:  elle  finissait  jeudi  dernier  à  10  3/4  :  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  à  10  7/a2,  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
9  29/32  :  Glen  Deep,  3  3/4  ;  Ferreira  Deep,  5  13/ 16  :  Robinson 
Deep,  4  3/8. 

La  Nourse  Deep  reste  â  4  5/8;  Durban  Roodepoort 
Deep  a  3  1/4;  Jumpers  Deep,  4  1/8. 

***  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  A  gency 
clôture  à  1  3/4;  Rhodesia  Goldftelds,  1  1/16;  Dunraven, 
1/2;  Geelong,  1  5/16;  Selukwe,  1  1/2;  Globe  and  Phœnix, 
4  9/16. 

La  Goldftelds  of  Matabeleland  s'inscrit  à  9/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  -  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  13  sh.  9  d..  reste  à  ce  cours. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  11/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traité  à 
2  7/8. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  15/10. 

**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  irrégulier.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  2  1/16  :  De  lleers  38  liv..  contre  38  3/8. 

Londres,  7  novembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  est  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 

Paris,  le  7  novembre  1901. 
Les  valeurs  de  mines  d'or  sud-africaines  sont  restées  sans 
entrain  cette  semaine  et  elles  ont  même  affecté  une  tendance 
hésitante  en  raison  du  Marché  de  Londres.  Il  est  à  craindre 
qu'il  en  soit  encore  longtemps  ainsi,  à  moins  d'événements 
que  l'on  ne  peut  encore  prévoir. 

La  Rand  Mines  finissait  à  1.027  fr.  il  y  a  huit  jours. 
Depuis  le  2  courant,  les  actions  anciennes  ont*  disparu  de  la 
cote,  et  on  ne  traite  plus  que  les  actions  nouvelles  de  5  sh. 
qui  cotent  250  fr.  Consolidated  Goldftelds,  179  50.  East  Rand, 
178  fr.  50,  contre  182  fr.  50.  Quant  à  la  Chartered,  qui  clô- 
turait il  y  a  huit  jours  à  05  fr.  . ..,  elle  s'inscrit  à  64  fr. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  14  fr.  50;  French  Rand, 
36  fr.  ..,  contre  39  fr.  50  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
rait à  490  fr.,  elle  s'inscrit  à  474  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  26  ..,  et  la  Geduld  est  à  129  50, 
contre  132  fr.  ... 

L'action  Goerz  et  C"  reste  à  52  25.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  148  fr.  50,  contre  148  fr.  . .  ;  Geldenhuis  Deep,  252  fr. 

La  Kleinfontein  cote  37  fr.  . . .  Langlaagte  Estate,  76  fr.  . . , 
contre  70  fr.  25;  May  Consolidated,  99  75;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  99  fr.  50;  Mossa?nédès,  15  fr.  25; 
Mozambique,  31  fr.  ..  ;  Océana,  45  fr.  75. 

La  Rose  Deep,  que  L'on  traite  maintenant  à  Paris  aussi, 
clôture  à  211  IV. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
230  50,  reste  à  220 fr.  ...  Robinson  Deep'.  108  fr.  50,  contre 
112  fr.  50  ;  Robinson  Randfoniein,  81  fr.  ..;  Randfon- 
iein Estâtes,  72  fr.  50. 

La  New  Sîeyn  Estate  est  à  53  fr.  ..  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  1 40  ..;  Transvaal  Consolidated  Land, 
72  25;  Transvaal  Goldftelds,  33  fr.  50. 

La  Wemmer  est  toujours  délaissée  aux  environs  de  298  fr. 
La  Village  Main  Reef  finit  à  188  IV.  ..:  elle  clôturait,  il 
y  a  huit,  jours,  à  L89  fr.  50;  Sheba,  21  fr.  50. 
La  Zambèze  est  à  14  fr.  25. 

La  Eerste  Fabriehen  Distillery  clôture  à  12  ...  La  Dyna- 
mita du  Transvaal  se  retrouve  à  25  fr.  ...  De  Beers  956  .., 
contre  965  iv.;Frank  Smith  Diamond,  52  fr.  50. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouiioaiiei.. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Groissai;'..  -  Simart 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 
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FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 

15 

1901 

31 

1901 

7 

1901 

14 

1900 

8 

1901 

1901 

31 

1901 

8 

1900 

3! 

1901 

31 

1901 

30 

1901 

31 

1900 

13 

1901 

31 

1901 

1901 

14 

1900 

29 

1901 

6 

1901 

31 

1901 

28 

1900 

29 

1901 

4 

1901 

31 

1901 

28 

novem  bre 


2.303 
2.376 
2.380 
2.400 


t  - 110(1  4.081 
l.OKÏi  4.215 
1.098  4.086 
1.099,1  4.067 


451 
526 
537 
532 


834 
746 
551 

543 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


novembn 


644 
763 
750 
757 


317 

376 
370 
373 


1  515 
1.542 
1.605 
1.559 


538 
690 
607 
612 


1.040 
1.098 
1.131 
1.084 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


67 
63 
67 
66 


33 
31 
33 
32 


233 
196 
215 
199 


106 
122 
127 
143 


301 

239 
q21 
208 


519 
489 
502 
495 


85 
81 

88 
82 


26 
62 
74 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


novembre 


7!'8 
891 
880 
873 


731 

739 
74'i 
7J6 


S8i 
1.045 
1.049 

993 


620 
703 
670 
690 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

îptembre     148  15 

lin  I    149  16 

oui   141  22 

îptembre    146  20 

ANGLETERRE  — 


juillet. . 


76 
73 
71 


202 
202 
194 
195 

Banques  d'Irlande 

170 
161 
154 
160 


DATES 


1900 


1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 
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AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1  92 

15 

573 

59 

470 

51 

9k 

16 

590 

65 

492 

52 

96 

16 

616 

61 

510 

53 

1  101 

16 

591 

63 

492 

52 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 

8  novembre  | 

21  octobre. 
30  octobre. 

7  novembre  I 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 

22  septembre 
7  septembre 

14  septembre 
22  septembre 


DANEMARK 

31  octobre. . . I 
31  août  

30  septembre 

31  octobre...  | 


Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


10  novembre 
26  octobre... 
2  novembre 
9  novembre 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  juillet.... 

31  août  

30  septembre 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


20  octobre. . . 
30  septembre 
10  octobre.. . 
20  octobre.. . 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvèga 


7 

novembre 

960 

244 

1566 

61 

538 

71 

23 

octobre.. . 

1 

150 

273 

1.582 

157 

4'8 

63 

31 

octobre. . . 

l 

132 

27  i 

1.678 

123 

469 

67 

7 

novembre 

1 

151 

272 

1.647 

161 

469 

68 

«s 


4X 
4 
4 
4 


4 

4 

18 

62 

2i 

19 

9 

4 

28 

77 

24 

18 

9 

4 

28 

76 

24 

18 

8 

4 

28 

74 

24 

18 

94 

136 

39 

18 

83 

» 

129 

4 

37 

11 

87 

132 

7 

35 

11 

89 

135 

5 

35 

11 

345 

409 

1.605 

725 

1 

107 

241 

350 

424 

1.635 

691 

1 

116 

261 

350 

425 

1.640 

687 

1 

115 

274 

350 

423 

1.651 

680 

1 

114 

262 

1 

145 

61 

30 

6 

2 

» 

140 

70 

34 

9 

9 

n 

136 
137 

-!■> 

35 

9 

2 

» 

67 

36 

10 

1900    10  novembre 

123 

137 

492 

1  Jl 

164 

123 

1901    26  octobre.. . 

143 

146 

483 

5 

128 

106 

1901     2  novembre 

145 

145 

498 

1  7 

135 

119 

4901     9  novembre 

145 

148 

494 

i  8 

134 

120 

190  0   20  octobre.. . 

295 

45 

844 

186 

319 

36 

1901    30  septembre 

310 

57 

872 

189 

326 

37 

1901   10  octbbi  e.. . 

310 

57 

871 

194 

314 

29 

190  1    20  octobre. . . 

310 

56 

860 

195 

311 

29 

6 

5«/, 

5  y* 
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S* 
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3K 
3 
3 
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190  0   20  octobre... 

67 

13 

256 

60 

83 

31 

5 

1901   30  septembre 

69 

13 

250 

64 

86 

3! 

5 

1901   10  octobre.. . 

69 

13 

231 

63 

87 

31 

5 

1901  20  octobre.^. 

69 

13 

247 

63 

87 

31 

5 

35 

2 

64 

37 

47 

5 

5 

35 

2 

60 

35 

41 

4 

5 

35 

2 

59 

36 

40 

4 

5 

35 

2 

58 

36 

40 

4 

5 

1900   30  septembre 

41 

» 

93 

10 

65 

1 

l* 

1901    31  juillet.... 

43 

.•  89 

18 

57 

2 

1901    31  août  . 

43 

89  1 

15 

57 

2 

6 

190  1    30  septembre 

43 

n 

1     96  1 

9 

56 

2 

PORTUGAL 

—  Banque  de  Portugal 

1900   18  octobre.. . 

26 

49  1 

386 

11 

94 

20  | 

5  h 

1901     2  octobre... 

27 

46 

389 

11 

99 

25  1 

5  H 

1901    10  octobre... 

27 

45  1 

388 

9 

98 

24  I 

5V, 

1901   17  octobre... 

27 

45 

3b6 

9 

99 

24  t 

5/, 

6Î0 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 
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ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 

3  novembre 

40 

1 

132  i 

49 

23 

8 

1901 

19  octobre* . 

46 

4 

139  i 

» 

48 

•20 

7 

1901 

26  octobre.. . 

48 

4 

139 

46 

20 

7 

1901 

2  novembre 

43 

4 

110  1 

n 

46 

19 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 

5  novembre 

l.80ii  100 

1.320 

348 

\m 

SOI 

5 

1901 

2)  octobre... 

1-7391  156 

1.549 

375 

646 

1901 

29  octobre. . . 

1.138  157 

1.530 

309 

B46 

48") 

i] 

1901 

5  novembre 

1.7u9;  182 

1.543 

354 

642 

486 

5 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


15  Octobre.. .  i 

14  septembre  j 
30  septembre 

15  octobre.». .  | 


23 

2 

78 

12 

42 

22 

» 

21 

3 

6i. 

20 

*  34 

21 

H 

21 

3 

64 

21 

34 

1!) 

21 

3 

04 

21 

34 

18 

H 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


30  septembre. 
34  juillet  

31  août  I 

30  septembre 


7 

9 

39 

2 

9 

9 

6 

6 

9 

<> 

9 

10 

6 

6 

9 

37 

5 

9 

10 

6 

6 

9 

36 

3 

9 

10 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 

190  0  30  septembre 

1901  30  juillet.... 

1901  31  août.    .  . 

1901  30  septembre 


49 

0 

96 

44 

118 

19 

02 

7 

101 

44 

99 

12 

62 

7 

105 

41 

89 

10 

63 

6 

123 

45 

90 

10 

6 

5/, 

5 
5 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1900 
1901 
1901 
1901 


30  septembre 

31  juillet.... 

31  août  | 

30  septembre 


13 

12 

120 

74R 

324 

139 

10 

Ni 

101  . 

881 

332 

141 

» 

10 

17 

.  96 

830 

325 

142 

» 

10 

18 

100 

813 

324 

139 

H 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1900 

10  novembre 

100 

10 

232 

1038 

186 

49 

1901 

26  octobre.. . 

116 

13 

216 

1135 

205 

49 

±901 

2  novembre 

114 

12 

21!) 

1133 

205 

49 

1901 

9  novembre 

114 

11 

222 

1135 

205 

49 

3% 
3  '/ 
VA 


1900 
1901 
1901 
1901 


15  novembre 
31  octobre... 
7  novembre 
14  novembre 


8.152, 
8.665 
8.622 
8. 616Î 


TOTAUX 

2.34S-I  15.327 
2.  ",30|  13.535 
2.719  15.613 
2.717:15.474 


5.559i  7.098i  2.016 

6.164  K.9b8  1.9671 

6  041  6.847   2  0431 

6. Oi(i!  6.7741  2.0331 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896  31  décembre  . 

7.953 

2.578, 

14.585 

■8.858 

6.092 

3.651 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.546 

IV  254 

8-548 

6.661 

3.453 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

1899    31  décembre  . 

7  850 

2  583 

14.992 

9  321 

8.352 

4  037 

» 

1900   31  décembre  . 

8-211 

2.607 

15-906 

9  505 

8.514 

4. 171 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OKANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 

Changes  sur  Paris,  de 


9  oct. 

16  oct. 

23  oct. 

30  oct. 

6  nov. 

13  nov. 

47  98 

48 

48 

02 

48 

10 

48 

07 

48 

07 

100  07 

100 

10 

100 

n 

100 

2(1 

100 

20 

100 

14 

167  23 

168 

50 

168 

50 

168 

5(1 

169 

168 

50 

43  30 

42 

65 

41 

25 

42 

40 

43 

42 

85 

80  95 

81 

05 

81 

15 

81 

25 

SI 

25 

81 

25 

100  05 

100 

06 

100 

12 

100 

l.. 

1(10 

15 

100 

12 

Bucharest  

99  85 

99 

85 

100 

100 

10 

100 

30 

100 

30 

Conatantinople.  ..  . 

22  83 

22 

76 

22 

72 

22 

71 

22 

76 

22 

73 

80  96 

81 

05 

iîï 

13 

81 

27 

81 

27 

81 

23 

102  87 

102 

17 

IU2 

74 

102 

68 

102 

38 

102 

58 

100  02 

100 

18 

100 

22 

100 

28 

100 

31 

100 

30 

745  . 

746 

750 

715 

747 

746 

50 

25  31 

25 

30 

25 

31 

25 

30 

25 

32 

25 

32 

Madrid  

43  on 

42 

17 

41 

23 

42 

12 

42 

80 

42 

60 

Prime  

102  67 

102 

2U 

102 

72 

11)2 

77 

102 

80 

102 

57 

Salut-PéterBbow.-g.. 

:t7  27 

37 

27 

37 

55 

37 

32 

37 

32 
25 

37 

37 

Vienne  (à  vue)  

91  97 

95 

15 

95 

20 

95 

50 

95 

95 

20 

—     <à  3  mois  . .. 

95  07 

95 

25 

95 

30 

95 

40 

95 

35 

95 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..   

Barcelone.  ..  — 

Madrid  veisem.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 


Londres   — 

—    ch.  court 

Belgictue   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York....  — 

Matières  d'or  el  d' argent 

Or  en  barre  (le  kil.)... 
Argent  îd.  'le  kil.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  | titre:  916")  ... 

—  —  nouv.  titre  :  900"). 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


| 

4% 

4  % 
4% 

noins 

1  /a 


3  % 
5  % 
3  Vi 
4% 
au  pair 
3437  >. 
218  89 


17  oct.  24  oct 


205  75 
121  91 
103  i>7 


350  .. 
393  . . 
262  50 


25  093 
25  115 
0  19p 
2  50p. 
0  31p 
515  . 


3138  71 
97  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  62 
121 
103  50 


354  .. 

395  .. 
262  .. 


25  08 
23  10 

0  25p. 

5  I2p 

0  37ji. 

514  50 


.3437  .. 
97  -. 
H0  50 
25  80 
20  OU 
40  .. 
27  50i 


31  oct 


205  57 
121  69 
103  62 


351 
592 
262 


25  075 
25  095 
0  25p 
3  .  p 
0  37p 
514  . 


3137  .. 
97  -. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


7  nov 


203  62 
121  60 
103  62 


330  . 
395  • 
262  . 


25  083 
25  il 

0  25p. 

3  ..p. 

0  37p- 

514  50 


I'»  nov. 


205  62 
121  69 
103  62 


350  -. 
395  50 
202  .. 


23  11 
25  135 

0  19p. 

2  87p. 

0  37p. 

515  .. 


5137  3 
96  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50  ! 


>37  .. 
96  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 

?  ^  - 

; 

Valeurs  en  francs 

au  change  du  jour 

étrangères 

7? 

d'après  le  change 

>?.= 

17 

oct. 

31 

2l 

oct. 

oct. 

7  nov. 

14  nov. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1 

231 

1 

229 

1 

229 

1 

229 

1 

229 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

23 

095 

25 

075 

23 

065 

25 

075 

25 

093 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

1 

04 

1 

04 

1 

04 

1 

04 

1 

04 

Belgique  (franc  or)... 

1  » 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  » 

0 

70 

0 

70 

0 

70 

0 

70 

0 

70 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0 

59 

0 

59 

0 

59 

0 

59 

0 

59 

2  083 

2 

07 

9 

o: 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

1  » 

0 

97 

ô 

96 

0 

97 

0 

97 

0 

98 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

4 

3 

99 

3 

93 

3 

98 

3 

99 

Roumanie  (leu  or).... 

1  » 

1 

1 

0 

99 

0 

98 

0 

99 

Russie  (rouble  or)  ... 

2  67 

2 

64 

2 

64 

2 

64 

2 

64 

2 

64 

Suisse  (franc  or) . . 

1  » 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

Mexique  (piastre  arg.) 

5  43 

2 

47 

2 

47 

2 

47 

2 

45 

2 

43 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  » 

9 

16 

2 

15 

2 

14 

2 

15 

2 

14 

Chili  (peso  or)  

1  89 

1 

66 

1 

64 

1 

61 

1 

60 

1 

63 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

i 

99 

1 

23 

1 

24 

1 

24 

1 

26 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

•1 

67 

1 

67 

1 

68 

1 

67 

1 

67 

Japon  (yen  argent)... 

2  58 

2 

70 

2 

70 

2 

70 

2 

70  , 

2 

70 

Chine(Sb'jngSii)(taëlarg.) 

7  47 

3 

27 

3 

28 

3 

2S 

3 

25  1 

3 

25 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  44 

En  Angleterre   100  33 

En  Au'triche-Honarie ...    100  33 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   142  8." 

En  Grèce   168  50 

En  Hollande   100  30 

En  Italie   102  96 

En  Portugal   140  .  - 

En  Roumanie   luO  30 

En  Russie   100  74 

En  Suisse   100  37 


Aux  Etats-Unis   100  67 

Au  Mexique   221  63 

En  Répuul.  Argentine . .  252  dû 

Au  Chili   115  95 

Au  Brésil   225  39 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   229  84 


du  jeudi  14  novembre  1901 
ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

BiUels  Allemands   93  56 

—  Anglais   99  67 

—  Austro-Hongrois.  99  67 

—  Belges   98  81 

—  Espagnols   70  - . 

—  Grecs   59  34 

—  Hollandais   99  70 

—  Italiens   97  12 

—  Portugais   71  33 

—  Roumanie    99  70 

—  Russes   99  26 

—  Suisses   99  63 

Pièces  des  Etats-Unis   99  33 

—  du  Mexique   45  11 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  92 

—  du  Chili   86  24 

—  du  Brésil   44  36 

Pièces  des  Indes   100  .  - 

—  du  Japon   104  65 

—  de  la  Chine   43  30 


NUMERAIRE.  CHANGES  ET  METAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  14  novembre  1901 

Sur  le  papier  à  trois  mois  nous  ne  constatons  aucune  ino- 
iitieation  dans  les  cours  ;  ceux  de  la  semaiuo  dernière  sont 
reproduits  textuellement. 

Dans  li  s  valeurs  à  vue.  au  contraire,  il  y  a  quelques  mo- 
difical  ions  intéressantes,  le  chèque  sur  Londres  es1  à  2.5,13  1/2 
venant  de  2.5.11  ;  ce  cours  n'exclut  pas  la  possibilité  d'envois 
d'or  de  Londres  à  Paris,  mais  la  hausse  de  la  livre  sterling 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  — 


Statistique  généraie 


Gll 


sur  notre  Marché  prouve  que  l'élévation  de  L'escompte  à  Lon- 
dres produit  son  effet  et  est  en  somme  suffisante  ce  don;  on 
pouvait  douter  la  semaine  dernière. 

La  périr  du  papier  belge  est  de  3/16  au  lieu  de  1/4  0/0, 
eelfè  du  papier  italien  a  baissé  de  3  a  2  7/8  0/0,  celle  du 
papier  suisse  est  slationnairo.  Le  New-York  passe  de  514  1/2 
à  515;  les  envois  d'or  des  semaines  précédentes  commencent 
à  rétablir  l'équilibre. 

CHANGES  SUR  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singapour».  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Itoiïg-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barrés 


16  oct. 


2/1 
1/11 


•/• 
1/8 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  15/16 
2/7  1/8 
il  19/32 
15  13/16 

130  80 
77/11  1/4 
26  9/16 


23  oct. 

30  oct. 

6  nov. 

13  nov. 

2'1  ./. 
1/11  1/16 

2/1  ./. 
1; 11  1/8 

2/1  ./. 
1/10  7/8 

2/1  ./• 
1/10  7/8 

1/4  ./. 
1/3  31/32 
1/10  15/16 
2/7  1/4 
11  25/32 
lu  11/16 

1/4  ../.. 
1/4  ../.- 
1/10  15/16 
2/7  1/4 
11  7/8 
15  9/16 

1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  3/4 
2/7  ./• 
11  13/16 
15  9/32 

1/3  31/32 
1/3  31/32 
1  MO  3/4 
2/7  •/■ 
12  1/32 
15  9/16 

132  20 
TTjdl  1/2 
l6  1/2 

13SL30 
77/11*1/2 

26  5/8 

132  60 
77/11  1/2 
26  3/8 

131  90 
77/10  3/4 
26  5/16 

L'argent  métal  a  perdu  1/1G,  les  devises  orientales  ne  s'en 
sont  pas  ressenties. 

Le  13  novembre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  sous- 
criptions à  l'émission  de  60.00.000  Rs.  en  traites  et  trans- 
ferts télégraphiques  du  Gouvernement  des  Indes.  Les  de- 
mandes pour  les  traites  se  sont  élevées  à  20. 07. 80. 000  Rs, 
Aucune  souscription  n'a  été'  enregistrée  pour  les  transferts. 
Les  souscriptions  suivantes  ont  été  acceptées  :  en  traites, 
37.06.000  Rs.  sur  Calcutta,  16.20.000  Rs.  sur  Bombay  et 
6.74.000  sur  Madras.  Les  demandes  pour  les  traites  au  taux 
del  sh.  3  31/32  d.  recevront  environ  2  0/0;  celles  au-dessus 
de  ce  taux  seront  servies  intégralement.  Le  montant  offert  la 
semaine  prochaine  est  de  60.00.000  Rs.  Le  total  des  traites 
et  transferts  télégraphiques  vendus  du  Lr  avril  au  12  no- 
vembre est  de  12.36.88.917  Rs.,  réalisant  la  somme  de  8  mil- 
lions 217.287  liv.  st. 

Les  capitaux  disponibles  sont  très  abondants  dans  1  Inde  ; 
c'est  ce  qui  explique  la  faiblesse  relative  de  la  roupie.  La 
Banque  <lu  Benqaie  a  ramené  le  taux  de  son  escompte  de 
5  à  4  0/0. 

Le  papier  brésilien  est  en  reprise  marquée  ;  dans  le  cou- 
rant de  la  semaine,  il  a  gagné  7/32. 

Le  Valparaiso  a  haussé  de  0/32.  La  prime  de  l'or,  à  Bue- 
nos-Ayres,  a  un  peu  fléchi. 

L'or  continue  à  être  recherché  pour  le  continent.  L'once 
standard  se  tient  au  cours  de  77/10  3/4;  les  aigles  améri- 
caines, les  monnaies  allemandes  et  françaises  valent  76/6  ./., 
et  le  yen  japonais  76/5  3/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 


Entrées 

Australie  £  45.000 

Bombay   99.000 

Chili..'   2.000 

Argentine   17.000 

Indes  occidentales..  25.000 


Sorties 
Bombav  £ 


5.000 


Total. 


188.000 


Total. 


5.000 

Les  exportations  de  mêlai  blanc  en  Orient,  du  2  au  8  no- 
vembre 1901,  se  sont  élevées  à  122.090  livres  sterling,  soit, 
depuis  le  1"  janvier,  un  total  de  7. 553. 033  liv.  st.,  contre 
7.084.550  livres  sterling  pendant  la  période  correspondante 
de  1900. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 

Escompte  hors  Banque 
Places  10  oct.    17  oct.    24  oct.    7  nov.     14  nov. 


2  5/8 

2  7/16 

3  ./. 


2  7/8 

2  1/2 

3  ./. 


3  ./. 
3  1/16 

2  7,8 


2  3/4      2  5/8 

2  5/16     3  3/8 

3  ./.      2  7/8 


4  1/4      4  1/4      4  3/4      4  3/4      4  3/4 


Paris  

Londres . . . 

Berlin  

New  -  York  ) 
(timemoney)  ( 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
house  »,  201  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  193  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmen- 
tation de  8  millions  sterling. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  Franc»  a  progressé  cette 
semaine  de  19.399.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  495.000  fr.  à  Paris  et  prélové  772.1X10 
francs  dans  les  succursales;  il  est  entré  pour  10.OKO.000  fr. 
de  matières;  il  est  venu  1.766.000  fr.  de  Suisse,  800.000  fr 
d'Alexandrie  et  430.000  fr.  d'Autriche. 

L'encaisse  argent  présente  une  plus-value  de  354.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  1.026.000  fr.  à  Paris  et  15.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  est  venu  103.000  fr.  de  Suisse  et 
100.000  fr.  de  Tunis. 

Il  a  été  expédié  420.000  fr.  en  Suisse  et  470.000  fr.  au  Sé- 
négal. La  circulation  a  diminué  de  19  millions,  les  comptes 
courants  de  7  millions,  le  portefeuille  de  6  millions,  les 
avances  de  7  millions. 

En  somme,  bilan  sans  intérêt.  i 

La  Banque  d'Allemaone  a  reçu  10  millions  de  métal;  la 
circulation  abaissé  de  46  millions,  les  comptes  courants  ont 
gagné  5  millions,  le  portefeuille  a  baissé  de  37  millions,  les 
avances  de  6  millions. 

Le  taux  de  l'escompte  hors  banque  est  de  2  7/8.  soit  pins 
d'un  point  au-dessous  du  taux  officiel,  alors  que  le  porte=- 
fcuille  de  la  Banque  est  bourré  d'effets;  cette  anomalie  ne 
peut  s'expliquer  que  par  ce  fait,  qu'il  ne  se  négocie  hors  ban- 
que du  papier  exceptionnel,  alors  que  tout  ce  qui  est  papier 
courant  va  à  la  Banque;  elle  supporte  seule  le  poids  des  de- 
mandes de  crédit  de  toute  l'Allemagne,  ■ 

On  trouve,  du  reste,  la  confirmation  de  cette  opinion  dans 
le  bilan  des  Banques  locales.  Au  31  octobre,  leur  portefeuille 
est  de  208  millions,  contre  301  millions,  il  y  a  un  an  ;  il  est 
visible  qu'elles  répugnent  à  l'aire  de  l'escompte,  mais  comme 
il  faut  bien  qu'elles  emploient  leurs  disponibilités,  elles  se 
rejettent  sur  les  avances,  dont  elles  ont  un  chiffre  supérieur 
à  celui  de  la  Reichsbank,  alors  qu'il  y  a  uti  an.  elles  n'en 
avaient  guère  que  le  tiers. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 
Entrées  Sorties 


Australie  

Excédent  îles  sorties. 


17.000 
266.000 


Danemark  t 

Malte  

Afrique  du  Sud  

Amérique  du  Sud . . . 


Total  égal   283.000 


Total  des  sorties 


50.000 
20.0i  0 
50. 000 
163.000 

283.000 

les  ver- 


a  peu 
La  cir- 


Les  sorties  dépassent  les  entrées  de  0.050.000  fi 
sements  et  les  prélèvements  de  la  circulation  ont 
près  égaux,  d'où  une  diminution  de  7  millions  d'i 
culation  a  baissé  de  10  millions  ;  les  comptes  courants  ont 
perdu  53  millions  ;  le  portefeuille  a  gagné  20  millions  :  le 
rapport  de  la  réserve  aux  engagements  est  do  45.92.  contre 
46.44  0/0  la  semaine  dernière;  il  n'y  a  donc  aucune  modifi- 
cation. 

Pas  de  changement  dans  l'encaisse  de  la  Banque  d'Au- 
triche-Hongrie :  la  circulation  a  diminué  de  31  millions,  les 
comptes  courants  ont  gagné  38  millions,  ils  sont  de  100  mil- 
lions au-dessus  du  chiffre  correspondant  de  l'année  dernière. 
Depuis  le  renouvellement  de  son  privilège,  la  banque  a  f ai I 
de  sérieux  eftorts  pour  augmenter  ce  compte  dont  l'impor- 
tance est  fort  grande,'car  c'est  de  lui  que  dépendent  les  éco- 
nomies sur  le  métal  et  les  billets. 

Le  portefeuille  et  les  avances  sont  stationnaires. 

A  la  Banque  de  Belgique,  la  situation  est  à  peu  près  la 
même  que  la  semaine  précédente. 

La  Banque  d'Espagne  accuse  une  augmentation  de  11  mils 
lions  dans  la  circulation,  une  diminution  de  7  millions  dan- 
les  comptes  courants  et  une  autre  de  12  millions  dans  1rs 
avances. 

La  Banque  de  Russie  a  perdu  29  millions  d'or  et  augmenté 
sa  circulation  de  13  millions,  les  autres  postes  ne  présentent 
rien  d'intéressant. 


LA  SITUATION  MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  Xeic-York 
(En  •dollars) 
EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

Franco  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901... 

—  1900... 

—  1899... 


Du  19 
au  -20  oct. 


Depuis 
le  1™  janv. 


»  1.764.851 
»       18. 209. 788 
»  7.584.567 
25.000  1.897.470 


IMPORTATIONS 

Du  19  Depuis 
au  06  oct.  le  1"  janv. 

244.196 
»         1.17 8. 85X 

67.682   2. 683 .935 


25.000  29.  556.676 
12.500  47. 431. OU) 
50.567  25.961.146 


67.682  4.106.989 
394.893  5.666.666 
28.954  13.397.602 


612 


[/ECONOMISTE  EUUOI'EEX.  —  Chronique  monétaire 


ARGENT 

Grande-Bretagne 

Franco  

Allemagne  

Autres  pays. . . . 

Total  190Ï..; 

—  1900. . . 

—  1899... 


474.845  Lt8.133.73d 
»  097.49.-, 
2.220 
,  295.639 


»  25.283 
4.720 
»,  223 
97.888  3.082.628 


474.845  39.129.090       97.888  3.112.854 
1. 019. 820  42.762.660       35.977  3.831.809 
685.368  38.262.032       84.172  3.288.358 

Banques  associées  de  New-York 

(En  millions  do  dollars) 

Encaisse       'tien*       Dépôts  Portcfeuill 


1900  10  nov.. 

1901  26  oc  t.  . 
1901  2  nov.. 
1901   9  nov.. 


156.;', 
182.9 
178.5 
177.3 


30.7 
38.2 
31.9 
31.8 


831.1 

954.5 
950.0 
950.4 


785.7 
884.6 
891.9 
887.0 


Les  différents  comptes  des  Banques  Associées  de  New- 
York  sont,  stationnaires,  l'encaisse  n'a  pas  été  affectée  parles 
dernières  sorties  d'or. 


Trésor  des  Etats-Unis 


30  sept. 
1901 


31  oct. 
1901 


Eu  caisse  : 

Or  

Argent  Ba  rres . . 
—  Monnaies 


Millions  de  dollars 


529.1 
43.2 
46.-,.  8 


541.0 
41.8 
463.7 


Toi  al  de  l'encaisse. 


Circulation  : 

Greenbacks  et  autres  billets  

Certificats  d'or  

—       d'à  rgent  et  billets  du  Trésor 
de  1890  

Total  de  la  circulation  


1.038.1 

344.9 
277.5 


478.3 


1.100.7 


1.046.5 

345.7 
281.7 

483.2 
1.110.6 


Réserve  d'or   150.000.000  de  dollars 

Le  Trésor  des  Etats-Unis,  clans  le  courant  d'octobre,  a  ga- 
gné 11.100.000  dollars  d'or,  la  production  des  mines  doit 
avoir  été  assez  forte  cette  année,  car  on  ne  voit  pas  que  le 
stock  d'or  américain  ait  diminué  malgré  les  exportations. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse1 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900   6  oct,  , 

71.8 
69.8 
70.4 
70.9 

190.2 
182.6 
188.4 
184.8 

5.9 
10.6 
11.2 
10.5 

72.7 
47.9 
48.6 
44.9 

56.7 
35.6 
35.2 
34.8 

1901  21  sept. .. 
1901  28  sept.  . . 

aussi  inaltérable  que  l'or  el  l'argent,  et  d'une  durée  presque 

illimitée. 

Sa  densité  étant  de  7.3,  des  pièces  de  5  et  10  centimes  de 
I  la  dimension  de  celles  de  1  et  'i  fr.  en  argent,  ne  pèseraient 
I  que  3  et  6  grammes.  On  pourrait  ainsi  porter  sur  soi,  sans 
être  embarrassé,  un  et  même  deux  francs  de  monnaie. 

Aucune  confusion  ne  pourrait  se  produire  avec  les  pièces 
d'argent,  car  la  densité  de  l'argent  est  de  10.4,  et  le  bronze 
d'aluminium  a  une  couleur  qui  ressemble  plutôt  â  celle  de 
l'or  dont  la  densité  est  beaucoup  plus  considérable.  Jl  serait 
facile,  d'ailleurs,  de  donner  une  forme  spéciale  a  la  nouvelle 
monnaie. 

Quel  serait  le  prix  de  revient  ? 

Les  nouvelles  pièces  de  monnaie  auraient  à  peu  près  la 
valeur  réelle  des  pièces  actuelles  de  5  et  10  centimes,  mais 
il  y  aurait  cependant  économie  pour  1  Etat 

En  ell'et,  nos  pièces  de  5  et  10  centimes  contiennent  95  0/0 
de  cuivre,  4  0/0  d'étain,  1  0/0  de  zinc,  soit  4  gr.  75  et  9  gr.  5 
de  cuivre  pour  chacune  des  deux  pièces. 
La  nouvelle  pièce  de  0  fr.  05  contiendrait  : 
2  gr.  737  de  cuivre, 
0  gr.  263  d'aluminium. 

La  nouvelle  pièce  de  0  fr.  10  contiendrait  : 

5  gr.  475  de  cuivre, 

0  gr.  525  d'alumfhium, 
soit  une  économie  de  cuivre  de  2  g?.  013  pour  la  pièce  de 
5  centimes  et  4  gr.  025  pour  celle  de  10  centimes,  qui  com- 
penserait largement  le  prix  de  l'aluminium  à  employer.  Car 
le  poids  du  cuivre  économisé  vaudrait  7. 08  fois,  pour  chacune 
des  deux  pièces,  le  poids  de  l'aluminium  rentrant  dans  l'al- 
liage. Or,  le  prix  de  ce  métal  est  2.25  fois  environ  plus  cher 
que  celui  du  cuivre,  il  en  résulterait  une  économie  triple  de 
sa  valeur  dans  le  prix  total  de  la  fabrication  des  nouvelles 
pièces. 

Il  sera,  d'ailleurs,  facile  de  faire  faire  par  l'Administration 
des  Monnaies  les  essais  nécessaires  pour  renseigner  le  Par- 
lement. 

Donc,  avantages  nombreux,  réclamés  depuis  longtemps  par 
le  public,  et  économie  pour  le  Trésor,  tel  serait  le  résultat 
de  la  réforme  que  j'ai  l'honneur  de  vous  proposer  et  dont 
voici  le  texle. 

PROPOSITION  DE  LOI 

Article  premier.  —  La  monnaie  de  billon  actuellement  en- 
usage  est  supprimée. 

Art.  2.  —  Elle  sera  remplacée  par  une  monnaie  du  module 
des  pièces  de  1  et  2  francs,  et  composée  d'un  alliage  de  cuivre 
et  d'aluminium  dans  la  proportion  de  75  0/0  de  cuivre  et 
25  0/0  d'aluminium. 

Art.  3.  —  La  nouvelle  monnaie  sera  mise  en  circulation 
au  fur  et  à  mesure  de  sa  fabrication  et  la  monnaie  actuelle 
en  sera  retirée  dans  la  même  proportion. 


La  position  de  la  Banque  du  Japon  continue  à  s'améliorer, 
toutefois  le  montant  de  la  circulation  paraît  un  peu  élevé. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  remplacement  de  la  monnaie  de  billon  actuelle 
par  une  monnaie  en  bronze  d'aluminium 

Un  projet  de  loi  vient  d'être  présenté  à  la  Chambre  par 
M.  Guillemet,  tendanl  au  remplacement  de  la  monnaie  de 
billon  actuellement  en  usage  par  une  monnaie  en  bronze 
d  aluminium. 

Voici,  à  litre  de  document,  l'exposé  des  motifs  de  ce  projet  : 
Messieurs, 

Vous  savez  combien  sont  encombrantes  les  monnaies  de 
f>  et  10  centimes  en  usage  en  France  depuis  des  siècles:  Elles 
.sont  égalemenl  trop  lourdes,  en  raison  de  la  densité  assez 
élevée  du  cuivre  (8,90),  qui  en  est  le  principal  élément. 

Ce  ne  .'-mit  pas  leurs  seuls  défauts  :  l'alliage  du  Cuivre,  do 
l'étain  et  du  zin  forme  un  métal  malpropre,  s 'oxydant  f  acile- 
M  i ut.  et  ce  n'est  qu'avec  répugnance  qu'on  manie  cetle 
monnaie,  qui  nous  vaut  les  sarcasmes  et  les  critiques  méri- 
tées de  tous  les  étrangers. 

La  France  restera-t-ellc  plus  longtemps  en  relard  sur  les 
nation-  sce  voisines  qui  ont  adopté,  depuis  longtemps,  une 
mo  maie  de  billon  propre,  légère,  agréable  à  l'œil  1 

L'aluminium  ne  conte  plus  que  4  à  5  fr.  le  kilo.  Ce  métal 
allié-  au  c  .>'  iv  dan:-  la  proportion  de  25  0/0 donne  un  bronze 


Le  papier-monnaie  au  Chili 

Une  dépêche  de  Yalparaiso  annonce  que  le  Conseil  d'Etat 
a  approuvé,  le  6  novembre,  l'ajournement  de  la  conversion 
du  papier-monnaie  au  mois  d'octobre  1903.  Les  billets  de  1  et 
de  2  dollars  seront  retirés  de  la  circulation  et  remplacés 
par  des  pièces  d'argent  de  1  dollar  et  de  50  cents  pour  une 
valeur  do  3  millions  de  dollars.  Les  fonds  de  la  conversion 
resteront  intacts. 

Les  Prix  de  Gros 


M.  A.  Sauerbeck  vient  de 
culé  sur  45 catégories  de  ma 

La  moyenne  des  ouzo  ann 
les  chiffrés  indiqués  par  le 


prîblier  son  in'dex-number,  cal- 
rchandiseSj  pour  octobre  1901. 
'  s  de  1867  à  1877  étant  100,  voici 
savant  statisticien  anglais  : 


1884  

1889  

1896  

1897...  

1898  

1899  

1900  

Les  prix  et  index-number 
(60  d.  84  l'once  représentant 


79 

1889  Décembre  . . 

73.7 

66 

1895  Février 

60.0 

70 

1896  Juillet 

59.2 

72 

1900  Septembre.. 

75.5 

01 

1900  Décembre  . . 

73.4 

62 

71.0 

64 

69.8 

68 

—  Septembre.. 

69.6 

75 

—  Octobre  

69.6 

d'argent 


100)  : 


s  de  X argent  ont  été  comme  suit 
la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 


Moyenne  1891-1900... 
Fin  Août  1897  

—  Décembre  1900,., 

—  Juin  1901  

—  Septembre  1903 . 

—  Octobre  1901  


Prix 
d. 

32  ./. 

23  7/8 
29  9/16 
27  1/4 
36  15/16 
26  9/16 


lndex-number 

52.6 
39.2 
48.6 
44.8 
44.3 
43.7 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Situation  financière  générale 
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J'ai  parlé,  dans  d'autres  occasions,  do  la  demande  russe 
de  monnaies  d'argent  pendant  les  dernières  années;  je  donne 
aujourd'hui  les  renseignements  suivants  sur  les  frappes  de 
ce  pays,  en  y  ajoutant  celles  de  l'Espagne,  qui  ont  été,  aussi, 
très  importantes  (je  ne  donne  que  les  grosses  pièces  d'ar- 
gent :  1,  1/2,  1/4  roubles  et  pièces  de  ô  pesetas,  les  monnaies 
il i visionnaires  étant,  pour  la  plupart,  des  refrappes  d'ancien- 
nes pièces)  : 

Russie  Espagne 

Millions  Millions 
de  roubles  de  pesetas 


1895  :..  4.6  0.9 

1896    39.9  16.2 

189?   G7.9  30.9 

1898   37.7  65.1 

1899   37.2  204.9 

1900   3.3  » 


Total   192.6  324.0 

En  les  convertissant  en  onces  de  lin  (277.7  grains  par  rouble 
et  69.4  grains  par  pesetas),  les  demandes  ont  été  les  suivantes, 
par  rapport  à  la  production  évaluée  de  l'argent  : 

Frappe,       %  Prix 
de  la      de  la  moyen 

'  Russie      pro-  de  l'once 

Pro-        et  de     ductiou  standard 

duction  l'Espagne  totale  d'argent 

Millions 
d'onces  do  lin  d. 


1895   167.5  3.7  2.2  29  7/8 

1896   157.1  25.4  16.1  H0  3/4 

1897   160.4  43.8  27.3  27  9/16 

1898   173.2  31.1  18.0  26  15/16 

1899   167.2  51.1  30.6  27  7/16 

1900  -  178.8(1)  3.1  1.7  28  1/4 


On  voit  que,  pendant  les  quatre  années  1896-99,  les  deux 
pays  ont  absorbé  entre  16  et  30  0/0  de  la  production  totale. 
L'année  dernière,  les  frappes  d'argent  en  Russie  ont  été' 
faibles,  et  la  quantité  d'argent  prise  celte  année  est  aussi 
sans  importance,  tandis  que  la  frappe  des  pièces  de  5  pesetas 
en  Espagne  s'est  arrêtée.  L'année  dernière,  d'autre  part,  nous 
avons  eu  les  demandes  pour  l'Inde,  où  le  montant  net 
frappé  (pièces  retirées  déduites)  a  atteint  150  millions  de  rou- 
pies, soit  51  1/2  millions  d'onces  de  lin. 

Il  peut  être  intéressant  de  comparer  ces  chiffres,  car  aucune 
demande  exceptionnellement  importante  n'est  attendue  au- 
jourd'hui :  tous  les  pays  à  étalon  d'or  effectif  ou  nominal  ont 
-des  stocks  d'argent  plus  importants  qu'ils  n'en  ont  besoin  ; 
c'est  surtout  le  cas  des  Etats-Unis,  de  la  Franco,  l'Espagne, 
la  Belgique,  l'Italie,  la  Hollande,  l'Allemagne  et  l'Autriche. 

La  production  do  l'argent  dépend,  par  conséquent,  seule- 
ment de  la  demande  industrielle,  de  la  frappe  des  monnaies 
d'appoint  et  de  l'absorption  par  l'Inde  et  la  Chine. 


Situation  financière  Générais 


Europe.  —  France.  La  Un  du  conflit  franco-turc  a 
causé  bonne  impression  sur  le  Marché,  bien  que  le 
monde  des  affaires  n'ait  jamais  douté  de  sa  solution 
pacifique.  Toutefois,  la  cote,  tout  en  se  montrant  plus 
soutenue  que  précédemment,  témoigne  encore  de  quel- 
que hésitation  que  rend  compréhensible,  jusqu'à  un 
certain  point,  la  tenue  irrégulière  de  quelques  valeurs. 

La  réponse  des  primes  qui  a  eu  lieu  hier  s'est  faite 
d'une  façon  satisfaisante.  Dans  nombre  de  cas,  les 
primes  achetées  ont  été  levées.  Pour  les  reports  qui 
auront  lieu  aujourd'hui,  l'argent  sera,  vraisembla- 
ment,  un  peu  plus  cher  que  dans  la  liquidation  précé- 
dente, en  raison  de  l'emprunt  nouveau  français  en 
perspective  à  brève  échéance. 

Allemagne.  —  Le  marasme  de  la  Bourse  de  Berlin 
augmente  encore  :  les  principales  valeurs  n'ont  plus 
que  des  cours  nominaux. 

Le  Ministre  du  Commerce,  clans  un  discours  à  Dus- 
.seldorf,  a  affirmé  qu'il  n'envisageait  pas  l'avenir  sous 
un  jour  pessimiste.  L'Allemagne  paye  son  excès  d'au- 


dace économique  des  dernières  années  :  on  a  trop  créé; 
le  temps  rétablira  l'équilibre. 

On  assure  qu'un  syndicat  américain  —  le  groupe 
Morgan,  sans  doute  —  serait  en  négociations  avec  la 
Haniburg -America- Linie  pour  le  rachat  du  toute  cette 
Compagnie. 

L'argent  est  tou  jours  en  assez  grande  abondance. 

Angleterre.  —  La  promenade  du  lord  maire  a  eu  lieu 
samedi.  Dans  le  discours  traditionnel,  lord  Walisbury 
a  essayé  de  rassurer  l'opinion  publique  au  sujet  des 
événements  du  Transvaal.  Mais  son  langage  a  été  moins 
superbe  que  précédemment.  Toute  la  presse  dénonce 
les  fautes  commises. 

Les  sacrifices  financiers  devront  continuer  et,  pour- 
tant, les  dépenses  de  la  guerre  se  sont  élevée-;  jusqu'à 
présent  à  173.075.000  liv.  st. 

Dans  les  trois  premiers  trimestres,  les  importations 
ont  atteint  384.343.000  liv.  st.  au  lieu  de  379.050.000 
l'année  précédente,  et  les  exportations  à  209.359.000 
livres  sterling  au  lieu  de  218.472.000. 

Autriche.  —  Le  Parlement  a  repris  ses  séances,  mais 
on  prévoit  que  l'obstruction  des  Tchèques  empêchera 
tout  travail  utile  et  que  le  budget  ne  pourra  être  voté 
avant  la  fin  de  l'année. 

Le  marché  financier  est  absolument  sans  atl'aire  et 
les  rapports  qui  arrivent  des  industries  montrent  la  si- 
tuation sous  un  jour  fort  sombre. 

Le  Ministre  du  Commerce  de  Hongrie  a  fait  un  long 
discours  sur  la  nécessité  de  développer  l'industrie 
dans  ce  pays  il  a  adressé  un  appel  aux  industriels  au- 
trichiens en  les  encourageant  à  venir  s'établir  en  Hon- 
grie. 

Danemark.  —  En  1900,  les  imporlations  se  sont 
élevées  à  414.400.000  couronnes,  contre  399.800.o00  en 
1899,  et  les  exportations  à  280.700.000  couronnes,  contre 
270.100.000. 

Espagne.  —  Le  Sénat  a  approuvé  en  première  déli- 
bération le  projet  de  conversion  des  dettes  non  échan- 
gées contre  la  Rente  intérieure. 

A  la  mi-novembre,  on  n'a  pas  encore  commencé  à 
discuter  lebudget;  l'opinion  publique  s'en  montre  assez 
mécontente,  car  on  n'aura  plus  le  temps  de  réaliser  les 
réformes  si  impatiemment  attendues. 

La  Bourse  de  Madrid  continue  à  être  tir  ;  morne; 
cependant  le  comptant  estasse/,  ferme. 

Italie.  —  Les  nouveaux  budgets  seront  déposés,  ce 
mois  encore,  sur  le  bureau  de  la  Chambre. 

La  production  minière  de  l'Italie,  dans  l'année  1900, 
a  été  évaluée  à  8.~>.0U0.000  fr.  Le  nombre  des  mines  en 
exploitation  est  de  1.103. 

Les  recettes  publiques  des  quatre  premiers  mois  de 
l'exercice  se  sont  élevées  à  478.904.800  Fr.,  contre 
472.279.043  fr.  dans .  la  même  période  de  l'exercice 
antérieur . 

Amérique.  —  Brésil.  Le  budget  de  1902  'le  l'Etat 
d'Amazonas  prévoit  aux  recettes  10.000  contos  et  aux 
dépenses  15.000  contos  de  reis.  Les  droits  d'exportation 
sur  le  caoutchouc  ont  presque  tout  fourni. 

Etals-Unis.  —  Nous  publions,  page  038,  la  situation 
des  banques  nationales  au  15  juillet  dernier.  Le  nombre 
de  ces  banques  a  augmenté  de  101  depuis  le  24  avril 
dernier. 

Les  dispositions  du  Marché  de  New- York  sont  bonnes. 

Mexique.  —  En  1900,  on  a  exporté  4.079.030  livres  de 
tabac  en  feuilles  et  025.306  livres  de  tabac  manufac- 
turé, contre  3.22G.G97  livres  et  705.528  livres,  en  1899. 

République  Argentine.  —  Dans  les  neuf  premiers  mois 
de  l'année,  les  exportations  se  sont  élevées  à  20.250.000 
liv.  st.  et  les  importations  à  17.000.000  liv.  si.  Le  solde 
actif  est  donc  do  8.050.000  liv.  st. 

Asie.  —  Indes  anqlaises.  On  annonce  la  création  de 
hauts  fourneaux  pour  l'exploitation  de  terrains  riches 
en  fer. 


(1)  Chiffre  provisoire. 


(il  1 


I ;  BCON OM ISTE  E U HO FEUX . 


France 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA- EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  25  fr.20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Hellénique  i  %  1887  (net  11  fr.85) 

Hollande  3  %  (a  Amsterdam)  
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Italie  4  %  net  
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Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suède  3  *  %  189f  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D... 
—      Priorité  4  %  1890   
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Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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FRANCE 


La  Pclitique.  —  La  Marine  marchande.  —  Le  Conflit  franco-turc. 

Le  vote  de  l'amendement  à  l'article  1er  de  la  loi  sur 
la  marine  marediande  émis  lundi  dernier  par  la  Cham- 
bre avait,  en  quelque  sorte,  détruit  la  base  même  du 
projet  déposé  par  le  Gouvernement,  mais  un  second 
amendement  voté  mardi  est  venu,  à  son  tour,  démolir 
le  premier  amendement.  La  Chambre,  dans  ces  deux 
séances,  a  donné  un  exemple  d'incohérence  qui  donne 
beau  jeu  aux  adversaires  du  parlementarisme. 

11  esl  h  craindre,  si  de  nouveaux  amendements  sur- 
fissent, que  le  projet  de  loi  échoue  ou  du  moins  que  le 
temps  manque  pour  le  discuter. 

Décidément  nos  représentants  oublient  trop  qu'ils 
sont  à  la  Chambre  non  pour  faire  de  la  politique  de 
parti,  mais  pour  faire  delà  politique  d'affaires.  Toutes 
nos  industries  périclitent  par  la  faute  du  Parlement;  il 
faudrait  pourtant  en  finir  avec  de  telles  mœurs  qui 
sont  contraires  aux  intérêts  bien  entendus  de  la  nation 
et  de  ne  pas  ajourner  à  la  dernière  minute  les  proposi- 
tions les  plus  importantes. 


■wv  Le  7  novembre,  au  Sénat,  M.  Lavcrhijon  a  adressé 
mu;  question  au  Président  du  Conseil  relativement  aux  agis- 
sements d'un  préfet.  M.  Waldeck-Rousseaù  a  couvert  son 
subordonné  et  l'incident  a  été  clos.  Le  Sénat  a  ensuite  adopté 
un  projej.  de  loi  portant  ouverture  et  annulation  de  crédits. 

-w».  Le  S  novembre,  la  Commission  du  budget  s'est  réunie 
pour  continuer  la  discussion  du  projet  d'emprunt.  Nous  pu- 
blions plus  loin,  dans  nos  Questions  du  jour,  un  résumé 
complet  de  la  délibération. 

~v->   Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  8  novembre,  à 

.  Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubel. 
i.'-  Ministre  ses  Affaires  étrangères  a  annoncé  que  la  Porte 
olu  de  donner  satisfaction  â  la  France  sur  tous  les 

pointa. 

Voici  eu  quels  termes  le  Gouvernement  rend  compte  do 

cette  solution  : 

■  La  Porte  vienl  de  f;,ire  connaître  qu'elle  a  décidé  de  doû- 
n  ■   atii  faction  à  nos  différents  demandes. 


«  Le  Ministre  des  Allai)  .  -  étrangères  a  répondu  que  dés 
qu'on  nous  aura  communiqué'  l'ordre  du  Sultan  ratifiant  la 
décision  de  la  Porte,  la  division  navale-  française  quittera 
Mytiléne.  „ 

Le  Conseil  s'est  occupé  de  l'emprunt  pour  l'indemnité 
chinoise  et  des  conséquences  de  la  décision  prise1  la  veille 
par  la  Commission  du  budget,  qui  a  réduit  l'emprunta  SJ0O 
millions. 

Enfin,  le  Conseil  s'est  entretenu  des  questions  à  l'ordre  du 
jour  de  la  Chambre,  notamment  des  interpellations  qui  doi- 
vent être. discutées  :  celles  de  M.  Holtz,  sur  les  ouvriers  des 
chemins  de  fer,  et  de  M.  Narbonne,  sur  la  crise  viticole. 

Le  8  novembre,  la  Chambre  des  députés  a  discuté  l'in- 
terpellation de  MM.  Holtz  et  Ernest  Roche  sar  la  situation 
des  agents  des  chemins  de  fer.  L'ordre  du  jour  suivant  a  été 
adopté  par  309  voix  contre  16; 

«  La  Chambre,  conliaute  dans  le  GouYerneinent,  mais  per- 
suadée qu'on  ne  pourra  rien  faire  d'efficace  que  par  une  loi, 
confirme'  sa  volonté-  de  faire  aboutir  la  proposition  de  loi  du 
17  décembre  18117,  concernant  les  mécaniciens,  chauffeurs  et 
agents  des  trains,  ainsi  que  la  retraite  de  tous  les  ouvriers  et 
employés  des  chemins  de  fer,  et  décide  de  consacrer  la  séance 
de  jeudi  prochain,  14  courant,  à  la  discussion  de  celte  loi.  » 

-wv  Le  H  novembre,  la  Chambre  a  continué  la  discussion 
du  projet  de  loi  sur  la  marine  marchande. 

Un  amendement  de  M.  de  Mahy  à  l'article  1"  du  projet  de 
loi  a  été  adopté  malgré  l'opposition  du  Ministre  du  commerce. 

Voici  cet  amendement  : 

«  Toute  prime  aux  navires  construits  à  l'étranger  est  et 
demeure  supprimée. 

«  Aucune  compensation  ou  protection  n'est  accordée  aux 
navires  construits  à  l'étranger.  » 

wv  Le  12  novembre,  la  Chambre  continuant  la  discussion 
du  projet  de  loi  sur  la  marine  marchande  a  volé  un  nouvel 
amendement  à  l'amendement  de  M.  de  Mahy  devenu  l'article  1" 
du  projet  de  loi. 

Toutefois,  la  compensation  sera  accordée  aux  conditions 
suivantes  : 

«  Les  Sociétés  anonymes,  propriétaires  de  bâtiments  pri- 
més, devront  avoir  un  Conseil  d'administration,  dont  la  ma- 
jorité devra  être  composée  de  citoyens  français.  Le  président 
du  Conseil  et  l'administrateur  délégué  devront  être  Français. 

«  Lorsqu'il  sera  établi  que  le  propriétaire  français,  Société 
ou  individu  bénéficiant  des  avantages  de  la  loi,  est  «  une  per- 
sonne interposée  »  et  que  le  réel  propriétaire  est  étranger,  les 
primes  seront  immédiatement  supprimées. 

o  L'Administration  pourra  exercer  la  répétition  pour  les 
sommes  indûment  perçues.  » 

Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  12  novembre,  en  Conseil 
à  l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  exposé  au  Conseil  la 
dernière  phase  du  conflit  franco-turc. 

U  a  donné  lecture  de  la  lettre  écrite  en  vertu  d'un  iradé  du 
Sultan,  par  laquelle  le  Ministre  des  Affaires  étrangères  otto- 
man, au  nom  du  Gouvernement  impérial,  après  avoir  fait 
droit  aux  premières  réclamations  de  la  France,  accepte  les 
nouvelles  demandes  du  Gouvernement  de  la  République. 

Communication  ayant  été  faite  à  l'ambassade  de  France  à 
Conslaulinople  des  actes  officiels  relatifs  à  l'exécution  de  ces 
divers  engagements,  le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  no- 
tifié au  Gouvernement  ottoman  que  la  France  reprend  les 
relations  diplomatiques  et  la  division  navale  commandée  par 
l'amiral  Gaillard  a  quitté  Mylilène. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  occupé  des  projets  qui  sont  à  l'ordre 
du  jour- de  la  Chambre  et  spécialement  des  amendements  à 
l'article  1  de  la  loi  sur  la  marine  marchande. 

-vw  Hier,  14  novembre,  la  Chambre  a  tenu  deux  séances. 
Le  matin,  on  a  continué  la  discussion  de  la  loi  de  la  marine 
marchande.  L'après-midi,  on  a  discuté-  la  loi  sur  la  régle- 
mentation du  travail  des  mécaniciens  et  chauffeurs. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  15  au  21  octobre  1901  (42"  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


en 

Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

•|'5 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

g-— 

p' 1901 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2.916 

1.014 

1  093 
9.350 

39  098 

39. 991 

-  893 

Paria-Lyon-Méditer. . . 

0.211 

8.690 

357.830 

373.190 

—  lu. 360 

—  Chemins  Algériens 

ni:j 

119 

224 

8  n  ni 

7.330 

+  710 

Nord  

3.768 

5122 

3.474 

183  292 

199  602 

—  16.310 

r..r.m 

3  959 

114.761 
179  863 

153.. '.(17 

-  8.746 

Orléans  

7.036 

4.858 

5.322 

183.824 

—    3  961 

Est  

\ .  m> 

3.580 

t.  047 

143.235 

154.265 

-    11  1130 

Midi....  

:;..n 

2  297 

2.310 

87.446 

89.07! 

—  1.62(* 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


La  France  et  le  Protectionnisme 1 


Conférence  contradictoire  faite  le  25  octobre  1901  à 
la  Chambre  de  Commerce  Anglaise  à  Paris. 


RÉPONSE  DE  M.  EDMOND  TIIÉRY  A  M.  YVES  fiUYOT 


Monsieur  le  Président,  Messieurs, 

En  acceptant  l'aimable  invitation  de  votre  ho- 
norable Président,  je  n'ai  obéi  qu'à  une  seule 
préoccupation  :  Expliquer  aux  membres  de  la 
Chambre  de  Commerce  britannique  de  Paris, 
c'est-à-dire  à  des  citoyens  anglais,  les  véritables 
motifs  qui  ont  poussé  la  France  à  la  Piét'orme 
douanière  de  1892,  et  leur  montrer,  par  des  chiffres 
irrécusables,  les  avantages  économiques  que  notre 
pays  a  retirés  de  cette  réforme. 

J'ai,  personnellement,  une  réelle  sympathie  et 
une  profonde  admiration  pour  la  grande  nation  an- 
glaise dont  je  connais  le  sens  pratique,  l'esprit  de 
suite  et  l'énergique  persévérance.  C'est  dans  l'his- 
toire économique  de  l'Angleterre  que  j'ai  puisé 
mes  principales  notions  d'économie  politique  et  je 
serais  très  heureux  si  je  pouvais,  par  de  loyales 
explications,  contribuer  à  dissiper  les  préventions 
que  vous  avez  contre  le  protectionnisme  français. 

Mais  je  ne  me  suis  pas  un  instant  dissimulé  que 
j'assumais  une  tâche  extrêmement  lourde,  et  parti- 
culièrement délicate,  en  consentant  à  venir  discuter 
devant  vous  la  question  proposée,  parce  que  je 
savais  que  vous  étiez  tous,  par  origine  et  par  pro- 
fession, de  fervents  adeptes  de  la  liberté  commer- 
ciale, et  que  j'aurais  pour  contradicteur  mon  ami 
M.  Yves  Guyot,  dont  j'apprécie  le  grand  talent  et 
qui  jouit  de  la  réputation  méritée  d'être  le  cham- 
pion français  du  libre-échange. 

J'ai  donc  besoin  de  votre  indulgence  et  de  toute 
votre  attention  pour  suivre,  point  par  point,  la  dé- 
monstration que  je  vais  essayer  de  vous  faire.  Il 
est  d'ailleurs  utile,  je  dirai  même  nécessaire,  de 
connaître  les  arguments  de  ses  contradicteurs. 
M.  Yves  Guyot  a  parlé  selon  vos  idées,  et  il  l'a  fait 
d'une  manière  réellement  éloquente;  je  vous 
demande  d'écouter  avec  la  même  bienveillance  la 
thèse  contraire.  Mais,  avant  d'aborder  le  fond  de 
notre  sujet,  je  tiens  à  vous  déclarer  que  mon  luit 
n'est  pas  de  vous  rallier  à  la  doctrine  protection- 
niste. Cette  formule  économique,  pour  des  raisons 
que  je  pourrais  vous  expliquer  scientifiquement, 
peut  en  effet  servir  les  intérêts  généraux  de  notre 
pays,  mais  rien  ne  prouve  qu'elle  donnerait  les  mê- 
mes résultats  à  l'Angleterre,  si  elle  y  était  appliquée. 
Je  veux  simplement  tenter  de  détruire  cette  double 
légende  :  1"  que  la  Réforme  douanière  de  1892  a 
été  un  acte  d'agression  à  l'égard  des  pays  étran- 
gers; 2"  que  les  protectionnistes  sont  constamment 
animés  de  sentiments  hostiles  pour  leurs  concur- 
rents du  dehors,  notamment  pour  les  Anglais. 

C'est  une  double  erreur  !  Le  régime  protection- 
niste français  de  1892  n'a  été  qu'un  acte  de  sauve- 
garde, de  préservation  économique,  car  il  ne  faut 
pas  oublier,  Messieurs,  que  la  France  a  été  précé- 

(1)  Voir  l'Economiste  Européen  n°  513. 


dée  dans  cette  voie  par  les  Etats-Unis,  l'Allema- 
gne, la  Russie,  l'Autriche-Hongrie  et  l'Italie,  pour 
ne  citer  que  ces  grandes  puissances  commerciales. 

Les  protectionnistes  français  ont  voulu  profiter 
des  transformations  de  législation  douanière  qui 
s'opéraient  autour  d'eux  pour  régulariser  notre  ta- 
rif douanier  et  le  mettre  en  harmonie  avec  les  con- 
ditions générales  que  les  pays  étrangers  adoptaient 
successivement  ;  mais,  je  puis  vous  l'affirmer,  il 
n'y  a  eu  de  leur  part  aucune  pensée  agressive  ni 
contre  l'Angleterre,  ni  contre  aucun  autre  pays. 

La  France,  vous  le  savez,  est,  avant  tout,  un 
pays  agricole  ;  c'est  son  agriculture  qui  est  la  base 
de  sa  puissance  économique,  qui  constitue  sa  prin- 
cipale richesse,  et  qui  lui  a  permis  de  traverser 
victorieusement  toutes  les  crises  qu'elle  a  subies 
depuis  deux  siècles.  La  Réforme  de  1892  la  con- 
cernait tout  particulièrement  et  M.  Yves  Guyot  a 
eu  raison  de  vous  dire  que  ce  sont  les  centres  agri- 
coles qui  l'ont  réclamée  avec  le  plus  d'énergie  et 
qui  l'ont  fait  aboutir  au  Parlement.  11  s'agit  main- 
tenant de  savoir,  après  huit  années  d'expérience 
pratique,  non  seulement  si  la  Réforme  de  18'.)2  a 
bien  donné  les  résultats  qu'on  en  espérait  pour 
l'agriculture  française,  mais  aussi  si  ces  résultats 
ont  été  obtenus  sans  porter  atteinte  à  l'industrie 
et  au  commerce  français  considérés  dans  leur  en- 
semble. 

M.  Yves  Guyot,  au  commencement  de  son  dis- 
cours, a  déclaré  qu'il  ne  suivrait  peut-être  pas 
complètement  le  programme  tracé  par  votre  Prési- 
dent, programme  que  je  résume  d'un  mot  :  «  La 
France  a-t-elle  amélioré  sa  situation  cammermale 
par  la  protection  ?  et  il  n'a,  en  effet,  examine  que 
quelques  questions  particulières,  telles  que  celles 
du  blé,  du  sucre,  du  vin  et  de  la  marine  mar- 
chande, sans  présenter  des  chiffres  d'ensemble.  Je 
me  propose,  quant  à  moi,  de  rester  strictement 
dans  le  cadre  du  sujet  proposé  :  Mais  pour  rendre 
la  discussion  plus  complète,  j'élargirai  un  peu  ce 
cadre  pour  y  faire  entrer  les  questions  spéciales 
traitées  par  M.  Yves  Guyot. 

1.  MÉTHODE  D'EXAMEN 

Pour  savoir  si  la  Réforme  douanière  de  1892  a 
eu  des  résultats  économiques  favorables  ou  défa- 
vorables pour  la  France,  il  faut  nécessairement 
consulter  notre  statistique  nationale  et  établir  des 
comparaisons.  Mais  pour  éviter  toute  critique  et 
toute  contestation,  je  me  garderai  bien  de  prendre 
—  comme  on  le  tait  souvent  dans  les  discussions 
de  cette  nature  —  les  chiffres  isolés  d'une  année 
quelconque  pour  les  opposer  aux  chiffres  d'une 
autre  année  quelconque. 

Ces  comparaisons  partielles  ne  sont  pas  en  effet 
des  preuves  décisives,  car  les  résultats  d'une 
année  prise  isolément  (qu'il  s'agisse  de  commerce, 
d'agriculture  ou  d'industrie)  peuvent  avoir  été 
influencés  par  des  circonstances  particulières  ou 
anormales,  qui  n'existaient  pas  pendant  les  années 
précédentes,  ou  qui  ne  se  retrouveront  plus  parla 
suite. 

Ce  n'est  qu'en  prenant  pour  termes  de  compa- 
raison des  moyennes  annuelles,  résultant  de 
périodes  suffisamment  longues,  qu'on  peut  dis- 
cuter avec  certitude  et  discerner  la  vérité. 

Notre  nouveau  régime  douanier  date  de  1892. 
Huit  années  se  sont  accomplies  depuis  sa  mise  en 
vigueur,  abstraction  faite  de  l'année  de  la  Réforme. 
Si  nous  observions,  d'une  part,  tous  les  éléments 
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de  l'activité  économique  do  la  France  pour  chacune 
de  ces  huit  années  :  1893  à  1900  inclus,  et  si  nous 
les  totalisions  pour  en  dégager  la  moyenne  annuelle 
générale;  puis,  d'autre  part,  si  nous  dressions  la 
même  statistique  pour  l;i  période  des  huit  années 
qui  ont  précédé  l'année  1892,  la  période  1884-1891  : 
nous  obtiendrions  évidemment  des  résultats  com- 
parables entre  eux. 

Cette  méthode  d'examen  aurait  le  triple  avan- 
tage :  1°  d'être  rationnelle,  car  il  n'y  a  pas  de 
moyen  de  comparaison  plus  rigoureux  ;  2°  d'être 
indiscutable,  car  elle  s'appuierait  sur  les  chiffres 
de  notre  statistique  officielle;  3°  d'être,  entin,  aussi 
équitable  que  possible,  car  chaque  période  obser- 
vée comprendrait  une  année  d'Exposition. 

C'est  ce  travail  que  j'ai  préparé  pour  vous,  mais 
avant  de  m'en  servir  je  tiens  à  savoir  si  vous  en 
acceptez  le  principe  cl  s'il  correspond  bien  au  pro- 
gramme que  votre  honorable  Président  m'a  tracé. 

M.  W.-C.  Robertson,  président  de  la  Chambie 
de  Commerce  britannique  de  Paris.  —  Parfaite- 
ment ! 

M.  Edmond  Théry.  —  Je  commence  alors  par 
l'ensemble  de  notre  commerce  extérieur. 

2.   LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 
de  1884  à  19O0 

En  1884,  la  valeur  totale  de  nos  importations 
s'élevait  à  4.343  millions  de  francs,  comprenant 
2.227  millions  de  matières  premières  nécessaires  à 
l'industrie;  678  millions  d'objets  fabriqués  et  1.438 
millions  de  produits  alimentaires.  La  valeur  de  nos 
exportations  ne  dépassait  pas  3.232  millions  de 
francs,  décomposés  ainsi  :  matières  premières,  762 
millions;  objets  fabriqués,  1.674  millions;  pro- 
duits alimentaires,  783  millions,  et  colis  postaux, 
13  millions.  Le  déficit  de  notre  balance  commer- 
ciale, c'est-à-dire  l'excédent  des  importations 
étrangères  en  France  sur  les  exportations  fran- 
çaises à  l'étranger,  atteignait  1.111  millions  de 
francs. 

En  procédant  ainsi,  année  par  année,  de  1884  à 
1900  inclus,  nous  avons  le  tableau  suivant  : 

Commerce  extérieur  de  la  France  de  1884  à  1000 
(Millions  do  francs) 


Années 

Importations 
Commerce  spécial,! 

Exportations 
(Commerce  spécial) 

Déficit  commercial 

m 'g 

w 
«  "— 

z 

Total  des  ' 
importations 

■r  !r- 
H  ° 

.S!  ■* 

rt  £ 
Sa  g 

fabriques  1 

( >bjcts  \ 
1  ilim£ntation( 

Colis  postaux 

ai 
ta  g 
o  c 

r— 1 

«  T. 

o  S 

c 

1884   

■222'/ 

678 

1488 

4343 

702 

1074 

783 

13 

3232 

1111 

:>02 

1455 

4088 

710 

1009 

750 

10 

3088 

iooo 

18K*i  

2100 

66* 

1541 

4200 

775 

1715 

732 

27 

32-5!  > 

960 

1887  

3036 

567 

1 42:! 

4026 

807 

1703 

703 

33 

8246 

780 

1888..  

2058 

542 

1507 

'il  07 

810 

L666 

727 

38 

8247 

860 

1880  

■£'M 

072 

1 542 

4317 

943 

1884 

838 

30 

3704 

613 

1890  

3388 

609 

L446 

4437 

800 

1951 

S55 

48 

8753 

6x4 

058 

L658 

4768 

836 

1803 

800 

62 

857( 

1108 

Moyenne 

des  8  années 

220) 

598 

1488 

4287 

818 

1758 

775 

35 

3386 

901 

1892  

2173 

615 

1400 

4188 

823 

1821 

759 

58 

8461 

727 

1803   

2220 

678 

1001 

385'i 

784 

1660 

711 

73 

3237 

617 

1804   

2104 

648 
583 

nos 

8850 

755 

1578 

666 

79 

307h 
3374 

772 
846 

2101 

1035 

3710 

873 

1798 

501 

117 

1*00  

2174 

618 

1007 

3700 

«30 

1767 

652 

146 

8401 

3!  18 

608 

1029 

8956 

044 

1770 

721 

163 

3508 
8510 

858 

18!t8  

3849 

018 

1506 

4  473 

982 

1708 

663 

207 

963 

1809  

2840 

727 

051 

4518 

1210 

2078 

675 

190 

415« 

365 

1900  

3788 

842 

820 

4409 

H  00 

1090 

776 

216 

407* 

881 

Moyenne 

dfcH  8  armée» 

2866 

639 

1077 

4072 

928 

1795 

682 

149 

3554 

518 

Les  exportations  contiennent  une  division  qui 
ne  figure  pas  aux  importations  :  il  s'agit  des  colis 
postaux,  dont  la  valeur  déclarée  est  passée  de 
13  millions  de  francs  en  1884.  à  216  millions  en 
1900.  D'après  les  renseignements  recueillis  parla 
Commission  des  valeurs  en  douane  il  résulte  que 
ces  colis  sont  répartis  d'une  manière  à  peu  près 
égale  en  objets  fabriqués  et  en  produits  alimen- 
taires, les  objets  fabriqués  comprenant  surtout 
des  articles  de  Paris,  et  les  produits  alimentaires  : 
des  fruits,  des  primeurs,  des  volailles,  du  beurre, 
du  fromage,  etc.. 

Donc,  en  augmentant  la  valeur  respective  de 
l'exportation  de  nos  objets  fabriqués  et  de  nos 
produits  alimentaires  de  la  moitié  de  la  valeur 
des  colis  postaux  exportés  de  France,  nous  serons 
dans  la  vérité  des  choses  et,  en  tous  les  cas,  nous 
ne  modifierons  point  les  résultats  d'ensemble. 

En  dégageant  la  moyenne  annuelle  des  deux 
périodes  respectives  pour  chacune  des  catégories 
de  notre  commerce  extérieur,  nous  trouvons  les 
résultats  ci-après  : 

Décomposition  du  Commerce  extérieur  de  la  France. 

Millions  de  franc*,- 

Moyennes  annuelles 
1893-1900 


Désignation 


1884-91 


Différences 

pour 
1898-1900 


Importations 
2.201  | 

598 
1.488 


2.356 
639 
1.077 


4.287  | 
Exportations 


4.072 


+  155 

+  ''1 
-  411 


—  215 


818 

923 

+  110 

1.775 

1.869 

4-  94 

793 

757 

-  36 

3.386 

3.554 

+  168 

901 

518 

—  383 

Matières  premières. 

Objets  fabriqués  

Produits  alimentaires.. 

Totaux  

Matières  premières  

Objets  fabriqués  

Produits  alimentaires.. 

Totaux  

Déficit  commercial. . . 


Cette  première  comparaison  nous  démontre  déjà 
que  la  Réforme  douanière  de  1892  n'a  pas  é'é  pour 
la  situation  commerciale  de  la  France,  prise  dans 
son  ensemble,  aussi  défavorable  que  les  partisans 
du  libre-échange  absolu  l'affirment  journellement, 
puisque,  en  fin  de  compte,  nos  exportations  ont 
augmenté  en  valeur  de  168  millions  de  francs. 

3.  LES  PRODUITS  ALIMENTAIRES 

11  est  vrai  que  l'importation  des  produits  alimen- 
taires étrangers  a  diminué  de 411  millions  de  francs 
entre  les  deux  périodes  et  que  les  adversaires  de 
la  Réforme  douanière  de  1892  s'emparent  de  ce 
fait  pour  nous  dire  :  «  Vous  voyez  bien  que  le 
«  régime  protecteur  ruine  le  commerce  extérieur  de 
«  la  France,  puisqu'il  y  a  diminution  dans  la  va- 
«  leur  d'ensemble  de  ce  commerce!  » 

Il  faut  nous  entendre  :  Nous  savons  que  la  Ré- 
forme de  1892  a  eu  surtôul  pour  objectif  la  défense 
de  notre  production  agricole,  sérieusemenl  compro- 
mise par  la  concurrence  des  pays  nouveaux.  <)r, 
je  suis  bien  à  mon  aise  pour  examiner  cette  ques- 
tion devant  vous,  puisque  l'Angleterre  n'est  pas 
un  pays  d'exportation  agricole  et  que  ce  n'est  ni 
«  outre  votre  blé,  ni  contre  votre  sucre,  ni  contre 
votre  vin,  ni  contre  vos  alcools  que  nous  avons 
voulu  protéger  les  produits  similaires  français. 

Pendant  la  période  1884-1891,  la  différence 
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moyenne  entre  la  valeur  des  produits  alimentaires 
que  nous  tirions  de  l'étranger  et  des  produits 
de  mémo  nature  que  nous  y  exportions,  a  été  de 
695  millions  de  francs  à  notre  détriment.  Pour 
l'année  1891,  qui  a  immédiatement  précédé  la 
Réforme  de  1892,  ce  préjudice  s'est  môme  élevé  à 
819  millions  de  francs.  Pendant  la  période  1893- 
1900,  le  préjudice  moyen  annuel  n'a  plus  été  ([ne 
de  320  millions,  et,  pour  Tannée  11 00,  la  dernière 
de  la  période  observée,  année  d'Exposition  au 
cours  de  laquelle  nous  avons  dû  nourrir  une  popu- 
lation étrangère  certainement  plus  importante  que 
celle  des  années  précédentes,  la  valeur  de  nos 
exportations  alimentaires  à  l'étranger,  a,  au  con- 
traire, dépassé,  de  55  millions  de  francs  la  valeur  de 
toutes  nos  importations  étrangères  de  même 
nature. 

Il  est  donc  évident,  qu'en  ce  qui  touche  spéciale- 
ment l'agriculture  française,  la  Réforme  douanière 
de  1892  a  complètement  atteint  son  but,  puisque, 
malgré  les  objets  d'alimentation  d'origine  exoti- 
que, tels  que  le  café,  le  cacao,  le  thé,  les  épices, 
etc..  que  le  sol  français  ne  peut  produire  et  qui 
entrent  cependant  chaque  année  dans  notre  con- 
sommation alimentaire  pour  plusieurs  centaines 
de  millions  de  francs,  notre  agriculture  suffît  ac- 
tuellement à  tous  les  besoins  de  la  population 
résidant  en  France,  car  ses  exportations  particu 
lières  à  l'étranger  compensent  les  importations  de 
tous  les  produits  alimentaires  qui  nous  viennent 
du  dehors,  y  compris  ceux  que  nous  pouvons  ré- 
colter chez  nous. 

Mais  est-il  vrai  que  ces  résultats  n'ont  pu  être 
obtenus  qu'au  détriment  des  consommateurs  fian- 
çais eux-mêmes,  de  notre  production  industrielle, 
et  de  notre  activité  commerciale,  ainsi  que  M.Yves 
Guyot  l'a  affirmé  devant  vous  ?  Je  vais  ici  me 
placer  sur  le  terrain  choisi  par  mon  éloquent  ad- 
versaire et  vous  démontrer  —  toujours  en  m'ap- 
puyant  sur  les  chiffres  de  notre  statistique  offi- 
cielle, les  seuls  d'ailleurs  que  l'on  puisse  utiliser 
dans  une  semblable  étude  —  1°  que  la  Réforme 
douanière  de  1892  n'a  porté  aucun  préjudice  aux 
consommateurs  français,  car  l'arrêt  des  importa- 
tions alimentaires  étrangères  a  eu  pour  contre- 
partie une  augmentation  plus  considérable  encore 
de  la  production  agricole  française  ;  2°  que  tous 
les  éléments  de  notre,  activité  industrielle,  com- 
merciale et  financière  de  la  période  1893-1900, 
comparés  aux  mêmes  éléments  de  la  période  1884- 
1891,  sont  également  en  progression. 

4.  LA  QUESTION  DU  BLÉ 

M.  Yves  Guyot  vous  a  d'abord  parlé  de  la  ques- 
tion du  blé.  C'est,  en  effet,  la  question  qui  intéresse 
le  plus  l'agriculture  française  et,  pour  vous  en 
prouver  l'importance,  il  me  suffira  de  vous  établir, 
d'après  la  statistique  officielle  de  notre  Ministère 
de  l'agriculture,  l'état  de  nos  récoltes  annuelles, 
de  nos  besoins,  de  nos  demandes  à  l'étranger  et  le 
prix  moyen  annuel  du  blé  en  France  pour  les 
deux  périodes  considérées  : 


Production,  importations  nettes,  consommation  et  prix 
du  blé  en  France  do  1884  à  1900 


'  Années 

Production 
française 

Excédents 

des 
importatio" 

sur  les 
exporta  ti<>' 

Quantités 
mises 
à  la 
disposition 

de  la 
consoinm. 

Prix  moyen 
annuel 
de 

l'hectolitre 
en 
France 

1884   

1886   

1888   

1889   

1890   

1891  

Moyenne . . 

1892   

189:i  

1895  

1897  

18^9  

1900   

Moyenne.. 

DUT.  entre  les 
2  périodes. . 

Milli 

11/.  o 

109.9 
107.3 
112.4 

98.7 
108.3 
116.9 

77.3 

ons  d'hectol 

1  /.  Q 

8.9 

9.8 
12  2 
15.5 
15.6 
14.5 
27.3 

itres 

1  OO  A 

118.8 
117.1 
124.6 
114.2 
123.9 
131.4 
104.6 

Francs 

10.80 
16.94 
18.13 
18.37 
18.45 
19.05 
20.58 

10-  >.  1 

14 .8 

1  OO 

1  o  ne* 
18.^!(> 

109. 0 

zo.  7 

1  O 

1  / .  O  / 

97.8 
122.5 
120.0 
119.7 

86.9 
128.0 
128.4 
114.9 

13.3 
16.5 
6.4 
2.2 
6.9 
26.2 
1.7 
1.6 

111.1 

139.0 
126.4 
121.9 
93.8 
154.2 
130.1 
116.5 

16.55 
15.21 
14.40 
14.82 
18.85 
19.90 
15.60 
15.55 

114.8 

9.3 

124.1 

10.  S6 

-+-  9.1 

—  5.5 

+  3.6 

!  -1.90 

Ce  tableau  relève  quatre  laits  :  1°  la  production 
annuelle  du  blé  en  France  a  augmenté  en  moyenne 
de  9.100.000  hectolitres  pendant  la  seconde  pé- 
riode; 2°  l'importation  nette  (c'est-à-dire  les  impor- 
tations de  blés  et  de  farines,  déduction  faite  des 
exportations  de  même  nature  :  le  tout  converti  en 
hectolitres  de  blé)  a  diminué  de  5.500.(100  hecto- 
litres ;  3°  les  quantités  disponibles  mises  à  la 
disposition  de  la  consommation  indigène  oui 
augmenté  en  moyenne  de  3.600.000  hectolitres;  4" 
le  prix  moyen  de  l'hectolitre  de  blé,  à  l'intérieur 
de  la  France,  a  diminué  de  1  franc  90. 

Cela  revient  à  dire  que  si,  pendant  la  seconde 
période,  on  a  importé  en  France  beaucoup  moins 
de  blé  étranger  que  pendant  la  première,  c'est 
simplement  parce  que  nôtre  production  nationale 
a  sensiblement  progressé.  La  double  conséquence 
de  cette  progression,  c'est  que  la  quantité  de  blé 
mise  annuellement  à  la  disposition  de  la  consom- 
mation française  a  augmenté,  c'est-à-dire  qu'on  a 
mangé  en  France  plus  de  pain  blanc,  malgré  la 
diminution  des  importations  étrangères;  et  que 
le  prix  moyen  de  l'hectolitre  de  blé,  c'est  à-dirc 
le  prix  moyen  du  pain  blanc,  a  lui-même  dimi- 
nué de  plus  de  10  0/0  par  rapport  à  la  période 
précédente. 

Voilà  comment  se  traduit  cette  fameuse  politi- 
que du  pain  cher  qu'on  lance  à  tout  instant  à  la 
tète  des  protectionnistes. 

Il  est  vrai  que  le  droit  de  d.,  lane  à  payer  par  le 
blé  étranger  importé  en  France  —  droit  qui  était 
de  3  fr.  par  100  kilos  en  188:;,  de  5  fr.  en  1887  el 
qui  a  été  porté  à  7  fr.  par  la  loi  du  27  février  1894 
—  relève,  dans  notre  pays,  le  prix  du  blé  par  rap- 
port au  prix  des  pays  où  l'importation  de  ce  pro- 
duit de  première  nécessité  est  libre.  M.  Yves 
Guyot  vous  a  cependant  dit  que  ce  relèvement 
n'atteignait  la  valeur  du  droit  que  quand  les  ré- 
coltes étaient  mauvaises  et  que,  dans  le  cas  con- 
traire, avec  des  récoltes  abondantes,  il  était  im- 
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puissant  ;ï  maintenir  le  prix  du  blé  en  France  à  la 
parité  du  droit.  C'est  exact  !  Mais  ce  phénomène, 
que  M.  Yves  Guyot  critique,  est  précisément  la 
justification  du  droit  de  douane  français  et  sa  rai- 
son  d'être. 

On  a  voulu  protéger  la  culture  du  blé  en  France 
parce  qu'on  savait  pertinemment  que  si,  par  .suite 
île  la  concurrence  des  pays  nouveaux  —  pouvant, 
grâce  à  la  fertilité  naturelle  de  leur  sol,  produire 
(e  blé  à  un  très  bas  prix  de  revient — ,  nos  agricul- 
teurs se  voyaient  dans  la  cruelle  nécessité  d  aban- 
donner cette  culture  primordiale,  la  moitié  au 
moins  de  nos  terres  à  blé  devraient  être  abandon- 
nées, car  il  serait  impossible  d'y  faire  pousser 
d'autres  récoltes  que  du  blé. 

«  Qu'importe,  répondent  les  libre-échangistes,  le 
préjudice  de  cet  abandon  ne  pèserait  que  sur  une 
petite  minorité  :  les  grands  propriétaires  terriens. 
Les  petits  cultivateurs  continueraient  à  produire  du 
blé  pour  leur  consommation  personnelle  et  l'en- 
semble des  consommateurs  français  — qui  sont  la 
grande  majorité  — paierait  le  pain  moins  cher!  » 
Est-ce  bien  vrai?  Qui  peut  en  effet  prouver  que 
si  La  production  du  blé  français  diminuait  du 
tiers  ou  de  la  moitié,  comme  cela  est  arrivé  en 
Angleterre,  le  prix  du  blé  en  France,  malgré  la 
suppression  de  tout  droit  protecteur,  baisserait 
sensiblement  ?  Personne  ne  peut  apporter  cette 
preuve,  parce  qu'il  faudra  d'abord  démontrer  que 
cette  diminution  de  la  production  française  ne 
ferait  pas  hausser  le  prix  du  blé  aux  Etats-Unis. 

«  Le  droit  de  douane,  a  dit  M.  Yves  Guyot,  n'a 
jamais  son  plein  effet  lorsque  les  récoltes  sont  abon- 
dantes. »  C'est  exact  :  Si  l'on  compare  le  prix  du 
blé  sur  le  marché  de  Paris  (qui  est  à  peu  de  chose 
près  le  prix  moyen  du  marché  français)  au  prix 
moyen  du  marché  de  Londres  ou  de  Liverpool,  on 
constate  que,  depuis  le  â7 février  189i,  date  de  l'ap- 
plication du  droit  de  7  fr.  par  quintal  métrique, 
l usqu  à  l'époque  actuelle,  ce  droit  n'a  pleinement 
joué  que  sous  l'influence  delà  mauvaise  récolte  de 
18!)7,  c'est-à-dire  du  mois  de  juin  1897  au  4  mai 
L898,  jour  où  le  droit  fut  complètement  suspendu. 

Du  \  mai  1898  au  l1'1  juillet  suivant,  jour  où 
il  fut  rétabli,  le  prix  du  quintal  se  traita,  en 
moyenne,  cidre  3  et  5  fr.  plus  cher  à  Paris  qu'à 
Liverpool  ;  cet  écart  moyen  s'est  maintenu  jus- 
qu'en juin  1X99  (3  fr.  90 par  quintal),  mais  l'excel- 
lente récolte  de  1899,  arrivant  après  celle  de  1898, 
le  lit  progressivement  diminuer  et  nous  ne  le  trou- 
vons plus  qu'à  1  fr.  87  au  commencement  de  1900. 

Le  jeudi  \  janvier  1900,  lequintal  de  blé  valait, 
en  efïel.  16  fr.  38  à  Liverpool  et  18  fr.  25  à  Paris, 
droit  payé. 

La  récolte  française  de  1900  avant  été  moins 
bonne  que  celle  de  1899    1H.90().'000  hectolitres, 

■outre  1  ou. 00 j  l'écart  s'est  légèrement  tendu 
dans  h'  second  semestre  L90O:  nous  le  trouvons  à 
2  fr.  02  le  jeudi  3  janvier  1901.  La  perspective 
d'une  récolte  déficitaire    pour    1001   l'a  porté  à 

;  f  r.  46,  ;in  commencement  de  juin.  La  statistique 
officielle  du  Ministère  île  L'Agriculture  ayanl  con- 
firmé  ces  prévisions  (107.300.000  btectoï.,  contre 
1 1  i.900.000  en  L900),  L'écart  s'e,st  relevé  el  il  était, 

ii<  r24  octobre  1901,  exaclemeni  de  \  fr.  77. 

<>l;i  démontre  que  le  droit  de  7  fr.  ne  jouera 
plus  du  tout  Le  jour  prochain  où  le  but  du  protec- 
tionnisme seraatteint, c'est-à-dire  quand  la  produc- 
tion française  dépassera .  même  Légèrement,  les 
b   oins  de  la  consommation  nationale.  Ce  jour  là, 


le  droit  ne  pèsera  plus  sur  la  consommation  indi- 
gène, parce  que  le  prix  du  quintal  de  blé,  en  France, 
sera  identique  au  prix  de  Liverpool,  mais  son 
maintien  permettra  à  l'agriculture  française,  quoi- 
que il  advienne  à  l'étranger,  de  rester  à  la  hauteur 
des  besoins  de  la  consommation  nationale  et  de 
conserver  la  clientèle  de  notre  marché  intérieur, 
pour  le  plus  grand  bien  du  pays. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


LE  COMMERCE  DE  LA  FRANCE  EN  1900 


La  Direction  des  douanes  vient  de  publier  le  tableau 
générât  du  commerce  de  la  France  pour  l'année  1900. 
Il  ressort  des  chiffres  rectifiés  sur  ceux  ijua  donnés 
provisoirement  la  douane,  au  mois  de  janvier,  que  le 
mouvement  du  commerce  général  de  la  France  avec 
ses  colonies  et  les  puissances  étrangères  est  évalué, 
pour  1900  (importations  et  exportations  réunies  des 
marchandises  do  toute  sorte),  à  une  somme  totale  de 
11.. "VIO  millions  ;  c'est  une  augmentation  de  129  mil- 
lions sur  l'année  précédente  et  de  1.388  millions  sur 
la  movenne  de  la  période  quinquennale  antérieure 
à  1900. 

A  l'importation,  les  valeurs  ont  atteint  le  chiffre  de 
5.988  millions.  Elles  ont  été  supérieures  de  I'jO  millions 
à  celles  de  l'année  précédente  et  de  700  millions  à  la 
moyenne  quinquennale. 

A  l'exportation,  le  montant  des  valeurs  a  été  de  5.522 
millions;  il  est  en  déficit  de  11  millions  sur  le  chiffre 
de  1899  et  en  excédent  de  083  millions  sur  la  moyenne 
quinquennale. 

Le  commerce  spécial  —  qui  comprend,  à  l'importa- 
tion, toutes  les  marchandises  mises  en  consommation, 
et,  à  l'exportation,  la  totalité  des  marchandises  natio- 
nales ou  naturalisées  exportées  —  a  donné,  pour  les 
importations  et  exportations  réunies,  8.800  millions, 
en  augmentation  de  132  millions  sur  l'année  précé- 
dente. 

Dans  les  chiffres  du  commerce  spécial  de  1900,  les 
importations  sont  comprises  pour  i.697  millions,  les 
exportations  pour  4.108  millions.  Il  en  résulte,  relative- 
ment à  l'année  1899,  une  augmentation  de  180 millions 
pour  les  marchandises  importées  et  une  diminution 
de  44  millions  pour  les  marchandises  exportées. 

Le  tableau  suivant  indique,  du  reste,  le  relevé  de  nos 
importations  et  de  nos  exportations  commerce  spécial,; 
pendant  les  trois  dernières  périodes  quinquennales, 
avec  la  moyenne  de  ces  périodes  : 

Importations  Exportations 
Années  En  millions 

—  et  centaines  de  mille  francs 


1880  

4.208.1 

3.248.8 

1887  

4.026.0 

3.246.5 

1888  

4.107.0 

3.246.7 

1889  

4.316.8 

3.704.0 

1890  

4. 43b. 9 

3.753  4 

21.094.8 

17.199.4 

Moyenne  

4.218.0 

3.439.9 

1891  

4.767.8 

3.570.0 

1892  

4.188.0 

3.460.7 

3.853.7 

3.23(i.4 

1894  

3. 850. 4 

3.078.1 

1895  

3.719.9 

3.373.8 

Totaux  

30.S79.8 

16.719.0 

Moyenne  

4.075.9 

3.343.8 

1890  

3.798.6 

3.400.9 

1897  

3.95li.0 

3.598.0 

1898  

4.473.5 

3  510.9 

1899  

4.518.3 

4.1.r..'.(i 

1900  

4.697.8 

4.108.7 

Totaux  

21.443.3 

18.771. 1 

Moyenne. . . . 

4.288.0 

3  754.2 
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Cn  voit  que  la  moyenne  de  nos  exportations,  pondant 
la  période  quinquennale  1890-1900,  est  bien  supérieure 
à  celle  des  deux  périodes  précédentes. 


Les  Chiffres  qui  précèdent  embrassent  l'ensemble  du 
commerce  extérieur  de  la  France.  Il  importe  de  décom- 
poser les  chiffres  revenant  aux  pays  étrangers  et  à  nos 
colonies  ou  pays  de  protectorat. 

I  >ans  l'ensemble  de  notre  commerce  extérieur,  les 
échanges  entre  les  colonies  et  la  Métropole  représen- 
tent, en  commerce  général,  <>,05  0/0  à  l'importation, 
10,11  0/0  à  l'exportation,  et  ire  dépassent  pas,  en  com- 
merce spécial,  7,73  0/0  à  l'importation  et  11,63  0/0  à 
l'exportation. 

Dans  le  tableau  suivant,  se  trouve  indiqué  le  chiffre 
total  de  nos  importations,  en  1900,  avec  les  principaux 
pays  étrangers,  nos  colonies  et  nos  pays  de  protectorat, 
avec  les  différences  par  rapport  à  l'année  1899  : 


COMMERGE  SPECIAL 

Valeurs 
1899^^1900^ 


Différ. 
en  1900 


Pays  étrangers  :                     (Millions  de  francs) 

Angleterre   590.9  674.6  +  8:5.7 

Allemagne    360.0  427.0  +  67.0 

Etats-Unis   427.3  509.5  +  82.2 

Espagne   239.2  220.0  —  19.2 

Belgique   332.4  422.0  +  89.6 

Suisse                                      93.0  107.2  +  14.2 

Russie   179.4  231.2  +  51.8 

République  Argentine   291.9  284.9  —  7.0 

Italie   158.5  148.7  —  9.8 

Indes  Anglaises   179.2  154.4  —  24.8 

Chine   £26.9  161.0  —  65.9 

Brésil                                        71.0      78.9  +  7.9 

Turquie   102.7  107.8  +  5.1 

Australie                                  95.3      91.8  —  3.5 

Autriche-Hongrie                       78.1      88.2  +  10.1 

Japon                                       93.6      65.0  —  28.6 

Chili                                        66.5      74.0  +  7.5 

Suède                                       70.3      70.0  —  0.3 

Haïti                                        31.5      31.0  —  0.5 

Pays-Bas                                  43.7      46.5  +  2.8 

Egypte                                     34.9      41.3  +  6.4 

Norvège                                    26.2      27.6  +  1.4 

Colonies  : 

Algérie    271.5  165.9  —  105.6 

tndo-Chine   30:9  34.3  +  3.4 

St-Pierre  et  Miquelon   31.9  38.9  +  7.0 

Tunisie   32.8  25  1  —  7.7 

Sénégal   30.9  39.2  +  8.3 

Réunion   14.5  13.7  —  0.8 

Martinique   20.7  20.6  —  0.1 

Guadeloupe  !..  13.3  9.7  —  3.0 

Etablissements  en  Océanie  .. .  18.9  5.6  —  13.3 

Madagascar   4.3  4.9  +  0.6 

Inde  Française   1.0  5.5  +  '4.5 

Les  importations  se  sont  réparties  comme  suit  : 

Commerce  Commerce 
général  spécial 

(En  millions) 

Objets  d'alimentation   1.150  819 

Matières  nécessaires  à  l'industrie  3.314  3.035 
Objets  fabriqués   1.518  843 

Total    5.988  4.697 

Comparés  à  ceux  de  1899,  ces  chiffres  sont  en  dimi- 
nution :  pour  les  objets  d'alimentation,  de  203  millions 
au  commerce  général  et  de  131  millions  au  commerce 
spécial.  Ils  présentent,  pour  les  autres  classes  de  pro- 
duits, des  augmentations  qui  s'élèvent  respectivement, 
en  commerce  général  et  en  commerce  spécial,  à  "238  mil- 
lions et  à  195  millions  pour  les  matières  nécessaires  à 
l'industrie  et  à  105  millions  et  115  millions  pour  les 
objets  fabriqués. 

Muant  aux  exportations,  le  tableau  suivant  indique 
les  envois  que  nous  avons  faits  aux  principaux  pays  : 


iOJIMfJRCE  SPÉCIAL 

Yalrui  s 


I  >itréivnoe 


en 

1899 


1900 

1899 

(Millic 



ns  de 



francs) 

1.238.9  1 

O 

(>()5  5 

598  o 

—       t  Vf) 

457 . 1 

405  2 

_1_       ^!  1 

215,9 

'Ml  " 

—   4 . 7 

255  4 

255  2 

—    0 .  z 

192 . 0 

155. 7 

148*0 

135  !  3 

—  .12  !  7 

67.0 

37 . 7 



49.2 

49.8 

+  0.0 

53.1 

49. 7 

—  3-4 

51.4 

57 . 2 

+  5.8 

43.4 

39 . 4 

—  4.0 

22.5 

28;9 

+  0.4 

8.1 

17  .9 

+  9.8 

27.7 

20.9 

—  0.8 

20.5 

17.9 

—  2.6 

19.8 

IN. 2 

—  1.0 

5.4 

10.4 

+  ll.o 

14. 5* 

7 .6 

—  0.9 

200.4 

259.') 

—  1.0 

40.1 

48.8 

+  2.7 

35.7 

34.7 

—  1.0 

36.3 

30. 0 

—  5.7 

28.8 

41.3 

+  12.5 

7.0' 

8.5 

+  1.5 

17.0 

15.2 

—  2.1 

11.0 

10.0 

—  0.4 

9.5 

7.2 

—  2.3 

14.1 

11  .ï 

—  2.7 

5.8 

0.4 

+  0.6 

3.1 

3.7 

+  0.6 

Pays  de  destination 

Pays  étrangers  : 

Angleterre  

Belgique  

Allemagne  

Suisse  

Etats-Unis  

Italie   

Espagne   

Brésil  

Turquie  

Républ.  Ar^vntine. . . . 

Pays-Bas  

Russie  

Egypte  

Japon  

Mexique  

Indes  anglaises  

Autriche  

Chine  

Colombie  

Colonies  : 

Algérie  

Indo-Chine  française.. 

Tunisie  ,. 

Sénégal  et  Afr.  Occ  

Madagasc.,Mayotte . . . 

Elabl.  en  Océanie  

Martinique  

Guadeloupe  

Guyane  

Ile  de  la  Réunion  

St-Pierre  et  Miquelon  . 
Indes  françaises  

Ces  exportations  se  décomposent  de  la  manière  sui- 
vante : 

Commerce  Commerce 
général  spécial 


(En  millions) 


( >l)jcts  d'alimentation  

Matières  nécessaires  à  l'industrie 
Objets  fabriqués  

Total  7 


1 . 1  '.2 

1.373 
3.006 

5.521 


769 
1.084 
2:^54 

4.108 


Si  on  les  compare  à  l'année  précédente,  on  constate 
que  les  chiffres  du  commerce  général  sont  en  augmen- 
tation de  105  millions  et  ceux  du  commerce  spécial  de 
93  millions  pour  les  objets  d'alimentation.  Ils  présen- 
tent, pour  les  deux  autres  classes  de  produits,  des 
diminutions  qui  s'élèvent  respectivement,  en  commerce 
général  et  en  commerce  spécial,  à  93  millions  et  à  125 
millions  pour  les  matières  premières  nécessaires  à 
l'industrie  et  à  24  millions  et  12  millions  pour  les  objets 
fabriqués. 

*** 

En  ce  qui  concerne  la  navigation,  on  a  remarqué,  de- 
puis longtemps,  la  faible  part  du  pavillon  national 
dans  le  mouvement  des  importations.  Cette  part  qui, 
en  1899,  était  de  26.02  0/0  du  poids  total  des  charge- 
ments, est,  pour  1900,  de  26.18  0/0.  Il  y  a  donc  ou  une 
légère  augmentation. 

Les  navires  des  pays  de  provenance  qui  absorbèrent, 
en  1899,  45  99  0/0  du  fret  d'importation  voient  légère- 
ment fléchir  leur  contingent,  qui  revient  à  î5.73"0/O. 
Par  contre,  les  navires  faisant  l'intercourse  entre  la 
France  et  les  pays  dont  ils  ne  portent  pas  les  couleurs 
(navires  tiers)  ont  participé  aux  transports  de  1900 
pour  28.09  0/0  au  lieu  de 27. 99 0/0.  C'est  toujours  pour 
le  transport  des  céréales,  des  bois,  des  fruits  et  graines, 
du  coton  et  autres  matières  textiles  que  ces  intermé 
diaires  sont  surtout  utilisés. 

A  la  sortie,  les  navires  français  présentent  une  dimi- 
nution peu  sensible  dans  la  part  proportionnelle  qui 
leur  revient  (  50.82  0/0enl900,  contre 53.22 0/0  en  1899). 
Les  exportations  par  navires  étrangers  sont,  au  cou- 
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traire,  en  augmentation  :  on  trouve,  en  efï'ct,  pour  les 
pavillons  des  pays  de  destination  39.89  0  0  en  1900, 
quandle8  chargements  représentaient  en  1899,  37.05  0  o  ; 
les  navires  tiers  qui,  de  leur  côté,  comptaient  9.13  0/0 
en  1899,  se  sont  élevés  à  9.29  0/0  en  1900. 


Il  est  enfin  intéressant  d'examiner  quel  a  été  le  pro- 
duit des  douanes*. 

Les  perceptions  de  toute  nature  opérées  par  ce  ser- 
vice pour  le  compte  de  l'Etat  se  sont  élevées,  en  1900, 
à  473.402.804  fr.j  alors  qu'elles  avaient  été,  en  1898,  de 
i8i.161.998  fr.  Elles  se  décomposent  comme  suit  : 

Droits  d'importation   427.787.754 

Droits  de  statistique   7.851.937 

Droits  de  navigation   7.824.460 

Droits  et  produits  accessoires   5.788.351 

Taxe  de  consommation  appliquée  aux  sels.  24.150.296 

Somme  égale   473 . 402 . 804 

s 

La  diminution  de  10.759.194  fr.  constatée  dans  les 
perceptions  de  toute  nature  est  duo  principalement,  aux 
droits  d'importations.  Les  perceptions  sur  les  vins  ont 
iléchi  de  10.690.000  fr.;  sur  les  sucres  des  colonies,  de 
8.026.000  fr.;  sur  les  cafés,  de  0. 627.000  fr.,  et  sur  les 
céréales,  de  2.894.000  francs. 

En  ce  qui  concerne  les  vins,  l'abondance  exception- 
nelle de  la  récolte  en  France  est  la  principale  cause  du 
déficit  observé  sur  les  importations  de  l'étranger.  11  en 
est  de  même  pour  les  céréales  dont  le  rendement  a  été 
des  plus  satisfaisants. 

Pour  les  cafés,  la  réduction  des  recettes  provient  de 
l'abaissement  des  droits  opéré  par  la  loi  du  17  juillet 
1900. 

Quant  aux  sucres,  la  différence  en  moins  s'explique 
par  ce  fait  que  la  production  pour  l'ensemble  de  nos 
colonies  a  décru  en  1900,  après  avoir  atteint  en  1899  un 
chiffre  sensiblement  supérieur  à  celui  des  années  pré- 
dentes. 

Parmi  les  autres  articles  dont  le  rendement  est  resté 
inférieur  à  celui  de  1899,  on  peut  encore  mentionner 
les  fruits  de  table  et  les  fruits  destinés  à  la  distillerie 
ou  à  la  vinification,  les  huiles  de  graines  grasses,  les 
chevaux,  les  bestiaux  et  les  huiles  d'olive. 

L'ensemble  des  moins-values  a  été  atténué  jusqu'à 
concurrence  de  11.787.000  francs  par  des  excédents 
qui  ont  porté  notamment  sur  les  machines  et  mécani- 
ques; les  fontes,  fers  et  aciers;  la  houille  et  les  huiles. 

Georges  Bourgarel. 


Gaz  pour  la  France  et  /'Étranger 


Dans  nos  Informations  Economiques  et  Financières 
du  18  octobre,  nous  avons  succinctement  indiqué  les 
profits  réalisés  pendant  l'exercice  1900-1901  par  la  Coni- 
paghie  Générale  du  Gaz  pour  la  France  et  l'Etrangère 
et  nous  disions  que,  vraisemblablement,  le  Conseil 
d'administration  proposerait,  à  l'assemblée  générale 
annuelle  du  28  octobre,  la  répartition  d'un  dividende 
de  32  fr.  50,  égal  à  celui  réparti  pour  l'exercice  précé- 
dent, ("est,  en  effet,  à  32  fr.  50  que  le  dividende  a  été 
fixé,  c'est-à-dire  qu'il  a  été  maintenu  au  même  mon- 
tant que  pour  les  huit  années  précédentes,  soit  depuis 
l'exercice  1892-1893.  \>e  18884889  à  1801-1892,  les 
actionnaires  avaient  reçu  31  fr.  25  par  an,  contre  30  fr. 
en  1X87-1888,  28  fr.  75  en  1886-1887,  27  fr.  50  en  1885- 
1886,  25  fr.  en  188i-1885,  1883-188i  et  1X82-1883,  et 
15  fr.  62  1/2  en  1880-1881. 

Pour  le  dernier  exercice  clos  le  30  juin  dernier,  les 
bénéfices  nets  se  sont  élevés  à  -1.838.212  fr.  90,  contre 
1.893.976  fr.  63  a»  'K)  juin  1900,  soit  une  diminution  de 


55.763  fr.  73.  C'est  ce  qui  ressort  des  comptes  ci-des- 
sous : 

Exercices 


1899-1900 


19004901 


Bénéfices  : 

Sur  l'exploitation  

Sur  participations  et  intérêts. 

Ensemble  

Dépenses  et  charges  : 

Frais  généraux  , 

Service  des  obligations  , 


En  francs) 
1.005.144  92   1.004.701  :ci 
2.128.891  08  2.144.292  44 


3.184.036  60 

3.148.994 

37 

183.959  97 

203.761 

47 

1.056.100  » 

1 

107.020 

» 

1.240.059  97 

1 

310.781 

47 

1.893.970  03 

1 

838.212  90 

Excédent  des  bénéfices.  > 

Les  bénéfices  bruts,  ainsi  qu'on  le  voit,  accusent 
bien  une  augmentation  mais,  par  contre,  les  frais 
généraux  ont  été  un  peu  plus  élevés,  et  le  service  des 
obligations,  de  son  cédé,  a  absorbé  50.920  fr.  déplus 
que  l'année  précédente,  de  sorte  que  l'excédent  dispo- 
nible s'est  trouvé  un  peu  réduit,  comme  il  vient  d'être 
établi. 

A  ces  soldes,  il  convient  d'ajouter  les  reports  à  nou- 
veau antérieurs,  soit  451.585  fr.  09  pour  1899-1900  et 
846.956  fr.  80  pour  1900-1501,  et  on  obtient  alors  les 
montants  ci-dessous  : 

Exercices 


1899-1900 


1900-1901 


Soldes  à  répartir   2 


En  francs) 
.345.561  72   2.085.169  70 


Qui  ont  reçu  l'attribution  suivante  : 

Réserve  légale   94.6i'8  83       91.910  64 

5  0/0  sur  le  capital-actions   1.000-000  83   1. (XX). 000  » 


Reste,  sur  les  bénéfices,  un  solde 


L094.698  83   1.091.910  64 

de.   1.250.862  89   1.593.259  00 

Ces  sommes  ont  été  réparties  ainsi  : 

Exercices 
1899-1900  1900-1901 
En  francs) 

10  0/0  au  Conseil  d'administra- 
tion sur  les  bénéfices  de  l'exer- 
cice diminués  de  la  réserve  lé- 
gale et  de  l'intérêt  aux  actions. 

3  0/0  aux  paris  de  fondateurs... 

Dividende  supplémentaire  de 
7  fr.  50  aux  actions  

Au  compte  de  prévoyance  

Report  à  nouveau  


79.927  76 
23.978  33 

300.000  « 

846.956  80 


74.630  23 
22.389  06 

300.000  » 
750. 0C0  -» 
446.239  77 


Sommes  égales. 


1.250.862  89   1.593.259  06 


Faisons  remarquer  ici  que  le  «  Compte  de  Pré- 
voyance ...  qui  n'avait  rien  reçu  en  1899-1900,  a  été 
doté  cette  fois  de  750.000  francs;  il  est  vrai  que  le 
report  à  nouveau  se  voit  attribuer  400.717  fr.  03  de 
moins. 

Voici  le  bilan  au  30  juin  dernier,  que  nous  rappro- 
chons de  celui  au  30  juin  1900: 

Bilan  au  30  juin 


1900 


1901 


Actif 


Premier  établissement ::  usines   15.210.210 

Titres  el  participations   24. 092. 529 

Obligation  en  portefeuille  amorties.  252.500 
Frais  d'émission  et  prime  de  rem- 
boursement des  obligations   2.523.422 

Marchandises   1.703.667 

Mobilier   8.448 

(  laisses  et  banques   2.418.925 

Débiteurs   6.937.502 


(En  francs) 

15.338.334 
26.146.025 
252.500 


2.023.422 
1.820.!W0 
7.0!  17 
1.296.386 
6.742.818 


53.907.205  54.228.158 
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Passif 

Capital-actions   20.000.000  20.000.000 

Obligations   2-2.628.500  22.422.500 

—       amorties   2.371.5C0  2.577.500 

Remboursements  sur  lilros  et  parti- 
cipations  979.500  1.008.000 

Réserve   1.444.525  1.539.223 

Fonds  de  prévoyance   3.750.000  3.750.000 

Créanciers  !   387.619  245.766 

Profits  et  pertes   2.H45.561  2.685.169 

53.907.205  54.228.158 

D'après  le  bilan  et  la  répartition  des  bénéfices  de 
l'exercice  1900-1901,  les  réserves  diverses  de  la  Compa- 
gnie qui,  après  la  répartition  de  l'exercice  1899-1900, 
ne  s'élevaient  qu'à  6.186.180  fr.  36,  s'établissent  main- 
tenant de  la  manière  suivante  : 

Francs 

Réserve  scion  bilan   1.539.223 

—      selon  répartition   91.910 

Fonds  de  prévoyance  selon  bilan   3.7ô0.0>i0 

—              —        selon  répartition.  750.000 
Report  à  nouveau   446.239 

Total   6.777.372 

Ainsi  que  le  l'ait  observer  le  rapport  du  Conseil 
d'administration,  bien  que  la  hausse  des  charbons  se 
soit  l'ait  encore  sentir  au  cours  de  l'exercice  1900-1901, 
et  que,  d'autre  part,  la  douceur  de  la  température  de 
l'hiver  n'ait  pas  permis  de  maintenir  partout  le  coke  à 
des  prix  correspondant  aux  cours  élevés  de  la  houille, 
la  Compagnie  a  pu  réaliser  des  bénéfices  industriels  à 
peu  près  équivalents  à  ceux  de  l'exercice  précédent. 
Quant  à  ses  charges,  elles  comprennent  l'annuité  com- 
plète du  service  des  obligations  qu'elle  avait  récem- 
ment émises,  tandis  que  l'exercice  précédent  n'avait 
eu  à  supporter,  pour  ces  mêmes  obligations,  qu'un 
semestre  d'intérêts.  C'est  dire,  en  résumé,  que  la  Com- 
pagnie a  su  maintenir  son  exploitation  à  un  niveau 
très  satisfaisant,  et  qu'elle  a  su  de  nouveau  tirer  bon 
parti  de  la  situation  qu'elle  a  su  acquérir. 

La  Compagnie  Générale  du  Gaz  pour  la  France  et 
L'Etranger  possède  do  nombreuses  usines  situées  en 
France,  à  Brest,  Clamecy,  Etampes,  Loches,  Louviers, 
Le  Blanc,  Narbonne,  Pau,  Poitiers  et  Provins;  en 
Belgique,  à  Ath,  Courcelles,  Hal,  Hasselt,  Roulers, 
Soignies,  Saint-Trond,  Turnhout  et  Vilvorde. En  outre, 
elle  est  intéressée  à  diverses  entreprises  qui  sont  :  la 
Compagnie  du  Gaz  de  Bucarest,  la  Compagnie  anonyme 
du  Gaz  de  Saint- Josse-Ten-Noode,  la  Compagnie  d'éclai- 
rage de  la  Ville  de  Tours,  par  le  Gaz,  la  Compagnie 
d'Éclairage  et  de  Chauffage  par  le  Gaz  de  la  Ville  de 
Périgueuv,  la  Société  Hellénique  du  Gaz  d'Athènes  et 
la  Compagnie  Internationale  du  Gaz.  Sur  toutes  ces  en- 
treprises la  Compagnie  Générale  du  Gaz  pour  la 
France  et  l'Etranger  donne  des  détails  que  nous  allons 
résumer. 

La  Compagnie  du  Gaz  de  Bucarest  continue  à  don- 
ner de  bons  résultats.  Le  dernier  dividende  des  actions 
et  les  allocations  aux  parts  de  fondateur  ont  été  plus 
élevés  que  l'année  précédente.  Les  négociations  de- 
puis si  longtemps  en  cours  avec  la  Ville  avaient 
abouti  enfin  à  une  entente  complète,  lorsque  les  der- 
niers événements  sont  venus  tout  remettre  en  question. 
Toutefois  les  pourparlers  doivent  être  repris  incessam- 
ment. 

La  situation  de  la  Compagnie  anonyme  du  Gaz  de 
Sainl-Josse-Ten-.Xoodc  est  toujours  excellente.  Malgré 
l'abaissement  du  prix  du  gaz  résultant  du  nouveau 
contrat  avec  la  municipalité  de  Saint-Josse-Ten-Xoode, 
cette  entreprise  a  pu  distribuer  le  même  dividende 
que  pour  l'exercice  antérieur.  Elle  continue  à  procéder 
régulièrement  à  ses  amortissements  qui  ont  été,  toute- 
fois, calculés  sur  une  durée  plus  longue  qu'aupara- 
vant, puisque  sa  concession  a  été  prorogée. 

Les  produits  de  la  vente  du  coke  de  la  Compagnie 
d'Eclairage  de  La  Ville  de  Tours  par  le  Gaz  n'ont  pas 
été  suffisants  pour  compenser  la  hausse  du  charbon. 
Aussi  le  dividende  réparti  par  cette  Société  a-t-il  été 


notablement  inférieur  au  précédent.  Ce  n'est  toutefois 
là  qu'une  crise  passagère  dont  cette  entreprise  se  relè- 
vera certainement.  En  attendant,  le  service  de  l'éclai- 
rage électrique  se  fait  d'une  façon  normale,  et  com- 
mence à  donner  des  résultats  satisfaisants. 

Bien  qu'elle  n'ait  pu  donner  un  dividende  aussi  élevé 
que  le  précédent,  la  Compagnie  d}Eclairage  et  de  Chauf- 
fage par  le  Gaz  de  la  Ville  de  Perigueux  est  toujours 
dans  une  bonne  situation.  Situation  satisfaisante 
aussi,  quoique  sans  changement  notable,  de  la  Compa- 
gnie Internationale  du  Gaz.  Quant  à  la  Société  Hellé- 
nique du  Gaz  d'Athènes,  elle  est  tou joursen  progrès.  Son 
dividende  s'est  encore  accru,  malgré  les  larges  amortis- 
sements que  le  Conseil  d'administration  continue  à  opé- 
rer. La  station  centrale  d'électricité  établie  récemment 
a  commencé  à  fonctionner  d'une  façon  normale.  De 
plus,  et  grâce  à  un  traité  avantageux  qui  vient  d'être 
conclu  avec  la  Société  d'Electricité  qui  existait  déjà  à 
Athènes,  la  Compagnie  du  Gaz  se  trouve  chargée  de 
distribuer  k  la  Ville  et  aux  particuliers  le  courant 
électrique  produit  par  cette  Société,  en  même  temps 
que  celui  provenant  de  sa  propre  station. 

La  Compagnie  possédait  aussi  une  participation 
dans  la  Compagnie  Générale  d' Electricité  de  la  Ville  de 
Buenos-Ayres,  qui  a  fusionné  récemment  avec  la  So- 
ciêté  Transatlantique  d' Electricité.  Les  titres  et  parts 
de  la  première  de  ces  Sociétés  ont  été  échangés,  pour 
leur  valeur  nominale,  contre  des  titres  similaires  de  la 
seconde,  titres  qui  ont  été  pris  au  pair. 

A  l'actif  du  bilan,  le  compte  «  Titres  et  participa- 
tions »  est  en  augmentation.  C'est  la  conséquence  de 
la  consolidation,  en  obligations,  de  l'ancienne  créance 
de  la  Compagnie  sur  la  Société  Hellénique  du  Gaz 
d'Athènes.  Notons  encore  qu'au  passif,  le  chapitre 
«  Remboursements  sur  titres  et  participations  »  repré- 
sente le  montant  des  actions  de  la  Compagnie  Anonyme 
du  Gaz  de  Sainl-Jossc-Tcn-Xoode  remboursées  au  pair, 
par  suite  des  tirages  annuels  au  moyen  desquels  cette 
Société  amortit  son  capital.  Ces  actions  amorties  sont 
remplacées  par  des  actions  de  jouissance.  Et,  pour 
n'avoir  pas  à  apprécier  la  valeur  de  ces  derniers  titres 
qui  ont  pris  dans  son  portefeuille  la  place  des  actions 
de  capital  remboursées  à  .100  fr.,  la  Compagnie  du  Gaz 
pour  la  France  et  l'Etranger  continue  à  porter  à  son 
actif  sa  participation  dans  la  Compagnie  Anonyme  du 
Gaz  de  Saint-Josse-Ten-Xoode  au  prix  d'achat,  en  dé- 
duisant, par  voie  d'inscription  au  passif,  sous  la  ru- 
brique dont  il  vient  d'être  parlé,  les  sommes  qui  lui 
ont  été  remboursées  sur  le  montant  de  cette  participa- 
tion. 

A.  Leghenet. 


L' Association  Nationale  des  Porteurs  français 

DE  VALEURS  ÉTRANGÈRES 


Nous  n'avons  pas  besoin  d'insister  sur  les  services 
que  devait  rendre  à  l'épargne  française  une  organisa- 
tion permanente  pour  la  protection  des  porteurs  de 
valeurs  mobilières  étrangères. 

Notre  directeur,  M.  Edmond  Théry,  a  calculé  que 
ces  valeurs  circulant  dans  notre  pays  s'élèvent  au 
chjffre  énorme  de  vingt-six  milliards  de  Irancs.  Bien 
des  capitaux  engagés  dans  ces  titres  ont  été,  à  diverses 
époques,  gravement  compromis.  Pénétré  de  la  nécessité 
d'en  prendre  la  défense,  le  Ministre  des  finances,  lors- 
qu'il procéda,  en  1898,  à  la  réorganisation  du  marché 
financier  de  Paris,  demanda  à  la  Chambre  syndicale 
des  Agents  de  change  de  prendre  l'engagement  de  con- 
courir à  la  fondation  d'une  Association  de  porteurs 
français  de  valeurs  étrangères. 

L'Association  actuelle  est  née  de  cette  entente  et  la 
date  de  sa  fondation  remonte  au  24  décembre  1898.  Elle 
est  administrée,  sous  le  contrôle  et  la  haute  direction 
d'un  Conseil  général,  par  un  Comité  de  direction  ainsi 
composé  :  MM.  E.  Lacombe,  ancien  sénateur,  prési- 
dent ;  Tony  Chauvin,  directeur;  A.   Desouchcs,  an- 
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cien  président  de  la  Coin|iagnic  des  avocats  agréés  au 
Tribunal  île  commerce  de  Paris;  Gustave  Rendu,  se- 
crétaire  général  de  La  Compagnie  des  agents  de  change, 
membres  ;  Gabriel  Collin,  secrétaire. 

Cette  association,  qui  est  entrée  en  communication 
avec  Incorporation  of  Forcign  liondludders  de  Londres, 
l' Association  pour  la  défense  des  détenteurs  de  fonda 
publics  d'Anvers,  l'Association  semblable  de  Bruxelles, 
les  Comités  spéciaux  de  Berlin,  etc.,  vient  de  publier 
son  rapport  annuel  sur  les  résultats  de  son  second 
exercice  19004901% 

Nous  croyons  que  ce  rapport  révélera  à  une  foule 
d'intéressés  tout  l'intérêt  de  l'institution.  Pour  ne  citer 
que  les  négociations  qui  ont  abouti  à  des  arrangements 
provisoires  ou  définitifs  :  obligations  des  Chemins  de  fer 
du  Nord  de  l'Espagne  ;  des  Chemins  de  fer  Andalous; 
du  Chemin  de  fer  de  Beyrout  h- Damas  ;  Extérieure  Es- 
pagnole ;  Fonds  Dominicains  et  précédemment  les  Obli- 
gations du  Gaz  de  Madrid,  les  intérêts  en  souffrance 
dont  l'Association  a  pris  la  défense  se  cliilTrent  j)ar 
plus  de  deux  milliards.  En  outre,  il  y  avait,  au  mo- 
ment de  la  guerre  Sud-africaine,  d'après  l'estimation 
même  de  notre  ministre  des  Affaires  étrangères,  un 
milliard  et  demi  d'argent  français  dans  les  mines  d'or 
et  autres  valeurs  du  Transvaal  dont  la  défense  occupe 
l'Association  depuis  deux  ans.  Elle  suit  également 
l'importante  affaire  de  la  conversion  des  billets  Cu- 
bains. Son  intervention  s'est  produite  sur  d'autres 
points  encore  par  des  réclamations  ou  des  actes  con- 
servatoires. Entin  elle  étudie,  entre  autres  questions 
de  finances  internationales,  celle  du  ebange  espagnol. 

Cet  exposé  montre  que  l'action  de  l'Association  s'est 
rapidement  développée  et  qu'elle  a  parfaitement  com- 
pris l'importance  de  son  rôle.  Elle  constitue  un  centre 
d'archives  et  de  renseignements  financiers  auquel  il  est 
intéressant  de  se  reporter  pour  l'étude  des  affaires  si- 
tuées à  l'étranger. 

Après  avbir  résumé  l'ensemble  de  ses  travaux,  l'As- 
sociation nationale  conclut  comme  suit  : 

«  Si  nous  avons  le  droit  d'éprouver  quelque  satisfac- 
tion des  résultats  obtenus,  nous  ne  saurions  oublier 
qu'une  bonne  part  en  revient  aux  collaborateurs  de 
notre  œuvre.  D'abord  aux  Pouvoirs  publics  et  à  la 
Chambre  syndicale  des  agents  de  change  de  Paris,  qui 
n'ont  cessé  de  prêter  à  l'Association  leurs  puissants 
concours  ;  ensuite  aux  hommes  dévoués  qui,  soit 
comme  conseils,  soit  comme  membres  actifs  des  Co- 
mités, nous  ont  donné,  avec  le  désintéressement  le  plus 
complet,  le  précieux  appui  de  leurs  connaissances 
techniques  et  de  leur  expérience  des  affaires  ;  enfin, 
aux  membres  de  la  presse  qui,  s'associantà  nos  efforts 
en  vue  de  l'intérêt  général,  ont  ouvert  aussi  largement 
que  gracieusement  les  colonnes  de  leurs  journaux  aux 
informations  de  nos  divers  Comités.  » 

Nous  ajouterons  que  l'autorité  de  l'Association  sera 
d  autant  plus  forte  qu'elle  groupera  autour  d'elle  un 
plus  grand  nombre  d'adhérents.  Une  grande  partie  du 
public  français  engagé  dans  les  valeurs  étrangères  ne 
se  doute  pas  encore  de  l'existence  de  cette  institution 
déjà  puissante  et  entièrement  désintéressée.  Il  importe 
que  chacun  la  connaisse,  et  les  résultats  déjà  obtenns 
montrent  tout  ce  qu'un  pareil  groupement  est  appelé  à 
donner  dans  l'avenir. 

G.  B. 


LE  CONFLIT  FRANCO-TURC 


Le  conflit  qui,  depuis  le  26  août,  avait  surgi  entre  la 
France  et  la  Turquie  est  terminé.  Le  Sultan  a  accédé  à 
toutes  les  réclamations  formulées  parle;  (Jouvernemont 
f  rançais  tant  par  la  note  du  mois  de  juillet  remise  par 
i  otre  ambassadeur,  M.  Conslans,  que  par  la  note  du 
■  •  novembre  remise  par  notre  chargé  d'affaires,  M.  Bapst. 
!>•■  plus,  les  mesures  d'exécution  qui  constituent  le 
gage  de  la  sincérité  du  Gouvernement ottoman  ont  été 
poses  par  la  Sublime-Porto  et  ont  été  ratifiées  par  le 
Sultan.  1 


La  France  avant  ainsi  toute  satisfaction,  M.  Del- 
cassé  a  chargé  M.  Bapst  de  dire  au  Ministre  des  affaires 
étrangères,  Tevfik  pacha,  que  les  relations  diploma- 
tiques entre  les  deux  pays  étaient  reprises  et  qu'on 
devait  le  considérer  désormais  comme  chargé  réguliè- 
rement des  affaires  de  l'ambassade  de  France. 

M.  Conslans  va  repartir  très  prochainement  pour 
Omslantinople  et  le  contre-amiral  Caillard  a  quitté 
Mytilène. 

Voici  le  texte  des  engagements  pris  par  le  Gouver- 
nement impérial  : 

1°  Le  Gouvernement  impérial  s'engage  à  continuer  la  recon- 
naissance 3e  l'existence  légale  des  écoles  françaises  ou  pro- 
tégées françaises  mentionnées  dans  la  liste  annexée  à  votre 
communication  et  qui  seraient  déjà  reconnues  dans  l'Empire, 
et  il  accorde  la  même  reconnaissance  officielle  à  ceux  de  ces 
établissements  qui  se  trouvaient  jusqu'ici  sans  autorisation. 
11  s'engage  aussi  à  faire  bénéficier  ces  établissements  de 
l'exemption  douanière  conformément  au  règlement  sur  les 
immunités"  douanières  de  ces  établissements  ; 

2°  Le  Gouvernement  impérial  s'engage  à  continuer  la  recon- 
naissance de  l'existence  légale  des  églises,  chapelles,  hôpi- 
taux, dispensaires,  orphelinats,  asiles  et  autres  établisse- 
ments français,  ou  protégés  français,  mentionnés  dans  la 
liste  annexée  à  votre  communication  et  qui  seraient  déjà  re- 
connus officiellement  et  il  accorde  la  même  reconnaissance 
officielle  à  ceux  de  ces  établissements  qui  se  trouvaient  jus- 
qu'ici sans  autoritation.  Il  s'engage,  en  outre,  à  faire  bénéfi- 
cier ces  établissements  de  l'exemption  de  l'impèt  foncier, 
conformément  aux  usages  établis  et  aux  précédents,  et  des 
taxes  douanières,  conformément  au  règlement  sur  les  immu- 
nités douanières  de  ces  établissements  : 

3°  Le  Gouvernement  impérial  autorise  la  construction, 
l'agrandissement  ou  la  réparation  des  établissements  men- 
tionnés dans  la  liste  annexée  à  votre  communication  et  re- 
connaît leur  existence  légale  dans  leurs  futures  dimensions. 

De  plus,  le  Gouvernement  impérial  s'engage  à  con- 
sidérer comme  autorisés  de  plein  droit  les  établisse- 
ments scolaires,  religieux  et  autres  que  la  France  vou- 
drait créer  dans  l'avenir,  ainsi  que  ceux  pour  lesquels 
des  agrandissements  ou  des  réparations  seraient  pro- 
jetés si,  prévenus  de  notre  intention,  il  n'a  pas,  dans  le 
délai  de  six  mois,  formulé  d'objection. 

On  sait,  enfin,  que  l'élection  du  patriarche  chaldéen 
a  été  ratifiée  selon  les  demandes  de  la  France. 
'  Ainsi  se  trouvent  satisfaites  toutes  les  réclamations 
faites  par  notre  Gouvernement. 

J.  M. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN  OCTOBRE  1901 


Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  les  documents 
statistiques  mensuels  réunis  par  la  Direction  générale 
des  Douanes  sur  le  Commerce  de  la  France  avec  les 
autres  pays  et  ses  colonies  pendant  les  dix  premiers 
mois  de  l'année  1901. 

Les  importations  se  sont  élevées  du  le1'  janvier  au 
31  octobre  à  3.93L  289.000  fr.  et  les  exportations  à 
3.130.899.000  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 


DIX 

PREMIERS  MOIS 

'Milliers  de  francs) 

IMPORTATIONS 

1901 

1900 

Différences 

en  1901 

Objets  d'alimentatipn. 

616.194 

055.826 

—  9.632 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

2. 082. 460 

2.531.96'i 

-l-  100.496 

Objets  fabriqués  .... 

655.635 

680.758 

—  34.123 

Totaux  

S.  934. 289 

8.877:548 

rf-  56.741 

EXPORTATIONS 

objets  d'alimentation. 

617.882 

608.329 

H-  9.553 

Matières  nécessaires  à 

l'iadusf  fie  

898.875 

909.816 

-  10.941 

objets  fabriqués  

1.741 . 150 

1 .678. 477 

-+•  62.673 

Colis  postaux   

172.992 

168.623 

+  4.369 

8.  'i30.899 

8.865.245 

4    65 ..654 
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Voici  les  chiffres  relatifs  au  mois  d'octobre  : 

OCTOHRfc 

(Milliers  do  francs! 

importations  1901  1000  Différènées 

—  —  —  pouri901 

Objets  d'alimentation.  75.397  76.707  —  310 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   349.366  23!».:»:;!  -+-  9.734 

Objets  fabriques   00.7C.-j  i;2.200  -4-  4.553 

Totaux   391.434        :J78. 417      +  13.977 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation.  04.461  71. 033  —  7.472 
Matières  nécessaires  ii 

l'industrie   104.727  00.1)4.")  -4-  14.682 

Objets  fabriqués   173.193  1K6.88S  —  13.095 

Coiis  postaux   7.194  17.345  —  10.151 

Totaux   349.575        360.211       —  10.030 

liens  importations  de  matières  premières  continuent 
à  augmenter,  et  leur  exportation  en  octobre  J  901  a 
fortement  dépassé  celle  d'octobre  1900.  Le  chiffre  gé- 
néral des  exportations  du  mois  d'octobre  est  en  forte 
diminution  sur  celui  du  mois  correspondant  de  1900. 


et  Fi 


La  nouvelle  Rente  perpétuelle  3  O/O.  —  La 

Commission  du  budget  a  adopté  le  projet  d'emprunt 
basé  sur  l'indemnité  chinoise,  après  lui  avoir  fait  subir 
quelques  modifications. 

On  sait  que  l'indemnité  chinoise  est  applicable  à 
cinq  catégories  :  l'Etat,  les  fonctionnaires,  les  particu- 
liers, les  Compagnies  industrielles  (représentées  par 
la  ligne  de  chemin  de  fer  Han-Kéou}  et  les  - mission- 
naires. Les  trois  premières  catégories  ont  droit  à 
210  millions.  La  Commission  du  budget  limite  l'em- 
prunt à  ce  chiffre. 

Ces  210  millions,  correspondant  à  50  millions  de 
taëls  de  l'indemnité  chinoise,  serviront  par  conséquent 
à  rembourser  les  sommes  avancées  par  l'Etat  pour 
l'expédition  de  Chine  et  à  payer  les  indemnités  dues 
aux  particuliers  et  aux  agents  de  l'Etat  français. 

Le  complément  des  versements  de  la  Chine  sera 
affecté  annuellement  aux  indemnités  qui  auront  été 
ultérieurement  fixées  par  la  Commission  arbitrale  pour 
la  Compagnie  de  chemin  de  fer  de  Han-Kéou  à  Pékin 
et  les  missions. 

D'autre  part,  la  Commission  a  refusé  d'entrer  dans 
les  vues  du  Ministre,  en  ce  qui  touche  la  combinaison 
projetée  avec  la  Caisse  des  Dépôts  et  Consignai imis, 
combinaison  que  nous  avons  exposée  dans  YEr.ono- 
miste  Européen  du  1er  novembre.  Elle  a  fait  table  rase 
du  projet  primitif  qui  consistait  à  assurer  dès  mainte- 
nant l'amortissement  d'un  capital  de  rentes  égal  à  celui 
que  l'on  émettait. 

On  sait  que,  dans  le  système  proposé,  on  annulait 
dans  le  portefeuille  de  la  Caisse  des  Dépôts  un  chiffre 
de  rentes  3  0/0  correspondant  à  celui  de  l'émission  qui 
va  être  faite  et  on  y  substituait  des  annuités  termi- 
nâmes dont  le  service  serait  fait  par  le  Trésor,  à  l'aide 
des  rentrées  à  provenir  du  paiement  des  annuités  chi- 
noises. 

La  Commission  a  craint  que  ce  système  fit  naître  des 
doutes,  en  ce  qui  concerne  la  sécurité  du  gage  des 
Caisses  d'épargne. 

M.  Caillaux  a  donc  substitué  à  ce  système  un  autre 
qui  se  lie  au  projet  de  budget  de  1902  et  qui,  dès  lors, 
ne  fera  plus  l'objet  d'un  projet  de  loi  spécial,  mais 
d'un  article  de  la  loi  des  finances  prochaine. 

Voici  en  quoi  il  consiste  : 

Dans  le  projet  de  budget  de  1902,  M.  Caillaux  a  pro- 
posé, avec  le  concours  de  la  Caisse  des  Dépôts  et  Con- 
signations, l'unification  d'un  certain  nombre  d'annui- 
tés terminables  à  des  dates  diverses,  telles  que  celles 


de  l'emprunt  Morgan,  de  l'expédition  de  Siam,  des 
constructions  scolaires,  des  chemins  vicinaux. 

Ces  diverses  dettes  forment  un  total  de  783  millions 
que  le  Ministre  des  Finances  propose  d'amortir  en 
vingt-deux  ans  par  une  annuité  de  48 millions  à  remet- 
tre à  la  Caisse  des  Dépôts. 

M.  Caillaux  propose  de  réduire  cette  somme  de  783 
millions  de  210  millions,  chiffre  correspondant  à  l'émis- 
sion de  rentes,  tout  en  maintenant  l'annuité  des  \H 
millions. 

De  la  sorte,  les  573  millions  restants  seraient  amor- 
tis en  18  ans  au  lieu  de  22  ans. 

Pour  le  surplus  de  210  millions,  le  Trésor  remettra  à 
la  Caisse  des  Dépôts  les  annuités  chinoises  terminables 
en  39  ans  ou  du  moins  la  partie  de  ces  annuités  reve- 
nant à  l'Etat  ,  l'autre  partie  étant  réservée  aux  indem- 
nitaires non  pavés  sur  le  produit  de  l'émission  de 
rentes  3  0/0. 

Tel  est  le  système  adopté  par  la  Commission,  d'ac- 
cord avec  le  (iouvernement. 

Le  rapport  de  M.  Hubbard  a  été  déposé  lundi  à  la 
Chambre  et  ses  conclusions  seront  probablement  dis- 
cutées aujourd'hui. 

Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  Journal  Offi- 
ciel a  publié  le  rendement  des  impôts  indirects  et  mo- 
nopoles de  l'Etat  pour  le  mois  d'octobre  1901.  Ce 
rendement  s'est  élevé  à  la  somme  de  265.271.200  fr.; 
soit  une  diminution  de  6.134.500  fr.  sur  les  évalua- 
tions budgétaires  et  de  1.277.500  fr.  sur  les  recettes 
du  mois  d'octobre  1900,  ainsi  qu'il  ressort  du  tableau 
ci-dessous  : 

Différences 

Par  rapport  Sur 
aux  le  mois 

évaluations  d'octobre 
budgétaires  1900 
(En  francs) 

Enregistrement   -f   3.007.500  +  1.840.000 

Produits  du  timbre   —      227.000  -j-  620.000 

Impôt  sur  les  opérations  de 

Bourse   —       35.500  -f-  28.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières   -f   1.558.500  +  859.000 

Douanes  (sucres  et  sels  non 

compris)   —   1.218.000  -f  121.000 

Contributions  indirect' sucres 

et  sels  non  compris.   —   5.206.000  —  5.362.000 

Sels.  ■  —       83.000  +  3.000 

Sucres   —   5.882.000  +  -485.000 

Produits  de  monopoles  !  allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)  +   1.951.600  +  120.500 

Différence  pour  1901. . 6.1347500  "— "  1.277.50» 

Voici,  maintenant,  la  situation  pour  les  dix  premiers 
mois  de  l'année  1901,  par  rapport  aux  évaluations  bud- 
gétaires, et  aux  neuf  premiers  mois  de  l'année  der- 
-nière  : 

Différences 

Par  rapport         Sur  les 

aux         dix  première 
évaluations  mois 
budgétaires         de  1900 
(En  francs! 

Enregistrement   —      457.500   —  23.618.5W 

Produits  du  timbre   +    4.137.500   -f  177.500 

Impôt  sur  les  opérations  de 
Bourse   —      514.500  —  608.500 

Taxe  sur  le  revenu  dos  valeurs 
mobilières...   +    7.539.500    +  3.665.500 

Douanes  (sucres  et  sels  non 
compris)   —  10.632.000   —  37.051.000 

Contributions  indirect  es  i  sucres 
et  sels  non  compris   —  53.987.800   —  55.997.000 

Sels    +    1.561.000    +      582. Oui) 

Sucres   —  44.627.000   —  27.291.000 

Produits  de  monopoles  allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   +  14.574.000    +      926. 7' >0 

Différence  pour  K01....    —  91.406.800  -138.814.300 
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Dans  ce  tableau  ne  sont  pas  compris  les  «  Produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  divers, 
recettes  except  ionnelles  et  recettes  d'ordre  »,  qui  ont  été, 
pour  le  mois  d'octobre,  inférieurs  de  4.382.300  fr.  aux 
prévisions  budgétaires,  ce  qui  porte  la  moins-valuc  de 
ces  chapitres,  pour  les  dix  premiers  mois  de  l'année,  à 
10.854. 000  francs  sur  les  évaluations  budgétaires,  et  à 
G.05'i.8O0  francs  sur  la  même  période  de  1900.  Il  faut 
dire  qu'en  ce  qui  concerne  ces  chapitres,  la  compa- 
raison des  recouvrements  avec  les  évaluations  n  est 
donnée  que  pour  ordre  et  à  titre  d'indication,  sans 
çju'on  en  puisse  tirer  des  conclusions  rigoureuses;  il 
existe  en  effet  des  variations  considérables,  d'une 
année  à  l'autre,  dans  les  époques  de  recouvrement 
d'un  grand  nombre  de  ces  produits  et  les  évaluations 
mensuelles,  de  même  que  la  comparaison  d'une  année 
à  l'autre,  ne  peuvent  dès  lors  s'établir  avec  quelque 
précision. 

La  situation  des  «  1™  et  2e  contributions  directes  et 
taxes  assimilées  »  pour  les  neuf  premiers  douzièmes 
échus  de  l'année  s'établit  ainsi  : 

Il  y  a  eu  pour  953.859.000  fr.  de  rôles  émis.  Les  huit 
premiers  douzièmes  échus  représentent  716. 891.200 
francs  et  les  recouvrements  ont  atteint  822.580.900  fr., 
soit  une  différence  en  plus  aux  recouvrements  de 
105.G86.700  fr.  Pour  les  neuf  premiers  mois  de- 1900,  les 
recouvrements  n'avaient  atteint  que  811.736.900  fr.  Il 
y  a  donc,  pour  1901,  une  différence  en  plus  de  10.841.000 
i'rancs.  Enfin,  pendant  la  même  période,  les  frais  de 
poursuites  sur  les  recouvrements  se  sont  chiffrés  par 
1.070.600  fr.,  contre  1.078.400  fr.  pendant  la  même  pé- 
riode de  1900.  La  proportion  entre  les  frais  de  pour- 
suite et  les  recouvrements  est  donc  de  1.26  pour  mille, 
contre  .1 .29  pour  mille  en  1900. 


Les  Chemins  de  fer  Tunisiens.  -  Vendredi  der- 
nier, 8  novembre,  le  Gouvernement  a  soumis  à  la 
Chambre  un  projet  de  loi  autorisant  le  Gouvernement 
tunisien  à  contracter  un  emprunt  de  30  millions  de 
francs  pour  la  construction  de  lignes  de  chemins  de  fer. 

Voici  le  texte  du  projet  : 

Le  Gouvernement  tunisien  est  autorisé  à  réaliser,  au  fur 
et  à  mesure  de  ses  besoins,  par  voie  d'emprunt,  à  un  taux 
n'excédant,  pas  quatre  pour  cent  (4  0/0),  amortissement  com- 
pris, une  somme  de  trente  millions  (30.000.000  de  francs) 
affectés  exclusivement  à  la  construction,  en  Tunisie,  des 
lignes  de.  chemins  de  fer  désignées  ci-après  : 

1°  Povil-dii-Falisà  Kalaat-es-Senam  avec  embranchement  sur 
le  Kef; 

2"  Kaij  ouan  à  Sbiba  ; 

3°  Bizerte  au  Nefzas. 

L'emprunt  pourra  être  réalisé  soit  par  appel  au  public, 
soit  auprès  de  la  Caisse  des  Dépôts  et  Consignations  ou  delà 
Caisse  de  retraites  pour  la  vieillesse. 

L'annuité  nécessaire  au  service  des  intérêts  et  de  l'amortis- 
sement sera  inscrite  obligatoirement  au  budget  annuel  de  la 
Tunisie. 

Dans  l'exposé  du  projet,  il  est  dit  que  c'est  la  pre- 
mière fois,  depuis  l'institution  du  protectorat  français, 
que  la  Tunisie  recourt  à  l'emprunt.  Elle  n'a  pas  accru, 
jusqu'ici,  la  charge  do  la  dette  que  la  France  avait 
trouvée  au  moment  de  l'occupation  et  qu'elle  a  garan- 
tie, selon  la  loi  du  10  avril  1884.  Tout  au  contraire, 
avec  la  même  annuité  de  6.307.250  fr.,  qui  était  déjà 
inscrite  au  budget  tunisien  en  188'i,  le  Protectorat  a 
réussi  a  pratiquer  l'amortissement  qui  fonctionne  régu- 
lièrement et  ohligatoirement  depuis  1889.  Ce  résultat 
n'a  nu  être  obtenu  que  par  une  gestion  financière  par- 
ticulièrement prudente.  Les  rapports  annuels  du  Minis- 
tère des  Affaires  étrangères  au  Président  de  la  Répu- 
blique ont  exposé  les  détails  de  cette  gestion  ;  elle  se 
résume  en  ce  fait  que,  sur  un  ensemble  de  millions 
d  recettes  réalisées  de  1881  à  1900  inclusivement,  Je 
Protectorat  a  pu  mettre  on  réserve,  sur  ses  excédents 
budgétaires  et  le  produit  des  conversions,  plus  de 
70  ruinions. 

Ces!  avec  cette  réserve  qu'il  a  entrepris  la  mise  en 
■valeur  de  )a  Régence,  crée  ses  routes,  ses  chemins  de 


fer  et  ses  ports,  aménagé  ses  eaux,  constitué,  en  un 
mot,  son  outillage  économique.  Mais  ces  ressources 
exceptionnelles  sont  aujourd'hui  trop  réduites  pour 
permettre  de  réaliser  de  grands  travaux  publics,  et  le 
(iouvernement  tunisien  se  trouve  obligé  de  recourir  à 
l'emprunt. 

Les  trois  lignes  à  établir,  qui  aboutissent  à  trois  des 
quatre  grands  ports  tunisiens  paraissent  devoir  être, 
mais  à  des  degrés  divers,  les  plus  productives  parmi 
les  lignes  à  construire,  et  répondent  toutes  trois,  quoi- 
que de  manière  très  inégale,  au  développement  naturel 
de  la  colonisation  et  à  la  mise  en  valeur  du  sol  ration- 
nellement poursuivie.  Aussi,  en  les  inscrivant  ensemble 
dans  son  programme  des  chemins  de  fer  à  réaliser  par 
voie  d'emprunt,  le  Couvernement  tunisien  leur  a-t-il 
assigné  un  ordre  d'urgence.  Toutefois,  un  échelon- 
nement des  travaux  est  nécessaire,  attendu  que  cet 
échelonnement  parait,  au  surplus,  commandé  par  l'état 
présent  des  ressources  de  la  Tunisie  qui  ne  permettent 
pas  de  gager  immédiatement  un  capital  d'établissement 
de  30  millions,  et  de  courir  à  la  fois  les  risques  de  la 
mise  en  exploitation  simultanée  de  425  nouveaux  kilo- 
mètres de  chemin  de  fer. 

C'est  pourquoi  l'emprunt  dont  il  est  question  sera 
réalisable  par  portions,  et  la  première  portion  ne  com- 
prendra qu'un  montant  de  14.500.000  fr.  Pour  le  reste, 
il  ne  pourra  être  procédé  à  des  réalisations  que  sur 
autorisation  spéciale  constatée  par  décret  du  Président 
de  la  République,  sur  rapport  des  Ministres  des  Affai- 
res étrangères  et  des  Finances. 

Cela  ne  veut  pas  dire  que  la  Tunisie  soit  en  mau- 
vaise posture.  On  n'a,  pour  s'en  'convaincre,  qu'à  se 
reporter  au  tableau  suivant  : 

Evaluations  Recouvrements 
budgétaires  effectués 

En  francs 


1892    21.443.900  25.107.539  52 

1893   22.295.850  24.994.152  29 

1894    22.426.000  25.597.476  33 

1895    22.482.000  24.735.312  50 

1896    22.849.000  24.378.431  46 

1897    23.676.100  24.463.555  88 

1898    24.061.100  27.910.436  29 

1899    24.733.100  28.732.792  33 

1900   26.089.300  28.105.000  » 

1901.  »   26.599.700 

1902   27.240.000 


Si  l'on  compare  entre  eux  les  chiffres  de  la  première 
colonne,  on  voit  que,  malgré  les  récoltes  plutôt  médio- 
cres des  dernières  années,  les  évaluations  budgétaires  ont 
suivi  une  progression  constante.  On  est  donc  en  droit 
de  compter  que  les  évaluations  pour  1903  seront  supé- 
rieure^ à  celles  de  1902,  et  ainsi  de  suite. 

Le  gage,  inscrit  pour  un  emprunt  de  14.500.000  fr., 
est  donc  certain  ;  il  comprimera  assurément  le  budget 
de  1902,  mais  on  est  en  droit  d'espérer  que  les  budgets 
des  exercices  suivants  reprendront  leur  élasticité,  et 
que  l'inscription  de  l'annuité  n'affectera  que  passagè- 
rement les  besoins  administratifs. 


Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits 
et  des  Grands  Express  Européens.  —  A  la  date  du 
20  septembre  dernier,  nous  disions  que  laRourse  s'était 
entretenue  d'un  projet  de  transformation  de  cette  Com- 
pagnie dont  on  avait  déjà  parlé  antérieurement.  Nous 
mentionnions  que  ce  projet,  dont  on  s'était  peut-être 
un  peu  trop  hâté  de  publier  les  bases,  était,  en  effet, 
en  discussion,  mais  nous  ajoutions  que  la  situation  de 
la  Compagnie  lui  permettait  de  l'étudier  sans  hâte. 

Cette  étude  est,  croyons-nous,  achevée  à  l'heure  ac- 
tuelle, et  voici  la  combinaison  dont  il  serait  question. 
Elle  consisterait  à  remanier  le  capital  pour  assurer  les 
immobilisations  et  la  dette  flottante  de  la  Société.  Le 
capital  serait  ramené  de  50  à  35  millions  de  francs, 
puis  élevé  de  35  à  50  millions  par  la  mise  en  souscrip- 
tion de  15  millions  d'actions  nouvelles  réservées  aux 
actionnaires  actuels.  Un  groupe  financier  assurerait  le 
succès  de  l'émission,  qui  dégagerait  la  Société  de  ses 
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«  impedimenta  »,  et  la  mettrait,  financièrement,  à  la 
hauteur  de  sa  situation  industrielle. 

Nous  pensons  que  la  semaine  ne  s'achèvera  pas  sans 
qu'une  résolution  définitive  ait  été  prise.  En  attendant, 
la  nouvelle  de  la  combinaison  a  produit  une  excellente 
impression,  et  les  actions  de  la  Compagnie  Internatio- 
nale des  Wagons-Lits  qui  cotaient,  il  y  a  huit  jours, 
'246  fr.,  ont  vivement  regagné  et  même  franchi  le  cours 
de  300  fr.  Elles  restent  à  295  francs. 


L'Achèvement  du  Transsibérien.  —  Le  bruit  a 
couru,  ces  jours-ci,  que  le  Gouvernement  russe  aurait 
l'intention  de  restreindre  la  construction  des  chemins  de 
fer  et  de  diminuer,  par  suite,  ses  commandes  aux  usi- 
nes. Nous  sommes  autorisés  à  démentir  cette  rumeur 
d'une  façon  absolue.  Le  moment  était  d'autant  moins 
choisi  pour  mettre  en  circulation  une  nouvelle  de 
cette  nature,  que  le  Gouvernement  russe  vient  de  don- 
ner une  nouvelle  preuve  de  la  méthode  avec  laquelle  il 
poursuit  la  réalisation  du  plan  gigantesque  qu'il  a 
entrepris. 

Le  9  novembre,  jour  anniversaire  du  couronnement 
de  l'empereur  Nicolas  II,  M.  Witte,  ministre  des  finan- 
ces, a  pu  annoncer  à  son  souverain  la  construction  du 
dernier  tronçon  du  grand  chemin  transsibérien. 

«  Avec  la  pose  des  rails  sur  une  distance  de  2.400 
verstes,  a-t-il  écrit,  du  territoire  transbaïkalien  à  Vla- 
divostok et  Port-Arthur,  l'entreprise  russe  en  Mand- 
chourie  est  pratiquement  sinon  complètement  ache- 
vée ».  Le  Ministre  a  ensuite  rappelé,  avec  un  juste 
orgueil,  les  difficultés  exceptionnelles  qui  ont  surgi  au 
cours  de  ce  travail  et  en  particulier  la  destruction, 
l'an  passé,  d'une  portion  considérable  de  la  ligne.  En 
dépit  de  ces  contretemps,  le  trafic  est  dès  maintenant 
assuré  d'un  bout  de  la  ligne  à  l'autre. 

Désormais,  les  lointaines  extrémités  de  l'empire,  qui 
va  de  la  plage  de  la  Baltique  au  littoral  du  Pacifique, 
sont  reliées  entre  elles.  Il  suffira  de  deux  ans  de  tra- 
vaux supplémentaires  pour  pousser  l'œuvre  à  son 
dernier  point  d'achèvement  et  pour  régulariser,  d'une 
façon  permanente,  la  circulation  des  personnes  et  des 
marchandises  par  cette  immense  artère. 

On  comprend  la  joie  avec  laquel  le  Tsar,  qui  inaugura 
le  19  mai  1891  la  construction  de  cette  ligne,  a  pro- 
clamé l'achèvement  de  l'entreprise.  L'échange  de  lettres 
qui  vient  d'avoir  lieu  à  ce  sujet  entre  l'Empereur  et 
son  Ministre,  marquera  une  date  dans  les  annales  his- 
toriques de  la  Russie. 


Omnibus  de  Paris.  —  Nous  disions,  il  y>a  huit 
jours,  que  la  première  Commission  du  Conseil  muni- 
cipal allait  être  vraisemblablement  mise  au  courant, 
sous  peu,  du  nouveau  projet  de  réorganisation  du  ré- 
seau de  la  Compagnie  Générale  des  Omnibus  et  de  son 
mode  d'exploitation.  Or,  il  ne  s'agit  plus  seulement 
maintenant  de  la  modification  de  quelques  itinéraires, 
de  la  création  ou  de  la  suppression  de  quelques  lignes, 
mais  de  la  revision  des  anciens  traités,  de  modifica- 
tions profondes  dans  le  mode  d'exploitation,  de  revi- 
sion de  tarifs  et  de  refonte  du  réseau  tout  entier. 

On  sait  quelle  est,  cette  année,  la  situation  de  la 
Compagnie.  Ses  recettes,  pour  les  44  premières  semai- 
nes de  l'exercice  1901,  ne  s'élèvent  qu'à  40.233.159  fr., 
contre  49.199.583  fr.  20  pendant  la  période  correspon- 
dante de  1900,  soit  une  diminution  de  8.966.424  fr.  20. 
C'est  pourquoi,  et  en  prévision  d'éventualités  plus  gra- 
ves encore,  la  Compagnie  songeait  à  provoquer  la 
résiliation  des  traités  de  1860.  Toutefois,  avant  de  s'y 
résoudre,  elle  a  saisi  le  Conseil  municipal  de  proposi- 
tions autres  que  celles  qu'elle  avait  faites  jusqu'à  pré- 
sent en  voici  le  résumé  : 

«  En  ce  qui  regarde  les  tarifs,  la  Compagnie  propose 
un  système  «  mixte  »  organisé  de  la  manière  suivante  : 
chaque  ligne  serait  divisée  en  deux  sections.  Le  prix 
pour  chaque  section  serait,  suivant  la  classe,  de  10  ou 
de  15  centimes,  et  le  prix  du  parcours  total  de  15  ou  de 
20  centimes.  Toutes  les  correspondances  seraient  sup- 
primées. 


Le  Préfet  de  la  Seine  semble  craindre  que  le  public, 
habité  au  régime  actuel,  c'est-à-dire  à  un  tarif  unique, 
ne  critique  le  nouveau  système  ;  néanmoins  il  serait 
disposé  à  l'adopter,  mais  simplement  à  titre  transi- 
toire,'jusqu'à  ce  que,  le  Métropolitain  étant  terminé  et 
assurant  les  grands  parcours,  on  puisse  sans  inconvé- 
nient raccourcir  les  lignes  d'omnibus  et  ne  former,, 
pour  chacune  d'elles,  qu'une  seule  section. 

Il  va  de  soi  que  la  modification  des  tarifs  entraîne- 
rait la  revision  des  traités,  attendu  que  la  transforma- 
tion des  réseaux,  du  mode  de  traction,  des  conditions 
du  travail  et  du  personnel,  etc.,  entraînerait  des  dépen- 
ses que  seule  peut  permettre  d'amortir  une  prolongation 
de  la  concession  qui  expire  en  1910.  Mais  cette  prolon- 
gation, expose  le  Préfet,  peut  présenter  de  graves  dan- 
gers. Les  moyens  de  transport  sont  en  pleine  période 
de  transformation;  une  seule  ligne  du  Métropolitain 
est  en  service,  et  le  mode  d'exploitation  des  omnibus 
doit  déjà  être  modifié.  Que  sera-ce  quand  le  réseau  tout 
entier  sera  terminé  ?  Ne  sera-t-on  pas  amené  alors  à  ne 
plus  considérer  les  omnibus  que  comme  des  services 
complémentaires  et  annexes  des  grandes  lignes  souter- 
raines qui  sillonneront  Paris '.'C'est  alors  qu'une  refonte 
radicale  des  réseaux  d'omnibus  s'imposera  de  nouveau. 
Aussi  vaudrait-il  mieux  qu'à  ce  moment  la  Ville  eût 
les  mains  libres  et  ne  fût  pas  engagée  à  nouveau  avec 
la  Compagnie  pour  une  période  plus  ou  moins  longue. 

Ici,  on  t'ait  une  objection.  En  1910,  la  Ville  de  Paris, 
ne  sera  pas  libre,  puisqu'elle  est  liée  pour  les  conces- 
sions des  tramways  de  pénétration  jusqu'en  1930.  En 
outre,  ce  dont  il  faut  se  préoccuper  surtout,  c'est  du 
présent.  Il  y  aurait  donc  intérêt,  pour  la  Ville  et  poul- 
ie public,  à  trouver  un  moyen  qui  ménageât  en  même 
temps  le  présent  et  l'avenir,  sans  sacrilier  l'un  ou 
l'autre.  C'est  scion  le  Préfet,  la  question  à  examiner  et 
à  discuter. 

Enfin,  la  Compagnie  a  élaboré  tout  un  plan  de  re- 
fonte de  ses  itinéraires,  qu'elle  expose  minutieusement 
dans  le  projet  soumis  au  Conseil  municipal.  Mais  le 
Préfet  de  la  Seine  s'abstient  de  se  prononcer  sur  ce 
plan  qui  lui  paraît  hâtivement  conçu  et  susceptible  de 
profondes  modifications.  Il  propose  donc  de  réserver  ce- 
point. 

En  somme,  la  question  des  Omnibus  va  revenir  de- 
vant le  Conseil  municipal,  mais  ce  dont  il  s'agira,  tout 
d'abord,  c'est  de  la  question  de  principe,  c'est-à-dire  de 
savoir  si  le  Conseil  admet  un  remaniement  des  traités 
de  1860,  avec  prolongation  du  monopole  jusqu'en  1930 
et  modification  des  tarifs  sur  des  bases  à  établir.  S'il 
entre  dans  cette  voie,  l'Administration  reprendra  de 
suite  les  négociations  avec  la  Compagnie  Générale  des 
Omnibus. 


Emprunt  5  0/0  de  Espirito-Santo.  —  Au  moment 
où  paraissait  notre  numéro  du  8  courant,  une  dépêche 
de  Rio-de-Janeiro  arrivait  à  Paris,  annonçant  que 
l'Etat  de  Espirito-Santo  venait  de  faire  les  remises  né- 
cessaires pour  le  paiement  de  son  coupon  d'octobre 
dernier,  resté  en  souffrance.  En  raison  de  ce  nouvel 
état  de  choses,  Y  Association  Nationale  des  Porteurs 
Français  de  Valeurs  étrangères  a  publié  l'avis  suivant, 
qu'elle  nous  communique  : 

Paris,  le  9  novembre  1901. 

Nous  recevons  la  nouvelle  quo  l'Etat  do  Espirito-Santo  a 
fait  la  remise  des  fonds  correspondant  au  montant  du  coupon 
en  souffrance  du  5  octobre  dernier,  et  la  Banque  de  Paris  et 
àes  Pays-Bas  nous  informe,  par  lettre  de  ce  jour,  qu'elle  met 
en  paiement  le  montant  de  ce  coupon,  soit  12  fr.  50  par  titre. 

L'Association  Nationale,  s'en  tenant  aux  démarches  préli- 
minaires qu'elle  a  faites,  a  donc  décidé  de  surseoir  à  con- 
voquer les  porteurs,  en  vue  de  la  constitution  d'un  Comité 
de  Défense. 

Il  faut  espérer  que  les  informations  détaillées  qui  nous 
parviendront  dans  quelques  semaines,  notamment  au  sujet  de 
l'amortissement,  rendront  définitivement  sans  objet  le  grou- 
pement des  porteurs,  qui  ont  répondu  en  nombre  considé- 
rable à  notre  appel.  _ 

Nous  no  manquerons  pas,  le  cas  échéant,  d'informer  les- 
porteurs  des  faits  de  nature  à  intéresser  la  défense  de  leurs 
droits. 
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Ajoutons  que  les  obligations  de  l'Emprunt  !i  0/0 
1994  il''  l'Etat  d'Espirito-Sûnto  n'ont  pas  encore  dé- 
taché,  en  liourse,  le  susdit  coupon  d'octobre  1901. 


Compagnie  de  Mozambique.  —  Nous  avons  an- 
noncé, il  y  a  huit  jours,  que  les  actionnaires  de  cette 
Compagnie  étaient  convoques  en  assemblée  générale 
annuelle  pour  le  14  décembre,  à  Lisbonne.  Voici  le 
Jiilan  qui  sera  soumis  aux  intéressés  : 

31ILAX  AU  31  DÉOEMUi'.li  1900 

Actif  En  rois 

Actions  à  émettre  :  190.668  actions  d'une  valeur 

nominale  de  4$500  reis  chaque   885:000$000 

Actionnaires   13  500 

Propriétés  et  droits  acquis   1.1(57  042  019 

Portefeuille  : 
2.453  actions  de  la  Compagnie  de 

Mozambique  '   11:03S$500 

60.540  actions  Beira  Railway  C° .    115  752  480 
5.870   obligations    Beira  Rail- 
may  C'°,  en  dépôt  au  Comité  de 

Paris   21  088  100 

22.000  liv.  st.  de  Consolides  An- 
glais déposés  à  la  Banco  Lisboa 

e  Açores   110  906  325 

22.000  liv.  st.  de  Consolidés  An- 
glais déposés  au  Crédit  Franco- 
Portugais   110  861  140 

  369  0-26  545 

Participations  dans  les  Compagnies  sous- 
concessionnaires  : 

Actions  En  reis 

2.000  Panga  and  Silindi  Uni- 
ted Ld    9:000$000 

7.780  Premier  Concessions  of 

Mozambique,  Ld   35  010  000 

7.500  Braganza  Gold  Mining 

Company  '.     33  TSd  000 

85.000  Mozambique  Consolida- 
ted Mines,  Ld   191  250  000 

12.356  Companhia  do  Lmtbo...  55  602  000 
2.200  Companliia  da  Goron- 

goza    39  600  000 

6.300  Companhia  Portuguesa, 
das  Minas  d'Ouro  da 

Manica   28  350  000 

2.000  Companliia    Indust  rial 

Af ricana   36  000  000 

1.000  Compagnie  des  Huile- 
ries et  Savonneries  de 

Mozambique   18  000  000 

10.000  Companliia  Colonial  do 

Buzi   45  000  000  • 

4.000  Companliia  Agricola  do 

Moribane   18  000  000 

15.839  Companhia  dus  Minas 

d'Ouro  do  Macequece.     71  275  5C0 
100.000  Beira  Railway  C°  dépo- 
sées à  la  Banco  do 

Portugal   2i7  500  000 

  828  337  500 

Espèces  en  dépôt  : 

A  la  Banco  Luzitamo   13  030 

A  la  Banco  Commerc.  de  Lisboa,  44  640 

A  la  Banco  Lista, a  c  Açores  ...  646  987 
Au  Crédit  Franco-Portugais ... .  10  571  760 
A  la  Banque  île  Paris  et  des 

Pays-Bas  1.883.307  fr.  45  ....    338  995  342 

  350  271  759 

Espèces  en  caisse,  solde   2  150  964 

Comité  de  Paris,  solde..   310  797  067 

Comité  de  Londres,  solde   200  629  334 

Beira  Railway  f>,  solde   4  500  000 

Débiteur*....   15  109  915 

Cautionnement  donné  par  un  administrateur 
à  la  Compagnie  des  Huileries  et  Savon- 
neries de  Mozambique..  .'   900  000 

Cautionnements  divers   97  587  000 

Mobilier  et  matériel  à  Paris,  Londres  et  Lis- 
bonne  2  841  191 

Frais  d'installation   210  639  867 

Effets  à  recevoir,  solde   135  327  757 

Administration  en  Afrique,  solde   1.541  606  769 

6.122  387  187 


Passif 

Capital,  solde   4.500:000g000 

Ponds  de  réserve   207474  606 

Fonds  de  réserve  spéciale   ]85:7!>9  186 

<  Iréditeurs   !«:4x?  000 

Effets  à  payé»   41:2*2  100 

Dividende  de  1897,  soldes  payer.....   3:319  908 

l'ensions  et  appointentenls  du  personnel  en 

Afrique  ■   550  000 

Comptes  en  suspens  contre  les  participations 

dans  les  Compagnies  sous-concessionnaires.  560:887  500 
Certificats    représentant  les   actions   de  la 

Beira  Railway  C°   247:570  000 

Bénéfices  à  liquider   1;  750 

Profits  et  Pertes,  solde   444:130  089 


0. 

Le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »,  pour 
1!J00,  s'établit  ainsi  : 

Profits 

Solde  an  31  décembre  1897   

Profits  en  1898  '  

Profits  en  1899  


122:387$187 
l'exercice 


En  reis 
54:7898222 
137*:  905  188 
506:713  634 


A  déduire,  conformément  aux  résolutions 
prises  par  l'assemblée  générale  du  5  janvier 
1900  : 

Pour  le  fonds  de  réserve  : 
5  0/0  sur  les  profits  de  1898   6r8S5$B8 

Pour  le  fonds  de  réserve  spéciale  : 
Solde  des  profits  de  1898   185î799  186 


701:4080044 


En  Europe  en  1900  : 

Recettes  diverses   56:917$1*0 

Prime  sur  émission  d'actions...     30:303  948 

87:221  128 

Moins  : 

Dépenses  générale*   79:105  639 

Pertes 

En  Afrique  en  1900  

Solde  


192:694  410 
50X;713S634 


x:115  489 


5Hj:829Sl23 

  72.-699S074 

  444:130  049 

516:8298123 

Quant  aux  dépenses  de  1900,  elles  dépassent  les 
recettes  effectuées  [tendant  l'exercice  de  500.000  fr. 
environ.  Toutefois,  il  est  nécessaire  de  remarquer  que 
dans  ces  dépenses  sont  compris  de  larges  amortisse- 
ments et  que  c'est  par  ce  fait  que  les  comptes  de  1900 
se  sont  cléiturés  avec  une  différence  entre  les  dépenses 
et  les  recettes.  C'est  pourquoi  le  Conseil  d'administra- 
tion croit  pouvoir  hardiment  affirmer  que,  pareille 
situation,  pour  une  colonie  comptant  à  peine  dix  ans 
d'existence,  est  non  seulement  favorable,  à  proprement 
parler,  mais  qu'elle  supporte  encore  avantageusement 
la  comparaison  avec  les  autres  entreprises  similaires 
de  l'Afrique  du  Sud. 

Il  est  vrai  que  les  recettes  de  1900  ont  été  exception- 
nellement élevées  ;  par  contre,  les  événements  poli- 
tiques qui  ont  influe  sur  les  recettes  ont  aussi  donné 
lieu  ii  certaines  augmentations  de  dépenses,  qui,  Lien 
que  se  rapportant  à  l'année  1899,  n'ont  été  liquidées 
qu'après  ledit  exercice. 

Nous  nous  réservons  de  revenir  sur  cette  entreprise, 
et  d'examiner  plus  longuement  le  rapport  du  Conseil 
d'administration  sur  ce  qu'a  fait  la  Compagnie  de 
Mozambique  au  cours  de  l'année  dernière,  et  sur  ses 
perspectives  d'avenir. 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  8  novembre,  les  10.050  obligations  nouvelles  de 
500  fr.  3  1/2  0/0,  af  50050  à  60099,  de  la  Société  du  Crédit 
Foncier  du  Royaume  de  Hongrie,  sont  admises  aux  négocia- 
lions  de  la  liourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations, anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  50.040  à  00.0911. 
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Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  titres  de  10.000 
florins  de  la  Dette  d'Autriche  5  0/0  argent  .  jouissance  avril 
octobre,  pourront  circuler  sans  être  munis  de  coupons. 


;re 
obli 


Un  dernier  versement  de  281/2  0/0,  soit  142  fr.  50  par  ti 
de  500  fr.,  étant  appelé  le  2  décembre  prochain  sur  les  oL~ 
gâtions  non  libérées  de  l'Emprunt  russe  consolidé  4  0/0 
(1901), 

VA  Les  Offlftifioats  provisoires  étant  échangés  contre  de 
titres  définitifs, 

La  Chambru  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  dudit  jour, 
2  décembre,  ledit  emprunt  ne  sera  plus  négociable  qu'en 
titres  entièrement  libères  et  définitifs. 

En  liquidation  du  30  novembre,  les  livraisons  s'effectueront 
en  titres  non  libérés. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

7  nov.  14  nov. 

Or              2.380.191. 1S9  2. 39». 395. 903 

Argent...    1. 098. 341. 172  I .098.695.00! 


3  418-538.361  3.498.290.904 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 
Portefeuille  Paris  |  ^  ^nSg..;;. 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  •.  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


7  nov. 


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  17  mai  1834 
mohiliprps  5  Ex-banques  département, 
momneres  |  Loi  du  g  jujn  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque... 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  , 

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  dî  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


3.478.338.361 


243.289 
211.806  906 


339.049.606 
7.590.000 
55  400 
206.572.048 
287.636-239 
180.000.000 
10.000.000 
2-980.750 
99.627  300 
100.000-000 
4  000.000 
20.054.089 

4.965.183 
8.407.444 
58. 317.103 


14  ne 


5.019.843.722 


182.500-000 
8.002-313 

10.000.000 
2.980.750 
9.123.000 
4.000.000 
8.407.444 
•085.662  310 

25.420.709 
9.748.371 

79.537.948 
470.110.550 

66.781.360 
1.930  517 
7.990.048 
1.228.039 

46.418  3c9 


3.498.290.90i 


24.  «40 
183.240.337 


362.074.534 
7  472.00(1 
53.400 
204.470.462 
282.778.249 
180.000.000 
10.000(100 
2.980.750 
99.627  300 
100.000-000 
4.000-000 
20.091.600 

5.007.108 
8.407.444 
53  158.417 


3.021.679.669 


5.019.843.722 


182.500.000 
8.002.313 

10.000.000 
2.980.750 
9. 125. 000 
4.000. Oui) 
8.407-444 
4.067.171.305 

21  116.431 
9.916  471 

99. 000. 163 
463.618  762 

68.355.935 
1  857. 8S6 
8.410-274 
1.228.039 

55-988.912 


3.021.079.669 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat  

Sompt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  i'ei  

ïénéfices  Met*  


18  nov. 

17  nov. 

16  nov. 

15  nov. 

14  nov. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.715.8 

3.745.0 

3.924  3 

4.080  8 

4  067.2 

3.111.5 

3.054.4 

3.056.2 

3. 413. 3 

3.498.3 

802  0 

915-2 

1.032-4 

833.7 

545.3 

369  5 

412  5 

471.6 

511.4 

487.2 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

266.2 

315.8 

301  0 

383.7 

99.0 

459.9 

455.5 

487.8 

450.5 

532.0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

1  y.  0/00 
2.410.6 

5  %  0/00 

3  %  0/00 

pair 

pair 
3  403.1 

3. 558. 2 

6.970.0 

5  351.2 

L'Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris,  poul- 
ie mois  d  octobre  qui  vient  de  s'écouler,  présente  une moins- 
value  de  395.084  francs  par  rapport  aux  prévisions  budgé- 
taires, et  une  diminution  de  1.271.470  francs  par  rapport 
aux  recettes  d'octobre  1900. 

Le  produit  des  dix  mois  écoulés  do  1901  —  qui  s'élève  à 


82.734.857  fr.  —  présente  une  moins-valuc  de  8.736.029  fr. 
par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une  diminution 
de  16.013.373  francs  par  rapport  aux  recettes  de  la  période 
correspondante  de  1900. 

Mines  de  Bruay.  —  L'assemblée  générale  annuelle  a  eu 
lien  le  l'i  octobre  dernier; 

Elle  a  approuvé,  dans  toutes  leurs  parties,  les  comptes  do 
l'exercice  1900-1901  et  fixé  le  dividende  y  afférent  à  27  fr.  50 
par  action,  contre  20  fr.  ponr  l'exercice  précédent. 

Des  communications  faites  à  l'assemblée,  il  résulte  que 
l'extraction  pour  l'exercice  1900-1901  a  atteint  1.1 02. 3 40  ton- 
nes, contre  1.711.339  pour  l'exercice  précédent,  soit  une  aug- 
mentation de  51.000  tonnes. 


Compagnie  Nouvelle  des  Châlets  de  Commodité.  —  Les 

actionnaires  se  sont  réunis  le  25  octobre  en  assemblée  géné- 
rale ordinaire. 

Ils  ont  voté  les  résolutions  suivantes  :  » 

1°  L'assemblée  générale  des  actionnaires  approuve  le  bilan 
et  les  comptes  de  l'exercice  1900-1901,  tels  qu'ils  lui  sont  pré- 
sentés par  le  Conseil  d'administration  ; 

2°  L'assemblée  générale  ordonne  la  mise  en  paiement  d'un 
dividende  de  5  fr.  par  action  et  la  répartition  des  bénéfices 
telle  qu'elle  lui  est  proposée  par  le  Conseil  d'administration  : 

3°  L'assemblée  générale  continue  la  nomination  de  M.  E. 
Beauvalet,  comme  administrateur  et  réélit  MM.  Mouilban  et 
Bivort,  administrateurs  sortants; 

4°  L'assemblée  générale  donne  quitus  à  la  succession  de 
M.  E.  Porte  à  raison  des  fonctions  d'administrateur  exer- 
cées par  lui  ; 

5°  L'assemblée  générale  nomme  commissaire  des  comptes, 
pour  l'exercice  1901-1902,  M.  Serey,  fixe  sa  rémunération  à 
500  fr.  et  lui  adjoint  comme  commissaire-adjoint  M.  Martin. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  tendance  du  Marché  a  encore  été  irrégulière  cette 
semaine.  Cependant  la  réponse  des  primes,  qui  a  eu 
lieu  hier,  s'est  passée  d'une  façon  satisfaisante.  Beau- 
coup de  primes,  en  effet,  ont  été  levées,  et  quelques 
rachats  de  vendeurs  ont  été  signalés. 

C'est  aujourd'hui  que  se  traiteront  les  reports.  En 
vue  de  l'Emprunt  Français  on  perspective  à  brève 
échéance,  les  capitaux  afficheront,  vraisemblablement, 
un  peu  plus  de  prétention  que  précédemment  ;  toute- 
fois, le  taux  de  l'argent  ne  parait  pas  devoir  être 
quand  même  élevé. 

it  -fc-  Nos  Rentes  Françaises  sont  fermes. 
Le  3  0/0  perpétuel,  qui  clôturait  à  100  i'r.  67  1/2  au 
comptant,  s'inscrit  à  100  fr.  80  ;  à  terme,  il  cote 
100  fr.  82  1/2,  contre  100  fr.  50;  lien  te  3  1/2  0,0, 
100  fr.  90  au  comptant,  contre  101  fr.  80;  à  terme,  il 
finit  à  101  fr.  02  1/2  ;  Rente  3  0/0  Amortissable, 
99  fr.  40  au  comptant,  sans  variation  sur  jeudi  der- 
nier ;  à  terme,  ce  fonds  cote  99  fr.  55. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  que  nous  laissions  à 
488  fr.  75,  sont  à  488  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Pro- 
tectorat de  l'Annam  et  du  Tonkin,  aux  environs  de 
82  fr.  25  ;  Emprunt  de  Madagascar,  délaissé  ;  Emprunt 
3  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine,  495  fr.  50,  contre  491  fr.  50| 
en  bénélicc  de  4  fr.  Le  chemin  de  fer  de  Pékin  à  Han- 
Kéou  avance  rapidement,  en  dépit  des  dégâts  causés 
par  les  dernières  inondations.  Les  rails  ont  été  posés 
sur  une  longueur  de  165  kilomètres;  les  terrassements 
sont  déjà  faits  sur  50  autres  kilomètres.  Cette  activité 
fait  contraste  avec  l'absence  complète  d'entreprises 
britanniques  de  ce  genre  dans  la  vallée  du  Yang-Tsé  ; 
les  concessionnaires  britanniques  gardent  dans  leurs 
cartons  la  fameuse  ligne  de  Shanghaï-Nankin  et  leurs 
autres  concessions.  Rien  n'est  encore  commencé  sur  la 
ligne  de  Han-Kéou-Canton. 

i(  it  Les  Obligations  dt  la  Ville  de  Paris  sont  tou- 
jours aussi  actives,  et  leur  tendance  reste  très  bonne, 
avec  des  avances  parfois  sensibles. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  restaient  à  552  fr.  50, 
finissent  à  554  fr.  75.  Le  prochain  tirage  de  ces  titres 
aura  lieu  le  15  décembre;  Oblif/alions  3  0/0  1869,  au 
même  cours  de  432  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1871, 
413  fr.  50,  contre  409  fr.  75;  Obligations  i  0/0  1875, 
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558  fr.  75;  Obligations  4  0/0  1876,  559  fr.  Ces  der- 
nières obligations  restaient  à  558  fr.  jeudi  dernier. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1S92  libérées,  qui  finis- 
saient à  368  fr.,  se  retrouvent  à  8(38  fr.  ;  Obligations 
2  i/2  0/0  1894-1896,  360  fr.,  sans  changement;  Obliga- 
tions 2  0/0  1898,  également  à  leur  même  cours  de 
413  fr.  75,  avec  un  tirage  le  5  décembre  ;  Obligations 

2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropolitain),  416  fr.  75.  Le 
prochain  tirage  de  ces  titres  aura  lieu  le  26  décembre. 

if  iç  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
s'inscrivaient,  jeudi  dernier,  à  3.810  fr.  au  comptant, 
et  à  3.825  fr.  à  terme,  sont  à  3.860  fr.  au  comptant. 

Pour  les  vingt  et  une  premières  semaines  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  netsprovi- 
soires  provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  3.403.166  fr.  02. 

ic  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
restaient  à  680  fr.  à  terme  et  au  comptant,  finissent, 
sur  ces  deux  marchés,  respectivement  à  676  fr.  et  à 
680  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  continuent 
à  être  largement  traitées.  Ces  titres,  avec  leur  sécurité 
absolue,  leur  intérêt  convenablement  rémunérateur  et 
l'attrait  des  lots  qui  y  sont  attachés,  offrent  tous  les 
avantages  recherchés  par  l'épargne.  C'est,  au  reste,  ce 
qui  assure  leur  stabilité. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  finis- 
sent à  472  fr.  contre  470.  Nous  rappelons  que  ces  titres 
ont  un  tirage  le  5  décembre  prochain  ;  Obligations 
Foncières  1879  3  0/0,  502  fr.;  elles  restaient  jeudi  der- 
nier à  507  fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  1S80  s'échangent  à 
504  fr.,  contre  500  fr.,  avec  un  tirage  également  le 
5  décembre  prochain  ;  Obligations  Foncières  1SS3,  445 
francs,  contre  443  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
1885,  260  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
397  fr.  C'est  le  5  décembre  aussi  qu'aura  lieu  le 
prochain  tirage  de  ces  obligations  ;  Obligations  Com- 
munales 1892  2  80  0/0,  459  fr.  75.  Le  prochain  tirage 
de  ces  titres  aura  lieu  le  22  décembre.  Obligations  Fon- 
cières 2  8  0  0/0  1895  ,  470  fr.,  contre  466  fr.,  avec  un 
tirage  également  le  22  décembre  prochain  ;  Obligations 

3  75  0/O  1869,  505  fr.  25.  Rappelons  que  ces  titres 
sont  appelés  au  remboursement  au  pair  pour  le  ler  jan- 
vier prochain.  Les  porteurs  sont  informés  que  le  Cré- 
dit Foncier  escompte,  en  ce  moment,  ces  titres  et  le 
coupon  échéant  le  lor  janvier  au  taux  d'escompte  de  la 
Banque  de  France. 

if  +  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Cré- 
dit ont  été  peu  mouvementées. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  finis- 
sait la  semaine  dernière  à  971  fr.,  est  en  avance  de 

4  francs,  à  975  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  est  à  558  fr.  50 
au  comptant  et  à  554  fr.,  à  terme;  il  cotait  jeudi  der- 
nier 559  fr. 

La  Société  Générale,  que  nous  laissions  à  603  fr., 
s'inscrit,  cette  semaine,  à  602  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  à  976  fr.  à  terme  et  à  978  fr. 
au  comptant.  11  restait,  la  semaine  dernière,  à  975  fr. 
sur  ces  deux  marchés. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  à  595  fr. 
au  comptant,  contre  600  fr.  Le  bilan  de  cet  Etablisse- 
ment, au  31  octobre,  accuse,  sur  le  bilan  précédent, 
une  diminution  de  8.593.398  fr.  dans  les  dépôts  et  de 
13.192.032  fr.  dans  le  portefeuille  commercial.  Le 
compte  de  Profits  et  Pertes  a  augmenté  de  391.458  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  reste  à  310  fr.; 
flanque  Française  de  i  Afrique  du  Sud,  62  fr.  50  au 
comptant,  mais  64  fr.  à  terme;  Compagnie  Française 
flet  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique  du  Sud,  89  fr.  Banque 
tpéciale  des  Valeurs  Industrielles,  43  fr. 

I.a  ll'iiiqae  de  l'Algérie,  qui  cotait  835,  est  à  820  fr., 
i ibliqai it, us  île  400  francs  de  la  Société  des  Immeubles 
de  France,  113  fr.  50  ;  Obligation»  de  475  francs,  185  fr. 


La  lien  le  Foncière  se  retrouve  à  226  fr.  Nous  la  lais- 
sions à  256  fr.  la  semaine  dernière. 

La  Compagnie  Algérienne  clôture  à  O'iO  fr.  et  la  So- 
ciété Foncière  Lyonnaise  est  à  313  fr.  50  fr.,  contre 
314  fr.;  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie  490  fr.  ; 
Banque  Parisienne,  508  fr.  au  comptant,  sans  change- 
ment sur  jeudi  dernier. 

if  if  Le  groupe  des  actions  de  nos  Grandes  Com- 
pagnies de  Chemins  de  fer  est  calme  mais  bien  tenu. 

Le  Lyon  s'échange  à  son  cours  précédent  de  1.575 
francs;  le  Nord  se  traite  à  1.973 fr.  a  terme  et  à  1.972 
francs  au  comptant,  contre  1.970  fr.  et  1.965  fr.  il  y 
a  huit  jours  ;  Midi,  1.298  fr.,  contre  1.292  fr. 

L'Orléans,  qui  cotait  1.590  fr.  au  comptant,  s'échange 
à  1.599  fr.;  Est,  995  fr.au  comptant,  sans  variations; 
Ouest,  1.020  fr.  au  comptant,  contre  1.015  fr. 

Pour  la  quarante-troisième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de 
1900,  une  diminution  de  1.685.000  fr.  Lu  1er  janvier 
au  21  octobre,  la  diminution  totale,  sur  la  période  cor- 
respondante de  1900,  est  de  59.182.000  francs. 

•je  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  Indus- 
trielles et  Commerciales  ont  été  irrégulièrement  trai- 
tées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  que 
nous  laissions  à  610  fr.,  sont  en  bénéfice  de  10  francs 
à  620  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  805  fr.,  contre 
800.  On  dit  que  la  question  du  gaz  aura  reçu  une  solu- 
tion avant  le  31  décembre  prochain. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  se  traite 
à  125  fr.,  en  liaisse  de  30  francs,  après  être  descendue 
à  100  francs,  sur  la  discussion,  en  cours  à  la  Chambre, 
du  nouveau  projet  de  loi  sur  la  marine  marchande; 
Messageries  Maritimes,  435  fr.,  contre  478  fr.,  Char- 
geur s- Iléunis,  1.145  fr.,  contre  1.1 -i0  fr.  L'assemblée 
générale  des  actionnaires,  qui  avait  été  convoquée  pour 
)c  18  novembre,  est  remise  au  lundi  8  décembre,  par 
suite  du  nombre  insuffisant  d'actions  déposées.  C'est 
ce  que  nous  avions  déjà  laissé  prévoir  jeudi  dernier. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  restaient  à  760  fr.,  sont 
revenues  à  750  fr.,  et  les  Voitures  à  Paris  restent  à 
158  fr.,  contre  165  fr. 

L'action  Suez  est  à  3.739  fr.  Nous  la  laissions,  il  y 
a  huit  jours,  à  3.713  fr.  Pour  la  première  décade  de 
novembre,  les  recettes  de  cette  Compagnie  se  sont  éle- 
vées à  2.850.000  fr.,  contre  2.350.000  fr.  pendant  la 
même  décade  de  1900.  Du  1er  janvier  au  10  novembre, 
les  recettes  totales  se  chiffraient  par  86.499.868  francs, 
contre  76.883.786  fr,  pendant  la  même  période  de  l'an- 
née dernière  ;  Parts  Civiles,  2.526  fr.,  contre  -2.525  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
clôture  à  398  fr.  ;  elle  restait  à  382  fr.  jeudi  dernier. 
Electro-Métallurgie,  285  fr.,  contre  299  fr.  ;  Dyle  et 
Bacalan,  au  cours  de  218  fr.  50,  en  reprise  de  12  fr.  50. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  cote  33  fr.,  contre 
30  fr.  On  s'entretient  beaucoup,  en  ce  moment,  de 
combinaisons  que  cette  entreprise  aurait  à  l'étude. 
Nous  reviendrons  sur  ce  sujet  lorsqu'une  décision 
définitive  aura  été  prise  en  vue  de  régulariser  la  situa- 
tion de  la  Société.  I.a  Compagnie  Thomson-Houston  est 
revenue  à  095  fr.  par  suite  de  réalisations.  La  Compa- 
gnie Française  des  Tramways  Electriques  et  Omnibus 
de  Bordeaux,  qui  est  une  des  filiales  de  cette  Compa- 
gnie a,  du  1"  janvier  au  31  octobre,  réalisé,  comme 
recettes,  3.323.862  fr.  25,  contre  2.677.913  fr.  55  pen- 
dant les  mêmes  dix  premiers  mois  de  1900,  soit,  pour 
l'exercice  en  cours,  une  augmentation  de  645.948 fr.  70. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways  s'inscrit  à  434  fr.,  contre  435  fr.  ;  Compagnie 
Générale  Parisienne  de  Tramways,  188  fr.  Cette  Com- 
pagnie, qui  est  une  des  filiales  de  la  Compagnie  Thom- 
son-Éouslon,  a  réalisé  comme  recettes,  du  1er  janvier 
au  31  octobre,  un  montant  de  5.679.766  fr.  95,  contre 
5.166.370  fr.  40  pendant  la  même  période  de  1900,  ce 
qui  constitue,  pour  l'année  en  cours,  une  augmentation 
de  513.896  fr.  35;  Tramways  de  l'Est- Parisien,  151  fr., 
contre  148  fr.  Pour  la  45e  semaine  de  1901,  du  3  au  10 
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novembre,  les  recettes  de  cette  Compagnie  s'élèvent  à 
77<518  fr.  65.  Du  1"  janvier  au  10  novembre  1901,  les 
recettes  totales  ont  été  de  â,706.678  fr.  55.  Le  nombre 
des  voitures  en  service  a  été  de  115. 

Los  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine  se  traitent  à  475  fr.,  contre  480  fr.  ;  Omnium 
Lyonnais,  50  fr.,  contre  52  fr.  Rappelons  que  les 
actionnaires  de  cette  Société  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  annuelle  pour  le  23  courant,  à  Lyon,  à 
l'effet  d'approuver  les  comptes  de  l'exercice  1900-1901, 
de  statuer  sur  l'alfectation  des  bénétices  et  d'autoriser 
les  administrateurs  h  traiter  des  affaires  avec  la  So- 
ciété. Métropolitain  ds  Paris,  en  reprise  de  26  fr.  à  5c6 
francs;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des  Chemins 
de  fer  et  des  Tramways  Electriques,  244  fr.;  contre  234. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  à  91  fr.  ;  Raffinerie  et 
Sucrerie  C.  Say,  1.028  fr.  au  comptant  et  1.025  fr.  à 
terme,  contre  1.024  fr.  et  1.022  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  restait  à 
346  fr.,  est  à  347  fr.  ;  actions  Câbles  Télégraphiques, 
15  francs. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  cotait  559  fr.,  se  retrouve 
à  562  fr.,  gagnant  3  fr.  ;  Mines  de  Malftdano,  401  fr. 
au  comptant.  Rappelons  que  c'est  le  25  novembre 
courant  que  les  actionnaires  de  cette  Société  sont 
convoqués  en  assemblée  générale  extraordinaire. 
L'ordre  du  jour  comprend  la  nomination  d'adminis- 
trateurs et  diverses  modifications  aux  statuts  concer- 
nant le  nombre  des  administrateurs,  la  durée  de  leur 
mandat  et  leur  mode  de  renouvellement.  Anciennes 
Sucreries  de  la  Compagnie  de  Fives-Lille,  240  fr., 
contre  237  fr. 

-fa  -fc  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  générale- 
ment très  fermes. 

Li  s  Fonds  Argentins  ont  été  très  demandés,  li  Argen- 
tin 4  0/0  1896  (Jescision)  est  monté  de  62  fr.  95  au 
comptant  à64fr.  50;  Argentin  4  010  1900,  63  fr.  60  à 
terme,  en  plus-value  de  2  fr.  10  d'une  semaine  à 
l'autre. 

Les  Fonds  Brésiliens  ont  été  de  nouveau  actifs.  La 
Rente  4  0:0  ISS9  finit  à  65  fr.  25,  contre  64  fr.  75; 
Emprunt  5  0.  0  1898  (Funding),  92  fr.  50  à  terme,  en 
plus-value  de  90  centimes;  au  comptant,  ce  fonds  cote 
92  fr.  80  ;  Obligations  Minas-Geraès,  369  fr.  à  terme  et 
370  fr.  au  comptant.  Jeudi  dernier,  ces  titres  clôturaient 
respectivement  à  359  fr.  et  359  fr.  50.  Obligations  de 
l'Etat  de  Espirito-Santo,  290  fr.,  ex-coupon  d'octobre 
détaché  le  9  courant.  Au  sujet  de  ces  obligations, 
nous  nous  reportons  à  1'  «  Information  <>  que  nous  pu- 
blions plus  haut. 

La  Rente  i  0/0  Extérieure  Espagnole,  que  nous  lais- 
sions à  70  fr.  02  1/2,  est  à  70  fr.  17  1/2. 

La  Rente  Italienne  finit  à  99  fr.  40,  en  avance  de 
55  centimes  pour  la  semaine. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  restait  à  25  fr.  82  1/2, 
est  passée  à  26  fr.  15. 

Lès  Fonds  Russes  ont  été  de  nouveau  recherchés. 
La  Rente  3  0/0  1891-1894  s'échange  à  83  fr.  50  au 
comptant,  en  bénéfice  de  50  centimes;  Rente  3  0/0  1896, 
82  fr.  75  à  terme,  gagnant  30  centimes;  Rente  4  0/0 
Consolidée  1901 ,  101  fr.  80  à  terme  ;  nous  la  laissions, 
jeudi  dernier,  à  101  fr.  Au  comptant,  elle  reste  à 
101  fr.  95. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  est  à  65  fr.  80  à  terme 
et  à  66  fr.  au  comptant.  Cette  Rente  a  encore  donné 
lieu,  cette  semaine,  à  des  échanges  très  suivis,  surtout 
au  comptant.  C'est  la  preuve  que  le  public  s'intéresse 
de  plus  en  plus  à  cette  valeur  si  avantageuse  à  tous 
les  points  de  vue,  et  principalement  aux  cours  ac- 
tuels. 

Comme  nous  l'avons  fait  remarquer  déjà'  les  recettes 
des  Monopoles  serbes,  qui  constituent  le  gage  spécial 
de  cette  Rente,  ont  produit,  pendant  les  neuf  premiers 
mois  de  1901,  un  montant  suffisant  pour  le  service 
total,  pendant  l'année  entière,  des  intérêts  et  de  l'amor- 
tissement. Les  recettes  d'octobre,  de  novembre  et  de 
décembre  constitueront  done  un  excédent  à  reverser 
au  Trésor  serbe.  Quant  à  la  situation  même  de  la  Ser- 


bie, elle  devient  de  jour  en  jour  plus  prospère  encore. 
Malgré  l'accroissement  de  la  population  et  de  la  force 
contributive  du  pays,  le  Gouvernement  serbe,  ainsi 
que  le  prouve  le  budget  qu'il  a  élaboré  pour  1902,  s'at- 
tache continuellement  à  réduire  ses  dépenses,  sachant 
que  c'est  le  meilleur  moyen  de  justifier  la  confiance  du 
monde  financier  dans  le  progrès  et  l'avenir  du  même 
pays,  et  dans  l'exploitation  de  ses  richesses  natu- 
relles. 

Les  Fonds  Ottomans  sont  en  forte  reprise  par  suite 
de  l'arrangement  intervenu  entre  la  France  et  la  Porte. 
La  Série  B  est  à  49  fr.  60,  contre  49  fr.  ;  Série  C  26  fr. 
en  plus-value  de  77  1/2;  Série  D  23  fr.  87  1/2,  contre 
23  fr.  22  1/2  la  semaine  dernière. 

ir  "Ar  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  cote 
435  fr.  en  bénéfice  do  4  fr.  50;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  678  fr.  à  terme,  et  682  fr.  au  comptant,  contre 
667  fr.  et  675  fr.  au  comptant;  Banque  Impériale  Otto- 
mane, 517  fr.,  gagnant  7  fr.  ;  Robinson  South  African 
Banking  Company.  69  fr., contre  66  fr. 

Le  Rio-Tinlo,  qui  cotait  1.189  jeudi  dernier  a  été  dis- 
cuté. Il  finit  à  1.143  francs  en  reprise  sur  ses  plus  bas 
cours  ;  Sosnowice,  1.787  fr.,  contre  1.755  fr.  ;  par  contre, 
Usines  de  Briansk,  369  fr.,  contre  386  fr. 

Les  Wagons-Lits  sont  à  295  fr.,  contre  246  fr.,  après 
avoir  même  dépassé  le  cours  rond  de  300  fr.  Les  re- 
cettes de  cette  Compagnie,  pour  la  troisième  décade 
d'octobre  1901,  se  sont  élevées  à  324.954  fr.,  contre 
399.500  fr.  pour  la  même  période  de  1900  et  30i.570  fr. 
en  1899.  Le  montant  des  recettes  encaissées  du  1er  jan- 
vier au  31  octobre  1901  se  trouve  porté  à  10.805.774  fr., 
augmentation  de  1.481.000  fr.  sur  1899  et  en  diminution 
de  551.640  fr.  sur  1900,  année  d'Exposition  Univer- 
selle. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
calmes.  Andalous,  au  même  cours  de  181  fr.  ;  Nord  de 
l'Espagne,  159  fr.,  en  avance  de  2  fr.  ;  Saragosse,  217 
contre  216  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique - Conslan- 
tinople  sont  à  266  fr.  au  comptant,  et  à  265 fr.  à  terme; 
Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement. 
(Série  '1894),  406  fr.  ;  Obligations  nouvelles  (Série  IS9'6 ), 
350  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Les  affaires,  sur  ce  Marché,  ont  été  plus  actives  que  précé- 
demment et  la  tenue  générale  de  la  cote  est  satisfaisante. 

Le  Brésil  5  O/O  est  à  79  fr.  75,  contre  78  fr.  80  :  Mexicain 
5  O/O,  41  fr.  25,  sans  variation  sensible;  Chemins  Ottomans, 
100  fr.  75  contre  99  francs. 

Le  Cape  Copper,  que  nous  laissions  à  124  francs,  s'inscrit 
à  126  fr.  50,  gagnant  2  fr.  50  ;  par  contre,  Tharsis  plus  hési- 
tante à  157  francs  contre  159  francs. 

Le  Laurium  Grec,  qui  Unissait  à  49  fr.  50,  s'échange  à 
49  fr.  75,  et  la  Huanchaca  reste  à  95  francs,  en  avance  do 
5  fr.  75  pour  la  semaine  ;  actions  Kertch,  170  francs,  en 
plus-value  de  19  francs;  Aciéries  du  Donetz,  620  francs,  en 
forte  avance  de  79  francs  ;  Huta-Bankoica,  3.155  francs, 
regagnant  56  francs  ;  Doubowaia-Balka,  1.250  francs,  sans 
changement  et  sans  affaires. 

La  Harpener,  qui  cotait  1.183  francs,  est  en  bénéfice  de 
19  francs  à  1.202  francs;  Vieille-Montagne,  520  francs, 
ex-coupon:  Dniepr ovienne,  2.125  francs,  en  bénéfice  de 
110  francs.  L'assemblée  générale  du  27  octobre/9  novembre 
a  délégué  au  Conseil  tous  pouvoirs  à  l'effet  de  solliciter  du 
Gouvernement  l'augmentation  du  capital  social,  actuellement 
de  7.500.000  francs,  à  9  millions  de  roubles,  par  l'émission 
do  6.000  actions  de  250  roubles  au  cours  que  le  Ministre  des 
finances  fixera  et  qui  sera  vraisemblablement  de  500  roubles 
par  action  d'une  valeur  nominale  de  250  roubles. 

La  part  Monaco  clôture  à  3.f>35  francs  ;  Transports  Elec- 
triques de  l'Exposition,  86  francs,  contre  S6  fr.  50:  Irans- 
ports  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  36  francs  contre 
41  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  finissent  en 
reprise  à  88  francs  :  Hôtel  de  Paris  a  Monte-Carlo,  au 
même  cours  de  700  francs. 


l'oir  les  Tableaux  de  Bourse  a  'ir  la  Couverture. 
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14  novembre  1901. 

Depuis  quelques  jours,  la  température  esl  plus  douce  et 
des  pluies  sont  tombées  eà  et  là.  Ge  changement  ;i  été  bien 
accueilli  dans  certaines  régions,  telles  que  l'ouest  et  le  centre, 
OÙ  l'on  commençait  à  se  plaindre  de  ta  sécheresse.  D'ailleurs, 
les  quelques  gelées  qui  se  sont  produites  la  semaine  dernière 
étaient  prématurées,  et  s'il  est  vrai  qu'elles  aient  eu  pour  effet 
de  faire  disparaître  beaucoup  de  mauvaises  herbes,  leur  con- 
tinuation n'en  aurait  pas  moins  été  défavorable  à  la  levée  des 
derniers  semis. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

17  oct. 
1901 

24  oct. 
1901 

31  oct. 
1901 

7  nov. 
1901 

14  nov. 
1901 

Ht. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  87 

20  62 

20  62 

21  12 

21)  87 

15  74 

15  85 

15  76 

16  08 

15  88 

Anvers  

15  (12 

15  35 

15  25 

15  25 

15  25 

17  11 

17  17 

17  40 

18  75 

18  60 

16  75 

16  80 

17  04 

18  27 

18  16 

13  46 

13  48 

13  48 

L3  86 

13  65 

14  56 

14  63 

14  63 

15  08 

15  01 

Le  marché  de  Paris  a  été  influencé,  cette  semaine,  par  la 
faiblesse  des  Bourses  américaines  qui,  d'ailleurs,  a  eu  sa 
répercussion  sur  les  principaux  marchés  régulateurs  de 
l'Europe.  Cependant,  grâce  à  la  raréfaction  des  offres  et  à  la 
fermeté  de  la  province,  les  cours  se  sont  à  peu  près  main- 
tenus. On  a  coté  en  clôture  : 

31  oct. 
20  02 


Courant  

Décembre  

.lanvier-Février. 

4  premiers  

4  de  mars  


21  62 


7  nov. 

14  nov. 

21  12 

20  87 

21  37 

21  12 

21  62 

21  37 

21  87 

21  62 

22  37 

22  12 

Halle  au  blé.  —  La  réunion  d'hier  n'a  aucunement  mo- 
difié la  situation.  La  mévente  des  farines  empêche  les  meu- 
niers de  relever  leurs  prix  d'achat  ;  d'un  autre  côté,  les  ven- 
deurs sont  toujours  très  réservés.  Il  ne  s'est  traité  que  peu 
d'affaires  ;  néanmoins,  l'ensemble  du  marché  a  (Hé  soutenu. 
On  a  coté  :  blés  indigènes  roux  de  choix,  21  francs  à  21  fr.  25  ; 
roux  bonne  qualité.  20  fr.  75  à  21  francs:  roux  qualité  ordi- 
naire, 20  fr.  50  à  ~'0  fr.  75  ;  bigarrés,  20  fr.  50  à  21  francs  ; 
blancs,  21  francs  à  21  fr.  25. 

Farines  de  consommation. —  La  boulangerie  continue  à 
n'acheter  qu'au  fur  et  à  mesure  de  ses  besoins.  La  marque 
de  Corheil  est  à  30  francs;  on  cote  les  autres  marques  en 
disponible  : 

31  oct.      7  nov.      14  nov. 
31  . .        30  50       30  50 
30  25       29  75       2!)  75 
29  62       29  12       29  12 
28  62       28  12       28  12 


Marques  de  choix.. . 
Premières  marques. 
Bonnes  marques. . . . 
Marques  ordinaires. 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  a.  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Notre  marché  des  farines  de  commerce; 
a  ('gaiement  subi  le  contre-coup  de  la  baisse  de  l'Amérique 
et  sans  un  certain  nombre  de  rachats  de  la  part  du  décou- 
vert, causés  par  une  diminution  des  filières,  nous  aurions  eu 
à  enregistrer  un  recul  des  cours  plus  sensible.  On  a  coté  en 
clôture  : 

31  oct. 
26  12 


Courant  

Décembre  

Janvier-Eévriei 

4  premiers  

4  de  mars  


27  37 


7  nov. 

26  75 

27  .. 
2"/  37 

27  87 

28  37 


14  nov. 

26  62 

26  87 

27  37 

27  62 

28  12 


Ix;  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


Huiles.  —  Les  vendeurs  étant  assez  nombreux,  la  tendance 
■  I"  I  huile  de  colza-reste  bible.  Le  disponible  est  à  57  fr.  50, 
eontre  59  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 

L'huile  de  lin  ;i  été  assez  recherchée,  celle  semaine,  par  le 
découvert  et  la  tendance  du  marché  a  été  ferme.  Néanmoins, 
!  coure  oni  légèrement  fléchi;  le  disponible  a  clôturé  au- 
i  bui  à  79  francs,  contre  79  fr.  25  jeudi  dernier. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 

(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  (roux  88»)  

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New- York:  moscovadi 


17  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

7  nov. 

14  nov 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr." 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  .. 

19  75 

18  75 

19  25 

19  50 

18  38 

18  69 

17  66 

17  76 

17  89 

18  50 

18  12 

17  50 

17  62 

17  62 

18  96 

18  84 

18  44 

18  57 

18  44 

21  52 

20  811 

20  47 

20  37 

19  20 

18  67 

18  \  > 

18  05 

Î8  25 

37  82 

38  54 

37  82 

37  82 

37  11 

22  25 

22  50 

23  06 
23  44 
23  94 
19  25 
97  50 


22  75 

22  94 

23  50 

23  94 

24  37 
19  50 
97  50 


Pendant  la  semaine,  le  temps  a  été  plus  doux  et  il  a  plu 
dans  quelques  régions.  Les  travaux  d'arrachage  et  de  mise 
en  silo  ont  continué  dans  d'assez  bonnes  conditions  et  sont 
maintenant  fort  avancés.  Dans  certains  rayons,  on  a  finale- 
ment constaté  un  rendement  cultural  un  peu  supérieur  aux 
prévisions  d'il  y  a  un  mois,  mais  sur  quelques  points  il  y  a 
eu  des  déceptions. 

La  tendance  du  marché  de  Paris  est  plus  ferme  :  les  prix 
ont  réalisé  une  avance  de  50  centimes.  Cette  meilleure  tenue 
de  notre  marché  est  due  aux  avis  plus  favorables  des  places 
étrangères.  On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

31  oct.    7  nov.   14  nov. 
Blanc  n°  3  :  — 

Courant   21  94 

Décembre  

4  premiers   22  81 

4  do  mars   23  18 

4  de  mai   23  (  8 

Roux  88°  disponible   18  75 

Raffiné  belle  sorte  disponible.      97  50 

La  Circulaire  des  Fabricants  de  Sucre  dit  que  la  situa- 
tion actuelle  ne  peut  durer,  et  qu'une  réduction  méthodique 
et  raisonnée  de  la  production  se  produira  par  la  force  des 
choses.  Déjà  les  Syndicats  sucriers  de  l'Allemagne  et  de 
l'Antriche-Hongrie  ont  engagé  des  pourparlers  dans  le  but  de 
provoquer  une  diminution  commune  des  ensemencements. 
On  rapporte  qu'eu  Italie,  les  fabricants  de  sucre  ont  égale- 
ment formé  un  Syndicat  pour  le  maintien  des  prix  du  sucre  à 
un  niveau  qui  leur  permettra  de  subsister,  et  cela  par  une 
limitation  volontaire  de  la  production  au  chiffre  approximatif 
de  la  consommation  du  pays. 

Le  correspondant  du  Standard,  à  Bruxelles,  a  tel  g  aphié, 
le  12  novembre,  que,  d'après  une  information  de  la  meilleure 
source,  le  Gouvernement  belge  est  sur  le  point  d'adresser 
aux  Gouvernements  européens  une  invitation  pour  la  Confé- 
rence des  sucres,  qui  aura  lieu  au  Ministère  des  Affaires 
étrangères,  sous  la  présidence  du  baron  de  Favereau. 

La  première  réunion  des  délégués  est  fixée  au  15  décembre. 
Les  Etats-Unis  ne  prendront  pas  part  à  la  Conférence. 

Les  délégués  allemands,  autrichiens,  français  et  belges 
proposeront  la  suppression  complète  de  toute  espèce  déprime 
sur  les  sucres. 

11  est  probable,  dit  le  correspondant  anglais,  que  la  Confé- 
rence adoptera  cette  proposition. 

Le  correspondant  du  Morninrj  Leader,  à  Bruxelles,  dit 
également  que  la  Conférence  des  sucres;  se  réunira  à  Bruxelles 
le  15  décembre.  Les  invitations  seront  lancées  prochainement. 

La  République  Argentine  et  les  Etats-Unis  en  seront 
exclus.  Les  nations  européennes  seules  y  seront  représentées. 
La  Conférence  durera  probablement  six  jours. 

Do  son  côté,  le  correspondant  du  Times,  à  Bruxelles,  dit 
que  la  Conférence  des  sucres  est  définitivement  fixée  au 
15  décembre. 

Une  invitation  sera  adressée  aux  puissances  la  semaine 
prochaine. 

On  croit  savoir  que  l'Allemagne  et  l'Autriche  consentiront 
à  abolir  leurs  primes  d'exportation,  si  la  France  fait  de 
même  et  accepte,  en  outre,  de  réduire  d'un  tiers  les  primes 
sur  les  sucres  destinés  à  la  consommation  intérieure. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santosgood 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


17  oct. 
1901 


Fr. 


Du  2  au 


40  75 
40  28 
40  50 
39  37 
33  40 

8  novembre,  les 


24  oct.  ::i  oct, 
1901  1901 


Fr. 

43  50 

44  93 
40  65 
43  ;r> 


Fr. 

43  75 
18  38 

44  25 
\\  06 
34  83 


7  nov. 
1901 


recettes  de 


Fr. 

43  50 
41  83 
i3  75 
43  Vf 
34  26 

Santés 


14  nov. 
L901 


Fr. 

46  50 
',;  io 

46  50 
16  56 
38  25 

(.ni  été 


de  273.000  sacs,  cou  tic  222.000  pendant  la  même  période 


/ 
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de  1900;  colles  do  llio  se  sont  élevées  à  179.000  sacs,  contre 
63.000  en  1000. 

Depuis  Le  commencement  do  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  8  novembre  1001,  les  receltes  des  deux  ports 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  5540.000  sacs,  contre  4.277.000 
pondant  la  période  correspondante  de  1900;  Bio,  2.828.000,  con- 
tre 1.304,000  en  1900;  soit  au  total,  8.308.000  sacs,  contre 
5.581.000  au  8  novembre  1900. 

Depuis  jeudi  dernier,  la  plus  grande  animation  n'a  cessé 
de  régner  sur  les  différents  marchés  et  les  cours  ont  réalise 
une  avance  importante.  Ce  brusque  changement  a  été  causé 
par  les  télégrammes  suivants  que  MM.  Ed.  .lolinslon  et  G", 
de  Londres,  ont  reçus  de  llio  et  Santos  : 

Rio  :  «  Des  informations  recueillies  avec  soin  dans  tous 
les  districts,  il  résulte  que  la  floraison  a  été  pratiquement 
manquée.  Dans  quelques  districts,  par  suite  du  manque  de 
fonds,  comme  conséquence  tics  bas  prix,  les  travailleurs  et 
les  métayers  abandonnent  leurs  terres.  D'après  les  appa- 
rences actuelles,  la  nouvelle  récolte  de  Rio  est  estimée  à  envi- 
ron 2  1/2  millions  de  sacs  au  maximum.  Par  suite  du  mauvais 
état  dans  lequel  se  trouvent  les  arbres,  une  autre  floraison 
parait  peu  probable.  »  • 

Santos  :  «  Les  arbres  sont  1res  ('puisés  par  l'énormité  de 
la  dernière  production.  Eu  outre,  la  future  récolte  a  été  sé- 
rieusement endommagée  par  la  sécheresse.  Il  a  plu  un  peu 
récemment,  mais  d'une  manière  insuffisante  pour  causer  une 
amélioration.  La  sécheresse  continue.  La  nouvelle  récolte  de 
•Santos  est  estimée  à  environ  4  1/2  millions  de  sacs.  » 

D'après  ces  dépêches,  la  production  brésilienne  do  1902- 
1903  n'atteindrait  que  7  millions  de  sacs,  soit  seulement  la 
moitié  de  la  récolte  en  cours.  Une  réduction  aussi  forte  parait 
bien  invraisemblable  et,  en  tout  cas,  mérite  d'être  confirmée. 
Mais  on  ne  sera  fixé  à  cet  égard  que  dans  un  avenir  encore 
éloigné  et  la  hausse  actuelle  semble  édifiée  sur  une  base  peu 
solide. 

Voici  quelles  étaient,  à  la  date  du  1er  novembre,  les  res- 
sources visibles  du  café,  d'après  la  circulaire  de  M.  G.  Duu- 
ring  : 

Stocks 

Ie'  novembre 


1899 


1900 


1901 


(En  tonnes) 

Sur  les  huit  principaux  mar- 
chés européens   230.350    224.550  242.200 

Aux  États-Unis   70.0R0      53.350  107.880 

A  Rio   15.1)40      10. 060  35.180 

A  Santos. . .  :   40.820      75.880  84.W90 

Total  des  stocks   363.170     3611.840  409.550 

En  mer  ou  en  cours  d'embarquement 

Pour  l'Europe  : 

Du  Brésil   51.710  53.830  92.700 

De  l'Orient   4.920  3.060  3.310 

Des  Etats-Unis   230  180  410 

Total  pour  l'Europe    50.860      57.670  96.420 

Pour  les  Etats-Unis  : 

Du  Brésil   23 . 880      37 . 000      46 . 530 

De  l'Orient   1.350       1.650  880 

Total  pour  les  États-Unis.      25.230      38.050  47.410 

Total  général   445.260     466.100  013.380 

contre,  au  1"  octobre   468.360     429.100  552.910 

Différence  au  1"  novembre.  —  23.100  +  37.060  -f  00.470 

Les  stocks  des  huit  principaux  marchés  européens  se  sont 
augmentés,  pendant  le  mois  d'octobre,  de  2.150  tonnes.  De 
même,  le  tableau  ci-dessus  indique  un  accroissement  de 
OU. 470  tonnes  dans  le  stock  visible  universel,  qui  a  atteint, 
au  lor  novembre,  613.380  tonnes,  chiffre  le  plus  élevé  que 
l'on  ait  enregistré  jusqu'ici.  On  voit  que  les  ressources  sont 
loin  d'être  épuisées  et  que  les  spéculateurs  à  la  hausse  au- 
ront, de  ce  fait,  de  grandes  difficultés  à  surmonter  pour 
amener,  comme  ils  le  prétendent,  les  prix  jusqu'à  60  fr. 


Vins.  —  Bien  que  les  transactions  soient  encore  très  calmes, 
les  marchés  dénotent  un  peu  d'activité.  Les  décuvages  sont 
en  partie  terminés  et  l'on  compte  sur  une  prochaine  reprise 
des  affaires. 

Dans  l'Hérault.  1ns  vins  bien  réussis  se  payent  90  centimes 
le  degré.  Les  vins  blancs  ont  une  faveur  plus  marquée;  les 
Aramons  rosés  ou  faits  en  blanc,  titrant  9  à  10",  sont  re- 
cherchés entre  70  et  90  centimes  le  degré. 

Les  petits  vins  sont  délaissés  dans  l'Aude;  quelques  bons 
produits,  de  10  à  11°  1/2,  ont  été  vendus  dernièrement  de  10 
à  15  francs  l'hocto. 


Le  prix  dus  beaux  vins  du  Gard  varié  entre  1  franc  et 
1  fr.  50  le  degré. 

D'après  le  Moniteur  Vinicole,  le  commerce  commencerait 
à  s'occuper  des  1901  dans  le  Bordelais.  Les  acheteurs  ayant 
des  fûts  disponibles  font  parcourir  les  chais  par  leurs  cour- 
tiers pour  enlever  les  vins  non  logés  à  des  prix  avantageux. 
Beaucoup  de  ces  vins,  une  fois  éclaircis,  présentent  une  jolie 
couleur,  un  goût  très  franc  et  un  degré  normal. 

Dans  les  Charcutes,  on  constate  beaucoup  d'inégalité;  il  y 
a  dos  produits  dont  le  degré  Hotte  entre  0°  et  7°.  Ailleurs,  on 
trouve  des  vins  titrant  de  7  à  8°. 

Dans  le  Centre,  la  récolte  a  été  un  peu  inférieure  en  quan- 
tité à  celle  do  1900,  mais  la  qualité  est  meilleure.  Dans  l'Al- 
lier, le  commerce  a  fait  de  forts  achats  en  vins  blancs  dans 
les  prix  de  12  à  14  fr.  l'heclo  nu  rendu  en  gare  de  départ* 
Aujourd'hui,  les  mêmes  qualités  valent  environ  15  francs. 

Certaines  contrées  de  la  Bourgogne,  où  les  vins  sont  réus- 
sis, ont  vendu  des  parties  assez  rondes  dans  les  prix  de  32  à 
40  francs  les  228  litres  pour  les  rouges  et  de  70  à  80  francs 
pour  les  blancs. 

En  Basse-Bourgogne,  l'année  est  jalouse.  A  côté  de  vins 
supérieurs  à  ceux  de  1900,  il  y  en  a  d'autres  beaucoup  plus 
médiocres.  On  trouve  des  petits  vins  rouges  depuis  36  francs 
le  muid  nu  ;  dans  les  bons  ordinaires,  on  paye  de  50  à  65  fr. 
nu  et  de  80  à  95  francs  logé.  Les  supérieurs  sont  cotés  de 
70  à  85  francs  nu.  de  95  à  110  fr.  logé. 

Dans  nos  ports,  les  arrivages  de  vins  d'Algérie  sont  peu 
importants. 

Le  marché  parisien  est  toujours  calme. 


Prix  du  Coto/i  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


17  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

7  nov. 

14  nov. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

54  50 

50  62 

48  25 

40  75 

40  7  5 

52  44 

48  24 

48  46 

48  lo 

47  38 

47  25 

44  82 

42  53 

43  39 

42  53 

Le  Havre  

Liverpool  

New- York  

Le  fait  important  de  la  semaine  a  été'  la  publication  de 
l'estimation  de  M.  Henry  Xeill  sur  la  récolte  américaine. 
M.  Henry  Neill,  dont  les  évaluations  ont  été  plusieurs  fois 
inférieures  à  la  réalité,  donne  le  chiffre  de  11.250.000  balles 
et  ajoute  que  ce  total  sera  probablement  dépassé  si  la  tempé- 
rature reste  favorable.  11  est  à  peu  près  certain  que  les  be- 
soins de  la  consommation  seront  moins  importants  que 
pendant  les  dernières  années:  il  s'ensuit  que  ti  production 
américaine,  telle  qu'on  la  prévoit,  peut  ê're  considérée  comme 
devant  être  suffisante. 

Tel  est,  du  moins,  le  raisonnement  que  l'on  s'est  tenu 
généralement  cette  semaine  sur  les  marchés  européens.  Les 
haussiers  ont  bien  cherché  à  faire  valoir  qu'actuellement  Le 
mouvement  de  la  récolte  est  inférieur  de  près  de  800.000  balles 
au  chiffre  correspondant  do  181)8-00,  campagne  pendant  laquelle 
le  mouvement  total  n'avait  cependant  atteint  que  11.420.000 
balles.  Mais  leur  manière  de  voir  n'a  été  acceptée  que  par  le 
pins  petit  nombre  et  les  cours  ont  de  nouveau  lléchi. 


Cours  de|  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


n  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

7  nov 

14  nov. 

1901 

1901 

11)111 

1901 

1901 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

63  15 

64  5  . 

65   .  . 

65  10 

65  n  6 

62  7 

62  12  6 

64  2  6 

64  n 

6 

fit  18  9 

112  10 

114  5  . 

114  5  . 

113  n 

6  112  JO  . 

103  10 

106  5  . 

108  10  . 

106  10 

108   .  . 

11  15 

11  17  6 

11  15  . 

11  6 

3 

11  12  6 

11  8 

1 

11  11  3 

11  10 

11  10 

H  5  ■ 

n  2 

6 

16  16  3 

16  13  9 

16  15 

6 

16  12  6 

53 

8 

53  10 

54  10 

54 

5 

55  . 

53 

5 

53  1 

54  7 

54 

■2 

54  10 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

£  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3"  mois.. . . 
Plomb  anglais  rtlisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Gtascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (9  novembre)  sont  les  sui- 
vants (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili, marques  ordinaires,  173  francs,  contre  172 fr. 50; 
Chili  l"a  marques,  177  francs  50,  contre  176  fr.  75  ;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  181  francs,  contre  183  francs  ; 
en  lingots  propres  au  laiton,  186  francs,  contre  185  francs; 
en  cathodes,  197  fr.,  contre  197  fr.  25  ;  étain  Banka,  301  fr.  25, 
contre  304  francs  ;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à 
Paris,  34  fr.  25,  sans  changement;  zinc  de  Silésie,  45  fr.  50, 
contre  45  fr.  75. 

Xavier  Girardot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  13  novembre  1901. 

La  Tenue  de  la  Bourse.  —  Déclarations  du  Ministre  du  commerce.  — 
Le  rachat  de  la  Hamburg-Ameriea-Linie. 

Cinquante  des  principales  valeurs  de  spéculation 
n'ont  pas  eu  de  cours  officiel  pendant  plusieurs  jours, 
et  les  autres  n'ont  guère  eu  de  marché  :  voilà  qui 
donne  une  idée  suffisante  de  l'inactivité  des  affaires 
à  notre  Bourse  de  Berlin.  Les  transactions  financières 
sont  à  peu  près  nulles  dans  toute  l'Allemagne  et  comme 
toujours,  les  valeurs  de  nos  grandes  industries  sont 
les  premières  et  pires  victimes  de  ce  marasme.  Cepen- 
dant bien  des  cours  se  sont  raffermis  depuis  le  com- 
mencement du  mois  d'octobre  ;  voici  une  comparaison 
entre  les  cours  du  11  novembre  et  ceux  du  11  octobre, 
qui  montrera  assez  le  terrain  regagné  depuis  : 


11  oct. 


11  nov. 


Discontb-Gesels   1G9  7/8  172  1/2 

BerL-HandelsgeB   129  5/8  131  1/2 

Deutsehc-Bank   191  7/8  193  3/4 

Laura   177  1/8  178  3/4 

Gelsenku-chcn   156  3/6  1611/4 

Dortmund   40  ./.  44  3/4 

Seules,  les  actions  de  la  Harpcner  ont  encore  baissé. 

Il  ne  faudrait  pas  croire  cependant  que  les  inquié- 
tudes au  sujet  de  notre  production  nationale  aient  dis- 
paru. Au  contraire,  les  prix  de  vente  baissent  toujours 
et  les  commandes  se  raréfient.  L'avenir  de  toutes  les 
grandes  industries  devient,  de  jour  en  jour  plus  incer- 
tain. On  a  vu  dernièrement,  les  directeurs  de  grands 
charbonnages  placer  leurs  disponibilités  en  actions  de 
banques,  parce  qu'ils  ne  pouvaient  les  employer  chez 
eux.  Les  métallurgies  ne  sont  guère  en  meilleure  situa- 
tion :  beaucoup  ont  cherché  aussi,  hors  de  chez  elles  un 
placement  de  leurs  capitaux;  l'exportation  comme  la 
consommation  intérieure  sont  en  notable  diminution, 
et  l'on  ralentit  partout  la  production. 

M.  Moeller,  le  ministre  du  Commerce,  a  cru  devoir 
rassurer  l'opinion  publique  alarmée.  A  propos  de  l'ins- 
tallation de  la  Chambre  de  Commerce  de  Dusseldorf 
dans  de  nouveaux  locaux,  le  Ministre  a  affirmé  qu'il 
n'envisageait  pas  d'une  façon  pessimiste  les  conjec- 
tures actuelles.  «  ^Allemagne,  a-t  il  ajouté,  paye  sim- 
plement l'excès  d'audace  économique  quelle  a  montré 
dans  les  dernières  années.  On  a  créé  trop  de  nouvelles 
valeurs.  Les  portefeuilles  n'ont  pu  tout  absorber  ni 
même  digérer  la  partie  qu'ils  ont  prise.  On  a  créé  ot 
émis  en  dix  ans  pour  plus  d'un  milliard  de  marks  de 
titres  industriels;  c'est  sous  cette  masse  effroyable  que 
plie  actuellement  l'épargne  allemande. 

Le  remède  est  simple  :  il  faut  un  temps  de  repos  et 
de  recueillement  pour  rétablir  l'équilibre.  C'est  assez 
dire  qu'on  ne  peut  fonder  grand  espoir  sur  les  pro- 
chaines années;  mais  savoir  attendre  sera  tout  le  se- 
cret du  succès. 

M.  Moeller  n'a  pas  tout  dit  :  il  n'a  pas  parlé  des 
craintes  très  sérieuses  qu'inspirent  partout  la-  recru- 
descence du  chômage  et  l'agitation  qui  grandit  dans 
tous  les  centres  ouvriers  où  la  misère  augmente.  Ces 
gens-là  ur  peuvent  pas  attendre  et  il  y  a  là  un  danger 
pressant  dont  on  B  à  se  préoccuper  dès  maintenant. 

Il  n'est  bruit  dans  toutes  les  sphères  que  de  la 
nouvelle  venue  de  Hambourg,  d'après  laquelle  la  ll<nu- 
hiirij-.\  iiii'iirn-Linie  aurait  vendu  dix-huit  de  ses  navires 
à  un  acheteur  mystérieux  résidant,  momentanément 
au  moins,  à  Londres.  A  La  dernière  heure,  on  a  démenti 
l'information,  de  sorte  qu'on  n'a  plus  su  an  juste  s'il 
fallait  croire  à  la  nouvelle  ou  au  démenti.  A  lîei  lin,  on 
certifie  que  le  directeur  de  la  Compagnie  est  en  ce 
iie. nient  à  Londres,  où  il  traite  de  la  vente  de  ces 
navire,,  et  les  négociations  dureraient  encore.  Entre 
temps  est  arrivé  un  télégramme  de  New-York  annon- 


çant qu'un  syndicat  américain  achèterait  en  Bourse 
toutes  les  actions  de  la  Hamburg-Ameriea-Linie.  La 
vérification  est  difficile  mais,  à  première  vue,  on  ne 
saurait  nier  que  toutes  ces  nouvelles  ont  quelque  vrai- 
semblance. On  sait,  depuis  longtemps,  que  le  groupe 
Morgan  désire  se  rendre  maître  d'une  grande  ligne 
de  communication  entre  New-York  et  TAllernagne  et  il 
est  tout  naturel  qu'il  soit  allé  immédiatement  à' la  plus 
grande. 

Le  marché  monétaire  reste  assez  bien  pourvu  pour 
l'époque  de  l'année  où  nous  sommes;  on  ne  prévoit 
encore  aucun  renchérissement  sensible  de  l'argent  ni 
sur  le  marché  libre,  nia  la Reichsbank;  l'augmentation 
du  taux  de  l'argent,  à  Londres,  a  passé  inaperçu. 


Informations  Èonomipes  et  Financières 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  :  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1901 


1900 


7  nov. 

Bif.  31  oct. 

7  nov. 

Bit.  31  uct. 

9)4  113 

+  8.023 

768  664 

+  2.098 

23.380 

+  115 

21.597 

+  143 

8.173 

-  148 

12.163 

—  :,35 

867.431 

-  37.197 

832.35b 

-  24. 919 

65  886 

-  4.756 

68  400 

-  5  962 

447 

+  8 

9  848 

-  4.863 

91. 991 

+  2.574 

126  667 

-  17.959 

150.000 

non  mod 

120.000 

con  mod. 

40.500 

non  n.od. 

30.000 

Don  mod. 

1.247.357 

—  37.035 

1.211.965 

—  26  827 

489.718 

+  4.686 

430.795 

-  32.479 

37.526 

-r  673 

46  935 

+  1.308 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


31  juill.. 

7  août  . 
15  »  • 
24  »  . 
31  »  • 

7  sept.  . 

14  »  . 
23    ..  . 

30  »  . 
7  ocl.  . 

15  >»  . 
23   »  . 

31  »  . 
7  nov.  . 


c 

O) 

© 

°s 

ulatio 

OJ  M  te 

—  -  - 

efeuil 

ances 

iBerve 
billet: 

Tau» 

de 
l'esc. 

Cire 

O  ~T} 

'J  o 
o 

Port 

> 
< 

te 

■a 

_%_ 

958 

1.230 

665 

938 

70 

+ 

214 

3  1/2 

958 

1.198 

660 

930 

b5 

+ 

246 

967 

1.173 

6*2 

917 

68 

+ 

282 

» 

981 

1.138 

713 

902 

61 

+ 

329 

» 

931 

1.186 

64i 

936 

65 

+ 

221 

m 

923 

1.178 

633 

908 

66 

+ 

235 

* 

929 

1.158 

671 

919 

65 

+ 

2S8 

» 

942 

1.173 

693 

932 

65 

+ 

266 

4 

830 

1.430 

523 

1  066 

128 

109 

831 

1.365 

301 

991 

102 

39 

» 

861 

1.284 

529 

927 

77 

+ 

73 

912 

1.233 

552 

878 

85 

+ 

174 

896 

•1.284 

483 

905 

70 

+ 

104 

928 

1.247 

490 

867 

66 

+ 

149 

La  Navigation  du  Port  de  Hambourg  dans  les  dix 

premiers  mois  de  1901.  —  Du  1"  janvier  au  :H  octobre 
le  mouvement  maritime  du  port  de  Hambourg  a  donné  les 
chiffres  suivants  : 

Navires  Tonnes 
entrés        de  registre 


1900   11.241 

1901   11.073 

Navires  sortis 

IdOO   11.206 

1901   11.075 


6.803.472 
7.155*287 


6.799.267 
7.113.302 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  14  novembre  1901. 

Absence  complète  d'affaires.  Les  actions  métallurgiques 
sonl  complètemcnl  abandonnées;  les  charbonnages  un  peu 
pius  cherchés.  Tendances  indécises  sur  toutes  les  valeurs.  Les 
l'omis  d'Klat  assez  faibles. 

On  a  colé  le  8  0/0  Consolidé  89  30;  Extérieure  69  7ô;  Lom- 
bards, 16  ...  Clôture  ferme. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


6ô3 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  13  novembre  1901. 

Le  Banquet  du  Lord-Maire.  —  Un  Discours  de  lord  Salisbury.  —  Les 
Dépense!  de  la  Guerre.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Le  Commerce 
extérieur. 

La  i)roinenade  du  lord-maire  a  eu  lieu,  samedi  der- 
nier, avec  le  cérémonial  d'usage.  Elle  a  été  suivie  du 
banquet  traditionnel  présidé  par  lord  SalisLury,  et 
cette  circonstance  a  permis  au  premier  ministre  de 
répondre  aux  nombreux  discours  politiques  qui  ont 
été  prononcés  depuis  quelques  semaines. 

Il  est  inutile  de  vous  dire  que  les  explications  ont 
principalement  porté  sur  la  question  qui  préoccupe  au- 
jourd'hui tout  le  monde,  celle  de  la  guerre  sud-afri- 
caine, et  cela  nous  a  permis  de  constater  un  bien  grand 
changement  dans  le  langage  de  lord  Salisbury.  Au  lieu 
de  la  sereine  confiance  qu'il  manifestait  précédemment, 
celui-ci  s'est  montré  fort  réservé  dans  ses  apprécia- 
tions; il  s'est  surtout  efforcé  de  calmer  l'opinion  pu- 
blique, que  les  derniers  événements  ont  fortement 
troublée. 

La  longueur  de  cette  guerre,  a-t-il  dit,  ne  doit  causer  ni 
appréhension,  ni  découragement.  Elle  serait  décourageante 
si  nous  avions  des  raisons  de  croire  que  nous  ne  faisons  au- 
cun progrès,  ou  pas  de  progrès  suffisants. 

Mais  voilà  ce  qui  nous  embarrasse  :  nous  ne  pouvons  pas 
vous  exposer  tous  les  détails  de  la  situation,  nous  ne  pouvons 
pas  di  e  nu  public  tous  les  efforts  qui  sont  en  train  de  se 
faire,  car  si  nous  agissions  ainsi,  nous  manquerions  à  nos 
devoirs  les  plus  élémentaires.  Or,  ce  n'est  qu'en  faisant  des 
révélations  de  ce  genre  que  nous  pourrions  vous  donner  des 
informations  pleines  et  entières. 

Tout  ce  que  je  puis  vous  dire  —  et  ici  je  ne  mets  pas  en 
avant  mon  propre  jugement,  qui  n'aurait  pas  une  grande 
valeur,  j'expose  l'opinion  de  l'une  des  personnes  les  mieux 
placées  pour  se  rendre  compte  de  ce  qui  se  passe  —  tout  ce 
que  je  puis  vous  dire,  c'est  que  de  mois  en  mois,  de  semaine 
en  semaine,  nous  faisons  des  progrès  certains  et  essentiels. 

Ces  déclarations  n'ont  pas  produit  l'effet  sur  lequel 
le  Gouvernement  paraissait  compter  :  des  organes  fort 
importants,  le  Times  en  tête,  persistent  à  croire  que 
des  erreurs  et  des  fautes  ont  été  commises  dans  la  con- 
duite de  la  guerre.  Les  réclamations  faites  aujourd'hui 
avec  modération  ne  manqueront  pas  de  devenir  plus 
pressantes  et  je  persiste  à  croire  que  des  comptes  ri- 
goureux seront  tôt  ou  tard  demandés  à  ceux  qui  ont 
pris  la  responsabilité  de  la  campagne. 

Pour  l'instant,  c'est  surtout  le  point  de  vue  financier 
qui  préoccupe. 

Les  récentes  déclarations  du  Chancelier  de  l'Echi- 
quier ont  laissé  croire  qu'il  faut  se  préparer  à  consentir 
de  nouveaux  sacrifices  :  c'est  bien  à  tort,  par  consé- 
quent, que  quelques-uns  espéraient  une  réduction  des 
impôts  extraordinaires  votés  l'année  dernière.  Ces  im- 
pôts devront  être  d'autant  plus  maintenus  que  la 
guerre  est  loin  d'être  terminée  et  qu'après  la  pacifica- 
tion, il  faudra  conserver  pendant  longtemps  une  force 
considérable  en  Afrique  pour  éviter  une  reprise  des 
hostilités. 

Actuellement,  on  ignore  exactement  le  chiffre  des 
dépenses  effectuées. 

En  mai  1901,  le  Ministère  avait  évalué  ces  dé- 
penses à  147.657.000  liv.  st.  :  ce  chiffre  couvrait 
toutes  les  opérations  jusqu'à  la  fin  de  l'exercice  1901- 
1902,  mais  ne  comprenait  pas  les  frais  d'administration 
des  deux  nouvelles  colonies.  La  Westminster  Gazette, 
revenant  sur  cette  évaluation,  fait  observer  qu'elle  ne 
tient  pas  compte  de  l'escompte  alloué  aux  diverses 
émissions  ;  cette  rectification  faite,  les  dépenses  impo- 
sées par  la  guerre  sud-africaine  pendant  l'exercice 
1899-1900  se  sontréellement  élevées  à  23.217.000  liv.  st.; 
pendant  l'exercice  1900-1901,  à  66.178.000  liv.  st.; 
pendant  l'exercice  1901-1902  à  84.280.000  liv.  st.  ;  soit, 
au  total,  17^.675.000  liv.  st. 

Ce  chiffre  est  de  nature  à  faire  réfléchir  :  il  nous  fait 


comprendre  la  réserve  manifestée  par  le  monde  des  af- 
faires. D'autres  motifs  d'abstention  se  trouvent  dans  le 
resserrement  du  marché  monétaire. 

Les  mesures  prises  par  la  Banque  pour  empêcher  la 
diminution  de  sa  réserve  ont  bien  eu  le  résultat  attendu, 
mais  il  faut  compter  sur  de  nouveaux  retraits  :  la  Ban- 
que devra  envoyer  des  espèces  non  seulement  dans  les 
provinces,  mais  en  Egypte  et  en  Amérique  pour  solder 
les  produits  importés  de  ces  pays  :  il  est  donc  nécessaire 
de  maintenir  le  loyer  de  l'argent  à  un  niveau  élevé, 
afin  d'empêcher  le  développement  exceptionnel  de  ces 
sorties. 

Les  résultats  du  commerce  extérieur  pour  le  mois 
d'octobre  ne  donnent  encore  pas  d'indication  favo- 
rable: les  importations  ont  diminué  de 4.114.20")  liv.  st. 
et  les  exportations  de  759.294  liv.  st.  :  le  volume  du 
commerce  a  donc  baissé  sensiblement  et  cette  baisse 
est  due  principalement  à  la  réaction  subie  par  certains 
prix. 

Pendant  les  trois  premiers  trimestres  de  l'année,  les 
importations  ont  atteint  384.343.000  liv.  st.  au  lieu  de 
379.050.000  liv.  st.  en  1900  et  les  exportations,  209  mil- 
lions 359.000  liv.  st.,  au  lieu  de  218.472.00o  liv.  st.  Les 
importations  coloniales  qui  étaient  de  83. 791. 000  liv.  st. 
en  1900,  n'ont  été  que  de  79.765.000  liv.  st.  en  1901, 
mais  les  exportations  pour  les  colonies  ont  passé  de 
69.121.000  liv.  st.  à  77.758.000  liv.  st.  C'est  surtout  dans 
les  échanges  avec  l'Inde  et  l'Afrique  du  Sud  [que  s'est 
manifestée  cette  dernière  augmentation. 


lions 


s  ei 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

14  novembre  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LiV.  St.    I  ACTIF 

Billets  créés   30  430. 000   Dette  fixe  de  l'Etat. .. 

'  Rentes  immobilisées, 
f  Or  monnayé  et  lingots 

Total   50  430.000  I 


Liv  st 
11  015- 100 
6. 1o9. 900 
32.655.000 

Total   ...    50  430  000 


Département  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14.353.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.165.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10  698.000 

Comptes  particuliers.  39.8ii.OOU 

Billetsàsept  jours, etc.  153.000 

Total   68  412.000 


Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   11.526.000 

Portefeuilleetavances   27  610.000 

Billets  en  réserve          21  006.000 

Or  et  argent  monnayés  2.210.000 


Total. 


412.0C0 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  àljours) 

Dépôts 

Dispon.du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 
de 

l'esc. 

% 

8 

août  

36.530 

30-633 

48. 001 

42  531 

23. 612 

49  18 

3  ' 

15 

31.720 

30.135 

49.619 

42.512 

25-360 

50  93 

» 

22 

39.011 

29.189 

51-889 

43.099 

21.057 

51  91 

29 

»   

39.410 

29  119 

51  260 

42  039 

21.466 

53  44 

5 

sept  

39.086 

30.028 

50.114 

42  095 

26  833 

53  » 
52  13 

» 

12 

39  129 

29.669 

51.483 

42.132 

21.238 

19 

»   

39.506 

29.395 

52.230 

42  851) 

27.886 

53  20 

» 

26 

39  638 

29.402 

51.642- 

42  141 

28.011 

54  01 

» 

3  octobre   

38.158 

30.541 

52.019 

43.180 

25.386 

48  61 

» 

10 

31. 313 

30  056 

53  046 

45  829 

25.092 

41  13 

n 

31.111 

29.696 

51.361 

43.981 

25  ;!5C 

49  03 

» 

24 

36.352 

29  299 

51  122 

44  184 

24.828 

48  38 

n 

31 

a   

35.655 

29.541 

32. 139 

46. 153 

23.883 

45  63 

4 

1  novembre . . . 

35.184 

29.859 

49.574 

44.345 

23.100 

46  44 

» 

14 

34.925 

29.424 

50  541 

45.136 

23-282 

45  92 

Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Board  of 
trade  vient  de  publier  les  résultats  du  commerce  extérieur 
de  l'Angleterre  pour  le  mois  d'octobre  1901.  Il  y  a  di- 
minution du  trafic  à  l'importation  de  8.5  0/0  et  de  3.10/0 
aux  exportations. 

Pour  les  dix  premiers  mois  de  1901,  l'importation  a  aug- 
menté de  0.6  0/U  et  l'exportation  a  diminué  de  4.1  0/0. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Autriche-Hongrie 


IMPORTATIONS   EN  ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 

— ■  

octobre 
1901 

Qojnpa.rs.i- 
son  avec 
octobre  1900 

10  1e"  mois 
de  1901 

Comparaison 
avec  10  I*" 
mois  ta  1900 

É 

i 

i 

e 

Animaux  vivants. . . 

925.271 

+ 

122. 999 

8. 016. 791 

131.722 

Articles  d'alimentat. 

14.145.255 

160.364 

135.763  S70 

+ 

7  037. 642 

Taxés  

4.453.009 

1.146.845 

37.911.816 

1.696  290 

Tabacs  

523.924 

+ 

42.828 

3. 842. 060 

90  936 

Métaux  

2.m.m 

422. 92S 

25.61)2.862 

1 .629  793 

Prod.  chimiq.,coul.. 

iâS.825 

1 

10.110 

5.237.951 

+ 

487.971 

Huiles  

1.048-268 

131.020 

9.145.438 

+ 

58.111 

Mat.  prera.  textiles.. 

i.  m.y>\ 

2.005.112 

59.66S.493 

+ 

1.865.514 

Mat.  prem.  autres.. . 

5H53.315 

1.491.410 

49.492.714 

6.320  583 

Objets  fabriqués  

8.550.492 

+ 

614.550 

79.059.423 

+ 

9u5.819 

1.136.215 

+ 

ni. 190 

r.ii.928.856 

+ 

489.196 

81.451 

4.783 

1.075.692 

+ 

124.329 

Totaux  

44.351.403 

4. 144. 205 
(=  8.5  % 

428.745.972 

)  1.089-186 
!=  0.6  % 

EXPORTATIONS    DE  L'ANGLETERRE 


DESIGNATION 


Animaux  vivants... 

Articles  d'alimentat. 

Matières  premières. 

Fils  et  tissus  

Met.  et  ouvrages  en 

mét.  (sauf  les  mach.) 

Machines  

Vaisseaux  neufs  non 
enregistrés  comme 
anglais  

Confections  

Prod. cli  im.etpharm. 

Divers  

Colis  postaux  

Tôt.  des  prod.  angl. 
Transit  

Transit  et  Exportât. 


Octobre 
1901 


€ 

78.293 
1.496  132 
2,908.038 
8.386.229 


3.354 
4.594 


667.708 
974.576 
787.755 
•437.857 
298.195 


23.983-636 
6-311.096 


Comparai- 
son avec 
octobre  1900 


t 

12.844 
140.590 
1.078  589 
652  842 

249.037 
9C.071 


82  762 
29.^79 
16.629 
204. 074 
£.225 


j  759294 
(=  3.1.% 
j  1.324  667 
(=26  5  % 


30.294.732  +U^:fB  290.197.671 


10  1ers  mois 
de  1901 


* 

601.104 
12.063.100 
28.317.700 
86-280.447 

33.051.635 
15  019.429 


6.983.737 
8.983.723 
7  502.504 
31.684.988 
2.854.309 


233.342.676 
56.854.995 


Comparaison 
avec  10  l°'s 
mois  de  1900 


£ 

165.605 
1.110.075 
6.380.150 

815.697 


623.969 
321.310 


511 
412.351 
340.502 
1.305.192 
491.723 


|  9.872.009 
(=  4.1  % 
j  3. 825. 558 
!=  7.2  % 


)  6. 046. 441 
1=  2.0  % 


Courrier  tle  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  14  novembre  1901. 

Le  marché  a  été  absolument  inactif  pendant  la  plus  grande 
partie  de  la  semaine  :  les  motifs  d'abstention  sont  toujours 
les  mêmes  et  la  légère  reprise  constatée  hier  ne  parait  pas 
être  due  à  un  fait  nouveau. 

La  tension  monétaire  est  assez  forte,  mais  le  public  en  a 
pris  son  parti. 

Les  Consolidés  se  rotrouvent  à  92  ./.,  après  avoir  eu  un 
Marché  assez  calme. 

Les  fonds  internationaux  restent  peu  mouvementés. 

L'Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  69  1/2;  l'Italien  est 
à  98  7/8;  les  Fonds  Ottomans  sont  plus  fermes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  sou- 
tenu. 

Les  fonds  argentins  sont  assez  fermes.  On  cote  :  Ar- 
gentin 6  0,  0  1880  95  3/â,  Eunding  97  1/4.  Le  Brésil  4  0/0 
se  retrouve  à  05  ./.. 

Les  Gkemin3  anglais  sont  peu  actifs;  les  Chemins  améri- 
cains conservent  un  marché  plus  soutenu. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  1Ï7S/4:  VErie  à  43  3/4 
t:Uc  Louise ilieiilOO  1/4:  YAtchison  à 83  3/8  et  le  Norfolk 
â  93  ./.. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  12  novembre  1901 . 

Le*  Travaux  parlementaires.  —  La  Donrse  de  Vienne.  —  La  Création 
d'une  Industrie  hongroise.  —  Echanges  commerciaux  entre  la 
Hongrie  et  l'Autriche  en  1900. 

Les  Chambres  ont  repris  leurs  séances,  mais,  dès  les 
premières  journées,  on  a  pu  se  convaincre  que  l'abs- 
traction systématique  dos  Tchèques  empêchera  tout 
travail  utile.  On  avail  eu,  la  semaine  dernière,  quel- 


ques jours  d'accalmie  relative  qui  avaient  donné  bon 
espoir.  Il  faut  déchanter  aujourd'hui  et  l'on  peut 
annoncer  d'ores  et  déjà  que  Je  budget  ne  sera  pas  voté 
à  la  lin  de  l'année. 

Les  Tchèques  refusent  obstinément  la  moindre  con- 
cession sur  leurs  revendications  et,  comme  ils  pré- 
tendent n'avoir  d'autre  arme  que  l'obstruction,  ils  en 
usent  largement.  Le  Gouvernement  ne  peut  songer  à 
souscrire  au  plus  minime  de  leurs  désirs  sans  se  mettre 
immédiatement  à  dos  tout  le  parti  populiste  allemand. 
Toutes  les  voies  de  conciliation  ont  été  vainement 
tentées.  Les  deux  factions  restent  irréductibles.  Oans 
cette  situation,  M.  de  Koerber  ne  peut  songer  qu'a  une 
chose  :  émettre  un  budget  provisoire  qu'il  soumettra  la 
semaine  prochaine  aux  débats  du  Parlement  sans 
l'avoir  fait  passer  par  l'examen  de  la  Commission  du 
budget.  Si  ce  moyen  encore  échouait,  il  lui  resterait, 
en  fin  de  compte,  la  promulgation  du  budget  en  vertu 
de  l'article  l'i  de  la  Constitution.  On  a  recours  à  ce 
système  depuis  trois  ans.  (In  voit  que  la  situation  poli- 
tique est  loin  de  s'éclaircir. 

Les  alfairc*  financières  sont  assez  rares  et  l'on  cons- 
tate cependant  un  raffermissement  assez  général  des 
cours  des  valeurs  à  la  Bourse.  Jamais  à  aucune  époque, 
même  au  fort  des  vacances,  on  n'avait  constaté  une 
pareille  stagnation,  aussi  bien  à  la  Bourse  que  dans  les 
banques,  et  les  rapports  qui  arrivent  de  mois  en  mois 
des  centres  industriels  nous  présentent  chaque  fois 
l'avenir  comme  le  présent,  sous  un  j.our  plus  sombre. 

Il  n'est  bruit  que  d'un  discours  prononcé  ces  derniers 
jours  par  M.  de  Hcgedus,  le  ministre  du  Commerce  de 
Hongrie.  Il  montre  que  ce  pays  poursuit  avec  une  té- 
nacité et  une  ardeur  que  rien  ne  peut  rebuter  le  déve- 
loppement de  son  industrie  nationale. 

«  Notre  pays  ne  peut  pas  vivre  sans  industrie,  s'é- 
criait M.  de  Hegedus  ;  cette  industrie  nous  devons  la 
créer  à  tout,  prix  et  encourager  par  tous  les  moyens 
les  industriels  autrichiens  désireux  de  s'établir  parmi 
nous  

«  Xous  voulons  créer  une  industrie  et  nous  la 
créerons,  parce  que  la  mise  en  valeur  de  nos  produits 
bruts  devient  de  plus  en  plus  difficile.  Cette  industrie, 
il  nous  la  faut  dans  l'intérêt  même  de  l'agriculture,  qui 
ne  peut  pas  prospérer  sans  elle,  et  ce  que  je  dis  là 
n'est  pas  une  phrase,  mais  l'expression  d'une  décision 
inébranlable.  » 

Et  en  finissant,  M.  de  Hegedus  a  fait  cet  appel  signi- 
ficatif aux  industriels  autrichiens  :  . 

«  Que  chaque  industriel  autrichien  prenne  son  crayon 
et  calcule  l'avantage  que  lui  offrent  nos  voies  de  com- 
munications si  favorables,  notre  main-d'uiuvre  bon  mar- 
ché,, notre, organisation  solide  du  crédit,  nos  sympa- 
thies sur  lesquelles  il  peut  compter,  ici,  en  Hongrie, 
son  travail  sera  mieux  rémunéré  que  partout  ailleurs. 
Il  s'agit  d'une  question  de  calcul  et  non  pas  de  senti- 
ment. Ceux  qui  viendront  ici  ne  pourront  pas  se  sous- 
traire à  l'influence  de  notre  milieu  ;  ils  deviendront  les 
nôtres,  car  leurs  sentiments  subiront  avec  le  temps  la 
métamorphose  qui  nous  sera  favorable.  » 

On  vient  de  publier  la  statistique  définitive  des 
échanges  commerciaux  entre  l'Autriche  et  la  Hongrie 
dans  l'année  1900. 

L'Autriche  a  pris  à  la  Hongrie 51. 000.000  de  quinlaux 
de  marchandises  diverses,  d'une  valeur  globale  de 
021.000.000  de  couronnes  et  la  Hongrie  a  pris  à  l'Autri- 
che 2'1  millions  de  quintaux  d'une  valeur  de  883  mil- 
lions de  couronnes.  11  y  a  donc  pour  l'Autriche  uu 
suide  passif  île  86  millions  de  couronnes.  Les  métaux 
précieux  ne  sont  pas  compris  dans  ces  chiffres;  ils  ont 
été  de  .r>  millions  de  couronnes  dans  les  importations 
de  l'Autriche  et  de  17  millions  dans  celles  de  la 
Hongrie.   


et  Fi 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Hongrie.  —  Le  com- 
merce extérieur  de  la  Hongrie,  pendant  les  liait  premiers 
/nuis  fjanvicr-août)  de  l'année  courante, 
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uinlaux  métriques  et  1.712.084  pièces  aux  importations, 
.0212.831  quintaux  métriques  et.  5.573.859  pièces  aux  expor- 
tations. Comparativement  à  la  même  période  de  l'année  pré- 
cédente, les  importations  ont  augmenté  de.  2.115.000  quintaux 
métriques,  tandis  que  les  exportations  ont  diminué  de  2  mil- 
lions 4G5.000  quintaux  métriques.  Les  échanges  avec  l'Au- 
triche se  chiffrent  par  14.017. 85i  quintaux  métriques  et 
022.331  pièces  aux  importations,  28.577.549  quintaux  nié- 
triques  et  3. 393. 152  pièces  aux  exportations.  La  diminution 
des  exportations  est  surtout  sensible  pour  les  bois  et  char- 
bons [—  1.704.000  quiutaux  métriques),  les  fers  et  articles  en 
fer  ( —  631.000  quintaux  métriques),  les  blés  et  farines 
(—  402.000  quintaux  métriques)  ;  par  contre,  il  y  a  augmen- 
tation pour  les  exportations  de  sucre  (•»)-  86.000  quintaux 
métriques),  des  produits  chimiques  (+  42.000  quintaux  mé- 
triques-, de  bétail  d'abatage  et  de  trait  (-f-  100.500  tètes),  etc. 


Résultats  de  la  Moisson.  —  La  moisson  étant  terminée 
en  Hongrie,  le  Ministre  de  l'agriculture  a  publié,  dans  un 
récent  rapport,  les  chiffres  délinitifs  des  résultats  obtenus. 

Le  tableau  suivant  montre  quel  a  été,  en  1901,  le  rende- 
ment ainsi  que  l'éteuduo  des  terres  ensemencées  en  céréales  : 

Surface       Itécolte  Récolte 
ensemencée  moyenne  définitive 


Yoch  Quint,  met.  Quint,  meta 

Froment                5.877.378  5.91  38.434.171 

Seigle                    2.001.896  5.75  11.128.120 

Orge                     1.790.940  5  90  11.730.828 

Avoine                   1.738.227  5.66  10.297.738 


Eu  comparaison  avec  les  résultats  obtenus  l'année  der- 
nière, il  n'y  a  que  le  seigle  dont  le  rendement  ait  augmenté 
de  428.000  quintaux  métriques.  Pour  les  autres  céréales,  il  y 
a  eu  do  notables  diminutions,  à  savoir:  3.645.000  quintaux 
métriques  pour  le  blé;  1.147.000  quintaux  métriques  pour 
l'orge,  et  4o5.000  quintaux  métriques  pour  l'avoine. 

L'étendue  des  terres  plantées  de  maïs  n'a  guère  varié  de- 
puis l'année  dernière  et  peut  être  évaluée  à  2.200.000  hectares. 
La  récolte  prévue  atteindra  30  à  31  millions  de  quintaux  mé- 
triques. 

Les  réserves  de  céréales  provenant  des  récoltes  précédentes 
sont  presque  épuisées.  Les  stocks  non  vendus  s'élèvent  ap- 
proximativement à  2  ou  3  millions  d'hectolitres  de  blé;  5  à 
600.000  hectolitres  de  seigle;  4  à  500.000  hectolitres  d'orge  ; 
8  à  900.000  hectolitres  d'avoine  et  de  3  à  4  millions  d'hectoli- 
tres de  maïs. 


Culture  de  la  betterave  en  1901.  —  D'après  les  évalua- 
tions provisoires  de  l'Administration  autrichienne,  la  culture 
de  la  betterave  a  occupé,  en  1901,  une  superficie  de  250.550 
hectares  se  repartissant  comme  suit  entre  les  différents  pays 
de  l'Autriche  : 


Hectares 

Vo 

61.4 

  75.980 

30.3 

3.7 

2.0 

1.4 

1.2 

La  superficie  cultivée  a  dépassé  de  10.750  hectares  ou  de 
4  .5  0/0  celle  de  l'année  précédente.  A  l'exception  de  la  Silésie, 
où  une  baisse  de  13.2  0/0  s'est  produite,  tous  les  pays  ci- 
dessus  mentionnés  ont  participé  à  cette  augmentation  qui 
est  évaluée  notamment  à  56  0/0  pour  la  Galicie,  à  18.9  0/0 
pour  la  Basse-Autriche,  à  2.5  0/0  pour  la  Bohême  et  à  1.1  0/0 
pour  la  Moravie. 

Comparativement  à  la  moyenne  de  la  période  décennale 
1891-1900,  l'étendue  des  terres  consacrées,  en  Autriche,  à  la 
betterave,  s'est  accrue  de  8.262  hectares,  soit  de  3.4  0/0. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  14  novembre  1901. 

Séance  sans  transactions,  comme  les  précédentes  ;  c'est  à 
peine  si  l'on  peut  fixer  les  cours.  On  se  règle,  pour  toutes  les 
valeurs,  sur  le  marché  de  Berlin. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  620  50;  les  Lombards, 
62  50;  la  Lœnderbank,  393  ..;  les  Tabacs,  274  ..;  les  Che- 
mins de  fer  autrichiens,  621  ..;  l'Alpine,  343  50.  Clôture 
ferme. 
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Bruxelles,  14  novembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 

Les  avis  des  places  étrangères  étant  plus  encoura- 
geants, la  tendance  générale  du  marché  à  terme  s'est 
un  peu  améliorée;  les  all'aires,  sans  être  bien  impor- 
tantes, ont  été  un  peu  plus  suivies,  il  en  est  résulté  une 
amélioration  assez  sensible. 

La  liquidation  du  15  n'a  rien  offert  de  particulier, 
l'argent  s'est  obtenu  aux  conditions  précédentes,  mais 
il  y  a  eu  beaucoup  de  disponibilités  qui  n'ont  pu  trouver 
à  s'employer. 

Le  Brésil  i  0/0  est  en  bonne  tendance  à  64  13/16. 

L'Extérieure  espagnole  est  ferme  à  69  •r>/-L(->;  ait  con- 
traire, les  Chemins  espagnols  sont  lourds  :  le  Sara- 
gosse  à  219,  le  Nord  de  l'Espagne  à  160  1/2. 

La  fermeté  du  marché  s'est  exprimée  très  nettement 
sur  les  valeurs  ottomanes  :  la  Série  G  s'est  élevée  à 
25  67;  la  Série  D  à  2370.  Quant  aux  valeurs  de  traction, 
elles  ont  été  l'objet  d'une  vive  reprise  sous  l'impulsion 
de  rachats  pour  compte  do  Paris  :  le  Métropolitain  finit 
au  plus  haut  à  553,  la  Parisienne  Electrique  à  243,  la 
Russe  Française  à  167. 

Le  comptant  fait  preuve  de  dispositions  meilleures. 
Les  actions  de  Banque  se  maintiennent  fermes  :  la 
Banque  Nationale  à  3.440,  la  Part  de  Réserve  à  2.265. 

Le  Chemin  de  fer  du  Congo  est  bien  tenu  :  la  part  de 
fondateur  à  4.675,  l'action  ordinaire  à  1.580. 

Peu  d'amélioration  en  actions  de  tramways. 

Les  valeurs  sidérurgii|ucs  sont  soutenues. 

Le  compartiment  des  charbonnages  est  toujours  le 
plus  actif  et  reste  toujours  en  lionne  tendance. 

Les  valeurs  congolaises  maintiennent  facilement  leurs 
cours,  il  y  a  même  quelques  améliorations  :  l'ordinaire 
Haut- Congo  à  885,  la  Katanga  à  890,  la  Lomani  à  890. 

En  valeurs  diverses,  signalons  les  Wagons-Lits  en 
forte  reprise  à  290. 

En  valeurs  étrangères,  la  Dniéproviennc  est  en  recul. 
Briansk  est  plus  ferme. 


La  Dette  publique  belge.  —  D'un  état  général  des  opéra- 
tions relatives  à  la  dette  nationale  de  la  Belgique,  publié  au 
Moniteur  Belge  du  G  novembre,  il  résulte  qu'il  a  été  racheté, 
du  l°r  janvier  "au  30  juin  1901  :  pour  788.500  fr.  nominal  de 
la  première  série,  aux  prix  de  763.493  fr.  42;  pour  3.027.700  fr. 
nominal  de  la  deuxième  série,  au  prix  de  2.941.654  fr.  44,  et 
pour  426.700  fr.  nominal  de  la  troisième  série,  au  prix  de 
423.165  fr.  13.  Le  prix  moyen  net  de  rachat  est  donc  de 
96.33  0/0  pour  la  première  série,  de  97.16 0/0 pour  la  deuxième 
série,  et  de  9(5.90  0/0  pour  la  troisième  série.  Le  montant  de 
la  dette  en  circulation,  au  30  juin  1901,  s'élevait  à  2  milliards 
524.915.082  fr.  22. 


DANEMARK 


Le  Commerce  extérieur  en  1900.  —  M.  de  Broyer, 
consul  de  France  à  Copenhague,  analyse,  dans  un  rapport,  les 
chiffres  de  prévisions  du  commerce  extérieur,  publiés  par  le 
Bureau  de  statistique  de  l'Etat  danois,  les  statistiques  offi- 
cielles définitives  n'ayant  pas  encore  paru.  D'après  ces  don- 
nées provisoires,  l'importation  des  produits  étrangers  en 
Danemark,  pendant  l'année  1900,  s'est  élevée  à  414.400.000 
couronnes,  et  l'exportation  des  produits  indigènes  à  280  mil- 
lions 700.000  couronnes.  Voici,  pendant  les  trois  dernières 
années,  quels  ont  été  les  chiffres  obtenus  : 

Importation    Exportation  Différence 

(Couronnes) 

1900   414.400.000     280.700.000     —  133.700.000 

1899  '    '  .     399.800.000     270.100.000     —  129.100.000 

1898  !.     367.300.000     238.500.000     —  128.800.000 

De  1898  à  1899,  l'excédent  de  la  valeur  de  l'importation  sur 
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l'exportation  avait  baissé  de  1  million  do  couronnes,  tandis 
que  cet  excédent,  de  1809  à  1900,  s'est  accru  de  4  millions  de 
•couronnes.  Ce  dernier  chiffre  est  dù  à  une  augmentation,  en 
1900,  tic  14.6  millions  de  couronnes  sur  l'importation  de  1899. 
L'exportation,  de  1899  à  1900,  n'accuse  qu'une  différence  de 
10.6  millions  de  couronnes. 

Le  tableau  suivant  indique  la  quantité  de  certains  produits 
agricoles  importés  et  exportés  en  1900  : 

Excédent  de 
Impor-  Expor-  l'exportation 
Produits  tation   tation  — — — — ■ — 

—  1900     1900      1900  1899 

Chevaux  et  poulains  têtes)..  G. 074  20.543  14.469  12.833 

Bêtes  à  cornes  (têtes)   1.887  40.578  38.691  36.606 

Lard,  jambon    (millions  de 

livres)   10.5  135.1  124.6  141.7 

Viande    de  bêtes   à  cornes 

(millions  de  livres)   2.6  29.4  26.8  32.5 

Beurre  (millions  de  livres). . .  42.4  153.1  110.7  109.6 

Œufs  (millions  de  vingtaines).  1.9  16.7  14.8  13.8 

L'exportation  d'animaux  vivants  (chevaux  et  bêtes  à  cor- 
nes) s'est  sensiblement  accrue  do  1899  à  1900  ;  il  en  est 
de  même  pour  le  beurre  et  surtout  pour  l'exportation  des 
ceufs . 

L'exportation  des  viandes  a  subi  une  baisse  qui  eût  été 
beaucoup  plus  sensible  si  le  prix  d'exportation  n'en  avait 
pas  augmenté.  On  constate  également  une  baisse  de  17  mil- 
lions de  livres  sur  la  quantité  du  lard  exportée  en  1900, 
comparativement  à  la  quantité  'exportée  en  1899.  Pourtant 
la  valeur  de  l'exportation  de  ce  produit  a  augmenté  de  5 
millions  de  couronnes,  grâce  à  la  surélévation  des  prix  en 
1900. 

Les  animaux  vivants  ont  été  expédiés  principalement  en 
Allemagne,  qui  absorbe  également  plus  de  la  moitié  des 
viandes  exportées.  Le  beurre,  les  œufs  et  le  lard  ont  été 
vendus  à  l'Angleterre,  les  autres  pays  n'en  consomment  que 
le  5  0/0. 

Il  n'est  pas  possible  de  faire  connaître  encore  les  chiffres 
du  commerce  de  la  France  avec  le  Danemark,  les  statisti- 
ques qui  viennent  d'être  publiées  étant  sommaires  et  provi- 
soires, et  ne  faisant  pas  connaître  les  pays  de  provenance 
ou  de  destination  des  produits  importés  ou  exportes. 


Production  d'eau-de-vie,  de  bière,  de  sucre  de  bette- 
rave et  de  margarine.  —  Le  tableau  ci-après  fait  connaître 
la  production  d'eau-de-vie,  de  bière,  de  sucre  de  betterave  et 
de  margarine,  contrôlée  par  l'Etat  au  cours  des  huit  derniè- 
res années. 

Il  a  élé  fabriqué  en  Danemark  35,2  millions  depuis  1, 
d'eau-de-vie,  pendant  l'année  1900  contre  37,2  millions  de  pots 
en  1899;  757.000  fûts  de  bière  soumise  à  l'impôt  contre  774.000 
l'année  dernière  ;  1.127.000  fûts  de  bière  non  soumise  aux 
droits  contre  1.117.000  en  1899  ;  100,9  millions  de  livres  de 
sucre  de  betterave  contre  79,7  pendant  l'année  écoulée  et 
32.5  millions  de  livres  de  margarine  contre  28,0  l'année  der- 
nière. 

Bière  Bière 
soumise    exempte  Sucre 
An-  à.  de  de 

nées  Eau-de-vie   l'impôt      droits  betteraves 


1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 
1900. 


Pots 
35.881.452 
34.472.785 
35.093.082 
36.948.196 
35.585.097 
34.886.776 
37.211.825 
35.179.743 


Fûts 
552.473 
587.420 
613.279 
675.506 
710.392 
729.708 
774.195 
756.833 


Fûts 
918.533 
941.536 
952.751 
990.524 
1.032.302 
1.040.578 
1.116.197 
1.126.618 


Livres 
54.470.190 
74.819.389 
83.799.254 
88.301.601 
96.687.797 
71.271.340 
79.667.7:i0 
100.945.437 


Margarine 

Livres 
16.312.844 
16.779.374 
15.504.938 
16.168.897 
19  094.254 
23.770.569 
27.982.556 
32.530.911 
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LA  SITUATION 


Madrid,  il  novembre  1901. 


Li  Situation. 


La  Boturle.  —  La  Manque  d'Espagne  —  L'Industrie 
sncrière. 

Le  Sénat  a  approuvé  en  première  délibération  Le 
projet  de  conversion  des  dettes  non  échangées  encore 

(1)  1  pot  --=  96  centil.  «. 


contre  de  la  Haute  intérieure,  savoir  :  4  0/0  amortis- 
sable et  Bons  cubains  (>  0/0  et  5  O/0.  Quand  l'opération 
aura  été  terminée,  l'unification  de  la  dette  espagnole 
sera  complète  et  nous  n'aurons  que  deux  types  d'inté- 
rêt :  le  4  0/0  perpétuel  et  le  3  0/0ramortissaole.  La  dis- 
cussion de  la  loi  défendant  à  l'avenir  la  frappe  de  l'ar- 
gent et  autorisant  le  Gouvernement  à  démonétiser 
celui-ci,  va  commencer  incessamment  et  sera  peut-être 
un  peu  longue. 

A  la  Chambre,  il  y  a  un  nouveau  conflit  dû  à  la  façon 
d'agir  de  M.  le  Ministre  des  Finances.  La  Commission 
du  budget  avait  remarqué  que  le  crédit  alloué  au 
budget  pour  faire  face  à  la  prime  du  change  sur  la 
dette  estampillée  était  très  inférieur  au  cours  du  change  ; 
il  décida  de  relever  ce  crédit  en  calculant  une  perte  de 
près  de  40  0/0.  Par  mesure  de  courtoisie  et  de  discipline, 
le  Président  de  la  Commission  décida  d'informer  le  Mi- 
nistre dp  la  résolution  de  la  Commission.  M.  Crzaiz  ma- 
nifesta d'abord  son  acquiescement,  le  rapport  fut  rédigé 
en  conséquence,  mais  le  lendemain  le  Ministre  changea 
d'idée  et  réclama  que  ledit  rapport  fût  remis  dans  son 
état  primitif.  Le  Président  de  la  Commission  et  celle-ci 
manifestèrent  leur  mécontentement  en  annonçant  leur 
démission  et  il  a  fallu  l'intervention  personnelle  de 
M.  Sagasta  pour  apaiser  le  conflit,  qui  s'est  terminé 
par  la  défaite  du  Ministre  des  Finances.  Celui-ci  a 
allégué  pour  sa  défense  qu'avec  les  mesures  qu'il  va 
prendre  le  change  baissera  l'année  prochaine.  Ainsi 
soit-il  ! 

Nous  voilà  presque  à  la  mi-novembre  et  on  n'a  pas 
commencé  encore  à  discuter  le  budget.  Aussi  l'opinion 
se  montre-t-elle  mécontente  parce  que  si  la  discussion 
est  menée  assez  vite  pour  être  terminée  dans  les  deux 
Chambres  à  la  fin  de  l'année,  il  n'y  aura  pas  moyen 
d'introduire  les  modifications  financières  tant  de  fois 
promises.  D'autre  part,  si  la  discussion  est  lente  et 
sérieuse  il  ne  sera  pas  possible  de  promulguer  la  loi  de 
finances  à  la  date  fixée  par  la  Constitution,  qui  n'a  pas 
prévu  le  cas  où  une  année  entière  ne  suffirait  pas  pour 
discuter  un  budget  qui  n'atteint  pas  un  milliard. 

Hier  a  eu  lieu  le  renouvellement  de  la  moitié  'les 
Conseils  municipaux  de  la  Péninsule  :  dans  les  grands 
centres,  où  la  lutte  a  été  chaude,  5  0/0  des  électeurs 
vrais  y  ont  pris  part. 

La  Bourse  continue  à  être  morne,  comme  si  un  grand 
désastre  l'attendait.  Cependant  le  comptant  est  ferme 
et  a  gagné  0  fr.  15  centimes  pendant  la  semaine,  mais 
je  crois  qu'il  sera  difficile  de  remonter  le  courant  jus- 
qu'à ce  que  la  crainte  causée  par  la  perspective  de 
l'arrivée  sur  le  marché  des  titres  définitifs  provenant 
de  l'échange  des  dettes  converties  ait  cessé.  Il  ne  me  sem- 
ble pas,  pourtant,  que  le  péril  soit  extraordinaire.il  est 
permis  de  croire  qu'une  grande  partie  de  ceux  qui 
avaient  des  dettes  anciennes  garderont  leurs  titres  d'In- 
térieure, et  il  y  aura  alors  à  classer  un  peu  plus  de 
500.000.000  de  pesetas  de  capital,  provenant  de  la  bo- 
nification accordée  aux  porteurs  des  anciens  titres.  Ce 
n'est  pas  une  somme.  Quant  à  l'effet  que  produira 
l'émission  de  bons  du  Trésor,  si  elle  a  lieu  avec  un 
intérêt  de  3  1/2  0/0,  je  doute  que  ce  taux  fasse  vendre 
beaucoup  de  rentes. 

La  Banque  d'Espagne  a.  regagné  5  0  0;  les  Tabacs 
3  0/0  ;  quelques  opérations  en  titres  de  la  Ville  de  Ma- 
drid 4  0/0  à  73  25  0/0. 

Le  cours  du  change  est  à  42  50  0/0;  l'opinion  se 
montre  sceptique  au  sujet  des  projets  du  Ministre  des 
Finances. 

L'industrie  sncrière  traverse  en  ce  moment  une  pe- 
tite crise  ;  les  48  usines  où  l'on  traite  la  betterave  ont 
mis  en  magasin,  depuis  le  commencement  de  la  cam- 
pagne, 14.005  tonnes  de  sucre  provenant  de  2< î5 ■  < >'-' i 
tonnes  de  betterave  traitées.  A  la  même  époque  de 
l'année  dernière,  il  y  avait  en  moyenne,  en  magasin, 
19.234  tonnes  et  la  betterave  traitée  s'élevait  à  289.011 
tonnes. 

Au  bilan  de 
changements  suivants  :  -\- 
—  argent,  2.2;  avances,  11.9;  comptes  courants,  7. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 


la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
livants  :  +  circulation,  10.0  millions; 


L'LV.ONOMlSTIi  EURO  PEUX.  —  Italie 


leurs  cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 

2loct.  28oct.  4nov.  llnov. 

4  0/0  Intérieure                  71  20  71  15  71  20  71  45 

4  0/0  Extérieure                 77  90  77  90  78  . .  78  25 

5  0/0  Amortissable              93  40  93  15  93  20  93  45 

Banque  d'Espagne              479..  479  50  481  50  488.. 

-  Hypothécaire  ..     188    190..  189  50 

Camp.  Ferm.  des  Tabacs    396  50  397  . .  400  . .  401  . . 

Chèque  sur  Paris               41..  42  15  42  30  42  60 

—  sur  Londres   35  62  35  70  35  80 

Bons  cubains  6  0  0    85  . .  85  70  85  40 

—         5  0/0   73  80  70  90  71  40 

Cédules  liypoth.  5  0/0   101  90  102  . .  102  . . 

—           4  0/0. . .     101  . .  101   101  . . 


Recettes  des  Chemins 

Du  1"  janvier  au  21  octob 


de  fer  Espagnols 

re  1901  (42  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.. . 

2070 
784 
104 
409 

Pesetas 

47. 681. 349 
13.488.411 
1.137.124 
9  661.613 

Pesetas 

51  315  510 
14.722  618 
1.197  438 
10- 320  021 

Pesetas 

52.766  371 
14.941.002 
i.  047. 866 
10  426.231 

Pesetas 

54.104.325 
15.111.653 
1.009.506 
10.295-953 

Lérida-Reus 
AlmansaValence 
Total  No.-d  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

5451 

71.969.103 

77  615.647 

79.175.520 

81.121.437 

1067 

3650 
246 

15.357.218 

SI. 382. 152 
1.070.610 

15.182.933 

11.663.952 
1.491  281 

16.024.499 

73  855  314 
2.560.894 

15.748  330 

74.182.045 
2.692.901 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  14  novembre  1901- 

La  tendance  générale  du  Marché  est  assez  calme  et  les 
cours  restent  soutenus.. 

On  cote  l'Intérieure  à  71  35  ;  l'Extérieure  à  78  20  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  42  60. 


ITALJK 


LA  SITUATION 


Rome,  29  novembre  1901. 

Les  nouveaux  Budgets.  —  La  Production  minière  en  1900.  —  Les 
Recettes  des  1  premiers  mois.  —  Règlement  pour  les  opérations  du 
Consolidé  "j  0  0. 

On  se  préoccupe  déjà,  au  Ministère  du  Trésor,  des 
nouveaux  budgets  qui  seront  déposés  le  mois  prochain 
sur  le  bureau  de  la  Chambre. 

L'exercice  1899-1900  laisse  un  reliquat  actif  de  plus 
de  'i0  millions.  Ce  résultat  est  dû  surtout  à  la  grande 
importation  des  céréales,  mais  la  situation  est  incon- 
testablement excellente.  Le  budget  rectifié  pour  l'exer- 
cice courant  1900-1901  n'est  pas  encore  prêt,  mais  on 
n'exagère  pas  en  prévoyant  qu'il  aura  un  actif  de  20  à 
25  millions. 

Le  projet  de  réforme  des  impôts  tendra  avant  tout 
à  ne  pas  ébranler  les  bases  du  budget.  Il  se  confirme 
qu'il  proposera  l'abolition  graduelle  de  l'octroi  commu- 
nal sur  les  farines. 

Le  marché  financier  do  Rome,  comme  ceux  de  toute 
la  Péninsule,  a  eu  la  semaine  dernière  une  tenue  assez 
ferme,  quoique  les  affaires  aient  été  plutôt  rares.  Le 
cours  de  la  Rente  surtout  est  ferme,  aussi  bien  à  l'in- 
térieur que  sur  les  places  du  dehors. 

«  Il  Corpo  reale  délie  minere  »  vient  de  publier  son 
rapport  sur  le  service  des  mines  dans  l'Italie  pendant 
l'année  1900. 

La  production  minière  de  l'Italie,  pendant  cette  an- 
née, a  été  évaluée  à  85.080.000  fr.  Voici  quelle  a  été  la 
valeur  de  cette  production  dans  les  10  années  précé- 
dentes : 


Lire 

Lire 

1891 

7Q  RIO  79« 

1SQR 

/.  Q  QQQ  1  CV\ 

1892  

...  74.301.819 

1897 

.  .  64.670.383 

1893  

...  57.906.180 

1898 

...  74.804.071 

1894 

52.042.605 

1899  

...  91.382.468 

1895  

39.103.279 

1900 

..  85.060.002 

Le  nombre  des  mines  en  exploitation  a  été,  en  1900, 
de  1.103,  dont  706  mines  de  soufre,  156  mines  do  plomb 
et  zinc,  44  mines  de  houille,  33  mines  de  fer  et  7  mines 
de  mercure. 

La  diminution  du  chiffre  do  1900,  par  rapport  à  celui 
de  1899,  n'est  pas  due,  comme  on  pourrait  lo  croire,  à 
une  diminution  de  la  production,  mais  à  une  diminu- 
tion du  cours  des  métaux.  Cette  baisse  des  cours  a 
produit,  pour  le  zinc  seul,  une  diminution  de  recettes 
de  7.800.000  fr.  et  pour  lo  soufre  une  diminution  de 
2,400.000  francs. 

■  L'extraction  du  fer,  en  1900,  a  été  de  248.270  tonnes, 
d'une  valeur  de  4.585.000  fr.;  l'année  précédente,  elle 
n'avait  été  que  de  236.540  tonnes  d'une  valeur  de  3  mil- 
lions 531.214  francs. 

Les  recettes  publiques  des  quatre  premiers  mois  de 
l'exercice  courant  se  sont  élevées  à  478.704.800  lire, 
contre  472.279.043  dans  la  même  période  de  l'année 
précédente.  La  différence  en  faveur  de  l'exercice  cou- 
rant est  donc  do  6.425.700  lire,  qui  proviennent  presque 
entièrement  des  taxes  de  fabrication  et  du  monopole  du 
tabac  et  du  sel. 

Le  produit  des  taxes  de  fabrication  est  passé  de  51  mil- 
lions de  lire  à  61  millions,  laissant,  seul,  une  plus- 
value  de  10  millions  de  lire.  Les  Douanes  figurent 
parmi  les  recettes  en  diminution.  Par  rapport  aux  qua- 
tre premiers  mois  de  1900.  la  moins- value  est  de  286.899 
lire,  mais  déjà  les  prévisions  budgétaires  sont  large- 
ment dépassées.  Somme  toute,  les  recettes  publiques 
sont  satisfaisantes  et,  dès  maintenant,  on  peut  pré- 
dire un  excédent  sur  les  prévisions  budgétaires  de 
1901-1902. 

Le  Syndic  de  la  Bourse  de  Rome,  après  avis  dos 
Ministres  intéressés,  vient  de  prendre  l'arrêté  suivant 
qui  réglemente  les  opérations  au  comptant  et  à  terme 
pour  la  Rente  Consolidée  5  0/0  : 

«  A  partir  du  1er  décembre  prochain,  la  cote  officielle 
de  la  Rente,  tant  pour  les  contrats  au  comptant  que 
pour  ceux  à  terme,  s'effectuera  avec  des  titres  réguliers 
munis  dos  fouilles  de  coupons  en  cours. 

(f  Par  suite,  toutes  les  opérations  dépendant  de  ces 
contrats  devront  être  faites  en  consignant  des  titres 
réguliers. 

«  Les  opérations  sur  l'ancienne  Rente  restent  tou- 
jours libres.  » 

Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
communique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  les 
trois  premiers  mois  de  l'exercice  courant  (juillet  à  fin  sep- 
tembre 1901).  comparées  à  la  période  correspondante  de  l'exer- 
cice précédent. 

En  voici  le  tableau  : 

Résultats  à  fin  septembre 
^014902^     1900-190r  Différences 


Chapitres 


Taxe  sur  les  affaires 
Imp.  fonds  rus  tiques 

—  propriété  bâtie. 

—  richesse  mobil. 
Taxe  de  construction 
Douanes,  dr.  marit. 
Droits  de  consomih. 

Tabacs   49.857.935 

Sels   18.015.018 

Loterie   14.926.628 

Totaux... 


51.675.736 
17.031.406 
15.210.413 
35. 20 4. 646 
40.984.750 
58.387.212 
18.916.625 


(En  lire) 
54.244.538  — 
17.688.298  — 
15.046.667  4- 
34.468.706  + 
33.873.449  4- 
59.907.391  — 
19.270  595  — 
48.019.399  + 
17.468.577  + 
15.139.079  — 


2.568.802 
656.298 
163.746 
795.940 

7.111.301 

1.520.179 
353.970 

1.838.536 
546.441 
812.451 


320.270.369     315.726.699  +  4.543.670 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Peu  d'affaires  toujours 
restent  bonnes. 

La  Rente  est  à  102  07;  Méridionaux,  697 
ranée  sont  à  487  ...  Banque  Nationale,  887 


Rome,  14  novembre  1901. 
mais  les  dispesitions  du  Marché 


les  Méditer- 
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AMÉRIQUE 


AMÉRIQUE  CENTRALE 

Le  Conflit  Vézénuélo-Colombien.  —  Le  Consulat  du 
Venezuela  à  New-York  a  reçu  un  télégramme  annonçant 
l'élection  définitive  pour  six  ans,  comme  président,  de 
M.  Castro,  qui  était  en  fondions  provisoires  depuis  une 
année. 

La  proclamation  officielle  de  l'élection  a  été  faite  le  28  oc- 
tobre par  le  Congrès  vénézuélien. 

Le  Congrès  panaméricain  de  Mexico  a  adopté  une  résolu- 
tion tendant  à  inviter  à  la  conciliation  les  Gouvernements  co- 
lombien et  vénézuélien. 

Bien  que  les  représentants  des  deux  pays  au  Congrès  aient 
appuyé  la  résolution,  il  parait  que  le  général  Castro,  prési- 
dent du  Venezuela,  aurait  répondu  à  cette  démarche  paci- 
fique par  une  lin  de  non-recevoir  amère  et  violente, 


BRÉSIL 

Le  Budget  de  l'Etat  d'Amazonas.  —  Le  Congrès  de 
l'Etat  a  clôturé  sa  session  le  12  octobre,  après  avoir  voté  le 
budget  pour  l'exercice  1902  :  la  recette  prévue  est  de  10.000 
contos  et  la  dépense  de  15.000  contos  de  reis.  Les  droits  sur 
l'exportation  du  caoutchouc  forment  la  presque  totalité  de 
la  recette  et  s'élèvent  à  plus  de  14.000  contos. 

Les  prévisions  sont  inférieures  de  2.500  contos  à  celles  de 
l'exercice  en  cours,  qui  sont  de  18.511  contos  de  reis,  chiffre 
qui  sera  sans  aucun  doute  atteint,  si  l'on  lient  compte  que 
la  recette  du  premier  semestre  de  cette  année  a  été  de  10.215 
contos.   


ÉTATS-UNIS 

Les  Banques  nationales.  —  Le  dernier  rapport  du  con- 
trôleur de  la  circulation  sur  les  Banques  nationales  a  trait  à 
la  situation  de  ces  Banques  au  15  juillet.  Il  montre  que  le 
nombre  des  Banques  a  augmenté  de  101  depuis  le  24 
avril  1901;  il  est  actuellement  de  4.165.  Lo  capital  total  s'est 
accru  de  5.000.000  de  dollars  et  le  montant  des  ressources 
totales  de  45.000.000  de  dollars. 

Le  tableau  suivant  indique  la  situation  de  toutes  les  Ban- 
ques nationales  aux  différentes  dates  où  elles  ont  commu- 
niqué leur  bilan  : 

Sur-     Dépôts  Légal 
Capital    plus  particuliers    Or    Argent  tenders 

(Milliers  de  dollars) 
l«déc.98.  620.516  246.695  2.225.269  281.475  47.125  135.750 
4févr.  99  .  608.301  247.522  2.232.193  321.915  49.827  137.143 
5  avril  99.  607.262  246.169  2.437.223  317.210  46.952  130 .'055 
30  juin 99..  604.865  248.146  2.522.157  309.338  47.484  134.927 
7  sept.  99  .  605.772  248.449  2.450.725  291.612  46.958  127.754 
2déc.  99.    606.725  250.367  S. 380.610  274.687  40.138  114.734 
13fév.  1900  631.084  252.860  2.481.847  289.381  50.196  136.966 
26avr.  1900  617.051  253.724  2.449.212  297.683  60.367  146  198 
29  juin  1900  621.536  251.249  2.458.092  295.121  60.892  146.950 
5-sept.lOOO  630.299  261.874  2.508.248  312  158  61.170  147.131 
13  déc.  19D0  632.353  262.387  2.623.997  301.619  58.052  142.134 
5fév.  1901  634.696  266.530  2-753.969  332.971  66.985  152.386 
24  avr.1901  640.778  267.810  2.893.665  315.546  71.227  163.084 
15juil.l90l  645.719  274.194  2.941.837  302.826  68.259  169.714 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  13  novembre  1901. 
Les  dispositions  générales  du  Marché  sont  assez  actives  et 
les  cours  restent  fermes;  les  demandes  ont  principalement 
porté  sur  les  valeurs  industrielles  cl  les  titres  des  Chemins 
de  for. 

On  a  constaté  un  certain  courant  de  demandes  pour  compte 
du  Marché  de  Londres, 

Les  titres  de  Chemine  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  A  tchi- 
non,  81 .  / .  ;  Miiwa ukee,  1 72  .  / .  ;  Erie,  42  1  /8  ;  Rendinr/,  44  5 /8  ; 
Canadian  Pacific,  114  5/8,  Illinois  Central,  139  3/4  ;  Louis 
ville,  100  3/4;  Xeic-York  Central,  102  7/8  ;  Umon-Pacific, 
107  1/2.    ' 


MEXIQUE 

Les  Plantations  de  Tabac.  -  D'après  le  Rapport  du 
Consul  britannique  au  Mexique,  les  nouvelles  Compagnies 
'i"  plantations  ont  grandement  développé  l'industrie  du  tabac. 


Dans  quelque  lemps,  dumonl  préparée,  la  feuilli-  mexicaine 

pourra  égaler  le  fameux  tabac  de  la  plantation  Vueiia  Abajo, 
de  l  ile  de  Cuba.  Les  chiffres  de  l'exportation,  comparés  à 
ceux  des  années  précédentes,  donneront  une  idée  plus  claire 
de  cette  progression  : 

En  feuilles  Manufacturé 


,  Livres; 

1896   2.885.685  938,699 

1 897    4 . 1 03 . 459         768 . 755 

1898   7.977.252  1.033.289 

18W   3.226.697        705. 528 

1900    4.079.030  025.306 


L'augmentation  très  importante  de  1898  est  due  à  la  guerre 
hispano-américaine  qui  avait  fermé  les  principaux  centres  de 
production. 

Les  principaux  centres  de  culture  sont  les  districts  ou  can- 
tons de  San-Andres-Tuxtla,  Playa  Vicente  et  Uuimanguillo. 
situés  dans  l'Etat  de  Vera-Cruz,  ainsi  que  le  territoire  de 
Tepic.  Cependant,  la  culture  de  cette  plante  ne  s'arrête  pas  à 
ces  districts,  mais  elle"  s'étend  aux  Etats  voisins,  de  Oaxac». 
l'uebla  et  Chiapas.  Le  poids  total  du  tabac  en  feuilles,  usité 
dans  les  manufactures  mexicaines,  pendant  l'année  1900. 
s'élève  à  15.086.594  liv.,  contre  12.915.764  liv.  l'année  précé- 
dente. Le  total  du  tabac  importé'  delà  Virginie,  en  1900.  était 
de  2.179.510  liv.,  contre  2.251.105  liv..  ce  qui  indique  une  aug- 
mentation  dans  la  consommation  de  la  culture  indigène.  Mal- 
heureusement, les  statistiques  ne  renseignent  pas  sur  la 
production  des  différentes  plantations  du  pays:  mais,  en 
prenant  les  chiffres  de  la  consommation  et  de  l'exportation  du 
tabac  en  feuilles,  après  déduction  du  montant  de  l'article 
importé,  le  résultat  donne  une  production  approximative  de 
17  millions  de  livres,  estimation  qui  peut  être  considérée 
comme  très  modérée.  La  vente  des  manufactures,  pendant 
l'année  1900,  s'élève  à  377.502.882  paquets  de  cigarettes,  con- 
tenant chacun  quinze  à  vingt  cigarettes,  et  120.536.942 cigares. 
L'augmentation  d'au  delà  de  30  millions  de  paquets  de  ciga- 
rettes et  de  10  millions  de  cigares  indique  comme  l'usage  du 
tabac  est  devenu  général. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Les  Exportations.  —  Les  exportations,  pendant  les  neuf 
premiers  mois  de  l'année,  se  sont  élevées  à  20.250.000  liv.  st. 
et  les  importations  à  17.600.000.  La  balance  commerciale  en 
faveur  du  pays  est  donc  de  8.650.000  liv.  st.,  soit  230  millions 
de  francs. 


La  Situation  agricole.  —  Les  nouvelles  que  l'on  reçoit  de  la 
campagne  sont  satisfaisantes  ;  la  pluie  est  arrivée  à  temps  pour 
sauver  la  récolte  des  céréales  :  on  craignait  qu'il  ne  fût  trop 
tard  et  beaucoup  de  colons  considéraient  comme  perdue  la 
récolte  de  lin;  à  Santa-Fé,  les  lins  ont  repris  avec  vigueur  et 
les  champs  présentent  un  aspect  magnifique;  c'est  à  peine  si 
des  gelées  tardives  pourraient  faire  quelque  mal. 

Dans  cette  même  province  et  dans  Entre  Bios^les  blés  don- 
neront un  bon  rendement,  malgré  le  peu  de  hauteur  de  la 
paille. 

La  saison  de  la  laine  s'annonce  assez  bonne. 

Les  acheteurs  qui  ont  pu  apprécier  la  laine  nouvelle  disent 
qu'elle  est  plus  lourde,  plus  longue  et  moins  sale  que  l'an 
passé  :  on  estime  que  les  prix  vont  éprouver  une  hausse  de 
15  0/0  au  moins  sur  ceux  de  la  campagne  dernière. 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

Construction  de  Hauts  Fourneaux  dans  l'Inde.  —  La 

nouvelle  a  (''lé  lancée,  dernièrement,  que  la  Compagnie  de 
Chemin  de  fer  Bengale-Nagpour  avait  l'intention  d'ériger  des 
hauts  fourneaux  pour  la  fabrication  du  fer.  On  écrit,  à  ce 
sujet,  de  Calcutta,  au  Bulletin  Commercial,  de  Bruxelles, 
crue  La  Compagnie  en  question  a  découvert,  en  effet,  dans  le 
Chota-Nagpoui',  des  terrains  riches  en  charbon  et  en  minerai 
dé  fer  et  qu'il  va  se  former  un  Syndicat  pour  l'exploitation 
de  ces  terrains.  L'usine  sera  moulée  au  moyen  de  matériel 
acheté  en  Europe,  et  lé  capital  nécessaire  sera,  parait-il, 
versé  par  des  industriels  allemands. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Asie 
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MINES  D'OR 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


S'il  fallait  eu  croire  les  bruits  qui  circulent  à  Londres,  de 
nouveaux  ponrpwclers  auraient  été  engagés  entre  lord  Kil- 
chenor  et  le  général  Botha.  D'autre  part,  le  Daily  Mail,  do 
Londres,  a  lancé;  mardi  matin,  une  nouvelle  sensationnelle. 

Notre  confrère  prétend  tenir  de  source  autorisée  que  le 
président  Krûger  prendrait  en  sérieuse  considération  des  ou- 
vertures  de  paix,  si  elles  lui  étaient  faites  directement  comme 
au  chef  de  l'Etat  du  Transvaal,  par  une  personne  honorable 
représentant  l'Angleterre,  sir  Henry  de  Villiers,  par  exem- 
ple, et  si  elles  avaient  pour  base  : 

1°  L'armistice  sans  conditions  pour  tous  les  rebelles  du 
Cap  ;  -  , 

2°  A.  Le  renvoi  immédiat  dans  leurs  foyers  de  tous  les 
prisonniers  et  autres  personnes  actuellement  retenttes,  soit 
dans  les  camps,  soit  ailleurs  ; 

B.  Le  retrait  de  toutes  les  troupes  anglaises  des  Républi- 
ques boers ; 

3°  La  reconstruction  de  toutes  les  fermes  ruinées  ou  une 
compensation  financière  à  tous  les  Boers  ayant  souffert  de 
pertes  matérielles  par  suite  de  la  destruction  de  leurs  fermes 
ou  de  leur  matériel  d'exploitation  pendant  qu'ils  servaient 
dans  les  commandos  ; 

4°  Un  traité  ou  une  convention  garantie  par  la  France  et 
par  la  Russie  et  accordant  l'autonomie  immédiate,  et  entière, 
ainsi  que  tous  les  droits  d'un  Gouvernement  autonome,  aux 
Républiques  boers,  sous  le  drapeau  afrikander,  avec  cession 
par  les  Boers,  à  la  Grande-Bretagne,  du  district  du  Witwa- 
tersrand  et  des  mines  d'or. 

Cette  cession  constituerait  le  total  de  l'indemnité  à  payer 
par  les  Boers. 

"  Quelle  importance  faut-il  attacher  à  cette  nouvelle  qui 
tranche  tellement  avec  le  discours  qu'a  prononcé  lord  Salis- 
bury  à  la  lin  de  la  semaine  dernière,  et  que  divers  autres 
organes  étrangers  démentent,  mais  non  officiellement  '? 

Quant  aux  engagements  au  Sud  de  l'Afrique,  ils  ne  cessent 
pas  :  on  annonce  que  la  colonie  de  Natal  est  de  nouveau  me- 
nacée par  les  Boers  et  que  De  Wct  est. rentré  en  ligne. 


RENDEMENTS  DU  WITWATERSRAND 


Pendant  le  mois  d'octobre  dernier,  les  mines  du  Witwa- 
tersrand  en  exploitation  ont  donné  un  rondement  de  33.393 
onces  d'or,  contre  31.036  onces  en  septembre. 


Simmer  and  Jack  Proprietary  Mines,  liinite<I 


Cette  Compagnie  vient  de  publier  un  rapport  intérimaire  qui 
couvre  la  période  comprise  entre  le  30  juin  1899  et  le  30  juin 
1001.  Daus  ce  rapport,  il  est  dit,  tout  d'abord,  que  la  valeur 
des  réquisitions  effectuées  par  les  Boers  s'élève  à  environ 
14.000  liv.  st.  ;  de  plus,  les  habitations  des  employés  ont 
souffert  de  dégâts  évalués  à  3.000  liv.  st.;  une  partie  en  sera, 
sans  doute,  payée  par  les  autorités  militaires  anglaises.  Le 
capital  île  la  Compagnie  n'a  subi  aucun  changement  et  reste 
à  5  millions  de  livres  sterling,  il  est  divisé  en  1  million  d'ac- 
tions de  5  liv.  st.  chacune,  dont  940.000  sont  émises  et 
60.000  sont  à  la  réserve.  La  dette-obligations  a  été  réduite  de 
56.500  liv.  st.  et  se  monte  à  237.000  liv.  st.  La  propriété  de  la 
Compagnie  a  une  superficie  de  1.283  morgen  ;  les  claims  mi- 
niers et  les  droits  d'eau  sont  au  nombre  de  608.  La  Compa- 
gnie a  conservé  de  gros  intérêts  dans  la  South  Geldenhuis 
Deep,  la  South  Rose  Deep,  la  Ranci  Victoria  Mines  et  la 
Rand  Victoria  East.  Sur  64.000  actions  de  la  General 
Electric  Power,  que  la  Compagnie  avait  en  portefeuille,  elle 
en  a  vendu  36.000  à  ses  deux  filiales,  la  South  Geldenhuis 
Deep  et  la  South  Rose  Deep,  pour  leur  permettre  d'obtenir 
le  bénéfice  de  la  fourniture  d'électricité.  Il  ne  lui  reste  donc 
plus  que  28.000  actions  sur  lesquelles  il  y  a  encore  13  shil- 
lings à  verser  par  titre. 
Voici  la  situation  financière  de  la  Compagnie  au  30  juin 


1901  : 

Liv.  st.  sh.  d. 

Actif  — 

Espèces  en  caisse   30.352   1  8 

Placements  aux  cours. d'inventaire   1. 282.0(>3   1  3 

Prêts  à  court  terme   148.220   9  4 

Avance  'remboursée  depuis)   :!.000   0  0 

Débiteurs  divers   31.4G2   0  11 

Actions  de  réserve  (00.000  à  5  liv.  st.).   mémoire 


Total   1.495.103  13  2 


Passif 

Traites  en  circulation   18.000   0  0 

Créditeurs  divers   39.465  19  3 

Intérêts  courants  sur  obliga- 
tions et  dividendes  non  ré- 
clamés   9.146  16  10 

  66.612  16  1 


Balance   1.428.490  17  1 

Dans  un  deuxième  tableau,  le  rapport  appelle  l'attention 
sur  les  détails  suivants  : 

Actif  éventuel  Liv. st.  sh.  d. 

Valeur  de  l'or  saisi   34.597  17  6 


Passif  éventuel 
7  shillings  par  action  à  verser  ultérieure- 
ment sur  28.000  General  Electric  Power. .  9.800  0  0 
19  shillings  par  action  à  verser  ultérieure- 
ment sur  40.611  Rand  Victoria   38.580  9  0 

Solde  restant  à  payer  sur  matériel  roulant.  2.729  7  6 

Achats  de  machinerie  et  de  matériel   40.920  4  0 

Achats  de  marchandises,  etc   34.485  6  5 

126.515  6  11 


D'autre  part,  la  perte  résultant  de  la  saisie  des  approvi- 
sionnements et  du  dommage  causé  à  la  propriété,  les  frais 
occasionnés  par  l'entretien  de  la  propriété',  les  réparations, 
la  solde  de  la  garde  des  mines,  etc.,  et  les  frais  de  bureau, 
s'élèvenL  à  121.645  liv.  st.  14  sh.  3  d.  Cette  somme,  qui  a  été- 
portée  à  un  compte  spécial  est.  en  grande  partie,  cou- 
verte par  des  prolits  de  sources  diverses,  l'intérêt  sur  les 
prêts,  etc. 

Dans  son  rapport,  le  Directeur  delà  mine  expose  qu'il  est 
rentré  à  la  mine  le  21  août  1901  et  que  le  travail  des  pompes, 
qui  avait  été  commencé  dès  l'entrée  des  Anglais  à  Johannes- 
burg, avait  ramené  l'eau  du  10e  au  16*  niveau.  Jusqu'à  nou- 
vel ordre,  l'assèchement  de  la  mine  ne  sera  pas  poussé  plus 
loin.  Toutes  les  galeries  qui  se  trouvaient  entre  les  10E  et  16* 
niveaux  ont  été  nettoyées  et  les  rails  remplacés  ainsi  que  la 
tuyauterie.  Les  puits  n°  1  et  n°  3  et  le  puits  vertical  ont  été 
remis  en  parfait  (Hat,  dans  toute  leur  hauteur.  Le  puits  n°  2 
a  été  remis  en  état  jusqu'au  niveau  de  l'eau.  Le  puits  incliné 
Est.  qui  s'était  effondré'  en  deux  endroits,  a  été  reboisé  sur 
une  longueur  de  150  pieds  ;  il  reste  encore  100  pieds  à  reboiser 
jusqu'à  la  surface.  Le  moulin,  les  usines  do  cyanuration  et 
de  chloi'uralion  ont  été  remis  en  état,  ainsi  que  les  ateliers 
et  les  réservoirs. 

Dans  son  rapport,  joint  à  celui  du  Conseil,  l'ingénieur- 
conseil  de  la  Compagnie,  M.  Webb,  estime  qu'avec  uni'  bat- 
terie aussi  considérable  que  celle  de  la  Compagnie,  il  n'y 
aurait  aucun  avantage  pour  elle  à  reprendre  les  broyages 
avec  50  pilons,  et  c'est  pour  cela  qu'elle  n'a  pas  été  com- 
prise dans  le  nombre  des  mines  qui  ont  été  autorisées  à  broyer 
de  nouveau. 


IVEines  d'Or  Australiennes 


Rendement  d'or  de  l'Australie  Occidentale.  —  L'agent 
générale  de  l'Australie  Occidentale  a  reçu,  de  son  Gouverne- 
ment, une  dépêche  l'informant  que.  pendant  le  mois  d'octobre, 
il  a  été  exporté  85.761  onces  d'or;  d'autre  part,  il  est  entré  à 
la  Monnaie  de  Perth  83.509  onces,  ce  qui  donne  un  total  de 
169.270  onces  d'or.  Pendant  le  mois  d'octobre  1900,  les  expor- 
tations d'or  et  les  entrées  à  la  Monnaie  n'avaient  atteint  que 
133.286  onces. 


Rendement  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  Le  rende- 
ment d'or  de  la  Nouvelle-Zélande,  pour  octobre,  s'est  élevé  à 
40.474  onces,  ayant  une  valeur  de  155.030  liv.  st.,  contre 
33.617  onces  ayant  une  valeur  de  130.614  liv.  st.,  au  mois 
d'octobre  de  l'année  dernière. 


ÏVotes  minières  d'Australie 

Menzies  Mining  and  Exploration.  Dépèche  datée  du 
30  octobre,  du  Directeur:  «  Aspasia  »:  «  16  tonnes  de  mi- 
nerai ont  donné  35  onces  d'or.  Ce  résultat  ne  comprend  pas 
l'or  contenu  dans  les  tailings.  Le  puits  a  atteint  maintenant 
une  profondeur  do  245  pieds.  » 

Lady  Shenton.  Le  résultat  des  broyages,  pour  les  quatre 
semaines  qui  ont  pris  fin  le  19  octobre,  se  chiffrent  par  990 
onces  d'or  produit,  à  la  fonte,  par  le  broyage  de  l.(.)00  tonnes. 
Les  frais  à  la  mine  ont  été  de  20  shillings  par  tonne,  et  le 
coût  du  broyage  de  13  sh.  9  d.  Il  y  a  été  traité,  par  la  cyanu- 
ration, 2.263  tonnes  de  lailings,  qui  ont  produit  505  onces 
d'or  fin.  L'extraction  a  été  de 80  0/0:  coût  par  tonne:  9  shil- 
lings 5  d. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  -  Mines  d'or 


Great  Bouîder  Proprielary.  Cette  mine,  au  niveau  do 
1.200  pieds,  donne  des  perspectives  splendides  ;  à  ce  niveau, 
la   valeur  de  la  propriété1  égale  celle  des  autres  niveaux  les 

meilleurs. 

Great  Boulder  Persévérance.  Le  Directeur  de  cette  Com- 
pagnie fait  remarquer  que,  pendant  son  absence,  la  mine  a 
l'ail  de  grands  progrès.  Lorsque  les  deux  nouveaux  fourneaux, 
dont  l'installation  va  être  complétée,  seront  mis  en  travail, 
la  Compagnie  pourra  facilement  maintenir  son  rendement 
mensuel  à  14.000  onces  au  moins. 

Cosmopolitan  Proprielary.  «  Knglishman  Lease  »:  Dans 
le  puits  principal  à  000  pieds,  la  galerie  longe  le  iilon  dont 
l'épaisseur  est  de  G  pieds  et  qui  donne  de  10  dwls  à  1  once 
par  tonne. 

Northern  Territories  of  Australia.  Un  nouveau  filon  a 
été  découvert  près  de  la  frontière  nord  de  la  propriété.  La 
profondeur  du  puits  est  de  15  pieds. 

Lake  View.  Une  circulaire  de  cette  Compagnie  parle  de  di- 
vergences de  vues  survenues  entre  l'ingénieur  et  le  Directeur 
de  la  Mine  relativement  à  l'importance  des  réserves  de  mine- 
rai et  au  maintien  de  la  production  sur  les  bases  actuelles. 
Le  Conseil  d'administration  aurait  décidé  de  ne  pas  restrein- 
dre actuellement  la  production  et  d'envoyer  le  Président  sur 
la  mine,  afin  de  faire  une  enquête  approfondie. 

Hannan's  Block  45.  Extrait  d'une  dépêcbe  reçue  le  25  oc- 
tobre du  Directeur  général  en  Australie  :  «  Nous  avons  décidé 
de  borner  les  opérations  de  broyage  au  niveau  de  100  pieds 
dans  les  puits  5  et  2,  afin  do  réduire  les  dépenses.  Du  'puits 
n»  5,  60  tonnes  ont  été  extraites,  qui  ont  donné  03  onces  d'or. 
Un  spécimen  de  tailings  a  donné,  à  l'essai,  8  dwtsà  la  tonne.  » 


Informations  diverses 


African  Cily  Property  Trust.  —  Une  assemblée  géntV 
rale  extraordinaire  a  voté,  récemment,  l'augmentation  du 
capital  de  250.000  liv.  st.  à  375.000  liv.  st.,  par  la  création  de 
125.000  actions  dé  1  liv.  st.  chacune.  Cotte  augmentation  do 
capital  a  pour  but  d'étendre  les  affaires  de  la  Société  à  Jo- 
hannesburg, aussitôt  que  l'état  de  guerre  actuel  aura  cessé. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 

Londres,  le  14  novembre  1901. 

La  liquidation  de  quinzaine,  qui  a  eu  lieu  vendredi  dernier, 
s'est  effectuée  tranquillement.  Les  positions  à  reporter  étaient 
peu  importantes.  Les  taux  n'ont  pas  été  plus  élevés  qu'à  la 
précédente  liquidation,  malgré  la  hausse  de  l'escompte;  sur 
certaines  valeurs,  ils  ont  été  moins  élevés. 

Rand  \Mines,  7  à  9  0/0,  puis  5  à  7  0/0  ;  Johannesburg 
Investment,  6  à  8  0/0  ;  Barnato  et  Modderfontein,  7à9  0/0; 
Goldfields,  6  à  8  0/0:  East  Rand  et  Randfontein,  7  à  9  0/0, 
puis  6  à  8  0/0  ;  De  Beers,  2  sh.  3  à  2  sh.  9  ;  Jagersfontein. 
1  sh.  3  à  1  sh.  9.  Autres  valeurs  sud-africaines,  6  à  9  0/0. 
Chartered,  1/2  d.  à  1  d.  1/2,  puis  le  pair  à  1  d.  et  enfin  le 
pair.  Valeurs  rhodésiennes,  7  à  9  0/0. 

Le  Marché,  qui  est  resté  lourd  pendant  plusieurs  séances, 
a  repris  dans  la  journée  de  mercredi.  Il  reste  bien  tenu. 

On  annonce  que  les  négociations  avec  la  colonie  portugaise 
de  Mozambique,  pour  l'exportation  au  Rand  de  la  main- 
d  <envre  noire,  sont  presque  terminées  et  que  l'Association 
pour  le  recrutement  des  travailleurs  indigènes  vient  de  com- 
mencer ses  enrôlements. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered, qui  restait  à  2  9/1(5,  finit  à  2  5/8.  Consolidated 
Goldfields,  7  5/16,  contre  7  3/32.  Transvaal  Goldfields,  13/8. 

District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand,  qui 
finissait  à  7  1/8,  reste  au  dernier  moment  à  7  5/16;  An- 
gelo,  6  3/4  ;  New  Cornet,  2  7/16. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  7/8,  contre  5  11/16  ; 
Langlaaçle  Estate,  3  1/16  ;  Strnmer  and  Jack,  6  liv. 

La  Jvhilee,  que  nous  laissions  à  5  3/8,  reste  à  ce  cours  ; 
Jiimpers,  4  5/8;  Modderfontein,  11  9/16,  contre  11  3/16; 
Meyer  and  Charlton  5  1/4.  Le  rendement  de  cette  mine,  en 
octobre,  a  été:  de  2.254  onces.  Ce  rendement  est  en,  diminu- 
tion par  suite  d'un  arrêt  dans  les  travaux  pour  une  répara-' 
tion.  Les  bénéfices  se  sont  élevés  à  3.152  liv.  st. 

ha  Crown  Reef  cote  14  liv.  ;  elle  clôturait  à  13  1/2  il  y  a 
huit  jours; Randfontein,  3  liv.;  Worcester,  2  1/2;  la  Ro- 
binson Gold,  qui  finissait  à  H  15/1(5,  l  i  ste  à  9  3/8. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  5  15/16;  nous  la  lais- 
sions la  semaine  dernière  à  5  7/8;  Lancasler,  2  1/4; 
New  Heriot,  0  liv.  ;  Bcnanza,  5  7/16,  contre  5  1/4  ;  Wo- 
Ihuter,  4  liv. 


La  Henry  N ourse,  qui  cotait  7  7/8,  reste  à  8  liv.;  Fer- 
reira, 19  1/2,  contre  19  liv.;  Wemmer,  12  liv.;  Vil- 
lage Main  Reef,  7  3/4;  Durban  Roodepoorl,  4  7/8;  Van 
Ryn,  2  1/2. 

***  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  est  â 
101/2;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  10  1/4;  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  â  9  39/83,  se  retrouve, à  la  dernière  heure,  â 
10  3/16  ;  Glen  Deep,  3 13/ 16  :  Ferreira  Deep,  (5  liv.  ;  Uobinton 
Deep,  4  13/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  7/8  ;  Durban  Roodepocrt 
Deep  à  8  7/16;  Jumpers  Deep,  4  8/8. 

**i  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  A  aency 
clôture  à  113/16;  Rhodesia  Goldfields,  1  1/16;  Dunraven, 
1/2;  Geelong,  1  5/16;  Selukwe,  1  5/8;  Globe  and  Phœnix, 
4  11/16. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  â  9/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  13  sh.  9  d.,  reste  â  ce  cours. 

*♦*  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  13/16. 

**>  District  de  Heidelberg.  —  La  Niget  se  traite  à 
2  15/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  15/10. 

**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  ferme.  On  cote  la  Frank  Smith  Dia- 
mond 2  1/4;  De  Beers  38  7/8,  contre  38  liv.  Les  actionnai- 
res sont  convoqués  en  assemblée  générale  pour  le  23  décem- 
bre. A  la  suite  de  cette  assemblée,  une  assemblée  extraordi- 
naire aura  lieu  qui  aura  à  se  prononcer  sur  le  rachat  de  la 
part  des  gouverneurs  à  vie. 


Londres,  Il  novembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  est  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 

Paris,  le  14  novembre  1901. 

Le  Marché  des  mines  sud-africaines  de  Paris  a  continué  à 
conformer  son  attitude  à  celle  de  Londres.  Sur  les  meilleures 
dispositions  dont  faisait  preuve  hier  ce  Marché-  on  s'est  plus 
animé,  et  des  avances  sensibles  ont  été  prises  sur  diverses 
valeurs.  Au  dernier  moment  on  reste  ferme. 

La  Rand  Mines  finissait  à  250  fr.  il  y  a  huit  jours;  on  la 
retrouve  à  255  fr  ;  Consolidated  Goldfields,  183  50.  East  Rand, 
183  fr.  ..,  contre  178  fr.  50.  Quant  à  la  Chartered,  qui  clô- 
turait il  y  a  huit  jours  à  64  fr.  . .,  elle  s'inscrit  à  66  fr. 

La  Buffelsdoorn  Estate  linit  à  13  fr.  75;  French  Rand, 
30  fr.  . . ,  sans  changement  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
rait à  47i  fr.,  elle  s'inscrit  à  495  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  28  50,  et  la  Geduld  est  à  132  50, 
contre  129  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  C'°  reste  à  56  ...  Cette  Société  a  reçu  le 
télégramme  suivant  :  «  Avons  reçu  autorisation  de  traiter 
avec  100  pilons  de  plus  ».  La  Geldenhuis  Estate  linit  à 
153  fr.  ..,  contre  148  fr.  50;  Geldenhuis  Deep,  262  fr.  Le 
rendement  de  cette  mine,  en  octobre,  a  été  de  3.790  onces 
d'or  fin.  Les  bénéfices  se  sont  élevés  à  6.30O  liv.  st. 

La  Kleinfontem  cote  36  fr.  50.  Langlaagte  Estate,  76  fr.  . ., 
sans  changement  ;  May  Consolidated,  104  fr.  ;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  99  fr.  75;  Mossamédès,  16  fr.  25; 
Mozambique,  32  fr.  75;  Océana,  46  fr.  ... 

La  Rose  Deep  clôture  à  219  fr. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
226  fr.,  s'inscrit  à  237  fr.  50.  Robinson  Deep,  119  fr.,  contre 
108  fr.  50  ;  Robinson  Randfontein,  29  fr.  75;  Randfon- 
tein Estâtes,  74  fr.  50. 

La  iVeio  Steyn  Estate  est  à  54  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack se  retrouve  à  151  ..;  Transvaal  Consolidated  Land, 
76  fr.  . .  ;  Transvaal  Goldfields,  32  fr.  75. 

La  Wemmer  est  aux  environs  de  300  fr.  La  production  de 
cette  mine,  en  octobre,  a  été  de  5.150  tonnes  de  minerai 
ayant  donné  un  rendraient  de  2.785  onces  d'or.  Le  traite- 
ment de  4.250  tonnes  de  tailings  a  fourni  730  onces.  Le  ren- 
dément  d'or  total  est  de  3.515  onces  d'or. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  197  fr.  ..;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  188  fr.  . .  ;  Sheba,  22  fr.  . .. 

La  Zambèze  est  à  15  fr.  . . . 

I,a  Eersie  Fabrieken  Distiller;/  clôture  à  13  ...  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  27  fr.  '. ..  De  Beers  984  50, 
«  outre  '.156  fr.;  Frank  Smith  Diamond,  56  fr.  ... 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Pretae,  16,  rue  du  Croissuu',.  —  Simart 
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Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  (rois  mois 


papier  court 


Amsterdam 
Allemagne. 

Vienne-Tr.  ..   

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versern.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 


Valeurs  à  vue 


Londres. 


Belgique  . . 

Italie  

Suisse 
New-York. 


Plu»  \->'t  oct.  31  «et.  7  nov.'li  nov.'atl  nov. 


4  % 

4 

4% 

4  % 
4  % 


>  % 

î% 

% 
4  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


llalières  d  ur  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  Ml.)..; 
Argent  ni.  j  le  lui.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  titre  :  916")  . 

—  —  nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde   


205  62 
121 
103  50 


354  .. 
395  .. 
262  . . 


25  08 
25  10 

0  25p. 

3  12p. 

0  37p. 

514  50 


3437  .. 
97  .. 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  37 
121  69 
103  62 


351 
392  . 
262  ■ 


23  075 
25  095 

0  25|i. 

3  .  p 

0  37  p. 

514  . . 


3437  .. 
97  . 
80  50 
25  80 
20  6U 
40  .. 
27  50 


205  62 
121  69 
103  62 


350  .. 
395  .. 
262  .. 


25  085 
S  11 
0  25p. 
3  ..p. 
0  37p. 
514  50 


3437 
9fi  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  m 
121  M 
103  62 


350 
396  50 
262 


25  11 
25  135 
0  19p. 
2  87p 
0  37p 
515  . . 


3437 
96 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  75 
121  75 
103  62 


•;30  50 
395  50 
262  .. 


25  15 
25  175 

0  19p. 

2  S7p. 

0  37p 

51 4  50 


3437  .. 
%  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


16  oct. 

23  oct. 

30  oct. 

6  uov. 

13  nov. 

20  nov. 

48 

48 

02 

48 

10 

48 

07 

48 

07 

48 

07 

100 

10 

100 

17 

100 

211 

100 

20 

100 

14 

100 

15 

168 

50 

168 

50 

168 

50 

169 

168 

50 

169 

75 

42 

65 

41 

25 

42 
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43 

42 

85 

42 

85 

81 

05 

81 

15 

81 

25 

M 

25 

81 

25 

81 

20 

100 

mi 

100 

12 

100 

15 

100 

15 

1011 

12 

100 

11 

99 

85 

100 

100 

10 

100 

30 

1(0 

30 

100 

30 

Constantinople.  ..  . 

22 

76 

22 

72 

22 

il 

22 

76 

22 

78 

22 

82 

81 

o;, 

SI 

15 

.SI 

27 

81 

27 

81 

23 

81 

23 

102 

n 

102 

74 

102 

68 

102 

78 

102 

58 

102 

40 

100 

a 

100 

22 

100 

28 

100 

31 

100 

30 

100 

24 

Lisbonne  

746 

750 

745 

747 

746 

50 

743 

25 

30 

25 

31 

25 

30 

25 

32 

25 

32 

25 

36 

42 

47 

41 

25 

'.2 

12 

42 

80 

42 

60 

42 

65 

Pcme    

102 

20 

102 

72 

102 

77 

102 

80 

102 

57 

102 

40 

Saint-Pétersbourg.. 

37 

27 

37 

35 

37 

32 

57 

32 

37 

37 

37 

35 

Vienne  [à  vue)  ...... 

95 

15 

95 

20 

9b 

30 

95 

25 

95 

20 

95 

17 

—     '4  3  moi»  . .. 

95 

25 

95 

30 

95 

10 

95 

35 

95 

28 

95 

25 

étrangères 
d'après  le  change 

2  =■£ 

S 

 -  te-     m  jvui 

24  oct. 

31  oct. 

7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  229 

1  229 

1  229 

1  229 

1  234 

Angleterre  fliv.  st.  or). 

25  22 

25  075 

25  065 

25  075 

25  095 

25  155 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  04 

1  04 

i  04 

1  04 

1  04 

Belgique  (franc  or)... 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  »> 

0  70 

0  70 

0  70 

0  70 

0  70 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  59 

0  59 

0  59 

0  59 

0  58 

Hollande  (fl.or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  96 

0  97 

0  97 

0  98 

0  98 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  99 

3  95 

3  98 

3  99 

3  99 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

i  .. 

0  99 

0  98 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  ... 

2  67 

2  64 

i  64 

2  64 

2  64 

2  64 

Suisse  (franc  or) . . 

1  • 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5  14 

5  14 

5  14 

5  14 

5  14 

Mexique  (piastre  arg.) 

5  43 

2  47 

2  47 

2  45 

2  45 

2  42 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  » 

2  15 

2  14 

2  15 

2  14 

2  14 

1  89 

1  64 

1  61 

1  60 

1  63 

1  60 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  23 

1  24 

1  24 

1  26 

1  25 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1  68 

1  67 

1  67 

1  67 

Japon  (yen  argent)... 

2  58 

2  70 

2  70 

2  70  | 

2  70 

2  70 

Chine(sbangh>ï)(taëlarg.) 

7  47 

3  28 

3  28 

3  25 

3  25 

3  25 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  21  novembre  1901 

100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  40 

En  Angleterre.   100  18 

En  Autriche-Honarie . . .  100  33 

En  Belgique  ."   100  19 

En  Espagne   142  65 

En  Grèce   169  75 

En  Huilante   100  27 

En  Italie    102  96 

En  Portugal   140  . . 

En  Roumanie   100  30 

En  Russie   100  71 

En  Suisse   100  37 


Aux  Etats-Unis   100  68 

An  Mexique   224  38 

En  Républ.  Argentine..  233  10 

Au  Chili   118  12 

Au  Brésil   227  20 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   95  55 

En  Chine   229  84 


valent  en  France  : 

Billets  A  llernands   99  60 

—  Anglais   99  82 

—  Austro-Hongrois .  99  67 

—  Belges.. i   98  81 

—  Espagnols   70  10 

—  Grecs   58  91 

—  Hollandais   99  73 

—  Italiens. 


Roumanie 
Russes. . 
Suisses . 


97  12 

—  Portugais   71  33 

99  70 
99  26 
99  63 

Pièces  des  Etats-Unis          99  32 

—  du  Mexique   44  56 

Billets  de  la  Rép.  Argent.     42  90 

—  du  Chili   84  65 

—  du  Brésil   44  01 

Pièces  des  Indes   100  ■ . 

—  du  Japon   104  65 

—  de  la  Chine   43  50 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  :.'l  novembre  190] 

La  hausse  du  change  sur  Londres  a  agi  par  entraînement 
sur  la  devise  hollandaise  qui  passe  à  205  75,  venant  de  205  (52, 
et  sur  la  devise  allemande,  qui  s'inscrit  à  121  75  au  lieu  de 
121  69.  Les  remises  sur  l'Autriche,  l'Espagne,  le  Portugal  et 
la  Russie  restent  au  niveau  de  la  semaine  dernière;  toute- 
fois, le  versement  sur  Saint- Péter shourg  est  un  peu  plus 
ferme. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


Sous  l'infliu  uce  de  la  hausse  du  taux  de  l'escompte  à  la 
Banque  d'Angleterre,  le  chèque  sur  Londres  s'esl  relevé  à 
•25.17  1  2  :  à  CO  cours,  Londres  ne  peut  plus  expédier  d'or  -X 
Paris,  et.  bien  plus,  le  courant  du  métal  jaune  qui  se  diri- 
geait de  New- York  vers  la  France,  parait  devoir  se  détourner 
sur  Londres  où  le  dollar  se  vend  plus  d'un  point  1/2  au- 
dessus  du  prix  de  Paris.  La  Banque  d'Angleterre  est  dans 
une  benne  situation  et  elle  sera  assez  provhaiuomoi»t  en 
mesure,  selon  toute  apparence,  d'abaisser  le  taux  de  son 
escompte.  . 

Les  devises  des  pays  de  1  Union  latine  n  ont  pas  varie,  le 
papier  sur  l'Italie  perd  moins  de  3  0/0  et,  selon  toute  appa- 
rence, dans  un  délai  qui  n'est  pas  éloigné,  la  prime  de  l'or 
sera  réduite  à  presque  rien.  Tels  sont  les  fruits  do  la  politi; 
que  sage  et  avisée  du  Gouvernement  admirablement  secondé 
par  la  Banque  d'Italie. 

Cet  établissement,  qui  a  fait  ses  preuves,  mériterait  que  sa 
législation,  si  compliquée  et  si  restrictive,  soit  revisée  dans 
un  sens  libéral,  non  dans  son  intérêt  seul,  mais  dans  celui  du 
pays  qui  aurait  tout  à  gagner  à  ce  que  le  crédit  fût  distribué 
objectivement  et  sans  que  la  Banque  fût  constamment  obligée 
d'avoir  les  veux  fixés  sur  un  rapport  mathématique  qui  n'a 
aucune  valeur  économique.  Pour  tenir  la  circulation  dans  de 
justes  limites,  la  clause  élastique  de  la  Reichsbanh  est  bien 
suffisante  et  répond  mieux  aux  faits  que  les  rapports  imposés 
à  la  Banque  d'Italie. 

Le  New-York  retombe  à  514  fr.  50  ;  on  s'occupe  beaucoup 
des  exportations  d'or  américaines.  Nous  avons  dit  d'après  le 
Directeur  du  Bureau  de  la  Statistique  des  Etats-Unis,  que 
les  frets  pavés  aux  marines  étrangères,  les  coupons  de  valeurs 
des  Etats-Unis  pavés  à  l'étranger,  les  dépenses  [des  Améri- 
cains sur  le  continent  américain  et  les  soldes  non  rapatries 
pouvaient  former  un  total  de  375  à  425  millions,  de  dollars, 
qui  sont  à  déduire  de  l'excédent  des  exportations  ;  il  n'y  a 
donc  rien  d'étonnant  à  ce  que  de  temps  en  temps  la  compen- 
sation entre  ces  sommes  et  les  exportations  vienne  à  man- 
quer et  que  l'Amérique  soit  obligée  de  sortir  de  l'or. 

Du  reste,  ce  drainage  ne  semble  pas  gêner  le  marché  amé- 
ricain, dont  le  stock  d'or  visible  est  plutôt  en  progrès,  grâce 
à  la  production  des  mines. 

CHANGES  SUR  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Siiigppourt.  

Valeurs  à  vue 


23  oct. 


2'1  .'. 
1/11  1/16 


30  oct. 


2/1  •/• 
HU  1/8 


6  nov. 


2/1  ./. 
1/10  7/8 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  3/4 
2/1  ./. 
11  13/16 
15  9/32 

132  60 
77/11  1/2 
26  3/8 


13  nov. 


2/1  ./• 
1/10  7/8 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  3/ 
2/7  •/ 
12  1/32 
15  9/16 

131  90 
77/10  3/4 
26  5/16 


20  nov. 


2/1  •/. 
1/10  3/4 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  9/16 
2/7  .■/. 
11  7/8 
15  1/4 

133  10 
77/9  1/2 
26  1/16 


Bombay   1/4  -./•     1/4  ../.. 

Calcutta   1/3  31/32  1/4  ../.. 

Hôhg-Kong  1/10  15/16  1/10  15/16 

Shanghaï   2/7   1/4    2/7  1/4 

Rio-Janeiro  ....     11  25/32    11  7/8 

Valparaiso   15  11/16    15  9/16 

Buenos  -  Avres  , 

prime  de  Vor..     132  20       133  30 
Or  en  barres...  77/11.1/2  77/11  1/2 
Argent  en  barres    26  1/2     26  5/8 

L'argent  en  barres  a  baissé  de  1/4,  par  sympathie  le  Sin" 
gapoure  a  perdu  1/4,  le  Hongkong  3/16,  le  Shanghaï  n'a  pas 
bougé.  Le  Yokohama  est  figé  à  2/1. 

Le  20  novembre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  sous- 
criptions à  l'émission  de  60.00.000  Rs.  en  traites  et  trans- 
ferts télégraphiques  du  Gouvernement  des  Indes.  Les  sous- 
criptions pour  les  traites  se  sont  élevées  à  21 .80. 20. 000  Es. 
et  pour  les  transferts  à  12.00.0u0  Rs.  Les  souscriptions  sui- 
vantes ont  été  acceptées  :  en  traites,  23.36.000  Rs.  sur  Cal- 
cutta, 20.82.000  Rs.  sur  Bombay  et  3.82.000  sur  Madras. 
En  transferts,  8.00.000  Rs.  sur  Calcutta  et  4.00.000  Rs.  sur 
Bombay.  Les  demandes  pour  les  traites  au  taux  de  1  sh. 

3  31/32  d.  recevront  environ  1  0/0;  celles  au-dessus  de  ce 
taux  seront  servies  intégralement  ;  les  demandes  de  1  sh. 

4  1/32  d.  pour  les  transferts  seront  servies  pour  la  totalité. 
D'autre  part,  le  Secrétaire  d'Etat  pour  l'Inde  notifie  que 

les  souscriptions  seront  reçues  à  la  Banque  d'Angleterre,  le 
27  courant,  à  l'émission  de  1  million  de  livres  de  billets  in- 
diens, en  remplacement  d'une  même  somme  échéant  le  4  dé- 
cembre. 

L'argent<ist  un  peu  plus  demandé  dans  l'Inde  et  les  Ban- 
ques du  Bengale  et  de  Bombay  ont  été  mises  à  contribu- 
tion plus  que  parle  passé  sans  qu'elles  aient  jugé  à  propos 
de  modifier  leur  escompte. 

Le  Rio  a  baissé  de  5/32,  le  Valparaiso  de  5/16,  à  Buenos- 
Ayres  la  prime  de  l'or  est  de  133  10,  sans  grand  changement. 

La  demande  de  métal  jaune  est  beaucoup  plus  calme.  L'once 
standard  se  lient  au  cours  de  77/9  1/2;  les  aigles  améri- 
caines, les  monnaies  allemandes  et  françaises  valent  76/5  ./., 
et  le  yen  japonais  76/4  3/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 


Voici  les  mouvements  do  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 

Entrées  Sorties 

Australie  £     33.C00   Bombay  £     35  000 

Le  Cap   36,000 

Chili   8.000 


Total. 


77.000 


Total. . . . 


3:..  000 


Les  opérations  d'octobre,  d'après  la  douane  anglaise,  ont 
été  les  suivantes  ; 


Entrées 

France  £ 

Hollande  

Allemagne  

Afrique  du  Sud  


Total. 


44.000 
10.000 
18.000 
428.010 


500.000 


Sorties 

France  £  335.i)00 

Hollande   13.000 

Allemagne   1.291.000 

Egypte   165.00» 

Inde    145.000 


Total..., 


2.949.000 


Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  9  au  15  no- 
vembre 1901,  se  sont  élevées  à  203.678  livres  sterling,  soit, 
depuis  le  1"  janvier,  un  total  de  7.736.711  liv.  st.,"conlre 
7.349.800  livres  sterling  pendant  la  période  correspondante 
de  1900. 

Voici  les  mouvements  de  l'argent  sur  le  marché  de  Lon- 
dres pendant  le  mois  d'octobre  : 

Entrées  Sorties 

Franco  £      58.000   France'  £  82.000 

Belgique                        8.000    Russie   ^3.000 

Etats-Unis                 704.000   Chine   170.000 

Indes  orientales   638.000 


770.000 


Total   913.000 

le  changement  dans  les  taux 


Total 

Il  n'y  a  pas  eu,  celte  semain 
d'escompte  officiels. 

Escompte  hors  Banque 

Places 

Paris  

Londres... 

Berlin  

New  -  York 
(timemoncy] 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le 
houso  »,  171  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  173  millions  sterling  ;  il  y  a  donc  une  diminu- 
tion de  2  millions  sterling. 


17  oct. 

24  oct. 

7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

2  7/8 

2  1/2 

3  ./. 

3~. 

3  1/10 

2  7/8 

2  3/4 

2  5/16 

3  ./• 

2  5/8 

3  3/8 
2  7/8 

2  1/4 

3  11/16 

2  3/4 

4  1/4 

4  3/4 

4  3/4 

4  3/4 

4  1/4 

Bankers  Clearing 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  accuse  une  augmentation  d'or  de 
17  803.000  francs. 

La  circulation  a  rendu  1.040.000  fr.  à  Paris  et  3  660.000  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  a-  été  acheté  pour  15.397.000  fr.  de 
matières;  il  en  a  été  vendu  pour  1.001.000  fr.  ;  il  est  venu 
130.000  de  Tunis,  116.000  de  Suisse,  U.000  de  Zanzibar.  Il  a 
été  expédié  770.000  fr.  au  Sénégal,  430.000  en  Suisse,  193.000 
au  Dahomey,  148.000  à  la  Cùte  d'Ivoire  et  40.000  à  Monte- 
Carlo. 

L'argent  a  progressé  de  3.524.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  2.112.000  fr.  à  Paris  et  252.000  fr. 
dans  les  provinces;  1.120.000  fr.  sont  venus  de  Suisse  ■  ; 
40.000  fr.  de  Zanzibar.  Il  n'y  a  pas  eu  de  sortie. 

La  circulation  a  baissé  de  12  millions;  les  comptes  cou- 
rants ont  perdu  8  millions  ;  le  portefeuille  a  diminué  de 
35  millions  ;  les  avances  sont  stationnaires.  Le  chiffre  si 
faible  du  portefeuille,  qui  est  de  279  millions  inférieur  à 
celui  de  l'année  dernière,  et  l'augmentation  de  l'encaisse  or 
prouvent  que  chez  nous  la  crise  est  liquidée  ou  bien  près  de 
l'être. 

L'encaisse  do  la  Banque  d'Allemagne  a  augmenté  de  25 
millions,  pendant  que  la  circulation  baissait  de  38  millions  ; 
les  comptes  courants  ont  grossi  de  53  millions,  le  portefeuille 
et  les  avances  ont  peu  varié. 

Le  mouvement  d'or,  à  la  Banque  d' Angleterre,  a  élé  de 
7.000  liv.  st.  expédiés  à  Gibraltar  et  de  10.000  liv.  st.  sorties 
pour  l'Afrique  du  Sud:  il  n'y  a  pas  eu  d'entrées.  La  circu- 
lation a  rendu  environ  7  millions  et  l'encaisse  est  passée  de 
873  à  880  millions  ;  la  circulation  a  baissé  de  9  millions,  les 
comptes  courants  ont  fléchi  de  '18  millions  et  le  portefeuille 
de  31  millions  ;  le  rapport  de  la  réserve  aux  engagements  est 
de  47  77  0/0. 

La  Banque  d'Autriche-Honqrie  a  perdu  3  millions  d  or  ; 
la  circulation  a  fléchi  de  35  millions,  le  portefeuille  de  40  mil- 
lions, les  avances  ont  reculé'  de  5  millions. 
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Pou  de  changements  à  la  Banque  de  Belgique.  Etlen 
de  la  Banque  d'Espagne. 

La  Banque  de  Russie  a  reçu  56  millions  d'or  et  a  fait  ren- 
trer 17  millions  de  billets,  grâce  à  un  versement  du  Gouver- 
nement. 


LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


OR 

:Grande-Bretagne 
France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901... 

—  1900. . . 

—  1899... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901... 

—  1900. . . 

—  1899... 


Du  27  oct.  Depuis 
au  2  nov.  le  1"  janv. 

1.764.851 
2.851.585  81.061.878 
7.584.567 
6.000  1.903.470 


2.857.585  32.ftl4.S61 
13.445  47.445.064 
25.000  25.980.110 

1.127.356  39.261.092 
»  697.495 
2.220 
300  295.93') 


IMPORTATIONS 

Du  27  oct.  Depuis 
au  2  nov.  le  1"  janv. 

244.196 
»  1.178.858 

36.344  2.720.279 

36.344  4.143.333 
.958.400  7.625.066 
451.484  13.849.086 


1. 127.656  40.256.746 
1.023.568  43.786.228 
675.671  38.937.703 


41.664 

41.664 
151.664 
124.51,! 


25.283 
4.720 
223 
3.124.292 

3.154.518 
3.983.473 
3.412.868 


Banques  associées  de  New-York 

(En  millions  de  dollars) 

Circula- 
tion 


1900  17  nov.. 

1901  2  nov.. 
1901  9  nov.. 
1901  16  nov.. 


Encaisse 


158.9 
178.5 
177.3 
176.6 


30.7 
31.9 
31.8 

32.0 


Dépôts 

Portefeuill* 

839.7 

787.9 

950.0 

891.9 

950.4 

887.0 

946.1 

882.6 

On  commence  à  voir  figurer  les  exportations  d'or  do  New- 
York  ;  elles  n'ont  pas  affecté  ponible:.:cnl  la  situation  des 
Banques  Associées. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900  13  ocl 

71.3 

188.1 

5.2 

68.9 

57.0 

1001  28  soj,!. .. 

70.4 

188.4 

11.2 

48.6 

35.2 

190t    5  ocl  

70.9 

184.8 

10.5 

45.0 

34.8 

1901  12  oct.  ... 

71.5 

182.5 

10.6 

41.4 

34. S 

I  a  situation  de  la  Banque  du  Japon  est  bonne:  elle  in- 
lique  une  détente  dans  la  crise. 
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Les  exportations  de  piastres  mexicaines 

On  Bail  qu'un  des  motifs  de  la  petite  crise  qu'a  traversée  le 
■  Mexique  au  début  de  cette  année  a  été  l'exportation  excessive 
•u-  l'argent  tnonayé . 

La  Légation  de  Belgique  à  Mexico  écrit  à  ce  sujet  que, 
tarant  te  deuxième  semestre  de  l'année  dernière,  15  millions 
•  i'-  piastres  en  argent  sont  sortis  du  pays  en  destination  prin- 
cipalement de  l'Extrême-Orient,  où  cette  monnaie  mexicaine 
osl  d'un  usage  courant. 

La  rareté  de  numéraire  qui  en  esl  résultée  dans  l'intérieur 
d  i  pays  a  causé  une  grande  alarme,  en  même  temps  qu'elle 
jetait  la  perturbation  dans  les  u flaires. 

Le  Gouvernement  prit  alors  des  mesures  énergiques  pour 
enrayer  l'exportation  ilu  métal  blanc  monayé;  mais,  entre 
t.  mps,  l;i  situation  politique  s'étant  modifiée  en  (mine,  la 
demande  de  piastres  mexicaines  y  devint  aussi  moins  forte. 

La  conséquence  en  a  été  que,  durant  le  premier  semestre 
de  ci  ite  aimée,  la  valeur  de  l'exportation  do  l'argent  monnayé 
csi.  tombée  à  800.000  piastres  seulement.  L'équilibre  s'est 
ainsi  rétabli,  car  la  valeur  des  piastres  exportées  du  i,r  juillet 
19  D    1U   1-    juillet   1901  ayant  été  de   I5.KOII.000  environ,  la 

■  muai,  d'argent  frappée  durant  cette  mémo  période  au 
M'    |uc  représente  une  somme  supérieure. 


La  Baisse  du  Cbangc  dans  la  République  Argentine 

f ,'Economista  de  Madrid  discute  cette  opinion-  que  la 
baisse  du  change  dans  la  République  Argentine  puisse  être 
attribuée  à  une  diminution  sensible  dans  la  circulation  des 
billets  de  banque. 

Les  raisons  de  cette  amélioration  dit  notre  confrère,  «ont 
de  tonte  autre  nature  :  elles  dépendent  de  l'excellente  situa- 
tion financière  et  économique  dans  laquelle  ne  trouve  ce 
pays.  i 

Sous  lf  régime  de  la  non-conversion  du  papier-monnaie,  la 
circulation  des  billets  de  banque  qui  était,  en  1885.  de  60 
millions  de  pesos  (la  valeur  nominale  du  peso  est  do  5fr.; 
s'est  ('levée,  de  janvier  à  décembre  1893,  à  307  millions  do 
pesos. 

Au  commencement  de  1894,  on  retira  de  la  circulation  pour 
12  millions  de  pesos  et,  depuis  le  mois  de  mars  de  la  même 
année,  la  circulation  du  papier-monnaie  s'est  maintenue  in- 
variablement à  la  somme  de  295  millions  de  pesos. 

Une  diminution  si  peu  importante  —  elle  ne  représenta 
que  4  0/0  —  en  sept  ans,  ne  saurait  expliquer  l'augmentation 
do  30  0/0  dans  la  valeur  du  billot,  l'or,  pendant  ce  temps, 
ayant  baissé  de  331  à  231  0/0,  taux  inscrit  à  la  fin  de  19Ù0. 

Ce  phénomène  de  l'amélioration  du  change,  trouve  son  ex- 
plication dans  une  augmentation  de  17  0/0  sur  le  chiffre  de  la 
population  pendant  ces  sept  années,  d'une  part,  et,  de  L'autre, 


dans  le  développement  du  mouvement  commercial,  qui  pen- 
dant la  même  période  a  subi  un  accroissement  de  plus 
de  30  0/0. 


11  convient  d'ajouter  à  ces  causes  économiques  la  tranquil- 
lité dont  jouit  la  République,  et  la  stabilité  de  sa  politique. 


Le  Change  en  Grèce 

M.  J.-G.  Pesmazoglu,  directeur  général  de  la  Ban- 
que d1  Athènes,  vient  de  publier  le  mémoire  suivant 
sur  «  les  mesures  à  prendre  pour  éliminer  les  lluctua- 
tions  dû  change  et  en  ramener  les  cours  vers  le  pais, 
sans  lever  le  cours  forcé  des  billets.  » 

Interrogé  à  plusieurs  reprises,  j'ai  exprimé  l'opinion  que 
les  fluctuations  du  change  no  devaient  pas  inquiéter  le  public 
quant  à  la  valeur  réelle  du  papier-monnaie  en  circulation  en 
Grèce  et  le  crédit  de  l'Etal.  Ces  fluctuations,  quoique  accen- 
tuées qu'elles  soient,  n'ont  d'autre  motif  que  les  besoins  du 
commerce  d'importation  et  d'exportation  et  du  mouvement 
dos  ressources  invisibles  du  pays,  ainsi  que  l'immixtion  de  la 
spéculation  à  laquelle  donnent  naturellement  naissance  les 
circonstances  en  question  et  qui  ne  peut  disparaître  tant  que 
les  fluctuations  du  change  existent. 

Ainsi,  par  exemple,  quand  des  marchandises  sont  impor- 
tées de  l'étranger  ;  quand  le  Gouvernement  achète  des  armes 
et  des  munitions  pour  l'armée  et  la  marine  et  effectue  le 
paiement  des  coupons  de  ses  emprunts  extérieurs;  quand  il  se 
fait  une  entreprise  particulière  occasionnant  des  paiements 
eu  or,  telles  que  l'achat  de  navires,  installation  de  fabriques, 
achat  de  machines  et  matériaux  pour  entreprises  industriel- 
les et  agricoles,  il  se  fait  de  grands  achats  de  devises  poul- 
ies paiements  à  effectuer  à  l'étranger  et  les  cours  du  change 
haussent. 

Au  contraire,  quand  nous  exportons  nos  raisins  secs,  nos 
figues,  nos  huiles,  nos  éponges  et  nos  autres  produits:  quand 
il  entre  chez  nous  des  capitaux  provenant  des  dons  et  legs 
de  nos  nationaux  ou  de  leur  repatriement  ;  des  achats  de  va- 
leurs locales  pour  compte  de  l'étranger;  des  bénéfices  de  notre 
marine  marchande,  etc.,  etc  .  les  devises  sur  l'étranger  s'of- 
frent en  abondance  et  il  en  résulte  naturellement  la  baisse  du 
change  et  de  l'or. 

L'offre  et  la  demande  du  change  ne  se  produisant  pas  si- 
multanément, mais  à  des  époques  différentes  de  l'année,  les 
cours  du  change  accusent  tantôl  do  la  hausse  et  tantôt  de  la 
baisse. 

Je  ne  doute  donc  point  que  les  fluctuations  du  change,  si 
préjudiciables  au  commerce  en  général,  ne  peuvent  motiver 
l'augmentation  ou  la  diminution dè  la  valeur  réelle  du  papier- 
monnaie,  ni  prendre  une  plus  grande  étendue  et  une  plus 
longue  durée  qu'à  l'ordinaire;  car  il  ne  faut  pas  perdre  de 
vue  que  la  quantité  des  billets  en  circulation  pour  le  compte 
de  l'Etat  et  des  Banques  d'émission  est  limitée  et  absolument 
à  l'abri  de  fonte  augmentation,  qui  seule  pourrait  déprécier 
la  valeur  effective  du  papier-monnaie. 

Nous  devons  en  outre  considérer  avec  un  orgueil  national  que- 
la  Banque  Nationale  de  Grèce,  quoique  ayant  de  par  la  loi 
le  droit  de  mettre  en  circulation  pour  son  compte  66  millions 
de  drachmes  papier-monnaie,  n'en  a  aujourd'hui  que  52  mil- 
lions 1/2  environ  équivalant,  au  coursdu  change  de  150  1  ,  à 

(1)  Nous  prenons  le  cours  du  change  de  150,  car  c'est  sur 
ce  prix  que  nous  basons  notre  projet. 
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3â  millions  de  francs  or,  et  elle  possède  d'autre  part  en  cou- 
verture, sans  y  être  engagée,  des  valeurs  en  or  de  tout  pre- 
mier ordre,  des  disponibilités  à  l'étranger  et  encaisse  métal- 
lique s  élevant  ensemble  à  35  millions,  soit  une  couverture  de 
100  0  0  supérieure  à  celle  d'autres  Banques  d'émission  d'Eu- 
rope dont  les  encaisses,  par  rapport  à  la  circulation  des  bil- 
lets. Varient  entre  30  et  50  0/0. 

11  est  donc  grand  temps  d'éloigner  ces  craintes  et  d'ad- 
mettre enfin  que  le  crédit  de  l'Etat  et  le  bien-être  ou  la  misère 
du  peuple  hellénique  ne  doivent  pas  se  mesurer  par  les  cours 
du  change,  mais  bien  par  le  budget  de  l'Etat  et  par  l'activité 
et  la  manière  de  vivre  des  citoyens. 

Tant  que  nous  voyons  les  recettes  du  Trésor  augmenter 
chaque  jour,  la  valeur  des  immeubles  s'accroître,  les  loyers 
s'enchérir  et  les  citoyens  bâtir  sans  cesse  des  maisons  et  des 
fabriques,  acheter  des  navires  et  importer  de  l'étranger  tous 
les  articles  de  luxe,  au  change  même  de  180,  nous  devons  être 
convaincus  que  le  pays  prospère.  Et  quant,  à  Dieu  ne  plaise, 
les  recettes  du  Trésor  commenceront  à  diminuer,  les  cons- 
tructions et  les  entreprises  industrielles  ou  auh'cs  seront 
suspendues,  la  statistique  du  commerce  accusera  une  dimi- 
nution de  l'importation  d'articles  do  luxe,  nous  devons  alors 
nous  inquiéter  et  nous  préoccuper  de  la  misère  du  pays,  que 
le  change  soit  à  140  ou  à  120. 


(A  suiere.) 


Jean  J.  Pesmazoglu. 


PONDS  D'ETAT  EUROPÉENS  ôc  EXTRA-EUROPÉENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  -2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1897   

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Hellénique  4  %  1S87  (net  11  fr.85) 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50)  

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin)  . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  ?,  »/,  189r  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D. . . 
—      Priorité  4  %  1890   

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  . .   

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


14  novembre 

21  n 

ovembre 

3 

3 

a 

C  3 

z.  _ 

S  3 

"~  B 

T«  CD 

So 

£o 

à° 

PÙ 

a><= 
« 

a° 

PU 

M 

100  82 

33  60 

2  97 

10!  07 

33  69 

2  96 

93  20 

33  89 

i  93 

93  15 

33  88 

2  95 

101  20 

25  30 

3  95 

101  .. 

25  25 

3  96 

33  78 

2  96 

100  40 

33  46 

2  98 

393  .. 

15  72 

6  36 

392  . 

15  68 

6  37 

89  23 

29  98 

3  33 

90  .. 

30  -. 

3  33 

70  n 

17  54 

3  70 

70  90 

17  72 

5  64 

216  - 

18  22 

5  48 

217  50 

18  35 

5  44 

94  25 

31  41 

3  18 

94  25 

31  41 

3  18 

102  .. 

25  50 

3  92 

102  20 

23  53 

3  9) 

99  40 

24  85 

4  02 

99  97 

24  99 

88  50 

29  50 

3  38 

88  75 

29  58 

3  38 

2fi  1S 

26  15 

::  82 

26  85 

26  85 

3  72 

89  40 

29  80 

3  35 

89  20 

29  73 

3  36 

75  73 

18  93 

5  JS 

78  .. 

19  50 

5  12 

83  25 

27  75 

3  60 

8i  75 

28  25 

3  53 

63  80 

16  45 

li  07 

67  60 

16  90 

f.  84 

101  50 

29  . 

3  44 

101  90 

29  H 

3  43 

100  00 

33  53 

2  97 

100  70 

33  56 

2  97 

23  87 

23  87 

4  18 

24  17 

24  17 

4  13 

492  . 

24  60 

4  06 

494  .. 

24  "0 

4  05 

63  60 

15  90 

6  28 

63  10 

15  77 

6  33 

65  40 

16  35 

6  11 

65  65 

16  43 

6  09 

447  .. 

17  88 

5  59 

462  .. 

18  48 

5  41 

107  15 

26  78 

3  73 

107  90 

26  97 

3  70 

112  37 

28  09 

3  55 

112  50 

28  12 

3  55 

250  .. 

16  66 

6  . 

252  . 

16  80 

5  95 

102  .. 

20  40 

4  90 

102  25 

20  45 

4  89 

41  25 

16  30 

6  06 

41  20 

16  48 

6  06 

91  .. 

30  33 

3  29 

90  50 

30  16 
14  .. 

3  31 

51  .. 

14  57 

6  86 

49  .. 

7  14 

Situation  Einancière  Générais 


Europe.  —  France.  On  croyait,  il  y  a  huit  jours,  en 
un  certain  resserrement  des  capitaux  pour  la  liquida- 
tion de  quinzaine,  mais  il  n'en  à  pas  été  ainsi.  Le 
monde  de  la  Bourse  a  jugé,  en  effet,  qu'il  était  inutile 
de  réserver  des  disponibilités  pendant  la  seconde  partie 
du  mois,  le  nouvel  emprunt  ne  pouvant  maintenant 
être  émis  avant  décembre.  Les  reports  ont  donc  été 
faciles  et  bon  marché,  sauf  surlaRente  Italienne.  Mais, 
dans  ce  dernier  cas,  il  y  avait  à  compter  avec,  une  cir- 
constance spéciale  :  les  frais  qu'occasionne  le  renou- 
vellement des  feuilles  de  coupons. 

Les  dispositions  du  Marché  restent  favorables  en 
général,  et  on  a  à  enregistrer  non  seulement  des  achats 
mais  aussi  des  rachats.  Comme  on  l'avait  pensé,  il 


s'était  créé,  pendant  ces  derniers  temps,  un  découvert 
qui  commence  à  se  liquider,  et  qui,  par  ses  demandes, 
contribue  à  la  meilleure  tenue  de  la  cote. 

Allemagne.  —  Les  nouvelles  qui  arrivent  des  centres 
industriels  sont  de  nouveau  assez  défavorables.  Le 
chômage  augmente.  Les  Etats  confédérés  se  plaignent 
des  lourdes  charges  que  l'organisation  financière  de 
l'Empire  fait  peser  sur  eux. 

On  dément  que  le  Syndicat  Morgan  veuille  racheter 
le  matériel  de  la  Hambourg  Amerika  Linic. 

Le  Syndicat  des  charbons  a  abaissé  dans  d'assez 
notables  proportions  le  cours  du  coke. 

Sur  le  marché  monétaire  l'argent  est  assez  abondant 
mais  s'écarte  de  l'escompte  industriel. 

Angleterre.  —  Situation  sans  changement  au  point 
de  vue  politique  ;  au  Stock  Exchange  tout  est  au  calme. 

La  presse  se  félicite  en  général  de  la  tournure  qu'ont 
prise  pour  l'Angleterre,  les  négociations  engagées  avec 
les  Etats-Unis  à  propos  du  canal  de  Panama. 

Les  métallurgies  allemandes  importent  beaucoup  de 
leurs  produits  en  Grande-Bretagne  à  cause  du  bon  mar- 
ché de  leurs  ]irix  de  vente.  Par  contre,  on  constate  une 
forte  diminution  des  entrées  de  matières  premières 
nécessaires  à  l'industrie. 

Espagne.  —  M.  Sagasta  est  toujours  malade  :  on 
assure  que,  s'il  ne  guérissait  rapidement,  M.  Montero 
Bios  serait  chargé  du  poste  de  Premier. 

La  discussion  générale  du  budget  a  commencé  ù  la 
Chambre,  bien  que  la  Commission  du  budget  continue 
à  étudier  les  propositions  des  ministères.  Le  budget 
le  plus  discuté  est  celui  de  la  marine,  qui  demande 
onze  millions  qu'on  ne  paraît  pas  disposé  à  lui  ac- 
corder. 

La  Bourse  de  Madrid  est  assez  ferme. 

Russie.  —  Dans  les  sept  premiers  mois  de  l'exercice 
courant,  les  dépenses  publiques  se  sont  élevées  à 
150.81-2.000  roubles  crédit  (+  3.898.000  par  rapport  h 
la  même  période  antérieure)  et  les  recettes  à  1 48. 500. 000 
(—  1.586.000  roubles  crédit). 

Nous  publions,  page  068,  un  rapport  de  la  Chancel- 
lerie russe  sur  le  Transsibérien. 

Suisse.  —  Les  recettes  douanières  des  dix  premiers 
mois  se  sont  élevées  ù  37.494.219  fr.,  en  diaiinution  de 
1.978.000  sur  celles  de  la  même  période  de  1900. 

Le  Conseil  fédéral  est  favorable  au  rachat  du  Ni  >rd- 
Est  suisse. 

Amérique.  —  Brésil.  La  situation  financière  de 
Minas  Geraes  s'améliore.  Tous  les  paiements  sont  à 
jour  et  les  recettes  progressent. 

Elals-Unis.  —  La  production  du  sucre  de  betterave 
aux  Etats-Unis  est  évaluée  à  198.500  tonnes  pour  1901. 
La  production  de  la  fonte  augmente. 

Mexique.  —  J,'Economisla  Mexicano  consacre  na 
article  à  l'Union  douanière  des  Républiques  améri- 
caines, que  nous  analysons,  page  669,  et  notre  confrère 
démontre  l'impossibilité  de  cette  union. 

Chine.  —  Nous  publions,  page  669,  une  lettre  de 
notre  correspondant  de  Shanghai  sur  la  situation  com- 
merciale et.  financière  de  la  Chine. 


FRANCE 


La  Politique.  —  La  Situation  financière.  —  La  Marine  marcL  ont©. 
L'Emprunt  de  l'Indemnité  chinoise. 

Le  Gouvernement  vient  de  saisir  la  Chambre  d'un 
cahier  de  crédits  supplémentaires  s'élevant,  d'une  part, 
à  6.135.000  francs  pour  crédits  à  régulariser,  et,  d'autre 
part,  à  28.017.694  francs  pour  dépenses  à  engager. 

Les  crédits  à  régulariser  se  composent  de  3  millions 
demandés  par  le  Ministère  des  finances  pour  achat  de 
tabacs,  et  de  3.100. 000  francs  pour  les  frais  de  récep- 
tion occasionnés  par  la  visite  en  Erance  des  souvei*ains 
russes. 
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Parmi  les  crédits  ù  ouvrir,  il  nous  faut  citer  le  Mi- 
nistère de  la  guerre,  qui  demande  9.126,000  fr.;  la. 
Marine,  7.201.000  fr'.;  le  Commerce,  3.500.000  fr.  pour 
subventions  à  la  marine  marchande;  les  Postes  et 
Télégraphes,  3.600.000  fr,,  et  l'Agriculture,  2.171.000 
francs. 

Il  est  certain  que  tous  ces  crédits  ou  la  plus  grande 
partie  sont  demandes  par  suite  de  l'insuffisance  de 
dotation  prévue  lors  de  l'établissement  du  Budget.  Ceci 
est  d'autant  plus  regrettable  que  cela  fausse  toutes  les 
idées  que  l'on  avait  sur  la  situation  financière  de  notre 
pays.  L'exposé  des  motifs  l'établit  ainsi  : 

Francs 


Moins-value  des  9  premiers  mois   91.344.000 

Crédits  supplémentaires  déjà  votés  ou  en  dis- 
cussion  28.975.814 

Crédits  ouverts  par  décrets  à  régulariser   6.135.000 

Crédits  supplémentaires  demandés   28.017.694 

154.472.508 

A  déduire  :  annulation  de  recettes  et  excédent  du 

Budget  volé   1.686.888 


Déficit   152.785.620 


Mais  le  Gouvernement  ne  parle  que  du  déficit  des 
9  premiers  mois,  il  nous  faut  compter  aussi  celui  du 
dixième  qui  est  connu  depuis  deux  semaines. 

Le  déficit  constaté  en  octobre  s'est  élevé  à  10.410. 800 
francs,  ce  qui  porte  le  déficit  total  actuel  à  163.202.  420 
francs.  Les  deux  tiers  de  ce  chiffre  s'appliquent  donc 
aux  moins-values  constatées,  et  l'autre  tiers  provient 
des  crédits  supplémentaires. 

il  est  à  souhaiter  que  pareille  chose  ne  se  renouvelle 
pas,  car  c'en  serait  bientôt  fait  de  notre  puissance 
financière. 


->~»,  La  Chambre,  dans  sa  2e  séance  du  14  novembre,  a 
adopté  un  contre-projet  de  M.  Berteaux  relatif  à  la  régle- 
mentation du  travail  des  ouvriers  de  Chemins  de  fer  et,  en 
lin  de  séance,  le  projet  de  résolution  suivant  a  été  voté  : 

«  La  Chambre  invite  le  Gouvernement  à  soutenir  devant 
h-  Sénat,  dans  le  plus  bref  délai,  la  proposition  de  loi  votée 
par  la  Chambre  dans  sa  séance  du  14  novembre,  relative  aux 
mécaniciens,  chauffeurs  et  agents  des  trains,  etc..  » 

w  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  15  courant,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet.  Il  s'est  occupé 
exclusivement  de  l'expédition  des  afl'aires  courantes  et  des 
questions  à  l'ordre  du  jour  du  Parlement,  notamment  des 
interpellations  sur  la  crise  viticole. 

-«~»<  Le  15  novembre,  la  Chambre  a  commencé  la  discus- 
sion dé  diverses  interpellations  sur  la  crise  viticole.  Cette 
discussion  sera  continuée  aujourd'hui,  22  novembre. 

-~~>,  Une  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  le  17  novembre  dans 
le  Finistère.  M.  Forquicn,  maire  de  Quimper,  républicain,  a 
été  élu  en  remplacement  de  M.  Astor,  décédé. 

->~v  Le  18  novembre,  la  Chambre  des  députés  a  tenu  deux 
séances.  Lo  malin  on  a  continué  la  discussion  de  la  loi  rela- 
tive à  la  marine  marchande. 

I.  après-midi,  on  a  commencé  la  discussion  du  projet  de  loi 
ayant  pour  objet  une  émission  de  rentes  3  0/0  perpétuelles 
ei  la  régularisation  des  dépe  nses  de  l'expédition  de  Chine. 

La  séance  a  dû  être  suspendue  à  la  suite  d'un  violent  inci- 
dent el  la  continuation  de  la  discussion  renvoyée  au  lende- 
main. 

-wv  La  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Le  matin,  elle  a 
adopté  l'ensemble  de  l'article  2  du  projet  de  loi  concernant 
la  marine  marchande.  L'après-midi,  elle  a  poursuivi  la  dis- 
cussion BUT  l'emprunt.  Le  Ministre  des  finances  a  demandé 

a  la  Chambre  d'adopter  un  amendement  de  MM.  Berthelot 
'I  Astier  fixant  l'emprunt  à  265  millions.  M.  Sembat  a  ré- 
clamé, communication  d'un  rapport  du  général  "Voyron.  Puis, 
M.  Waldcck-Itousseau  a  déclaré  que  le  Gouvernement  enten- 
dait payer  aux  Etablissements  religieux  français  existant  en 
Chine  les  indemnités  qu'il  réclame.  La  discussion  a  été 
n-nvoyée  au  jeudi. 

La  Commission  du  budget  s'est  réunie  le  20  novembre 
la  présidence  de  M.  Mesureur, 
M.  Lockroy  a  signalé-  l'article  de  la  loi  de  finances  qui 
:  e  I"  Ministre  de  la  Marine  à  mettre  en  chantier  des 
bâtiments  compris  dans  le  programme  du  9  décembre  1900  et 
d     onde  que  cette  réduction  soit  remplacée  par  l'autorisation 
d  D  i  ntreprendre  ces  travaux  que  dans  les  limites  des  crédits 


inscrits  au  budget  de  1901,  sans  engager  les  budgets  ulté- 
rieurs. 

La  Commission  a  décidé  d'entendre  les  Ministres  des 
finances  et  de  la  Marine  sur  la  question. 

->~v  La  Chambre  a  tenu,  hier,  deux  séances.  Le  malin,  la 
discussion  de  la  loi  sur  la  marine  marchande  a  été  conti- 
nuée. La  suite  de  la  discussion  a  été  renvoyée  à  lundi  matin. 

L'après-midi,  on  a  repris  la  discussion  de  l'Emprunt. 
M.  llubbard  a  pris  le  premier  la  parole  pour  maintenir  les 
propositions  faites  par  la  Commission  du  Budget.  MM.  Dou- 
mergue,  Cochin,  Pellelan  et  Lasies  ont  pris  part  à  la  discus- 
sion et  M.  Sembat  a  proposé  une  motion  d'ajournement.  La 
Chambre,  consultée,  a  décidé  de  passer  à  la  discussion  des 
articles  du  projet  de  loi  par  358  voix  contre  183.  Un  amende- 
ment portant  le  chiffre  de  l'emprunt  à  265  millions  et  un  au- 
tre le  restreignant  à  195  millions  ont  été  présentés.  Sur  la  de- 
mande de  M.  llubbard,  ces  amendements  ont  été  renvoyés  à 
la  Commission  pour  examen.  La  séance  a  ensuite  été  levée. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  France  et  le  Protectionnisme  ' 


Conférence  contradictoire  faite  le  25  octobre  1901  à 
la  Chambre  de  Commerce  Anglaise  à  Paris. 


RÉPONSE  DE  H.  EDMOND  THÉRY  A  M.  YVES  GOOT 

[Suite) 


La  Direction  des  Douanes  ayant  publié  les  chiffres  définitifs 
du  Commerce  extérieur  de  la  France  pour  1900,  les  chiffres 
provisoires  de  notre  dernière  statistique  se  traduisent  ainsi  : 
Année  1900  :  Importations  :  4.698  millions  de  francs,  dont 
3.086  millions  de  matières  premières;  843  millions  d'objets 
fabriqués  et  819  millions  de  produits  alimentaires.  Expor- 
tations :  4.109  millions  de  francs,  dont  1.085  millions  de 
matières  premières  ;  2.039  millions  d'objets  fabriqués,  769  mil- 
lions de  produits  alimentaires  et  216  millions  de  cofis  postaux. 

Par  suite  de  ces  rectifications,  les  moyennes  annuelles  de 
la  période  1893-1900  deviennent  les  suivantes  :  Importations  : 
4.109  millions  de  francs,  dont  2.393  millions  de  matières  pre- 
mières, 640  millions  d'objets  fabriqués  et  1.076  millions  de 
produits  alimentaires  ;  Exportations  :  3.557  millions  de  francs, 
dont  927  millions  de  matières  premières,  1.800  millions  d'ob- 
jets fabriqués,  681  millions  de  produits  alimentaires  et 
149  millions  de  colis  postaux. 

En  appliquant  une  moitié  des  colis  postaux  exportés  de 
France  aux  objets  fabriqués  et  l'autre  moitié  aux  produits 
alimentaires,  les  chiffres  définitifs  de  nos  exportations  pour 
ces  deux  catégories  en  1900  sont  de  2.147  millions  de  francs 
pour  les  objets  manufacturés,  et  877  millions  pour  les  pro- 
duits alimentaires. 

A  son  tour,  la  moyenne  annuelle  des  exportations  fran- 
çaises pour  la  période  1893-1900  atteint  finalement  :  1.875  mil- 
lions de  francs  pour  les' objets  manufacturés,  et  755  millions 
pour  les  produits  alimentaires. 

Nos  lecteurs  voudront  bien  rectifier,  d'après  ces  nouvelles 
dounées,  nos  deux  précédents  tableaux  du  Commerce  exté- 
rieur de  la  France.  La  rectification  sera  faite  dans  les  statis- 
tiques qui  suivront. 


5.  LA  QUESTION  DU  SUCRE 

M.  Yves  Guyot  a  été  particulièrement  dur  pour 
la  législation  sucrière  de  1881  et  pour  la  loi  du 
7  avril  1897,  accordant  une  prime  de  3  fr.  par  100 
kilogrammes  au  sucre  français  exporté  àTetranger: 
M.  Yves  Guyot  a  oublié  de  vous  dire  que  la  légis- 
Latîoio  de  lss'i  a  été  le  salut  de  notre  industrie 
sucrière  et  que,  sans  elle,  la  France,  aujourd'hui, 
ne  produirait  probablement  pas  plus  de  sucre  que 
l'Angleterre. 

Lu  ciïet,  ce  n'est  pas  notre  pays  qui  a  inventé  le 


(1J  Voir  L'Économiste  Européen,  n"  513  et  514. 
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régime  de  la  protection  sucrière;  il  a  été  devancé 
par  plusieurs  pays  de  l'Europe,  et  notamment  par 
l'Allemagne,  qui  protège  cette  industrie  depuis 
quarante  années  et  qui  a  renforcé,  au  lendemain 
de  la  guerre,  cette  protection  par  des  mesures  indi- 
rectes dont  il  est  inutile  de  parler  ici.  Qu'il  me 
sullise  de  vous  dire  que  la  production  sucrière 
allemande,  qui  n'était  que  de  18(i.000  tonnes  en 
1871-72,  atteignait  1.746.000  tonnes  en  1884-85,  et 
que,  sous  l'influence  de  la  concurrence  allemande, 
la  production  française,  pendant  la  même  période, 
était  tombée  de  837  .000  à  278.000  tonnes. 

La  législation  sucrière  de  1884  a  été  maintenue 
en  1892  et,  avant  de  vous  parler  de  la  loi  du  7  avril 
1887,  relative  à  la  prime  de  3  fr.,  laissez-moi  vous 
donner  le  tableau  de  la  production  sucrière  fran- 
çaise pendant  les  deux  périodes  observées  : 

Production  Hu  Sucre  en  France  de  1883-84  à  1900-1901 
(Quantités  exprimées  en'  sucre  raffiné) 

Campagnes  Tonnes 

Moyenne  de  1877  à  1884    342.845 

1884-  85   272.962 

1885-  86   265.084 

1886-  87    434.043 

1887-  88    344.744 

1888-  89   412.523 

1889-  90   699.365 

1890-  91   •  615.242 

1891-  92    577.821 

Moyenne   452.723 

1892-  93    523.366 

1893-  94   514.788 

1894-  95   704.454 

1895-  96   593.646 

1896-  97   668.545 

1897-  98   730.067 

1898-  99   737.902 

1899-  1900    869.260 

1900-  1901   1.010.294 

Moyenne   732.370 

Différence  entre  les  deux  périodes. .    -+-  301.124 


Vous  le  voyez,  Messieurs,  la  législation  sucrière 
de  1884  a  pleinement  rempli  son  but,  car  notre 
pri  >duction  indigène,  exprimée  en  sucre.raffmé,  qui 
n'avait  été  en  moyenne  que  de  342.845,  tonnes  pen- 
dant la  période  1877-1884,  et  qui,  sous  l'influence 
de  la  concurrence  allemande,  était  tombée  à 
272.962  tonnes  pour  la  campagne  1884-85,  et  même 
à  265.084  tonnes  pour  la  campagne  1885-86,  s'est 
progressivement  relevée  jusqu'à  1.040.294  tonnes, 
chiffre  de  la  dernière  campagne  1900-1901,  finie  le 
81  août  dernier.  La  moyenne  de  la  production  an- 
nuelle, pour  les  deux  périodes  comparées,  a  été  de 
452.723  tonnes  pour  1884-92  et  de  732.370  tonnes 
pour  1893-1901,  soit  une  augmentation  de  301.124 
tonnes,  ou  de  66  0/0. 

La  production  indigène  se  calcule  par  Campagne, 
commençant  le  1er  septembre  et  finissant  le  81  août 
de  l'année  suivante.  La  campagne  sucrière  est  ainsi 
à  cheval  sur  deux  exercices  fiscaux  ;  mais  pour 
examiner  le  mouvement  sucrier  entre  la  France  et 
l'étranger,  nous  sommes  obligés  d'utiliser  notre 
statistique  douanière  qui  est  établie  d'après  l'an- 
née fiscale  allant  du  l'r  janvier  au  31  décembre. 
Le  tableau  suivant,  nous  donnant  le  mouvement 
annuel  de  nos  importations  et  de  nos  exportations 
sucrières,  le  prix  moyen  annuel  du  sucre  en 
France  (en  raffiné  et  tous  droits  payés)  et  le  pro- 


duit net  que  les  impôts  payés  par  les  consomma- 
teurs ont  fait  entrer  au  Trésor,  déduction  faite  de 
tous  les  bonis  et  primes  abandonnés  aux  produc- 
teurs et  aux  exportateurs,  est  donc  établi  d'après 
les  résultats  des  années  fiscales,  contrairement  au 
précédent  tableau  qui  résume  simplement  les  ré- 
sultats, en  production,  des  campagnes  sucrières  : 

Mouvement  sucrier  entre  la  France  et  l'Etranger 
de  1884  à  1900 


Années 


Mo  von.  de 
1877  à  83. 


1884. 
1885. 
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1888. 
1889. 
189D. 
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Ce  tableau  nous  indique,  Messieurs,  qu'avant  la 
législation  de  1884,  la  production  sucrière  indigène 
suffisait  tout  juste  à  la  consommation  métropoli- 
taine, puisque,  pendant  la  période  1877-188-'!,  l'en- 
semble de  nos  exportations  annuelles  à  l'étranger 
a  été,  en  moyenne,  inférieure  de  3.200  tonnes  à 
l'ensemble  des  importations  de  même  nature  : 
étrangères  et  coloniales  françaises  réunies.  Les 
années  1884  et  1885,  sur  lesquelles  la  législation 
de  1884  n'a  pu  avoir  d'effet  immédiat,  ont  même 
présenté  un  déficit  beaucoup  plus  considérable, 
puisque  l'excédent  des  importations  sur  les  expor- 
tations a  été  respectivement  de  88.600  et  169.400 
tonnes.  Mais,  sous  l'intluence  de  la  législation 
nouvelle,  la  culture  betteravière  se  transforme,  la 
fabrication  sucrière  se  perfectionne  et,  à  partir  de 
1889,  la  production  indigène,  définitivement  mai- 
tresse  du  marché  intérieur,  s'ouvre  de  sérieux 
débouchés  à  l'étranger. 

Voilà  donc  le  grand  crime  de  la  législation  de 
1884  :  Grâce  à  elle,  la  France  se  suffit  aujour- 
d'hui pour  sa  consommation  sucrière  et  elle  est 
enfin  devenue  exportatrice  de  sucre. 

«  —  Oui,  répondent  les  libre-échangistes,  mais 
elle  n'a  obtenu  ce  résultat  qu'à  l'aide  de  bonis  et 
de  primes  qui  écrasent  les  consommateurs  fran- 
çais au  seul  profit  d'une  petite  minorité  :  334  fabri- 
cants de  sucre.  » 

Ceci  est  une  question  à  discuter  entre  nous, 
contribuables  français,  mais  il  est  extraordinaire 
que  cette  critique  de  notre  régime  sucrier  soit  ap- 
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plaudie  par  vous,  Messieurs  les  Anglais,  puisque 
vous  êtes  les  premiers  à  en  bénéficier. 

De  1XK4  h  18'.)?,  date  de  la  loi  relative  à  la  prime 
d'exportation  de  ;{  francs,  nous  avons  pavé,  en 
France,  le  sucre  raffiné  1  fr.  03  le  kjlog  en  moyenne, 
tous  droits  compris.  Vous  pouvez  consulter  vos 
statistiques  :  pendant  la  même  période,  vous  avez 
payé  en  Angleterre  le  même  sucre  ratliné  environ 
40  centimes  le  kilog. 

La  différence  a  été  exactement  égale  au  montant 
de  l'impôt  de  consommation  de  60  centimes,  et 
de  la  taxe  de  raffinage  de  5  centimes, que  nous  ac- 
quittons par  kilog  de  sucre  consommé  en  Fi  ance, 
sous  la  forme  de  raffiné. 

Depuis  1897.  je  le  reconnais,  le  prix  du  sucre, 
en  France,  non  compris  les  droits,  est  plus  élevé 
que  celui  de  l'Angleterre,  à  cause  de  la  prime  de 
3  fr.  accordée  par  la  loi  du  7  avril  189?  à  chaque 
quintal  de  sucreexporté.  Si  je  prends  la  cote  d'hier, 
24  octobre,  je  constate,  en  effet,  que  le  sucre  roux 
88°,  pris  comme  Unité  de  comparaison,  valait,  le 
quintal,  19  fr.  50  à  Paris  et  17  fr.  66  à  Londres, 
soit  une  différence  en  moins  de  1  fr.  84  en  faveur 
de  ce  dernier  marché.  Cette  différence,  qui  a  été  en 
moyenne  de  3  fr.  50  à  fi  fr.  pendant  les  années  1899 
et  1900,  est,  aujourd'hui,  sensiblement  inférieure 
à  la  prime  de  sortie  :  cela  tient,  sans  doute,  à  notre 
grande  récolte  de  la  campagne  1900-1901,  et  peut- 
être  à  l'impôt  de  125  millions  de  francs,  qui  frappe 
le  sucre  consommé  en  Angleterre  (un  peu  plus  de 
0  fr.  10  par  kilogramme),  depuis  le  mois  d'avril 
dernier. 

Quoi  qu'il  en  soit,  les  consommateurs  français 
payent  le  sucre  beaucoup  plus  cher  que  les  con- 
sommateurs anglais.  Mais  est-il  vrai  que  cette  dif- 
férence existe  au  seul  profit  des  334  fabricants  de 
sucre  dont  parlait  M.  Yves  Guyot?  En  1899,  la 
consommation  indigène  française  a  absorbé  envi- 
ron 448.000  tonnes  de  sucre,  exprimé  en  raffiné,  et 
le  Trésor  a  encaissé  sur  cette  consommation  — 
déduction  faite  des  bonis  et  de  toutes  les  primes 
payées  aux  fabricants  et  exportateurs  —  une 
somme  nette  de  19fi.044.000  fr.  Ce  sont  des  chiffres 
officiels.  Donc  le  Trésor  a  perçu  net,  par  chaque 
kilogramme  de  sucre  consommé,  exprimé  en  raf- 
finé, environ  0  fr.  44.  S'il  avait  perçu  les  0  fr.  64 
pleins,  la  somme  encaissée  par  lui  aurait  été  de 
286.720.000  fr.  La  différence,  soit  90.676.000  fr., 
représente  l'ensemble  des  bonis  abandonnés  à 
l'industrie  sucrière  (ou  plus  exactement  à  la  cul- 
ture bettëravière,  car  c'est  surtout  elle  qui  profite 
de  ces  bonis»,  soit  environ  80  millions  de  francs, 
et  10.650.000  fr.  environ  de  primes  à  l'exportation. 

En  19(10,  cette  exportation  s'est  élevée  à  610.500 
tonnes  de  sucre  brut,  représentant  à  peu  près 
550.000  tonnes  de  raffiné:  le  montant  des  primes 
à  l'exportation  a  dû  s'élever  à  l6.400.Q00fr.  environ. 
Celte  artnée-là,  le  Trésor  a  perçu  rtet  une  somme 
de  1X5.022.100  fr.  sur  la  consommation  indigène 
de  sucre,  évaluée  à  455.000  tonnes.  A  o  fr.  li'i 
d'impôt  par  kilogramme,  il  aurait  dû  percevoir 
291.200.000  fr.,  soit  une  différence  de  105.578.000 
francs,  confie  90.676.000  fr.  en  1899.  En  1900,  les 
bonis  consentis  par  la  loi  de  IXX'i  en  faveur  de  la 
culture  bettëravière  et  de  ta  fabrication  sucrière 
auiaient  donc  représenté  environ  89  millions  de 
francs,  el  la  prime  à  l'exportation,  accordée  par  la 
loi  de  1X07.  environ  L6.400.000  fr. 

Kn  calculant  Les  610.506  tonnes  de  sucre  brul 
exportées  eu  1 900.  au  prix  moyen  de  l'année,  soit 


30  fr.  14  par  quintal,  sans  impôt,  on  voit  déjà  que 
la  valeur  réelle  de  cette  exportation  représente  1X4 
millions  de  francs.  C'est  une  somme  très  appré- 
ciable dont  notre  agriculture  profite  d'une  manière 
presque  exclusive. 

En  1900,  les  consommateurs  français  ont  payé, 
en  moyenne;  leur  sucre  raffiné  1  fr.  04  le  kilog.. 
tous  droits  et  impôts  compris.  Sur  ce  prix,  la  part 
nette  du  Trésor  a  été  de  O  fr.  41  cent.,  et  celle  des 
bonis  et  primes  0  fr.  23. 

Cela  revient  à  dire  que  s'il  n'y  avait  eu  cette 
année-là  ni  primes  ni  bonis,  le  prix  moyen  du  ki- 
logramme de  sucre  en  France  aurait  pu  n'être  que 
de  0  fr.  81  cent,  le  kilog.,  malgré  les  185.622.100  fr. 
nets  prélevés  par  le  Trésor. 

Entre  1880  el  188:».  il  n'y  avait  ni  primes  ni 
bonis.  L'impôt  sur  le  sucre,  qui  s'élevait  à  73 
francs  82  par  100  kilog.  depuis  1874-1875,  avait  été 
réduit  à  40  fr.  par  la  loi  du  19  juillet  1880,  et  ce- 
pendant le  prix  moyen  du  sucre  raffiné  en  France, 
de  1880  à  1XX:5  inclus,  a  été  de  116  fr.  50  le  quintal, 
droit  de  40  fr.  compris  ;  or,  nous  avons  vu  que, 
pendant  la  période  txx'i-lX!)].  le  prix  moyen  du 
même  quintal  de  sucre  raffiné  ira  été  que  de  10-"> 
francs  95,  droit  de  fi'i  fr.  compris,  et  de  103  fr.  02 
pour  la  moyenne  de  la  période  189:»  1900. 

Ce  que  j'ai  déjà  dit  pour  le  blé  s'applique  exac- 
tement à  la  question  du  sucre  :  qui  donc  peut 
prouver  que  si  La  législation  de  1884  n'était  pas 
intervenue,  le  prix  du  sucre  en  France  —  n'ayant 
à  subir  que  l'impôt  de  consommation  de  10  francs 
prévu  par  la  loi  de  1880  —  serait  inférieur  au  prix 
actuel?  Oui  peut  établir  que  si  la  production  su- 
crière française  retombait  au  niveau  de  1884.  le 
prix  du  sucre  en  France,  dégagé  des  bonis  et  des 
primes,  et  ne  subissant  que  le  simple  impôt  de 
consommation  de  40  fr.  payé  en  1X80-1883,  ne  re- 
monterait pas  très  rapidement  aux  cours  de  cette 
époque,  et  peut  être  même  à  des  cours  supé- 
rieurs ? 

Personne,  ne  peut  fournir  cetfe  preuve  et  il  est  par 
conséquent  téméraire  d'affirmer  —  comme  le  font 
journellement  les  libre-échangistes  —  que  la  légis- 
lation sucrière  de  188-4  a  aggravé  la  situation  des 
consommateurs  français,  puisqu'en  fin  de  compte, 
ils  payent  leur  sucre  moins  cher  qu'avant  l'appli- 
cation de  cette  législation 

Quant  à  la  situation  particulière  du  Trésor,  il 
me  suf  fira  de  vous  rappeler  que  pendant  la  période 
1880-1883  le  sucre  ne  lui  rapportait,  en  moyenne, 
que  102.400.000  fr.  par  année.  Pendant  la  période 
1884-1891  il  a  perçu  net  lfil  millions  de  francs  en 
moyenne. ..  et  190.500.000  fr.  pendant  la  période 
1893-1900  :  déduction  faite,  je  le  répète,  de  tous 
les  bonis  à  la  fabrication  et  des  primes  à  l'exporta- 
tion. 

Je  n'admets  certes  pas  le  principe  de  la  loi  du 
/avril  1897  relative  à  la  prime  d'exportation  :  C'est, 
en  effet,  un  principe  absurde  en  Lui-même, puisqu'il 
a  pour  résultat  singulier  de  faire  payer  Le  sucre 
aux  consommateurs  des  pays  qui  n'en  produisent 
pas,  moins  cher  que  ne  le  paient  —  abstraction 
faite  des  impôts  — les  consommateurs  des  pays 
exportateurs..  Mais,  en  critiquant  cette  loi,  M.  Yves 
<  ruyot  a  négligé  de  vous  dire,  Messieurs,  que  nous 
n'avions  l'ail  <|uc  suivre  l'exemple  de  l'Allemagne. 

Nos  puissants  rivaux  pensaient  que  nos  divi- 
sions d'ordre  économique,  et  les  furieuses  attaques 
dont  La  législation  de  1884  était  l'objet  en  France, 
nous  empêcheraient  de  les  suivre  sur  ce  terrain. 
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et  ils  espéraient  ainsi  nous  enlever  notre  clientèle 
sucrière  étrangère.  Nous  nous  sommes  doue  défen- 
dus, à  armes  égales,  mais  je  suis  certain  que  la 
France  ne  demanderait  pas  mieux  que  de  revenir 
sur  cette  mesure  de  circonstance,  qui  n'a  été  adop- 
tée qu'à  regret  par  son  Parlement. 

On  dit  encore  que  notre  législation  sucrière  a 
dépassé  le  but  qu'elle  se  proposait,  puisque  la 
France  est  aujourd'hui  dans  la  nécessité  d'exporter 
plus  de  la  moitié  de  sa  production.  Messieurs, 
quand  on  adopte  un  régime  spécial  pour  favoriser 
le  développement  d'une  industrie  quelconque,  on 
ne  peut  pas  chiffrer,  d'avance,  l'importance  des 
résultats  ((ue  ce  régime  procurera.  Dans  l'espèce, 
on  visait  d'abord  la  défense  du  marché  intérieur, 
la  possession  de  la  clientèle  indigène. 

L'industrie  sucrière  est  actuellement  exercée  en 
France  par  un  tout  petit  nombre  de  raffineries, 
par  334  fabricants  de  sucre  brut  qui  vendent  leurs 
produits  aux  raffineries,  et  par  la  masse  des  agri- 
culteurs des  40  départements  français  qui  four- 
nissent la  matière  première,  c'est-à-dire  la  bet- 
terave sucrière,  aux  fabricants  de  sucre...  et  qui 
en  ont  produit  87  millions  de  quintaux  pendant  la 
campagne  1900-1901,  représentant  le  chargement 
complet  de  870.000  wagons  à  marchandises. 

Le  raftineur  et  le  fabricant  ne  sont  que  des 
transformateurs;  la  clé  de  voûte  de  l'industrie, 
c'est  l'agriculteur,  et  ce  sont  les  paysans  (dont  le 
nombre  est  si  considérable  en  France  et  dont  la 
loi  de  1884  ne  pouvait  limiter  l'effort  individuel  ou 
collectif)  qui,  en  améliorant  fort  intelligemment 
leurs  procédés  de  culture,  ont  finalement  qua- 
druplé la  production  sucrière  indigène,  depuis 
1884. 

Nous  exportons  aujourd'hui  plus  de  sucre  à 
l'étranger  que  nous  n'en  consommons  nous-mêmes  ; 
c'est  un  fait  parfaitement  exact,  mais  nous  croyons 
qu'il  est  de  l'intérêt  supérieur  de  notre  pays  de 
conserver,  autant  que  possible,  cette  exportation, 
parce  que  nous  estimons  qu'elle  est  nécessaire  pour 
maintenir  notre  culture  betteravière  —  qui  est 
elle-même  très  étroitement  associée  à  notre  pro- 
duction de  céréales  et  à  la  prospérité  générale  de 
notre  agriculture  —  à  son  niveau  actuel. 

Et  à  ce  propos,  Messieurs  les  Anglais,  consom- 
mez-vous, vous-mêmes,  tous  les  produits  que 
vous  fabriquez  dans  la  mère  patrie  ?  et  votre  in- 
dustrie indigène  ne  travaille-t-elle  pas  surtout 
avec  l'exportation  pour  objectif  ? 

Chaque  pays  exporte  ce  qu'il  peut  :  Vous  avez 
l'immense  avantage  de  posséder  le  charbon  et 
d'être  les  maîtres  de  la  mer,  et  vous  tirez  de  ces 
deux  éléments  des  profits  considérables  qui  vous 
permettent  de  négliger  votre  production  agricole  : 
Ce  n'est  pas  le  cas  de  la  France,  qui  est  un  pays 
essentiellement  agricole  et  où  la  défense  de  l'agri- 
culture, croyez-moi,  y  est  une  véritable  raison 
d'Etat. 

6.  LA  QUESTION  DU  VIN 

Tout  ce  que  je  viens  de  dire  pour  le  sucre  et 
pour  le  blé  peut  s'appliquer  à  notre  production 
vinicole.  La  crise  phylloxérique,  qui  a  atteint  sa 
période  aiguë  entre  1878  et  188:2,  avait  détruit  notre 
vignoble  ;  le  régime  protecteur  en  a  facilité  la 
reconstitution  et  nous  avons  produit,  chaque  an- 
née, pendant  la  période  1898-1900,  en  moyenne 
14.596.000  hectolitres  de  vin  de  plus  que  pendant 
la  période  1884-1891.  soit  une  augmentation  de 
52  0/0. 


Voici  le  tableau  détaillé  de  cette  production  : 


Production,  importation,  exportation  et  consommation 
du  Vin  en  France,  il.:  1884  à  1000 
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Nous  sommes  donc  arrivés  aune  période  de  sur- 
produciton  et  le  prix  du  vin  en  France  a  baisse 
dans  des  proportions  considérables.  M.  Yves  Guyot 
s'empare  de  ce  fait  pour  attaquer  la  politique  pro- 
tectionniste. Je  suis  moi-même  viticulteur.  Mes- 
sieurs, et  cependant  je  ne  me  plains  ni  de  la  sur- 
production, ni  de  la  mévente,  parce  que  ce  sont  des 
phénomènes  rationnels  qui  se  corrigeront  l'un  par 
l'autre. 

Jusqu'à  nos  jours,  en  effet,  le  vin  était  considère 
par  plus  de  la  moitié  de  la  population  française 
comme  un  article  de  luxe,  dontelle  n'usait  que  dans 
les  grandes  occasions.  Les  classes  laborieuses  des 
régions  non  vinicoles  n'en  buvaient  presque  j amais, 
et  nous  avons  des  départements,  comme  celui  de 
M.  Yves  Guyot  par  exemple  (Ille-et- Vilaine)  où 
l'on  consommait  moins  de  vin  que  dans  certaines 
villes  de  l'Angleterre.  Dans  tout  le  nord  de  la 
France,  on  ne  buvait  que  de  la  petite  bière  de 
pays,  parce  que  cette  bière  ne  valait  que  25  à  H0 
centimes  le  litre,  alors  que  le  vin,  très  ordinaire  1 1 
souvent  falsifié,  ne  s'y  vendait  pas  moins  de  1  fr.  à 
1  fr.  25  la  bouteille. 

Le  vin  naturel,  garanti  de  raisins  frais,  ne  vaut 
aujourd'hui  que  \~>  à  20  centimes  le  litre  à  Par;-  : 
les  consommateurs  du  Nord,  du  Pas-de-Calais,  de 
la  Somme,  de  la  Seine-Inférieure,  etc.,  peuvent 
s'en  procurer  d'excellent  à  20  ou  25  centimes  le 
litre.  Conséquence  :  on  boit  déjà  en  France  beau- 
coup plus  de  vin  tiaturel  qu'autrefois...  et  on  y 
boira,  sans  doute,  beaucoup  moins  d'alcool  ou  li- 
queurs alcooliques. 

La  moyenne  annuelle  de  la  consommation  du 
vin  en  France  a  naturellement  suivi  la  production 
indigène  :  elle  est  passée  de  30.250.000  hectolitres 
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pour  la  période  LS84-1S91  à  i'/;.650.000liectolitres 
pour  la  période  1893-1900.  Qui  peut  aujourd'hui 
s'en  plaindre  ?  Ne  dit-on  pas  que  c'est  à  leur  vin 
que  les  Français  doivent  la  meilleure  partie  de 
leur  vivacité  d'esprit?  En  tous  les  cas,  ce  que  je 
peux  vous  alïirmer,  c'est  que  l'augmentation  de 
la  consommation  du  vin  en  France  n'y  a  pas 
accru  là  mortalité,  puisque  pendant  la  période 
1885-1891,  la  moyenne  annuelle  des  décès  surve- 
nus sur  notre  territoire  continentala  été  de  871  .234, 
soit  22,8  par  mille  habitants,  tandis  que  pendant 
la  période  1893-1899  (je  n'ai  pas  encore  le  chiffre 
de  1900),  elle  s'est  abaissée  à  812.049,  représentant 
seulement  21,1  pour  mille  de  la  population 
moyenne. 

Mais  il  me  reste  à  examiner  une  question  très 
importante.  M.  Yves  Guyot  vous  a  dit  que  les 
protectionnistes  avaient  détourné  les  viticulteurs 
français  des  bons  vins  qu'ils  produisaient  autre- 
fois ;  qu'ils  leur  avaient  conseillé  de  s'attacher  à  la 
quantité  et  non  plus  à  la  qualité,  puisque  les  tarifs 
protecteurs  obligeraient  les  consommateurs  fran- 
çais à  boire  leurs  produits,  quels  qu'ils  fussent.... 
et  il  a  ajouté  que  la  décadence  du  commerce  des 
vins,  dont  la  France  avait  jadis  le  monopole,  était 
la  conséquence  directe  de  la  politique  protection- 
niste et  la  constatation  de  son  échec  absolu. 

Certes,  la  crise  philloxérique,  dont  M.  Yves 
Guyot  ne  vous  a  pas  parlé,  a  provoqué  quelques 
défaillances  dans  notre  exportation  vinicole.  Nous 
n'envoyons  à  l'étranger,  vous  le  savez  d'ailleurs, 
que  des  vins  fins  :  champagnes,  bordeaux  et  bour- 
gognes. On  a  profité  de  la  crise  pour  nous  créer, 
notamment  à  Hambourg,  une  concurrence  plutôt 
déloyale,  mais  qui  a  surtout  atteint  les  champa- 
gnes, les  bordeaux  et  les  bourgognes  de  qualité 
inférieure. 

Les  grands  crus,  ceux  qui  ont  fait  la  réputation 
des  vignobles  français,  sont  restés  intacts  et  nous 
n'en  exportons  pas  moins  aujourd'hui  qu'autre- 
fois :  j'en  trouve  une  preuve  irrécusable  dans  le 
tableau  précédent. 

31.  Yves  Guyot  vous  a  signalé  ce  fait  exact  que 
le  nombre  d'hectolitres  des  vins  français,  exportés 
à  l'étranger,  a  fortement  diminué  entre  1891  et 
1900.  Pour  n'utiliser  que  ma  méthode  je  constate- 
rai avec  lui  que  la  moyenne  annuelle  de  notre  ex- 
portation vinicole  est  tombée  de  2.330.000  hecto- 
litres pour  la  période  1884-1891,  à  1.725.000  hecto- 
litres pour  la  période  1893-1900.  Mais  pour  être 
exactement  renseignés  sur  la  situation  de  notre 
commerce  extérieur,  il  laut  que  vous  connaissiez 
la  valeur  moyenne  respective  de  ces  exportations. 

Pour  la  période  1894-1891,  cette  valeur  repré- 
sentait 246.832.000  fr. ;  pour  la  période  1893-1900, 
elle  était  encore  de  221 .826.000  fr.,  etde  227.539.000 
francs  pour  l'année  1900  elle-même. 

Voilà,  Messieurs,  tout  le  préjudice  que  le  com- 
merce étranger  des  vins,  dont  nous  avions  jadis  le 
monopole,  a  subi,  non  pas  depuis  L89S,  mais  de- 
puis 1884.  Par  rapport  à  1892,  nous  sommes  en 
augmentation  de 8.252.000  fr. 

Je  vous  disais  que  la  concurrence  des  cham- 
pagnes et  des  bordeaux  de  Hambourg  n'avait 
réellement  frappé  que  nos  vins  de  qualité  infé- 
rieure. En  voulez-vous  La  preuve  irrécusable  ? 

En  18K'i.  nous  avons  exporté  2.470.000  hecto- 
I  rea  de  vin,  valant  237.325.000  fr.,  soit  en 
moyenne  90  fr.  l'hectolitre.  Kn  1900,  notre  expor- 
tation vinicole  est  descendue,  en  volume,  à  1  mil- 


lion 905.000  hectolitres,  mais  sa  valeur  représenta 
encore  227.539.000  fr.,  c'est-à-dire  119  fr.  l'hecto- 
litre. 

Le  phénomène  de  la  baisse  générale  des  prix, 
dont  je  parlerai  tout  à  l'heure,  a  donc  fait  une 
exception  pour  les  vins  français  exportés;'!  l'étran- 
ger, puisque  entre  1884  et  1900  la  valeur  moyenne 
de  ces  vins  a  augmenté  d'environ  24  0/0  :  Ce  n'est 
pas  là,  je  suppose,  un  signe  de  décadence. 

Si  la  décadence  existe  c'est,  au  contraire,  sur  les 
vins  étrangers  qu'on  introduit  chez  nous,  car  le 
même  tableau  nous  apprend  que  les  8.115  OO0  hec- 
tolitres de  vin  importés  en  France  en  1884  s  alaient 
344.220.000  fr.,  soit  42  fr.  L'hectolitre  environ,  tan- 
dis que  les  5.215.000  hectolitres  importés  en  1900 
ne  valaient  plus  que  276.980.000  fr.,  c'est-à-dire 
34  francs. 

Quoi  qu'il  en  soit,  la  valeur  en  francs  de  la  ba- 
lance vinicole  française,  qui  se  traduisait  par  un 
déficit  moyen  annuel  de  1 01 .530.000  fr.  pendant  la 
période  1884-1891,  n'a  plus  eu  à  constater  qu'un 
délicit  moyen  annuel  de  11.092.000  fr.  pour  la  pé- 
riode 1898-1900;  mais  vous  devez  observer  que 
pour  la  dernière  année  de  cette  période — l'année 
1900  —  la  balance  vinicole  s'est  retournée  et  a  en- 
registré, à  notre  profit,  un  excédent  d'exportations 
sur  les  importations  de  50  millions  558.000  fr. 

Ce  n'est  pas  moi  qui  affirme.  Messieurs,  c'est 
notre  statistique  officielle. 

7.  L'ALCOOL. 

Le  tableau  suivant  vous  donnant  pour  les  deux 
périodes  observées  la  production  de  l'alcool  en 
France  et  son  prix  moyen  par  hectolitre,  vous  in- 
téressera peut-être  : 

Production  détaillée  et  Prix  de  l'Alcool  en  France 

de  1884  à  l'JOO 
(Milliers  d'hectolitres  d'alcool  pur) 
Poin- 


Années 


1884   

1885   

1886   

1887   

1888   

188»  

1890   

1891  

Moyenne  de 
la  période. . . 

1892  


1893   

1894   

1895  

1896   

1897   

1X98  

1899   

191  ni  


Moyenne  de 
la  période. . . 

I)  i  li  é  ronce 
eut  l'e  les  deux 
périodes  


mes  de 

terre 
et  subs- 
tances 

di- 
verses 


490 
575 
795 
791 
823 
758 
652 
401 


(il  il 


373 


470 
418 
391 
418 
4sr> 
6!  il 
716 
5(13 

519 


142 


Mé- 
lasses 


779 
729 
472 
452 
582 
560 
683 
839 


637 


9(i2 


s:  17 
817 
846 
si;:; 
735 
708 
668 
797 


792 


-(-  155 


Bette- 
raves 


569 
465 
684 
672 
655 
824 
801 
866 


692 


854 


861 
754 
7 'ci 
544 
798 
898 
1.045 
973 


827 


Vins, 
cidres, 
marcs 
lies 
et 
fruits 


Total 


96 

95 
101 

91 
li)2 
104 

79 
102 


96 


13'i 


258 
340 
184 
197 
190 
115 
les 
32X 


220 


+  i35i+  m 


1.931 
1.864 
2.052 
2.006 
2.162 
2.246 
2.215 
2.20S 


2.080 


2.203 


2.476 
2.329 
2.165 
2.022 
2.208 
2 .412 
2.509 
2.056 


2,858 


+  272 


Prix 
moven 

de 
l'hec- 
tolitre 
sans 
l'impôt 


Francs 
44 
47 
50 
49 
45 
49 
54 
49 


48 


46 


41 

36 
31 
36 
38 
40 
42 
3."> 


-  10 


Je  neveux  certes,  tirer  aucun  avantage  des  deux 
faits  que  le  tableau  ci-dessus  signale  :  augmenta- 
tion de  la  production  et  diminution  du  prix.  C'est 
un  Simple  document  que  j'ai  voulu  ajouter  à  la 
collection. 
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S    RÉSUMÉ  DE  LA  QUESTION  AGRICOLE 

Si  je  me  suis  étendu  sur  les  trois  grandes  bran- 
ches de  notre  production  agricole,  c'est  parce  que 
M.  Yves  (  ïuyot  les  avait  spécialement  prises  pour 
terrain  de  discussion  :  Je  veux  résumer  les  ques- 
tions qu'elles  soulèvent  en  établissant  une  courte 
comparaison  entre  vos  besoins  d'alimentation  etles 
nôtres,  et  en  examinant,  rapidement,  les  moyens 
dont  nous  disposons  respectivement  pour  les  sa- 
tisfaire. 

Nous  mangeons  plus  de  pain  et  vous  plus  de 
viande  ;  nous  mangeons  moins  de  sucre  que  vous, 
parce  que  nous  buvons  beaucoup  moins  de  thé  et 
beaucoup  plus  de  vin  :  mais,  d'une  manière  géné- 
rale, je  ne  crois  pas  qu'on  puisse  affirmer  (pie  la 
masse  de  la  population  anglaise  vit  mieux  que  la 
population  française  prise  dans  son  ensemble. 

L'Angleterre  tire  évidemment  de  son  sol  la  plus 
grande  partie  des  objets  d'alimentation  nécessaires 
à  ses  habitants,  mais  sa  production  indigène  ne 
lui  suffit  pas  et  elle  est  obligée  de  demander  le  sur- 
plus à  l'étranger. 

.l'ai  dressé  le  bilan,  en  remontant  à  l'année  1885, 
de  ce  que  j'appellerai  le  déficit  alimentaire  de  l'An- 
gleterre et  voici,  d'après  votre  statistique  officielle 
du  commerce  extérieur,  les  résultats  de  ce  bilan 
pour  les  années  1885, 1890, 1895  et  1900. 

Importations  et  Exportations  anglaises  d'animaux  vivants 
et  de  produits  alimentaires  dé  1883  à  1900  : 

(Millions  de  francs) 


18^5 

1890 

1895 

1900 

IMPORTATIONS 

Animaux  vivants  

Produits  alimentaires  : 

217 
3  031 

281 

3,411 
(555 

224 

3.50:; 
027 

240 

4.463 
081 

Taxés  

027 

Total  des  importations  

EXPORTATIONS 

Animaux  vivants  

Produits  alimentaires  

Total  des  exportations  

Déficit  alimentaire  

3.875 

4.347 

$.354 

5  384 

13 

22 
28Î 

20 
270 

23 
340 

202 

zm 

29i  ; 

303 

3.013 

4.044 

4.058 

5.021 

Vous  avez  donc  payé,  en  1900,  une  somme  totale 
de  5.021  millions  de  francs  à  l'étranger  pour  votre 
déficit  alimentaire.  Vous  pouvez  évidemment  le 
faire,  puisque  vous  êtes  la  nation  la  plus  riche  du 
monde  et  que  vous  avez  des  ressources  d'ordre  ex- 
térieur très  considérables.  Mais  enfin,  c'est  le  tra- 
vail du  peuple  anglais,  soit  à  l'intérieur,  soit  à 
l'étranger,  qui  a  fourni  cette  somme  colossale  et, 
par  la  force  des  choses,  vous  avez  dû  la  prélever 
sur  les  bénéfices  réalisés  par  votre  industrie,  votre 
commerce,  votre  marine  marchande  et  par  le  re- 
venu de  vos  capitaux  placés  au  dehors. 

Pendant  les  mêmes  années,  les  importations  et 
les  exportations  des  produits  alimentaires  en  France 
se  sont  balancées  par  les  résultats  suivants  :  • 


Importations  et  Exportations  françaises  de  produits 
alimentaires  de  1885  à  1900  : 

(Millions  de  francs; 


1885 

1890 

1895 

1900 

PRODUITS  ALIMENTAIRES 

1.455 
700 

1 . 445 

879 

1.035 
050 

819 

877 

—  095 

—  566 

-  385 

+  58 

Ce  dernier  tableau,  Messieurs,  est  la  justification 
du  protectionnisme  français,  car  les  conditions 
naturelles  de  milieu  dans  lesquelles  l'industrie 
française  s'exerce  etles  aptitudes  particulières  de 
notre  race,  résultant  elles-mêmes  de  ces  condi- 
tions de  milieu,  ne  permettraient  pas  à  la  France 
de  prélever  régulièrement,  sur  ses  ressources 
d'ordre  extérieur,  la  moitié  seulement  de  ce  que 
vous  payez  chaque  année  à  l'étrarger,  pour  votre 
alimentation. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


L'EMPRUNT  FRANÇAIS 


Nous  avons  mis  nos  lecteurs  au  courant  îles  diverses 
péripéties  par  lesquelles  est  passé  le  projet  d'emprunt 
français  destiné  à  monnayer  l'indemnité  chinoise.  Les 
premières  propositions  duMinistre  des  Finances  qui  pré- 
voyaient une  émission  de  265  millions  de  franc.-,,  c'est- 
à-dire  d'un  montant  égal  à  la  totalité  dé  l'indemnité  et 
assuraient,  dés  maintenant,  l'amortissement  d'un  ca- 
pital de  rentes  égal  à  celui  que  l'on  devait  émettre, 
aA'aient  été  modifiées  par  la  Commission  du  budget,  qui 
n'autorisait  qu'une  émission  de  210  millions  de  francs, 
c'est-à-dire  d'un  chiffre  égal  à  la  part  d'indemnité  ré- 
servée à  l'Etat,  aux  fonctionnaires  et  aux  particuliers, 
laissant  ainsi  de  côté  la  part  relative  aux  Compagnies 
industrielles  et  aux  missionnaires.  En  même  temps, 
la  Commission  avait  fait  table  rase  du  projet  d'amor- 
tissement de  M.  Caillaux,  et  ce  dernier  avait  dit  lui 
substituer  un  autre  système  se  liant  au  projet  de  bud- 
get de  1902  et  consistant  dans  l'unilication  (l'un  certain 
nombre  d'annuités  tenninables  à  des  dates  diverses. 

Ainsi  modifié,  le  projet  d'emprunt  est.  venu,  lundi 
dernier,  en  discussion  à  la  Chambre  et  le  débat  a  pris, 
immédiatement,  une  grande  envergure  :  de  purement 
financière  qu'elle  devait  être,  la  question,  en  raison 
des  distinctions  établies  par  la  Commission  entre  les 
ayants  droit  à  l'indemnité  chinoise,  est  devenue  poli- 
tique et,  ainsi  transformée,  elle  a  mis  immédiatement 
en  conllit  les  différents  partis. 

Il  importait,  dès  lors,  de  la  ramener  à  ses  justes  pro- 
portions et  c'est  la  tâche  que  se  sont  donnée,  dans  la 
séance  de  mardi,  le  Président  du  Conseil  et  le  Ministre 
des  Finances  :  l'un  et  l'autre  se  sont  prononcés  contre 
le  projet  de  la  Commission  :  le  premier  a  parlé  avec 
une  remarquable  élévation  de  pensée  et  une  grande 
hauteur  de  vue  au  point  de  vue  politique  ;  le  second 
s'est  expliqué  dans  un  discours  très  serré  et  très  docu- 
menté sur  la  question  financière.  Ces  deux  discours, 
qui  ont  produit  la  plus  grande  impression  sur  la 
Chambre,  méritent  d'être  analysés. 


Le  Ministre  des  finances  a  d'abord  refait  l'historique 
des  négociations  auxquelles  a  donné  lieu  le  règlement 
de  l'indemnité  chinoise  et  montré  jjour  quelles  raisons 
on  a  dû  s'arrêter  au  système  des  annuités  remises  à 
chacune  des  nations  intéressées.  Ce  système  parait, 
dans  l'esprit  du  Ministre,  avoir  été  agencé  de  façon 
assez  heureuse  pour  que  l'accord  entre  les  Puissances 
se  maintienne  dans  l'avenir  sur  le  terrain  financier* 
comme  il  a  été  maintenu  dans  le  passé  sur  le  terrain 
diplomatique. 

La  première  question  qui,  dès  lors,  se  pose  est  rela- 
tive à  l'exécution  des  engagements  pris  par  la  Chine. 

Il  y  a,  dit  M.  Caillaux,  pour  nous  donner  pleine  confiance^ 
différents  motifs.  Le  premier,  c'est  que  la  Chine  a  d'immenses 
ressources  et  une  dette  nés  minime.  Cette  dette  ne  dépasse 
pas  1.500  millions  de  francs  pour  400  millions  d'habitants. 
Une  seconde  raison,  c'est  le  désir  évident,  reconnu  par  tout 
le  monde,  du  Gouvernement  impérial  chinois  de  ne  pas  sus- 
citer de  nouvelles  difficultés  dans  l'avenir. 

Enfin,  les  gages  prévus,  qui  consistent  tout  d  abord  dans  le 


L'ÉCÔNOMISTK  fcUHOPJÈKN.  —  France 


produit  des  douanes  maritimes,  et  subsidiairemenl  dans  Le 
produit  tics  douanes  indigènes  et  dans  le  produit  de  La  gabelle 
paraissent  suffisants  pour  nous  donner  toutes  garanties. 

Après  avoir  ainsi  exposé  les  origines  de  la  question 
et  montré  la  solidité  des  gages  donnés,  M.  Caillaux 
s'est  expliqué  sur  la  réalisation  immédiate  des  an- 
nuités de  la  Gbinc,  c'est-à-dire  sur  la  question  de 
l'emprunt  elle-même. 

Les  ressources  normales  de  notre  budget  n'ayant  pas 
permis  de  couvrir  les  dépenses  engagées  jusqu'à  ce  jour 
pour  l'expédition  de  Chine,  ces  dépenses  qui  s'élèvent 
à  150  millions  ont  été  supportées  par  la  Trésorerie  et 
non  par  les  contribuables;  il  en  est  résulté  une  dimi- 
nution sensible  dans  les  caisses  du  Trésor,  diminution 
qu'il  importe  de  combler  avant  la  fin  de  l'année,  en 
raison  des  besoins  exceptionnels  qui  se  manifestent  à 
cette  époque. 

Mais,  a  ajouté  le  Minisire  des  Finances,  ce  n'est  pas  seule- 
ment en  raison  des  nécessilés  pécuniaires  immédiates  du 
Trésor  que  je  me  suis  déterminé  à  proposer  l'opération  qui  est 
actuellement  soumise  au  Parlement.  Quand  un  Ministre  des 
Finances  se  résout  à  demander  au  Parlement  l'autorisation 
d'emprunter,  il  faut  qu'il  choisisse  le  moment.  Or,  le  moment 
est,  à  cette  époque  de  l'année,  exceptionnellement  favorable. 
Aucun  de  ceux  qui  suivent  les  alternances  des  courants  qui 
dominent  le  marché  des  valeurs  mobilières  ne  me  démentira 
si  je  dis  que  le  publie  a  une  tendance  à  revenir,  eu  ce  mo- 
ment, aux  valeurs  à  revenu  fixe  après  avoir  été  pendant  long- 
temps attaché  aux  valeurs  à  revenu  variable.  Ce  moment  est 
donc  le  plus  propice  pour  l'émission  d'un  emprunt  d'Etal.  Et 
comme,  d'autre  part,  l'horizon  n'est  pas  sans  quelques  nua- 
ges au  point  de  vue  des  affaires  et  du  marché,  je  ne  pourrais 
pas  affirmer  que  dans  trois  mois  je  trouverais  les  mêmes 
facilités  pour  faire  un  appel  au  crédit. 

Il  y  a  plus:  nous  ne  sommes  pas  les  seuls  à  poursuivre 
une  opération  de  ce  genre. 

Les  autres  Puissances  chercheront  successivement  à  mon- 
nayer les  annuités  chinoises  et  à  contracter  un  emprunt  des- 
tiné  à  les  couvrir  des  dépenses  qu'elles  auront  engagées.  Et 
comme  il  n'existe  actuellement  —  personne  ne  me  démentira 
sur  ce  point  —  que  deux  grands  marchés  pourvus  de  dispo- 
nibilités abondantes  de  capitaux,  le  Marché  de  Paris  et  celui 
do  New-York,  il  est  à  craindre,  il  est  tout  au  moins  vraisem- 
blable que  les  émissions  auxquelles  il  sera  successivement 
procédé  rell  Lieront  en  vertu  de  la  théorie  des  vases  commu- 
niquants, aussi  vraie  en  matière  de  finances  qu'en  matière  de 
physique,  en  grande  partie  sur  le  marché  de  Paris. 

Dans  ces  conditions  vous  apercevez  de  suite  l'intérêt  évi- 
dent pour  l'Etat  français  do  devancer  les  autres  Etats  dans 
leurs  appel  au  crédit,  au  lieu  de  les  suivre  dans  cette  voie, 
alors  que  les  disponibilités  de  nos  capitalistes  se  seraient 
affaiblies. 

Ceci  posé  :  nécessité  de  l'appel  au  crédit  et  l'urgence 
de  cet  appel,  sous  quelle  forme  devait-on  le  réaliser  ? 
en  d'autres  termes,  quel  type  de  valeur  fallait-il  choi- 
sir ?  à  quel  mode  d'emprunt  convenait-il  de  donner  la 
préférence  ? 

Un  emprunt  français  présentait  le  plus  d'avantages; 
restait  à  choisir  entre  une  rente  3  0/0  amortissable  et 
une  rente  perpétuelle.  Le  désir  de  créer  un  titre  qui 
offrit  ;'i  la  fois  les  avantages  d'un  revenu  satisfaisant 
et  d'une  grande  facilité  de  réalisation  a  fait  choisir  le 
type  du  3  0/0  français  perpétuel. 

'  Ce  système  ne  présentait  qu'un  inconvénient  :  puis- 
que la  Chine  se  libère,  par  des  annuités  trimestrielles  et 
(pie  le  3  0/0,  comme  l'indique  son  nom,  est  un  fonds 
perpétuel,  il  n'y  avait  pas  d'amortissement  ;ï  placer  en 
regard  de  la  rente  créée. 

C'est  pour  cela  que  le  Ministre  avait  jugé  à  propos 
de  recourir  à  une  combinaison  qui  consistait  à  deman- 
der à  la  Cnissi'  d>'s  Dépôts  cl  Consif/nalions  d'annuler 
une  somme  de  rentes  représentant  exactement  celle 
qu'il  jetait  sur  le  marché. 

La  Commission  du  budget  a  fait  différentes  objec^ 
tions  ii  cHte  combinaison,  mais  elle  est  tombée  d'ac- 
cord avec  le  Ministre  sur  ce  point  qu'il  n'y  a  pas 
d'intérêt  à  résoudre  immédiatement  la  question  de 
l'amortissement  et  que  celte  question  «loi t  être  réservée 
pour  le  moment  où  le  budget  viendra  en  discussion. 

[leste  ■<  fixer  le  chiffre  de  l'emprunt  :  M.  Caillaux 
esl  d'avis  que  la  solution  la  plus  logique  esl  celle 
qui  consiste  à  émettre  des  rentes  pour  fournir  un  ca- 


pital égal  au  montanl  total  de  l'indemnité,  c'est-à- 
dire  265  millions.  L'emprunt,  en  effet,  doit  profiter  non 
seulement  aux  petits  indemnitaires  :  petits  commer- 
çants, industriels,  employés  et  agents  qui  ont  eu  à 
souffrir  dans  leurs  bien-  (le  l'insurrection  des  Boxers, 
mais  encore  aux  collectiv  ités  financières,  telle  que  la 
Société  franco-belge  du  Chemin  de  fer  de  Han-Kéou  à 
Pékin. 

«  Nous  montrerons  ainsi,  a  dit  M.  Caillaux,  aux  So- 
ciétés financières,  dont  il  peut  être  de  mode  de  dédai- 
gner les  offices,  mais  auxquelles  je  suis  obligé  de  re- 
courir quand  il  s'agit  de  soutenir  notre  influence,  soit 
en  Extrême-Orient,  soit  ailleurs,  que  nous  voulons 
sauvegarder  leurs  intérêts.  » 

Les  missions  ne  doivent  pas  non  plus  être  écartées 
du  règlement  : 

Pourquoi  refuser  aux  missionnaires  L'indemnité  qui  leur 
est  due  ?  Pourquoi  la  France  ne  leur  allouerait-elle  pas  les 
fonds  nécessaires  pour  reconstruire  leurs  établissements  dé- 
truits, reédifier  leurs  écoles  dévastées,  réparer  leurs  cime- 
tières saccagés  ou  dorment,  hélas  :  Jjeaucoup  de  Français  ? 

11  faut  que  tous  nos  nationaux  sachent  que  tous  leurs  inté- 
rêts, tant  matériels  que  moraux,  seront  pleinement  et  effica- 
cement sauvegardés  par  le  Gouvernement  qui  fait  son  devoir, 
par  les  représentants  du  pays  qui  feront  le  leur. 

Ce  discours,  d'une  argumentation  très  serrée  et  d'une 
belle  ordonnance,  a  été  écoutée  avec  la  plus  grande 
attention  par  la  Chambre,  qui  n'a  pas  ménagé  au  Mi- 
nistre des  Finances  ses  applaudissements. 


Après  lui,  M.  Waldeck  Piousseau  a  traité  la  question 
au  point  de  vue  politique  :  il  l'a  fait  avec  une  hauteur 
de  vues,  une  largeur  de  pensée,  une  impeccabilité  de 
forme  qu'on  ne  saurait  assez  louer,  et  son  discours  est 
l'un  des  plus  beaux  qui  aient  été  prononcés  à  la  tri- 
bune française. 

Nous  ne  pouvons  en  présenter  ici  une  analyse  détail- 
lée :  nous  croyons  cependant  devoir  en  reproduire  la 
conclusion  où  le  Président  du  Conseil  a  pris  la  dé- 
fense de  la  politique  extérieure  traditionnelle  de  la 
France  : 

Nous  avons  une  histoire,  et  une  cruelle  expérience  nous  a 
appris  qu'il  ne  suffit  pas  de  décroître  quand  toutes  les  nations 
grandissent  autour  de  nous.  Pas  plus  que  les  autres,  nous 
n'avons  pu  rester  clans  nos  frontières.  Nous  avons  sur  divers 
point  du  monde  fondé  des  colonies,  ou  assis  notre  influence 
là  où  la  terre  n'était  pas  libre. 

Nous  avons  ainsi  fondé  un  vaste  empire,  qui  paiait  épars, 
mais  qui  a  cependant  son  unité  et  qui  est  merveilleusement 
impressionné  par  la  moindre  vibration. 

Il  n'est  donc  pas  permis  à  notre  pays,  comme  certains  le 
voudraient,  de  se  retrancher  dans  son  égoïsme,  de  n'avoir  pas 
grand  souci  du  point  d'honneur. 

Sans  doute,  nous  devons  être  avares  des  deniers  de  la 
France  et  du  sang  français,  réserve  nécessaire  et  sacrée. 

Mais  il  ne  faut  pas  voir  seulement  la  conquête  de  quelques 
territoires.  Cet  effort  d'un  peuple,  la  valeur  de  ceux  qui  ont 
combattu  pour  lui.  ont  été  de  quelque  profit  pour  notre  situa- 
tion on  Europe.  Et  si  nous  commettons  l'injustice  de  mé- 
connaître ces  résultats,  les  autres  pays  ont  une  opinion  diffé 
rente. 

La  France,  sous  la  troisième  République,  a  hérité  d'une 
lourde  charge  ;  elle  a  eu  à  accomplir  une  tâche  sociale  et  poli- 
tique et  une  tâche  nationale  :  le  relèvement. 

La  République  n'a  pas  manqué  à  ses  engagements,  et  si 
quelque  chose  a  pu  soutenir  le  Gouvernement  au  milieu  de 
toutes  les  difficultés  qu'on  ne  lui  a  pas  ménagées,  c'est  la 
pensée,  c'est  la  certitude  qu'il  laissera  la  France  plus  forte 
demain  qu'il  ne  l'avait  trouvée  hier. 

Ce  langage  d'un  véritable  homme  d'Etat  aura  un 
retentissement  dans  tout  le  pays  et  nous  nous  trouvons 
d'autant  plus  à  l'aise  pour  féliciter  le  Président  du 
Conseil  de  l'avoir  tenu  que  nous  ne  sommes  pas  sus- 
pects ici  de  tendresse  pour  l'expédition  de  Chine.  Nous 
n'avons  cessé  de  montrer  les  fâcheuses  conséquences, 
d'ordre  économique,  que  pouvait  entraîner  cette  expé- 
dition et  nous  partageons  pleinement  la  thèse  sou- 
tenue à  la  tribune  par  un  homme  dont  nos  lecteurs 
ouf  pu  apprécier  la  sûreté  de  jugement,  par  M.  d'Es- 
lourncllcs  de  Conslans  : 
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Le  moment  viendra  bien  quelque  jour,  a-t-il  dit,  do  s'ex- 
pliquer à  ce  sujet.  Je  ne  cesserai  en  tout  cas  d'y  insister, 
parce  qu'il  est  temps  encore  do  ralentir  notre  entraînement. 
Nous  avons  provoqué  là-bas  l'ouverture  (le  ce  réservoir 
inépuisable  d'énergies;  nous  avons  été  susciter  la  concur- 
rence, la  contrefaçon  de  400  à  500  millions  de  Chinois,  au 
grand  dommage  et  pour  le  plus  grand  danger  de  notre  pro- 
duction nationale. 

En  face  des  difficultés  qui  résultent  de  la  concurrence 
d'outre-iner  et  de  la  surproduction  croissante,  nous  essayons 
de  fuir  vers  un  monde  plus  maniable  et  de  conquérir  les 
Chinois,  de  les  réduire,  en  quelque  sorte,  en  esclavage,  pour 
Les  armer  de  nos  machines,  pour  les  mobiliser  avec  nos 
capitaux  et  sous  notre  propre  direction,  contre  la  production 
européenne  déjà  si  troublée.  J'estime  que  c'est  non  seulement 
une  grave  erreur  économique,  mais  un  véritable  crime  social 
et  je  voudrais  qu'on  appelât  sur  ce  danger  l'attention  de 
l'Europe  entière. 

Les  Etats-Unis  et  l'Australie  ont  bien  senti  le  danger  de 
laisser  pénétrer  sur  leur  sol  l'ouvrier  chinois,  et  nous  allons 
lui  donner  du  travail  en  Chine,  L'armer  contre  nous!  Et  ce 
sont  là  les  avantages  économiques  de  l'expédition  ! 

Il  importait  que  ces  paroles  fussent  dites,  mai.s,  cette 
réserve  faite,  il  est  inutile  de  récriminer  sur  ce  qui  a 
été  fait.  Nous  nous  trouvons  maintenant  en  présence 
d'une  situation  nouvelle  :  toutes  les  puissances  ont  pris 
position  en  Chine;  un  recul  de  notre  part  serait  désor- 
mais à  leurs  yeux,  et  aux  yeux  des  Chinois,  une  preuve 
de  faiblesse.  Nous  ne  leur  donnerons  pas  ce  spectacle. 

Georges  Bourgarel. 


Société  des  Raffinerie  et  Sucrerie  Say 


Les  actionnaires  de  la  Société  tics  Raffinerie  et  Su- 
crerie Say  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
annuelle  pour  le  25  courant. 

Nous  avons  sous  les  yeux  le  rapport  des  Commis- 
saires des  comptes  pour  l'exercice  1900-1901,  clos  le  30 
septembre,  et  il  ressort  des  indications  qu'il  contient, 
que  les  bénéfices  ont  été,  pour  cet  exercice,  inférieurs 
à  ceux  de  l'année  1899-1900.  Le  solde  bénéficiaire  s'é- 
lève, en  effet,  à  4.918.243  fr.  22,  contre  0.090. 139 fr.  37 
au  30  septembre  1909.  Il  se  comprend  tous  prélève- 
monts  statutaires  opérés;  autrement  il  se  chiffrerait 
par  G. 050. 320  fr.  02,  contre  7.592.288  fr.  01  l'année 
précédente. 

C'est,  en  effet,  à  ces  derniers  montants  que  se  sont 
('■levés  les  profits  d'exploitation  de  la  Société,  et  avant 
de  faire  figurer  ces  profits  au  Compte  de  Profits  et 
Pertes,  on  a  effectué  les  prélèvements  suivants  : 


Exercices 


1809-1900 


1900-1901 


Crédit  (En  francs) 

Bénéfices  nets  d'exploitation. . .    7.592.288  64     6.050.320  02 


Débit 

Réserve  légale                             879.614  45  302.516  » 

Autres  prélèvements  statutaires   1.122.534  82  829.560  80 

Solde  bénéficiaire  de  l'exorcice.    (i. 090. 139  37  4.918.243  22 


Somme  égale. 


7.592.288  64     6.050.320  02 


Le  solde  bénéficiaire  est  donc,  d'une  année  à  l'autre, 
en  diminution  de  1.171.896  fr.  15,  mais  il  représente 
encore  plus  de  15  0/0  du  capital.  Aussi  le  Conseil  d'ad- 
ministration proposera-t-il  aux  actionnaires  la  répar- 
tition d'un  dividende  de  12  0/0,  soit  GO  fr.  par  action, 
égal  à  celui  de  1899-1900.  De  sorte  que  le  «  Compte  de 
Prolits  et  Pertes  »,  pour  les  deux  derniers  exercices, 
s'établit  définitivement  ainsi  : 

Exercices 

1899-1900  1901-1902 

Crédit  (En  francs) 
Solde  bénéficiaire  de  l'exercice.    6.090.139  37    4.918.243  22 
Solde  reporté  de  l'exercice  pré- 
cédent                                   1.542.  (il  4  13     3.523.345  16 


Débit 

Acompte  de  5  0/0  pavé  sur  le 

dividende                                 1.600.000    »  1.600.000  » 

Attribution  statutaire  au  Con- 
seil d'administration  6  0/0. . .       269.408  34  199.094  58 

Complément  do  dividende  de 

7  0/0  aux  actionnaires              2.240.000   »  2.240.000  » 

Solde  disponible  après  les  ré- 
partitions                              3.523.315  10  4. 'i02.493  80 

7.632.753  50  8. 441. 5Ê8  38 


7.(532.753  50     8.441.588  38 


Voici  maintenant  le  bilan  au  30  septembre  dernier, 
rapproché  de  celui  au  30  septembre  dernier  : 

Bilan  au  30  septembre 

mou  1901 

Actif  (En  francs) 

Caisse  :  espèces  en  caisse  à  la 

Banque  de  France                      465.920  82  2.033.8'i3  35 

Portefeuille  :  effets,  certificats 

d'exportation,  etc                    2.311.383  06  2.006.909  06 

Banquiers                                21. 71:'.. 519  86  14.273.056  33 

Débiteurs  divers                        2.476.807  56  4.913.171  61 

Frais  de  constitution,  amortis- 
sement déduit                         1.305.367  50  1.142.196  64 

Prime  de  remboursement  des 
obligations,  amortissement 

déduit                                      1.505.317  50  1.146.630  » 

Immobilisations  : 
Apports,  amortissement  dé- 
duit                                47.520.390  20  45.794.528  30 

Acquisitions,  constructions 

et  installations  nouvelles.      1.369.574  91  4.783.765  31 

Approvisionnements  :  sucres, 
charbon,  noir  et  marchan- 
dises diverses                           8.555.511  10.953.570  35 

Dividendes  :  acompte                  1.600.000    -  1.600.000  » 

Sucreries  :  compte  courani  ar- 
rêté au  31  août                            683.820  95  815.130  57 

89.537.019  45  89.462.801  52 


Passif 

....    32.000.000  » 

  29.444.250  » 

304.158  32 


( lapital  actions  

—  obligations  

Réserve  légale  :  solde  créditeur. 

Comptes  cour.  :  régie,  douane 
et  créditeurs  divers  

Intérêts  et  amortissements  ac- 
quis aux  obligations  

Prélèvements  statutaires  :  ré- 
serve légale  et  tantièmes  aux 
administrateurs  délégués  et 
au  personnel  supérieur  

Profits  et  pertes  :  solde  crédi- 
teur  7.632.753  50 


000.000  » 
109.  f()0  » 

683.772  75 


18. 27(i. 823  36  17.718.918.59 
377.515    »        377.445  » 


1.502.149 


.132.070  80 
.411.588  38 


Ô37.649  45    89.462.801  52 


Ainsi  que  le  fait,  remarquer  le  rapport  des  commis- 
saires des  comptes,  l'ensemble  des  chapitres  de  l'actif, 
Caisse,  Portefeuille,  Banquiers,  Débiteurs  divers,  Ap- 
provisionnements et  Sucreries,  atteint  le  mon  tant  île 
34.995.68.1  fr.  27,  en  diminution  de  1.241.287  fr.  98  sur 
l'exercice  précédent.  A  noter  que  le  chapitre  des  sucre- 
ries représente  surtout  des  avances  à  la  culture. 

Les  amortissements  sur  les  Frais  de  constitution, 
Primes  de  remboursement  des  obligations  et  Apports, 
se  sont  élevés  à  1.624.850  fr.  32,  et  non  à  2.247.750  fr.  32 
comme  on  pourrait  le  croire  tout  d'abord.  Par  contre, 
les  Acquisitions  et  Installations  nouvelles  ne  se  sont 
accrues  que  de  2.791 .290 fr.  37,  et  non  de  3.41-4.190  fr.  37 
comme  il  apparaît  à  première  vue.  Ces  différences  pro- 
viennent de  ce  fait  que  622.900  fr.  de  matériel  qui 
figuraient  aux  apports  de  la  Raffinerie,  ont  été  envoyés 
dans  les  Sucreries  ;  cette  somme  a  donc  disparu  du 
compte  «  Apports  »  pour  venir  s'inscrire  au  compte 
«  Matériel  nouveau  ».  Ce  changement  a  permis  une 
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meilleure  utilisation  <le  cfe  matériel  qui,  comme  consé- 
quence, sera  amorti  en  dix  ans. 

Notons,  ici,  que  les  2.791.290  £r.  M7  représentant 
l'augmentation  dans  les  Acquisitions  et  Installations 
diverses,  ont.  été  surtout  consacrés  à  l'achèvement  de 
la  Sucrerie  de  Saint  Just,  acquise  à  la  fin  de  l'exercice 
1899-1900,  et  au  perfectionnement  des  usines  d'Ardrcs 
et  de  la  Raffinerie,  afin  de  les  maintenir  toujours  en 
état  de  conserver  la  supériorité  incontestée  que  la 
science  et  le  talent  des  ingénieurs  de  la  Société  leur  ont 
assurée  jusqu'ici  sur  les  autres  entreprises  concur- 
rentes. Il  y  a,  d'ailleurs,  lieu  de  penser  que  les  dé- 
penses (jue  la  Société  fera  de  cette  manière  en  amélio- 
rations ou  perfectionnements,  seront  compensées  pâl- 
ies amortissements  auxquels  on  procédera  annuelle- 
ment. 

Dans  cet  ordre  d'idées,  on  ne  peut  qu'approuver  avec 
les  commissaires  des  comptes  la  proposition  que  le 
Conseil  fera  aux  actionnaires  et  qui  a  trait  à  la  dispa- 
rition du  bilan  du  solde  des  Primes  de  remboursement 
des  obligations  au  moyen  d'un  prélèvement  sur  le 
montant  des  bénéfices  disponibles  après  les  réparti- 
tions. Ce  solde,  au  80  septembre  1901,  s'élève  à  1  mil- 
lion 146..630  fr.  Comme  lesdits  profits  disponibles  se 
chiffraient  par  4.402.493  fr.  80,  ils  vont  se  trouver  ra- 
menés à  la  somme  de  3.255.863  fr.  80,  qui  se  trouvera 
reportée  à  nouveau. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  sera  des  plus 
intéressants,  en  raison  des  renseignements  qu'il  four- 
nira sur  la  marche  de  l'entreprise.  Nous  nous  réser- 
vons donc  de  revenir,  après  rassemblée  générale,  sur 
ce  document  qui  parlera,  entre  autres  choses,  d'une 
convention  intervenue  entre  la  Société  et  la  Raffinerie 
Parisienne  qui,  comme  on  doit  s'en  souvenir,  a  cessé, 
il  y  a  quelques  mois,  ses  opérations. 

A.  Lechenet. 


LES  COMPAGNIES  DE  TRAMWAYS  FRANÇAIS 


Le  Ministre  des  Travaux  publics  a  publié,  dans  le 
numéro  du  Journal  officiel  du  11  courant,  les  résultats 
comparatifs  (chiffres  provisoires)  de  l'exploitation  des 
Compagnies  de  Tramways  français  pendant  le  pre- 
mier trimestre  des  années  19(J0  et  1901. 

Il  y  a  là  cinq  groupes.  Dans  le  premier,  on  trouve  les 
«  Entreprises  de  Tramways  pour  voyageurs  et  mar- 
chandises »,  et  voici  les  comparaisons  que  nous  rele- 
vons : 

Tramways  ayant  la  garantie  de  l'Etat  dans  les  conditions 
de  l'article  36  de  la  loi  du  1 1  juin  1880 

1er  trimestre 

1900  1901 

Longueur  réellement  construite  au  , 

31  mars  Kil.  2.002  2.301 

Moyenne  exploitée  pendant  l'ànn'ëe 
•  y   compris  les   parcours  com- 
muns Kil.  2.014  2.271 

Dépenses  d'établissement  au  31 

mars  Fr.    106.lHiit.014  118.849.fip6 

Recettes  «l'exploitation  du  !•*  jan- 
vier au  ::i  mais  Fr.       1.286.911  1.434.630 

Dépenses  d'exploitation   1:864-005  1.579.188 

Produit  net   —77.094     —  144. 553 

Recettes  par  kilomètre   639  032 

Dépenses  par  kilomètre   677  695 

Produit  net  par  kilomètre   38  63 

Le  mode  de  traction  employé  par  ces  Compagnies 
est  la  vapeur  ou  les  locomotives  sans  foyer.  Une  Com- 
pagnie, cependant,  la  Société  &es  Tramways  de  la 
Vienne,  emploie  encore  la  traction  animale,  mais  pour 
une  partie  de  sou  réseau  seulement. 


Passons,  maintenant,  au  second  groupe  : 

Tramways  pour  voyageurs  et  niCtrchandisei  n'ayant  pas 
la  garantie  de  l'Etat 

l"  trimestre 

1900  1901 

Longueur  réellement  construite  au 

31  mars  Kil.             389  419 

Moyenne  exploitée  pendant  l'année, 

y  compris  les  parcours  communs.            376  fSè 

Dépenses  d'établissement  au  31  mai  s  a3.C9u.821  87 .178.857 
Recettes  d'exploitation  du  1er  janvier 

au  31  mars  Fr.       723. 098  761/883 

Dépenses  d'exploitation                       625.467  077.8:59 

Produit  net                                              97.626  8:i.844 

Recettes  par  kilomètre                              1.923  1.792 

Dépenses  par  kilomètre                             1.603  1.595 

Produit  net  par  kilomètre                            260  197 

Ici,  les  modes  de  traction  sont  moins  différents  que 
précédemment.  On  n'emploie  que  la  vapeur  ou  l'élec- 
tricité par  fil  aérien.  La  traction  animale  a  complète- 
ment disparu. 

Noue  arrivons  au  troisième  groupe,  c'est-à-dire  aux 
«  Tramways  pour  voyageurs,  bagages  et  messageries»  : 
77  amways  pour  voyageurs,  bagages  et  messageries 

1er  trimestre 

1900  1901 

Longueur  réellement  construite  au 

31  mars  Kil.  110  116 

Moyenne  exploitée  pondant  l'année, 
y  compris  les  parcours  com- 
muns Kil.  116  122 

Dépenses  d'établissement    au  31 

mars  Fr.  16.382.763-  20.139.507 

Recettes  d'exploitation  du  1er  jan- 
vier au  31  mars  Fr.  457.174  505.455 

Dépenses  d'exploitation  Fr.  556.134  601.108 

Produit  net  Fr.  —  98.986  —  95.673 

Recettes  par  kilomètre  Fr.  3.941  4.357 

Dépenses  par  kilomètre  Fr.  4.794  5.182 

Produit  net  par  kilomètre  Fr.  —      853  —  825 

La  Société  du  Tramway  d?Epernpiy-Ay-Mare/uM  a 
encore  utilisé  la  traction  animale,  et  les  Tramways 
d'Elaples  à  Paris-Plage  n'exploitent  que  pendant  la 
belle  saison.  Quant  aux  autres  Compagnies,  elles  ont 
continué  à  se  servir  de  la  vapeur,  de  l'air  comprimé,  et 
de  l'électricité  par  fil  aérien. 

Le  quatrième  groupe,  qui  comprend  les  «  Tramways 
pour  voyageurs  seulement»,  se  divise  en  deux  parties  : 
les  Tramways  du  Département  de  la  Seine,  et  les  Tram- 
ways de  province  : 

Tramways  pour  voyageurs  du  Département  de  la  Seine 

1er  trimestre 

1900  1901 

Longueur  réellement  construite  au 

31  mars  Kil.  311  '.02 

Moyenne  exploitée  pendant  l'année, 
y  compris  les  parcours  com- 
muns Kil.  434  568 

Dépenses   d'établissement  au  31 

murs  Fr.    139.325.531  212.027.091 

Recettes  d'exploitation  du  1"  jan- 
vier au  81  mars  Fr.       8.610.810  9.235.093 

Dépenses  d'exploitation  Fr.      7.148.224  8.516.818 

Produit  net  Fr.      1.471. 616  718.275 

Recettes  par  kilomètre  Fr.  19.801  Ki.259 

Dépenses  par  kilomètre  Fr.  16.471  14.994 

Produit  net  par  kilomètre  Fr.  3.390  1.265 

La  Compagnie  tic  ne  euh-  des  Omnibus  et  la  Cpmpof 
guie  lie, ternie  Parisienne  de  Tramways  se  servaient  en- 
core largement,  au  31  décembre  1900,  de  la  traction 
animale.  Pour  La  dernière  de  ces  deux  Compagnies,  la 
situation  va  se  modifier  complètement,  puisqu'elle  doit 
installer  la  traction  électrique  sur  tout  son  réseau. 
Quant,  aux  autres  Compagnies,  leur  mode  de  traction 
es1  :  l'air  comprimé,  ta  vapeur,  les  systèmes  liowan  et 
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Serpollet,  les  locomotives  sans  foyer,  on  l'électricité 
par  accumulateurs,  par  contact  superficiel  (système 
Diatto  .  par  fils  ou  conducteurs  aériens  ou  souterrains. 

Il  reste  le  cinquième  groupe  :  les  «  Tramways  pour 
voyageurs  des  départements  ». 

Tre  >n>cays  pour  voyageurs  des  départements 

1"  trimestre 

1900  1901 

Longueur  réellement  construite  an 

:!1  mars  Kil.  1.29g  1.516 

Moyenne  exploitée  pendant  l'année, 
v"  compris  les  parcours  com- 
muns..; Kil.  1.517  1.811 

Dépenses  d'établissement  au  31 

mars  Fr.  342.528.318  478.367.312 

Recettes  d'exploitation  du  1er  jan- 
vier au  31  mars  :Fr.  16. 233. 630  17.882.720 

Dépenses  d'exploitation  Fr.  13.500.366  16.033.724 

Produit  net  Fr.  2.643.264  948.01)6 

Recettes  par  kilomètre  Fr.  10.961  10.075 

Dépenses  par  kilomètre  Fr.  0.176  9<.540 

Produit  net  par  kilomètre  Fr.  1.785  5:35 

Tous  les  modes  de  traction  sont  employés  ici  :  trac- 
tion animale,  vapeur,  air  comprimé,  électricité  par  iils 
aériens,  etc. 

On  remarquera  que  le  rapport  des  dépenses  aux  re- 
cettes n'a  pas  été  indiqué  cette  fois  à  cause,  certaine- 
ment, des  erreurs  d'appréciation  auxquelles  pouvait 
donner  lieu  cette  indication  prise  en  bloc. 

J.  M. 

et  Financières 


La  Question  des  Tramways  de  pénétration 
dans  Paris.  —  La  mise  en  exploitation  des  lignes  de 
tramways  à  traction  électrique,  dites  de  pénétration 
dans  Paris,  n'ayant  donné,  ni  pour  le  public,  ni  poul- 
ies Sociétés  concessionnaires,  les  résultats  qu'on  pou- 
vait en  espérer,  les  représentants  des  trois  principaux 
groupes  intéressés  :  Compagnie  Française  pour  l'Ex- 
ploitation  des  Procédés  Thomson -Houston  ;  Compagnie 
{générale  de  Traction  et  Compagnie  Parisienne  pour 
l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Elec- 
triques, se  sont  réunis  lundi  dernier  18  novembre, 
sous  la  présidence  de  M.  Rouvicr,  à  la  Banque  Fran- 
çaise pour  le  Commerce  et  l'Industrie,  à  l'effet  d'étudier 
les  moyens  de  remédier  à  la  situation  actuelle. 

Après  un  premier  échange  de  vues,  qui  a  permis  à 
la  réunion  de  constater  qu'il  serait  facile,  par  de  sim- 
ples modifications  de  détail,  de  trouver  la  solution  du 
problème  à  résoudre,  la  réunion  a  décidé  d'élaborer  un 
programme  d'ensemble  dont  les  divers  éléments 
seraient  examinés  dans  une  prochaine  séance. 

La  question  est  donc  placée  aujourd'hui  sur  un  ter- 
rain pratique,  et  il  est  à  supposer  que  les  groupes 
intéressés  en  pousseront  assez  activement  l'étude  pour 
aboutir  à  une  solution  conforme  à  tous  les  intérêts  en 
présence,  dans  le  plus  bref  délai  possible. 


La  Question  du  Gaz  à  Paris.  —  Le  Préfet  de  la 
Seine  vient  de  convoquer  à  son  tour,  pour  lundi  pro- 
chain, la  Commission  technique  du  gaz,  dont  font 
partie,  à  côté  de  personnalités  scientifiques  comme 
MM.  Le  Chatelier,  Mascart,  Vieille,  Vincent  et  Violle, 
des  spécialistes  gaziers,  les  conseillers  municipaux 
ayant  une  grande  connaissance  de  la  question  et  les 
ingénieurs  du  service  municipal.  Il  a,  de  plus,  soumis 
à  la  Commission  spéciale  nommée  par  le  Conseil  muni- 
cipal, et  à  la  Commission  technique  formée  par  lui,  le 
rapport  de  M.  Lauriol,  ingénieur  en  chef  de  l'éclairage. 

Après  avoir  passé  en  revue  les  divers  projets  présen- 
tés à  la  Ville  de  Paris,  ce  document,  très  soigneuse- 
ment établi,  envisage  deux  hypothèses:  l'adoption  des 
propositions  du  Comptoir  National  d'Escompte,  c'ést-à- 


dire  du  projet  Chamon,  ou  bien  la  construction  d'usi- 
nes nouvelles  au  compte  de  la  Ville  de  Paris  ;  mais  il 
conclut  nettement  à  f'acceptation  du  projet  Chamon, 
amendépsiT  Administration,  d'accord  aA'ccses  auteurs, 
projet  considéré,  par  lui,  comme  préférable  à  toute 
autre  solution. 

La  solution  préconisée  est  donc  la  constitution  im- 
médiate d'une  Société  de  régie  intéressée,  à  laquelle,  :ï 
l'expiration  du  traité  actuel,  la  Ville  donnerait  à  ex- 
ploiter les  usines  servant  à  produire  le  gaz.  Si  la  con- 
vention passée  par  le  Comptoir  National  d'Escompleet 
consorts  avec  la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz  pour  la 
cession  à  forfait  de  sa  part  d'actif  est  sanctionné  par 
les  actionnaires  :  dès  le  1er  janvier  1902,  le  gaz  serait 
réduit  à  20  centimes  le  mètre  cube  pour  Paris  et  la 
banlieue. 

La  Ville  laisserait  naturellement  la  Compagnie  Pari- 
sienne achever  le  temps  que  son  contrat  lui  accorde 
encore;  c'est-à-dire  que  rien  dans  le  fonctionnement 
de  l'entreprise  ne  serait  modifié  jusqu'au  31  décembre 
1905,  sauf  le  prix  de  vente  abaissé  de  30  à 20  centimes; 
la  différence  de  prix  restant  à  la  charge  de  la  nouvelle 
Société  de  régie,  qui  en  ferait  l'avance  et  qui  reporte- 
rait les  sommes  ainsi  avancées  au  compte  de  la  future 
exploitation.  Celle-ci  garantirait  au  personnel  actuel  le 
maintien  de  sa  situation  avec  toutes  les  charges  inhé- 
rentes au  fonctionnement  des  institutions  et  caisses  de 
retraite  fondées  par  la  Compagnie. 

Nous  ne  pouvons  entrer  ici  dans  tous  les  détails 
techniques  de  ce  projet;  ils  n'intéresseraient  que  mé- 
diocrement nos  lecteurs.  Qu'il  nous  suffise  d'examiner 
la  portée  financière  de  la  combinaison  à  intervenir  en- 
tre la  Ville  de  Paris,  le  Comptoir  National  d'Escompte 
et  la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  et  d'analyser  ainsi 
la  situation  qui  serait  faite  aux  actionnaires  actuels  de 
cette  dernière  Société. 

Les  charges  des  capitaux,  d'après  les  calculs  de 
M.  Lauriol,  l'ingénieur  en  chef,  adoptés  par  l'inspec- 
teur général  des  ponts  et  chaussées,  directeur  de  la 
voie  publique  et  de  l'éclairage,  M.  Boreux,  seraient 
d'environ  230  millions  de  francs,  dont  90  millions  à 
fournir  par  la  Société  de  régie  intéressée  projetée. 

Les  bénéfices  à  partager  sont  évalués  dans  les  cal-» 
culs  de  l'Administration  à  32.500.000  fr.,  dont  il  faut 
déduire  (5  millions  pour  la  charge  des  capitaux  enga- 
gés, ce  qui  laisse  net  à  partager  2(3.500.000  francs. 

Sur  cette  dernière  somme,  on  abandonnerait  aux 
communes  do  la  banlieue  f  .200.000  francs  comme  par- 
ticipation dans  les  bénéfices,  et  le  surplus  serait  ainsi 
attribué  : 

Francs 

A  la  Ville  de  Paris   10.9'i5.000 

A  la  Société  de  Régie   7.325.000 

Au  personnel  de  l'exploitation. . .  1.030.000 

Au  point  de  vue  de  la  Ville  de  Paris,  la  situation 
fiscale  serait  améliorée,  tout  en  dégrevant  d'un  tiers, 
les  consommateurs  de  gaz  dès  le  1e''  janvier  prochain. 
Le  Conseil  municipal  va  discuter  ces  propositions. 

Tout  le  projet  repose,  en  réalité,  sur  l'hypothèse  de 
l'acceptation  par  l'assemblée  générale  des  actionnaires 
de  la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  de  la  Convention 
passée  par  le  Conseil  d'administration  avec  MM.  Cha- 
mon et  consorts  et  avec  le  Comptoir  National  d'Es- 
compte pour  la  cession  amiable,  au  prix  forfaitaire  île 
100  millions  de  francs,  de  la  part  d'actif  restant,  en 
fin  de  concession,  la  propriété  des  actionnaires  de  la 
Compagnie  Parisienne. 

Dans  l'hypothèse  d'un  rejet  de  la  Convention,  la  Ville 
étant  obligée  à  agir  en  dehors  de  la  Compagnie  Pari- 
sienne'construira  des  usines  nouvelles,  dont  les  devis 
et  les  plans  sont  joints  au  dossier  des  ingénieurs,  et 
qui  seraient  établies,  d'ici  à  190G,  à  Vitry,  à  Bondy  et 
àGennevilliers.  La  Compagnieliqnidcrait  alors,  comme 
elle  le  pourrait,  ses  usines  actuelles  et  l'Administration 
municipale  évalue  qu'elle  ne  tirerait  environ  que  30 
millions  de  francs  des  terrains  qu'elle  possède  puisque, 
dans  le  calcul  des  dépenses  de  ces  usines  neuves,  elle 
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m:  porte  en  recette,  pour  sa  part  dans  cette  partie  de 
Tactil'  que  15  millions,  et  elle  n'évalue  les  branche- 
ments, compteurs  et  colonnes  montantes  <ju';ï  la  moitié 
de  la  valeur  assignée  à  ces  objets  dans  les  bilans.  Telle 
est  la  conclusion  du  projet. 

L'intérêt  de  toutes  les  parties  semble  donc  bien  être 
la  ratification  de  l'ingénieuse  combinaison  enfin  sou- 
mise au  Conseil  municipal. 


Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits 
et  des  Grands  Express  Européens.  —  Nous  di- 
sions la  semaine  dernière,  que  le  projet  de  transforma- 
tion de  cette  Compagnie  dont  nous  avons  indiqué  les 
grandes  lignes  était  sur  le  point  d'aboutir.  Ce  projet 
a  été  adopté  parle  Conseil  d'administration  de  la  Com- 
pagnie Internationale  des  Wagons-Lits  dans  sa  séance 
de  mardi  derniert19  novembre. 

i  >'après  ce  projet,  qui  devra  être  ratifié  par  les  ac- 
tionnaires, le  capital  actuel  de  la  Compagnie  serait 
réduit  de  50  à  35  millions,  c'est-à-dire  que  les  100.000 
actions  actuelles  dont  la  valeur  nominale  est  de  500 
francs  seraient  ramenées  à  350  fr.,  puis,  en  échange 
dé  ces  100.000  titres,  il  en  serait  délivré  140.000  de  250 
francs  à  raison  de  sept  actions  contre  cinq.  En  même 
temps,  il  serait  créé  (30.000  actions  privilégiées  de 
250  francs  chacune;  le  capital  se  trouverait  ainsi 
composé,  en  définitive,  de  200.000  titres  de  250  francs, 
dont  00.000  actions  privilégiées  et  140.000  actions 
ordinaires. 

Sur  les  bénéfices,  les  nouveaux  titres  privilégiés 
toucheraient  d'abord  5  0/0  avec  récupération  ;  les  ac- 
tions ordinaires  recevraient  ensuite  un  intérêt  égal  de 
5  0/0  et  le  surplus  serait  réparti  entre  tous  les  titres. 

Comme  nous  l'avons  annoncé,  l'émission  des  actions 
nouvelles  se  trouverait  garantie  par  un  groupe  finan- 
cier, mais  ces  titres  seraient  réservés  aux  actionnaires 
actuels  qui  seront  convoqués  avant  la  lin  de  l'année  pour 
se  prononcer  sur  l'acceptation  de  cette  combinaison 
qui  dégagerait  la  Compagnie  de  ses  impedimenta  et 
la  mettrai  t  financièrement  à  la  hauteur  de  sa  situation 
industrielle. 

En  effet,  avec  les  15  millions  de  réduction  de  capital 
encaissé,  les  réserves  actuelles  et  les  bénéfices  de 
l'exercice  en  cours,  qui  ne  seront  pas  distribués,  la 
Compagnie  Internationale  des  Wagons -Lits  pourra 
amortir  tous  les  intérêts  qu'elle  possède  dans  ses 
affaires  annexes  et  rembourser  sa  dette  flottante  exigi- 
ble; avec  rémission  du  nouveau  capital  elle  retrou- 
vera donc  son  équilibre,  sans  créer  de  dette  nou- 
velle. La  Bourse  paraît  avoir  ainsi  interprété  la  situa- 
tion, puisque  les  actions,  qui  s'étaient  déjà  relevées  à 
301  fr.  la  semaine  dernière  ont  clôturé  hier  à  333  fr. 

Ajoutons  qu'en  même  temps  que  ce  projet  de  trans- 
formation, la  Compagnie  proposera  aux  actionnaires 
de  ratifier  l'entrée  dans  le  Conseil  d'administration  de 
MM.  Vijlars,  directeur  honoraire  de  la  Banque  de  Pa- 
ris et  des  Pays-Bas;  de  Frondeville,  administrateur  de 
la  Banque  Parisienne;  Dubois,  ancien  administrateur 
des  Chemins  de  fer  de  l'Etat  belge  et  administrateur  de 
la  flanque  de  Bruxelles. 


L'Emprunt  bulgare.  —  Nous  apprenons  que  les 
représentants  de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
sont  partis,  lundi  dernier,  18  novembre,  pour  Sofia  afin 
de  signer  définitivement  le  contrat  d'emprunt  bulgare. 
Jl  no  manque  donc  plus  à  cette  opération  que  la  ratifi- 
cation du  Sobranié  et  comme  leCouvcrnement  y  dispose 
d'une  majorité  certaine,  le  Marché  de  Paris  pourrait 
avoir  à  s'occuper  de  cette  affaire  plus  tôt  qu'on  ne  s'y 
attendait. 

Nous  trouvons  dans  le  journal  bulgare  Le  Télégraphe 
du  11  courant  une  interview  de  l'un  des  Ministres  ac- 
tuels qui  confirme  ces  renseignements  :  «  La  conven- 
tion préliminaire,  dit  le  Ministre  interrogé,  est  déjà 
•ignée  depuis  longtemps  :  on  n'attend  plus  que  l'arri- 
vée des  représentants  des  banques  pour  régler  encore 
quelques  points  et  conclure  le  contrat  définitif.  Cela 
fait,  les  conditions  de  l'emprunt  seront  aussitôt  sou- 


mises ù  l'examen  de  l'Assemblée  nationale.  LoGouvei 
nement  est  pleinement  convaincu  que  tous  les  députés, 
même  ceux  du  parti  national  (stoiloviste)  voteront  cette- 
opération. 

«  L'emprunt  entier  s'élève  à  120  millions  de  levas  ; 
après  acquittement  des  dettes  courantes  laissées  par 
le  Gouvernement  précédent,  50  millions  entreront 
dans  le  Trésor  public  :  sur  ce  montant,  le  Gouverne- 
ment versera  à.  la  Banque -Nationale  un  acompte  de 
10  millions  sur  sa  dette  et  le  solde,  soit  40  millions, 
servira  à  faire  face  aux  besoins  intérieures  du  pays.  » 


L'Extérieure  Espagnole.  —  Le  Marché  de  Paris 
a  accueilli  très  favorablement  la  déclaration  faite  au 
cours  d'une  des  dernières  séances  des  Cortès  espa- 
gnoles, par  le  vice-président  de  la  Commission  du 
Budget,  M,  Garzon,  au  sujet  des  obligations  générales 
de  l'Etat  concernant  la  Dette  publique. 

Voici  le  texte  de  cette  déclaration  : 

Je  ne  nie  lasserai  pas  de  répéter  que  la  Commission  du 
Budget  entend  que  nous  devons,  chaque  t'ois  que  l'occasion 
s'en  présentera,  affirmer  d'une  façon  qui  ne  laisse  subsister 
aucun  doute,  tant  à  l'intérieur  qu'à  l'extérieur,  que  nous  som- 
mes disposés  à  suivre  une  politique  sérieuse;  que  d'aucune 
manière  nous  ni;  devons  déprécier  ce  qui  appartient  aux 
créanciers  de  l'Etat  :  que  toutes  ces  obligations,  quelles 
qu'elles  soient,  tant  envers  les  porteurs  de  notre  Dette  qu'en- 
vers les  serviteurs  do  l'Etat —  caria  violation  des  unes  ou 
des  autres  conventions  constituerait  une  égale  infraction  à  la 
loi  —  seront  toujours  respectées  et  remplies. 

La  Commission  du  Budget  entend  que  le  Gouvernement 
reconnaisse  la  nécessité  de  déclarer  et  de  répéter  une  fois  pour 
toutes  que  les  questions  touchant  au  crédit  sont  intangibles, 
car,  après  avoir  relevé  notre  crédit  comme  il  l'est,  après  avoir 
fait  du  Budget  une  étude  aussi  satisfaisante,  c'est  un  devoir 
d  'honneur  de  poursuivre  dans  cette  voie  et  de  continuer  la  po- 
litique commencée  d'équilibre  du  budget  et  de  strict  accom- 
plissement de  nos  obligations. 

Nous  espérons  que  le  Ministre  des  Finances  répondra 
à  cette  mise  en  demeure  faite  par  la  Commission  du 
Budget  pt  confirmera,  au  nom  du  Gouvernement,  le 
principe  de  l'intangibilité  des  engagements  de  l'Etat 
envers  tous  ses  créanciers. 


Un  Projet  d'Emprunt  Algérien.  —  La  session 
des  Délégations  financières,  qui  vient  de  s'ouvrir  ré- 
cemment à  Alger,  a  eu  une  importance  2>articulière, 
car  c'est,  pour  la  première  fois,  que  l'Algérie,  émanci- 
pée de  la  tutelle  de  la  métropole  et  libre  de  disposer  de 
ses  ressources,  a  été  appelée  à  s'engager  pour  un 
avenir  relativement  long.  Le  Gouverneur  général  a  pré- 
senté, en  effet,  aux  Délégations,  un  projet  d'emprunt 
destiné  aux  services  des  travaux  publics,  des  forêts 
et  de  la  colonisation. 

Sous  l'administration  de  M.  Laferrière,  un  plan 
très  vaste  avait  été  conçu.  Il  s'agissait  d'emprun- 
ter 300  millions  de  francs  pour  la  réalisation  d'un  pro- 
gramme général  de  travaux  publics  et  d'outillage  éco- 
nomique de  la  colonie.  Toutefois,  la  charge  de  10  à  12 
millions  que  l'amortissement  de  cet  emprunt  aurait 
imposée  annuellement  au  budget  de  l'Algérie,  apparut 
excessive  pour  ses  ressources.  Même  réduit  d'abord  à 
100  millions,  le  projet  rencontra  l'opposition  des  repré- 
sentants des  colons,  et  c'est  pourquoi  le  (iouverneur 
général  avait  réduit  finalement  l'appel  à  faire  au  crédit 
à  50  millions  do  francs.  Ces  50  millions  devaient  servir 
jusqu'à  concurrence  de  31  millions  aux  travaux  pu- 
blics, routes  et  chemins,  travaux  hydrauliques,  ainsi 
qu'aux  postes  el  télégraphes;  9  millions  seront  affectés 
à  l'aménagement  forestier,  et  10  millions  à  la  colonisa- 
tion. 

Le  projet  ne  réservait  aucun  crédit  pour  les  chemins 
de  fer,  attendu  que  le  Gouvernement  rattachait  cette 
question  au  projet  de  rachat  du  réseau  algérien  à 
l'élude  actuellement,  rachat  nécessité  par  les  conditions 
défectueuses  dans  lesquelles  ce  réseau  a  été  établi. 
Mais  l'assemblée  des  Délégations  Financières,  dans  sa 
séance  du  19  novembre,  a  décidé,  à  l'unanimité  moins- 
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doux  voix,  do  demander  au  Parlement,  conformément 
au  précédent  de  l'Emprunt  indo-chinois,  l'autorisation 
d'emprunter  100  millions  en  deux  fractions  de  50  mil- 
lions, la  première  répondant  aux  provisions  présentées 
par  l'Administration,  et  la  deuxième  devant  être  ulté- 
rieurement l'objet  d'une  décision  spéciale  du  Gouver- 
nement  métropolitain  par  voie  de  décret. 

Sur  les  premiers  50  millions  de  francs,  le  crédit 
consacré  au  service  des  forêts  constitue  une  dé- 
pense productive.  Dans  le  rapport  qu'il  présenta  lors- 
qu'il était  rapporteur  du  budget  de  l'Algérie',  M.  Bur- 
deau  avait  antérieurement  signalé  la  richesse  en  grande 
partie  lalente  et  inutilisée  que  représentent,  pour  l'Al- 
gérie, son  domaine  forestier  et  ses  réserves  de  liège  et  de 
cèdres.  Les  routes  forestières  manquant,  beaucoup  de 
ces  réserves  ne  peuvent  être  exploitées.  Or,  le  crédit 
proposé  permettra  au  Gouvernement  d'en  ouvrir  l'accès 
en  construisant  17.000  kilomètres  de  voies  forestières, 
d'en  préparer  et  d'en  surveiller  l'exploitation.  L'Algérie 
trouvera  donc,  dans  l'accroissement  de  la  production 
du  liège  et  des  écorces  tannantes,  une  augmentation  de 
son  exportation;  elle  trouvera  aussi  dans  l'exploitation 
des  autres  essences,  les  bois  de  construction  qu'elle 
fait  encore  venir  du  dehors  pour  ses  propres  besoins. 

Le  crédit  de  10  millions  prévu  pour  le  service  de  la 
colonisation  s'ajoute  aux  crédits  ordinaires  inscrits 
pour  ce  service,  et  porte  à  21  millions  de  francs  la 
somme  dont  on  pourra  disposer  pour  une  période  de 
sept  ans.  C'est  l'indice  d'un  effort  résolu  dans  une  voie 
jusqu'à  ce  jour  trop  négligée.  On  connaît  les  critiques 
adressées  au  système  actuel  de  la  colonisation  offi- 
cielle. Au  lieu  d'attirer  en  Algérie  de  nouveaux  émi- 
grants,  on  emploie  la  majeure  partie  des  terrains  à 
concéder,  à  doter  les  fils  des  anciens  colons.  D'un  autre 
côté,  l'attribution  gratuite  des  terres  accordées  n'at- 
tache pas  véritablement  au  sol  les  immigrants.  La 
récente  enquête  entreprise  par  la  Commission  parle- 
mentaire de  la  Chambre  a  fait  sur  ce  point  une  lumière 
complète,  en  ce  sens  qu'elle  a  révélé  notamment  que, 
dans  certains  centres,  on  ne  retrouvait  plus  aucun  des 
premiers  concessionnaires  du  sol.  Il  y  a  donc  là  une 
réforme  à  faire.  On  ne  sait  comment  s'y  prendra  le 
Gouvernement  pour  la  réaliser;  mais,  par  les  résultats 
que  l'initiative  privée,  associée  à  l'action  officielle,  a 
déjà  obtenus  pour  le  peuplement  de  la  Tunisie  et  de  la 
Nouvelle-Calédonie,  on  peut  présager  qu'il  sera  aisé 
de  détourner  vers  l'Algérie  un  courant  actif  d'émigrants 
de  bon  aloi,  le  jour  où  une  réglementation  mieux  con- 
çue aura  été  adoptée. 

En  résumé,  c'est  un  excellent  usage  que  l'Algérie  va 
faire  des  ressources  qu'elle  demande,  et  on  ne  peut  que 
la  féliciter  de  mettre  à  profit,  et  si  prudemment,  l'indé- 
pendance financière  qu'elle  a  enfin  conquise. 

Pour  la  question  des  Chemins  de  fer,  l'accord  s'est 
fait  sur  les  propositions  des  délégations  des  colons 
ainsi  conçues  :  1«  rachat  ;  2°  remise  des  réseaux  à  la 
colonie  ;  3°  paiement  par  la  colonie  des  produits  nets 
évalués  à  cinq  millions  pour  1902,  augmentés  du  coef- 
ficient de  progression  de  7  0/0  d'un  exercice  à  l'autre  ; 
i°  création  ou  maintien  d'un  fonds  de  réserve  constitué 
par  les  produits  nets  réalisés  au  delà  de  l'excédent  des 
recettes  forfaitaires  garanties  à  l'Etat  et  partage  de  cet 
excédent,  quand  le  fonds  de  réserve  sera  supérieur  de 
cinq  millions;  5°  revision  possible,  après  une  période 
de  dix  ans,  du  pourcentage  adopté,  si  la  moyenne  des 
dix  années  accusait  un  pourcentage  inférieur;  0°  revi- 
sion de  la  loi  de  1900,  de  façon  qu'en  dehors  des  béné- 
fices garantis  ou  partagés  sur  les  produits  de  l'exploi- 
tation, la  colonie  n'ait  à  payer  qu'une  charge  supplé- 
mentaire de  82  millions  payable  un  million  par  an. 


Le  Canal  Interocéanique.  —  Une  dépêche  de  New- 
York,  datée  du  18  novembre,  nous  informe  que  le  nou- 
veau traité  du  canal  do  Nicaragua  a  été  signé  le  même 
jour  au  Département  d'Etat  par  M.  Hay,  secrétaire 
d'Etat,  agissant  pour  les  Etats-Unis,  et  lord  Pauncefote. 
agissant  pour  la  Grande-Bretagne.  M.  Pcrcy  Wyndham, 
deuxième  secrétaire  de  l'ambassade,  M.  Sydney  Smi^ 


chef  du  bureau  diplomatique  des  Etals-Unis  et  deux 
courriers,  étaient  les  seuls  témoins. 

Par  ce  traité,  qui  remplace  l'ancien  traité  Clayton- 
Bùlwer,  les  Etats-Unis  garantissent  seuls  la  neutralité 
du  canal;  ds  abandonnent  leurs  prétentions  au  sujet  de 
sa  fortification. 

Le  seul  avantage  accordé  à  l'Angleterre  en  échange 
de  ses  concessions,  consiste  dans  une  diminution  telle 
des  droits  de  péage,  que  le  passage  devient,  pour  elle, 
libre  en  quelque  sorte. 

Les  autres  nations  ne  seront  pas  invitées  à  adhérer 
au  traité,  mais  simplement  avisées  que  si  elles  en  ac- 
ceptent les  stipulations  elles  pourront  librement  se 
servir  du  canal.  En  cas  do  guerre,  le  canal  deviendra 
territoire  neutre. 

Ce  traité  sera  envoyé  au  Sénat  en  décembre;  on  pré- 
voit une  certaine  opposition,  mais  on  pense  que  le 
Sénat  le  ratifiera  quand  même  avant  de  se  séparer. 

La  Commission  du  canal  interocéanique  remettra 
son  rapport  au  Président  cette  semaine.  Elle  recom- 
mandera la  route  de  Nicaragua,  le  coût  du  canal  étant 
évalué  à  environ  750  millions  de  francs,  c'est-à-dire, 
mentionne  la  dépêche,  à  peu  près  75  0/0  du  cofit  du 
canal  de  Panama. 

On  pense  que  le  Congrès,  qui  se  réunira  le  mois  pro- 
chain, approuvera  la  construction  du  canal,  et  qu'il  au- 
torisera le  Président  à  nommer  une  Commission  per- 
manente qui  se  chargera  de  faire  exécuter  les  travaux. 

Le  voyage  aux  Etats-Unis  de  M.  Hutin,  président,  du 
Conseil  d'administration  de  la  Société  Nouvelle  <ln 
Canal  de  Panama,  n'a  donc  pas  abouti.  Il  s'agissait, 
comme  on  ne  l'ignore  pas,  delà  rétrocession  aux  Etats- 
Unis  de  la  concession  du  canal  de  Panama  et  des  tra- 
vaux effectués  dans  l'isthme.  De  l'aveu  même  des  Amé- 
ricains, M.  Hutin  aurait  défondu  la  cause  du  Panama 
avec  une  énergie  infatigable  et  une  admirable  ténacité, 
mais  il  s'est  heurté  au  sentiment  public  qui  était  opposé 
à  la  route  du  Panama.  C'est  ce  sentiment,  et  non  le 
prix  demandé,  qui  aurait  fait  échouer  les  négociations 
do  M.  Hutin. 

Ce  qui  vient  de  se  passer  ne  nous  surprend  pas  au- 
trement, et,  à  la  date  du  10  mars  dernier,  tout  en  ren- 
dant compte  des  négociations  déjà  engagées  à  cette 
époque,  nous  avions  soin  de  dire  que  trop  de  ques- 
tions restaient  à  résoudre  pour  qu'on  exagérât  l'impor- 
tance de  ces  négociations.  C'était  mettre  en  garde  le  pu- 
blic et  les  faits  ont  prouvé  que  nous  avions  raison  de 
nous  tenir  sur  la  réserve. 


Société  Commerciale  Française  au  Chili.  — - 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Société 
a  eu  lieu  le  10  novembre. 

Il  ressort  du  rapport  présenté  par  le  Conseil  d'admi- 
nistration, que  le  compte  de  profits  et  pertes  se  solde, 
pour  l'exercice  1900-1901,  par  un  bénéfice  net  de  138.063 
francs  09. 

Les  comptes  ont  été  approuvés,  et  le  dividende  a  été 
fixé  à  7  0/0;  les  réserves  ordinaires  et  extraordinaires 
de  la  Société  s'élèvent  à  490.292  fr.  82  sur  un  capital 
versé  de  1.250.000  fr. 

Dans  leur  rapport,  lés  commissaires  font  ressortir 
la  grande  division  des  risques  du  portefeuille-titres, 
et  la  facilité  avec  laquelle  l'actif  social  pourrait  être 
réalisé,  les  ressources  immédiates  excédant  de  375.000 
francs  environ  la  somme  nécessaire  pour  faire  face 
aux  engagements  vis-à-vis  des  tiers. 

M.  Em.  Lhosle,  administrateur  sortant,  a  été  réélu 
à  l'unanimité  et  les  pouvoirs  de  MM.  Ch. -G.  Dumaine 
et  Ed.  Humbert,  commissaires  des  comptes,  ont  été 
renouvelés  pour  l'exercice  1901-1902. 


Compagnie  de  Mozambique.  —  Nous  avons  pu- 
blié, il  y  a  huit  jours,  le  bilan  de  la  Compagnie  de 
Mozambique  arrêté  au  31  décembre  1900,  et  qui  sera 
soumis  à  l'assemblée  générale  des  actionnaires  du 
14  décembre  prochain.  Dans  le  rapport  que  le  Conseil 
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d'administration  joint  à  ces  comptes,  il  est  dit.  que  les 
recettes  totales  de  La  Douane,  déduction  faite  de Finapôt 
de  transit,  qui  est  remis  à  la  Compagnie  du  Chemin  de 
Beira,  a  atteint  2.0'i9.200  IV.  en  1900.  Ce  ehiffre  a  dé- 
passe les  revenus  de  l'année  précédente  de  723.948  fr., 
et  il  est  supérieur  aux  plus  grandes  recettes  obtenues 
depuis  <pie  les  territoires  de  Manica  et  de  Soliaia  ont 
été  confiés  à  l'administration  de  la  Compagnie. 

En  ce  qui  regarde  les  travaux  publics,  l'idée  princi- 
pale, et  pour  ainsi  dire  absorbante,  de  l'exploitation 
minière,  a  fait  qu'à  Manica  on  a  donné  au  dévelop- 
pement du  mécanisme  administratif  une  orientation 
destinée  à  rendre  accessible,  aux  personnes  et  aux 
capitaux,  cette  région  qui  est  un  des  centres  très  pro- 
bables de  richesse  et  de  prospérité. 

C'est  dans  cette  perspective  qu'on  a  construit  des 
édifices,  qu'on  a  ouvert  des  routes  ;  et,  comme  le  dit  le 
Gouverneur  du  territoire  dans  son  rapport  annuel, 
«  une  administration  diligente,  presque  paternelle,  s'est 
plue  à  aider,  dans  la  mesure  de  ses  moyens,  toutes  les 
entreprises  particulières,  et.  surtout,  celles  qui  se  rat- 
tachaient à  l'exploitation  agricole,  au  commerce  et  à 
l'industrie  ». 

Au  nombre  des  édilices  en  construction,  il  faut  citer 
l'hôpital,  l'église,  la  résidence,  le  bureau  des  mines 
avec  son  laboratoire  et  ses  annexes,  chambres  pour 
employés,  etc.  Ces  travaux  et  les  réparations  des  édi- 
fices déjà  construits  ont  absorbé  pendant  l'année  la 
somme  de  247.950  fr.  Quant  aux  voies  de  communica- 
tion, on  a  fait,  en  190U,  la  route  qui  longe  la  vallée  du 
Chimoze,  celle  du  «  Revue  »,  à  la  frontière,  et  du 
«  Revue  »,  du  col  du  Vcngo,  où  l'on  a  établi  une  ligne 
téléphonique  entre  Macequece,  et  se  dirigeant,  l'une 
vers  Chaja,  l'autre  vers  Andrada,  et  la  troisième  vers 
la  colonie  Meyrejjes.  Les  dépenses  se  sont  élevées  à 
154.941  francs^ 

Après  les  travaux  de  Manica,  il  faut  signaler  comme 
ayant  une  certaine  importance  la  construction  de  la 
route  de  Spungarera  et  la  nouvelle  résidence  de  Mosu- 
rize.  Dans  la  sous-circonscription  (le  Morirane,  il  faut 
citer  encore  la  route  de  Chimanimani  commencée  en 
régie  et  achevée  par  entreprise. 

Dans  les  autres  parties  du  territoire  on  a  terminé  les 
travaux  commencés  en  1899  et  exécuté  les  ouvrages 
indispensables  à  la  conservation.  Voilà  pourquoi  l'an- 
née dernière,  les  travaux  ci-dessous  étaient  en  cours  à 
Beira  :  Construction  du  lazaret  de  Ponta-Dfa;  Achève- 
ment du  lazaret  flottant;  Travaux  à  l'hôpital;  Travaux 
à  la  caserne  de  la  police  militaire;  Achèvement  du 
marché;  Travaux  à  la  route:  Prison  préventive;  Mai- 
son de  la  capitainerie  ;  Hangar  et  pont  pour  les  em- 
barcations de  la  Compagnie  ;  Travaux  au  bureau  de 
l'arpentage  ;  Route  de  Maquinino. 

Les  circonstances  anormales  dans  lesquelles  est 
restée  l'Afrique  du  Sud  pendant  l'année  1900  ont  em- 
pêché la  Compagnie  de  Mozambique  de  se  lancer  dans 
des  expériences  concluantes  et  dans  des  entreprises  de 
grande  importance  ayant  pour  but  de  créer  de  nou- 
velles sources  de  recettes  et  d'influencer  directement 
l'exploitation  économique  du  territoire.  On  a  continué 
cependant  les  plantations  et  les  cultures  qui,  à  titre 
d'expérience,  avaient  été  commencées  en  1899.  Tous 
les  plants  de  caoutchouc  cultivés  dans  les  diverses 
circonscriptions  se  présentent  sous  un  très  bon  aspect. 
A  Sofala.  à  Chiloano  et  au  Guvuro,  il  existe  le  long  de 
la  côte  de  belles  et  importantes  plantations;  à  Sena, 
on  a  fait  des  cultures  do  denrées,  telles  que  riz,  ma- 
pira,  mexocira,  amendoim,  presque  sans  frais  pour  la 
Compagnie,  parce  qu'on  a  utilisé  pour  ces  travaux  les 
indigènes  qui  n'avaient  pas  payé  leur  mussoco.  Au 
Guvuro,  on  a  planté  des  pépinières  d'orangers,  citron- 
niers, mandariniers  et  autres  arbres  fruitiers,  etc. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  contient 
beaucoup  d'autres  renseignements  notamment  sur  les 
entreprises  de  mines  d'or,  au  sujet  desquelles  nous 
noua  réservons  de  revenir  ultérieurement. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

1  4  nov.  21  nov. 

Or   2. 39ï. 595. 903  2.411.399.261 

Argent.. .    1 .098- 695-001  J.  102. 219.24:! 

3.498.290.904  3-519.018.510 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 
Portefeui.le  P«i.[^^; 
Bons  du  Trésor  


Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  !a  Réserve  'ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Dp,prvp,  (  Loi  du  17  mai  1834  

\  Ex-banques  département., 
mobilières  |  Loj  du49  juin   

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées   

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d?  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


1  i  DOT. 


3.408.290.904 


24.940 
183.240. ..31 


362.074. 534 
7. 472. 000 
55.400 
204.470.462 
282.778.249 
180. 000. 000 
10. 000. 000 
2-980.750 
99.627.300 
100.000.000 
4. 000- 000 
20.091.600 

5-007.108 
8.407.444 
53  158.417 


3.021.679.669 


182.. 500. 000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9. 125. 000 
4.000.000 
8.407.444 
4. 067. 171. 305 
21  116- 431 
»  9.916  471 
99. 000  163 
463. 618- 762 
68.355.935 
1  857.866 
8.410.274 
1  228. 039 
55-988  912 


5-021.679  669 


21  nov. 


3.519.618.510 


03*1. 182 
163-256.784 


346.'.)47.69i 
7.525.000 
3.716  400 
200  414.866 
282.6ii.906 
180.000-000 
10. 000. 000 
2- 980. 750 
99. 627  300 
100.000.000 
4  000.000 
3D.li4.738 

3.023.316 
8.407.444 
44  241. 510 


4.999  118.403 


182. 500. 000 
8.002-313 
10. 000. 000 
2-980.750 
9-125-000 
4. 000. 000 
8-407-444 
054.66'.  505 
23.416.324 
10  i30.141 
95.568.291 
457  169. 690 
67.034  304 
1.794  872 
8.794.913 
1.228.039 
54.301.813 


4.999. 118. 40Î 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


25  nov. 

24  nov. 

23  nov. 

22  nov. 

21  nov. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.691.9 

3.717  3 

3.890-8 

4.029.5 

4  054.7 

Encaisse  

3.115.0 

3.036.5 

3.062  2 

3.423  4 

3.519.6 

Portefeuille  

784.4 

882-5 

1.002.8 

788.5 

510.2 

Avances  aux  partie. 

363  4 

407-8 

473.5 

511.9 

483.0 

—      à  l'Eiat  

140-0 

180-0 

180.0 

180.0 

180-0 

□ompt.  coui .  Trésor 

288.0 

329.4 

331.3 

390-4 

95.6 

—  partie. 

467.5 

431.3 

416.4 

163  4 

524-2 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

1  y.  0/00 

6  0/00 

2  %  0/00 

pair 

pair 

Sénéfices  ;ieis  

2.743.9 

4  101.1 

7.393.0 

5  832.6 

3  771.6 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  18  novembre,  les  28.000  actions  de  500  francs, 
n°"  8001  à  80000,  et  les  18.300  obligations  de  500  fr.  3  0/(>, 
n°"  G0701  à  85000,  de  la  Compagnie  Impériale  des  Chemins  de 
fer  Ethiopiens  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse, 
au  comptant, 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin 
de  la  <  loto. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  Ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  8.000  à  30.000, 
lesdites  actions  comportant  acluelliiment  15.605  actions  en- 
tièrement libérées  et  au  porteur,  et  20.305  actions  libérées  de 
250  fr.  et  nominatives  ; 

Kl  le  nombre  des  obligations  se  trouve  fixé  à  51.007,  pou- 
vant èlre  numérotées  de  1  à  85000,  déduction  faite  de  33.333 
obligations  rachetées  et  annulées. 


Depuis  le  20  novembre,  les  obligations  4  0/0  privilégiées 
de  la  Société  Ottomane  du  Chemin  de  fer  do  Damae-Hamah 
el  prolongements  ne  sont  pins  négociables,  qu'en  titres  défi- 
nitifs. 
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Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

1901  1900 

Paranagua-Curityba  (111  kil.)  (1)            —  — 

(En  francs) 

Recettes  du  mois  d'octobre                      526.836  430.904 

Recettes  des  mois  antérieurs                 3. 2(58.361  3.557.008 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice                                        3.845.197  3.987.913 

Receltes  kilométriques  annuelles  du 

mois  d'octobre                                     G1.187  45.707 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice                        41.592  43.136 

Prolongements 
(Longueur  actuelle  306  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  d'octobre                     389.548  398.758 

Recettes  des  mois  antérieurs                2.553.519  3.101.158 

Receltes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice                                          2.943.067  3.499.916 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  d'octobre                                      14.988  15.343 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice                      11.547  13.732 

1  Garantie  par  kilomètre  20.008  fr. 
(2)      —  —        5.084  fr. 


Production  de  la  Fonte  et  de  l'Acier  dans  le  Monde 
en  1900.  —  D'après  l'Engineering  and  Mining,  la  produc- 
tion de  la  fonte  a  été  la  suivante,  dans  les  divers  pays  durant 
les  deux  dernières  années  : 

Pays  1899  1900  Différence 

(En  tonnes) 

Etats-Unis   13.838.634  14.099.780  -f- 261.236 

Grande-Bretagne..  9.454.204  9.052.107  —  402.097 

Allemagne   8.029.305  8.357.742  -+-  3*8.437 

Russie   2.670.937  2.850.000  +  179.063 

France   2.578.400  2.699.424  +  121.024 

Autriche-Hongrie  .  1.323.000  1.350.000  —  27.000 

Belgique   1.024.000  1.018.507  —     5  493 

Suède   497.727  520.600  -t-   22  873 

Espagne   299.765  294. 118  —  6.647 

Canada   95.582  87.657  —  7.935 

Italie   19.218  18.750  —  468 

Autres  pays   650.000  625.000  —  25.000 

Totaux   40.480.772   40.973.765     -+-  492.993 

Les  trois  principaux  pays  producteurs,  c'est-à-dire  les 
Etats-Unis,  la  Grande-Bretagne  et  l'Allemagne,  ont  donc 
produit  77.4  0/0  du  total  en  1899  et  7(5.9  0/0  en  1900. 

En  19C0,  l'augmentation  a  été  de  1.9  0/0  aux  Etats-Unis  et 
de  4  0/0  en  Allemagne,  alors  que  l'Angleterre  accuse  une 
diminution  de  4.3  0/0. 

Parmi  les  pays  d'importance  secondaire,  vient  d'abord  la 
Russie  avec  une  augmentation  de  6.2  0/0  et  ensuite  la  France 
avec  4.5  0/0. 

La  production  de  la  fonte,  en  1900,  a  nécessité  l'emploi 
d'environ  172  millions  de  tonnes  de  matières  premières, 
savoir  :  minerai  de  fer5  92  millions  ;  charbon,  50  millions  ; 
pierres  calcaires,  30  millions  de  tonnes. 

Bien  que  la  production  de  Y  acier,  on  1900,  n'ait  qu'une 
légère  augmentation,  c'est  cependant  la  plus  importante  qui 
ait  été  enregistrée  jusqu'à  présent.  Elle  s'est  répartie  comme 
suit  entre  les  divers  pays  producteurs  : 

Pays  1899  1900  Différence 
(En  tonnes) 

Etats-Unis   10.736.806  10.382.069  —  354.737 

Allemagne   6.290.134  6.645.809  -+-  355.435 

Grande-Bretagne...  4.933.010  4.979-471  -t-  46.461 

France   1.529.182  1.624.048  -+-  94.866 

Russie   1.321.328  1.500.000  -t-  178.672 

Autriche-Hongrie..  660.000  675.827  -t-  15.000 

Belgique  ......   731 . 249  654 . 827  —  76 . 422 

Suède   272.480  291.900  -+-  19.440 

Espagne   117. 650  150.634  -t-  32.984 

Italie   60.250  58.000  —  2.250 

Autres  pays   400.000  400.000  »> 

Totaux......    27.052.389   31.361.818     -+-  309.429 

Pour  l'acier,  la  proportion  incombant  aux  trois  principaux 
pavs  producteurs  est  encore  plus  forte  que  pour  la  fonte  et 
s'est  élevée  à  81.2  0/0  en  1899  et  80.4  0/0  en  1900.  L'acier 
produit,  en  1900.  représente  environ  70  0/0  du  oMffre  de  la 


production  de  la  fonte  et  ne  comporte,  dans  l'ensemble,  qu'un 
gain  de  0.2  0/0  seulement  sur  le  résultat  de  1889. 

On  voit  aussi  par  les  chilfres  ci-dessus,  que  l'Allemagne, 
bien  que  produisant  moins  de  foule,  a  cependant  fabriqué' 
1.660.398  tonnes  d'acier  de  plus  que  l'Angleterre  en  1900.  La 
cause  en  est  que  l'Angleterre  continue  à  fabriquer  d'impor- 
tantes quantités  de  1er. 

Il  y  a  une  assez  grande  différence  dans  la  nature  de  l'acier 
que  produisent  les  principaux  pays.  C'est  ainsi  que,  pour 
1900,  le  chiffre  des  Etats-Unis  comporte  65.4  0/0  d'acier 
Bessemer,  33.3  0/0  d'acier  sur  sole  et  1.3  0/0  seulement  d'acier 
au  creuset  et  d'aciers  spéciaux  ;  75  0/0  de  l'acier  Bessemer  et 
25  0/0  de  l'acier  sur  sole  étaient  de  l'acier  acide:  le  reste  de 
l'acier  sur  sole  a  été  obtenu  partie  procédé  basique. 

En  Allemagne,  l'acier  Bessemer  ne  constitue  qu'une 
minime  partie  de  la  production,  qui  est  représentée  par  de 
l'acier  Thomas  ou  de  l'acier  basique.  Dans  le  Royaume-Uni, 
c'est  l'acier  sur  sole  qui  tient  la  première  place,  soit  64.6  0/0 
du  total  en  1900,  contre  35.4  0/0  pour  l'acier  Bessemer; 
9.3  0/0  seulement  de  la  production  anglaise  était  de  l'acier 
basique  et  90.7  0/0  de  l'acier  acide. 


Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  pendant  le  1"  se- 
mestre des  années  1901  et  1900.  —  Le  Ministère  des 
Travaux  publics  vient  de  publier  les  chiffres  provisoires  des 
Recettes  do  l'exploitation  des  Chemins  de  fer  français  d'in- 
térêt général  pendant  le  1er  semestre  des  années  lyoi  et  1900. 

Voici  les  chiffres  principaux  : 


Noms 

1  .9  ■  ' 

Recettes  totales 

Différence 

des 

bc  C6  "OS 

pour  1901 

Compagnies 

a 

O  CQ 

J 

1901 

1900 

Kilom. 

Francs 

Francs 

Francs 

Etat  

2.916 

22.562.200 

22.581.478 

—  19.278 

Nord  

3.748 

106. 226.657 

113.977.206 

-  7.750.549 

Est.  

4.743 

82.518.259 

86.751.673 

—  4.233.414 

5.703 

81.538.724 

84.486.041 

—  2.947.317 

Paris- Orléans 

7.056 

104.503.430 

104.803.286 

—  299.856 

P.-L.-M  

9.126 

212.185.306 

218.923.066 

—  6.7:17 .700 

Midi  

3.481 

48.965.145 

50.789.708 

-  1.824.563 

Ceint.de  Paris 

32 

3.800.888 

4.274.368 

—  473.480 

Grande  Cein- 

ture de  Paris 

141 

3.485.052 

3.609.274 

—  124.222 

Cieï  diverses. . 

975 

4.567.905 

4.715.732 

-  147.827 

Chemins  non 

concédés . . . 

328 

849.762 

845.152 

-f  4.6KI 

38.249 

671. 20: 1.388 

(595.756. 98  4 

— 24. 55:  !.59( '> 

RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  22  au  28  octobre  1901  (4:1e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  defe 
lignes 

Kilomètres 
exploités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Recettes  brutes 
des  années 

Différence 
p< 1901 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2.916 

973 

1.009 

40.071 

41.000 

-  928 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.211 

S.  720 

9.320 

366. 5S0 

382.510 

—  15.960 

—   Chemins' Algériens 

513 

162 

198 

8.202 

7  528 

+  895 

3.765 

5.231 

5-402 

188.523 

205.0D4 

—  16.481 

Ouest  

5.679 

3.578 

3. 771 

148.339 

157.278 

-  8-939 

Orléans  

7.036 

5.009 

5.167 

184.872 

188.991 

—    4  119 

Est  

1.8152 

3.500 

3.992 

146.735 

158  257 

-   11  52.' 

Midi  |3.541 12.253 

2. 289 

89.699 

91.363 

—  1.664 

Du  29  octobre  au  4  novembre  1901  (44!  semaine) 

Il|  + 


898 

156 

187 

6  348 

5 

Bône-Guelma  

1.137 

172 

177 

7  546 

6 

Ouest-Algérien.   

296 

52 

61 

2.810 

') 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

65 

74 

3.262 

3. 

Médoc  

101 

35 

37 

1.247 

1. 

476 
547 
263 
40 
34 


du 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

Marché   Financier  de  Paris 


La  liquidation  du  15  novembre  s'est  effectuée  beau- 
coup plus  facilement  qu'on  ne  l'espérait.  Comme  il 
devenait  certain  que  le  nouvel  Emprunt  Français  ne 
pourrait  pas  être  présenté  au  public  en  novembre, 
personne  n'a  songé  à  conserver,  jusqu'à  la  liquidation 
prochaine,  des  disponibilités  dont  on  ne  trouverait  pas 
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emploi.  Aussi  les  reports  ont-ils  été  faciles.  Une  seule 
exception  est  à  signaler  :  c'est  la  /tenir  Italienne,  qui  a 
coté  jusqu'à  45  centimes  de  report,  niais  à  cause  des 
frais  que  nécessite  le  renouvellement  de  ses  feuilles  de 

coupons. 

L'allure  de  la  Bourse  a  été  beaucoup  plus  satisfai- 
sante cette  semaine,  et  c'est  la  fermeté  qui  n'a  cessé  de 
dominer.  Qn  s'occupe  plus  que  précédemment  et,  d'au- 
tre, part,  on  a  à  enregistrer  des  rachats  de  la  pari  des 
vendeurs  qui  avaient  cru  devoir  prendre  position  au 
cours  de  ces  dernières  semaines.  La  clôture,  cependant, 
ne  s'effectue  pas  aux  plus  hauts  cours. 

i(  -j(  Nos  Renies  Françaises  sont,  de  nouveau  fermes. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  clôturait  à  100  fr.  80  à 
terme,  et  à  100  fr.  82  1/2  au  comptant,  Jinit,  sur  ces 
deux  marchés,  respectivement  à  101  fr.  07  1/2,  et  ;'i 
101  fr.  05;  Ben  te  3  1/2  0/0,  101  fr.  07  1/2  au  comp- 
tant, contre  100  fr.  90,  et  101  fr.  12  1/2  à  terme,  con- 
tre 101  fr.  02  1/2.  Quant  au  3  0/0  Amortissable,  que 
nous  laissions  à  99  fr.  40  au  comptant,  il  reste  à 
99  fr.  95.  A  terme,  il  cote  99  fr.  90,  contre  99  fr.  55. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  finissaient  à  488  1V., 
gagnent  2  fr.  à  490  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Pro- 
tectorat de  l'Annam  et  du  Tonkin,  82  fr.  30;  Emprunt 
de  Madagascar,  83  fr.  ;  Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine,  497  fr.,  contre  495  fr.  50. 

-fc  Les  Obligations  dt  la  Ville  de  Paris  ont  con- 
servé leur  bon  courant  d'affaires  et  leurs  cours  sont 
fermement  tenus. 

Les  Obligations  A  0/0  1865,  qui  restaient  à  554  fr.  75, 
finissent  à  555  fr.  Obligations  3  0/0  1869,  433  fr.,  contre 
432  fr.  50  ;  Obligations  3  0/0  1811,  410  fr.  75;  Obliga- 
tions 4  0/0  1875,  558  fr.;  Obligations  4  0/0  1876, 
563  fr.  50,  contre  559  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  qui  finis- 
saient à  308  fr.,  se  retrouvent  à  363  fr.,  ex-coupon  ; 
Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896,  au  même  cours  de 
360  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1898,  également  sans  chan- 
gement ii  413  fr.  75;  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt 
du  Métropolitain),  416  fr.  50. 

Rappelons  les  prochains,  tirages  annoncés  :  5  dé- 
cembre, Obligations  de  la  Mlle  de  Paris  1898  2  0/6; 
15  décembre,  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  1865 
'i  0  0;  26  décembre,  Obligations  de  la  Ville  de  /'uns 
1899  2  0/0. 

-fc  -je  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
finissaient  à  3.860  fr.  au  comptant,  perdent.  15  francs 
à  3.845  francs. 

Pour  les  vingt-deux  premières  semaines  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  netsprovi- 
soires  provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  3.771.597  fr.  19. 

ir  ic  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  que 
nous  laissions  à  676  fr.  à  terme  et  au  comptant,  se 
retrouvent,  sur  ces  deux  marchés,  respectivement  à 
608  fr.  et  à  700  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  restent  de- 
mandées. Cette  catégorie  de  titres  s'est  à  peine  res- 
sentie des  variations  de  la  Bourse  au  cours  de  ces 
derniers  mois,  et  c'est  cette  stabilité  de  cours  qui  rend 
ces  obligations  particulièrement  attrayantes  aux  yeux 
de  l'épargne. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  finis- 
sent à  478  ir.  contre  472.  Nous  rappelons  de  nouveau 
que  ces  litres  ont  un  tirage  le  5  décembre  prochain  ; 
Obligations  Foncières  1879  3  0/0,502  fr.;  elles  restaient 
ainsi  jeudi  dernier. 

Les  Obligations  Communales  1880  s'échangent  à 
502  fr.  75,  contre  504  fr.,  avec  un  tirage  également  le 
5  décembre  procliain;  Obligations  Foncières  1883,  iS>3 
'i  iik  -,,  contre  445  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
188",,  401  fr.  75. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  ;'i 
■'•'■>'■>  lr.  C'esl  le  5  décembre  aussi  qu'aura  lieu  le 
ppn-liain  tirage  de  ces  obligations  ;  Obligations  Com- 
munales  i892  2  80  0/0,  460  fr.  Rappelons  que  le  pro-  « 


Chain  tirage  de  ces  titres  aura  lieu  le  22  décembre  : 
Obligations  Foncières  2  80  0/0  1895,  4t>>$  fr.,  contre 
470  ir.,  avec  un  tirage  également  le  22  décembre  pro- 
chain ;  Obligations  3  75  0/0  1899,  500  fr.  Mentionnons 
de  nouveau  que  ces  derniers  titres  sont  appelés  au 
remboursement  au  pair  pour  le  ler  janvier  prochain,  et 
que  les  porteurs  sont  informés  que  le  Crédit  Foncier 
escompte,  en  ce  moment,  ces  titres  et  le  coupon  échéant 
le  1er  janvier  au  taux  d'escompte  de  la  Banque  île 
France. 

i(  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Cré- 
dit ne  s'écartent  pas  sensiblement  de  leur  clôture  pré- 
cédente.. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
passée  à  975  fr.  il  y  a  huit  jours,  clôture  ainsi.  Au  sujet 
de  cette  Société,  nous  nous  reportons  à  1'  «  Informa- 
tion »  que  nous  publions  plus  haut  relativement  au 
nouvel  Emprunt  Bulgare. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  se  retrouve  à 
555  fr.  50  au  comptant,  contre  558  fr.  50  jeudi  dernier, 
et  à  555  fr.  à  terme,  contre  554  fr. 

La  Société  Générale,  qui  finissait  à  602  fr.,  est  passée 
à  608  fr.  Cette  plus-value  peut  être  attribuée  à  la  solu- 
tion que  vient  de  rendre  le  tribunal  arbitral  de  Berne 
dans  l'affaire  dite  «  des  guanos  ».  Rappelons  que  la 
Société  Générale  était  intéressée  dans  cette  affaire  qui 
lui  avait  été  léguée  par  sa  précédente  Administra- 
tion . 

Le  Crédit  Lyonnais  clôturait,  jeudi  dernier,  ;'t  975  fr. 
à  terme  et  à  978  fr.  au  comptant.  Il  s'échange,  au 
dernier  moment,  sur  ces  deux  marchés,  à  975  fr.  et  à 
879  francs. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  à  595  fr. 
au  comptant,  comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  que  nous  lais- 
sions à  310  fr.,  s'inscrit  à  306  fr.  ;  Banque  Française 
de  l'Afrique  du  Sud,  63  fr.,  contre  62  fr.  50;  Compa- 
gnie Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique  du  Sud, 
aux  environs  de  90  fr. 

La  Rente  Foncière  se  tient  à  225  fr. 

La  Compagnie  Algérienne  est  à  son  même  cours  de 
640  fr.  ;  Société  Foncière  Lyonnaise  315,  en  avance  de 
lfr.  50;  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie,  495  fr., 
contre  490;  Banque  Parisienne,  C07  fr.  au  comptant, 
sans  variation  appréciable. 

La  Banque  de  l'Algérie  cote  874.  Obligations  dt 
400  francs  de  la  Société' des  Immeubles  de  France,  11  î: 
Obligations  de  £75  francs,  134  fr. 

•jç  ^  Le  compartiment  des  actions  de  nos  Grandes 
Compagnies  de  Chemins  de  fer  est  resté  très  calme. 

Le  Lyon  se  traite  à  1.565,  contre  1.575;  Nord,  1.965 
à  terme,  perdant  8  fr.,  et  1.965  au  comptant,  en  moins- 
value  de  7  fr.  ;  Midi,  1.300,  contre  1.298. 

'L'Orléans,  qui  s'inscrivait  à  1.599  au  comptant,  se 
retrouye  à  1.600;  Est,  985  au  comptant,  contre  995;  par 
contre,  Ouest,  1.034  50  au  comptant,  en  bénéfice  de 
14  fr.  50. 

Pour  la  quarante-quatrième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de 
1900,  une  diminution  de  1.583.000  fr.  Du  1"  janvier 
au  28  octobre,  la  diminution  totale,  sur  la  période  cor- 
respondante de  1900,  est  de  60.765.000  francs. 

-jf  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  Indus- 
trielles ont  eu  un  marché  beaucoup  plus  suivi  que 
précédemment,  et  leur  tendance  est,  en  général,  satis- 
faisante. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  qui 
étaient  passes  à  620  IV.,  gagnent  encore  '.»  IV..  à  629 
francs  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  815  fr. ,  en 
plus-value  de  10  francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  qui  restait 
à  125  fr.,  a  repris  à  15l  fr.  L'administration  de  cette 
Compagnie  a  cru  devoir  faire  une  communication  dans 
laquelle  il  est  dil  que  l'exercice  en  cours  se  présente 
dans  des  conditions  normales  au  point  île  vue  de  l'ex- 
ploitation. En  effet,  si  on  compare  les. recettes  effec- 
tuées à  ce  jour  avec  celles  de  l'exercice  1899  à  la  même 
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époque,  laissant  de  côté  l'année  exceptionnelle  de  l'Ex- 
position de  1900,  on  constate  une  légère  augmentation, 
qui  probablement  se  maintiendra  jusqu'au  31  décem- 
bre. .Mais,  par.  suite  de  circonstances  exceptionnelles  et 
île  force  majeure,  le  chiffre  de  dépenses  présente  un 
excédenl  dû  au  maintien  des  hauts  prix  du  charbon  et 
à  la  surélévation  du  salaire  des  ouvriers  et  du  person- 
nel naviguant  depuis  les  dernières  grèves.  Du  reste, 
l'administration  fait  les  plus  grands  efforts  pour  réa- 
liser toutes  les  économies  possibles.  Il  est  difficile  au- 
jourd'hui de  connaître  les  résultats  de  l'exercice  en 
cours  ;  c'est  seulement  dans  les  derniers  jours  de  l'an- 
née que  l'on  pourra  avoir  des  données  approximatives 
à  ce  sujet. 

Les  Messageries  Maritimes,  qui  clôturaient  à  435  fr., 
se  sont  avancées  à  145  fr.  ;  C hargeurs-Réunis ,  1.110 
francs,  contre  1:145  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  sont  revenus  de  750  fr.  à  707 
francs.  Voitures  à  Paris  151  fr.  contre  158  fr. 

L'action  Suez  est  passée  de  3.739  fr.  à  3.790  fr'.;  elle 
reste  au  plus  haut.  Parts  Civiles,  2.580  fr.,  contre 
2.520  fr. 

I /action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  Unissait  à  398  fr.,  est  à  378  fr.  ex-coupon  de 
11  fr.  50;  Electro-Métallurgie,  305  fr.,  contre  -285  fr.  ; 
Dyle  et  Bacalan,  229  fr.,  en  reprise  de  10  fr.  50. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  gagne  6  fr.  50  à 
39  fr.  50  ;  Compagnie  Thomson-Houslon  de  nouveau 
agitée,  mais  en  reprise  sur  ses  plus  bas  cours  à  647  fr. 
La  Compagnie  des  Tramways  Nice  et  du  Littoral,  qui 
est  une  des  filiales  de  cette  Compagnie,  a  réalisé 
comme  recettes,  du  1er  janvier  1901  au  3L  octobre 
dernier,  1  .'386. 4^0  fr.  15,  contre  1.015.872  fr.  45  pen- 
dant l'a  même  période  de  1900,  soit  une  plus-value 
de  370.567  fr.  70  pour  l'exercice  en  cours. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramways,  que  nous  laissions  à  431  fr.,  est  montée  à 
fr:  ;  Compagnie  Générait'  Parisienne  de  'Tramways, 
L87  fr.,  contre  188  fr.  Tramways  de  V Est-Parisien, 
152  fr.,  gagnant  1  fr.  Pour  la  16e  semaine  de  1901, 
c'est-à-dire  du  11  au  17  novembre,  les  recettes  se  sont 
élevées  à  75.887  fr.  75.  Par  suite,  les  recettes  totales, 
du  1er  janvier  1901  au  17  novembre,  s'établissent  à 
2.705.017  fr.  65.  Le  nombre  des  voitures  en  service  a 
été  de  111. 

Les  Tramways  de  Paris  et  du  Déparlement  de  la 
Seine  se  traitent  à  470  fr.,  contre  475  fr.  ;  Omnium 
Lyonnais,  59  fr.,  en  avance  de  9  fr.  ;  Métropolitain  de 
Paris,  571  fr.,  en  plus-value  de  15  fr.  ;  Société  Pari- 
sienne Electrique,  257  fr.,  contre  244  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  restent  à  95  fr.  ;  Raffinerie 
et  Sucrerie  C.  Say,  1.037  fr.  au  comptant  et  1.035  fr. 
à  terme,  contre  1.028  fr.  et  1.025  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  restait  à 
34*3  fr.,  est  passée  à  357  fr.  ;  actions  Câbles  Télégra- 
phiques, 13  francs. 

La.  Dynamite  Centrale  clôture  à  560  fr.,  sans  varia- 
tion •  sensible  sur  jeudi  dernier;  Mines  de  Malfidano, 
135  fr.  au  domptant,  contre  401  fr.  ;  Anciennes  Su- 
creries de  la  Compagnie  de  Fives-Lille,  230  fr. 

-fa  -fc  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  sont  presque  tous 
très  fermes  et  ils  ont  donné  lieu  à  des  échanges  très 
actifs. 

Les  Fonds  Argentins  ne  conservent  pas'  tout  à  fait 
leurs  plus  hauts  cours  au  dernier  moment.  Cependant, 
Y'Argentin  4  0/0  1896  {Rescision)  cote  61  fr.  70,  contre 
64  fr.  50;  mais  M  Argentin  4  0/0  1900  revient,  à  terme, 
de  63  fr.  60  à  63  fr.  10. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  demandés.  La  Rente  4  0/0 
1889,  qui  restait  à  65  fr.  25,  s'avance  de  40  centimes 
à  65  fr.  65;  Emprunt  5  0/0  1898  (Funding),  92  fr.  25 
au  comptant,  contre  92  fr.  80  ;  Obligations  Minas-Gc- 
raès,  374  fr.  à  terme,  en  plus-value  do  5  francs,  et 
371  fr.  50  au  comptant,  contre  370  fr. 

La  Rente  4  0/0  Extérieure  Espagnole  est  passée  de 
de  70  fr.  17  1/2  à  70  fr.  90. 

La  Rente  Italienne,  qui  restait  à  99  fr.  40,  est  en 
nouvelle  avance  à  99  fr.  97  1/2. 


La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  également  en  plus- 
value.  On  la  retrouve  à  26  fr.  85,  contre  26  fr.  15. 

Les  Fonds  Russes  ont  accentué  la  bonne  tendance 
que  nous  signalions  déjà  il  y  a  huit  jours.  La  Rente 
3  0/0  1891-1894  est  montée  de  83  fr.  50  à  81  fr.  75, 
et  la  Rente  3  0/0  IS96  se  lient  aux  environs  de  84  fr.  60. 
Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  102  fr.  30  à  terme,  en 
plus-value  de  50  centimes.  Au  comptant,  elle  cote 
même  102  fr.  50. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  a  pris,  cette  semaine, 
une  avance  importante,  en  progressant,  à  terme,  de 
65  fr.  80  à  67  fr.  60.  Au  comptant,  on  la  demande  île 
67  fr.  75  à  68  fr.  50,  selon  les  coupures.  Il  était  facile 
de  comprendre  qu'aussitôt  le  calme  revenu  sur  le 
Marché,  ce  fonds  attirerait  particulièrement  l'attention. 
Il  a,  en  effet,  comme  avantages,  celui  d'être  gagé  soli- 
dement, puis  un  rendement  élevé  de  près  6  0/0  encore 
aux  cours  actuels, non  compris  sa  prime  de  rembour- 
sement. 

Les  Fonds  Ottomans  ont  été  de  nouveau  très  actifs. 
La  Série  B  cote  50  fr.  15,  contre  19  fr.  60  ;  Série  C 
20  fr.  371/2,  en  bénéfice  de  87  1/2  centimes;  Série  D 
24  fr.  17  1/2,  contre  23  fr.  87  1/2. 

•jr  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens,  que 
nous  laissions  à  438  fr.,  finit  à  138;  Banque  Nationale 
du  Mexique,  678  fr.  à  terme,  sans  changement,  et  679  fr. 
au  comptant;  Banque  Impériale  Ottomane,  521  fr.,  en 
avance  de  4  fr.;  Robinson  South  African  Banking  Com- 
pany, aux  environs  de  70  francs. 

Le  Rio-Tinlo  a  repris.  Il  ne  clôture  pas  à  son  plus 
haut  cours  mais  gagne,  cependant,  18  fr.  à  1.161  fr. 
Sosnowice,  en  fort  bénéfice;  elle  monte  de  163  fr.  à 
1.950  fr.,  après  même  1.997  fr.;  Usines  de  Briansk,  103 
francs,  contre  369  fr. 

Les  Wagons-Lits  s'inscrivent  à  333  fr.,  en  plus-value 
de  38  fr.  Au  sujet  de  cette  entreprise,  nous  nous  repor- 
tons ii  l'«  information  »  que  nous  publions  plus  haut. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
plus  fermes.  Andalous,  186  fr.,  contre  181  fr.  ;  Nord  de 
l'Espagne,  162  fr.,  en  avance  de  8  fr.  ;  Saragosse,  224  fr. 
contre  217  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  fonction- Salonique - Constan- 
tinople  sont  mieux  à  268  fr.  au  comptant  et  à  terme; 
Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1894),  100  fr.  environ;  Obligations  nouvelles 
( Série  1895 ),  315  francs. 


ÏMARCHÉ  EN  BANQUE 


L'animation  de  ce  Marché,  cpie  nous  signalions  il  y  a  huit 
jours,  s'est  accentuée  cette  semaine. 

Le  Brésil  5  O/O  est  à  79  fr.  05,  contre  79  fr.  75  ;  Mexicain 
5  O/O,  41  fr.  20,  sans  variation  sensible;  Chemins  Ottoman* 
101  fr.  75,  gagnant  1  franc. 

Le  CapeCopper  est  passé  de  126  fr.  50  à  128  francs.  On  dit 
que  cette  Compagnie  va  déclarer  un  solde  de  dividende  de 
8  shillings,  ce  qui  portera  à  13  shillings  le  dividende  de 
toute  l'année.  Tharsis,  158  francs  contre  157  francs. 

Le  Laurium  Grec  cote  49  francs,  contre  49  fr.  "Î5,  et  la 
Huanchaca  cote  92  francs,  en  perte  do  3  francs  ;  actions 
Kertch,  en  plus-value  de  2l  francs,  à  191  francs  ;  Aciéries 
du  Donetz,  639  francs,  gagnant  1!)  francs;  Hula-Bankoioa, 
3.205  francs,  en  bénéfice  do  140  francs  ;  Bouboucdia-Balha, 
1.275  francs  contre  1.250  francs. 

La  Harpener,  bien  que  no  l'estant  pas  à  son  plus  haut 
cours,  gagne  25  francs  à  1.218-  francs;  Vieille-Montagne, 
540  francs  contre  520  francs;  Dniépronienne,  2.435  francs, 
en  nouvelle  et  forte  avance:  elle  restait  à  2.125  francs  la  se- 
maine dernière  L'assemblée  générale  du  9  novembre  a  fixé 
le  dividende  à  75  roubles,  soit  200  francs,  contre  100  roubles 
l'année  dernière. 

La  part  Monaco,  qui  clôturait  à  3.535  francs,  reste  à  3.510 
francs;  Transports  Electriques  de  l'Exposition,  36  fr.  50, 
contre  36  francs;  Iran  sports  Electriques  de  Vannes  à 
Paris,  40  francs,  en  plus-value  de  4  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer,  83  francs: 
Hôtel  de  Paris  a  Monte-Carlo,  au  même  cours  de  700  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  i  •<>•  la  tJouverture. 
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21  novembre  1901. 

Le  début  dp  la  semaine  a  été  marqué  par  des  gelées  assez 
fortes  qui  n'ont  heureusement  pas  eu  de  durée.  Ce  refroidis- 
sement de  la  température  inspirait,  eu  effet,  des  craintes  au 
sujet  des  derniers  blés  semés.  Quant  à  ceux  qui  ont  été  faits 
de  bonne  heure,  ils  ont,  en  général,  une  apparence  très  sa- 
tisfaisante. 

L'arrachage  des  pommes  de  terre  est  terminé.  Il  se  con- 
firme que  la  récolte  est  tout  à  fait  ordinaire,  surtout  comme 
qualité. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

24  oct. 
1901 

31  oct. 
1901 

7  nov. 
1901 

14  nov. 
1901 

21  nov. 
1901 

Fr: 

Pr. 

Fr. 

Pr. 

Fr. 

20  G2 

20  02 

21  12 

20  87 

21  25 

15  85 

15  76 

16  08 

15  88 

16  .. 

15  25 

15  25 

15  25 

15  25 

15  50 

17  17 

17  40 

18  75 

18  60 

18  48 

10  80 

17  04 

18  27 

18  16 

18  06 

13  48 

13  48 

13  86 

13  65 

13  7i( 

14  63 

14  63 

15  08 

15  01 

15  15 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  offres  sont  toujours  très  res- 
treintes, mais  les  acheteurs,  fatigués  de  leur  inaction,  se  mon- 
trent un  peu  moins  réservés  depuis  deux  jours.  En  consé- 
quence, la  tendance  est  ferme  et  les  cours,  principalement 
ceux  du  livrable,  sont  en  hausse. 

7  nov.        14  nov.      21  nov. 

Courant   21  12         20  87         21  25 

Décembre   21  37         21  12         21  62 

.lanvier-Février..      21  62         21  37         21  87 

4  premiers   21  87         21  62         22  12 

4  de  mars   22  37         22  12         22  62 

Halle  au  blé.  —  Au  grand  marché  d'hier,  les  affaires 
n'ont  pas  été  plus  importantes  que  la  semaine  dernière.  La 
culture  persiste  dans  son  attitude;  elle  ne  fait  que  peu  d'offres 
et  maintient  ses  prétentions.  De  son  coté,  la  meunerie  n'est 
pas  non  plus  décidée  à  céder.  On  a  coté,  les  100  kilos,  gare 
de  Paris:  Blés  roux  de  choix,  21  fr.  25  à  21  fr.  50;  roux 
bonne  qualité,  20  fr.  75  à  21  francs  ;  roux  qualité  ordinaire, 

20  fr.  25  à  20  fr.  50  ;  bigarrés,  20  fr.  75  à  21  francs  ;  blancs, 

21  francs  à  21  fr.  50. 

Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  continue  à 
vivre  au  jour  le  jour.  Les  cours  restent  sans  changement. 
La  marque  de  Corbeil  est  à  30  francs;  on  cote  les  autres 
marques  en  disponible  : 

7  nov. 

30  50 
29  75 
29  12 
28  12 


14  nov. 
30  50 
29  75 
29  12 
28  12 


21  nov. 

30  50 
29  75 
29  12 
28  12 


Marques  de  choix  

Premières  marques.. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires.. 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Les  transactions  sont,  depuis  hier,  un 
peu  plus  animées.  La  demande  est  plus  active  et  les  cours 
sont  mieux  tenus.  On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


Courant  

Décembre  

•Iau\  ier-Févricr. 

4  premiers  

4  de  mars  


7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

26  75 

26  62 

27  12 

27  .. 

26  87 

27  37 

27  37 

27  37 

27  87 

27  87 

27  62 

28  12 

28  37 

28  12 

28  62 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


Huiles.  —  Pendant  la  semaine  les  transactions  ont  été 
'.''h  !•'■'  •  .1  ;irh\ité  sur  Je  marclié;  de  J'huile  de  colza;  la  ten- 
dance été  lourde  et  les  eotrs  se  sont  inscrits  en  baisse, 
l  i,  ponibleesl  a  57  fr.  25,  COUtre  58  fr.  Ja  semaine  der- 
nier'-. 

La  demande  en  huile  de  Un  est  devenue  plus  calme.  Par 
i  tttre,  'i'  offres  relativement  nombreuses  ont  alourdi  le 
marché  el  (ail  reculer  Je-  cours.  Le  disponible  est  à  77  ir.  50, 
<  outre  79  fr.  Ja  semaine  dernière. 


Alcool.  —  Le  Journal.  Officiel  vient  <l<.  publier  le  relevé 
de  Ja  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant  le 
mois  d'octobre,  premier  de  la  campagne  1901-1999: 

Hectolitres 


Le  stock  était,  au  30  septembre  1901,  di 

l,a  production  a  donné  

L'importation  a  fourni  


Total  des  ressources. 

A  déduire  : 

Exportation  

Livraison  au  commerce  


17.823 
176.490 


960.088 
228.331 
9.028 

1.200.447 


194.313 


Stock  au  31  octobre  1901   1.006.134 

hectolitres,  contre  737.831  hectolitres  en  1900,  soit  en  plus 
368.808  hectolitres  pour  1901. 

Le  slock  au  30  septembre  1901  s'élevait  à  963.088  hectoli- 
tres; celui  du  31  octobre  accuse  donc  une  augmentation  de 
43.046  hectolitres. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 

1900-1901   1900-1902  Différence 


Vins   10.444 

Cidres,  poirés   6.155 

Marcs  et  lies   26.362 

Farineux   35.102 

Betteraves..   222.815 

Mélasses   52.995 

Substances  diverses.  » 


Hectolitres, 
12.670  • 
3.514  - 
26.307  ■ 
15.965 
97.417 
72.458 


+•  2.226 

—  2.641 

—  55 

—  19.137 

—  125.398 
19.463 


Totaux. 


353.873  228.331 


125.542 


Daus  ce  tableau  sont  compris  les  chiffres  relatifs  à  la  pro- 
duction des  bouilleurs  de  cru  qui  possédaient,  au  30  septem- 
bre 1901,  un  stock  approximatif  de  230.800  hectolitres  et  dont 
la  production,  pendant  le  premier  mois  de  la  .  campagne 
1901-1902,  est  évaluée  comme  suit  :  alcools  de  vins,  4.320 
hectolitres  (1900-1901:7.717):  cidres  et  poirés,  9.90»  hecto- 
litres (5.638),  marcs  et  lies,  20.238  hectolitres  i22.505;: 
total:  27.770  hectolitres  (35.920). 

Le  Marché  de  Paris  est  dénué  d'intérêt  en  raison  de 
l'abstention  presque  complète  de  la  demande.  Le  disponible 
est  à  28  fr.,  contre  27  fr.  25  jeudi  dernier. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


24  oct. 

31  oct. 

7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

— Fr." 

Fr. 

Fr. 

Pr. 

Fr. 

19  75 

18  75 

19  25 

19  50 

19  50 

18  69 

17  66 

17  76 

17  89 

18  25 

18  12 

17  50 

17  62 

17  62 

18  12 

18  84 

18  44 

18  57 

18  44 

18  84 

20  89 

20  47 

20  37 

20  58 

18  67 

18  12 

18  05 

18  25 

iè  50 

38  54 

37  82 

37  82 

37  11 

37  11 

Paris  (roux  88")  

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-Yorlqmoscovad) 

Le  temps  est  redevenu  sec  et  froid.  L'arracliage  des  bette- 
raves s'est  continué  sans  interruption  ;  il  est  terminé  dans 
certains  rayons  et  sur  le  point  de  l'être  dans  les  autres. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  de  la  production  à 
fin  Octobre.  Pendant  les  deux  premiers  mois  de  la  campagne, 
il  a  été  écrasé  3.092.528  tenues  de  betteraves,  contre 3.068.000 
l'an  dernier. 

J^a  production  a  été  de  325.533  tonnes  de  raffiné,  dont 
2139.671  de  prise  en  cliarge  et  85.867  d'excédents.  L'an  d'er- 
nier,  pour  les  mois  correspondants,  la  production  avait  été 
de  347  .474  tonnes  de  raffiné,  dont  237.817  de  prise  en  cliarge 
et  109.657  d'excédents. 

An  31  octobre,  les  stocks  s'élevaient  à  220.611  tonnes,  cou- 
Ire  69.041  au  30  septembre  précédent  et  213.753  au  31  octo- 
bre 1900. 

La  Gazette  le  Maydehourq  a  publié  l'information  sui- 
vante :  "  La  réunion  de  la  Conférence  était  prévue  pour  le 
16 décembre;  mais  il  garait  que  plusieurs  des  puissances  in- 
téressées ont  manifesté  le  désir  qu'elle  ne  Soit  convoquée  que 

pour  le  mois  de  janvier  prochain,  et  qu'il  sera  fait  droit  à  ce 
désir.  Kn  tout  cas,  les  nouvelles  des  journaux  anglais,  d'a- 
près lesquelles  une  décision  définitive  serait  déjà  prise,  ne 
sont  pas  exactes.  » 

\î lixclui ikjc  Telegraph  dit  qu'il  n'est  pas  encore»  certain 
que  les  Etats-Unis  et  la  République  Argentine  sa  fassent  ic- 
présentor  à  la  Conférence  des  sucres  qui  doit  avoir  lieu  le 
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mois  prochain,  à  Bruxelles.  On  prétend  que  la  Conférence 
durera  six  jours.  Les  délégués  dés  Indes  occidentales  ont 
déjà  reçu  leurs  invitations. 

Le  Standard  prétend  que  la  Conférence  a  été  retardée  par 
Suite  des  objections  continuelles  de  la  Russie  au  sujet  de 
Penvoi  des  délégués.  Toutefois,  dit-il,  la  Conférence  se  réu> 
nira  sans  la  Russie,  si  c'est  nécessaire,  d'ici  à  quelques  mois. 
L'abolition  des  primes  sera  demandée  à  L'Unanimité. 

Sur  le  marche  de  Paris,  la  probabilité  de  la  réunion  de  la 
Conférence  des  sucres  a  été  considérée  comme  un  facteur 
favorable  et,  au  début  de  la  semaine  sous  revue,  la  ten- 
dance était  ferme.  Par  la  suite,  la  légère  avance  des  cours 
provoqua  des  offres  importantes  et  le  terrain  gagné  ne  tarda 
pas  à  être  complètement  reperdu. 

On  a  coté  en  clôture  : 

7  nov.   14  nov.     "21  nov. 
Blanc  n°  3  :  —  —  — 

Courant   22  25      22  75      22  94 

Décembre   22  50      22  94      23  00 

4  premiers   23  0(i      23  50      23  50 

4  de  mars   23  44      23  94      24  » 

4  de  mai   23  94      24  37      24  37 

Roux  88"  disponible   19  25      19  50      19  50 

Raffiné  belle  sorte  disponible.      97  50      97  50      97  50 


Vins.  —  Contrairement  à  l'attente  générale,  les  affaires 
n'ont  pas  pris  plus  d'extension  et  les  ventes  sont  peu  impor- 
tantes relativement  à  la  masse  des  stocks  existants.  Beaucoup 
de  vins  se  vendent  difficilement  et  notre  confrère,  le  Moni- 
teur Vinicole,  dit  avec  raison  que  la  cause  de  cette  mévente 
est  l'excès  de  marchandise.  Persuadé  que  ses  besoins  sont 
assurés  pour  longtemps  encore  et  sans  augmentation  sensible 
des  prix  d'achats,  le  commerce  n'achète  que  pour  remplacer 
les  produits  qu'il  a  écoulés. 

C'est  ce  qui  explique  pourquoi,  contrairement  à  ce  qui  se 
[lassait  les  années  précédentes,  il  ne  s'est  pas  encore  traité 
dans  le  Bordelais  d'affaires  en  vins  de  la  nouvelle  récolte. 
Les  transactions  qui  s'opèrent  portent  presque  exclusivement 
sur  les  vins  de  1899  et  1900  et  le  mouvement  qui  semblait  se 
dessiner  il  y  a  quelques  jours  sur  les  1901  est  complètement 
arrêté.  Cependant  la  qualité  de  la  dernière  récolte  s'affirme 
de  plus  en  plus  :  les  nouveaux  produits,  sans  avoir  la  valeur 
de  ceux  de  certaines  années  précédentes,  seront  néanmoins 
très  satisfaisants. 

Dans  la  Gironde,  l'inégalité  des  vins  de  1901  et  la  crainte 
d'y  trouver  beaucoup  de  choix  à  faire  facilitent  également 
l'écoulement  des  1899  et  1900,  qui  obtiennent  des  prix  plus 
élevés  qu'on  ne  le  pensait. 

En  Bourgogne  et  en  Basse-Bourgogne,  les  transactions 
sont  languissantes.  On  rapporte  que  les  vignerons  de  ces 
régions  sont  disposés  à  abandonner  les  plants  à  grand  rende- 
ment pour  donner  la  préférence  à  des  cépages  produisant 
peu,  mais  bon. 

Le  Beaujolais-Màconnais  et  le  Lyonnais  sont  un  peu  mieux 
partagés  sous' le  rapport  commercial  et  les  prix  restent  bien 
tenus  pour  les  vins  nouveaux  réussis. 

En  Algérie,  la  récolte  donne  généralement  satisfaction  sous 
le  rapport  de  la  qualité,  mais  les  affaires  sont  inactives.  Les 
propriétaires  ne  vendent  qu'au  commerce  local,  les  acheteurs 
il''  la  Métropole  n'ayant  pas  paru  jusqu'ici. 

En  somme,  la  crise  que  traverse  notre  viticulture  ne  parait 
pas  devoir  cesser  à  bref  délai  et  nos  vignerons  ne  parlent 
rien  moins  que  de  se  mettre  en  grève,  s'il  n'est  pas  fait  droit 
aux  nombreuses  et  diverses  demandes  qu'ils  ont  formulées. 
La  Chambre  a  commencé  à  examiner  ces  propositions,  qui 
concernent  la  diminution  des  frais  de  transport,  la  suppres- 
sion du  sucrage,  la  libération  du  vin,  les  distribution  de  vin 
aux  soldats,  l'abaissement  des  tarifs  de  douane  sur  nos  vins 

à  l'étranger,  remises  d'échéances,  tolérances  fiscales,  etc  

Comme  on  le  voit,  il  parait  diilicile  de  leur  donner  pleine  et 
entière  satisfaction,  et  le  pourrait-on,  que  le  remède  serait,  à 
notre  avis,  peu  efficace.  Le  mal  vient  de  la  surproduction  et 
aucune  mesure  législative  ne  pourra,  d'un  seul  coup,  accroître 
ronsidérablement  la  consommation  indigène,  ni  donner  -une 
'•xtension  immédiate  à  nos  exportations. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  fSantos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


24  oct.  31  oct. 


1901 


Fr. 

43  50 

44  93 
40  05 
43  75 
35  40 


1901 


Fr. 

43  75 

43  38 

44  25 
44  06 
34  83 


/  nov. 
1901 


Fr. 

43  50 
41  83 
43  75 
43  43 
VA  20 


14  nov. 
1901 


Fr. 

46  50 

47  10 
46  50 
46  56 
38  2.". 


21  nov. 
1901 

Fr. 

44  25 

44  .. 

45  25 
43  12 
30  82 


Les  marchés  européens  oui  l'ail  preuve,  cette  semaine, 
d'une  très  grande  sensibilité.  Los  télégrammes  du  Brésil  ont 
continue''  à  affluer  et  ont  donné  lieu  à  des  interprétations  fort 
différentes.  Tous  ont  signalé  des  pluies  abondantes  dans  les 
Etats  brésiliens,  mais,  tandis  qui'  la  plupart  considéraient  la 
venue  de  l'humidité  comme  trop  tardive  et  ne  pouvant  appor- 
ter aucune  amélioration  dans  la  condition  de  la  future 
récolte,  quelques-uns,  cependant,  annonçaient  que  les  pers- 
pectives étaient  moins  défavorables.  Pendant  quelques  jours, 
c'est  cette  dernière  opinion  qui  a  prévalu  et  il  en  est  résulté 
une  baisse  assez  forte.  Puis  un  revirement  s'est  produit  et 
les  haussiers  ont  de  nouveau  triomphé.  N  oyant  qu'ils  ne 
parvenaient  pas  à  maintenir  les  prix  en  proclamant  que  la 
future  récolte  avait  subi  de  réels  dommages,  ils  ont  changé 
de  tactique  et  cherchent  maintenant  à  exploiter  la  récolte  en 
cours.  D'après  eux,  cette  dernière  aurait  été  surestimée  et  la 
production  serait  notablement  inférieure  aux  évaluations  pa- 
rues jusqu'à  ce  jour.  Il  faut  avouer  que,  depuis  quelques 
temps,  les  événements  semblent  leur  donner  raison  jusqu'à 
un  certain  point.  Les  recettes  des  ports  de  Bio  et  de  Santos 
sont,  en  effet,  en  diminution  sensible;  néanmoins,  il  semble 
tout  à  fait  improbable  qu'elles  arrivent,  comme  ils  le  préten- 
tèndent,  à  devenir  presque  nulles  à  partir  de  janvier.  Les 
slatitisliques démontrent  que  les  ressources  sont  actuellement 
considérables  et  ces  approvisionnements  ne  pourront  en  au- 
cune façon  être  épuisés  d'ici  la  saison.  Au  contraire,  il  est  à 
peu  près  certain  que  leur  importance  sera  susceptible  de 
combler  le  déficit  de  la  future  récolte. 


Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  des  imporlations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la 
Circulaire  Merton  : 

Dulerjanv.  1"  quinz.  Depuis 
au  31  ocl.  denovembre  le  1"  janv. 
1901  1901  1901 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.048) 

Importations   190.129         7.442  197.571 

Délivraisons   108.024         8.047  206.571 

En  faveur  des  délivr. .    -f  7.895     -f-     005      +  8.500 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  31  octobre  1901  s'élevait  à. . .  20.965 
En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   605 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  novembre   20.360 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr™  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  Ml.  048) 

Du  1"  janvier  au 

31  oct.  1901...  .  79.330  20.456  44.093  25.050  20.600  190.129 
1'°  quinzaine  de 

novembre  1901.    3.130      394    1.118    1.000    1.200     7 .412 

Dep.le  l«janv...  82.460  20.850  45.811  26.650  21.800  197.571 

Les  délivraisons  de  la  dernière  quinzaine  comprennent  225 
tonnes  expédiées  en  Amérique. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3'mois. 


Etain  :  disponible. . 

—  à  3-  niQis — 
Plomb  anglais  :  ûisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 


Fonte  :  disponible.. 
—      à  1  mois. . . 


14  oct. 
1901 


£  sh.  d. 

61  5  . 

62  12  6 
114  5  . 
106  5  . 

11  11  6 

■11  11  3 

16  16  3 


31  oct. 
1901 


£  sh.  d. 

65    .  . 

64  2  6 

114  5  . 

108  10  . 

11  15  . 

11  10  ■ 

16  13  9 


7  nov. 
1901 


£  sh.  d. 

65  10  . 
64  17 


14  nov. 
1901 


4  sh.  d. 

65  17  6 
6i  18  9 


113  il   6  112  10 


106  10 

11   6  3 

11  10  >■ 

16  15  6 


108 

11  12  6 

11   5  ■ 

16  12  6 


5a  • 
54  10 


21  nov. 
1901 


£  sh.  d 

66  10  . 

65  10  . 

113  10  - 

108  .  . 

11  15  . 

11  6  3 

16  11  3 


53 
55 


53  10  54  10  54  5 
53  7       54  7       54  2 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (16  novembre)  sont  les 
suivants  (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  173  fr.  75,  contre  173  francs  ; 
Chili  1""  marques,  178  francs  ..,  contre  177  fr.  50;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  182  francs,  contre  181  francs; 
en  lingots  propres  au  laiton,  180  fr.  50,  contre  186  francs; 
en  cathodes,  197  fr.  50,  contre  197  fr.  ;  étain  Banka,  302  fr.  75, 
contre  301  fr.  25  ;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à 
Paris,  33  fr.  75,  contre  34  fr.  25;  zinc  de  Silésie,  45  fr.  50, 
sans  changement. 

Xavier  Girardot. 
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Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  20  novembre  1901. 

Situation  des  Industries.  —  L'Organisation  financière  de  l'Empire. — 
Les  Tarifs  douaniers.  —  Abaissement  du  prix  du  Charbon. 

Il  est  des  semaines  où  les  nouvelles  industrielles  el 
financières  sont  moins  mauvaises  et  où  l'on  croit  voir 
la  lin  de  la  crise  allemande  :  mais  les  semaines  suivan- 
tes démentent  invariablement  ces  pronostics  favora- 
bles et  l'on  reste  persuadé  que  si  le  maximum  de  la 
stagnation  est  atteint,  la  stagnation  elle-même  n'est 
pas  encore  passée. 

Nous  venons  de  traverser  une  de  ces  semaines  de 
découragement.  A  vrai  dire  on  n'a  enregistré  depuis 
longtemps  aucune  déconfiture  de  banque  ou  d'indus- 
trie, les  cours  des  principales  v  aleurs  paraissent  même 
vouloir  se  raffermir,  mais  l'ensemble  des  affaires  n'est 
guère  rassurant. 

L'industrie  du  fer  est  toujours  la  plus  importante  de 
l'Empire;  or,  la  situation  de  cette  industrie  est  si  trou- 
blée et  les  commandes  si  insuffisantes  qu'il  faut  s'at- 
tendre à  des  suspensions  de  travail,  à  des  renvois  d'ou- 
vriers et  ii  des  réductions  de  salaires  dans  un  très  bref 
délai,  lit  l'on  ne  peut  prévoir  aucune  reprise. 

Pour  les  filatures  et  tissages  la  situation  est  peut-être 
pire  :  elle  est  pire,  en  tous  cas,  qu'elle  n'a  été  depuis 
de  longues  années.  Les  tissages  travaillent  à  équipes 
réduites  et  les  grèves  et  les  faillites  sont  nombreuses. 

A  Berlin  seul,  il  y  u  actuellement  40.000  ouvriers 
sans  travail. 

Le  Berliner  Tageblatt  dit  à  propos  de  cette  crise  : 
»  Les  bases  financières  de  notre  situation  économique 
«  étaient  trop  restreintes.  Au  moment  delà  prospérité, 
«  les  banques  ont  trop  facilement  soutenu  les  indus- 
«  tries  les  moins  assurées  de  l'avenir.  Elles  ont  bien 
«  favorisé  le  développement  économique,  mais  seule- 
«  ment  dans  ce  qu'il  avait  de  factice.  L'erreur  capitale 
h  a  été  d'estimer  trop  haut  les  forces  financières  du 
«  pays.  » 

C'est  la  reproduction  presque  exacte  du  langage 
qu'avait  tenu  le  Ministre  du  Commerce  à  Dusseldorf . 

En  attendant,  les  Etats  s'en  prennent,  dans  leurs 
plaintes,  à  l'organisation  financière  de  l'Empire.  A 
l'ouverture  du  Parlement  de  la  Saxe,  le  discours  du 
Trône  a  récriminé  contre  les  charges  croissantes  im- 
posées par  l'Empire  aux  Etats  confédérés.  A  la  Cham- 
bre de  Munich,  le  Président  du  Conseil  bavarois  a  dé- 
claré que  ces  mêmes  charges  étaient  intolérables. 

On  a  bien  été  forcé  d'entendre  ces  plaintes  à  Berlin  : 
l'organe  officieux  du  Ministre  des  Finances  a  avoué 
qu'il  était  impossible  d'augmenter  la  quote-part  matri- 
culaire  des  Etats  et  propose  un  emprunt  pour  combler 
le  délicit. 

.Je  vous  avais  rapporté  dans  ma  dernière  lettre  le 
bruit,  parti  de  Hambourg,  que  le  syndicat  Morgan  de 
NeWrYort  achèterait  les  dix-huit  meilleurs  navires 
de  la  Hamburg-Arnerika  Linie.  Maintenant,  le  directeur 
de  cette  compagnie  dément  formellement  qu'on  ait  ja- 
mais eu  l'intention  de  vendre.  11  faut  croire  cependant 
que  les  choses  ont  été  assez  avancées  à  un  certain  mo- 
ment, car  on  assure,  de  source  très  autorisée,  que  le 
gouvernement  élaborerait  un  projet  de  loi  portant  dé- 
fense aux  actionnaires  étrangers  des  Sociétés  par  ac- 
tions de  faire  partie  d'un  Conseil  d'administration  ou 
de  direction. 

Le  projet  de  tarif  douanier  vient,  d'être  examiné  par 
le  Conseil  fédéral,  à  qui  il  était  nécessaire  de  le  sou- 
mettre av  ant  de  le  présenter  au  Jleiclislai/.  Le  Conseil 
fédéral  a  montré,  une  fois  de  plus,  qu'il  n'est  qu'une 
simple  Chambre  d'enregistrement  des  décisions  gouver- 
nementales :  il  a  adopté  le  projet  sans  un  changement, 
circonstance  qui  a  mis  fort  en  colère  les  protection- 
nistes el  les  libre-échangistes.  La  Deutsche  Tageszei- 
tung,  organe  des  agrariens  et  le  Berliner  Tageblull, 
organe  des  industriels,  estiment  tous  les  deux  que  le 


nouveau  tarif  est  inacceptable.  On  voit  parla,  sons 
quel  aspect,  la  lutte  s'engagera  au  Parlement? 

Le  Syndicat  des  cokes  de  Westphalie  a  décidé,  dans 
sa  dernière  réunion  plénière,  d'abaisser  les  prix  de- 
vente  des  charbons.  Le  prix  du  coke  de  haut  fourneau 
sera  abaissé  de  17  à  15  marks  ;  celui  du  coke  de  fon 
derie,  de  21  à  17  marks.  Cette  mesure  arrive  bien  trop 
lard  pour  pouvoir  apporter  quelque  relèvement  sérieux 
aux  industries. 

Sur  le  marché  monétaire,  l'argent  est  toujours  abon- 
dant. Jl  a  favorisé,  toute  cette  semaine,  les  achats  de- 
Rentes  allemandes  et  autrichiennes.  Les  disponilitéfi 
se  détournent  de  plus  en  plus  de  l'escompte  industriel. 


Informations  Ecoiiomips  et  Financières 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


1901 

1900 

ACTIF  (milliers  de  marks) 

15  nov. 

DU. 

7  nov. 

15  nov. 

lil.  7  nov. 

Métal  et  or  en  lingots  

923.946 

+ 

19.  "3 

789  879 

+ 

21.215 

24  045 

+ 

665 

22.706 

+ 

1.109 

10.181 

+ 

2.008 

16. 780 

+ 

4.617 

826.592 

10.359 

821.575 

10. 7Si 

67.235 

+ 

1  350 

74  406 

+ 

5.704 

171 

+ 

324 

9  595 

523 

86. 963 

8.028 

126. 611 

56 

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

150.000 

non  mod 

120-000 

non  mod. 

40. 500 

non  rr.Od. 

30.000 

non  mod. 

Circulation  de  billets  

1-217,265 

30.092 

1.177.685 

34. 280 

Autres  engagements  à  vue  

524 .  :i8lj 

+ 

31.668 

485.341 

+ 

54-546 

38  183 

T 

657 

48. 224 

+ 

1.289 

STATISTIQUE  relative  aux  divers 

chapitres  du  Bilan 

de  la 

Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


7  ao(M 
15  » 
24  » 
31  » 

7  sept. 

14  » 
23 

30  » 

7  oct. 

15  » 
23  » 

31  >. 

7  nov. 
15  « 


958 
967 
981 
931 
928 
929 
942 
830 
83! 
861 
912 
896 
928 
924 


1.198 
1.173 
1.138 
1.196 
1.178 
1.158 
1.173 
1.430 
1.365 
1.284 
1  233 
1.284 
1.247 
1.217 


660 
68-2 
713 
644 
633 
671 
693 
523 
501 
529 
552 
485 
490 
524 


Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

930 

65 

+  246 

917 

68 

+  282 

902 

61 

+  329 

936 

65 

+  221 

908 

66 

+  235 

919 

65 

+  268 

932 

65 

+  266 

1  066 

128 

-  109 

991 

102 

-  39 

927 

11 

+  13 

878 

65 

+  174 

905 

10 

+  104 

867 

66 

+  149 

857 

67 

+  202 

Tau» 

de 
l'esc. 


3  1  2 


Les  Colonies  allemandes.  —  Le  Comité  colonial  écono- 
mique de  Berlin  vient  de  publier  un  rapport  sur  la  situation 

des  colonies  en  1899, 

Nous  y  relevons  les  renseignements  suivants  :  leur  popu- 
lation est  de  12  millions. d'habitants  et  leur  superficie  de 
&.70CLOOO  kilomètres  carrés,  à  savoir  : 

Kilomètres 
carrés  Habitants 

Ksi  africain  allemand   1.000.000  6.000.000 

Kainerun   500.000  3.500.000 

Togo   1)0.000  2.500.00H 

Sud-esi  africain  allemand....  800.000  250.000 

Colonies  de  la  mer  du  Sud...  250.000  500. 000 

Kiaotcliéou   515  84.000 

Ce  commerce  des  colonies  accuse,  pour  1889,  un  mouve- 
ment d'affaires  dépassant  OO  millions  de  marks  ainsi  répartis  : 

Exportation  Importât  ion 

En  marks) 

Ksi  africain  allemand   :î.  900. 000  10.800.000 

Ivàmerun  (en  L898,  on  n'a  pas 

encore  les  chiffres  de  1899).  4. 600.000  9.:î00.oo0 

Togo   2.0iio.(K)0  3.;«>0.0no 

Sud-oueal  africain  allemand  .  l.'idO  00O  9.000.000 

Colonies  de  la  lia  i'  du  Sud...  2.700.000  2.800.00(1 

Kiaotcliéou   'i.OHO.000  G. 500. 000 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


Le  capital  allemand  engagé  dans  les  entreprises  coloniales 
augmente  sans  cesse.  On  a  fondé,  en  l<Si>H  et  1899,  des  exploi- 
tations coloniales  pour  un  total  d'environ  'i  millions  de  marks 
de  capital  social. 

L'augmentation  du  commerce  de  Togo  comparativement  à 
1898  [exportation  1.100. ÛOO  marks  en  plus,  importation  800 
mille  marks  eu  plus)  s'explique  par  la  récolte  plus  abondante 
de  ta  culture  de  l'huile  de  palme  (2.085.000  marks  en  1899, 
n. ntre  950.000  marks  en  1898).  L'augmentation  du  commerce 
dans  le  sud-ouest  africain  comparativement  à  1898  (500. 000 
marks  en  plus  à  l'exportation  et  3  millions  de  marks  en  plus 
à  l'importation)  provient  d'un  côté  de  l'exploitation  plus  in- 
tensive (les  dépôts  de  guano  1.154.000  marks  en  1899,  contre 
826.000  marks  en  1898)  et  de  l'exportation  plus  considérable 
du  bétail  sur  pied  et  des  peaux  (l'.lii.OCO  marks  en  1899,  contre 
31.000  marks  en  1898)  et,  d'un  autre  côté,  de  l'atecrbissement 
de  la  consommation  par  suite  de  l'augmentation  de  la  popu- 
lation et  du  plus  grand  nombre  de  fournitures  de  matériel 
faites  par  le  Gouvernement.  L'augmentation  du  commerce 
des  colonies  de  la  mer  du  Sud  (1.700.000  marks  en  plus  à 
l'exportation  et  2.500.000  marks)  en  plus  à  l'importation) 
s'explique  principalement  par  l'incorporation  dans  le  domaine 
colonial  allemand  des  îles  Samoa,  Carolines,  Palaos  et  Ma- 
rianne*.   

Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  21  novembre  1901. 

Séance  assez  animée.  Les  cours  des  actions  métallurgiques 
et  minières  se  rall'ermissent  On  constate  aussi  une  liausso 
sur  lès  actions  îles  Compagnies  de  navigation. 

Tous  les  fonds  d'Etat  sont  fermes. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  40  ;  Extérieure  70  75  ;  Lom- 
bards, 10  . .   Clôture  soutenue. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  20  novembre  1901. 
Le  Stock-Exchange.  —  Les  Valeurs  "américaines.  —  La  Production 
nationale  et  la  Concurrence  allemande.  —  Lns  Coopératives. 

Au  point  de  vue  politique,  la  situation  reste  sans 
changement.  On  attend  toujours  la  fin  de  la  guerre. . . 
et  l'on  ne  voit  rien  venir.  Au  Stîck  Exchange  on  est 
retombé  dans  le  calme  le  plus  complet  et  la  cote  a 
reculé  sur  les  principales  valeurs.  La  situation  du 
marché  monétaire  influence  assez  défavorablement, 
car  les  disponibilités  se  raréfient,  bien  que  l'argent  soit 
moins  demandé  que  la  semaine  dernière.  L'escompte  sur 
le  marché  libre  est  toujours  ferme  à  3  3/8  0/0.  Le  conti- 
nent a  continué  ses  achats  d'effets  :  l'Allemagne  principa- 
lement a  été  acheteuse  de  montants  assez  considérables. 

Le  département  des  valeurs  américaines  dont  on 
vantait  la  fermeté  pendant  la  semaine  dernière,  n'a 
pas  conservé  sa  bonne  attitude  et  la  réaction  qui  s'est 
produite  sur  ces  titres  a  été  pour  beaucoup  dans  le 
recul  de  tout  le  marché.  Cette  réaction  s'est  produite 
après  la  nouvelle  que  les  difficultés  relaiives  au  Nor-. 
therm  Pacific  n'était  pas  encore  complètement  réglées. 

On  suit  avec  une  grande  attention  les  diverses  pha- 
ses de  la  négociation  du  nouveau  traité  entre  l'Angle- 
terre et  les  Etats-l'nis'relatifs  au  canal  interocéanique 
de  Panama.  On  trouve  généralement  que  la  diplomatie 
anglaise  a  mis  le  pays  en  assez  bonne  posture,  dans 
cette  question.  On  estime  qu'on  obtiendra  des  Etats- 
Unis  la  neutralité  absolue  de  la  future  voie.  La  West- 
minster Gnzetie  qui  consacre  un  long  et  important 
article  ii  cette  question  termine  ainsi  :  «  Qu'il  nous  soit 
permis  de  dire  qu'en  dépit  de  l'opinion  commune, 
qui  pense  le  contraire,  nous  avons  eu  quelque  succès 
dans  les  affaires  que  nous  avons  récemment  traitées 
avec  l'Amérique.  Le  jugement  dans  la  question  des 
pêcheries  de  la  mer  de  Behring  et  la  décision  arbitrale 
dans  l'affaire  du  Venezuela  furent  tous  deux  en  notre 
faveur,  et  si  nous  obtenons  un  canal  libre,  nous  pour- 
rons en  réalité  nous  considérer  comme  gagnants,  même 
en  sacrifiant  le  traité  Clayton-Buhver.  » 

Le  journal  le  Globe,  analysant  dans  leurs  détails  les 
chiffres  du  commerce  extérieur  que  je  vous  ai  envoyés 


dans  ma  dernière  lettre,  s'élève  contre  ce  fait  que  les 
importai  ions  des  métallurgie.?  allemandes  vont  toujours 
croissant  en  Angleterre.  Actuellement,  les  commandes 
faites  aux  industries  de  l'Allemagne  sont  si  considé- 
rables que  les  livraisons  ne  pourront  être  faites  avant 
longtemps.  La  cause  de  cette  préférence  donnée  aux 
fabriques  allemandes  tient  uniquement  au  bas  prix  de 
vente  de  ces  dernières.  Le  journal  anglais,  avec  beau- 
coup d'autres  qui  se  sont  également  émus  de  cette 
situation,  voit  une  véritable  cause  de  ruine  pour  la 
métallurgie  anglaise  dans  cette  concurrence  de  prix  de 
la  métallurgie  allemande,  et  il  adjure  tous  ceux  qui  tra- 
vaillent à  cette  branche  de  l'industrie  de  consentir  à 
des  sacrifices  qui  pourront  la  sauver.  Le  fameux  cri 
d'alarme  :  «  Made  in  Germany  »  retentit  de  nouveau. 
Qu'on  se  rappelle  que,  dans  le  seul  mois  d'octobre, 
l'importation  des  matières  premières  nécessaires  à 
l'industrie  a  décru  de  1.497.000  livres,  dont  plus  de 
1  million  de  livres  porte  sur  le  bois.  Depuis  le  début 
de  l'année,  les  importations  des  matières  premières 
pour  les  manufactures  ont  diminué  de  plus  de  6  mil- 
lions 300.000  livres. 

La  légère  amélioration  qui  s'est  produite  pendant  le 
mois  d'octobre  dans  la  balance  du  commerce  extérieur 
n'a  donc  pas  suffi,  comme  on  le  voit,  à  faire  oublier  tous 
les  fâcheux  symptômes  du  passé  et  les  préoccupations 
restent  extrêmementvives  quant  à  l'avenir  de  nos  trans- 
actions extérieures  et  de  notre  production  nationale. 

Le  Manchester  Guardian  extrait  quelques  chiffres  du 
Rapport  sur  1rs  Coopératives  ouvrières  qui  vient  d'être 
publié  par  le  département  du  travail  du  Board  of 
Trade.  En  1899,  leur  chiffre  d'affaires  a  été  de  G8  mil- 
lions 91.371  liv.  st.  Cependant,  les  coopératives  de  pro- 
duction sont  restées  très  inférieures  à  celles  de  consom- 
mation, et  ces  dernières  n'ont  même,  dans  bien  des 
cas,  pas  donné  de  bénéfices. 


Informations  Éuonumiauec  et  Financières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

21  novembre  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

l'ASSIF  Liv.  st.    I  ACTIF 

Billets  créés   50  622.000   Dette  fixe  de  l'Etat.. 


Rentes  immobilisées . 
1  Or  monnayé  et  lingots 


Liv  st 

11.015.100 
6.159.900 
32. 847. 000 


Total. 


50.622.000 


Total   M  622.000 


Département  des  opérations  de  banque 


Capital  social  

Réserve  et  profits  et 
pertes  

Trésor  et  administra- 
tion publique  

Comptes  particuliers. 

Billets  à  sept  jours,  etc. 


Liv.  st. 

14.553.000 

3.184.000 

Il  951.000 
37.919.000 
196.000 


Total   67.803.000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   17.525.000 

Portefeuille  et  avances  26  361 .000 

Billets  en  réserve   21  551 .000 

Or  et  argent  monnayés  2.366  000 


Total   67. 803.000 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  'liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a7jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

13   U  .   

37.720 

30.135 

49.619 

42.512 

25. 360 

50  93 

3  " 

22  »   

39.071 

2!).  789 

51.889 

43.099 

27.057 

51  97 

n 

29  »   

39.410 

29. 719 

51  260 

42  039 

27  466 

53  41 

5  sept  

39.086 

30-028 

50.471 

42-095 

26.833 

53  » 

» 

12  »   

39.129 

29.669 

51.483 

42.732 

27.238 

52  73 

» 

19  »   

39.506 

29.395 

52.230 

42  850 

27.886 

53  20 

26  »   

39  638 

29.402 

51.642 

42  141 

28.011 

54  07 

» 

3  octobre  .... 

38.158 

30.547 

52.0791 

45.180 

25.386 

48  61 

» 

10  »   

37.373 

30  056 

53. 046 

45  829 

25.092 

47  13 

37.177 

29.696 

51.361 

43.981 

25  ;'5C 

49  03 

24  »   

36.352 

23  299 

51  122 

44  181 

24.828 

48  38 

n 

31  o   

35.655 

29.547 

52. 139 

46.153 

23.883 

45  63 

4 

7  novembre... 

35.184 

2!).  859 

49.57 \ 

44.345 

23.100 

46  44 

n 

14  

34.925 

29.424 

50  541. 

45.136 

23.282 

45  92 

• 

21  

35.213 

29.071 

49.870 

43  886 

23.917 

47  77 

66t>  L'ECONOMISTE  EUROPÉEN. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  21  novembre  1901. 
La  tendance  générali!  du  marché  est  toujours  aussi  peu 
active,  bien  que  les  dispositions  se  soient  un  peu  améliorées: 
La  raison  de  celte  amélioration  paraît  être  dans  la  légère 
reprise  constatée  sur  les  places  européennes;  on  remarque, 
en  effèt,  que  les  fonds  internationaux  sont  beaucoup  mieux 
tenus  cl  leur  plus  grande  fermeté  inlluence  l'ensemble  de 
la  place. 

Les  Consolidés  se  retrouvent  à  91  3/4,  après  avoir  en  un 
marché  indécis. 

Les  fonds  internationaux  restent  plus  fermes. 

Y,' Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  69  7/8;  l'Italien  est 
à  93  1/2:  les  Fonds  Ottomans  sont  soutenus. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  calme. 

Les  fonds  argentins  sont  calmes.  On  cote  :  Argentin  6  0/0 
18815  9.">  1/2,  Funding  97  1/4.  Le  Brésil  4  0/0  se  retrouve 
à  64  3/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  hésilants;  les  Chemins  améri- 
cains conservent  une  allure  faible. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  117  1/2;  YErie  à  43  1/2 
et  le  Louiscille  à  109  1/4  ;  YAtchison  à  82  ./.et  le  Norfolk 
à  93  . / . . 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  21  novembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 

I  n  revirement  favorable  s'est  produit  danafta  phy- 
sionomie du  marché  à  terme;  la  fermeté  domine 
presque  partout  et  les  transactions  se  sont  présentées 
nombreuses  et  suivies  ;  les  valeurs  de  traction  ont 
bénéficié  d'une  hausse  sensihle. 

La  Rente  brésilienne  4  0/0,  bien  que  sans  affaires, 
est  soutenue  à  fil  15/16.  „ 

L'Extérieure  espagnole  est  ferme  à  70  1/8;  les  Che- 
mins de  fer  espagnols  ont  donné  lieu  à  des  achats 
importants  qui  ont  élevé  le  cours  de  la  Saragosse  à 
22î  pour  finir  k22ô;  le  Nord  de  l'Espagne  à  166  pour 
clôturer  à  165. 

Les  Fonds  turcs  sont  très  fermes  et  en  avance  :  la 
Série  C  à  26  10,  la  Série  D  à  24  05,  les  Lots  turcs  s'avan- 
cent à  101. 

Le  Métropolitain,  très  travaillé,  finit  presque  au  plus 
haut  à  572. 

La  Parisienne  Electrique  k  254  1/2,  la  Russe  française 
à  171 1/2. 

Un  bon  courant  d'affaires  se  développe  également  au 
marché  du  comptant,  les  cours  de  valeurs  congolaises 
se  sont  sensiblement  élevés  :  la  Katanga,  bien  impres- 
sionnée par  son  assemblée  générale,  s'avance  à  940  ;  la 
Lomani  k  950,  l'ordinaire  Haut-Congo  k  915. 

Les  autres  compartiments  se  sont  montré  aussi  plus 
actifs.  Les  valeurs  sidérurgiques  ont  gagné  du  terrain  ; 
les  actions  de  charbonnages  sont  fermes,  les  titres  qui 
se  présentent  ont  été  facilement  absorbés. 

Les  valeurs  de  tramways  sont  mieux  tenues.  Les 
Russe-1"  rançaise ,  les  Klectriques  en  Espagne  sont 
recherchés  et  progressent. 

II  y  a  également  amélioration  dans  les  valeurs  de 
zincs. 

Les  fonds  d'Etats  étrangers  sont  en  bonne  tendance. 
Les  valeurs  industrielles  étrangères  ont  eu  un  marché 
animé. 

$ 

Commission  de  la  Bourse  de  Bruxelles.  —  Les  agents 
de  change  de  lîruxelles  ont  procédé,  le  18  novembre,  à  l'élec- 
tion de  trois  nouveaux  membres  de  la  Commission  do  la 
Bourse,  en  remplacement  de  MM.  Guillaume  Michiels,  Char- 
hielrieli  et  César  Denis,  membres  sortants  et  non  lééli- 
gibles.  Le  nombre  des  vidants  était  de  3~1.  Ont  été  ('dus  : 

MM.  Gustave  Philips,  par   273  voix 

Guillaume  Cramer,  par   280  — 

Edmond  Van  Ar.broeck,  par.....    240  — 
La  Commission  de  la  Bourse,  pour  l'exercice  1903,  sera 
donc  composée  de  MM.  Oscar  CÏabbe,  Eugène  Debroux, 
Léon  Goessens,  Alfred  Reynaert,  Ed.  Moselli,  Alfred  Veut  et 
h'H  trois  nouveaux  élus. 


—  Belgique  et  Espagne 


Dans  une  première  séance  de  janvier,  cette  nouvelle  Com- 
mission nommera  son  bureau. 


Le  Recensement  de  l'Etat  indépendant  du  Congo.  — 

Le  résultat  du  recensement  opéré,  le  1"  janvier  de  cette  année 
par  les  bureaux  de  l'état  civil  de  l'Etat  indépendant  du  Congo 
porte  à  2.204  le  chiffre  des  non-indigènes  qui  se  trouvaient  à 
cette  date  sur  le  territoire  de  l'Etat. 

Ce  recensement  se  fait  tous  les  ans.  Voici  le  tableau  de  la 
progression  delà  population  blanche  depuis  1880  jusqu'à  ce 
jour  : 


Dates 

Européens 

Belges 

:!1  décembre  1886  

.  ..  254 

46 

ITT) 

1890  

744 

398 

1891  

950 

445 

1"  janvier 

691 

1896  

1.325 

839 

1897  

,  ,  1.474 

«82 

1898  

1.678 

1.000 

1899  

1.630 

959 

1900  

1.958 

1.187 

1.318 

ESPAGNE 


LA  SITUATION 

Madrid,  18  novembre  1901. 

La  Situation.  —  La  Discussion  du  Budget.  —  La  Bourse.  — 
La  Banque  d'Espagne. 

La  maladie  de  M.  Sagasta  oblige  celui-ci  k  laisser 
la  majorité  sans  direction,  car  aucun  des  chefs  des 
groupes  qui  la  forment  n'a  l'autorité  suffisante  pour 
s'imposer.  Vendredi,  on  a  annoncé  que  le  Président  du 
Conseil  pourra  aller  au  Palais  pour  prendre  part  au 
Conseil  des  Ministres,  avec  la  Reine  Régente,  mais  on 
doute  que  cela  soit  possible.  Les  personnes  qui  sont 
toujours  bien  renseignées  affirment  que,  dans  le  cas  où 
la  maladie  de  M.  Sagasta  l'empêcherait  de  s'occuper 
d'affaires  pendant  quelque  temps,  M.  Montero  Rios, 
président  du  Sénat,  serait  chargé  du  poste  de  Pre- 
mier. 

Le  Sénat  a  continué  la  discussion  du  projet  de  loi 
sur  la  démonétisation  de  l'argent  et  a  obligé  le  Minis- 
tre à  retirer  les  paragraphes  3  et  4,  qui  autorisaient  k 
retirer  des  écus  de  la  circulation  pour  les  refondre  et 
vendre  ensuite  les  barres  pour  compte  du  Trésor.  C'est 
une  bonne  mesure  car,  avec  certains  Ministres,  on  n'est 
jamais  à  l'abri  d'un  coup  de  tête. 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Banque  d'Espagne 
est  d'avis  qu'il  ne  faut  pas  que  les  obligations  du  -Tré- 
sor, dont  le  Sénat  discute  le  projet  d'émission,  soient 
escomptables  par  la  Banque,  et  ii  est  probable  que  la 
loi  en  décidera  ainsi.  De  cette  façon,  on  les  empêchera 
de  sortir  du  portefeuille  de  la  Banque  pour  y  rentrer 
sous  un  autre  nom. 

La  discussion  générale  du  budget  a  commencé  à  la 
Chambre  par  celle  du  contre-projet  formé  par  la  Union 
National,  lequel  comporte  une  réduction  de  3U.000.000 
sur  les  services  généraux  de  l'Etat  et  80.000.000  sur  les 
dépenses  des  Ministères.  L'intention  a  été  reconnue 
excellente,  mais  la  mise  en  vigueur  de  ce  projet  lais- 
serait subsister,  en  général,  les  défauts,  tant  de  fois- 
signalés,  de  l'Administration  et  le  pays  serait  plus  mal 
servi  encore,  ce  qui  n'est  pas  peu  dire.  Aussi  ce  contre- 
projet  a-t-il  été  repoussé  par  la  Chambre. 

Là  Commission  du  budget  continue  à  étudier  ceux 
des  différents  Ministères.  Le  plus  discuté  est  celui  de 
la  marine,  pour  lequel  on  demande  onze  millions,  que 
ni  la  Commission  ni  la  Chambre  ne  sont  disposés  à 
accorder,  mais  la  discussion  du  tout  promet  d'être  la- 
borieuse, et  aboutira  forcément  à  une  augmentation 
des  dépenses  prévues  par  M.  Ur/.aiz,  qui  n'est  pas  con- 
tent, mais  c  est  sa  faute.  D'abord,  il  voulait  écono- 
miser, comme  vous  savez,  sept  millions  sur  le  coût  de 
la  prime  du  change,  mais  finalement  il  a  cédé.  Ensuite, 
il  a  incorporé:  au  budget  ordinaire  les  différents  bud- 
gets extraordinaires  qui  étaient  ouverts.  Ceci  est  d'une 
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bonne  administration,  mais  ce  qui  ne  l'esl  plus,  c'est 
qu'il  n'a  pas  ouvert  des  crédits  pour  ces  budgets,  et 
qu'il  aurait  fallu  payer  ces  dépenses  au  moyen  d'émis- 
sions de  dette  flottante,  mauvais  système,  comme  cha- 
cun sait.  Aussi,  et  pour  ne  pas  devoir  en  changer  cons- 
tata.nent  les  chiffres,  je  m'abstiens  de  vous  envoyer  le 
relevé  des  dépenses  prévues  au  budget,  jusqu'à  ce  qu'il 
soit  sorti  au  moins  de  la  Chambre. 

Le  marché  a  été  très  ferme,  mais  l'avance  des  cours 
n'est  pas  grande  et  il  semble  que  si  nous  arrivons  à 
7  2  0/0  à  lin  décembre,  ce  sera  tout.  Le  capital  dispo- 
nible attend  l'émission  des  obligations  du  Trésor,  mais 
comme  la  vente  sera,  parait-il,  espacée  pour  ne  pas 
causer  de  perturbations,  il  restera  une  certaine  quan- 
tité de  fonds  sans  emploi.  Le  découvert  semble  très 
considérable,  mais  d'ici  à  la  liquidation,  il  peut  dimi- 
nuer. 

La  discussion  du  budget  laisse  la  Bourse  indiffé- 
rente ;  elle  sait  que  les  impôts  rentrent  bien  et  le  reste 
lui  est  égal. 

Les  actions  de  la  Bam/ue  d'Espagne  regagnent  leurs 
plus  hauts  cours,  ce  qui  peut  sembler  un  peu  exagéré. 

Le  marché  des  obligations  a  été  nul,  sauf  pour  celles 
de  la  Ville  de  Madrid,  au  même  cours  que  la  semaine 
dernière. 

Le  cours  du  change  se  maintient  tou  jours  au  delà  de 
'i2  0  0  et  ne  semble  pas  devoir  en  descendre. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
res semaines  : 


28  oct. 

4  nov. 

11  nov. 

18  nov. 

71  15 

71  20 

71  45 

71  60 

4  0/0  Extérieure  

77  90 

78  .. 

78  25 

78  40 

5  0/0  Amortissable  ,  . 

93  15 

93  20 

93  45 

92  80 

Banque  d'Espagne  

479  50 

481  50 

488  .. 

493  .. 

—     Hypothécaire  . . 

190  .. 

189  50 

189  .. 

Comp.  Fer'm.  des  Tabacs 

397 

400  .. 

401  .. 

402  50 

42  15 

42  30 

42  60 

42  75 

—     sur  Londres  

35  62 

35  70 

35  80 

35  85 

Bons  cubains  6  0/0  

85  .. 

85  70 

85  40 

85  60 

—         5  0/0 

73  80 

70  90 

71  40 

71  50 

Cédules  hypoth.  5  0/0... 

101  90 

102  .. 

102  .. 

101  90 

-           4  0/0... 

101  .. 

101  .. 

101  .. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  -j-  argent,  1.2  millions; 
escomptes,  1.3;  comptes  courants,  G;  circulation,  8. 


Informations  teips  et  Financières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 


Bu  i<*  janvier  au  27  octobre  1901  (43  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

2070 
784 
104 

499 

Pesetas 

49.111.249 
13.886.105 
1.186.686 
9.910.214 

Pesetas 

52  826.192 
15.139.742 
1.239.977 
10-577.909 

Pesetas 

54.290.809 
15.361.590 
î. 082. 557 
10  689.137 

Pesetas 

55.627.819 
16.168.648 
1.039.144 
10.582.667 

83.418.278 

Lérida-Reus  .... 
JilmansaValence 

Total  No.'d  de  l'Esp. 

3457 

74.094.254 

79.784.420 

81.424.093 

1067 

3550 
246 

15.751.017 

52.85^.854 
1.097.922 

15.559.985 

73. 652. 35^ 
1.532  946 

16.354.323 

75.632.888 
2.620.284 

16.138.845 

76.692.029 
2.755.063 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

Les  Plans  de  l'Union  Nationale.  —  Les  députés  de 
1  Union  nationale  ont  présenté  au  Congrès  leur  plan  écono- 
mique depuis  si  longtemps  annoncé. 

Ce  document,  dit  notre  confrère  YEstafeta,  est  très  long  et 
presque  enfantin,  nous  nous  bornerons  à  donner  une  idée 
de  ce  qui  a  trait  aux  Dettes. 

On  propose  la  conversion  de  l'Extérieure  en  Intérieure 
avec  une  bonification  de  10  0/0  dans  un  délai  qui  n'excédât 
pas  six  mois,  de  telle  façon  que  le  coupon  du  1"°  avril  1902, 
serait  payé  en  pesetas  avec  une  augmentation  de  10  0/0  équi- 
valant au  bénéfice  de  la  conversion. 

On  supprime  les  Commissions  que  l'on  alloue  à  la  Banque 
d'Espagne  pour  le  service  de  la  dette,  estimant  qu'elles  doi- 
vent être  comprises  dans  le  service  de  trésorerie. 
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On  propose  d'indiquer  expressément  la  faculté  de  négocier 
à  des  particuliers  les  pagures  du  Trésor  et  d'outro-mer,  au 
même  taux  d'intérêt  du  2  1/2  0/0  que  l'on  bonifie  à  la  Banque 
d'Espagne  ;  que  le  solde  de  125  millions  de  pesetas  effectives 
qu'a  le  trésor  en  compte  courant  doit  servir  à  rembourser 
l'avance  de  la  Compagnie  fermière  des  Tabacs. 

Les  économies  obtenues  de  ce  chef  sont  : 

Pesetas 


Paiement  de  la  Dette  convertie  en  Dette  inté- 
rieure  11.894.813  20 

Nouveau  service  de  trésorerie   303.821  08 

Remboursement  de  l'avance  de  la  Compagnie 

des  Tabacs   4  814.556  » 

Total   17.513.190  28 


On  réduit,  par  ce  moyen,  les  obligations  de  la  Dette  à 
399.797.971  pes.  06  au  lieu  des  417.311.161  pes.  34  indiquées 
au  projet.   


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  20  novembre  1901. 

Les  meilleures  nouvelles  données  sur  l'état  de  santé  de 
M.  Sagasta  ont  exercé  une  bonne  inllucnce  sur  les  cours  et 
la  tendance  reste  meilleure. 

On  cote  l'Intérieure  à  71  60  ;  l'Extérieure  à  78  50  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  42  65. 


RUSSIE 


Le  Trust  du  ciment  russe.  —  Une  réunion  des  fabricants 
de  ciment  de  la  Russie  s'est  tenue  les  15  et  16  octobre  der- 
niers. Toutes  les  fabriques  du  pays  étaient  représentées  à 
cette  assemblée  dont  le  résultat  a  été  négatif.  Déjà,  avant 
cette  réunion,  une  certaine  entente  s'était  établie  entre  les 
fabriques  du  Sud  de  la  Russie  et  celles  de  Pologne,  et  le  prin- 
cipal but  à  atteindre  était  la  constitution  de  groupes  séparés, 
entre  les  six  fabriques  de  la  Russie  du  Nord  et  celles  du  rayon 
de  Moscou  qui,  alors,  désigneraient  des  délégués  pour  l'or- 
ganisation d'un  syndical  général  du  ciment  en  Russie.  Ce 
plan  a  échoué  à  cause  des  intérêts  opposés  du  groupe  du 
Nord  et  celui  du  centre  de  la  Russie. 


Les  Recettes  et  les  Dépenses  du  Trésor  russe  pendant 
les  sept  premiers  mois  de  1901.  —  Des  états  provisoire* 

que  le  Ministère  des  finances  de  Russie  a  reçus  des  caisse» 
de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers,  il  résulta 
que,  pendant  les  sept  premiers  mois  de  1901,  les  recettes  et 
les  dépenses  publiques  oui  atteint  les  chiffres  ci-après  : 

BUDGET  ORDINAIRE 

Roubl. -crédit 


Recouvrements  effectués   928.312.000 

Dépenses  payées   961.840.000 

BUDGET  EXTRAORDINAIRE 

Recouvrements  effectués   58.227 .000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits 

de  1901   92.162.000 


Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1901  et  1900,  pour 
les  sept  premiers  mois,  se  présentent  comme  suit  : 

I.  —  Budget  ordinaire 

Roubl. -crédit 


Recouvrements  de  1901    928.312.000 

_          de  1900    880.038.000 

Soit,  pour  les  sept  premiers  mois  de  1901,  une 

différence  en  plus  de   48 . 274 . 000 

Dépenses  effectuées  en  1901   961.840.000 

—             en  1900    854 .429 .000 

Soit  pour  les  sept  premiers  mois  de  1901,  une 

différence  en  plus  de   107 . 411 .000 

IL  —  Budget  extraordinaire 

En  1901,  les  recouvrements  du  premier  semestre 

se  sont  élevés  à   58.227.000 

En  1900,  ils  avaient  été  de   12.698.000 

Soit,  pour  1901,  une  augmentation  de..  45.529.000 


Les  chiffres  ci-après  présentent,  pour  les  deux  années  1901 
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cl  1000,  le  total  des  dépenses  des  sept  premiers  mois  qui,  au 
momenl  de  leur  acquittement,  oui  été  imputées  sur  d'autres 
budgets  que  celui  <le  l'exercice  eu  cours  (c'esl-à  dire,  pour 
les  premiers  mois  de  L90Î,  sur  les  exercices  1900,  1809,  etc.. 
et,  pour  les  sept  premiers  mois  de  1  ! »00.  sur  les  exercices 

181)9,  1898,  etc.;  : 

1001        1900  Dtf.enl90ï 

En  milliers  de  roubles-crédit 

Dépenses  ordinaires   105.305    101.405     -+-  8.898 

—      extraordinaires.     4.r>.507     47.093    —  1 .586 

150.812     148.50Ô    -f-  2.813 


Le  Grand  Transsibérien.  —  Nous  avons  parlé,  la 
semaine  dernière,  de  l'échange  de  lettres  qui  vient 
d'avoir  lieu  entre  l'empereur  Nicolas  JI  et  M.  Witte, 
ministre  des  finances  de  Russie,  à  propos  de  la  cons- 
truction du  dernier  tronçon  du  Grand  Chemin  transsi- 
bérien. 

L'importance  de  cet  événement  nous  détermine  à 
reproduire  le  rapport  publié  sur  cette  nouvelle  voie 
ferrée  par  la  Chancellerie  du  Conseil  des  Ministres  de 
Russie,  à  propos  de  l'Exposition  Universelle  de  1900: 

I 

On  appelle  Sibérie  toute  la  partie  septentrionale  du  conti- 
nent asiatique  placée  sous  la  domination  de  l'Empire  île 
Russie,  qui  est  située  entre  les  45  et  77  degrés  de  latitude 
nord  et  les  58  et  188  degrés  de  longitude  est  (à  partir  du  méri- 
dien de  Paris). 

La  Sibérie  est  bornée  à  l'Ouest  par  la  chaîne  de  l'Oural  et 
la  rivière  du  même  nom,  qui  la  séparent  delà  Russie  d'Europe, 
au  Nord  par  l'Océan  Glacial,  à  l'Est  par  l'Océan  Pacifique  avec 
les  mers  de  Rehring,  d'Okhotsk  et  du  Japon.  Au  Sud,  la 
Sibérie  est  bornée  par  les  possessions  de  la  Russie  en  Asie 
Centrale,  ensuite  par  l'Empire  Chinois  et,  enfin,  sur  un  court 
espace,  par  la  Corée. 

Sa  superficie  est  de  14  1/2  millions  de  kilomètres  carrés, 
étendue  égale  au  1/9  de  toute  la  terre  terme  du  globe  ter- 
restre; elle  représente  le  1/4  de  tout  le  continent  asiatique  ; 
elle  dépasse  de  2  1/2  fois  l'étendue  de  la  Russie  d'Europe  et 
de  1  1/2  fois  celle  du  continent  européen  tout  entier. 

Une  étendue  aussi  vaste  explique  la  variété  des  particula- 
rités physiques  des  différentes  régions  de  la  Sibérie.  Au  point 
de  vue  de  la  colonisation  de  cette  contrée,  deux  grandes 
zones  principales  se  trouvent  en  quelque  sorte  tracées  par  la 
nature  même;  elles  s'étendent  dans  la  direction  de  l'Ouest  à 
l'Est  et  sont  très  dissemblables  entre  elles.  Une  de  ces  zones 
comprend  la  partie  méridionale  de  la  Sibérie,  actuellement 
traversée  par  le  Transsibérien,  est  relativement  plus  peu- 
plée. Les  qualités  du  sol  et  les  conditions  climatériques  la 
rendent  entièrement  apte  au  développement  de  la  culture 
agricole  et  de  la  colonisation. 

La  seconde  de  ces  zones  occupe  toute  la  région  nord  du  ter- 
ritoire sibérien;  elle  présente  une  suite  continue  de  «  toun- 
dras »  ou  marais  polaires  ;  les  couches  inférieures  du  sol  y 
sont  à  l'état  de  congélation  perpétuelle  et  rendent  ce  pays 
impropre  à  la  culture.  Entre  ces  deux  zones  se  trouve  ce 
qu'on  nomme  la  région  de  la  «  taiga  »  ou  des  «  ourmans  », 
c'est-à-dire  des  forêts  vierges  d'arbres  résineux  aux  tiges 
élancées  alternant  avec  des  bois  plus  jeunes  d'espèces  feuil- 
lues, avec  des  marais,  et,  au  delà  du  90°  degré  de  longitude, 
avec  des  régions  alpestres.  Cette  zone  Intermédiaire,  elle  aussi, 
a  été  utilisée  dans  ces  derniers  temps  pour  les  besoins  de  la 
colonisation. 

Au  point  de  vue  géographique,  la  Sibérie  peut  être  divisée 
ainsi  :  Sibérie  Occidentale,  comprenant  les  provinces  deTobolsk 
et  de  Tomsk  avec  les  territoires  des  steppes  d'Akmolinsk,  de 
Sémipalatinsk.  de  Tourgaî  -et  d'Ouralsk;  Sibérie  Centrale, 
c'est-à-dire  des  provinces  de  Vénisseiskel  d'irkoutsk;  Sibérie 
Orientale,  de  Laquelle  font  partie  le  territoire  de  Yakoutsk  et 
la  contrée  de  l'Amour,  subdivisée  elle-même  en  territoires  du 
Transbaikal,  de  l'Amour,  Maritime  et  de  Sakhaline. 

Sibérie  (  iccidentale  occupe  nue  grande  étendue  de  plaines 
qui  correspond  au  bassin  dé  deux  grands  Actives,  l'Obi  et 
l  Irticta,  cl  qui  est  couverte  seulement  dans  sa  partie  méri- 
dionale par  des  massifs  montagneux.  I.a  partie  centrale  de 
e  lle  vasle  région  esl  très  propice  à  l'agriculture  et  sort  de- 
puis longtemps  de  débouché  an  mouvement  d'émigration  delà 
Russie  a Europe;  les  immigrants  y  sont  attirés  par  les  con 
ditions  climatériques  el  les  qualités  du  sol,  qui  ont  un  grand 
rapport  avec  celles  de  la  Russie  Centrale. 

C'esl  surtout  dans  le  district  d'Altaï  (pic  se  porte  le  Ilot  de 
1  immigration  :  ce  district  est  silué  dans  la  partie  sud  de  la 
province  de  Tomsk  et  fait  partie  du  Domaine  privé  de 
S.  M.  I  Empereur;  il  présente  dans  son  côté  sud-est  des  massifs 
montagneux,  dont  quelques-uns  atteignent  une  altitude  de 


10.000  piedé  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  et  qui  sont  coupés 
par  des  vallées  où  se  concentrent  les  principales  richesses  en 
minerais  de  la  Sibérie  Occidentale  :  mines  d'or,  de  plomb 
argentifère;  de  cuivre,  gisements  de  pierres  précieuses  et  de 
fer.  On  y  a  trouvé  également  d'importantes  mines  de  charbon. 

Les  provinces ;  de  la  Sibérie  Centrale,  celles  de  Yénisseisli 
et  d'irkoutsk,  sont  situées  dans  le  bassin  du  Yénissei  et  se 
distinguent  de  la  région  de  la  Sibérie  Occidentale  en  ce 
qu'elles  sont  couvertes  par  les  contreforts  des  monts  Sayan, 
qui  servent  délimite  entre  les  territoires  russes  et  chinois. Le 
climat  de  ces  provinces  est  un  peu  plus  rude  que  celui  de  la 
Sibérie  Occidentale.  A  l'Est,  la  province  d'irkoustk  est  bornée 
par  le  lac  Baikal,  le  plus  grand  réservoir  d'eau  potable  de 
l'ancien  continent  el  qui  est  égal  en  longueur  (>>0  kilom.)  à 
la  mer  Adriatique;  sa  largeur  est  de  îfâ  à  90  kilom.  et  sa 
superficie  totale  est  de  34.000  kilom.  carrés. 

La  rivière  Angara,  qui  sort  du  coté  ouest  de  ce  lac,  le  met 
en  communication  avec  le  Yénissei.  Ces  provinces  sont  riches 
en  or,  argent,  cuivre,  fer,  néphrite,  etc. 

Le  vaste  territoire  de  Yakoutsk,  qui  occupe  le  bassin  de  la 
Léna  a  un  caractère  montagneux  et  se  distingue  par  son 
climat  extrêmement  rude  ;  la  culture  agricole  n'est  possible 
que  dans  la  partie  méridionale  de  ce  territoire,  et  là  même,  à 
l'état  sporadique. 

Parmi  les  richesses  minérales  qu'on  y  rencontre,  il  faut 
citer  le  plomb  argentifère.  Le  charbon,  le  fer,  les  pierres  d  • 
couleur,  Le  sel  gemme  et  surtout  l'or. 

Enfin,  la  contrée  de  l'Amour  comprend  toute  la  partie  russe 
du  bassin  du  fleuve  qui  porte  ce  nom.  ainsi  que  la  zone 
côtière  des  mers  du  .lapon,  d'Okhotsk  et  de  Behring,  avec  la 
presqu'île  du  Kamtschatka  et  de  l'île  de  Sakhaline.  Sur  les 
trois  divisions  administratives  de  cette  région,  le  territoire  du 
Transbaikal,  couvert  de  massif  montagneux,  a  un  climat  plus 
dur  que  celui  de  la  Sibérie  cisbaîkale;  toutefois,  dans  la 
partie  sud  de  ce  territoire  (jusqu'au  53e  degré  de  latitude  nord 
environ]  on  rencontre  des  vallées  très  bien  cultivées  parla 
population  russe,  abondamment  arrosées  par  les  eaux  du 
bassin  de  Baikal  et  de  l'Amour,  ainsi  que  des  steppes  for- 
mant d'excellents  pâturages  pour  les  troupeaux  des  indigènes 
nomades  'bouriates  et  toungouzes)  et  de  cosaques  russes  qui 
occupent  les  étendues  de  terrains  limitrophes  de  la  Chine. 
La  région  du  Transbaikal  présente  un  grand  nombre  de 
richesses  minérales,  entre  autres  des  gisements  d'or,  de  plomb 
argentifère  et  de  cuivre  ;  elle  contient  de  létaux,  du  mercure, 
du  charbon  et  des  sources  minérales  en  grande  abondance. 

Le  territoire  de  l'Amour  et  la  partie  sud  du  territoire 
Maritime  ont  ('gaiement  un  caractère  montagneux  :  ils  se  dis- 
tinguent, en  raison  de  la  proximité  de  l'Océan  Pacifique,  par 
Leur  climat  plus  doux  et  plus  humide,  tout  à  fait  propre  à  la 
culture  agricole. 

La  colonisation  de  celte  région,  surtout  celle  du  bassin  de 
l'Oussouri,  principal  affluent  de  l'Amour,  se  poursuit  avec 
succès  et  donne  de  très  bons  résultats.  Quant  à  la  partie 
septentrionale  du  territoire  Maritime,  c'est-à-dire  à  la  région 
du  Kamtschatka  et  de  l'Okhotsk,  les  conditions  climatériques 
y  sont  si  pénibles  que  la  culture  agricole  ne  peut  pas  s'y  dé- 
velopper, pas  plus  que  dans  l'île  de  Sakhaline. 

L'annexion  de  la  Sibérie  à  l'Etat  russe  a  commencé  à  la  fin 
du  xvic  siècle  sous  le  règne  du  Tsar  Jean  IV  le  Terrible, 
lorsque  la  Russie,  après  avoir  conquis  les  tsarats  tar tares  de 
Kazan  et  d'Astrakan,  et  s'être  emparée  du  bassin  du  Volga 
et  de  l'Oural  qui  s'y  rattache,  avait  déjà  atteint  un  haut  de- 
gré de  puissance.  La  gloire  d'avoir  été  le  premier  conquérant 
de  la  Sibérie  appartient  au  héros  national  Y'ermak,  qui, ayant 
franchi  L'Oural  avec  500  cosaques,  a  défait  en  1581  les  hordes 
du  khan  tartare  Koulchoum,a  pris  sa  capitale  Isker, ou  Sibir. 
et  a  obligé  ces  nomades  à  s'enfuir  dans  les  steppes  situées  au 
Sud. 

Lorsque  la  nouvelle  de  la  soumission  du  tsarat  de  Sibérie 
est  parvenue  à  Moscou,  des  troupes  russes  commandées  par 
des  voïévodos  ont  été  envoyées  an  secours  de  Yermak. 

Après  la  mort  de  ce  dernier,  qui  a  péri  en  1584  dans  les 
eaux  de  l'Irtych,  son  œuvre  a  été  achevée,  ét  les  premières 
villes  russes  ont  été  fondées  en  Sibérie:  c'étaient  Tumen  sur 
la  Toura  et  Tobolsl  sur  L'Irtych,  L'expansion  russe  dans  la 
direction  de  l'Est  n'a  plus  rencontré  dès  lors  de  sérieuse 
résistance,  presque  jusqu'à  l'Amour,  dont  la  rive  a  été 
atteinte  vers  Le  milieu  du  xvir  siècle.  Les  peuplades  indi- 
gnes, dès  leur  premier  contact  avec  les  Pusses,  se  rangeaient 
généralement  sans  résistance  sous  La  domination  du  puissant 
tsar  de  Russie,  el  étaient  soumises  au  paiement  d'un  tribut. 

Pour  assurer  le  lien  entre  l'Etat  moscovite  et  la  contrée 
nouvellement  conquise,  le  Gouvernement  a  créé  successive- 
ment toute  une  série  de  points  fortifiés  qui  ont  été  ensuite, 
transfoi'més  en  villes.  Dans  très  peu  de  temps,  c'est-à-dire 
depuis  La  fin  du  x\r  siècle  jusqu'au  milieu  du  xvn",  les  bas- 
sins des  trois  lieu  vos  principaux  de  la  Sibérie,  l'Obi,  le  Yé- 
nissei et  la  Léna  onl  été  acquis  à  la  domination  russe,  elles 
frontières  sibériennes  ont  été  reculées  toujours  plus  au  loin 

veVs  l'Est. 
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La  rapidité  de  L'enyahisfieiaoût  de  cette  contrée  a  été  extrê- 
mement facilitée  par  le  caractère  de  ses  conditions  géogra- 
phiques, à  savoir  L'absence  de  hautes  chaînes  de  montagnes, 
ainsi  que  l'abondance  et  l'heureuse  disposition  de  ses  voie? 
na\  igables. 

Gomme  avant-garde  de  ce  mouvement  d'expansion  mar- 
chent  de  petits  détachements  d'hommes  indépendants,  c'ost-à- 
dire  de  cosaques,  expédiés  pour  la  plupart  par  Les  voïévodea 
des  forteresses  créées  pour  soumettre  les  indigènes  an  tri- 
but, l '.es  détachements  qui  s'enfonçaient  dans  un  pays  entiè- 
rement inconnu  pour  e  ux  déployaient  une  énergie,  un  esprit 
d'entreprise  extrêmes  dans  L'accomplissement  de  la  grande 
œuvre  historique  de  l'extension  des  limites  orientales  de 
L'Empire  Russe. 

IJès  la  fin  du  xyii"  siècle  ils  avaient  touché  à  l'Océan  Gla- 
cial et  exploré  ses  rivages  ;  ils  avaient  été  les  premiers  à 
atteindre  par  la  voie  de  mer  le  détroit  do  Behring,  découvert 
par  eux  jusqu'au  Ivamtchatka  .expédition  Dejnew)  ainsi  que 
la  flaef  d'Okhotsk  et  le  fleuve  Amour  'expéditions  Poiarkow 
et  Khabarovv). 

En  1697  le  Kamtchatka  a  été  annexé  à  la  Russie  par  le 
cosaque  Atlassow.  Au  xviii*  siècle  la  population  nomade 
kirghize  des  territoires  des  steppes  passe  graduellement  sous 
la  domination  russe  ;  vers  le  milieu  du  xix"  siècle,  le  capi- 
taine Nevelsky  explore  les  embouchures  de  l'Amour  :  la  con- 
trée de  l'Amour  a  été  annexée  à  la  Russie  par  le  Gouverneur 
général  de  la  Sibérie  Orientale  Mouravievv,  plus  tard  comte 
Mouraview-Amoursky,  et  définitivement  cédée  par  le  Gou- 
vernement chinois  en  vertu  du  traité  de  Pékin,  signé  par  le 
comte  Nicolas  Ignatievv  en  181)0.  L'annexion  de  cette  contrée 
a  été  d'une  haute  importance  pour  la  Russie,  en  lui  ouvrant 
un  débouché  sur  la  mer  du  Japon  ;  par  la  convention  de  1875 
conclue  avec  le  Gouvernement  japonais,  l'île  de  Sakhaline 
est  passée  sous  la  domination  russe  :  elle  est  devenue  un  lieu 
de  déportation  pour  les  grands  criminels. 

(A  suivre). 


SUISSE 


Le  Rachat  du  Nord-Est  Suisse.  —  Dans  son  message 
concernant  le  rachat  du  Xord-Est,  le  Conseil  fédéral  expose 
que  le  rachat  à  l'amiable  de  tout  le  réseau  vaut  un  sacrifice. 
11  évitera,  en  effet,  la  désagrégation  du  réseau,  une  agitation 
des  cercles  intéressés  et  des  procès  sans  lin.  11  est  certain 
que  le  prix  accordé  est  beaucoup  plus  ('levé  que  celui  qui  est 
prévu  dans  le  message  de  rachat  :  500  fr.  au  lieu  de  336 
francs  42  par  action,  mais  il  ne  faut  pas  oublier  que  les  cal- 
culs du  message  reposaient  sur  une  fusion  des  concessions. 
Mais  cette  fusion  n'a  pas  été  obtenue  et  la  dénonciation  par- 
lielle  des  lignes  du  Xoi'd-Est  a  créé'  une  situation  nouvelle. 
Le  Conseil  fédéral  conclut  en  disant  :  «  Nous  gommes  d'avis 
«rue,  par  La  conclusion  de  ce  contrat,  les  intérêts  de  la  Conté  - 
aération  sont  largement  sauvegardés,  et  nous  vous  propo- 
sons, en  conséquence,  l'adoption  du  projet  qui  vous  est 
soumis  ». 


Le  Rachat  de  1'  «  Union  Suisse  ».  —  On  confirme  de 
bonne  source  qu'une  entente  est  intervenue  entre  le  Dépar- 
tement fédéral  des  chemins  de  fer  et  la  Compagnie  de  Y  Union 
Sêisse  pour  le  rachat  à  L'amiable.  Cependant,  cette  entente 
n'a  pas  été  rédigée  et  signée,  en  sorte  qu'elle  n'a  pas  encore 
pu  être  soumise  au  Conseil  fédéral. 

On  donne  cependant  les  indications  suivantes  : 

«  Le  contrat  de  rachat  élaboté  entre  la  Direction  des  che- 
mins de  fer  de  l'Union  Suisse  et  le  Département  fédéral  des 
chemins  de  fer  fixe  le  prix  do  rachat  à  la  somme  de  40  mil- 
lions de  francs,  dont  18  en  espèces  et  22  en  obligations  fédé- 
rales 3  1/2  0/0,  au  cours  de  99.  A  cette  somme  viendraient  se 
joindre  le  solde  pour  l'année  1900,  soit  127.300  fr.;  le  disagio 
sur  les  obligations,  soit  220.000  fr.,  et  l'intérêt  pour  1901  et 
pour  le  premier  semestre  de  1902,  ensemble  2.100.000  francs. 
Les  calculs  qui  ont  été  faits  font  ressortir  les  actions  de 
priorité  au  prix  de  535  fr  ,  chiffres  ronds,  celui  des  actions 
primitives  au  prix  de  522  francs  environ,  et  l'on  y  ajouterait 
l'intérêt  jusqu'à  fin  juin  1902.  Le  contrat  aura  un  effet 
rétroactif  dès  le  1"  janvier  1901. 


Recettes  Douanières. —  Les  recettes  des  douanes  se  sont 
élevées,  en  octobre  1901,  à  'i.42'i.507  fr.  85  ;  en  octobre  1900, 
à  4.059.624  fr.  4L  Excédent  de  recettes  en  1901,  30'i.K8:! 
francs  43. 

Elles  se  sont  montées,  du  1"  janvier  à  fin  octobre,  en  1900 
a  39.393ÎS19  fr.  67;  en  1901.  à  37.414.851  fr.  01.  Diminution 
de  recettes  en  1901,  à  1.97K.3IW  fr.  66. 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

La  Situation  financière  de  Minas-Geraes.  —  Le  Jornal 
do  Commercio  constate  que  les  faits  viennent  justifier  les 
prévisions  de  ceux  qui  s'attendaient  à  un  changement  favo- 
rable dans  la  situation  financière  de  l'Etat  de  Mnias-Gcraès. 

«  L'amélioration,  dit  noire  confrère  brésilien,  ne  peut  être 
mise  en  doute,  car  aujourd'hui,  tous  les  paiements  sont  à 
jour  et  les  recettes  de  l'Etat  progressent.  C'est  à  la  sage 
administration  de  M.  Silviano  Brandao  el  à  la  réduction  de 
la  dépense  qu'il  a  su  rendie  effective  qu'il  faut  attribuer 
cette  situation  nouvelle. 

«  Le  plus  fort  de  la  crise  est  passé,  et  à  aucun  moment 
Minas-Geraes  n'a  cessé  de  faire  ponctuellement  face  à  ses 
compromis:  aussi,  dit  notre  confrère,  ce  n'est  point  lorsque 
la  situation  s'améliore  que  l'Etat  laissera  compromettre  son 
crédit. 

«  Les  résultats  connus  de  la  mise  en  vigueur  de  l'impôt  fon- 
cier sont  satisfaisants  ;  il  a  déjà  produit  769  contos  et  l'on 
ne  connaît  pas  encore  sou  rendement  dans  2L  des  municipes 
Les  plus  importants.  » 


ÉTATS-UNIS 

La  Production  du  Sucre.  —  La  production  du  sucre  de 
betteraves  aux  Etats-Unis  est.  évaluée  à  198.500  tonnes  pour 
1901:  elle  se  répartit  comme  suit  par  Etal  :  Californie,  80.000 
tonnes;  Michigan.  (10.000;  Colorado.  20.000:  Utah,  15.000: 
New-York.  7.000;  Nebraska,  7.000;  Wisconsin,  3.000  ;  Min- 
nesota. 2  500:  Washington,  2.000:  Oregon,  2.CO0.  La  pro- 
duction du  sucre  de  cannes  est  estimée  à  700.000  tonnes,  à 
savoir  :  Etats  du  Sud,  300.000  tonnes;  Hawaï,  3O0.0O0;  Por- 
to-Rico.  100.000. 


La  Production  de  la  Fonte.  —  Un  certain  nombre  de 
hauts  fourneaux  importants  de  l'Ouest,  éteints  depuis  la 
grève,  ont  été  allumés  de  nouveau  et  la  production  delà  fonte 
a  légèrement  augmenté.  Elle  était  de  299.861  tonnes  au  Ie' 
septembre,  alors  qu'au  1"  octobre  elle  atteignait  307.982. 
A  cette  date,  les  stocks  vendus  s'élevaient  à  361.593  tonnes, 
dont  299.824  de  coke  et  d'anthracite  et  61.593  de  charbon  de 
bois. 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  20  novembre  1901. 

Deux  causes  influencent  défavorablement  le  Marché  :  ce 
sont,  d'abord,  des  envois  d'or  assez  considérables  ;  c'est,  en- 
suite, La  nouvelle  que  le  Gouverneur  du  Minnesota  a  L'inten- 
tion de  prendre  des  mesures  pour  empêcher  la  consolidation 
du  Northern  Pacific  et  du  Great  Northern. 

Kn  clôture,  la  tendance  a  bénéficié  d'un  certain  relèvement. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  80  ./.:  MUwaiikeë,  1677/8;  Erie,  i2  3/8;  Readinq,  483/4; 
Canadien  Pacific,  114  3/4;  Illinois  Central,  1381/2;  Louis- 
ville.  106  :i/4:  Xeœ-York  Central,  162  3/4  ;  Union-Pacific 
102  7/8.  ' 


MEXIQUE 

L'Union  douanière  des  Républiques  américaines.   

\ : Economista  Mcxicano  du  12  octobre  a  consacré  un  article 
à  l'élude  préalable  d'un  sujet  que  doit  traiter  le  Congrès 
Pan-Américain,  dont  la  séance  d  inauguration  a  eu  lieu  le 
22  octobre  à  Mexico  :  V  Union  douanière  des  Républiques 
américaines.  11  conclut  à  L'impossibilité  de  mettre  en  pra- 
tique un  pareil  projet. 

L'union  douanière  entre  divers  pays  —  fait  observer  notre 
confrère  -  suppose  un  système  fiscal  favorable  à  la  liberté 
des  échanges.  Or,  jusqu'ici,  les  Républiques  américaines  se 
sont  montrées  jalouses  de  conserver  la  mainmise  sur  leurs 
marchés  intérieurs,  grâce  à  des  tarifs  protecteurs  qui  consti- 
tueront, sans  doute,  une  infranchissable  barrière  à  la  réalisa- 
tion de  L'union  projetée.  De  pareils  obstacles  permettent  peu 
d'envisager  un  échange  possible  de  produits  entre  les  nations 
du  Continent  américain. 

Et  puis,  si  L'on  recherche  avec  quelque  attention  la  princi- 
pale source  des  revenus  fiscaux  des  Etats  hispano-américains, 
on  verra  que,  dans  tous,  elle  est  constituée  par  les  recettes 
des  Douanes. 

L'Argentine,  dont  le  budget  des  recettes  est  de  45  millions 
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de  dollars  (or),  perçoit  annuellement  comme  droits  do  douane 
28  millions  do  dollars. 

La  Colombie,  dont  les  droits  d'importation  s'élevaient,  l'an- 
née dernière,  à  21.500.000  dollars,  a  un  budget  de  recettes  de 
30  millions  de  dollars. 

Le  Guatemala  rétive,  de  ses  douanes,  les  39  0/0  de  la  tota- 
lité de  son  budget. 

Le  Pérou  les  r>3  0/0. 

Le  Mexique  même,  où  s'opère  une  évolution  dans  1rs  im- 
pôts, retire  de  ses  importations  26  millions  de  dollars,  sur 
Gl.COO.OUO  dollars  (somme  à  laquelle  s'élève  son  budget  pour 
l'exercice  1901-1902),  soit  plus  de  41  0/0. 

Nous  ne  parlons  pas  même  ici  des  droits  qui  frappent  à 
l'exportation  certains  produits  et  qui  sont  d'autant  plus  éle- 
vés que  les  besoins  administratifs  du  pays  expéditeur  sont 
plus  grands... 

Une  union  douanière  entre  nations  hispano-américaines 
aurait  sans  aucun  doute  comme  résultat  immédiat  la  dimi- 
nution, sinon  la  disparition,  d'une  bonne  partie  des  droits 
d'entrée  et  de  sortie  qui  contribuent  aujourd'hui,  pour  une 
large  part,  à  la  richesse  particulière  de  chacun  des  pays  con- 
tractants. Or,  nul  n'ignore  que  l'abolition  d'un  impôt  com- 
porte la  création  d'un  autre  impôt.  Et  quelles  contributions 
paurraient  remplacer,  le  cas  échéant,  les  20,  les  30,  les  40  0/0 
d'une  diminution  faite  sur  la  totalité  des  recettes  des 
douanes  ? 

Il  semble  donc  indiscutable  que  les  Gouvernements  des 
Etats  latins  du  nouveau  continent  ne  doivent  se  montrer 
que  médiocrement  disposés  à  abandonner  leur  système  fiscal 
actuel,  qu'ils  connaissent  par  expérience  et  qui,  bon  ou  mau- 
vais, leur  procure  depuis  longtemps  la  majeure  partie  de 
leurs  ressources. 

Dans  ces  conditions,  la  discussion  d'une  union  douanière 
au  Congrès  Pan-Américain  sera  aussi  stérile  que  les  questions 
traitées  dans  la  majorité  des  Congrès. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

La  Situation  financière.  —  Le  Times  a  reçu  de  Buenos- 
Ayres  un  cablegramme  disant  que  la  situation  financière  du 
Gouvernement  est  satisfaisante.  Le  solde  pour  payer  le  cou- 
pon de  janvier  de  la  dette  extérieure  sera  envoyé  à  Londres 
par  le  courrier  de  demain. 


ASIE 


CHINE 

Nous  recevons  de  notre  correspondant  de  Shanghaï 
la  lettre  suivante,  à  laquelle  la  question  de  l'emprunt 
français  destiné  à  monnayer  l'indemnité  chinoise 
donne  un  intérêt  spécial  : 

Shanghaï,  5  octobre  1901. 

Lï  Situation  générale.  —  Les  Traités  de  commerce.  —  La  Question 
des  Indemnités. 

On  ergote  toujours  sur  le  retour  ou  le  non  retour  de  l'Im- 
pératrice douairière  ou  de  l'Empereur  à  Pékin.  Pour  ma 
part,  je  ne  crois  pas  que  la  Cour  se  décide  avant  longtemps 
à  se  réinstaller  dans  les  palais  saccagés  !  Au  point  de  vue 
chinois,  elle  perdrait  la  face,  et,  en  l'état  actuel  des  esprits, 
dans  le  Sud  surtout,  perdre  la  face,  plus  complètement 
qu'elle  ne  l'a  perdue  l'an  dernier,  amènerait  un  soulèvement 
général  dans  plusieurs  provinces.  Les  importations  d'armes 
se  continuant,  depuis  des  mois,  au  nez  des  représentants  des 
puissances  étrangères,  les  rebelles  seraient  prêts  à  entrer  en 
campagne. 

En  attendant,  nous  avons  appris  que  la  Cour  avait  quitté 
Hsian,  en  route  pour  Kaifeng. 

Un  édit  du  14  août,  signé  par  l'Impératrice  douairière,  ex- 
pose qu'il  a  fallu  retarder  le  départ,  en  raison  du  mauvais 
état  des  routes  et  des  inondations,  mais  ce  n'est  évidemment 
là  qu'un  prétexte.  La  Cour  a  quitté  Ilsian  parce  que  la  famine 
terrible  qui  sévit  dans  le  Shensi  rendail  sa  situation  de  plus 
en  obis  difficile,  et  l'Impératrice  douairière  se  trouve  plus 
en  fureté  à  Kaïfeng. 

Malgré  tout,  les  négociations  relatives  aux  traités  de  com- 
merça entre  les  diverses  puissances  et  le  Céleste-Empire  pa- 
:ai --eut  devoir  progresser  :  il  a  été  décidé  que  l'on  commen- 
cerait à  jeter  les  bases  d'une  nouvelle  entente  commerciale  et 
maritime  avec  la  Grande-Uretagne,  les  autres  nations  se  dis- 
posent  à  suivre  le  mouvement.  C'est  Slieng  llsuenhwaï,  di- 
11T  général  des  Télégraphes  et  des  Chemins  de  fer,  qui 
lé  désigné  pour  présider  la  Commission  chinoise:  il  sera 
té  parles  commissaires  des  douanes  maritimes  :  M  ?d.  Ilip- 
etTaylor.  M.  Taylor est  le  distingué  chef  du  départe- 


ment îles  statistiques  de  L'Administration  de  sir  Robert  BmH. 

Je  vous  ai  envoyé-  le  texte  in  extenso  du  protocole  jjnal 
signé  par  les  ministres  plénipotentiaires  et  S.  Exc.  Li-Jlung- 
Chang.  L'épineuse  question  des  indemnités  est  doue  réglée 
en  principe  depuis  le  7  septembre,  mais  il  y  a  encore  de  nom- 
breux points  en  suspens.  Un  de  ces  points  est  le  changu 
des  Inéls.  Examinons  le  mode  de  fonctionnement  du  service 
de  la  dette  nouvelle  : 

Art.  VI. 

Par  un  édit  impérial  en  date  «lu  29  mai  1901  'annexe  N"  12  . 
S.  M.  l'Empereur  de  Chine  s'est  engagée;  à  payer  aux  Puis- 
sances une  indemnité  de  quatre  cent  cinquante  millions  de 
haikouan  faéls.  Cotte  somme  représente  le  total  des  indem- 
nités pour  les  Etats,  les  particuliers  et  les  Chinois  visés  à 
l'article  VI  de  la  note  du  22  décembre  1900. 

(a)  Ces  quatre  cent  cinquante  cinquante  millions  constituent 
une  dette  en  or,  calculée  au  cours  du  haikouan  taêl  par  rap- 
port à  la  monnaie  d'or  de  chaque  pays  tels  qu'ils  sont  indi- 
qués ci-après  : 

1  Haikouan  Taél  =    Marks  :i  0T>5 

Couronnes  austro-hongroises  3 
Dollar  or  0  742 

Francs  0  742 

Livre  sterling  sh.  3 

Yens  1  407 

Florins  néerlandais  1  790 

Roubles  or  1  412 

au  titre  de  dolia  17,424). 

Cette  somme  en  or  sera  productive  d'intérêts  à  quatre  pour 
cent  l'an  et  le  capital  en  sera  remboursé  par  la  Chine  en 
trente-neuf  années  dans  les  conditions  indiquées  au  plan 
d'amortissement  ci-annexé  (annexe  n°  13).  Le  capital  et  les 
intérêts  seront  payables  en  or  ou  aux  taux  de  change  corres- 
pondant aux  dates  des  diverses  échéances. 

Le  fonctionnement  de  l'amortissement  commencera  le 
1er  janvier  1902  pour  finir  à  l'expiration  de  l'année  1940.  Les 
amortissements  seront  payables  annuellement,  la  première 
échéance  étant  fixée  au  1er  janvier  1903. 

Les  intérêts  seront  comptés  à  partir  du  1"  juillet  1901. 
mais  le  Gouvernement  chinois  aura  la  faculté  de  se  libérer, 
dans  un  délai  de  trois  ans,  commençant  le  1"  janvier  1!H)2, 
des  arrérages  du  premier  semestre  finissant  le  31  décembre 
1901,  à  la  condition  toutefois  de  payer  des  intérêts  composés 
à  quatre  pour  cent  l'an  sur  les  sommes  dont  le  versement 
aura  ainsi  été  différé.  Les  intérêts  seront  payables  semes- 
triellement, la  première  échéance  étant  fixée  au  1"  j  uillet  1902. 

(b)  Le  service  de  la  dette  sera  effectué  à  Shanghaï  et  de  la 
manière  suivante  : 

Chaque  Puissance  se  fera  représenter  par  un  délégué  dans 
une  Commission  de  banquiers  qui  sera  chargée  d'encaisser  le 
montant  des  intérêts  et  des  amortissements  qui  lui  sera  versé 
par  des  autorités  chinoises  à  cet  effet,  de  le  répartir  entre  les 
intéressés  et  d'en  donner  quittance. 

(c)  Le  Gouvernement  chinois  remettra  au  Doyen  du  Corps 
diplomatique  à  Pékin  un  bon  global  qui  sera  transformé' 
ultérieurement  en  coupures  revêtues  de  la  signature  des  délé. 
gués  du  Gouvernement  chinois  désignés  à  cet  ellet.  Cette  opé- 
ration et  toutes  celles  se  rapportant  à  l'établissement  des 
titres  seront  effectuées  parla  Commission  précitée  conformé- 
ment aux  instructions  que  les  Puissances  enverront  à  leurs 
délégués. 

Vous  remarquerez  que,  si  on  est  convenu  de  déterminer  le 
change  pour  la  fixation  en  or  de  l'indemnité,  il  pourra  se 
produire  des  écarts  considérables  lors  des  règlements  partiels. 

En  elfet,  les  autorités  chinoises  verseront  aux  Etablisse- 
ments de  crédit,  chargés  du  service,  les  taéls  (ou  sabots)  cons- 
tituant la  monnaie  de  compte  dans  les  divers  ports.  Ces  taëls, 
dont  la  iinesso  et  le  poids  varient  dans  les  diverses  provinces, 
devront  servir  à  acheter  les  devises  en  or  «  aux  taux  des 
changes  correspondant  aux  dates  des  échéances  ». 

Pour  qui  connaît  les  affaires  de  l'Extrême-Orient  il  y  a 
là  une  porte  ouverte  à  des  discussions  sans  fin.  Nous  n'avons 
pas.  ici,  de  cote  officielle  pour  le  change  :  les  transactions  se 
font  par  l'entremise  de  courtiers  qui  vont  et  viennent  entre 
les  Banques  et  les  maisons  de  commerce,  offrant  le  papier 
du  commerce  ou  demandant  à  acheter  des  transferts  télégra- 
phiques sur  l  outre-Mer.  Les  cours  en  sterling,  francs  ou 
dollars  or,  etc.,  etc.,  ne  suivent  pas  mathématiquement  les 
fluctuations  de  l'argent-métal  à  Londres  ;  ils  subissent  les 
effets  de  la  toi  inéluctable  de  Poflre  et  de  la  demande. 

Dans  les  cinq  dernières  années  la  cote  à  Shanghaï  a  v  arié 
de  5  0/0  au-dessous  à  6 0/0  au-dessus  de  la  parité  de  l'ar- 
gent, suivant  qu'il  y  avait  plus  d'acheteurs  ou  do  vendeurs 
de  devises  en  or. 

Les  divers  Etablissements  ont  la  même  posilion  et  il  pour- 
rai! y  avoir  conflit,  le  jour  on  il  s'agira  de  fixer  le  change 
officie]  pour  les  sommes  partielles  versées  par  le  Gouverne- 
ment chinois. 
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LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 

Les  bruits  de  nouveaux  pourparlers  en  faveur  do  la  paix, 
.lmil  -un  s'entretenait  il  y  a  huit  jours,  oui  décidément  été 
démentis,  et  les  hostilités  continuent  au  Sud  de  l'Afrique. 
Cependant,  le  IV  Lleyds  et  MM.  Fischer  et  Wolmarans, 
connue  délégués  plénipotentiaires  du  Transvaal  et  de  l'Orange, 
ont  adressé  une  requête  à  la  Cour  permanente  d'arbitrage 
de  La  Haye  pour  l'inviter  à  demander  à  l'Angleterre  de 
consentir  à.  ce  que  le  règlement  des  litiges  existant  entre  la 
Grande-Bretagne  et  les  deux  Républiques  sud-africaines,  fut 
soumis  à  la  décision  d'une  sentence  arbitrale.  Ils  ont  demandé 
à  ladite  Cour  d'obtenir  le  consentement  de  l'Angleterre, 
soit  par  sa  médiation  directe,  soit  par  celle  des  Gouverne- 
ments que  représentent  ses  membres. 

La  Cour  d'arbitrage  s'est  réunie  mercredi,  et  on  dit  qu'elle 
s'est  déclarée  incompétente. 

Pendant  ce  temps,  les  rencontres  entre  les  belligérants  se 
multiplient,  et  on  dit,  à  Bruxelles,  que  De  Wet  aurait  avec 
lui  O.OOJ  hommes,  dont  1.500  Afrikanders. 

On  annonce,  de  Londres,  qu'avant  la  lin  clel'année,  tous  les 
hommes  capables  de  t'aire.campagne  et  composant  les  garnisons 
anglaises,  seront  mis  en  route  pour  le  Gap.  Outre  les  troupes 
régulières,  on  s'attend  à  ce  qu'une  douzaine  de  bataillons  de 
la  milice  soient  désignés  pour  le  service  actif.  Mais  on  ajoute 
que  ces  envois  de  renforts  n'augmenteront  pas  l'effectif  de 
l'armée  de  lord  Kitchener;  ils  ne  serviront  qu'à  remplacer  les 
troupes  fatiguées. 

LA  PRODUCTION  DU  WITWATE RSR AND 


Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé  la  semaine  dernière,  la 
production  du  'WiUyalersraud,  pendant  le  mois  d'octobre, 
s'est  élevée  à  33.393  onces  d'or  fin.  Le  tableau  ci-dessous 
donne  les^  résultats  des  cinq  dernières  années  et  montre  en 
même  temps  le  nombre  des  mois  perdus  pour  l'industrie  : 


de  bkeks  covsoi.m  ated 


1897 


1898 


1899 


1900 


1901 


(En  onces) 

Janvier....  -209.832  313.826  410.145  90.797 

Février   211.000  297.975  404  335  75.136 

Mars   232.067  325.907  441.578  85.834  » 

Avril   235.698  3*5.125  439.111  »  » 

Mai   248.305  344  160  444.933  »  7.478 

Juin    251.529  344.670  445.763  »  19.779 

Juillet   242.479  359.343  456.474  »  25.959 

Août   259.603  370.911  459.709  »  28.474 

Septemb....  262.150  384.080  411.762  »  31.936 

Octobre....  274.175  400.791  19.906  »  33.393 

Novemb....  297.124  393.310  61.780  »  » 

Décemb ....  310.712  419.504  73.670  »  » 

Total          3.034.674  4.295.602  4.069.166  251.767  147.019 

Le  tableau  suivant  indique  les  résultats  obtenus,  depuis 
la  reprise  des  travaux,  par  les  Compagnies  actuellement  en 
marche  au  cours  des  cinq  derniers  mois  : 

  1901  

Juin     Juillet    Août     Sept.  Oct. 

(En  onces) 

Bonanza   »          »          •>  5.053  5.742 

City  aûd  Sub....  2.786  4.707  5.442  4.005 

Gefdenuhuis  D..  3.575  3.547  3.624  3.868  3.790 

May  Consolidât..  2.072  3  800  3.795  3.928  3.900 

M.  ver  and  Ch...  2.258  2.458  2.672  2.623  2.254 

Robinson    5.899  6.106  5.926  6.279  6.501 

Treasurv   2.934'  3,620  3.770  3.676  3.880 

Wemmér   1.224  2.308  3.244  3.347  3.515 

A  cotte  liste,  il  y  a  lieu  d'ajouter  la  Ginsberg  et  YAngelo 
qui  ont  recommencé  à  broyer,  la  première  le  7  octobre  et  la 
deuxième  le  15  octobre,  mais  qui  n'ont  pas  publié  de  rende- 
ment pour  octobre. 


Le  Travail  dans  les  Mines 


On  télégraphie  de  Johannesburg  à  la  date  du  15  novembre  : 
«  Les  mines  de  Durban  Roodepoort  et  Crown-Reef  ont  reçu 
la  permission  de  faire  marcher  cinquante  pilons  chacune.  Le 
recrutement  des  noirs  dans  le  Transvaal  du  nord  continue 
d'une  façon  satisfaisante.  Une  grande  augmentation  dans  les 
permis  de  retour  a  été  autorisée. 


Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé  précédemment,  les  action- 
naires de  la  De  Beers  Consolidated  Mines  sont  convoquée 
pour  le  23  décembre,  à  Kimtoerley,  en  assemblées  générales 
ordinaire  et  extraordinaire.  Cette  dernière  aura  à  se  pronon- 
cer sur  le  contrat  suivant  intervenu  entre  la  Compagnie  et 
les  trois  gouverneurs  à  vie  actuels,  MM.  Cccil  John  Rhodes, 
Alfred  Boit  et  J  ulius-Charles  Wernher. 

«  Il  est  convenu  entre  la  Compagnie  et  les  Gouverneurs  à 
vie  et  chacun  do  ces  Gouverneurs,  ce  qui  suit: 

1°  Le  capital  do  la  Compagnie  sera  porté  à  4  millions  de 
livres  sterling,  par  la  création  et  l'émission  de  10.000  actions 
de  5  liv.  st.  chacune,  lesquelles  prendront  rang,  pari  pnssa 
à  tous  égards,  le  ou  à  partir  du  1er  juillet  1901,  avec  les  an- 
ciennes actions; 

2°  Chaque  action  du  capital  de  la  Compagnie,  de  4  millions 
de  livres  sterling,  sera  divisée  en  deux  actions  do  2  liv.  si .  16  sh. 
chacune,  dont  l'une  sera  désignée  action  de  préférence  et 
l'autre  action  différée  ; 

3°  Chaque  action  de  préférence  aura  droit  à  un  (dividende 
de  préférence  cumulatif  lixe  de  40  0/0  du  montant  (2  liv.  st. 

10  shillings)  payé  sur  cette  action,  et  chaque  action  de  pré- 
férence aura,  eii  ce  qui  concerne  le  capital,  la  priorité  sur  les 
actions  différées  pour  la  somme  de  20  liv.  st.,  et  en  ce  qui 
concerne  le  dividende,  la  priorité  sur  les  actions  différées 
pour  ledit  dividende  do  préférence  cumulatif  lixe. 

4°  Les  détenteurs  d'actions  de  préférence  n'auront  pas  le 
droit  d'assister  ou  de  voter,  soit  en  personne,  soit  par  procu- 
ration, aux  assemblées  générales  de  la  Compagnie,  ni  d'être 
convoqués  pour  cette  assemblée,  à  moins  qu'elle  ne  soit 
convoquée  dans  le  but  de  réduire  le  capital,  de  liquider  ou  do 
sanctionner  la  vente  de  l'entreprise. 

5"  Les  droits  des  actions  de  préférence  une  fois  satisfaits, 
les  profits  de  la  Compagnie  seront  divisibles  entre  les  dé- 
tenteurs d'actions  différées,  en  proportion  de  ce  qui  aura  été 
payé  par  eux  sur  leurs  actions  respectivement. 

6°  Dès  que  les  clauses  ci-dessus  auront  eu  leur  effet,  comme 

11  est  stipulé  aux  clauses  10  et  11  ci-après,  le  capital  de  la 
Compagnie  sera  de  nouveau  augmenté  et  porté  à  4.500.000 
livres  sterling,  par  la  création  et  l'émission  de  200.000  ac- 
tions de  2  liv.  st.  10  sh.  chacune,  devant  être  désignées 
actions  différées  et  prendre  rang  à  tous  égards  pari  passu,  et 
à  partir  du  1er  juillet  1901,  avec  les  actions  différées  formant 
ledit  capital  de  4  millions  de  livres  sterling. 

7°  Sur  ces  200.000  actions  dovant  être  créées  et  émises  ainsi. 
160.000  seront  émises  entièrement  libérées  et  distribuées  aux 
Gouverneurs  à  vie  en  extinction,  à  partir  du  30  juin  1901,  do 
leur  droit  à  la  rémunération  de  leurs  services  on  qualité  de 
Gouverneurs  à  vie,  comme  il  est  stipulé  par  la  clause  94  des- 
dits statuts  de  fondation,  modifiée  par  les  statuts  supplémen- 
taires en  date  du  1"  mars  1899,  avec  cet  effet  qu'à  partir  du 
30  juin  1901  aucun  Gouverneur  a  vie  de  la  Compagnie  n'aura 
droit  à  être  rémunéré  de  ses  services  à  la  Compagnie,  soit  en 
qualité  do  Gouverneur  à  vie  et  administrateur  permanent, 
soit  on  qualité  d'administrateur  ordinaire,  et  n'aura  plus 
d'autres  droits  que  ceux  attachés  aux  actions  de  la  Compa- 
gnie qu'il  détient.  Les  Gouverneurs  à  vie  devront  garder  et  en 
aucun  cas  n'aliéner  lesdites  160.000  actions  différées  avant  le 
30  juin  1900.  Les  certificats  desdites  actions  porteront  la 
mention  :  «  Non  transférables  avant  le  10  juin  1906  ». 

8e  Les  Gouverneurs  à  vie,  ni  aucun  d'eux,  ne  devront  nom- 
mer d'autres  Gouverneurs  à  vie,  ni  exercer  les  pouvoirs  sti- 
pulés dans  la  clause  81  des  statuts  do  fondation  ; 

9°  Excepté  dans  les  cas  où  les  statuts  stipulent  expressé- 
ment le  contraire,  les  Gouverneurs  à  vie  continueront  do 
jouir  pendant  toute  leur  vie  des  droits  et  privilèges  et  à  être 
soumis  aux  devoirs  et  obligations  attachés  à  leur  charge  en 
vertu  des  statuts  originels  et  supplémentaires  en  date,  ou  à 
peu  près,  du  1"  mars  1889  et  en  particulier  la  clause  96  des 
statuts  continuera  d'avoir  son  effet  sur  chacun  des  Gouver- 
neurs à  vie  pendant  le  reste  de  sa  vie  malgré  sa  démission  ou 
sa  disqualification  de  Gouverneur  à  vie  : 

10e  L'assemblée  ou  les  assemblées  générales  de  la  Compa- 
gnie qui  peuvent  être  nécessaires  pour  donner  tout  leur  enef 
au  présent  contrat  seront  convoquées  et  tenues  aussitôt  que 
possible  et  chacun  des  Gouverneurs  à  vie  devra,  dans  les  as- 
semblées, soutenir  do  son  vote  et  autrement  les  résolutions 
qui  peuvent  être  nécessaires  pour  donner  tout  son  effet  au 
présent  contrat  ; 

11°  Le  ou  les  statuts  supplémentaires  ou  de  fondation  de  la 
Compagnie  qui  peuvent  être  nécessaires  pour  donner  tout  son 
effet  au  présent  contrat  seront,  aussitôt  que  lesdites  résolu- 
tions auront  dûment  été  votées,  exécutés  par  les  Gouverneurs 
à  vie  et  par  chacun  d'eux  et  parla  Compagnie; 

12°  Les  Gouverneurs  à  vie  et  chacun  d'eux  et  la  Compagnie 
exécuteront  aussi  et  feront  toute  clause  nouvelle  ou  acte  nou- 
veau qui  pourrait  devenir  nécessaire  pour  donner  tout  son 
effet  au  présent  contrat  ; 
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13°  Le  présent  contrai  esi  subordonne"  au  vote  des  résolu- 
lions  dont  il  est  parlé  à  la  clause  10  ci-dessus  et  à  la  création 
rte  la  ou  dos  clauses  dont  il  esl  question  à  la  clause  11  avant 
le  juin  1902,  faute  de  quoi  le  présent  contrai  sera  absolu- 
ment nul  et  non  avenu  et  les  droits  respectifs  de  la  Compa- 
gnie et  des  Gouverneurs  à  vie  et  de  chacun  d'eux  resteront 
eu  qu'ils  sont  à  présent. 


Mines  d'Or*  Australiennes 


La  Production  de  l'or  dans  l'Australie  Occidentale. 

—  Pondant  le  mois  d'octobre  écoulé,  la  production  d'or  de 
l'Australie  Occidentale  a  été  de  142.200  tonnes  de  minerai, 
donnant  un  rendement  do  150.974  onces  d'or. 


Rendement  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  —  Le  rende- 
ment d'or  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud,  pour  le  mois  d'octo- 
bre, s'est  élevé  à  10.780  onces,  d'une  valeur  de  54.763  liv.  st. 
contre  33.113  onces,  ou  113.258  liv.  st.  pendant  le  même  mois 
de  1900. 

La  production,  pour  les  dix  premiers  mois  do  1901,  a  atteint 
218.387  onces  d'une  valeur  de  756.040  liv.  st.  Pendant  la 
même  période  do  1900,  la  production  s'était  élevée  à  290.828 
ouecs  d'une  valeur  do  1.025.933  liv.  st. 


Ailles  minières  d'Australie 

Duke  United.  Dépêche  de  la  Direction  de  Melbourne  : 
«  La  production  d'or,  pour  les  quatre  semaines  qui  ont  pris 
lin  le  31  octobre,  a  atteint  304 onces.  Le  Secrétaire  du  Bureau 
do  Londres  annonce,  par  une  circulaire  envoyée  aux  action- 
naires, que  le  prochain  dividende  de  (i  peiice  sera  mis  en 
paiement  le  18  novembre.  » 

Queenslancl  Menzies.  Pendant  les  seize  jours  qui  ont  pris 
lin  le  22  septembre,  il  a  été  broyé  184  tonnes  qui  ont  donné 
546  onces  d'or,  d'une  valeur  approximative  de  1.900  liv.  st. 
Le  rendement  précédent  avait  été  de  1  490  onces,  provenant 
île  490  tonnes.  Une  lettre  mentionne  que  le  broyage  a  dû  être 
arrêté  pour  effectuer  des  réparations  à  la  machine. 

Consolidated  Goldfields  of  New  Zealand.  Rendement 
d'octobre:  «  Progress  Mines  »,  9.169  liv.  st.:  •<  Golden 
Fleece  »,  2.653  liv.  st  :  «  Weath  of  Nation  »,  1.911  liv.  st. 
Total  des  bénéfices  :  7.799  liv.  st. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  21  novembre  1901. 
Le  Marché  dos  valeurs  sud-africaines  a  offert  peu  d'intérêt 
cette  semaine.  Ou  s'est,  pour  ainsi  dire,  contenté  de  mainte- 
nir les  cours. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  2  5/8,  finit  à  ce  cours.  Consolidated 
Goldfields,  7  1/16,  contre  7  5/16.  Transvaal  Goldfields,  1  3/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand,  qui 
finissait  à  7  5/16,  reste  au  dernier  moment  à  7  1/8;  An- 
oelo,  6  7/8:  celle  dernière  Compagnie  a  recommencé  ses  broya- 
ges le  15  octobre  ;  New  Cornet,  2  7/16. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  5  15/16,  contre  5  7/8  ; 
Langlaacte  Estate,  3  1/8  ;  Simmer  and  Jack,  5  7/8. 

La  Jvbilee,  que  nous  laissions  à  5  3/8,  reste  à  ce  cours  ; 
Jumpers,  4  1/2:  Modderfontein,  11  13/16,  contre  11  9/16; 
Meyer  and  Charlton  5  1/4. 

La  Crown  Reef  cote  14  1/4;  elle  clôturait  à  14  liv.  il  y  a 
huit  jours;  cette  Compagnie  vient  d'être  autorisée  à  repren 
dre  si  s  broyages  avec  ~>0  pilons,  et  on  croit  que  sa  batterie  a 
pu  être  mise  en  marche  le  18  courant.  Randfonlein,  2  15/16; 
Worcester,  2  3/8;  la  Robinson  Gold,  qui  finissait  à  9  3/8, 
reste  à  ce  cours. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  5  15/16;  nous  la  lais- 
sions la  semaine  dernière  à  ce  cours  ;  Lancaster,  2  1/4; 
New  Heriot,  5  7/8;  Bvnanza,  5  9/16.  contre  5  1/4;  c'est 
l'une  di  s  Compagnies  qui  déclareront  un  dividende  à  la  lin 
de  décembre,  et  elle  peut  d'autant  plus  facilement  h:  faire 
qu  elle  a  en  caisse  une  somme  do  100.000  liv.  st.,  en  dehors 
des  bénéfices  qu'elle  réalisera  du  l'ail  des  broyages  recommen- 
cés lin  août.  Wolhuler,  4  liv. 

\ji  Henry  Nourse,  qui  cotait  8  liv.,  reste  à  ce  coins;  Fer- 
reira,  19  1/2,  contre  19  liv..  Wemmer,  12  8  4;  Vil- 
lage  M">n  lieef,  7  3,4;  Durban  Roodepoort,  5  3/8;  tout 
comme  la  Crown  Reef.  celle  Compagnie  a  été  autorisée  à  re- 
mettre "a  marche  50  pilons  .-ur  h  -  80  qu'elle  possède.  Van 
Uyn,  2  1/2. 


***  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  est  à 
101/2;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  ce  cours  :  la  Rand  Mines. 
qui  clôturait  à  10  3/16.  si*  retrouve, â  la  dernière  heure,  à 
10  liv.  ;  Glen  Deep,  3  11/16  ;  Ferreira  Deep,  6  1  '8:  Robinson 
Deep,  4  11/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  3/4  ;  Durban  Roodepoort 
Deep  à  3  5/16;  Jumpers  Deep,  4  1/4. 

***  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  1 13/16;  Rhodesia  Goldfields,  1  1/8;  Dunraven, 
1/2;  Geelong,  15/16;  Selukwe,  1  11/16;  Globe  and  Rhœnix, 
4  11/16. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  11/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Bufjfelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  13  sh.  9  d.,  reste  à  ce  cours. 

#**  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  11/16. 

District  de   Heidelberq.  —  La  Niael  se  traite  à 

2  7/8. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Slieba  clôture  à  7  8. 
Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  actif.  On  cote  la  Frank  Smith  Dia- 
mond 2  1/8:  De  Beers  39  liv.,  contre  38  7/8.  On  traite  aussi 
les  actions  nouvelles  «  différées  »  et  préférées  »,  bien  que  les 
actionnaires  ne  doivent  statuer  que  le  23  décembre  sur  le 
projet  de  division  des  titres  proposé-  par  la  Compagnie. 


Londres,  21  novembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  Marché  est  lourd. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  21  novembre  1901. 

On  ne  s'est  pas  encore  beaucoup  occupé;  cette  semaine, 
sur  le  Marché  sud-africain.  Londres  ne  nous  a  pas  envoyé 
d'indications  particulières  et.  pendant  quelques  journées,  les 
communications  avec  le  Stock-Exchange  ont  été  difficiles. 
On  reste  donc  sur  l'expectative 

La  Rand  Mines  finissait  à  255  fr.  il  y  a  huit  jours:  on  la 
retrouve  à  1252  50;  Consolidated  Goldfields,  179.  East  Rand. 
180  fr.  . . ,  contre  183  fr.  . . .  Quant  à  la  Chartered,  qui  clô- 
turait il  y  a  huit  jours  à  66  fr.  . .,  elle  s'inscrit  à  63  fr.  75. 

La  Buffelsdoorn  Estate  Huit  à  13  fr.  25  ;  French  Rand, 
30  fr.  75,  contre  36  fr.;  on  dit  que  cette  Compagnie  se  pro- 
pose de  réduire  son  capital  de  moitié  et  de  le  porter  ensuite 
à  700.000  liv.  st.,  au  moyen  d'une  émission  d'actions  nou- 
velles ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à  495  fr.,  elle 
s'inscrit  à  493  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  26  50,  et  la  Geduld  est  à  130  50, 
contre  132  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  C"  reste  à  54  50.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  151  fr.  ..,  contre  153  fr.  ..:  Geldenhuis  Deep. 
2Ô7  fr.  50. 

La  Kleinfontem  cote  37  fr.  25.  Langlaagte  Estate,  76  fr.  . . , 
sans  changement  ;  May  Consolidated,  104  fr.  ;  nous  laissions 
ce  titre,  précédemment,  à  104  fr.  . .  :  cette  Compagnie  a  réa- 
lisé,  en  octobre,  7.800  liv.  st.  de  bénéfices.  Mossamédès, 
10  fr.  ..  ;  Mozambique,  32  fr.  50;  Océana,  44  fr.  50. 

La  Rose  Deep  clôture  à  218  fr. 

La  Robmson  Gold,'  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
237  fr.  50,  s'inscrit  à  235  fr.  Robinson  Deep.  117  50,  contre 
119  fr.  ..  ;  Robinson  Randfontein,  30  fr.  75;  Randfon- 
tein  Estâtes,  73  fr.  50. 

,  La  New  Steyn  Estate  est  à  5*2  fr.  50  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  150  . .  ;  Transvaal  Consolidated  Land, 
75  fr.  25;  Transvaal  Goldfields,  31  fr.  50. 

La  Wemmer  est  aux  environs  de  315  50.  On  annouco  que 
cette  Compagnie  déclarera,  fin  décembre,  un  dividende  de 
30  0/0. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  195  fr.  50:  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  197  fr.  ..  ;  Sheba,  21  fr.  ... 
La  Zambèze  est  à  15  fr.  . . . 

La  Eersie  Fabrieken  Distillery  clôture  à  13  50.  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  25  fr.  50.  De  Beers  984  fr., 
contre  984  fr.  50.  Cette  Compagnie  déclarera,  dit-on,  lin  dé- 
cembre, un  acomple  de  1  liv.  st.  sur  les  bénéfices  du  premier 
semestre  de  l'exercice  1900-1901.  Il  sera  payable  aux  actions 
actuelles  qui  recevront,  ou  outre,  un  «  bonus  »  de  10  shil- 
lings ;  cela,  naturellement,  en  dehors  de  la  combinaison  dont 
les  actionnaires  ont  maintenant  connaissance.  Frank  Smith 
Diamond,  55  fr.  50. 


L'Administrateur-Gérant  :  Gkorgks  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Groiss.u:'..  -  Simart 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 
1901 
1901 
1901 


29  novembre 
14  novembre 
21  novembre 
28  novembre 


2.325 
2.400 
2.417 

2.459 


1.11211 
l.Ù99i 
1.102 
1.102II 


4.090 

519 

917 

506 

3 

4.067 

532 

545 

495 

3 

4.055 

524 

510 

494 

3 

4.062 

670 

643 

485 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1900   22  novembre 

692 

341 

1.425 

752 

1.019 

83 

5 

1901     8  novembre 

757 

373 

1.559 

612 

1.084 

82 

4 

1901    15  novembre 

774 

381 

1.521 

655 

1.071 

84 

4 

190  1    22  novembre 

795 

391 

1.474 

824 

1.056 

75 

4 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1900   31  octobre.. . 

67 

33 

233 

106 

301 

26 

1901    31  août  

63 

31 

196 

122 

239 

62 

» 

190  1    30  septembre 

67 

33 

215 

127 

221 

74 

» 

1901    31  octobre... 

66 

32 

199 

143 

208 

88 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1900   29  novembre 

796 

n 

728 

999 

693 

» 

1901   14  novembre 

873 

» 

•  736 

996 

690 

» 

1901    21  novembre 

88C 

n 

727 

948 

659 

1901    28  novembre 

884 

» 

732 

1.007 

680 

n 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1900   29  septembre 

148 

15 

202 

» 

» 

1901     6  juin  

149 

16 

202 

n 

» 

» 

» 

1901    31  août  .... 

141 

22 

194 

» 

» 

II 

» 

1901    28  septembre 

146 

20 

195 

» 

» 

» 

ANGLETERRE 


1900 
1901 
1901 
1901 


29  septembre 

4  juillet  

31  août..  .. 
28  septembre 


76 
73 
71 
73 


Banques  d'Irlande 

10  1  170 
9  161 

12  154 

11  I  160 


Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

9 

métallique 

Jg 

_  -y:  ; 

m  £  9 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/COUI 

et  dép( 
partiel 

Porte 
feuill 
escom[ 

S  3-3 
C  «=! 

^  «  s 

Tau: 
l'escei 

1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE  —  Banque  d' Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


30  septembre 

31  juillet.... 

31  août  

30  septembre 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVEGE  — 


Banque  de  Norvège 

62  I  1 

57  2 

56  I  2 

62  I  1 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1900 

31 

octobre... 

41 

» 

93 

9 

1901 

31 

43 

!  89 

15 

1901 

au 

septembre 

43 

96 

9 

1901 

31 

octobre.. . 

43 

» 

1    89  1 

16 

» 

1900 

31 

octobre.. . 

26 

48 

383 

10 

94 

20 

» 

1901 

17 

octobre.. . 

27 

45 

386 

9 

99 

24 

1901 

2:: 

octobre.. . 

27 

45 

383 

U 

99 

23 

» 

1901 

30 

octobre.. . 

27 

44 

385 

11 

101 

23 

1900 

23 

novembre 

965 

247  | 

1  1480 

70 

468 

61 

1901 

7 

novembre 

1 

151 

272 

1.647 

161 

469 

68 

1901 

15 

novembre 

1 

148 

274 

1612 

156 

429 

63 

1901 

22 

novembre 

1 

147 

278  | 

1.572 

162 

3»9 

62 

1900 

22 

novembre 

93 

15 

572 

64 

474 

59 

1901 

1 

novembre 

101 

16 

591 

63 

492 

52 

1901 

14 

novembre  j 

9î< 

16 

597 

63 

487 

51 

1901 

21 

novembre  j 

100 

16 

592 

78 

505 

50 

1900 

31 

octobre.. . 

94 

136 

39 

18 

1901 

31 

83 

» 

129 

4 

37 

11 

1901 

30 

septembre 

87 

132 

7 

35 

U 

1901 

31 

octobre.. . 

89 

n 

135 

5 

35 

11 

1900 

24 

novembre 

347 

409 

1.582 

749 

1 

108 

242 

1901 

!) 

novembre 

350 

423 

1.651 

680 

1 

114 

262 

1901 

16 

novembre 

350 

424 

1.643 

685 

1 

115 

258 

1901 

23 

novembre 

350 

426 

1.632 

690 

1 

116 

256 

1 

145 

61 

30 

6 

2 

» 

140 

70 

34 

9 

2 

» 

136 

">2 

35 

9 

2 

» 

137 

67 

36 

10 

1900 

24 

novembre 

123 

140 

481 

1  ? 

162 

119 

1901 

9 

novembre 

145 

148 

494 

S 

134 

120 

1901 

16 

novembre 

145 

151 

496 

1  8 

135 

122 

1901 

23 

novembre 

145 

152 

489 

\  9 

139 

122 

4 
4 


1900 

7  octobre.. . 

4 

4 

21 

62 

24 

19 

8 

1901 

22  septembre 

8 

4 

28 

74 

24 

18 

oooe 

1901 

30  septembre 

8 

4 

29 

74 

24 

18 

1901 

7  octobre. . . 

7 

4 

29 

74 

24 

18 

8 

6 

5/» 


3lA 


6  y, 

654 


3X 
3 
3 
3 


1900   10  novembre 

296 

48 

843 

177 

332 

42 

5 

1901    20  octobre.  . 

310 

56 

860 

195 

311 

29 

5 

1901    31  octobre.. . 

310 

59 

857 

191 

328 
318 

31 

5 

1901    10  novembre 

310 

59 

848 

183 

36 

5 

1900   10  novembre 

67 

13 

260 

58 

81 

30 

5 

190  1   20  octobre... 

69 

13 

247 

65 

87 

31 

5 

1901    31  octobre.. . 

69 

13 

247 

63 

90 

31 

5 

1901    10  novembre 

69 

13 

251 

61 

88 

31 

5 

1900   10  novembre 

35 

2 

65 

36 

40 

4 

S 

4 

1901    20  octobre.. . 

35 

2 

58 

36 

40 

4 

5 

4 

1901    31  octobre... 

35 

2 

57 

36 

42 

5 

5 

4 
4 

1901    10  novembre 

35 

2 

58 

35 

43 

4 

5 

6 

m 

a 
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DATES 


TOINCIP.  CHAI'ITKKS 


S-  S 
£5  | 


5  a  * 

S-Ï1 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 

17  novembre 

41 

4 

131 

G 

50 

22  r 

1901 

2  novembre 

43 

4 

140 

» 

46 

19 

1901 

9  novembre 

4M 

4 

143 

48 

IX 

1901 

17  novembre 

49 

4 

147 

n 

4» 

18 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 

21  novembre 

1 

845 

163 

1.493 

334 

597 

501 

1901 

5  novembre 

1 

709 

152 

1.543 

354 

642 

486 

1901 

14  novembre 

1 

765 

159 

1.526 

3H2 

638 

498 

1901 

21  novembre 

1 

775 

161 

1.523 

368 

«47 

493 

-5  o. 


0% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 

31 

octobre. . . 

23 

2 

76 

13 

42 

21 

» 

1901 

30 

septembre 

21 

3 

64 

21 

34 

19 

1901 

15 

octobre.  . 

21 

3 

64 

21 

34 

18 

» 

1901 

31 

octobre.. . 

21 

3 

63 

22 

35 

18 

» 

SERBJE  —  Banque  Nationale 


1900   3!  octobre... 

7 

9 

38 

2 

8 

9 

6 

1901    31  août  

6 

9 

37 

0 

9 

10 

6 

1901   30  septembre 

6 

9 

36 

2 

9 

10 

6 

1901    31  octobre... 

7 

9 

36 

2 

9 

6 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1900 
1901 
1901 
1901 


31  octobre...! 
31  août.    .  . 

30  septembre 

31  octobre.. .  I 


50 

6 

93 

44 

116 

16 

6 

62 

7 

105 

41 

*9 

10 

5 

63 

6 

123 

45 

90 

10 

5 

65 

6 

127 

43 

98 

15 

5 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


1900 

31 

octobre.. .  ] 

13 

12 

116 

754 

324 

139 

» 

1901 

31 

août  1 

10 

17 

96 

830 

325 

142 

» 

1901 

30 

septembre 

10 

1» 

100 

813 

324 

139 

» 

1901 

3! 

octobre.. .  1 

8 

20 

85 

815 

321 

140 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Emission 


1900 

24  novembre  i 

100 

10 

229 

1046 

184 

49 

1901 

9  novembre  ! 

11  i 

11 

222 

1135 

205 

49 

1901 

16  r.ovembre  j 

113 

là 

222 

1138 

211 

48 

1901 

23  novembre  1 

112 

12 

220 

1138 

21  i 

48 

3  y, 

3% 


TOTAUX 

1900  27  novembre  8-275,  2.643,113.085 

1901  14  novembre  8.610j  2.717  15.474 
1901  21  novembre  8.828|  2.744|15.339 
1901  28  novembre  8.7841  2.765iil5.240 


5.891i 

6.o;<;| 

6  020 
6.423' 


7.171 1  1.993; 

o.77il  2  033! 

6.679i  2  934| 

6.822'  2.010: 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896 
1897 
1898 
1899 
1900 


31  décembre. 
31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 


7.953 
8.746 
8.160 
7  830 
8.211 


2.578 
2.54(! 
2  036 

2  m 

2.G07 


14.585 
13.281 
14.975 
14.992 
15-906 


8.808 
8.54S 
8.999 
9. 321 
9  505 


6.092 
G.  661 
7.620 
8.352 
8. 514 


3.651 
3.453 
3-594 
4  037 
4.171 


Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OK ANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


23  oct. 

30  oct. 

6  nov. 

13  nov. 

20  nov. 

27  nov. 

48 

02 

48 

10 

48 

07 

48 

07 

48 

07 

48 

07 

100 

11 

100 

20 

100 

20 

100 

14 

100 

15 

100 

-'0 

168 

50 

168 

50 

169 

168 

50 

169 

75 

169 

75 

41 

25 

42 

40 

43 

42 

85 

42 

83 

42 

30 

81 

15 

81 

25 

SI 

25 

81 

25 

81 

20 

81 

15 

100 

12 

100 

15 

100 

15 

100 

12 

100 

11 

100 

16 

100 

100 

10 

100 

511 

1(0 

30 

lui) 

30 

100 

30 

Constantinople. . .  . 

22 

72 

22 

11 

22 

76 

22 

73 

22 

S2 

22 

81 

81 

15 

81 

27 

81 

27 

81 

23 

81 

23 

iiï 

16 

102 

74 

102 

68 

102 

78 

102 

58 

102 

40 

102 

25 

Qenévo   

100 

22 

100 

28 

100 

31 

100 

30 

100 

24 

100 

30 

L1mLus?uo  

750 

745 

747 

746 

50 

743 

740 

25 

31 

25 

50 

25 

32 

25 

32 

23 

36 

25 

36 

41 

25 

42 

12 

42 

80 

42 

42 

65 

42 

27 

Pcme  

102 

72 

102 

77 

102 

80 

102 

57 

102 

40 

102 

25 

Saint-Pétersbourg .. 

37 

35 

37 

32 

37 

32 

37 

37 

37 

33 

37 

35 

Vienne 'à  vue)  

95 

21! 

9b 

30 

95 

25 

96 

20 

95 

n 

95 

15 

—     (à  3  mois  . .  i 

95 

30 

95 

40 

93 

35 

95 

28 

95 

25 

95 

23 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  du  Paris  Hur 


Valeurs  à  (rois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb...  — 


Ifaleun  à  vue 


Londres. 


Belgiaue . . 

Italie  

Suisse 
New- York. 


Plus 


4  % 

II 

4  % 

4  % 
4  % 


'  % 

3  % 
5  % 

5  % 

1% 


llalières  d'or  et  d'argent  au  pair 

Or  en  barre  Me  kil./. ..  3437  » 
Argent  id.    (le  kil.). . .   218  89 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre:  916™ )  ... 

—  —  nouv.  titre  :  900"). 
Couronnes  de  Suéde   


31  Mt 

7  nov. 

1 4  nov. 

21  nov. 

28  Mr. 

205  37 
121  69 
103  62 

205  62 
121  69 
103  62 

205  62 
121  69 
103  62 

205  75 
121  75 
103  62 

205  80 
121  87 
103  87 

35Î  ". 
592  .. 
262 

350 
395  .. 
202  .. 

350  !' 
395  50 
262  .. 

350  50 
395  50 

262  .. 

352  ;  ! 
395  .. 
262  50 

25  075 
25  095 

0  25p. 

3  p 

0  37p. 

514  . . 

25  083 
25  11 

0  25p. 

3  ..p. 

0  37p. 

514  50 

25  11 

25  135 
0  19p. 
2  87p. 
0  31p. 
515  .  ■ 

25  15 
25  175 
0  19p 
2  87p 
0  3îp 
514  50 

25  133 
23  n; 

0  19p. 

2  50p. 

0  37j». 

514  50 

3437  .. 
97  . 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437 
96  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  . 
96  -. 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
96  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
92  50 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or) .. . 
Espagne  (  peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (  mijreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or) 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent). . . 
Chili  e(Sli'an8tnî)(taëlai'g.) 


g'SS  I  Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 
<*    *«  ^ — 1,11  — ■ 

*  g  31  oct.   7  nov.  14  nov.  21  nov.  28  nov. 


1  234 
25  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  » 
5  60 

1  » 

2  67 
1  » 


5  18 
5  43 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


1  229  1  229 
25  065'  25  075 


1  04 
0  99 
0  -|0 
0  59 

2  07 
0  97 

3  95 

0  99 

1  64 
0  99 


5  14 
2  47 
2  14 
1  61 
1  24 

1  68 

2  70 

3  28 


1  04 

0  99 
0  70 
0  59 

2  07 
0  97 

3  98 
0  98 
2  64 
0  99 


5  14 
2  45 
2  15 
1  60 
1  24 

1  67 

2  70 

3  25 


1  229 
25  095 

1  04 
0  99 
0  70 
0  59 

2  07 
0  97 

3  99 
0  99 
2  64 
0  99 


5  14 
2  43 
2  14 
1  63 
1  26 

1  67 

2  70 

3  25 


1  230 
25  155 

1  04 
0  99 
0  70 
0  58 

2  07 
0  97 

3  99 
0  99 
2  64 
0  99 


5  14 
2  42 
2  14 
1  60 
1  25 

1  67 

2  70 

3  25 


1  231 
23  125 

1  04 
0  99 
0  70 
0  59 

2  07 
0  97 

3  98 
0  99 
2  65 
0  99 


5  15' 
2  36 
2  15 
1  60 
1  26 

1  67 

2  65 

3  12 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  2S  novembre  1901 

100  francs 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  30 

En  Angleterre   100  24 

En  Auli  idie-Honarie ...  100  06 

En  Belgique    100  25 

En  Espagne   142  04 

En  Grèce   169  25 

En  Hvllande   100  40 

En  Italie   102  56 

En  Portugal   140  35 

En  Roumanie   100  30 

En  Russie   100  58 

En  Suisse   100  37 

Aux  Etats-Unis   100  58 

Au  Mexique   230  . . 

En  Républ.  Argentine  . .  232  40 

Au  Chili   118  12 

Au  Brésil   223  40 

Aux  Indes   100 

Au  Japon   97  36 

En  Chine   239  42 


en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


Billets  A  llemands  

99 

70 

—  Anglais  

99 

76 

—     Austro-Ho/igrois . 

99 

94 

99 

75 

—  Espag?wls  

70 

40 

—  Grecs  

59 

08 

99 

6t 

97 

50 

71 

24 

99 

70 

99 

42 

99 

63 

Pièces  des  Etats-Unis.. . . 

99 

42 

43 

45 

Billets  de  la  Rép.  Argent. 

43 

02 

—     du  Chili  

84 

65 

44 

36 

100 

—     du  Japon  

102 

è7 

—    de  la  Chine  

41 

76 

NUMERAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  28  novembre  1901 

La  cote  des  changes  est  assez  variable  :  il  est  probable  qu'il 
y  a  eu  des  opérations  du  Trésor  russe  qui  ont  intlué  eu  sens 
divers  sur  les  cours. 

L'Amsterdam  a  baissé  de  1/4.  Lepapier  allemand  gagne  1/8, 
après  un  certain  nombre  do  fluctuations;  la  devise  auatro- 
Mmgroise,  à  103  87,  retrouve  presque  le  pair.  Le  Madrid  esrl 
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un  peu  mieux,  sans  que  la  petite  reprise  que  nous  enregis- 
trons ait  une  signification  économique  quelconque. 

Le  Lisbonne  est  toujours  à  peu  près  au  même  point;  le 
rouble  gagne  1/2  point  et  le  versement -est  à  206. 

'  Le  chèque  sut-  Londres  a  réagi  de  25  17  1/2  à  23  10;  il  est 
possible  qu'en  prévision  de  l'emprunt  français  et  de  la  proba- 
bilité d'un  emprunt  algérien,  il  y  ait  des  capiiaux  français 
retirés  d'Angleterre;  mais,  comme  nous  le  disons  plus  haut, 
la  Riissie  pourrait  être  pour  quelque  chose  dans  ce  mouve- 
ment, qui  coïncide  avec  la  hausse  du  rouble  à  Paris  et  celle 
de  la  livre  sterling  à  Saint-Pétersbourg. 

La  perte  au  change  du  papier  belge  et  du  papier  suisse  est 
au  même  point  qu'il  j'  a  huit  jours,  mais  celle  du  papier  ita- 
lien n'est  plus  que  de  2  1/2.  Nous  croyons  fermement  que 
l'année  prochaine  nous  aurons  le  plaisir  d'enregistrer  le  pair, 
sous  la  condition  toutefois  que  nos  voisins  ne  mangeront  pas 
leur  blé  en  herbe  en  essayant  une  conversion  qui  n'est  pas 
encore  mûre. 

Les  succès  financiers  obtenus  par  l'Italie  sont  vraiment 
remarquables  :  la  renie  est  aujourd'hui  à  100  15  ;  il  y  a  un 
an.  elle  était  discutée  à  95  20.  C'est  presque  la  seule  grandi1 
valeur  du  Marché  fiançais  qui  n'ait  pas  payé  son  tribut  à  la 
crise  :  mais  l'arbitrage  d'un  3  ou  3  1/2  italien  contre  du  40/0 
autrichien,  hongrois  ou  russe,  serait  trop  indiqué  pour  qu'il 
soit  prudent  de  tenter  l'aventure. 

Le  New-York  revient  à  514  50,  après  s'être  tenu,  une 
grande  partie  de  la  semaine,  à  5)5.  La  récolte  de  blé  améri- 
caine est  fort  au-dessous  de  celle  de  l'année  dernière,  et  les 
exportations  ne  pourront  pas  prendre  une  grande  ampleur. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singi'poui'L  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

flôftg-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres . . . 
Argent  en  barres 


30  oct. 


2/1  ./■ 
1/11  1/8 


6  nov. 


2/1  ./■ 
1/10  1/8 


13  nov. 


2/1  ./■ 
1/10  1/8 


20  nov. 


2/1 
1/10 


3/4 


21  nov. 


2/0  9/16 
1/10  1/2 


1/4../..  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32 

1/4../.     1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32 

1/10  15/16  1/10  3/4  1/10  3/4  1/10  9/16  1/9  1/8 

2/1   1/4    2/1    ./.    2/7   ./•    2/1   ./.  2/5  3/4 

11   1/8     11  13/16    12  1/32    11   7/8  12  ./. 

15  9/16    15  9/32    15  9/16    15  1/4  15  11/32 

133  30       132  60       131  90       133  10       132  40 
Tï'll  1/2  777111/2  77/10  3/4  71/9   1/2  77/9  1/8 
26  5/8     26  3/8     26  5/16    26  1/16     25  3/8 

Le  métal  argent  est  en  grande  baisse,  les  changes  orien- 
taux s'en  sont  ressentis;  le  Singapoure  recule  de  1/4,  le 
Hong-Kong  de  11/10,  le  Shanghaï  de  1  d.  1/4.  Le  Yokohama, 
bien  que  basé  sur  l'or,  recule  de  7/16. 

Le  27  novembre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  sous- 
criptions à  l'émission  de  60.00.000  Rs.  en  billets  du  Gou- 
vernement et  en  transferts  télégraphiques  sur  l'Inde.  Elles 
se  sont  élevées  en  billets  à  12.98.15.000  Rs.,  et  pour  trans- 
ferts à  1.00.000  Rs.  Les  suivantes  ont  été  acceptées:  en 
billets,  30.54.000  Rs.  sur  Calcutta,  20.23.000  Rs.  sur  Bom- 
bay, 8.23.000  Rs.  sur  Madras.  En  transferts,  1.00.000  Rs. 
sur  Bombay.  Des  souscriptions  ont  été  reçues  aujourd'hui  à 
la  Banque  d'Angleterre  pour  1.000.000  de  livres  sterling  en 
billets  sur  l'Inde  à  12  mois.  Les  souscripteurs  à  90  liv.  st. 
10  sh.  8  d.,  recevront  57  0/0.  Le  total  des  souscriptions  s'est 
élevé  à  5.072.000  liv.  st.,  au  taux  moyen  de  3  liv  st.  8  sh.  2  d. 

Le  Rio  gagne  1/8,  le  Valparaiso  3/32  ;  la  prime  sur  l'or,  à 
Buenos-Ayrcs,  varie  peu. 

La  demande  de  métal  jaune  est  beaucoup  plus  calme.  L'once 
standard  se  tient  au  cours  de  77/9  1/8  ;  les  monnaies  alle- 
mandes et  françaises  valent  70/5  ./.,  les  aigles  américaines 
et  le  yen  japonais  70/4  ./..  A  Paris,  l'or  est  au-pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 


Entrées 

Australie  l  203.  C00 

Chine   4.000 

Détroits   11 .000 

Bomba  v   52.000 

Le  Cap"   29  000 

Nouvelle-Zélande  . . .  24.000 

Argentine   10.000 


Sorties 

Bombay  £  32.500 

Madras   15.000 


Total. 


333.000 


Total   47.500 

Les  exportations  de  mêlai  blanc  en  Orient,  du  10  au  22  no- 
vembre 1901,  se  sont  élevées  à  166.323  livres  sterling,  soit, 
depuis  le  1"  janvier,  un  total  de  7.903.034  liv.  st.,  contre 
7.562.970  livres  sterling  pendant  la  période  correspondante 
de  1900. 

Le  cours  de  l'argent-métal,  qui  avait  été  soutenu  pendant 
les  derniers  temps  par  les  achats  du  bazar  indieu,  s'est 


effondré  lorsque  ce  débouché  s'est  rétréci;  il  est  probable 
qu'il  y  a  en  Amérique  un  certain  stock  reporté  que  les  déten- 
teurs cherchent  à  réaliser.  Nous  ne  croyons  pas,  cependant, 
que  la  baisse  puisse,  aller  plus  loin,  car  on  se  rapproche  beau- 
coup du  prix  moyen  de  revient  des  mines  des  Etats-Unis. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiais. 

Escompte  hors  Banque 

Places         24  oct.     7  nov.    14  nov.  21  nov.   28  nov. 


2  1/2 

3  9/16 

2  3/4 


4  3/4      4  3/4 


Paris   3  ./.  2  3/4      2  5/8 

Londres...  3  1/16  2  5/16     3  3/8 

Berlin   2  7/8  3  ./.      2  7/8 

New  -  York   )  ,  „  , , 

(timemoney)  )  k  ' 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le 
house  »,  158  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  149  millions  sterling;  il  y  a- donc  une  diminu- 
tion de  9  millions  sterling. 


2  1/4 

3  11/16 

2  3/4 

4  1/4       4  1/4 
Bankers  Clearing 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  eu,  cette  semaine,  une  entrée  nelte 
de  41.968.000  fr.  d'or. 

La  circulation  a  rendu  410.000  fr.  à  Paris  et  prélevé  728.000 
francs  dans  les  succursales,  il  a  été  acheté  pour  40.039.000  f r. 
de  matières,  il  en  a  été  vendu  pour  5.169.000  fr.,  il  est  venu 
1.410.000  fr.  de  Suisse. 

L'encaisse  argent  a  baissé  de  126.000  francs. 

La  circulation  a  rendu  1.185.000  fr.  à  Paris  et  demandé 
379  090  fr.  dans  les  succursales.  Il  est  sorti  942.000  fr.  pour 
la  Suisse,  155.000  fr.  pour  le  Sénégal;  il  est  rentré  100.000  fr. 
de  Tunis  et  65.000  fr.  de  Suisse.  La  circulation  fiduciaire  a 
augmenté  do  7  millions  ;  les  comptes  courants  ont  progressé 
de  146  millions  ;  le  portefeuille  gagne  133  millions  ;  les  avances 
perdent  9  millions. 

La  situation  de  la  Banque  d' Allemagne  est  assez  bonne. 
L'encaisse  a  augmenté  de  31  millions  et  la  circulation  a  baissé 
de  47  millions.  Les  comptes  courants  ont  augmenté  do  160 
millions.  Le  portefeuille  baisse  de  15  millions  et  les  avances 
de  9  millions.  Ce  bilan  n'indique  pas  de  détente  dans  la  crise. 
L'assemblée  des  actionnaires  s'est  tenue  le  27  courant;  le 
Président  y  a  fait  des  déclarations  satisfaisantes  ;  il  estime 
que  l'encaisse  est  suOisante  pour  faire  face  à  toutes  les  éven- 
tualités. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  se  bornent 
à  deux  sorties  :  l'une  de  25.000  liv.  st.  pour  le  Brésil  ;  l'autre 
de  52.000  liv.  st.  pour  Montevideo,  formant  un  total  de  1  mil- 
lion 925.000  francs;  la  circulation  a  rendu  environ  6  millions, 
d'où  une  augmentation  d'or  do  4  millions.  La  circulation  est 
stationnaire,  les  comptes  courants  ont  reçu  59  millions,  le 
portefeuille  gagne  21  millions.  Le  rapport  de  la  réserve  aux 
engagements  est  de  46,91  0/0,  contre  47,77  la  semaine  der- 
nière. 

A  la  Banque  d'Autriche-Hongrie  les  variations  sont  peu 
importantes.  L'or  diminue  d'un  million,  l'argent  augmente 
de  4  millions,  la  circulation  recule  do  40  millions,  les  comptes 
courants  gagnent  li  millions,  le  portefeuille  perd  30  millions, 
les  avances  n'ont  pas  changé. 

La  Banque  de  Belgique  a.  retiré  pour  5  millions  de  billets, 
les  comptes  courants  sont  en  plus-value  de  15  millions  et  le 
portefeuille  a  reçu  18  millions. 

Pas  de  changement  à  la  Banque  d'Espagne  ;  nous  savons 
maintenant  que  sur  1.116  millions  de  portefeuille  et  256  mil- 
lions d'avances,  formant  un  total  de  1.372  millions,  un  bon 
milliard  est  du  papier  de  l'Etat;  avec  les  150  millions 
d'avances  au  Trésor  et  le  portefeuille  titres,  on  voit  que  la 
part  faite  au  commerce  est  bien  étroite  et  on  s'explique  que 
la  Banque  ait  tant  tardé  à  relever  le  taux  de  son  escompte; 
en  réalité.,  cette  mesure  est  peu  utile,  puisqu'elle  ne  frappe 
(pie  300  ou  350  millions,  et  qu'elle  laisse  en  dehors  tout,  ce 
qui  est  emprunts  de  l'Etat.  Voilà  le  poids  mort  sous  lequel 
fléchit  la  monnaie  fiduciaire  espagnole  et  qu'il  faut  alléger, 
coûte  que  coûte,  si  on  veut  améliorer  le  change. 

La  Banque  de  Russie  a.  eu  une  rentrée  d'or  de  10  millions. 

Les  autres  banques  no  donnent  lieu  à  aucune  remarque. 


Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  do  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

PortefcuilP 

1900  24 

nov.. 

164.7 

30.7 

851.4 

792.2 

1901  9 

nov. . 

177.3 

31.8 

950.4 

887.0 

1901  16 

nov. . 

176.0 

32.0 

946.1 

882.6 

1901  23 

nov. . 

177.2 

32.0 

932.3 

809.1 

I 
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LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 

Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 


Du     nov.      Depuis        Du  -1  nov.  Depuis 
au9nov.  lel"janv.       au  9  nov.  le  l"janv. 

244. 190 
»  1.178.858 

269.433  2.989.714 


Grande-Bretagne  »  1.764.851 

France   1.617.109  22.678.482 

Allemagne   »  7.584.567 

Autres  pays. . . .  4.000   1.907.  i70 


Total  1901. . .  1 .621.109  33.935.370 

—  1900 ...  10 . 000  47 . 455 . 064 

—  1899...  2.000  25.988.116 
ARGENT 

Grande-Bretagne  2.080.724  41. 3 il. 816 

France   »  697.495 

Allemagne   »  2.220 

Autres  pays ... .  557      296 . 496 


Total  1901.. 

-  1900. . 

-  1899.. 


2.081.281  42.338.027 
1.331.830  45.118.058 
792.105  39.729.808 


269.433  4.412.768 
2.837.880  10.462.946 
60.21V  13.909.335 

*  25.283 
4.720 
»>  223 
132.257  3.256.549 

~  132.257  3.286.775 
161.851  4.145.324 
68.187  3.481.005 


Les  exportations  d'or  de  New-York,  bien  que  moins  consi- 
dérables que  colles  de  l'année  dernière,  commencent  à  chiffrer; 
c'est  la  France  d'abord,  l'Allemagne  ensuite,  qui  ont  été  les 
principaux  centres  d'attraction. 

La  situation  des  Banques  de  New-York  accuse  une  dimi- 
nution assez  sensible  du  portefeuille  et  des  avances. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900  20  oct.  ... 

70.8 

188.4 

6.2 

70.7 

56.5 

1901    5  oct  

70.9 

184.8 

10.5 

31.5 

45.0 

1901  12  oct  

71.5 

182.5 

10.6 

29.5 

41.4 

1901  19  oct.  ... 

70.3 

181.1 

11.1 

29.4 

41.3 

Lo  bilan  de  la  Banque  du  Japon  n'a  pas  changé,  c'est  ce 
qu'on  peut  dire  de  mieux  dans  les  circonstances  présentes. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  baisse  du  Change  italien 

M.  Maggiorino  Ferraris,  ancien  Ministre  du  Trésor  en 
Italie,  vient  de  publier,  dans  le  Commercio,  un  des  journaux 
financiers  les  plus  autorisés  de  la  péninsule,  un  important 
article  sur  ce  sujet.  Il  y  constate,  d'abord,  que  la  baisse  du 
cliange  n'a  rien  d'artificiel  ni  d'anormal  ;  elle  n'est  que  la 
conséquence  de  la  nouvelle  direction  de  la  politique  italienne. 
La  marche  formidable  de  la  balance  monétaire,  grâce  surtout 
aux  envois  d'argent  des  émigrants  et  aux  mouvements  des 
changes  :  la  réduction  graduelle  de  la  circulation  des  banques 
depuis  1897  ;  l'augmentation  de  leurs  réserves  ;  le  large  boni 
obtenu  dans  le  budget  de  l'Etat;  la  hausse  de  l'escompte  de 
faveur  de  3  1/2  à  4  1/2  0/0;  la  mobilisation  lente,  mais 
progressive  dos  banques  d'émission;  le  plus  grand  frein  im- 
posé aux  spéculations  de  Bourse  au  moyen  d'une  plus  cor- 
recte méthode  d'opérations  de  la  part  de  l'Italie,  telles  sont 
les  causes  qui,  d'une  façon  logique  et  naturelle,  ont  amené 
cet  heureux  résultat.  Mais  cela  ne  suffit  pas  ;  l'agio,  qui 
n'est  aujourd'hui  que  de  2  60  0/0,  doit  complètement  dispa- 
raître. Il  faudra  ensuite  enrichir  de  métal  la  circulation  ita- 
lienne et  reprendre  les  paiements  en  or.  Tout  cela  doit  se 
faire  graduellement  et  en  plusieurs  années.  L'auteur  propose 
une  série  de  mesures  pour  atteindre  ce  but,  et  il  insiste  sur- 
tout sur  la  nécessité  pour  les  banques  d'émission  de  s'abste- 
nir de  favoriser  les  opérations  de  Bourse,  afin  de  prévenir  des 
arbitrages  défavorables  â  l'Italie  et  de  consacrer  toutes  les 
ressources  à  la  fomentation  du  travail  et  du  commerce  natio- 
naux. 


Le  Change  en  Grèce 
Suite  et  fin  il) 

Oda  dit,  e  xaminons  maintenant  la  question  importante  des 
fluctuations  du  change  qui  sont  si  préjudiciables  au  com- 
merce en  général  et  entravent  son  développement. 

(1)  Voir  l' Economiste  Européen,  w  515. 


J'avoue  que  Je  n'approuve  aucune  des  opinions  énoncées  en- 
vue  d'enrayer  le  mal.  Les  unes  ne  sont  pas  praticables;  le 
succès  des  autres,  notamment  décolle  concernant  la  réduction 
de  la  quantité  des  billets  en  circulation,  est  problématique. 
Mon  opinion  sur  la  guérison  radicale  la  voici  : 
1"  Faire  les  démarches  nécessaires  et  tous  les  efforts  pos- 
sibles auprès  des  particuliers  et  notamment  des  institutions 
de  bienfaisance  qui  possèdent  des  fonds  étrangers  ne  rappor- 
tant qu'un  intérêt  de  3  à  4  0/0  (et  je  suis  à  même  de  savoir 
qu'il  y  en  a  un  bon  nombre,  ,  alin  de  les  faire  vendre  et  avec 
leur  produit  faire  acheter  des  obligations  de  l'emprunt  inté- 
rieur 5  0/0  dont,  à  mon  avis,  la  Banque  Nationale  a  tort  de 
garder  dans  ses  caisses  34  millions  de  drachmes  environ  et  de 
maintenir  les  cours  de  ce  titre  si  haut  105-107/  que  les  capi- 
talistes, notamment  ceux  de  l'étranger,  s'abstiennent  d  en 
acheter. 

Grâce  â  cette  mesure  le  pays  ferait  une  bonne  provision 
d'or  et  la  Banque  Nationale  se  procurerait  plusieurs  millions 
de  drachmes  et  renforcerait  son  encaisse.  Je  crois  que  la 
Banque  Nationale  a  tort  de  placer  en  valeurs  ses  propres 
capitaux  et  les  dépôts  que  le  public  lui  confie  pour  en  distri- 
buer les  maigres  coupons  à  ses  actionnaires,  mais  qu'elle 
doit  faire  circuler  autant  que  possible  ses  capitaux  pour  venir- 
en  aide  au  commerce,  à  l'agriculture  et  à  l'industrie  du  pays, 
les  trois  branches  dont  l'encouragement  ferait  de  la  Grèce  le 
plus  riche  pays  de  l'Orient.  Les  bilans  de  la  Banque  Natio- 
nale de.  Grèce  nous  apprennent  que  sur  les  85  millions  aux- 
quels s'élèvent  son  capital,  sa  réserve  et  ses  dépôts  à  longue 
échéance,  il  n'y  a  que  23  millions  affectés  au  mouvement 
commercial  du  pays  et  11  millions  à  l'agriculture,  le  reste 
étant  placé  en  valeurs  ne  rendant  presque  aucun  service  à 
l'activité  du  pays. 

Il  est  sans  conteste  que  la  Banque  Nationale,  mère  de 
toutes  les  banques  en  Grèce,  doit  se  faire  distinguer  par  son 
esprit  conservateur  pour  tenir  bien  haut  surtout  son  pres- 
tige, qui  se  reflète  sur  tout  le  monde  financier  et  commercial 
de  la  Grèce.  Je  crois  cependant  que  l'esprit  conservateur  a 
ses  limites  et  ne  doit  pas  faire  enfermer  les  capitaux  dans  ses 
caveaux.  Mon  expérience  acquise  dans  mes  relations  avec  le 
public  hellène,  depuis  que  je  suis  chargé  de  la  direction  géné- 
rale de  la  Banque  d' Athènes,  m'a  persuadé  que  le  crédit  moral, 
et  matériel  des  commerçants  et  industriels  de  Grèce  est  de 
beaucoup  supérieur  à  celui  d'autres  pays.  C'est  pourquoi  je 
n'ai  pas  hésité  à  donner  aux  affaires  de  la  Banque  d'Athènes 
une  si  forte  impulsion.  Je  pense  donc  que  la  Banque  Natio- 
nale pourrait,  sans  crainte,  augmenter  de  beaucoup  encore  ses 
capitaux  affectés  au  commerce  dans  l'intérêt  de  celui-ei  autant 
que  de  ses  actionnaires. 

2*  Faire  émettre  par  la  Banque  Nationale  d'accord  avec  le 
Gouvernement  un  emprunt  à  lots  de  25  millions  de  drachmes- 
en  papier,  portant  intérêt  4  0/0  au  moins.  Cet  emprunt  au- 
rait pour  acheteurs  de  préférence  en  Grèce  les  porteurs  des. 
obligations  à  lots  en  or  de  la  Banque  qu'ils  s'empresseraient 
de  vendre  à  l'étranger  où  ils  trouveraient  facilement  ache- 
teurs, parce  que  les  obligations  à  lots  étrangères  rapportent 
moins  de  3  0/0,  intérêt  des  obligations  de  la  Banque  Natio- 
nale de  Grèce,  et  les  porteurs  à  l'étranger  ne  craignent  pas 
la  diminution  de  leur  capital  en  raison  de  la  baisse  du 
change  en  Grèce.  Cette  émission  de  la  Banque  Nationale 
rendrait  le  plus  grand  service  aux  porteurs  d'obligations  à 
lots  en  or  en  Grèce,  d'un  coté  en  leur  permettant  de  remplacer 
leurs  anciennes  obligations  à  lots  en  or  par  de  nouvelles 
obligations  également  helléniques  mais  en  drachmes  et  rap- 
portant 4  0/0  au  lieu  de  3  0/0,  et  d'un  autre  côté  en  les  met- 
tant à  l'abri  d'une  perte  sérieuse  qu'ils  subiront  un  jour  tant 
qu'ils  possèdent  des  obligations  en  or.  Je  dis  une  perte  sé- 
rieuse parce  que  l'obligation  qui,  aux  cours  élevés  actuels 
du  change  vaut  700  drachmes  environ,  ne  vaudra  plus  que 
400  drachmes,  le  jour  où  le  change  en  Grèce  sera  ramoné  au 
pair  et  fera  entendre  les  lamentations  des  porteurs  d'obliga- 
tions en  or,  en  présence  de  la  diminution  de  leur  fortune 
presque  de  moitié. 

Le  produit  de  cet  emprunt  de  25  millions  de  drachmes  de- 
vrait être  affecté  par  la  Banque  Nationale  aux  besoins  mul- 
tiples de  la  population  rurale,  notamment  aux  travaux  de 
dessèchement  et  d'irrigation  en  Thessalie  qui  nous  promet- 
tent beaucoup  de  richesses. 

3°.  Vendre,  d'accord  avec  la  Commission  Financière  In- 
ternationale et  le  Gouvernement  les  obligations  de  l'emprunt 
garanti  2  1/2  0/0  en  or  possédées  par  la  Banque  Nationale 
de  Grèce  et  la  Banque  Ionienne  et  déposées  à  la  Banque  de 
France,  d'après  la  loi  du  Contrôle,  pour  augmenter  ainsi 
l'encaisse  métallique  de  nos  deux  Banques  d'émission  de  25 
millions  de  francs  environ. 

4°.  Faire  une  émission  par  le  Gouvernement  hellénique, 
avec  le  consentement  et  la  garantie  de  la  Commission  Finan- 
cière Internationale,  d'un  emprunt  do  4<>  millions  de  francs 
en  or  en  Europe  dont  le  produit  serait  déposé  à  la  Banque1 
Nationale  qui  s'obligerait  de  maintenir,  pendant  un  certain 
temps,  disons  deux  années,  le  cours  du  change  à  150,  deux 
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-ins  après  le  réduire  à  140  et  ainsi  de  suite  tous  les  deux  ans 
à  130,  120,  110,  enlin  au  pair.  Ainsi  la  différence  entre  l'or  et 
le  papier-monnaie  diminuerait  graduellement  pour  dispa- 
raître au  bout  de  10  ans,  le  drachme  s'assimilant  au  franc 
■sans  la  moindre  secousse  au  commeree. 

Le  consentement  et  la  garantie  de  la  Commission  Finan- 
cière Internationale  à  l'émission  de  cet  emprunt  peuvent 
être  considérés  dés  à  présent  comme  assurés,  étant  donné  que 
les  intérêts  de  la  Grèce  se  rencontrent  dans  la  baisse  du 
change  avec  ceux  de  ses  créanciers  étrangers  représentés  par 
la  Commission. 
Le  succès  de  mon  projet  repose  sur  le  calcul  suivant  : 
1"  Les  billets  en  circulation  (non  compris  les  coupures  de 
1  et  2  drachmes,  dont  une  loi  pourrait  limiter  l'emploi  comme 
monnaie  divisionnaire  servant  de  billon  seulement  pour  les 
paiements  inférieurs  à  100  drachmes)  s'élèvent  à  : 

Drachmes 

70.000.000  pour  compte  du  Gouvernement. 
66.000.000  pour  compte  de  la  Banque  Natio- 
nale. 

9 . 000 . 000  pou  r  compte  de  la  Banque  Ionienne. 
Ensemble...  145.000.000 

Si  tous  ces  billets  venaient  à  être  concentrés  et  employés 
à  l'achat  de  devises  et  d'or,  ce  qui  serait  impossible,  la  de- 
mande totale  s'élèverait  à  96.500.000  francs  au  cours  de  150. 
Pour  faire  face  à  cette  demande,  la  Banque  Nationale, 
comme  je  viens  de  le  dire,  aurait  à  sa  disposition  les  sommes 
suivantes  en  or  : 

Francs 

40.000.000  produit  de  l'emprunt  en  or  du  Gouvernement. 

25.000.000  produit  de  vente  des  obligations  d'emprunts  hel- 
léniques en  or  possédées  par  la  Banque  Natio- 
nale et  la  Banque  Ionienne. 

11.000.000  disponibilités  actuelles  de  la  Banque  Nationale. 

76.000.000  en  or. 

En  présence  de  ce  volume  d'or,  personne  ne  pourrait  ni 
même  songerait  pousser  à  la  hausse  le  change,  en  achetant  à 
des  cours  supérieurs  à  ceux  fixés  chaque  fois  par  la  Banque 
Nationale  comme  il  est  dit  plus  haut.  Le  change  baisserait 
en  suivant  l'échelle  que  je  viens  de  tracer  et  les  fluctuations 
des  cours  disparaîtraient  avec  la  spéculation  qui  en  dérive. 

Personne  ne  pourrait  soutenir  sérieusement  qu'avec  le 
temps  les  76  millions  de  francs  or  s'enfuiraient  pour  nous 
laisser  de  nouveau  dans  l'état  pitoyable  actuel.  On  comprend 
naturellement  que  le  produit  en  drachmes  de  l'or  vendu  ne 
serait  remis  on  circulation  que  pour  racheter  l'or  vendu  avec 
un  écart  de  1/4  0/0.  Ainsi  donc  la  Banque  Nationale  sera 
toujours  en  possession,  soit  des  76.000.000  de  francs  or,  soit 
de  l'équivalent  à  150,  114.000.000  de  drachmes,  Et  il  va  sans 
dire  que  si,  sur  les  145  millions,  total  des  billets  en  circula- 
tion, on  retire  114.000.000,  il  sera  impossible  à  la  circulation 
de  faire  son  jeu  avec  les  31.000.000  de  drachmes  restant  en 
circulation,  d'autant  plus  que  le  pays  recevra  beaucoup  d'or 
aussi,  par  suite  de  la  vente  par  les  particuliers  de  leurs  titres 
en  or  et  leurs  obligations  à  lots  de  la  Banque  Nationale  de 
Grèce,  dont  la  quantité  est  plus  grande  qu'on  ne  croit. 

La  vente  de  ces  titres  se  fera  toute  seule,  quand  les  porteurs 
seront  persuadés  que  des  mesures  sérieuses  et  efficaces  ont 
été  prises  contre  la  hausse  du  change. 

J'ajouterai  même  qu'un  examen  plus  profond  des  consé- 
quences de  mon  projet  fait  croire  que  la  spéculation  nuisible 
actuelle  céderait  la  place  à  une  autre  spéculation  bienfaisante 
basée  sur  l'entrée  de  capitaux  de  l'étranger  en  Grèce,  en  vue 
du  bénéfice  résultant  de  la  baisse  du  change  assurée.' 

En  effet,  lorsque  la  question  du  change  sera  réglée  d'après 
mes  indications  qui  précèdent  et  que  les  capitaux  étrangers 
seront  convaincus  que  la  hausse  du  change  au-dessus  de  150 
est  définitivement  empêchée  et  le  retour  vers  le  pair  graduel 
est  assuré,  on  verra  se  former  un  drainage  d'or  vers 
la  Grèce  pour  placements  en  fonds  d'Etat  intérieurs,  en 
valeurs  locales  et  en  propriétés  et  entreprises  diverses,  de 
façon  à  accélérer  la  marche  du  change  vers  le  pair. 

Quant  aux  charges  du  Gouvernement  du  chef  de  l'émission 
de  1  emprunt  de  40  millions  en  or,  il  ne  faut  en  faire  le 
moindre  cas,  attendu  que  les  bénéfices  à  retirer  par  le  Trésor 
de  cette  combinaison  seront  beaucoup  plus  importants  que 
ses  charges. 

D'ailleurs,  les  charges  de  cet  emprunt,  environ  2  millions 
en  or  par  an,  il  est  juste  de  les  faire  partager  proportionnel- 
lement entre  le  Gouvernement  et  la  Commission  Financière 
Internationale,  attendu  que  l'un  et  l'autre  profitent  égale- 
ment de  la  baisse  du  change.  La  Commission  en  profite  par- 
ticipant à  la  différence  qui  en  résulte  dans  le  service  des 
anciens  emprunts  helléniques  en  or.  Le  Gouvernement  en 


profite  payant  chaque  année  moins  de  drachmes  pour  les 
17  millions  do  francs  du  service  de  ses  emprunts  en  or  et 
pour  les  8  à  10  millions  de  francs  do  ses  autres  besoins. 
Chaque  baisse  du  change  do  10  points  constitue  pour  le  Gou- 
vernement un  bénéfice  de  2  millions  1/2  de  drachmes  par  an 
sur  ses  paiements  de  25  millions  de  francs.  L'augmentation 
de  ce  bénéfice,  d'une  année  à  l'autre,  en  raison  de  la  marche 
rétrograde  du  change  vers  le  pair,  sera  si  importante,  que  les 
charges  de  l'emprunt  en  question,  partagées  surtout  avec  la 
Commission  Financière  Internationale,  seraient  absolument 
insignifiantes. 

Jean  J.  Pesmazoglu. 


Le  Monnayage  au  Mexique 

Le  tableau  suivant  donne  les  résultats  de  la  frappe  dans 
les  Hôtels  des  Monnaies  du  Mexique,  pendant  les  exercices 
1899-1900  et  1900-1901  : 

Valeur 

Exercices  Or  Argent      Cui/re  totale; 

(En  piastres) 

1899-  1900    598.086   18.102.630     23.010  18.723.726 

1900-  1901   544.279   18.290.390     28.040  18.862.709 


Différence   —  53.807    +  187.760    +  5.030    +  138.983 


La  Question  du  Papier-Monnaie  au  Brésil 

Le  Brésil  publie  l'intéressant  article  suivant  : 

Les  partisans  du  papier-monnaie,  dont  le  c<.eur  continue  à 
saigner  à  cause  des  incinérations  de  billets,  ne  se  lassent  pas 
de  faire  de  vains  efïorts  pour  les  arrêter. 

Parmi  les  88  amendements  présentés  en  troisième  lecture 
au  budget  des  recettes  pour  1902,  il  s'en  trouve  un  du  député 
Custodio  Coelho,  tendant  à  ce  que  l'incinération  du  papier 
soit  suspendue.  Il  propose  de  constituer  au  Trésor  une  ga- 
rantie métallique  et  intangible  du  papier,  à  l'aide  des  ressour- 
ces déjà  affectées  par  la  loi  aux  fonds  de  rachat  et  de  garantie 
et  des  rentrées  sur  les  dettes  des  banques.  Le  droit  d'émis- 
sion du  Gouvernement  serait  aboli . 

Cette  proposition  altère  essentiellement  le  régime  actuelle- 
ment appliqué  avec  tant  de  persévérance  ;  elle  détruit  toute 
possibilité  de  continuer  le  rachat  du  papier  en  fixant  sa  cir- 
culation au  total  existant.  Or,  c'est  ce  rachat  qui  a  déjà  relevé 
le  change  de  6  à  12  pence  et  qui  a  élevé  do  20.000.000  de 
livres  sterling  à  35.000.000  do  liv.  st.  la  valeur  réelle  en  or  du 
papier,  —  quoique  la  circulation  soit  diminuée  de  100.000 
contos. 

M.  Custodio  Coelho  est-il  sûr  que  les  garanties  qu'il  veut 
constituer  sur  des  bases  d'ailleurs  existantes  pourra  exercer 
sur  le  change  le  même  effet  bienfaisant  que  produit  le  rachat'.' 

De  plus,  la  circulation  actuelle  de  680.000  contos  au  change 
de  11  1/2  représente  33  millions  de  liv.  st.  La  garantie,  pour 
être  efficace,  devrait  atteindre  la  proportion  courante  du 
tiers,  soit  11.000.000  de  liv.  st.  Or,  que  le  change  continue  à 
monter,  plus  il  montera,  plus  il  faudra  augmenter  le  fonds 
de  garantie  pour  qu'il  se  maintienne  toujours  dans  la  propor- 
tion du  tiers.  Où  le  Trésor  ira-t-il  chercher  ce  complément 
de  garantie  en  or? 

Le  relèvement  du  change  se  trouvera  ainsi  arrêté,  et,  bien 
mieux,  le  projet  Custodio  Coelho,  en  forçant  le  Gouvernement 
à  convertir  on  or  la  garantie,  en  fora  un  acheteur  de  change, 
ce  qui  contribuera  à  peser  sur  celui-ci. 

Il  est  évident  que,  sans  le  secours  du  rachat,  il  est  impos- 
sible de  songer  à  relever  la  valeur  de  la  monnaie  de  papier. 
L'expérience  faite  l'a  suffisamment  prouvé  pour  qu'on  ne  soit 
pas  encore  une  fois  tenté  de  courir  les  risques  d'une  nouvelle 
aventure. 

D'ailleurs,  la  Commission  du  budget  a  complètement  réjeté 
l'amendement  Custodio  Coelho,  parce  que,  contrairement  à 
l'honorable  député,  elle  pense  que  la  circulation  est  encore 
excessive  et  que,  par  conséquent,  le  fonds  de  rachat  doit  être 
maintenu.  La  garantie,  par  elle  seule,  est  impuissante  à  rele- 
ver le  papier,  parce  qu'elle  constitue  une  valeur  inactive  et 
immobilisée. 

Toutefois,  la  Commission,  tout  en  étant  favorable  à  la  con- 
tinuation du  rachat,  est  d'avis  qu'on  modifie  le  système  actuel 
de  retrait  et  d'incinération  pure  et  simple.  Elle  voudrait  que 
le  papier  fût  désormais  retiré  et  remplacé  à  l'aide  d'emprunts 
or.  Elle  observe  que  la  simple  incinération  tend  à  raréfier  la 
monnaie  plus  rapidement  qu'elle  n'en  élève  la  valeur,  et  que 
la  réduction  de  la  circulation  n'étant  pas  compensée  par  une 
hausse  équivalente  de  la  valeur  acquisitive  du  papier  res- 
tant, on  peut  arriver  ainsi  à  une  rétraction  du  numéraire 
susceptible  de  paralyser  les  transactions  et  d'amener  des 
désastres,  comme  s'en  plaignent  déjà  les  banques,  la  produc- 
tion et  le  commerce. 
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Situation  financière  générale 


La  fiammission  opine  donc  pour  la  continuation  du  rachat 
par  substitution  au  papier  actuel  d'une  monnaie  garantie  et 
appelée  à  devenir  convertible  dans  un  temps  donné.  Elle 
voudrait  que,  concurremment  à  celte  substitution,  on  opérât 
le  rachat  de  la  dette  intérieure,  de  manière  à  rendre  à  l'acti- 
vité générale  des  capitaux  immobilisés  en  fonds  publics. 

Mais,  pour  réaliser  sur  des  bases  solides  cette  substitution 
de  billets  devant  préparer  la  conversion,  il  faut  s'assurer,  par 
la  statistique,  des  ressources  et  des  l'entrées  du  pays,  com- 
parées aux  paiements  de  toute  nature  qu'il  a  à  faire  au 
dehors,  afin  que  l'or  introduit  pour  racheter  le  papier  de 
cours  forcé  el  constituer  une  nouvelle  circulation  convertible 
ne  risque  pas  d'être  drainé  immédiatement  par  l'étranger. 

Ce  rapport  de  M.  Serzedello  laisse  prévoir  que  les  racbats 
pour  compte  du  funding,  à  la  fin  de  cette  année,  étant  ter- 
minés, il  faudra  appliquer  un  nouveau  système  qui,  tout  en 
■assurant  la  continuité  du  racnat,  jette  les  bases  d'une  circu- 
lation convertible  et  conjure  les  effets  désastreux  d'une  ré- 
traction monétaire  qu'on  pressent  déjà. 

De  là  le  projet  Custodio  Coelho  contre  l'incinération.  Il 
n'est  d'ailleurs  pas  le  seul.  M.  Cincinnate  Braga  a  proposé 
un  autre  amendement  tendant  à  ce  que  l'excédent  budgétaire 
soit  employé,  si  le  change  se  maintient  au-dessus  de  12  pence, 
à  l'achat  d'or  pour  le  fonds  de  garantie  du  papier-monnaie  à 
Londres. 

Si  le  change  restait  au-dessous  de  12  d.,  l'auteur  de  l'amen- 
dement juge  préférable  de  réduire  les  incinérations  au  quart 
de  ce  qu'elles  sont  et  d'employer  le  surplus  de  l'excédent  bud- 
gétaire au  rachat  d'apolices  de  la  dette  intérieure. 

Ce  projet  se  rapproche  davantage,  comme  on  le  voit,  des 
idées  de  la  Commission  du  budget.  M.  Braga  juge  excessive 
la  somme  de  38.000  contos  de  papier  incinérée  annuellement 
et  estime  qu'elle  devrait  être  diminuée  à  mesure  que  la  valeur 
or  du  papier  augmente.  La  hausse  du  change  ne  doit  pas  se 
fonder  seulement  sur  Le  retrait  du  papier,  mais  sur  Tordre 
économique  avec  les  exigences  duquel  ce  retrait  doit  être 
concilié. 

Ces  idées  ne  manquent  pas  d'une  certaine  justesse.  Il  y  a 
lieu  certainement  de  tenir  compte  grandement  des  besoins 
économiques  dans  le  nouveau  régime  de  rachat  du  papier  qui 
doit  succéder  en  1902  à  celui  imposé  par  la  convention  du 
funding;  cependant  il  ne  faut  modifier  la  ligne  suivie  qu'avec 
la  plus  extrême  prudence. 

Cette  prudence,  il  y  a  lieu  de  l'attendre  de  M.  Rodrigues 
Alves,  désigné  pour  la  future  présidence  par  la  presque 
unanimité  des  Etats.  Le  programme  très  sobre,  très  pondéré 
qu'il  a  fait  connaître  ne  se  paie  ni  de  60phism.es,  ni  d'arliiiees 
brillants,  ni  de  fantaisies  séduisantes  : 

«  Les  peuples  qui  ont  une  circulation  de  papier  de  cours 
foreé,  dit-il,  ne  peuvent  jouir  de  la  stabilité  des  valeurs  et  de 
la  fixité'  du  change  sans  un  travail  continu  pour  relever  la 
valeur  de  cette  circulation,  en  la  limitant  au  quantum,  indis- 
pensable aux  nécessités  de  la  circulation,  en  l'entourant  de 
garanties  qui  assurent  cette  valeur,  non  plus  que  sans  une 
orientation  invariable  tendant  vers  la  circulation  métallique 
et  rompant  avec  un  régime  défectueux,  préjudiciable  et 
condamné...  C'est  sur  la  continuité  des  efforts  des  Gouver- 
nements qui  se  succèdent  que  se  base  la  confiance  dans  les 
solutions  définitives.  » 

Gela  nous  rassure  pour  l'avenir  sur  la  politique  qui  sera 
suivie  à  l'égard  du  papier-monnaie. 

Signalons  encore  un  amendement  de  M.  Alves  de  Brito  au 
.budget  des  recettes  tendant  à  altérer  l'étalon  monétaire  en  le 
fixant  à  24  pence  au  lieu  de  27.  Là  Commission  du  budget 
juge  celle  mesure  trop  grave  pour  faire  l'objet  d'un  simple 
amendement.  Elle  semble,  de  plus,  très  importune  et  les 
altérations  de  l'étalon  monétaire  de  1833  et  de  184G  ont  donné 
des  résultats  trop  discutables  pour  qu'on  ne  réfléchisse  pas 
longuement  av  ant  de  recourir  à  semblable  mesure. 


Situation  Financière  Générais 


Europe.  —  France.  Au  point  •de  vue  de  l'impor- 
tance «les  échanges,  la  semaine  a  été  de  nouveau  satis- 
faisante. Il  n'en  a  pas  été  tout  à  l'ait  de  même  de  la 
tenue  de  la  cote.  Des  réalisations  se  sont  produites 
qui  ont  tout,  d'abord  enrayé  le  mouvement  en  avant, 
et  le  recul  du  Rio-'Jinlo  est  venu  ensuite  influencer 
L'ensemble.  Néanmoins,  les  dispositions  générales  .du 
Marché  restent  toujours  bonnes  au  fond,  el,  sur  quel- 
ques valeurs,  il  y  quand  même  à  enregistrer  des  avan- 
ces parfois  intéressantes,  Le  groupe  espagnol,  notam- 
ment, a  été  favorisé. 

La  liquidation  de  Cm  novembre  commence  aujour- 
d'hui par  La  réponse  des  primes. 


Allemagne.  —  On  a  distribué  aux  députés  l'exposé 
des  motifs  du  nouveau  projet  de  tarif  douanier,  qui 
doit  être  discuté  lundi  prochain.  Le  Oouvcrneinentac- 
cepte  l'éventualité  d'une  aggravation  du  prix  de  la  vie 
pour  certaines  classes  besoigneuses,  afin  d'éviter  de 
plus  grands  maux. 

Les  industries  sont  toujours  en  assez  mauvaise  pos- 
ture ;  mais,  en  Bourse,  les  cours  des  valeurs  indus- 
trielles haussent.  Sur  le  marché  monétaire,  l'argent  est 
abondant. 

Les  recettes  des  chemins  de  fer  accusent  de  notable-, 
diminutions. 

Angleterre.  —  Sir  Michael  Ilicks-Beacb  prépare 
l'opinion  publique  à  de  nouveaux  sacrifices  pour  la 
guerre. 

En  1889-90,  l' income-lax  occupait  la  troisième  place 
sur  les  revenus  publics  et  représentait  les  15  0/0  des 
recettes  totales;  en  1900-1901,  il  occupe  la  deuxième 
place  et  représente  les  23  0/0  de  ces  recettes.  Le  rende- 
ment a  été,  en  1900-1901,  de  2G.920.0U0  livres  sterling. 

Le  Marché  financier  de  Londres  est  calme;  on  cons- 
tate un  certain  resserrement  monétaire. 

Autriche.  —  Les  diverses  fractions  du  Reichstag 
semblent  avoir  conclu  une  trêve,  au  moins  jusqu'après 
le  vote  du  budget.  Il  est  vrai  qu'après  ce  vote  recom- 
mencera pour  le  Ministère  la  série  des  tribulations. 

Dans  les  neuf  premiers  mois  de  l'année,  l' Autriche- 
Hongrie  a  expédié  en  France  pour  (35.992.000  fr.  de 
produits  et  la  France  en  Autriche  pour  13.943.000  fr. 

Dans  les  dix  premiers  mois,  les  importations  de 
l'Empire  se  sont  élevées  à  1.391  millions  de  couronnes 
et  les  exportations  à  1.552  millions.  Le  solde  actif  est 
de  161.8  millions,  au  lieu  de  207  millions  de  couronnes 
dans  la  même  période  de  l'année  précédente. 

Espar/ne.  —  M.  Sagasta  est  rétabli. 

La  discussion  du  budget  avance  d'une  façon  assez 
confuse  parce  que  le  Ministre  des  Finances  a  prévu, 
pour  certains  chapitres,  des  dépenses  inférieures  à  la 
réalité. 

A  propos  du  budget  de  la  Dette,  M.  LopezPuigcerver 
a  prononcé  un  important  discours  sur  la  nécessité  de 
respecter  scrupuleusement  les  droits  des  créanciers 
étrangers. 

La  Bourse  est  dans  le  marasme.  Les  affaires  sont 
nulles,  mais  au  comptant  les  cours  restent  fermes. 

Grèce.  —  Une  question  de  traduction  des  Evangiles 
a  déchaîné  une  révolte  des  étudiants  qui  a  mis  la  ville 
en  feu,  provoqué  un  commencement  de  guerre  civile 
et  amené  une  crise  ministérielle. 

En  empêchant  la  traduction  des  Evangiles  en  langue 
moderne,  ces  étudiants,  presque  tous  étudiants  en 
théologie,  croyaient  lutter  pour  une  cause  nationale. 

C'est  M.  Zaïmis  qui  a  formé  le  nouveau  Ministère. 

Russie. —  Nous  continuons,  page  700,  la  publication 
du  rapport  sur  le  développement  des  chemins  de  fer 
russes,  particulièrement  du  grand  Transsibérien. 

Amérique.  —  Chili.  Le  budget  pour  1902  estime  les 
recettes  à  96.250.000  piastres  et  les  dépenses  à  95  mil- 
lions 850.000  piastres. 

Dans  le  premier  semestre  de  l'exercice,  les  importa- 
tions se  sont  élevées  à  65.766.581  piastres  et  les  expor- 
tations à  80.799.881  piastres. 

Etals- l'iris.  —  Les  Américains  acceptent  tous  les 
prix  pour  le  charbon,  afin  de  vaincre  la  concurrence 
américaine. 

La  Bourse  de  New- York  est  mal  inllucncéc  par  les 
fluctuations  de  i\Amalffamated  Copper. 

Meœ&qme.  —  En  1901,  la  superficie  des  mines  exploi- 
tées était  de  126.396  hectares,  représentai  11:665  pro- 
priétés. Dans  ce  nombre,  on  compte  1.018  mines  d'or; 
2.52'i  d'or  et  d'argent;  4325  d'argent,  et  1.825  d'argent 
et  plomb. 

Asie.  —  Chine.  La  colonie  française  de  Shanghaï  a 
protesté  contre  l'annexe  17  du  traité  de  paix  axec  la 
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Chine.  Les  Français  établis  là-bas  ont  nommé  une 
Commission  chargée  de  faire  connaître  leurs  plaintes 
eu  France.  Eux-mêmes  ont  forme  une  Association 
pour  la  défense  des  intérêts  français. 

Indes.  —  Au  Bengale,  on  estime  la  récolte  de  la  jute 
à  6.500.000  halles  de  400  livres,  ce  qui  est  considéré 
comme  une  bonne  récolte. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 

à  la  Bourse  de  Paris 


Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 
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La  Politique.  —  L'Emprunt  de  Chine.  —  Le  Budget  de  1902.  —  La 
Marine  marchande. 

Le  débat  sur  l'Emprunt  de  Chine,  commencé  le 
18  novembre,  vient  seulement  de  se  terminer  ;  mais  la 
séance  du  vendredi  étant' réservée  aux  interpellations, 
la  discussion  du  budget,  ne  commencera  donc  que  la 
semaine  prochaine,  c'est-à-dire  en  décembre,  quatre 
semaines  avant  la  fin  de  l'année.  Comment  espérer 
qu'en  aussi  peu  de  temps,  les  deux  Chambres  puissent 
voter  la  loi  de  finances?  Quand  bien  même  il  ne  s'agi- 
rait que  de  fixer  les  dépenses  et  les  recettes,  il  serait 
impossible  d'en  finir,  mais  sur  le  budget  se  trouve 
greffée  toute  une  série  d'interpellations  et  de  questions 
qui  ont  été  jointes,  sur  la  demande  même  du  Gouver- 
nement, à  la  discussion  du  budget  de  chaque  Ministère. 
Combien  de  séances  seront  ainsi  employées  à  des  débats 
à  côté"?  Il  est  difficile  de  le  prévoir,  mais  elles  seront 
certainement  assez  nombreuses. 

Deux  ou  trois  douzièmes  provisoires  seront  encore 
nécessaires.  Pas  une  seule  l'ois,  durant  cette  législature, 
la  Chambre  n'aura  voté  un  seul  budget  avant  le  1er  jan- 
vier. La  prochaine  Chambre  ne  sera  certainement  pas 
plus  heureuse.  ïl  ne  faut  pas  oublier  que,  prenant  pos- 
session de  ses  pouvoirs  le  ler  juin,  elle  ne  peut  être 
utilement  saisie  du  budget  qu'à  l'ouverture  do  la  ses- 
sion extraordinaire,  soit  vers  le  milieu  d'octobre,  ce 
qui  l'accule  fatalement  à  un  retard  dans  le  vote  de  son 
premier  budget.  Ce  retard  entraine  tous  les  autres.  Il  y 


a  donc  quelque  chose  à  changer  si  l'on  veut  que  les 
exercices  financiers  soient  établis  régulièrement. 


w-  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni,  le  22  novembre,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Il  s'est  occupé  des  questions  à  l'ordre  du  jour  du  Parle- 
ment, notamment  de  l'emprunt  en  cours  de  discussion  de- 
vant la  Chambre  et  de  la  réglementation  du  travail  dans  les 
mines,  en  vue  de  la  conférence  que  le  Ministre  des  Travaux, 
publics  doit  avoir  avec  la  Commission  du  travail. 

En  ce  qui  concerne  l'emprunt,  le  Conseil  a  examiné  les 
diverses  conditions  complémentaires  qui  sont  proposées  pour 
le  vote  des  265  millions  qu'il  demande.  Le  Ministre  dos 
Finances  s'expliquera  à  ce  sujet  avec  la  Commission  du  bud- 

Eh  ce  qui  concerne  la  réglementation  du  travail  dans  les 
mines,  le  Conseil  a  été  d'avis  d'accepler  la  solution  de 
M.  Pierre  Baudin.  Le  Minisire  demandera  à  la  Commission 
do  prendre  pour  base  de  la  réglementation  le  trait,  c'est-à- 
dire  la  durée  du  travail  depuis  la  fin  de  la  descente  jusqu'au 
moment  de  la  remonte.  Il  s'expliquera  également  sur  les  dé- 
lais qu'il  esl  nécessaire  d'impartir. 

Le  22  novembre,  le  Sénat  a  discuti''  ei  a  adopté  un 
projet  de  résolution  invitant  le  Gouvernement  à  instituer 
une  Commission  extraparlementaire  à  l'effet  de  procéder  à 
une  étude  d'ensemble  sur  la  question  de  la  dépopulation  et 
de  rechercher  les  moyens  les  plus  pratiques  de  la  combattre. 

-w»,  La  Chambre  des  députés  a  continué  la  discussion  des 
interpellations  sur  la  crise  viticole  et  en  a  renvoyé  la  suite 
à  aujourd'hui  29  novembre. 

La  Commission  du  budget  s'est  réunie  le  23  novembre. 

Le  Ministre  dos  Finances,  entendu  par  la  Commission  du 
budget,  a  déclaré  que  le  Gouvernement  repousse  formelle- 
ment le  chiffre  de  l'emprunt  autre  que  celui  qu'il  a  proposé  ; 
il  repousse  également  toute  distinction  entre  les  indemni- 
taires. Sur  ces  deux /points,  il  posera  lia  question  de  confiance. 

Après  le  départ  du' Ministre,  la  Commission  a  voté  le  chiffre 
de  265  millions.  Cette  décision  a  été  prise  par  sept  voix  contre 
six  et  huit  abstentions.  La  Commission  a  ensuite  repoussé 
tous  les  amendements,  sauf  celui  de  M.  Léo  Melliet,  qui 
réserve  au  Parlement  le  voie -définitif  des  indemnités  allouées. 

Enfin,  la  Commission  a  décidé  de  maintenir  la  disposition 
qu'elle  avait  primitivement  insérée  dans  l'article  3  du  projet 
et  aux  termes  de  laquelle  seules  les  Sociétés  ayant  la  per- 
sonnalité juridique  auront  droit  à  des  indemnités. 

M.  Hubbard  a  été  chargé  de  faire  un  nouveau  rapport  sur 
ces  bases. 

-»~v  La  Commission  du  budget  s'est  réunie  le  25  novembre, 
pour  entendre  la  lecture  du  nouveau  rapport  de  M.  Hubbard 
sur  l'emprunt. 

Le  rapport  de  M.  Hubbard  a  été  adopté'.  En  outre,  la 
Commission  a  décidé  d'ajouter  à  l'article  3  le  paragraphe 
suivant  que  M.  Doumergue  avait  proposé  comme  amende- 
ment. 

Voici  le  texte  de  l'amendement  Doumergue,  voté  ce  matin 
par  la  Commission  du  budget  : 

«  A  moins  d'une  autorisation  spéciale,  donnée  par  une  loi, 
les  paiements  faits  aux  indemnitaires  ne  pourront  excéder  le 
montant  des  sommes  déjà  encaissées  par  le  Trésor  sur  les 
annuités  payées  par  la  Chine.  » 

Le  25  novembre,  la  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Le 
matin,  elle  a  voté  les  articles  3  et  4  du  projet  de  loi  relatif  à 
la  marine  marchande,  avec  deux  amendements,  l'un  tendant 
à  prélever  5  0/0  des  primes  au  profit  des  marins  des 
navires  primés,  l'autre  tendant  à  accorder  une  prime  aux 
navires  qui  ne  prennent  dans  les  ports  français  que  des  mar- 
chandises provenant  du  long  cours. 

L'après-midi',  elle  a  voté,  par  295  voix  contre  249,  le  chiffre 
de  265  millions  pour  l'Emprunt  de  Chine. 

vi*  Le  26  novembre,  la  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Le 
matin,  elle  a  voté  l'article  5  de  la  loi  sur  la  marine  mar- 
chande, amendé  par  une  disposition  exceptant  de  tout  droit 
à  la  compensation  d'armement  ou  à  la  prime  de  navigation 
les  navires  d'origine  étrangère  qui,  au  moment  de  la  francisa- 
tion ou  dans  les  six  mois  qui  la  suivent,  seraient  hypothéqués 
de  plus  de  la  moitié  de  leur  valeur.  Sur  la  proposition  de 
l'amiral  Kieunier,  l'article  6  du  projet  a  été  rétabli  par  259 
voix  contre  253. 

L'après-midi,  l'Assemblée  a  voté  les  deux  premiers  articles 
du  projet  relatif  à  l'Emprunt  de  Chine.  Par  257  voix  contre 
213,  elle  a  adopté,  malgré  l'avis  du  Gouvernement,  un  amen- 
dement de  M.  Dumont  à  l'article  2,  portant  que  le  capital 
nécessaire  au  paiement  des  indemnités,  secours  et  pensions 
prévus  à  l'article  3,  sera  prélevé  sur  le  produit  de  l'Emprunt. 

Hier,  la  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Le  matin,  elle 
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a  continué  à  discuter  le  projet  de  loi  relatif  à  la  marine  mar- 
chande. 

L'après-midi,  la  discussion  de  l'Emprunt  de  Chine  a  été 
reprise.  L'article  3  du  projet  de  la  Commission  détaillait  les 
diverses  catégories  d'indemnitaires,  mais  M.  Berthelot  a  fait 
adopter  un  amendement  conçu  comme  suil  : 

«  Toutes  les  indemnités  qui  seront  réclamées  par  les  vic- 
times de  l'expédition  de  Chine  seront  fixées  par  une  Conmis- 
sion  nommée  par  décret  rendu  en  Conseil  des  Ministres.  » 

L'ensemble  de  la  loi  a  été  voté  ensuite  par  335  voix 
contre  213. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  France  et  le  Protectionnisme 


Conférence  contradictoire  faite  le  25  octobre  1901  à 
la  Chambre  de  Commerce  Anglaise  à  Paris. 


RÉPONSE  DE  M. 


EDMOND  THERY  A  M. 

{Suite) 


\m  GLYOT 


9.  L'ACTIVITÉ  INDUSTRIELLE  EN  FRANCE 

Je  vous  ai  montré  que  le  développement  incon- 
testable de  notre  production  agricole  n'avait  pas 
été  obtenu  au  détriment  de  notre  commerce  d'ex- 
portation, puisque  la  valeur  moyenne  annuelle  de 
l'ensemble  de  nos  sorties  est  passée  de  3.386  mil- 
lions de  francs  pendant  la  période  de  1884-1891, 
à  3.557  millions  pendant  la  période  de  1893-1900, 
soit  une  augmentation  nette  de  171  millions  de 
francs. 

Ces  résultats  auraient  été  bien  meilleurs  encore, 
si  notre  commerce  extérieur  n'avait  pas  subi  les 
effets  de  la  baisse  générale  des  prix  dont  M.  Yves 
Guyot  a  parlé,  baisse  qui  a  pesé  beaucoup  plus 
lourdement  sur  les  produits  que  nous  exportons 
à  l'étranger,  sauf  les  vins,  que  sur  ceux  que 
l'étranger  nous  fournit. 

Le  tableau  suivant  va  vous  indiquer  l'impor- 
tance respective  de  la  baisse  de  valeur  survenue 
entre  1884,  1892  et  1900  sur  les  deux  divisions  de 
notre  commerce  extérieur  : 

Valeur  totale,  poids  et  valeur  moyenne  du  quintal  mé- 
trique des  Marchandises  importées  et  exportées  pendant 
les  années  1884,  1802  et  1900  : 


IMPORTATIONS 

Valeur  des  marchandises  importées 

(  Millions  de  francs)  

Poids  des  marchandises  importées 

(Millions  de  quintaux)   

Valeur  moyenne  du  quint.,  [francs) 

EXPORTATIONS 
Valeur  des  marchandises  exportées 

(Millions  de  francs)  

Poids  des  marchandises  exportées 

(Millions  de  quintaux)  

Valeur  moyenne  du  quint.,  (francs) 

Le  poids  de  nos  importations  totales  a  diminué 
de  8.300.000  quintaux  métriques  entre  1884  et 
189  î  :  m;iis  ce  poids  a,  au  contraire,  augmenté  de 
57.2M).0(iO  quintaux  entre  1892  et  1900,  laissant 


1884 

1892 

1900 

4.343 

4.188 

4.698 

2-28.8 

225.5 

282.7 

18.98 

18.57 

16.02 

3.232 

3.461 

4.109 

47.5 

07.4 

85.9 

68.04 

51.35 

47.83 

(1;  Voir  V Économiste  Européen,  rr"  518  à  015. 


une  augmentation  nette  de  53.900.000  quintaux,  ou 
23,50  0/0,  pour  la  période  entière. 

Le  poids  de  nos  exportations  totales  a  augmenté 
de  19.900.000  quintaux  entre  1884  et  1892  et 
de  18.500.000  quintaux  entre  1892  et  1900,  soit 
une  augmentation  de  38.400.000  quintaux,  ou 
80,84  0/0,  pour  la  période  entière. 

Ainsi,  voilà  une  constatation  qui  contredit  abso- 
lument les  affirmations  des  adversaires  du  pro- 
tectionnisme français  prétendant  que  l'application 
de  ce  régime  a  eu  pour  effet  de  diminuer  le  volume 
de  notre  commerce  extérieur  :  27.630.000  tonnes 
en  1884;  29.290.000  tonnes  en  1892  ;  36.800.000 
tonnes  en  1900  !  Voilà  une  progression  qui  ne  doit 
pas  vous  déplaire,  Messieurs,  car  nous  payons  au- 
jourd'hui près  de  350  millions  de  francs  à  l'étran- 
ger pour  le  transport  marilime  de  ces  marchan- 
dises, et,  sur  cette  somme,  les  trois  quarts  environ 
sont  encaissés  par  vos  propres  armateurs. 

Il  est  évident  que  nos  bénéfices  auraient  été 
plus  élevés  si  la  valeur  spécifique  de  ce  commerce, 
c'est-à-dire  la  valeur  moyenne  du  quintal  importé 
ou  exporté,  n'avait  pas  diminué  entre  1884etl900. 

Pour  vous  montrer  l'importance  et  les  consé- 
quences de  cette  baisse  des  prix,  il  me  suffira  de 
prendre  le  nombre  de  quintaux  de  nos  marchan- 
dises importées  et  exportées  en  1900  et  de  les  con- 
vertir en  valeur  d'après  les  prix  constatés  par 
notre  statistique  officielle  en  1881  : 

Commerce  extérieur  de  la  France  en  1900,  d'après  les 
prix  de  1900  et  de  1884 

(Millions  de  francs) 


Valeur 
d'après  les  prix  de 

Impor- 
tations 

Expor- 
tations 

Total 

Balance 

4.698 
5.373 

4.109 
5.851 

8.807 
11.224 

—  589 

-+-  473 

Ce  qui  revient  à  dire  que  si  les  prix  de  1900 
avaient  été  exactement  les  mêmes  que  ceux  de 
1884,  la  valeur  totale  de  notre  commerce  extérieur 
se  serait  élevée,  en  1900,  à  11.224  millions  de  francs, 
contre  les  8.807  millions  constatés  par  notre  sta- 
tistique, et  que  notre  balance  commerciale,  au 
lieu  de  se  traduire  par  un  déficit  de  589  millions 
de  francs,  enregistrerait,  au  contraire,  un  excé- 
dent net  d'exportations  de  473  millions  de  francs. 

Je  ne  veux  tirer  aucune  conclusion  de  ce  calcul, 
car  il  ne  constitue  qu'une  hypothèse.  J'ai  voulu 
simplement  vous  montrer  que,  contrairement  au 
dire  des  libre-échangistes,  le  volume  de  notre  com- 
merce extérieur  s'est  considérablement  augmenté 
depuis  la  Réforme  douanière  de  1892. 

Les  libre-échangistes  ne  peuvent  se  plaindre  de 
cette  augmentation,  ni  de  la  baisse  des  prix  sur- 
venue depuis  1892,  puisque  cette  augmentation  et 
cette  baisse  ont  eu  pour  conséquence  certaine  de 
réduire  en  France,  comme  dans  les  autres  pays, 
le  coût  de  l'existence. 

Vous  savez,  en  effet,  que  la  baisse  du  prix  des 
marchandises  importées  et  exportées  d'un  pays  a 
nécessairement  sa  répercussion  sur  son  marché 
intérieur.  Cette  baisse  n'est  pas  particulière  à  la 
France;  toutes  les  nations  industrielles,  agricoles 
et  commerciales  L'ont  subie  à  des  degrés  divers,  et 
nous  suivons  trop  attentivement  les  travaux  de 
votre  éminent  statisticien  Sauerbeck  pour  ignorer 
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qu'elle  a  eu,  à  peu  près,  la  même  importance  en 
Angleterre  qu'en  France. 

Je  vais  maintenant  vous  prouver,  en  passant  ra- 
pidement en  revue  les  principaux  éléments  de  no- 
tre activité  industrielle,  que  le  développement  de 
notre  production  manufacturière  correspond  bien 
à  l'accroissement  du  volume  de  notre  commerce 
extérieur,  constaté  par  les  chiffres  précédents. 

Je  ne  chercherai  pas  à  établir  de  comparaison 
directe  entre  la  valeur  ou  le  volume  de  cetté  pro- 
duction pour  les  deux  périodes  observées,  par  l'ex- 
cellente raison  qu'il  n'existe  en  France  aucune 
statistique  officielle  ou  privée,  aucun  travail  d'en- 
semble quelconque,  permettant  ce  rapprochement  : 
Il  me  faudrait  procéder  par  affirmation  ou  par  à 
peu  près...  et  c'est  précisément  ce  que  je  veux 
éviter. 

Je  me  contenterai  donc  de  prendre  les  cinq 
grands  éléments  qui  sont  utilisés  dans  tous  les 
pays  du  monde  pour  les  études  de  ce  genre  :  1°  la 
production  et  la  consommation  de  la  houille  ; 
2°  la  production  sidérurgique  ;  3°  le  développement 
du  machinisme  à  vapeur  ;  4°  la  progression  de  nos 
transports  terrestres,  fluviaux  et  maritimes  ;  5°  le 
développement  des  opérations  de  la  Banque  de 
France  et  de  nos  grandes  Sociétés  de  crédit. 

Tous  mes  chiffres  seront  tirés  de  la  statistique 
officielle  et  groupés  en  deux  périodes  distinctes  : 
1884-1891  et  1893-1900,  comme  je  l'ai  fait  pour  le 
commerce  extérieur  et  pour  nos  productions 
agricoles 

10.  LA  HOUILLE 

Voici  la  statistique  de  la  production,  de  l'impor- 
tation nette,  et  de  la  consommation  de  la  houille 
en  France  de  1884  à  1900  inclus  : 

Production,  importations  nettes  et  consommation  de  la 
Houille  en  France,  do  1884  à  1890 
(Milliers  de  tonnes) 


Années 


1884   

1885  

1886   

1887  

1888  

1889   

1890  

1891  

Moyenne  de  la  période 

1892  :  

1893  

1894   

1895  

1896  

1897   

1898   

1899  

1900  

Moyenne  de  la  période 

Di  fli 'ronces  entre  les 
deux  périodes  


Nous  sommes  loin,  évidemment  très  loin,  de  la 
production  et  de  la  consommation  anglaises,  mais 
là  n'est  pas  la  question  :  La  moyenne  annuelle  de 
la  consommation  française  a  augmenté  de  8  mil- 
lions 224.000  tonnes  entre  les  périodes  1884-1891  et 
1893-1900,  soit  26,30  0/0.  La  moyenne  de  la  pro- 


Production 

Importa- 

Consomma- 

indigène 

tions  nettes 

tion  totale 

19.527 

10.486 

30.013 

19.069 

9.788 

28.857 

19.454 

8.862 

28.316 

20.810 

8.964 

29.774 

22.172 

8.797 

30.969 

23.852 

8.052 

31.904 

25.592 

9.470 

35.062 

25.502 

9.660 

35.162 

21.997 

9.260 

31.257 

25.697 

9.481 

35.178 

25.173 

9.250 

34.423 

26.964 

9.458 

36.422 

27.583 

8.999 

36.582 

28.750 

9.070 

37.820 

30.337 

9.241 

39.578 

31.826 

9.072 

40.898 

32.862 

10.602 

43  464 

33.270 

13.394 

46.664 

29.596 

9.886 

39.481 

+  7.599 

+  026 

+  8.224 

duction  indigène  a,  de  son  côté,  progressé  de 
7.599.000  tonnes,  soit  environ  35  0/0  de  plus. 

Est-ce  un  signe  de  décadence  pour  la  production 
industrielle  française  ? 

11.  LA  PRODUCTION  SIDÉRURGIQUE 

La  production  sidérurgique  d'un  pays  est  consi- 
dérée, avec  raison,  comme  la  clé  de  voûte  de  son 
industrie  métallurgique  et  de  son  industrie  manu- 
facturière. Les  nations  qui  produisent  beaucoup 
de  fonte  et  d'acier  fabriquent,  en  effet,  beaucoup 
de  machines  et  savent  les  faire  travailler. 

Nous  sommes,  à  ce  point  de  vue  particulier,  très 
en  retard  sur  l'Angleterre,  les  Etats-Unis  et  l'Alle- 
magne,  qui  sont  des  pays  exportateurs  de  fonte, 
d'acier  et  de  machines;  mais  nous  avons  cepen- 
dant sérieusement  progressé  entre  la  période 
1884-1891  et  la  période  1893-1900...  et  les  libre- 
échangistes  n'ont  pas  le  droit  de  nous  objecter  que 
les  Etats-Unis  et  l'Allemagne  ont  fait  des  progrès 
plus  grands  encore,  car  ces  deux  pays  ont  un  ré- 
gime protecteur  beaucoup  plus  accentué  que  celui 
de  la  France  ;  tandis  que  l'Angleterre,  pays  de 
liberté  commerciale  absolue,  a  vu  sa  production 
sidérurgique  presque  atteinte  par  celle  de  l'Alle- 
magne et  considérablement  dépassée  par  celle  des 
Etats-Unis. 

Voici  la  statistique  de  la  production  sidérurgique 
française,  de  1884  à  1900  : 

Production  sidérurgique  française  do  1884  à  1800 
(En  milliers  de  tonnes) 


Années 

Fonte 

Fers 

Aciers 

1884   

1.872 

877 

5?3 

1885  

/  1.631 

782 

554 

1886   

1.516 

767 

428 

1887  '.  

1.568 

772 

493 

1888   

1.683 

817 

517 

1889   

1.733 

809 

529 

1890   

1.962 

825 

582 

1891  

1.897 

833 

639 

Moyenne  1884-1891... 

1.733 

810 

531 

1892  

2.057 

829 

683 

1893   

2.003 

808 

664 

1894   

2.070 

786 

C74 

1895   

2.004 

757 

715 

1896   

2.340 

829 

917 

1897   

2.484 

784 

995 

1898  

2.525 

760 

1.174 

1899   

2.578 

834 

•1.240 

1900   

2.699 

745 

1.265 

Moyenne  1893-1900. . . 

2.338 

789 

955 

Différence   entre  les 

+   605  • 

—  21 

+  424 

Entre  les  périodes  1884-91  et  1893-1900,  la  pro- 
duction française  du  fer  a  diminué  de  21.000  tonnes 
ou  de  2,6  0/Ô;  c'est  un  phénomène  particulier  à 
tous  les  pays  métallurgistes,  à  cause  de  l'emploi  de 
plus  en  plus  général  de  l'acier.  Par  contre,  la  pro- 
duction de  la  fonte  a  augmenté  de  605.000  tonnes 
ou  35  0/0  et  celle  de  l'acier  de  424.000  tonnes  ou 
80  0/0.  Ce  n'est  pas  là,  non  plus,  un  symptôme  de 
décadence  industrielle. 

12.  LE  MACHINISME  A  VAPEUR 

La  statistique  officielle  de  l'Administration  des 
Mines,  chargée  de  la  vérification  des  appareils  à 
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vapeur  en  France,  nous  permet  de  suivre  très 
exactement,  et  année  par  aimée,  le  développement 
de  notre  machinisme  à  vapeur. 

Malheureusement  cette  statistique  est  toujours 
en  retard  et  je  n'ai  pu  avoir  que  les  chiffres  de 
1 81)9.  Pour  rester  dans  la  donnée  du  problème,  je 
grouperai  donc  les  éléments  des  sept  années  (au 
lieu  de  huit)  qui  ont  suivi  la  Réforme  douanière 
de  1892  et  je  comparerai  les  moyennes  à  celles  de 
la  période  septennale  antérieure  à  1892. 

Voici  d'abord  le  tableau  des  machines  à  vapeur 
en  service  sur  le  territoire  français  pendant  cha- 
cune des  années  1885  à  1899,  et  la  puissance  totale 
de  ces  machines  exprimée  en  milliers  de  chevaux- 
vapeur  : 

Machines  à  vapeur  en  service  sur  le  territoire 


Années 

J_>a 
l'indu 

Nom- 
bre de 

ma- 
chines 

us 

strie 

Puis- 
sanee 
H) 

de  la 

Dan? 
chem. 

Nom- 
bre de 
ma- 
chines 

Franc 

les 
de  fer 

Puis- 
sant 
(1) 

:e 

Ml 

les  ba 

Nom- 
bre de 

ma 
chines 

r 

.eaux 

Puis 
saur 
(1) 

Tôt! 

Nom- 
bre de 
ma- 
chines 

IUX 

Puis- 
sant 
(1) 

1885 

1887   

1888   

1889 

1890   

50.979 
52.471 
54.034 
55.435 
56.865 
58.751 
58.967 

695 
718 
748 
774 
818 
863 
916 

10.946 
10.974 
11.324 
11.290 
11.627 
11.708 
12.310 

3.304 
3.308 
3.383 
3.471 
3.56f 
3.660 
3.762 

4.592 
4.863 
5.032 
4.776 
4.495 
5.290 
5.272 

530 
571 
593 
565 
618 
653 
685 

«0.517 
68.308 
70.390 
71.501 
72.987 
75.749 
76.549 

4.529 
4.597 
4.724 
4.809 
5.005 
5.176 
5.363 

Moyenne 
1885-1891.. 

 1 

55.357 

790 

11.454 

3.494 

4.903 

602 

71.714 

4.886 

1892   

60.393 

967 

12.635 

3.908 

5.164 

704 

78.192 

...579 

1893   

1894   

1895   

1896   

1897   

1898 

1899   

62.226 
63.518 
65.595 
67.347 
68.743 
70.755 
73.091 

1.024 
1.072 
1.163 
1.263 
1.330 
1.441 
1.647 

12.947 
13.184 
13.461 
13.613 
13.799 
13.981 
14.247 

3.982 
4.071 
4.162 
4.207 
4.272 
4.447 
51518 

5.468 
5.958 
6.334 
6.516 
6.678 
7.243 
7.684 

728 
756 
796 
813 
850 
891 
913 

80.641 
S2.660 
85.390 
87.476 
89.220 
91.979 
95  022 

5.734 
5.899 
6.121 
6.283 
6.452 
6.779 
8.078 

Moyenne 
18934899. . 

67.325 

1.277 

13.605 

4.380 

6.554 

S21 

87.484 

6.478 

Si  une  statistique  peut  donner  une  idée  juste  du 
développement  industriel  d'un  pays  c'est  assuré 
ment  celle-là  !  On  n'achète  en  effet  des  machines 
que  pour  tes  utiliser  immédiatement  et  puisque  le 
nombre  et  la  puissance  des  nouveaux  appareils  à 
vapeur  mis  en  service  pendant  la  période  1893-1899 
ont  été  sensiblement  supérieurs  à  ceux  de  la  pé- 
riode 1885-1891,  c'est,  nécessairement,  parce  que 
l'activité  industrielle  de  la  France  est  devenue  plus 
intense,  depuis  la  Réforme  douanière  de  1892. 

Sans  parler  du  trafic  des  chemins  de  fer  et  du 
mouvement  de  la  navigation  fluviale  et  maritime 
que  nous  examinerons  tout  particulièrement,  nous 
voyons, parle  tableau  ci-dessus, que  le  nombre  des 
nouveaux  appareils  à  vapeur  employés  dans  l'indus- 
trie proprement  dite,  qui  n'avait  augmenté  entre 
1885  et  18!»:2.  que  de  9.414  unités,  représenlant  nue 
puissance  totale  do  •.>?.!. OiiUehe  vaux- va  peur,  a  hrus- 
<|iioinentprogressé  de  L2«608  unités  nouvelles  et  do 
(iXO.OOU  chevaux-vapeur  pendant  la  période  1892- 
L899. 

Il  a  l;i  un  symptôme  évident  de  développement 
de  I  industrie  manufacturière  française  qu'une 
seconde  remarque  mettra  plue  eu  relief  encore;  : 
Pendanl  la  période  1885-1 892 la  puissance  moyenne 
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des  iiouveaux  appareils  à  vapeur  mis  en  activité 
dans  l'industrie,  ne  dépassait  pas  29  chevaux  de 
force;  pendant  la  période  189-M 899,  cette  puissance 
moyenne  a  atteint  54  chevaux-vapeur. 

Nous  savons,  en  effet,  que  les  non  veaux  établis- 
sements à  vapeur  sont  créés  sur  un  plus  grand  pied 
de  production  qu'autrefois,  le  plus  souvent  sous 
la  forme  de  Sociétés  anonymes,  et  que  la  tendance 
de  notre  petite  et  moyenne  industrie  est  de  se  trans- 
former en  grande  industrie.  Je  le  regrette  pour  ma 
ma  part,  car  j.'estime  —  contrairement  je  le  sais,  a 
l'opinion  de  beaucoup  dénies  confrères  français  — 
que  l'évolution  vers  la  grande  industrie  qui  se 
poursuit  depuis  quelques  années  en  France,  et  qui 
tend  à  faire  disparaître,  ouàdiminuer  sensiblement 
le  nombre  des  petites  industries  disséminées  sur 
tous  les  points  de  notre  territoire,  sera  plus  nuisi- 
ble qne  favorable  à  l'ensemble  des  intérêts  ma- 
tériels et  moraux  de  notre  pays. 

En  effet,  les  mêmes  raisons  de  tradition,  de  tem- 
pérament, d'organisation  sociale  et  d'influence  de 
milieu,  qui  ont  fait  de  la  France  un  pays  de  petite 
et  de  moyenne  culture,  en  ont  fait  aussi  un  centre 
de  petites  industries,  d'industries  familiales,  si  je 
puis  employer  cette  expression,  dans  lesquelles 
l'initiative  et  le  sens  artistique  des  patrons,  le  goût 
et  l'habileté  individnellede  la  main  d'oeuvre,  jouent 
un  rôle  prépondérant. 

Cette  division  de  l'industrie  française  a,  ii  est 
vrai,  le  grave  inconvénient  d'augmenter  le  prix  de 
revient  de  certains  articles  de  grande  consomma- 
tion :  mais,  à  d'autres  égards,  elle  présente,  pour 
notre  pays,  des  avantages  incontestables. 

D'abord,  au  point  de  vue  professionnel,  elle  uti- 
lise mieux  que  la  grande  industrie  les  aptitudes 
spéciales  de  nos  nationaux  ;  elle  donne  plus  de 
souplesse  à  la  fabrication,  lui  permet  de  mieux  se 
plier  aux  brusques  variations  de  la  mode  et  de 
réaliser  ces  perfectionnements  de  détails  qui  con- 
servent toujours  aux  produits  manufacturés  fran- 
çais, ce  cachet  d'originalité  artistique  et  de  bon 
goût  que  le  machinisme  allemand  ou  américain  ne 
pourra  jamais  obtenir  au  même  degré. 

Enfin,  au  point  de  vue  social,  elle  associe  plus 
étroitement  la  destinée  de  l'ouvrier  à  celle  de  ses 
patron,  facilite  l'accès  du  patronat  et  de  la  bour- 
geoisie aux  ouvriers  intelligents  et  laborieux  et  di- 
minue, par  cela  même,  les  conflits  entre  le  travail 
et  le  capital  qui  surgissent  si  fréquemment  dans  la 
grande  industrie  anonyme  et  en  augmentent  cha- 
que jour  les  aléas. 

Quoi  qu'il  en  soit  de  l'avenir,  le  développement 
de  notre  outillage  industriel  à  vapeur,  comme  ce- 
lui de  notre  consommation  annuelle  de  charbon  et 
de  notre  production  sidérurgique,  a  été  beaucoup 
plus  important  pendant  la  période  1892-1899,  que 
pendant  la  période  septennale  qui  a  précédé  la  Ré- 
forme douanière  de  1892.  (Test,  en  tous  les  cas. 
une  preuve  évidente  de  progression  pour  notre 
production  manufacturière  et  non  pas  un  signe  de 
décadence. 

13.  LES  CHEMINS  DE  FER  D'INTÉRÊT  GÉNÉRAL 

Le  trafic  des  chemins  de  fer  d'intérêl  général 

représente,  à  lui  seul,  plus  dès  97  0/0  du  trafic 
d'ensemble  de  tout  le  réseau  français:  lignes  d'in- 
téréï  local  et  de  tramways  comprises.  En  iféoapi- 
tulani  les  recettes  de  ces  ihemins-de  fer  d'intérêt 
général,  nous  aurons  donc  la  véritable  physiono- 
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Daie  de  l'industrie  dos  transporte  par  voies  ferrées 
en  France,  pendant  la  période  1884-1891  et  1893- 
L900: 


Résultats  d'ensemble  dos  chemins  de  fer  d'intérêt  général 
français  de  1884  à  15)00  : 


Années 

Long'  exploitée 
au 

31  décembre 

Recettes 
totales 
des  lignes 

Recettes  moy. 
par 
kilomètre 

1S8i 

Kilomètres 

29.398 
£0.4ivl 
31.240 
31.770 
32.652 
33.2"1 
33.556 
34.437 

Millions  fr. 

1.096 
1.058 
1.036 
1.(61 
1.081 
1.159 
1.154 
1.185 

Francs 

38.167 
35.461 
33.754 
33.726 
33.630 
35.224 
34.665 
34.977 

1885 

1887  

1888  

1890  

1891  

Moyenne  de  la 
période  

32.093 

1.103.7 

34.951 

1892....  

35.153 

1.183 

33.927 

85.786 
36.249 
36.337 
36.891 
37.140 
37.473 
37.909 
38.183 

1.205 
1.234 
1.264 
1.298 
1.338 
1.377 
1.408 
1.503 

34.077 
34.304 
34.866 
35.579 
36.223 
36.746 
37.397 
39.525 

1894  

1895  

1896  

1897  

1898  

1900  

Moyenne  de  la 

Augmentation 
pour  la  der- 
nière période 

36.996 

1.328.3 

36.089 

4.903 

224.6 

1.138 

Le  nombre  des  kilomètres  ouverts  à  l'exploita- 
tertio»  a  été  de  5.755,  pendant  la  première  période, 
et  de  3.030,  pendant  la  seconde.  Ce  recul  n'est  pas 
un  signe  de  décadence  économique,  mais  simple- 
ment la  preuve  que  les  lignes  nouvelles  d'intérêt 
général,  prévues  par  les  Conventions  de  1883, 
seront  bientôt  achevées. 

Au  point  de  vue  des  recettes,  la  moyenne  annuelle 
de  la  seconde  période  s'est  élevée  à  1.328.300.000  fr. 
contre  1.103. 700. 000  fr.,  pour  la  première  :  soit  une 
augmentation  annuelle  movenne  de  224.600.000  fr. 
ou  20  0/0. 

La  recette  de  Tannée  1900,  année  d'Exposition, 
a  été  supérieure  de  344  millions  de  francs,  ou  30  0/0, 
à  celle  de  l'année  1889  figurant  dans  la  première 
période.  Mais,  pour  bien  apprécier  la  marche  ascen- 
dante des  recettes  de  nos  chemins  de  fer  d'intérêt 
général,  depuis  huit  ans,  c'est-à-dire  le  développe- 
ment du  trafic  par  voies  ferrées  depuis  la  mise  en 
vigueur  de  la  législation  douanière  de  1892,  c'est 
surtout  les  recettes  kilométriques  annuelles  qu'il 
faut  considérer.  Entre  1884  et  1892,  ces  recettes 
avaient  considérablement  fléchi,  soit  du  chef  de 
la  crise  commerciale  dont  l'année  1887  a  été  le 
point  culminant,  soitpar  suite  des  nouvelles  lignes 
mises  en  exploitation.  En  1892,  la  recette  kilomé- 
trique annuelle  n'était  supérieure  que  de  200  fr.  à 
celle  de  l'année  1887. 

Au  contraire,  à  partir  de  1892,  les  recettes  kilo- 
métriques n'ont  pas  subi  une  seule  année  de  recul. 
C'est  un  fait  à  retenir,  car  il  démontre  une  pro- 
gression constante  dans  le  mouvement  des  affaires 
de  la  France,  pendant  la  seconde  période  observée 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


LES  COLONIES  FRANÇAISES 


Le  rapport  de  M.  Bienvenu  Martin  sur  le  budget  des 
colonies  françaises,  pour  l'année  1902,  vient  d'être 
distribué  à  la  Chambre.  Comme  toutes  les  années,  ce 
document  présente  un  aperçu  économique  de  nos  pos- 
session où  le  rapporteur  recherche  si  le  lourd  sacrifice 
que  nous  nous  imposons  pour  l'entretien  et  la  défense 
do  nos  colonies  trouve  une  compensation  dans  les 
produits  directs  ou  indirects  que  la  France  retire  de  ses 
échanges  avec  elles  ou  dans  le  développement  de  la 
colonisation. 

L'année  dernière,  M.  le  Myre  de  Vilers  a  donné  à  cet 
exposé  une  telle  ampleur  que  M.  Bienvenu  Martin 
s'est  contenté  d'analyser  les  résultats  constatés  en  1900. 
Ainsi  réduit,  son  exposé  n'en  présente  pas  moins  d'in- 
térêt en  raison  des  indications  qu'il  fournit  et  des  con- 
clusions qu'il  dégage. 

Trois  éléments,  en  particulier,  concourent  à  donner 
un  aperçu  de  notre  influence  et  de  nos  intérêts  aux 
colonies  :  c'est  le  mouvement  des  échanges,  le  dévelop- 
pement des  entreprises  françaises,  le  nombre  de  nos 
nationaux  qui  vont  s'y  fixer. 

De  ces  éléments,  le  premier  est  de  beaucoup  le  plus 
important,  c'est  donc  celui  que  nous  nous  attacherons 
surtout  ù  analyser. 

D'après  les  statistiques  recueillies  par  l'Office  Colo- 
nial, le  commerce  général  des  colonies,  l'Algérie  et  la 
Turquie  non  comprises,  ainsi  que  l'Inde  et  Mayotte 
qui  n'ont  pas  encore  envoyé  leurs  résultats,  a  été  le 
suivant  pendant  l'année  1900  : 


Mouvement  commercial  des  colonies  françaises  en  1900 

Importations 


De 

Des  colonies 

De 

France 

françaises  l'étranger 

Total 

(En  milliers 

de  francs 

Martinique  

îf).760 

1.706 

12.463 

24.929 

1O.094 

88»! 

iu.393 

21.373 

Réunion  

13.693 

2.752 

5.584 

22.029 

Sénégal   

29.093 

2.895 

14.817 

46.805 

Guyane   

6.783 

284 

2.695 

9.762 

4.292 

89 

4.945 

9.326 

Nouvelle-  Calédonie 

5.864 

183 

6.116 

12.162 

579 

2.932 

3.511 

Cochincliine,  Cam- 

43.588 

1.250 

72.788 

117.576 

695 

» 

8.006 

8.701 

28.191 

552 

31.024 

59.768 

4.283 

55 

9.937 

14.275 

2.401 

174 

6.505 

9.081 

3.283 

2 

11.937 

15.222 

4.863 

16 

5.677 

10.555 

Madagascar  

34.788 

2.042 

3.641 

40.471 

Côte  des  Somalis  . . 

2.332 

20 

3.577 

5.929 

Total  

205.532 

12.906 

213.037 

431.475 

Exportations 

Pour  la 

Pour  les 

colonies 

Pour 

France 

françaises  l'étranger 

Total 

(En  milliers  de  francs) 

Martinique  

'M.  739 

996 

1.426 

27.161 

Guadeloupe  

-14.851 

762 

103 

15.717 

16.192 

818 

452 

17.461 

Sénégal  

26.933 

85 

5.915 

32.932 

(1.111 

62 

411 

0.584 

Saint-Pierre  

10.577 

1.622 

1.209 

13.4*17 

Nouvelle-  Calédonie 

3.343 

» 

5  525 

8.870 

Tahiti  

534 

3.U63 

3.597 

Cochincliine,  Cam- 

25.732 

3.049 

81 .734 

110.505 

1.041 

» 

5.380 

6.421 

4.782 

233 

33.659 

38.674 

1.035 

231 

8.580 

9.847 

1.737 

1 

0.337 

8.075 

4.773 

7.983 

12.756 

2.608 

2 

4.930 

7.539 

7  310 

417 

2.898 

10  624 

Côte  des  Somalis  . . 

432 

20 

1.867 

2  319 

152.720 

8.298 

171.531 

332.549 
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Le  commerce  total  des  colonies,  sauf  l'Algérie,  la 
Tunisie,  l'Inde  et  Mayotte,  s'est  donc  élevé,  en  1900,  à 
764.034.472  fr.,  dont  431. 475.421  fr.  pour  les  importa- 
tions et  332.549.048  fr.  pour  les  exportations. 

Ces  chiffres  accusent,  par  rapport  à  1899,  une  aug- 
mentation de  85.343.23o  f r.  pour  les  premières  et  de 
30.657.771  fr.  pour  les  secondes;  en  1899,  l'augmcnta- 
tation  n'avait  été  que  de  56  millions  et  23  millions 
respectivement. 

Il  est  vrai  que  la  côte  des  Somalis,  qui  a  importé 
pour  5.929.107  fr.  et  exporté  pour  2.518.826  fr.  de  mar- 
chandises en  1900  ne  figurait  pas  dans  les  statistiques; 
mais,  en  revanche,  l'Inde  et  Mayotte  y  figuraient  pour 
5.372.624  fr.  aux  importations  et  pour  10.593-283  aux 
importations  ;  de  sorte  que,  si  les  résultats  relatifs  à 
ces  deux  dernières  colonies  sont  pour  1900  semblables 
à  ceux  de  1899,  le  chiffre  du  commerce  général  sera 
relevé  de  7  à  8  millions. 

Mais  c'est  surtout  le  mouvement  des  échanges  avec 
la  métropole  qu'il  faut  envisager  :  les  importations  de 
France  se  sont  élevées  à  205.532.501  fr.,  contre  178  mil- 
lions 163.562  fr.  en  1899;  les  exportations  en  P'rance  à 
152.720.574  fr.,  contre  135.829.538  fr.  en  1899.  La  pro- 
gression qui  s'était  produite  pendant  cette  dernière 
année  s'est  donc  continuée  et  la  France  vend  actuelle- 
ment à  ses  colonies  autant  que  l'étranger.  Ce  résultat 
peut  paraître  bien  maigre  à  première  vue,  mais,  il  y  a 
dix  ans,  la  part  de  la  métropole  dans  les  importations 
ne  dépassait  guère  23  0/0;  on  voit  donc  qu'il  y  a  eu 
une  amélioration. 

Nous  ne  suivrons  pas  le  rapporteur  dans  l'examen 
auquel  il  se  livre  de  la  situation  commerciale  particu- 
lière de  chacune  de  nos  colonies  ;  nous  constaterons  seu- 
lement que  ce  sont  nos  possessions  les  plus  récentes, 
l'Indo-Chine,  le  Congo,  Madagascar,  qui  ont  bénéficié 
de  la  plus  forte  progression. 

C'est  une  conséquence  des  grands  travaux  en  cours 
d'exécution  dans  les  colonies  ou  de  l'établissement  de 
nouvelles  industries,  mais  ces  travaux  ne  sonf  pas  la 
seule  cause  de  l'amélioration. 

Le  deuxième  élément  à  examiner  a  trait  au  nombre 
et  à  l'importance  des  entreprises  fondées  par  les  Fran- 
çais. A  ce  point  de  vue,  les  renseignements  font  géné-_ 
ralement  défaut  et  nous  sommes  fort  embarrassés 
pour  suivre  le  mouvement  de  la  colonisation.  M.  Bien- 
venu Martin  demande  qu'une  enquête  sérieuse  soit 
faite  et  il  donne,  à  ce  sujet,  des  conseils  utiles.  Il  ne 
nous  sert  à  rien,  en  effet,  de  connaître  le  nombre  et 
l'étendue  des  concessions  :  ce  qu'il  faut  savoir  c'est  la 
superficie  mise  en  valeur  car,  dans  plusieurs  colonies, 
on  a  accordé  des  concessions  très  vastes  sans  exiger 
des  bénéficiaires  la  possession  de  ressources  propor- 
tionnées à  l'étendue  des  attributions.  Beaucoup  de 
terres  restent  ainsi  en  friche. 

Les  renseignements  font  également  défaut  en  ce  qui 
touche  à  l'émigration  de  nos  nationaux  aux  colonies. 
On  n'a  d'informations  que  sur  le  nombre  des  Français 
partis  avec  le  concours  de  l'Etat  :  or,  les  demandes 
d'émigration  et  de  concessions  présentées  au  cours  de 
l'année  1900  se  sont  élevées  à  1.326  dont  409  sans  indi- 
cation d'une  colonie  déterminée  et  917  portant  sur  les 
possessions  suivantes  :  Guinée,  16;  Congo,  8;  Mada- 
gascar, 411;  la  Réunion,  7;  Guyane,  10;  Indo-Chine,' 
254  ;  Nouvelle-Calédonie,  212.  Il  y  a  eu,  en  outre,  445 
demandes  d'emploi  proprement  dites. 

On  voit  que  nos  colonies  n'attirent  qu'une  faible 
partie  du  courant  d'émigration  qui  existe  dans  notre 
pays  et  encore  ceux  qui  en  prennent  le  chemin  n'y 
rit  pas  tous;  on  ignore  le  nombre  de  ceux  qui 
reviennent  après  un  court  séjour. 

Ainsi,  des  trois  éléments  qui  peuvent  nous  donner 
un  aperçu  fie  notre  situation  aux  colonies,  les  deux 
derniers  sont  peu  satisfaisants  et  si  le  premier  — 
échanges  commerciaux  —  est  plus  favorable,  les 
ré  altata  qu'il  Indique  ne  sont  pas  encore  en  rapport 
avec  les  sacrifices  consentis. 


M.  Bienvenu  Martin  recherche  les  causes  qui  ont 
pu  ainsi  entraver  1  essor  économique  de  nos  colonies. 
Il  signale  tour  à  tour  la  centralisation  excessive  qui 
règne  dans  l'Administration  coloniale  ;  les  trop  fré- 
quentes mutations  opérées  dans  le  personnel  ;  le  défaut 
de  méthode  dans  notre  organisation.  Le  rapporteur 
s'en  prend  ensuite  au  régime  douanier  et  demande  à 
la  Chambre  de  se  hâter  d'en  étudier  la  réforme. 

Nous  sommes  d'autant  plus  autorisés  à  appuyer 
cette  demande,  que  l'Economiste  Européen,  l'un  des 
premiers,  a  montré  les  dangers  de  la  situation  actuelle. 

En  1899,  notre  directeur,  M.  Edmond  Théry,  publiait 
une  série  d'articles  où  il  montrait  que  notre  production 
coloniale  devrait  être  le  complément  de  notre  produc- 
tion nationale,  c'est-à-dire  que  les  colonies  françaises 
devraient  fournir  au  marché  de  la  Métropole  les  pro- 
duits que  son  climat  ne  lui  permet  pas  de  cultiver, 
qui  sont  cependant  nécessaires  à  son  alimentation 
ou  à  son  industrie  et  qu'elle  est  obligée  d'acheter  à 
grands  frais  à  l'étranger. 

Le  domaine  colonial  français  pèse  lourdement  sur  la 
métropole;  les  prévisions  portent  à  120.598.455  fr.  les 
dépenses  qu'il  exigera  en  1902,  et  ce  domaine  ne  donne 
pas  à  l'industrie,  à  l'administration  et  au  commerce 
métropolitains  des  compensations  équivalentes.  De  leur 
côté,  nos  colonies  ne  bénéficient  pas  du  développe- 
ment qu'elles  devraient  avoir,  si  leur  organisation  était 
faite  avec  plus  de  méthode,  si  nous  avions  réellement 
un  régime  colonial.  Il  serait  temps  de  se  mettre  coura- 
geusement à  l'œuvre  et  d'orienter  ce  développement 
dans  une  voie  conforme  à  la  fois  à  l'intérêt  particulier 
de  nos  possessions  et  à  l'intérêt  général  de  la  métro- 
pole. On  y  arriverait  rapidement  en  établissant,  comme 
le  demandait  M.  Edmond  Théry,  «  un  régime  doua- 
nier rationnel  à  double  répercussion  qui  protégerait 
efficacement  sur  le  marché  métropolitain  les  produits 
coloniaux  n'ayant  pas  leurs  similaires  en  France,  et 
qui,  inversement,  maintiendrait  l'entrée  en  franchise 
des  produits  de  la  Métropole  sur  les  marchés  coloniaux 
et  la  protection  efficace  dont  ils  jouissent  actuellement 
contre  la  concurrence  des  produits  similaires  de 
l'étranger.  » 

Georges  Bourgarel. 


SOCIETE  INDUSTRIELLE  DES  TELEPHONES 


Les  actionnaires  de  cette  Société  étaient  convoqués 
pour  le  23  novembre  en  assemblée  générale  ordinaire 
pour  examiner  et  approuver  les  comptes  de  l'exercice 
social  clos  le  30  juin  dernier.  En  raison  du  nombre 
insuffisant  d'actions  déposées,  cette  assemblée  n"a  pu 
avoir  lieu,  et  elle  a  été  reportée  au  7  décembre. 

Voici  le  bilan  qui  sera  soumis  aux  intéressés.  Nous 
le  comparons  au  précédent  : 


Actif 


Bilan  au  30  juin 


1900 


1901 


*vj  (En  francs) 

Usines   11.532.890  48  ll.19u.713  61 

Navires  François- Araqo   997.759  35  997.759  35 

Brevet.-:   160.000   »  120.000  » 

Participations  industrielles  .. .  3.648.100  ."0  1.870.000  » 
Caisse,  comptes  courants  et 

disponibilités   1.994.203  87  4.481.754  67 

Comptes  débiteurs   6.450.483  96  5.955.527  42 

Marchandises  en  magasin  eten 

cours  de  fabrication   9.608.048  (10  10.013.538  94 

Prime  de  remboursement  des 

obligations  a  amortir   1.341.590  34  1.313.113  77 

Loyer  payé  d'avance   20.00(1   »  20.(00  » 


35.813.U82  85   35.912.407  66 


685 


Débit 

Capital  social   18.000.000    »  18.000.000  » 

Réserve  légale   257. 503  37  319.090  0(3 

Obligations  ou  circulation   9.570.500   »  9.488.500  » 

Comptes  créditeurs   1 . 775 . 033  02  4 .  (333 . 780  64 

Effets  à  payer   3.106.100  87  410.980  15 

Coupons  restant  à  payer   38.272  77  44.422  57 

Coupons  des  obligations  à  l'é- 
chéance du  1"  juillet   17G.438  40  175.019  04 

Obligations  amorties  restant  à 

rembourser   57.500   »  59.500  » 

Profits  et  pertes  : 

Report  de  l'exercice  précédent.  28.748  22  58.382  53 

Profits  de  l'exercice   2  742.985  70  2.722.732  67 

35.813.082  35   35.912.407  66 

Les  bénéfices  de  1900-1901  n'accusent  pas  grande 
variation  sur  ceux  de  1899-1900.  Ils  sont,  en  effet,  seu- 
lement en  petite  diminution  de  20.25-3  fr.  03.  Cette 
moins-value  n'empêche  pas  le  Conseil  d'administration 
de  proposer  un  dividende  de  18  fr.,  égal  au  précédent, 
qui  était  en  avance  de  1  fr.  50  sur  celui  de  1898-1899. 
Voici  donc  comment  s'établira  le  eompte  de  «  Profits  et 
Pertes  »  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Crédit 


Exercices 


1899-1900 


1900-1901 


Profits  de  l'exercice  

Report  de  l'exercice  précédent. 


(En  francs) 
2.742.985  70     2.722.782  67 
28.748  22         58.382  53 


Soldes  à  répartir   2.771.733  92     2.781.115  20 


Débit 

Amortissements  : 

Sur  immeubles  et  matériel. .  500.000  » 

Sur  participations  industr..  1.000.000  » 

Sur  brevets   40.000  » 

Réserve  légale   61.586  69 

Dividende,  à  raison  de  18  fr. 

par  action   1.080.000  » 

Tantièmes  du  Conseil   21.176  47 

—       du  personnel   10.588  23 

Report  à  nouveau    58.382  53 


500.000  « 
1.0Û0.000  » 
40.000  » 
62.055  75 

1.080.000  » 
21.176  47 
10.588  23 
67.294  75 


2.771.733  92     2.781  115  20 

Cette  fois-ci  encore,  le  Conseil  d'administration  a 
procédé,  pour  la  répartition  des  profits,  avec  la  même 
prudence  que  l'année  dernière.  En  dehors  d'un  mon- 
tant de  778.100  fr.  30  prélevé  sur  les  bénéfices  avant 
inventaire,  il  affecte  encore  un  million  de  francs  aux 
c<  Participations  Industrielles  »,  qui  vont  être  ramenées 
à  870.000  francs  seulement.  On  sait  que,  afin  de  se  pro- 
curer des  commandes  pour  ses  usines,  la  Société  In- 
dustrielle des  Téléphones  avait  été  dans  l'obligation  de 
prendre  des  intérêts  dans  diverses  entreprises,  telles 
que  :  les  Etablissements  Lazare  Weiller,  la  Compagnie 
Industrielle  de  Traction,  la  Compagnie  des  Câbles  Télé- 
graphiques, la  Société  Générale  Française  des  Télé- 
graphes, etc. 

Nous  n'avons  pas  encore  le  rapport  du  Conseil  d'ad- 
ministration, mais,  certainement,  il  contiendra  des 
détails  intéressants  sur  l'avenir  de  l'entreprise.  La 
construction  des  tramways  électriques  lui  a  fourni,  au 
cours  de  ces  dernières  années,  des  débouchés  qui  ten- 
dent à  se  ralentir  ;  toutefois,  la  Société  pourra  vrai- 
semblablement profiter,  vu  ses  relations  avec  la  Société 
des  Câbles  Télégraphiques,  de  la  convention  intervenue 
il  y  a  quelques  mois  entre  le  Gouvernement  français 
et  cette  dernière  Compagnie,  dont  le  concordat  vient 
d'être  approuvé. 

J.  M. 


COMPAGNIE  DES  TRÉFILERIES  DU  HAVRE 

(Anciens  Etablissements  Lazare-Weiller) 

On  se  souvient  qu'à  la  date  du  20  avril  1901,  les 
actionnaires  de  la  Société  des  Etablissements  Lazare- 
Weiller  avaient  voté  diverses  modifications  aux  sta- 
tuts, notamment  la  suivante,  qui  portait  sur  l'article  3, 
paragraphe  premier  : 

La  Société  prend  la  dénomination  de  Compagnie  des  Tré- 
fileries  du  Havre,  avec  le  sous-titre  :  Anciens  Etablissements 
Lazare-  Weiller. 

A  cette  même  assemblée,  il  avait  été  donné  commu- 
nication d'un  bilan  approximatif.  Nous  allons,  plus 
loin,  publier  le  bilan  définitif  au  30  juin  dernier  qui  a 
été  soumis  aux  actionnaires  à  l'assemblée  générale 
annuelle  du  15  novembre,  et  le  rapprocher  du  bilan  au 
1er  juillet;  ce  dernier  est  établi  après  exécution  du  pro- 
gramme financier  approuvé  par  l'assemblée  générale 
extraordinaire  du  20  avril. 

Voici,  d'abord,  comment  se  résume  le  compte  de 
Profits  et  Pertes  : 

Crédit  En  francs 

Report  de  l'exercice  1899-1900. . .  481.659  52 
Déficit   5.380.536  39 

5.862.195  91 

Débit 

Service  des  obligations  pendant 

l'exercice  1900-1901   480.855  » 

Amortissement  et  provision   763.109  67 

Pertes  industrielles   4.618.331  24 

5.862.195  91 


Quant  aux  bilans  auxquels  nous  avons  fait  allusion, 
les  voici  comparés  : 

Rilan  au 
30  juin  1901    1" juillet  1901 

Immobilisations  :  (En  francs) 
Usines  du  Havre,  usine  d'An- 

goulème,  terrains,  cité  ou- 
vrière, etc   13.924.706  14  9.913.344  50 

Valeur  des  avantages  auxquels 

M.  Lazare  Weiller  a  renoncé.  1.500.000   »  » 
Primes  d'amortissement  des 

obligations   1.229.530   »  1.229.530  » 

Frais  de  constitution  et  d'aug-  \ 

mentation  de  capital   530.153  15/ 

Frais  d'augmentation  décapitai  ( 

(avril-juin  1901)   88.790    «  j 

800  francs  de  Rente  française 

3  0/0  en  garantie  d'indemnité 

pour  accident  (Wolf)   27.247  60  27.247  60 

Valeurs  disponibles  : 

Caisse   18.504  35  18.504  35 

Versement  de  libéiation  sur 

actions  nouvelles  restant  à 

effectuer   299.138  70  299.138  70 

Ranquiers   407.448  82  407.44*  82 

Valeurs  à  réaliser  : 

Titres  en  portefeuille   146.409   »  146.409  » 

Clients   3.956.177  75  3.956.177  75 

Effets  à  recevoir   1.097.851  20  1.097.851  20 

Fournisseurs  divers   14.202  17  14.202  17 

Comptes  en  suspens   70.554  23  70.554  23 

Cautionnements   83.100   »  83.100  » 

Loyers  d'avance   20.100    »  20.100  » 

Marchandises  en  magasin....  3.376.313  64  2.760.904  44 
Créances  douteuses  de  l'exer- 
cice 1899-1900   69.559  82 

Profits  et  pertes   5.380.536  39  >» 

32.240.322  96   20.044.513  76 
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Au  Au 
30  juin  1901  1". juillet  1901 

(En  francs) 

Passif 

Capital  primitif  :  15.000.000  de 
francs,  moins  1.500.000  fr. 
d'actions  amorties  et  10  mil- 
lions 800.000  francs  de  ré- 
duction de  capital   2.700.000   »  » 

Augmentation  de  capital   2.300.000  »  » 

Capital   .»  5.000.000  » 

Réserve  légale. .   1.200.000   »        500.000  » 

Réserve  de  prévoyance   1.350.000    »  » 

Obligations  amorties  (réserve).        362.250   »       362.250  » 
Provisions  pour  créances  dou- 
teuses et  comptes  en  suspens 

de  l'exercice  1899-1900   150. 0CO   »  » 

Provisions  pour  compléter  le 
stock  de  cuivre,  pour  renou- 
vellement du  matériel  et  de 

l'outillage,  etc   »  2.220.190  80 

Prime  à  l'émission  des  23.000 

actions  nouvelles   46.000   »  » 

Actions  amorties   1.500.000    »  » 

Amortissements  à  effectuer  .. .    10.800.000   »  » 
Obligations  (valeur  nominale).     8. 351.000   »     8.481.000  » 
Coupons  d'obligations  et  d'ac- 
tions non  réclamés,  et  obli- 
gations amorties  exigibles...        165.959  63       165.959  63 

Effets  à  paver   366.102  05       866.102  05 

Warrants  à  paver   898.551    »        898.551  » 

Terrains  à  paver   100.330  95       100.330  95 

Fournisseurs  et  divers..'   1.073.175  28     1.073.175  28 

Provisions  pour  frais  incom- 
bant à  l'exercice  1900-1901 . .        876.954  05       876:954  05 

32. 240. 322  96   20.044.513  76 


En  présentant  le  nouveau  bilan,  le  Conseil  d'admi- 
nistration a  demandé  aux  actionnaires  d'apprécier  s'il 
répondait  à  leurs  intentions,  et  s'il  leur  donnait  les 
garanties  nécessaires  à  la  bonne  marche  de  la  Société. 
Les  actionnaires  ont  répondu  en  approuvant  les  comptes 
présentés,  d'autant  plus  que  les  commissaires  des 
comptes,  dans  leur  rapport,  tenaient  comme  indis- 
cutable la  réalisation  de  l'actif  de  la  Société,  et  que, 
d'autre  part,  le  compte  «  Marchandises  en  magasin  » 
comprend  pour  42  0,  0  de  cuivre  estimé  seulement  au 
cours  de  50  liv.  st.  la  tonne.  Bref,  la  situation  de  la 
Compagnie  des  Tréfileriez  du  Havre  apparaît  main- 
tenant comme  apurée,  et  il  réstilte  pour  elle,  des  arran- 
gements intervenus,  une  situation  nouvelle. 

A.  Lechenet. 


et 


L'Emprunt  bulgare.  —  Une  dépèche  de  Sofia  nous 
apprend  que  le  contrat  définitif  de  l'emprunt  de  125  mil 
lions  de  francs  a  été  signé  hier,  28  courant,  par  le  Gou- 
vernement et  les  représentants  de  la  Banque  de  Paris 
et  des  Pays- fias. 

Ce  contrat  va  être  soumis,  la  semaine  prochaine,  à  la 
ratification  du  Sobranié  et  l'on  espère  que  la  discussion 
ne  se  prolongera  pas  au  delà  de  la  première  quinzaine 
de  décembre. 

L'Extérieure  Espagnole.  —  Nous  avons  reproduit, 
la  semaine  dernière  les  déclarations  catégoriques  faites 
par  M.  <!ar/.on,  vice  président  de  la  Commission  du 
budget,  au  sujet  des  obligations  générales  de  l'Etat 
espagnol  concernant  la  Dette  publique. 

Voici  les  déclarations,  non  moins  catégoriques,  faites 
également  à  la  Chambre  par  M.  Puigcerver,  ancien 
ministre  des  Finances  et  président  de  la  Commission 
du  budget  : 

On  a  parlé  du  ]>rivilèt,'e  dont  jouit  la  Dette  extérieure  an 
pouvoir  des  étrangers  et  l'on  a  prétendu  qu'il  n'existe  au- 
cune loi  exigeant  que  le  paiement  de  cette  Dette  soit  fait  en 


or.  Je  déclare  qu'il  y  a  plusieurs  lois,  en  commençant  par 
celle  de  1882  qui  l'exigent.  Quelques  orateurs  ont  ■  J 1 1  que 
cette  loi  permettait  le  paiement  en  argent  et  établissait  Ja 
parité  entre  les  pesetas,  les  francs  et  le»  livres  pour  le  paie- 
ment du  coupon  de  l'Extérieure. 

La  loi  de  1882  parle  de  la  parité,  mais  non  pour  le  pajei 
ment  des  intérêts  et  c'est  l'erreur  des  orateurs  qui  ont  ainsi 
présenté  la  question.  J'ai  soutenu  cette  thèse  ail  Sénat  et 
démontré  que  la  loi  de  1882  exige  le  paiement  en  or,  en  francs 
ou  en  livres  à  l'éi canger. 

Ce  que  nous  devons  chercher,  c'esl  que  l'étranger  ait  con- 
fiance en  nous;  il  faut  non  seulement  garantir,  dès  maintenant} 
les  obligations  de  nos  créanciers,  mais  nous  montrer  dé  ter- 
minés à  continuer  de  les  garantir,  comme  cela  s'est  fait  jus- 
qu'ici. La  seule  politique  à  suivre  consiste  à  affirmer  sur 
tous  les  tons,  pour  enlever  tout  doute  au  dehors,  que  l'Es- 
pagne remplira  ses  engagements  comme  elle  les  a  remplis 
jusqu'ici.  Celte  déclaration,  il  importe  que  tous  les  partis  la 
lassent  d'un  commun  accord  ;  qu'on  ne  considère  pas  la  ques- 
tion du  crédit  comme  une  question  de  parti  ;  elle  n'a  aucune 
signification  politique-;  on  doit  la  considérer  comme  une  qnes- 
ion  qui  affecte  tous  les  intérêts,  comme  une  question  natio- 
nale, comme  une  question  mr  laquelle  nous  sommes  fous 
d'accord;  ainsi  nous  arriverons  à  la  consolidation  de  notre 
crédit,  à  l'augmentation  des  cours  de  nos  valeurs,  au  déve 
loppement  de  notre  situation  économique. 

Ces  déclarations  ont  produit,  une  forte  impression 
non  seulement  en  Espagne,  mais  à  l'étranger.  Il  est  à 
souhaiter  que  M.  Urzaiz  ne  tarde  pas  à  faire  la  décla- 
ration officielle  que  tous  les  partis  réclament  de  lui. 


Finances  Serbes.  —  L'Administration  autonome 
des  Monopoles  du  Royaume  de  Serbie  vient  de  publier 
le  chiffre  de  ses  encaissements  pendant  le  mois  d'oc- 
tobre 1901. 

Les  huit  revenus  délégués  ont  donné  les  chiffres 
suivants  : 

Francs 

Monopole  des  tabacs   1. 104.000 

—  du  sel   442.000 

—  du  pétrole   375  000 

Douanes   561.000 

Impôt  de  l'Obrt   235.000 

Timbre   416. OOo 

Monopole  du  papier  à  cigarettes   85. 000 

—  des  allumettes   58.«MtQ 

Total  des  recettes  brutes  du  mois  d'octobre  1901 .  3.316.000 
d'où  il  y  a  lieu  de  déduire  pour  achats  de  ma- 
tières premières,  frais  généraux,  agio,  commis- 
sions, etc   747.000 

soit  un  chiffre  de  recettes  nettes  pour  octobre 

11)01  de   2.569.000 

L'affectation  au  service  de  la  Dette  exigeant  par 

mois  une  somme  ronde  de   L 400.000 

on  voit  qu'il  y  a,  pour  le  seul  mois  d'octo- 
bre, daus  les  recettes  nettes,  un  surplus  d'environ  1.169. 00o 
non  nécessaire  à  la  Dette  et  qui  est  i*endu  au  Gouverne- 
ment. 

Au  chiffre  ci-dessus  de   2.569.000 

si  l'on  ajoute  celui  des  recettes  nettes  des  neuf 

mois  précédents,  soit.   16.857.000 

on  obtient,  pour  les  dix  premiers  mois  de  1901, 

un  total  de  recettes  nettes  de   19.426.000 

Or,  le  service  total  de  la  dette  exigeant  pour  l'année 
une  somme  de  10.900.000  fr.  seulement,  on  voit  que  les 
recettes  nettes  des  dix  premiers  mois  de  1901  dépassent 
déjà  de  2.526.000  fr:  le  montant  nécessaire  pour  Le  ser- 
vice du  coupon  et  de  l'amortissement  pour  l'année 
entière. 

*  Ceci  prouve  non  seulement  que  la  Rente  Serbe  4  0/0 
Unifiée  est  solidement  gagée,  mais  encore  la  parfaite 
régularité  du  fonctionnement  de  l'Administration  auto- 
nome des  Monopoles  serbes  dontle  Conseil  esteomposé 
de  six  membres  parmi  lesquels  on  trouve  M.  Sallan- 
drouzedcLamornaix,  inspecteur  desiinancesen  France, 
et  qui  a  été  désigné,  par  notre  <  louvernement,  pour 
représenter,  dans  cette  Administration,  les  porteurs 
français  de  Rente  Serbe. 
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Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  et 
des  Grands  Express  Européens.  —  Nous  avons 
analysé,  la  semaine  dernière,  les  bases  du  projet  de 
transformation  adopté  par  le  Conseil  d'administration 
de  la  Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  dans 
sa  séance  du  19  novembre.  Les  actionnaires  sont  con- 
voqués en  assemblée  générale  extraordinaire,  le  12  dé- 
cembre, pour  voter  ce  projet. 

Nous  reviendrons  sur  cette  combinaison  après  que 
les  actionnaires  se  seront  prononcés  ;  nous  croyons 
cependant  pouvoir  faire  remarquer,  dès  au  jourd'hui, 
qu  en  débarrassant  l'actif  d'un  nombre  considérable  de 
non-valeurs,  elle  rendra  à  la  Compagnie  la  libre  dispo- 
sition de  ses  bénéfices. 

Or,  la  situation  industrielle  de  l'entreprise  n'a  jamais 
cessé  d'être  en  progression  ;  nous  en  avons  la  preuve 
dans  le  développement  des  recettes. 

Voici,  en  effet,  depuis  la  fondation  de  la  Compagnie, 
quels  ont  été  les  résultats  de  son  exploitation  : 


Recettes 

Dépenses 

Recettes 

Rénéficc 

des 

d'exploi- 

hors 

d'exploi- 

Années 

voitures 

tation 

trafic 

tation 

(En  francs) 

1877  

541.331 

381.758 

525 

160.098 

1878  

728.321 

399.790 

17.096 

345.627 

1879  

810. G26 

475.995 

40.562 

375.193 

1880  

98G.939 

587.260 

70.553 

470.232 

1881  

,'  1.071.840 

563.712 

94.697 

602.825 

1882  

.     1.328  088 

697.014 

121.022 

752.096 

1883  

.  1.665.336 

888.760 

141.123 

917.699 

1884  

..  1.890.014 

1.421.826 

389.445 

857.623 

1885  

.  2.321.156 

1.440.535 

171.530 

1.052.151 

1880  

.  2.597.121 

1.534.356 

145,643 

1.208.408 

1887  

2.924,224 

1.641.317 

205.827 

1.488.734 

1888  

.  3.342.606 

1.742.030 

180.759 

1.781.335 

1889  

.  4.339.285 

2.198.972 

309.499 

2.449.812 

1890  

4.518.399 

2.415.462 

265.828 

2.368.765 

1891  

5.041.001 

2.758.082 

307.279 

2  590.198 

1892  

5.092.744 

3.036.129 

535.909 

2  592.524 

1893  

.  5.437.335 

3.210.928 

284.104 

2.510.511 

1894  

.     5.776  900 

3.172.385 

265.141 

2.869.655 

1895  

.  6.611.777 

3.456.980 

421.111 

3.575.908 

1896  

.  7.475.322 

3.887.665 

550.548 

4.138.205 

1897  

8.694.711 

4.505.848 

663.814 

4.862.677 

1898  

.  9.555.090 

5.160.050 

782.987 

5.177.997 

1899  

.  11.098.818 

6.118.667 

941.063 

5.921.214 

1900  

.  13.423.767 

7.290.059 

909.398 

7.043.106 

On  voit  que,  sauf  en  1890,  c'est-à-dire  au  lendemain 
de  l'Exposition  universelle,  et  en  1894,  les  bénéfices 
n'ont  jamais  cessé  de  s'accroître  d'une  façon  régulière. 

Cette  progression  s'est  encore  manifestée  cette  an- 
née, bien  qu'au  premier  abord  les  chiffres  publiés  in- 
diquent une  diminution  par  rapport  à  la  période  cor- 
respondante de  l'année  antérieure.  Mais  il  ne.  faut  pas 
perdre  de  vue  que  les  résultats  de  1900  ont  eu,  en  rai- 
son de  l'Exposition  universelle,  un  caractère  exception- 
nel dont  il  faut  tenir  compte. 

Le  tableau  suivant  des  recettes  obtenues  du  1""  jan- 
vier au  10  novembre  des  cinq  années  antérieures  à 
1900  et  de  celles  enregistrées  pendant  la  même  période 
de  1900  et  de  1901,  nous  permettra  de  nous  faire  une 
idée  plus  exacte  de  la  situation  : 


Augmentation 
1"  janvier       Recettes         par  rapport  Proportion 
au  des  à  la  période  de 

10  novembre      voitures  précédente  l'augment.  % 

(En  francs) 

1895   5.812.580  +     825.121  14.19 

1896    6.543.134  +     730.554  11.16 

1*97   7.414.586  +     871.452  11.75 

1898   8.265.507  +     850.921  10  29 

1899    9.513.731  +  1.298.224  13.57 

1900   11.663.231  +2.099.500  10.  » 

1901   11.070.440  —     592.791  -  5.35 


On  le  voit,  si  les  recettes  du  1er  au  20  novembre  1901 
1  sont  en  diminution  de  592.791  fr.  ou  5  35  0/0  par  rap- 
port à  celles  de  la  période  correspondante  de  1900,  elles 
sont  en  augmentation  de  1.506.709  fr.  ou  15  75  0/0  par 
rapport  à  celles  de  la  même  période  de  1899. 


I     L'augmentation  moyenne  annuelle  ayant  été  de 
915.254  fr.  pendant  la  période  observée  des  cinq  années 
i  1895  à  1899,  nous  pouvons  évaluer  à  10.478.985  fr.  les 
j  recettes  de  '1900,  dans  le  cas  où  cette  année  eût  été  nor- 
I  maie.  Les  chiffres  obtenus  en  1901  dépasseraient  alors 
de  591.455,  ff.  ceux  de  l'année  servant  de  comparaison' 
et  la  diminution  de  6  95  0/0  se  trouverait  transformée 
en  une  augmentation  de  5  64  0/0. 


Compagnie  Générale  des  Omnibus.  —  Dans 
notre  numéro  du  27  octobre,  nous  annoncions  que  le 
Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie  convo- 
quait ses  actionnaires  en  assemblée  générale  extraor- 
dinaire pour  le  27  novembre.  Cette  assemblée  a  eu  lieu 
à  la  date  indiquée,  sous  la  présidence  de  M.  Boulanger, 
président  du  Conseil  d'administration.  Dès  le  début, 
405  actionnaires  étaient  présents,  porteurs  de  20.772 
titres  représentant  1.413  voix.  Le  quorum  était  donc 
atteint,  puisqu'il  n'exigeait  que  17.001  actions. 

Après  la  lecture  d'un  rapport  très  bref,  le  Président 
a  pris  la  parole  pour  exposer  la  situation  de  la  Com- 
pagnie. La  nioins-value  des  recettes  de  Tannée  cou- 
rante par  rapport  à  celles  de  1900,  exercice  exceptionnel 
il  est  vrai,  est  de  9.330.000  fr.,  mais,  par  rapport  aux 
recettes  de  l'exercice  normal  de  1899,  la  moins-value 
est  encore  de  1.841.000  fr.  La  perte  provient  surtout 
des  omnibus,  dont  seize  lignes  seulement  donnent  des 
bénéfices,  tandis  qu'il  n'y  a  que  neuf  lignes  de  tram- 
ways en  perte. 

Personne  n'ignore  que  la  faiblesse  des  recettes  est 
due  à  la  concurrence  du  Métropolitain  de  Paris,  d'une 
part,  et  à  celle  des  tramways  de  pénétration  de  l'autre. 
Le  Conseil  a  bien  pris  les  mesures  préservatrices  que 
nécessitaient  les  circonstances  pour  sauvegarder  les 
droits  de  la  Compagnie,  mais  la  voie  administrative  et 
la  voie  judiciaire  ont  abouti  à  des  résultats  négatifs. 

M.  Boulanger  a  ajouté  qu'à  chaque  session  la  Com- 
pagnie des  Omnibus  avait  soumis  à  la  Commission- 
municipale  des  arrangements,  des  modifications  de 
lignes  mortes,  des  propositions  d'abaissement  do 
tarifs,  mais  toutes  les  avances  faites  dans  ce  sens  ont 
été  soit  radicalement  repoussées,  soit  enfouies  dans  les 
cartons  oà  elles  dorment  encore,  soit  prises  en  consi- 
dération en  échange  de  sacrifices  absolument  inac- 
ceptables. Le  Président  cite,  à  ce  propos,  le  fait  que  le 
Conseil  municipal  a  voulu  exiger  la  réintégration 
d'employés  renvoyés  pour  des  motifs  graves. 

Le  Conseil  d'administration  ne  désespère  pas  d'arri- 
ver à  un  arrangement  avec  l'assemblée  municipale  ; 
cependant,  si  toute  conciliation  est  impossible,  il  faudra 
bien  que  la  Compagnie  ait  recours  à  la  justice  ;  mais, 
comme  les  demandes  en  dommages-intérêts  ne  peu- 
vent aboutir,  la  Compagnie  demandera  la  résiliation 
du  contrat  qui  la  lie  à  la  Ville.,  et  à  laquelle  elle  a 
payé,  l'année  dernière,  4  millions  de  francs  de  taxes, 
sans  compter  i. 600.000  fr.  versés  à  l'Etat. 

Pendant  qu'on  plaidera,  il  peut  surgir  une  foule 
d'incidents  et  la  Compagnie  peut  être  dans  l'obligation 
de  prendre  des  mesures  urgentes.  Pour  faire  face  à 
ces  éventualités,  le  président  a  demandé  à  l'assemblée 
de  donner  au  Conseil  d'administration  les  pouvolirs 
les  plus  étendus.  L'assemblée  ui  a  donné  satisfaction; 
voici  les  résolutions  qu'elle  a  votées  à  l'unanimité 
moins  une  voix  : 

1°  L'assemblée  générale,  approuvant  les  tentatives 
d'arrangement  faites  auprès  de  la  Ville  de  Paris,  donne 
au  Conseil  d'administration  tous  les'  pouvoirs  pour 
poursuivre  par  tous  moyens  et  procédures,  à  défaut  de 
l'exécution  normale  du  traité  du  18  juin  1860,  la  rési- 
liation amiable  de  ce  traité  et  comme  conséquence  de 
réaliser,  au  mieux  des  intérêts  de  la  Conq^agnie,  toutes 
les  valeurs  mobilières  ou  immobilières  qui  devien- 
draient disponibles  ; 

2°  L'assemblée  générale  donne  au  Conseil  d'admi- 
nistration tous  pouvoirs  à  l'effet  de  prendre,  s'il  y  a 
lieu,  toutes  les  mesures  qu'il  jugera  nécessaires  pour 
diminuer  les  charges  improductives  de  l'exploitation, 
quelles  qu'en  puissent  être  les  conséquences. 
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Banque  de  l'Algérie.  —  Les  actionnaires  de  fa 
Banque  de  l'Algérie  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  annuelle  pour  le  30  novembre.  Nous  n'avons 
pas  encore  le  rapport  du  Conseil  d'administration, 
mais  voici,  dès  à  présent,  le  bilan  dressé  en  (in  d'exer- 
cice 1900-1901,  c'est-à-dire  au  31  octobre  dernier.  Nous 
le  rapprochons  de  celui  au  31  octobre  1900. 

Bilan  au  31  octobre 
1900~~     ~  1901 

Actif  (Francs) 

Numéraire  eu  caisse   48. 048. 835  33  44.480.306  74 

Rentes  sur  l'Etat   18.411.393  35  22.515.047  25 

Portefeuille  :   88.803.800  60  09.753.960  53 

Avances  sur  titres   290.000  61  309.351  90 

Correspondants  d'Algérie  .. .  6.319.220  75  5.401.785  69 

Hôtels  de  la  Banque   3.655.286  40  3.655.280  40 

Acquéreurs  d'immeubles,...  2.679.214  80  3.019.792  28 

Succursales   77.830.497  71  10.004.185  92 

Avances  à  l'Etat  (Chambre 

de  Commerce)   1.834,032  85  847.971  23 

Bureaux  auxiliaires,   »  705.296  32 

Correspondants  de  France...  »  703.88(5  19 

Société  Domaniale  Algérienne  3.398.250  »  .  2.500.000  » 
Avances  à  l'Etat    loi  du  5 

juillet  1901    3.000.000   »  3.000.000  » 

Divers   4.061.730  68  6.468.831  21 

Créances  en  souffrance   »  10  » 

Total  de  l'actif   257.832.863  08  180.086.371  66 

Passif 

Capital   20.000.000    »  20.000.000  » 

Billets  au  porteur   95.902.490   »  101.923.000  » 

Bordereaux  à  payer   5.088  95  31.673  15 

Comptes  courants  sur  place.  6.271.997  59  7.088.725  44 
Trésoriers  -  payeurs    (  leurs 

comptes  courants)   1.520.000   »  1.892.780  » 

Trésor  public   36.970.502  19  23.043.919  48 

Dividendes  à  payer   28.737  90  37.716  99 

Réescompte   329.724  74  278.481  09 

Réserves   53.389  26  3.000.060  60 

Succursales   84.304.747  93  14.231.853  15 

Correspondants  de  France . .  874.656  55  » 

Divers  : .. . .  11.140.938  98  7.918.168  20 

Profits  et  pertes   430.588  99  639.993  56 

Total  du  passif   257.832.863  08   180.086.371  66 

Ces  bilans  ne  peuvent  servir  d'indication  au  sujet 
des  bénéfices  réalisés,  car  le  «  Comptes  de  Profits  et 
Pertes  »  qui  figure  au  passif,  n'accuse  qu'un  solde. 
Néanmoins,  l'exercice  1900-1901  a  certainement  été 
plus  favorable  que  le  précédent,  puisque  la  Banque  a 
pu  répartir  deux  dividendes  semestriels  de  15  fr.,  soit 
30  fr.  pour  l'année  entière,  contre  17  fr.  50  en  1899- 
1900,  ce  qui  constitue  une  augmentation  de  12  fr.  50 
d'une  année  à  l'autre. 

Nous  reviendrons  sur  les  opérations  de  cette  Insti- 
tution après  l'assemblée  générale  ;  aussi  bornons-nous 
à  constater,  pour  le  moment,  que  le  nouveau  régime 
auquel  la  Banque  de  V Algérie  est  soumise,  a  profité  à 
l'année  sociale  qui  vient  de  prendre  fin.  Rappelons  que 
la  loi  qui  a  prorogé  le  privilège  de  cet  Etablissement  a 
été  promulguée  le  5  juillet  1900. 


Mines  et  Fonderies  de  Pontgibaud.  —  Les  ac- 
tionnaires de  cette  Société  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  annuelle  pour  le  30  courant. 

D'après  les  comptes  qui  seront  présentés  aux  inté- 
ressés, L'exercice  1900-1901,  qui  a  pris  lin  le  30  juin 
dernier,  n'a  pas  été  favorable.  Voici,  en  effet,  le 
«  Compte  de  Prolits  et  Pertes  »  rapproché  de  celui  au 
30  juin  1900  : 

Au  30  juin 


1900 


1!)M 


Bénéfices  nets  

Moins  : 

Dépréciations,  provisions,  etc   100.683 


(En  francs) 
386.064  32.370 


85.000 


Reste   285.381  —2.030 


Alors  que  l'exercice  précédent  avait  donné  un  solde 
bénéficiaire  de  285.381  fr.,  Tannée  sociale  1900-1901  a 
laissé  un  déficit  de  2.030  fr.  Par  suite  du  report  à  nou- 
veau de  0*649  fr.  décidé  par  l'assemblée  générale  du 
30  novembre  1900,  ce  déficit  fait  place  à.  un  petit  solde 
bénéficiaire  de  4.019  fr.,  alors  que  le  mémo  solde  s'éJe- 
vait,  l'année  dernière,  à  291.479  fr.,  y  compris  0.098  fr. 
reportés  de  l'exercice  précédent.  bans  ces  condition»,, 
il  ne  peut  être  question  d'un  dividende.  Pour  l'exercice 
1899-1900,  les  actionnaires  avaient  reçu  20  fr.  par 
action. 

Voici,  comparés,  les  deux  derniers  bilans  de  la 

Société  : 

Bilan  au  30  juin 
1900  1901 

Actif  (En  francs) 

Immeubles  Pontgibaud   Mémoire  Mémoire 

Immeubles  Couëron,  moins  amortisse- 
ments  1.487.59i;  1.711.808 

Outillages  divers,   moins  amortisse- 
ments  »  20.523 

Approvisionnements   311.791  233.003 

Matières  et  minerais  en  traitement....  2.322.255  3.392.122 

Métaux  divers  en  magasin   2.476.802  2.101.027 

Encaisse   24.976  17.837 

Débiteurs   1.567.070  1.795.167 

8.100.496  8.271.487 

Passif 

Capital   3. 930. (XX»  3.930.000 

Fonds  de  réserve   1.000.000  1.000.000 

Créanciers  divers   2.969.017  3.337.468 

Profits  et  pertes,  y  compris  les  reports 

à  nouveau  '.   291.479  4.019 

8.190.490  8.271.487 

C'est  la  baisse  des  métaux  et,  en  particulier,  du 
plomb,  qui  a  influencé  les  résultats  de  l'exercice. 
D'après  lé  rapport  des  commissaires,  les  bénéfices  in- 
dustriels de  la  Société  ne  se  seraient  pas  beaucoup  écar- 
tés du  chiffre  de  ceux  réalisés  pendant  les  années  pré- 
cédentes, mais  un  effondrement  s'est  produit  sur  les 
cours  du  plomb,  qui  ont  baissé  très  rapidement  de 
près  de  6  liv.  st.  par  tonne,  soit  30  0/0.  Il  s'en  est 
suivi  une  moins-value  considérable,  qui  a  été  couverte 
au  moyen  des  bénéfices  industriels  de  l'exercice  et  des 
provisions  sur  les  stocks  que  le  Conseil,  dans  sa  pru- 
dence, n'avait  cessé  de  constituer.  Mais  la  conséquence- 
est  qu'il  ne  reste  plus  qu'un  solde  insignifiant  de  pro- 
fits que  le  Conseil  d'administration  propose  de  reporter 
à  nouveau. 


La  Société  Générale  et  le  procès  du  Guano. 

—  Dans  la  Revue  Hebdomadaire  du  Marché  Financier 
de  Paris,  parue  dans  notre  dernier  numéro,  nous  si- 
gnalions l'avance  prise  par  les  actions  de  la  Société 
Générale,  et  nous  ajoutions  qu'elle  pouvait  être  attri- 
buée à  la  solution  que  v*enait  de  rendre  le  Tribunal, 
arbitral  de  Berne  dans  l'affaire  dite  des  «  Guanos  ». 

C'est  une  vieille  question  qui  date  de  plus  de  vingt 
ans.  bans  son  rapport  à  l'assemblée  générale  des 
actionnaires  du  18  mars  dernier,  le  Conseil  d'adminis- 
tration de  la  Société  Générale  annonçait  qu'elle  avait 
fait  un  grand  pas  et,  qu'après  le  rejet  successif,  par  le 
Tribunal  arbitral  de  Lausanne,  de  toutes  les  conclu- 
sions d'incompétence  ou  de  fin  de  non-iecevoir  for- 
mulées contre  la  maison  Dreyfus  frères  et  Cie,  de  Paris, 
la  première  sentence  à  intervenir  aborderait  le  fond 
même  des  questions  soumises  au  Tribunal.  Disons  ici 
que  la  Société  Générale  avait,  dans  cette  affaire,  des 
intérêts  connexes  h  ceux  de  la  maison  Dreyfus  frères 
et  Cf. 

Or,  la  sentence  rendue  par  le  Tribunal  arbitral 
franco-chilien,  composé  de  MM.  les  juges  fédéraux 
llafner,  président;  Soldati  et  Liénhard,  contient  les 
grandes  lignes  suivantes  : 

Le  Tribunal  se  déclare  incompétent  pour  statuer  sur 
les  conclusions  prises  contre  le  Chili  ; 
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Il  écarte,  pour  cause  de  forclusion,  les  demandes  des 
héritiers  Coichot,  dit  Cochet,  des  héritiers  Landreau, 
de  J.-C.  Landreau,  et  des  héritiers  Oyague  ; 

H  écarte,  comme  mal  fondées,  les  demandes  de  la 
Compagnie  Financière  ri  Commerciale  du  Pacifique, 
conjointement  avec  MM.  Gautreau,  ainsi  que  de  veuve 
Phi  Ion  Bornai  et  consorts. 

La  somme  de  558.565  liv.  st.  12  sh.  11  1/2  d..  cons- 
tituée par  258.565  liv.  st.  12  sh.  11  1/2  d.,  déposée  à  la 
Banque  d'Angleterre  et  300.000  liv.  st.  prélevées  sur  le 
dépôt  primitif  au  profit  de  la  Peruvian  Corporation  par 
le  Gouvernement  du  Chili,  somme  représentant  le 
50  0/0  du  produit  net  du  guano  vendu  par  le  Chili  en 
exécution  du  décret  du  9  février  1882  et  compris  dans 
la  liquidation  arrêtée  au  31  décembre  1889,  est  attri- 
buée : 

11  d.  à  la  maison  Dreyfus  frères  et  C'", 


361. 827  liv.  si.  12  sli 
à  Paris  ; 

909.463  liv.  st.  2  sli 
ted; 

5&365  liv.  st.  10  sh 


4  d.  à  la  Peruvian  Corporation,  limi- 


7  1/2  d.  à  la  Compagnie  financière  et 
commerciale  du  Pacifique  ; 

3-4.910  liv.  st.  7  sh.  1  d.  à  la  Compagnie  comignataire  du 
Guano  aux  Etats-Unis. 

Les  50  0/0  du  produit  net  du  guano  vendu  jusqu'au 
8  janvier  1890,  en  exécution  du  décret  du  9  février 
1882,  non  compris  dans  la  liquidation  arrêtée  au  21  dé- 
cembre 1889,  sont  attribués  pour  : 

15/32  à  la  maison  Dreyfus  et  Gie  ; 
12/32  à  la  Peruvian  Corporation.,  limited  ; 
3/32  à  la  Compagnie  financière  et  commerciale  du  Paci- 
fique ; 

2/32  à  la  Compagnie  consignataire  du  Guano  aux  Etats- 
Unis  d'Amérique. 

Il  faut  ajouter  que  la  liquidation  de  cette  affaire, 
c'est-à-dire  la  rentrée  des  capitaux  dans  les  caisses  de 
la  Société  Générale,  demandera  encore  du  temps;  mais 
l'essentiel  est,  pour  le  moment,  que  le  Tribunal  arbitral 
ait  rendu  sa  sentence  était  accueilli  les  réclamations  de 
ceux  avec  lesquels  la  Société  Générale  était  liée  au 
point  de  vue  des  intérêts. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

A  partir  du  G  décembre,  les  titres  de  l'Emprunt  Hongrois 
4  0/0  or  datés  de  1881  ne  seront  plus  négociables  qu'en 
titres  munis  de  coupons. 


Depuis  le  25  novembre,  les  9.000  obligations  de  500  fr.  3  0/0, 
2e  série,  nos  303027  à  312026,  de  la  Compagnie  universelle  du 
Canal  maritime  de  Suez  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote,  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes 
2e  série. 

Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations  2°  série,  négo- 
ciables sur- notre  mafché,  se  trouve  porté  do  230.000  à 
239.000  in"  73027  à  312026). 


Depuis  le  26  novembre,  les  obligations  de  l'emprunt  du 
Grand-Duché  de  Finlande  3  1/2  0/0  or  1901  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

Ledit  emprunt,  au  capital  de  25.000.000  de  marks  finlan- 
dais ou  francs,  est  représenté  par  des  obligations  de  500  et 
5.000  marks  finlandais  ou  francs,  émises  à  95  1/2  0/0,  libé- 
rées et  au  porteur,  remboursables  au  pair,  par  voie  de  tirages 
au  sort  semestriels,  de  1801  à  1957,  sous  réserve  de  rembour- 
sement anticipé  à  partir  de  1911. 

Intérêt  annuel  :  8  1/2  0/0,  soit  17  fr.  50  par  titre  de  500  fr., 
payables  par  moité  les  15  juin  et  15  décembre. 

Jouissanao  courante  :  15  juin  1901. 

Les  cours  se  coteront  en  rente.  A  terme,  les  négociations 
auront  lieu  par  1.750  fr.  de  rente  et  les  multiples. 

Service  des  titres  et  des  coupons  :  à  Paris,  à  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bas  et  au  Crédit  Lyonnais. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  pour  la  2e  quinzaine  de  novembre  1901,  cal- 


culée d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   28  fr.  682 

Frais  do  panification   12  fr.  223 

Total   40  fr.  905 

Le  rendement  étant  de  180  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  3146  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6292,  soit  à  0  fr.  63. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

21  nov.  28  nov. 

Or   2. 411. 399. 267  2.459-367.7461 

Argent...    1. 102. 219. 243   1.102. 093. 014 


3.519.618.510  3.561.460.761 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 

_    .  ,    ...    „    .    l  Effets  Paris  

Portefeuille  Paris  |  Effets  Etl.anger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Kentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  !a  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépensas  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale   , 

Divers   


Total. 


PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  , 

„  .  (  Loi  du  n  mai  1834  

réserves  \  Ex-banques  département., 
mobilières  |  Loi  du$  jnln  {8bl  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  — 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d?  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


21  nov. 


3.519.618.510 


639.182 
163.246.784 


346.947.694 
7.525-000 
3.716  400 
200  4(4.866 
282-614.906 
180-000-000 
10.000-000 
2.980.750 
99.627  300 
100.000.000 
4  000.000 
20.114.738 

5.023.316 
8.407.444 
44  241.510 


.999  118.403 


182.500  000 
8-002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4. 000- 000 
8.407.444 
.054. 665  505 
23.416.324 
10  130.141 
95.568.291 
457  169. 690 
67.034  304 
1.794  872 
8.794.913 
1.228.039 
54.301.813 


4.999.118  403 


28  nov. 


3.561.460.761 


7.046 
217.903.906 


424.985.372 
7  009.000 
6.159  200 
196.486  050 
275  560.60;) 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99-627  300 
100. 000. 000 
4.000-000 
20. 128. 385 

5.451.773 
8.407.444 
54  638.400 


5.174.805. 


182.500.000 
8.002.313 
10-000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4-000.000 
8.407-444 
4.061-511.305 
19  208.918 
10.591  313 
107  757.337 
583.169  809 
86.984.757 
1  735.767 
9.154.188 
1.228-039 
68.449. 054 


5.174.805.998 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
^ompt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  i'oi  

2éné6ces  ;ieus  


2  déc. 

1er  déc. 

30  nov. 

29  nov. 

28  nov. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.732.7 

3.799  2 

4.043.7 

4.090.1 

4  061.5 

3.169.4 

3.048.2 

3.C56.1 

3.437  0 

3.561.5 

892.6 

596. 3 

1.197. 6 

917.1 

642.9 

379. 2 

416. 3 

476.4 

500  9 

412.0 

140.0 

180.0 

180.0 

180-0 

180.0 

291.4 

349. 2 

351.1 

393.4 

107.8 

501  9 

428.6 

472.2 

519-2 

670.2 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

1  %  0/00 

6  0/00 
3.935.3 

2  %  0/00 

pair 

pair 

2.362.0 

7.701.4 

5.904.7 

3.6(6.4 

Gaz  de  Bordeaux.  —  Les  actionnaires  de  la  Compagnie 
du  Gaz  de  Bordeaux,  réunis  le  9  décembre  en  assemblée 
annuelle,  ont  approuvé,  à  l'unanimité,  le  bilan  et  les  comptes 
de  l'exercice  1900-1901  qui  leur  étaient  soumis,  et  fixé  le 
dividende  de  cet  exercice  à  70  fr.  par  action  de  capital  et  45 
francs  par  action  de  jouissance  ;  chaque  part  de  souscription 
d'origine  aura  droit  à  une  répartition  de  300  fr.,  sous  déduc- 
tion des  impôts. 

MM.  S.  Propper  et  F.  Alavoine,  administrateurs  sortants, 
ont  été  réélus. 

Les  pouvoirs  des  commissaires,  MM.  A.  Gras  et  tour- 
chault,  leur  ont  été  renouvelés  pour  l'exercice  1901-1902. 
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La  Production  universelle  des  vins.  —  D'après  lo  Rol- 

lelino  di  legislaziçne  e  sla/istica  doganale  et  commerciale. 
la  production  totale  dos  vins,  dans  le  monde  entier,  attein- 
drait, si  l'on  en  croit  les  documents  les  plus  récents,  163 
millions  d'hectolitres  Les  trois  principaux  pays  producteurs 
sont  la  France,  l'Italie' et  l'Espagne,  fournissant  à  eux  seuls 
plus  de  75  0/0  de  la  production  universelle,  qui  se  répartit 
de  la  manière  suivante  : 


(En  milliers 
Europe 

France  1900)...   67.353 

Italie  (1900)  .'   29.900 

Espagne  (1898)   28.089 

Autriche  (1898)   4.224 

Bulgarie  1899!   3.660 

Boumanio  ,1900)   3.542 

liussie  (1899;   3.250 

Portugal  (  1899)   3.200 

Hongrie  tl899i   2.041 

Allemagne  (1898)  ....  1.407 

Serbie  (1899i   1.100 

Turquie  (1899)   944 

Suisse  1899 1  .'   868 

Grèce  (1900    770 


Total  pour  l'Europe.  150.348 


Afrique 

Algérie  (1900)  

Tunisie  (1900)  

Acores,  Canaries,  Ma- 
dère v1898>   

Le  Gap  .1899)  

Total  pour  l'Afrique.  6.254 


5.444 

356 

235 
219 


d'hectolitres) 

Amérique 

Chili  ('1899;  

Républ.  Argent.  (1000j 
Etats-Unis  (1898) .... 

Brésil  (1899)  

Pérou  (1899)  

Bolivie  (1899)  

Uruguay  (1897)  

Mexique  (1898;  

Total  pour  l'Amérique 
Asie 

Ile  de  Chvpre  1898  . 
Perse  (  1899 1  

Total  pour  l'Asie  

Australie  (1838-1900). 


2.850 
1.750 
920 
520 
100 
38 
34 
 9 

6.221 


105 

42 

"Ï47 


130 


RÉCAPITULATION 

Europe   150.348 

Afrique   6.254 

Amérique...   6.221 

Asie   147 

Australie   130 


Total  général. . . .  163.100 


La  production  de  la  Turquie  d'Asie  est  comprise  dans  celle 
de  la  Turquie  d'Europe. 


Le  Commerce  de  l'Indo-Chine  pendant  le  premier 
trimestre  1901.  —  Le  rapport  du  Directeur  des  Douanes 
et  Régies  de  l'Indo-Chine  sur  le  commerce  de  l'Union  pendant 
le  premier  trimestre  de  l'exercice  en  cours  fait  ressortir  la 
prospérité'  ascendante  de  notre  grand  Empire  d'Extrême- 
Orient  et  l'augmentation  croissante  de  ses  relations  d'échanges 
avec  la  Métropole. 

Le  commerce  extérieur  proprement  dit  s'est  élevé  à  86  mil- 
lions 923.515  fr.,  contre  08.230.460  fr.  en  1900  ;  l'augmentation 
en  faveur  de  1901  s'élève  ainsi  à  18.693.049  fr.  Elle  porte 
exclusivement  sur  les  importations  : 

Différences 
1"  trimestre       par  rapport 
1901  à  1900 


Importations . 
Exportations . 


(En  francs) 
52.391.321       +  19.521.023 
34.532.194       —  827.974 


86.923.515       +  18.693.049 

A  l'importation,  la  France  contribue  pour  plus  des  deux 
tiers  dans  l'augmentation  ci-dessus  et  il  y  a  lieu  de  signaler 
ce  fait  important  dans  l'histoire  économique  de  l'Indo-Chine 
que,  pour  la  première  fois,  les  provenances  françaises  surpas- 
sent celles  de  l'étranger  (20.588.606  fr.,  contre  25.802.715  fr.). 
Les  principaux  articles  sur  lesquels  porte  l'augmentation  du 
commerce  français  sont:  les  tissus  (5. 107.000  fr!),  les  ouvrages 
en  métaux  [2.700.000  fr.).  les  poudres  et  munitions  (1  mil- 
lion 572  000  francs). 

Les  exportations  se  présentent  en  réduction  de  827.974  fr. 
qui  porte  exclusivement  sur  les  expéditions  à  destination  de 
1  étranger;  celles-ci  rétrogradent,  en  effet,  de  6.256.170  fr. 
Les  sorties  pour  la  France  et  ses  colonies  ont,  au  contraire, 
progressé  de  5.428.190  fr.,  en  atteignant  10.712.620  fr.  Cette 
progression  est  imputable  aux  riz,  de  plus  en  plus  appréciés 
sur  le  marché  français,  comme  sur  les  autres  marchés 
européens  d'ailleurs.  En  effet,  les  exportations  pour  l'Europe 
se  sont  Chiffrées  par  2.005.000  fr.,  contre  69J  .000  fr.  pendant 
la  période  correspondante  de  1901.  La  diminution  constatée 
dans  les  exportations  globales  vers  l'étranger  s'applique  égale- 
ment au  riz  et  provient  du  resserrement  des  envois  à  llong- 
Kfc>ng<  imputable  non  pas  à  l'épuisement  do£  stocks,  mais  à 
la  baisse  des  cours  qui  s'est  manifestée  sur  ce  marché  et  aux 
Quarantaines  qui  ont  gêné  les  transactions  et  majoré  les  prix 
du  fret. 


La  Navigation  de  l'Indo-Chine  en  19O0.  —  D'&prj 
les  chiffres  contenus  dans  un  rapport   du  Directeur  des 
Douanes  et  Régies  de  l'Indo-Chine,  le  mouvement  maritime 
des  ports  de  l'Union  indo-chinoise  s'est  élevé  aux  chiffres 
suivants  pendant  les  deux  derniers  exercices  : 


1899. 
1900. 


Entrées 


1.320.422 
1.353.246 


Sorties 


Total 


'En  tonneaux) 

1.327.140  2. 647. .502 
1.333.484  2.680.730 


L'augmentation  en  faveur  de  1900  ressort  ainsi  à  39.108 
tonneaux. 

La  navigation  sous  pavillon  français  figure  dans  ces  totaux 
pour  692.889  tonneaux  à  l'entrée  et  pour  678.054  tonneaux  à 
la  sortie.  Comparativement  â  l'exercice  1899,  ces  chiffres 
font  ressortir  un  accroissement  de  40.V28  tonneaux  à  l'entrée 
et  de  34.021  à  la  sortie.   

RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  Grandea 

Compagnies)  du  29  oct.  au  4  nov.  1901  (44e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 
—  Chemins'Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  

Du  5  au  11 

Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest- Algérien  .   

Lignes  Algériennes  . . . 
Médoc  


Kilomètres 
exploités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Recettes  brutes 
des  années 

Différence 
p' 1901 

1901 

1900 

1901 

1900 

3.916 

969 

1.013 

41.041 

43  014 

972 

9.211 

8.220 

8.780 

374. 770 

391.290 

16  520 

513 

130 

214 

8.352 

7.742 

+ 

610 

3.763 

5.090 

5.105 

193.613 

210.109 

16.496 

3.679 

3.518 

3. 727 

151.857 

161.005 

9.148 

7 . 036 

4. 62! 

4.796 

189  493 

193.787 

4  294 

4.862 

3.550 

3.973 

150.283 

162  230 

11. 915 

3.541 

1974 

2. 112 

91.673 

93.473 

1- 

1.802 

novembre 

1901 

(45*  semaine) 

898 

186 

173 

6. 534 

6  044 

+ 

489 

1.137 

154 

162 

7  700 

7  162 

+ 

+ 

538 

296 

47 

53 

2.837 

2  599 

257 

668 

82 

96 

3.344 

3.398 

53 

101 

28 

38 

1.275 

1.251 

1  + 

24 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Les  affaires  ont  été  encore  actives  cette  semaine, 
mais  la  cote  a  été  quelque  peu  tourmentée.  L'approche 
de  la  liquidation  a  amené  un  certain  nombre  d'ache- 
teurs à  réaliser,  ce  qui  n'a  pas  manqué  d'exercer  une 
certaine  influence  sur  la  cote.  Plus  tard,  on  a  eu  à 
compter  avec  la  baisse  du  Rio-Tinto,  et  le  recul  de 
cette  valeur  a  occasionné  un  nouveau  tassement  dans 
divers  compartiments  de  la  cote.  Notons,  cependant, 
la  bonne  tenue  des  Valeurs  Espagnoles. 

Le  vote  de  la  Chambre  des  députés  concernant  le 
nouvel  Emprunt  Français  3  0/0  basé  sur  l'indemnité 
chinoise,  n'était  pas  encore  connu  hier  au  moment  de 
la  clôture  de  la  Bourse. 

■jç  -j^  Nos  Renies  Françaises  sont  presque  sans  chan- 
gement. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  restait  à  101  fr.  07  1/2  à 
terme,  à  101  fr.  05  au  comptant,  clôture  respective- 
ment à  101  fr.  05  et  à  101  fr.  ;  Rente  3  1/2  0/0,  101 
francs  05  au  comptant,  contre  101  fr.  07  1/2,  et  101 
francs  10  à  terme,  contre  101  fr.  12  i/2;  Rente  3  0/0 
Amortissable,  99  fr.  85  au  comptant,  perdant  10  cen- 
times. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  que  nous  laissions  à 
490  fr.,  clôturent  à  488  fr.  50;  Emprunt  2  i/2  0/0 
du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  82  fr.  60, 
contre  82  fr.  30;  Emprunt  de  Madagascar,  <S2  fr.  65  ; 
Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine,  498  fr.,  contre 
'i97  fr.  Le  vote  du  nouvel  Emprunt  français  par  la 
Chambre  des  députés  «-si  favorable  à  la  Compagnie 
du  Chemin  de  fer  Han+ESéow-Fëkln. 

ic  i(  Les  Obligations  dt  la  Ville  de  Paris  n'ont  que 
des  variations  très  limitées  ;  mais  leur  tendance,  toute- 
fois, reste  très  ferme. 

Les  Obligations  4  0/0  186U,  qui  restaient  à  555  l'r., 
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finissent  à  558  fr.  Obligations  3  0/0  1S69,  au  même 
cours  dé  133  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871.  410  fr.  ;  Obli- 
gations 4  0/0  1S75,  559  fr.  50,  gagnant  1  fr.  50;  Obli- 
gations 4  0  0  IS76,  557  fr.  50. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1S92  libérées,  qui  finis- 
saient à  363  fr.,  se  retrouvent  à  363  fr.  50;  Obliga- 
tions 2  1/2  0/0  IS94-1896,  361  fr.,  contre  300  fr.  ; 
Obligations  2  0/0  1S9S,  414  fr.  ;  elles  restaient  jeudi 
dernier  à  M3  fr  75;  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt 
du  Métropolitain),  416  fr.  50,  sans  changement. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
étaient  revenues  à  3.8'i5  fr.,  finissent  à  3.b00  fr.  à 
terme,  et  à  3.820  fr.  au  comptant. 

Pour  les  vingt-trois  premières  semaines  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  netsprovi- 
soires  provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  3.702.415  fr.  17. 

*  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  clô- 
turaient, il  y  a  huit  jours,  à  098  fr.  à  terme  et  à  700  fr. 
au  comptant.  Elles  se  retrouvent,  sur  ces  deux  mar- 
chés, à  710  fr.  et  à  708  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  tou- 
jours recherchées.  Ces  titres,  comme  on  sait,  sont  ga- 
rantis par  des  prêts  hypothécaires  réalisés  avec  une 
extrême  prudence,  et  ils  représentent,  par  conséquent, 
toute  sécurité. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  finis- 
sent à  480  fr.  contre  478  fr.;  Obligations  Foncières  1819 
3  0  0,  502  fr.  50;  elles  restaient  jeudi  dernier  à  502  fr. 

Les  Obligations  Communales  1S80  s'échangent  à 
501  fr.  50,  contre  502  fr.  75;  Obligations  Foncières  1883, 
451  fr.  75,  contre  453;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
ISS5,  en  avance  à  464  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
100  fr.;  Obligations  Communales  1892  2  80  0/0,  464  fr. 
contre  460  fr.;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1895, 
169  fr.  75,  contre  468  fr.;  Obligations  3  75  0/0  1899, 
506  fr.  25. 

if  ^  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Cré- 
dit sont  très  fermes,  bien  que  ne  restant  pas  toutes  à 
leurs  plus  hauts  cours. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  que  nous 
laissions  à  975  fr.,  se  retrouve  à  990  fr.,  gagnant  15  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte,  qui  restait  à 
555  fr.  50  au  comptant  et  à  555  fr.  à  terme,  s'échange  à 
560  fr.  sur  ces  deux  marchés, 

La  Société  Générale  est  à  607  fr.  Son  bilan  au  31  oc- 
tobre accuse  dans  le  chiffre  global,  sur  la  situation  au 
30  septembre,  une  augmentation  de  7  millions  1/2  de 
francs. 

Le  Crédit  Lyonnais  cote  998  fr.  à  terme  et  992  fr.  au 
comptant.  Il  :>  échangeait  il  y  a  huit  jours,  sur  ces 
deux  marchés,  à  975  fr.  et  à  979  fr. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  finit  à  598  fr. 
au  comptant,  contre  595  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  restait  à 
306  fr.,  se  retrouve  à  303  fr.  50;  Banque  Française  de 
V Afrique  du  Sud,  62  fr.,  contre  63  fr.  ;  Compagnie 
Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique  du  Sud,  90  fr. 
à  terme  et  92  fr.  au  comptant. 

La  Benle  Foncière  clôture  à  220  fr.,  mais  sans  af- 
faires suivies. 

La  Compagnie  Algérienne,  que  nous  laissions  à 610  fr., 
se  maintient  facilement  à  ce  cours  ;  Société  Foncière 
Lyonnaise,  330  fr.,  contre  315  fr.;  Crédit  Foncier  et 
Agricole  d'Algérie,  490  fr.  ;  Banque  Parisienne,  512  fr. 
à  terme  et  514  au  comptant,  contre  507  fr.  la  semaine 
dernière. 

La  Banque  de  l'Algérie  est  à  868,  contre  874;  Obli- 
gations de  MO  francs  de  la  Société  des  Immeubles  de 
France,  110  50;  Obligations  de  475  francs,  130  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  très  bien  tenues  cette  semaine. 

Le  Lyon  s'échange  à  1.582,  contre  1.565;  Nord,  1.980 
à  terme,  en  avance  de  15  fr.  ;  Midi,  1.302,  contre  1.300. 

L 'Orléans,  qui  restait  à  1.600  au  comptant,  se  retrouve 


à  1.605;  Est,  990  au  comptant,  contre  985;  Ouest,  1.030 
au  comptant,  contre  1.031  50. 

Pour  la  quarante-cinquième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de 
1900,  une  diminution  de  1.405.000  fr.  Du  t"  janvier 
au  4  novembre,  la  diminution  totale,  sur  la  période 
correspondante  de  1900,  est  de  62.170.000  francs. 

i(  if  Les  transactions  ont  été  de  nouveau  actives 
dans  le  groupe  de  nos  Grandes  Valeurs  Industrielles 
et  Commerciales,  mais  on  est,  ici,  généralement  moins 
bien  qu'il  y  a  huit  jours. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  qui 
étaient  passés  à  629  fr.,  sont  à  620  fr.  ;  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz,  811  fr. ,  contre  815  fr.  Les  re- 
cettes de  cette  Compagnie,  pour  le  mois  d'octobre  1901 
ont  atteint  8.211.882  fr.  08,  contre  8.503.315  fr.  10  en 
octobre  1900  et  7.911.820  fr.  77  en  octobre  1899.  Les 
recettes  des  dix  premiers  mois  de  1901  se  chiffrent  par 
68.237.752  fr.  72,  cantre  69.856.796  fr.  53  pour  la  pé- 
riode correspondante  de  1900  et  63.524.863  fr.  99  pour 
celle  de  1899,  soit  une  augmentation  de  4.712.888  fr.  73 
sur  1899  et  une  diminution  de  1 .629.013  fr.  81  sur  1900. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  qui  avait 
repris  à  loi  fr.,  clôture  à  149  fr.  Par  contre,  Message- 
ries Maritimes,  160  fr.,  contre  445  fr.;  Chargeurs-Béu- 
nis,  au  même  cours  de  1.110  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris,  que  nous  laissions  à  707  fr., 
ont  repris  surtout  dans  la  séance  d'hier.  Ils  clôturent  à 
743  fr.,  après  même  760  fr.  Nous  nous  reportons,  au 
sujet  de  cette  entreprise,  à  1'  «Information  »  que  nous 
publions  plus  haut.  Voilures  à  Paris  140fr.  50,  contre 
151  francs. 

L'action  Suez  cote  3.785  fr.,  contre  3.790  fr.  après 
avoir  franchi  le  cours  rond  de  3.800  fr.  Le  coupon 
d'intérêt  de  12  fr.  50  (ne86),  à  l'échéance  du  1er  janvier 
prochain,  sera  payé  sous  déduction  d'une  retenue  de 
2fr.  911.  De  plus,*  et  conformément,  à  la  décision  prise 
par  le  Conseil  d'administration,  il  sera  ajouté,  à  l'inté- 
rêt statutaire,  un  acompte  sur  le  dividende  de  1901,  de 
40  fr.  par  action,  sous  déduction  de  1  fr.  12  représen- 
tant l'impôt  de  4  0/0.  Par  suite,  le  coupon  de  janvier 
(n°  86)  s'élèvera,  au  total,  à  48  fr.  469  net.  Parts  Civi- 
les, 2.575,  contre  2.580  fr.  Les  recettes  du  canal,  pour 
la  deuxième  décade  de  novembre  1901,  se  sont  élevées 
à  2.390.000  francs,  cont  re  2.710.000  fr.  pour  la  même  dé- 
cade de  1900.  1  >u  1er  janvier  au20  novembre  1901,  les  re- 
cettes se  chiffrent  par  88.9u9.528  fr.,  contre  79.593.780  fr. 
pour  la  période  correspondante  de  1900,  soit  une  diffé- 
rence de  9.315.742  fr.  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  restait  à  378  fr.,  se  retrouve  à  375  fr.  ;  Electro-Mé- 
tallurgie aux  environs  de  305  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  est  revenue  de 
39  fr.  50  ii  34  fr.  ;  Compagnie  Thomson- Houston  662 
francs,  en  bénéiiee  de  15  fr.  La  Ce//'/'".'/""'  des  Che- 
mins de  fer  Xo<ienlais  a  réalisé  comme  recettes,  du  1er 
janvier  1901  au  31  octobre  dernier,  1.318.319  fr.  95, 
contre  516.874  fr.  45  pendant  la  même  période  de  1900, 
soit  une  augmentation,  pour  1901,  de  801.445  fr.  50. 
La  Compagnie  des  Tramicays  de  Rouen,  qui  est  égale- 
ment une  filiale  de  la  Compagnie  Thomson-IIbuston,  a 
encaissé,  du  1*  janvier  1901  au  31  octobre  dernier, 
1.677.757  fr.  55,  contre  1.658.640  fr.  55  pendant  la  pé- 
riode correspondante  de  l'année  dernière. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Française  de 
Tramivays,  qui  était  montée  à  455  fr.,  reste  à  440  fr.; 
Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tramways,  186  fr., 
à  1  fr.  près  comme  jeudi  dernier  ;  Ttamways  de  l'Est 
Parisien,  149  fr.  contre  152  fr.  Pour  la  47e  semaine  'de 
'  1901,  c'est-à-dire  du  18  au  24  novembre,  cette  Compa- 
gnie a  encaissé,  comme  recettes  74.083  fr.  05,  ce  qui 
porte  au  total  de  2.779.130  fr.  70  les  recettes  encais- 
sées du  1er  janvier  au  24  novembre.  Le  nombre  des 
voitures  en  service  a  été  de  113. 

Les  Tramicays  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine  s'échangent  à  477  fr.,  en  avance  de  7  fr.  ;  Om- 
nium Lyonnais,  56  fr.,  contre  59  fr.  L'assemblée  gé- 
nérale ordinaire,  qui  devait  avoir  lieu  le  23  novembre, 
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a  été  reportée  au  7  décembre.  Métropolitain  de  Paris, 
579  fr.,  en  plus-value  de  8fr.  ;  Société  Parisienne  Elec- 
trique, 270  fr.,  gagnant  13  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  restent  à  95  francs,  sans 
changement;  Raffinerie  et  Sucrerie  C.  Say,  1.036  fr., 
contre  1.03?  francs.  Les  actionnaires,  réunis  en  assem- 
blée générale  ordinaire  le  25  novembre,  ont  approuvé, 
à  l'unanimité,  les  comptes  do  l'exercice  1900-1901.  Ils 
ont  voté,  en  outre,  par  acclamations,  des  félicitations 
au  Conseil  d'administration  et  h  la  J  )irection  pour  les 
résultats  favorables  de  leur  gestion. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  était  mon- 
tée à 35?  fr.,  gagne  encore  11  francs  à  308  francs. 

La  Dynamite  Centrale  est  à  501  fr.,  sans  variation 
appréciable  ;  Mines  de  Malfidano  sans  marché  ;  An- 
ciennes Sucreries  de  la  Compagnie  de  Fives-Lille,  à 
leur  cours  précédent  de  230  francs. 

•fr  ^  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  conservé  leur 
bonne  allure. 

Les  Fonds  Argentins  sont  en  reprise  :  Y  Argentin  4  0/0 
1896  (Rescision)  cote  05  fr.  20,  contre  64  fr.  70  ;  mais 
Y  Argentin  4  0/0  1900,  63  fr.  80,  mieux  aussi. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  de  nouveau  demandés.  La 
Rente  4  0/0  1889,  qui  restait  à  65  fr.  65,  s'avance  de 
75  centimes  à  66  fr.  40;  Emprunt  5  0/0  1898  (Fun- 
ding),  93  fr.  75  environ  au  comptant,  contre  92  fr.  25; 
Obligations  Minas-Geraès,  376  fr.  au  comptant  et  à 
terme.  On  annonce  qu'une  maison  anglaise  vient  de 
prendre,  de  l'Etat  de  Para,  un  Emprunt  5  0/0  au  taux 
de  88  0/0.  Or,  la  situation  financière  de  l'Etat  de  Mi- 
nas-Geraès est  plus  favorable  encore  que  celle  de  Para. 

La  Rente  4  0/0  Extérieure  Espagnole  est  passée  de 
70  fr.  90  à  72  fr.  25,  gagnant,  pour  la  semaine, 
1  fr.  35. 

La  Rente  Italienne,  qui  restait  à  99  fr.  97  1/2,  est 
en  nouvelle  avance  à  100  fr.  05 

La  Renie  Portugaise  3  0/0  est  en  nouvelle  avance. 
On  la  retrouve  à  27  fr.  20,  contre  26  fr.  85. 

Les  Fonds  Russes  ont  encore  accentué  leur  bonne 
tendance.  La  Rente  3  0/0  1891-1894  est  montée  de 
84  fr.  75  à  84  fr.  95,  et  la  Rente  3  0/0  1896  se  tient  en 
bénéfice  de  35  centimes  à  84  fr.  95.  Rente  4  0/0  Conso- 
lidée 1901,  102  fr.  55  à  terme,  en  plus-value  de  25 
centimes.  Au  comptant,  elle  cote  même  102  fr.  50. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  est  excessivement  re- 
cherchée. Elle  finit  à  67  fr.  90  à  terme,  et  entre  68  fr.  30 
en  69  fr.  au  comptant,  selon  les  coupures.  Au  sujet  de 
ce  fonds,  nous  nous  reportons  à  1'  «  Information  »  que 
nous  publions  plus  haut. 

Les  Fonds  Ottomans  ont  été  de  nouveau  très  animés. 
La  Série  B  cote  50  fr.  ;  Série  C  26  fr.  83,  en  bénéfice 
de  'i5  centimes  ;  Série  D  24  fr.  45,  contre  24  fr.  17  1/2. 

ir  ~k  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  est 
aux  environs  de  438  fr.,  sans  affaires  suivies;  Banque 
Nationale  du  Mexique,  676  fr.  à  terme,  contre  678  fr.  ; 
Banque  Impériale  Ottomane,  524  fr.,  en  avance  de 
3  fr.  ;  Robinson  South  African  Banking  Company. 
75  francs.  Par  résolution  du  Conseil  d'administration 
en  date  du  25  novembre,  un  dividende  de  1  shilling 
par  action  a  été  déclaré,  faisant  1/4  0/0  pour  l'année 
finissant  le  30  septembre  1901.  Le  solde  du  bénéfice 
reporté  au  nouvel  exercice,  '  se  monte  à  30.500  liv.  st. 
L'assemblée  générale  annuelle  aura  lieu  le  4  décembre 
1901.  Les  livres  de  transferts  resteront  fermés  du  26 
novembre  au  5  décembre  inclusivement. 

LcRio-Tinto  est  en  forte  réaction.  Il  est  revenu  de  1. 161 
francs  à  1 .001  fr.  et  clôture  à  1.007  fr.,  perdant  94  fr.  d'une 
semaine  à  l'autre.  Le  cuivre  est  en  forte  baisse  à  Lon- 
dres. Le  bruit  circule  que  le  «  trust  »  américain  est. 
dans  l'impossibilité  de  continuer  ses  achats  de  métal. 
Sosnowice,  1.927fr.,  reperdant  23 fr.;  Usines  de Briansk, 
M)2  fr.,  contre  403  fr. 

Les  Wagons-Lits  sont  à  311  fr.   Nous  consacrons 
plus  haut  une  «  information  «  à  cette  Compagnie. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  en 
plus-value.  A ndalous,  188  fr.,  contre  180  fr.  ;  Nord  de 
l'Espagne,  166  fr.,  en  avance  de  4  fr.  ;  Saragosse,  235  fr. 
contre  224  fr. 


Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique- Constan- 
linople  sont  à  266  fr.  à  terme;  Obligations  anciennes 
Srnyrne-Cassaba  et  prolongement  {Série  1894),  412  fr. 
environ;  Obligations  nouvelles  (Série  189% ),  341  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


On  a  continué  à  s'occuper  encore  d'une  manière  assez 
suivie,  sur  ce  Marché,  niais  la  tendance  est,  au  dernier  mo- 
ineut,  un  peu  irrégulière. 

Le  Brésil  5  O/O,  qui  était  passé-  à  79  fr.  95,  est  en  nouvelle 
plus-value  à  80  fr.  8/  1/2,  gagnant  92  1/2  centimes  ;  Mexicain 
5  O/O,  aux  environs  de  81  francs. 

Le  Cape  Copper,  que  nous  laissions  â  128  francs,  est  re- 
venu à  124  fr.  50,  en  raison  de  la  baisse  du  cuivre-métal  ;  de 
son  côté.  ]a  Tharsis  cote  153  francs,  en  réaction  de  5  francs. 

Le  Laurium  Orec  finit  â  50  fr.  S!5,  contre  49  francs; 
Huanchaca,  entre  89  fr.  25  et  90  francs  ;  actions  Kertch, 
k04  fr.  50,  gagnant  encore  13  fr.  50.  (irâce  à  une  combinai- 
son, cotte  dernière  Société  serait  maintenant  assurée  des  ca- 
pitaux qui  lui  sont  nécessaires.  Aciéries  du  Bonetz,  065  fr., 
en  bénéfice  île  26  francs.  L'assemblée  générale  ordinaire  des 
actionnaires  de  cette  Société  a  eu  lieu  le  12  novembre,  à 
Saint  lVtersbourg.  Elle  a  approuvé  les  comptes  de  l'exercice 
clos  le  31  mai  1901,  date  à  laquelle  le  compte  de  prolits  et 
pertes  faisait  ressortir  un  bénéfice  de  569.679  roubles  contre 
1«5  000  roubles  en  1899-1900.  Le  solde  disponible  s'élevant, 
avec  le  solde  reporté,  à  578.707  roubles,  a  été  réparti  comme 
suit  :  51.080  r.  22  à  l'amortissement  des  maisons  d'habitation 
et  constructions  en  pierre  ;  527.626  r.  96  à  l'amortissement 
des  usines,  mines,  bâtiments  en  bois,  machines.  Huta-Ban- 
kowa,  3.380  francs,  contre  3.295  francs  ;  Doubovcaia-Balka, 
1.5Û0  francs,  en  plus-value  de  225  francs. 

La  Harpener  gagne  6  francs,  à  1.224  francs,  en  réaction 
sur  son  plus  haut  cours  fait  pendant  la  semaine  ;  Vieille- 
Montagne,  560  francs,  en  reprise  de  20  francs  ;  Dniépro- 
vienne,  2.395  francs,  reperdant  50  francs. 

La  part  Monaco,  que  nous  laissions  à  3.510  francs,  cote 
3.520  francs.  Transports  Electriques  de  l'Exposition,  au 
même  cours  de  36  fr.  50;  Iransports  Electriques  de  Vanves 
à  Paris,  38  fr.  50,  contre  40  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimrncr  finissent  à 
80  francs;  Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  700  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  4  'ir  la  <;ouverture. 


REVUE  COMMERCIALE 


28  novembre  1901. 

Le  temps  a  été  variable  cette  semaine  ;  nous  avons  eu  des 
journées  très  froides,  auxquelles  ont  succédé  des  journées 
tempérées.  Il  est  aussi  tombé  un  peu  d'eau;  enfin,  la  neige  a 
fait  son  apparition  dans  quelques  régions  élevées  du  Nord 
et  de  l'Est. 

La  siluation  des  récoltes  en  terre  reste  satisfaisante;  ce- 
pendant, sur  quelques  points,  on  se  plaint  du  manque  d'hu- 
midité du  sol  et  de  la  levée  inégale  des  blés. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

31  oct. 
1901 

7  nov. 
1901 

14  nov. 
1901 

21  nov. 
1901 

28  nov. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  02 

21  12 

20  87 

21  25 

21  62 

15  76 

16  08 

15  88 

16  .. 

16  .. 

15  25 

15  25 

15  25 

15  50 

16  .. 

17  40 

18  75 

18  60 

18  48 

18  58 

17  04 

18  27 

18  16 

18  06 

18  12 

13  48 

13  80 

13  65 

13  70 

13  70 

14  63 

15  08 

15  01 

15  15 

15  20 

Sur  le  marché  de  Paris,  on  constate  depuis  quelques  jours 
une  amélioration  notable  (iràce  aux  avis  favorables  de  la 
province  et.  des  places  étrangères,  où  la  fermeté  est  la  note- 
dominante,  sauf  peut-être  à  New-York  et  Chicago,  la  de- 
mande est  devenue  plus  active.  Les  transactions  ont  été  plus- 
importantes,  les  vendeurs  s'étaut  montrés  moins  réservés. 
C'est  cette  augmentation  des  offres  qui  a  empêché  les  cours 
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de  s'élever  à  un  niveau  plus  élevé.  On  a  coté  en  clôture  : 
14  nov.      21  nov.      28  nov. 

Courant   20  87         21  25         21  62 

Décembre   21  12         21  62         21  62 

Janvier-Février..      21  37         21  87         21  87 

4  premiers   21  62         22  12         22  12 

4  de  mars   22  12         22  62         22  62 

Halle  au  blé.  —  A  la  réunion  d'hier,  il  y  a  eu  quelques 
petites  offres  de  la  part  de  l'Oise  et  de  la  Somme,  mais,  en 
général,  les  cultivateurs  n'ont  pas  été  plus  disposés  à  vendre 
que  précédemment  .  D'ailleurs,  ils  obtiennent  de  plus  hauts 
prix  sur  leurs  marchés  respectifs  qu'à  Paris,  où  la  meunerie 
est  toujours  encombrée  de  farine.  On  a  constaté  une  hausse 
variant  entre  25  et  50  centimes,  suivant  qualité. 

Farines  de  consommation.  —  Mardi  dernier,  la  meunerie 
a  relevé  ses  cours  de  50  centimes.  La  marque  de  Corîieil  a 
été  mise  à  30  fr.  50;  on  cote  les  autres  marques  en  dispo- 
nible : 

14  nov.     21  nov.     28  nov. 

Marques  de  choix   30  50       30  50       31  . . 

Premières  marques...      29  75       29  75       30  25 

Bonnes  marques   29  12       29  12       29  62 

Marques  ordinaires...      28  12       28  12       28  62 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Notre  marché  des  farines  de  commerce, 
comme  celui  du  blé,  a  montré  une  plus  grande  animation 
cette  semaine.  Mais  les  cours,  qui  avaient  bénéficié  d'une 
avance  assez  sensible,  n'ont  pu  conserver  leur  plus  haut 
niveau,  en  raison  d'un  certain  nombre  de  ventes  en  réalisation 
de  bénéfice  On  a  coté  en  clôture  : 

14  nov.      21  nov.      28  nov. 

Courant   26  62         27  12         27  25 

Décembre   26  87         27  37         27  37 

Janvier-Février..      27  37         27  87         27  87 

4  premiers   27  62         28  12         28  12 

4  de  mars   28  12         28  62         28  62 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Les  offres  se  font  de  plus  en  plus  rares;  aussi, 
la  tendance  est-elle  très  ferme.  On  a  coté  en  clôture  : 

14  nov.      21  nov.       28  nov. 

Courant   20  50         20  87         21  50 

Décembre   20  62         21  12         21  62 

Janvier-Février..      21..         21  50         22  12 

4  premiers   21  37         21  75         22  37 

4  de  mars   21  62         22  ..         22  62 

Seigle.  —  Malgré  le  stock  assez  élevé  du  marché  de  Paris, 
les  offres  sont  toujours  restreintes.  Néanmoins,  les  cours  ne 
varient  que  très  peu  : 

14  nov.       21  nov.      28  nov. 

Courant   15  37         15  50         15  62 

Décembre   15  37         15  87         15  62 

Janvier-Février..       15  50         15  87         15  87 

4  premier-    15  75         16  12         16  25 

4  de  mars   16  12         16  37         16  50 


dénaturant,  actuellement  soumis  aux  Chambres,  sera  promp- 
tement  voté  et  que  les  bases  de  l'organisation  commerciale 
pour  la  vente  de  l'alcool  dénaturé  seront  bientôt  établies. 


Huiles.  —  Sur  le  marché  de  l'huile  de  colza,  les  offres  sont 
suivies  et  la  tendance  est  calme.  Le  disponible  est  à  58  francs, 
contre  57  fr.  25  il  y  a  huit  jours. 

Le  marché  de  l'huile  de  lin,  après  avoir  été  faible  pendant 
la  majeure  partie  de  la  semaine,  a  fait  preuve  aujourd'hui 
d'une  très  grande  fermeté,  par  suite  de  la  meilleure  tenue  do 
la  graine.  Le  disponible  est  à  78  fr.,  contre  77  fr.  50  la  se- 
maine dernière. 


Alcool.  —  La  fin  de  la  semaine  dernière  avait  été  marquée 
par  une  légère  reprise,  provoquée  par  quelques  rachats  du 
découvert.  Cette  amélioration  a  été  de  courte  durée  et  le 
marché  est  actuellement  faible,  avec  des  transactions  très 
restreintes.  Le  disponible  est  à  28  francs,  comme  il  y  a  huit 
jours. 

Le  Ministre  de  l'Agriculture  a  déclaré,  vendredi  dernier, 
à  la  tribune  de  la  Chambre,  qu'il  espérait  conjurer,  au  moins 
partiellement,  la  crise  viticole  par  la  substitution  de  l'alcool 
national  aux  produits  étrangers  employés  pour  l'éclairage,  le 
chauffage  et  la  force  motrice.  L'exposition  des  appareils  uti- 
lisant l'alcool,  organisée  au  Grand  Palais  sur  l'initiative  du 
Ministre,  a  obtenu  un  très  grand  succès  et  il  est  certain  que 
la  question  de  l'emploi  de  l'alcool  par  l'industrie  a  fait  un 
pas  décisif.  Il  faut,  maintenant,  espérer  que  le  projet  de  loi 
édictant  l'ouverture  d'un  concours  en  faveur  du  meilleur 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  (roux  88°)  

Londres   

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 


31oct. 
1901 

7  nov. 
1901 

14  nov. 
1901 

21  nov. 
1901 

28  nov 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr  " 

18  75 

19  25 

19  50 

19  50 

19  50 

17  66 

17  76 

17  89 

18  25 

18  12 

17  50 

17  62 

17  62 

18  12 

17  75 

18  44 

18  57 

18  44 

18  84 

18  72 

20  47 

20  37 

20  58 

20  89 

18  12 

18  05 

18  25 

18  50 

iè  42 

37  82 

37  82 

37  11 

37  11 

37  11 

La  température  froide  qui  règne  actuellement  est  favorable 
à  la  conservation  des  betteraves  en  silos. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  présentant,  au  15 
novembre,  la  quantité  de  betteraves  mise  en  œuvre,  le  rende- 
ment des  betteraves  en  sucre,  en  sirops  et  en  mélasses,  de- 
puis le  1"  septembre,  commencement  de  la  campagne. 

Voici  le  résumé  de  ce  tableau  comparativement  à  celui 
de  la  campagne  précédente  : 

Au  15  novembre 


Fabriques  inactives  

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Jours  de  râpage  

Betteraves  travaillées  Tonnes 

Prise  en  charge,  raffiné   — 


Sucre  extrait  en  raffiné  : 

Premier  jet  Tonnes 

Deuxième  jet   — 

Autres  jets   — 


"rDŒTïooT 

^Î9ÔTl902 

333 

332 

1 

15.642 

14.705 

4.401. 451 

4.550.237 

341.112 

352.643 

441.704 

414.224 

13.043 

16.078 

178 

524 

454.925 

430.826 

10.34 

9.47 

8.2 

7.5 

1.26 

1.26 

12.502 

12.520 

0.28 

0.32 

Bendements  %  de  betteraves  en  raffiné. 

Densité  moyenne  des  betteraves  

Rendement  par  degré  de  densité  

Mélasses  épuisées  Tonn.es 

Rendement  %  eu  mélasse  

D'après  les  chiffres  officiels,  le  relevé  du  mouvement  des 
glucoses  pendant  le  premier  mois  de  la  campagne,  soit  du 
1"  septembre  au  31  octobre,  a  été  le  suivant  : 

Nombre  de  fabriques  en  activité   17 

Quantités  produites  Kilos.  5.090.357 


Consommation  , 

Exportation  

Sorties  des  entrepôts  

Sorties  à  destination  de  la  brasserie  . 


..  —  3.820.406 

..  —  31.571 

. .  —  135.167 

..  —  799.304 

Total  des  quantités  expédiées   —  4.786.448 

.  Comme  on  le  voit,  le  rendement  manufacturier  présente 
une  sérieuse  diminution  sur  celui  de  l'an  dernier. 

D'après  les  journaux  belges,  la  Conférence  des  sucres  se 
réunira  décidément  à  Bruxelles  le  lundi  16  décembre.  Des 
invitations  ont  dû  être  lancées  lundi  dernier  à  l'Allemagne, 
PAutriche-Hongfie,  la  Belgique,  l'Espagne,  la  France,  la 
Grande-Bretagne,  les  Pays-Bas,  la  Suède,  l'Italie  et  la  Rou- 
manie. 

Ces  deux  derniers  Etats  ne  faisaient  pas  partie  de  la  Con- 
férence de  1898,  dont  la  réunion  de  décembre  ne  sera  que  la 
seconde  session  ;  mais  la  production  sucrière  de  ces  pays  a 
augmenté  sensiblement. 

Les  Etats-Unis  d'Amérique  ne  seront  pas  invités. 

On  doute  que  la  Bussie  envoie  des  délégués,  étant  donné 
son  hostilité  de  principe  au  but  de  la  Conférence. 

Sur  le  marché  do  Paris,  la  tendance  a  été  irrégulière  cette 
semaine. 

La  nouvelle  d'une  augmentation  probable  du  droit  sur  le 
sucre  on  Angleterre  faisait  présager  un  accroissement  de  la 
demande  pour  ce  pays,  mais  certains  journaux  anglais  ont 
prétendu  ensuite  que  le  sucre  ne  sera  pas  compris  dans  les 
nouvelles  ressources  budgétaires  qu'il  s'agit  de  créer.  D'où 
un  élément  de  baisse  qui,  heureusement,  n'a  pas  trop  influencé 
le  marché. 

Les  opinions  au  sujet  de  la  réunion  de  la  Conférence  sont 
différentes,  mais  on  pense  généralement  qu'elle  aura  pour 
effet  d'améliorer  la  siluation  actuelle. 

En  somme,  le  recul  des  cours  doit  être  attribué  à  la  mau- 
vaise tenue  des  places  étrangères. 
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On  a  colr  en  clôture  : 

M  nov. 

Blanc  n°  3  :  — 

Gourant   22  75 

Décembre   22  94 

4  premiers   23  50 

4  de  mars   23  94 

4  de  mai   24  37 

Roux  88°  disponible   19  50 

Raffiné  belle  sorte  disponible.  97  50 


21  nov.  28  nov. 


22  94 

23  06 

23  56 

24  » 
24  37 
19  50 
97  50 


22  44 

22  56 

23  12 

23  56 

24  .. 
19  50 
97  .. 


Vins.  —  Au  cours  de  la  discussion  des  interpellations  rela- 
tives à  la  crise  viticole,  le  Ministre  de  l'Agriculture  a  évalué 
la  production  de  1901  à  59  millions  d'hectolitres,  chiffre  qui 
représente  la  moyenne  des  deux  estimations  du  Ministère  de 
l'Agriculture,  60 "millions  d'hectolitres,  et  du  Ministère  des 
Finances,  58  millions  d'hectolitres. 

Le  Moniteur  Vinicole  dit  que  la  campagne  suit  son  cours 
dans  les  mêmes  conditions  .que  précédemment.  Assez  nom- 
breuses, mais  portant  généralement  sur  de  petites  parties, 
les  affaires  ne  sont  pas,  en  somme,  suffisamment  importantes 
pour  assurer  la  liquidation  normale  du ,  stock  existant.  Car, 
il  ne  faut  pas  se.  le  dissimuler,  le  marché  est  chargé  tant  en 
vins.de  la  nouvelle  récolte  que  de  la  précédente. 

Dans  le  Midi  les  beaux  vins  obtiennent  assez  facilement 
1  franc  le  degré  et  les  très  beaux  vins  1  fr.  25  et  même 
1  fr.  50.  Mais  les  qualités  secondaires  ont  des  cours  bien  in- 
férieurs. Des  propriétaires  cèdent  de  bons  vins  courants 
entre  0  fr.  50  et  0  fr.  80  le  degré. 

A  part  un  petit  mouvement  sur  les  vins  blancs,  on  ne 
signale  rien  de  nouveau  dans  le  Bordelais  pour  les  produits 
de  1901. 

La  situation  reste  sans  changement  dans  les  Cliarentes,  le 
Centre  Nord  et  dans  nos  régions  bourguignonnes. 

De  Cette  on  signale  quelques  affaires  en  vins  d'Algérie, 
mais  pour  les  très  belles  qualités,  les  forts  degrés  et  les 
jolies  couleurs.  En  outre  de  petites  parties  de  vins  de 
liqueurs  comprises  dans  les  derniers  arrivages  se  vendent 
assez  bien.  Mais  il  n'y  a  pas  de  transactions  en  vins  rouges 
exotiques.  En  vins  blancs  les  belles  qualités  sont  recherchées. 

A  Bercy-Entrepôt,  les  acheteurs  ne  sont  pas  plus  nombreux 
malgn':  les  prix  très  bas  .auxquels  les  marchands  cèdent 
les  vins  dont  ils  disposent.  C'est  que  la  concurrence  faite 
à  nos  négociants  parisiens  'par  les  expéditions  directes  du 
vignoble  est  de  plus  en  plus  vive.  On  vend  aux  épiciers  et  à 
certains  débitants  des  vins  à  35  fr.  la  pièce  nue  dans  Paris. 
Ces  liquides  assez  brillants  ne  sont  évidemment  pas  toujours 
très  nets  de  goût,  mais  ils  suffisent  pour  une  certaine  caté- 
gorie de  consommateurs  peu  difficiles.  On  assure  même  qu'on 
trouve  des  produits  au-dessous  de  ce  chiffre. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  .50  kilogrammes) 


Villes 


81  oct. 

7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

43  75 

43  m 

46  50 

44  25 

44  50 

43  38 

41  83 

47  10 

44  .. 

44  62 

44  25 

43  75 

46  50 

45  25 

44  50 

M  06 

43  43 

46  56 

43  12 

43  75 

84  83 

34  26 

38  25 

36  82 

36  82 

Le  Havre  (Santos  good 

average  j  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  

Du  16  au  22  novembre,  les  recettes  de  Santos  ont  été 
de  254.000  sacs,  contre  212.000  pendant  la  même  période 
de  1900;  celles  de  Rio  se  sont  élovées  à  129.000  sacs,  contre 
61X060  en  1900. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  22  novembre  1901,  les  recel  les  des  deux  ports 
ont  été  les  suivantes  :  Santés,  6.050.000  sacs,  contre  4.683.000 
pendant  la  période  correspondante  de  1900;  liio,  :>.O'.l0.000,  con- 
tre  1129.0(0  en  1900;  soit  an  total,  9. 140.000  sacs,  contre 
6.112.000  au  22  novembre  1900. 

>IM.  Naumaun,  Gtepp  et  C"  pensent  que  la  récolte  en 

i  i   pourra  atteindre  13  à  14  millions  de  sars.  Quant  u  la 

lui  un:  réelle  de  Santos,  ils  l'évaluent  à  6  millions  de  sucs 
:ni    maximum.    Kn  considérant  comme  exacte   l'estimai  ion 

donnée  précédemment  pour  liio,  soit  8  1/2  millions  de  sacs, 

on  arrive  ;i  nue  production  totale  de  9  1/2  millions  de  sai  s. 
Il  v  aura  il  donc  diminution  d'environ  3.1/2  millions  île  sacs 
sur  la  récolte  1901  1902. 

Cp*AiUC  on  le  voit,  le  déficit  sérail  considérable;  iiénn- 
niois*.  son  importance  ne  serait  pas  lelle  qu'il  ne  puisse 
être  comblé  avec  l'excédent  que-  laissera  la  récolte  colossale 

en  cour*. 

Au  début  de  la   emaine,  -ous  l'influence  de  la  diminution 
recette!  de  Santos  et  par  suite  des  télégrammes  du  Bré- 


sil annonçant  que  les  pluies  avaient  cessé,  la  tendance  était 
ferme  sur  les  marchés  européens.  Depuis,  le  calme  est  re- 
venu et  les  cours  sont  aujourd'hui  à  peu  près  au  même  niveau 
que  jeudi  dernier. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 

31  oct. 
1901 

7  nov. 
1901 

14  nov. 
1901 

21  nov. 
1901 

28  nov. 
1901 

Fr.. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 

Ayres  en  suinUlOOk. 

118  50 

119  .. 

116  .. 

118  .. 

ili  .. 

Roubaix  (qualité  pei- 

gnéej  le  kilog  

4.07 

4  10 

4  10 

4  10 

4  10 

Anvers  (    d°    )  le  kil. 

4.02 

4  07 

4  05 

4  07 

4  10 

La  sixième-  série  d'enchères  de  laines  coloniales,  à  Londres, 
a  commencé  mardi  dernier,  26  novembre.  Les  quantités  dis- 
ponibles pour  ces  ventes  comprenaient  :  Nouvelle-Galles  du 
Sud,  48.790  balles;  Queensland,  34.828;  Victoria,  33.5a"):  Aus- 
tralie Méridionale,  7.051;  Australie  Occidentale.  5.141:  ïas- 
manie,  1.538;  Nouvelle-Zélande,  68.259.  Total  de  l'Australie. 
199.142  balles.  Colonie  du  Cap,  68.623  balles.  Si  l'on  retranche 
les  laines  expédiées  directement  sur  les  centres  manufactu- 
riers, 68.650  balles,  et  si  l'on  ajoute  Le  stock  provenant  des 
ventes  précédentes,  33.500  balles,  on  obtient  le  total  net 
disponible  au  commencement  de  la  série,  soit  232  865  balles, 
dont  39.0C0  environ  provenant  de  la  nouvelle  récolte. 

Les  mérinos  sont  sans  changement  sur  la  clôture  de  sep- 
tembre, sauf  les  qualités  tout  à  fait  secondaires  qui  sont  en 
baisse  occasionnelle  de  5  0/0;  les  meilleures  catégories  de 
croisées  sont  également  au  niveau  précédent  :  les  sortss 
moyennes  ont  reculé  de  5  0/0,  et  les  inférieures  ont  perdu  de 
5  à  7  1/2  0/0.  Les  produits  du  Cap,  de  qualité  supérieure  et 
moyenne,  ont  trouvé  bon  accueil  aux  cours  des  enchères  de 
septembre.   

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre.. 
Liverpool. . 
New- York. 


31  oct. 

7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

48  25 

46  73 

46  75 

48  37 

48  37 

48  46 

48  10 

47  38 

48  46 

49  o:. 

42  53 

43  39 

42  53 

44  71 

43  45 

La  spéculation  à  la  hausse  a,  une  fois  de  plus,  réussi  à  re- 
lever les  cours.  Elle  a  profité  d'un  ralentissement  dans  le 
mouvement  de  la  récolte  américaine  pour  prétendre  que  la 
dernière  estimation  de  M.  Henri  Neill  était  exagérée.  Cette 
manœuvre  a  réussi  ;  néanmoins,  les  transactions  restent  peu 
actives. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tanne) 


Métaux 


31  oct. 

7  nov. 

14  nov. 

21  nov 

28  nov. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

i  sh.  d, 

i  sh. 

d. 

&  sh.  d. 

i  sh.  d 

l  sh. 

d. 

65    -  . 

65  10 

65  n 

6 

66  10 

62  10 

64  2  6 

64  17 

i 

64  18 

9 

65  10 

39  17 

6 

114  5  . 

1)3  17 

6  112  10 

113  10 

113  10 

108  10  . 

106  10 

108  . 

108  . 

108  5 

11  13  . 

M  i> 

3 

11  12 

6 

11  15 

11  10 

11  10 

11  10 

11  5 

U  6 

3 

11  2 

6 

16  13  ,9 

16  15 

6 

16  12 

6 

16  11 

:; 

16  12 

6 

54  lù 

54 

5 

55 

53 

8 

54  7 

54 

2 

54  10 

55 

5 

Cuivre  en  barres  : 

Djsponible  

A  3  mois  

Etain  :  disflonibje. . 

—  à  y  mOis  

Plomb  anglâis  .-flisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

Le  recul  énorme  des  cours  du  cuivre,  à  Londres,  doit  rire 

attribué'  à  des  dépêches  ;  'ricaines  annonçant  que  l'Amal- 

gamated  serait  dans  l'impuissance  de  lenir  sa  position  d'ache- 
teur» 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (23  novembre)  sont  les 
suivants  (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinairos,  172  fr. 75, contre  173  fr.  75; 
Chili  p-  marques,  177  francs  ..,  contre  178  fr.  ..;  en 
liûHOtS  et  plaques  de  laminage,  182  fr.  80,  contre  182  franos  ; 
en  lingots  propres  au  laiton,  185  £r.  50,  contre  186  fr.  50; 
en  cathodes,  196  fr.,  contre.  197  fr.  50;  étain  Banka,  802  fr.  75, 
sans  changement;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à 
J'aris,  83  fr.  75,  «ans .changement;  zinc  de  'Silésie,  45  fr.  75, 
contre  45  fr.  50. 

Xavier  Girardot. 
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Berlin,  27  novembre  1901. 
L'Exposé  des  motifs  du  nouveau  tarif  douanier.  —  Meilleure  tenue  de 
la  Bourse.  —  Le  Marasme  des  industries.  —  Le  Marché  moné- 
taire. 

Le  Reiehstag  devant  discuter  lundi  prochain  le  nou- 
veau projet  de  tarif  douanier,  le  Gouvernement  a  fait 
distribuer  aux  députés  l'exposé  des  motifs.  «  La  néces- 
sité de  voter  les  nouveaux  tarifs,  est-il  dit,  vient  de  ce 
qu'il  faut  refaire  une  classification  des  marchandises, 
correspondante  à  celle  des  pays  étrangers.  » 

Deux  faits  dominent  le  situation  économique  ac- 
tuelle :  le  recul  de  l'industrie  allemande  ;  le  malaise 
causé  à  l'agriculture  par  l'élévation  des  salaires  qui 
a  dû  suivre  l'élévation  des  salaires  industriels. 

On  ne  peut  encore  se  prononcer  snr  l'importance  et 
la  durée  du  recul  industriel.  Mais  il  importe,  dès  main- 
tenant, de  sauvegarder  les  autres  intérêts  du  pays  : 
c'est  l'agriculture  "surtout  qu'il  faut  favoriser,  et  cela 
par  une  protection  douanière  plus  efficace  qui  contre- 
balancera les  désavantages  provenant  du  développe- 
ment du  commerce  mondial  et  des  prix  des  marchan- 
•  dises  du  monde. 

Et  cependant,  on  a  calculé  les  tarifs  douaniers  sur 
les  céréales  de  telle  sorte  que  les  prix  dépendent  en- 
core, en  partie,  des  circonstances  extérieures,  tout  en 
défendant  énergiquement  la  production  nationale. 

Il  pourrait  résulter  de  ces  nouveaux  droits  une  légère 
aggravation  des  prix  de  vente  des  objets  d'alimen- 
tation ;  il  pourrait  en  résulter  une  certaine  charge  pour 
les  classes  besoigneuses  ;  mais,  en  voulant  l'éviter,  on 
ferait  courir  de  bien  plus  grands  risques  à  ces  classes 
mêmes  et  à  la  prospérité  de  l'Etat. 

Quant  à  la  conclusion  de  nouveaux  traités  de  com- 
merce, le  nouveau  tarif  ne  les  empêchera  pas,,  bien 
qu'on  ne  puisse  encore  envisager,  dès  maintenant, 
toutes  les  éventualités  économiques  qui  se  présenteront. 
Cependant,  en  raison  même  de  l'incertitude  de  l'avenir 
de  la  politique  commerciale,  le  projet  prévoit  des  me- 
sures de  représailles. 

Quant  ii  la  date  de  l'entrée  en  vigueur  de  la  nouvelle 
loi  douanière,  elle  sera  fixée  ultérieurement  par  édit 
impérial. 

Ce  débat  sensationnel  commencera  donc  très  pro- 
chainement devant  le  Jieichstng.  L'issue  défie  tous  les 
pronostics.  Tout  ce  qu'on  peut  affirmer,  c'est  que,  de- 
puis le  jour  où  le  projet  du  Gouvernement  a  été  connu, 
il  a  été  également  combattu  par  les  leaders  protection- 
nistes et  les  leaders  libre-échangistes  et  que  les  deux 
partis  s'apprêtent  à  le  modifier..  Il  est  vrai  que  le  gros 
du  bataillon  agrarien  l'envisage  comme  un  pis-aller 
tout  à  fait  acceptable. 

Si  l'on  voulait  s'en  rapporter  aux  seuls  cours  de  la 
lîourse,  on  pourrait  croire  que  le  plus  fort  de  la  crise 
économique  est  passé.  On  constate,  en  effet,  une  reprise 
presque  générale  des  cours  des  valeurs  industrielles. 
Malheureusement,  ce  n'est  pas  là  un  baromètre  certain. 
Les  industries  continuent  à  se  trouver  en  très  mau- 
vaise posture  :  les  commandes  diminuent  constamment 
et  les  directeurs  des  établissements  industriels  ne  se 
résolvent  plus  à  faire  travailler  sans  commande.  Delà 
un  ralentissement  toujours  plus  considérable  de  la 
production  et  une  intensité  très  inquiétante  de  chômage. 
Il  y  a,  en  ce  moment,  plus  de  40.000  ouvriers  sans 
travail  dans  la  seule  ville  de  Berlin.  Ils  tiennent  des 
meetings  et  se  livrent  à  une  agitation  qui  donne  de 
sérieuses  préoccupations  au  Gouvernement.  Le  chômage 
s'étend  encore  dans  la  Saxe,  le  Wurtemberg  et  tout  le 
bassin  rhénan.  Les  chômeurs  appartiennent  surtout 
aux  industries  du  métal,  du  bois  et  aux  manouvriers 
de  toutes  catégories. 

Une  caractéristique  de  la  situation  est  la  diminution 
des  recettes  des  chemins  de  fer  pendant  le  mois  d'oc- 


tobre. Le  total  de  la  recette  des  chemins  de  fer,  en 
octobre  dernier,  accuse,  dans  le  transport  îles  voya- 
geurs, une  diminution  de  1.044.932  marks  et,  dans  le 
transport  des  marchandises,  une  diminution  de  3  mil- 
lions 936.470  marks  par  rapport  aux  recettes  d'octobre 
1900.  Cette  circonstance  montre,  encore  que  les  cours 
de  la  Bourse  sont  un  rcllet  inexact,  de  la  situation, 
puisque,  cette  semaine,  les  actions  des  chemins  de  fer 
ont  été  assez  recherchées. 

Le  marché  monétaire  a  été  fort  bien  garni  de  dispo- 
nibilités dans  cette  seconde  quinzaine  de  novembre  et 
le  stock  métallique  de  la  Reichsbank  s'est  encore  for- 
tifié. L'escompte  commercial  a  diminué  partout,  aux 
guichets  de  la  Reichsbank  comme  sur  le  marché  libre. 


ti 


Mes  et  F 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  çn  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1901 


1900 


23  nbVi 

DiMonov. 

23  nov. 

Bif.l5nov. 

948.304 

+  24.358 

825'.  847 

+  35.968 

21.020 

-  25 

23.169 

+  463 

10.4% 

—  285 

11  911 

-  4.869 

844  405 

-  12.127 

815.594 

-  5.981 

59.63:. 

—  7-601 

66  729 

—  7. 375 

92.753 

+  91.982 

5  605 

-  3.990 

88.371 

+  1.408 

112.175 

-  14.430 

150.000 

non  mod 

120.000 

non  mod. 

40.500 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.1:9.187 

—  38.078 

1.139.973 

-  37.712 

059-153 

+  134.767 

521  733 

+  36  392 

39.204 

t  1.021 

49.324 

+  1.100 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  Millions  de  Marks) 


DATE 


15  août 
24  » 
31  >» 
7  sept. 

14  » 
23  ,. 

30  » 

7  oct. 

15  » 
23  » 

31  » 

7  n  ov. 
15  » 
23  » 


967 
981 
931 
928 
929 
942 
830 
831 
861 
912 
890 
928 
924 
948 


1.173 
1.138 
1.196 
1.178 
1.158 
1.173 
1.430 
1-365 
1.284 
1  233 
1.284 
1.247 
1.217 
1.179 


o  2 


682 
713 
644 
633 
671 
693 
523 
501 
529 
552 
485 
490 
52-4 
639 


'3 

e5 

> 

Tau* 

a> 

o 
a 

a 

de 

*aî 

ni 

•a 

3 

l'esc. 

Por' 

> 
< 

es 

_%_ 

917 

68 

+ 

282 

3  1/2 

902 

61 

+ 

329 

936 

65 

+ 

£>■>( 

» 

908 

66 

+ 

235 

919 

65 

+ 

268 

932 

65 

+ 

266 

» 

1  066 

128 

109 

4 

991 

102 

39 

» 

927 

77 

+ 

73 

» 

878 

65 

+ 

174 

i» 

905 

70 

+ 

104 

867 

66 

+ 

149 

857 

67 

+ 

202 

844 

bO 

+ 

264 

» 

Les  Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Li  s  ;:!  lignes  de 
chemins  d'une  longueur  de  44.026  kilomètres  oui  (-ueai:»sé  : 


Recel  les 

totales 


Par  rapport 
à  Daimée 
précédente 


Toutes  les  lignes  en  octobre 
M.  M. 
Vovagenrs. . . .      41.788.3-29     —  1.044. 9:12 
Marchandises.     106.660.944     —  3.936.470 


M. 

—  4.30 

-  5.44 


Pour  les  lignes  dont  l'exercice  commence  au  1"  avril 
(Du  1"  avril  au  31  octobre) 

Vo  vageurs. ...     289 . 026 .048     —  3 . 097 .727  —  2 . 73 

Marchandises.     586.356.135     —17.301.981;  —  4.58 

Pour  les  lignes  dont  l'exercice  commence  au  1"  janvier 
(Du  1"  janvier  au  31  octobre) 

Voyageurs....       07.563.798     +     160.424  —1.24 

Marchandises.     115.463.433     —  7.291.854  —  7.23 


* 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  -  Angleterre 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  28  novembre  1901. 

La  Bourse  est  ferme,  surtout  clans  le  compartiment  des 
Emprunts  nationaux  et  étrangers.  D'ailleurs,  on  constate 
une  reprise  des  achats  dans  tous  les  domaines  :  les  actions 
industrielles,  métallurgiques  et  minières  sont  beaucoup  plus 
recherchées.  L'argent  est  abondant  sur  le  Marché. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  75  ;  Extérieure  71  90  ;  Lom- 
bards, 17  . . .  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  27  novembre  1901. 

La  Prolongation  de  la  guerre.  —  Les  Charges  publiques.  —  L'In- 
come-tax.  —  Son  incidence.  —  Le  Marché. 

Notre  confrère  le  Slaiist,  qui  a  constaté  depuis  long- 
temps —  comme  tout  le  monde  commence  à  le  faire 
aujourd'hui  —  les  fatales  conséquences  économiques 
de  la  guerre  sud-africaine,  vient  de  publier  un  article 
fort  intéressant  où  il  cherche  un  moyen  de  terminer 
la  lutte.  Le  moyen  indiqué  par  notre  confrère  n'est 
pas  d'une  réalisation  immédiate  :  il  consiste  dans  l'en- 
rôlement de  volontaires  mieux  organisés  pour  la 
guerre  de  partisans  que  ne  peuvent  l'être  des  soldats 
réguliers  gênés  par  tous  les  impedimenta  d'une  armée 
en  campagne  et  opposant  leur  pesante  lenteur  à  la  mo- 
bilité des  Boers.  Nous  ne  discuterons  pas  ce  moyen, 
car  cela  échappe  à  notre  compétence  ;  nous  dégagerons 
seulement  de  ce  fait  la  leçon  qu'il  comporte  :  il  nous 
donne  une  nouvelle  preuve  de  la  lassitude  ressentie 
par  le  pays  et  du  désir  d'en  finir  qui  s'empare  main- 
tenant de  tous. 

Avant  qu'on  en  soit  arrivé  là,  il  faudra  consentir  de 
nouveaux  sacrifices  :  l'avertissement  du  Chancelier  de 
l'Echiquier  dans  le  discours  prononcé  à  Bristol  a  été 
entendu  par  le  pays  ;  sir  Michael  Hicks-Beach  n'a  pas 
formellement  déclaré  qu'il  faudrait  imposer  de  nou- 
velles charges,  mais  il  en  a  préparé  le  terrain.  Ceux 
qui  espéraient  une  réduction  fies  impôts  éxtraordi- 
naires  établis  l'an  dernier  sont  maintenant  désabusés 
et  l'on  commence  à  croire  que  l'income-tax  de  1  sh. 
par  livre  devra  être  même  augmenté. 

En  présence  de  ce  fait,  la  publication  des  résultats 
donnés  par  l'income-tax  de  1S95-96  à  1899-1900,  publi- 
cation qui  vient  d'être  faite  par  M.  Crafer,  secrétaire 
du  Bureau  du  Timbre  et  des  Impôts  au  Département 
du  Trésor,  ne  manque  pas  d'intérêt. 

Pour  l'année  1899-1900,  l'income-tax  occupait  la  troi- 
sième place  sur  la  liste  des  revenus  publics  et  repré- 
sentait 15  0/0  des  recettes  totales;  en  1900-1901,  il  s'est 
avancé  à  la  deuxième  place  et  représente  20  0/0  du 
revenu  total. 

Les  fluctuations  constantes  du  taux  de  cet  impôt 
empêchent  que  l'on  se  rende  un  compte  exact  de  sa 
proportion  dans  les  recettes  nettes  de  l'Echiquier.  Le 
Financial  Times  a  don»  dressé,  d'après  les  chiffres 
officiels,  le  tableau  suivant,  qui  nous  permet  de  mieux 
suivre  les  changements  subis  : 
Incorne-Tax 


'faux 

Ren- 

Recettes nettes 

à  la  livre 

dement 

il u  Trésor 

Prop. 

Liv.  st. 

Liv.  st. 

1890-1891 ... 

6  d. 

18.250.000 

77.657.800 

17 

1891-1892... 

6 

13.810. 000 

7!».  125.700 

17 

1892  1893... 

6 

18.470.000 

78.293.000 

17 

1893-1894  . . . 

7 

15.2iHi.iKjU 

78.755.200 

19 

1894-1805... 

8 

15.600.01 10 

82.551.200 

18 

1895-1896... 

8 

16.KHi.0iMi 

89.970.900 

18 

1896-1897... 

8 

10.O5O.IHHI 

91 .093.000 

18 

1897-1898... 

8 

17.2ÂO.O00 

93.350.200 

18 

1898-1899. .. 

8 

18.060.000 

9-4.301 ,400 

19 

WM-V**\... 

8 

18.750.000 

104.787.000 

18 

1900-1901 . . . 

1  k)i. 

20.920.000 

114.774.300 

23 

Il  y  a  donc  eu  progression  constante  depuis  dix  ans 
dans  le  taux  et  le  rendement  de  Y  income-lax  et  la  pro- 
portion aux  recettes  totales  s'est  considérablement 
accrue. 

Le  rapport  de  M.  Crafer  permet  encore  d'établir  le 
tableau  suivant,  qui  nous  donne,  pour  l'exercice  1899- 
1900,  la  part  respective  des  trois  divisions  du  Royaume 
au  paiement  de  l'income-tax  et  de  montrer  sur  "quelle 
portion  de  la  communauté  ces  impôts  tombent  Le  plus 
lourdement  : 

Angleterre     Ecosse     Irlande  Roy.-Unî 


Cédule? 

A.  Valeur  ana11' 
des  terres,  ha- 
bitations, etc..  4.744.437 

B.  Valeur  ann"« 
des  terres  agr. .        140 . 909 

C.  Profits  surva- 
leurs mobilier.  1.291.390 

D.  Profits  sur  en- 
treprises com- 
merciales  10.721.414 

E.  Salaires,  etc., 
desfonctionn..  1.398.530 


(En  livres  sterling - 


550.723 
23.509 


1.247.551 
105. 89f 


389.015 
24.987 
20.353 

316.501 
787 


)  6f 


5.090.175 
189.465 
1.311.925 

12.285.466 
1.568.213 

18.296.746   1.933.673   814.825  21.045.244 

Ce  chiffre  de  21. 045. 244  liv.  représente  ce  qui  a  été  im- 
posé :  mais,  en  réalité,  la  somme  encaissée  n'a  été  que 
de  19.885.200  liv.  st.  et  le  solde  perçu  par  le  Trésor, 
18.750.000  liv.  st.  En  prenant  pour  base  les  chiffres 
portés  dans  le  tableau  que  nous  venons  de  reproduire, 
nous  trouvons  que  l'Angleterre  fournit  les  87  0/0  de 
l'income-tax,  l'Ecosse  9  0/0,  l'Irlande  4  0  0.  La  cédule 
D,  qui  renferme  les  bénéfices  du  commerce,  compte 
pour  60  0/0  dans  le  total  général  (58  0/0  en  Angleterre. 
(34  0/0  en  Ecosse,  39  0/0  en  Irlande  pour  les  totaux  res- 
pectifs de  ces  trois  parties  du  royaume);  ce  fait  montre 
que  les  classes  industrielles  sont  le  plus  lourdement 
taxées  et  cela  est  inévitable,  étant  donné  la  constitution 
de  la  nation  ;  mais  les  statistiques  montrent  aussi  que 
les  personnes  ayant  les  plus  petits  revenus  forment  la 
section  la  plus  importante  de  la  cédule.  Celle-ci  com- 
prend, en  effet,  532.522  personnes,  maisons  ou  Sociétés 
imposées  pour  408.472.795  liv.  st.  (440.882  personnes 
pour  119.245.315  liv.  st.,  57.980  maisons  pour 84. 751. 109 
livres  sterling,  25.228  Sociétés  pouo  193.491. 673 liv.  st., 
8.432  municipalités  pour  10.984.679  liv.  st  ).  Sur  ces 
chiffres,  le  nombre  des  individus  ayant  un  revenu  in- 
férieur à  400  liv.  st.  est  de  393.919,  et  l'évaluation  de 
leurs  revenus  totaux  atteint  74.374.441  liv.  st.;  ils 
csmprennent  près  de  90  0/0  des  personnes  imposées 
dans  ce  chapitre  et  près  de  74  0/0  du  montant  total  de 
la  cédule.  Dans  les  revenus  provenant  de  salaires,  on 
trouve  311.414  personnes  imposées  pour  70.099.523  livres 
sterling,  parmi  celles-ci,  89  0/0  possèdent  des  revenus 
inférieurs  à  400  liv.  st.  ;  il  y  a  seulement,  dans  cette 
catégorie,  68  personnes  taxées  pour  plus  de  5.000  livres 
sterling. 

Le  marché  financier  reste  calme,  toujours  influencé 
et  par  la  prolongation  de  la  guerre  et  par  le  resserre- 
ment monétaire  ordinaire  à  la  fin  de  l'année. 


PASSIF  LiV.  St.    I  ACTIF 

Billets  créés   20  820. 000  Dette  fixe  de  l'Etat... 

I,  Rentes  'immobilisées . 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

28  novembre  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

Liv.  st 

11-015.100 
6.759.900 
I  Or  monnayé  et  lingots  33.045-000 

Total                  00. 820 .000  I         Total   30,820.000 

Département  des  opérations  de  banque 

PASSIF  Liv.  st.                         actif  Liv.  st. 

Capital  social   14. 353-000   Rentes  disponibles  (à 

Réserve  et  profits  et                      la  Banque)   17.52'J.OOO 

pertes   3. 192. 000   Porlefeuillcctavance»  27. 215. 000 

Trésor  et  administra-                   Billets  en  réserve   21  535.000 

.  (Ion  publique   10  371.000   Or  et  argent  monnayé»  2.325.000 

Comptes  particuliers.  40.2118. 000 

Billets  a  sept  jours,  etc.  186-01)0 

Total   ti8.COO.000 


Total   68.b0O.0CO 
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-•TATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à7jours) 

Dépôts 

Dispon.dudép'. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

22  [août  

39. 071 

29.789 

51-889 

43.099 

27.057 

51  97 

3 

29  »   

39.410 

29. 719 

51  260 

42  039 

27.466 

53  41 

» 

5  sept  

39.086 

30. 028 

50.474 

42.095 

26. 833 

53  » 

12  »   

39.129 

29.669 

51.483 

42.732 

27.238 

52  73 

i» 

19  »   

39.506 

29. 395 

52. 230 

42  850 

27.886 

53  20 

» 

26  »   

39  638 

29.402 

5 1  -  6  42 

42  141 

28.011 

54  07 

3  octobre  ... 

3S.158 

30.547 

52.079 

45. 180 

25.386 

48  61 

10  »   

37  373 

30  056 

53  046' 

45  829 

25.092 

47  13 

» 

11»   

37177 

29.696 

5!. 361 

43.981 

25  ;!5C 

49  03  ' 

24  »   

36.352 

29  299 

51  122 

44  184 

24.828 

48  38 

ai  »   

35.655 

29.547 

52.139 

40.153 

23.883 

45  63 

4 

7  novembre  . 

35.184 

29.859 

49.574 

44. 345 

23.100 

46  44 

» 

14  »   

34.925 

29.424 

50  541 

45.136 

23.282 

45  92 

» 

21  »   

35  213 

24.071 

49  870 

43  886 

23.917 

47  77 

* 

28  »   

25.370 

29.285 

50.669 

44.740 

23.860 

46  91 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  28  novembre  1901. 

La  tendance  du  Marché  est.  toujours  indécise  :  la  prolonga- 
tion de  la  guerre  d'une  part  et,  d'autre  part,  le  resserrement 
monétaire  habituel  à  la  lin  de  l'année  augmentent  la  réserve 
du  public  et  les  affaires  sont  très  restreintes  ;  aussi  les  cours 
•restent-ils  assez  soutenus. 

Les  Consolidés  se  retrouvent  à  91  5/8. 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  calmes. 

L'Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  71  3/8;  l'Italien  est 
à  99  5/8:  les  P'onds  Ottomans  sont  fermes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  sou- 
tenu. 

Les  fonds  argentins  sont  fermes.  On  cote  :  Argentin  6  0/0 
1886  95  3/4,  Funding  97  3/4.  Le  Brésil  4  0/0  se  retrouve 
à  65  3/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  peu  actifs  ;  les  Chemins  améri- 
cains conservent  une  allure  calme. 

Le  Canadian  Pacifie  est  à  117  ./.  ;  YErie  à  43  3/8 
et  le  Louisville  à  111  1/8  ;  YAtchison  à  82  1/8  et  le  Norfolk 
k  94  ./.. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  26  novembre  1901. 
Accord  entre  les  Partis  parlementaires.  —  Le  vote  du  Budget  assure 
—  Les  Transactions  franco-autric'nennes.  —  La  Dette  austro- 
hongroise. 

Les  chefs  de  tous  les  partis  représentés  au  Reichs- 
ralh,  les  pangermanistes  exceptés,  se  sont  réunis  en 
présence  de  M.  de  Kcerber,  premier  ministre,  dans  le 
but  de  trouver  un  moyen  quelconque  d'assurer  la  mar- 
che de  la  machine  parlementaire.  M.  de  Kcerber  a  agité 
devant  les  députés  le  spectre  de  la  dissolution.  Il  les  a 
adjurés  d'éviter  cette  nécessité  au  Gouvernement  en 
renonçant  à  l'obstruction  qui  arrête  le  vote  indispen- 
sable du  budget  et  du  compromis  austro-hongrois.  Les 
Tchèques,  dont  il  était  particulièrement  anxieux  de 
connaître  l'avis,  ont  exprimé  leur  mécontentement 
persistant  du  retrait  des  ordonnances  linguistiques 
pour  la  Bohème  et  la  Moravie.  Toute  entente  avec  eux 
est  impossible,  ont-ils  déclaré,  tant  que  cette  situation 
persistera.  Mais  pour  le  moment,  ils  se  déclarent  prêts 
à  voter  le  budget. 

M.  de  Kcerber  a  montré,  par  la  vivacité  de  ses  re- 
merciements, qu'il  ne  s'attendait  pas  à  tant  de  conci- 
liation. 

La  Conférence  a  donc  donné  quelques  résultats  satis- 
faisants. La  trêve  parlementaire  qu'on  croyait  inter- 
rompue est  prolongée  pour  quelque  temps  et  l'on  es- 
père pouvoir  au  moins  voter  le  budget  avant  la  fin  de 
l'année. 

Mais  quand  le  budget  sera  voté  ?  Alors  commence- 


ront les  grandes  discussions  sur  le  compromis  austro- 
hongrois,  sur  les  traités  de  commerce  et  autres  ques- 
tions qui  tiennent  à  l'existence  même  du  pays.  Le 
Gouvernement  sera  replacé  en  face  des  mêmes  difficul- 
tés qu'il  a  réussi  à  écarter  pour  quelques  jours  et  alors 
il  n'aura  plus  rien  pour  faire  diversion. 

Pour  ce  qui  est  du  compromis  austro-hongrois  on 
peut  dire,  dès  maintenant,  que  le  Gouvernement  au- 
trichien sera  fort  conciliant  envers  la  Hongrie. 

On  sent  le  Gouvernement  hongrois  décidé  à  la  rup- 
ture au  cas  où  l'Autriche  ne  serait  pas  très  malléable 
et,  cette  rupture,  l'Autriche  la  redoute  infiniment  plus 
que  la  Hongrie  puisqu'elle  tire  beaucoup  plus  d'avan- 
tages de  l'association.  La  lutte  ne  sera  chaude  que 
pour  la  forme  :  l'issue  ne  peut  être  douteuse. 

Pendant  qu'on  perd  un  temps  précieux  au  Parle- 
ment autrichien,  au  Parlement  hongrois  l'on  travaille. 
Au  commencement  de  la  semaine,  M.  de  Lukacs, 
ministre  des  Finances,  a  présenté  le  projet  de  budget 
pour  1902.  Les  recettes  totales  sont  évaluées  à  1  mil- 
liard 86.870.018  couronnes,  et  les  dépenses  totales  à 
1.086.749.083.  Il  y  aura  donc  un  excédent  de  120.93.") 
couronnes. 

Le  chiffre  des  dépenses  ordinaires  communes  accuse 
une  augmentation  de  6.716.000  couronnes. 

On  vient  de  publier  une  statistique  qui  intéresse  au 
plus  haut  point  la  France  :  c'est  celle  des  échanges 
commerciaux  entre  la  France  et  l'Autriche-Hongric 
pendant  les  neufs  premiers  mois  de  l'année  courante. 

Dans  cette  période,  les  expéditions  de  l'Autriche- 
Hongrie  en  France  se  sont  élevées  à  65.992.000  fr.,  ce 
qui  constitue  une  augmentation  de  777.000  fr.  sur  le 
chiffre  de  la  période  précédente,  et  les  expéditions  de 
France  en  Autriche  se  sont  élevées  à  13.943.000 fr.,  soit 
une  augmentation  de  1.691.000  fr. 

Les  principaux  articles  exportés  par  l'Autrichc- 
Hongrie  en  France  consistent  en  céréales  (blés  et  fa- 
rines), articles  de  verre,  de  cristal  et  d'argile,  peaux  et 
fourrures  (brutes),  bois,  machines,  meubles,  papier 
mâché,  chevaux,  graines,  articles  d'outillage  et  do 
quincaillerie,  gibier  et  volailles. 

La  France  exporte  principalement  pour  l'Autriche- 
Hongrie  :  des  vêtements  et  linge,  articles  de  mercerie, 
de  la  peausserie,  des  articles  de  modes  et  Heurs  artifi- 
cielles, des  huiles  (grasses),  de  la  laine,  des  lainages, 
des  plumes  pour  parures,  de  la  soie  et  llocon  de  soie, 
des  soieries  et  des  montres. 

On  vient  de  publier  un  état  de  la  Dette  austro-hon- 
groise au  30  juin  dernier.  La  Belle  générale  s'élève  au 
total  de  5.431.428.306  couronnes.  Les  Dettes  des  Etat* 
représentés  au  Reichsrath  s'élèvent  à  9.055.586.088  cou- 
ronnes. La  Dette  /luttante  commune,  224.000.000  de  cou- 
ronnes. Total  général  :  17.714.014.394  couronnes. 


Le  Commerce  extérieur  des  dix  premiers  mois.  — 

Pendant  le  mois  d'octobre,  les  importations  se  sont  élevées  à 
151.1  millions  de  couronnes,  et  les  exportations  à  191.1  mil- 
lions, laissant  un  solde  actif  de  40  millions  de  couronnes, 
contre  36.2  millions  de  couronnes  dans  la  même  période  an- 
térieure. 

De  janvier  à  fin  octobre  1901,  l'importation  s'est  élevée  à 
1.391  millions  et  l'exportation  à  1.552  millions  de  couronnes. 

Le  solde  actif  du  bilan  commercial  s'élève  donc  à  161.8 
millions  de  couronnes,  contre  207  millions  de  couronnes  dans 
la  même  période  de  l'année  précédente. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  28  novembre  1901. 

Les  affaires  sont  presque  nulles,  mais  les  cours  restent 
assez  fermes.  Cependant,  certaines  valeurs  industrielles,  les 
«  Alpines  »  en  tête,  accusent  un  certain  recul. 

Les  Rentes  et  les  Chemins  de  fer  sont  sans  changement. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  635  . .  ;  les  Lombards, 
56  40  ;  la  Lœuderbank,  395  . .  ;  les  Tabacs,  277  . .  ;  les  Che- 
mins de  fer  autrichiens,  636  . .  ;  l'Alpine,  354  50.  Clôture 
ferme.   
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


—  Belgique  et  Espagne 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  28  novembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 

Les  dispositions  du  Marché  continuent  à  être  excel- 
lentes. Le  mouvement  do  reprise,  signalé  dans  notre 
dernier  bulletin,  s'est  fortifié  et  développé.  Presque 
toutes  les  valeurs  inscrites  à  notre  cote  à  terme  en  ont 
largement  bénéficié. 

La  liquidation  s'est  opérée  très  facilement,  le  taxix 
ayant  été  très  modéré  et  1  argent  abondant. 

Les  valeurs  de  traction  marchent  en  tête  du  mouve- 
ment :  le  Métropolitain  s'est  avancé  à  578  ;  la  Pari- 
sienne Electrique  et  la  Russe-Française,  toutes  deux 
intéressées  dans  les  acquisitions  nouvelles  de  terrains 
et  de  chemins  de  fer  au  Congo,  ont  été  l'objet  de 
transactions  importantes  qui  les  ont  poussées,  la  pre- 
mière à  272  1/2,  la  seconde  ii  182. 

Le  Erésil  4  0/0  est  très  ferme  à  66  .  / . . 

Les  valeurs  espagnoles  ont  été  bien  tenues  :  l'Exté- 
rieure aux  environs  de  71  7/16;  la  Saragosse  à  228;  le 
Nord  de  l'Espagne  à  165  1/2. 

Les  valeurs  ottomanes  ont  eu  un  marché  suivi.  Les 
rentes  ont  été  recherchées  :  la  série  D  à  24  22,  la  sé- 
rie C  à  26  55,  le  lot  à  105  1/2. 

Seul,  le  Rio-Tinto  a  fait  exception  au  mouvement  et 
reste  lourd  à  1.080. 

Au  comptant,  la  tenue  de  toutes  les  valeurs  a  été  ex- 
cellente. La  reprise  signalée  au  groupe  des  valeurs  de 
fer  et  de  l'acier  s'est  encore  accentuée.  Quant  aux  va- 
leurs commerciales  congolaises,  elles  sont  complète- 
ment orientées  vers  la  hausse  ;  les  cours  ont  fait  des 
bonds  successifs.  C'est  ainsi  que  l'ordinaire  Haut- 
Congo  à  1.440,  l'ordinaire  Katanga  à  1.325  et  la  Lornani 
à  1.885,  ont  élevé  leurs  cours  de  4  à  500  fr.  dans  la 
dernière  quinzaine  ;  évidemment,  ce  groupe  devrait 
éviter  de  telles  exagérations. 

L'activité  reste  toujours  grande  en  valeurs  charbon- 
nières. 

La  fermeté  et  même  la  hausse  sont  à  signaler  en 
valeurs  de  banques  ;  la  Dividende  Outre-Mer  s'est 
avancée  à  117  ;  la  Eanque  de  Bruxelles  à  712  50. 

En  valeurs  de  chemins  de  fer,  la  fondateur  Chemin 
de  fer  du  Congo  est  ferme  à  4.800  ;  en  tramways,  la 
tendance  est  plutôt  favorable. 

Les  valeurs  étrangères  sont  bien  tenues,  mais  les 
transactions  sont  peu  nombreuses. 

  t 

Le  Commerce  extérieur  de  la  Belgique.  —  Peudan" 
les  dix  premiers  mois  de  1901,  les  importations  se  sont  éie^ 
vées  à  1.8t;2.804.000  fr.,  contre  1.766.284.000  fr.  en  1900;  i 
y  a  donc  augmentation  comparativement  à  l'année  précédente 
de  60.520. 000  fr.  ou  3  0/0. 

Les  exportations  ont  atteint,  les  dix  premiers  mois  de  1901, 
1.471.212.000  fr.,  contre  1.509.Ô17.000  fr.  en  1900,  soit  une 
diminution  de  36.305.000  fr.  ou  :i  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépassé  les  exportations  de 
355.582.090  fr.,  contre  256.767.000  fr.  pendant  la  période  cor- 
respondante de  l'année  dernière. 

Les  droits  de  douane  perçus  les  dix  premiers  mois  de  1901 
se  sont  élevés  à  ftl.85D.356  fr./.coatre  S8.1Ô4.437  fr..  en  1900  ; 
il  y  a  denc  de  ce  chef  diminution  de  J.2Ô9.071  francs  ou 
:î  0/0. 

Pendant  les  dix  premiers  mois  de  1901,  7.164  navires  sont 
entrés  dans  les  ports  belles,  ayant  un  tonnage  total  de 
7.7'iO  'i  'A  tonnes.  Kn  1900.  le  nombre  de  navires  entrés  était 
de  7-220,  avec  un  ensemble  de  tonnage  de  7.097.21-'!  tonnes. 
Jl  y  a  donc  diminution,  comparativement  à  l'année  1900,  par 
rapport  au  nombre  de  navires  enirés,  de  r>(;  unités  ou  1  0/0, 
1 1  augmentation,  par  rapport  au  tonnage,  de  649*511  tonnes 

ou  y  0/0. 

Muant  aux  sorties,  elles  se  sont,  élevée*,  pour  cette  même 
période  de  1901,  :>  7.196,  ayant  un  tonnage  total  de  7.810.827 
tonnes.  En  1900,  le  nombre  de  navires  sortis  était  de  7.254, 
c  au  on  tembln  do  tonnage  de  7.L88.417  tonnes.  Il  y  a  donc 
diminution,  comparativement  à  L'année  1900.  par  rapport  au 
nombre  de  navires  «ortie,  de58  unités  ou  I  0/0,  et  augmenta- 
tion, pat  rappoit  au  tonnage,  fie  O'i2.410  tonnes  ou  9  0/0. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  25  novembre  1901. 
La  Situation.  —  Le  Budget.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  «J'Kspagr.e. 

M.  Kagasta  est  rétabli  de  sa  maladie  et  a  pu  se 
laisser  voir  à  la  Chambre.  L'attention  est  occupée  par 
les  événements  de  Eaicelone,  qui  demanderaient,  pour 
être  résolus,  une  politique  un  peu  plus  énergique  à 
l'égard  de  certains  éléments  rétrogrades  et  la  défense  à 
quelques  membres  du  clergé  de  faire  de  la  propagande 
contre  l'Etât. 

La  discussion  du  budget  continue  d'une  façon  assez 
confuse,  parce  que  le  Ministre  des  Finances,  qui  tient 
à  avoir  un  boni  aussi  élevé  que  possible,  a  prévu  pour 
quelques  dépenses  des  crédits  inférieurs  à  la  réalité. 
C'est  ainsi  que  le  chapitre  des  pensions  aurait  dû  être 
majoré  de  k  millions  pour  le  mettre  d'accord  avec  la 
vérité.  Le  Ministre  ne  veut  pas  y  consentir  sous  pré- 
texte que  cela  s'est  toujours  fait  de  la  même  façon  et 
qu'une  fois  le  crédit  budgétaire  épuisé,  il  n'y  a  qu'à  en 
ouvrir  un  extraordinaire,  ce  qui  serait  conforme  aux 
traditions,  que  l'on  croyait  disparues,  mais  qui  veulent 
revivre  quand  même.  A  mon  avis,  il  eût  été  beaucoup 
plus  simple  de  dire  qu'une  fois  le  crédit  épuisé,  les 
titulaires  de  pensions  ne  toucheraient  rien  jusqu'au 
commencement  de  la  nouvelle  année.  De  cette  façon, 
du  moins,  le  boni  eût  été  réel. 

La  discussion  du  chapitre  de  la  Dette  a  donné  lieu  à 
un  discours  très  important  de  M.  Lopez  Puigcerver, 
ancien  ministre  des  finances  et  président  de  la  Com- 
mission du  budget.  Je  vous  envoie  séparément  le  texte 
de  ce  discours,  dans  lequel  M.  Puigcerver  a  déclaré 
que,  par  équité  et  par  intérêt  de  l'Espagne,  le  porteur 
étranger  a  le  droit  d'encaisser  les  coupons  en  or,  pas 
en  argent.  11  voudrait  que  les  capitaux  accumulés 
par  l'épargne  française  vinssents'employer  un  peu 
plus  en  valeurs  espagnoles,  ce  qui  relèverait  le  cours 
de  celles-ci;  il  a  demandé  qu'on  respecte  scrupuleuse- 
ment les  engagements  pris  par  l'Espagne  envers  les 
étrangers,  jugeant  que  c'est  le  moyen  le  plus  pratique 
de  donner  toute  confiance  aux  créanciers  qui  change- 
raient alors  le  taux  de  capitalisation  de  la  Rente  Exté- 
rieure. 

Voilà  donc  les  deux  partis  qui  occupent  alternative- 
ment le  pouvoir  en  Espagne,  d'accord  sur  l'intangibilité 
de  la  Rente  Extérieure. 

La  fiourse  est  dans  un  véritable  marasme.  Les  in- 
termédiaires courent  à  la  recherche  des  clients  qui 
restent  sourds  aux  demandes.  Le  comptant  est  très 
ferme,  malgré  tout,  et  une  partie  des  obligations  de 
Douanes  remboursées  ont  été  employées  en  rente 
4  0/0,  mais  la  spéculation  est  inactive  et  le  report 
est  de  douze  centimes  seulement.  Les  grands  pon- 
tifes disent  qu'il  n'y  a  pas  moyen  de  s'engager  à  la 
hausse  tant  que  l'émission  de  bons  du  Trésor  n'aura 
pas  eu  lieu  et  qu'on  n'aura  pas  fini  l'échange  des  titres 
provisoires  de  4  0/0  contre  des  titres  définitifs.  Incli- 
nons-nous devant  ces  affirmations  qui  doivent  être 
vraies  puisqu'on  les  répète  depuis  cinq  mois,  et  atten- 
dons les  événements. 

Le  marché  des  valeurs  à  convertir  est  devenu  pres- 
que nul  ci,  enfin,  djici  à  trois  mois,  l'unification  de  la 
Dette  espagnole  sera  une  réalité,  perspective  qui  sou- 
rit très  peu  aux  Intermédiaires,  cola  se  conçoit. 

La  rente  amortissable  5  0/0  a  été  un  peu  offerte  cette 
semaine,  mais  la  différence  est  très  petite. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne,  en  légère  réac- 
tion.  La  Banque  Hypothécaire  et  les  Tabacs  très  fer- 
mes. 

Les  obligations  de  la  Ville  de  Madrid  ont  été  cotées: 
3  0/0  a  56  0/0  et  '1  o/O  à  73.0/0;  Valladolid  à  Avija,  a 
162  56  6/0. 

Le  cours  du  change  continue  à  se  hoscillor  entre 
42  50  o1  43  0/0,  en  attendant  le  résultat  des  combinai- 
sons du  Ministre  des  finances. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
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leurs  cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  derniè- 
Tes  semaines  : 

4nov.  llnov.  18  nov.  25nov. 

4  0/0  Intérieure                  71  20      71  45  71  60  71  05 

4  0/0  Extérieure                 78  . .      78  25  78  40  78  45 

5  0/0  Amortissable              93  20  93  45  92  80  92  80 

Banque  d'Espagne              481  50  488..  493..  493.. 

—  Hypothécaire  ..  190  ..  189  50  189  ..  189  .. 
Convp.  Ferm.  des  Tabacs  400  . .  401  . .  402  50  404  . . 
Chèque  sur  Paris               42  30  42  60  42  75  ^    42  60 

—  sur  Londres. ...  35  70  35  80  35  85  35  87 
Bons  cubains  6  0/0              85  70      85  40  85  60  .... 

—         5  O'0              70  90  71  40  71  50  .... 

Cédules  lnpoth.  5  0/0...     102..  102..  101  90  101  95 

—           4  0/0   101  . .  101  . .  100  90 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  -f-  argent,  1.8  millions; 
escomptes  commerciaux,  0.9;  comptes  courants,  5.3; 
—  circulation.  10. 

M.  Gamazo.  ancien  Ministre  des  travaux  publics, 
des  colonies  puis  des  linances,  est  décédé  le  2'i  cou- 
rant. Depuis  sa  rupture  avec  M.  Sagasta  en  1898,  il 
était,  avec  M.  Maura,  le  chef  d'un  groupe  de  libéraux- 
dissidents.   

is  Ecoiioffliaues  et  Fii 
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Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

1"  janvier  au  3  novembre  1901  (44  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

2010 
784 
104 

499 

Pesetas 

50-477.486 
14.276.498 
1.240.877 
10.178.996 

Pesetas 

54  188.024 
15.353  020 
1.280  460 
10  853.712 

Pesetas 

55.730  969 
15.736.284 
'..  516.129 
10  964-872 

Pesetas 

57.057.372 
16.629.003 
1.069.693 
10.865.642 

Lérida-Reus  ... 
AlmanaaValence 

Total  No.'d  de  l'Esp. 

3157 

76.173.857 

81  675.216 

83.608.254 

85.621.712 

1067 

3550 
246 

16.259.29fi 

54.306.691 
1.123.420 

16.009.137 

75.513.039 
1.571  7)3 

16.804.394 

77  625  821 
2.668.266 

16.612.045 

78.821.544 
2.807.786 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

La  Production  des  Fabriques  de  sucre.  —  La  Direction 
générale  des  Douanes  a  fait  connaître  les  renseignements 
relatifs  à  la  production  du  sucre  depuis  le  commencement  de 
la  récolte  actuelle  jusqu'au  31  octobre  1901  comparés  à  1900. 
Ces  renseignements  portent  sur  48  fabriques  qui  commen- 
cèrent à  travailler,  soit  en  mai,  juillet,  août,  septembre, 
octobre,  novembre  et  décembre. 

La  betterave  entrée  dans  ces  fabriques  en  1900  s'est  éle- 
vée à  289.011.834  kilogrammes  contre  265.021.485  en  1901. 
Dans  cette  dernière  période  la  pi-oduction  du  sucre  a  atteint 
10.234.4:30  kilogrammes,  contre  14.005.305  en  1900-1901. 

Il  résulte  par  conséquent  une  différence  en  moins,  pour 
1901,  de  23.990.349  kilogrammes  de  betterave  entrée  et  de 
5.229.125  kilogrammes  de  sucre  produit. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  27  novembre  1901. 
Avec  des  dispositions  fort  peu  actives,  le  marché  reste  assez 
ferme.  La  meilleure  tenue  de  l'Extérieure  au  dehors  impres- 
sionne bien  le  public. 

On  cote  l'Intérieure  à  71  55  ;  l'Extérieure  à  78  25  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  42  25 . 


GRÈCE 

LA  SITUATION 


Athènes,  26  novembre  1901. 
Le<  événements  d'Athènes.  —  La  Crise  ministérielle.  —  Le  Cabinet 
Zaïiiiis.  —  Le  Marché. 

Je  crains  bien  que  le  public  français  ne  comprenne 
pas  grand'chose  aux  événements  qui  viennent  de  se 
dérouler  ici:  une  révolte  d'étudiants  qui  a  mis  la  ville 
à  feu,  a  provoqué  un  commencement  de  guerre  civile 
et  amené  une  crise  ministérielle. 


La  cause  de  toul  lo  mal  n'a  pour  l'étranger  qu'un 
intérêt  bien  lointain  :  il  s'agit  simplement  de  la  tra- 
duction en  langue  vulgaire  des  Kvangiles.  Pendant  la 
guerre  contre  la  Turquie,  la  Reine  qui  visitait  les  ma- 
lades avait  entendu  les  soldats  blessés  lui  dire  qu'ils  ne 
lisaient  pas  les  livres  saints  parce  qu'ils  n'en  com- 
prenaient pas  le  texte.  Elle  lit  donc  procéder  à  la  publi- 
cation d'une  traduction  ayant  en  regard  l'original  pour 
l'usage  exclusif  des  familles. Le  Saint  Synode  s  Vin  ut  de 
ce  fait  et,  en  1898,  adressa  des  lettres  à  la  Reine  pour 
lui  exposer  les  motifs  qui  le  faisaient  s'opposera  toute 
traduction  ;  le  métropolite  n'eut  pas  cependant  le 
courage  d'appuyer  cette  décision  auprès  du  Roi,  et 
c'est  contre  le  métropolite  autant  que  contre  le  traduc- 
teur, que  les  étudiants  sont  partis  en  campagne. 

Vous  comprendrez  mieux  cette  attitude  de  la  jeu- 
nesse, quand  vous  aurez  appris  que  la  grande  majorité 
se  compose  d'étudiants  en  théologie  et,  qu'en  se  mon- 
trant hostiles  à  la  traduction  de  la  Rible  en  grec  mo- 
derne, ils  croient  lutter  pour  une  cause  nationale  :  au 
temps  où  la  nationalisé  grecque  se  vit  menacée  par  la 
suprématie  ottomane,  ce  fut  l'Eglise  qui, par  le  texte  de 
la  Bible,  conserva  les  traditions  helléniques  et  contri- 
bua pour  une  large  part  à  la  conservation  du  senti- 
ment national  parmi  les  Hellènes.  Elle  se  considère 
donc  comme  ayant  un  privilège  sacré  et  elle  le  défend. 

Ceci  n'excuse  pas  les  scènes  de  désordres  qui  se 
sont  produites,  mais  vous  pourrez  mieux  comprendre 
l'état  d'esprit  qui  jègne  ici  et  vous  faire  une  idée  plus 
exacte  des  conséquences  entraînées  par  ces  événements 
qui  évoquent  le  souvenir  de  Byzance. 

Les  désordres  qui  ont  principalement  marqué  la 
journée  du  jeudi  22  courant  devaient  avoir  leur  contre- 
coup au  Parlement.  En  effet,  dans  la  séance  de  sa- 
medi, le  Ministère  a  été  vivement  interpellé  et  M.  Theo- 
tnkis  n'a  eu  aucune  peine  à  démontrer  qu'il  n'était 
nullement  responsable  d'une  situation  tout  à  fait  anor- 
male. Il  a  employé  tous  les  moyens  possibles  pour 
ramener  la  tranquillité  dans  les  esprits  ;  pendant  trois 
jours,  la  force  armée,  chargée  le  maintenir  l'ordre,  a 
été  insultée  et  lapidée  sans  répondre.  Toutes  les  atta- 
ques de  la  journée  de  jeudi  auraient  "  été  provoquées 
par  un  groupe  de  manifestants  qui  ont  fait  feu  sur  la 
troupe,  et  celle-ci  aurait  répondu  en  tirant  en  l'air... 
MM.  Lévidès,  Dragoumir.  Rhallis  et  Delyannis  ont 
tour  à  tour  combattu  ces  déclarations  et  se  sont  effor- 
cés de  rejeter  sur  le  Cabinet  la  cause  première  des  trou- 
bles. La  Chambre  a  cependant  approuvé  sa  conduite 
par  109  voix  contre  87,  mais,  malgré  cette  majorité, 
M.  Theotokis  et  ses  collègues  ont  abandonné  le  pou- 
voir, afin  de  laisser  à  un  autre  Cabinet  le  soin  de  l'en- 
quête sur  les  émeutes. 

En  présence  de  cette  résolution,  le  Roi  a  chargé 
M.  Zaïmis  de  former  un  nouveau  Cabinet  et  voici  la 
liste  approuvée  par  lui  : 

MM.  Zaïmis,  premier  ministre  et  affaires  étrangères, 
et  provisoirement  le  portefeuille  de  la  justice  jusqu'à 
la  tin  de  l'enquête  sur  les  émeutes  ; 

Trianda  Fyllakos,  intérieur  ; 

Topalis,  marine  ; 

Monferratos,  cultes  et  instruction  publique  ; 
Negris,  finances  ; 
Colonal  Korpas,  guerre. 

M.  Zaïmis,  ancien  ministre  de  la  justice  dans  le  Ca- 
binet Delyannis,  a  été  président  de  la  Chambre  en  1893 
et  président  du  Conseil  en  1897;  c'est  lui  qui  conclut  la 
paix  avec  la  Turquie  et  dut  admettre  le  contrôle  finan- 
cier. Sa  nomination  a  produit  une  bonne  impression, 
et  sans  pouvoir  prétendre  que  le  calme  soit  complète- 
ment rétabli,  il  faut  reconnaître  que  la  population  est 
fatiguée  de  cette  agitation. 

Ces  événements  n'étaient  pas  de  nature  à  améliorer 
beaucoup  la  situation  du  Marché;  elle  ont  fait  un  peu 
oublier  la  grande  préoccupation  du  moment  qui  est  la 
hausse  du  change.  Rien  ne  permet,  actuellement,  d'en- 
trevoir, dans  un  avenir  prochain,  le  rétablissement 
complet  de  l'équilibre  qui  manque  un  peu  à  notre 
Marché. 
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Revenus  affectés  au  Service  de  la  Dette  publique. 

—  Voici  les  recettes  encaissées  du  1er  janvier  au  30  septembre 
1901  pour  le  service  de  la  Dette  publique  par  la  Commission 
internationale  qui  siège  à  Athènes  : 

1er  janvier  Totaux 
au  31  août       Sept,     de  janvier 
1901  1901     à  fin  sept. 

(En  drachmes) 

Timbre  et  papier  timbré..     8.T89.509      975. 440  9.745.009 

Tabac.   4.830.285      765.201  5.595.480 

Douane  du  Pirée   11.528.750   1.903.550  13.432.300 

Monopoles   8.328.881   1.177.874  9.506.755 

Total  des  recettes  brutes..    33.457.485   4.822.065  38.279.550 
—  nettes..    31.618.584   4.591.945  36.205.528 


Emeride  Naxos  rec.brut.. 
—  • —  nettes 


(En  francs) 

572.008         1.065  573.073 

570.101         1.061  571.102 

Drachmes  Francs 

Recettes  en  septembre  1900  brutes —         »  4.226.540 

—                 nettes....         »  4.139.858 

Rec.  des  9  prem.  mois  de  1900  brutes...  34.717.257  492.435 

—                —         nettes...  33.210.159  490.794 


RUSSIE 


Le  Grand  Transsibérien  (Suite)  (1) 

Parallèlement  à  la  conquête  de  la  Sibérie  se  développait  la 
colonisation  de  ce  pays  par  des  immigrants  venus  de  la 
Russie  d'Europe.  Les  premiers  colons  ont  été  ces  hommes 
libres  qui  l'ont  conquise  ;  c'est  grâce  à  eux  que  cette  contrée 
s'est  agrandie  ;  ce  sont  eux  qui  ont  formé  la  population  cosa- 
que sibérienne.  Pour  assurer  davantage  le  peuplement  de  la 
Sibérie  par  des  russes  et  l'unification  complète  do  ce  pays 
avec  la  Russie  d'Europe,  le  Gouvernement  moscovite,  aussi- 
tôt après  l'annexion,  a  eu  recours  a  toute  une  série  de  me- 
sures destinées  à  atteindre  ces  deux  buts  :  il  y  a  fait  déporter 
certains  criminels  de  droit  commun,  des  prisonniers  de 
guerre  etc.,  et  a  encouragé  l'immigration  volontaire  de  colons 
dans  ce  pays.  Le  nombre  des  individus  déportés  en  Sibérie 
pendant  tout  le  temps  où  la  déportation  a  fonctionné  est 
insignifiant  en  comparaison  de  celui  des  colons  immigrés 
volontairement. 

Maintenant  que  la  Sibérie  est  reliée  à  la  Russie  d'Europe 
par  le  grand  Transsibérien,  l'Etat  a  résolu  d'abolir  la  dépor- 
tation dans  cette  contrée,  pour  mieux  y  assurer  le  développe- 
ment de  la  vie  civile. 

Pour  ce  qui  est  de  la  colonisation  libre  de  la  Sibérie,  l'Etat 
moscovite,  voulant  procurer  à  cotte  région  les  moyens  d'être 
pourvue  de  blé  par  son  propre  territoire,  a  fait  appel  à  plu- 
sieurs reprises,  à  partir  de  l'année  159.0,  aux  individus  dési- 
reux de  s'y  installer  ;  cet  appel  était  adressé  aux  pavsans 
agriculteurs  des  provinces  russes  limitrophes  de  la  Sibérie 
qui  n'étaient  pas  attachés  à  la  glèbe,  c'est-à-dire  qui  n'étaient 
pas  dans  une  situation  de  servage  par  rapport  à  la  classe  des 
propriétaires  terriens. 

Une  sérieuse  attention  a  été  apportée  également  au  peu- 
plement des  roules  traversant  le  pays  et,  depuis  qu'au 
xvin*  siècle  s'est  développée  l'industrie  minière  en  Sibérie, 
à  l'accroissement  de  la  population  des  districts  miniers.  Rien 
plus  que  n'ont  pu  faire  les  mesures  gouvernementales  à  cet 
égard  ont  agi  les  migrations  irrégulières  des  paysans  de  la 
glèbe  qui  s'enfuyaient  d'eux-mêmes  et  on  secret  des  terres 
seigneuriales,  cherchant  en  Sibérie  les  grands  espaces  et  la 
vie  indépendante. 

On  peut  juger  de  l'extension  que  ce  mouvement  a  prise  par 
le  fait  que,  dès  le  commencement  du  xix*  siècle,  dans  la 
Sibérie  occidentale  seulement,  on  comptait  plus  de  600.000 
individus  de  population  russe  qui  s'y  étaient  portés  arbi- 
trairement, c'est-à-dire  en  dehors  de  toute  action  gouverne- 
mentale. 

Au  xix"  siècle,  l'œuvre  de  la  colonisation  de  la  Sibérie  a 
■ubi  le  contre-coup  de  la  grande  réforme  de  18*31  par  laquelle 
l'Empereur  Alexandre  11  a  aboli  le  servage. 


1   Voir  YEronomixte  Européen  n"  515. 


A  partir  de  cette  date,  le  principal  contingent  des  immi- 
grants dans  cette  contrée  a  été  formé  par  les  individus  pro- 
venant des  régions  les  plus  peuplées  de  la  Russie  d'Europe 
où,  par  suite  de  l'accroissement  naturel  de  la  population  et 
du  caractère  extensif  de  l'exploitation  des  terres  par  les 
paysans,  les  lots  de  terrain  attribués  à  ces  derniers  lors  du 
partage  se  sont  trouvés  insuffisants  pour  les  faire  vivre. 

Le  morcellement  de  ces  lots  de  terrain,  de  même  que 
l'absence  de  gains  pouvant  être  obtenus  par  le  travail  dans 
des  fabriques,  comme  c'était  le  cas  pour  cette  classe  dans  les 
provinces  industrielles  de  l'Empire,  et  enfin  l'impossibilité 
pour  les  paysans  de  passer  rapidement  à  des  procédés  de 
culture  plus  intensifs,  tels  ont  été  les  principaux  facteurs  du 
développement  du  mouvement  d'émigration. 

Pendant  une  période  de  vingt  années,  c'est-à-dire  de  1800  à 
1880,  110.000  individus  environ  ont  immigré  en  Sibérie;  dans 
les  treize  années  suivantes,  de  1880  à  1892,  le  chiffre  de  l'im- 
migration a  été  de  440.000  individus. 

L'extension  qu'a  prise  ce  mouvement  dans  la  seconde 
moitié  du  xixe  siècle  et  le  caractère  de  force  élémentaire  qu'il 
revêtissait  ont  obligé  le  Gouvernement  à  prendre  des  mesures 
pour  le  régulariser.  En  1885  a  été  organisé,  pour  la  première 
l'ois,  dans  la  Sibérie  occidentale,  un  corps  spécial  de  topo- 
graphes et  d'employés  chargés  de  constituer  des  territoires 
dits  de  colonisation  ;  en  1889  a  été  publiée  une  loi  concernant 
l'immigration  sur  les  terres  de  l'Etat,  îaque^e  est  en  vigueur 
jusqu'à  présent. 

Les  individus  qui  immigrent  en  Sibérie  avec  l'autorisation 
gouvernementale  reçoivent  des  lots  de  terrain  d'une  étendue 
de  15  déciatines  (*)  par  individu,  bénéficiant  pendant  les  trois 
premières  années  qui  suivent  leur  installation  d'une  exemption 
d'impôts  complète  et  d'une  réduction  de  moitié  de  ceux-ci 
pendant  les  trois  années  suivantes,  ainsi  que  d'un  délai  de 
trois  ans  pour  l'accomplissement  de  leur  service  miUtaire. 

•Indépendamment  du  transfert  des  immigrants  par  la  voie 
de  terre  à  travers  l'Oural  a  été  organisé  leur  transport  par 
mer  dans  la  région  sud  de  l'Oussouri,  sur  les  bâtiments  de- 
là flotte  patriotique.  Il  a  été  transporté  par  ce  dernier  moyen, 
de  1883  à  1892,  en  tout  17.000  individus. 

Des  privilèges  spéciaux  ont  été  accordés  aux  individus 
immigrant  dans  le  territoire  de  l'Amour  et  dans  le  territoire 
Maritime  ;  ceux-ci  reçoivent  100  déciatines  de  terre  par  fa- 
mille, sont  libérés  d'impôts  et  de  toute  prestation  de  service 
envers  l'Etat  pendant  une  durée  de  20  ans,  et». 

En  1893,  lorsqu'à  été  créé  le  Comité  du  Chemin  de  fer 
Transsibérien,  toute  l'œuvre  de  colonisation  de  la  Sibérie  a 
été  mise  en  connexion  avec  celle  de  la  construction  de  cette 
voie  ferrée,  et  la  haute  direction  du  mouvement  colonisateur 
a  été  confiée  à  ce  Comité. 

Le  résultat  le  plus  immédiat  de  l'immigration  en  Sibérie  a 
été  le  peuplement  par  des  colons  russes  de  la  région  la  plus 
favorable  à  la  culture  dans  la  zone  sud  de  cette  contrée,  qui 
s'étend  des  monts  Ourals  jusqu'au  lac  Raïkal,  et  au  delà  du 
Baîkal,  à  travers  le  bassin  de  l'Amour,  jusqu'à  la  mer  du 
Japon.  La  répartition  de  la  population  entre  les  différentes 
régions  n'est  pas  proportionnelle,  à  cause  de  la  grande  diffé- 
rence qui  existe  dans  les  conditions  locales  de  ces  régions  et 
dans  leur  degré  d'éloignement  de  la  Russie  d'Europe.  D'après 
les  résultats  du  recensement  de  1897,  on  voit  que  sur  les 
8.188  368  individus  qui  constituent  la  population  de  la  Sibé- 
rie, plus  d'un  tiers  (3.367.576  habitants)  appartient  aux  deux 
provinces  occidentales  (Tobolsk  et  Tomsk)  ;  les  quatre  terri- 
toires des  steppes  contiennent  2.461.278  habitants;  les  pro- 
vinces d'Irkoutsk  et  de  Yénisseisk,  1.066.419  ;  la  région  de 
l'Amour  avec  l'île  de  Sakhaline,  1.031.364,  et,  enfin,  le  terri- 
toire de  Yakousk,  261.731, 

Les  races  qui  composent  la  population  sibérienne  sont  très 
variées;  le  nombre  des  habitants  de  race  non-russe  est  assez 
grand  ;  il  comprend  les  ahorigènes  du  pays  et  les  nouveaux 
venus  provenant  de  la  Mongolie  et  établis  en  Sibérie  avant 
l'annexion  de  cette  contrée  à  la  Russie  ;  les  représentants  les 
plus  nombreux  des  races  en  question  sont  les  Kirghizes  et 
les  Tatares  dans  la  Sibérie  occidentale,  les  Bouriates  et  les 
Toungouzes  dans  les  provinces  sibériennes  centrales  et  dans 
le  Transbaïkal. 

La  Sibérie  offre  toutefois  dans  son  ensemble  le  caractère 
d'un  pays  essentiellement  russe,  par  suite  de  la  prédomi- 
nance dé  l'élément  national  russe,  qui  forme  dans  la  zone 
agricole  la  plus  civilisée  de  la  Sibérie  occidentale  les  96  0/0 
de  la  population,  près  des  84  0/0  dans  la  Sibérie  centrale  et 
70  0/0  dans  le  territoire  du  Transbaïkal. 

La  population  de  race  non-russe  est  prédominante  seule- 
ment clans  la  zone  des  toundras  polaires,  qui  ne  rentre  pas 
dans  La  sphère  de  la  vie  civile  sibérienne,  et  dans  la  steppe 
kirghize,  où  le  nombre  des  paysans  russes  représente  à  peine 
les  35  0/0  de  tout  le  chiffre  dé  la  population. 

(A  suivre). 


1  déciatine  =  1,09251  hectare. 
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AMÉRIQUE 


AMÉRIQUE  CENTRALE 

Le  Conflit  vénézuélo-colombien.  —  Los  libéraux  colom- 
biens viennent  de  remporter  un  avantage  sérieux  clans 
l'isthme  en  s'emparant  de  Colon  qu'ils  ont  attaqué  à  l'impro- 
viste. 

Le  Gouvernement  n'étant  pas  préparé,  la  résistance  a  été 
faible.  Au  bout  d'un  combat  d'une  heure  et  demie  devant  la 
caserne  et  dans  certaines  rues,  les  libéraux  se  sont  emparés 
de  tous  1rs  bureaux  des  administrations  publiques  et  se  sont 
rendus  maîtres  de  la  ville. 

Il  y  a  eu  plus  de  douze  tués  et  une  trentaine  de  blessés. 

Une  junte  provisoire  nommée  par  le  colonel  Parrera  qui 
commande  les  libéraux  a  pris  la  direction  du  Gouvernement, 
en  attendant  les  dispositions  définitives  qui  seront  adoptées 
avec  le  chef  libéral  Diaz.  La  population  ne  paraît  pas  hos- 
tile aux  révolutionnaires. 

Le  général  Zaldana,  à  la  tète  do  deux  cents  libéraux,  se 
trouve  à  Gatun  à  dix  kilomètres  de  Colon  sur  la  route  de 
Panama.  Les  libéraux  prétendent  être  maîtres  de  toutes  les 
stations  de  la  voie  ferrée  entre  Colon  et  las  Cascadas.  Cette 
dernière  localité  se  trouve  plus  près  do  Panama  que  de  Colon, 
mais  on  ne  s'attend  à  aucune  attaque  immédiate  de  Panama. 

On  estime,  toutefois,  que  l'occupation  de  Colon  par  les  libé- 
raux et  celle  do  Panama  par  les  conservateurs,  crée  un  état 
de  choses  qui  ne  pent  se  prolonger. 

Aussi,  fortifie- t-on  à  la  hâte  cette  dernière  place. 

La  déclaration  de  la  Colombie  avouant  son  impuissance  à 
maintenir  la  libre  circulation  dans  l'isthme  est  considérée  à 
Washington  comme  faisant  un  devoir  aux  Etats-Unis,  aux 
termes  du  traité  de  1846  avec  la  Nouvelle-Grenade,  de  garantir 
le  transit  même  par  la  force. 

Le  Gouvernement  américain  n'interviendra  entre  les  partis 
que  si  ceux-ci  s'opposent  à  la  protection  du  Chemin  de  fer 
interocéanique  par  les  forces  américaines.  Jusqu'à  présent,  le 
transit  n'est  pas  interrompu. 

La  nouvelle  Administration  libérale  de  Colon  a  annoncé 
qu'elle  allait  abaisser  à  10  0/0  les  droits  ad  valorem  sur  les 
marchandises  débarquées  à  Colon. 

La  Colombie  a  déclaré  officiellement  la  rupture  des  rela- 
tions diplomatiques  avec  le  Venezuela. 

La  légation  colombienne  a  quitté  Caracas. 


ETATS-UNIS 


Les  Charbons  américains.  —  Nous  lisons  clans  la  Bel- 
gique Financière  :  «  Il  ne  parait  pas  y  avoir  de  limite  aux 
prix  offerts  par  les  Américains  pour  faire  la  concurrence  aux 
charbons  européens.  Nous  avons  déjà  annoncé,  à  différentes 
reprises,  que  les  exportateurs  américains  offrent  le  meilleur 
charbon  à  vapeur  à  8  sh.  la  tonne,  franco  bord,  ports  atlan- 
tiques ;  et,  ce  bas  prix,  combiné  avec  le  bas  niveau  auquel  le 
fret  est  tombé  dernièrement,  leur  a  cependant  permis  de  dé- 
livrer leur  charbon  en  Europe  à  des  prix  auxquels  les  ex- 
portateurs anglais  ne  sauraient  concurrencer.  Pour  charbons 
à  gaz,  nous  apprenons  que  des  Américains  acceptent  des 
cours  encore  inférieurs  a  ceux  du  charbon  à  vapeur.  On  nous 
apprend  de  bonne  source  qu'un  contrat  de  200.000  tonnes  de 
charbons  à  gaz  a  été  conclu  pour  l'exportation  vers  l'Italie, 
au  prix  de  5  sh.  la  tonne  franco  bord  Baltimore.  A'  la  Bourse 
de  Newcastlo,  on  a  payé  pour  du  charbon  à  gaz  de  Durham, 
9  sh.  6  d.  franco  bord.  La  différence  est  frappante  et  la  con- 
currence américaine  cause  beaucoup  d'inquiétude  à  nos  voi- 
sins anglais,  d'autant  plus  qu'une  nouvelle  augmentation  de 
la  taxe  figurera  sans  doute  dans  le  prochain  budget. 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  28  novembre  1901. 

La  tendance  a  été  dominée  par  les  fluctuations  de  YAmal- 
gamated  Copper  et  des  valeurs  de  Chemins  de  fer.  L'action 
Amalgamated  a  été  attaquée  sur  le  bruit  qu'une  action  pou- 
vait être  engagée  contre  les  trusts  ;  les  valeurs  de  Chemins 
de  fer  ont  été  influencées  par  les  bruits  mis  en  circulation 
au  sujet  du  Northern-Pacific;  hier,  ces  titres  ont  bénéficié 
d'une  reprise  et  la  situation  générale  en  profite. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  80 1/2;  Mihoaukee,  169 1/2;  Erie,  42  5/8 ;  Reading,  50  5/8  ; 
Canadian  Pacific,  114  3/8;  Illinois  Central,  140  3/4  ;  Louis- 
mile,  109  1/8;  New-York  Central,  171  7/8;  Union- Pacific, 
103  3/4.  ' 


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur  en  1901.  —  Nous  avons  publié 
les  résultats  provisoires  du  commerce  extérieur  du  Mexique 
en  1900-1901  (1"  juillet  1900  au  30  juin  1901),  voici  un  résumé 
des  résultats  rectifiés  : 


Exercices 


Importations 

En  or 


En  argent 


1899-  1900 . 

1900-  1901 . 


(En  piastres) 
61.318.175  128.790.606 
65.083.453  133.020.169 


Différ.  en  1900-1901.    +  3.765.278 

Exportations 
Marchandises 


4.223.563 


Exercices 


Exemptes 
de  droits 


Taxées 


Total 


1899-  1900 . 

1900-  190 1 . 


(En  piastres-argent) 
118.853.458     39.394.475  158.247.933 
128.890.889     29.118.597  158.009.48" 


Diff.en  1900-1901. 


-10.037.431  —10.275.878      —  238.446 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Les  Résultats  budgétaires  de  l'exercice  1900.  —  Le 

rapport  financier  sur  l'exercice  1900,  qui  vient  de  paraître, 
nous  montre  les  résultats  suivants  : 

Recettes 

Pesos-papier 

Recettes  en  or  converties  en  pesos-papier  au 

change  de  227  0/0   84.444.148 

Recettes  papier   63.962.000 

148.406.148 

Dépenses 

Dépenses  ordinaires   137.899.621 

—  suivant  lois  spéciales   18.823.713 

—  suivant  décrets   1.515.898 

158.239.232 

Le  déficit  total  atteindrait  donc  9.833.084  pesos-papier  : 
sans  les  dépenses  extraordinaires  on  aurait  enregistré  un  ex- 
cédent important. 

Le  général  Roca  a  déclaré  que  ces  causes  de  déséquilibre 
ne  se  reproduiraient  plus  cette  année  et  il  a  ajouté  qu'il  était 
presque  inutile  de  faire  remarquer  que  sans  cette  succession 
de  dépenses  extraordinaires  on  aurait  eu  à  enregistrer  de 
fortes  plus-values  au  lieu  d'avoir  eu  à  constater  des  déficits 
constants  depuis  trente  ans. 

Si  l'on  compare  les  recettes  en  19f0  aux  estimations,  on 
voit  que  les  recettes-or  ont  été  supérieures  de  1  366.357  pe- 
sos-or, tandis  que  les  recettes-papier  ont  été  inférieures  de 
1.916.451  pesos-papier. 

Au  31  décembre  1900,  la  dette  se  répartissait  comme  »uit  : 

Pesos-or  Pesos-papier 

Intérieure   17.937.500  93.463.983 

Extérieure   389.064.876 

407.002.376  93.463.983 

En  ce  qui  concerne  la  dette  intérieure  en  or,  elle  est  pres- 
que exclusivement  entre  les  mains  de  la  Banque  de  la  Nation 
et,  partant,  n'intluence  pas  le  Trésor.  Quant  à  la  dette-or  ex- 
térieure, elle  a  passé,  pendant  l'année,  de  3i4.580.290  de  pesos 
à  389.064.876  pesos,  soit  une  majoration  de  44.000.000  pesos 
environ  qui  est  due  plus  spécialement  à  l'arrangement  des 
dettes  extérieures  des  provinces.  Dans  les  chiffres  pour  1899 
et  pour  1900  est  comprise  une  somme  de  36.383.774  pesos-or 
représentant  des  bons  qui  sont  la  propriété  de  la  nation  ;  la 
dette  extérieure  effective  se  trouve  ainsi  ramenée  à  352.681.102 
pesos-or. 

Le  budget  prévoit  22.283.464  pesos-or  pour  le  service  de 
cette  dette. 

En  ce  qui  concerne  les  dettes  extérieures  des  provinces,  le 
Gouvernement  a  émis  pour  une  valeur  nominale  de  94.479.016 
pesos  des  obligations  qui,  pour  leur  service  annuel,  exigent 
4.251.555  pesos-or  ;  les  provinces  fournissent,  pour  ce  service, 
une  somme  annuelle  de  2.243.448  pesos-or. 

Au  1er  janvier  1901,  il  y  avait  en  circulation  des  bons  du 
Trésor  pour  une  valeur  de  16.429  pesos-papier  et  pour  11.893.149 
pesos-or. 
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CHINE 


LA  SITUATION 


Shanghaï,  le  19  octobre  1901. 

Une  Protestation  contre  le  Traité  sipié  à  Pékin.  —  Le  Groupement 
des  Intérêts  français  en  Chine. 

En  dépit  des  lenteurs  apportées  aux  négociations 
qui  ont  abouti  au  protocole  signé  le  7  Septembre 
dernier,  on  constate  bien  des  lacunes  ou  des  fautes 
graves. 

L'annexe  17,  notamment,  a  soulevé  les  légitimes 
protestations  de  la  colonie  française  de  Shanghaï, 
sa  ratification  devant  nous  livrer  pieds  et  poings  liés 
à  des  voisins  jaloux  du  caractère  purement  national 
conservé  à  la  concession  française  de  Shanghaï. 

Il  était  urgent  de  signaler  le  danger  à  Paris  et  d'at- 
tirer l'attention  du  Département  des  Affaires  étrangères 
sur  les  conséquences  pouvant  en  résulter. 

Aussi  bien  nous  sommes  habitués,  ici,  à  combattre 
les  efforts  des  étrangers  tendant  à  faire  disparaître 
notre  petit  coin  de  terre  française  de  l'embouchure  du 
Yangtzé. 

Les  Français  établis  à  Shanghaï  se  sont  donc  réunis 
pour  échanger  leurs  vues  et  ils  ont  nommé  une  Com- 
mission chargée  de  rédiger  une  protestation  qui  a  été 
envoyée  au  Ministre  des  Affaires  étrangères. 

Ce  document  expose,  tout  d'abord,  que  l'annexe  17 
(dont  je  vous  envoie  le  texte),  crée  un  précédent  dan- 
gereux et  illégal  :  —  dangereux,  parce  que  ce  serait  le 
point  de  départ  de  nouvelles  attaques  contre  notre  au- 
tonomie ;  —  illégal,  parce  qu'une  Commission  inter- 
nationale ne  peut  prétcn'dre  imposer  des  Français  sur 
une  concession  française. 

La  composition  du  Conseil  d'amélioration  de  Whang- 
pou,  prévue  par  l'art.  4,  serait  la  suivante  : 

a)  1  Chinois,  b)  1  Anglais.,,  c)  2  consuls  étrangers 
dont  le  consul  d'Angleterre,  d)  2  Anglais,  e)  2  Anglais 
(ou  1  Anglais  et  1  Allemand),  f)  1  Anglais,  g)  1  Fran- 
çais, h)  1  Anglais,  1  Chinois,  1  Allemand,  1  Japonais 
et  1  Français. 

En  résumé,  sur  seize  membres  dont  se  composerait 
cette  fameuse  commission,  il  n'y  aurait  que  deux 
Français,  tandis  que  les  huit  sujets  britanniques  assu- 
reraient la  majorité  aune  seule  nation,  la  voix  prési- 
dentielle l'emportant  en  cas  de  ballottage. 

Est-il  admissible  qu'on  permette  à  un  corps,  formé  de 
semblables  éléments,  d'édicter  une  réglementation  sur 
une  concession  française? 

Si  nous  poursuivons  l'analyse  de  cette  singulière 
annexe,  nous  voyons  que  la  puissance  qui  aura  la 
majorité  pourra  faire  nommer  ses  nationaux  aux 
emplois  prévus,  et  il  va  sans  dire  que  la  France  n'en- 
trerait pas  pour  un  centime  clans  les  75  millions  de 
francs  de  travaux  que  la  Commission  est  appelée  à 
faire  exécuter. 

Ces  étrangers  feront  la  police  des  voies  d'eau  sur 
notre  concession,  jusqu'à  deux  milles  en  amont  de  leur 
embouchure  et  la  municipalité  française  n'aura  plus  la 
faculté  d'assainir  les  terrains  placés  sous  sa  juridiction. 

Mais  il  y  a  mieux. 

L'article  l-'5.  conférant  le  service  du  pilotage  à  des 
sujets  britanniques,  nos  commandants  de  navires  de 
guerre  pourront  se  trouver  parfois  dans  une  situation 
très  difficile.  D'une  part,  les  pilotes  anglais  seront  à 
même  de  fournir  aux  intéressés  des  renseignements 
spéciaux  et,  d'autre  part,  ces  mêmes  piloles  pourront, 
c'ii  cas  de  conflit  international,  refuser  leurs  services 
aux  bâtiments  battant  notre  pavillon! 

L'article  28  du  protocole  prévoit  que  le  Conseil  aura 
le  droit  d'acquérir  tous  terrains  nécessaires  à  l'exé- 
cution des  travaux  d'amélioration  et  de  conservation 
du  Wliant/pou  el  de  disposer  desdits  terrains.  Si,  dans 
><  \  ordre  d'idées,  il  était  jugé  utile  d'exproprier  dos 
i  rraiii1-,  on  suivra  les  règles  établies  à  l'article  (J  (a) 

de       Land  Régulations  for  the  Yang-King-pang  ». 


Dans  ce  cas,  le  prix  serait  fixé  par  une  Commission 
composée  de  :  1°  une  personne  choisie  par  l'autorité 
dont,  le  propriétaire  est  ressortissant;  2°  une  autre, 
choisie  par  le. Conseil;  3°  une  troisième  choisie  par  le 
doyen  du  corps  consulaire. 

Or  ces  questions  d'expropriation  sur  notre  conces- 
sion sont  traitées  suivant  les  lois  françaises;  sur  la 
concession  étrangère,  l'application  des  Land  Itegular 
tions  est  plus  ou  moins  arbitraire  et  f  fit-elle  même 
logique  et  équitable  que  les  Français  de  la  concession 
française  n'en  resteraient  pas  moins  exposés  au  bon 
vouloir  d'étrangers  qui  pourront  disposer  de  notre 
territoire  sans  défense  ni  appel,  créant  ainsi  un  précé- 
dent des  plus  dangereux  pour  l'absorption  de  notre 
concession  par  l'établissement  étranger. 

La  taxe  Bdc  l'article  30  portera  la  plus  grave  atteinte 
à  notre  autonomie  financière,  plaçant,  entre  les  mains 
.les  autorités  chinoises  et  des  autorités  consulaires 
étrangères  la  perception  de  droits  sur  les  habitants  ri- 
verains de  notre  concession,  alors  qu'il  eut  suffi  de 
doubler,  pour  ces  propriétés,  la  taxe  A  de  l'art.  30.  On 
a  créé  ainsi  le  plus  dangereux  précédent  que  les  An- 
glais aient  rêvé  d'établir  contre  l'autonomie  de  notre 
concession. 

Telles  sont,  dans  les  grandes  lignes,  les  remarques 
que  la  communauté  française  de  Shanghaï  a  respectueu- 
sement présentées  au  Ministre  des  Affaires  étrangères. 
Il  est  regrettable  que,  lors  de  la  discussion  des  conven- 
tions signées  à  Pékin,  le  7  septembre,  on  n'ait  pas 
consulté  les  vieux  résidents  dont  l'expérience  pouvait 
être  mise  à  profit. 

En  l'état  actuel,  il  est  douteux  qu'on  revienne  sur  un 
arrangement  signé  par  tous  les  Ministres  plénipoten- 
tiaires, et  l'incident  soulevé  ne  servira  qu'à  démontrer 
une  fois  de  plus  la  nécessité  de  confier  les  intérêts  de 
la  France  en  Extrême-Orient  à  des  hommes  expérimen- 
tés, connaissant  à  fond  les  questions  à  traiter. 

Si  l'annexe  17  est  appliquée,  nous  devrons  faire  notre 
deuil  de  l'autonomie  de  la  concession  française. 

En  attendant,  les  Français  réunis  pour  protester 
contre  la  ratification  de  cette  annexe  ont  décidé,  en 
principe,  de  former  une  Association  pour  la  défense 
des  intérêts  français  en  Chine.  Les  personnes  qui  ont 
pris  l'initiative  de  cette  création  se  sont  inspirées  de  ce 
qui  a  été  fait  en  1889  déjà,  par  les  Anglais,  dont  la 
puissante  China  Association  a  énormément  contribué 
à  la  consolidation  de  la  puissance  commerciale  et  poli- 
tique de  nos  voisins. 

Formons  des  vœux  pour  que  l'idée  aboutisse  vite  ! 


Nous  publierons  la  semaine  prochaine  l'important  docu- 
ment que  nous  adresse  notre  correspondant. 


INDES  ANGLAISES 

Récolte  du  Jute  dans  1©  Bengale.  —  Le  Consul  de  Bel- 
gique, à  Calcutta,  adresse  au  Bulletin  Commercial,  de 
Bruxelles,  les  renseignements  ci-après,  au  sujet  delà  récolte 
du  jute  dans  le  Bengale  en  1901  : 

En  juin,  juillet  et  aoùi,  les  pluies  ont  été  très  irrégulières 
et  ont  fait  un  peu  défaut  dans  les  importants  districts  de 
Bogra,  Pabna  et  Tippera,  Mais,  somme  toute,  quoique  le 
temps  ait  été  défavorable  jusqu'en  mai,  il  a  été  depuis 
exceptionnellement  bon,  si  ce  n'est  dans  quelques  districts 
où  l'on  ue  cultive  que  peu  le  jute. 

Il  a  été  cultivé  2.210.000  acres,  contre  2.093.400  acres  l'année 
dernière  ;  il  a  été  ensemencé  plus  de  2.249.000  acres  ;  mais  le 
mauvais  temps,  qui  a  régné  au  moment  des  semailles  et 
jusqu'en  mai,  a  empêché  fa  germination,  et  une  partie  impor- 
tante a  été  abandonnée  et  remplacée  par  du  riz. 

Le  Mymensingh  qui,  d'après  les  prévisions,  ne  devait 
donner  que  90  0/0,  donne  100  0/0  ;  le  Dacea,  102  0/0  :  Pabna, 
100  0/0  ;  Bogra,  90  0/0  ;  Pnrnea,  90  0/0;  Maldah,  87  0/0,  et 
les  21  Parganas,  1 150/0.  Les  importants  districts  de  Bajshahi, 
llangpuur.  Faridpour  et  Tippera,  donnent,  respectivement, 
98,  110,  100  et  88  0/0.  Pour  l'ensemble  de  la  province,  la 
récolle  atteint  96  0/0  d'une  récolte  normale. 

Le  rendement  est  estimé  à  6,500.000  balles  de  400  livres, 
ce  qui  est  considéré  comme  une  pleine  récolte. 
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MINES  D'OR 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 

Comme  d'ordinaire,  quelques  combats  sont  à  signaler,' maie 
qui  ne  paraissent  pas  avoir  d'importance  au  point  de  vue 
d'une  solution  prochaine. 

Sir  Henry  Campbell-Bannorman,  leader  du  parti  libéral, 
mène  dans  les  villes  d'Angleterre  une  vigoureuse  campagne 
contre  le  Gouvernement 

Ce  ne  sont  pas,  dit-il,  les  libéraux  qui  ont  prolongé  la 
guerre.  L'encouragement  de  leurs  paroles  ne  serait  pas  allé 
si  loin.  11  ne  faut  pas  se  laisser  prendre  à  cette  calomnie.  » 
Pour  sa  part,  il  n'a  jamais  changé  d'avis.  «  La  guerre  enga- 
gée, il  faut  la  continuer.  Il  n'y  a  pas  d'autre  issue  possible 
que  l'incorporation  des  territoires  boers  dans  les  territoires 
Britanniques  sons  une  condition  ou  sous  une  autre.  « 

Qui  donc  a  prolongé  la  lutte  ?  C'est  le  premier  Ministre 
déclarant  que  pas  un  vestige  d'indépendance  ne  serait  laissé 
aux  Boers.  C'est  M.  Chamberlain  insultant  l'une  après  l'autre 
toutes  les  nations  du  continent. 

Sir  Henry  Campbell  Bannerman  croit  qu'il  ne  faut  pas 
essayer  d'écraser  les  Boers.  mais  obtenir  leur  concours  pour 
la  conclusion  de  la  paix.  Les  Anglais  n'ont  point  de  haine, 
point  de  rancune  contre  des  gens  qui  ont  défendu  si  brave- 
ment leur  liberté. 

«  Xous  désirons  affirmer  notre  autorité,  mais  nous  n'avons 
nullement  l'intention  de  détruire  leur  individualité,  d'inter- 
venir dans  leurs  coutumes,  ou  de  leur  imposer  nos  idées.  Le 
seul  moyen  de  sortir  de  nos  difficultés  est  de  rendre  à  la 
colonie  du  Cap  ses  droits  civils  et  de  réclamer  de  nouvelles 
négociations  de  paix  :  il  n'est  pas  trop  tard,  si  le  peuple  an- 
glais vent  parler  en  termes  non  équivoques.  » 

D'après  le  Neic-York  Hrrald,  quoique  les  représentants 
des  puissances  continentales  n'aient  pas  demandé  directement 
aux  Etats-Unis  de  s'employer  à  rétablir  la  paix  dans  l'Afri- 
que du  Sud,  il  est  exact  que  des  suggestions  officieuses  à  cet 
effet  ont  été  faites  verbalement  aux  Ministres  américains  par 
des  diplomates  qui  ont  laissé  clairement  entendre  qu'une 
action  dans  ce  sens,  de  la  part  des  Etats-Unis,  recevrait  l'ap- 
probation unanime  et  l'appui  des  puissances  continentales; 
mais,  à  toutes  ces  propositions,  le  président  Roosevelt  et  le 
Cabinet  auraient  fait  la  sourde  oreille. 

On  écrit  de  La  Haye  : 

«  Le  docteur  Leyds  a  reçu  du  Ministre  des  Affaires  étran- 
gères des  Pays-Bas,  Président  du  Conseil  administratif  de' la 
Cour  d'arbitrage,  la  réponse  suivante  relative  à  la  requête 
présentée  au  nom  des  Républiques  Sud-Africaines: 

Le  Conseil  est  d'avis  que  la  compétence  du  Conseil  est 
déterminée  par  l'article  28  de  la  Convention  de  La  Haye; 

Que  cet  article  ne  charge  le  Conseil  que  de  travaux  exclusi- 
vement administratifs: 

Qu'en  donnant  suite  à  la  demande,  le  Conseil  sortirait  de 
la  limite  de  ses  attributions; 

De  sorte  qu'il  doit  se  déclarer  incompétent.  » 


Les  futurs  Dividendes  des  Mines  du  Witwatersrand 


La  New  Austral  vient  de  publier  une  note  disant  que  la 
Wemnier  Gold  Mining  Company,  Limited,  distribuera,  fin 
décembre  un  dividende  de  30  shillings  et  non  do  30  0/0 
,6  shillings)  comme  on  l'avait  dit  tout  d'abord.  On  fait  obser- 
ver, à  ce  sujet,  que  cette  distribution  de  30  shillings  est  pos- 
sible, car,  d'après  le  rapport  pour  les  exercices  1899-1900,  les 
ressources  liquides  de  cette  Compagnie,  au  31  décembre  der- 
nier, s'élevaient  à  149.848  liv.  st.,  sans  compter  le  portefeuille 
de  10.981  actions  Village  Deep.  Comme  les  bénéfices  réalisés 
depuis  le  1er  janvier  jusqu'au 30  septembre  de  l'année  courante 
se  chiffrent  par  13.784  liv.  st.,  la  Compagnie  doit  avoir  en 
caisse  103.031  liv.  st.,  somme  plus  que  suffisante  pour  distri- 
buer a  chacune  de  ses  80.000  actions  un  dividende  de  50  sh. 
qui  n'exigerait  que  120.000  liv.  st. 

Ajoutons  qu'à  la  suite  d'un  échange  de  vues  par  télégraphe 
les  représentants  des  grandes  maisons  sud-africaines  à. Johan- 
nesburg ont  été  d'avis  que  toutes  les  Compagnies  ayant  re- 
commencé les  broyages  et  qui  possèdent  des  ressources 
suffisantes,  devraient  déclarer  un  dividende  à  la  fin  du  mois 
prochain.  En  conséquence,  on  croit  que  la  Bonanza  répartira 
Î0  shillings  par  action,  la  Robinson  Gold  5  sh.,  la  May  Con- 
solidated 3  sh.  Il  est  probable  qu'à  cette  liste  viendront  se 
joindre  les  Compagnies  Meyer  and  Charlton,  Treasury, 
Geldenhuis  Deep  et  peut-être  la  Ginsberg.  UAngelo,  qui  a 
repris  ses  broyages  la  semaine  dernière,  et  la  Crown  Reef, 
qui  a  dù  recommencer  à  travailler  mardi,  sont  également  en 
état  de  distribuer  très  rapidement  un  acompte. 


Les  Rendements  de  la  Rhodesia 


La  production  de  la  Rhodesia.  en  octobre,  s'est  élevée  à 
à  14.503  onces,  en  augmentation  do  546  onces  sur  celle  de 
septembre.  Voici  le  tableau  des  rendements  mensuels  depuis 
1898  ' 

1898        1899        1900  1901 

Onces  Onces  Onces  Onces 

Janvier   6.371  5.212  10.787 

Février                         .»  6.424  6.233  12.237 

Mars   6.614  ©.386  14.289 

Avril                            »  5.755  5.456  14.998 

Mai   4.939  6.554  14  486 

Juin                              »  6.104  6.185  14.803 

Juillet                          »  6.031  5.737  15.651 

Août   3.177  10.137  14.7:34 

Septembre                  2.346  5.653  10.600  13.958 

Octobre                     3.913  4.276  10.668  14.503 

Novembre                  5.567  4.670  9.169  » 

Décembre                   6.250  5.289  9.373 

18.085     65.303     91.040  140.506 

Les  actionnaires  de  la  British  South  Af'rica  Company 
(Chartered)  sont  convoqués  en  assemblée  générale  dans  le 
courant  de  décembre,  mais  on  croit  que  M.  Cecil  Rhodes 
n'assistera  pas  à  cette  assemblée. 

Le  rapport  de  cette  Compagnie  s'étendant  sur  deux  années 
jusqu'au  mois  de  mars  1901,  vient  d'être  publié.  Pendant 
l'exercice  se  clôturant  au  30  mars  1899,  les  dépenses  de  la 
Compagnie  se  sont  élevées  à  978.953  liv.  st.  et  les  recettes  à 
326.053  liv.  st.;  pour  l'exercice  clos  au  30  mars  1900,  les 
dépenses  ont  été  do  873.026  liv.  st.  et  les  recettes  de  394.060 
livres  sterling.  Bien  que  les  chiffres  pour  l'exercice  clos  au 
mois  de  mars  1901  n'aient  pas  été  publiés,  le  rapport  cons- 
tate que  pendant  la  troisième  année  les  recettes  sont  de 
663.849  liv.  st.  et  les  dépenses  de  405.467  liv.  st.  En  ce 
qui  concerne  l'exercice  en  cours,  les  dépenses  sont  estimées  à 
758.296  liv.  st.  et  les  recettes  à  469.000  liv.  st. 


DE  HEERS  CO\SOIJI>  VTEI> 


Dans  notre  dernier  numéro,  nous  avons  publié  le  projel 
qui  sera  soumis  aux  actionnaires  de  cette  Compagnie  à  l'as- 
semblée générale  extraordinaire  qui  se  tiendra  à  Kimberley 
le  23  décembre. 

Si  les  résolutions  proposées  sont  votées  par  l'assemblée, 
l'actionnaire  recevra,  d'ici  au  15  mars  1902,  au  plus  tard  : 

Un  bonus  en  espèces  (sur  le  solde  des  béné- 
fices de  l'exercice  1900-1901)   10  shillings 

Un  acompte  do  dividende  sur  les  bénéfices  du 
premier  semestre  de  l'exercice  1901-1902  juil- 
let à  décembre)   l.liv.  st. 

Total   1  liv.st.10sb. 

De  plus,  un  bonus  en  actions  différées  ou  ordinaires  nou- 
velles, à  raison  do  1/16  d'action  différée  par  action  an- 
cienne. 

En  outre,  l'action  ancienne  De  Beers  sera  échangée  contre 
deux  actions  nouvelles,  savoir  : 

1°  Une  action  privilégiée  nouvelle  de  2  liv.  st.  10  sh.  (62 
francs  50)  remboursable  à  20  liv.  st.  (500  fr.)  en  cas  de  liqui- 
dation, et  ayant  le  droit  de  prélever,  avant  les  actions  diffé- 
rées ou  ordinaires',  un  dividende  fixe  et  cumulatif  de  40  0/O, 
soit  1  liv.  st.  ou  25  fr.  : 

.2°  Une  action  différée  ou  ordinaire  nouvelle  de  2  liv.  st. 
10  sh.,  ayant  droit  au  surplus  des  bénéfices  après  le  prélève- 
ment du  dividende  fixe  do  1  liv.  st.  aux  actions  privilégiées. 

L'action  privilégiée  de  la  De  Beers  n'ayant  droit  qu'à  un 
revenu  fixe  do  1  liv.  st.,  constitue  une  sorte  d'obligation. 


IVIiries  cl' Or-  Australiennes 


Rendements  des  Mines  de  l'Australie  occidentale.  — 
Voici  les  rendements  des  principales  mines  de  l'Australie 
occidentale  pour  le  mois  d'octobre  comparés  à  ceux  des 
deux  mois  précédents  : 

Août    Septembre  Octobre 


Associated  G.  M.  of  W.  A   3.111 

Bayley's  United   193 

Beilevue  Consolidated   1.138 

Burbank's  Birthdav  Gift   1.032 


(En  onces) 
2.506 
40 
1.050 
1.640 


2.927 

1.051) 
1.473 


7ui 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  -  Mines  d'or 


Août  Septembre  Octobre 
(En  onces) 

Cosmopolitan  Proprietary....        2.040  2.118  2.216 

Craiggiemore  Proprietary ... .          465  541  557 

East  Mnrchison  United.*....        2.795  2.830  2.827 

Ficld's  Find                                  603  012  590 

Golden  Arrow                                334  455  528 

Golden  Horseshoe  Estâtes...      15.402  15.382  15 . 407 

Great  Boulder  Main  Reef....       3.300  2.220  2.200 

GreatBoulder  Persévérance..      12.654  12.007  13.308 

Great  Boulder  Proprietary...      12.359  12.655  12.899 

Great  Fingal                              6.389  6.440  6.016 

Hannan's  Brownhill                     5.226  5.235  5.265 

Hannan's  Proprietary                     161  48  35 

Ivanhoe                                     8.707  8.625  11.214 

Kalgurli                                     1.845  1.880  1.845 

Lady  Loch                                    540  400  467 

Lady  Shenton                             1.765  »  » 

Lake  View  Gonsols                     14.315  14.348  14.396 

Long  Reef                                  1.253  881  879 

Menzies  Consolidated  i          912  648  755 

Mount  Charlotte                            198  200  204 

Peak  Hill  Goldfield                      1.636  2.228  2.099 

South  Kalgurli                            1.852  1.900  1.912 

Sons  of  Gwalia                           6.052  6.073  6.010 

Westralia  Mount  Morgans...        3.184  3.270  3.485 

White  Feather  Main  Reef....        1.262  1.158  1.211 

La  production  d'octobre  est,  en  général,  en  augmentation 
sur  celle  du  mois  précédent,  mais  la  plus-value  de  beaucoup 
la  plus  importante  a  été  réalisée  par  Ylvanhoe,  qui  gagne, 
d'un  mois  à  l'autre,  2.589  onces. 


Notes  minières  d'Australie 

Hannan's  Reward.  En  octobre,  516  tonnes  de  minerai  ont 
été  broyées  et  ont  donné  317  onces  d'or  ;  les  tailings  ont  pro- 
duit un  rendement  de  225  onces. 

Royal  Oak  of  Hauraki.  Cablegramme  :  «  Il  a  été  broyé 
20  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné  un  rendement  d'une 
valeur  de  1.357  livres  sterling.  » 

Hannan's  Brownhill.  Rendement  du  mois  d'octobre  :  5.265 
onces  d'or  d'une  valeur  de  19.476  liv.  st. 

Komata  Reefs.  Rendement  pour  quatre  semaines  :  1.200 
tonnes  ou  produit  pour  1.129  liv.  st.  d'or. 

Ivanhoe.  Dépenses  pendant  le  mois  d'octobre  :  Sur  le 
compte  capital  :  machines,  2.866  liv.  st.;  pour  développe- 
ment de  la  mine,  4.569  liv.  st.;  comme  intérêts,  16.953 
livres  sterling:  en  tout,  24.388  liv.  st.  Evaluation  du  rende- 
ment, 41.800  liv.  st. 

Lady  Shenton.  Résultats  du  broyage  pour  les  quatre  se- 
maines qui  ont  pris  fin  le  16  novembre  ;  1.200  tonnes  de  mi- 
norai broyé  ont  produit,  à  la  fonte,  1.061  onces  d'or  ;  à  l'essai, 
l'or  brut  a  une  valeur  de  3  liv.  st.  8  sh.  3  d.  l'once  ;  les  dé- 
penses d'extraction  et  de  broyage  sont  évaluées  à  1  liv.  st. 
11  sh.  6  d.  Les  tailings  donnent  à  l'essai  7  dwts  par  tonne. 
On  a  extrait,  de  concentrés,  88  onces  d'or  fin.  On  a  traité  à 
la  cyanuration  2.067  tonnes  de  tailings  qui  ont  produit  520 
onces  d'or  fin.  L'extraction  a  porté  sur  74  0/0  ;  coût  par  tonne, 
9  sh.  11  d.  L'assemblée  générale  annuelle  sera  tenue  à  Perth 
le  28  novembre. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  28  novembre  1901. 

Après  être  resté  de  nouveau  indécis,  le  Marché  sud-afri- 
cain a  repris  un  peu.  La  reprise  n'a  pas  porté  sur  toutes  les 
valeurs  et,  dans  certains  cas,  elle  est  modeste,  mais  la  nuance 
n'en  existe  pas  moins. 

La  liquidation  de  fin  novembre  a  eu  lieu  mardi.  Le  taux 
des  reports,  en  général,  a  été'  de  6  à  0/0;  Chartered,  1/2  à 
1  pence  1/2  ;  Consolidated  Goldfields,  6  à  8  0/0  ;  East  Rand, 

0  à  8  0/0:  Rand  Mines,  0  à  8  0/0;  Jaqersfontein,  1  sh.  à 

1  sh.  6  d.;  De  Beers,  1  sh.  1  sh.  6  d. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered, qui  restait  à  2  5/8,  finit  à  2  17/32.  Consolidated 
Goldfields,  7  7/32,  contre 7  1/1G.  Transvaal  Goldfields,  1  3/8. 

District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand,  qui 
finissait  à  7  1/8,  reste  au  dernier  moment  à  7  3/32;  An- 
yelo,  7  1/8;  New  Cornet,  2  1/2. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  6  3/16,  contre  5  15/16  ; 
Lanylaaçte  Estate,  3  1/8  ;  Simrner  and  Jack,  6  1/8. 

La  Jnhilee,  que  nous  laissions  a  5  3/8,  reste  â  ce  cours  ; 
Jumpers,  4  1/2;  Ivlodderfontein,  11  7/16,  contre  11  13/16; 
Meyer  and  Charlton  5  1/4. 


Lu  Crown  Reef  cote  15  1/4;  elle  clôturait  â  14  1/4  il  y  a- 
huit  jours;  Randfonfein,  2  Worcexter,  2  3/8;  la  Ro- 

binson  Gold,  qui  finissait  à  9  3/8,  reste  à  9  3/4. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  6  3/16;  nous  la  lais- 
sions la  semaine  dernière  à  5  15/16;  Lancaster,  2  1/4; 
New  Heriot,  5  7/8;  Bcnanza,  5  9/16,  sans  changement  ; 
Wo  Ihuter,  3  7/8. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  8  liv.,  reste  à  8  3/16;  Fer- 
reira,  20  ./.,  contre  19  1/2,  Wemrner,  13  ./.;  Vil- 
lage Main  Reef,  8  ./.  ;  Durban  Roodepoort,  5  3/8;  Van 
Ryn,  2  1/2. 

**#  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  esta- 
101/2;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  ce  cours;  la  Rand  Minesr 
qui  clôturait  à  10  hv.,  se  retrouve,  â  la  dernière  heure,  à 
10  5/32;  Glen  Deep,  3  15/16;  Ferreira  Deep,  6  7/16;  Robinson 
Deep,  5  .,/.. 

La  Noùrse  Deep  reste  à  4  3/4  ;  Durban  Roodepoort 
Deep  à  3  7/16;  Jumpers  Deep,  4  9/16. 

***  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  Aaency 
clôture  à  113/16;  Rhodesia  Goldfields,  1  1/16;  Dunraven, 
1/2;  Geelong,  1 1/4  ;  Seluhwe,  15/8;  Globe  and  Phœnix, 
4  5/8. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  11/16. 

***  District  de  Rlerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  13  sh.  9  d.,  reste  à  " 

District  de  Lydenburg. 
Mining  Estate  est  à  1  11/16. 

***  District  de  Heidelberg. 
2  7/8. 

District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  7/8. 
**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  ferme.  On  cote  la  Frank  Smith  Dia- 
mond 2  3/16;  De  Beers  39  1/8,  contre  39^1i\-.  On  continue  à 
traiter  les  actions  nouvelles  «  différées  »  et  préférées  ». 


12  sh.  6  d. 
—   La  Transvaal 


Gold 


La  Nigel  se  traite  à 


Londres,  28  novembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 


Après  la  clôture,  le  Marché  est  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  28  novembre  1901. 
Les  échanges,  sur  notre  Marché  des  Mines  d'or,  continuent 
à  être  très  calmes.  On  suit  attentivement  ce  qui  se  passe  à 
Londres,  mais  on  ne  s'occupe  toujours  que  peu.  L'annonce 
que  la  situation  à  Johannesburg  s'améliore  de  jour  en  jour 
cause  bonne  impression  ;  toutefois,  elle  ne  suffit  pas  encore 
pour  entraîner  le  public. 

La  Rand  Mines  finissait  à  252  50  il  y  a  huit  jours;  on  la 
retrouve  à  255  50;  Consolidated  Goldfields,  182.  East  Rand, 
182  fr.  . . ,  contre  183  fr.  . . .  Quant  à  la  Chartered,  qui  clô- 
turait il  y  a  huit  jours  à  63  fr.  75,  elle  s'inscrit  à  65  fr.  50. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  13  fr.  50  ;  French  Rand, 
36  fr.  75,  sans  changement;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôtu- 
rait à  493  fr.,  elle  s'inscrit  à  501  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  28  ..,  et  la  Geduld  est  à  133  50, 
contre  130  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  C"  reste  à  55  25.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  155  fr.  50,  contre  154  fr.  ..;  Geldenhuis  Deep, 
261  fr.  ... 

La  Kleinfontein  cote  35  fr.  . ..  Langlaagte  Estate,  80  fr.  . .; 
May  Consolidated,  107  fr.  ;  nous  laissions  ce  titre,  précédem- 
ment, à  104  fr.  . .  ;  Mossamédès,  16  fr.  . .  ;  Mozambique, 
32  fr.  75;  Océana,  44  fr.  . . . 

La  Rose  Deep  clôture  à  219  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
2:35  fr.  . .,  finit  à  244  fr.  50.  Robinson  Deep,  126  ...contre 
117  fr.  50  ;  Robinson  Randfontein,  29  fr.  75;  Randfon- 
tein  Estâtes,  73  fr.  50. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  54  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  154  . .  ;  Transvaal  Consolidated  Land, 
76  fr.  25;  Transvaal  Goldfields,  32  fr.  ... 

La  Wemrner  est  aux  environs  de  327  . . . 

La  Village  Main  Reef  finit  à  201  fr.  50;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  195  fr.  50;  Sheba,  21  fr.  25. 

La  Zambèze  est  à  14  fr.  75. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  clôture  à  16  ...  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  26  fr.  50.  De  Beers  983  fr., 
contre  984  fr.  ...  Frank  Smith  Diamond,  54  fr.  25. 

L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Parla.  —  Imprimerie  de  la  Preise,  16,  rue  du  Croissan'.  —  Simart 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


3  S 


PRINCIP.  CHAPITRES 


c  -  ~  '  J 


°  3  ° 
^■2  s 


T3  O. 

x  a 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 

6  décembre. 

2.324 

1.11011 

4 

095 

460 

781 

521 

3 

1901 

2!  novembre 

2.411 

1.102a 

4 

055 

524 

510 

494 

H 

1901 

28  no  embre 

2.439 

I.I02 

•4 

062 

670 

643 

485 

3 

1901 

.'i  décembre'. 

2.15S 

1- 100.1 

4 

132 

530 

486 

499 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1900 

30 

novi 

■m  bre 

682 

336 

1  458 

620 

1.063 

86 

K 

1901 

15 

nov< 

imbre 

7"4 

381 

1.521 

655 

1  071 

84 

4 

1901 

22 

noi 

jmbre 

795 

391 

1.474 

82  i 

1.056 

"5 

4 

1901 

30 

nov 

Miibre 

771 

380 

1.526 

787 

1.080 

82 

4 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1900 

31  octobre.  1 

67 

33 

233 

106 

301 

26 

» 

1901 

31  août  

63 

31 

196 

122 

239 

62 

» 

1901 

30  septembre 

67 

33 

215 

127 

q2l 

74 

» 

1901 

31  octobre..! 

66 

32 

199 

143 

20  S 

88 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1900 

6 

décembre. 

180 

» 

736 

i  1.1)2! 

671 

»  l 

1901 

21 

novembre 

88C 

» 

727 

1  918 

659 

»  ] 

1901 

28 

novembre 

884 

» 

73  î 

N.Û07 

680 

1901 

5 

décembre. 

8S4 

737 

ll.ÛOO 

616 

»  1 

1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

septembre 


juin  

août  

septembre 

ANGLETERRE 


148 

15 

202 

» 

» 

149 

16 

202 

» 

» 

» 

» 

1*1 

■>■> 

194 

» 

» 

» 

146 

20 

195 

» 

» 

» 

Banques  d'Irlande 


2!)  septembre 
4  juillet.... 
31  août..  .. 
28  -eptembre 


76 

10 

ni 

*  Il 

73 

9 

161 

n 

71 

12 

151 

j 

»  Il 

73 

11 

160 

*  Il 

DATES 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

1900  30  novembre ,  966 

1901  15  novembre  1 .148 
190  1  22  novembre  11  147 
1901    30  novembre  j  1.157 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


248 

1.494 

54 

471 

63 

274 

1.612 

156 

429 

63 

278 

1.572 

162 

399 

62 

279 

1.592 

144 

388 

62 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


348 

409 

1.574 

753 

1 

109 

258 

350 

42  i 

L.643 

685 

1 

115 

258 

350 

426 

1.632 

690 

1 

116 

256 

350 

429 

1.625 

690 

1 

117 

269 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 

1900  1»' décembre 

1901  16  novembre 
190  1  23  n  ivembre 
190  1    30  novembre 

GRÈCE  — 

1900  30  septembre 

1901  31  juillet  — 
1901  31  août..  .. 
1901  30  septembre 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


Banque  Nationale 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1900 
1901 
1901 
1901 


31  octobre...  i 
31  août  I 

30  septembre 

31  octobre.. .  ' 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


» 

1900 

7  novembre 

26 

4S  1 

385 

10 

95 

20 

D 

1901 

23  octobre... 

27 

45 

38.5 

11 

99 

y 

n 

1901 

30  octobre.. 

27 

44  1 

385 

11 

101 

■ 

1901 

6  novembre 

27 

44  i 

385 

10 

99 

23 

1900 

22  octobre.. . 

4 

0 

21 

62 

24 

19 

1901 

7  octobre. . . 

7 

4 

29 

74 

24 

18 

1901 

14  octobre.. . 

8 

4 

29 

74 

24 

18 

1901 

22  octobre. . . 

6 

4 

28 

73 

24 

18 

1900  31  novembre 

96 

131 

6 

35 

17 

1901    31  septembre 

87 

» 

132 

7 

35 

11 

190  1    30  octobre.. . 

89 

135 

5 

35 

11 

190  1    30  novembre 

9Î 

133 

8 

33 

11 

1 

145 

61 

30 

6 

2 

» 

140 

70 

34 

9 

2 

n 

136 

72 

35 

9 

2 

» 

137 

67 

36 

10 

1900 

1°'  décembre 

123 

140 

481 

1  10 

160 

124 

1901 

16  noveri.bre 

145 

151 

490 

3 

135 

122 

1901 

23  novembre 

145 

152 

496 

1  9 

139 

122 

1901 

30  novembre 

145 

155 

490 

»  4 

138 

121 

41 

» 

1    93  1 

9 

62 

1 

43 

'  89 

15 

57 

2 

43 

96 

9 

56 

2 

43 

1    89  1 

16 

62 

1 

4'/, 

4 


1900 

29  novembre  1 

91 

15 

597 

66 

498 

60 

4 

1901 

11  novembre  ' 

98 

16 

597 

63 

487 

51 

3 

1901 

21  novembre  1 

100 

16 

592 

78 

505 

50 

3 

1901 

28  novembre  1 

98 

16 

604 

82 

517 

49 

3 

6% 

5  y, 

5'/4 
5/, 


3^ 

4 

4 


6% 

S  « 
6% 


3K 
3 
3 
3 


1900  10  novembre 

296 

48 

843 

177 

332 

42 

5 

1901    20  octobre.  . 

310 

56 

860 

195 

311 

29 

5 

1901   31  octobi  e.  ■  ■ 

310 

39 

857 

191 

328 

31 

5 

1901   10  novembre 

310 

59 

848 

183 

318 

36 

5 

1900    10  novembre 

67 

13 

260 

58 

81 

30 

5 

19.01    20  octobre. . 

69 

13 

247 

65 

87 

31 

5 

1901    31  octobre.. . 

69 

13 

217 

63 

90 

31 

5 

1901    10  novem  ire 

69 

13 

231 

61 

88 

31 

5 

1900 

10  novembre 

35 

2 

65 

36 

46 

4 

5 

1901 

2i)  octobre . . 

35 

2 

58 

36 

40 

4 

5 

1901 

31  octobre.. 

35 

2 

57 

36 

42 

5 

5 

1901 

10  novembre 

35 

2 

58 

35 

43 

4 

5 

6 


tg 


706 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 

24 

novembre 

41 

S' 

131 

3 

31 

22 

8 

1901 

9 

novembre 

49 

4 

«3 

48 

18 

1 

1901 

n 

novembre 

49 

4 

147 

48 

[8 

1 

1901 

23 

novembre 

49 

4 

146 

» 

n 

18 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


190  0   29  novembre 

1 

859 

163 

1.484 

328 

591 

320 

1901    )4  novembre 

1 

765 

l.;i9 

1.526 

3  2 

638 

m 

1901    24  novembre 

1 

175 

161 

1.523 

363 

«47 

493 

r: 

190  1    29  novembre 

1 

796 

163 

1.496 

371 

639 

494 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 

15 

novembre 

23 

2 

74 

15 

42 

21 

» 

1901 

15 

octobre.  . 

21 

3 

64 

21 

34 

18 

» 

1901 

31 

octobre.. . 

21 

3 

63 

22 

35 

18 

1901 

15 

novembre 

21 

3 

63 

23 

36 

18 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900   31  octobre... 

7 

9 

38 

2 

8 

9 

6 

1901    31  août  

6 

9 

37 

0 

9 

10 

6 

1901   30  septembre 

6 

9 

36 

9 

9 

10 

6 

1901    31  octobre... 

7 

9 

36 

2 

9 

6 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 

1900  31  octobre... 

1901  31  août.  •  • 
190  1  30  septembre 
1901  31  octobre... 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


50 

6 

93 

44 

116 

16 

6 

62 

7 

105 

41 

89 

10 

5 

63 

(i 

123 

45 

90 

16 

5 

65 

6 

127 

43 

98 

15 

5 

1900 

31  octobre.. .  1 

13 

12 

116 

754 

324 

139 

» 

1901 

31  août      . . j 

10 

17 

96 

830 

325 

142 

» 

1901 

30  septembre  ] 

10 

18 

100 

813 

324 

139 

» 

1901 

31  octobre.. .  1 

8 

20 

85 

813 

321 

140 

SUISSE  —  Banques  d'Emission 


1900  l"  décembre  | 

1901  16  novembre 
i901  23  novembre  I 
1901  30  novembre  |  111 


i  100 

10 

229 

1  1046 

184 

49 

113 

12 

222 

1138 

211 

48 

112 

12 

220 

1138 

211 

48 

!  Ml 

12 

221 

1  1138 

211 

48 

3X 
VA 


TOTAUX 


1900 
1901 
1901 
1901 


6  décembre, 
•il  novembre 
28  novembre 

5  décembre. 


8.264 
8.828 
8.784 
8-788 


2.641, 
2.744! 
2.765 


15. '48 
15.339 
15.240 


2.761| 15.372 


5.7f)li  7.080j 

6. 020 1  0.679 

6  423i  6.822| 

6.2;7l  6.644i 


2.053; 
2  9341 
2  010| 
2.0431 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896 
1897 
1898 
1899 
1900 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre . 


7.953 
8.746 
8.160 
7  850 
8.211 


2 

2.54fj 
2  «36 
2  583 
2 


14.565 
IV  254 
14.975 
14.992 
•  906 


8.858 
8.548 
8.999 
9.321 
9  505 


6.092 
6.661 
7.620 

8.352 
8.514 


607  15 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine 
des  totaux  délinitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers 
nent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui 
à  des  chiffres  très  importants. 


171 

diffèrent 
compren- 
d'Ecosse 
s'élèvent 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OK ANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


30  oc  t. 

6  nov. 

13  nov. 

20  nov. 

27  nov. 

4  déc. 

48 

10 

48 

n7 

48 

07 

48 

07 

48 

o: 

48  07 

Î00 

21, 

100 

20 

100 

14 

100 

13 

100 

20 

100  22 

A^hénee  

168 

Ml 

169 

168 

50 

169 

75 

169 

75 

168  75 

Barcelone  

42 

40 

43 

42 

83 

42 

85 

42 

30 

40  85 

81 

25 

81 

23 

81 

25 

81 

20 

84 

15 

81  20 

100 

i:; 

100 

13 

100 

12 

100 

11 

100 

16 

100  20 

100 

10 

100 

::n 

HO 

30 

1(10 

30 

100 

30 

100  40 

Constantiiiople.  ..  ■ 

22 

71 

22 

76 

22 

78 

22 

82 

22 

XI 

22  81 

81 

27 

81 

27 

81 

23 

81 

23 

81 

16 

81  21 

102 

68 

102 

7« 

102 

58 

102 

10 

102 

25 

101  93 

100 

28 

100 

31 

100 

30 

100 

24 

100 

30 

100  35 

745 

747 

746 

50 

743 

740 

734  .. 

Londres.  

25 

30 

25 

32 

25 

32 

2.5 

36 

25 

36 

25  35 

Madrid  •  

42 

12 

42 

80 

42 

60 

42 

63 

42 

2? 

40  30 

P -me  

102 

77 

1(12 

80 

102 

57 

1(12 

4(1 

102 

25 

101  96 

9al  nUP^tersno  itrg. . 

37 

32 

37 

32 

37 

37 

:n 

35 

37 

35 

37  32 

Vienne.(à  vue)  

95 

30 

95 

25 

95 

21) 

95 

17 

95 

15 

9.5  2(1 

fi  3  niui*  .  . . 

95 

il) 

95 

35 

95 

21 

95 

28 

95 

25 

B8  -'5 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  j'at  i»  aar 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St.-Pétersb...  — 


Valeurs 


s  a  vue 


Londres. 


4  % 

fi 
4% 

4  % 
4% 


% 


Belgique   —  5  % 

Italie   —  5  % 

Suisse   —  ';  % 

New- York   —  4  % 

Matières  d'or  et  d'argent  au  pan- 
Or  en  barre  (le  kil.). . .  3437  » 
Argent  id.    (le  kil.)...    218  89 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916";  . 

—  —  nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde   


Plus 


7  nov.  14  nov.  21  nov 


203  62 
121  69 
103  62 


350  . 
395  . 
262  . 


25  085 
25  11 

0  23p. 

3  ..p. 

0  37p. 

514  50 


i437 
96  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  62  205  75 
121  6H  121 
103  62  103  62 


350  . 
395  50 
262 


25  11 
25  155 

0  19p. 

2  87p. 

0  37  p. 

515  .. 


3437  . 
96  .. 
80  50 
25  80 
20  oo 
40  .. 
27  50 


350  50 
395  50 

262 


23  13 
25  175 
0  19p 
2  87p 
0  37p 
514  50 


3437  .. 
96  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  30 


2°i  nov. 


206  50 
121  >, 
103  87 


rj.-l  . 


332 
395 
262  50 


25  133 
25  16 
0  19p. 

2  50p. 
0  37p. 
514  50 


3437  -. 
92  50 
«0  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  62 
121  73 
103  87 


356  .. 
400  .. 
202  30 


25  12 
25  145 

0  25p. 

2  l4 

0  44p. 

514  .. 


3437  .. 

93  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


i'3  g  I  Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr.-Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.) 

Hollande  (fi.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  ... 
Suisse  (franc  or) ..  .. 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(Sh>n(b8ï)(taëlarg.) 


■  

7  nov. 

1+  nov. 

21  nov. 

.  28  nov. 

5  déc. 

1  234 

1  229 

1  229 

1  230 

1  231 

1  229 

25  22 

25  075 

25  095 

25  155 

25  125 

23  115 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  70 

0  70 

0  70 

0  70 

0  71 

1  » 

0  59 

0  59 

0  58 

0  59 

0  59 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  o: 

2  07 

1  » 

0  97 

0  97 

0  97 

0  97 

0  97 

5  60 

3  98 

3  99 

3  99 

3  98 

4  04 

1  » 

0  98 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  65 

2  65 

1  • 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  14 

5  14 

5  14 

5  15 

5  14 

5  43 

2  45 

2  45 

2  42 

2  36 

2  34 

5  » 

2  15 

2  14 

2  14 

2  15 

2  11 

1  89 

1  60 

1  63 

i  60 

1  00 

1  60 

2  84 

1  24 

1  26 

1  25 

1  26 

1  26 

1  67 

1  67  1 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

2  58 

2  70  , 

2  70 

2  70 

2  65 

2  65 

7  47 

3  25 

3  25  1 

3  25 

3  12 

3  07 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  5  décembre  1901 


ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  40 

En  Angleterre   100  30 

En  Aulriche-Honarie . . .  100  06 

En  Belgique    100  25 

En  Espagne   140  14 

En  Grèce   \<o<>  75 

En  Hollande   100  33 

En  Italie   102  17 

En  Portugal   138  61 

En  Roumanie   100  40 

En  Russie   100  58 

En  Suisse   100  44 

Aux  Etats-Unis   100  78 

Au  Mexique   232  04 

En  Répuul.  Argentine..  2316  30 

Au  Chili   118  12 

Au  Brésil   225  40 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   97  36 


100  francs 
en  billets  de  banque  étranger: 
valent  en  France  : 

Billets  A  llemands   99 

—  Anglais   99 

—  Austro-Hongrois .  99 

—  Belges   99 

—  Espagnols   71 

—  Grecs   59 

—  Hollandais   99 

—  Italiens   97 

—  Portugais   72 

—  Roumanie    99 

—  Russes   99 

—  Suisses   99 


En  Chine.  ■ 


243  32 


Pièces  des  Etals-Unis. . . 


99  22 


du  Mexique   43  09 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  32 

—  du  Chili   84  65 

—  du  Brésil   44  36 

Pièces  des  Indes   100  . 

—  du  Japon   102  67 

—  de  la  Chine   41  09 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  5  décembre  1901 

La  rote  des  changes  à  trois  mois  est  assez  indécise;  il  y  a 
nu  peu  de  hausse  sur  l'Amsterdam,  mais  le  papier  allemand 
a.  rétrogradé  de  121, 87  a  121,75.  La  devise  autrichienne  esl 
l'orme  à.  103,87  ;  on  remarque  une  reprisé  assez  importante  su  r 

Madrid, par  suite  de  la  décision  du  Gouvernement,  immé- 
diatom (Mit  appliquée,  d'exiger  en  or  le  paiement  d'une  partie 
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des  droits  de  douane.  Le  Lisbonne  suit  le  mouvement,  et  ga- 
gne 5  points  dans  la  semaine.  Le  Saint-Pétersbourg  est  à 
202.50  connue  la  semaine  dernière,  le  versement  se  traite 

à  -m. 

Le  Londres  réagit  de  nouveau,  le  chèque  clôture  à  25  14  1/2 
au  lieu  de  •.)">  10;  l'effet  de  la  hausse  de  l'escompte  est  épuisé 
et  les  expéditions  d'or  pourraient  recommeucer.  Un  relève- 
ment de  l'escompte  à  la  Banque  d'Angleterre  n'est  pas 
improbable. 

Lu  papier  belge  et  le  papier  suisse  sont  en  baisse;  quant 
au  papier  italien,  il  continue  sa  marche  régulière  vers  le  pair. 
L'exposé  si  net  et  si  ferme  de  M.  di  Broglio  sur  la  situation 
financière  et  l'équilibre  solide  et  parfaitement  réel  du  budget 
produisent  le  meilleur  effet  et  justifient  la  belle  tenue  de  la 
rente. 

On  pourrait  mutatis  mutandis  comparer  l'effort  de  l'Italie 
pour  réorganiser  ses  finances  et  relever  son  crédit  à  celui  qui 
a  été  fait,  eu  France,  au  commencement  du  siècle  dernier, 
sous  l'impulsion  de  Bonaparte  conseillé  par  Gandin. 

Le  New-York  tombe  à  514,  venant  de  5M  50. 

Un  journal  important  de  New-York,  le  Commercial  Chro- 
niete,  dit  que  la  hausse  du  change  aux  Etats-Unis  et  les 
sorties  d'or  qui  en  sont  la  conséquence  sont  un  avertissement 
qui  doit  être  entendu,  et  que  cette  situation  n'est  pas  de 
nature  à  encourager  les  témérités. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


6  nov. 


m  ./. 

1/10  1/8 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  3/4 
m  /. 
u  i::  16 
13  9/32 

132  60 
17/11  1/2 
26  3/8 


13  nov. 


2/1  ./- 
1/10  1/8 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  3/4 
2/7  ./• 
12  1/32 
15  9/16 

131  90 
77/10  3/4 
26  5/16 


20  uo  v. 


2/1  ./• 
1/1(1  3/4 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  9/16 
2/7  ./• 
11  7/8 
15  1/4 

133  10 
77/9  1/2 
26  1/16 


2'0  9/16 
1/10  1/2 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/9  7/8 
2/5  3/4 

12  ■/. 

15  11/32 

132  40 
77/9  1/8 
25  3/8 


4  dée. 


2/0  f/16 
1/9  13/16 


1/3  31/32 
1/3  31,  32 
1/9  3/4 
2/5  1/4 

12  ./. 

15  3/16 

136  30 
77/9  3/4 
25  1/8 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singppuurt.  

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 

L'argent-métal  ayant  encore  baissé  sur  les  cours  de  la  se- 
maine dernière,  nous  constatons  un  nouveau  recul  sur  les 
remises  basées  sur  l'argent;  le  Singapoure  perd  11/16,  le 
Hong-Kong  1/8,  le  Shanghaï  1/2. 

Le  4  décembre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  sous- 
criptions à  l'émission  de  00. 00. 000  Rs.  en  traites  et  trans- 
ferts télégraphiques  du  Gouvernement  des  Indes.  Les  sous- 
criptions pour  les  traites  se  sont  élevées  à  9.94.55.000  Rs., 
et  pour  les  transferts  à  8.00.000  Rs.  Les  soumissions 
suivantes  ont  été  acceptées:  en  traites,  51.82.000  Rs.  sur 
Calcutta,  7.01.000  Rs.  sur  Bombay  et  10.000  Rs.  sur  Ma- 
dras ;  en  transferts,  1.04.000  Rs.  sur  Bombay.  Les  demandes 
pour  les  traites  au  taux  de  1  sh.  3  31/32  d.  recevront  environ 
13  0/0,  celles  au-dessus  de  ce  taux  seront  servies  intégrale- 
ment; et  pour  les  transferts  au  taux  de  1  sh.  4  d.,  recevront 
environ  13  0/0.  Le  montant  qui  sera  offert  la  semaine  pro- 
chaine en  souscription  publique  sera  de  60.00.000  Rs. 

La  baisse  de  l'argent  a  déterminé  d'assez  gros  achats  pour 
l'Inde;  aussi,  les  transferts  et  billets  du  Conseil  ont  été 
moins  recherchés. 

La  demande  de  métal  jaune  est  plus  active.  L'once  standard 
se  tient  au  cours  de  77/9  3/4  ;  les  monnaies  allemandes  et 
françaises  valent  70/5  ./.,  les  aigles  américaines  7(3/ 'i  1/2 
et  le  yen  japonais  76/4  1/4.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 


Entrées 
Le  Cap  £    189  .000 


Indes  occidentales. 
Y.ra-Oruz. 
Australie. . 
Chili  


23.000 
19.000 
47.(00 
2.000 


Sorties 

Bombay  £ 

Calcutta  


Total. 


280.000 


Total. 


30.500 
17.500 


H.  000 


On  annonce  quelques  exportations  d'or  de  New- York  pour 
l'Allemagne  et  l'Autriche. 

Le  Rio  est  bien  tenu  à  12,  le  Valparaiso  perd  5/32,  la  prime 
de  for  à  Buenos-Ayres  passe  de  132  40  à  130  30,  la  mauvaise 
situation  du  change  chilien  et  du  change  argentin  est  duo  au 
contlit  qui  existe  entre  les  deux  républiques  sud-américaines. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  23  au  29  no- 
vembre 1901,  se  sont  élevées  à  230.000  livres  sterling,  soit, 
depuis  le  1"  janvier,  un  total  de  8.133.034  liv.  st.,  contre 
7.662.970  livres  sterling  pendant  la  période  correspondante 
de  1900. 


Il  n'j'  a  pas  eu,  cette  semaine;,  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 

Escompte  hors  Banque 

Places 

Paris  

Londres . . . 

Berlin  

New  -  York 
(timemoney) 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankors  Clearing 
house  »,  219  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  do  l'année  dernière,  il 
était  passé  231  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  diminu- 
tion de  12  millions  sterling. 


7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

2  3/4 

2  5/16 

3  ./• 

2  5/8 

3  3/8 
2  7/8 

2  1/4 

3  11/16 

2  3/4 

2  1/2 
8  9/16 

.a  3/4 

2  1/2 

3  7/10 

2  7/8 

4  3/4 

4  3/4 

4  1/4 

4  1/4 

4  3/4 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  a  diminué  de 
1.362.000  fr. 

La  circulation  a  pris  4.231.000  fr.  à  Paris  et  2:417.000  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  a  été  acheté- pour  2.972.000  fr.  de 
matières,  il  est  venu  1.200.000  fr.  de  lallavane  1.057.000  fr. 
de  Suisse  et  60. 00J  fr.  d'Autriche;  il  n'y  a  pas  en  d'expédi- 
tions à  l'étranger 

L'encaisse  argent  a  baissé  de  1.022. 000  fr. 

La  circulation  a  prélové  1.022.000  fr.  à  Paris  et  3.116.000  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  est  venu  593.000  fr.  do  'Suisse  et 
1.570  000  fr.  du  Sénégal,  il  a  été  expédié  90.000  fr.  en  Suisse. 

Les  billets  en  circulation  ont  augmenté  de '70  millions  ;  les 
comptes  courants  ont  diminué  de  140  millions  ;  le  portefeuille 
rétrograde  de  157  millions  :  les  avances  augmentent  de 
14  millions.  Le  bilan  n'indique  pas  de  modifications  dans 
l'état  des  affaires  commerciales. 

La  Banque  d'Allemagne  a  perdu  35  millions  de  métal  et 
mis  en  circulation  un  supplément  de  52  millions  de  billets  ; 
ses  comptes  courants  ont  baissé'  de  37  millions  ;  le  porte^ 
feuille  a  gagné  21  millions;  les  avances  présentent  une  plus- 
value  de  7  millions.  On  voit  que  le  montant  du  papier  com- 
mercial reste  encore  au-dessus  du  chiffre  de  l'année  dernière. 

Le  seul  mouvement  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  a  été 
une  sortie  de  5CO0O  liv.  st.,  ou  1.250.000  fr.,  pour  le  conli- 
nent;  la  circulation  a  rendu  une  somme  égale  ;  l'encaisse  est 
au  même  point  que  la  semaine  dernière;  les  autres  pertes, 
sauf  le  portefeuille  qui  a  baissé  de  34  millions,  ne  présentent 
que  des  variations  insignifiantes.  Le  7-npport  de  la  réserve 
aux  engagements  est  do  47  94,  contre  SS  91  la.  semaine  der- 
nière. 

La  Banque  d' Autriche- Hongrie  a  encore  reçu  10  millions 
d'or  ;  elle  a  émis  pour  20  millions  de  billets  ;  les  comptes 
courants  ont  perdu  18  millions,  mais  ils  restent  à  144  mil- 
lions, contre  54  millions  il  y  a  un  an  ;  le  portefeuille  a  fléchi 
de  11  millions. 

Les  variations  du  bilan  de  la  Banque  de  Bel  gique  sont  : 
une  diminution  de  2  millions  dans  l'encaisse,  une  augmen 
tation  de  12  millions  dans  la  circulation,  de  4  millions  dans 
les  comptes  courants  et  de  12  millions  dans  le  portefeuille. 

A  la  Banque  d'Espagne,  les  avances' ont  augmenté  de  13 
millions. 

La  Banque  de  Russie  a  gagné  21  millions!  d'or;  la  circu- 
lation ii  baissé  de  27  millions  et  le  portefeuille  de  8  mil- 
lions. 


LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 

Du  9  nov.      Depuis  Du  9  nov.  Depuis 

OR               au  16  nov.  leCjanv.  au  16  nov.  Je  l"janv. 

Grande-Bretagne          »        l."/6't.861  »  344.196 

France                 4.602.723  27.281.205  »  LÏTO.858 

Allemagne                   »       7.584.567  »  « 

Autres  pays ....         7.500   1. 01L  960  98.07  4  3,088.686 

Total  1901...    4.610.223  38.545/593  08.974  4.511.740 

—  1900...         5.100  47.460.104  9.320  10.472.266 

—  1899...  250  25.988.366  7.853  13.917.188 
ARGENT 

Grande-Bretagne      683.300  42.085.116  »  25.â83 

France                        »          697.495  *  4.720 

Allemagne                   »             2.220  »  223 

Autres  pays....            600      297.096  19.877  3.276.426 

Total  1901. . .       683.900  43.021.927  "    19.877   3. 306. 652 

—  1900...       895.057  46.013.115  89.361  4.234.685 

—  1899...    1 .14(5.806  Î0. 876.0! 4  40.744  3.521.749 
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Chronique  monétaire 


Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  do  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1900  1"  déc. 

1GS.9 

30.7 

864.4 

804.5 

1901  10  nov.. 

176.6 

32.0 

946.1 

882.6 

1901  23  nov.. 

177.2 

32.0 

932.3 

869.1 

1901  30  nov.. 

176.2 

32.0 

940.7 

876.2 

Du  9  au  16  novembre, les  Klats-Unis  ont  expédié  en  France 
4.(102.723  dollars,  soit  27.281 .205  dollars  depiis  le  1"  jan- 
vier. Les  Banques  de  New-York  n'en  sont  guère  affectées  ; 
loirs  dépôts  et  leur  portefeuille  ont  augmenté. 

Banques  nationales  des  Etals-Unis 

15  juillet 


30  sepl. 
(En  millions  de  dollars) 


Monnaies  d'or  

—  d'argent  

— ■  divisionnaires  

(  l'Ttificats  d'or  

—  d'argent  

—  du  Clearing  lions e  

Total  de  l'encaisse  

Circulation  

Dépôts  publics  

Dépôts  privés  

Portefeuille  :  escompte  et  avances. 

•Nombre  de  Banques  


108.8 

106.7 

9.  4 

8.6 

7.6 

7.2 

108.5 

117.8 

51. S 

46.5 

85.5 

89.9 

371.1 

376.7 

319.0 

323.9 

93.8 

101.4 

2.941.8 

2.937.8 

2.956.9 

3.018.6 

4.165 

4.221 

La  situation  de  toutes  les  Banques  nationales  des  Etats- 
Unis  au  30  septembre  ne  présente  pas  de  différences  bien 
accusées  avec  celle  du  15  juillet  ;  cependant,  il  y  a  une  cer- 
taine augmentation  dans  les  crédits  qu'elles  ont  accordés. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900  27  oct.  . . . 

69.9 

194.7 

4.4 

73.2 

57.0 

1901  12  oct.  ... 

71.5 

182.5 

10  6 

41.4 

34.8 

1901  19  oct.  ... 

70.3 

181.1 

11.1 

41.3 

34.5 

1901  26  oct  

70.2 

183.0 

9.2 

41.0 

34.2 

'  •  bilan  de  la  Banque  du  Japon  n'indique  rien  qui  mérite 
(l'être  signalé. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Question  du  Change  en  Espagne 

Ministre  des  finances  d'Espagne  a  déposé,  le 
î>0  novembre,  aux  Cortès,  l'important  projet  de  loi  sui- 
vant, destiné  à  établir  une  mesure  dont  notre  directeur, 
M.  Edmond  Théry,  a  démontré  la  grande  utilité  pour 
la  régularisation  du  change  en  Espagne  :  le  paiement 
en  or  d'une  partie  des  droits  d'importation. 

EXPOS1-;  DES  MOTIFS 
i  .i  loi  du  2^  novembre  interdisant  la  frappe  de  la  monnaie 
d'argent  et  autorisant  le  Gouvernement  à  émettre  des  obliga- 
tions du  Trésor,  avec  le  but  unique  et  exclusif  de  ramasser 
les  pagarès  étuis  en  faveur  de  Va  Banque  d'Espagne  a  été  le 
premier  pas  fait  pouï  normaliser  notre  circulali an  monétaire, 
'îii,  i,-  entreprise  i  ar  le  Gouvernement  avec  le  ferme  propos 
d'arriver  h  faire,  jouir  la  Nation,  le  plus  rapidement  possible, 
d'un  avantage  essentiel  pour  le  développement  de  sa  richesse. 

Avançant  danH  celte;  voie,  le  ministre  soussigné  croit  qu'on 
obtiendra  des  effets  favorables  pour  la  réalisation  de  ce  but, 
en  établissant  le  paiement  en  or  des  droits  de  douanes  sur 
des  marchandises  déterminées,  à  l'exemple  de  ce  quia  été  fait 
par  d'autres  pays.  Mais  cette  mesure  devra  être  appliquée 
iMi  une  forme  telle  que,  n'entraînant  pas  une  aggravation 
du  tarif, elle  enlève  au  Trésor  l'obligation  d'acheter  à  des 
i  .  s  fixes  et  pour  des  changes  connus  d'avance,  la  mon- 
naie d'or  nécessaire  pour  faire  face  à  ses  obligations  à 
1  '  '.ranger. 

ii  limitant  aux  droits  d'exportation  etauxdroits  d'impor- 
de  quelques  marchandises  la  modification  proprisée,  le 


Ministre  obéit  à  cette  préoccupation  d'affecter  le  moins  pos- 
sible la  situation  de  l'industrie  nationale,  en  ce  qui  concerne 
le  tarif,  e.t  au  désir  d'éviter  au  petit  commerce  les  difficultés 
contre  lesquelles  il  Lutterait  pour  l'acquisition  de  la  monnaie 
d'or. 

Ces  considérations  faites,  le  Ministre  soussigné  a  l'hon- 
neur de  soumettre  aux  Cortés  le  projet  de  loi  suivant  : 

PJiOJKT  DE  1,01 

Article}".  —  Seront  payés  en  or  les  droits  d'exportation 
cl  d'importation  sur  les  marchandises  comprises  aux  chapi- 
tres suivantes  du  tarif  des  douanes  : 

6.  Charbon  minéral  et  coke.  —  8,  9,  10.  Pétroles  et 
liuiles  minérales  qui  laissent  à  la  distillation  à  !J00  degrés 
centigrades  plus  de  80  0/0  de  résidus:  de  a0  à  KO  0/0  inclusi- 
vement ;  moins  de  20  0/0.  —  11.  Oléonaphtfs.  huiles  lubri- 
fiantes, vaselines,  etc.  —  12.  Benzine,  gazoline,  etc.  —  324. 
Morue.  —  332.  Blé.  —313.  Farine  de  blé.  —  342.  :148,  344. 
—  Cacao.  —  3i5,  346.  347.  Café.  —  348.  Cannelle  —  349. 
Piment.  —  350.  Thé. 

Art.  2.  —  Dans  la  liquidation  des  droits  d'exportation  et 
d'importation  sur  les  marchandises  spécifiées  â  l'article  an- 
térieur, il  se  fera,  suivant  le  taux  moyen  du  change  sur 
l'étranger,  une  réduction  des  droits  d'après  l'échelle  suivante  : 

Taux  de 
réduction 

Taux  moyen  du  change  des  droits 

40  %  inclusivement  et  au-dessus   30  % 

30  %  inclusivement  jusqu'à  40  %  exclusiv   25  % 

80%              -               30%     -    20% 

10%              -                20%     -    10% 

Quand  le  taux  moyen  du  change  n'atteindra  que  10  0/0,  il 
n'y  aura  aucune  réduction. 

On  prendra  pour  taux  moyen  du  change  celui  des  bénéfices 
des  lettres  à  vue  de  Madrid  sur  Paris,  d'après  le  Bulletin  offi- 
ciel des  Cours  de  la  Bourse  de  Madrid,  dans  le  mois  anté- 
rieur à  celui  où  se  fera  la  liquidation  des  droits  d'importation 
ou  d'exportation. 

Le  Ministre  des  Finances  fixera,  le  dernier  jour  de  chaque 
mois,  ledit  taux  moyeu  du  change  auquel  il  y  aura  lieu  de 
soumettre,  le  mois  suivant,  les  réductions  dans  la  liquidation 
des  droits  :  ce  type  sera  publié  à  la  Gazette  de  Madrid. 

Art.  3  —  Pour  le  paiement  des  droits  en  or,  on  admettra 
dans  toute  leur  valeur  : 

1°  La  monnaie  d'or  de  frappe  espagnole  ; 

2"  La  monnaie  d'or  des  pays  faisant  partie  de  l'Union 
Lat  ine  ; 

3°  Les  billets  de  la  Banque  de  France; 

4"  Les  lettres  de  change  ou  chèques  sur  Paris,  Londres, 
Bruxelles  cl.  Berlin,  à  condition  qu'ils  soient  libellés  respec- 
tivement en  livres  sterling,  en  francs  ou  marks,  et  dûment 
garantis. 

Art.  4.  —  Les  fractions  inférieures  à  10  pesetas,  dans  la 
liquidation  des  droits  qui  se  payeront  en  or,  se  percevront 
en  monnaie  espagnole  admise  pour  toute  sa  valeur  repré- 
scntàtive. 

Art.  5.  —  Le  Ministre  des  Finances  adoptera  les  disposi- 
tions nécessaires  pour  la  mise  en  vigueur  de  cette  loi. 
Madrid,  30  novembre  19C1. 

Le  Ministre  des  Finances  :  Angel  Ubzaiz. 

Le  même  jour,  le  décret  suivant  a  été  publié  : 

Article  unique.  —  Les  droits  sur  les  marchandises  com- 
prises dans  les  chapitres  du  tarif  d'importation  émunérées 
dans  le  projet  de  loi,  que  par  mon  décret  de  ce  jour,  j'autorise 
le  Ministre  des  Finances  à  présenter  aux  Cortès,  seront  per- 
çus dès  maintenant,  dans  la  forme  établie  par  ledit  projet  de 
loi. 

Ce  décret  a  donc  rendu  la  mesure  proposée  immé- 
diatement, applicable.  Comme  toute  réforme,  le  projet 
de  M.  ÇJrzaiz  a  provoqué  certaines  réclamations  ; 
une  motion  do  blâme  contre  le  Ministre  a  même  été 
déposée -à  la  Chambre  au  sujet  du  décret;  mais  cette 
motion  a  été  rejetée  par  103  voix,  contre  63  et  l'on  croit 
que  le  projet,  dont  l'utilité  nous  parait  inn.nlestable, 
sera  probablement  voté  après  quelques  modifications 
relatives  à  la  base  de  perception,  alin  qu'en  aucun 
cas  les  importateurs  n'aient  à  payer  plus  qu'à  présent. 


Le  Change  en  Grèce 

Nous  avons  terminé,  la  semaine  dernière,  la  publi- 
cation de  l'étude  de  M.  l'csmazoglu  sur  le  change  en 
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Grèce.  Voici  les  observations  publiées  sur  la  même 
question  par  Y  Economiste  d'Orient  : 

La  question  du  change  l'ait  maintenant  l'objet  tics  préoccu- 
pations du  Gouvernement  hellénique.  Les  Ministres  ont  déli- 
béré avec  les  Directeurs  des  Banques  du  pays.  11  paraîtrait 
qu'on  serait  loin  de  prendre  une  décision  quelconque.  Du 
reste  les  palliatifs  ne  serviraient  à  rien,  tandis  que  personne 
n'ose  assumer  la  responsabilité  d'un  traitement  tendant  à  une 
guérison  radicale. 

Le  projet  de  M.  Pesmazoglu  se  heurte  contre  la  crainte  que 
l'or  qui  servirait  à  régler  les  cours  du  change  tout  en  les 
ramenant  vers  le  pair  s'enfuirait  vite,  sans  laisser  la  moindre 
trace  de  son  passage  en  Grèce. 

La  cessation  du  cours  forcé  des  billets  et  leur  retrait  de  la 
circulation  au  moyen  de  procédés  à  peu  près  semblables  à 
ceux  proposés  par  M.  Pesmazoglu  inspire  la  crainte  d'une 
crise  monétaire  devant  être  suivie  par  une  crise  commerciale, 
comme  il  en  a  été,  lors  de  la  levée  du  cours  forcé  en  1885. 

Il  serait  inutile  d'examiner  le  bien-fondé  de  ces  craintes. 
Ce  qui  est  intéressant  de  savoir,  c'est  que  l'un  et  l'autre  des 
deux  projets  qui  précèdent  sont  vivement  combattus  par  la 
masse  des  industriels  et  des  agriculteurs,  par  tous  ceux  qui 
représentent  la  production  nationale.  Demandez  l'opinion  du 
producteur  de  céréales,  de  raisins,  de  figues,  de  vin,  d'huile, 
de  cocons;  d'un  fabricant  de  cognac,  de  savons,  d'étoffes;  d'un 
propriétaire  de  mines.  Tous  vous  répondront  que  la  baisse 
du  change  au-dessous  de  150  serait  la  ruine  de  la  production 
nationale. 

Les  mesures  proposées  et  tendant  à  trancher  la  question 
du  change,  soit  par  l'augmentation  de  l'encaisse  or  des 
Banques  d'émission,  soit  par  le  retrait  des  billets  ayant  cours 
forcé  et  le  retour  à  la  circulation  métallique  de  l'Union  latine, 
soit  par  l'adoption  de  la  méthode,  appliquée  en  Autriche- 
Hongrie  et  en  Russie,  toutes  ces  mesures,  disons  nous,  ren- 
contrent l'objection  presque  stéréotypée  que  la  balance  com- 
merciale et  la  balnncc  générale  des  rapports  de  la  Grèce  avec 
l'étranger  étant  défavorables,  l'or  qui  remplacerait  les  billets 
sous  n'importe  quelle  forme  quitterait  vite  le  pays  pour 
donner  naissance  à  une  crise  monétaire  et  partant  à  une  crise 
commerciale. 

Qu'on  nous  permette  de  faire  observer  que  cette  objection 
n'est  nullement  fondée.  La  balance  générale  des  rapports  de 
la  Grèce  avec  l'étranger  n'est  pas  défavorable.  La  preuve  en 
est  le  change  qui,  depuis  189:1,  année  de  la  faillite  du  Trésor, 
où  les  cours  avaient  atteint  le  point  culminant,  a  eu  pour 
limites  les  cours  de  190  maximum  et  MO  minimum. 

Ce  qui  est  très  intéressant  à  noter,  c'est  qu'autant  le  maxi- 
mum que  le  minimum  ont  été  enregistrés  le  lendemain  d'un 
malheur  national  :  le  maximum  fut  atteint  lors  de  la  faillite 
du  Trésor  ;  le  minimum  a  suivi  de  près  la  guerre  gréco- 
turque  . 

Cette  observation  devrait  attirer  l'attention  du  Gouverne- 
ment et  faire  l'objet  d'une  étude  approfondie  de  nos  écono- 
mistes et  de  nos  financiers.  Ce  qu'on  ne  devrait  pas  oublier 
surtout,  c'est  que  la  moyenne  entre  190  et  140  est  le  cours 
de  1G5.  Cette  moyenne,  qui  a  servi  de  base  aux  calculs  do  la 
Commission  financière  internationale  et  qui  reste  la  même 
pendant  une  assez  longue  période  do  8  ans,  prouve  que  la 
Grèce  se  suffit  à  elle-même,  que  la  balance  générale  de  ses 
rapports  avec  l'étranger  n'est  pas  défavorable  et  que  le  Gou- 
vernement hellénique  pourrait  bien  régler  la  question  du 
change  et  la  question  monétaire,  pourvu  qu'il  en  ait  la 
volonté. 


La  Frappe  des  Monnaies  aux  Etats-Unis 

Voici  le  détail  mensuel  de  la  frappe  en  or  et  en  argent  aux 
Monnaies  des  Etats-Unis,  pendant  l'année  1900  et  les  dix 
premiers  mois  de  1901  : 

1900  1901 


Or 

Argent 

Or 

Argent 

Janvier  

11.515.000 

•2.304.161 

12.657.200 

2.713.000 

Février  .... 

13.401.900 

1.940.000 

9.230.300 

2.212.166 

Mars  

12. 596. 240 

4.341.376 

6.182.152 

3.120  580 

Avril  

12.922.000 

3.930.000 

18.958.000 

2.633  000 

Mai  

8.252.000 

3.171.000 

9.325  000 

3.266.000 

3.820.770 

2.094.217 

5.948  0:10 

2.&3G.185 

Juillet  

6.540.000 

1.827.827 

4.225.000 

1.312.000 

5.050.000 

2.536.000 

6. 780.000 

3.141.000 

Septembre. . 

2.293.335 

3.932.185 

4.100.178 

3  839.524 

Octobre  

5.120.000 

4.148.000 

5.750.000 

2.791.489 

Novembre . . 

13.185.000 

3.130.000 

» 

1) 

Décembre . . 

4.576.697 

2.880.555 

Total. 


99 . 272 . 942  36 . 295 . 32 1     83 . 155 . 880  27 . 954 . m 


En  octobre  dernier,  les  Monnaies  ont  frappé  5.77.0.000 
dollars  d'or,  2.791.488  dollars  50  d'argent  et  187.380  dollars 
de  monnaie  divisionnaire,  soit  au  total  8.728  868  dollars  50. 

Voici,  d'autre  part,  un  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'ar- 
gent en  circulation  aux  lor  janvier,  1"  juillet  LOI,  ainsi  qu'au 
Ier  novembre  1901  : 

P'janv.  1901    P'juill.  1901    1-nov.  1901 


Monnaies  d'or   629.192.378 

Dollars  d'argent . .  76.182.326 

Monnaies  division- 
naires d'argent..  83.123.463 

Certificats-or   232.787.929 

—       argent.  'i22.399.403 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet. 

1890)   61.230.159 

Billets  des  Etats- 
Unis   834.587^495 

Certificats  (loi  du 

8  juin  1872)   1.560.000 

Billets  des  Banque," 

Nationales   332.188.526 


630 . 407 . 728  683 . 858 . 471 

66..J87.893  73.113.520 

79.700.0S8  83.999.351 

245. 715.739  281.678.059 

429.640.738  441.810.337 


47.540.245  41.384.614 

332.468.013  388.781.028 

»  M 

345 . 205 . 836  35 1 . 67 4 .  ;  m 


Total. 


2.173.251.879  2.177.266.280  2.246.300.542 


La  population  dos  Etals-Unis  était  évaluée,  au  f  janvier 
1899,  à  75.333.000  habitants  :  la  proportion  de  la  circulation  à 
la  population  ressortait  à  25  dollars  19  par  tête  ;  au  lM  jan- 
vier 1900,  la  population  était  évaluée  à  76.977.0ii0  habitants 
et  la  proportion  par  tête  ressortait  à  25  dollars  73.  Au  1"  jan- 
vier 1901,  la  population  était  évaluée  à  77.080.00!)  habitante 
et  la  proportion  ressortait  à  28  dollars  19.  Au  1er  novembre. 
1901,  la  population  était  de  78.211.000  habitants  et  la  propor- 
tion de  28  dollars  72. 


Frappe  de  Monnaie  en  Hongrie 

La  Monnaie  hongroise  frappera,  en  1902,  C00.880  pièces 
d'or  de  20  couronnes;  200  000  pièces  d'or  de  11)  couronnes; 
50  millions  de  pièces  de  cuivre  de  2  centimes  et  5  millions  de 
pièces  de  1  centime,  soit  ensemble  55.800.8f0  pièces  de  mon- 
naie ayant  une  valeur  totale  «le  15.067.600  couronnes. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPEENS  &  EXTRA- EUROPEENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  do  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'KTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais(ch.  f.25fr.20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2fr.  50). . . 

Belgique  3  %  . .   

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1S97  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Hellénique  4  %  1887  (nel  11  fr.85) 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  -i  fr.  50)  

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1S86  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)   

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin; . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suède  3  %  %  189f.  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D. . . 
—      Priorité  4  %  1890   

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  19j0  

Brésil  4  %  1889  


Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  189  i  

Uruguay  3  %,  %  1891  


=  3 


lût  05 
92  90 

101  70 
100  .. 
393  .. 

91  45 
72  25 
217  50 
94  37 

102  55 
100  15 

88  75 
27  20 

89  80 
78  40 
84  95 
67  90 

102  . 
10  i 
24  45 
496  50 


jvembre 

5  décembre 

3 

3 

B_ 

—<  QJ 

cj  O 

So 

'S  3 

—  O 

QJ  O 
S7° 

*"* 

<A 

38 
Q 

eu 

33  68 

2  96 

101  £2 

33  84 

2  95 

33  78 

2  93 

93  .. 

3i  SI 

2  95 

25  42 

3  93 

lot  85 

25  46 

3  92 

33  23 

3  .. 

99  70 

33  23 

3  . 

15  72 

6  36 

345  ■ 

15  80 

6  32 

30 

3  28 

92  05 

30  <;s 

3  ï!» 

18  06 

5  5  :< 

73  90 

18  47 

5  41 

18  35 

5  « 

219  .. 

18  48 

5  41 

31  45 

3  17 

94  62 

31  34 

3  17 

23  63 

3  91' 

102  60 

25  65 

3  89 

25  0313  99 

101  15 

25  28 

3  95 

29  38 

3  3H 

88  73 

■a  58 

3  38 

27  20 

3  67 

27  30 

27  30 

3  66 

29  93 

3  34 

8  *  60 

29  86 

3  34 

19  60 

5  10 

78  25 

19  5h 

5  11 

28  31 

3  52 

8  7  40 

28  46 

3  51 

16  97 

5  8" 

68  80 

17  20 

i.  81 

29  14 

3  43 

101  70 

29  05 

3  44 

34  66 

2  ï>8 

102  50 

34  16 

2  92 

24  45 

4  08 

24  92 

2i  92 

4  01 

24  82 

4  02 

500  . 

23  .. 

4  .. 

15  95 

6  26 

63  20 

15  80 

6  32 

16  60 

6  0? 

67  55 

16  88 

5  92 

18  60 

5  '7 

463  .. 

18  60 

5  37 

27  06 

3  69 

108  50 

27  12 

3  68 

28  12 

3  56 

112  50 

28  12 

3  55 

16  80 

5  9? 

257  . 

17  13 

5H3 

20  4 . 

4  89 

100  50 

20  10 

4  97 

16  4" 

6  (9 

41  .. 

16  40 

6  C9 

30  *6 

3  31 

91  .30 

30  50 

3  27 

14  25 

7  01 

30  50 

14  42 

6  93 

710 
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Europe.  —  t'rancc.  La  semaine  a  été  très  lionne  an 
|.oint  de  vue  des  affaires  et.  même  aussi  au  point  de  vue 
des  cours.  Sur  beaucoup  de  valeurs  on  a  eu  à  enregis- 
trer des  avances  parfois  très  importantes,  mais  ces 
avances  nous  ont  valu,  dans  la  séance  d'hier,  des  réali- 
sations qui,  quoique  très  bien  supportées,  nous  oui 
l'ait  reperdre  une  petite  partie  du  terrain  reconquis. 

Les  règlements  de  fin  novembre  se  sont  effectués 
facilement,  et  l'argent  a  encore  été  très  abondant,  sur- 
tout pour  les  valeurs  soumises  à  la  liquidation  bi-men- 
suelle.  Pour  la  prochaine  liquidation  du  15  décembre, 
les  capitaux  seront  certainement  plus  exigeants  que 
précédemment,  en  raison  du  prochain  emprunt  français. 

Allemagne.  —  La  discussion  du  projet  de  tarif  doua- 
nier a  commencé  lundi,  devant  le  Reichstag.  Le  Chan- 
celier de  l'Empire  a  prononcé  un  discours  pour  dé- 
montrer que  ce  projet  est  le  meilleur  compromis  qu'on 
ait  trouvé  entre  les  intérêts  du  commerce  et  ceux  de 
l' industrie. 

En  attendant,  il  mécontente  également  les  industriels 
et  les  agrariens  parce  qu'il  lèse  les  intérêts  des  pre- 
miers et  ne  défend  pas  assez  ceux  des  seconds.  On  ne 
peut  prédire  ce  qui  arrivera  du  projet;  beaucoup  pré- 
voient une  crise  ministérielle,  les  plus  optimistes 
croient  au  renvoi  du  projet  à  la  Commission. 

Le  marché  monétaire  est  bien  pourvu.  La  Bourse  est 
assez  ferme,  bien  que  les  nouvelles  des  industries  res- 
tent précaires. 

Angleterre.  —  Le  Gouvernement  laisse  dire  que 
des  négociations  pour  la  paix  sont  engagées  avec  les 
lïoers;  cette  information  se  produit  presque  toujours 
à  la  veille  de  demandes  de  nouveaux  crédits.  L'opinion 
publique  est  de  plus  en  plus  lasse  de  la  continuation 
des  opérations. 

(  )n  s'attend  à  un  léger  resserrement  de  l'argent  et 
à  une  hausse  probable  du  taux  de  l'escompte. 

Nous  publions,  page  728,  les  opérations  des  Trades 
Unions,  en  1900.  Us  comptaient  4:905.116  adhérents  ; 
ils  ont  encaissé,  dans  l'année,  1.158.909  liv.  st.,  et  ont 
aux  réserves;  3.763.635  liv.  st. 

Espagne.  —  Semaine  paisible.  La  discussion  du  bud- 
get continue  avee  lenteur. 

M.  Urzaiz  a  déposé  un  projet  de  loi  pour  exiger  le 
paiement  d'une  partie  des  droits  de  douane  en  or;  un 
décret  a  rendu  cette  mesure  immédiatement  exécu- 
table. 

Bourse  d'attente  qui  paraît  ne  devoir  subir  quelque 
changement  qu'en  janvier,  à  l'émission  des  bons  du 
Trésor. 

Italie.  —  Nous  publions,  page  730,  l'exposé  financier 
de  M.  di  Broglio.  (/exercice  1900  1901  s'est  clos  avec 
UB  excédent  do  recottes  de  41.284.451  lire. 

Bn  ce  moment,  l'exercice  en  cours  présente  une 
avance  de  13.300.847  lire  sur  Les  prévisions. 

Dans  les  quatre  premiers  mois  de  l'exercice  courant 
les  recettes  du  Tésorse  sont  élevées  à  478.704.815  lire, 
en  augmentation  de  0.425.772  lire  sur  la  période  cor- 
respondante antérieure. 

flussie.  —  Dans  les  scpl  premier*)  mois  de  l'année, 
les  importations  so  sont  élevées  à  311.871.000  roubles, 
contre  334v22i.OO0  dans  la  même  période  de  l'année 
précédente  et  les  exportation*  382.960.000  roubles, 
contre  340.2-9i.000. 

Amérique.  Brésil.  Au  1"  janvier  1901,  le  mon- 
tant do  la  Dette  extérieure  était  de  44.390.970  liv.  st. 
Le  total  général  de  la  Dette  papier  était  de  1  milliard 
39K.40-i.972  milroisetcelui  de  la  Dette  or  de  421.945.449 
»  1 1 1 J  i  ci  s, 

ICIidn  Unis.  —  La  session  du  Congrès  a  été  ouverte 
I  mdi.  Cette  session  s'annonce  comme  une  des  plus 
Importantes  qu'on  aura  vues  :  plusieurs  milliers  de 


hills  sont  présentés.  Le  total  du  budget  à  discuter  sera 
de  plus  de  3  milliards  de  francs. 

La  liourse  de  New -York  est  assez  agitée. 

M.  K.-.I.  Cage,  secrétaire  de  la  Trésorerie,  a  pré- 
senté mercredi  4  courant,  au  Congrès,  mb  rapport 
annuel  concernant  les  finances  des  Ktals-I  'nis. 

Il  constate  que  les  recettes  totales  du  Gouvernement , 
pendant  l'année  financière  finissant  te  30  juin  1001,  ont 
été  de  099.yiG.530  dollars  92  et  que  les  dépenses  totales 
ont  été,  pendant  la  même  période,  de  021  .598.5'jG 
dollars  54,  et  que,  par  conséquent,  il  y  a  eu  un  excé- 
dent de  77.717.984  dol.  38.  Les  recettes  de  l'année 
financière  1901  ont  été  supérieures  de  29. 321 .099  dol.  74 
ù  celles  de  l'année  1900,  et  les  dépenses  ont  été  supé- 
rieures de  22.253.501  dol.  44, 
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La  Politique.  —  Lé  Budget  'le  —  L'Emprunl  au     ■  nat.  — 

La  Loi  sur  la  Marine  marchande. 

La  discussion  du  budget  a  commencé  le  2  décembre. 
Le  projet  dont  M.  Caillaux  a  saisi  le  Parlement  laisse 
un  écart  officiel  de  48  millions  1/2  entre  les  dépenses 
et  les  recettes. 

Bien  que  moins  que  satisfaisants,  ces  chiffres  ne 
correspondent  pas  à  la  réalité.  D'après  une  étude  de 
M.  Jules  Boche,  le  déticit  initial  du  budget  du  prochain 
exerciez  serait  en  réalité  do  144  millions. 

Cetîte  constatation  a  quelque  peu  affolé  la  Commis- 
sion dti  budget  qui,  ne  pouvant  rien  changer  à  la 
situation,  s'est  bornée  à  tenter  de  se  faire  illusion  à 
elle-même  et  de  donner  l'illusion  au  pays.  Par  quel- 
ques habiles  retouches,  elle  a  diminué  en  apparence  le 
déficit  et  l'a  ramené  à  48.^82.116  francs.  Mais  il  fallait 
le  combler.  Bien  n'a  été  plus  facile  pour  la  Commis- 
sion qui,  d'un  seul  trait  de  plume,  a  biffé  le  budget 
des  cultes. 

Ce  vote  de  la  Commission  du  budget  n'est  qu'une 
manifestation  politique,  et  il  n'est  pas  un  député  qui 
ait  le  moindre  doute  sur  le  sort  que  lui  réserve  la 
Chambre.  Le  budget  des  cultes  sera  rétabli,  parce 
qu'il  ne  peut  pas  être  supprimé. 

La  discussion  générale  semble  devoir  être  longue. 
Neuf  orateurs  se  sont  déjà  fait  inscrire.  Le  rapporteur 
général  et  le  ministre  des  finances  répondront  certai- 
nement aux  critiques  qui  auront  été  apportées  à  la 
la  tribune.  C'est,  par  suite,  un  minimum  de  onze  dis- 
cours avant  le  passage  à  la  discussion  des  budgets  de 
chaque  ministère.  Alors  viendront  les  interpellations 
qui  ont  été  renvoyées  à  l'examen  du  budget.  Par  con- 
séquent, l'année  sera  terminée  avant  que  la  Chambre 
ait  adopté,  au  maximum,  le  tiers  d'un  projet  qui,  régu- 
lièrement, devrait  être  voté  avant  la  fin  de  ce  mois. 


•w*.  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  Je  29  novembre,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

11  s'est  occupé  de  l'expédition  des  affaires  courantes  et  des 
questions  à  l'ordre  du  jour  du  Parlement. 

Le  Président  du  Conseil  a  fait  connaître  qu'il  doit  être 
prochainement  entendu  par  la  Commission  des  réformes 
électorales.  Il  lui  exposera  les  raisons  pour  lesquelles  le 
Gouvernement  na  croit  pas  pouvoir,  à  l'heure  actuelle,  s'as- 
socier à  la  proposition  de  rétablissement  du  sein  lin  de  liste. 

M.  Waldeck-Rousseau  a  expliqué:  qu'il  ne  croit  pas  devoir 
s'associer  à  cette  mesure  non  pour  des  raisons  de  principes, 
mais  pour  des  raisons  de  circonstances.  Deux  fois  déjà  il  s'est 
montré  favorable  à  ce  mode  d'élection,  avec  Gambelta  et 
avee  Ferry;  mais  il  estime  que  la  substitution  du  scrutin  de 
liste  au  scrutin  d'arrondissement,  quelques  mois  avant  les 
élections,  peut  présente»  certains  inconvénients. 

~w  Le|9  novembre,  la  Chambre  a  continué  la  discussion 
des  interpellations  sur  la  crise  vilicole  et  en  a  renvoyé  la 
suite  à  aujourd'hui,  6  décembre. 

mw*  Le  S  décembre,  la  Chambre  a  tenu  deux  séances.  I  ,r 
malin,  elle  a  continué  la  discussion  du  projet  de  loi  relatif  à 
la  marine  marchande  I7u  prés-midi,  elle  a  commencé  la  dis- 
cussion du  budget. 
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•vw  Le  3  décembre,  le.  Sénat  a  tenu  une  très  courte  séance. 
M.  Dolpedi  a  adressé  au  Ministre  de  la  guerre  une  question 
relativement  au  maintien  à  la  solde  d'activité  de  deux  de  nos 
plus  glorieux  généraux  qui  ont  dépassé  soixante-dix  ans. 

-»~».  Le  8  décembre,  la  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Le 
matin,  elle  a  continué  la  discussion  du  projet  de  loi  sur  la 
marine  marchande,  dont,  elle  a  adopté  les  articles  7  et  8. 

I /après-midi,  elle  a  poursuivi  la  discussion  du  budget  ; 
M.  Hourral  a  prononcé  un  discours  préconisant  le  rachat  des 
chemins  dé  fer  par  l'Etat,  et  M .  Massabuau  a  parlé  en  laveur 
d'une  réduction  des  dépenses  militaires,  qu'il  juge  réalisable 
moyennant  dés  modifications  apportées  dans  notre  politique 
extérieure. 

->.~  La  Commission  sénatoriale  des  finances,  réunie  sous 
la  présidence  de  M.  Magnin,  a  entendu  et  approuvé  le  rap- 
port de  M.  Antonin  Dubosl  sur  l'emprunt  de  Chine.  Le  projet 
sera  probablement  discuté  aujourd'hui,  6  décembre. 

■w».  I.a  Chambre  a  continué  hier  matin  la  discussion  de  la 
loi  sur  la  marine  marchande.  Un  amendement  de  M.  Julien 
(ioujon,  qui  remettait  la  loi  en  question,  a  été  repoussé  par 
207  voix  contre  265. 

L'après-midi,  on  a  continué  la  discussion  générale  du 
budget  de  1903.   


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  5  au  11  nov.  1901  (45°  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

Désignatior.  det> 

il 

H 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes  . 

p'  1901 

—  X 

S  <*> 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2. 916 

989 

982 

42.031 

42.996 

965 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9. 211 

8  120 

8.630 

382  890 

399  920 

17.030 

—  Chemins  Algériens 

513 

152 

16S 

8  504 

7  910 

+ 

594 

3.765 

4  871 

5. 107 

198.484 

2)5  216 

16.732 

Ouest  

a.  679 

3.470 

■a.  m 

155  327 

164  648 

9.3-21 

Orléans  

7. 1)36 

4.385 

4  51) 

193  878 

198  298 

4  420 

Est  

4.862 

3  550 

3  856 

153.8  5 

î 66  086 

12  2ïl 

Midi  

3.541 

2  167 

2.104 

93.738 

95.579 

1.841 

Du  12  au  18  novembre  1901  (46e  seinainé) 

898 

203 

175 

6.737 

6  220 1  + 

517 

Bône-Guelma  

1.137 

157 

19  i 

7  858 

7  3o6l  + 

502 

Ouest-Algérien   

296 

52 

52 

:<  909 

2  652 

+ 

257 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

» 

)) 

3  344 

3  598 

53 

Medoc    

101 

■21 

29 

1  303 

1.280 

+ 

22 

QUESTIONS  DU  JOUR 


La  France  et  le  Protectionnisme 


Conférence  contradictoire  faite  le  25  octobre  1901  à 
la  Chambre  de  Commerce  Anglaise  à  Paris. 


RÉPONSE  DE  M.  EDMOND  TIIÉRY  A  M.  YVES  GlYOT 

{Suite) 


14.  LA  NAVIGATION  FLUVIALE 

De  toutes  les  routes  intérieures,  la  voie  fluviale 
est  incontestablement  la  plus  avantageuse  et  les 
Allemands,  qui  comprennent  mieux  que  nous 
l'importance  du  rôle  économique  de  ces  grandes 
artères  commerciales,  ont  consacré  de  telles 
sommes  à  leur  édification  et  à  leur  amélioration, 
et  ont  si  pratiquement  organisé  leur  navigation 
fluviale,  que  les  quatre  cinquièmes  de  leur  naviga- 
tion maritime  passent  aujourd'hui,  soit  à  l'entrée, 
soit  à  la  sortie,  par  leurs  fleuves  et  leurs  canaux. 

J'attribue  une  grande  partie  des  progrès  que  la 
navigation  allemande  a  réalisés  pendant  les  quinze 
dernières  années,  notamment  en  ce  qui  concerne  le 

(1)  Voir  L'Économiste  Européen,  n"  51:3  à  516. 


trafic  entre  l'Europe  centrale  et  les  pays  d'outre- 
mer, aux  avantages  que  les  fleuves  et  les  canaux 
allemands  procurent  à  ce  trafic. 

C'est  qu'en  effet  le  fret  maritime  proprement  dit 
ne  constitue  qu'une  fraction  de  l'ensemble  des 
dépenses  que  les  marchandises  d'origine  ou  de 
destination  extra  européenne  ont  à  subir  pour  se 
rendre  de  leur  lieu  de  production  au  point  où  elles 
seront  ensuite  consommées  ou  transformées. 

La  France  n'a  pas  su  profiter  de  la  situation 
exceptionnelle  que  son  réseau  fluvial  pouvait 
donner  à  sa  navigation  maritime,  et  c'est  certaine- 
ment là  l'une  des  causes  de  la  stagnation,  de  la 
décadence  si  vous  voulez ,  de  sa  marine  mar- 
chande. Mais  cet  état  de  choses  n'est  pas  imputable 
au  protectionnisme,  car  je  vais  vous  démontrer, 
pour  revenir  à  la  question  qui  nous  occupe,  que, 
depuis  1892,  le  tonnage  de  sa  navigation  fluviale 
n'a  pas  cessé  de  progresser. 


Navigation  fluviale  de  la  France  de  1884  à  1900  : 


Longu 

eur  fréquentée 

Tonnes  kilométriques 

Années 

Fleuve* 

Fleuve» 

Canaux 

et 

Total 

Canaux 

et 

Total 

rivière? 

rivières 

(K 

ilomëtr 

(Millior 

s  do  lo 

încaux) 

1884  

4.710 

7.830 

12.540 

1.326 

1.126 

2.452 

1885  

4.660 

7.720 

12  380 

1.330 

1.123 

2.453 

1886  

4.660 

7.740 

12.400 

1.547 

1.251 

2.798 

1887  

4.780 

7.740 

12.470 

1.707 

1.366 

3.073 

1888  

4 . 760 

7.740 

12  500 

1.751 

1.429 

3.180 

1889  

4.810 

7.660 

12.470 

1.789 

1.449 

3.238 

1890  

4.810 

7.560 

12.370 

1.801 

1.415 

3.216 

1891  

4.810 

7.520 

12.330 

2.000 

1.53  V 

3.537 

Moyenne  de  la 

période  

4  743 

7.690 

12  433 

1.6P6 

1.337 

2.993 

1892  

4.810 

7.590 

12.400 

2.0S3 

T^ÏT 

3.609 

4.810 

7.510 

12.320 

2.065 

1.539 

3.604 

1894  

4.780 

7.470 

12.250 

2.260 

1  652 

3.912 

1835  

4.7*0 

7.500 

12.280 

2.158 

1.608 

3.766 

1896  

4.850 

7.510 

12.360 

2.466 

1.725 

4.191 

1897  

4.850 

7.4K) 

12.260 

2.540 

1.826 

4.366 

1898  

4.850 

7.420 

12.270 

2.5M6 

1.981 

4.577 

1899  

4.850 

7.280 

12.130 

2.574 

1.015 

4  489 

1900  

4.850 

7.300 

12.150 

2  689 

1  986 

4.675 

Moyenne  dp  la 

période  

4.827 

7.425 

12.252 

2.418 

1.779 

4.197 

C'est  à  peine  les  3,50  0/0  du  trafic  de  nos  voies 
ferrées  ;  mais  enfin,  si  nous  considérons  les  deux 
périodes  1884-1891  et  1893-1900,  nous  sommes  dans 
l'obligation  de  constater  que,  pendant  cette  der- 
nière, notre  navigation  fluviale  s'est  développée 
dans  une  forte  proportion. 

La  moyenne  annuelle  du  tonnage  kilométrique 
s'est,  en  effet,  élevée  à  4.197  millions  de  tonneaux 
contre  2.993  millions  pour  la  période  antérieure  à 
1892,  soit  une  augmentation  de  plus  de  40  0/0. 

Nous  avons  déjà  vu  que  la  moyenne  annuelle 
des  recettes  brutes  de  nos  chemins  de  fer  d'intérêt 
général  avait  elle-même  progressé  de  20  0/0  entre 
la  période  1884-1891  et  la  période  1893-1900  :  il  est 
donc  difficile,  en  présence  de  ce  double  résultat, 
de  soutenir  que  l'activité  économique  de  la  France 
est  aujourd'hui  en  décroissance. 

15.  LA  NAVIGATION  MARITIME 

Messieurs,  il  ne  faut  pas  confondre,  comme  on 
le  fait  quelquefois,  la  question  du  trafic  maritime 
d'un  pays  et  la  question  de  sa  marine  marchande. 

Pour  des  causes  toutes  spéciales,  celle-ci  peut 
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<Hre  en  décroissance  comme  effectif,  sans  qu'il  en 
résulte  nécessairement  une  réaction,  ou  même 
un  arrêt,  du  développement  du  trafic  maritime 
de  ce  pays. 

C'est  précisément  le  cas  des  Etats-Unis  et  c'est 
aussi  le  cas  de  la  France  : 

L'effectif  de  notre  marine  marchande  ne  pro- 
gresse pas  ;  on  peut  même  affirmer  que  son  ton- 
nage, exprimé  en  tonneaux  puissance  vapeur,  est 
en  recul  depuis  quelques  années  et,  cependant, 
notre  statistique  officielle  nous  révèle  un  accrois- 
sement considérable  du  trafic  maritime  de  nos 
ports. 

Voici  d'abord  l'effectif  de  notre  marine  mar- 
chande : 

Effectif  de  la  Marine  marchande  française 


Nav.  à  vapeur 

g 

Années 

o  ce 

S'0  g 

o 

s  J 

1885  

937 

492 

1886  

951 

500 

V*87  

984 

507 

1888  

1.015 

510 

1889  

1.066 

493 

189o  

1.110 

500 

1891  

1.15. 

522 

Moyenne  de  la  pé- 

riode 1885  1891.. 

1.031 

503 

1892  

1.161 

499 

1893  

1.186 

499 

1894  

1 .196 

492 

1895  

1.212 

501 

18H6  

1.235 

504 

1897  

1.212 

499 

1898  

1  209 

486 

1899  

1.227 

507 

Moyenne  de  la  pé 

rinde  1893-1899.. 

1.211 

498 

Différence  des  deux 

+  180 

-  5 

Nav.  à 

voiles 

Total  des  nav. 

eu 

m  * 

ça 

is 

o 
% 

Milliei 

de 
tonneai 

A, 
o 

h  §■  A 
'■Z  o  's 

— '  Cl, 

14.329 

508 

15.266 

661 

14.400 

492 

15.351 

664 

14.253 

406 

15  237 

662 

I4.2(i3 

'451 

15  278 

660 

14.128 

440 

15.194 

640 

14  001 

444 

15.111 

6'.8 

13  890 

426 

5.047 

664 

14.181 

461 

15.212 

657 

14  117 

407 

15  '278 

635 

14.190 

397 

15.376 

631 

14.332 

3)9 

15  528 

625 

i4.3<i; 

387 

15.598 

6  0 

14.300 

390 

15.5H5 

637 

14.3  2 

4*1 

15.5H4 

639 

I4.40H 

415 

15.615 

624 

14.2«2 

451 

15.489 

657 

14.318 

415 

15.529 

636 

+  137 

-  46 

+  317 

-  21 

Les  navires  à  voiles  font  en  moyenne  trois  fois 
moins  de  voyages  que  les  navires  à  vapeur.  Pour 
rendre  le  tonnage  de  la  marine  à  voiles  compara- 
ble au  tonnage  de  la  marine  à  vapeur,  il  faut  donc 
admettre  qu'  un  navire  à  voiles  de  3.00(1  tonneaux, 
par  exemple,  n'a  qu'une  puissance  de  transport 
égale  à  celle  d'un  steamer  de  1.000  tonneaux  de 
jauge  nette.  C'est  ce  que  j'ai  fait  dans  la  dernière 
colonne  du  tableau  ci-dessus  en  réunissant,  sous 
le  nom  de  tonneaux  puissance  vapeur,  le  tonnage 
réel  de  la  marine  à  vapeur  et  le  tiers  du  tonnage 
de  la  marine  à  voiles. 

Nous  sommes  donc  en  arrêt  absolu,  puisque  nos 
vapeurs  et  nos  voiliers  ont  actuellement  un  ton- 
nage A  peu  près  égal  à  la  moyenne  de  la  période 
1 885-1  Sîï  1 .  Mais  cet  arrêt  est  un  recul  dans  le 
vrai  sens  du  mot,  si  l'on  considère  les  progrès  réa- 
lises depuis  1898 —  date  de  noire  loi  sur  la.  marine 
marchande  —  par  quelques  pays  do  l'Europe  : 
l'Angleterre  et  l'Allemagne  en  tête. 

Si  nous  passons  à  la  question  du  trafic  mari - 
traie,  la  situation  change  de  face:  Entre  1884  et 
I89;J  le  mouvement  général  de  noire  navigation 
maritime  (navigation  de  concurrence  et  navigation 
ave  les  colonies  et  pays  de  protectorat  français 
réservée  au  pavillon  français)  est  passé  de  20  mil- 


lions 088.000  à  21.282.000  tonneaux  :  soit  une  aug- 
mentation de  594.000  tonneaux  ou  2,8  0/0.  Entre 
1802  et  1900  le  même  mouvement  s'élève  brusque- 
ment de  21.288.00(1  à  31.248.000  tonneaux,  soit  une 
progression  de  9. 900. 000  tonneaux  ou  40.8  0/0. 

Comment  une  pareille  augmentation  de  notre 
trafic  maritime  n'a-t-elle  pas  amélioré  Ja  situation 
de  notre  marine  marchande  ?  Est-ce  à  cause  du 
protectionnisme  ? 

Non,  messieurs,  la  raison  en  est  toute  contraire: 
c'est  simplement  parce  que  notre  marine  mar- 
chande n'est  pas  protégée. 

On  lui  donne,  depuis  l'application  de  la  loi  du 
80  janvier  1893,  une  prime  à  la  construction  pour 
compenser  les  frais  supplémentaires  que  nos 
tarifs  douaniers  imposent  aux  constructeurs  fran- 
çais ;  on  lui  donne,  en  outre,  une  prime  à  la  navi- 
gation en  compensation  des  charges  que  le  recru- 
tement et  le  service  militaire  imposent  à  la  marine 
marchande  :  cela  se  traduit  chaque  année  par  des 
dizaines  de  millions  de  dépenses  dans  le  budget  de 
l'Etat  (17.100.000  fr.  en  1899  et  19.800.000  ' IV.  en 
1900),  niais  c'est  complètement  inefficace,  car,  je 
le  répète,  ce  n'est  pas  de  la  protection. 

En  effet,  l'agriculteur  français  ne  serait  nulle- 
ment protégé,  si  on  se  contentait  de  dégrever  de  10 
ou  15 0/0  le  prixde  ses  charrues,  de  ses  instruments 
aratoires,  et  si  on  lui  allouait,  en  outre,  une  prime 
de  quinze  ou  vingt  centimes  par  journée  de  tra- 
vail. Il  n'a  été  réellement  protégé  que  le  jour  où 
les  grandes  matières  premières  qu'il  produit:  le  blé 
et  la  betterave,  ont  été  elles-mêmes  protégées. 

Pour  l'armateur  français,  la  matière  première, 
c'est  la  marchandise  française  à  exporter  par  la 
voie  maritime,  et  la  marchandise  étrangère  venant 
aboutir  à  nos  ports  de  mer  :  le  navire  n'est  que 
l'instrument  de  travail. 

La  matière  première  de  l'armateur  indigène, 
c'est-à-dire  le  trafic  maritime  de  provenance  ou  de 
destination  française,  n'est  protégée  que  sur  un 
point  :  la  navigation  entre  la  France,  ses  colonies 
et  ses  pays  de  protectorat,  qui  est  exclusivement 
réservée  au  pavillon  français;  mais  dans  toutes 
les  autres  directions,  la  concurrence  étrangère  est 
libre  et  les  pavillons  étrangers  ont  le  droit,  dans 
nos  propres  ports,  de  disputer  le  fret  au  pavillon 
français. 

Remarquez  bien  que  je  ne  demande  pas  qu'il  en 
soit  autrement,  et  que  je  ne  réclame,  sous  aucun 
prétexte,  le  rétablissement  de  la  surtaxe  sur  les  pa- 
villons étrangers  qui  existait  avant  1860  au  profit 
de  notre  marine  marchande.  Ce  serait  évidemment 
un  moyen  de  protection  beaucoup  plus  rationnel 
que  les  primes  à  la  construction  et  à  la  navigation, 
mais  cette  mesure  aurait  de  sérieux  inconvé- 
nients au  point  de  vue  de  nos  relations  exté- 
rieures, et  elle  provoquerait,  peut-être,  plus  de 
pertes  que  de  prolits  pour  l'ensemble  de  nos 
intérêts  nationaux  :  Rien  ne  prouve,  au  surplus, 
qu'elle  rendrait  la  prospérité  à  notre  marine  mar- 
chande. 

D'ailleurs,  la  question  est  très  complexe  et  elle 
n'entre  dans  noire  sujet  que  d'une  manière  inci- 
dente :  j'ai  simplement  voulu  établir  que  notre  ma- 
rine  marchande  n'étail  protégée  qu'au  poinl  de  vue 
de  la  navigation  réservée  et  qu'elle  ne  jouissait 
d'aucun  avantage  particulier  —  sauf  les  deux  caté- 
gories de  primes  dont  j'ai  parlé  —  pour  Là  naviga- 
tion de  concurrence. 
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(  >f,  voici  ce  que  nous  apprend  la  statistique  offi- 
cielle de  la  navigation  maritime  française  entre 
1881  et  1900; 

Tonnage  de  la  Navigation  maritime  de  la  France 
do  1884  à  1 0» K > entrées  et  sorties  réunies 


(Milliers  i/e  tonneaux) 


Navigation 
de  concurrence 

o 

>  .2 

o  S? 

Navigation 
totale 

Années 

Part 
des  pavillons 

05 

u  as 
S  ^ 

Part 
des  pavillons 

05 

a 

S-j  O 

Total 

Na>  igatlc 
pavillon 

05 
p 

£  ' 

i 

3  05 
'i—i 

H  ° 
S™ 

Total 

1884  

5.703 
5.353 

12.579 
12.499 

18.282 
17.852 

2.406 
3.059 

8.109 
8.412 

12.579 
12  499 

20.688 
20.911 

1880  

(i.03V) 

6.356 

12.875 
13.211 

18.914 
19.467 

3. 805 
3.056 

8.84  4 
9.312 

12  875 
13.2)1 

21.719 

22.523 

1888  

1889  

0.398 
6.212 
5.5.10 

13.  œii 

13.057 
14.649 

20  007 
19.269 
20.149 

2.885 
2.964 
3.111 

9.283 
9.176 
8.611 

13.609 
13.057 
14.649 

22.892 
22.233 
23.260 

1891  

5.848 

16.086 

21.934 

3.201 

9.049 

16.086 

25.135 

Moyenne  de 
la  période 
1884-1891 . 

5.913 

13.571 

19.484 

2.936 

8.849 

13.571 

22.420 

1892  

5.257 

13.827 

19.084 

3.198 

8  455 

13.827 

22.282 

1893  

4.912 

14.281 

19.193 

2.893 

7.805 

14.281 

22.086 

1894  

4.616 

L4.954 

19.570 

3  010 

7.626 

14.954 

22.580 

4  6i4 

14.559 

19. 2' '3 

3.291 

7.935 

14.559 

22.494 

1890  

5  084 

15.908 

20.992 

3.349 

8.433 

15.908 

24.343 

1897  

5.211 

16.455 

21  666 

3.607 

8.818 

16.455 

25.276 

1898  

1899  

1900  

5.2*46 
5.462 
5.538 

18.0-2 
19.946 
22.235 

23.268 
25.408 
27.773 

3.508 
3.762 
3.473 

8.754 
9.224 
9.011 

18.022 
19.946 
22.2:15 

26.771 
29.170 
31 .246 

Moyenne  de 
la  période 
18  3-1900 . 

5.089 

17.045 

22.134 

3.362 

8  451 

17.045 

25.496 

Dilïérence 
des  deux 
périodes. . 

—  824 

+3474 

+2650 

+  426 

-  398 

+3474 

+3076 

Ce  tableau  démontre  d'abord  que  la  décadence 
de  la  marine  marchande  française  n'a  nullement 
enrayé  le  développement  du  commerce  maritime 
français,  puisque  le  trafic  général  de  nos  ports  de 
mer,  qui  n'avait  été  en  moyenne  que  de  22  millions 
420.0'  0  tonneaux  par  année,  pendant  la  période 
1884-1891,  et  de  22.282.000  tonneaux  pour  l'année 
1892,  elle-même,  est  passé  à  25.496.000  tonneaux 
pour  la  moyenne  annuelle  de  la  période  1893-1900, 
et  qu'il  s'est  enfin  élevé  à  31.246.000  tonneaux  pour 
l'année  terminale  1900.  Mais  il  démontre,  aussi, 
que  toute  l'augmentation  de  notre  navigation  de 
concurrence  a  été  prise  par  les  pavillons  étrangers 
et  que  c'est  surtout  depuis  l'année  1895  (retenez 
bien  cette  date,  Messieurs  !)  que  ce  phénomène 
s'est  produit. 

Entre  1895  et  1900,  la  navigation  française  de 
concurrence  est  passée  de  19.203.000  à  27.773.000 
tonneaux,  soit  une  augmentation  de  8.570.000  ton- 
neaux. Sur  cette  augmentation:  7.676.000  tonneaux 
sont  allés  aux  pavillons  étrangers  et  seulement 
89'j.OOO  à  la  marine  marchande  française.  Entre 
1895  et  1900,  les  pavillons  étrangers  ont  donc 
augmenté  leur  tonnage  de  53  0/0  et  le  pavillon 
français  de  seulement  17  0/0. 

Ce  n'est  certes  pas  le  régime  douanier  de  1892 
qui  a  déterminé  ce  fâcheux  résultat,  puisque 
depuis  l'application  de  ce  régime  le  volume  du 
trafic  maritime  de  la  France  —  navigation  de  con- 


currence et  navigation  réservée  —  a  augmenté  de 
près  de  42  0/0. 

On  constatera,  d'ailleurs,  que  pendant  la  même 
période,  la  navigation  réservée  au  pavillon  français, 
c'est-à-dire  la  navigation  réellement  protégée,  a, 
au  contraire,  progressé  de  580.000  tonneaux  ou 
20  0/0. 

11  faut  donc  chercher  autre  chose  pour  expliquer 
le  succès  de  la  marine  étrangère  dans  nos  ports  de 
mer,  et  cette  autre  chose  c'est  simplement  le  déve- 
loppement récent  de  la  marine  marchande  à  vapeur 
de  l'Allemagne,  de  la  Norvège,  de  la  Suède,  du 
Danemark,  etc.,  dont  nous  subissons  aujourd'hui 
l'ardente  concurrence. 

Or,  ce  qui  prouve  bien  que  notre  régime  protec- 
tionniste ne  peut  équitablement  être  rendu  res- 
ponsable des  succès  que  cette  nouvelle  concurrence 
obtient  dans  nos  ports  de  mer,  c'est  que  vous  mê- 
mes, Messieurs,  vous  qui  jouissez  du  régime  libre- 
échangiste  et  qui  possédez  la  flotte  marchande  à 
vapeur  la  plus  puissante  du  monde,  presque  trois 
fois  supérieure  à  la  marine  marchande  à  vapeur 
de  toutes  les  autres  nations  réunies,  vous  subissez, 
et  justement  depuis  1895,  cette  concurrence  au 
même  degré  que  nous. 

En  effet,  si  je  prends  les  chiffres  du  mouvement 
maritime  des  ports  du  Royaume-Uni  pour  les  an- 
nées 1895  et  1900,  je  constate  le  fait  suivant  : 

Tonnage  total  des  navires  entrés  et  sorti»  des  ports  du 
Royaume-Uni  en  1895  et  1900  (entrées  et  sorties  réunies) 

Milliers  de  tonneaux 


Années  britannique  étrangers  total 

1895                             49.925  17.705  67.630 

1900                              52.411  27.523  79  937 

Augmentation.           2.486  9.821  11.707 


Entre  1895  et  1900,  voire  tonnage  maritime  a 
augmenté  de  11.707.000  tonneaux.  L'augmentation 
du  tonnage  maritime  français  n'a  été  que  de 
8.570.000  tonneaux  pendant  la  même  période. 

Sur  l'augmentation  du  tonnage  maritime  anglais 
survenue  entre  1895  et  1900.  la  part  des  navires 
britanniques  n'a  été  que  de  16,2  0/0  et  celle  dos 
navires  battant  pavillon  étranger  de  83,8  0/0. 

Sur  l'augmentation  du  tonnage  maritime  fran- 
çais, la  part  du  pavillon  français  n'a  pas  dépassé 
10,7  0/0  et  celle  des  pavillons  étrangers  a  atteint 
89,3  0/0. 

Vous  avez  été  un  peu  moins  épargnés  que  nous 
par  la  concurrence  étrangère,  pas  beaucoup  moins 
cependant  :  mais  nous  avons  été  proportionnelle- 
ment plus  favorisés  par  le  développement  de  notre 
trafic  maritime  avec  l'étranger,  puisque,  pendant 
cette  même  période,  le  tonnage  de  notre  navigation 
de  concurrence,  pris  dans  son  ensemble,  a  aug- 
menté de  44  0/0,  tandis  que  le  vôtre  a  à  peine  pro- 
gressé de  15  0/0. 

Je  ne  veux  pas  attribuer  cet  avantage  à  notre 
régime  douanier  de  1892,  mais  enfin  vous  recon- 
naîtrez avec  moi  que  ce  régime  n'a  nullement  en- 
travé le  mouvement  de  nos  échanges  maritimes. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 
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LA  DETTE  DE  LA  RUSSIE 


MM.  E.  lloskier  et  Cic  viennent,  de  nous  adresser 
loin-  tableau  de  la  Dette  publique  de  la  Russie  au 
t«r  janvier  1902,  établi  d'après  les  communications 
officielles  du  Gouvernement  impérial. 

En  attendant  que  le  rapport  du  Ministre  des  finan- 
ces sur  le  budget  de  l'exercice  prochain  nous  présente 
une  analyse  détaillée  des  modifications  survenues  pen- 
dant l'année  courante  dans  l'état  de  cette  dette,  nous 
allons  en  examiner  la  situation  d'après  le  tableau  de 
MM.  Hoskier. 

Voici  donc  un  résumé  de  l'étal  of  ii ciel  de  la  Dette  de 
la  Russie  au  1er  janvier  1902  : 

Dette  en  roubles  de  1/10  impériales 
ou  en  monnaies  étrangères 
(En  milliers  de  francsj 

Solde       Crédits  inscrits  au  budget 
du  capital  de  1902 

Catégories  1er  janvier  Amor  lis- 

d'emprunts  1902      Arrérages  sements  Total 

Emprunts  pour  les- 
quels il  n'est  pas 
fait  de  tirages  .... 
Emprunts  amortis- 
sables pur  tirages. 

Total  " 


13.374 
350  472 

8.170.257     314.382     49.462  303.846 


246.908 
7.932.359 


11.165 
303.217 


2.208 
47.25'i 


Del>e  en  roubles  de  i/15  impériales 


310.872 
64.573 


2.926  313.798 
21.015  85.589 


Emprunts  pour  les^ 
(|cels  il  n'est  pas 
fait  de  tirages   7 . 09: : .  3S( ; 

Emprunts  amortis- 
sables par  tirages.  1.380.022 

Total   9.073.408  ~  375.445     23.941  399.387 

Total  général   17.252.677     689.830     73.404  763.-234 

La  dette  totale,  qui  était  de  10.501. 480.343  fr.  au  lpr 
janvier  1901,  s'élève  donc  à  17.-252.077.730  fr.  et  le 
service  exigé  par  cette  dette,  qui  était  de  730.797.000  de 
francs  à  la  même  date,  exigera  763.234.000  fr.  en  1902. 
Pendant  l'année  en  cours,  la  dette  de  la  Russie  a  donc 
augmenté  de  091.197.493  fr.  en  capital  et  de  20.437.t00 
francs  en  intérêts. 

Comme  nous,  le  faisions  observer  l'année  dernière, 
ces  chiffres  à  première  vue  peuven  t  paraître  considé- 
rables, mais  ils  n'ont  rien  d'exagéré  pour  une  popula- 
tion déplus  de  cent. millions  d'habitants.  On  sait,  d'ail- 
leurs, que  les  ressources  nécessaires  au  service  de 
cette  dette  ne  sont  pas  demandées  entièrement  à  l'im- 
pôt :  une  partie  notable  des  crédits  inscrits  dans  ce 
but  ont,  en  effet,  comme  contre-partie,  des  ressources 
provenant  notamment  des  annuités  dues  par  les 
paysans;  des  recettes  nettes  fournies  par  les  chemins 
de  1er  appartenant  ù  l'Etat,  etc.,  etc.  Le  montant  que 
I  ■  Trésor  a  à  débourser  se  trouve  ainsi  réduit  considé- 
rablement. De  plus,  il  ressort  du  tableau  de  la  dette, 
qu'en  1902 l'amortissement  normal  sur  les  ressources 
du  budget  ordinaire  s'élèvera  a  27.526.774  roubles, 
soit  à  près  do  74  millions  de  l  i  anes.  Par  le  fonctionne- 
ment  de  L'amortissement  ordinaire,  dans  les  quatorze 
dernières  année.;,  la  Russie  a  ainsi  éteint  onze  cents 
millions  de  francs,  en  dehors  îles  amortissements 
extraordinaire». 

On  sait,  d'ailleurs,  qu'à  la  dette  totale  de  la  Russie 
c  irreepond  un  actif  considérable  représenta»* une  con- 
tre-partie immédiate,  actif  qui  augmente  d'année  en 
année  au  furet  à  mesure  que  s'accroît  l'outillage  éco- 
nomique du  pays  ù  lu  création  duquel  ta  detlc  elle- 
même  a  servi. 

Le  Bulletin  /tusse  de  Stalisliqtte  financière  vient  de 
publier  a  ce  sujet  une  étude  comparative  du  plus  haut 
i  i  rèti  où  réunifesant  les  chiffres  de  la  dette  ù  15  an- 
i        l'intervalle,  e'esl-ù-dire  au  1"'  janvier  1887  et  au 


1er  janvier  1902,  il  montre  la  grande  amélioration  en- 
registrée. 

Nous  rapprochons,  dans  le  tableau  suivant,  les  ebif- 
fres  de  notre  confrère  : 

1"  janvier 


1887 


1902 


(Milliers  de  francs 

1°  a)  Emprunts  de  Chemins  de  fer.  3.589.532  7.422.943 
6)  Rente  Russe  Consolidée  4  0/0 
(contre  -  valeur  de  capitaux 
prêtés  en  190  I  et  1901  â  des 
Compagnies  de  Chemins  de 
fer)  

2°  Emprunts  de  liquidât,  du  servage 

3"  Emprunts  conclus  pour  les  be- 
soins généraux  de  l'Etat          6.739.057  7.785.734 

4"  Dette  flottante   1.632.700 


1.300.827 


4  24.  r  00 

1 .620.0U0 


13.262.118  17.252.677 

Au  P'1'  janvier  1887,  le  taux  moyen  d'intérêt  à  payes 
sur  le  capital  de  13.202. 118.247  fr.  était  de  4,80  0/0  l'an  ; 
au  1er  janvier  1902,  le  taux  moyen  à  payer  sur  le  ca- 
pital de  17.252.0/7.730  fr.  sera  de  3,80  0/0,  soit  un  pour 
cent  de  moins  qu'il  y  a  quinze  ans. 

D'autre  part,  dans  la  dette  au  lor  janvier  1887,  les 
emprunts  marqués  dans  les  chapitres  3  et  4  n'avaient 
aucune  contre-partie;  ceux  marqjés  dans  leschapitre> 
1  et  2  correspondaient  à  un  actif  représenté  : 

1°  Par  la  valeur  du  réseau  de  l'Etat  :  4.418  kilomètres 
de  lignes  à  faible  trafic  ayant  donné  en  1890  un  pro- 
duit net  de  2.000.000  de  francs; 

2°  Par  des  créances  d'annuités  sur  des  Compagnies  de 
chemins  de  fer,  annuités  dont  une  partie  considérable 
n'était  jamais  payée  (les  recouvrements  de  1880  avaient 
été  de  il0.000.000  de  francs  seulement  et  ceux  de  18*7 
ne  devaient  pas  atteindre  100  000.000  de  francs)  ; 

3°  Par  des  créances  d'annuités  sur  les  ex-serfs  de 
particuliers. 

La  totalité  de  cet  actif  ne  pouvait,  en  aucun  cas. 
être  évaluée  en  capital  à  plus  de  trois  milliards  et 
demi  de  francs,  en  sorte  que  le  passif  net  de  l'Etat 
s'établissait  à  près  de  dix  milliards  de  francs  (13  mil- 
liards 202.000.d00  —  3.500.000.000). 

Aujourd'hui,  la  dette  flottante  a  été  éteinte  et  la  to- 
talité de  la  dette  est  représentée  par  l'actif  suivant  : 

1°  Valeur  du  réseau  de  l'Etat  :  4o.000kilomètre.s  (dont 
près  de  39.000  exploités  par  l'Etat)  ayant  donné  pour  la 
moyenne  des  trois  exercices  d'exploitat  ion  1897-1899  un 
produit  net  de  308  millions  de  francs  ; 

2°  Créances  d'annuités  sur  des  Compagnies  de  che- 
mins de  fer:  minimum  effectivement  encaissé,  22  mil- 
lions de  francs  en  19U0; 

3°  Créances  d'annuités  sur  les  ex-serfs  de  particu- 
liers; minimum  effectivement  encaissé  en  1891,  année 
de  famine,  90  millions  de  francs; 

4°  Créances  d'annuités  sur  la  liquidation  de  la  So- 
ciété de  Crédit  foncier  mutuel,  12  millions  de  francs; 

5°  Capitaux  engagés  par  l'Etat  dans  les  opérations  de 
la  Banque  de  Russie. 

Dans  les  chiffres  que  nous  venons  de  citer,  il  n'est 
tenu  compte  que  de  la  Dette  publique  et  de  l'actif  de 
l'Etat  en  connexion  immédiate  et  directe  avec  la  Dette 
publique.  Nous  avons  laissé  notamment  de  côté,  dans 
l'énumération  des  éléments  de  l'actif,  le  produit  net  des 
forêts  (120  millions  de  francs),  celui  du  domaine  agri- 
cole de  l'Etat  (50  millions)  et  les  indemnités  de  guerre. 

La  totalité  de  cet  actif, —  les  annuités  désignées  et  le 
produit  net  du  réseau  de  l'Etat  étant  capita  lisés  à  4  O/0 — , 
doit  être  évaluée  à  un  minimum  de  treize  milliards 
sept  cents  millions  de  francs,  en  sorte  que  le  passif 
net  de  L'Etat,  au  lor  janvier  1902,  se  réduit  à  trois  mil- 
liards cinq  cent  cinquante  millions  de  francs. 

Ce  fait  et  les  amortissements  dont  nous  parlons  plus 
haut  en  disent  assez  pour  montrer  la  grande  amélio- 
ra lion  dont  la  situation  de  la  Dette  russe  a  bénéficié 
pendant  ces  dernières  années. 

Ils  montrent  aussi  la  solidité  de  cette  Dette,  qui  a  été 
uniquement  contractée  pour  acquérir  on  construire  de 
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nombreuses  lignes  de  chemins  de  1er,  et  satisfaire 
aux  besoins  nouveaux  créés  par  le  développement  de 
l' Empire. 

Gkorges  Bouiîgarel. 


HUANGHACA 


Plusieurs  de  nos  lecteurs  nous  ayant  demandé  des 
renseignements  sur  la  situation  actuelle  de  la  Mine  de 
Huattchacu,  nous  nous  sommes  adressés  à  l'Adminis- 
tration nouvelle  de  cette  Compagnie.  Voici,  tout 
d'abord,  un  coup  d'oeil  jeté  sur  1© passé  de  l'entreprise. 

Constituée  en  1877,  la  Compagnie  Huanchaca  de  Bo- 
Iwie  a  pour  objet  :  l'exploitation  des  mines  d'argent  de 
Pulacayo,  Ubina  et  l'Asiento,  ainsi  que  les  dépôts  de 
tourbe  ;  elle  a  le  droit  d'acquérir  d'autres  mines,  soit 
en  Bolivie,  soit  au  dehors;  elle  peut  traiter  tous  les 
minerais  extraits  des  diverses  mines  qui  lui  appartien- 
nent, réaliser  la  production  de  ces  mines,  soit  en  mi- 
nerais où  l'argent  est  associé  au  plomb,  au  cuivre  et 
au  zinc,  soit  en  métaux 

La  Compagnie  possède  deux  vastes  établissements 
de  traitement  de  minerais  à  Huanchaca  et  à  Playa- 
Blanca.  De  plus,  elle  possède  un  chemin  de  fer  de  41 
kilomètres  qui  unit  Huanchaca  à  Uyuni,  et  elle  a  pris 
à  bail  jusqu'en  1903  la  ligne  d'Antofagasta  à  Oruro. 

Son  capital  est  de  1.G00.0Û0  livres  sterling  (40  mil- 
lions de  francs)  :  il  est  représenté  par  320.000  actions 
d  une  valeur  nominale  de  5  liv.  st.  ou  125  francs,  qui 
sont  abonnées  au  timbre  français  depuis  le  ler  avril 
1892,  et  qui  se  traitent  sur  le  Marché  en  Banque  de 
Paris  depuis  le  5  décembre  suivant. 

Depuis  le  mois  do  juillet  de  cette  même  année,  qui  a 
marqué  pour  la  Société  une  nouvelle  phase,  puisqu'on 
était  alors  au  lendemain  de  l'augmentation  de  capital, 
il  a  été  distribué  charpie  trimestre,  jusques  et  y  com- 
pris le  mois  de  juillet  189:5,  un  dividende  de  6  shil- 
lings (7  fr.  50)  par  action.  Depuis  octobre  1893,  jusques 
y  compris  le  mois  de  juillet  1895,  il  a  été  distribué, 
également  chaque  trimestre,  un  dividende  de  4  shillings 
5  francs)  par  action. 

Cette  diminution,  dans  la  répartition  des  action- 
naires, coïncida  avec  la  baisse  des  actions  de  la  Com- 
pagnie. Cotées  au  plus  haut  à  270  fr.  50  et  au  plus  bas 
à  257  fr.  50  en  1892,  et  encore  à  205  fr.  au  début  de  1893, 
elles  tombaient  à  110  francs  à  la  fin  de  cette  dernière 
année,  remontaient  à  21 1  fr.  87  1/2  l'année  suivante, 
mais,  depuis,  elles  ont  été,  en  1897,  à  30  francs,  et  à 
l'heure  actuelle,  elles  se  tiennent  à  90  francs. 

C'est  la  fermeture  des  monnaies  indiennes,  le  Sher- 
uian's  Art,  et  la  baisse  de  l'argent  métal  qui  furent  la  cause 
de  la  décadence  momentanée  de  cette  entreprise.  Au 
début,  toutefois,  grâce  à  l'augmentation  de  la  produc- 
tion et  à  la  diminution  des  frais  d'exploitation,  elle  put 
maintenir  des  bénéficesàun  montant  raisonnable,  tout 
en  réduisant  un  peu  le  dividende.  Malheureusement, 
une  circonstance  se  produisit  qui  entrava  les  travaux 
de  la  mine  :  nors  voulons  parler  des  inondations  qui 
se  produisirent  dans  les  galeries  inférieures. 

La  Compagnie  lutta  contre  l'envahissement  de  l'eau 
et  s'attacha,  tout  d'abord,  à  préserver  ses  galeries  su- 
périeures. Ses  efforts  linirent  par  aboutir,  ce  qui  ne 
l'empêcha  pas  d'avoir  deux  exercices  défavorables  : 
1890  et  1897.  A  partir  de  1898,  la  situation  changea.  Au 
reste,  voici  quels  résultats  la  Compagnie  a  obtenus  au 
cours  des  cinq  dernières  années.  Leschilires  sont  four- 
nis en  bolivianos,  monnaie  de  Bolivie,  et  la  valeur  du 
lioliciano,  qui  est  une  pièce  d'argent  équivalant,  nomi- 
nalement à  notre  pièce  de  5  francs,  dépend  de  la  va- 
leur de  ce  métal,  pris  au  «  fin  ». 

Production        Bénéfices  nets 


Annèis               brute  ou  portos 

En  bolivianos) 

1896  •   4.387.321  Porto.  833.492 

189?   1. 72'i. 527  —  1.281.819 

1-98   5.  751. 439  Bénc'f.  ;-i8(j.918 

1899  :   0.382.151  —         68' 1.207 

ll'OO   G.3Î3.044  —  1.574.943 


En  raison  des  circonstances,  la  Compagnie  resta 
quatre  années  sans  répartir  aucun  dividende,  en  1890, 
1897,  1898  et  1893.  L'année  dernière,  c'est-à-dire  en 
I9u0,  elle  distribua  trois  acomptes  do  5  francs,  soit 
15  francs  pour  l'année  entière,  et,  cette  année-ci,  elle  a 
payé  sur  l'exercice  en  cours,  7  fr.  50. 

Pour  donner  une  idée  de  l'exploitation  actuelle  de  la 
Huanchaca,  nous  allons  rapprocher  le  compte  de 
«  Profits  et  Pertes  »  des  deux  derniers  exercices  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 


Produits  Exercices 

1899  ""^LtXJcT^ 

'  (En  bolivianos;, 

Etablissements  de  Huaucliaca  et  do  Pu- 
lacayo  222.319  346.831 

Bénéfice  sur  Chemin  de  for  d'Antofagasta.  510.239  1.179.571 

Béiii'lices  sur  exploitation  de  l'usine  de 

Playa-Blauca   »  177.279 

Produits  divers   56.655  10.314 

78 '.213  1.713.995 

Dépenses 

Dépenses  et  trais  généraux   65.545  87.587 

Intérêts  et  escomptes   43.461  50.172 

Articles  de  bureau   »  1.292 

Bénéfices  nets   680.207  L.574,944 


789.213    1.71 '.995 


Les  bénéfices  du  dernier  exercice,  —  exactement 
î.574.943  bol.  50,  —  ajoutés  au  solde  de  l'exercice  pré- 
cédent qui  avait  été  reporté  à  nouveau,  soit  GGG.002 
holivianos  44;  déduction  faite  de  13.604  bol.  13  pour 
impôt  do  189D  imputables  sur  l'année  1900,  ont  repré- 
senté un  montant  disponible  de  2.241.545  bol.  95  qui 
a  été  réparti  ainsi  : 

Trois  acomptes  de  dividende  de  5  francs  en 
mars,  août  et  décembre  190J,  en  tout  4.800.000 

francs  soit  Bolivianos  2.080. 000  » 

Boport  à  l'exercice  19dl  Bolivianos  161.545  94 

Somme  égale....  Bolivianos   2.241.545  94 

Bien  que  les  actions  de  la  Huanchaca  soient  presque 
toutes  détenues  sur  notre  continent,  les  actionnaires 
européens  n'ont  pu,  pendant  longtemps,  posséder  dans 
l'administrai  ion  de  la  Compagnie  l'inlluence  à  laquelle 
ils  avaient  droit.  Il  n'en  est  plus  de  même  maintenant, 
et  la  Compagnie,  bien  qu'ayant  son  siège  à  Valparaiso, 
a,  son  Comité  de  direction  en  Europe,  et  son  Président- 
délégué  est  un  Erançais. 

*** 

Après  avoir  jeté  un  rapide  coup  d'œil  sur  le  passé  de 
la  Compagnie,  nous  allons  examiner  son  présent  et 
ensuite  son  avenir.  Mais  avant  d'aborder  ces  deux 
points  nous  voulons  dire  quelques  mots  sur  les  'pers- 
pectives à  entrevoir  pour  les  produits  de  cette  mine. 

Ses  produits  sont  principalement  l'argent.  Or,  qu'a- 
t-on  à  envisager  pour  ce  métal  ?  Trois  cas  possibles  : 
la  baisse,  la  hausse,  ou  le  maintien  des  cours  actuels. 

De  l'aveu  des  principaux  économistes,  la  baisse  de  l'ar- 
gent ne  parait  plus  guère  possible.  Son  cours  actuel  est 
de  27  pence  l'once  standard,  et  s'il  baissait  à  25  pence, 
les  principales  mines  des  Etats-Unis  d'Amérique  se- 
raient dans  l'obligation  d'arrêter  leur  exploitation.  La 
production  du  monde  se  trouverait  donc  réduite,  à 
moins  de  l'ouverture  de  nouvelles  mines  1res  riches, 
tandis  qu'il  est  permis  de  dire  que  la  consommation 
resterait  au  moins  la  même,  en  raison  des  besoins 
courants.  On  peut  même  dire  qu'elle  augmentera.  Le 
inétal  blanc  est  l'instrument  d'échange  en  Extrême- 
Orient,  et  le  développement  auquel  est  appelée  là  Chine 
lui  ouvre  de  nouveaux  et  importants  débouchés.  Si  la 
baisse  n'est  pas  à  craindre,  peul-on  envisager  la 
hausse  ? 

Cette  hausse  s'est  déjà  produite  temporairement 
il  y  a  quelques  années,  mais  pour  qu'elle  ait  lieu  de 
nouveau,  il  faudrait  que  la  consommation  devint  beau- 
coup plus  considérable  qu'elle  ne  l'est  actuellement, 
ce  qui  est  possible  en  raison  des  besoins  qui  peuvent 
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se  produire  en  Extrême-Orient,  ou  que  l'on  en  revint  à 
une  politique  monétaire  autre  que  celle  que  l'on  suit 
depuis  de  nombreuses  années,  c'est-à-dire  que  l'on 
reprît  la  frappe  libre  de  l'argent  dans  quelques  grands 
Etats:  Comme  ce  dernier  point  doit  être  mis  de  coté, 
on  n'a  donc  devant  soi  que  la  possibilité  d'une  consom- 
mation en  notable  progression.  Toutefois,  ce  ne  peut 
être  là  qu'une  éventualité.  C'est  pourquoi,  n'ayant  ni 
la  baisse  à  craindre,  ni  la  bausse  probable  à  envisa- 
ger, on  peut  conclure  que  l'argent  est  appelé  à  se 
maintenir  simplement  dans  les  environs  des  cours  ac- 
tuels, soit  entre  27  et  30  pence  l'once  standard. 

*** 

Lors  de  la  dernière  assemblée  générale  des  action- 
naires de  la  Huanchaca,  qui  a  eu  à  examiner  les 
comptes  de  l'exercice  19u0,  de  nombreux  détails  ont  été 
fournis  touebant  la  situation  de  la  mine.  La  limite 
d'exploitation  était,  à  ce  moment,  le  niveau  296.  Mais, 
depuis',  de  nombreuses  modifications  ont  eu  lieu,  muc 
nous  allons  résumer  d'après  les  documents  qui  nous 
ont  été  fournis  par  la  nouvelle  administration  : 

La  plus  importante  a  été,  incontestablement,  l'ins- 
tallation, au  niveau  350,  de  nouvelles  pompes  «  Cor- 
nish  »,  qui  fonctionnent,  depuis  le  30  août  dans  des 
conditions  parfaites,  et  garantissent  les  niveaux  supé- 
rieurs, 320,  29(5  et  260,  d'un  envahisssement  des  eaux. 
Cette  nouvelle  installation  permettra  de  suivre  le  fron- 
ton de  la  galerie  320  à  l'ouest,  là  où  le  filon,  comme  on 
l'a  constaté,  est  minéralisé  très  richement.  En  dehors 
d'autres  travaux  au  niveau  386.  travaux  qui  donne- 
ront accès  à  un  nouveau  massif  important  à  exploiter, 
on  va  prolonger  les  galeries  230,  200  et  296,  à  l'extré- 
mité ouest  de  la  mine,  circonstance  des  plus  favora- 
bles, attendu  que  la  continuité  du  filon  s'affirme  de 
plus  en  plus  dans  cette  direction,  ce  qui  aune  signifi- 
cation capitale  au  point  de  vue  de  la  mine. 

Parmi  les  autres  réformes  intéressantes  apportées  à 
la  mine,  il  faut  citer  celle  ayant  trait  aux  nouveaux 
tarifs  adoptés  dans  l'exploitation,  tarifs  moins  élevés 
qu'auparavant  et  qui  amènent  les  travailleurs  à  four- 
nir une  plus  grande  quantité  de  minerais  de  meilleure 
teneur.  Ajoutons  aussi  que  les  travaux  d'aérage  et  de 
ventilation  s'améliorent  de  jour  en  jour,  et  que  les  ate- 
liers de  concentration,  dus  à  M.  Ed.  Makuc,  l'ingénieur 
auquel  la  Compagnie  avait  confié  une  mission  d'un  an 
à  la  mine  de  Pulacayo,  sont  achevés  et  fonctionnent 
depuis  plus  d'un  mois  à  l'entière  satisfaction  de 
M.  Makuc.  Cet  important  travail  constitue  un  actif 
considérable  pour  la  Compagnie  car,  d'après  les  appré- 
ciations de  l'ingénieur,  les  résidus  des  exploitations 
antérieures  devraient,  en  7  ans,  rapporter  un  bénéfice 
d'environ  0  300.774  bolivianos  ou  12.721.548  francs. 
Rappelons  ici  que  les  résidus  ont  été  évalués,  à  la  suite 
des  calculs  les  plus  exacts,  à  189.987  caissons,  conte- 
nant 1.586.044  marks  d'argent,  le  marks  pesant  230 
grammes  d'argent  lin.  De  plus  on  va  concentrer  mé- 
caniquement d'une  part  et,  de  l'autre,  à  l'aide  d'un 
nouveau  procédé  de  lixiviation,  la  production  en- 
tière de  la  mine.  Il  y  aura  là  une  source  d'économies 
très  importantes  et  par  conséquent  de  bénéfices  sup- 
plémentaires, et  c'est  un  fait  qui  vient  à  l'appui  de 
l'intention  manifestée  par  la  Compagnie  de  ne  renou- 
veler son  contrat  avec  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer 
d'Antofqgasta  qu'à  des  conditions  au  moins  égales  à 
celles  qu'elle  a  supportées  jusqu'à  présent. 

Pour  donner  à  fa  mine  toutes  les  facilités  d'exploita- 
tion qu'elle  comporte,  c'est-à-dire  pour  descendre  à  600 
mètres  de  profondeur  sur  une  étendue  de  deux  kilomè- 
tres, il  faudrait 2.000  chevaux-vapeur.  Grâcoà  l'apport 
de  la  force  électrique  du  rio  Cagua,  torrent  situé  à 
75  kilomètres  de  la  mine,  entreprise  qui  vient  d'être 
décidée  par  l'Administration,  la  mine  de  Huanchaca 
aura,  dans  nn  an,  cette  force  de  2.000  chevaux  moyen- 
nant une  dépense  annuelle  de  200.000  francs,  alors 
qu'un  cheval-vapeur  coûte  actuellement  à  Pulacayo, 
lé  chiffre  incroyable  de  2./iO0  bolivianos  ou  5.000  fr. 
Cette  installation  va  complètement   transformer  les 


conditions  de  travail  de >la  Compagnie  aussi  bien  pour 
la  perforation  que  pour  la  ventilation,  le  traitement  du 
minerai,  etc.  Elle  permettra  aussi  plus  facilement  et 
plus  rapidement  l'achèvement  du  tunnel  qui,  sans  être 
indisppnsable  maintenant,  doit  être  établi  pour  per- 
mettre le  transfert  des  usines  de  Pulacayo  à  1,'vuni,  à 
une  altitude  de3.7u0  mètres  au  lieu  de  4.140,  et  avec 
une  économie  de  32  kilomètres  de  chemins  de  fer. 

Jusqu'à  présent,  la  Huanchaca  n'avait  pu  mettre  en 
valeur  ses  blendes  ou  sulfures  de  zinc,  attendu  qu'elle 
ne  disposait,  pour  cet  objet,  ni  de  la  force  nécessaire 
ni  du  matériel  suffisant.  Mais  dès  quelle-  possédera 
l'énergie  électrique  dont  il  a  été  parlé  plus  haut,  la 
mine  pourra,  en  dehors  de  sa  production  «l'argent 
de  1  million  de  marks,  exploiter  annuellement  une 
moyenne  d'environ  30.000  tonnes  de  blendes  contenant 
50  0/0  de  zinc  et  de  1  à  2  kilogrammes  d'argent.  Ce 
sera,  pour  ce  produit,  une  des  plus  importantes  pro- 
ductions du  monde  entier. 

Mais  la  Huanchaca  ne  s'en  tient  pas  encore  là.  Une 
Commission  d'études,  déléguée  par  le  Comité  de  Paris, 
est  en  route  pour  Huanchaca.  Elle  va  élaborer  sur 
place,  de  façon  complète  et  définitive,  le  programme 
que  l'Administration  suivra  désormais,  etétudier  atten- 
tivement la  mine,  sa  métallurgie,  les  concessions  qui 
lui  appartiennent  et  celles  qu'elle  peut  acquérir  encore. 
Elle  examinera  aussi  la  comptabilité  et  les  bilans  anté- 
rieurs. 

*** 

Ce  qui  ressort  de  ce  que  nous  venons  de  dire,  c'est 
que  le  présent  de  la  Compagnie  est  bon.  Pour  s'en 
rendre  compte,  il  suffit  de  dire  que,  cette  année  la 
Compagnie  a  déjà  payé,  une  partie  importante  du 
transport  de  l'énergie  électrique  ;  qu'elle  a  travaillé 
activement,  depuis  le  mois  de  mai,  au  tunnel  dont 
nous  avons  parlé  plus  haut  et  qui  permettra  l'en- 
tier dessèchement  de  la  mine;  qu'elle  a  construit 
presque  de  toutes  pièces  ses  usines  de«  concentration  »; 
qu'elle  a  remboursé  30.000  liv.  st.  qui  restaient  dues 
sur  d'anciens  comptes;  qu'enfin,  et  malgré  la  faiblesse 
des  cours  de  l'argent,  la  baisse  du  plomb  et  du  zinc, 
elle  a,  jusqu'à  présent,  et  sur  l'exercice  en  cours, 
distribué  7  fr.  50  par  action,  en  gardant  un  solde  en 
caisse  sur  l'attribution  duquel  les  actionnaires  auront 
à  se  prononcer  à  l'assemblée  générale  à  leur  gré. 

Or,  si  le  présent  est  bon,  il  ne  donne  cependant  qu'une 
faible  idée  de  l'avenir.  Cet  avenir  n'est  pas  éloigné, 
car  la  situation  de  la  Compagnie  sera  transformée  du 
tout  au  tout  :  1°  lorsque  la  mine  disposera  de  sa  force 
électrique,  c'est-à-dire  des  2.000  chevaux,  force  qui  lui 
permettra  d'économiser  annuellement  environ  2  mil- 
lions de  francs  de  combustible  sur  la  consommation 
actuelle  et  plus  de  9  millions  de  francs  sur  la  consom- 
mation de  2.000  chevaux;  2°  lorsqu'elle  exploitera  in- 
dustriellement le  million  de  marcks  d'argent  de  sa  mine 
et,  chaque  année,  300.000  marcks  de  résidus  et  30.000 
tonnes  de  blendes;  3°  lorsque  son  usine  de  Playa 
Blanca,  qui  est  fermée  momentanément,  sera  remaniée, 
mise  à  la  hauteur  de  la  métallurgie  moderne  et,  par 
conséquent,  à  même  de  travailler  avec  succès. 

C'est  ce  qu'on  peut  appeler  le  «  certain  ».  Et  que 
sera-ce  si  les  cours  des  métaux  remontent,  ce  qui  serait 
naturel  après  la  crise  que  nous  subissons? 

Mais  il  est  un  point  de  vue  aussi  à  envisager  :  c'est 
le  point  de  vue  politique  intérieure  et  extérieure. 

Sous  ce  rapport,  la  Compagnie  Huanchaca  est  bien 
placée.  Le  président  de  son  Conseil  d'administration  est 
aujourd'hui  Français,  ce  qui  n'est,  que  logique,  puisque 
la  majorité  des  porteurs  d'actions  sont  Français,  et  c'est 
ce  qui  donne  à  la  Compagnie  d'excellentes  garanties.  En 
elfet,  depuis  la  guerre  du  Pacifique,  le  Chili  et  la  Bo- 
livie sont  non  pas  en  état  de  paix,  niais  en  trêve.  Aussi 
s'ensuivrait-il  de  la  méfiance  de  la  part  du  Gouverne- 
ment bolivien  si  le  président  de  la  Compagnie  était 
Chilien,  et  vice  versa.  Cette  méfiance  se  traduirait  par 
de  la  mauvaise  volonté  du  Gouvernement  hostile,  et 
si  la  trêve  cessait,  il  y  aurait  danger  pour  la  mine  si 
le  Gouvernement  hostile  était  vainqueur.  Ce  n'est  pas 
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trop  dire  car,  avant  la  dernière  assemblée  générale, 
un  des  (îouvernements  dont  nous  venions  de  parler 
essayait  d'exercer  une  pression  sur  la  Compagnie  an- 
glaise du  Chemin  de  fer  d'Antofagasta  pour  qu'elle  ne 
renouvelât  pas  son  contrat  avec  la  Compagnie  Euan- 
chaça,  et  il  prétextait,  en  cette  occasion,  la  nationalité 
du  président  de  la  Compagnie. . .  De  plus,  en  Bolivie 
même,  et  suivant  que  le  président  du  Conseil  de  la 
Compagnie  était  ou  non  en  communauté  d'idées  poli- 
tiques avec  le  (ïouvernement  de  la  Bolivie,  la  Huan- 
chaca  était  en  faveur  ou  en  défaveur  auprès  des  au- 
torités. . . 

Or.  aujourd'hui,  le  Conseil  de  la  Compagnie,  impar- 
tial dans  la  politique  intérieure  du  pays,  neutre  au 
point  de  vue  de  la  politique  extérieure,  respectueux  do 
l'autorité  des  Gouvernements  comme  ceux-ci  le  sont 
des  propriétés  de  la  Compagnie,  n'a  eu  qu'à  se  louer 
de  ses  rapports  aussi  bien  avec  la  Bolivie  qu'avec  le 
Chili.  C'est  là  encore  une  circonstance  qui  milite  en 
faveur  de  l'avenir  de  la  Compagnie  et  qui  rendra  dé- 
sormais facile  la  tâche  que  ceux  qui  la  dirigent  et  l'ont 
assumée. 

Telles  sont,  d'après  les  documents  qui  nous  ont  été 
communiqués  par  la  Direction  même,  les  apprécia- 
tions que  nous  croyons  pouvoir  formuler  sur  la  situa- 
tion actuelle  de  la  Huartchaca. 

A.  Lechenet. 


Société  Centrale  de  Dynamite 


Ainsi  que  nous  le  disions  à  la  date  du  1er  novembre, 
les  actionnaires  de  la  Société  Centrale  de  Dynamite 
avaient  été  convoqués  en  assemblée  générale  annuelle 
pour  le  12  novembre.  Mais  le  nombre  d'actions  dépo- 
sées n'ayant  pas  atteint  le  «  quorum  »,  l'assemblée  a 
dû  être  reportée  au  28  novembre. 

Ayant,  à  la  susdite  date  du  1er  novembre,  publié  le 
bilan  pour  l'exercice  19*  0-1901  qui  a  pris  fin  le  30  juin 
dernier,  nous  ne  reviendrons  sur  ce  document  que 
pour  rappeler  que  les  bénéfices  nets  de  la  Société  se 
sont  élevés,  pendant  cet  exercice,  à  801.454  fr.  71,  en 
augmentation  de  24.359  fr.  30  sur  l'exercice  précédent. 
Il  a  donc  été  facile  au  Conseil  d'administration,  ainsi 
que  nous  le  faisions  pressentir,  de  maintenir  le  divi- 
dende à  19  fr.  par  action.  C-est  ce  même  dividende  qui 
avait  été  distribué  pour  1899-19)  0,  contre  25  fr.  en 
18  8  1899  et  20  fr.  en  1897-1898,  mais  12  fr.  50  en  18C6- 
1897.  Ce  dividende  absorbant,  pouf  les  39.812  actions 
en  circulation  au  30  juin  dernier,  une  somme  de 
750.428  fr.,  il  reste  un  solde  de  45. (  20  fr.  71,  qui  a  été 
reporté  à  nouveau. 

Au  sujet  des  bénéfices  de  l'exercice  et  de  la  façon 
dont  ils  ont  été  obtenus,  le  Conseil  d'administration 
est  entré,  comme  d'habitude,  dans  des  détails  intéres- 
sants que  nous  allons  résumer,  après  avoir  mentionné 
que  le  compte  de  Profits  et  Pertes,  non  compris  les 
frais  d'administration,  ni  les  frais  généraux,  etc.,  pré- 
sentait à  son  crédit  au  30  juin  un  montant  brut  de 
1.316.754  fr.  61,  se  décomposant  ainsi  : 

Francs 


Report  de  l'exercice  précédent  

Encaissement  do  coupons  sur  les  titres  des  So- 
ciétés filiales  détenus  par  la  Société  

Intérêts,  a^ios,  profits  pour  vente  de  balistite. 
Bénéfice  réalisé  sur  la  vente  de  titres  


22.548  44 

692.515  05 
«8.475  07 
538.216  05 

1.316  754  61 


Les  frais  d'administration  et  les  frais  généraux 
n'ayant  atteint  que  165.299  fr.  90,  il  restait  un  solde 
de  1.151.454 fr. 71, qui  aurait  permis  la  répartition  d'un 
dividende  plus  élevé,  si  le  Conseil  d'administration 
n'avait  pensé,  qu'en  raison  du  caractère  en  quelque 
sorte  accidentel  .lu  profit  obtenu  sur  la  vente  de  titres 
du  portefeuille  libre,  il  ne  convenait  pas  d'en  affecter 
la  totalité  au  compte  de  bénéfices  de  l'exercice  écoulé. 
En  agissant,  autrement,  on  s'exposait,  pour  l'année 


prochaine,  à  un  retour  en  arrière  si,  par  suite  des  cir- 
constances, l'exercice  1901-1902  ne  profitait  pas  encore 
de  l'accroissement  de  recettes  que  la  Société  entrevoit 
pour  l'avenir.  C'est  pourquoi  le  Conseil  d'administra- 
tion a  réservé,  sur  les  profits  réalisés,  350.00U  fr.  qu'il 
a  mis  à  un  compte  spécial  qui  restera  à  sa  disposition 
et  dans  lequel,  lors  du  règlement  de  l'exercice  encours, 
on  pourra  puiser  si  besoin  est,  pour  éviter  de  trop 
grosses  fluctuations  de  dividende,  et  aider,  en  quelque 
sorte,  à  en  régulariser  l'importance. 

En  revenant  sur  le  détail  que  nous  avons  publié 
plus  haut,  nous  voyons  que  les  encaissements  de 
coupons  ont  atteint  692.515  fr.  05,  tandis  qu'ils  s'étaient 
élevés,  en  1899-1900,  à  716.379  fr.  32.  C'est  une  diffé- 
rence en  moins  de  23.864  fr.  27,  afférente  surtout,  aux 
coupons  sur  actions  de  VUnion  Espagnole  des  Explo- 
sifs. Cependant,  cette  diminution  ne  provient  pas 
d'une  diminution  dans  le  rendement  de  cette  valeur, 
attendu  que  l'exercice  1899-1900  de  cette  entreprise 
avait  bénéficié  de  trois  coupons  semestriels  du  montant 
de  524.524  fr.  20,  alors  que  le  suivant  n'a  pu  faire  état 
que  de  deux  coupons  d'ensemble  497.748  fr.  75.  Par 
suite,  le  dividende  du  dernier  exercice  de  cette  Société 
a  été  sensiblement  plus  élevé  que  le  précédent,  et  cette 
augmentation  de  profits,  qui  s'est  manifestée  constam- 
ment depuis  plusieurs  années,  témoigne  de  la  pros- 
périté de  ses  affaires. 

Deux  autres  Sociétés,  auxquelles  la  Société  Centrale 
de  Dynamite  est  intéressée,  ont  payé  des  dividendes  au 
cours  de  l'exercice,  à  savoir  :  la  Société  Générale  pour 
la  Fabrication  de  la  Dynamite,  et  la  Société  îles  Ma- 
tières plastiques,  qui  continuent  à  être  en  bonne  situa- 
tion. Quant  à  la  Société  anonyme  Dynamite  Nobel,  elle 
a  eu  à  supporter  les  désastreuses  conséquences  de  l'ex- 
plosion formidable  du  10  janvier  1900.  En  présence 
des  dépenses  que  nécessitait  la  reconstruction  de  sa 
fabrique  d'acides  et  de  sa  fabrique  de  dynamite,  elle  a 
jugé  prudent  de  reporter  simplement  à  nouveau  son 
solde  bénéficiaire,  au  31  décembre  19U0,  de  244.181 
francs  72.  Toutefois,  le  Conseil  d'administration  de  la 
Société  Centrale  a  bon  espoir  qu'elle  trouvera,  dans  les 
installations  nouvelles,  une  source  de  légitimes  profits. 
Il  attend  aussi  les  meilleurs  résultats  de  l'exploitation 
des  brevets  pris  par  cette  Société  pour  une  poudre  spé- 
ciale dont  la  supériorité  lui  paraît  absolument  dé- 
mon trée. 

Au  sujet  de  ce  nouvel  explosif,  on  s'attendait,  de  di- 
vers côtés,  à  des  explications  plus  complètes,  mais, 
comme  on  le  voit,  le  Conseil  d'administration  de  la 
Soéiélé  Centrale  a  cru  devoir  mentionner  brièvement 
le  fait  sans  appuyer  davantage. 

Le  rapport  parle  aussi,  et  naturellement,  de  la  So- 
ciété de  Dynamite  du  Transvaal,  et  il  dit  à  son  sujet 
qu'il  ne  peut,  malheureusement  pour  elle,  entrevoir, 
comme  pour  la  Société  Dynamite  Nobel,  la  reprise  des 
dividendes  à  uiu  époque  rapprochée.  En  effet,  quoique 
les  ventes  d'explosifs  aient  pris  un  certain  développe- 
ment depuis  quelques  mois,  il  est  difficile  de  supposer 
qu'elles  puissent  atteindre,  dans  un  avenir  prochain, 
l'importance  qu'elles  doivent  avoir  pour  permettre  à 
l'usine  de  «  Modderfontein  »  de  travailler  avec  profit. 

Cependant,  tout  en  se  reconnaissant  dans  l'impossibi- 
lité de  fixer  l'époque  à  laquelle  cette  entreprise  repren- 
dra l'activité  désirable,  le  Conseil  conserve  toujours  la 
confiance  que,  quelles  soient  les  éventualités  d'avenir, 
la  situation  qui  en  ressortira  pour  la  Société  Centrale. 
ne  sera  pas  préjudiciable  aux  intérêts  des  actionnaires, 
attendu  qu'ils  possèdent  au  centre  même  d'une  région 
minière  qui  est  et  restera  longtemps  difficilement  ac- 
cessible, une  fabrique  de  tout  premier  ordre  qu'ils  ont 
eu  la  sagesse  d'amortir  largement  pendant  les  premières 
années  de  son  existence. 

On  sait  que  la  Société  Centrale  a  souscrit,  au  com- 
mencement de  l'année,  100.000  actions  nouvelles  de  la 
Dynamite  du  Transvaal;  mais  pouVen  payer  la  contre- 
valeur,  elle  dû  recourir  au  crédit.  Toutefois,  elle  a  eu 
la  possibilité  de  solder  une  partie  des  avances  qui  lui 
avaient  été  consenties,  au  moyen  de  ses  disponibilités 
et  aussi  par  la  vente  d'un  certain  nombre  d'actions  de 
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l'Union  Espagnole  des  Explosifs  détenues  dans  son 
portefeuille  libre.  Le  nombre  des  actions  réalisées  s'est 
élevé  à  900,  et  le  produit  net  de  La  vente  a  atteint 
890.80:)  fr.  70  soit,  en  moyenne,  989  fr.  91  par  action. 

Le  rapport,  en  terminant,  parle  aussi  de  l'affaire 
nouvelle  menée  à  bien  par  la  Société  Centrale  après  la 
clôture  de  l'exercice  précédent.  Il  s'agit  de  l'établisse- 
ment au  Mexique,  d'accord  avec  le  Gouvernement 
mexicain,  d'une  fabrique  d'explosifs.  Pour  mettre  cette 
affaire  détinitivement  sur  pied,  il  sera  créé  une  nou- 
velle Société  dont  un  tiers  du  capital  sera  souscrit  par 
la  Société  Centrale,  les  deux  autres  tiers  étant  réservés 
à  la  Société  Financière  pour  l'Industrie  au.  Mexique  et 
à  un  groupe  purement  mexicain  qui  a  donné  des  preu- 
ves de  son  entente  des  affaires  industrielles.  On  augure 
très  bien  de  cette  nouvelle  ail'aire  et  on  espère  qu'elle 
donnera  à  ses  associés,  dans  un  avenir  plus  éloigné, 
un  important  appoint  de  revenus. 

En  terminant,  mentionnons  que  le  portefeuille  de  la 
Société  Centrale  figure  à  l'inventaire  pour  24.991.295 
francs,  et  qu'il  est  évalué,  comme  à  l'ordinaire,  aux 
prix  d'achat. 

J.  M. 


LA  POPULATION  DE  LA  FRANCE 


M.  A.  Eontaine,  directeur  de  l'Office  du  Travail,  vient 
d'adresser  à  M.  le  Ministre  du  Commerce  et  de  l'Indus- 
trie son  rapport  annuel  sur  le  mouvement  de  la  popu- 
lation en  France  pendant  l'année  1900. 

D'après  ce  document,  les  résultats  de  la  dernière  an- 
née se  présentent  sous  un  aspect  moins  favorable  que 
ceux  de  1899. 

La  balance  des  naissances  et  des  décès  se  solde,  en 
effet,  par  un  excédent  de  25.988  décès,  alors  que  l'an- 
née précédente  avait  fourni  un  excédent  de  34.394  nais- 
sances. Ce  résultat  est  dû  tant  à  une  diminution  de  la 
natalité  qu'à  un  accroissement  de  la  mortalité.  Il  y  a 
eu,  en  1900,  20.330  naissances  de  moins  qu'en  1899,  et 
37.052  décès  de  plus. 

Depuis  1871,  on  n'avait  constaté  un  déficit  des  nais- 
sances que  pour  les  années  1890,  1891,  1892  et  1895; 
seul,  l'excédent  de  38.446  décès  observé  en  1890  dépasse 
le  chiffre  atteint  en  1900. 

Voici  un  tableau  donnant  les  résultats  des  dix  der- 
nières années  : 

Excédent  des 


Années  Mariages  Naissances  Décès  Naissances  Décès 

1890    269.332  808.059  876.505  »  38.446 

1891   285.458  866.377  876.882  »  10.505 

1892    290.319  855.847  875.888  »  20.041 

1893   287  294  874.672  877.526  7.146  » 

1894    286.662  855.388  815.620  39.768 

1895    282.915  834.173  851.986  »         17  813 

18%   290.171  865.586  771.886  93.700 

Vm   291.462  859.107  751.019  108.088 

18!»H..   287.179  843.988  «10.073  23.860 

18!t9   295.752  847.  (527  816.233  31  394 


Moyenne  de 
la  période 

1890  1H99.     386.654     854.076     «31.361  22.715 


1900   29!). 084     827.297     853.285        »  25.988 


Les  827.297  naissances  se  décomposent  de  la  manière 
suivante  :  754.  1 7(3  enfants  légitimes  et  73.121  enfants 
•naturels;  ce  nombre  des  enfants  naturels  est  légère- 
ment inférieur  à  la  moyenne  calculée  sur  la  période 
décennale  1890-1899.  Au  point  de  vue  du  sexe,  les  nais- 
sances masculines  sont  au  nombre  de  422.056  et  les 
féminines  au  nombre  de  405.241,  soit  1.041  garçons  par 
I.WI  filles,  proportion  toujours  à  peu  près  invariable. 

Si  l'on  rapporte  le  nombre  des  enfants  nés  vivants  au 
eliilfre  de  la  population  légale,  on  obtient  une  propor- 
tion de  -,14  0/0,  chiffre  inférieur  à  la  moyenne  des  an- 
m  précédentes. 

(Somme  nous  l'avons  vu  plus  haut,  le  nombre  des 


décès  s'est  élevé,  en  1900,  à  853.285.  d  rat  442.4.35  décéa 
masculins,  contre  410.850  décès  féminins. 

Le  rapport  du  nombre  des  décès  au  chiffre  de  la 
population  légale  a  été  de  2.21  par  100  habitants,  contre 
une  moyenne  de  2.10  pendant  la  période  décennale 
1890-1899. 

Sur  les  87  départcmenls,  55  présentent  un  cxcédenl 
de  décès,  contre  seulement  43  en  1899.  Deux  départe- 
ments, la  Seine-Inférieure  et  le  Cantal,  présentent,  par 
rapport  à  1899,  une  augmentation  de  l'excédent  des 
naissances;  cet  accroissement  n'a,  d'ailleurs,  été  que 
de  737  unités  dans  la  Seine-Inférieure  et  de  17  dans  le 
Cantal.  Dans  les  30  autres  départements  qui  ont  béné- 
ficié d'un  excédent  de  naissances  pendant  les  deux  an- 
nées 1899  et  1900,  il  y  a  eu  réduction  de  cet  excédent. 

Les  dix  départements  qui  ont  la  plus  forte  natalité 
sont  les  suivants  :  Seine  (77.704);  Nord  (50. 758);  Pas- 
de-Calais  (28.150);  Finistère  (23.304);  Seine-Inférieure 
(23.104);  Bouches-du-Rhône  (10.514);  Côtes-du-Nord 
(10.177);  Rhône  '15.618j;  Morbihan  M.4;754)  et  Loire 
(14.246). 

Les  dix  départements  où  la  mortalité  est  la  plus 
grande  sont  les  suivants  :  Seine  (70. 409);  Nord  i  38.32*  ; 
Seine-Inférieure (22.260)  ;  Pas-de-Calais  (19.990  ;  Rhône 
(18.880);  Bouches-du-Rhône(17  964);  Finistère(17.289  ; 
Sein--et-Oise  (16.536);  Gironde  (10.451);  et  Côtes-du- 
Nord  (15.824). 

Le  nombre  des  mariages  contractés  en  1900  a  été  de 
299.084,  au  lieu  de  295.752  en  1899,  soit  une  augmen- 
tation de  3.332.  Par  rapport  au  chiffre  de  la  population 
légale,  la  proportion  des  nouveaux  conjoints  par 
100  habitants  est.  égale  à  1.54,  chiffre  qui  n'avait  pas 
été  atteint  depuis  1876.  Durant  la  période  décennale 
1890-1899,  la  proportion  annuelle  moyenne  n'a  été  que 
de  1.49  0/0.  Ce  progrès  ne  peut  être  que  favorable  an 
relèvement  de  notre  si  faible  natalité. 

Les  divorces  ont.  été  moins  nombreux  en  1900  qu'en 
1899.  Le  plus  haut  chiffre  relevé  depuis  la  loi  rétablis- 
sant le  divorce  3st  celui  de  1897,  soit  7.460.  Les  années 
suivantes,  le  nombre  des  divorces  est  descendu  à  7.238 
en  1898,  7.179  en  1899  et  7.157  en  1900. 

En  résumé,  la  situation  du  pays  ne  s'améliore  pas  au 
point  de  vue  de  l'accroissement  de  sa  population  indi- 
gène. 

Xavier  Girardot. 


Informations  ÉMips  et  Financières 


L'Emprunt  bulgare.  —  D'après  un  renseignement 
que  nous  tenons  de  bonne  source,  nous  croyons  savoir 
que  dans  le  cas  où  l'Emprunt  bulgare  de  125  millions 
de  francs,  dont  nous  avons  entretenu  plusieurs  fois 
nos  lecteurs,  serait  voté  par  le  Sobranié  dans  les  dé- 
lais prévus,  son  émission  aurait  lieu  le  7  janvier. 

Cette  opération  se  fera  à  la  fois  sur  les  marchés 
de  Paris,  Londres.  Vienne,  Francfort,  Amsterdam, 
Bruxelles  et  Genève. 


Finances  Serbes.  —  Nous  avons  annoncé,  il  y  a 
huil  jours,  que  Y  Administration  Autonome  des  Mono- 
poles de  Serbie  venait  de  publier  le  montant  de  ses 
encaissements  pendant  le  mois  d'octobre.  Voici  les 
chiffres  exacts  de  ces  encaissements  pour  les  huit 


monopoles  délégués  : 

Entrées  Francs 

1»  Monopole  des  Tàbacs   1.104.295  » 

2»       —       du  Sel   442.270  lil 

3"        —       du  Pétrole   375.229  1!» 

4»  Douane   5(50.881  01 

5°  Impôt  de  l'Obrt   275.035  74 

0»  Timbre   41(5.35(5  45 

7°  Monopole  du  Panier  à  cigarettes   84  (567  50 

8°        —       des  Allumettes   57.438  » 

Total  en  octobre  ~~ 3.316. 173  51» 

Total  à  lin  septembre   81.786.786  65 


25.112  5)20  15 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


719 


Sorties  Francs 
Pour  le  service  de  la  Délie  publique  : 

a)  Dotation  du  1"  semestre  1901.    8.072.850  » 

b)  Rends  à  la  Laenderbank  et.  à 
la  Manque  Na  lion  aie  de  Serbie 
pour  la  dotation  des 90e et. 91e  ti- 
rages des  Obligat.  2  %  de  1881 .      402. 100  » 

r)  Remisa  Bank-Venetn pour. do- 
tation du  39°  tirage  lots  à  tabacs       99.500  » 

  8.574.450  » 

d)  Remisa  la  Berliner  Handels 
geseiUelwfl   2.190.000  » 

e\  Remis  à  la  Banque  Impériale 

Ottomane,  Paris   2.190.000  » 

  'i.:  180. 000  ■> 

12.954.450  « 

Pour  achats  de  matières  : 

a)  En  octobre  1901   140.440  21 

b>  A  fin  septembre  1901   1.970.0y6  59 

  2.110. 536  80 

Pour  frais  d'administration,  agio  et  com- 
missions : 

a)  En  octobre  1901   C06.897  27 

b)  A  fin  septembre  1901   2.909.289  06 

  M. 570. 180  33 

Versé  au  Trésor  à.  titre  d'acompte  sur  les  excé- 
dents des  recettes  pour  1901   4.323.429  67 

Solde  au  31  octobre  1901  : 

a)  En  caisse  de  Y  Administra- 
tion des  Monopoles   1.033.766  28 

b)  Cher,  la  Banque  Nationale  de 

Serbie   514.551  07 

  2.148.317  35 

Total  égal   25.112.920  15 

Les  achats  de  matières  et  les  frais  d'administration 
ayant  absorbé  5.686. 723  fr.  13,  le  total  des  recettes 
nettes,  pour  les  dix  premiers  mois  de  l'année,  s'élève 
à  19.426.197  fr.  02,  somme  déjà  supérieure,  comme 
nous  l'avons  déjà  dit,  de  plus  de  2  1/2  millions  au 
montant  nécessaire  au  service  du  coupon  et  de  l'amor- 
tissement de  la  dette  pjur  l'année  entière. 

Ajoutons  i[ue  dans  ces  chiffres  nous  ne  comprenons 
pas  les  750.000  fr.  reportés  de  1900,  et  que  l'Adminis- 
tration Autonome  a  en  réserve. 

Houillères,  Forges,  Aciéries  et  Ateliers  de 
Construction  du  Creusot  (Schneider  et  Gic).  — 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Société 
a  eu  lien  le  30  novembre. 

Voici  le  bilan  au  30  avril  dernier,  qui  a  été  soumis 
aux  intéressés.  Nous  le  rapprochons  du  précédent  : 

Bilan  au  30  avril 

1900       "    ~~" 1901 
Actif  (En  francs) 
Concessions  et  propriétés  im- 
mobilières   2.000.000    •>     2.000.000  » 

Constructions  neuves   »             3.000.000  » 

Matériel  et  chemin  de  fer   Pour  mémoire 

Approvisionnements,  marchan- 
dises en  magasin  et  en  cours 

de  fabrication   17.978.571  94   25.980.527  87 

Débiteurs  pour  marchandises 

et  divers   19.907.253  79   17.510.841  45 

Banquiers  débiteurs   1.240.423  74     1  170.092  27 

Caisse   97.820  01       429.533  82 

Portefeuille   564.425  20       200.175  86 

Valeurs  diverses   32.131.722  43   22.252.854  55 

Total  de  l'actif   73.98  i.223  17'  72.550.620  22 

Passif' 

Capital  social   27.000.000   »  27.000.000  » 

Réserve  statutaire   12. 000. i  00   »  12.000.000  ■> 

Réserves  spéciales   2.500.818  94  1.500.000  » 

Dividendes  en  réserve   51.475  26  69.03'i  57 

Divid-endes  à  répartir   3.187.500   »  3.187.500  « 

Bénéfices  reportés  à  nouveau. .  5  000.000    »  5.000.000  » 

Capital  des  pensions   1.257  267  32  1.262.256  28 

Créanciers  pour  salaires   879.883  53  961.101  44 

Banquiers:  créanciers   102.307  29  9.630  27 

Fournisseur  et  divers   5.071.466  38  5.074.141  78 

Créanciers  pour  dépôts  de  fonds  8.879.075  46  9.247.809  53 
Créanciers  pour  caisses  d'épar- 
gne  947.585  31  1.005.881  80 

Balance  (Profits  de  l'exercice 

1900-1901  )   7.102.813  08  0.233.270  57 

Total  du  passif   73.980.223  17  72.550.026  22 


Les  bénéfices  réalisés  sont  en  diminution,  d'une  an- 
née à  l'autre,  de  869.573  fr.  11.  La  raison  en  es  t  que  les 
dépenses  de  la  Société  se  sont,  ressenties  de  la  cherté dir 
combustible;  il  y  a  eu  aussi  un  surcroît  de  400.000  fr. 
pour  la  Caisse  de  retraites,  et  une  augmentation  de 
800.000  francs  dans  les  salaires.  En  résumé,  le  divi- 
dende a  été  ramené  à  75  francs,  comme  en  1895-96  et 
1896-97,  contre  85  francs  en  1899-1900  et  on  1898-99,  et 
80  francs  en  1897-98. 

La  Société  du  Creusol  ne  public  toujours  que  de»; 
notes  brèves.  Néanmoins,  on  sait  que  le  bénélice  ci- 
dessus  mentionné  aété  obtenu  pour  un  chiffre  d'affaires' 
do  62  millions  de  francs.  D'autre  part,  et. d'après  les 
déclarations  mêmes  du  président,  l'exercice  en  cours 
s'annonce  comme  meilleur  que  le  précédent.  La  con- 
currence fait  naitre  certainement  de  grosse-  difficultés, 
notamment  avec  les  Etats-Unis  où  la  main-d'œuvre 
est  moins  chère,  mais  la  Société  se  trouve  en  position 
de  pouvoir  soutenir  la  lutte,  grâce  à  son  outillage  .tou- 
jours tenu  au  niveau  des  derniers  perfectionnements. 

C'est  au  mois  de  mars  prochain  que  l'usine  de  Cette 
va  entrer  en  fonctionnement.  On  y  produira  200  tonnes 
de  fonte  par  jour  et,  plus  tard,  on  traitera  aussi  l'acier. 
Quant  à  l'usine  de  Champagne-sur-Seine,  près  de  Fon- 
tainebleau, usine  spéciale  pour  les  applications  de 
l'électricité,  elle  commencera  à  travailler  au  commen- 
cement de  l'année  1903,  et  même  peut-être  à  la  fin  de 
1902.  Tous  les  frais  nécessités  par  l'installation  de  ces 
deux  usines,  ont  été  payés  sur  des  ressources  spé- 
ciales. 

Le  président  a  fait  allusion  aussi  au  chapitre  de  l'ac- 
tif, '<  Valeurs  diverses  »,  qui  s'élève  à  22  252.85't  fr.55, 
et  il  a  déclaré  que  cette  somme  ne  représentait  que  Je 
prix  d'achat  des  titres  qui  bénéficient,  à  l'heure  ac- 
tuelle, d'une  forte  plus-value,  tënlin,  il  a  encore  dit* 
que  la  situation  actuelle  était  des  plus  satisfaisantes, 
et  que,  dans  un  avenir  prochain,  les  deux  nouvelles 
usines  ajouteraient  un  appoint  important  aux  bénéfices 
annuels. 

Société  des  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer.  — 

L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  cte' 
cette  Société  s'est  tenue  le  28  novembre. 

Voici  le  bilan  arrêté  à  la  fin  de  l'exercice,  «'esfc-à- 
dire  au  30  septembre  : 

Actif.  Francs 


Fonds  de  commerce   2.000 


Marchandises  

Effets  à  recevoir  

Loyers  d'avance  

Débiteurs  divers  

Caisse  

Espèces  en  banque  

Frais  de  timbre  

Frais  de  constitution  

Fondis  do  caisse  des  divers  établissements. 

Cautionnements  

Frais  de  premier  établissement  T.. 

Profits  et  pertes  : 
Acompte  de  dividende  


102 
13 
2i 
17 
10 

105 
13 
40. 
9 
1 
48 


000  » 
083  05 
lit  10 
116  66 
052  65 
196  70 
5  05  99 
305  66 
000  > 
500  » 
380  » 
112  65 


gS.16Q  » 

Total  de  l'actif   2.476.925  05 


Passif 

Capital  social   2.200 


Créditeurs  divers. 

Réserve  légale  

Loyers  

Timbre  et  enregistrement  

Débiteurs  divers  

Portefeuille  

Profits  et  pe.ites  : 

Bénéfices  de  l'exercice  

Report  de  l'exercice  antérieur. 


40 
13. 
10. 
3. 
1. 


.000  » 
020  6» 
956  » 
891  65 
305  65 
210  90 
280  » 


206. 


952  90 
301  m 


Total  du  passif   2.476  925  05 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  fait  remar- 
quer que  la  fin  de  l'année  1900  et  la  plus  grande  parti* 
de  l'année  1901  ont  eu  à  souffrir  àxi  contre-coup  d« 
l'Exposition.  Tandis  que  les  étrangers  sont  moins  ve- 
nus, les  Parisiens,  qui  étaient  restes  à  Paris  pour  la 
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grande  fête  Internationale,  sont  partis  on  plus  grand 
nombre  en  villégiature.  Ce  phénomène  économique  a  eu 
pour  effet,  d'ailleurs,  de  gêner  la  plupart  des  entrepri- 
ses parisiennes,  bien  que  les  Brasseries  et  Tavernes 
Zimmer  aient  eu  à  en  souffrir  moins  que  tout  autre 
établissement,  ainsi  que  le  prouvent,  du  reste,  les  ré- 
sultats acquis. 

Sur  le  montant  des  bénéfices  nets  mentionné  plus 
haut,  il  a  été  prélevé  10.317  fr.  GO  pour  la  réserve  lé- 
gale, 8.000  fr.  pour  l'amortissement  des  frais  de  cons- 
titution qui  ont  été  ramenés  à  32.000  fr.,  et  6.0U0  fr. 
pour  l'amortissement  des  frais  de  premier  établisse- 
ment. 

Après  l'allocation  des  tantièmes  à  la  Direction  et  au 
Conseil  d'administration,  19.053  fr.  08,  et  la  mise  à  La 
réserve  extraordinaire  de  3.552  fr.  pour  créances  dou- 
teuses, il  est  resté  disponible  une  somme  de  100.000 
francs  22,  iont  159.000  fr.  ont  permis  la  distribution 
d'un  dividende  de  7  fr.  25  à  chacune  des  actions,  et 
500  fr.  22  ont  été  reportés  ù  nouveau. 

Le  rapport  dit  encore  que  le  bail  de  la  rue  Blonde!  a 
été  renouvelé  pour  dix-huit  ans,  mais  que  l'Adminis- 
tration a  cru  ne  pas  devoir  poursuivre  l'expérience 
qu'elle  avait  tentée  en  ouvrant  un  nouvel  établissement 
rue  Réaumur.  Dès  qu'il  a  été  démontré  que  cette  expé- 
rience n'était  pas  heureuse,  il  a  été  mis  fin  à  l'essai,  et 
le  résultat  négatif  de  cette  exploitation  provisoire  a  été 
porté  d'un  seul  coup  au  débit  du  compte  de  proûts  et 
pertes  qui  accuse  pourtantencore,  comme  nous  l'avons 
dit  plus  haut,  on  solde  bénéficiaire  de  206.952  fr.  50. 


Société  Russe  de  Construction  et  de  Locomo- 
tives et  Mécaniques.  —  Nous  avons  sous  les  yeux  le 
rapport,  pour  l'exercice  19 10-1901,  que  le  Conseil 
d'administration  do  cette  Compagnie  a  soumis  le  mois 
dernier  aux  actionnaires. 

Les  recettes  réalisées  au  cours  de  l'année  sociale  qui 
a  pris  fin  le  30  juin  dernier,  —  locomotives,  machines- 
outils,  réservoirs  à  naphte,  ponts  et  machines  diverses, 
—  se  sont  élevées  à  6.317.980  roubles  83,  en  diminution 
de  523.549  r.  03  sur  l'exercice  précédent.  Le  coût 
d'exécution  des  travaux  —  matières  premières,  main- 
d'œuvre  et  dépenses  des  usines  —  s'est  chiffré  par 
5.082.540  r.  56,  en  diminution,  d'une  année  à  l'autre, 
de  404.131  r.  <'9,  de  sorte  que  les  bénéfices  nets  se  sont 
établis  à  1.235.440  r.  27,  contre  1.294.858  r.  21  en 
1899-1900. 

Les  dépenses  ont  atteint  le  montant  de  602.007  r.  40. 
contre  557.455  r.  25  l'année  précédente.  Elles  compren- 
nent les  dépenses  d'administration  et  les  frais  géné- 
raux, 77.9G4  r.  30  ;  le  service  des  obligations,  l'impôt 
industriel,  etc.,  soit  154.337  r.  34  ;  les  amortissements 
sur  le  compte  de  premier  établissement,  sur  la  pro- 
priété immobilière  et  l'outillage  des  usines,  sur  les 
outils  et  la  propriété  mobilière  des  usines,  etc.,  soit 
369.706  r.  76.  Ensemble,  602.007  r.  40.  Le  solde  béné- 
ficiaire est  donc  de  633.432  r.  87,  contre  658.500  r.  09 
en  1898-1899. 

Voici  la  répartition  à  laquelle  il  a  été  procédé.  Nous 
la  rapprochons  de  celle  de  l'année  passée  : 

Exercices 

1899-1000  1900-1901 
{En  roubles) 

Solde  bénéficiaire   757.402  9H   633.432  87 

Moins  5  0/0  au  fonds  de  réserve   37.870  15    31.071  04 

719.532  81    001.701  23 

Premier  dividende  de  6  0/0  sur  le 
capital-actions   312.916  80  312.91C  80 

400. 010  01    288.844  48 

Moin  25  0/0  attribués  à  l'Adminis- 
tr  ilion  et  aux  employé!   104 .654   »     72.211  11 

304.962  01   210.633  32 

Moins  impôts  (taxe  fiscal'')  revenant 
à  lu  Couronne  et  impôt  sur  le  béné. 
lie-  dépassant  10O/0  du  capital- 
actions   47.015  99     37.735  28 

~257  916  02   178.898  04 


(Eu  roubles) 

Report  de  l'exercice  précédent               8.1^4  80  19.027  62 

2*56.110  82  197.925  00 

Moins  dividende  complémentaire  pour 
parfaire  une  répartition  de  30  rou- 
bles par  action  pour  1899-1900,  et 

de  18  roubles  pour  1900-1901             247.083  20  191.083  20 

lîeslc  solde  à  reporter  à  nouveau  . . .     19.0:7  62  6.842  46 

Le  dividende  a  diminué  de  2  roubles,  mais  il  est  le 
même  que  celui  distribué  pour  l'exercice  1898-1899. 
C'est  ce  montant  de  18  roubles  que  nous  avions  laissé 
prévoir  dans  l'information  sur  cette  entreprise  publiée 
ici  même  à  la  date  du  18  octobre  dernier. 

Voici  le  bilan  arrêté  au  30  juin  dernier  :  - 

Actif 

Roubles 

Compte  dos  immeubles  cl  des  installations  . . .  5.748.209  22 
Argent  comptant  : 
Caisse  de  1  Administration  : 

A  Saint-Pétersbourg    37.603  74 

Aux  Usines  de  Kharkoff   15.485  31 

  53.089  05 

Cautionnements  chez  diverses  Administrations  194.000  -• 

Débiteurs   87.051  67 

Confection  d'actions   2-3.847  » 

—  d'obligations   7.364  » 

Arrhes  et  nantissements   1.652  14 

Magasin  des  matériaux  brutes   1.519.837  44 

Entrepôt  des  produits   566.638  25 

—  des  machines-outils  à  Moscou   5.086  13 

Dépôt  de  modèles   07.525  05 

Travaux  en  cours.   1.891.415  84 

Avance  à  la  Société  de  consommation   68.982  » 

Frais  de  réalisation  des  obligations   149.334  34 

Total   10.384.031  13 

Passif 

Capital-actions   5.215.280  ■> 

—     obligations   1.933. 000  » 

Fonds  de  reserve  légale   70.861  87 

Compte  de  l'amortissement  des  installations 

r  de  ta  Société             :    833.068  35 

Créanciers   704.134  39 

Lettres  de  change   794.775  51 

%  %  sur  les  obligations  du  1"   janvier  au 

30  juin  1901  "  43.492  50 

Coupons  d'obligations  échus  non 

présentés   327  42 

  43.819  92 

Caisse  d'épargne  et  de  prêts  du  personnel   43.330  99 

Sommes  non  réclamées   85  451  31 

Fonds  des  amendes   4.600  3K 

Charge  fiscale   5.822  92 

Dividendes  non  réclamés  : 

1898-  18^9   180  « 

1899-  1900   1.060  » 

  1.840  » 

Profils  et  perles   652.460  49 

Total   10.384.US1  13 

A  la  date  du  18  octobre,  nous  disions  que  le  mois 
d'août  avait  donné  un  regain  d'activité  dans  la  pro- 
duction des  usines.  Or,  l'aperçu  mensuel  pour  septem- 
bre dernier  accuse,  comme  production  des  usines, 
l'achèvement  de  12  locomotives  et  machines  diverses 
pour  une  somme  totale  de  424.050  roubles  67. 

Le  chapitre  des  nouvelles  commandes  fait  ressortir, 
pour  les  machines-outils  et  divers,  un  montant  de 
23.129  r.  73;  quant  aux  locomotives,  les  pourparlers  se 
poursuivent  au  sein  du  Ministère  des  Voies  et  Commu- 
nications; mais,  ainsi  que  l'on  avait  pu  déjà  le  pré- 
voir, l'adjudication  des  grandes  commandes  de  l'Etat 
n'aura  lieu  que  vers  la  lin  de  l'année. 

Au  14  octobre  dernier,  les  commandes  ù  exécution, 
ou  en  cours  d'exécution,  atteignaient  le  chiffre  de 
9. 276. 827  r.  85,  assurant  l'exploitation  de  la  Société 
bien  au  delà,  de  l'exercice  1901-1902,  sans  compter  les 
grosses  commandos  dont  il  vient  d'être  parlé,  et  pour 
lesquelles  la  Société  Jtusse  de  Construction  de  Locomo- 
tives et  Mécaniques  se  trouve  en  posture  des  plus 
avantageuse. 

Les  résultats  d'exploitation  pour  les  trois  premiers 
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mois  du  nouvel  exercice  social  se  chiffrent  au  montant 
total  de  1 .845.953  r.  33,  sur  lesquels  La  section  des 
locomotives  intervient  pour  1.584.745  roubles,  tandis 
que  le  solde  se  rapporte  aux  autres  sections  mécani- 
ques. 

Rappelons  que  la  Société  Russe  de  Construction  de 
Locomotives  et  Mécaniques  a  établi  ses  ateliers  àChar- 
kolf,  et  que  son  capital  est  divise  en  28.000  actions  de 
180  roubles-crédit  20  (125  roubles-or)  ou  500  fr.,  qui  se 
cotent  sur  le  Marché  officiel  de  Paris  au  comptant  au 
cours  de  710  francs  environ. 


Robinson  South  African  Banking.  —  Les  ac- 
tionnaires de  cette  Société  se  sont  réunis  le  4  courant, 
à  Londres,  en  assemblée  générale  annuelle,  pour  rece- 
voir communication  des  comptes  de  l'exercice  1900- 
1901,  clos  le  30  septembre  dernier. 

Voici  comment  s'établit  le  bilan  : 

Avoir 

Liv.  st.  s.  d. 

Fonds  en  mains,  chez  les  banquiers  et  dans 

les  agences.   201.050  12  5 

Dépôts  chez  les  banquiers  et  prêts  sur  ga- 
ranties à  courtes  échéances   579.272  2  6 

Consolidés  (112.500  liv.  st.)  et  sécurités  du 

Gouvernement  indien   120.000   0  0 

Autres  placements   1.872.461   9  5 

Lettres  de  change  achetées  et  en  cours  à 

cette  date   153.303   3  10 

Effets  escomptés  pour  les  clients  et  avances 

aux  clients   742.814  14  8 

Immeubles  et  mobilier  des  succursales   24.186  9  5 

Effets  à  rencaissement   24.003  14  2 

Timbres   328   3  9 

3.717.420  10  2 

Capital  souscrit  et  entièrement  verâé  : 
744.000  actions  ordinaires 

de  4  liv.st.  chacune  2.976.000  0  0 
(i.000  actions  différées  de 

4  liv.  st.  chacune.        24.000   0  0 

750.0  0  actions.  3.000.000   0  0 

Fonds  de  réserve   28.720  10  7 

Montant  dû  sur  comptes  de  dépôt,  comptes 

courants  et  autres   584.873  9  0 

Traites  émises  par  le  Siège  central  et  les 

agences,  en  cours  à  cette  date   12.154  7  8 

Effets  à  recevoir  pour  compte  des  clients. . .  2'i.003  14  2 

Solde  de  compte  de  profits  et  pertes   G7.0G8  2  9 

3.717.42m  10  2 


Les  bénéfices  de  l'exercice  se  sont  élevés  à  07.608  liv 
2  sh.  9  d.,  ainsi  qu'il  ressort  du  compte  de  Profits 
Pertes  ci-dessous  : 

Crédit 


st. 
et 


Solde  reporté  le  1"  octobre  1900   28.423  11  7 
Moins  V Income  tax  payé 
pendant  l'année   7:528   6  0 


Bénéfices  bruts,  après  déduction  de  l'intérêt 
sur  les  dépôts  (le  réescompte,  et  après  avoir 
fait  provision  complète'  pour  toutes  les 
créances  mauvaises  et  douteuses  


Liv.  st.  s.  d. 


20.805  0 


90.918    1  7 


111  813    8  2 


Débit 

Frais,  y  compris  le  lever,  les  salaires,  les 

taxes,  rémunération  des  administrateurs  et 

autres  frais  au  Siège  central  et  aux  agences.  44.145  5  5 
Balance  reportée  au  bilan   67.608   2  9 

111.81,3   8  2 


Le  susdit  montant  de  profits  de  67.6681iv.  st.  2sh.9d. 
a  été  obtenu  après  provision  nécessaire  pour  toutes 
créances  douteuses  ou  mauvaises,  et  après  paiement 
de  tous  frais  et  de  toutes  dépenses,  tant  au  siège  social 
que  dans  les  succursales  ;  mais  il  comprend  le  report 
de  28.423  liv.  st.  11  sh.  7  d.  de  l'exercice  précédent. 


Le  Conseil  a  proposé  d'employer  cette  somme  de  la 
manière  suivante  : 

Liv.  st.  sh.  d. 

Dividende  exempt  d'Income-Tax  de  1  1/4  0/0 
ou  1  shilling  aux  actions  ordinaires   37.200   0  0 

A  reporter  au  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  » 
du  nouvel  exercice   30.468   2  0 

Somme  égale   67  ;  68  2  0 

L'assemblée  a  approuvé  les  résolutions  du  Conseil 
d'administration  et  renommé,  comme  membre,  M.  Mau- 
rice Marcus,  qui  se  retirait  par  ordre  de  roulement. 
Elle  a  aussi  nommé,  comme  censeurs,  MM.  Turquand, 
Youngs  and  C°,  et  donné  quitus  à  MM.  le  baron  de 
Lassus  Saint-Geniès  et  Charles  Landour,  qui  avaient, 
le  30  septembre  dernier,  donné  leur  démission  d'ad- 
ministrateurs. 

Le  «  Moniteur  des  Intérêts  matériels  ».  —  On 

écrit  de  Bruxelles  : 

Le  Moniteur  des  Intérêts  matériels,  l'un  des  plus  impor- 
tants organes  économiques  internationaux,  a  fêté  samedi  der- 
nier, à  Bruxelles,  le  cinquantième  anniversaire  de  sa  création 
par  Auguste  Lamoral  de  Laveleye,  ingénieur  français,  né  à 
Lille  en  1796. 

MM.  Georges  de  Laveleye  et  Léon  Fontaine  de  Laveleye, 
fils  et  gendre  du  fondateur,  ont  remis  à  chacun  de  leurs  colla- 
borateurs une  médaille  coïnmémorative  de  ce  jubilé  de  l'or- 
gane qu'ils  dirigent  et  ils  ont  annoncé  l'entrée  à  la  direction 
de  leurs  deux  fils  Paul  de  Laveleye  et  Jean-Pierre  Fontaine, 
ingénieur  et  docteur  en  droit. 

Nous  adressons,  en  cette  circonstance,  nos  bien  vives 
félicitations  à  notre  distingué  confrère  et  nous  nous 
joignons  à  ses  nombreux  amis  pour  lui  souhaiter 
beaucoup  d'anniversaires  du  même  genre. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


5  déc. 
2  458  003  577 
1.100.028.134 

5.538  033  712 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
28  nov. 

Or   2.43.1  367.746 

Argent...    1 . 102  093. 0!4 

3.561  469  761 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 
Portefeuille  Paris  {  BS»i" 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales.'  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Ken  tes  de  la  Réserve  

■iciiies  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépc.-isss  d'administration  de  la  Banque 

et  dts  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


28  nov. 


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  (lu  n  mai  1834 
mobUièrls    Ex-banques  département, 
momueies  (  Loj  du  9  jujn  ml  

Réserve  immobilières  de  la  Banque... 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d".  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


3  561  160.761 


7  046 
211.903. M)6 


424.985  372 

7  ouy.ooo 

6  159  200 
196  4i-0  0.  0 
275  560.609 
180.000.000 
•10.f00.000 
2.980-750 
99.K27  3ull 
100. 000. 000 
4.000-000 
20.128  385 


5  déc. 


3.558.033.712 


67.04a 
160.193.393 


32.';.  789.7  11 
7.671.000 
6  202  400 
1P8  lt'6.210 
2t6.589.666 
180. 000. 000 
10.000.000 
2.980.750 
99. 627  300 
100. 000. 000 
4  OHO.OOO 
20  186.1.90 


Total. 


5.451  773 

6.074.777 

8-407.444 

8  407  444 

5i  6:J8  400 

67.329  883 

5. 174. 805. 998 

5  OH  336.t:8!> 

182.500.000 

182.500.000 

8. 002. 313 

8. 002. 313 

10. 000. 000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.750 

9.125.000 

9.125.000 

4.000.000 

4.000.000 

8.407-444 

8.407.444 

4. 061  511.3b? 

4. 131. 51 9  125 

19  20.S  918 

21  369.437 

10.591  313 

10  169.363 

107  757  3  7 

63  ^48  277 

583  169  801 

462.952  669 

86. 981.757 

67  2'i6  793 

1  735  767 

1.678  093 

9.154  188 

9.778.326 

1  228.03» 

1.228. 039 

6S  4.9  05i 

46.401.257 

5.174  805.91-8 

5.041  336. 889 
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Comparaison  avec  leB  années  précédentes 


9  iléc. 

8  rléc. 

1  déc 

6  déc, 

5  déc. 



1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.697.9 

3.753  8 

3.930  4 

4.095  1 

4  131  5 

Encaisse  

3.113:3 

3  041.5 

3  054  9 

3.4:<i  \ 

3.558-0 

19)  .7 

899.  G 

1.015  7 

180  6 

480.0 

Avances  aux  partie. 

312-2 

414  \ 

181  4 

511  9 

484.8 

—      à  i'Ki.at  

140,0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

Compt.  com.  Trésor 

211  0 

311.1 

301  5 

331  8 

63  9 

—  partie. 

48S.G 

435.5 

413  2 

459  8 

530  2 

Taux  d'e:>GO!!iDte  •  •  • 

2  0/0 

3  0/0 

3  %  0/0 

3  %  0/0 

3  0/0 

Prime  de  i  ci  

1  y  o/oo 

6  %  0/00 

i  %  0/00 

pair 

pair 

bénéfices  ;ieis  

2.826.5 

4.174.2 

8.103  S 

6.204.9 

:i  loi;  5 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  29  novembre,  les  obligations  de  la  Dette  Belge 
3  0/0,  ('■mises  au  porteur  en  1901,  pour  un  montant  de  225  mil- 
lions de  francs  de  capital  nominal,  sont  admises  aux  négo- 
ciations de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  la  Bente  Belge  3  0/0, 
2'  série. 

Lesdites  obligations,  datées  du  1"  mai  1901,  sont  divisées 
et  numérotées  comme  suit  : 

5.000  titres  de  10.000  i'r.,  n°«     9001  à  14000 
5.000      —       5.000     —       3001  à  8800 
90.000      —       2.000     —     225001  à  315000 


Depuis  le  2  décembre,  les  300  Obligations  nouvelles  de 
300  fr.  4  0/0,  n»  8001  à  8300,  de  la  Compagnie  Générale  des 
Bateaux  Parisiens  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  Obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  Obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  8000  à  8300. 


Depuis  le  5  décembre,  les  obligations  4  0/0  privilégiées  de 
la  Société  Ottomane  du  Chemin  de  1er  de  Damas-Hamah  et 
prolongements,  qui  se  négociaient  déjà  au  comptant,  sont 
admises  aux  négociations  à  terme. 


L'Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris,  pour 
le  mois  de  novembre  qui  vient  de  s'écouler,  présente  une  plus- 
value  de  560.152  francs  par  rajDport  aux  prévisions  budgé- 
taires. C'est  la  première  plus-value  mensuelle  qu'on  constate 
depuis  le  débat  de  l'année  actuelle. 

Le  produit  des  onze  mois  écoulés  de  1901  —  qui  s'élève  à 
93.781.077  fr.  —  présente  une  moins-value  de  8  175.870  fr. 
par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une  diminution 
de  16.8u5.160  francs  par  rapport  aux  recettes  de  la  période 
correspondante  de  1900. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  pour  la  1™  quinzaine  de  décembre  1901,  cal- 
culée d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   28  fr.  940 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   41  fr.  1G3 

Le  rendement  étanl  de  180  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  qualité  revient  à 
0  fr.  31(56  et  le  pain  de  2  kilogr.  a  0  fr.  6832,  soit  à  0  fr.  63 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  21  au  30  no- 
vembre L9pl  : 

Dépôts  de  fonds.   8.864.582  28 

Retraits  de  fonds   7.773.874  44 

Excédent  de  retraits   4.409.342  16- 

Excédent  de  dépôts  du  1"  janvier  au  30  novembre  1901  : 
7.700.550  fr.  29. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  30  no- 
vembre 1901  : 

1'  fmt  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dmaiew  :  324.09.*  fr.  21  ; 
W  l'Yinr  placement  des  excédents  des  arrérages  et  des  ca- 


pitaux encaissés  sur  les  valein>  composant  le  portefeuille 
provenant  des  caisses  d'épargne  ordinaires  :  2.728.271  fr.  08. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes 
pendant  le  mois  de  novembre  1901'  s'est  élevé  a  10.112.022 


francs  71,  dont  voici  le  détail  : 

Caisses  d'épargne  ordinaires   7.963.574  «2 

Fonds  de  garantie  (loi  du  9  avril  1898  sur  les 

responsabilités  des  accidents  du  travail]   1.918.499  20 

Sociétés  de  secours  mutuels.  I./(J  de  fonds  de 

retraites   201. 905  04 

Caisse  d'assurance  en  cas  d'accidents   27  988  <*> 


Total  égal    10.112.022  71 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  l*  au  :jl  octobre  1901 


llecu  des  déposants  : 

Paris   3.276  vers. 'doiil       9941—  vers.     1.266  513  2/ 

Départent1»  150.894    —   (  —    10.414     —         1.112.070  01 


Ensemble.   154.170  11.608  2.378.583  28 


Payé  aux  déposants.  —  Arrérages  de  rentes 

viagères   1.403.390  04 

Payé  à  leurs  héritiers.  —  Jiembour.serueut  de 

capitaux  réservés   723.459  50 

Ensemble   2.126.849  54 


Les  nouvelles  renies  inscrites  s'élèvent  à   156.837  » 

aux  noms  de  1.133  parties'. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   36.224.509  » 

réparties  entre  255.896  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  on  rembour- 
sements de  renies  et  valeurs   734.237  28 


Elle  a  placé  : 

En  obligations  départementales  cl  communales     M. 426. 379  94 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Mouvement  général  des  opérations  du  mois  de  novembre 
1901  :  855.993.470  fr.  32. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 


Les  règlements  de  fin  novembre  ont  eu  lieu  dans  de 
bonnes  conditions.  Pour  les  valeurs  soumises  à  la 
double  liquidation,  l'argent  a  été  particulièrement 
facile.  Il  n'en  sera  probablement  pas  de  même  pour  la 
liquidation  prochaine  du  15  décembre,  car  tout  le 
monde  tiendra  à  se  conserver  des  disponibilités  en 
vue  du  prochain  Emprunt  français,  dont  l'émission, 
croit-on  en  Bourse,  pourra  avoir  lieu  le  19  courant. 

La  cote  a  été  très  ferme,  et,  sur  nombre  de  valeurs, 
on  a  des  avances  importantes  à  enregistrer.  La  clô- 
ture, cependant,  ne  s'effectue  pas  aux  plus  hauts 
cours,  par  suite  des  réalisations  de  bénéfices  qui  se 
sont  produites  hier. 

if  if  Nos  Renies  Françaises  ont  de  nouveau  pris  'le 
l'avance. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  restait  il  y  a  huit  jours  à 
101  fr.  07  1/2  à  fin  novembre  et  à  101  fr.  05  au  comp- 
tant, est  passé  à  101  fr.  65  fin  décembre,  avec  21  et  24 
centimes  de  report,  pour  finir  à  101  fr.  52  1/2;  il  cote 
101  fr.  47  1/2  au  comptant;  Bente  3  1/2  0/0,  101  fr.  60 
à  terme,  avec  22  et  24  centimes  de  report,  après  même 
101  I'r.  77  1/2,  contre  101  fr.  10  fin  novembre  jeudi  der- 
nier ;  au  comptant,  ce  ionâs  finit  à  101  fr.  45.  en 
avance  de  40  centimes;  Rente  3  0/0  Amortissable, 
99  fr.  90  au  comptant,  contre  99  fr.  85.  Le  report  sur 
ce  fonds  a  été  «le  22  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  clôturaient  à  488  50, 
sont  à 489 «r.-;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonkin,  liés  ferme  à  84  fr.  05,  contre 
82  I'r.  Emprunt  de  Madagascar,  aux  environs  de 
82  fr.  50;  Emprunt  3  1/2  0/0  tir  r  Indo-Chine,  500  Er.,, 
contre  498  francs. 

if  if   lifts  Obligations  âb  la    Ville  de  Paris  oui  eSQ 
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de  nouveau  un  bon  courant  do  demandes.  C'est  surtout 
sur  les  emprunts  cotés  au-dessous  du  pair  que  se 
produisent  les  demandes. 

Les  Obligations  4  0/0  1S65,  qui  restaient  à  558  fr., 
finissent  à  50o  fr.  Obligations  3  0/0  IS69,  sans  chan- 
gement à  433  fr.  ;  Obligations  3  0/0  t87i,  £13  fr.  75, 
gagnant  3  fr.  75  ;  Obligations  4  0/0  1875,  559  fr.  50  ; 
Obligations  4  OiO  1S76,  500  fr.,  en  avance  de  2  fr.  50. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  IS92  libérées,  qui  finis- 
saient à  363  l  r.  50,  se  retrouvent  à  363  fr.  ;  Obliga- 
tions 2  1/2  0/0  IS94-IS96,  3b2  fr.,  contre  301  fr.: 
Obligations  2  0/0  1898,  414  fr:;  elles  restaient  jeudi 
dernier  à  ce  même  cours  ;  Obligations  2  0/0  1899 
(Emprunt  du  Métropolitain),  420  fr. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
clôturaient  à  3.8u0  fr.  à  ternie  et  à  3>20  fr.  au  comp- 
tant, se  retrouvent  à  3.850  fr.  au  comptant. 

Pour  les  vingt-quatre  premières  semaines  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  netsprovi- 
soires  provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
■sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  3.707.248  fr.  34. 

ir  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
s'inscrivaient,  il  y  a  huit  jours,  à  710  fr.  à  terme  et  à 
708  fr.  au  comptant,  sont  demandées  maintenant,  sur 
ces  deux  marchés,  à. 713  fr.  et  à  718  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont  tou- 
jours un  marché  actif. 

Les  Obligations  Communales  2  60  OjO  1879  finis- 
sent à  480  fr.  sans  changement  ;  Obligations  Foncières 
1879  3  0/0,  503  fr.  50;  elles  restaient  jeudi  dernier  à 
502  fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  1880  s'échangent  à 
502  fr.  50,  contre  501  fr.  50;  Obligations  Foncières  1883, 
452  fr.,  contre  451  75  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
1885,  en  avance  de  1  franc  à  465  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  4891  sont  à 
399  fr.;  Obligations  Communales  1892  2  80  0/0,  au 
même  cours  de  464  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
1S95,  163  fr.  ex-coupon,  contre  469  fr.  75  avec  coupon  ; 
Obligations  3  75  0/O  1899,  5UU  fr.  50. 

if  if  Le  groupe  de  nos  Etablissements  de  Crédit  a 
été  excessivement  ferme  cette  semaine  et  sur  quelques 
rares  valeurs  l'avance  prise  est  imprtante. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
déjà  recherchée  la  semaine  dernière,  et  qui  finissait  en 
reprise  à  990  fr.,  s'est  avancée  à  1.025  fr.  ;  elle  finit  à 
1.008  fr.  Comptoir  National  d'Escompte,  573  fr.  à.  terme 
et  577  fr.  au  comptant,  contre  555  fr.  50  et  555  fr.  il  y 
a  huit  jours. 

La  Société  Générale  est  à  608  fr.  contre  607  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  998  fr.  à  terme 
et  ù  992  fr.  au  comptant,  s'échange,  sur  ces  deux  mar- 
chés, respectivement  à  1.005  fr.  et  à  1.010  fr.,  après 
1.014  fr.  au  plus  haut. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial,  qui  finissait  à 
598  fr.  au  comptant,  se  maintient  facilement  à  ce 
cours. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  reste  à  311  fr. 
contre  3  >3  fr.  50  ;  Banque  Française  de  V Afrique  du 
Sud,  65  fr.,  contre  62  fr.  :  Compagnie  Française  des 
Mines  d'Or  et  d'Exploration  95  fr. 

La  Rente  Foncière,  qui  cotait  220  fr.,  monte  de  20  fr. 
à  240  fr. 

La  Compagnie  Algérienne  reste  à  645  fr.  ;  Société 
Foncière  Lyonnaise,  329  fr.  contre  330  fr.  ;  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie,  au  même  cours  de  490  fr.  ; 
Banque  Parisienne,  fi!5  fr.  à  terme  et  516  fr.  au  comp- 
tant, contre  512  fr.  et  514  fr. 

La  Banque  de  l'AI/jérie  s'inscrit,  à  920  fr.  ;  nous  la 
laissions,  il  y  a  huit  jours,  à  868  fr.  L'assemblée  géné- 
rale ordinaire  des  actionnaires,  du  28  novembre,  a  ap- 
prouvé, à  l'unanimité,  le  rapport  et  les  comptes  de 
l'exercice  1900-1901,  ainsi  que  la  fixation  du  dividende 
à  30  fr.  par  action.  Obligations  de  400  francs  de  la 
Société  des  Immeubles  de  France,  109  fr.  ;  Obligations 
de  î75  francs,  125  fr. 


if  ^  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  de  nouveau  été  favorisées  cette 
semaine. 

Le  Lyon,  qui  s'échangeait  à  1.582 fr.,  s'inscrit  à  1.590 
francs;  Nord,  1.995  fr.  a  terme,  en  avance  de  15  fr.  ; 
au  comptant,  il  cote  le  même  cours;  Midi,  1.515  fr., 
contre  1.302  fr. 

1,'Orlëans  est  demandé  à  1.630  fr.  au  comptant;  il 
restait,  jeudi  dernier,  à  1.600;  à  terme,  il  cote  égale- 
ment 1.620  fr.  ;  Est,  995  fr.  au  comptant, contre  990 fr., 
et  1.000  fr.  ;ï  terme;  Ouest,  1.050  fr.  au  comptant,  con- 
tre 1.034  fr.  50. 

Pour  la  quarante-sixième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  dz  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de 
1900,  une  augmentation  de  224.000  fr.  Du  1er  janvier 
au  18  novembre,  la  diminution  totale,  sur  la  période 
correspondante  de  1900,  est  de  61.946.000  fr.  Remar- 
quons que  la  quarante-sixième  semaine  de  1900  n'avait 
plus  à  profiter  des  voyages  occasionnés  par  l'Exposi- 
tion Universelle.  Pour  la  même  semaine  de  1901,  deux 
Compagnies  sont  seulement  en  moins-valuo,  et  de  peu 
d'importance,  ce  sont  :  le  Nord  et  le  Lyon. 

if  Le  marché  des  Valeurs  Industrielles  et  Com- 
merciales a  été  encore  très  actif. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
à  leur  même  cours  do  629  fr.  :  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz,  827  fr.,  en  avance  de  16  francs 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  qui  finis- 
sait à  149  fr.,  s'échange  à  loO  fr.  ;  cette  Compagnie  va 
avoir  prochainement  en  service  trois  paquebots  du 
type  de  la  Savoie;  Messageries  Maritimes,  aux  environs 
de  450  fr.,  ex-coupon  de  7  fr.  50  brut,  contre  460  fr.  ; 
C hargeur  s- Réunis ,  1.134  fr.,  gagnant  24  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  passent  de  743  fr.  à  750  fr.  Le 
Conseil  municipal  et  l'Administration  s'occupent  acti- 
vement de  la  question  des  Omnibus,  ainsi  que  de  celle 
de  la  réorganisation  des  transports  dans  la  Ville  de 
Paris.  Voilures  à  Paris  137  fr.,  contre  140  fr.  50. 

L'action  Suez,  qui  était  passée  de  3.785  fr.  à  3*832 
francs,  clôture  à  3. 875  fr.  Les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie, pour  la  troisième  décade  de  novembre,  se  sont 
élevées  à  2.600.000  fr.,  contre  2.590.000  fr.  pendant  la 
même  décade  de  1900.  Du  1er  janvier  1901  au  30  no- 
vembre dernier,  les  recettes  totales  se  chiffrent  par 
91.509.528  fr.,  contre  82.204.401  fr.  pendant  la  période 
correspondante  de  l'année  dernière,  soit,  pour  1901, 
une  plus-value  de  9.305.127  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
se  retrouve  à  365  fr.,  contre  378  fr.  ;  Electro-Métal- 
lurgie aux  environs  de  300  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  cote  32  fr.,  per- 
dant 2  fr.  ;  Compagnie  Thomson- Houston  712  fr.,  en 
reprise  de  50  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Parisienne  de 
Tramways,  qui  restait  à  186  fr.,  s'échange  à  190  fr. 
Cette  Compagnie,  qui  est  une  filiale  de  la  Compagnie 
'Thomson- Houston,  à  réalisé,  du  1er  janvier  1901  au  30 
novembre  dernier,  un  montant  de  recettes  de  6.269.733 
francs  35,  contre  5.679.688  fr.  30  pendant  les  onze 
premiers  mois  de  l'année  dernière  ;  d'où  une  augmen- 
tation, en  1901,  de  590.045 fr.  05.  Compagnie  Générale 
Française  de  Tramways,  445  fr.,  en  avance  de  5  fr.  ; 
Tramways  de  l'Est  Parisien,  145  fr.  contre  149  fr.  Pour 
la  48e  semaine  de  1901 ,  c'est-à-dire  du  24  novembre 
au  1er  décembre,  les  recettes  de  cette  Compagnie  se 
sont  élevées  à  69.778  fr.  50,  ce  qui  porte  à  2.848.909 
francs  20  le  total  de  ses  recettes  du  1er  janvier  au  1er 
décembre.  Le  nombre  des  voitures  en  service  a  été 
de  111. 

Les  Tramways  de  Paris  et  du  Déparlement  de  la 
Seine  sont  à  490  fr.,  en  bénéfice  de  13  fr.  pour  la  se- 
maine ;  Omnium  Lyonnais,  62  fr.  50,  en  plus-value  de 
6  fr.  50  ;  Métropolitain  de  Paris,  558  fr.,  en  réaction 
de  21  fr.  ;  Société  Parisienne  Electrique,  266  fr.,  contre 
270  francs. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  passés  de  95  fr.  à  99  fr.; 
Raffinerie  et  Sucrerie  C.  Say,  1.007  fr,  au  comptant. 
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ex-coupon  de 35  fr.  brut  ;  clic  restait  la  semaine  der- 
nière à  1.036  fr.  avec  coupon. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  cote  .'370  fr.,  en 
nouvelle  plus-value. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  finissait  à  561  fr.,  déta- 
chera, le  lu  courant,  un  coupon  de  19  fr.  brut;  elle 
reste  à  5(35  fr.  ;  Mines  de  Malfulano  toujours  délaissées. 
L'assemblée  extraordinaire  des  actionnaires  de  la  So- 
ciété des  Mines  de  Malfidano  n'ayant  pu  être  tenue  le 
•25  novembre,  faute  d'un  nombro  suftisant  d'actions 
déposées,  le  Conseil  a  décidé  d'ajourner  cette  réunion 
jusqu'au  jour  de  l'assemblée  générale  ordinaire,  c'est- 
à-dire  en  mai  prochain.  Mais,  en  attendant,  il  vient 
d'adresser  aux  actionnaires  une  circulaire  où  il  leur 
fournit,  dès  maintenant,  sur  la  situation  générale  de 
l'a  (faire,  des  renseignements  détaillés.  Anciennes  Su- 
creries de  la  Compagnie  de  Fives-Lille,  230  fr.,  comme 
jeudi  dernier. 

it  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  ont  presque  tous 
élé  très  demandés,  et  ils  clôturent,  pour  la  plupart,  en 
avance. 

Les  Fonds  Argentins  sont  légèrement  moins  fermes: 
Y  Argentin  4  0/0  1896  [Rescision)  cote  05  fr.  contre 
65  fr.  20;  Argentin  4  0/0  1900,  63  fr.  20,  en  moins-va- 
luc  de  00  centimes. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  de  nouveau  demandés.  La 
Renie  4  0  0  1889,  qui  restait  à  66  fr.  40,  s'avance  de 
s.,  centimes  à  67  fr.  55:  Emprunt  5  0  0  189S  (Fun- 
ding),  94  fr.  75  au  comptant,  contre  93  fr.  75.  A  terme, 
il  cote  94  fr.  40;  Obligations  Minas-Geraès,  383  fr.  à 
terme,  gagnant  7  fr.  On  annonce  que  la  Banque  de 
Paris  cl  des  Pays-Bas  a  reçu  le  solde  du  montant  né- 
cessaire au  paiement  du  prochain  coupon  de  ces  obli- 
gations, coupon  à  l'échéance  du  15  janvier. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  montée  de  72  25 
Èi  73  b0,  après  avoir  même  coté  74  fr.  22  1/2. 

L'Italien  a  franchi  le  cours  rond  de  101  fr.  et  s'établit 
;i  101  15. 

La  hausse  de  ce  fonds  est  une  conséquence  logique 
des  heureuses  constatations  que  le  Ministre  des  Finances 
d'Italie  a  pu  faire  dans  l'exposé  présenté  samedi  der- 
nier è  la  Chambre  des  députés  à  Home.  L'Italie  paraît 
donc  être  décidément  dans  une  ère  nouvelle  de  pros- 
périté financière  et  économique. 

En  dehors  de  ses  placements  en  Rente  Italienne,  la 
France,  qui  a  étendu  si  largement  ses  commandites 
dans  d'autres  pays  étrangers,  n'a  que  peu  d'intérêts 
dans  les  valeurs  italiennes,  ce  qu'il  est  facile  de  cons- 
tater par  la  seule  inspection  de  la  cote  officielle  de  la 
Bourse  'le  Paris  où  ne  figurent  que  la  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  Méridionaux  et  la  Banque  Commerciale 
Italienne.  Maintenant  que  le  pays  semble  se  retrouver 
définitivement  dans  des  conditions  financières  favo- 
rables, cette  amélioration  générale  ne  peut  qu'être  par- 
ticulièrement profitable  aux  établissements  de  crédit 
et  aux  Banques  d'Italie. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  cote  27  fr.  30,  en  petite 
plus-value  de  10  centimes. 

Les  Fonds  /tusses  ont  encore  progressé.  La  Rente 
3  O'O  1891-1894  est  montée  do  84  fr.  95  à  85  fr.  40, 
et  la  Rente  3  0/0  1896  se  tient  en  bénéfice  de  35  cen- 
times à  85  fr.30.  Renie  4  0/0  Consolidée  19«1,  101  fr.90 
à  terme,  ex-coupon  et  102  fr.  au  comptant.  Au  sujet  de 
ce  groupe  de  titres,  faisons  remarquer  que  dans  un 
Empire  aussi  vaste  que  la  Jîussie,  il  se  produit  mal- 
heureusement de  temps  à  autre  de  mauvaises  récoltes, 
insuffisantes  pour  l'alimentation  des  habitants  des  ré- 
gions atteintes  Une  calamité  extrêmement  étendue  a 
frappé  la  Russie  en  1891  et  Imposé  de  lourds  sacrifices 
au  Trésor,  ce  qui  n'a  pas  empêché  les  recettes  du 
I  résor  de  retrouver  toute  leur  étendue  dès  1892.  Cette 
année,  la  récolte  a  manqué  dans  22  districts,  répartis 
sur  8  Gouvernements.  Le  Ministère  de  l'Intérieur  a 
d(  mandé  l'ouverture  d'un  crédit  île  10  millions,  le 
Ministère  des  Finances  a  consacré  14  millionsâ  l'achat 
(le  16  millions  de  ponds  de  céréales,  qui  seront  distri- 
aux  populations,  et,  en  outre,  il  leur  sera  fait  des 
■  huis  des  conditions  aussi  douces  que  possible, 
U»ul  en  réservant  les  intérêts  du  Trésor.  On  est  loin 


des  chiffres  immenses  que  la  presse  anglaise  avait 
indiqiiés. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  est  en  nouvelle  hausse. 
On  la  retrouve,  à  terme,  à  08  fr.  8u,  gagnant  90  centimes. 
Au  comptant,  elle  est  demandée  'le  68  fr.  50  à  09  fr.  75 
selon  les  coupures. 

Les  Fonds  Ottomans  ont  été  très  animés.  La  Série  B 
cote  50  fr.  70,  contre  50  fr.  ;  Série  C  27  fr.  42  1/2,  en 
bénéfice  de  57  1/2  centimes;  Série  B  2't  fr.  92  1/2, 
contre  2't  fr.  45. 

-fr  i(  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  est 
à  450  fr.,  gagnant  12  francs;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  070  fr.  au  comptant;  Banque  Impériale  Otto- 
mane, 533  fr.,  en  avance  de  9  fr.;  Bobinson  Soulh 
African  Banking  Company.  80  fr.,  contre  75  fr. 

LeRio-Tinlo  a  encore  été  mouvementé,  mais  il  clô- 
ture plus  soutenu  à  1.082  fr.,  en  reprise  de  15  fr.  Sos- 
nounce ,  2.U50fr.,  regagnant  123  fr.,  après  avoir  même 
franchi  un  moment  le  cours  rond  de  2.100  fr.  ;  Usines 
deBriansk,  392  fr. 

Les  Wagons-Lits  sont  presque  sans  changement 
à  310  fr.  Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  sont 
convoqués  en  assemblée  générale  extraordinaire  poul- 
ie 12  décembre  prochain,  à  l'effet  d'approuver  le  projet 
de  réorganisation  financière  que  nous  avons  précédem- 
ment exposé.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la 
deuxième  décade  de  novembre,  se  sont  élevées  à 
260.803  fr.,  contre  228.550  fr.  pour  la  période  corres- 
pondante en  19U0  et  254.524  en  1899.  Les  recettes  du 
1 P1  janvier  au  20  novembre  lwul  atteignent  11.331.243  fr., 
en  progrès  de  1.512.9^8  fr.  sur  le  chiffre  correspondant 
do  1899  et  en  diminution  de  625.544  fr.  sur  celui  de 
.1900. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  en 
nouvelle  plus-value.  Andalous,  190  fr.,  contre  188  fr.  ; 
Nord  de  l'Espagne,  177  fr.,  en  avance  de  11  fr.  ;  Sara- 
gosse,  248  fr.,  gagnant  13  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction  - Saloniquc -Canslan- 
linoplc  sont  à  200  fr.  au  comptant;  Obligations  an- 
ciennes Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894), 
415  fr.  environ;  Obligations  nouvelles  (Série  189'ô  . 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


La  tendance  du  Marché  en  Banque  est  favorable,  en  dépit 
de  la  tenue  de  quelques  rares  valeurs  qui  ont  été  de  nouveau 
discutées. 

Le  Brésil  5  O/O,  que  nous  laissions  à  80  fr.  87  1/2,  est 
passé  à  82  fr.  02  1/2  ;  Mexicain  5  O/O,  sans  changement,  à 
41  francs. 

Le  Cape  Copper  cote  126  fr.  50,  en  reprise  de  2  francs  que 
perd  la  Tharsis  à  151  francs. 

Le  Laurium  Grec  est  à  52  fr.  25;  Huanchaca,  demandée 
à  itl  francs  ;  au  sujet  de  cette  Coinpaguie,  nous  nous  repor- 
tons à  l'article  que  nous  lui  consacrons  plus  liant. 

L'action  Kertcli,  qui  s'est  sensiblement  relevée,  revient  à 
202  francs.  Ou  dit  que  cette  ''ompagnie  serait  sur  le  point  de 
créer  des  obligations  qu'elle  remet  trait  en  dépôt  à  la  Société 
des  Usines  de  Briansk  contre  un  prêt  que  cette  dernière  en- 
treprise lui  consentirait  avec  des  fonds  fournis  par  un 
groupe  financier  russe. 

La  Hula-Banhowa  est  à  3.280  fr.,  reperdant  100  fr.  Les  ac- 
tionnaires de  celte  Compagnie,  réunis  en  assemblée  générale 
ordinaire,  le  26  novembre,  ont  approuvé  les  compter  de  l'exer- 
cice ÎUOO-1 901,  qui  se  sont  soldés  par  un  bénéfice  net  de 57 7.234 
roubles,  et  fixé  le  dividende  à  125  fr.  par  action  de  capital  et  à 
100  fr.  par  action  de  jouissance.  Une  somme  de  la.860  r.  a 
élé  reportée  à  nouveau.  Aciéries  du  Donetz,  088  fr.,  en  avance 
de  2:!  fr.  Douboioàia-Baika,  1.430  fr.,  contre  L.5u0  fr. 

La  Hurpener  reste  à  1.241  francs,  contré  1.224  francs: 
Vieille-Montagne,  550  francs,  perdant  10  francs  ;  Dniépro- 
vienne,  2.295  francs  perdant  10U  francs. 

La  part  Monaco,  que  nous  laissions  à  3.520  francs,  cote 
3.550  fr  Transports  Electriques  de  l'Exposition,  :!(>  fr.  75, 
contre  3C  fr.  50;  7  ramways  Electriques  de  Vanoes  à  Paris, 
aux  environs  du  38  francs. 

Los  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmcr  finissent  à 
82  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  l'ir  la  fjouverture. 
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5  décembre  1901. 

Pendant  toute  la  semaine,  la  température  est  restée  froide 
et  sèche.  On  commence  à  se  plaindre  vivement  de  la  séche- 
resse, principalement  dans  la  Beauce  et  le  Centre.  Les  blés 
faits  immédiatement  après  la  moisson  se;  trouvent  dans  une 
situation  normale,  mais  on  ne  peut  faire  la  même  constata- 
tion pour  ceux  ensemencés  en  dernier  lieu  dont  la  lovée  a  été 
contrariée  par  te  manque  d'humidité  et  ensuite  parles  gelées. 
Néanmoins,  l'état  des  récoltes  en  terre  est  beaucoup  plus 
favorable  que  l'an  dernier  à  pareille  époque. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  

Liverpool. . . 

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth 

Chicago  

New-York  , 


7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

21  12 

20  87 

21  25 

21  62 

22  37 

16  08 

15  88 

16  .. 

16  .. 

lti  40 

15  v5 

15  25 

15  50 

16  .. 

16  25 

18  75 

18  60 

18  48 

18  58 

18  64 

18  27 

18  16 

18  06 

18  12 

18  39 

13  86 

13  65 

13  70 

13  70 

14  22 

15  08 

15  01 

15  15 

15  20 

15  72 

Le  marché  de  Paris  a  fait  preuve  cette  semaine  d'une  très 
grande  fermeté.  La  demande  est  devenue  plus  active  et,  les 
offres  restant  toujours  limitées,  la  hausse  s'est  produite.  On 
a  coté  en  clôture  : 

21  nov.      28  nov. 
21  25         21  62 


Courant  

Janvier. . .  '.  

Janvier-Février. . 

4  premiers  

4  de  mars  


21  87 

22  12 

22  62 


21  87 

22  12 
22  62 


5  déc. 
22  37 
22  62 
22  62 

22  87 

23  12 


Halle  au  Blé.  —  A  la  réunion  d'hier,  l'assistance  était 
assez  nombreuse.  Malgré  l'amélioration  des  prix,  la  grande 
culture,  qui  détient  maintenant  la  majeure  partie  des  réser- 
ves, n'était  pas  plus  disposée  à  vendre  que  précédemment.  Il 
ne  s'est  donc  traité  que  peu  d'affaires. 

On  cotait  :  blés  roux  de  choix,  21  fr.  50  à  21  fr.  75;  bonne 
qualité,  21  fr.  25  à  21  fr.  50  ;  ordinaire,  21  francs  à  21  fr.  25  ; 
bigarrés,  21  fr.  50  à  22  francs;  blancs,  22  francs  à  22  fr.  25 
rendus  à  Paris. 

Farines  de  consommation.  —  La  demande  de  la  boulan- 
gerie est  un  peu  plus  suivie.  La  meunerie  a  relevé  ses  cours 
de  50  centimes  hier  matin.  La  marque  de  Gorbeil  est  à  31  fr. 
On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

21  nov.  28  nov.  5  déc. 

Marques  de  choix   30  50  31  . .  31  50 

Premières  marques .. .       29  75  30  25  30  75 

Bonnes  marques   29  12  29  62  30  12 

Marques  ordinaires...      28  12  28  62  29  12 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Les  acheteurs  sont  un  peu  sortis  de  leur 
réserve  et  la  demande  a  été  assez  régulière  cette  semaine.  La 
tendance  s'est  affermie  et  les  cours  ont  bénéficié  d'une  avance 
assez  forte.  On  a  coté  en  clôture  : 


21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

27  12 

27  25 

27  87 

28  25 

Janvier-Février. . 

27  87 

27  87 

28  37 

28  12 

28  12 

28  62 

28  62 

28  62 

29  12 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Les  offres  sont  toujours  très  minimes  et  la 
hausse  a  fait  de  nouveaux  progrès.  On  a  clôturé  aux  cours 
suivants  : 


21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

20  87 

21  50 

21  87 

22  37 

Janvier-Février. . 

21  50 

22  12 

22  37 

21  75 

22  37 

22  87 

22  .. 

22  62 

23  12 

Huiles.  —  Les  arrivages  de  graines  de  lin,  principalemeul 
d'Amérique,  sont  importants  et  influencent  défavorablement 
le  prix  de  l'huile.  Le  disponible  est  à  7i  fr.  50,  contre  78  fr. 
il  y  a  huit  jours. 

Le  marché  de  l'huile  de  colza  est  calme.  Le  disponible  est 
à  58  francs,  comme  jeudi  dernier. 


Alcool.  —  Le  Ministre  de  l'Agriculture  a  reçu  le  Bureau 
du  Congrès  des  emplois  industriels  de  l'alcool  qui  lui  a  remis 
le  texte  des  vœux  émis  par  le  Congrès. 

Le  Ministre  a  promis  de  s'en  inspirer  dans  l'étude  qu'il 
poursuit  du  développement  de  l'emploi  de  l'alcool  industriel 
pour  le  chauffage  et  l'éclairage  et  comme  force  motrice. 

Le  marché  ne  présente  que  peu  d'animation  et  les  cours 
s'inscrivent  sans  changement  notable.  Le  disponible  est  à 
28  fr.  comme  la  semaine  dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  (roux  88°)... 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 


7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

1901 

1901 

190 1 

1901 

1901 

~Fv7~ 

Fr. 

Fr. 

~~ Fr 

Fr. 

19  25 

19  50 

19  50 

19  50 

!9  25 

17  76 

17  89 

18  25 

18  t2 

17  71 

17  62 

17  62 

18  12 

17  75 

17  37 

18  57 

ls  44 

18  84 

18  72 

18  44 

20  37 

20  58 

20  89 

20  58 

18  05 

18  25 

18  50 

18  42 

17  92 

37  82 

37  11 

37  11 

37  11 

37  11 

a  empêché  les 
vendeurs  ont  été 


achetei 
égalemc 


Dl 


L'arrachage  et  la  réception  sont  considérés  comme  achevés. 
Quelques  fabriques  ont  déjà  terminé  le  travail  des  racines. 
Les  délégués  de  la  France  à  la  Conférence  do  Bruxelles  ne 
sont  pas  encore  désignés;  ils  seront  choisis  dans  le  prochain 
Conseil  des  Ministres.  Suivr.nl  toutes  probabilités,  le  Conseil 
désignera  pour  délégué  un  haut  fonctionnaire  choisi  à  raison 
de  sa  compétence,  et  lui  adjoindra,  à  titre  de  délégué,  avec 
voix  consultative,  un  représentant  des  intéressés. 

Le  Marché  de  Paris  a  été  peu  animé  cette  semaine.  La  fai- 
blesse des    places  étrangères 
d'opérer  et,  d'un  autre  côté 
peu  empressés. 

On  a  coté  en  clôture  : 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Janvier  

4  premiers  , 

4  de  mars  

4  de  mai  

Boux  88°  disponible  

Baffiné  belle  sorte  disponible. 


21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

22  94 

22  44 

22  50 

22  75 

23  56 

23  12 

23  06 

24  .. 

23  56 

23  56 

24  37 

24  .. 

24  95 

19  50 

19  50 

19  25 

97  50 

97  .. 

97  .. 

Vins.  —  Les  soutirages  continuent  dans  le  Midi  et  com- 
mencent dans  d'autres  régions.  Beaucoup  de  propriétaires  du 
Bordelais  se  proposent  de  tirer  leur  vin  dans  la  deuxième 
quinzaine  de  décembre  ou,  au  plus  tard,  dans  la  première 
quinzaine  de  janvier.  Ils  ne  croient  pas  prudent  de  retarder 
cette  opération,  pour  les  vins  de  1901,  jusqu'aux  derniers 
jours  de  février  ou  même  aux  premiers  jours  de  mars,  ainsi 
que  cela  a  lieu  d'ordinaire.  Comme,  en  général,  les  soutira- 
ges  seront  avancés  cette  année,  le  commerce  paraît  vouloir 
attendre  les  résultats  avant  do  se  mettre  plus  délibérémenl 
aux  achats.  D'ici  là,  il  se  bornera  à  l'aire  des  acquisitions  de 
petits  lots  au  fur  et  à  mesure  de  ses  besoins. 

Au  vignoble,  la  taille  occupe  le  propriétaire.  Dans  cer- 
taines contrées  on  trouve  en  plus  ou  moins  grand  nombre 
des  pieds  affaiblis.  Les  viticulteurs  soigneux  n'hésitent  pas 
à  les  arracher,  parce  qu'ils  savent,  par  expérience,  qu'ils  ne 
se  relèvent  pas.  Le  remplacement  des  pieds  affaiblis  s'impose 
tous  les  ans  à  tous  ceux  qui  veulent  conserver  le  vignoble  en 
état  de  bien  produire. 

Le  Moniteur  l'inicole  nous  apprend  que,  dans  certaines 
régions  du  Midi,  des  propriétaires,  découragés  par  la  mé- 
vente, arrachent  des  parties  de  leurs  vignes  pour  semer  à  la 
place  les  fourrages  nécessaires  à  l'alimentation  de  leurs 
bêtes.  A  voir  passer  tous  les  jours  des  charrettes  chargées 
de  souches  arrachées,  on  se  croirait  à  la  période  phylloxé- 
rique.  Mais  ceci  n'est  qu'une  illusion.  En  réalité,  on  à  beau- 
coup planté,  on  a  trop  poussé  à  la  production  ;  et  ceux  qui 
cherchent  à  diminuer  la  quantité  au  profit  de  la  qualité  sont 
les  mieux  inspirés. 

Depuis  quelques  jours,  les  transactions  sont  un  peu  plus 
animées  dans  les  différentes  régions. 

Dans  le  Midi,  les  vins  s'écoulent  un  peu  plus  rapidement. 
Malgré  cela,  les  prix  restent  très  bas  pour  les  qualités  cou- 
rantes et,  seuls,  les  beaux  produits  sont  en  faveur. 
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Dans  le  Bordelais,  les  achats  continuent  à  porle.r  princi- 
palement sur  les  1000,  qui  obtiennent  des  prix  assez  avan- 
tageux. 

Les  affaires  sont  devenues  plus  importantes  dans  le 
Centre-Nord  et  les  cours  ont,  par  suite,  tendance  à  se  raf- 
fermir. 

Les  enlèvements  sont  également  assez  actifs  dans  nos  ré- 
gions bourguignonnes.  Sur  les  vins  blancs  et  rouges  de  choix, 
la  fermeté  -doiniue;  mais,  pour  les  qualités  secondaires,  les 
prix  présentent  toujours  beaucoup  d  irrégularité  et  de  fai- 
blesse. 

Le  plus  grand  calme  domine  à  Bercy-Entrepôt  et  les  cours 
restent  très  bas. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

ave  rage)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

43  50 

40  50 

44  25 

44  50 

45  .. 

41  83 

47  10 

44  .. 

44  62 

44  93 

m  75 

46  50 

45  25 

44  50 

45  .. 

43  43 

46  56 

43  12 

43  75 

44  68 

34  20 

38  25 

30  82 

36  82 

37  .. 

Du  23  au  29  novembre,  les  recettes  do  Santos  ont  été 
de  226.000  sacs,  contre  148.000  pendant  la  même  période 
de  1900;  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  120.000  sacs,  contre 
36.000  en  1900  . 

Depuis  le  commencement  do  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  29  novembre  1901,  les  recettes  des  deux  ports 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  6.276.000  sacs,  contre  4.831.000 
pendant  la  période  correspondante  de  1900;  Rio,  3.216.000,  con- 
tre 1.465.0i0  en  1900;  soit  au  total,  9.492.000  sacs,  contre 
6.296.000  au  29  novembre  1900. 

On  discute  toujours  sur  l'importance  plus  ou  moins  grande 
du  déficit  probable  de  la  future  récolte.  Mais,  par  exception, 
aucune  dépêche  sensationnelle  du  Brésil  n'est  parvenue  cette 
semaine  sur  les  marchés  européens.  Les  haussiers  ont  cepen- 
dant réussi  à  maintenir  leurs  positions  et  sont  même  parvenus 
à  pousser  les  cours  un  peu  plus  avant.  L'argument  dont  ils  se 
servent  actuellement  est  la  diminution  des  recettes  dans  les 
ports  du  Brésil.  Cette  réduction  est  rérelle,  mais  elle  se  pro- 
duit chaque  année  sensiblement  à  la  même  date 

Si  l'on  examine  cette  question  de  plus  près,  on  constate 
qu'actuellement  les  recettes  de  Rio  et  Santos  dépassent  de 

3.196.000  sacs  les  recettes  correspondantes  de  la  dernière  cam- 
pagne. Il  en  résulte  qu'avec  des  arrivages  ultérieurs  identi- 
ques à  ceux  de  la  saison  précédente,  les  recettes  atteindrait 

4.682.01  0  sacs  à  Bio  et  9.414.000  sacs  à  Santos,  soit  un  total 
dépassant  14  millions  de  sacs. 

L'argument-  dont  les  haussiers  cherchent  actuellement 
à  tirer  parti  est  donc  d'une  valeur  très  discutable,  bien  qu'il 
faille  reconnaître  que  jusqu'ici  il  ait  eu  une  puissance  assez 
forte  pour  servir  leurs  intérêts. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
Les  50  kilogrammes) 


Vilh 


Le  Havre.. 
Liverpool.. 
New-York. 


7  nov. 

11  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

40  75 

46  75 

48  37 

48  37 

51  87 

'18  10 

47  38 

48  46' 

49  or. 

48  84 

43  39 

42  53 

44  n 

43  45 

45  02 

Sur  les  différents  marchés,  la  demande  de  la  consommation 
reste  peu  active;  les  quelques  transactions  ([ni  se  produisent 
-ont  dues  seulement  à  la  spéculation,  gui  profite  de  l'incerti- 
iiele  au  sujet  des  estimations  de  la  récolte  américaine  pour 
pousser  les  cours.  Le  rapport  du  Bureau  de  L'Agriculture  do 
Washington  n'est  pas  encore  paï'U,  mais  d'ores  et  déjà  on' 
l'ait  courir  h;  bruit  que  1  évaluation  officielle  ne  dépassera  pas 
10.250.0<X)  balles,  alors  que  Los  estimations  précédentes  les 
plus  autorisées  ont  annoncé  11.25O.OO0  balles. 

Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
■  l'  Ii viaisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la 


'  iroutedre  Mi'.rton  : 


Du1"r  jauv.  2*  quinz.  Depuis 
au  15  nov.  de  novembre  le  l  "r  janv. 
1901  1901  1901 


3ton»08  anglaises  de  1.010  U  il.  048) 

Importation*   197.57!        10.181  287.768! 

Délrvrauam   298:071        9.971  216.042 

En  faveur  des  délivr. .   -f  «.500    —    210  -(-8.290 


Tonne- 

Le  stock  visible  au  15  novembre  1901  s'élevait  à  $,960 
En  ajoutant  l'excédent  des  importations  de  la 
dernière  quinzaine  „   210 

On  obtient  le  stock  visible  au  30  novembre   20.570 

Voici  d'où  proviennent  Lee  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers*-  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili    tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1*'  janvier  au 

15  nov.  1901..  .  82.460  20.850  45.811  26.050  21.800  197.571 
2"  quinzaine  de 

novembre  1901.    3.703   1.467   2.511    1.300   1.200  10.181 

Dep.  le  l"janv...  86.163-22.31/  48.322  27.950  28.000  207.752 

Les  délivraisons  de  la  dernière  quinzaine  comprennent  L50 
tonnes  expédiées  en  Amérique. 

Sur  le  marché  de  Londres,  la  baisse  s'est  accentuée  cette 
semaine.  Le  cuivre  standard  clôture  aujourd'hui  à  58  liv.  st. 
et  il  faut  remonter  à  l'année  1*98  pour  retrouver  des  cours 
aussi  bas  que  ceux  cotés  actuellement. 

Depuis  le  mois  de  janvier  les  prix  ont  reculé  progressive- 
ment et  l'on  pensait  généralement  qu'il  en  serait  ainsi  jus- 
qu'au moment  où.  ils  atteindraient  une  certaine  limite  à 
laquelle  les  demandes  de  la  consommation  pourraient  faire 
équilibre  à  la  production.  Mais  personne  ne  s'attendait  à  un 
recul  des  cours  aussi  rapide  que  celui  qui  vient  de  se  pro- 
duire. 

Quelles  sont  les  causes  de  ce  brusque  mouvement  rétro- 
grade? Nul  n'a  pu  jusqu'ici  les  définir  d'une  façon  tant  soit 

peu  précise. 

Certains  ont  annoncé  que  1.4  màlgetmatéd  Gàpppr  Comj  any 
se  trouvait  dans  L'impossibilité  de  maintenir  le  prix  du  cuivre 
à  son  niveau  actuel,  et  qu'elle  avait  vendu  eaviron  25.000 
tonnes  h  14  cents  la  livre,  soif  3  points  au-dessous  du  cours 
de  New- York.  L'Amalr/amated.  Copper  Company  a  elle-même 
démenti  cette  information! 

L'opinion  courante  est  que  la  baisse  actuelle  esl  le  résultat 
d'une  tactique  suivie  par  le  syndicat  américain.  En  laissant 
tomber  les  cours  du  métal,  V  Amalgama  lad  a  provoqué  par 
voie  de  conséquence  une  baisse  des  actions  des  Compagnies 
cuprifères,  telles  que  le  Rio-Tinto  et  la  Calumet  and  llecla, 
qui  récemment  ont  fait  la  sourde  oreille  aux  propositions  qui 
leur  étaient  faites  d'entrer  dans  le  Syndical,  h' Amalgarnated 
aurait  alors  profité  de  la  baisse  de  ces  valeurs  pour  en  mettre 
le  plus  possible  en  portefeuille  et  se  réserver  ainsi  pour 
l'avenir  une  voix  prépondérante  dans  leur  conseil.  On  pré- 
tend même  qu'elle  a  réussi  à  ramasser  50.0J0  actions  du  Rio- 
Tinto,  tant  à  Paris  qu'à  Berlin. 

Il  est,  pour  le  moment,  impossible  de  vérifier  si  cette  nou- 
velle est  exacte,  pas  plus,  d'ailleurs,  qu'on  ne  peut  s'assurer 
si  la  perlurbation  actuelle  n'est  pas  causée  par  d'autres  fac- 
teurs. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 

Métaux 


1  nov. 

1  i  ii ov 

21  nov. 

28  nov. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

£  sh. 

d. 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d 

£  sh. 

d. 

£  sh. 

d, 

65  10 

65  n 

6 

6fi  10 

ta  io 

58  . 

64  n 

6 

64  18 

9 

65  10 

5»  n 

6 

51  10 

1)3  il 

6  112  10 

113  10 

n:;  10 

111  17 

h 

106  10 

108  . 

108  . 

108  5 

105  .2 

6 

M  ti 

3 

11  12 

6 

11  15 

11  10 

11  5 

Il  10 

11  5 

11  6 

3 

11  2 

è 

10  15 

16  15 

6 

16  12 

6 

1(>  U 

16  12 

6 

16  7 

6 

54 

S 

g? 

55 

N 

56 

. 

55 

10 

54 

54 

III 

55 

S 

55 

10 

55 

o 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  

Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Gtascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (30  novembre)  sont  les 
suivants  (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili, marques  ordinaires,  155 francs, contre  172  fr.75; 
Chili  1""  marques,  162  francs  50,  contre  177  fr.  . .  ;  en 
lingots  et  plaquas  de  laminage,  178  fr.  50,  contre  182  fr.  50; 
en  lingots  propres  au  laiton,  185  fr.  50,  conlre  186  fr.  50; 
en  cathodes,  192  fr. ,  conlre  LB6  fr.  ..;  étain  Lanka,  801  fr.  .., 
conlre  802  fr.  75;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à 
Paris,  33  fr.  50,  conlre  33  fr.  75;  zinc  de  Silésie,  45  fr.  50, 
conlre  45  fr.  75. 

Xavier  Oirardot 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  8  décembre  1901. 

La  discussion  du  nouveau  Projet  de  tarif  douanier.  —  L'opposition 
agrwieone  et  industrielle.  —  Les  industries.  —  La  production  du 
fer  brut. 

Les  débats  tant  attendus  du  nouveau  projet  de  tarit' 
douanier  ont  commencé  lundi,  devant  le  Heielislag. 
Bien  qu'on  soit  entré  immédiatement  dans  le  vif  du 
sujet,  ces  premiers  débals  n'ont  apporté  aucun  éclair- 
cissement nouveau. 

Le  comte  de  Bitlow,  chancelier  de  l'Empire,  a  ouvert 
la  discussion  par  un  discours  qui  n'a  l'ait  que  répéter 
les  arguments  de  l'exposé  des  motifs.  Le  nouveau  pro- 
jet,  •  a-t-il  dit,  a  été  inspiré  parle  besoin  de  protéger 
l'agriculture  allemande,  tout  en  tenant  compte  d'une 
façon  égale  de  la  protection  de  tous  les  autres  intérêts? 
Ce  projet  ne  constitue  pas  un  abandon  de  la  politique 
des  traites  de  commerce,  car  l'exportation  allemande 
en  a  besoin,  mais  donne  une  nouvelle  arme  pour  dé- 
fendre aussi  la  prospérité  des  campagnes  :  il  constitue 
un  compromis  sérieux  et  équitable  entre  les  besoins  de 
l'agriculture  et  ceux  de  l'industrie  et  du  commerce. 
Mais  on  doit  reconnaître  qu'à  l'heure  présente,  l'agri- 
culture se  trouve  dans  une  situation  assez  diflicile, 
tandis  que  l'industrie  et  le  commerce  ont.  bénéficié,  de- 
puis de  nombreuses  années,  d'un  développement  plus 
considérable. 

L'Allemagne  est  un  Etat  à  la  fois  agricole  et  indus- 
triel et  tout  homme  d'Etat  devra  faire  les  plus  grands 
efforts  pour  obtenir,  au  cours  de  ses  négociations  avec 
les  pays  étrangers,  la  conclusion  de  traités  de  com- 
merce favorables  à  sa  double  production. 

M.  de  Bùlow  a  beaucoup  insiste  sur  cette  idée  :  il 
est  partisan  du  renouvellement  des  traités  de  com- 
merce sur  une  b<ise  acceptable.  Il  en  désire  ardemment 
la  conclusion,  car  ces  traités  sont  aussi  protitables  à 
l'agriculture  qu'à  l'industrie. 

L'opinion  unanime  est  que  le  Chancelier  a  voulu, 
dans  ces  premières  escarmouches,  se  cantonner  dans 
les  généralités  et  ménager  à  la  fois  la  chèvre  et  le 
chou.  Au  troisième  jour  de  ki  discussion,  les  partis 
restent  exactement  sur  leurs  positions  antérieures.  Les 
industriels  sont  toujours  résolus  à  une  opposition  à 
outrance  et  les  agrariens  trouvant  toujours  fort  insuf- 
lisantes  les  concessions  qu'on  leur  a  faites,  ne  soutien- 
nent le  projet  que  très  mollement.  En  liant  lieu,  on  est 
très  inquiet  et  l'on  craint  qu'il  ne  sorte  de  ces  discus- 
sions quoique  crise  grave.  On  craint  surtout  que  les 
adversaires  du  projet  n'usent,  pour  en  empêcher 
l'adoption,  de  la  tactique  de  l'obstruction,  auquel  cas 
le  projet  pourrait  bien  n'être  voté  qu'au  printemps.  On 
assure  que  les  socialistes  exigeront,  le  vote  par  appel 
nominal,  sur  tous  les  articles.  Et  tous  ces  projets  de 
l'opposition  effrayent  d'autant  plus  le  Gouvernement 
< | ne,  dans  la  circonstance  présente,  il  n'est  rien  moins 
que  sûr  de  ses  amis.  On  s'attend  d'ailleurs  unanime- 
ment à  un  renvoi  à  la  Commission. 

La  tendance  meilleure  du  marché  financier  que  je 
vous  avais  signalée  dans  nia  dernière  lettre  s'est 
maintenue  mais  on  ne  sent,  cependant,  aucune  velléité 
sérieuse  de  reprise.  L'argent  est  toujours  abondant 
sur  le  marché  monétaire  :  les  reports  ont  été  au  maxi- 
mum de  3  0/0  et  l'escompte  privé  est  tombé  à  2  3/4  0/0. 

Cependant  les  nouvelles  des  industries  montrent 
toujours  la  situation  sous  un  jour  fort  précaire.  Les 
métallurgies  ne  paraissent  gnfre  satisfailes  de  l'abais- 
sement du  prix  du  coke  de  17  à  15  marks.  Dans  la  si- 
tuation actuelle  de  ces  établissements,  cette  mesure  ne 
peut  avoir  aucune  conséquence  appréciable.  Aussi, 
fait-on  une  pression  sur  le  syndicat  des  charbons  pour 
l'amener  à  un  nouvel  abaissement  des  cours  et  l'on 
pense  qu'il  y  consentira.  Quant  aux  charbonnages 
eux-mêmes,  ni  leurs  affaires,  ni  leurs  bénéfices  ne  se 


sont  ressentis  de  ce  premier  abaissement  des  cours. 

On  peut  juger  de  la  situation  des  industries  du  1er 
par  la  production  du  fer  brut  dans  l'Empire.  Dans  le 
mois  d'octobre  1901,  cette  production  s'est  élevée  à 
045.127  tonnes,  contre  625.220  eu  septembre  de  la 
même  année  et  contre  712.720  tonnes  en  octobre  1000. 
Du  lcr  janvier  au  31  octobre  1901,  notre  production  de 
fer  brut  s'est  élevée  à  5. 510.980  tonnes,  contre  0  mil- 
lions 992. 0o9  tonnes  dans  la  même  période  do  l'année 
antérieure.  La  diminution,  comme  on  voit,  est  très 
sensible.  & 

Même  diminution  constante  dans  les  recettes  des 
Chemins  de  fer  prussiens  et  bavarois.  Pour  les  Che- 
mins de  fer  prussiens  seuls,  on  constate,  dans  les  sept 
premiers  mois,  une  diminution  de  20  millions  de 
marks,  par  rapport  aux  recettes  de  la  même  période 
antérieure. 


Informations  Ëcouomiaues  et  Financières 

BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (miniers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   


1901 


1900 


30  nov. 

Dil.23nov. 

30  nov. 

i>if.23iiov. 

921.039 

—  27  265 

814.165 

-  11.682 

23.397 

-  623 

22.696 

473 

12.169 

+  1.673 

12  813 

+  902 

SBi  114 

+•  19. 70'4 

852. 172 

t  36  878 

I5.-Ï3< 

4  5:8»9 

68  H7U 

+  2.241 

liu  il:: 

+  17.600 

5  2*1 

324 

84.462 

—  3.909 

86.528 

-  25.647 

150.000 

non  mod 

120.000 

r.on  mod. 

40.  MO 

non  n.od. 

30.000 

non  mod. 

1.221.223!+  42  1)46  1.1(16.  Hl 

+  16  168 

6  9.419 

-  29.734 

4  '6  216 

-  25.517 

39  9 10 

t  736 

51)  568 

+  1.244. 

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue  

Divers  

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


24  août  . . . 
31  »  ... 
7  sept.... 

14   

23   

30  »  ... 
1  oct.  . . . 

15  »  ... 
23  ... 

31  »  ... 
7  nov.  . . . 

15   

23   

30  »  ... 


981 
931 
92S 
929 
942 
830 
811 
861 
912 
8!!6 
928 
924 
94S 
921 


1  138 
1.196 
1.178 
1.158 
1.173 

î.no 

1 .365 
12<4 
1  233 
1.281 
1  247 
î  217 
1.179 
1.221 


o  2 


713 
644 
633 
671 
693 
523 
501 
529 
552 
485 
490 
524 
6  9 
629 


Portefeuillt 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Tauï 

de 
l'esc. 

902 

61 

+ 

329 

3  1/2 

936 

65 

+ 

22' 

908 

66 

+ 

235 

919 

65 

+ 

2H8 

932 

65 

+ 

266 

1  066 

128 

109 

4 

991 

102 

39 

> 

927 

77 

+ 

73 

878 

65 

+ 

174 

» 

905 

70 

+ 

104 

» 

867 

66 

+ 

149 

857 

67 

+ 

a  2 

8U 

60 

+ 

264 

)> 

864 

65 

+ 

195 

Le  Canal  de  l'Empereur-Guillaume.  —  Voici  les  chiffres 
du  trafic  dans  le  canal  Empereur-Guillaume,  pendant  tes  cinq 
dernières  années  : 

Tonnes 
Navires     de  registre 

18°0   19.9R0  l.S'iS.fôS 

1897    23.108  2.409  795 

1898   2Ô.819  3.117.840 

1899   2(5.279  3. 188.767 

1900    29.045  4.282.094 

Quant  aux  recettes,  elles  se  sont  établies  ainsi  : 

Marks 

1890   iM&jm 

1897   000.019  • 

1898   L63&.338 

1899   1„ 8501.766 

Î.900   2.174.041 

Les  dépensés,  pour  1900,  se  sont  élevées  à  2.488.729  M, 
d'où  résulte  nu  déficit  de  315.088  M,  exactement  comme  en 
1899. 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  4  décembre  1901. 

Bourse  sans  physionomie  marquée.  A  la  fin  de  ta  séance, 
on  a  conslaté  une  légère  baisse  qui  contrastait  avec  la  fermeté 
relative  des  jours  précédents.  Elle  a  pesé  surtout  sur  les 
valeurs  industrielles  et  métallurgiques. 

Fonds  d'Etat  fermes,  en  général. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  811  &)  ;  Extérieure  78  50  ;  Lom- 
bards, 15  70  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 

LA  SITUATION 


Londres,  3  décembre  1901. 
La  Situation  politique.  —  Le  Marché  monétaire  et  financier.  —  Les 
Trades  Unions  en  1900.  —  Leur  nombre  et  leurs  ressources. 

La  guerre  se  poursuit  avec  les  chances  diverses  et 
les  incidents  renouvelés  depuis  trois  ans.  (Jette  se- 
maine, on  a  reparlé  de  négociations,  d'armistice,  de 
paix.  Cela  recommence  ainsi,  chaque  t'ois  que  le  Gou- 
vernement sent  une  lassitude  plus  vive  dans  le  public. 
On  est  acculé  à  la  nécessité  de  demander  au  Parlement 
de  nouveaux  crédits  et,  à  cette  occasion,  il  faudra 
avouer  que  la  note  de  la  guerre  s'est  élevée,  pour  cette 
année  seule,  à  deux  milliards  de  francs.  C'est  le  moins 
que,  pour  obtenir  de  nouveaux  sacrifices,  le  Gouver- 
nement essaye  de  faire  croire  que  ce  seront  les  der- 
niers. On  veut  aussi  se  faire  passer  pour  très  conciliant 
et  laisser  dire  que  la  continuation  de  la  guerre  vient  du 
seul  fait  de  l'intransigeance  desBoers.  Aussi  les  dispo- 
sitions pacifiques  dont  le  Gouvernement  fait  preuve 

dans        ses  journaux  sont  elles  touchantes,  mais  peu 

convaincantes.  Les  nouveaux  crédits  seront  votés  et 
la  situation  —  surtout  le  malaise  —  persistera. 

Sur  le  marché  monétaire,  les  disponibilités  sont 
assez  abondantes  à  la  suite  de  gros  paiements  faits 
par  le  Gouvernement  et  la  distribution  de  plus  de 
750.000  livres  sterling  de  dividendes  divers.  Aussi 
l'escompte  e-t-il  très  faible.  Par  contre,  pendant  tout 
ce  mois,  nous  aurons  à  enregistrer  des  versements  très 
importants  :  près  de  12  millions  de  livres  devront  être 
payés  sur  divers  emprunts  gouvernementaux  et  colo- 
niaux ;  de  leur  côté,  les  Compagnies  de  chemins  de  fer 
auront  à  loucher  435.000  livres  et  différentes  Compa- 
gnies 706.000  livres.  On  peut  compter,  après  ces  paie- 
ments, sur  un  léger  resserrement  de  l'argent  et  une 
élévation  du  taux  de  l'escompte.  Mais  la  chose  est 
attendue  pour  la  fin  de  l'année,  et  elle  ne  pourra  sur- 
prendre personne.  Au  surplus,  dès  que  l'emprunt  sur 
les  Consolidés  sera  entièrement  versé,  l'on  se  trou- 
vera devant  la  perspective  d'une  nouvelle  émission 
du  Gouvernement. 

Toutes  les  années,  M.  John  Burnett  public  un  rapport 
sur  l'activité  des  trades-unions  pendant  l'exercice. 
Celui  sur  l'année  1900  vient  de  paraître. 

Pendant  cette  année,  le  nombre  total  des  membres 
des  trades-unions  a  passé  de  1.880.869  à  1.905.116. 
Cette  augmentation  de  104.247 membres,  qui  représente 
5.8  0/0  du  total,  est  la  plus  considérable  qu'on  ait  vue 
depuis  1892.  Ce  sont  les  ouvriers  mineurs  qui  ont 
fourni  le  principal  appoint  de  cette  augmentation.  Le 
nombre  des  mineurs  affiliés  aux  trades-unions  est  au- 
jourd'hui de  483.700. 

A  la  fin  de  19 '0,  il  y  avait  1.272  fédérations  ouvrières 
dont  609  étaient  dépendantes  du  Board  of  Irade. 

Voici  le  tableau  des  groupements  ouvriers  des  trades- 
unions  en  J90U  : 

Groupements  Membres  en  1900 


<  '^instruction 

Mines,  etc  

Mécaniciens,  etc  

Industries  textiles  

Vêlements,  

Transports  

Ameublement  

I  mprimerie  

Travail  généra)  

Travaux  publics  

Divers  


Totaux 


253.822 
5»1 .290 
338.073 
220. < 85 
67*424 
171 .219 
39. 704 
57.266 
113.209 
3«.8B9 
103.575 

1. «05. 116 


Les  femmes  sont  en  très  petite  proportion  dans  ce 
total  :  à  peine  7  0  0  du  chiffre  total  des  inscrits. 

L'année  dernière,  les  recettes  se  sont  élevées  à  plus 
de  1.989.000  liv.  st.,  chiffre  le  plu*  haut  qu'on  ail  en- 
core atteint.  Aussi,  Je  fonds  de  réserve  s  est-il  accru, 
malgré  une  notable  augmentation  des  dépenses. 

Voici  la  situation  général"-  des  cenl  principales  Asso- 
ciations en  1900  : 


<  iroupes 


Construction 

Mines,  etc  

Mécanique,  ele .  . 
Industrie  l«  x I île. 

Vêtements  

Transports ...... 

Imprimerie,  etc. . 
Ameublement.. . 
Divers  


Totaux 


Nombre 

Ponds 

'union* 

Membres 

de  réserve 

Liv.  st. 

14 

212.108 

482.699 

15 

237.355 

720.005 

14 

237.788 

1 

194.669 

20 

117.061, 

581.661 

i 

'•7.597 

77.56! 

10 

125.728 

368.189 

7 

41. 264 

154.029 

5 

21.2«6 

50  107 

11 

118.127 

131.015 

KO 

1.158.909 

3 

766.625 

Voici,  d'autre  part,  le  résumé  de  la  situation  finan- 
cière des  trades-unions,  à  la  fin  de  1900  : 


Nombre  de  membres 

Recettes  

Dépenses   

Réserves  


1.158.909 
1 .989.611  liv.  st. 
1.490.582  — 
■  î.  766. 625  — 


Comparativement  à  1892,  la  situation  a  doublé. 
Presque  tous  ces  fonds  sont  placés  en  emprunts  de 
villes,  de  trusts  et  de  chemins  de  fer. 

Dernièrement,  à  propos  d'une  grève  où  les  trades- 
unions  ont  entraîné,  sans  motif  plausible,  les  employés 
d'un  chemin  de  fer,  les  actionnaires  de  celui  ci  ont 
fait  condamner  les  trades-unions  à  des  dommages  et 
intérêts  considérables.  Grande  a  été  l'émotion  parmi 
les  corporations  ;  aussi  cherchent-elles  à  obtenir  du 
Parlement  l'autorisation  de  ne  plus  ester  en  justice. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

5  décembre  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  Liv.  St.    |  ACTIF  LlV  St 

Billets  créés   30  823  000   Dette  fixe  de  l'Etat...    11  015-100 

'  Hentes  immobilisées  .     fi . 759 . 900 
Or  monnayé  et  lingots  33.050  000 


Total   50.825.00C 


Total   50  8^5  000 


Département  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14-353.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.133-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   9.127.000 

Comptes  particuliers.  40  0(. 8-000 

Billetsàsept  jours, etc.  184. 000 

Total   67.0C5.000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   17  527-000 

Portefeuille  et  avances  25.834.000 

Billets  en  réserve   21  347.000 

Or  et  argent  monnayés  2.299  000 


Total   67  0O5.OC0 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


29  août   

5  sept  

12  »  .... 
19  »     .  ... 
26  » 

3  octobre  . . 
10  »   

n  »   

24  »   

31  »  .  .  . 
7  novembre 
14   »     ...  . 

21  •   

28  »  ... 

5  décembre. 


Or  monnavé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à 7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  BaDque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

39.410 

29.719 

51  260 

42  039 

27.466 

53  41 

3  " 

39  0811 

30.028 

50.474 

42  095 

26  833 

53  » 

» 

39  129 

2 1.669 

51 . 18 1 

42  732 

27  238 

52  73 

39.5116 

29  395 

52 .230 

42  850 

27.886 

53  20 

n 

39  638 

29.4u2 

51.642 

42  141 

28.011 

54  07 

n 

38.158 

30  541 

52.079 

45  180 

25.386 

48  61 

» 

37.373 

30  056 

53  046 

45  829 

25.092 

47  13 

37.177 

29.696 

51.361 

43.981 

25  ÎI5C 

49  03 

» 

36.352 

23  299 

51  122 

44  184 

24.828 

48  38 

35  655 

29.!  47 

«2.139 

46.153 

23.883 

;'-<  63 

4 

35.184 

29  8.79 

49  574 

44.345 

23.100 

il 

34.925 

29  124 

50  541 

43.136 

23.282 

45  92 

n 

35  213 

29.071 

49  870 

43  H86 

Si  «17 

47  77 

75. 370 

29.285 

50.669 

44  740 

23.860 

46  91 

» 

35.349 

29. i78 

50.133 

43.359 

23.646 

47  95 
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Courrier  tic  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  5  décembre  1901. 

Le  Marché  a  été  influencé  cette  semaine  par  les  vives  iluc- 
tualions  que  la  place  de  New-York  a  imprimées  au  cuivre.  Il 
en  est  résulté  des  réalisations  assez  importantes  et  la  ten- 
dance générale  est  resiée  plus  faible. 

Les  Consolidés  se  retrouvent  à  92  1/8. 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  calmes. 

h' Extérieure  d'Espagne  se  tient  à  73  1/4;  Y  Italien  est 
à  101  3/8:  les  Fonds  Ottomans  sont  soutenus. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste 
calme. 

Les  fonds  argentins  sont  sans  grand  changement.  On  cote  : 
Argentin  6  0  0  1880  95  1/4,  Funding  90  3/4.  Le  Brésil  4  0/0 
se  tient  à  05  5/8. 

Les  Chemins  anglais  sont  peu  mouvementés;  les  Chemins 
américains  conservent  une  allure  plus  hésitante. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  118  ./.  ;  YErie  à  43  3/8 
etle  Louisoille  à  111  0/8;  VAtchison  à82  ./.  et  le  Norfolk 
à  94  ./.. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  4  décembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 
Le  marché  à  terme  est  irrégulier  ;  un  tassement  s'est 
produit  dans  les  cours  des  valeurs  de  traction  ;  après 
la  hausse  ininterrompue  de  ces  dernières  semaines, 
l'attention  de  la  spéculation  s'est  portée  sur  les  valeurs 
espagnoles,  qui  restent  très  fermes  et  en  bonnes  ten- 
dances. L'Extérieure  espagnole  clôture  au  plus  haut 
à  73  3/16;  la  Saragosse  à  2i9;  le  Nord  de  l'Espagne 
à  17ù  1  /2. 

La  Rente  Brésilienne  'i  0/0,  sans  affaires,  se  tient 
à  60  13/10. 

Les  valeurs  ottomanes  sont  fermement  tenues.  La 
série  C  à  . .  . .  ;  la  série  D  à  34  7ô.  Les  Lots  Turcs  ont 
donné  lieu  à  de  bons  achats  à  107  1/2. 

Le  Métropolitain,  sur  des  réalisations,  a  lléchià  555; 
la  Parisienne  Electrique  à  273  1/2. 

Le  marché  du  comptant  est  beaucoup  moins  actif, 
les  cours  offrent  une  certaine  résistance,  mais  les  dis- 
positions sont  moins  bonnes. 

La  fermeté  domine  en  valeurs  de  banques  ;  les 
actions  de  dividende  et  de  capital  Outremer  sont  en 
hausse  à  114  50  et  300. 

Le  groupe  des  tramways  est  calme  et  les  affaires  y 
sont  très  restreintes. 

Les  valeurs  industrielles  sont  lourdes  ;  les  Cockerill 
ont  réactionné  à  1.905;  les  Sarrebruck  à  59  50;  les 
Ou  grée  à  9'i5. 

Les  actions  de  charbonnages  ont  eu  un  marché  très 
calme  et  empreint  d'indécision;  les  cours  sonten  léger 
recul. 

Les  valeurs  congolaises  sont  à  peu  près  les  seules 
sur  lesquelles  l'attention  du  marché  continuent  à  se 
porter  sérieusement. 

Le  groupe  des  valeurs  de  zinc  sont  fermes,  mais 
sans  affaires. 

Les  transactions  ont  été  assez  nombreuses  en  valeurs 
étrangères  ;  les  fonds  d'Etat  étrangers  sont  très  re- 
cherchés. 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Le  Moniteur  belge 
vient  de  publier  le  tableau  du  mouvement  et  des  recettes  des 
chemins  do  fer,  etc.,  de  l'Etat,  de  juillet  1901.  Nous  en  ex- 
trayons les  données  suivantes  : 

Les  recettes  brutes  (Etat  et  Sociétés  concessionnaires)  du 
mois  de  j  lillet  s'élevaient  à  18.3o3.902  fr.  91,  contre  18  mil- 
lions l!)'t  030  te.  «'2  pour  le  même  mois  do  1900,  soit  une  aug- 
mentation de  214.072  fr.  92. 

Les  recettes  nettes  s'élevaient,  pour  juillet,  à  17.973.194 
francs  !i7,  contre  17  777.458  fr.  pour  le  môme  mois  de  l'année 
précédente,  soit  une  augmentation  de  585.301  fr  51. 

Les  recettes  de  l'Etat  et  des  Sociétés  concessionnaires  ont, 
produit,  pendant  les  sept  premiers  mois  fie  1901,  114.347.718 


francs  47,  contre  117.969.019  fr.  70  pour  1900,  soit  nne  dimi- 
nution pour  1901  de 3  321.301  fr.  23. 

Les  recettes  au  profit  du  Trésor  seul  ont  été  arrêtées,  pour 
cette  période,  à  111  963.154  fr.  34,  contre  115  031.013  fr.  71 
pendant  1900,  soit  une  différence  en  moins,  pour  1901,  de 
3.167.859  fr.  37. 


La  Récolte  de  la  Belgique  en  1901.  —  Le  Moniteur 
Belge  vient  de  publier,  d  après  les  renseignements  fournis 
par  les  Commissions  provinciales  d'agriculture,  le  tableau  du 
rendement  approximatif  de  la  récolle  de  li  01  en  Belgique! 
La  récolte  a  été  très  bonne  pour  le  houblon;  bonne  pour  le 
froment,  l'épeautre,  le  méteiî,  le  seigle,  l'orge  d'hiver,  le  colza, 
le  tabac,  la  chicorée,  la  betterave  à  sucre,  la  betterave  four- 
ragère, les  navets  en  culture  dérobée,  la  pomme  de  terre; 
passable  pour  l'orge  d'été,  l'avoine,  le  sarrasin,  les  pois  et 
vesces,  le  lin,  les  carottes,  les  navets  et  rutab.igas  eu  culture 
principale,  la  spergule,  le  ray-gras,  les  mélanges  fourrages  de 
légumineuses  et  de  céréales  ;  médiocre  pour  les  féveroles,  !, 
trèfle,  les  prairies. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  2  décembre  1901. 

La  Situation.  —  Le  Paiement  des  droits  de  douane  en  or.  — 
—  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

Nous  avons  passé  une  semaine  tout  à  fait  paisible! 
Le  débat  sur  les  menées  des  catalan istes  a  pris  fin  au 
Congrès  et  cette  fin  me  semble  avoir  un  peu  la  forme 
d'une  queue  de  poisson.  La  discussion  du  budget  conti- 
nue avec  quelque  lenteur  et  on  ne  sait  pas  si  elle  sera  ter- 
minée pour  le  31  décembre.  Cette  éventualité;  qui  repré- 
sente une  infraction  à  la  charte  constitutionnelle,  laisse 
les  ministres  indifférents. 

M.  Urzaiz  a  fait  parler  de  lui  samedi  soir,  à  la  der- 
nière heure,  par  la  surprise  qu'il  a  causée  en  montant 
à  la  tribune  pour  y  lire  le  projet  de  loi  exigeant  le 
paiement  des  droits  de  douane  en  or  sur  certains  ar- 
ticles à  l'importation  et  à  l'exportation.  J'envoie,  ci- 
joint,  le  texte  du  projet.  Parmi  les  principaux  articles 
visés  par  cette  disposition  figurent  les  suivants  :  mo- 
rue, blé,  farine  de  blé,  cacao,  café,  pétrole  épices, 
thé.  Nous  n'avons  pas  encore  les  résu  tats  définitifs  du 
commerce  en  1900,  pour  nous  rendre  compte  de  ce 
qu'ont  produit  tous  les  articles  grevés,  mais  nous  en 
avons  le  détail  pour  les  principaux  ;  le  voici  : 

Morue   10.0"0.000 

Blé   17.000  000 

Farine  de  blé   800.000 

Cacao   '1.0  0.(00 

Café   7.700  000 

Pétroles   13. 500. 000 

53.OU0.OnO 

Dans  les  dix  premiers  mois  de  cette  année,  ces 
mêmes  produits  ont  payé  à  la  Douane  45  millions,  ce 
qui  donnerait  [jour  l'année  entière  54  millions  environ. 
En  ajoutant  les  droits  d'exportation,  mettons  5  mil- 
lions par  an,  cela  fait  59  millions,  mais  peut-être 
ferait-on  bien  de  nexompter  que  sur  une  moyenne  de 
55  millions.  Le  ministre  propose  d'allouer  aux  impor- 
tateurs une  bonification  pour  la  prime  qu'ils  auront,  à 
payer  sur  le  change,  suivant  une  échelle  décroissante, 
comme  suit  : 


De  40  0/0  et  au-delà   30  0/0 

De  30  à  40  0/0    25  0/0 

De  20  à  30  0/0   20  0/0 

De  10  à  20  0/0   10  U/0 


Vous  voyez  que  le  Ministre  n'a  pas  voulu  avoir  re- 
cours, comme  le  Brésil,  à  une  surélévation  des  droits 
et  qu'il  se  contente  de  demander  une  partie  de  ceux-ci 
en  or,  sans  augmenter  la  somme  à  payer  par  les  im- 
portateurs. Ceci  n'a  pas  été  compris  par  la  majorité 
des  personnes,  trompées  par  la  différence  entre  h' 
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change,  qui  est  à  40  0/0,  et  la  bonification  do  300/0 
qui,  à  première  vue,  semble  augmenter  de  10  0/0  le 
montant  des  droits.  C'est  une  lacune  de  la  note  expli- 
cative envoyée  par  le  Ministre,  qui  aurait  dlï  faire 
mettre  un  exemple  du  résultat  de  l'application  des 
droits  suivant  la  nouvelle  méthode. 

Je  crois  que  le  projet  passera  avec  des  modifications 
qui  n'en  altéreront  pas  Je  principe  et  j'ajoute  que,  pour 
le  moment,  la  réforme  n'atteint  que  les  droits  d'impor- 
tation ;  ceux  sur  l'exportation  ne  seront  encaissés  en 
<>r  qu'après  le  vote  de  la  loi. 

Une  fois  que  celle-ci  aura  été  bien  expliquée,  elle 
entrera  couramment  dans  les  habitudes  et  on  s'en 
trouvera  bien. 

La  liquidation  de  novembre  s'est  faite  sans  en- 
combre jusqu'à  présent  et  il  y  a  lieu  de  croire  que 
nous  n'aurons  aucun  sinistre.  Le  comptant  a  été  toute 
la  semaine  plus  haut  qu'à  la  liquidation,  mais  il  y  a 
eu  peu  de  mouvement  et  les  reports  ont  été  très  bon 
marché.  En  vérité,  il  n'y  a  aucun  motif  pour  employer 
en  reports  des  capitaux  à  2  0/0  l'an,  lorsqu'on  attend 
l'émission  des  obligations  du  Trésor  qui  rapporteront 

3  ou  3  1/2  0/0,  avec  plus  de  tranquillité  pour  leurs 
propriétaires. 

Il  n'y  a  pas  de  doute  que  la  situation  de  la  place  de 
Madrid  a  changé  complètement  avec  l'unification  des 
dettes.  Avant,  la  spéculation  savait  qu'elle  avait  à 
agir  sur  deux  milliards  de  dette  intérieure  ;  à  présent, 
il  y  a  cinq  milliards  :  c'est  une  somme  difficile  à  ma- 
nier. 

En  somme,  Bourse  d'attente  et  on  ne  pourra  voir 
quelque  changement  crue  lorsque  le  Ministre  fera,  au 
mois  de  janvier,  l'émission  de  bons  du  Trésor.  On  as- 
sure qu'ils  seront  à  3,  6  et  12  mois  ;  le  Ministre  vou- 
drait allouer  à  ceux  à  trois  mois  2  1/2  0/0  d'intérêt,  ce 
qui  peut  sembler  un  peu  maigre;  mais,  d'ici  là,  il 
peut  changer  d'idée. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  sans  change- 
ment ;  celles  de  la  Banque  Hypothécaire  non  plus.  Les 
Tabacs  fermes  à  403  50.  Le  marché  des  obligations  nul. 
Quelques  affaires  en  Ville  de  Madrid  i  0/  Ô  à  75  0/0. 

Le  cours  du  change  a  baissé  rapidement  à  41  0/0, 
mais  il  est  encore  trop  tôt  pour  qu'on  puisse  juger  de 
l'effet  que  va  produire  le  paiement  des  droits  d'impor- 
tation en  or  ;  il  y  a  tout  lieu  de  croire  que  nous  n'as- 
sisterons plus  à  ces  hausses  hors  de  propos  contre 
lesquelles  il  n'y  a  pas  de  calcul  possible. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  les  prin- 
cipales valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 

Unov.    18  nov.    25nov.     2  déc. 

4  0/0  Intérieure   71  45      71  60      71  65      71  85 

4  0/0  Extérieure   78  25      78  40      78  45  .... 

5  0/0  Amortissable   93  45      92  80      92  80      92  75 

Banque  d'Espagne   488  ..     493  ..-y  493  ..     493  .. 

—  Hypothécaire  ..  189  50  189  ..  189  ..  189  .. 
Comp.  Férm.  des  Tabacs  401..  402  50  404..  403  .  . 
Chèque  sur  Paris   42-60      42  75      42  00      40  95 

—  sur  Londres....  35  80  35  85  35  87  35  40 
Bons  cubains  0  0/0   85  40      85  60       ....  86.. 

—         5  0/0   71  40      71  50      ....       71  50 

Cédules  liypotli.  5  0/0.. .      102..     101  90     101  95  102.. 
—  4  0/0...     101..      101..     100  90     100  90 

An  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
oscillations  suivantes  :  -f-  argent,  3.8  millions;  es- 
comptes, 0.0;  avances,  1.3;  -  circulation,  0  0. 

Le  commerce  extérieur  pendant  le  mois  d'octobre 
dernier  a  été  de  70  millions  à  l'importation  et  de  même 
somme  a  l'exportation.  Celle-ci  est  en  diminution  de 
3  millions  sur  celle  de  190  ),  diminution  qui  porte  sur 
les  produits  fabriqués;  l'exportation  des  matières  pre- 
mière^ a  augmenté  de  2.700.000  pesetas,  sans  quoi  la 
perte  aurait  été  d'autant  plus  grande.  Les  importa- 
tions des  dix  mois  atteignent  001  millions  et  les 
exportations  5'i2  millions,  le  tout  sans  les  métaux  pré- 
cieux. La  monnaie  d'argent  importée  a  atteint  \  mil- 
lions de  pesetas,  celle  exportée  Jl.300.000. 


Et  ¥i 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Bu  1"  janvier  au  10  novembre  1901  (45  semaines; 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Peseta» 

Pesetas 

Peseta! 

Ancien  réseau... 

2070 

ul-879. 916 

55  574  107 

57  257  979 

58.540.063 

Asluries  

181 

14.706.383 

15. Ml  651 

16  229. «15 

17.122.061 

Lérida-Reus  . 

104 

\  ■■/.>:,.  m 

1.327  522 

1  I'  3. 717 

Aimanta  Valence 

m 

1U.4S2.284 

11.156  043 

11.279  504 

11.175.162 

Total  No.-d  de  l'Esp. 

78.344.248 

84  Q49.323 

85  !Ci  376 

87.94)  .003 

Andalous  

M61 

16.620.192 

16.359  565 

17. 171. 513 

17.008.25u 

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 

3050 

55  810.797 

77.300.652 

79.662  1 13 

80.886.217 

Sud  del'Espagne. 

246 

1. 151. 139 

1.610  830 

2. 721. 345 

2  865. 841 

Les  recettes  publiques.  —  D'après  la  statistique  publiée 
par  la  Gazette  de  Madrid,  il  a  élé  encaissé  en  octobre  pour 
tous  chapitres  :  69.171.255  pesetas,  contre  62 .'251 ,137  en 
1900.  soit  une  augmentation  de  6.920.118  en  faveur  d'octobre 
1901. 

Depuis  le  commencement  de  1  exercice,  les  paiements  effec- 
tués s'élèvent,  pour  le  budget  ordinaire,  à  649. 284. 604  pese- 
tas et  les  paiements  extraordinaires  à  17.080.039,  soit  au 
total  000.30i.7('3  pesetas. 

Par  le  budget  extraordinaire,  on  a  payé  :  pour  subventions 
aux  chemins  de  fer,  4.961.169  pesetas:  à  la  guérie,  1.179.169: 
à  la  marine,  10.939.701. 

Gomme  les  recettes  totales  s'élévort  à  782.853.850  pesetas, 
il  résulte  un  excédent  de  recettes  de  116.4-9.147  pesetas,  qui 
ne  constitue  pas  un  excédent  eîî'ectif,  car  il  y  a  des  obliga- 
tions qui  ont  été  remplies  et  non  régularisées  et  d'autres  qui 
ne  sont  pas  encore  arrivées  à  échéance. 

Mais,  de  toute  façon,  l'ensemble  des  finances  est  grande 
ment  satisfaisant. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  4  décembre  1901- 
La  Bourse  a  bien  accueilli,  après  réflexion,  les  dernières 

mesures  de  M.  Urzaiz  et  le  Marché  reste  soutenu. 
On  cote  l'Intérieure  à  72  20  ;  l'Extérieure  à  79  . .  ;  le  change 

sur  Paris  est  à  40  50. 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  3  décembre  1901. 
L'Exposé  financier  de  M.  di  Broglio 
L'ouverture  du  Parlement  s'est  faite  avec  calme;  tout 
l'intérêt  de  cette  séance  s'est  trouvé  concentré  dans 
L'Exposé  financier  du  Ministre  du  Trésor.  Voici  un  ré- 
sumé très  complet  de  ce  magistral  exposé  : 

Le  Ministre  rappelle  d'abord  qu'au  moment  de  l'approba- 
tion du  projet  de  budget   pour  190001,  on  avait  prévu  un 
excédent  de  près  de  27  millions.  Les  re- 
cettes étaient  de    . .    1.675.700.515  66 

Les  dépenses  de   1 .640.0  3.309  58 

soit  un  excédent  de   35.U97.206  08 

La  partie  relative  aux  mouvements  de 
capitaux  prévoyait  une  recette  de  14  mil 
lions  931.504  lire  15  el  une  dépense  de 

23.796.771  13,  soit  une  différence  passive  de  8.865.266  98 

L'excédent  était  donc  de  .'   26.831.939  10 

Kn  raison  des  crédits  approuvée*  dans  la  suite,  par  voir 
législative  et  dont  voici  le  détail  : 

Dépensée  extraordinaires  militaires   9.764.000 

pour  réfections  de  matériel  de  guerre.  6.57C.158 

—       pour  troupes  détachées  en,  Candie   350.000 

Expédition  de  Uiine  ï  '   14.824.700 

SI  50S.858 
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En  raison  d'autres  décrets  autorisant  des  dépenses  de 
moindre  importance,  le  to'al  des  dépenses  supplémentaires 
s'étant  élevé  à  34-292.723  lire  4*,  l'excédent  prévu  se  serait 
Ira  DE  formé  en  un  déficit  de  7.400.790  lire  34  si  la  gestion  de 
L'exercice  n'avait  pas  produit  un  rendement  supérieur  aux 
prévisions. 

Le  Ministre  examine  les  dépenses  et  constate  que  souvent 
Le  Parlement  s'est,  plaint  d'engagements  supérieurs  aux  fonds 
autorisés.  En  I9.i0-H)01,  au  lieu  d'un  excédent  dans  l'ensemble 
des  dépenses,  il  y  a  eu,  au  contraire,  une  économie  de  8  mil- 
lions et  demi.  Tandis  que  certains  chapitres  ont  donné'  une 
iiisullisance  de  9.801  ».000  lire,  on  a  réalisé  sur  d'autres  une 
économie  de  18.o00.000  lire,  ce  qui,  en  définitive,  donne 
La  plus-value  dont  iJ  vient  d'être  parlé;  on  avait  prévu,  en 
définitive,  1.710.117.017  lire  85:  il  a  été  dépensé  1.710.025.804 
lire  11,  soit  une  .différence  active  de;  8  401.153  lire  74. 

Mais  les  résultats  favorables  de  l'exercice  sont  dus  plutôt 
au  développement  des  recettes  qu'à  la  diminution  des 
dépenses.  Les  premières,  qui  avaient  été  calculées  comme 
de  va  ni  dépasser  de  17  millions  celles  de  l'exercice  précédent, 
ont  donné,  en  définitive,  un  accroissement  de  41  millions 
environ.  Elles  avaient  été  évaluées  à  1.075.513.808  lire  10, 
elles  ont  atteint  1.710.294.953  lire  35  (1),  soit  une  plus-value 
de  40.781.145  lire  25.  Parmi  les  chapitres  en  diminution,  il  n'y 
a  à  citer  que  celui  des  chemins  de  fer  et  de  la  loterie.  Les 
chapitres  en  plus  forte  augmentation  sont  les  suivants  : 
droits  de  fabrication,  non  compris  le  sucre  (1  million  1/4); 
douanes,  sauf  le  blé  et  le  sucre  (2  millions  1/4);  droits  de 
consommation  à  Rome  (900.000),  tabacs  et  sels  (3  mil- 
lions 1/4),  postes,  et  télégraphes  (1.900.000),  impôts  directs 
2.10 '.non),  droits  sur  les  blés  (18  millions  3/4),  recettes  di- 
verses (3.300.000). 

En  résumé,  l'exercice  1900-1901,  en  tenant  compte  des  dé- 
penses et  des  recettes  effectives,  de  la  partie  relative  aux 
constructions  de  chemins  de  fer  et  du  mouvement  des  capi- 
taux, adonné  les  résultats  suivants: 

Dépenses  réelles   1.710.025.804  11 

Recettes  réelles   1.751.800.315  42 

41.234.451  31 

Ce  résultat  a-  été  obtenu  après  qu'il  a  été  pourvu,  avec 
les  recettes  effectives  du  budget,  aux  dépenses. des  chemins  de 
fer  (18  millions);  au  découvert  de  [dus  de  8  millions  dans 
l'amortissement  des  dettes/et  aux  dépenses  de  l'expédition  de 
Chine,  sélovant  à  près  de  15  millions, 

Après  quelques  considérations  sur  les  dépenses  des  che- 
mins de  fer,  le  Ministre  déclare  que  ces  résultats  ne  doivent 
pas  créer  d'illusions  dangereuses.  Ennemi,  comme  il  l'est,  de 
toute  exagération  de  méthode,  il  croit  bon  d'exposer  sans 
réticence  aussi  bien  les  points  faibles  que  les  faits  satisfai- 
sants de  la  situation  .financière  actuelle. 

*** 

Il  passe  ensuite  à  l'examen  du  budget  en  cours.  Il  est  im- 
possible, en  se  basant  presque  exclusivement  sur  celui  de 
l'exercice  précédent,  d'en  présumer  le  résultat.  Trop  d'élé- 
ments constituent  le- budget  d'un  grand  Etat  ;  trop  variable 
est  sa  législation  pour  qu'on  puisse  prévoir  toutes  les  varia- 
tions de  recettes  ou  de  dépenses. 

Les  prévisions  avaient  établi  une  recette  de  1.074.801.700  00 
Une  dépense  de,   1.021.590.001  78 

Soit  un  excédent  de   53.211. 104  88 

Mais  les  dépense» pour  les  constructions  de 
chemins  de  fer  et  la  différence  passive  du 
mouveiiiemcnl  de.  capitaux  représentaient.        32.240.375  55 

Ce  qui  ramenait  l'excédent  à   20.964.729  33 

En  tenant  compte  des  effets  de  di  Ile 'rentes  lois  votées  suc- 
cessivement :  dépenses  extraordinaires  pour  la  guerre  et  la 
marine  (17. 243.00(1)  ;  sûreté  publique  (1.395.000)  ;  aqueduc  des 
l'ouilles  (401U.00)  ;  bienfaisance  publique  à  Naples  (400.000), 
et  autres  de  moindre  importance  ;  en  tenant  compte  aussi 
des  besoins  beaucoup  plus  amples  qui  se  sont  manifestés 
pendant  les  quatre  premiers  mois  de  l'exercice,  le  budget 
serait  grevé  d'engagements  ultérieurs  pour  près  de  25  mil- 
lions, de  sorte  que  1,'oxGédent.  «le  21  initiions  se  convertirait  en 
un  déficit  de  4  millions,  à  condition  qu'on  ne  pût  faire  une 
évaluation  plus  large-  des  recel  tes  calculées  avec  beaucoup  de 
prudence  dans  l'état  de  prévision. 

En  face  des  augmentations  prévues,  on  propose  quel- 
ques diminutions.  C'est  ainsi  qu'on  réduit  de  250.000  lire  le 
produit  net  de  l'octroi  de  -Naples  :  d'un  million  celui  de  la 
loterie  ;  de  271.000  lire,  celui  des  chemins  de  fer  secondaires  ; 


(lj  Ce  chiffre  ne  vom  prend  pas  certaines  incorporai  ions. 


de  720.000  lire  celui  de  la  vente,  de  la  quinine  ;  de  800.000  Lire 
le  rendement  du  portefeuille  à  la  suite  de  la  diminution  du 
change.  On  prévoit,  d'autre  part,  une  augmentation  de 
10.950.000  lire  au  chapitre  des  douanes  ;  de  :O)00.0u0  de  lire 
au  chapitre  des  tabacs  et  du  sel;  de.  2.400.000  lire  à  celui 
des  postes  et  télégraphes;  de  700.000  Lire  à  celui  de  l'impôt, 
sur  les  immeubles;  de  500.000  Lire  sur  le  droit  de  fabrication  ; 
de  1 .000.010  de  lire  sur  1  impôt  sur  la  richesse  mobilière,  etc. 

En  résumé,  l'exercice  en  cours  présente  une  avance  de 
13.;>00.847  lire  07  qui,  sans  événements  au  jourd'hui  impré- 
vus, sera  non  seulement  altcinle,  mais  sensiblement  augmen- 
tée. Les  différents  projets  de  loi  qui  sont  présentés  au  Parle- 
ment (sauf  celui  pour  l'expédition  de  Chine,  aux  frais  de 
laquelle  il  est  fait  face  par  l'indemnité  à  payer  par  La  Chine), 
et  les  autres  qui  éventuellement  pourront  être  présentés, 
auront  leur  effet  sur  l'exercice  en  cours  pour  un  chiffre  qui 
ne  sera  pas  de  beaucoup  supérieur  à  un  million. 

*** 

Après  s'être  minutieusement  étendu  sur  l'exercice  1901- 
1002,  le  ministre  se  borne,  à  propos  de  l'exercice  19u2-1903, 
à  noter  ce  fait  qu'il  a  introduit  dans  lés  recettes  et  les  dépen- 
ses les  changements  requis  par  les  lois  et  qu'il  a  concédé  poul- 
ies exigences  du  développement  des  services  publics  quelque 
augmentation  de  dotation,  en  partie  compensée  par  I  économie 
de  plus  do  2  millions  qu'il  a  pu  obtenir  dai  s  son  propre  bud- 
get, moyennant  l'adoption  de  différentes  mesures  administra- 
tives. 

Relativement  aux  recottes,  à  l'exception  du  blé,  dont  l'iin- 
portation  calculée  à  OOu.OuO  tonnes,  est  à  peu  do  choses  près 
la  prévision  moyenne,  il  juge  plus  prudent  d'attendre  que 
l'accroissement  qui  s'est  vérifié  se  soit  mieux  consolidé. 
Conçu  d'après  un  tel  critérium,  le  budget  présenti'  un  excé- 
dent d'environ  14  millions.  v 
*** 

Le  ministre  passe  ensuite  à  l'examen  de  la  situation  du 
Trésor.  11  montre  comment,  du  30  juin  1808  au  ;J0  juin  1001, 
cette  situation  s'est  améliorée  il"  01  millions  par  suite  des 
excédents  budgétaires  des  derniers  exercices.  Pour  asseoir 
définitivement  cette  situation,  il  croit  plus  opportun  d'em- 
ployer une  sévère  et  constante  action  administrative  que 
d'user  de  moyens  extraordinaires. 

La  Caisse  également  jouit  d'une  plus  grande  élasticité  ; 
toujours  pourvue  de  t'omis  pour  les  paiements  à  l'étranger, 
elle  dispose  actuellement  de  50  millions,  plus  que  suffisants 
pour  la  prochaine  échéance  ;  elle  a  34  1/2  millions  d'effets  à 
toucher  pour  droits  de  fabrication  du  sucre  et  peut  encore 
recourir  aux  avances  statutaires  pour  117  millions. 

La  circulation  de  l'Elat  n'a  subi  aucune  variation  en  dehors 
de  celle  admise  pour  compte  de  la  Banque  de  Nap/es,  soit 
45  millions,  réduits  au  jourd'hui  à  36'et  demi. 

Le  retrait,  presque  terminé,  des  bons  de  caisse  et  leur  rem- 
placement par  l'argent  a  amélioré  la  circulation  divisionnaire, 
et  pour  améliorer  encore  plus  cette  circulation,  on  a  '-étiré 
définitivement  0  millions  de  billon,  qui  seront  remplacés  par 
de  la  monnaie  de  nickel. 

Faisant  ressortir  le  contre-coup  que  la  circulation  d'Etat 
exerce  sur  le  change,  M.  di  Broglio  observe  que,  ne  pouvant 
réduire  dans  une  large  mesure  le  papier  d'Etat  ou  mettre  de 
Gâté  une  forte  réserve  métallique,  le  Ministre  du  Trésor  n'a 
d'autre  moyen  que  de  ne  pas  distraire,  pour  les  besoins  au 
dehors  et  à  l'intérieur,  l'or  qui  alllue  à  la  caisse  pour  les 
droits  de  douane  et  les  paiements  internationaux  des  services 
postaux  et  télégraphiques.  Ainsi  s'accroît  la  réserve  métal- 
lique qui,  en  or  et  en  écus,  s'élève  déjà  à  plus  de  130  millions, 
dont  91  et  plus  immobilisés  en  garantie  des  billets  d'Etat. 
Toutefois,  pour  donner  de  la  valeur  au  crédit  du  billet,  il  est 
d'avis  que  ce  qui  y  contribue  le  plus  c'est  une  finance  saine 
et  forte,  donnant  la  confiance  que  l'équilibre  du  budget  sera 
maintenu  à  tout  prix. 

La  marche  des  Instituts  d'émission  ne  se  ressent  pas  sensi- 
blement des  crises  banquières  et  industrielles  qui  ont  frappé 
les  marchés  étrangers.  La  circulation  des  banques,  durant 
l'année,  s'est  maintenue  presque  constamment  dans  la  limite 
normale,  limite  établie  par  la  loi  de  1893  à  1  097  millions,  qui 
est  actuellement  de  987  et  sera  encore  réduite  à  003  au  com- 
mencement de  janvier  prochain.  Le  Trésor  a  l'ait  le  moins 
possible  usage  dos  avances  statulaires,  obtenant  ainsi  sur  son 
propre  budget  un  avantage  de  200.000  lire;  la  circulation, 
entièrement  couverte,  de  129  millions  au  31  décembre  1990, 
s  élève  aujourd'hui  à  154  millions,  alors  que  le  total  des  ré 
serves  des  trois  Instituts  se  monte  à  plus  de  030  millions, 
soit  50  0/0  de  la  circulation.  Les  mobilisations  se  continuent 
régulièrement  et  au  31  octobre  dernier  l'actif  enrayé,  de  637 
millions  reconnus  au  20;  février  1894,  était  descendu  à  307 
millions. 

Il  ne  semble  pas  prudent  au  Ministre  de  précipiter,  par 
des  mesures  spéciales,  la  liquidation  d'un  patrinioine  immo- 
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bilicr  considérable,  ilont  la  valeur  diminuerait  de  beaucoud 
si  l'on  on  forçait  la  vente. 

Le  Ministre  ne  propose  point  pour  le  moment  de  modifica- 
tions aux  lois  >n  vigueur:  il  demande  seulement  la  proroga- 
tion d'un  an  du  cours  légal  et  des  facilités  fiscales  tendant  à 
rendre  moins  onéreuses  les  mobilisations. 

Le  Ministre  aborde  ensuite  la  question  de  la  Bente  et  du 
change;  il  constate  comment  la  première,  depuis  le  commen- 
cement de  novembre,  a,  sur  le  marché  étranger,  gagné  plus 
de  5  points,  et  le  change  a  constamment  baissé,  malgré  les 
forts  paiements  faits  à  l'étranger,  pour  des  causes  excep- 
tionnelles, telles  que  l'augmentation  qui  s'est  produite  naguère 
dans  les  prix  du  charbon,  l'expédition  de  Chine,  la  grande 
quantité  de  grains  importée  et  l'absorption  par  l'épargne 
nationale  des  titres  italiens  placés  à  l'étranger,  dont  les  in- 
térêts dans  le  dernier  exercice  ont  diminué  de  8  millions. 

Le  Ministre  parle  ensuite  de  son  action  administrative: 
elle  a  à  tirer  utilement  profit  des  ressources  du  Trésor,  elle  a 
soin  de  hâter  la  régularisation  des  comptes  courants  et  la 
surogation  des  billets  retirés  de  la  circulation,  procurant  ainsi 
à  la  Caisse  de  plus  amples  ressources.  Il  a  obtenu  une  amé- 
lioration de  la  situation  des  crédits  pour  contribution  des 
corps  n  o.aux  aux  dépenses  de  l'Etat;  il  a  réduit  graduelle- 
ment le  taux  de  l'intérêt  des  Bons  du  Trésor,  en  le  portant 
de  3  75  à  3  0/0,  avec  un  bénéfice  net  non  inférieur  à  un  mil- 
lion ;  de  même,  le  taux  de  l'intérêt  des  dépôts  aux  Caisses 
postales  a  été  diminué,  dans  le  but  d'en  réfréner  le  continuel 
accroissement  et  de  pousser  à  un  emploi  plus  avantageux  de 
l'épargne  nationale. 

Lo  Ministre  î appelle,  enfin,  la  mesure  du  rachat  des  cer- 
tificats de  chemins  de  1er  frentenaires,  laquelle  s'est  heureu- 
sement accomplie  et  rendra  au  budget,  pour  toute  la  période 
de  temps  nécessaire  à  l'amortissement  de  la  Dette  transfor- 
mée, un  bénéfice  d'au  moins  13  millions. 

En  matière  de  transformation  de  dettes,  le  Ministre  observe 
que  le  Consolidé  intérieur  4  50  0/0  ne  correspond  pas  aux  fins 
pour  lesquelles  il  a  été  institué,  et  il  croit  nécessaire  de  le  rem- 
placer par  un  autre  type  mieux  en  rapport  avec  les  conditions 
actuelles  du  Marché.  Dans  ce  but,  il  présentera  un  projet  de 
loi  pour  la  création  d'un  titre  international  à  3  50  0/0  net. 

A  propos  des  conditions  de  l'économie  nationale,  le  Ministre 
croit  que  le  pays  doit  se  sentir  sincèrement  et  pleinement 
satisfait.  L'agriculture  s'améliore  et  perfectionne  ses  systè- 
mes: on  en  a  la  preuve  dans  l'augmentation  d'importation 
des  machines  agricoles  et  dans  l'accroissement  des  fabri- 
ques d'engrais  chimiques  à  l'intérieur. 

Nos  industries,  dit-il,  luttent  et  se  défendent  avec  énergie 
contre  la  concurrence  étrangère,  et  leur  croissante  vitalité, 
est  l'indiquée  par  l'augmentation  de  la  consommation  des 
combustibles  fossiles  et  la  large  application  des  forces  mo- 
trices hydrauliques.  La  fabrication  indigène  du  sucre  s'est 
en  peu  de  temps  tellement  développée,  qu'elle  suffit  déjà  aux 
deux  tiers  de  la  consommation  nationale. 

Tout  confirme  que  le  pays  se  trouve  dans  une  période  de 
saine  activité  et  fait  espérer  en  un  meilleur  avenir  pour  ses 
destinées  économiques,  ce  qui  contribuera  à  garantir  la  con- 
tinuité des  bonnes  conditions  de  la  finance  de  l'Etat.  Mais, 
pour  obtenir  ce  résultat,  il  est  nécessaire  d  être  prudent  dans 
fes  dépenses,  et  surtout  il  est  indispensable  que  l'ordre  inté- 
rieur repose  sur  la  paix  et  la  tranquillité  des  populations. 

i  "est  par  ces  considérations,  en  plus  du  devoir  de  satisfaire 
à  son  programme,  que  lo  Gouvernement  présente  un  projet 
de  dégrèvement  tendant  à  une  prudente  réforme  de  l'impôt 
sur  les  articles  de  consommation,  réforme  qui  conduira  à 
l'abolition  du  droit  intérieur  sur  les  farineux  à  brève 
échéance,  l'Etat  concourant  largement  à  ce  que  les  pertes  su- 
bies de  ce  fait  n'altèrent  point  trop  les  budgets  des  commu- 
nes En  connexité  avec  une  toi  lo  proposition,  il  y  en  a  deux 
autres  visant  à  une  plus  équitable  distribution  de  quelques 
impôts,  ce  qui  servira  encore  à  fournir  les  moyens  de  con- 
server l'équilibre,  malgré  le  large  concours  donné  à  la  réforme 
«le  l'octroi.  Le  dégrèvement  pour  les  seuls  farineux  comporte 
:10  millions, et  l'Etat  y  concourt  en  assumant  une  charge  qui 
de  10  millions  s'élèvera  â  24. 

Après  avoir  parlé  de  la  nécessité  des  mesures  portant  com- 
pensation de  la  nouvelle  charge,  alin  de  ne  point  troubler 
L'assiette  de  la  finance  et  l'équilibre  atteint  avec  tant  de  sacri- 
fice, le  Ministre  conclut  en  déclarant  (pie  le  Gouvernement  se 
confie  aux  délibérations  de  la  Chambre,  certain  qu'elle  vou- 
dra bien  l'aider  dans  l'accomplissement  d'une  œuvre  de,  paix, 
pour  raviver  la  foi  et.  la  confiance  du  peuple  italien,  qui  tra- 
vaille â  atteindre  les  plus  hautes  cimes  de  la  civilisation 
moderne.  . 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
communique  les  receltes  principales  du  Trésor  pendant  les 
quatre  premiers  mois  de  l'exercice  courant  (juillet  à  fin  oc- 
lobre  \'.X)l  v'omparées  à  la  période  correspondante  de  l'exer- 
cice précédent. 


En  voici  le  tableau  : 

Résultats  à  fin  octobre 


Chapitres  1901-1902  "  1900-1901  Différence, 

En  lire) 

Taxe  sur  les  affaires  67.903.502  70.094.107  —  2. 730. 005 

Imp.  fonds  rustiques  34.043.071  35.3  9  583  —  1.306.512 

-  propriété  balie.  30.197.08'i  29. 896. (H)  -f-     300. 095 

—  richesse  mobil.  66. 064.809  66.741 .250  —  676.847 
Taxe  de  construction  61.062.466  51.697.908  -1-  9.364.498 
Douanes,  dr.  marit.  78  732  587  79.(H9.i;86  —  286  669 
Droits  de  consomm.  25.568.362  25.987  515  —    419. 153 

Tabacs   69.223  905  67.115.8*3  -f  2.108.072 

Sels   25.111.963  24.642.V35 -f  469.128 

Loterie   20.737.566  31.133.671  —  396.105 


Totaux   478.704.815     472.279.043  +  <6.k<&.Tc> 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  5  décembre  1901. 

Les  déclarations  contenues  dans  l'exposé  financier  de  M.  di 
Broglio  ont  produit  une  bonne  impression  et  la  tendance  gé- 
nérale reste  ferme. 

La  Bente  est  à  102  05  :  Méridionaux,  086  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  484  ...  Banque  Nationale  880  ... 


RUSSIE 


Le  Commerce  de  la  Russie.  —  Pendant  les  sept  pre- 
miers mois  de  l'année,  la  valeur  des  importations  s'est  élevée 
à  3ll.871.0u0  roubles,  contre  334. 244.100  et  346.655.000 
roubles  les  deux  années  précédentes,  tandis  que  l'exportation 
a  atteint  le  chiffre  de  382.360.000  roubles,  contre  34ti.294.000 
et  311. 037.U00  roubles  en  1900  et  1899.  Pendant  que  les  deux 
années  antérieures,  l'exportation  représentait  5'». 8  0/0  et 
47.8  0/0  du  commerce  total,  elle  s'est  élevée  en  cette  année  à 
55  0/0. 

Voici  les  chiffres  relatifs  à  l'exportation  pour  les  princi- 
paux articles  : 

1"  janvier-Sl  juillet 
1901        1900  1899 

(Milliers  de  roubles) 

Matières  alimentaires   215.817   192.914  159.681 

Matières  premières  et  mi-fabricats    144.929   133.939  134.074 

Bétail,  etc   9.035      8.886  8.506 

Fabricats   12.579     10.555  8.776 

Total   382.360  346.294  311.037 

Les  chiffres  de  l'importation  se  subdivisent  comme  suit  : 

1"  janvier-31  juillet 

ItOl        1900  1899 

(Milliers  de  roubles) 

Matières  alimentaires   46.514     43.936  39.548 

Matières  premières  et  mi-fabricats   166.515   178  995  174.641 

Bétail,  etc   663         533  863 

Fabricats   98.179   110.780  131.603 

Total:..   311.871   334.244  346.655 


Le  Grand  Transsibérien  (Suite)  (1) 
11 

L'inauguration  des  travaux  de  construction  du  chemin  de 
fer  Transsibérien  constitue  une  des  pages  les  plus  glorieuses 
du  précédent  règne,  et  couronne  dignement  l'œuvre  de  la 
politique  hautement  éclairée  de  l'empereur  Al'  xandre  111. 

Un  rescrit  impérial  du  17  mars  1891  a  confié  a  Mgr  le 
Grand-Duc  Tsésarévitch  Nicolas  Alexandrovitch,  l'Empereur 
actuellement  régnant,  le  soin  de  poser  sur  le  littoral  russe 
de  l'Océan  Pacifique  les  fondations  du  premier  tronçon  du 
chemin  de  fer  qui  devait  traverser  toute  la  Sibérie;  :  «  Votre 
participation  mémorable  à  l'inauguration  de  cette  œuvre 
si  véritablement  nationale  que  J'ai  entreprise,  —  était-il 
dit  dans  le  reserit  du  Tsar  Pacificateur  —  servira  de  nouvau 
témoignage  de  Mon  désir  de  faciliter  les  retalions  entre  la 


(1)  Voir  Y  Économiste  Européen,  n<"  515  et  516. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN. 


Amérique 


Sibérie  et  les  autres  parties  de  l'Empire,  et  manifestera 
ainsi  à  cette  contrée,  proche  à  Mon  cœur.  Ma  vive  solli- 
citude pour  sa  prospérité  dans  les  voies  pacifiques.  » 

Le  19  mai  do  la  même  année,  Mgr  le  Grand-Duc  Tsésaré- 
vitch  a  pose  de  sa  propre  main,  à  Vladivostok,  la  première 
pierre  du  Grand  Transsibérien. 

f  /jiilormément  à  la  volonté  exprimée  par  l'Auguste  Fon- 
dateur du  chemin  de  fer  de  Sibérie,  l'œuvre  de  la  construc- 
tion de  cette  ligue  a  été  placée  dans  des  conditions  excep- 
tionnelles, répondant  entièrement  à  sa  liante  importance  au 
point  de  vue  des  intérêts  de  l'Etat.  Pour  donner  la  direction 
générale  aux  travaux  de  construction  et  pour  réaliser  les 
entreprises  auxiliaires,  ayant  pour  objet  de  favoriser  la 
colonisation  et  le  développement  économique  des  régions 
traversées  par  cette  grande  ligne,  a  été  créée  une  haute 
institution  gouvernementale  spéciale,  le  Comité  du  chemin 
■  le  ter  Transsibérien,  sous  la  présidence  de  Mgr  le  Grand- 
Duc  Tsésarévitsh,  qui  a  continué  à  présider  le  Comité  per- 
sonnellement, même  après  son  avènement  au  trône  de  ses 
ancêtres.  Font  partie  du  Comité,  les  ministres  :  de  l'Intérieur, 
M.  D.  Sipiaguiue;  de  l'Agriculture  et  des  Domaines,  M.  A. 
Yermolow;  des  Finances,  M.  S.  Witle;  des  Voies  de  com- 
munication, le  prince  M.  Khilkow;  de  la  Guerre,  le  général 
A.  Kouropatkine;  le  gérant  du  Ministère  de  la  Marine, 
l'amiral  P.  Tyrtow;  le  contrôleur  de  l'Empire,  le  générai 
P.  Lobko.  Ont  été,  en  outre,  nommés  membres  du  Comité  : 
le  secrétaire  d  Etat  J.  Dournovo,  les  aides  de  camp  généraux 
P.  Vannowsky  et  N.  Tchikhatchow,  et  le  secrétaire  d'Etat 
A.  KoutoniZ'Ue;  ce  dernier  a  été  chargé  de  diriger  les  affaires 
du  Comité.  Les  questions  de  chemin  de  fer  sont  examinées 
par  le  Comité  avec  la  participation  du  département  d'économie 
du  Conseil  de  l'Empire  présidé  par  le  secrétaire  d'Etat, 
D.  Solsky. 

Sont  invités  à  prendre  part  aux  séances  du  Comité  dans 
certains  cas  spéciaux  les  Ministres  :  de  la  cour  Impériale; 
Paron  W .  de  Fréedéricksz;  de  la  Justice,  M.  N.  Mouraview, 
des  Atfaires  Etrangères,  comte  M.  Mouraview,  et  les  Gou- 
verneurs Généraux  de  la  Sibérie.  La  gestion  des  affaires  du 
Comité  est  coucentiée  dans  la  Chancellerie  du  Comité  des 
Ministres.  L'élaboration  préalable  des  questions  se  rapportant 
à  la  colonisation  de  la  Sibérie  et  aux  autres  entreprises 
auxiliaires  du  Graud  Transsibérien  est  confiée  à  une  Com- 
mission préparatoire  spéciale,  instituée  près  le  Comité  sous 
la  présidence  du  secrétaire  d'Etat  Koulomzine  et  composée 
de  représentants  des  différents  ressorts  de  l'administration. 

Pour  diriger  les  travaux  de  construction  du  chemin  de  fer 
a  été  institué  un  office  spécial  près  le  ministère  des  voies  de 
communication,  et  pour  la  direction  de  l'œuvre  de  coloni- 
sation une  administration  près  le  Ministère  de  l  lntérieur. 

Daus  l'intérêt  du  service  du  transit  et  de  la  diminution  des 
dépenses  pour  une  œuvre  destinée  à  coûter  tant  de  millions, 
c'est  le  tracé  le  plus  court  qui  a  été  adopté;  celui-ci  corres- 
pond sur  une  grande  étendue  de  terrain  au  55°  parallèle  et 
traverse  la  zone  de  la  Sibérie,  qui  est  la  plus  fertile  et  rela- 
tivement la  plus  peuplée.  La  construction  de  la  ligne  a  été 
commencée  des  deux  côtés  opposés  :  son  point  terminus  à 
l'Occident  est  Tchéliabinsk,  chef-lieu  du  district  de  la  pro- 
vince d'Ort-mbourg  et  dernière  station  du  chemin  de  fer  de 
Samara  à  Zlatooust. 

Enfin,  en  190 >,  c'est-à-dire  après  environ  neuf  années  de 
travaux,  5.400  kil.  ontété  couverts  de  rails,  ce  qui  donne  une 
moyenne  de  600  kil.  par  année. 

Ces  résultats  doivent  êtie  considérés  comme  tout  à  fait 
remarquables,  surtout  si  l'on  a  en  vue,  d'un  côté,  les  diffi- 
cultés contre  lesquelles  on  a  dû  lutter  pour  faire  passer  le 
chemin  de  fer  à  travers  une  région  accidentée,  coupée  d'un 
grand  nombre  de  cours  d  eau.  dans  les  provinces  de  Tomsk  et 
de  Yénisseisk  et,  dans  le  Transbaïkal,  sujetà  des  inondations 
fréquentes,  et,  d'un  autre  côté,  la  nécessité  de  construire, 
pour  la  traversée  des  rivières,  toute  une  série  de  ponls  dont 
la  longueur  totale  dépasse  le  chiffre  de  48  kilomètres. 

Le  pont  le  plus  grandiose,  celui  du  Yénisseï,  a  895  mètres 
de  longueur,  et  ses  travées  sont  de  150  mètres.  Sous  le 
rapport  de  la  rapidité  do  sa  construction,  la  grande  ligne 
transsibérienne  n'a  pas  d'égale;  elle  l'emporte  mémo  sur  celle 
du  Cauada,  construite,  à  plusieurs  égards,  dans  des  conditions 
similaires,  et  qui.  pour  un  parcours  de  4.700  kil.,  a  exigé  une 
durée  de  dix  ans  de  travaux. 

Lors  de  l'ouverture  de  la  navigation  eu  1900,  les  communi- 
cations seron  assurées  entre  le  continent  européen  et  Vladi- 
vostok, en  partie  par  chemin  de  fer,  en  partie  par  bateaux  à 
vapeur  d  après  l'itinéraire  suivant  :  de  Tchéliabinsk  à  Sré 
tensk,  en  chemin  de  fer  (4.421  kil.),  avec  traversée  du  lac 
P.aïkil  (6't  kil.)  sur  un  bâtiment  briso-glacos  spécial,  adapté 
au  transport  de  tout  un  train;  de  Sréfensk  à  Khabarowsk 
sur  des  bateaux  à  vapeur  le  long  de  la  Chilka  et  de  l'Amour 
-'•2.240  kil.).  et  enfin  do  Khabarowsk  à  Vladivostok,  par  che- 
min de  fer  (7(50  kil.).  Le  voyage  prendra,  au  total,  une  durée 
de  deux  semaines  et  demie  environ. 

(A  suivre). 


AMÉRIQUE 


BRESIL 

La  Dette  publique.  —  Notre  confrère  Le  Brésil  donne, 
d'après  les  renseignements  fournis  par  le  rapport  de 
M.  Murtinho,  ministre  des  finances,  le  tableau  suivant  de  la 
dette  publique  du  Brésil  au  1"  janvier  1901  et  au  l°r  jan- 
vier 1900. 

Voici  les  chiffres  de  la  dette  extérieure: 


Emprunfs 


19G0 


1901 


(Livres  sterling) 

4  1/2  0/0  1883    3.292.000  3.267.300 

4  1/2  18S8   5.298.61.0  4.828.300 

4  0/0  1889   18.388.200  18.388.200 

5  0/0  1&95   7.331.600  7.331.600 

5  0/0  Ouest  de  Minas.     3.388.100  3.3J-&.100 

5  0/0  Funding   4.328  881  7.1  f8. 476 

42.027.381  44. 396,976 


Du  1'"  janvier  1900  au  1"'  janvier  1901,  il  y  a  eu,  par  con  - 
séquent, une  augmentation  de  2.369.595  Hv.  st,  par  suite  de 
la  continuation  des  émissions  de  funding  pour  2. 86!). 585 
livres  sterling,  en  partie  contrebalancées  par  î'amortissemeul 
d'autres  émissions  jusqu'à  concurrence  de  500. 300  liv.  st. 

Notre  confrère  lail  figurer  dans  ce  tableau  l'emprunt  Ouest 
de  Minas  que  le  Ministre  a  laissé  de  côté.  Il  est  cependant 
logique  de  l'ajoutera  ladetLe  extérieure,  car  cet  emprunt,  fait 
au  nom  de  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer  Ouest  de  Minas, 
avec  la  garantie  du  Trésor,  est  entré  daus  les  caisses  de 
1  Etat,  qui  devait  en  remettre  l'équivalent  en  papier,  à  un 
taux  déterminé,  à  la  Compagnie,  au  fur  et  à  mesure  de  ses 
besoins.  L'Etat  n'en  reste  pas  moins  directement  responsable 
de  cet  emprunt  à  l'étranger,  bien  qu'il  possède  une  créance 
correspondante  sur  le  chemin  de  fer. 

Pour  faire  face  au  service  de  la  dette  extérieure  repris  le 
1"  juillet  dernier,  il  a  été  remis  2.034.257  liv.  St.  aux  agents 
à  Londres. 


ETATS-UNIS 


L'Ouverture  du  Congrès  et  le  Message  Présidentiel. 

—  La  session  du  Congrès  s'est  ouverte  le  lundi  2  décembre, 
à  Washington.  M.  Henderson  a  été  réélu  président  de  la 
Chambre  par  la  majorité  républicaine,  contre  M.  Hichardson, 
leader  de  la  minorité  démocratique,  puis  les  Chambres  se 
sont  ajournées  au  lendemain  pour  la  communication  du 
Message  du  président  Roosevelt. 

La  session  s'anuonce  comme  une  des  plus  importantes  de 
l'histoire  des  Etats-Unis.  Plusieurs  milliers  de  bills  ont  été 
présentés.  Le  budget  total  à  discuter  dépasse  trois  milliards 
de  francs.  La  ratification  du  traite''  Hay-Pauncef'ote  sur  la 
neutralité  de  l'isthme  le  bill  pour  la  construction  du  canal 
interocéanique,  la  loi  d'exclusion  contre  les  Chinois,  l'aug- 
mentation de  la  marine  de  guerre,  un  bill  contre  l'anarchie, 
les  subsides  à  la  marine  marchande,  la  création  d'un  Minis- 
tère du  Commerce  et  d'une  Commission  de  réprocité,  la  revi- 
sion du  tarif  et  les  conventions  de  réprocité,  les  rapports 
commerciaux  avec  Cuba,  le  câble  des  Philippines,  les  lois 
monétaires,  1  immigration,  tel  est  l'ensemble  considérable 
des  questions  que  va  avoir  à  débattre  le  Congrès  qui  s'ouvre. 

Dans  son  Message,  lo  président  Roosevelt,  après  avoir 
rendu  un  tribut  d'hommage  à  la  mémoire  du  président  Mac 
Kinlcy,  recommande  une  législation  énergique  contre  l'anar- 
chie ;  il  demande  une  loi  qui  exclue  les  anarchistes  du 
dehors  et  qui  tienne  sévèrement  en  respect  ceux  qui  existent 
aux  Etats-Unis. 

«  L'humanité,  dit-il,  devrait  se  concerter  pour  faire  de 
l'anarchie,  comme  de  la  piraterie,  un  crime  contre  le  droit 
des  gens,  et  des  traités  devraient  être  conclus  pour  la  ré- 
primer. « 

Le  Président  félicite  ensuite  le  pays  de  la  stabilité  des  affai- 
res et  exprime  toute  sa  confiance  dans  l'accroissement  de  sa 
prospérité. 

M.  Roosevelt  examine  la  question  des  trusts;  il  en  montre 
les  avantages  et  les  inconvénients  et  ajoute  que  le  Gouver- 
nement devrait  avoir  le  droit  de  surveiller  leur  fonctionne- 
ment. 

11  considère  les  lois  d'immigration  comme  laissant  à  désirer 
et  recommande  d'apporter  une  plus  grande  attention  aux  ga- 
ranties fournies  par  les  émigrants  au  point  de  vue  moral  et 
économique. 

Il  parle  ensuite  de  l'accord  général  au  sujet  des  tarifs  ac- 
tuellement en  vigueur  et  estime  qu'il  serait  peu  sage  d'y  ap- 
porter des  changements  pour  le  moment,  si  l'on  ne  veut  pas 
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porter  préjudice  au  développement  de  la  nation.  Il  est  toute- 
fois désirable  d'établir  un  système  de  réciprocité  supplémen- 
taire sans  porter  préjudice  aux  industries  du  pays. 

]l  recommande  le  développement  de  la  marine  marchande 
et  le  maintien  de  l'étalon  d'or. 

La  situation  actuelle  à  Hawaî  et  à  Porlo-Rico  est  satisfai- 
sante. Cuba  est  en  progrès  cl,  son  indépendance  sera  bientôt 
un  l'ait  accompli.  M.  Rooscvelt  recommande  une  réduction 
substantielle  de  son  tarif  douanier. 

Aux  Philippines,  la  solution  du  problème  est  plus  difficile 

«  Notre  but  est  élevé,  dit-il  ;  nous  espérons  faire  ce  qui 
n'a  jamais  été  fait  pour  un  peuple  des  tropiques.  Nous  vou- 
lons la  rendre  capable  du  self-governwietk  avec  les  mêmes 
droits  que  les  nations  réellement  libres.  11  faut  continuer  à 
prendre  les  mesures  les  plus  sérieuses  contre  l'insurrec- 
tion. » 

M.  Roosevelt  parle  du  caractère  amical  dos  négociations 
pour  le  canal  isthmique.  IL  parle  également  de  la  Conférence 
de  la  Haye,  qui  marque  un  pas  vers  la  paix.  11  ajoute  que  la 
doclrine  de  Monroe  n'est  dirigée  contre  aucune  nation  do 
l'ancien  continent  et  il  se  déclare  partisan  de  la  politique  de 
la  porte  ouverte  en  Chine. 

En  terminant,  le  président  fait  allusion  à  la  mort  de  la 
reine  Victoria  et  de  l'impératrice  Frédéric  et  il  remercia  le 
Tout-Puissant  de  maintenir  la  paix  entre  les  Etats-Unis  et 
toutes  les  autres  nations. 

Le  Marché  Financier  <le  New-York 


New-York,  4  décembre  1901 

Les  vives  attaques  qui  se  sont  produites  sur  le  marché  du 
cuivre  ont  exercé  une  fâcheuse  impression  sur  l'ensemble  de 
la  place.  Bien  des  bruits  ont -couru  au  sujet  de  l'Amalgaina- 
ted  :  ou  a  parlé  de  conllit  entre  fe  groupe  représentant  le 
trust  et  le  groupe  Rothschild  ;  cette  nouvelle  a  été  démentie, 
mais  on  ne  sait  encore  quelle  sera  l'issue  de  la  campagne  en- 
gagée sur  le  cuivre  et  la  crainte  qu'elle  ne  tourne  mal  pour 
l'Amalgamated  a  déterminé  des  offres  générales. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  791/2;  Mihoaukee,  167  1/4;  Erie,  42  1/4;  Reading,  50  1/2; 
Canadian  Pacific,  1141/8;  Illinois  Central,  139  3/4;  Louis- 
ville.  108  1/2;  New-York  Central,  170  1/8  ;  Union-Pncific 
102  5/8.   


MEXIQUE 

Les  Mines  au  Mexique.  —  Le  tableau  suivant  donne, 
par  catégorie,  le  nombre  et  la  surface  des  propriétés  minières 
exploitées  au  Mexique  au  30  juin  1900  et  au  30  juin  1901  : 


30  juin  1900 

Nombre 
des  Super- 
propriétés  Scie 


30  juin  1901 


Nombre 
des 
propriétés 


Or   975 

Or  et  argent   2.254 

Or.  argent  et  plomb. .  148 

Argent   4.133 

Argent  et  cuivre   270 

Argent  et  plomb   1.521 

lÉercuve   113 

Soufre   41 

Or  et  cuivre   102 

Or,  argent  et  cuivre.  1S9 

Argent,  cuivre,  ploeib  46 

Cuivre   301 

Opale   20 

Sel  gemme   2 

Onivre  efl  plomb   8 

Cuivre  et  fer   #4 

Plomb   32 

IVr   m 

Antimoine  -  68 

Etais   6 

Argent  et  manganèse.  8 

Argent  et  mercure. . .  8 

Manganèse   5 

Zinc   1 


Hectares 
9.961 
18.502 
1.190 
33.630 
2.341 
14.138 
5.  OUI 
203 
1.128 
3.762 
474 
14.859 
51 
20 
43 
346 
300 
2.853 
2.278 
62 
70 
21 
22 
15 


1.018 
2.524 
303 
4.225 
374 
1 .82.-) 
126 
58 
136 
277 
107 
478 
18 
2 
11 
!» 
43 

m 

74 
13 
8 
4 
6 
1 


Super- 
ficie 

Hectares 
11.307 
21.116 

3.825 
3 'i.772 

3.;iio 

17.586 
4.187 
1.320 
1.595 
7.803 
1.777 
0.807 
46 
•20 
.208 
065 
371 
8 .063 
2.485 
276 
71 
S2 
31 
15 


10.376  111280 


11.805  136.396 


i  a  donc  '  en  1900-1901,  une  augmentation  de  1.489 
dans  le  nombre  des  propriétés  concédées  et  de  15.116  dans 

h  ur  étendue. 

Cette  Matistiquc  ne  comprend  qne  les  propriétés  minières 
payant  l'impôt. 


ASIE 


i.  — 


CHINE 

Un  annexe  au  Protocole  chinois 

il  est  établi  à  Shanghai  nu  Conseil  fluvial  (River 


Conservaney  Board)  pour  la  rivière-  Whangpou 

2.  —  Le  Conseil  aura  le  double  devoir  d  agir  comme  organe 
de  rectification  et  d  amélioration  de  la  voie  fluviale  et  comme 
organe  de  contrôle, 

3.  —  La  juridiction  du  Conseil  s'étendra  depuis  une  ligne 
tirée  de  la  limite  inférieure  de  1  Arsenal  de  Kian^'-nan  vers 
l'embouchure  de  la  crique  dite  «de  l'Arsenal  »  jusqu  à  la 
bouée  rouge  dans  le  Yangtse. 

4.  —  Le  Conseil  sera  constitué  comme  suit  : 

a)  Le  Taolaï  ; 

b)  Le  Commissaire  des  Douanes: 

c)  Deux  Membres  élus  par  le  Corps  consulaire  ; 

d)  Deux  Membres  de  la  Chambre  générale  de  Commerce 
de  Shangai  ('lus  par  le  Comité  de  cette  Société; 

e)  Deux  Membres  représentant  les  intérêts  de  la  navigation, 
élus  par  les  Sociétés  de  navigation,  les  maisons  de  oomnaerce 
et  les  négociants  dont  le  tralic  maritime  pour  le  total  des  en- 
trées et  des  sorties  à  Shanghai,  à  Wousong  ou  dans  tout 
autre  port  sur  le  Whangpou  excède  cinquante  mille  tonnes 
par  an  ; 

f)  Un  Membre  du  Conseil  municipal  de  la  Concession  In- 
ternationale (International  Seulement): 

g)  Un  Membre  du  Conseil   municipal  de  la  Concession 

Française  ; 

h)  Un  Représentant  de  chacun  des  pays  dont  le  trafic  ma- 
ritime, pour  le  total  des  entrées  et  des  sorties  à  Shanghai,  à 
Wousong  ou  dans  tout  autre  port  sur  le  Whangpou  excède- 
deux  cent  mille  tonnes  par  an.  Les  Picprésentants  seront 
désignés  par  les  Gouvernements  des  pays  en  question. 

.5.  —  Les  Membres  de  droit  rempliront  leur  mandat  tant 
qu'ils  occuperont  le  poste  en  vertu  duquel  ils  font  partie  du 
Conseil. 

6.  —  Les  Représentants  des  Conseils  .municipaux  et  de  la 
Chambre  de  Commerce  seront  élus  pour  la  période  d'un  an. 
Ils  seront  immédiatement  rééligiblcs. 

Seront  également  désignés  pour  la  période  d'un  an  les 
Représentant  des  Gouvernements  au  S  h  de  l'article  4. 

Le  mandat  des  autres  membres  sera  de  trois  ans  ;  ils  seront 
immédiatement  rééligibles. 

7.  —  Eu  cas  de  vacances  au  cours  d'un  mandat,  le  succes- 
seur du  Membre  sortant  sera  désigné  pour  un  an  ou  pour 
trois  ans  selon  la  catégorie  à  laquelle  il  appartient. 

8.  —  Le  Conseil  nommera  et  pour  un  an  son  Président  et 
son  Vice-Président,  choisis  parmi  ses  Membres.  S'il  n'y  a 
pas  de  majorité  pour  l'élection  du  Président,  le  Doyen  du 
Corps  Consulaire  sera  prié  de  former  une  majorité  par  son 
vote. 

9.  —  En  cas  d'absence  du  Président,  ■celui-ci  sera  remplacé 
par  le  Vice-Président.  Si  tous  deux  sont  absents,  les  Membres 
présents  désigneront  parmi  eux  un  Président  ad  hoc. 

10.  —  Dans  toutes  les  séances  du  (Conseil,  s'il  y  a  partage 
('•gai  de  voix,  celle  du  Président  sera  décisive. 

11.  —  Le  Conseil  ne  pourra  délibérer  que  lorsque  quatre  de 
ses  Membres  au  moins  seront  présents. 

12.  —  Le  Conseil  nommera  les  fonctionnaires  et  employés 
qu'il  jugera  nécessaires  à  l'exécution  des  travaux  et  pour 
l'application  des  règlements,  fixera  leurs  appointements,  sa- 
laires et  gratifications  qu'il  payera  sur  les  fonds  mis  à  sa 
disposition.  Il  pourra  édictor  dés  règlements,  prendre  toutes 
dispositions  applicables  à  son  personnel  et  congédier  celui-ci 
à  volonté. 

13.  —  Le  Conseil  arrêtera  les  dispositions  nécessaires  à  la 
réglementation  du  trafic,  y  compris  l'installation  des  appa- 
reils de  mouillage  en  rivière  et  la  réglementation  des  mouil- 
lages eux-mêmes,  dans  les  limites  indiquées  à  l'article  3,  ainsi 
que  sur  toutes  les  voies  d'eau  telles  que  les  criques  de  Sou- 
Tehéou  et  autres  traversant  la  Concession  Française  ou  la 
Concession  Internationale  (International  Seulement),  à  Shan- 
ghaï et  dans  le  quartier  étranger  de  YYuusong  do  même  que 
BUT  toutes  les  autres  criques  débouchant  dans  la  rivière 
jusqu'à  une  distance  de  deux  milles  anglais  on  anvont-dc  leur 
embouchure. 

14.  —  Le  Conseil  aura  le  droit  d'exproprier  les  appareils 
de  mouillage  fixes  appartenant  à  des  particuliers,  St  d'établir 
un  système  d'appareils  de  mouillage  publies  dans  la  ri- 
vière . 

15.  —  L'autorisation  du  Conseil  sera  nécessaire  pour  l'exé- 
cution de  tout  travaux  de  dragage,  de  coust  mol  ion  de  quais 
et  de  jetées,  ainsi  que  pour  l'établissement  de  fous  pontons 
ou  maisons  flottantes  dans  Là  section  de  la  rivière  mention- 
née à  l'article  13  Le  Conseil  pourra  refuser  à  discrétion  celle 
aiitori  ion.  '(A  suivre). 
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COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Le  dernier  Bulletin  officiel  de  la  Compagnie  du  Mozam- 
bique renferme  un  important  décret  pris  à  la  date  du  14  oc- 
tobre, eu  vertu  duquel  toutes  les  marchandises  à  destination 
de  Lïeira  et  devant  être  consommées  dans  la  région  de  Manica 
ne  seront  plus  sujets  qu'à  un  droit  de  5  0/0  ad  valorem  si 
elles  sont  étrangères  et  2,50  0/0  si  elles  sont  nationales. 

Ce  décret  est  appelé  à  avoir  île  très  heureux  effets  sur  la 
colonie  de  Mozambique  en  facilitant  l'entrée  des  matières 
premières  destinées  au  développement  de  ses  territoires. 

11  est  bon  d'ajouter  que  ce  développement  se  poursuit  avec 
rapidité  et  qu'un  mouvement  d'émigration  important  se  mani- 
feste en  ce  moment  au  Mozambique.  Nous  en  trouvons  la 
nouvelle  preuve  dans  le  même  numéro  du  Bulletin  officiel, 
qui  ne  contient  pas  moins  de  treize  contrats  de  concession, 
variant  de  100  à  5.000  hectares;  il  ne  s'agit  pas  de  conces- 
sions de  mines,  mais  de  terres  destinées  à  la  culture. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


Lord  Kitchener  a  télégraphié  de  Prétoria  que  les  colonnes 
anglaises  ont  infligé,  depuis  le  25  novembre,  les  pertes  sui- 
vantes aux  Boers  :  32  tués,  18  blessés,  256  prisonniers, 
14  soumissions,  'j.600  cartouches,  143  fusils,  154  chariots, 
4.900  tètes  de  bétail  et  1.600  chevaux,  la  plupart  hors  de  ser- 
vice, capturés.  Il  annonce  aussi  que  les  colonnes  anglaises 
continuent  à  poursuivre  les  bandes  de  Boers  encore  en  cam- 
pagne. 

Un  journal  belge  a  publié  une  interview  du  Dr  Leycls  dans 
laquelle  ce  dernier  déclare  que  le  bruit  d'un  projet  d'inter- 
vention de  l'Empereur  d'Allemagne  ne  devait  pas  avoir  une 
origine  sérieuse  : 

«  11  n'y  a  rien  de  vrai,  aurait-il  ajouté,  dans  les  pourpar- 
lers de  paix  :  les  Boers  continueront  la  résistance,  qui  est  loin 
d'être  épuisée.  » 

M.  Leyds  n'a  reçu  aucune  réponse  à  la  protestation  qu'il  a 
adressée  à  l'Autriche  au  sujet  de  la  fourniture  de  selles  pour 
la  cavalerie  anglaise. 

Il  est  inexact  que  le  président  Krûger  se  rendra  en  Algérie; 
il  restera  tout  l'hiver  à  Utrecht,  on  il  a  loué  une  habitation; 
malgré  le  climat  peu  favorable,  il  ne  quittera  pas  la  Hollande. 
Le  Président  se  porte  bien  :  le  bruit  répandu  par  quelques 
journaux  qu'il  aurait  perdu  la  raison  est  dénué  de  tout  fon- 
dement. 

M.  Leyds  aurait  conclu  que  rien,  même  dans  un  avenir 
éloigné  ne  faisait  prévoir  la  fin  de  la  guerre. 

D'après  des  correspondances  privées  reçues  du  Sud  de 
l'Afrique,  la  situation  serait  loin  de  s'améliorer  pour  les 
Anglais  dans  la  colonie  du  Cap,  sur  le  territoire  de  laquelle 
les  Boers  continuent  à  se  jouer  de  la  poursuite  de  leurs  enne- 
mis. Depuis  quelque  temps,  les  exécutions  des  Afrikanders, 
condamnés  sous  l'inculpation  de  rébellion,  ont  cessé  :  on 
commue  leur  peine  eu  prisiou  perpétuelle  ou  en  bannisse- 
ment. 

La  raison,  qu'une  personne  fort  bien  informée  du  côté  an- 
glais en  a  donnée,  est  la  suivante  :  l'échec  infligé  par  Botha, 
près  de  Béthel,  le  30  octobre  dernier,  à  la  colonne  Benson,  a 
été  un  désastre  complet.  Tout  ce  qui  n'a  pas  été  tué  ou  blessé 
a  été  fait  prisonnier  et  envoyé  sous  bonne  escorte  an  nord  du 
ïransvaal.  Botha  aurait  ensuite  fait,  savoir  à  lord  Kitchener 
que,  contrairement  à  ses  habitudes,  il  ne  relâchait  pas  ses 
prisonniers  afin  de  les  garder  comme  otages  qu'il  fusillerait 
si  l'on  continuait  à  exécuter  des  Afrikanders  sous  prétexte.de 
rébellion. 


LES    MINES    DU  RAND 


Les  autorités  anglaises  de  Johannesburg  ont  rendu  aux 
Compagnies  23.000  onces  d'or  qui  avaienlélé  réquisitionnées 
dans  les  mines  par  le  Gouvernement  boer  et  qui  ont  été  re- 
trouvées par  les  Anglais  à  l'hôtel  de  la  Monnaie  de  Pretoria. 

Les  autorités  annoncent  que  le  prix  de  la  dynamite  est  ré- 
duit à  dater  du  1er  octobre  de  cette  année,  d'une  livre  ster- 
ling par  caisse,  et  qu'une  somme  de  0.000  liv.  st.  est  en  voie 
rie  remboursement  pour  les  mines  qui  ont  employé'  de  la 
dynamite  entre  le  1er  octobre  et  le  jour  de.  la  notilication  de 
la  baisse  de  prix. 

De  plus,  le  27  novembre,  le  Conseil  exécutif  de  Johannes- 
burg a  procédé  à  la  nomination  d'une  Commission  chargée 


de  suggérer  des  amendements  et  des  modilicalions  à  la  Gobi 
Law  (loi  des  mines) 

Cette  Commission  tiendra  sa  première  réunion  samedi  pro- 
chain à  Johannesburg,  son  président  seia  M.  Richard  So- 
loinon. 


Consolidated  Goldfields  of  South  Africa 


Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  étaient  convoqués  à 
Londres  en  assemblée  générale  ordinaire  le  3  décembre. 

IjC  rapport  de  la  Compagnie  est,  comme  d'ordinaire,  di- 
visé en  trois  parties  :  1°  le  rapport  des  administrateurs;  2°  le 
rapport  des  codirecteurs;  3°  un  rapport  du  superintendant, 
où  celui-ci  expose  la  situation  présenté  des  liliales  et  des 
Compagnies  dans  lesquelles  ia  Goldfields  est  intéressée. 

Dans  son  rapport,  le  Conseil  déclare  tout  d'abord  que  le 
capital-actions  n'a  pas  subi  de  changement.  La  dette-obliga- 
tions a  été  de  nouveau  réduite,  depuis  le  30  juin,  par  le 
remboursement  au  tirage  de  25.000  liv.  st.  d'obligations.  11  ne 
reste  donc  plu:',  actuellement  que  475.000  liv.  st.  d'obligations. 
Le  bénéfice  net  réalisé  sur  les  opérations  de  l'année  s'élève 
à  201.163  liv.  st.  11  sh.4  d.,  déduction  faite  des  intérêts  servis 
aux  obligataires  et  des  autres  frais.  Sur  le  chiffre  précité,  il 
a  fallu  prélever  le  dividende  des  actions  de  préférence,  plus 
les  impôts  anglais  et  français,  de  sorte  que  le  bénéfice  est 
réduit  à  105.070  liv.  st.  6  sh.  7  d.  Jointe  au  solde  reporté  de 
l'exercice  précédent,  soit  1.754.987  liv.  st.  5  sh.,  cette  somme 
aurait  pu,  en  temps  ordinaire,  être  employée  au  paiement 
de  dividendes  Mais  plusieurs  des  liliales  de  la  Goldfields  ont 
eu,  par  suite  de  la  guerre,  à  faire  face  à  des  dépenses  inat- 
tendues ou  extraordinaires.  Le  Conseil  a  donc  estimé  que- la 
Compagnie  devait  déduire  de  ses  bénéfices  une  somme  pro- 
portionnelle au  nombre  d'actions  qu'elle  détient  dans  chaque 
filiale  en  cause.  Il  s'ensuit  que  non  seulement  le  solde  des 
bénéfices  de  l'exercice  en  revue,  disparait  complètement, 
mais  encore  que  le  solde  de  l'exercice  précédent,  soit  1  mil- 
lion 754.987  liv.  st  5  sh.,  se  trouve  diminué  de  242.781  liv. st. 
13  sh.  5  d.  et  qu'il  n'est  reporté  à  nouveau  que  1.512.205  liv.  st. 
11  sh.  7  d.,  le  30  juin  1901. 

Le  Conseil,  dans  son  rapport,  estime  qu'il  n'y  a  pas  lieu 
de  déclarer  de  dividende.  11  annonce  ensuite  que  le  directeur 
général  de  la  Compagnie  a  pu  rentrer  à  Johannesburg  en  fé- 
vrier dernier,  et  qu'à  partir  du  mois  de  mars,  les  communi- 
cations ont  été  rétablies  avec  les  bureaux  de  cette  ville. 
Malheureusement,  la  reprise  du  travail  n'a  encore  pu  être 
générale.  Aussitôt  que  la  main-d'œuvre  sera  suffisante,  tous 
les  efforts  seront  faits  pour  obtenir  l'autorisation  de  faire 
marcher  100  pilons  au  moins  à  la  Simmer  and  Jack,  et  50 
pilons,  sinon  plus,  à  la  Robinson  Deep.  L'attention  est  éga- 
lement appelée  sur  l'importance  des  résultats  des  sondages 
entrepris  sur  le  champ  de  courses  de  Johannesburg.  Puis  des 
détails  sont  donnés  sur  l'organisation  de  l'Association  pour 
la  main-d'œuvre  indigène. 

Une  partie  du  rapport  assez  curieuse  à  signaler  est  la  pro- 
testation du  Conseil  contre  la  politique  du  Gouvernement, 
«  obligeant  les  mines  à  supporter  en  totalité  les  frais  d'une 
force  armée,  levée  ostensiblement  pour  la  seule  protection 
des  mines,  mais  qui,  en  fait,  par  suite  du  voisinage  de  la 
ville,  est  une  augmentation  des  plus  efficaces  de  la  gar- 
nison de  Johannesburg,  ainsi  que  des  forces  gouvernemen- 
tales dans  le  pays  ».  Le  Conseil  proteste  aussi  contre  les 
charges  que  le  Gouvernement  pourrait  vouloir  faire  suppor- 
ter à  l'industrie  minière  et  rappelle  que,  dans  son  l'apport, 
sir  David  Barbour  avait  déclaré  que  si  les  uoxivelles  colo- 
nii  s  doivent  prospérer,  l'industrie  minière,  dont  dépendra 
Incapacité  financière  de  ces  colonies,  devait  être  encouragée 
par  l'introduction  de  nouveaux  capitaux  et  non  découragée 
par  des  impôts. 

Parlant  des  intérêts  assez  considérables  que  la  Compagnie 
possède  dans  la  Bhodcsia,le  rapport  dit  guùlssonteté  concen- 
trés sous  la  direction  de  la  Consolidated  Exploration  and 
Development  (Bhodesia)  Company,  dans  laquelle  la  Goldfields  a 
un  intérêt  de  40  0/0.  Deux  Compagnies  minières  ont  déjà 
('té  constituées,  c  >  sont  la  Morven  (Bhodesia)  et  la  Killarney 
Ilibernia.  Les  rapports  envoyés  par  les  ingénieurs  sont  en- 
courageants. 

Si  nous  passons  maintenant  à  l'examen  du  bilan,  mms 
voyons  que  les  »  Placements  »  sont  portés  à  l'actif  pour  une 
somme  de  5.383.122  liv.  st.,  alors  que.  dans  le  bilan  précé- 
dent, ils  figuraient  pour  5.906.893  liv.  st.  On  sait  que  la 
Compagnie  ne  publié  plus,  maintenant,  la  composition  de  son 
portefeuille.  L'actif  liquide  se  compose  de  18Ô.611  liv.  st.  en 
espèces  et  de  700.999  liv.  st.  placées  en  prêts  à  court  terme. 
A  noter,  au  passif,  les  «  Dettes  éventuelles  ••  qui  représen- 
tent le  capital  non  appelé  sur  les  actions  en  portefeuille  ou 
les  contrais  conclus  dans  l'intérêt  des  Compagnies  subsidiai- 
res ;  ce  chapitre  passe  de  622.667  liv.  st.  an  30  juin  1900,  à 
283.954  liv.  st.  au  30  juin  1901. 

On  sait  que  la  Consolidated  Goldfields  s  es!  intéressée 
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aux  mines  ouest-africaines.  Voici,  dans  Le  Bapport,  le  pas- 
sage qui  a  trait  à  ces  entreprises  : 

«  Coinnie  il  était  dit  dans  le  discours  du  Président  l'année 
dernière,  la  Compagnie  s'est  assuré  et  détient  encore  un  inté- 
rêt d'environ  un  dixième  du  capital  delà  Gold  Coast  Agency, 
Compagnie  formée  dans  le  but  de  prouver  la  valeur  de  cer- 
taines propriétés  appartenant  à  la  Wassau  Gold  Coast 
Mining  Company  et  à  la  Gold  Coast  Pioneer,  afin  de  former 
des  Compagnies  sur  le  deep-lcvel  et  sur  l'affleurement  du 
reef  de  BanYtet  si  les  résultats  des  sondages  était  suffisam- 
ment satisfaisants  pour  justifier  le  Conseil  de  Y  Agency  à 
prendre  la  responsabilité  de  demander  de  nouveaux  capitaux. 
Les  résultats  ont  été  encourageants  :  la  Gold  Coast  Agency 
a  été  reconstituée  et  pourvue  de  capitaux  sur  une  base  plus 
large;  elle  a  le  droit,  en  temps  utile,  d'après  ses  contrats,  de 
former  des  Compagnies  minières. 

La  Goldfields  n'a  eu  et  n'a  aucune  obligation  envers  au- 
cune  autre  Compagnie  de  la  Cote  d'Or,  sauf  en  ce  qui  con- 
cerne une  somme  de  10.500  liv.  st.  pour  versements  restant  à 
appeler. 

«  Les  Directeurs  croient  fermement  que  ce  <-hump  minier 
a  devant  lui  un  avenir  prospère  maigre-  les  difficultés 
qu'on  rencontre  et  qu'il  faudra  surmonter  pour  proléger  con- 
venablement la  santé  des  employés  européens  et  pour  se 
procurer  une  main-d'œuvre  indigène  suffisante,  ». 


Informations  diverses 


Les  Miiies  du  district  de  Bai'lierlon.  —  On  annonce  de 
Londres  que  les  mines  du  district  de  Barberton  se  préparent 
à  la  reprise  de  leurs  travaux. 


Ckarterland  Goldfields.  —  Les  actionnaires  de  celte 
i  '.ompaguie  sont  convoqués  en  assemblée  générale  pour  le 
;t  courant  à  Londres. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  5  décembre  1901. 

Si  nous  n'avons  pas  encore  le  rétablissement  de  la  paix  au 
Sud  de  l'Afrique,  au  moins  les  nouvelles  qui  nous  parvien- 
nent sur  la  reprise  de  l'exploitation  dans  le  Rand  sont  satis- 
faisantes. Aussi,  la  tenue  du  marché  est-elle  bonne,  bien  que 
l'on  ne  reste  pas  partout  aux  plus  hauts  cours. 

On  annonce  encore  que  trente  pilons  vont  recommencer  à 
travailler  dans  la  Durban  Roodepoort.  D'ici  quelques  jours, 
dix  autres  seront  remis  en  fonctionnement  et.  dans  quinze 
jours,  dix  autres  enoore. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered. qui  restait  à  2  17/32,  finit  à  2  21/32.  Consolidated 
Goldfields,!  11/32, contre?  7/32.  Transvaal  Goldfields,  13/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand,  qui 
finissait  à  7  3/32,  reste  au  dernier  moment  à  7  1/16;  An- 
gelo,  7  1/8;  New  Cornet,  2  5/8. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  6  5/16,  contre  5  3/16  ; 
Langlaaç'e  Estate,  3  5/16  ;  Simmer  end  Jack,  6  5/8. 

La  Jvttilee,  que  nous  laissions  à  5  3/8,  reste  à  5  3/4; 
Jumpers,  4  7/8:  Modderfontein,  11  13/16,  contre  11  7/16; 
Meysr  and  Charltah  5  3/4.  Cette  Compagnie  vient  de  dé- 
clarer un  dividende  de  15  0/0,  soit  3  shillings. 

La  Crown  Reef  cote  15  1/2;  elle  clôturait  à  15  1/4  il  y  a 
huit  jours;  Randfontein,  3  1/32;  Worcester,  2  3/8;  la  Ro- 
binson Gold,  qui  finissait  à  9  3/4,  reste  à  9  7/8. 

La  Geldenhws  Estate  se  retrouve  à  6  3/4;  nous  la  lais- 
siona  la  semaine  dernière  à  6  3/16;  Lancaster,  2  9/16; 
New  Heriot,  6  3/8  ;  Bcnanza,  5  3/4,  contre  5  9/16; 
Wolhuter,  fi  3/16. 

La  Henry  Kourse,  qui  cotait  8  3/16,  reste  à  8  5/8;  Fer- 
reira,  20  '  3/4,  contre  20  ./.;  Wemmer,  13  14;  Vil- 
lage Main  Reef,  8  1/2;  Durban  Roodepoort,  5  5/8;  Van 
Ryn,  2  5/8. 

Compagnie  de  Deep  Levels. —  La  Crown  Deep  est k 
113/8;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  10  1/2;  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  à  10  5/32,  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
10  13/32;  Glen  Deep,  4  7/16;  Ferreira  Deep,  6  13/16;  Robinson 
Deep,  5  3/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  3/16  ;  Durban  Roodepoort 
Deep  à  3  1/2;  Jumpers  Deep,  4  9/16. 

***  Valeurs  Rhodésiennes. —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  1  7/8  ;    Rhodesia  Goldfields,   1  1/8  ;  Dunraven, 

5:  Oeelong,  15/16;  Selukwe,  1  13,16;  Globe  andPhœnix, 
4  13/16. 

La  Goldfields  of  Matabelèland  s'inscrit  à  5/8. 
***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Jlu/fetsdoorn  Estate 
qui  finissait  â  12  sh.  0d.,  reste  à  ce  cours. 


***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estale  est  à  1  13/16. 

2  !|j**lj?istr'ct         Hei(lelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  15/16. 

**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  est  ferme.  On  cote  la  Frank  Smith  Dio. 
mond  2  7/16;  De  Béer  s  39  3/4  pour  l'action  ancienne,  contre 


i       Londres,  ~>  décembre,  6  heures  soir. 

(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  est  'ferme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  5  décembre  1901. 

Le  Marché  des  valeurs  sud-africaines  a  été  plus  actif  cette 
semaine  et  mieux  tenu.  Londres  nous  a  envoyé  des  avis  plus 
favorables,  et  on  a  mis  aussi  en  circulation  "des  rumeurs  se 
rapportant  à  un  armistice  que  lord  Kitchcner  serait,  dit-on, 
disposé  à  conclure.  Il  est  vrai  que  celte uumeur  attend  en- 
core d'être  confirmée. 

La  liquidation  de  fin  de  mois  a  été  facile.  Voici,  comme  de 
coutume,  les  reports  qui  ont  été  cotés  : 

Bechuanaland.  10  et  15  centimes  ;  Chartered,  25  et  35  cen- 
times ;  Buffelsdoorn  Estale,  5  et  10  centimes  ;  Champ  d'Or. 
15  centimes  ;  Chartertand  Goldfields,  5  centimes  ;  De  Beers. 
3  fr.  10  et  4  fr.  90  :  Durban  Roodepoort  Deep.  35  et  50  cen- 
times ;  East  Rand,  05  et  90  centimes  ;  Ferreira,  2  fr.  et 
2  fr.  20;  Frank  Smith,  25  centimes;  French  Rand,  '0  et 
15  centimes;  Geduld  Proprietary,  60  centimes  ;  Gel'tenhuis 
Deep,  1  fr.  et  1  fr.  30;  Geldenhuis  Estate,  75  el  85  cen- 
times; New  Goch,  25  et  30  centimes;  Goerz,  25  centimes; 
New  Kleinfontein,  10  et  20  centimes  ;  Lancaster,  25  et  30 
centimes  ;  Langlaagte  Estâtes,  30  et  40  centimes  ;  May  Con- 
solidated, 50  et  55  centimes  ;  Mossamédès,  5  et  10  cen- 
times ;  Mozambique,  15  et  20  centimes  ;  Oceana.  20  cen- 
times ;  New  Primrose.  50  centimes  ;  Randfontein  Estâtes, 
22et  30  centimes;  Rand  Mines,  1  fr.  et  1  fr.  20;  Rip  hold. 
20  et  25  centimes  ;  Robinson  Gold,  95  centimes  ;  Robinson 
Deep,  50  et  55  centimes  ;  Robinson  Randfontein,  15  cen- 
times; Sheba,  10  centimes;  Simmer  and  Jack.  75  cen- 
times; South  African  Gold  Trust,  75  centimes:  Transvaal 
Consolidated  Land,  30  el  40  centimes;  Iransvaal  Gold- 
fields, 20  centimes;  Village  Main  Reef,  80  centimes  et 
1  fr.  10  :  Wemmer,  1  fr.  30  et  1  fr.  50  ;  Western  Klein- 
fontein, 8  centimes;  Zambèze,  5  et  10  centimes. 

La  Rand  Mines  finissait  à  255  50  il  y  a  huit  jours;  on  la 
retrouve  à  263  ..  ;  Consolidated  Goldfields,  185.  East  Rand, 
186  fr.  50,  contre  182  fr.  .  .  Quant  à  la  Chartered,  qui  clô- 
turait il  y  a  huit  jours  à  63  fr.  50,  elle  s'inscrit  à  67  fr.  75. 

La  Buffelsdoorn  Estate  tinit  à  16  fr.  . .  ;  French  Rand, 
38  fr.  25:  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à  501  fr.,  elle 
s'inscrit  à  522  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  30  . . ,  et  la  Geduld  est  à  140  50, 
contre  133  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  C'°  reste  à  62  25.  La  Geldenhuis  Estate 
Unit  à  171  fr.  ..,  contre  155  fr.  50;  Geldenhuis  Deep. 
270  fr.  50. 

La  Kleinfontein  cote  39  fr.  25.  Langlaagte  Estate,  83  fr.  . .  : 
May  Consolidated,  113  fr.  ;  nous  laissions  ce  litre,  précédem- 
ment, à  107  fr.  . .  ;  Mossamédès,  17  fr.  . .  ;  Mozambique, 
35  fr.  50;  Oceana,  47  fr.  75. 

La  Rose  Deep  clôture  à  232  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
244  fr.  50,  finit  à  251  fr.  . . .  Robinson  Deep,  135  50,  contre 
126  fr.  ..  ;  Robinson  Randfontein,  32  fr.  ..:  Randfon- 
tein Estâtes,  77  fr.  50. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  56  fr.  ..  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  168  . .  ;  Transvaal  Consolidated  Land, 
82  fr.  25;  Transvaal  Goldfields,  33  fr.  ... 

La  Wemmer  est  aux  environs  de  337  . .. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  214  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  201  fr.  50;  Sheba,  23  fr.  . .. 

La  Zambèze  csl  à  16  fr.  . . . 

La  Eersle  Fabrielten  Dislillery  clôture  à  16  50.  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  31  fr.  50.  Cette  fabrique  a 
repris  son  travail,  mais  ses  opérations  sont  limitées,  pour  le 
moment,  aux  besoins  immédiats  des  mines  de  charbon. 
De  Beers  1.004  fr.,  contre  983  fr.  ...  Frank  Smith  Diamond, 
60  fr.  25. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarei... 


Pari».  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissan',.  —  Simart 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


o  3 

in  "O 


PR1NCIP.  CHAPITRE 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 
1901 
1901 
1901 


13  décembre. 
28  novembre 
5  décembre. 
!2  décembre. 


2.326 
2.459 
2.458 
2.456 


1. 11111 
1.102,, 
4.1001 
l.lOOll 


4.093 

447 

151 

509 

3 

4.062 

oio 

643 

485 

3 

4.132 

530 

486 

499 

3 

4.075 

549 

489 

491 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1900 

7  décembre. 

678 

334 

1  425 

637 

1.029 

84 

5 

1901 

22  novembre 

795 

391 

1.474 

82  i 

1  056 

75 

4 

1901 

3ii  novembre 

771 

380 

1.526 

787 

1.(80 

82 

4 

1901 

7  décembre. 

772 

3S1 

1.432 

769 

1.042 

81 

4 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


190  0   30  novembre 

67 

33 

224 

106 

303 

28  I 

» 

190  1    30  septembre 

67 

33 

215 

127 

221 

74 

» 

1901    31  octobre... 

66 

32 

199 

143 

208 

88 

» 

190  1    30  novembre 

65 

32 

199 

145 

203 

93 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1900 

13  décembre. 

778 

» 

731 

975 

676 

»  i 

4 

1901  31 

1901 

23  novembre 

884 

» 

732 

1-007 

680 

» 

4 

1901  10 

1901 

5  décembre. 

884 

737 

1 .000 

G46 

4 

1901  ao 

1901 

12  décembre. 

88C 

m 

730 

937 

631 

»  1 

4 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1900   27  octobre.. . 

152 

45 

203 

» 

» 

»  1 

• 

141 

22 

194 

» 

» 

» 

» 

190  1    28  septembre 

146 

20 

495 

» 

» 

190  1   26  octobre.. 

144 

20 

198 

» 

» 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1900 

27  octobre.. . 

71 

10 

190  II 

»  i 

1901 

31  août..  .. 

n 

12 

154  ' 

»  1 

» 

1901 

iX  septembre 

73 

44 

460 

»  i 

» 

» 

1901 

26  octobre... 

77 

10 

176  1 

*  1 

■ 

Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

«9 

métallique 

i    4)  ~ 

tn  <fl  o; 

^  s 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 
escomj 

Avanci 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


AUTRICHE  —  Banque  d' Autriche-Hongrie 


BELGIQUE 

6  décembre. 
21  novembre 
28  novembre 

5  décembre. 


Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


8  décembre. 
23  novembre 
30  novembre 

7  décembre. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE 

1900   20  novembre 


Banque  de  Sicile 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1900 
1901 
1901 
1901 


21  novembre 
6  novembre 
13  novembre 
20  novembre 


26 

48  I 

386 

44 

94 

20 

27 

44 

385 

40 

99 

23 

27 

43  1 

387 

42 

98 

m 

27 

43  1 

387 

12 

99 

23 

décembre. 

966 

248 

1472 

88 

477 

65 

novembre 

1 

447 

27S 

4.572 

162 

399 

62 

novembre 

4 

157 

279 

1.592 

144 

388 

62 

décembre. 

1 

165 

280 

t.  560 

167 

363 

61 

1900    31  octobre... 

5 

5 

22 

62 

24 

67 

1901    14  octobre... 

6 

4 

29 

74 

24 

18 

1901    22  octobre.. . 

6 

4 

28 

73 

24 

18 

1901   31  octobre... 

6 

4 

29 

73 

25 

48 

1900 

31 

novembre 

96 

131 

6 

35 

47 

1901 

31 

septembre 

87 

» 

432 

7 

35 

44 

1901 

30 

octobre. . . 

89 

435 

5 

35 

41 

1901 

30 

novembre 

9Î 

» 

433 

8 

33 

44 

1900 

31 

octobre. . . 

2 

138 

61 

30 

9 

1901 

31 

août  

2 

» 

136 

-o 

35 

9 

1901 

30 

septembre 

2 

» 

137 

é7 

36 

40 

1901 

31 

octobre. . . 

2 

» 

136 

74 

35 

11 

1900 

34 

octobre. . . 

41 

» 

1  93 

9 

1901 

34 

août  

43 

!•  89 

15 

57 

ï 

1901 

30 

septembre 

43 

» 

96 

9 

56 

1901 

31 

octobre.. . 

43 

» 

1     89  1 

16 

62 

l 

4 
4 


96 

46 

571 

69 

481 

59 

4 

100 

16 

592 

78 

5o5 

50 

3 

98 

16 

604 

82 

517 

49 

3 

403 

17 

590 

67 

512 

52 

3 

348 

408 

1.574 

732 

1 

112 

251 

350 

426 

1.632 

690 

1 

116 

256 

350 

429 

1.625 

691) 

1 

117 

269 

350 

427 

1.629 

679 

1 

115 

262 

1900 

8 

décembre. 

123 

139 

473 

1  6 

159 

118 

1901 

23 

novembre 

145 

152 

496 

9 

139 

199 

1901 

30 

novembre 

!45 

155 

490 

4 

oc 

121 

1901 

7 

décembre. 

145 

154 

481 

\  9 

135 

118 

1900 

20 

novembre 

29"1 

48 

830 

178 

350 

40 

1901 

31 

octobre.  . 

31Ô 

59 

857 

191 

328 

31 

1901 

lll 

novembre 

310 

59 

848 

183 

318 

36 

1901 

20 

novembre 

311 

60 

835 

191 

322 

34 

6K 
s  y, 

S  54 


3% 
4 
4 
4 


6% 

P 

6% 


3'/, 
3 
3 
3 


1900 

20 

novembre 

67 

13 

257 

59 

83 

30 

5 

1901 

31 

octobre.. . 

69 

13 

247 

63 

90 

3! 

5 

1901 

10 

nove  nbre 

69 

13 

251 

61 

88 

31 

5 

1901 

20 

novembre 

69 

13 

250 

62 

90 

30 

5 

35 

2 

64 

36 

47 

5 

35 

2 

57 

36 

42 

5 

5 

35 

2 

58 

35 

43 

4 

5 

35 

2 

53 

35 

43 

4 

5 

5K 
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DATES 


PRINCIl'.  CHAPITRES 


3  «  S 


5  3  S 
£2  S 


g  ®â 
S  ce  S 

57l 


M  S 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 

1«' décembre, 

41 

5 

128 

1 

47 

22 

8 

1901 

17  novembre , 

49 

4 

147 

» 

4» 

18 

7 

1901 

23  novembre 

49 

4 

146 

47 

18 

7 

1901 

30  novembre  1 

49 

4 

148 

47 

18 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 

6  décembre. 

1 

859 

165 

1.484 

328 

591 

520 

1901 

21  novembre 

1 

773 

161 

1.523 

368 

«47 

493 

1901 

29  novembre 

1 

796 

163 

1 . 196 

371 

639 

494 

1901 

6  décembre. 

1 

7J3 

162 

1.513 

353 

641 

501 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900    15  novembre 

23 

2 

74 

15 

42 

21 

» 

1901    15  octobre.  . 

21 

3 

64 

21 

34 

18 

1901    31  octobre.. . 

21 

3 

63 

22 

35 

18 

1901    15  novembre 

21 

3 

63 

25 

36 

18 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900   31  octobre... 

7 

9 

38 

2 

8 

9 

1901    31  août  

6 

9 

37 

2 

9 

10 

190  1    30  septembre 

6 

9 

36 

2 

9 

10 

1901    31  octobre... 

7 

9 

36 

2 

9 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


S  900 
1901 
1901 
1901 


31  octobre...] 
31  août.    .  , 

30  septembre 

31  octobre...  I 


50 

6 

93 

44 

116 

16 

6 

62 

7 

105 

41 

89 

10 

5 

63 

6 

123 

45 

90 

16 

5 

65 

6 

127 

43 

98 

15 

5 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


1900 

31  octobre...  1 

13 

12 

116 

754 

324 

139 

» 

1901 

31  août.  . 

10 

17 

96 

830 

325 

142 

» 

1901 

30  septembre 

10 

18 

100 

813 

324 

139 

» 

1901 

31  octobre.. .  1 

8 

20 

85 

815 

321 

140 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Emission 


1900 

8  décembre.] 

100 

10 

227 

I  1046 

184 

49 

1901 

23  novembre 

112 

12 

220 

1138 

211 

48 

i901 

30  novembre  j 

111 

12 

221 

1138 

211 

48 

1901 

7  décembre. 

111 

11 

220 

1  1138 

211 

48 

3% 

3  y, 

VA 


TOTAUX 


1900 
1901 
1901 
1901 


13  décembre. 
28  novembre 
5  novembre 
12  décembre. 


8.267 

2  639, 

15.037 

5.675i 

8.784 

2.765 

15.240 

6.423 

8.788 

2.761 

15.372 

6  2ï7 

8.77o 

2.758[ 

15.229 

6.1661 

7.027i 
«.822 
6.644! 
6.5o2: 


2.079; 
2  010» 
2  0i3| 
2.0361 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896   31  décembre  . 

7-933 
8.746 

2.578 

11.585 

8.858 

6. ('92 

3.651 

1897   31  décembre  . 

2.546 

15.234 

8.548 

6.661 

3.453 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3- 594 

» 

1899   31  décembre  . 

7  850 

2  m 

14.992 

9.321 

8.352 

4  037 

» 

1900   31  décembre  . 

8-211 

2.607 

15-906 

9  505 

8. 514 

4. 171 

Les  totaux  provîsoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent le»  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
a  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OK ANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Cliangos  sur  Paris,  de 


6  nov. 

13  nov. 

20  nov. 

27  nov. 

4  d 

éc. 

11  déc. 

48 

07 

48 

in 

48 

07 

48 

07 

48 

07 

48  10 

100 

20 

100 

14 

100 

15 

100 

20 

100 

22 

100  27 

169 

168 

50 

169 

75 

169 

75 

168 

75 

168  75 

43 

42 

85 

42 

85 

42 

30 

40 

85 

36  .. 

81 

2, 

81 

25 

81 

20 

81 

15 

81 

20 

81  20 

100 

15 

100 

12 

100 

11 

100 

16 

îoo 

20 

100  25 

100 

30 

KO 

30 

100 

30 

100 

30 

100 

iû 

100  40 

Constantlnople.  ..  . 

22 

76 

22 

7S 

22 

82 

22 

81 

22 

SI 

22  76 

81 

27 

81 

23 

81 

23 

81 

16 

81 

21 

81  22 

102 

78 

102 

58 

102 

40 

102 

25 

101 

93 

101  61 

100 

:îi 

100 

30 

100 

24 

H  io 

30 

100 

35 

100  48 

747 

746 

:,o 

743 

740 

734 

722  .. 

25 

32 

25 

32 

25 

36 

25 

36 

25 
40 

35 

25  32 

Madrid   .. 

42 

80 

42 

1,0 

42 

6E 

42 

27 

50 

36  25 

P  orne  ... .   

102 

SI) 

102 

57 

102 

40 

102 

25 

101 

9., 

101  62 

SainUPétersbourg.. 

37 

32 

37 

37 

37 

35 

37 

35 

37 

32 

37  32 

Vienne  (a  vue)  

95 

25 

93 

20 

95 

17 

95 

15 

95 

20 

95  20 

—     (a  3  mois  . . . 

BO 

35 

95 

z3 

95 

25 

95 

25 

95 

25 

95  30  ; 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jr-udi  de  Pari  s  nu  r 


Valeurs  à  trois 


mois 


Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..   

Barcelone.  ..   

Madrid  versem.   

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb...  — 

Valeurs  à  vue 


Londres   — 

—    c»  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  el  d' argent 
Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.)... 
Quadruples  espagnols... 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  titre  :  916")  . . . 

—  —  nouv.  titre  :  900"). 
Couronnes  de  Suéde   


Plus 


4% 
i  % 
i  % 
i  % 

4  % 
4  % 

moins 

•  % 


3  % 
5  % 

4  % 
4  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


14  nov.  21  nov. 


205  62 
121  69 
lu:i  62 


350 
395  50 
262 


25  11 
25  135 

0  19p. 

2  87p. 

0  37p. 

515  .. 


3437 
96  . 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


203  75 
121  75 
103  62 


550  50 
595  50 
262 


25  15 
25  175 
0  19p 
2  S7p. 
0  37p 
51  i  50 


3437  .. 
96  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


28  nov. 


205  50 
121  87 
103  87 


352  . 
395  . 
262  50 


■S)  135 
!5  16 
0  19p. 
2  50p. 
0  37p. 
514  50 


3437  .. 
92  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  -. 
27  50 


5  déc.  12  déc. 


205  62 
121  75 
103  87 


356 
400 
Jh  l  50 


25  12 
25  145 

0  25p. 

2  12p 

0  44p. 

514  .. 


3437  .. 
93  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  25 
121  75 
103  75 


370  .. 

405  .. 
m  .50 


25  11 

25  135 

0  37p. 

1  87p. 
0  69p. 
514  50 


437  .. 
93  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


'S  I 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or).. 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.) 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or) 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doit.  or)... 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.  Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent). .. 
Chine(Sbjagkai)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


14  nov. 

21  nov. 

J28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

1  234 

1  229 

1  230 

1  231 

1  229 

1  229 

25  22 

25  095 

25  155 

25  125 

23  115 

25  115 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  70 

0  70 

0  70 

0  71 

0  74 

1  » 

0  59 

0  58 

0  59 

0  59 

0  59 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  97 

0  97 

0  97 

0  97 

0  98 

5  60 

3  99 

3  99 

3  98 

4  04 

4  09 

1  « 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  64 

2  64 

2  65 

t  65 

2  65 

1  > 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  14 

5  14 

5  15 

5  14 

5  14 

5  43 

2  45 

2  42 

2  36 

2  34 

2  35 

5  » 

2  14 

2  14 

2  15 

2  11 

2  07 

1  89 

1  63 

1  60 

1  60 

1  60 

1  49 

2  84 

1  26 

1  25 

1  26 

1  26 

1  28 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

2  58 

2  70 

2  70 

2  65 

2  65  i 

2  65 

7  47 

3  25 

3  25 

3  12 

3  07  ! 

3  15 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  12  décembre  1901 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  40 

En  Angleterre.   100  34 

En  Autriche-Èongrie  .. .  100  12 

En  Belgique   100  37 

En  Espagne  X   135  13 

En  Grèce   16o  75 

En  Huilante   100  51 

En  Italie   101  90 

En  Portugal   133  9î 

En  Roumanie   100  40 

En  Russie   100  58 

En  Suisse   100  69 


Aux  Etats-Unis   100  68 

Au  Mexique   231  06 

En  Républ.  Argentine . .  241  20 

Au  Chili   126  89 

Au  Brésil   221  87 

Aux  Indes   100  .  ■ 

Au  Japon   97  36 

En  Chine   237  14 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

BiUets  Allemands   99  60 

—  Anglais   99  66 

—  Austro-Hongrois.  99  88 

—  Belges   99  63 

—  Espagnols   74  . . 

—  Grecs   59  25 

—  Hollandais   99  49 

—  Italiens   98  13 

—  Portugais   73  04 

—  Roumanie    99  60 

—  Russes   99  42 

—  Suisses   99  31 


Pièces  des  Etats-Unis   99  32 

du  Mexique   43  27 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  4146 

—  du  Chili   78  83 

—  du  Brésil   45  07 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   102  67 

—  de  la  Chine   42  16 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  12  décembre  1901. 

Le  papier  sur  Amsterdam  est  en  nouvelle  et  forte  baisse, 
il  fiait  à  2013  25,  ce  qui  permettrait  dos  importations  d'or 
hollandais.  La  devise  allemande  est  faible  à  121  75,  et  la  de- 
\ise  auslro-liongroise,  à  103  75,  recule  do  1/8.  Par  contre,  lo 
chaude  sur  l'KspaKnr;  remonte  de  356  à  370,  après  37G ;  il  n'a 
pu  maintenir  toute  l'avance  qu'il  avait  acquise. 
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Le  premier  pas  esl  fuit  dans  la  voie  de  la  restauration  de 
la  valida,  mais  il  faut  continuer,  et  la  suite  c'est  la  liquida- 
tion d'une  partie  notable  de  l'énorme  dette  de  l'Etat  vis-à-vis 
«de  la  Banque,  qui  devrait,  par  la  même  occasion,  être  mise 
en  demeure  de  liquider  ses  intérêts  dans  la  Compagnie  des 
Tabacs,  qui  a  ont  rien  à  voir  avec  l'escompte  et  l'émission. 
L'exemple  île  l'Italie  est  là  pour  prouver  qu'avec  de  la  volonié 
et  de  l'intelligence  on  peut  grandement  améliorer  une  situa- 
tion difficile. 

Les  projets  de  règlement  de  la  Dette  portugaise  réagissent 
heureusement  sur  le  change  ;  la  devise  sur  Lisbonne  gagne 
encore  <">  points. 

Le  papier  et  le  versement  sur  Saint-Pétersbourg  sont  au 
même  point  que  la  semaine  précédente. 

Le  Londres  est  très  faible;  le  papier  est  à  25  11  et  le 
chèque  à  25  13  1/2  ;  nous  reprenons,  en  vue  de  l'emprunt, 
des  capitaux  sur  le  marché  de  Londres  ;  il  est  possible  que 
la  Banque  d'Angleterre  soit  amenée,  la  semaine  prochaine,  à 
relever  son  escompte. 

Le  papier  belge  et  suisse  a  encore  rétrogradé.  Par  contre, 
la  devi>e  italienne  s'achemine  régulièrement  vers  le  pair.  La 
perte  n'est  plus  que  1  7/8  0/0.  L'Italie  a,  aujourd  hui,  un 
budget  réellement  en  équilibre,  ce  qui  est  rare  en  Europe. 

Le  New- York  est  à  514  50,  en  légère  reprise  sur  la  semaine 
dernière,  mais  à  un  niveau  qui  permet  des  envois  d'or. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama   

Singfpourt.  


13  nov. 

20  nov. 

27  nov. 

4  déc. 

11  déc. 

2/1  ./■ 
1,10  î/8 

2/1  ./• 
1/10  3/4 

2'0  9/16 
1/10  1/2 

2/0  Î'/I6 
1/9  13/16 

2'0  9/16 
1/10  1/16 

1/3  31/32 
1/3  31/32 
1  10  3/4 
2/1  ./. 
12  1/32 
15  9/16 

1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  9/16 
2/1  ./. 
11  1/8 
15  1/4 

1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/9  7/8 
2/5  3/4 

12  ./. 

15  11/32 

1/3  31/32 
1/3  31  32 
1/9  3/4 
2/5  1/4 

12  ./. 

15  3/16 

1/3  31 '32 
1/3  31,32 
1/9  15/16 
2  6  /. 
12  1/4 
14  3/16 

131  90 

17/10  3/4 
26  5/16 

133  10 
77/9  1/2 
26  1/16 

132  40 
77/9  1/8 
25  3/8 

136  30 
77/9  3/4 
25  1/8. 

141  20 
77/9  3/4 
25  5/16 

Valeurs  à  vue 

Bombay  ........ 

Calcutta  

Hong- Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres . . . 
Argent  en  barres 

L'argent  en  barres  est  en  légère  reprise  et  aussi  le  Singa- 
poure  gagne  1/4,  le  Hong-Kong  3/16,  le  Shanghaï  3/4. 
Le  Yokohama  reste  à  2/0  9/16, 

Le  11  décembre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  sous- 
criptions à  rémission  de  60.00.000  Bs.  en  traites  et  trans- 
ferts télégraphiques  du  Gouvernement  des  Indes.  Les  appli- 
cations pour  les  traites  se  sont  élevées  à  7.36.00.00)  Bs., 
et  pour  les  transferts  à  15.00.000  Bs.  Les  souscriptions 
suivantes  ont  été  acceptées  :  en  traites,  29. 34.000  Bs.  sur 
Calcutta,  13.26  000  Bs.  sur  Bombay  et  16.11.000  Bs.  sur 
Madras  ;  en  transferts,  1.29.000  Bs.  sur  Bombay.  Les  sous- 
criptions pour  les  traites  au  taux  de  1  sh.  3  31/32  d.  rece- 
vront environ  8  0/0,  celles  pour  les  transferts  au  taux  de 
1  sh.  A  d.,  recevront  environ  8  0/0. 

Le  petit  renchérissement  de  l'argent  en  barres  a  augmenté 
la  demande  des  traites  et  transferts,  mais  sans  amener  de 
hausse  bien  marquée  ;  du  reste,  les  capitaux  sont  abondants 
dans  l'Inde.  D'après  les  mouvements  d'or  au  Currency  de- 
partment,  on  croit  que  le  Gouvernement  indien  est  prêt  à 
expédier  1  million  de  livres  sterling  en  or  en  Angleterre. 

Le  cours  de  12  pence  paraît  se  consolider  pour  le  iniireis 
brésilien;  d'autre  part, la  querelle  entre  la  Bépubliquo  Argen- 
tine a  une  répercussion  désastreuse  sur  le  change  des  deux 
Bépubliques.  A  Buenos-Ayrcs,  la  prime  sur  l'or  est  de 
141  20  0,0:  à  Valparaiso,  le  peso  est  à  14  33/16,  venant  de 
15  3/16. 

La  demande  de  métal  jaune  est  plus  active.  L'once  standard 
se  tient  au  cours  de  77/9  3/4;  les  monnaies  allemandes  et 
françaises  valent  76/5  ./.,  les  aigles  américaines  76/4  1/2 
et  le  yen  japonais  76/4  1/4.  A  Paris,  For  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 

Entrées  Sorties 

Australie  s.      6.000   Bombay  i  27.500 

Bombay   108.000   Madras   20.000 

Afrique  du  Sud   111.000 


Total. 


225.000 


Total. 


47.500 


Les  exportations  de  métal  blanc  on  Orient,  du  30  novembre 
au  6  décembre  1901,  se  sont  élevées  à  117.904  liv.  st.,  soit, 
depuis  le  1"  janvier,  un  total  de  8.250.939  liv.  st.,  contre 
7.918.7)2  livres  sterling  pendant  la  période  correspondante 
de  1900. 

Le  10  décembre,  le  Comité  des  Banques  Suisses  a  élevé  le 
taux  do  l'escompte  de  3  1/2  à  4  0/0. 


Escompte  h.or s  Banque  ■ 
Places         14  nov.     21  nov.  28  nov.  '5o*éc,      12  dée. 


Paris  

Londres. .. 

Berlin  

New  -  York  i 
(Limcmoney)  \ 
Il  est  passé, 


2  1/2 

3  7/16 
2  7/8 

4  3/4 


2  1/4 

3  11/16 

2  3/4 

4  1/4: 


2  1/2;  .   2  5/8 
:!  9/16;  3.9/16 
2  3/4     .2  3/4 


4  3/4. 


1/2 


2  5/8 

3  3/8 

2  7,/8 

4  1/4 

,  celte'  semaine,  par  le  .. 
house  »,  162  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  140  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmenta- 
tion de  22  millions  sterling. 


Bankers  Clearing 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'or  à  la  Banque  de  France  a.  diminue  de  1.704.000  fr.-;  la 
circulation  a  prélevé  614.000  fr.  à  Paris  et  191.000  fr.  dans 
les  succursales  ;  il  a  été  acheté  pour  68H.000  fr.  de  matières, 
il  est  venu  1.168.000  fr.  de  Suisse  et  250.000  fr.  de  Belgique. 

L'argent  a  baissé  de  212.000  fr  -  ■  • 

La  circulation  a  rendu  716.000  fr.  à  Paris  et2fêî.00O  francs 
dans  les  succursales,  il  est  venu  202.000  fr.  de  Suisse;  -  il  a 
été  exporté  815.000  fr.  au  Sénégal,  365.000  fr.  en  Suisse  et 
192.000  fr.  à  Porto-Novo. 

La  circulation  fiduciaire  a  baissé  de  57  millions,  les  comptes 
courants  ont  gagné  19  millions,  le  portefeuille  et  les  avances 
ont  peu  varié. 

Ce  bilan  n'indique  pas  une  reprise  d'affaires,  mais  il  montre 
que  le  terrain  est  bien  préparé  et  que,  n'était  la  situation  des 
pays  étrangers,  nous  verrions  certainement  un  retour  d'ac- 
tivité. 

Nous  avons  moins  profité  que  nos  voisins  de  la  dernière 
grande  période  d'activité,  mais,  en  récompense,  nous  sommes 
les  moins  atteints  par  la  crise,  et  c'est  à  bon  droit  que  M.  le 
Minisire  des  Finances  le  constatait  dans  sou  dernier  discours. 

Il  n'en  est  pas  de  même  pour  l'Allemagne.  Sans  doute,  la 
situation  de  l'encaisse  de  la  Reichsbank  est  satisfaisante; 
elle  reste  au  même  chiffre  que  la  semaine  dernière,  mais  elle 
est  supérieure  de  141  millions  à  celle  de  l'année  dernière,  té- 
moignant, par  ce  chiffre  élevé,  de  la  prudence  et  de  l'habileté 
de  la  Direction  ;  mais  le  portefeuille  commercial,  dont  le  ni- 
veau est  un  des  plus  sûrs  indices  de  la  situation  économique, 
reste  au-dessus  de  ce  qu'il  était  l'année  dernière,  alors  que 
clans  les  banques  locales,  il  a  baissé  de  L0  millions  et  que 
l'escompte  hors  banque  est  à  2  3/4. 

On  sent  très  bien  que  la  banque  libre  se  méfie  de  la  situa- 
tion du  commerce  ;  elle  développe  les  avances  sur  titres  au 
détriment  de  l'escompte  ;  il  faudrait  un  retour  de  confiance 
pour  que  le  portefeuille  de  la  Reichsbank  baissât  et  que  la 
crise  achevât  de  se  liquider. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  se  résu- 
ment en  une  sortie  d'or  de  20  000  liv.  st  .ou  500.000  fr.  pour 
Malte.  La  ciculation  a  rendu  4  millions  1/2,  d'où  une  augmen- 
tation de  4  millions  dans  la  réserve  métaUique.  La  circulation 
a  diminué  de  7  millions  ;  les  comptes  courants  de  63  millions  ; 
le  portefeuille  de  15  millions  ;  le  rapport  de  la  réserve  aux 
engagements  est  do  48.69  0/0.  Ce  rapport  n'a  rien  d'inquiétant, 
mais  avec  la  baisse  du  change  sur  Londies,à  New-York  et  à 
Paris,  un  relèvement  du  taux  de  l'escompte  pourrait  devenir 
nécessaire  à  bref  délai. 

La  Banque  d' A  ulriche-Hon grie  a  encore  reçu  8  millions 
d'or  cette  semaine;  sa  circulation  a  baissé  de  32  millions,  ses 
comptes  courants  ont  haussé  de  23  millions  et  continuent  à 
se  tenir  à  un  niveau  honorable;  le  portefeuille  a  perdu 
25  millions. 

La  Banque  de  Belgique  a  reçu  6  millions  de  métal  ;  sa 
circulation  a  baissé  de  14  millions,  ses  comptes  courants  flé- 
chissent de  15  millions,  les  autres  comptes  ont  peu  varié.  ■ 

Toujours  même  bilan  de  la  Banque  d'Espagne. 

Dans  les  autres  banques,  nous  ne  voyons  à  signaler  qu'une 
diminution  de  23  millions  dans  l'encaisse  or  de  la  Banque 
de  Russie. 


LA   SITUATION  MONETAIBE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 


Du  17  nov. 
au  -.'3  nov. 


Depuis 
le  1"  janv. 


Du  17  nov. 
au  23  nov. 


Grande-Bretagne  »  1.764.851 

France   5.819.165  33.100.370 

Allemagne  .....    2.014.650  9.599.217 


Autres  pays. . . 

Total  1901.. 

—  1900.. 

-  1899., 


36.000  1.950.970 


Depuis 
le  l"janv. 

2  'il.  196 
1.178.858 


22.143  3.110.829 


7.869.815  46.415.408 
21.560  47.481.724 
2.002  25.990.368 


22. 143  4.533.883 
9.388  10.481.654 
52.818  13.P70.00G 
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ARGENT 
G  rande-Brelag  ne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1901...  " 

-  1900... 

-  1899... 


937.590  42.962.706 
»  697.496 
2.220 
600  297.696 


25.283 
4.720 
223 
3.331.633 


938.190  43.960.117 
1.372.169  47.385.274 
585.610  41.462.334 


55.207  _ 

55.207  3.361.8T>9 
45.907  4.280  592 
72.019  3.593.768 


Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuili* 

1900   8  déc. 

162.8 

30.6 

861.0 

806.4 

1901  23  nov.. 

177.2 

32.0 

932.3 

869.1 

1901  30  nov.. 

176.2 

32.0 

940.7 

876.2 

1901   7  déc... 

169.2 

32.0 

939.0 

881.6 

Do  17  au  23  novembre,  les  sorties  d'or  de  New-York  ont 
été  très  important  s,  la  France  en  a  pris  la  plus  grande  part. 
Le.  chiffre  des  exportatiors  est  à  peu  près  égal  à  celui  de 
l'année  dernière,  et  il  est  même  supérieur,  si  on  tient  compte 
des  importations. 

t  'encaisse  des  Banques  associées  &  un  peu  fléchi;  elles 
onr  r, » 1 1 rni  du  métal  pour  l'exportation. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900   2  nov .  . . 

69.5 

198.5 

4.6 

76.6 

55.6 

1901  19  oct. . . . 

70.3 

181.1 

11.1 

41.3 

34.5 

1901  26  oct.  ... 

70.2 

183.0 

9.2 

41.0 

34.2 

1901    â  nov... 

69.7 

188.2 

7.0 

41.9 

36.3 

La  lin  d'octobre  a  amené  à  la  Banque  du  Japon  les  mou- 

vi  uts  habituels,  mais  ils  ont  eu  peu  d'ampleur  et  sont 

sans  intérêt. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Change  italien 

M.  Maggiorino  Ferraris  vient  de  publier  dans  la  Nuova 
Antologia  un  article  extrêmement  intéressant  sur  le  change  : 
tout  en  étudiant  spécialement  la  baisse  de  l'agio  en  Italie  et 
k's  moyens  à  employer  pour  le  faire  disparaître  complètement, 
M.  Maggiorino  Ferraris  donne  avec  une  grande  justesse  et 
beaucoup  de  clarté  un  aperçu  de  la  question  générale  du 
change,  telle  qu'elle  se  pose  dans  tous  les  pays  à  circulation 
fiduciaire  dépréciée.  Il  montre  la  complexité  des  facteurs  qui 
agissent  sur  le  change  :  balance  économique  internationale  ; 
situation  politique  intérieure  et  extérieure;  finances  de  l'Etat 
et  finances  locales  ;  quantité  et  qualité  de  la  circulation  fidu- 
ciaire ;  arbitrages  internationaux  et  politique  de  l'escompte; 
organisation  de  la  Bourse,  du  crédit  et  des  institutions  de 
crédit.  Et  il  y  ajoute  encore  l'élément  psychologique,  qui  con- 
siste  dans  l'appréciation  que  font  de  ces  différents  facteurs 
ie  pays  et  l'étranger. 

Parmi  les  causes  qui  agissent  sur  Le  change,  il  e.n  est  de 
permanentes,  en  quelque  sorte,  qui  sont  sujettes  à  peu  d'os- 
oillatious,  et  d'autres  qui  sont  temporaires  et  beaucoup  plus 
Variables.  Au  rang  de  ces  dernières,  on  doit  compter,  notam- 
ment, les  arbitrages  et  la  politique  de  l'escompte.  Les  échan- 
ges internationaux  de  titres  et  de  valeurs  linancières  ont  pris 
une  importance  énorme  et  leur  influence  sur  la  balance  d'un 
j./.y.->  est  quelquefois  bien  plus  grande  que- celle  des  échanges 
commerciaux.  Elle  est  surfont  beaucoup  plus  rapide,  car  s'il 
faut  des  mois  pour  augmenter  de  100  millions  les  importé 
lions  ou  les  exportations  des  marchandises,  il  suffit  quelque- 
fois 'le,  peu  de  jours  pour  (pie  la  même  somme  de  titres  ou 
de  valeurs  «e  transporte!  d'un  marché  à  un  autre,  fies  motf- 
Yiineuts  de  titres  ont  une  grande  influence  sur  le  change,  et 
.V)  Maggiorino  Ferraris  en  explique  le  mécanisme.  Ainsi, 
avec  les  arbitrages  qui  se  font  constamment  entre  Paiis  et 
Itome,  "ii  peut  dire  que  l'écart  des  cours  de  la  rente  italienne 
.m  ces  deux  places  détermine  le  cours  du  change.  Parexem- 
.  si  L'Italien  est  à  100  à  Péris  et  102  à  Rome,  l'agio  est  à 
"0/0  '  ii  Italie.  Supposons  que  l'Italien  baisse  brusquement 
d'un  point  &  Paris;  les  arbrtragistes  achèteront,  à  Paris  et 
revendront  à  Rome  en  otlrant  en  même  temps  du  change  sur 
L'Italie  jusqu'à  ce  que  l'équilibre  soit  rétabli.  Or,  l'équilibre 
!   i  ■'  rétablir  ae  trois  façons  différentes,  ou  par  la  hausse 


de  l'Italien  â  L'aris,  ou  par  la  baisse  à  Rome,  ou  enfin  par  la 
hausse  de  l'agio,  puisque  les  acheteurs  italiens  auront  besoin 
de  remises  sur  l'étranger  pour  payer  les  titres.  En  pratique, 
toutes  trois  concourent  plus  ou  moins  au  nivellement  des 
parités.  Quelle  ligne  doivent  suivie  en  pareil  cas  Je  Trésor  et 
les  banques  d'émission  dans  leur  action  sur  le  marché  mo- 
nétaire ?  Leur  tendance  est  généralement  de  soutenir  le  cours 
de  la  rente  sur  le  marché  intérieur,  de  sorte  que  le  nivelle- 
ment s'opère  par  la  hausse  de  l'agio.  Dans  l'exemple  que 
nous  "avons  pris,  la  Rente  italienne  restant  A  102  à  Rome  et 
tombant  à  Paris  à  99,  l'équilibre  se  rétablirait  alois  par  une 
hausse  de  l'agio  de  2  à  30/0. 

M.  Maggiorino  Ferraris  n'hésite  pas  à  déclarer  que  cette 
politique  est  funeste,  et  que,  loin  de  soutenir  la  rente  au  dé 
triment  du  change,  il  faudrait  empêcher  le  change  de  varier 
en  laissant  baisser  la  rente  et  en  la  faisaut  baisser  au  besoin 
à  l'intérieur  quand  elle  baisse  à  l'étranger.  Pour  cela,  il  suf- 
fit délever  à  propos  le  taux  de  l'escompte.  L  élévation  du 
taux  a  aussi  une  influence  favorable  sur  le  change,  par  les 
arbitrages  de  traites  qu'elle  provoque,  et  M.  Ferraris  ajoute 
que  ce  n'est  pas  seulement  dans  des  moments  de  perturbation 
grave  qu'il  faudrait  y  recourir,  mais  qu'un  pays  à  cours  forcé 
comme  l'Italie  devrait  avoir  toujours  un  taux  d'escompte  su- 
périeur de  1  0/0  en  moyenne  à  celui  des  grands  marchés 
avec  lesquels  il  est  en  relations. 

Il  est  certain  qu'une  des  causes  qui  ont  influé  défavorable- 
ment sur  le  change  dans  ces  dernières  années  a  été  le  rapa- 
triement de  la  rente  italienne,  qui  s'est  opéré  daus  de  très 
grandes  proportions.  Il  ressort  des  chiffres  publiés  par  la 
Direction  du  Trésor  que  les  paiements  faits  à  I  étranger  pour 
les  arrérages  de  la  dette  publique  ont  diminué  de  23  millions 
de  1895  à  lh99.  Cela  représente  un  capital  de  500  millions,  et, 
le  mouvement  ne  s'étar.t  nullement  ralenti,  on  peut  dire  que 
l'Italie  aura  racheté  environ  800  millions  de  francs  de  sa  dette 
extérieure  dans  les  six  dernières  années.  Ce  rachat  a  une  ac- 
tion immédiate  défavorable  sur  le  change;  mais  il  allège 
l'avenir  en  diminuant  les  charges  du  service  de  la  dette  ex- 
térieure. 

M.  Maggiorino  Ferraris  est  convaincu  que,  grâce  aux  re- 
mises des  emigrants  et  aux  dépenses  des  voyageurs  étrangers, 
la  balance  générale  économique  de  l'Italie  doit  se  solder  en  sa 
faveur.  Mais  si  c'est  là  une  condition  primordiale  pour  qu'il 
soit  possible  d'arriver  à  la  reprise  des  paiements  en  espèces 
elle  n'est  pas  suffisante.  Il  faut  aussi  que  le  Gouvernement 
rétablisse  sur  des  bases  absolument  saines  la  situation  du 
Trésor  ét  la  circulation  fiduciaire.  M. Maggiorino  Ferraris,  qui 
était  presque  seul  à  protester  il  y  a  une  quinzaine  d'années, 
à  la  Chambre  des  députés,  contre  les  excès  de  1  école  infla- 
tiouiste,  constate  que  l'opinion  est  maintenant  revenue  à  des 
idées  plus  sages,  aussi  bien  dans  le  pays  que  dans  les  mi- 
lieux parlementaires.  La  loi  de  1893  accordait  aux  banques 
d'émission  une  circulation  de  1.0 -»7  millions  de  lire.  La  loi 
de  18  '7  a  réduit  ce  chiffre  et  décidé  qu'il  diminuerait  de 
23  millions  environ  chaque  année  jusqu'en  1907;  La  circula- 
tion des  banques  est  actuellement  de  986  millions,  elle  ne 
sera  plus  que  de  864  millions  en  19>i7.  Malheureu.  ement,  si 
la  circulatiou  des  banques  a  baissé,  la  circulation  des  billets 
de  l'Etat  a  augmenté  de  334  millions  eu  lo93,  à  447  millions 
en  1901. 


La  Situation  monétaire  aux  Etats-Unis 

Nous  détachons  du  rapport  de  M.  Gage,  secrétaire  du 
Trésor,  les  considérations  suivantes  relatives  à  la  situation 
monétaire  des  Etats-Unis  : 

«  La  circulation  monétaire  a  été  caractérisée  par  l'augmen- 
tation de  1  usage  de  l'or  et  par  une  addition  constante  aux 
petites  espèces  en  papier.  La  circulation  de  l'or,  y  compris 
les  certificats,  qui  était  de  33  8  0/0  de  la  circulation  totale  au 
1"  juillet  1897,  était  de  39.5  0/0  au  1"  janvier  liiOO,  de 
/i0.2  0/0  au  1-  juillet  1901  et  de  40.8  0/0  au  1"  octobre  1901. 

La  production  de  l'or  aux  Etats-Ùnis,  pendant  l'année 
1900  du  calendrier  est  évaluée  à  3.829.987  onces  de  fin,  repré- 
sentant une.  valeur  de  79.171.000  dollars. 

La  production  de  l'argent  aux  Etals-Unis,  pendant  la 
même  année,  est  évaluée  à  57.647.000  onces,  ayant  une  valeur 
Commerciale  approximative  de  35.741.140  dollars 

La  production  de  l'or  dans  le  inonde  entier,  pendant  l'an- 
née 19<i0  du  calendrier,  est  évaluée  à  12.457.287  ouces  de  lin, 
ayant  une  valeur  de  257.514.700  dollars.  La  production  de 
L'argent  dans  le  monde  entier,  pendant  la  même  année,  est 
évaluée  à  178.791). 796  onces  fin,  représentant  une  valeur 
commerciale  approximative  de  110.854  000  dollars. 

La  consommation  industrielle  de  l'or  aux  Etats-Unis,  pen- 
dant l'année  du  calendrier  est  évaluée  à  16.667.500  dollars, 
et  elle  a  été.  dans  le  monde  entier,  d'environ  7. 1. 000. 0)0  de 
dollars.  L  importation  de  l'or,  en  1900,  aux  Etats-Unis,  a  sur- 
pa  isé  L'exportation  de  12.866  Olo  dollars  Le  stock  de  monnaie 
il  or  dans  le  pays,  y  compris  les  lingots  dans  les  hôtels  des 
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monnaies,  était  évalué,  à  la  fin  de  l'année  financière,  ù  1  mil- 
liard l'M  652.818  dollars,  et  le  stock  de  monnaie  d'argent  à 
610.i47.025  dollars. 

La  population  des  Etats-Unis,  au  1"  novembre  1900,  était 
évaluée  à  78.214.000  habitants,  et  la  quantité  de  numéraire 
par  tète  était  de  28 dollars  72.  » 


L'Etalon  d'or  au  Pérou 

Le  Congrès  péruvien  a  voté  la  loi  instituant  l'or  comme 
étalon  monétaire. 

Les  souverains  anglais  auront  cours  au  même  titre  que  les 
livres  péruviennes. 

Il  est  accordé  un  délai  de  deux  ans  pour  les  engagements 
existant  en  argent,  aprè»  quoi  ils  devront  être  réglés  en  or, 
au  taux  de  une  livre  par  dix  sols. 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  son  index-numner,  cal- 
culé sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  novembre  1901. 

La  moyenne  des  onze  années  de  1867  à  1877  étant  100,  voici 
les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 

1878-87    79  1889  Décembre  . .  73.7 

1891-1900    66         1895  Février   60.0 

1884    76         1896  Juillet   59.2 

1889    72  1900  Novembre..  73.9 

1896    61  1900  Décembre  . .  73.4 

1897    62         1901  Juin   69.8 

1898    64  —    Septembre  .  69. 6 

1899    68  —   Octobre....  69  6 

1900   75  —   Novembre..  69.0 

La  baisse  constatée  dans  l'index-number  est  due  à  la  chute 
des  prix  du  cuivre  et  du  lin.  La  plupart  des  catégories  de 
grains  sont  un  peu  plus  haut,  principalement  le  maïs;  par 
contre  la  viande  blanche  est  meilleur  marché.  Le  sucre  est 
resté  à  un  niveau  excessivement  bas,  mais  le  café  du  Brésil 
a  progressé. 

Le  fer  n'a  pas  beaucoup  changé,  mais  le  cuivre  standard  a 
fléchi  de  65  liv.  st.  à  58  liv.  st.  par  tonne  ;  l'étain  et  le  plomb 
sont  un  peu  plus  bas,  tandis  que  le  cours  du  charbon  pour 
usage  domestique,  à  Londres,  a  progressé. 

Parmi  les  matières  premières  textiles,  le  coton  reste  sans 
changement;  le  lin  a  baissé,  la  laine  fine  s'est  maintenue,  la 
laine  grossière  est  encore  meilleur  marché;  le  chanvre  de 
Manille  a  eu,  d'autre  part,  une  nouvelle  hausse.  Les  matières 
premières  diverses  n'ont  pas  subi  de  changement  dans  leur 
ensemble. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  premiè- 
res, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  (la  moyenne 
de  1867-77  étant  100)  : 

1878-87  91-1900  1895  1896  1900  1900  1901  1901 

Moy    Moy  Fév.  Juil.  Fév.  Déc.  Oct.  Nov. 

Prod.  ali- 
mentaires   84       68      63.8  60.0  65.8  69.2  66.3  66.0 

Mat.  pre- 
mières. ..     76       65      57.0  58.6  81.9  76.5  72.0  71.2 

Les  produits  alimentaires  sont  maintenant  à  près  de  5  0/0 
et  les  matières  premières  à  7  0/0  plus  bas  qu'à  la  fin  de 
l'année  dernièie. 

L'index-number  moyen  de  toutes  les  marchandises  pour 
toute  l'année  1901  sera  probablement  70  au  lieu  de  75  en  1900. 

L'argent  a  subi  une  baisse. 

Les  prix  et  index-numbers  de  l'argent  ont  été  comme  suit 
(60  d.  8'i  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100)  : 

Prix  Index-number 
d.  — 

Moyenne  1891-1900   32    ./.  52  6 

Fin  Août  1897    23   7/8  39.2 

—  Décembre  1900   29   9/16  48.6 

—  Juin  1901   27   1/4  44.8 

—  Octobre  1901   26   9/16  43.7 

—  Novembre  1901    25   3/8  41.7 

La  baisse  depuis  la  fin  de  l'année  dernière  est  de  4  0/0. 


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  Les  réalisations  do  béné- 
fices que  nous  signalions  air  dernier  moment  il  y  a 
huit  jours,  se  sont  accentuées  cette  semaine.  La  hausse 


de  ces  derniers  temps  a  amené,  en  effet,  un  certain 
nombre  d'acheteurs  à  assurer  au  moins  une  partie  des 
bénéfices  acquis.  Néanmoins,  les  ventes  que  l'on  a  si- 
gnalées ont  été  très  bien  supportées,  et  les  dispositions 
générales  du  marché  restent  très  satisfaisantes. 

On. continue  à  prévoir,  pour  la  liquidation  du  15  dé- 
cembre, des  reports  plus  élevés  que  précédemment.  Il 
en  sera  encore  de  même  probablement  fin  courant. 
Mais  les  coupons  de  janvier  ne  tarderont  pa6  à  rejeter, 
dans  la  circulation,  des  disponibilités  considérables. 

Allemagne.  —  La  discussion  du  projet  du  nouveau 
tarif  douanier  a  continué  au  Beichstag.  On  peut  pro- 
nostiquer que  le  projet  du  Gouvernement  finira  par 
être  voté  à  une  majorité  de  130  à  150  voix. 

Le  budget  de  1902-1903  évalue  les  dépenses  et  recettes 
au  chiffre  de  2.349.742.456  marks.  Le  déficit  sera  de 
54  millions  de  marks. 

Le  Chancelier  demandera  à  être  autorisé  à  faire  un 
emprunt  de  182  millions  de  marks  et  à  émettre  immé- 
diatement 175  millions  de  marks  de  bons  du  Trésor. 

L'exportation  des  fers  allemands  a  augmenté  en 
octobre. 

Angleterre.  —  La  situation  du  marché  monétaire  n'a 
pas  changé  et  celle  du  Stock-Exchange  no  se  moditie 
pas  davantage. 

La  situation  du  commerce  extérieur  a  été  mauvaise 
en  novembre.  Les  importations  se  sont  élevées  à 
46.811  000  livres,  en  diminution  de  2.923.000  livre*  sur 
le  même  mois  précédent;  et  les  exportations  ont  fléchi 
de  1.782.000  livres.  Dans  les  onze  premiers  mois,  l'im- 
portation a  diminué  de  0.1  0/0  et  l'exportation  de 
4.8  0/0. 

Espagne.  —  Une  émission  de  bons  du  Trésor  aura 
lieu  en  janvier;  on  croit  qu'elle  ne  dépassera  pas 
60.000.000  de  pesetas. 

On  croit  aussi  qu'après  le  vote  de  la  loi  ordonnant  le 
paiement  des  droits  de  douane  en  or,  le  Gouvernement 
présentera  un  projet  d'avance  sur  les  mines  d'Al- 
maden. 

Dans  les  dix  premiers  mois,  les  recettes  totales  du 
Trésor  se  sont  élevées  à  745.004.119  pesetas,  contre 
782.853.851  dans  la  même  période  antérieure. 

Italie.  —  L'exposé  du  budget  de  M.  di  Broglio  a  pro- 
duit une  grande  satisfaction.  A  la  Chambre,  on  se 
montre  disposé  à  accepter  toutes  les  propositions  du 
Ministre. 

Nous  publions,  page  763,  les  principales  dispositions 
du  projet  de  loi  destiné  ù  créer  un  nouveau  titre 
3.50  0/0  net. 

Dans  les  cinq  premiers  mois  de  l'exercice,  les  re- 
cettes du  Trésor  se  sont  élevées  à  566. 52). 505  lire,  en 
augmentation  de  14.224.803  lire  sur  celles  de  la  période 
correspondante. 

Suisse.  —  Dans  les  onze  premiers  mois  de  1901,  les 
recettes  douanières  se  sont  élevées  à  41  441.411  fr., 
contre  43.103.886  fr.  dans  les  onze  premiers  mois  de 
1900. 

Dans  les  neuf  premiers  mois,  les  exportations,  mé- 
taux précieux  non  compris,  se  sont  élevées  à  612  mil- 
lions 161. 72S  fr.,  contre  609.874.636  fr.  dans  la  même 
période  précédente. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  total  général  de  la  Dette 
intérieure  papier  était,  au  31  mars  1901,  de  1.398. 403. 972 
milreis,  contre  1.448.952.313  milreis  l'année  précé- 
dente, et  le  total  de  la  Dette  or  était  do  421. 945. 449 
milreis,  contre  401.373.320  milreis. 

Etals-Unis.  —  Nous  publions,  page  764,  le  rapport 
financier  annuel  du  Secrétaire  du  Trésor  au  Congrès. 

Il  constate,  entre  autres,  que  le  chiffre  des  exportations 
ainsi  que  l'excédent  de  celles-ci  sur  les  importations 
dépasse,  en  1901,  les  chiffres  de  toutes  les  années  pré- 
cédentes. 

Mexigue.  —  Dans  le  premier  semestre  de  l'exerciee, 
les  importations  se  sont  élevées  à  3.948.196  piastres,  en 
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diminution  de'8î9.3'iS  piastres  sUr  collés  du  mfimc 
mois  antérieur  et  le»  exportations  à  jà.033.@7ST,  en 
augmentation  de  301.555  piast  res. 
Les  métaux  précieux  sont  compris  dans  ces  chiffres. 

Asie.  —  Chine.  —  'Le  retour  de  la  Cour  à  Pékin 
parait  imminent.  On  s'organise,  dans  la  capitale  de  la 
Chine  pour  reprendre,  la  vie  normale.  Nous  publions, 
page  7ÔG,  la  suite  de  l'annexe  au  protocole  chinois. 


FONDS  D'ÉTÀT  EUROPÉENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  angtais(ch.  f . '25  fr. 20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2fr.  50). . . 

Belgique  3  %  :   

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. . . 
Hellénique  4  %  1887  (net  11  fr.85) 

HoUande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  -2  fr.  50). . . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  '%  1886  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)   

Consolidé  prussien  3  %  (àBerlinj . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  ;  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  yt  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)-  

Turquie  convertie  1  %  série  D. . . 
—      Priorité  4  %  1890   


EXTRA-EUROPEENS 

Argentin  4  %  ,19u0  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur..'  

Québec. 3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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FRANGE 


La  Politique.  —  Le  Scrutin  de  liste.  —  Le  Budget  de  1902.  —  L'Em- 
prunt de  Chine. 

Depuis  l'ouverture  de  la  session  extraordinaire,  un 
courant  semblait  se  dessiner  à  la  Chambre  en  faveur 
du  scrutin  de  liste.  Sans  avoir  pris  de  décision  for- 
melle, la  Commission  du  suffrage  universel  l'avait 
adopté  on  principe,  et  n'attendait  que  l'avis  du  Gou- 
vernement. M.  Waldeck-liousseau  a  fait  connaître  son 
sentiment  ;  il  est  contraire  à  toute  modification  au 
mode  actuel  de  votation.  Les  déclarations  faites  par  le 
Président  du  Conseil  n'ont  pu  convaincre  les  membres 
de  la  Commission,' qui  s'est  prononcée  définitivement 
pour  le  scrutin  de  liste  ;  mais  il  est  hors  de  doute  que 
la  majorité  suivra  le  Président  du  Conseil.  Lesautcurs 
dos  propositions  relatives  au  scrutin  de  liste  les  reti- 
rezasA  très  probablement,  et,  au  fond,  on  ne  peut  les 
euldâmer.  La  lin  de  la  législature  est  trop  proche  et  il. 
y  a  trop  de  projets  urgents  à.  l'ordre  du  jour  pour  que, 
de  gaieté  de  cœur,-  les  députés  perdent  leur  temps  en 
de»  discussions  qui  ne  pauvent  donner  aucun  résultat. 


l.c  Conseil  do*  Mirrslres  s'est  réuni,  le  7  décembre,  à 
1  Klysi'f,  sous  la  présidence  du  M.  Loubct,, 
il  s'est  principalement  occupé  des  questions  que  soulève 
•chaîne  réunion,  '<>  Bruxelles,  do  la  Conférence  interna- 
I  ionàlé  des  sucres.  Les  At'ltyut-»  français  à  cette  Conférence 
<  ut  j\:ik  encore  désignés:  mais  ils  sciîoat  choisis  prochat- 


nemeni,  la  Conférence  devant  se  réunir  le  16  décembre  pro- 
chain. 

M.  Waldeck-liousseau  a  fait  savoir  qu'il  se  rendrait  à  la 
Commission  du  Suffrage  universel  à  la  Chambre.  Il  doit  dé- 
clarer que  le  Gouvernement  est  actuellement  opposé  au  réta>- 
blissement  du  scrutin  de  liste. 

La  Commission  du  suffrage  universel  s'est  réunie  Je 
G  décembre. 

Le  Président  du  Conseit  a  été  entendu  sur  les  diverses 
propositions  relatives  aux  réformes  électorales.  M.  "Waldeck- 
liousseau  a  déclaré  en  substance  qu'au  point  de  vue  du  prin- 
cipe, le  scrutin  de  liste  qui  lui  avait  paru  et  lui  paraît  encore 
préférable,  mais  estime  qu'à  l'époque  où  nous  sommes  arri- 
vés, il  serait  téméraire  de  substituer  ce  scrutin  à  un  autre; 
la  loi  sur  le  scrutin  de  liste,  en  cfmt,  ne  pourrai!  être  volée 
par  les  deux  Chambres  avant  le  mois  de  février.  Il  est  donc 
du  devoir  du  Gouvernement  de  déclarer  imprudente  et  inop- 
portune la  mise  à  l'ordre  du  jour  du  rétablissement  du  scru- 
tin de  liste. 

Sur  la  représentation  proportionnelle,  le  Président  du  Con- 
seil estime  que  dans  l'état  des  partis,  à  l'heure  présente,  il 
est  impossible  de  l'organiser  complètement. 

A  l'abrogation  complète  de  la  loi  sur  les  candidatures  mul- 
tiples, il  se  déclare  hostile,  mais  il  ne  fait  pas  d'objections  à 
l'abrogation  partielle  de  la  loi,  en  limitant  à  2  ou  3  le  nombre 
des  circonscriptions  où  le  candidat  aurait  le  droit  de  se  pré- 
senter simultanément. 

Quant  au  renouvellement  partiel,  le  Président  du  Conseil 
le  considère,  avec  le  maintien  du  scrutin  d'arrondissement, 
comme  dangereux  et,  même  avec  le  scrutin  de  liste,  il  croit 
qu'il  aurait  aussi  de  sérieux  inconvénients,  au  point  de  vue 
constitutionnel. 

Le  Président  du  Conseil  se  déclare  en  outre  favoralile  aux 
mesures  tendant  à  assurer  la  liberté  et  le  secret  du  vote. 

Après  le  départ  de  M.  Waldeck-Rousseau,  la  Commission 
s'est  prononcée  : 

1°  Pour  le  scrutin  de  liste,  sur  les  bases  de  la  proposition 
Klotz  (sectionnement  des  départements  au-dessus  de  500.000 
lialritants,  à  raison  d'un  député  par  70.000  Iiabitants),  par 
7  voix  contre  5  ; 

2°  Contre  la  représentation  proportionnelle,  par  11  voix 
contre  1  ; 

3°  Contre  le  renouvellement  partiel,  par  8  voix  contre  4; 

4°  Pour  l'abrogation  graduelle  de  la  loi  sur  les  candidatu- 
res multiples,  par  6  voix  contre  3  (limitation  à  2  du  nombre 
des  collèges)  ; 

5"  Contre  le  vote  obligatoire,  à  l'unanimité: 

6°  Pour  la  suppression  de  la  représentation  de  certaines 
colonies,  par  10  voix  contre  1. 

•w*  Le  Sénat  a  adopté  le  projet  relatif  à  l'emprunt  de  Chine 
et  le  projet  portant  prorogation  du  privilège  des  banques 

coloniales. 

*v~v  La  Chambre  a  repris  et  terminé  la  discussion  des 
interpellations  sur  la  crise  viticole  Elle  a  décidé  de  nommer 
une  Commission  de  vingt-deux  membres  chargée  d'examiner 
les  divers  ordres  du  jour. 

-v~v  Le  9  décembre,  la  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Le 
maiin,  elle  a  continué  et  mené  jusqu'à  l'article  15  la  discus- 
sion du  projet  de  loi  sur  la  marine  marchande. 

L'après-midi,  elle  est  revenue  au  budget.  M.  Caillaux  et 
M.  Ribot  ont  successivement  pris  la  parole.  Les  discoui-s 
prononcés  par  le  Ministre  des  Finances  et  le  député  du  Pas- 
de  Calais  sont  analysés  dans  nos  Questions  du  jour.  L'affi- 
chago  du  discours  de  M.  Caillaux  a  été  voté. 

•wv  Le  10  décembre,  le  Sénat  a  pris  en  considération,  par 
197  voix  contre  56,  la  proposition  de  loi  de  M.  Béraud  ten- 
dant à  l'abrogation  du  chapitre  Ier  du  titre  III  de  la  loi  du 
15  mars  1851)  sur  l'enseignement  (loi  Falloux). 

•wv  La  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Le  matin,  elle  a  ter- 
miné la  discussion  du  projet  de  loi  relatif  à  la  marine  mar- 
chande, dont  l'ensemble  a  été  voté  par  434  voix  contre  125. 

L'après-midi,  elle  a  entendu,  sur  le  projet  de  budget, 
MM.  Chauvièrc,  Magniaudé,  Beauquier  et  Gayraud.  La  dis- 
cussion générale  a  été  close. 

~w  Hier ,  13  décembre,  la  Chambre  a  tenu  deux  séances. 
Le  malin,  elle  a  commencé  la  discussion  des  taxes  de  rem- 
placemont  à  l'octroi  de  Roubaix. 

L'après-midi,  la  Chambre  a  commencé  la  discussion  du 
budget  des  dépenses.  C'est  le  budget  des  cultes  qui  vient  en 
délibération  le  premier,  afin  que  lu  Chambre  soit  en  état  de 
se  prononcer,  dés  le  déhut,  sur  le  maintien  de  ce  budget  dont 
La  suppression  est  proposée  par  la  Commission  et  escomptée 
par  elle  dans  son  système  d'équilibre.  M  .  Waldeck-RoUSSeau, 
président  du  Conseil,  prononcera  un  discours  pour  demander 
le  rétanlissemen*  du  budget  des  Cultes  et  exposer  les  vues  du 
Gouvernement  en  ce  qui  concerne  les  rapports  de  l'Eghse  et 
dé  l'Etat.         .  ' 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


La  France  et  le  Protectionnisme 


Conférence  contradictoire  faite  le  25  octobre  1901  à 
la  Chambre  de  Commerce  Anglaise  à  Paris. 


RËP0X8E  DE  M.  EDMOND  THERY  A  M.  YVES  GLYOT 

(Suite) 


16.  Le  développement  des  Opérations  à  la  BANQUE  DE 
FRANCE  et  dans  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 

Je  passe  maintenant  à  un  autre  ordre  de  faits  : 
Les  statistiques  officielles  que  je  viens  de  produire 
vous  ont  montré,  d'une  manière  en  quelque  sorte 
directe,  l'importance  du  développement  agricole, 
industriel  et  commercial  qui  s'est  manifesté  dans 
notre  pays,  depuis  1892.  Pour  achever  ma  démons- 
tration, il  me  suffira  de  vous  prouver  que  ce  déve- 
veloppement  a  eu  sa  répercussion  naturelle  sur 
l'ensemble  de  nos  affaires  financières  et  tout  parti- 
culièrement sur  le  mouvement  des  opérations  de 
nos  grands  Etablissements  de  crédit. 

Commençons  par  la  Banque  de  France  : 

Banque  de  France  :  Résumé  des  opérations  annuelles 
de  1884  à  1900 


(Millions  de  francs/ 


MoUVC- 

Taux 

Anné.  s 

Opéra- 

Sommes 

Sommes 
avan- 

lliell1 (1rs 

comptes 

moyen 
de 

tions 

escomp- 

cées sur 

courant5 

l'es- 

totales 

tées 

titres 

parti- 

compte 

culiers 

/o 

1884   

102.879 

10.385 

626 

85.330 

3 

1885  

96.553 

9.250 

585 

81.008 

3 

1886   

109.303 

8.303 

993 

91.033 

3 

1887   

99.618 

8.269 

590 

85.528 

3 

1888   

109.64.") 

8.686 

634 

95.061 

3  07 

1889   

119.565 

9.180 

713 

104.526 

3  16 

1890   

124.840 

9.610 

811 

108.636 

3 

1891  

141.972 

9.969 

1,980 

120.387 

o 

O 

Moyenne  de  la 

période  1884-91 

113.047 

9.206 

866 

96.439 

3  03 

1892   

112.607 

8.416 

751 

97.430 

2  70 

1893   

114.740 

8.922 

807 

97.617 

2  50 

1894   

130.798 

8.725 

1.001 

113.734 

2  50 

1895   

144.119 

8  622 

1.423 

127.138 

2  20 

1896   

127.487 

9.924 

1.378 

108.140 

"g  '■• 

1897   

127.916 

10.365 

1.212 

109.740 

2 

1898   

137.705 

11.032 

1.381 

118.797 

2  20 

189!*  

148. 310 

11.745 

1.595 

128.532 

3  06 

1900   

151.244 

12.248 

1.657 

130.649 

3  23 

Moyen,  de  la  pé- 

riode 1893-1900 

135.290 

10.198 

1.307 

116.793 

2  46 

Diflérence  des 

deux  périodes 

+22.243 

+  992 

-1-  441 

+20.354 

—  0.57 

Ce  tableau  est  caractéristique,  Messieurs,  et  il 
n'a  pas  besoin  d'être  longuement  commenté.  Il  s'a- 
git de  l'ensemble  des  opérations  effectuées  chaque 
année  par  la  Banque  de  France  et  vous  remarque- 


(1)  Voir  L'Économiste  Européen,  n"  513  à  517. 


rez  que  toutes  les  moyennes  de  la  période  189ï>- 
UiOO  sont  en  forte  progression  sur  les  moyennes 
de  la  période  précédente. 

Un  seul  poste  fait  exception  à  cette  règle  :  c'est 
celui  du  taux  de  l'escompte.  Cette  exception  est 
importante  à  retenir,  car  elle  démontre  que  le  dé- 
veloppement économique,  constaté  par  les  statis- 
tiques précédentes,  et  confirmé  par  les  chiffres  ci- 
dessus,  n'a  rien  de  factice  ou  d'exagéré,  et  qu'il  est 
bien  en  rapport  avec  les  ressources  financières  de 
notre  pays. 

En  effet,  ce  développement,  qui  s'est  traduit  par 
une  augmentation  du  montant  des  sommes  es- 
comptées et  des  avances  sur  titres,  n'a  pas  fait 
diminuer  les  disponibilités  laissées  à  la  Banque 
par  le  public  (comptes  courants  créditeurs)  et  n'a 
nullement  provoqué  un  resserrement  de  notre  cir- 
culation monétaire.  Le  tableau  suivant  va  l'éta- 
blir : 

Banque  de  France  :  Situation  (1rs  principaux  Postes  aJ0 
dernier  bilan  de  chaque  année  de  1884  à  1900 


[Millions  de  francs) 


Années 

Circu- 
lation 
fidu- 
ciaire 

Encai 

Totale 
(Mil- 
lions 

de  fr.) 

sse-or 

pour 
100  fr. 

de 
billets 

Porte- 
feuille 
com- 
mère1 

Avan- 
ces 
sur 

titres 

Gompt' 
cour" 
parti- 
culiers 
crédi- 
teurs 

Valeur 
des 
titres 

en 
dépôt 
libre 
à.  la 
BanqU' 

1884 

1885  

I8sr> 

1887  

1888    . . . 
1889 

1890  

1891  

2.858 
2.786 
2.715 
2.699 
2.601 
3.003 
3.052 
3.011 

1.014 
1.167 
1.253 
1.122 
1.016 
1.273 
1.126 
1.346 

35.47 
41  88 
46.15 
41.57 
39.06 
42.39 
36.89 
44.66 

878 
607 
530 
529 
596 
684 
868 
646 

294 
285 
263 
262 
269 
249 
264 
316 

339 
358 
344 
368 
368 
417 
432 
435 

2.948 
3.113 
3.404 
3.265 
3.333 
3.642 
3.988 
4.214 

Moy.  de 
La  périod' 
1884-1891 

2.841 

1.165 

41.  >; 

667 

275 

383 

3.738 

1892  

3.232 

1.704 

52.72 

488 

288 

389 

4.281 

1893 
1894 

1895  

1896  

1897  

1898 

1899  

1900  

3.437 
3.456 
3.473 
3.629 
3.689 
3.742 
3.924 
4.18? 

1.713 
2.050 
1.964 
1.928 
1.964 
1.826 
1.879 
2.339 

49.84 
59.31 
56.55 
53.12 
53.23 
48.79 
47.88 
55.86 

550 
463 
608 
774 
795 
884 
1.049 
848 

293 
293 
340 
361 
370 
419 
487 
510 

386 
571 
619 
508 
498 
438 
488 
507 

4  281 
4.525 
4.939 
5.295 
5.683 
5.822 
6.069 
6.566 

Moy.  de 
la  périod' 
1893-1900 

3.692 

1.958 

53.05 

746 

384 

502 

5.397 

Diff  des 
deux  pé- 
riodes . . . 

+  851 

+  793 

+12.05 

+  79 

+109 

+119 

+1.659 

De  1893  à  1900,  la  circulation  fiduciaire  de  la 
Banque  de  France  a  progressé  de  750  millions  de 
francs  ;  mais  l'encaisse  or  a,  de  son  côté,  aug- 
menté de  626  millions  de  francs  et  la  proportion 
de  la  réserve  d'or  par  rapport  à  la  circulation  s'est 
élevée  de  49,84  0/0  à  55,86  0/0.  Quant  à  la  valeur 
des  titres  déposés  en  garde  par  le  public,  elle  est 
passée,  pendant  la  même  période,  de  4.281  millions 
de  francs  à  6.566  millions  ;  soit  une  augmentation 
effective  de  2.285  millions  de  francs. 

Mais  la  Banque  de  France  n'a  pas  le  monopole 
des  opérations  de  crédit  et  no  .  s  avons  en  Erance 
cinq  grandes  Sociétés  financières  dont  le  mouve- 
ment d'affaires  dépasse,  dans  son  ensemble,  celui 
de  notre  Banque  d'émission  : 
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Crédit  Lyonnais,  Comptoir  National  d'Escompte,  So- 
ciété Générale,  Crédit  Industriel,  Société  Marseil- 
laise de  Ciédit  :  Groupement  de  leurs  principaux  postes 
au  31  décembre  de  chaque  année  : 


(Millions  de  francs) 


Groupement 

de  la  Banque 

Dépôts  de  fonds 

de  F 

ran 

ce 

et  des  ci 

nq 

■r,  43 

s 

Société 

s 

■n  -~- 

03  C 

ta 

tn 

c 
ea 

f>  .• 

■g  S 

C  -<h 
"< 

Encai 

■y. 

uille 

2  fond 
s  coui 
liers 

— 

rcial 

5 

o 

«2 

o> 

S 

< 

H 

o 

■2oe 

O 

g 

a, 

E, 

o 

Qo 

1884  

112 

728 

143 

871 

473 

1.210 

1 

351 

139 

782 

130 

912 

580 

1.270 

1 

187 

1 1 Q 

931 

164 

1.095 

Dno 

1 

UVfo 

1887  

i()3 

949 

159 

1.108 

587 

1  476 

1 

116 

1.052 

175 

1.227 

7 17 

1 

313 

125 

«700 

lu  / 

1     1  i 

1 .  ion 

758 

L567 

1 

442 

129 

1.115 

187 

1.302 

848 

1.734 

t 

1. 

716 

145 

1  *  113 

234 

1.347 

899 

1.782 

1 
1 

545 

Moyenne  do 

la  période 

1884-1891 . 

122 

170 

1  197 

678 

1.509 

1. 

345 

1892  

159 

1.170 

238 

1.408 

875 

1  797 

1 

363 

1893 

144 

1.195 

238 

1.433 

>-86 

1  819 

1 

m 

166 

1.421 

227 

1.648 

P8."i 

2.219 

1 

448 

1895  

201 

1.273 

238 

1.511 

955 

2.130 

1. 

f63 

1896  

204 

1.372 

238 

1.610 

1.067 

2.118 

1 

841 

1897  

215 

1.603 

234 

1.837 

1.141 

2  335 

1 

936 

1898  

262 

1  714 

231 

1.945 

1.231 

2.383 

2. 

LIS 

1899  

257 

1.775 

248 

2.023 

1.297 

2.511 

2. 

346 

1900  

271 

1.894 

277 

2.171 

1.493 

2.6-,8 

2 

341 

Moyenne  de 

la  période 

1893-1900 . 

215 

1.531 

,  241 

1.772 

1  .132 

2.274 

1. 

878 

Di  fféren  ce 

des  deux 

périodes . . 

-4-  93 

-t-  574 

+  71 

-+  645 

-I-  454 

■+-  765 

+ 

533 

Du  31  décembre  1892  au  31  décembre  1900,  les 
dépôts  à  vue  et  à  terme  des  cinq  Sociétés  ont  aug- 
menté de  763  millions  de  francs,  mais  le  porte- 
feuille commercial,  toujours  réalisable  à  brève 
échéance,  s'est  lui-même  relevé  de  607  millions, 
les  avances  sur  titres  et  reports  de  351  millions  et 
l'encaisse  disponible  de  112  millions. 

D'ailleurs,  pour  vous  montrer  que  la  situation 
des  cinq  Sociétés  s'est  considérablement  dévelop- 
pée et  améliorée  depuis  1892,  il  me  suffira  de  mettre 
l'ensemble  de  leurs  dépôts  exigibles  en  regard  de 
leurs  ressources  immédiatement  disponibles  ou 
réalisables  ;ï  très  brève  échéance  : 


(Millions  de  francs) 


lîessources  disponibles 

1892 

1900 

Angmentati" 
pour  1900 

150 
875 
396 

271 
1.493 
747 

121 
618 

351 

Portefeuille  commercial.. . 

Total  des  ressources.. 

Dépôts  : 

Exe  «lent  des,  ressources. . 

1.421 

2.511 

1.190 

1.170 

238 

1.894 
277 

724 

39 

1.408 

2.171 

768 

13 

340 

327 

L'augmentation  de  l'excédent  des  ressources 


disponibles  sur  les  exigibilités,  constatée  en  faveur 
de  1900,  provient  des  augmentations  de  capital 
(245  millions  de  francs)  effectuées  par  les  cinq  So- 
ciétés depuis  1892,  et  des  nouvelles  réserves  qu'elles 
ont  réalisées  postérieurement  à  cette  date. 

En  résumé,  les  sommes  déposées  par  le  public 
en  comptes  courants  créditeurs,  ou  en  comptes  de 
chèques,  à  la  Banque  de  France  et  dans  les  cinq 
grandes  Sociétés  financières  françaises,  ont  aug- 
menté de  481  millions  de  francs  entre  le  31  dé- 
cembre 1892  et  le  31  décembre  1900.  Réciproque- 
ment, le  portefeuille  commercial  de  ces  mêmes 
établissements  a  progressé  de  978  millions  de 
francs.  N'est-ce  pas  là  une  nouvelle  preuve  du  dé- 
veloppement général  des  affaires  constaté  par  les 
statistiques  précédentes? 

Ajoutons  un  dernier  élément  d'appréciation  : 

Opérations  de  La  Chambre  de  Compensation  des  Banquiers 
de  Paris  : 

[Millions  de  francs) 

Effets 


Effets 

non 

présentés 

compensés 

-  à  la 

réglés 

Compen- 

Effets 

par 

Années 

sation 

compensés 

mandats 

1882-83  

4.158 

3.101 

1.057 

1883-+4  

4.218 

3.187 

1.030 

1884-85  

4.142 

3.195 

947 

1885-86  

3.923 

3.128 

795 

1886-87  

4.391 

3  524 

867 

1887-88   

4.696 

3.831 

864 

1888-K9  

5.418 

4.379 

1.038 

1889-90  

5.140 

4.136 

1.004 

1890-91   

6.003 

4.721 

1.282 

Moyenne  de  la  pé- 

riode 1882-1891.. . 

4.677 

3.689 

987 

1891-92  

4  868 

3.X89 

^79 

1892-93  

4.715 

3.823 

891 

1893-94  

5.379 

4  360 

1.019 

6.143 

5.527 

615 

1895-96  

7.351 

4.916 

2.435 

7.549 

4.874 

2.675 

1897-98  

8.545 

5. 571 

2.974 

9.567 

6.245 

3  321 

1899-1900  

10.655 

6.948 

3.707 

1900-1901   

10.663 

7.201 

3.462 

Moyenne  de  la  pé- 

2.344 

riode  181-2-1901... 

7.841 

5.496 

Différence  des  deux 

-+-  3.164 

+  1.807 

+  1.357 

La  Chambre  de  Compensation  des  Banquiers 
de  Paris  est  un  des  grands  rouages  de  notre 
marché  financier.  Elle  fonctionne  d'après  les 
mêmes  principes  que  les  Clearing-Houses  anglais 
et  américains  et  toutes  les  grandes  Sociétés  de 
crédit  ci-dessus  mentionnées,  et  les  principales 
banques  privées  parisiennes,  en  font  partie. 

Comme  on  le  voit,  depuis  l'exercice  1892-93,  le 
nombre  des  effets  présentés  à  la  compensation  n'a 
pas  cessé  de  progresser,  et  la  moyenne  annuelle  de 
la  dernière  période  observée  donne  une  augmenta- 
tion de  3.164  millions  d'effets  présentés  (67  0/0) 
sur  la  moyenne  de  la  période  antérieure  à  1892. 

Ainsi  :  qu'il  s'agisse  des  opérations  particulières 
de  la  Banque  de  France  el  des  grandes  Sociétés  de 
crédit,  ou  qu'il  s'agisse  d'opérations  d'ensemble 
comme  celles  de  la  Chambre  de  Compensation,  on 
trouve  partout  une  augmentation  considérable  en 
faveur  de  la  période  1892-1900. 
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Après  cette  constatation  —  qui  complète  en 
•quelque  sorte  les  autres  éléments  de  notre  statis- 
tique économique  —  il  n'est  plus  permis  de  nier  le 
récent  développement  du  commerce  intérieur  fran- 
çais... et,  à  plus  forte  raison,  il  n'est  pas  permis 
d'affirmer  que.  ce  commerce  est  en  réaction  depuis 
la  Réforme  douanière  de  1892. 

(A  suivre.)  Edmond  Thkry. 


La  Discusion  générale  du  Budget  de  1902 


Les  questions  financières,  dont  l'aridité  paraît  peu 
prêter  aux  développements  oratoires,  ont  donné  lieu, 
depuis  quelque  temps,  aux  discussions  parlementaires 
les  plus  intéressantes  et  permis,  à  plusieurs  orateurs, 
de  prononcer  de  magnifiques  discours  où  la  perfection 
de  la  forme  égale  l'élévation  de  la  pensée. 

On  n'a  pas  oublié  les  belles  paroles  prononcées  par 
M.  Waldeck-Rousseau,  lors  de  la  présentation  du  pro- 
jet d'emprunt.  Voici  que  la  discussion  générale  du 
budget  de  1902  a  fourni  l'occasion  à  MM.  Ribot  et 
Cailiaux  de  nous  exposer  la  situation  financière  avec 
une  éloquence  qui  honore  la  tribune  française. 

Les  deux  orateurs  ne  se  sont  cependant  pas  placés 
au  même  point  de  vue.  En  présence  des  moins-valucs 
budgétaires,  M.  Ribot  a  surtout  voulu  mettre  en 
garde  le  Parlement  contre  les  incertitudes  du  lende- 
main et  montrer  à  quel  danger  peut  exposer  le  vote 
hâtif  de  lois  dont  on  n'a  pas  étudié  toutes  les  consé- 
quences financières. 

Les  craintes  de  M.  Ribot  sont  d'autant  plus  vives 
que  le  budget  de  1901  ne  supporte  pas  encore  les  effets 
de  la  crise.  L'industrie  française  n'ayant  pas  eu  les 
audaces  auxquelles  se  sont  livrées  ses  rivales,  se  res- 
sent moins  qu'elles  de  la  surproduction  universelle  ; 
cependant,  la  situation  commande  une  sollicitude  ex- 
ceptionnelle; nous  pouvons  subir  la  répercussion  de 
cette  crise  générale  et  «  au  moment  où  il  faudrait  des 
ménagements  plus  attentifs  vis-à-vis  de  notre  industrie 
nationale,  où  il  faudrait  éviter  de  la  troubler,  soit  par 
des  excitations  dangereuses,  soit  par  des  projets  mal 
étudiés,  il  existe  un  malaise,  une  incertitude,  une 
diminution,  qu'on  commence  à  voir,  de  l'esprit  d'entre- 
prise. » 

En  réponse  à  cet  exposé  de  la  situation,  exposé  que 
l'on  devrait  prendre  en  sérieuse  considération,  car  il 
dénonce  pour  l'avenir  un  danger  réel,  M.  Cailiaux 
s'est  attaché,  après  un  historique  rapide  de  nos  fi- 
nances publiques,  à  établir  que  l'œuvre  budgétaire  de 
la  troisième  République  a  été  salutaire  et  que  la  légis- 
lature actuelle  ne  mérite  pas  tous  les  reproches  qu'on 
lui  adresse. 

C'est  une  histoire  singulièrement  instructive  que 
celle  des  finances  de  la  France  au  cours  de  ce  siècle. 
Dès  1815,  les  finances  de  la  Restauration,  qu'on  se  plaît 
souvent  à  citer  comme  modèle,  présentent  sur  quin/.e 
budgets  dix  budgets  en  déficit,  de  sorte  qu'en  realité, 
le  régime  qui  a  duré  de  1815  à  1830  a  légué  un  mil- 
liard de  dettes  à  la  France.  Fût-on  plus  heureux  au 
cours  de  la  Monarchie  de  Juillet  ?  Sur  dix-sept  budgets, 
six  présentent  un  excédent  total  de  253  millions,  tandis 
que  les  onze  autres  font  régulièrement  appel  -à  l'em- 
prunt et  augmentent  la  dette  publique  de  1.072  millions, 
soit  pour  la  dette  publique  une  augmentation  définitive 
de  800  millions. 

Sous  le  second  Empire,  la  complication  de  la  comp- 
tabilité, avec  les  budgets  spéciaux  et  les  budgets 
extraordinaires,  rend  bien  difficile  l'examen  de  chaque 
exercice.  Dans  leur  ensemble,  les  dix-huit  années  de 
l'Empire  ont  ajouté  à  la  dette  publique  8  milliards  et 
demi.  Si  on  additionne  les  frais  et  la  rançon  de  la 
guerre  de  l<70-7i,  soit,  d'après  le  calcul  de  M.  Léon 
Say,  11  milliards  500  millions,  on  arrive  à  constater 
que  la  responsabilité  des  deux  tiers  de  notre  dette, 


soit  20  milliards  3ur  30,  incombe  au  Régime  du  2  Dé- 
cembre. 

Tout  autre  est  le  bilan  de  la  troisième  République; 
non  pas  qu'il  n'ait  été  commis  de  fautes,  mais  les 
finances  y  sont,  depuis  au  moins  quinze  ans,  en  pro- 
grès ininterrompu. 

Après  la  première  période,  celle  do  liquidation,  qui 
a  pris  place  de  1871  à  1876,  de  grandes  dépenses  ont.  été 
effectuées  de  187G  à  1883,  afin  de  reconstituer  le 
matériel  de  guerre  et  organiser  le  pays.  Puis  est  venue 
la  période  de  1884  à  1890,  qui  a  été  marquée  par  les 
efforts  tentés  pour  faire  rentrer  les  dépenses  extraordi- 
naires dans  le  budget  ordinaire,  couvert  uniquement 
par  les  ressources  de  l'impôt.  Dans  la  période  suivante, 
de  1896  à  1900,  on  a  recueilli  les  fruits  de  cette  pru- 
dente conduite  ;  tous  les  budgets  se  closent  par  un 
excédent:  12.635.000  fr.  en  1896,  94.630.000  en  1897, 
137.553.000  en  1898,  100.533.000  en  1899,  97.545.000 
en  1900. 

Cette  revue  du  passé  amène  le  Ministre  à  examiner 
les  budgets  de  la  présente  législature. 

Le  budget  de  1898,  dit-il,  so  solde  par  un  bénéfice  nel,  in- 
contestable, do  137  millions;  le  budget  de  1899  réalise  ua 
bénéfice  semblable  de  100  millions;  le  budget  de  10U0  se  solde 
par  un  excédent  de  97  millions,  s'il  est  dégagé  des  dépenses 
qui  ont  été  effectuées  pour  l'expédition  de  Chine  et  qui  ne 
peuvent  pas  être  considérées  comme  faisant  normalement 
partie  du  budget,  puisqu'elles  sont  couvertes  par  des  indem- 
nités qui  seront  régulièrement  payées. 

Quelle  est,  maintenant,  la  situation  de  l'exercice  1C01  ? 

Pendant  les  dix  premiers  mois  de  l'année,  il  y  a  eu  un  dé- 
ficit de  91  millions.  Je  dis  91  millions,  parce  que  j'entends  ne 
comprendre  dans  ce  chiffre  que  le  résultat  des  produits  indi- 
rects et  ne  pas  y  englober  les  produits  divers  du  budget. 

Admettons  que  les  deux  derniers  mois  de  l'année  soient 
aussi  mal  partagés  que  les  dix  mois  antérieurs,  il  y  aura,  en 
fin  d'exercice,  un  déficit  de  109  à  110  millions,  mettons  110 
millions,  sur  les  recettes. 

D'un  autre  côté,  les  demandes  de  crédits  supplémentaires 
présentées  aux  Chambres  s'élèvent  à  la  somme  totale  de 
(33  millions.  Supposez  qu'au  commencement  de  l'année  pro- 
chaine il  y  ait,  comme  cela  a  généralement  lieu  vers  le  mois 
de  mars  de  chaque  année,  une  demande  de  crédits  complé- 
mentaires de  7,  8,  mettons  10  millions,  on  aura  ainsi  73  ou  75 
millions  de  crédits  supplémentaires  qui  seront  compensés 
jusqu'à  concurrence  de  40  millions  environ  —  c'est  là  le 
chiffre  moyen  des  années  précédentes  —  par  des  annulation;;. 
Ainsi,  à  liO  millions  il  faudrait  ajouter  35  millions  environ 
pour  crédits  supplémentaires,  ce  qui  ferait  145  millions,  ou, 
au  maximum,  150  millions. 

Quel  est,  en  regard,  l'amortissement  prévu  au  budget  ?  Il 
est  de  91  millions.  Le  solde  serait  donc  de  59  millions  <)e 
déficit. 

Voilà  les  probabilités  pour  1  exercice  1901. 

Si,  d'une  part,  on  additionne  les  excédents  des  exer- 
cices antérieurs,  soit  334  millions  ;  si,  d'autre  part,  on 
déduit  de  cette  somme  le  déficit  probable  de  l'exercice 
courant,  on  arrive  à  un  excédent  net  réel  pour  la 
législation  actuelle  do  275  millions. 

Après  avoir  ainsi  exposé  la  bonne  gestion  de  ses 
prédécesseurs,  M.  Cailiaux  s'est  efforcé  de  montrer 
qu'il  ne  léguera  pas  à  ses  successeurs  une  situation 
difficile.  L'augmentation  des  dépenses  militaires  s'ex- 
plique d'elle-même;  l'accroissement  des  frais  de  ré- 
gie n'a  pas  besoin  de  se  discuter;  la  plus-value  portant 
sur  le  paiement  des  primes  provient  de  notre  régime 
économique.  D'autre  part,  il  est  discutable  que  les  ré- 
formes faites  et  qui  sont  au  nombre  de  trois  :  celle  des 
taxes  hypothécaires,  celle  des  droits  de  succession  et 
celle  du  régime  des  boissons  aient  nui  à  la  produc- 
tion de  l'impôt. . . 

Mais  ces  considérations  perdent  de  leur  intérêt  après 
le  grand  tableau  d'ensemble  que  nous  venons  d'ana- 
lyser. La  troisième  République  —  et  c'est  ce  qu'il  faut 
retenir  du  discours  du  Ministre  —  a  à  son  actif  la  res- 
tauration des  forces  nationales  et  le  relèvement  du 
crédit  public.  En  prenant  ainsi  les  choses  par  masses, 
le  déficit  qui  éprouvera  le  budget  do  1902  devient  un 
accident  second.aire  qui  indique  suffisamment  la  crise 
générale  dont  M.  Cailiaux  a  tracé  un  magistral  ta 
bleau,  crise  dont  non*  no  subissons  que  de  très  loin  le 
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contre-coup.  Il  faut  cependant  que  Ton  s'éloigne  de 
tout  optimisme  exagéré  et  que  l'on  sache  ))rendre  garde 
aux  entraînements  tels  que  ceux  que  M.  itibol  a  in- 
diqués. 

Le  Ministre  a,  d'ailleurs,  exposé  au  Parlement  un 
plan  de  conduite  dont  il  fera  bien  de  ne  pas  s'écarter  : 

Il  faut  surtout  que  le  pays  impose  an  Parlement  et  que  le 
Parlement  s'impose  à  lui-même  une  très  grande  modération 
dans  rengagement  dos  dépenses  annuelles,  non  pas  que  je 
considère  qu'il  l'aille  renoncer  à  améliorer  le  sort  des  petits  et 
des  humbles.  Non  pas  que  je  ne  comprenne  que  la  démocratie 
est. grosse  d'un  besoin  de  réformes  et  de  justice  sociales,  mais 
je  prétends  que,  contraints  par  la  fatalité  dos  choses  à  avoir 
un  budget  qui  soit  tout  à  la  fois  un  budget  militaire,  un  budget 
maritime,  un  budget  colonial,  un  budget  d'outillage  écono- 
mique, un  budget  démocratique,  nous  ne  pourrons  Suffire  à 
l'ensemble  de  ces  lâches  que  si  vous  savez  vous  imposer  à 
vous-mêmes  une  discipline  et  prêcher  autour  de  vous  l'esprit 
de  mesure  .qui  permet  de  résister  aux  engagements  inconsi- 
dérés, l'esprit  de  patience  qui  empêche  que  l'on  ne  veuille 
tout  faire  à  la  fois. 

Après  ces  conseils,  M.  Gaillaux  a  élevé  le  débat  vers 
une  conception  plus  haute  : 

On  va  répétant,  a-t-il  dit,  que  les  ressources  de  la  France 
smit  taries  parce  que  nous  avons  procédé  à  des  réformes  vou- 
lues depuis  de  longues  années  par  la  démocratie.  On  s'arme 
de  ces  réformes  pour  apeurer  les  intérêts,  qui,  dans  notre 
pays  sont  prompts  à  s'alarmen,  et  pour  montrer  aux  petits- 
fils  des  émigrés  le  chemin  que  leurs  capitaux,  à  défaut  de 
leurs  personnes,  doivent  suivre. 

Le  véritable  patriotisme  m'apparaîl  tout  autre  :  c'est  le 
devoir  de  ceux  qui  aiment  profondément  leur  pays  d'abord  de 
de  ne  pas  lui  faire  perdre  confiance  en  lui-même,  de  lui  dire 
au  contraire  qu'il  doit  avoir  foi  dans  ses  ressources,  dans  la 
fertilité  de  son  sol,  foi  dans  l'esprit  d'ordre,  d'économie,  dans 
le  génie  do  ses  habitants.  Il  faut  le  lui  dire,  d'abord  parce 
que  cela  est  la  vérité;  il  faut  le  lui  dire  encore  parce  que  les 
Français  sont  toujours  ces  Gaulois  dont  parlait  César, 
«  braves  jusqu'à  la  témérité  quand  ils  pressentent  la  victoire 
et  qui  se  laissent  abattre  quand  on  leur  fait  entrevoir  la 
•défaite  ».  Quel  est,  d'ailleurs,  l'homme  en  parfaite  santé 
auquel  vous  répéteriez  tous  les  jours  qu'il  est  malade  qui  ne 
finirait  pas  par  le  croire?  * 

Mais,  en  même  temps  qu'on  dit  à  ce  pays  qu'il  ne  doit, 
sous  aucun  prétexte,  perdre  conlianceen  lui-même,  il  ne  faut 
pas  craindre  de  lui  faire  entendre  de  rudes  vérités  dans  un 
mâle  langage. 

Il  ne  faut  pas  craindre  de  lui  répéter  qu'un  pays  qui  porte 
nu  poids  mort  de  30  milliards  de  dette,  où  il  né  naît  pas  de 
contribuables  nou-  veaux,  la  population  n'augmentant  pas, 
ne  peut  indéfiniment  accroître  ses  dépenses;  qu'il  n'y  a, 
d'ailleurs,  pas  de  pays  au  monde  qui  puisse  tout  à  la  fois 
supporter  des  armements  démesurés,  doter  de  riches  apanages 
es  industries  qui  agréent  à  l'opinion,  entreprendre  de  grands 
travaux  publics,  poursuivre  de  vastes  œuvres  démocratiques. 
Il  faut,  eu  un  mot,  comme  je  le  disais,  résister  aux  engoue- 
ments Irréfléchis,  prêcher  l'esprit  de  mesure  et  de  patience 
qui  est,  d'ailleurs,  dans  le  sang  de  nos  concitoyens. 

C'est  cet  esprit  de  mesure  que  je  demande  à  la  Chambre 
d  avoir  dans  le  cours  de  la  discussion  de  ce  budget.  J'aurai 
aSSCZ  fréquemment  sans  doute  l'occasion  d'y  faire  appel;  je 
ne  me  lasserai  pas  de  le  faire;  je  ne  me  lasserai  pas  d'accom- 
plir ce  que  je  considère  comme  le  plus  impérieux  devoir  d'un 
Ministre  des  Finances;  je  ne  me  lasserai  pas  do  vous  rap- 
peler cette  grande  parole  d'un  de  mes  prédécesseurs,  un  de 
ceux  qui  uni  le  plus  honoré  leurs  fonctions  :  «  La  Chambre 
csl  chargée  de  consentir  l'impôt,  non  de  l'offrir.  » 

Ce  langage  ne  pouvait  manquer  d'avoir  un  grand 
retentissement.  La  Chambre  a  voulu  que  la  France 
entière  l'entendit  et  connût  ce  magistral  exposé  de  nos 
linances.  C'est  un  hommage  rendu  ;i  la  fois  à  l'éloquence 
du  Ministre  et  à  l'oeuvre  budgétaire  de  la  troisième 
République. 

E.  T. 


LE  CHANGE  EN  ESPAGNE 


Mous  avons  publié,  la  semaine  dernière,  le  texte  du 
flo  loi   présenté  aux  Cortès    par   M.  Ur/aiz, 
eanl  Le  paiement  des  droits  de  douane  en  or  sur 
certain  articles  à  l'importation  et  à  l'exportation.  Ce 
projet)  don)  l'élaboration  avail  été  tenue  secrète,  a 


d'abord  surprie  l'opinion  espagnole,  mais  le  public  n'a 
pas  tardé  d'en  comprendre  toute  l'importance  et  L'on 
est  certain,  aujourd'hui,  que  cette  mesure,  rendue  im- 
médiatement applicable  par  décret,  sera  délinitive- 
ment  adoptée  par  le  Parlement  à  une  grosse  majorité. 

Un  l'ait  est,  d'ailleurs,  de  nature  à  convaincre  les 
hésitants  c'est  la  répercussion  que  l'annonce  dû  projet 
de  loi  a  eue  immédiatement  sur  les  cours  du  change. 
Ce  cours,  qui  atteignait  42  0/0  le  28  novembre,  c'est-à- 
dire  à  la  veille  du  dépôt  du  projet,  est  descendu  aux 
environs  de  41  0/0  pendant  les  trois  premiers  jour»  qui 
ont  suivi  ce  dépôt,  c'est-à-dire  pendant  que  l'on  discu- 
tait la  motion  de  blâme  proposée  contre  M.  Frzaiz. 
Mais  quand  on  constata  l'énorme  majorité  réunie  aux 
Cortès  pour  rejeter  cette  motion  ;  quand  on  vit  que  la 
Commission  nommée  était  nettement  favorable  à  la 
mesure  demandée  par  le  Ministre,  le  change  tomba  à 
38  75  0/0,  dans  la  journée  du  5  décembre,  et,  deux  jours 
après,  il  toucha  même  le  cours  de  30  75  O/0. 

Nous  ne  prétendons  pas  qu'une  pareille  amélioration 
ait  été  la  conséquence  de  l'application  du  décret  du 
30  novembre;  nous  le  prétendons  d  autant  moins,  que 
des  réalisations  viennent  de  ramener  le  cours  du  change 
à  30.25  0/0  et  que  les  bons  effets  de  la  mesure  ne  peu- 
vent se  l'aire  sentir  qu'à  la  longue.  En  réalité,  l'amé- 
lioration constatée  est  due  à  ce  fait,  que  la  spéculation 
cambiste  qui  prévoyait,  en  raison  des  besoins  de  la 
fin  d'année,  que  le  cours  de  50  0/0  serait  atteint  avant 
le  31  décembre,  s'était  fortement  engagée  à  la  hausse  : 
surprise  parle  projet  de  M.  Uraaiz  et  les  dispositions 
manifestées  par  les  Cortès,  elle  a  du  liquider  ses  posi- 
tions et  jeter  sur  le  marché  les  disponibilités  qu'elle 
avait  accaparées,  en  vue  des  demandes  prochaines.  Or, 
c'est  précisément  pour  enrayer  les  effets  désastreux  de 
la  spéculation  cambiste  que  le  Ministre  des  Finances 
d'Espagne  a  décidé  le  paiement  en  or  d'une  partie  des 
droits  de  douane. 

En  raison  des  conditions  défectueuses  de  la  circula- 
tion espagnole,  le  Trésor,  les  Sociétés  et  tous  les  parti- 
culiers ayant  des  paiements  à  faire  à  l'étranger  étaient 
jusqu'ici  la  proie  des  changeurs  ;  ces  derniers  accapa- 
raient la  plus  grande  partie  des  devises  étrangères  et 
des  monnaies  d'or  pénétrant  en  Espagne  et,  connais- 
sant les  besoins  du  pays,  en  profitaient  pour  revendre 
cet  or  à  des  prix  toujours  supérieurs  au  prix  d'achat. 
Les  intérêts  du  Trésor  et  avec  eux  tous  les  intérêts 
de  la  nation  se  trouvaient  gravement  lésés  par  cet 
état  de  choses  contre  lequel  le  Gouvernement  était 
désarmée  ;  il  n'avait  d'autre  mesure  à  prendre  que 
d'enlever  aux  cambistes  le  principal  élément  de  leur 
spéculation,  c'est-à-dire  la  clientèle  du  Trésor.  Il 
était  facile  de  remarquer,  en  effet,  que  c'était  toujours 
au  moment  où  celui-ci  commençait  ses  achats  pour 
effectuer  ses  remises  sur  l'étranger  que  le  change  mon- 
tait. Et  quand  il  était  monté  d'un  point  ou  deux,  il  ne 
redescendait  plus,  parce  que  les  changeurs  savaient 
fort  bien  que  le  Trésor  devait  nécessairement  recom- 
mencer la  même  Opération  à  bref  délai. 

En  décidant  le  paiement  d'une  partie  des  droits  de 
douane  en  espèces  métalliques,  c'est  du  change  que  l'Es- 
pagne va  faire  entrer  chaque  jour  dans  la  caisse  du 
Trésor,  et  ses  remises  pour  l'étranger  se  constitueront 
normalement  au  jour  le  jour,  sans  l'intermédiaire  rui- 
neux des  changeurs. 

«  Ceux-ci,  faisait  observer  avec  raison  M.  Edmond 
Théry  dans  son  ouvrage  sur  le  Problème  du  change  en 
Kspayne,  ayant  désormais  la  certitude  que  le  Trésor 
—  dont  ils'  connaissent  et  l'importance  et  la  date  de 
toutes  les  échéances  —  ne  viendra  plus  acheter  sur  le 
marché  le  change  nécessaire  à  ses  paiements  exté- 
rieurs, ne  s'exposeront  pas  à  le  garder  aussi  longtemps 
que  par  le  passé.  Ils  le  vendront  avec  moins  de  profit, 
dès  qu'ils  en  trouveront  l'occasion....  quille,  d'ail- 
leurs, à  l'acheter  moins  cher  eux-mêmes.  Il  en  résul- 
tera nécessairement  une  baisse  progressive  du  change 
ou,  plus  exactement,  un  nouvel  éliage  de  la  prime  de 
l'or,  mieux  en  rapport  avec  la  véritable  situation  éco- 
nomique du  pays*.  » 

Telle  est,  en  effet,  la  grosse  conséquence  que  doit 
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avoir  La  mesure  adoptée  par  M.  Urzarz  et  si  l'on  objecte 
—  c'est,  en  effet,  La  principale  objection  faite  jusqu'ici 
au  projet  —  que  si  le  Gouvernement  n'a  plus  désor- 
mais à  acheter  du  change,  les  importateurs  espagnols 
devront  s'en  procurer  à  sa  place,  nous  répondrons, 
avec  M'.  Edmond  Thôry  :  «  que  ces  importateurs  pour- 
ront se  procurer  d'autant  plus  facilement  les  espèces 
métalliques  nécessaires  au  paiement  des  droits  de 
douane,  qu'ils  les  trouvent  déjà  pour  payer  les  mar- 
chandises achetées  à  l'étranger  ;  qu'ils  sont  en  meil- 
leure posture  que  le  Trésor  pour  se  procurer  du 
change,  puisqu'ils  ont  l'expérience  pratique  du  mar- 
ché et  la  responsabilité  personnelle  de  l'opération  ; 
que  leurs  besoins  n'ont  pas  le  caractère  impérieux 
des  besoins  de  l'Etat  ;  qu'ils  peuvent,  suivant  les  cir- 
constances, réduire  leurs  stocks,  diminuer  l'impor- 
tance de  leurs  achats  ou  proroger  leurs  échéances  ; 
qu'étant  anonymes  et  divisés  à  l'infini,  leurs  besoins 
ne  peuvent  être  visés  par  la  spéculation  cambiste 
comme  l'étaient  si  facilement  ceux  du  Trésor  et  que, 
pour  toutes  ces  raisons,  leur  action  isolée  n'aura  sûre- 
ment pas,  sur  le  marché,  la  même  influence  dans  le  sens 
de  la  hausse  permanente  du  change  que  les  achats 
par  masse  du  Trésor.  » 

Serrant  la  question  de  plus  près,  notre  rédacteur  en 
chef  résumait  ainsi  tous  les  arguments  qui  militaient 
en  faveur  de  l'adoption,  par  l'Espagne,  du  paiement  en 
or  des  droits  de  douane. 

Nous  considérons  —  écrivait-il,  ici-mème,  le  22  mars 
1901  —  que  le  paiement  on  or  dos  droits  d'importation  «  est 
le  seul  moyen  vraiment  rationnel,  pour  un  pays  ayant  une 
dette  extérieure  contractée  en  or,  d'assurer  l'exécution  nor- 
male de  ses  engagements  sans  aggravation  de  change.  Ce  n'est 
donc  pas  un  vulgaire  expédient  destiné  à  augmenter  provi- 
soirement les  ressources  du  Trésor  :  c'est,  au  premier  chef, 
une  question  de  principe  duïrt  il  est  facile  de  démontrer  la 
raison  d'être. 

Les  importations  d'un  pays  à  circulation  monétaire  dépré- 
ciée, représentent,  dans  leur  ensemble,  une  série  d'opérations 
réalisées  à  l'étranger  et  ayant  l'or  pour  base. 

La  statistique  douanière  espagnole  dit  bien,  qu'en  1900,  il 
a  été  importe  pour  857  millions  de  pesetas  de  marchandises 
étrangères,  mais  elle  n'indique  pas  le  nombre  de  francs  d'or 
que  les  importateurs  espagnols  ont  dû  se  procurer  pour  les 
solder,  ni  la  manière  don!  ils  les  ont  obtenus. 

Nous  savons  simplement  que  c'est  on  or  qu'ils  ont  payé  et 
que  c'est  en  Espagne  qu'ils  ont  trouvé  cet  or. 

Les  marchandises  étrangères  qui  entrent  en  Espagne,  par 
suite  do  ces  opérations,  ont  nécessairement  une  double  ré- 
percussion sur  le  marché  intérieur  :  1°  elles  font  une  con- 
currence aux  produits  indigènes  similaires;  2°  elles  dimi- 
nuent le  stock  d'or  national.  Il  est  donc  parfaitement  juste 
et  équitable  (surtout  si  l'on  admet  que  les  droits  d'importa- 
tion sont  des  droits  compensateurs  ayant  pour  objet  de  régu- 
lariser les  effets  de  la  concurrence  étrangère)  de  percevoir 
ces  droits  dans  la  monnaie  originaire  des  marchandises  im- 
portées. 

Ce  mode  de  paiement  serait  rationnel  pour  l'Espagne,  pays 
ayant  à  la  fois  une  circulation  monéiaire  dépréciée  et  une 
dette  d'Etat  payable  on  or  à  l'étranger,  parce  qu'il  déchar- 
gerait le  Trésor,  c'est-à-dire  les  contribuables,  des  consé- 
quenses  qu'une  importation  exagérée,  provoquée  par  des 
besoins  anormaux  ou  simplement  par  la  spéculation,  pourrait 
avoir  pour  le  change. 

Et  il  serait  d'autant  plus  rationnel  et  plus  conforme  à  l'in- 
térêt de  tous,  qu'il  s'agit,  dans  l'espèce,  d'opérations  étran- 
gères que  les  importateurs  ne  peuvent  eux-mêmes  réaliser 
qu'avec  de  l'or  obtenu  sur  le  marché  intérieur  contre  des 
pesetas,  et  que  les  achats  d'or  que  le  Trésor  fait  sur  le  môme 
marché  pour  ses  règlements  extérieurs  ont  pour  résultat 
certain  —  nous  en  savons  le  pourquoi  —  d'en  relever  le  prix 
d'une  manière  anormale. 

Enfin,  si  les  recettes  douanières,  effectuées  en  or.  donnaient 
une  somme  sensiblement  supérieure  au  service  de  la  Dette 
de  l'Etat  -  et  ce  serait  précisément  le  cas  do  l'Espagne  —  le 
Trésor,  complètement  dégagé  du  concours  onéreux  des  Ban- 
ques pour  toutes  ses  opérations  de  change,  au  lieu  d'être, 
comme  par  le  passé,  le  plus  gros  acheteur  de  change  du 
marché  espagnol  pourrait  en  devenir  le  plus  gros  vendeur 1 

Il  vendrait  son  change  disponible  à  des  prix  modérés,  sans 
chercher  de  bénéfice  à  la  hausse  et,  par  cela  même,  il  aurait 
une  action  régulatrice  sur  le  marché  et  un  moyen  pratique 
de  défendre  la  valeur  extérieure  de  l'unité  monétaire  natio- 
nale. 

Nous  sommes  heureux  de  constater  que  les  argu- 


ments de  M.  Edmond  Théry  ont  été  entendus  en  Espa- 
gne, car  nous  estimons  qu'en  décidant  le  paiement 
d'une  partie  des  droits  de  douanes  en  or,  M.  Ûrzaiz  a 
tranché  à  la  fois  une  question  de  principe  et  une 
question  d'application  pratique  déjà  réalisée  en  Italie, 
en  Autriche-Hongrie,  en  Russie,  en  Argentine  et  au 
Brésil,  et  qu'il  a  fait  faire  ainsi  un  pas  décisif  au  grand 
problème  de  la  restauration  monétaire  espagnole. 

Georges  Bourgarel. 


BANQUE  DE  L'ALGÉRIE 


Dans  nos  «  Informations  Economiques  et  Finan- 
cières» du  29  novembre,  nous  annoncions  que  les  ac- 
tionnaires de  la  Banque  de  V Algérie  étaient  convoqués 
pour  le  lendemain  en  assemblée  générale  annuelle. 
Nous  donnions,  en  même  temps,  le  bilan  qui  allait  être 
présenté  aux  intéressés  et  qui  se  soldait  par  un  profit 
de  639.993  fr.  56,  contre  430.588  fr.  99  l'année  précé- 
dente. Mais  nous  ajoutions  que  ce  bilan  ne  pouvait 
servir  d'indication  précise  au  sujet  des  résultats  obte- 
nus, le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  n'accusant  qu'un 
solde. 

Or,  il  ressort  du  rapport  du  Conseil  d'administration 
que  les  bénéfices  de  l'exercice  1900-1901,  clos  le  31  oc- 
tobre dernier,  se  décomposent  ainsi.  Nous  mettons  en 
regard  les  bénéfices  de  l'année  précédente  : 

Exercices 

1899-1901)  1900-1901 

Recettes  (En  francs) 

Agio  de  l'escompte   3. 000. 409  26   2.986.789  35 

Commissions  et  intérêts   320.415  36   1.399.955  «1 

Revenu  de  la  fraction  du  capital 

immobilisé  en  rentes  sur  l'État.  591.015   »      638.013  75 
Réescompte  au  31  octobre  de  l'an- 
née précédente  et  au  30  avril 

suivant   572.597  10      575.040  78 

Report  des  profits  et  pertes  de 

l'exercice  précédent   4.693  05       12.039  33 

5.095.129  77   5.011.838  82 

L'augmentation,  d'une  année  à  l'autre,  est  donc  de 
516.709  fr.  05.  L'autre  part,  les  frais  généraux  et 
charges  extraordinaires  des  deux  derniers  exercices  se 
sont  établis  ainsi  : 

Exercices 
1899-1900  1900-1901 
(En  francs) 

Charges  ordinaires   925.087  03      998.658  67 

Charges  extraordinaires   1.157.960  80      797.815  87 

Réescompte  de  l'exercice  (au  31 
octobre)   016.351  98      523.797  13 

2.699.400  41   2.320.271  67 

C'est  une  réduction,  pour  l'exercice  1900-1901,  d'une 
somme  de  379.128  fr.  74,  et,  par  suite,  les  résultats 
définitifs  sont  les  suivants  : 

1899-1900  1900-1901 


Montant  des  bénéfices  bruts 

Moins  : 
Dépenses  


(Ea  francs) 
5.095.129  77   5.611.838  82 

2.699.400  41   2.320.271  67 


2.395.729  36   3.291.567  15. 

Les  bénéfices  nets  des  opérations  financières  de  la 
Banque,  pendant  l'année  sociale  1900-1901,  sont  donc 
supérieurs  de  895.837  fr.  79  à  ceux  de  l'année  1899-1900 
que  nous  venons  de  rappeler  et  qui  ne  comprennent 
pas  les  résultats  de  la  gestion  du  Domaine,  qui  s'éle- 
vaient à  841.245  fr.  72.  Ces  bénéfices  ont  permis  au 
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Conseil  de  procéder  à  une  répartition  de  dividende  en 
forte  augmentation  sur  celle  de  l'année  précédente. 
Voici  à  quel  montant  net  a  été  ûxée  cette  répartition  : 

Exercices 
1899-1'JOO  19004901 


Premier  semestre  \  Francs) 

Par  action  nominative   7  92        15  99 

F'ar  action  au  porteur   7  50       15  » 

Second  trimestre 

Par  action  nominative   10  42        15  99 

Per  action  au  porteur   10    »       15  » 


Les  actions  nominatives  ont  donc  reçu,  cette  année, 
31  fr.  98  nets,  et  les  actions  au  porteur  30  fr.  nets,  soit 
une  plus-value  de  13  fr.  04  pour  les  premières  et  de 
12  fr.  50  pour  les  secondes,  ce  qui.  n'a  pas  empêché  les 
réserves  d'être  portées,  d'un  exercice  à  l'autre,  de 
.")3.389  fr.  26  à  3. 000. 060  fr.  00,  accusant  ainsi,  en  une 
année,  un  accroissement  de  2.926.671  fr.  31,  qui  re- 
présente la  moitié  environ  de  la  réserve  statutaire. 

Ainsi  que  le  fait  observer  le  rapport  du  Conseil,  ces 
résultats  prouvent  que  la  Banque  de  l 'Algérie  est  bien 
définitivement  entrée  dans  la  voie  du  progrès.  Et  mal- 
gré la  stagnation  des  affaires  résultant  de  la  mévente 
persistante  des  vins,  malgré  la  réduction  subie  par  son 
portefeuille  le  31  octobre  1900,  de  9  400  0U0  fr.  de  va- 
leurs immobilisées  fournissant,  par  leur  renouvelle- 
ment trimestriel  un  mouvement  annuel  de  plus  de  37 
millions,  la  Banque  de  l'Algérie  a  vu  ses  escomptes 
s'élever  à  458  millions.  A  part  l'exercice  1899  1900,  il 
faut,  pour  retrouver  un  chiffre  aussi  important,  re- 
monter à  l'année  1880-1887,  c'est-à-dire  à  une  époque 
où  la  Banque  trouvait  encore  l'emploi  principal  de  ses 
ressources  dans  les  opérations  de  crédit  à  long  terme. 
Cette  constatation  démontre  que,  loin  de  restreindre 
ses  crédits,  cette  Institution  les  a  considérablement 
augmentés  depuis  deux  ans,  rendus  d'un  accès  plus 
facile  et  maintenus  à  la  hauteur  des  besoins  du  pays. 
Notamment  en  ce  qui  concerne  l'agriculture,  base  des 
plus  importantes  transactions,  la  Banque  n'a  cessé  de 
lui  prêter  son  concours  bienveillant,  inspirée  qu'elle 
était  du  désir  d'atténuer  les  conséquences  des  cir- 
con- tances  économiques  particulièrement  difficiles 
qu'elle  traverse. 

A  ce  propos,  mentionnons  que  les  engagements  des 
Comptoirs  d'escompte  qui,  au  mois  de  novembre  1897, 
lors  de  l'expiration  du  privilège  concédé  en  1881,  étaient 
de  15.260.1  (j0  francs,  s'élève  à  l'heure  actuelle  à  15  mil- 
lions 450.000  francs.  L'importance  des  crédits  consen- 
tis depuis  Lors  à  L'agriculture,  loin  de  diminuer,  a  donc 
au  contraire  augmenté.  Et  si  l'on  compare,  d'ailleurs, 
les  chilfres  des  opérations  de  ces  Etablissements  avec 
la  Banque  au  mois  de  janvier  de  chaque  année,  époque 
à  laquelle  les  engagements  sont  dans  leur  position 
normale,  on  constate  qu'ils  étaient  de  15.700.000  fr.  en 
1898,  de  15.010.000  fr.  en  1899,  de  15.885.d00  francs  en 
1000.  et  de  17. 700.000  fr.  en  1901.  En  même  temps 
qu'elle  élargissait  les  limites  doses  opérations,  la  Ban- 
que maintenait  l'escompte  du  papier  commercial  au 
taux  de  4  1,  2  0/0  établi  au  début  de  1899  et  assurait 
ainsi  une  plus  grande  extension  des  transactions  qui 
lient  les  intérêt»  communs  du  producteur  et  du  com- 
merçant. 

C'est  en  1851  que  la  Banque  de  VA  Igérie  a  commencé 
-'•s  opérations  :  avec  une  émission  de  1.050.00C  francs 
seulement  sur  un  capital  nominal  de  3.00K.O0O  de 
francs,  la  Manque  de  l'Algérie  a  vu  le  montant,  de  ses 

<  ^comptés  atteindre,  dès  la  fin  du  premier  exercice, 
une  somme  de 8.760.000  francs  pour  12.000  effets.  Les 

<  comptes  passaient  ensuite  à  78.300.000  fr.  en  1865,  à 
151  millions  en  1871,  à  l'échéance  de  la  première  con- 
C<  sion  du  privilège,  à  851 .01)0.000  de  francs  en  1879- 
188»,  a  525.000.000  de  francs  en  1885-1886.  Malheureu- 

'  au  ut,  le  temps  des  épreuves  est  arrivé.  Rappelons 


ici  ce  qu'a  fait,  au  cours  des  dix  dernières  années,  la 
Humilie  de  I  A  Igérie  : 

Importance 

des       Réserves  Bénéfices  Dividendes 


Kxercices 

escomptes 

effectuées 

nets 

distribués 

(En  milliers  <la  francs 

(Francs 

1891-92  

435.000 

2.585 

60  » 

896.000 

400 

2.504 

50  . 

1893-94  

442.000 

561 

3.148 

37  50 

4*4.000 

851 

2.152 

30  » 

1895  9tj  

'i36.000 

1.530 

2.271 

17  50 

1890  97  

415.000 

1.227 

1  85S 

15  » 

1897-98  

352.000 

3.158 

3.7!»'i 

15  » 

1898  99  

421.000 

3.102 

3.825 

15  » 

1899-1900.... 

511 .000 

2.491 

3.230 

17  50 

1900-15.01.... 

458.000 

2.946 

3.291 

30  » 

Aujourd'hui,  la  Banque  de  V Algérie  est  revenue  aux 
traditions  d'une  banque  d'émission;  elle  continuera, 
dans  toute  la  mesure  de  ses  forces  et  la  limite  de  ses 
statuts,  à  favoriser  les  efforts  du  commerçant  et  de 
l'agriculteur,  mais  ces  derniers  ne  doivent  pas  tout 
attendre  d'elle  ;  il  leur  laut  aussi  témoigner  d'initia- 
tive, et  l'épargne,  la  prévoyance  sage  et  raisonnée,  le 
sentiment  étroit  de  la  responsabilité  personnelle,  sont 
les  règles  économiques  qu'ils  doivent  principalement 
s'imposer  pour  s'éviter  les  plus  cruelles  déceptions. 
C'est  de  celte  façon  qu'ils  assureront  non  seulement 
leur  propriété  propre,  mais  encore  celle  de  la  colonie 
tout  entière. 

Le  Conseil  d'administration,  dans  son  rapport,  men- 
tionne que  la  Société  Domaniale  Algérienne,  qui  a 
acquis  l'ancien  domaine  de  la  Banque,  a  été  éprouvée, 
dans  ses  débuts,  par  la  mévente  des  vins  et  la  dépré- 
ciation de  la  valeur  des  propriétés.  Elle  s'est  trouvée 
exposée  à  une  campagne  aussi  violente  qu'injustifiée 
menaçant  de  détruire  son  crédit.  La  Banque  a  pensé 
qu'il  était  de  son  devoir,  comme  de  son  intérêt,  de 
soutenir  la  plus  vaste  entreprise  agricole  de  l'Algérie, 
et  une  combinaison  portant  transaction  sur  son  privi- 
lège de  vendeur  a  semblé  pouvoir  répondre  à  sas  sen- 
timents de  haute  bienveillance.  Elle  a  donc  demandé 
à  ses  actionnaires  d'approuver  le  principe  même  de 
cette  transaction  éventuelle.  Cette  approbation  lui  a 
été  donnée. 

En  résumé,  la  Banque  de  l'Algérie  reprend  progres- 
sivement le  rang  qu'elle  avait  perdu  un  moment  et, 
comme  le  font  observer  les  censeurs  dans  leur  rapport, 
la  vitalité  dont  elle  a  fait  preuve  dès  cette  première  an- 
née de  son  installation  à  Paris,  doit  inspirer  la  plus 
grande  confiance  dans  ses  destinées  et  dans  un  avenir 
toujours  plus  prospère. 

A.  Lechenet. 


LES  CAPITAUX  ÉTRANGERS  EN  RUSSIE 


Le  Bulletin  russe  de  statistique  vient  de  publier  une 
étude  intéressants  sur  les  Sociétés  étrangères  fonction- 
nant en  Russie.  On  peut  regretter  que  cette  statistique, 
qui  a  certainement  coûté  à  son  autour  des  recherches 
nombreuses  et  un  grand  travail,  affecte  des  allures  de 
polémique. 

Que  les  étrangers,  malgré  les  avis  si  autorisés  de 
M.  Witte  dans  plusieurs  de  ses  remarquables  rapports 
à  l'Empereur  sur  le  budget,  se  soient  laissés  entraînés 
à  des  exagérations,  qu'ils  n'aient  pas  tenu  compte  de 
foutes  les  données  du  problème,  qu'ils  aient  jugé  la 
Russie  d'après  la  Belgique',  la  France  ou  l'Allemagne, 
qu'ils  se  soient  même  livrés  à  des  spéculations  répré- 
hensibles,  nous  n'y  contredirons  pas;  mais  le  capital 
''•I ranger  n'en  a  pas  moins  donné  une  marque  de  con- 
fiance  à  la  Russie  :  il  a  contribué,  quel  que  soit  le  ré- 
sultat des  entreprises,  à  mettre  en  valeur  .ses  richesses 
naturelles  et,  si  les  pertes  subies  ont  suscité  certaines 
défiances  vis-à-vis  des  entreprises  russes,  ce  qui  a  été 
fait  subsiste  et,  pour  La  lîussie,  le  bien  dépasse  certai- 
nement le  mal.  11  faut  toujours  quelqu'un  pour  com- 
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menccr,  car  tout  est  là  ;  à  une  première  couche  de 
capitalistes  en  succédera  une  autre  qui  protitera  de 
l'expérience  acquise  et  saura  éviter  les  fautes  de  ses 
prédécesseurs  et  mettre  au  point  les  entreprises  russes, 
dont  le  public  et  le  Trésor  tireront  tout  profit. 

Sous  le  bénéfice  de  ces  observations,  le  Bulletin  de 
statistique,  constate  que,  du  le'"au  31  juillet  1901,  les 
Sociétés  étrangères  ayant  publié  un  compte  rendu  en 
Russie  sont  au  nombre  de  113,  savoir  : 


Sociétés  belges   72 

—  françaises   19 

—  allemandes   14 

—  anglaises   3 

—  finlandaises   2 

—  américaines.   1 

—  autrichiennes   1 

—  hollandaises   1 


Total   113 


Mais  cette  liste  est  loin  d'être  complète,  car,  un  peu 
plus  loin,  on  trouve  que  les  Sociétés  belges,  créées  en 
vue  d'opérer  en  Russie,  sont  au  nombre  de  148. 

Voici  la  date  de  leur  création  : 


Capital 

act.  et  ofilig 

Sociétés 

L000  fr, 

1880  à  1894  

12 

81.111 

18*  

19 

133.344 

1896  

28 

116.581 

1897  

14 

73.418 

1898  

32 

126.530 

1899  

40 

156.850 

1900  (38  jours)  

3 

13.200 

148 

700.979 

Cette  statistique  doit  être  prise  sensu  lato,  car  plu- 
sieurs Sociétés  ont  adopté  l'étiquette  belge  pour  jouir 
des  facilités  qu'offre  la  loi  en  Belgique  à  la  formation 
des  Sociétés  anonymes,  mais  elles  sont,  en  réalité, 
d'une  autre  nationalité  si  l'on  considère  l'origine  des 
capitaux  à  l'aide  desquels  elles  se  sont  constituées. 
Nous  croyons  savoir  que  l'on  trouverait  moins  d'ar- 
gent belge  que  d'argent,  français  dans  le  capital  actuel 
des  Pétroles  de  Grosnyi,  des  minerais  Krivoï  Rog,  etc. 

La  création  des  Sociétés  belges  a  commencé  en  1895 
et  elle  a  tou  jours  été  en  augmentant,  sauf  en  1897.  Leur 
capital  nominal,  actions  et  obligations,  s'élève  au 
total  à  700.979.000  fr. 

Certes  dans  le  capital,  il  y  a  des  actions  d'apport 
pour  un  chiffre  qu'il  est  impossible  de  déterminer, 
mais  la  plus  grande  partie  de  cette  somme  a  été  em- 
ployée en  Russie  et  elle  n'est  pas  étrangère  à  la  forma- 
tion de  cette  classe  moyenne  que  M.  Witte  se  félicitait 
à  juste  titre  de  voir  émerger. 

Voici  maintenant  l'objet  des  148  Sociétés  belges  : 


Capital  actions 

Sociétés 

et  obligations 

1.000  fr. 

Pétrole  

4 

18.534 

13 

114.015 

Mines,  métaux  précieux.... 

5 

29.540 

—  autres  

9 

73.2ti0 

Métallurgie  

37 

200.962 

Matériaux  de  construction.. 

16 

26.400 

9 

28.575 

Tramways   

23 

99.103 

9 

53.100 

23 

57.550 

148 

700.979 

Les  Sociétés  belges  n'ont  pas  eu,  en  général,  la  main 
heureuse.  Celles  qui  sont  cotées  à  la  Bourse  de 
Bruxelles  ont  un  capital,  actions  et  obligations  en  cir- 
culation, d'une  valeur  nominale  de  435.916  000  francs 
et  actuelle  de  280.467.000  francs,  soit  environ  36  0/0  de 
moins-value. 

Sur  l'industrie  métallurgique,  la  perte  s'élève  à  550/0; 
deux  Sociétés  seulement  présentent  une  plus-value  : 
l'une  de  26  0/0,1  autre  de  50  00;  pour  certaines,  le  ca- 


pital est  tombé  au  quart  de  sa  valeur  nominale  et 
même  au-dessous. 

Les  charbonnages,  sauf  les  Routchenko,  ont  tous 
baissé.  Leur  capital  global,  de  96.015.000  francs,  ne 
vaut  plus  que  66.072.0u0  francs. 

Les  Tramways  sont  plus  favorisés,  la  balance  se 
solde  par  une  plus-value  de  2  0/0  environ,  malgré  les 
pertes  de  quelques  entreprises. 

Parmi  les  Sociétés  diverses,  fort  peu  ont  haussé  et 
l'ensemble  perd  35  0/0. 

Le  capital  nominal  entier  des  entreprises  russes  cotées 
à  Paris  est  de  300  millions,  on  relève  des  plus-values 
sur  un  certain  nombre  de  titres  :  Omnium  russe,  Houil- 
lères de  Dombrowa,  Dniéprovienne,  Doubavaia-Balka, 
Mines  de  Czeladz,  Krivoï-Rog,  etc. 

La  grande  perte  est  celle  qui  a  été  subie  sur  VOural- 
Volga. 

Le  Bulletin  de  Statistique  contient  un  tableau  assez 
curieux  et  qui  démontre  que  l'afflux  des  Sociétés  étran- 
gères a  été  plutôt  favorable  à  la  Russie.  C'est  la  sta- 
tistique des  dividendes  des  Sociétés  russes  par  actions 
qui  exploitent  l'industrie  minière  ou  métallurgique 
pour  les  années  1891,  1892  et  1893  et  leur  dernier  divi- 
dende connu.  Ce  tableau  est  trop  étendu  pour  que  nous 
le  reproduisions  ici,  mais  il  prouve  que  pour  presque 
toutes  les  Sociétés,  les  bénéfices  distribuantes  ont  aug- 
menté, et  ce,  dans  des  proportions  véritablement  im- 
portantes. 

En  somme,  l'industrie  russe  traverse  une  crise,  mais 
une  crise  finit  par  se  liquider,  les  parties  mauvaises  de 
l'œuvre  considérable  qui  a  été  entreprise  ont  déjà  dis- 
paru ou  s'élimineront  par  la  suite,  et  ce  qui  est  bon 
subsistera,  au  grand  avantage  de  la  Russie.  A  défaut 
d'autre  résultat,  les  Sociétés  étrangères  ont  révélé  d'im- 
menses richesses  aujourd'hui  à  peine  effleurées  et  de 
leur  mise  en  valeur  dépend,  dans  une  large  mesure,  le 
bien-être  des  populations. 

«  La  Russie,  dit  M.  Raffalovich  dans  le  Marché 
«  Financier  en  1900  et  1901,  a  encore  d'immenses  be- 
»  soins  de  charbon  et  de  produits  métallurgiques  ;  elle 
«  fait  encore  sur  une  grande  échelle  ses  achats  à 
«  l'étranger  de  machines  pour  son  industrie,  de  maté- 
«  riel  roulant,  de  matériel  de  guerre,  de  matériel 
«  naval,  etc.  D'autre  part,  l'Empire  russe  est  loin 
«  d'avoir  achevé  son  réseau  ferré.  Il  y  a  en  Russie  d'Eu- 
«  rope  374  kilomètres  4  de  voies  ferrées  par  million 
«  d'habitants,  et  en  Russie  d'Asie  il  y  en  a  432  par 
«  million  d'habitants;  en  France,  il  existe  environ 
«  1.100  kilomètres  de  chemin  de  fer  par  million  d'ha- 
«  bitants;  en  Suisse,  1.228  kilomètres  ;  en  Allemagne, 
«  environ  908;  dans  les  Etats-Unis,  environ  4.720.  Le 
«  rapport  de  la  longueur  du  réseau  à  l'étendue  de 
«  l'Etat  prouve  ceci  d'une  manière  encore  plus  saisis- 
«  santé  :  en  France,  il  y  a  78  kilomètres  de  chemin  de 
«  fer  par  1.000  kilomètres  carrés;  en  Suisse,  91  kilo- 
«  mètres;  en  Allemagne,  87  kilomètres  6;  dans  les 
«  Etats-Unis,  32  kilomètres  8,  tandis  qu'en  Russie 
«  d'Europe,  il  n'y  a  que  7  kilomètres  7  par  1.000  kilo- 
«  mètres  carrés,  et  en  Russie  d'Asie,  0  kilomètre  4.  » 

Ajoutons  que  l'Etat,  à  qui  appartient  la  majorité  des 
Chemins  de  fer,  n'a  été  jusqu'ici  ni  le  seul  ni  même  le 
plus  gros  consommateur1  de  produits  métallurgiques; 
d'après  un  tableau  compilé  par  le  bureau  statistique 
des  congrès  des  propriétaires  des  mines  et  usines  de  la 
Russie  méridionale,  il  a  été  vendu  sur  la  production 
totale  des  établissements  de  cette  région  3»  1/2  "/0  à 
l'Etat,  63  0/0  pour  ia  consommation  courante  et  il  a 
été  consommé  6  1/2  pour  les  besoins  propres  des 
usines. 

En  résumé,  s'il  y  a  êu  des  erreurs  très  fâcheuses 
commises,  si  les  capitaux  employés  dans  les  affaires 
russes  ont  subi  de  sérieux  déboires  dus  en  partie  à 
l'inexpérience  des  fondateurs  et  à  une  crise  qui  a  arrêté 
les  commandes  de  l'Etat  et  des  particuliers,  il  serait 
très  fâcheux  de  croire  qu'il  n'y  a  en  Russie  aucun  ave- 
nir pour  les  Sociétés  naines  et  bien  menées. 

Pierre  des  Essars. 
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Informations  Économiques  et  Financières 

L'Emprunt  français.  —  L'Emprunt  français  de 
265  millions  de  francs  de  Rente  perpétuelle  3/0,  que  la 
Chambre  des  députes  avait  voté  dans  sa  séance  du 
27  novembre  et  le  Sénat  dans  sa  séance  du  6  courant, 
sera  émis  le  samedi  21. 

Le  Journal  Officiel  de  lundi  dernier  a  publié  le 
décret  et  l'arrêté  relatifs  à  cet  emprunt.  Voici  le  texte 
du  décret  : 

Article  premier.  —  Le  Ministre  dos  Finances  est  autorisé  à 
procéder,  par  voie  de  souscription  publique,  à  l'aliénation  de 
la  somme  de  Rentes  8  0/0  perpétuelles  nécessaire  pour 
réaliser,  en  exécution  de  L'article  premier  de  la  loi  du  7  dé- 
cembre 1901,  un  capital  de  265  millions. 

Art.  2.  —  Losditcs  rentes  :i  0/0  seront  émises  au  taux  de 
cent  francs  par  trois  francs  (3  fr.)  de  rente. 

L'arrêté  règle  le  mode  de  souscription.  En  voici  lés 
dispositions  essentielles  : 

Une  souscription  publique  sera  ouverte  le  21  décembre'  1901, 
au  matin,  et  close  le  soir  même,  pour  la  réalisation  d'une 
somme  de  263  millions  de  francs,  en  rentes  3  0/O  perpétuelles. 
«Il  ne  sera  admis  aucune  liste  de  souscriptions. 

Jusqu'à  la  libération  complète,  les  versements  porteront 
intérêt  dans  les  conditions  déterminées  ci-après  : 

Il  ne  sera  pas  admis  de  souscription  inférieure  à  3  fr.  de 
rente.  Au-dessus  de  celte  somme,  les  souscriptions  seront 
reçues  pour  10  fr.  de  rente  et  les  multiples  de  10  fr.  de 
rente.  Toutefois,  les  souscriptions  supérieures  à  1.500  fr.  de 
rente  ne  seront  reçues  que  pour  les  multiples  de  100  fr.  de 
rente. 

Les  souscripteurs  sont  tenus  de  garantir  leur  souscription 
par  le  versement  immédiat  d'une  somme  de  15  fr.  par  3  fr. 
de  rente. 

Le  versement  du  prix  des  rentes  attribuées  sera  effectué 
comme  il  suit  : 

Le  jour  de  là  souscription  (1er  terme)...     15  fr. 

A  la  répartition  (2e  terme)   24 

Le  16  février  1902  '3°  terme)   30 

Le  16  mai  1902  (4e  terme)   31 

Total   100  fr. 

Les  intérêts  courus  sur  les  versements  effectués  avant  la 
libération  complète  des  titres  seront  déduits  des  versements 
successivement  exigibles. 

Le  montant  desdils  intérêts  est  fixé  ainsi  qu'il  suit  par  3  fr. 
de  rente  : 

Au  16  février  1902    0  25 

Au  16  mai  1902   0  50 

Total   0  75 

Le  versement  de  la  somme  exigible  à  la  répartition  sera 
effectué  au  moment  de  l'échange  du  récépissé  do  souscription 
contre  un  certificat  provisoire  de  rente  3  0/it;  il  devra  avoir 
lieu  dans  un  délai  de  quinze  jours,  à  compter  de  la  date  fixée 
pour  cet  «'change. 

Le  versement  des  termes  exigibles  les  16  février  et  16  mai 
1902  pourra  être  effectué  dans  un  délai  de  quinze  jours,  soit 
au  plus  tard  les  2  mars  et  30  mai  1902. 

Si  le  montant  des  souscriptions  dépasse  la  somme  de  rente 
à  aliéner,  toutes  les  souscriptions,  quel  qu'en  soit  le  chiffre, 
seront  soumises  à  réduction  proportionnelle. 

Toutefois,  le  Ministre  des  finances  se  réserve  le  droit  de 
statuer  en  ce  qui  concerne  les  souscriptions  qui  se  trouve- 
raient réduites  a  3  fr.  de  rente  ou  au  dessous. 

Au  dessus  de  cette  somme,  il  ne  sera  attribué  en  rente  que 
5  fr.  ou  «les  multiples  de  5  fr.  ;  il  ne  sera  pas  tenu  compte 
des  fractmns  qui  donneraient  droit  à  moins  de  2  fr.  50  de 
rente;  les  fractions  de  2  fr.  50  et  au-dessus  seront  comptées 
pour  5  fr.  de  rente. 

Los  souscripteurs  auront,  au  cours  de  la  période  fixée  pour 
La  répartition,  la  faculté  de  verser  par  anticipation,  sous 
déduction  d'un  escompte  calculé  au  taux  de  3  0/0,  les  termes 
échéant  les  16  février  et  16  mai  1902;  dans  ce  cas,  ils  rece- 
vrijiit  un  titre  portant  jouissance  du  1" janvier  1902. 

Le  Ministre  des  finances  se  réserve  «montre  la  faculté  d'au- 
toriser. «H  dehors  il"  la  période  de  répartition,  le  versement 
anticipé  des  termes  aux  16  février  et  16  niai  1902. 

Ainsi  qu'on  vient  de  le  voir,  les 'Souscripteurs  auront  la 
faoullé,  lors  de  1«  •••'■partition,  de  verser  par  anticipation, 
sou.-  déduction  d'un  escompte  calculé  au  laux  de  3  0/0,  les 
termes  échéant  les  L6  février  et  16  mai  1902;  ils  obtiendront 
ainsi  un  titre  portant  jouissance  au  1"  janvier  1902. 


La  répartition  devant  avoir  lieu  vers  le 5  janvier,  l'escompte 
dont  bénéficieront  les  -ouscripteurs  s'élèverait  à  0  fr.  43,  ce 
qui  ramènerait  te  prix  de  la  rente â  99  fr.  57. 

En  ce  qui  concerne  h  s  souscripteurs  qui  n'useraient  pas  de 
La  faculté  de  se  libérer  par  anticipation,  il  leur  sera  alloué, 
lors  du  versement  du  terme  au  16  février  1902,  0  fr.  25  d  in- 
térêts, et  lors  du  versement  du  terme  du  16  mai  1902, 0 fit. 50. 
Ils  recevront  alors  un  titre  portant  un  coupon  plein  deOfr.  75 
à  1  échéance  du  1"  juillet. 

La  bonification  d'intérêts  résultant  de  ces  allocations  et  de 
la  jouissance  du  coupon  à  l'échéance  du  1"  juillet  forme  un 
total  de  0  fr.01,  ce  qui  ramené  le  prix  de  la  rente  à  99  fr.  80. 

La  publication  de  cet  arrêté  a  produit  la  meilleure 
impression  sur  la  Bourse.  Lès  le  même  jour,  le  titre 
se  traitait  avec  une  prime  de  0  fr.  75,  qu'il  a  conservée 

«lepuis. 

C'est  la  première  fois  qu'un  emprunt  français  est 
émis  au  pair,  et  l'on  verra,  par  le  succès  de  cette  opé- 
ration, que  cette  évaluation  du  crédit  français  est 
absolument  justifiée. 


Les  nouvelles  Taxes  de  remplacement  des 
droits  d'octroi  de  la  Ville  de  Paris.  —  La  Gom- 
mission  spéciale  du  Conseil  municipal  de  Paris  va 
proposer,  lundi  prochain,  de  remanier  les  taxes  éta- 
blies l'an  dernier  pour  remplacer  les  droits  d'octroi 
sur  les  boissons  hygiéniques. 

Les  plus  importantes  (axes  actuelles  sont  : 

1°  1/2  0/0  sur  la  valeur  vénale  des  propriétés  non 
bâties  (qui  avait  été  évaluée  à  000  millions  de  fr.), 
dont  le  produit  devait  être  de  \. 500.000  fr.,  mais  dont 
la  perception  n'atteindra  guère  que. . .  Fr.     2. 500.000 

2°  2  fr.  50  sur  le  revenu  net  de  la  pro- 
priété bâtie,  dont  le  produit  était  év  alué  : 
pour  les  locaux  d'habitation  et  de  com- 
merce, à  raison  «le  1,875  0/0  du  revenu 
brut  sur  une  valeur  locative  de  835  mil- 
lions, à   15.825.DO0 

Et  pour  les  usines,  à  raison  de  1,50  0/0 
du  revenu  brut  sur  une  valeur  locative  de 
23  millions   345. 000 

3°  1  0/0  sur  le  loyer  réel  des  locaux 
d'habitation,  de  commerce  et  d'usine  au- 
dessus  de  500  fr.,  soit  sur  658  millions...  6.588.00o 

i°  Pour  enlèvement  des  ordures  ména- 
gères, 0,80  0/0  sur  tous  les  locaux   5.000.000 

5°  1/2  centime  additionnel  aux  quatre 
contributions   330.000 

G"  Enfin  un  droit  additionnel  de  1  0,0  et 
de  1,25  0/0  sur  les  ventes  de  fonds  de 
commerce,  etc   2.500.000 

Comme  rédemption  des  droits  sur  les  vins,  bières  et 
cidres,  la  Ville  a  donc  demandé  :  au  luxe  des  gens  fré- 
quentant les  cercles  ou  jouissant  d'équipages  1.500.000 
francs;  aux  commerçants  et  industriels,  5.500.000  fr.; 
aux  locataires  ayant  un  loyer  supérieur  à  500  fr., 
12.700.000  fr.;  à  la  propriété  immobilière,  19  millions. 

Les  locataires  ne  payant  pas  un  loyer  supérieur  à 
500  fr.  et  qui  habitent  097. 700  logements  n'ont  en  rien 
participé  à  cette  rédemption.  Ce  sont  eux  les  bénéfi- 
ciaires de  l'abolition  des  droits  sur  les  boissons  hygié- 
niques, s'ils  ne  sont  pas  buveurs  d'alcool,  car  l'effet  de 
la  loi  a  été  d'augmenter  énormément  les  droits  sur. 
ce  produit. 

Sur  les  taxes  actuelles  ainsi  établies,  l'Administration 
déclare  que,  l'an  prochain,  il  y  a  lieu  de  prévoir  les 
moins-valucs  suivantes  : 

Sur  les  droits  d'octroi  frappant  l'alcool.  7.000.000 

Du  fait  de  l'abolition  «le  ceux  établis  en 
1901  sur  les  oranges   £.400.000 

Du  fait  des  erreurs  d'évaluation  des  ter- 
rains non  bâtis   1.900.000 

Du  fait  des  erreurs  d'évaluation  de  la 
taxe  d'enregistrement   800  000 

Soit  un  déficit  de   11.100.000 

auquel  s'ajoule  pour  frais  supplémentaires 

de  perception  •  100.000 

Ce  qui  nécessite  au  total. . .  11.200.000 

«le  création  de  ressources  nouvelles. 
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M.  Ad.  Vcber,  qui  a  déjà  fait  le  précodent  rapport, 
doit  proposer,  pour  trouver  ces  ressources  : 

1°  Une  taxe  sur  les  alambics  (2  fr.  par  litre  de  conte- 
nance pour  les  appareils  ordinaires  et  un  droit  fixe  de 
300  fr.  pour  les  appareils  à  distillation  con- 
tinue) dont  le  produit  est  évalué  à   160.000 

2°  Une  taxe  sur  les  opérations  de  Bourse 
des  valeurs  (2  centimes  0  00  pour  les  opé- 
rations et  1  centime  0/00  pour  les  reports) 
produit  évalué  à   2.500.000 

3°  Une  taxe  d'incendie  sur  les  assurances 
(8  centimes  0/00)  produit  évalué  à   2.500.000 

4°  Une  taxe  sur  les  mutations  d'immeu- 
bles situés  à  Paris,  à  titre  onéreux  ou  gra- 
tuit (de  1  fr.  50  0/0  pour  les  ventes,  de 
0  fr.  00  0/0  pour  donations  ou  successions 
en  ligne  directe  ou  entre  époux  et  de 
2  fr.  50  0/0  pour  les  autres  successions) 
dont  le  produit  est  évalué  à   8. 200.000 

5°  Une  taxe  de  mainmorte  égale  à  celle 
de  l'Etat,  devant  produire   1.800.000 

Le  total  de  ces  évaluations  étant  de.  14.660.000 

•et  par  conséquent  supérieur  au  total  des  ressources 
nouvelles  à  créer,  la  Commission  proposera  de  rétablir 
l'équilibre  en  diminuant  de  1  0/0  à  0.50  0/0  la  taxe  ac- 
tuelle sur  les  locaux  commerciaux,  industriels  ou  d'usi- 
nes et  de  réduire  de  0.50  et  U  25  0/0  la  taxe  sur  la  va- 
leur vénale  des  terrains  non  bâtis. 

Nous  ne  savons  quel  accueil  le  Conseil  municipal 
fera  à  ces  propositions;  mais  s'il  les  adopte,  il  est  pro- 
bable que  le  Gouvernement  hésitera  à  proposer  une 
surcharge  sur  les  opérations  de  Bourse  et  sur  les 
mutations. 

Le  Marché  de  Paris,  tant  pour  les  valeurs  mobilières 
que  pour  la  propriété  immobilière,  ne  semble  nulle-, 
ment  en  état  de  supporter,  sans  fléchir,  ces  nouvelles 
charges  municipales. 


L'Emprunt  Bulgare.  —  Au  moment  où  nous  met- 
tons sous  presse,  les  débats  relatifs  à  l'emprunt  bul- 
gare de  125  millions,  garanti  par  la  régie  des  tabacs, 
ne  sont  pas  encore  terminés  au  Sobranié.  Le  Syndicat 
des  banques,  qui  comptait  que  le  vote  définitif  serait 
rendu  le  10  courant,  a  accepté  d'autant  plus  facilement 
la  prolongation  des  débats  que  ce  vote  paraît  être 
d'ores  et  déjà  assuré  par  les  voix  des  Zankovistes  et 
des  Karavelistes,  auxquelles  se  sont  jointes  celles  des 
amis  de  Stamboulof. 

Il  est,  d'ailleurs,  probable  que  les  débats  seront  ter- 
minés aujourd'hui  ou  au  plus  tard  demain  soir,  sa- 
medi. 

Le  Canal  de  Panama.  —  M.  Hutin,  président  de 
la  Compagnie  Nouvelle  du  Canal  de  Panama,  qui  était 
allé  aux  Etats-Unis  négocier  la  cession  de  l'entreprise, 
-est  rentré  à  Paris,  après  avoir  subi  un  échec  des  plus 
fâcheux.  Le  Temps  du  12  décembre  a  publié  le  texte 
de  la  lettre  adressée  par  lui  à  M.  Roosevelt,  président 
des  Etats-Unis,  après  le  dépôt  du  rapport  de  la  Com- 
mission du  canal  isthmique.  Cette  lettre,  qui  constitue 
la  base  précise  de  la  discussion  qui  s'engage  en  ce 
moment  au  Congrès  américain,  nous  donne  un  histo- 
rique très  complet  de  l'affaire.  Nous  en  détachons  les 
passages  essentiels. 
^  Voici  d'abord  le  questionnaire  qui  a  été  adressé  à  la 
Compagnie  par  le  président  de  la  Commission  du  canal 
isthmique  pour  connaître  les  conditions  de  la  cession  : 

«  1°  La  Compagnie  nouvelle  du  canal  est-elle  disposée  à 
vendre  aux  Etats-Unis  tous  les  droits,  privilèges  et  franchi- 
ses, ensemble  les  travaux,  chemins  de  for  (v  compris  le  Pa- 
nama railroad),  lignes  de  télégraphe  et  de  téléphone,  édifices, 
terres,  matériel,  plans  et  documents  de  toute  nature  qu'elle 
possède  et  qu'elle  contrôle  par  rapport  à  la  construction  d'un 
canal  à  travers  l'isthme  de  Panama  ? 

«  2°  La  Compagnie  peut-elle  (c'est-à-dire  a-t-clle  le  pouvoir 
légal)  de  donner  un  titre  certain  à  ces  droits,  privilèges, 
franchises,  propriétés,  etc.,  de  toute  nature,  titre  libre  de 


toute  difficulté  ou  contestation  de  quelque  nature  que  cesOit, 
de  la  part  de  quelque  personne  que  ce  soit,  et,  en  particulier, 
de  la  part  des  actionnaires  ou  créanciers  de  l'ancienne  Com- 
pagnie du  Canal  ■? 

«  3°  Pour  quelle  somme,  au  comptant,  la  Compagnie  trans- 
fèrera-t-elle  aux  Etats-Unis  tous  les  droits,  privilèges,  fran- 
chises, propriétés,  etc.,  de  toute  nature,  qu'elle  possède  ou 
contrôle  par  rapport  à  la  construction  d'un  canal  à  travers 
l'isthme  do  Panama?» 

Voici  la  réponse  faite,  le  15  mai,  par  le  Président  de 
la  Compagnie  : 

Sur  la  1"  question,  la  Compagnie  consentirait,  si  l'autori- 
sation lui  en  était  donnée  par  le  Gouvernement  colombien,  à 
transférer  sa  concession  et  toutes  ses  propriétés  au  Gouverne- 
ment des  Etats-Unis.  Le  Président  a  fait  observer  que  toutes 
les  conditions  de  ce  transfert  devraient  être  iixées,  pour- la 
Compagnie,  en  dehors  et  indépendamment  des  arrangemonts 
particuliers  qui  pourraient  intervenir  '  entre  les  Gouverne- 
ments des  Etats-Unis  et  de  la  Colombie.  Il  a  ajouté,  enfin, 
que  la  promesse  de  transférer  sa  concession  ne  pouvait  enga- 
ger la  Compagnie  pour  un  temps  indéterminé  sans  risquer  de 
compromettre  la  marche  progressive  de  ses  travaux  et  ses 
intérêts  généraux.  Il  a  donc  demandé  de  limiter  les  e fie l s  de 
cette  promesse  au  1"  mars  1902,  étant  entendu  que  tous  les 
accords  préliminaires  seraient  établis  avant  le  1er  décembre 
1901,  pour  être  soumis  au  Congrès  dans  sa  prochaine  ses- 
sion. On  verra,  plus  loin,  de  quel  accord  il  s'agit  ici. 

Sur  la  seconde  question,  le  Président  de  la  Compagnie  a 
confirmé  ses  déclarations  précédentes,  c'est  à-dire  que  la  Com- 
pagnie nouvelle  du  canal  de  Panama,  en  fait  comme  endroit, 
a  le  pouvoir  de  transférer  au  Gouvernement  des  Etals-Unis, 
par  un  titre  légal  et  certain,  sa  concession  et  ses  propriétés. 

Sur  la  troisième  question,  concernant  le  prix  de  vente,  ce 
prix  serait  établi,  entre  la  <«  Istlimian  Canal  Commission  »  et 
la  Compagnie,  autant  que  possible  sur  des  évaluations  et  par 
une  entente  amiables  ;  mais,  si  une  divergcnce*notable  d'opi- 
nion venait  à  se  produire,  en  aurait  recours  à  un  arbitrage 
dans  la  forme  ordinaire.  Les  arrangements  préliminaires 
auraient  été  signés  avant  le  1er  décembre  1901,  c'est-à-dire 
antérieurement  à  la  réunion  du  Congrès,  de  manière  qu'ils 
lui  fussent  soumis  dans  sa  prochaine  session,  après  qu'ils 
auraient  été  approuvés  par  l'assemblée  générale  des  action- 
naires de  la  Compagnie  nouvelle. 

En  résumé,  il  s'agissait,  à  l'aide  d'une  étude  techni- 
que, faite  contradictoirement  par  la  «  Isthmian  Canal 
Commission»  et  parla  Compagnie,  d'arriver  à  fixer,  un 
point  qui  liait  la  Compagnie  seule,  qui  représentait  le 
maximum  de  ses  prétentions  et  qui  pouvait  être  sou- 
mis à  une  nouvelle  discussion  ou  à  une  révision  par 
la  volonté  du  Congrès. 

C'est  sur  ce  point  que  l'entente  ne  put  se  faire  et, 
après  bien  des  pourparlers  avec  la  Commission,  voici 
les  conclusions  que  le  président  de  la  Compagnie  a 
finalement  soumises  à  M.  Roosevelt  : 

La  Compagnie,  confirmant  toutes  ses  promesses  et  décla- 
rations antérieures,  demande  à  établir  la  valeur  réelle  de  ses 
propriétés  devant  .une  ou  plusieurs  personnes  ayant  autorité 
officielle,  qualité  et  pouvoir  pour  discuter  contradictoirement 
les  diverses  évaluations  de  la  Compagnie  et  soumettre  à  un 
arbitrage  tous  les  points  qui  ne  pourraient  être  détenu (tt  s 
par  une  entente  amiable. 

Los  prix  ainsi  fixés  lieraient  la  Compagnie,  mais,  bien  en- 
tendu, ils  n'engageraient  ni  le  Président,  ni  le  Congrès. 

Ce  mode  de  procéder  fournirait  une  base  certaine,  équi- 
table et  vraie,  sur  laquelle  pourrait  être  estimée  la  valeur 
relative,  pour  les'  Etats-Unis,  des  .deux  routés  du  canal 
interocéanique.        •  '''  ? 

La  Compagnie  considérerait  comme  une  grande  faveur 
dans  une  question  qui  peut  affecter  si  profondément  ses  in- 
térêts généraux,  d'être  informée,  le  plus  tôt  qu'il  sera  pos- 
sible, après  qu'elle  aura  été  étudiée,  de  la  décision  prise  à 
l'égard  de  sa  proposition. 

Il  est  difficile  de  dire  quelle  suite  sera  donnée  à  Ces 
propositions  :  le  débat  est  maintenant  ouvert  devant 
le  Congrès  et  l'on  sait  qu'au  projet  du  canal  de  Pa- 
nama, le  sénateur  Morgan  en  a  opposé  un  autre  qhi 
comporte  la  construction  du  canal  à  travers  le  Nicara- 
gua et  affecte  à  ce  projet  une  somme  d'e  190  millions 
de  dollars.  ' 

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs.  —  Les  ac- 
tionnaires de  cette  Société  étaient  convoqués  pout'  le 
6  courant  en  assemblée  générale  annuelle,-  mais-  vu-'le 
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nombre  insuffisant  de  titres  déposes,  la  réunion  n'a 
pu  avoir  lieu,  et  elle  a  été  reporté  au  27  courant. 

D'après  le  rapport  des  commissaires  des  comptes, 
les  bénéfices  de  l'exercice  1900-190'!,  clos  le  31  octobre, 
se  montent  à 865.695  fr.  17  suivant  le  détail  ci-dessous. 
Nous  opérons  ici,  comme  de  coutume,  un  rapproche- 
ment avec  les  résultats  de  l'exercice  précédent  : 

Exercices 


18994900 


1900-1901 


Bénéfices  de  l'exercice  

Dont  il  faut  déduire  : 
frais  généraux  et  judiciaires  . , 

Soldes  bénéficiaires  nets  


(En  francs) 
1.0.%. 537  67   1.050.436  45 

202.291  40  184.741  28 
854.2/i6  27  805.695  17 
les  deux  derniers 


Compagnie  Générale  de  Navigation  (  Havre- 
Paris- kyon-Marseille).  —  Les  actionnaires  de  cette 
Compagnie  étaient  convoqués  pour  le  lu  courant  en 
assemblée  générale  annuelle. 

L'exercice  1900-1901  de  cette  Compagnie,  exercice 
clos  le  HO  juin  dernier,  a  été  moins  favorisé  que  les 
précédents,  son  solde  bénéficiaire  ne  s'élevant  qu'à 
643.962  fr.  52.  Voici,  au  reste,  comment  s'établit  le 
"  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  pour  les  trois  derniers 
exercices  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Crédit 

 Au  30  juin 


D'autre  part,  voici,  comparés, 
bilans  : 

Actif 

Bilan  au  31  octobre 

19C10  1901 
(En  francs) 

Caisse                                              104.957  154.040 

Portefeuille  :  Effets  de  commerce 

et  valeurs                                      7 . 922 . 369  6 . 962 . 463 

Immeubles                                         314.687  357.803 

Accrédites  et  Associations  ouvrières     83.321.712  78.842.903 

Billets  non  renouvelés                      20.289.300  20.933.450 

Crédit  Foncier  : 

Compte  capital,  compte  courant.      3. 761. 324  3.768.824 

Débiteurs  divers                                  869.9.i2  916.787 

Frais  généraux  et  judiciaires                 202.291  184.741 

Crédits  réalisés                                83.8  5.950  79.564.250 

Crédits  à  réaliser                             27.995.350  35.551.100 


223.610.90'i  227.2y6.o61 


83  938.450  79.670.250 


Passif 

Capitall  social   5.000.000  5.000.000 

Réserve  statutaire   3.874.000  4.830.000 

Billets  des  accrédités  et  des  Asso- 
ciations ouvrières  

Crédit  Foncier  : 

Compte  billets  échus   18.405.000  16.565.900 

Compte  intérêts  à  valoir   214.000  187.000 

Règlements  litigieux   947.692  1.067.962 

Créditeurs  divers   3.353.923  3.749.463 

Créditeurs  en  cours   111.851.300  115.115.350 

Profits  et  pertes  réalisés   1.056.537  1.050.436 


228.640.902  227.236.361 


Pour  1899-1900,  la  répartition  des  bénéfices  s'était 
effectuée  ainsi  : 

Francs 

Pour  règlement  des  condamnations  et  des  trans- 
actions individuelles  relatives  à  l'affaire  des 

Canaux  Agricoles   193.277  15 

Pour  la  réserve  statutaire   56.000  » 

Dividende  a  raison  de  12  francs  par  action   600.000  » 

Solde  à  reporter  à  nouveau   4.969  12 

Somme  égale   854.246  27 

On  ignore  encore  quelles  sont  les  intentions  du  Con- 
seil d'administration  touchant  le  dividende  à  répartir, 
mais  on  croit  qu'il  sera  fixé  à  14  francs.  Comme  il 
n'absorberait  que  700.000  francs,  il  restait  à  la  So- 
ciété 165.095  fr.  17  à  affecter  aux  règlements  litigieux 
dont  le  total  n'est,  pas  loin  d'être  atteint,  et  au  report 
à  nouveau . 

A  remarquer  que  la  réserve  statutaire  a  augmenté 
d'une  année  à  l'autre  de  950.000  francs,  provenant  de 
5fi.000  francs  prélevés  sur  les  profits  de  l'exercice  pré- 
cèdent, et  de  900.000  francs  représentant  le  produit  de 
la  vente  en  1899-1900  des  mines  de  lîcrt  remises  en 
1890  à  la  Société  comme  caution  d'une  ouverture  de 
prêt  consentie  par  elle  en  cette  même  année. 

Ainsi  qu'en  témoigne  le  bilan,  les  opérations  de  la 
Société  se  sont  maintenues  en  1900-1901.  Le  compte 
des  '  Accrédités  et  Associations  ouvrières  »  a  bien  di- 
minué de  4. '(78.809  francs,  mais,  par  contre,  les  crédits 
en  cours  (crédits  réalisés  et  à  réaliser)  s'élèvent  à 
jU5.115.;>.jO  francs,  en  plus-value  de 3.264.050  francs. 


1899 


1900 


Bénéfices  de  l'exploitation.. 
Escomptes,  intérêts  et  divers 

A  déduire  : 
Intérêts  et  amortissement 
des  obligations,  frais  gé- 
néraux ,  amortissements 
et.  provisions  

A   ajouter   :    Reliquat  de 
l'exercice  précédent  

Montant  disponible  


'En  francs^ 
1.816.057  1.700.691 
78.856  106.434 


1901 


998.808 
73.813 


1.894. 913   1.807.125    1.072. 121 


859.212      737.785  428.158 


1.035.701 
12.8'i'j 


1.069.340 
7.419 


643.963 
5.292 


1 . 048 . 545   1 .  (  i7  6 . 7 59      649 . 255 


Ces  profits  nets  ont  reçu  l'attribution  suivante  : 

 Exercices 

"Î89X-!»»  '  lb9iM900  1901-1902 


Réserve  statutaire  

Fonds  d'amortissement  

Amortissement  du  chapitre 
«  Comptes  à  amortir  »... 

Dividende  de  22  fr.  50  pour 
1898-99  et  pour  1899-1900 
et  de  12  fr.  50  pour  1900- 
1901  

Report  ii  nouveau  


51.785 
180.000 


'En  francs 
53.467 
180.000 


/ 1.341  100.000 


738.000 
7.419 


7:38.000 
5.292 


32.198 
180.000 

25.000 


410.000 
2.057 


1.048.5Ï5   1.076.759  649.25-5 


La  réduction  des  bénéfices,  qui  a  eu  comme  con- 
séquence une  diminution  de  10  fr.  dans  le  dividende, 
est  due  à  la  grève  de  Marseille  signalée  au  cours  de 
l'exercice.  Autrement  la  situation  de  la  Société 
n'a  pas  varié.  Les  disponibilités  sont  toujours  gran- 
des puisqu'on  trouve  dans  le  bilan  comme  espè- 
ces en  caisse  et  dansles  banques 3.311.726  fr.  82,  comme 
valeurs  industrielles  et  commerciales,  1.600.000  fr., 
comme  portefeuille  75'i.266  fr.  65,  comme  effets  à  rece- 
voir 84.989  fr.  45,  et  comme  débiteurs  divers  et  comp- 
tes d'ordres,  1.259.662  fr.  60  ;  soit,  en  tout  7.010.645 
francs  52.  Par  contre,  comme  exigibilités  on  ne  trouve 
que  2.316.996  fr.  13,  c'est-à-dire:  Effets  à  payer  528.199 
francs  16;  coupons  d'actions  à  payer  388. b  3  fr.  75; 
coupons  d'obligations  à  payer,  60.800  fr.;  obligations 
à  rembourser,  4.000  fr. ;  créditeurs  divers  et  comptes 
d'ordre,  916.833  fr.  22,  et  dividende  aux  actionnaires 
410.000  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Navigation  a  un  capital- 
actions  de  16.400.000  fr.,  et  elle  avait  encore  en  circula- 
tion, au  30  juin  dernier,  4.166.500  fr.  d'obligations  lro 
série,  et  1.000  fr.  d'obligations  2«  série.  Quant  à  ses  ré- 
serves et  provisions  diverses  elles  atteignent,  à  l'heure 
actuelle,  la  somme  de  3.347.401  fr.  85. 


Compagnie  Huanchaca  de  Bolivie.  —  La  produc- 
tion de  cette  mine,  pour  le  mois  de  novembre,  a  été 
de  78.000  marks. 


Ventes  du  même  mois 


Barres  d argent   48.000  onces 

Minerais   522.000  — 


Total  

dont  la  valeur  est  de  37.750  liv.  st. 


  570.000  onces 

environ. 
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Dans  l'article  que  nous  avons  publié  il  y  a  huit 
jours  sur  cette  Compagnie,  nous  avons  parlé  de  son 
Comité  de  Direction  de  Paris.  Ce  Comité  est  composé 
comme  suit  : 

MM.  F.  Argandona  ;  E.  Sénéchal  de  la  Grange;  J.  de 
Catelin,  ingénieur  des  mines  ;  E.  Thomas,  sénateur. 


Gaz  de  Bordeaux.  —  Les  actionnaires  de  la  Com- 
pugnie  du  Gaz  de  Bordeaux  se  sont  réunis,  le  9  no- 
vembre, en  assemblée  générale  annuelle  pour  recevoir 
communication  des  comptes  de  l'exercice  1900-1901, 
clos  le  30  juin  dernier. 


COMPTE  1)1"  PROFITS  ET  PERTES 


Boit 


Francs 


Solde  suivant  le  bilan  au  30  juin  1901. . .  579.847  57 
Acompte  payé  sur  le  dividende   75.000  ~ 

Total   «54.847  57 


Avoir 

Réserve  statutaire  5  0/0   3Î.742  37 

Amortissement  îles  actions   60.000  » 

Intérêts  à  5  0/0  sur  actions   150.000  » 

Conseil  d'administration   41.210  52 

Complément  de  dividende  sur  actions. . .  210.000  » 

Parts  de  souscription  d'origine   90.0CO  » 

Ensembl.   G53  952  89 

  10.894  68 


A  nouveau. 


Total  égal   664.847  57 


Le  montant  des  profits  est  sensiblement  inférieur  à 
celui  obtenu  en  1899-1900.  La  diminution  des  résultats 
industriels,  en  effet,  n'est  pas  moindre  de  346.000  fr., 
bien  que  d'après  le  bilan  elle  ne  ressorte  qu'à  100.000 
francs;  mais  il  faut  tenir  compte  de  cette  circons- 
tance à  savoir,  que  le  Conseil  a  dû  prélever  100.000  fr. 
sur  la  réserve  constituée  en  vue  de  la  crise  charbon- 
nière, alors  que,  l'année  précédente,  cette  réserve  avait 
été  dotée  de  120.000  fr.  ;  d'où  une  différence  de  220.000 
francs  d'une  année  à  l'autre.  De  plus,  il  a  été  fait 
état  d'une  somme  de  20.000  fr.  provenant  d'une  aug- 
mentation de  revenus  sur  fonds  placés  et  en  report. 

En  résumé,  le  dividende  n'a  pu  être  fixé  qu'à  70  fr., 
conti  e  75  fr.  en  1899-1900,  par  action  de  capital  ;  à  45  fr. 
par  action  de  jouissance,  contre  50  fr.  ;  quant  aux  300 
parts  de  souscription  d'origine,  elles  n'ont  reçu  que 
300  fr.  par  part,  au  lieu  de  333  fr.  33,  et  même*  pour 
parfaire  la  répartition,  il  a  dû  être  prélevé  lOO.OOit  fr. 
sur  la  réserve  pour  la  crise  charbonnière,  ainsi  qu'il  a 
été  dit  plus  haut. 

Cette  réduction  de  dividende,  a  dit  le  Conseil,  est  la 
conséquence  naturelle  de  la  diminution  constante  des 
bénéfices.  Les  recettes  du  gaz  ont,  par  exemple,  encore 
diminué,  du  fait  du  rabais  que  la  Société  a  dû  consen- 
tir à  certains  gros  clients  afin  de  pouvoir  lutter  contre 
la  concurrence  de  l'électricité.  Il  y  a  là,  ajoute  le  Con- 
seil, une  situation  illégale  qui  se  prolonge  trop,  et  la 
Société  se  préoccupe,  comme  les  années  précédentes, 
des  mesures  à  prendre  pour  obtenir  par  toutes  voies 
de  droit  la  réparation  légitimement  due  par  la  Ville  du 
préjudice  qu'elle  subit  du  fait  de  ladite  concurrence. 
Quant  au  nouveau  cahier  des  charges  qui  s'élabore  en 
ce  moment,  elle  l'étudiera  avec  la  plus  grande  pru- 
dence, car  si  la  Ville  de  Bordeaux  a  des  désirs  légi- 
times à  faire  prévaloir,  la  Société,  de  son  côté,  a  à  dé- 
fendre son  patrimoine  social,  et  à  mettre  en  œuvre 
l'expérience  que  son  Conseil  et  ses  directeurs  ont  pu 
acquérir  au  cours  d'une  longue  gestion. 


Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits 
et  des  Grands  Express  Européens.  —  Le  nombre 
d'actions  déposées  en  vue  de  l'assemblée  générale  ex- 
traordinaire du  12  décembre  n'ayant  pas  été  suffisant 
pour  qu'il  pût  y  être  délibéré  valablement,  la  réunion 
n'a  pas  eu  lieu,  et  une  deuxième  assemblée  sera  con- 
voquée dans  les  délais  statutaires,  très  probablement 
pour  le  30  courant. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS   ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

S  déc.  12  déc. 

Or             2  458  005  517  2.456  300.116 

Argent...    1-100028  134  t .099.816.441 

3.558  033  112  3.556  111.22: 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 
Portefeuille  Paris  |  g*  ggjj££„. 
Bons  du  Trésor  


5  déc. 


Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

iientes  de  la  Réserve  

(tentes  de  !a  Réserve  (ex-banques).. 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  ,  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rp<,Prve«  (  Loi  du  n  mai  1834  

rnobilières  Ex-banques  département, 
momiieres  (  Loj  du  g  .juin  )g51  

Réserve  immobilières  de  la  Banque... 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  , 

Billets  à  ordre  et' récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  d-;  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


3.558.033.112 


67.049 
160.193.393 


325.789.111 
1.611.000 
6  202  400 
198  1*6  210 
2t6.589.t66 
180-000.000 
10.000.000 
2.980.150 
99.621  300 
100.000.000 
4  OuO-000 
20  186.590 


12  déc. 


3. 556. 111. 223 


11. 060 
141.459.900 


341  419.458 
1  115.000 
6  *02  400 
195  963.044 
i80.905.598 
180-000.000 
10.000-000 
2.980.150 
99.621  300 
100.000-000 
4.000.000 
20  210.188 


6.on.n 

6.095.699 

8  407  444 

8.401.444 

61.329  883 

45  161.693 

5  041  336.t:89 

5  012. 216.160 

182.500.000 

182.500-000 

8.002.313 

8.002.313 

10.000.000 

10-000.000 

2.980.150 

2.980-150 

9.125.000 

9. 12.';.  000 

4.000.000 

4.000.000 

8.401.444 

8.401-444 

4. 131. 519  12i 

4  015  514.140 

21. 369. 431 

18  162.011 

10  169.363 

10.055  435 

63  «-48  211 

6;  141.811 

462  95!  669 

415. 134  260 

61  216-193 

13.153.442 

1.618  193 

1  630. 314 

9.1i8.326 

10. 119. 518 

t. 228  03d 

1  228.039 

,  46.401.251 

53  855. 499 

5.041  336  889 

S. 012. 216.160 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


16  déc. 

15  déc. 

14  déc 

13  déc. 

12  déc. 

1891 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3. 681  8 

3.158  0 

3.923  5 

4.093  1 

4  015-5 

3.112  4 

3.036  1 

3  049  2 

3.436  5 

3.556.1 

Portefeuille  

194.1 

893.0 

1.003  9 

150  6 

488.9 

Avances  aux  rartic. 

361  5 

408  1 

419  3 

5t6  4 

416.9 

—      à  l'Etat.... 

140  0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

Compt.  coui.  Trésor 

211  1 

319  3 

311  1 

316  2 

61.1 

—  partie. 

48i  2 

4Û5.9 

449  5 

446  7 

548  9 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

3  0/0 

3  %  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'oi  

2  y-  O/dO 

6  0/00 

4  %  0/00 

pair 

pair 

2.919  2 

5.491.9 

8.932.2 

6.868.3 

4  083.8 

Une  Distinction  méritée.  —  Nous  apprenons  avec  le 
plus  grand  plaisir  que  notre  collaborateur  M.  Pierre  des 
Essars  vient  d'être  nommé  chevalier  de  la  Couronne  d'Italie. 

Nos  confrères  italiens  l'en  félicitent  chaudement,  et  nous 
sommes  bien  heureux  de  joindre  nos  félicitations  aux  leurs. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  titres  de  l'em- 
prunt russe  4  0/0  or  lb90,  4°  émission,  pourront  circuler 
sans  coupons,  mais  ils  devront  être  munis  du  talon  donnant 
droit  à  la  nouvelle  feuille  de  coupons. 


Un  dernier  versement  de  75  fr.  (net  12  fr.  50.  après  déduc 
tion  d'un  coupon  de  2  fr.  50;  étant  appelé,  du  10  au  20  dé- 
cembre, sur  les  obligations  Communales  2  60  0/0  189J  non 
libérées.' 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  14  décembre 
inclus,  lesdites  obligations  ne  seront  plus  négociables  qu'en 
titres  entièrement  libérés  et  définitifs. 
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Un  versement  de  150  fr.  (]>lus  les  intérêts  courus  à  3  0/0, 
soit  150  fr.  GO)  étant  appelé  le  lb  décembre  sur  les  obligations 
non  libérées  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Indo- 
Chine  et  du  Yunnan, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  10  décem- 
bre, lesdites  obligations  ne  seront  plus  négociables  qu'en 
titres  libérés  de  300  fr. 


Depuis  le  7  décembre,  les  actions  et  vingtièmes  d'action 
de  la  Société  civile  des  Mines  de  Vicoigne  et  de  Nœux  sont 
admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

4.000  actions  nominatiues  pouvant  être  divisées  en  vingtiè- 
mes d'actions  également  nominatifs;  les  titres  sont  munis  de 
coupons  au  porteur. 

Jouissance  courante  :  15  novembre  1901,  ex-coupon  n"  2. 

Siège  social  à  Nœux-les-Mincs  (Pas-de-Calais). 

ServLo  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Crédit  Lyon- 
nais, boulevard  des  Italiens,  18. 


Depuis  le  10  décembre,  les  actions  de  la  Banque  Indus- 
trielle et  Coloniale  (en  liquidation)  ont  cessé  d'être  négocia- 
bles à  la  Bourse  de  Paris. 


Depuis  le  10  décembre,  les  actions  de  la  Société  des  An- 
ciens Etablissements  Cail  (en  liquidation)  ne  sont  plus  négo- 
ciables qu'en  titres  estampillés  de  la  répartition  des  actions 
Société  française  de  Constructions  mécaniques,  effectuée  à 
raison  d'une  action  Constructions  Mécaniques  par  action 
Etablissements  Cail. 

L'estampille  apposée  sur  les  actions  Cail  est  ainsi  conçue  : 
<■  Action  Société  française  de  Constructions  mécaniques  déli- 
vrée. Le  présent  titre  valant  comme  bon  de  liquidaiton.  » 

Lesdites  actions  estampillées  sont  inscrites  à  la  2''  partie 
du  Bulletin  de  la  Cote. 


Nomination  d'Agent  de  Change.  —  Par  décret  de  M.  Le 
Président  de  la  Bépublique,  en  date  du  5  décembre.,  rendu 
sur  la  proposition  du  Ministre  des  finances,  M.  Brisset 
(Eugène-Marie-Camille)  a  été  nommé  agent  de  change  près  la 
Bourse  de  Paris,  en  remplacement  de  M.  Blin,  démission- 
naire. 


Le  Rendement  des  impôts.  —  Le  produit  des  impôts 
et  revenus  indiiects  pour  le  mois  de  novembre  dernier  pré- 
sente une  moins-vaine  de  11.492.000  francs  par  rapport  aux 
évaluations  budgétaires  et  une  diminution  de  8.148.700  fr. 
par  rapport  aux  recouvrements  de  novembre  1900. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur:  l'impôt  sur  les  valeurs  mobilières,  64.000;  les  sucres, 
1.015.000;  les  contributions  indirectes  (monopoles),  97.000  ; 
les  postes,  1.305.000;  les  télégraphes,  213.900;  les  télé- 
phones, 362.7H0. 

Il  y  a  moins-value  sur:  l'Enregish'ement,  3.471  000;  le 
Timbre,  149.000  ;  l'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse, 
164 . <XX)  ;  les  douanes,  5.405.000  ;  les  contributions  indirectes, 
5.322.600;  les  sels,  38.000. 

Par  rapport  aux  recouvrements  de  novembre  1900,  il  y  a 
plus-value  sur  :  l'Enregistrement,  1.287.000  ;  le  Timbre, 
447.500  ;  les  sucres,  36  000  ;  les  contributions  indirectes  (mo- 
nopoles), 645.000  ;  les  postes,  410.900  ;  les  téléphones,  305.500. 

Il  y  a  moins-value  sur:  l'impôt  sur  les  opérations  de 
Bourse,  95.000;  l'impôt  sur  les  valeurs  mobilières,  103.500; 
les  douanes.  713. OoO  ;  les  contributions  indirectes,  10.197.000  ; 
les  sels.  157.000;  les  télégraphes,  14.600. 
•f  Le  produit  des  onze  mois  écoulés  de  1901  présente  une 
moins-value  de  106.963.500  francs  par  rapport  aux  évalua- 
tions budgétaires  il  une  diminution  de  148.545.900  francs  par 
rapport  aux  recettes  de  la  période  correspondante  de  1900. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
tfrnant  les  caisses  d'épargne  ordinaires,  du  l,r  au  10  dé- 
cembre 1901  : 

Dépôts  de  fonds   4.063.443  82 

Retraits  de  fonds   6.064.010  35 

Excédent  de  retraits   2. 000.566  53 

Excédent  de  dépôts  du  1"  janvier  au  10  décembre  1901  : 
5.699.8-3  fr.  76. 

g<Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  1er  an  10  dé- 
n  triore  1901  : 

1°  Pour  le  compte  fies  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  301.1  ftS  fr.  86; 


2"  Pour  placeinen'  des  excédents  des  arrérageait  des  ca- 
pitaux encaissés  sur  les  \ali  nrs  composant  le  portefeuille 
provenant  des  caisse-  d'épargne  ordinaires  :  1.216.827  fr.  74. 


Tavernes  Pousset  et  Royale  réunies.  —  L'assemblée 
générale  ordinaire  des  actionnaires  a  eu  lieu  le  26  octobre. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil 
d'administration  et  des  commissaires,  elle  a  approuvé  les 
comptes  de  l'exercice  1900-1901  e'  voté  comme  suit  la  réparti- 
tion des  bénéfices  y  afférents,  qui  ont  été  de  509.541  fr.  40: 

Francs 


5  0/0  à  la  réserve  lé-gale   25.477  10 

Premier  dividende  de  5  0/0  aux  actions. . .  175.000  » 

Prélèvement  en  faveur  de  la  réserve  spéciale.  124.000  » 

5  0/0  de  surplus  au  Conseil  d'administration  9.228  20 

Deuxième  dividende  de  O  0/0  aux  actions..  175.000  r 

A  reporter  à  nouveau   330  10 


Total  égal   509.541  40  » 


Les  10  francs  de  dividende  fixés  par  cette  répartition  ont 
été  distribués,  dans  le  courant  de  l'exercice,  en  quatre 
acomptes  de  2  fr.  50  chacun. 

L'assemblée  a  réélu  M.  A.  Beicheinbach,  administrateur 
sortant,  et  nommé  un  nouvel  administrateur,  M.  Gustave 
Hloch. 

Les  pouvoirs  des  commissaires  des  comptes.  MM.  L. 
Vimard  et  E.  Bornays.  uni  été  renouvelés  pour  l'exercice  en 
cours. 


La  Production  des  Vins  en  1901.  —  La  Direction  gé- 
nérale des  Contributions  indirectes  vient  de  publier  son  esti- 
mation provisoire  sur  la  production  des  vins  en  1901. 

La  récolte  des  vins  en  France  est  évaluée  à  57.963.514  hec- 
tolitres, soit  une  diminution  de  9.1389.147  hectolitres  par  rap- 
port à  la  récolte  de  1900  et  une  augmentation  de  18.005.372 
hectolitres  comparativement  à  la  production  moyenne  des  dix 
dernières  années. 

En  comptant  encore  5.547.000  hectolitres  pour  l'Algérie, 
selon  les  estimations  provisoires  qui  ont  été  transmises  à 
l'Administration,  et  environ  200.000  hectolitres  pour  la  Corse, 
on  arrive  à  une  production  totale  de  63.710.514  hectolitres. 

C'est  là  un  chiffre  encore  très  élevé  et  qui,  sauf  l'année  der- 
nière, n'avait  pas  été  atteint  depuis  1875.  Cette  abondance  de 
production  est,  avant  tout,  la  conséquence  de  la  reconsti- 
tution du  vignoble.  A  cette  cause  permanente  il  convient  d'en 
ajouter  quelques  antres  se  rattachant  aux  circonstances  cli 
matériques  :  absence  de  gelées  prin'anières,  floraison  effec- 
tuée dans  de  bonnes  conditions,  température  défavorable  an 
développement  des  maladies  cryptogamiques;  enfin,  dans  le 
mois  de  septembre,  des  pluies  qui  ont  contribué  à  accroître 
la  quantité.  Cette  dernière  cause  paraît  avoir  dans  certaines 
régions  déterminé  un  amoindrissement  de  qualité  ;  mais  il  est 
notoire  que  cette  qualité  est  excellente  dans  les  régions  où  les 
vendanges  se  sont  effectuées  de  bonne  hem-e. 

Des  augmentations,  comparativement  à  l'année  dernière, 
apparaissent  dans  23  départements;  elles  sont,  en  général, 
peu  sensibles  ;  les  plus  fortes  sont  données  par  les  départe- 
monts  de  Meurthe-et-Moselle  (+  143.819  hect.),  delà  Drôme 
(_j_  140.300  hect.)  ;  de  la  Meuse  (+  139.397  hect.). 

54  départements  présentent  des  diminutions  :  les  plus  im- 
portantes sont  fournies  par  ceux  de  la  région  du  Midi  :  Héraidt 
(—  1.964.148  hect.1  :  Gironde  (—  1.431.011  hect.);  Aude 

-  1.082.286  hect  );  Gard  (-622.046  hect.):  Gers  (—  620.070 
hectolitres)  ;  Pyrénées-Orientales  (—  611.397  hect.). 

D'après  les  indications  recueillies  sur  la  force  alcoolique 
des  vins  de  1901,  la  récolte  se  subdiviserait  comme  suit  : 

Hectolitres 

Vins  titrant  moins  de  11  degrés   50.92-4.726 

-  11  degrés   4.247.725 

—  plus  de  11  degrés   2.791.063 

Enfin,  suivant  les  estimations  faites  dans  chaque  départe- 
ment, en  tablant  sur  les  divers  prix  de  vente  chez  les  récol- 
tants, la  valeur  do  la  récolte  de  1901  s'élèverait  à  952.223.941 
francs.  Dans  ce  total,  les  vins  de  qualité  supérieure  (et  par 
là  il  faut  entendre  seulement  les  vins  dont  le  prix  de  vente 
chez  le  récoltant  dépasse  50  francs  l'hectolitre)  sont  compris 
pour  81.922.261  francs,  correspondant  à  une  quantité  de  1  anl- 
Lion '980.175  hectolitres  el  les  vins  de  qualité  ordinaire  pour 
870. 301. 680  francs,  correspondant  à  une  quantité  de  56  mil- 
lions 083.:-<39  hectolitres. 

Le  mois  prochain,  la  Direction  générale  des  Contributions 
indirectes  sera  en  mesure  de  donner  des  renseignements 
plus  complets  sur  le  développement  de  la  récolte. 
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RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  12  au  18  nov.  1901  £46*  semaine) 
(Un  milliers  de  francs) 


Rec. 

br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des» 

'£  S 

la  semaine 

des  a 

nnées 

Différence 

lignes 

S  * 

1901 

12  10 

1901 

1900 

1901' 

1900 

Etat  

2.916 

965 

979 

42.996 

43.976 



980 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.211 

8. 410 

8.460 

391  300 

408  380 

17  080 

—   Chemins  Algériens 

513 

156 

163 

8  660 

8  073 

+ 

587 

Nord  

3.765 

4 . 903 

4.905 

203.387 

220  121 

16. 734 

Ouest  

5.679 

3.446 

3.339 

158. 773 

167  987 

9  214 

Orléans  

7.036 

4.576 

4  482 

198.454 

202. 780 

4  326 

Est  

1.862 

3. 615 

3  575 

157.450 

169  661 

12  211 

Midi  

3.541 

2  165 

2.022 

95  803 

97.601 

1.198 

Du  19  au  25  novembre  190 

1  (47'  semaine) 

Est- Algérien  

898 

201 

178 

6  945 

6  399 

+ 

545 

Bône-Guelma  

1.137 

173 

159 

8  031 

7.515 

+ 

516 

Ouest-Algérien  

296 

58 

28 

i  968 

2  680 

+ 

287 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

84 

71 

3  509 

3  531 

24 

101 

27 

35 

1  347 

1.329 

+ 

17 

du 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

Marché   Financier  de  Paris 


Les  réalisations  ont  encore  continué  cette  semaine, 
mais  elles  ont  été  très  bien  supportées  par  le  Marché, 
qui  s'est  trouvé,  du  reste,  favorablement  impressionné 
et  par  la  publication  du  décret  relatif  à  l'émission  de 
la  nouvelle  Renie  3  0/0  Française,  et  par  le  mouve- 
ment qui  s'est  produit  dans  le  groupe  des  Valeurs  Es- 
pagnoles. 

On  continue  à  prévoir,  pour  la  liquidation  du  15  dé- 
cembre, et  même  aussi  pour  celle  de  fin  du  mois,  un 
certain  resserrement  des  capitaux,  mais  ce  resserre- 
ment ne  sera  certainement  que  de  courte  durée,  les 
coupons  de  janvier  devant  rejeter  dans  la  circulation 
des  disponibilités  considérables. 

if  if  Nos  Rentes  Françaises  ont  été  un  peu  plus  ir- 
régulières  que  précédemment. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  restait  à  101  fr.  65  à  terme, 
finit  à  101  fr.  40  par  suite  d'arbitrages  effectués  avec  la 
nouvelle  Rente,  qui  sera  émise  le  21  courant;  par  con- 
tre, au  comptant,  ce  fonds  cote  101  fr.  25,  contre  101 
francs  05  jeudi  dernier.  Rente  3  1/2  0/0,  101  fr.  47  1/2 
à  terme  et  101  fr.  25  au  comptant  ;  elle  finissait,  il  y 
a  huit  jours,  sur  ces  deux  marchés,  respectivement  à 
101  fr.  60  et  à  101  fr.  45;  Rente  3  0/0  Amortissable, 
99  fr.  75  au  comptant,  contre  99  fr.  90.  Quant  à  la 
nouvelle  Rente  3  0/0,  elle  se  traite,  en  ce"  moment, 
avec  une  prime  d'environ  70  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  clôturaient  à  489  fr., 
sont  à  492  fr.;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonkiri,  84  fr.  10,  contre  84  fr.  05;  Em- 
prunt de  Madagascar,  aux  environs  de  84  fr.  25; 
Emprunt  3  1/2  0/0  de  V  Indo-Chine,  499  fr.,  contre 
500  francs. 

if  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  donnent 
toujours  lieu  à  des  échanges  suivis. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  restaient  à  500  fr., 
finissent  à  558  fr.  75;  Obligations  3  0/0  1869,  439  75, 
contre  433  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1811,  412,  en  moins- 
value  de  1  fr.  75;  Obligations  4  0/0  1875,  561  fr.  ;  Obli- 
gations 4  0/0  1876,  fr.,  559  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  OfO  1892  libérées,  qui  finis- 
saient à  363  fr.  se  retrouvent  à  ce  cours.  Obligations 
2  1/2  0/0  1894-1896,  également  à  363  fr.,  contre  362; 


if  if  Les  actions  de  la  Ranque  de  France,  qui 
restaient  à  3.8Ô0  fr.  au  comptant,  sont  revenues  à  3.820. 

Pour  les  vingt-cinq  premières  semaines  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  provi- 
soires provenant  des  escomptes  et  intérêts  divers  se 
sont  élevés,  pour  notre  Grand  Etablissement  de  crédit, 
à  4.083.819  fr.  43. 


it  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
restent  à  718  à  terme,  contre  713,  et  à  720 au  comptant, 
contre  718.  Les  bénéfices  de  cet  Etablissemet  suivent 
une  marche  ascendante  et  on  espère  toujours  sur  une 
légère  augmentation  du  dividende  pour  l'exercice  qui 
va  prendre  lin. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  conservent 
leur  bon  courant  de  demandes,  surtout  sur  les  titres 
au-dessous  du  pair. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  finis- 
sent à  477  75,  contre  480;  Obligations  Foncières  1879 
3  0/0,  503  fr.  ;  elles  restaient  jeudi  dernier  à  503  50. 

Les.  Obligations  Communales  1880  s'échangent  à 
499  fr.  50,  contre  502  fr.  50;  Obligations  Foncières  1883, 
452  fr.  50,  contre  452  fr.;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
1885,  463  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
39S  fr.  50  ;  Obligations  Communales  1892  2  80  0/0, 
465  fr.,  en  avance  de  1  fr.  ;  Obligations  Foncières 

2  80  0/0  1895,  468  fr.,  gagnant  5  fr.  ;  Obligations 

3  75  0/O  1899,  au  même  cours  de  506  fr.  50. 

if  ^  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  sont  légèrement  hésitantes. 

La  Ranque  de  Paris  et  des  Pays-Ras,  qui  finissait 
à  1.008  fr.,se  maintient  à  ce  cours;  Comptoir  National 
d'Escompte,  571  fr.  à  terme  et  574  fr.  au  comptant, 
contre  573  fr.  et  577  fr.  la  semaine  dernière. 

La  Société  Générale  finit  à  605  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  s'échange  à  1.002  fr.  à  terme, 
perdant  3  fr.,  et  ;'i  1.000  fr.  au  comptant,  contre 
1.010  francs. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  reste  à  595  fr. 
au  comptant,  contre  598  fr. 

La  Ranque  Internationale  de  Paris  est  en  bénéfice 
de  4  fr.,  à  315  fr.  ;  Ranque  Française  de  VAfriqu.edu 
Sud,  68  fr.,  contre  65  fr.  ;  Compagnie  Française  des 
Mines  d'Or  et  d'Exploration,  95  fr. 

La  Rente  Foncière,  qui  était  montée  h  240  fr.,  perd 
2  fr.,  à  238  fr. 

La  Compagnie  Algérienne  cote  654  fr.  ;  Société 
Foncière  Lyonnaise,  325  fr.,  contre  329  fr.  ;  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie,  560  fr.  ;  Banque  de  l'Algérie, 
935  fr.,  ou  15  fr.  d'augmentation. 

La  Ranque  Parisienne  qui  clôturait  à  515  fr.  à  ternie, 
est  revenue  hier  à  505  fr.  ;  au  comptant,  cependant, 
elle  clôture  à  512  fr.  Obligations  de  400  francs  de  la. 
Société  des  Immeubles  de  France,  108  fr.,  en  Légère 
moins-value  de  1  fr.;  Obligations  île  'i73  francs,  128 
francs,  en  bénéfice  de  3  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  plus  faibles. 

Le  Lyon  est  revenu  à  terme  de  1.590  fr.,  à  1.530  fr.; 
au  comptant,  il  cote  1.542  fr.;  Nord,  1.937  fr.  à  terme, 
en  moins-value  de  58  fr.  ;  au  comptant,  il  est  à  1/945 
francs;  Midi,  aux  environs  de  1.319  fr.  50. 

Tu'Orléans,  qui  restait  demandé  à  1.620  fr. ,  cote 
1.610  fr.;  Est,  091  fr.  au  comptant, contre  995 fr.;  Ouest, 
1.032  fr.,  perdant  2  fr.  50. 

Pour  la  quarante-septième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de 
1900,  une  augmentation  de  937.000  fr.  Une  Compagnie 
seule  est  en  diminution,  c'est  le  Nord.  Du  1er  janvier 
au  25  novembre,  la  diminution  totale,  sur  la  période 
correspondante  de  1900,  est  de  61.009.000  fr. 

if  if  Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Commerciales  a  été,  en  général,  bien  tenu. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de.  Paris  finis- 
sent à  630  fr.,  en  petite  avance  de  1  franc;  Compagnie 
Parisienne,  du  Gaz,  815  fr.,  en  moins-value  de  12  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  qui  clôtu- 
rait ii  158  fr.,  reste  à  ce  cours  ;  Messageries  Maritimes, 
430  fr.,  en  moins-value  de  20  fr.  ;  Chargeur  s- Réunis, 
1.125  fr.,  contre  1.134  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  sont  à  768  fr.,  en  reprise  de 
18  francs,  l  a  première  Commission  du  Conseil  muni- 
cipal a  accepté  les  propositions  du  préfet  de  la  Seine, 
qui  spécifient   la  suppression  des  lignes  d'omnibus 
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faisant  double  emploi  avec  des  lignes  anciennes,  et  la 
diminution  d'un  certain  nombre  de  services  sur  des  li- 
gnes anciennes  concurrencées  par  le  Métropolitain  et 
les  Tramways  de  pénétration.  Voitures  à  Paris  182  fr., 
contre  137  francs. 

L'action  Suez  s'inscrit  à  3.800  fr.  Paris  Civiles,  2.720 
francs.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  V  janvier 
au  10  décembre,  s'élèvent  à  94.129.528  fr.,  '  contre 
84.974.401  fr.  pendant  la  même  période  de  1900  et 
86.53U.677  fr.  en  1899. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
est  à  369  fr.,  contre  365  fr.;  Electro-Métallurgie,  295  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  cote  28  fr., 
contre  32  fr.;  Compagnie  Thomson- Houston,  690  fr.,  en 
moins-value  de  22  francs.  La  Compagnie  Générale  de 
Tramivays  Electriques  et  Omnibus  de  Bordeaux  qui 
est  une  filiale  de  cette  Compagnie  a  réalisé  comme 
recettes,  du  1"  janvier  1901  au  30  novembre  dernier, 
3.636  088  fr.  55,  contre  2.988  655  fr  28  pendant  la  même 
période  de  1900.  Pour  les  onze  premiers  mois  de  l'exer- 
cice en  cours,  l'augmentation  sur  l'année  dernière  est 
donc  de  652. 433  fr.  30. 

La  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tramways, 
(jue  nous  laissions  à  190  fr  ,  se  traite  à  185  fr.;  Compa- 
gnie Générale  Française  de  Tramways,  431  fr  ,  en  recul 
de  14  fr.;  Tramivays  de  l'Est  Parisien,  141  fr.,  contre 
145  fr.  Pour  la  49e  semaine  de  1901,  c'est-à-dire  du 

2  au  10  décembre,  les  recettes  de  cette  Compagnie  se 
sont  élevées  à  74.609  fr.  50,  ce  qui  porte  à  2.923.518 
francs  40  le  total  de  ses  recettes  du  1er  janvier  au  10 
décembre.  Le  nombre  des  voitures  en  service  a  été 
de  111. 

Les  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine  sont  à  481  fr.,  en  perte  de  9  fr.  pour  la  semaine; 
Omnium  Lyonnais,  60  fr.,  contre  62  fr.  5>;  Métropoli- 
tain d?  Paris,  571  fr.,  en  avance  de  13  fr.  ;  Société 
Parisienne  Electrique,  273  fr.,  contre  266  fr. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  à  95  fr.  ;  Raffinerie  et 
Sucrerie  C.  Say,  1.007  fr.  au  comptant,  comme  jeudi 
dernier. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  est  à370fr., 
comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  clôturait  à  561  fr.,  est 
revenue  à  5">2  fr.  ;  Mines  de  Malfidano,  41<i  fr.  ;  An- 
ciennes Sucreries  de  la  Compagnie  de  Fives-Lille,  sans 
changement,  230  fr. 

ic  *  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  ont  été  très  actifs 
et  quelques-uns  d'entre  eux  ont  pris  un  moment  une 
forte  avance,  qu'il  ne  leur  a  pas  été  possible  de  con- 
server tout  à  fait. 

Les  fonds  Argentins  ont,  toutefois,  été  discutés.  Le 

4  0,0  1896  (Jescision),  est  revenu  de  65  fr.  à  62  fr., 
et  le  4  01 0  1900,  de  63  fr.  20  à  60  fr.  20.  Le  marché  a 
été  un  peu  impressionné  par  les  dépèches  parvenues  et 
qui  parlaient  d'un  conflit  éventuel  entre  la  République 
Argentine  et  le  Chili.  Il  y  a  beaucoup  d'exagération 
dans  les  nouvelles  reçues.  Le  conflit  en  question  existe 
depuis  plus  de  quinze  années,  et  la  question  a  été  sou- 
mise a  un  arbitrage.  Or,  il  n'apparait  pas  qu'il  y  eût  le 
inoindre  changement  dans  la  situation. 

Les  Fonds  Brésiliens  sont  fermes.  La  Rente  4  0/0 
1889,  qui  restait  à  67  fr.  55,  cote  67  fr.  45;  Emprunt 

5  0/0  1898{Funding),\)?,  fr.  90  au  comptant.  A  terme, 
il  cote  93  fr.  60  ;  Obligations  Minas-Geraès,  381  fr.  à 
terme. 

Par  suite  d'une  grande  amélioration  dans  le  change, 
amélioration  qui  ne  s'est  pas  toutefois  entièrement 
maintenue,  la  Rente  Extérieure  Espagnole  a  passé  de 
72  fr.  22  1/2  à  76.  Elle  a,  depuis,  reperdu  un  instant 
\<-  cours  rond  de  75  fr.,  mais  elle  reprend  au  dernier 
momeqt  et  finit  à  75  fr.  45. 

L'Italien  est  plus  lourd.  Il  reste  à  100  fr.  75  contre 
1  01  fr.  15. 

Le  Portugais  3  0/0,  qui  restait  à  27  fr.  60,  se  re- 
trouve à  27  fr.  30. 
Lei  Fonds  Russes  sont  très  bien  tenus.  La  Rente 

3  0/0  1891-1894  est  à  85  fr.  25  contre  85  fr.  40  et  la 
Rente  3  0/0  1896  se  tient  en  bénéfice  de  10  centimes  I 


à  85  fr.  40.  Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  101  fr.  971/2 
au  comptant,  presque  sans  changement. 

La  Rente  Serbe  4  0,0  Unifiée  est  toujours  animée.  On 
la  retrouve  à  terme,  k  08  fr.  55.  Au  comptant,  elle 
est  de.nandée  de  fr.  70  à  69  fr.  60,  selon  les  cou- 
pures. 

Les  Fonds  Ottomans  ont  été  calmes.  LaSérie  B  cote 
M  fr.  75,  contre  50  fr.  70  ;  Série  C  27  fr.  32  1/2,  en 
perte  de  10  centimes  ;  Série  D  24  fr.  7  1/2,  contre 
24  fr.  92  1/2. 

ir  ir  La  Banque  1.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  est 
à  455  ir.,  gagnant  encore  5  francs  ;  Banque  Nationale 
du  Mexique,  ferme  à  675  fr.  au  comptant  ;  Banque 
Impériale  Ottomane,  534  fr.,  en  diminution  de  2  fr.; 
Robinson  South  African  Banking  Company.  81  fr., 
contre  80  fr. 

Le  Rio-Tinlo  a  été  mouvementé.  Il  finit  à  1.040  fr.r 
en  perte  de  42  fr.  On  a  répandu,  au  sujet  du  Rm- 
Tmto,  toutes  sortes  de  bruits,  parmi  lesquels  il  faut 
citer  celui  ayant  trait  à  des  pourparlers  engagés  entre 
le  «  trust  »  américain  et  cette  Compagnie  pour  la  ré- 
duction de  sa  production.  Usines  deBriansk,  388  fr., 
contre  392  fr.  Sosnowice,  2.010  fr.,  en  recul  de  40  fr.. 
mais  avec  un  marché  plus  calme. 

Les  actions  des  Wagons-Lits  sont  à  309  fr.,  contre 
310  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  pre- 
mière décade  de  décembre,  se  sont  élevées  à  260.699 
francs,  contre  260.090  fr.  pendant  la  même  décade  1^00 
et  contre  230.267  fr.en  1899.  Du  1"  janvier  au  10  dé- 
cembre, les  recettes  totales  s'établissent  à  11.591.9Î2 
francs,  en  diminution  de  625.835  fr.  sur  la  même  pé- 
riode de  1900,  année  de  l'Exposition  Universelle,  mais 
en  augmentation  de  1.543.420  fr.  sur  1899.  année  nor- 
male. 

Les  actions  des  chemins  de  fer  Espagnols  sont  en 
nouvelle  plus-value  bien  que  ne  clôturant  pas  tout  à 
fait  à  leurs  plus  hauts  cours:  Andalous,  220  fr.,  contre 
190  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  193  fr.,  en  avance  de  16 
francs;  Saragosse,  272  fr.,  gagnant  24  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique -Constan- 
tinople  sont  à  270  fr.  au  comptant  et  à  272  fr.  à  termt; 
Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
[Série  1894),  418  fr.  environ  ;  Obligations  nouvelles  (Sé- 
rie 1895  ),  347. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Les  dispositions,  sur  ce  Marché,  sont  restées  comme  pré- 
cédemment favorables,  et  les  échanges  ont  été  actifs. 

Le  Brésil  5  OjO,  que  nous  laissions  à  82  fr.  52  1/2,  est 
revenu  à  82  francs:  Mexicain  5  0/0, 40  fr.  75  contre  4t  francs. 

Le  Cape  Copper  cote  125  fr.  50,  en  perte  de  t  franc.  Les 
actionnaires  de  cette  Compagnie  sonteonvoqués  en  assemblée 
générale  pour  le  18  courant,  à  Londres.  Tharsis  à  149  fr.  50, 
contre  15l  francs. 

Les  Chemins  Ottomans  sont  à  107  fr.  25.  Laurium  Grec. 
50  fr.  50,  contre  5'2  fr.  2.",. 

La  Huanchaca  a  été  très  active;  elle  clôture  demandée  à 
93  francs.  Au  sujet  de  cette  entreprise,  nous  nous  reportons 
à  l'article  que  nous  aVsms  publié  dans  notre  dernier  numéro. 
Nous  donnons  plus  haut,  dans  nos  <<  Informations  Econo- 
miques et  Financières  »,  la  production  de  ectie  mine  pendant  le 
mois  de  novembre  dernier. 

L'action  Kertch,  qui  cotait  202  francs,  est  en  moins-value 
de  9  francs  à  193  francs;  Huta-Bankowa,  3  t89  francs, 
ex-coupon  de  (52  fr.  50,  contre  3  280  francs  avec  coupon  i)  y 
a  huit  jours.  Aciéries  du  Donetz,  fc>70  francs,  en  moins- 
value  dé  18  francs;  Doubowaïa-Balka,  1.3i0  francs  contre 
1  430  francs. 

La  Harpener  reste  à  1.218  francs,  contre  1.241  francs; 
Vieille-Montagne,  O'.ri  francs,  perdant  5  francs  ;  Dniépra- 
vienne,  2.305  francs,  en  reprise  de  10  francs. 

La  part  Monaco,  que  nous  laissions  à  3.3f0  francs,  cote 
3.590  fr  Transports  Electriques  de  l'Exposition,  36  fr.  50, 
contre  3C  fr.  75;  Tramways  Electriques  de  Vanves  â  Paris, 
aux  environs  de  86  fr.  25. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zirnmer  finissent  a 
80  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  a  w  la  (jouvei'ture . 
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12  décembre  1901. 

La  condition  des  récoltes  en  terre  est  maintenant  très  sa- 
tisfaisante, grâce  aux  pluies  abondantes  qui  sont  tombées 
ces  jours  derniers.  L'inquiétude  qui  régnait  dans  quelques 
régions  au  sujet  des  blés  semés  tardivement  a  maintenant 
complètement  disparu. 

Dans  le  Nord,  la  baisse  des  prix  du  sucre  a  contraint  la 
culture  à  augmenter  ses  ensemencements  de  blé  dans  une 
notable  proportion. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr 

Fr. 

20  87 

21  25 

21  62 

22  37 

22  37 

15  88 

16  .. 

16  .. 

10  40 

16  84 

15  25 

15  50 

16  .. 

16  25 

16  37 

18  60 

18  48 

18  58 

18  64 

18  t9 

Buda-Pesth  

18  16 

18  06 

18  12 

18  39 

18  *9 

13  65 

13  70 

13  70 

14  22 

15  53 

15  01 

15  15 

15  20 

15  72 

16  54 

Le  marché  de  Paris,  après  avoir  montré  une  grande  fer- 
meté au  début  de  la  semaine  sous  revue,  est  calme,  sinon 
faible,  depuis  deux  ou  trois  jours  et  les  conrs  accusent  une 
légère  baisse  sur  ceux  de  jeudi  dernier.  La  situation  ne  s'est 
cependant  pas  modifiée  et  la  lourdeur  de  notre  marché  ne 
peut  être  attribuée  qu'aux  nouvelles  plus  satisfaisantes  des 
récoltes  en  terre  et  à  la  tendance  irrégulière  des  Bourses 
américaines. 

On  a  coté  en  clôture  : 


28 

nov: 

5  déc. 

12  déc. 

21 

62 

22  37 

22 

37 

22  62 

22 

37 

Janvier-Février. . 

21 

87 

22  62 

22 

50 

22 

12 

22  87 

22 

62 

22 

62 

23  12 

23 

Marques  de  choix  

Premières  marques... 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires... 


Halle  au  Blé.  —  A  la  réunion  d'hier,  les  offres  de  la 
culture  ont  été  un  peu  plus  importantes,  mais  la  meunerie  a 
montré  peu  de  disposition  aux  achats.  1  es  prix  se  sont  main- 
tenus difficilement  à  leur  niveau  précédent. 

On  a  coté  :  blés  roux  de  choix,  21  fr.  50  à  21  fr.  75;  bonne 
qualité.  21  fr.  25  à  21  fr.  50  ;  ordinaire,  21  francs  à  21  fr.  25  ; 
bigarrés,  21  fr.  5d  à  22  francs;  blancs,  22  francs  à  22  fr.  25 
rendus  à  Paris. 

Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  est  toujours 
peu  empressée  aux  achats.  La  marque  de  <;orbeil  est  à  31  fr., 
comme  la  semaine  dernière.  On  cote  les  autres  marques  en 
disponible  : 

28  nov.     5  déc.      12  déc. 
31  . .        31  50       31  50 
30  25       30  75       30  75 

29  62  30  12  30  12 
28  62       29  12       29  12 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Le  marché  des  farines  de  commerce  a 
subi  les  mêmes  influences  que  celui  du  blé.  Les  offres  sont 
devenues  plus  suivies  et  les  cours  se  sont  inscrits  en  baisse. 
On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

28  nov.      5  déc.        12  déc. 

Courant   '  27  25         27  87         27  87 

Janvier   28  25         28  12 

Janvier- Février. .      27  87         28  37         28  12 

4  premiers   28  12         28  62         28  37 

4  de  mars. ......      28  62         29  12         29  12 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  La  demande  a  été  moins  importante  cette  se- 
maine et  la  tendance  a  légèrement  faibli.  On  a  clôturé  aux 
cours  suivants  : 


28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

Courant  

21  50 

21  87 

21  62 

22  37 

21  87 

Janvier-Février. . 

22  i2 

22  37 

21  87 

22  37 

22  87 

22  25 

22  62 

23  12 

22  02 

Seigle.  —  Les  affaires  sont  nulles.  On  a  coté  en  clôture: 


28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

Courant  

15  02 

15  87 

15  87 

Janvier  

16  .. 

16  .. 

Janvier-Février. . 

15  87 

16  12 

16  12 

4  premier- 

16  25 

16  37 

16  25 

16  50 

16  50 

16  50 

Huiles.  —  Le  marché  de  l'huile  de  colza  n'a  encore  pré- 
senté que  peu  d'animation  cette  semaine  et  la  tendance  est 
restée  faible.  Le  disponible  est  à  57  fr.  75,  contre  58  francs 
jeudi  dernier. 

Les  cours  de  l'huile  de  lin  ont  de  nouveau  reculé  par  suite 
de  la  continuation  de  la  faiblesse  do  la  graine.  Le  dispo- 
nible est  à  71  fr.  25,  contre  74  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 


Alcool.  —  Les  transactions  sont  toujours  peu  actives; 
quelques  rachats  du  découvert  ont  cependant  amené  uni' 
petite  amélioration  des  cours.  Le  disponible  est  à  28  fr.  £5, 
contre  28  francs  la  semaine  dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr  '■ 

Fr. 

Fr. 

19  50 

19  50 

19  50 

19  25 

19  25 

17  89 

18  25 

18  12 

17  71 

17  76 

17  62 

18  12 

17  75 

17  37 

17  50 

18  44 

18  84 

18  72 

18  44 

18  44 

20  58 

20  89 

20  58 

20  10 

18  25 

18  50 

18  42 

17  92 

17  80 

37  11 

37  11 

37  11 

37  11 

37  43 

Paris  (roux  88°)  

Londres   

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

La  fabrication  se  poursuit  activement  et  le  nombre  des 
usines  ayant  terminé  le  travail  des  betteraves  s'accroit  rapi- 
dement. 

On  ne  sait  encore  rien  sur  les  prix  que  les  fabricants  pour- 
ront accorder  à  la  culture  betteravière  eu  1902.  Les  cours  rui- 
neux du  sucre  rendront  certainement  les  négociations  difficiles. 

La  Conférence  de  Bruxelles  fait  l'objet  de  toutes  les  con- 
versations et  l'on  discute  beaucoup  sur  des  changements  qui 
pourraient  être  apportés  à  la  législation  sucriëre  actuelle. 

Le  Gouvernement  n'a  pas  encore  désigné  les  délégués  qui 
représenteront  l'industrie  française  a  cette  Conférence.  Leur 
nomination  sera  probablement  faite  au  Conseil  des  Ministres, 
qui  aura  lieu  demain. 

Le  marché  de  Paris  est  toujours  peu  actif;  les  acheteurs  se 
montrent  réservés  en  raison  de  l'importance  des  arrivages,  et 
de  leur  côté,  les  vendeurs  sont  peu  nombreux. 

On  a  coté  en  clôture  : 


Blanc 'n°  3  : 

Courant  

Janvier  

4  premiers  

4  de  mars  

4  de  mai  

Boux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


28  nov. 

5  déc. 

12  déc 

22  44 

22  50 

22  50 

22  75 

22  75 

23  12 

23  06 

23  12 

23  56 

23  56 

23  50 

24  .. 

24  95 

23  94 

19  50 

19  25 

19  25 

97  .. 

97  .. 

96  50 

Vins.  —  Nous  publions,  d'autre  part,  l'estimation  provi- 
soire de  la  Direction  générale  des  Contributions  indirectes 
sur  la  production  des  vins  en  1901.  La  récolte  des  vins,  en 
France,  est  évaluée  â  57.963.514  hectolitres  et  celle  des  vins 
d'Algérie  à  5.547.000  hectolitres. 

La  taille  se  continue  dans  les  vignobles.  Dans  certains 
endroits,  beaucoup  de  pieds  affaiblis  doivent  être  arrachés.; 
les  viticulteurs  les  remplacent  généralement  par  des  greffés- 
soudés. 

Les  plantations  nouvelles  sont  moins  nombreuses  qu'en 
1900.  Les  plants  sont  offerts  à  bas  prix,  sans  cependant 
trouver  preneurs. 

Nous  entrons  dans  une  période  peu  favorable  aux  trans- 
actions. Vers  la  Noël  ce  sera  le  calme  complet. 

En  attendant,  quelques  affaires  sont  signalées  dans  l'Hérault 
en  bons  vins  rouges  aux  prix  de  8  à  11  fr.  Les  vins  blancs 
bourrets  et  picpouls  bien  réussis  sont  toujours  en  faveur  ; 
leur  cours  varie  entre  14  et  17  fr.  Los  aramons  en  blancs, 
faits  avec  des  raisins  sains,  sont  l'objet  d'une  demande  assez 
active  vers  les  9  à  10  fr. 

Dans  l'Aude,  il. s'est  traité  plusieurs  affaires  de  0  fr.  95  à 
1  fr.  25  le  degré.  Le  vin  blanc  est  toujours  très  recherché  et 
se  paye  jusqu'à  1  fr.  50  le  degré  à  la  propriété. 
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En  Armagnac,  on  a  payé  quelques  lots  2  fr.  50  et  2  fr.  75 
le  degré  les  228  litres.  La  note  dominante  est  le  calme. 

En  Languedoc,  on  n'enregistre  guère  que  des  petites  ventes 
an  détail.  On  offre  encore  beaucoup  de  vins  vieux,  ayant 
bon  goût.,  titrant  de  8  à  10  degrés. 

Le  commerce  bordelais  recherche  toujours  les  vins  vieux, 
notamment  les  19'  0,  choisissant  dans  ces  catégories  les 
produits  qui,  par  leur  bas  prix  et  leur  qualité,  peuvent  lui 
rendre  des  services  immédiats.  Les  froids  ont  dépouillé  les 
vins  nouveaux  :  on  en  roncontre  qui  sont  limpides  et  qui 
pèsent  8  1/2,  9  et  10"  ;  ou  les  achète  do  100  à  120  fr.  le  tonneau 
nu.  Les  vins  de  couleur  et  de  fort  degré  sont  plus  demandés 
que  les  qualités  courantes.  On  trouve  des  vins  blancs  nou- 
veaux de  80  à  100  fr.  le  tonneau  nu.  Les  8°  sont  plus  fréquents 
que  les  9  et  les  10° 

Les  achats  de  réapprovisionnement  opérés  dans- le  Beaujo- 
lais-Màconnais  n'ont  pas  amené  de  variations  dans  les  cours. 

A  Bercy-Entrepôt,  les  affaires  sont  toujours  difficiles. 

En  raison  du  déficit  budgétaire  de  la  Ville  de  Paris,  le  Con- 
seil municipal  propose  de  revenir  au  système  de  droit  d'entrée, 
au  moins  partiel  sur  les  boissons  hygiéniques;  il  demande 
un  droit  de  4  fr.  par  hectolitre  de  vin,  1  fr.  50  par  hectolitre 
de  cidre  »i  5  fr.  par  hectolitre  de  bière.  La  pioposilion  a  été 
renvoyée  à  la  Commission  des  taxes  de  remplacement.  Nous 
doutons  qu'un  pareil  projet  puisse  aboutir  devant  le  Par- 
lement. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

40  50 

44  25 

44  50 

45  .. 

44  7» 

47  10 

44  .. 

44  62 

44  93 

44  31 

46  50 

45  25 

44  50 

45  .. 

45  .. 

46  56 

43  12 

43  75 

44  68 

44  06 

38  25 

36  82 

36  82 

37  .. 

37  40 

Du  30  novembre  au  6  décembre,  les  recettes  de  Santos 
ont  été  de  189.000  sacs,  contre  150.000  pendant  la  même 
période  de  1900 ;  celles  de  Bio  se  sont  élevées  à  111.000  sacs, 
contre  45.000  en  l'JOO. 

Depuis  le  commencement  do  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1"  juillet  au  6  décembre  1901,  les  recettes  des  deux  ports 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  6.465.000  sacs,  contre  4.981.000 
pendant  la  période  correspondante  de  1900;  Bio,  3.327.000,  con- 
tre 1.510.010  en  1900;  soit  au  total,  9.792.000  sacs,  contre 
6.491.000  au  6  décembre  1900. 

Comme  on  le  voit,  les  recettes  des  ports  du  Brésil  sont  en 
sérieuse  décroissance,  mais  nous  avons  déjà  fait  remarquer 
que  ce  fait  se  produisait  à  peu  près  régulièrement  à  cette 
époque.  Même  si  l'on  admettait  que  les  arrivages  ultérieurs 
dussent  être  inférieurs  à  ceux  de  la  campagne  précédente,  le 
mouvement  total  delà  récolte  n'en  atteindrait  pas  moins  un 
chiffre  très  élevé  et  la  diminution  qui  en  résulterait  ne  pour- 
rait exercer  qu'une  influence  secondaire  sur  la  situation  géné- 
rale de  l'article. 

Voici  quelles  étaient,  à  la  date  du  1"  décembre,  les  res- 
sources visible.-,  du  café,  d'après  la  circulaire  de  M.  G.  Duu- 
ring  : 

Stocks 

1"  décembre 


1899 


Sur  les  huit  principaux  mar- 
chés européens   235.200 

Aux  Ktats-1'nis   01.120 

A  Rio   17.410 

A  Santos   37.760 

Total  des  stocks  


1900 

(En  tonnes) 

235  550 
58  590 
16.410 
79.060 


1901 


275.800 
110.760 
32.180 
88.710 


351.490     389.610  507.450 


En  mer  ou  en  cours  d'embarquement 


42.930 
8.860 
590 

25  180 
4.000 
350 

72.940 
3.250 
470 

Total  pour  1  Europe   

46.880 

30.130 

70  600 

Pour  les  Etats-Unis  : 

28.180 
1.880 

40.410 
1,760 

48.770 
1.580 

Total  pour  les  Etats-l'uis. 

30.0H0 

42.170 

50.300 

Total  général.  ,  , . 

428.480 
445.280 

461.910 
40 '..160 

634.410 
013.380 

Différence  au  1"  décembre. 

—  10.830  - 

-  4.250  4 

21.030 

Pendant  le  mois  de  novembre,  les  livraisons  ont  été  de 
54.210  tonnes  en  Europe  et  de  41.588  tonnes  aux  Etats-Uni*, 
soit  au  total  95.798  tonnes  contre  79.030  en  novembre  19  0. 

Les  livraisons  des  cinq  premiers  mois  de  la  campagne,  en 
Europe  et  aux  Etats-Unis,  se  sont  élevées  â  429.448  tonnes, 
contre  348.650  pour  la  même  période  de  la  dernière  campagne. 

Sur  les  marchés  européens,  la  publication  de  la  statistique 
ci  dessus,  qui  accuse  une  augmentation  de  21 .030  tonnes  dans 
les  ressources  visibles,  a  contrebalancé  Le  mauvais  effet  pro- 
duit par  la  diminution  des  recettes  et  Les  prédictions  défa- 
vorables au  sujet  de  la  future  récolte  brésilienne.  L;s  cours 
sont  quelque  peu  inférieurs  à  ceux  de  la  huitaine  précédente. 


Prix  du  Coton  sur  tes  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre.. 
Liverpool. . 
New- York. 


14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

46  75 

48  37 

48  37 

51  87 

53  87 

47  38 

48  40 

49  05 

48  84 

52  08 

42  53 

44  71 

43  45 

45  62 

46  19 

L'événement  de  la  semaine  a  été  la  publication  du  rapport 
du  Bureau  de  l'agriculture  des  Etals-Unis  concernant  la 
récolte  du  coton.  D  après  ce  document,  la  production  améri- 
caine est  évaluée  à  seulement  9.674.01)0  balles,  alors  qu'on 
s'attendait  généralement  à  un  chiffre  dépassant  11  millions 
de  balles.  Grande  a  été  la  surprise  et,  bien  que  l'estimation 
du  Bureau  de  l'agriculture  fût  considérée  comme  erronée  par 
la  grande  majorité,  les  marchés  de  l'ancien  et  du  nouveau 
continent  ont  fait  preuve  d'une  vive  excitation  qui  s'est  tra- 
duite par  une  avance  des  prix  très  marquée. 

Depuis,  M.  Henry  Neill  a  fait  paraître  une  circulaire  dans 
laquelle  il  maintient  son  estimation  précédente  de  11.25'J.OOO 
balles  et  critique  le  système  d'évaluation  du  Bureau. 

Lorsque  cette  circulaire  a  été  connue,  il  s'est  produit  une 
réaction,  mais  les  cours  actuels  restent  néanmoins  sensible- 
ment plus  élevés  que  ceux  de  la  semaine  dernière. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


Le   Havre  (Bucnos- 
Ayres  en  suint)100k. 

Boubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°    )  le  kil. 


14  nov. 
1901 

21  nov. 
1901 

28  nov. 
1901 

5  déc. 
1901 

12  déc. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

116  .. 

118  .. 

IL  .. 

119  .. 

119  .. 

4  10 

4  05 

4  10 

4  07 

4  10 
4  10 

4  12 
4  12 

4  12 
4  12 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


14  nov. 

21  nov 

28  no 

T. 

5  déc. 

12  déc. 

1901 

1901 

1901 

19D1 

1901 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

65  11  6 

66  10 

62  10 

58    .  . 

53    .  . 

64  18  9 

65  10 

59  n 

6 

57  10  • 

32  15  . 

112  10  . 

113  10 

113  10 

111  17  6 

109  5  . 

108   .  . 

108  . 

108  5 

105  12  6 

104 

11  12  6 

11  15 

11  10 

11   5  . 

10  17  6 

H   5  • 

11  6 

3 

11  2 

6 

10  15 

10  15 

16  12  6 

46  11 

3 

16  12 

6 

16  7  6 

16  5  . 

55  . 

55 

S 

56 

55  10 

56  . 

54  10 

55 

S 

55 

10 

55  6 

54  . 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible   

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois — 
Plomb  anglais  :ûisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

Paris.  Les  Fermera  cours  officiels  (7  décembre)  sont  les 
suivants  (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili, marques  ordinaires,  151  fr.  25,  contre  155  fr.  . .  ; 
Chili  1'""  marques,  158  francs  75,  contre  162  fr.  50;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  175  fr.  ..,  contre  178  fr.  50; 
en  lingols  propres  au  laiton,  176  fr.  ..,  contre  181  fr.  50; 
en  cathodes,  188  fr.  50,  contre  192  fr.;  ètain  Banka,297  fr.  50, 
contre  801  fr.  ..;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  a 
Paris,  33  fr.  ..,  contre  33  fr.  50;  zinc  de  Silésie,  45  fr.  .., 
contre  45  fr.  50. 

Xavier  Girabdot. 
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Berlin,  10  décembre  1901. 
Le  Projet  «le  nouveau  tarif  douanier.  —  Le  Budget  de  180-2.  —  Un 
Emprunl  de  182  mil  lions  de  marks.  —    Déouifiture  de  la  Caisse 
depargne  de  Dresde. 

La  discussion  du  projet  du  nouveau  tarit'  douanier 
continue  au  Reichstag  ;  elle  continuera  même  long- 
temps car  il  y  a  encore  plus  de  vingt  orateurs  inscrits 
pour  prendre  la  parole. 

Cette  semaine,  nous  avons  entendu  un  discours  de 
M.  de  Posadowsky,  secrétaire  d'Etat  à  l'Intérieur,  qui  a 
été  l'un  des  principaux  auteurs  de  la  nouvelle  loi.  Il  a, 
naturellement,  détendu  son  œuvre.  Selon  lui,  on  de- 
vrait voter  le  nouveau  projet,  rien  qu'à  eause  de  l'avan- 
tage d'une  spéciOcation  plus  précise  des  marchandises, 
de  leurs  prix  et  de  leurs  droits. 

Le  baron  de  Yangenheim  a  parlé  au  nom  des  agra- 
riens.  Ce  parti  ne  trouve  pas  encore  suffisants  les  droits 
proposés  sur  les  céréales  étrangères  ;  il  préconise  fran- 
chement le  retour  au  projet  Kanitz  de  1893.  projet  qui 
donnait  à  l'Etat  le  monopole  du  marché  des  grains 
étrangers  pour  tout  l'Empire.  On  arrivera  sûrement  à 
cette  solution,  a  déclaré  M.  de  Yangenheim.  Alors, 
pourquoi  ne  pas  l'adopter  immédiatement? 

Après  lui,  M.  Paasche,  membre  du  parti  national 
libéral,  a  déclaré  qus  son  groupe  voterait  les  tarifs 
qu'il  considère  propres  à  relever  la  situation  de  l'agri- 
culture et  qui  amèneront  pour  le  pays  une  ère  de  pros- 
périté. 1 

Il  était  curieux  de  connaître  l'avis  dos  Etats  confédé- 
rés. Nous  en  connaissons  maintenant  deux.  Le  Minis- 
tre des  Finances  de  Bavière  et  le  Ministre  de  l'Intérieur 
du  Wurtemberg  ont  déclaré  ensemble  que  les  droits 
modérés  mis  par  la  nouvelle  loi  sur  l'importation  des 
céréales  étrangères  étaient  précisément  ce  qu'il  fallait 
pour  la  prospérité  de  l'Empire  tout  entier.  Le  projet 
soumis  au  Keichstag  ne  propose  que  des  relèvements 
très  acceptables. 

On  procède  tous  les  jours  à  des  pointages  méticu- 
leux pour  pronostiquer  le  vote  final.  De  l'avis  presque 
unanime,  le  projet  du  Gouvernement  sera  voté.  On  est 
très  près  de  la  vérité  en  affirmant  que  :280  députés  vo- 
teront pour  et  120  contre.  On  n'a  plus  aucune  perspec- 
tive de  voirie  projet  repoussé  par  une  coalition —  ima- 
ginaire —  d'agrariens  et  de  socialistes. 

Le  projet  de  budget  pour  1902^1903  a  été  déposé  sur 
le  bureau  du  Reichstag,  mais  ne  sera  discuté  que  dans 
les  premiers  jours  de  janvier.  Ce  projet  fixe  les  recettes 
et  les  dépenses  au  chiffre  de  2. 3 i9. 7 42. 450  M.,  contre 
2.35't.l21.U'tl5  M.,  chiffre  du  budget  en  cours. 

Les  dépenses  ordinaires  sont  évaluées  à  1.960. 'i.~>5.968 
marks;  les  dépenses  extraordinaires  à  191.073.113  M., 
et  les  dépenses  exceptionnelles  à  198.213.375  M. 

Pour  faire  face  aux  dépenses  extraordinaires,  le 
Chancelier  demande  à  être  autorisé  à  procéder  à  un 
emprunt  national  de  lS2.058.9lt.">  M.  Il  demande  aussi, 
pour  faire  face  aux  besoins  immédiats,  à  procéder  à 
une  émission  de  175  millions  de  marks  de  bons  du 
Trésor. 

Le  budget  présenté  au  Rnichstuy  clôture  par  un  dé- 
ficit de  59  millions  de  marks.  On  avait  songé  d'abord 
k  le  faire  couvrir  par  les  contributions  matriculaires, 
mais,  réflexion  faite,  on  n'a  pas  osé  imposer  une  telle 
charge  aux  Etats  et  l'on  s'est  contenté  de  leur  demander 
24  millions.  Et.  pour  le  reste,  on  a  résolu  d'emprunter 
35  millions  de  marks. 

Le  montant  de  cet  emprunt  «le  35  millions  est  com- 
pris dans  l'emprunt  de  182  millions  de  marks  signalé 
plus  haut. 

Toute  cette  semaine,  les  tendances  de  la  Bourse  ont 
été  assez  fermes  et,  sur  le  marché  monétaire,  les  dis- 
ponibilités sont  toujours  très  abondantes. 

La  forte  exportation  des  fers  allemands,  pendant 
le  mois  d'octobre,  a  favorablement  impressionné  le 


marché  des  fonds  industriels.  Il  est  vrai  qu'au  moment 
où  j'écris,  on  constate  de  nouveau  un  léger  recul. 

Le  marasm-e  de  la  situation  générale  s'est  révélé,  ces 
derniers  jours,  par  un  krach  assez,  original  :  la  décon- 
fiture de  la  Caisse  d'épargne  de  Dresde,  qui  était  un 
établissement  privé,  déconfiture  amenée  par  les  mal- 
versations et  les  imprudences  des  directeurs.  7.0'  0  pe- 
tits commerçants  ou  rentiers  ont  perdu  leurs  dépôts. 
La  Deutsche  Bank,  la  Drasdmr  Bank  et  la  Ville  de 
Dresde,  qui  n'ont  pu  conjurer  la  catasirophe.  travail- 
lent à  en  atténuer  les  conséquences. 


ti 


et  f 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1901 


1900 


1  déc. 

Dil.30nov. 

7  dée. 

Dff.30nov. 

922.99: 

+    1  958 

809.503 

-  4.662 

21!.  702 

+  305 

22. -'81 

415 

8.396 

r-  3.773 

12  922 

+  109 

833.539 

.il). 615 

823.339 

■-  29.133 

64.542 

—  896 

66  %2 

-  2.088 

100  422 

-  9.991 

29  5«M 

+  24.228 

18.259 

—  6-203 

87.499 

i-  971 

150.000 

non  mod 

120.000 

non  mod. 

40.500 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

.185.567 

-  35  666 

1.14031S 

-  25  823 

616.567 

—  12  852 

509  5K5 

+  13  369 

39.243 

—  697 

52.052 

+  1.484 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


31  août 
7  sept 

14  » 
23 

30  » 

7  oct. 

15  >> 
23  « 

31  » 

7  nov. 
15  » 
23  » 
30  » 

7  déc. 


931 
92-S 
929 
942 
830 
8(1 
861 
912 
896 
92S 
924 
94S 
921 
923 


.196 
.178 
.153 
.173 
.430 
.365 
.284 

233 
.281 
.247 

217 
.179 
.221 
.186 


flg.i 
o  t-- 

o  2 


644 
633 
671 
693 
523 
501 
529 
552 
485 
490 
524 
659 
629 
617 


936 
908 
919 
932 
1  066 
991 
927 
878 
905 
867 
857 
844 
864 
834 


> 

Tau» 

a 

«X 

de 

> 

•a 

2 

l'esc. 

< 

es 

T3 

65 

+ 

22t 

3  12 

66 

+ 

235 

65 
65 
128 

+ 

+ 

2K8 
266 
109 

» 

4 

102 

39 

77 

+ 

73 

» 

65 

+ 

174 

70 

+ 

104 

66 

+ 

149 

67 

+ 

2H2 

60 

+ 

264 

65 

+ 

195 

65 

+ 

229 

Charbonnages  de  la  Prusse.  —  Dans  les  trois  premiers 
trimestres,  on  a  compté  en  Prusse  277  charbonnages  de 
houilles  en  activité  (273  l'année  précédente).  Ils  ont  extrait 
7."). 761. 092  tonnes  (75.826.875  tonnes). 

Les  extractions  de  lignite  se  sont  élevées  au  nombre  de  378 
(380),  avec  une  production  de  27.431.551  tonnes  .24.33U.863). 

Le  personnel  occupé  a  été  de  48.992  ouvriers. 


L'Evaluation  de  la  Récolte  de  1901.  —  ha  «  Corres- 
pondance  statistique  »  évalue  ainsi  la  récolte  de  la  Prusse, 
en  1901  : 

Blés  d'hiver,  4.025.910  tonnes  (contre  2.245.515  tonnes 
l'année  préécédente)  ,  blés  d'été,  395.504  tonnes  (145.063)4 
seigle  d'hiver,  5.719.324  tonnes  (6.313.121)  ;  seigle  d'étéi  93.874 
lonnes  (57.86*);  or«e  d'été  1  931.981  tonnes  (1.049.982); 
avoine,  4.766.536  tonnes  (4.631.648-}  ;  pommes  de  terre, 
33. 997. 923  tonnes  (27. 50 i. 406). 


C'ourrici'  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  12  décembre  1901. 

Bourse  indécise;  la  bonne  tonne,  des  valeurs  industrielles 
n'a  pas  duré,  et  l'on  assiste  à  un  recul  général,  sauf,  tonte- 
fois,  pour  les  valeurs  à  intérêt  fixe* 

Tous  les  fonds  d'Etat  sont  assez  calmes. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  25  ;  Extérieure  74  75  ;  Lom- 
bards, 18  20  Clôture  ferme. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  11  décembre  1901. 

Marché  monétaire.  —  Le  Message  de  M.  Roose\clt  elles  trusts.  — 
Le  Commerce  extérieur. 

Je  n'ai  rien  à  modifier  à  ce  411e  je  vous  écrivais,  la 
semaine  dernière,  au  sujet  de  la  situation  du  marché 
monétaire.  L'approche  de  la  lin  d'année  détermine, 
comme  toujours,  des  besoins  importants,  mais  le  public 
en  est  prévenu  et,  dès  le  commencement  de  1902,  les 
nombreuses  perceptions  du  Gouvernement  viendront 
augmenter  les  ressources  de  la  Banque  et  lui  permettre 
de  contrôler  à  nouveau  le  marché. 

Le  Message  présidentiel  des  Etats-Unis  a  été,  comme 
à  l'ordinaire,  l'objet  de  nombreux  commentaires.  Il  était 
d'autant  plus  attendu,  cette  année,  qu'on  avait  répandu 
bien  des  bruits  sur  la  politique  de  M.  Koosevelt;  on 
avait  surtout  prétendu  qu'il  nourrissait  quelque  hos 
tilité  contre  les  trusts.  La  lecture  du  Message  a  mon- 
tré que  ces  bruits  étaient  fortement  exagérés  :  le  pré- 
sident ne  s'est  nullement  montré  hostile  à  ces  grandes 
organisations  qui  commencent  à  menacer  l'Europe  et  qui 
sont  une  conséquence  de  la  concentration  industrielle. 
Tout  ce  qu'il  demande,  c'est  une  augmentation  du 
contrôle  de  l'Etat  sur  les  opérations  des  trusts,  afin  de 
les  moraliser  et  de  mieux  garantir  le  public  contrôleurs 
manœuvres.  A  ce  point  de  vue,  le  Marché  financier 
ne  pouvait  manquer  d'approuver  les  sages  projets  de 
réforme  du  président. 

La  principale  préoccupation  du  Stock  Exchange  pro- 
vient, en  ce  moment,  des  fluctuations  du  marcùé  du 
cuivre  et  des  valeurs  qui  en  dépendent.  Malheureuse- 
ment, les  bruits  les  plus  contradictoires  sont  mis  en 
circulation  et  au  milieu  de  cet  amas  de  renseignements, 
il  est  difficile  de  dégager  la  vérité.  C'est  VAmagalmated 
Company  qui  conduit  le  mouvement  et  l'on  ignore 
quels  sont  exactement  ses  projets. 

Les  résultats  Hu  commerce  extérieur,  qui  avaient  été 
plus  ou  moins  défavorables  depuis  le  commencement 
de  l'année,  ont  été  franchement  mauvais  en  novembre. 
La  valeur  des  importations  a  atteint  46.811.000  livres 
sterling,  en  diminution  de  2.923.00  1  liv.  st.  ou  5.9  0/0 
par  rapport  au  mois  correspondant  de  1900.  Cette  di- 
minution est  moins  importante  que  celle  constatée  en 
octobre;  mais,  tandis  que  pendant  les  onze  premiers 
mois  de  19<0  les  importations  avaient  progressé  de 
près  de  000. 000  de  livres  sterling  ou  7.4  0/0,  elles 
ont  diminué,  cette  année,  de  1. 709. 000  livres  sterling 
ou  0.4  0/0. 

Si  nous  passons  aux  exportations,  la  situation  est 
encore  pire  :  en  octobre,  leur  total  s'était  élevé  à  22 
millions  8'i2  00  »  liv.  st.,  en  diminution  de  759.000  li- 
vres sterling  ou  y. 10/0;  en  novembre,  cette  diminu- 
tion a  été  de  1.782.000  liv.  st.  ou  7  0/0.  Pour  les  onze 
premiers  mois  de  1901,  la  diminution  a  atteint  11  mil 
lions  654.000  liv.  st.  ou  4.3  0/0,  tandis  que  l'année 
dernière  on  constatait,  au  contraire,  une  progression 
de  25.217.000  liv.  st.  ou  10.4  0/0. 

Des  deux  côtés  du  bilan  la  situation  est  donc  défa- 
vorable et  le  public  s'en  préoccupe  sérieusement,  bien 
qu'on  cherche  'j  en  faire  remonter  la  cause  à  la  baisse 
des  prix  plutôt  qu'à  une  restriction  du  volume  général 
des  affai'Cs.  On  constate  que  la  diminution  pour  le 
mois  dernier  et  pour  toute  l'année  1901,  est  plus  im- 
portante du  côté  des  exportations  (pie  du  côté  des  im- 
portations; si  le  pays  paye  moins  pour  ce  qu'il  achète, 
do  l'étranger,  il  reçoit  bien  moins  pour  ce  qu'il  vend 
a  ses  clients  du  dehors. 


IMPORTATIONS    EN  ANGLETERRE 


Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Honni.  0/ 
trade  vient  de  publier  les  résultats  du  coitwterce  extérieur 
1I1  ;  Angleterre  pour  le  mois  de  novembre  l'.)01.  Il  y  a  di- 
minution du  trafic  h  l'importation  de  5.9  0/0  et  de  7.2  0/0 
aux  exportai  ions. 

Pour  i'-  onze  premiers  mois  de  1001,  l'importation  a  di- 
minué de  0.4  O/o  et  l'exportation  de  4.8  0/0. 


DÉSIGNATION 

Nover  bre 

1.7V1 

Comparai- 
son avec 
nov.  1900 

Il   1"     .  ■  1  II 

de  1901 

Comparaison 
avec  11  1'" 
mois  de  1900 

ï. 

i 

t 

i 

Animaux  vivants. . . 

15:j.  147 

+ 

19.717 

8.769.844 

112.075 

Articles  d  alimentât. 

Exempts  

13. 735. 136 

90  888 

1*9:499  0*6 

+ 

6  946.754 

Taxés  

4. «13.687 

793  4 42 

12.486.850 

2.435  947 

532.302 

+ 

52.922 

4.533  080 

3:  215 

Métaux  

2. 7  «.563 

227. 332 

28.348  425 

1.857  147 

Prod.  chimiq.,coul.. 

423. 356 

-t 

22.999 

5.6H1  :i07 

+ 

510  97* 

Huiles  

91 2.  097 

130.080 

10.117.535 

72  509 

Mat.  prem.  textiles.. 

9.649.379 

521.432 

69.317.872 

+ 

1.341  062 

Mat.  prem.  autres.. . 

4.173.624 

998.15'i 

53. 666. 338 

7.318  737 

Objets  fabriqués  

7.491.531 

130. 8/8 

86.580.954 

+ 

774.991 

Divers  

1.615. 433 

i 15.868 

15.54i.289 

+ 

373.328 

Colis  postaux  

105.248 

10.151 

1  181). 9.0 

+ 

114  178 

Totaux  

46.810.553 

2.923  177 

!=  5.9  % 

475.506.540 

1.769.407 
=  0.4  % 

EXPORTATIONS    DE  L'ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 

Novembre 
1901 

Comparai- 
son avec 
nov.  1900 

11  1«"  mois 
de  1901 

Comparaison 
avec  11  1«" 
mois  de  1900 

£ 

î 

i 

t 

Animaux  vivants. . . 

75.381 

1.723 

♦wO.485 

167.323 

Articles  d'alimentat. 

1.567  115 

+ 

97.517 

13.6  «1.21.-. 

+ 

1  207-592 

Matières  premières. 

2.S97.635 

1 

373  783 

30  815.335 

7.753.933 

Fils  et  tissus  

8. 138.001 

+ 

2  082 

34.4i8.i48 

+ 

817.779 

Met.  et  ouvrages  en 

mét.  (sauf  les  mach.) 

3.408.346 

251. 055 

36.159.931 

5  875.024 

1.483.4*7 

203517 

16  5l2.f76 

1  524.827 

Vaisseaux  neufs  non 

enregistrés  comme 

225. 29 > 

303  291 

7.^09.029 

541.802 

946.302 

-t- 

42  203 

9  931.025 

+ 

434.554 

Prod. cli  im.etpharm. 

774.299 

+ 

67. ^2 J 

8  276.803 

273.282 

Divers  

3. 279. 508 

+ 

r,t  no 

34.96i.5K6 

4- 

1. 357. 332 

Colis  postaux  

447. 030 

+ 

152.991 

3.301.359 

+ 

6(4.717 

Tôt.  des  prod.  angl. 

22.842.436 

i 

= 

782  213 
■72% 

256. 185. 112 

11.654. 222 
=  4.3  % 

Transit  

5.079.661 

+ 

= 

66  3.6 
1»  ::  % 

61. 934. 596 

+ 

3  891. 914 
=   6.7  % 

Transit  et  Exportât. 

27. 922. 037 

713.867 
5.1  % 

318.119.708 

1  -  76  2 . 308 

=  2.3  % 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

12    décembre  1901 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF             LiV.  St.     I                               ACTIF  LlV.  Ht 

Billets  créés                 50  636  000   Dette  fixe  de  l'Etat. . .  11015.100 

r  Rentes  immobilisées .  6.759.900 

Or  monnayé  et  lingots  32.8H  000 


Total   50.636-000 


Total   50  636  000 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 
14.353.000 


PASSIF 

Capital  social  

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.138-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   11.099.000 

Comptes  particuliers.  37-472. 000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  193.000 

Total   66. 455. 000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   17  475.000 

Portefeuilleetavances  23  2Î7.000 

Billets  en  réserve   21  4_'3.000 

Or  e'.  argent  monnayés  2.320  000 


Total   66.455.0C0 

STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


«S  « 

on 
les 

dép. 
tions 
ue 

<U    ~  M 

ai  a 
cl  © 

O    <D  p 

Taux 

a  -e 

3  Ci  ?" 

s» 

de 
l'esc. 

DATE 

•  mon 
et 

r~  *  S 

Dépô 

pon.d 
opér 

Réser 

"£*  c-  S 

§"!  5) 

O 

*  t/)  T3 
H-O 

i.  a 
eu  «  « 

% 

0  sept  

39. 081  ; 

30. 028 

50.47i 

42  095 

26  833 

53  » 

3  " 

12  »   

39  129 

29.669 

51 . 483 

42. 732 

27.233 

52  73 

19  »   

39.5116 

29.395 

52.2.10 

42  850 

27  886 

53  20 

» 

26  »   

39  638 

Ï9.4U2 

51.612 

42  141 

28.1)11 

54  07 

)> 

3  octobre  .... 

33.158 

30.517 

52.079 

43  180 

25.380 

48  61 

1» 

10  »   

31-373 

30  056 

53  016 

45  829 

25  092 

47  13 

17  »   

37.177 

29.696 

51.361 

43.981 

25  ;!50 

49  03 

» 

24   »     ..  .... 

36  352 

23  299 

.31  122 

41  m 

24828 

48  38 

31    »       .  ... 

35.655 

29.347 

32. 139 

46.153 

23.8S3 

'.5  63 

4 

7  novembre  . 

33.184 

29  S  19 

49  574 

44  3  15 

23.100 

46  44 

» 

14  »   

34.925 

29.424 

50  54! 

i  ,  136 

2  (232 

15  92 

21   

33  213 

21.071 

49  870 

43  830 

23  wll 

17  7  7 

H 

28  »       .  ... 

25. 370 

^  1.285 

30  669 

44  740 

21.860 

46  91 

n 

5  décembre. 

35.349 

29.478 

50.133 

43.359 

23.656 

47  95 

» 

12  »   

33.181 

29.213 

'.3.571 

12  712 

2.1.743 

48  69 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  11  décembre  1901. 

La  lourdeur  des  places  américaines  a  exercé  une  influence 
^défavorable  sur  le  Stoek-Exchango.  La  situation  du  marché 
du  cuivre  cause  toujours  un  certain  malaise  parmi  les  spécu- 
lateurs américains,  et  cette  situation  a  d'autant  plus  un 
contre-coup  sur  notre  place  que  la  tension  monétaire  est  assez 
forte.  v 

Les  Consolidés  se  retrouvent  à  92  1/2. 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  soutenus. 

L'Extérieure  d'Espagne  clôture  à  74  1/2;  Y  Italien  est 
à  100  5/8:  les  Fonds  Ottomans  sont  fermes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste 
hésitant. 

Les  fonds  argentins  sont  plus  lourds  en  raison  des  bruits 
de  tension  entre  le  Chili  et  l'Argentine.  On  cote:  Argentin 
6  0  0  188(5  92  3/4,  Funding  93  1,4.  Le  Brésil  4  0/0  se  tient 
à  60  1/2. 

Les  Chemins  anglais  sont  plus  faible;  les  Chemins  améri- 
cains conservent  une  allure  indécise. 

Le  Çanadian  Pacific  est  à  115  5/8;  YErie  à  40  5/8 
et  le  Louisville  à  108  1/2  ;  VAtchison  à  78  1/2  et  le  Norfolk 
à  93  1/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  12  décembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 
La  fermeté  est  la  note  dominante  au  marché  du  terme 
sur  Paris,  qui  conduit  le  mouvement.  L'Extérieure  Es- 
pagnole est  remarquablement  ferme  sur  les  dispositions 
prises  par  le  Gouvernement  espagnol  pour  enrayer  la 
hausse  du  change  et  même  pour  réduire  ce  dernier. 
L'Italien  est  également  fermement  tenu.  La  même  ob- 
servation peut  s'appliquer  aux  Fonds  Ottomans  et  aux 
Fonds  Brésiliens.  Le  Métropolitain,  la  Parisienne 
Electrique  et  la  Russe-Française  sont  de  plus  en  plus 
recherchés  par  le  portefeuille.  En  résumé,  excellentes 
dispositions. 

Voici  les  cours  de  clôture  :  Brésil  4  0/0,  66  3/4  ;  Ita- 
lien, 101;  actions  Rio-Tinto,  1.044;  Extérieure  Espa- 
gnole, 74  7/8;  Turc  C,  26  95  ;  Turc  D,  24  55;  Lots 
Turcs,  1063/4;  Saragosse,  2.5;  Varsovie-Vienne,  445; 
Métropolitain,  569  1/2;  Parisienne  Electrique,  270; 
Russe-Française,  183. 

Le  Marché  du  comptant  a  une  tenue  très  satisfai- 
sante, malgré  les  réalisations  qui  ont  suivi  l'explosion 
de  hausse  de  ces  derniers  temps. 

Les  valeurs  congolaises,  les  actions  de  tramways,  et 
les  titres  de  charbonnages  conservent  une  bonne"  ten- 
dance. Même  observation  pour  les  actions  de.  banques. 
En  résumé,  la  Corbeille  est  en  voie  de  reprendre  ses 
allures  primitives. 


luformatious  Économips  et  Financières 


Modifications  à  la  Cote  de  la  Bourse  à  Bruxelles.  — 

Afin  de  mettre  un  terme  aux  abus  qui  se  produisent  actuel- 
lement, la  Commission  de  la  Bourse  de  Bruxelles  vient  de 
décider  qua  partir  du  2  janvier  li)02  les  modifications  de 
cours,  dans  la  dernière  colonne,  ne  seront  plus  admises  que 
dans  les  conditions  suivantes  : 

L'agent  de  change  qui  demandera  la  modification  d'un 
cours  dans  la  dernière  colonne  devra,  au  préalable,  avoir 
inscrit  son  cours,  papier  ou  argent,  à  la  cote  pendant  deux 
Bourses  au  moins.  Ala  fin  de  la  seconde  Bourse,  il  remettra 
au  délégué  de  la  Commission  une  fiche  spéciale,  signée,  men- 
tionnant le  cours  qu'il  désire  introduire.  Par  la  remise  de 
cette  fiche,  il  s'engage  à  prendre  à  son  cours  argent  ou  adon- 
ner à  son  cours  papier  la  quantité  de  titres  requise  pour 
l'inscription  à  la  cote  et  ce  jusqu'à  la  Bourse  suivante,  à 
midi.  Les  agents  de  change  qui  seraient  acheteurs  au  cours 
papier  ou  vendeurs  au  cours  argent  introduit  dans  la  der- 


nière colonne  devront  en  aviser  la  Commission  de  la  Bourse, 
par  lettre  adressée  au  secrétariat,  le  lendemain  avant  midi. 
Si  une  opération  est  conclue  dans  ces  conditions,  le  cours  sera 
inscrit  à  la  cote  officielle  comme  ayant  été  fait  à  la  Bourse 
précédente. 


Résultat  approximatif  de  la  récolto  en  Belgique.  — 

Le  Moniteur  officiel  belge  vient  de  publier,  par  provinces, 
le  rendement  approximatif  de  la  récolte  de  1901,  d'après  les 
renseignements  fournis  par  les  Commissions  provinciales 
d'agriculture. 

Du  résumé  de  ces  tableaux,  la.  moyenne  du  produit  à  l'hec- 
tare, pour  le  Royaume,  est  la  suivante  : 

Froment,  qualité  bonne,  2.093  kilogrammes  ;  épeautre,  qua 
lité  bonne,  1.998;  méteil,  qualité  bonne,  2.168;  seigle,  qua" 
lité  bonne,  2.245;  oi+çe  d'hiver,  qualité  bonne,  2.b73;  orge 
d'été,  qualité  passable,  1.898  ;  avoine,  qualité  passable, 
2.149  ;  sarrasin,  qualité  passable,  1.103  ;  fé véroles,  qualité' 
médiocre,  1.549  ;  pois  et  vesces,  qualité  passable,  1  699  ;  lin, 
qualité  passable,  530;  colza,  qualité  bonne,  1.804;  tabac, 
qualité  bonne,  1.723;  houblon,  qualité  très  bonne,  1.725: 
chicorée,  qualité  bonne,  18.558:  betteraves  à  sucre,  qualité 
bonne,  32.842  ;  betteraves  fourragères,  qualité  bonne,  44.862  ; 
carottes  en  culture  principale,  qualité  passable.  24.988; 
carottes  en  culture  dérobée,  qualité  passable,  16.153;  navets 
et  rutabagas  en  culture  principales  qualité  passable,  21.667; 
navets  en  culture  dérobée,  qualité  bonne,  20. 1M);  spergule, 
qualité  passable,  10. i'30  ;  pommes  de  terre,  qualité  bonne, 
19.713  ;  trèfles,  qualité  médiocre,  4.627  ;  prairies,  qualité 
médiocre,  '  3.710  ;  ray-grass,  qualité  passable,  4.455;  Mé- 
langes fourragera  de  légumineuses  et  de  céréales,  qualité 
passable,  2S.O~0. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  9  décembre  1901. 
La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

L'événement  de  la  semaine  est  encore  le  projet  de 
loi  ordonnant  le  paiement  en  or  des  droits  d'impor- 
tation. Après  un  moment  d'opposition,  né  du  défaut 
d'étude  du  projet,  l'opinion  a  réagi  et  on  ne  discute 
plus  le  principe,  mais  seulement  le  mode  d'application. 
La  Commission  chargée  de  faire  le  rapport  est  compo- 
sée toute  de  partisans  du  Ministre,  mais  dans  l'état  ac- 
tuel de  la  question  cela  n'a  plus  d'importance.  Le  rap- 
port sera  déposé,  je  pense,  à  la  lin  du  mois  ou  avant 
et  la  discussion  n'occupera  que  quelques  séances, 

L'émission  de  bons  du  Trésor  aura  lieu  dans  la  pre- 
mière quinzaine  de  janvier,  mais  le  Ministre  n'a  pas 
fixé  encore  le  montant  (le  l'opération  ;  il  avait  pensé  à 
en  émettre  100.000.<'00,  mais  il  l'aurait  ensuite  limité  à 
60.0''0.000.  C'est-à-dire  qu'il  n'a  pas  pris  encore  une 
resolution  ferme  et  sa  perplexité  se  comprend.  Il  veut, 
ce  qui  est  logique,  payer  le  plus  petit  intérêt  possible  et, 
d'autre  part,  il  voudrait  tâcher  de  livrer  surtout  des 
titres  à  un  an  pour  n'avoir  pas  à  songer  à  des  rem- 
boursements partiels  qui  se  présenteraient,  si  les 
échéances  sont  trimestrielles.  Or,  ces  valeurs  n'étant 
pas  escomptables  à  la  Banque,  le  porteur  d'obligations 
à  un  an,  qui  aurait  besoin  de  réaliser  des  fonds  avec 
elles,  devrait  les  vendre  en  Bourse,  mais  il  entre  là- 
dedans  l'aléa  de  savoir  si  elles  seront  toujours  au  pair 
et  le  seul  moyen  de  compenser  cet  aléa  serait  de  rele- 
ver un  peu  l'intérêt.  En  somme,  le  porteur  se  trouverait 
dans  le  même  cas  que  le  titulaire  d'un  dépôt  de  numé- 
raire à  échéance  fixe. 

Je  crois"savoir  qu'après  que  les  Chambres  auront 
approuvé  le  projet  ordonnant  le  paiement  en  or  dos 
droits  de  douanes,  le  Ministre  des  Finances  présentera 
un  nouveau  projet,  qu'il  réserve  soigneusement,  et  qui 
pourrait  être  une  avance  sur  les  mines  d'Almaden. 

La  Bourse  s'est  emportée;  la  joie  d'avoir  presque 
étranglé  le  découvert  à  la  liquidation  de  novembre  a 
grisé  la  spéculation  et  les  mêmes  qui  hésitaient  à  ache- 
ter de  l'Intérieure  à  72  0/0  se  l'arrachent  à  73  0/0;  soit 
1.350/0  de  gain  pendant  la  semaine.  Peut-être  sera-t-il 
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prudent  de  ne  pas  s'engager  trop  à  Coud,  car  il  pour- 
ru  it  y  avoir  des  surprises  et  le  syndicat  à  la  hausse, 
dont  je  vous  ai  entretenu  il  a  quelques  mois  et  qui  s'est 
reformé,  fera  bien  de  ne  |>as  pousser  les  cours  indéfi- 
niment. Pour  que  les  bénéfices  soient  réels,  il  faut  les 
encaisser. 

Les  valeurs  à  convertir  commencent  à  devenir  vrai- 
ment rares. 

La  Rente  5  0/0  amortissable  a  gagné  1  0/0. 

Les  valeurs  industrielles  sans  grands  changements. 

Le  marché  du  change  est  en  désarroi  et  il  n'est  pas 
possible  d'indiquer  à  quel  cours  il  s'arrêtera  :  je  ne 
serais  pas  surpris  qu'après  avoir  descendu  encore  quel- 
ques points,  il  remontât  pour  le  moment,  bien  entendu, 
sans  atteindre  les  cours  que  nous  avons  vus  cet  au- 
tomne. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  les,  prin- 
cipales valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 

18nov.    25nov.      2déc.  Odéc. 
4  0/0  Intérieure   71  60      71  (13      71  85      72  65 

4  0/0  Extérieure   78  40      78  45      ....      79  50 

5  0/0  Amortissable   92  80      92  80      92  75      93  25 

Banque  d'Espagne   493..     493..     493..  491.. 

—  Hypothécaire  ..  189  . .  189  . .  180  ..  189  . . 
Comp.  Ferin.  des  Tabacs  402  50  404..  4(>3..  407.. 
Chèque  sur  Paris   42  75      42  60      40  95      30  50 

—  sur  Londres. ...  35  85  35  87  35  46  32  70 
Bons  cubains  6  0/0   85  60      ..  ..  86   

—         5  0/0    71  50       ....      71  50      72  30 

Cédules  hypoth.  5  0/0. . .     101  90     101  95     102  . .     102  . . 
—  4  0/0...     101  ..     100  90     100  90   

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espar/ne,  on  remarque  les 
l iscillatioiis  suivantes  :  —  argent,  2.3  millions;  es- 
comptes, 1.9;  avances,  7.6;  comptes  courants,  11; 
-f-  circulation,  4  4. 

La  Banque  continue  à  rembourser  pour  le  compte  du 
Trésor  les  obligations  de  Douanes;  20.000.000  sur  27 
sont  déjà  payés. 


Mormatious  tomips  et  Financières 

Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  dix  pre- 
miers mois  de  1901.  —  La  Gracèta  vient  de  publier  l'état 
des  recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  dix  premiers 
mois  de  1901.  Voici  ces  chiffres,  comparés  à  ceux  obtenus  pen- 
dant la  période  correspondante  de  1900: 


RECETTES 

Nature  des  recettes 


1900 


1901 


Recettes  ordinaires:  :  (En  pesetas) 

Contributions  immôï)   122.970.771  127.084.462 

Contributions  industr*. .  '.  38.622.148  32.701.098 
Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil . .  48 . 994 . 098  76 . 384 . 607 

des  droits  royaux   39.773.017  41.316.850 

de  mines   4 .691. 477  5.942.754 

des  cédules  personnelles  4.043  601  8.543.260 

sur  les  soldes   5.071.900  » 

Bar  paiements  de  l'Etat  2.444.520  2.733.596 

sur  voilures  de  luxe...  595.696  631.037 
Contributions  des  provin- 
ces  basques   et   de  la 

Navarre   k .  869 . 434  5 . 058 . 708 

impôt  de  1  25  0/0  sur  Les 

intérêts  de  la  Dette....  1.426.900  » 

de  25  O'O   H. 065.314  » 

Droits  de  Douane   141.081.060  14J.245.980 

Impôt  : 

sur  le  sucre   8.114.813  15.973.73K 

sur  les  alcools   2.047.139  1.782.979 

Droits  des  Consulats   1.546.726  1.538.776 

Impôt  : 

sur  le  sel   *  71.750.792  73.610.056 

de  transit   16.809.880  18.975.080 

Timbre!   40.839.088  54.590.318 

Impôt  spéciai  sur  les  pé- 
troles, y.v/.  et  électricité  2.977.363  3.490.442 

Tabacs   94. 190. 236  105. 450. 079 

Allumettes   4.187.500  4.375.000 

Loterie*   13.657.618  14.434.078 


Impôt  spécial  sur  la  vente 

de  la  poudre  et  matière- 

explosives.   2.250.018 

Mines  (l'Aliiiade.n   5.957.735 

—    de  Li mirés   1.344.128 

Produit  des  canaux   1.270.123 

Divers   2.63=1.124 

Rachat  du  service  milit. .  5.000 

Autres  ressources   23.551.003 

Total   721.792.409 

Recettes  extraordinaires  : 

Charges  transitoires   22.405.260 

Impôt  spécial' de  guerre. .  806.442 

23.211.709 


1900  1901 

(En  pesetas) 


2. 4:».  452 
4.670.846 
1.033.187 
1.233. 150 
2.689.5% 
0.593. 250 
27.173.619 

782.286  957 


716.940 
49.953 

M  898 


1900 


1001 


Résumé  : 

Itccettes  ordinaires  

—  extraordinaires 

Total  


(En  pesetas 


721.792.409 
23.211.709 


782.286.957 
566.893 


745.004.119   782  853.851 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  17  novembre  1901  (46  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Asluries  

Lérida-Reus 
AlmanaaVaience 

Total  No.'d  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 

2070 
"81 
104 

4!)9 

Pesetas 

33.177.020 
15.093.673 
1.335.349 
10. 733. 211 

Pesetas 

56  849  oiO 
16.401  579 
1.369  520 
11.447.327 

Pesetas 

58.800  510 
16.680.493 
i. 184. 362 
11  601  667 

Pesetas 

60. 044. 919 
17  588.84* 
1. 14H.0U 
11.5)1.836 

3457 

80  339.253 

86.0h7.936 

88. 267. 032 

90. 285. 610 

1067 

3550 
246 

16.953.505 

57.012. 186 
1  174  303 

16. 713. 243 

79.017.067 
1.652  946 

17. 520. 155 

81  499.678 
2.772.996 

17.334.917 

i:2  752.161 
2.923.643 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  12  décembre  1901- 
Le  Marché  est  un  peu  moins  actif,  mais  les  cours  restent 
fermes. 

On  cote  l'Intérieure  à  72  55:  l'Amortissable  à  8120;  le 
change  sur  Paris  est  à  36  25 . 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  10  décembre  1901. 
L'Exposé  financier  de  M.  di  Broglio.  —  Les  Réformes  tributaires. 


Le  nouveau  3.50  0/0. 
nières. 


Recettes  du  Trésor  et  ReeePes  doua 


Après  l'analyse  détaillée  de  l'exposé  financier  de 
M.  di  Broglio  que  je  vous  ai  communiquée  La  semaine 
dernière,  je  n'ai  pas  besoin  de  beaucoup  insister  sur 
la  forte  impression  que  ce  document  a  produite  sur 
le  pays.  On  a  vu  avec  une  véritable  satisfaction  que 
la  situation  financière  de  l'Italie  est  désormais  ga- 
rantie par  un  accroissement  normal  des  recettes  et 
par  un  budget  solidement  établi  se  soldant  en  excé- 
dent :  nous  nous  dirigeons  ainsi  vers  une  nouvelle  pé- 
riode qui  nous  permettra  d'harmoniser  graduellement 
l'économie  de  l'Etat  avec  l'économie  nationale. 

Un  pareil  résultat  n'a  été  obtenu  qu'après  une  longue 
période  do  modération  et  de  sagesse  :  le  devoir  de  tous 
est  de  conserver  les  bénéfices  acquis  en  ne  renonçant 
à  aucune  des  mesures  qui  nous  ont  valu  cette  prospé- 
rité, fail  que  l'équilihre  est  définitivement  rétabli 
doit  nous  pousser  à  Le  défendre  jalousement  et  non  à 
engager  de  nouvelles  dépenses  qui  pourraient  compro- 
mettre cet  équilibre. 
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La  Chambre  paraît  l'avoir  compris  :  le  Ministre  du 
Trésor,  dont  l'autorité  se  trouve  grandie  par  les  résul- 
tats acquis,  est  d'ailleurs  dans  une  meilleure  posture 
pour  lui  imposer  ses  idées  et  nous  constatons,  notam- 
ment, que  les  bureaux  se  montrent  disposés  à  accepter 
les  mesures  tributaires  proposées  par  le  Gouvernement. 
Le  monde  politique  parait  comprendre  que  les  an- 
ciennes compromissions  doivent  céder  le  pas  devant 
la  nécessité  a  arriver  à  quelque  chose  de  concret  sans 
se  laisser  guider  par  les  intluenecs  politiques. 

Vous  avez  pu  voir,  dans  l'exposé  financier,  que  M.  di 
Broglio  a  annoncé  le  dépôt  d'un  projet  de  loi  destiné  à 
créer  .un  nouveau  titre  3  50  0/0  net.  Les  principales 
dispositions  de  ce  projet  de  loi  sont  les  suivantes  : 

1°  Suspension  de  rémission  du  titre  do  vente  4  50  0/0  net  ; 

2°  Création  du  nouveau  titre  3  50  0/0  net,  non  sujet  à 
conversion  jusqu'au  30  juin  1916,  payable  à  échéances  tri- 
mestrielles à  l'intérieur  et  à  l'étranger  pour  les  titres  nomi- 
natifs ;  à  échéances  trimestrielles  pour  ceux  au  porteur. 

Ce  titre  devrait  servir  : 

a)  A  la  conversion  volontaire  des  titres  /'achetables  3  0/0 
à  parité  de  rente  nette  et  avec  une  prime  pouvant  arriver  à 
20  centimes  de  rente  uour  chaque  100  lire  du  nouveau  capi- 
tal donné  en  échange  ; 

b)  A  procurer  les  fonds  nécessaires  pour  éteindre  les  bons 
du  Trésor  à  longue  échéance  ; 

C'  Pour  tout  autre  besoin  éventuel  du  Trésor. 
Sont  étendues  aux  nouveaux  titres  toutes  les  facilités  con- 
senties par  les  lois  existantes  aux  titres  du  Consolidé  5  0/0. 

Les  titres  rachctables  dont  on  se  propose  la  trans- 
formation volontaire,  sont  les  suivants  : 

Obligations  des  chemins  de  for  Livournais,  série  C,  D',  D". 
Obligations  du  chemin  de  fer  Lucques-Pistoia. 
Obligations  du  chemin  de  fer  Cavallermaggiore-Alexandrie. 
Obligations  do  chemins  de  fer  3  0/0  créées  par  la  loi  du 
27  avril  1885. 
Obligations  du  chemin  de  fer  Victor-Emmanuel. 
Obligations  du  chemin  dé  fer  Savone-Àcqui. 

Les  émissions  du  Consolidé  4  0/0,  que  remplace  le 
nouveau  titre,  se  sont  élevées  à  60.999.399  lire  de  rente 
et  représentent,  pour  la  plupart,  non  pas  la  création  de 
dettes  nouvelles,  mais  la  transformation  de  dettes  an- 
ciennes. 

Les  recettes  du  Trésor  continuent  d'être  favorables  : 
pour  les  cinq  premiers  mois  de  l'exercice  1901-1902, 
elles  ont  produit  566.520.505  lire,  somme  qui  dépasse 
de  14.224.803  lire  celles  de  la  période  correspondante 
de  l'exercice  1900-1901.  Cette  augmentation  est  due, 
en  grande  partie,  aux  impôts  de  fabrication. 

En  novembre  dernier,  le  Trésor  a  encaissé,  pour  le 
produit  des  douanes  et  droits  maritimes,  20.300.000 
lire,  somme  qui  dépasse  de  800.000  lire  celle  de  la  pé- 
riode correspondante  de  1900.  Pour  les  cinq  premiers 
mois  de  l'exercice  en  cours,  ces  recettes  ont  atteint 
99  millions,  en  augmentation  de  500.000  lire  sur  celles 
de  1900. 

Ifc  Le  Gouvernement  va  commencer  en  Sardaigne  les 
travaux  décrétés  par  la  loi  du  2  août  1897.  L'Etat 
y  corfeourt  pour  la  somme  de  6  millions.  Grâce  à  ces 
travaux,  l'on  mettra  en  valeur  la  grande  vallée  du 
Campidano,  soit  plus  de  4.500  hectares  de  terre,  et 
l'on  créera  une  force  motrice  hydraulique  de  plus  de 
530  chevaux. 


Informations  Éuonomiauec  et  Financières 

La  Production  du  maïs.  —  D'après  les  données  officielles, 
la  production  du  maïs  en  Italie  a  été  cette  année  d'environ 
31  millions  d'hectolitres,  supérieure  de  1.650.000  hectolitres 
à  celle  de  190n. 

En  établissant  la  moyenne  approximative  du  prix  de  cette 
denrée  sur  les  différents  marchés  d'Italie,  l'on  arrive  à  une 
valeur  d'environ  350  millions  de  lire. 


La  Récolte  du  riz.  —  D'après  la  Correspondance  d'Italie, 
la  production  du  riz  a  été  un  peu  inférieure  à  celle  de  1900. 
En  effet,  la  récolte  en  Italie  est  estimée  à6. 150. 000 hectolitres, 
inférieure  de  650.000  hectolitres  à  celle  de  l'année  dernière. 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  dix  premiers  mois  de  1901 

(Les  sommes  s'entendent  eu  milliers  do  lire) 


CATEGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Ârti- 
cles  médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie. 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux  

Mini  'vaux ,  Métaux  et  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres;  Poteries, 
Verres  ot  Cristaux  .... 

Céréales,  Farine,  Pâtes, etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux  

Objets  divers  

Totaux  

Métaux  précieux  

Totaux   


IMPORTATIONS 


42.364 
52.148 

66.053 

24.914 
23.272 

153.226 
74.991 

160.999 
66.124 
18.641 
47.962 

225.169 

198.794 
258.775 

99.177 
19.439 


1532.15c 
11.56!; 


1543  721 


EXPORTATIONS 


Diffé- 
rend; 
sur  1900 

1e'  j;i av. 

au 
31  oct. 

1901 

Diffé- 
rence 
sur  1900 

—  5.795 

83.499 

-  4.454 

+  160 

6.106 

1.745 

+  4.139 

33.116 

-  443 

+  1.193 

+  4.370 
+  8.347 
+  8.715 
+37.669 
+  5.658 
-+-  2.303 
—  1.700 

8.365 
42.585 
63.5*0 
13.400 
438.416 
42.620 
14.261 
27.733 

M  681 

—  9.533 
+13.220 

—  1.485 
+74.411 

—  1.521 
1.004 

—  30 

—17.581 

39.735 

+  3.568 

—  2.085 
+90:20.6 

67.514 
126.675 

—  4.104 
+19.332 

+  4.591 
—  1.0"/2 

129.062 
24.902 

—12.615 
—  774 

+1«9131 
+  6.350 

1161 .578 
13.465 

+75.510 
+  447 

+145471 

11/5.043 

+75.957 

Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Borne,  12  décembre  1901. 

La  tendance  générale  du  Marché  reste  ferme  sur  les  fonds 
d'Etats,  mais  faible  sur  les  valeurs  industrielles. 

La  Kente  est  à  102  70  ;  Méridionaux,  687  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  485  ...  Banque  Nationale  883  ... 


SXJISSÊ 


Recettes  douanières.  —  Le  produit  des  douanes,  eu  no- 
vembre 1901,  a  été  de  4.026.500  fr.,  contre  3.710.866  fr.  en 
novembre  1900.  Il  y  a  donc  un  excédent  de  315.694  fr.  en 
faveur  de  novembre  1901.  Do  janvier  à  tin  novembre  1901,  les 
41.441.411  fr.,  contre  43.103.886  fr.  Il  y  a  donc  une  moins- 
valuc  de  1.662.475  fr.  pour  les  onze  premiers  mois  de  1901.  • 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Suisse.  —  Los  exporta- 
tions do  la  Suisse  se  sont  élevées,  pendant  les  neuf  premiers 
mois  de  1901,  les  métaux  précieux  non  compris,  à  612.161.726 
francs,  contre  609.874.636  fr.  pour  la  période  correspodanto 
de  1900. 

Les  importations  se  sont  élevées  à  796.097.734  fr.,  contre 
618.138.258  fr.  pour  la  période  correspondante  de  1900. 

L'exportation  de  lait  condensé,  pour  le  troisième  trimestre 
de  1901,  s'est  élevée  à  79.694  quintaux  métriques,  pour  une 
valeur  de  7.486.232  fr.,  contre  77.694  quintaux  métriques, 
pour  une  valeur  de  7.343.296  fr.,  dans  le  troisième  trimestre 
de  1900.  L'exportation  totale,  du  1er  janvier  à  la  fin  de  sep- 
tembre 1901,  a  été  de  232.259  quintaux  métriques,  pour  une 
valeur  de  2t. 863. 839  fr.,  contre  212.924  quintaux  métriques, 
pour  une  valeur  de  20.109.024  fr.,  pour  la  période  correspon- 
dante de  1900.   

Le  Rachat  de  l'Union-Suisse.  —  Le  Conseil  d'adminis- 
tration des  Chemins  de  fer  de  Y  Union-Suisse  a  décidé,  dans 
sa  séance  du  30  novembre,  que  la  répartition  du  prix  d'achat 
entre  les  actions  de  priorité  et  les  actions  ordinaires  aurait 
lieu  en  principe,  de  la  manière  suivante  : 

Les  actions  de  priorité  recevraient  leur  valeur  nominale, 
plus  un  intérêt  de  4  1/4  0/0  jusqu'au  jour  du  passage  de 
l'entreprise  à  la  Confédération,  le  tout  payable  en  espèces,  et, 
pour  le  temps  qui  s'écoulera  depuis  ce  jour  jusqu'au  1er  mai 
1903,  une  bonification  d'intérêt  de  1/2  0/0  par  action. 

Les  actions  ordinaires  recevaient  alors  le  solde  du  prix 
d'achat.  Donc,  au  cas  où  la  convention  de  rachat  seiait  rati- 
fiée, les  actions  de  priorité  seraient  remboursées,  au  30  juin 
1902,  par  524  fr.  en  espèces,  et  les  actions  ordinaires  par 
523  fr.  en  obligations  fédérales  des  Chemins  de  fer  3  1/2  0/0 
au  pair. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


BRESIL. 

La  Dette  intérieure.  —  La  dette  intérieure  consolidée  au 
31  mars  1901  s'établissait  comme  suit,  comparativement  à  1900  : 

Dette  intérieure  or  1900  1901 

(En  milreis) 

6  0/0  1868    7.227.500  6.710.000 

4  1/2  lb79   20. 5  49 . 000  20.549.000 

27.776.500  27.259.000 
Dette  intérieure  papier  1900-1901 

Milreis 

5  0/0  apoîices  perpétuelles   483.400.100 

4  0/0      —  —    119.600 

6  0/0  1897    60.000.000 

Dettes  antérieures  à  1827   306  937 

543.826.637 

Dette  flottante  1900  1901 

(  En  milreis) 

Bons  du  Trésor   10.017.500  17.500 

Dépôts  des  Caisses  d'épargne.       123.946.638  117.840.856 

Mont  de  Piété   149.328  143.H33 

Dépôts  divers   45.306.210  47.575.346 

Total  de  la  dette  flottante   17J.419.676  165.5.77.335 

Papier-monnaie  on  circulation  725.706.000  689.000.000 

Dette  ultérieure  papier  conso-  ^ 

lidée   543  826.637  543.826.637 

Total  général  de  la  dette  pa- 
pier  1.448.952.313  1.398.403.972 

Dette  extérieure  or   373 . 596 . 720       394 . 686 . 449 

Dette  consolidée  intérieure  or       27.776.600         27  259.000 

Total  général  de  la  dette  or. .       401.373.320  421.945.449 


En  comparant  ces  totaux  généraux,  on  constate  qu'il  y  a 
eu  une  diminution  de  50.548.441  milreis  dans  les  engage- 
ments papier  de  toute  nature  et  une  augmentation  de  seule- 
ment kO. 572. 129  dans  les  engagements  or.  En  définitive,  il 
en  résulte  une  réduction  do  29.976  312  milreis  dans  l'en- 
semble des  responsabilités  de  la  nation  de  1900  à  1901 . 


ETATS-UNIS 


Le  Rapport  de  M.  L.  Gage.  —  M.  L.  Gage,  secrétaire 
du  Trésor  u  communiqué,  le  4  décembre,  au  Congrès,  son 
rapport  financier  annuel. 

Dans  ce  rapport,  M.  Gage  constate  d'abord,  que  les  recet- 
tes totales  du  Gouvernement,  pendant  l'année  financière  finis- 
sant le  30  juin  1901.  ont  été  de  69J.3I6  530  doll.  9.'  et  que  les 
dépenses  totales  onlété,  pendant  la  même  période,  de  621  mil- 
lions 598.546  doll.  54,  et  que,  par  conséquent,  il  y  a  eu  un 
excédent  de  77.717.984  doll.  88.  Les  recettes  de  l'année  finan- 
cière lHni  ont  été  supérieures  de  29.721.o99  dol.  74  à  celles  de 
l'année  19(10,  et  les  dépenses  ont  été  supérieures  de  22.253.561 
dollars  44. 

Le  commerce  extérieur  en  marchandises  pour  l'année  finan- 
cière 1901  accuse  une  diminution  de  26. 709.619  dollars  à  l'im- 
portation et  une  augmentation  de  93,581  9i)9  dollars  à  l'ex- 
portation, relativement  à  l'année  précédente. 

L'importation  de  l'année  1901  a  été  de  823  172.165  dollars, 
et  l'exportation,  de  1.487.7(54.991,  ce  qui  constitue  un  excé- 
dent de  664.592.826  doll. 

Le  chiffre  dns  exportations,  ainsi  que  l'excédent  de  celles-ci 
sur  les  importations,  dépasse,  en  1901,  les  chitrres  de  toutes 
les  années  précédentes  dans  l'histoire  du  commerce  améri- 
cain, bans  les  quatre  années  1898-1901,  l'excédent  des  expor- 
tations sur  les  importations  a  été  de  2  3  4  442.213  dollars, 
tandis  que  pendant  les  108  années  de  1790  à  1897,  inclus, 
1<  xcéflent  n'avait  atteint  que  .'156. 808.8 .'2  doll. 

L'exportation  des  objets  manufacturés  a  subi  une  légère 
diminution,  si  on  la  compare  avec  celle  de  l'année  1900,  mais 
surpasse  de  72.56 '.920  doll.  celle  de  1899.  Avant  189-t,  les  im- 
portations de  ces  objets  avaient  toujours  surpassé  les  expor- 
tations. Pour  l'année  1901,  les  exportations  présentent  sur  les 
importation!  une  plus-value  de  89. 026.700  dollars,  et  pour  la 
période  1898-1901,  un  excédent  de  850.777.106  doll. 

!>•  commerce  avec  les  Philippines  montre  une  augmen- 


tation satisfaisante.  Comparativement  a  1  année  1900,  les  ex- 
portations ont  augmenté  de  1.886.624  doll  Avec  Porto-Rico. 
les  échanges  offrent  une  plus-value  de  2.324.959  doll.  '6.965.408 
dollars  en  1901,  contre  4.640.449  doll.  en  1900).  . 
_  Le  rapport  annuel  du  Commissaire  général  de  l'immigra- 
tion constate  l'arrivée  aux  Etals-Unis  de  562  808 immigrants. 

Le  rapport  du  Commissaire  de  la  navigation  montre  que  la 
marine  marchande  des  Etats-Unis  possédait,  au  30  juin  de 
l'année  1901,  24.057  navires  de  toutes  sortes,  d'un  tonnage 
brut  de  5.524.218  tonneaux.  Le  30  juin  1900.  elle  comprenait 
23.333  navires,  représentant  5.164.839  tonneaux.  Si  l'on  ajoute 
au  chiffre  ci-dessus,  donné  pour  1901,  les  nouveaux  apports 
depuis  le  mois  de  juin,  le  tonnage  total  dépasse  le  cliiffre 
jusqu'à  présent  maximum  de  1861,  qui  était  de5.5iW.818 
tonneaux. 

Le  rapport  insiste  à  nouveau  sur  l'opportunité  d'une  nou- 
velle rédaction  et  d'une  plus  grande  extension  à  donner  à 
l'Acte  du  3  mars  1901  concernant  le  transport  des  postes 
transatlantiques  par  des  vapeurs  américains.  En  ce  qui 
regarde  les  primes  à  la  navigation,  les  résultats  plutôt 
mesquins  que  ce  système  donne  en  France,  en  Italie  et  au 
Japon,  ne  jette  aucune  lumière  sur  ce  qu'ils  pourraient  être 
aux  Etats-Unis.  Mais  l'accroissement  rapide  de  la  production 
a  laissé  si  loin  derrière  lui  l'accroissement  de  la  consomma- 
tion que  le  problème  des  facilités  de  transport  sur  les 
marchés  étrangers  a  acquis  une  très  grande  importance;  il 
faut  donc  bâtir  un  grand  nombre  de  navires  destinés  au 
commerce  extérieur.  Or,  comme  le  coût  de  ces  navires  est 
assez  considérable  et  que  le  traitement  des  marins  est  rela- 
tivement élevé,  l'établissement  de  primes  à  la  navigation  est 
justifié  seulement  dans  les  conditions  actuelles  et  s'il  doit 
n'être  que  temporaire  et  ne  jamais  excéder  pour  une  année  le 
coût  de  deux  navires  de  guerre. 

Le  rapport  fait  ensuite  remarquer  que  l'argent  américain  a 
acheté  cette  année  900.000  tonneaux  de  vapeurs  transatlan- 
tiques étrangers.  700.000  naviguent  encore  sous  les  couleurs 
étrangères,  c'est-à-dire  un  tonnage  excédant  le  tonnage  total 
des  Etats-Unis  pour  le  commerce  extérieur.  Ce  tonnage  est 
un  des  facteurs  les  plus  importants  à  considérer  en  établis- 
sant la  politique  nationale  des  Etats-Unis  relativement  à  la 
navigation  sur  l'Océan. 

Passant  à  la  situation  financière  de  Porto-Rico,  le  rapport 
fait  observer  l'heureux  changement  survenu  dans  cette  situa- 
tion, grâce  à  l'organisation  d'un  département  du  Trésor,  à 
l'amélioration  dans  l'administration  des  revenus  de  l'île, 
ainsi  qu'à  l'introduction  de  la  loi  de  taxation  (31  janvier 
1901).  Aujourd'hui,  la  réorganisation  entreprise  est  définiti- 
vement acceptée  par  le  peuple,  et  on  peut  regarder  l'avenir 
financier  de  Porto-Rico  comme  brillant  et  d'un  heureux 
augure. 

Le  rapport  passe  ensuite  à  la  situation  des  Banques. 

«  Admirable  sous  beaucoup  de  rapports,  dit-il,  l'expérience 
montre  cependant  que  notre  système  de  banque  n'est  pas 
organisé  pour  résister  aux  périodes  difficiles.  Les  Banques 
sont  en  effet  isolées  individuellement,  sans  liens  mutuels.  Il 
n'y  a  pas  d'obligation  pour  celle  qui  est  forte  d'aider  celle 
qui  est  faible,  ou  qui  traverse  une  crise;  pas  de  moyen  légal 
d'association  en  vue  d'une  protection  commune. 

«  Le  système  que  l'on  a  proposé,  d'une  grande  Banque  cen- 
trale avec  des  succursales  multiples,  remédierait  assurément 
à  cette  situation,  mais  il  choque  l'instinct  général  du  peuple 
américain  et  peut  être  considéré  comme  actuellement  impra- 
ticable. 

«  Mais  ne  pourrait-on  appliquer  pour  cette  question  le 
même  principe  qui  a  présidé  à  l'organisation  politique  des 
Etals-Unis,  le  principe  de  la  fédération,  laissant  aux  unités 
leur  indépendance,  et  assurant  en  même  temps  la  protection 
à  toutes?  Une  telle  institution  mériterait  assurément  la  con- 
fiance du  public  ;  son  action  principale  serait  de  fournir  sous 
forme  de  prêts,  aux  Banques  qui  en  auraient  le  plus  besoin, 
les  réserves  que  d'autres  gardent  inemployées.  » 

M.  Gage  conclut  on  disant  :  «  Si  notre  système  de  banques 
est  défectueux,  il  est  cependant  encore  beaucoup  meilleur 
que  rien.  » 

Passant  à  la  Dette  des  Etats-Unis,  le  rapport  constate  que 
la  dette  portant  intérêt  se  monte  à  847.366.680  dollars.  La 
guerre  avec  l'Espagne  a  fait  augmenter  la  Dette  de  telle  sorte 
que  V  1"  novembre  1899  elle  atteignit,  son  plus  haut  point  : 
I  046  049  020  dollars.  Deux  ans  après,  le  15  novembre  L901, 
elle  était  de  954.027.150.  soit  une  réduction  de  92.021.870 
dollars. 

D'une  manière  générale,  la  Dette  publique  a  été  réduite 
pendant  ces  deux  dernières  années  de  146.570.294  dollars. 

L 'encaisse  du  Trésor  esl  passée  de  226.166.944  dollars  au 
1"  avril  1898  à  322  514.732  dollars  à  la  date  du  15  novembre 
1901,  soit  une  augmentation  de  90.ai7.788  dollars. 

Par  suite,  les  annuités  à  payer  pour  l'intérêt  de  la  Dette 
publique  onl  été  réduites  de  40.847.884  dollars (1"  novembre 
1899,  à  28.471.238  dollars  (15  novembre  1901). 

Ceci  explique  la  confiance  dont  jouissent  les  Etats-Unis 
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sur  le  marché  financier,  confiance  qu'attestent  les  cours  de 
leurs  fouds  d'Etat  sur  tous  les  marchés  financiers  du  monde. 

«  Il  semble  donc,  dit  en  terminant  M.  Gage,  que  le  mo- 
ment actuel  est  le  plus  propice,  le  plus  favorable  (pi  on 
puisse  jamais  espérer,  pour  commencer  à  prendre  des  mesu- 
res judicieuses  tendant  à  éliminer  les  causes  de  faiblesse 
financière  que  l'expérience  a  mises  au  jour  et  à  perfectionner, 
si  possible,  notre  système  monétaire  actuellement  imparfait. 
De  sages  et  prudentes  réformes  sonl  désirables  ;  mais  il 
faut  se  garder  avec  soin  de  toutes  mesures  révolutionnaires. 
Xous  prions  instamment  le  Congrès  de  consacrer  son  atten- 
tion aux  réformes  tendant  à  améliorer  le  système  monétaire 
et  le  régime  des  Banques.  » 


Le  Marché  Financier  de  New-York 

New- York,  11  décembre  1901 

La  tendance  n'a  pas  cessé  d'être  irrégulière  ;  le  resserrement 
monétaire  a  contribué  à  entretenir  de  faibles  dispositions, 
tendance  que  les  fluctuations  du  cuivre  et  des  valeurs  qui 
en  dépendent  ont  fortement  entretenue. 

Contrairement  à  ce  que  l'on  croyait  hier,  la  situation  de 
l'Amalgamated  n'a  pas  été  réglée  et  l'on  peut  encore  s'at- 
tendre a  de  vifs  mouvements. 

Les  valeurs  de  chemins  de  1er,  les  Gould  principalement, 
ont  un  marché  ferme. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  A  tchi- 
son,  75  7  8;  Milwaukee,  159 1/8  ;  Erie,  38  7/8;  Reading,  47  1/4  ; 
Canadinn  Pacific,  111  5/8;  Illinois  Central,  137  1/4;  Louis- 
ville,  105  1/4;  New-York  Central,  164  1/2  ;  Union- Pacific, 
99  3/4.   


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Serv  ice  de  statistique  du 
Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les  ré- 
sultats provisoires  des  importations  et  des  exportations  pen- 
dant le  1"  mois  de  l'année  fiscale  1901-1902  (juillet)  : 

Importation  (Valeur  de  facture) 
 Juillet. 

~  ÏÏÛïérTcn 


1901 

1900 

1901 

En  piastres) 

Matières  animales  

292.429 

400.580 

108.151 

—       végétales  .... 

664.228 

675.738 

11.510 

—  minérales  

977.870 

1.157.458 

179.587 

624.313 

713.397 

89.084 

Produits  chimiques,. . . 

211.267 

187. 8i0 

23.427 

Boissons,  Spiritueux... 

213.862 

260.892 

47.030 

Papiers  et  applications 

140.015 

199.541 

59.526 

Machines  et  accessoire^ 

553.687 

845.762 

292.074 

53.489 

113.110 

59.621 

92.795 

126.06'» 

33.2*9 

124.237 

117.054 

+ 

7.183 

3.948.196 

4.797.411 

849.245 

Exportation  (Valent- 

déclarée) 

Produits  minéraux  

1  .502.1 105 

481.791 

+1.020.214 

3.591.382 

2.535.307 

-h 1-056. 075 

—       animaux  .... 

749.612 

618.881 

+ 

130.731 

—  manufacturés 

458.063 

160.653 

+ 

297.410 

27.844 

131.612 

103  768 

4.703.766 

0.742.873 

 2 

039.107 

Total  

11.032.672 

10.671.117 

+ 

361.555 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  ce  mois  de 
juillet  19„0  et  1901  : 

Résumé  comparatif 

Importation  Exporta- 

En  or      En  argent  en  argent 

Juilïet:  (En  piastres) 

1901                             3.958.196     8.474.342  11.812.367 

1900                               '1,797 .441     9.944.945  11.252.738 

Différence  en  1901 .    —  849.245  — 1.470. «02*  +  559.628 


La  différence  constatée  entre  les  chiffres  du  résumé  com- 
paratif et  ceux  des  tableaux  précédents  provient  de  ce  fait 
que  la  valeur  de  l'exportation  dans  le  résumé  comparai^ 
est  augmentée  de  la  différence  existant  entre  le  prix  de  l'or 
exporté  calcule  à  675  piastres  le  kilogramme  et  le  prix  com- 
mercial du  même  métal. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Commerce  Extérieur.  —  La  valeur  des  marchandises 
importées  dans  la  République  Argentine  pendant  l'année  fis- 


cale 1900-1901  a  été  de  114.200.000  pesos  or,  contre  116.700.000 
en  18i)9-1900  et  celles  des  marchandises  exportées  de  163  mil- 
lions 200.000  pesos-or,  contre  lo9.800.00"  en  1900. 

Pendant  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  P  01-1902,  les 
importations  se  sont  élevées  à  88.126.952  pesos-or.  contre 
87.461.371  pendant  la  période  correspondante  de  l90u  1901  et 
les  exportations  à  131.147.227  pesos-or,  contre  122.518.293. 
Voici  comment  la  situation  se  présente  : 

Importations 
(En  pesos  ov) 


Neuf  mois 

Taxées 

Non  taxées 

Totales 

1901  

73.598.171 

14.528.781 

88.126.952 

19u0  

76.315  261 

11.146.110 

87.461.371 

Diff.  en  1901. 

—2.717.090 

+3.382.671 

+  665.581 

Exportations 

1901  

53.721.306 

77.425.921 

131.147.227 

1900  

42  485.237 

80.063.056 

122.518  293 

+11.236.069 

—2.637.135 

+8.628.934 

Métaux  précieux 

N'mf  mois 

Importations 

Exportations 

1901  

1.531.532 

1.456.172 

1900  

7.100.764 

3.008.499 

-5.569.232 

—1.552.327 

ASIE 


CHINE 

Shanghai,  le  3  novembre  1901. 

Le  Retour  de  la  Cour  à  Pékin.  —  L'Indemnité  chinoise. 
La  Spéculation  et  le  Rôle  des  Banques. —  Le  Nouveau  Tarif  douanier. 

Je  commence  à  croire  que  j'ai  été  mauvais  prophète 
en  exprimant  des  doutes  sur  le  retour  de  l'Impératrice 
douairière  et  de  sa  suite  à  Pékin.  L'activité  avec  la- 
quelle on  pousse  les  travaux  d'installation  dans  la  ca- 
pitale, —  où  des  centaines  d'ouvriers  réparent,  nuit  et 
jour,  les  dégâts  commis  pendant  l'occupation  —  l'ar- 
rivée de  deux  cents  eunuques,  avant-coureurs,  et,  sur- 
tout, l'aménagement  du  Temple  de  Ta  Pao  Tien,  situé 
en  dehors  et  contre  la  porte  Nord  de  l'enceinte  sacrée, 
—  voilà  plus  d'arguments  qu'il  n'en  faut  pour  con- 
vaincre les  plus  sceptiques.  Ce  temple  de  Ta  Pao  Tien, 
qui  se  trouve  précisément  sur  le  secteur  français,  est 
celui  dans  lequel  l'Empereur  va  faire  ses  dévotions; 
c'est  là  qu'il  évoque  les  esprits  des  ancêtres  pour  la 
protection  de  l'Empire. 

D'autre  part,  un  journal  chinois,  le.S'm  Wan  Pao,  pu- 
blie le  protocole  qui  réglera  les  relations  futures  avec 
le  corps  diplomatique:  désormais  les  Ministres  seront 
reçus  par  l'Empereur  en  personne. 

Les  motifs  donnés  pour  le  retour  à  Pékin  sont  mul- 
tiples; afin  de  sauver,  dans  une  certaine  mesure,  la 
l'ace  (perdue  tant  de  fois  depuis  un  an  !),  les  mandarins 
déclarent,  entre  autres  choses,  qu'on  ne  peut  aban- 
donner les  lieux  où  reposent  les  restes  des  ancêtres 
mandchous.  En  réalité,  les  nobles  mandchous  possèdent, 
à  Pékin  et  dans  les  environs,  des  propriétés  de  grande 
valeur,  qu'ils  se  refusent  à  sacrifier;  mais  on  laisse  en- 
tendre que  Pékin  servirait  de  capitale  pendant  quelques 
mois  de  l'année  seulement,  la  Cour  désirant  se  réserver 
un  lieu  de  refuge  loin  des  gardes  des  légations! 

Le  public  indigène  et  étranger  s'installe,  de  son  côté, 
d'une  façon  définitive.  Déjà,  on  a  entièrement  recons- 
truit, en  dehors  de  Ch'ienmèn,  le  quartier  brûlé  parles 
«  boxeurs  »  :  de  grands  magasins,  où  on  accumule  des 
stocks  de  marchandises,  remplacent  les  anciennes  bou- 
tiques. Il  est  bien  évident  que  les  négociants  ne  s'expo- 
seraient pas  à  tous  ces  fi  ais,  s'ils  ne  croyaient  au  retour 
du  Gouvernement.  Pourtant  les  marchands  étrangers 
courent  le  risque  d'être  expulsés  un  jour  ou  l'autre, 
Pékin  ne  figurant  pas  dans  la  liste  des  «  ports  ouverts  ». 
C'est  là  une  regrettable  lacune. 

Le  Gouvernement  chinois  a  remis,  il  y  a  quelque 
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jemps  déjà,  aux  représentants  des  diverses  Puissances, 
e  titre  relatif  à  la  première  échéance  de  l'indemnité. 
Voici  la  traduction  de  ce  document,  divisé  en  cinq 
paragraphes  : 

1°  La  présente  obligalion-or  y  été  délivrée  par  le  Départe- 
ment des  revenus  chinois,  et  l'entremise  du  prince  Ching  et 
de  Li  Hung  Chang,  conformément  à  l'aet.  6  <lu  Protocole 
signé  le  6  septembre  ; 

2°  En  vertu  du  resent  impérial  du  22  mai,  l'Empereur  de 
Chine  consent  à  payer  aux  puissances  une  indemnité  de 
430.000.000  haikwan  taëls  : 

3°  Les  intérêts,  calculés  au  taux  de  4  0/0  l'an,  seront  payés 
annuellement  sur  cette  indemnité,  le  capital  devant  être 
amorti  en  trente-neuf  annuités  ;  les  intérêts  sont  payables  par 
semestre  ; 

4"  La  présente  obligation-or  sera  échangée  contre  des  titres 
subsidiaires,  chacune  des  puissances  intéressées  devant  en 
recevoir  un  ; 

5"  Les  espèces  destinées  au  paiement  de  l'indemnité  pro- 
viendront des  recettes  des  douanes  maritimes,  encaissées  par 
le  Département  des  revenus.  A  dater  de  ce  jour,  les  mar- 
chandises, les  monnaies  d'or  et  d'argent  exceptées,  seront 
soumises  à  un  droit  de  5  0/0  ad  valorem. 

A  la  vérité,  ce  document  ne  nous  apprend  pas  grand 
chose  :  l'important  serait  de  savoir  sous  quelle  forme 
chacune  des  puissances  intéressées  mobilisera  sa  part 
d'indemnité. 

Depuis  quelques  mois,  une  fièvre  de  spéculation 
s'est  abattue  sur  la  place  de  Shanghaï  :  cela  me  rap- 
pelle les  beaux  jours  (suivis  de  mauvais  jours  !)  à  Hong- 
Kong,  il  y  a  une  quinzaine  d'années.  Jusqu'alors  notre 
communauté  internationale  de  marchands  s'était  tenue 
plus  ou  moins  sur  la  réserve,  les  affaires  commercia- 
les absorbant  l'activité  de  chacun.  Mais,  après  les 
troubles  de  l'an  dernier,  les  transactions  se  sont  ralen- 
ties, et,  d'autre  part,  le  manque  de  sécurité  dans  l'in- 
térieur ayant  calmé  l'ardeur  des  quémandeurs  de  con- 
cessions, les  spéculateurs  se  sont  rabattus  sur  les  va- 
leurs locales  —  actions  industrielles  pour  la  plupart, 
—  afférentes  à  des  entreprises  créées  ici. 

C'est  là  un  jeu  d'autant  plus  dangereux  que  notre 
marché  est  très  restreint  :  si  les  Banques  se  refusaient 
à  des  avances  —  ce  qui  a  été  parfois  le  cas  —  il  y  au- 
rait un  effondrement  général. 

En  Chine,  à  de  rares  exceptions  près,  les  spécula- 
teurs et  même  les  maisons  de  commerce  travaillent 
avee  l'appui  des  Banques  ;  nulle  part  le  crédit  ne  joue 
un  rôle  plus  considérable  et  on  peut  dire  que  les  faci- 
lités accordées  par  les  Etablissements  concurrents  sont 
excessives.  Les  seules  garanties  exigées  sont  les  mar- 
chandises ou  les  titres  :  d'ailleurs,  la  clientèle  n'en  a 
pas  d'autres  à  offrir  ! 

L'honnêteté  proverbiale  des  Chinois,  qui  manquent 
rarement  à  leurs  engagements,  a  provoqué  ces  facilités 
dont  profitent  aussi  les  étrangers  :  si  elles  sont  justi- 
fiées pour  les  transactions  commerciales,  lorsqu'il  s'agit 
d'affaires  normales,  d'importations  ou  d'exportations, 
elles  sont  mo  ns  logiques  quand  elles  servent  à  favo- 
riser la  spéculation.  11  faut  chercher  à  évitera  la  place 
de  Shanghai  les  grandes  crises  financières  qui  se  sont 
produites  si  souvent  dans  le  Sud. 

L'administration  des  Douanes  impériales  maritimes 
a  publié  un  avis  en  vertu  duquel  les  «  droits  effectifs  » 
de  0  0/0  ad  valorem  seraient  perçus  sur  toutes  les  mar- 
chandises, pour  usage  public  et  privé,  à  l'exception 
des  monnaies  et  des  métaux  précieux,  à  partir  du  11 
novembre  1901.  Cela  veut  dire  qu'au  lieu  des  droits 
spécifiques  appliqués  précédemment,  droits  qui  repré- 
sentaient environ  3  0/0  ad  valorem,  on  percevra  5  0/0. 
Pour  rna  part  j  estime  —  et  c'est  l'avis  des  principaux 
négociants  de  la  place  —  que  la  mesure  dont  il  s'agit 
n'amènera  aucune  perturbation  commerciale.  Les  sur- 
prises causées  par  les  fluctuations  du  change  sont  au- 
tn  ment  désagréables,  car  elles  obligent  souvent  l'im- 
portateur à  spéculer  sur  la  hausse  de  l'argent  métal. 
Mais  la  colonie  européenne  se  plaint  de  la  suppression 
de  l'entrée  en  franchise  des  objets  destinés  à  son 
usage  particulier.  Jusqu'à  présent  les  résidents  étran- 
gers rie  payaient  rien  pour  :  la  farine,  le  maïs,  la 
sago.  le  bUcuit,  les  conserves,  les  vêtements  confec- 
tionné-, la  bijouterie,  la  parfumerie,  les  bagages  per- 


sonnels, la  vaisselle,  la  verrerie,  etc.,  etc.,  quand  ils 
déclaraient  que  ces  importations  n'étaient  pas  faites 
en  vue  d'un  commerce.  Avec  la  nouvelle  législation 
douanière  les  résidante  et  les  voyageurs  connaîtront 
les  mille  petits  ennuis  et  les  vexations  des  bureaux  de 
douanes  comme  cela  existe  au  Japon,  en  Amérique  et 
en  Europe. 

Mais  ces  considérations  ne  suffisent  pas  pour  em- 
pêcher l'application  d'un  tarif  qui  est,  en  somme, 
très  modéré. 


Un  annexe  au  Protocole  chinois,  Suite  II) 
10- —  L'  Conseil  aura  plein  pouvoirs  pour  faire  enlever 
tous  obstacles  dans  la  rivière  ou  dans  les  criques  susmen- 
tionnées, et  pour  recouvrer,  si  cela  est  nécessaire,  sur  les 
personnes  qui  seraient  responsables,  les  dépenses  qui  en 
résulteraient. 

17.  —  Le  Conseil  aura  la  disposition  de  tous  feux  flottants, 
bouées,  amers  et  signaux  lumineux,  dans  la  section  de  la 
rivière  et  dans  les  criques  mentionnées  à  l'article  13,  ainsi 

ue  de  tous  appareils  établis  a  terre  et  nécessaires  à  la  sûreté 
e  la  navigation  fluviale  à  l'exception  des  phares,  auxquels 
reste  applicable  l'article  32  du  traité  de  1858  entre  la  Grande- 
Bretagne  et  la  Chine. 

18.  —  Les  travaux  d'amélioration  et  de  conservation  du 
Whangpou  seront,  dans  leur  entier,  sous  la  direction  techni- 
que du  Conseil  même  si  leur  exécution  nécessitait  des  tra- 
vaux en  dehors  des  limites  de  sa  juridiction.  Dans  ce  cas,  les 
ordres  nécessaires  seraient  transmis  par  l'autorité  chinoise 
et  exécutés  de  son  consentement. 

19.  —  Le  Conseil  encaissera  et  déboursera  tous  les  fonds 
qui  seront  prélevés  pour  les  travaux,  et  il  prendra,  d'accord 
avec  l'autorité  compétente,  toutes  les  mesures  propres  à  as- 
surer le  recouvrement  des  taxes  et  l'application  des  règle- 
ments. 

20.  —  Le  Conseil  nommera  le  capitaine  de  port  et  son  per- 
sonnel. Ce  service  de  port  exercera  son  action  dans  les  limites 
des  pouvoirs  attribués  an  Conseil,  dans  la  partie  de  la 
rivière  indiquée  à  l'article  13. 

21.  —  Le  Conseil  aura  le  pouvoir  d'organiser  un  service  de 
police  et  de  surveillance  destiné  à  assurer  l'exécution  de  ses 
règlements  et  de  ses  ordres. 

22.  —  Le  Conseil  aura  la  direction  et  la  réglementation  du 
service  de  pilotage  de  Shanghaï  (Lower  Yangtze  pilotes).  Les 
brevets  de  pilotes  patentés  pour  les  navires  se  rendant  à 
Shanghai  ne  pourront  être  délivrés  que  par  le  Conseil  qui 
en  disposra  à  son  gré. 

23.  —  En  cas  de  contravention  à  ses  règlements,  le  Conseil 
poursuivra  les  contrevenants  de  la  façon  suivante  :  les  étran- 
gers, ou  devant  leurs  Consuls  respectas  ou  devant  leurs  au- 
torités judiciaires  compétentes  ;  les  Chinois  ou  les  étrangers 
dont  le  Gouvernement  n'est  pas  représenté  en  Chine,  devant 
la  !  our  Mixte,  en  présence  d'un  assesseur  de  nationalité  non 
chinoise. 

24.  —  Tout  procès  intenté  au  Conseil  sera  porté  devant  la 
Cour  Consulaire  (Court  of  Consuls)  de  Shanghai.  Le  Con 
seil  sera  représenté,  dans  les  procès,  par  son  secrétaire. 

25.  —  Les  Membres  du  Conseil  et  les  personnes  employées 
par  lui,  ne  pourront  encourir  aucune  responsabilité  person- 
nelle du  fait  des  votes  et  des  actes  du  Conseil,  des  contrats 
passés  ou  des  dépenses  engagées  par  cette  assemblée,  lorsque 
lesdits  votes,  actes,  contrats  et  dépenses  se  rapporteront  soit 
à.  l'élaboration,  soit  à  l'application,  sous  l'autorité  ou  d'après 
les  ordres  du  Conseil  ou  de  l'un  des  services  qui  en  dépen- 
dent, des  règlements  émanant  de  l'assemblée  en  question. 

26.  —  En  dehors  des  dispositions  mentionnées  à  l'article  23 
de  la  présente  annexe,  le  Conseil  aura  le  pouvoir  de  pro- 
mulguer, dans  les  limites  de  sa  compétence,  toutes  ordon- 
nances et  tous  règlements  nécessaires,  et  de  fixer  des  amen- 
des pour  les  cas  de  contravention. 

27.  —  Les  ordonnances  et  règlements  indiqués  à  l'article  ~6 
seront  soumis  à  l'approbation  du  Corps  Consulaire.  Si  deux 
mois  après  la  présentation  du  projet,  le  Corps  Consulaire  n'y 
a  pas  mis  d'opposition  ou  suggéré  de  modification,  le  projet 
sera  considéré  comme  approuvé  et  exécutable. 

28.  —  Le  Conseil  aura  le  droit  d'acquérir  tous  terrains  né- 
cessaires à  l'exécution  des  travaux  d  améliorai  on  et  de  con- 
servation du  Whangpou  at  de  disposer  desdits  terrains.  Si 
dans  cet  ordre  d'idées,  il  était  jugé  utile  cl  exproprier  des 
terrains,  on  suivra  les  règles  établies  à  l'article  6  à  des 
«  Land  Régulations  l'or  the  foreign  Settlements  of  Shanghai 
Nort  of  the  Yang-King-pang  ».  Dans  ce  cas  le  prix  serait  fixé 
par  une  Commission  composée  de  :  1°  une  personne  choisie 
par  l'autorité  dont  le  propriétaire  est  ressor  issant  ;  2°  une 
autre,  choisie  par  le  Conseil;  3"  une  troisième  choisie  par  lo 
Doyen  du  Corps  Consulaire. 

(A  suivre). 


(1)  Voir  ['Economiste.  Européen,  u°  6Ï7. 
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MINES  D'OR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Le  Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie, 
dans  sa  réunion  du  5  décembre,  a  terminé  la  discus- 
sion du  Budget  des  recettes  et  des  dépenses  ordinaires 
de  1902  du  territoire  et  l'a  approuvé  ;  il  a  approuvé 
également  le  Budget  des  exploitations  directes. 

Il  a  été  donné  connaissance  que  la  Compa/piie  Por- 
tugaise des  Mines  d'or  de  Manica  a  reçu  de  son  Repré- 
sentant en  Afrique  des  caisses  fermées  et  scellées  par 
le  Bureau  des  Mines  de  la  Compagnie  de  Mozambique, 
contenant  des  échantillons  de  quartz  extrait  de  ses 
claims. 

Le  Conseil  d'administration  a  fait  analyser  une 
partie  de  ces  échantillons  et  le  résultat  de  cette  ana- 
lyse a  été  très  satisfaisant.  Mais,  afin  d'être  plus  assuré 
touchant  ce  résultat,  les  caisses  fermées  et  scellées 
ont  été  remises  au  Comité  de  Londres,  afin  que  celui-ci 
fasse  faire  les  analyses  par  les  premières  autorités  en 
cette  matière. 

Le  résultat,  qui  a  été  présenté  le  3  décembre  au 
Conseil,  avec  une  lettre  du  Comité,  et  qui  résulte  du 
certificat  de  l'analyse,  dépasse,  d'après  l'opinion  des 
gens  les  plus  entendus,  les  .espérances  que  l'on  avait 
conçues  et  dénote  un  filon  excessivement  riche. 

La  moyenne  a  été  la  suivante  :  or,  4  onces  12  dwts 
6  gr.  ;  argent,  2  onces  10  dwts.  par  tonne  de  2.240  livres 
anglaises. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 

Les  nouvelles  du  théâtre  de  la  guerre  sont  rares.  On  sait 
pourtant  que  De  Wet  est  entré  de  nouveau  en  ligne  avec 
2.000  hommes,  dit-on.  Il  a  manqué  capturer  une  colonne 
anglaise,  celle  du  colonel  Wilson  qui  n'échappa  que  grâce  à 
des  secours  qui  lui  furent  envoyés. 

Sir  Henry  Campbell  Bannerman  a  prononcé,  le  10,  à  Dum- 
ferline  (Ecosse),  un  grand  discours  où  il  a  dénoncé  les  pro- 
cédés, indignes  d'un  peuple  civilisé,  que  le  Gouvernement 
anglais  a  employés  dans  l'Afrique  du  Sud.  Mais  le  soldat  an- 
glais a  adouci  par  sa  générosité  ces  procédés  qui  sont  de 
nature  à  détruire  les  chances  d'harmonie  et  de  bonne  entente 
entre  les  deux  races  anglaise  et  boer. 

En  ce  qui  concerne  le  rappel  de  lord  Milner,  sir  Henry 
Campbell  Bannerman  a  dit  que  cette  mesure  pouvait  être 
justifiée,  les  hommes  publics  devant  être  les  serviteurs  de 
leur  pays  et  non  leurs  maîtres. 

Quant  aux  Boers,  il  est  impossible  de  leur  accorder  l'indé- 
pendance complète  et  la  direction  de  leurs  rapports  avec 
l'étranger.  Mais  ils  accepteraient  sans  cloute  une  situation 
leur  laissant  leur  personnalité'  et  leurs  droits  nationaux. 

Mais  M.  Wyndham  et  M.  Austin  Chamberlain,  fils  du  Mi- 
nistre des  colonies,  ont,  dans  des  discours  prononcés  ailleurs, 
accusé  sir  Henry  Campbell  Bannerman  d'être  l'ennemi  de 
son  pays  et  de  fournir  des  motifs  aux  Boers  de  continuer  à 
réclamer  leur  indépendance. 


La  Production  en  or  du  Rand 


Pendant  les  six  mois  de  mai  à  octobre  1901,  c'est-à-dire 
depuis  la  reprise  des  broyages,  il  a  été  produit  dans  le  Rand  : 

Nombre  Nombre 

de       Nombre       de  Onces  Valeur 

Compagnies     de        tonnes  d'or  fin  en 

travaillant  pilons  bocardées  retirées  liv.  st. 

Mai   3  150  15.306  7.479  31.271 

Juin   7  350  40.111  19.779  84.014 

Juillet...  7  365  46.436  25.960  110.269 

Août   7  380  47.365  28.474  120.953 

Septembre  8  414  53.187  31.936  135.654 

Octobre..  8  425  55.100  33.393  141.851 

Les  chiffres  pour  octobre  ne  représentent  qu'une  évaluation, 
en  livres  sterling,  approximative. 

Pendant  le  mois  de  novembre,  les  mines  du  Witwatersrand 
en  exploitation  ont  pi*oduit  39.075  onces  d'or  contre  33.393 
onces  le  mois  précédent. 


LES    MINES    DU  RAND 


On  télégraphie  de  Johannesburg  que  les  pourparlers  avec 
les  autorités  porlugaises  au  sujet  du  recrutement  de  la  main- 
d'œuvre  dans  le  Mozambique  ne  sont  pas  encore  terminés,  et 
il  se  pourrait  que  les  négociations  traînent  encore  quelque 
temp's. 

M.  Rissik,  ancien  agent  voyer  général,  a  déposé  devant  la 
Commission  de  la  loi  sur  les  mines  d'or  :  «  Le  droit  de"  l'Etat 
sur  les  mines,  a-t-il  dit,  est  reconnu  par  les  lois  organiques 
en  la  matière,  les  concessions  ne  donnant  droit  à  leurs  pro- 
priétaires que  de  la  moitié  de  la  production  ;  le  témoin  est 
opposé  aux  recherches  sur  les  propriétés  privées  sans  l'auto- 
risation du  propriétaire,  sauf  si  la  loi  leur  accordait  une 
garantie  contre  tous  les  dommages,  comme  cela  se  pratique 
en  Nouvelle-Zélande.  » 

D'autres  dépêches  parvenues  annoncent  que  les  autorités 
ont  permis  de  remettre  en  marche,  dans  le  Rand,  100  pilons 
par  semaine,  pendant  les  quatre  premières  semaines.  Les 
mêmes  dépêches  ajoutent  que  la  Bourse  de  Johannecburg 
rouvrira  probablement  à  partir  du  1"  janvier. 


LA  PRODUCTION  DE  LA  RHODESIA 


La  production  d'or  de  la  Rhodesia  s'est  élevée,  pendant  le 
mois  de  novembre  dernier,  à  16.308  onces  d'or,  ce  qui  est  le 
chiffre  le  plus  élevé  qui  ait  jamais  été  atteint.  La  production 
de  l'année  sera  d'environ  163. 000  onces,  c'est-à-dire  le  double' 
de  la  production  de  l'année  dernière  II  est  à  remarquer  que 
la  production  du  mois  de  novembre  a  été  annoncée  quelques 
jours  plus  tôt  que  d'habitude,  circonstance  qui  est  venue  à 
l'appui  des  déclarations  favorables  faites  par  le  Président  de 
la  British  South  Africa  Company  [Charte-ed]  à  l'assemblée 
générale  des  actionnaires  île  celle  Compagnie  qui  a  eu  lieu  le 
5  courant. 


IVEines  d'Or  Australiennes 


Les  Rendements  d'or  de  Glueensland.  —  Les  rende- 
ments d'or  de  la  colonie  de  Qucensland,  pour  le  mois  de  no- 
vembre, s'établissent  ainsi  : 

Tonnes  Production 
Districts  broyées  d'or 

Onces 

Charters  Towers   49.200  29.800 

Croydon   3.800  4.300 

Gyrivpie   10.000  10.600 

Mount  Morgan   19.800  16.300 

Autres  districts   8.100  7.500 

Alluvions                                   »  1  •  100 

Total   »  69.600 

Voici  le  détail  des  appels  de  fonds  qui  ont  été  faits  pen- 
dant le  même  mois,  ainsi  que  l'énumération  des  dividendes 
distribués  :  District  de  Charters  Towers,  appels,  3.600  liv.  st.; 
dividendes,  33.800  liv.  st.;  Croydon,  appels,  1.100  liv.  st.; 
dividendes,  4  500  liv.  st.;  Gym'pie,  appels,  8.900  liv.  st.; 
dividendes,  30.800  liv.  st.;  Mount  Morgan,  pas  d'appels; 
dividendes,  25. 0^0  liv.  st.;  Ravenswood,  appels,  2.000 liv.  st.  ; 
pas  de  dividendes. 

Les  Rendements  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  La  pro- 
duction de  la  Nouvelle-Zélande,  pour  le  mois  de  novembre, 
s'est  montée  à  39.185  onces,  représentant  une  valeur  de 
149  680  liv.  st.,  contre  19.739  onces,  ou  70  957  liv.  st.  pen- 
dant le  mois  correspondant  de  1900. 

La  production  pour  les  onze  premiers  mois  de  1901  est  la 
plus  élevée  qui  ait  été  atteinte  depuis  1873. 


IVotes  minières  d'Australie 

Mount  Morgan.  Les  Directeurs  de  cette  Compagnie  vien- 
nent de  déclarer  un  dividende  de  6  pence  par  action. 

Great  Boulder  Proprietary.  Le  filon  a  actuellement  8  pieds 
d'épaisseur  et  donne  2  onces  par  tonne.  L'avenir  de  la  mine 
apparaît  comme  excellent.  Cette  Compagnie  déclare  un  divi- 
dende intérimaire  de  6  pence  par  action. 

Lachlan.  Il  a  été  traité  394  tonnes  de  minerai  qui  ont 
donné  un  rendement  d'une  valeur  de  1.150  liv.  st.  On  com- 
mencera à  broyer  avec  15  pilons  la  semaine  prochaine. 

Victoria  and  Queen.  Cablogramme  :  Broyé  61  tonnes  de 
minerai  qui  ont  donné  65  onces  d'or,  d'une  valeur  de  210  liv.  st. 
Queen  Cross  Reef.  Cablogramme  :  Broyé   360  tonnes  do 
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minerai  qui  ont  donné  452  onces  d'or,  d'une  valeur  de  1.490 
livres  sterling.  La  mine  se  présente  bien. 

Cosmopolitan  Proprietary.  Cablogramme  :  «  Englishman 
Leasc  »  :  n"  4  (4">0  pieds),  (ialeric  nord,  très  satisfaisante. 
Le  reef  a  9  pieds  d'épaisseur  et  donne  une  moyenne!  de  2  onces 
par  tonne. 

Sons  of  Gwalia.  line  dépêche  datée  de  Melbourne,  le  20 
novembre  dit  :  «  La  mine  se  développe  admirablement  au 
plus  bas  niveau  qui  devient  la  partie  la  plus  riche.  » 

Kelly' s  Qucen  Black.  11  a  été  broyé  585  tonnes  qui  ont 
produit  455  onces  d'or.  La  valeur  approximative  de  ce  rende- 
ment est  de  1.575  liv.  st. 

Duke  United.  Dépêche  de  la  Direction  de  Melbourne  :  «  Le 
rendement,  pour  la  semaine  qui  a  fini  le  5  décembre,  s'est 
élevé  à  275  onces.  » 

Hannan's  Revard  et  Mount  Charlotte  Gold.  —  Fusion 
de  Mines.  Les  Compagnie':  Hannan's  Reward  et  Mount 
Charlotte  Gold  ont  annoncé  officiellement  leur  fusion  ;  la 
première  de  ces  Sociétés  est  au  capital  de  75. OU)  liv.  st.,  la 
seconde  au  capital  de  05.0UÛ  liv.  st.  Le  projet  de  fusion  a 
pour  objet  la  création  d'une  Compagnie  nouvelle  au  capital 
de  150.000  liv.  st.  Les  actionnaires  anciens  auront  à  verser 
4  sh.  par  action. 

IvAnhoe.  Le  rendement  de  celte  mine,  en  novembre,  s'élève 
à  11.088  onces  d'or,  contre  11.214  onces  en  octobre. 

Lake  View.  Le  rapport  de  cette  Compagnie  pour  l'exercice 
au  31  août  sera  présenté  à  l'assemblée  des  actionnaires  du 
13  courant.  Les  bénéfices  se  sont  élevés  à  146.169  liv.  st. 

La  production  de  la  mine,  en  novembre,  a  été  de  14.412 
onces  d'or.  Une  dépêche  de  la  mine  annonce  que  les  diver- 
gences de  vues  entre  l'ingénieur  et  le  directeur,  relativement 
à  la  réserve,  ont  cessé.  L'ingénieur  n'aurait  pas  eu  connais- 
sance des  derniers  développements  effectués  sur  la  mine. 
M  s'est  rendu  aux  arguments  du  Directeur. 

Great  Boulder  Persévérance.  Cette  Compagnie  déclare  un 
dividende  de  10  sh.  par  action. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  12  décembre  1901. 

La  liquidation  de  medio-décembre,  qui  a  eu  lieu  le  10  cou- 
rant, a  été  facile.  Et  comme  un  nombre  considérable  d'ac- 
tions a  été  »  levé  »  les  reports  ont  été  à  peu  près  les  mêmes 
que  pour  la  liquidation  précédente.  Le  taux,  en  général,  a 
élé  de  7  0/0;  Hand  Mines,  7  0/0;  De  B<*ers,  2  sh.  3  d.  à 
2  sh.  6;  Ja  ersfontein,  1  sh.  3  d.  Modderfontein  et  Rand- 
fontein, 0  à  8  0  0;  Goldfields,  7  à  9  0/0,  puis  8  à  10  0/0; 
East  Rand,  7  0/0.  puis  8  à  5  0/0;  Johannesburg  Investment 
et  Barna'0  Consolidated,  6  à  8  0/0. 

Autres  mines  sud-africaines,  8  à  10  0/0;  Chartered,  2  d  ; 
valeurs  rhodésiennes,  8  0/0. 

Notons  que  toutes  les  mines  sud-africaines  ont  été  com- 
pensées à  des  cours  supérieurs  à  ceux  de  la  liquidation  pré- 
cédente :  la  Jugersfontein,  à  1  livre  1/2  au-dessus;  Ferreira, 
à  1/4;  Crown  Reef,  Simmer  and  Jack,  Village,  ont  été  com- 
pensées à  3/4  au  dessus  des  cours  de  la  quinzaine  précé- 
dente; Geldenhuis,  Rose  Deep,  à  5/8;  Ferreira  Deep,  Ro- 
Mftson  Deep,  à  9/1(5. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered, qui  restait  à  2  21/32,  finit  à  2  5/8.  Consolidated 
Goldfields, 7  7/10,  contre 7  11/32.  Transvaal  Goldfields,  13/8. 

District  du  Witwatersrand.  —  L,'East  Rand,  qui 
finissait  à  7  1/1(5,  reste  au  dernier  moment  à  7  5/8;  An- 
oelo,  7  3/16;  New  Cornet,  2  11/16. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  6  7/16,  contre  5  5/16  ; 
Langlaaçte  Estate,  3  3/8  ;  Simmer  end  Jack,  6  1-3/10. 

La  J"f>ilee,  que  nous  laissions  à  5  3/4,  reste  à  5  3/4  ; 
Jumpers,  4  7/8;  Modderfontein,  11  15/16,  contre  11  13/16; 
Meyzr  and  Chovlton  5  3/4.  La  production  de  cette  mine,  en 
novembre,  a  été  de  2.753  onces  d'or.  Les  bénéfices  se  sont 
'  le-.és  à  4.534  liv.  st. 

La  Crown  Reef  cote  15  1/2;  elle  clôturait  à  ce  cours  il  y  a 
huit  jouis;  Randfontein,  3  3/16;  Worcester,  2  1/2;  la  ïio- 
binson  Gold,  qui  finissait  à  9  7/8,  reste  à  ce  cours. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  6  7(8;  nous  la  lais- 
sions la  semaine  dernière  à  6  3/4;  Lanças  ter,  2  9/10; 
New  Heriot,  6  1/2  ;  Bcnànza,  5  9/16.  contre  5  8/4; 
eu  novembre  dernier,  celte  Compagnie  a  produit  6.544  onces 
d'or,  contre 5.742  onces  en  octobre.  Wolhuter,  4  1/2. 

La. Henry  Nourte,  qui  cotait  8  3/16,  reste  à  9  1/16;  Fer- 
reira,  21  ./.,  contre  20  3/4,  Wemmer,  13  3  8;  Vil- 
lage M'irn  Reef,  8  3/4;  Durban  Roodepoort,  5  3/4;  Van 
Ji'yn,  2  5/8. 


**#  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  est  â 
113/4;  elle  finissait  jeudi  dernier  â  11  8/8;  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  â  10  13/32,  se  retrouve,  â  la  dernière  heure,  à 
10  1/2  ;  Glen  Deep,  4  1/2;  Ferreira  Deep,  0  13/10;  Robinson 
7J?ep,  5  1/4. 

La  Noùrse  Deep  reste  à  5  7/16  ;  Durban  Roodepoort 
Deep  à  3  5, 8;  Jumpers  Deep,  4  9/16. 

**»  Valeurs  Rhodésiennes. —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  115/ 16;  Rhodesia  Goldfields,  1  3'16  ;  Dunraven, 
1/2;  Geelong,  13/8;  Selukwe,  1  15,16;  Globe  and  Phœnix, 
5  1/8. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  11/10. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  â  12  sh.  6  d.,  reste  à  13  sh.  9. 

*'*  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  7/8. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 
3  3/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  1  liv. 

***  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  a  été  actif.  On  cote  la  Frank  Smith  Dia- 
mond 2  9/10;  De  Beers  39  3/4  pour  l'action  ancienne,  sans 
changement. 


Londres,  12  décembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  Marché  est  indécis. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  12  décembre  1901. 
Notre  Marché  des  valeurs  sud-africaines  a  encore  et  de 
nouveau  conformé  son  attitude  à  celui  de  Londres  ;  toutefois, 
il  s'est  montré  un  peu  plus  actif  que  précédemment. 

La  Rand.  Mines  finissait  à  263  . .  il  y  a  huit  jours;  on  la 
retrouve  à  265  âO;  Consolidated  Goldfields,  lb7  50.  East  Rand, 
192  fr.  ..,  contre  180  fr.  i  0.  Quant  à  la  Chartered,  qui  clô- 
turait il  y  a  huit  jours  à  07  fr.  25,  elle  s'inscrit  à  60  fr.  25. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  16  fr.  25;  French  Rand, 
40  fr.  . .  ;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à  522  fr.,  elle 
s'inscrit  à  543  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  32  50,  et  la  Geduld  est  à  143  50, 
contre  140  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  O  reste  à  63  75.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  174  fr.  50,  contre  171  fr.  . .  ;  Geldenhuis  Deep, 
271  fr.  50.  La  production  de  cette  mine,  en  novembre,  a  été 
de  3.6!5-onces  d'or,  contre  3.790  onces  en  octobre.  6')  pilons 
ont  fonctionné  pendant  le  mois,  contre  05  en  octobre.  Les 
bénéfices  s'élèvent  à  5.401»  liv.  st. 

La  Kleinfontein  cote  41  fr.  50.  Langlaagte  Estate,  86  fr.  25; 
May  Consolidated,  114  fr.  ;  nous  laissions  ce  titre,  précédem- 
ment, à  113  fr.  ..  ;  MM.  Goerz  et  C°  ont  reçu  de  Johannes- 
burg les  chiffres  suivants  pour  le  rendement  de  cette  mine 
pendant  le  mois  de  novembre  :  55  pilons,  en  26  jours,  ont 
broyé  8.100  tonnes  qui  ont  produit  2.325  onces;  5.400  tonnes 
traitées  à  l'usine  à  cyanure  ont  produit  1.095  onces;  toial, 
4.020  onces.  Bénéfices," 7.900  liv.  st.  Mossamédès,  17  fr.  50; 
Mozambique,  36  fr.  25;  Oceana,  48  fr.  50. 

La  Rose  Deep  clôture  à  237  fr.  . . . 

La  Robinson  Gold,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit  jours,  à 
251  fr.  ..,  finit  à  252  fr.  ...  Robinson  Deep,  133  5<i,  contre 
135  fr.  50  ;  cette  Compagnie  va  effectuer  une  émission  de 
40.000  actions  de  réserve,  à  raison  de  5  liv.  st.  par  action, 
pour  faire  face  aux  frais  occasionnés  par  la  guerre.  Les 
actionnaires  actuels  auront  le  droit  de  souscrire  a  une  action 
nouvelle  par  kl5  actions  anciennes.  Robinson  Randfontein, 
32  fr.  50;  Randfontein  Estâtes,  79  fr.  ... 

La  New  Stei/n  Estate  est  à  50  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  171  .;  Transvaal  Consolidated  Land, 
86  fr.  25;  Transvaal  Goldfields,  32  fr.  25. 

La  Wemmer  est  aux  environs  de  348  ...  Le  rendement  de 
celle  mine,  en  novembre,  a  été  de  3.489  onces  d'or. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  220  IV.  ..  ;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  214  fr.  . .  :  Sheba,  25  fr.  .25. 

La  Zambèze  est  à  15  fr.  25. 

La  Treasury  accuse,  pour  novembre,  un  rendement  de 
4.H40  onces  d'or.  Les  bénéfices  s'élèvent  à  8.400  liv.  st. 

La  Eersie  Fabrieken  Distillery  clôture  à  15  50.  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  29  fr.  50.  De  Beers  998  fr., 
contre  l.i)04  fr.  ...  Frank  Smith  Diamond,  64  fr.  75. 


L'Administrateur-Gérant  :  Ghohoes  Bouhgarel. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


3  S 


1900 
1901 
1901 
1901 


20  décembre, 
d  décembre 
12  décembre. 
19  décembre. 


FRANCE 

2.322 


2.458 
2.455 
2.460 


-  Banque  de  France 

1.110(1 
l.lOOi 
1.100: 
1  - 10311 


4.127 

459 

146 

509 

3 

4.132 

530 

486 

499 

3 

1.015 

549 

489 

491 

3 

4.064 

591 

484 

495 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1900   15  décembre. 

686 

338 

1  4:,i 

729 

1.098 

32 

5 

190  1    30  novembre 

771 

380 

1.526 

787 

1080 

82 

4 

1901     7  décembre. 

-72 

'  3*1 

1.4*2 

769 

1.042 

81 

4 

1901    14  décembre. 

784 

386 

1.466 

827 

1.060 

78 

4 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


190  0   30  novembre 

67 

33 

224 

106 

303 

28 

» 

1901    30  septembre 

61 

33 

215 

127 

221 

74 

» 

1901    31  octobre... 

66 

32 

199 

143 

208 

88 

» 

1901    30  novembre 

65 

32 

199 

145 

203 

93 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1900 

20  décembre. 

753 

» 

741 

1  949 

718 

>>  1 

1901 

5  décembre. 

884 

» 

737 

il  .000 

646 

» 

1901 

12  décembre. 

884 

» 

730 

937 

631 

1901 

19  décembre. 

86C 

739 

1  986 

695 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1900    27  octobre.. . 

152 

15 

203 

» 

» 

* 

> 

1901    31  août  

141 

22 

194 

» 

» 

» 

» 

190  1    28  septembre 

146 

20 

195 

» 

» 

» 

» 

190  1    26  octobre... 

144 

20 

198 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1900 

27  octobre.. . 

71 

10 

190 

n  I 

a  j 

11 

1901 

31  août..  .. 

71 

12 

154 

*  1 

»  1 

» 

1901 

28  septembre 

73 

il 

160 

»  I 

D 

1901 

26  octobre... 

77 

10 

176 

*  1 

»  1 

» 

Encaisse 

S 

PRINCIP.  CHAPITRES 

01 

métallique 

atii 

airi 

0) 

1  <u 

m  V  â> 

QJ  ^  H 

&  ~ 
*o  Ci. 

u  S 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/COU1 

et  dép< 
partiel 

Porte 
feuill 
escoiii[ 

Avanc 
s.  valer 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


30  novembre 
10  novembre 
20  novembre 
30  noveniui'e 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


31  octobre... 

31  août  

30  septembre 

31  octobre. .  • 


PORTUGAL  —  Banqus  de  Portugal 


28  novembre 
13  novembre 

20  novembre 

21  novembre 


1900    15  décembre. 

965 

24S 

1.465 

93 

471 

65 

190  1    30  novembre 

1 

157 

279 

1.592 

144 

388 

62 

1901     7  novembre 

1 

165 

2811 

1.560 

167 

363 

61 

1901    15  décembre. 

1 

172 

283 

1.558 

166 

364 

60 

1900 

7  novembre 

5 

5 

22 

61 

24 

19 

1901 

22  octobre. . . 

6 

4 

28 

24 

18 

1901 

31  octobre.. . 

8 

4 

29 

73 

25 

18 

1901 

7  novembre 

5 

4 

29 

73 

25 

18 

1900   31  novembre 

96 

131 

6 

35 

17 

1901    31  septembre 

87 

132 

7 

35 

11 

190  1    30  octobre... 

89 

135 

5 

35 

11 

1901    30  novembre 

91 

133 

8 

33 

11 

41 

» 

1  93 

9 

62   1  1 

43 

89 

15 

57  2 

43 

96 

9 

56  2 

43 

1    89  1 

16 

62    1  1 

4/, 

4 
4 


1900 

13  décembre. 

92 

16 

578 

64 

479 

58 

4 

1901 

28  novembre 

98 

16 

604 

82 

517 

49 

3 

1901 

5  décembre. 

103 

17 

590 

67 

512 

52 

3 

1901 

12  décembre. 

99 

16 

596 

64 

495 

51 

3 

1900 

45  décembre. 

349 

410 

1.569 

732 

1 

121 

252 

1901 

30  novembre 

350 

429 

1.625 

690 

1 

117 

259 

1901 

7  décembre. 

350 

427 

1.629 

679 

1 

115 

262 

1901 

14  décembre. 

350 

428 

1.626 

681 

1 

116 

269 

1900    31  octobre.. . 

2 

» 

138 

61 

30 

9 

1901    31  août  

2 

» 

136 

"2 

35 

9 

190  1    30  septembre 

2 

» 

137 

é7 

36 

10 

1901    31  octobre... 

2 

» 

136 

71 

35 

11 

1900 

15  décembre. 

123 

141 

472 

1  8 

158 

121 

1901 

23  novembre 

145 

155 

490 

4 

138 

121 

1901 

7  décembre. 

145 

154 

481 

9 

135 

118 

1901 

14  décembre. 

145 

156 

480 

>  8 

134 

120 

6K 
5  y, 

5'/. 
5X 


3% 
4 
4 
4 


6% 

S* 
6/4 


3/« 
3 
3 
3 


1900    30  novembre 

•  298 

49 

827 

181 

325 

44 

5 

1901    10  novembre 

310 

59 

848 

183 

318 

36 

5 

190  1    20  novembre 

311 

60 

835 

191 

322 

34 

5 

1901    30  novembre 

312 

60 

842 

191 

323 

35 

5 

190  0    30  novembre 

67 

13 

239 

60 

82 

3! 

5 

1901    10  novembre 

69 

13 

251 

61 

88 

31 

5 

190  1    20  novembre 

69 

13 

250 

62 

90 

30 

5 

1901   30  novembre 

69 

13 

251 

62 

91 

30 

5 

35 

2 

66 

37 

46 

6 

5 

35 

2 

58 

35 

43 

4 

5 

35 

2 

58 

35 

43 

4 

5 

35 

2 

59 

33 

42 

5 

5 

26 

47 

386 

11 

93 

20  1 

27 

43 

387 

12 

98 

24 

27 

43 

387 

12 

99 

23  1 

27 

43 

387 

11 

99 

-24  t 

6K 
6 


770 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Or 


Ar- 
gent 


SU 


l'HINCII'.  CHAriTKES 


■â  a. 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900 

8  décembre. 

40 

5 

127 

1 

47 

32 

8 

1901 

23  novembre 

49 

4 

146 

» 

47 

18 

7 

1901 

30  novembre 

49 

4 

148 

47 

18 

7 

1901 

7  décembre. 

49 

4 

151 

n 

47 

33 

7 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 

6  décembre. 

1 

859 

165 

1.484 

328 

591 

520 

1901 

21  novembre 

1 

775 

161 

1.523 

368 

"47 

493 

1901 

29  novembre 

1 

796 

163 

1 . 496 

371 

639 

494 

1901 

6  décembre. 

1 

773 

162 

1.513 

353 

641 

501 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 

30  novembre 

22 

3 

73 

15 

43 

21 

» 

1901 

31  octobre.  . 

21 

3 

63 

22 

35 

18 

» 

1901 

15  novembre 

21 

3 

63 

25 

36 

18 

1901 

30  novembre 

21 

3 

61 

25 

36 

19 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1900   31  octobre... 

7 

9 

38 

2 

8 

9 

6 

1901    31  août  

6 

9 

37 

2 

9 

10 

6 

1901   30  septembre 

6 

9 

36 

2 

9 

10 

6 

1901    31  octobre... 

7 

9 

36 

2 

9 

6 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1900  31  octobre... 

50 

6 

93 

44 

116 

16 

6 

1901    31  août  

62 

7 

105 

41 

89 

10 

5 

190  1   30  septembre 

63 

6 

123 

45 

90 

16 

5 

1901   31  octobre... 

65 

6 

127 

43 

98 

15 

5 

SUEDE  —  Banques  Privées 


1900   31  octobre... 

13 

12 

116 

754 

324 

139 

» 

1901    31  août  

10 

17 

96 

830 

325 

142 

» 

190  1    30  septembre 

10 

18 

100 

813 

324 

139 

» 

1901    31  octobre... 

8 

20 

85 

815 

321 

140 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1900 

15  décembre. 

100 

10 

229 

|  1058 

196 

5i 

1901 

30  novembre 

111 

12 

221 

1138 

211 

48 

1901 

7  décembre. 

111 

il 

220 

1138 

231 

48 

1901 

14  décembrp. 

110 

11 

220 

1  1138 

211 

48 

3'/* 

3X 
4 


TOTAUX 


1900 
1901 
1901 
1901 


20  décembre. 
5  novembre 
12  décembre. 

19  décembre. 


8.2411 
8-788 
8.77.1 
8.7781 


2. 648, 
2.761 
2.758 
2.771i 


15.102 
15.372 
15.229 
15.220 


5.768 
6.227 
6.166 
6.312 


7.616 

«.044 
6.562 
6.624 


1.9901 
2  0431 
2  0361 
2.0531 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896  31  décembre  . 

7.933 

2.578 

U.385 

8.838 

6. 092 

3.651 

» 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.548 

pj.aSi 

8-548 

6.661 

3.453 

» 

1898  31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.9/5 

8.999 

7.620 

3.594 

1899   31  décembre  . 

7  850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4. 037 

» 

1900  31  décembre. 

8.211 

2.607 

15-906 

9  505 

8.514 

4.171 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  cliaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  cts  defnie'rs  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OtfANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


CHANGE  DE  PARIS.  Cour»  moyen»,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  i  trois  mois 

Amsterdam.,  pipier «rnrt 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..   

Madrid  versem.  — 

Lisn. -Porto  . .  — 

St-Pétersb...  — 


Valeu 


rs  a  vue 


Londres   — 

—    eh.  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kilA.  • . 
Argent  id.  (lekil.)... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Irnpér.  Russie  |  titre  :  916")  . . . 

—  —  nouv.  titre  :  900"). 
Couronnes  de  Suéde   


Plu» 


i  % 

i  % 
4  % 

\  Yl 

moins 
>  % 


3  % 
5  % 

4  % 
i  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


21  DOT 


205  75 

121  7 

103  62 


350  50 
595  50 
262 


25  15 
25  175 
0  19p 
2  87p. 
0  37p 
514  50 


3437  .. 
96  50 

80  .50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


28  no  v 


205  50 
121  8 
103  87 


352  . 
395  . 
262  50 


25  135 
25  16 

0  19p. 

2  51  ip. 

0  37p. 

51  i  50 


3437  .. 
92  :  m 
«0  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


<!<•.   12  d, 


205  62'  205  25 
121  75  121  75 
103  87  103 


356 
400 

■3,1  0 


25  12 
25  145 
0  25p 
2  12p 
0  44p. 
514  .. 


3437  .. 
93  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


370 
405 
262  .50 


25  11 

25  135 

0  37p. 

1  87p. 
0  69p. 
514  50 


437  . 
93  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


19  déc. 


205  37 
121  87 
103  87 


367  50 
405  .. 
262  50 


25  125 
25  15 

0  31p. 

!  87  p. 

0  56p. 

515  . . 


«37  .. 
94  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


•«>  i 

-  Ci 


:  5  5  j  Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or) 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.' 

Hollande  (fl.  or)  , 

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or) 
Suisse  (franc  or) . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent). . . 
Chine(Sb>ngbiî)(taëlarg.) 


ce  ** 

21  nov. 

'28  nov. 

5  déc. 

!2  déc. 

19  dee. 

1  234 

1  230 

1  231 

1  229 

1  229 

1  230 

25  22 

25  155 

25  125 

25  115 

25  115 

25  115 

1  05 

1  04 

i  04 

1    1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  70 

0  70 

0  71 

0  74 

0  73 

1  » 

0  58 

0  59 

0  59 

0  59 

0  59 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  97 

0  97 

0  97 

0  98 

0  98 

5  60 

3  99 

3  98 

4  04 

4  09 

4  09 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  64 

2  65 

t  65 

2  65 

2  65 

1  . 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  14 

5  15 

5  14 

5  14 

5  15 

5  43 

2  42 

2  36 

2  34 

2  35 

2  38 

5  » 

2  14 

2  15 

2  11 

2  07 

2  03 

1  89 

1  60 

1  60 

1  60 

t  49 

1  52 

2  84 

1  25 

1  26 

!  26 

1  28 

1  33 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

2  58 

2  70 

2  65 

2  65  i 

2  65 

2  65 

7  47 

3  25 

3  12 

3  07 

3  15 

3  17 

13  nov. 

20  nov. 

27  nov. 

4  déc. 

11  déc. 

18  déc. 

48 

07 

48  07 

48  07 

48  07 

48 

10 

48  15 

100 

14 

100  15 

100  20 

100  22 

100 

27 

100  22 

168 

50 

169  75 

169  75 

168  73 

168 

15 

168  75 

42 

85 

42  83 

42  30 

40  85 

30 

36  23 

81 

25 

81  20 

81  15 

81  20 

81 

20 

81  10 

KHI 

12 

100  11 

100  16 

100  20 

100 

100  21 

1C0 

30 

1U0  30 

100  30 

100  40 

100 

40 

1110  111 

Constantlnople. ..  . 

22 

7H 

22  82 

22  81 

22  81 

22 

76 

22  71 

81 

23 

81  23 

81  16 

81  21 

81 

22 

81  12 

102 

58 

102  40 

102  25 

101  93 

101 

61 

101  76 

100 

30 

100  24 

100  30 

100  35 

100 

48 

100  45 

746 

50 

743  .. 

7  40 

734  .. 

722 

722  . 

25 

32 

25  36 

25  36 

25  35 

23 

32 

25  35 

Madrid  

42 

00 

12  65 

42  27 

40  50 

36 

•>  ( 

33  87 

Pome  

102 

57 

102  40 

102  25 

101  96 

101 

62 

101  80 

Sa  1 11  t-Péter  nbo  uro  •  • 

37 

37 

81  35 

37  35 

31  32 

37 

32 

37  3:! 

Vienne  (à  vue)  

95 

20 

95  17 

95  15 

95  20 

95 

20 

95  20 

—     fa  3  mois  ... 

95 

•a 

95  25 

95  25 

95  25 

95 

30 

93  30 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  19  décembre  1901 


ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  30 

En  Angleterre   MO  28 

En  Aulriche-Éonarie ...  100  06 

En  Belgique  _  100  31 

En  Espagne   136  05 

En  Grèce   166  75 

En  Hollande   100  46 

En  Italie   101  90 

En  Portugal   138  9t 

En  Boumanie   100  40 

En  Bussie   100  58 

En  Suisse   100  56 


Aux  Elats-Unis   100  59 

Au  Mexique   228  15 

En  Rémtbl.  Argentine  ..  245  50 

Au  Chili   124  34 

Au  Brésil   213  53 

Aux  Indes   100 

Au  Japon   97  36 

En  Chine   235  64 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en-  France  : 

Billets  A  llemands   99  70 

—  Anglais   99  72 

—  Austro-Hongrois .  99  94 

—  Belges   99  69 

—  Espagnols   73  50 

Grecs   59  25 


—  Hollandais   99  54 

—  Italiens. 


98  13 

—    Portugais   73  04 


Boumanie 
Busses. . 
Suisses . 


Pièces  des  Etats-Unis  

—  du  Mexique  

Billets  de  la  Bip.  Argent. 

—  du  Chili  

—  du  Brésil  

Pièces  des  Indes . 


99  60 
99  42 
99  44 


99  61 
43  83 
40  72 
80  42 
46  83 
100 


—  du  Japon   102  67 

—  de  la  Chine   42  43 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  19  décembre  1901 

La  cote  dos  changes  est  un  peu  plus  fermo  que  la  semaine 
dernière,  il  semble  bien  qu'il  faille  attribuer  la  faibl  sse  pas- 
sée à  des  retraits  de  fonds  faits  à  Londres  cl  en  Allemagne 
en  prévision  de  la  cherté  des  reports  qui  s'est  produite  à  no- 
tre liquidation  du  1">  ;  l'Emprunt  y  est  aussi  pour  quelque 
chose.  •  1 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 
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Les  retraits  sont  terminés  et  le  change  hausse  à  Paris. 

Le  change  sur  la  Hollande  passe  de  205.25  à  205.37  ;  le  pa- 
pier allemand  se  négocie  à  121.87  venant  do  121.75  ;  le  papier 
austro-hongrois  à  103.87  gagne  1/8. 

Lo  versement  sur  Madrid  n'a  pas  pu  maintenir  sa  hausse 
récente,  il  revient  à  307.50.  Le  Lisbonne  reste  à  40."),  le  Saint- 
Pétersbourg  à  202.50,  versement  260. 

Le  chèque  sur  Londres  a  également  progressé,  il  est  k  25.15. 
Les  devises  de  l'union  latine  sont  mieux;  le  papier  belge 
oerd  0.31  0/0  au  lieu  de  0.37,  le  papier  suisse  0.50  au  lieu 
do  0.69,  le  papier  italien  1.87  0/0,  comme  La  semaine  dernière. 
Le  New-York  linil  à  515  contre  514  50. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  i  mois 

Yokohama  

Sing?pourt.  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

flôhg-Koiig  

Shanghai  

Rio-Janeuo  — 

Yalparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


20  nov. 


2/1  ./• 
1/10  3/4 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  9/16 
2/1 

11 

15 


/ 

7/8 
1/4 


133  10 
77/9  1/2 
26  1/16 


2'0  9/16 
1/10  1/2 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/9  7/8 
2/5  3/4 

12  ./. 

15  11/32 

132  40 

Ï7/9  1/8 
25  3/8 


déc. 


2/0  9/16 
1/9  13/16 


1/3,31/32 
1/3  31/32 
1/9  3/4 
2/5  1/4 

12  ./. 

15  3/16 

136  30 
T7/9  3/4 
25  1/8 


11  déc. 


2/0  9/16 
1/10  1/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/9  15/16 
2'6  ./. 
12  1/4 
14  3/16 

141  20 
77/9  3/4 
25  5/16 


18  dëc. 


2/0  9/16 
1/10  1/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  1/4 
2/6  1/4 
12  23/32 
14  15/32 

145  50 

77/9  3/4 
25  5/8 


L'argent  en  barres  gagne  3/8  ;  par  suite,  le  Singapoure 
hausse  de  3/8,  le  Hong-Kong  de  5/16,  le  Shanghaï  de  1/4.  Le 
Yokohama  est  figé  à  2/0  9/16. 

Le  18  décembre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  sous- 
criptions à  l'émission  de  00.00.000  Rs.  en  billets  du  Gouver- 
nement et  en  transforts  sur  l'Inde.  Elles  se  sont  élevées  à 
14. 59. 00. 000  Rs.  pour  billets  et  à  14.00.000  Rs.  pour  trans- 
ferts. Les  suivantes  ont  été  acceptées  :  en  billets,  34.04.000 
roupies  sur  Calcutta,  8.21.000  Rs.  sur  Rombay,  3.75.000  Rs. 
sur  Madras  ;  en  transferts,  7.00.000  Rs.  sur  Rombay, 
7.00.000  Rs.  sur  Calcutta.  La  semaine  prochaine,  des  sous- 
criptions seront  ouvertes  pour  00. 00. 000  Rs.  Une  vente  spé- 
ciale de  1.00.000  Rs.  en  billets  sur  Calcutta  a  été  faite  à 
1  sh.  4  1/32. 

Le  milreis  brésilien  a  largement  franchi  l'étape  de  12  pence, 
et  on  voit  déjà  le  cours  de  13  pence;  c'est  un  fort  beau  résul- 
tat ;  le  Yalparaiso  se  relève  un  peu  ;  on  espère  un  règlement 
amiable  du  conflit  avec  la  République  Argentine.  Malgré  les 
perspectives  peu  rassurantes,  la  prime  de  l'or,  à  Ruenos- 
Ayres,  s'est  élevée  à  145,50. 

La  demande  de  mêlai  jaune  est  toujours  active.  L'once  stan- 
dardse  tient  au  cours  de  77/9  3/4  ;  les  monnaies  allemandes 
et  françaises  valent  76/5  ./.,  les  aigles  américaines  76/4  3/4 
et  le  yen  japonais  70/4  1/2.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 

Entrées  Sorties 


Australie  £ 

Chili  

Indes  occidentales.. 


26.000  Bombav. 
3.000 
24.000 


Total. 


53.000 


Total. 


10.000 


1O.0C0 


Les  opérations  de  novembre,  d'ajirès  la  douane  anglaise,  ont 
été  les  suivantes  : 


Entrées 

France  £  49.000 

Allemagne   9.000 

Etats-Unis   24.000 

Amérique  du  Sud..  89.000 

Afrique  du  Sud   251.000 


Total. 


'r22.000 


Sorties 

France  £  468.000 

Allemagne   267.000 

Suède   50.000 

Amérique  du  Sud. .  220.000 


Total   1.005.000 


Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  7  au  13  dé- 
cembre 1901,  se  sont  élevées  à  327.500  liv.  st.,  soit,  depuis 
le  1"  janvier,  un  total  de  8.578.439  liv.  st.,  contre  4.075.327 
livres  sterling  pendant  la  période  correspondante  de  1900. 

Voici  les  mouvements  do  l'argent  sur  le  marché  de  Lon- 
dres pendant  le  mois  de  novembre  : 


Entrées 

France  £  53.000 

Allemagne   4.000 

Etats-Unis   843.000 


Sorties 

France  £  141.000 

Allemagne   5.000 

Russie   20.000 

Chine   196.000 

Indes  orientales   367.000 


Total. 


906.000 


Total. 


729.000 


Il  n'y  a  pas  ou,  cette  semaine,  de  changement  dans  les 
taux  d  escompte. 

Escompte  hors  Banque 
Places  21  nov.  28  nov.    5  déc.     12  déc.    19  déc. 


2  5/8 

3  3/8 
2  7/8 

4  1/4 


2  1/4 

3  11/16 

2  3/4 


2  1/2 

3  9/16 

2  3/4 


4  1/4      4  3/4 


2  5/8 

3  9/16 
2  3/4 

5  1/2 


./• 

1/2 

1/8- 


4  1/2 


Paris  

Londres. . . 

Rerlin  

New  -  York 
(timemoney) 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le 
house  »,  199  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats" 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  208  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  diminu- 
tion de  9  millions  sterling. 


Bankers  Clearing 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  accuse  pour  la  semaine  une  aug- 
mentation d'or  de  8.186.000  fr.  11  est  rentré  pour  la  circula- 
tion 57.000  fr.  à  Paris  et  2.531.000  fr.  dans  les  succursales;" 
il  a  été  acheté  pour  4.434.000  fr.  do  matières;  il  est  venu 
1.035.000  fr.  de  Suisse,  225.000  fr.  de  Rclgique  et  il  a  été  ex- 
pédié pour  6.000  fr.  de  pièces  de  5  fr.  à  destination  de  Rombay. 

L'argent  a  augmenté  do  3.317.000  fr. 

La  circulation  a  rapporté  978.000  fr.  à  Paris  et  3.569.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  est  venu  170.000  fr.  de  Suisse.  Il  a 
été  expédié  1.025.000  fr.  en  Suisse,  300.000  fr.  au  S-négal 
et  15.000  fr.  à  Konakry. 

Les  autres  comptes  ont  peu  varié,  la  circulation  a  baissé 
de  9  millions,  les  comptes  courants  augmentent  de  42  mil- 
lions, le  portefeuille  et  les  avances  sont  pour  ainsi  dire  sta- 
tionnaires . 

Notre  confrère  Ihe  Statist,  dans  son  dernier  numéro, 
apprécie  en  termes  peu  bienveillants  la  manière  d'agir  de  la 
Banque  de  France  : 

«  La  Banque  de  France,  dit-il,  par  son  action,  eu  accapa- 
«  rant,  comme  elle  l'a  fait,  plus  de  23.000.000  de  livres 
«  sterling  d'or  en  deux  années,  est  largement  responsable  de 
«  la  dépression  du  commerce,  non  seulement  en  France,  mais 
«  aussi  sur  le  continent,  en  général,  et,  à  un  certain  degré, 
«  en  Angleterre.  Il  n'est  ni  de  l'intérêt  de  la  France,  ni  de 
«  celui  d'aucun  pays,  qu'autant  d'or  soit  accaparé  par  la 
«  Banque  de  France.  » 

Notre  confrère  est  bien  mal  renseigné  ;  il  a  pu  lire  dans  le 
Times  et  il  a  peut  être  dit  lui-même  que,  depuis  longtemps", 
non  seulement  la  Banque  de  France  n'accorde  aucune  boni- 
fication d'intérêts  à  ceux  qui  ont  do  l'or  à  vendre,  mais  que, 
do  plus,  elle  en  donne  à  bureau  ouvert  à  tous  ceux  qui  lui  eu 
demandent.  La  Banque  de  France  connaît  aussi  bien  que'le 
Statist  la  situation  générale  des  marchés  étrangers  et  elle 
s'efforce  de  ne  les  gêner  en  rien.  Ce  n'est  pas  sa  faute  si  le 
change  anglais  est  mauvais,  si  le  change  des  Etats-Unis  est 
tombé  à  Paris  au-dessous  du  gold  point  d'entrée 

La  Banque  de  France,  pas  plus  que  la  Banque  d'Angle- 
terre ou  toute  autre  banque  au  monde,  n'est  maîtresse  des 
transactions  commerciales  ou  financières  dont  la  résultante 
est  le  cours  du  change,  elle  les  synthétise,  leur  donne  une 
expression  matérielle  et  c'est  tout. 

La  Banque  d'Allemagne  a  reçu  17  millions  de  métal,  la 
circulation  a  baissé  de  16  millions,  les  comptes  courants  ont 
grossi  de  58  millions,  le  portefeuille  gagne  18  millions,  les 
avances  fléchissent  de  3  millions.  La  situation  reste  donc 
toujours  la  même. 

On  n'a  signalé  aucune  entrée  d'or  étranger,  cette  semaine, 
à  la  Banque  d'Angleterre.  Les  sorties  s'élèvent  à  60.000  liv. 
sterling,  dont  voici  le  détail  : 


Continent. 
Roumanie 
Malte. .... 


Total  des  sorties. 


20.000  livres  sterling 
20.000  — 
20.000  — 


OO.OOii 


Les  sorties  sont  de  1.500.000  fr.  auxquelles  s'ajoute  un  pré- 
lèvement de  22.500.000  fr.  opéré  par  la  circulation,  d'où  une 
diminution  de  24  millions  dans  l'encaisse.  La  circulation  a 
augmenté  de  9  millions  ;  les  comptes  courants  ont  gagné  49 
millions.  Le  portefeuille  présente  une  plus-value  de  64  mil- 
lions. Le  rapport  de  la  réserve  aux  engagements  est  de  45.07 
pour  cent.  Une  hausse  du  taux  de  l'escompte  paraît  moins 
probable  que  la  semaine  dernière,  malgré  la  diminution  du 
rapport  régulateur. 

La  Banque  d'Autriche-Hongrie  a  encore  reçu  7  millions 
d'or;  à  part  cela,  son  bilan  ne  présente  pas  de  modifications. 

La  Banque  de  Belgique  a  perdu  5  millions  de  métal:  sa 
circulation  a  augmenté  de  6  millions  ;  ses  comptes  courants 
ont  baissé  de  3  millions;  son  portefeuille  perd  17  millions; 
ses  avances  sont  stationnaires. 


17.1 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Chronique  monétaire 


Toujours  l  ien  do  nouveau  à  la  Bartf/ue  d'Espagne  :  on 
croit  que  son  dividende  dépassera  celui  de  l'année  dernière, 
déjà  fort  satisfaisant. 

ta  Banque  d' Italie  augmente  petit  à  petit  sa  réserve  d'or; 
en  ce  moment,  elle  paraît  tendre  à  diminuer  les  avances  sur 
titres. 

Nous  ne  voyons,  dans  les  autres  banques,  rien  qui  mérite, 
d'être  signalé. 

LA   SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1001... 

-  1000. . . 

-  1800... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1001... 

-  1000... 

-  1809... 


Du  23  nov.  Depuis 
au  30  nov.  lelcrjanv. 

1.764.8G1 
33.100.370 
850.798  9.850.009 
20.000  1.970.900 


270.702  46.G8t5.200 
2.000  47.483.724 
44.248  26.034.610 

1.036.620  43.999.326 
»  697.495 
2.220 
460  298.156 


Du  23  nov.  Depuis 
au  30  nov.  le  1"  janv. 

244.196 
»  1.178.858 

9. '.t'i  7  :',.120.826 

0.947  4. 543 1*0 
45.693  10.527.347 
'il.  592  14.011.598 


6.562 


25.283 
4.720 
223 
:<.338.195 


1.037.080  44.9J7.197 
946.113  48. 3 -il.  387 
1.164.931  42.627.155 


6.552  3.368.421 
71.730  4.352.322 
49.254  3.643.022 


Banques  associées  de  New-York 
(Eu  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1900  15  déc. 

157.7 

30.7 

842.7 

792.8 

1901  30  nov.. 

176.2 

32.0 

940.7 

876.2 

1901   7  déc.  . 

169.2 

32.0 

939.0 

881.6 

1901  14  déc... 

164.5 

31.9 

923.2 

870.4 

Les  sorties  d'or  de  New- York,  du  23  au  30  novembre,  ont 
été  peu  importantes.  On  constate  un  peu  dë  resserrement 
dans  les  Banques  associées,  l'encaisse,  les  dépôts;  le  porte- 
feuille sont  en  diminution.  I.e  surplus  réserve,  c'est-à-dire 
la  somme  dont  l'encaisse  et  les  billets  à  cours  légal  i  xcèdent 
le  quart  des  dépôts,  est  tombée  à  5.500.000  dollars;  la  se- 
maine dernière  il  était  encore  de  6.300.000  dollars. 


Trésor  des  Etats-Unis 


31  oct. 
1901 


30  nov. 
1901 


En  caisse  :  Millions  de  dollars 

Or   541.0          53 1. 8 

Argent  Barres   41.8          40  .5 

—     Monnaies   463.7  464.0 

Total  de  l'encaisse   1.046.5  1.044.3 

Circulation  : 

Greenbacks  et  autres  MUfite   345.7  346.3 

Certificats  d'or   281.7  282.3 

—        d'argent  et  billets  du  Trésor 

de  1690   483.2  487.9 

Total  de  la  circulation   1.110. G  1.116.5 

Rëserye  d'OT   150. 000. 000  de  dollars 

Le  Trésor  des  Etats-Unis  ne  s'est  pas  ressenti  des  expor- 
tations d'or,  ce  sont  les  Banques  qui  ont  fourni  le  nécessaire. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Circulation  aux  États-Unis 
i    Statist  a  publié  l'article  suivant  : 

Le  Secrétaire  du  Trésor  a  fait,  le  16  octobre  dernier,  devant 
la  Banker's  Convention  »  à  Milwaukee.  en  très  beau  et 
important  discours. 

Dans  ce  discours,  M.  Gage  annonçait  la  résolution  qu'avait 
pri  le  Gouvernement  de  modifier  d'une  fAçpn  complète  le 
me  de  la  circulation  et  des  banques  an*  Klala-Uriis. 


M.  Gage  résumait  ainsi  ses  projets  : 

«  1"  Je  pense  qu'il  serait  très  désirable  que  la  dette  exigi- 
><  ble  du  Gouvernement  connue  souk  la  forme  de  billet- 
•<  légal  lender  puisse  être  retirée  de  la  circulation  et  annu- 

«  lée  ; 

«  2°  Je  pense  que  celte  réforme  peut  être  exécutée  sans 
«  aucune  charge  d'intérêt  pour  le  Trésor  public; 

<_>  3°  Je  pense  que  notre  système  de  circulation-billets  peut 
o  être  et  doit  être  modifié,  afin  de  le  rendre  plus  conforme 
«  aux  besoins  du  commerce  et  de  l'industrie  sans  aucune 
«  augmentation  de  risque  pour  les  porteurs  de  billets; 

«  4°  Je  pense  que,  sauf  en  ce  qui  concerne  son  rôle  de 
<•  gardien  et  de  tuteur  vis-à-vis  des  banques  nationales,  la 
«  garantie  du  Gouvernement  doit  cesser  pour  les  billets  de 
<•  banque  ; 

«  5"  Je  pense  que  l'argent  public  en  excédant  des  besoins 
«  courants  doit  être  déposé  dans  les  banques  nationales  et 
«  que  l'on  peut,  je  n'en  doute  pas,  trouver  un  système  simple. 
«  de  distribution  des  espèces. 

«  6»  Je  pense  qu'en  temps  de  paix  et  de  prospérité  natio- 
«  nale,  le  revenu  de  l'Etat  doit  être  de  quelque  peu  supé- 
«  rieur  aux  dépenses  et  qu'on  doit  employer  l'excédent  à 
<'  amortir  notre  dette.  » 

La  cinquième  de  ces  propositions  n'est  pas  la  moins  im- 
portante, car  il  y  est  démontré,  par  une  déclaration  du  Minis- 
tre des  Finances,  que  le  système  actuel  du  Trésor  est  mau- 
vais et  doit  être  aboli. 

Comme  nous  l'avons  souvent  expliqué,  les  Etats-Unis  n'ont 
pas  de  banquier.  Us  perçoivent  leurs  impôts  eux-mêmes 
et  gardent  la  totalité  de  leurs  recettes  dans  le  Trésor,  sauf 
quelques  petites  quantités,  qui  sont  déposées  dans  certaines 
banques  nationales. 

Le  résultat  est  qu'en  temps  de  prospérité,  quand  les  reve- 
nus dépassent  largement  les  dépenses  et  quand  il  y  a  une 
forte  demande  de  crédit  de  banque,  il  y  a  trop  d'argent  dans 
le  Trésor,  et  il  s'ensuit  une  sérieuse  perturbation  dans  le 
marché  monétaire. 

Il  n'est  pas  surprenant  que  M.  Gage,  qui  est  lui-même  un 
banquier  d'une  grande  expérience,  ait  considéré  que  le  temps 
est  venu  de  remanier  une  disposition  qui  a  souvent  causé  de 
nombreux  dommages  aux  Etats-Unis. 

M.  Gage,  cependant,  devra  faire  quelques  arrangements 
nouveaux  pour  permettre  aux  banques  de  recevoir  des  dépôts; 
à  l'heure  actuelle,  elles  sont  obligées  d'immobiliser  des  obli- 
gations du  Trésor  des  Etats-Unis  en  garantie  de  ces  dépôts. 
Si  l'excédent  du  Trésor,  dans  l'avenir,  doit  être  transféré  aux1 
banques,  il  faudra  accepter  d'autres  valeurs,  ou  le  prix  des 
obligations  du  Trésor  deviendra  prohibitivement  élevé. 

Nous  savons  que  M.  Mac-Kinley  était  complètement  d'accord 
avec  son  Secrétaire  du  Trésor, en  ce  qui  concerne  les  réformes 
demandées.  On  pense  que  M.  Booseveltesl  décidé  à  suivre  la 
politique  de  son  prédécesseur  en  cette  matière  comme  en 
fout  autre.  Mais  l'importance  réelle  des  projets  de  M.  Gage- 
réside  dans  le  retrait  et  l'annulation  des  billets  à  cours  légal 
et  dans  la  réforme  du  système  des  banques. 

Comme  nos  lecteurs  le  savent,  le  Gouvernement  des  Etats- 
Unis  a  émis  du  papier  de  crédit  sous  différentes  formes  :  certi- 
ficats d'or,  certificats  d'argent,  bons  du  Trésor  ou  Qreenbacks 
et  les  nouveaux  Bons  du  Trésor,  qui  furent,  émis  d'après  le 
Shermann  Act  de  1890.  Les  certificats  d'or  sont  garantis 
par  des  dépôts  de  ce  métal  dans  les  ciisses  du  Trésor.  11  n'y 
a  donc  aucune  difficulté  de  se  débarrasser  de  ceux-ci  à  n'im- 
porte quel  moment,  car  l'or  est  là  pour  les  racheter.  Il  n'en 
est  pas  de  même  avec  les  certificats  d'agent  et  les  bons  du 
Trésor.  11  est  vrai  que  les  certificats  d'argent  sont  icpré- 
sentés  par  des  dépôts  de  ce  métal  dans  les  caisses  du  Trésor. 

Mais,  comme  nous  le  savons,  l'argent  ne  vaut  qu'environ 
la  moitié  de  la  somme  pour  laquelle  les  certificats  d  argent 
ont  été  émis;  en  conséquence,  les  certificats  d'argent  ne  peu- 
vent être  payés  avec  leur  équivalent.  De  plus,  il  n'y  a  qu'une 
réserve  d'environ  40  0/0  dans  les  caisses  du  Trésor,  en  repré- 
sentation des  bons  du  Trésor. 

La  question  à  résoudre  est  donc  la  suivante  :  Comment  le 
Secrétaire  du  Trésor  se  propose-t-il  de  rembourser  les  certi- 
ficats d'argent  et  les  bons  du  Trésor?  Dans  le  sommaire 
précédent,  nous  avons  pu  voir  qu'il  a  exprimé  l'intention 
d'accomplir  sa  réforme  sans  aucune  charge  d  intérêt  pour  le 
Trésor  public. 

Dans  le  Gold,  Standard  Act  voté  en  février  de  l'année  der- 
nière, on  a  stipulé  que  le  Trésor  devait  accumuler  une  ré- 
serve de  150  millions  de  dollars,  ou  S0  millions  sterling  pour 
maintenir  la  parité  entre  toutes  les  catégories  de  la  circula- 
lion;  il  était,  en  outre,  stipulé  que  si  pendant  que  cette 
opération  se  poursuvrail,  la  réserve  tombait  à  un  certain 
chiffre,  le  Secrétaire  du  Trésor  devrait  émettre  des  obliga- 
tions ne  portant  pas  un  intérêt  supérieur  à  3  0/0,  afin  d'ac- 
quérir autant  d'or  qu'il  en  aurait  besoin. 

Il  fut  enfin  établi  que  Le  produit  de  la  vente  de  ces  obliga- 
tions pourrait  être  employé  à  racheter  des  billets  en  circula- 
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tion  ou  à  tout  autre  but,  sauf  à  combler  le  déficit  des  recettes 
courantes.  En  réalité,  cela  signifie  que  le  produit  de  l'emprunt 
peut  servir  non  seulement  à  rembourser  les  billets  en  circula- 
tion et  les  titres  de  la  dette,  mais  aussi  les  certificats  argent. 
Malheureusement  l'opinion  publique  n'a  pas  paru  favorable 

•  à  l'annulation  des  billets  ainsi  rachetés.  Le  Secrétaire  du 
Trésor  est  obligé  de  conserver  ces  billets  ;  il  est  libre  de  les 
émettre  à  nouveau.  Do  tout  cela,  il  résulte  que  le  terrain  a 
été  préparé  pour  le  retrait  total  et  l'annulation  des  billets  du 
Trésor  et  des  certificats  d'argent.  La  réserve  de  30  millions 
sterling  peut  être  employée  à  racheter  les  billets  de  toute  na- 
ture, ainsi  que  les  certificats.  Et,  par  suite,  l'annulation,  si 
elle  est  autorisée  par  le  Congrès,  peut  commencer  aussitôt. 

Il  reste  à  voir  si  le  Secrétaire  du  Trésor  proposera  une 
annulation  très  importante  ou  s'il  procédera  avec  beaucoup 
de  modération.  Il  est  naturel  de  prétendre  qu'il  s'en  tiendra 
à  cette  dernière  solution.  Le  pays  est  prospère  depuis  très 
longtemps;  la  spéculation  a  été  fort  importante;  les  prix  ont 
haussé  il  serait  donc  dangereux  de  restreindre  brusquement 

le  circulation. 

On  doit  plutôt  prévoir  que  le  Secrétaire  du  Trésor,  si  sa 
politique  est  acceptée  par  le  Congrès,  procédera  très  modéré- 
ment l'année  prochaine,  au  retrait  et  à  l'annulation  des  bil- 
lets. S'il  agit  ainsi,  il  n'aura  pas  besoin  d'emprunter, 
M.  Gage  a  donc  raison  de  dire  que  sa  politique  peut  être 
appliquée,  sans  imposer  de  charges  supplémentaires  au  Tré- 
sor. 

On  peut  cependant  objecter,  qu'en  dépit  de  la  prudence  du 
Secrétaire  du  Trésor,  un  jour  viendra  où  l'emprunt  sera  né- 
cessaire et  ceci  nous  amène  à  examiner  d'autres  parties  du 
programme  de  M.  Gage.  En  premier  lieu,  il  est  possible  que 
plus  d'or  et  d'argent  entrent  dans  la  circula'ion.  Nous  con- 
sidérons ce  fait  comme  peu  probable,  car  avarit  de  s'engager 
dans  l'émission  des  certificats  d'argent,  le  Gouvernement 
des  Etats-Unis  fit  tout  son  possible  pour  amener  le  public  à 
garder  en  circulation  des  monnaies  d'argent  ;  il  échoua  dans 
cette  tentative,  et  il  n'y  a  jamais  eu  en  circulation  plus  d'un 
septième  de  la  monnaie  d'argent. 

Le  pays  s'est  tellement  accoutumé  à  l'usage  du  papier  et  le 
trouve  si  commode  qu'il  ne  désire  pas  une  monnaie  lourde  et 
encombrante.  Mais  le  Secrétaire  du  Trésor  compte  évidem- 
ment sur  l'aide  des  Banques.  On  remarquera  que,  dans  l'ex- 
posé dont  nous  parlons  plus  haut,  il  est  dit  que  la  circulation 
des  billets  de  banque  peut  être  et  doit  être  modifiée  de  façon 
à  la  rendre  plus  adéquate  aux  besoins  du  commerce  et* de 
l'industrie,  sans  augmenter  les  risques  des  porteurs  do  billets. 
Mais  si  la  circulation  des  billets  doit  jouer  le  rôle  ainsi  assi- 
gné par  le  Secrétaire  du  Trésor,  il  est  évident  qu'elle  prendra 
la  place  occupée  actuellement  par  les  billets  du  Gouverne- 
ment. Il  s'ensuit  que  M.  Gage  a  l'intention  de  réunir  la  ré- 
forme du  système  des  Banques  à  celle  du  rachat  des  billets 
du  Trésor  ;  en  fait,  il  a  l'intention  d'enlever  au  Trésor  son 
rôle  de  banquier. 

Comment  M.  Gage  se  propose-t-ilde  permettre  aux  Bananes 
de  prendre  la  place  du  Gouvernement  en  donnant  au  pays  la 
circulation  papier  dont  il  a  besoin? 

Actuellement,  l'émission  des  billets  est  limitée  aux  Banques 
nationales  et  celles-ci  sont  obligées  de  déposer  au  Trésor,  en 
garantie  de  l'émission,  des  obligations  des  Etats-Unis  portant 
intérêt.  Pendant  longtemps,  ces  Banques  ont  pu  émettre  des 
billets  jusqu'à  concurrence  de  90  0/0  de  la  valeur  nominale 
des  obligations  déposées ,  mais  récemment  elles  ont  été  au- 
torisées à  émettre  jusqu'à  concurrence  de  cette  valeur  totale. 

Il  y  a  évidemment  une  limite  à  l'augmentation  de  la  circu- 
lation des  billets,  tant  qu'elle  est  basée  sur  le  dépôt  de  titres 
au  Trésor.  Au  fur  et  à  mesure  que  la  prospérité  du  pays  se 
développe  et  'que  les  excédents  de  recettes  s'accumulent,  la 
dette  doit  diminuer  et  toute  diminution  tend  à  élever  le  prix 
des  obligations  restantes  ;  à  rendre  par  conséquent  de  moins 
en  moins  profitable  pour  les  banques  la  circulation  des  billets. 

Il  faudrait  donc  trouver  un  autre  système  d'émission.  Quel 
est  celui  que  M.  Gage  propose?  Le  mieux  serait  d'auto- 
riser les  Banques  à  émettre  des  billets  contre  de  l'or,  comme 
le  font  la  banque  d'Anr/leterre  et  la  Banque  Impériale 
d'Allemagne.  Peut-être  M.  Gage  adoptera-t-il  ce  plan.  Il  est 
peu  probable  qu'il  revienne  au  vieux  système  du  dépôt  des 
obligations  des  Etats-Unis  données  comme  garantie,  mais  il 
est  possible  qu'il  le  complète  en  autorisant  les  Banques 
d'émettre  encore  des  billets  contre  de  l'or.  On  a  souvent  pro- 
posé de  leur  concéder  l'autorisation  de  déposer  au  Trésor 
les  titres  des  principaux  Etats  de  l'Union,  titres  qui  valent 
ceux  du  Gouvernement  des  Etats-Unis,  mais  il  y  a  bien  des 
raisons  pour  que  cette  autorisation  ne  soit  pas'  donnée.  Le 
crédit  de  tous  les  Etats  de  l'Union  n'est  pas  le  mémo  et  il 
serait  difficile  au  Gouvernement  de  faire  un  choix  en  cette  l 
matière.  } 

Le  Secrétaire  du  Trésor  peut  avoir  d'autres  projets  et  nous 
ne  tarderons  pas  à  les  connaître.  Mais  quols  que  soient  ces 
projets,  il  est  évident  que  M.  Gage  espère  pouvoir  autoriser 
les  Banques  à  augmenter  fortement  leur  circulation  billets  et 


à  réaliser  cette  augmentation,  tandis  que  le  Gouvernement 
diminuera  la  sienne. 


La  Conversion  Chilienne 

Voici  les  déclarations  faites  au  sujet  de  la  conversion  mo- 
nétaire dans  l'exposé  du  Gouvernement  lu  aux  Chambres 
chiliennes  :  «  En  vertu  de  la  loi  du  31  juillet  18118,  l'accumu- 
lation de  l'or  pour  le  rachat  du  papier-monnaie  s'opère  avec 
régularité,  de  sorte  qu'à  la  fin  de  l'année  courante  la  valeur 
de  l'or  encaissé  dans  les  caveaux  de  l'Etat  sera  équivalent  à 
l'émission  papier  qui  circule  en  vertu  de  la  susdite  loi  ; 
c'est-à-dire  à  50  millions  de  piaslres  nouveau  type.  » 

L'exposé  ne  dit  pas  à  quelle  époque  aura  lieu  l'abolition  du 
cours  forcé,  bien  que  l'Etat  soitdéjà  en  possession  dosa  valeur 
représentative  en  or.  La  baisse  du  change  à  15  7/ lu,  contre 
18  le  pair,  lequel  équivaut  à  une  prime  sur  l'or  de  16.60  0/0, 
ne  peut  être  motivée  uniquement  par  la  baisse  du  cuivre  sur 
les  marchés  de  consommation,  ainsi  qu'on  se  plaît  à  le  dire  ; 
la  crainte  de  la  non-conversion  immédiate  du  papier  en  est 
plutôt  le  vrai  facteur  puisqu'on  prête  au  Gouvernement  l'in- 
tention d'appliquer  tout  ou  partie  du  stock  or  à  de  nouveaux 
frais  d'armement  et  à  un  trésor  de  guerre. 


Paiement  en  or  des  droits  d'exportation  au  Paraguay- 
Une  loi  du  3  décembre  1901,  publiée  au  Diana  Oficial  de 
la  République  du  Paraguay  du  4  septembre  1901,  décide  qu'à 
partir  de  la  publication  de  la  loi  tous  les  droits  d'exportation 
devront  être  acquittés  en  or  ou  en  billets  payables  en  or.  Les 
billets  doivent  être  conformes  aux  prescriptions  de  l'Admi- 
nistration générale  des  Douanes. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  Ôc  EXTRA-EUROPÉENS 
à  la  Bowrse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais(ch.  f.25fr.20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  0  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1891  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. . . 
Hellénique  4  %  1887  (net  11  fr.85) 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50)  

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  '/«  %  189r  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D... 
—      Priorité  4  %  1890   

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


12  décembre 

■19  décembre 

3 

QJ 

3 

— 

£  3 

"°.  £ 

a 

O)  o 

G  3 

G 

js  g 

cù  '" 

5° 

« 

|S 

<u 

a.  u 

&o 

en 

101  40 

33  80 

2  95 

100  45 

33  48 

2  98 

93  60 

34  03 

2  93 

95  70 

34  80 

2  87 

101  "o 

25  43 

3  93 

101  80 

25  45 

3  92 

99  60 

33  20 

3  01 

100  .. 

33  53 

3  . 

399  .. 

15  96 

6  26 

380  . 

15  20 

6  58 

92  .. 

30  66 

3  26 

91  05 

30  35 

3  29 

75  45 

18  86 

5  30 

75  62 

18  9.1 

5  28 

221  .. 

18  65 

5  36 

223  50 

18  86 

5  32 

94  15 

31  58 

3  16 

94  75 

31  58 

3  16 

102  85 

25  71 

3  88 

102  50 

25  62 

3  90 

Kio  75 

25  18 

3  96 

101  15 

25  2iS 

3  95 

89  . 

29  66 

3  37 

88  90 

29  63 

3  31 

21  60 

27  60 

3  62 

27  25 

27  25 

3  61 

90  10 

30  03 

3  32 

90  25 

30  08 

3  X 

78  50 

19  62 

5  09 

78  10 

19  52 

5  12 

85  23 

28  41 

3  51 

84  95 

28  31 

3  53 

68  55 

17  13 

5  84 

68  65 

17  16 

5  82 

10 1  15 

29  07 

3  43 

100  50 

28  71 

3  48 

102  50 

34  16 

2  Oi 

102  90 

34  30 

2  91 

24  87 

24  87 

4  02 

24  85 

24  85 

4  02 

oc 

24  90 

4  01 

499  ... 

24  95 

4  •  ■ 

60  20 

15  05 

6  64 

61  15 

15  28 

6  54 

67  *5 

16  86 

5  93 

68  50 

11  12 

5  "83 

464  . . 

18  56 

5  "8 

464  .. 

18  56 

538 

108  50 

27  12 

3  68 

108  02 

21  .. 

3  70 

112  62 

28  15 

3  55 

112  75 

28  18 

3  54 

259  .. 

17  26 

5  79 

259  . 

17  26 

5  79 

100  50 

20  10 

4  97 

100  50 

20  10 

4  97 

40  80 

16  32 

6  12 

41  .. 

16  40 

6  09 

91  50 

30  50 

3  2i 

91  .. 

30  33 

3  29 

50  45 

14  41 

6  93| 

50  50 

14  42 

6  93 

Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  Ainsi  qu'il  avait,  été  prévu,  les 
reports  pour  la  liquidation  du  15  décembre  ont  été 
sensiblement  plus  élevés  que  précédemment,  et  leur 
taux  s'est  tenu  aux  environs  de  5  0/0  l'an.  Cette  petite 
tension  des  capitaux  a  provoqué  de  nouveaux  allége- 
ments ;  néanmoins,  les  dispositions  d'ensemble  <tu 
Marché  restent  toujours  satisfaisantes,  en  dépit  des 
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variation»  un  peu  brusques  qui  se  sont  produites  sur 
quelques  rares  valeurs. 

C'est  demain,  samedi,  qu'a  lieu  l'émission  du  nouvel 
Emprunt  français  de  205  millions  de  francs. 

""Allemagne.  —  Le  projet  de  nouveau  tarif  des  doua- 
nes a  été  renvoyé  par  le  Reichslag  à  sa  Commission 
qui  compte  huit  adversaires  du  projet  et,  dit-on,  dix- 
huit  membres  partisans  d'une  plus  grande  élévation 
des  droits  de  douane. 

L'argent  est  abondant  sur  le  marché  financier,  mais 
le  marasme  des  industries  persiste.  Les  prix  de  vente 
de  la  métallurgie  ont  encore  baissé. 

Un  grave  conllit  a  éclaté  entre  l'Allemagne  et  le  Ve- 
nezuela à  cause  du  retard  que  met  cet  Etat  à  payer 
l'arriéré  des  intérêts  de  sa  Dette.  On  s'est  fait  des  deux 
côtés  des  menaces  de  guerre,  mais  on  espère  que  le 
conllit  se  terminera  pacifiquement. 

'  Angleterre.  —  Le  discours,  tant  attendu,  de  lord 
Rosebery  a  enfin  été  prononcé  :  c'est  un  peu  une  dé- 
ception pour  tout  le  monde.  Lord  Rosebery  a  critiqué 
la  conduite  du  Gouvernement  pendant  la  guerre,  mais 
sans  désapprouver  le  principe  de  la  guerre.  En  somme, 
il  n'a  pas  rompu  avec  l'impérialisme.  Il  préconise  un 
parti  mixte  :  l'impérialisme  aux  idées  libérales. 

La  tendance  de  la  Bourse  est  toujours  indécise.  La 
situation  sur  le  marché  monétaire  est  un  peu  tendue. 

Le  total  de  la  Dette  s'élevait  en  1900-1901  a  705  mil- 
lions 728.000  livres  sterling. 

Espagne.  —  La  situation  continue  à  être  troublée 
par  les  grèves.  La  discussion  du  budget  se  poursuit 
sans  entrain. 

Le  Ministre  des  Finances  a  fixé  à  126.000.000  de  pe- 
setas l'émission  des  bons  du  Trésor,  qui  aura  lieu  le 
mois  prochain.  D'autre  part,  on  annonce  que  M.  Urzaiz 
a  conclu  avec  la  maison  Rothschild  une  opération  de 
75.000. 000,  avec  garantie  des  mines  d'Almaden. 

La  tendance  de  la  Bourse  de  Madrid  est  à  la  fai- 
blesse. 

Portugal.  —  Un  conflit  vient  d'éclater  entre  le  Gou- 
vernement et  la  Banque,  à  propos  du  renouvellement 
du  contrat  avec  cet  établissement.  Le  nouveau  contrat, 
accepté  de  part  et  d'autre,  a  été  repoussé  par  le  Gou- 
vernement pour  une  question  de  forme.  On  espère  que 
ce  conflit  sera  rapidement  aplani. 

Dans  le  premier  semestre  de  l'exercice  courant,  les 
importations  se  sont  élevées,  sans  les  métaux  précieux, 
à  30.508  contos,  contre  27.005  en  1900,  et  les  exporta- 
tions à  14.033  contos,  contre  16.985. 

Jlussie.  — Dans  les  8  premiers  mois  de  l'année,  les  ex- 
portations se  sont  élevées  à  453.570.000  roubles  contre 
409.321.000  dans  la  même  période  antérieure  et  les 
importations  à  355.849.000  roubles  contre  SàG. 001.000. 

Nous  continuons,  page  795,  la  publication  du  rap- 
port sur  le  grand  transsibérien. 

Amérique.  — Etals-Unis.  Dans  les  9  premiers  mois 
de  l'exercice  les  importations  se  sont  élevées  à  646.957.728 
dollars  contre  624 .467.433,  dans  la  même  période  anté- 
rieure et  les  exportations  à  1.046.228.274  contre 
4.031 .964.238.  Le  solde  actif  de  la  balance  de  cette  an- 
née  e»t  de  399.270. 5'jO  dollars  contre  407.496.805  dans 
la  période  précédente. 

Mexique.  —  Dans  les  deux  premiers  mois  de  l'exer- 
cice, les  importations  se  sont  élevées  à  8.222.751  pias- 
tres, avec  une  diminution  do  2.3.>3.654  piastres  sur  les 
deux  premiers  mois  de  1900.  Les  exportations  se  sont 
él<  v  es  à 21 .764.734,  avec  une  diminution  de  1.448.543. 

ftrpubligue  Argentine.  —  Au  1er  janvier  1901,  la 
J  >o  tt  *  -  consolidée  s'élevait  au  total  de  407.002.376  pesos- 
or  et  93.468.983  pesos  papier. 

Le  service  de  la  Dette  est  porté  au  budget  pour 
B2 .288.4^4  pesos-or. 

Asie.  —  Chine.  Notre  correspondant  de  Shanghaï 
non-  adresse  une  lettre  intéressante  où  il  examine  la 
situation  financière  de  la  Chine, 

Noue  publions,  page  798,  la  suite  et  lin  de  l'annexe 
au  protocole  chinois. 
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La  Politique.  —  Le  Budget  de  190V.  —  LSI  Crédits  de»  Culler.  — 
L«:s  Douzièmes  provisoires. 

La  manifestation  anti-cléricale  de  la  Commission  du 
budget  est  restée  stérile  ;  cela  était  prévu  depuis  long- 
temps et  elle  n'a  servi  qu'à  faire  perdre  du  temps  à  Fa 
Chambre,  temps  qui  aurait  pu  être  employé  beaucoup 
plus  utilement.  Le  Ministre  des  finances,  prévoyant  ce 
résultat,  avait  préparé  un  budget  rectifié  et  dés  le  vote 
du  passage  aux  articles  des  crédits  des  cultes,  il  a  dé- 
posé ce  projet,  en  même  temps  qu'une  demande  de 
deux  douzièmes  provisoires. 

C'est  de  ce  dernier  projet  que  nos  honorables  vont 
tout  d'abord  s'occuper,  et  lorsqu'ils  l'auront  adopté,  la 
clôture  de  la  session  extraordinaire  sera  prononcée. 
Puis  à  la  rentrée,  qui  doit  avoir  lieu  le  14  janvier,  ils 
se  hâteront  de  voter  le  budget  et,  pour  en  avoir  fini  le 
plus  rapidement  possible,  ils  consacreront  très  proba- 
blement leurs  deux  séances  quotidiennes  à  son  étude. 

Un  troisième  douzième  sera  cependant  nécessaire.  11 
ne  faut  pas  oublier  que  pas  un  chapitre  n'est  encore 
adopté,  que  diverses  interpellations  doivent  venir  au 
cours  de  la  discussion  des  budgets  spéciaux  de  divers 
Ministères.  Les  deux  Assemblées  n'ont  devant  elles 
que  six  semaines  pour  mener  à  bien  cette  besogne. 

C'est  plus  qu'insuffisant.  Une  fois  de  plus,  notre  si- 
tuation financière  ne  sera  pas  normale  avant  le  !•* 
avril  au  plus  tôt. 


•wv  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  13  décembre,  â 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Il  s'est  d'abord  occupé  des  interpellations  à  l'ordre  du 
jour  de  la  Chambre,  notamment  de  celle  sur  te  Conseil  aca- 
démique de  Dijon  et  l'affaire  Hervé. 

Le  Ministre  de  l'Instruction  publique,  qui  doit  répondre, 
fera  connaître  qu'il  a  blâmé  le  recteur  de  Dijon  pour  n'avoir 
lias  communiqué  à  la  défense  des  pièces  soumises  au  Conseil 
académique,  mais  qui  ne  visaient  pas  personnellement  le 
professeur  déféré  à  cette  juridiction  disciplinaire. 

Le  Ministre  du  Commerce  a  fait  savoir  qu'il  se  rendrait 
prochainement  à  la  Commission  d'assurance  et  de  prévoyance 
sociales,  à  la  Chambre,  pour  demander  d'introduire  dans  le 
projet  relatif  aux  retraites  ouvrières  diverses  modifications 
réclamées  au  cours  de  l'enquête  à  laquelle  il  a  été  procédé 
pendant  les  dernières  vacances  parlementaires,  conformément 
au  vœu  de  la  Chambre. 

Enfin,  le  Conseil  s'est  occupé  du  choix  des  délégués  char- 
gés de  représenter  la  France  à  la  Conférence  internationale 
des  sucres  qui  doit  s'ouvrir  le  16  décembre,  à  Bruxelles. 

Le  représentant  de  la  France  sera  M.  Gérard,  ministre  de 
France  en  Belgique,  auquel  seront  adjoints,  comme  délégués 
techniques  :  M.  Bousquet,  directeur  général  des  Douanes  ; 
M.  Courtin,  directeur  général  des  Contributions  indirectes, 
et  M.  Albert  Dclatour,  directeur  général  de  la  Caisse  des  dé- 
pôts et  consignations,  qui  avait  déjà  rempli  ce  mandat  à  la 
précédente  réunion  de  la  Conférence  de  Bruxelles. 

-wv  Le  13  décembre,  malgré  l'opposition  du  Gouverne- 
ment, formulée  par  M.  Millerand,  la  Chambre  a  adopté,  par 
414  voix  contre  131,  une  proposition  de  M.  Etienne  ayant 
pour  objet  l'application  aux  mistelles  étrangères  du  tarif  gé- 
néral des  douanes  de  1892,  modifié  par  la  loi  du  1"  février 
1899.  Puis  elle  a,  par  le  vote  de  F  affichage  d'un  discours  de 
M.  Lcygues,  qui  a  répondu,  comme  il  convenait,  à  une  inter- 
pellation de  M.  Viviani  au  sujet  de  l'affaire  Hervé,  condamné 
à  une  énorme  majorité  les  théories  de  l'ex-professcur  et  de 
ses  codoctrinaircs. 

-wv  Le  ïïcnirncùl  Officiel  du  15  décembres  promulgué  la 
loi  portant  prorogation  du  privilège  des  Banques  coloniales 
et  des  statuts  di  sdites  banques  pour  une  période  de  dix  an- 
nées, à  partir  du  1"  janvier  1902. 

■wv  Le  16  décembre,  la  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Le 
matin,  elle  a  décidé  de  ne  pas  passer  à  la  discussion  des  ar- 
ticles du  projet  sur  les  taxes  de  remplacement  d'octroi  pro- 
posées par  le  Consoil  municipal  de  Itoubaix  ;  elle  a  ensuite 
entendu,  sur  La  proposition  de  loi  relative  au  secret  et  à  la 
liberté  du  vole,  MM.  de  Pomereii,  Chauvin,  Charles  Ferry, 
Defontame,  le  comte  de  Boury  et  Etuau.  L'après-midi,  M.  Pel- 
Letana  continué  son  discours  sur  le  budget  des  cultes;  l'abbé 
Cayraud  lui  a  succédé  à  la  tribune. 

~*v  Le  17  décembre,  le  Sénat,  continuant  la  discussion  du 
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projet  de  loi  relatif  à  l'admission  temporaire  des  blés,  a  en- 
tendu un  Ion-  discours  de  M.  Viger,  rapporteur,  et  le  com- 
mencement d'un  discours  de  M.  Couteaux. 

»»~v  La  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Le  matin,  elle  a 
poursuivi  l'examen  de  la  proposition  tendant  à  assurer  la 
liberté  et  la  sécurité  du  vote;  elle  a  voté  le  passage  à  la  dis- 
cussion des  articles.  L'après-midi,  elle  a  entendu,  sur  le 
budget  des  cultes,  un  discours  de  M.  Waldeck-Rousseam,  qui 
a  recommandé  la  maintien  du  statu  quo. 

Le  passage  à  la  discussion  des  articles  a  été  ensuite  voté 
par  350  voix  contre  187. 

M.  Caillaux  a  déposé  aussitôt  le  projet  de  budget  rectifié  et 
une  demande  de  deux  douzièmes  provisoires.  Ces  deux  dou- 
zièmes s'élèvent  à  la  somme  de  78G.O80.7O7  francs. 

Le  nouveau  projet  de  budget  déposé  le  17  décembre  par 
M.  Caillaux  se  présente  de  la  manière  suivante  : 

Dépenses   3.604.415*197  francs 

Recettes   3.G04.561.268  - 

D'où  ressort  un  excédent  de  recettes  de  146.071  francs. 

Nous  publions  plus  loin  une  information  relative  à  ce  projet. 

-»~v  Hier,  10  décembre,  le  Sénat  a  continué  la  discussion 
du  projet  de  loi  sur  l'admission  temporaire  des  blés. 

*»w  La  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Le  matin,  elle  a 
continué  la  discussion  du  projet  de  loi  sur  le  secret  du  vote. 
L'après-midi,  la  Chambre  a  décidé  de  se  faire  représenter  à 
l'inauguration  du  monument  élevé  à  l'occasion  du  cinquante- 
naire de  la  mort  du  représentant  Baudin  ;  elle  a  abordé  en- 
suite la  discussion  du  budget  de  l'intérieur. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  19  au  25  nov.  1901  (47"  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


La  France  et  le  Protectionnisme 


Conférence  contradictoire  faite  le  25  octobre  1901  à 
la  Chambre  de  Commerce  Anglaise  à  Paris. 


RÉPONSE  DE  H.  EDMOND  THÉRY  A  M.  YVES  GUYOT 

(Suite) 


17.  LES  STATISTIQUES  PARISIENNES 

Toutes  les  statistiques  précédentes  se  rapportent 
à  l'ensemble  du  mouvement  économique  de  la 
France.  Les  statistiques  annuelles  de  quelques 
grandes  Administrations  parisiennes  (Chemins  de 
fer  de  Ceinture,  Compagnie  générale  des  Omnibus, 
Compagnie  parisienne  du  Gaz,  Assistance  publi- 
que pour  le  droit  des  pauvres  de  10  0/0  qu'elle  per- 
çoit sur  les  recettes  des  théâtres  et  spectacles  pa- 

(1)  Voir  L'Économiste  Européen,  n°!  513  à  518. 


risiens,  et  Administration  municipale  pour  les 
recettes  de  l'octroi  de  Paris)  vont  me  permettre  de 
vous  prouver  que  le  grand  développement  des 
affaires  de  la  France  pendant  la  période  1892-1900, 
développement  constaté  par  les  chiffres  que  j'ai 
déjà  eu  l'honneur  de  vous  communiquer,  s'est 
également  manifesté  dans  le  centre  parisien  : 


Statistiques  parisiennes  :  Chemin  de  fer  de  ceinture, 
Omnibus,  Gaz,  Théâtres  et  Octroi 
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25.984 
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23.007 
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de  francs 
139.987 
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1899. . . . 
1900.... 

22.046 
24.085 
25.963 
26.771 
27.508 
28.462 
30.171 
38.985 

226.140 
227.868 
228.966 
246.792 
256.211 
266.237 
280.505 
318.977 

260 
281 
319 
347 
372 
398 
425 
455 

303.497 
300.824 
311.023 
318.020 
315.308 
320.031 
325.874 
349.914 

28.132 
29.257 
29.661 
30.071 
30.742 
31.141 
33.160 
57.924 

150.791 
149.920 
155.856 
155.570 
156.660 
156.072 
161.394 
172.991 

Moy.  de 
la  pér. 
1893-00 

27.999 

256.462 

357 

318.001 

33.761 

157.407 

Diff.  en- 
tre les 
2  pér.  . 

-1-10.233 

+58.540 

+  147 

+20.401 

+  8.702 

+15.677 

On  peut  attribuer,  en  partie,  la  progression 
moyenne  indiquée  par  le  tableau  ci-dessus  en 
faveur  de  la  période  1893-1900  à  l'augmentation  de 
la  population  parisienne  survenue  pendant  cette 
période.  En  effet,  la  population  de  Paris  a  été, 
en  moyenne,  de  2.397.000  habitants  pendant  la 
période  1884-1891,  et  cette  moyenne  s'est  élevée  à 
2.556.000  pendant  la  période  1893-1900  :  soit  une 
augmentation  moyenne  de  159.000  habitants,  ou 
de  6,64  0/0. 

Mais  on  remarquera  que  l'augmentation  moyenne 
de  tous  les  éléments  du  tableau  précédent  est  sen- 
siblement supérieure  à  6,64  0/0,  puisque  le  nom- 
bre annuel  moyen  des  voyageurs  transportés  par 
le  Chemin  de  Ceinture  a  progressé  de  57  0/0  entre 
les  deux  périodes  observées;  celui  de  la  Compagnie 
générale  des  Omnibus  de  29,5  0/0  ;  celui  des  abon- 
nés de  la  Compagnie  parisienne  du  Gaz  de  700/0, 
et  le  volume  du  gaz  consommé  de  6,86  0/0  (malgré 
la  concurrence  nouvelle  de  l'éclairage  électrique)  ; 
le  chiffre  des  recettes  des  théâtres  et  spectacles  pa- 
risiens de  34,7  0/0  et,  enfin;  la  moyenne  annuelle 
des  recettes  d'octroi  (avec  le  même  taux  de  percep- 
tion) de  11  0/0. 

La  protection  agricole  qui  semble,  en  apparence 
du  moins,  préjudiciable  aux  intérêts  particuliers 
de  Paris,  n'a  donc  nullement  entravé  le  mouve- 
ment des  affaires  intérieures  de  notre  capitale. 
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Et  ;ï  propos  de  l'alimentation  parisienne, 
M.  Yves  Guyot  vous  a  parlé  d'une  comparaison 
faite  par  nos  confrères  MM.  Macqnart  et  des  Es- 
sors entre  les  prix  des  denrées  alimentaires 
de  la  grande  maison  Spiers  et  Pond  de  Lon- 
dres et  ceux  de  la  maison  Potin  de  Paris,  et  il 
vous  a  dit  que,  par  suite  des  tarifs  douaniers  fran- 
çais et  des  droits  de  l'octroi  parisien,  ces  prix 
étaient  dans  le  rapport  de  84  à  109,  ce  qui  semble 
établir  que  le  coût  de  l'alimentation  est  beaucoup 
plus  élevé  à  Paris  qu'à  Londres  et  que  la  cherté 
relative  des  prix  de  Paris  est  imputable  au  régime 
protecteur. 

Cette  double  allirmation  n'a  aucune  valeur, 
Messieurs,  car,  avant  de  la  produire,  il  aurait  fallu 
démontrer  :  1°  que  les  bénéfices  réalisés  par  les 
maisons  Spiers  et  Pond  de  Londres  et  Potin  de 
Paris,  sur  la  vente  de  leurs  produits  respectifs, 
sont  proportionnellement  équivalents;  2°  la  part  de 
surcharge  qui  revient  aux  tarifs  douaniers  et  celle 
qui  incombe  aux  droits  d'octroi  et  de  consomma- 
tion, qui  procèdent  justement  d'un  principe  con- 
traire aux  droits  protecteurs;  8°  la  proportion  dans 
laquelle  chacun  des  46  articles  observés  entre  dans 
l'alimentation  moyenne  d'un  Parisien  et  d'un 
Londonien. 

Au  surplus,  là  n'est  pas  la  question  :  Il  s'agit 
surtout  de  savoir  si  la  Réforme  douanière  de  1892 
a,  oui  ou  non,  élevé  le  prix  de  la  nourriture  à 
Paris.  Or,  nous  pouvons  connaître  la  vérité,  et  la 
vérité  incontestable,  en  consultant  simplement  les 
prix  officiels  de  gros,  que  l'Administration  muni- 
cipale relève  chaque  année  pour  les  principaux 
articles  de  l'alimentation  parisienne. 

En  effet,  dans  tous  les  pays  du  monde,  les  prix 
de  gros  régularisent  les  prix  du  détail  :  En  pre- 
nant pour  base  de  comparaison  les  prix  moyens 
annuels  de  l'année  1891  et  ceux  de  l'année  Ï900, 
nous  aurons  donc  une  idée  très  exacte  de  la 
question  soulevée  par  M.  Yves  Guyot  : 

Prix  moyen  annuel  à  Paris  (prix  de  gros)  des  principaux 
produits  d'alimentation  pour  les  années  1891  et  1!)00 


Produils 


KILOG" 

Pain  :  taxe  officieuse  

Bœuf  :  la  ViÛelte  

—  les  Hnlles  centrales  

Veau  :  la  Villette  

—  les  Halles  centrales  

Mouton  :  la  Villette  

—  les  Halles  centrales... 
Porc  :  la  Villette  

—  les  Halles  centrales  

Sucre  raffiné  

Beurre  moyen  

Café  Sanlos  (sans  les  droits)  

Riz  Rantfoon  


1891 

1900 

Diflër. 
en 
1900 

Francs 

Francs 

/a 

0  395 

0 

310 

—  21.52 

1  67 

1 

41 

—  15.57 

1  80 

1 

53 

—  15.  » 

2  17 

1 

81 

—  16.59 

1  80 

1 

55 

—  13.89 

2  15 

1 

93 

—  10.23 

1  90 

1 

92 

+  1.05 

1  45 

1 

41 

—  2.76 

1  38 

1 

39 

+  0.72 

1  06 

1 

04 

-  1.89 

3  20 

3 

24 

-+-  1.25 

0  95 

0 

48 

—  49.47 

0  33 

0 

25 

—  24.24 

0  65 

0 

58 

—  10.76 

0  6'i 

0 

45 

—  29.06 

0  48 

0 

39 

—  18.75 

0  32 

0 

27 

—  15.62 

LITRE 

Vin  de  Bercy  (droits  payés;  

Bas  Bourgogne  li  s  droits  en  plus] 
'l'on  l'ai  ne  (  —  ) 

lîoussillon        (  —  ) 

Cette  simple  comparaison, que  vous  pouvez  tous 
faire  comme  moi  —  car  les  chiffres  précédents 
sont,  je  le  répèle,  des  prix  officiels  établis  par  l'Ad- 
ministration municipale  elle-même  —  tranche  le 
débat,  .l  ai  donc  le  droit  de  répondre  à  M.  Yves 
Guyot  :  Non  :  la  Réforme  douanière  de  1892  n'a 
f;iil  augmenter  le  prix  fies  produits  alimentaires  ni 
;i  Paris  ni  sur  aucun  point  du  territoire  français. 


Le  tableau  ci-dessus  me  dispense  de  tout  autre 
commentaire. 

18.  L'ACCROISSEMENT 
DE  LA  FORTUNE  PUBLIQUE 

Il  s'agit  maintenant  de  savoir  si  le  développe- 
ment économique  de  la  France,  dont  je  viens  de 
vous  donner  des  preuves  évidentes,  a  eu  sa  réper- 
cussion sur  notre  fortune  publique  :  J'arrive  ainsi 
à  la  fin  de  cette  trop  longue  étude,  et  l'examen  des 
dernières  statistiques  que  je  tiens  à  vous  faire  con- 
naître me  servira  de  conclusion. 

Nous  avons,  en  France,  un  impôt  sur  le  revenu 
des  valeurs  mobilières  dont  le  taux  fut  établi 
d'abord  à  8  0/0  par  la  loi  du  29  juin  1872,  puis  à 
4  0/0  par  l'article  4  de  la  loi  de  finances  de  1891, 
votée  le  26  décembre  1900.  Entre  188i  et  1890. 
chaque  unité  de  3  fr.  perçue  par  le  Trésor,  du  chef 
de  cet  impôt,  représentait  100  fr.  de  revenu,  mais 
entre  1891  et  1900,  le  taux  ayant  été  porté  à  4  0/0, 
c'est  par  4  fr.  qu'il  a  fallu  diviser  le  montant  an- 
nuel de  l'impôt  pour  connaître  le  montant  global 
des  revenus  taxés. 

Voici  un  tableau  dressé  d'après  ces  indications  : 

Impôt  sur  le  Revenu  des  valeurs  mobilières 
(Milliers  de  francs) 


Années 


Taux 

de 
l'irnpol 

Droits 
perçus 

Montant 

des  revenus 
taxés 

/o 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
4 

46.826 
45.868 
47.238 
48.J-79 
50.424 
49.162 
50  801 
70.393 

1.560.843 
1.528.K28 
1.574.546 
1.62.^.048 
1  6  0.576 
1.638.533 
1.693.135 
1.778.363 

51.1!)!» 

1  635.496 

70.002 

1.748.65'. 

4 

4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 

67.049 

66.208 

65.5*3 

62.923 

67.384 

69.13'i 

73.200(1) 

77>00  1) 

1. 6^6. 003 
1  655.481 
1.639.700 
1.573.200 
1.684  600 
1.72S.350 
1.830.000(1  : 
1.945. 0(0  i  l 

68.661 

1  716.542 

Moyenne  1893-1900. . . 


Les  fonds  d'Etat  français  et  étrangers  sont  af- 
franchis de  l'impôt  sur  le  revenu;  le  tableau 
ci-dessus  ne  vise  donc  que  le  revenu  des  valeurs 
mobilières  françaises  et  étrangères  circulant  en 
France,  autres  que  les  fonds  d'Etat,  c'est-à-dire  les 
obligations,  les  actions,  les  parts  bénéficiaires  ou 
de  fondateurs  et  les  actions  de  jouissance.'  Et  il 
ne  s'agit  que  de  leur  revenu,  abstraction  faite  de 
leur  amortissement  qui,  depuis  deux  années,  est 
également  soumis  à  l'impôt. 

Le  montant  du  revenu  annuel  de  ces  valeurs 
mobilières  est  donc  passé  de  1 .635.496.000  francs 
pour  la  moyenne  de  la  période  1884-1891,  au  chif- 
fre de  L.716.542.000  francs  pour  la  moyenne  de  La 
période  1893-1900,  soit  une  augmentation  de 
81 .04(5. 000  francs,  ou  environ  5  0y0. 

Mais  cette  augmentation  n'est  pas  l'expression 
fidèle  de  l'accroissement  du  capital  desdites  va- 
leurs mobilières,  cardans  la  période  1893-1900,  la 
baisse  du  taux  du  loyer  de  l'argent  en  France  y  a 
provoqué  de  nombreuses  conversions  d'obliga- 

(1)  Cliiflïos  provisoires. 
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tions  :  (C redit  Foncier,  Ville  de  Paris  et  Sociétés 
industrielles),  qui  ont  diminué,  d'une  manière 
très  appréciable,  le  revenu  des  obligations  possé- 
dées par  les  capitalistes  français. 

En  1890,  le  revenu  brut  annuel  des  valeurs  fran- 
çaises à  revenu  fixe  était  en  moyenne  de  4,37  0/0, 
droit  de  transmission  et  impôt  sur  le  revenu  à  dé- 
duire ;  en  1900  le  même  revenu  brut  annuel  ne  re- 
présentait plus  que  3,79  0/0.  Cette  différence  indi- 
que l'importance  des  conversions  opérées  dans 
l'intervalle.  D'ailleurs,  d'après  le  cours  moyen 
annuel  du  3  0/0  perpétuel  français,  100  francs  de 
capital  placés  sur  ce  type  de  rente  rapportaient 
3,26  O'O  en  1890  et  seulement  2,97  0/0  en  1900,  soit 
une  diminution  du  revenu  de  8,89  0/0. 

Malgré  cette  baisse  du  revenu  des  obligations, 
provoquée  elle-même  par  un  accroissement  des  ca- 
pitaux disponibles,  le  montant  du  revenu  des  va- 
leurs mobilières  constaté  par  l'impôt  s'est  relevé 
d'environ  5  0/0  entre  les  deux  périodes  observées  : 
N'est-ce  pas  un  signe  évident  de  prospérité  ? 

19.  LE   CAPITAL   DES  VALEURS  MOBILIÈRES 
circulant  en  France 

Au  Congrès  des  valeurs  mobilières,  qui  s'est 
tenu  à  l'Exposition  de  1900,  j'ai  présenté  une  sta- 
tistique des  valeurs  mobilières  possédées  par  les 
capitalistes  français  à  diverses  dates  et  notam- 
ment en  1890  et  à  la  fin  de  1899. 

Cette  statistique  était  rigoureuse  en  ce  qui  con- 
cerne les  valeurs  françaises,  car  nous  avons  des 
données  précises  sur  ces  valeurs  ;  elle  n'était 
qu'approximative  pour  les  valeurs  étrangères  cir- 
culant en  France,  mais  je  me  hâte  de  dire  qu'une 
statistique  officielle  de  notre  Administration  du 
Timbre  et  de  l'Enregistrement  publiée  postérieure- 
ment à  mon  travail,  en  a  confirmé  tous  les  chiffres. 

Voici  un  résumé  de  ce  travail  d'ensemble  : 

Montant  probable  des  valeurs  mobilières  françaises  et 
étrangères  possédées  par  les  capitalistes  français  d'après 
les  cours  de  clôture  du  marché  officiel  de  Paris  dos  1"  jan- 
vier 18J0  et  31  décembre  1899. 


Différences 

Capital 

1890 

1899 

en  1899 

(Millions  de  francs) 

53.677 

59.882 

-+-  6.205 

20.000 

27.000 

-+-  7.000 

73.677 

36.882 

+  13.205 

Moyenne  par  habitant  francs) 

1.922 

2.251 

-+■  329 

Revenu  net 

1.932 

1.862 

—  70 

000 

1.134 

-+-  234 

2.832 

2.996 

-+-  164 

Moyenne  par  habitant  [francs) 

74 

78 

■+-  4 

Au  point  de  vue  du  capital,  l'augmentation  glo- 
bale entre  les  deux  dates  a  donc  été  approximati- 
vement de  13.205  millions  de  francs,  donnant, 
d'après  le  population  française  des  deux  années 
considérées,  1.922  fr.  par  habitant  en  1890,  et 
2.251  fr.  à  la  fin  de  1899  :  soit  une  augmentation 
moyenne  de  329  fr.  par  habitant,  ou  de  17  0/0  en- 
viron. 

Les  résultats  sont  beaucoup  moins  favorables 
en  ce  qui  touche  le  revenu  net  de  ce  capital  car, 
en  1899.  chaque  Français  n'a  reçu  en  moyenne  que 
78  fr  ,  contre  74  fr.  en  1890  :  soit  une  simple  majo- 
ration de  5,40  0/0. 

La  raison  de  cette  faible  augmentation  c'est  la 
baisse  générale  du  revenu  net  de  l'ensemble  du 


capital  observé,  qui  est  tombé  de  3,98  0/0  en  1890  à 
3,45  0/0  en  1899. 

Cette  baisse  générale  a  été  provoquée,  je  l'ai 
déjà  dit,  pour  les  valeurs  mobilières  soumises  à 
l'impôt  sur  le  revenu,  par  les  nombreuses  conver- 
sions pratiquées  entre  1890  et  1899  sur  les  obliga- 
tions industrielles,  foncières  et  communales,  mais 
aussi,  surtout,  par  les  conversions  imposées  par 
les  Etats  à  leurs  propres  créanciers. 

Par  la  loi  du  17  janvier  1894  l'Etat  français  a 
converti  sa  Rente  4  1/2  en  3  1/2  0/0,  et,  d'un  seul 
coup,  il  a  réduit  de  67.838.000  fr.  les  arrérages 
payés  annuellement  aux  porteurs  de  ce  type  de 
Rente. 

Depuis  1892,  les  capitalistes  français,  porteurs 
de  fonds  d'Etat  étrangers,  ont  eu  également  à.  subir 
des  conversions  autrichiennes,  hongroises,  russes, 
danoises,  suédoises  et  suisses,  etc,  et,  par  sa  loi  du 
22  juillet  1894,  l'Etat  italien  ayant  élevé  de  18,20  à 
20  0/0  l'impôt  sur  la  fortune  mobilière,  le  taux  des 
arrérages  de  la  Rente  Ralienne  détenuje  par  les 
Français  s'est  trouvé  ramené  de  4,34  à  4  0/0. 

Malgré  ces  réductions,  l'ensemble  du  revenu  des 
valeurs  mobilières  possédées  par  le  portefeuille 
français,  valeurs  industrielles  et  fonds  d'Etat 
réunis,  a  progressé  de  5,40  0/0  entre  1890  et  1899 
et  le  capital  de  ces  valeurs,  calculé  d'après  les 
cours  du  marché  public,  a  augmenté  de  plus  de 
17  0/0. 

Ce  n'est  certainement  pas  un  signe  d'amoindris- 
sement pour  la  fortune  publique  de  la  France. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


Le  ((  Trust  »  du  Cuivre 


Depuis  plus  de  deux  mois,  les  marchés  européens 
sont  influencés  par  les  vives  fluctuations  du  prix  du 
cuivre  qui,  après  avoir  atteint  80  livres  sterling 
quelques  mois  après  la  fondation  de  VAmalgamatea 
Copper  Company  et  s'être  maintenu  aux  environs  de 
70  livres  sterling  jusqu'au  commencement  de  sep- 
tembre dernier,  est  tombé  à  60  liv.  et.  à  la  fin  de  ce 
même  mois,  pour  reculer  ces  jours-ci  jusqu'à  50  liv. 
On  comprend  les  conséquences  que  doit  avoir,  et  pour 
l'industrie  et  pour  le  marché  des  valeurs  cuprifères,  un 
pareil  recul  se  produisant  avec  une  telle  brusquerie,  et 
l'on  comprend  surtout  que  l'on  ait  cherché  à  se  rendre 
compte  des  motifs  exacts  qui  ont  pu  déterminer  ces 
mouvements. 

Pour  se  faire  une  idée  précise  de  la  situation,  il  im- 
porte d'examiner  d'abord  la  production  du  cuivre. 
En  voici  le  tableau  depuis  1<S84,  avec  le  prix  moyen 
annuel  de  la  tonne  : 


Années 

Et. -Unis 
d'Amé- 
rique 

Espagne 
et 

Portugal 

Autres 
pays 

Prodnct. 

uni- 
verselle 

Prix  inoven 

annuel 
de,  la  tonne 

(1 

In  tonnes 

anglaise 

Liv 

s.  d. 

1884 

64 

700 

46.415 

109 

134 

2  0.249 

54 

15  6 

1885 

74 

050 

47.873 

L03 

609 

295.592 

44 

1  6 

1886 

69 

805 

49.653 

97 

628 

217.086 

40 

6  0 

1887  

79 

109 

53.706 

90 

983 

228.798 

42 

3  0 

188< 

101 

710 

56.450 

99 

866 

2.8.026 

70 

0  0 

1889  

105 

774 

54.270 

101 

101 

201.205 

49 

10  (i 

1890 

116 

325 

.71.700 

101 

430 

269.455 

54 

1  (i 

1891 

128 

179 

53.915 

97 

297 

279.31 

51 

3  0 

1892 

152 

620 

56.462 

101 

390 

310  472 

45 

9  6 

147 

210 

53.995 

102 

:i25 

303.530 

43 

6  9 

1894 

150 

695 

54.175 

110 

035 

324.5(15 

40 

2  6 

172 

300 

54.950 

1.07 

315 

884.565 

42 

17  6 

1896  

203 

893 

53  325 

110 

145 

373.303 

47 

4  8 

1897 

y  10 

000 

5:;.  000 

130 

610 

399.730 

49 

0  10 

1898 

234 

271 

52.375 

142 

980 

429.626 

51 

7  10 

1899  

262 
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Entre  18$'/  et  1900,  la  production  s'est  donc  accrue 
de  -205.000  tonnes,  soit  plus  de  120  0/0. 

Mn  iSS'i,  les  mines  du  Chili  avaient  fourni  18.!)  0/0 
de  la  production  totale,  celles  d'Espagne  et  du  Portu- 
gal -21.1  0/.0  et  celles  des  Etats-Unis  29.4  0/0.  Pour 
1900,  les,  proportions  ont  été  les  suivantes  :  Chili 
5.2  0/0,  Espagne  10.9  0/0,  Etats-Unis  55.3  0/0.  Comme 
on  le  voit,  le  rendement  du  Chili  a  diminué  considéra- 
blement; il  n'était  plus  en  1900  que  de  25.700  tonnes, 
contre  41.018  en  1884,  celui  de  l'Espagne  et  du  Portu- 
gal a  quelque  peu  progressé;  quant  aux  Etats-Unis, 
leur  production  s'est  accrue  d'une  manière  constante  ; 
elle  représente  aujourd'hui  plus  de  la  moitié  de  la 
production  totale. 

Pendant  ces  dernières  années,  la  consommation  a 
paru  se  maintenir  au  niveau  de  la  production,  mais 
excitées  par  les  prix  élevés  du  métal,  toutes  les  Compa- 
gnies se  sont  apjdiquéos  à  augmenter  leurs  rendements 
et,  vers  la  fin  de  1900,  on  commentait  à  entrevoir  Mes 
signes  manifestes  d'un  état  do  choses  qu'il  était  facile 
de.  prévoir  et  dont  notre  dirocteur,  M.  Kdmond  Théry, 
avait  montré  les  conséquences  dès  1899,  c'est-à-dire, 
dès  la  formation  de  YAmalgamalcd  Copper  et  C°. 

Ou'ad viendrait-il  du  prix  du  cuivre,  écrivait-il  dans  YEco- 
ronomiste  Européen  du  24  mars  1899,  si,  en  raison  même  de 
sa  cherté  actuelle,  l'industrie  continentale  ralentissait  ses  de- 
mandes, si  les  mines  forçaient  leur  production,  cl  si,  par 
suite  de  cette  double  cause,  les  stocks  visibles  atteignaient, 
en  quelques  semaines,  un  chiffre  supérieur  aux  existences  de 
lin  juin  1898?  Ce  triple  phénomène  ne  s'est-il  pas  produit  en 
1890? 

Les  événements  se  chargeront  de  répondre  pour  nous,  car 
nous  avons  la  conviction  que  si  l'annonce  du  corner  Rockc- 
feller  n'est  pas  une  simple  manœuvre  de  spéculation,  cette 
tentative  aboutira  aux  mêmes  résultats  désastreux  que 
celle  de  1887. 

C'est  au  commencement  de  1899  que  le  trust  de 
M.  Rockfeller,  connu  sous  le  nom  d' Amalgama ted  Cop- 
per Compmy  a  été  créé.  Son  but  était  d'acquérir  les 
riches  mines  de  Butte  et  Montana^  afin  d'arriver  à 
contrôler  la  production  entière  des  Etats-Unis.  Le  capi- 
tal primitif  avait  été  fixé  à  75  millions  de  dollars,  mais 
il  pouvait  être  augmenté  dans  le  cas  où  diverses  pro- 
priétés auraient  été  acquises;  et,  en  effet,  Y  Amalguma- 
ted  Copper  Company  a,  tour  à  tour,  absorbé  la  Washoe 
Copper  Company,  la  Colorado  Smelling  Company,  la 
Biamond  Coal  Company,  la  Big  Black  fool  Milling 
Company  ;  elle  a  pris  de  grands  intérêts  dans  YAnaconda 
Company,  la  Parrot  Silver  and  Copper  Company,  la 
Hennessy  Mercantile  Company,  la  Boston  and  Montana 
Company. 

Par  suite  de  ces  acquisitions  successives,  le  capital 
a  dù  être  porté,  en  juin  1901,  de  75  à  155  millions  de 
dollars. 

Le  trust  ainsi  formé  avait  à  sa  tête  les  directeurs  de 
la  Standard  OU,  Company,  les  représentants  du  Central 
Trust,  de  la  maison  Morgan,  de  la  Xational  City 
Bank,  etc.,  c'est-à-dire  les  chefs  des  principaux  groupes 
financiers  des  Etats-Unis.  Malgré  ce  puissant  patro- 
nage, malgré  l'importance  des  capitaux  dont  il  dis- 
posait, il  ne  put  réussir  à  exercer  son  contrôle  sur  la 
production  du  Michigan  et  de  l' Arizona,  et  la  situation 
devint  dès  lors  d'autant  plus  difficile  pour  lui  qu'au 
moment  de  sa  création  le  cuivre  valait  70  livres 
par  tonne  et  que  son  but.  était  de  maintenir  ce  prix 
comme  un  cours  minimum. 

Il  arriva  pour  YAmalgamaled  ce  qui  doit  se  produire 
pour  toute  tentative  d'accaparement,  quand  ses  organi- 
sateurs ne  sont  pas  absolument  les  maîtres  de  la  pro- 
duction. Par  suite  de  la  crise'  universelle,  les  demandes 
'de  enivre  ayant  diminué,  le  trust  se  trouva  dans 
l'obligation  ou  de  baisser  les  prix  ou  de  restreindre  ses 
Ventes.  C'est  à  ce  dernier  moyen  qu'il  eut  d'abord  re- 
cours :  les  expéditions  en  Europe  diminuèrent  pro- 
gressivement el,  tandis  que  l'on  croyait  sur  le  marché 
;'t  un  arrôl  dans  la  production,  les  stocks  s'accumulaient 
dans  les  mines  contrôlées.  I.'ne  indiscrétion  en  lit  con- 
naître l'importante      c'osl  alors  que  se  produisit  la 


brusque  réaction  constatée  dans  le  cours  du  cuivre,  à  Ja 
fin  de  septembre. 

Les  vendeurs  tirèrent  parti  du  renseignement  et  la 
baisse  se  produisit,  baisse  très  logique,  puisqu'il  y 
avait  eu  hausse  factice  et,  qu'en  face  d'une  production 
toujours  croissante,  la  consommation  avait  momenta- 
nément diminué.  On  arrive  ainsi  à  se  demander  où  le 
mouvement  s'arrêtera. 

S'il  s'agissait  de  déterminer  à  quel  niveau  peut  s'éta- 
blir le  prix  du  cuivre,  d'après  le  libre  jeu  de  l'offre  et 
de  la  demande,  des  calculs  seraient  possibles  et  i  on 
parviendrait  à  un  à  peu-près  acceptable;  mai-,  la  situa- 
tion est  loin  d'être  aussi  simple.  UAmalgamated  Copper 
n'a  nullement  abandonné  la  partie,  et  l'ignorance  où 
l'on  est  de  ses  projets,  de  ses  opérations,  de  son  but, 
rend  toute  prévision  impossible.  D'aucuns  prétendent 
que  le  trust  lui-même  pourrait  être  l'auteur  delà  baisse, 
depuis  qu'il  a  reconnu  son  impuissance  à  maintenir 
les  hauts  prix.  Cette  impuissance  étant  aujourd'hui 
manifeste,  bien  qu'il  contrôle  70  0/0  de  la  production 
totale  américaine,  il  serait  naturel  que  le  trust cherchât 
à  établir  de  meilleures  relations  avec  les  mines  rivales 
et  même  à  étendre  ses  relations  aux  mines  européen- 
nes; des  négociations  auraient  donc  été  engagées  avec 
ces  dernières  Compagnies  en  même  temps  que  le  trust 
cherchait  à  attirer  à  lui  quelques  Sociétés  américaines 
échappant  à  son  contrôle. 

Ces  négociations  ont  échoué  jusqu'ici,  mais  en  sera- 
t-il  toujours  ainsi  et,  en  présence  de  l'intérêt  qu'ont 
toutes  les  mines  de  voir  relever  les  prix  du  cuivre, 
n'arriveront-elles  pas  à  une  entente  pour  limiter  la 
production  ? 

Nous  ne  le  pensons  pas,  mais  ainsi  s'expliquerait 
l'attitude  prise  par  Y  Amalgama  led  Copper  Company  et 
sans  que  nous  cherchions  à  préjuger  le  résultat  d'une 
pareille  combinaison,  nous  tirerons  de  la  situation  ac- 
tuelle la  morale  qui  s'en  dégage. 

Nos  lecteurs  ont  suivi  les  savantes  études  que  M.  Ed- 
mond Théry  a  consacrées  aux  trusts  américains  ;  ils 
ont  vu  le  danger  que  ces  organisations  présentant 
quand,  non  contentes  de  dominer  une  industrie  à  l'inté- 
rieur des  Etats  Unis,  elles  veulent  étendre  leur  action 
à  nos  propres  marchés  et  nous  imposer  leurs  prix. 

On  a  pu  constater,  dans  le  tableau  de  la  production 
du  cuivre  que  nous  avons  donné  au  commencement  de 
cet  article,  que  cette  production  a  bénélicié  d'un  déve- 
loppement nouveau  en  1899,  année  de  la  formation  de 
YAmalgamaled,  et  les  prix  ont  enregistré  en  même 
temps  une  hausse  dont  on  voit  aujourd'hui  toute  l'exa- 
gération. Cette  hausse  factice  est  venue  compliquer  la 
crise  industrielle  dont  nos  Marchés  ont  tant  soulfcrt  et 
les  fluctuations  de  cours  sont,  depuis  deux  mois,  la 
cause  de  troubles  sérieux  sur  les  places  financières. 

Ainsi,  l'action  du  trust  du  cuivre  a  eu  ce  double  effet 
de  provoquer  une  surproduction  dont  il  a  été  lui-même 
la  première  victime,  et  de- déterminer  une  exagération 
des  prix,  dont  nous  voyons  aujourd'hui  toutes  les  fâ- 
cheuses conséquences.  En  présence  de  celte  situation, 
devant  son  impuissance  à  diriger  le  Marché,  l'intention 
de  Y  Amalgamated  serait  non  pas  de  rentrer  dans  une 
situation  normale  en  renonçant  à  fausser  la  loi  de 
l'offre  et  de  la  demande,  mais  d'augmenter  son  pouvoir 
en  étendant  son  contrôle  à  d'autres  Compagnies,  afin 
de  recommencer,  sur  des  bases  nouvelles,  la  tentative 
qui  a  échoué. 

Nous  ne  saurions  suivre  avec  assez  d'attention  ces 
négociations  et  nous  no  pouvonsnous  désintéresser  des 
incidents  qui  pourront  se  produire;  c'est  une  page  qui 
s'ajoute  à  l'histoire  toute  récente  des  trusts  américains, 
histoire  encore  peu  connue  ici,  en  dépit  des  dangers 
dont  ces  combinaisons  nous  menacent. 

CliOUGES  PoUIKiAREL. 
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LA  CRISE  INDUSTRIELLE  RUSSE 

Notre  collaborateur.  Pierre  des  Essars,  consacrait,  la 
semaine  dernière,  une  étude  aux  capitaux  étrangers 
placés  en  Russie  et  montrait  que  si  quelques-uns  de 
ces  capitaux  ont  subi  des  déboires,  dus  en  partie  à 
l'inexpérience  des  fondateurs  et  à  une  crise  qui  a  ar- 
rêté les  commandes,  la  situation  est  loin  d'être  défa- 
vorable. « 

Cette  manière  de  voir  se  trouve  aujourd'hui  confir- 
mée par  une  communication  officielle  du  Gouverne- 
ment russe  et  par  des  déclarations  faites  à  la  Société 
d'Economie  Industrielle  et  Commerciale,  par  M.  A.  Raf- 
falovich,  le  distingué  délégué  financier  du  Gouverne- 
ment russe  à  Paris. 

La  communication  officielle  dont  nous  venons  de 
parler  a  paru  dans  le  Journal  du  Ministère  des  Finan- 
ces de  Saint-Pétersbourg.  Elle  examine  très  minutieu- 
sement la  crise  et  nous  montre  que  les  pertes  d'un  cer- 
tain nombre  (^entreprises  et  l'instabilité  du  rendement 
des  actions,  phénomènes  qui,  bien  souvent,  tiennent  à 
des  exagérations  de  cours  et  à  la  spéculation,  n'entraî- 
nent pas  des  pertes  correspondantes  pour  l'économie 
nationale  et  ne  peuvent  servir  do  preuve  que  l'indus- 
trie elle-même  décline.  Loin  de  là,  comme  l'établissent 
des  chiffres  précis,  l'industrie  russe  progresse  et  tend  à 
se  développer  de  plus  en  plus,  stimulée  par  l'accroisse- 
ment ininterrompu  de  la  consommation.  Il  y  a  lieu  de 
penser  que  les  embarras  mêmes  qu'éprouvent  certaines 
branches  de  l'industrie  ne  seront  pas  de  longue  durée, 
les  causes  qui  les  ont  produits  étant  passagères  et  acci- 
dentelles. Telles  ou  telles  entreprises  devront,  peut- 
être,  réduire  leur  production  ou  même  cesser  d'exis- 
ter ;  mais  la  plupart  des  entreprises  industrielles  pour- 
ront trouver  une  voie  sfire,  et  en  s'y  engageant,  sortir 
des  difficultés  actuelles. 

Les  causes  de  ces  difficultés,  si. on  laisse  de  côté  les 
effets  généraux  du  resserrement  de  l'argent  et  des 
mauvaises  récoltes  des  dernières  années,  sont  résumées 
ainsi  par  la  note  officielle  : 

a)  Développement  extrêmement  rapide  et  sans  rapport  avec 
la  progression  de  la  demande  de  certaines  industries,  lequel 
est  la  suite  de  la  fièvre  industrielle  qui  a  marqué  ces  der- 
nières années  ; 

b)  Organisation  défectueuse  et  mauvaise  gestion  des  entre- 
prises, vices  imputables  à  ce  qu'il  n'a  pas  été  assez  tenu 
compte  des  conditions  de  la  production  et  des  débouchés  et, 
surtout,  au  rôle  excessif  que  la  spéculation  a  joué  dans  les 
créations  récentes . 

c)  Manque  d'harmonie  entre  les  entreprises  et  les  besoins 
du  marché  et  négligence  des  entrepreneurs  à  étudier  les 
conditions  de  la  consommation  et  à  stimuler  la  demande. 

Ces  causes  une  fois  connues,  il  est  plus  facile  de  dé- 
terminer le  remède  à  la  situation.  C'est  de  chaque  in- 
dustriel, en  ce  qui  le  concerne,  de  son  degré  de  sagesse, 
de  son  énergie,  de  sa  conduite  réfléchie  et  prévoyante 
qu'il  dépend,  dans  une  mesure  considérable,  de  tirer 
d'embarras  l'entreprise  qu'il  dirige.  Ce  qu'il  faut  avant 
tout,  c'est  escompter  sainement  l'ensemble  des  condi- 
tions qui  peuvent  influer  sur  le  cours  des  affaires  in- 
dustrielles, afin  d'être  à  même  de  régler  la  production 
et  d'adapter  l'offre  de  produits  fabriqués,  leur  nature, 
leur  espèce  et  leur  qualité  aux  demandes  du  marché. 
Il  faut  ensuite  prendre  toutes  les  mesures  possibles  pour 
arriver  par  la  diminution  des  dépenses,  en  commençant 
par  celles  de  promotion  et  en  finissant  par  les  frais 
de  transport  des  produits  au  marché  de  consommation, 
à  diminuer  le  prix  de  revient  des  objets  fabriqués;  car 
c'est  seulement  à  cette  condition  que  les  industriels 
peuvent  compter  sur  de  larges  débouchés.  En  outre,  à 
l'exemple  de  leurs  concurrents  de  l'Europe  occidentale, 
qui  se  contentent  d'un  taux  de  bénéfice  modéré  et  qui 
conquièrent  de  nouveaux  marchés  en  vendant  leurs 
produits  à  bas  prix,  les  représentants  de  l'industrie 
russe  doivent  se  montrer  plus  tenaces  à  offrir  leurs 
produits  pour  en  développer  la  demande. 

C'est  aux  mêmes  conclusions  qu'est  arrivé  M.  A. 


Raffalovich,  après  nous  avoir  présenté  un  tableau  ras- 
surant de  la  situation  actuelle. 

On  sait,  a-t-il  dit,  que  la  Russie  est  éminemment  protec- 
tionniste. Le  système  inauguré  par  les  lois  de  1877,  succes- 
sivement renforcé  par  celles  de  1880  et  de  1885,  a  été  définiti- 
vement consolidé  par  le  tarif  de  1891,  qu'ont  à  peine  adouci 
la  convention  commerciale  de  1893  avec  la  France  et  le  traité 
de  commerce  de  1894  avec  l'Allemagne. 

Ce  tarif  protège  toutes  les  branches  de  l'industrie  à  tous 
les  degrés  de  la  production,  et  il  a  eu  pour  le  pays  un  ré- 
sultat indéniable  :  la  Russie  possède  à  l'heure  actuelle  une 
industrie  extractivo. et  manufacturière  considérable;  do  1892 
à  1900,  l'extraction  de  la  houille  a  progressé  de  424  à  985 
millions  de  pouds,  la  production  de  la  fonte  de  65  à  177  mil- 
lions de  pouds,  celle  du  fer  et  de  l'acier  de  61  à  134  millions 
de  pouds,  celles  des  cotonnades  de  8.700.000  à  14. 400. 000 
pouds. 

Mais  ce  qui  se  produit  toujours  en  ce  cas  s'observe  égale- 
ment en  Russie.  Protégée  contre  l'extérieur,  l'industrie  a 
surproduit;  la  concurrence  intérieure  a  jou£  et  a  provoqué 
une  baisse  générale  qui  n'a,  d'ailleurs,  pas  ramené  les  prix 
des  matières  au-dessous,  ni  même  au  niveau  de  ceux  du 
marché  universel. 

Cette  baisse  a  eu  pour  résultat  un  certain  arrêt  dans  le 
développement  normal  des  industries,  mais  on  ne  saurait 
cependant  l'expliquer  ni  par  une  diminution  des  commandes 
de  l'Etat,  qui  continue  à  absorber  plus  de  30  0/0  de  la  pro- 
duction de  la  grosse,  métallurgie,  ni  par  une  diminution  de 
consommation.  Malgré  les  mauvaises  récoltes,  on  ne  constate 
aucun  recul  dans  celte  consommation. 

En  somme,  au  point  de  vue  générai,  les  pertes  des  entre- 
prises et  les  oscillations  des  dividendes  sonl  la  conséquence 
des  fautes  initales  et  nullement  le  fait  d'une  situation  écono- 
mique qui  est  demeurée  très  forte. 

On  subit  le  contre-coup  d'un  développement  trop  hàtif,qui 
n'-a  lenu  comple  ni  de  la  demande  réelle,  ni  do  l'état  du  mar- 
ché financier  russe.  On  porte  la  peine  souvent  d'organisalions 
mal  comprises,  d'une  connaissance  insuffisante  des  conditions 
locales  de  production  et  de  débouché,  de  la  méconnaissance, 
en  un  mot,  du  marché  russe. 

C'est  là,  aux  yeux  de  M.  Raffalovich,  où  se  trouve  le 
remède.  11  faut  apprendre  à  se  contenter  d'un  bénéfice 
équivalent  à  celui  qui  satisfait  l'industrie  on  France  ou 
'  en  Allemagne;  il  faut  organiser  la  vente,  développer  la 
consommation.  Mais  il  ne  faut  pas  espérer  qu'un  ob- 
tiendra de  l'Etat  russe  d'augmenter  ses  commandes  au 
delà  des  ressources  budgétaires  et  de  prêter  la  main  à 
l'organisation  de  syndicats  qui,  en  limitant  la  produc- 
tion, pourrait  amener  la  hausse.  Outre  que  la  for- 
mule du  «  trust  »,  qui  a  pour  base  l'aecaparement  des 
produits  et  la  surélévation  des  prix,  est  une  formule 
déplorable  dont  les  auteurs  sont  toujours  les  premières 
victimes,  M.  Raffalovich  déclare  très  nettement  que  la 
Russie  ne  se  prêtera  pas  à  des  expériences  qui  ne  réus- 
sissent guère,  même  en  Amérique. 

La  baisse  des  prix  et  l'adaptation  des  conditions  de 
production  à  ces  nouveaux  prix  est  le  seul  moyen 
d'élargir  le  marché  et  de  stimuler  la  demande.  Que  les 
industries  étrangères  en  Russie  jettent  du  lest  et  1  équi- 
libre se  rétablira  bien  vite  de  lui-même.  Le  public  a 
eu,  d'ailleurs,  le  bon  sens  de  faire  le  départ  entre  le 
crédit  de  l'Etat  et  le  cours  de  certaines  valeurs  indus- 
trielles. Il  faut  s'en  féliciter. 

G.  R. 


HOUILLÈRES  DE  DOMBROWA 


A  la  date  du  23  novembre  1900,  nous  faisions  remar- 
quer, dans  une  étude  consacrée  à  cette  Société,  que 
son  dernier  exercice,  clos  le  30  juin  précédent,  avait 
été  favorable  en  dépit  des  événements,  et  qu  il  en  se- 
rait vraisemblablement  ainsi  de  l'année  sociale  alors 
en  cours.  L'événement  nous  a  donné  raison,  puisque 
le  Compte  de  Profits  et  Pertes  pour  l'exercice  1060-1901 
s'établit  ainsi,  comparé  à  celui  pour  l'exercice  1899- 
1900  : 

Exercices 

1899-1900  1900-1901 
Crédit  (En  francs) 

Bénéfices  d'exploitation   1.657.416  38   2. 748 .'880  16 

Bénéfices  divers   130.685  24      12;  .'KO  11 

1.788.101  62   2.867.160  27 
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Exercices 
1899-1900  "Ï900-1901 
(En  francs) 

Débit 

Frais  généraux  et  impôts  divins  185.JM8  03  '148.270  81 
Annuité  au  Gouvernement  russe      100.000    »      P'0.400  >> 

Service  des  obligations   268.310    »      108.745  » 

Amortissement  avant  inventaire.  »  749.843  86 

Solde  bénéficiaire   1.177.843  59   1.23 1. 895  60 

1.788.101  02   2.807.100  27 

Les  bénéfices  de  l'exploitation  et  divers  ont  progressé 
d'une  année  à  l'autre  de  1.079.058  fr.  05,  et  déduction 
faite  des  frais  généraux  et  impôts  divers,  ainsi  que  de 
l'annuité  au  Gouvernement  russe,  on  se  trouve  en  pré- 
sence d'une  plus-value  de  800.330 fr.  07,due  à  l'élévation 
des  prix  de  vente,  à  une  augmentation  de  la  produc- 
tion, qui  s'est  élevée  à  472.804  tonnes  contre  455.889 
tonnes  en  1898-1899,  au  perfectionnement  de  l'outillage, 
et  aussi  à  cette  circonstance,  que  les  produits  encais- 
sés en  roubles  par  la  Société  sont  maintenant  réduits 
en  francs,  non  plus  à  raison  de  2  fr.  50- le  rouble,  mais 
au  change  de  2  fr.  2/3. 

Pour  1899-19'  0,  la  Société  avait  réparti  à  ses  action- 
naires un  dividende  de  40  francs  ;  mais  en  présence 
des  résultats  acquis,  elle  a  cru  pouvoir,  pour  1900-1901 , 
augmenter  la  répartition  de  5  francs,  après  avoir, 
toutefois,  employé  à  des  amortissements  avant  inven- 
taire un  montant  de  749.843  fr.  86.  Par  suite,  la  répar- 
tition des  profits  s'est  effectuée  ainsi  : 

Soldes  bénéficiaires   1.177.843  50   1.233.895  60 

Solde  reporté  des  exercices  pré- 
cédents  9.656  79       27.072  96 

Solde  disponible   1.187.500  38   1.261.868  56 

Réserve  légale   58.892  18  61.694  78 

Réserve  extraordinaire   117.784  36  123.ÏJ89  56 

Amortissements   502.850  88  * 

Remboursement  anticipé  de  1.000 

obligations   ->  525.000  » 

Dividende,  aux  actions,  de  40  fr. 

pour  1899-190  >  et  de  45  francs 

pour  1900-1901   480.000    »  540.^00  » 

Report  à  nouveau   27.972  96  11.784  22 

1.18"/. 500  38   1.261  868  56 


Cette  répartition  de  dividende  de  45  fr.  par  action  n'a 
pas  été  unanimement  approuvée.  On  a  fait  observer 
que  l'exercice  clos  le  30  juin  1901  s'était  terminé  avant 
la  réaction  qui  s'est  produite  dans  les  prix  du  combus- 
tible, et  que  le  dividende  de  l'exercice  1901-1902  pourrait, 
en  conséquence,  accuser  un  écart  appréciable  sur  celui 
de  1900  1901.  Toutefois,  on  ne  parait  pas  tenir  compte 
de  certaines  considérations,  et  la  première  est  :  que  la 
Société  devait  encore  à  ses  actionnaires,  au 30  juin  1900, 
pour  intérêts  statutaires  arriérés  une  somme  de 
222.517  fr.  50,  et  que  les  15  fr.  qu'elle  a  répartis  cette 
année  au-dessus  des  30  fr.  stipulés  par  les  statuts, 
constituent  simplement  un  acompte  de  rembourse- 
ment. Il  ne  faut  pas  oublier,  en  outre,  qu'aussitôt  ces 
222.517  fr.  50  remboursés,  elle  doit  commencer  à  procé- 
der à  l'amortissement  au  pair  de  ses  actions  et  revenir, 
tant  que  durera  cet  amortissement,  à  une  répartition 
annuelle  de  30  fr.  par  action;  qu'elle  doit  désirer  at- 
teindre le  plus  lot  possible  la  fin  dudit  amortissement 
pour  permettre  aux  12. (XX)  parts  de  fondateurs,  de  par- 
ticiper avec  les  12.000  actions  qui  ne  seront  plus  alors 
que  des  actions  de  jouissance,  aux  bénéfices  de  l'entre- 
prise; enfin,  que  les  actionnaires  ne  se  sont  vu  attri- 
buer, pour  le  dernier  exercice,  que  540.000  fr.  sur  un 
total  net  de  profils  de  2.011.712  fr.,  y  compris  le  petit 
reliquat  de  l'exercice  précédent,  et  que  le  solde  de 
1.471.712  fr.  32  a  été  appliqué  à  des  amortissements, 
aux  réserves  et  au  report  à  nouveau. 
Le  Conseil  d'administration  ne  s'est  donc  pas  montré 
■  i  imprudent  qu'on  semble  le  dire,  et  il  n'est  pas 
an-  intérêt  de  mentionner  qu'à  l'heure  actuelle  ses 


réserves  atteignent  le  montant  del.432.OS4  fr.  99,  et  se 
décomposent  ainsi  : 

France 

Réserve  statutaire  au  30  juin  190")   411.988  81 

Réserve  statutaire  sur  les  profite  de  1900-1901.       01.094  78 

Réserve  extraordinaire  au  30  juin  1900    823.877  02 

Réserve  extraordinaire  sur  les  profite  de  1900- 

19 '1   123.389  56 

Reporta  nouveau   11.784  22 

1.432.684  99 

pour  un  capital-actions  de  6  millions  de  francs,  et  non 
compris  les  amortissements  divers  auxquels  il  a  été 
procédé  et  qui  comprennent,  notamment,  le  rembour- 
sement anticipé  de  1.000  obligations,  de  sorte  que  la 
dette  obligataire  de  la  Société  ne  s'élève  plus  mainte- 
nant qu'à  4  millions  de  francs. 

Nous  avons  parlé,  plus  haut,  de  la  production  de 
l'entreprise  en  1900-1901.  Voici  exactement  comme  elle 
s'est  établie  : 

Exercices 
1899-1900  1900-1901 
(En  tonnes) 

Groupe  Paris-Chaper   333.128      340. 123 

Groupe  Koszelew-Sainte-Barbe   83.991  95.210 

Découvert  Nowa   .28.870  14.746 

Couches  de  surface  Koszelew   9.900  22.719 

455.889      472. 80 S 

Sur  les  472.804  tonnes  extraites,  la  mine  a  con- 
sommé 32.907  tonnes,  et  elle  a  vendu  414.07G  ton- 
nes, ensemble  447.043  tonnes.  Il  est  resté  un  ex- 
cédent de  25.761  tonnes,  qui  est  venu  porter  le  stock 
à  27.630  tonnes.  C'est  un  chiffre  élevé  que  la  So- 
ciété saura  utiliser  lorsque  la  crise  industrielle  russe 
se  sera  atténuée.  Cette  crise  peut  encore  durer,  mais 
la  Société  des  Houillères  de  Dombrowa  n'a  pas  à  comp- 
ter avec  certaines  difficultés.  Au  30  juin  dernier,  elle 
avait,  en  effet,  comme  disponibilités  4.756.630  fr.  à 
savoir  :  3.348.681  fr.  en  caisse  et  dans  les  banques  ; 
891.958  fr.  de  débiteurs  divers,  et  un  portefeuille  de 
515.991  fr.  Par  contre,  on  trouvait  au  passif  :  1.589.069 
francs  de  créditeurs  divers  et  la  Société  avait  à  réser- 
ver 52  î.OOOfr.  pour  le  remboursement  anticipé  de  1.000 
obligations,  et  510.000  fr.  pour  le  dividende  à  distri- 
buer à  ses  actionnaires  ;  au  total  :  2.654.000  fr.  en 
chiffres  ronds.  Sa  situation  financière  est  donc  satis- 
faisante, et  c'est  pourquoi  on  peut  dire  de  cette  entre- 
prise qu'elle  est  à  même  d'attendre,  sans  trop  d'inquié- 
tude, le  retour  des  affaires. 

A.  Lechenet. 


LE  COMMERCE  EXTERIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN  NOVEMBRE  1901 


Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  les  documents 
statistiques  mensuels  réunis  par  la  Direction  générale 
des  Douanes  sur  le  Commerce  de  la  France  avec  les 
autres  pays  et  ses  colonies  pendant  les  onze  premiers 
mois  de  l'année  1901. 

Les  importations  se  sont  élevées  du  ler  janvier  au 
30  novembre  à  4.302.164 .000  fr.  et  1rs  exportations  à 
3.814.625.000  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suif  : 


ONZE    PREMIERS  MOIS 

(Milliers  de  francs) 

IMPORTATIONS  1901  1900 


721. 95Ï 


Différences 
en  1901 

739.518      —  17.561 


<  >bjets  d'alimentation. 
Matières  -nécessaires  à 

l'industrie   2.860.855  2.700.773      -+-  99.582 

Objets  fabriqués   719.852  701.397      —  41.545 

Totaux   '1.302.104  4.201.688      •+-  40.470 
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EXfORTATIONS  1901 

Objets  «raltiuciitalion.  699.103 
Matières  nécessaires  à 

L'industrie   1.001.562 

Objets  fabriqués   1.908.8811 

Colis  postaux   205.071 


19U0 
686.084 

989.799 
1.857.129 
187.622 


Diff.  en  1901 
-l-  13.019 

+  11.763 
-+-  51.760 
+  17.449 


Totaux   5.814.635    3.720.634      -+-  93.991 

Voici  les  chiffres  relatifs  au  mois  de  novembre  : 


NOVEMBRE 

(Milliers  de  francs) 

IMPORTATIONS 

1901 

1900 

Dillérences 

pour  1901 

Objets  d'alimentation. 

75.763 

83.692 

—  7.92!) 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

227.895 

228.809 

—  914 

Objets  fabriqués  

64.217 

71.639 

—  7.422 

367.875 

384.140 

—  16.265 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation. 

81.221 

77.755 

-+-  3.466 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

102.687 

79.983 

4-  22.704 

Objets  fabriqués  

Colis  postaux  

167.739 

178.652 

—  10.913 

3*. 079 

18.999 

4-  13.080 

383.726 

355.339 

-+-  28.337 

Le  chiffre  du  commerce  de  novembre  1901,  importa- 
tions et  exportations  réunies,  a  été  supérieur  de  12 
millions  à  celui  de  novembre  1900  malgré  une  diminu- 
tion de  près  de  11  millions  dans  la  sortie  des  objets 
fabriques.  Pour  les  onze  premiers  mois,  ce  poste  est 
cependant  encore  supérieur  de  plus  de  51  millions  à 
celui  des  onze  premiers  mois  de  1900. 


et 


Le  Budget  rectifié  de  1902.  —  On  se  souvient 
(pie  la  Commission  de  laChambrc  avait  équilibré  le  bud- 
get de  1902,  en  proposant  la  suppression  des  crédits  des 
cultes.  La  Chambre  s'étant  prononcée  par  350  voix, 
contre  187  pour  le  maintien  de  ces  crédits,  le  Ministre 
des  Finances  a  présenté  un  projet  de  budget  rectifié  qui 
servira  de  base  aux  délibérations. 

Le  nouveau  projet  déposé  dans  la  séance  du  18  cou- 
rant se  présente  de  la  manière  suivante  : 

Francs 

Dépenses   3.604.415.197 

Recettes   3.604.561.268 


Excédent . 


146.071 


Pour  établir  l'équilibre,  le  Ministre  fait  état  de  : 

1°  Economies  présentées  par  diverses  Administra- 
tions ou  acceptées  par  elles  : 

2o  Majoration  de  certaines  évaluations  de  recettes 
primitivement  prévues  à  un  chiffre  trop  bas; 

3°  Emission  d'obligations  à  court  terme  pour  faire 
face  au  paiement  de  la  garantie  d'intérêt  des  chemins 
de  fer. 

En  même  temps  que  ce  budget  rectifié,  le  Ministre 
des  Finances  a  déposé  un  projet  de  loi  tendant  à  ou- 
vrir deux  douzièmes  provisoires  pour  assurer  le  fonc- 
tionnement des  services  publics  en  janvier  et  février 
prochains,  par  suite  du  retard  que  va  éprouver  le  vote 
définitif  du  budget  normal. 

Les  deux  douzièmes  s'élèvent  à  786  080.707  francs. 

Les  crédits  prévus  à  ce  projet  ont  été  calculés  d'après 
les  demandes  inscrites  au  projet  de  budget  rectifié  ;  les 
économies  qui  résultent  des  nouvelles  propositions  du 
Gouvernement  ont  été  delà  sorte  escomptées.  Par  con- 
tre, le  Ministre  n'a  admis  par  rapport  au  budget  de 
1901.  aucune  augmentation  de  dépenses  qui  ne  fût  la 
conséquence  obligatoire  ou  immédiate  de  lois  votées 
antérieurement. 

Les  propositions  nouvelles  sur  lesquelles  les  deux 


Chambres  n'ont  pu  statuer  se  trouvent,  dès 
servées  jusqu'au  vote  de  la  loi  de  finances. 


lors,  ré- 


L'Emprunt  Français.  —  C'ost  demain  samedi,  21 
décembre,  qu'a  lieu  rémission  du  nouvel  Emprunt 
Français  3  0/0  de  265  millions. 

Comme  nous  l'avons  dit  dans  notre  dernier  numéro, 
le  prix  d'émission  a  été  fixé  au  pair,  c'est-à-dire  à  100 
francs  et  les  souscripteurs  sont  tenus  de  garantir  leur 
souscription  par  le  versement  immédiat  d'une  somme 
de  15  fr.  par  3  fr.  de  rente,  et  le  solde  des  versements 
sera  à  effectuer  ainsi  :  à  la  répartition,  c'est-à-dire  vers 
le  5  janvier  prochain,  24  fr.  ;  le  16  février  1902,  30  fr.  ; 
et  enfin,  le  16  mai  1902,  31  fr. 

Les  intérêts  courus  sur  les  versements  effectués  avant 
la  libération  complète  des  titres  seront  déduits  desver- 
sements successivement  exigibles.  Le  montant  desdits 
intérêts  est  fixé  ainsi  qu'il  suit  par  3  fr.  de  rente  :  au 
16  février  1902,  0  fr.  25  ;  au  16  mai  1902,  0  fr.  50  ;  en- 
semble, 0  fr.  75. 

Il  ne  sera  pas  admis  de  souscriptions  inférieures  à 
3  fr.  de  rente.  Au-dessus  de  cette  somme,  les  souscrip- 
tions seront  reçues  pour  10  fr.  de  rente  et  les  multiples 
de  10  fr.  de  rente.  Toutefois,  les  souscriptions  supé- 
rieures à  1.500  fr.  de  rente  ne  seront  admises  que  pour 
les  multiples  de  100  fr.  de  rente. 

Les  souscripteurs  auront,  au  cours  de  la  période 
fixée  pour  la  répartition,  la  faculté  de  verser  par  anti- 
cipation, sous  déduction  d'un  escompte  calculé  au  taux 
de  3  0/U,  les  termes  échéant  les  lu  février  et  16  mai 
1902  ;  dans  ce  cas,  ils  recevront  un  titre  portant  jouis- 
sance du  1er  janvier  1902. 

Le  Ministre  des  Finances  se  réserve,  en  outre,  la  fa- 
culté d'autoriser,  en  dehors  de  la  période  de  répartition, 
le  versement  anticipé  des  termes  aux  16  février  et  16 
mai  1902. 

La  répartition  devant  avoir  lieu  vers  le  5  janvier, 
l'escompte  dont  bénéficieront  les  souscripteurs  qui  se 
libéreraient  à  ce  moment,  s'élèverait  à  0  fr.  43,  ce  qui 
ramènerait  le  prix  de  la  rente  à  99  fr.  57. 

En  ce  qui  concerne  les  souscripteurs  qui  n'useraient 
pas  de  la  faculté  de  se  libérer  par  anticipation,  il  leur 
sera  alloué,  lors  du  versement  du  terme  au  16  février 
1902,  0  fr.  25  d'intérêts,  et  lors  du  versement  du  terme 
du  16  mai  10l»2,  0  fr.  50.  Ils  recevront  alors  un  titre 
portant  un  coupon  plein  de  0  fr.  75  à  l'échéance  du 
Ie"-  juillet. 

La  bonification  d'intérêts  résultant  de  ces  allocations 
et  de  la  jouissance  du  coupon  à  l'échéance  du  1er  juillet, 
forme  uii  total  de  0  fr.  61,  ce  qui  ramène  le  prix  de  la 
rente  à  99  fr.  39. 

Rappelons  les  émissions  publiques  de  Rente  3  O/O 
perpétuelle  auxquelles  il  a  été  procédé  depuis  l'Année 
terrible  : 

Montant  Prix 
Années  de  i'Emprunt  d'émission 


1886. 
1891. 


500.(101  i.OOO 
869.488.000 


79  80 

92  55 


On  voit  à  quel  point  s'est  élevé  le  crédit  de  la 
France,  puisqu'elle  peut  emprunter  maintenant  au 
pair. 

Ajoutons  que  c'est  le  10  août  1897  que  la  Rente  3  0/0 
a  atteint  son  plus  haut  cours,  en  s'inscrivant  à  105  25. 


Le  Privilège  des  Banques  Coloniales.  —  Le 

Journal  Officiel  a  promulgué  dimanche  la  loi  en  date 
du  13  décembre  1901,  portant  prorogation  du  prr  dège 
des  Banques  coloniales. 

Le  privilège  des  Ranques  fondées  par  lès  loi^  clu  30 
avril  1849,  du  11  juillet  1851  et  du  24  juin  1874  dans  les 
colonies  de  la  Martinique,  de  la  Guadeloupe,  de  la 
Réunion  et  de  la  Guyane  française,  est  prorogé  de  dix 
années,  à  partir  du  lér  janvier  1902. 

Ces  Ranques  doivent  se  conformer  aux  statuts  an- 
nexés à  la  loi. 

Le  capital  des  Ranques  de  la  Martinique,  de  la  Gua- 
deloupe, de  la  Réunion  et  de  la  Guyane,  demeure  fixé 
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comme  suit  :  .Martinique,  3  millions  de  francs;  Guade- 
loupe,  3  millions  de  francs;  Réunion,  3  millions  de 
francs;  Guyane,  (500  mille  francs. 

Le  capital  de  chacune  de  ces  Banques  ne  pourra  être 
augmenté  ni  réduit  que  dans  le  cas  où  une  modifica- 
tion aura  été  reconnue  nécessaire  par  une  délibération 
de  l'assemblée  générale  des  actionnaires. 

Chaque  Banque  coloniale  est  autorisée,  à  l'exclusion 
de  tous  autres  établissements,  à  émettre,  dans  la  colo- 
nie où  elle  est  instituée,  des  billets  au  porteur  de  500 
francs,  100  fr.,  25  fr.  et  5  fr.,  remboursables  à  vue  au 
siège  de  la  Banque  qui  les  a  émis.  Pour  les  coupures 
de  5  fr.,  les  billets  ne  seront  remboursables  à  vue  que 
par  groupe  de  25  francs. 

Tous  les  billets  sont  reçus  comme  monnaie  légale, 
dans  l'étendue  de  chaque  colonie,  par  les  caisses  pu- 
bliques ainsi  que  par  les  particuliers.  Quant  à  leur 
montant  en  circulation  il  ne  peut,  en  aucun  cas,  excé- 
der le  triple  de  l'encaisse  métallique. 

Le  montant  cumulé  des  billets  en  circulation,  des 
comptes  courante  et  des  autres  dettes  de  chaque  Ban- 
que, ne  peut  excéder  le  triple  du  capital  social  et  des 
fonds  de  réserve,  à  moins  que  la  contre-valeur  des 
comptes  courants  et  des  autres  dettes  ne  soit  repré- 
senter par  du  numéraire  venant  en  augmentation  de 
l'encaisse  métallique. 

Les  Banques  coloniales  peuvent  établir  des  succur- 
sales et  des  agences  dans  la  colonie  à  laquelle  appar- 
tient chacune  d'elles  ou  dans  ses  dépendances. 

La  Commission  de  surveillance  des  Banques  colo- 
niales, instituée  auprès  du  Ministre  des  Colonies,  est 
composée  de  neuf  membres,  savoir  :  un  conseiller 
d'Etat  élu  par  le  Conseil  d'Etat  en  assemblée  générale  ; 
quatre  membres,  dont  deux  au  moins  propriétaires  de 
dix  actions,  en  résidence  à  Paris,  désignés  par  le 
Ministre  des  Colonies  ;  deux  membres  désignés  par  le 
Ministre  des  Finances;  deux  membres  élus  par  le 
Conseil  général  de  la  Banque  de  France. 

La  Commission  élira  un  président  dans  son  sein. 

Un  maître  des  requêtes  au  Conseil  d'Etat,  désigné 
par  le  Garde  des  Sceaux,  Président  du  Conseil  d'Etat, 
est  adjoint  à  la  Commission,  avec  voix  consultative. 

La  Commission  de  surveillance  recevra  communica- 
tion de  tous  les  documents  parvenus  aux  Ministres 
sur  la  gestion  des  Banques  coloniales.  Elle  rendra, 
chaque  année,  au  Président  de  la  Piépublique,  un 
compte  des  résultats  de  sa  surveillance  et  de  la  situa- 
tion des  établissements.  Ce  compte  sera  publié  dans  le 
Journal  Officiel  et  dans  un  journal  au  moins  de  chaque 
colonie. 

Les  mesures  prises  par  le  Gouvernement  à  la  date 
des  10  juillet  1894,  21  décembre  1895,  13  décembre  1890, 
18  décembre  1897,  27  décembre  1898,  28  novembre  1899 
et  9  novembre  1900,  pour  proroger  les  privilège  des 
Banques  coloniales,  ont  été  abrogées  par  la  loi  du 
13  décembre  courant. 


Compagnie  Nouvelle  du  Canal  de  Panama.  — 

Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  sont  convoqués 
en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le  21  courant, 
pour  recevoir  communication  des  comptes  arrêtés  au 
•'30  juin  dernier. 

A  cette  date,  le  chapitre  des  intérêts  et  produits 
divers,  comparé  à  celui  arrêté  au  30  juin  1900,  s'éta- 
blit ainsi  : 

Au  30  juin 
"  1900      "  ~1!X)1 


Intérêt  des  capitaux  placés  

Intérêts  en  retard  sur  versements 
des  actions  

Vente  de  matériel  et  matériaux. 

Locations  diverses  

Ferme  de  l'hôpital  et  autres  pro- 
duits  


(En  francs) 

8.308.864  10  2.787.256  04 

185.225  77  206.122  95 

8(5:1. 054  57  1.180.5:57  05 

352.179  33  019.010  47 

32.226  86  50.604  24 

3. 635. 550  69  4.853.130  75 


D'une  année  à  l'autre,  l'augmentation  se  chiffre  par 
1.217.580fr.  06. 

Quant  au  bilan,  il  se  totalise  par  83 . 741 . 111  fr.  *5  et 
certains  chapitres  accusent,  sur  ceux  au  :50  juin  1000, 
des  variations  sensibles. 

Le  compte»  actionnaires  »  est,  à  l'actif,  en  diminu- 
tion de  2.(573.550  fr.,  montant  qui  représente  les  ver- 
sements effectués  sur  les  actions  pendant  le  dernier 
exercice.  D'autre  part,  les  disponibilités,  qui  attei- 
gnaient, l'année  précédente,  9.574.77*5  fr.  9<5,  sont  reve- 
nues à  2.839.953  fr.  46 

Les  placements  temporaires  de  la  Compagnie  se  dé- 
composent ainsi  : 

Francs 

A  la  Caisse  des  Dépôts  et  Consignations.    2. 0:5(5.818  25 

En  Bons  du  Trésor  public  de  France         2.300.000  » 

En  Bons  du  Mont-de-Piété  de  Paris   1.200.000  » 

Total   5.536.818  25 

Il  y  a  là  une  augmentation  de  2.134.668  fr.  25  sur  le 
bilan  au  30  juin  1900. 

Le  chapitre  «  Warf  et  Port  de  la  Bocca  »,  qui  figu- 
rait en  fin  d'exercice  1899-1900  pour  4.954.843  fr.  00,  est 
inscrit  maintenant  pour  4.932.007  fr.  16,  tandis  que  le 
stock  de  charbon  et  d'explosifs  a  progressé  de  317.0(58 
francs  55. 

Les  dépenses  réalisées  en  vertu  de  l'article  75  des 
statuts  s'élèvent,  au  30  juin  1900,  à  50.283.497  fr.  01, 
contre  40.908.118  fr.  75  au  30  juin  1900  soit,  pour  1901, 
une  augmentation  de  9.375.378  fr.  86.  Cette  susdite 
somme  de  50.283.497  fr.  71  comprend:  1»  33.971.114 
francs  90  de  dépenses  pour  travaux  et  matériel  dans 
l'isthme  ;  2°  16.312.982  fr.  71  de  frais  de  premier  éta- 
blissement et  constitution  de  la  Société,  frais  généraux 
d'administration  centrale  et  indemnités  de  proroga- 
tion. Au  passif,  les  comptes  »  capital»  et  «  Gouverne- 
ment Colombien  »  sont  sans  changement. 

A  l'assemblée  <lu  21  courant,  les  actionnaires  ne  se 
borneront  certainement  pas  à  l'examen  des  comptes 
qui  leur  seront  soumis.  Ils  auront  aussi  à  recevoir 
communication  des  pourparlers  engagés  récemment  aux 
Etats-Unis  par  le  président  du  Conseil  d'administra- 
tion de  la  Compagnie,  M.  Hutin.  pourparlers  qui  ont 
si  fâcheusement  échoué,  comme  nous  le  disions  il  y  a 
huit  jours.  Il  semble  que  la  réunion  sera  animée.  On 
parle,  en  effet,  d'Un  actionnaire  —  un  des  principaux 
—  qui  serait  résolu  à  soumettre  au  vote  de  l'assemblée 
une  résolution  enjoignant  au  Conseil  de  télégraphier 
immédiatement  au  Congrès  américain  pour  lui  faire 
une  proposition  de  vente  du  canal  à  un  prix  autre  que 
celui  fixé  par  M.  Hutin  «  comme  base  de  discussion  » 
et  qui  s'élevait  à  545  millions  de  francs.  Il  reste  à  sa- 
voir à  quoi  aboutiront  les  nouvelles  négociations.  En 
attendant,  on  annonce  que  M.  Hutin  a  donné  sa  démis- 
sion de  président  du  Conseil  d'administration  de  la 
Compagnie  Nouvelle  du  Canal  de  Panama,  par  suite  de 
ses  divergences  de  vues  avec  la  majorité  du  Conseil. 


L  Emprunt  Bulgare.  —  A  l'heure  actuelle,  la  ques- 
tion de  l'Emprunt  bulgare  n'a  pas  encore  reçu  de  solu- 
tion définitive. 

On  se  souvient,  qu'en  raison  des  engagements  pris 
entre  les  contractants,  M.  Moret,  représentant  de  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  avait  demandé  que 
le  vote  du  Sobranié  eût  lieu  dans  la  séance  du  10  cou- 
rant. L'importance  politique  prise  par  la  discussion 
du  projet  empêcha  de  clore  le  débat  à  cette  date,  puis 
en  présence  des  tergiversations  peut-être  calculées  du 
Sobranié,  M.  Moret,  qui  avait  consenti  à  reculer  le 
terme  assigné,  dut  finalement  déclarer,  le  17  courant, 
au  Président  du  I  lonseil,  qu'il  se  considérait  comme  dé- 
gagé du  contrat,  le  nouveau  délai  étant  passé  sans 
que  le  Sobranié  se  fût  prononcé. 

M.  Karavclof,  qui  n'avait  cessé  de  défendre  le  projet 
d'emprunt  en  montrant  sa  nécessité  urgente,  a  immé- 
diatement annoncé  au  Sobranié  la  décision  de  M-  Mo- 
ret ;  il  l'a  accompagnée  de  la  démission  du  Cabinet,  en 
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demandant  au  Président  de  l'assemblée  de  vouloir  bien 
l'ajourner. 

On  pouvait  croire  que  la  question  de  l'emprunt  se 
trouvait  ainsi  définitivement  enterrée,  mais  la  démis- 
sion de  M.  Karavclof  et  les  termes  très  énergiques  dans 
lesquels  elle  a  été  donnée,  ont  impressionné  le  Sobra- 
nié,  qui  a  tenu  à  reprendre  la  discussion  du  projet.  De 
son  côté,  le  prince  Ferdinand,  qui  s'est  prononcé  très 
nettement  à  différentes  reprises  sur  la  nécessité  de 
l'emprunt,  n'a  pas  encore  voulu  accepter  La  démission 
du  Président  du  Conseil.  D'autre  part,  des  démarches 
ont  été  faites  auprès  de  M.  Moret  pour  qu'il  reprenne 
son  contrat.  Les  choses  en  sont  Là  :  la  crise  un  instant 
ouverte,  peut  se  résoudre  d'elle-même  et  le  contrat 
d'emprunt  se  trouverait  alors  voté  immédiatement. 

Si  cette  solution,  sur  laquelle  on  parait  compter  pour 
le  moment,  ne  se  produisait  pas,  le  prince  devrait  for- 
mer un  nouveau  Ministère  ;  dans  ce  cas,  il  faudrait  re- 
courir à  la  dissolution  du  Sobranié  actuel  et  procéder 
à  des  élections  générales,  et  c'est  devant  la  nouvelle 
Chambre  que  le  projet  d'emprunt  devrait  être  porté. 


L'Arrangement  portugais.  —  L' 'Economiste  Eu- 
ropéen du  19  juillet  dernier  a  indiqué  les  bases  princi- 
pales des  impositions  que  le  Gouvernement  portugais 
avait  l'intention  de  faire  aux  créanciers  étrangers  pour 
le  règlement  de  la  dette.  Ces  dispositions  étaient  les 
suivantes  : 

1°  La  Dette  portugaise  3  0/0  réduite  à  1  0/0  depuis  1893, 
serait  transformée  en  Rente  amortissable  en  99  ans  par  voie 
do  rachats  en  Bourse  ou  de  tirage  ; 

2°  Chaque  unité  de  100  francs  de  capital  ancien  serait 
échangée  contre  50  francs  de  capital  de  rente  nouvelle  amor- 
tissable en  99  ans  et  rapportant  3  0/0  d'intérêt,  soit  1  fr.  50 
par  coupure  ancienne  de  100  francs,  amortissement  inclus. 

3°  Aucune  Commission  de  contrôle  ne  sera  établie  en  Por- 
tugal et  le  Gouvernement  portugais  restera  maître  de  ses  ta- 
rifs douaniers,  comme  il  est  dit  par  la  loi  du  20  mai  1893  : 

4°  Les  recettes  douanières  resteront  affectées  à  la  Dette 
extérieure  dans  les  conditions  de  la  loi  du  20  mai  1893,  avec 
cette  différence,  cependant,  que  l'excédent  au-dessus  de 
11.400  contos.  à  partager  entre  le  Trésor  portugais  et  les  por- 
teurs de  la  Detle  extérieure,  restera  acquis  au  Trésor  portu- 
gais ; 

5°  Le  versement  quotidien  à  la  Junta  do  Credito  Publico 
de  la  portion  des  recettes  douanières  destinées  au  service  de 
la  Dette  extérieure  continuera  d'être  effectué  comme  par  le 
passé  ; 

t>°  L'arrangement  sera  soumis  à  l'approbation  des  nou- 
velles Cortès  avant  la  fin  do  l'année  courante  ; 

7°  Le  Gouvernement  portugais  fera,  au  moment  do  la  dis- 
cussion de  l'arrangement  aux  Cortès,  une  déclaration  de  ca- 
ractère international. 

t 

Ce  projet,  que  nous  avons  analysé  en  son  temps,  et 
sur  lequel  le  silence  s'était  fait  depuis  le  mois  do 
juillet,  vient  d'être  soumis,  le  17  courant,  à  Londres, 
au  Comité  des  porteurs  de  rentes  portugaises  spéciale- 
ment réuni  par  le  Council  of  foreign  Èondholders.  La 
seule  modification  apportée  au  projet  primitif  est  dans 
l'importance  de  la  réduction  du  capital  :  la  Rente  3  0/0 
serait  réduite  de  52,02  0/0,  la  Rente  40/0  de  33  1/2  0/0, 
la  Rente  4  1/2  0/0  de  25  0/0;  l'amortissement  des  nou- 
veaux titres  serait  fait  au  pair  en  198  demi-années, 
avec  cette  réserve  que  les  titres  donnés  en  échange  des 
obligations  4  1/2  0/0  seraient  amortissables  avec  une 
prime  de  33  1/3  0/0. 

Le  Comité  des  Porteurs  de  Rentes  portugaises  a  dé- 
cidé de  ne  pas  soumettre  ces  propositions  à  ses  adhé- 
rents, avant  qu'une  conférence  des  délégués  des  divers 
délégués  ait  été  tenue  et  que  l'agent  du  Portugal  ait  été 
invité  à  indiquer  quelles  garanties  son  Gouvernement 
se  propose  de  donner  aux  créanciers. 


Société  Russe  de  Construction  de  Locomotives 
et  Mécaniques.  —  Les  actionnaires  de.  cette  Société 
se  sont  réunis  en  assemblée  générale  annuelle  le  24 
novembre/7  décembre;  ils  ont  examiné  et  approuvé 
les  comptes  de  l'exercice  1900-1901  clos  le  30  juin  der- 


nier, que  nous  avons  publiés  dans  notre  numéro  du 
(i  décembre. 

Ces  comptes  présentaient  un  solde  bénéficiaire  dé 
633/432  roubles  87,  sur  lequel  il  a  été  prélevé  50'i.000' 
roubles  qui  ont  servi  à  la  répartition  d'un  dividende 
total  de  18  roubles  par  action. 

Ce  dividende  de  18  roubles  a  été  mis  en  paiement 
contre  présentation  du  coupon  n"  0,  à  raison  de  47 
francs  70,  dès  le  14  courant,  aux  guichets  de  MM .  E. 
Iloskier  et  Cie,  banquiers,  39,  boulevard  Haussmann, 
Paris. 


Elysée-Palace  Hôtel  Company,  Limited.  —  La 

quatrième  assemblée  générale  annuelle  des  action- 
naires de  l'Elysée-Palace  Hôtel  s'est  réunie,  à  Londres,  • 
le  10  décembre. 

Le  rapport  présenté  a  fait  ressortir  que  les  bénéfices 
bruts  s'étaient  élevés  à  33.560  liv.  st.,  soit  en  diminu- 
tion de  7.000  liv.  st.  seulement  sur  l'exercice  précédent, 
quoique  celui-ci  ait  bénéficié  des  recettes  exception- 
nelles dues  à  l'Exposition  de  1900.  Après  le  paiement 
de  l'intérêt  des  emprunts  et  après  avoir  consacré  des 
sommes  importantes  aux  amortissements,  le  bénéfice 
net,  y  compris  un  report  de  l'-année  précédente,  s'élève 
à  19.471  liv.  st.,  permettant  le  paiement  d'un  dividende 
de  6  0/0  aux  actions.  Le  président  a  fait  connaître  à 
l'assemblée  que  les  recettes  de  l'hôtel,  depuis  le  début 
de  novembre  de  cette  année,  montrent  une  progression 
très  importante  sur  celles  réalisées  l'an  dernier  à  pa- 
reille époque,  c'est-à-dire  lorsque  les  effets  de  l'Expo- 
sition eurent  cessé  de  se  faire  sentir.  Ces  résultats 
justifient  une  entière  confiance  dans  l'avenir  prospère 
réservé  à  l'Elysée-Palace  Hôtel  Company,  dont  on  doit 
la  création  à  la  Compagnie  Internationale  des  Orands- 
Hôtels. 


La  Conférence  des  Sucres.  ~  La  délégation  chargée  de 
représenter  la  France  à  la  Conférence  de  Bruxelles  est  com- 
posée de  MM.  Gérard,  ministre  de  France  à  Bruxelles  ;  Bous- 
quet, directeur  général  des  douanes'  Courtin,  directeur  gé- 
néral des  contributions  indirectes,  et  Délateur,  prédécesseur 
de  M.  Courtin  à  la  direction  générale  des  contributions  indi- 
rectes. 

La  Conférence  a  été  ouverte  lundi  dernier  16  décembre,  à 
onze  heures,  au  Ministère  des  Affaires  étrangères  de  Belgique. 

Tous  les  délégués,  au  nombre  de  trente-six,  étaient  pré- 
sents. 

Les  pays  suivants  étaient  représentés  :  la  France,  l'Alle- 
magne, 1  Autriche-Hongrie,  l'Espagne,  la  Grande-Bretagne,' 
l'Italie,  la  Roumanie,  la"" Suède  et  les  Pays-Bas. 

Le  ministre  des  affaires  étrangères  de  Belgique,  M.  de 
Favereau  a  souhaité  la  bienvenue  aux  délégués  des  pays 
étrangers  et  a  insisté  sur  l'importance  de  la  Conférence  en 
exprimant  l'espoir  d'arriver  à  une  solution  capable  de  satis- 
faire toutes  les  nations  présentes. 

On  a  ensuite  procédé   à  la  constitution  des  bureaux.  ' 
M.  de  Smet  De  Naever  a  été  élu  président  et  M.  le  comte  de 
Khevenhûllcr-Metsch,  ambassadeur  d'Autriche-Hongrie,  vice- 
président. 

Une  nouvelle  réunion  a  eu  lieu  dans  l'après-midi.  JS  Agence 
Havas  a  donné  le  uésumé  suivant  de  ce  qui  s'est  passé  pen- 
dant cette  deuxième  séance  : 

L'assemblée  a  abordé  la  discussion  des  questions  soumises 
à  ses  délibérations. 

Lo  Gouvernement  belge,  depuis  la  conférence  de  1898,- 
obéissant  à  la  mission  qui  lui  avait  été  donnée,  a  établi  un 
projet  do  convention  après  négociations  avec  les  Gouverne^ 
ments  intéressés.  C'est  ce  projet  qui  sert  de  base  à  la  discus- 
sion. Le  secret  est  gardé  sur  son  contenu  ;  cependant,  les 
points  suivants  semblent  en  faire  l'objet  : 

Les  cartels  sucriers  allemands  et  autrichiens  ne  subiraient? 
aucune  atteinte.  Tous  les  pays  adhérents  à  la  Conférence 
perdraient  la  faculté  d'augmenter  les  droits  de  douane  actuels. 
Ils  ne  pourraient  pas  établir  lo  régime  des  cartels  chez  eux. 
Par  contre,  les  Gouvernements,  adhérents  à  la  convention 
pourront  bénéficier  d'une  prime. 

La  convention  prévoit  la  diminution  graduelle  de  l'impôt 
sur  les  sucres  jusqu'à  sa  suppression.  Le  sujet  comporterait 
douze  articles.  Le  dernier  est  ainsi  conçu  : 

«  La  Conférence  de  Bruxelles  n'arme  pas  les  pays  contrac- 
tants contre  la  production  des  sucres  de  canne:  mais' s'il  est 
prouvé  que  la  réduction  des  primes  sucrières  augmente  outre 
mesure  la  susdite  production,  e'est-à-dirc  lorsque  la  produc- 
tion du  sucre  de  canne  aura  dépassé  trois  millions  et  demi  de 
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tonnes,  les  Etals  contractants  s'engagent  à  se  réunir  de  nou- 
veau dans  une  Conférence  internationale,  afin  de  fixer  le  taux 
de  la  prime  spéciale  qui  devra  être  accordée  à  chaque  payé 
producteur  comme  protection  contre  le  préjudice  causé  par 
l'extension  delà  production  du  sucre  de  canne. 

Le  Gouvernement  belge  lancera  les  invitations  à  cette  nou- 
velle Conférence  aussitôt  qu'un  des  Etats  contractants  aura 
prouvé  que  la  production  du  sucre  de  canne  dépasse  la  limite 
indiquée.  » 

Le  projet  stipule,  en  outre,  la  création  d'une  Commission 
internationale,  chargée  du  contrôle  et  de  l'exécution  de  la 
convention. 

On  clierclie  à  liâtcr  la  discussion  de  la  prime,  afin  de  pou- 
voir suspendre  les  séances  samedi.  Les  délégués  en  référeront 
à  leurs  Gouvernements  respectifs  et  reprendront  leurs  séances 
après  le  1er  janvier. 

La  séance  de  mardi  matin  a  été  entièrement  consacr à 
l'examen  de  la  question  des  surtaxes  dont  les  sucres  s.uîit 
passibles  à  l'importation  dans  divers  pays. 

On  a  examiné  l'influence  que  ces  surtaxes  peuvent  exercer 
dans  certains  cas  au  point-de  vue  do  l'exportation  des  sucres: 
frais  des  marchés  tiers,  ce  qui  indique  que  la  Conférence  a 
abordé  dans  la  conférence  la  grande  question  des  cartels 
allemands,  lesquels  sont  établis  depuis  la  Conférence  de  18^8. 
Cette  question  constitue  la  plus  grande  dilliculté  que  ren- 
contre la  Conférence. 

La  Conférence  dans  sa  séance  de  l'après-midi,  a  abordé 
l'examen  de  certaines  questions  générales.  Elle  a  émis  quel- 
ques votes  de  principe,  visant  notamment  la  définition  de.> 
primes  dont  bénéficient  les  sucres  à  l'exportation. 

La  Conférence  a  décidé  qu'clloexaminerait  dans  sa  prochaine 
réunion  les  questions  d'exécution  que  soulève  la  mesure  de 
l'abolition  des  primes  Les  points  particulièrement  techniques 
ont  été  réservés  pour  l'examen  en  commission,  notamment  le 
régime  des  mélasses  et  les  détaxes  de  distance  pour  le  trans- 
port des  sucres. 

La  cinquième  séance  a  été  tenue  hier  matin,  18  décembre. 

Le.  Président  a  cru  devoir  préciser,  par  quelques  explica- 
tions, la  définition  des  primes  dont  la  Conférence  poursuit 
la  suppression. 

La  Conférence  a  abordé  ensuite  la  question  de  la  sanction  à 
stipuler  éventuellement  pour  l'exécution  des  arrangements 
qui  sortiraient  des  délibérations  actuelles. 

Il  résulte  des  échanges  de  vues  qui  se  sont  produits  à  ce 
sujet  que  le  principe  d'une  clause  pénale  inscrite  dans  les 
arrangements  à  intervenir  ne  soulevait  pas  d'objections  de  la 
part  des  Gouvernements  contractants. 

L'impression  dans  les  milieux  au  courant  des  travaux  de 
la  Conférence  est  que  la  marche  des  délibérations  est  très 
satisfaisante  au  point  de  vue  du  but  que  poursuit  la  Confé- 
rence. 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  Journal  Offi- 
ciel a  publié  le  rendement  des  impôts  indirects  et  mo- 
nopoles de  l'Etat  pour  le  mois  dé  novembre  1901.  Ce 
rendement  s'est  élevé  à  la  somme  de  214.622.500  fi\, 
soit  une  diminution  de  11.489.300  fr.  sur  les  évalua- 
tions budgétaires  et  de  1.277.500  fr.  sur  les  recettes 
du  mois  de  novembre  1900,  ainsi  qu'il  ressort  du  ta- 
bleau ci-dessous  : 

Différences 


Par  rapport 
aux 

évaluations 
budgétaires 


Sur 
le  mois 
de  novem. 
1900 


Enregistrement   —  3.471 

Produits  du  timbre   —  14!) 

Impôt  sur  les  opérations  de 

bourse   —  164 

'l'axe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières   -f  G4 

Douanes  (sucres  et  sels  non 

compris)   —  5.405 

Contributions  indirectes  (sucres 

et  sels  non  compris)   —  5.322 

Sels   —  38 

Sucres   -!-  1.015 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   +  1.981 

Différence  pour  1901....  —  11.489 

Voici,  maintenant,  la  situation  pour 
Jw.h  de  l'année  1901,  par  rapport  aux 


(En  francs) 

000  +  1.287.000 

000  +  447.500 

.000  —  95.500 

.000  —  103.500 

.000  —  713.000 

600  —  10.197.000 

000  —  157.000 

000  +  3(5.000 

300  +  1.340.000 


.300   —  8.154.900 

les  onze  premiers 
évaluai  ions  bud- 


gétaires, et  aux  onze  premiers  mois  de  l'année  der- 
nière : 

  Différences 

Par  rapport        Sur  Les 

aux        onze  première 
évaluations  mois 
budgétaires         de  1900 


Kn  francs 


Enregistrement  

Produits  du  timbre  

Impôt  sur  les  opérations  de 

Bourse  

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières  

Douanes  (sucres  et  sels  non 

compris)  

Contributions  indirectes  (sucres 


+ 


+ 


3.928.500 
3.988.500 

+ 

21.331.500 
625.000 

678. 500 

704.000- 

7.603.500 

+ 

3.562.500 

25.037.000 

38.304.000 

59.310.400 
1.523.000 
43  612.000 

66.194.000 
425.009 
27.255.000 

+  16.555.300 
—102.896.100 


+  2.267.300 
-1 40.909.200 


Sels  

Sucres  

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)  

Différence  pour  1901  

Dans  ce  tableau  ne  sont  pas  compris  les  a  Produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  divers, 
recettes  exceptionnelles  et  recettes  d'ordre  »,  qui  ont  été, 
pour  le  mois  de  novembre,  supérieurs  de  1.873.2b0  fr. 
aux  prévisions  budgétaires  et  de  47G.800  francs  aux 
recettes  de  novembre  1900,  ce  qui  ramène  la  moins- 
value  de  ces  chapitres,  pour  les  onze  premiers  mois  de 
l'année,  à  9.616.500  francs  sur  les  évaluations  budgé- 
taires, et  à  7.678.100  francs  sur  le  même  mois  de  1900. 
Il  faut  dire  qu'en  ce  qui  concerne  ces  chapitres,  la  com- 
paraison des  recouvrements  avec  les  évaluations  n'est 
donnée  que  pour  ordre  et  à  titre  d'indication,  sans 
qu'on  en  puisse  tirer  des  conclusions  rigoureuses;  il 
existe  en  effet  des  variations  considérables,  d'une 
année  à  l'autre,  dans  les  époques  de  recouvrement 
d'un  grand  nombre  de  ces  produits  et  les  évaluations 
mensuelles,  de  même  que  la  comparaison  d'une  année 
ii  l'autre  ne  peuvent  dès  lors  s'établir  avec  quelque 
précision. 

La  situation  des  «  lre  et  2e  contributions  directes  et 
taxes  assimilées  »  pour  les  dix  premiers  douzièmes 
échus  de  l'année  s'établit  ainsi  : 

Il  y  a  eu  pour  956.465.000  fr.  de  rôles  émis.  Les  dix 
premiers  douzièmes  échus  représentent  797.054.700 
francs  et  les  recouvrements  ont  atteint  879.213.600  fr., 
soit  une  différence  en  plus  aux  recouvrements  de 
82.158.900  fr.  Pour  les  dix  premiers  mois  de  1900,  les 
recouvrements  n'avaient  atteint  que  869.483.100  fr.  Il 
y  a  donc,  pour  1901,  une  différence  en  plus  de  9.7:30.500 
francs.  Enfin,  pendant  la  même  période,  les  frais  de 
poursuites  sur  les  recouvrements  se  sont  chiffrés  par 
1.303.600  fr.,  contre  1.282.600  fr.  pendant  la  même  pé- 
riode de  1900.  La  proportion  entre  les  frais  de  pour- 
suite et  les  recouvrements  est  donc  de  1.44 pour  mille, 
contre  1.43  pour  mille  en  1900. 


Nomination  d'un  Agent  de  change  honoraire.  —  Par 

décret  du  Président  de  la  République,  en  date  du  16  décembre 
1901,  rendu  sur  la  proposition  du  Ministre  des  finances, 
M.  Blin  (Alexandre-Auguste),  ancien  agent  do  change  près  la 
Bourse  de  Paris,  a  été  nommé  agent  de  change  honoraire. 


Compagnie  des  Agents  de  change  de  Paris.  —  La 

Compagnie  des  Agents  de  change  de  Paris,  dans  son  assem- 
blée générale  du  17  décembre  courant,  a  élu  pour  composer 
la  Chambre  syndicale  durant  l'exercice  1902  : 

Syndic,  M. 'de  Verneuil;  adjoints.  MM.  Roblot,  de  l'Argen- 
lière,  Baveneau,  Pouquet,  Roland-Gosselin,  Vcyrac,  Rochct, 
Burat. 

MM.  Couturier  et  Blacque,  adjoints  sortants,  aux  termes 
du  règlement,  n'étaient  pas  rééligibtes  et  M.  Chabert  ne  se 
représentait  pas. 

Compagnie  des  Agents  de  change  de  Marseille.  —  La 

Compagnie  des  Agents  de  change  près  la  Bourse  de  Marseille, 
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réunie  on  assemblée  générale  Le  12  courant,  à  l'effet  de  pro- 
céder, selon  les  termes  de  ses  statuts,  au  renouvellement  de 
sa  Chambre  syndicale  pour  l'exercice  1901-1902,  a  nommé  ; 

Syndic,  M.  G.  Cimmig:  adjoints.  MM.  M.  Coste,  A.  Mouard, 
G.  Perret,  A.  Mossé,  E.  Richard,  P.  Gautier. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

12  déc.  19  déc. 

0r   2. «6  300.716   2.461  487  024 

Argent...    I .099-816.447   1-103. 133  285 


3. 556. 111  223  3.567.620  309 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

Portefeuille  Paris  [  Jgg  gg*—  ;;  ; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Henies  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  df.s  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale   . 

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  l  Loi  du  11  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département, 
momneies  j  Loi  du  9  juin  mi  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  , 

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  dï  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


12  déc. 


3. 556-117- 223 


il. 060 
147.459.900 


341. 4 19. 458 
7  115.000 
6.202  400 
195  963.044 
280  905.598 
180- 000. 000 
10.000.000 
2-980.750 
99.627  300 
100-000.000 
4.000.000 
20.210.188 

6.095.699 
8-407.444 
45  161.693 


5-012.276-760 


19  déc. 


3.567.620.309 


17-598 
161.179.227 


316.721-380 
7-280-000 
6.245  900 
202  141.622 
279.234-380 
180. 000. 000 
10-000.000 
2-980-750 
99-627  300 
100- 000. 000 
4  000.000 
20  210  188 

6. 127. 271 

8.407-444 
52.259  719 


5  030.053-092 


182-500 

000 

182.500 

000 

8-002 

313 

8.002 

313 

10-000 

000 

10-000 

000 

2.980 

150 

2.980 

150 

9.125 

ooo 

9.125 

000 

4.000 

000 

4-000 

000 

8.407 

444 

8.401 

444 

4.075-514 

140 

4. 063.539 

605 

18  162 

011 

17.649 

554 

10-055 

435 

10  153 

106 

67  741 

811 

58  518 

611 

415. 134 

260 

524.116 

433 

13-153 

142 

66  461 

108 

1  630 

314 

1.564 

823 

10.119 

518 

11  005 

305 

1  228 

039 

1.228 

039 

53  855 

499 

49.414 

270 

5.012.276.160 

5. 030. 053. 092 

Total  

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


23  déc. 

22  déc. 

21  déc. 

20  déc. 

19  déc. 

1897 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.689.1 

3.742  3 

3.924  2 

4.127  2 

4  063  5 

Encaisse  

3.175  9 

3. 037. 5 

3.042. 1 

3.442  0 

3.5S7.6 

795.3 

883.6 

1.049  2 

746  1 

483.9 

Avances  aux  partie. 

370  2 

419.4 

186. 9 

506  8 

481.4 

—      à  l'Etat.... 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

27*. 0 

316.7 

328  3 

291  2 

58  6 

—  partie. 

498  1 

437.7 

488  3 

459.4 

591  2 

Taux  d'escompte . . . 

2  %  0/0 

3  0/0 

3  %  0/0 

3  0/0 
pair 

3  0/0 

Prime  de  l  oi  

2"0/00 

5  %  0/00 

5  H  "0/00 

pair 

Bénéfices  nets  

3.396.3 

6.103.9 

10.152.6 

7.628.2 

4  878.1 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  13  décembre,  les  obligations  de  l'emprunt  3  1/20/0 
1901  de  la  Colonie  de  la  Guadeloupe  sont  admises  aux  négo- 
ciations de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

3.261  obligations  de  500  fr.  31/2  0/0,  émises  à  488  fr.  50, 
libérées  et  au  porteur;  remboursables  au  pair,  par  tirages  au 
sort  annuels,  de  1901  à  1926,  sous  réserve  de  remboursement 
anticipé  à  partir  de  1910  : 

Intérêt  annuel  :  17  fr.  50  payables  par  moitié  les  1"  juin 
et  1"  décembre  ; 

Jouissance  courante:  l"1  décembre  1901. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Crédit  Algé- 
rien, place  Vendôme,  10. 


Depuis  le  13  décembre,  l<>s  5.000  obligations  nouvelles  de 
500  fr.  4  0/0,  n°s  42201  à  47200,  de  la  Compagnie  Générale 
Française  de  Tramways  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  do 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociables sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  42.200  à  47.200. 


Depuis  le  13  cl  ecembre,  les  1.000  actions  de  500  fr.,  n°6  5^1 
à  6200,  de  la  Société  Manufacture  Française  de  porte-plumes, 
de  plumes  et  d'œillets  métalliques  (ancienne  maison  U.  Bac( 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bour&e,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  deuxième  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote,  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négocia- 
bles sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  5.200  à  6.200. 


La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  Portugais  de  la  Beïra- 
Alta  annonce  la  mise-  en  paiement,  à  partir  du  31  décembre 
1901  : 

1°  Du  solde  du  coupon  n,j  21,  soit  1  fr.  60  impôt  déduit, 
contre  remise  dudit  coupon  détaché  à  la  Cote  depuis  le 

30  juin  1900  ; 

2"  Et  d'un  acompte  de  1  fr.  sur  le  coupon  n°  22,  à  l'échéance 
du  31  décembre  1889  ;  ce  coupon  devra  être  présenté  à  l'en- 
caissement et  sera  rendu  au  porteur  revêtu  de  l'estampille 
suivante:  «  Payé  1  fr.  ». 

En  conséquence,  ledit  coupon  n°  22  sera  intégralement 
détaché  à  la  Cote  le  31  décembre,  et  l'acheteur  n'y  aura 
aucun  droit  pour  toutes  les  négociations  à  partir  dudit  jour 

31  décembre  inclus. 


Depuis  le  18  décembre,  les  actions  de  la  Société  anonyme 
pour  la  Fabrication  de  la  Soie  de  Chardonuet  sont  admises 
aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  deuxième  partie  du  Bulletin  do 
la  Cote. 

16.000  actions  de  125  fr.,  libérées  et  au  porteur,  jouissance 
1er  décembre  1901,  ex-coupon  n°  3. 

Les  actions  iav  1  à  12000  doivent  être  munies  de  l'estam- 
pille suivante  :  «  Capital  social  porté  à  2  millions  de  Francs 
par  décisions  des  assemblées  d'actionnaires  des  19  novembre 
1900  et  4  février  1901.  » 

Siège  social  à  Besançon. 

Service  des  titres'  et  des  coupons  à  Paris,  au  Crédit  Lyon- 
nais, 19,  boulevard  des  Italiens. 


A  partir  du  21  décembre,  la  Pente  3O/0  nouvelle  (emprunt 
de  265  millions),  sera  admise  aux  négociations  de  la  Bourse, 
au  comptant  et  à  terme. 
Le  prix  d'émission,  fixé  à  100  fr.,  est  payable  comme  suit  : 

En  souscrivant   15  fr. 

A  la  répartition   24 

Du  16  février  au  2  mars  1902  (sous  déduction  d'un 

intérêt  de  0  fr.  25)   30 

Du  16  mai  au  30  mai  1902  (sous  déduction  d'un  inté- 
rêt de  0  fr.  50)   31 

Total  (par  3  fr.  de  rente)   100  fr. 

La  libération  par  anticipation  est  admise  pendant  la  pé- 
riode do  répartition,  sous  déduction  d'un  intérêt  à  3  0/0. 

En  conséquence,  la  Rente  3  O/O  nouvelle  sera  inscrite  à  la 
Cote  sous  deux  rubriques,  savoir  : 

1°  Au  comptant  et  à  terme.  —  Titres  libérés  de  39  fr.  par 
3  fr.  de  rente  ; 

2°  Au  comptant  seulement  et  jusqu'à  la  répartition.  — 
Titres  entièrement  libérés,  jouissmee  janvier  1902. 

Le  3  0/0  nouveau  libéré  sera  assimilé  à  la  Rente  3  0/0  dès 
la  répartition  qui  doit  avoir  lieu  le  5  janvier. 

En  raison  de  la  date  de  répartition,  les  opérations  à  terme 
sur  les  titres  non  libérés  ne  pourront  s'effectuer  qu'en  liqui- 
dation fin  janvier. 

Société  de  Statistique  de  Paris.  —  La  Société  de  Sta- 
tistique de  Paris  vient  de  procéder  au  renouvellement  de  son 
Bureau  et  do  son  Conseil  pour  l'année  19u2. 

Oiit  été  élus  : 

Président  :  M.  Emile  Mercet,  en  remplacement  de  M.  Ed- 
mond Duval,  dont  le  mandat  est  expiré  ; 

Vice-président  :  M.  Pierre  des  Essars,  en  remplacement  de 
M.  Mercet  * 

Membres  du  Conseil  :  MM.  Albert  Delatour  et  Lion  Sale- 
franque. 
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Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  pour  la  2°  quinzaine  <\c.  décembre  1901,  cal- 
culée d'après  la  valeur  dos  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   99  fr.  659 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   41  fr.  882 

Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  do  pain  de  1'"  qualité  revient  à 
0  fr.  3221  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6442,  soit  à  0  fr.  64. 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 


1001  1900 

Paranagua-Curilyba  (111  kil.)  (1)  —  — 

(En  francs) 

Itecettcs  du  mois  de  novembre   492.937  396.631 

Recettes  des  mois  antérieurs   3.845.197  3.987.913 


Piécettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   4338,185  4.384.544 

Piécettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  novembre   54.030  43.474 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   42.709  43.166 

Prolongements 
(Longueur  actuelle  306  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  de  novembre   328.813  294.446 

Recettes  des  mois  antérieurs   2.943.067  3.499.916 


Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   3.271.881  3.794.363 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  novembre   13.073  11.707 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   11.684  13.550 


(1)  Garantie  par  kilomètre  20.608  fr. 

(2)  —  —        5.084  fr. 


Mines  de  Béthune  Bully-Grenay.  —  L'assemblée  géné- 
rale ordinaire  a  eu  lieu  le  21  octobre. 


Elle  a  approuvé,  tels  qu'ils  lui  étaient  présentés,  les  comp- 
tes de  l'exercice  1900-1901  et  fixé  le  dividende  y  afférent  à  150 
francs  par  part,  contre  100  fr.  pour  l'exercice  précédent. 

Pendant  l'exercice,  l'extraction  s'est  élevée  à  1.504.771 
tonnes,  en  légère  diminution  de  2.164  tonnes  sur  l'exercice 
précédent. 

_  La  production  du  coke,  qui  n'était  qu'à  ses  débuts  pendant 
l'exercice  précédent,  a  été  de  99.327  tonnes,  en  augmentation 
de  'i5.126  tonnes. 

Les  bénéfices  pour  l'exercice  atteignent  11.800.000  fr.  en 
chiffres  ronds,  et  il  a  été  fait  les  prélèvements  ci-après: 

Travaux  de  premier  établissement   5.460.266 

Travaux  préparatoires   608.926 

Pour  dividende,  150  fr.  par  action   2.550.000 

Laissé  au  compte- profits  et  pertes   1.838.815 

et  le  solde  a  été  ajouté  aux  réserves,  lesquelles  dépassent 
actuellement  huit  millions. 

Le  dividende  de  150  fr.  est  payable  par  moitié  au  15  novem- 
bre et  au  15  mai. 


Société  Industrielle  des  Téléphones.  —  L'assemblée 
générale  ordinaire  des  actionnaires  a  eu  lieu  le  7  décembre. 
Elle  a  voté  les  résolutions  suivantes  : 

1°  L'assemblée,  après  avoir  entendu  lecture  du  rapport  du 
Conseil  d'administration  et  du  rapport  des  Commissaires 
chargés  de  la  vérification  des  comptes  de  l'exercice  1900-1901, 
approuve  les  comptes  de  cet  exercice  tels  qu'ils  sont  présen- 
tes par  le  Conseil  d'administration; 

2°  L'assemblée  approuve  la  répartition  des  bénéfices  pro- 
posée par  le  Conseil.  Elle  fixe,  en  conséquence,  a  18  fr.  par 
action  de  !J00  fr.  le  dividende  afférent  à  l'exercice  1900-1901, 
payable  à  partir  du  1"  janvier  1902  sous  déduction  des  im- 
pôts légaux,  et  décide  qu'il  sera  reporté  au  compte  profils  Ot 
9  de  l'exercice  1901-1902  une  somme  de  67.294  fr.  75  ; 

:;•  L assemblée,  conformément  aux  stipulations  de  l'ai1- 
iùée  la  loi  du  24  juillet  1867,  renouvelle  les  autorisa- 
tions précédemment  données  en  ce  qui  concerne  les  traités 
et  marchés  â  passer  avec  les  Sociétés  qui  ont,  avec  la  So- 
ciété Industrielle  des  Téléphones,  des  administrateurs  com- 
mnns;  . 

V  [/assemblée  nomme  MM.  Pernhcim  et  Philippe  liiclir- 

mond,  administrateurs  pour  six  ans  ; 


5°  L'assemblée  nomme  commissaires  chargés  de  la  vérifi- 
••ation  «les  comptes  de  l'exercice  1901-1963  MM.  Ouéroult  «:t 
Fidiére  «los  Prinvaux,  avec  stipulation  qu'es  cas  «le  «lécès. 
empi'ïchement  ou  démission  de  I  un  d'eux,  il  n'y  aura  pas  lieu 
de  pourvoir  à  son  remplacement. 

Elle  fixe  à  1.500  fr.  lallocalion  attribuée  à  chacun  d'eux. 


La  Production  de  la  bière  dans  le  monde  en  1900.  — 

D'après  le  Gambrinus,  «le  Vienne,  la  production  totale  de  la 
bière  dans  le  monde  entier,  en  1900,  a  atteint  257. 917. 593  hec- 
tolitres, contre  252.281.808  hectolitres  jx  ndant  l'année  1899. 
1 /augmentation  a  donc  été  de  5.635.785  hectolitres. 

Le  nombre  des  brasseries  en  activité  en  1900  a  été  de 
38.009,  contre  39.542  en  1899;  donc,  diminution  de  933. 

Voici,  toujours  d'après  le  Gambrinus,  et  par  pays,  le 
nombre  des  brasseries,  la  production  par  hectolitres  et  la 
consommation  de  la  bière  par  tête  d'habitant  : 

Nombre     Production  Consom- 
de  de  mation 

Pays  brasseries      la  bière        par  tête 


Hectolitres 

Litres 

Autriche-Hongrie. . 

1 

528 

21.546.679 

Empire  allemand. . 

19 

281 

69.291.719 

» 

Rovairmo-lJni  

6, 

739 

59.953.087 

144 

3 

223 

14.145.443 

208 

13 

199.843 

47 

2 

540 

9.549.300 

26 

1 

025 

5.220.000 

4.7 

Danemark . .'  

360 

2.485.026 

90 

386 

1.480.100 

28.4 

37 

110.100 

0.60 

367 

2.200.300 

69 

525 

2.960.000 

57 

46 

456.  ooo 

21.6 

Italie  

86 

144.200 

0.50 

21 

113.000 

2 

10 

80.200 

3.2 

29 

88.400 

2.4 

10 

85.200 

3.3 

Turquie  d'Europe  . 

3 

18.796 

0.30 

Amérique ,  Austra- 

2 

412 

67.790.200 

65 

Total  mondial  1900 

38.609 

257.917.593 

» 

—  1899 

39 

542 

252.281.808 

Notre  confrère  le  Brasseur  Finançais  fait  remarquer  que 
ces  chiffres  sont  plus  ou  moins  approximatifs,  car,  en  ce  qui 
concerne  la  France,  ils  mantpient  complètement  d'exactitude. 
Par  exemple  Gambrinus  fixe  à  2.540  le  nombre  des  brasse- 
ries françaises,  alors  que  notre  Direction  générale  des  Con- 
tributions indirectes  —  qui  doit  savoir  à  quoi  s'en  tenir  — 
déclare  qu'elle  exerce  2.795  brasseries  françaises. 

En  outre,  Gambrinus  estime  notre  production  de  bière  en 
1900  à  9.549.300  hectolitres;  or,  nous  voudrions  bien  savoir 
comment  notre  confrère  viennois  s'y  est  pris  pour  établir 
cette  estimation  —  d'ailleurs  trop  faible,  —  puisque  la  Piégie 
ne  compte  plus  par  hectolitres,  mais  par  deyrés-hectolitres, 
et  que,  par  conséquent,  chaque  brasseur  est  seul  désormais 
à  connaître  le  volume  exact  de  sa  production. 

Quoi  qu'il  en  soit,  les  chiffres  du  Gambrinus  n'en  ont  pas 
moins  de  l'intérêt. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du    Marché   Financier  de  Paris 


L'argent,  pour  les  besoins  de  la  liquidation  du 
15  décembre,  a  été  plus  serré  que  pour  les  liquidations 
précédentes,  et  il  s'est  tenu  aux  environs  de  5  0/0.  Ce 
l'ait  n'a  pas  surpris,  mais  il  a  quand  même  provoqué 
queiques  nouveaux  allégements.  Toutefois,  malgré  ces 
allégements,  la  tendance  générale  du  Marché  reste,  au 
fon«l,  toujours  satisfaisante. 

C'est  domain  samedi,  21  décembre,  qu'a  lieu  l'émis- 
sion de  la  nouvelle  Renie  3  0/0  Française.  Nous  rap- 
pelons les  conditions  de  cette  émission  dans  nos  «  In- 
formations économiques  et  Jinancières  »  de  ce  jour. 

■fc  i(  Nos  Renies  Françaises  ont  été  peu  mouve- 
mentées. 

Ce  3  0/0  perpétuel,  qui  clôturait  ;'t  101  fr.  M  à  terme 
et  it  101  fr.  2.")  au  comptant,  cole  respectivement,  sur  ces 
deux  marchés,  100  fr.  45  et  100  fr.  30,  ex-coupon  de 
75  centimes  détaché  lundi  dernier.  Renie.  3  1/2  0/0, 
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101  fr.  35  à  terme,  contre  101  fr.  17  1  2,  et  101  t'r.  10 
au  comptant,  contre  101  fr.  25.  Renie  3  0/0  Amortis- 
sable, 100  fr.  15  au  comptant,  en  avance  de  40  cen- 
times, avec  un  coupon  trimestriel  de  75  centimes  à 
détacher  le  2  janvier.  Rente  S  0/0  nouvelle  1901  libérée, 
60  centimes  île  prime. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  qui  clôturaient  à  192  fr., 
sont  :i493fr.  50;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tenkin,  aux  environs  de  84  fr.  10;  Em- 
prunt de  Madagascar,  84  fr.  ;  Emprunt  3  -1/2  0/0  de 
l'Indo-Chine,  499  fr.  25,  contre  199  francs. 

■jç  -jç  Le  groupe  des  Obligations  dt  la  Ville  de  Paris 
reste  ferme,  avec  des  échanges  toujours  actifs. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  quirestaient  à  558  fr.  75, 
finissent  à'  559  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  «6  fr., 
contre  439  fr.  75.  Ces  titres  ont  un  coupon  de  5  fr.  33 
qui  va  venir  à  échéance,  et  un  tirage  le  15  janvier  ; 
Obligations  3  0/0  IS7I  410  fr.,  avec  un  coupon  de  5 
francs  34  le  1er  janvier,  et  un  tirage  le  22  janvier  ; 
Obligations  4  0/0  /^75,5601'r.  ;  Obligations  4  010  1876, 
559  i'r.  50,  contre  559  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  qui  finis- 
saient à  363  fr.  se  retrouvent  à  303  fr.  75  ;  Obligations 

2  1  2  0  0  1894-1896,  361  fr.  25,  contre  363  fr.  ;  Obliga- 
tions 2  010  1898,  412  fr.  :  elles  restaient  jeudi  dernier 
à  410  fr.  50  ;  ^Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du 
Métropolitain),  419  fr.  ;  ce  dernier  titre  a  un  tirage  le 
5  janvier. 

if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
étaient  revenues  à  3.820  fr.,  ont  repris  à  3.858  fr. 

Pour  les  26  semaines  du  second  semestre  de  l'exer- 
cice en  cours,  les  bénéfices  nets  provisoires  provenant 
des  escomptes  et  intérêts  divers  se  sont  élevés,  pour 
notre  Grand  Etablissement  de  crédit,  à  4.052.247  fr.  25. 

Le  Conseil  général  de  la  Banque  de  France  a  décidé 
d"ak>aisser  à  cinq  jours  le  minimum  d'intérêts  à  perce- 
voir pour  les  avances  ordinaires  contractées  entre  le 
19  décembre  1901  au  matin  et  le  21  décembre  au  soir. 

■fr  -fr  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
clôturent  «  718  fr.  à  terme  et  à  717  fr.  au  comptant, 
contre  718  fr.  et  720  fr.  la  semaine  dernière.  Pour  cet 
Etablissement,  l'exercice  qui  va  prendre  fin  semble 
devoir  marquer  l'ouverture  de  la  période  des  augmen- 
tations graduelles  de  diviiende. 

Dans  sa  séance  du  17  décembre,  le  Conseil  d'admi- 
nistration a  décidé  la  distribution,  à  partir  du  2  jan- 
vier 1902,  d'un  acompte  de  15  fr.  sur  le  dividende  de 
l'exercice  1901.  Cet  acompte  peut  être  touché  dès  à  pré- 
sent, sous  déduction  d'un  escompte  au  taux  des  avan- 
ces de  la  Banque  de  France,  actuellement  3  1/2  0/0. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  conservent 
leur  bonne  clientèle  d'acheteurs  parmi  les  petits  capi- 
talistes qui  prennent  en  considération  aussi  bien  l'avan- 
tage du  placement  que  celui  des  lots. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  finis- 
sent à 475  50,  contre  477  75;  Obligations  Foncières  1879 

3  0/0,  502  fr.  ;  elles  restaient  jeudi  dernier  à  503  fr. 
Les  Obligations  Communales   1880  s'échangent  à 

499  fr.  75,  contre  499  fr.  50;  Obligations  Foncières  1883, 
452 fr.,  contre  452  fr.  50;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
1885,  464  fr.  75,  avec  un  tirage  le  5  janvier. 

Le6  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
398  fr.  ;  Obligations  Communales  1892  2  80  0/0, 
464  francs,  contre  465  francs  ;  Obligations  Foncières 
2  80  0/0  1895,  463  fr.,  Obligations  3  75  0/0  1899, 
506  fr.  50,  sans  changement. 

fr  -fr  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  se  sont  peu  écartées  de  leurs  cours  précédents, 
à  quelques  rares  exceptions  près. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  que  nous 
laissions  à  1.008  fr.,  cote  présentement  1.000  fr.  Dans 
sa  dernière  séance,  le  Conseil  d'administration  de  cette 
Société  a  décidé  la  mise  en  paiement,  à  partir  du  2 
janvier  1902,  d'un  acompte  de  20  francs  bruts  par  ac- 
tion sur  le  dividende  de*I901.  Cet  acompte  sera  payé  à 
raison  de  19  fr.  20  nets  au  nominatif  et  18  fr.  35  nets 
au  porteur.  Comptoir  National  d'Escompte,  569  fr.  à  I 


terme  et  57i  fr.  50  au  comptant,  contre  571  fr.  et  574 
francs  il  y  a  huit  jours. 

La  Société  Générale,  qui  restait  à  605  fr.,  se  main- 
tient facilement  à  ce  cours. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  1.002  fr.  à 
terme,  et  à  1.000  fr.  au  comptant,  s'échange  sur  ces 
deux  marchés,  à  998  francs. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial,  qui  clôturait  -k 
595  fr . ,  se  retrouve  à  598  f r. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  perd  9  fr.,  à 
306  fr.  ;  Banque  Française  de  V Afrique  du  Sud,  au 
même  cours  de  68  fr.;  Compagnie  Française  des  Mines 
d'Or  et  de  l'Afrique  du  Sud,  97  fr.,  en  avance  de  2  fr. 

La  Rente  Foncière,  qui  était  revenue  à.  238  fr., 
remonte  de  2  fr.  à  terme,  à  240  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  cote  654  fr.,  comme  jeudi 
dernier  ;  cette  Société  payera,  à  partir  du  2  janvier  pro- 
chain, un  acompte  de  12  fr.  50  sur  le  dividende  de  1901 
soit,  impôts  déduits,  12  fr.  par  action  nominative,  et 
11  fr.  45  par  action  au  porteur  ;  Société  Foncière  Lyon- 
naise, 317  fr.  50,  ex-coupon  de  7  fr.  50  détaché  nier, 
contre  325  fr.  ;  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie, 
490  fr.  On  annonce  qu'un  acompte  de  7  fr.  par  action 
libérée  de  250  fr.  sera  mis  en  paiement  sur  le  dividende 
de  l'exercice  qui  va  prendre  tin  à  partir  du  2  janvier 
prochain;  Banque  de  l'Algérie,  980  fr.,  en  bénéfice  de 
45  fr.  pour  la  semaine. 

LaBanque  Parisienne  s"inscrit  à  513  fr.  à  terme  et  à 
514  fr.  au  comptant,  contre  505  fr.  et  512  fr.  il  y  a  huit 
jours  ;  Obligations  de :  Jt00  francs  de  in  Société  des  Im- 
meubles de  France  au  même  cours  de  108  fr.  ;  Obliga- 
tions de  Î75  francs,  127  fr.,  perdant  1  fr. 

fr-  -fr  Le  compartiment  des  actions  de  nos  Grandes 
Compagnies  de  Chemins  de  fer  est  légèrement  lourd. 

Le  Lyon  qui  cotait  1.530  fr.  à  terme  et  1.542  fr.  au 
comptant,  clôture  respectivement,  à  1.540  et  à  1.533  50; 
Nord,  1.940  fr.  à  terme,  gagnant  3  fr.,  mais  1.935  fr., 
au  comptant,  en  moins-value  de  10  fr.  ;  Midi,  1.310  fr. 
à  terme,  et  à  1.312  fr.  au  comptant. 

L'Orléans  finit  à  1.000  à  terme,  contre  1.610  fr.,  et 
l'Est,  à985fr.,  en  recul  de  6  fr.  ;  Ouest,  1.026  fr.  au 
comptant,  contre  1.032  fr.  Les  travaux  proposés  par 
cette  Compagnie  pour  l'aménagement  définitif  de  la 
partie  de  l'Esplanade  des  Invalides  comprise  entre  le 
quai  d'Orsay  et  la  rue  de  l'Université  ont  été  approu- 
vés par  la  "troisième  Commission  du  Conseil  muni- 
cipal. 

Pour  la  quarante-huitième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de 
1900,  une  augmentation  de  1.019.000  fr.  Toutes  les 
Compagnies  y  participent.  Du  1er  janvier  au  2  dé- 
cembre, la  diminution  totale,  sur  la  période  corres- 
pondante de  1900  se  trouve  ramenée  par  suite  à  59  mil- 
lions 996.000  fr. 

■fr  -fr  Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Commerciales  ont  eu  un  marché  actif  mais  irrégulier. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  qui 
restaient  à  630,  sont  encore  aux  environs  de  ce  cours, 
mais  sans  affaires  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  820, 
contre  815  fr.  La  Commission  municipale  du  gaz  s'est 
réunie  samedi  dernier  et  a  désigné  comme  rapporteur 
général  M.  Spronck  par  18  voix  contre  i7  données  à 
M.  Félix  Roussel.  M.  Spronck  est  partisan  de  la  con- 
servation des  usines  existantes  et  de  l'exploitation  par 
régie  intéressée. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  a  perdu  18  fr. 
à  140  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  398,  contre  430;  Char- 
geurs-Rêunis,  1.110  fr.,  contre  1.125;  ces  titres  déta- 
chent aujourd'hui,  20  décembre,  un  coupon  de  30  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  sont  à  760  fr.,  perdant  8  fr. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  50e  semaine 
de  1901,  de  10  au  16  décembre,  s'élèvent  à  904.526  fr., 
en  diminution  de  48.070  fr.  fr.  sur  la  même  semaine  de 
1900,  mais  en  augmentation  de  20.602  fr.  sur  celle  de 
1899.  Les  recettes  totales,  depuis  le  i'  r  janvier  jusqu'au 
16  décembre,  s'établissent  à  45.642.717  fr.,  en  diminu- 
tion de  9.607.159  fr.  sm*  la  période  correspondante  de 
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1900  et  de  2.047.329  fr.  sur  celle  de  1899.  Voilures  à 
Paris,  aux  environs  de  137  fr.  Pour  la  première  quin- 
zaine de  décembre,  les  recettes  de  cette  Compagnie 
s'établissent  à  612.176  fr.  55,  contre  430.297  fr.  16  pen- 
dant la  même  semaine  de  1900.  Du  1er  janvier  1901  au 
15  décembre  courant,  les  recettes  totales  s'établissent  à 
13.685.285  fr,  81,  en  moins-vaine  de  6.843.014  fr.  80 
sur  la  période  de  correspondante  de  1900. 

L'action  Suez  est  en  recul  de  25  fr.  à  3.775  fr.  Parts 
Civiles,  aux  environs  de  2.710  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
à  355  fr.,  reperd  son  avance  de  la  semaine  précédente  ; 
Electro-Métallurgie,  285  fr.  au  comptant,  contre  295  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  est  à  25  fr.  50, 
contre  28  fr.:  Compagnie  Thomson-Houslon,  700  fr.,  en 
reprise  de  10  fr.  La  Compagnie  des  Tramways  de  Nice 
et  du  Littoral,  qui  est  une  des  filiales  de  cette  Compa- 
gnie a  vu  ses  recettes  s'élever,  du  1er  janvier  1901  au 
30  novembre  dernier,  à  1.519.233  fr.  40,  contre  1  mil- 
lion 127.797  fr.  30  pendant  la  même  période  de  1901, 
soit  une  augmentation,  pour  l'année  en  cours,  de 
391.436  fr.  10. 

La  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tramways 
clôture  à  19d  fr  ,  en  reprise  de  5  fr.  ;  Compagnie  Géné- 
rale Franc/use  de  Tramways,  440  fr.,  contre  431  fr.  : 
Tramways  de  l'Est  Parisien,  faibles  à  102  fr.  Pour  la 
49e  semaine  de  1901 ,  c'est-à-dire  du  9  au  15  décembre, 
les  recettes  de  cette  Compagnie  se  sont  élevées  à 
73.504  fr.  15,  ce  qui  porte  à  2.997.022  fr.  55  le  total 
de  ses  recettes  du  1er  janvier  au  15  décembre.  Le 
nombre  des  voitures  en  service  a  été  de  112. 

Les  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine  sont  à  i81  fr.,  sans  changement;  Omnium  Lyon- 
nais, 03  fr.,  contre  00  fr.  ;  Métropolitain  de  Paris, 
555  fr.,  en  recul  de  16  fr.  ;  Société  Parisienne  Elec- 
trique, 266  fr.,  reperdant  son  avance  antérieure. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  au  même  cours  de 
95  fr.  ;  Raffinerie  et  Sucrerie  C.  Say,  1.002  fr.  au  comp- 
tant, perdant  5  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  est  aux  envi- 
rons de  364  fr. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  clôturait  à  552  fr.,  est 
montée  de  29  fr.  à  581  fr.  ;  Mines  de  Malfulano,  422  fr., 
contre  410  fr.  ;  Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie 
de  Fives-Lille,  sans  changement,  à  230  fr. 

■je  -fc  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  moins  actifs 
que  dans  ces  derniers  temps,  mais  leur  tenue  est  très 
satisfaisante. 

Les  Fonds  Argentins  restent  demandés.  L'Argentin 
4  0/0  1896  [Rescision)  a  repris  de  62  fr.  à  63  fr.,  et 
VArgentin  4  0/0  1900,  s'inscrit  à  61  fr.  15,  contre  60 
francs  20. 

Le  conilit  entre  la  République  Argentine  et  le  Chili 
touebe  à  son  terme.  Le  Chili  a  fait  à  l'Argentine  des 
propositions  sur  les  bases  suivantes: 

1°  Le  Chili  s'engagerait  à  ne  pas  se  prévaloir  de  la 
construction  de  routes  dans  la  zone  litigieuse  comme 
constituant  un  droit  de  possession; 

2°  Les  fonctionnaires  argentins  seraient  retirés  du 
territoire  contesté  afin  de  prévenir  les  malentendus  qui 
pourraient  égarer  la  Commission  anglaise  qui  procé- 
dera à  l'étude  topographique  de  ce  contesté  ; 

3°  Les  sentiers  destinés  à  faciliter  ces  travaux  topo- 
graphiques seront  construits  à  frais  communs  par  le 
Chili  et  l'Argentine. 

Le  Gouvernement  argentin  a  répondu  à  cette  propo- 
sition en  acceptant  le  règlement,  proposé  en  ce  qui 
concerne  l'affaire  des  routes,  mais  il  demanderait  cer- 
taines modifications  sur  le  point  relatif  à  la  pré- 
tendue  violation  du  contesté  par  les  autorités  argenti- 
nes de  la  Patagonie. 

On  s'attend  à  une  solution  amicale. 

Los  Fonds  Brésiliens  sont,  en  hausse.  La  Rente  4  0/0 
1889,  qui  restait  à  07  fr.  45,  cote  68  fr.  50  ;  Emprunt 
'i  0  0  1898  ( Funding ) ,  94  fr.  40  au  comptant,  gagnant 
■  t)  centimes.  A  terme,  il  cote  94  fr.  25,  contre  9.3  fr.  00; 
Obligations  M  inas-Geraès,  382  fr.  à  terme. 

I ,' Extérieure  Espagnole,  qui  restait  à  75  fr.  45,  a  re- 


conquis de  nouveau  le  coure  de  76  fr. ,  mais  elle  finit 
à  75  ir.  62  1/2. 

L'Italien  est  mieux.  Il  reste  à  101  fr.  15,  contre 
100  fr.  75. 

Le  Portugais  3  0/0,  qui  restait  à  27  fr.  30,  se  re- 
trouve à  27  fr.  25. 

Les  Fonds  Russes  sont  soutenus.  La  Rente  3  0/0 
1891-1894  est  à  84  fr.  95  à  terme,  contre  &5  fr.  40,  mais 
elle  cote  85  fr.  15  au  comptant;  Rente  3  0/0  1896, 
84  fr.  70;  Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  presque  sans 
changement  à  101  fr.  90. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  est  tou  jours  active.  On 
la  retrouve,  à  terme,  à  68  fr.  65.  Au  comptant,  elle 
est  demandée  de  (38  fr.  35  à  69  fr.  selon  les  coupures. 

Les  Fonds  Ottomans  ont  été  calmes.  La  Série  R  cote 
50  fr.  30;  Série  C,  27 fr.  20,  en  perte  de  12  centimes  l/2j. 
Série  D,  24  fr.  85. 

■jr  ir  La  Banque  1.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  est 
à  403  fr.,  gagnant  encore  8  francs;  Banque  Nationale 
du  Mexique,  ferme  à  675  fr.  au  comptant,  et  à  677  fr. 
h  terme;  Banque  Impériale  Ottomane,  529  fr.,  en  dimi- 
nution de  2  fr.  ;  Robinson  South  African  Banking  Com- 
pany. 94  fr.,  en  bénéfice  de  13  fr.  pour  la  semaine. 

Le  llio-Tinlo  a  été  encore  agité,  et  bien  qu'en  petite 
reprise  sur  ses  plus  bas  cours,  il  accuse,  pour  la  se- 
maine, à  1.020  fr..  une  moins-value  de  14  fr.  Usines  de 
Briansk,  306  fr.,  contre  388  fr.  ;  Sosnowice.  1.900  fr., 
après  même  1.870  fr.,  en  perte  de  110  fr.  On  dit  que  le 
dividende  de  cette  Compagnie  sera  inférieur  à  85  fr. 

Les  actions  des  Wagons-Lits,  que  nous  laissions  à 
309  fr.,  clôturent  à  311  fr.  C'est  le  30  courant,  comme 
nous  l'avions  présumé,  que  se  réunira  l'assemblée  gé- 
nérale extraordinaire  des  actionnaires  de  cette  Compa- 
gnie, qui  aura  à  examiner  le  projet  de  réorganisation 
dont  nous  avons  parlé  antérieurement. 

Les  actions  des  chemins  de  fer  Espagnols  ont  sen- 
siblement réactionné.  Andalous,  202  fr.,  contre  220  fr.  ; 
Nord  de  l'Espagne,  180fr.,en  perte  de  7  fr.  ;  Saragosse, 
200  fr.,  en  moins-value  de  G  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction  -  Salonique -Constan- 
linople  sont  à  269  fr.  au  comptant;  Obligations  an- 
ciennes Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894), 
408  fr.  ;  Obligations  nouvelles  (Série  1895 ),  350  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Les  échanges,  sur  ce  Marché,  ont  été  assez  animés  à 
terme,  mais  la  tendance  a  été  plutôt  irrégulière. 

Le  Brésil  5  O/O.  qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  82  francs, 
est  en  reprise  de  45  centimes  à  82  fr.  45;  Mexicain  5  O/O,  en 
avance  de  25  centimes  à  41  francs. 

Le  Cape  Copper  est  à  114  francs,  contre  125  fr.  50.  A  ras- 
semblée générale  des  actionnaires  du  18  courant,  le  Président 
a  affirmé  aux  actionnaires  que  les  bénéfices  de  l'année  se 
sont  élevés  à  248.8J5  liv.  st.,  ce  qui  a  permis  la  distribution 
d'un  dividende  de  13  shillings  par  action.  On  a  porté  à  la 
Réserve  une  somme  de  10.000  liv.  st.  et  au  Compte  nouveau 
23.000  liv.  st.  Le  compte  «  Réserve  »  représente  actuellement 
la  somme  de  245.000  liv.  st.  Tharsis,  135  fr.  5u  contre  149 
francs  50. 

Les  Chemins  Ottomans  sont  à  105  fr.  50,  contre  107  fr.  25; 
Laurium  hrec,  47  fr.  50.  . 

La  Huanchaca  a  donné  lieu  à  de  bonnes  demandes.  Elle 
clôture  ferme  à  95  fr.  25. 

L'action  Kertch,  qui  finissait  à  193  francs,  cote  181  francs. 
On  dit  que  cette  Société  aurait  trouvé  Jes  avances  qui  lui 
étaient  nécessaires.  Huta-Bankowa,  3.230  francs,  en  reprise 
de  41  francs;  Aciéries  du  Donetz,  au  même  cours  de  670 
francs;  Doubovmia-Balka,  1.340  francs,  également  sans 
changement . 

La  Harpener  reste  à  1.200  francs,  contre  1.218  francs; 
Vieille-Montagne,  565  francs,  gagnant  30  francs  :  Dnièpro- 
vienne,  ferme  à  2.035  francs,  ex-coupon  de  75  roubles  ou 
200  francs,  détaché  le  10  courant. 

La  part  Monaco,  que  nous  laissions  à  3.f90  francs,  cote 
3.575  francs.  Transports  Electriques  de  l'Exposition.  36 
li  anes  50;  Iramvoays  Electriques  de  Vannes  à  Paris,  3C  fr. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  finissent  à 
79  fr.  50. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


19  décembre  1901. 

Un  brusque  changement  de  température  s'est  produit  dans 
la  nuit  tle  dimanche  à  lundi  et  un  froid  sec  et  vif  a  succédé 
au  régime  pluvieux  qui  régnait  depuis  quelques  jours.  Les 
gelées  ont  été  assez  fortes,  mais  jusqu'ici  il  ne  semble  pas 
qu'elles  aieut  causé  des  dégâts  importants. 

Actuellement  le  temps  est  couvert  et  la  neige  a  fait  son 
apparition  la  nuit  dernière. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

21  nov. 
1901 

28  nov. 
1901 

5  déc. 
1901 

12  déc. 
1901 

19  déc. 
1901 

Fr. 

Fr. 

Fr 

Fr. 

Fr. 

21  25 

21  62 

22  37 

22  37 

21  87 

16  .. 

16  .. 

16  40 

16  84 

17  10 

Anvers  

15  50 

16  .. 

16  25 

16  37 

16  50 

Vienne  

18  48 

18  58 

18  64 

18  69 

18  60 

18  06 

18  12 

18  39 

18  fc9 

is  ic, 

13  70 

13  70 

14  22 

lô  53 

15  23 

15  15 

15  20 

15  72 

16  54 

16  19 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  transactions  ont  été  très 
calmes  cette  semaine.  La  tendance,  qui  était  faible  au  début, 
est  actuellement  plus  soutenue,  mais  les  cours  n'en  restent 
pas  moins  inférieurs  à  ceux  de  la  huitaine  précédente. 


5  déc. 

12  déc. 

19  déc 

22  37 

22  37 

21  87 

22  62 

22  37 

22  12 

Janvier-Février. . 

22  62 

22  50 

22  12 

22  87 

22  62 

22  37 

23  12 

23  .. 

22  87 

Halle  au  Blé.  —  La  position  commerciale  ne  s'est  guère 
modifiée.  A  la  réunion  d'hier,  les  offres  ont  été  peu  nom- 
breuses; toutefois,  on  a  constaté  un  certain  désir  de  vendre 
dans  la  direction  de  l'Ouest  et  les  qualités  ordinaires  de  cette 
provenance  ont  indiqué  une  baisse  de  25  centimes.  Les  bons 
blés  se  sont  maintenus  aux  prix  précédents. 

On  a  coté  :  blés  roux  do  choix,  21  fr.  75  à  22  fr.  . .  ;  bonne 
qualité.  21  fr.  25  à  21  fr.  50  ;  ordinaire,  21  francs  à  21  f r.  25  ; 
bigarrés,  21  fr.  50  à  22  francs;  blancs,  22  francs  à  22  fr.  25 
rendus  à  Paris. 

Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  n'achète 
toujours  que  fort  peu.  La  marque  de  Corbeil  est  sans  chan- 
gement à  31  francs.  On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

5  déc.  12  déc.  19  déc. 

Marques  de  choix             31  50  31  50       31  50 

Premières  marques...      30  75  30  75       30  75 

Bonnes  marques               30  12  30  12       30  12 

Marques  ordinaires...       29  12  2»  12       29  12 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Sur  le  marché  des  farines  de  commerce, 
les  affaires  sont  peu  actives;  mais,  la  tendance  reste  bonne 
grâce  à  la  réserve  des  vendeurs.  On  a  coté  en  clôture  ; 

5  déc.  12  déc.  19  déc. 

Courant                    27  87  27  87  27  62 

Janvier                    28  25  28  12  27  87 

Janvier-Février..      28  37  28  12  27  87 

4  premiers                28  62  28  37  28  12 

4  de  mars                 29  12  29  12  28  87 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Les  transactions  ont  été  peu  nombreuses  cette 
semaine.  Les  cours  restent  sensiblement  à  leur  niveau  pré- 
cédent : 

5  déc.       12  déc.       28  nov. 

Courant   21  87         21  62         21  87 

Janvier   22  37         21  87         21  87 

Janvier-Février..      22  37         21  87         22  12 

4  premiers   22  87         22  25         22  25 

4  de  mars   23  12         22  C2         22  62 


Seigle.  —  La  demande  est 
naux.  On  a  coté  en  clôture  : 


le  el   les  cours  sont  nomi 


5  déc. 

12  déc. 

19  déc 

15  8" 

15  87 

15  87 

Janvier  

16  .. 

16  .. 

16  .. 

Janvier- Février. . 

16  12 

16  12 

16  12 

4  premier* 

10  37 

16  25 

16  37 

16  50 

16  50 

16  75 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  (roux  88°). . . 

Londres   

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

Ne  vv-York(mosco  vad) 


21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

19  déc. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr 

Fr. 

~F~ 

Fr. 

19  50 

19  50 

19  25 

19  25 

19  12 

18  25 

18  12 

17  71 

17  76 

17  45 

18  12 

17  75 

17  37 

17  5(1 

17  25 

18  84 

18  72 

18  44 

18  44 

18  05 

20  89 

20  58 

20  16 

20  10 

18  50 

18  42 

17  92 

17  80 

li  èo 

37  11 

37  11 

37  11 

37  43 

37  47 

Voici,  d'après  le  Syndicat  des  Fabricants  de  sucre,  pour 
la  France,  et  d'après  l'Association  internationale  de  statis- 
tique sucrière,  pour  les  autres  pays,  les  résultais  de  l'en- 
quête au  14  décembre  courant,  ramenés  à'  l'ensemble  des 
fabriques  de  chaque  pays  : 

Fabriques  Production  en 

actives         Betteraves         sucre  brut 


Pays 


1901  1900 

1902  1901 


1901 
1902 


1900 
l'.lol 


1901  191 10 

1902  1901 


iFn  milliers  de  tonnes) 


333 

:!31 

'.1.278 

8.717 

1.080 

1.100 

395 

395 

15.630 

13.252 

2.221 

1 

975 

Aut.-Hong. . . . 

216 

213 

8.944 

7.408 

1.307 

1 

083 

107 

2.509 

2.463 

325 

320 

Danemark..  . 

7 

7 

443 

398 

57 

51 

32 

32 

1.483 

1.225 

200 

178 

Bussie  

277 

274 

8.3or> 

6.406 

1.O80 

s:  i4 

17 

16 

876 

866 

121 

115 

Totaux  .  . 

1.384  1.378 

47.468 

40.735 

6.391 

5 

716 

Les  chiffras  concernant  la  France  ne  comprennent  pas  le 
sucre  fictif  correspondant  aux  14  0/0  des  mêlasses  livrées 
aux  distilleries. 

Les  chiffres  relatifs  à  l'Allemagne  sont  augmentés  de  la 
production  présumée  des  sucrateries  spéciales  me  travaillant 
pas  dè  betteraves).  Pour  1901-1902,  cette  production  est  éva- 
luée à  110.000  tonnes,  contre  104.0  3  en  1900-1901. 

Sur  le  marché  de  Paris,  la  tendance  a  été  calme  cotte  se- 
maine. On  a  clôturé,  aujourd'hui,  à  des  cours  légèrement 
inférieurs  à  ceux  d'il  y  a  huit  jours  :  " 

5  déc.  12  déc.  19  déc. 

Blanc  n°  3  :  —          —  — 

Courant   22  50  22  56  22  50 

Janvier   22  75  22  75  22  66 

4  premiers   23  06  23  12  23  06 

4  do  mars   23  56  23  56  23  50 

4  de  mai   24  95  23  94  23  94 

Boux  88°  disponible   19  25  19  25  19  12 

Baffiné  belle  sorte  disponible.  97  . .  96  50  96  50 

Nous  publions  d'autre  part  une  information  sur  la  Confé- 
rence internationale  des  sucres. 


Vins.  —  Les  pluies  de  la  semaine  dernière  avaient  rendu 
les  vignobles  impraticables  et  arrêté  les  travaux.  Le  temps 
sec  et  froid  a  permis  de  reprendre  les  opérations  de  la  taille. 

Les  premiers  soutirages  sont  terminés  pour  une  partie  de  la 
récolte  et  les  dégustations  qui  en  ont  été  la  suite  ont  confirmé 
généralement  les  appréciations  premières  :  année  jalouse, 
beaucoup  de  choix  à  faire  ;  à  côté  de  beaux  et  bons  vins,  on 
rencontre  partout  des  qualités  secondaires  et  des  sortes 
défectueuses. 

Contrairement  à  toute  attente,  les  affaires  sont  devenues 
un  peu  plus  importantes  dans  le  Midi,  sans  toutefois  portei 
sur  des  lots  importants. 

Comme  les  livraisons  s'opèrent  immédiatement,  le  Moni- 
teur Vinicole  en  conclut  que  la  consommation  du  vin  ten- 
drait à  s'accroître  un  peu.  Si  ce  mouvement  se  poursuit,  la 
campagne  pourra  se  terminer  mieux  qu'on  ne  l'espérait. 

Dans  le  Gard,  on  cote  les  meilleurs  Aramons  de  6  à  7  fr.  ; 
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genre  montagne  de  7  à  9  fr.  ;  coteaux  de  9  à  11  fr.,  postières 
île  \2  à  IX  fr.  :  le  tout  à  l'hccto,  pris  à  la  propriété'; 

Dans  l'Hérault,  les  cours  se  raisonnent  comme  suit  :  Mon- 
tagnes  lor  choix,  frais,  fruités  et  de  belle  couleur,  titrant  de 
9'5  à  11",  vers  les  8  fr.  ;  2e  choix,  10-  à  11°,  7  fr.  ;  10%  0  fr. 

Beaucoup  de  propriétaires  cherchent  à  vendre  dans  le 
Roussillon  et  on  signale  un  tassement  dans  les  cours.  On 
pave  les  8°  à  10»  1/2,  de  3  fr.  50  à  !)  fr.  l'hecto.  Les  11° 
valent  de  9  à  10  fr.;  les  12"  à  13°,  10  à  18  fr.,  et  les  13°  1/2  à 
14°,  de  21  à  25  fr. 

Dans  le  Bordelais,  le  commerce  traite  encore  de  petits  lois 
pour  parer  à  ses  besoins  immédiats.  Les  cours  des  vins  vieux 
sont  fermement  tenus  à  la  propriété. 

En  Champagne,  on  s'est  occupé,  ces  temps  derniers,  de 
donner  aux  vins  un  premier  soutirage.  Aussi  les  produits  de 
l'année  sont-ils  devenus  plus  faciles  à  apprécier.  Il  y  à.  beau  - 
coup  d'inégalité.  Mais  les  vins  faits  de  bonne  heure  ont 
généralement  chair,  finesse  et  bouquet.  Dans  certaines 
contrées,  on  remarque  parfois  une  tendance  à  jaunir.  Le 
mouvement  d'exportation  est  assez  satisfaisant;  cependant, 
les  maisons  qui  faisaient,  autrefois,  leurs  principales  trans- 
actions avec  l'Angleterre  souffrent  d'un  ralentissement  fort 
sensible  depuis  la  guerre  avec  le  Transvaal. 

La  situation  n'a  pas  changé  clans  nos  régions  bourgui- 
gnonnes. Il  faut  s'attendre,  soit  en  Bourgogne,  soit  dans  le 
Beaujolais-Màcounais,  à  des  achats  moins  nombreux,  jusque 
vers  lin  janvier  ou  commencement  de  février.  Tout  se  bor- 
nera à  quelques  affaires  de  réapprovisionnement. 

Le  calme  domine  toujours  daus  notre  colonie  algérienne. 
Seuls,  les  vins  blancs  sont  assez  demandés.  On  a  payé 
plusieurs  parties,  titrant  de  12  à  13  degrés,  aux  prix  de  10  à 
11  fr.  l'hecto. 

A  Bercy-Entrepôt,  les  transactions  sont  toujours  languis- 
santes. Toutefois,  on  recherche  assez  les  vins  blancs,  qui 
continuent  à  être  fort  à  la  mode.  Les  plus  ordinaires  du 
Midi  ou  d'Algérie  sont  cotés  de  15  à  18  fr.  l'hectolitre.  Les 
petits  Bordeaux  s'obtiennent  à  60  fr.  la  pièce;  les  Pouilly 
se  raisonnent  entre  80  et  120  fr.,  les  Anjou  à  peu  près  dans 
les  mêmes  conditions.  Les  vins  blancs  exotiques  :  Huelva, 
Séville,  Manche  sont  enregistrés  à  30  et  32  fr.  l'hectolitre. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

19  déc. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

M  25 

44  50 

45  .. 

44  75 

45  .. 

44  .. 

44  62 

44  93 

44  31 

45  55 

45  25 

44  50 

45  .. 

45  .. 

45  75 

43  12 

43  75 

44  68 

44  06 

45  62 

36  82 

36  82 

37  .. 

37  40 

38  54 

Du  7  au  13  décembre,  les  recettes  de  Santos  ont  été  de 
175.000  sacs,  contre  123.000  pendant  La  même  période  de 
•1900  :  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  71.U0O  sacs,  contre  40.00» i 
en  1900. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est  à-dire  du 
1"'  juillet  au  13  décembre  1901,  les  recettes  des  deux  ports 
ont  ét<'-  les  suivantes  :  Santos,  0.»>'j0.000  sacs, contre 5. 104. 000 
pendant  La  période  correspondante  do  1900;  Rio,  3.398.000, 
contre  1.550.001)  en  1900  ;  soit,  au  total,  10.038.000  sacs,  contre 
6.654.00»!  au  13  décembre  19o0. 

les  marchés  européens  n'ont  présenté  que  peu  d'activité 
cette  semaine.  Mais  les  haussiers  ont  profité  de  la  diminu- 
tion marquée  des  recettes  de  Rio  pour  pousser  les  prix. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marches 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre.. 
LiverpooL. 
New- York. 


21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

19  déc 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

48  37 

48  37 

61  87 

58  87 

53  62 

48  46 

49  05 

48  84 

52  OS 

52  08 

44  71 

43  'j5 

45  62 

46  19 

46  42 

a  fait 

i;stés 


place  à  une  ten- 
à  peu  près  sta- 


L excitation  do  la  semaine  dernière 
dance  plus  modérée  et  les  cours  sont 

tionuaii'cs.  On  continue  à  discuter  sur  le  système  (l'évalua- 
tiondu  Bureau  d'Agriculture  de  Washington.  L'opinion  géné- 
i  aie  e-i  que  le  chiffre  de  9.674.000  halles  donné  pur  le  Bureau 
est  trop  faible  et  les  évaluations  les  plus  courantes  placent 
la  production  américaine  entre  10  millions  et  10  millions  1/2 
de  hall. -s. 

Line  ri.iiude  actuelle  a  pour  effel  d'éloigner  du  marché  un 
nombre  de  fabricants  qui,  doutant  «le  l'exactitude  de 
J  1   timation  Officielle,  reculent  le  plus  possible  leurs  achats. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes  ' 


21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

19  déc. 

l'tni 

l./Ol 

]  'tOI 

J  .r  )l 

l.vn 

uw 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

118  .. 

11... 

US  .. 

119  .. 

118  50 

4  10 

4  10 

4  12 

4  12 

4  17 

4  07 

4  10 

4  12 

4  12 

4  15 

Le   Havre  (Buenos- 
Ayres  en  suint,  100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée:) le  kilog  

Anvers  (    d°    )  le  kil. 

La  sixième  et  dernière  série  d'enchères  de  laines  coloniales. 
k  Londres,  qui  avait  commencé  le  26  novembre  dernier,  s'est 
terminée  samedi  dernier. 

Les  catalogues  comprenaient  une  grande  quantité  de  laines 
croisées,  dont  les  qualités  moyennes  et  inférieures  ont  subi 
une  réduction  de  7  1/2  0/0  alors  que  les  sortes  de  choix  se 
sont  maintenues  aux  cours  de  clôture  de  la  série  précédente. 
Les  prix  des  laines  mérinos  sont  également  restés  à  La  parité 
des  enchères  d'octobre,  sauf  cependant  ceux  des  sortes  dé- 
fectueuses qui  ont  reculé  de  5  0/0. 


Cuivre.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la 
Circulaire  Merton  : 

Dul"janv.  1"  quinz.  Depuis 
,  au  30  nov.  de  décembre  le  P'janv. 

1901  1901  1901 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   207.752         8.748  216.500 

Délivraisons   816.042         8.426  224.468 

En  faveur  des  délivr..    +  8.290     —     322      +  7.9»J8 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  30  novembre  1901  s'élevait  à  20.570 
En  ajoutant  l'excédent  des  importations  de  la 
dernière  quinzaine   322 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  décembre   20.892 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1er  janvier  au 

30  nov.  1901..  .  86.163  22.317  48.322  27.950  23.000  207.752 
1"  quinzaine  de 

décembre  1901.    4.093      448   2.207   1.000   1.000  8.748 

Dep.  le  P'janv...  90.256  22.765  50.529  28.950  21.000  216.500 

Les  délivraisons  de  la  dernière  quinzaine  comprennent  176 
tonnes  expédiées  en  Amérique. 

Nous  prions  nos  lecteurs  de  bien  vouloir  se  reporter  à  l'ar- 
ticle publié  plus  haut  :  Le  «  Trust  »  du  cuivre. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


21  nov. 
1901 

28  nov. 
1901 

5  déc. 
1901 

12  déc. 
1901 

19  déc. 
1901 

i  sh.  d 

i  sh. 

d. 

£  sh.  d 

i  sh.  d. 

t  sh.  d. 

66  10 

62  10 

58    .  . 

53    .  . 

49    .  . 

65  10 

si)  n 

è 

57  10  ■ 

52  15  . 

49    .  . 

113  10 

113  10 

111  17  6 

109  5  . 

106  10  . 

108  . 

108  5 

105  12  6 

104 

103    .  . 

H  15 

11  10 

11   5  . 

lu  17  6 

10  17  6 

11  6 

3 

11  2 

é 

10  15 

10  15  » 

10  7  6 

16  11 

3 

16  12 

6 

16  7  6 

16  5  . 

17    .  . 

55 

8 

56 

55  10 

56  . 

55 

5 

55 

10 

55  6 

54  . 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3' mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  â'mGjs — 
Plomb  anfîîàis  :flisp. 

—  espagnol:  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (14  décembre)  sont  les 
suivants  (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  140  fr.  ..,  contre  151fr.25; 
Chili  1"'  marques,  147  francs  50,  contre  158  fr.  75  :  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  165  fr.  ..,  contre  175  fr.  ..  ; 
en  Lingots  propres  au  laiton,  169  fr.  ..,  contre  176  fr.  ..; 
en  cathodes,  182  fr.,  contre  1X8  fr.  50;  élain  lianka,  292  fr.  75, 
contre  897  fr.  50;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à 
Paris,  32  fr.  50,  contre  33  fr.  ..  ;  zinc  de  Silésie,  4i  fr.  75, 
contre  45  fr.  . .. 

Xavier  Girakdot. 
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LA  SITUATION 

Berlin,  17  décembre  1901. 
Le  nouveau  Projet  de  tarif  douanier.  —  Marasme  persistant  des 
Industrie:-.  —  Le  Conflit  avec  le  Venezuela. 

La  discussion  du  projet  du  nouveau  tarif  douanier  a 
continué  au  Reickstag  jusqu'au  12  décembre.  Les  ora- 
teurs qui  se  sont  succédé  ;'i  la  tribune  dans  les  derniers 
jours,  n'ont  apporté  au  déliât  aucune  clarté  nouvelle  : 
tout  avait  été  dit,  même  avant  la  discussion.  Le  12  dé- 
cembre, l'assemblée  a  terminé  la  lecture  du  projet  et, 
sur  la  proposition  du  comte  de  Schwerin-Lo'vitz,  agra- 
rien,  l'a  renvoyé  à  une  Commission  de  vingt-huit  mem- 
bres laquelle,  l'examinera  pendant  les  vacances  du 
nouvel  an,  qui  dureront  jusqu'au 8  janvier. 

Cette  Commission,  qui  s'est  constituée  aussitôt,  ne 
compte  que  huit  adversaires  irréductibles  de  la  nou- 
velle loi.  Les  vingt,  autres  se  divisent  en  partisans  du 
projet  de  loi  tel  qu'il  est  et  en  partisans  d'une  surélé- 
vation plus  grande  des  droits  sur  les  céréales.  Le  pré- 
sident, M.  de  Kardolf,  est  parmi  ces  derniers.  S'il  faut 
en  croire  la  Deutsche  Tageszeitung,  qui  est  l'organe 
officiel  du  parti  agrarien,  les  partisans  d'une  nouvelle 
surélévation  des  taxes  seraient  au  nombre  de  dix-huit 
dans  la  Commission. 

Le  Gouvernement  russe,  par  ses  organes  officieux, 
vient  de  donner  un  nouvel  avertissement  au  Gouverne- 
ment allemand.  C'est  le  troisième.  Le  dernier,  s'il  est 
plus  conciliant,  dans  la  forme,  que  les  précédents,  n'en 
est  pas  moins  catégorique.  11  aflirme  nettement  que  la 
frontière  russe  sera  fermée  aux  produits  de  l'industrie 
allemande,  si  les  nouveaux  droits  sur  les  céréales 
étaient  votés  par  le  Reirhslag. 

L'argent  est  toujours  abondant  sur  le  marché  moné- 
taire et  la  situation  de  la  Reichsbank  s'est  encore  amé- 
liorée. Mais  la  fermeté  du  marché  financier,  qui  durait 
depuis  plusieurs  semaines,  n'a  pu  se  maintenir,  et  cela, 
à  la  suite  des  nouvelles  défavorables  qui  sont  arrivées 
en  grand  nombre  des  centres  industriels.  Et,  comme 
pour  mettre  le  comble  au  désarroi,  le  Gouvernement 
fait  démentir  formellement  la  nouvelle  qu'il  aurait 
l'intention  de  contracter  un  emprunt  de  500  millions  de 
marks,  «lestinés  à  de  grands  travaux  publics,  pour  les 
lignes  ferrées,  notamment,  comme  les  feuilles  offi- 
cieuses, elles-mêmes,  l'avaient  annoncé.  L'on  croit 
partout  qu'on  est  maintenant  au  plus  profond  de  la 
dépression  industrielle,  qu'on  ne  verra  pas  de  condi- 
tions pires.,  mais  on  estime,  aussi,  que  l'état  de  choses 
actuel  ne  se  modifiera  pas  avant  le  printemps  pro- 
chain. En  attendant,  la  moyenne  des  prix  de  vente 
de  la  métallurgie  s'est  encore  abaissée  de  3  ;ï  4  0/0 
dans  la  dernière  quinzaine.  Les  choses  ne  vont  pas 
beaucoup  mieux  dans  le  domaine  des  charbonnages, 
où  l'abaissement  du  prix  de  vente  de  la  houille  n'a  pas 
eu  pour  compensation  la  recrudescence  des  demandes 
qu'on  avait  espérée.  Avec  les  industries  du  fer  et  de 
l'acier,  les  plus  gravement  atteintes  sont  celles  de 
l'électricité,  de  la  construction  des  machines ,  des 
tissages  et  des  filatures.  Partout  les  commandes  ont 
subi  un  ralentissement  et  les  prix  de  vente,  une  baisse 
importante. 

Pour  le  moment,  les  industriels  allemands  semblent 
n'attendre  une  prolongation  de  vie  que  d'une  diminu- 
tion du  prix  des  matières  premières,  surtout  du 
charbon. 

Vous  devez  déjà  savoir  qu'un  conllit  d'un  caractère 
très  aigu  a  éclaté  entre  le  Venezuela  et  l'Allemagne.  Au 
dernier  moment,  courait  même  le  bruit  que  les  rela- 
tions diplomatiques  entre  les  deux  pays  étaient  rom - 
pues.  Je  puis  démentir  cette  nouvelle,  mais  la  situa- 
tion n'en  reste  £»as  moins  très  tendue. 

Le  Venezuela  étant  très  en  retard  pour  les  intérêts 
de  la  Dette  contractée  envers  l'Allemagne,  notre  Gou- 
vernement avait  menacé  —  dit-on  —  de  s'emparer  des 
douanes  de  la  Guayra,  pour  se  couvrir  des  arriérés.  Le 


président  Castro  aurait  menacé,  au  cas  où  cette  saisie 
se  produirait,  d'abolir  purement  et  amplement  tous 
les  droits  de  douane,  de  recevoir  les  Allemands  à  coups 
de  fusil  et  de  ne  plus  protéger  ni  la  vie  ni  les  biens 
d'aucun  étranger.  Jusqu'ici,  l'Allemagne  n'a  encore 
rien  fait  dans  la  voie  des  démonstrations  guerrières. 
Mais,  comme  le  bruit  court  qu'une  escadre  allemande 
se  dirigerait  vers  le  Venezuela,  une  escadre  des  Etats- 
Unis  est  allée  croiser  devant  les  ports  du  Venezuela, 
pour  suivre  ses  mouvements.  En  Allemagne,  on  croit 
généralement  à  une  issue  pacifique  du  conflit. 
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BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

1901 

1900 

14  déc. 

lui 

Idée. 

15  déc. 

Dif.  7  déc. 

936.249 

+ 

13.252 

818.903 

+  9-405 

23.820 

+ 

118 

22.962 

+  681 

9.126 

+ 

:3o 

15.637 

+  2.715 

848.013 

+ 

14.454 

878.233 

+  54.894 

62.621 

1.921 

73.673 

+  6.771 

105-412 

+ 

5-050 

89.672 

+  10.163 

+ 

116 

99. 436 

+  11.937 

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

150.000 

non  inod 

120.000 

non  mod. 

40.500 

non  rr.od. 

30.000 

non  mod. 

Circulation  de  billets  

1.172.401 

13. 166 

1.160.435 

+  20  117 

Autres  engagements  à  vue  

661.435 

+ 

44.868 

533  457 

+  73.872 

39.340 

+ 

91 

gti.629 

+  2.577 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 

et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Tau* 

de 
lesc. 

% 

928 

1.178 

633 

908 

66 

+  235 

3  1  2 

14  

929 

1.158 

671 

919 

65 

+  268 

942 

1.173 

693 

932 

65 

+  266 

» 

830 

1.430 

523 

1  066 

128 

-  109 

4 

831 

1.365 

501 

991 

102 

—  39 

» 

861 

1.284 

529 

927 

77 

+  73 

23  »   

912 

1  233 

552 

878 

85 

+  174 

S 

31  »   

896 

1.284 

485 

905 

70 

+  104 

» 

7  DOV  

928 

1.247 

490 

867 

66 

+  149 

15   

924 

1.217 

524 

857 

67 

+  202 

» 

23   

948 

1.179 

659 

844 

60 

+  264 

30  »   

921 

1.221 

629 

864 

65 

+  195 

923 

1.186 

617 

834 

65 

+  229 

14   

936 

1.172 

661 

848 

63 

+  257 

» 

Le  Lloyd  de  l'Allemagne  du  Nord.  —  Dans  1rs  neuf 
premiers  mois  de  l'exercice  courant,  les  recettes  ont  donné1 
sur  les  dépenses  un  excédent  de  20.160.000  marks,  contre  un 
excédent  de  20.390.000  marks  dans  la  même  période  de  1900 
et  un  excédent  de  13.3U0.O00  M.  dans  la  même  .période  de 
189!.*.  On  s'attend  à  ce  que  les  mois  de  novembre  et  de  dé- 
cembre soient  pareils  à  ceux  de  l'année  précédente. 

En  ce  moment,  le  Norildeutscher  Lloyd  a  en  construction 
9  vapeurs  transatlantiques,  parmi  lesquels  un  navire  rapide, 
et  un  navire-école.  Tous  ces  navires  seront  en  service  avant 
1905. 

Le  document  qui  nous  apporte  ces  renseignements  nous 
donne  les  prévisions  suivantes  sur  les  dividendes  que  distri- 
bueront probablement  les  diverses  Compagnies  de  navigation 
allemandes  : 

Packetfahrt,  de  6  à  7  0/0  (10  0/0  l'année  précédente)  :  Aus- 
trale, 10  0/0  (12  0/0)  ;  Kosmos,  12  0/0  1 15  0/0)  :  Afrique  Orien- 
tale, 5  0/0  (8  0/0)  ;  Sud-America,  8  0/0  (10  0/0)  ;  Levant,  7  1/2 
pour  cent  (10  0/0)  ;  Lloyd,  6  0/0  (8  1/2  0/0).  Ce  ne  sont, 
actuellement,  que  des  évaluations  approximatives. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  19  décembre  1901. 

Les  bonnes  dispositions  de  la  semaine  dernière  ne  se  sont 
pas  maintenues,  sauf  ponr  les  fonds  d'Etat,  qui  sont  fermes. 

Les  valeurs  industrielles  et  banquières  sont  toutes  faibles 
et  on  recul. 

L'argent  est  abondant. 

On  à  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  40  ;  Extérieure  75  50  ;  Lom- 
bards, 17  8U.  Clôture  ferme 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  18  décembre  1901. 

Le  Discours  de  lord  Rosebery  ;i  Chesterfield.  —  Le  Stock-Exchange. 
—  Les  Actions  de  mines  d'or.  —  Le  Marché  monétaire.  —  L'Em- 
prunt français. 

On  avait  annoncé  depuis  longtemps  déjà  que  lord 
Rosebery  devait  prendre  la  parole  à  Chesterfield  et  ce 
discours  était  très  attendu,  à  cause  de  l'attitude  obser- 
vée par  le  chef  du  parti  libéral  depuis  le  commence- 
ment de  la  campagne. 

Les  libéraux,  qui  ont  vu  l'unité  se  refaire  dans  leurs 
rangs,  espéraient  que  lord  Rosebery  allait  briser  avec 
L'impérialisme;  il  n'en  a  rien  été.  L'ancien  Premier  n'a 
ménagé  ses  critiques  à  personne;  il  a  fortement  com- 
battu la  politique  suivie  pendant  la  guerre,  mais  il  en 
a  cependant  approuvé  les  principes,  en  cherchant  à 
orienter  son  parti  vers  un  impérialisme  pacifique  et 
sentimental.  Sa  manifestation  devrait  avoir  comme 
suite  logique  la  formation  d'un  nouveau  parti  qui  em- 
prunterait aux  libéraux  leurs  idées  générales  et  accep- 
terait la  politique  d'aventures  de  M.  Chamberlain.  En 
tout  cas,  le  discours  de  Chesterfield  doit  marquer  la 
rupture  de  lord  Rosebery  avec  le  libéralisme. 

Le  Manchester  Guardian  dit  à  ce  propos  qu'il  était 
«  incivil  »  à  l'égard  de  lord  Rosebery  de  penser  que 
son  discours  allait  causer  le  naufrage  du  parti  libéral 
et  retarder  pour  les  .auteurs  de  la  guerre,  responsables 
aussi  de  sa  prolongation,  le  jour  de  la  reddition  des 
comptes.  Lord  Rosebery  s'est  assurément  séparé  du 
libéralisme,  mais  ne  s'est  pas  déclaré  son  ennemi. 
•»<  Son  discours  n'est  pas  un  discours  ministériel,  mais 
ce  n'est  pas  davantage  un  discours  libéral;  c'est  le 
discours  d'un  homme  qui  ne  saurait  avoir  aucun  parti 
politique  d'attache  forte  ou  durable  ;  car  ce  qui  sem- 
blerait raisonnable  à  cet  esprit  si  vif,  plein  de  large 
sympathie  et  plein  de  désir  de  rester  en  communion 
avec  tous  les  grands  sentiments  populaires  semblerait 
tôt  ou  tard  inadmissible  à  un  parti  quelconque.  » 

Tout  cela  ne  contribue  pas  à  éclaircir  la  situation 
politique  et  l'on  peut  dire  qu'une  des  causes  de  la 
force  du  Gouvernement  actuel  c'est  le  manque  de  di- 
rection dans  le  parti  adverse. 

Au  Stock-Exchange,  la  tendance  reste  toujours  indé- 
cise, plus  fortement  influencée  que  jamais  par  les  nou- 
velles de  New-York  et  les  mouvements  de  cette  place. 
Une  exception  cependant  doit  être  faite  pour  les  actions 
•de  mines  d'or,  qui  se  maintiennent  très  fermes  en  vue 
de  la  conclusion  prochaine  de  la  guerre.  On  parle  main- 
tenant du  mois  de  mars  comme  terme  des  hostilités, 
mais  ce  n'est  pas  la  première  fois  qu'on  émet  de  pa- 
reilles prévisions  et  ce  ne  sera  peut-être  pas  la  der- 
,  nière. 

Le  marché  monétaire  subit  la  tension  habituelle  à 
la  lin  de  l'année,  mais  on  ne  croit  pas  que  le  resser- 
rement soit  très  important.  La  Ranque  est,  d'ail- 
leurs, en  mesure  de  donner  au  marché  toutes  les  faci- 
lités nécessaires  pour  parer  aux  demandes  exception- 
nelles de  la  fin  décembre.  Notre  confrère  le  Statist, 
qui  analyse  cette  situation,  constate  qu'elle  est  la  mémo 
sur  la  plupart  des  places  européennes. 

Notre  confrère  constate,  en  outre,  que  l'emprunt 
français,  contrairement  à  ce  que  Ton  craignait,  n'a  pas 
amené  de  retraits  d'or  en  Angleterre  •>  Les  grandes  ban- 
ques de  Paris,  dit-il,  sont  assez  abondamment  pour- 
vues pour  qu'elles  n'aient  pas  eu  besoin  de  retirer  de 
fonds  de  Londres,  et  l'on  estime  qu'aussitôt  après  Noël, 
les  balances  qu'elles  détiennent  ici  seront  même  aug- 
mentées. » 

Le  motif  de  ces  placements  se  trouverait  dans  le 
manque  d'opérations  prêtes  sur  la  place  de  Paris,  situa- 
tion •  { 1 1 i  déterminerait  les  établissements  de  crédit  à 
profiter  des  taux  avantageux  offerts  par  le  marché 
anglais. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

19    décembre  1901 


Département  des  opérations  d'émission 

actif         Llv.  Kl 

Dette  fixe  de  l'Etat...  11015.100 

Rentes  immobilisée» .  6-159.900 

Or  monnayé  et  lingots  32.201  000 

Total   49  982  000 


PASSIF         Liv.  st. 
Billet»  créés   49. 982. 000 


Total   49.982. 000 

Département  des  opérations  de  banque 

PASSIF  LiV.  St. 


ACTIF  LiV.  St. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   11  475.000 

Portefeuille  et  avances  21.782.000 

Billets  en  réserve   20  411. 000 

Or  et  argent  monnayés  2.185  000 


Capital  social   14. 553. 000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3. 172. 000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10.493.000 

Comptes  particuliers.  39-460.600 

Billets  à  sept  jours,  etc.  176. 000 

Total   07  854  000  Total..   67. 854. 000 

STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnavé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  â7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép|. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

39  129 

29.669 

51 . 483 

42. 732 

27. 238 

52  73 

3  " 

19  »   

39.5lJ(i 

29  395 

52. 230 

42  850 

27.886 

53  20 

26  »   

39  638 

29.4t>2 

51.642 

42  lit 

28.011 

54  07 

1» 

3  octobre   

38.158 

30. 547 

52  079 

45  180 

25.386 

48  61 

>» 

10  »   

37  313 

30  056 

53  046 

45  829 

25  092 

41  13 

17  »   

37.177 

29.696 

5!. 361 

43.981 

25  5SG 

49  03 

24  i  

36  352 

29  299 

51  122 

44  184 

24.828 

48  38 

» 

31  o   

35. 655 

29.547 

52.139 

46. 153 

23.883 

45  63 

4 

7  novembre  . . 

35.184 

29.859 

49.574 

44.345 

23.100 

46  44 

14  »   

34.925 

29.42* 

50  541 

45-136 

23.282 

45  92 

» 

21  i  

35  213 

29.071 

49  870 

43  886 

23  «17 

47  71 

28  »   

:5.370 

29.285 

50.669 

44.740 

23.860 

46  91 

» 

5  décembre. 

3ï.3i9 

29.478 

50.133 

43.359 

23. 616 

47  95 

» 

12  »   

35-181 

29.213 

48  571 

42  712 

23.743 

48  69 

19  »   

34.392 

29.571 

49.953 

45.258 

22  596 

4j  07 

La  Dette  britannique.  —  Voici  les  mouvements  de  la 
dette  nationale  britannique  depuis  1890-91  : 

Evaluation  Total 

en  capital    Dette  de  la 

Dette  des  annuités   non  Autres   dette  non 

Exercices     foudéc  terminables  fondée  dettes  amortie 

(1)  (2) 

(En  milliers  de  liv.  st.) 

1890-  91....  579.472  (58.419  36,140  1.883  G85.954 

1891-  92 ....  5  7 . 945  04 . 422  35 .31,3  2 . 862  681 1 . 542 

1892-  93....  589.533  60.71  il  20.748  2.605  673.648 

1893-  94....  587.631  57.077  21.446  2.950  669.104 

1894-  94....  586.016  53.583  17.400  3.162  660.161 

1895-  96....  589.147  49.351  9.976  4.066  652.540 

1896-  97....  5S7;699  44.942  8.133  4.136  614.909 

1897-  98....  585.788  40.515  8.133  3.831  638.266 

1898-  99....  5x3.186  36.243  8.133  7.478  035.040 

1899-  1900..  552.61)7  60.2311  10.133  10.180  639.165 

1900-  1801..  551.182  (il.  67  7  78.133  14.731  705.723 
Voici,  pendant  les  mêmes  exercices,  quelles  ont  été  les 

charges  de  service  de  cette  dette  : 

Intérêts  et  li  ais  Amortisse-  Charges 
d'administration    menls  totales 

(En  livres  sterling) 

1890-  91    19.009.879      5.962.108  "24,971.087 

1891-  82   18.511.243      0.313.842  24.825.085 

1892- 93   18.523.588      6. 396. 314  24.919.902 

1893-  94   18.383.282  6.655.4U  25.038.723 

1894-  95   18.301.921  0.675.991  2  1  977  912 

1895-  90    17.7(18.887  7.299.205  25.008  092 

1890-97   17.728.171  7.429.979  25.158.150 

1807-98   17.604.970  7.718.277  25.323.247 

1898-  99   17.398.234      7.839.489      25. 237.723 

1899-  1900   17.410.177      6.124  808      23.5:15  285 

1900-  1901   18.818.052      1.549.865      20.308  517 

l]  i  La  valeur  en  capital  des  annuités  lenninablcs  esl  calcn- 
Lée  au  taux  de  2  3/4  0/0. 

(2)  11  s'agit  de  sommes  empruntées  dans  nu  but  spécial  : 
construction  de  casernes,  travaux  militaires,  chemin  de  fer  de 
l'Ouganda,  etc. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Belgique  et  Espagne 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  19  décembre  1901. 

Le  Stock-Exchauge  reste  toujours  influencé  par  les  indi- 
cations défavorables  données  par  la  Bourse  de  New-York. 
C'est  le  seul  élément  contraire  :  la  situation  du  Marché  mo- 
nétaire n'est  pas  mauvaise;  la  tension  ne  surprend  personne, 
et  l'on  croit  que  la  Banque  est  en  état  de  conserver  la  direc- 
tion du  Marché. 

Les  Consolidés  se  retrouvent  à  94  3/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  calmes. 

'L'Extérieure  d'Espagne  clôture  à  74  7/8;  l'Italien  est 
à  100  3/8:  les  Fonds  Ottomans  sont  soutenus. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste 
indécis. 

Les  fonds  argentins  sont  calmes.  On  cote  :  Argentin 
6  0  0  188b'  94  1/2,  Funding  94  5/8.  Le  Brésil  4  0/0  se  tient 
à  67  1/2. 

Les  Chemins  auglais  sont  peu  actifs  ;  les  Chemins  améri- 
cains conservent  une  allure  lourde. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  116  1/2;  YErie  à  41  ./. 
et  le  Louise ille  à  108  1/2  ;  l'Atchison  à  80  1/4  et  le  Norfolk 
à  93  1/2. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  19  décembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 
Les  dispositions  sont  bonnes  au  marché  à  terme;  les 
cours  restent  soutenus,  bien  que  les  transactions  soient 
calmes. 

Les  valeurs  espagnoles  ont  été  bien  tenues,  la  tension 
du  change  à  36  a  à  peine  inlluencé  les  cours  ;  la  Rente 
Extérieure  clôture  à  74  15/16,  la  Saragosse  à  265  1/2, 
le  Nord  de  l'Espagne  à  190.  Le  Rio-Tinto  s'est  un  peu 
amélioré  à  1.025,  après  avoir  été  coté  au-dessous  de 
1.000  francs. 

Les  valeurs  de  traction  ont  eu  un  marché  mouve- 
menté ;  les  brusques  soubresauts  qui  se  sont  produits 
n'ont  pas  eu  de  causes  bien  explicables. 

Le  Métropolitain  finit  assez  faible  à 557  1/2;  la  Pari- 
sienne Electrique  à  265. 

Le  Brésil  4  0/0  a  été  assez  bien  échangé  et  finit  à 
67  1/2.  Le  change  s'est  amélioré  progressivement  à 
12  23/32. 

Les  valeurs  turques  ont  été  tout  à  fait  négligées.  » 

Au  marché  du  comptant,  la  tendance  est  peu  favo- 
rable ;  les  rentes  belges  ont  été  relativement  peu  trai- 
tées. 

De  la  faiblesse  au  compartiment  des  banques  :  la 
Banque  Africaine  continue  à  reculer  :  la  Capital  à  63,  la 
dividende  à  47  50;  l'Outremer  reste  faible  :  la  Capital  à 
320,  l'Ordinaire  à  83. 

Les  chemins  de  fer  sont  peu  actifs  :  l'ordinaire  Che- 
mins de  fer  du  Congo  est  en  recul  à  4.712. 

Les  actions  des  tramways  sont  négligées  ;  les  cours 
restent  à  peu  près  au  même  niveau. 

La  faiblesse  domine  en  valeurs  sidérurgiques.  Cocke- 
rill  recule  à  1.902,  Marcinelle  et  Couillet  à  256,  Vezin- 
Aulnoyc  à  295. 

Plus  de  résistance  en  charbonnages,  surtout  pour  les 
bons  titres  comme  Mariemont  à  2.072,  Sacré-Madame 
à  2. 490,  Trieu-Kaisin  à  755. 

Les  verreries  et  glaceries  sont  faibles  ;  les  valeurs  de 
gaz  et  d'électricité  sont  complètement  délaissées. 

Les  titres  congolais  sont  en  forte  réaction  :  l'ordi- 
naire Katanga  à  1.392,  ordinaire  Haut-Congo  à  1.205. 

Peu  de  transactions  de  valeurs  étrangères. 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Belgique.  —  Pendant 
les  onze  premiers  mois  de  1901,  les  importalions  se  sont  éle- 
vées à  1.991.514.000  fr.,  contre  1.943  879.0i>0  en  1900;  il  y  a 
donc  augmentation,  comparativement  à  l'année  préeédente 
do  47.6  5.000  fr.  ou  2  0/0. 

Les  exportations  ont  atteint,  les  onze  premiers  mois  de 
1901,  1. 634.534.000  fr.,  contre  1.669. 815. COl'  en  1900,  soitune 
diminution  de  35 . 276 . 000  f r .  ou  2  0/0. 


Les  importations  ont  donc  dépassé  les  exportations  de 
356.975.000  fr.,  contre  27 1 .064.000  fr.  pendant  la  période  cor- 
respondante do  l'année  dernière. 

Les  droits  de  douanes  perçus  les  onze  premiers  mois  de 
1901  se  sont  élevés  à  46.346.780  fr.,  contre 47. 184. 444  en  1900  ; 
il  y  a  donc,  de  ce  chef,  diminution  de  837. 66i  fr.  ou  2  0/0. 


ESPAGNE 

LA  SITUATION 


Madrid,  le  16  décembre  1901. 
La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

La  situation  politique  continue  à  être  un  peu  trou- 
blée par  les  grèves  réitérées  qui  éclatent  dans  diffé- 
rentes régions  de  l'Espagne.  Il  n'y  a  pas  de  doute  que 
dans  un  certain  nombre  de  cas  ce  sont  les  anarchistes 
qui  poussent  les  socialistes  à  la  révolte,  comme  en 
Andalousie;  dans  d'autres  cas,  c'est  le  haut  prix  des 
denrées  alimentaires  qui  pousse  aux  réclamations. 

La  discussion  du  budget  continue  cahin-caha  à  la 
Chambre,  qui  fait  passer  de  mauvais  moments  au 
Ministre  des  Finances.  Celui-ci  se  plaint  que  le  budget 
va  être  envoyé  au  Sénat  avec  19.000.000  de  pesetas  de 
déficit,  à  la  suite  des  modifications  introduites  par  les 
députés,  et  il  se  propose  de  demander  à  la  Haute  As- 
semblée de  repousser  toutes  les  augmentations  votées 
par  la  Chambre.  Gela  ne  fera  pas  avancer  beaucoup  la 
discussion  de  la  loi. 

La  Commission  chargée  de  faire  le  rapport  sur  le 
paiement  en  or  des  droits  de  douane  commencera  à  le 
rédiger  aujourd'hui.  Elle  a  recueilli  un  certain  nombre 
de  témoignages  :  parmi  eux,  il  faut  citer  ceux  résultant 
de  l'information  ouverte  par  notre  confrère  le  directeur 
de  la  Eslafela.  Quelques  personnes  sont  d'avis  de  fixer 
journellement  le  taux  du  change  pour  les  détaxes,  mais 
je  crois  que  ce  serait  une  complication  pour  la  comp- 
tabilité. 

R  semble  que  le  Ministre  des  Finances  soit  décidé  à 
fixer  la  somme  de  126.000.000  de  pesetas  pour  l'émission 
de  bons  du  Trésor,  qui  aura  lieu  le  mois  prochain,  à 
trois  et  à  six  mois  d'échéance  et  avec  2  1/2  et  3  0/0 
d'intérêt.  11  est  difficile  de  savoir  quelles  sont  les  me- 
sures prises  pour  assurer  le  succès  de  l'opération. 
D'autre  part  on  annonce  avec  insistance  que  M.  Urzaiz 
a  conclu  avec  la  maison  Rothschild  une  opération  de 
75.000.000  avec  la  garantie  des  mines  d'Almaden.  Sans 
affirmer  catégoriquement  que  cette  nouvelle  soit  exacte, 
il  est  permis  d'assurer  que  le  Ministre  des  Finances  a 
certainement  en  projet  quelque  autre  mesure  destinée 
à  agir  sur  le  change,  car  il  a  insisté  fortement  auprès 
de  la  Commission  du  budget  pour  qu'elle  réduise  le 
montant  destiné  à  couvrir  la  perte  du  change  pour 
payer  en  or  les  fonctionnaires  qui  sont  à  l'étranger.  Ce 
fait  est  positif. 

La  hausse  signalée  la  semaine  dernière  n'a  pas  pu 
continuer.  Les  habiles  ont  mis  à  profit  la  situation 
créée  par  le  manque  de  titres  flottants,  absorbés  depuis 
le  15  novembre  par  les  fonds  provenant  du  rembourse- 
ment des  obligations  des  Douanes,  mais  une  fois  ces 
fonds  employés,  il  fallait  bien  s'arrêter  et  c'est  ce  qu'on 
a  fait,  à  regret,  bien  entendu,  car  ceux  qua  avaient 
acheté  à  73  0/0  rêvaient  déjà  le  cours  de  75  0/0,  auquel 
ils  auraient  réalisé  un  joli  bénéfice,  mais  le  sort  en  a 
décidé  autrement,  et  le  cours  de  73  0/0  a  été  perdu  :  on 
n'a  pas  pu  le  regagner  encore. 

R  y  a,  en  effet,  deux  facteurs  importants  à  considérer 
à  présent  à  la  Bourse  :  le  taux  de  l'escompte  qui  devra 
changer  quand  la  nouvelle  loi  sur  le  service  du  compte 
courant  du  Trésor  à  la  Banque  sera  mise  en  vigueur  et 
l'émission  d'obligations  du  Trésor. 

Cette  dernière  est  la  plus  immédiate  et  peut  exercer 
une  grande  inlluencé  sur  les  capitaux  actuellement  dis- 
ponibles, éventualité  qui  préoccupe  à  juste  titre  la  v 
spéculation  qui  attend  d'être  fixée  sur  les'conditions  de 
l'émission. 


794 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Portugal 


Le  comptant  a  été  peu  animé  :  sur  le  marché  à 
ternie,  il  y  a  eu  des  oscillations  de  0.50  0/0  en  trois 

jours. 

Les  valeurs  à  convertir  n'ont  presque  pas  de  marché. 

Le  5  0/0  amortissable  un  peu  faihle. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne,  très  agitées,  per- 
dent 11  points  sur  les  cours  de  la  semaine  dernière,  par 
la  crainte  d'une  diminution  de  dividende. 

Les  actions  de  la  Compagnie  fermière  des  Tabacs 
très  fermes. 

Le  cours  du  chèque  a  éprouvé  des  variations  moins 
brusqués  et  semble  se  tasser  aux  environs  de  34  0/0. 
C'est  déjà  un  résultat. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  les  prin- 
cipales valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 

25  nov.      2  déc.     9  déc.    16  duc. 
4  0/0  Intérieure   71  65      71  85      72  65      72  70 

4  0/0  Extérieure   78  45      ....      79  50      79  KO 

5  0/0  Amortissable   92  80      92  75      93  25      93  10 

Banque  d'Espagne   493..     493..     491..  481.. 

—  Hypothécaire  ..  189  ..  189  ..  189  ..  190  . . 
Gomp.  Fer'm.  des  Tabacs  404  . .  403  . .  407  . .  405  50 
Chèque  sur  Paris   42  60      40  95      30  50      35  25 

—  sur  Londres....  35  87  35  46  32  70  35  90 
Bons  cubains  6  0/0   86    86  75 

—         5  0/0   71  50      72  30  .... 

Cédules  hvpoth.  5  0/0...     101  95     102..     102..     102  05 
—  "         4  0/0. . .     100  90     100  90    100  90 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  -f-  argent,  0.8  millions; 
—  escomptes  commerciaux,  3.2;  circulation,  3.9.  Les 
recettes  des  douanes  en  or,  qui  figurent  à  un  compte 
spécial,  ont  produit  37.834  pesetas  25. 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  24  novembre  1901  (47  semaines) 

1901 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 
Ancien  réseau... 

2070 
784 
104 

499 

Pesetas 

54.504.483 
15.5u3.417 
1.315.319 
11.023.107 

Pesetas 

58  141.709 
16.844  426 
1.410  805 
11.757.433 

Pesetas 

60.300  675 
17.152.247 
î .319-659 
11  950.047 

Lérida-Reus  .... 
Almansa  Valence 

Total  No.-d  de  l'Esp. 

3437 

82.406.326 

88  154.373 

90- 622. 628 

1067 

3550 
246 

17.302.170 

58.358. 199 
1.194.195 

17.085.736 

80.823.620 
1.700  407 

17.851.887 

83  407  495 
2.824.209 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

Pesetas 

61.511.294 
18.083.531 
1.177.502 
11.878.056 


92.630.383 


17.685.662 

84.707.509 
2.923.831 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  18  décembre  1901. 

Il  y  a  eu  des  réalisations  assez  nombreuses  et  la  tendance 
générale  en  a  un  peu  souffert. 

On  cote  l'Intérieure  à  72  90  ;  l'Amortissable  à  81  20  ;  le 
change  sur  Paris  est  à  35  87. 


PORTUGAL 


LA  SITUATION 


Lisbonne,  16  décembre  1901. 
Conflit  entre  le  Gouvernement  et  la  Banque  île  Porlu6al. 

Un  conflit  vient  d'éclater  entre  le  Gouvernement  et  la 
Banque  de  Portugal,  à  propos  du  renouvellement  du 
entrai  avec  cet  Etablissement,  renouvellement  dont  je 
vous  ai  entretenu  au  mois  de  mai  dernier. 

La  question  étant  quelque  peu  confuse,  je  crois  devoir 
vous  en  présenter  un  court  historique. 

En  décembre  1900.  Le  Ministre  ries  Finances  avait 
le  Conseil  général  dé  Là  Banque,  par  l'intermé- 
diaire de  son  Gouverneur,  à  examiner  avec  lui  les 
modifications  à  introduire  au  contrat  existant. 

Avec  La  consentement  du  Conseil  général,  le  Gouver- 


neur alla  conférer  avec  le  Ministre  et  lui  déclara  qu'en 
1898  un  engagement  avait  été  pris  avec  l'assemblée 
générale  de  ne  pas  préparer  de  nouvelles  conditions  de 
contrat,  sans  l'en  prévenir. 

L'assemblée  générale  du  M  janvier  1901,  convoquée  à 
cet  effet,  chargea  le  Conseil  général  d'étudier  ces  modi- 
fications avec  le  Gouvernement,  et  se  déclar  en  ses- 
sion permanente  jusqu'à  ce  que  le  Conseil  général  ait 
présenté  le  résultat  de  ses  travaux. 

Le  Conseil  nomma  donc  une  Commission  pour  s'occu- 
per de  cette  question  et,  dans  la  première  conférence  de 
cette  Commission  avec  le  Ministre  des  Finances,  elle 
exposa  ses  idées  avec  les  moyens  de  les  réaliser.  Ces 
projets  se  résumaient  ainsi  :  1°  affranchir  le  Gouverne- 
ment de  la  charge  de  2  0/0  des  emprunts  existants  de 
7.000  et  8.000  contos  (en  voie  d'amortissemeni  ;  2»  ne 
pas  toucher  aux  intérêts  des  actionnaires  d'une  ma- 
nière qui  pût  agir  sur  les  cours  des  actions;  3°  dési- 
gner et  appliquer  un  article  spécial  pour  renforcer  le 
fonds  de  garantie  de  l'émission  fiduciaire. 

En  mai,  le  Ministre  des  Finances  présenta  au  Parle- 
ment un  projet  de  loi  lui  donnant  l'autorisation  de 
signer  un  nouveau  contrat  établi  d'après  ces  bases.  Ce 
projet  ne  put  être  voté  en  temps  par  la  Chambre  et  le 
Ministre,  voulant  en  finir  avec  cette  question,  résolut 
de  prendre  un  décret  lui  donnant  pouvoir  de  signer. 
Le  Conseil  général  de  la  Banque  exigea  seulement 
que  ce  décret  fut  rédigé  dans  les  mêmes  termes  que 
le  projet  de  loi  approuvé  par  la  Commission  des 
finances. 

Il  en  fut  fait  ainsi  et,  le  même  jour  que  paraissait  Le 
décret,  un  projet  de  contrat  fut  envoyé  au  Conseil  gé- 
néral par  l'intermédiaire  du  Gouverneur.  Ce  dernier 
déclara  le  lendemain,  au  nom  du  Conseil,  que  le  con- 
trat était  accepté;  il  demanda  toutefois  que  certaines 
clauses  accessoires  y  fussent  ajoutées  et  l'entente  fut 
bientôt  complète. 

C'est  ici  que  le  conflit  prend  naissance.  Le  contrat 
rédigé  d'après  ces  conventions  arrêtées  de  part  et 
d'autre  est  remis  à  la  Banque  ;  le  Conseil  général  de- 
mande de  le  soumettre  à  l'assemblée  générale  qui  s'est 
considérée  en  session  ordinaire  :  le  Ministre  répond  que 
l'acceptation  du  Conffcil  général  lui  suffit.  L'assemblée 
générale  se  tient  quand  même;  elle  examine  le  contrat, 
se  déclare  incompétente  et  décide  la  convocation  d'une 
assemblée  extraordinaire. 

En  présence  de  cette  situation,  le  Gouvernement  a 
informé,  jeudi  dernier,  le  Conseil  général  de  la  Ban- 
que, par  l'intermédiaire  du  Gouverneur,  qu'ayant  né- 
gocié avec  la  Banque,  sur  des  bases  déterminées,  une 
modification  des  contrats  existant,  il  aurait  le  droit  de 
réclamer  de  la  part  du  Conseil  la  signature  du  contrat 
provisoire,  mais  qu'en  présence  des  faits  qui  viennent 
de  se  produire,  il  annule  purement  et  simplement  le 
contrat,  ce  qui  laisse  à  la  Banque  et  au  Gouverne- 
ment leur  entière  liberté  d'action. 

Les  choses  en  sont  là  et  la  question  a  trop  de  des- 
sous pour  qu'il  soit,  dès  maintenant,  possible  de  pré- 
voir les  incidents  qui  pourront  encore  survenir. 
Comme  une  entente  peut  toujours  se  faire,  voici  une 
analyse  du  projet,  objet  du  conflit: 

Le  capital  de  la  Banque  serait  fixé  définitivement  à 
13.500  contos;  la  circulation  fiduciaire  pourrait  s'éle- 
ver à  72.000  contons. 

Dans  le  compte  courant  du  Gouvernement  seraient 
compris  le  montant  des  13.950  contos  provenant  des 
contrats  des  4  décembre  1891  et  l'i  janvier  1893,  ce  qui 
élèverait  le  crédit  de  ce  compte  à  il .000  cou  lus,  sans 
charge  aucune  pour  le  Trésor,  ce  compte  étant  garanti 
par  L29.153  contos  nominaux  de  titres  de  la  Dette  pu- 
blique. 

Les  sommes  dépassant  3.000  contos  de  la  réserve 
métallique  en  or  pourraient  être  converties  en  titres  de 
premier  ordre,  le  fonds  de  garantie  devrant  être  ren- 
I'hici''  annuellement  de  100  contos  de  titres  d'égale  na- 
ture. 

L'encaisse  argent,  jusqu'à  concurrence  do  0.000  con- 
tos, pourrait  être  représentée  eu  billets  convertibles  en 
argon  I . 
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Le  taux  d'intérêt  des  opérations  à  Lisbonne  et  Porto 
ne  pourrait  dépasser  5  0/0,  sans  autorisation  du  Gou- 
vernement. 

Telles  sont  les  bases  générales  du  contrat  qui  allait 
être  signé.  Le  Conseil  des  Ministres  se  réunit  aujour- 
d'hui pour  examiner  la  situation  créée  par  le  conllit  : 
il  faut  espérer  que  la  mauvaise  humeur  du  Gouverne- 
ment ne  lui  fera  pas  prendre  de  résolutions  que  l'on 
regretterait  plus  tard. 


Le  Commerce  du  Portugal.  —  Voici,  d'après  o  Econo- 
mista,  quel  a  été  le  mouvement  commercial  du  Portùgalpen- 
daul  le  premier  semestre  des  trois  dernières  années  : 


Importations  pour  la  consommation 


1899 

1900 

1901 

( 

En  contos) 

1.018 

1  192 

1  574 

11.307 

14.800 

13! 088 

3.479 

3.441 

3.596 

7.706 

8.196 

7.489 

Appareils,  instruments,  machines. 

1.685 

1.953 

2.481 

1.751 

1.998 

2 . 238 

59 

48 

42 

Totaux  

27.798 

i t . uuo 

on  r-.no 

150 

347 

169 

Totaux  généraux  

27.155 

31.975 

30.677 

Voici  les  chiffres  des  exportations 

Exportations  nationales 

1899 

1900 

1901 

(En  contos 

1.610 

2.071 

1.808 

Matières  premières  

2.499 

2.875 

3.117 

1.423 

1.523 

651 

8.395 

8.215 

7.496 

Appareils,  instruments,  machines 

65 

76 

48 

1.027 

1.215 

913 

Totaux  

15.019 

16.985 

14.033 

69 

932 

1.049 

Totaux  généraux  

15:588 

16.917 

15.082 

Réexportations 

7.103 

7.618 

0.763 

1.333 

1.252 

858 

8.436 

8.870 

7.621 

Voici,  enfin,  quelles  ont  été  les  recettes  douanières  : 

Recettes  par  espèces 

1899 

1900 

1901 

(En  contos 

Droits  d'importation  (excepté  ta- 

6.183 

6.312 

6.471 

1.524 

1.610 

1.239 

200 

204 

182 

1.142 

1.207 

1.208 

93 

85 

106 

147 

152 

153 

467 

491 

522 

Totaux  

9.756 

10.073 

9.881 

117 

119 

127 

144 

147 

135 

10.017 

10.339 

10.143 

RUSSIE 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Russie.  —  Pendant  les 
huit  premiers  mois  de  l'année  en  cours,  les  exportations 
russes  se  sont  élevées  à  4o3.570.000  roubles,  contre  409  mil- 
bons  321.000  roubles  pendant  la  même  période  de  1900  et  357 
millions  720.000  roubles  pendant  la  même  période  de  1899. 
Les  importations  se  sont  élevées,  pendant  ladite  période,  à 
355.849.000  roubles,  contre  386.001 .000  roubles  pour  la  mémo 
époque  de  1900  et  753.282.000  roubles  pour  la  même  époque  ! 
de  1899. 


Le  Grand  Transsibérien  (Suite)  jlÇ 

i~r  :::;lin9B«'  ,ïi»s'.I 
«*•  "   :,;f-r. 

Pour  faciliter  le  parcours  ont  été  organisés  des  trains- 
courriers  spéciaux  fonctionnant  entre  Moscou  et  Irkoutsk,  et 
qui  desservent  la  ligne  une  fois  par  semaine.  Ces  trains  con- 
tiennent des  wagons-lits,  wagon  restaurant,  une  bibliothèque, 
une  salle  de  bain,  une  salle  de  gymnastique  et  déliassent,  en 
matière  de  confort  pour  les  voyageurs,  les  meilleurs  trains  de 
luxe  de  l'Europe.  Pour  les  communications  entre  Paris  ou 
Londres  et  Vladivostok,  par  la  Sibérie,  il  n'est  plus  besoin 
actuellement  que  de  trois  semaines  et  demie,  au  lieu  de  six 
semaines  qui  sont  nécessaires  pour  la  traversée  d'Europe  en 
Extrême-Orient  par  la  voiedeSuez.  On  voit  parlàcombien  sont 
déjà  rendues  plus  rapides  les  communications  entre  l'Europe 
et  les  contrées  de  l'Asie  Orientale,  grâce  au  chemin  de  fer  de 
Sibérie 

Ces  communications  seront  encore  facilitées  lorsque  seront 
achevés  les  travaux,  commencés  en  1899,  du  tronçon  circu- 
laire du  Baïkal  (250  km.)  ainsi  que  la  ligne  de  l'Est-Chinois, 
qu'une  Compagnie  privée  russe  construit  depuis  1897  dans 
les  limites  de  la  Mandchourie  ;  la  longueur  de  cette  ligne  est 
de  1.536  km.,  et  celle  de  son  embranchement  vers  le  Sud,  de 
1.050  km.  C'est  cette  dernière  ligne  qui  reliera  le  Grand 
Transsibérien  par  la  voie  la  plus  directe  avec  Vladivostok  et 
avec  Port-Arthur  et  Dalny  (Talicnwan)  toujours  libres  de 
glace,  qui  sont  situés  dans  la  presqu'île  de  Quantoun,  la- 
quelle a  été  cédée  en  usufruit  à  la  Russie  par  le  Gouverne- 
ment chinois. 

Lorsque  cette  ligne  avec  son  embranchement  sera  terminée, 
un  réseau  continu  de  chemins  de  fer  mettra  en  communica- 
tion les  points  situés  respectivement  sur  l'Océan  Atlantique 
et  sur  l'Océan  Pacifique  à  travers  l'Europe  et  l'Asie.  L'éten- 
due totale  du  Grand  Traîrsibérien,  on  y  ajoutant  celle  du 
chemin  de  fer  de  Mandchourie  et  tous  les  embranchements 
comprendra  8.870  km. 

L'itinéraire  le  plus  commode  pour  le  passage  d'un  océan  à 
l'autre  par  voie  de  terre  sera  le  suivant  :  Le  Havre — Paris — 
Cologne— Berlin,—  Alexandrowo— Varsovie — Moscou — Toula — 
Samara — Tchéliabinsk— irkoutsk, — Vladivostok.  La  longueur 
totale  de  cette  route  sera  de  11.950  km.,  desquelles  10.240  km. 
(6/7  de  tout  le  trajet)  appartiennent,  en  partie  (6.510  km.)  au 
Grand  Transsibérien,  et  en  partie  (3.730  km.)  au  réseau  des 
chemins  de  fer  de  la  Russie  d'Europe;  les  1.710  km.  restants 
(1/7  de  tout  le  trajet)  seront  afférents  à  l'Europe  Occidentale, 
savoir:  à  la  France  (480  km.),  à  la  Belgique  (160  km.),  à  l'Al- 
lemagne (1.070  km.). 

A  l'effet  de  faciliter  l'exportation  à  l'étranger  des  produits 
sibériens,  le  Comité  du  Chemin  de  fer  Transsibérien  leur  a 
ouvert  u_n  nouveau  débouché  sur  les  marchés  occidentaux  de 
l'Europe,  par  le  port  d'Arkhangel  et  la  mer  Blanche  ;  il  a 
procédé  à  la  construction  dans  la  partie  nord-est  de  la  Russie 
d'Europe  d'une  ligne  de  886  km.  de  longueur  entre  Perm  et  la 
ville  de  Katlas  sur  la  Dvina  septentrionale. 

Les  résultats  immédiats  de  l'exploitation  du  Grand  Trans- 
sibérien, tels  qu'ils  sont  exprimés  dans  le  mouvement  de 
transport  des  voyageurs  et  des  marchandises,  ont  dépassé, 
dès  le  début,  toutes  les  prévisions  qui  avaient  été  faites  à  cet 
égard.  Sur  les  tronçons  de  la  Sibérie  Occidentale  et  de  la 
Sibérie  Centrale  les  premiers  transports  ont  commencé  en 
octobre  1895;  depuis  lors,  jusqu'en  1899,  lorsque  tonte  ila 
ligne  de  Tchéliabinsk  à  Irkoutsk  a  pû  être  effeclee  à  ce  ser- 
vice, il  a  été  transporté  : 


Annés  Voyageurs  Marchandises 

Tonnes 

1895  (3  mois)   211.000  57.000 

1896   417.000  184.000 

1897   600.000  443.000 

1898   1.049.000  700.000 

1899   1.075.000  657.000 

Total   3.352.000  2.041.000 


Parmi  les  marchandises  exportées  de  Sibérie,  la  première 
place  appartient  aux  céréales  (42  0/0  de  l'exportation  totale)  ; 
celles-ci  sont  expédiées  principalement  à  1  étranger  par  les 
port  de  Réval,  Liban,  Saint-Pétersbourg  et  Riga.  Viennent 
ensuite  les  produits  de  L'élevage  du  bétail  et  de  la  culture 
animale,  tels  que  viande,  gibier  et  volaille,  beurre  i expédié 
principalement  sur  le  marché  de  Londres  dans  des  wagons 
glacières)  suif,  peaux,  laine,  œufs. 

Comme  chargement  de  transit,  il  faut  citer  en  premier  lieu 
le  thé  dont  le  transport  augmente  chaque  année  ;  en  1897  : 
28.000  tonnes,  en  1898:  36.000  tonnes.  Ont  été  importés  en 
Sibérie,  par  le  chemin  de  fer,  principalement  le  fer  et  les  pro- 


(1)  Voir  YÊconomiste  Européen,  nos  515  à  517. 
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duits  fabriqués  avec  co  métal,  le  sucre,  les  machines,  le 
pétrole  et  ditiérents  objets  manufacturés. 

L'accroissement  rapide  du  mouvement  des  voyageurs  et  des 
marchandises  sur  le  Grand  Transsibérien  a  nécessité  le  re- 
cours à  des  moyens  complémentaires  pour  augmenter  les 
qualités  de  Iractionde  cette  voie  et  pour  permettre  d'atteindre 
dans  les  premiers  temps  à  une  vitesse  de  37  km.  par  heure 
pour  les  trains  do  voyageurs  (vitesse  adoptée  en  Amérique 
pour  les  lignes  interocéaniques)  et  de  21  à  23  km.  pour  les 
trains  de  marchandises.  Avec  une  semblable  vitesse,  on  par- 
courra en  dix  jours,  quand  la  grande  ligne  de  Sibérie  sera 
achevée,  les  8.500  km.  compris  entre  Moscou  et  Vladivostok 
ou  Port-Arthur  ;  te  prix  du  billet  de  lr°  classe  avec  wagons- 
lits  sera  de  310  fr.  d'après  le  tarif  différentiel  en  vigueur. 

Il  faudra  ainsi  pour  se  rendre  de  Paris  ou  Londres  à 
Shangahî  seize  jours,  et  le  prix  du  voyage  en  lro  classe  sera 
de  860  fr.,  au  lieu  do  34  jours  de  voyage  revenant  à  2.450  fr., 
comme  c'est  le  cas  aujourd'hui  par  la  voie  de  mer. 

Avec  une  augmentation  de  la  vitesse  pour  les  trains  des 
voyageurs  atteignant  celle  usitée  en  Europe,  on  arriverait  à 
se  transporter  de  l'Océan  Atlantique  à  l'Océan  Paciliquc  dans 
une  durée  de  10  jours. 

III 

La  construction  du  Grand  Transsibérien  a  été  mise  en 
connexion,  par  la  volonté  de  son  auguste  fondateur,  avec  cer- 
taines entreprises  dites  auxiliaires  ayant  pour  objet  la  colo- 
nisation et  le  développement  de  la  Sibérie.  Le  Transsibérien 
a  ouvert  la  porte  par  laquelle  s'est  précipité  le  flot  de  l'im- 
migration dans  ce  pays.  Grâce  au  Comité  du  chemin  de  fer 
le  grand  problème  de  l'immigration  a  été  posé  comme  il  con- 
venait et  l'œuvre  entière  a  reçu  une  organisation  répondant 
à  sa  haute  portée,  comme  phénomène  de  la  vie  populaire  par 
lequel  s'accomplit  la  dernière  étape  du  mouvement  histori- 
que de  répartition  de  la  population  sur  le  territoire  de  l'Em- 
pire, mouvement  inséparable  de  l'existence  de  tous  les  peu- 
ples, et  qui  a  pris  fin  depuis  longtemps  en  Occident. 

Pour  assurer  le  succès  de  la  colonisation  de  la  Sibérie,  il 
importait  avant  tout  de  répartir  les  colons  'entre  "les  diti'é- 
rents  points  d'installation  suivant  leurs  inclinations  natu- 
relles et  les  habitudes  créées  par  leur  genre  de  vie  anté- 
rieure. 

La  Sibérie  est  si  grande  et  ses  particularités  physiques 
sont  si  variées  que  les  immigrés  provenant  des  régions  les 
plus  diverses  de  la  Russie  d'Europe  peuvent  s'y  établir  avec 
succès.  C'est,  pourquoi  le  Comité  du  chemin  de  fer  Transsi- 
bérien s'est  appliqué  à  répandre  parmi  les  paysans  des  pro- 
vinces intérieures  de  l'Empire  les  informations  les  plus  exac- 
tes sur  le  mode  cl  existence  dans  cette  contrée.  La  chancel- 
lerie du  Comité  des  Ministres  et  l'Administration  spéciale 
pour  les  affaires  d'émigration  instituée  près  le  Ministère  de 
l'Intérieur  ont  entrepris  dans  ce  but  la  publication  d'une 
série  de  brochures  populaires  à  bon  marché  concernant  la 
Sibérie,  qui  ont  été  tirées  à  des  centaines  de  mille  exem- 
plaires. 

Une  efficacité  spéciale  doit  être  également  attribuée  sous 
ce  rapport  à  la  défense  qui  a  été  faite  d'émigrer  en  Sibérie 
autrement  qu'après  avoir  recueilli  tous  les  renseignements 
nécessaires,  et  avoir  obtenu  l'assignation  d'un  loi  de  terrain 
au  moyen  de  l'envoi  sur  les  lieux  d'un  émissaire  nommé 
«  khodok  »,  c'est-à-dire  d'un  représentant  soit  d'une  famille 
entière  qui  se  propose  d'émigrer,  soit  de  tout  un  groupe  de 
familles,  le  Comité  a  pris  ensuite  toute  une  série  de  mesures 
pour  faciliter  aux  éinigrants  leur  voyage  en  Sibérie  et  leur 
installation  dans  leurs  nouveaux  foyers.  A  l'effet  d'obtenir  le 
premier  de  ces  résultais,  les  émigrants  ont  élé  appelés  à  bé- 
néficier d'un  tarif  d"î  faveur  en  chemin  de  fer  (25  0/0  du  prix 
ordinaire  du  billet  de  troisième  classe). 

I>es  émigrants  ont  élé  soumis  à  une  surveillance  sanitaire 
sur  les  chemins  de  fer  et  les  bateaux  à  vapeur  ;  il  a  été  orga- 
nisé une  assistance  médicale  H  alimentaire  au  moyen  de  la 
création  sur  toute  la  ligne  du  Transsibérien  et  sur  les  points 
secondaires  de  la  voie  suivie  par  le  flot  de  l'émigration,  de 
tout  un  réseau  de  stations  où  les  émigrants  peuvent  s'arrêter 
et  où  ils  trouvent  des  baraquements  chauffés,  des  hôpitaux, 
des  réfectoires,  etc. 

L'assistance  médicale  leur  esl  délivrée  gratuitement  ;  li  s 
aliments  sont  donnés  gratis  aux  enfants,  aux  malades  et 
aux  plus  nécessiteux;  à  tous  les  autres  d'après  le  prix  de 
revient. 

On  comptait,  en  1000,  trente  stations  de  ce  genre.  (Jolie  de 
Tchéliabinsk,  point  initial  du  Grand-Transsibérien,  est  la 
plus  importante,  car  c'est  par  là  que  débouche  le  principal 
flot  de  l'émigration;  elle  est  aménagée  pour  recevoir  1.600 
individus.  C'est  là  que  s'accomplit  l'enregistrement  des  immi- 
grant! en  Sibérie.  Des  employés  spéciaux  du  service  d'émi- 
gration au  Ministère  de  l'Intérieur  sont  placés  à  la  tête  de 
ces  stations. 

{A  suivre). 
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ETATS-UNIS 

Le  Commerce  Extérieur.  —  Voici  les  résultat*  du  corn 
men  é  extérieur  des  Etats-Unis  pour  le  mois  de  septembre 

des  six  dernières  années  et  pour  les  neuf  premiers  mois 
des  mêmes  années  : 

Marchandises 

Mois  de  sept.      Exportation     Importation  Balance 

.'En  dollars) 

1896                      85.131.008      60.856.990  4-  34.275.108 

180?                    104.540.912      42.429.126  -f  62.111.786 

1808                        90.045.9:37       '(8.450.387  +  42.189.550 

1800                     109.S86.677      70.711.065  4-  39.174.712 

1000                     115.901.722      59.568.600  4-  56.333.122 

1901                    106.895.274      67.300.405  4-  39.594.880 

9 mois  des  années    Exportation  Importation  Balance 

(En  dollars) 

1806                     («6.061.890  522.088.289     4-  143.973.fJ01 

1897                      740.238.242  588.754.903     4-  157.483.339 

1898                       869.278.144  475.378.955     4-  393.899.189 

1899                      902. 47?.: 500  585.902J198  4-316.575.102 

1900                  1.031. 964. 238  624.467.433     4-  407.496.805 

1901                  1 . 046 . 228 . 274  646. 957 . 728     -f  399 . 270 . 546 

Métaux  précieux 
Balance  des  entrées  et  sorties 
Mois  de  septembre  Or  Argent 

(En  dollars) 

1896   —   34.253.454  4-  3.723.690 

1897   —     4.580.250  +  1.497.854 

1898   —   13.705.5:11  4-  3.151.40? 

1899   —     1.974.899  4-  1.245.195 

1900   —     7.054.981  4-  1.551.773 

1901   —   11.479.158  4-  3.365.313 

9  mois  des  années 

1896   —     9.260.099  4-  25.343.661 

1897    4-    16.074.744  4-  18  725.417 

1808   —114.561.803  +  18  334.276 

1890   —     1.390.583  4-  16.014.336 

1900   4-   12.615.811  4-  17.231.461 

1001   —     2.456.562  4-  18.722.642 


Le  Marché  Financier  de  rVew-York 

New-York,  18  décembre  1901- 
Des  craintes  de  resserrement  monétaire  et  la  baisse  de 
l'Amalgamated  sont  les  deux  faits  ayant  exercé  une  influence 
sur  la  tendance  générale  du  Marché  et  cette  influence  a  été 
d'autant  plus  mauvaise  qu'on  annonce  que  des  maisons  im- 
portantes seraient  compromises  par  la  chute  des  cours  de 
l'Amalgamated. 

La  tendance  générale  reste  très  lourde  et  tous  les  compar- 
timents se  trouvent  atteints. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchi- 
son,  78 1/4;  Miiwaukee,  1627/8  ;  Erie,  30  5/8;  Reading,  48  1/4: 
Canadian  Pacific,  112  5/8;  Illinois  Central,  138  1/4;  Louis- 
ville,  105  3/8;  New-York  Central,  166  1/8  ;  Union-Pacific, 
101  7/8.   

MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Service  de  statistique  du 
Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les  ré- 
sultats provisoires  des  importations  et  dos  exportations  pen- 
dant les  2  premiers  mois  de  l'année  liscale  1901-1002  (juillet- 
août)  : 

Importations  (Valeur  de  facture) 

Juillet-Août 


1001 

Matières  animales   618.058 

—  végétales  ....  1.180.896 

—  minérales.'...  2.238.360 

Textiles   1.328.850 

Produits  chimiques,:..  427.078 

Boissons,  Spiritueux..,.  405.500 

Papiers  e(  applications  323.627 

Machines  et  accessoires  1.104.751 

Véhicules  .'   161.231 

Armes  et  explosifs   180.618 

Divers   247.768 

Totaux   8.222.751 


1000 
|  En  piastres 
828.004 
1 .457.010 
2.8110.52(1 
I .686.631 
: 102. 531 
479.300 
374.121 
.s:is.9f<2 
243.213 
249. 144 
246.989 


1. 


Différ.  en 
1001 

200.046 
270.11', 
562.166 
357.780 
34.546 
73.791 
50.498 
734.230 
61.981 
68.525 
829 


+ 


10.576.406   — 2.353.054 
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Exportation  (Valeur  déclarée) 

Produits  minéraux....  2.509.146  1.865.817  +  G43.:î29 

—  végétaux   G.  152.915  5.286.647  +  866.268 

—  animaux  ....  1.353.838  1.308.013  +  45.825 

—  manufacturés  017.146  319.123  +  298.023 

Divers   73.736  184.415  —  110.679 

.Métaux  précieux   11.057.95(i  14.249.205  —3.191.309 

Total   81:764.734   237213. 280  —1.448.543 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le  mois  d'août 
et  les  deux  premiers  mois  de  l'exercice  1901-1902  : 

Résumé  comparatif 

Importation  Exporta- 

En  or      En  argent  en  argent 
Août  :                                         (En  piastres) 

1901                             4.273.896  '  9.362.312  11.930.688 

1900                             5.778.963    11.910.479  13.213.462 

Dillércnce  en  1901 .  — 1.505.06o'  —2.548.167"  —1.282.773 

2  premiers  mois  de  : 

1901-1902    8.222.752   17.838.072  23.743.056 

1900-1901   10.576.406   21.855.425  24.466.200 

Différ.  en  1901-02..  -2.353.654  — 4.017.X53   —  723.144 

La  différence  constatée  entre  les  chiffres  du  résumé  com- 
paratif et  ceux  des  tableaux  précédents  provient  de  ce  fait 
que  la  valeur  de  l'exportation  dans  le  résumé  comparatif 
est  augmentée  de  la  différence  existant  entre  le  prix  de  l'or 
exporté  calculé  à  675  piastres  le  kilogramme  et  le  prix  com- 
mercial du  même  métal. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

La  Dette  publique.  —  Au  1"  janvier  1901,  la  Dette  con- 


solidée s'établit  ainsi 


Intérieure . 
Extérieure. 


Pesos- papier 
93.463.983 


Pesos-or 
17.937.500 
389.064.876 

407.002.376  93.463.983 


La  Dette  intérieure  or  est  presque  entièrement  dans  les 
mains  de  la  Banque  Nationale  et  ne  constitue  pas  une  obli- 
gation pressante  du  Trésor.  Quant  à  la  Dette  extérieure,  elle 
a  été  portée  de  344.589.290  pesos-or  à  389  ('64. 876  pesos-or, 
soit  un  accroissement  de  44.000.000  de  pesos-or  environ  causé 
par  le  règlement  des  dettes  extérieures  provinciales. 

Toutefois,  dans  le  chiffre  total  de  cette  Dette  sont  compris 
36.383.774  pesos-or  de  bons  qui  sont  la  propriété  de  la 
nation  et  qui  viennent  en  déduction  des  obligations  consoli- 
dées extérieures  qui  doivent  être  ainsi  ramenées  à  352  681.102 
pesos-or. 

Le  service  de  la  Dette  est  porté  au  budget  pour  22.283.464 
pesos  or. 

Pour  le  règlement  des  dettes  provinciales  extérieures,  l'Ar- 
gentine a  émis  94.479.016  pesos  de  bons,  dont  le  service 
annuel  s'élève  à  4.251.555.  Gomme  les  provinces  contribuent 
à  ce  service  pour  2.008. lo7  pesos,  la  charge  réelle  pour  la 
nation  se  trouve  réduite  à  2.243.448  pesos-or. 

Les  bons  du  Trésor  en  circulation  au  1er  janvier  s'élevaient 
à  16.429  pesos-papier  et  11.893.149  pesos-or.  Cette  dernière 
dette  flottante,  contractée  à  Londres,  doit  être  remboursée 
en  1903. 


ASIE 


CHINE 

Shanghaï,  le  12  novembre  1901. 
La  mort  de  Li-Hung-Chang.  —  Le  nouveau  vice-roi  du  Tchili.  —  La 
Dette  chinoise  et  les  Douanes  maritimes.  —  Les  Pérégrinations  de 
la  Cour. 

Si  les  Chinois  avaient  la  moindre  notion  du  patrio- 
tisme tel  que  nous  autres,  barbares,  aimons  à  le  pra- 
tiquer, ils  eussent  appris  avec  moins  d'indifférence  la 
mort  de  Li-Hung-Chang.  Aussi  bien  les  titres  du  vieil 
homme  d'Etat  à  la  reconnaissance  de  ses  concitoyens 
sont  nombreux.  Depuis  18'r9,  année  de  sa  réception  à 
l'Académie  de  Haulin,et  surtout  depuis  1870,  date  de  sa 
nomination  au  poste  de  vice-roi  du  Tchili,  Li-Hung- 
Chang  est  resté  mêlé  à  tous  les  grands  événements 
du  Céleste  Empire. 

Sa  part  active  dans  la  suppression  de  l'insurrection 


des  Taïpings,  son  intervention  pendant  la  guerre  du 
Tonkin  et,  à  la  suite  du  conflit  sino-japonais,  le  rôle 
qu'il  a  joué  l'an  passé  et  jusqu'à  ces  derniers  jours  : 
tels  sont  les  principaux  facteurs  de  sa  renommée  uni- 
verselle. Et,  malgré  sa  duplicité,  on  a  pu  dire  de  lui 
qu'il  a  été  le  seul  homme  capable  de  sauver  la  dynastie 
dans  les  moments  de  grande  crise. 

Li-Hung-Chang  a  laissé  un  testament  politique  dont 
la  valeur  semble  être  reconnue  par  la  Cour  ;  celle-ci 
vient,  en  effet,  de  se  conformer  à  une  des  clauses  de  ce 
testament,  en  appelant  Yuan  Shih-Kaï  au  plus  haut 
poste  provincial  de  l'Empire,  c'est-à-dire  à  la  vice- 
royauté  du  Tchili. 

D'autres  nominations  vont  suivre,  mais  elles  ne 
suffiront  pas  à  combler  le  vide  laissé  par  le  grand 
lutteur. 

A  côté  des  préoccupations  politiques,  qui  se  mani- 
festent plus  vives  que  jamais,  on  continue  à  élucider 
les  questions  financières  fort  complexes.  L'élévation  des 
droits  de  douane,  faisant  l'objet  de  ma  dernière  lettre, 
suffira-t-elle  pour  tirer  le  Gouvernement  d'embarras? 
Il  est  permis  d'en  douter,  si  on  ne  complète  pas  les 
mesures  prises. 

Il  conviendrait,  tout  d'abord,  de  surveiller  de  plus 
près  l'affectation  des  recettes  douanières. 

En  effet,  on  a  constaté  que  ces  recettes,  formant 
l'unique  gage  des  créanciers  extérieurs  de  la  Chine, 
ont  servi,  en  partie,  l'an  dernier,  à  boucher  des  trous. 
Pendant  l'hiver  1900,  des  sommes  importantes,  préle- 
vées dans  les  Caisses  des  douanes,  furent  expédiées  à 
Hsian-Fu,  où  la  Course  trouvait  alors. 

Vous  savez  que  le  total  des  recettes  douanières  a  été 
de  22.873.985  haïkwan-taëls,  pour  l'année  1900  ;  après 
déduction  des  dix  pour  cent  (10  0/0)  réservés  pour  les 
frais  d'administration,  la  somme  disponible  pour 
l'amortissement  et  le  service  d'intérêts  de  la  Dette 
extérieure  se  réduisait  à  20.58G  587  taëls.  Il  y  avait  là 
un  excédent,  car  le  service  dont  il  s'agit  absorbait, 
l'an  dernier.  19.825.9i0  taëls  seulement. 

Mais,  nous  avons  eu,  pour  le  premier  semestre  de 
l'exercice  en  cours,  une  moins-value  d'environ  un 
million  de  taëls,  par  rapport  aux  recettes  de  la  période 
correspondante  de  1900,  soit  un  rendement  net  de 
9.721.347  taëls. 

Si  vous  considérez  que  le  tableau  d'amortissement 
et  d'intérêts  pour  l'année  1901,  accuse  un  total  de  19 
millions  810.483  taëls,  vous  comprendrez  qu'il  est 
urgent  de  veiller  au  grain  ! 

Je  me  propose  d'analyser  successivement  les  divers 
projets  tendant  à  procurer  au  Gouvernement  de  la 
Chine  les  ressources  dont  il  a  besoin. 

Un  de  ces  projets  comprend  l'élévation  :  u)  des  taxes 
foncières  qui  constituaient,  autrefois,  le  principal  re- 
venu de  l'Empire  ;  b)  de  l'impôt  sur  le  sel  ;  c)  la  sup- 
pression des  likin  ou  douanes  intérieures,  qui  permet- 
traient de  développer  les  importations,  et  qui  coïnci- 
derait avec  une  augmentation  des  droits  sur  certains 
produits  spéciaux  tels  que:  l'opium,  le  vin,  le  tabac, 
le  sucre  et  les  soies. 

Voici,  en  l'état  actuel,  un  tableau  donnant  une  idée 
approximative  des  revenus  de  l'Etat  : 

1°  Impôt  foncier  perçu  :  Taëls 

En  argent   17.000.000 

En  céréales   7.000  000 

En  corvées   3.000.000 

27.000.000 

2°  Impôt  du  sel   6.000.000 

3°  Douanes  intérieures   3.2Û0.O0O 

4°  Likin,  y  compris  le  likin  du  sel  et  de  l'opium.  20. 000. 000 

5°  Impots  divers   2.300.000 

6°  Douanes  maritimes   ^2. 800. 000 

7°  Autres  recettes   3.000.000 

Total   84.300.000 

Or,  ce  chiffre  total  pourrait  être  atteint  par  le  seul 
impôt  foncier,  si  on  élevait  de  0  taëls  04  à  10  canda- 
réensl2  la  taxe  par  mou  (1). 

(1)  1  nioû  =  075  mètres  carrés;  l'impôt  est  perçu  sur  700 
millions  de  mous. 
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Une  correspondance  d'un  missionnaire  américain, 
qui  a  suivi  les  pérégrinations  de  la  Cour,  contient  des 
détails  pittoresques  sur  la  composition  du  cortège 
impérial. 

Ce  correspondant  constate,  tout  d'abord,  que  la 
fugue  dans  l'Ouest  a  fourni  à  l'impératrice  douairière 
de  nombreuses  occasions  d'exercer  sa  rapacité.  De 
T'aiyuan  à  Hsian,  les  habitants  des  villes,  bourgs  et 
villages  ont  dû  payer  le  tribut  sous  forme  de  sycecs 
(sabots  d'argent)  objets  précieux,  porcelaines  rares, 
étoffes  riches,  etc.,  etc.  Plus  de  3.0u0  voitures  ont  été 
réquisitionnées  pour  transporter  ce  butin,  et  on  évalue 
à  25.000  fr.  par  jour  les  frais  que  le  passage  de  la  Cour 
occasionne  aux  habitants  des  régions  traversées. 

L'avant-garde  du  cortège  erre  sur  les  grands  che- 
mins depuis  le  milieu  de  septembre,  faisant  réparer  et 
décorer  la  route  que  doivent  suivre  l'Empereur  et 
l'Impératrice  douairière.  Chaque  propriétaire  a  été 
invité  à  suspendre  des  lanternes  et  des  tentures  à  la 
façade  de  sa  maison,  tandis  que  des  tables  chargées 
de  fruits,  de  gâteaux  et  d'encens  sont  disposées  devant 
les  portes. 

Voici  une  description  minutieuse  d'un  départ  : 

Au  point  du  jour  les  trompettes  sonnent  pour  appeler  cha- 
cun à  son  poste.  Aussitôt,  les  portes  de  la  Cité  sont  ouvertes, 
livrant  passage  à  l'interminable  flic  de  voitures,  de  porteurs 
et  de  courriers.  Dès  7  heures  du  matin,  la  foule,  avide  de 
spectacle,  s'écrase  dans  les  rues.  La  variété  des  uniformes  — 
où  dominent  les  nuances  jaune,  rouge  et  bleu  —  les  flots  des 
bannières  multicolores  agitées  par  la  brise,  les  sabres  étin- 
celants  et  les  tridents  portés  par  l'escorte,  tous  ces  facteurs 
constituent  une  scène  à  grand  effet,  éclairée  par  un  soleil 
étincelant. 

Derrière  la  cavalerie  s'avance  le  cortège  des  eunuques,  en- 
tassés dans  les  chars  indigènes  ;  ils  sont  suivis  par  les  offi- 
ciers à  jaquettes  jaunes,  coiffés  de  bonnets  à  longues  plumes 
et  caracolant  sur  leurs  poneys  mongols,  au  rude  poil. 

Derrière  la  garde  impériale  montée,  dont  le  chef  ordonne  à 
la  foule  de  s'agenouiller,  apparaît  la  chaise  en  satin,  ornée 
d'un  dragon  jaune,  dans  laquelle  est  assis  l'Empereur  : 
trente-six  porteurs,  revêtus  de  robes  de  soie  aux  nuances 
vives,  se  pressent  à  l'alentour.  Sa  Majesté  semble  être  chan- 
gée en  statue;  elle  reste  immobile,  le  regard  vague  plongeant 
au  loin,  bien  au  delà  de  la  foule  prosternée  qu'elle  ne  voit 
pas.  Peut-être  le  Fils  du  Ciel  craint-il  de  compromettre  sa  di- 
gnité en  manifestant  un  sentiment  quelconque  ? 

Sa  santé,  d'ailleurs,  est  excellente  et  l'Empereur  a  bien 
meilleure  mine  que  l'an  dernier,  lorsqu'il  fuyait  devant  les 
barbares  ! 

Après  l'Empereur,  voici  le  «  vieux  Boudha  »,  terme  fa- 
milier appliqué  à  l'Impératrice  douairière.  Drapée  dans  une 
riche  étoffe  de  satin  jaune,  elle  forme  un  contraste  frappant 
avec  le  Souverain  :  autant  ce  dernier  est  inerte  et  concentré 
en  lui-même,  autant  le  «  vieux  Boudha  »  est  agité  ;  ses  yeux 
étincellent,  aucun  détail  ne  paraît  lui  échapper.  Mais  elle 
présente  l'aspect  d'un  parchemin.  Ridée,  la  face  longue,  aux 
pommettes  osseuses,  des  lèvres  épaisses  qui  bordent  une 
bouche  trop  grande,  lui  donnent  un  air  déplaisant. 

Tout  autre  apparaît  la  jeune  Impératrice,  que  nous  pou- 
vons examiner  à  loisir  tandis  que  les  porteurs  ont  posé  sa 
chaise  à  terre.  Celle-ci  a  la  figure  étonnée  de  la  fillette  chi- 
noise, mais  abîmée  aussi  par  une  couche  épaisse  de  peinture 
et  de  poudre  multicolore. 

Le  voisinage  do  la  foule  la  rend  nerveuse  ;  elle  jette  à 
droite  et  à  gauche  des  regards  effarés.  Quant  aux  concu- 
bines qui  la  suivent,  je  me  bornerai  à  dire  que  ce  sont  des 
femmes  sans  cervelle  et  sans  caractère. 

L'héritier  apparent  du  Trône,  porté  derrière  le  bagage  dos 
femmes,  reste  invisible  ;  on  remarque,  à  sa  suite,  les  Prin- 
ces de  sang  royal  et,  enfin,  Yung-Lu,  le  ministre  du  Grand 
Conseil. 

C'est  dans  cet  ordre  que  le  cortège  impérial  sort  de 
la  cité  par  la  porte  sud.  où  il  s'arrête  devant  un  tem- 
ple. Il  faut  prier  pour  un  heureux  voyage  ! 


Un  annexe  au  Protocole  chinois,  Suite  et  fin  (1) 

29.  —  Les  propriétaires  de  terrains  auront  un  droit  de 
préférence  pour  l'achat  de  tout  terrain  créé  en  avant  de  leurs 
propriétés  les  assèchements  effectués  pour  l'amélioration 
des  voies  fluviales  en  question.  Les  prix  d'acquisition  de  ces 
terrains  Beront  fixés  par  une  Commission  constituée  delà 
même  manière  que  dans  l'article  28. 

(1)  Voir  l'Economiste  Européen.,  n°'  517  et  518. 


.10.  —  Les  revenus  du  Conseil  se  composent  de  : 
a)  Une  taxe  annuelle  d'un  dixième  pour  cent  0.1  0/0,  sac 
la  valeur  imposable  de  ht  propriété  foncière  bâtie  et  non 
bâtie  dans  la  Concession  Française  et  dans  bi  Concession  In- 
ternationale (Intel-national  Seulement); 

h)  Une  taxe  égale  sur  toute  propriété  située  sur  les  rives 
du  Wangpou  à  partir  d'une  ligne  tirée  de  la  limib;  intérieure 
de  l'Arsenal  de  Kiang-nan  vers  l'embouchure  de  la  crique 
dite  «  de  l'Arsenal  »,  jusqu'à  l'endroit  où  Le  Wangpou  se  jette 
dans  le  Yangtse.  La  valeur  imposable  de  ces  propriétés  sera 
fixée  par  la  Commission  mentionnée  à  l'article  28: 

c)  Une  taxe  de  cinq  candarins  par  tonne  surtout  navire  de 
type  non  chinois  et  d  un  tonnage  supérieur  à  cent  cinquante 
tonneaux  entrant  dans  les  ports  de  Shanghaï,  de  Wousong. 
ou  dans  tout  autre  port  sur  lo  Whangpou,  ou  en  sortant; 

Les  navires  de  type  non  chinois  de  cent  cinquante  tonneaux 
ou  au-dessus  payeront  le  quart  de  la  taxe  indiquée  ci-dessus. 
Ces  taxes  ne  seront  applicables  à  chaque  navire  qu'une  ceule 
fois  en  quatre  mois,  quel  que  soit  le  nombre  des  entrées 
et  sorties  effectuées. 

Les  navires  de  type  non  chinois  qui  fruit  la  navigation  du 
Yangtse  et  relâchent  à  Wousong  uniquement  pour  y  prendre 
leurs  papiers  de  rivière  seront  exempts  des  taxes  susmention- 
nées, à  la  condition  que  ces  navires  ne  se  livrent  à  Wousong, 
tant  à  l'aller  qu'au  retour,  à  aucune  opération  commerciale. 
Ils  auront  cependant  la  faculté  de  se  ravitailler  à  Wousong 
en  eau  et  en  vivres; 

d)  Une  taxe  d'un  dixième  pour  cent  (0.1  0/0  sur  toute  mar- 
chandise déclarée  aux  douanes  de  Sanghaî,  à  Wousong,  ou 
dans  tout  autre  port  sur  le  Wangpou; 

e)  Une  contribution  annuelle  du  Gouvernement  chinois, 
égale  à  la.  contribution  fournie  parles  divers  intéressés  étran- 
gers. ,.  j  .  ; . 

31.  —  La  perception  des  taxes  énumérées  à  l'article  30  sera 
effectuée  par  l'intermédiaire  des  autorités  suivantes  : 

La  taxe  {a),  par  les  Municipalités  respectives; 

La  taxe  (6),  à  percevoir  sur  les  ressortissants  des  Gouver- 
nements représentés  en  Chine,  par  leurs  Consuls  respectifs  : 
les  taxes  à  percevoir  sur  les  Chinois  ou  sur  les  personnes 
dont  le  Gouvernement  n'est  pas  représenté  en  Chine,  par  le 
Taotaï. 

Les  taxes  {c)  et  (d),  par  la  Douane  Maritime  Impériale. 

32.  —  Si  le  total  des  revenus  annuels  du  Conseil  ne  suffi- 
sait pas  au  paiement  de  l'intérêt  et  de  l'amortissement  du 
capital  à  emprunter  pour  l'exécution  des  travaux,  à  l'entre- 
tien des  travaux  achevés  et  au  service  en  général,  le  Conseil 
aura  la  faculté  d'augmenter,  dans  la  même  proportion,  les 
diverses  taxes  sur  la  navigation,  la  propriété  foncière  bâtie  et 
non  bâtie  et  le  commerce,  jusqu'à  un  chiffre  suffisant  pour 
faire  face  aux  nécessités  reconnues.  Cette  augmentation  éven- 
tuelle sera  appliquée  dans  les  mêmes  proportions,  à  la  con- 
tribution du  Gouvernement  chinois,  dont  il  est  question  au 
paragraphe  de  l'article  30. 

33.  —  Le  Conseil  devra  informer  à  l'avance  le  Haut  Com- 
missaire des  ports  du  Sud  et  le  Corps  consulaire  de  Shang- 
haï de  la  nécessité  des  augmentations  prévues  à  l'article  32. 
Ces  augmentations  ne  seront  applicables  que  lorsque  le  Corps 
consulaire  de  Shanghaï  les  aura  approuvées. 

34.  —  Le  Conseil  soumettra  au  Haut  Commissaire  des  ports 
du  Sud  au  Corps  consulaire  de  Shanghaï  dans  le  délai  de  six 
mois  après  la  clôture  de  ses  comptes  annuels,  un  rapport 
détaillé  sur  la  direction  générale  et  sur  les  recettes  et  dépen- 
ses pendant  les  douze  mois  précédents.  Ce  rapport  sera  pu- 
blié. 

35.  —  Si  les  comptes  de  recettes  et  de  dépenses  exacte- 
ment tenus  et  publiés  démontrent  qu'il  y  a  un  excédent  des 
recettes  sur  les  dépenses,  les  taxes  mentionnées  à  l'article  30 
seront  réduites  proportionnellement  et  d'un  commun  accord 
entre  le  Corps  consulaire  de  Shanghaï  et  le  Conseil  fluvial. 
Cette  réduction  éventuelle  s'appliquera  dans  les  mêmes  pro- 
portions à  la  contribution  du  Gouvernement  chinois  dont  il 
est  question  au  paragraphe  e  de  l'article  30. 

36.  —  Après  l'expiration  d'un  premier  terme  de  trois  ans, 
les  signataires  examineront  d'un  commun  accord  celles  des 
dispositions  contenues  dans  la  présente  annexe,  qu'il  y  aurait 
lieu  de  reviser.  Une  nouvelle  revision  pourra  avoir  lieu  de 
trois  ans  en  trois  ans. 

37.  —  Dans  les  limites  indiquées  à  l'article  13,  et  sous  ré- 
serves de  leur  approbation  par  le  corps  Consulaire  de  Sanghaî. 
les  ordonnances  du  Conseil  auront  force  de  loi  pour  tous  les 
étrangers. 

Les  Membres  êe  In  Corn-      Les  Plénipotentiaires  chi- 
mission  instituée  par  les  Plé-  nois  : 
nipotenliaires  étrangers  :  ,  '^chet  du 

SiRné  :  Prince  King 

A.  VON  MlIMM  0    iv,  . 

W.  W.  ROCKHIUL  ('aChel'  (lG 
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MINES  D'OR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Un  télégramme  venu  du  sud  de  l'Afrique  nous  in- 
forme que  les  recettes  de  cette  Compagnie,  pendant  le 
mois  de  novembre,  ont  été  les  suivantes  : 

Reis 

Transit   4:000g000 

Recettes  de  la  Douane   17:00Og000 

Le  total  des  recettes  de  la  Compagnie  de  Mozambique, 
pour  le  mois  dernier,  s'élève  donc  à  21  contos. 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


Le  ton  de  la  presse  anglaise  est  devenu  très  assuré  dans 
èes  derniers  jours.  On  enregistre  du  reste,  pour  l'année  bri- 
tannique, des  succès  assez  brillants.  Louis  Botha,  dans  un 
engagement  aurait  été  grièvement  blessé  d'un  coup  de  feu  ;  le 
colonel  Colenbrander  a  capturé  le  commando  de  Badenhorst. 
Enfin,  une  dépêche  de  lord  Kitchener  annonce  que  le  com- 
mandant Kruitzinger,  grièvement  blessé,  est  tombé  entre  les 
mains  des  Anglais.  Le  commandant  Kruitzinger  était  un  en- 
nemi redoutable  pour  les  Anglais.  Depuis  plus  d'un  an,  il  te- 
nait la  campagne  avec  une  infatigable  énergie,  traversant  du 
nord  au  sud,  de  l'est  à  l'ouest,  la  colonie  du  Gap,  et  se  jouan)- 
constamment  de  la  poursuite  des  Anglais. 

Lord  Kitclmer  télégraphie,  en  outre  : 

«  Les  colonnes  rapportent  que  la  semaine  dernière  31  Boers 
ont  été  tués,  7  blessés,  372  faits  prisonniers,  48  ont  fait  leur 
soumission. 

«  On  leur  a  pris  366  fusils,  17.630  cartouches,  15.")  fourgons, 
1.800  chevaux  et  12.200  têtes  de  bétail. 

Les  pertes  des  Anglais  pendant  la  dernière  semaine  ont  été, 
d'après  les  listes  quotidiennes,  de  :  104  tués  ou  morts  de  ma- 
ladie. 52  blessés,  1  disparu,  1  déserteur. 


LE   TRAVAIL  DES  MIXES 


Une  dépêche  publiée  samedi,  mais  datée  de  Johannesburg 
le  11  décembre,  nous  a  appris  que  le  commandant  en  chef 
étant  satisfait  de  la  façon  dont  fonctionnent  les  mines,  a  au- 
torisé la  mise  en  marche  de  100  pilons  par  semaine,  du  15 
décembre  au  15  janvier. 

La  Chambre  des  Mines  sera  informée  avant  l'échéance  du 
nombre  de  pilons  qui  pourront  fonctionner  après  cette  date. 
La  Chambre  des  Mines  a  toutes  les  raisons  pour  croire  que 
le  nombre  en  sera  augmenté. 

En  tout  cas,  on  ne  s'attend  pas  à  une  réduction. 

A  une  réunion  tenue  récemment,,  la  Chambre  a  décidé  do 
faire  reprendre  le  travail  comme  suit  :  lundi  prochain  la  Rose 
Deep  et  la  Driefontein,  avec  50  pilons  chacune  ;  la  semaine 
suivante  la  Henry  Nourse  et  la  Crown  Deep  et,  dans  ta  troi- 
sième semaine,  la  Geldenhuis  Estâtes  et  une  des  mines 
appartenant  au  groupe  de  la  Consolidated  Goldfields  fonction- 
neront avec  50  pilons. 

On  s'attend  à  ce  que  deux  mines  par  semaine  recommen- 
cent jusqu'au  15  janvier  avec  50  pilons  chacune  et  on  estime 
que,  vers  la  tin  de  février,  un  quart  de  toute  l'industrie  mi- 
nière aura  repris  son  activité.  L'autorisation  a  été  donnée 
pour  la  réouverture  du  Stock-Exchange  de  Johannesburg,  et 
cette  réouverture  s'etfectuera  probablement  dans  quelques 
jours.  Le  journal  le  Star  recommencera  à  paraître  le  2  jan- 
vier. 

On  annonce,  en  outre,  que  les  autorités  anglaises  qui,  de- 
puis quelques  semaines,  s'étaient  mises  en  rapport  avec  les 
autorités  portugaises  à  Lourenço  Marquez,  sont  tombées 
d'accord  pour  la  fourniture  par  ces  dernières  de  80.000  ou- 
vriers noirs  à  provenir  du  territoire  de  Mozambique.  Ces 
ouvriers  seront  expédiés  à  raison  de  5.000  par  mois  pour 
commencer,  et  le  contrat  a  dû  être  signé  le  16  décembre. 

MM.  Ad.  Goerz  and  C",  Ld,  ont  reçu  une  dépèche  de  Johan- 
nesburg, datée  du  13  courant,  dans  laquelle  il  est  dit  que  la 
Chambre  des  Mines,  en  présence  de  la  reprise  des  broyages 
dans  le  Rand,  a>  dressé  une  liste  des  20  nouvelles  mines  prêtes 
à  recommencer  d'ici  peu  leurs  travaux.  Sur  cette  liste,  la 
Lanças  ter  West  occupe  la  treizième  place,  et  cette  Compa- 
gnie espère  pouvoir  broyer  de  nouveau  fin  du  mois,  à  condi- 
tion que  la  main-d'œuvre  soit  suffisante. 


Nous  avons  dit,  il  y  a  huit  jours,  que  la  production  du 
Rand,  pendant  le  mois  de  novembre,  s'était  élevée  à  30.075 
onces.  Voici  le  tableau  des  résultats  des  cinq  dernières 
années  : 


1  S1Q7 

lo;Jo 

1  onA 

j.yw 

1 0A1 

(hjU  onces) 

— 

Janvier  . . . 

313 . 826 

410. 145 

90 . 797 

Février  . . . 

211.000 

297.975 

404  335 

75.136 

Mars 

232  067 

335  907 

85  834 

235. C98 

335.125 

439.111 

» 

Mai  

248.305 

344  160 

'i  44.933 

» 

7.478 

Juin  

.  251.529 

344.670 

445.763 

19.779 

Juillet  , 

242  479 

359.343 

45l  i .  47  4 

» 

25.959 

Août  

259.603 

376.911 

459.709 

»> 

28.474 

Septemb. . . 

.  262.150 

384.080 

411.762 

» 

31.936 

Octobre  . . . 

.  274.175 

400.791 

19.906 

33.393 

Novemb  .. . 

.  297.124 

393.310 

61.780 

3!  1.075 

Décemb  . . . 

.  310.712 

419.504 

73.670 

» 

Total.... 

.  3.034.674  4.295.602  4.069.166 

251.767 

186.094 

Ajoutons  que,  par  suite  des  nouvelles  autorisations  don- 
nées, on  évalue  à  50.000  onces  au  moins  la  production  de 
décembre. 


JVIiiies  d'Or-  Australiennes 


La  Production  d'or  de  Victoria.  —  La  production  d'or 
de  la  colonie  de  Victoria  pour  les  onze  premiers  mois  de 
l'année  en  cours,  s'est  élevée  à  684.175  onces.  Le  rendement, 
pour  le  mois  de  novembre,  s'est  chiffré  par  53.426  onces. 


La  Production  d'or  de  l'Australie  occidentale.  —  L'or 
exporté  de  l'Australie  occidentale  ou  entré  à  la  Monnaie  de 
Perth,  pendant  le  mois  de  novembre,  a  atteint  le  montant  de 
174.481  onces,  représentant  une  valeur  de  671.753  liv.  st. 
contre  146.636  onces  en  novembre  1900. 

Le  susdit  montant  se  décompose  ainsi  :  pour  l'exportation, 
85  324  onces;  livraisons  à  la  Monnaie,  89.157  onces.  A  ce 
propos,  l'Agent  général  du  Gouvernement  de  l'Australie  occi- 
dentale corrige  une  erreur  dans  les  chiffres  qui  ont  été  pu- 
bliés pour  le  mois  de  septembre  et  qui  doivent  se  lire  ainsi  ; 
178.296  onces,  au  lieu  de  180  663  onces  comme  il  a  été  dit, 
par  suite  d'une  erreur  de  2.367  onces  dans  le  total  de  l'or 
exporté. 


IXotes  minières  d'Australie 

Brilliant.  Le  rendement  des  quatre  dernières  semaines 
s'établit  ainsi  :  1.000  tonnes  broyées  ont  produit  1.050  onces 
d'or. 

Sons  of  Gwalia.  Rendements  pour  novembre  :  minerai 
broyé,  9.109  tonnes  ;  production,  4.365  onces  d'or,  représen- 
tant environ  une  valeur  de  16  587  liv.  st.  Il  a  été  traité  par 
la  cyanuration  5.250  tonnes  de  tailings  qui  ont  donné  1.307 
onces  d'or,  évaluées  4.869  liv.  st.  On  a  aussi  traité  par  la  cya- 
nuration 200  tonnes  de  concentrés  qui  ont  produit  340  onces 
d'or,  d'une  valeur  de  1.096  liv.  st.  environ.  Total,  8.012  onces 
d'or,  représentant  une  valeur  approximative  de  22.552  liv.  st. 
Ce  rendement  comprend  830  tonnes  de  minerai  de  basse 
teneur  traitées  à  l'ancien  moulin.  La  production  d'octobre 
avait  été  de  6.016  onces,  d'une  valeur  do  22.675  liv.  st. 

Windsor  Consolidated.  Extrait  d'une  dépèche  reçue  de  la 
mine  :  «  Il  a  été  broyé  200  tonnes  qui  ont  produit  95  onces 
d'or.  On  est  certain  d'augmenter  cette  production.  Les  pers- 
pectives de  la  mine  sont  bonnes.  » 

Queen  Cross  Reef.  Il  a  été  broyé  270  tonnes  qui  ont  pro- 
duit 523  onces,  d'une  valeur  de  1.700  liv.  st.  environ. 

New  Zealand  Crown.  Le  moulin  a  travaillé  pendant  23 
jours  :  il  a  broyé  2.700  tonnes  de  minerai,  contenant  environ 
7.201  liv.  st.  d'or.  Le  montant  total  des  dépenses  s'est  élevé, 
pour  le  mois,  à  3.713  liv.  st. 

Westralia  Mount  Morgan.  Dépêche  de  Perth  du  10  dé- 
cembre :  «  Pendant  les  quatre  dernières  semaines,  le  moulin 
a  travaillé  pendant  563  heures  ;  il  a  été  broyé  3.364  tonnes 
qui  ont  donné  1.685  onces  d'or.  On  a  traité,  par  la  cyanu- 
ration, 1.812  tonnes,  qui  ont  produit  1.346  onces  d'or.  Il  a 
été  traité,  de  plus,  par  les  filtres,  1.144  tonnes  qui  ont  donné 
688  onces  d'or.  Le  tout  d'une  valeur  de  14.061  liv.  st.  » 

Golden  Horse-Shoe.  Pendant  le  mois  de  novembre,  le 
moulin  a  travaillé  27  jours.  Il  a  broyé  6.827  tonnes  qui  ont 
produit,  à  la  fonte,  4.628  onces  d'or.  Il  a  été  traité  par  la  cya- 
nuration 3.340  tonnes  de  tailings,  qui  ont  produit  1.576  onces 
d'or;  4.536  tonnes  de  slimes  ont  donné  1.721  onces  d'or; 
199  tonnes  de  minerai  sulfuré  ont  produit  2.986  onces  d'or. 


uoo 
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On  a  expédié  à  la  fonte  123  tonnes  de  concentrés,  contenant 
580  onces  d'or,  1.759  tonnes  de  minerai  sulfuré  contenant 
3,s:;0  onces  d'or.  Rendement  total  du  mois,  15.331  onces  «l'or. 
Dépenses  sur  les  bénéfices,  17.50!»  liv.  st.;  dépenses  sur  Le 
compte  de  développement  de  la  mine,  4.408  liv.  st.;  dépenses 
sur  le  compte  de  premi  r  établissement,  5.881  liv.  st.  Le  ren- 
dement d'octobre  était  de  15.407  onces  d'or. 

Burbank's  Birthday.  Dépêche  du  Directeur,  datée  du 
5  décembre:  «  Il  a  été  broyé  2.053  tonnes  qui  ont  produit 
1.977  onces  d'or;  on  a  traité  par  la  cyanuration  1.000  tonnes 
qui  ont  donné  105  onces.  Le  moulin  a  travaillé  pendant  615 

heures.  » 

New  Queen.  Dépêche  de  la  mine,  datée  de  Charters  Towers 
le  14  décembre  :  «  808  tonnes  traitées  par  la  cyanuration  ont 
produit  380  liv.  st.  On  espère  laver  le  18  décembre  et  aussi- 
tôt on  télégraphiera  les  résultats.  » 


Informations  diverses 


La  Production  des  Mines  d'or  indiennes.  —  Voici  1© 
rendement  des  Mines  indiennes  pour  le  mois  d'octobre,  rap- 
proché de  celui  du  mois  précédent  : 

Septembre  Octobre 

Tonnes   Produc.     Tonnes  Produc. 
Compagnies  broyées     d'or      broyées  d'or 

En  onces  En  onces 

Balaghat   1.701  1.704  1.740  1.751 

Champion  Reef   11.600  13.126  12.000  13.361 

Goldfields  of  Mysorc..  825  275  850  220 

Mysore   10.900  13.320  11.300  13.606 

MysoreW.andWynaad  1.700  512  1.900  563 

Ni'ne  Reef  s   1.400  552  960  359 

Xundydroog   4.500  4.747  4.530  4.750 

Ooregum   6.385  7.288  6.515  7.060 

La  jjroduction  a  été,  en  octobre,  un  peu  irrégulière  sans, 
pourtant,  que  les  différences  à  signaler  soient  grandes. 


Les  Mines  de  l'Alaska.  —  Une  délégation  de  mineurs 
canadiens  des  champs  d'or  du  Yukon  est  arrivée  à  Chicago 
pour  déposer  une  pétition  demandant  une  protection  policière 
plus  efficace  dans  les  mines.  Les  délégués  ont  déclaré  qu'une 
sorte  de  terreur  régnait  là-bas  et  que  les  autorités  civiles  et 
militaires  étaient  impuissantes  à  réprimer  cet  état  de  chose. 
La  tranquillité  serait  troublée  à  cause  de  l'antipathie  entre 
les  sujets  irlandais,  américains  et  britanniques. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  19  décembre  1901. 

Les  nouvelles  de  l'Afrique  du  Sud  donnent  satisfaction  à 
notre  public  ;  aussi  les  transactions  en  valeurs  sud-africaines 
ont-elles  été  importantes  au  cours  de  ces  derniers  jours.  On 
ne  reste  pas,  cependant,  partout  au  plus  hautj  mais  le 
marché  n'en  est  pas  moins  excessivement  ferme. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  2  5/8,  finit  à  3  5/32.  Consolidated 
Goldfields, 8  1/16, contre?  7/16.  Transvaal  Goldfields,  13/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  U'East  Rand,  qui 
finissait  à  7  5/8,  reste  au  dernier  moment  à  8  1/32;  An- 
qelo,  7  9/16:  cette  Compagnie  a  remis  en  marche  50  pilons 
le  19  novembre.  New  Cornet,  3  3/16. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  6  7/8,  contre  6  7/16  ; 
Langlaacte  Estate,  3  5/8  ;  Simmer  and  Jack,  7  1/8. 

La  Jvhilée,  que  nous  laissions  à  5  3/4,  reste  à  6  1/2  ; 
Jumpers,  5  9/16:  Modderfontein,  12  5/8,  contre  11  15/16; 
lÂeysr  and  Char/ton  6  ./..  Celte  Compagnie  vient  de  dé- 
clarer un  dividende  de  15  0/0  ou  3  fr.  75,  qui  sera  payable  en 
Europe  dans  les  premiers  jours  de  février. 

La  Crown  Reef  cote  15  3/4;  elle  clôturait  à  15  1/2  il  y  a 
huit  jours;  Randfontein,  3  9/32;  Worcester,  2  1/2;  la  Ro- 
binson (iold,  qui  finissait  à  9  7/8,  reste  à  10  1/4. 

La  Geldenhuit  Estate  se  retrouve  à  7  5/16;  nous  la  lais- 
ion-  la  semaine  dernière  à  6  7/8;  Lancasler,  2  3/4; 
New  Ueriot,  7  ./.  ;  Br,nanza,  5  7/8,  contre  5  9/16; 
Wolkuler,  4  3/4. 


La  Henry  Nourse,  qui  cotait  9  1/16,  reste  â  9  1/8-  Fer- 
reira,  22  1/4,  contre  21  liv.,  Wemmer,  14  8  8;  Vil- 
lage Main  Reef,  9  1/16;  Durban  Roodepoort,  6  ./.;  Van 
Ryn,  3  1/16. 


*eep,  5  7/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  7/8;  Durban  Roodepoort 
Deep  a  3  13/16  ;  Jumpers  Deep,  5  1/8. 

***  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  17/8;  Rhodesia  Goldfields,  1  3/16;  Dunraven" 
1/2; \  6eelong,  1  3/8;  Selukwe,  2  3/16;  Globe  and  Phœnix, 
5  1/8. 

La  Goldfields  of  Mo.tabeleland  s'inscrit  à  11/16. 

=jç+*  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn  Estate 
qui  finissait  à  13  sh.  9  d.,  reste  à  16  sh.  3. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  3/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  traite  à 
o  1  /8. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  clôture  à  1  3/16, 
**#  Valeurs  de  Diamants.  —  Le  compartiment  des  va- 
leurs de  diamants  a  été  irrégulier.  On  cote  la  Frank  Smith 
Diamond  2  11/16;  De  Beers  39  9/16,  contre  39  3/4  il  va  huit 

jours. 

Londres,  19  décembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  est  très  ferme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 

Paris,  le  19  décembre  1901. 
L'animation  a  été  assez  grande,  cette  semaine,  sur  le  Mar- 
ché des  valeurs  sud-africaines,  et  ce  n'est  pas  le  monde  de  la 
Bourse  qui  s'est  le  seul  occupé  de  ce  compartiment  de  la 
Cote.  Le  public,  en  effet,  qui  s'était  si  longtemps  tenu  sur 
l'expectative,  a  reparu  en  raison  des  dépèches  de  Johannes- 
burg qui  annoncent  que  la  reprise  des  travaux  augmente 
sensiblement. 

La  Rand  Mines  finissait  à  265  50  il  y  a  huit  jours;  on  la 
retrouve  à  275  . .  ;  Consolidated  Goldfields,  203  .. .  East  Rand, 
202  fr.  50,  contre  192  fr.  ...  Quant  à  la  Chartered,  qui  clô- 
turait il  y  a  huit  jours  à  66  fr.  25,  elle  s'inscrit  à  77  fr.  50. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  20  fr.  25  ;  French  Rand, 
41  fr.  50;  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à  543  fr.,  elle 
s'inscrit  à  557  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  36  ..,  et  la  Geduld  est  à  154  ... 
contre  143  fr.  50. 

L'action  Goerz  et  Cie  reste  à  67  75.  La  Geidenhuis  Estate 
finit  à  182  fr.  ..,  contre  174  fr.  50;  on  annonce  que  cette 
Compagnie  a  été  autorisée  à  reprendre  ses  broyages  avant  le 
1"  janvier  prochain  :  Geidenhuis  Deep,  277  fr.  ... 

La  Kleinfontem  cote  52  fr.  . . .  Langlaagte  Estate,  94  fr.  . .; 
May  Consolidated,  121  fr.,  contre  114  fr.  Nous  croyons  savoir 
que  cette  Compagnie  va  déclarer,  sous  peu,  un  dividende  de 
15  0/0  (3fr.  75;.  Mossamédès,  18  fr.  75;  Mozambique,^  fr.  . .  ; 
Oceana,  57  fr.  25. 

La  Rose  Deep,  qui  clôturait  à  237  fr.  ..,  s'inscrit  à  249  fr. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  252  fr.  ..,  s'échange  à 
256  fr.  50.  Robinson  Deep,  136  fr.  ..,  contre  133  fr.  50; 
Robinson  Randfontein,  38  fr.  25  ;  Randfontein  Estâtes, 
83  fr.  50. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  64  fr.  . .  et  la  Simmer  and 
Jack  se  retrouve  à  180  . .  ;  on  prête  à  cette  dernière  Compa- 
gnie le  pro  jet  de  distribuer  comme  «  bonus  »  une  partie  des 
titres  qu'elle  a  eu  portefeuille  ;  Transvaal  Consolidated  Land, 
98  fr.  75;  Transvaal  Goldfields,  47  fr.  50. 

La  Wemmer  est  aux  environs  de  362  ...  Cette  Compagnie 
vient  de  déclarer  un  dividende  de  30  shillings  par  action. 

La  Village  Main  Reef  finit  à  228  fr.  50;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  220  fr.  . .  ;  Sheba,  29  fr.  75. 

La  Za'mbèze  est  à  19  fr.  . . . 

La  Eersie  Fabrieken  Distillery  clôture  à  18  ...  La  Dyna- 
mite du  Transvaal  se  retrouve  à  38  fr.  ...De  Beers  994  fr., 
contre  998  fr.  . ..  Frank  Smith  Diamond,  67  fr.  50.  L'assem- 
blée générale  des  actionnaires  de  celle  dernière  Compagnie 
doit  avoir  lieu  demain  vendredi  20  décembre,  à  Londres. 

L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouroarel. 
Part».  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simarl 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCIP.  CHAPITRES 
T 


--O  3 
3  O.o 
~  ---  ^ 


o  3  o 


5  3-û> 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1900 
1901 
1901 
1901 


27  décembre. 
12  décembre 
19  décembre. 
96  décembre. 


2.339 
2.450 
2.465 
2.464 


1.108(1 

i .  î  oo: 

■1.103 
1.10211 


4.187 

507 

848 

512 

4.075 

549 

489 

491 

4.064 

591 

484 

495 

4.072 

787 

793 

59  i 

Cu 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1900   15  décembre. 

686 

338 

1 

451 

729 

1.098 

32 

5 

1901    30  novembre 

771 

380 

1 

526 

787 

1.080 

82 

4 

1901     7  décembre. 

772 

3*1 

1 

482 

769 

1.042 

81 

4 

1901    14  décembre. 

781 

386 

1 

466 

827 

1.060 

78 

4 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


190  0   30  novembre 

67 

33 

224 

106 

303 

28 

» 

1901    30  septembre 

67 

33 

215 

121 

221 

74 

» 

1901    31  octobre.. . 

66 

32 

199 

143 

208 

88 

» 

1901    30  novembre 

65 

32 

199 

145 

203 

93 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1900 

20  décembre. 

753 

n 

741 

949 

718 

»  j 

1901 

5  décembre. 

884 

» 

737 

1.060 

646 

» 

1901 

12  décembre. 

884 

» 

730 

937 

631 

1901 

19  décembre. 

860 

739 

986 

695 

n  ] 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1900    27  octobre... 

152 

15 

203 

n 

» 

»  1 

• 

1901    31  août  .  .  . 

141 

22 

194 

» 

n 

» 

» 

1901    28  septembre 

143 

20 

195 

» 

» 

» 

190  1    26  octobre... 

144 

20 

198 

n 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1900 

27  octobre.. .  I 

71 

10 

190 

1  n 

■ 

1901 

31  août..  .. 

71 

12 

154 

» 

1901 

2*  septembre  ! 

73 

11 

160 

1  » 

1901 

26  octobre...1 

77 

10 

176 

1  • 

n 

DATES 


.2  £ 


PRINCIP.  CHAPITRES 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1900 
1901 
1901 
1901 


1901 


1900 
1901 
1901 
1901 


15 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


14  novembre 
31  octobre. . . 
7  novembre 
14  novembre 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1900  31  novembre 

1901  31  septembre 
190  1  30  octobre... 
1901  30  novembre 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRECE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1900 
1901 
1901 
1901 


NORVÈGE 

30  novembre 
311  septembre 

31  octobre.  . 
30  novembre 


Banaue  de  Norvègs 

60 
56 
62 
62 


41 

» 

1    S9  1 

10 

43 

i  96 

9 

43 

89 

16 

49 

1     85  ! 

15 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


décembre. 

96S 

249 

I 

465 

93 

471 

65 

novembre 

1 

157 

279 

1 

592 

144 

388 

62 

novembre 

1 

165 

280 

: 

560 

167 

363 

61 

décembre. 

1 

172 

283 

1 

558 

166 

364 

(.0 

5 

5 

22 

62 

2i 

18 

8 

4 

29 

25 

18 

5 

4 

29 

73 

25 

18 

5 

4 

29 

73 

25 

18 

n 

n 

1900 

28 

novembre  1 

26 

47  1 

386 

11 

93 

•;o 

» 

n 

1901 

13 

novembre 

27 

43 

387 

12 

98 

24 

» 

» 

1901 

20 

novembre 

27 

43  1 

387 

12 

99 

«S 

1901 

21 

novembre  ' 

27 

43  ! 

387 

i  11 

99 

Si 

96 

13) 

6 

35 

17 

87 

» 

132 

7 

35 

11 

89 

135 

5 

35 

11 

91 

*> 

133 

8 

33 

11 

1900 

22 

décembre. 

350 

409 

1.576 

724 

1 

123 

249 

1901 

7 

décembre. 

350 

427 

1.629 

679 

1 

115 

262 

1901 

U 

décembre. 

350 

428 

1.626 

681 

1 

116 

269 

1901 

21 

décembre. 

350 

429 

1.625 

682 

1 

115 

258 

1900 

31  octobre... 

2 

138 

61 

30 

9 

1901 

31  août  

2 

n 

136 

-■> 

35 

9 

1901 

30  septembre 

9 

» 

137 

67 

36 

10 

1901 

3!  octobre..: 

2 

» 

136 

71 

35 

U 

1900 

22  décembre. 

123 

142 

475 

1  « 

160 

127 

1901 

7  décembre. 

1 15 

154 

481 

9 

135 

118 

1901 

14  décembre. 

.  !45 

156 

480 

134 

120 

4901 

21  décembre. 

145 

139 

478 

i  10 

132 

120 

1900 

10  d< 

ceinbre. 

299 

49 

824 

179 

323 

40 

1901 

20  n 

)vembre 

311 

60 

835 

191 

322 

34 

1901 

30  n 

ivembre 

312 

60 

842 

191 

323 

35 

1901 

10  d( 

■cembre. 

312 

60 

830 

194 

316 

33 

1900 

30  novembre 

67 

13 

259 

60 

82 

31 

1901 

lu  novembre 

69 

13 

251 

61 

88 

31 

1901 

20  novembre 

69 

13 

250 

62 

90 

30 

1901 

30  novembre 

69 

13 

251 

62 

91 

30 

1900   30  novembre 

35 

2 

66 

37 

46 

6 

4 

1901   10  novembre 

35 

2 

58 

35 

i.i 

4 

4 

190  1    20  novembre 

35 

2 

58 

35 

43 

4 

4 

1901    30  novembre 

35 

2 

59 

35 

42 

?  ! 


4X 
4 
4 
4 


décembre.l  94 

16 

583 

64 

497 

57 

4 

décembre.'  103 

17 

590 

67 

512 

52 

3 

décembre.l  99 

16 

E96 

64 

495 

51 

3 

décembre.l  102 

16 

597 

60 

500 

52 

3 

6v; 

5)4 
5'/, 
5% 


3K 


6J4 

654 
6  % 


3 
3 
3 


80-3 
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DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


3  O 

o  a 
t.  -o 


PRINC1P.  CHAPITRES 


3  C  o 

o  -a  X. 

5œ  5 


O  3  O 


a:  3 

5*1 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1900  1S  décembre. 

39 

5 

126 

1 

46 

21  | 

190  1  30  novembre 

49 

4 

148 

», 

47 

1S  I 

1901     î  décembre. 

49 

4 

131 

47 

3.Î 

1901   14  décembre. 

50 

4 

153 

» 

49 

18  1 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1900 

14  décembre. 

1.883 

172 

1.467 

334 

622 

540 

1901 

29  novembre 

1.796 

163 

1.496 

371 

639 

494 

1901 

6  décembre. 

1.713 

162 

1.313 

353 

641 

301 

1901 

)4  décembre. 

1.823 

174 

1.485 

351 

«34 

529 

's 

x  S 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1900 

30  novembre 

22 

3 

73 

15 

43 

21 

» 

1901 

31  octobre.  . 

21 

3 

63 

-)•) 

35 

18 

n 

1901 

15  novembre 

21 

3 

63 

25 

36 

18 

1901 

30  novembre 

21 

3 

61 

25 

36 

19 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


19  0  0    30  novembre 

8 

9 

37 

3 

8 

8 

6 

190  1   30  septembre 

6 

9 

36 

2 

9 

10 

6 

1901    31  octobre... 

7 

9 

36 

■> 

9 

6 

6 

1901    30  novembre 

6 

9 

36 

ï 

8 

8 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


•900 

30 

novembre 

52 

6 

90 

.51 

45 

114 

16 

6 

1901 

30 

septembre 

63 

6 

123 

90 

16 

5 

1901 

31 

octobre.. . 

65 

6 

127 

43 

98 

15 

5 

1901 

30 

novembre 

65 

6 

125 

48 

93 

11 

5 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


1900  30  novembre 

13 

11 

H5 

752 

328 

138 

1901    30  septembre 

10 

1» 

100 

813 

324 

139 

» 

1901   31  octobre... 

8 

20 

85 

815 

321 

110 

» 

190  1  30  novembre 

8 

18 

.80 

819 

325 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 

190  0  22  décembre. 

1901  7  décembre. 

i90i  14  décembre. 

1901  21  décembre. 


,  100 

10 

230 

1  10*8  1 

196 

51 

111 

u 

220 

1138  | 

2ii 

48 

110 

11 

220 

1138  1 

211 

48 

:  no 

11 

221 

1  1139  | 

224 

48 

3  X 
4 


TOTAUX 


1900 
1901 
1901 
1901 


2"  décembre. 
12  décembre. 
19  décembre. 
26  décembre. 


8.288 

2. 652, 

15.148 

5. 818 

8.77.) 

2.758 

15.229 

6  '66 

8.778 

2.77l| 

15.220 

6.312 

8.830 

2.781 

15.179 

6.515 

7.268i 
6.5o2 
ti  624 


2.00 
2  036 

2.(.5:; 


6.954i  2-1681  » 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1896    31  décembre  . 

7.933 

2.578 
2-546 

14.565 

8.858 

6.  ("12 

3.651 

t> 

1897   31  décembre  . 

8.746 

15.234 

8-548 

6.661 

3.453 

0 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  696 

14.975 

8.999 

7.620 

3. 594 

» 

1899   31  décembre  . 

7  830 

2  .w 

14.992 

9.321 

8.352 

4  (137 

» 

1900    31  décembre  . 

8. 211 

2.607 

15.906 

9  505 

8  514 

4  171 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  cliaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s  élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OKANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


Amsterdam  

Anvers  

A*hènes   

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest   . 

Constantinople.  .. 

rrancfort  

Oênes  

ijenève  

1-iSbO/ÎUO  

Londres  

Madrid  .....  . 

F  .-.me  

Saiut-Pétersbo  iira- 
Vienne  (à  vue)  

—     'à  3  mois  . . 


!0  nov. 

27  nov. 

4  déc. 

U  déc. 

1S  déc. 

2i  déc. 

48  07 

48  07 

48  07 

48  10 

48 

15 

48  07 

100  15 

100  20 

100  22 

100  27 

100 

22 

100  15 

169  75 

169  75 

168  75 

168  75 

168 

75 

168  75 

42  85 

42  30 

40  85 

36  .. 

36 

25 

35  90 

81  20 

81  15 

81  20 

81  20 

81 

10 

81  .. 

100  11 

100  16 

100  2U 

100  25 

100 

21 

■100  15 

100  30 

100  30 

100  40 

100  40 

100 

iO 

1(0  35 

22  82 

22  81 

22  81 

22  76 

22 

71 

22  73 

81  23 

81  16 

81  21 

81  22 

81 

12 

80  98 

102  40 

102  25 

101  93 

lui  t  1 

101 

76 

101  63 

100  24 

100  30 

100  35 
734 

100  48 

100 

45 

100  38 

743  . 

740 

722  .. 

722 

722  .. 

25  36 

25  36 

25  35 

23  32 

25 

35 

25  36 

42  65 

42  27 

40  50 

36  25 

35 

XII 

35  62 

102  40 

102  23 

101  96 

1(11  62 

101 

87 

101  53 

37  35 

37  35 

37  32 

37  32 

37 

30 

37  32 

93  17 

95  15 

95  20 

95  20 

95 

22 

95  .. 

95  25 

95  25 

95  25 

95  30 

95 

30,    95  10 

CHANGE  DE  FARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam. 
Allemagne. . 
Vienne-Tr.  .. 
Barcelone.  .. 
Madrid  versem 
Lisb.-Porto  . . 
St.-Pétersb. . . 


Valeurs  à  vue 


papier  court 


Londres   — 

—    (h.  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.i. . . 
Argent  id.   (le  kil.). . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  i  titre  :  916"")  . . , 
—           —  nouv.  titre  :  900m) 
Couronnes  de  Suède   


Plus 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 
4  % 

moins 

•  % 


3  % 
5  % 

4  % 
4  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


2S  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

19  déc. 

26  déc. 

205  50 
121  87 
103  87 

205  62 
121  75 
103  87 

205  25 
121  75 
103  75 

205  37 
121  87 
103  87 

205  62 
122  12 
104  12 

332  .. 
395  .. 
262  50 

356  . 
400  .. 
262  30 

370  .. 
4115  .. 
262  50 

367  50 
405  .. 
262  50 

367  50 
406  .. 
262  50 

25  133 
25  16 

0  19p. 

2  50p. 

0  37p. 

514  50 

25  12 
25  145 

0  25p. 

2  12p 

0  44p. 

514  .. 

25  11 
25  135 

0  37p. 

1  81p. 
0  69p. 
514  50 

25  125 
25  15 

(1  31p. 

!  87p. 

0  56p. 

515  .. 

25  133 
25  16 

0  19p. 

1  75p. 
0  50p 
515  50 

3437  .. 
92  30 

m  50 

25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
93  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  . 
93  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  ,. 
94  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
93  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


I 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  ... 
Suisse  (franc  or) ..  .. 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or). . . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent). . . 
Chine(SbaDgh«î)(taëlarg.) 


Valfurs  en  francs  au  change  du  jour 


r  a  c 

1> 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

19  dec. 

26  déc. 

1  234 

1  231 

1  229 

1  229 

1  230 

1  233 

25  22 

25  125 

25  115 

25  115 

25  115 

25  125 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  05 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  70 

0  71 

0  74 

0  73 

0  73 

1  » 

0  59 

0  59 

0  59 

0  59 

0  59 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  97 

0  97 

0  98 

0  98 

0  98 

5  60 

3  98 

4  04 

4  09 

4  09 

4  10 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  65 

2  65 

2  65 

2  65 

2  65 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  15 

5  14 

5  14 

5  15 

5  15 

5  43 

2  36 

2  34 

2  35 

2  38 

2  37 

5  » 

2  15 

2  11 

2  07 

2  03 

2  05 

1  89 

1  (10 

1  60 

1  49 

1  52 

1  48 

2  84 

1  26 

1  26 

1  28 

1  33 

1  32 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  68 

2  58 

2  65 

2  65  i 

2  65 

2  65 

2  65 

7  47 

3  12 

3  07 

3  15 

3  17 

3  16 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  26  décembre  1901 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  10 

En  Angleterre   100  24 

En  Aulriche-Songrie ...    99  84 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   136  05 

En  Grèce   16o  75 

En  Hullande   100  33 

En  Italie   101  79 

En  Portugal   136  58 

En  Roumanie   100  33 

En  Russie   100  58 

En  Suisse   100  50 


Aux  Etats-Unis   100  50 

Au  Mexique   229  11 

En  Républ.  Argentine  ..  242  80 

Au  Chili   127  70 

Au  Brésil   218  18 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   97  36 

En  Chine   236  58 


ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  90 

—  Anglais   99  76 

—  Austro-Hongrois .  103  16 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   73  50 

—  Grecs   59  25 

—  Hollandais   99  67 

—  Italiens   98  25 

—  Portugais   73  22 

—  Roumanie    99  65 

—  Russes   99  42 

—  Suisses   99  50 

Pièces  des  Etats-U7iis   99  50 

—  du  Mexique   43  64 

Billets  de  la  Rep.  Argent.  41  18 

—  in  Chili   78  30 

—  du  Brésil   46  47 

Pièces  des  Indes   100  50 

—  du  Japon   102  67 

—  de  la  Chine   42  30 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  26  décembre  1901 

La  cote  des  changes  est  plus  élevée  que  la  semaine  der- 
nière, mais  elle  ne  finit  pas  au  plus  haut  cours.  Après  la  li- 
quidation, où  les  reports  ont  été  assez  chers,  et  après  l'em- 
prunt, nos  capitaux  ont  repris  le  chemin  de  l'étrangère  à  ce 
moment,  le  change  a  sensiblement  haussé:  mais  la  reprise 
n'a  pas  été  de  longue  durée,  et  le  plus  gros  de  l'exportation 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


803 


paraît  à  peu  près  terminé.  Néanmoins,  la  papier  hollandais 
sur  la  semaine  dernière  gagne  1/4,  autant  le  papier  allemand, 
autant  encore  La  devise  autrichienne  qui  s'inscrit  au-dessus 
du  pair. 

Le  versement  sur  Madrid  se  retrouve  à  3(17  50,  tandis  que 
le  milrcis  portugais  hausse  d'un  point.  Le  rouble  à  trois  mois 
conserve  le  cours  de  262  50,  mais  le  versement  à  200  3/8  ga- 
gne la  fraction. 

Le  Londres,  qui  a  atteint  25  18,  venant  de  25  15,  réagit  à 
25  10,  par  suite  des  faits  que  nous  avons 'exposés  ci-dessus. 

Le  papier  belge  est  mieux,  su  perte  n'est  que  de  0.10  0/0, 
le  change  italien  continue  à  se  rapprocher  du  pair,  la  perte 
est  réduite  à  1  8/4.  L'admirable  article  sur  la  baisse  du  change, 
publié  dans  la  Nuova  Antologia,  par  M.  Maggiarino  Ferra- 
ris,  prouve  que  la  question  spéciale  du  change  italien  est 
maintenant  très  bien  comprise  dans  les  milieux  qui  font 
l'opinion  et  c'est  un  point  d'une  très  grande  importance  pour 
l'avenir  économique  de  nos  voisins. 

La  perte  du  papier  suisse,  quoiqu'encore  assez  forte,  est 
moindre  que  la  semaine  dernière.  Le  New-York  passe  de  515 
à  515  50.  11  pourrait  bien  y  avoir  là,  indépendamment  des 
éléments  indiqués  par  1e  chef  du  bureau  de  la  statistique  des 
Etats-Unis  et  dont  nous  avons  déjà  plusieurs  fois  parlé,  un 
certain  effet  d'inflation.  On  a  bien  fait  d'élargir  la  limite 
d'émission  des  Banques  nationales  parce  que  les  billets  de 
banque  répondent  à  des  besoins  commerciaux,  mais  il  aurait 
été  prudent  de  comprimer  proportionnellement  la  circulation 
du  Trésor. 


CHANGES  SUR 


Valeurs  à  4  mois 

Yokohama  

Singppourt.  


LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Ê5fig-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  ban  es  . . . 
Argent  en  barres 


2/0  9/16 
1/10  1/2 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/9  1/8 
2/5  3/4 
12  -/■ 
15  11/32 

132  40 

n/9  i/8 

25  3/8 


déc. 


2/0  !V16 
1/9  13/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/9  3/4 
2/5  1/4 

12  ./. 

15  3/16 

136  30 

H/9  3/4 
25  1/8 


11  déc. 


2/0  9/16 

1/10  1/16  1/10  7/16  1/10 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/9  15/16 
2'6  ./. 
12  1/4 
14  3/16 

141  20 

77/9  3/4 
25  5/16 


ls  déc 


2/0  9/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
1/10  1/4 
2/6  1/4 
12  23/32 
14  15/32 

145  30 
77/9  3/4 
25  5/8 


24  déc. 


2/0  9/16 
1/4 


1/4 
1/4 


1/10  1/8 

2/6  1/8 

12  9/16 

14  1/8 

142  80 

77/9  3/4 

25  1/2 


Le  Yokohama  n'a  pas  varié.  L'argent  en  barres  perd  encore 
1/8,  d'où  baisse  de  1/8  sur  le  Hong-Kong  et  de  pareille  frac- 
tion sur  le  Shanghaï. 

Le  24  décembre,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  sous- 
criptions à  l'émission  de  00.00.000  Rs.  en  billets  du  Gouver- 
nement et  en  transferts  sur  l'Inde.  Elles  se  sont  élevées  à 
57.960.000  Rs.  pour  billets  et  à  11.00.000  Rs.  pour  trans- 
ferts. Les  suivantes  ont  été  acceptées:  en  billets,  23.77.000 
roupies  sur  Calcutta,  15.89.000  Rs.  sur  Rombay,  8.34.000  Rs. 
sur  Madras  ;  en  transferts,  7.00.000  Rs.  sur  Calcutta, 
4.00.000  Rs.  sur  Bombay. 

Les  souscriptions  pour  billets  à  1  sh.  31/32  recevront  envi- 
ron 7  0/0  de  leurs  souscriptions,  et  les  souscripteurs  en 
transferts  télégraphiques  sur  l'Inde  en  recevront  la  totalité'. 

Dans  le  courant  de  la  semaine  prochaine,  des  nouvelles 
souscriptions  seront  reçues  pour  60.00.000  Rs. 

L'argent  devient  un  peu  plus  rare  dans  l'Inde;  la  Banque 
de  Bomba  y  a  relevé  son  escompte  de  4  à  5  U,0.  Ces  besoins 
sont  dus  à  des  transactions  sur  l'indigo  et  sur  une  récolte 
de  riz  d'une  exceptionnelle  abondance. 

Le  Rio,  tout  en  étant  à  un  niveau  plus  bas  que  la  semaine 
dernière,  semble  bien  avoir  définitivement  franchi  l'étape  de 
12  d.  Quant  au  Valparaiso,  il  est  mal  impressionné  par  les 
difficultés  entre  le  Chili  et  l'Argentine. 

A  Buenos-Ayr.es,  la  prime  de  l'or  est  de  142  80  0/0  au 
lieu  de  145  50. 

La  demande  de  métal  jaune  est  toujours  active.  L'once  stan- 
dard se  tient  au  cours  de  77/9  3/4  ;  les  monnaies  allemandes 
et  françaises  valent  76/5  ./.,  les  aigles  américaines  76/4  3/4 
et  le  yen  japonais  76/4  1/2.  A  Paris,  l'or  est  au  pair. 

Voici  les  mouvements  de  l'or  sur  le  marché  de  Londres 
pour  la  semaine  dernière  : 


Entrées 

Australie  t  196/00 

Bombav   47.000 

Détroits   8.000 

Le  Cap    44  .500 

Argentine   21.000 


Sorties 

Bombav  î.  5.000 

Madras   5.000 

Roumanie   20.0110 

Malte   20.000 

Afrique  du  Sud   10O.000 

Egypte   50.000 

Total              316.500              Total   2OO.000 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient,  du  14  au  20  dé- 


cembre 1901,  se  sont  élevées  à  264.740  liv.  st.,  soit,  depuis 
le  1"  janvier,  un  total  de  8.843.179  liv.  st.,  contre  8.423.277 
livres  sterling  pendant  la  période  correspondante  de  1900. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  do  changement  dans  les 
taux  d'escompte. 

Escompte  hors  Banque 
Places         28  uov.    5  déc.     12  dé©.    19  déc.    24  déc. 


Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(timemoney) 


2  1/4 

3  11/16 

2  3/4 

4  1/4 


2  1/-? 

3  9/16 
2  3/4 


2  5/8 

3  '.1/16 
2  3/4 


4  3/4      5  1/2 


3  ./• 

3  1/2 

3  1/8 

4  1/2 


2  3/4 

3  1/2 
3  1/4 

i  1/2 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  est  en  hausse  de 
807.000  fr. 

La  circulation  a  demandé  1.175.000  fr.  à  Paris  et  1.458.0OO 
francs  clans  les  succursales.  Il  a  été  acheté  pour  500. 00O  fr. 
d"  matières.  Il  est  venu  (530.000  fr.  de  Suisse,  500.000  fr.  de 
New- York  et  200.000  fr.  de  Smyrne.  li  est  sorti  'i.OOO  fr. 
pour  Singapour. 

L'argent  a  diminué  de  1. 266.000  fr. 

La  circulation  a  rapporté  841.000  fr.  à  Paris  et  prélevé 
1.303.000  fr.  dans  les  succursales.  H  a  été  expédié  450.000  fr. 
;ui  Sénégal,  355.000  fr.  en  Suisse  et  90.000  fr.  à  Constantino- 
ple.  11  est  revenu  91.000  fr.  dp,  Suisse. 

La  circulation  a  augmenté  de  8  millions.  Les  comptes  cou- 
rants ont  grossi  de  196  millions;  le  portefeuille  gagne  309 
millions  et  les  avances  99  millions. 

Au  moment  de  mettre  sons  presse,  les  bilans  de  la  Banque 
d'Allemagne,  de  la  Banque  d'Angleterre  et  de  la  Banque 
d' Autriche-Hongrie  ne  nous  sont  pas  parvenus. 

Le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  a  été  du 
19  au  26  courant  : 

Sorties 

Egypte   s.  200.000 

Brésil   50.000 

Amérique  du  Sud    50.000 

300.000 

11  n'y  a  pas  eu  d'entrées. 

Aucun  changement  intéressant  à  la  Banque  de  Belgique. 

La  hanque  d'Espagne  publie  toujours  le  même  bilan.  Le 
portefeuille  et  les  avances  formés,  pour  la  plus  grande  partie, 
en  papier  d'Etal,  ne  peuvent,  du  reste,  pas  beaucoup  varier. 

A  la  Banque  d'Italie,  la  circulation  a  baissé  de.  12  mil- 
lions, le  portefeuille  a  perdu  7  millions. 

La  Banque  de  Russie  a  eu  une  très  forte  rentrée  d'or  ; 
son  encaisse  a  grossi  de  50  millions  de  francs.  Il  est  probable 
que  la  circulation  y  est  pour  quelque  chose,  car  l'argent 
augmente  aussi  de  Î2  millions.  La  circulation  a  baissé  de 
28  millions,  les  avances  ont  augmenté  de  28  millions. 

Le  dernier  bilan  des  Banques  prisées  ou  Enskilda  Bank 
de  Suède  montre  que  ces  Etablissement  s'occupent  sérieuse- 
ment de  liquider  leur  circulation  fiduciaire;  elle  a  lléchi  de 
35  millions  depuis  un  an:  en  compensation,  les  dépôts  sous 
toutes  les  formes  ont  augmenté  pendant  ce  même  temps,  de 
67 millions;  le  portefeuille  et  les  avances  restentstalionnaires. 


LA 


SITUATION   MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


Du  Ie'  déc.  Depuis 

OR  au  7  déc  lelerjanv. 

Grande-Rrclagne  »  1.764.851 

France   »  33.100.370 

Allemagne   2. 417.372  12.2(57.381 

Autres  pays   25.735  1.996.705 

Total  1901...  2.413.107  4!  1.129.307 

—  1  ! 100 ...  27 . 780  47.511. 504 

—  1899...  84.839  20.119.455 

ARGENT 

Grande-Bretagne  881".  190  4  \.  880. 516 

France   »  697.495 

Allemagne   »  2.220 

Autres  pays   '      555  298.711 

Total  1901 ...  881 . 745  4:> . 878 . 942 

—  1900 ...  1 . G33. 052  49 . 964 . 439 

—  1809...  1.010.129  43.648.284 


Du  l,r  déc.  Depuis 
au  7  déc.    le  1"  janv. 

244.196 
»  1.178.858 

li 57. 652  3.288.428 

1(57.652  'i.711.482 
41.248  10.5(58.595 
25.401  14.037.999 


25.283 
4.720 
223 
.608 


i  ta 


1:15.413 


135.413  3.503.834 
98.958  4.451.280 
93.85!  3.736.873 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Chronique  monétaire 


Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefèuill* 

11*00 

22  dêç.: 

îr.o.o 

30.9 

838.8 

787.1 

1901 

7  déc. . 

160.2 

32.0 

93!).  0 

.881.6 

moi 

Il  déc... 

164.5 

31.9 

923.2 

870.4 

1901 

21  doc... 

161.0 

31.9 

904.1 

857.0 

Du  l"  au  7  décembre,  c'est  en  Allemagne  qu'a  été  expédié 
l'or  des  Etats-Unis.  Les  sorties  nettes  de  cette  année  sont 
supérieures  à  celles  des  deux  années  précédentes.  L'encaisse 
des  Banques  Associées  est  en  baisse  :  les  dépôts  et  le  porte- 
feuille' ont  aussi  reculé. 

Le  surplus  réserve,  ou  marge  des  dépôts,  est  de  5  mil- 
lions 785.000  dollars,  contre  5. 466. 000  la  semaine  précédente. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

1  lépots 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1900 

10  nov.  . . 

69.7 

193.5 

6.7 

73.8 

54.0 

1901 

26  oct.  . . . 

70.2 

183.0 

9.2 

«1.0 

34.2 

1901 

2  nov. . . 

69.7 

188.2 

7.0 

41.9 

3(5.3 

1901 

9  nov.  . . 

69.2 

181.3 

11.6 

39.7 

35.0 

Le  bilan  de  la  Banque  du  Japon  se  présente  assez  bien. 
La  circulation  a  sensiblement  diminué'  taudis  que  les  dépôts 
ont  augmenté;  cependant  il  y  a  toujours  à  l'aire  attention 
aux  petites  sorties  d'or. 


CHRONIQUE  MONETAIRE 


L  Emission  des  Billets  de  Banque  en  Suisse 

Les  conditions  politiques  et  économiques  actuelles  faisant 
prévoir  que  la  création  d'une  Banque  de  la  Confédération  ne 
saurait  être  effectuée  pour  le  moment,  M.  von  Arx,  député 
d  Soloure  au  Conseil  des  Etats,  a  déposé,  le  1S  courant,  aux 
Chambres  suisses,  une  motion  tendant  à  la  revision  de  la  loi 
fédérale  sur  l'émission  des  billets  de  banque. 

Voici  le  texte  de  cette  motion  : 

n  L'article  89  revisé  de  la  Constitution  fédérale  prévoit  la 
création  d'une  Banque  centrale  investie  du  monopole  des  bil- 
lets de  banque.  Toutes  les  tentatives  faites  jusqu'ici  pour 
ré'.-i  iis.-r  ce  postulat  ont  échoué,  soit  par  suite  de  la  résistance 
du  peuple,  soil  à  cause  du  désaccord  des  autorités.  11  est  très 
douteux -que  les  divergences  de  vues  existant  actuellement 
puissenl  être  conciliées  avant  longtemps. 

«  D'autre  part,  le  régime  actuel  des  billets  de  banque  pré- 
sente des  inconvénients  auxquels  il  est  urgent  de  parer  et 
qu'on  ne  peut  laisser  se  perpétuer  pendant  des  années  encore. 
Dés  lors,  les  soussignés  invitent  le  Conseil  fédéral  à  étudier, 
pour  présenter  ensuite  un  rapport  à  l'Assemblée  fédérale,  la 
question  de  savoir  s'il  ne  conviendrait  pas  de  procéder  à  une 
revision  de  la  loi  du  8  mars  1S81  sur  L'émission  et  le  rem- 
boursement des  billets  de  banque.  Dans  l'affirmative,  ils 
l'invitent  également  à  soumettre  aux  Cliambrcs  un  projet  de 
loi  conçu  dans  cet  esprit.1 

«  11  est  bien  entendu  que  l'exécution  de  l'article  39  revisé 
de  la  Constitution  fédérale  doit  être  poursuivie  nonobstant  la 
revision  de  loi  sur  les  billets  de  banque.  » 


La  Circulation  aux  États-Unis 

L'analyse  du  rapport  annuel  de  M.  Gage  nous  a  donné  des 
indications  sur  sou  projet  de  réforme  de  la  circulation.  Il  a 
ii  is  en  avant  Les  propositions  qu'il  a  l'intention  de  faire  pour 
mener  à  bien  les  mesures  indiquées  dans  son  discours  de 
Mihvaukée,  que  nous  avons  analysé  la  semaine  dernière, 
d'après  le  Statisl. 

On  se  souvient  que  le  Secrétaire  du  Trésor  avait  déclaré' 
que  ses  projets  pourraient  être  mis  à  exécution  sans  aug- 
menter les  charges  des  contribuables.  Il  explique  aujour- 
d'hui qu'en  disant  cela  il  ne  songeait  qu'aux  greenbacks, 
i  'est-à-dire  aux  billets  du  Trésor  légal  tender  émis  pendant 
La  guerre  civile.  Les  billets  du  Trésor  de  1890  s'éteignent  ra- 
pidement et  il  n'y  a  aucune  raison  de  les  comprendre  dans 
une  réforme.  Les  certificats  d'or  sont  surtout  des  représen- 
tants de  l'or  enfermé  dans  le  Trésor  et  les  certificats  d'argent 


sont  surtout  des  représentants  de  l'argent  enfermé  de  la 
même  manière.  Par  conséquent  les  engagements  immédiats 
du  Gouvernement  sont  limités  aux  greenbacks  or.  EL  ce  que 
M.  (iage  recommande,  c'est  que  leur  retrait  ou  leur  rachat 
soit  confié  aux  banques. 

A  l'heure  actuelle,  les  Banques  nationales  ont  le  droit 
d'émettre  des  billets,  à  condition  qu'elles  remettent  au  Trésor 
en  garantie  des  obligations  des  Etats-Unis  portant  intérêt. 
Pendant  longtemps,  elles  ont ,  pu  émettre  ces  billets  jusqu'à 
concurrence  de  90  0/0  de  la  valeur  nominale  des  titres  dépo- 
sés. Ce  montant  a  été  élevé  récemment  jusqu'à  la  totalité  de 
la  valeur  nominale.  M.  Gage  reconnaît  que  ce  système  est 
défavorable  pour  le  commerce  du  pays  car  il  restreint  la  cir- 
culation des  billets  de  banque.  D'après  un  calcul  fait  par 
l'actuaire  du  Gouvernement^  au  prix  actuel  des  obliga- 
tions du  Gouvernement,  une  banque  nationale  opérant  dans 
une  localité'  où  le  taux  d'intérêt  est  4  0/0,  obtient  de  ses- 
billets  un  bénéfice  de  70/100  de  1  0/0 par  an. 

Dans  une  localité  où  le  taux  d'intérêt  est  6  0/0,  le  béné- 
fice ne  dépasse  pas  51/100  de  1  0/0.  El  dans  une  localité  où 
le  taux  d'intérêt  atteint  8  0/0,  le  bénéfice  tombe  à  31/100  de 
1  0/0.  Il  en  résulte  que,  non  seulement  sous  le  régime  de  la 
loi  existante,  il  y  a  peu  d'intérêt  pour  une  banque  à  émottie 
des  billets,  niais  qu'il  y  a  moins  d'intérêt  encore  à  le  l'aire  dans 
les  looalilés  où  l'on  a  le  plus  besoin  de  billets.  Dans  une  ville 
relativement  riche,  c'est-à-dire  où  le  taux  d'intérêt  est  mo- 
déré et  par  conséquent  où  l'argent  doit  être  abondant,  le 
bénéfice  sur  l'émission  de  billets  de  banque  est  près  de  50  0/0 
plus  grand  <[ue  dans  une  localité  où  La  prospérité  est  moins 
grande  et  où  L'argent  est  assez  rare  pour  que  le  taux  d'intérêt 
soit  fixé  à  <i  0/0.  Et  dans  une  localité  où  ce  taux  est  de  4  0/0 
le  bénéfice  est  de  loi)  0/0  supérieur  à  celui  obtenu  dans  une 
pauvre  localité'  quisiujit  un  taux  de  8  0/0. 

Pour  ces  motifs,  M.  Gage  croit  nécessaire  de  modifier  le 
système  des  banques.  Et  voici  ce  qu'il  propose  : 

Que  toute  Banque  nationale  qui  dépose  au  Trésor  30  0,0 
de  son  capital  sous  forme  d'obligations  des  Etats-Unis  por- 
tant intérêt,  et  20  0/0  de  son  capital  en  billets  des  Etats-Unis 
legal-tender,  soit  autorisée  à  émettre  des  billets  jusqu'à 
concurrence  du  montant  de  son  capital  payé.  Mais  tout  en 
déposant  La  moitié  de  son  capital  en  titres'  et  en  billets,  la 
Banque  devra  payer  tous  les  six  mois  au  Trésor  à  un  fonds 
de  garantie  un  huitième  d'un  pour  cent  de  son  capital.  Ce 
fonds  de  garantie  sera  employé,  en  cas  de  faillite,  d'une  Ban- 
que pour  le  rachat  des  billets. 

On  sait  que  les  Etats-Unis  sont  très  jaloux  de  la  sécurité 
de  leurs  billets,  sécurité  qui  est  complète  avec  le  système 
actuel  :  on  pourra  donc,  objecter  au  projet  de  M.  Gage  que 
cette  sécurité  sera  diminuée  puisque  le  billet  se  trouvera  plus 
garanti  que  jusqu'à  concurrence  de  50  0/0. 

A  cela,  M.  (iage  répond  que  l'actuaire  du  Gouvernement  a 
fait  un  calcul  trè:  soigneux  qui  montre  que  si  son  plan  avait 
l'xiste  aux  Etats-Unis  pendant  les  trente-six  dernières  années, 
les  détenteurs  de  billets  auraient  immédiatement  été  payés 
dans  le  cas  où  toutes  les  banques  nationales  aurait  ni  fait  fail- 
lite. Et,  au  1"  janvier  1901,  il  serait  resté  au  crédit  du  fonds 
de  garantie  un  excédent  de  près  de  27  1/2  millions  de  dollars. 

Le  plan  de  M.  Gage,  tout  en  donnant  une  sécurité  com- 
plète, aurait  encore  l'avantage  de  pousser  les  banques  à  aug- 
menter leur  circulation.  Par  exemple,  d'après  les  calculs  de 
l'actuaire,  dans  une  ville  où  le  taux  d  inlé  êl  est  de  4  0/0,  le 
bénéfice  dépasserait  2  0/0:  il  serait  de  2350/0  dans  une  ville, 
au  taux  de  6  0/0  et  de  3  0/0  dans  une  ville  au  taux  de  8  0/0  ; 
en  supposant  toujours  que  la  totalité  des  billets  autorisés- se- 
rait en  circulation.  Il  s'ensuit  que  cette  circulation  serait 
plus  profitable  et  que  le  bénéfice  serait  plus  élevé  clans  les 
parties  les  plus  pauvres  du  pays.  En  troisième  lieu,  le  plan 
de  M.  Gage  encouragerait  l'augmentation  du  capital  des 
banques. 

A  l'heure  actuelle,  le  capital  total  des  Banques  nationales 
est  de  663  millions  de  dollars.  Ces  établissements  ont,  déplus, 
des  bénéfices  non  répartis  s'élevant  à  430  millions;  ces  deux 
chapitres  donnent  un  total  de  1.093  millions,  tandis  que  la 
circulation  des  billels  n'est  que  de  360  millions.  Avec  son 
système,  M.  (iage  prévoit  que  le  capital  total  des  banques 
pourrait  être  porté,  dans  les  trois  prochaines  années,  à  1  mil- 
liard de  dollars  et.  dans  ce  cas,  elles  auraient  le  droit 
d'émettre  un  montant  égal  de  billets. 

Nous  avons  vu  que  la  circulation  actuelle  n'est  que  de 
360  millions  île  dollars;  il  faut  y  ajouter  346  millions  de  dol- 
lars de  greenbacks,  ce  qui  fait,  en  définitive,  706  millions  de 
dollars.  Le  plan  de  M.  Gage  permettrait  donc,  dans  un  délai 
de  trois  ans,  une  augmentation  de  30.)  millions  de  dollars 
dans  la  circulation  des  billets. 

(A  suivre). 
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Un  projet  d'émission  de  Billets  or  au  Brésil 

Tandis  qu'on  poursuivait  encore  régulièrement  à  la  liu  de 
novembre  les  incinérations  de  papier-monnaie,  une  première 
tentative  restreinte  de  transformation  de  la  circulation  moné- 
taire a  été  faite  par  M.  Serzedello  Gorreia,  dans  un  amende- 
ment très  important  an  budget  du  Ministère  des  Finances. 

Il  propose  d'autoriser  la  Banque  de  la  République  à  faire 
pendant  le  délai  prorogeâble  de  quatre  ans  une  émission  ds 
'20.000  contos-or  en  billets  au  porteur,  payables  à  vue  en  or 
ou  traites  sur  Londres,  Paris  ou  Hambourg. 

La  Banque  émettrait  ces  billets  contre  le  paiement  do  leur 
valeur  en  or  ou  en  papier  au  taux  du  change. 

Ces  billets  seraient  reçus  comme  de  l'or,  pour  le  paiement  do 
toutes  obligations  contractées  en  monnaie  métallique  et  pour 
l'acquittement  des  droits  d'importation. 

La  Banque  devrait  constituer  un  dépôt  permanent  en  or  ou 
ou  en  traites  sur  les  places  ci-dessus,  équivalent  à  la  circula- 
tion de  billets.  Un  état  bi-mensuel  de  ce  dépôt  serait  publié. 
Ce  fonds  ne  pourrait  être  détourné  do  cette  allectation  sans  en- 
traîner pour  les  Administrateurs  les  pénalités  prévues  par 
l'article  338,  S  5  du  Code  pénal. 

Les  certficats  or,  que  les  Douanes  recevi'aient  en  paiement 
des  droits  d'importation  ne  pourraient  être  rachetés  que  par 
les  Banques  ou  les  banquiers  qui  lesauraient  émis,  soit  en  mon- 
naie d'or,  soit  en  billets  émis  par  la  Banque  de  la  Républi- 
que en  vertu  du  présent  projet. 

La  somme  que  le  Gouvernement  est  autorisé  à  déposer  à  la 
Banque  de  la  République,  aux  termes  de  la  loi  du  "20  sep- 
tembre 1901,  est  fixée  à  1..">00.000  liv.  st. 

Un  fonctionnaire  du  Trésor  vérifierait  deux  fois  par  mois  si 
le  fonds  de  garantie  de  la  Banque  correspond  à  l'émission  et 
il  serait  donné  à  son  rapport  la  publicité  nécessaire. 

«  Cet  amendement,  dit  le  Brésil, a  pour  but  d'amorcer  la  fu- 
ture loi  qui  transformera  le  papier  de  cours  forcé  en  biliets 
de  banque  convertibles  en  or.  L'auteur  du  projet  a  raison  de 
n'y  aller  que  prudemment  et  de  tenter  une  première  expé- 
rience limitée.  Il  sera  essentiel,  d'ailleurs,  d'examiner  si,  en 
même  temps,  qu'on  développera  la  nouvelle  ('mission  conver- 
tible, il  n'y  aura  pas  lieu  de  rendre  payable  on  or  effectif, 
soit  une  plus  grosse  fraction,  soit  la  totalité  des  droits  d'im- 
portation, afin  que  la  conversion  ne  soit  pas  suivie  d'un  drai- 
nage du  métallique  par  l'étranger,  ce  qui  est  le  plus  grand 
écueil  à  éviter  dans  la  réforme  monétaire  qu'on  a  en  vue. 

«  M.  Murtinho,  ministre  des  finances,  a  été  entendu  par  la 
Commission  du  budget  au  sujet  de  cet  amendement  et  est 
tombé  d'accord  avec  elle  pour  qu'il  soit  accepté,  attendu 
qu'il  permettrait  de  donner  de  l'élasticité  àilâ  circulation 
monétaire,  tout  en  ne  l'augmentant,  momentanément,  que  de 
billets  convertibles  garantis  par  leur  équivalent  en  or  et  qui, 
peu  à  peu,  remplaceront  le  papier-monnaie  inconvertible  et 
élèveront  le  change. 

o  L'adhésion  de  M.  Murtinho  à  ce^ projet  et  la  suspension 
qu'on  annonçait  pour  décembre  des  incinérations  hebdoma- 
daires de  papier  ont  fourni  un  prétexte  aux  adversaires  du 
Ministre  pour  proclamer  bien  haut  qu'il  abjurait  sa  théorie 
de  la  surabomtanec  du  papier  et  qu'il  se  ralliait  aux  parti- 
sans de  l'augmentation  des  émissions  fiduciaires. 

«  Cela  est  absolument  faux.  Si  le  Ministre  a  admis  qu'il  y 
avait  raréfaction  du  numéraire,  ce  n'est  pas  qu'il  ne  continue 
à  être  convaincu  que  le  papier-monnaie  inconvertible  sur- 
abonde et  circule  mal,  mais  que  c'est,  en  réalité,  une  mon- 
naie saine,  bien  garantie,  inspirant  confiance  à  tous  qui  fait 
défaut.  C'est  pourquoi  il  a  admis  tout  de  suite  le  principe 
d'une  nouvelle  émission  de  90.000  contos  de  billets  or.  Mais 
qu'on  ne  s'y  trompe  pas.  Ce  ne  sera  pas  une  augmentation  do 
la  circulation,  mais  un  commencement  de  substitution  du 
papier  de  cours  forcé  déprécié  par  un  papier  convertible  gagé, 
répétons-le,  sur  son  équivalent  en  or. 

«  D'ailleurs,  hâtons-nous  d'ajouter  (pie  ce  projet  ne  sera  cer- 
tainement pas  adopté  dans  cette  session.  11  est  trop  tard  pour 
l'examinera  loisir  et  il  demande  mûre  réflexion.  » 
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Europe.  —  France.  On  s'est  un  peu  moins  occupé 
ces  derniers  jours,  en  raison  des  jours  de  fête  qui  vien- 
nent de  commencer.  La  place  est  donc  calme,  mais 
terme  dans  son  ensemble.  Quant  à  la  liquidation  de  tin 
de  décembre  qui  clôt  l'année  1901,  elle  s'annonce  comme 
devant  s'effectuer  dans  des  conditions  satisfaisantes, 
avec  des  taux  de  reports  moins  élevés  qu'au  15  dé- 
cembre, l'Emprunt  ayant  mis  en  mouvement  des  mon- 
tants considérables  de  capitaux  qui  peuvent  être  con- 


sidérés maintenant  comme  disponibles-,  en  grande  par- 
tie tout  au  moins. 

Allemagne  —  Des  troubles  graves  provoqués  par  les 
ouvriers  sans  travail,  ont  éclaté  dans  beaucoup  de 
districts  industriels.  Il  nait,  dans  tout  le  pays,  un  cou- 
rant d'hostilité  violente  contre  les  ouvriers  étrangers. 

La  production  du  fer  a  encore  diminué  en  novembre  : 
59.0U0  tonnes,  contre  01.285  tonnes  en  octobre.  Du 
1er  janvier  à  fin  novembre,  la  production  du  fer  s'est, 
élevée  à  099.039  tonnes,  en  diminution  de  78.300 tonnes 
sur  celle  de  la  même  période  antérieure. 

La  période  quinquennale  1895-1900  est  la  seule  pen- 
dant laquelle  l'immigration  a  été  plus  forte  que  l'émi- 
gration :  il  y  a  en  faveur  de  l'Allemagne  une  plus- 
value  de  94.125  personnes.  La  population  totale  de 
l'Empire  est  de  50.307.178  âmes. 

Angleterre.  —  La  situation  du  Stock-Exchan  ge  est  en 
amélioration  et  laisse  espérci  une  reprise  pour  le 
commencement  de  1902.  On  espère  sérieusement  la  fin 
de  la  guerre. 

Le  marché  monétaire  accuse  un  léger  resserrement 
des  disponibilités,  mais  on  compte  qu'elles  reviendront 
abondantes  dès  le  début  de  l'année.  Le  Marché  dispo- 
sera même  d'un  excédent  important,  mais  ou  ne  compte 
guère  sur  une  amélioration  des  taux  car  le  Gouverne- 
ment aura  probablement  besoin  d'émettre  un  emprunt 
en  mars  ou  en  avril  et  la  Banque  prendra  ses  dispo- 
sitions dès  janvier. 

Espagne.  —  La  discussion  du  budget  continue, 
même  pendant  les  habituelles  vacances  de  Noël.  Néan- 
moins, il  est  douteux  qu'on  puisse  le  voler  avant  la 
fin  de  l'année.- 

Les  fabricants  de  sucre,  qui  traversent  une  crise  due 
à  la  surproduction,  ont  demandé  au  Gouvernement 
le  monopole  de  la  vente  contre  l'assurance  d'un  verse- 
ment de  25.000.000  de  pesetas  d'impôt. 

La  Bourse  est  ferme. 

Italie.  —  La  Chambre  a  voté  les  projets  financiers 
du  Gouvernement. 

A  la  rentrée,  le  Gouvernement  proposera  une  légis- 
lation sur  les  Bourses,  basée  sur  celle  en  vigueur  en 
Allemagne. 

Dans  les  onze  premiers  mois,  les  importations  se 
sont  élevées  à  1.095.025.850  lire  et  les  exportations  à 
1.291.358.081  lire,  les  premiers  en  augmentation  de 
154.037.397  lire  et  les  secondes  de  83.409.620  lire.  Les 
importations  de  métaux  précieux  ont  été  de  11.670.300 
lire  et  les  exportations  de  1  il .30.000  lire. 

Russie.  —  Nous  terminons,  page  827,  la  publication 
du  rapport  du  Gouvernement  russe  sur  le  grand  Trans- 
sibérien. 

Amérique.  —  Brésil.  Dans  le  premier  trimestre  de 
l'année,  les  exportations  se  sont  élevées  à  9.278.850 
livres  sterling,  dont  8.785.618  livres  proviennent  des 
produits  agricoles  et  dérivés. 

Chili.  —  Le  budget  chilien  estime  les  recettes  de 
1902  à  90.950.000  piastres  et  les  dépenses  à  95.850.001» 
piastres.  On  prévoit  donc  un  boni  de  i. 100.000  piastres. 

Dans  le  premier  semestre,  les  importatians  se  sont 
élevées  à  05.700.581  piastres  et  les  exportations  à 
80.799.881  piastres. 

Elals-Unis.  —  Depuis  le  commencement  de  l'exer- 
cice, l'excédent  des  recettes  publiques  sur  les  dépenses 
a  atteint  27.361.070  dollars. 

Il  est  arrivé  l'année  dernière,  aux  Etats-Unis, 502.808 
étrangers,  dont  487.918  passagers  d'entrepont,  soit 
39.340  de  plus  que  l'année  dernière.  Le  nombre  des 
émigrants  étrangers  augmente  sans  cesse. 

Mexique.  —  Dans  l'exercice  1899  1900,  les  recettes 
douanières  ont  été  de  29.630.001  piastres  e1  dans  l'exer- 
cice 1900-1901  de  27. 9 13.150. 

Uruguay.  —  Dans  le  premier  semestre  1901,  les  im- 
portations se  sont  élevées  à  12.509.331  pesos,  en  dimi- 
nution de  231.952  par  rapport  au  premier  semestro 
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1900.  et  les  exportations 
montât  ion  de  74.011. 


à  17.782.249  pesos,  en  aug- 


Asie.  —  Chine.  Notre  correspondant  analyse  (page 
830),  le  rapport  adressé  par  le  directeur  général  des 
Douanes  à  la  Commission  chargée  d'étudier  La  question 
du  paiement  des  indemnités. 

Japon.  —  En  1900,  le  nombre  des  vapeurs  japonais 
alVectés  au  commerce  a  été  de  753  d'un  tonnage  de 
496.375  tonnes,  contre  (>79  d'un  tonnage  de  470.534,  en 
1899,  et  le  nombre  des  voiliers  a  été  de  2.783  d'un  ton- 
nage de  1(5.270.107,  contre  1  .485  d'un  tonnage  de  11  mil-* 
245.202  tonnes. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  Se  EXTRA-EUROPEENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anguUs(ch.  f . -25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  

Danemark  3  %  1891  

Espagne  Ext.  i  %  (ch.  f.  1  fr.).. . . 
Hellénique  1  %  168"  (net  11  fr.8û) 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  i  %  (ch.  f.  2  fr.  50)  

Italie  1  %  net  

Norvège  3  %  1886  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) . 

Roumanie  4  %  1898   

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  i  %  amort.  1895  

Suéde  3  y2  %  189"  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  1  %  série  D... 
—      Priorité  i  %  1S90  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  i  %  1900  

Brésil  i  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifies  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Budget  de  190-.'.  —  Les  Douzièmes  provisoires. 
—  Clôture  de  la  Session  extraordinaire. 

La  session  extraordinaire  a  été  close  le  24  décembre, 
après  l'adoption  par  le  Parlement  des  crédits  nécessi- 
tés pour  les  deux  premiers  mois  de  1902. 

Cette  session,  qui  a  duré  deux  mois  et  demi,  n'aug- 
mentera pas  le  prestige  de  nos  représentants,  car, 
comme  travail  utile  exécuté  pendant  ce  temps,  il  n'y  a 
guère  que  l'adoption  de  la  loi  sur  la  marine  mar- 
chande. 

Quant  au  budget  de  1902,  qui  devait  être  l'objet  prin- 
cipal de  la  session  extraordinaire,  il  n'en  a,  pour  ainsi 
dire,  pas  été  question.  La  discussion  générale  est  ter- 
minée, le  budget  des  cultes  est  maintenu  et  soixante- 
douze  chapitres  du  budget  du  Ministère  de  l'Intérieur 
ont  été  votés.  Voilà  le  bilan  de  l'œuvre  de  la  Chambre. 
Avec  la  meilleure  bonne  volonté  possible,  la  Chambre 
n'aurait  pu,  d'ailleurs,  terminer  le  budget,  pour  l'ex- 
cellente raison  que  les  rapports  ne  sont  rjas  encore  dis- 
tribués. 

Dès  la  rentrée,  le  14  janvier,  la  Chambre  reprendra 
le  budget,  dont  l'examen  prendra  certainement  les  mois 
de  janvier  et  février,  en  y  comprenant  les  séances  du 


matin.  Ce  n'est  pas  avant  la  lin  de  février  que  l'on 
pourra  entamer  les  questions  pendantes  :  octrois, 
caisse  des  retraites,  etc.  Nous  sommes  portés  à  croire 
que  cette  session  s'achèvera,  d'ailleurs,  vers  le  28  mars, 
avant-veille  do  la  fête  de  Pâques,  qui  verra  s'ouvrir 
les  vacances  parlementaires  et  La  période  électorale. 
Au  total,  six  semaines  au  plus  pourront  être  employées 
à  des  besognes  très  longues  et  très  urgentes. 


-»~».  Le  20  décembre,  au  Sénat,  M.  Jean  Dupuy,  minisire 
de  l'agriculture,  a  prononcé  un  discours  en  faveur  du  projet 
sur  l'admission  temporaire  des  blés.  M.  Prevet  lui  a  répondu. 
Finalement,  sur  la  demande  de  M.  Viger,  rapporteur,  le  pas- 
sage à  la  discussion  des  articles  a  élé  volé,  après  déclaration 
d'urgence. 

•w».  La  Chambre  a  volé  un  ordre  du  jour  approuvant  les 
déclarations  faites  bar  le  général  André  en  réponse  à  une 
interpellation  de  M.  Colliard  relative  à  des  incidents  survenus 
pendant  les  manoeuvres. 

Le  "22  décembre,  le  Président  dé  la  République  a  assisté 
au  cinquantenaire  de  Baudin.  Des  discours  ont  été  prononcés 
par  MM.  Faîtières,  Deschanel  et  'Waldeck-Rousseau.  La  céré- 
monie n'a  donné  lieu  qu'à  des  incidents  sans  conséquences 

graves. 

-vw  Le  23  décembre,  le  Sénal  a  continué  la  discussion  du 
projet  de  loi  relatif  à  l'admission  temporaire. 

■w»,  La  Chambre  a  tenu  deux  séances.  —  Le  malin,  elle  a 
continué  l'examen  de  la  préposition  concernant  le  secret  et  la 
Liberté  du  vole,  el  conclu  parlé  renvoi  de  cette  proposition. — 
L'après-midi,  elle  s'est  occupée  du  Budget,  a  volé  les  deux 
douzièmes  provisoires  demandés  par  le  Gouvernement  et 
approuvé  l'annuité  de  40  millions  destinée  à  amortir  l'Em- 
prunt chinois. 

-wv  Un  grimpe  de  députés  radicaux  s'est  réuni,  le  23  dé- 
cembre, au  Palais-Bourbon,  pour  étudier  le  moyen  d'empê- 
cher la  caducité  des  travaux  commencés  par  la  Chambre 
actuelle. 

Il  semble  qu'ils  soient  lombés  d'accord  sur  un  texte  invi- 
tant le  Gouvernement  à  soumettre  en  bloc  à  la  prochaine 
Chambre  les  rapports,  projets,  lois  votées  et  autres  docu- 
ments législatifs  inachevés,  de  manière  à  obtenir  un  vote 
d'urgence  immédiat  en  faveur  de  cet  ensemble. 

.11  est  à  remarquer  que  les  Commissions  de  renseignement, 
de  l'outillage  national  et  des  associations  fournissent,  à  elles 
seules,  une  masse  considérable  de  documents  et  de  proposi- 
tions définitivement  formulées. 

•vw  Ln  24  décembre,  le  Sénat  a  voté  les  deux  douzièmes 
provisoires  demandés  par  le  Gouvernement  ;  il  a  ensuite 
adopté  les  articles  3  à  8  et  l'ensemble  du  projet  de  loi  relatif 
à  l'admission  temporaire  des  blés. 

■w».  La  Chambre  a  tenu  deux  séances,  qu'elle  a  employées 
à  La  discussion  du  budget  du  Ministère  de  l'Intérieur."  La 
session  extraordinaire  de  1001  a  été  close.  Le  décret  de  clô- 
ture a  été  lu  à  la  Chambre  par  M.  Waldeck-Rousseau  et  au 
Sénal  par  M.  Monis. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  France  et  le  Protectionnisme 


Conférence  contradictoire  faite  le  25  octobre  1901  à 
la  Chambre  de  Commerce  Anglaise  à  Paris. 


RÉPONSE  DE 


EDMOND  THERY  A  M.  YVES  GUYOT 

*  (Suite) 


20.  L  ANNUITE  SUCCESSORALE 

La  statistique  de  l'annuité  successorale  confirme 
pleinement  l'indication  donnée  par  la  statistique 
directe  sur  les  valeurs  mobilières  circulant  en 
France  et  démontre  —  cette  fois  d'une  manière 

Voir  L'Économiste  Européen,  n°*  513  à  519. 
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beaucoup  plus  précise  —  l'accroissement  de  la 
niasse  des  fortunes  privées  françaises,  survenu 
entre  les  deux,  périodes  observées. 

Nous  désignons  sous  le  nom  d'annuité  succes- 
sorale le  montant  total  des  valeurs  mobilières, 
meubles  et  immeubles,  laissés  par  voie  d'héri- 
tages ou  de  successions  dans  le  courant  de  Tannée, 
et  reconnus  par  l'Administration  de  l'Enregistre- 
ment. 

Pour  calculer,  d'après  cette  annuité,  la  valeur 
probable  de  la  masse  des  fortunes  privées  de  la 
France,  on  multiplie  l'annuité  par 35. 

En  admettant  ce  coefficient  35,  on  suppose  que 
les  biens,  meubles  et  immeubles,  constituant  la 
masse  des  fortunes  privées  de  la  France,  sont 
l'objet  d'une  mutation  par  décès  tous  les  trente- 
cinq  ans  en  moyenne,  parce  que  ce  rapport  se 
dégage  de  nos  tables  de  mortalité  et  se  confond 
avec  la  moyenne  de  survie,  aujourd'hui  évaluée  à 
trente-cinq  années. 

Il  peut  arriver,  cependant,  qu'une  mortalité,  plus 
forte  ou  plus  faible  que  la  mortalité  moyenne, 
élève  ou  abaisse  la  valeur  de  l'annuité  successorale 
d'une  année  considérée  isolément.  Mais,  en  grou- 
pant les  annuités  d'une  longue  période,  en  en  déga- 
geant la  moyenne  annuelle  et  en  comparant  cette 
moyenne  à  la  moyenne  d'une  période  d'égale  durée, 
on  peut  obtenir  une  indication  très  exacte  sur  la 
tendance,  l'accroissement  ou  la  diminution  de  la 
masse  des  fortunes  privées. 

Voici  un  tableau,  dressé  d'après  la  statistique 
officielle  de  l'Enregistrement,  qui  va  nous  servir  de 
précieux  élément  d'observation  : 

Annuités  successorales  de  1885  à  1899 

En  millions  de  francs) 


Immeu 
bles 


Annuité  mobilière 

Années 

An- 
nuité 
totale 

Fonds 
d'Etat 
fran- 
çais 
et 
('■(ran- 
gers 

Valeur" 
mobi- 
lières 
fran- 
çaises 

et 
étran- 
gères 

Au  1res 
meu- 
bles 

Total 
des 
valeurs 

el 

objets 
mobi- 
liers 

1885  

5.406.9 
5  369.2 
5.409.0 
5.372.1 
5.058.5 

315.4 
351.4 
405.7 
372.4 
404.6 
467.1 
418.7 

625.7 
634.7 
771.1 
786.4 
738.6 
893.7 
1.086.7 

1.681.6 
1.630.1 
1.471.9 
1.465.7 
1.370.2 
1.528.1 
1.413.9 

2.622.8 
2.616.3 
2.648.8 
2.624.6 
2.513.5 
2.889.0 
2.914.4 

1886  

1887  

1888....  

1889  

1891  

Moy.  do  la  pé- 
riode 1^91 

1892  

5.791.8 

5.459.8 

390.7 

790.9 

1.508.8 

2.690.6 

6.  '.04.8 

443.8 

1.267.7 

1.563.7 

3.275.2 

1893  

1894  

5.741.3 
5.749.9 

424.5 
416.5 
478.5 
438.9 
459.0 
584.1 
695.8 

999.2 
967.1 
1.113.9 
1.072.7 
1.092.5 
1.207.1 
1.506.8 

1.472.5 
1.479.8 
1.340.8 
1.286.8 
1.302.6 
1.244  9 
1.521.4 

2.896.3 
2.863.4 
2.933.2 
2.798.4 
2.854.1 
3.036.1 
3.724.0 

1899  

Moy.  de  la  pé- 
riode 1893-99 

Diff.pourla  pé- 
riode 1893-9ÎJ 

6.766.4 

5.864.8 

499.  G 

1.137.0 

1.378.4 

3.015.0 

+  405.0 

+  10S.S 

+346.11-130.4 

+324.4 

2.784.1 
2.752.8 

760.2 
2.747.5 
2.545.3 
2  922.1 

872.3 


2  769.2 


3.129.6 


844.9 
2.886.5 
3.042.9 
2.704.8 
767.6 
2.659.1 
3.042.4 


2.849.8 


+  80.6 

La  portion  de  l'annuité  successorale  correspon- 
dant aux  fonds  d'Etat  et  valeurs  mobilières  pro- 
prement dites  :  a  augmenté  de  456  millions  de 
francs,  soit  en  capital  pour  la  masse  des  fortunes 
privées  455  x  35   -  15. 925  millions  de  francs. 

Arrêtons-nous  un  moment  sur  ce  chiffre  :  Il  est 


supérieur  de  2.720  millions  de  francs  à  l'augmen- 
tation que  j'ai  constatée  par  l'évaluation  directe 
des  valeurs  mobilières  existant  en  France  au 
1er  janvier  1890  et  au  ol  décembre  1899. 

Cette  différence  peut  être  expliquée  par  ce  fait 
que  les  valeurs  mobilières  au  porteur,  que  le  pu- 
blic français  prend  de  plus  en  plus  l'habitude  de 
déposer  à  la  Banque  de  France  et  dans  les  grandes 
Sociétés  de  crédit,  ne  sont  restituées  aux  bénéfi- 
ciaires des  successions  qu'après  justification  de 
leurs  droits.  Ces  valeurs  au  porteur  échappent,  par 
cela  même,  moins  facilement  aujourd'hui  qu'au- 
trefois aux  agents  du  Fisc  :  d'où,  pour  la  moyenne 
de  la  dernière  période,  une  augmentation  factice 
par  rapport  à  la  moyenne  de  la  période  précédente. 

Ce  qui  semble  d'ailleurs  justifier  cette  hypo- 
thèse, c'est  que  la  fraction  de  l'annuité  successo- 
rale de  1899,  correspondant  au  total  des  fonds 
d'Etat  et  valeurs  mobilières  trouvées,  cette  année- 
là,  dans  les  successions  et  héritages,  représente 
2.203  millions  de  francs. 

Remarquons,  en  passant,  que  le  nombre  total 
des  décès  de  l'année  1899  a  été  de  816.233,  chiffre 
sensiblement  égal  à  la  moyenne  annuelle  de  la 
période  1893-1899,  soit  812.019. 

L'annuité  2.203  millions,  multipliée  par  le  coef- 
ficient 35,  donnerait  un  montant  de  77.105  millions 
de  francs  pour  le  capital  de  l'ensemble  des  fonds 
d'Etat  et  valeurs  mobilières  entrant  dans  la  masse 
des  fortunes  privées  de  la  France. 

Il  est  vrai  que  ce  montant  est  inférieur  de  près 
de  10  milliards  de  francs  à  celui  que  j'ai  trouvé 
par  l'évaluation  directe  au  31  décembre  1899 
(80.882  millions)  ;  mais  il  faut  observer  que  mon 
évaluation  conquenait  toutes  les  valeurs  fran- 
çaises sans  exception,  y  compris  les  rentes  fran- 
çaises, obligations  garanties  par  l'Etat  en  valeurs 
diverses  appartenant  aux  Caisses  d'épargne  en  re- 
présentation de  leurs  dépôts  (environ  4.500  mil- 
lions), à  la  Caisse  des  Dépôts  et  Consignations 
pour  le  service  des  pensions  et  retraites,  ou  figu- 
rant dans  les  portefeuilles  des  Compagnies  d'assu- 
rances, des  Sociétés  de  crédit,  des  Communautés, 
des  Associations,  etc. 

Or,  toutes  ces  valeurs  —  dont  l'ensemble  est  cer- 
tainement supérieur  à  8  milliaids  de  francs  —  sont 
réellement  distraites  de  la  circulation  publique  et 
ne  figurent  jamais  dans  les  successions,  de  même 
que  le  stock  flottant  du  marché  financier  porté  par 
la  spéculation.  Il  s'ensuit  que  le  chiffre  de  77.105 
millions  de  francs  donné  par  l'annuité,  fonds  d'Etat 
et  valeurs  mobilières  de  l'année  1899,  multiplié 
par  le  coefficient  35,  doit  se  rapprocher  de  très  près 
de  la  vérité. 

D'après  la  même  méthode  de  calcul,  la  valeur 
d'ensemble  des  immeubles  (terres,  maisons,  fabri- 
ques, etc.)  entrant  dans  la  masse  des  fortunes  pri- 
vées de  la  France,  a  augmenté  de  2.821  millions  de 
francs  entre  les  deux  périodes  observées.  Au  con- 
traire, la  valeur  d'ensemble  des  objets  mobiliers  et 
divers, non  compris  dans  les  valeurs  mobilières  pro- 
prement dites  (colonne:  Autresmeubles  du  tableau) 
a  diminué  de  4.564  millions  de  francs.  Pourquoi 
cette  diminution?  Peut-être  parce  que  les  objets 
d'art  ont  diminué  de  valeur,  par  exemple  l'argen- 
terie et  la  soierie,  ou  parce  que  les  grandes  collec- 
tions privées  s'en  vont  peu  à  peu  dans  les  musées 
d'Etat  et  en  Amérique. 

Mais  ce  qu'il  faut  retenir  de  la  statistique  pré- 
cédente, c'est  que  l'annuité  moyenne  successorale, 
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prise  dans  son  ensemble  et  déduction  faite  de  la 
diminution  de  130  millions  de  francs  constatée 
par  la  colonne  Autres  meubles,  a  progressé  de  405 
millions  de  francs  entre  la  période  1885-1891  et  la 
période  1803-1899,  ce  qui  représente,  en  capital, 
une  augmentation  de  405  x  35  =  14.175  millions 
de  francs  pour  la  masse  des  fortunes  privées  de 
la  France  en  faveur  de  la  dernière  période,  soit  une 
augmentation  moyenne  annuelle  d'environ  2  mil- 
liards de  francs. 

21.  LA  POPULATION  FRANÇAISE  ET  LA  MORTALITÉ 
entre  1885  et  1899 

La  preuve  de  l'augmentation  de  la  masse  des 
fortunes  privées  de  la  France,  établie  par  la  pro- 
gression de  l'annuité  successorale  depuis  1893,  ne 
pourrait  être  récusée  que  si  la  moyenne  annuelle 
des  décès  de  la  période  1893-181)9  avait  été  sensi- 
blement supérieure  à  la  moyenne  annuelle  de  la 
période  1885-1891.  Or,  c'est  le  contraire  qui  s'est 
produit.  Le  tableau  suivant  va  vous  le  démon- 
trer : 

Mouvement  de  la  Population  en  France,  de  188")  à  1809  1 


Années 

Ma- 
riages 

Nais- 
sances 

Décès 

Population 
moyenne 

d'après  les 
recen- 
sements 

Rapport 

des 
décès  à 
la  popu- 
1  a  t  ion 

1885   

1880  

1887   

188  

1889   • 

1890   

1891  

Moyenne  de 
la  période 
1885-1891  . 

1892   

1893   

1894   

1895   

L89JB  

1897   

1898   

1899   

Moyenne  de 
là  période 
1893-1899  . 

Différence  p' 
la  période 
1893-1899  . 

•283.170 
•283. 193 
•277.000 
276.848 
■2?2  934 
269  332 
•285. 'i58 

900.319 

956.868 
942.263 
924. 709 
880.579 
838.059 
866.873 

880.855 

91 13.81 13 

885.727 

879. 

794.933 

870.51 15 

876.882 

38.110.000 
38.219  00  > 
:  58. 244.000 
38.209.000 
38. 294. 000 
38.319  00(1 
38,348,000 

0/00 
23.1 
23.0 
23.1 
23.0 
20.8 
22.9 
22.9 

'278.2a5 

910. 007 

871.234 

38.257.000 

22.8 

•290  319 

855  847 

875.888 

38.378.000 

22.8 

S8t  .294 
286.662 
282.  î  U5 
290 .171 
291  .  'il  12 
2S7.170 
2'.  15. 7  52 

874.672 
855.:S88 
834.173 
805.586 
859.107 
843.933 
847.627 

867.526 
815.620 
851 .986 
77 1 .886 
751.019 
810.073 
810.233 

38.413.000 
38  448.0ÛU 
38.483.000 
:'.s.  517. 000 
38. 5 42. 000 
38  507.000 
38. 5!  12. 000 

22.0 
21.2 
22.1 
20.0 
19.5 
21.0 
21.2 

288  770 

85 '1.355 

812.049 

38  509.0(10 

21  .1 

-fio.491 

—55.312 

—59.185 

+  252.000 

—  1.7 

Pendant  la  période  1893-1899  la  moyenne  an- 
nuelle des  décès  en  France  a  été  inférieure  de  59.185 
à  la  moyenne  annuelle  de  la  période  1885-1891,  et 
Le  rapport  de  la  mortalité  à  la  population  est  des- 
cendu à  21,1  par  mille  habitants,  contre  22,8  pour 
la  période  précédente. 

On  ne  saurait  donc  invoquer  le  prétexte  d'une 
mortalité  anormale  pour  contester  la  valeur  de  la 
preuve,  apportée  à  la  thèse  de  l'accroissement  de 
la  masse  des  fortunes  privées  de  la  France  depuis 
1892,  par  le  calcul  de  l'annuité  successorale. 

Le  seul  argument  que  le  tableau  ci-dessus  pour- 


(1)  La  statistique  officielle  de  l'année  1900  vient  d'être 
enfin  publiée  :  pendant  cette  année-là,  le  nombre  des  maria- 
ges s'est  élevé  à  299.084;  celui  des  naissances  à  824.297  et 
celui  des  décès  à  853.285,  laissant  un  excédent  de  25.988 
décès.  — D'après  le  recensement  officiel  du  24  mars  1901  le 
chiffre  provisoire  de  la  population  française  à  cette  date  était 
de  38  641.333  individus. 


rait  donner  aux  adversaires  de  la  Réforme  doua- 
nière de  1892,  c'est  la  diminution  de  la  natalité 
survenue  pendant  la  période  1 893-1899.  Mais  cet 
argument  serait  bien  facile  à  réfuter,  caries  nom- 
breuses enquêtes  auxquelles  cette  grave  question 
a  donné  lieu  ont  nettement  établi  que  ce  n'était 
pas  à  la  misère  qu'il  fallait  attribuer  la  diminution 
de  la  mortalité  en  France,  mais,  au  contraire,  au 
développement  de  l'aisance. 

D'ailleurs,  la  diminution  delà  mortalité,  et  sur- 
tout l'augmentation  des  mariages  (3,77  0/0  d'une 
période  à  l'autre)  enlèverait  toute  valeur  à  l'argu- 
ment. En  effet,  l'augmentation  delà  moyenne  an- 
nuelle des  mariages  a  toujours  été  considérée,  et 
dans  tous  les  pays  du  monde,  comme  un  indice 
certain  de  prospérité  publique. 

22.  LA  BALANCE  DES  RÈGLEMENTS  EXTERIEURS 

de  la  France 

J'ai  abusé  de  voire  bienveillance,  Messieurs, 
mais  vous  devez  m'excuser,  car  la  question  que 
nous  discutons  ce  soir  est  l'une  des  plus  com- 
plexes et  des  plus  graves  de  notre  époque.  J'ai 
voulu  traiter  cette  question  à  fond  et  avec  des  do- 
cuments à  l'appui,  parce  que  j'avais  à  répondre  à 
un  redoutable  contradicteur,  dont  je  connais,  par 
expérience,  l'éloquence  et  l'habileté. 

Permettez-moi  de  résumer  mon  trop  long  dis- 
cours en  essayant  d'établir  la  balance  actuelle  de 
la  France  dans  ses  règlements  avec  l'étranger, 
comme  les  statisticiens  anglais  l'ont  souvent  fait 
pour  l'Angleterre. 

M.  Ritchie,  président  du  Board  of  Trade,  éva- 
luait, en  1898,  les  ressources  extérieures  de  l'An- 
gleterre de  la  manière  suivante  : 

Millions 
de  francs 

intérêts  des  capitaux  places  à  l'étranger.  2.250 

Prêts  et  bénéfices  de  la  navigation   2.250 

Vente  de  navires  à  l'étranger   175 

Total  approximatif   4.675 

Et  M.  Ritchie  concluait  de  cette  statistique  qu'il 
ne  faudrait  avoir  aucune  appréhension  dans  le 
cas  où  l'excédent  des  importations  commerciales 
sur  les  exportations  atteindrait  en  Angleterre  4.500 
millions  de  francs. 

J'ai  dressé  la  même  statistique  pour  la  France, 
non  pas  pour  l'année  1900,  qui  a  été  une  année 
exceptionnelle,  mais  pour  la  moyenne  annuelle  de 
la  période  1893-1899  que  vous  avez  le  plus  d'intérêt 
à  connaître. 

Je  vous  préviens,  toutefois,  qu'il  ne  s'agit  pas  ici 
d'une  statistique  basée  sur  des  documents  olliciels, 
comme  les  précédentes,  mais  d'une  simple  évalua- 
tion approximative  dans  le  genre  de  celle  de 
M.  Ritchie. 

Je  commence  par  les  ressources  invisibles  qui 
échappent  à  la  fois  à  notre  statistique  fiscale  et  à 
notre  statistique  douanière. 

D'après  le  recensement  du  29  mars  1896,  il  y 
avait  à  cette  date  1.052.000  étrangers  domiciliés  en 
France  :  nous  pouvons  prendre  ce  chiffre  comme 
la  moyenne  de  la  période  1893-1899. 

Sur  ce  chiffre  figurent  environ  900.000  ouvriers 
ou  employés  vivant  de  leur  travail  sur  le  sol  fran- 
çais ;  le  surplus,  soit  environ  150.000,  compose 
l'ensemble  des  colonies  étrangères  vivant  de  leurs 
revenus  :  toute  l'année,  à  Paris  et  dans  quelques 
unes  de  nos  grandes  villes  de  province  ;  l'été  dans 
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nos  nombreuses  villes  thermales  et  nos  plages  ma- 
ritimes du  nord  et  de  l'ouest:  l'hiver  sur  la  Côte 
d'Azur,  d'Hyères  à  Menton,  à  Biarritz,  à  Pau,  etc. 

En  dehors  de  ces  150.000  étrangers  à  résidence 
fixe,  la  France  est  constamment  visitée  par  des 
touristes  —  plus  nombreux  en  été  qu'en  hiver  — 
qui  la  sillonnent  en  tous  les  sens.  Je  ne  crois  donc 
pas  me  placer  au-dessus  de  la  vérité  en  estimant 
à  180.000  le  nombre  moyen  des  étrangers  vivant  en 
permanence  de  leurs  revenus  en  France. 

Je  ne  crois  pas,  non  plus,  exagérer  les  choses  en 
admettant  que  chacun  de  ces  étrangers  dépense 
pour  ses  frais  de  chemin  de  fer,  d'hôtel  ou  de  loge- 
ment, de  nourriture,  pour  les  domestiques  qu'il 
peut  avoir,  ses  plaisirs,  les  achats  qu'il  doit  faire, 
etc.,  etc.,  une  somme  moyenne  de  30  fr.  par  jour. 

Faites  le  calcul  :  180.000  personnes  à  30  fr.  par 
jour  pendant  305  jours,  représentent  une  ressource 
annuelle  d'environ  2  milliards  pour  la  France. 

Si  nous  ajoutons  à  cette  somme  le  revenu  annuel 
des  valeurs  étrangères  possédées  par  les  Français, 
soit  1.134  millions  de  francs,  nous  arrivons  à  un 
total  de  ressources  extérieures  invisibles  d'environ 
3.134  millions  de  francs. 

Passons  aux  dépenses  de  même  nature  : 

1°  Nous  avons  eu,  pour  la  période  181)3-1899,  un 
déficit  commercial  moyen  de  545  millions  de 
francs  ; 

2°  900.000  ouvriers  ou  employés  étrangers  tra- 
vaillant sur  notre  territoire,  ont  envoyé  ou  emporté 
dans  leurs  pays  respectifs  le  quart  de  leur  salaire  : 
soit  environ  270  millions  de  francs  ; 

3°  Nos  transports  maritimes  nous  ont  coûté  en 
moyenne  300  millions  de  francs,  payés  aux  arma- 
teurs étrangers,  déduction  faite  des  recettes 
d'ordre  étranger  réalisées  par  notre  propre  marine 
marchande  ; 

4°  Les  Français  voyageant  à  l'étranger  (ils  ne 
sont  pas  bien  nombreux)  y  ont  dépensé  en  moyenne 
250  millions  par  année  ; 

5°  Les  dépenses  extérieures  d'ordre  gouverne- 
mental :  colonies,  marine  de  guerre,  ambassades 
et  consulats,  etc.,  ont  atteint  en  moyenne  180 
millions  par  année  ; 

6°  Enfin,  les  valeurs  françaises  possédées  par 
les  étrangers  (le  dixième  environ  de  leur  montant 
nominal)  ont  nécessité  une  sortie  annuelle  de  200 
millions  de  francs  en  moyenne. 

Total  général  de  nos  dépenses  annuelles  d'ordre 
extérieur  :  1.745  millions  de  francs  ;  c'est  la 
moyenne  approximative  de  la  période  1893-1899. 

Si  nous  déduisons  ces  dépenses  des  recettes 
extérieures  annuelles,  évaluées  en  moyenne  à 
3.134  millions  pour  la  même  période,  il  nous  reste 
un  solde  net  annuel  de  1.300  à  1.400  millions  de 
francs. 

Bien  entendu,  je  ne  donne  ces  chiffres  qu'à  titre 
indicatif  :  Ils  peuvent  être  discutés  et  même  con- 
testés, car  ils  ne  reposent,  sauf  deux  ou  trois 
d'entre  eux,  que  sur  des  hypothèses  impossibles  à 
vérifier  directement.  Mais  ce  qu'il  y  a  de  certain, 
c'est  que  depuis  1893  le  portefeuille  français  s'est 
enrichi  de  plus  de  5  millards  de  francs  de  valeurs 
mobilières  et  fonds  d'Etat  étrangers,  sans  qu'un 
seul  de  nos  louis  d'or  aient  quitté  notre  territoire  : 
Bien  mieux,  nous  savons  positivement  que  pon- 
dant la  même  période  de  7  années  notre  stock  d'or 


—  encaisse  de  la  Banque,  de  France  et  circulation 
publique  —  a  lui-même  augmenté  d'environ 
1.500  millions  de  francs. 

CONCLUSION 

Est-ce  que  ces  résultats  ont  été  acquis  à  votre 
détriment"?  Non,  Messieurs!  M.  Yves  <iuyot  a 
affirmé  que  le  protectionnisme  avait  ruiné  nos  re- 
lations commerciales  avec  les  grands  pays  de  l'Eu- 
rope, les  pays  riches  auxquels  nous  vendons  la 
majeure  partie.de  nos  produits  d'exportation  :  et  il 
a  cité  l'Angleterre,  l'Allemagne  et  la  Belgique. 

Voulez-vous  me  permettre  de  finir  par  un  der- 
nier  tableau?  C'est  la  comparaison  du  commerce 
de  la  France  avec  l'Angleterre,  l'Allemagne  et  la 
Belgique  en  1892  et  en  1900  : 


Commerce  entre  la  France,  l'Angleteïre,  l'Allemagne 
et  la  Belgique  en  1892  et  1900 
(Millions  de  francs) 


1892 

1900 

DitTc 
rence 
pour 
191  >0 

Années 

Im- 
port. 

Ex- 
port. 

Total 

Im- 
port. 

Ex- 
port. 

Total 

Angleterre  . 
Allemagne. . 
Belgique  . . . 

531 
337 

388 

1.030 
355 
502 

1.561 

692 
890 

675 
427 
422 

1.225 
465 
598 

1.900 
892 
1.O20 

-+-  339 
¥-  200 
-+-  130 

Totaux. . 

1.25G 

1.88? 

3.143 

1.524 

2.288 

3.812 

-+-  669 

La  Réforme  douanière  de  1892  n'a  donc  pas  été 
aussi  défavorable  pour  les  relations  commerciales 
de  la  France  avec  l'Angleterre,  l'Allemagne  et  la 
Belgique  que  M.  Yves  Guyot  a  bien  voulu  le  dire, 
puisqu'à  huit  années  de  distance  le  mouvement 
total  de  nos  échanges  a  progressé  :  de  339  millions 
de  francs  avec  l'Angleterre,  de  200  millions  avec 
l'Allemagne,  et  de  130  millions  avec  la  Belgique  : 
soit  au  total  609  millions  pour  les  trois  pays,  re- 
présentant une  augmentation  de  21  0/0  par  rapport 
à  la  valeur  des  échanges  de  1892. 

Messieurs,  vous  m'avez  accordé  généreusement 
la  bienveillante  attention  que  je  vous  ai  demandée 
en  prenant  la  parole  et  je  vous  en  remercie  bien 
sincèrement.  Je  vous  en  remercie  parce  que  vous 
m'avez  ainsi  permis  de  traiter  le  sujet  proposé 
aussi  complètement  que  possible  et  de  vous  prou- 
ver que  la  politique  économique  actuelle  de  la 
France  n'a  rien  d'agressif  ni  pour  l'Angleterre,  ni 
pour  aucun  pays  étranger. 

Etant  donné  les  conditions  de  milieu  dans  les- 
quelles la  France  se  trouve,  et  surtout  le  rôle  pré- 
pondérant que  l'agriculture  joue  dans  l'économie 
générale  de  notre  pays,  cette  politique,  j'ai  essayé 
de  vous  le  démontrer,  est  une  véritable  raison 
d'Etat. 

Le  protectionnisme  ne  conviendrait  certaine- 
ment pas  ii  l'Angleterre  et  je  n'ai  pas  besoin  de 
vous  en  dire  les  raisons  :  vous  les  connaissez 
mieux  que  moi  ;  mais  il  est  indispensable  à  la 
France  et,  tel  qu'il  s'y  pratique  depuis  huit  années, 
il  ne  peut  vous  porter  aucun  ombrage,  car  il  n'est 
nullement  préjudiciable  à  vos  intérêts  particuliers. 

Et  si  ces  loyales  explications  pouvaient  faire 
disparaître  les  malentendus  d'ordre  économique 
qui  nous  divisent  aujourd'hui,  j'en  serai  particu- 
lièrement lieureux,  parce  que  j'ai  la  profonde  con- 
viction que  nos  deux  pays  ont  le  plus  grand  intérêt, 
présent  et  à  venir,  à  mieux  se  connaître  et  à  res- 
ter de  bons  amis.  (Applaudissements  prolongés. 

FIN 
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La  Réforme  Economique,  dirigée  par  notre  savant  ami, 
.Iules  Domergue,  et  le  Travail  National,  organe  officie]  de 
i  i  Association  de  L'Industrie  ot  de  i'AgçioiiltUre  françaises  » 
—  dont  l'honorable  M.  ,T.  Méline  est  le  président  —  ont  donné, 
en  supplément  spécial,  le  texte  delà  Conférence  contradictoire 
du  '£">  octobre. 

M.  Méline  a  fait  précéder  ce  texte  de  la  Préface  suivante 
que  nos  lecteurs  liront  sans  doute  avec  intérêt. 


I.A  FRANCE  ET  l.K  PROTECTIONNISME 

Nous  livrons  aux  méditations  du  public  impartial  et 
aux  réflexions  de  tous  les  hommes  sincères  qui  veu- 
lent se  faire  une  opinion  raisonnée  en  matière  écono- 
mique deux  documents  d'une  importance  décisive.  Ce 
qui  en  double  la  valeur,  c'est  leur  origine  même. 

La  Chambre  de  Commerce  anglaise  de  Paris,  dési- 
reuse de  faire  éclater  à  tous  les  yeux  les  avantages  de  la 
doctrine  libre-échangiste  et  de  démontrer  aux  Français 
eux-mêmes  combien  ils  avaient  tort  de  ne  pas  s'y  rallier, 
a  eu  l'idée  originale  et  très  heureuse  d'instituer,  sous 
forme  de  conférence  contradictoire,  un  tournoi  écono- 
mique où  on  mettrait  en  présence  un  champion  du  li- 
bre-échange et  un  champion  de  la  protection. 

11  faut  rendre  cette  justice  à  la  Chambre  de  Com- 
merce anglaise  que  les  deux  champions  ont  été  excel- 
lemment choisis. 

L'un  était  M.  Yves  Guyot,  le  plus  ardent,  le  plus  vé- 
hément défenseur  du  libre-échange,  l'apôtre  convaincu 
de  la  liberté  commerciale  absolue  :  l'autre  était  M.  Ed- 
mond Théry,  directeur  de  \ Economiste  Européen,  un 
économiste  de  la  nouvelle  école,  de  l'école  qui  ne  se 
paie  pas  de  mots  et  de  formules  abstraites,  qui  procède 
par  l'étude  des  faits  et  qui  déduit  des  faits  les  lois  ap- 
plicables à  chaque  pays.  Elle  proclame  que  ni  le  libre- 
échange  ni  la  protection  ne  sont  des  principes  absolus 
et  intangibles,  mais  uniquement  des  systèmes  relatifs, 
bons  ou  mauvais  selon  les  temps  et  les  circonstances 
et  qui  dépendent  de  la  situation  particulière  de  chaque 
pays.  Jusqu'à  ces  dernières  années,  le  libre-échange  a 
profité  à  l'Angleterre  grâce  à  sa  situation  géographique, 
aux  avantages  exceptionnels  que  la  nature  lui  a  dépar- 
ti- et  à  l'avance  industrielle  qu'elle  avait  sur  toutes  les 
nations  du  monde  ;  celles-ci  la  serrent  aujourd'hui  de 
plus  près  et  commencent  à  lui  faire  mordre  la  pous- 
sière sur  plus  d'un  marché  où  elle  régnait  autrefois  en 
maîtresse  souveraine.  Aussi  est-elle  prise,  en  ce  mo- 
ment, d'une  inquiétude  vague,  de  doutes  instinctifs  sur 
l'excellence  de  son  régime  économique,  et  c'est  sans 
doute  ce  qui  explique  la  résolution  de  la  Chambre  de 
Commerce  anglaise  de  Paris. 

Elle'  a  voulu  mettre  face  à  face  les  deux  systèmes, 
les  deux  doctrines,  et  les  étudier  à  la  lueur  des  faits  ; 
car  il  faut  rendre  cette  justice  aux  libre-échangistes  an- 
glais, c'est  qu'il  ne  font  pas  de  sentiment  en  matière 
économique  et  qu'ils  ne  cherchent  pas,  comme  les  nô- 
tres, à  faire  le  bonheur  de  l'humanité  avant  celui  de 
l'Angleterre.  Pour  eux,  l'intérêt  de  la  patrie  anglaise 
prime  tout  et  on  peut  être  certain  que  le  jour  où  il  leur 
serait  démontré  que  le  protectionnisme,  qu'ils  ont,  du 
reste,  piatiquc  pendant  deux  cents  ans,  est  plus  con- 
forme à  la  situation  actuelle  de  leur  pays  que  le  libre- 
échange,  ils  passeraient,  sans  hésiter,  d'un  camp  dans 
l'autre. 

Nous  ne  nous  faisons  pas  l'illusion  de  penser  que 
les  membres  de  la  Chambre  de  Commerce  anglaise 
en  soient  venus  là,  après  la  conférence  magistrale  de 
M.  Edmond  Théry,  mais  nous  sommes  bien  convaincus 
qu'elle  a  été"  pour  eux  une  véritable  révélation.  C'est 
probablement  la  première  fois  qu'on  mettait  sous  leurs 
yeux   le  bilan  exact  de  ce  régime  douanier  de  1892 


qu'on  leur  présente  tous  les  jours  comme  un  recul  éco- 
nomique pour  la  France. 

La  comparaison  établie  par  M  Edmond  Théry  entre 
les  résultats  donnés  par  ce  régime,  qui  fonctionne  en 
France  depuis  huit  années  entières,  et  ceux  de  la  pé- 
riode antérieure,  régie  par  les  lois  libre-échangistes  de 
l'Empire,  est  d'une  vérité  saisissante  et  écrasante  qui 
défie  toute  contradiction. 

L'éminent  Directeur  de  Y  Economiste  Européen  a 
donné  à  son  argumentation  une  base  scientifique  bien 
faite  pour  lui  mériter  la  confiance  des  hommes  d'affai- 
res devant  lesquels  il  parlait.  A  la  différence  des  ora- 
teurs libre-échangistes,  qui  assoient  d'habitude  leurs 
raisonnements  sur  des  années  exceptionnelles  et  habile- 
ment choisies,  sur  des  faits  isolés  et  des  chiffres  soi- 
gneusement triés,  il  a  fait  rouler  toute  sa  discussion 
sur  l'ensemble  même  de  notre  production  depuis  dix- 
sept  ans,  en  mettant  en  regard  les  huit  années  qui  ont 
précédé  l'établissement  de  notre  nouveau  régime  éco- 
nomique de  iSq2  et  les  huit  années  qui  ont  suivi  et  en 
dégageant  les  moyennes  qui  représentent  le  mouve- 
ment général  des  affaires  en  France  pour  chaque 
période. 

Une  pareille  méthode  n'est  faite  pour  aucun  parti 
et  elle  ne  peut  donner  que  des  résultats  infaillibles, 
puisqu'elle  repose  sur  le  bilan  exact  de  la  production 
nationale,  sur  l'inventaire  fidèle  de  la  fortune  de  la 
France. 

Jamais  ce  bilan  n'avait  été  dressé,  avant  M.  Edmond 
Théry,  d'une  façon  aussi  complète,  aussi  approfondie  ; 
le  savant  conférencier  n'a  rien  voulu  laisser  dans  l'om- 
bre. Après  avoir  étudié  dans  léur  ensemble  la  marche 
et  le  développement  de  toutes  nos  branches  de  produc- 
tion agricole  et  industrielle,  de  tous  nos  moyens  de 
transport  :  chemins  de  fer  et  navigation  fluviale  ou 
maritime,  et  prouvé  ainsi  de  la  façon  la  plus  éclatante, 
contrairement  aux  affirmations  audacieuses  de  l'école 
libre-échangiste,  l'immense  profit  tiré  par  la  produc- 
tion nationale  de  notre  nouveau  régime  économique,  il 
a  tenu  à  compléter  sa  preuve  par  l'étude  du  mouve- 
ment financier  de  la  France  pendant  les  mêmes  pério- 
des. 

1 1  a  successivement  passé  en  revue  les  opérations  de 
la  Banque  de  France  et  de  nos  grandes  Sociétés  de  Cré- 
dit, celles  des  principales  industries  parisiennes  et  dressé 
ensuite  un  tableau  de  l'accroissement  de  la  fortune  pu- 
blique ;  cette  étude  comparative  est  certainement  ce 
qu'on  a  fait  de  plus  complet,  de  plus  saisissant,  de  plus 
indiscutable. 

Après  un  pareil  exposé,  la  conclusion  se  déduisait 
d'elle-même  et  M.  Edmond  Théry  n'avait  qu'à  l'enre- 
gistrer ;  il  l'a  fait  aux  applaudissements  de  ses  adver- 
saires eux-mêmes,  obligés  de  rendre  justice  à  cette  dia- 
lectique irrésistible  et  à  la  passion  de  vérité  qui  se  fai- 
sait sentir  dans  toutes  les  paroles  et  dans  l'accent  de 
l'orateur. 

A  notre  tour,  nous  ne  demandons  plus  qu'une  chose 
au  public  et  aux  hommes  de  bonne  foi,  c'est  de  faire 
comme  la  Chambre  de  Commerce  anglaise  :  d'écouter 
les  deux  orateurs  en  les  lisant  attentivement.  Pour  cela, 
nous  mettons  sous  leurs  yeux,  àvec  une  impartialité 
absolue,  les  deux  thèses,  et  nous  les  instituons  avec  con- 
fiance juges  du  camp. 

Nous  espérons  que  nos  adversaires  économiques  vou- 
dront bien  aussi  en  faire  autant,  et  nous  attendons  avec 
curiosité  leur  réponse  à  l'argumentation  de  M.  Edmond 
Théry  et  aux  documents  qu'il  a  versés  dans  le  débat. 

Il  y  a  quelques  jours,  la  Société  d'Economie  Poli- 
tique, qui  tient  le  drapeau  du  libre-échange,  nous  fai- 
sait savoir  qu'elle  était  prête  à  recommencer  la  bataille 
contre  le  régime  protectionniste,   qu'elle   allait  «  des- 
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cendre  dans  l'arène  électorale  et  susciter  partout  des 
candidats  partisans  du  libre-échange  ».  Elle  nous  ap- 
prenait, en  même  temps,  «  que.  pour  que  cette  cam- 
pagne atteigne  véritablement  -on  but.  il  ne  faut  pas 
qu'elle  soit  nationale,  il  faut  qu'elle  ait  un  caractère 
nettement  international  et  que  c'est  en  faisant  ressortir 
l'utilité  de  la  fédération  libre-échangiste  internationale 
comme  centre  et  point  d'appui  des  idées  libérales  en 
matière  de  commerce  que  M.  Yves  Guyot  a  terminé 
son  allocution  ». 

11  faut  remercier  la  Société  d'Economie  Politique  de 
cet  aveu  dénué  d'artifice.  Il  n'est  pas  possible  de  mon- 
trer plus  clairement  au  pays  ce  qui  se  cache  derrière 
chaque  doctrine  :  d'un  côté,  la  défense  de  notre  tra- 
vail national,  c'est-à-dire  du  pain  de  nos  agriculteurs 
et  de  nos  ouvriers,  de  la  richesse  et  de  la  fortune  de 
la  France  ;  de  l'autre,  le  sacrifice  de  tous  ces  grands 
intérêts  à  l'humanité  et  à  son  bonheur  problématique, 
comme  si  l'humanité  ne  commençait  pas  d'abord  et 
avant  tout  par  la  patrie  elle-même. 

J.  Méline 


LE  CONFLIT  CHILI)  -  ARGENTIN 


Les  marchés  financiers  se  sont  beaucoup  occupés,  ces 
jours-ci,  du  conllit  chilo-argentin.  Impressionnés  par 
les  dépêches  sensationnelles  publiées  par  quelques 
journaux  sud-américains,  ils  ont  cru  qu'une  guerre 
ne  pourrait  être  évitée  et  Lès  fonds  des  deux  pays  ont 
subi  des  attaques  assez  vives. 

Nous  avons  montré  bien  des  fois  qu'il  n'était  de  l'in- 
térêt ni  de  la  République  Argentine  ni  du  Chili  de 
transformer  en  lutte  sanglante  un  conflit  très  ancien 
qui  se  réduit  à  une  simple  question  de  frontière.  Au 
moment  où  les  rapports  paraissaient  être  le  plus  forte- 
ment tendus,  nous  avons  continué  de  rassurer  nos  lec- 
teurs :  l'événement  nous  donne  aujourd'hui  raison, 
les  dernières  nouvelles  nous  font  connaître,  en  effet, 
que  cette  question  sera  résolue  par  un  simple  arbitrage. 

Le  litige  est  déjà  fort  ancien.  Il  repose  sur  l'interpré- 
tation du  traité  Mgoyen-Echeverria  de  1881',  qui  a  fixé 
la  Cordillère  des  Andes  comme  limite  entre  la  Répu- 
blique Argentine  et  le  Chili.  D'après  cette  convention, 
la  frontière  serait  marquée  par  les  sommets  les  ijIus 
élevés  de  cette  chaîne  de  montagnes  et  passerait  entre 
Les  versants  qui  s'inclinent  de  part  et  d'autre.  Or,  par 
suite  de  la  conformation  orographique  de  la  Cordillère, 
la  crête  de  cette  montagne  ne  coïncide  pas  avec  la  ligne 
de  partage  des  eaux  ;  il  en  résulte'  que  plusieurs  riviè- 
res ayant  pris  leur  source  en  territoire  chilien,  coulent 
dans  une  direction  opposée  à  l'inclination  générale  des 
versants.  Le  Chili  se  base,  dès  lors,  sur  l'article  premier 
du  traité  Irigoyen-Echeverria  pour  revendiquer  les 
vallées  entières  de  ces  rivières,  et  la  République  Ar- 
gentine Lui  répond  en  se  basant  sur  le  même  article  du 
même  traité  qui  fixe  la  ligne  frontière  sur  les  sommets 
les  plus  élevés  de  la  chaîne  de  montagnes,  pour  refuser 
toute  occupation. 

En  1897,  les  deux  Républiques  décidèrent  de  sou- 
mettre le  Litige  à  l'arbitrage  de  l'Angleterre  et  celle-ci, 
désireuse  de  ménager  ses  relations  avec  des  pays  où 
elle  a  tant  d'intérêts,  fit  traîner  le  débat  :  elle  voulut, 
avant  de  se  prononcer,  envoyer  sur  place  une  Commis- 
sion d'experts  qui  devait  ex  iminer  la  zone  litigieuse  et 
explorer  ce  chaos  de  sommets,  de  versants  et  de  gla- 
ciers. Les  travaux  de  cette  Commission  n'ont  jamais 
été  terminés. 

I)e  leur  coté,  Argentins  et  Chiliens  ont  envoyé  des 
experts  plus  soucieux  de  surveiller  si  leurs  adversaires  « 
maintenaient  le  statu  quo  en  ne  pas  violant  les  terri-  5 
toires  contestés,  que  de  faire  faire  un  pas  à  la  solution 
du  litige.  Or,  des  violations  de  cette  nature  ont  été  si- 
gnalées de  part  et  d'autre;  des  deux  côtés,  on  a  crié  à 


l'invasion  et  L'on  a  pu  croire,  un  instant,  qu'une  Lutte 
armée  ne  pourrait  être  évitée. 

Depuis  le  commencement  de  l'année,  en  effet,  cette 
situation  nouvelle  avait  fait  reprendre  des  négocia- 
tions entre  le  Chili  et  l'Argentine  :  ce  dernier  pays 
ayant  exigé  que  les  troupes  chiliennes  soient  retirées 
d'Ultima  Esperanza,  lieu  voisin  du  territoire  contesté, 
le  Chili  Lui  opposa  un  refus  :  c'est  alors  que  l'on  crut 
à  une  rupture  et  l'on  en  exagéra  d'autant  plus  facile- 
ment- La  gravité  qu'on  fut  avisé,  ces  jours-ci,  du  rap- 
pel du  Ministre  argentin  à  Valparaiso.  Le  23  cou- 
rant, cependant,  le  Ministre  des  Affaires  étrangères 
de  la  République  Argentine  adressa  à  la  Légation  de 
Londres  la  dépêche  suivante  qui  permit  de  se  faire 
une  idée  plus  exacte  de  l'état  de  la  question  : 

Tous  les  efforts  tentés  par  le  Gouvernement  argentin, 
depuis  le  commencement  de  l'année,  pour  arriver  par  voie 
diplomatique  à  une  entente  avec  le  Gouvernement  chilien  n'a 
pas  eu  le  résultat  voulu,  bien  que  tous  les  moyens  aient,  été 
employés  pour  aboutir  à  une  solution. 

Le  Gouvernement  argentin  a,  par  conséquent,  résolu  de 
suspendre  les  négociations  relatives  à  la  question  en  litige 
et  de  soumettre  celle-ci  à  un  arbitrage  du  Gouvernement 
anglais . 

Cette  décision  n'implique  aucune  modification  dans  Les 
relations  pacifiques  avec  le  Chili. 

Le  rappel  du  Ministre  argentin  à  Santiago,  qui, 
d'ailleurs,  s'était  fait  sous  la  forme  d'un  congé,  n'avait 
donc  point,  d'après  le  communiqué  de  la  Chancellerie 
argentine,  le  caractère  d'une  rupture  diplomatique.  Il 
n'y  avait  qu'une  suspension  de  relations. 

Cette  attitude  du  Gouvernement  argentin  eut,  du 
moins,  pour  effet  d'impressionner  le  Chili,  et  les  négo- 
ciations poursuivies  à  Buenos-Aircs  par  son  Ministre 
prirent  rapidement  une  tournure  satisfaisante. 

La  formule  consistant  dans  l'évacuation  par  les 
forces  de  police  des  deux  pays  des  territoires  en  litige, 
le  maintien  du  slatu  quo  de  1897  et  le  recours  à  l'arbi- 
trage de  l'Angleterre,  a  fait  l'objet  d'un  protocole  qui 
a  été  signé  le  25  courant. 

Tout  se  terminera  donc  par  un  règlement  amical  ; 
il  faut  seulement  souhaiter  que  l'Angleterre  agisse  plus 
rapidement  cette  fois  qu'en  1897,  afin  de  détruire  tout 
élément  de  discorde  entre  les  deux  Républiques. 

Le  Chili  ne  parait  pas  désirer  la  guerre  et,  si  en 
Argentine  certains  politiciens  l'ont  souhaitée,  la  partie 
réfléchie  de  la  population  s'en  est  déclarée  l'ennemie 
Ce  n'est  pas  au  moment  où  ce  pays  profite  d'une  re- 
prise économique  évidente  ;  où  il  commence  à  recueillir 
les  fruits  de  plusieurs  années  de  sagesse  et  de  recueil- 
lement, qu'il  peut  songer  à  s'engager  dans  une  Lutte 
dont  nous  Aboyons  bien  tous  les  inconvénients  sans 
pouvoir  en  découvrir  les  avantages. 

Georges  Bourgarel. 


CHARGEURS-RÉUNIS 


Les  actionnaires  de  la  Compagnie  Française  dè  Na- 
vigation à  Vapeur  (Chargeuvs-Réunis)  se*  sont  réunis 
en  assemblée  générale  annuelle  le  9  décembre. 

Voici,  comparé  à  celui  arrêté  au  30  juin  1900,  Le 
bilan  dressé  en  fin  d'exercice  1900-1901,  c'est-à-dire  au 
30  juin  dernier  : 

Bilan  au  30  juin 
1900  1901 
(En  francs) 

Actif 

Matériel  naval   42.112.662  35   38.701.165  94 

Navires  en  construction   309.440  09     4.979.090  12 

Matériel  naval  auxiliaire  (pon- 
tons, remorqueurs,  chalands, 

bouées,  etc   261.826  48       224.982  04 

Approvisionnements  i  matériel 
de  rechange,  lest  en  fonte, 

A  reporter   42,083.928  92   43.995.238  70 
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Report   42.683.928  92   43.095.238  70 

charbon,  etc.)   1.533.911  23  1.519.821  89 

Mobilier  et  immeubles   520.062  49  520.002  49 

Valeurs  disponibles    fonds  en 

report,  caisse,  portefeuille. 

banquiers)   5.800.783  97  8,603.856  22 

Valeurs  mobilières   129  002   »  137.002  » 

Voyages  en  cours   1.533.852  50  1.601.176  03 

Débiteurs  divers   3.748.715  76  2.936.235  56 

Acompte  de  dividende  payé  en 

mai   500.000    »  500,000  » 

56.456.256  93  54.872.392  39 
Passif 

Capital-actions   12.500.000    »  12.500.000  ». 

Obligations    6. 250. 000    »  6.138.500  » 

Réserve  statutaire   1.250.000   »  1.250.000  » 

Réserve  spéciale  pour  renou-  ■ 
vellement  des  chaudières  et 

grosses  réparations   2.500.000   »  1.817  .092  55 

Amollissement  du  matériel 

naval   21.264.661  73  21.233.019  95 

Réserve  spéciale  (fonds  de  pré- 
voyance d'amortissement  .. .  8. 000. 000    •>  3.600.000  » 

Fonds  d'assurance   5.939.994  85  5.504.779  48 

Créanciers  divers   1.650.078  40  1.354. 199  99 

Reliquat  de  l'exercice  précédent  45.805  83  43.188  62 

Profits  et  pertes   1. 155.710  12  1.431.611  80 

56.456.256  93   54.872.392  39 

Tout  comme  l'année  précédente,  les  bénéfices  nets 
n*ont  que  peu  varié  en  1900-1901,  bien  que  l'exploita- 
tion ait  donné  des  résultats  sensiblement  inférieurs  à 
ceux  de  l'exercice  1899-1900,  ainsi  qu'il  ressort  de  l'état 
ci-dessous  : 

1899-1900  1900-1901 
(En  francs 

Recettes 
Receltes  de  toute  nature  effec- 
tuées pendant  l'exercice   19.998.750  72   18.893.256  31 

Dépenses 

Dépenses  d'exploitation   15. 410.385  95   14.845.724  44 

Amortissement  du  matériel  na- 
val.  2.058.499  14     1.987.206  08 

I  rais  généraux   352.560  67        379.457  32 

^.•rvice  drs  obligations  ...  »  249.256  67 

lîéserve  spéciale  pour  renou- 
vellement de  chaudières  et 

de  grosses  réparations   721.588  84  » 

Bénéficesnets   1.455.716  12    1.431.611  80 

Somme  égale   19.998  75o  72   18.893.256  31 

Les  recettes  de  tout  ordre  ont  lléchi  de  1.105. 'i94  fr.  41. 
Par  contre,  sur  les  dépenses  d'exploitation  il  y  a  à  si- 
gnaler une  économie  de  564.551  fr.  .11,  en  dépit  du  prix 
élevé  des  charbons,  et  si  le  service  d'obligations  a 
absorbé,  en  1900-1901,  249.256  fr.  67,  par  contre  la  ré- 
serve spéciale  pour  renouvellement  de  chaudières  et  de 
grosses  réparations,  qui  avaitété  dotée  de  721.588 fr.  84 
en  1899-1900,  n'a  rien  reçu  en  1900-1901.  Quoi  qu'il  en 
soit,  les  prolits  ont  permis  la  répartition  d'un  divi- 
dende de  50  fr.,  égal  à  celui  de  1899-1900. 

Exercices 

1899-1900  1900-1901 

(En  francs) 

Crédit 

Solde  bénéficiaire  de  l'exercice.  1.455.716  12  1.431.611  80 
Report  de  l'exercice  précédent.         45.805  83         43.188  62 

1.501.521  95  1.474.80Q  42 

Débit 

Dividende  aux  actions  à  raison 

de  50  fr.  par  action                   1.250.000   »  1.250.000  » 

Dividende  de  8  fr.  33  aux  parts 

de  fondateur                              133.333  33  133.333  33 

Tantièmes  du  Conseil  d'admi- 
nistration                                 75.000   »  75.000  » 

Report  à  nouveau                           43.188  62  16.467  09 

1 .501.5-»!  95     1.474X10  42 


Au  cours  de  l'exercice,  la  Compagnie  a  eu  à  subir 
un  nouveau  ralentissement  sur  ses  services  de  la  Répu- 
blique Argentine  et  du  Brésil.  Ces  lignes,  autrefois  si 
productives,  et  qui  formaient  à  elles  seules  une  impor- 
tante partie  des  bénéfices,  no  figurent  plus  maintenant 
que  pour  un  faible  appoint.  En  effet,  si  les  marchan- 
dises en  retour  sont  encore  relativement  abondantes, 
celles  exportées  de  France  diminuent  de  jour  en  jour. 
Heureusement  les  autres  lignes  que  la  Compagnie  a 
créées  pour  parer  à  ces  diminutions,  —  c'est-à-dire  les 
lignes  de  la  côte  occidentale  d'Afrique  et  du  Transvaal- 
Madagascar  —  ont  donné  de  bons  résultats  auxquels 
sont  venus  se  joindre  ceux  provenant  de  trois  voyages 
supplémentaires  effectués  en  Chine  pour  le  compte  du 
Gouvernement  français. 

A  l'assemblée  générale  annuelle  du  10  décembre  1900, 
le  Conseil  d'administration  avait  annoncé  la  perte  du 
California,  survenue  le  20  septembre  de  la  même 
année  à  Boavista  ( îles  du  Cap  Vert)  et  dont  le  règle- 
ment devait  s'opérer  dans  l'exercice  1900-1901.  A  cette 
perte  est  venue  s'ajouter  celle  du  paquebot  Uruguay, 
perdu  le  4  mars  dernier  sur  la  côte  occidentale  d'Afri- 
que, à  Adjuah.  Tous  les  efforts  pour  le  sauver  ont  été 
infructueux;  on  a  dû  l'abandonner,  mais  aucun  acci- 
dent de  personnes  n'a  été  à  déplorer.  Naturellement, 
cea  deux  sinistres  ont  eu  comme  conséquence  une 
modification  importante  dans  le  bilan  ;  c'est  ainsi  que 
le  matériel  naval,  qui  figurait  pour  42.112.662  fr.  .'35 
au  30  juin  1900.  se  trouve  diminué  de  3.321.496  fr.  11, 
et  que  le  compte  d'assurances  a  été  ramené  de  5  mil- 
lions 939.991  fr.  85  à  5.504.779  fr.  48.  Quant  aux 
navires  en  construction,  ils  ont  augmenté  de  4  millions 
669.650  fr.  03  en  raison  des  nouveaux  acomptes  payés 
sur  les  steamers  Amiral  Duperré,  Amiral  Exelmans, 
Amiral  Gueydon,  Amiral  Jauréguiberry,  Amiral  Foari- 
chon  et  Amiral  Hamelin,  destinés  à  la  nouvelle  ligne 
d'Extrême-Orient  inaugurée  par  la  Compagnie  au  mois 
de  septembre  dernier.  Sur  ces  six  vapeurs,  les  deux 
premiers  sont  déjà  en  ligne;  quant  aux  quatre  autres, 
ils  ne  tarderont  pas  à  être  livrés. 

Pendant  l'exercice,  il  a  été  effectué  78  voyages  contre 
84  en  1899-1900,  et  le  nombre  de  lieues  marines  par- 
courues, qui  se  chiffrait  par  411.650  en  1899-1900,  contre 
129.883  en  1898-1899,  est  descendu  à  361.689  lieues. 
D'autre  part,  les  marchandises  transportées,  qui  attei- 
gnaient 520.556  mètres  cubes  en  1899-1900  contre 
496.510  mètres  cubes  en  1898-1899,  ont  été  ramenées  à 
'i2.'î.'i91  mètres  cubes;  mais,  par  contre,  il  a  été  trans- 
porté 10.191  passagers  et  émigrants,  alors  que  l'on  n'en 
avait  compté  que  13.500  pendant  l'exercice  précédent. 

En  résumé,  et  malgré  les  circonstances  défavorables, 
la  situation  de  la  Compagnie  Française  de  Navigation 
à  vapeur  {Chargeur s -Réunis)  reste  toujours  bonne.  Il 
est  vrai  que  cette  entreprise  peut  se  reposer  sur  la 
gestion  éclairée  de  son  Conseil  d'administration  et  sur 
le  dévouement  de  tout  son  personnel  tant  sédentaire 
que  naviguant. 

Terminons  en  mentionnant  que  la  Compagnie  a 
conclu  avec  le  Ministre  des  colonies  un  contrat  de 
cinq  ans  pour  relier  de  façon  permanente,  et  moyen- 
nant une  subvention,  différents  points  de  la  Côte  Est 
de  Madagascar.  Elle  a  affecté  à  cette  navigation  son 
vapeur  Ville-de-Pernambuco  qui  a  commencé  son  ser- 
vice au  mois  de  mai  dernier  et  qui  le  continue  dans 
des  conditions  satisfaisantes.  Quant  au  nouveau  ser- 
vice en  Extrême-Orient,  il  inspire  confiance  au  Conseil 
d'administration  qui,  après  avoir  surmonté  les  diffi- 
cultés inhérentes  à  toute  nouvelle  entreprise,  est  con- 
vaincu de  trouver  dans  son  exploitation  une  fructueuse 
rémunération. 

A.  Lechenet. 


ÉMISSIONS  ET  INTRODUCTIONS  EN  FRANCE 


Par  suite  du  relèvement  du  taux  de  l'argent,  on  n'a 
pas  eu  à  compter,  cette  année,  avec  des  conversions 
Déjà,  en  1900,  une  seule  conversion  avait  été  signalée 
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celle  des  Emprunts  Provinciaux  de  Catamarca,  de  Cor- 
doba,  de  Corrientes  et  de  Mcndoza,  réalisée  au  moyen 
de  la  création  de  ['Emprunt  de  la  République  Argen- 
tine î  0/0  11)00,  de  90  millions  de  francs.  Quant  aux 
Emissions  diverses  ou  Introductions,  elles  ont  atteint 
un  chiffre  a^se/.  élevé,  grâce  à  quelques  grosses  opéra- 
tions, et  cela  malgré  le  ralentissement  général  des 
affaires.  En  voici  le  détail;  nous  n"avons  pris  que  les 
affaires  d'un  minimum  de  1  million  de  francs: 

Francs 

Emprunt  3  0/0  Français  de  1901  émis  à 
100  fr   265.000.000 

Emprunt  Russe  Consolidé  l  O/O  1001  ;  424 
millions  de  francs  de  capital,  émis  à  98  1/2 
pour  les  titres  non  libérés  et  à  98  0/0  pour  les 
titres  libérés.-.   417 .604 .000 

Dette  Belge  3  O/O  1808;  358.016.500  fr.  de 
capital  nominal   351.751.210 

Confédération  Suisse  :  1"  Emprunt  3  1/2 
pour  cent  1809  des  Chemins  de  fer  fédéraux  ; 
200.000  obligations  de  1.000  fr.:  2°  Emprunt 
1000  des  Chemins  de  fer  fédéraux,  lUO.000 
titres  4  0/0  de  750  fr.  nominal   275.000.000 

Rente  Belge  3  O/O  ;  265  millions  de  francs 
émis  en  10J1   255 . 000 . 000 

Rente  Serbe  Unifiée    1  O/O  amortissable  ; 
496.581  obligations  de  500  fr   176.287.320 

Rose  Deep.    Limited;  425.000  actions  de 
1  liv.  st.,  intnluites  à  219  fr   93.075.000 

South  AfriranGold  Trust,  Limited  :  500.000 
actions  ordinaires  de  1  liv.  st.,  au  cours  de  163 
francs   81.500.000 

Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer 
de  l'Indo-Chine  et  du  Yunnan  :  178.000  obli- 
gations 3  0/0  de  500  fr.,  émises  à  438  fr.  50. . . .  78.053.000 

Dito  ,-25.000  actions  de  500  fr.  libérées  de  125 
francs   3.125.000 

Golden  Horse  Shoe  Estâtes;  300.000  actions 
de  5  liv.  st.,  à  260  fr   78.000.000 

Emprunt  Suédois  1900  1  O/O  jusqu'au 
15  aoûl  1910  et  3  1/2  O/O  après  celte  date.  Ca- 
pital 2  millions  de  livres  sterling  ou  50.400.000 
francs  à  98  0/0   49.592.000 

Crédit  Foncier  de  France;  59.000  actions 
nouvelles  émises  à  612  fr.  50   36.137.500 

Société  Ottomane  du  Chemin  de  fer  Damas- 
Hamah  et  prolongements;  88.543  obligations 
privilégiées  de  500  fr.  4  0/0  à  360  fr.   31.875.480 

Chemins  de  fer  du  Sud  de  l'Autriche  (Lom- 
bards); 63.000  obligations  nouvelles  de  500  fr. 
à  4  0/0  •   31.500.000 

Mines  de  Houille  de  Maries;  16.000  paris 
bénéficiaires  à  1.810  fr   28.960.000 

Associated  Northern  Bloçks  (Western  Aus- 
traiia)  Limited;  350.000  actions  de  1  liv.  st. 
à  80  fr   28.000.000 

Grand-Duché  de  Finlande;  25  millions  de 
marks  ou  francs,  à  95  1/2  0/0   23.875.000 

Ùsines  de  Briansk;  5t0. 000  actions  nouvelles 
de  100  roubles  émises  à  202  roubles  50  ou  540 
francs   21.600.000 

Hauts  Fourneaux,  Forges  et  Aciéries  de 
Denain  et  Ans  in;  20.000  actions  de  500  fr.; 
16.000  obligations  de  500  fr.  4  0/0   18.000.000 

Spies  Petroleum;  700.000  actions  de  1  liv.  si.  17.500.000 

Rente  3  O/O  Danoise  amortissable  1900; 
12.000.000  de  couronnes  ou  16. 800.000  fr. 
31/2  0/0   10.338.000 

Métropolitain  de  Paris;  100.000  actions  de 
250  fr.  nominal,  émises  à  325  fr  ,  libérées  de 
62  fr.  50  ....  13.750.000 

Compagnie  Algérienne  ;  20.000  actions  nou- 
velle de  500  fr.  émisés  à  665  fr   13.300.000 

Société  Générale  Hongroise  de  Charbonna- 
ges; 60.000  actions  de  100  florins  ou  200  cou- 
ronnes  12.600.000 


Francs 

Tramways  de  la  Rive  Gauche  de  Paris; 
120.000  actions  de  100  fr.  nominal   12.000.000 

Frank  Smith  Diamond;  250.000  actions  de 
1  liv.  st.  à  48  fr   12.000.000 

Société  Anonyme  Hongroise  de  Charbon- 
nages; 24.000  obligations  hypothécaires  do 
500  fr.  4  1/2  0/0  émises  à  462  fr   11 .088.000 

Compagnie  Impériale  des  Chemins  de  fer 
Eth  iopiens  ;  28.000  actions  de  500  fr.,  libérées 
de  250  fr.;  18.300  obligations  3  0/0  de  500  fr.. . .  10.294.000 

Pétroles  de  Moesi-Ilir;  40.000  actions  de 
250  fr.,  au  pair   10.000.000 

Le  Triphasé;  12.000  actions  de  500  fr.  émi- 
ses au  pair,  et  8.000  obligations  4  1/2  0/0  de 
500  fr,  émises  à  480  fr   9.840.000 

Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des 
Cliemins  de  fer  et  Tramways  Electriques  ; 
100.000  actions  nouvelles  émises  à  254  fr.,  un 
quart  versé   6.650.000 

Banque  J.  Allard  et  O  ;  12.000  actions  nou- 
velles émises  à  550  f r   6.600.000 

La  Pierre  de  Verre  Garchey ;  60.000  actions 
de  100  fr.  à  110  fr   6.600.000 

Caves  et  Producteurs  réunis  de  Roquefort  ; 
13.000  actions  de  500  fr   6.500.000 

Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie  de 
Fives-Lille;  24.000  actions  de  250  fr.*.   6.000.000 

Mines  de  Houille  de  Courrières  ;  60.000  ac- 
tions de  100  fr   6. 000. 000 

Compagnie  Madrilène  d'Electricité  :  12.000 
obligations  nouvelles  4  0/0  de  500  fr   6.000.000 

Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts  ; 
12.000  actions  nouvelles  de  500  fr   6.000.000 

Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie  Méri- 
dionale; 12.000  obligations  nouvelles  de  500 
francs  4  0/0   6.000.000 

Société  Lyonnaise  des  Forces  Motrices  du 
Rhône;  11.200  obligations  nouvelles  5  0/0  de 
500  fr   5.600.(300 

Eaux  et  Electricité  de  l'Indo-Chine;  5.000 
actions  de  500  fr.  émises  au  pair;  6.000  obliga- 
tions de  500  fr.  4  1/2  0/0  émises  à  467  50   5.305.000 

Société  Franco-Belge  de  la  ville  et  du  port 
de  Santander  ;  11.000  obligations  de  500  fr.,  à 
475  fr   5.225.000 

Crédit  Foncier  de  Hongrie;  10.049  obliga- 
tions nouvelles  de  500  fr,'.   5.024.500 

Compagnie   Générale  d'Electricité  ;  10.000 
obligations  nouvelles  de  500  fr   5.000.000 

Colombian  India.  Rubber  Exploration  Com- 
pany,  Limited;  200.000  actions  ordinaires 
de  1  liv.  st.  chacune   5.000.000 

Crédit  Foncier  Eggptien  ;  10.000  obligations 
nouvelles  4  0/0  de  500  fr   5.000. 000 

Société  d'Applications  industrielles  (Com 
pagnie  d'Entreprises  Electriques)  ;  10.000  ac- 
tions de  500  fr.  émises  au  pair   5.000.000 

Société  Lyonnaise  des  Forces  Motrices  du 
Rhône;  10.000  actions  nouvelles  de  500  fr   5.000.000 

Gaz  et  Régie  cointêressée  des  Eaux  de  Tu- 
nis :  6.000  actions  de  500  fr.  et 3.898  obligations 
4  0/0  de  500  fr   4.949.000 

Mines  de  houille  de  Ligny-lez-Airc;  9.000 
actions  de  500  fr..  dont  5.000  émises  au  pair  el 
4.000  à  600  fr   4.900.000 

Crédit  Foncier  du  Royaume  de  Hongrie; 
10.050  obligations  nouvelles  do  500  fr.  31/20/0 
à  465  fr   4.673.250 

Compagnie  Française  de  Mines  d'or  et 
d'Exploration  ;  175.000  actions  nouvelles  do 
100  fr.  libérées  de  25  fr   4. 375.000 

Ancienne   Stéarine    Frédéric    Fournier  ; 
43.500  actions  de  100  fr.  nominal  ^. .  4.350.000 

Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits 
et  des  Grands  Express  Européens  ;  10.000 
obligations  nouvelle  4  0/0  de  500  fr   4.340. 000 
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Francs 

Canal  de  Suez:  9.000  obligations  3  0/0  do 
500  fr.  nominal   4.320.000 

Minerais  de  fefdc  Kriroi-Roq  ;  4. 000  actions 
de  500  IV.  émises  à  1.000  fr  '   4.000.00O 

Société  d'Industrie  minière  d'Ekateri>\ocka  ; 
5.000  actions  nouvelles  de  600  fr.  émises  à 
800  fr   4.000.000 

Clic, unis  de  fer  A  minions  :  7  .500  actions  nou- 
velles de  500  pes.  ou  fr   3.750.000 

Département  de  l'Aude:  7.500  obligations  de 
500  fr.  3,44  0/0  émises  à  484  t'r.  03   :i.6K'i .  725 

Société  cotonnière  Russo-Frunraise  ;  6.000 
obligations  5  0/0  de  300  fr.  émises  à  475  fr   2.850.000 

Société  anom/me  des  Hauts  Fourneaux  de 
Pauillac;  6.000  obligations  5  0/0  de  500  fr. 
émises  à  475  fr   2 . 650 . 000 

Etablissements  J.  Voirin  ;  5.500  actions  de 
500  fr.  émises  au  pair   2.750.000 

Société  d'Industrie  Houillère  de  la  Russie 
M  ridionule;  6.300  obligations  nouvel  les 'de 
500  fr.  4  0/0   2.709.000 

Chemins  de  fer  de  Pierrefitte,  Cauterets  et 

Lia:  800  actions  émises  à  500  fr   500,000 

5.00H  obligations  de  600  fr.  4  0/0  émises  à  400  fr.  2.300.000 

Tramways  départementaux  des  Deux- 
Serres  :  O.ooO  obligations  de  500  fr.  3  0/0 
émises  à  425  fr   2.550.000 

Morenei  Camper  Mines  Limited:  40.000  ac- 
tions de  5  shillings  chacune   2.500.000 

Phosphates  et  Chemins  de  fer  de  Gafsa; 
5.  000  obligations  de  500  fr.  5  0/0  émises  au 
pair   2.500.000 

Etablissements  Lazare  Weiller  (Tréfîleries 
du  Hnrrei:  23.000  actions  nouvelles  de  100  fr. 
émises  à  102  fr   2.346.000 

Société  Gramme;  4.600  actions  de  500  fr. 
émises  au  pair   2.300.000 

Verreries  de  Fresnes-sur-Escaut  4.060  ac- 
tions do  500  fr.  à  502  fr   2.030.000 

Chemins  de  fer  sur  Routes  d'Algérie;  4.000 

actions  nouvelles  de  500  ïr   2.000.000 

Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris: 

'i.ooo  obligations  nouvelles  de  500  fr.  4  0/0  .. .  2.000.000 

Compagnie  Générale  des  Eaux;  'i.OOO  obli- 
gations nouvelles  8  0/0  de  500  fr   2. 000. 000 

Mines  de  Vieoigne  et  de  Nœux;  4.000  ac- 
tions de  500  fr   2.000.000 

Société  Générale  des   Cirages  Français  ; 

ï. 000  obligations  5  0/0  de  500  fi-   3.000.000 

Compagnie  Générale  Française  de  Tram- 
ways; 5.000  obligations  nouvelles  de  500  fr. 
4  0/0    2.000.000 

Gaz  et  Régie  cointéressée  des  Eaux  de 
Tunis;  4.000  obligations  4  0/0 do  500  fr.  émises 
à  492  fr.  50   1.970.000 

Société  Générale  pour  l'Exploitation  des 
Brevets  Porchère;  10.000  actions  do  100  fr. 
nominal,  à  148  tr   1.480.000 

500  parts  de  fondateur  à  750  fr   375.000 

Société  des  Armateurs  Xantais  ;  2.450  ac- 
tions de  500  fr.,  à  670  fr   1.641.500 

Colonie  de  la  Guadeloupe  ;  3.261  obligations 
de  500  fr.  3  1/2  0/0  à  488  fr.  50   1 .593.000 

Emprunt  1899  de  la  Martinique:  3. 174 obli- 
gations de  500  fr.  3  1/2  0/0,  émises  à  492  fr.  50.  1.546.645 

Lumière  North  American  Company  Limi- 
ted; 60.000  actions  de  1  liv.  st.,  émises  à 
25fr.75   1.545.000 

Syndicat  Lyonnais  du  Klondyke ;  15.000 
actions  nouvelles  de  100  fr   1.500.000 

Chemins  de  fer  du  Sud.  de  la  France;  2.450 
obligations  nouvelles  de  500  fr.  3  0/0  . ."   1.225.000 

Gaz  Général  de  Paris  (Hugon  et  C1');  3.000 
obligations  nouvelles  de  400  fr.  4  0/0   1.200.000 

Société  des  Mines  de  la  Bouble;  2.140  ac- 
tions nouvelles  de  500  fr.,  émises  à  550  fr   1.177.000 


Secteur  de  la  Rire  Gauche;  2.000  obligations 
nouvelles  5  0/0  de  500  fr.  

Compagnie  Russe-Françuise  de  Chemins  de 
fer  et  de  Tramways  ;  10.000  actions  privilé- 
giées nouvelles  de  100  fi-   

Edulcorant;  10.000  actions  de  100  fr  

Station  climi'térique  d'altitude  de  Thorenc: 
4.000  actions  de  250  fr  

Chemin  /le  fer  de  Saôue-et-Loire  ;  2.000  ac- 
tions de  500  fr.  nominal  


Francs 
1.012.000 

1.000:000 
1.000. ooo 

1.000.000 

1.000. ooo 


Total   2.692.642.125 

En  opérant  un  rapprochement  avec  l'année  dernière, 
on  obtient  le  tableau  suivant  : 

Emissions  et  introductions  en  1901  et  en  1900 


1901 

Fonds  d'Etat  ou  de 
Villes  

Obligations  

Actions  on  parts  d< 
fondateurs  


Français 


271.824.370 
139.768.000 

229.867.000 


641.459.370 


2.051.182.755 


2.692.642.125 


721.792.430 
547.014.1500 


313.144.428 
274.948.44J 

751.361.875 


313.144.428 
996.735.861 

1.298.375.875 


1 .268;806. iSO 


1.839.449.744 


2. 608. 256.16'i 


Totaux.  . . . 
1900 

Fonds  d'Etat  ou  de 

Villes....  

Obligations  

Actions  ou  parts  de 
fondateurs  

Totaux. ... 

Différ.  pour  1901. 

Et,  en  remontant  jusqu'en  1895,  on  arrive  aux  com- 
paraisons suivantes  : 

Emissions  et  introductions 

Emprunts  Sociétés 
d'Etats  industrielles 
Années         et  de  Villes       et  diverses 


— 627,347.050 


Etrangers 


1.565. 447. 530 
112.785.225 

372.950.000 


+711.733.011 


Total 


1.837.271 .900 
252. 55:  i.  225 

602.817.000 


84. 385. 91  il 


1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
18!  19. 
1900. 
1901. 


425.899.262 
857.800.000 
227.550.375 
563.123.958 
616.797.550 
313 .144.428 


I  En  francs) 
386J 138. 885 
147. 250. OOO 
22  '«.250. 000 
769.839.070 
.073  951.372 
.295.111.736 


1.837.271.900  835.330-225 


Totaux 


812.037.647 
1.004.550.000 

451.800.375 
1.332.963.028 
1.690.748.922 
2.608.256.164 
2.692.642.125 


Pendant  le  mois  d'octobre,  deux  autres  introductions 
avaient  eu  lieu  sur  le  marché  en  Banque.  Il  s'agissait 
des  actions  do  deux  mines  d'or  sud-africaines  :  la  Crown 
liée f  et  la  Henry  Nourse:  mais  ces  introductions  n'ont 
pas  été  maintenues,  toutes  les  formalités  vis-à-vis  le 
lise  n'ayant  pas  été  remplies. 

Ajoutons  qu'il  reste  à  savoir,  pour  les  introductions 
étrangères,  combien  de  titres  sont  entrés  dans  les  por- 
tefeuilles français.  De  même,  on  ignore,  pour  les 
emprunts  d'Etat  non  encore  libérés,  ((ans  quelle  pro- 
portion les  versements  à  venir  ont  été  anticipés. 
Malheureusement,  sur  ces  deux  points,  aucune  donnée 
n'existe. 

En  tous  cas,  l'année  n'a  pas  été  si  défavorable  qu'on 
l'aurait  cru  grâce,  nous  le  répétons,  à  quelques  impor- 
tants emprunts  d'Etat,  dont  le  succès  a  été  très  grand. 

J.  M. 


Informations  faomips  et  Financières 

Le  Nouvel  Emprunt  Français.  —    Le  nouvel 

Emprunt.  Français  3  0/0  a  obtenu  le  succès  sur  lequel 
on  comptait.  H  a  été,  en  effet,  couvert  près  de  vingt- 
cinq  fois,  exactement  24  fois  72  centièmes. 

L'Emprunt  étant  de  265  millions  de  francs  effectifs, 
il  avait  été  exigé  des  souscripteurs,  à  l'appui  de  leurs 
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demandes  un  vereetnent  de  15  fr.  par  S  fr.  de  vente 
souscrits,  soit  15  0/0  sur  le  capital,  ce  qui  représentait 
un  capital  de  39  millions  750.000  fr.  Or  il  a  été  versé 
au  Trésor  public  de  France  982  millions  828.085  fr. . . 
tout  pfës  d  un  milliard  de  francs  ! 

Voici  les  plus  grosses  souscriptions  qui  ont  été  re- 
levées : 

Millions 
de  francs 


Crédit  Fonoier  de  Franco   133 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas   9!) 

Comptoir  National  d  Escompte   fll) 

Sociélé  Générale   78 

Crédit  Lyonnais   70 

Chambre  syndicale  dos  Agents  do  change   7(> 

MM.  de  Rothschild  frères   43 

MM.  dp  Nenfllze   39 

Crédit  Industriel  et  Commeréial   î7 

MM.  Lazard  frères   25 

MM.  Heine  et  G"   23 

Société  Marseillaise   l(i 

MM.  Vernes  et  C"   lô 

MM.  Simon,  Lehmann  et  C'°   13 

M.  Hirscb   12 

Compagnie  «les  Chemins  de  fer  de  l'Ouest   12 

MM.  Raphaël  et  Cie   12 

MM.  Allard   12 

Crédit  Algérien   12 

Banque  Française  du  Commerce  et  de  l'In- 
dustrie :   Il 

MM.  Stern  et  C'°   11 

MM.  Messein,  Weill  et  O   11 


Ces  vingt-deux  établissements  ou  maisons  ont  donc 
versé,  à  eux  seuls,  812  millions  de  francs! 

A  Paris,  l'emprunt  a  été  couvert  plus  de  23  fois  et  il 
a  été  versé  933.315.000  fr.  ;  dans  les  déparlements,  les 
sommes  versées  se  sont  élevées  à  49.513.685  fr.  En  un 
mot  l'Etat  offrait  au  public  7  950.000  fr.  de  rente  3  0/0, 
et  il  a  été  souscrit  :  à  Paris,  186.603.120  fr.  de  rente  ; 
et  en  province,  9.902.727  fr.  de  rente  soit,  au  total, 
196.565.8i7  fr. 

Dès  mardi,  le  Trésor  public  a  rendu,  aux  porteurs 
de  récépissés  de  souscription  de  1.500  fr.  de  rente  et 
au-dessus,  89  0/0  des  sommes  qu'ils  avaient  versées, 
sauf  règlement  ultérieur. 

Ce  résultat  est  véritablement  remarquable,  d'autant 
plus,  ainsi  que  l'avait  fait  remarquer  à  la  Cbambre  des 
Députés  M.  Caillaux,  ministre  des  finances,  que  c'est 
le  premier  Emprunt  émis  au  pair,  et  qu'il  n'offrait 
qu'une  marge  insignifiante  entre  son  cours  d'émission 
et  les  cours  pratiqués  à  la  Bourse  sur  l'ancienne 
Renie  3  0/  0  perpétuelle. 


Le  Dividende  de  la  Banque  de  France  pour  1901 . 

—  Ainsi  qu'on  le  prévoyait,  le  dividende  de  la  Banque 
de  France  est  iixé,  pour  le  deuxième  semestre  1901,  à 
59,37 1/2  brut,  soit  57  fr.  net  ;  pour  le  premier  semestre, 
le  dividende  avait  été  de  63  fr.  nets,  ce  qui  porte  le 
rendement  de  l'année  à  120  fr.  ;  au  cours  actuel, 
l'action  se  capitalise  à  3.15  0/0. 

En  1900,  le  dividende  avait  été  de  145  fr.et  de  130  fr. 
en  1899. 

_  Les  dividendes  de  la  Banque  rellôtent  exactement  la 
situation  économique  du  pays,  car  ils  dépendent  sur- 
tout du  portefeuille  de  l'escompte  qui  augmente  ou 
diminue  suivant  l'activité  des  affaires. 

La  redevance  payée  à  l'Etat,  basée,  comme  on  le  sait, 
sur  la  circulation  productive  et  le  taux  de  l'escompte, 
varie  aussi  suivant  les  mêmes  éléments  et  est  sensi- 
blement proportionnelle  aux  bénéfices. 


Compagnie  Nouvelle  du  Canal  de  Panama.  — 

L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  de  cette 
Compagnie  a  eu  lieu  le  21  courant,  mais  nous  ne 
croyons  pas  qu'elle  ait  fait  de  la  bonne  besogne. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  s'étend  lon- 
guement sur  les  négociations  engagées  en  Amérique 
par  M.  Hutin  qui,  comme  nous  l'avons  annoncé,  il  y 


a  huit  jours,  a  donné  sa  démission  de  président.  Il 
mentionne  que  le  rapport  définitif  de  la  Commission 
du  Canal  Istbmique  (c'est  le  titre  pris  par  la  Commis- 
sion américaine  spéciale  chargée  d'étudier,  sous  toutes 
ses  faces,  la  question  d'un  canal  interocéanique)  a  été 
remis  à  M.  le  Président  des  Etats-Unis  à  la  lin  du  mois 
dernier,  et  que,  dans  ce  rapport,  ladite  Commission  se 
prononce  en  faveur  du  tracé  de  Nicaragua,  après  avoir 
cependant  fait  ressortir  avec  loyauté  les  nombreux 
avantages  du  tracé  du  Panama.  Cette  décision,  ajoute- 
■  fe— il,  se  fonde  principalement  sur  cette  considération 
que  le  prix  fixé  par  la  Compagnie  du  Canal  de  Panama 
serait  tellement  exagéré  que  ia  Commission  ne  saurait 
conclure  à  son  acceptation. 

Or,  il  paraît  y  avoir  là  un  malentendu,  car  la  Com- 
pagnie n'a  jamais  entendu  lixer  un  prix,  mais  seu- 
lement offrir  une  base  de  discussion,  discussion 
que  la  Commission  ne  s'est  pas  cru  autorisée  à 
aborder.  C'est  pourquoi  le  Conseil  d'administration  a 
demandé  aux  actionnaires  tous  pouvoirs  pour  traiter 
avec  le  Gouvernement  des  Etats-Unis,  sous  réserve  de 
soumettre  à  l'approbation  des  mêmes  actionnaires  les 
chiffres  auxquels  se  seront  arrêtés  les  représentants  du 
Gouvernement  américain  et  le  mandataire  chargé  par 
la  Compagnie  do  suivre  les  négociations.  Mais,  dos  à 
présent,  le  Conseil  d'administration  a  tenu  à  faire  con- 
naître que  ce  mandataire  recevra  pour  instructions  de 
déclarerai!  Gouvernement  américain  que  la  Compa- 
gnie était  prête  à  faire  abstraction  des  évaluations  qui 
ont  été  considérées  comme  un  prix  demandé  et  jugées, 
à  ce  point  de  vue,  inadmissibles  ;  il  devra,  de  plus, 
pouvoir  clore  le  débat  en  proposant  un  prix  ferme. 

Cependant,  la  solution  poursuivie  ne  dépend  pas 
exclusivement  des  accords  à  intervenir  entre  la  Compa- 
gnie et  la  grande  République  américaine;  elle  est,  en 
effet,  subordonnée  aux  arrangements  à  conclure  entre 
le  Gouvernement  de  Washington  et  les  Etats-Unis  de 
Colombie  ;  mais,  dans  la  sphère  qui  lui  appartient,  la 
Compagnie  Nouvelle  du  Canal  de  Panama  se  considé- 
rera comme  ayant  fait  ce  que  réclame  la  défense  non 
seulement  des  intérêts  de  ses  actionnaires,  mais  de  tous 
ceux  dont  l'origine  remonte  à  l'ancienne  Compagnie  du 
Canal. 

Une  longue  et  très  fâcheuse  discussion  a  suivi  la  lec- 
ture du  rapport.  Nous  n'allons  pas  entrer  dans  tous  les 
détails  de  cette  discussion  mais,  de  ce  qui  s'est  dit,  il 
ressort  que  l'achèvement  du  Canal  de  Panama  e»»t  im- 
possible par  des  capitaux  français*  Quand  on  a  créé  la 
Compagnie  Nouvelle,  le  public  a  répondu  pour  3.500.000 
francs  seulement  à  l'appel  qui  lui  a  été  f ai  t,  et  la  question 
du  Nicaragua  n'avait  pas  encore  été  soulevée,  c'est-à-dire 
que  les  chances  de  l'entreprise  de  Panama  étaient  con- 
sidérablement supérieures  à  ce  qu'elles  sont  aujour- 
d'hui. De  plus,  il  y  a  quelques  mois,  l'ancien  directeur 
des  travaux  de  l'ancienne  Compagnie,  M.  P.  Buneau- 
Varilla,  s'était  servi,  dans  une  large  mesure,  de  la  pu- 
blicité de  la  presse  française,  pour  faire  appel  aux 
capitaux  qui  désiraient  l'achèvement  du  Canal,  el  les 
adhésions  qui  se  sont  présentées  n'ont  pas  dépassé 
2.200.000  fr.  et  encore,  sur  cette  somme,  M.  P.  Buneau- 
Varilla  commençait  par  souscrire  2  millions.  Bref,  la 
majorité  des  orateurs  a  présenté  la  cession  aux  Etats- 
Unis  comme  le  seul  moyen  à  adopter  pour  sauver 
l'œuvre  de  Panama.  Aussi,  sur  la  proposition  du  Con- 
seil d'administration,  les  résolutions  suivantes  ont- 
elles  été  votées  : 

1°  L'assemblée  générale,  après  avoir  entendu  lerapporl  dos 
Commissaires,  approuve  les  comptes  de  l'exercice  1900-1901, 
tels  qu'ils  sont  présentés  par  le  Conseil  d'administration  ; 

2"  L'assemblée  générale,  après  avoir  entendu  le  rapport  du 
Conseil  d'administration,  approuve  les  conciliions  do  ce 
rapport  et  donne  tous  pouvoirs  ;'i  son  Conseil  d'administration, 
pour  négocier  la  cession  des  biens,  concessions,  privilèges, 
etc.,  de  la  Compagnie  et  traiter  sous  réserve  d'une  ratifica- 
tion- par  les  actionnaires  ; 

3°  L'assemblée  générale  ratifie  la  nomination  d'administra- 
teurs faite  par  le  Conseil  d'administration,  en  vertu  de  l'ar- 
ticle 23  des  Statuts,  de  M.  Rischmann,  en  remplacement  de 
M.  Rouget;  de  M.  Forot,  en  remplacement  de  M.  Hutin  ; 
de  M.  Bourgeois,  en  remplacement  de  M.   Choron  ;  elle 
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nomme  on  outre  M.  Gueydan,  comme  administrateur,  qui 
formera  le  dixième  administrateur  et  décide,  conformément  à 
l'article  22  des  statuts,  que  deux  administrateurs  au  lieu  de 
trois  seront  désignés  par  le  sort  avant  la  prochaine  assem- 
blée générale  annuelle,  qui  aura  à  voter  sur  leur  remplace? 
menl  et  sur  leur  élection  ; 

4°  L'assemblée  générale  nomme  MM.  Pinot,  de  Beaujou  cl 
de  Matharel,  commissaires  chargés  do  la  vérification  des 
comptes  de-  l'exercice  1901-1902,  avec  faculté  pour  chacun 
d'eux  d'accomplir  seul  son  mandat,  en  cas  d'empêsnèment  de 
ses  collègues,  pour  un  motif  quelconque,  et  fixe  l'indemnité  à 
leur  allouer  à  la  même  somme  que  pour  l'exercice  précédent, 
soit  '2.000  francs  pour  chacun. 

Que  va-t-il  advenir?  Le  Conseil  d'administration  est 
prêt,  paraît-il,  à  discuter  avec  le  Gouvernement  des 
Etats-Unis  sur  la  valeur  des  travaux  lixée  par  le  rap- 
port de  la  Commission  Isthmique,  c'est-à-dire  200  ou 
250  millions  de  francs.  Mais  on  peut  se  demander, 
après  les  déclarations  faites  à  l'Assemblée,  si  le  nou- 
veau délégué  qui  va  aller  reprendre  les  négociations  à 
Washington,  ne  se  trouvera  pas  en  plus  mauvaise  pos- 
ture que  M.  Hutin. 

L'Emprunt  Bulgare.  —  Les  pourparlers,  dont  nous 
parlions  la  semaine  dernière,  avaient  «l'abord  abouti 
au  résultat  attendu  :  le  Syndicat  des  banques  ayant 
consenti  â  éliminer  du  contrat  d'emprunt  tout  ce  qui 
pouvait  porter  atteinte  aux  droits  de  l'Etat  bulgare, 
M.  Karavelof  avait  cru  pouvoir  'retirër  sa  démission  et 
se  représenter  avec  tous  ses  collaborateurs  devant  le 
Sobranié. 

Dans  la  séance  du  23  décembre,  il  a  fait  part  à  cette 
Asseinli  ée  de  sa  décision  et  déclaré  qu'il  avait  l'intime 
conviction  que  l'emprunt  serait  voté  dans  les  nouveaux 
délais  fixés  par  le  Syndicat  des  banques.  Contraire- 
ment à  ce  que  l'on  croyait,  l'opposition  n'a  pas  dé- 
sarmé et,  après  une  attaque  violente  de  M.  Tbéodorof, 
le  nouveau  projet  a  été  repoussé,  dans  la  séance  du  24* 
par  79  \oix  contre  76. 

Cet  échec  va  obliger  le  Président  du  Conseil  soit  à 
démissionner,  soit  à  remanier  le  Ministère.  Dans  l'un 
et  l'autre  cas,  il  est  presque  certain  que  le  Sobranié, 
ajourné  depuis  le  vote,  devra  être  dissous.  Ce  sera  alors 
devant  une  nouvelle  Chambre  que  le  projet  d'emprunt 
devra  être  porté,  car  cet  emprunt,  momentanément 
abandonné,  est  inévitable. 

Lu  situation  financière  do  la  Bulgarie  n'est  pas  aussi 
désespérée  que  L'a  dit  M.  Karavelof  en  défendant  son 
projet  :  nous  en  avons  la  preuve  dans  ce  fait  que, 
d'après  les  assurances  que  nous  donne  la  Banque  de 
Paris  et  dei  Pays-Bas,  le  coupon  de  janvier  sera  très 
probablement  payé  avec  les  seules  ressources  du  pays; 
mais  il  y  a  une  dette  flottante  considérable  à  conso- 
lider, de  gros  engagements  à  satisfaire  qui  ne  peuvent 
être  prorogés!  toute  une  situation  qui  oblige  ce  pays  à 
trouver  des  ressources  immédiates. 

I  >ans  ces  conditions,  il  est  bien  évident  que  la  Bul- 
garie devra  faire  appel  aux  capitaux  étrangers.  Nous 
croyons  que  le  groupe  de  la  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-Bas  traitera  cette  opération  après  avoir  fait 
toutes  les  concessions  nécessaires  pour  ménager  les 
susceptibilités  bulgares,  sans  cependant  toucher  aux 
conditions  essentielles  qui  seront  la  garantie  des  sous- 
cripteurs. 

Chemins  de  fer  Andalous.  —  L'Association  natio- 
nale des  Porteurs  français  de  valeurs  étrangères  nous 
informe  qu'à  la  suite  de  la  dénonciation  ■  du  modits 
vivendi  par  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  Anda- 
lous, le  Comité  de  défense  des  obligataires  convoque 
ses  adhérents  à  une  assemblée  générale  qui  se  tiendra 
aujourd'hui  vendredi  27  courant,  à  l'Hôtel  Continental. 

I  lette  réunion  a  pour  but  d'examiner  un  projet  de 
nouveau  modus  vivendi  d'une  durée  de  six  mois 
comportant  :  le  paiement  des  coupons  en  pesetas,  avec 
délivrance  de  «  vales  »  pour  la  différence  du  change 
et  la  prorogation  de  la  créance  des  banquiers. 


Société  de  Travaux  Dyle  et  Bacalan.  —  L'as- 
semblée générale  des  actionnaires  de  cette  Société  était 


convoquée  pour  le  23  courant,  pour  recevoir  commu- 
nication des  comptes  de  l'exercice  1900-1901,  clos  le 
.'!l  juillet  dernier.  Le  quorum  n'ayant  pas  été  atteint, 
elle  a  été  reportée  à  une  date  ultérieure,  qui  sera  pro- 
bablement le  29  janvier.  Voici  comment  s'établit  le 
bilan,  que  nous  rapprochons  du  précédent  : 

Actif 

Bilan  au  31  juillet 


1900 


1901 


(En  francs) 

Immeubles  et  outillage   8.004.816  95  7.975.872  24 

Matériel  et  mobilier   512. 067  90  512. 067  !» 

Marchandises  on  magasins.. . .  1.025.373  12  605.959  47 

Travaux  encours  d'exécution.  838.356  21  1.607.716  16 
Argent  en  caisse  et  chez  les 

banquiers   2.956.432  75  2.747.753  15 

Comptes  débiteurs  divers  et 

comptes  d'ordre   11.411.678  90  17.098.692  77 

Valeurs  on  portefeuille   3.686.632  25  2.688.031  30 

Cautionnements   317.143    »>  238.470  55 

Titres  en  dépôt   »  2.630.330  50 

Cautionnements  des  adminis- 
trateurs  >»  150.000  » 

28.752,501  08  36.344.894  04 


Passif 

Actions   10.500.000   »    10.500.000  » 

Obligations  (19,530  obligations 

do  "500  francs  on  1899-1900  et 

18.'444  on  1900-1901.  inscrites 

pour  la  valeur  actuelle  des 

annuités  à  courir,  calculée  au 

taux  effectif  de  L'Emprunt).  8.080.783  38  7.950.414  14 
Fonds  de  réserve  statutaire. . .        520*340  88       520.340  88 

Fonds  de  prévoyance   61.642  t6         61.642  66 

Réserve  spéciale  (affaire  Péc- 
her)  156.282  44  » 

Réserve  provenant  de  la  prime 
réalisée  sur  les  6. 00o  actions 

nouvelles  émises  en  1896  97.      1.008.512  36     1.008.512  36 

Comptes  créditeurs  divers  et 
d'ordre   8.123.426  42   13.231.479  63 

Cautionnements  faits  par  des 
banquiers   295.850   »        211.250  » 

Titres  déposés   »  2.630.330  50 

Cautionnements  des  adminis- 
trateurs  »>  '      150.000  » 

Profits  et  pertes   5.662  94         80.923  87 

28 . 752 . 50 1  08   36 . 344 . 894  04 


Les  bénéfices  réalisés  ne  permettent  naturellemen 
pas  encore  la  répartition  d'un  dividende.  La  dernière 
répartition  qui  fut  faite  regardait  l'exercice  1898-1899. 
Pour  cet  exercice,  le  Conseil  d'administration  avait 
tout  d'abord  proposé  une  distribution  de  35  fr.  par 
action  pour  un  solde  de  profits  de  1.132.609  fr.  85, 
obtenu  après  défalcation  des  frais  d'administration, 
des  intérêts  des  obligations,  etc.  ;  mais  sur  les  remar- 
ques qui  lui  furent  faites  par  quelques  actionnaires,  il 
réduisit  ce  montant  à  25  fr. 

Pour  l'exercice  suivant  de  1899-1900,  dont  il  fut  rendu 
compte  à  l'assemblée  générale  du  \  janvier  1901,  le 
chiffre  des  profits  bruts  de  la  Société  s'éleva  bien  à 
2.016.975  fr.,  sur  lesquels  1.365.647  fr.  étaient  fournis 
par  les  ateliers,  mais  il  ne  fut  proposé  aucun  dividende, 
en  raison  de  la  moins-value  subie  par  le  portefeuille  de 
la  Société  qui  absorbait,  et  bien  au  delà  même,  les 
profits.  Une  manifestation  se  produisit  alors  à  ladite 
assemblée,  et  le  refus  d'approbation  des  comptes  fut 
voté  par  218  voix  contre  183  ;  mais,  vu  la  minime 
majorité  obtenue,  le  Conseil  d'administration  ne  démis- 
sionna pas  et  convoqua  les  actionnaires  en  une  nou- 
velle assemblée  qui  eut  lieu  le  28  février.  Le  bilan  qui 
fut  présenté  aux  intéressés  est  celui  que  nous  venons 
de  reproduire,  et  qui  accusait  un  solde  bénéficiaire 
de  5.662  fr.  94.  Cette  fois,  les  actionnaires  mis  bien  au 
courant  de  la  situation,  donnèrent  leur  adhésion  au 
Conseil  et  renoncèrent  à  leur  idée  première  d'opérer 
un  prélèvement  sur  les  réserves  pour  permettre  une 
répartition  de  dividende.  Vraisemblablement,  cette 
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l'ois,  aucune  divergence  de  vues  no  s'élèvera  entre  les 
associés  et  le  Conseil  d'administration,  car  si  les  pro- 
lits nets  sont  encore  minimes,  la  raison  reste  toujours 
la  même  que  précédemment,  c'est-à-diro  qu'elle  réside 
dans  une  nouvelle  dépréciation  du  portefeuille  qui  s'é- 
lève à  £33.241  fr.22  par  rapport  à  l'évaluation  au  31  jui 
Uet  1900,  et  qui  a  été  amortie  sur  les  bénéfices  réalisés 
au  cours  de  l'exercice. 

Rappelons,  à  ce  propos,  qu'au  31  juillet  189!»  ledit 
portefeuille  figurait  au  bilan  pour  5.878.625  fr.,  et  qu'il 
comprenait  0.850  actions  de  la  Compagnie  du  Matériel 
<li'  Chemin  de  fer  du  Haut-Volga,  de  la  Rente  Vénézué- 
lienne, etc.  On  voit,  par  les  bilans  reproduits  plus  haut, 
à  quels  montants  il  a  été  ramené  depuis. 


Finances  Serbes.  —  L'Administration  Autonome 
des  Monopoles  de  Serbie  vient  de  publier  le  montant 
de  ses  encaissements  pendant  le  mois  de  novembre. 
Voici  les  recettes  effectuées  pour  les  huit  monopoles 
délégués  : 

Entrées  Francs 

1°  Monopolo  des  Tabacs   1.088.062  55 

2°       —       du  Sel   456.162  83 

3"        —       du  Pétrole   417.655  99 

4°  Douane   347.364  15 

5°  Impôt  de  l'Obrl   250.834  87 

fi°  Timbre   381.582  90 

7°  Monopole  du  Papier  à  cigarettes   83.535  75 

8°       —      des  Allumettes   56.142  » 

Total  en  novembre.   3.082.2-41  04 

Total  à  fin  octobre   25.112.!I20  15 

28.195,16]  19 

Sorties 

Pour  le  service  de  la  Dette  publique  : 
.  a)  Dotation  du  1"  semestre  1901.    8.072.850  » 

b)  Remis  à  la  Laenderbank  et  à 
-   la  Banque  Nationale  de  Serbie 

pour  la  dotation  des  90e  et  91"  ti- 
rages des  Obligat.  2  %  de  1881.      402.100  » 

c)  Remisa  Bank- Fierem  pour  do- 
tation du  39»  tirage  lots  à  tabacs        99.500  » 

d)  Remis  à  la  Banque  Impériale 
Russe  en  paiement  des  intérêts 

5  %  de  l'emprunt  de  1876   93.750  » 

  8.668.200  » 

e)  Remis  à  la  Rerliner  Handels 
gesellschaft   3. 070. 000  » 

f)  Remis  à  la  Ranque  Impériale 
Ottomane,  Paris   3.635.000  •> 

g)  Remis  à  la  Ranque  1.  R.  P. 

des  Pays  Autrichiens   100.000  » 

  6.805.000  » 

15.473.200  » 

Pour  achats  de  matières  : 

a)  En  novembre  1901    442.828  48 

b)  A  fin  octobre  1901   2.110.536  80 

  2.553.365  28 

Pour  frais  d'administration,  agio  et  com- 
missions : 

a)  En  novembre  1901   585.796  39 

b)  A  fin  octobre  1901    3.576.186  33 

  4.161.982  72 

Versé  au  Trésor  à  titre  d'acompte  sur  les  excé- 
dents des  recettes  pour  1901   5.366.012  17 

Solde  au  30  novembre  1901  : 

a)  En  caisse  de   Y  Administra- 
tion des  Monopoles   636.595  15 

b)  Chez  la  Ranque  Nationale  de 

Serbie   4.005  87 

  640.601  152 

Total  égal   28.195.161  19 

Les  achats  de  matières  et  les  frais  d'administration 
ayant  absorbé  6.715.348  fr.,  le  total  des  recettes 
nettes,  pour  les 'onze  premiers  mois  de  l'année,  s'élève 
à  21.  i 79. 813  fr.  19,  sans  compter  les  750.000  fr.  repor- 
tés de  1900  et  que  V Administration  Autonome  des  Mo- 
nopoles tient  en  réserve. 

Or,  le  service  total  de  la  dette  exige,  pour  l'année, 
une  somme  de  16.900.000  fr.  seulement.  Les  recettes 
nettes  des  onze  premiers  mois  de  1901  dépassent  donc 


de  4.579.813  fr.  19  le  montant  nécessaire  pour  le  paie- 
ment du  coupon  et  l'amortissement  pour  l'année  en- 
tière. 

Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  Porto-Rico. 

—  Cette  question,  dont  nous  parlions  ici  même  dans 
notre  numéro  du  30  août  dernier,  vient  de  recevoir 
une  solution.  Une  dépêche  de  Washington  nous  a 
appris,  en  effet,  que  le  président  du  Gouvernement  des 
Etats-Unis,  M.  \Roosevelt,  venait  d'approuver  la  nou- 
velle concession  accordée  à  la  Compagnie  des  Chemins 
de  fer  de  Porto-Rico,  et  qui  remplacera,  désormais, 
celle  que  cette  Compagnie  détenait  du  Gouvernement 
espagnol. 

Les  lignes,  dont  la  Compagnie  disposera  à  l'avenir, 
ont  une  étendue  de  549  kilomètres,  sur  lesquels  203 
sont  construits  actuellement.  Les  autres  340  kilomètres 
devront  être  établis,  à  savoir  :  20  dans  le  délai  de  dix- 
huit  mois  ;  53  dans  un  délai  de  quatre  ans,  et  273  dans 
un  délai  de  huit  ans.  Si,  dans  ce  dernier  délai,  la 
Compagnie  n'a  pas  terminé  toutes  ses  extensions,  elle 
sera  déclarée  en  déchéance.  En  outre,  la  Compagnie  va 
avoir  à  se  .reconstituer  en  une  Société  selon  les  lois 
américaines,  et  elle  sera  exempte  de  toute  taxe  insu- 
laire, municipale  ou  locale  de  tout  nom  et  de  toute 
espèce,  pendant  une  période  de  vingt-cinq  années. 

Au  moment  même  où  le  Président  des  Etats-Unis 
apposait  sa  signature  sur  la  concession  nouvelle,  les 
représentants  de  la  Compagnie  à  Paris  se  présentaient 
devant  le  Consul  général  des  Etats-Unis,  et  pronon- 
çaient le  serment  d'accepter  les  conditions  et  les 
clauses  de  ladite  concession.  En  conséquence,  le  Con- 
seil d'administration  va  procéder  à  la  transformation 
de  la  Société  actuelle  en  une  Société  américaine  qui 
ne  pourra  émettre,  en  actions  et  en  obligations,  que  le 
montant  au  pair  des  actions  et  des  obligations  présen- 
tement émises. 

Pour  la  nouvelle  Société,  il  n'est  plus  question  d'une 
garantie  d'intérêt  comme  celle  que  le  Gouvernement 
espagnol  avait  promise,  mais,  par  contre,  la  conces- 
sion est  accordée  pour  une  durée  de  150  ans  et,  de 
plus,  les  Américains  ont  accordé  à  la  Compagnie  une 
certaine  exemption  d'impôts,  des  nouvelles  lignes  plus 
rémunératrices,  un  warf,  des  terrains,  etc. 

Ce  sont  là  des  avantages  qui  paraissent  sérieux  et 
durables,  d'autant  plus  que  les  Américains,  ainsi  que 
l'a  déclaré  M.  Chevalier,  consul  de  France  et  représen- 
tant de  la  Compagnie,  fournissent  à  l'île  entière  une 
base  de  prospérité  commerciale  et  économique,  un 
marché  rémunérateur,  une  monnaie  d'or  en  remplace- 
ment d'un  pai>ier  déprécié,  des  éléments  et  des  moyens 
perfectionnés  d'échange;  en  un  mot,  des  conditions 
générales  telles  que  non  seulement  la  ligne  ferrée,  mais 
encore  toutes  les  affaires  y  trouvent  tout  naturellement 
un  champ  fertile  et  abondant  où  elles  n'ont  qu'à  pui- 
ser. Ce  qui  est  certain,  c'est  que  les  Etats-Unis  offrent 
aux  produits  de  Porto-Rico,  qui  y  sont  admis  en  fran- 
chise absolue,  un  marché  d'une  admirable  étendue. 
New-York,  par  exemple,  constitue,  pour  le  sucre,  le 
premier  marché  du  monde.  Les  achats  atteignaient,  l'an 
dernier,  100  millions  de  dollars.  S'il  est  originaire  de 
Cuba,  d'Allemagne  ou  de  Java,  ce  sucre  est  frappé 
d'un  droit  de  2  cents  par  livre,  soit.  44  dollars  par 
tonne;  mais,  s'il  provient  de  Porto-Rico,  il  est  admis 
en  franchise  absolue.  C'est  une  prime  indirecte  de 
44  dollars  par  tonne.  Or,  Porto-Rico,  qui  produisait 
sous  le  régime  espagnol  50.000  à  60.000  tonnes,  en  pro- 
duit maintenant  100.000,  pour  atteindre  un  jour  pro- 
chain 150.000,  peut-être  2Û0.000  tonnes,  La  remise  des 
droits  s'élève  donc  déjà,  cette  année,  à  4  millions  de 
dollars  qui  profitent  à  tout  le  monde  à  Porto-Rico  et 
notamment  au  chemin  de  fer  qui  voit  ses  transports 
doublés  et  sês  recettes  augmentées  de  40  0/0. 

Ajoutons  que  la  solution  apportée  à  la  question  de 
la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  Porto-Rico  va  ac- 
célérer la  réorganisation  de  la  Société  de  Crédit  Mobi- 
lier qui  détient  une  grande  quantité  de  titres  de  cette 
entreprise,  titres  qui  constituent  son  actif  réel. 
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La  Conférence  des  Sucres.  —  Dans  sa  réunion  du 
19  décembre,  la  Conférence  a  repris  la  discussion  sur  quelques 
points  particulièrement  techniques  déjà  abordés  dans  los 
réunions  précédentes,  notamment  sur  le  régime  auquel 
■  certains  Etats  soumettent  les  mélasses. 

Elle  s'est  occupée  également  du  caractère  des  résultats  des 
détaxes  de  dislance  pour  le  transport  des  sucres. 

La  France  accorde  une  prime  de  2  fr.  25  pouf  cent  kilos  de 
sucre  ral'liné  pour  les  sucres  des  colonies  de  l'Atlantique,  et 
une  prime  de  2  fr.  50  pour  les  sucres  des  autres  colonies,  alin 
■do  permettre  à  ses  colonies  d'envoyer  des  sucres  dans  les 
raflineries  des  ports  français. 

Les  Commissions  de  la  Conférence  travaillent  à  préparer 
la  rédaction  sur  los  divers  points  discutés. 

Quand  la  rédaction  sera  terminée,  elle  sera  soumise  à 
l'approbation  de  la  Conférence. 

l  ue  nouvelle  réunion  a  eu  lieu  le  lendemain,  20  décembre. 

Dès  le  début  de  la  séance,  des  échanges  de  vues  et  d'obser- 
vations ont  eu  lieu  sur  certains  points  pour  la  façon  d'appli- 
quer les  droits  compensateurs. 

Les  délégués  ont  exposé  ensuite  leurs  vues  quant  à  la  mise 
en  vigueur  et  à  la  durée  des  arrangements  à  intervenir 
éventuellement. 

La  question  des  surtaxes  a  fait  ensuite  l'objet  d'une  nou- 
velle discussion,  laquelle  est  ajournée  jusqu'à  la  date  de  la 
reprise  des  travaux  de  la  Conférence,  qui  s'est  ajournée 
jusqu'au  lundi  0  janvier. 

Comme  on  le  voit,  les  renseignements  sur  les  travaux  de 
la  Conférence  sont  peu  explicites.  Ou  attribue  —  sans  doute 
avec  raison  —  la  discrétion  des  délégués  à  leur  désir  d'éviter 
les  spéculations  pendant  l'interruption  de  leurs  réunions. 

Ajoutons  que  le  Gouvernement  belge  a  démenti,  par  une 
note  officieuse,  qu'il  ait  fait  un  projet  de  convention,  projet 
reproduit  par  plusieurs  agences  et  dont  nous  avions  parlé  La 
semaine  dernière. 


Compagnie  des  Agents  de  change  de  Toulouse  —  La 

Compagnie  des  Agents  de  change  de  Toulouse,  réunie  en 
assemblée  générale  le  4  décembre  courant,  a  composé  comme 
suit  sa  Chambre  syndicale  pour  l'année  1902  : 

Syndic,  M.  L.  Acres;  adjoints.  MM.  hïarlhe  et  Liolard. 


Compagnie  des  Agents  de  change  de  Bordeaux.  —  La 

Compagnie  des  Agents  de  change  de  Bordeaux,  réunie  en  as- 
semblée générale  te  17  décembre  courant,  à  l'effet  de  procéder 
au  renouvellement  de  sa  Chambre  syndicale  pour  l'année 
Î902,  a  nommé  : 

Syndic,  M.  Brousse;  adjoints.  MM.  Audouin-Dubreuil, 
Chalès,  Sens,  Veyiier-Montagneres,  Marion,  Faydit. 


Compagnie  des  Agents  de  change  de  Lyon.  —  La 

Compagnie  des  Agents  de  change  de  Lyon,  dans  son  assem- 
blée générale  du  20  courant,  a  composé  comme  suit  sa  Cham- 
bre syndicale  pour  l'année  11KI2  : 

Syndic,  M.  Charbonnier;  adjoints,  MM.  Gignoux,  YYald- 
mann,  Hubert.  Gantillon,  George,  Ducurtyl. 


Compagnie  des  Agents  de  change   de  Lille.  —  La 

Compagnie  des  Agents  de  change  de  Lille,  dans  son  assem- 
blée gépéràle  de  20  courant,  a  composé  comme  suit  sa  Cham- 
bre syndicale  pour  l'année  1902  : 

Syndic,  M.  Paul  Liagre;  1"  adjoint,  M.  Alex.  Crouan; 
2'  adjoint,  M.  Paul  d  Halluin. 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  1"  au  30  novembre  1901 
Reçu  des  ((('posants  : 

Paris   2.291  vers,  dont      630 1«"  vers. 

Départem"    6Ï.488    —   (  —    10.002  — 

Ensembl 


Ki.032 
Arrérages  de  renies 


00 . 7  79 

Payé  aux  déposants 

viagères  

Payé  à  leurs  héritiers.  —  Remboursement  du 
^.capitaux  réservés  

Ensemble  


833.923  90 
695.045  45 

1.529.509  41 


1.039.38?  55 

643.366  88 
1.082.754  4:; 

395.771  » 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à  

•  aux  noms  de  4.<»42  parties. 

.Le  total  des  rentes  viagères  est  de   36.086.459 

réparties  entre  280*239  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rembour- 
sements de  rentes  et  valeurs  


Elle  a  placé  : 
En  obligations  départementales  et  communales 


.069.774  09 


7.183.920  57 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

19  déc.  26  déc. 

Or              2.464.487j024  2.463.680.229 

Argent...   1.103.133.285  MOI. 861.375 


3.567.620.309  3.565.547.604 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour .. 

Portefeuille  Paris  ["f"* 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances' sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépendes  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  11  mai  1834 
mobflilres    Ex-banques  département., 
momneies  (  Loj  (lu  9  jujn  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  île  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre....... 

Divers  


19  déc. 


3.567.020.309 


17.598 
167.179.321 


316.721.380 
1.280.000 
6.245  900 
202  141.622 
219.234.380 
180.000.U0U 
10-000.000 
2-980.750 
99.627  300 
100.000.000 

4  000. uoo 
20. 210. 188 

6.127.211 

8.407.444 
52.259  719 


5  030.053.092 


182 
8 
10 

2 
9 
4 
8 

.063 
17 
10 
58 

524 
66 
1 

11 
1 

49 


.500.000 
002.313 
.000.000 
980.750 
125.000 
000.000 
.407-444 
.539  605 
.649.554 
753.106 
578  677 
.776  433 
461.108 
564  823 
005.365 
228.039 
474.210 


26  déc. 


3.565.547.604 


566.101 
502.546.368 


490.505.815 
1  032.000 
163.900 
289.500.440 
291  133.562 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.150 
99-621.300 
100.000.000 
4.000-000 
20.226.164 


8.401.444 
68.787.855 


5.441.025.909 


182. 
8. 
10. 
2 
9 
4 
8. 

4.012. 
15 
10. 
202, 
122. 
64, 
1, 
12, 
1 

119. 


500.000 
002.313 
000-000 
980.750 
125-000 
000-000 
401-444 
206  340 
906.421 
087  233 
469.925 
351.881 
528.821 
518.306 
016. 611 
523.956 
394.801 


Total   5.030  053-092  5.447.025.909 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


30  déc. 

29  déc. 

28  déc. 

21  déc. 

2t;  arc. 

1891 

1898 

1899 

1900 

1901 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.809.1 

3.810.2 

S.  983. 3 

4.187.0 

4  012-2 

Encaisse  

3.158.6 

3.030  2 

3.030.1 

3.446.7 

3.565.5 

959.8 

1.006.3 

1.199  8 

841.8 

193.1 

Avances  aux  partie. 

319-9 

426.8 

'.82.9 

509. 9 

586.6 

—      à  l'État.... 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

Sompt.  coui.  Trésor 

316. 0 

324  9 

331.1 

269  1 

202.5 

—  partie. 

511.3 

413.2 

539.8 

506.8 

186  9 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

3  0/0 

4  %  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  i'ot  

3  '/  0/00 

3  %  0/00 

4  %  0/00 

pair 

pair 

529.6 

135.2 

1.205.1 

582.9 

12.0 

RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  26  nov.  au  2  déc.  1901  (48"  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


t-,  -u 

Rec. 

jr.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

fs 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

Is- 

P 

'1901 

s  " 

1901 

1900 

1901 

1900 

Etat  

2. 916 

891 

875 

41.808 

45.148 

94 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.211 

8.750 

8.270 

408-230 

424.280 

16  05 

—  Chemins' Algériens 

513 

134 

132 

8  942 

8. 311 

+ 

56 

Nord  

3.165 

4.972 

4.189 

213.254 

230.006 

16.152 

5.619 

3.212 

3.179 

165  493 

174.431 

8  938 

Orléans  

1.036 

4.432 

4.255 

201-531 

211.417 

3.886 

Est  

4.862 

3  280 

3  266 

164.152 

176.205 

12. 053 

Midi  

3.541 

1911 

1.900 

99.173 

101430 

1  651 

Du  3  au  9 

décembre 

1901 

(49e  semaine) 

Est- Algérien  

898 

181 

194 

1.322 

6. 751 

+ 

564 

1.131 

176 

115 

8.341 

1.844 

+ 

+ 

497 

Ouest-Algérien  

296 

43 

23 

3.059 

2  143 

315 

Lignes  Algériennes  . . . 

668 

13 

29 

3.671 

3  609 

+ 

61 

101 

28 

34 

1.401 

1.398 

+ 

3 
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REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


Les  échanges  ont  été  plutôt  calmes  ces  derniers  jours, 
notamment  hier.  Les  grandes  Bourses  européennes 
chômaient,  en  effet,  et  la  place  de  Paris  manquait  tota- 
lement d'indications  du  dehors.  Néanmoins,  les  ten- 
dances générales  restent  bonnes  au  dernier  moment,  et 
on  compte  que  la  liquidation  de  fin  décembre  s'effec- 
tuera dans  des  conditions  satisfaisantes,  avec  des  taux 
de  report  vraisemblablement  peu  élevés. 

Au  sujet  de  l'Empr  uni  Français  nouveau  30/0  qui  a 
eu  lieu  le  21  courant,  nous  nous  reportons  à  F  «  infor- 
mation »  que  nous  publions  plus  haut. 

i(  1ç  Nos  Rentes  Françaises  sont  plus  lourdes  que 
précédemment. 

Le  3  0/0  perpétuel,  qui  restait  à  100  fr.  45  à  terme 
et  à  100  fr.  80  au  comptant,  se  retrouve,  sur  ces  deux 
marchés,  à  100  fr.  05  ;  llenle  3  V/2  0/0,  101  fr.  85  sans 
changement  à  terme,  mais  gagnant  25  centimes  au 
comptant  ;  llenle  3  0/0  Amortissable,  100  fr.  au 
comptant,  contre  100  fr.  15,  avec  un  coupon  trimes- 
triel de  75  centimes  à  détacher  le  2  janvier.  Quant  à  la 
Rente  3  0/0  nouvelle  1901,  qui  est  inscrite  à  la  Cote 
officielle  de  la  Bourse  depuis  le  21  courant,  elle  se 
traite  ;i  100  fr.  15  au  comptant,  pour  les  titres  libérés, 
et  à  100  fr.  20  au  comptant  et  100  fr.  27  1/2  fin  jan- 
vier pour  les  titres  non  libérés. 

Les  Obligations  Tunisiennes,  que  nous  laissions  à 
493  fr.  50,  finissent  à  494  fr.  75  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du 
Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  aux  environs 
de  82  fr.  50  ;  Emprunt  de  Madagascar,  84  fr.  50,  contre 
84  fr.  ;  Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine,  502  fr.,  en 
bénéfice  de  2  fr.  75. 

it  iç  Les  échanges  en  Obligations  dt  la  Ville  de 
Paris  sont  toujours  animés  ;  toutefois,  il  y  a  peu  de 
changements  à  relever  dans  les  cours  de  ces  valeurs. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  s'échangeaient  à 
559  fr.,  sont  à  559 fr.  75;  Obligations  3  0/0  1869,  437 
francs  75,  contre  436  fr.;  Obligations  3  0/0  1871,  412 
francs  50,  en  plus-value  de  2  fr.  50  ;  Obligations  4  0/0 
1875,  562  fr.,  contre  560  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876, 
561  fr.,  gagnant  1  fr.-  50. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  restent  à 
363  fr.,  contre  3(J3  fr.  75;  Obligalions2  1/2  0/0  1894- 
1896,  361  fr.  50  ;  Obligations  2  0/0  1898,  114  fr.,  contre 
412  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain), 421  fr.  La  Commission  municipale  du  Métropo- 
litain a  été, saisie  d'une  proposition  de  M.  Grébauval, 
invitant  le  Préfet  de  la  Seine  a  présenter  d'urgence  le 
projet  complémentaire  destiné  à  l'achèvement  du  pre- 
mier réseau  de  chemin  de  fer  Métropolitain. 

■^r  "k  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
avaient  repris  à  3.858  fr.,  sont  revenues  à  3.800  fr.  à 
terme  et  à  3.824  fr.  au  comptant. 

Le  Conseil  d'administration  vient  de  fixer  à  57  fr. 
nets  le  dividende  du  second  semestre  de  l'exercice  1901  • 
Nous  nous  reportons  à  ce  sujet  à  la  note  que  nous 
publions  dans  nos  «  Informations  Economiques  et 
Financières  »  de  ce  jour. 

ir  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
sont  L  718  fr.  à  terme  et  à  720  fr.  au  comptant.  Elles 
clôturaient,  jeudi  dernier,  à  718  fr.  et  à  717  fr. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui  clôtu- 
raient à  475  fr.  50,  sont  à  475  fr.  ;  Obligations  Foncières 
3  0I0  1879,  503  fr.  contre  502  fr. 

Les  Obligations  Communales  1880,  que  nous  laissions 
à  499  fr.  75,  s'échangent  à  500  fr.  ;  Obligations  Foncières 
1883,  453  fr.  50  contre  452  fr.  ;  Obligations  Foncières 
2  8  0  0/0  1885  ,  465  fr.,  sans  variation  appréciable. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
398  fr.  25  contre  398  fr.  ;  Obligations  Communales  1892 

2  80  0/0,  457  fr.  ;  Obligations  'Foncières  2  80  0/0  1895, 
401  fr.  50,  en  petite  moins-value  de  1  fr.  50  ;  Obligations 

3  75  0/0  1899,  507  fr.  contre  506  fr.  50.  ;  Obligations 
Communales  2  60  0/0  1899,  455  fr. 

ic  -jç  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 


Crédit  se  sont  alourdies  un  peu,  mais  elles  clôturent 
généralement  en  reprise  sur  leurs  plus  bas  cours. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  cotait 
1.000  fr.,  jeudi  dernier,  est  ;i  990  fr.  ;  le  Comptoir  Na- 
tional d'Èscomple  est  à  570  fr.  au  comptant,  contre 
i)69  fr.  ii  terme  et  571  fr.  50  au  comptant  il  y  a  huit 
jours.  Le  bilan  de  cet  Etablissement,  au  30  novembre, 
accuse,  dans  son  chiffre  global,  sur  la  situation  au 
31  octobre,  une  augmentation  de  13  millions  defrancs. 
A  l'actif,  les  «  Beports  »  ont  diminué  de  7  1/2 
millions  de  francs  ;  quant  aux  principales  augmenta- 
tions, elles  se  résument  ainsi  :  à  l'actif,  6  1/2  millions 
dans  les  «  Crédits  par  acceptations  garantis  »  ;  4  1/2 
millions  dans  les  «  Agences  hors  d'Europe  »  ;  0  1/2 
millions  dans  les  «  Débiteurs  par  acceptation  >>  ;  au 
passif  :  près  de  4  millions  dans  les  «  Comptes  courants 
créditeurs  »  ;  11  millions  dans  les  «  Acceptations  et 
Effets  à  payer  pour  compte  de  tiers  ». 

La  Société  Générale,  qui  restait  à  605  fr.,  finit  à 
607  fr.  Dans  le  bilan  au  30  novembre  de  cet  Etablisse- 
ment, "nous  relevons  les  principales  variations  sui- 
vantes sur  le  bilan  au  31  octobre  :  augmentations  : 
«  Avances  sur  garanties  »,  6  millions  ;  «  Effets  à  payer  », 
3  millions  ;  diminutions  :  «  Caisse  et  Banque  »,  12  mil- 
lions ;  «  Comptes  de  chèques  »,  (5  1/2  millions  ; 
«  Comptes  à  l'étranger  et  divers  »,  11  millions.  Pour 
les  onze  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours,  les  béné- 
fices de  cet  Etablissement  s'élèvent  à  1.700.697  fr.  84, 
frais  généraux  déduits. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  à  998  à  terme  et  à  997  au 
comptant,  contre  998  fr. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  se  maintient  à 
son  cours  précédent  de  595  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  était  reve- 
nue à  306  fr.,  s'inscrit  à  308  fr.  ;  Bangue  Française  de 
l'Afrique  du  Sud,  65  fr.,  en  recul  de  3  fr.  ;  Compagnie 
Française  des  Mines  d'Or  et  de  L'Afrique  du  Sud,  ferme 
à  98  fr.  au  comptant. 

La  Rente  Foncière  est  à  250  fr.  à  terme,  et  à  260  fr. 
au  comptant.  Elle  cotait  240  fr.  jeudi  dernier. 

La  Compagnie  Algérienne  cote  660  fr.  contre  654  fr.  ; 
par  contre,  Société  Foncière  Lyonnaise,  314  fr.,  perdant 
3  fr.  50;  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie,  490  fr. 
environ.  Bangue  de  l'Algérie,  959  fr.,  reperdant  21  fr. 
sur  son  avance  antérieure. 

La  Banque  Parisienne  reste  à  512  fr.  au  comptant,  et 
à  510  fr.  environ  à  terme,  contre  514  fr.  et  518  fr.  il  y 
a  huit  jours  ;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  109  fr.  50,  gagnant  1  fr.  50;  Obli- 
gations de  475  francs,  à  leur  même  cours  de  127  fr. 

-fc-  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  plus  fermes. 

Le  Lyon  est  à  1 . 557  fr .  à  terme,  et  à  1.554  fr.  au  comp- 
tant. Il  clôturait,  la  semaine  dernière,  respectivement 
à  1.540  fr.  et  à  1.533  fr.  50;  Nord,  1.965  fr.  à  terme,  re- 
gagnant 25  fr.  ;  même  avance  au  comptant  à  1.960  fr.  ; 
Midi,  1.324  fr.  au  comptant,  contre  1.313  fr.,  et  1.325 
francs  à  terme,  contre  1.510  fr. 

h'Orléans  finit  à  1.602  fr.  au  comptant  ;  l'Est,  à  995 
francs,  en  reprise  de  10  fr.;  Ouest,  1.026  fr.  au  comp- 
tant, sans  changement. 

Les  recettes,  pour  la  quarante-neuvième  semaine  de 
l'exercice  en  cours,  ne  sont  pas  encore  toutes  connues 
à  cause  de  la  fête  de  mercredi.  On  sait,  cependant,  que 
les  recettes  du  Nord  ont  diminué  de  208.000  fr.;  par 
contre,  l'Est  est  en  augmentation  de  86.000  fr.  et  le 
Lyon  de  120.000  francs. 

■jç  Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Commerciales  a  été  mieux  traité  que  précédemment. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  qui 
restaient  aux  environs  de  630  fr.,  mais  sans  affaires, 
sont  encore  délaissés;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz, 
829  fr.,  contre  820  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  cote  140  fr., 
sans  variation  ;  Messageries  Maritimes,  380  à  terme  et 
397  au  comptant,  contre  398  jeudi  dernier.  Cette  Société 
communique  la  note  suivante  : 

«  Le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie  des 
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Mi  ssageries  Maritimes  croit  devoir  mettre  en  garde 
MM.  les  actionnaires  contre  la  baisse  qui  s'est  produite 
sur  le  cours  des  valeurs  de  la  Compagnie,  en  Bourse. 

■<  Il  déclare  que  rien  ne  justilie  la  baisse  qui  a  été 
faite  sur  les  actions  depuis  deux  mois. 

«  Les  résultats  de  l'exploitation  du  premier  semestre 
de  cette  année  ont  permis  de  mettre  en  distribution,  à 
partir  du  Ie*  décembre  courant,  un  dividende  provi- 
soire de  7  fr.  50  par  action,  égal  à  celui  qui  a  été  donné 
en  1900  et  en  1899. 

«  La  situation  actuelle  justilie  d'autant  moins  la 
dépréciation  des  actions  que  la  crise  née  de  l'élévation 
du  prix  des  charbons  touche  à  sa  tin.  Bien  que  les 
prix  soient  encore  plus  élevés  que  dans  les  années  qui 
ont  précédé  la  crise,  il  résulte  des  arrangements  conclus 
et  de  la  situation  actuelle  du  marché  des  frets  que 
l'exercice  19Ù2  bénéficiera  de  réductions  qui  paraissent 
devoir  atteindre  environ  2  millions  de  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  perdent  9  francs  à  751  fr.; 
Voitures  à  Paris,  152  fr.  à  terme  et  151  fr.  au  comp- 
tant, en  reprise  sur  la  semaine  dernière. 

L'action  Suez  est  en  reprise  de  'i  francs  à  3.779; 
Parts  Civiles ,2.7 10  fr.  au  comptant  et  2.700  fr.  à  terme. 

L'action  de  la  Compagnie  Française,  des  Métaux, 
à  350  fr.,  est  en  recul  de  5  francs:  Ëleclro-Mélallurgie, 
sans  affaires,  aux  environs  de  800  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  s'inscrit  à  32 
francs,  en  hénôlice  de  i  francs;  Compagnie  Thomson- 
HouslOn,  729  fr.,  contre  700  fr.  La  Compagnie  des  Che- 
mins de  fer  Nog&nlais,  qui  est  une  des  filiales  delà 
Compagnie  Thomson-Ilouslon,  a  réalisé,  comme  re- 
cettes, du  1er  janvier  1901  au  30  novembre  dernier,  un 
montant  de  1.446.605  fr.  05,  contre  583.489  fr.  90  pen- 
dant la  même  période  de  1900.  Pour  les  onze  premiers 
mois  de  l'année  en  cours,  il  y  a  donc  une  augmenta- 
tion de  803.115  fr.  L5. 

La  Compagnie  des  Tramways  de  Rouen,  qui  est  une 
autre  filiale  de  la  même  Compagnie  a  réalisé  comme 
recettes,  du  1er  janvier  1901  au3U  novembre,  1.853.300 
francs  15,  contre  1.843.823  fr.  80  pendant  les  mêmes 
mois  de  1900  ;  d'où  une  augmentation  de  9.476  fr;  35 
pour  1901. 

La  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tramirays 
clôture  à  2u3  fr  ,  en  reprise  de  13  fr.  ;  Compagnie  Géné- 
rale Française  île  Tramirays,  4:55  fr.,  contre  'l'iOfr.; 
Tramways  de  iEst  Parisien,  en  reprise  de  18  fr.  àl20fr. 
Pour  la  51e  semaine  de  1901,  c'est-à-dire  du  10  au  22  dé- 
cembre, les  recettes  de  cette  Compagnie  se  sont  élevées 
à  59.163  fr.  20,  ce  qui  porte  à  3.056.185  fr.  75  le  total 
de  ses  recettes  du  1er  janvier  au  22  décembre.  Le 
nombre  des  voitures  en  service  a  été  de  103. 

Les  Tramways  de  Paris  el  du  Département  de  la 
Seine  sont  à  460  fr.,  perdant  21  fr.;  Omnium  Lyonnais, 
64  fr.,  contre  03  fr.  ;  Métropolitain  de  Paris,  561  fr.,  en 
reprise  de  6  fr.  ;  Société  Parisienne  Electrique,  207  fr., 
gagnant  1  franc. 

Les  Phosphates  de  Dyr  sont  au  même  cours  de 
93  fr.  ;  Raffinerie  el  Sucrerie  C.  Say,  992  fr.  au  comp- 
tant, perdant  10  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  est  à  302  fr. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  clôturait  à  581  fr.,  est 
en  nouvelle  hausse  à  632  fr.  ;  Mines  de  Malfidano,  sans 
affaires;  Anciennes  Sucreries  de  la  Compagnie  de 
Fives-Lille,  sans  changement,  à  230  fr. 

•k  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  mouve- 
mentés, mais  leur  tendance  est  généralement  ferme. 

Les  Fonds  Argentins  restent  soutenus.  L' Argentin 
4  0/0  1896  (Rescision)  cote  02  fr.  25,  et  l'Argentin 
4  0/0  1900,  s'inscrit  à  61  francs. 

Les  Fonds  Brésiliens  ont  un  peu  reperdu  de  leur 
avance  précédente.  La  Rente  A  0/0  i 889, cole  67  fr.  50; 
Emprunt  !i  0  0  ( Funding  )  ,93  fr.  95.  Obligations  Minas- 
Geraes,  381  fr.  à  terme. 

L'Extérieure  Espagnole,  qui  restait  à  75  fr.  62  1/2, 
monte  à  70  fr.  47  1/2  et  reste  à  76  fr.  40. 

L'Italien  est  bien  tenu  à  101  fr.  10,  contre  101  fr.  15. 

Le  Portugais  3  0/0,  qui  restait  à  27  fr.  25,  se  re- 
trouve a  27  fr.  55. 


Les  Fonds  Russes  sont  soutenus.  La  Rente  3  0/0 
1S9I-I894  est  à  85  fr.  15  au  comptant;  Rente  3  0/0 
1896,  8'i  fr.  95;  Rente  4  0/0  Consolidée  1901,  presque 
sans  changement  à  101  fr.  9."). 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  est  toujours  recherchée 
au  comptant.  Elle  cote  de  08  fr.  40  à  09  fr.  20,  selon 
les  coupures. 

Les  Fonds  Ottomans  ont  été  plus  hésitants.  La  Sé- 
rie B  cote  50  fr.  00;  Série  C,  20  fr.  97  1/2,  en  perte  de 
22  centimes  12;  Série  D,  24  fr.  80. 

ir  "àr  La  Banque  1.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens  est 
à  456  fr.,  reperdant  7  fr.  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  ferme  à  679  fr.  au  comptant  et  à  680  fr.  à 
terme;  Banque  Impériale  Ottomane,  526  fr.,  en  dimi- 
nution de  3  fr.  ;  Robinson  South  African  Banking  Com- 
pany. 95  fr.,  en  bénéfice  de  1  fr.  pour  la  semaine. 

Le  Rio-Tinlo,  bien  que  ne  clôturant  pas  à  son  plus 
bas  cours,  perd  40  fr.  à  986  fr.  ;  par  contre,  Usines  de 
Briansk,  384  fr.,  en  avance  de  18  fr.  et  Sosnowice 
1.935  fr.,  en  avance  de  35  fr. 

Les  actions  des  Wagons-Lits  sont  à  307  fr.  Les  re- 
cettes de  cette  Compagnie,  du  Ie*  au  10  décembre,  se 
sont  élevées  à  209.103  fr.,  contre  200.248  fr.  en  1900  et 
250.814  fr.  en  1899.  Du  l"  janvier  au  10  décembre,  les 
recettes  totales  atteignent  le  montant  de  11.801.105  fr., 
conl  iv  12.478.026  fr.  en  1900  et  10.299.330  fr.  en  1899. 

Les  recettes,  comme  on  le  voit,  sont  en  progression 
régulière  :  elles  accusent  même,  pour  la  première  dé- 
cade de  décembre,  une  plus-value  de  18.917  fr.  sur  )a 
décade  correspondante  de  l'année  de  l'Exposition. 

En  outre,  du  1er  janvier  au  10  décembre  1901,  com- 
parées à  celles  de  1899,  les  recettes  présentent,  pour  la 
même  période,  une  plus-value  de  1.501.709  fr.,  tandis 
que  la  moiiis-value,  par  rapport  à  1900,  qui  était  arrê- 
tée à  625.835  fr.  au  30  novembre  dernier,  n'est  plus 
que  de  010.920  fr.  au  30  décembre.  Bappelons  que  les 
actionnaires  sont  convoqués  en  assemblée  générale  cx- 
trordinaire  pour  le  30  du  présent  mois. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  re- 
pris. Andalous,  215  fr.,  contre  202  fr.  ;  Nord  de  l'Espa- 
gne, 193  fr.,  regagnant  les  7  fr.  perdus  la  semaine  der- 
nière; Saragosse,  275  fr.,  contre  206  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction- Salonique  -Constan- 
tinople  sont  à  266  fr.  au  comptant;  Obligations  an- 
ciennes Smyrnc-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894), 
405  fr.  ;  Obligations  nouvelles  (Série  189$ },  850'  fr.  en- 
viron. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Les  échanges  n'ont  pas  été  très  suivis  cette  semaine  et  la 
tendance  a  été  irrégulière,  surtout  dans  le  groupe  des  valeurs 
qui  se  traitent  uniquement  au  comptant. 

Le  Brésil  5  0/0.  qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à  82  fr.  45, 
est  revenu  à  81  fr.  '35;  Mexicain  5  O/O,  en  avance  de  5  cen- 
times à  41  fr.  05. 

Le  Cape  Copper  est  à  111  fr.  50  contre  11  i francs;  Tliarsis, 
131  francs,  en  moins-value  de  4  fr.  50. 

Les  Chemins  Ottomans  sont  à  105  francs,  contre  105  fr.  50; 
Laurium  Grec,  45  fr.  50. 

La  Tluanclxaca  reste  recherchée  à  95  fr.  50. 

L'action  Kertch  est  passée  do  181  francs  à  194  francs;  une 
assemblée  extraordinaire  de  cette  Société  est  convoquée  pour 
le  12/25  janvier,  à  l'effet  d'approuver  les  mesures  financières 
prises  par  la  Direction  et  de  modifier  les  statuts  en  consé- 
quence. Ces  mesures  se  rapportent  aux  autres  modifications 
parallèles  de  la  Société  des  Usines  de  Briansk. 

La Huta-Banhowa  est  à  3.150  francs,  en  recul  de  80  francs; 
Aciéries  du  Donetz,  641  francs  contre  070  francs  ;  Dou- 
boioàia-Balka,  1.270  francs,  en  perte  de  70  francs. 

La  Harpener  reste  à  1.210  francs,  contre  1.200  francs; 
■  Vieille-Montagne,  568  francs,  perdant  3  francs;  Dniépro- 
vienne,  ferme  à  2.115  francs,  en  bénélice  de  80  francs. 

La  part  Monaco,  que  nous  laissions  à  3.575  francs,  cote 
3.585  francs  Transports  Electriques  de  l'Exposition,  36 
francs  50  ;  Iramway s  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  38  fr. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  finissent  à 
•79  francs. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture. 
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26  décembre  1901. 

Le  froid  assez  intense  qui  régnait  la  semaine  dernière  n*a 
pis  eu  une  longue  durée  et  a  fait  place,  depuis  quelques 
jours,  a  un  régime  pluvieux  qui  n'est  pas  sans  inspirer 
quelques  craintes  à  la  culture.  On  appréhende,  en  effet, 
d'avoir  un  hiver  humide,  avec  des  alternatives  de  gels  et  de 
dégels,  dont  les  conséquences  sont  toujours  déplorables. 

Au  point  de  vue  commercial,  la  semaine  sous  revue  n'a 
présenté  que  peu  d'intérêt,  par  suite  des  fêtes  de  Noël.  Les 
affaires  ont  été  suspendues  à  la  Bourse  de  Commerce  de  Paris 
depuis  samedi  dernier  jusqu'à  ce  matin  jeudi. 

Le  marché  hebdomadaire  du  mercredi  a  été  reporté  à  au- 
jourd'hui. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

28  nov. 

ô  déc. 

12  déc. 

19  déc. 

26  déc. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

21  62 

22  37 

22  37 

21  ,X7 

21  56 

16  ... 

16  40 

16  84 

17  10 

17  il 

16  .. 

16  25 

16  37 

16  50 

16  50 

18  58 

18  64 

18  69 

18  60 

18  87 

18  12 

18  39 

18  Si9 

18  16 

18  39 

13  70 

14  22 

15  53 

15  23 

15  49 

15  20 

15  72 

16  54 

16  19 

16  49 

Après  avoir  montré  peu  d'animation  vendredi  et  samedi, 
le  marché  de  Paris  a  fait  preuve  d'une  certaine  activité  au- 
jourd'hui à  la  reprise  des  all'aires.  Les  transactions,  sans  être 
très  importantes,  ont  eu  cependant  une  certaine  ampleur, 
grâce  à  une  bonne  demande  de  la  part  du  découvert. 

La  tendance  a  été  soutenue  ;  néanmoins,  la  clôture  s'est 
faite  sans  avance  notable  des  cours. 


12  déc. 

19  déc  . 

2li  déc. 

22  37 

21  87 

22  12 

22  37 

22  12 

22  12 

Janvier- Février. . 

22  50 

22  12 

22  12 

22  62 

22  37 

22  37 

23  .. 

22  87 

23  .. 

Halle  au  Blé.  —  A  la  réunion  d'aujourd'hui,  l'affluence 
était  peu  nombreuse  et  il  ne  s'est  traité  que  peu  d'affaires. 
Les  vendeurs  demandaient  les  prix  de  la  semaine  dernière .; 
mais  la  meunerie  était  d'autant  moins  empressée  aux  achats 
ne  favorise  pas  la  consommation  du  pain. 

On  a  coté  :  blés  roux  de  choix,  21  fr.  75  à  22  fr.  . .  ;  bonne 
qualité,  21  fr.  75  à  . .  fr.  . .  ;  ordinaire,  21  fr.  25  à  21  fr.  50  ; 
bigarrés,  21  fr.  50  à  22  francs;  blancs,  22  francs  à  22  fr.  25 
les  10D  kilos  rendus  à  Paris. 

Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  n'achète, 
qu'au  fur  et  à  mesure  de  ses  besoins.  Les  cours  sont  sans 
changement  ;  la  marque  de  Corbeil  est  à  31  francs;  on  cote 
les  autres  marques  en  disponible  : 


12  déc. 
31  50 
30  75 
30  12 
29  12 


19  déc. 
31  50 
30  75 
30  12 
29  12 


26  déc. 
31  50 
30  75 
30  12 
29  12 


Marques  de  choix  

Premières  marques . . 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires.. 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Farines  fleur.  —  Los  transactions  ne  présentent  toujours 
que  peu  d'activité.  Vu  le  petit  nombre  des  vendeurs,  la  de- 
mande du  découvert  a  été  suffisante  pour  amener  une  légère 
amélioration  des  prix.  On  a  coté  en  clôture  : 


12  déc. 

19  déc. 

26 

déc. 

27 

87 

27 

62 

27 

87 

28 

12 

27 

87 

27 

87 

Janvier- Février. . 

28 

12 

27 

87 

28 

12 

28 

37 

28 

12 

28 

37 

29 

12 

28 

87 

28 

87 

siblement  rétrogradé:  A  Paris,  la  baisse  a  été,  jusqu'ici, 
moins  importante.  On  a  coté  en  clôture  : 


Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Sur  les  marchés  de  l'intérieur,  les  offres  sont 
plus  importantes  depuis  quelque  temps  et  les  prix  ont  sen- 


10 

déc. 

19  déc. 

26 

déc. 

2l 

62 

21  87 

21 

75 

21 

87 

21  87 

21 

87 

Janvier-Février. . 

21 

87 

22  12 

21 

87 

22 

25 

22  25 

22 

'12 

22 

02 

22  62 

22 

62 

Seigle.  —  Les  all'aires  sont  nulles.  On  a  coté  en  clôture 


Courant  

Janvier  

Janvier-Février. 

4  premier*- 

4  de  mars  


12  déc. 

15  87 

16  .. 
10  12 
16  25 
16  50 


19  déc. 

15  87 

16  .. 
16  12 
16  37 
16  75 


26  déc. 

15  75 

16  .. 

16  25 
16  25 
16  75 


Huiles.  —  Sur  le  marché  de  l'huile  de  colza,  la  demande 
est  assez  régulière  ;  la  tendance  est  soutenue  et  les  prix 
sont  mieux  tenus.  Le  disponible  est  à  60  fr.  50,  contre  60  fr. 
il  y  a  huit  jours. 

Sur  le  marché  de  l'huile  de  lin,  c'est  la  faiblesse  qui 
domine.  Le  disponible  est  à  68  fi.,  contre  7<i  fr.  la  semaine 
dernière. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé 
de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant  les 
deux  premiers  mois  de  la  campagne  1901-1902,  soit  du  1er  oc- 
tobre au  30  novembre  : 

Hectolitres 


Le  stock  était,  au  30  septembre  1901,  de 

La  production  a  donné  

L'importation  a  fourni  


9113.088 
590.770 
18.514 


Total  des  ressources   1.512.372 

A  déduire  : 

Exportation   47. 164 

Livraison  au  commerce   353.004 

  400.108 


Stock  au  30  novembre  1901    1.172.204 

hectolitres,  contre  917.496  hectolitres  en  1900,  soit  en  plus 
254.708  hectolitres  pour  1901. 

Le  stock  au  31  octobre  1901  s'élevait  à  1.006.134  hectoli- 
tres; celui  du  30  novembre  accuse  donc  une  augmentation  de 
106.070  hectolitres. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 

Deux  premiers  mois 

'79xio~Ï9ôT"l9Ô^^  Différence 


Vins  

<  îidres,  poirés  

Marcs  et  lies  

Farineux  

Betteraves  

Mélasses  

Substances  diverses 


31.786 
13.366 
61.005 
72.351 
533.616 
105.705 


(Hectolitre 
28.450 
8.229 
01.065 
35.629 
305.967 
151.424 


3.3£o 
5.137 
840 
36.722 
227.070 
45.710 


Totaux. 


818.759      590.770   —  227.989 


Dans  ce  tableau  sont  compris  les  chiffres  relatifs  à  la  pro- 
duction des  bouilleurs  de  cru  qui  possédaient,  au  30  septem- 
bre 1901,  un  stock  approximatif  de 280.806  hectolitres,  et  dont 
la  production,  pendant  les  deux  premiers  mois  de  la  campagne 
1001-1902,  est  évaluée  comme  suit:  alcools  de  vins.  7.517 
hectolitres  (1900-1901:18.984);  cidres  et  poirés,  7.536  hecto- 
litres (12.182).  marcs  et  lies,  49.486  hectolitres  (54.068); 
total:  64  539  hectolitres  (85.234). 

Les  chiffres  ci-dessus  acciiKi  ni  une  diminution  importante 
dé  la  production.  Malheureusement  les  livraisons  à  la  con- 
sommation ont  fléchi  considérablement  et  les  existences  dans 
les  magasins  restent  très  élevées. 

Sur  le  Marché  de  Paris  la  demande  est  peu  active.  Le 
disponible  est  à  23  fr.  25,  comme  il  y  a  huit  jours. 


Vins.  —  Le  mauvais  temps  a  de  nouveau  interrompu  les 
travaux  dans  les  vignobles.  Néanmoins  la  taille  est  mainte- 
nant avancée  et  même  terminée  dans  quelques  régions.  11  se 
confirme  que  les  plantations  seront  beaucoup  moins  impor- 
tantes que  par  le  passe. 

Les  all'aires  sont  devenues  encore  moins  actives  ;  nous  en- 
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trons  avec  Les  fêtes  de  fin  d'année  dans  une  période  de  calme. 
La  reprise  ne  pourra  se  produire  qui'  vers  La  fin  de  janvier. 

D.iii-  1.'  ilordelais  un  a  signalé  encore  cette  lmilaine  linéi- 
ques achats  assez  importants  sur  les  vins  de  L90Ô,  dont  le 
stock  se  réduit  beaucoup. 

Les  transactions  sont  des  plusrestreintes  dans  nos  régions 
bourguignonnes.  O  sera  surtout  en  février  et  mars,  après  les 
soutirages,  que  des  réapprovisionnements  s'imposeront  soit 
en  Bourgogne,  soit  dans  Le  Beaujolais-Mâconnais.  Eh)  atten- 
dant il  n'y  a  pas  de  variations  appréciables  pour  les  prix.  Ils 
sont  toujours  fermes  sur  les  bons  vins  et  faibles  sur  les 
qualités  inférieures. 

En  Algérie  c'est  pour  les  vins  rouges  Le  calme  le  plus  com- 
plet. On  cote  de  O  fr.  55  à  0  fr.  65  les  beaux  Sahel,  et  de 
0  fr.  35  à  0  fr.  45  pour  la  plaine.  Les  vins  blancs  continuent 
à  jouir  d'une  certaine  préférence  dans  les  prix  do  0  fr.  70  à 
0  fr.  80  le  degré  pour  les  qualités  provenant  de  raisins  rosés 
et  1  fr.  10  à  1  fr.  15  pour  celles  provenant  de  raisins  blancs. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  (roux  88°)  

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

Ne  w- Yo  r  k  ;  mo  sco  vad  ) 


28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

19  déc. 

26  dix. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr  " 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  50 

19  25 

19  85 

19  12 

18  87 

18  12 

17  71 

17  76 

17  45 

10  57 

17  75 

17  37 

17  50 

17  25 

10  37 

18  72 

18  44 

18  44 

18  05 

17  40 

20  58 

20  n; 

20  ni 

19  74 

18  V» 

17  92 

17  80 

17  50 

16  02 

37  11 

37  11 

37  43 

37  47 

30  40 

La  Conférence  de  Bruxelles  a  inlerrompu  ses  travaux  el 
s'est  ajournée  au  lundi  0  janvier.  Nous  publions,  plus  haut, 
le  compte  rendu  des  deux  séances  des  19  et  20  décembre; 

Dans  certains  rayons,  la  pluie  et  la  neige  ont  rendu  les 
charrois  1res  difficiles.  Mais  le  nombre  des  usines  ayant 
terminé  le  travail  des  betteraves  est  déjà  considérable  et 
l'étal  al  ptiosphérique  n'a  pliis  qu'une  influence  assez  restreinte 
sur  la  production  totale  delà  campagne. 

Sur  le  marché  de  Paris,  la  faiblesse  s'esl  accentuée  et  les 
cours  ont  sensiblemenl  reculé. 

La  Circulaire  des  fabricants  de  Sucre  donne  Les  expli- 
cations suivantes  au  sujel  de  celle  baisse  : 

«  Les  nouvelles  estimations  de  la  production  montrent  un 
excédent  sensiblement  plus  élevé  que  les  chiffres  prévus  en 
octobre.  Les  stocks  visibles  dépassent  d'environ  550.0uo 
tonnes  ceux  de  l'année  dernière  à  pareille  époque.  En  Alle- 
magne, ils  out  atteint,  à  la  lin  de  novembre.  1.173000 
tonnes,  Gè  pays,  qui  produit  environ  2.250. 000  tonnes,  cette 
campagne,  el  qui  n'eu  consomme  que  800. 000  tonnes,  peut 
jeter  sur  le  marché  1 .450.010  tonnes,  à  peuplés  la  quantité 
nécessaire  poùi  l'aire  face  à  la  consommation  anglaise.  A 
cela  B'àjÔtite  un  gros  exeédenl  de  le  production  autrichienne 
et  russe:  L'île  de  Cuba  suivra  avec  un  gros  excédent  de  sucre 
colonial.  Il  faudra  une  rédiiciion  importante  de  la  produc- 
tion de  1902-1903  pour  ramener  les  prix  à  un  niveau  à  peu 
près  normal. 

Cette  réduction  se  fera  bon  gré.  mal  gré,  car  la  production 
n'est  pas  possible  dans  les  conditions  actuelles.  » 
On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

12  déc.    19  déc.    26  déc. 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Janvier  

4  premiers  

4  de  mars  

4  de  mai  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


22  56 

22  75 

23  12 
23  56 
23  94 
i'.t  25 
96  50 


22  50 

22  66 

23  06 
23  50 
23  94 
19  12 
96  50 


21  50 

21  82 

22  12 

22  56 

23  . . 
18  37 
95  50 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


28  nov. 

5  déc. 

12  déc." 

19  déc. 

24  déc. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr.~ 

Fr. 

44  50 

45  .. 

44  75 

45  .  , 

45  25 

44  62 

44  93 

44  31 

45  55 

45  24 

44  50 

45  .. 

45  .. 

45  75 

45  25 

43  75 

44  68 

44  06 

45  62 

45  62 

36  82 

37  .. 

37  40 

38  54 

37  68 

Du  14  au  20  décembre,  les  recettes  de  Santos  ont.  été'  dr 
170.000  sacs,  contre  139.000  pendant  la  même  période  de 


1900  ;  celles  de  Rio  se  sont  élevées  à  SiJ.OOO  sacs,  contre  47.000 
en  1900. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est  à-dire  du 
1"  juillet  au  20  décembre  1901,  les  recettes  des  deux  ports 
ont  été  les  suivantes  :  Santos,  6.  810.000  sacs, contre 5.243.000 
pendant  la  période  correspondante  de  lvtOO  ;  Rio,  3.461.000, 
contre  1.597.000  en  1900?  soit,  au  total,  10.271. ooo  sacs,  contre 
6.840.000  an  20  décembre  1900. 

Sur  les  marchés  européens,  'la  tendance  a  été  irrégulière 
cette  semaine,  mais  les  cours  n'ont  subi  que  de  légères  fluc- 
tuations. 

Sur  Là  place  du  Havre,  les  affaires  sont  des  plus  limitées, 
et  il  est  probable  qu'elles  ne  reprendront  quelque  importance 
qu'après  la  période  des  fêtes. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre. . 
Liverpool. . 
New- York. 


28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

19  déc. 

24  déc. 

190J 

1901 

1901 

1901 

1901 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

48  37 

51  87 

53  87 

53  02 

54  75 

49  05 

48  84 

52  08 

52  08 

52  80 

43  45 

45  62 

46  19 

46  42 

47  20 

Si  L'on  juge  d'après  Le  mouvement  de  La  récolte  américaine, 
il  parait  dr  plus  en  plus  certain  que  le  chiffre  de  10  millions 
de  balles  Berâ  dépassé,  el  généralement  on  estime  la  produc- 
tion à  10  millions  1/2  de  balles.  Ne  pouvant  lutter  contré 
l'opinion  du  plus  grand  nombre,  les  haussiers  ont  encore  une 
fois  changé  de  lactique.  Ils  prétendent  maintenant  que  la 
production  américaine,  même  si  elle  atteint  10  millions  1/2  de 
balles,  ne  sullira  pas  aux  besoins  de  la  consommation,  et 
déjà  ils  annoncent  des  prix  de  disette. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


Le    Havre  (Buenos- 
A y  r es  en  s  u  i  n  t  j  1 00 k . 

Rouhaix  (qualité  pei- 
gnée] le  kilog  

Anvers  (    d°    j  le  kil. 


28  nov. 
1901 


Fr. 


1 1  i 


5  dix. 
1901 


4  10 
4  10 


Fr. 
119  .. 


4  12 
4  12 


12  déc 
1901 


Fr. 
119  .. 


4  12 
4  12 


19  déc 
1901 


Fr. 
118  50 


4  17 
4  15 


24  déc. 
1901 


Fr. 
119  .. 


4  17 
4  15 


Sur  le  marché  du  Havre,  les  affaires  restent  limitées  aux 
besoins  courants.  La  tendance  est  plutôt  lourde. 


Cuivre.  —  La  situation  du  marché'  anglais,  loin  de  s'amé- 
liorer, s'osl  encore  aggravée  par  suite  de  la  faillite  de  deux 
importantes  maisons  de  Londres.  La  déclaration  faite  par 
l' Arnalijamated  d'un  dividende  trimestriel  de  1  0/0  n'a  aucu- 
nement modifié  les  mauvaises  dispositions  du  marché. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


28  nov. 

5  déc 

12  déc. 

19  déc 

24  dé 

s. 

1901 

1901 

1901 

1901 

1901 

£  sh. 

d. 

£  sh. 

d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh. 

d 

62  10 

58  . 

53    .  . 

49    .  . 

47  12 

6 

39  17 

6 

57  10 

32  15  . 

49".,.  • 

47  17 

6 

113  10 

111  17 

6 

109  5  . 

106  10  ■ 

105  7 

6 

108  5 

105  12 

6 

104 

103    .  . 

101  15 

11  10 

11  5 

10  17  6 

10  17  6 

10  7 

6 

11  2 

6 

10  15 

10  15  » 

10   7  6 

10  2 

6 

16  12 

6 

16  7 

6 

16  5  . 

17    .  . 

16  16 

3 

56 

55  10 

56  . 

49 

4 

33 

10 

55 

t) 

54  . 

49 

4 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  i  1110)8  

Plomb  anglais :fiisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 


Paris.  Les  derniers  cours  officiels  (21  décembre)  sont  les 
suivants  (les  100  kilogrammes)  : 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  135  fr.  ..,  contre  140  fr. ..; 
Chili  lr"  marques,  143  francs,  contre  147  francs  50;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  151  fr.  25,  contre  165  fr.  . .  ; 
en  lingots  propres  au  laiton,  152  fr.  50,  contre  109  fr.  ..; 
en  cathodes,  154  fr.  75,  contre  132  fr.  ;  étain  Banka,  285  fr.  . ., 
conlre  292  fr.  75;  plomb,  marques  ordinaires,  livrable*  à 
Paris,  31  fr.  25,  contre  32  fr.  50;  zinc  de  Silésie,  46  fr.  25, 
contre  44  fr.  75. 

Xavier  Gibabdot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  24  décembre  1901. 

Les  «  sun: -travail  »  allemands.  —  Les  Industries.  —  La  Production 
du  1er  brut.  —  Quelques  Constatation*  du  Recensement  de  1900. 

Lo  renvoi  du  nouveau  tarif  douanier  à  la  Commis- 
sion a  écarté  du  public  le  dernier  événement  qui  éveil- 
lait encore  quelque  intérêt.  Dans  tous  les  domaines, 
c'est  maintenant  le  calme  qui  précède  les  périodes  de 
tète  et  de  chômage. 

Des  troubles  graves  occasionnés  par  les  ouvriers 
sans  travail  ont  éclaté  dans  plusieurs  centres  indus- 
triels et  c'est  un  des  indices  les  plus  significatifs  de 
l'état  peu  tlorissant  des  industries.  Parmi  les  ouvriers 
allemands  naît  un  grand  courant  hostile  contre  les  ou- 
vriers étrangers,  dont  on  réclame  non  seulement  la 
mise  à  pied,  mais  l'expulsion.  Le  plus  beau,  c'est  que 
le  Ministère  du  duché  de  Anhalt  a  obéi  à  ces  injonc- 
tions et  a  pris  un  arrêté  ordonnant  l'expulsion  dans  les 
W  heures  de  tous  étrangers  employés  ou  ouvriers  !  On 
a  encore  expulsé  tous  les  travailleurs  étrangers  dé 
Plauen  et  de  llildesheim.  La  Société  Laura  Hutte,  en 
Silésie,  a  congédié  800  ouvriers  croates,  galiciens  et 
polonais.  On  donne  comme  justification  ;'i  toutes  ces 
mesures  que  500.000  Allemands  étant  actuellement  sans 
travail,  on  ne  peut  employer  les  étrangers. 

Ce  mouvement,  s'il  s'accentue  davantage,  causera  de 
grands  troubles  dans  l'Empire,  car  les  étrangers  qui 
sont  venus  y  chercher  du  travail,  au  temps  de  la  pros- 
périté industrielle,  sont  très  nombreux  et  on  ne  pourra 
réduire  une  telle  quantité  de  gens  au  chômage  ou  au 
départ  sans  provoquer  des  mouvements  dangereux. 

Je  vous  ai  parlé,  dans  ma  dernière  lettre,  du  grave 
conflit  qui  avait  éclaté  entre  l'Allemagne  et  le  Vene- 
zuela. Il  parait  certain,  aujourd'hui,  que  le  Oouverne- 
ment  allemand  enverra  un  ultimatum  au  Venezuela. 
Le  Cabinet  de  Berlin  s'est  entendu  avec  celui  de  Was- 
hington au  sujet  des  mesures  coercitives  qu'il  convient 
d'employer. 

Le  Syndicat  des  charbons,  imitant  celui  du  coke,  a 
abaissé  les  cours  de  ses  prix  de  vente,  mais  il  n'est 
:•  ;&ulté  de  cette  doublé  mesure  aucune  amélioration  dans 
la  situation  des  métallurgies.  Les  commandes  se  raré- 
fient de  plus  en  plus,  et  ce  n'est  qu'avec  les  plus  gran- 
des peines  du  monde  que  les  fabricants  peuvent  trou- 
ver de  rares  débouchés.  Quant  aux  prix  de  vente,  ils 
ont  encore  diminué  et.  sont  tombés  au  niveau  des  pires 
jours.  Par  bonheur,  certains  gros  envois  de  fer,  en 
Angleterre  et  en  Italie,  ont  allégé  le  marché  dans  ces 
derniers  jours  et  diminué  un  peu  les  stocks.  Mais 
l'avenir  reste  toujours  gros  de  complications. 

Dans  le  mois  de  novembre,  la  fabrication  du  fer 
brut  a  encore  diminué  :  elle  ne  s'est  élevée  qu'à  59.600 
tonnes,  contre  61.288  tonnes  en  octobre.  Du  1"  janvier 
au  30  novembre,  la  production  du  fer  brut  s'est  élevée 
à  099.039  tonnes,  en  diminution  de  78.301)  tonnes  sur 
celle  de  la  même  période  antérieure.  L'exportation 
s'est  élevée  à  3.300  tonnes  en  novembre,  contre  5.40O 
tonnes  en  octobre  ;  dans  les  onze  premiers  mois,  elle 
a  atteint  "25.'i85  tonnes.  Tous  ces  chiffres  annoncent, 
comme  on  voit,  une  décroissance  constante  de  l'acti- 
vité industrielle. 

On  vient  de  publier  les  résultais  définitifs  du  recen- 
sement du  1er  décembre  1900:  là  population  totale,  de 
l'Empire  s'élevait,  à  cette  date,  à  50.3(57.178  personnes. 
On  a  fait  un<-  constatation  intéressante.  La  période 
quinquennale  189&-19Q0  est  la  seule  pendant  laquelle 
l'immigration  a  dépassé  l'émigration  :  la  plus  value  en 
faveur  de  l'Allemagne  a  été  de  94.125  personnes.  Dans 
les  périodes  antérieurs,  le  chiffre  de  l'émigration  avait 
toujours  dépassé  celui  de  l'immigration  et  de  quantités 


assez  importantes  comme  il  ressort  du  tableau  suivant 


1871-1S7.">  de   Hli». ;.")()  personnes 

1875-1880   381.193  — 

1880-1885    980.215  — 

1885-1890    331.19(5  — 

1890-1895    448.8Î0  — 


L'augmentation  des  naissances  et  la  diminution  des 
décès  a  été  le  facteur  le  plus  important  de  l'augmen- 
tation de  la  population.  Cette  dernière  constatation 
prouve  que  la  situation  matérielle  et  morale  des  clas- 
ses inférieures  de  la  population  a  été  toujours  en  s'a- 
méliorant.  L'augmentation  du  nombre  des  immigrés 
et  la  diminution  du  nombre  des  émigrés  est  une  preuve 
de  l'importance  de  l'essor  du  mouvement  industriel 
pétulant  cette  période  quinquennale. 

Partout  l'agriculture  a  perdu  des  contingents  impor- 
tants. Les  campagnes  de  la  Prusse  orientale  ont  perdu 
-.00.000  travailleurs  ;  celles  de  la  Saxe  65.000  ;  celles  du 
Wurtemberg  13.300  et  celles  de  Mecklembourg  28.000. 
Presque  toutes' ces  personnes  ont  changé  de  provinces 
et  de  métier  et  se  sont  établies  dans  les  districts  in- 
dustriels. Le  Brandebourg  avec  Berlin  a  gagné 233.938 
personnes;  le  Palatinat  et  La  Westphalie  359.740;  les 
villes  de  la  Saxe  ont  gagné  90.000  personnes  ;  Bade 
29.775  et  les  villes  hauseatiques  55  400. 

Et  cette  attirance  des  villes  et  des  usines  continue, 
même  dans  cette  période  de  marasme  industriel. 


Le  Canal  de  Kiel.  —  On  a  constaté,  dans  tout  le  cou- 
rant de  l'année  1901.  un  sensible  ralentissement  dans  l'essor 
du  trafic  dans  le  canal  de  Kiel.  A  la  fin  de  l'exercice,  on  ne 
trouvera  pas  les  bénéfices  de  l'exercice  dernier. 

<>n  a  enregistré  pour  les  trois  premiers  mois: 

19i  )1  190(1 


En  marks) 

1"  trimestre   306.448  310.694 

2°  trimestre   543.983  523.184 

3-  trimestre   618.178  615.7.59 


1.468.60U  1.449.617 

L'augmentation  de  18.992  marks,  relevée  pour  l'année  cou- 
rante, est  peu  importante  et  présente  un  écart  considérable 
avec  le  chiffre  île  260.IMK1  _juarks  qu'elle  aurait  dû  atteindre 
sur  la  base  des  années  antérieures. 

•  >u  constate  pour  août  et  septembre,  par  rapport  aux  deux 
mêmes  mois  dé  l'année  dernière,  une  diminution  de  9.700 
marks  dans  les  receltes  el  de  23.^00  tonnes  dans  le  tonnage. 

(  la  peut  expliquer,  par  la  crise  industrielle,  la  fréquence 
moins  grande  des  navires  faisant  le  trafic  entre  la  mer  du 
Nord  et  la  mer>>  Baltique.  (Dépendant,  il  esta  remarquer  que 
le  port  de  Hambourg  ne  semble  pas  subir  la  même  iniliience, 
puisque  les  chiffres  de  son  mouvement  marquent  une  nou- 
velle augmentation  sur  1900.  G'esl  ainsi  que  le  mois  d'oc- 
tobre donne,  à  la  sortie,  1.203  navires  jaugeant  757.000 
tonnes,  contre  l.loo  navires  et  6ô9.0<iu  tonnes  en  1900  Poul- 
ies bateaux  à  vapeur,  l'augmentation  est  de  28  navires  et  de 
86. 0( m  tonneaux. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  24  décembre  1901. 
Bourse  assez  ferme  dans  tous  les  compartiments,  quoique 
les  affaires  restent  très  rares  à  cause  des  fêtes. 

Les  valeurs  industrielles  elles-mêmes  sont  plus  fermes. 
Fonds  d'Etat  solides. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  30  ;  Extérieure  75  25  ;  Lom- 
bards, 18  90  Clôture  calrm 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 

Londres,  24  décembre  1901. 
La  Tendance  générale  du  Stock-Excbange,  —  Là  Fin  de  la  Guerre 
sud-africaine.  —  Le  Marché  monétaire  —  La  situation  générale. 

L'année  1901,  si  mauvaise  au  point  de  vue  écono- 
mique et  financier,  parait  devoir  s'achever  dans  des 
conditions  meilleures,  qui  nous  laissent  l'espoir  d'une 
reprise  pour  l'année  qui  va  commencer. 
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L'amélioration  assez  sensible  constatée  an  Stock- 
Exchange  est  attribuée  à  l'impression  jilns  favorable 
ressentie  an  sujet  de  la  lin  de  la  guerre:  aux  tendances 
un  peu  plus  fermes  observées  sur  la  place  de  New- 
York;  au  gros  succès  remporte  à  Paris  par  lsemprunt 
français,  indice  d'un  retour  de  confiance-;  enfin  à  cette 
croyance  que  les  plus  mauvais  jours  de  la  crise  alle- 
mande sont  maintenant  passés. 

C'est  surtout  sur  le  groupe  minier  que  les  achats  ont 
été  nombreux,  non  pas  que  le  vrai  public  y  soit  encore 
venu,  mais  les  maisons  intéressées  dans  les  affaires 
sud-africaines  et  les  gros  spéculateurs  ont  fait  des 
demandes  importantes.  Les  achats  du  public,  surtout 
du  public  étranger,  ont  plutôt  porté  sur  les  Consolidés. 
(  !e  fait  semblerait  prouver  qu'en  dehors  des  sphères 
officielles  on  commence  à  croire  sérieusement  à  la  fin 
de  la  campagne  et  que  l'on  considère  comme  le  mo- 
ment où  les  dépenses  exceptionnelles  devront  être 
réduiie  >. 

Nul  n'a  jamais  douté  que  la  tin  de  la  campagne  ne 
doive  être  le  signal  d'une  vigoureuse  reprise,  aussi 
bien  en  Angleterre  que  sur  le  continent,  et  je  ne  suis 
pas  surpris  que  bien  des  personnes  cherchent  à  prendre 
position  en  vue  de  ce  changement  de  tendance. 

Mais  la  guerre  est-elle  aussi  près  de  sa  fin,  que  l'on 
veut  bien  le  dire'.'  Les  conditions  dans  lesquelles 
cette  campagne  se  poursuit  me  l'ont  craindre  que  l'ap- 
proche des  tètes  de  Xoél  ait  contribué  à  tourner  les 
idées  du  public  vers  l'optimisme,  et  que  je  persiste 
à  croire  que  de  longtemps  encore  on  ne  pourra  écrire 
le  mot  tin  au  bas  (les.  relations  de  la  guerre  sud-afri- 
caine. Je  souhaite  de  me  tromper. 

La  question  qui  préoccupe  surtout  le  Stock-Exeliangc, 
est  celle  de  la  tendance  qui  prévaudra  sur  le  marché 
monétaire.  Le  resserrement  observé  en  ce  moment  et 
qui  se  maintiendra  jusqu'à  la  fin  de  l'année  nesurprend 
personne  ;  on  estime  à  9  millions  de  livres  la  somme 
qu'il  faudra  empruntera  la  Banque  jusqu'au  31  décem- 
bre: mais,  dès  1"  commencement  de  janvier,  les  dispo- 
nibilités redeviendront  fort  abondantes.  Elles  seront 
augmentées  par  les  dépenses  du  Gouvernement  et  le 
service  des  intérêts  de  la  dette.  Il  n'y  aura  donc  au- 
cune difficulté  pour  rembourser  la  Banque  de  ses 
avances  ;  le  Marché  disposera  même  d'un  excédent  as- 
sez considérable.  Cette  situation  se  maintiendra-t-ellc 
pendant  un  certain  temps?  cela  dépendra  de  l'action 
de  la  Banque. 

Pour  payer  l'intérêt  de  la  dette  le  Gouvernement  va 
devoir  emprunter  1.000.000  de  livres  sterling  à  cet 
Etablissement,  et  il  est  probable  qu'il  le  remboursera 
avec  les  importantes  recettes  que  l'Echiquier  encais- 
sera. Ce  remboursement  diminuera  les  ressources  du 
Marché  dans  d'assez  fortes  proportions  :  la  question  de 
la  plus  ou  moins  grande  abondance  de  l'argent  dépen- 
dra dès  lors  de  l'opinion  que  se  fera  la  Banque  sur  les 
perspectives  du  Marché. 

L'année  dernière,  elle  fut  tellement  effrayée  par 
l'abaissement  de  la  proportion  de  la  réserve  aux  enga- 
gements au-dessous  de  30  0/0,  qu'elle  avança  le  taux 
d'escompte  de  4  à  5  0/0.  Un  pareil  fait  n'est  pas  h 
craindre  cette  année  ;  il  faut  néanmoins  s'attendre  à  ce 
que  cet  Etablissement  prenne  des  mesures  pour  forti- 
fier sa  position,  en  vue  des  demandes  qui  peuvent  se 
produire.  D'autre  part,  le  Gouvernement  aura  proba- 
blement besoin  d'émettre  un  autre  emprunt  en  mars  ou 
avril  et,  en  prévision  de  ce  fait,  la  Banque  peut  pren- 
dre, dès  janvier,  des  mesures  susceptibles  de  maintenir 
la  valeur  de  l'argent  pour  attirer  l'or  du  continent  et 
des  Etats-Unis. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

19    décembre  1901 

Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LiV.  St.     I  ACTIF 

Billets  créés   49.982.000    Dette  fixe  de  l'Etat 


Département  des  opérations  de  banque 


Rentes  immobilisées, 


Liv.  st 

il  .'015. 100 
6.759.900 


PASSIF  LiV.  St. 

Capital  social   14.553-000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.112.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10 .493.000 

Comptes  particuliers.  39  460.000 

Billetsàseptjours.etc.  ne. 000 

Total   (il.  854. 000 


ACTIF  LiV.  8t. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   11.475.000 

Portefeuille  et  avances  27.782.000 

Billets  en  réserve   20  411.000 

Or  et  argent  monnayés  2. 185. 000 


Total   67.834.0C0 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  'liv.  st.) 


Total   49.9S2.000 


Or  monnayé  et  lingots  32.207  000 
Total   49  982.000 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à7jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép'. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

12  sept  

39-129 

29.669 

51.483 

42.732 

27.238 

52  73 

HT" 

19  »   

39.500 

29.395 

52.230 

42  850 

27.886 

53  20 

26  »   

39  638 

29.402 

51.642 

42  141 

28.011 

54  07 

» 

3  octobre  .... 

38.158 

30.547 

52.079 

45.180 

25.386 

48  61 

» 

10  »   

37. 373 

30  056 

53-046 

45.829 

25.092 

47  13 

17   

37.177 

29.696 

5ÎJ361 

43.981 

25  256 

49  03 

24  »   

36.352 

23  299 

51  122 

44  184 

24.828 

48  38 

» 

31  »   

35.6:,:, 

29.547 

32.139 

46.153 

23.883 

45  63 

4 

7  novembre 

35.184 

29.839 

49.574 

44.345 

23.100 

46  44 

14  »   

34.925 

29.424 

50  541 

45.136 

23-282 

45  92 

» 

21  »   

35.213 

29.071 

49  870 

43  886 

23  917 

47  77 

28  »   

35.370 

29.285 

50. 66!  i 

44.740 

23.860 

46  91 

» 

5  décembre. 

35.349 

29.478 

50.133 

43.359 

23.646 

47  95 

12  »   

35.181 

29  213 

48  571 

42  712 

23.743 

48  69 

• 

19  >»   

34.392 

29.571 

49.953 

45. 258 

22  596 

45  07 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  24  décembre  1901. 

La  tendance  générale  s'tîsl  un  peu  améliorée  depuis  une 
quinzaine  de  jours  el  le  public  n  attaché  moins  d'importance, 
aux  nouvelles  de  New-York  :  dans  leur  ensemble,  les  cours 
ont  été  assez  bien  défendus. 

Les  Consolitlés  sont  l'objet  de  demandes  assez  suivies  en 
prévision  de  la  lin  de  la  guerre  :  ils  se  retrouvent  à  94  ./... 

Les  fonds  internationaux  restent  peu  actifs. 

h' Extérieure  d'Espagne  clôture  à  74  3/4;  l'Italien  est 
à  100  1/8;  les  Fonds  Ottomans  sont  fermes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste 
plus  soutenu. 

Les  fonds  argentins  sont  plus  calmes.  On  cote  :  Argentin 
6  0/0  1880  91  1/4,  Funding  91  3/4  Le  Brésil  4  0/0  se  tient 
à  05  1/2. 

Les  Chemins  anglais  sont  peu  actifs  ;  les  Chemins  améri- 
cains conservent  une  allure  assez  mouvementée. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  116  ./.  ;  YErie  à  41  1/4 
et  le  Louisville  à  108  r>/8  ;  YAtchison  à  79  3/4  et  le  Norfolk 
à  93  1/2. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  24  décembre  1901. 
La  Situation  du  Marché 

Nous  entrons  dans  la  période  des  fêtes.  La  Bourse, 
légalement  fermée  le  jour  de  Noël,  sera  aussi  fermée  le 
26  décembre  par  .suite  d'une  décision  du  Comité. 

La  liquidation  s'est  passée  fort  tranquillement  et  les 
olt'res  qui  se  sont  produites  ont  été  finalement  absorbées. 

Le  4  0/0  Brésilien  a  été  assez  ballotté.  Quelques 
ventes  se  sont  produites  qui  ont  été  compensées  par 
des  achats  et  même  des  radiai  s  nouveaux.  On  a  clôturé 
à  05  13/16,  en  forte  baisse  sur  la  semaine  dernière. 

Les  valeurs  espagnoles  ont  été  moins  bien  tenues, 
mais  l'Extérieure  clôture  à  74  15/16,  comme  jeudi  der- 
nier. Le  Saragosse  s'est  élevé  à  270  fr.  et  le  Nord  de 
l'Espagne  à  189  fr. 

Le  Rio-Tinto  subit  les  fluctuations  du  cuivre-métal, 
nous  le  retrouvons  à  979  fr.,  soit  une  baisse  de  40  fr. 
pour  la  semaine. 

Les  valeurs  de  traction  sont  calmes  et  sans  grandes 
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variations.  Le  Métropolitain  clôture  à  559,  et  la  Pari- 
sienne Electrique  262  50. 

Les  Fonds  turcs  sont  peu  animes  :  le  Turc  G  clôture 
à  26  90  et  la  Série  1)  à  24  55. 

Au  marché  du  comptant,  comme  il  arrive  toujours 
lin  décembre,  les  affaires  sont  plus  calmes.  La  tendance 
•  cependant  reste  bonne. 

Les  valeurs  de  Banques  ont  eu  à  souffrir  de  nom- 
breuses réalisations.  Il  semble  que  les  vendeurs  aient 
voulu  surtout  viser  les  Outre-Mer,  dont  les  cours  sont 
ramenés  à  315  après  301  et  à  83  1/4.  Les  baissiers  vont 
valoir  encore  la  déclaration  du  Conseil,  concernant  la 
perte  sur  le  portefeuille.  L'Africaine  a  perdu  également 
une  bonne  partie  du  terrain  gagné  la  semaine  dernière; 
la  Capital  descend  à  b2  1/4  et  la  Dividende  ne  vaut 
plus  que  37  3/4. 

Les  valeurs  de  transport  ont  profité  d'un  bon  courant 
d'affaires.  Les  cours  se  sont  tenus  plutôt  au-dessus  de 
leur  ancien  niveau,  sans  toutefois  accuser  des  écarts 
prononcés.  Les  Chemins  du  Congo  se  raffermissent  à 
1.58?  1/2  et  4.850. 

A  propos  des  nouvelles  conventions  passées  entre  la 
Société,  l'Etat  indépendant  et  l'Etat  belge,  le  Moniteur 
des  Intérêts  Matériels  donne  les  explications  suivantes 
au  sujet  du  rachat  éventuel  de  la  ligne  : 

«  lo  Le  Gouvernement  belge  pourra  racheter  au  prix 
qui  résultera  de  sa  clause  de  rachat.  Et,  dans  ce  cas, 
les  terres  font  partie  de      repris  ; 

2°  Le  Gouvernement  du  Congo  pourra  racheter  au 
même  prix  que  payerait  le  Gouvernement  belge,  mais, 
dans  ce  cas,  les  terres  ne  sont  pas  livrées  et  restent  la 
propriété  de  la  Compagnie  ; 

3°  Enfin,  l'Etat  du  Congo  peut  aussi  racheter  en 
payant  le  prix  calculé  d'après  la  clause  inscrite  au  pre- 
mier cahier  des  charges,  et  toujours  en  laissant  à  la 
Compagnie  les  terres  concédées. 

Si  telles  sont  les  éventualités  de  rachat  en  ce  qui 
concerne  les  terres  concédées,  on  sait  que  si,  avant  le 
rachat,  des  terrains  étaient  vendus,  lo  produit  de  la 
réalisation  doit  être  appliqué  à  un  amortissement  sup- 
plémentaire des  emprunts. 

Enfin,  le  produit  de  l'exploitation  des  terres  vient 
grossir  le  compte  annuel  de  revenu,  en  s'ajoutanl  au 
produit  net  de  l'exploitation.  . 

Le  calme  continue  au  compartiment  métallurgique. 
Les  dernières  adjudications  pour  l'Administration  des 
Chemins  de  fer  de  l'Etat,  qui  sont  échues  presque 
entièrement  à  l'industrie  belge,  n'ont  pas  eu  encore 
d'influence  sur  les  cours. 

On  s'occupe  un  peu  de  l'Alliance  qui  retrouve  le  cours 
de  595  après  580.  Angleur  à  3321/2  et  Aumetz  à  91  ne 
se  sont  guère  modifiées. 

Les  valeurs  de  charbonnages  continuent  à  donner 
lieu  à  des  échanges  actifs.  Toutefois,  il  n'y  a  pas  de 
notables  variations  de  cours  à  noter,  bien  que  la  ten- 
dance soit  toujours  ferme.  Abhooz  et  Bonne-Foi  Hareng 
est  moins  résistante  à  290.  Amercceur  n'a  pas  changé 
à  1.650.  Bernissart  éprouve  un  nouveau  recul  à  459  50. 
A  798  une  reprise  se  manifeste  en  Bonne  Fin,  qui  cher- 
che à  compenser  sa  dépréciation.  L'ordinaire  Bonne- 
Espérance  à  Lambusart,  peu  traitée,  a  pris  de  l'avance 
à  812  50. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  22  décembre  1901. 

La  Situation.  —  Le  Budget.  —  L'émission  d'Obligations  du  Trésor. 
—  La  Question  des  Sucres.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

La  situation  politique  semble  s'être  un  peu  tendue, 
et,  à  la  suite  de  quelques  incidents  auxquels  on  veut 
donner  un  caractère  constitutionnel,  on  a  annoncé 
que  M.  Moret  allait  donner  sa  démission  de  Président 


de  la  Chambre.  Je  ne  pense  pas  que  cela  ait  lieu,  du 
moins  tout  de  suite,  et  peut-être  la  victime  désignée 
pour  être  sacriliée  le  mois  prochain  sera  le  Ministre  de 
l'intérieur,  auquel  son  décret  ordonnant  l'enregis- 
trement des  congrégations  a  causé  le  plus  grand  tort 
dans  certains  esprits. 

La  discussion  du  budget  continue,  et  comme  nos 
législateurs  n'ont  pas  été  sages,  ils  n'auront  pas  les 
vacances  de  Noél,  ce  qui  n'empêchera  pas,  à  moins 
d'un  effort  extraordinaire,  que  le  budget  ne  puisse  être 
approuvé  pour  le  31  courant. 

Le  Ministre  des  finances  a  continué  à  chercher  des 
adhésions  à  son  projet  d'émettre  125.000. 000  de  pesetas 
en  obligations  3  0/0  au  minimum,  et  je  dois  dire  qu'il 
a  trouvé  partout  un  accueil  en  rapport  avec  la  tempé- 
rature de  la  semaine  :  au-dessous  de  zéro.  Cependant 
le  Ministre  semble  vouloir  mener  à  bout  son  projet 
d'émission  en  3  0/0  et  insiste  pour  réaliser  l'opération 
au  commencement  de  janvier.  Il  est  à  souhaiter,  pour 
le  bien  du  crédit  de  l'Espagne,  qu'elle  réussisse. 

Les  fabricants  de  sucre  font  parler  d'eux.  En  effet, 
cette  industrie  traverse  encore  une  crise  de  surproduc- 
tion et  une  partie  d  s  intéressés  voudrait  sauver  les  ca- 
pitaux engagés,  ce  qui  n'a  rien  que  de  très  naturel.  A 
cet  effet,  on  a  proposé  au  Ministre  des  Finances  de  lui 
assurer  25.000.000  de  pesetas  d'impôt,  soit  5.000  000  de 
plus  de  ce  que  perçoit  le  Trésor  actuellement  :  l'Admi- 
nistration n'aurait  plus  à  intervenir,  la  fabrication  et 
ensuite  les  fabricants  demanderaient  la  concession  du 
monopole  de  la  vente  (comme  il  est  arrivé  pour  les  ex- 
plosifs;, ce  qui  entraînerait  une  augmentation  des  prix 
du  sucre.  Il  est  vrai  que  ces  Merricios  se  défendent 
d'avoir  eu  l'idée  d'élever  le  prix  de  ce  produit,  niais 
d'après  ce  qu'on  affirme,  ils'ont  déjà  pensé  à  la  ma 
nière  d'y  parvenir.  On  vendrait  aux  prix  actuels,  une 
sorte  de  sucre  de  rebut,  et  tous  ceux  qui  voudraient  en 
avoir  une  qualité  passable  devraient  en  acheter  plus 
cher,  C'est  limpide,  mais  je  ne  crois  pas  que  le  tour 
réussisse. 

La  Bourse  a  été  ferme  cette  semaine,  sur  l'annonce 
du  taux  de  l'intérêt  fixé  par  le  Ministre,  pour  les  obli- 
gations du  Trésor,  car  à  ce  prix,  on  estime  qu'aucun 
capitaliste  n'y  prendra  part  et  que  les  disponibilités 
provenant  des  dividendes  et  des  coupons  au  Ie*  jan- 
vier prendront,  du  moins  en  partie,  le  chemin  de  la 
Bsurse. 

La  Renie  Intérieure  a  rattrapé  le  cours  de  73  0/0  et 
quelques  spéculateurs  voudraient  la  pouser  à  73  50  0/0 
pour  la  liquidation. 

Les  reports  fin  janvier  ont  été  de  0.20  0/0  eton  enre- 
gistre quelques  options  à  0.30  0/0. 

Les  valeurs  Coloniales  de  plus  en  plus  rares. 

Les  actions  de   la  Banque  d'Espaanc  ont  regagné 

10  0/0.  S'il  est  vrai  que  la  foi  sauve,  les  actionnaires 
qui  achètent  à  de  pareils  cours  ont  gagné  le  paradis. 

Les  actions  des  Tabacs  avec  tendance  à  la  hausse. 
Celles  de  la  Banque  Hypothécaire  d'Espagne  très  fer- 
mes à  190. 

Quelques  affaires  en  obligations  du  chemin  de  fer  de 
Valladolid  à  Ariza  à  102  25  0/0.  Les  obligations  de  la 
Ville  de  Madrid  i  0  0  à  74  50  0/0;  les  6  0/0  1801, 

11  99  0/0. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  les  prin- 
cipales valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 

2  déc.      9déc.     16  déc.    25  déc. 

4  0/0  Intérieure                  71  85  72  65  72  70  72  05 

4  0/0  Extérieure   79  50  79  80  79  75 

5  0/0  Amortissable              92  75  93  25  93  10  93  85 

Banque  d'Espagne              493  ..  491  . .  481  ..  490  . . 

—  Hypothécaire  ..  189  ..  189  ..  190  . .  190  .. 
Comp.  Ferm.  des  Tabacs  403..  407..  405..  406  5(1 
Chèque  sur  Paris   40  95      30  50  35  25  35  45 

—  sur  Londres....  35  46  32  70  35  90  3'»  10 
Bons  cubains  6  0/0              86    86  75  .... 

—         5  0/0    71  50      72  30   

Cédulcs  hypoth.  5  0/0...     102..     102..     102  05   

—  4  0/0. . .     100  90    100  90     100  85 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Italie 


Le  Ministre,  cédant  aux  observations  de  la  Banque 
d'Espagne,  a  remanié  la  loi  sur  le  service  de  la  Tréso- 
rerie  en  renonçait  à  demander  pour  le  Trésor  un  in- 
térêt supérieur  à  celui  qu'il  paye  à  la  Banque  pour  les 
avances  qu'il  demande.  Par  conséquent,  cet  intérêt 
reste  fixé  à  2  1, 2  0/0  l'an  dans  tous  les  cas. 

11  est  probable  que  le  dividende  de  la  Banque  il'IJs- 
pagne  va  être  fixé  à  65  pesetas  par  titre,  à  compte  des 
bénéfices  île  1901. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espaqne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  -f-  argent,  1,4  millions; 
avances,  1;  comptes  courants,  1.5;  —  circulation.  0.6, 
Le  compte  en  or  du  Trésor  est  passé  de  3.8  millians  à 
8.5  millions. 


et  ? 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  2  décembre  1901  (4S  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1898 

1899 

1900 

1901 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Lérida-Reus  ■  ■ . 
Aimanta  Valence 

Total  No.'d  de  l'Esp. 

Andalous  

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne. 

2010 
1S4 
10  i 

499 

Pesetas 

55.S15.4I8 
15.891  029 
1.4 '6  812 
H. 350.153 

Pesetas 

59  440  3i3 
11.265  343 
1450  551 
12  091.513 

Pesetas 

«1.191  809 
11.605.651 
!. 257. 920 
12  311  982 

Pesetas 

62T.9a8.361 
18.541.505 
1. 216. 085 
12.245.661 

34i»1 

84.484  4G2 

90.253.150 

92. 913. 362 

94.961  «12 

1001 

3550 
246 

17.7Ti.391 

59. «81  658 
1.215.039 

11.. 534. 258 

82.114.192 
1.142  633 

18. 283. 451 

85  415  142 
2. 880. 592 

18.132.481 

86.851.302 
3.054-369 

Le  Budget  des  Recettes.  —  Voici  les  différences  qu'offre 
le  budget  des  recettes  pour  1902,  d'après  le  rapport  de  la 
Commission,  comparativement  au  budget  de  1900  : 

Budget  do  Augmon- 
l!t()2  talion 

(En  pesetas) 

1°  Dons  et  contributions  directes,  'il3.470.876  -f  37.44(.i.5X6 

2"  Contributions  indirectes   3: 111.590. 000  -f  13. 900. 000 

8"  Monopoles  et  services  exploités  lti2.H2O.0OLi  +  0-109.97U 
4"  Propriétés  : 

Ri-venus   21.025.358  4-  1.447.104 

Ventes   8.350.000  -f  6.330.000 

5"  Ressources  du  Trésor   29  182.014  -f-  23.177.014 

Total   974.437.748   +  88.523.080 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  24  décembre  1901. 

Les  fêtes  de  fcîoël  ont  détourné  l'attention  «lu  public;  les 
affaires  sont  très  calmes  mais  les  cours  restent  soutenus. 

On  cote  l'Inlérieure  à  72  95;  l'Amortissable  à  82  05;  le 
change  sur  Paris  est  à  35  62. 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  24  décembre  1901. 

Vote  des  Projets  financiers.  —  Vacances  parlementaires.  —  Projet  de 
Réorganisation  des  Bourses.  —  Là  Banque  de  Rome.  —  Le  Crédit 
franco-italien.  —  Le  Commerce  extérieur. 

La  Cbambre  vient  de  se  séparer  après  avoir  voté, 
par  184  voix  contre  58,  le  projet  des  mesures  finan- 
cières présenté  par  le  Gouvernement.  M.  Zanardelli  a 
tenu  la  main  pour  cpie  ce  vote  intervint  avant  les  va- 
cances de  Noël  :  nous  avons  eu  pendant  plusieurs  jours 
des  séances  extraordinaires  qui  ont  duré  de  9  beures 
du  matin  à  9  heures  du  soir,  avec  une  courte  suspen- 


sion pour  le  déjeuner.  Les  projets  de  dégrèvement' 
ainsi  que  les  mesures  de  compensation,  ont  passé  à  la 
date  voulue  et  l'opposition,  un  peu  troublée  par  la 
vigoureuse  direction  imprimée  aux  débats,  n'a  pas  mis 
à  la  discussion  de  trop  grands  obstacles. 

Le  Gouvernement  a  ainsi  donné  une  preuve  de  sa 
force  :  depuis  la  réouverture  du  Parlement,  le  Minis- 
tère a,  d'ailleurs,  conduil  d'une  main  très  sûre  les  dif- 
férents projets  à  l'ordre  du  jour  et  ce  l'ait  est  de  nature 
à  donner  confiance  dans  l'avenir. 

La  Chambre  s'étant  ajournée  sine  die  on  ignore  à 
quelle  date  les  séances  seront  reprises  :  on  croit  que  la 
rentrée  ne  s'effectuera  pas  avant  la  fln  de  janvier.  Ces 
vacances  ont  été,  cette  fols,  méritées,  car  l'Assemblée 
a  fait  œuvre  utile. 

Quand  elle  se  réunira  de  nouveau,  le  Gouvernement 
lui  soumettra  d'autres  projets  en  ce  moment  à  l'étude. 
Parmi  ceux-ci,  il  en  est  un  qui  concerne  la  législation 
des  Bourses  et  qui  es1  basé  sur  la  réglementation  exis- 
taul  en  France  et  en  Allemagne.  En  voici  les  points 
fondamentaux  : 

1°  Liquidation  de  quinzaine  pour  toutes  les  Bourses  ; 

2°  Cautionnement  élevé  et  en  nom  propre  de  la  pari 
des  agents  de  change  ; 

3°  Défense  aux  agents  de  change  de  spéculer  ou  de 
recevoir  des  ordres  directs  des  particuliers  ; 

4°  Défense  aux  agents  de  change  d'avoir  un  ou  plu- 
sieurs associés,  que  ce  soit  sous  forme  de  procura- 
teurs, banquiers  ou  industriels. 

Des  abus  assez  graves,  signalés  depuis  longtemps 
déjà,  expliquent  la  réforme  que  le  Gouvernement  pro- 
jette. On  désire  d'autant  plus  organiser  le  marché,  que 
l'animation  parait  revenir  sur  toutes  nos  places  et,  que 
leur  importance  peut  s'accroître  du  fait  de  l'afflux  des 
capitaux  étrangers. 

Nous  avons  une  preuve  de  ce  mouvement  de  capi- 
taux dans  l'établissement  des  Banques  italiennes  au 
dehors  et  d'Institutions  étrangères  en  Italie. 

C'est  ainsi  que  la  Banque  de  Rome  porte  son  capital 
de  6  à  10  millions  et  élargit  sa  sphère  d'intérêts  sur  des 
places  non  italiennes.  De  plus,  si  besoin  est,  elle  a 
projeté  d'élever  jusqu'à  20  millions  son  capital,  présen- 
tement fixé  ;'i  10  millions. 

11  faut  noter  également  la  constitution  définitive 
pour  la  fin  du  mois  de  la  Société  Frânco-ItaMenne, 
laquelle  entend  prendre  part  au  mouvement  écono- 
mique et  industriel  de  l'Italie. 

Il  nous  semble  voir  là,  dit  la  Correspondance  d'Italie. 
deux  phénomènes  qui  devraient  s'éliminer  réciproquement, 
mais  ils  ont  une  signification  bien  différente. 

Pour  qui  considère  le  caractère  de  la  Banque  de  Rome, 
il  faut  reconnaître  que  son  action  en  Franco  aura  pour  con- 
séquence une  vaste  concentration  de?  capitaux,  dont  le  centre 
sera  la  capitale  du  catholicisme  et  de  l'Italie,  alors  que 
l'intervention  directe  du  capilal  français  chez  nous  représente 
la  preuve  d'un  développement  économique,  auquel  on  ne 
peul  négliger  de  prendre  part. 

D'une  manière  comme  de  l'autre,  il  faut  se  féliciter  de  ces 
phénomènes,  lesquels  indiquent  que  la  haule  finance  voit 
un  avenir  dans  notre  pays,  qui,  non  abondamment  pourvu 
de  capitaux,  est,  par  contre,  fourni  d'énergies*  auxquelles  il 
ne  manque  que  ce  moyen  nécessaire  et  complémentaire  pour 
passer  de  l'état  d'impuissance  à  celui  de  l'action. 

La  valeur  des  importations  pour  les  onze  premiers 
mois  de  1001  a  été  de  1.695.625.850  lire  et  celle  des  ex- 
portations de  1. '291. 358.081  lire.  Les  premières  sont  en 
augmentation  de  154.037,397  lire  et  les  secondes  de 
83.409.620  lire  par  rapport  à  la  la  période  correspon- 
dante de  1900. 

Les  importations  de  métaux  précieux  ont  atteint 
11.079.300  lire  et  les  exportations  14.861.000  lire  en 
aimmentation  de  6.364,900  et  lOi.000  lire. 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Minisire  des  finances 
communique  les  receltes  principales  du  Trésor  pendant  les 
cinq  premiers  mois  de  l'exercice  courant  (juillet  à  fin  no- 
vembre 19011),  comparées  à  la  période  correspondante  de  1  exer- 
cice précédent. 


I/KCONOMISTE  EUROPEEN.  —  Russie 


82? 


En  voici  le  tableau  : 


Résultats  à  lin  novembre 


Chapitres 


1901-1902 


1900-1901  Différences 


Taxe  sur  les  affaires  88.491.245 

Imp.  Couds  rustiques  34.043.071 

—  propriété  bâtie.  30. 197.084 

—  richesse  inobil.  73.518.097 
Taxe  decoustruclion  68.975.937 
Douanes,  dr.  niarit.  100.418.591 
Droits  de  consonim. 

Tabacs..-.   85.203. 4  40 

Sels..   31. 096.50'2 

Loterie   26.771.441 

Totaux   566 . 520 . 505 


(En  lire) 
85.928.098  — 
35.349.583  — 
29.896.989  -f 
09.973.289  + 

59.090.351  + 
98.545.424  + 
33.081.512  — 

82.641.352  + 
30.498.558  + 
27.290.546  — 


2.436.853 
1.306.512 

300.095 
3.544.808 
9.885.586 
1.873.267 

276.515 
2.562.088 

597.944 

519.105 


552.295.702  +14.224.803 


Recettes  des  Chemins  de  fer  en  1900-1901.  —  Voici, 
d'après  les  bulletins  de  l'Inspecteur  royal  des  chemins  de  fer 
italiens,  un  tableau  des  produits  de  ces  lignes  en  1900-1901, 
comparés  à  ceux  de  l'exercice  précédent  et  aux  prévisions  : 

Prévisions  Recettes   Recettes  Différ. 
Nature  pour  de  de  en 

des  produits        1900-1901  1900-1901  1899-1900  1900-1901 

Réseaux  principaux  :  (Eu  milliers  de  lires') 

Voyageurs   98.640  105.400  100.236  +  6.163 

Transports  à  grande 

vitesse   22.160  21.011  21.075  —  64 

Transports  à  petite 

vitesse  accélérée..  14.755  12.492  14.509  —  2.017 
Transports  à  petite 

vitesse                    136.755  129.034  133.8Ô9  —  4.225 

Produits  hors  trafic.  1.510  1.524  1.601  —  76 

Total              273.840  270.060  271.281  —  1.221 

Participât,  de  l'Etat.     72.000  71.949  72.388  —  439 

Réseaux  secondaires  : 

Méditerranée                 5.643  5.602  5.845  —  242 

Adriatique                    8.949  9.319  9.485  —  166 

Sicile                           2.318  2.527  2.366  -+-  160 

Total   16.911      17.448      17.696  ~  248 

Produits  affectés  à 
l'Etat  (1)   15.065      15.639      15.867   —  227 

Réseaux  princi- 
paux et  secondaires 
réunis  : 

Méditerranée   148.643  149.228     146.331   -+-  2.898 

Adriatique   130.749  126.291     131.242   —  4.950 

Sicile   11.358  11.987      11.404   +  583 

Total   290.751     287.508     288.977   —  1.468 

Participation  et  pro- 
duits   affectés  à 

l'Etat   87  565      87.588      88.255   —  666 

Chemins    de  fer~~ 
divers  : 

Produits   ..  20.402      19.372   h-  1.029 

Navigation  par  le  dé- 

troit  de  Messine  : 
Ligne  Messine-Reg- 

gio   120  180  158    -f-  22 

Ligne  Messine- Villa 

San  Giovanni.-   45  47  48   —  1 

Total  ~~      165  ~       227  ~        206   +  ~2~î 

Participât,  de  l'Etat.  45  75  (14  11 


RUSSIE 


Courrier  de  la  Bourse  de  Home 


Rome,  26  décembre  1901. 

Les  affaires  .sont  très  peu  actives  et  les  cours  restent  indécis 
en  dépit  de  l'amélioration  générale. 

La  Rente  est  à  102  35  ;  Méridionaux,  680  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  481  ...  Banque  Nationale  873  ... 

(1)  Nets  de  la  cote  dévolue  aux  fonds  de  prévoyance,  en  rai- 
son du  10  0/0  pour  la  Méditerranée  et  Adriatique  et  du  15  0/0 
pour  la  Sicile. 


Le  Grand  Transsibérien  (Suite  et  (in)  (1) 

Pour  ce  qui  est  de  l'installation  des  émigrants  en  Sibérie, 
le  Comité  s'est  préoccupé,  avant  tout,  de  l'aire  relever  des 
terrains  libres  qui  étaient  utilisables  à  cet  effet,  et  de  pré- 
parer un  nombre  suffisant  de  territoires  dits  de  colonisation. 

Dans  ce  but  ont  été  institués,  par  le  Ministère  de  l'Agri- 
culture et  des  Domaines  des  détachements  spéciaux  de  topo- 
graphes et  d'employés  du  service  d'organisation  de  ces  terri- 
toires. 

Ces  détachements  ont  d'abord  dirigé  leur  activité  sur  les 
territoires  se  rattachant  aux  localités  déjà  habitées,  car  il 
était  de  l'intérêt  de  l'œuvre  du  Transsibérien  qu'il  lût  apporté 
une  attention  particulière  à  coloniser  en  premier  lieu  la  zone 
traversée  par  le  chemin  de  fer  entre  l'Oural  et,  le  lac  Baikal, 
qui  comptait  déjà  une  certaine  population,  bien  que  très  clair- 
semée. A  cet  effet  ont  été  entrepris,  entre  autres,  par  une 
expédition  qu'avait  organisée  le  Ministère  de  l'Agriculture, 
des  travaux  hydrotechniques  pour  fournir  d'eau  la  steppe 
d'Ichim,  qui  manquait  de  sources  au  ras  du  sol,  et  pour  assé- 
cher la  steppe  marécageuse  de  Baraba. 

Les  résultats  pratiques  de  ces  travaux  ont  consisté,  au 
1"  janvier  1900,  dans  l'ouverture  de  plus  de  1.000  puits  et 
dans  la  construction  do  700  kilomètres  de  canaux  d'assèche- 
ment, qui  se  sont  trouvées  ainsi  aptes  à  la  colonisation  de 
vastes  étendues  de  terrain  jusque-là  désertes.  Le  stock  de 
terrains  utilisables  pour  l'installation  des  colons  dans  les  loca- 
lités les  plus  voisines  du  chemin  de  fer  ayant  élé  épuisé,  la 
colonisation  a  été  étendue,  d'une  part,  à  la  région  du  nord, 
dans  les  vastes  étendues  de  forêts  de  la  Sibérie,  ce  qu'on 
nomme  la  «  taiga  »  et  les  «  ourmans  »,  qui  ont  été  peuplés 
par  des  individus  provenant  des  provinces  de  l'ouest  et  du 
nord-est  de  la  Russie  d'Europe,  et,  d'autre  pari,  à  des  terri- 
toires des  steppes  relativement  éloignés  de  la  voie  ferrée. 
Dans  ces  territoires,  habités  par  des  kirghizes,  on  a  constaté, 
jusqu'en  1900,  au  moyen  d'études  statistiques  et  agricoles 
qui  y  ont  été  faites,  la  présence  de  près  de  10.000. 000  de  dé- 
ciatines de  terres  en  plus  de  ce  qui  était  nécessaire  à  ces 
peuplades  nomades.  1.000. 000  de  déciatines  ont  déjà  été  pré- 
levées sur  ce  surplus  pour  être  attribuées  à  la  colonisation 
russe.  Ont  été  transformées  en  tout,  de  1893  à  1899,  en  terri- 
toires de  colonisation,  près  de  7.000. 00O  de  déciatines  déterres 
libres  appartenant  à  l'Etat,  principalement  dans  les  pro- 
vinces de  Tobolsk  et  de  Tomsk,  et  dans  le  territoire  d'Akmo- 
linsk.  Sur  ce  chiffre,  près  de  5.000.000  de  déciatines  ont  déjà 
été  occupées  par  des  colons. 

A  l'effet  de  faciliter  aux  émigrants  leur  première  installa- 
tion en  Sibérie,  le  Comité  du  Transsibérien  délivre  chaque 
année,  sur  le  fonds  des  entreprises  auxiliaires,  des  sommes 
pour  être  réparties  entre  les  colons  les  plus  nécessiteux  par 
les  soins  des  employés  du  Ministère  de  l'Intérieur,  chargés 
des  affaires  relatives  aux  paysans  sibériens,  sous  forme  de 
menues  avances  en  argent  et  de  prêts  en  nature  pour  monter 
leurs  maisons  et  ensemencer  leurs  champs. 

En  outre,  le  Comité  a  organisé  des  dépôts  de  bois  où  les 
matériaux  de  construction  sont  délivrés  aux  paysans  établis 
dans  des  régions  dépourvues  de  forêts  ;  il  a  été  créé,  de  plus, 
en  Sibérie,  toute  une  série  de  dépôts  d'instrument j  agricoles 
qui  sont  vendus  aux  émigrants  avec  de  facilités  de  paiements. 
En  1899,  le  mouvement  de  fonds  annuel  de  ces  derniers  dé- 
pôts a  dépassé  1.250.000  franes.  La  direction  de  ces  deux 
catégories  de  dépôts  est  confiée  aux  employés  chargés  du  ser- 
vice de  l'émigration. 

En  même  temps,  qu'il  a  été  donné  satisfaction  aux  intérêts 
et  aux  besoins  matériels  des  colons  sibériens,  il  a  été  pourvu 
à  leurs  besoins  inoraux.  L'assistance  sous  eu  rapport  est  ve- 
nue de  la  nation  russe  toute  entière.  Sur  l'initiative  de  l'Em- 
pereur actuellement  régnant,  a  été  organisé  près  la  Chancel- 
lerie du  Comité  des  Ministres,  au  moyen  d'offrandes  particu- 
lières, un  fonds  spécial  subventionné  par  le  Comité  du  che- 
min de  fer  Transsibérien  ;  ce  fonds,  qui  porte  le  nom  de 
l'Empereur  Alexandre  III,  est  destiné  à  la  construction  d'égli- 
ses et  d'écoles  dans  les  villages  habités  par  les  colons  sibé- 
riens. 

En  1900,  son  montant  dépassait  déjà  le  chiffre  de  3.000.000 
de  francs.  A  l'aide  des  ressources  ainsi  recueillies,  il  a  été 
construit  en  Sibérie  100  églises  et  73  écoles,  la  construction 
de  65  églises  et  de  32  écoles  a  été  commencée.  Sur  les  mêmes 
bases  a  été  constitué  un  autre  tonds  pour  des  œuvres  de  bien- 
faisance en  faveur  des  immigrants,  au  moyen  duquel  il  est 
pourvu  à  l'entretien  en  Sibérie  de  trois  asiles  pour  orphelins 
de  colons,  à  l'organisation  en  1900  d'un  service  médical  pour 

(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n<"  515  a  518. 
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maladies -d'yeux  dans  les  villages  habites  par  la  population 
immigrée,  à  l'assistance  de  celle-ci  en  cas  de  malheur,  à  la 
construction  de  routes  à  travers  les  ourmans,  etc. 

Grâce  à  la  construction  du  chemin  de  fer  de  Sibérie,  le 
mouvement  d'émigration  s'est  considérablement  accru,  et  a 
atteint  une  intensité  qu'il  n'avait  pas  eue  jusque-là.  Depuis 
la  création  du  Comité  du  Transsibérien  ont  émigré  eu  Sibérie  : 

Individus 

Années  des  deux  sexes 

1893   05.000 

1894   76.000 

1895   109.000 

189(5   203.(100 

1897   87.000 

1898   206.000 

1899   .  225.000 

Total   971.000 

11  a  été  transporté  de  plus  durant  cette  période,  sur  lés  bâ- 
timents de  la  Qotte  patriotique,  dans  la  région  de  l'Oussouri 
25.000  individus,  soit  1  1/2  fois  de  plus  que  dans  les  dix  an- 
nées précédentes. 

De  cette  manière,  le  total  général  de  l'émigration  en  Sibérie 
pendant  tout  le  temps  où  a  fonctionné  le  Comité,  a  été  de 
!  196.' 00  individus,  ce  qui  donne  une  moyenne  de  142.000 
par  an. 

Un  des  principaux  résultats  des  mesures  prises  pour  régu- 
lariser le  mouvement  d'émigration  à  été  d'amener  les  émi- 
grants  à  mieux  avoir  conscience  de  la  portée  de  l'acte  qu'ils 
allaient  entreprendre;  ce  résultat  s'est  traduit  par  une  dimi- 
nution notable  des  cas  d'émigration  arbitraire,  c'est-à-dire 
non  précédée  d'une  autorisation  gouvernementale,  par  l'abais- 
sement du  taux  de  mortalité  des  émigrants  pendant  la  route, 
lequel  taux  n'est  plus  que  0,14  0/0  sur  Le  chiffre  total  du 
mouvement  migratoire.  Enfin,  grâce  à  ces  mesures,  des  pro- 
cédés de  culture  plus  avances  ainsi  que  l'emploi  d'instru- 
ments agricoles  plus  perfectionnés  ont  été  introduits  en 
Sibérie. 

Au  cours  de  son  œuvre  de  régularisation  du  mouvement 
colonisateur,  le  Comité  s'est  appliqué  à  étudier  les  forces 
productives  de  la  Sibérie  et  à  donner  une  impulsion  au  dé- 
veloppement de  ce  pays  sous  le  rapport  commercial  et  indus- 
triel. C'est  à  cet  ordre  d'idées  qu'il  faut  rapporter  les  mesu- 
res prises  pour  faire  procéder  à  des  recherches  géologiques, 
dans  Le  but  de  mettre  à  jour  les  richesses  minérales  enfouies 
dans  le  sol.  l'ne  attention  spéciale  a  été  apportée  an  minerai 
de  charbon,  à  l'effet  de  procurer  un  combustible  à  bon  mar- 
ché au  chemin  de  fer  de  Sibérie  qui  traverse  des  régions  en- 
tières dépourvues  de  forêts.  Les  recherches  entreprises  par 
les  ingénieurs  du  ressort  du  Ministère  de  l'Agriculture  ont 
fait  découvrir  toute  une  série  de  gisements  carbonifères,  en 
partie  près  de  la  voie  ferrée  elle-même,  c'est-à-dire  prés  des 
-talions  de  Soiidgenka.  Teherem kliovo,  Mvsovaja,  91  en  par- 
tit; plus  à  l'écart  de  la  ligne  (gisements  d'Ekibaz-Touga  près 
de  la  ville  de  Pavlodar,  etc.) 

Quelques-uns  de  ces  gisements,  celui  d  Ekibaz-Touga  et 
partiellement  celui  de  Soudgenka,  ont  été  donnés  en  exploita- 
tion à  des  entrepreneurs  particuliers.  Outre  ces  découvertes 
en  minerai  combustible,  les  recherches  géologiques  ont  fait 
trouver  des  mines  de  fer  dans  le  Transbaïkal.  du  cuivre  dans 
la  contrée  îles  steppe-,  .les  gisements  de  néphrite  dans  la  pro- 
vince d  lrkoutsk,  etc.  Dans  l'intérêt  du  développement  de  la 
production  aurifère  en  Sibérie,  qui  donne  par  an  (moyenne 
des  années  1891  a  189/  près  de  30  tonnes  d'or,  il  a  été  pro- 
cédé à  des  études  de  ces  gisements  sous  le  rapport  technique 
et  économique,  dans  les  régions  du  Yenisseï,  de  l'Amour  et 
de  la  Léna. 

Une  expédition  spéciale  a  été  chargée  d'étudier  au  point 
de  vue  de  cette  production  la  côte  nord-ouest  de  La  mer 
d'Okhotsk  ;  on  a  découvert  dans  les  bassins  fluviaux  de  cette 
région  des  gisements  aurifères  pouvant  être  exploités.  A 
partir  de  1900  ceux-ci  seront  donnés  en  exploitation  pour 
une  durée  de  quinze  ans  à  ceux  des  entrepreneurs  russes  ou 
étrangers,  ou  bien  aux  Sociétés  d'actionnaires  qui  offriront  le 
maximum  de  paiement  au  Trésor  pour  une  même  quantité 
d'or  extraite.  Des  gisements  semblables  ont  été  découverts 
dans  la  presqu'île  de  Quantouu. 

Les  travaux  entrepris  par  le  Comité  pour  l'amélioration  de 
la  navigabilité  des  fleuves  sibériens  et  en  particulier  de 
l'Amour,  ainsi  que  du  lac  Baîkal  ont  eu  également  une 
grande  importance  pour  le  développement  de  la  vie  écono- 
mique en  Sibérie.  Sur  quelques-uns  de  ces  fleuves  a  été 
organisée  la  navigation  à  vapeur.  A  l'effet  de  rendre  plus 
sûre  la  navigation  sur  le  lac  Baîkal,  où  les  tempêtes  sont 
fréquentes,  et  qui  est  une  des  voies  les  plus  importantes 
aboutissant  au  Transsibérien,  le  Comité  a  chargé  en  1897 
une  expédition  formée  par  le  Ministère  de  la  Marine  d'étudier 


ce  lac  au  point  di  vue  hydrographique  ;  la  durée  do  ces 
travaux  est  de  cinq  ans. 

Cette  expédition  a  déjà  découvert  un  certain  nombre  de 
criques  propres  au  mouillage  des  bâtiments,  elle  a  corrigé  la 
carte  du  Baîkal,  adoptée  jusqu'ici,  et  a  établi  des  phares  sur 
quatre  points  principaux  du  lac.  Les  travaux  de  l'expédition 
ont  une  grande  importance  au  point  de  vue  du  développe- 
ment économique  des  localités  situées  sur  le  lac,  qui  abondent 
en  richesses  minérales  de  toute  espèce,  et  qui  disposent  des 
grandes  ressources  que  leur  offre  la  pêche.  Sous  le  rapport 
scientifique,  il  faut  mentionner  comme  très  importantes  les 
études  relatives  à  la  flore  sous-marine  et  à  la  faune  du  lac 
Baîkal,  lequel  est  un  des  réservoirs  d'eau  potable  les  plus 
profonds  du  globe  près  de  1.500  mètres  de  profondeur). 

Outre  le  lac  Baîkal,  ont  été  étudiées  au  point  de  vue  hydro- 
graphique par  le  Ministère  de  la  Marine  sur  les  fonds  délivrés 
par  le  Comité;  les  embouchures  de  l'Obi  et  du  Yenisseï  ainsi 
qu'une  partie  de  la  mer  de  Kara,  à  l'effet  de  rendre  plus 
accessible  l'entrée  en  Sibérie  par  les  mers  du  nord,  et  de 
développer  sur  les  rivages  sibériens  de  l'océan  Glacial 
l'industrie  de  la  pêche  et  l'exploitation  des  richesses  animales 
de  cette  contrée. 

Ces  études  ont  montré  que  le  Yénisseï  n'a  pas  de  barre  et 
qu'il  est  accessible  aux  vapeurs  océaniens  sur  une  étendue 
de  1.600  kilomètres  à  partir  de  son  embouchure  ;  enfin,  de 
plus,  que  l'Obi  est  ouvert  par  la  voie  maritime  aux  bâti- 
ments dont  le  tirant  d'eau  ne  dépasse  pas  12  pieds  ;  pour  les 
bâtiments  qui  ont  un  tirant  d'eau  plus  grand  a  été  trouvée 
une  crique  bien  abritée  des  vents  et  qui  porte  le  nom  de 
Nakhodka, 

Pour  développer  les  relations  commerciales  avec  les  contrées 
de  l'Extrême-Orient,  c'est-à-dire  avec  la  Chine  et  le  Japon,  le 
Comité  a  organisé  un  port  de  commerce  à  Vladivostok, 
pourvu  en  temps  d'hiver  d'un  vapeur  brise-glaces  d'une 
grande  puissance,  el  outillé  pour  admettre  annuellement  à 
l'entrée  et  à  sortie  des  cargaisons  d'un  poids  total  de  1<  10.000 
tonnes.  La  Banque  Russo-Chinoise  a  été  fondée.  A  l'effet  de 
faciliter  l'importation  par  mer  des  matériaux  de  construction 
pour  le  Chemin  de  fer  de  l'Est-Ohinois,  ainsi  que  pour  déve- 
lopper Le  commerce  d'exportation  russe  en  Extrême-Orient, 
la  Compagnie  de  ce  chemin  de  fer  a  organisé  une  ligne  de 
navigation  à  vapeur  sur  l'océan  Pacifique  et  La  rivière 
Soungara  qui  traverse  la  partie  La  plus  industrielle  et  la  plus 
peuplée  de  la  Mandchourie. 

Sur  les  coPs  delà  mer  Jaune,  qui  est  toujours  libre  de 
glaces,  sur  un  des  points  extrêmes  de  la  grande  route  de 
transit,  à  Talienwan,  à  été  entreprise,  par  l'ordre  de 
S.  M.  l'Empereur  actuellement  régnant,  la  construction 
d'une  ville  nouvelle  qui  porte  Le  nom  de  Dalny  (Lointain)  et 
qui  a  été  érigée  en  port  franc.  La  situation  exceptionnelle- 
ment favorable  de  cette  ville  et  les  privilèges  qui  Lui  ont  été 
conférés  sont  destinés  à  en  faire  un  des  centres  principaux 
pour  les  relations  commerciales  entre  l'ancien  monde  et  le 
nouveau. 

On  sait  que  le  dernier  tronçon  du  grand  Transsibérien  a 
été  termine  le  9  novembre  1901.  Voici  le  texte  des  télé- 
grammes échangés  à  cette  occasion  : 

'lèlvgramme  adressé  à  l'Empereur  de  Russie  par 
M.  de  Witte. 

Votre  Majesté  Impériale  a  personnellement  posé,  le  19  mai 
1891.  le  premier  chaînon  du  grand  chemin  de  fer  de  Sibérie. 
Aujourd'hui,  anniversaire  de  l'avènement  au  trône  de  Votre 
Majesté  Impériale,  s'est  effectué  l'achèvement  de  La  voie  sur 
La  ligne  de  l'Est  Chinois.  Le  cœur  plein  de  joie,  j'ose  présen- 
ter à  Votre  Majesté  Impériale  mes  félicitations  féales  à  l'oc- 
casion de  cet  évéDement  historique.  Par  la  pose  de  rails  sur 
une  distance  de  plus  de  2  400  verstes,  depuis  le  Transbaïkal 
jusqu'à  Vladivostock  et  Port-Arthur,  la  construction  de 
notre  chemin  de  fer  en  Mandchourie  est  terminée,  pour  le 
gros  oeuvre,  bien  entendu.  Quatre  ans  à  peine  se  sont  écou- 
lés depuis  le  commencement  des  travaux.  Malgré  les  difficul- 
tés extraordinaires  qu'on  a  rencontrées  et  la  destruction  de 
la  majeure  partie  de  la  voie,  l'année  dernière,  la  circulation 
peut  s'effectuer  maintenant  sur  toute  la  longueur  de  la  ligne. 
J'espère  que  d'ici  deux  ou  trois  ans  tous  les  travaux  restants 
seront  terminés  et  que  la  ligne*  sera  livrée  à  la  circulation 
permanente  et  régulière. 

De  Witte. 

Réponse  de  l'Empereur  à  M.  de  Witte  : 
Je  vous  remercie  sincèrement  pour  votre  communication, 
qui  me  réjouit.  Je  vous  félicite  de  voir  achevé,  dans  un 
délai  si  bref  et  au  milieu  de  difficultés  extraordinaires,  un 
chemin  de  fer  qui  constitue  une  des  plus  grandes  entreprises 
du  monde  entier. 

Nicolas. 
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BRESIL 

Le  Commerce  extérieur.  —  Lo  Gouvernement  brésilien 
vient  de  dresser  une  statistique  rigoureuse  de  toutes  les  ex- 
portations, d'après  les  déclarations  que  doit  faire  chaque 
bâtiment  quittant  les  ports  brésiliens.  Les  navires  doivent 
déclarer  au  bureau  de  statistique  commerciale  la  quantité  et 
la  valeur  île  leur  chargement.  Voici  quel  a  été  ce  mouvement 
d'exportation  pendant  le  premier  trimestre  de  l'année  : 

Liv.  si. 

Animaux  et  Durs  dérivés   312.980 

Minéraux  et  leurs  produits   170.125 

Produits  agricoles  et  leurs  dérivés   8.785.018 

Espèces  d'or  et  d'argent   10.127 

Total   9.278.850 

Ce  tableau  montre  que  les  produits  de  l'agriculture  et  des 
forêts  concentrent  la  presque  totalité  des  efforts  des  Brési- 
liens. Dans  un  pays  aussi  peu  développé  et  aussi  neuf  que 
celui-ci,  ce  fait  n'à  rien  de  surprenant.  L'histoire  du  Brésil 
nous,  montre,  cependant,  qu'il  fut  un  temps  où  l'industrie 
minière  occupait  une  place  prépondérante  dans  le  commerce 
extérieur;  actuellement,  sa  participation  est  presque  nulle. 


CHILI 

Le  Budget  pour  1902.  —  La  Commission  mixte,  qui 
établit  le  budget  chilien  pour  1902,  a  fait  une  réduction  d« 
10  millions  dans  les  dépenses. 

Le  budget  chilien  pour  1903  estime  les  recettes  de  cet  exer- 
cice à  96.950.0tX)  piastres  et  les  dépenses  à  95.850.000  piastres. 
Si  ces  prévisions  se  réalisent,  il  y  aura  donc  un  boni  de 
1.100.000  piastres.  Les  trois  plus  importantes  sources  de  reve- 
nus du  Chili  sont  le  droit  sur  le  nitrate,  la  taxe  sur  les  im- 
portations et  les  chemins  de  fer  de  l'Etat,  dont  on  attend  res- 
pectivement 48.  26  et  15  millions  de  piastres. 

Dans  le  premer  semestre  de  l'année  courante,  l'importation 
s'est  élevée  à  65.766.581  piastres  et  l'exportation  à  80.799. 88L 
piastres. 

Dans  les  huit  premiers  mois,  les  douanes  ont  perçu 
45.756.681  piastres  de  droits  d'importation  et  d'exportation. 


Expansion  commerciale.  —  Il  résulte  de  la  statistique 
commerciale  de  l'année  1900,  dit  la  Revista  Commercial  de 
Vàlparaiso,  que,  dans  les  importations  au  Chili,  la  part  de 
la  •  .rànde-Bretagne  est  de  33.05  0/0,  celle  de  l'Allemagne  de 
36.70  0/0,  celle  des  Etats-Unis  de  9.41  0/0  et  celle  de  la 
Franco  de  8  0/0.  A  l'exportation  du  Chili,  constituée  presque 
exclusivement  do  matières  premières,  la  part  de  la  Grande- 
Bretagne  dépasse  75  0/0. 

L'importation  au  Chili  se  compose  principalement  de  tissus, 
de  machines  et  de  produits  manufacturés  d'usage  domestique. 
L'Allemagne  s'efforce  d'atteindre  le  premier  rang  dans  les 
importations  :  en  1900,  son  importation  a  augmenté  de  5  mil- 
lions de  piastiei.  Les  Etats-Unis  ont,  de  leur  côté,  augmenté 
leur  importation  de  4.000.000  de  piastres  environ. 

Le  commerce  de  la  France  avec  le  Chili  est  en  décroissance. 
Ou  présume  que  dans  dix  ans  les  Etats-I'nis  et  l'Allemagne 
doubleront  leurs  exportations  au  Chili  sans  que  la  surélé- 
vation du  tarif  des  douanes  y  mette  obstacle.  Le  droit  prohi- 
bitif de  60  0/0  établi  sur  quelques  marchandises  par  la  loi  du 
2:>  décembre  1897  n'a  exercé  aucune  intluence  sur  l'impor- 
tation de  ces  marchandises,  si  l'on  en  excepte  les  biscuits, 
lu  musique  imprimée  et  les  bougies  stéariques. 

Le  Chili  en  conclut  qu'il  doit  s'efforcer  d'attirer  de  plus  en 
plus  chez  lui  les  capitaux  anglais,  allemands,  français  et  des 
Etats-I'nis  pour  l'exploitation  de  ses  produits  naturels  et  de 
favoriser  aussi  dans  ce  but  l'immigration  de  travailleurs 
laborieux  et  de  bon  sens  pratique  comme  les  Anglais,  les 
Allemands,  les  Français  et  les  Américains  du  Nord,  car  les 
richesses  du  sol  chilien  peuvent  non  seulement  suffire  à  la 
consommation  du  pays  mais  encore  alimenter  l'exportaiion, 
surtout  en  produits  agricoles. 

Jusqu'à  présent  la  source  de  production  du  pays  a  été  l'in- 
dustrie minière  dont  l'exportation  a  atteint  le  chiffre  considé- 
rable de  151. 640. 148  piastres. 

Le  mouvement  delà  navigation  en  1900a.  comparativement 
à  1899,  augmenté'  de700navires  à  l'entrée  et  de  846  à  la  sortie. 
Le  total  des  navires  entrés  en  1900  a  été  de  8.053  avec  11  mil- 
lions 326  417  tonnes  et,  celui  des  navires  partis,  de  8.000  avec 
11.245  202  tonnes. 


ETATS-UNIS 

Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  En  octobre  1001, 
les  recettes  publiques  se  sont  élevées  à 49. 831. 952  dollars; les 
dépenses  ont  été  de  40. 645. 935  dollars,  ce  qui  laisse  un  excé- 
dent de  9.186.017  dollars.  Depuis  le  commencement  de  l'exer- 
cice, l'excédent  a  atteint  27.361.070  dollars. 

Voici  le  détail  des  recettes  et  des  dépenses  en  septembre, 
depuis  le  commencement  de  l'exercice  : 

Octobre  Exercice 
1901  1001-11)02 


Douanes   

Revenus  intérieurs 
Divers  


Recettes  (Dollars) 

23.415.571  85.302.319 


23.511.649 
2.904.732 


96.319.678 
10.358.844 


Total. 


49.831.952  191.980.841 


Civiles  et  diverses. 

Guerre  

Marine  

Indiennes  

Pensions  

Intérêts  


Dépenses 

i2. 018. 392 
9.543.570 
6. 12V 279 
943.808 

10.450.864 


39. 076.034 
41 .302.1/2 
22.805.624 
3.714.417 
45.583.142 


1.565.022  12.07S.382 


Total. 


40.645.935  164.610.771 


Voici  le  tableau  mensuel  des  recettes  et  des  dépenses  et  du 
montant  net  de  l'or  du  Trésor  depuis  le  commencement  de 
l'année  1901  : 

1901  Montant  net 

Recettes       Dépenses       du  Trésor 


Janvier 
Février 
Mars.  .  . 
Avril . . . 
Mai 


47. 
45. 
49 
47 
52 


520 
844 

801 

767 
029 


Juin  . 

Juillet 

Août 


oO. 
50. 
45. 


320 
394 

Septembre   44.434 

Octobre   49.831 


.287 
.  123 
.125 
.851 
.440 
,91  18 
.340 
.125 
.423 
.052 


(En 
40. 
38. 
40. 


doll 
100. 
sso. 
762. 
968. 
L36. 
045. 
3Ô7. 
351 . 
310. 
645 


as) 
707 
635 
802 
246 
561 
147 
>90 
497 
736 
935 


221 
231 
249 
245 
244 
248 
249 
258 
251 
259 


.183. 
.150. 
.046. 
.994, 
.432, 
.605 
.955, 
45:., 
.635, 
.346, 


044 
064 
643 
770 
245 
794 
831 
746 
354 
494 


L'Immigration.  —  Le  Commissaire  général  Powderly,  du 
Bureau  de  l'immigration  à  Washington,  a  publié  son  rapport 
annuel.  Il  en  résulte  que,  pendant  l'année,  il  est  arrivé  aux 
États-Unis  487.918  passagers  d'entrepont,  soit  39.346  de  plus 
que  l'année  dernière.  Les  étrangers  qui  sont  venus  aux  Etats- 
Unis  comme  passagers  de.l"  on  2''  classe  ont  été  de  74.950, 
ce  qui  fait,  pour  l'année,  un  total  de  562.868  étrangers. 

Le  nombre  des  émigrants  italiens  va  sans  cesse  en  augmen- 
tant ;  il  est  de  36  0/0  supérieur  à  celui  de  l'année  dernière  et 
est  trois  fois  supérieur  à  celui  des  émigrants  de  toutes  les 
autres  parties  de  l'Europe  réunies. 

Sur  ces  immigrants  de  L'année,  3  516  ont  été  renvoyés  dans 
leur  pays  d'origine  pdur  divers  motifs  qui  rendaient  leur 
débarquement  impossible  aux  Etats-Unis.  En  somme,  la 
moyenne  des  immigrants,  cette  année,  étaient  d'une  intelli- 
gence et  d'un  caractère  supérieurs  à  ceux  des  années  précé- 
dentes. 

A  part  la  ville  de  New- York,  où  restent  un  grand  nombre 
d'immigrants,  la  plupart  de  ceux-ci  se  sont  rendus  en  majo- 
rité dans  l'Illinois,  le  Massachusetts,  la  Pennsylvanie  et  1* 
Maryland. 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  24  décembre  1901 

Le  Marché  commence  à  s'habituer  aux  fluctuations  de 
l'Amalgamated  et  du  groupe  des  valeurs  cuprifères  :  la  ten- 
dance redevient  meilleure  et  les  cours  restent  plus  soutenus. 

Les  fonds  d'Etat  sont  calmes  et  les  titres  de  Chemins  de 
fer  ont  une  allure  irrégulière. 

Les  titres  de  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  A  tchi- 
son,  78  1/4;  Milwaukee,  162  .  / .  ;  Erie,39  7/8;  Reading,  50  ./.  ; 
Canadian  Pacific,  112  3/4;  Illinois  Central,  137  3/4;  Louis- 
ville.  105  3/4;  New-York  Central,  165  3/8  ;  Union-Paciûc, 
100  5/8. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN. 


Asie 


MEXIQUE 

Recettes  douanières.  —  Los  recettes  douanières  du 
Mexiqufi  ont  été  les  suivantes  eu  1899-1000  et  1900-1001  : 

Exercices 

1899-Ï90O- "*  Ï90O-1901  ~ 

(Piastres) 

Droits  d'importation   27.696.979  06  -20. 091 .823  75 

—  d'exportation   872.992  40  770.69.")  47 

—  de  transit   3  60  141  47 

2  0/0   additionnel   pour  les 

travaux  dans  les  ports   ...  550.968  74  516.822  23 

Droits  de  trafic  marit.  iiitér..  27.590  91  24.194  76 

—  de  tonnage   103.932  01  112  149  82 

—  additionnels  de  tonnage  73.648  87  67.733  19 

—  de  chargement  et  dé- 

chargement  179.637  05  204.604  52 

—  de  garde  et  de  magasi- 

nage  34.909  48  40.943  05 

—  de  ] latente  et  de  navi- 

gation  704    »  1.120  » 

—  de  capitaineries  de  port  17.483  05  22.898  30 

—  de  santé    77.157  61  79.322  22 

Totaux   29.636.001  03     27.943.130  78 


URUGUAY 

Le    Commerce  extérieur  pour  le  premier  semestre 

1901.  —  Iji  Direction  des  Douanes  a  publié  le  résumé  géné- 
ral du  commerce  extérieur  de  l'Uruguay  pour  le  premier 
semestre  19U1  ;  en  comparant  les  chiffres  publiés  avec  ceux 
du  premier  semestre  1900,  on  obtient  le  tableau  suivant  : 

IMPORTATIONS 

Pesos 

Premier  semestre  1900   12.741.283 

Premier  semestre  1901   12.309.331 

Différence  par  rapport  à  1900. . .    —  231.952 

EXPORTATIONS 

Premier  semestre  1900   17.707.038 

Premier  semestre  1901   17.782.249 

Différence  par  rapporl  à  191)0...      -+-  74.611 

L'attention  est  attirée  sur  les  moins-values  importantes 
qui  se  sont  produites  à  l'importation  dans  les  chapitres  des 
boissons,  des  tissus  et  confections,  compensées  d'ailleurs  par 
une  plus-value  très  forte  dans  le  chapitre  des  matériaux  pour 
l'industrie  et  machines,  due  en  grande  partie  à  l'appoint 
fourni  par  les  matériaux  destinés  à  l'achèvement  des  che- 
mins de  fer  de  l'Ouest  et  aux  arrivages  des  matériaux  du 
port. 


ASIE 


CHINE 

Shanghai,  le  19  novembre  1901. 
La  Situation  financière  de  la  Chine.  —  Un  Rapport  de  sir  Robert  Hart. 

Officiellement  ou  officieusement,  tous  les  résidents 
étrangers  établis,  à  un  titre  quelconque,  dans  les 
«  villes  ouvertes  »  de  la  Chine,  analysent  la  situation 
créée  par  les  événements  de  l'an  dernier.  D'une  part, 
les  groupes  internationaux  élaborent  des  projets  de 
revision  des  tarifs  qu'on  espère  faire  prévaloir  à  Pékin; 
d'autre  part,  les  amateurs  économistes  ou  financiers 
s'efforcent  de  procurer,  sur  le  papier,  des  ressources 
au  Céleste  Empire.  La  vérité  est  que  tout  reste  à  faire. 
D'après  les  calculs  de  M.  Taylor,  le  distingué  commis- 
saire du  Département  des  stati tiques  dans  l'Adminis- 
tration des  Douanes  impériales,  les  droits  de  5  0/0  ad 
valorem,  remplaçant,  depuis  le  11  novembre,  les  an- 
ciens droits  spécifiques,  procurent  à  peine  de  2  à  "M  2 
millions  de  taëls  de  plus-value  pour  les  recettes  doua- 
nières. D'ailleurs,  le  nouveau  tarif  donne  déjà  lieu  aux 
protestations  sans  fin  des  importateurs  anglais  et  leurs 
revendications  paraissent  devoir  être  appuyées  par  le 
Gouvernement  de  S.  M.  Britannique;  elles  seront,  dans 
tous  les  cas,  favorablement  écoutées  par  sir  Robert 
Hart  et  ses  collaborateurs  qui  ont  toujours  tenu  compte 


des  observations  présentées  par  les  Chambres  de  Com- 
merce où  domine  l'élément  anglais. 

Dans  ces  conditions,  il  m'a  paru  intéressant  d'ana- 
lyser le  rapport  adressé,  il  y  a  quelques  mois,  par 
l'éminent  inspecteur  général  des  Douanes,  à  la  Coin- 
mission  chargée  d'étudier  la  question  du  paiement  des 
indemnités. 

Ce  remarquable  document,  établi  avec  l'esprit  de 
méthode  si  spécial  à  sir  Robert  Hart,  est  divisé  en 
quatre  points  : 

1°  Quelle  somme  la  Chine  pcul-elle  payer? 
2°  Quel  est  le  mode  de  paiement  te  plus  convenable  y 
3°  A  quelle  source  de  revenus  peut-on  puiser  le  plus 
facilement  ? 

\°  Quel  système  de  contrôle  doit-on  préconiser? 

Premier  point.  L'orateur  pari  de  ce  principe  que 
le  Céleste-Empire  n'ayant  pas  de  réserves  financières, 
les  sommes  qu'on  lui  réclame  doivent  être  prélevées 
soit  sur  l'épargne  du  peuple,  soit  sur  les  revenus  cou- 
rants du  <  iouvernement. 

D'après  le  dernier  compte  rendu  relatif  aux  recettes 
et  aux  dépenses,  extrait  de  ce  qu'on  a  retrouvé,  après 
le  siège  de  Pékin,  des  rapports  du  «  Hu-Pu  »  (départe- 
ment du  revenu  ,  Les  différents  chapitres  des  dépenses 
et  recettes  annuelles  s'établissent;  en  chiffres  ronds, 
comme  suit  : 

Dépenses  Taels 
Dépenses  provinciales   20.000.000 

—  militaires   30.o00.000 

—  navales   5.000.000 

—  métropolitaines   10.000.000 

Hommes  des  bannières   1.380.000 

Dépenses  du  palais   1.100  000 

—  des  douanes   3.600.000 

—  des  Légations   1.000.(0) 

Travaux  fluviaux   940.000 

Chemins  de  fer   8(0.000 

Emprunts   24.000.000 

Réserve   3.300.000 

Total  des  dépenses   101.120.000 

Recettes  Taëls 

Impôt  foncier   24.O0O  600 

—    2.500.000 

Taxes  provinciales  diverses   1.600.000 

ltecetles  provinciales  diverses   l.OOO.ooo 

Grain  commutation   1.300.000 

—    1.800.000 

Gabelle   13.500.000 

Likin   16. (KM). 000 

Douanes  indigènes   2.700.000 

Douanes  maritimes  : 

Marchandises  diverses   17.<«)0.O0o 

Opium  étranger   5.O00.0ÛO 

Opium  indigène   1.800.000 

Total  des  recettes   88.20O.00ii 


En  admettant  le  chiffre  de  iOOmillions  pour  la  popu- 
lation totale  du  Céleste-Empire  et  en  se  basant  sur 
une  recette  annuelle  de  100  millions,  l'impôt  ressorti- 
rait à  0,25  cents  de  taèl  par  tète  de  contribuable.  Sir 
Robert  Hart  oljserve,  à  ce  propos,  que  les  Japonais 
payent  7  dollars  mexicains  et  les  citoyens  des  Etats- 
Unis  16  dollars-or  par  tête  d'habitant. 

Mais  il  ne  pense  pas  qu'on  puisse,  sans  danger,  de- 
mander au  contribuable  chinois  plus  de  20  millions  de 
taëls  par  an.  Son  argumentation  est  la  suivante  : 

Il  faut  remarquer  que,  si  la  vie  est  à  bon  marché,  les  sa- 
laires sont  très  bas;  on  doit  aussi  observer  que  si,  partout, 
le  peuple  a  généralement  assez  pour  vivre  —  ef  juste  assez 
—  la  monnaie  du  pays,  la  sapèque  de  cuivre,  au  taux  de 
1.000  au  dollar  mexicain,  convient  si  bien  aux  conditions  de 
la  vie  chinoise  que,  sur  tout  marché,  une  sapèque  unique 
peut  acheter  quelque  chose. 

Par  suite,  bien  que  la  vie  soit  à  bon  marché  et  l'impôt 
léger,  ce  serait  une  cireur  de  supposer  que  de  nouvelles 
taxes  ne  rencontreraient  pas  d'objections  et  ne  produiraient 
pas  de  malaise  ;  c'est,  d'ailleurs,  un  fait  avéré  que,  dans  l'es- 
prit des  Chinois,  tout  impôt  relativement  lourd  est  une  chose 
pénible  à  supporter,  parce  qu'il  est,  avant  tout,  en  opposi- 
tion avec  les  sentiments  du  pays  et  aussi  en  raison  des  faei- 
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lités  qu'il  donne  aux  percepteurs  sans  scrupules  de  harceler 
les  riches  industriels. 

En  tenant  compte  de  ces  considérations  et  do  l'expérience, 
miî  démontre  que  le  Gouvernement  est  juste  à  même  de  faire 
face  au  déficit  résultant  des  emprunts  existants,  on  doit  con- 
clure (iue  le  paiement  d'une  indemnité  nouvelle  à  l'aide  de 
taxes  additionnelles  n  ■  doit  pas  dépasser  les  charges  actuel- 
les, c'est-à-dire  doit  rester,  autant  que  possible,  dans  la  limite 
de  20  millions  de  taéls  par  an. 

Telle  est  sa  réponse  à  la  première  question. 

Deuxième  point.  En  ce  qui  concerne  le  meilleur 
mode  de  paiement,  sir  Robert  Hart a  écarté  l'hypothèse 
d'un  emprunt  direct  de  la  Chine.  Il  est  inutile  de  repro- 
duire ici  son  argumentation,  puisque  les  plénipoten- 
tiaires se  sont  ralliés  à  sa  thèse,  et  nous  passerons  au 

Troisième  point.  En  examinant  les  sources  de 
revenus  qui  peuvent  être  le  plus  aisément  frappées. 
On  a  pensé,  tout  d'abord,  aux  douanes  maritimes.  C'est 
là,  en  effet,  la  garantie  la  meilleure  et  la  plus  tangible 
pour  les  puissances  étrangères  ;  mais,  le  revenu  des 
douanes  sert  déjà  de  gage  pour  les  emprunts  existants, 
et  nous  avons  démontré  plus  haut,  en  nous  basant  sur 
les  évaluations  de  M.  Taylor,  qu'on  ne  peut  plus  en 
faire  état,  à  moins  d'augmenter,  dans  de  notables  pro- 
portions, les  droits  d'importation. 

Il  reste  donc  :  ïimpôt  foncier,  le  lihin  et  la  gabelle. 

Sir  Robert  Hart  observe  que  si  ïimpôt  foncier  cons- 
titue la  base  principale  des  revenus  de  l'Etat,  il  man- 
que absolument  de  fixité.  Dans  les  années  de  mauvai- 
ses récoltes,  ou  d'inondations,  si  fréquentes  dans  les 
régions  baignées  par  le  Fleuve  Jaune,  les  autorités  sont 
obligées  de  renoncer  à  sa  perception. 

Quant  au  likin,  c'est  là  une  taxe  temporaire  dont  les 
commerçants  indigènes  et  les  étrangers  ne  cessent  de 
réclamer  la  suppression. 

Il  reste  donc  la  gabelle. 

La  gabelle  —  écrit  en  substance  sir  Robert  Hart  —  est  une 
source  de  revenus  pour  laquelle  il  n'y  a  pas  d'objection  à 
formuler  ;  il  n'existe  rien  de  plus  sûr.  Suivant  les  chiffres 
fournis  par  le  Département  des  Finances,  elle  a  produit 
14  millions  de  taëls  cnl899,  mais  certains  renseignements  per- 
mettent d'affirmer  qu'on  peut  en  attendre  15  millions  et 
qu'une  Administration  sérieuse  pourrait  en  retirer  20  mil- 
lions de  taëls. 

Sir  Robert  Hart  estime  que  les  droits  perçus  sur  les 
jonques  chinoises,  dans  les  ports  ouverts,  peuvent 
produire  jusqu'à  10  millions  de  taëls,  au  lieu  de  3,  et 
il  ajoute  qu'on  peut,  en  résumé,  tirer  de  la  gabelle  des 
douanes  intérieures  de  l'octroi  de  Pékin,  des  ressources 
métropolitaines  et  du  tribut  du  grain,  un  total  de 
20  millions  pour  la  première  année  et  de  30  millions 
plus  tard.  Puis  il  passe  à  l'examen  des  taxes  nou- 
velles : 

Il  faut  remarquer  que  le  revenu  ainsi  mis  de  côté  devrait 
être  distrait  des  revenus  dont  le  Gouvernement  a  absolument 
besoin  pour  affaires  courantes  de  l'Administration  et  qu'il 
faudrait  pourvoir  au  déficit  ainsi  produit  par  des  taxes  nou- 
velles ou  par  une  modification  des  taxes  existantes.  Com- 
ment pourrait-on  y  arriver?  Cette  question  a  déjà  fait  l'objet 
de  plusieurs  conversations  entre  les  fonctionnaires  chinois  et 
moi.  Les  taxes  addtionnelles  proposées,  qui  trouvent  quel- 
que faveur  jusqu'ici,  sont  :  la  taxe  d'habitation,  le  droit  de 
timbre  et  un  remaniement  des  droits  sur  l'opium  indigène. 

Une  taxe  d'habitation  qui  produirait  20  millnons  de  taëls 
par  an,  n'imposerait,  en  moyenne,  que  0  taël  05  par  habitant, 
mais  il  est  probable  que  cet  impôt  pourrait  rendre  plusieurs 
fois  cette  somme  et  qu'il  ne  paraîtrait  pas  trop  lourd,  en  le 
fixant  à  la  valeur  d'un  demi-mois  de  location  et  en  le  faisant 
payer  au  Yamen  du  magistrat  du  district  pour  tous  ceux 
qui  occupent  l'immeuble;  on  couperait  court,  ainsi,  aux  ten- 
tatives de  fraude  des  percepteurs. 

Un  droit  de  timbre  finirait  aussi  par  produire  un  revenu 
considérables  il  y  a  à  peu  près  2.000  districts  dans  les  18  pro- 
vinces de  l'Empire  et  l'on  estime  que  chacun  d'eux  se  servi- 
rait journellement  d'au  moins  1.000  timbres  pour  des  fac- 
tures, des  reçus,  des  actes,  des  billets  de  banque,  des  recon- 
naissances du  Mont-de-Piété.  En  vendant  chaque  timbre 
10  sapèques  soit  un  centième  de  dollar),  le  revenu  qui  en 
découlerait  serait  d'environ  5  millions  de  taëls  par  an. 

En  ce  qui  concerne  l'opium  indigène,  on  estime  que  la  quan- 
tité produite  et  mise  en  circulation  est  d'au  moins  150.000 


picculs  par  an,  soit  trois  fois  la  qualité  de  l'opium  étranger. 

Si  l'on  chargeait  les  magistrats  de  district  de  percevoir  les 
taxes,  en  fixant  les  droits  à  00  taëls  le  piccul,  on  obtiendrait, 
en  modifiant  les  règlements,  une  somme  annuelle  de  10  mil- 
lions de  Laids. 

L'auteur  se  livre  ensuite  à  un  calcul  sur  la  plus- 
value  que  devra  rapporter  la  fixation  à  5  0/0  ad  valorem 
des  droits  perçus  par  les  douanes  maritimes.  Mais  le 
Chiffre  de  10  à  lô  millions  do  taëls,  auquel  il  arrive 
diffère  sensiblement  des  évaluations  de  M.  Taylor. 

Quatrième  point.  Sir  Robert  Hart  semble  hésiter 
à  examiner  le  système  de  contrôle  à  établir.  Il  ne  faut 
pas  oublier  qu'il  est  lui-même  un  haut  fonctionnaire 
de  l'Empire  chinois  et,  qu'à  ce  titre,  une  ingérence 
étrangère  doit  lui  être  peu  agréable.  Aussi  pense-t-il 
que  toute  modification  dans  ce  sens  désorganiserait 
les  services  et  gênerait  tout  le  monde. 

Je  me  permettrai  de  ne  pas  partager  son  sentiment, 
réservant,  pour  plus  tard,  mes  raisons. 

J'ai  tenu  à  résumer,  aussi  succinctement  que  pos- 
sible, le  travail  si  documenté  de  l'Inspecteur  général 
des  Douanes,  mais  cela  ne  veut  pas  dire  que  j'adopte, 
en  bloc,  ses  conclusions.  Pour  l'impôt  foncier,  notam- 
ment, il  y  a  lieu  de  faire  des  réserves;  j'y  reviendrai 
dans  une  prochaine  lettre. 


JAPON 

La  Sidérurgie.  —  Le  Japon  possède  un  grand  nombre 
de  mines  de  fer,  exploitées  depuis  plusieurs  siècles  par  des 
procédés  rudimentaires,  qui  n'ont  pas  encore  été  transformés 
suivant  les  données  de  la  métallurgie  moderne.  Malgré  cet 
outillage  défecteux,  la  production  du  fer  et  de  l'acier  est 
actuellement  assez  considérable.  M.  M.  A.  Ledebur,  dans  le 
Stahl  und  Eisen,  en  signale  l'importance  et  décrit  les  pro- 
cédés d'extraction  en  usage  dans  diverses  mines  et  fonderies. 
Le  minerai  do  fer  que  l'on  rencontre  le  plus  souvent  au  Japon 
est  un  minerai  magnétique  sablonneux,  que  l'on  attaque  au 
pic,  à  la  bêche.  Il  est  en  général  très  pauvre  et  contient,  en 
moyenne,  1  0/0  de  fer.  Un  très  grand  nombre  de  lavages 
successifs,  soit  à  la  mine,  soit  à  la  fonderie  où  il  est  trans- 
porté, l'amène  a  une  richesse  de  60  0/0.  L'outillage  d'une 
fonderie  compte  essentiellement  des  machines  soufflantes  et 
un  four  de  fusion.  Une  machine  soufflante  comprend  comme 
éléments  principaux  une  vaste  caisse  communiquant,  d'une 
part,  avec  le  four,  par  un  conduit  spécial,  d'autre  part,  avec 
l'extérieur,  par  une  soupape  s'ouvrant  de  l'extérieur  à  l'inté- 
rieur. La  caisse  est  fermée  par  un  couvercle  en  bois  pouvant 
osciller  autour  d'un  axe  horizontal  et  dont  le  pourtour  forme 
joint  étanche  avec  les  parois  de  la  caisse.  Des  ouvriers  se 
plaçant  aux  extrémités  du  couvercle,  le  font  osciller,  au  pied, 
à  la  façon  d'un  balancier.  Le  four  dans  lequel  s'eflèctue  la 
fusion  a  une  hauteur  de  1  m.  20  à  2  mètres,  une  longueur  de 
3  mètres  et  une  largeur  de  0  m.  80  à  1  m  20.  De  part  et 
d'autre,  de  ce  four,  se  trouvent  deux  machines  soufflantes, 
communiquant  chacune  par  18  a  20  tuyères  avec  le  four.  Le 
combustible  employé  est  du  bois  ou  du  charbon  de  bois.  On 
fait  avec  ce  système  de  four  60  à  80  culées  par  24  heures. 
L'auteur  évalue  ensuite  la  proportion  de  fonte,  d'acier  et  de 
fer  puddlé  sortant  des  usines  ainsi  établies  en  diverses  régions 
du  pays.  Il  montre  que  100  kilogr.  de  minerais  servent,  en 
moyenne,  à  la  production  de  12.6  kilog.  de  fonte,  9.4  kilogr; 
d'acier  et  8.2  kilogr.  de  fer  puddlé. "Pour  100  kilogr.  de 
métal  obtenu,  il  faut  compter  une  dépense  de  360  kilogr.  de 
charbon  de  bois.  Passant  à  l'étude  du  prix  de  revient  de  la 
tonne  de  fonte,  il  montre  que  son  obtention  revient  à  82  fr. 
environ,  Landis  que  son  prix  de  vente,  dans  le  pays,  est  de  85 
à  90  fr.,  ce  qui  laisse  au  producteur  un  bénéfice  très  minime. 


Progrès  de  la  marine  marchande  japonaise.  —  Le 

M  inistère  des  communications  a  publié,  le  16  septembre,  sur 
la  marine  marchande  au  Japon,  une  statistique  que  signale, 
dans  un  rapport,  le  Ministre  de  France  à  Tokyo.  Elle  porte 
sur  les  quatre  dernières  années,  y  compris  l'année  en  cours, 
et  établit  une  progression  constante  du  nombre  des  na- 
vires, tant  à  vapeur  que  voiliers  affectés  au  commerce.  ' 
En  voici  un  résumé  : 


Vapeurs   Voiliers 


Nombre 

Tonnage 

Nombre 

Tonnage 

Janvier  1898 

627 

420.774 

174 

24.014 

679 

470.534 

1.485 

165.710 

—  1900 

753 

498.375 

2.783 

270.167 

Septembre  1901  . . 

942 

557.166 

3.416 

315.761 
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MINES  D'OR 


LA  SITUATION  AU  SUD  DE  L'AFRIQUE 


La  semaine  n'a  pas  débuté  favorablement  pour  les  boers. 
Do  divers  cotés  on  a  appris  des  captures  opérées  par  les  co- 
l.umi  s  anglaises,  ce  qui  laissait  entendre  que  le  système  des 
..blockhaus  »  de  lord  Kitcliéner  avait  été  heureux.  Mais,  plus 
tard  les  anglais  ont  essuyé  des  revers  assez  importants  de 
sorte  que  la  situation,  au  fond,  ne  parait  pas  s'être  modifiée. 

Dans  la  presse  anglaise  on  tient  deux  langages  différents, 
l'ne  agence  annonce  en  effet  que  les  combattants  boers  tien- 
nent des  réunions  pour  discuter  sur  leur  capitulation  ;  mais 
le  journal  les  Daily  News  prétend,  au  contraire,  que  les  con- 
férences tenues  par  les  chefs  Boers  ont  pour  objet  l'élabo- 
ration de  nouveaux  plans  pour  la  campagne  d'été.  En  tous 
cas  un  fait  semble  certain,  c'est  qu'il  y  a  concentration  des 
troupes  boers.  Il  reste  à  savoir  dans  quel  but. 


I.u  reprise  «lu  Travail  dans  le  H:in<l 


Au  mois  d'août  1809.  le  nombre  de  pilons  en  travail  dans 
le  Transvâal  s'élevait  à  < > . 2 'i0 ;  le  mois  suivant,  on  ne  comp- 
tait plus  que  4.325  pilons,  par  suite  du  départ  d'un  grand 
nombre  d'ouvriers  que  préoccupait  la  marche  dos  événements 
politiques.  Dans  les  chiffres  ci-dessus,  le  Wit walersrand 
comptait,  à  lui  seul,  5.970  pilons  en  août  et  4.130  en  sep- 
tembre. 

('.est  au  mois  de  mai  dernier  qu'a  eu  lieu  la  reprise  du 
travail  avec  150 pilons.  <»n  en  compta  350  en  juin.  365  en 
juillet,  380  en  août,  414  en  septembre,  4125 en  octobre  et  555  BB 
novembre,  tics  5.V>  pilons  se  répartissaient  ainsi  :  Bonanza,  58; 
('•'.y  and  Suburban,  55 :  Crown  Reef,  50:  Geldenhuis  Deep, 
65.  Ginsbera.  50:  May  Consolidated,  55;  Meyer  and  Charl- 
ton,  50:  Robinson,  60;  Treasury,  55;  Wemmer,  60. 

lui  dehors  de  ces  dix  Compagnies,  il  faut  encore  noter 
ÏAnçelo,  qui  travaille  depuis  le  19  novembre  avec  50  pilons, 
puis  la  Driefontein  et  la  Rose  Deep,  qui  ont  repris  leurs 
broyages  le  16  courant,  la  première  avec  50  pilons  sur  110  et 
La  Seconde  avec  3U,  en  attendant  qu'elle  eut  la  main-d'œuvre 
suffisante  pour  en  faire  encore  marcher  20,  selon  l'autorisa- 
tion qu'elle  a  reçue.  Le  23  courant,  la  Henry  Nourse  a  dû 
également  remettre  au  travail  50  pilous,  Puis  nous  aurons, 
toujours  avec  50  pilons  chacune,  la  Geldenhuis  Kstate  et  la 
Rohînson  Deep,  Le  SI  décembre  ;  la  Jubilee  et  la  Langlrtag/e 
Deep,  le, 6 janvier;  enfin,  le  13  du  mois  prochain,  la  Village 
M-'i/i  Heèf  et  une  Compagnie  du  Groupe  Barnato.  Ainsi, 
oTici  quelques  jours,  on  aura  en  exploitation  15  O'O  environ 
des  pilons  qui  fonctionnaient  en  août  18'J9,  et  il  est  permis 
d'espérer  qu  avant  là  fin  de  1902  l'industrie  aurifère  du  Sud  de 
l'Afrique  aura  complètement  repris. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  24  décembre  1901. 

Le  Marché  est  resté  ferme  cette  semaine,  mais  avec  des 
échanges  un  peu  moins  actifs  que  précédemment.  Il  est  vrai 
que  le  Stock-Exchange  ferme  ses  portes  ce  soir  pour  ne  les 
rouvrir  que  vendredi,  et  que  nombre  de  spéculateurs  se  sont 
abstenus,  en  raison  des  jours  de  fête,  de  prendre  de  nou- 
veaux engagements. 

La  liquidation  de  fin  décembre,  qui  a  eu  lieu  aujourd'hui, 
s'est  effectuée  sans  incident.  Vu  la  fin  de  l'année,  l'argent 
a  été  assez  tendu. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  restait  à  3  5/32,  finit  à  3  17/32.  Consolidated 
Goldfields, 8  7/32, contre  8  1/16.  Transvâal  Goldfields,  13/8. 

Au  sujet  de  la  Chartered,  mentionnons  qu'à  l'assemblée 
générale  du  4  courant,  il  a  été  donné  communication  du  rap- 
port établi  sur  deux  exercices,  du  Ie'  avril  1899  au  31  mars 
l9DL  Çomme  d'ordinaire,  ce  rapport  est  volumineux.  Men- 
tionnons simplement,  pour  le-  moment,  que  le  moulant  total 
des  dépenses  d'administration  de  la  Rhodesia  méridionale, 
pour  l'exercice  expirant  le  31  mars  1900,  a  été  de  702.400 
lh  res  sterling,  et  les  recettes  se  sont  élevées  à  325.180  liv.  st.; 
les  dépenses  avaient  été  évaluées  à  760.459  liv.  st.,  et  les 
recettes  à  381. OOo  liv.  st.  Pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1901, 
les  dépenses  ont  été  de  633.849  liv.  st.  et  les  recettes  de 
406.467  liv.  st.,  en  diminution,  d'une  part,  de  147.46?  liv.  st., 
et,  de  l'autre,  de  20.332  liv  st.  sur  les  prévisions  Les  prévi- 
sions pour  l'exercice  en  cours  sont,  établies  comme  suit  :  dé- 
penses, 758.296  liv.  st.;  recettes,  469.000  liv.  st. 


***  District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui 
finissait  à  8  1/32,  reste  au  dernier  moment  à  8  9/32;  An- 
gelo,  7  1/2:  New  Cornet,  3  1/8. 

La  City  and  Suburban  clôture  à  6  13/16,  contre  6  7/8  ; 
Langlaapte  Estate,  3  5/8;  Simtrièr  and  Jack,  7  1/ 4. 

La  Jnhiiee,  que  nous  laissions  à  6  1/2,  reste  ainsi  ; 
Jumpers,  5  1/*;  Modderfontein,  13  1/16,  contre  12  5/8  ; 
Meycr  and  CharUon  6  1/16. 

La  Crown  Reef  cote  15  3/4;  elle  clôturait  ainsi  il  y  a 
nuit  jours:  Randfontein,  3  9/32;  Woreester,  2  1/2;  la  Ro- 
binson  Gold,  qui  finissait  à  10  1/4,  reste  à  10  1/16. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  7  5/16;  nous  la  lais- 
sions la  semaine  dernière  à  ce  cours  ;  Lancaster,  2  7/8; 
Ne  te  Heriot,  6  7/8;  Bcnanza,  5  7,8.  contre  5  13/16; 
Wolhuter,  4  15/16. 

La  Henry  Nourse,  qui  cotait  9  1/8,  reste  ainsi;  Fer- 
reira,  22  1/2,  contre  22  1/4,  Wemmer,  14  1/2;  Vil- 
lage Main  Reef,  9  3/16;  Durban  Roodepoort.it  ./.;  Van 
Ryn,  3  1/8. 

***  Compagnie  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep  est  à 
13./.;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  13  1/4;  la  Rand  Mines, 
qui  clôturait  à  10  15/10,  se  retrouve,  à  la  dernière  heure,  à 
11  3/32  ;  Glen  Deep,  15/16;  Fer r vira  Deep,  7  5/8;  Robinson 
J?eep,  5  9/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  3/4;  Durban  Roodepoort 
Deep  à  3  15/16  ;  Jumpers  Deep,  5  1/8. 

La  B>n  inza  est  à  5  3'16  cette  Compagnie  vient  de  pro- 
clamer un  dividende  de  50  0/0. 

***  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  Agency 
clôture  à  1  7/8;  Rhodesia  Goldfields,  1  3/16;  Dunraven, 
1/2;  Geelong,  1  3/8;  Selukwe,  2  3/16;  Globe  and  Phœnix, 
5  1/8. 

La  Goldfields  of  Matabeleland  s'inscrit  à  11/16. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  26  décembre  1901. 
Les  échanges  en  valeurs  sud  africaines  ont  été  très  suivis, 
et  l'allure  de  ce  Marché  reste  très  ferme.  On  croit,  ici,  que 
nous  approchons  d'une  solution,  et  qu'un  arrangement  inter- 
viendra qui  sauvegardera  la  susceptibilité  des  deux  belli- 
gérants. 

La  Rand  Mines  finissait  à  275  ..  il  y  a  huit  jours;  on  la 
retrouve  à  271  50;  Consolidated  Goldfields,  209  50.  East  Rand, 
212  fr.  ..,  contre  202  fr.  50.  Quant  à  la  Charlered,  qui  clô- 
turait il  y  a  huit  jours  à  77  fr.  50,  elle  s'inscrit  à  89  fr. 

La  Bujfelsdoorn  Estate  linit  à  21  fr.  50;  French  Rand, 
44  fr.  25:  quant  à  la  Ferreira,  qui  clôturait  à  557  fr.,  elle 
s'inscrit  à  558  fr.  On  s'étonne  que  cette  Compagnie  n'ait  pas 
encore  demandé  l'autorisation  de  reprendre  ses  broyages, 
d'autant  plus  que  ses  propriétés  sont  situées  au  centre  du 
Witwatersrand,  et  dans  la  ville  de  Johannesburg  même. 
Mais  il  semble  que  le  retard  provienne  de  ce  que  la  machi- 
nerie a  beaucoup  souffert  de  l'exploitation  par  les  Boers.  Qette 
exploitation  ayant  été  faite  sans  soin,  sans  méthode,  il  s'en- 
suit que  le  matériel  a  besoin  de  réparations  assez  impor- 
tantes auxquelles,  du  reste,  on  procède  en  ce  moment.  \ 

Le  Champ  d'Or  reste  à  36  ..,  et  la  Geduld  est  à  157'.50, 
contre  154  fr.  . . . 

L'action  Goerz  et  C"  reste  à  07  75.  La  Geldenhuis  Estate 
finit  à  182  fr.  50,  contre  182  fr.  . .  ;  Geldenhuis  Deep, 
278  fr.  ... 

La  Kleinfontein  cote  52  fr.  75;  Langlaagte  Estate,  96  fr.  . .  ; 
May  Consolidated,  12 î  fr.,  contre  121  fr.  ;  Mossamédès, 
19  fr.75;  Mozambique,A2  fr.  25;  Oceana,  57  fr.  50. 

La  Rose  Deep,  qui  clôturait  à  249  fr.,  s'inscrit  à  250  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  256  fr,  50,  s'échange  à 
ce  cours.  Robinson  Deep,  140  fr.  ..,  contre  136  fr.  ..  ; 
Robinson  Randfontein,  37  fr.  75;  Randfontein  Estâtes, 
84  fr.  25. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  08  fr.  ..  et  la  Shnmer  and 
Jack  se  retrouve  à  181  . .  ;  Transvâal  Consolidated  Land, 
100  fr.  50;  Transvâal  Goldfields,  50  fr.  ... 

La  Wemmer  est-*  303  fr.  . .  - 

La  Village  Main  Reef  finit  à  230  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  il 
y  a  huit  jours,  à  228  fr.  50;  Sheba,  30  fr.  75. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  clôture  à  16  75.  La  Dyna- 
mite du  Transvâal  se  retrouve  à  44  fr.  50.  Cette  Compagnie 
se  serait  entendue  avec  le  Gouvernement  anglais  pour  fournir 
auv  mines  leurs  explosifs  40  0/0  moins  cher  qu'avant  la 
guerre.  De  Beers  1.002  fr.,  contre  994  fr.  L'assemblée  du  23 
décembre  a  approuvé  le  projet  dout  nous  parlions  le  29  no- 
vembre. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paria.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissait.  —  Simirt 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Hit  des  Grran.d.g  Express  muroxiéeiis 
(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 
L899  1900  1901 

Ou  1"  janvier  au       —  (Exposition  ■  — 

10  juin  Fr.  4.947.316   5.587.159  5.822.528 

Du  11  au  20  juin.     268.941       3;o.72S  204.455 

5.216.757  5.913.887    G. 116.983 

Différence   en  fa- 
veur de  1901 .. .     900.226  203.096  » 
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BANQUE  COMMERCIALE 
ET  INDUSTRIELLE 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :  5  MILLIONS  DE  FRANCS 

entièrement  versés. 
Siège  social  :  8,  rue  Auber,  à  Paris 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  du  25 
avril  1901  a  fixé  à  lu  fr.  par  action  le  dividende  de 
l'exercice  1900. 

Un  premier  acompte  de  7  fr.  50  par  action  ayant 
été  payé  le  15  janvier  dernier,  le  solde,  soit  2  fr.  50 
par  action,  sera  payé  ;i  partir  du  15  juillet  1901,  à 
la  Banque  Commerciale  et  Industrielle,  8,  rue 
Auber,  contre  remise  du  coupon  n"  36,  sous  déduc- 
tion des  impôts  au  profit  du  Trésor,  soit  net  à  re- 
cevoir : 

2  fr.  40  par  action  nominative  ; 
1  fr.  985  par  action  au  porteur. 
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PRINCIPAUTÉ  DE  BULGARIE 

Emprunt  5  O/O  1898 


AVIS 

Le  coupon  n°  10  des  obligations  de  l'Emprunt 
bulgare  50/01896,  échéant  le  1/14  juillet  1901,  sera 
payé  à  partir  du  14  juillet  à  raison  de  12  fr.  50. 
Ce  paiement  sera  effectué  aux  caisses  des  Eta- 
;  blissements  suivants  et  à  leurs  succursales  : 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'An! in; 
Banque  Internationale  de  Paris,  3  et  5,  rue  Saint- 
\  Georges  ; 

Banque  I.  B.  P.  des  Pays-Autrichiens  (succur- 
sale de  Paris).  12,  rue  du  Quatre-Septembre  ; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  14,  rfie 
Bergère  ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développement 
du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France,  54  et  56, 
rue  de  Provence. 

Le  Gouvernement  princier  de  Bulgarie,  usant  de 
la  faculté  qui  lui  est  réservée  par  l'article  III  du 
contrat  de  l'Emprunt  5  0/0  de  1896,  a  consacré  le 
montant  de  la  semestrialité  affectée  au  neuvième 
tirage  d'amortissement  au  rachat,  à  la  Bourse  de 
Paris,  de  170  obligations  dudit  Emprunt. 

Ces  obligations  portent  les  numéros  suivants  : 
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à     417  = 

5  obi. 

15.301  à 

15.338 

=  38  .» 

3.940 

1  » 

16.545 

16.551 

,  j<,7 1,  » 

3.946 

1  » 

16.665 

16.872 

8  » 

3.992 

4.000 

'9  » 

21.873 

21.874 

2  .. 

6.206 

1  »> 

24.167 

1  » 

«.007 

1  i 

25.758 

25.760 

3  » 

8.160 

8.194 

85  » 

27.883 

27.886 

4   »  • 

8.196 

8.200 

5  » 

29.468 

29.469 

2  » 

8.819 

8.820 

2  » 

31.982 

1  » 

11.007 

1  » 

32.150 

1  » 

12.072 

12.073 

2  » 

32.414 

1  » 

1)2.084 

12.086 

3  » 

32.432 

32.433 

2  » 

■3.429 

1  » 

34.669 

1 

13.475 

13.476 

2  » 

35.979 

35.980 

2  » 

15.031 

15.039 

9 

35.983 

35.991 

9  » 

lû.014 

15.050 

7  i. 

40.0HI 

40.012 

6  » 

85  obi. 

Total 

ÎTH  obi. 

BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2e  ARR') 


PRINCIPAUTÉ  DE  BULGARIE 

Emprunt  5  O/O  1896 

Le  paiement  de  l'intérêt  semestriel  au  14  juillet 
1901  sera  effectué,  à  partir  du  14  juillet,  à  la  Hnn- 
que  Internationale  de  Paris,  3  et  5,  rue  Saint- 
Georges. 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

La  BANQUE  RUSSE  pour  le  COMMERCE 
ETRANGER,  7,  rue  du  Ilclder,  à  Paris,  est  char- 
gée par  Son  Excellence  M.  le  Ministre  des  Finances 
de  Russie  de  payer  les  coupons  suivants  : 

Emprunt  4  O/O  or  1894  (G"  Emission),  coupon 
échéant  le      juillet  ; 

Obligations  4  O/O  de  la  Grande  Société  des 
Chemins  de  fer  Russes  (Emission  1890  Nicolas), 
coupon  échéant  le  1  / 14  juillet,  de  t  1,18  nel,  au 
change  du  jour  sur  Londres  et  sans  frais. 
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CONFÉDÉRATION  SUISSE 


Emprunts  3  1/2  1889;  3  1  2  1892;  3  O/O 
1897;  3  1/2  1899;  1900  des  Chemins  de 
fer  fédéraux. 

Le  coupon  au  30  juin  sur  les  emprunts  ci-dessus 
sera  payé  sans  frais  à  la  caisse  de  la 

BANQUE  SUISSE  ET  FRANÇAISE 
27,  rue  Laffitte,  Paris. 
N.  B.  —  Les  coupons  sur  les  emprunts  3  1/2  0/0 
1399  et  1900  des  Chemins  de  fer  fédéraux  se  payent 
au  change  à  vue  sur  la  Suisse. 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DU 

SUD  DE  LA  FRANCE 

Avis  aux  Actionnaires 

Conformément  à  la  décision  prise  par  l'assemblée 
générale  du  1"  juin  1901,  13  dividende  de  l'exercice 
1900,  fixé  à  9  fr.,  sera  mis  en  paiement  à  partir  du 
15  juillet  courant,  à  raisin  do  : 

Titres  au  porteur  ....    7  fr.  97 

Titrts  nominatifs   8  64 

(impôts  déduits). 
Ce  paiement  aura  lieu  contre  remise  du  coupon 
n"  23  : 

A  Paris  :  au  Crédit  Industriel  et  Commercial,  66, 
rue  de  la  Victoire  ;  à  la  Société  Marseillaise,  4,  rue 
Auber;  à  la  Société  Générale,  54,  rue  de  Provence; 
au  Comptoir  National  d'E-compte,  14,  rue  Bergère; 
au  Crédit  Foncier  *t  Agricole  d'Algérie,  4,  rue  Mo- 
gador. 

A  Marsèillc  :  à  la  Société  Marseillaise,  63,  rue 
Paradis. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
CAPITAL  :  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 


A.LGER,  BIZERTE,  BLIDAH,  BÔNE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE,  MQSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,   SOUKAHRAS,  TUNIS. 


COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 


A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an  .   3  0/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 


Vendredi  5  juillet  1901. 


COMPAGNIE  NATIONALE  FINANCIÈRE 

(société  anonyme) 
AUGMENTATION  DU  CAPITAL 


SOUSCRIPTION  AUX  NOUVELLES  ACTIONS 

ESTAMPILLAGE  DES  TITRES  ANCIENS 

En  exécution  de  la  décision  prise  par  le  Conseil 
d'administration  en  vertu  des  statuts,  dans  sa 
séance  du  18  juin  1901,  tenue  par  devant  M.  le  no- 
tatre  Ectors,  suivant  acte  authentique  du  même 
jour,  publié  aux  annexes  du  Moniteur  Belge  du 
26  juin  1901,  n°  3306,  décision  portant  augmentation 
du  capital  de  la  Société  de  6  à  10  millions  de  francs 
par  la  création  de  40.000  actions  de  capital  nouvelles 
d'un  import  nominal  de  100  fr.,  la  souscription  aux- 
dites  actions  s'effectuera  aux  conditions  suivantes  : 

A)  La  souscription  de  ces  40  OOO  actions 
aura  lieu  aux  guichets  de  la  Société,  en  son 
siège  social,  rue  Royale,  156,  à  Bruxelles,  du 
8  au  13  juillet  prochain  inclus,  de  10  à  15 
heures. 

B)  Elles  seront  offertes,  par  préférence,  aux 
anciens  actionnaires  au  prorata  de  leur  inté- 
rêt social  en  actions  de  capital  et  en  actions 
de  dividende  au  moment  de  l'émission,  soit 
dans  la  proportion  de  cinq  actions  de  capital 
nouvelles  pour  neuf  anciennes,  tant  de  capital 
que  de  dividende,  les  fractions  d'actions  de 
capital  étant  négligées. 

En  conséquence,  tout  groupement  comprenant 
un  nombre  de  litres  anciens  inférieur  à  9,  parti- 
cipera à  la  répartition  de  la  manière  suivante  : 
8  titres  anciens  donneront  droit  à  l  actions  de  capital  nouiclles 
7  —  3  — 

6  —         3        —  -  :  i*m 

i  —  2  - 

#&Mu  —  d  —  ■ 

î  —  1  — 

Ce  droit  de  préférence  devra  être  exercé  aux  mo- 
ment et  lieu  ci-dessus  fixés  pour  la  soucription. 

Le  non-usage  total  ou  partiel,  par  certains  ac- 
tionnaires, du  dr^it  de  préférence  dont  s'agit, 
n'aura  pas  pour  effet  d'accroître  la  part  proportion- 
nelle des  autres. 

C)  Les  nouvelles  actions  seront,  en  tous  cas, 
souscrites  au  prix  de  150  fr.  chacune,  paya- 
bles intégralement  lors  de  la  souscription. 

-D)  Les  nouvelles  actions  participeront  aux 
bénéfices  de  l'exercice  en  cours  sur  le  même 
pied  que  les  actions  de  capital  anciennes. 

E)  Les  titres  anciens  devront,  lors  de  la 
souscription,  être  produits  et  déposés  au  siège 
social  aux  fins  d'établir  le  droit  de  préférence 
et  de  recevoir  l'estampillage  constatant  l'aug- 
mentation du  capital. 

Bruxelles,  le  27  juin  1901, 

Pour  le  Conseil  d'administration: 

Un  adminislrateur-délég  ué, 
Baron  Ad.  van  Zuylen. 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE  DE 

MINES  D'OR  ET  D'EXPLORATION 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  12.500.000  FRANCS 
ENTIÈREMENT  VERSÉS 


Assemblée  générale  extraordinaire  du  15  juin  1901 


Rapport  du  Conseil  d'administration 

Messieurs, 

Nous  vous  disions,  dans  le  rapport  présenté  à 
l'assemblée  générale  du  24  mars  1900,  que  «  des 
pourparlers  avaient  été  engagés  entre  la  Banque 
française  de  l'Afrique  du  Sud  et  notre  Compagnie, 
en  vue  d'amener  l'établissement,  entre  les  deux 
Sociétés,  de  rapports  intimes  et  l'union  de  leurs 
ellorts  sur  le  terrain  de  leur  commune  activité  ». 
Cette  année,  à  l'assemblée  générale  du  27  février, 
nous  vous  informions  que  «  nous  n'avions  pas 
perdu  de  vue  les  combinaisons  que  nous  vous  fai- 
sions pressentir  l'année  dernière  et  dont  les  évé- 
nements et  la  situation  du  marché  avaient,  jusqu'à 


■È. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


présent,  entravé  la  réalisation  ».  Nous  considé- 
rions en  effet  qu  il  ne  pouvait  que  vous  être  pro- 
fitable d'assurer  une  entente  définitive  entre  les 
deux  Sociétés. 

Aujourd'hui,  nous  vous  avens  convoqués  en 
assemblée  général  extraordinaire,  conformément 
à  l'article  des  statuts,  afin  de  vous  demander  de 
pgUdre  possible,  par  vos  votes,  une  combinaison 
que  nous  jugeons  très  intéressante  pour  notre  Com- 
pagnie :  elle  lui  permettra  de  donner  une  impor- 
tante extension  à  ses  opérations  minières  et  sud- 
àfricaines,  en  mémo  temps  que.  sans  lui  faire  pér- 
il iv  son  caractère  ni  l'écarter  de  son  but  primitif, 
elle  élargira  son  champ  d'activité. 

La  Banque  française  de  l'Afrique  du  Sud.  proje- 
tant de  prendre  part  à  la  création  d'un  nouvel  éta- 
blissement de  crédit,  qui  doit  se  fonder  sous  la 
présidence  de  M.  Bouvier,  et  de  se  mettre  ensuite 
en  liquidation,  est  en  mesure  de  nous  faire  profiter 
d'un  certain  nombre  d'avantages  et  notamment  de 
ses  relations.  En  échange,  la  Compagnie  française 
de  Mines  d'Or  et  d'Exploration  réserverait  à  la 
Banque  française  de  l'Afrique  du  Sud  et  au  nouvel 
établissement  la  souscription  au  pair  du  tiers  de 
[75.000  nouvelles  actions,  représentant  une  aug- 
mentation du  capital  social  de  17.5iiO.O0O  francs, 
qui  seraient  créées  par  notre  Compagnie  pour  faire 
face  à  l'extension  de  ses  affaires.  La  souscription 
de  la  totalité  de  cette  augmentation  de  capital  serait 
en  même  temps  garantie  par  la  Banque  française 
de  l'Afrique  du  Sud  et  le  nouvel  établissement. 
D'autre  pirt.  le  titre  de  notre  Compagnie  serait 
changé  afin  d'indiquer  l'entente  intervenue  avec  la 
Banque  française  de  l'Afrique  du  Sud.  Le  nombre 
do  vos  administrateurs  serait  augmenté,  pour  ac- 
croître dans  le  Conseil  la  représentation  de  cette 
banque  et  de  son  <_'i oupe.  Kntin  les  statuts  de  la 
Compagnie  française  tic  Mines  d'<  >r  et  d'Explora- 
tion seraient  modifiés  de  manièro  à  lui  permettre, 
mais  seulement  dans  une  proportion  limitée,  des 
opérations  plus  générâtes  que  celles  qui  lui  ont  été 
primitivement  assignées. 

Il  nous  parait,  Messieurs,  que  la  réalisation 
d'une  entente  qui  doit  avoir  pour  résultat  d'aug- 
menter l'importance  de  notre  Compagnie  et  de 
mettre  dans  ses  mains,  pour  leur  représentation  en 
France,  un  très  grand  nombre  d'Affaires  minières 
et  sud-africaines,  o lire  un  tel  intérêt  pour  vous  que 
nous  n'hésitons  pas  à  vous  recommander  l'adop- 
tion de  mesures  permettant  d'arriver  à  ce  résultat. 
Nous  allons  vous  faire  connaître  successivement 
quelles  sont  ces  mesurps  et  nous  ne  doutons  pas 
qu'elles  ne  reçoivent  votre  approbation. 

L'article  G  de  nos  statuts  (5  1  et  2  dit  que: 

«  Le  capital  social  est  lixé  à  12*5(00.000  francs, 
«  divisé  en  125.000  actions  de  100  francs  chacune, 
"  entièrement  libérées. 

<•  Le  capital  pourra  être  augmenté  jusqu'à 
«  25  millions  de  francs  par  décision  du  Conseil 
»  d'administration.  Toutes  autres  augmentations 
«  de  capital,  au-delà  du  chiffre  de  25  millions, 
••  devront  être  décidées  par  l'assemblée  générale 
u-  des  actionnaires,  conformément  aux  dispositions 
"  de  l'article  31  de  la  loi  du  -'A  juillet  lHti't  ». 

Nous  vous  demandons  de  fixer  à  30.000.000  de 
francs  la  limite  jusqu'à  laquelle  le  Conseil  d'admi- 
nistration aura  le  droit  d'élever  le  capital  social, 
en  créant  lîô.GuO  actions  nouvelles  de  10b  francs 
chacune.  Ce  chiffre  nous  semble  justifié  par 
l'extension  de  nos  opérations. 

Ce  même  article  6  (§  3  et  suivants,,  dispose 
que  : 

«  En  cas  d'augmentation  du  capital  par  l'émis- 
«  sion  d'actions  payables  en  numéraire,  les  pro- 
«  priétaires  des  actions  antérieurement  émises 
«  auront  un  droit  de  préférence  à  la  souscription 
«  de  la  moitié  des  actions  à  émettre,  et  les  pro- 
«  priétaires  de  parts  bénéficiaires,  dont  il  sera 
«  parlé  ci-après,  à  la  souscription  de  l'autre  moitié. 
»  Toutefois,  rassemblée  générale,  sur  la  proposi- 
«  tion  du  Conseil  d'administration,  pourra  décider 
«  qu'un  tiers  des  actions  nouvelles  à  émettre  sera 
■  placé,  par  les  s. uns  du  Conseil,  au  mieux  des 
«  intérêts  de  la.  Société,  ce  tiers  étant  pris  sur 
«  l'ensemble,  avant  partage  entre  les  actionnaires 
"  el  le-;  propriétaires  de  parts  bénéficiaires  du 
«  droit  qui  vient  d'être  stipulé  en  leur  faveur. 

«  Les  actionnaires  et  propriétaires  de  parts 
«  bénéficiaires  exerceront  leur  droit  de  préférence 
«  dans  la  proportion  des  titres  possédés  par 
«  eux. 

»  Ceux  d'entre  eux  qui  n'auront  pas  un  nombre 
«  suffisant  de  litres  pour  obtenir  au  moins  une 


«  action  dans  la  nouvelle  émission  pourront  se 
«  réunir  pour  exercer  leur  droit. 

«  Un  règlement,  arrêté  par  le  Conseil  d'admi- 
«  nistration,  fixera  les  conditions,  les  délais  et  les 
«  formes  dans  lesquels  le  bénéfice  des  dispositions 
«  qui  précèdent  pourra  être  réclamé.  » 

Nous  vous  demandons  de  voter  aujourd'hui 
l'application  de  la  disposition  contenue  dans  le 
troisième  paragraphe  de  l'article  6,  c'est  à  dire  de 
nous  charger  de  placer,  au  mieux  de  vos  intérêts, 
le  tiers  des  175.000  actions  nouvelles  dont  votre 
Conseil  pourrait  décider  la  création.  Cette  faculté 
serait  subordonnée  à  la  condition  que  cette  aug- 
mentation de  capital  fût  réalisée  avant  le  31  dé- 
cembre 1902.  Il  est  entendu  que  si,  à  cette  époque, 
ladite  augmentation  n'était  réalisée  que  partielle- 
ment, l'autorisation  conférée  à  votre  Conseil  de 
placer  le  tiers  des  actions  nouvelles  ne  s'appli- 
querait qu'à  celles  des  actions  qui  auraient  été 
émises  avant  cette  date.  Nous  pourrons  ainsi, 
comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  donner  à  la 
lîanque  française  de  l'Afrique  du  Sud  et  au  nouvel 
établissement  de  crédit  le  moyen  de  souscrire  une 
partie  des  actions  nouvelles  de  la  Compagnie  fran- 
çaise do  Mines  d'or  et  d'Exploration. 

Ces  175. 0n0  actions  nouvelles  seraient  émises  au 
pair  et  participeraient  aux  résultats  de  l'exercice 
ru  cours  duquel  elles  seraient  souscrites,  mais 
seulement  au  prorata  des  sommes  versées  et  du 
temps  écoulé  depuis  la  date  des  versements. 

1 . 'expérience  dos  dernières  années  nous  a  démon- 
tré l'intérêt  qu'il  y  aurait  pour  notre  Compagnie  à 
élargir,  dans  une  certaine  mesure,  son  champ 
d'activité.  Nous  vous  rappelons,  à  cet  égard,  l'ar- 
ticle 9  de  nos  statuts,  qui  détermine  notre  objet 
social  : 

i  La  Société  a  pour  objet  : 

«  1"  La  recherche,  l'étude,  l'achat,  l'exploitation 
de  mines  d'or  ou  de  gisements  aurifères,  la  création 
d'entreprises  minières  d'or  ou  d'exploration  ; 

«  2°  L'achat  et  la  vente  de  toutes  concessions, 
l'achat  et  la  vente  d'actions,  parts  d'intérêts  ou 
tontes  autres  valeurs  de  Sociétés  de  mines  d'or  et 
d'exploration,  soit  pour  son  compte,  soit  pour 
compte  de  tiers  ; 

»  §°  La  représentation  de  Sociétés  de  mines  d'or 
ou  d'exploration  pour  toutes  opérations  ou  négo- 
ciations, et  généralement,  toutes  opérations  pour 
compte  de  tiers,  relatives  aux  mines  d'or  et  aux 
Sociétés  d'exploration  : 

»  4°  Sur  toutes  autres  mines  et  titres  miniers, 
les  opérations  prévues  aux  trois  paragraphes  pré- 
cédents ; 

«  5°  Les  opérations  financières,  commerciales  et 
industrielles  se  rattachant  directement  ou  indirec- 
tement aux  objets  ci-dessus  désignés  ; 

«  6°  Les  opéiations  de  toute  nature  dans  le  Sud 
de  l'Afrique.  » 

Cet  article  indique  nettement  le  caractère  minier 
et  sud-africain  de  l'en l reprise  ;  mais,  étant  donné 
l'importance  de  son  nouveau  capital,  il  est  dési- 
rable que  la  Compagnie  puisse  aborder  d'autres 
affaires  qui  se  présenteraient  dans  des  conditions 
favorables.  Or,  l'article  52  des  statuts  stipule  qu'il' 
peut  être  fait  des  modifications  aux  statuts,  ces 
modifications  portant  même  sur  «  l'objet  de  la 
Société  et  sur  son  extension,  mais  sans  pouvoir  le 
changer  complètement  ou  l'altérer  dans  son 
essence.  »  C'est  en  nous  inspirant  de  cette  dispo- 
sition que  nous  vous  proposons  d'ajouter  au  5°  de 
l'article  3  les  mots  :  «  et,  jusqu'à  concurrence  du 
tiers  du  capital  social,  toutes  autres  opérations 
financières,  commerciales  et  industrielles  ». 

Afin  de  faire  au  groupe  de  la  Banque  française 
de  l'Afrique  du  Sud  une  place  plus  large  dans  le 
Conseil,  nous  vous  demandons  de  modifier  l'ar- 
ticle 21  de  nos  statuts,  qui  est  ainsi  conçu  :  «  La 
«  Société  est  administrée  par  un  Conseil  composé 
h  de  cinq  membres  au  moins  et  de  onze  membres 
«  au  plus,  nommés  par  l'Assemblée  générale  et 
«  pris  parmi  les  actionnaires  »,  etdans  lequel  nous 
vous  proposons  de  remplacer  le  chiffre  de  onze 
par  celui  de  seize. 

Il  y  aura  lieu  également  de  remanier  l'article  22 
des  statuts,  qui  règle  l'ordre  de  sortie  des  admi- 
nistrateurs, et  qui  est  ainsi  conçu  : 

«  Les  administrateurs  sont  nommés  pour  six 
«  ans,  sauf  l'effet  des  renouvellements  dont  il  va 
o  être  parlé. 

«  Le  premier  Conseil  sera  nommé  par  l'Assem- 
«  blée  générale  constitutive  de  la  Société  ;  il  res- 
<i  tera  en  fonctions  sans  renouvellement  pendant 
«  six  ans. 

«  A  cette  époque,  le  Conseil  sera  renouvelé  en 
«  entier. 


«  Ensuite,  le  Conseil  d'administration  sera 
«  renouvelé  par  la  sortie  d'un  ou  deux  membres 
«  chaque  année,  en  alternant  s'il  y  a  lieu.  Les 
i'  membres  sortants  sont  désignés"  par  le  sort, 
«  pour  les  premières  années,  et,  ensuite,  par  l'an- 
«  cienneté,  le  renouvellement  devant  être  complet 
«  dans  chaque  période  de  six  ans. 

«  Les  membres  sortants  peuvent  toujours  être 
réélus.  »  ' 

Le  premier  Conseil  nommé  par  votre  Assemblée 
constitutive  ayant  été  intégralement  renouvelé  cette 
année,  nous  vous  proposons,  pour  cet  article,  la 
rédaction  suivante,  qui  tient  compte  à  la  fois  de  ce 
fait  et  de  l'élévation  à  seize  du  nombre  maximum 
des  administrateurs  : 

«  Les  administrateurs  sont  nom  niés  pour  six  ans, 
«  sauf  l'effet  des  renouvellements  dont  il  va  être 
■i  parlé. 

«  Le  premier  Conseil  d'administration  ayant  été 
«  renouvelé  intégralement  à  l'Assemblée  générale 
«  ordinaire  de  laOl,  les  membres  sortants  seront 
ii  désignés  par  le  sort,  à  raison  de  un,  deux  ou 
«  trois  par  année,  suivant  le  nombre  des  membres 
«  du  Conseil,  et  ensuite  par  l'ancienneté,  de  ma- 
«  nière  que  le  renouvellement  du  Conseil  soit  com- 
«  plet  dans  chaque  période  de  six  années. 

ii  Les  membres  sortants  peuvent  toujours  être 
«  réélus.  » 

L'article  23  règle  comme  suit  les  remplacements 
et  nominations  d'administrateurs: 

«  En  cas  de  décès  ou  de  démission  d'un  ou  pln- 
«  sieurs  administrateurs,  et  généralement  quand. 
«  pour  une  cause  quelconque,  le  nombre  des  mem- 
«  bres  du  Conseil  sera  inférieur  à  onze,  il  pourra 
«  être  pourvu  provisoirement  aux  vacances  par  les 
«  membres  restants,  sauf  confirmation  par  l'As- 
ti semblée  générale,  lors  de  la  plus  prochaine  réu- 
«  nion. 

h  Toutefois,  le  Conseil  ne  sera  tenu  de  pourvoir 
»  au  remplacement  que  dans  le  cas  où  le  nombre 
«  îles  administrateurs  serait  descendu  au-dessous 
«  de  cinq. 

«  L'administrateur  nommé  en  remplacement  d'un 
«  autre,  dont,  le  mandat  n'était  pas  expiré,  ne  de- 
«  meure  en  fonctions  que  pendant  le  temps  restant 
«  à  courii  de  l'exercice  de  son  prédécesseur.  » 

Il  y  a  lieu,  comme  conséquence  des  modifications 
précédentes,  de  substituer  dans  cet  article  le  chillre 
de  «  seize  »  à  celui  de  onze  qui  y  était  inscrit. 

Enfin,  mais  seulement  pour  le  moment  où  la 
combinaison  nouvelle  aura  été  définitivement  réali- 
sée, après  que  la  Banque  Française  de  l'Afrique  du 
Sud  aura  prononcé  sa  dissolution,  et  à  condition 
que  cette  dissolution  soit  votée  avant  le  31  décem- 
bre 1902,  nous  vous  demandons  l'autorisation  de 
modifier  le  titre  de  notre  Compagnie.  Au  lieu  de 
«  Compagnie  Française  de  Mines  d'Or  et  d'Explo- 
ration »,  elle  s'appellerait  désormais  «  Compagnie- 
Française  de  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique  du  Sud  ». 
(  le  changement  de  nom  comportera  la  modification 
de  l'article  2  de  vos  statuts;  mais  il  est  entendu 
que,  si  vous  approuvez  cette  modification,  elle  de- 
meurera subordonnée  à  la  réalisation  de  la  condi- 
tion qui  vient  de  vous  être  indiquée  et  que  nous 
estimons  d'ailleurs  devoir  être  remplie  bien  avant 
la  date  extrême  mentionnée  ci-dessus. 

En  résumé,  les  diverses  propositions  que  nous 
avons  énuniérées  font  l'objet  de  trois  résolutions, 
dont  la  première  groupe  les  modifications  qui  de- 
viendront immédiatement  définitive»  par  votre  vote, 
la  seconde  vise  le  changement  éventuel  de  notre 
raison  sociale  ;  la  troisième  comporte  l'autorisation 
à  donner  à  votre  Conseil,  de  placer,  au  mieux  des 
intérêts  sociaux,  le  tiers  des  actions  nouvelles  à 
émettre. 

Convaincus  que  vous  partagerez  notre  sentiment 
sur  l'avenir  qu'assure  à  notre  Compagnie  la  con- 
centration entre  ses  mains  d'une  partie  considé- 
rable des  affaires  minières  et  sud-africaines  sur  la 
place  de  Paris,  nous  soumettons  à  vos  suffrages 
les  résolutions  dont  le  texte  vous  a  été  remis  à  votre 
entrée  dans  cette  salle. 


Résolutions  de  l'Assemblée  Générale 

Première  Résolution 

L'Assemblée  décide  que  les  articles  3,  0.  21,  22 
et  23  des  Statuts  de  la  Société  seront  désormais 
libellés  comme  suit  : 

Art.  3.  —  La  Société  a  pour  objet  : 

1"  La  recherche,  l'étude,  l'achat,  l'exploitation  de 
mines  d'or  ou  de  gisemen's  aurifères,  la  création 
d'entreprises  minières  d'or  ou  d'exploration  ; 

2"  L'achat  et  la  vente  de  toutes  concessions  ; 
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l'achat  et  la  vente  d'actions,  parts  d'intérêts  ou 
de  toutes  autres  valeurs  de  Sociétés  de  mines  d'or 
et  d'exploration,  soit  pour  son  compte,  soit  pour 
compte  de  tiers  ; 

3°  La  représentation  de  Sociétés  de  mines  d'or 
ou  d'exploration,  pour  toutes  opérations  on  négo- 
ciations, et  généralement  toutes  opérations  pour 
compte  de  tiers,  relatives  aux  mines  d'or  et  aux 
Sociétés  d'exploration  ; 

4°  Sur  toutes  autres  mines  et  titres  miniers,  les 
opérations  prévues  aux  trois  paragraphes  précé- 
dents ; 

5°  Les  opérations  financières,  commerciales  et 
industrielles  se  rattachant  directement  ou  indirec- 
tement aux  objets  ci-dessus  désignés  et,  jusqu'à 
concurrence  du  tiers  du  cnjn'tal  social,  toutes 
autres  opérations  financières,  commerciales  et 
industrielles  : 

6°  Les  opérations  de  toute  nature  dans  le  Sud 
de  l'Afrique. 

Art.  6.  —  Le  capital  social  est  fixé  à  12,500.000  fr., 
divisé  en  125.000  actions  de  100  francs  chacune, 
entièrement  libérées. 

Le  capital  pourra  être  augmenté,  en  une  ou  plu- 
sieurs fois,  jusqu'à  30  millions  de  francs,  par  dé- 
cision du  Conseil  d'administration.  Toutes  autres 
augmentations  de  capital,  au  delà  du  chiffre  de 
30  millions,  devront  être  décidées  par  l'Assemblée 
générale  des  actionnaires,  conformément  aux  dis- 
positions de  l'article  31  de  la  loi  du  24  juillet  1867. 

En  cas  d'augmentation  du  capital  par  l'émission 
d'actions  payables  en  numéraire,  les  propriétaires 
des  actions  antérieurement  émises  auront  un  droit 
de  préférence  à  la  souscription  de  la  moitié  des 
actions  à  émettre,  et  les  propriétaires  de  parts  bé- 
néficiaires, dont  il  sera  parlé  ci-après,  à  la  sous- 
cription de  l'autre  moitié.  Toutefois,  l'Assemblée 
générale,  sur  la  proposition  du  Conseil  d'adminis- 
tration, pourra  décider  qu'un  tiers  des  actions 
nouvelles  à  émettre  sera  placé,  par  les  soins  du 
Conseil,  au  mieux  des  intérêts  de  la  Société,  ce 
tiers  étant  pris  sur  l'ensemble,  avant  partage  entre 
les  actionnaires  et  les  propriétaires  de  parts  béné- 
ficiaires du  droit  qui  vient  d'être  stipulé  en  leur 
faveur. 

Les  actionnaires  et  propriétaires  de  parts  béné- 
ficiaires exerceront  leur  droit  de  préférence  dans 
la  proportion  des  titres  possédés  par  eux. 

Ceux  d'entre  eux  qui  n'auront  pas  un  nombre 
suffisant  de  titres  pour  obtenir  au  moins  une  action 
dans  la  nouvelle  émission  pourront  se  réunir  pour 
exercer  leur  droit. 

Un  règlement,  arrêté  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration, fixera  les  conditions,  les  délais  et  les  formes 
dans  lesqnels  le  bénéfice  des  dispositions  qui  pré- 
cèdent pourra  être  réclamé. 
•  Le  capital  social  pourra  être  réduit  par  décision 
de  l'Assemblée  générale,  prise  sur  la  proposition 
du  Conseil  d'administration. 

Art.  21.  —  La  Société  est  administrée  par  un 
Conseil  composé  de  cinq  membres  au  moins  et  de 
seize  membres  au  plus,  nommés  par  l'Assemblée 
générale,  et  pris  parmi  les  actionnaires. 

Art.  22.  —  Les  administrateurs  sont  nommés 
pour  six  ans,  sauf  l'effet  des  renouvellements  dont 
il  va  être  parlé. 

Le  premier  Conseil  d'administration  ayant  été 
renouvelé  intégralement  à  l'Assemblée  générale 
ordinaire  de  1901,  les  membres  sortants  seront 
designés  par  le  sort  à  raison  de  un,  deux  ou 
trois  par  année,  suivant  le  nombre  des  membres 
du  Conseil,  et  ensuite  par  l'ancienneté,  de  ma- 
nière que  le  renouvellement  du  Conseil  soit 
complet  dans  chaque  période  de  six  années. 

Les  membres  sortants  peuvent  toujours  être 
reélus.  , 

Art.  23.  —  En  cas  de  décès  ou  de  démission  d'un 
ou  plusieurs  administrateurs,  et  généralement 
quand,  pour  une  cause  quelconque,  le  nombre  des 
membres  du  Conseil  sera  inférieur  à  seize,  il 
pourra  être  pourvu  provisoirement  aux  vacances 
par  les  membres  sortants,  sauf  confirmation  par 
l'Assemblée  générale,  lors  de  la  plus  prochaine 
réunion. 

Toutefois,  le  Conseil  ne  sera  tenu  de  pourvoir 
au  remplacement  que  dans  le  cas  où  le  nombi-edcs 
administrateurs  serait  descendu  au-dessous  de 
cinq. 

L'administrateur  nommé  en  remplacement  d'un 
autre,  dont  le  mandat  n'était  pas  expiré,  ne  de- 
meure en  fonctions  que  pendant  le  temps  restant 
à  courir  de  l'exercice  de  son  prédécesseur. 

Cette  résolution  est  adoptée  a  Vunanimité. 


Deuxième  Résolution 

L'assemblée  déiede  que,  si  la  dissolution  de  la 
Banque  française  de  l'Afrique  du  Sud  est  pro- 
noncée avant  le  31  décembre  1902,  la  Compagnie 
française  de  Mines  d'or  et  d'Exploration  prendra 
le  titre  de  Compagnie  française  de  Mines  d'or 
et  de  l'Afrique  du  Sud.  Dans  ce  cas,  l'article  2 
serait  modifié  comme  suit  : 

Art.  2.  —  La  Société  prend  la  dénomina- 
tion de  : 

Compagnie  française  de  Mines  d'or  et  de 
l'Afrique  du  Sud 

Ce  titre  pourra  être  modifié  par  décision  de  l'As- 
semblée générale,  prise  sur  la  proposition  du 
Conseil  d'administration. 

Cette  résolution  est  adoptée  à  Vunanimité. 

Troisième  résolution. 
U Assemblé.}  autorise  le  Conseil  d'administration 
à  placer,  au  mieux  des  intérêts  de  la  Société,  le 
tiers  de  toutes  celles  des  175. 000  actions  nouvelles 
qui  seraient  créées,  avant  le  31  décembre  1902,  en 
une  ou  plusieurs  fois,  aux  termes  de  l'article  6  des 
statuts. 

L'Assemblée  décide  que  les  actions  nouvelles 
seront  émises  au  pair  et  qu'elles  participeront  aux 
résultats  de  l'exercice  au  cours  duquel  elles 
seraient  souscrites,  au  prorata  des  sommes  versées 
et  en  tenant  compte  de  l'époque  des  versements. 

Cette  résolution  est  adoptée  à  l'unanimité.  472 


L'INVASION 

LE  SIÈGE  DE  PARIS 

LA  COMMUNE 

pur  M.  Armand  Dayot,  inspecteur  des  Beaux-Arts _ 

Le  dernier  des  albums  historiques  de  M.  Armand 
Dayot  commençait  au  2  décembre  1851  et  s'arrêtait 
à  Sedan.  C'était  tout  le  second  Empire. 

Celui  dont  la  publication  commence  aujourd'hui 
et  qui,  comme  le  second  Empire  raconté  par  li- 
mage, est  orné  d'un  millier  d'illustrations  (pein- 
tures, sculptures,  estampes,  photographies,  auto- 
graphes), comprend  également  22  livraisons.  Il  est 
le  résumé  vivant  de  tous  les  événements  qui  se 
sont  déroulés  depuis  la  révolution  du  4  septembre 
1870  jusqu'à  la  lin  du  mouvement  communaliste. 

«  Ceci  est  un  livre  de  misère,  de  ruines  et  de 
deuil  »,  dit  l'auteur  dans  sa  préface. 

Mais  ■  c'est  aussi  un  incomparable  livre  d'ensei- 
gnement, et  M.  Dayot  a  bien  raison  d'ajouter  qu'il 
faut  éviter  de  cacher  à  la  jeunesse  le  spectacle  des 
défaites  de  la  patrie  et  de  bercer  éternellement  sa 
pensée  au  bruit  des  fanfares  triomphales  de  Jem- 
mapes,  d'Austerlitz  et  de  Solférino. 

«  Le  spectacle  de  la  défaite,  l'amer  souvenir  des 
désastres,  sont  plus  propres  à  fortifier  les  âmes  et 
à  réveiller  les  énergies  que  l'éternelle  contempla- 
tion des  succès  et  des  victoires. 

«  La  puissance  de  l'Allemagne  est  née  de  la  vision 
persistante  du  Palatinat  en  flammes  et  du  champ 
de  bataille  dTéna. 

«  La  France  sera  irrémédiablement  perdue,  en 
tant  que  nation,  le  jour  où  elle  oubliera  Sedan,  le 
carnage  de  Bazeilles,  les  sauvages  bombardements 
de  Strasbourg,  de  Chàteaudun,  do  Paris,  et  le  sacre 
de  Versailles.  » 

Si  M.  Armand  Dayot,  en  publiant,  et  au  prix  de 
quelles  recherches  et  do  quels  efforts,  ce  livre  tra- 
gique, dont  le  succès  sera  considérable,  a  voulu 
exalter  les  énergies,  réveiller  les  souvenirs  et  trou- 
bler les  rêveries  humanitaires  des  philosophes,  il 
faut  avouer  qu'il  a  prodigieusement  réussi  473 


Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Billets  d'aller  et 
retour.  —  La  Compagnie  de  l'Ouest  délivre  toute 
l'année,  de  toute  gare  ou  halte  à  toute  gare  ou 
halte  de  son  réseau,  des  billets  d'aller  et  retour 
comportant  une  réduction  de  25  0/0  en  lrc  classe 
et  de  2i)  o/O  en  2e  et  3e  classe,  sur  les  prix  doublés 
des  billets  simples  à  place  entière. 

La  durée  de  validité  des  billets  est  fixée  ainsi 
qu'il  suit  : 

2  jours  pour  les  parcours  jusqu'à  125  kil. 

3  —  —  de  126  à  250  — 

4  —  —  de  251  à  400  — 

5  —  —  de  401  à  500  — 

6  —  —  de  501  à  600  — 

7  —  —      au-dessus  de  600  — 
non  compris  les  dimanches  et  fêtes. 

Cette  durée  peut  être  à  deux  reprises  prolongée 
de  moitié,  moyennant  le  paiement  pour  chaque 
prolongation  d'un  supplément  égal  à  10  0/0  du 
prix  initial  du  billet.  474 
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Situation  au  31  mai  1901 


Actif 


Espèces  en  caisse  et  à  la  Banque  de 
France  

Effets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondants  

Banque  hypothéc.  de  France,  en  liquid. 
Emprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  provenant 
des  Bons  à  lots  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st>): 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  

Total  


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 
Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  compte»  courants  

Correspondants  

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  2.203.703.900  » 

Des  obligat5  retirées 

de  la  circulation   167. 031.800  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligat".  »  » 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   

Obligations  Communales  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation   

Des  obligat>  retirées 
de  la  circulation...  13-2.208.300 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  

Bons  à  lots  en  circulation  . 

Obligations  â  rembourser  et  intérêts 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers  

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  l'exercice  1900..  ■  

Exercice  1901  


4. :8s. 875  33 
199.826.073  75 
18.116.186  39 
18.485.865  14 

6.321  755  05 
28.111.691  55 

1.895.111  327  29 
t. 451.263.241  77 


59.227.S9I  70 
31.066.676  89 


142.494.785  52 
126.566.009  44 

29.877.748  17 

12.933.709  25 
422.820  36 
21.773.693  84 
43.790.928  45 
1.756.101  15 

4.091.931.384  04 


170.500.000  » 
19.660.368  05 


66. 808.1 56  74 
77.723.012  88 


4.388.707  » 
133.574  86 


959.706  37 
1.630.093  19 


5.762.660  85 
6.330.707  81 
63.539.795  42 
28  582.707  61 
3.769.895  49 

22.074.316  10 
127  468.305  10 


1.895.;>19.948  77 


471. 818. 751  23 


1.551.352.300 


62.959.420 


112.694.581  53 


Total  


1.477.906.598  47 


89.213.696  47 

27.199.715  27 

7.127.003  13 
10  063.814  59 
33.943.088  46 

6.450  24 
5.418.971  17 

4.091.931.384  04 


Certifié  conforme  aux  écritures: 

Le  gouverneur, 
475  H.  MOREL. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés    des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE   DE   FRANCE,  de  f'Escompt 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

00 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 
PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé  100  kil 

Seigle   — 

Avoine   — 

VIANDE  (à  La  Villettej 

PRIX 

Bœuf   le  kil. 

Vçau   — 

Mouton   — 

Porc   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n°  3  100  kil. 

—    raffiné  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  sou  tir.  1  La  piècede2251it: 
Bordeaux  oi  il. >     fut  et  droits 
Màcon  oi'din..)  de  régie  compris. 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil. 

Laine   100  kil. 

Café   50  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1«  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc   — 

Fer  (Marchand)   — 

Acier  (Rails)   — 

CHARBON  DU  NORD 
Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 
COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  l.vonnais   — 

Banq.  dj  Palis  et  Pays-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nord  — 

—  P.-L.-M   — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers  . 
Compte  courant  du  Trésor  

Ef  COMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

taux  % 
Escompte  à  la  Banque  de  France. 

—  —  d'Angleterre 
—-  d'Allemagne 

—  d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique 

—  —    de  Hollande 

—  d'Italie  

—  —     de  Russie.. 

—  aux  Banques  Suisses 

Banques  européennes  Dtmssiùt; 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale... 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapnoitde  Pf>rà  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


1899 

2 

9 

17 

23 

30 

6 

13 

20 

27 

4 

1896 

1897 

1898 

1900 

Mai 

Mai 

Mai 

Mai 

.1  uin 

J  1 1  i  1 L 

Juin 

-i  1 1  i  1 1 

Juillet 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

— — 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

26  38 

33  32 

35  78 

27  62 

26  16 

23  87 

24  62 

25  » 

25  37 

25  62 

2i  62 

25  12 

25  37 

26  12 

26  23 

28  45 

35  93 

37  30 

28  98 

21  37 

27  37 

27  37 

21  37 

21  37 

27  37 

27  37 

27  S7 

28  31 

29  37 

29  08 

:i(i  :r, 

37  9i 

29  63 

28  » 

28  » 

28  » 

28  » 

28  » 

28  » 

28 

28  50 

29  » 

:;>  » 

19  38 

25  37 

25  80 

20  02 

19  99 

19  12 

19  62 

19  87 

20  12 

20  37 

20  12 

20  12 

20  25 

20  37 

20  62 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

14  58 

15  » 

15  37 

15  25 

là  £0 

15  50 

15  75 

15  25 

15  5" 

15  50 

1.5  » 

15  04 

16  73 

19  60 

17  17 

17  41. 

19  37 

19  12 

19  37 

19  M 

19  62 

19  87 

19  87 

20  87 

20  62 

20  50 

1  50 

1  « 

1  39 

1  43 

1  41 

1  40 

1  42 

1  50 

1  47 

1  48 

1  30 

1  54 

1  54 

1  50 

1  46 

1  91 

1  92 

1  87 

1  93 

1  81 

2  •> 

2  10 

1  80 

1  85 

2  20 

2  10 

2  10 

2  10 

2  10 

2  » 

1  93 

1  82 

1  82 

1  88 

1  93 

■1  » 

2  » 

1  67 

1  70 

2  » 

2  » 

2  » 

2  05 

2  » 

2  » 

1  10 

1  20 

1  40 

1  51 

1  11 

1  50 

1  50 

1  40 

1  40 

1  44 

1  38 

1  48 

1  44 

1  44 

1  50 

30  45 

27  29 

31  17 

31  86 

30  91 

28  56 

29  » 

30  12 

29  93 

30  C6 

29  31 

29  » 

28  31 

27  91 

21  06 

100  89 

90  t.'.l 

103  79 

105  10 

lui  ti 

101  » 

101  50 

101  50 

101  50 

101  50 

101  50 

101  50 

101  50 

101  » 

101  » 

30  82 

38  11 

45  95 

41  74 

35  33 

23  75 

29  » 

28  25 

28  » 

28  » 

27  50 

27  25 

26  50 

25  75 

27  >> 

25  H 

27  45 

31  78 

32  37 

26  95 

24  » 

24  » 

24  » 

2  !  » 

24  » 

21  » 

24  » 

24  » 

24  » 

24  » 

59  35 

57  44 

53  4d 

51  32 

(il  26 

69  » 

67  » 

64  » 

60  75 

60  75 

6')  75 

60  75 

61  » 

58  50 

16  75 

46  66 

38  42 

40  92 

47  86 

68  25 

77  50 

77  25 

73  » 

75  50 

73  » 

75  » 

76  » 

81  » 

SI  » 

'a;  "lu 

il  ~2 

Ou  10 

64  87 

63  » 

62  50 

62  » 

61  50 

61  » 

61  » 

61  » 

Ol  » 

fil  t'A 
Ol  oU 

61  50 

133  » 

132  » 

132  » 

132  08 

131  1" 

00  w 

\J0  » 

oo  * 

o^  » 

95  » 

OO  " 

95  » 

95  » 

95  » 

i  ni  .'.u 

169  50 

169  50 

169  58 

16!)  21 

135  » 

JOD  » 

loo  » 

IQ<)  " 

135  » 

IIS  » 

lOO  " 

1  OO  " 

135  » 

135  » 

135  » 

180  S0 

179  50 

1  i9  50 

179  63 

179  ii 

t/.n  » 

14U  » 

1  /il*  » 
1  l\t  » 

1-4U  " 

1  'ill  11 
1  lu  >' 

1  £Q  » 
11U  " 

140  » 

140  » 

1 40  » 

51  98 

48  59 

44  56 

65  67 

oZ  DU 

'  Q  KA 

i9  SU 

4'    l  ) 

/.A  KA 

*y  ou 

^n 

43  OU 

OU  O  J 

OL  O  J 

OO    i  - 

54  37 

54  37 

123  » 

113  25 

123  50 

188  » 

1  46  20 

125  50 

126  » 

124  » 

125  » 

123  » 

124  » 

122  50 

123  50 

121  » 

119  50 

73  » 

H  i  0\J 

37  75 

□0/1 

i!i  2! 

38  25 

37  75 

37  50 

38  » 

37  75 

36  50 

35  75 

35  75 

o-ï  ne 
DO  10 

*lri  tin 
OO  OU 

124  06 

127  77 

135  42 

193  64 

189  63 

183  25 

184  50 

182  50 

182  » 

181  25 

1S1  75 

181  25 

181  25 

180  » 

178  25 

165  *2 

167  73 

193  83 

330  90 

356  98 

314  50 

317  50 

326  50 

337  » 

337  » 

316  » 

345  51 

315  50 

344  » 

313  50 

44  58 

46  80 

55  10 

63  22 

56  29 

48  » 

46  50 

4(i  » 

46  75 

46  75 

48  » 

47  » 

47  » 

46  75 

46  » 

14  15 

16  96 

16  25 

22  68 

27  48 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

-19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

16  » 

16  51 

15  92 

21  37 

24  01 

19  25 

19  » 

20  » 

20  » 

20  » 

20  » 

19  50 

19  50 

20  » 

20  » 

1  1  1  "IL 

1U  OU 

10  69 

12  62 

16  23 

23  30 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  >> 

19  » 

lo  » 

iy  » 

102  04 

J  AO  nt 
^UO  o-i 

i  AO  Ql 

81 

1U1  ZI 

i  nn  79 

101  oo 

101  72 

101  03 

1 A  t  0""3 
1U1    ù  i 

1U1  10 

1  Al  9(1 
1U1 

iai  en 

1U1  U  1 

1UU  1  i 

100  17 

100  62 

105  65 

11,!',  II! 

lin  ni' 
1UO  uo 

102  74 

.111?  KO 

Il  IZ  ou 

i  i  10  (\ •> 

102  07 

4AI  — 

1 1 1 1 

lui  oo 

101  Ail 
1U1  4u 

t  ni 

1UI 

101  55 

llil  Ail 

lv  l 

101  35 

101  70 

3597 

3692 

O  OO  l 

4  070 

Ail  £17 

■»Ui;A 
OOUU 

OOZ.i 

'NIA 
OMU 

O  i  <JO 

3800 

3760 

3105 

3(v'0  ' 

3715 

660 

679 

680 

728 

U  i  J 

7ii  I 
1U1 

T 1  n 
i  1U 

799 
/  -Z 

107  » 

615 

670 

667 

645 

641 

777 

776 

847 

945 

1UOU 

i\JOe, 

1UOU 

1U 1 J 

1014 

1036 

1021 

1023 

1008 

1011 

813 

851 

935 

1.053 

11  11 

1092 

1  M£ 
1110 

1108 

1 100 

1094 

1095 

1095 

1094 

1084 

1085 

1805 

1945 

2119 

2  135 

2317 

2172 

2160 

2140 

2095 

2135 

2135 

2U0 

2098 

2090 

2092 

1565 

1757 

1915 

1.890 

1836 

1725 

1672 

1642 

1605 

1620 

1620 

1605 

1594 

1595 

1599 

3347 

0£Oi 

3583 

3508 

3760 

3770 

3760 

3725 

3718 

0  lo  > 

0  14/ 

3750 

Q73U 
0  (Ou 

OliO 

Million 

Million 

Mill  ion 

MilliOD 

ivi  i  j  1 1  o  n 

Mi  1  lion 

...... 

j\i  1 1 1 1  o  n 

(Million 

M-.,,. 

.m  1 1 1 1  on 

Mi  1 1  i  An 

1V1 1  1  !  I  1  1  1  1 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  fr. 

3.607 

3.687 

3. 094 

3 . 820 

i  .  (  .  >  1 

4  •  llô 

/.   A  3(1 

4 . 11D 

4 . ,  IZ-t 

4.019 

3-986 

3-967 

3.936 

4.056 

1.978 

1.963 

1-875 

1 .866 

9  i  n'i 

9  ',11 

z.  -il  l 

O  A\i\ 

L-  -t  i  i 

9  A4S 

2.460 

2-458 

2-466 

2-466 

2.464 

2.455 

1.244 

1.222 

1-225 

1  196 

1  134 

1  ■  VotJ 

1  •  1UJ 

1  105 

1  111 

1  112 

1-118 

1.118 

1-122 

1.120 

1.119 

693 

730 

798 

828 

875 

678 

511 

492 

611 

735 

506 

496 

4SI 

561 

498 

364 

358 

391 

444 

492 

482 

481 

475 

624 

538 

501 

480 

481 

480 

499 

566 

492 

491 

477 

482 

489 

465 

500 

931 

828 

616 

681 

569 

645 

511 

237 

221 

252 

207 

256 

75 

74 

71 

61 

134 

97 

154 

180 

220 

169 

% 

% 

% 

% 

% 

/o 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

2  » 

2  » 

2.20 

3.06 

3.23 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

3.98 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

3  50 

3  » 

3  » 

3  • 

3  » 

3.65 

3.84 

4.28 

4.98 

5.33 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

3  50 

3  50 

3  50 

4.09 

4  » 

4.16 

5-04 

4.57 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

2.85 

3  » 

3.04 

3  91 

4.08 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  » 

3  » 

3  » 

3.02 

3.14 

2.75 

3.83 

3.60 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  » 

3  » 

3  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

6  05 

5  87 

5.27 

5.59 

6.07 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

3.94 

3.83 

4.34 

4.95 

4-88 

4  50 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  * 

4  » 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

14.585 

15-i54 

14.975 

14.992 

15  906 

14.874 

14.946 

14.920 

14.713 

14.618 

14.709 

14.560 

14.528 

14.524 

15.090 
8.679 

7.9oo 

8.746 

8.160 

7.850 

8.211 

g.568 

8.584 

8.590 

8.617 

8.682 

8.664 

8.100 

8.719 

8.781 

2.578 

2.. 546 

2.636 

2.585 

2. 607 

2.738 

2.761 

2.767 

2.790 

2.801 

2.830 

2.830 

2.843 

2  855 

2.803 
57,5 

^4.5 

57.3 

K4.4 

52.3 

51.6 

57,6 

57.4 

57,5 

58,5 

59.2 

58,9 

59,7 

60,0 

60,4 

BOURSE  DE  PARIS 


NOMS 


3g     ëû  ■- 


COMPAGNI .  S 


OS  3 

o£ 
US 


CLOTURE 
SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


M 


NES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


.750. 000 
375.000 
750.000 
750.000 
250. 00O 
000.000 
000.000 
,.000.000 
.250.00' 
300.000 
.750.000 
12.500.000 
,,  275.000 
;7. 500. 000 
h  400.000 
fe. 750. 000 
•h. 500. 000 
25  000. 000 
§.125.000 
L  400.000 
■.000.000 

R.ooo.ooo 

0. 625. 000 
I  100.000 


125 


Buffelsdoorn  Estate  lew 

Champ  d"Or  

Durban  Roodepoort  Deep 
The  East  Rand  proprielarj  limes 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate.... 

A.  Goerz  et  C°  

Klein  fontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . . . 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (ad.  ooui. 

Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


1 4 J . 75 

22.50  16 

31.50 

1000 

101 

86 

237 . 5 

189  50 

172 

330 

540 

482 

47 

50.50 

44 

145 

167.50 

140 

68.50 

66.75 

54.50 

170 

64 

51 

69 

71 

62 

80 

50 

59 

120 

80 

83 

93 

113.50 

95.25 

175 

102 

95 

865 

1018 

948 

125 

217 

205.50 

53.75 

25 

'23 

ane)340 

158 

145 

48.50 

33.50 

196 

213 

184 

262 

295 

272 

75 

23 

17 

85 

25 

19 

77.50 

55 

40 

18.50 

17 

l 

1  17 

34 .  -25 

30.50 

J  30 

98 

94 

94 

197 

190.50 

192 

538 

522 

517 

48.75 

47 

49 

US 

160  50 

162.50 

66  50 

6T.50 

65.50 

47 

45 

42.25 

67.50 

64 

65.  S5 

62 

62 

62 

87 

86.50 

86.50 

116 

113 

112.50 

110 

110 

103 

1074 

10 19 

1056 

■245 

239 

237 

27 

25 

26 

160 

159 

158 

39 

40 

39  75 

221 

213 

213 

312 

2S3 

283 

22 

21 

22 

16.25 

18.50 

18 

39 

39 

35 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


K  3 

o  2 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000d 


son 
12: 

125 
11)0  dr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants)  . . . 
Huanchaca  (Argent) . . . 
Laurium  grec  (plomb  eUrg.) 


75 

65 

670 

716.50 

133 

159 

103 

86.50 

69 
832 
111.50 

69.75 


60 
820.50 
102.50 

67.75 


70 
847 
92.50 
67.50 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 

87.500.000 
U.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


Bechuanaland  Eiploralîon . . 
Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered) . 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  CoasoHtad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Estate 

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de) 
Mozambique  (Cie  de) 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


BOURSE   DE  LONDRES 


2.50 
125 

91 .25 
112.50 
125 
107.50 

25 

16.25 


34 

24.50 

83.25 

80 

34 

31 

16 

15 

193.50 

176 

50 

46 

22.75 

16 

60 

46.75 

79.25 

70 

81 

65.25 

31.50 
83 

30.25 
17 
199 
30 

53 

20.25 
42.50 
82 

90.25 


31.50 
77.25 
30 
16 
192 
30 
50 

17  50 

42 

78.25 
86.50 


28 
73 
23 
16.50 
194 
30 
51 

19 
40.50 
80 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwatersrand) 


rrc.ooo 
135.000 

34.450 

00. 000 

«O.OOu 

87.25 

82.000 

60.000 

25.000 

00.000 

00.000 

•20.000 

75.000 

S.  000 

J0.025 

18.730 

».000 

10.000 

10.000 

10  000 

10.000 

10.000 

0.000 

0.000 

'o.ooo 
d.000 

5.000 
1.864 
0.000 

0.000 

,3.89; 
t. 2  0 
S  000 
t. 269 
).000 
).000 
1.000 
.500 
1.005 
1.750 
M.620 
-.000 
.000 
.000 
.000 
.000 

.000 

.000 
.989 
.000, 
.000 

.000 

.000 

.000 
.000 
.000 
.000 

000 

000 

,ooo 

000 
775 
083 

000 

7k' 


401 
Il  001 


401 
Il  60 


4  1/8 
1 

1  3/8 


Angelo  1  60i  7  1/8 

Angeio  Deep   I     |  2  7/8 

%al*ies  I  .  j    !  3^ 

Bonanza  

Buffelsdoorn 
Consolidt  Deep  Levais. 
Chimes  Exploration  . 
City  and  Suburban.. . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep     \    "I  1 1  '3/4 

Crown  Reef  !.ïl2o|  15  I  /o 

Driefontein  I     I  4 

Durban  Roodepoort  I  801   5  1 

Durban  Roodpt.  Deep. .  .1     I   4  j/g 

East  Rand  Prop.  Mines. I  5of 

Ferreira  

Ferreira  Deep 
French  Rand . 
Goch  (New)  . . . 
Geldenhuis 


5  3/4 
3  1/16 


6  1/4 

2  3/ 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 


60 


7  5/8 
21  1/2 
6  1/4 
2  1/16 
2  3/16 


ueiuennuis  hlfA    6  7/8 

Geldenhuis  Deep  .Ilèol  10 


301 


Geldenhuis  Main  Reef.. 

Ginsberg  (New)   I  40 

Glencairn   „}J 

Glen  Deep  

Henry  Nourse   1  go 

Heriot  (New)   I  g5, 

Jubilee   I  50 

Jumpers   i  !  '  1 1 00 

Jumpers  Deep  I 

Kleinfontein  (New)  .  !  !  !  !  !|  95, 
Knight's  (Witwatersrand) .1  90I 

Lancaster   I  50 

Langlaagte  .!!!."!  hoo! 

Langlaagte  Block  B  . .  I  75 
Luipaard  Vlei  (New) . .  I  40 
Main  Reef  Consolidated  «d 

Marie  val  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension. 
Meyer  and  Charlton 

Nigel  

Nigel  Deep  ..'.'.'..'.'A  yw|   ï  oy4 

Nourse  Deep   I  6ol   5  ~/a 

Primrose  (New)  |160f    •  ' 

Princess  Estate 

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)    ,  , !    I  5XI 

Robinson  

Robinson  (Deep). . 

Rose  Deep   

Salisbury  (New) . ! 
Simmer  and  Jack 

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 
Van  Ryn  (New) ...  L 

Village  Main  Reef  .'.'I  40I 

'.Vemmer  

West  Rand  Min^i 
Witwatersrand  Deen 

Wolhuter   .  . 

Worcester  


flOOl 

eol 


30 


5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 
8  5/8 
6  3/4 
6  1/1 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 
10  1/2 

3  1/2 

5  1/1 
3  7/16 


11201  8 

|l00 

50 

1 100I 

151 
70l 
801 


1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 
'  74 

4  7/8 
9  1/4 

2  1/2 
6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

U  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 

5  15/16 
9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1  " 

2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 
9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 
7  1/2 

U 

3/4 
2  1/8 


H 

S 

«J 


-5  1 


9h  - 
<  Ê 

d  e 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 
SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


7  1/16 
2  5" 

1  11/16, 

4  1/- 
13/16 
1  1/4 

5/8 

5  7/8 

2  11/16 
13/16 

12 
15 

4  5/1 

5  1/2 

3  3/ 
7  13/10 
21  1 


2  1/4 


1  15/16 
2  5/6 
6  3/4 

10  5/8 
1/2 

2  7/8 
1  15/16 

4 

8  7,16 
6  1/2 
5  7/8 

5  tr 
4  3/4 

1  13/16 

6  ir 

2  11/16 

3  7/16 
7/8 

1  1/2 

2  1/16 
3/8 

4  5/3 
12  1/4 

3  7/16 

5  3/4 

3  1/8 
1  1/2 
5  1/4 

4  1/4 
1  5/16 

42  5/8 

3  1/4 
1  1/2 
9  3/4 

5  3/16 
9  3/8 
3 

6  3/8 
5  1/2 

3  5/8 
15/16 

8  3/4 
12  1/8  I 
13/16  i 
2  5/Î6Ï 

4  5/S 
2  1/2  I 


6  7/8 
2  5/8 
1 

4  3/8 
13/16 

1  1/ 
5/8 

5  5/8 

2  5/" 
11/16 

11  1/2 
14  3/4 

4  1/2 

5  3 

3  5 

7  9/16 
21 

6  3/8 

1  7/16 

2  7/1" 
6  7/16 

10  1/2 

1/2 
2  3/4 
1  15/16 


8  1/4 
6  1/8 
5  7/8 

5  1/8 
4  1/2 

11/16 

6  1/8 

2  5/8 

3  5/16 
7/8 

1  7/16 
2 

3/8 

4  1/2 
12  1/16 

3  3/8 

5  1/2 
3 

1  7/16 
5  l/- 

3/16 
1  1/4 
41  11/16 
3  1/- 

1  5/16 

5  V2 
1/4 

2  15/16 

6  5/16 
5  1/4 

3  5/8 
2  13/ 16 

8  1/2 
11  3/4 
11/  iti 

2  1/4 

4  1/4 
2  1/2 


6  7/8 
2  5/S 
1  5/S 

4  3/8 
3/4 

1  1/8 
5/8 

5  3/4 

2  5/8 
11/16 

12 

14  3/4 

4  1/f 

5  1/4 

3  3/4 
7  5/8 

21 

6  3/8 
1  15/16 

2  1/2 
6  3/' 
10  3/4 
1/2 

2 

1  15/161 
4 

8  1/4 
6  1/1 
5  7/8 
5  1/S 
4  1/2 
1  11/16 
%  1/8  ' 

2  1/2 

3  l/M 
7/8 

1  7/16' 
2 

"3/8 

4  1/2 
12  3/16' 

3  1/4 

5  1/2 
3 

1  1/2 
5  1/8 
1  1/S 
1  1/4 
41  7/8 
3  1/8 

1  3/8 
9  1/2 

5  1/161 
9  1/4  ' 

2  15/16; 

6  5/16 
5  3/8 

3  1/2 

2  3/  i 
8  1/2 

11  3/4  I 
5/8  I 
2  3/8 

4  3/8 
2  3/8 


COIVIP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


£ 

350. 30C 

1 

1. 102.500 

1 

400.000 

1 

4.375.000 

1 

325.000 

1 

2.000.000 

1 

1.250.000 

1 

575.000 

100 

200.000 

1 

400.000 

1 

375.058 

1 

670.000 

1 

1.267.507 

1 

100.000 

1 

225.000 

1 

751.077 

1 

300.000 

1 

604.225 

1 

930.000 

1 

197.436 

1 

Anglo-French  Expl  .. 

Barnato  Consolidated. 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  G») 

Charterland  Goldfields. 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def 
id.  6  %  Préférence . 
Id.  5  %  %Debentures 
Johannesburg  Estâtes. 
Mashonaland  Agency. . 
Matabele  Gold  Reefs  &c 

Mozambique  C»  

Oceana  Consolidated  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt  

Id.       Gold  Fields.. 
Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol. 
Zambesia  Exploring. 


50 


3  5/8 

2  3/16 
1  3/8 

3  3/8 
11/16 

7  13/16 
24/0 
107 

1  3/16 

2  5/16 
6  3/4 
2  7/16 
2  1/16 
5  1/2 

2  5/8 

3  3/16 

1  7/8 

2  3/16 
1  1/2 
1  5/8 


3  1/8 
2 

1  1/16 

3  5/16 
5/8 

7  1/4 
24/6 
109 

1  1/8 

2  5/16 

4  3/4 
1  7/8 

1  15/16 

5  5/8 
1  3/4 

2  11/16 
1  3/8 

1  15/16 
1  5/8 
1  1/4 


3  13/16 

2  5/16 

i 

3  1/4 
9/16 

7  13/16 
25/0 
108 

1  3/16 

2  3/16 

3  7/8 
1  11/16 

2  1/16 
5  3/4 

1  1/2 

3  9/16 

1  5/8 

2  1/8 
1  3/8 
1  1/8 


3  9/16 

2  1/4 
1  1/8 

3  1/8 
1/2 

7  11/16 
24/6 
108 

1  3/16 

2  1/lb 

3  1/2 

1    11/ lD 

2 

5  7 
1  7/16 
3  7/16 
1  1/2 

ï 

1  1/4 
1  1/8 


3  5/8 

2  1/4 
1  1/8 

w 

a/i6|i 

21/9 
106 

1  3/161 
2 

3  5/3 

1  ll/16|i 

2  1/16 
5  3/8 

1  7/1611 

3  1/2 

1  1/2 

2  1/1611 
1  1/4 

1  1/8 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250  000 
682.396 
500.000 
250.000 

1.000.000 
200.000 

3.000.000 
250  000 
500.000 
450  000 


Exploration  C°  (New)  .. 
Johannesbg.  Cons.  tnv. 
Id.  Waterwks . 
Id.  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
NewAfrican  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust!  ! 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.! 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 

1  13/16 


15/16 

2  3/16 
1  1/8 

1  5/16 
11  1/2 
2  13/16 

3  1/2 
7  5/16 

1  1/16 

2  5/8 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
.000.000 
200.000 
91  000 
960.000 
112.000 
320.000 


Great  Boulder  Prop  

Hamian's  Brownhill  . . . 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields. 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet  

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
4  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105.25, 

lu 

1.000.0UO 

5 

Consolidt.  Bultfontein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5%  Debenture... 

urnqualand  West  

New  Jagersfontein  


30/0 
26  3/4 
107 

7  3/4 
16  1/4 


30/0 
28  15/16 
107 

7  15/16 
16  1/2 


21/6 
4  1/8 
8  7/8 
1  5/16 
4  7/8 
1  1/2 
5/16 
43/6 
2  7/16 
5  13/16 


31/C 
32  15/16 
107  1/2 

8  1/8 
17  1/2 


7/8 

2  1/8 
1  1/16 

1  3/16 
11  1/2 
2  11/16 

3  3/8 
7  1/8 

2  1/2 


20/0 

3  7/6 
8 

1  5/ 16 

4  7/8 

1  9/16 
5/16 

44/0 

2  7/16 
5  11/16 


7/8 
2  1/8 
1  1/161. 

1  3/16  ' 
H  1/2 

2  3/4 

3  3/8 

7  1/161 
1 

2  9/161 


18/9  i 

4  1/4. 

5  1/8. 
1  tff 

4  7/8; 

1  9/16 

3/8 
45/6 

2  7/16 

5  7/ 


31/0 
32  3/8 
107 

8  1/8 
17 


31/0 
33  7/16 
105 

8  1/8 
17 


6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


^^PLQIÏIÉÏ    OFFICIEL   DE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


MDhri  §  ^  DÉSIGNATION  des  VALEURS 


lilUoBl 

15212 
3837 
6790 


•35839 

Hombre 
I  ie  Titres 

|390.3r>6 
H. 600 

39,883 
1109.700 


liil 

456 

115 

■338 
1Ô9 
"ÏTT 

Ml 

5ÔÔ 
500 

500 
500 


RENTES  FRANÇAISES 

(  Terme 
Compt 


INTÉRÊTS 

en  1900 


Cours  comp.  juillet 
1899  1900 


451.481 

274  029 
,1088030 

454.710 
|  235.471 
583.560 
» 

,  441.731 
» 

(685.498 

|  280. 411 
[t  1 
155.675 


3  %  Amortissablej 
%  %  1894  (anc.  4  %)  j  J^". 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  y  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


500 
400 
400 

100 
500 
500 
400 
100 
400 
10' 
50(1 
100 
500 
125 
400 


833.151 
1509450 
838.6 
1779129 
984.744 
969.871 
491  010 
496.879 
499.812 
160.000 
224.948 
148.940 
1173173 
182.822 
118.206 
52.038 


900 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
200 
200 
1000 
500 
1O6 
475 


182.500 

1000 

125.000 

500 

40.000 

500 

30.000 

500 

200.000 

500 

60.000 

500 

341.000 

500 

120.000 

500 

60.000 

500 

400.000 

500 

30.000 

500 

100.000 

500 

320.000 

500 

400.000 

100 

80.000 

500 

40.000 

500 

63.333 

500 

30.000 

500 

40.000 

500 

53.539 
3(8.770 

60.000 

54.257 

67.8 
161.642 

49.700 
494.516 
515.433 

68.567 
323.372 
1955396 
1S48580 

53.010 
392.411 
152.477 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

869  3  %  

871  3  %   

—  quarts  

1875  4  %  ...»  

876  4  %   

1892  2  y  %  

quarts  

1894-96  2  y  %  

-  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées — 

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  1879  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %..■ 

Foncières  1883  3  %  

-  1885  2.80  %.... 
Communales  1891  3  %... 

—  1892  3  %  lib 

Foncières  189  5  2.80  %.. 
Communales  189  9  2.60  % 
Foncières  1899  3.75  %  .. 
Bons  de  100  fr.  1887... 

1888... 
Banque  hypot.  de  France 
_  —  1881 

Immeubles  de  France.. 


3 

3 

3  50 


15 

2  50 
2  50 
17  5u 


30 
12 
13 

3 
20 

20  .. 
0 

2  50 
10 

2  50 
10  . 

2  50 
10 

2  50 
12 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANC 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Pari„ 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér, 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 
Banque  Parisienne — 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France 
Banque  de  l'Algérie.. 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Guelma  

Ob!.  -  3  %... 

Act.  Départementaux — 

Obi.      —      3  %  titres  bleu 

—  —      3  %  titr.  rouge 

—  Économiques  3  % 
Act.  Est-Algérien  

Obi. 

Act.  Est. 


3  %■ 


de  jouiss.  

Obi.   —   52-54-56  5  %  

—  -   3  %  

—  —  3  %  nouv  

—  -   2  %  %  

—  —   Ardenues  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3 


100  85 
100  80 
102  25 


493 


13 
15 
15 
15 
14 
12 
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■  COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DU 

NORD  DE  L'ESPAGNE 

Assemblée  générale  ordinaire  du  25  mai  1901 

Préside, n  e  de  Son  Excellence  M.  Faustino- 
Rodriguez  San  Pedro 

Rapport  du  Conseil  d'Administration 

(suite  (*) 

Dépenses  Rapport 

par  do  la 

kilomètre  dépense 

Désignation  des  lignes       exploité  à  la  recette 

piéc.  % 

f  Ligne  principale   16.395  10  'i2, 47 

—  de  Santander   9.962  94  44,:ii 

—  de  Barcelone   11.082  6:!  89.82 

—  de  Bilbao   11.122  56  29,83 

f  Total  et  moyennes  de  l'an- 
cien réseau   13.345  11  40,03 

ç  Lignes  d'Almansa  à  Valence 

et  à  Ta  rragone  ....    11. 159  22        40, 00 

—  des  Asturies,  Galice 

et  Léon   13.790  27  54,24 

■    —    d'Avilis   16.570  54  53,03 

—  deSotodeReyàCiano  12.040  77  92,61 

—  deLérida  i'iTarragone  8:771  63  63,07 

—  de  San  Juan  de  las 

Abadesas   10.615  20  42,14 

—  de  Valence  à  Utiel..  .    6.298  8ft.  54,62 

Total  et  moyennes.    12.766  79  43,22 

Réclamations. —  Les  indemnités  payées  en  1900, 
au  compte  des  différentes  lignes,  et  à  la  suite  des 
réclamations  présentées  par  le  public,  pour  des 
accidents,  avaries,  pertes  et  retards,  se  sont  éle- 
vées à  la  somme  de  967.349  p.  60,  soit,  par  rapport 
,  aux.  recettes,  qui  ont  été  de  107. 982. 625  p.  95,  à 
r.8  p.  95  par  1  000  piécettes  de  recettes. 

Les  indemnités  payées  en  1900  dépassent  de 
»  289.555  p.  20,  soit  de  2  p.  20  pour  1.000  piécettes  de 
^recettes,  celles  de  l'année  1899.  Cette  augmentation 
^s'explique  parles  difficultés  créées  à  la  Compagnie 
ï  par  le  développement  inusité  du  trafic,  lequel  altéra 
r  notablement  la  régularité  des  transports  et  créa  à 
îla  Compagnie  une  situation  très  difficile. 
:  Procès.  —  Le  nombre  des  procès  suivis  en  1900, 
l  pour  répondre  à  des  réclamations  du  public,  a  été 
I  de  388,  dont  la  plupart  n'ont  pas  eu  d'importance. 
'  A  la  suite  de  ces  procès,  la  Compagnie  n'a  eu  à 
I  payer  que  54.079  p.  63  au  lieu  de  183.408  p.  51 
!  qu'avaient  demandées  les  réclamants. 

Matériel  roulant 

Effectif'.  —  L'effectif  du  matériel  roulant  de  la 
".Compagnie,  au  31  décembre  1900,  se  composait  de  : 
666  locomotives  ; 
1.923  voitures  à  voyageurs; 
13.052  wagons  de  toute  espèce. 
I   Réparation  de  machines.  —  Les  différents  ate- 
liers de  la  Compagnie  ont  fait,  en  1900,  de  grandes 
i  réparations  à  146  machines  et  à  109  tenders  et  des 
'  réparations  moins  importantes  à  35  machines  et  à 
19  tenders.  Ces  réparations  se  résument  comme 
suit  : 

On  a  placé  29  foyers  neufs  et  8  chaudières  com- 
'  piétés,  et  remplace  130  tubulures,  54  manivelles 
|  motrices,  5  boulons  de  manivelle,  10  essieux  de 
.  machines  et  4  de  tenders  ;  on  a,  de  plus,  monté  un 
,  jeu  de  roues  entièrement  neuves. 

Réparation  de  voitures  et  de  wagons.  —  De 
grandes  réparations  ont  été  faites  à  '722  voitures, 
parmi  lesquelles  125  ont  été  regarnies  à  neuf,  et  à 
l  2.051  wagons.  Des  réparations  moins  importantes 

ont  été  faites  à  477  voitures  et  à  3.444  wagons. 
i     On  a  renouvelé  la  toiture  à  1.102  véhicule?. 

Installation  du  frein  à  vide  automatique.  — 
•  A  la  fin  de  l'année  1900,  le  frein  automatique  par 
i  le  vide  avait  été  monté  sur  90  machines,  98  ten- 
ders, 385  voitures  et  184  fourgons  et  wagons  de 
'  grande  vitésse.  De  plus,  132  véhicules  sont  munis 
de  tube  d'inlercominunication. 

Sombre  d'ouvriers.  —  Le  nombre  des  ouvriers 
pmployé3  dans  les  ateliers  de  la  Compagnie,  au 
"ïl  décembre  1900,  était  de  2.348,  dont  1.879  pour 
■>  ateliers  proprement  dits  et  469  pour  l'entretien 
urant  et  le  nettoyage  du  matériel  roulant. 

Etablissements  de  prévoyance 
Comestibles.  —  La  vente  des  objets  de  consom- 
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mation,  à  prix  réduits,  au  personnel  de  la  Compa- 
gnie s'est  élevée,  en  1900,  à   1.730.680  p.  05 

En  1891),  elle  avait  été  de.   1.597.947  42 

Il  en  résulte  donc  une  augmen- 
tation, en  1900,  de   131.732  p.  63 

Caisse  de  prévoyance.  —  La  caisse  de  pré- 
voyance instituée  en  1879  a  pour  objet,  comme 
vous  le  savez,  d'assurer  aux  employés  et  ouvriers 
malades  ou  blessés  une  allocation  égale  à  la  moitié 
de  leur  traitement  ou  salaire  pendant  la  durée  de 
leur  maladie,  de  payer  les  frais  d'enterrement  et 
d'accorder  des  secours  aux  veuves  et  aux  enfants 
des  employés  et  des  ouvriers  décédés. 

Cette  caisse  est  alimentée  par  un  prélèvement 
mensuel  de  1/2  à  1  0/0  sur  les  traitements  et  les 
salaires  du  personnel,  par  le  montant  des  amendes 
et  par  le  produit  net  de  la  vente  des  billet»  d'entrée 
dans  les  gares. 

En  1900,  les  retenues  opérées  sur  les  traitements 
et  les  salaires  ont  produit   134.458  p.  34 

Le  montant  des  amendes  a  été  de.      2.977  p.  90 

Et  celui  de  la  vente  des  billets 
d'entrée  dans  les  gares,  de   136.476  p.  70 

Ensemble   273.912  p.  94 

Les  secours  accordés  en  1900, 
aux  employés  et  aux  ouvriers  sous- 
cripteurs à  la  caisse  de  prévoyance, 
à  leurs  veuves  et  à  leurs  enfants, 
se  sont  élevés  à   306.742  p.  12 

Il  en  résulte  donc  une  insuffi- 
sance de  recettes  de   32.829  p.  18 

au  31  décembre  1900. 

La  Compagnie  a  pris  à  son  compte  cette  insuf- 
fisance qui  figure  dans  les  dépenses  d'exploitation . 

Pensions   de  retraites.  —  La   somme  que  la 
Compagnie  a  payée,  en  1900,  pour  les  pensions  de 
retraite,   et  a  portée  au  compte  d'exploitation  a 
té  de   215.755  p.  40 

La  Compagnie  sort  actuellement  524  pension*, 
dont  le  montant  annuel  est  de   229.757  p.  81 

Secours.  —  Eu  outre  des  secours  payés  par  la 
caisse  de  prévoyance,  la  Compagnie  a  accordé,  en 
1900,  à  titre  de  complément  de  traitement  ou  de 
salaire,  aux  employés  et  aux  ouvriers  malades  ou 
blessés,  et  de  secours  aux  veuves  et  aux  enfants 
d'agents  décédés,  une  somme  de...    339.734  p.  25 

Médicaments.  —  La  somme  que  la  Compagnie  a 
payée   pour  les  médicaments,  erî 
1900,  est  de   95.427  p.  93 

Médecins.  —  Les  traitements  et  les  honoraires 
des  médecins  se  sont  élevés,  pondant  l'année  1900, 
à  la  somme  de   94.438  p.  51 

Habillement.  —  La  part  contributive  de  la  Com- 
pagnie dans  les  dépenses  d'habillement,  en  1900,  a 
été  de   47.485  p.  53 

Ecoles.  —  Les  écoles  d'apprentis  et  d'enfants 
d'ouvriers  établis  à  Valladolid  et  a  Barruelo, 
comptaient,  au  31  décembre  1900,  323  élèves  des 
deux  sexes. 

En  récapitulant  ce  que  la  Compagnie  a  fait,  en 
1900,  en  faveur  du  personnel,  à  savoir  : 

Caisse  de  prévoyance,  pensions  de  retraite,  se- 
cours, médicaments,  médecins  et  habillement,  on 
arrive  à  un  total  de   1-099. 583  p.  74 

Le  personnel  n'y  a  contribué 

que  pour   137.436  p.  24 

et  la  vente  des  bil- 
lets d'entrée  dans 
les  gares  y  figure 
pour   136.470  p.  70 

273.912  p.  94 

Il  reste  donc  une  différence  de.  825.670  p.  80 
dont  la  Compagnie  a  chargé  son  compte  d'exploita- 
tion de  1900. 

Mines  de  Barruelo 

Houille  extraite.  —  En  1900  il  a  été  extrait  des 
mines  de  Barruelo  89.486  tonnes  de  houille  brute, 
soit  270  tonnes  de  plus  qu'en  1899.  Des  89.486  ton- 
nes extraites,  42.152  provenaient  des  mines  appar- 
tenant à  la  Compagnie  et  47.334  des  mines 
grevées  d'une  redevance  de  1  p.  875  par  tonne. 

L'exploitation  de  ces  mines,  en  1900,  a  laissé  u 
la  Compagnie  un  bénéfice  de  411.798  p.  32,  qui  a 
été  appliqué  à  l'amortissement  de  la.  valeur  des 
installations  et  de  l'outillage  de  ces  mines. 

Sombre  d'ouvriers.  —  Le  nombre  moyen  d'ou- 
vriers employés  dans  les  mines  de  Barruelo  pen- 
dant l'année  1900  a  été  de  709  par  jour,  soit  7  de 
plus  que  pendant  l'exercice  précédent. 


Ligne  d'Alsasua  à  Barcelone 

Les  porteurs  d'obligations  de  Barcelone  et  d'o- 
bligations de  Pampclune,  restés  sous  le  régime  de 
l'arrangement  de  1870,  ont  droit,  pour  l'exercice 
1909,  au  paiement  intégal  du  coupon,  à  raison  de  : 

30p. 00  par  obligation  de  Barcelone          6  0/0 

25   00  —  —        ...    o  0.0 

15   00  —  —        ...    3  0/0  A. 

14   25  —  —        ...    3  0/0  B. 

14   25  —  Pampelune...    3  0/0 

Echange  des  obligations  de  Saragosse  à  Barce- 
lone et  de  celles  de  Saragosse  à  Pampelune.  — 
Le  nombre  des  obligations  de  la  ligne  de  Sara- 
gosse ;ï  Barcelone  qui  se  trouvaient  en  circulation, 
au  moment  où  l'on  a  procédé  à  l'échange  était 
de   . .     145.178  oblig. 

Le  nombre  de  celles  qui  ont  été 
échangées  jusqu'à  la  fin  de  l'exer- 
cice 1900,  contre  les  obligations 
nouvelles  d'un  type  unique  de 
3  0/0,  est  de  ■   143.380  — 

Il  restait  à  échanger,  au  31  dé- 
cembre 1900   1.708  oblig. 

La  nombre  des  obligations  de  la  ligne  de  Sara- 
gosse à  Pampelune  qui  se  trouvaient  en  circula- 
tion au  moment  où  l'on  a  procédé  à  l'échange, 
était  de   164.889  oblig. 

Le  nombre  de  celles  qui  ont  été 
échangées  jusqu'au  31  décembre 
1900,  est  de   163.267  — 

Il  restait  à  échanger,  au  31  dé- 
cembre 1900   1.622  oblig. 

Lignes  des  Asturies,  Galice  et  Léon 

Les  recettes  des  lignes  des  Asturies,  Galice  et 

Léon,  ont  été,  en  1900,  de   18. 844. 658p. 45 

En  189!),  elles  avaient  été  de. . .     18. 185.359  80 


Augmentation  en  1900....  B59.208p.65 
soit  de  3,62  pour  cent. 

Les  produits  des  exercices  antérieurs  et  les 
augmentations  obtenues  successivement,  par  rap- 
port aux  résultats  de  1885,  sont  indiqués  au  ta- 
bleau ci-après  :  , 

Recettes 


Années 

totales 

par  kilomètre 

Piécettes 

Piécettes 

1885... 

7.843.563  07 

10.585  10 

1886... 

8.(571.448  23 

11.732  35 

1887... 

9.398.742  90 

12.683  86 

1888. . . 

9.513.682  08 

12.838  97 

188!)... 

10.531.018  08 

14.211  90 

1890... 

10.810.220  69 

14.588  69 

1801. . . 

10.908.145  21 

14.801  81 

1892. . . 

12.306.339  96 

16.607  75 

1893. . . 

12.669.240  86 

17.097  40 

1894-., 

13.715.281  05 

18.509  15 

1895... 

13.877.690  71 

18.728  32 

1896. . . 

14.886.069  25 

20.089  16 

1807... 

15.572.734  74 

21.015  83 

1898... 

16.783.029  17 

22.640  10 

1896... 

18.185.359  80 

24.541  64 

1900... 

18.844.658  45 

25.431  38 

Augmentations  totales 

Années 

par 

Atignientatio 

rapport  à  l'année  1885 

pour  cent 

Piécettes 

Piécettes 

1885... 

» 

1886... 

827.885  16 

10  55 

1887. . . 

1.555.179  83 

19  83 

1888... 

1.670.119  01 

21  29 

1889. . . 

2.087.455  01 

34  26 

18O0.. 

-  2.966.657  62 

37  82 

1891 . . . 

3.124.582  16 

39  83 

1892... 

4.403.776  80 

56  80 

1893. . . 

4.825.677  79 

61  52 

1894 . . . 

5.871.717  98 

74  86 

1895... 

6.034.127  64 

76  93 

1896. .. 

7.042,506  18 

89  79 

1897 . . . 

7.729.171  67 

98  54 

1898... 

8.939.466  10 

113  97 

1800... 

10.341.796  73 

131  85 

1900... 

11.001.095  38 

140  25 

Les  résultats  de  l'exploitation,  en  1900,  se  résu* 
ment  comme  suit; 
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Recettes  et  dépenses 

Totales        Par  kil. 
Recettes   Piécettes.  18.844.658  45  20.  ',31  38 

15.G36  77         21  11 


Solde  du  compte  <•  Exerci 
clos  » 

Total  des  recettes. . 


8.637.2Ô6  69   11.656  22 


757.766  88    10.469  33 


18.890.295  22 
Dépenses  d'exploitation. .  10.223.038  53 

'Produit  net  

Charges  de  l'exploitation 
Intérêts  des 

obligations  5.61  >2 . 939pSB 

Amorti  sse- 
nient  des 

obligations  1.010.175  » 

Amortisse- 
ment des 
bons  sans 

intérêt....     333.503  » 

Dépenses 

pour  t  ra- 
vaux  d'en- 
tretien et 

complé- 
mentaires.      320.901  'il 

l'sure  et 

perte  du 

matériel 

par  suite 
de  son 

emploi. . . .       481 .201  10   

Différences   879.489  81 

Intérêts,  change  et  com- 
missions  1.176.419  54 


25.452  'i9 
13.796  27 


Insuffisance  de  recettes. 


296.92!)  7:: 


1.180  90 
1.587  61 

4<i(r7i 


Ligne  de  Lérida  à  Reus  et  à  Tarragone 

Les  recettes  de  cette  ligne  ont  été.  en  1900, 

de    Piéc.    1.432.292  82 

Tes  dépenses  d'exploitation,  de...      903.478  20 

et  le  produit  ne*  de   528.814  62 

A  déduire  : 

Intérêts  et  amortisse- 
ment des  obligations. . .    81!'. 010  » 

Intérêts ,    change  et 
commissions   172.884  79 

Dépenses  pourtra  vaux 
d'entretien  et  complé- 
mentaires  43.838  93 

Usure  et  perte  du  ma- 
tériel par  suite  de  son 

emploi   51.748  ti5   1.087.'i8>  37 

Insuffisance   558. 067  75 

Le  nombre  des  actions  de  la  ligne  de  Lérida  à 

Reus  et  à  Tarragone  est  de   50.000 

Le  nombre  des  actions  qui  ont  adhéré, 
jusqu'au  31  décembre  190U,  à  l'arrange- 
ment en  vertu  duquel  la  Compagnie  du 
Nord  leur  garantit  un  revenu  lixs  et  l'a- 
mortissement est  da   '(9.661 

Il  reste  donc   339 

actions  qui  n'ont  pas  adhéré. 

Sur  ces  actions,  106  n'ont  pas  encore  été  présen- 
tées à  l'adhésion  et  233  sont  représentées  par  des 
résidus  et  des  récépissés  provisoires  non  échangés. 

Ligne  de  San  Juan  de  las  Abadesas 

Les  recettes  de  cette  ligne,  pendant  l'exercice 

1900,  ont  été  de   Piéc.    2.820.703  69 

et  les  dépenses  d'exploitation  de...    1.188.902  43 

Différence   1.631. 801  p.26 

Solde  du  compte  (Exercices  clos)  610  35 

Total  du  produit  net   1.632. 441p. 61 

A  déduire  : 

Intérêts  et  amor- 
tissements des  obli- 
gations.  1.219.674p.75 

Intérêts ,  change 


cl  commission. . . . 

Dépinsespoiu-  tra- 
vaux d'entretien  et 
complémentaires.  .. 


.434  53 


37.319  69 


Excédent. 


1.262. '.28  97 
370. 012p. 64 


Ligne  de  Valence  à  Utiel 

Les  recettes  de  cette  ligne,  pendant  l'exercice 
1900,  ont  été  de   1.0i4.!863p.48 

Les  produits  divers  en  dehors  de 
l'exploitation  se  sont  élevés  à   69.448  45 

Total  des  recettes   1.084.116p.93 

Les   dépenses  d'exploitation  onl 

été  de   554.252  84 

et  le  produit  net  de  

A  déduire  : 

Intérêts  et  amor- 
tissement des  obli- 
gations  537. 631p. 30 

Intérêts,  change  et 
commissions   159.290  SU 

Solde   du  compte 
(Exercices  clos  ....         2.803  86 


529.684p.09 


476  Insuffisance. 
(A  suivre). 


6!  19.  726  07 
109.861p. 98 


Dans  une  œuvre  aussi  vaste  qu'une  encyclopé- 
die, il  arrive  souvent  que  l'ordre  alphabétique 
groupe  des  articles  d'une  importance  capitale  et 
d'un  vif  intérêt.  C'est  à  ce  point  de  vue  que  nous 
recommandons  tout  particulièrement  à  nos  lecteurs 
1rs  738'  et  739e  livraisons  de  la  Grande  Encyclo- 
pédie, gai  viennent  de  paraître.  Ils  y  trouveront, 
en  effet,  les  articles  :  Succession,  par  MM.  Gaston 
May  (droit  romain),  A.  Lefas  (ancien  droit).  Albert 
Wahl  droit  actuel  i,  Ernest  Lehr  (droit  comparé)  ; 
Sucre  et  Sucrerie,  par  M.  J.  Troude  :  Suez 
(canal  de>.  par  M.  Léon  Sagnet;  Suggestion,  par 
M.  E.  Boirac  ;  Suicide,  par  M.  Em.  Levasseur,  et 
le  commencement  d'une  monographie  très  détaillée 
de  la  Suisse,  par  MM.  André  Berlhelot,  Zabo- 
rowski,  E.  Kuline  et  Ernest  Lehr. 

Prix  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  à  la  Direction,  61,  rue  de  Rennes,  un 
spécimen  de  l'ouvrage  envoyé  franco.  477 


Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  el  à  la  Médi- 
terranée. —  Excursions  aux  Gorges  du  Tarn  par 
le  Bourbonnais.  . 

Les  Compagnies  Paris-Lyon-Méditerranée,  Or- 
léans et  Midi  organisent,  avec  le  concours  de 
l'agence  des  Voyages  Economiques,  une  excursion 
aux  Gorges  du  Tarn,  suivie  d'une  visite  à  la  vieille 
cité  de  Carcassonue. 

Prix  tous  frais  compris):  l'c  classe,  275  francs; 
21'  classe,  245  francs. 

Dipart  de  Paris,  le  dimanche  7  juillet  1901. 

Retour  à  Paris,  le  17  juillet. 

S'adresser  pour  renseignements  et  billets,  à 
l'agence  des  Voyages  Economiques,  17,  rue  du 
Eaubourg-Montmartrc,  et  10,  rue  Auber,  Paris. 



A  VENDRE  IMMEDIATEMENT 

Magnifique  Propriété 

à  VÉLIZY  (Seine-et-Oise) 


Cette  propriété  est  située  sur  un  superbe 
plateau  de  182  mètres  d'altitude,  dominant 
les  vallées  de  laBièvre  et  de  Chaville.EUe 
est  en  bordure  de  la  forêt  de  Meudon, 
dont  elle  n'est  séparée  que  par  un  mur 
avec  grille  de  100  mètres  appartenant  à  la 
propriété;  deux  entrées  particulières  don- 
nent accès  dans  la  forêt,  admirablement 
boisée  à  cet  endroit. 


La  contenance  de  la  propriété  est  d'environ 
25.000  mètres  d'un  seul  tenant.  Entièrement 
close  par  des  murs,  grilles  et  haie  vive,  elle 
comprend  une  jolie  maison  de  maître  avec 
cave  en  sous-sol;  grand  salon,  grande  salle 
à  manger,  antichambre  et  cuisine  au  rez-de- 
chaussée  ;  cinq  chamhres  de  maîtres  au  pre- 
mier étage;  une  chambre  de  maître,  un  grand 
atelier-salle  de  billard  et  deux  chambres  de 
domestiques  au  deuxième.  Communs  com- 
prenant logement  du  jardinier,  basse-cour 


pavée  avec  pompes;  écuries  pour  cinq  che- 
vaux, remises  pour  voitures  et  automobile  et 
quatre  chambres  de  domestiques. 
Le  tout  à  l'état  de  neuf. 


La  maison  de  maître  est  entourée  d'un 
parc  d'environ  12.000  mètres,  planté  de 
magnifiques  arbres  séculaires  de  toutes 
essences  et  d'arbustes  variés.  Une  prairie 
de  10.000  mètres  et  un  grand  potager- 
fruitier  avec  serre,  châssis  et  manège  à 
eau  pour  l'arrosage,  font  suite  au  parc. 

La  propriété  se  trouve  à  1.500  mètres  envi- 
ron de  la  gare  de  Vélizy,  sur  la  ligne  des  In- 
valides à  Viroflay,  par  Meudon,  actuellement 
achevée;  elle  est  à.  2  kil.  500  mètres  des  gares 
de  Chaville  et  Viroflay  (rive  gauche)  et  à 
4  kilomètres  de  Versailles.  Elle  est  desservie, 
deux  fois  par  jour,  par  la  poste  de  Viroflay. 
Té'éphone  et  télégraphe  à  Viroflay.  Le  télé- 
phone va  être  installé  à  Vélizy  même. 

Prix  :  75.000  Francs 


Jouissance  immédiate 


Cette  propriété  est  susceptible  de  prendre  une 
grande  valeur  à  cause  de  ses  25.000  mètres  de 
terrain  et  de  sa  situation  en  bordure  de  la  forêt  de 
Meudon,  du  Cordon  de  Viroflay  et  de  la  route  de 
Vélizy  à  Chaville. 


Pour  tous  les  renseignements,  s'adres- 
ser aux  bureaux  de  &  Economiste  Eu- 
ropéen, 

11,  rue  Monsigny,  PARIS  ^ 

CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  O/O 

A  Si  ans...   3  1/2  O/O 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Ouest 
a  annoncé,  depuis  le  1er  juillet  courant,  l'ouverture, 
au  service  des  voyageur;,  de  la  partie  de  la  nou- 
velle ligne  des  Invalides  à  Versailles  R.  G.,  com- 
prise entre  les  Invalides  et  Meudon-Val-Fleury. 

C'est  là  une  bonne  nouvelle  pour  les  amateurs 
d;  villégiature,  et  notamment  pour  le3  habitant* 
du  Faubourg  Saint-Germain,  des  Champs-Elysées 
et  du  quartier  de  Grenelle  qui  trouveront,  désor- 
mais, à  leur  porte,  par  la  gare  et  la  ligue  des  In- 
valides, des  moyens  de  transport  rapide  vers  les 
ombrages  de  Clamart  et  de  Meudon. 

Cette  ligne  est  parcourue,  tant  au  départ  des 
Invalides  qu'au  retour,  par  15  trains  à  traction 
électrique  (soit  30  trains  par  jour)  qui  desser- 
vent, avec  les  gares  du  Champ-de-Mars  et  de  Javel 
les  nouvelles  gares  d'Issy- Ville  et  de  Meudon-Val- 
Fleury.  Le  trajet  total  est  de  27  minutes. 
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IMPRIMERIE  DE  tA  PRESSE 
10,  rue  du  Croissant,  Paris.  —  Simart. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  496.  -  20«  volume.  (2)        BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGKY,  PARIS  (2e  ARR1) 


Vendredi  12  juillet  1901. 


COMP.  FRANÇAISE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  LA 

PROVINCE   DE  SANTA-FÉ 


Recettes  brutes,  pendant  le  mois  de  mai  190],  du 
Réseau  exploité  parla  Compagnie  (1.311  kil.)  : 
905.150  fr.  (ou  $  m/n  421.000) 

Contre  :  977.033  fr.  (ou  $  m/n  446.776) 
en  mai  1900. 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  pour  le 
mercredi  24  juillet  1901.  à  3  h.  1/2  de  relevée, 
au  siège  social,  à  Madrid,  12,  Paseo  de  Recoletos, 
en  assemblée  générale,  à  l'effet  de  donner  leur  ap- 
probation au  projet  de  prorogation  du  modus  vi 
oendi  établi  avec  les  obligataires  de  la  Compagnie 
pour  une  nouvelle  période  de  six  mois  expirant  le 
31  décembre  1901. 

Les  actionnaires  porteurs  de  20  actions  au  moins 
qui  désireront  faire  partie  de  cette  assemblée  de- 
vront déposer  leurs  titres  dix  jours  avant  la  date 
iixée  pour  la  réunion,  soit  au  plus  tari  le  13  juillet 
inclus  : 

A  Madrid,  à  la  Banque  Hypotbécaire  d'Espagne, 
12,  Pasf  o  de  Recoletos  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays  Bas, 
•3,  rue  d'Antin. 
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MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  pour  le 
mercredi  24  juillet  1901,  à  3  heures  de  l'après- 
midi,  au  siège  social,  à  Madrid,  12,  Paseo  de  Reco- 
letos, en  assemblée  générale,  à  l'effet  d'entendre  le 
compte  rendu  de  l'exercice  1900  et  de  procéder  à 
la  nomination  d'administrateurs. 

Las  actionnaires  porteurs  de  20  actions  au 
moins  qui  désireront-  faire  partie  de  cette  assem- 
blée devront  déposer  leurs  titres  dix  jours  avant 
la  date  fixée  pour  la  réunion,  soit  au  plus  tard  le 
13  juillet  inclus  : 

A  Madrid,  à  la  Banque  Hypothécaire  d'Espagne, 
12,  Paseo  de  Recoletos  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
3,  rue  d'Antin. 
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Assemblée  générale  ordinaire  du  25  mai  1901 


Préside/ire  de  Son  Excellence   M.  Faustino- 
Rodrigue/.  San  Pedro 


Rapport  du  Conseil  d'Administration 

Suite  et  Fin  (*) 

SITUATION  GÉNÉRALE 

La  situation  générale  au  31  décembre  11)00, 
jointe  à  ce  rapport,  présente,  eomperativement  à 
celle  de  1893,  certaines  différences  sur  lesquelles 
nous  allons  vous  donner  des  explications. 

ACTIF 

Les  comptes  de  premier  établisssement  de  l'en- 
semble de  nos  lignes  en  exploitation  et  en  cons- 
truction ont  été  en  1900.  comme  l'indique  le  ta- 
bleau suivant  : 

Situation 

Désignation  des  lignes  en  1900 


igne  principale  et  ses  dépen- 
dances  

—  d'Alar  à  Santander  

—  de  Saragosse  à,  Pampe- 

plune  et  à  Barcelone. 


Piécettes 

334.410.413  00 
30.451 .658  88 

191.328.458  73 


(")  Voir  V Economiste  Européen  n°  495. 


42.046.831  73 
1.429.670  71 
340.566  84 
9.985.235  51 
16.485.538  97 
1.002.398  11 

109.254.605  30 

23.533.716  20 
4.606.214  0! 
1.509.432  9 S 
22.916.431  48 

33.389.088  05 

8.095.382  88 

177.929.935  68 
10.515.918  46 
778.251  56 


Ligne  de  Tudela  à  Bilbao  

—  de  Barruelo  

—  de  Villalba  au  Berrocal. 

—  de  Médina  à  Ségovie  

—  de  Villatba  à  Ségovie... 

—  de  Tudela  à  Tarazona... 

—  des  Asturies,  Galice  et 

Léon  

—  de   Lérida  à  Reus  et  à 

Tarragone  

—  de  Villabona  à  Avilès.-. . . 

—  de  Selgua  à  Barbastro.. 

—  de  Can  franc  

—  de  San  Juan  de  las  Aba- 

desas  :  

—  de  Soto  de  Rey  à  Ciano 

Sta  Ana  

—  d'Almansa  à  Valence  et  à 

Tarragone  

---    de  Jativa  à  Alcoy  

Frais  d'études  et  de  concessions 

Totaux  ,   1.025.029.729  16 

Les  différences  sur  1899  dans  le  tableau  ci- 
dessus  comme  suit  : 

Ligne  de  Villabona  à  Avilès.  - 
Ce  compte  présente  une  augmenta 

tion  de   49.985p.07 

qui  se  justifie  par  les  travaux  exécutes  en  1900  pour 
la  construction  de  voies  sur  le  port  Avilès  et  par 
les  intérêts  de  la  somme  avancée  par  la  Société 
Syndicat  minier  du  port  d'Avilès 

Ligne  de  Canfranc.  —  L'augmentation  de  ce 
compte,  pour  l'exercice  1900,  est  justifiée  par  les 
dépenses  faites  pour  l'achève  inent  de  la  ligne,  les- 
quels s'élèvent  à   28. 537  p.  73 

Ligne  de  Soto  de  Rey  à  Ciano  Santa  Ana 
—  Ce  compta  présente  une  augmentation  qui  se 
rapporte  aux  dépenses  faites  pour  des  travaux 
exécutés  pendant  l'exercice  1900,  lesquelles  ont 
été  de   11.396  p.  34 

Ligne  de  Jativa  à  Alcoy.  —  Les  travaux 
exécutés  et  les  dépenses  faites  en  1900  pour  la 
construction  de  cette  ligne  sur  les  deux  sections 
qu'elle  comprend,  soit  entre  Jativa  et  Onteniente, 
et  entre  Ontenipnte  et  Alcoy,  ont  donné  lieu  à  une 
augmentation  de   1.367.272p.  00 

Mines  de  Barruelo.  —  Ce  compte  présente,  en 

1900,  une  diminution  de   411.798  p.  32 

parce  que  l'on  a  appliqué  la  somme  provenant  des 
bénéfices  obtenus  dans  l'exploitation  en  1900,  à 
l'amortissement  d'une  partie  de  la  valeur  des  ins- 
tallations et  de  l'outillage  de  ces  mines. 

Matériel  roulant.  —  Ce  compte  p -oseille,  en 
1900,  une  augmentation  de  159.687  p.  73,  qui  s'ex- 
plique de  la  manière  suivante  : 

La  valeur  du  matériel  de  transport  et  celle  de 
l'outillage  pour  les  machines,  acheté  et  construit 
dans  nos  ate'iers,  pour  les  besoins  de.s  diverses 
lignes  de  la  <  Compagnie,  ont  été  de. .    06'). 557  p.  10 

Il  faut  déduire  de  cette  somme  le 
montant  de  la  dépréciation  du  maté- 
riel de  transport  démonté  qui  ont 
été  retirés  de  l'inventaire  et  portés 
dans  les  dépenses  d'exploitation   509.869  37 

Reste  égal  à  l'augmentation  du  ma- 
tériel roulant    159.687p.  7:1 

Mobilier,  matériel,  objets  inventoriés  et  ap- 
provisionnements. —  La  différence  en  plus  que 
présentent  les  approvisionnements  des  magasins 
du  service  de  la  voie,  et  des  dépots  de  combusti- 
bles, justifie  l'augmentation,  au  31  décembre  1900, 
qui  est  de   2.561.403  p.  18 

Caisses  et  banquiers.  —  La  différence  en  moins 
que  présénte  ce  compte  et  qui  est  dans  son  ensem- 
ble de   3.257.470  p.  97 

est  justifiée  par  la  diminution  du  montant  des 
fonds  qu'accuse  le  compte  courant  de  la  Société 
générale  de  Crédit  mobilier  espagnol,  à  cause  de 
"achat  des  valeurs  qui  figurent  en  augmentation 
au  compte  «  Titres  en  portefeuille  ». 

Contrôle  de  la  perception.  —  Li  différence  en 
moins  de  110.529  p.  89  que  présente  l'ensemble  de 
ce  eimpte,  est  due  à  ce  que  pendant  l'exercice  19(0, 
l'Etat  a  payé  des  transports  militaires  effectués 
jendant  les  exercices  antérieurs,  ce  qui  a  diminué 

son  compte  débiteur  de   432.678p. 97 

et  à  l'augmentation  des  soldes  des 
stations  et  des  comptes  débiteurs  des 


autres  Compagnies   322.  149  08 

Différence  égale  à  la  diminution.  110.529  p.  89 
Cautionnements  et  dépôts  dans  les  caisses 
de  l'Etat.  -  L'augmentation  de. ... .  386.801  p.  24 
que  présente  ce  compte  par  rapport  à  1899,  est  due 
principalement  au  cautionnement  que  nous  avons 
dû  déposer  pour  réclamer  centre  l'application, 
faite  par  l'administration  des  finances,  de  l'impôt 
de  1,25  0/0  en  substitution  du  timbre,  sur  les  in- 
térêts des  obligations  hypothécaires  payées  à 
l'étranger  pendant  l'année  1838;  elle  est  due  aussi 
à  d'autres  petits  dépôts  de  cautionnement  pour  la 
perte  du  passavant  dans  des  expéditions  de  sucre, 
de  cacao,  etc. 

Bons  sans  intérêt  des  lignes  des  Asturias, 
Galice  et  Léon.  —  La  diminution  de  185.860  p. 
que  présente  ce  compte,  provient  de  ce  que  367  des- 
dits bons,  qui  se  trouvaient  en  portefeuille,  ont  été 
amortis  au  tirage  du  mois  de  juillet  1900,  pour 

leur  valeur  nominative  de   183.500  p.  00 

et  de  ce  que  4  bons  et  18/25  de  bon 
ont  été  remis  aux  actionnaires  du 
Nord,  en  échange  du  coupon  n°  60  des 
actions   2.360  p.  00 

Total  égal  à  la  diminution   185.860  p.  00 

Titres  en  portefeuille.  —  Les  titivs  en  porte- 
feuille ont  subi  une  augmentation 

de   12.694.549  p.  69 

provenant  du  placement  temporaire  de  fonds  dis- 
ponibles dans  l'achat  de  titres  5  0/0  amortissable 
pour  une  valeur  nominale  de  12.821.000  piécettes 
et  de  diverses  catégories  d'obligations  de  la  Com- 
pagnie. 

Comptes  d'ordre.  —  Ces  comptes  ont  eu,  pen- 
dant l'exercice  1900,  une  diminution  de  333.500  pié- 
cettes. Cette  dimution  est  due  à  l'amortissement, 
en  juillet  1900,  de  607  bons  des  Asturies,  Galice  et 
Léon,  de  500  piécettes  l'un,  et  d'une  valeur  totale 
de   333.500p.  00 

PASSIF 

Actions  de  Lérida  à  Reus  et  à  Tarragone.  — 

L'augmentation  de   25  p.  00 

que  présente  ce  compte  est  due  à  la  différence  entre 
"a  valeur  nominative  de  chaque  action,  475  pié- 
cettes, et  celle  qui  a  été  reconnue  par  le  convenio 
pour  l'amortissement,  500  piécettes,  une  seule  ac- 
tion ayant  adhéré  pendant  l'année  1900 

Subvention  de  la  ligne  de  Villabona  à 
Avilès.  —  Ce  compte  présente  une  augmentation 

de   14.820  p.  00 

qui  représente  le  montant  de  la  première  annuité 
perçue  en  1900  de  la  municipalité  d'Avilès,  à  la 
suite  du  convenio  signé  entre  cette  dernière  et  la 
Compagnie  du  Nord.' 

Cautionnements.  —  L'augmentation  qu'a  éprou- 
vée ce  compte  dans  son  ensemble  est  de    104.695p.  77 
Elle  se  justifie  comme  suit  : 
Cautionnements  déposés  par  quelques  Sociétés, 

pour  la  construction  de  garages   65.208p.  93 

Obligations  achetées  pour  divers 
agents  de  la  Compagnie,  suivant  ce 
qui  est  prescrit  dans  l'instruction 

n°  2   10.503  00 

Retenue  de  5  0/0  faite  à  des  agents 
des  services  de  l'exploitation  et  du 
mouvement  en  garantie  des  fonctions 
qu'ils  remplissent   28.986  84 

Total  égal  à  l'augmentation          104.695  p.  77 

Coupons  et  obligations  à  payer.  —  Ce  compte 
présente  une  augmentation  de  9.602.935  p.  22,  qui 
se  justifie  comme  suit  : 

Coupons  et  obligations  amortie»  qui  n'ont  pas 
été  présentés  au  paiement  par  les  porteurs  des  ti- 
tres pendant  l'année  1900,  principalement  en  ce  qui 
concerne  ceux  des  lignes  de  Saragosse  à  Pampe- 

lunc  et  à  Barcelone   769.498  p.  83 

Bons  complémentaires  d'intérêts 
t  d'amortissement  délivrés  et  à 
délivrer,  conformément  à  la  valeur 
nominale  qui  est  reconnue  par  l'ar- 
ticle 2  aux  obligations,  et  aux  titres 
assimilés  de  la  Compagnie,  énu- 
mérés  à  l'article  1er  dudit  convenio. 
Ces  bons  sont  remboursables  après 
l'approbation  du  convenio  dû  31 

mai  1900    8.893.436  p.  40 

Total  égal  à  l'augmentation. . .    9.662.935  p.  22 
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Actionnaires  créditeurs  de  bons  de  liqui- 
dation des  Asturies,  Galice  et  Léon.  —  La  di- 
minution de   2. 300  p.  00 

que  présente  ce  compte  en  1900,  provient,  comme 
nous  l'avons  déjà  dit,  dos  4  bons  et  18/25*  de  bon 
qui  ont  été  remis  aux  actionnaires  du  Nord,  en 
échange  du  coupon  n°  00  des  actions. 

Réserve  pour  les  assurances  contre  les  in- 
cendies. —  L'augmentation  de  ce  compte,  en  1900, 
est  de   102.002 p.  24 

Elle  provient  de  ce  que  la  réserve, 
suivant  les  prévisions,  a  été  de...'..    141.000  32 
et  de  ce  que  les  sommes  pavés  poul- 
ies incendies  qui  ont  eu  lieu,  se  sont 
élevées  seulement  à   36.998  08 

Différence  égale  à  l'augmentation.  102.u02p.24 
Excédènt  de  recettes  en  1899.  —  Cet  excé- 
dent accuse  une  diminution  de....  1.217. 410  p.  64 
qui  représente  la  somme  payée  au  Trésor  à  titre  de 
Contribution  et  de  surtaxes  sur  l'excédent  de  pro- 
duits net  de  l'exploitation  en  ÎS'.K),  Lequel  a  été  de 
12.1*17.840  p.  99.  Nous  avons  adressé  au  Gouver- 
nement une  réclamation  contre  le  paiement  de  cette 
somme  de  1.217 . 410  p.  04. 
Comptes  d'ordre.  —  Ces  omptes  présentent 

une  diminution  de   333.500p.  00 

qui  est  aux  causes  déjà  indiquées  dans  les  comptes 
d'ordre  de  l'Actif  de  la  situation  générale  au  31  dé- 
cembre 1900. 

RÉSUMÉ  DES  COMPTES  DE  L'EXPLOITATION 
EN  1500 

Le  compte  général  de  l'exploitation  pour  l'en- 
semble des  lignes  exploitées  par  la  Compagnie,  en 
1900,  se  résume  comme  suit  : 

Recettes  de  l'exploitation   107.982.025  p.  05 

Produits  divers   265.790  22 

Ensemble   108.248.416  p.  Tl 

Dépenses  d'exploitation   40.675.397  98 

Produit  net.   61.573.018  p.  19 

Charges  de  l'Exploitation 

T  Intérêts  et  amortissement  des  obligations  : 

Intérêts   40.338.616  p.  37 

Amortissement.     7.588:274  30 


Amortissement  des  bous  sans  in- 
térêt des  lignes  Asturies,  Galice 
et  Léon  


47. 906. 890  p.  67 


333.500  p.  » 

2°  Intérêts,  change  et  commissions  :. 
Change  sur  des  paiements  faits  à 
l'étranger,  commissions  et  inté- 
rêts   


.900.670  p.  18 


3°  Divers  : 


Dépenses  pour  travaux  d'entretien 
et  complémentaires. . .    1.700.110  p.  28 

Usure  et  perte 
du  matériel  par 
suite  de  son  em- 
ploi  3.4(38.010  p.  85 


5.174.121  p.  13 


Ensemble   61 .321 .181  p.  98 

Produit  net   61. 5-3. 018  19 


Excédent  

qui  sera  porté  au  compt 


  251.836  p.  21 

«  Liquidation  en  sus- 
pens »  poûr  parer  aux  différences  de  change,  aux- 
quelles prétendent  avoir  droit  les  porteurs  d'obli- 
gations. On  a  fait,  à  ees  derniers,  la  proposition 
qui  est  renfermée  dans  le  projet  de  Convenio  ac- 
tuellement soumis  à  l'approbation  des  Tribunaux 
et  qui  déterminera  l'application  définitive  à  donner 
à  ces  sommes  en  suspens  et  le  mode  de  paiement 
ultérieur  de  ces  obligations. 

Administrateurs 

M.  E.  Léon  y  Llerena,  qui,  pendant  bien  des  an- 
nées, a  été  un  de  nos  collègues  les  plus  distingués 
et  les  plus  estimés  et  a  mis  dans  plusieurs  occa- 
sions ses  grandes  connaissances  et  ses  qualités 
éminentes  au  service  da  la  Compagnie,  est  mort  le 
4.  août  1900. 

En  rendant  ici  à  sa  mémoire  le  douloureux 
hommage  de  sympathie  qui  lui  est  dû,  nous  espé- 
rons que  MM.  les  Actionnaires  voudront  bien 
s'associer  à  tous  nos  regrets. 

Nous  avons  nommé,  sous  réserve  de  votre  appro- 
bation, M.  Jean  Barat  pour  le  remplacer. 


M.  Barat,  après  avoir  consacré  quarante  années 

de  sa  vie  au  service  de  la  Compagnie,  nous  a  ex- 
primé, le  31  décembre  dernier,  le  désir  d'être  relevé 
de  ses  fonctions  de  directeur,  pour  jouir  d'un  re- 
pos bien  mérité. 

Malgré  t  ms  nos  efforts,  nous  n'avons  pu  le  faire 
revenir  sur  sa  résolution,  mais  nous  avons  obtenu 
de  lui  qu'il  ne  nous  quittât  pas  d'une  façon  absolue 
et  qu'il  consente  à  entrer  au  Conseil  d'administra- 
tion. 

Nous  nous  sommes  réjouis  de  son  acceptation, 
car  il  est  .nutile  de  rappeler  devant  vous  les  ser- 
vices hors  ligue  qu'il  a  rendus  à  notre  Compagnie. 

Il  a  été  la  cheville  ouvrière  de  l'extension  de  nos 
rése  iux. 

Travailleur  sans  pareil,  diplomate  incomparable, 
cœur  chaud  également  aimé  de  tous,  il  a  consacré 
à  la  Compagnie  les  plus  belles  et  les  plus  fruc  - 
tueuses années  de  sa  vie. 

Nous  sommes  heureux  de  l'avoir  fait  renoncer  à 
nous  quitter  d'une  façon  définitive  et  nous  sommes 
certains  que  vos  suffrages  unanimes  accueilleront 
notre  proposition. 

En  remplacement  de  M.  Barat,  nous  avons 
nommé  directeur  de  votre  Compagnie  M.  Cl.  Au- 
bert,  ingénieur  des  Arts  et  Manufactures,  lequel, 
par  ses  connaissances  en  matière  de  chemins  de 
fer,  offre  les  meilleures  garanties  pour  l'accomplis- 
sement de  sa  mission. 

Les  administrateurs  dont  le  mandat  expire  cette 
année  sont  : 

MM.  le  marquis  de  Comillas,  Semprun,  Mir  et 
Pestel. 
Ils  sont  rééligibles, 

QUESTIONS  DIVERSES 
I 

Le  change  le  plus  élevé  en  1900  a  atteint  34.35  0/0; 
le  taux  moyen  pour  cette  année  a  été  de  30*36  0/0, 
ce  qui  constitue  une  augmentation  de  13,51  0/0  par 
rapport  à  l'année  1895. 

Le  change  et  la  dépréciation  de  la  monnaie  re- 
présentent, pendant  les  années  1892  à  1900,  une 
différence  de  plus  de  98  millions  de  piécettes,  ainsi 
qu'il  ressort  du  tableau  suivant  : 

Dépréciation 
Années  Change  de  la  monnaie 

Piécettes  Piécettes 

1892   6.481.028  42         1.586.954  28 

1893   7.514.935  63         1.584.965  16 

1891   7.021.831  75  1.5H0.637  88 

1895...   4.855.408  75         1.585.801  08 

1890   7.384.734  24         1.584.754  7o 

1897   10.743.327  24  1.584.701  13 

1898   18 . 756 . 479  40  1 . 584 . 622  59 

1899   11.055.079  36  1.591.587  32 

1900   10.388.151  41  1.499.908  75 

Totaux.     84.801.576  20        14.183.932  94 

Taux  moyen 
Années  Total  du  change 

1892   8.067.982  70  16,85  0/0 

1893   9.099.900  79  19,21  » 

1894   9.202.469  63  20,30  » 

1895   6.441.209  83  13,40  » 

1896   8.969.488  99  20,26  » 

1897   12.328.028  37  29,47  » 

1898   20.341.101  99  51,  47  » 

1899   12.647.266  68  30,22  » 

19U0   11.888.060  16  30,36  » 

Totaux.     98.985.509  14  25,73  0/0 

II 

Impôts  versét  au  Trésor.  —  Les  impôts  qui 
grèvent  les  transports  ont  continué  à  augmenter 
au  profit  du  Trésor,  lequel  bénéficie  du  développe- 
ment du  trafic  qui  s'est  produit  sur  nos  lignes. 

Pendant  l'exerc.  1900,  en  plus  des  9.100.217  p.  93 
qui  représentent  le  montant  des 
impôts  perçus  parla  Compagnie  et 
versé*  au  Trésor,  celle-ci  a  payé, 
pour  frais  de  contrôle  et  de  sur- 
veillance, contributions,  droits  de 
douane  et  autres,  une  somme  de..    2.848.330  70 

Total    ll.95i.548  p.  63 

D'autre  part,  les  transports  de 
la  poste,  des  militaires,  des  pri- 
sonniers, etc.,  effectués  pendant  la 
même  année  sur  nos  lignes,  ont 
permis  à  l'Etat  de  réaliser  des  éco- 
nomies s'élevant  à   5.102.870  51 

Ensemble          17.057.419  p.  14 


Cette  somme  correspondrait  à  un  dividende  de 
34  p.  81  pour  chacune  des  490.000  actions  de  la 
Compagnie,  qui  sont  privées  de  tout  revenu  depuis 
onze  ans  et  qui,  dans  d'autres  années  moins  mau- 
vaises, n'ont  pu  arriver  à  en  toucher  qu'un  bien 
modique. 

III 

Commission  de  liquidation  du  Chemin  de  fer 
et  des  Mines  de  San  Juan  de  las  Abadesas.  — 
Conformément  aux  stipulations  du  paragraphe  2 
de  l'article  4  de  la  convention  conclue  avec  la  Com- 
mission de  liquidation  du  Chemin  de  fer  et  des 
Mines  de  San  Juan  de  las  Abadesas  et  approuvée 
par  votre  assemblée  générale  du  4  juillet  1899, 
nous  avions  estampillées,  au  31  décembre  dernier, 
13.200  actions  sur  les  26.000  que  nous  devons  re- 
mettre à  ladite  Commission  de  liquidation. 

IV 

Projet  de  Convenio  avec  les  obligataires,  en 
dote  du  31  mai  1900,  —  Au  moment  où  le  projet 
de  Convenio  avec  les  obligataires,  en  date  du  31 
mai  1909,  a  été  soumis  à  la  ratification  des  tribu- 
naux, le  nombre  des  titres  qui  avaient  adhéré  à  ce 
projet  était  de   1.349.605 

Or,  les  trois  cinquièmes  des  1.863.516 
titres  de  toutes  les  catégories  qui  font 
l'objet  du  Convenio  et,  qui  se  trouvaient 
en  circulation  le  30  juin  1900,  sont  de..  1.118.108 

Il  en  résulte  que  le  nombre  des  titres  

qui  ont  adhéré,  en  plus  des  trois  cin- 
quièmes de  la  totalité  des  litres  en  cir- 
culation, nécessaires  suivant  la  loi  pour 
les  ell'ets  de  l'approbation  du  Convenio, 

est  de..."   231.497 

ce  qui  donne  la  certitude  que  les  tribunaux  ap- 
prouveront le  Convenio,  auquel  continuent  à  arri- 
ver de  nouvelles  adhésions. 

Le  détail  de  ces  titres,  par  catégories,  est  donné 
dans  le  tableau  suivant  : 

3/5 
qui  sont 
Nombre  nécessaires 
en  pour 
circulation  l'approbation 
le  du 
1"  juili.  1900  Convenio 


INDICATION 
des  lignes 
et  de  la 
catégorie  des  titres 


Ligne  principale,  soit 
de  Madrid  à  Irun,  et 
de  Venta  de  Banos  à 
Alar  del  Rey  : 

1"  série  ... 

2e  série  

3'  série  

4e  série  

5°  série  

Ligne  de  Médina  à  Sé- 
govie  : 

Spéciales  

Ligne  de  Saragosse  à 
Pampelune  et  à  Bar- 
celone : 

Priorités  

Spéciales  

Lignes  des  Asturies, 
Galice  et  Léon  : 
lre  hypothèque  - 
2e  hypothèque.. 
3e  hypothèque. . 
Ligne  de  Lérida  à  Reus 
èt  à  Tarragone  

Totaux  

ISDICATION 

des  lignes 
et  de  la 
catégorie  des  titres 

Ligne  principale,  soit 
de  Madrid  à  Irun,  et 
de  Venta  de  Ranos  à 
Alar  del  Rey  : 

1"  série  

2e  série  

3°  série  

4"  série  

5e  série  

Ligne  de  Médina  à  Sé- 
govie  : 

Spéciales  

Ligne  de  Saragosse  à 
Pampelune  et  à  Bar- 
celone : 


Obi. 


Obi. 


598.181 

225.493 
41.181 

46.535 
94.254 

358.908 
135.295 
27.708 
27.921 
56.552 

19.862 

11.917 

210.250 
195.992 

126.150 
117.595 

231.458 
93.404 
56.302 

45.604 
1.863.516 

138.876 
56.043 
33.781 

27.362 
1.118.108 

Titres 
adnérés 

Obi. 

Différence 

en  plus 
sur  les  3/5 
nécessaires 

Obi. 

425.427 
164.037 
33.217 
37.126 
73.810 

66.519 
29.342 

5.509 
9.205J 
17.264.. 

14.500 

2.589 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 
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Priorités  

Spéciales  

Lignes   des  Asturies, 
Galice  et  Léon  : 
lro  hypothèque  . 
Si'  hypothèque. . 
3"  hypothèque. . 
Ligne  de  Lérida  à  Reus 
et  à  Tarragone  

Totaux  


151.882 

186.255 


172.148 
06.984 
38.401 

32.116 
1.349:605 


28.732 
18.660 


33.272 
10.941 
4.710 

4.754 
231.497 


Résolutions  de  l'assemblée  générale 

I 

}  L'assemblée  générale  approuve  en  toutes  ses  par- 
"tios  le  rapport  du  Conseil  d'ad  ninistraticn,  ainsi 
que  les  comptes  de  l'exercice  1900. 

II 

L'assemblée  générale  ratifie  la  nomination  d'ad- 
.ministrateur  de  la  Compagnie,  faite  par  le  Conseil, 
de  M.  Jean  Barat,  lui  vote  par  acclamation  des 
remerciements  pour  ses  bons  et  nombreux  services, 
et  réélit  les  membres  sortants,  à  savoir: 

MM.  le  marquis  de  Comillas,  Semprun,  Mir  et 
Pestel. 

III 

L'assemblée  générale  confirme  ses  autorisations 
antérieures,  et  autorise  de  nouveau  le  Conseil  d'ad 
ministration  à  conclure  tous  contrats  qu'il  consi- 
dérera nécessaires,  et  à  obtenir  les  concessions 
convenables  pour  parfaire  et  compléter  le  réseau 
actuel.  Elle  autorise  ég  dément  le  Conseil  d'admi- 
Hiistration  à  opérer  l'échange  des  20.000  actions  qui 
doivent  être  remises,  conformément  aux  stipula- 
tions «le  l'article  4  du  contrat  conclu  avec  la  Com- 
mission de  liquidation  du  Chemin  de  fer  et  des 
Mines  de  San  Juan  de  las  Abadesas  le  24  mai  1899, 
soit  en  créant  26.000  actions  nouvelles,  soit  sous 
toute  autre  forme  qu'il  jugera  plus  convenable. 
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i  Chemins  de  1er  de  l'Ouest.  —  Tous  les  diman- 
«ches  jusqu'au  29  septembre,  Train  de  plaisir  de 
Paris  au  Havre  (aller  et  retour  dans  la  même 
journée). 

F  Aller.  —  Départ  de  Paris  Sainl-Lizare  à  G  h.  23 
pnatin  ;  arrivée  au  Havre  vers  11  heures. 
|  Dix  heures  de  séjour  au  bord  de  la  mer. 
I  Pietour.  —  Départ  du  Havre  à  8  h.  50  soir  ;  ar- 
rivée à  Paris  Saint-Lazare  vers  1  h.  30  matin. 
[  Prix  des  billets  :  2e  cl.,  13  fr.;  3"  cl.,  10  fr. 
;   A  l'occasion  de  certaines  fêtes  (14  juillet  et  15 
août,  ainsi  que  le  28  juillet,  jour  des  courses  au 
Havrei,  les  billets  de  ces  trains  de  plaisir  auront 
pno  validité  de  deux  jours.  486 

;  Chemins  de  fer  de  l'Ouest  —  Excursions  sur 
la  côte  Nord  de  Bretagne  par  cartes  d'abonne- 
ment valables  33  jours. 

I  I.  Cartes  personnelles.  —  La  Compagnie  de 
î'Ouest  fait  délivrer,  d'avril  à  octobre,  par  toutes 
ses  gares,  aux  prix  de  ICO  fr.  en  1"  classe  et  75  fr. 
■en  2"  classe,  des  cartes  d'abonnement  personnelles 
'donnant  droit  à  un  voyage  aller  et  retour  (avec 
arrêts  facultatifs)  entre  un  point  quelconque  du 
réseau  de  l'Ouest  et  une  des  gares  de  la  ligne  de 
Gi'anville  à  Brest  ainsi  qu'à  la  libre  circulation 
pendant  33  jours  sur  cette  ligne  et  sur  ceux  de  ses 
embranchements  qui  conduisent  à  la  mer. 
'  -  IL  Caries  de  famille.  —  A  tout  voyageur  qui 
souscrit,  en  même  temps  que  sa  carte  personnelle, 
i d'autres  abonnements  pour  des  membres  de  sa 
famille,  précepteurs,  gouvernantes  ou  domestiques 
résidant  avec  lui,  il  est  accordé  des  réductions 
s'élevant  à  10  0/0  pour  la  2°  personne,  20  0/O  pour 
la  3»,  30  0/0  pour  la  4%  40  0/0  pour  la  5«  et  50  0/0 
pour  la  0°  et  les  suivantes.  4n7 


^Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Paris  à  Londres 
(via  Rouen,  Dieppe  et  Ncwhaven),  par  la  gare 
Saint-Lazare. 

Services  rapides  de  jour  et  de  nuit  tous  les 
jours  dimanches  et  fêtes  compris  et  toute  l'année. 
Trajet  de  jour  en  9  heures,  l"  ét  2e  classe  seule- 
ment. 

,  '  Grande  économie 

■  Billets  simples  valables  pendant  sept  jours: 
W  classe,  43  fr.  25  ;  2°  classe,  32  francs  ;  3"  classe 

■  fr.  25. 

J  Billets  d'aller  et   retour  valables  pendant  un 
mois:  lr   classe,  72  fr.  75  ;  2'  classe,  52  fr.  75; 
3*  classe,  41  fr.  50. 
Xes  prix  ci-dessus  sont  seulement  applicables  au 


trajet  effectué  par  le  service  de  nuit  et  les  voyageurs 
qui  prendront  lebale  uide  jour  devront  payer,  par 
traversée,  un  supplément  de  : 

5  francs  en  lr"  classe,  3  francs  en  2°  classe. 

Départs  de  Paris-Saint- Lazare  :  10  h.  matin,  9  h. 
soir;  arrivées  à  Londres  :  London-Bridge,  7  h.  5 
soir,  7  h.  40  matin  ;  Victoria  :  7  h.  5  soir,  7  h,  50 
ma1  in. 

Départs  de  Londres:  London-Bridge,  10  h.  matin, 
9  h.  soir;  Victoria:  10  h.  matin,  8  h.  50  soir; 
arrivées  à  Paris-Saint-Lazare  :  6  h.  55  soir,  7  h. 
W>  matin. 

Les  trains  du  service  de  jour  entre  Paris  et 
Dieppe  et  vice-versa,  comportent  des  voitures  de 
1'°  classe  et  de  2"  classe  à  couloir  avec  water- 
closets  et  toilette,  ainsi  qu'un  wa^on-restaurant  ; 
ceux  du  service  de  nuit  comportent  des  voitures 
à  couloir  des  trois  classes  avec  water-closcts  et 
toilette. 

Des  cabines  particulières  sur  les  bateaux  peuvent 
être  réservées  sur  demande  préalable. 

La  Compagnie  de  l'Ouest  envoie  franco,  sur  de- 
mande affranchie,  des  petits  guides  indicateurs  du 
service  de  Paris  à  Londres. 
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Chemin  de  fer  du  Nord.  —  Service  à  partir 
du  l«r  Juillet  1901,  Paris-Nord  à  Londres  (via  Calais 
ou  Boulogne).  Cinq  services  rapides  quotidiens 
dans  chaque  s°ns.  Voie  la  plus  rapide,  tous  les 
trains  comportent  des  2e  classes. 

En  outre,  les  trains  de  1  après-midi  et  de  Malle 
de  nuit  partant  de  Paris-Nord  pour  Londres  à 
3  h:  25  soir  et  à  9  h.  soir,  et  de  Londres  pour 
Paris-Nord  à  2  h.  45  soir  et  à  9  h.  soir,  prennent 
des  voyageurs  munis  de  billets  directs  de  3e  classe. 

Paris-Nord  à  Londres  : 

Paris-Nord,  dép.  I",  2"  cl.  (WR),  9  h.  35  viâ 
Calais  ;  1",  2»  classe,  10  h.  30  m.  vià  Boulogne  ; 
1",  2e  classe  (WR)  11  h.  20  m.  vià  Calais;  1", 
3a  classe,  3  h.  25  s.,  viâ  Boulogne,  du  1er  juin  au 
31  octobre  inclus  ;  1",  2e,  3°  classe,  9  h.  s.,  vià  Ca 
lais. 

Londres,  arr.  lre,  2»,  3e  classe,  4  h.  50  s.  ;  5  h.  50  s. 
7  h.  s.  ;  11  h.  05,  du  1er  juin  au  31  octobre  inclus 
1",  2°,  3°  classe,  5  h.  30  m. 

Londres  à  Paris-Nord  : 

Londres,  dép.  à  Paris-Nord,  l'c,  2''  classe  (WR), 
9  h.  m.  vià  Calais;  lre,  2"  classe,  10  h.  in.  vià 
Boulogne;  1",  2- cl.  (WR)  11  h.  m.  vià  Calais 
lrc,  2",  3°  classe,  (WR),  vià  Roulognc,  du  lor  juin 
au  31  octobre  inclus  ;  lr%  2°,  3e  classe,  9  h.  s.  vià 
Calais. 

Paris-Nord,  arr.  l'°,  2e  classe,  4  h.  45  s.,  5  h.  50  s. 
7  h.  s.  1",  2e,  3"  classe  11  h.  10  s.,  5  h.  50  matin. 

Trains  composés  avec  les  nouvelles  voitures  à 
couloir  sur  bogies  delà  Compagnie  du  Nord,  com- 
portant water-closet  et  lavabo. 

(WR)  Wagon-Restaurant.  Lcs  voyageurs  de  l,e 
classe  y  ont  seul  accès,  les  voyageurs  de  2°  classe 
n'y  sont  admis  qu'en  payant  le  supplément  de 
2e  en  1"  classe.  ' 

Services  officiels  de  la  Poste  (vià  Calais). 

La  gare  de  Paris-Nord,  située  au  centre  des 
affaires,  est  le  point  de  départ  de  tous  les  Grands 
Express  Européens  pour  l'Angleterre,  l'Allemagne, 
la  Russie,  la  Belgique,  la  Hollande,  l'Italie,  la 
Côte-d'Azur,  les  Indes,  l'Egypte,  etc.,. etc. 


CHEMINS  DE  FER  DE 

PARIS  A  LYON  ET  A  LA  MÉDITERRANÉE 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Dans  le  but  de 
faciliter  les  relations  entre  les  régions  desservies 
par  les  réseaux  d'Orl<:ans  et  de  l'Ouest,  la  Compa- 
gnie d'Orléans,  d'accord  avec  celle  de  l'Ouest, .vient 
de  soumettre  à  l'homologation  ministérielle  une 
proposition  ayant  pour  objet  la  délivrance  de 
billets  d'aller  et  retour  comportant  des  réductions 
de  prix  de  20  à  25  0/0,  au  départ  de  toute  gare  ou 
station  du  réseau  d'Orléans,  pour  toute  gare  ou 
halte  (grandes  lignes  seulement)  du  réseau  de 
l'Ouest  et  inversement. 

Toutefois,  ces'  dispositions  ne  sont  pas  applica- 
bles aux  relations  Orléans-Ouest  effectuées  via 
Paris  ou  par  les  chemins  de  fer  de  Ceinture.  Elles 
ne  sont  pas  applicables  non  plus  aux  haltes  et 
arrêts  dont  les  relations  sont  limitées,  pour  la 
délivrance  des  billets  et  l'enregistrement  des  baga- 
ges, à  un  nombre  limité  de  stations  de  ces 
réseaux. 
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Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  du  26  avril 
1901. 

Messieurs, 

Vous  êtes  réunis  en  assemblée  générale  ordi- 
naire conformément  aux  Statuts,  pour  prendre 
connaissance  du  résultat  de  nos  opérations  de 
1900. 

CHAPITRE  PREMIER 
PREMIER  ÉTABLISSEMENT 

|  1er.    —  Travaux  neufs  sur  les   liones  en 

CONSTRUCTION 

Vous  trouverez  à  la  fin  du  rapport  une  note  dé- 
taillée faisant  connaître  l'état  des  travaux  sur  cha- 
cune de  nos  lignes  en  construction.  Nous  avons 
livré  à  l'exploitation  en  1900  les  lignes  de  Morbier 
à'  Morez  (5  kilomètres),  de  Paray-le-Monial  à  la 
Mure  (60  kilomètres)  et  de  Lyon-Saint-Clair  à  Sa- 
thonay  '5  kilomètres). 

|  2.  —  Travaux  complémentaires  sur  les  lignes 
en  exploitation 

Une  note,  à  la  fin  du  rapport,  donne  le  détail  de 
ces  travaux  dont  nous  indiquerons  ici  les  plus  im- 
portants : 

La  gare  de  Paris  voyageurs,  terminée  en  ce  qui 
concerne  les  voies  et  les  bâtiments  de  l'arrivée  et 
de  tète,  a  été  mise  en  service  au  commencement  de 
l'Exposition.  Nous  allons  nous  occuper  maintenant 
de  l'achever  en  construisant  le  nouveau  bâtiment 
du  départ.  Au  mois  de  mai  1900,  nous  avons  mis 
en  service  le  nœud  des  voies  principales  de  cette 
gare,  avec  un  poste  d'enclenchement  comprenant 
200  leviers,  ainsi  que  les  nouvelles  voies  d'accès 
du  dépôt. 

Les  deux  voies  principales  nouvelles  sont  livrées 
de  Paris  à  Conllans  (2  kilom,  7).  La  construction 
de  ces  deux  nouvelles  voies,  de  Conflans  à  Brunoy 
et  à  Juvisy  (24  kilom.  1),  a  été  déclarée  d'utilité 
publique  sont  tous  présentas  à  l'Administration 
supérieure  et  les  travaux  sont  commencés  partout 
où  nous  possédons  les  terrains. 

Nous  comptons  présenter  prochainement  à  l'Ad- 
ministration le  projft  définitif  des  deux  voies  prin- 
cipales nouvelles  de  Collonges  à  Saint-Gcrniain-au- 
Mont-d'Or  (10  kilom.  5). 

La  seconde  voie  a  ét'1  livrée  à  l'exploitation  en 
1900  sur  les  sections  de  Dôle  à  Arc-Senans,  Andelot 
à  Pontarlier,  Dijon  à  Saint-Jean-de-Losne,  Saint- 
Germain-au-Mont-d'Or  à  l'Arbresle,  Lozaimo  à  La 
Mure  et  Aix  à  Chambéry  148  kilomètres). 

Nous  comptons  livrer  l'été  prochain  les  sections 
(112  kilom.  1)  d'Aix-les-Bains  à  Chindrieux  et 
d'Aiguebelle  à  Epierre,  sur  Ja  ligne  de  Culoz  à 
Modane,  de  Mouchard  à  Andelot,  complétant  la 
ligne  de  Dijon  à  Pontarlier,  et  de  Seurre  à  Saint- 
Amour  qui  nous  permettra  de  détourner  par  la 
ligne  directe  de  Dijon  à  Bourg  nos  express  entre 
Paris  et  Genève. 

Les  travaux  sont  en  cours  sur  les  sections  de 
Culoz  à  Chindrieux,  de  Saint-Jean-de-Maurienne  à 
Saint-Michel  et  d'Avignonà  Miramas  SO  kilom.  8). 

Enfin,  nous  achevons  les  projets  relatifs  aux 
quatre  sections  d'Arles  à  Lunel,  de  l'Etivalière  à 
Pont-de-l'Ane,  près  Saint-Etienne,  d'Alais  à  La 
Levade,  et  d'Epierre  à  Saint-Jean-de-Maurienne 
89  kilom.  1). 

Nous  avons  présenté,  le  2  novembre  1900,  à  l'Ad- 
ministration supérieure,  le  projet  de  suppression 
des  passages  à  niveau  de  la  ligne  de  Genève  dans 
la  traversée  de  Lyon. 

D'importants  agrandissements  de  gares  ont  été 
exécutés,  notamment  à  Dijon-Perrigny,  Avignon, 
Hyères,  Monte-Carlo,  Dôle,  Besançon,  Lyon-Croix- 
Rousse,  Sathonay,  Nantua,  Chambéry,  Aix-les- 
Bains,  Annecy,  Genève,  Modane,  Nevcrs,  Moulins, 
Saint-Germain-des- Fossés,  Vichy. 
Nous  avons  continué  dan^  23  gares  nouvelles 
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les  améliorations  que  nous  apportons  depuis  deux 
ans  aux  installations  de  dortoirs,  lavabos  et  réfec- 
toires à  l'usage  des  mécaniciens  et  des  agents  des 
trains. 

Nous  avons  ouvert  à  l'exploitation  la  gare  dos 
Chavannes,  les  haltes  dj  Bkt,  Biabaux-Saint-Mi- 
ch'd  et  Brinay,  transformé  en  station  la  halte  de 
Briffaut,  ci  ouvert  à  la  petite  vitesse  les  stations 
de  Serrigny  et  de  La  pcrcelette. 

Le  renforcement  des  voies  a  été  continué  sur  a 
grande  artère  de  Paris  à  Nice:  sur  les  2232  kilo- 
mètres de  voie  simple  qui  la  composent,  687  kilo- 
mètres idont  110  en  18'.Hi)  sont  posés  actuellement 
en  rails  de  12  à  18  mètres  de  longueur,  pesant 
38  et  47  kilogrammes  par  mètre. 

La  voie  d'acier  a  été  substituée  sur  HO  kilomètres 
à  la  voie  de  fer  qui  n'existe  plus  aujourd'hui  que 
sur  457  kilomètres,  soit  8  a  0/0  do  la  longueur 
totale  de  voie  simple  13.868  kilométrés)  de  notre 
réseau. 

Les  signaux  à  cloche  existent  actuellement  sur 
2.224  kilomètres  de  nos  lignes  à  voie  unique,  dont 
la  longueur  totale  e-t  de  5.768  kilomètres. 

Le  nombre  de  nos  aiguilles  enclenchées  et  soli- 
daires avec  les  signaux  de  protection  s'est  accru 
de  274;  il  est  aujourd'hui  de  4.389. 

En  ce  qui  concerne  le  matériel  roulant,  nous 
avons  reçu  en  1900:  , 

87  locomotives  compound  à  grande  vitesse  et  à 
marchandises  ; 

88  voitures  :  45  de  1".  42  de  2*  et  1  de  3'  classe  ; 
10"  fourgons  à  ba'gages  : 

4.121  vagons  à  marchandises. 
Il  nous  reste  à  recevoir  sur  les  commandes 
faites  : 
272  locomotives  ; 

271  voitures,  dont  240  de  3"  classe  à  couloir. 
1.313  vagons  à  marchandises,  dont  G00  vagons  à 
primeurs  : 

64  véhicules  électriques  automoteurs  destinés  à 
la  ligne  du  Fayot  a  Chamonix. 

A  la  fin  de  1900,  notre  matériel  roulant  se  com 
pose  de  : 

2.724  locomotives,  6.515  voitures,  90.407  va 


%  3.  —  Situation  financière  de  l'exercice 
Le  compte  d'établissement  de  l'ensemble  de  nos 
concessions  s'est  accru  en  1.900  de  Fr.  82.455.243  08 
(contre  57.070.974  fr.  91  en  1899'.  Cette  somme 
se  répartit  connue  suit  entre  l'Etat  et  nous  : 
A  la  charge  de  l'Etat  Lignes 
etremboursables  Lignes  de 

par  annuités  anciennes  188:! 


Le  produit  net  de  l'émission  de  nos  obligations 
les  fait  ressortir,  défalcation  faite  des  arrérages 
courus  au  jour  de  chaque  vente,  aux  prix  sui- 
vants : 

3  0/0,  444  fr.  48;  2  1  2  0/0,  401  fr.  -.'5 
Au  prix  moyen  de  l'en  emble  do  ces  deux  émis- 
sions correspond  une  charge  annuelle  de  4  fr.210/0 
frais  accessoires  compris,  soit,  déduction  faite  de 
l'amortissement  et  des  frais  accessoires,  un  taux 
Electif  d'intérêt  de  3  fr.  61  0/0. 
%  4.  —  Situation  financière  a  i.a  fin  de  1900 

La  dépense  de  premier  établis- 

ement  â  fin  1899  était   4.G34.641.8G8  11 

En  v  ajoutant  la  dépense  de 

1900..'   82.455.243  08 

Et  le  montant  des  rectifications 
:  l'Inspection  des  finances  poul- 
ies exercices  antérieurs   27.902  19 


Doubles  voies. -Con- 
vention de  1878. . . 

Rhône  au  Mont- 
Cenis. —  Conv.1897 

Lignes  de  1883.  Art.l 
et  2  


45.736  06 
4.021.07H  93 


Total. 


17.GG8.933  07 
21.735^7^7731 


A  la  charge  de  la  Compagnie 

Construction  de  lignes  

Dépenses  sur  lignes  exploitées  : 

Travaux  d'établissements  

—  complémentaires  

Lyon-<ienè\e  partie  suisse)  

Chemins  algériens,  (matériel  com- 
pris)  

Compte  général  du  matériel  du  ré- 
seau français  

Total  à  la  charge  de  la  Compagnie. 

Total  général  


2.874.29-2  33 

117.041  56 
20.Gi9.845  44 
•    108.7O3  8 

299.011  50 

:;('..!»()  4 . 600  8 


G0. 710. 502  42 


82.455.243  08 


Les  ressources  réalisées  ou  constatées  jen  1900 
proviennent  : 

1»  De  l'émission  de  198.008  obliga- 
tions 3  0  0   Fr.     88.010.416  38 

2"  De  l'émission  de  40.441  obli- 
gations-M  •>  ou   16.227.137  89 

3°  Du  bénéfice  provenant,  pour 
notre  Réseau  Algérien,  de  l'excé- 
dent de  l'annuité  des  subventions 
sur  les  charges  effectives  d'em- 
prunts, bénéfice  affecté  aux  tra- 
vaux complémentaires  {.our  une 
somme  de  ,  Fr.         299.011  50 

Ensemble   104.53G.565  77 


On  arrive  à   1.717.135.013  30 

Les  approvisionnements  repré 

sentent  

TotaL  


39.256.343  V. 


4.756.371.356  53 


Les  ressources  de  toute  nature 
réalisées  à  la  fin  de  1900  sont  de.    'i .  7Vi  .11 'il  .090  26 

Il  ressort  donc,  à  la  fin  de 
1900,  une  insuffisance  do  res- 
sources de  


1 . 130.257  27 


La  dépense  totale  d'établis-e- 

ment  de  Fr.    4.717.135.013  38 

se  décompose  d'ailleurs  comme  suit  :  (Voir  le  ta- 
bleau du  bas  à  la  colonne  2). 

CHAPITRE  II 
EXPLOITATION 

Nous  ne  donnerons  ici,  Messieurs,  que  le  résumé 
des  résultats  de  l'exploitation  dont  les  annexes  7  à 
11  font  connaître  les  détails. 

I.  —  Réseau  Métropolitain 

|  1er.  —  Résultat  d'ensf.mdle 
Le  réseau  exploité  s'est  accru  des  lignes  de  : 
Morbier  à  Morez  5  kilom.:,  ouverte  le  1-'  juin  ; 
Paray-le-Monial  à  La  Mure  (66  kilom.),  ouverte 

le  G  septembre  ; 
Lyon-Saint-Clair  à  Salhonay   5  kilom.).  ouverte 

le  8  novembre  : 

leur  longueur  moyenne,  rapportée  à  l'année  est  de 

25  kilom. 
La  longueur  exploitée  en  1900  s'élève 

ainsi  à   9.097  kilom 

se  décomposant  comme  suit  : 

Réseau  principal  : 

Lignes  en  exploitation  complète  au  1«*  janvier 
1900.   8.941  kilom. 

Lignes  ouvertes  pendant  l'année  ou 
exploitées  partiellement   127  — 


9.068  kilom. 
15  kilom 


Concession  spéciale  :  Lyon  à  Go- 
nève  partie  suisse)  

Lignes  non  incorporées 
(exploitées  on  vertu  de  traités  spéciaux) 

La  Frontière  à  Yintimille   7  kilom. 

Vieux-Port  de  Marseille   3 

La  Frontière  à  Geneviève-Eaux- Vi- 
ves   4 


En  recettes,  de  Fr.  24.139.016,  soit  5,5  0/0 

En  dépenses,  de  i23.098.5C0   —   11,1  » 

En  produit  net,  de.  Fr.    1.0i0.456,  soit  0,45  0/0 

Rapprochons  les  résultats  généraux  des  derniers 


exercices  : 


1900 


1899 


1898 


14  kilom. 

Vous  remarquerez,  Messieurs,  une  légère  modi- 
fication dans  la  manière  de  vous  présenter  les  ré 
sultats  de  l'exploitation.  Nous  ne  considérions  dans 
les  rapports  précédents  que  le  réseau  principal 
nous  vous  donnerons  désormais  les  résultats  de 
l'ensemble  des  lignes  exploitée  par  nos  soins. 
Pour  cet  ensemble  do  9.097  kilomètres: 

Lyon  Lignes 
à  Genève  non 
Réseau      (partie  incor 
Total      principal     suisse)  porées 


La  recette 
a  été  (ann. 


Fr. 


Fr 


Fr. 


Fr. 


460.998.071  459.668.100  1*. 055.718  274.253 


La  dépense 
a  été  (ann. 


230.835.778  230.058.659     49G.682  280.437 


Le  produit 

net  ann.8)  230.Hi2.293  229.0:  >9.441    _  559.036  —6.184 
L'ensemble  de  ces  résultats  représente,  par  rap 
port  à  1899,  une  augmentation  : 


Longueur  kil.       9.01)7  9.053  9.016 

Recettes.'.  Fr.  460.988.000  430  859.000  424.607.000 
Dépenses         230 .836 .000  207.737.000  195.685.000 

Produit  net  . .  230.162.000  229.122.000  228.922.000 

Soit,  par  kilomètre  exploité  : 
Recettes  —  R.     50. 670   »     48.356   »     47.095  » 
Dépenses— D.     25.375   »     22.947    »     21.704  » 
D/R=  ...  %  50  07  47  55  40  09 

Et  par  kilomètre  de  train  : 

Recettes   5  20  5  19  5  35 

Dépenses   2  (il  2  47  2  47 

Produit  net..  .  2  59'  2  72  '  2  88 

|  2.  —  DETAIL  DES  RECETTES 

La  recette,  impôt  déduit,  se  décompose  en  : 
Grande  vitesse 

43  0/0).. -v...  199.555.123  -hl7.717.720  =  9.7  % 
Petite  vitesse  . 

56  0/0)  S56. 174.915  |  (i. 576. 770  —  2. G  » 

Recettes  diver- 
ses, domaine, 

etc.  (1  0/0) ■■     5.2G8.033  —     155.474  =  2.9  » 
4GO . 998 . 07 1  +24.139.019'  =  5.5  % 

A.  Voyageurs.  —  L'augmentation  des  produits 
de  la  grande  vitesse  tient  essentiellement,  on  devait 
s'y  attendre  dans  cette  année  d'Exposition,  aux 
voyageurs,  dont  le  nombre,  le  parcours  moyen  et, 
par  suite,  le  produit  moyen  sont  supérieurs  en 
1900  à  ce  qu'ils  avaient  été  en  1899. 

Leur  nombre  a  atteint  67.440.000; 

le  produit  Fr.  144.071.000 

augmentaiion  sur  1899. . .    1 .720.000  ; 

le  produit  •   14.520.000 

Le  tarif  kilométrique  moyen  s'abaisse  d'une  ma- 
nière continue  :  de  5  c.  57  en  18S5  et  'i  c.  89  en  1891, 
au  moment  do  la  réforme,  il  s'est  réduit  à  4  c.  20 
en  L899  et  à  4  c.  11  en  1900. 

La  proportion  des  voyageurs  à  plein  tarif  a  dimi- 
nué, de  1883  à  1900,  comme  nombre,  de  31)  à  23.5  % 
comme  produit,  de  70  à  45  % 

La  proportion  des  classes  a  été  de  : 

1"  2«  3" 

Comme  nombre....  4.7  0/0  10.9  0/0  84.4  0/0 
Elle  était  en  1883...     6.2         13.2         80. G 

Comme  recette   22.5  0/0   £3.2  0/0   54.3  0/0 

Elle  était  en  1883...    27.8         19.2  53.0 

La  variation  est  progressive,  niais  très  lente. 

Le  nombre  de  nos  billets  spéciaux  d'aller  et  re- 
tour a  été  : 

Bains  do  la  Méditerranée  : 

G. 825,  contre  0.821  (1899)  et  5.311  (1896) 

Stations  thermales  : 

4.499,  contre  4.749     »     et  3.322  » 

Le  nombre  do  cartes  donnant  droit  à  la  délivrance 
de  billets  à  demi  tarif  pour  l'ensemble  des  réseaux 
français  a  été  de  12. 250,  contre  12.081  en  1899. 

Le  nombre  ddS  caries  de  ce  genre,  limitées  à  no- 
tre réseau,  a  été  de  2.052,  contre  1.741  en  1899. 

B.  Colis  postaux.  —  Le  nombre  des  colis  pos- 
taux transportés  sur  l'ensemble  des  réseaux  fran- 
çais a  été  de  53.G79.799. 

Leur  produit  s'est  élevé,  pour  notre  Compagnie, 
à  13.281.000  fr.,  en  augmentation  de  369.000  fr.. 
soit  2.9  0/0,  par  rapport  à  1899. 

C.  Messageries.  —  Le  tonnage  a  été  de  549.000 
tonnes  ;  augmentation  31.000  tonnes  --  6  0/0. 

Le  produit:  28.084.000  fr.;  augmentation  L.929.000 
fr.  =  7.4  0/O. 

D.  Animaux.  —  Le  nombre  des  chevaux  trans- 
portés a  été  de  92.490.  ^v 

(G.  V.  79.418;  P.  V.  13.072). 
Le  nombre  de  tètes  de  bestiaux  transportes  a 

été  de  2.207.987.  •  ■   „„, 

(G.  V.  1.255.078;  P.  V.  953.909). 
La  recette  :  4.522.624  fr.  H-  2.153.0-3  fr.  Total: 

'''Contre',  en  1899,  3.998.000  fr.  +  2.341.000  fr.  To- 
tal :  6.339.000  fr.         .  „  ,  , 

C'est  une  augmentation  sur  1  ensemble  de  1.5  0/0 
en  nombre  et  de  3.9  0/0  en  produit. 
(A  suivre). 
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BOURSE  DE  PARIS 


Z 
< 

Ë- 

o 


mi  0  -■ 


NOMS 

DBS 

COMPAGNE  S 


52" 

P5  3 

o2 
«  a 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

o 

c-  2 

et  1901 

11 

et  1901 

30 

juin 
1900 

31 

déc. 
L900 

'3 

'3 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750 

000 

2g 

3.375 

000 

•25 

8.750 

ooo 

25 

18.750 

000 

25 

2.250 

000 

25 

14.000 

00" 

25 

5.000 

000 

25 

25.000 

000 

25 

6.250 

000 

25 

300 

000 

25 

18.750 

ooo 

25 

12.500 

ooo 

25 

275 

000 

25 

7.500 

000 

25 

400 

ooo 

25 

68.750 

000 

1-25 

27.500 

000 

25 

125.000 

000 

125 

3.125 

000 

■25 

400 

000 

■25 

2.000 

ooo 

■25 

4.000 

000 

■25 

10.625 

000 

■25 

100 

000 

■25 

Buffelsdoorn  Estate  Sew, 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep . 
The  East  Rand  proprietarj  Mines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  .... 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jark  (act.  nom.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 
93 
175 
865 
125 
53.75 
(anc)340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


22.50 
39 
101 

189  50 
540 

50.50 
167.50 

66.75 

64 

71 

50 

80 

113.50 

102 
1018 
217 

25 
158 

48.50 
213 
295 

23 

25 

55 


16 

31.50 

86 
172 
482 

44 
140 

54.50 

51 

62 

59 

83 

95.25 

95 
948 
205.50 

23 
145 

33.50 
184 
272 

17 

19 

40 


17 

30.50 
94 

190.50 
5-2-2 

47 
160  50 

63.50 

45 

64 

62 

86.50 
113 
110 
10.9 
239 

25 
159 

40 
213 
283 

21 

18.50 
39 


17 

30 

94 
192 
517 

49 
162.50 

65.50 

42.25 

65.15 

62 

86.50 
112.50 

103 
1056 
237 

26 
158 
39  75 
213 
283 

22 

18 

35 


16.75 
29  » 
85.50 

181 

496 
il  » 

149 
60  -25 
41 

59.50 
62 

85.50 
104.50 
105 
1017 

223 

24 
tf.0.50 

39.75 
198 
218 

22 

18 

35 


tn  ; 

Z  ! 

Z  : 

o  i 

S  ; 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


O  g 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000. OOOdr 


500 
1-25 
125 
100  dr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants)  . . . 
Huanchaca  (Argent) . . . 
Laurium  grec  (plomb  etarg.) 


75 

65 

60 

70 

670 

716.50 

8-20 

50 

847 

133 

159 

10-2 

50 

92 

50 

103 

86.50 

67 

75 

67 

50 

60 
826 
1)2 
61.50 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 
11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


25 


Bechuanaland  Eiploration. 
Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Consolilad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Eslate 

Oceana  Company  

Mossamédés  (Cie  de) 
Mozambique  (Cie  de) 
Randfontein  Estâtes 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

34 

24.50 

31.50 

28 

25  » 

125 

83.25 

80 

77.25 

79 

76.25 

34 

31 

30 

28 

25  » 

91 .25 

16 

15 

16 

16.50 

15 

112.50 

193.50 

176 

192 

194 

184  50 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

50 

51 

49.25 

25 

22.75 

16 

17  50 

19 

17.50 

60 

46.75 

42 

40.50 

39.75 

16.25 

79.25 

70 

78.25 

80 

76  » 

81 

65.25 

85.50 

88 

82.75 

BOURSE   DE  LONDRES 


<  s 

X  - 

<  s 
O  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 

82.000 
1  360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.025 
848.730 

90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
160  000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 

50.000 
100.000 
523.895 
231. -2  0 
325  000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.989 
1.500.000 
270.000 
1.750.000 
900.000 
425. 00C 
100.000 
.100.000 
540.000 
250  000 
400  000 
400.000 

80.000 
196.775 
352.085 
860. 000 

95.712 


Angelo   

Angelo  Deep  

Bajitjes  

Sonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels.. 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crcesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep . . . 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New; 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Rohïnscii 

Robinson  (Deep;  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

W  emmer  

West  Rand  Mines .... 
Witwatersrand  Deep. 

Wolhuter  

Worcester  


60 


30 


7  1 

'8 

6  1/4 

6  7/8 

6  7/8 

6  5/8 

2  7 

8 

2  3/8 

2  5/8 

2  5/8 

2  1/2 

1  3 

4 

1  9/16 

1  5/8 

1  5/8 

1  9/16 
4  1/4 

4  1 

8 

3  7/8 

4  3/8 

4  3/8 

1 

9/16 

U3/16 

3/4 

3/4 

1  3 

8 

1 

1  1,8 

1  1/8 

5/8 

1 

7/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5  3; 

4 

5 

5  5/8 

5  3/4 

5  9/16 

3  1/ 

16 

2  9/16 

2  5/8 

2  5/8 

2  9/16 

1/É 

5/8 

11/16 

11/16 

11/16 

11  3/ 

4 

10  3/4 

11  3/4 
4  1/4 

11  1/2 
14  3/4 
4  1/2 

12 

11  1/2 

15  1 

14  3/4 

14  1/4 

4  7 

8 

4  1/2 

4  1/4 

5  i 

8 

5  1/4 

5  3/8 

5  1/4 

5  1/4 

4  1 

8 

3  3/8 

3  5'8 

3  3/4 

3  5/8 

7  5 

8 

7  1/8 

7  9/16 

7  5/8 

7  3/16 

21  1 

2 

19  3/4 

21 

21 

19  3/4 
6  1/8 

6  1 

4 

6 

6  3/8 

6  3/8 

2  1 

16 

1  3/4 

1  7/16 

1  15/ lb 

1  13/16 

2  3 

16 

2  1/4 

2  7/16 

2  1/2 

2  1/4 

6  7 

8 

5  15/16 

b  7/16 

6  3/8 

5  7/8 

10 

9  1/4 

10  1/2 

10  3/4 

10 

5/8 

9/16 

1/2 

1/2 

1/2 

3  ly 

8 

2  7/8 

2  3/4 

2  7/8 

2  3/4 

2 

1  13/16 

1  15/16 

1  15/lt 

1  13/16 
3  3/4 
8 

4  3 

4 

3  7/8 

4 

8  5 

8 

8  3/8 
6  1/4 

8  1/4 

8  1/4 

6  3 

4 

6  1/8 

6  1/i 

6 

6  1 

i 

5  5/16 

5  7/8 

5  7/8 

5  5/8 

5  1 

8 

'4  1/2 

5  1/8 

5  1/8 

4  15/16 

4  1 

2 

4  1/8 

4  1/2 

4  1/2 

4  1/8 

2  11 

16 

2  1/16 

1  11/16 

1  U/ 16 

1  5/8 

5  7/8 

5  5 

8 

5  5/16 

6  1/8 

6  1/8 

2  7 

8 

2  3/8 

3  1/4 

2  5/8 

2  1/2 

2  1/2 

3  1 

4 

3  5/16 

3  1/4 

3  1/4 

1 

13/16 

7/8 

1/8 

7/8 

1  3 

4 

1  3/8 

1  7/16 

1  7/16 

1  3/8 

2  1 

4 

1  13/16 

2 

■2 

1  15/16 

5/16 

3/8 

3/8 

~3/8 

3/8 
4  1/4 

4  9 

16 

3  1/8 

4  1/2 

4  1/2 

10  1 

2 

9  5/8 

12  1/lf, 

3  3/8 

12  3/16 
3  1/4 

11  3/16 

3  1 

2 

2  7/8 

3  1/8 

5  1 

i 

5 

5  1/2 

5  1/2 

5  1/4 

3  7 

16 

3  1/16 

3 

3 

2  15/16 

1  3 

4 

1  1/2 

1  7/16 

1  1/2 

1  3/8 

5  3 

(8 

4  3/8 

5  1/8 

5  1/8 

4  7/8 

4 

3  3/1 
1  1/4 

4  3/16 

4  1/8 

4 

1  1 

'2 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

40  1 

8 

38  3/8 

il  11/16 

41  7/8 

40  3/16 

3  1 

4 

2  7/8 

3  1/8 

3  1/8 

3  1/16 

1  5 

8 

11/8 

1  5/16 

1  3/8 

1  1/4 

8  3 

4 

8  3/8 

9  1/2 

9  1/2 

S  7/8 

4  1/ 

'8 

4-1/16 

5 

5  1/lt 
9  1/4 

4  3/4 

9  1 

4 

8  3/8 

9  1/4 

8  5/8 

2  1 

2 

2  3/8 

2  15/16 

2  15/16 

6  5/16 

2  13/:6 
6  1/16 

6  1 

16 

5  13/16 

6  5/16 

5  1, 

10 

4  3/8 
3  1/4 
2  3/4 

5  1/4 

3  5/8 

5  3/8 

5  1/1* 

3  1 

2 

3  1/2 
2  3/4 

3  1/2  1 

3  1 

4 

2  i3/16 

2  3/4 
7  3/4 
11  1/4 

8  5/ 

8 

7  1/2 

8  1/2 

8  1/2 

11  3; 

4 

11 

11  3/'. 

11  3/4 

1 

3/4 

11/16 

5/8 
2  3/8 

5/8 

2  9 

16 

2  1/8 

2  1/4 

2  1/8 

4  3y 

4 

v4 

4  1/4 

4  3/8 

4  1/S 

2  1 

4 

2  1/4 

2  1/2 

2  3/8 

2  3/8 

-  S 

a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

31 

1 

Juin 

Dec. 

1900 

1900 

COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


£ 

350.300 

1 

1.102.500 

1 

400.000 

1 

4.375.000 

1 

325.000 

1 

■2.000.000 

1 

1.250.000 

1 

575.000 

1 00 

200.000 

1 

400.000 

1 

375 . 058 

1 

610.000 

1 

1.261.501 

1 

100.000 

l 

225.000 

l 

751.077 

l 

300.000 

1 

604.225 

l 

930.000 

1 

197.436 

l 

Anglo-Frencb.  Expl  

Barnato  Consolidated.. 

Becliuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  G» 
Charterland  Goldfields. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def 

Id.   6%  Préférence. 

Id.  5  %Debentures 
Johannesburg  Estâtes. 
Mashonaland  Agency. . 
Matabele  Gold  Reefs  &c 

Mozambique  C»  

Oceana  Consolidated... 
Rhodesia  Exploration  . 
Rhodesia  Goldfields. . . . 
Transvaal  Consolidt... 
Id.        Gold  Fields. 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol 
Zambesia  Exploring 


3  5/8 

3  1/8 

3  9/16 

3  5/8 
2  1/i 

2  3/16 

2 

2  1/4 

1  3/8 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

3  3/8 

3  5/16 

3  1/8 

3  1/4 

11/16 

5/8 

1/2 

1/2 

7  13/16 

7  1/4 

7  11/16 

7  11/16 

24/0 

24/6 

24/6 

24/9 

107 

109 

108 

106 

1  3/16 

1  1/8 

1  3/16 

1  3/16 

2  5/16 
6  3/4 

2  5/16 
4  3/4 

2  1/16 

3  1/2 

3  5/8 

2  7/16 

1  7/8 

1  11/1- 

1  11/16 

2  1/16 

1  15/16 

2 

•2  1/16 

5  1/2 

5  5/8 
1  3/4 

5  7/8 

5  3/8 

2  5/8 

1  1/16 

1  7/16 

3  3/16 

2  11/16 

3  7/16 

3  1/2 

1  7/8 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/2 

2  3/16 

1  15/16 

2 

2  1/16 
1  1/4 

1  1/2 

1  5/8 

1  1/4 

1  5/8 

1  1/4 

1  1/8 

1  1/8 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250  000 

1 

■2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250  000 

1 

500.000 

1 

450  000 

1 

Exploration  C"  (New);.. 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 
Id.  Waterwks . 
Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
New  African  Company . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 
1 

1  13/16 


7/8 

2  1/8 

1  1/16 
1  3/16 
11  1/2 
2  11/10 

3  3/8 

1  1/8 
1 

2  1/2 


V8 
2  1/8 
1  1/16 
3/16 
1/2 
3/4 
3/8 
1/16 

9/16 


3  1/2 

2  3/16 
1  1/16 

3  1/16 
1/2 

7  1/4 
24,6 
107  1/2 
1  1/8 
2 

3  1/2 
1  5/8 

2 

5  1/8 
1  7/16 
3  5/16 

1  lf 
1  15/16 
1  1/4 
1  5/16 


V 

2  1/16 
1  1/16 
1  3/16 

1  1/2 

2  5/8 

3  3/8 
6  7/8 
1 

2  7/16 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
1.000.000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


Great  Boulder  Prop. 
Hannan's  Brownhill  , 
Lake  View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Proprlet. . . 

South  Kalgurli  

Waihi  


.  31/9 

25/6 

20/0 

.     8  7/16 

4  3/8 
8  3/4 

3  7/8 
8 

.  13  31/16 

.     1  5/16 

1  3/8 

1  5/16 

.    4  15/16 

4  15/16 

4  1/8 

2  3/8 

1  13/16 

1  9/16 

7/16 

3/8 

5/16 
44/0 

48/0 
5  1/4 

49/0 

3  1/8 

2  1/16 

9  7/8 

11  1/8 

5  11/16 

18/9 
4  1/4 
8  1/8 
1  1/i 

4  7/8 

1  9/16 
3/8 

45/6 

2  1/16 

5  7/8 


MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

Consolidt.  Bultfontein.. . 

30/0 
26  3/4 

30/0 

31/0 

31/0 

3.948.955 

5 

De  Beer's  Consolidated.. 

28  15/16 

32  3,8 

33  7/16 

3.283.0-20 

100 

Id.   5  %  Debenture. . . . 

107 

107 

107 

105 

105.250 

10 

<jriqualand  West  

7  3/4 

7  15/16 

8  t/8 

8  i/8 

1.000.010 

5 

New  Jagersfontein  

16  1/4 

16  1/2 

17 

17 

18/9 
4  1/8 
8  1/4 
1  3/16 
4  1/8 
1  5/8 

1/0 
44/0 

2  1/8 

5  11/16 


31/3 
33  3/16 
106 
8  1/8 
16  1/2 
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:vl_A-ï\.c:h::é  officiel  de  paeis 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


urnii 

Bomioai 

|  s 

lllligo! 

15212 

3837 

6790 

25839 

ni. 

456 
v3o 

~8Ô9 

fambre 

Tal. 

de  Titre> 

oom 

.  0.351 

500 

891.600j 

500 

39  883 

500 

109.700 

500 

500 

274  029 

400 

1088030 

40(' 

» 

lin 

500 

50( 

583.560 

40t-: 

» 

100 

4C 

» 

10t* 

50<  l 

" 

100 

280. 11 1 

.  <\  n 

1 25 

» 

155.675 

400 

833. 151 

OU'.' 

500 

500 

500 

984. 7  il 

500 

969.871 

400 

51  ii 

500 

499.812 

501 

160 . 000 

500 

20(i 

- 

200 

,1 113172 

1  i  ii  ii 

182.822 

500 

400 

52.038 

475 

182.500 

1000 

125.000 

500 

|  40.00(1 

50U 

f  30  000 

500 

200.000 

500 

60.000 

500 

341 .000 

500 

120.000 

500 

60.000 

500 

400  000 

500 

30.000 

50u 

100. 000 

500 

3*20  O0U 

500 

1400. 000 

100 

1  80 . 000 

500 

1  40  000 

500 

63  333 

300 

1  An  Ai \t ] 

500 

500 

I  58.539 

600 

83(8.770 

500 

j  60.000 

;,0n 

54.257 

500 

67.813 

500 

f  161.04/ 

'  500 

|  49.701 

500 

5  494.51- 

500 

;  515.43: 

500 

|  68.56' 

.» 

i  323.375 

500 

ij  I9b539t 

500 

l!  1Ï485SC 

500 

53.04C 

500 

392.411 

500 

152.47' 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 
(  Terme 


S  %  

3  %  Amortissable 

3%  %  1894  (anc.  4  %) 


Compt. 
Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


lVTUlbTS 
eu  190U 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Anuani  et  Tonkin  2  \  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  '/t  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  

VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  i  %   

1869  3  %  

1811  3  %   

—  quarts  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %   

1892  2  </,  %  

—  quarts  

1894-96  2  !/,  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %.  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

—        1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  1899  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  ÎOO  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
—  1B81 
Immeubles  de  France  — 


SOC.  DE  CREDIT  FRANÇ 

{actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.  de  PAfriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie — 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.         —  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —       3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  % . . 

Act.  Est- Algérien  

Obi.  —  3  %... 
Act.  Est  

de  jouiss  

52-54-56  5  %  

-  3  %  

—  3  %  nouv.  .   

-  2  y,  %  

—  Ardennes  3  %  

Gr.-Ceint.  d6  Paris  3  % 


Obi.  — 


3  .. 

3  . 
3  50 


2  50 
2  50 
17  5i 


20  .. 
12  . 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  . 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
12 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 

14  . 

12  . 

15  . 
14  . 

13  . 
18  7 


51  01 

55 
12  50 
36 
27  50 
15 
25 

12  50 
26  0 
50  . 


15  . 
13  5 

4  . 
35  . 
17  50 

16  50 


19  10 


30  . 
15  . 
20  ■ 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
25  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
15 


Tours  fom|i.  juillet 


100  85 
100  80 


102  25 


493 

84 
83 
460 


Cours  de  clôture 


547 
422 
410 


547 
547 

386 

393 


434 


479 


i975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 


946 


600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


438 
720 
447 
1012 


461 
462 


100  10 j 

99  60  i 


102  30 


480 


80  . 

463  . 


511 
419 

406 


539 
538 
353 

354 


406 

377 


ill 


000 
1122 

434 
760 
605 
539 
680 
610 


1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 


l  101  17 

100 

62 

100  62| 

(  101  07 

100 

50 

100 

1' 

j    99  80 

(    99  90 

99 

l-~ 

99 

70 

1  101  35 

101 

70 

101 

72 

(  101  12 

101 

40 

101 

50 

490  . . 

495 

486  25' 

81  60 

81 

75 

81 

95 

81  60 

SI 

50 

81 

7  5 

193  . 

192 

552  50 

555 

557 

431  £5 

433 

429 

410 

410 

404 

108 

107 

75 

104 

556  50 

560 

5G0 

557  50 

S  58 

560 

360  . . 

360 

362 

97 

97 

359  . . 

360 

358 

93 

92 

119  '.  ■ 

417 

419 

106  . 

107 

392  . . 

;i:v.) 

390 

.  J 

97  25 

97 

96  50 

404  . . 

403 

474  . . 

470 

466 

50 

500  . . 

502 

499 

25 

493 

499 

50 

497 

443  . . 

446 

50 

435 

461  .  • 

461 

455 

50 

391 

395 

392 

457  2: 

455 

416 

460  . . 

457 

456 

50 

462 

461 

463 

512  75 

510 

50 

502 

47 

47 

50 

42 

50 

47  50 

47 

25 

545 

517 

545 

441 

435 

50 

L19 

119 

25 

119 

50 

1  40 

111 

140 

3620  .. 

3715 

3700 

1084  .. 

I0S5 

1025 

120  .. 

426 

418 

010 

010 

5S5 

581 

576 

505  .. 

5.3 

500 

615  .. 

641 

627 

604  .. 

602 

1008  .. 

1011 

1104 

72  .. 

65 

50 

73 

312  .. 

307 

307 

615  .. 

615 

615 

73  .. 

72  50 

68 

50 

365  .. 

342 

534  50 

535 

532 

255  .  . 

250 

250 

50  .. 

50 

50 

710  .. 

715 

727 

441  .. 

449 

50 

443 

50 

690  .. 

680 

437  .. 

433 

432 

431  .. 

430 

25 

427  .. 

427 

425 

710  .. 

712 

714 

436  .. 

415 

440 

1000  .  . 

1002 

1005 

175  50 

470 

472 

661  .. 

664 

664 

418  .. 

450 

451 

451  .. 

453 

25 

453 

412 

452  .. 

454 

50 

450 

25 

451  .. 

454 

450 

Nombre 
de  Titres 


800.000 
11.006 
73.025 
430267 
334 . 496 
5  Î.121 
46.113 
!21.912 
4856631 
84.626 
171.262 
237.487 
'565210 
531.164 
=■07.434 
5014704 
136.317 
91.119 
142.602 
>00.301 
99.699 
3391771 
170700 
1493951 
259.911 
263.045 
3325467 
1132841 
!U.9t2 
33.257 
183.195 

149.221 
49.400 
243. 128 
100.000 


75.296 
60.000 
73.842 
10.  000 

105.321 

220.679 
80.000 

120  000 
14.720 
19.280 

100.000 

100.000 
62.060 
50.000 

120.000 
58.265 

200.000 
70.500 
60.000 
14.000 
18.880 
31 . 120 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.703 
100.000 
39.600 
» 

70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


50O 
500 
500 
500 
500 
"500 
500 
500 
500 
500 
50( 
500 
500 
500 
500 
50. 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

■ioo 

600 
500 

500 
500 
500 
250 


500 

500 

500 

500 

250 

.  » 

500 

500 

501. 

100 

250 
500 
500 
250 
500 
100 
100 
250 
50< 
250 

100 
500 
500 

500 
400 
500 

500 
101 
500 
500 
500 
300 


Capital  nu 
Sombre  de  Titre: 


522068.360  « 

190767. 000 f. 

521306.2003. 
5.298.600  £ 

18.389.000  £ 
59. 1 10  oh 

78. 109. 500 f 
700.000  ob 

105000. OOOf. 

154070. OOOf 

1 399299000 f. 

734839. 500f 

671830. 400f 
1.171.500 ob 
1.080.600 ob 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


IHTKIIÈTS 
en  1900 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi 


Midi. 


3  %  1855   

5  %  

3  %  fusion  anc.  . . 
Bourbonnais  3  %  ■ 
Dauphiné  3  %■■.. 
Genève  57  3  %..  . 
Médite».  52-55  3  % 
3  %  fusion  nouv. 
Vict.-Emm.  62  3  % 
2  %  %  


Act.  Nord 
Obi 


3  %  

3  %  nouv. 


—  3 


3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —    2  %  %,j.avr.et  oct 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans  

—  —  jouiss  

Obi.       —  3%  

—  —      3  %  1884  

—  —      2  yt  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.    —    3  %  

—  —     3  %  nouv  

-  2  'A  %  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  — 
Obi.  —  3  % 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FP.ANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Ciimp"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 
Ci0  Glc  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—      -    —        jouiss . . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw.. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  . . . 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  de;  

  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.  i<:  •  f" 
Métaux  (C;°  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C">  du)  en  liq. 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%%(ch.fixe!5l!0) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2 f .  50) 
Brésil  4      %  1888  

—  4  %  1889..-.  

Bulgarie  5  %  1896  

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) . 

—  (Unifiée  7  %)  

-  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


5C 


58 
15 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
IS 
50 
15 
15 
74 
15 
15 
12  50 
15  .. 
58  5C 
43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


20 

28  50 
74 
32  50 
59 
16  50 
16 
22  50 
65  . 
40  . 


30 
10 
5 

15 
5 
[8 

40 
50 

37  50 
5  50 
22  5( 

25 


116  48 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


2 
5 
4 
4 
4 
5 
4 

3 
4 
4 

3  50 

4  . 
6  . 

5  . 


Cours  romp.  juillet 
1899  1900 


1870 


466 


462 


,21 
1380 
465 
463 
2100 
474 
473 
422 


1770  . 

1270  . 

468  . 

464  . 

420  . 

1150  . 

466  . 

463  . 


654 
446 


340  . 
438  . 


435 
610 
2130 


1130 

825 
325 
585 
1756 
1215 


609 
270 
108 


1335 
1045 
109 
528 

550 


107 

3585 
1360 
515 


315 


108 


102 

66  .. 

64 
435 

101  50 
88  .. 
92  50 

103  75 
106  75 

102  20 
59  70 

284 
210 


1815 

455 


446  . 


402 
1325 
449 
446 
2400 
464 
450 
406 


1740 
I3i2 
451 
446 
400 

1080 
451 
447 


620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 


1140 

805 
330 
510 
2000 
1350 


425 
235 
97 


1170 
870 
95 
480 

780 


3542 
1375 
430 


315 


101  50 


97  25 

68  . 

67  . 
399  . 
100  . 

78  . 

84  6 
102  . 
104  . 
100  30 

72-  30 
336 
282 


Cours  de  clôture 
27  j  uin  ^juillet  lljuill 


50 


50 


50 


1595 
451 

1275 
455 
452 
453 
453 
453 
450 
447 
408 

1300 
454 
451 

.'090 
460 
458 
414 
449 

1599 

1115 
454 
452 
407 
453 

1022 
451 
4M 
408 

439 


440  .. 

255  .. 

420  .. 

592  ... 


25 


456 
453 
«57 

454 
452 
448 
408 

1305 
456 
453 

2092 
468 
454 
413 
449 

1595 

1131 
456 
452 
407 
455 

1030 
456 
451 
405 
615 
437 


440  25 


422  75 
568 


382 
625 
2010 
600 
775 
481 
290 
510 
935 
455 
61 
246 
243 

5yo 

312 
155 


311 


520 
280 


135 
717 


86 
3730 
1446 
500 


5S0 
1031 
1078 

360 


94  60 
5'.0  •• 

100  75 
73  30 
69  50 

378 

101  80 
80 

103  75 
107  40 
101  60 
71  80 
306  . 
253  . 


1599 
454 


370  . 
620  . 

600  '. 

799  . 

509  . 

281  . 

508  . 

930  . 

445  . 

60  . 

239  . 

263  . 

580  . 

307  . 

165  . 

49  . 

40  . 

316  . 

395  . 

503  . 

270  . 

97  . 

440  . 

702  . 


85  2 
3745  . 
1415  . 
540  . 


580  . 

975  . 

1075  . 

365  . 


509  . 

101  40 
73  50 
69  80 

380  .. 

10?  50 
79  75 
90  45 

104  .. 

107  75 

101  90 
72  82 

310  50 

256  .. 


1595  .. 

451  .. 
1271  .. 

4i8  50 
447  50 
448 
445 
445  75 
452 

450  25 
412 

1295 

449  50 

453  75 
2039 

460 

454 

414 

451 
160U 
1149 

449 

452  25 
10'J 
445  50 

1034 
447  50 

451  50 
408 
623 
437 

440 
238 
420 
535 


375 
610 


520 

505 
925 
160 

62 
220 
258 
54u 
303 
160 

45 

315 
355 
405 
216 

420 

638 


3617 
1410 

520 


580 
906 
1065 
351 


490  . . 
102  25 

72  50 

67  50 
379  50|| 
100  50 

79  .. 

89  50 
104  . 
107  9 
102  . 

70  8 
305  . 
254  . 
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COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  , 

Hongrois  

Turc  IV  

[Ulien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lcmbards  

Gothard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  , 

Darmstadt-Bank  k  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Ban  k  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —   Londres  —    . . 

—  —   Vienne   —  ., 

—  Pétersbourg  3  mois 
Roubles  comptant  


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0, 

Rupee  3  1/8  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  II  

—  III  

—  IV  ,  

Bgypte  Unifiée  

8rec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/8  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brigbton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque... 
Escompte  hors  banque  . 


5  juin 

12juin 

19juin 

26  juin 

Sjuil. 

lOjui. 

88 

10 

88 

40 

88 

70 

89  30 

90 

30 

9C 

40 

90  20 

96 

» 

96  20 

70  40 

71 

10 

70  90 

71 

» 

71 

25 

71 

» 

99 

10 

110  30 

99  20 

99  30 

100 

» 

99 

90 

24 

75 

24 

70 

24 

65 

21 

50 

24 

40 

23 

95 

97 

» 

96  90 

97  10 

96  90 

97  20 

97 

10 

143  60 

143 

70 

141 

!39  70 

138 

20 

135  60 

24 

90 

25 

10 

24 

to 

2l 

» 

23  2J 

21 

60 

157 

50 

156  50 

153  20 

153  50 

155 

50 

152 

50 

103  40 

n 

102  7C 

102 

10 

101 

10 

100 

10 

75 

n 

» 

73 

» 

73 

50 

70  50 

216 

» 

212  90 

208 

40 

203 

70 

202 

80 

198 

10 

184 

30 

182 

20 

179 

90 

175 

90 

1 77 

70 

173 

40 

131 

60 

» 

12S 

60 

12o 

su 

1 28 

60 

125 

10 

148 

50 

146 

12 

142 

50 

136 

20 

138 

40 

131 

90 

146 

DU 

143  12 

137 

70 

132 

90 

133 

10 

128 

10 

126 

» 

» 

118 

10 

112 

» 

110 

» 

105 

25 

81 

18 

80  05 

80 

90 

80 

90 

80 

95 

ou 

yj  » 

20 

42 

20  42 

20 

38 

20 

39 

20 

38 

20 

37 

85 

05 

85 

84 

95 

85 

OS 

85 

» 

85 

213 

60 

213  60 

213 

45 

213 

40 

213 

50 

213 

50 

216 

20 

216 

15 

216 

» 

216 

216 

» 

216 

INCIÈRE 

DE 

LONDRES 

5  juin 

12juin 

19ju;n 

26juin 

3  juil. 

10  j 

ui. 

93 

62 

93 

68 

93 

87 

93 

25 

93 

62 

93 

63 

25 

63 

25 

63 

37 

63 

12 

63 

12 

63 

12 

68 

» 

69 

25 

69 

75 

69 

» 

69 

» 

67 

98 

50 

99 

25 

98 

75 

99 

50 

97 

25 

94 

50 

98 

75 

98 

75 

99 

99 

97 

75 

97 

50 

50 

» 

50 

» 

50 

» 

49 

75 

49 

50 

49 

27 

50 

27 

50 

27 

50 

27 

37 

27 

25 

26 

50 

24 

50 

24 

50 

24 

50 

24 

37 

24 

25 

23 

S7 

106 

105 

75 

106 

106 

» 

105 

87 

■05 

Î5 

44 

» 

43 

50 

45 

50 

45 

43 

50 

43 

» 

96 

96 

75 

97 

12 

97 

» 

95 

85 

95 

25 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94 

30 

25 

82 

25 

62 

25 

75 

25 

62 

25 

87 

25 

62 

70 

75 

71 

71 

25 

70 

87 

70 

12 

70 

62 

99 

25 

100 

» 

100 

50 

100 

» 

99 

» 

98 

50 

101 

» 

101 

» 

100 

100 

» 

100 

100 

» 

5 

50 

5 

5 

» 

5 

j> 

5 

5 

148 

» 

149 

» 

149 

149 

147 

» 

141 

5 

5 

5 

» 

5 

4 

50 

4 

50 

12 

12 

12 

12 

» 

11 

75 

11 

25 

10 

87 

57 

» 

56 

75 

56 

37 

53 

75 

53 

52 

37 

137 

» 

130 

50 

130 

25 

127 

75 

128 

75 

129 

30 

78 

50 

77 

» 

79 

» 

78 

50 

79 

» 

79 

75 

27 

13 

87 

43 

27 

37 

27 

31 

27 

12 

26 

93 

25 

36 

25 

37 

25 

35 

25 

36 

95 

33 

25 

33 

» 

3 

50 

3 

3 

» 

3 

» 

3 

» 

3 

12 

2 

87 

2 

50 

2 

03 

2 

43 

0 

56 

BOURSES  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  &  D'ANVERS 


BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


VALEURS 

5  juin 

12juiu 

19juin 

26juiu 

3  juil. 

lOjui 

Fonds  d'État 

117 

00 

118 

10 

118 

» 

117 

90 

118 

05 

118 

35 

98 

10 

98 

25 

97 

90 

98 

lu 

98 

9U 

99 

lu 

98 

50 

98 

60 

98 

15 

98 

25 

99 

05 

99 

15 

117 

95 

118 

10 

118 

» 

117 

90 

118 

10 

118 

35 

—      Rente  Couronne. . . 

92 

95 

93 

» 

92 

SU 

93 

» 

93 

15 

92 

95 

Chemins  de  fer 

1I9C 

» 

1088 

1073 

» 

1068 

1068  » 

1036 

537 

» 

532 

» 

530 

» 

533 

» 

526 

520 

» 

Ferd.-Nord  

6'.'3t 

6010 

5965 

5995 

57 1( 

)  » 

5725 

» 

480 

» 

480 

476 

478 

» 

VJ5 

169 

669 

671 

656 

» 

653 

» 

645 

» 

633 

* 

105 

H 

106 

102 

100 

» 

97 

90 

n 

240 

45 

210 

20 

239 

go 

239 

35 

239 

53 

239 

55 

95 

su 

95 

22 

95 

15 

95 

07 

95 

M 

99 

15 

19 

99 

19 

09 

19 

00 

19 

J3 

19 

02 

19 

Oi 

BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  A  BARCELONE 

Madrid 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  à  vue. 

—     sur  Pans  à  vue  

Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.  Cuba  6  0/0 

—               5  0/0 
Change  sur  Paris  


5  juin 

12juin 

|19juin 

26juin 

3  juil 

lOjui. 

72  90 

72  15 

71  90 

71  80 

71  20 

71  40 

79  85 

79  » 

79  » 

78  80 

78  20 

78  10 

81  9j 

81  » 

81  » 

80  95 

80  95 

80  95 

34  58 

31  95 

35  29 

23  23 

34  68 

35  01 

37  75 

38  87 

40  32 

39  87 

38  12 

39  12 

7.<  02 

72  15 

72  » 

71  92 

71  23 

71  50 

n 

» 

» 

N  » 

87  25 

86  75 

86  65 

» 

85  85 

85  50 

72  75 

72  50 

72  15 

72  - 

71  50 

37  9u 

38  75 

40  50 

4o"20 

37  50 

39  30 

Rente  belge  3  0/0  

—    '  —     2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 
—       Congo  (p.  d.  f.).. . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


5  juin 

*26j  u  i  n 

O   |  1 11 1  . 

10  jui. 

96  25 

96  35 

96  55 

96  32 

96  50 

97  » 

85  75 

85  75 

86  25 

85  75 

8'-.  47 

86  12 

3365  » 

3350  » 

334*50 

3305  » 

3200  » 

3l00  » 

562  50 

562  50 

575  » 

575  » 

575  » 

575  a 

4600  » 

4550  » 

5995  » 

5662  » 

5200  » 

4825  » 

70  60 

70  40 

71  40 

71  » 

69  7". 

70  90 

68  87 

68  50 

69  50 

69  25 

69  >) 

65  75 

208  67 

209  20 

209  .. 

208  87 

209  05 

208  85 

123  30 

123  50 

123  62 

123  57 

123  60 

123  52 

25  21 

25  23 

25  22 

25  22 

25  20 

25  18 

100  12 

100  07 

100  03 

100  05 

100  10 

100  05 

100  15 

100  12 

100  13 

100  10 

100  18 

100  10 

123  32 

123  52 

123  62 

183  45 

123  57 

123  57 

25  22 

25  25 

25  21 

25  23 

25  21 

25  20 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 
Comp.  Nav.  à  vap.  F.  K.  .. 

Bons  Méridionaux  6  0/0  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


5  juin 

12juin 

19juin 

26juin 

3  juil. 

tOjui. 

102  72 

102  35 

102  25 

101  95 

100  67 

100  27 

540  » 

539  » 

539  - 

540  » 

526  » 

521  » 

730  » 

727  » 

727  » 

728  » 

706  » 

700  » 

859  » 

853  » 

849  » 

846  » 

832  » 

833  » 

485  » 

495  50 

485  » 

196  » 

484  » 

486  » 

452  » 

1">?  50 

453  » 

452  » 

410  » 

435  » 

530  t 

530  » 

530  » 

530  » 

530  », 

530  » 

1030  » 

1038  » 

1041  » 

1045  » 

1032 

1032  n 

105  27 

104  92 

104  62 

104  50 

104  12 

104  35 

26  51 

26  46 

26  35 

26  35 

£6  29 

26  27 

129  02 

129  60 

129  10 

129  10 

128  95 

128  80 

102  72 

102  35 

102  27 

102  47 

100  68 

100  56 

729  » 

727  50 

727  » 

729  )) 

705  50 

699  » 

105  22 

104  90 

104  62 

104  43 

104  38 

1U4  35 

129  55 

129  63 

129  15 

129  05 

128  95 

128  85 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEURS 

5  juin 

I2juin 

19juiil 

2ôjuin 

Sjuil. 

lOjlli. 

Russe  4  %  91  (Papier)  

96 

12 

96 

12 

96  12 

96  12 

96  12 

96  12 

Banque  de  Commerce  exté. 

293 

» 

289 

281  » 

283  » 

274  » 

264  » 

—   d'Esc,  de  St-Pétersb.. 

452 

445 

435  » 

427  » 

418  » 

400  » 

—   Intern.  de  St-Péters. . 

311 

» 

305 

» 

298  » 

291  . 

239  » 

278  » 

Russe  4  %  %  val.  de  Cr.  f. 

152 

» 

152 

152  » 

152  » 

152  » 

152  » 

37 

30 

37 

30 

37  30 

37  27 

37  27 

37  27 

93 

80 

93 

80 

93  80 

93  85 

93  85 

93  80 

45 

90 

45 

S7 

45  90 

15  90 

45  92 

45  92 

BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  % . . 

—  1890  3  /,  %... 
Fédéral  1889  3  %  %  . . . 

—  Ch.  db  fer  3  % 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres.. 


5  juin 

12juin 

19juin 

26juin 

3  juil. 

10. jui- 

99  50 

99  75 

99  50 

99  50 

100  25 

100  50 

» 

99  50 

99  50 

99  50 

» 

98  50 

102  50 

100  62 

101  50 

101  » 

» 

99  50 

99  » 

100  » 

100  37 

10J  » 

97  65 

97  10 

97  55 

97  57 

95  75 

t5  75 

100  21 

100  15 

100  07 

100  01 

99  95 

100  » 

25  24 

25  25 

25  22 

25  20 

25  16 

25  16 

BOURSE  FINANCIERE  DE  CONSTANTINOPLE  (Galata) 


Pièce   

Ottoman  4  0/0  4«  groupe... 

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois. . . 
—     sur  Londres  3  mois. 


5  juin  12juiu  19juin  26juin  3  juil.  10  jui 


87  21 
26  38 

112  50 
22  90 

109  37 


87  21 
27  » 

112  » 
22  90 

110  07 


87  22 
26  39 

111  12 
22  92 

110  Oj 


87  24 
26  32 

108  50 
22  88 

110  12 


87  25 
26  39 
108  M 
22  91 

110  02  ) 10 


87  22 
26  25 
103  > 
22  87 
10 


BOURSE    FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


5  juin 

12  juin 

19  juin 

26  juin 

3  juil. 

10  juil. 

113 

y, 

113 

'A 

113 

y, 

U3 

% 

112 

% 

112 

K 

88 

y* 

86 

y» 

.88 

y* 

86 

% 

87 

77 

'/» 

107 

104 

103 

% 

104 

% 

104 

% 

102 

Central  New-Jersey. . . . 

160 

160 

160 

161 

160 

162 

171 

v% 

166 

178 

\ 

173 

% 

173 

1â 

161 

lA 

43 

\ 

43 

% 

43 

% 

42 

42 

\ 

38 

% 

ni 

% 

143 

147 

% 

Us 

% 

153 

L4 

148 

Yt 

» 

» 

» 

» 

Louisville  et  Nasville.. . 

107 

% 

1C9 

% 

110 

109 

109 

% 

105 

158 

155 

156 

158 

% 

157 

Yt 

152 

Y* 

Northern  Pacific  préf. . 

98 

98 

97 

% 

96 

96 

% 

96 

46 

45 

% 

47 

45 

46 

42 

3« 

lll 

% 

107 

i 

/4 

111 

X 

110 

108 

99 

% 

WabachSt-Louispréf. . . 

44 

43 

12 

% 

43 

42 

% 

39 

\ 

Calumet  et  Hécla  

817 

815 

805 

785 

787 

785 

Change  sur  Londres... 

4.85 

Y» 

4.85 

y. 

4.85 

% 

1.85 

Y» 

4.85 

H 

4.84 

\ 

5.18 

\ 

5.18 

!» 

5.17 

5.18 

Y, 

5.18 

Yt 

b.18 

Y, 

4.88 

% 

4.89 

4.8S 

% 

4.88 

1.88 

4.87 

% 

17 

17 

17 

17 

16 

\ 

16 

;-8 

59 

% 

59 

% 

59 

59 

% 

59 

% 

58 

\ 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


VILLE  DE  PAlîIS 
A  adj"s'lciich. Ch. dos Xot.de Paris. Ie30 juillet  1901 

2Triïl)  à  IVi.1  1"  rue  <*u  Renard  (place  de 
lMlKAIl^  l'Hôtel  de  Ville  ('r  arr.  .  Surf. 
197  m.env.  M.  à  p.  500  f.  le  m.;  —  2«  bould. 
Flandrin  (16' arr.)  Surf.  594  ni.  66.  M.  à  p.  184  f. 
le  m.  S'ad.  aux  not.:  M"  Delornie,  rue  Auber,  11, 
ot  Mahot  de  la  Quérantonnais,  14,  rue  des  Pyrami- 
des, dép.  de  l'enchère.  492 


A  VENDRE  IMMÉDIATEMENT 

Magnifique  Propriété 

a  VÉLIZY  (Seine-et-Oi.se) 


Cette  propriété  est  située  sur  un  superbe 
plateau  de  18'2  mètres  d'altitude,  dominant 
les  vallées  de  laBièvre  et  de  Ghaville.EUe 
est  en  bordure  de  la  forêt  de  Meudon, 
dont  elle  n'est  séparée  que  par  un  mur 
avec  grille  de  100  mètres  appartenant  à  la 
propriété  ;  deux  entrées  particulières  don- 
nent accès  dans  la  forêt,  admirablement 
boisée  à  cet  endroit. 


La  contenance  de  la  propriété  est  d'environ 
25.000  mètres  d'un  seul  tenant.  Entièrement 
close  par  des  murs,  grilles  et  haie  vive,  elle 
comprend  une  jolie  maison  de  maître  avec 
cave  en  sous-sol  ;  grand  salon,  grande  salle 
à  manger,  antichambre  et  cuisine  au  rez-de- 
chaussée;  cinq  chambres  de  maîtres  au  pre- 
mier étage;  une  chambre  de  maître,  un  grand 
atelier-salle  de  billard  et  deux  chambres  de 
domestiques  au  deuxième.  Communs  com- 
prenant logement  du  jardinier,  basse-cour 
pavée  avec  pompes;  écuries  pour  cinq  che- 
vaux, remises  pour  voitures  et  automobile  et 
quatre  chambres  de  domestiques. 

Le  tout  à  l'état  de  neuf. 


COMPAGNIE  DES  TABACS  DU  PORTUGAL 


La  maison  de  maître  est  entourée  d'un 
parc  d'environ  1  "2.000  mètres,  planté  de 
magnifiques  arbres  séculaires  de  toutes 
essences  et  d'arbustes  variés.  Une  prairie 
de  10.000  mètres  et  un  grand  potager- 
fruitier  avec  serre,  châssis  et  manège  à 
eau  pour  l'arrosage,  font  suite  au  parc. 

La  propriété  se  trouve  à  1.500  mètres  envi- 
ron de  la  gare  de  Vélizy,  sur  la  ligne  des  In- 
valides à  Viroflay,  par  Meudon,  actuellement 
achevée;  elle  est  à  2  kil.  500  mètres  des  gares 
de  Chaville  et  Viroflay  (rive  gauche)  et  à 
4  kilomètres  de  Versailles.  Elle  est  desservie, 
deux  fois  par  jour,  par  la  poste  de  Viroflay. 
Té'éphone  et  télégraphe  à  Viroflay.  Le  télé- 
phone va  être  installé  à  Vélizy  même. 

Prix  :  75.000  Francs 


Jouissance  immédiate 


Cotte  propriété  est  susceptible  de  prendre  une 
grande  valeur  à  cause  de  ses  20.000  mètres  de 
terrain  et  de  sa  situation  en  bordure  de  la  forêt  do 

1    don,  du  Cordon  de  Viroflay  et  de  la  route  de 

Vélizy  à  Chaville. 

Pour  tous  les  renseignements,  s'adres- 
ser aux  bureaux  de  U  Economiste  Eu- 
ropéen, 

11,  rue  Monsigny,  PARIS  493 

IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
14,  rua  du  Croissant,  Paris.  —  Simart. 


Ventes  du  11e  exercice  (Ie''  avril  1901  au  31  mars  1902) 

Situation  au  30  juin  1901 


Continent 

Colonies 

Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 

Kilogr. 

Rëis 

Kilogr. 

Réis 

Kilogr. 

Réis 

Ventes  de  juin  1!I01. . . . 
Produit  des  mois  antér* 

187.342 
ai  16.322 

735:015.985 
1438:622.480 

19.268 
25.221 

18:595.930 
24 : 310,800 

3.249 
7.653 

14:619.415 
34 :  438.220 

Total  au  30  juin  1901 . 

553.664 

2173:638.465 

44:849 

42:906.230 

10.902 

49:057.635 

Période  oorrosp.  de  l'eierc  inlér' 

520.985 

2U67 : 158.200 

01.098 

63:767.660 

11.4/7 

51 : 045.760 

Différence: 
En  faveur  1901-190?.. 
En  faveur  1900-1901.. 

26.G79 

106:480.205 

» 

16.249 

20:801.430 

575 

2:588.130 

CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHEQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2O/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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Un  journal  financier  et  économique  de  fielgique, 
L'i  Belgique  financière,  vient  d'éditer  un  volume 
370  pages,  40  illustrations  ,  dont  le  titre  :  La  Fi- 
nance  pour  Tous,  indique  assez  son  caractère 
d'initiation  et  de  vulgarisation 

l'n' grand  quotidien  de  Bruxelles  annonce,  dans 
ces  termes,  cette  intéressante  publication  : 

«  Qu'un  journal  financier  et  économique  offre 
à  ses  lecteurs  un  recueil  de  conseils  pratiques,  de 
renseignements  de  comptabilité,  d'indications  uliles 
sur  le  maniement  des  affaires  de  Bourse,  rien  de 
plus  banal.  Combien  nous  en  connaissons,  de  ces 
manuels  sommaires,  qui  prétendent  mettre  à  la 
portée  de  tous  les  connaissances  nécessaires  au 
capitaliste,  au  rentier,  à  l'industriel,  au  commer- 
çant, et  qui  ne  sont,  somme  toute,  que  de  sèches 
et  insipides  nomenclatures. 

«  Notre  confrère  a  pensé  qu'il  y  avait  mieux  à 
faire.  Il  lui  a  paru  que,  sans  se  hausser  présomp- 
tueusement  au  rôle  d'éducateur  financier,  sans 
assumer  la  lourde  tache  d'cxpliquei  au  lecteur  les 
divers  et  si  multiples  phénomènes  de  la  vie  écono- 
mique, sans  développer  des  théories  ni  des  systè- 
mes, sans  rapporter  les  savantes  controverses  des 
écoles  et  des  docteurs,  il  ferait  œuvre  utile,  en 
réunissant,  dans  une  suite  de  chapitres  instructifs, 
anecdotiques  et  documentés,  non  pas  de  plates  et 
vulgaires  recettes  de  cuisine  financière,  mais 
quelques  renseignements  essentiels  sur  l'origine, 
le  développement,  l'évolution  de  grandes  indus- 
tries, dont  l'ensemble  constitue  le  tableau  de 
l'activité  humaine  à  notre  époque. 

«  Ce  qui  charme  surtout  dans  ce  petit  livre,  c'est 
que,  tout  en  vendant  les  mêmes  services  que  le 
manuel  le  plus  exact  et  le  plus  complet,  il  soit 
intéressant,  coloré,  pittoresque,  à  l'égal  d'un  recueil 
de  légendes.  »  495 


Vient  de  paraître,  à  la  librairie  Guillaumin  et 
Cie,  rue  Richelieu,  14,  Paris,  la  17'  livraison  du 
Dictionnaire  du  Commerce,  de  l'Industrie  et 
de  la  Banque.  —  Directeurs  :  MM.  Yves  Guyot 
et  A.  Rafïalovich. 

L'ouvrage  formera  2  forts  vol.  gr.  in-8.  Prix: 
50  fr. 

Le  1"  volume  est  en  vente.  Prix  :  broehé,  25  fr.: 
relié,  29  fr.  —  Prix  de  la  livraison  :  3  fr. 

Principaux  articles  de  la  1<°  livraison  :  Salva- 
dor (République  du),  par  M  Désiré  Pector. 
San  Francisco,  par  M.  A  Ravier.  —  Saphir,  par 
M.  G.  Rog«r  Sandoz.  —  Saumon.  —  Savons,  par 
M.  G.  Dumont.  —  Saxe  (Royaume  de),  par  M.  A. 
liatl'alovich. —  Schappe  et  fantaisie,  par  M.  Na- 
talis  Rondot.  —  Secret  de  fabrique,  par  M,  Ed. 
Yidal-Naquet.  —  Sel  commun.  —  Sellerie,  par 
M.  J.  Savoy.  —  Sénégal,  par  M.  A.  Ravier.  — 
Serbie,  par  M.  R.  Gauthiot.  —  Séries  de  prix, 
Serrurerie,  par  M.  P.  Barré.  —  Shanghaï,  par 
M.  Ristelhueber.  —  Siam  (Royaume  de),  par  M. 
Lemire.  —  Simplon,  par  M.  D.  Bellet.  —  Sociétés 
à  capital  variable,  par  M.  V.  Saverot.  —  Socié- 
tés commerciales,  par  M.  J.  Vavasseur.  —  So- 
ciétés commerciales  étrangères,  pat  M.  M. 
Ilayem.  —  Soie,  Soieries,  par  M.  Joanny  Pey.  — 
Soldats  de  plomb,  par  le  D1'  J.  Laumonier.  — 
Soudan  égyptien,  Soudan  français,  par  M.  A. 
Ravier.  —  Soude  et  sels  de  soude,  par  M.  A. 
Hébert.  —  Soufre.  —  Southampton,  South- 
Shields,  par  M.  G. -H.  Blumden.  —  Spiritueux, 
par  M.  G.  Hartmann.  —  Stations  de  charbons. 

—  Stellage,  par  M.  Emm.  Vidal.  —  Strasbourg, 
par  M.  P.  Mullor.  —  Successions  'droit  fiscal), 
par  M.  L.  Salefranque.  —  Sucre,  par  M.  E.  Cro- 
nier.  —  Suède,  par  M.  D.  Bellet.  —  Suez  (Canal 
de).  —  Suisse,  par  M.  le  Dr  T.  Gcering.  —  Sul- 
fates, Sulfures  —  Sulfurique  (Acide),  par  M.  A. 
Hébert.  —  Sunderland,  par  M.  G. -H.  Blumden. 

—  Surprimes,  par  M.  L.  Fouzès.  —  Sydney,  par 
M.  A.  Ravier.  —  Syndicat,  par  M.  Yves  Guyot. 

—  Tabac,  par  M.  G.  Dumont,  —  Tabletterie, 
Tablettier,  par  M.  Amson.  —  Tan,  Tannage.  — 
Tapis,  Tapisserie,  par  M.  P.  Braquenié.  —  Tare. 

—  Tarifs  de  chemins  de  fer,  par  M.  Gomel. 

  496 

Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Tous  les  diman- 
ches de  juin  à  septembre,  train  de  plaisir  de 
Paris  à  Dieppe,  aller  et  retour  dans  la  même 
journée. 

La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Ouest 
organise,  tous  les  dimanches  jusqu'à  fin  septem- 
bre, des  trains  de  plaisir  à  marche  rapide  de  Paris 
à  Dieppe,  prenant  et  laissant  des  voyageurs  a 
Asnières. 

Le  prix  des  billets  aller  ot  retour  est  de  : 
2e  classe,  9  francs  :  3°  classe,  6  francs. 

Les  heures  de  départ  et  d'arrivée  sont  fixées 
comme  suit  :  1, 

Aller,  départ  de  Paris-Saint-Lazare,  a  6  h.  Mine 
matin  ;  arrivée  à  Dieppe,  vers  10  h.  46. 

Dix  heures  de  séjour  au  bord  de  la  mer. 

Retour,  départ  de  Dieppe,  à  8  h.  48  du  soir  : 
arrivée  à  Paris-Saint-Lazare,  vers  minuit  46. 

9 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  497.  —  '20e  volume. 


(3)     I  BUREAUX  :  il,  RLE  10RSIMY,  PARIS  (2e  ARR1)  ||      Vendredi  19  juillet  1901. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

H3t  des  Grands  Szpreaa  Kuropéena 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures  ' 
1890  1900  1901 

On  1"  janvier  au      —         (Exposition  — 

20  juin  Fr.  5.216.757   5.913.887  6.11(i.983 

Du  21  au  30  juin.     266  569      363.242  320.793 


5.483.323   6.277.129  6.437.776 

Différence  en  fa- 
veur de  1901 .. .     954.450      160.647  » 
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SOCIÉTÉ  PARISIENNE 

POUR 

L'INDUSTRIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

ET  DES 

TRAMWAYS  ÉLECTRIQUES 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  25  MILLIONS  DE  FR. 

31,  avenue  de  l'Opéra,  à  Paris. 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en 
assemblée  générale  extraordinaire,  confor- 
mément à  l'article  ?>2  des  statuts,  pour  le 
samedi  27  juillet,  à  2  h.  1/2,  à  l'Hôtel  des 
Ingénieurs  civils,  19,  rue  Blanche. 

ORDRE  DU  JOUR 

1°  Vérification  de  la  sincérité  de  la  décla- 
ration de  souscription  des  100.000  actions 
nouvelles  et  du  versement  du  premier  quart 
sur  chacune  d'elles,  résultant  d'un  acte  reçu 
par  Me  Lavoignat,  notaire  à  Paris,  le  12  juil- 
let 1901  ; 

2°  Modification  des  articles  5  et  7  des  sta- 
tuts. 

Tous  les  actionnaires  ont  le  droit  d'assister 
à  cette  assemblée. 

Le  dépôt  des  titres,  s'ils  sont  au  porteur, 
devra  être  effectué  jusqu'au  22  juillet  inclus  : 

A  Paris:  A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas  ; 

Chez  MM.  Bénard  et  Jarislowsky,  19,  rue 
Scribe. 

A  Bruxelles  :  A  la  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-Bas  ; 

Chez  M.  E  -L.-J.  Empain,  banquier,  105, 
rue  de  l'Enseignement. 
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COMPAGNIE  DES  LITS  MILITAIRES 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  5  MILLIONS  DE  FR. 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  ordinaire  annuelle  le  27  juillet 
1901,  à  3  heures,  au  siège  social,  18,  boulevard 
des  Capucines,  à  Paris,  à  l'effet  d'entendre  les 
rapports  du  Conseil  d'administration  et  de  délibé- 
rer sur  les  questions  suivantes  : 
l  1"  Approbation  des  comptes  de  l'exercice  1900 
et  des  propositions  du  Conseil  d'administration  ; 

2°  Fixation  du  dividende; 

3°  Nomination  d'administrateurs  ; 

4°  Nomination  de  commissaires. 

Conformément  à  l'article  Si  des  statuts,  nul  ne 
»eut  assister  à  l'assemblé*  ou  s'y  faire  représenter 
'il  n'est  propriétaire  de  40  actions  au  moins. 

Les  actions  ou  les  certificats  da  dépôt  délivrés 
"par  les  Sociétés  de  crédit  et  les  officiers  ministé- 
riels devront  être  déposés  au  siège  social,  au  plus 
tard  le  23  juillet,  à  3  heures. 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 


MM.  les  Porteurs  d'obligations  2e  série  sont 
informés  que  le  paiement  du  coupon  n°  22,  ve- 
nant à  échéance  le  lor  août  prochain,  aura  lieu 
à  partir  de  cette  date  : 

A  Madrid,  à  l'Agence  du  Crédit  Lyonnais  ; 

A  Barcelone ,  à  la  Caisse  du  Credito  Mercantil  ; 

A  Bilbao,  à  la  caisse  de  la  Banque  de  Bilbao; 

A  Malaga,  à  la  Caisse  centrale  de  la  Compa- 
gnie, 

A  raison  de  pesetas  7  50,  sous  déduction  des 
impôts  espagnols,  soit  pesetas  7  125; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  3,  rue  d'Antin,  à  raison  de  7  fr  50,  sous 
iéduction  des  impôts  français  et  espagnols,  soit 
6  fr.  825  par  coupon. 

sn-2 


COMPAGNIE  ALGERIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
CAPITAL  :  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 


ALGER,  BIZERTIS,  BLIDAH,  BONE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE.  MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,  SOUKAHRAS,  TUNIS. 


COMPTES  DE  DÉPOTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  au    3  0/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  O/O 

A  2  ans   3  1/2  O/O 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  — En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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CHEMINS  DE  FER  DE 

PARIS  A  LYON  ET  A  LA  MÉDITERRANÉE 


Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  du  26  avril 
1901. 

Suite  et  Fin  (*) 


E.  Petite  Vitesse.  —  En  dehors  des  matériaux 
transportés  pour  le  service,  le  tonnage  des  mar- 
chandises, 24.180.000  tonnes;  le  produit,  239  mil- 

(")  Voir  L'Economiste  Européen  n"  4J6. 


lions  8O4.O0U  fr.,  sont  en  augmentation  de  008.000 
tonnes  et  de  5.345.000  fr. 

Le  parcours  moyen  d'une  tonne  est  de  208  kilo- 
mètres, contre  209  en  18!»  et  20i  en  1808. 

Le  tarif  kilométrique  moyen  s'anaisse,  comme 
celui  des  voyageurs,  d'une  manière  continue  :  de 
5  c  05  en  18SC>,  il  s'est  réduit  à  5  c.  05  en  1896,  et 
■4  c.  78  en  1899.  En  1900,  il  est  de  4  c.  70. 

Les  augmentations  de  tonnage  sont  les  suivan- 
tes : 


1900 


1899 


Augmentation 


Céréales ....  1 .080.000  1.032.000  48  000  soit  4.7% 

F  â.ririGSGt  * 

issues....  749.000    690.000  59.000  8.6 
G  r  aines  et 

semences.  85.000      77.000  8.030  10.4 
Denrées  de 

halle,  co- 
mestibles. 735.003     700.000  29.000  1.1 
Sucre  brut 

et  raffiné.  186.000     174.000  12.000  6.9 
Sel  marin  et 

sel  gemme  160.000     152.000  8.000  5.3 
Papiers,  c'iîf- 

fôns,  pâte  à 

papier....  435.O00     397.000  38.000  '.1.6 

Foins,  four- 
rages, paille  449.O00     353.000  87.000  24.6 

Bois   1. 533.000  1.510.0i0  23  000  1.5 

Charbons  de 

bois   110.000     102.000  8.000  7.8 

Produits 

chimiques  321.000     283.000  38.000  13.4 

D  oguenes , 

épicer.,etc.  321.000     311.000  10.000  3.2 

Huiles,  grais- 
ses, etc..  449.000     414.000  3">.000  8.5 

M  lierais  . . .  942.000     779.000  163.000  20.9 

Briques,  tui- 
les   435.000     433.000  2.000  0.5 

Textiles....  120.000     125.000  1.000  0.3 

Chaux  et  ci- 
ments ... .  1.100.000  1.088.000  12.000  1.1 

Verrerie....  191.000     168.000  23.000  13.7 

Transports 
de  la  Com- 
pagnie.... 2.958.000  2.849.000  109.000  3.8 

Houiles    e  t 

cokes  ....  7.219.000  6.538.000  681.000  10.4 

Vins  et  spi- 
ritueux. ..  2.297.000  2.224.00(1  73.000  3.3 

Transports 

de  l'Etat..  157.000     139.000  18.000  12.9 

1 . 185.000 

Les  diminutions  de  tonnage  sont  les  suivantes  : 

1900        1899  Diminution 


D  é  p  o  u  i  11  es 
d'animaux 
brutes  ou 
ouvrées...  135.000 

Pierr.,  caill.. 
etc   1.434.000  1 

Plâtre   212.000 

Tissus   134.000 

Engrais 
(chaux  ex- 
ceptée).... 854.(100 

Faïence,  por- 
celaine, po- 
terie  88.000 

Produits  mé- 
tallurgi- 
ques  1. 419.000  1 

Marchan- 
dises di- 
verses        1.144.000  1 


155.000   20.000  suit  12,9  % 

.586.000  151.000  —  9.5 
215.000  3.OO0  —  1.4 
166.000  32.000  —  19.3 


853.000  "    4.000  —  0.5 

85.000    2.0C0  —  2.4 

,428.000    9.000  —  0.6 

.801.000  157.000  —  12.1 
3' 8  000 


Les  produits  métallurgiques,  qui  du  fait  des 
préparatifs  de  l'Exposition,  avaient  donné  une 
augmentation  de  115.000  tonnes  en  1898,  et  de 
99.000  tonnes  en  1899,  présentent  en  1900  une 
diminution  de  9.000  tonnes. 

Les  houilles  qui  nous  avaient  donné,  l'année 
dernière,  une  augmentation  de  119.000  tonnes,  en 


2 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


présentent  encore  une    de  081.000'  tonnes  celte 

année. 

Noue  constatons  îles  diminutions  sur  les  prove- 
nances des  bassins  lu.iiilieis  de  : 

Langeac  .  5.800  t. avec  un  lonn.  tol.de  24.000  t. 
M    tceau.  10.  00  —  070.000 

Decke         54.(00  -j*  79.000 

Et  des  augmentations  dans  les  remises  des 
bassins  de  : 


G-ouhenans. 

2.500  t.  avec  un  tonn. 

toi.  de  :l.3i«) 

La  palisse. 

V?.  700 

lo.oo*) 

Ardéche  

4.000 

50.000 

Maurienne. . 

4  5"0 

lp.Ol  10 

Bas. -Alpes  . 

7.700 

48.001) 

La  <  îhapelle- 

sous-D  .n. 

16.000 

."m  m  ki 

Ronchamp.. 

ko.aoo 

117.1100 

Kpinac  

•21.400 

95  o  0 

La  Mure... 

•ri.7oo 

221.000 

lîrassac  

37.:"00 

195.000 

(iard  

|w.80G 

1.464.1 00 

Fuveau  

89.6W) 

144.000 

Loire  

152.100 

2.95O.00O 

Les  transports  de  houille  en  provenance  des 
bassins  français  autres  que  ceux  que  nous  desser- 
vons présentent  des  augmentations  de  : 

11.910  t.  avec  2<".000  t.  remises  de  l'Est  via  ls- 
sur-Tille  et  Gray\ 

33  800  t.  avec  115.000  remises  du  Nord  Paris  et 
Corbeil  . 

80.500  t.  âvéC  23.3  000  remises  d'Orléans  Cler- 
inout  et  Moulms  . 

Enfin  les  houilles  anglaises  présentent  une 
augmentation  de  : 

02.000  t.  avec  71.000  t.  parla  voie  de  Saint-Na- 
zaire  et  Saincaize. 

62.900  t.  avec  92.000  t.  par  Marseille  et  G-tte. 

Le--  vins,  qui  constituent  un  des  plus  impur  anls 
éléments  de  mire  trafic,' nous  avaient  donné  une 
augmertati  n  de  148  000  tonnes  en  180sel  de  ::;.ooo 
en  1833;  leur  tonnage  sesl  accru,  en  WOO,  de 
73X00  tonnes. 

Nous  constatons  des  diminutions  sur  les  prove- 
nances : 

d'Italie   4"0  t.  avec  un  tonn.  tôt.  de     8.000  t 

du  Var....    2.80 1  —  206.000 

d'Auvergne  12.100  —  42.000 

El  des  augmentations  sur  les  provenances: 

Jura   LMiKM.avecuntonn.tnt.de     5't.OOo  t. 

Suisse   2.200  —  8.000 

C  ô  te  s  -d  u 

Bhône...    3.300  'i::.000 

Khonc          3.600  —  66.000 

Bercy   3.000  69.000 

Orléanais..    6.700  61.000 
Bourgogne.  13.300  121.000 
Maçonnais.  15.0U0  79.000 
Sard  et  Hé- 
rault        15.000  857,000 

Boussillon.  23.300  640.000 


3. 


Détail  des  dépenses 


L'augmentation  de  recettes,  dont  nous  venons  de 
irons  in  iiqu  rlfS  éléments,  a  éié,  en  i9uO,  pre-qu- 
absorhée  par  les  déi'enses  d'exploration  ;  L'exer- 
cice se  solde  cependant  par  un  produit  net  supérieur 
de  L040  'i50  francs  à  celui  de  1899. 

Une  partie  de  cet  accroissement  de  dépenses  a 
son  explication  dans  l'augmentation  du  parcours 
des  trains. 

1900  1890  Augment. 
km.  km.  km. 

Ge  parcours  a  été 

Annexe  9   p8. 596.000  8i.121.00u  4.475.000 


rains  de  voya- 

gwij-s  

mixtes  

messageries  

marchandises.. . 


i  i .  I  i2 . 000  40 . 256 . 000  3 . 88t  1 . 000 
6.9  0.000  8.796.000  1.807.000 
i. 485. 000    4.057.000  428.000 

83.0i0.000  31.012.000  2.028. OuO 


Le  produit  par  ki'omèlre  de  train  moyen  qu;, 
e  1893  à  1807,  s'était  élevé  progressivement  de 

t'r.  20  à  5  fr.  6  ,  s'est  abaissé  continuellement 
epuis  cette  époque  jusqu'à  5  fr.  10  en  1899;  il 
est  Un  peu  relevé  en  1900,  à  5  fr.  io. 

La  dépense  totale  s'est  répartie  comme  suit  entre 
S8  services  : 


1909 
fr. 

Administration 
centrale  ei 

services  gé- 
néraux   

Exploitation . . . 

Matériel  et  trac- 
tion   

Voie   'iO.O'iS.607 

Dépentes  diver- 
ses  1  071  199 


I8W 


fr. 


Différence* 


I9.S7S.139 
80  013.150 


19.510.038 

7 i. 180.707 


•.'.'il 

.:ra 


869  : 

399  : 


S9.ii-.''.  i-.'l  76433.304 
36.t8î.  m 


\ap= 
m  = 

1  22*654  —  164,162  = 


746 
365. 


d  0 


1.2 

8.6 


18  0 

9.2 


Total. 


18.6 

•.>:;i).NS.Y77S  .>  7.737.2'S    -.>:!.■  US.  ('>!>  =  11  .  1 


Les  dépenses  de  l'Administration  ee  traie  se 
sont  augmentées  r,  ellemenl  de  570.000  francs  du 
clu  f  de  noe  allocations  aux  caisses  de  retraite  : 
m  Os  une  rédaction  <h:  8OO.Q0U  francs  dans  Je 
chiffre  îles  indemnités  pour  accidents  a  transformé 
cette  augmentation  en  une  diminution  de  *3 .i.OOJ 
fra>  es. 

L'augmentation  de«  dépenses  du  service  de  l'ex- 
ploitation, 0.3/3.1  O0  francs,  soil  80  0/0,  s'explique 
tout  d'abord  par  l'augmentation  de  5  0/0  dans  le 
parcours  des  trains. 

L'amélioration  de  l'éc'airage  des  garps  cl  des 
voitures  par  le  développement  de  l'emploi  de 
i'acétylene  et  ds  l'électricité  y  ligure  pour  u3O.OJ0 
francs  : 

17  i.OOO  francs  pour  les  gares,  335.000  francs 
pour  les  trab.s  : 

Le  chauilage  des  gares  et  des  trains  pour  280.000 
francs. 

les  dépenses  de  machines  et  chevaux  de  manœu- 
vres pour  bOliOUl)  francs, 

Les  d*p?B$es  du  personnel  se  sont  accrues  de 
8.48  .000  li  anes.  Dans  ee  total,  le  renforcent  t  des 
cadres,  par  suite  de  lViigmcnlatiou  du  Imlicet  le 
développement,  pour  raison  de  sé.  urité,  des  postes 
de  block  enclenche  e  trent  pour  1.503.0*  0  frênes; 
le  relèvement  ues  petits  liarenn  nls  pour  130.00' 
francs  ;  la  liante  pay  ilonnée  pendant  la  dur'  c  de 
'Exposition  aux  agents  à  faibles  traitements  de 
Parte  èt  saba  lieue  r  présente394  000  lïauc- ;enlin 
t.:in5  0oo  francs  proviennent  des  ce  a  i  os  d'emploi 
nécessitées  par  t  application  des  an  étés  ministé- 
riels do-.  4  et  l3  noveinoie  1800. 

Les  indemnités  pour  pertes,  retards  et  avariés 
présentant,  avec  un  total  tic  5  .'415.01)0  francs,  qui 
se  décompose  eh  : 

.0.000  francs  pour  les  bagages, 
156.000  francs  pour  la  messagerie, 
et  LÔJtiS.OÛO  francs  pour  Us  marchandises, 
ou  d'une  autre  façon,  en  : 

Perles  :  467.000  francs,  soit  42  0/0  d'augmentation 
sur  1800; 

lie'ards  :  280.000  francs,  soit  44  0/0 d'augmentation 
sur  18'.  10; 

Avaries  :  847. 000  francs,  soit  53  0/0  d'augmenta- 
tion sur  1890  ; 

Le  montant  de  ces  indemnités.,  qui  représentait, 
en  1800,  5  francs  par  1.000  fraies  de  receltes,  n'a 
cessé  de  croître,  depuis  c  i  le  épt>que,  dé  manière  à 
représenter  en  1898,  7  francs  ;  en  1800,  !)  Iran -s, 
et  cette  annév,  11  fr.  bO  par  1.000  francs  de  re- 
colles. 

•  l'est  une  silua'ion  qui,  pour  ne  pas  ètr^  parti- 
culière à  notre  Compagnie,  n'en  est  pas  moins  fori 
préoccupante  et  de  natu  e  à  appeler  la  plus 
s  rieuse  attention  de  notre  service  de  l'exploita- 
tion. 

L'utilisation  du  matériel  de  petite  vitesse  n'a 
cessé  de  .s'améliorer  :  le  chargement  moyen  d'un 
wagon  de  marchand.se  a  été  : 

Par  wagon  charge,  5  t.  03  contre  5  t.  61  en  1800, 
et  5  t.  HO  en  l!-9>; 

Par  va.  où  moyen,  4  t.  31  contre  4  t.  20  en  1809, 
et  3  t.  cO  en  1*94) 

Mais  la  charge  moyen1  e  d'un  train  de  marchan- 
dises s'est  abaissée  à  loi  tonnes  (contre  '05  en 
1800  el  108  tonnes  en  1898).  G'est  la  conséq  miice 
de  la  réduction  progressive  de  nos  trains  mixtes 
sur  les  lignes  secondaires,  et  de  lt  création,  qui 
en  est  la  r.on-équenc- ,  de  trains  de  marchandises 
dont  la  ronii  osiiion  est  réduite  par  le  profil  même 
de  ces  lignes. 

Les  dépenses  du  matériel  et  traction  sont  à  peu 
près  exactement  proportionnelles  au  parcours  des 
tr.dns;  ell  s  pourraient  donc,  normalement,  dé- 
passer de  5  3  0/0,  soit  de  4.O5U.00O  francs,  celles 
de  18  9.  L'augmentation  effective,  13.740.000  francs, 
est  beaucoup  plus  importante. 

La  différence  provient,  pouj  la  plusgrande  partie, 
de  1  augmentation  des  dépenses  des  combustibles. 
Le  prix  de  la  tonne  de  charbon,  chargée  sur  tender,  ' 


qui  était  en  1*09  de  22  fr.  50,  s'est  élevé  à  '26  fr.  40 
en  PMiO,  ce  qui  représente  une  augmentât  on  de 
5.100.000  francs. 

De  plus,  la  banalité  des  machines,  à  laquelle 
nous  avons  dû  avoir  recours  pour  faire  face  à 
["augmentation  du  trafic,  en  attendant  la  livraison 
d  s  machin- s  commandées  en  1808,  a  causé  une 
augmentai  on  dans  les  consommations  de  cbaibon 
et  d'huile  qui  représenta  ni  1  900,090  pour  les  corn* 
bustihles  et  30J.O0O  francs  pour  les  matières  de 
graissage 

Nous  ne  pouvons  malheureusement  pas  espérer 
pour  1001  une  diniinul  on  sur  le  prix  des  char- 
b  ns;toul  au  contraire,  car,  si  nous  pouvons 
l ra  ter  aujourd'hui  de-  marchés  moins  onéreux, 
nous  aurons  à  exéent  r  ce  te  année  les  marchés 
de  19  H),  l  ndis  que,  clans  le  dernier  exercice,  nous 
avi "lis  e  core  le  bénéfice  de  marches  antérieurs 
actuellement  arrivé»  à  excitation. 

La  continuait»  n  de  la  hausse  sur  le  prix  des 
métaux  et  du  fer  en  particulier  représente  environ 
S.iimjOO  francs  ; 

La  haute  paye  accordée  aux  agents  inférieurs  de 
Paris  et  de  la  banO-ue  pendant  l'Exposition  uni- 
verselle. 295.000  francs; 

L'application  de  l'arrêté  ministériel  du  4  no- 
vembre 1800  sur  le  travail  des  mécaniciens  et 
chauffeurs,  533.01  0  fia  es. 

Enfin  la  liqu  duliou  d'un  plus  grand  nombre  do 
voitures  i  t  de  wagons  démolis  par  suite  de  vé- 
tusté (108  voilures  au  lieu  de  23,  (30  wagons  au 
1  eu  de  3i2\  représente  1.200.000  francs. 

L'augmentation  des  dépenses  du  service  de  la 
voie,  3.350.0  0  francs  soii  O  a  0/0  ne  lient  que  pour 
une  pan  très  faible  à  l'augmentation  de  la  lon- 
gueur exploit  'e. 

La  restauration  des  bàtimei-  ts  des  gares,  en  vue  de 
l'Exposition,  y  figur  ■  pour  500.000  fr.:  l'augmenta- 
tion d  ■  Mit  de  tous  les  matéiiaiix  en  1000  pour 
500.000  fr.;  la  peronstrurliorj  du  pont  du  Koubion 
et  d  une  arche  du  pont  du  Var  pour  4  0.000  f r.  ; 
la  réfection  de  la  voùlc  du  t  nn-1  du  Cridij  sur 
une  longueur  de  304  mètres,  travail  fini  sepoursui: 
encore,  pour  710.000  fr..  Enlin  les  travaux  de  re- 
maniement et  les  installations  supprimées  dans 
nombre  de  gâre^  du  réseau  et  principalement  à. 
P  ris  (gare  proprement  d  1",  messagerie,  départ, 
ateliers,  nouvelles  voies  principales  entre  Paris  et 
Villeneuve-Saint-Georges)  pour  1>  part  imputée  au 
compte  d'exploitation,  ont  grevé  l'exercice  dé 
L.875.000.  francs. 

En  ré  umé,  Messieurs,  l'augmentation  de  nos  dé- 
penses a  presque  atte  nt  l'augmentation  des  recet- 
tes résultant  en  grande  p.rtie  de  l'Exposition  dont 
nous  ne  retrouve! ons  plus,  dan*  l'exercice  actuel, 
les  circonstances  favorables.  D  autres  part,  les  g  lè- 
ves si  piolongées  de  Monlc^au  et  surfont  do 
Marseille  exerçait  sur  mare  trafic  une  influence 
néfaste  :  nous  craignont  qu'elle  ne  soit  durable. 
Go  que  nous  connaissons  des  premiers  mois  es!  de 
nature  à  t  ous  faire  redouter  pour  1001  une  sérieu- 
se diminution  de  pr.'duils.  De  plue,  U  est  difficile 
d'espérer  une  importante  réduction  de  nos  dépense-', 
en  dehors  de-  760. ('00  fr.  de  haute  paye  motivés 
par  l'Exposit  on.  Les  tendances  de  ['Administra- 
tion, les  nouveaux  pouvoirs  dont  l'investit  le  dé- 
cret, du  lrr  mars  19ol  remplaçant  l'ordonnance  de 
1840,  les  projets  de  loi  actuellement  déposés  au 
Sénat  pour  une  nouvelle  r  ;giementation  du  travail 
ne  sont  pas  sans  no  s  préoccuper.  C'est  une  double 
raison  pour  tous  nos  services  de  rechercher  avec  ar- 
deur loiîles  les  économies  susceptibles  do  conjurer 
une  trop  forte  diminution  do  notre  produit  net 

II.  —  Chemins  Algériens 

Les  résultats  de  l'exploitation  ont  été  les  sui- 
vanls,  pour  une   longueur  exploitée  de  513  kilo- 
mètres : 
1-iecettcs  (An- 
nexe?).:.... 9.333.162   0.771.071    —    137. 90O 
Dépense  (An- 
nexes;  0.251.072   5. 6' 8. 307    +  593.575 

Produit  net 
("Annexes;..    3.081.190   4.1;2>634,  ^  1.031.484 

Avec  un  coefficient  d'exploitation  de  07  •>  0  con- 
tre 57  9  0/O  en  1899  savoir: 

Alger-Oran,  00  5  0/0  pour  17.010  fr.  de  recette 
kilométrique. 

Philippeville-Gonslantine,  69  0/0  pour  21.000  fr. 
de  recette. 

Le  mouvement  d' s  personnes, lo;n  do  se  ressentir 
de  l'Exposition,  s'est  traduit  malgré  la  diminution  de 
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nosWifs,  opérée  le  30  mars  1900,  par  une  réduction 
de  38.000  sur  le  nombre  des  voyageurs,  el  144.000 
francs  sur  leur  produit .  Les  marchandises,  de  leur 
col '■.  nous  ont  donne  une  demiuulion  de  tonnage 
de  74.O0U  tonnes  et  une  moins  value  de  381.000  fr. 
Une  augmenta  ion  d«  tonn  ige  de  •  0.0  '0  tonnes  sur 
les  céréales  et  faiiues  a  été  plus  que  compensée  par 
une  diminulion  : 

•  De  95.000  tonnes  sur  les  vins  74.00)  t.  con're 
§68.0  0);  de  66.000  t.  sur  les  allas  (19.0.H3  r.  contre 
85.000),  pour  ne  parler  que  des  principales  mar- 
chandis--s. 

Les  augmontstions  de  dépenses  tiennent  pour 
180.001)  fr.  environ  aux  inotutitions  causées  par  les 
pluies  exceptionnelles:  pour  X* » 1 .000  fr.  au  transfert 
de  la  gare  des  in  irchandi-es  do  Philiopeville  au 
porl.  et  l'iO.OuO  fr.  à  l'augmentation  du  prix  des 
combu.-tible/. 

D'après  la  convention  du  1er  mai  1863,  l'Etat 
nous  garantit  5  0/O  sur  u  i  capital  du  80  mUUo  >s 
de  francs,  soit  ,   4.000.000 

Le  produit  net  de  l'exploitation  s'étant 
Élevé  à   3  .081.190 


laisse  une  différence  de   0H. 810 

que  nous  aurons  à  demandera  l'Etat  en  augmen- 
tation de  notre  dette  du  chef  de  la  garantie  d'inté- 
rêt cautionnées  par  la  valeur  du  ma  ériel  spécial  à 
l'Algérie. 

A  fin  1900,  notre  dette  s'élève  en 
Capital  à   33.967.119  09 

A  fin  1900,  notre  dette  s'élève  en 
intérêts  à   35.009. 786  15 


Soit  au  total. 


5SLÎ>76.9"5  84 


INSTITUTIONS  PATRONALES 

Vous  porte?  trop  d'intérêt,  messieurs,  aux  me- 
sures qui  ont  pour  but  d'améliorer  le  présent  et 
l'avenir  de  notre  per-onnel  pour  que  nous  ne  les 
passions  pas  rapidement  en  revue  avec  vous. 

L<jn  Caisses  de  retraite  qui  assur-  nt  à  tout  notre 
personnel  sans  exception  1>-  bénéfice  dune  pension, 
fo  tctionneiil  avec  la  plus  gran  le  régularité.  Le 
Qombre  des  agents  inscrits  à  la  Caisse 

De  la         De  la 
Compagnie  vieillesse 

î'él.  ve,  au  1  '  janvier  1901,  à.        32.563  30.681 
te  nombre  d>  s  agents  pension- 
nés vivants   11.507  1.300 

le  montant  des  pensions  ser- 
vies à   13.358.600  7-20.700 

Les  charges  que  nous  impose  cette  institution 
augmentent  continuellement  ;  elles  se  sont  accrue*, 
an  1900,  vous  l'avez  vu  plus  haut,  de  400.000  francs, 
mais  nous  connaissons  trop  vos  sentiments  pour 
ne  pas  persévérer  dans  c>  tte  voie. 

Prêts.  —  Des  circonstances  imprévues,  do  fa- 
milles ou  autres,  mettent  souvent  nos  agents  dans 
l'obligation  de  contracter  de-  emprunts  ordinaire- 
ment très  onéreux,  qui  pèsent  longtemps  sur  leur 
situation  et  parlois  la  compromettent.  Nous  avons 
sru  utile  de  leur  consentir,  après  examen,  des 
avances  sans  intérêt,  dont  nous  nous  remboursons 
par  des  retenues  mensuelles  sur  teurs  appointe- 
ments. Nous  avons,  depuis  deux  ans,  consenti 
rinsi  à  1.777  agents  des  avances  pour  une  somme 
tôt  tle  de  314.00.)  francs,  dont  le  remboursement  se 
fait  avec  une  régula'ilé  complète  et  à  peu  près 
jans  perte.  Le  montant  des  avances  à  recouvrer 
s'élève  actuellement  à  137  00  1  fran  s.  Nous  avion* 
fixé,  il  y  a  de>x  ans,  le  mont  uil  de  noire  fonds  de 
roulement  à  150. Oui)  francs:  nous  venons  de  l'élever 
a  3U0.0  0  fiancs. 

Habitations .  —  Nous  avons  construit  des  mai- 
sons ouvrière»  dans  les  endroits  qui  n'offraient  pas 
ànos  agents  des  ressources  suffisant  s:  à  Paris,  une 
maison  de  îj  logements,  rue  de  Chaiotais  ;  à  Laro- 
che, 31  maisons  f  >rmanl  124  logements  ;à  Oullins, 
5  maisons  présentant  144  |ogenients;à  Yeynes,  pour 
nos  mécaniciens,  15  m  osons  de  44  logements.  Nous 
avons  construit.  Tanné  •  dernière,  0  maisons  ou- 
vrières au  Fay-t  en  prévision  de  la  prochaine  ex- 
ploitation de  notre  ligne  électiique  de  Chamonix, 
Bt  nous  construisons  en  ce  m  ment  à  Laroche  14 
baisons  nouvelles  pour  le  personnel  de  l'exploi- 
mtion. 

I  Orphelinats.  —  Les  18  établissements  aux- 
quels nous  confions  nos  orphelins  élèvent  actuel- 
fement  1*9  enfants.  Nous  avons  cru  utile,  en  on- 
fte,  d'encourager  spécialement  lesdeux  entreprises 
fondées  par  les  agents  eux-mêmes  pour  assister 


l  les  orphelins  de  ceux  de  leurs  camarades  qui 
faisait  partie  de  leurs  Associations,  en  leur  al- 
louant, pour  les  enfants  des  âge  its  de  notre  com- 
pagnie assis  es  par  elles,  une  subvention  repré- 
sentait environ  la  moitié  des  dépenses  qu'elles 
s'imposent  avec  un  e-prit  d  initiative  qu'on  ne 
saurait,  à  n otre  avis,  trup  encourager. 

Ecoles.  —  Nous  aménageons  en  ce  moment  à 
Viileneuve-Saint-Gcorges  irne  deuxième  classe  pour 
l'école  de  garçons,  qui  compte  bl  élèves  ;  les  deux 
classes  de  filles  eu  comprennent  80,  et  l'asile  reçoit 
76  bambins  des  deux  sexes. 

A  Laroch  ,  deux  classes  de  garçons  comprennent 
63  élèves  ;  le  nombre  des  till  s  s'élève  à  83  et  noug 
av. ois  dû  créer  récemm  tut  p  airell  s  une  troisième 
cUs>e;  r>7  enfants  enun  peuplent  l'a*ilo.  Nous  édi- 
fions en  ce  moment,  pour  tout  et  retit  monde,  un 
grand  préau  couvett  qui  servira  aux  récréations  et 
aux  réunions  de  toute  nature. 

L'ensemble  des  dépens  s  correspondant  à  ces 
diverses  institutions  a  représenté  en  1900  16  mil- 
lions 482.400  fr.,  savoir  : 

Intérêts  des  capitaux  consacrés  à  l'installation 
des  logements,  écoles,  réfectoires,  ouvroirs,  et  aux 
prêts  à  consentir  aux  agents  momen  anément  etn- 
ba-rassés  Fr.  137.000 

Soins  médicaux,  fourniture  de  midi- 
cantents.  

Boissons  chaudes  ou  hygi  n  que*. . . . 

Salaires  et  demi-sal aires  de  maladie.. 

Indemnités  d;  r  sioence  

Allocation  spéciale  pour  li  durée  de 
l'Exposition  ( Paris  et  Banlieu  )  

Alloc  (lions  aux  fa  nilles  nombreuses. 

Contribution  à  la  dépense  de  l'habil- 
lement   

Allocations  aux  Sociétés  coopératives 

Pensions  viagères,  secours,  orphelinats 

Allocations  spéciales  de  ini*e  à  la  re- 
traite   1.053.900 

Allocations  pour  la  re  tuai  le  des  agents 

Total  Fr. 


682.000 
23.100 
973.400 
992.200 

700. 500 
197.000 

142.900 
27.300 
736.700 


9.735.500 


16.482.400 

représentant  36  0/0  de  la  pommu  de  40. 400.000  fr. 
qui  vous  est  distribuée  h  titre  de  dividende. 


PROFITS  RESULTANT  POUR  LISTAT  DE  L  EXPLOITATION 
DU  RÉSEAU  DE  LA  COMPAGNIE 

Il  n'est  peut-être  pas  sans  intérêt,  messieurs,  que 
nous  vous  fassions  connaître,  on  regard  du  chiffre 
des  subv>  n  ions  que  nous  avons  reçu- s  de  l'Etat,  ce 
que  représentent  pour  lui  les  impôts  auxquels 
nous  sommes  soumi-  et  les  économies  qu  il  r.tause 
annu-  llement  du  chef  des  immunités  stipulées  par 
le  calrer  des  charges  eu  faveur  d'un  grand  nombre 
de  services  pub  ics  : 

Impôt  de  la  grande  vitesse  Fr.  18.017.50'i 

Timbre  des  récépissés   9.994.137 

Abonnement  au  timbre  pour  actions 

et  obligations   3.452.900 

Droit  de  transmission   5.511.5  0 

Impô  sur  le  revenu  des  valeurs  mo- 
bilières  8.803.9<9 

Impôt  sur  la  propriété  bà  ie   481.4  7 

P..t  nte   595.312 

Droits  de  doua-je,  etc   1.913.919 

Economies  résultant  des  clauses  du 
cahier  nés  charges  : 

Administration  des  Postes   12.909.845 

Administration  des  Télégraphes   1.272.907 

Militaires  et  marins   11.289.350 

Contributions  indirectes  et  douanes.  391.023 

Transports  de  la  Guerre   419.514 

Ce  total  produit  ou  économise  à  l'Etat.    75. 143.507 
Rapproché  du  montant  des  subven- 
tions et  des  dépenses  à  sa  charge   741.156.632 

11  représente  pour  lui  un  intérêt  de  10  1  0/0; 


CHAPITRE  III 
LIQUIDATION  DE  L'EXERCICE 

Le  produit  net  des  8. 9U  kilomètres  de  lignes 
composant,  en  1900,  le  compie  unique  d'exploita- 
tion, s'est  élevé  (  •nnexe  n"8)  à..Fr.  229. 034.470  75 

En  défalqnant  le  déficit  des  exploi- 
tations annexes  (annexe  n»  12;   599. 231  71 

Nous  arrivons  à   2.9.035.226  04 

comme  produit  net  total  sur  lequel 


doivent  être  effectués  les  prélève- 
ments ei-a près  : 

1"  Suivant  l'article  13  de  la  Con- 
vention de  18-S3,  charges  nettes  des 
sommes  empruntées  : 

a)  Pour  le  rachat  et  la  cons'ruction 
des  lig  nés  et  la  consti  tul  ion  des  appro- 
visionnemenls. .  .Fr.  162.990.658  85 

b)  pour  notre  con- 
tribution à  la  cons- 
iru  tion  du  réseau 
djl893....',   2.603.892  61 

c)  pour  les  travaux 
complémentair-s 
exécutés  depuis  le  L" 

janvier  1834   5.513.722  41 

2°  Suivant  la  con- 
vention du  17  mai 
1*97:  art.  5  S  3.  Con- 
iribntionsde  IaCom- 
pagnie  aux  dépenses 
du  réseau  de  18 -i  fr.    6.000.000  » 

Art.  6,  Si  3.  Inté- 
rêt de  la  somme  de 
4.500.000  fr.  (1)   162.433  » 

Après  ces  prélèvements  d'un  total 
de  '   177.270.700  87 

Il  reste  un  excédent  diponible 
de  fr.     51. 764. 510  17 


Décompte  du  dividende 

A  cet  excédent  disponible  de  fr.  51.764.519  17 
1 1  faut  ajouter  : 

Le  profit  du  placement  des  ré- 
serves, etc   1.810.6Ô1  81 

l<e  solde  disponible  de  L'exercice 

1800   48.116  01 

Du  total   53.b29.2oc»  09 

Il  y  a  lieu  de  déduire  : 

1°  Le  déficit  de  la  section  suisse 
de  la  Plaine  à  Genève     320.750  79 

2"  Le  soldedediver- 
scs  rectifications  sur 
exercices  clos   230.600  21 

3"  Un  premieramor- 

tissement  de   2.000.000  » 

sur  la  valeur  des  immeubles  de 

notre  domaine  privé   2.551.36  t  a 

Vous  savez,  Messieurs,  que  ces 
immeubles  foi  ment  l'emploi  d'une 
partie  de  nos  réserv  s,  ils  ne  sont 
donc  pas  amortis,  comme  ceux  de 
no  re  domaine  public,  pu*  le  jeu 
r'gulicr  des  r.  m  bourse  inents  des 
Emprunts. 

Nuis  jugeons  prudent  de  rame- 
ner la  valeur  po  if  laquelle  ils  fi- 
gurent duis  nos  comptes  à  un 
chiffre  voisin  de  celui  que  nous 
pourrions  espérer  pour  obtenir  en 
cas  de  réalisation 

11  reste  donc  un  net  disponible 
de   51.0 '7 .936  99 

Nous  vous  proposons,  Messieurs  : 

1"  D'approuver,  à  litre  provi  oire,  les  comptes 
de  l'exercice  1900,  qui  seront,  avant  approbation 
définitive  soumis  h  l'examen  de  votre  Commission 
de  vérification  ; 

2°  De  fixer  le  dividende  de  190)  à  58  francs,  soit 
pour  800.000  actions   46.400.000 

3"  De  porter  à  la  réserve  une  som- 
me de   4.600.11'  m 

4°  De  reporter  à  1"  xercice  pro- 
chain   77.986  99 

Si  vous  approuvez  ces  proposition*,  le  dividende 
déduction  faite  des  20  francs  payés  le  1er  novembre, 
soit  38  francs  par  acti  n,  moins  les  impôts,  sera 
payable  à  partir  de  demain  27  avril. 

CHAPITRE  IV 
CONSEIL  D'ADMINISTRATION 

Ceux  de  vos  administrateurs  dont  le  mandat 
expire  celle  aimée  sont  : 

MM.  D  ,'normandie,  Laugel  et  le  baron  Gustave 
Rothschild. 

Leurs  collègues,  à  l'unanimité,  vous  proposent 
de  leur  renouveler  ce  mandat  pour  cinq  ans. 
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TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE  DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


II 


MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

OU 

SITUATIONS 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

17 

Mai 

23 
Mai 

30 
Mai 

6 

•Juill 

13 
Juin 

20 

•1  11  i  M 

27  | 

■lui  II 

4 

Juillet 

41  ! 

Jllillrl 

18 

•Juillet 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 
—     (toutes  marques)  — 

i  1  '  .  ,  i  ■  i  ,  .  ■  i 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

35  78 
37  30 
37  94 
25  80 
16  68 
19  60 

27  62 

28  98 

29  63 
20  02 
13  93 
17  17 

26  16 

28  45 

29  45 
19  99 
14  58 
17  44 

-7  37 
28  » 
19  87 
15  25 
19  37 

95  37 
21  37 
2«  » 
20  12 
1 .  50 
19  62 

25  62 

27  37 

28  » 
20  37 
15  50 
19  62 

21  62 

27  37 

28  » 
26  12 
15  75 
19  87 

25  12 
27  37 

28 

20  12 
15  25 
19  87 

25  37 

27  87 

28  50 
20  25 
13  50 
20  87 

26  12 
28  37 
'z9  » 
20  37 
15  50 
20  62 

26  27 

29  37 

30  » 
20  62 
15 

20  50 

25  62 

29  3! 

30  » 
20  37 
14  "1 
iO  62 

29  37 

30  » 
20  f2 
14  87 
20  62 

VIANDE  (à  La  Villette,) 

1  50 
1  91 
1  93 
1  10 

1  47 

1  92 
1  82 
1  20 

1  39 
1  87 
1  82 
1  40 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  41 
1  8L 

1  93 
1  41 

1  50 
1  80 
1  67 
1  40 

1  47 
1  85 
1  70 
1  40 

1  4S 

2  2j 
2  » 
1  44 

1  30 

2  10 
2  » 

1  00 

1  54 

2  10 
2  » 
1  48 

1  54 

2  10 
2  05 
1  44 

1  50 

2  10 

2  » 
1  -44 

1  46 

2  » 
2  » 
1  50 

1  46 

1  90 

2  » 
1  46 

1  48 

1  90 

2  » 
1  44 

CTTr^UT^Q  TT   mvmç  /Pariai 

PKIX 

—     raffiné  1"  qualité  — 

—     lin   — 

Suif   — 

30  45 
100  89 
30  82 
25  n 
59  35 
46  66 
46  19 

27  29 
%  69 
38  11 
27  45 
57  44 

On   i  _ 

44  72 

31  17 

103  79 
45  95 
31  78 
53  40 
40  9  2 
49  OS 

31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32 

'.7 

4;  oo 
59  18 

30  91 
104  i> 

b'J 
26  95 
67  ï& 

1,1  46 
64  87 

30  12 
101  50 
28  25 
24  » 
64  » 
7)  25 
62  » 

29  93 
101  30 
28  « 
24  » 

60  75 
73  » 

61  50 

30  C6 
loi  50 
28  » 
24  » 
6u  75 
75  50 
61  » 

29  31 
101  50 
•27  50 
24  » 
h  1  75 
73  » 
61  » 

29  » 
101  50 
27  25 
21  » 

60  75 
75  » 

61  » 

28  31 
101  50 
26  50 
24  » 
61  » 

61  » 

27  91 
101  » 

25  75 
24  » 

58  50 

ol  » 

61  50 

27  06 
101  » 
27  .» 
2  4  » 

.6  75 
ol  » 
61  50 

26  68 
101  » 
26  75 
24  » 

60  » 
80  » 

61  » 

26  75 
loi  » 

27  » 
24  .. 
63  » 

OO  OO 

61  » 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  sou  tir. .  La  piècedé2251it. 
Bordeaux  ord.J     fût  et  droite 
Màcon  ordin...  de  régie  compris. 

i33  » 

no  :;o 

180  30 

132  » 
169  50 
179  50 

132  » 
169  50 
1  <9  50 

132  08 

169  58 
179  63 

131  77 
169  27 
179  4z 

95  » 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
141)  » 

95  » 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
ltO  » 

83  » 
135  » 
140  » 

85  » 
133  » 
140  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

51  98 
123  » 
73  » 

48  59 

11.1  ZO 

Hl  50 

41  14 

"23  50 
37  75 

44  56 
188  » 
35  71 

65  67 
1 16  2u 
\i  i 

49  75 
124  » 
37  50 

49  50 
125  » 
38  » 

49  50 
123  ■> 
37  75 

50  37 
1 2  '.  » 

36  50 

52  37 
122  50 
33  75 

53  12 
123  50 
33  75 

54  37 
lzl  » 
35  75 

54  37 
35  5o 

53  » 
liO 
35  » 

54  25 
120  •> 

33  75 

MÉTAUX  (Paris) 
F  MX 

Cuivre  (Chili  1«  marq.).  100  kil. 

CHARBON  DU  NORD 

Tout-venant  sur  bateau  lionne). 

124  l>6 
165  «2 
44  58 
14  75 
16  » 

127  77 

167  73 
46  80 
16  96 
16  51 

135  42 
193  83 
55  10 
16  25 
15  92 

193  64 
330  90 
63  22 
22  68 
21  3? 

1K9  63 
356  9s 
56  29 
27  48 
24  01 

182  50 
326  50 

46  » 

19  » 

20  » 

182  » 
337  •> 
46  75 
1!)  » 

20  » 

181  2:; 
337 
46  75 

19  » 

20  » 

181  75 
3.6  » 
48  » 

19  » 

20  » 

181  25 
345  5j 
47  » 
19  » 
19  50 

181  25 
345  50 
47  » 
19  » 
19  50 

180  » 
344  » 
46  75 

19  » 

20  » 

178  25 
3V3  50 
46  n 
29  » 
20  » 

177  • 

336  » 
46  » 

19  » 

20  » 

177  75 

336 
45  75 

19  » 

20  » 

10  50 

10  69 

12  62 

16  23 

23  30 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

18  50 

18  50 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

102  01 

105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 

lOOJ 

3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  21 

102  74 
4.070 

728 
945 
1.053 
2.135 
1  890 
3.621 

100  72 
1112  50 
4(67 
684 
1086 
1111 
2317 
lb30 
3508 

101  65 
101  75 

3825 
7  0 
1058 

nos 

2140 
1642 
37(ij 

101  27 
lui  35 
38!ii 
722 
10.5 
1100 
2095 
1605 
3725 

101  15 
101  40 
3795 
Ï07  » 
1044 
lu94 
2i35 
1620 
3748 

101  20 
101  52 
3800 
6/5 
1036 
10J5 
2135 
IbiO 
3157 

101  07 

101  55 
3760 
670 
1027 
1095 
21.0 
louo 
3747 

100  17 

101  40 
3705 

667 
1023 
LÔ94 
2098 

To.)  k 

3750 

100  17 

100  62 

110  62 

100  70 

3  1/2  0/0  18y4  

101  35 
3620 
645 
1008 
1084 
2090 
1595 
3730 

101  70 

3715 
641 
1011 

10S5 
2092 
15»9 
3745 

101  72 

101  65 

Banque  de  France  actions 

Banq.djParisetPavs-Bas. .  — 
—        P.-L.-M   — 

3700 
627 
10o4 
10  <5 
2039 
1595 
3617 

3730 
651 
1oi9 
1035 
2050 
1605 
c6,0 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
defr. 
3.607 
1.978 

h  O/./. 
1  -  iA-k 

693 
364 
566 
237 

Million 
de  fr. 
3.687 
1.963 
1  •  222 

730 

358 

492 

221 

Million 
defr. 
3. 094 
1.875 
1-225 

798 

391 

491 

252 

Million 

de  fr 
3. 82U 
1.866 
1 . 196 

828 

444 

477 

207 

Million 
de  fr. 
i.1'3. 
2.103 
1.134 
875 
492 
482 
256 

Million 
de  fr. 
4.115 
2.441 
1.103 
492 
475 
3tl0 
71 

Million 
de  fr. 
4.024 
2  448 
LUI 
61I 
6!4 
931 
61 

Million 
de  fr. 
4.031 
2.4i0 
1.112 

735 

538 

828 

134 

Million 
de  fr. 
4.019 
2-*58 
1-118 
506 
501 
616 
97 

Million 
de  fr. 
3-986 
2.466 
1.1 18 

496 

480 

681 

154 

Million 
defr. 
3.967 
2.466 
1 . 122 

4SI 

481 

569 

180 

Million 
de  fr. 

3.936 
2.464 

i  \*A\ 
1  •  1 

561 
480 
6.5 
220 

Million 
defr. 
4.030 

Million 
de  fr. 
4.023 

Million 
defr. 
4.025 

2.4î5 
111» 
498 
499 
511 
169 

2.446 

2.4.1 

1.115 

1  116 

Comptes  courants  particuliers.. 

4*U 
489 
457 
196 

516 
477 
5i<2 
174 

Ef  COMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —    de  Russie.. . 
aux  Banques  Suisses. 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4-09 
2.85 
3-02 

5  » 

6  05 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3-84 

4  » 

3  » 
3- 14 

5  » 
5  87 
*.o3 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4.34 

% 

3.06 
3.75 

4-  98 

5-  04 
3  91 
3.83 

K  „ 

5.59 
4.95 

% 

3.23 
3.96 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

% 

3  » 

4  » 

4  » 

4  » 
3  50 
3  50 

5  » 
5  50 
t  » 

% 

3  » 

4  » 

4  » 

4  » 

3  50 

3  50 

5  » 
5  50 

4  » 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 
3  50 

3  50 

5  » 

4  » 

% 
3  » 

3  50 

4  » 

4  » 
3  50 

3  50 

5  » 
5  » 

4  » 

% 

3  » 

3  •> 

4  » 

4  » 
3  50 

3  50 

5  » 
5  » 

4  » 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

% 
3  » 

3  » 

3  50 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

% 
3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  .. 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

eUfiOUtS  EURflPÉEfiSES  0  ÉSlISSlo' 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rarnir.r'Hp  tV>ril  la  f  iirulatinn  % 

Million 

1  defr. 

14.585 
7.95o 
2.578 

1  ^4.5 

Million 
defr. 

15.V54 
8.746 
2.546 

Million 
de  fr. 

14.975 
8.160 
2.636 
54.4 

Million 
defr. 

14.992 
7  850 
2.585 

Million 
defr. 

15  906 
8.211 
2.6u7 
51  .fi 

Million 
de  fr. 

14-920 
».5yu 
2.761 
57.* 

Million 
de  fr. 

14.713 
8.617 
2.7J0 
58,5 

Million 
de  fr. 

14.6i8 
8.682 
2.801 
•;>!  » 

Million 
de  fr. 

14.709 
8.h64 
2.830 
5<  9 

Million 
de  fr. 

14.560 
8.700 
2.83i 
59  7 

Million 
de  fr. 

14.528 
8  719 
2.843 
600 

Million 
defr. 

14.524 
8.781 

2  835 
61.4 

Million 
defr. 

15.090 
8.619 
2.8  3 

57  r> 

Million 
de  fr. 

15.141 
8-693 
2.799 
57.'. 

Million 
defr. 

i5  160 
8-66'i 
2.  >9 
57.1 

MABGIÏB  MIITIER 


BOURSE  DE  PARIS 


Z 

< 

z 73 

o 

s 


NOMS 


DES 


COMPAGNK  S 


52  » 
o£ 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750 

000 

25 

3.375 

000 

25 

8.750 

ooo 

25 

18.750 

000 

25 

2.250 

ooo 

35 

14.000 

000 

25 

5.000 

000 

25 

25  000 

000 

25 

6.250 

000 

25 

300 

000 

25 

18.750 

000 

25 

12.500 

ooo 

25 

275 

ooo 

25 

7.500 

000 

25 

400 

000 

25 

68.750 

ooo 

125 

'27.500 

ooo 

25 

25.000 

00i> 

125 

3.125 

000 

25 

400 

000 

■.'5 

2.000 

000 

25 

4.000 

ooo 

25 

10.625 

000 

25 

100 

000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Se» 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  lleep 
The  East  Rand  proprielarj  Bines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate.. 

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New) . . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep. . . . 
Langlaagte  Estâtes  . 
May  Consolitated  . . . 

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (art.  nom.) 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22.50 

16 

17 

16.75 

17.50 

39 

31.50 

30 

29  » 

29  1 

1000 

101 

86 

9't 

85.50 

85.50 

237.5 

189  50 

172 

192 

181 

184.50 

330 

540 

482 

517 

496 

497  | 

47 

50.50 

44 

49 

i7  >» 

46.25 

145 

167.50 

140 

162.50 

149 

153  50 

68.50 

66.75 

54.50 

65.50 

60  25 

59.75' 

170 

64 

51 

42.25 

41 

42 

69 

71 

62 

«5.25 

59.50 

62 

80 

50 

59 

62 

62 

62 

120 

80 

83 

86.5" 

85  50 

80 

93 

113.50 

95.25 

112.50 

104.50 

106 

175 

102 

95 

103 

105 

105 

865 

1018 

948 

1056 

10)7 

1026 

125 

217 

205.50 

5ê37 

223 

228.50 

53.75 

25 

23 

26 

24 

21 

(«ne)  340 

158 

145 

158 

U0.50 

15Î.50 

48.50 

33.50 

39  75 

39.75 

33 

196 

213 

184 

213 

198 

203 

262 

295 

272 

283 

278 

2S0 

75 

23 

17 

22 

22 

22 

85 

25 

19 

18 

18 

17 

77.50 

55 

40 

35 

35 

35 

1H 
Z 

u 

o 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


S?» 

PS  3 

S  "S 
o  2 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 
déc. 
1900 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40  000.000 
20.000.000dr 


500 
125 
125 
OlO.ir 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . 
Huanchaca  (Argent) . 
Laurium  grec  (plomb  etarg.) 


75 

65 

70 

60 

60 

670 

716.50 

847 

826 

839 

133 

159 

92.50 

92  » 

90 

103 

86.50 

67.50 

61.50 

62.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 

25 

Bechuanaland  Eiploration. . 

2.50 

34 

24.50 

28 

25  » 

25 

87.500.000 

25 

Brit.  Sth.  Afric.  (i  nartered) . 

125 

83.25 

80 

79 

76.25 

79.25 

11.250.000 

25 

Dynamite  du  Transvaal 

34 

31 

28 

25  » 

26 

10.000.000 

25 

Eerste  Fabrieken  Distillerie 

91.25 

16 

15 

16.50 

15 

15 

18.125.000 

25 

Goldfields  i:ooM>li(ad.  ordinaire 

112.50 

193.50 

176 

194 

184  50 

188 

7.500.000 

25 

Henderson  Transv.  Estait 

125 

30 

30 

30 

37.500.000 

25 

107.50 

50 

46 

51 

49.25 

49.25 

13.750.000 

25 

Mossamédès  (Cie  de)... 

25 

22.75 

16 

19 

17.50 

18 

12.500.000 

25 

Mozambique  (Cie  de) . . . 

60 

46.75 

40  50 

39.75 

39.25 

50.000.000 

25 

Randfontein  Estâtes... 

16.25 

79.25 

70 

80 

76  » 

77.25 

12.500.000 

25 

Transvaal  Consolidated 

81 

65.25 

88 

82V75 

84.50 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 

09 
— 

<  s 

H 

ri 

a 

•H 

2  - 

< 

1  O 

<  s 

J  e 

t 

275.000 
[  435.000 
I  434.450 
200  000 
550.000 
I  187. 25U 
I  82.000 
.  360. 00O 
225.000 
500  000 
300.000 
120  000 
j  275.000 
125.000 
;  300  0-25 
;  848.730 
90.000 
900.000 
I  560.000 
i  300  000 
1.200.000 
I  300  Ooo 
i  150.000 
160  000 
'500. 000 
|  600  .000 
:  125  000 
"111.864 
50.000 
100.000 
L>23.8!^ 
PB1.2  0 
Î25  Oou 
LS1.269 
170.000 
S50.000 
iOO.OOO 
111.500 
>50  001 
«8.750 
1)49  621 
125.000 
OO.OOo 
,!00.00<i 
,  ,50.000 
sfiO.OOO 
100.  Ooo 
65.000 
1*8. 98V 
■00.000 

no. ooo 

60.00' 

•o.oou 

■.001 
OO.OOo 
00.00" 
40.00" 
50  00" 
00  Oot 
,00  000 
80.000 
96.7";;. 
52.08: 
60. Od 
«.772 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 

Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersratfd) 


Angelo   

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levais . . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drielontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New; 

Modderf ontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . . 

Wolhuter  

Worcester  


60 


120 


7  1/8 

6  1/4 

6  7/8 

6  5/8 

6  3/8 

2  7/8 

2  3/8 

2  5/8 

2  1/2 

2  5 

8 

1  3/4 

1  9/16 

1  5/8 

1  9/16 

1  9 

16 

4  1/8 

3  7/8 

4  3/8 

4  l/i 

3/4 

4  l 

4 

1 

9/16 

3/4 

11/ 

6 

1  3/8 

1 

1  1/8 

1 

1 

,  ! 

7/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5/1 

5  3/4 

5 

5  3/i 

5  9/16 

5  9, 

16 

3  1/16 

2  9/16 

2  5  8 

2  9/16 

2  9 

16 

7/8 

5/8 
10  3/4 

11/16 

11/16 

5/i 

11  3/4 

12 

Il  1/2 

11  1 

4 

15  1/2 

14  3/4 
4  1/4 

14  3/4 

14  1/4 

14 

4  7'8 

4  1/2 

4  1/4 

4  3/ 

8 

5  7/8 

5  1/4 

5  1/4 

5  1/4 

5  1 

1 

4  1/8 

3  3/8 

3  3/4 

3  5/8 

3  l, 

2 

7  5/8 

7  1/8 

7  5/8 

7  3/ 16 

7  5/ 

16 

21  1/2 

19  3/4 

21 

19  3/4 

19  3 

4  i 

6  1/4 

6 

6  3/8 

6  1/8 

6 

2  1/16 

1  3/4 

2  1/4 

1  15/io 

1  13/16 

1  7/ 

'* 

2  3/16 

2  1/2 

2  1/4 

2  5/ 

6  7/8 

5  15/16 
9  1/4 

6  3,8 

5.7/8 

6 

10 

10  3/i 

10 

10 

5/8 

9/16 

1/2 

1/2 

2  3/i 

1/2 

3  1/8 

2  7/8 

2  7/8 

2  5 

8 

2 

1  13/16 

1  15/lo 

1  13/16 
3  3/4 
8 

1  13 

10 

4  3/4 

3  7/8 

4 

3  3 

4 

8  5/8 

8  3/8 
6  1/4 

8  1/4 

8 

6  3/4 

6  l/i 

6 

6  1 

4 

6  1/1 

5  5/16 

5  7/S 

5  5/8 

5  5 

8  1 

5  1/8 

4  1/2 

5  1/8 

4  15/16 

4  16 

16 

4  1/2 

4  1/8 

4  1/2 

4  1/8 

4  1 

4 

2  11/16 

2  1/16 

1  "1/16 

l  5/8 

5  7/8 

1  5 

8 

5  5/8 

5  5/16 

6  1/8 

d 

2  7/8 

2  3/8 

2  1/2 

2  1/2 

2  3 

8 

3  1/4 

3  1/4 

3  1/4 

3  1/4 

3  1 

4 

1 

13/16 

7/8 

7/8 

13/ 

6  ! 

1  3/4 

2  1/4 

1  3/8 

1  7/16 

1  3/8 

1  5 

16 

1  13/16 

1  15/16 

1  lb 

16 

5/16 

3/8 

3/8 

3/8 

3/i 

4  9/16 

3  7/8 

i  1/2 

4  1/4 

4  3 

16 

10  1/2 

9  5/8 

12  3/16 

11  3/16 

11  1 

4 

3  1/2 

2  7/8 

3  l/i 

3  1/8 

3  1 

Ii. 

5  l/i 

5 

5  1/2 

5  1/4 

5  1 

8 

3  7/16 

3  1/16 

3 

2  15/16 

2  7 

8 

1  3/i 

1  1/2 

1  1/2 

1  3/8 

1  3 

8 

5  3/8 

4  3/8 

5  1/8 

4  7H 

4  7 

8 

4 

3  3/. 
1  1/4 

4  1/8 

4 

4 

1  1/2 

1  1/4 

1  1/4 

1  1 

4 

40  1/8 

38  3/8 

41  7/8 

40  3/16 

40  7 

16 

3  1/4 

2  7/8 

3  1/8 

3  1/16 

3  1 

16 

1  5/8 

8  3/4 

1  1/8 

1  3/8 

1  1/4 

1  1 

4 

8  3/8 

9  1/2 

8  7/8 

9 

4  7/8 

4  1/16 

5  1/it 
9  1/4 

i  3/i 

4  7, 

8 

9  1/4 

8  3/8 

8  5/8 

8  3 

4 

2  1/2 

2  3/8 

2  15/16 

2  13/  6 

2  7 

8 

6  7/16 

5  13/16 

6  5/16 

6  1/16 

6  3/ 

16 

5  1/16 

4  3/8 

5  3/8 

5  1/16 

5 

3  1/2 

3  1/4 
2  3/4 

3  L/ï 

2  3/4 

3  1/2 

3  1 

4  ' 

3  1/4 

2  3/i 
7  3/i 
11  l/i 

2  11 

16 

8  5/8 

7  1/2 

8  1/-2 

8 

11  3/4 

11 

11  3/i 

11  1 

4 

1 

3/4 

5/8 

5/8 

5/8 

2  9/16 

2  1/8 

2  3/8 

2  1/8 
4  1/S 

2  3 

16 

4  3/4 

4 

4  3/8 

4 

2  1/4 

2  1/4 

2  3/8 

2  3/8 

2  3 

(.8 

<r" 

rj  ai 
Pu  « 


X- 

<  .2 
O  e 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350 
1.102 

400 
i.375 
325. 
2.000. 
250, 
575. 
200 
400 
375. 
670. 
1.267. 
100 
•225 
751 
300 
60  i. 
930, 
107 


1.250  000 
2.682.396 
500.000 
250.000 
000.000 
200.000 
3.000.000 
250  000 
500.000 
450  000 


Anglo-French  Expl. . . 
Barnato  Consolidated. 

Bechuanaland  

Chartered  iBritish  S.  à.  6°) 
Charterland  Goldfields.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6%  Préférence.. 

Id.  5  )4%Debentures. 
Johannesburg  Estâtes. . 
Mashonaland  Agency. . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C»  

Oceana  Consolidated  

Rhodesia  Exploration  . . 

fthodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt.... 
Id.        Gold  Fields.. 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol. . . . 
Zambesia  Exploring. . . . 


3  5/8 

3  1/8 

3  5/8 

3  1/2 

2  3/16 

2 

2  1/4 

2  3/16 

1  3/8 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/16 

3  3/8 

3  5/16 

3  1/i 

3  l/lt> 
1/2 

11/16 

5/8 

1,2 

7  13/16 

7  1/4 

7  11/16 

7  l/i 

24/0 

24/6 

2i/9 

24,6 

107 

109 

106 

107  1/2 

1  3/16 

1  1/8 

1  3/16 

1  1/8 

2  5/16 

2  5/16 
4  3/4 

2 

2 

6  3/4 

3  5/8 

3  1/2 

2  7/16 

1  7/8 

1  11/16 

1  5/8 

2  1/16 

1  15/16 

2  1/16 

2 

5  1/2 

5  5/8 

5  3/8 

5  1/8 

2  5/8 

1  3/4 

1  7/16 

1  7/"6 

3  3/16 

2  11/16 

3  1/2 

3  5/  lo 

1  7/8 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/2 

2  3/16 

1  15/ 16 

2  1/16 

1  15/16 
1  l/l 

1  1/2 

1  5/8 

1  1/4 

1  5/8 

1  1/4 

1  1/8 

1  5/16 

3  1/2 

2  1/8 
1  1/16 

3  1/16 
1/2 

7  7/16 
23/6 
106 

1  1/16 

2  1/16 

3  3/4 

1  9/16 
1  7/8 
5  l/i 
1  7/16 
3  5/16 
1  3/8 
1  15/16 
13/" 
1  1/16 


COMPAGNIES  DIVERSES 


Exploration  C"  (New); . . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R.. 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . 


1  3/4 

1  1/2 

7/8 

7/8 

7/16 

2  1/8 
1  1/4 

1  15/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1 

1  1/4 

1  1/16 

1  3/ 16 

t  3/16 

1 

11  3/4 

2  3/4 

9  1/2 

11  1/2 

11  1/2 

11  1/2 

2  3/16 

2  3/'. 

2  5/8 

2  9/16 

3  9/16 

3  3/8 

3  3/8 

3  3,8 

3  1/8 

6  13/16 

7  3/16 

7  1/16 

6  7,8 

6  13/16 

1  1/4 

1 

1 

1 

15/16 

1  15/16 

1  13/16 

2  9/16 

2  7/16 

2  7/16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

31/9 

25/6 

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  .... 

8  7/16 

4  3/8 
8  3/  i 

250.000 

1 

Lake  View  Consols  

13  31/16 

280.663 

1 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

1  5/16 

1  3/8 

000.000 

1 

Mount  Morgan  

4  15/16 

4  15/16 

200.000 

1 

West  Austr".  Goldfields . 

2  3/8 

1  13/16 

91  000 

1 

Brilliant  Block  

7/16 

3/8 

960.000 

8/0 

Broken  Hill  Propriet  

48/0 
5  1/4 

49/0 

112.000 

1 

South  Kalgurli.  

3  1/8 

320.000 

1 

9  7/8 

11  1/8 

18/9 
4  l/i 
8  1/8 
1  1/4 

4  7/8 

1  9/ 10 
3,8 

45/6 

2  7/16 

5  7/8 


18/9 

18/0 

4  1/8 

3  7/8 

8  1/4 

8 

1  3/16 

1  3/16 

4  l/s 

4  1/2 

1  5,8 

1  9/16 

7/16 

7/16 

44/0 

2  3/16 
2  3/16 

2  1/8 

5  11/16 

5  5/16 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 
3.948.955 
.5.283.020 

105.25 
1.000.000 


Consolidt.  Bultfontein. . 
Oe  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture . . . 

urnqualand  West  

New  Jagersfonteia  . . . . 


30/0 

30/0 

31/0 

31/3 

26  3/4 

28  15/16 

33  7/16 

33  3/16 

107 

107 

105 

106 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/8 

8  1/8 

16  1/4 

16  1/2 

17 

16  1/2 

31/3 
33  5/ 16 
105 

8  1/8 
16 


6 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


nVE^.T\.CiîÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


ClPITil 

Don, mal 

;  ', 

ïlllioni 

liil 

15-212 

45i 

3837 

11 

6790 

?3> 

25839 

80' 

Nombre  I 

TU 

it  Titre»  1 

nom 

- — —~ 

500 

o y i . oou 

500 

39  883 

501 

«09.700 

5ot 

451.481 

50( 

'27  4  029 

40i 

1088030 

40i 

» 

10i 

454.710 

50' 

235.471 

501 

583.560 

401 

» 

LOI 

444.731 

41  M 

» 

10' 

685.498 

50i 

» 

LOI 

280.111 

500 

s 

125 

155.675 

40i 

833.151 

50' 

150945(1 

50( 

838.6 42 

50( 

1779129 

501 

984.744 

51  H 

969.871 

40i 

491  010 

500 

501 

'499.81. 

50' 

160.01)1 

500 

824.94!: 

201 

148.941 

201 

117317-. 

1001 

182.82: 

500 

118  20r 

400 

52.03t 

47;. 

182. 50( 

)  100' 

)  501 

40.001 

>  501 

)ÉSIGN ATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


30.000 
200.000 
60.000 
341 .000 
120.000 
60.000 
400.000 
30.000 
l'O.OOO 
320 . 000 
400.000 
80.000 
40.000 
63  333 
30.000 
40.000 


500 

51 

SOI 

50( 

50C 

501 

50 

500 

SOI 

toi 

50 
50i 
501 
501 


Terme 
Compt 
Terme 
Compt. 

SX  %i894(anc.  4X)(  cSm^t 


3  %  

3  %  Amortissable 


IMERÊTS 
en  1900 


Cours  romp.  ioillet 
1899 


3  .. 


3  51 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cul 
Annan,  et  Tonkin  2  \  % 

(gar.  France)   Terme 

Madagascar  2  %  gar.  Kr.  Cpl 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  COMPTANT) 

1865  i  %  

1869  3  %   

181 i  3  %   

qoarta  

1875  4  %  ■■■«  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées — 

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %.... 

Foncières  1883  3  %  

—         188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %  — 
1892  3  %  lib 
Foncières  1895  2.80  %.... 
Communales  189  9  2.60  %.. 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
-  -  1881 

Immeubles  de  France... 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  tehme) 

Banque  de  France  nom 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne.. 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm 

Société  Marseillaise  

Cr .-dit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.  del'Alriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

immeubles  de  France. 
Banque  de  l'Algérie. . . 


58.539 

60i 

37  8.770 

50( 

60.000 

SOI  I 

!  54.257 

50! 

67  8i3 

500 

161.642 

501 

49.70 

501 

494.516 

50i 

515.433 

501 

68-567 

323  372 

50i 

1955396 

500 

1P4S5S0 

500 

53.0*0 

50i 

392.411 

50o 

152  477 

5L0 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.. 

Act.  Départementaux — 

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouge 

—  Economiques  3  % 
\cl.  Est- Algérien 

Obi. 

Act.  Est. 


3  %• 


de  jouiss  

Obi.    —   52-54-56  5  %  

—  -   3  %  

—  —  3  %  nouv  

—  -  2  y,  %  

—  —   Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3 


20  . 
12  • 

12  . . 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  . 

2  5' 

10  . 

2  5i 

10  .. 

2  5i 
10 

2  5t 
12 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 
1  i  . 

12  . 
15  . 

14  . 

13  . 
18  7 


51  0 

55 
12  51 
36 
27  50 
15 
25 

12  51 
26  0 
50 

15 

13  5 
4 

35 
17  50 
16  50 


19  10 


100  85 
100  80 


102  25 


493  . 


83 
«60 


547  . 
«22  . 
410  . 


547 
547 
186 

393 

434 


479 


Cours  de  clôture 
«juillet  1  juill.  isjuill 


1975 
080 
30 
780 
615 
«95 
715 
632 


946 


600 
90 
625 
500 


740 

448 
700 


438 
720 
447 
1012 


461 
462 


100  10 

99  60 
102  30 


480  .. 

80  50 
80 

tas 


511 
419 
4o6 


539 

538 
353 

354 

406 

377 

iii 


000 
1122 

434 
760 
605 
539 
680 
610 


1050  . 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 


100  62 

100  5i 

99  r 

101  7l 
101  11 


495 

81  75 
SI  5 
9i  . 


555  . 
433 

10  . 
107  7 
560  . 

58  . 
360  . 

97  . 
360 

93  . 
417  . 
107  . 
369  . 

97  . 
4o3  .. 


470 


499  50 
446  50 
46 1 
39  i 
k55 
457 
46 
510  50 

47  51 

47 
547 
«41 
119 
141 


ni  5 

0î<5 
.26 
640 
581 
5  3 
641 


lui  l 

65  50 
307  . 
615 

72  50 

535  . 
250  . 
50 


100  62 

100  4 

70 

101  Tt 
101  50 


486  25 

81  95 
8i  7 
'.91  . 


557  . 
•  2'.' 

404  . 

104  . 

560  . 

56  i  . 

36  i  . 

97  . 

358  . 

9  2  . 

,19  . 

390  . 

96  5. 


466  50 
«99  25 
497 

4(5  75 
'«55  50 
3*2 
4.6 
4i6  50 
4o3 
.-.02 
42  50 

545 

435  50 
•  19  50 
140 


3 '00  . 

1025  . 

418  . 

biO  . 

576  . 

5i.O  . 

627  . 

602  . 


100  70 

100  57 

99  5:. 
99  52 

101  65 


487  25 

8  2  50 
82  7o, 
495  .. 


562 
435 
403  50 
105  ôo 
564 
562 
364 

96 
359 

92  50 
119 
105 
390 

96 

wr> 


Nombre 
a«  Titres 


470  .1 

499  50 

500  .. 
437  ..I 
460  .  . 
3»5  25 

4  8  ..: 

4  9.-1 
462  .J 
505  .. 

43  . 

44  .. 
542  .. 
440  .. 
119  5> 


37  0 
i3> 
4-3 
615 
5»i 

651 

600 


U,0i 

73 
307 
615  . 

68  50 
342  .4 
552  .. 
250  .. 

50  .. 


1019 

71  50 
3> '7 
616 

70 
314 

535 
237 
50 


715  .. 

727  .. 

715  .. 

449  50 

443  50 

415  75 

680  .. 

4Ï3  ". 

432  .. 

431  g' 

430  25 

430  .. 

427  .. 

425  'X 

428  . 

712  .. 

714  .. 

7i 4  .. 

4.5  .. 

440  .. 

431  .. 

1002  .. 

10o5  .. 

Io05  . 

470  .. 

472  .. 

»85  .. 

«64  .. 

664  .. 

665  .. 

450  . . 

451  .. 

45U  25 

453  25 

453  . 

453  . 

412  . 

410  .. 

454  50 

450  25 

452  .. 

4.4  .. 

450  .. 

800.000 
11 .006 
?3.023 
430267 
334.496 
154.141 
46.113 
2.. 912 
«856631 
«4.626 
171 .202 
137  '.si 
565210 
531  16' 
07.434 
014704 
136.31 
91.149 
142.602 
.00.301 
^9.699 
1391771 
I 170700 
I 49395 
«9.-911 
263.045 
1325467 
i 132841 
.'11. 9 1 2 
33.257 
183.19! 

'49.22 

19.409 
243. 128 
loo.ooo 


75.296 
60.000 
73.842 
10.000 

105.321 

.'20  679 
80  000 

120  000 
14.720 
19.280 

I 00. 000 

100.000 
62.060 
50.000 

120.000 
58.265 

200.000 
70.500 
60.000 
14  000 
18.880 
31.120 

125.000 
50.000 
40.000 

600. 000 
510.000 
212.703 
100.000 
39.600 
» 

70  121 

80.000 
64.00. 
60.000 


DÉSIGNATION  des  VALEUR* 


500 

500 

5oi 

50( 

50 

501 

SOI 

501 

501 

5oi 

501 

501 

501 

500 

50' 

50 

500 

500 

500 

500 

501 
50i 
50( 
501 
50( 
50 
501 

BoO 

601 
500 

501 
501 
501 
251 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act 
Obi 
Act 


Midi. 


3  %  1855   

5  %■■■■:  

3  %  fusion  anc.  . 
Bourbonnais  3  % 
Datiphiné  3  %  . . . 
Genève  57  3  %.. 
Mediterr.  52-55  3  t 
3  %  tusion  nouv. 
Vict.-Kmm.  62  3  % 
2  %  %  


IHT8HÈTS 
I9o0 


-  3  %  

—  3  %  nouv. 


Nord. 


-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  S  %.j-avr.et  oci. 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

—  jouiss  

-  3  %  

—  3  %  '884  

-  2  K  %  1895... 
Grand  Central  3  %  189: 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  %  %  

Ouest- Algérien  

  3  %. . . 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 
  3  <y0 

Métropolitain  de  Paris 


[0i 
501 
50 

SOI 
401 
50i 

SOI 
100 
51  u 
5o0 
500 
300 


Capital  on 
Vomli'B  de  Titre 


.22668.360  î 
190767.0001 
524306.20110 
5.298.600  i 
18.389.000  £ 
59 . 1 10  ol 
78.109.500f 
700.000  ol 
105000. OOOf 
154070. O00f 
1399299000f 
734839. 500f. 
671830. 400f 
1.171.500ol 
1.080.600  ot> 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 

  —  jouiss 

C"  G1'  Transatlantique. 
Messageries  maritimes 
Omnibus  de  Paris  ...... 

_  —  jouiss 

Omnium  Lyonnais . 
.«•oc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw 

Voitures  à  Paris  

G"  Générale  de  Traction 
Etaol.  Decauville  ainé  . . 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malrldano  (Mines  dej  

  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.  (C'«  f' 
Métaux  ICi0  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  merid  

Canal  interoc.(C>»  du)  en  Uq 

_  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez 
_         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 
Rnff.  et  Sucrerie  Say...  . 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %  %(ch .  fixe25f!o 

Argentine  6  %  1«91  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe 2 f.  50 
Brésil  4  y,  %  1888  


% 


Bulgarie"  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Oaira-Sanieh  4  %) 

-  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure 
Cuba  6  %  1886  

—     5  %  1890  


Coure  roinp-  juillet 
1899  1900 


50  . 
15  . 
15  . 

11  . 

15  . 
15  . 

15  . 

15  . 

12  S 
56  . 
15  . 
15  . 
74  . 
15 
15  . 
12  50 
15 
58  5i 
'«3  5( 
15 
15 
12  5C 
15 
38  5t 
15 

15 

12  5( 

25 

L5 


20  . 
28  5( 
74 
32  5( 
59 
16  5( 
16 
22  50 
65 
40  . 


30 
10 
5 
15 

5 
18 
40 
50 

37  51 
5  50 
22  5' 

25 


116  4 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


2  75 
5  75 


870 


462 


421 

380 
465 
163 
160 

74 
473 

,22 


770 
270 

:68 

,64 
420 

150 

166 
463 


654 
146 


340 
438 


435 
610 
2130 


130 
825 
325 
585 
1756 
121 5 


609 
270 
lt'8 


1335 
1045 
109 
528 

550 


1815 

455 


446 


402 
13^5 
449 
446 
2 100 
464 
450 
406 


1740 
12  2 

451 
446 
400 

1080 
451 
447 


620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 


1U0 

805 
330 
510 
2000 
1350 


107 

3585 
1360 
515 


86 

3512 
375 
430 


315 


108 


102, 
66 
64 
135 

101  50 
88  .. 
92  50 

103  75 
106  75 

102  20 
59  70 

284 
240 


425 
235 
97 


1170 
870 
95 
480 

780 


452  25 

.48  .. 

08  .. 
1305  . . 

4  6.. 

153  25 
2092  .. 

68  .. 

414  . 

413  .- 
49  23 

595  . 

131  . 

156  .. 

45i  .. 

4U7  .. 

155  . . 

H30  . . 

.56  .. 

451  .. 

40  i  .  . 

615  .. 

437  .. 

440  25 

'«22  7 
563  . 


315 


101  50 


97 

68 

67 
399 
100 

78 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336 
282 


Cours  de  clôture 
uîÏÏeTïî  juilï  rïllui  11 


599 
454 


456 

153 
toi 


1595  . . 
451  .  . 
1271  .. 
4l8  50 
447  50 
418  . 
445  . 
445  75 
452 
450  25 

12 
29.» 
449  50 
53  75 
2030 
460  75 
4M 
414 

1  75 
1600  . 
1 19  . 
419 
152  25 
409 
445  50 
103 1 
4  ,7  50 
151  50 
408 
62! 
437 

440 
238 
420 
535 


370  . 
620  . 

600  . 
799 
509  . 
2<1  . 
508  . 
930  . 
445  . 

60  . 
239  . 
263  . 
580  . 
J0Î  . 
165 

49  . 

40  . 
316  . 
395  , 
503  . 
270  . 

97  , 
410  , 

702 


85  3 
3745 
Ui5 
olO 


580 
975 
1015 
365 


375 
610 


800 
520 

5.'.5 
925 
460 

62 
220 
258 
54 1 
303 
loO 

45 

315 
355 
4)5 
216 

420 

638 


1605  .. 
454  .. 
274  .  . 

449  .. 
417  75 
4,6  50' 
446  75: 
4H  5n 
453  50 

450  . 
412 
286 
4..0 
454 

20,10 
it«0 
454 
41? 
456 
1620 
1150 
449 
454 
409 
416 
1040 
419  7' 
4N3  .. 
408 
620  . 
4i2 


435 


420 
59  i 


3-il7 
1410 

520 


58  > 
9o6 
1065 
35i 


370 
610 
1890 
594 
8(1 
540 
260 
.00 
9.;0. 
470 

67 
261 
27  4 
5b0 
308 
162 

47 

313 
3 15 
425 
195 
94 
420 

670 
11 

85 
3660 
1438 
525 
160 
585 
927 
1068 
359 


509  ■ 
101  4' 

73  50 
69  8j 

380  . 
02  50 
79  75 
90  45 

104  .. 

107  75 

101  90 
72  82 

310  50 

2j6 


490 
10?  25 

/2  50 

67  50 
3"9  50 
100  5t 

79  .. 

89  50 
104  . 
107  9: 
102 

70  87 
305 
254  .. 


102 

72 

67 
367  . 
loO 

79 

91 
104 
108 
102 

71 
308 
257 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


"V 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


IXTERtTH 

Cours  camp,  juillet 

Cours  de  clôture  I 

>omhre 

Val. 

m  iyu»' 

I89ï) 

1900 

Smillel 

i  l  iuîT 

1  SiuiM. 

jde  Titres 

nom. 



3  5C 
15  . . 

E8t  . . 

258  . . 

744  000 
120 . 000 

10' 

220  . . 

227  . . 

262  . . 

2<i0  . . 

50( 

■  •  ■  ■ 

955  •  - 

289  . 

230  .. 

223  . 

2' 9  . . 

,60  000 

501 

2  o< 

98  75 

92  . 

liiu.O  10 

50( 

4  . . 

100  . . 

98  E0 

102  25 

100  75 

loi  25 

95.000 

" 

4  . . 

93  10 

94  70 

98  70 

96  Ou 

96  70 

60.000 

50(' 

25  . . 

384  . . 

377  . . 

S02  . 

402  .  . 

385  . . 

.'75.385 

501 

3  . 

!*7  50 

89  50 

99 . 337 

50( 

3  50 

100  . . 

99  .  . 

99  5( 

■23.615 

5  (i 

i  .  - 

24  90 

21  . 

26  65 

26  12 

26  ii 

654.578 

501 

22  5< 

495  . . 

497  . . 

509  . 

508  2  i 

513  .  . 

147.  i  i3 

50( 

80  30 

89  . 

90  .  j 

188.452 

5ui 

4  ■ . 

92  .. 

80  50 

80  75 

78  . 

17  60 

19 1 . 556 

5UI 

4  . . 

92  40 

80  50 

80  55 

78  75 

117. 927 

501 

4  . . 

92  "5 

78  10 

78  • . 

78  . . 

77  2 

732. !  18 

5' h 

4  . . 

101  40 

100  . . 

101  1 

100  60 

10!  5  | 

(185158 

501 

4  . . 

101  35 

99  7 

1(j0  45 

'01 

lui  3 

iHO.OOO 

5ui 

4  . . 

100  75 

99  . . 

101  40 

101 

lot  40 

i09.6IO 

5o< 

4  . . 

100  80 

99  4n 

100  1  0 

101 

101  .  1 

94.319 

104 

4  . . 

100  65 

99  5d 

100  NO 

102  . . 

toi  10 

(90.000 

5(11 

4  .  - 

103  . . 

10  J 

1112 

101  15 

101  'f  | 

602007 

50* 

4  . . 

loi 

102  . . 

102  . 

luO  70 

101  25 

226935 

50( 

4  . . 

101  40 

99  85 

i02  50 

100  5 

100  vO 

46. 181 

5"l 

Q 

O    .  - 

90  . . 

86  . . 

>6  15 

85  , . 

84  8|i 

45.535 

501 

Q  E/. 

o  ul 

97  . . 

93  35 

91  50 

93  75 

94  9.i 

94 . 254 

5ui 

4  . . 

63  .. 

63  15 

71  l 

67  .. 

68  25 

195.992 

50( 

o 

9.'  50 

.'10.250 
.'32.066 

5n0 

3  5i 

101  30 

100  60 

il>6  70 

101  2. 

5()( 

3  . 

98  .. 

92 

101  . 

93.649 

50( 

1  .. 

47  .. 

46  60 

;0  90 

50  75 

50  60 

56.472 

50' 

1  .. 

26  50 

25  55 

;  i  6(1 

•."j  91) 

27  4  1 

100.000 

50' 

1  . 

22  95 

22  8(' 

25  i>5 

24  65 

70.H00 

50( 

20  - . 

419  .  . 

420  . . 

<67  50 

469  . . 

460  .  .• 

318.750 

50' 

20  - . 

494  . . 

468  . . 

498  . . 

498  . . 

503  50 

355.932 

501 

25  . . 

510  .. 

510  .. 

52J  .. 

518  .. 

5u2  .. 

1 124448 

50 

4  . . 

104  .. 

101  . . 

104  . . 

1 39 . 239 

501 

20  .. 

415  .. 

400  .; 

459  .. 

468 

470 

67.723 

50' 

20  .  ■ 

456  .. 

460  .  . 

490  .. 

480  . . 

485  .. 

112.716 

50' 

3  5(1 

100  .. 

98  .. 

MO  .  . 

iOO  . . 

98  . 

139.845 

50( 

3  50 

48  75 

49  . 

49  80 

53  25 

53  50 

95.816 
100.000 

40.026 
325  000 

52.000 
120.0UU 

50' 
501 
50' 
101 
50( 
51 

24  c. 

515  .. 

460  .. 

437  .. 

t 10.000 

54 

15  p. 

518  .. 

550  .. 

560 

556  . 

558  •  • 

200.000 

20' 

29  *: 

670  .. 

725  .. 

647  .. 

616  .. 

647  .. 

40.000 

500 

11  50 

570  .. 

550  .. 

544  .. 

522  .  . 

531  .. 

100.000 

50' 

fcpitil  go 

Hn  it  litre 


91 .. 


BS1.145f 
158.174  ob 
■66.090  o: 
EÔÔ.OOOf 
BOP.O'Wtl 
j»*4  42  I 

y  90.300  i'j 

151. 50H 
ilOO.uOOl' 
727 .171  a 
438.650  •« 
632.u00f. 
396. 500 f 
423. 500 f 
S55.5001' 
645.464  ol 
P90.5O0f 
500f. 
500f. 
O.OOOf 
2.500f 
.500f 
2000  f 
.500f 
.  OOf 
4.000 ob 
.0001' 
.2001. 
.0001". 
1.915C1 
282  tl 
296  £T 
175. 000  f. 

000t. 
«6.500t. 
0.120  S 
15.000C 
1.500f 
.900  f 
3.350  f 


■  mlrt 

r-tllre- 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS  \$uite 

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887. .  

—  2  %  %  or  1898  gai- 
Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (i  fr.  nets)  

Minas  Geraès  l'ium»)  s  o,  e  (897 
Norvège  3  %  1888  

—  3  '4  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  i  %  1890  

—  4  %"  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898 
Russie  i  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2e  et 3' émis.) 

—  —  1890  (4r  émis.i. 

—  —  1893  (5«  émis.). 

—  —  1894  (6e  émis.). 

—  Consolidé  s  %(\" et 2e sér.) 

—  3%or  1891  l«et2céin.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895..  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  C  

—  série  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

3  H  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 


B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


DÉSIGNATION  dhs  VALEURS 


Act. 


Obi. 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

{Suite, 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2e  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr. . . 
Obi.  anc.   —   3%  1'°  à  8e  émis. 

—  —     —  9"  émis  

—  —    —  10e  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  série  X  . 

Méridionaux  

Nitrates  Railways  Cj  Ld 
Nord  de  l'Espagne. . . . 

—  3  %  l"  série. 

—  —  2e  série. 

—  —         —  3e  série. 

—  —         —   4e  série . 

—  —         —  5'  série. 

—  —  Pampeluue  

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  l"  hvp. 

—  -     2'  hyp- 

—  -         -      3*  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —  3  %  l"  hvp. 

—  -  -    2«  hyp. 

—  —  —    3'  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  lr<byp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-  i  into  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  (Jsin*  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  , 

Lautaro  Nitrate  Cy  

T  .bacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 

Tabacs  du  Portugal  


i\TÉnf.rs 
en  1900 


15 
15 
28  50 
15 
15 
15 
15 
15 
2 
15 
15 
33 
11 

15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
16 


15  .. 

9  .'. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

20  .. 

20  .. 

15  .. 
37  50 

100  51 

65  .. 

"i  97 

16  .. 

37  p  50 
26  75 


 r  -  comp.  juiild 

18WV<  lWU'l 


1260 

534 
520 
98 
242 
232 
226 
750 
450 


223 
170 
348 
352 
680' 
193 
190 
254 
240 
235 
233 
232 
232 
241 
250 
240 
243 
455 
75 
284 
242 
310 
302 
303 
425 
370 
136 
750 
144 
1130 
2260 
29 
105 
309 
650 
626 


93 
1260 
525 

475 
108* 

29  J 
304 
305 
719 
431 


142 

135 
339 
335 
692 
145 
201 
307 
299 
305 
307 
304 
299 
303 
298 
293 
294 
425 
70 
269 
290 
350 
315 
313 
410 
350- 
220 
595 
135 
1315 
2350 
36 
100 
310 
670 
765 


Cours  de  clôture 
ijuiliel  11  jnil    I8j  uil  1 


83  . 

Ï35  '. 

475  . 
89  . 
457  . 
232  . 
2«  . 
7.7  . 
4"  4  . 
431  . 
4M  50 
145  50 
170  .. 
115  .. 
368  50 
361  50 
694  .. 

189  .  . 

28i  . 

278  . 
276  . . 
275  .. 

279  .. 
271  . 

a  s  5o 

279  .. 
2';9  .. 
*7j  .. 


65  75 

68  .. 
265  . 

55  . 
349 
3i7 

■  27 
366 
198 
305 

97 
13.;, 
22.(0 

58 


313 
69) 
773 


80 
1215 
539 
49u 

82 
2  40 
2.7 
279 
680 


25 


.2  50 


436 
431 
445 
170 

107 
36.) 
367 
684 


180 

2^0  . 

271  . 

269  . 

2>5  . 

269  . 

262  . 

2o5  . 

273  . 

262  ., 

265  . 


50 


268 
250 
343 
337 
33  < 
426 
370 


319  .  . 

90  .. 
I2j8  .. 
203o  . . 

55  .. 


31  5 
ti-!0 
772 


80  .. 
1210  .. 
536  .. 
487  .. 

83  .. 
240  .. 
279  .. 
232  50 
693  .. 
455  50 
435  .. 
414  0 
44Î  50 
17  4 
113  . 
363  . 
366  75 
680 


184 
2-4 
272 
268 
268 
270 
262 
268 
272  50 
265 
268 


65 
280 
251 
34S 
3.1 
341 
427 
371 

335 

1321 
2115 
54 


315 
675 
773 


VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


BIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


Ali  jouissance  

jàrd  —   

•est  —   

anque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'indo-Chine  

jluique  spéc.  de  Valeurs  ind. 

uque  Suisse  et  Française 

•édic  Algérien  

'>us-Comptoir  des  Entrepr 

îz  et  Eaux  

iz  de  Bordeaux  

—  —  jouissance.. 
ïz  (Compagnie  Centrale)... 
iz  de  Marseille  jouissance. 

ijimbrowa  (Houillères  de).. 

irmaux  (Mines  de)  

lurium  (Mines  de)  

i  Nickel  

Séries  de  France  

'.iéries  de  Longwy  

.eliers  et  Chant,  de  la  Loire 
■mpagnie  G1*  de  Construct 
«1.  et  Chant,  de  la  Gironde 

'le  et  Bacalan  

ai  l  i  -      Lazare  Weiller 

yes-Lille  

fces  et  Acier,  de  la  Marine 
Ej.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

«eaux  Parisiens  

Épgeurs  Réunis  

HBav.  Pen.  de  Nav.  à  vap 
«aédictine  de  Fécamp. . . . 

dblissements  Du  val  

ande  Distil.  CusenieretC 

^ands  Moulins  de  Corbeil 
s  Militaires  


Derniers  Cours  coté»  au 


098  . 

698  .. 

650  .. 

1595  .. 

1579  . . 

1546  . 

535  . 

537  . . 

538  . 

lOuO  .. 

1000  .. 

1000  .. 

320  .-. 

320 

320  'A 

904  .. 

904 

835  ". 

50-50 

51  50 

55  .. 

650  . . 

650  .. 

650  .  . 

932  .. 

932  . 

932  .. 

226  .. 

225  .. 

223  50 

535  . 

535  .. 

535  .. 

1472  . 

1472  . . 

1472  . 

945  . . 

945  .  . 

945  .. 

1290  .. 

1290  . . 

1290  .. 

632  .. 

032  .  . 

632  .. 

955  .. 

H45  . . 

950  .. 

1230  .. 

1380  .. 

1380  .. 

377  .. 

300  .. 

3 .5 

51(0  .. 

529  . . 

530  .. 

740  .. 

770  .. 

790  .. 

910  .. 

900  .. 

850  . . 

9!0  .  . 

8-0  .. 

918  .. 

145  .. 

145  .. 

145  .  . 

540  . 

540  . . 

5«0  .. 

295  . 

282  50 

2s2  50 

101  .. 

toi  .. 

101  .. 

465  .. 

465  .. 

465  .. 

1400  .. 

1350  .. 

14*0  .. 

1490  .. 

1460  .. 

1550  .. 

4  0.. 

360  .. 

350  .. 

1116 

1103  .. 

1139  .. 

7(  0  .. 

719  .. 

720  .. 

6  50  .  . 

6350  . 

6356  .. 

2300  .. 

2:85  .. 

2245  .. 

6-5  .. 

720  .. 

1^  .. 

263  .. 

260  .. 

25«  .. 

1330  . . 

1330  .. 

1325  .. 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 
* 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chetn.  de  fer)  5  0/0 
C"'  Gén.  Franç.  de  Tram .  50  I ' 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  Wof. 

-  —      Obi.  350  f. 

Soc.  Fonc. Lyonnaise  3  o,  o  anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C»  Parisienne  du  Gaz  i  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel.et  Chant.  delaLoire  10/.0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(C">Franc.)Ob.hyi>.;o/u 
Messageries  Marit.  3  1/2  0/0. 

Omnibus  i  0,0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . . 
C'«  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  0  U 
Société  Gén.  deLaiterieSO/O- 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0   

—  lr«  série  3  0/0  

—  3«  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  '.  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  actions 
C  'Belged'Ecl.,  Chauf.p.  Gaz 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  Nord(C"  des) 
VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin. . . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au_ 
'juillet  1 1  ljuiïîëî  îSjuillei 


200  .. 

2  .'6  50 

494  .. 
2  4.. 
235  5u 
427  .. 
493  50 

496  .. 

495  .. 

497  .. 
467  . 
478  .. 
486  . 
49  50 
396  . . 
335  .. 
260  .. 
292  50 
608  .. 
640  .. 
480  .. 
470  .. 

448  50 
392  .. 


1012  .. 

290  .. 
530  . . 
380  .. 
4)8  i, 
710  . 
515  . 
835  . 


1010 
290 

530 
380 
445 
710 
455 


887 
17'5 
500 
250 


20Ô 

193  . 

223 

218  .. 

400 

494  . . 

280 

286  . 

232 

236  . . 

4<2 

432  .. 

49!) 

50 

495  .. 

498 

50 

501  .. 

50) 

195  .. 

4  '8 

502  .. 

463 

463  .. 

485 

473  .. 

486 

Ta 

487  .. 

489 

50 

492  . 

396 

Ml 

396  .. 

336 

335  .. 

180 

151  .. 

3(0 

300  .. 

6  6 

6(2  .. 

6(3 

640  .. 

479 

?.<> 

477  .. 

473 

50 

477  50 

450 

448  50 

387 

383  .. 

1010 
290 
53) 
315 
440 
710 
455 
827 


888 
1720 
5u0 


MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


A  TEKMB 

Brésil  5  0/0    

Hongrois  (Intéi")3  1/20/0  97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.)  . 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines.  

Cape  Copper  

Harpener  (.Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.) 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AC  COMPTANT* 

Tramw.  Vanves-Paris  et  ext. 
Ariége  (Société  Métallurg.  de;. 

Briansk  (Usines  d*)  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniépro vienne. Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). .. 
Haut  Volga  'Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  l  Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d') 
Joltaia  Rieka  (Knvoï  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog... 

Silésie  (Zinc  dei  

Vieille  Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

ClilF  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle.des  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils. . . . 

,Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun 
Hôtel  Paris  à  Monte-C  *rlo . . 
Soc.  Immotil.  et  Corn.  Vichy 


Derniers  Cours  cotés  ai 


8i  20 

S2  50 

82  7 

8>  20 

8  4  20 

84  20 

43  40 

42  55 

42  10 

110  .. 

10  4  50 

1"7  .. 

85  .. 

85  .. 

85  .. 

477  .. 

4.7  .. 

477  .. 

13.  50 

122  50 

127  .. 

128) 

1195 

12  '5  . . 

370  .. 

'3(3  .. 

371  .. 

184  .. 

180  .. 

180  .. 

1^8  50 

155  .. 

157  .. 

120  .. 

121  .. 

121  .. 

33  .. 

32  .. 

36  .. 

600  .. 

515 

57't 

405  . . 

391  50 

390  . 

2625  .. 

2550  .. 

28u0  .. 

7  2.. 

675  .. 

o74  .. 

65  . . 

60  .. 

60  .. 

3525  .. 

3390  .. 

3390  .. 

2l.)0  .. 

2u00  .. 

2180  .. 

6.(0  .. 

625  .. 

625  . . 

1405  . . 

1405  .. 

1405  .. 

790  .. 

7i5 

775  .. 

41  .. 

38  .. 

33  . 

265  .. 

265  .. 

265  .. 

135  .. 

128  .. 

115  .. 

11'iO  .. 

1075  . 

1195  .. 

585  .. 

540  . . 

C07  . . 

1570  .. 

1570  .. 

1570  .. 

92  50 

85  .. 

90  .. 

850  .. 

850  .. 

850  .  . 

325  .. 

325  .. 

325  .. 

3i;0  .. 

3..00  . 

33â0  . . 

795  ]. 

79  .  . . 

775  .  . 

530  , . 

59  •  .. 

555  . . 

(05  .. 

605  .. 

6U5  .. 

110  .. 

110  .. 

K>9  50 

700  .. 

7>0  .. 

700  .. 

70  .. 

70  . 

70  .. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


A  VENDRE  IMMÉDIATEMENT 

Magnifique  Propriété 

à  VÉLIZY  (Seine-et-Oise) 


Cette  propriété  est  située  sur  un  superbe 
plateau  de  18'2  n.ètres  «l'altitude, dominant 
les  vallées  de  laBièvre  et  de  Chaville.Elle 
est  en  bordure  de  la  forêt  de  Meudon, 
dont  elle  n'est  séparée  que  par  un  mur 
avec  grille  de  100  mètres  appartenant  à  la 
propriété;  deux  entrées  particulières  don- 
nent accès  dans  la  forêt,  admirablement 
boisée  à  cet  endroit. 


La  contenance  de  la  propriété  est  d'environ 
25.000  métrés  d'un  seul  tenant.  Entièrement 
close  par  des  murs,  grilles  et  haie  vive,  elle 
comprend  une  jolie  maUon  de  maître  avec 
cave  en  sous-sol;  gr-md  salon,  grande  salle 
à  manger  antichambre  et  cuisine  au  rez-de- 
chaussée  ;  cinq  chambres  de  maîtres  au  pre- 
mier étage;  une  chambre  de  maître,  un  grand 
àtelie>--salle  de  billard  et  deux  chambres  de 
domestiques  au  deuxième.  Communs  com- 
prenant logement  du  jardinier,  basse-cour 
pavée  avec  pompes;  écuries  pour  cinq  che- 
vaux, remises  pour  voitures  et  automob  le  et 
quatre  chambres  de  domestiques. 

Le  tout  à  l'état  de  neuf. 


La  maison  de  maître  est  entourée  d'un 
parc  d'environ  12.000  mètres,  planté  de 
magnifiques  aibres  séculaires  de  toutes 
essences  et  d'arbustes  variés.  Une  prairie 
de  10.000  mètres  et  un  grand  potager- 
fruitier  avec  seire,  châssis  et  manège  à 
eau  pour  l'arrosage,  font  suite  au  parc. 


La  propriété  se  trouve  à  1.500  mètres  envi- 
ron dp  la  t?are  de  Vélizy,  sur  la  ligne  des  In- 
valides à  Virollay,  par  Meudon,  actuellement 
achevée;  elle  est"  à  2  kil.  500  mètres  des  gares 
de  Chavillc  et  Viroflay  (rive  gauche)  et  à 
'i  kilomètres  de  Versailles.  Elle  est  desservie, 
deux  fois  par  jour,  par  la  poste  de  Viroflay. 
Té  éphone  et  télégraphe  à  Viroflay.  Le  télé- 
phone va  être  installé  à  Vélizy  même. 


Prix  :  75.000  Francs 


Jouissance  immédiate 


Cette  propriété  est  susceptible  de  prendre  une 
grande  valeur  ;'i  cause  de  ses  25.000  mètres  de 
terrain  et  de  Fa  situation  en  bordure  de  la  forêt  de 
Meudon.  du  Cordon  de  Viroflay  et  de  la  route  de 
Vélizy  à  Ch^  ,*iile. 


Pour  tous  les  renseignements,  s'adres- 
ser aux  bureaux  ,  de  L Economiste  Eu- 
ropéen, 

11,  rue  Monsigny,  PARIS  5c6 


Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Tous  les  diman- 
ches jusqu'au  'i'.i  septembre,  Train  de  plaisir  de 
Paris  au  Havre  (aller  et  retour  dans  la  même 

journée). 

Aller.  —  Départ  de  Paris  Siint-L\zare  à  G  h.  23 
matin  ;  arrivée  nu  Havre  vers  11  heures. 

Dix  heures  de  séjour  au  bord  de  la  mer. 

Retour.  —  Départ  du  Havre  à  8  h.  50  soir;  ar- 
rivée à  Paris  Saint-Lazare  vers  1  h.  30  matin. 

Prix  des  bille  s  :  2«  cl.,  13  fr.;  S'  cl.,  10  fr. 

A  l'occasion  de  certaines  fêtes  (14  juillet  et  15 
août,  ainsi  que  le  28  juillet,  jour  des  courses  au 
.  Havre),  les  lullcts  de  ces  trains  de  plaisir  auront 
une  validité  de  deux  jours.  .>07 


Le  nouveau  livre  de  Léon  Daudet  :  Le  Pays 
des  Parlementeurs,  qui  vient  de  paraîtie  chez 
Ernest  Flammarion,  va  soulever,  dans  le  monde 
politique  et  dans  laeociété,  autant  de  colères  et  de 
polémiques  qu'en  su.-citérent  jadis,  dans  le  monde 
médical,  les  cé  ébres  Morticolés,  du  même  auteur. 
C'est  un  pamphlet  violent,  actuel  et  nominatif,  où 
chai] ue  fantoche  de  la  comédie  présente  est  por- 
traituré sans  indulgei  ce.  On  mettra  facilement  des 
noms  sur  tous  ces  masques.  L'intrigue,  continue 
et  attachante  comme  celle  d'un  roman  d'aventures, 
suffirait  par  ailleurs  à  assurer  le  succès  de  cette 
œuvre  vengeresse  :  le  Gulliver  du  Parlementarisme. 
Un  vol.  in- 18:  3  fr.  50.)  50s 


Nos  lecteurs  trouvtrmt  dans  les  7'i0,  741  et  742* 
livraisons  de  la  Grande  Encyclopédie,  qui  vien- 
nent de  paraître,  une  suite  d'articles  dont  la  variété 
et  l'intérêt  composent  un  ensemble  de  lectures  f  >rt 
attrayant-s.  <îe  sont  :  Suisse  (fin  de  la  monogra- 
phie), par  MM.  André  Berlhelot,  Zaborowski, 
Kuhne  et  Ernest  Lehr;  Sulfureux  et  Sulfurique 
(acides),  par  M.  Matignon;  Sully,  par  M.  llauser; 
Sumatra,  par  M.  André  Berthelot  ;  Suppuration, 
par  M.  le  D'Potel;  Surdité  et  Surdi-Mutitè,  par 
M.  le  Dr  Pin^l-Maisonneuve  ;  Swift,  par  M.  René 
Samuel;  Syllabus,  par  M.  E.-H.  Volet;  Syllo- 
gisme, par  M.  E.  Boirac  ;  Symbolisme,  par 
M.  Pu.  Berthelot;  Sympathique,  par  M.  le  Dr 
Hahn  ;  Symphonie,  par  M.  Quiltard;  Syndicat, 
par  M.  A.  Bourrin  ;  Syphilis,  par  M.  tel)'  Kour- 
nier;  Syrie,  par  M.  liené  Dussaud,  etc.,  etc  Le 
prochain  fascicule  contiendra  les  premiers  articles 
de  la  lettre  T,  mitre  autres  Tabac. 

Prix  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  à  la  Direction,  61,  rue  de  Rennes,  un 
spécimen  de  l'ouvrage  envoyé  franco.  5( 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Facilités  données 
aux  voyageurs  pour  aller  en  vacances  sur  le 
réseau  d'Orléans. 

La  Compagnie  du  Chemin  de  fer  d'Orléans,  dans 
le  but  de  faciliter  les  déplacements  d'une  certaine 
durée,  à  la  campagne,  pendant  la  saison  d'été,  dé- 
livre des  billets  d'aller  et  retour  de  famille  en  l,c, 
2e  et  3e  classes,  «lans  les  conditions  suivantes  : 

Ces  billets  sont  délivrés  de  ou  pour  Paris  pour 
toute  gare  du  réseau  dit-tante  de  Paris  d'au  moins 
125  kilomètres.  Ils  comportent  une  réduction  de 
50  0/0  sur  le  double  du  prix  des  bil  ets  simples 
pour  chaque  personne  en  sus  de  deux  ;  autrement 
dit,  le  prix  du  billet  de  famille,  aller  et  retour, 
s'obtient  en  ajoutant  au  prix  de  quatre  billets 
simples  le  prix  d'un  de  ces  billets  pour  chaque 
membre  de  la  famille  en  plus  de  deux.  L'itinéraire 
peut  ne  pas  être  le  même  à  l'aller  qu'au  retour,  et 
les  domestiques  peuvent  prendre  place  dans  une 
aulre  classe  do  voiture  oc.  même  dans  un  autre 
train  que  la  famille.  Les  voyageurs  ont  la  faculté 
de  s'arrêter  dans  toutes  les  gares  du  parcours. 

La  durée  de  validité  des  billets  est  d'un  mois, 
non  compris  le  jour  du  départ;  elle  peut  être 
prolongée  une  ou  plusieurs  l'ois  d'une  p'riode  de 
15  jours,  moyennant  le  paiement  d'un  supplément 
de  10  0/0  par  période. 

Les  billets  sont  délivrés  du  15  juillet  au  1"  octo- 
bre. Les  voyageurs  peuvent  cependant  commencer 
leur  parcours  après  cette  date,  étant  entendu  que, 
dans  ce  cas,  la  durée)  de  validité  des  billets  expire 
le  1"  novembre  ou,  moyennant  prolongation 
pavante,  le  15  novembre  au  plus  tard. 


Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Excursions  sur 
la  côte  Nord  de  Bretagne  par  cartes  d'abonne- 
ment valables  33  jours. 

I.  Caries  personnelles.  —  La  Compagnie  de 
l'Ouest  fait  délivrer,  d'avril  à  octobre,  par  toutes 
ses  gares,  aux  prix  de  IcO  fr.  en  1"  classe  et  75  fr. 
en  2°  clas  e,  des  cartes  d'abonnement  personnelles 
donnant  droit  à  un  voyage  aller  et  retour  (avec 
arrêts  facultatifs)  entre  un  point  quelconque  du 
réseau  de  l'Ouest  et  une  des  gares  de  la  ligne  de 
Granville  à  Brest  ainsi  qu'à  la  libre  circulation 
p  >ndant  33  jours  sur  cetle  ligne  et  sur  ceux  de  ses 
embranchements  qui  conduisent  à  la  mer. 

IL  Certes  de  famille.  —  A  tout  voyageur  qui 
souscrit,  en  même  temps  que  sa  carte  personnelle, 
d'autres  abonnements  pour  des  membres  de  sa 
famille,  précepteurs,  gouvernantes  ou  domestiques 
résidant  avec  lui,  il  est  accordé  des  réductions 
s'élevant  à  10  0/0  pour  la  2e  personne,  20  0/i>  pour 
la  3%  30  0/0  pour  la  4%  40  0/0  pour  la  5°  et  50  0/0 
pour  la  Cr  et  les  suivantes.  511 


DEMANDEZ  *  ENCRES 


ET  1.E3 


PLUMES  NOUVELLES 


E.  MATHiEU -PLESSY 


chez  tous  les  Papetiers. 
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18,RUE  DES  MATHURINS 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


MASSAGE 
LAVAGE 
PISCINE 
SALONS  DE  REPOS 
SALON  0E  COIFFURE 
PÉDICURE,  BUFFET 
'  «V*'  HYDROTHERAPIE  COMPLETE 
JV*    SALLE  0E  GYMNASTIQUE. 

^  BAINoesOAMES  47  BR.D  HAUSSMANN 
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Compagnie  Généra  1 

TRANSATLANTIQUE 

PaçuBbott'Posti  Français 

Services  dans  (a  MÉDITERRANÉE 
desservant  Alger,  Oran,  Tunis,  Bon» 
Phitippeviile,  Malte  et  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  steamer 
rapides  sur  la  ligne  LE  NAVRE- NEW-TOII 

Services  réguliers  sur  les  ANTILLES,  1 
«EXIQUE.  l'AHtRIÇUE  CENTRALE,  les  IUTAIEJ 
le  VENEZUELA  et  le  PACIFIQUE. 

Services  divers  de  cargo-boati  ntr 
la  FRANCE,  l'ALBÉRlE.  et  rANSLETERNt 

BURBAUX  *  PABU  • 

Urrlo*  nntrtl  :  S,  rut  Âubw; 
illlêtt     (  12,8*  Uts  Capuclnat  (Gr»nd-Mm*  | 

u  mm**  t         *>  *u'  *UP  "a 
Frit  :  lût,  Fakiourg  Saint- Ùtnt*. 


L 


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
M,  rue  du  Croissant,  Paris.  —  Simart. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  498.  -  20«  volume,  (i)      ||   BUREAUX  :  11,  RUE  MOMGNY,  PARIS  (2e  ARR')    ||        Vendredi  26  juillet  1901 


COMPAGNIE  PARISIENNE  , 

D'ÉCLAIRAGE  S  CHAUFFAGE  V  GAZ 


MOIS 

RECETTES  DE  GAZ 

DIFFÉRENCE 

1901 

1900 

en  1901 

Soit 
0/0 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  o. 

Fuin  

5.227.455  82 

5.535.311  54 

—  307.855  72 

5.56 

p  rentier?  n«is 

43.372.956  96 

43.886.362  41 

—  513.405  45 

1.17 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Hit  des  Q-rands  Express  Européens 

(Société  Anonyme) 

!  "  État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900  1901 

i  Du  1"  janvier  au      —         (Exposition  — 

I    30  juin  Fr.  5.483.326   G. 277. 129  6.437.776 

|  Du  1»  au  10  juil.     292  336      382.659  343.419 


5. 775.662   6.659.788  6.781.195 

Différence   en  fa- 
veur de  1901 ...  1.005.533      121.407  » 

516 


GOUVERNEMENT  IMPERIAL  DE  RUSSIE 

Obligations  4  O/O  de  la  Grande  Société  des 
Chemins  de  fer  Russes.  —  Emission  1888 
f  (Nicolas). 

La  BANQUE  RUSSE  pour  le  COMMERCE 

ETRANGER,  7,  rue  du  Helder,  à  Paris,  est  char- 
fgée  par  Son  Excellence  M.  le  Ministre  des  Finances 
j"de  Russie  de  payer  le  coupon  de  ces  obligations 
'(£  1.18  net),  échéant  le  v"  août  1901,  au  change 

<lu  jour  sur  Londres  et  sans  frais. 
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OBLIGATIONS  CONSOLIDEES  4  O/O 

des  Chemins  de  fer  Russes 

{    DE  LA  PREMIÈRE  SÉRIE  (ÉMISSION  1889) 

La  Commission  Impériale   d'Amortissement  a 
'  procédé,  le  18  juin/l"  juillet  1901,  au  tirage  des 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  18  septembre/ler  octobre  1901  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'État;  à 
Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères;  à  Londres, 
chez  MM.  N.  M.  Rothschild  and  Sons;  à  Berlin,  à 
[  la  Direction  de  la  Disconto-Gesellschaft  et  chez 
M.  S.  Bleichrœder;  à  Francfort-sur-Mein,  chez 
:  MM.  M.  A.  von  Rothschild  und  Sœhne. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 

A  125  roubles  or 
42801  à  42850     186451  à  186500     320551  à  320600 
360101  à  360150 
A  625  roubles  or 
572751  à  572800     595401  à  595450     603401  à  603450 
620001  à  620050   623401  à  623450 
A  1.250  roubles  or 
686826  à  686875     694476  à  694525     708376  à  708425 
710076   710125    730076   730125     747826  747875 
753676   753725     795676  795725     803276  803325 
•840476   840525     87:3576  873625     894826  894875 
502826   902875     919876  919925 
A  3.125  roubles  or 
'I078751àl078800   107970làl079750  1087651àl087700 
fi  1092051  1092100   1115101  1115150    1188551  1188600 
œ01601  1201650   1258851  1258900    1283751  1283800 
«89201  1289250   1289901  1289950    1316001  1316050 
E19101  1319150   1351751  1351800 
il  Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être  mu- 
nies de  tous  les  coupons  échéant  après  le  18 
septembre/ 1"  octobre  1901  ;  dans  le  cas  contraire, 
le  montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
■'capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  consolidées  4  0/0  des 
Chemins  de  fer  Russes  de  la  première  série  (émis- 
sion 1889),  sorties  aux  tirages  antérieurs  et  non 
présentées  au  remboursement  à  la  date  du  18  juin/ 
1"  juillet  1901. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  or 
2743  (20  mars/1"  avril  1896),  3258  8370  à  3?72 
3290  3291  14301  à  14303  14303  à  14315  14319  14320 
(19  mars/1"  avril  1900),  15151  à  15155  15157 
15201  à  15248  (18  septembre/lcr  octobre  1900), 
18851  à  18900  18951  à  190U0  (19  mars/1"  avril 
1901),  20285  20287  à  20294  20298  à  20300  (19 
mars/1"  avril  1900),  27297  27298  (20  mars/1" 
avril  1898),  35670  (19  septembre/1"  octobre  1890), 
37901  à  37903  37905  37907  37908  37910  à  37915 
37918  à  37920  37923  à  37930  37935  à  37943  37945  à 
37950  (18  septembre/1"  octobre  1900),  43126  (19 
septembre/1"  octobre  1890),  43551  (19  septem- 
bre/1" octobre  1898),  65562  65566(19  septembre/ 
1"  octobre  1897),  66101  66102  66113  71001  (19 
septembre/1"  octobre  1899),  87135  (20  mars/1" 
avril  1897),  110697  à  110700  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1900),  120951  120952  120959  120994  1209H5 
(19  septembre/1"  octobre  1898),  124151  à  124154 
124176  124181  124182  124188,  à  124190  124193  à 
124200  128651  128656  à  128663  128667  128070 
128672  à  128674  128677  à  128679  128683  128693  à 
128700  (18  septembre/1"  octobre  1900),  143088 
143089  143098  à  143100  (20  mars/1"  avril  1897), 
147951  à  148000  (19  mars/1"  avril  1901),  148551 
148568  (19  septembre/1"  octobre  1897),  158057 
(19  septembre/1"  octobre  1896),  17800*  à  178007 
178014  178015  (19  septembre/1"  octobre  1898), 
179931  à  179950  (19  mars/1"  avril  1901),  182510 
à  182515  182522  (20  mars/1"  avril  1899),  184551  ù 
184567  184569  à  181571  184573  à  184579  184582  à 
184585  184594  à  184598  (18  septembre/ 1"  octobre 

1900)  ,  187209  187210  (20  mars/1"  avril  1898), 
194351  à  134400  (19  mars/1"  avril  1901),  199916 
(20  mars/1"  avril  1897),  205172  205176  à  205178 
(19  septembre/1"  octobre  1896),.  209775  209783 
209784  (19  mars/1"  avril  1900),  218351  à  218400 
(19  mars/1"  avril  1901),  219201  à  219204  219210  a 
219217  219221  219228  219233  à  219239  219242 
219245  219758  à  219765  219773  à  219777  219779 
219786  à  219792  219794  219797  à  219800  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1900),  236551  236352  236554 
236568  236592  236599  (19  m?.rs/l"  avril  1900), 
248651  à  248700  248951  à  249000  (19  mars/1"  avril 

1901)  ,  250575  250581  250582  (20  mars/1"  avril 
1899),  256669  (19  mars/1"  avril  1900),  259039  (20 
mars/1"  avril  1897),  264326  264329  à  264331 
(20  mars/1"  avril  1898).  265714  270738  à  270749 
(19  septembre/ 1"  octobre  1897),  277211  277220 
287501  287503  287504  (19  septembre/ 1"  octobre 
1899),  296884  (19  septembre/1"  octobre  1895), 
299201  à  299203  299206  à299213  299240(19  septem- 
bre/1" octobre  1899),  303251  303252  303260  à 
303264  303285  303651  303652  (19  septembre/1" 
octobre  1898),  307908  à  307930  (19  septembre/1" 
octobre  1891),  308865  308882  (20  mars/1"  avril 
1897),  317161  à  317168  (19  septembre/1"  octobre 
1899),  321885  321886  (20  mars/1"  avril  1897), 
329731  (20  mars/1"  avril  1891),  330360  330361  (20 
mars/l«  avril  1898),  342285  (20  mars/1"  avril 
1899),  347867  347868  (19  septembre/1"  octobre 
1899\  351598  à  351600  (19  mars/1"  avril  1900), 
373845  (20  mars/1"  avril  1894),  374101  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1894),  379606  379642  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1896),  380572  380582  (20  mars/ 
1"  avril  1893),  390779  (20  mars/1"  avril  1899), 
391251  à  391300  (19  mars/1"  avril  1901),  392705 
392707  392709  392713  392739  à  392741  392744  392747 
392749  392750  (18  septembre/1"  octobre  1900), 
394673(19 septembre/l"octobre  1893),  395404  395407 
395408  395415  à  395423  395443  395445  395447  à 
395449  (18  septembre/1"  octobre  1900),  396851  à 
396900  (19  mars/1"  avril  1901),  410426  410440 
410445  410446  411966  411967  411982  (20  mars/1" 
avril  1899),  425923  433390  438151  438153  438154 
(20  mars/1"  avril  1898),  439675  439676  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1896),  444817  (20  mars/1" 
avril  1897).  448934  448941  (20  mars/1" avril  1899). 
468885  468886  (20  mars/1"  avril  1894),  473887  (20 
mars/1"  avril  1896),  477415  (19  septembre/1" 
octobre  1896),  496101  a  496150  (19  mars/1"  avril 


1901),  499107  499112  500254  à  500258  500261  (19" 
septembre/l"octobre  1897),  504911  à  504917  504922 
à  504928  (20  mars/1"  avril  1895),  504955  504958 
504965  (19  septembre/1"  octobre  1896). 

A  625  roubles  or 

517046  à  517050  (19  septembre/1"  octobre  1897), 
517481  à  517485  (19  septembre/ 1"  octobre  1898). 
533761  à  533765  (19  septembre/ 1"  octobre  1897), 
533996  à  534000  (19  septembre/1"  octobre  1898), 
569951  à  569955  569961  à  569965  569976  à  570000 
(19  mars/1"  avril  1901),  5801)21  à  586025  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1896),  593201  à  593250  (19 
mars/1"  avril  1901),  594256  à  594260  (19  septem- 
bre/1" octobre  1896),  598551  à  596600  19  mars/ 
1"  avril  1901),  596706  à  596725  596741  à  596745 
597021  à  597025  597031  à  597040  597040  à  597050 
611311  à  611320  611331  à  611340  619951  à  619960 
619991  à  619995  (18  septembre/1"  octobre  1900). 
622191  à  622195  (20  mars/ 1"  avril  1892),  630356  à 
630360  630381  à  630385  (19  mars/1"  avril  1900), 
636901  à  636950  (18  septembre/1"  octobre  1900:, 
633251  à  638300  (19  mars/1"  avril  1901),  646446  à 
646450  (19  mars/1"  avril  1900). 

A  1.250  roubles  or 
650026  à  650075  (19  mars/1"  avril  1901),  688976 
à  689005  (19  mars/1"  avril  1900),  691326  à  691345 
691366  à  691375  (18  septembre/1"  octobre  1900), 
693876  à  693925  700376  à  700425  (19  mars/1"  avril 
1901),  737726  à  737775  (20  mars/1"  avril  1893), 
757176  à  757225  783226  à  783275  (19  mars/1"  avril 
1901),  809676  à  809725  (20  rnars/1"  avril  1899), 
842816  à  842825  (19  septembre/1"  octobre  1894), 
858116  à  858125  (19  mars/1"  avril  1900),  894706  à 
894715  (19  septembre/1"  octobre  1898),  902476  à 
902525  (19  mars/1"  avril  1901),  914706  à  914715 
996386  à  990405  (20  mars/1"  avril  1899),  1004786 
à  1004795  (19  septembre/1"  octobre  1897),  1007276 
k  1007285  (19  septembre/1" octobre  1892),  1012026 
à  1012075  (19  mars/1"  avril  1901),  1028186  à 
1028225  (20  mars/1"  avril  1891). 

A  3.125  roubles  or 
1077901  à  1077950  1092251  à  1092300  1146151  à 
1146200  1209351  à  1209400  1223051  à  1223100  (19 
mars/1"  avril  1901  ï,  1231201  à  1231225  1232251  à 
1232300  (18  septembre/1"  octobre  1900),  1293601 
à  1293650  1315651  à  1315700  (19  mars/1"  avril 
1901),  1353526  à  1S53550  (19  mars/1"  avril  1S00), 
1368301  à  1388350  (18  septembre/1"  octobre  1900), 
1380651  à  1380700  (19  mars/1"  avril  1901). 
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OBLIGATIONS  CONSOLIDEES  4  O/O 

des  Chemins  de  fer  Russes 

DE  LA  DEUXIÈME  SÉRIE  (ÉMISSION  1889) 

La  Commission  impériale  d'amortissement  a 
procédé  le  18  juin /1er  juillet  1901,  au  tirage  des 
obligations  de'  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  18  septembre/ 1"  octobre  1901: 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat;  à 
Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères;  à  Londres, 
chez  MM.  N.  M.  Rothschild  and  Sons;  à  Berlin, 
à  la  Direction  de  la  Disconto-Gesellschaft  et  chez 
M.  S.  Bleichrœder  ;  à  Francfort-s-Mein,  chez  MM. 
M.  A.  von  Rothschild  und  Scehne. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


229201  à  229250 
358951  359000 
471401  471450 
510701  510750 
704901  704950 
746201  746250 


A  125  roubles  or 
267751  à.  267800 
393551  393600 


474201 
554851 
716401 
764801 


474250 
554900 
716450 
764850 


A  625  roubles  or 
787860  à  787909  830610  à  830659 
976860   976909   1058260  1058309 

A  1.250  roubles  or 
1193210àll93259  1223560àl223609 
1324310  1324359   1330860  1330809 
1401660  1401709   1464410  1464459 


296351  à  296400 
418551  418600 
497401  497450 
700051  700100 
717451  717500 


8527604  852809 
1090260  1090309 

1281860àl281£09 
1373660  1373709 
1471260  1471309 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


1475810  1475859 
10(57010  1507659 
1097560  1697009 
1718760  1 i  18809 
1829810  1829859 
1912060  1912709 
2*XX)410  2000459 
2056060  20:>6109 

2155460à2155509 
2267660  2267709 
•2:5167 10  2316759 
2437210  2487259 


1483860 
1593910 
1700510 
1755210 
1834910 
1920760 
2009216 


1483909 
1593959 
1700  59 
1755259 
1834259 
1920809 
2009259 


1526060 
1663060 
1700610 
1759460 
1834410 
1980110 
2018060 


1520109 
1663109 
1700659 
1759509 
1834459 
1980159 
2018109 


A  3.125  roubles  or 
2170O0Oà2176709  2246010à2240059 
2301000  2301109    2301260  2301309 
2333160  2883900    2430210  2430259 
2443900  2440009    2472610  2472059 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le  18 
septembre/ 1"  octobre  1901;  dans  le  cas  contraire, 
le  montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  consolidées  4  0/0  des 
Chemins  de  1er  Paisses  de  la  deuxième  série  (émis- 
sion 1889  ,  sorties  aux  tirages  antérieurs  et  non 
présentées  au  remboursement  à  la  date  du  18  juin/ 
1"  juillet  1901 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d"intèrèt.) 

A  125  roubles  or 

8201  8202  8204  à  8203  8208  8210  à  8214 
8229  à  8232  8234  8235  8247  à  8242  8250  (18 
septembre  1"  octobre  1900;,  8401  <20  mars/ 
1"  avril  1898),  12980  12981  (19  septembre /l" 
octobre  1893),  21301  à  21305  21372  21374  à 
21370   21383    21381    21395    (20   mars/1"  avril 

1897)  ,  2011O  à  26115  [19  septembre/ 1er  oc- 
tobre 189-4),  33097  3J.0)8  33021  à  33025  33028 
33030  &3033  33036  à  33  )33  33047  à  33050  (18 
septembre/1"  octobre  1903  ,  35801  à  3)850  (19 
mars/1"  avril  1901).  39093  à  39100  19  mars/ 
1"  avril  19U0),  49:250  49257  49259  à  49268  49271 
à  49275  49281  49287  à  49290  49297  à  49299  1*3486 
49420  49429  49130  49435  à  49437  (20  mars/le 
avril  1899),  49911  à  49917  (19  septembre/1"  oc 
tobre  1890»,  52053  à  52055  52057  52058  52005  à  52069 
52o75  à  52U80  52(88  520  9  52091  52092  52094  52096 
52097  54826  54829  54832  54833  54836  54835  54847  à 
54850  (19  mars/1"  avril  1900),  54975  54994  à 
54998  (20  mars/1"  avril  1896),  57351  57355 
57356  57358  à  57360  57Ï62  à  57366  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1897),  63963  63967  63970  63994 
63990  à  63938  (19  mars/1"  avril  1900),  66624  a 
66627  00648  600 40  (19  septembre/1"  octobre  1899), 
73001  73004  73007  7;;ol5(19  sept6mbre/l"  octobre 

1898)  ,  73-?82  73883   (19  septembre/1"  octobre 
1893),  76602  76003  70029  (19  saptembre/1"  oc 
tobre  1899),  70851  à  769  )0  19  mars/1"  avril  1901), 
85601  à    85005  SV507  85623  85524  85630  à  85635 
85012  à  85050  (18  septembre,  1"  octobre  1900), 
80319  20  mars/1"  avril  1899),  87832  (20  mars/ 
1"  avril  1895),  88105  SS166  88170  88171  88135  88187 
'18  septembre/1"  octobre  1900),  80055  89602  896 ^4 
89069  89670  89681  89091  89694  89695  93053  93054 
93057  930S1  93067   930.58  93080  93094  (19  septem- 
bre/1" octobre  1899\  97001  à  97050  (19  mais/1" 
avril  M),  98060  98061   98073  98032  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1895),  98731  98738  98739  98742 
98744  à  98746   (19  septembre/1"  octobre  1898), 
98981  98982  93995  (20  mars/1"  avril  1896),  103606 
103648  (20  mars/1"  avril  1897),    105827  à  105343 
(19  mars/1"  avril  190O),  110685  à  110089: 18  sep 
tembre  1"  octobre  1900),  114641  à  114048  114>i46 
114650    19  septembre/1"  octobre  1898),  117920 
à  117923  117920  117927  (20  mars/H  avril  1895), 
120629  (19   septembre,!"  octobre  1895),  1215o6 
121575  à  121585(2)  mars/1"  avril  1899),  1220ol  a 
122078  Vï>08-2  122086  1220S7  (18  septembre/ 1er  oc. 
tobre  Î90Ô),  123501  à  123550  (19  mars/1"  avril 
1900),  123902  (19  septembre/1"   octobre  1893), 
129301  a  120303  129312  12J315  129341  (19  septem- 
bre/1" octobre  1895i    132819   132822  (20  mars/ 
1"  avril  1898),   142798   li2799  (19  septembre/1" 
octobre  1S92i.  142878   142879  (20  mars/1"  avril 
1301,,   146101   140110   (20    mars/1"-  avril  1897), 
150831  à  150337  (19  septembre/1"  octobre  1898), 
156117  156118  15*5134  iio  septembre/1"  octobre 
1896),  160355  à  160359  160301   160362  (19  septem- 
bre'1"  octobre  1898i.    101828   161829  101837(20 
tnars/1"   avril    1897),    168714   168715   168733  à 
163743  (19  septembre/ 1"  octobre    1897),  172717 
1727.24  (20  mars/1"  avril  1896),  17290O  172988  à 
172900  172994  172995  (20   mars/1"  avril  1897), 
178035  17X045  17804b   (20  mars/1"  avril  1894), 
178055  (20  mars/1"  avril  1898),    189003  à  189005 


19  septembre  1"  octobre  1892),  190509  à  190512 
190526  à  190531  190533  190544  190545  190548  (18 
septembre  1"  octobre  1900),  194903  194904  194914 
à  194910  19  mars/1"  avril  1900),  1952Ù1  à  195203 
195207  h  105211  195219195223a  1952201  95228a  1952-31 
lvc,2  4  195235  195245  195246  (18  septembre /l" 
octobre  1900),  197501  (19  septembre/1"  octobre 
1890),  198397  (20  mars/1"  avril  1897),  199316  199335 
L99342  199343  (20  mars/1"  avril  1898),  199070  199671 
(20  mars/1"  avril  1893),  200540  (20  mars/ 1"  avril 

1894)  204051  à  204700  (19  mars/1"  avril  1901), 
207904  (19  septembre/ 1"  octobre  1899),  209401  à 
209407  209410  à  209412  209751  209750  209759  à 
209764  809766  209708  à  20977G  209772  à  209780 
209783  à  209787  209789  à  209791  209793  209800  ^18 
septembre/1"  octobre  1900),  213701  à  213750  (19 
mars  1"  avril  1901),  218966  218967  219853  à  219863 
219880  219892  à  219898  (19  septembre /l"  octobre 

1897)  ,  222254  (20  mars/1"  avril  1894),  228075 
288076  (19  septembre/1"  octobre  1894),  228401  à 
228450  19  mars/1"  avril  190b).  229603  229604  (20 
mars/1"  avril  1895),  230208  236219  à.  230224 
236231  à  236886  236241  (19  septembre/1"  octobre 

1898)  .   254927  254928  (19  septembre/1"  octobre 

1895)  259221   250222   259242   (20  mars/11"'  avril 

1897)  ,  260072  266075  à  266079  266089  à  200094 
271416  à  271421  (20  mars/1"  avril  1895),  287912 
287919  287922  287923  287933  (19  septembre/1"  oc- 
tobre 1897),  299601  à  299650  (19  mars/1"  avril 
1901)  300732  300739  300740  (19  septembre/l"  oc- 
tobre; 1897),  301823  301841  301846  à  301850  (19 
septembre/1"  octobre  1898),  303901  à  303905 
803908  à  303913  303933  à  303937  303947  (20  mars/ 
1"  avril  1899),  307910  à  307913  307923  307925 
307939  307940  307950  (19  septembre/1"  octobre 

1896)  ,  308801  à  308850  (19  mars/1"  avril  1901), 
309805  3O9206  (19  septembre/1"  octobre  1892), 
311101  à  311150  311001  à  311650  (19  mars/1"  avril 
1901),  315856  315860  315868  à  315888  (19  septem- 
bre 1"  octobre  1896),  317213  à  317217  (20  mars/ 
1"  avril  1898),  324242  (20  mars/1"  avril  1890), 
3-'(5451  a  326500  (19  mars/1"  avril  1901),  330117 
330120  330123  330124  330131  330144  330147  (20 
mars/1"  avril  1899),  332193  (20  mars/1"  avril 
1895),  332437  à  332440  (20  mars/1"  avril  189/), 
352054  352668  à  352671  (19  septembre/ 1"  octobre 
1894)  356851  356885  350886  356888  à  356894  (19 
mars/1"  avril  1900),  359227  (19  septembre/1" 
octobre  1894),  360805  360806  360814  360818  à 
860824  300323  360835  360840  360843  à  300850  (18 
septèmbre/1"  octobre  1900),  373101  à  373150 
375001  à  375150  (19  mars/1"  avril  1901),  381200 
(19  septembre/1"  octobre  1894),  385435  (20  mars/ 
1"  avril  1895),  391009  à  391073  (20  mars/1"  avril 

1898)  391902  à  391913  391920  391921  391927  à 
391033  (18  septembre/1"  octobre  1900),  392874  a 
392878  (20  mars/1"  avril  1898),  394709  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1896),  400913  400944  (20  mars/ 
V  avri  1895)  403632  403030  403037  403641  (20 
mars/1"  avril  1893),  406021  400020  406027  406029 
à  406031  (20  mars/1"  avril  1899),  412154  412165 
412166  412180  412191  (20  mars/1"  avril  1898), 
423451  423452  423486  à  423492  423497  à  423500  (19 
mars/1"  avril  1900),  428775  428776  423790  à 
488798  42S795  à  428799  (18  septembre/1"  octobre 
1900)  431342  431343  (19  septembre/1"  octobre 
1893)  431813  à  431815  431833  à  431835  431837  à 
431839  (20  mars/1"  avril  1899),  432006  432164  (20 
mars/1"  avril  1898),  446901  à  446950  (19  mars/ 
lu  ayrii  1901),  446951  à  4469G5  (19  mars/1"  avril 
1900),  458613  a  478615  (19  septembre '1"  octobre 
1897  460305  400320  460336  460337  460340  a  460344 
460349  (19  mars/1"  avril  19J0),  464258  464288 
404296  464297  (19  septembre/ 1"  octobre  1898), 
405024  405025  (19  septembre/1"  octobre  1894), 
869932  à  400930  (20  mars/1"  avril  1898),  4/2155  à 
472163  472197  472198  (19  septembre/1"  octobre 
1899),  473037  à  473039  (19  septembre/1"  octobre 
1897)  477401  477403  à  47/400  477408  à  47/411 
477415  à  477421  477431  à  477433  477438  à  477440 
477440  (19  septembre/1"  octobre  1898),  485307 
485324   485337   435349   485350  (20  mars/ 1er  avn' 

1897)  491082  à  491080  491096  (19  septembre/le 
octobre  189o),  497101  497106  à  497110  497127  à 
497131  497149  (19  mars/1"  avril.  1900),  500494  a 
500500  (20  mars/l"  avril  1897),  502551  à  502508 
50257.4  à  502579  502583  à  502593  502590  à  502600 
519101  à  519106  519111  519124  51x135  à  519141 
51915Ô  (18  septembre/1"  octobre  1900),  519702 
(19  septembre/1"  octobre  1896),  520915  520916 
520935  (19  septembre/1"  octobre  1899),  524425 
(19  septembre/1"  octobre  1893),  527953  5279o5 
20  mars/l"  avril  1895),  528685  (20  mars/1"  avril 

1898)  ,  544079  544098  (  19  septembre/ 1  "  octobre 
1899     555351   à   555356   555360  à  555371  526177 


555385  à  555388  555391  555392  (19  mars/1"  avril 
1900),  555751  555752  555703  555778  555780  à  555800 
557008  557020  5  570  41  557046  5  57047  (19  septem- 
bre/1" octobre  1899),  557551  à  557600  (19  mars/ 
1"  avril  1901),  557651  557657  557696  557697  (20 
mars/1"  avril  1895),  560837  à  560841  (20  mars/ 
1"  avril  1896),  562909  à  502933  (19  septembre/1" 
octobre  1899),  565362  (20  mars/1"  avril  1896), 
567262  567274  à  567276  (19  septembre/1"  octobre 
1897),  587252  à  587257  (20  mars/1"  avril  1896), 
589244  (19  septembre/1"  octobre  1898),  594315 
504322  594323  594339   594340   (20  mars/1"  avril 

1899)  ,  599502  599522  à  590524  599533  (19  septem- 
bre/1" octobre  1898/,  002357  à  602378  002389 
002090  (19  septembre/1"  octobre  1897),  603708  à 
003714  603735  003740  003741  003743  003747  à  603750 
(18  septembre/1"  octobre  1900),  600363  à  606365 
006370  à  606379  (19  septembre/1"  octobre  1896). 
606809  606825  à  606837  (19  septembre/1"  octobre 
1895),  614829  614830  (20  mars/1"  avril  1895), 
621877  621878  6-4893  (20  mars/1"  avril  1899), 
623301  623302  623306  623307  623313  023316  623329 
623333  623334  623339  à  023344   (19  mars/1"  avril 

1900)  ,   624262   624294   624295   (20  mars/1"  avril 

1899)  ,  624314  à  62431-1  624342  (19  septembre/1" 
octob  e  1899),  627854  627856  627857  627890  027891 
(20  mars/1"  avril  1894),  628954  628963  à  628972 
628976  028977  (19  septembre/1"  octobre  1899), 
635401  à  635403  035409  035410  635413  à  635418 
635427  635432  à  635450  (18  septembre/1"  octobre 

1900)  ,  635962  635964  0535883  à  036000  (19  mars/1" 
avril  190;'),  641713  à  64171*5  (19  septembre/1"  oc 
tobre  1898).  643000  (20  mars/l"'  avril  1896). 
643(551  à  643700  (19  mars/1"'  avril  1901),  653288 
653289  (19  septembre/1"  octobre  1893),  659603 
659014  659615  659634  059037  (19  septembre/1"  oc- 
tobre 1898),  003952  003958  6^3959  603908  663975 
(19  septembre/1"  octobre  1899),  072082  (20  mars/ 
1"  avril  1891),  678061  à  078100  (19  mars/1"  avril 

1901)  ,  683005  683006  (20  mars/1"  avril  1891), 
084907  684919  à  684923  (20  mars/1"  avril  1896), 
685177  (19  septembre/1"1'  octobre  1898),  08501.)  a 
685619  685030  à  685033  685636  (19  mars/1"  avril 
1900),  689582  (20  mars/1"  avril  1891),  694334 
0O4335  (19  septembre/1"  octobre  1894),  69o82:> 
095820  19  septembre/1"'  octobre  1891),  6962/4 
696276  à  090278  696281  (20  mars/1"  avril  1898;, 
700302  700306  700307  700310  700312  à  700317  700319 
à  700321  700324  700325  700329  à  700333  700339  à 
799341  700347  à  700350  (19  septembre/1"  octobre 
1900),  704151  à  704200  (19  mars/1"  avril  1901. 
709986  à  7099(59  709971  709976  à  709982  709990 
709992   710000   (19   septembre/1"  octobre  1896) 

à  710850  711601  à  711650  (19  mars/lc 
1901),  715065  (19  septembre/1"  octobr* 
710700  (18  septembre/1"  octobre  1900) 
à  718050  723501  à  723550  (19  mars/1* 
avril  1901),  727422  727434  727435  (20  mars/1"  a^n 
1899),  741140  (20  mars/1"  avril  1898),  745205  i 
745*>09  745212  745217  745219  745220  745228  à  74523; 
745240  à  745255  745247  745249  (18  septembre/11' 
octobre  1900),  745852  745857  745*58  745882  74588 
745888  745890  747306  à  747320  747343  à  7473o0  (1 
septembre/1"  octobre  1898),  751882  à  751893  (V 
mars/1"  avril  1901),  761112  701113  761122  70112 
761126  761137  à  761141  (19  septembre/1"  octobre 
1898)  761332  761333  (19  septembre/1"  octobre 
1893),  762858  à  762807  762883  762884  (18  septen. 
bre/1"  octobre  1900). 


710801 
avril 
1890), 
18001 


i; 


A  625  roubles  or 
773940  à  773949  (19  septembre/1"  octobre 
1893)  774540  à  774559  (19  septembre/ 1"  octobre 
1898  ,  778610  à  778659  (19  mars/1"  avril  1901) 
797550  à  797559  (19  septembre/ 1"  octobre  189/ 
825320  à  825324  (19  mars/1"  avril  1900),  83140o  < 
831409  (19  septembre/1"  octobre  1896  ,  849610  . 
849014  (19  septembre/ 1"  octobre  1899)  8/31^  < 
873199  (20  mars/1"  avril  1894),  ^  %f£» 
190  mars/1"  avril  1899),  890470  a  8904/9  (18  sep 
Œ  octobre  1900),  893-360  à  893364  693375  i 
893379  893385  à  893394  (19  septembre/l"  octo  m 
1899),  893510  à  893559  (  9  maW  -^l  g ). 
901925  à  901959  (20  mars .  1» .  avril  1899),  912440  . 
912444  (20  mars/1»  avril  1*97), 
934190  à  934194  945475  à  94o489  .*™ 
10M111  QRiSfifl  n  904409  19  mars/1"  avril  uui 
KlO  ï î  968429  968450  à  908459  (20  mars/ 1«  avn 


986410  à  908429  968450  à  908459  (20  mars/ i-  avn  , 
1899)  976950  à  97b959  (19  septembre/1"  octobr.  g 
1K98)  994570  à  994579  (19  septembre/1"  octobr  g 
S)  996  60  à  996184  (19  mars/1"  avril  190  rï1 
1001120  ï 1001124  1001135  à  1001139  (20  mars  1 
avril  1899; 1005165  à  1005179  (19  m ars/l-avr 
1900    1007040  à  1007044  (20  mars/1"  avril  189.» 
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■D7410  à  1007410  1007425  à  1007434  1007445  à 
11007459  (18  septembre/l"octobre  l'JOO),  1021505 
1  1021509  (19  septembre  1"  octobre  1898),  1033650 
[  1032654  il9  mars/1"  avril  19J0),  1035980  à 
D35999  (19  septembre/1"  octobre  1895),  1038565  à 
M33509  (19  mars  1  1  avril  l'.iJO  .  1050280  " 
1050281  1050300  à  1050304  (20  mars/1"  avril 
1898),  1067260  à  1057264  1037270  à  1067274  1067280 
ï  1067289  1067295  à  1037299  10673  '5  à  1067309  (18 
Septembre/1"  octobre  1900),  1094760  à  1094769 
094790  a  1094794  (19  septembre/1"  octobre  1896) 

A  1.250  roubles  or 
1 1158610  à  1158619.  (20  mars/1"  avril  1895), 
.164420  à  1161459  (18  septembre/1"  octobre  1900), 
182110  à  1182159  1187010  à  1187029  1187040  à 
187059  19  mars/1"  avril  1901).  1193130  à  1193139 
19  mars  1"  avril  1900),  1194000  à  1191009  (19  sep 
embre  'l"  octobre  189d),  1205350  à  1205359  (19 
eptembre  1"  octobre  1897),  120977U  à  120977*9 
212690  à  1212699  (19  mars/l"avril  1900).  1216150 
1216159  (20  mars/1"  avril  1899),  1223360  à 
223369(20  mars/ 1"  avril  1897).  1224470  à  1224499 
18  septembre/1"  octobre  1900),  1244410  à  1244459 
257610a  1257659  (19  mars/1"  avril  1901),  1258310 
1258329  (20  mars/1" avril  1899),  1260460 à  1260479 

18  septembre/1"  octobre  1900),  1262320  à  1262329 
30  mars/1"  avril  1898),  1271800  à  1271809  (19 
eptembre  l"  octobre  1899),   1272490  à  1272499 

19  septembre  1"  o  tobre  1896),  1272790  à  1272799 

18  septembre/ 1"  octobre  1900),  1275610  à  1275629 

19  septembre/1"  octobre  1891),  1299960  à  1300009 
19  mars/1"  avril  1901),  1302310  à  1302319  (19 
eptembre/1"  octobre  1899),  1302890  à  1302899  (19 
eptembre/1"  octobre  1892),  1324960  à  1325009 
9  mars/1"  avril  1901),  1329180  à  1329189  1354160 

1354169  (18  septembre/I"  octobre  1900),  1374410 

1374459  (19  septembre ,1"  octobre  1897),  1375060 
1375109  (18 septembre/1"  octobre  1900),  1375480 

1375509  (20  mars/1"  avril  1896),  1376340  à 
576349  (19  septembre/1"  octobre  1890),  1404130 

1404159  (18  septembre/1"  octobre  1900),  1408160 

140820)  (19  mars/1"  avril  1901),  14)3666  à 
113679  (18  septembre/1"  octobre  1900),  1431270 
1431279  (20mars,l"avril  1895),  1437860 à  1437909 
9  mars/1"  avril  1901),  1438230  à  1438249  (18sep- 
smbre  'l"  octobre  1900),  1444290  à  1444309  (20 
iars/1"  avril  1895),  1456890  à  1456899  (19  sep- 
imbre/l"  octobre  1893),  1458440  à  1458459  (20 
iars/1"  avril  1899).  1462600  à  1462609  (18  sep- 
imbre/1"  octobre  1900),  1465040  à  1465049  1509590 

1509599  (20  mars/1"  avril  1899),  1512060  à 
S12079  (20  mars/1"  avril  1896),  1516310  à  1516359 
9  mars/1"  avril  P'01),  1525230  à  1525259  (19 
jptembre/1"  octobre  1894),  1530210  à  1530219  (19 
jptembre/1"  octobre  1895),  1530710  à  1530749 
.36510  à  1536559  (19  mars/1"  avril  1901).  1557610 
1557629  1557640  à  1557659  (18  septembre/ 1"  oc- 
ibre  1900),  1563640  à  1563649  (20  mars/1"  avril 
193),  1568490  à  1568509  (18  septembre/1"  octobre 
100),  1591230  à  1591259  159836Ô  à  1598369  (19  sep- 
imbre/. "octobre  1899),  1601260  a  1604279  1601560 
1604579  1604600  a  1604609  (20  mars/1"  avril  1899), 
128760  à  1623809  (19  mars/1"  avril  1901),  1675870 
1675899  (19  septembre/1"  octobre  1893),  1697630 
1697649  (19  septembre/1"  octobre  1897).  1719720 
1719759  119  septembre/1"  octobre  1896),  1719810 

1719859  (19  mars/1"  avril  1901),  1722360 
1722389   1727420  à  1727429   (19  mars/1"  avril 

100)  ,  1727930  à  1727939  (19  septembre/1"  octo- 
re  1898),   1732660  à  1732709  (19  mars/1"  avril 

101)  ,  1778780  a  1778789  (19  septembre/1"  octobre 
196),  1779560  à  177960.)  (19  mars/1"  avril  1901), 
'91000  4  1791009  (20  mars'l"  avril  1899),  1799260 
1799269  1799290  à  1799299  (19  mars/1"  avril 
K)0),  1829220  à  1829249  (18  septembre/1"  octo- 
re  1900),  1832300  à  1832869  (19  septembre/1"  oc - 
.bre  1891),  1860060  à  1860069  1860080  à  1860109 
9  mirs/1"  avril  1901),  1860171  a  1860179  (19 
iars/1"  avril  1900|,  1867200  à  1867209  (18 
sptembre/1"  octobre  1900),  1870150  à  1870159 
9  septembre  1" octobre  1899),  1882710  à  1882759 
9  mars  !"  avril  1901),  1890330  à  1890839  (20 
iars/1"  avril  1899).  1898810  à  1898859  1907960  à 
108009  (19  mars/1"  avril  1901).  1908890  à  1908909 
0  mars/l"avnl  1894),  1910360  à  1910409  191260 
•11299  (19  mars/1"  avril  1901),  1930580  à  1930589 
0  mars/1"  avril  1896),  1959960  à  1960009  (19 
ars  1"  avril  1901),  1971610  à  1971629  1990970  à 
91009  (19  mars/1"  avril  1900),  1995580  à  1995589 
3  septembre/1"  octobre  1899),  2023910  a  2023959 
î  mars/1"  avril  1901). 

A  3.125  roubles  or 
2069110  à  2069 159  (18  septembre/1"  octobre  1900), 


2082810  à  2082859  2084260  à  2084309  2114910 
2114959  (19  mars/1"  avril  1901),  2129360  à  2129384 
(19 septembre/1"  octobre  1899),  2159010  à  2159059 
(19  mars/1"  avril  1901),  2199585  à  2199609  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1899),  2216210  à  2216259  2246810 
à  2246X59  2248560  à  2248609  2250110  à  2250159 
(19  mars/1"  avril  1901),  2251135  à  2251159  (19  sep 
tembre/1"  octobre  1891),  2253260  à  2253309 
2278110  a  2278159  2375660  a  2375709  2388810.V2388859 
(19  mars/1"  avril  1901),  2390110  à  2390184  (19  sep 
tembre/1"  octobre  1894).  2105060  à  2405084  (20 
mars/1"  avril  1897),  2406360  à  2406384  (18  septem- 
bre/1" octobre  1900),  2408610  à  2408659  (19  mars/ 
1"  avril  1901),  2427385  à  2427409  (18  septembre/ 
1"  octobre  1900),  2430535  a  2430559  (19  septembre/ 
1" octobre  1896),  2439260  à  2439309  (19  septembre/ 
1"  octobre  1900). 
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OBLIGATIONS  CONSOLIDÉES  4  0/0 

des  Chemins  de  fer.  Russes 

DE  LA  TROISIÈME  SÉRIE  (ÉMISSION  1890) 

La  Commission  impériale  d'amortissement  a 
procédé,  le  18  juin/1"  juillet  1901,  au  tirage  des 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  18  septembre/1"  octobre  1901: 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'État  ;  à 
Paris,  chez  MM.  do  Rothschild  frères  ;  à  Londres, 
chez  MM.  N.  M.  Rothschild  and  Sons  ;  à  Berlin, 
à  la  Direction  de  la  Disconto-Gesellschaft  et  chez 
M.  S.  Bleichrœder  ;  à  Francfort-s-Mein,  chez  MM. 
M.  A.  von  Rothschild  und  Sœhne. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  125  roubles  or 

72701  à  72750 
A  625  roubles  or 
180401  à  180450   185951  à  186000    212501  à  212550 
215101     215150   218251     218300    219751  219800 
265701     265750  275001  275050 

A  1.250  roubles  or 

390101  à  39015) 
A  3.125  roubles  or 
440451  à  440500   451051  à  451100    469701  à  469750 
503351     503400   581101     581150    591101  591150 
629501  629550 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupous  échéant  après  le  18 
septembre/1"  octobre  1901;  dans  le  cas  contraire, 
le  montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  consolidées  4  0,  0  des 
Chemins  de  1er  Russes  de  la  troisième  série  (émis- 
sion 1890),  sorties  aux  tirages  antérieurs  et  non 
présentées  au  remboursement  à  la  date  du  18 
juin/1"'  juillet  1901. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'iutérèt.) 

A  125  roubles  or 

9748  9749  (19  mars/1"  avril  1900),  11056  11061 
a  11086  (19  septembre/1"  octobre  18.)9),  12008  à 
12011  12014  à  12018  12022  à  12025  12027  12031 
12033  12040  (20  mars/1"  avril  1899),  19606  à  19609 
1961S  à  19619  (20  mars/1"  avril  1898),  25269  (20 
mars/1"  avril  1894),  26713  30763  (20  mars/1"  avril 
1896),  34801  à  34804  34811  à  34813  34817  à  34829 
34833  à  34836  34838  à  34850  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1900),  35593  à  35595  (20  mars/1"  avril  1892), 
41354  41355  41370  à  41372  (20  mars/1"  avril  1898). 
41756  43139  à  43144  (20  mars/1"  avril  1896),  54451 
à  54480  54483  54485  54490  54491  54496  54498  à 
54500  (18  septembre/1"  octobre  1900),  67385  (20 
mars/1"  avril  1894),  71801  71810  71816  92251  92278 
à  92280  92293  (19  septembre/1"  octobre  1897), 
92374  à  92378  (19  septembre/1"  octobre  1899), 
96579  96592  (19  septembre/1"  octobre  1894),  97P03 
97907  à  97910  97912  à  97920  97922  97923  97923  97929 
(19  mars/1"  avril  190.1),  103408  à  103417  103431 
(19  septembre/101'  octobre  1897),  106366  106370 
106374  à  100376  106393  à  106100  (19  septembre/1" 
octobre  1898),  106401  à  106450  (19  mars/1"  avril 
1901),  106481  à  106486  (20  mars/1"  avril  1895), 
113505  113522  à  113526  113548  (20  mars/1"  avril 
1899),  114257  à  114260  (20  mars/1"  avril  1894), 
119441  119442  119445  à  119447  119449   (19  septem- 


bre/1" octobre  1896),  122101  122102  122114  à  122117 
122120  à  122123  122125  à  122127  122133  à  122135 
(19  mars/1"  avril  1900),  124051  à  124054  124056  à 
124062  124035  à  124071  124073  à  124079  124031  à 
124086  121089  124090  124092  à  124100  (18  septem- 
bre/1" octobre  1900),  124304  124308  129814  129315 
129846  138652  138654  138656  138657  138661  138667 
138608  138676  138690  138691  138695  à  138700  (19 
septembre/1"  octobre  1899),  144951  144952  144962 
144989  144997  à  145000  (19  septembre/ V  octobre 
1896),  1506*5  (19  septembre/1"  octobre  1894), 
150858  à  150861  150366  à  150870  150873  à  159879 
150882  à  150884  (19  mars/1"  avril  1900',  152600 
160207  160233  100234  (20  mars/1"  avril  1899), 
162369  162370  162399  (20  mars/1"  avril  1897). 

A  625  roubles  or 

172741  à  172745  (20  mars/1"  avril  1897),  173596 
à  173500  (19  mars/1"  avril  1900),  179436  à  179440 
(19  septembre/1"  octobre  1805),  188701  à  188705 
188711  à  188715  188726  à  188730  (20  mars/1"  avril 

1896)  ,  197251  à  197300  204501  à  204550  (19  mars/ 
1"  avril  1901),  207206  à  207210  (19  septembre/1" 
octobre  1898),  216851  à  216900  (19  mars/1"  avril 
1901),  217621  à  217625  (19  septembre/ 1"  octobre 

1897)  ,  228406  ù  228410  (19  septembre/1"  octobre 
1894),  232051  à  232100  (19  mars/1"  avril  1901), 
234811  à  234820  234831  à  234845  (20  mars/1"  avril 

1898)  ,  263511  à  263515  263526  à  263530  263546  à 
263550  (18  septembre/l"octobre  1900),  270451  à 
270500  (19  mars/1"  avril  1901),  273681  à  273700 
(19  septembre /l"  octobre  1899),  288636  à  288640 
(19  septembre/1"  octobre  1897),  290676  à  290685 
(20  mars  U"  avril  1898).  306406  à  306415  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1891),  306901  à  306950  (19 
mars/1"  avril  1901). 

A  1.250  roubles  or 

332561  à 332580  (19  septembre /l" octobre  1899), 
336851  à  336900  (18  septembre,  1"  octobre  1900), 
360351  à  360100  362401  à  362450  E84001  à  384050 
(19  mars/1"  avril  1901).  388161  à 388180  (20  mars/ 
l"  avril  1897). 

A  3.125  roubles  or 

404501  à  401550  (19  mars/1"  avril  1900),  412951 
à  413000  (20  mars/1"  avril  1898),  413601  à  413650 
(20  mars/1"  avril  1899),  429251  à  429300  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1896),  501201  à  501250  506951 
à  507000  527551  à  527600  (19  mars/1"  avril  1901), 
528501  à  528525  (19  mars/1"  avril  1900), 543951  à 
511000  (19  septembre/1"  octobre  1898),  544301  à 
544325  (19  mars/1"  avril  1900),  551901  à  551950 
567201  à  567250  (19  mars/1"  avril  1901),  569601  à 
569650  (19  mars/1"  avril  1900),  613351  à  013400 
(19  mars/1"  avril  1901),  624701a  624750  (19  mars 
1"  avril  1900). 
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OBLIGATIONS  4  O/O  DU  CHEMIN  DE  FER 

de  Kouiuk-Kharkof-Azof 

(Série  B,  1889) 

La  Commission.  Impériale  d'amortissement  a 
procédé,  le  18  juin /Ie' 'juillet  1901.  au  tirage  des 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  18  septembre/ 1"  octobre  1901  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat,  à  la 
Banque  Internationale  de  Commerce  et  à  la  Ban- 
que d'Escompte;  à  Berlin  à  la  Direction  delà 
Disconto-Gesellschaft  et  chez'  M.  S.  Bleichrœder  : 
à Francfort-s'-Moin, chez  MM.  M-  A.  von  Rothschild 
und  Sœhne,  ù  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères  ; 
à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann,  Rosenlhal 
et  C°. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  500  marks 


176 
2728 
4988 
7365 
9883 
13648 
19751 
24214 
27268 
31064 
33147 
36257 
37651 


569 
2941 
5030 
7431 
10094 
13793 
20551 
25307 
27808 
31143 
33165 
36534 
38233 


1610   1904  1928 
3161   3821  3870 
5054   5113  5844 
8586   8650  8949 
10841  10870  116.78 
14914  15211  16294 
20603  21059  22062 
25453  25494  25874 
28602  28692  28982 
31146  31153  31410 
33942  34213  34476 
36725  36755  36757 
38275  38970  39168 


2174 

2348 

2406 

4329 

4846 

4946 

6085 

6956 

7079 

9045 

9091 

9184 

12277 

12654 

13271 

16990 

18187 

18446 

22141 

22523 

22837 

26070 

26969 

27087 

29440 

29509 

30880 

32237 

32315 

32366 

35168 

35268 

35454 

36812 

36987 

37206 

39278 

39676 

39979 

4 


Li*  KGONOM I  STlfi  EUROPEEN 


40409 
42568 
45892 
48493 
51158 


r.ss:  !< 1 
01O80 
06008 
(102 '.S 
7;U;>4 
;:oi2 
79002 


40945 

18203 
46104 

48591 
51191 


58849 

unoo 

tu  1595 
69403 
73988 
77715 
79681 

962 
4287 
5797 
78(51 
13288 
15509 
18913 
21122 
25974 
30693 
88268 
36088 
41228 
45147 
47827 
50481 
54849 

1264 
3808 
7066 
12460 
14613 
17233 
19473 
22131 


41216 
43525 
16487 
■19313 
52038 
54556 
57364 
58921 
61942 
H6652 
69575 
74182 
77822 
80031 

1471 
4400 
6040 
8663 
13738 
16040 
19005 
21185 
26667 
30996 
33457 
36551 
11715 
45280 
47871 
50500 
51897 


41751 
14847 
47339 
49502 
52961 
55057 
57720 
59397 
63880 
68390 
69825 
74810 
78017 


41373 
H307 
I  1589 
19427 
52115 
54826 
57376 
59342 
62137 
67580 
69769 
74362 
77949 
80614 

A  î.ooo  mar 

1624  1738 
4802  5229 
6617  7072 
8666  9076 
13741  13838 
17144  17320 
19117  19388 
21409  21860 
26927  29021 
31344  31905 
33776  34197 
36714  39392 
41821  43341 
45806  46273 
49014  49035 
51628  51634 
54968 


41946 
1888 
17700 
50726 
53278 
55557 
58180 
59893 
64258 
68524 
71625 
75921 
78186 

ks 
1790 
5302 
7168 
11169 
11708 
17563 
19861 
22103 
29146 
32219 
34459 
40221 
43353 
46580 
49548 
52324 


42-336 
45441 
47854 
50931 
53377 
55609 
58496 
60088 
64714 
68593 
72990 
76389 
78564 


42M7 
45703 
18201 
51090 
53970 
55907 
58641 
69659 
65305 
69095 
72999 
77211 
78586 


4006 
5673 
7224 
11890 
14761 
17  709 
19917 
22836 
29414 
32328 
31492 
40747 
44153 
46749 
50019 
53215 


4012 
5697 
7754 
12163 
15044 
17737 
20107 
24590 
30523 
32750 
35419 
41181 
44826 
17122 
50235 
53473 


A  2.000  marks 
1753   2445   2599  2656 
4129   52:30  5311 


8277  8742  8803 
12733  12780  12947 
11022  15020  15481 
17780  17803  17954 
20333  20508  30665 
22284  243050  23112 


5753 
8S24 
1:3096 
1.-.753 
180130 
20624 
38149 


2984 
6194 
9490 
1:3693 
16732 
18599 
20711 


3090 
6670 
10972 
13938 
16943 
18792 
20803 


678 
4242 
5732 
7756 
13244 
15017 
18497 
20223 
21051 
30602 
32941 
36055 
41206 
45100 
47769 
50434 
54658 

469 
3252 
6885 
11679 
14105 
17031 
19262 
20962 

Los  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  uV  tous  les  coupons  échéant  après  le  18 
septembre /1er  octobre  1901;  clans  le  cas  contraire 
le  montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de  fer 
Koui  sk  Kharkol'-Azof,  série  B  [émission  1889),  sor- 
ties aux  tirages  antérieurs  et  non  présentées  au 
remboursement  a  la  date  du  18  juin/i»  juillet 
19ol. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  500  marks 
114  340  (19  mars/1»  avril  1901),  624  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1900),  637  9^6  (19  mars/1" 
avril  1901),  1073  (19  mars/ 1"  avril  1900),  1097  (19 
septembre/1"  octobre  1899,  1143  1281  (19  mars/ 
1"  avril  1901),   1618  (18  septembre/1"  octobre 

1900)  ,  1698  2023  2110  (19  mars/1"  avril  1900), 
2435  18  septembre/1"  octobre  1900),  2855  3628 
(19  mars/1"  avril  1901),  4060  4086  (18  septem- 
bre/1"- octobre  1900),  4567  4812  5015  5245  (19 
mars/1"  avril  1901),  5622  (19  septembre/ 1"  oc- 
tobre 1899),  56(55  (19  mars/1"  avril  1900  ,  5717 
5960  0023  (19  mars/1"  avril  1897),  6030  (18  sep- 
tembre/1''  octobre  1900),  6406  (5791  19  mars/l» 
avril  19ol  ,  7512  (19  mars/1"  avril  1900),  7603 
(19  mars/1"  avril  1901),  8350  (18  septembre  1» 
octobre  1900).  8628  20  mars/1"  avril  1897).  9J56 
(18  septembre/1"  octobre  1900),  9300  9812  (19 
mars  1"  avril  1900),   10047  (19   mars/1"  avril 

1901)  ,  10360  (19  septembre/1"  octobre  1899),  10282 
10888  :18  septembre/1"  octobre  19J0),  11219  (19 
mars/1"  avril  1900),  11287  (19  mars/1"  avril 
1901),  11335  18  septembre/1"  octobre  1900), 
11689  12237  12312  (19  mars/1»  avril  1901).  12395 
(19  septembre/1"  octobre  1899),  12618  (18  sep- 
tembre'!" octobre  1900),  12719  13041  13237  (19 
mars/1»  avril   1901),    13801   (19  mars/1"  avril 

:>.'">.  i:;  13990  14029  14427  14421  14765(19 
mars/1"  avril  1901),  15077  (18  septembre/1»  oc- 
tohre  1900),  15146  15523  15866  15928  15939  16610 
16646  16816  16935  17061  17316  17341  19  mars/1" 
avril  1901  .17555  19  mars/1»  avril  1900),  17561 
17904  17999  18111  18227  18447  18702  18917  18948 
(19  mars/1»  avril  1901),  19043  (18  septembre/1" 
octobre  1900),  19053  (19  mars/1"  avril  1900), 
19070  1  9322  (18  septembre/ 1"  octobre  1900).  19387 
(19  mars/1»  avril  1900),  19446  19540  20066  20122 
20164  2)299  20916  21301  21831  (19  mars/1"  avril 
1901),  21889  22125  (19  mars/1"  avril  190  ))  23674 
(18  septembre/1"  octobre  190C),  22711  (19  mars/ 
1"  avril  1901),   22932  (18  septembre/1"  octobre 

1900)  ,    23233  23251  23903  23904  (19  mars/1"  avril 

1901)  ,  24248  (18  septembre/1"  octobre  1900) 
24592  (19  mars/1"  avril  1901),  24742  (19  septem- 


bre 1"  octobre  1899),  247  48  25065  (19  mars/1" 
avril  1901),  25101  (18  septembre/1"  octobre  1900), 
25608  27661  26)54  26260  264(59  (19  mars/1»  avril 
1901  ,  26529  (18  septembre/1"  octobre  1900), 
26676  26V37  27119  27339  27456  27610  (19  mars/1» 
avril  1901),  27667  (19  septembre  1"  octobre  18b9  . 
27772  19  mars/1"  avril  1901),  27802  (18  septem- 
bre/1" octobre  190J),  27816  (19  mars/1»  avril 
1901),  27887  (19  septembre!»  octobre  1900), 
28074  (19  mars/1»  avril  1901),  28135  (19  mars/1» 
avril  1903),  28292  (19  septembre/1"  octobre  1899), 
28487  (19  mars/l"  avril  1901),  28665  (18  septem- 
bre/1" octobre  1900  ,  28925  (19  mars/l"  avril 
19:i0).  29732  v18  septembre/1"  octobre  190.  ,  30031 
30074  09  mars/1"  avril  1901),  30204  (19  mars/1» 
avril  1900),  30267  (19  mars/1»  avril  19ul).  30322 
(19  mars!»  avril  19o0),  30413  (20  mars  1"  avril 
1899),  30524  (19  mars/1"  avril  1900),  30757  (19 
septembre/1»  octobre  1899).  30760  31058  31103 
(19  mars/1»  avril  1901).  31245  (18  septembre/1" 
octobre  1900),   31250  (19  septembre/1"  octobre 

1899)  ,  31271  (19  mars/1"  avril  1901),  31369  (19 
septembre  1"  octobre  1899),   31539  31639  31976 

19  mars/1"  avril  19011,  32050  (18  septembre /l" 
octobre  1900),  32650  (19  mars/1"  avril  1901), 
32717  (19  mars/1"  avril  19001,  32814  (19  mars/1" 
avril  1901),  32815  (19  septembre/1"  octobre 
1899;,  32893  (18  septembre '1"  octobre  1900), 
33028  33039  (19  mars/1"  avril  1900),  33090 
33202  [19  mars/l«  avril  1901),  33395  (19  mars/ 
1"  avril  1900),  33600  33787  (19  mars/1"  avril 
1901),  33995  (19  mars/1»  avril  1900),  34266  34353 
(19  mars/1"  avril  1931),  34440  (19  mars/1»  avril 
1900  .31529  (18  septembre/1"  octobre  1900),  35811 
35829  (19  mars/1"  avril  1901)  35921  (19  septem- 
bre/1" octobre  1893),  35965  (19  mars/l"  avril 
1901),  36029  36037  (18  septembre/1"  octobre  1900), 
36137  (19  mars/l"  avril  1900),  36442  (18  septem- 
bre/1" octobre  1900),  36765  (19  mars/1»  avril 

1900)  ,  36821  (19  septembre/1"  octobre  1899), 
3b908  (19  mars/l"  avril  1901),  37241  (18  septem- 
bre/1" octobre  1900),  37334  (19  mars/1»  avril 

1901)  ,  37 '.57  (18  septembre/1"  octobre  1900), 
3746t  (19  mars/l»  avril  1901),  37709  (19  septem- 
bre/1» octobre  1899),  38360  (19  mars/l"  avril 
1901),  38593  (18  septembre/1"  octobre  1900), 
38601  (19  mars/l"  avril  1900),  38714  38767  (  19 
mars  1"  avril  1901),  38908  38964  39078  (19  mars/ 
1»  avril  1900),  39085  (19  mars/l»  avril  1901), 
10134  40263  (18  septembre/1"  octobre  1900), 
40352  19  mars  1"  avril  1901 /,  40418  (19  mars/ 
1»  avril  1900),  40150  41533  42525  42815  43092 
43226  43245  -43258  (19  mars/l»  avril  1901),  43525 
43562  (19  mars/l"  avril  1900),  43753  (18  sep- 
tembre/1» octobre  1900),  43828  (19  mars/l» 
avril  1900),  43988  43996  43997  44144  44298  (19 
mars  1"  avril  1901),  44830  45175  (19  septembre/ 
1"  octobre  1899),  4)191  (19  mars/l"  avril  1901), 
45457  46192  (19  mars/l"  avril  1900),  46.11  (18 
septembre/1"'  octobre  1900).  46521  (19  mars/l" 
avril   1901),   46878  (18   septembre/1"  octobre 

1900)  ,  47305  (19  mars/l"  avril  1900),  47435  (19 
mars/l"  avril  1901),  47468  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1903),  47652  19  mars/1»  avril  1901),  47757 
(18  septembre/1"  octobre  1900),  47897  (19  mars/ 
1"   avril  1900),  48081  48801  (19  mars/l»  avril 

1901)  ,  49154  (19septembre/l" octobre  1899),  497)0 
(18  septembre '1»  octobre' 1900),  50031  (19  mars/ 
1"  avril  1900),  50297  (19  mars/l»  avril  1901,, 
51468  (18  septembre/1»  octobre  1900  ,  51858  52032 

19  septembre/1"  octobre  1899),  53406  53429(18 
septembre/1"  octobre  1900),  53448  (19  septembre/ 
1"  octobre  1899),  53457  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1900).  51076  (19  mars/1»  avril  1901),  54313 
(19  mars/l"  avril  1900),  55212  55376  55392  55772 
56546  57088  58782  (19  mars/l"  avril  1901),  58792 
(19  mars/l"  avril  1900),  58802  (18  septembre/1» 
octobre  1903),  58994  (19  septembre/ 1»  octobre 
1899),  59007  (18  septembre/1"'  octobre  1900), 
59209  (19  mars/l"  avril  19011,  59351  (18  septem- 
bre/1" octobre  1900),  59396  50647  60021  (19  mars/ 
1"  avril  19JÎ;,  60O6O  (19  mars/l"  avril  1900), 
60259  (18  septembre/1"  octobre  1900),  60309  19 
mars/l"  avril  1901),  60974  (19  septembre/1" 
octobre  1899),  61404  61580  61586  61845  61924  63078 
63295  (19  mars/l»  avril  1901),  63311  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1900),  63446  63676  (19  mars/ 
1"  avril  1901),  63699  (19  mars/l»  avril  1900). 
63896  64282  64291  61526  64580  (19  mars/l"  avril 
1901),  64596  (19  mars/l"  avril  1900),  65095  65524 
(19  mars/l"  avril  1901),  65949  (18  septembre/1" 
octobre  1900),  66469  66789  67538  67942  (19  mars/ 
1»  avril  1901),  68399  (19  neptembre/l"  octobre 
1899),  68622  (19  mars/l»  avril  19011,  68760  (18 
septembre/1"  octobre  190  ),  68777  68957  69057 
69324  70012  70122  70468  70589  70663  71122  71415 
71507  72246  72668  73109  73594  73858  73902  74856 
75273  75395  75779  75951  76515  76698  76814  76889 
76924  77559  78113  78622  (19  mars/l"  avril  1901). 
78906  (18  septembre/!"  octobre  19031. 


A  1.090  marks 


49  (18  septembre/1"  octobre  1900),  179  (19 
mars/l»  avril  19011,  1157  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1900),  1223  1413  3352  3383  3676  4169  (19 
mars/l"  avril  1901),  4344  (19  mars/l"  avril 
1900),  4709  (19  mars/l"  avril   1901),  4865  (19 


septembre/ 

1"  octobre  1900),  6866  (19  mars/l"  avril  19,0) 
7053  7237  (18  septembre/ 1"  octobre.  1900),  73t5 
/3d2  (19  mars/l"  avril  1900),  7453  7716  (18 
mars/l»  avril  1901),  7742(19 mars/l"  avril  19C01, 
7859  80/2  8358  (19  mars/l»  avril  1901),  8368  (18 
septembre/1»  octobre  1900),  8677  8792  (19  mars/ 
1"  avril  1901),  8914  (19  mars/l»  avril  1900), 
8946  (19  mars/l"  avril  1901),  9269  (19  mars/l" 
avril  1903),  9472  (19  mars/l  »  avril  1901),  10451 
(18  septembre/1"'  octobre  1900).  10659  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1899),  11331  (19  mars/l» 
avril  1900),  11485  11707  (19  mars/l"  avril  1901). 
117o6  (lo  mars/l"  avril  1900;,  11899  (18  sep- 
tembre/l»octobre  1900),  12016  (19  mars/l»  avril 
1901),  12033  (19  mars/l"  avril  1900),  12043  12180 
(19  mars/l»  avril  1901),  12340  (19  septembre/ 
1»  octobre  1899),  12676  12893  13027 -(19  mars/l« 
avril  1901).  13616  (19  mars/l»  avril  1900),  13708 
(19  mars/l"  avril  1901),  13815  (19  mars/l"  avril 
1900),  13850  (19  mars/1»  avril  1901),  13856  13925 
(18  septembre/1»  octobre  1900),  140U  14184  14312 
14360  14445  (19  mars/l"  avril  1901),  15146  (18 
septembre/1"  octobre  1900),  15535  15889  16381 
1660o  16809  (19  mars/1»  avril  1901),  16940  (18 
septembre/ 1»  octobre  1900),  17001  (19  mars/l" 
avril  1901),  17548  (18  septembre/1"  octobre  1900) 
17735  17760  19  mars/l"  avril  1901),  17947  (19 
septembre/1"  octobre  1897),  18142  18370  (19  mars/ 
1"  avril  1901),  18696  19088  (18  septembre/1» 
octobre  1900),  19194  (19  septembre/1»  octobre 

1899)  ,  20208  20334  20395  (19  mars/l»  avril  1901), 
21267  (19  mars/1»  avril  1900).  21408  21502  21959 
22027  23125  23391  (19  mars/l"  avril  1901),  23859 
(18  septembre/1"  octobre  1900',  23943  24508  (19 
mars/l"  avril  1901),  24691  (19  septembre/1"  oc- 
tobre 1899),  24912  (19  mars/l"  avril  1900),  25315 
(18  septembre/1"  octobre  1900),  25382  25658  (19 
mars/l"  avril  1931),  25776  (19  mars/l"  avril 

1900)  ,  26147  26361  26916  (19  mars/l»  avril  1901), 
26930  (19  mars/l»  avril  19U0),  27087  (18  sep- 
tembre 1er  octobre  1900),  27140  (19  mars/ 
1"  avril  1900),  27282  (18  septembre/1»  octobre 

1900)  ,  27511  28084  28313  (19  mars/l"'  avril  1901), 
28402  (18  septembre/1»' octobre  1900),  28600  29142 
29345  29386  29697  £9 ■00  30092  30135  30807  31151 
31239  31371  31538  32344  32695  32813  33845  34320 
35938  35210  35357  36622  (17  mars/l"  avril  1901), 
35756  (18  septembre/ 1"  octobre  1900),  36145  30559 
36740  36770  36795  36880  36S86  36951  37190  (19  mars/ 
1"  avril  1901),  38124  (19  septembre/1"  octobre 
1930),  38172  38670  38862  38959  (19  mars/l"  avril 

1901)  ,  39838  (19  mars/l"  avril  1900),  39946"  (19 
mars/1»  avril  1901),  4(1(595  (19  mars/l"  avril 

1900)  ,  41545  41731  41853  42063  42308  42314  42352 
(19  mars/l»  avril  1901),  42461  (18  septembre/1" 
octobre    1899),  42778    43423  (19  mars/l"  avri 

1901)  ,  44109  (18  septembre/1"  octobre  1900),  45264 
'•5268  45313  (19  mars/l"  avril  1901),  45374  (1< 
septembre/1"  octobre  1899),  45449  (19  mars/l» 
avril  1901),  46889  (19  mars/l"  avril  1900),  4735( 
47592  47624  47980  (19  mars/l"  avril  1901),  4809-' 
(19  mars/l"  avril  1900),  53237  54032  (19  mars/le 
avril   1901),  54194  (19  septembre/1»  octobre 

1899)  ,  51334  55056  (19  mars/l»  avril  1901). 

A  2.000  marks 
133  156  556  (19  mars/l»  avril  1901),  615  (18 
septembre/1»  octobre  1900),  628  657  (19  mars/l" 
avril  1901),  873  (19  mars/l"  avri!  1900),  1178  1336 
(18  septembre/1"  octobre  1900),  1414  1439  1981 
2741  2772  2810  (19  mars/l»  avril  lfOl),  2902  (19 
mars/l»  avril  1900),  2947  2987  3101  4401  5581 
5813  «655  7463  7558  8?08  8454  8862  (19  mars/l 
avril  1901),  8877  (19  mars/l"  avril  1900).  9216 
9423  (19  mars/l"  avril  1901),  10542  (19  mars/l" 
avril   1900),  10554   (18  septembre/1"  octobre 

1900)  ,  10686  (19  septembre/1"  octobre  1899) 
10690  (18  septembre/1"  octobre  1900),  10819  1125, 
11674  12806  12912  13870  14072  14216  15018  15030 
15312  15376  15467  15781  15870  15992  16731  16884 
(19  mars/l»  avril  1901),  17100  (18  septembre/1" 
octobre  1900),  17487  (19  septembre/1»  octobre 
1899)  17917  17938  18632  18879  19063  19376  19719 
19305  (19  mars/l"  avril  1901),  20350  '19  mars/l" 
avril  19001,20872  21028  21128  21b»4  (19  mars/ 1»| 
avril  1901),  21593  18  septembre/ 1»  octobre  1900),. 
21936  (19  mars/l"avril  1901),  22098  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1900). 
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MA-ieOIîE  MINIER 


BOURSE  DE  PARIS 


Z 

S 
z 

o 

S 


NOMS 


COMPAGNIE  5 


2  o 

PS  3 

o2 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750 

ùû" 

25 

3.375 

000 

25 

8.750 

000 

25 

18.750 

001 1 

25 

{  2.250 

000 

25 

14.000 

000 

25 

;  5.000 

000 

25 

25.000 

000 

25 

6.250 

000 

25 

300 

000 

25 

18.750 

000 

25 

12.500 

000 

25 

275 

000 

25 

•  7.500 

000 

25 

400 

000 

25 

-68.750 

000 

125 

.27.500 

000 

25 

125.000 

000 

125 

3.125 

000 

•25 

400 

000 

25 

.  2.000 

000 

25 

4.000 

000 

25 

10.625 

000 

25 

100 

000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Kew 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  »eep 
The  East  lland  proprietarj  Mines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  ... 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (iet.  nom. 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 
93 
175 
865 
125 
53.75 
(joc)340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


22.50 

16 

16.75 

17.50 

17.75 

39 

31 .50 

20  » 

29 

29 

101 

86 

85.50 

85.50 

93 

189  50 

172 

181 

j  Si .50 

186 

540 

482 

496 

497 

511 

50.50 

44 

■il  » 

46.25 

47 

167.50 

140 

149  • 

153  50 

156 

66.75 

54.50 

60  25 

59.75 

61.50 

64 

51 

41 

42 

44 

71 

62 

59.50 

62 

61.75 

50 

59 

62 

62 

62 

80 

83 

85.50 

80 

80 

113.50 

95.25 

104.50 

106 

106 

102 

95 

105 

105 

105 

1018 

948 

1017 

1026 

1032 

217 

205.50 

223 

228.50 

229 

25 

23 

24 

2i 

23.50 

158 

145 

150.50 

155.50 

155  50 

48.50 

33.50 

39.75 

33 

36 

213 

184 

198 

203 

207  50 

295 

272 

278 

2S0 

292 

22 

23 

17 

22 

22 

25 

19 

18 

17 

17 

55 

40 

35 

35 

35 

Z  52 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


2" 

P3  3 

o  g 
o- 


CLOTURE 
SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000. OOOdr 


500 
125 
125 
1UU  dr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . 
Huanchaca  (Argent) . . 
Laurium  grec  (plomb  et  irg. 


75 

65 

60 

60 

59 

670 

716.50 

826 

839 

845.50 

133 

159 

92  » 

90 

93.50 

103 

86.50 

61.50 

62.50 

58.75 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 
11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


25 

Bechuanaland  Eiploralion. . 

2.50 

34 

24.50 

25  » 

25 

28 

25 

Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered) . 

125 

83.25 

80 

70.25 

79.25 

78.25 

25 

Dynamite  du  Transvaal 

34 

31 

25  » 

26 

25 

25 

Eerste  Fabrieken  Distillerie 

91 .25 

16 

15 

15 

15 

15 

25 

Goldfields  Consolitad.  ordinaire 

112.50 

193.50 

176 

184  50 

188 

189.50 

25 

Henderson  Transv.  Estate 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

49.25 

49.25 

49 

25 

Mossamédés  (Cie  de). . . 

25 

22.75 

16 

17.50 

18 

17.75 

25 

Mozambique  (Cie  de) . . . 

60 

46.75 

39.75 

39.25 

38.50 

25 

Randfontein  Estâtes. . . 

16.25 

79.25 

70 

76  » 

77.25 

77.50 

25 

Transvaal  Consolidated 

81 

65.25 

82.75 

84.50 

84.50 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 


X  - 

<  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 

Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwaiersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 

[.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 

:  125.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.00O1 
100.000 
523.89 
231.2!  0] 
325  000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.989 
.500.000 
270.000 
.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
.700. 0CC 
540.000 

ooo 

400  000 
400.000 
80.000 
196.775 
352.08a 
.  860.000 
1  <*™ 


Angelo  

Angeio  Deep  

Bajxtjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels . . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New;  

Village  Main  Reef. .  > . . 

Wemmer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . 
Wolhuter  


60 


1 20 


so 


50 


60 


60 
50 
120 

100 
50 
100 

1 1 

70| 

au 
40 
50 
3C 

100 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 
2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/4 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/4 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 

u 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 
1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/1 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 


3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 
7  1/2 

11 

3/4 
2  1/8 
4 

__ 


6  5/8 
2  1/2 

1  9/16 

4  1/4 

3/4 

1 

5/8 

5  9/16 

2  9/16 
11/16 

11  1/2 
14  1/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  5/8 
7  3/ 10 
19  3/4 

6  1/8 

1  13/16 
2  1/4 
5  7/8 

10 

1/2 

2  3/4 

1  13/16 

3  3/4 
8 

6 

5  b/8 

4  15/16 

4  1/8 

1  5/8 

5  7/8 

2  1/2 

3  1/4 
7/8 

1  3/8 

1  15/16 
3/8 

4  1/4 
Il  3/16 

3  1/8 

5  1/4 

2  15/16 
1  3/8 

4  7/8 
4 

1  1/4 
40  3/16 

3  1/16 

1  1/4 
8  7/8 

4  3/4 
8  5/8 

2  13/16 

6  1/16 

5  1/16 

Q  -I/O 

2  3/4 

7  3/4 
11  1/i 

5/8 
2  1/8 
4  1/S 


6  3/8 
2  5/8 

1  9/16 

4  1/4 
11/16 
1 

5/8. 

5  9/16 

2  9/16 
5/8 

11  1/4 
14 

4  3/8 

5  1/4 

3  1/2 

7  5/16 
19  3/4 

6 

1  7/8 

2  5/1G 
6 

10 

1/2 

2  5/8 
1  13/16 

3  3/4 
8 

6  1/4 
5  5/8 

4  15/16 

4  1/4 

1  5/8 
6 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  5/16 

1  15/16 
3/8 

4  3/16 
11  1/4 

3  1/16 

5  1/8 

2  7/8 
1  3/8 

4  7/8 
4 

1  1/4 
40  7/16 

3  1/16 

1  1/4 
9 

4  7/8 

8  3/4 

2  7/8 

6  3/16 
5 

3  1/4 

2  11/16 
8 

11  1/4 
5/8 
2  3/16 
4 


6  3/8 
2  5/8 
1  5/8 

4  3/8 
11/16 

1  1/8 
5/8 

5  1/2 

2  9/16 
11/16 

11  1/4 
14  1/2 

4  1/4 

5  1/4 

3  1/2 

7  5/16 
20  1/4 

6  1/8 

1  13/16 
2  1/4 
6  1/8 

10  1/4 
1/2 

2  3/4 

1  7/8 

3  7/8 
8 

6  1/8 
5  3/i 

5 

4  3/8 

1  11/16 

5  7/8 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 
1  1/4 

1  15/16 
3/8 

4  1/8 

11  1/8 
3  1/16 

5  1  " 

2  15/16 
1  3/8 
5  3/8 
4 

1  1/4 
40  7/8 
3  1/16 

1  3/8 
9  1/8 

5  1/8 

8  7/8 

2  3/4 

6  1/8 
5 

3  1/4 
t  S/4 
8  1/8 

11  1/2 
5/8 
2  1/i 

4  1/8 
A  ' 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


On  « 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


30 
Juin 
1900 


;;50 
10.' 
400 
375 
325 
2.000 
1.250 
575 
200 
400 
375 
670 
1.267 
100 
225 
751 
300 
604 
930 
197 


Anglo-French  Expl  

Barnato  Consolidated... 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  G°) 
Charterland  Goldfields.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6%  Préférence.. 

Id.  5  >/2%Debentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency.. . 
Matahele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C°  

Oceana  Consolidated — 
Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt  

Id.       Gold  Fields.. 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol. 
Zambesia  Exploring. 


50 


3  5/8 

2  3/16 
1  3/8 

3  3/8 
11/16 

7  13/16 
24/0 
107 

1  3/16 

2  5/16 
6  3/4 
2  7/16 
2  1/16 
5  1/2 

2  5/8 

3  3/16 

1  7/8 

2  3/16 
1  1/2 
1  5/8 


3  1/8 

2 

1  1/16 

3  5/16 
5/8 

7  1/4 
24/6 
109 

1  1/8 

2  5/16 

4  3/4 
1  7/8 

1  15/16 

5  5/8 
1  3/4 

2  11/16 
1  3/8 

1  15/16 
1  5/8 
1  1/4 


3  1/2 

2  3/16 
1  1/16 

3  1/16 
1/2 

7  1/4 
24/6 
107  1/2 
1  1/8 
2 

3  1/2 
1  5/8 

2 

5  1/8 
1  7/16 
3  5/16 
1  1/2 
1  15/16 
1  1/4 
1  5/16 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250.000 

1 

500.000 

1 

450  000 

1 

Exploration  C"  (New);. . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 
Id.  Waterwks . 
Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 
1 

1  13/16 


7/8 
2  1/16 
1  1/16 

1  3/16 
11  1/2 

2  5/8 

3  3/8 
6  7/8 
1 

2  7/16 


3  1/2 

2  1/8 

1  1/16 

3  1/16 
1/2 

7  7/16 
23/6 
106 

1  1/16 

2  1/16 

3  3/4 
1  9/16 
1  7/8 
5  1/4 
1  7/16 
3  5/16 
1  3/8 

1  15/16 
1  3/16 
1  1/16 


7/16 
2  1/16 
1 
1 

11  1/2 

2  9/16 

3  1/8 
6  13/16 

15/16 
2  7/16 


3  1/2 

2  1/8 
1  1/8 

3  1/16 
1/2 

7  7/16 
23/3 
106 

1  1/16 

2  1/16 

3  1/2 
1  7/8 

2 

5 

1  1/2 
3  3/8 
1  1/2 
1  15/16 
1  1/4 

i  î/ia 


13/16 
2  1/16 
1 
1 

11  1/2 

2  7/16 

3  1/ 

6  15/16 
1 

2  3/ 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

140.000 

1 

250.000 

1 

280.663 

1 

1.000.000 

1 

200.000 

1 

91.000 

1 

960.000 

8/0 

112.000 

1 

320.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl, 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields. 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet  

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

25/6 

18/9 

18/0 

18/3 
3  1/4 

8  7/16 

4  3/8 

4  1/8 
8  1/4 

3  7/8 

13  31/16 

8  3/4 

8 

7  9/16 

1  5/16 

1  3/8 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/8 

4  1/4 

4  15/16 

4  15/16 

4  1/8 

4  1/2 

2  3/8 

1  13/16 

1  5/8 

1  9/16 

1  1/2 

7/16 

3/8 

7/16 

7/16 

8/0 

48/0 

49/0 

44/0 

2  3/16 

42/6 

5  1/4 

3  1/8 

2  1/8 

2  3/16 

2  1/8 

9  7/8 

11  1/8 

5  11/16 

5  5/16 

5  7/16 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 
113.948. 955 
||3.283. 020 

105.250 
____ 


Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 

Id.  5%  Debenture... 
uriqualand  West. 

m 


>-cfA<it-pin 


30/0 
26  3/4 
107 

7  3/4 
_ 


30/0 
28  15/16 
107 

7  15/16 

u 


31/3 
33  3/16 
106 
8  1/8 
i  i  , 


31/3 
33  5/16 
105 

8  1/8 
16 


31/6 
33  1/2 
105 
8  1/8 
16 


G 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


nVC^-IFLCIEÏÉ    OFFICIEL   IDE  ZP^IRXS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


UUions 
15218 

3837 

6790 


25839 


Uil 
456 

115 

238 
~S09 


Sombre 
4e  Titres 


390.350 
891.600 


39. 883 
109.700 


451.481 

274  029 
1088030 
» 

454.710 
235.471 
583.560 
» 

1.731 
» 

685.498 
280.411 

D 

155.675 


833.151 
1509450 
838. 6  12 
1779129 
984.714 
969.871 
491 .010 
496.879 
499.812 
160. Oûo 
224.948 
148.940 
1173172 
182.822 
118.206 
52.038 


182.500 
125.000 
40.000 
30.000 
200.000 
60.000 
341.000 
120.000 
60.000 
400.000 
30.000 
100.000 
320.000 
400.000 
80.000 
40.000 
63.333 
30.000 
40.000 


Val. 


500 
400 
400 
100 
f.Oi' 
500 
40U 
l(Ki 
400 
100 
500 
100 
500 
125 
400 


500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
501 

300 
200 
1000 
500 
400 


1 000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
1  ou 

500 
500 
500 
500 

500 


58.539 
"8.770 
C0.000 
54.257 
67.843 
161.64' 
49.70' 
194.516 
515.433 
68  567 
323.372 
1955396 
1Ê48580 
53.010 
392,411 
152  477 


600 
50' 
50 

500 
500 
501 
50( 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 


ÉSIGN  A.T10N  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

,  q,  j  Terme. 

1  * \  Compt. 

Terme. 
Compt. 

Ternie. 
Compt. 


3  %  Amortissable 

3%%  1894  (anc.  4  %) 


lMtKtTS 
eo  1900 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  \  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  y,  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

quarts  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  '/,  %  

—  quarts  

1894-96  -2  </,  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %.... 

Foncières  1883  3  %  

188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 

1892  3  %  lib. 
Foncières  1896  2.80  %... 
Communales  189  9  2.60  % 
Foncières  189  9  3.75  %  .. 
Bons  de  100  fr.  1887... 

1888... 
Banque  hypot.  de  France 
—  1881 
Immeubles  de  France  — 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANC 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne  . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie — 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 


Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.. 

Act.  Départementaux. . . 

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  .  —      3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  % . . 

Act.  Est- Algérien  

Obi.  -  3  %... 
Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.   —   52  54-56  5  %  

—  -   3  %  

—  —   3  %  nouv  , 

—  -   2  %  

—  —   Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


3  . 
3  . 

3  50 


15 

2  50 
2  50 
17  5u 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
12 


5c 


13  . 
15  . 
15  . 
15'. 

14  . 

12  . 

15  . 
14  . 

13  . 
18  7! 


151 

55 
12 
36 

27  50 
15 
25 
12 

26 
50 


19  10 


80 
15 
20 
15 

15 
15 

30 
15 

35  50 
15  50 
25  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
15 


ours  romp.  juillet 

T899  iooïT 


100  85 
100  80 
102  25 


493  . 


83 
460 


547 
422 
410 


547 
547 
386 

393 


434 


916 


600 
90 
625 
500 


100  10 
99  60 
102  30 


Cours  de  clôture 
II  juill.  lSjuill.  25juill 


100  62 

100  45 

99  70 

101  72 
101  50 


480  .. 

80  50 
80  .. 
463  .. 


511  . 
419  . 
406  . 


479  .. 


3975  .. 
1080  .. 

430  .. 

780  .. 

615  .. 

495  .. 

715  .. 

632  .. 


539 
538 
353 

354 


406  . 


377  . 


411 


(000  .. 

.122 

434 

760 

605 

539 

680 

610 


1050 


607 
87 
505 
515 


740  . 
448  . 
700  . 


__38  .. 
""720  .. 

447  .. 
1012  .. 


461  .. 

462  .. 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 


486  25 

81  95 
81  7 
494  . 


557  .. 
429  . . 
404  .. 
104  .. 
560  .. 
560  .. 
362  .. 

97  .. 
358  . 

92  . . 
419  .. 


390  .. 
96  50 


466  50 
199  25 
497 
435  75 

455  50 
392 
446 

456  50 
463 
502 

42  50 


545 
435  50 
119  50 
140 


3T00  . 
1025  . 

418  . 

blO  . 

576  . 

500  . 

627  .. 

602  . 


1C04  . 

73  . 

307  . 

615  . 

68  50 

342  . 

532  . 

250  . 

50  . 


727 
443  50 


432  . 


425  . 

714  . 

440  . 

1005  . 

472  . 

664  . 

451  . 

453  . 

412  , 

450  25 
450 


100  70 

100  57 

99  55 
99  52 

101  65 


487 

82  50 
82  75 
495  .. 


562 
435 
103  50 
105  50 

561  . 

562  . 
364  7 

96  . 
359  . 

92  50 
119 
105 
390 

96 

i06 


50 


25 


470 

409 
500 
437 
460 
395 
418 
459 
462 
505 

43 

44 
542 
440 
110  50 


37 10 
1035 
4*3 
6S5 
581 


651 
600 


100  621 

100  65 

90  60 

101  00 
101  8 


490 

82 
82 
495 


557 
435  50 
406 
104 
562 
560 
361 

91 
359  75 

92  .. 
417  .. 
105  75 
389 

96 
406 


478  . 

505  . 
500 
437  7 
460  . 
397  50 
447  50 
458  .. 
462  .. 
503  . . 

43  . 

43  25 
544  50 
439 
119  75 
140 


3750  . 
1035  . 
'j25  . 

587  '. 


651 
600 


1019 

71  50 
397 
010 

70 
344 

535 
237 
50 


715 
445 

431 
430 
428 
714 
431 
1005 
185 
665 
450 
453 
410 
452 


25 


1018 
72 
308  50 
616 
73 

534  50 

'50 

820 


727 
450 
075 
429 
431 
431 
714 
434 
1010 
475 
667 
152 
454 
412 
450 
150 


50 


Nombre 
de  Titres 


800.000 
211 .006 

73.025 

430267 
334.496 
154.121 

46.113 
Ï21.912 
4856631 

84.626 
171.262 
237.487 
2565210 
531.164 
507.431 
3014704 
136.317 

91.149 
142.602 
500.301 

99.699 
3391771 
1170700 
1493954 
259.911 
263.045 
3325467 
1132841 
21 1.912 

33.257 
183.195 

149.224 
49.409 
213.128 
100.000 


75.296 
60.000 
73.842 
10.000 

105.321 

220.679 
80.000 

120  000 
14.720 
19.280 

100.000 

100.000 
62.060 
50.000 

120.000 
58.205 

200.000 
70.500 
60.000 
14.000 
18.880 
31.120 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.703 
100.000 
39.600 
» 

70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


Capital  on 
Sombre  de  Titre: 


500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 

500 

500 
500 
500 
500 
500 
50( 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
5(  '0 

500 
600 
500 

500 
500 
500 
250 


500 
500 

500 
500 
250 
»> 

500 

500 
50C 

100 

250 
500 
500 
250 
500 
L00 
100 
■250 
500 
250 

100 

500 

500 

500 
400 
500 
» 
500 
100 
500 
500 
500 
300 


522668.360  * 
190767. 000 f 
21306. 200fl 
5.298.600  £ 
18.389.000  £ 
59.1100 
78.109.500f 
700.000 
105000. OOOf 
154070. 000 f 
1399299000f 
734839. 500f 
671830. 400f 
1.171.500  o1) 
1.080.600 ob 


)ÉSIGNATION  des  VALEURS 


IMtllÉTS 
n  1000 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 


Act. 
Obi 


Act. 
obi 


Act. 
OM 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi. 


3  %  1855   

5  %  

3  %  fusion  anc.  . . 
Bourbonnais  3  %  ■ 
Dauphiné  3  %.... 
Genève  57  3  %..  . 
Méditera.  52-55  3  % 
3  %  fusion  nouv. 
Vict.-Emm.  62  3  % 
2  %%  


-  3  %  

—  3  %  nouv  

Nord  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct. 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  ,  

—  jouiss .'  

—  3  %  

—  3  %  1884  

—  i  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  %  %  

Ouest- Algérien  

3  %• 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 

3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDTJSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp'"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 

C"  G1'  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  ....  — 

—  —        jouiss . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer . 
Tramways  Est-Parisien . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw., 

Voitures  à  Paris  

Ci0  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  . . 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  de;  

  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.  (Cie  f" 
Métaux  (C'»  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid... 
Canal  interoc.  (Ci6  du)  en  1  . 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%  %(ch.  fixe!5lso) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  4      %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  °>'  1895   

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) 

—  Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure.. 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


58 
15 

50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
74 

15 

15 

12  50 
15 
58  50 
43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15  .. 
12  50 
25  .. 
15 


1870  . 


20 
28  50 
74 
32  50 
59 
46  50 
16  . 
22  50 
65 
40 


30 
10 

5 
15 

5 
1S 

10 
50 
37  50 
5  50 
22  50 

25 


116  48 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


2  75 
5  75 
4 
4  50 
4 
5 
4 


ours  eouip.  juillet 


466  . 


462 


421 
1380  .. 

465  .. 

463  .. 
2160  .. 

474  .. 

473  .. 

422  .. 


1770 
1270 
468 
464 
420 


435 
610 
2130 


1130 

825 
325 
585 
1756 
1215 


609 
270 
108 


1815  .. 


455 


446 


402 
1325 
449 
446 
2100 
464 
450 
406 


1150  .. 
466  .. 
463  .. 


654 
446  .. 


340  . 
438  . 


1740 
1222 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 


620 
430 


325 
422 
438 


1140 

805 
330 
510 
2000 
1350 


1335  .. 

1045  .. 

109  .. 

528  .. 

550  .. 


107  .. 
3585  .. 
1360  .. 

515  .. 


86  . 
3542  . 
1375  . 
430  . 


315 


108 


50 


102 

66 

64 
435 

101  50 
88  .. 
92  50 

103  75 
106  75 

102  20 
59  70 

284 
■210 


1595  .. 

451  .. 
1271  .. 

4*8  50 

447  50 

448  .. 
415  .. 
445  75 

452  .. 

450  25 
412  .. 
295  .. 
419  50 

453  75 
2039  .. 

460  75 

451  .. 
411  .. 
4M 

1600 
1119 
449 

452  25 
409 
445  50 

1034 
417  50 
451  50 
408  .. 
623 
457 

410 

238 
420 
535 


410  .. 

630 
2030 


425  . 
235  . 
97  . 


1170  . 

870  . 

95  . 

480  . 

780  . 


315  . 


101  50 


Cours  de  clôture 
—  -  — 

ljuill.  îxjuill.  25juill 


75 


1005 
454 

1274 
440 
447 
416 
446 
448 
453 
150 
412 

1286 
450 
45  i 

2050 
460 
154 
112 
456 

1620 
1150 
449 
454 

ii  m 
416 
1010 
449 
4^3 
408 
620 
442 

435 

420 
593 


375 
610 


800 
520 

505 
925 
460 

62 
220 
258 
54u 
303 
160 

45 

315 

355 
405 
216 

420  .. 

638 


3617 
1410 

520 


580 
906 
1065 
351 


97  25 

68  . 

67  . 
399  . 
100  . 

78  . 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336 
•2S2 


190 
102  25 

72  50 

67  50 
379  50 
100  50 

79  . 

89  50 
104  .  . 
107  92 
102  .  . 

70  87 
305  .. 
254  .. 


75 


50 


15 


370 
610 
1890 
594 
831 
510 
260 
500 
930 
470 

67 
261 
274 
560 
308 
162 

47 

313 
345 
425 
195 
94 
420 

670 
11 

85  50 
3660 
1438  50 

525 

160 

585 

927 
1068 

359 


1625 

452 
1271 

419  25 

446  50 

«15  50 

44S 

440  50 

452  50 

452 

412 
1299 

449  75 

452  50 
2070  .. 

459  .. 

454  .  . 

412  .. 

451  .. 
1631  . 
1150  .. 

151  .. 

453  50 
409 

446  50 
1040 
449  75 
453  .. 
409  .. 
620  .. 
414  .. 

433  50 
237  .. 
419  75 

569 


94  .. 

102  iô 

72  15 
67  10 

367  25 

100  60 
79  25 
91  50 

104  95 

108  . . 

102  10 
71  32 

308  25 

257 


360  .. 

602  .. 

1945  .. 

595  .. 

815  .. 

528  .. 

260  .. 

510  .. 

920  .. 

éi 

254  .. 

263  .. 

518  .. 

295  .. 

164  .. 
46  50 
38  51' 

310  .. 

344  .. 

425  . . 

210  .. 
98  .. 

422  .. 

665  .. 


3650 
1435 
525 
160 
585 
925 
1075 
357 


93  8J 
480 
101 

69 

65  50 
368 

100  50' 
80  .. 
91  25 
104  60 
108  05 
102  30 
70  87 
306 
255 


l 


L  ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


VALEURS 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Rosse  Orient  10/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

rtalien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lcn-.barùs  

Gethard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmstadt-Bsnk  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Charge  sur  Paris  8  jours.. 

—  —    Londres  —  .. 

—  —    Vienne    —  . 

—  Pétersbourg  3  mois 
Roubles  comptant  


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  , 

Mexicain  6  0/0  , 

Turc  ÎI  , 

—  111  

—  IV  

Egypte  Unifiée  

Qrec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/2  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  OUomane  

Rio-Tinto   

Bnghton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  ta  Banque. .  . 
Escompte  hors  banque  ... 


19juin 

21  ij  mu 

3  juil. 

10  j 

ui. 

nj,ui. 

25 jui . 

S8 

70 

89 

30 

90  30 

9C 

40 

90  60 

90  6) 

» 

96  20 

» 

96 

19 

96  » 

70  S>0 

71 

A 

71 

25 

71 

» 

71 

i) 

70  60 

99 

20 

99  30 

100 

» 

99  90 

99  80 

99  91 

21 

65 

24 

50 

84 

40 

23  95 

2  i 

40 

24  40 

97 

10 

96  90 

97  20 

97 

10 

97 

» 

97  10 

141 

139  70 

138 

20 

135  60 

137 

70 

135  40 

•21 

10 

g  i 

» 

23  20 

21 

60 

22 

20 

2'2  10 

153  20 

153  50 

155  50 

152 

50 

153 

» 

152  40 

102  70 

usa 

10 

101 

10 

100 

10 

99 

99  » 

73 

73 

50 

70  50 

» 

208 

40 

203 

70 

202 

80 

198 

10 

201 

» 

199  » 

179  90 

175  90 

i  T7  70 

173 

40 

17  4 

60 

174 

128  60 

126 

80 

128 

60 

125 

40 

124 

90 

124  60 

142  50 

136  20 

138 

40 

131 

90 

134 

90 

135  » 

137 

70 

132 

90 

133 

10 

128 

10 

127 

129  60 

118  19 

112 

» 

110 

» 

105 

25 

103 

75 

104  75 

80  90 

S0  90 

80  95 

80  95 

81 

81  05 

20  38 

20  39 

20  38 

20 

37 

20  39 

20  41 

84  95 

85 

05 

85 

» 

85 

85 

05 

85  10 

213  45 

213 

40 

213 

to 

213  50 

213 

45 

213  50 

216 

216 

216 

» 

216 

» 

216 

216  „ 

INCIERE 

DE 

LONDRES 

19ju.ii 

20juin 

3  juil. 

10  jui. 

17  jui. 

25  jui. 

93 

87 

93 

25 

93 

62 

93 

92 

62 

92  81 

63 

37 

63 

12 

63 

12 

63 

12 

63 

75 

63  37 

69 

75 

69 

69 

» 

67 

H 

66 

50 

64  75 

98 

75 

99 

50 

97 

25 

94 

50 

9» 

92  75 

99 

99 

97 

75 

97 

50 

97 

ru 

97  50 

50 

» 

49 

75 

49 

50 

49 

» 

49 

85 

49  50 

27 

50 

27 

37 

27 

85 

26 

50 

26 

87 

-26  75 

24 

50 

24 

3? 

24 

25 

23 

87 

24 

25 

24  37 

106 

106 

» 

105 

87 

105 

75 

106 

1C0  25 

45 

50 

45 

43 

50 

43 

42 

» 

42  » 

97 

19 

97 

0 

95 

25 

95 

25 

95 

50 

95  50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94  50 

25 

75 

25 

6S 

25 

S7 

25 

62 

26 

25  75 

71 

85 

70 

87 

70 

12 

70 

62 

70 

50 

70  » 

100 

50 

100 

» 

99 

» 

98 

50 

99 

1! 

98  50 

100 

100 

» 

100 

190 

» 

100 

» 

100  » 

5 

» 

5 

» 

5 

5 

"5 

fi 

5  » 

149 

149 

147 

» 

144 

144 

H 

145  » 

5 

» 

5 

4 

50 

50 

4 

12 

» 

11 

75 

11 

25 

10* 

S? 

11 

12 

11  12 

b6  37 

53  75 

53 

52 

37 

5! 

87 

51  87 

130  25 

127  75 

128 

75 

129 

50 

121 

5u 

126  » 

79 

78  50 

79 

» 

79 

15 

78  50 

78  » 

27 

37 

1 

27 

12 

26  93 

26 

a-, 

27  » 

25  35 

25 

;  6 

25  33 

25  33 

25  33 

25  33 

3 

3 

a 

3 

» 

3 

» 

3 

n 

3  » 

50 

2  6g 

0 

i:; 

2 

56 

2 

2  t6 

BOURSES  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  &  D'ANVERS 


BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


Fonds  d'État 
Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent  

—  —  Papier  

Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. . . 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-West  

Staatsbahn  

Lombards.  

Change  sur  Londres  

—  Paris  

Napoléons  d'or  


19juiu 

26juin 

3  juil. 

10  j uil 

1  /jui. 

25 jui . 

118  » 

117  90 

118  05 

118  35 

118  40 

113  35 

97  90 

98  10 

98  90 

99  10 

99  15 

99  05 

98  15 

98  25 

99  05 

99  15 

99  25 

99  05 

118  » 

117  90 

118  10 

118  35 

118  25 

118  35 

92  80 

93  » 

93  15 

92  95 

93  » 

92  90 

1073  » 

1068  » 

1068  » 

1036  » 

1035  » 

1040  » 

530  » 

533  n 

526  » 

520  » 

523  » 

529  » 

5y65  » 

5995  » 

57*0  » 

5725  » 

5800  » 

5880  » 

476  » 

478  » 

i75  » 

169  » 

474  » 

470  n 

656  » 

653  » 

645  » 

633  » 

636  » 

637  » 

102  ., 

100  » 

97  » 

90  » 

87  » 

91  » 

239  80 

239  65 

239  55 

239  55 

239  60 

239  70 

95  15 

95  07 

95  07 

99  15 

95  17 

95  20 

19  06 

19  03 

19  02 

19  04 

19  04 

19  03 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 
bette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  l  0/0  

Change  sur  Londres  à  vue. 

—      sur  Pans  n  vue  

Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.Cuba  6  0/ù 

—               5  0/0 
Change  sur  Pans  


19juiii 

20juin 

3  juil 

10  jui. 

17jui. 

25  jui. 

71  90 

71  80 

71  20 

71  «0 

M  95 

72  05 

79  » 

7b  H0 

78  20 

78  10 

78  85 

7j3  90 

81  » 

80  95 

80  95 

80  95 

80  85 

81  » 

35  29 

25  23 

34  68 

35  01 

34  83 

34  94 

40  32 

39  87 

38  12 

39  12 

38  87 

39  07 

52  » 

71  92 

71  25 

71  50 

71  92 

72  » 

n 

» 

»  ■ 

» 

86  65 

85  85 

85  50 

86  » 

86  35 

72  15 

» 

72  » 

71  50 

72  » 

72  » 

40  50 

40  20 

37  50 

39  30 

39  50 

39  20 

Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 
—       Congo  (p.  d.  f.).. . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  .... 

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


19juiu 

26juiu 

3  juil. 

10  jui. 

17jui. 

25  jui. 

96  55 

96  32 

96  50 

97  n 

97  30 

97  75 

86  25 

85  75 

85  47 

86  12 

87  » 

88  25 

mtm 

3305  » 

3200  » 

3l00  » 

3300  » 

3310  » 

575  » 

575  » 

575  » 

575  » 

575  • 

575  » 

5995  » 

5662  » 

5200  » 

4825  » 

5225  » 

5475  n 

71  40 

71  » 

69  75 

70  90 

70  25 

69  75 

69  50 

69  25 

69  « 

65  75 

67  12 

67  » 

209  .. 

208  87 

209  05 

208  85 

208  30 

208  25 

123  62 

123  57 

123  60 

123  52 

123  50 

123  37 

25  22 

25  22 

25  20 

25  18 

25  18 

25  19 

100  08 

100  05 

103  10 

100  05 

100  05 

100  03 

100  13 

100  10 

100  12 

100  10 

100  10 

100  07 

123  62 

123  45 

123  57 

123  57 

123  il 

123  47 

25  24 

25  23 

25  21 

25  20 

"25  20 

25  20 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 
Comp.  Nav.  i  vap.  F.  R.  .. 
Bons  Méridionaux  à  0/0. . . . 

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


19juin 

26juiu 

3  juil. 

lOjui. 

17  jui. 

25 jui. 

102  25 

101  95 

100  67 

100  27 

100  80 

100  77 

539  » 

540  » 

526  » 

521  » 

521  » 

520  » 

727  n 

728  » 

706  » 

700  » 

702  » 

701  >» 

849  » 

846  » 

832  .. 

833  » 

837  » 

835  » 

485  » 

496  » 

484  » 

486  » 

485  » 

486  50 

453  » 

452  » 

440  » 

435  » 

433  » 

43 1  » 

530  o 

530  » 

530  » 

530  » 

530  t. 

530  » 

1041  » 

1045  .» 

1032 

1032  n 

1032  » 

1035  » 

104  62 

104  50 

104  42 

104  35 

104  65 

104  57 

26'  35 

26  35 

*6  29 

26  27 

26  34 

26  33 

129  10 

129  10 

128  95 

128  80 

129  15 

129  » 

102  27 

102  47 

100  68 

100  56 

100  75 

100  15 

727  » 

729  » 

705  50 

699  » 

701  » 

699  50 

104  62 

104  43 

104  38 

104  35 

104  65 

101  57 

129  15 

129  05 

128  95 

128  85 

129  15 

129  » 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG» 


VALEURS 

19j  uni 

26juin 

3  juil. 

Iftj 

ui. 

ITj 

îi. 

25  jui. 

Russe  4  %  91  (Papier)  

96 

12 

98 

12 

96  12 

96 

ta 

96 

12 

96 

ta 

Banque  de  Commerce  esté. 

284 

» 

283 

» 

274  » 

264 

» 

262 

» 

264 

n 

—    d'Esc,  de  St-Pétersb. . 

435 

» 

427 

» 

418  » 

400 

400 

392 

—    Intern.  de  St-Péters. . 

298 

» 

291 

289  » 

278 

279 

» 

275 

» 

Russe  4  %  %  val.  de  Cr.  f. 

152 

152 

152  » 

152 

152 

» 

'  » 

37 

■30 

37 

27 

37  27 

37 

27 

37 

30 

37 

32 

93 

su 

93 

85 

93  85 

93 

80 

93 

80 

93 

90 

45 

90 

15 

90 

45  92 

45 

92 

15 

95 

45 

97 

BOURSE   FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  %.. 

—  1890  3  %  %  . . . 
Fédéral  1889  3  %  %... 

—  Ch.  de  fer  3  % 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres.. 


19juin 


99  50 

99  50 
101  50 
100  » 

97  55, 
100  07 

25  22 


26juiu 


99  50 
99  50 
101  » 

97  57 
100  01 
25  20 


3  juil. 


100  25 


100  37 
95  75 
99  95 
25  16 


17  jui 


10j  25 
99  » 
a 

100  40 
95  90 
99  99 
25  16 


2DJU1. 


100  25 
100  » 
» 

100  » 
96  25 
99  97 
25  17 


BOURSE  FINANCIERE  DE  CONSTANTINOPLE  (Galata) 


VALEURS 

19juiu 

v^juin 

3  juil. 

10  jui. 

I7jui. 

25  jui. 

87 

22 

87 

24 

87 

25 

87  22 

87 

20 

87  20 

Ottoman  4  0/0  4«  groupe... 

26 

39 

26 

32 

26 

39 

26  25 

26 

36 

26  35 

111 

12 

108 

50 

108 

62 

103  ■ 

106 

25 

104  25 

Change  sur  Paris  3  mois... 

22 

92 

•il 

88 

22 

91 

22  87 

22 

88 

22  93 

—     sur  Londres  3  mois. 

110 

Où 

110 

12 

ItO 

02 

110  10 

110 

07 

110  » 

BOURSE   FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


19  juin 

26  juin 

3  juil. 

lu  juil. 

17  jui. 

25  jui. 

113 

Vi 

U3 

X 

112 

112 

113 

113 

88 

Yk 

86 

% 

87 

77 

77 

X 

70 

X 

103 

% 

104 

% 

104 

% 

102 

102 

X 

103 

Central  New- Jersey .... 

160 

161 

160 

162 

157 

159 

178 

\ 

173 

% 

173 

% 

161 

Ji 

163 

H 

156 

X 

43 

% 

42 

42 

38 

% 

38 

35 

% 

147 

*A 

148 

% 

153 

s 

148 

x 

150 

% 

146 

%. 

» 

» 

» 

'» 

» 

Louisville  et  Nasville.. . 

110 

109 

109 

X 

105 

105 

X 

ICI 

% 

New- York  Central  

156 

158 

% 

157 

y» 

152 

x 

152 

X 

150 

Northern  Pacitic  préf. . 

97 

% 

96 

96 

\ 

96 

96 

X 

» 

47 

45 

46 

42 

Va 
% 

40 

Vi 

39 

Union  Prcitic  

111 

y* 

110 

108 

y» 

99 

102 

% 

97 

1/ 
/*■ 

WabacliSt-Louispréf. . . 

12 

% 

43 

% 

42 

% 

39 

X 

38 

% 

38 

% 

805 

785 

787 

785 

775 

770 

Change  sur  Londres... 

4.85 

x 

1.85 

% 

4.85 

H 

4.84 

X 

4.84 

X 

4.85 

5.17 

% 

5. 18 

Y, 

5.18 

5.18 

x 

5.18 

% 

5.18 

y» 

4.88 

4.8S 

1.88 

% 

4.87 

X 

4.87 

4.88 

17 

17 

16 

7 

/» 

16 

X 

16 

i 

16 

y» 

59 

% 

59 

% 

59 

% 

58 

><. 

58 

% 

58 

y*. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


OBLIGATIONS  4  0  0 

du  Chemin  de  fer  d'Orel-Griasi 

Série  B,  1889) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  18  juin  l"  juillet  1901,  au  tirage  des 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  18  septembre/1"  octobre  1901  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat,  à  la 
Banque  Internationale  de  Commerce  et  à  la  Banque 
d'Escompte  :  à  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frè- 
res; à  Francfort-sur-.Mein.  chez  MM.  M.  A.  von 
Rothschild  andSoehoe;  à  Berlin,  à  la  Direction  dt  la 
Disconto-Gesellschaft  et  chez  M.  S.  Bleichrœder  :  a 
Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann,  Bosenthal  et  G» 
et  L.  Auerbach. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


A  500  marks 


334 
2675 
4466 
7621 
10054 
12389 
14790 
19530 
232i2 
21457 
26203 
28040 
29697 
30947 


36 
1955 
4254 
8576 
1113' 


531 
3057 
5218 
7895 
10094 
12472 
15273 
19581 
•233154 
24718 
265-20 
28162 
•l  mi  13 
30963 


218 

2003 
4607 
8685 
11556 


562 
3248 
5692 
7984 
10466 
12707 
15375 
206(58 
23411 
25011 
23569 
28167 
29957 
31206 


933 
3289 
582-4 
8237 
10530 
13309 
15677 
21174 
23636 
25191 
26582 
28535 
30092 
31265 


1476 
3779 
5829 
8794 
10909 
13340 
17235 
21691 
23879 
25314 
26874 
28641 
30216 
31280 


1630 
3823 
6148 
9010 
10932 
13452 
18545 
21943 
23942 
25335 
27242 
25768 
30532 
31639 


2227 
4020 
7213 
9012 
11206 
14501 
19155 
22262 
24030 
25512 
27(529 
28827 
30605 
32214 


2628 
4428 
7274 
9826 
113o5 
14578 
19520 
22349 
24065 
25571 
27899 
29066 
30709 
32263 


A  1.000  marks 


13810  13867 
16370  16703 


409     438  494 

2377   2591  3114 

5060   5636  6262 

9113   9678  9895 

11924  12372  12609 

14129  14624  14864 

17417  17527  17642 


984 
3451 
6364 
10520 
13280 
14933 


1252  1921 

3573  3681 

7040  8144 

10592  10725 

13602  13707 

15373  16240 


A  2.000  marks 

53  458  470  624  901 
2378  2936  3123  3582  3868 
4780   5260   5316   6837  7101 


1600  1708  1954 
3954  4393  4415 
7336  7888 


Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le  18 
septembre/1"  octobre  1901  :  dans  le  cas  contraire, 
le  montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de  fer 
d'Orel-Griasi,  série  B  émission  1889),  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rembourse- 
ment à  la  date  du  18  juin/1"  juillet  1901. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  500  marks 

305  (19  mars/1"  avril  1901),  1254  (18  Septem 
bre/1"  octobre  K00),  1540  1879  (19  mars/1" 
avril  1901),  1993  (18  septembre/1"  octobre  1900), 


CLVlii    i  <J\J  -»    ,    *.'jv<~i   \  «.v   ""r-  -  ~/  -   -  j 

2073  19  mars/1"  avril  1901),  2283  (18  septembre, 
1"  octobre  1900),  2314  (19  mars/1"  avril  1901),  2351 
(18  septembre/ 1"  octobre  1900),  2362  2447  2651 
2661  2/37  2747  3142  (19  mars/1"  avril  1901),  3238 
(18  septembre/1"  octobre  1900),  3243  (19  mars/ 
1"  avril  1900),  3336  (19  septembre/1"  octobre 
1899),  3472  (19  mars/1"  avril  1900),  3490  (18  sep- 
tembre '1"  octobre  190J),  3689  (19  mars/1"  avril 
1901),  4451  4500  (19  septembre/1"  octobre  1899), 
4556  (19  mars/1"  avril  1901),  4689  (18  septem- 
bre/1" octobre  1900),  4742  (19  mars/1"  avril 
1901),  5078  (19  mars/1"  avril  1900),  5135  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1900),  5179  5244  5498  5548 
5708  (19  mars/1"  avril  1901),  5935  (19  septem- 
bre/1" octobre  1899),  6290  6455  6811  6906  7074 
119  mars/1"  avril  1901),  7396  (19  septembre/1" 
octobre  1899  ,  7429  (19  mars/l«  avril  1900),  7732 
(18  septembre/1"  octobre  1900),  7806  8058  8157 
8347  87*7  (19  mars/1"  avril  1901),  9027  (18 

septembre/ 1er  octobre  1900),  9052  (19  mars/1" 
avril  1901),  9279  9577  (18  septembre/1"  octobre 
.  1900 j,  9956  10073  (19  mars/1"  avril  1901),  10100 
(19  septembre/1"  octobre  1899),  10601  1 18  septem- 
bre/1" octobre  1900),  10610  10788  10798  10809 
11119  11283  (19mars/l"  avril  1901),  11313  (18  sep 


tembre/1"  octobre  1900),  11434  11799  (19  mars/1» 
avril  1901),  11842  (19  septembre/1"  octobre  1899), 
11884  (19  mars/1"  avril  1901).  12213  12229  (19 
mars/1"  avril  1900),  12241  12641  12851  13569  (19 
mars/1»  avril  1901),  14056  (19  mars/1»  avril  1900), 
14132  U475  14595  (19  mars/1"  avril  1901),  14801 
(19  septembre/1"  octobre  1899),  15241  (19  mars/ 
1"  avril  1901).  15297  (19  septembre/1"  octobre 
1899i,  15379  (18  septembre/ 1"  octobre  1900),  15389 
(19  mars/1"  avril  1901),  15473  (19  septembre/1" 
octobre  1899),  15515  (19  mars/1"  avril  1901), 
15779  (18  septembre/1"  octobre  1900).  16032 
19  mars/1"  avril  1901),  16264  (19  septembre/1" 
octobre  1899),  16485  16550  16892  17061  17123  17512 
17572  (19  mars/l"avril  1901),  17578  (19  septem- 
bre/1" octobre  1897),  17630  17872  18450  18659 
18851  19552  19559  19570  (19  mars/1"  avril  1901), 
19653  19909  (18  septembre/1"  octobre  1900),  20007 
20580  (19  mars/1"  avril  190L,  21003  21014  (19 
mars/1-  avril  1900\  21121  21349  22118  22440 
22570  (19  mars/1"  avril  1901),  22G40  22774  (18 
septembre/1" octobre  1900),  2278  5  22805  (19  mars/ 
1»  avril  1900),  23155  (19  septembre/1"  octobre 

1899)  ,  23212  23283  (19  mars/1"  avril  1901),  23589 
(18   septembre/1"  octobre   1900),  23609  (19  sep 
tembre/1"  octobre  1898),  23571   24378  24682  24919 
25035  25097  25472  25518   25634  (19  mars/1"  avril 
1901),  25645  (19  septembre/ 1"  octobre  1899) 
25783   25998   26141    26176   26258  26262  26434  (19 
mars  1"  avril  1901),  26527  (19  septembre/1"  oc 
tobre  1899.,  26702  (19  mars/1»  avril  1900),  26734 
26847  26976  27089  (19  mars/1"  avril  1901),  27576 
(18  septembre/1"  octobre  1930),  27048  27910  27957 
28196  (19  mars/1"  avril  1901),  28355  (19  mars/1 
avril  1900),  28439  29476  (19  mars/1"  avril  1901), 
29637  (18  septembre/1"  octobre  1900),  30847  30914 
(19  mars/1"  avril  1901),  31227  (19  septembre/1» 
octobre    1899),   32237   (19  mars/1"  avril  1901), 
32247  (19  mars/1»  avril  1900),  32249  (19  mars/1" 
avril  1901),  32323  (18  septembre/ 1"  octobre  1900) 

A  1.000  marks 
306  (19  mars/1»  avril  1901),  308(19  septembre/ 
1"  octobre  1899),  688  (18  septembre/1"  octobre 

1900)  ,  1664  (19  mars/1"  avril  1901),  1737  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1900),  1947  2452  (19  mars/1» 
avril  1901),  3212  (18  septembre/1»  octobre  1900), 
3341  (19  mars/1"  avril  1901;,  3604  (18  septembre/ 
1»  octobre  1900),  3782  4692  4913  5158  5903  6104 
6212  6437  6535  (19  mars/1»  avril  1901),  0921  (19 
mars/1"  avril  1900),  7002  7283  7326  7553  7972 
8008  8077  (19  mars/1"  avril  1901).  8149  (18  sep 
tembre/1"  octobre  1900),  8422  8664  9045  (19  mars/ 

avril  1901),   9843   (18  septembre/1"  octobre 

1900)  ,  10103  (19  mars/1"  avril  1900),  10383  10486 
10495  10544  10966  11074  (19  mars/1»  avril  1901 
L1085  (19  septembre/l»octobre  1899),  11204  11208 
11539  (19  mars/1»  avril  1901),  11853  12137  (19 
septembre/1"  octobre  1899),  12b32  (19  mars/1 
avril  1901),  12642  (18  septembre/ 1"  octobre  1900), 
12744  (19  mars/1"  avril  1901),  12800  (18  septem- 
bre/1» octobre  1903),   12837   (19  mars/1"  avril 

1901)  ,  13033  (19  mars/1»  avril  1900),  13236  (19 
mars/1»  avril  1901),  13242  (19  septembre/1»  oc- 
tobre 1899),  13361  13610  13760  14172  14324  14716 
14766  15090  (19  mars/1"  avril  1901),  16019  (19 
mars/1»  avril  1900),  16216  16366  16499  16731  16997 
(19  mars/1"  avril' 1901). 

A  2.000  marks 
789  (18  septembre/1"  octobre  1900),  951  1139 
(19  mars/1»  avril  1901),  1463  (19  septembre/1» 
octobre  1899),  1559  1645  2220  2416  (19  mars/1» 
avril  1901),  3588  (19  septembre/1"  octobre  1899), 
3681  4380  4828  4854  (19  mars/1"  avril  1901),  5192 
(19  mars/1"  avril  1900),  5244  5616  5760  5872  (19 
mars/1"  avril  1901),  6015  6468  (19  mars/1"  avn 

1900)  ,  6553  6705  6896  7144  7308  (19  mars/1»  avril 

1901)  ,  7732  (18  septembre/1"  octobre  1900),  7881 
(19  mars/1"  avril  1901). 


522 


— Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Tous  les  diman- 
ches jusqu'au  29  septembre,  Train  de  plaisir  de 
Paris  au  Havre  (aller  et  retour  dans  la  même 
journée).  , 

Aller.  —  Départ  de  Paris  Saint-Lazare  a  b  h.  23 
matin  ;  arrivée  au  Havre  vers  11  heures. 

Dix  heures  de  séjour  au  bord  de  la  mer. 

Retour.  —  Départ  du  Havre  à  8  h.  50  soir  ;  ai 
rivée  à  Paris  Saint-Lazare  vers  1  h.  30  matin. 

Prix  des  billets  :  2'  cl.,  13  fr.;  3e  cl.,  10  fr. 

A  l'occasion  de  certaines  fêtes  (14  juillet  et  15 
août,  ainsi  que  le  28  juillet,  jour  des  courses  au 
Havre),  les  billets  de  ces  trains  de  plaisir  auront 
une  validité  de  deux  jours. 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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Chemin  de  fer  du  Nord.  —  Saison  des  Bains  de 
Mer,  de  la  veille  des  Rameaux  au  31  octobre.  — 
Billets  d'aller  et  retour,  valables  du  vendredi  au 
mardi  ou  de  l'avant-veille  au  surlendemain  des 
fêtes  légales. 

Prix  au  dépari  de  Paris,  pour  : 

1  ■  d.    2°  cl.    3«  cl. 

x  (Le  Bourg-d'Ault,  Onival)  ..  25.40  20.10  13.70 

Le  Tréport-Mers   25.75  20.35  13.90 

Woincourt  (  Le  Bourg  -  d'Ault, 

Onival)   26.45  20.85  14.35 

Noyelles   20.45  20.85  14.35 

Saint- Valéry-sur-Somme   27.15  21.35  14.75 

Caveux   29.30  23.05  15.95 

Le  Crotoy   27.90  21.95  15.15 

Ouend  (Fort-Mahon  et  Saint- 
Quentin    28.30  22.15  15.45 

Conchil-le-Temple  (Fort-Mahon)  28.80  22.50  15.75 

Berck   31    »  24.15  17  » 

Etaples   30.90  23.95  17  » 

Paris-Plage   32.10  24.95  18  » 

Dannes-Camiers  (Sainte  -  Cécile 

et  Saint-Gabriel)   31.70  24.40  17.50 

Boulogne  (Le  Portel)   34   »  25.70  18.90 

Wimille-Wimereux(Ambleteuse, 

Aadresselles)   34.55  26.10  19.30 

Mamuise-Rinxent  (Wissant). . . .  35.50  26. 7o  20  » 

Calais  (Villa).   37-9°  29    »  &.f 

Gravelines  (Petit  Fort-Philippe)  38.85  29. 9o  22.60 

Loon-Plage.....  '38.75  29.93  22.50 

Dunkcrque  (Malo  -  les- Bains  et 

Rosenâaëi)   38.85  29.95  22.60 

Lelï'rinckoucke  (Malo-Terminus)  39.40  30.55  23.05 

Zuydcoote  (Nord-Plage)   39.80  30.95  23.25 

Ghyvelde  (Bray-Dunes)   39.95  31.15  23.40 

Des  carnets  comportant  cinq  billets  d'aller  et  re- 
tour sont  délivrés  dans  toutes  les  gares  et  stations 
du  réseau  à  destination  des  stations  balnéaires  ci- 
dessus. 

Le  voyageur  qui  prendra  un  carnet  pourra  uti- 
liser les  coupons  dont  il  se  compose  à  une  date, 
quelconque  dans  le  délai  de  33  jours,  non  compris 
le  jour  de  la  distribution. 

Les  prix  de  ces  billets  ne  comprennent  pas  les 
10  centimes  de  droit  de  timbre  pour  les  sommes 
supérieures  à  10  fr. 


Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Tous  les  diman- 
ches do  juin  à  septembre,  train  de  plaisir  de 
Paris  à  Dieppe,  aller  et  retour  dans  la  mémo 

3 °l^a  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Ouest 
organise,  tous  les  dimanches  jusqu'à  fin  septem- 
bre, des  trains  déplaisir  à  marche  rapide  dedans 
à  Dieppe,  prenant  et  laissant  des  voyageurs  a 

Le  prix  des  billets  aller  et  retour  est  de  : 
2°  classe,  9  francs  :  3»  classe,  6  francs.       ■  : 

Les  heures  de  départ  et  d'arrivée  sont  Jixees 
comme  suit  :  ■  ..      -  ,  „  , 

Aller,  départ  de  Paris-Saint-Lazare,  a  b  h 
matin  ;  arrivée  à  Dieppe,  vers  10  h.  ±o. 

Dix  heures  de  séjour  au  bord  de  la  mer. 

Retour,  départ  de  Dieppe,  à  8  h.  48  au 
arrivée  à  Po^i«.s<.int-T,nzare,  vers  minuit  46 


30  du 

o 

soir  ; 

526 


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
U,  rue  du  Croissant,  Pans.  —  Simart. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  199.  —  209  volume.  (5) 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  Grands  Express  ïïuropéena 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900  1901 

Du  1"  janvier  au       —  (Exposition!  — 

ip  juillet. ..  Fr.  5.775.683  G. 659. 788  6.781.195 
Du  1"  au  20  juil.     307.026      414.047  370.911 

G. 082. 688  7.073.835  7.152.106 

Différen  ce  en  fa- 
veur de  1901 ...  1 .069. 418       78.271  » 
  5'-'7 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
CAPITAL  !  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 


ALGER,  BIZERTE,  BLIDAH,  BÔNE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE,  MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,  SOUKAHRAS,  TONIS. 


COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 


A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

Al  an   3  O/O 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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RUSSIE 


Obligations  4  0/0 
DU  CHEMIN  DE  FER  RIGA-DVINSK 

Emission  1894 
La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé  le  5/18 juillet  1901  au  tirage  des  obli- 
gations de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  V'/li  octobre  1901  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'État  et 
ses  comptoirs  ;  à  Berlin,  chez  MM.  Mendels- 
'ïohn  et  (>  ;  à  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild 
rfrères:  à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmana 
!  Rosenthal  et  C°  ;  à  Londres,  à  la  Banque  Russe 
Jiour  le  commerce  étranger. 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


BIREACX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2e  ARR') 


A  125  roubles  or 

1226  à  1250    2326  à  2350     4151  à  4175  6826  à  6850 

8226   8250  16551  16575    17776  17800  20926  20950 

21026  21050  22501  22525   26851  26875  27001  27025 

27376  27400  27626  27650   27901  27925  31401  31425 

32276  32300  33351  33375   36751  36775  37676  37700 

38201  38225  39151  39175  41826  41850  44051  44075 
50403  50554  50567  50595  50609  50625  50644  50660 
50672  50694 

A  G25  roubles  or 

51895à51919  C7020à57044  57445à57469  60045à60069 

61595  61619  62895  62919   63295  63319  64645  64669 

67470  67494  70795  70819   73770  73794  73870  73894 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
lcr/14  octobre  1901;  dans  le  cas  contraire,  le 
montant  des  coupons  manquants  sera  déduit 
du  capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de 
fer  Riga-Dvinsk  (émission  1894)  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rem- 
boursement jusqu'au  5/18  juillet  1901. 
A  partir  du  lei  /13  octobre  des  années  désignées 

entre  parenthèses,  ces  obligations  ne  portent 

plus  d'intérêt. 

A  125  roubles  or 
158(1899),  2526  à  25^0  2534  2537  à  2544  4214  à 
4217  4222  à  4224  (1900),  5076  à  5100  (1896),  5101  à 
5125  (1900),  5251  à  5275  (1897),  6730  6734  à  6750 
(1900),  9695  à  9699  (1899),  16;51  à  16258  16263 
16266  à  16268  16271  16274  10275  21151  à  21175 
22951  à  22957  22960  22961  22966  à  22975 
26298  à  26300  (1900),  26501  à  23525  (1899),  30276  à 
30278  (1895),  34252  à  34256  34261  à  34265  34273  à 
34275  (1900  ,  34887  (1898),  36051  à  36071  42676  à 
42700  (1899),  42726  à  42750  (1900),  47772  à  47775 
(1897),  50555  (1898)',  50557  50688  (1896). 

A  625  roubles  or 
61095  à  61119  (1896),  65020  à  650J4  71920  à  71924 
75785  à  75789  (1900). 
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CRÉDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  entièrement  versé  : 

DEUX  CENT  CINQUANTE  MILLIONS 


Bilan  au  30  juin  1901 


Actif 

Espèces  en  caissa  et  dans  les  banques.  I39.972.Sl9  38 

Portefeuille   733. 130.350  75 

Reporti   206. 920. 97-2  03 

Comptes  courants   411.542.80S  21 

Avances  sur  garanties   143. 043. 219  62 

Actions,  Bons,  Obligations,  Rentes   7.469.737  34 

Immeubles   30.000.000  » 

Comptes  d'ordre  et  divers   19.168.735  40 


Fr.    1.744.218  352  63 


Passif 

Dépôts  et  Bons  à  vue   499.013.55S  56 

Comptes  courants   6i9.235.013  27 

Acceptations   1 25 .  6i'2 . 753  32 

Bons  à  échéance   54.596.479  70 

Comptes  d'ordre  et  divers   65.300.547  78 

Réserves  diverses   100.000.000  » 

Capital   250.000.000  . 


Fr.    1. 741.248. 352  63 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'administration, 
Henri  GERMAIN. 

Le  Directeur  général, 

A.  MAZERAT.  531 


Vendredi  2  août  1901 . 


COMPAGNIE  DU  CHEMIN  DE  FER  DE 

PARIS  A  ORLÉANS 


Rapport  présenté  à  l'Assemblée  Générale  des 
actionnaires  dans  sa  réunion  du  29  mars 
1901  par  le  Conseil  d'administration  de  la 
Compagnie. 


Messieurs, 

Vous  êtes  réunis  en  Assemblée  générale,  confor- 
mément à  nos  statuts,  pour  entendre  le  rapport 
du  Conseil  d'administration  sur  les  opérations  de 
l'année  1900. 

Nous  suivrons  dans  notre  compte  rendu  l'ordre 
habituel,  en  vous  présentant  successivement  notre 
situation  financière  et  les  opérations  du  Compté 
de  Premier  Établissement,  puis  les  résultais  de 
l'exploitation,  et  nos  propositions  pour  la  fixa- 
tion du  dividende. 

CHAPITRE  I" 
Situation  financière.  —   Compte  de  premier 
établissement. 

Le  capital  réalisé  en  1900,  pour  faire  face  aux  tra- 
vaux complémentaires  sur  les  anciennes  concessions 
à  la  construction  des  lignes  neuves  etjà  l'augmenta- 
tion du  matériel,  s'est  élevé  à  04. 0H. 72!»  fr.  66  c. 

11  a  été  obtenu  par  la  négociation  de  159.809 
obligations  2  1/2  0/0  de  la  série  E  au  prix  moyen 
de  400  fr.  57  c. 

Ce  prix  est  inférieur  de  18  fr.  22  c.  à  celui  qui 
résultait  <l-s  émissions  de  1899;  Toutefois,  depuis 
le  mois  de  décembre,  le  cours  de  nos  obligations 
s'est  très  sensiblement  relevé.  Ce  mouvement  jus- 
tifie les  espérances  que  nous  vous  exprimions  l'an 
dernier  sur  la  faveur  que  celte  nature  de  titres  ne 
peut  manquer  de  regagner  dans  le  public. 

Celui-ci  trouve  d'ailleurs  aujourd'hui  à  nos  gui- 
chets,- en  même  tumps  que  les  obligations  2  1/2 
0/0,  des  obligations  3  0/0. 

En  effet,  po  u-  répondre  à  toutes  les  convenances 
de  notre  clientèle  d'obligataires,  nous  avons  jugé 
utile  de  reprendre,  à  partir  du  1er  janvier  d  :  cette 
année,  ainsi  que  l'ont  fait  d'ailleurs  les  autres 
Compagnies  de  chemins  de  fer,  le  placement  des 
obligations  3  0/0,  avec  tirage  annuel  d'amortisse- 
ment, semblables  en  tous  points  aux  titres  que 
nous  avons  émis  de  1834  à  1895. 

La  Compagnie  a  remboursé  en  1900,  conformé- 
ment aux  tableaux  d'amortissement,  45.710  titres 
pour  un  capital  do  22. 986. 250  francs  savoir  : 
4.209   Actions  au  capital  nominal  de 

Fr.   2.134.500  » 
4Î.4U    Obligations  au  capitalnominal 
de   20.851.750  » 

Notre  situation  financière,  au  31  décembre  1990, 
se  résume  ainsi  : 

Compte  de  premier  établissement, 

§  I".  —  RECETTES 

Montant  du  fonds  social          Fr.    300.000.000  » 

Capital  des  Emprunts  4  0/0,  sa- 
voir : 

Premier  emprunt  de  8.838. 

Obligations   Fr.     9. 999.000  » 

Deuxième   emprunt  de  13.333 
Obligations   9.999.750  ■> 

Ensemble   Fr.        19,998,750  » 

Capital  de  l'Emprunt  3  0/0,  savoir  : 
Séries  N°*  1  à  17  : 

4.000.000  Obligations   Fr.    1 .207 .403.203  90 

Séries  A  B  et  C  : 

1.250  000'  Obligations   .317.88i.57  4  50 

Ensemble   Fr.    1.725.287.838  V) 

Capital  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  : 
Sérié  D (350.000  Obligations)  Fr.       107.216.814  79 
Série   E  (Produit    de    161. 063 

titres)   64 .531. 707  49 

Ensemble  Fr.       171.748.522  28 


Valeur  de  réalisation  des  Obli- 
gations du  Grand-Central  30/0 
attribuées  à  la  Compagnie, 


i 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


d'âmes  le  décret  du  11  avril 

1857  '  " 

E Valeur  dos  Obligations  d  Orsay 

(première  série)  •  •  •  

Heur  cie*  Obligations  d  Orsay 

,    (deuxième  série)  •  • 

(produit  de  la  négociation  des 
Obligations  de  la  Compagnie 
de  Lvon  représentant  La  par* 
afférente  à  la  Compagnie  d  Or- 
léans dans  la  concession  du 
Gheminde  fer  du  Bourbonnais. 
Reliquat  disponible  des  annuités 
reçues  de  l'Etat  à  titre  de  sub- 
ventions ........   

teliquat  des  Comptes  de  garan- 
tir d'intérêt  liquidés  au  3.1 
décèînbrc  1883 — 


76.127.120  56 
2.793.000  » 
1. '200. 000  » 


23.160.89Î»  09 


3.3âfr.708  o: 
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I  général  des  Rec.  Ues  Fr. .  2.337.027.075 


|  II.  —  DÉPENSES 
/•  Anci  unes  Concessions 

1  es  Dépenses  d-  Premier  Etablissement  afférentes 
JVasux  Anciennes  Concessions  , 'lai^t  " la  fin  de 

j       l'année  1 899.  de  , •  •  Fr.    1 . 400 .  loi . ■  «6  o9 

Les  opérations  de  Tannée  1100 
font   ressortir    une  angmen- 

tatiou  de  dépenses  de  •  •  ■   

Le  capital  affecté  à  l'ensemble 
des  lignes  des- Anciennes  Con- 
cessions est  ainsi,  au  31  dôcoan 


bre  1900,  di 


Fr.    1.425.855.570  12 


2"  Lianes  cédées  par  VKtat  et  Lignes  neuves 
Ce  réseau  comprend  l'ensemble  des  lignes  cou 
Bédées  à  titre  définitif  ou  éventuel  pur    es  «r  icles 
a  ;;  ot  4  de  la  Convention  du  28  juin  1888  et  par 
t'krticle  1"  de  la  Convention  du  17  juin  189-2.  Le 
Compagnie  n'y  contribue  que  pour  une  somm 
déterminée,  et  fournit,  en  outre,  a  titre  d  avances 
remboursables,   les  capitaux  nécessaires  au  paie- 
ment des  travaux  exécutés  par  1  Etat  eu  pour  son 
compte  par  la  Compagnie.  .  , 

Les  sommes  dépensées  ou  avancées  a  divei» 
Relevaient  au  31  décembre   ^  ^  ^  £ 

Les  dépenses  effectuées  pendant 
l'Exercice  1900  se  résument  ainsi  : 

Avances  laites  à  l'Etat  pour  la 
construction  et  l'achèvement  des 
lignes  qu'il  termine 
directement  Fr.    5.800.000  « 

Travaux  exécutés 
par  la  Compagnie 
pour  son  compte  et 
celui  de  l'Etat, y  com- 
pris le  service  des 
intérêts,  les  frais  de 
personnel  et  les  frais 
généraux   /.Ol'.i.  ,.<■•  3b 

Ensemble  Fr.  I2.81S.753  36 

auxquels  il  y  a  lieu 
d'ajouter  l'excèdent 
des  dépenses  sur  les 
••ecettes  des  lignes 
itploitéesau  compte 
premier  établis- 

ment   19- »•  reg  » 

Total  Fr.  13 .015.516  36     13.015.516  36 

La  somme  totale  dépensée  pour 

1  s  lignes  cédées  par  l'Etatet  pour  

les  lignes  neuves  est  ainsi  de  Fr.    603.417 .953  48 


pris  les  wagons  à  ballast  ainsi  que  les  dépenses 

de  mobilier  et  d'outillage  des  ateliers  et  magasins 
o-énéraux  établis  sur  divers  points  de  notre  re- 
seau. Ces  dépenses  sont  réparties  entre  les  diffé- 
rents "roui  es  de  lignes  au  prorata  du  parcours 
kilométrique  des  trains  ayant  circulé  sur  chacun 
d'eux  pendant  l'année. 

Matériel  roulant.  —  La  dépense  du  matériel 
roulant,  au  31  décembre  1899,  était  ^  ^  ^  &g 

Les  sommes  dépensées  pendant 
l'année  1900,  déduction  faite  de  la 

gj«  da  ,uat^el  .dépeCé  ™[ . £     19.598.039  94 

Le'  total  des  dépenses  de  cons- 
truction du  matériel  roulant,  au   

81  décembre  1900,  est  donc  de  Fr.   275. 7 75 

Mobilier  et  ont  Mai/e  des  Ateliers 
et  Magasins  généraux  —  Le  total 
des  dépenses  de  mobilier  et  d<  u- 
tillage  des  Ateliers  et  Magasins 
généraux,  au  31  décembre  1899. 

était  de  Fr.   5./00.0a0  21 

11  faut  en  déduire 
les  rentrées  faites 
pendant  l'année  s'é- 

levant  à  jgj-jg 

Reste..  Fr.    5.0-23. 878  08      5,023.878  ,* 

Total  général  des  dépenses  de 
nriérierronlant  et  outillage.  .Fr.    281.399.159  oo 

LÉSUMÉ  GÉNÉRAL 

Les  recettes  du  Compte  de  Prc- 
mier  Etablissement  sont  de..Fr.   2.33/ .92/ .6/0  9o 
Les  Dépenses  s'élèvent  savoir  : 

Anciennes  Con-   

essions..Fr.  1.425.875.570  12 
Lignes  cédées 
par  l'Etat  et 

Lignesueuves    603.417.953  48 
Matériel  rou- 
lant et  Outil-  „ 
lage   281.399.159  o,» 

Ensemble,  Fr;  2.310,692.683       2. 31» .692. 083  15 


Cette  somme  a  reçu  les  affecta- 
tions suivantes  : 

Remboursement   de  l'ancienne 
I  itte  de  garantie  montant  à...Fr.    209.670.402  4b 

Contribution   aux  dépenses  de 
construction  ou  de  superstructure     81.2o«$.8US  m 

lïôpi  nses  mises  mises  à  la  charge 
de  la  Compagnie  non  compris  le 
matériel  roofant)  ■   140.218.036  48 

Avances  remboursables  en  au-  „ 
nivL's  par  l'Etat   172.2/0.  /0  ... 

Total  égal...... 


Le  Solde  créditeur  est  de.  .Fr. 
D'autre  part,  les  Comptesdivers 
présentent  un  Solde  créditeur  de 
Le  Solde  général  est  de....Fr. 


27 .'284.992  80 

22.369.'295  31 
'49.604.288  11 


Ce  Solde,  d'accord  avec  la  Balance  générale  des 
écritures  au  28  février  1901,  était  représente  de  la 
manière  suivante  : 

1.116.388  85 
48.487.899  26 


Espèces  en  Caisse   -Fr. 

Valeurs  en  Portefeuille. 


Total  égal . 


..Fr. 


49,604.288  11 


§111.  —  Travaux  exécutés  en  1900 

1»  LIGNES  EN  EXPLOITATION 


.  .Fr.    60)3.417.953  48 


.l' Compte  général  de  matériel  roulant  et  outillage 
Dans  ce  compte  figurent    les  dépenses  faites 
pour  la  construction  du  matériel  roulant,  y  coni- 


Nous  avons  poursuivi,  au  cours  de  l'année  1900, 
les  opérations  précédemment  entreprises  dans  le 
but  de  perfectionner  notre  exploitation  et  d  en  as- 
surer la  sécurité.  .         .  , 

Le  remplacement  des  rails  en  fer  par  des  rails 
en  acier  a  été  effectué  sur  une  longueur  de  64  ki- 
lomètres. Il  ne  reste  plus,  sur  l'ensemble  du  reseau, 
que  4  0/0  de  rails  en  fer  dans  les  voies  prmci- 

P8I  a' 'substitution  des  rails  à  double  champignon 
aux  rails  Vignole  a  été  opérée  sur  une  longueur  de 
29  kilomètres.  Au  1"  janvier  1901,  la  longueur  des 
voies  principales,  en  rails  Vignole,  n'était  plus  que 
de  552  kilomètres,  soit  5.9  0/0  environ  du  dévelop- 
pement total  de  ces  voies. 

L'emploi  du  rail  renforce  s  est  étendu,  en  1900, 
à  217  kilomètres  dont  : 

40  Kilomètres  sur  la  ligne  de  Paris  a  Bordeaux  : 
IZI         _  —     d'Orléans  à  Limoges  ; 

2g  —     de  Tours  à  Nantes  ; 

j5         _  —     de  Capdenac  à  Rodez  ; 

et  3  kilomètres  sur  divers  points  isolés. 

La  longueur  totale  renforcée  sur  .1  ensemble  clu 
réseau  s'élevait  au  1"  janvier  1901  à  1.410  kilo- 
mètres, soit  environ  15  0/0  du  développement  total 

^Laété  ajouté  une  septième  traverse  par  travée 
de  5-50,  sur  une  longueur  de  14  kilomètres,  dans 
les  parties  '  de  lignes  où  la  circulation  est  la  plus 


active  ou  qui  sont  tracées  en  eonrkes  de  très  faible- 
rayon.  , 

334.000  coussinets  renforces  nouveaux  ont  été 
introduits  dans  les  voies,  ce  qui  porte  à  2.8i0.0ou 
le  nombre  de  coussinets  de  ce  type  actuellement  en 
service.  , 

Quinze  nouveaux  postes  d  enclanchemeut  com- 
prenant 295  leviers,  ont  été  installés  pendant  1  an- 
née 1900.  ic-        «','      .  . 

Conformément  â  nos  prévisions  de  lan  dernier, 
le  block-system  a  été  mis  en  service  sur  les  sec- 
tions de  Poitiers  à  Goutras,  de  Vierzon  à  Samt- 
Sulpice-Laurière,  de  Limoges  à  Montauban  et  de 
Tours  à  Nai.tes. 

Pour  assurer  le  mouvement  exceptionnel  des 
trains  occasionné  par  l'Exposition  Universelle  et 
pour  faciliter  les  relations  de  nos  gares  de  Pans 
avec  les  principales  gares  voisines,  on  a  installe 
un  nouveau  fil  télégraphique  direct  avec  Orléans 
et  des  communications  téléphoniques  spéciales 
avec  Choisy-le-Roi,  Juvisy  et  Brétigny. 

Enfin,  quelques  stations  secondaires  ont  été 
pourvues  de  l'éclairage  électrique  fourni  par  un 
concessionnaire  local. 

Nous  vous  avons  fait  connaître  l'an  dernier  le 
programme  de  travaux  que  nous  nous  proposions 
d'entreprendre  pour  étendre  les  installations  de 
nos  "ares  de  marchandises  et  pour  échelonner  le 
Ions  de  nos  lignes  principales  des  voies  de  garage 
en  nombre'suffisant  pour  faciliter  la  circulation  des 
trains  de  voyageurs.  Ce  programme  est  déjà_  en 
partie  exécuté.  Dans  les  gares  d'Ivry  et  de  Juvisy, 
les  travaux  prévus  sont  aujourd'hui  complètement 
terminés.  A  Saint-Pierre-des-Corps,  nous  ayons, 
pu  sans  attendre  l'accomplissenu  nt  des  formalités 
légales  qui  nous  permettront  d'entrer  en  posses- 
sion des  terrains  nécessaires,  améliorer  notable- 
ment la  situation.  Aux  Aubrais,  à  Bordeaux  et  a 
Vierzon.  une  partie  des  installations  prévues  ont 
également  pu  être  exécutées  d'urgence.  Vingt  et  une 
voies  de  garage  nouvelles  ont  été  établies  sur  di- 
vers points.  Cette  amélioration  de  notre  outillage 
nous  a  été  d'un  grand  secours  pour  faire  face  au 
mouvement  considérable  que  nous  avons  eu  cette 
année  à  desservir. 

Pour  répondre  au  désir  de  l'Administration  Su- 
périeure et  par  application  de  la  Convention  du 
11  juin  1883,  nous  avons  opéré  cette  année  le  dou- 
blement de  la  voie  entre  Vannes  et  Quimper.  La- 
seconde  voie  est  livrée  à  l'exploitation  sur  les  sec- 
tions de  Vannes  à  Lorient  et  de  Rosporden  à 
Quimper,  Le  ironcon  intermédiaire  de  Lorient  a 
Hosporden  sera  vraisemblablement  livre  dans 
quelques  mois.  Le  service  do  nos  trains  de  Breta- 
gne se  trouvera  très  notablement  facilite  par  ce 
doublement. 

Pour  assurer  une  plus  grande  régularité  au  ser- 
vice de  nos  trains  de  banlieue,  nous  avons  entre- 
pris le  doublement  de  la  voie  unique  entre  Orsay 
et  Saint-Rémy,  sur  la  ligne  de  Limours,  ainsi  que 
sur  notre  grande  ligne  entre  Bretigny  et  Dour- 

d£Nous  vous  avons  annoncé,  l'an  dernier,  la  pré- 
sentation à  M.  le  Ministre  des  Travaux  Publics- 
d'un  projet  de  doublement  des  \  oies  entre  Paris  et 
Brétigny.  Ce  projet,  présenté  par  nous,  a  la  date 
du  6  décembre  1899,  a  été  pris  en  considération 
par  décision  ministérielle  du  23  juin  1900,  et  sou- 
mis aux  formalités  d'enquête  en  vue  de  la  déclara- 
tion d'utilité  publique.  Ces  enquêtes  ont  ete  ou- 
vertes le  8  septembre  dans  le  département  de 
Seine-et-Oise,  et  le  29  du  même  mois  dans  le  dé- 
partement de  la  Seine,  et  le  décret  déclara tif  d  uti- 
lité publique  vient  de  paraître  au  tournai  Officiel 
du  24  courant.  Nous  nous  étions  mis  en  mesure  de 
présenter  le  projet  d'exécution  dès  que  ce  décret 
aurait  été  rendu  et  nous  allons  par  conséquent 
l'envoyer  de  suite  au  Ministre.  Mais  avant  que 
nous  puissions  en  obtenir  l'approbation  et  procéder 
aux  expropriations  pour  nous  procurer  les  terrains 
oui  nous  sont  nécessaires,  nous  aurons  encore  a 
subir  de  nouvelles  formalités:  instruction  tech- 
nique par  le  Service  du  Contrôle,  conférences  avec 
les  nombreux  services  intéresses,  enquêtes  par- 
cellaires, etc.,  qui  exigeront  nécessairement  de 
longs  délais.  Il  ne  dépend  pas  de  nous  d  abréger 
ces  délais,  mais  nous  ne  négligerons  rien,  en  «a 
qui  noua  concerne,  pour  hâter  l'exécution  dui. 
travail  qui  facilitera  beaucoup  la  circulation  do 
nos  trains  aux  abords  de  Paris  et  en  augmenter;, 
la  sécurité.  Pour  gagner  du  temps,  nous  avons  pu 
déià  avec  l'autorisation  de  l'Administration  Supe 
rieure  engager  certains  travaux  de  terrassements, 
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.qu'il  était  possible  d'exécuter  san3  sortir  des  li- 
mites actuelles  de  nos  emprises. 

Lors  de  votre  dernière  réunion,  nous  exprimions 
l'espoir  que  les  travaux  du  prolongement  de  notre 
ligne  principale  vers  le  quai  d'Orsay  seraient  ter- 
minés dans  le  courant  de  mai.  Os  espérances  se 
sont  réalisées  et  nous  avons  pu,  dès  le  28  mai  der- 
nier, ouvrir  la  nouvelle  gare  au  service  des  voya- 
geurs. Le  nombre  des  trains,  d'abord  peu  consi- 
dérable, s'est  accru  progressivement,  et  quelques 
semaines  après  l'ouverture,  la  gare  du  quai  d'Or- 
say desservait  tous  nos  trains  de  banlieue  et  la 
plupart  de  nos  trains  de  grandes  lignes. 

La  mise  en  service  s'est  effectuée  ainsi  sans 
à-coup  et  sans  incidents. 

La  traction  électrique  a  fonctionné  régulière- 
ment dès  le  premier  jour  entre  la  gare  d'Ausler- 
litz  et  le  quai  d'Orsay,  sans  qu'il  se  soit  produit 
une  seule  détresse  :  cette  première  application-  de 
ce  côté  ci  de  l'Atlantique  de  l'électricité  à  la  trac- 
tion des  trains  lourds  a  donc  eu,  au  point  de  vue 
technique,  un  plein  succès. 

Les  dispositions  de  nos  nouvelles  gares  du  quai 
d'Orsay  et  de  la  place  Saint-Michel,  les  procédés 
nouveaux  qui  y  sont  mis  en  œuvre  pour  le  trans- 
port, la  manutention  des  bagages,  ont  vivement 
intéressé  les  nombreux  ingénieurs  français  et 
étrangers  qui  les  out  visité  à  l'occasion  de  l'Expo- 
sition. L'aspect  architectural  de  la  gare  du  quai 
d'Orsay  est  digne  de  l'emplacement  qu'elle  occupe, 
et  nous  pouvons  constater  à  l'honneur  de  nos  in- 
génieurs, que  cette  grande  œuvre,  exécutée  en 
moins  de  deux  ans,  a  rencontré  une  approbation 
unanime. 

Nous  avons  eu  la  satisfaction  de  voir  le  public 
apprécier  dès  le  premier  jour  les  facilités  que  lui 
offre  l'ouverture  de  cette  nouvelle  gare  au  centre 
de  Paris.  Nous  ne  pouvons  naturellement  pas  en- 
core, après  une  Expérience  de  quelques  mois,  en 
chiffrer  les  résultats  au  point  de  vue  du  dévelop- 
pement de  notre  trafic.  Cette  année,  d'ailleurs,  le 
mouvement  exceptionnel  de  l'Exposition  rend  toute 
comparaison  impossible.  Mais  nous  ne  doutons 
pas  que  ces  facilités  nouvelles  données  à  notre 
clientèle  ne  produisent  rapidement  le  développe 
ment  de  circulation  que  nous  sommes  en  droit 
d'espérer. 

2°  LIGNES    EN    CONSTRUCTION  OU 
A  CONSTRUIRE 

Le  groupe  des  ligne's  non  encore  exploitées  qui 
nous  ont  été  concédées  par  les  conventions  du 
23  juin  1833  et  du  17  juin  1892,  comprend  vingt- 
six  lignes,  d'une  longueur  tot?le  de  1,0(35  kilomè- 
tres, pour  lesquelles  les  travaux  sont  engagés  sur 
380  kilomètres  (lignes  de  Sarlal  à  Gourdon,  d'Ar- 
genton  à  La  Châtre,  de  Saint-Eloi  à  Pauniat  de 
Conl'olons  à  la  ligne  de  Civray  au  Blanc,  de  Fel- 
lelin  à  Ussel,  de  Beaune-la-ltolande  à  Pithiviers, 
du  Blanc  a  Argent  et  de  Tulle  à  Argentat). 

Aucune  ligne  n'a  été  livrée  à  l'exploitation  en 
1900. 

L"3  travaux  de  superstructure  de  la  ligne  de 
Confolens  à  la  ligne  de  Civray  au  Blanc  sont 
poussés  activement,  et  nous  pensons  que  cette  li- 
gne pourra  être  ouverte  à  l'exploitation  dans  les 
premiers  jours  du  mois  de  mai  prochain. 

Dans  l'ensemble  des  lignes  à  construire,  les  li- 
gnes à  voie  étroite  figurent  pour  446  kilomètres. 
Les  travaux  sont  engagés  sur  216  kilomètres  (li- 
gne du  Blanc  à  Argent  et  de  Tulle  à  Argentat). 

Sur  la  ligne  du  Blanc  à  Argent,  dont  l'exécution 
a  été  confiée  à  une  Société  particulière,  les  sec- 
tions de  Salbris  à  Romorantin  et  de  Salbris  à  Ar- 
gent, d'une  longueur  totale  de  69  kilomètres,  sont 
très  avancées  et  nous  pensons  qu'elles  pourront 
être  ouvertes  à  l'exploitation  avant  la  fin  de  la 
présente  année. 

En  ce  qui  touche  les  lignes  de  la  Corrèze,  l'ac- 
;ord  s'est  établi  entre  l'Administration  supérieure 
■  notre  Compagnie,  tant  sur  les  dispositions  tech- 
niques à  adopter  dans  l'exécution  que  sur  le  chiffre 
le  la  dépense  incombant  à  l'Etat.  La  Société  de 
construction  des  Batignolles  chargée  de  la  cons- 
*uction  et  de  l'exploitation  de  cette  ligne,  a  pris 
liés  mesures  utiles  pour  que  les  travaux  soient  ac- 
wement  conduits. 

3°  MATÉRIEL  ROULANT 

§A  la  fin  de.  l'exercice  1900,  l'effectif  de  notre 
«itériel,  déduction  faite  des  machines,  voitures  et 
ftgons  réformés,  se  composait  comme  suit: 


1°  Matériel  des  lignes  à  voie  normale 

81?  locomotives  à  voyageurs  et  mixtes; 
553  locomotives  à  marchandises  ; 
83  locomotives  de  gare; 
7  locomotives  pour  la  traction  électrique  ; 
1.329  tenders  ; 

3.98'i  salons  et  voitures  à  voyageurs; 
30.777  fourgons  et  wagons  divers. 

Dans  ces  nombres  ne  sont  pas  compris  les  32 
voitures  et  les  751  wagons  à  ballast  spécialement 
affectés  au  Service  de  la  voie. 

Comparé  au  précédent,  cet  effectif'  présente  une 
augmentation  de  : 

63  locomotives  ; 
56  tenders  ; 

150  voitures  à  voyageurs  ; 
et  2.193  fourgons  et  wagons  divers. 
Il  reste  à  mettre  en  service  : 

5  locomotives  dont  1  pour  la  fraction  élec- 
trique ; 

4  tenders  ; 

1  voiture  de  3e  classe  à  couloir  partiel  ; 
et  490  wagons  à  marchandises. 

Nous  vous  avons  dit  l'année  dernière  que  nous 
avions  mis  en  service  des  voitures  de  lre  et  de  2' 
classe  d'un  nouveau  type  dont  les  divers  comparti- 
ments sont  reliés  par  un  couloir  intérieur  donnant 
accès  à  un  cabinet  de  toilette.  Ces  dispositions 
nouvelles  ont  été  très  appréciées  du  public.  Nous 
en  avons  étendu  l'application  à  un  certain  nombre 
de  voitures  de  3e  classe  qui  ont  été  mises  en  circu- 
lation dans  le  courant  de  l'année  et  qui  sont  spo- 
cialemonl  affectées  aux  trains  de  grands  parcours. 

Malgré  le  supplément  de  poids  dû  au  water- 
closct  et  au  couloir,  nous  sommes  parvenus  à  éta- 
blir ces  voitures  qui  contiennent  66  et  74  places 
avec  un  poids  mort  relativement  réduit. 

Nous  avons  aménagé,  en  outre,  à  titre  d'essai, 
un  certain  nombre  de  compartiments  de  voitures 
de  1"  classe  à  couloir  de  manière  à  pouvoir  y  dis- 
poser, pour  la  nuit,  deux  couchctles  superposées 
par  banquette. 

2"  Matériel  des  lignes  à  voie  étroite 
Nous  possédons  : 

4  locomotives-lenders  ; 
12  voitures  à  voyageurs  : 
et  25  fourgons  et  wagons  divers,  pour  la  ligne 
de  Saint-Aignan  à  Blois. 
Nous  avons  en  outre  en  construction  : 

16  locomotives-tenders  ; 
et  61  véhicules, 
destinés  à  la  ligne  du  Blanc  à  Argent,  dont  une 
partie  sera  ouverte  prochainement  à  l'exploitation. 

Le?  sommes  imputées  pendant  l'année  au  Compte 
de  Premier  Etablissement  à  raison  du  matériel 
livré  ou  modifié,  s'élèvent  à  19.933.717  te.  15  c. 

Ce  chiffre  de  dépenses  est  relativement  élevé. 
C'est  la  conséquence  des  commandes  importantes 
que  nous  avons  dû  faire,  en  vue  du  mouvement 
exceptionnel  de  l'Exposition,  et  pour  mettre  l'ef- 
fectif de  notre  matériel  de  petite  vitesse  en  état  de 
faire  face  au  développement  de  no'.re  trafic. 

(A  suivre). 
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Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Excursions  sur 
la  côte  Nord  de  Bretagne  par  cartes  d'abonne- 
ment valables  33  jours. 

I.  Cartes  personnelles.  —  La  Compagnie  de 
l'Ouest  fait  délivrer,  d'avril  à  octobre,  par  toutes 
ses  gares,  aux  prix  de  1C0  fr.  en  1"  classe  et  75  fr. 
en  2°  classe,  des  cartes  d'abonnement  personnelles 
donnant  droit  à  un  voyage  aller  et  retour  (avec 
arrêts  facultatifs)  entre  un  point  quelconque  du 
réseau  de  l'Ouest  et  une  des  gares  de  la  ligne  de 
Granville  à  Brest  ainsi  qu'à  la  libre  circulation 
pendant  33  jours  sur  cette  ligne  et  sur  ceux  de  ses 
embranchements  qui  conduisent  à  la  mer. 

IL  Cartes  de  famille.  —  A  tout  voyageur  qui 
souscrit,  en  même  temps  que  sa  carte  personnelle, 
d'autres  abonnements  pour  des  membres  de  sa 
famille,  précepteurs,  gouvernantes  ou  domestiques 
résidant  avec  lui,  il  est  accordé  des  réductions 
s'élevant  à  10  0/0  pour  la  2°  personne,  20  0/0  pour 
la  3°,  30  0/0  pour  la  4%  40  0,  0  pour  la  5«  et  50  0/0 
pour  la  6*  et  les  suivantes.  533 


Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Paris  à  Londres 
(via  Rouen,  Dieppe  et  Newhaven),  par  la  gare 
Saint-Lazare. 

Services  rapides  do  jour  et  de  nuit  tous  les 
jours  (dimanches  et  fêtes  compris)  et  toute  l'année. 
Trajet  de  jour  en  9  heures,  1"  et  2°  classe  seule- 
ment. 

Grande  économie 
Billels  simples   valables  pendant  sept  jours  : 
1"  classe,  43  fr.  25  ;  2°  classe,  32  francs  ;  3"  classe, 
83  fr.  25. 

Billets  d'aller  et  retour  valables  pendant  un 
mois:  lr,:  classe,  72  fr.  75;  2"  classe,  52  fr.  75;. 
3e  classe,  41  fr.  50. 

Les  prix  ci-dessus  sont  seulement,  applicables  au 
trajet  elléctué  par  le  service  de  nuit  et  les  voyageurs 
qui  prendront  le  bateau  de  jour  devront  payer,  par 
traversée,  un  supplément  de  : 

5  francs  en  lro  classe,  3  francs  en  2°  classe. 

Départs  de  Paris-Saint-Lazare:  10  h.  malin,  9  h. 
soir;  arrivées  à  Londres  :  London-Bridge,  7  h. -5 
soir,  7  h.  40  matin  ;  Victoria  :  7  h.  5  soir,  ?  h,  50 
matin. 

Départs  de  Londres:  London-Bridge,  10  h.  matin, 
9  h.  soir;  Victoria:  10  h.  matin,  8  h.  50  soir; 
arrivées  à  Paris-Saint-Lazare  :  6  h.  55  soir,  7  h. 
15  matin. 

Les  trains  du  service  de  jour  entre  Paris  et 
Dieppe  et  vice-versa,  comportent  des  voitures  de 
lr°  classe  et  de  2J  classe  à  couloir  avec  water- 
closets  et  toilette,  ainsi  qu'un  wagon-restaurant  ; 
ceux  du  service  de  nuit  comportent  des  voitures 
à  couloir  des  trois  classes  avec  water-closets  et 
toilette. 

Des  cabines  particulières  sur  les  bateaux  peuvent 
être  réservées  sur  demande  préalable. 

La  Compagnie  de  l'Ouest  envoie  franco,  sur  de- 
mande affranchie,  des  petits  guides  indicateurs  du 
service  de  Paris  à  Londres. 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Hotels  de  la  Com- 
pagnie d'Orléans  à  Vic-sur-Cére  et  au  Lioran  Can- 
tal), ouverts  du  1' r  juin  au  15  octobre  de  chaque 
année. 

L'Hôtel  de  Vie  est  au  milieu  d'un  parc  clos  et 
boisé  de  six  hectares,  à  côté  d'une  forêt.  Altitude: 
740  mètres  au-dessus  du  niveau  do  la  mer.  A  cinq 
minutes  à  pied  de  la  station  de  Vic-sur-Cère.  Om- 
nibus à  tous  les  trains.  Voisin  de  l'établissement 
h  vdiothérapique  et  de  la  source  minérale.  Voisin 
d!un  Casino  avec  troupe  d'opérette  et  de  comédie 
jouant  pendant  la  saison.  Eclairage  électrique  dans 
tomes  les  chambres.  Grande  salle  à  manger  de  100 
couverts.  Restaurant.  Billard.  Grande  vérandah 
fermée  de  40  mètres  de  longueur.  Distribution  à 
tous  les  étages  d'eau  potable  reconnue  de  pureté 
exceptionnelle  par  l'Institut  Pasteur.  55  chambres 
à  un  et  deux  lits.  Balcons.  Splendide  vue  sur  la 
vallée  de  la  Cère  et  sur  la  montagne.  Jeux  de  law- 
tennis.  Bains  dans  l'hôtel.  Boîte  aux  lettres  dans 
l'hôtel  Uélégraphe  à  la  station  et  à  la  ville.  Loca- 
tions de  voitures  pour  excursions.  La  ville  de  Vic- 
sur-Cère,  chef-lieu  de  canton,  compte  1.700  habi- 
tants. Eglise. 

Un  hôtel  un  peu  plus  petit,  mais  aussi  conforta- 
ble, est  établi  tout  près  de  la  station  du  Lioran,  au 
milieu  d'une  forêt  do  su  pins  et  de  hêtres;  c'est  un 
point  tout  indiqué  pour  une  cure  d'air  et  d'alti- 
tude (1  150  mètres)  ;  une  grande  route  nationale 
parfaitement  entretenue  passe  devant  l'hôtel. 

Par  sa  position  au  col  même  du  Lioran,  l'hôtel 
dessert  la  vallée  riante  de  la  Cère  et  la  vallée 
abrupte  et  pittoresque  de  l'Alagnon. 

Le  Lioran  est  le  centre  de  toute  une  série  d'ex- 
cursions et  d'ascensions  d'accès  facile  et  qui  peu- 
vent être  faites  en  une  journée,  aller  et  retour. 
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Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Tous  les  diman- 
ches jusqu'au  29  septembre,  Train  de  plaisir  de 
Paris  au  Havre  (aller  et  retour  dans  la  même 
journée). 

Aller.  —  Départ  de  Paris  Sainl-Lizare  à  6  h.  23 
matin  ;  arrivée  au  Havre  vers  11  heures. 

Dix  heures  de  séjour  au  bord  de  la  mer. 

Retour.  —  Départ  du  Havre  à  8  h.  50  soir  ;  ar 
rivée  à  Paris  Saint-Lazare  vers  1  h.  30  malin. 

Prix  des  billels  :  2°  cl.,  13  fr.;  3e  cl.,  10  fr. 

A  l'occasion  de  certaines  fêtes  (14  juillet  et  15 
août,  ainsi  que  le  28  juillet,  jour  des  courses  au 
Havre),  les  billets  de  ces  trains  de  plaisir  auront 
une  validité  de  deux  jours.  536 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

SITUATIONS 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

30  | 
Mai 

6 
Juin 

13 
Juin 

20 
Juin 

27 
Juin 

4 

■Juillet 

11 

Juillet 

18 

Juillet 

2i 
Juillet 

Août 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

ni;                                                            i  AA  1.  1  1 

Francs 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

Francs 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

Francs 

35  78 
37  30 
37  94 
25  80 
16  68 
19  60 

Francs 

27  62 

28  98 

29  63 
20  02 
13  93 
17  17 

Francs 

26  16 

28  45 

29  45 
19  99 
14  58 
17  44 

Francs 

25  62 

27  37 

28  » 
20  37 
15  50 
19  62 

Francs 

24  62 

27  37 

28  » 
21.  12 
45  75 
19  87 

Francs 

23  12 
27  37 

28 

20  12 
15  25 
19  87 

Francs 

25  37 

27  87 

28  50 
20  25 
13  50 
20  87 

Francs 

26  12 

28  37 

29  » 
20  37 
15  50 
20  62 

Francs 

26  25 

29  37 

30  » 
20  62 
15  » 
20  50 

Francs 

25  62 

29  37 

30  » 
20  37 
14  87 
ï.0  62 

Francs 

26  12 

29  37 

30  « 
20  P2 
14  87 
20  62 

Francs 

27  75 
19  87 
30  50 
22  » 
l.'i  37 

Francs 

27  62 

30  37 

31  » 
21  62 
14  87 

-'Il  ï:> 

VIANDE  (à  La  Villette) 

PRIX 

i  50 
1  91 
1  93 
1  10 

1  47 

1  92 
1  82 
1  20 

1  39 
1  87 
1  82 
1  40 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  41 
1  81 

1  93 
1  41 

1  48 

2  2J 
2  » 
1  44 

1  50 

2  10 
2  » 
1  38 

1  54 

2  10 
2  » 
1  48 

1  54 

2  10 
2  05 
1  44 

1  50 

2  10 
2  » 
1  44 

1  46 

2  » 
2  » 
1  50 

1  46 

1  90 

2  » 
1  46 

1  48 

1  90 

2  » 
1  44 

1  52 
1  80 

1  52 

1  50 

1  90 

2  » 
1  48 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    raffiné  l"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

—     lin   — 

30  45 
100  89 
30  82 
25  n 
59  35 
46  66 
46  19 

27  29 
96  69 
38  11 
27  45 
57  44 
38  42 
£  l  ta 
44  12. 

31  17 
103  79 

45  95 
31  78 
53  40 
40  92 
49  66 

31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32" 
47  86 
59  18 

30  91 
lui  4  4 

35  c\S 
26  95 
•  67  Ï6 
73  46 
64  87 

30  C6 
101  il) 
28  » 
24  » 

60  75 
75  50 

61  » 

29  31 
101  50 
27  50 
24  • 
6'1  75 
73  » 
61  » 

2!)  » 
101  50 
27  25 
9',  » 

60  75 
75  » 

61  » 

28  31 
101  50 
26  50 
24  » 
61  » 
76  » 
61  » 

27  91 
101  » 

25  75 
24  » 
58  50 
81  » 
61  50 

27  06 
101  » 

27  » 
24  » 
ni  75 
81  » 
61  50 

26  68 
101  » 
26  75 
24  » 

60  » 
80  » 

61  » 

26  75 
101  » 

27  » 
24  » 
63  » 
83  50 
61  » 

26  62 
loi  » 

26  75 
24  » 
62  » 
80  50 
61  » 

23  81 
101  » 

27  23 

24  » 
63  25 
78  50 
61  » 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vinsdesoutir.)  La  piècede2251tt. 
Bordeaux  ord. 5     fût  et  droits 
Màcon  ordin..)  de  régie  compris. 

133  • 

no  50 

180  50 

132  » 
169  50 
179  50 

132  » 

169  50 
1(9  50 

132  08 

169  58 
179  m 

131  77 
169  27 
179  42 

93  » 
135  » 
140  » 

9S  » 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  • 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

51  98 
123  » 
73  » 

48  59 
113  25 

•»7  50 

41  14 

123  50 
37  75 

44  56 
L88  » 
35  71 

65  67 
146  2J 
ii  2 

49  50 
123  - 
37  75 

50  37 
124  » 
36  50 

52  37 
1.'.'  50 

35  75 

53  12 
123  50 
33  75 

54  37 
121  » 
35  75 

?4  37 
119  50 
35  50 

53  » 
110  » 
35  » 

54  25 
120  » 
33  75 

52  37 
122  50 
33  du 

51  12 
121  50 

33  75 

MÉTAUX  (Paris) 

TRIX 

Cuivre  (Chili  1«  marq.).  100  kil. 

CHARBON  DU  NORD 

Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

124  06 
165  «2 
44  58 
14  75 
16  » 

127  77 
167  73 
46  80 
16  96 
16  51 

135  42 

193  83 
55  10 
16  25 
15  92 

193  64 
330  90 
63  22 
22  68 
21  37 

189  63 
356  98 
56  29 
27  48 
24  01 

181  25 
337  » 
46  75 

1!)  » 

20  » 

181  75 
3S0  » 
48  » 

19  » 

20  » 

181  23 
345  5) 
47  » 
19  » 
19  50 

181  55 
315  50 
47  » 
19  » 
19  50 

180  » 
344  - 
46  75 

19  » 

20  » 

178  25 
3  43  50 
46  » 

19  » 

20  » 

177  » 
336  » 
46  » 

19  » 

20  » 

177  75 

336  » 
45  75 

19  » 

20  » 

179  25 

336  » 
46  23 

19  » 

20  » 

178  2) 
323  50 
46  25 

19  » 

20  » 

10  50 

10  69 

12  62 

16  23 

23  30 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

18  50 

18  50 

18  » 

18  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  21 

102  74 
4.070 

728 
945 
1.053 
2.135 
1.890 
3.621 

100  72 
102  50 
4(j67 
634 
1086 
1111 
2317 
1836 
35U8 

101  15 
101  40 
3795 
707  » 
1044 
1094 
2135 
1620 
3718 

101  20 
101  52 
3800 
675 
1036 
1095 
2135 
1620 
3757 

101  07 
101  55 
3760 
670 
1027 
1095 
21  iO 
161)5 
3747 

100  17 

101  40 
3705 

667 
1023 
1094 
2098 
1594 
3750 

100  17 

101  35 
3620 

645 
1003 
1084 
2090 
1595 
3730 

100  62 

101  70 
3715 

641 
1011 
1085 
2092 
1599 
3745 

100  62 
lût  72 
3700 
627 
1004 
1025 
2039 
1595 
3617 

100  70 

101  65 

3730 
651 
1019 
1035 
2050 
1605 
Î650 

100  62 

101  9J 
3750 

651 
1U18 
1035 
2070 
1625 
3650 

101  27 
101  55 
3696 
670 
1032 
1152 
2!67 
1675 
3705 
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BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
defr. 
3.607 
1.978 
1.244 

693 

364 

566 

237 

Million 
defr. 
3.687 
1.963 
1.222 

J  ou 

358 
492 
221 

Million 
de  fr. 
3.094 
1.875 
1.225 

lutS 

391 
491 
252 

MilliOD 
de  fr 
3.820 
1.866 
1.196 

444 
477 
207 

Million 
de  fr. 
4.(31 

Million 
de  fr. 
4.031 

Million 
de  fr. 
4.019 
2.458 
1.118 

501 
616 
97 

Million 
defr. 
3.986 
2-466 
1.118 

/  tic 

480 
631 
154 

Million 
defr. 
3.967 
2.466 
1.122 

ARA 
401 

4SI 
569 
180 

Million 
de  fr. 
3.936 
2.464 
1.120 

UOl 

480 
643 
220 

Million 
defr. 
4.056 
2.455 
1.119 

498 

499 

51  i 

169 

Million 
defr. 
4.023 

Million 
defr. 
4.025 
2.411 
1.116 

516 

477 

512 

174 

Million 
de  f  r. 
3.967 

Million 
de  fr. 
4.030 

2.103 
1.134 

O"  P 
O  IJ 

492 
482 
256 

2.480 
1.112 
loi 
53b 
8*8 
134 

2.446 
1.115 
431 
489 
457 
196 

2.457 
l.US 

473 
3'6 
181 

2-4  2 
1.119 
E99 
476 
553 
169 

Comptes  courants  particuliers.. 
Compte  courant  du  Trésor  

EfCONIPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —     de  Belgique. 

—  —    de  Hollande., 

—  —  d'Italie   

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses. 

% 

2  » 

2.48 
3.65 
4.09 

O  PS 

3.02 

S  » 
6.05 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3-14 

5  » 
5  87 
3-83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2-75 
5  » 
5.27 
4.34 

% 

3.06 
3.75 
4.98 
5- 04 
3  91 
3.83 
5  » 
5.59 
4.93 

% 

3.23 
3.98 
5.33 
4.57 
4.U8 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 
3  50 

3  50 

5  » 
5  » 

4  » 

% 
3  » 

3  50 

4  » 

4  » 
3  50 

3  50 

5  » 
5  » 

4  » 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  50 

3  50 

5  » 
5  » 

4  » 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

% 
3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

% 
3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  n 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  ». 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5 

3  10 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  »> 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

BANQUES  EUROPEENNES  D'ÈRISSIiiR 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Encaisse-or  

Million 
defr. 

14.585 
7-95o 
2.578 
54,5 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57.3 

Million 
defr. 

14.975 
8.160 
2-636 
54,4 

Million 
de  fr. 

14.992 
7-850 
2.585 
52.3 

Million 
defr. 

15  906 
8.211 
2. 607 
51.6 

Million 
defr. 

14.618 
8.682 
2.801 
K9.2 

Million 
de  fr. 

14.709 
8.664 
2.830 
58,9 

Million 
de  fr. 

14.560 
8.700 
2.830 
59.7 

Million 
de  fr. 

14.528 
8.719 
2.843 
60. 0 

Million 
defr. 

14.524 
8.781 

2  853 
60,4 

Million 
defr. 

15.090 
8.679 
2.8f3 

Million 
defr. 

15.144 
8-693 
2.799 

Million 
de  fr. 

15.160 
8.66'J 
2.7f9 

Million 
defr. 

15.022 
8.712 
2.815 

Million 
defr.  1 

15.053  1 
8.727  1 
2.833  I 

Rapportde  l'or  à  la  circulation  % 

57.5 

57.4 

57.1 

5T.I 

BOURSE  DE  PARIS 


!?|| 


NOMS 


MONT 

du 
CAPITAl 

DES 

GOMPAGN!  E  ■> 

PS  3 

o2 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13 . 750 

3.375 
8.750 
J8.750 

2 . 250 
1 4 . 000 
5 . 000 
25.000 
6.250 
300 
18.750 
12.500 
275 
■  7.500 
400 
68.750 
27.500. 
125.000 
3.125, 
'  400. 
.2.000. 
4.000 
10.625 
100 


000 

ooo 
ooo 
000 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.  000 
.  000 
.000 

000 
.000 
000 
000 

ooo 

000 


Buffelsdoorn  Estate  Se» 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Detp. 


Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C»  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep...  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (aet.  nom.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22. 5C 

16 

39 

31.50 

1000 

101 

86 

237.5 

189  50 

172 

330 

540 

482 

47 

50.50 

44 

167.50 

140 

68.50 

66.75 

54.50 

170 

64 

51 

69 

71 

62 

80 

50 

59 

120 

80 

83 

93 

113.50 

95.25 

175 

102 

95 

865 

1018 

948 

125 

217 

205.50 

53.75 

25 

23 

(anc)340 

158 

145 

48.50 

33.50 

196 

213 

184 

262 

295 

272 

75 

23 

17 

85 

25 

19 

77.50 

55 

40 

17.50 

17.75 

18.50 

29 

29 

30  » 

85.50 

9:î 

93  » 

184.50 

186 

186. eo 

497 

511 

506  I 

40.25 

47 

16.251 

153  50 

156 

151 .501 

50.75 

61.50 

60  50 

42 

44 

44 

62 

61.75 

61 

62 

62 

62 

80 

80 

80 

106 

106 

107 

105 

105 

105 

1026 

1032 

1036 

228.50 

229 

230.50 

2i 

23.50 

24 

155.50 

155  5U 

156.50 

33 

36 

33 

203 

207  50 

203 

280 

292 

292 

22 

22 

18 

17 

17 

17 

35 

35 

34 

H         SB  M 

S     S  c 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000dr 


500 
125 
12? 
100  dr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . 
Huanchaca  (Argent) . 
Laurium  grec  (plomb  elarg.) 


75 

65 

60 

59 

670 

716.50 

839 

845.50 

133 

159 

90 

93.50 

103 

86.50 

62.50 

58.75 

54 
856.50 
92 
55.25 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000 

87.500 
11.250 
10.000 
18.125 
7.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 


Bechuanaland  EiploralioD. . 
Brit.  Sth.  Afric.  (tharlcred) . 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Consolitad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Estait 

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de). . . 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 
125 

91 .25 
112.50 
125 
107.50 

25 

16.25 


34 

83.25 
34 
16 
193.50 

50 

22.75 
60 

79.25 
81 


24.50 
80 
31 
15 
176 

46 
16 

46.75 
70 

65.25 


20 

79.25 
26 
15 
18S 
30 

49.25 
18 

39.25 
77.25 
84.50 


28 

78.25 

25 

15 

189.50 
30 
49 

17.75 
38.50 
77.50 
84.50 


27 
77.251 
22.50 
14.25] 
192 
30 
49 

16.50| 
38 
77.501 
83.50 


BOURSE   DE  LONDRES 


< 


a.: 

<!  S 

•J  E 


NOMS 


COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wiiwaiemand) 


u 


<  S 
U  a 


NOMS 


COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEM  ESTRIELLE 


30 
Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


275.000 
435.000 
■434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 
360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.025 
848 
90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 

'150.000 
160  000 
500.000 

.600.000 

'125.000 
111. 864 
50.000 
100.000 
323.895 
B1.2  O' 

(525  Ooo 

'  »1.269 
i70.000 

,i50.000 
lOO.OOO 
'11.500 
!50.00c 
!S8.750 
'49.620 
!25.000 

'00.000 
00.000 
50.000 

,50.000 
00.000 

,65.000 
i8.S8y 
00.000 
70.000 
50.000 

oo.ooo 
K.ooo 
00. 00^ 
M.  ooo 

40.000 

so  ooo 

M  000 
M.  000 
M. 000 
/3S.775 
».  083 
50.000 
«.772 


Angelo   

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels 
Chimes  Exploration  . . 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. . 
Durban  Roodpt.  Deep. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse          

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers   

Jumpers  Deep  ' 

Kleinfontein  (New) 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . .  '. 
Luipaard  Vlei(New)... 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension. 
Meyer  and  Charlton. . . . 

Nigel  

Nigel  Deep  .  . 

Nourse  Deep  

Primrose  (New).. .  '. 

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New) . . 

Robinson  

Robinson  (Deep). . . . 

Rose  Deep  

Salisbury  (New)...'.' 
Simmer  and  Jack. . 

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Râhd  Mines  ...  ! 
Witwatersrand  Deep. 

Wolhuter   . 

Worcester  


120 


10 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 
2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/1 

5  1/8 

4  1/2 
!  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 
10  1/2 

3  1/2 

5  1/1 
3  7/16 
1  3/4 
5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 
1  5/8 

'  3/4 

va 

1/4 
1/2 
7/16 
1/16 
1/2 
1/4 
8  5/8 

1  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 
7  1/8 

19  3/4 


1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 
6  1/ 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 

2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 
1  3/8 

1  13/16 
3/8 

3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 
7  1/2 

11 

3/4 
2  1/8 
4 

2  1/4 


6  3/8 
2  5/8 

1  9/ 

4  1/ 
11/16 
1 

5/8 

5  9/16 

2  9/ 
5/8 

11  1/4 
14 

4  3/8 

5  1/4 

3  1/2 
7  5/16 

19  3/ 
6 

1  7/8 

2  5/1 
6 

10 

1/2 

2  5/8 
1  13/16 

3  3/4 
8 

6  1/4 
5  5/8 

4  15/16 

4  1/4 

1  5/8 
6 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 
1  5/16 

1  15/16 
3/8 

4  3/16 
11  1/4 

3  1/16 

5  1/8 

2  7/8 
1  3/8 

4  7/8 
4 

1  1/4 
40  7/16 

3  1/16 

1  1/4 
9 

4  7/8 
8  3/4 

2  7/8 

6  3/16 
5 

3  1/4 
2  tl/16 

8 

11  1/4 

5/8 
2  3/16 
4 

2  3/8 


6  3/ 
2  5/8 
1  5/8 

4  3/8 
11/1 

1  1/8 
5/8 

5  1/ 

2  9/ 
11/16 

11  1/4 
14  1/f 

4  1/4 

5  1/4 

3  1/2 
7  5/1 

20  1/4 

6  1/8 

1  13/16 
2  1/4 
6  1 

10  1/4 
1/2 

2  3/4 

1  V 

3  7/8 
8 

6  1/8 
5  3/i 
5 

4  3/8 

I  11/16 

5  7/8 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 
1  1/4 

15/16 
3/8 

4  1/8 

II  1/8 
3  1/16 

5  1/8 
1  15/16 
1  3/8 
5  3/8 

1  1/4 

40  7/8 
'  1/16 
3/8 
1/8 
1/8 
7/8 
3/4 
1/8 


6 
5 

3  1/4 
2  3/i 
8  1/8 

11  1/2 
5/8 
2  1/4 

4  1/8 
2  3/8 


6  1/2 

2  9/lôl| 
1  9/16 

4  7/161 
5/8 

1  1/8 
5/8 

5  5/8 
2 

11/16 
11  1/4 
14  1/2 

4  1/4 

5  1/4 
3  3/8 

7  7/1C 
20  1/2 

6  1/8 

1  7/8 

2  5/16J 
6 

10 

1/2 
2  3/4 
1  7/8 

lb/161 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


£ 

350.300 

1 

1.102.500 

1 

400.000 

1 

4.375.000 

1 

325.000 

1 

2.000.000 

1 

1.250.000 

1 

575.000 

100 

200.000 

1 

400.000 

1 

375.058 

1 

670.000 

1 

1.267.507 

1 

100.000 

1 

225.000 

1 

751.077 

1 

300.000 

1 

604.225 

1 

930.000 

1 

197.436 

1 

Anglo-French  Expl  

Barnato  Consolidated.. 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def 

Id.   6  %   Préférence . 

Id.    5  %%Debentures 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency. . 
Matabele  Gold  Reefs  &c 

Mozambique  C»  

Oceana  Consolidated  

Rhodesia  Exploration . 
Bhodesia  Goldfields. . . . 
Transvaal  Consolidt... 
Id.        Gold  Fields. 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol. 
Zambesia  Exploring. 


50 


3  5/8 

2  3/16 
1  3/8 

3  3/8 
11/16 

7  13/16 
24/0 
107 

1  3/16 
•  2  5/16 

6  3/4 

2  7/16 
2  1/16 
5  1/2 

2  5/8 

3  3/16 

1  7/8 

2  3/16 
1  1/2 
1  5/8 


3  1/8 

2 

1  1/16 

3  5/16 
5/8 

7  1/4 
24/6 
109 

1  1/8 

2  5/16 

4  3/4 
1  7/8 

1  15/16 

5  5/8 
1  3/4 

2  11/16 
1  3/8 

1  15/16 
1  5/8 
1  1/4 


COMPAGNIES  DIVERSES 


6  1/8 
5  7/8 
5 

4  3/8 
11/16' 

5  7/8 

2  3/8 

3  1/4 
3/4 

1  5/16 
15/16; 
3/" 

4  3/16, 
1  1/ 

3  1/16 

5  1/8 

2  15/16 
1  3/8 
5  3'8 
4 

1  1/4 
1 

3  1/16 

1  3/8 
9  1/8 

!  7/8 
13/16 
3/16 

3  1/8 

2  3/4  ! 
8 

11  1/2 

5/8 

2  1/4  I 

4  1/16 

2  3/8  I 


1 

.250.000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1 

000.000 

10 

200.000 

1 

3 

000.000 

1 

250  000 

1 

500.000 

1 

450  000 

1 

Exploration  C°  (New); . . . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. . 
Id.        Waterwks . 
Id.       Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
NewAfrican  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
il  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/" 
7  3/16 
1 

1  13/16 


3  1/2 

2  1/8 
1  1/16 

3  1/16 
1/2 

7  7/16 
23/6 
106 

1  1/16 

2  1/16 

3  3/4 
1  9/16 
1  7/8 
5  1/4 
1  7/16 
3  5/16 
1  3/8 

1  15/16 
1  3/16 
1  1/16 


7/16 
2  1/16 
1 
1 

U  1/2 

2  9/16 

3  1/8 
6  13/16 

15/16 
2  7/16 


3  1/2 

2  1/8 
1  1/8 

3  1/16 
1/2 

7  7/16 
23/3 
106 

1  1/16 

2  1/16 

3  1/2 
1  7/8 

2 

5 

1  1/2 
3  3/8 
1  1/2 
1  15/16 
1  1/4 
1  1/16 


3  9/16 

2  1/8 
1  1/16 

3  i/r 

1/2 
7  5/S 
53/6 
103 
1  1/16 

1  15/16 
3  3/8 
1  1/2 

1  15/16 
5 

1  7/16 
3  3/8 
1  3/8 
1  15/16 
1  3/161 
1  1/16, 


13/16 
2  1/16 
1 
1 

11  1/2 

2  7/16 

3  1/4 
6  15/16 

1 

2  3/8 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

140.000 

1 

250.000 

1 

280.663 

1 

L. 000. 000 

1 

200.000 

1 

91.000 

1 

960.000 

8/0 

112.000 

1 

320.000 

1 

Great  Boulder  Prop. . 
Hannan's  Brownhill  . 
Lake  View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields. 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet  

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

25/6 

8  7/16 

4  3/8 
8  3/4 

13  31/16 

1  5/16 

1  3/8 

4  15/16 

4  15/16 

2  3/8 

1  13/16 

7/16 

3/8 

48/0 

49/0 

5  1/4 

3  1/8 

9  7/8 

11  1/8 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105.251 

10 

1.000.000 

5 

Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture. . . 

urrlqualand  West  , 

New  Jagersfontetn  , 


30/0 
26  3/4 
107 

7  3/4 
16  1/4 


30/0 
28  15/16 
107 

7  i5/ie 

16  1/2 


18/0 

3  7/8 
8 

1  3/16 

4  1/2 

1  9/10 
7/16 

2  3/16 
2  3/16 

5  5/16 


31/3 
33  5/16 
105 

8  1/8 
16 


18/3 

3  1/4 
7  9/16 
1  1/8 

4  1/4 

1  1/2 
8/0 

42/6 

2  1/8 

5  7/16 


31/6 
33  1/2 
105 
8  1/8 
16 


13/16 

1  1/16 
1 

1 

11  1/4 

2  7/16 

3  1/4 
6  15/16 

7/8 
2  3/8 


18/0 

3  7/16 
7  11/16 

1 

4  1/8 
1  1/2 

8/0 

1  5/8 

2  1/8 

5  9/16 


31/6 
34 
105 
8  1/8 
16 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHÉ    OFFICIEL    IDZE  PARIS 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


UPITil 

s  s 

Million! 
15212 

liil. 

456 

3837 

115 

6790 

238 

25839 

"809 

Soml.re 
de  Titres 

M 
nom. 

390.356 
891.600 

"soc 

500 

39  883 
109.700 

500 
500 

DESIGNATION  des  VALEURS 


451.481 

500 

274  029 

400 

1088030 

400 

» 

100 

454.710 

500 

235.471 

500 

583.560 

400 

» 

100 

444.731 

400 

» 

100 

685.498 

500 

100 

280.41! 

500 

D 

125 

155.675 

400 

833.151 
1509450 
838.6.2 
1779129 
984.744 
969.871 
491  010 
496.879 
9.812 
160.000 
224.948 
148.940 
1173172 
182.822 
118.206 
52.038 


182.500 
125.000 
40.000 
30.000 
200.000 
60.000 
341.000 
120.000 
60.000 
400.000 
30.000 
100.000 
320.000 
400. 000 
80.000 
40.000 
63.333 
30.000 
40.000 


500 
500 
50" 
500 
50" 
400 
50(i 
500 
500 
500 
200 
200 
1000 
500 
400 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 
500 

500 


RENTES  FRANÇAISES 

Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


3  %  \ 

3  %  Amortissable  j 

3K  %  1894(anc.  4)4) 


INTfcUH! 

!D  1901 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpl 
A  imam  et  Tonkin  2  \  % 

(gar.  France)   Tenue. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(ait  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %  

—  quarts   

1875  4  %  ...»  

1876  4  %  

1892  2  %  %  

-  quarts  

1894-96  2  )4  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées.... 

—  quarts  

Vil\e  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %.... 

Foncières  1883  3  %  

188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %... 

1892  3  %  lit. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %.. 
Foncières  1899  3.75  %  .... 

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
-  —  1881 

Immeubles  de  France . 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANC. 

(actions  a  tehmb) 

Banque  de  France  nom.  ., 
B.  de  Paris  etdes  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.  de  l'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 
Banque  Parisienne  — 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France. 
Banque  de  l'Algérie... 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 


58.530 

600 

Aot. 

Bône-Guelma  

378.770 

500 

Obi. 

3  %  

60.000 

500 

Act. 

D  ép  artementaux  

54.257 

500 

Obi. 

—      3  %  titres  bleus 

67.8.3 

500 

—      3-  %  titr.  rouges 
Économiques  3  %  

161.642 

500 

49.700 

500 

Act. 

494.5.6 

500 

Obi. 

i  -     3  %  

515.433 

500 

Act. 

68.507 

» 

—   52-54-56  5  %  

323.372 

500 

Obi 

1955395 

500 

-   3  %  

1K48580 

500 

53.040 

500 

392.411 

500 

—   Ardennes  3  %  

152  477 

500 

Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 

3  50 


15 

2  50 

2  50 

17  50 


.'0 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
12  . 


50 


15 
l  i 
13 
18  75 


15  . 
15  . 
6  . 


151  0 

55  . 
12  50 
36 
27  50 
15 

12  50 
26  0 
50  . 


15 
13  5 
4 
35 
17  50 
16  50 


19  10 


30 
15 

20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 
12  50 
15 
15 


ours  romp.  juillet 
1899  mô~ 


100  85 
100  80 
102  25 


493  .. 

84  .. 

83  .. 
460  .. 


547  .. 
422  .. 
10  .. 


547 
547 
386 

393 


434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 


946 


600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


438 
720 
447 
1012 


461 

462 


Cours  de  clôture 
Î8iuill.23juuT   l»  août 


100  10 
99  60 
102  30 


480  .. 

80  50 
80  .. 
63  .. 


511 
419 

406 


539 
538 
353 

354 


40ô  . 


377 


411 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 


60T 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


100  70 

100  57 

99  55 
99  52 

101  65 


487  25 

82  50 
82  75 
495  .. 


1050  .. 


562 
435 
403 
105  50 
564 
562 
364 

96 
359 

92  50 
119 
105  75 
390  .. 

96 
406 


470 

409  50 
500  . 
437  . 
460  . 
395  25 
4 18 
459  .. 
462 
505 

43 

44 
542 
440 
119  50 


3710  . 
1035  . 

4Ï3  . 

615  . 

581  . 


651 
600 


1019  . 

71  50 

307  . 

61d  . 

70  . 

344  . 

535  . 
237  . 

50  . 


100  02 

100  65 

99  60 

101  00 
101 


490 


557  . 
435  50 
400  . 

104  . 
562  . 
560  . 
361  . 

94  . 
359  75 

92 
417 

105  75 
389  . 

96  . 
406  . 


478 
505 
500 
437 
460 
307 
447 
458 
462 
503 

43 

43  25 
544  50 
430 
119  75 
140 


3750  . 
1035  . 
425  . 

587  ; 


651 
600 


1018  . 
72  . 

308  50 
616 
73 

534  50 

50 

820 


715 
445  75 

431  50 

430  .. 
428  .  . 
714  .. 

431  .. 
1005  .. 

485  .. 
665  .. 
450  25 
453  . 
410  . 
452  . 


101  27 
101  35 
99  85 
99  96 
101  55 
101  00 


494 

82  75 
82 
'.05 


56'.  . 
435  . 
407  . 
105  50 
502  . 
564  . 
365  . 

96  . 
361  . 

92  50 
419 
104  Ti 
419  .. 
103  .. 
407  .. 


Nombre 
de  Titres 


478 

503  50' 
552 
442 
465 
398 
448 

459  .. 

460  50 
503 

43  25 
43  50 

540 

443 

120  50 

142 


.3096 
1052 
417 
660 
593 


670 
603 


1C32  . 

70  . 

317  . 

615  . 

72  . 

341  . 

532  . 

269  . 

50  50 
825 


800.000 
211.006 
73.025 
i430267 
334.496 
15',.  121 
46.113 
221.912 
i856631 
84.626 
171.262 
237.487 
2565210 
531.164 
•07.434 
3014704 
136.317 
91.149 
142.602 
500.301 
99.699 
3391771 
1170700 
1493954 
259.911 
263.045 
3325467 
1132841 
211.012 
33.257 
183.195 

149.224 
49.409 
243.128 
100.000 


75.296 
60.000 
73.842 
10.000 

105.321 

220.679 
80.000 

120  000 
14.720 
19.280 

100.000 

100.000 
62.060 
50.000 

120.000 
58.265 

200.000 
70.500 
60.000 
14.000 
18.8S0 
31.120 

125.000 
50.000 
40.000 


727  50 
450 
075 
429 
Ï31 
431 
71'. 
434 
1010 
475 
067 
452 
454  50 
412 
450  50 
450 


725 
449 

676  50 

435  . 

433  . 

433  . 

710  . 

443  . 

1045  . 

489  . 

6S6  . 

453  . 

455  50 

411  75 
451 
454 


600.000 
510.000 
212.703 
100.000 
39.600 
» 

70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50o 
500 
500 
50C 
500 
500 
500 
500 

50fl 
50ii 
500 
500 
500 

500 

5.10 

500 

Oon 
500 

500 
500 
500 
250 


500 
500 
500 
500 
250 
» 
500 
500 
50C 

100 

250 
500 
500 
25(1 
500 
100 
100 
250 
500 
250 

100 
500 

50li 

500 
400 
500 
» 
500 
100 
500 
500 
500 
300 


DESIGNATION  des  VALEURS 


Capital  ou 
lombre  de  Titre 


522668.360 
190767. 000 f 
.24306.20011 
5.298.600 
18.389.000 

59.110  01. 
78.109.500f 
700.000  ob 
105000. OOOf 
154070. OOOf 
1399299000f 
734839. 500 f 
671830. 400f 
1.171.500 
1.080.600 


IMKRÊTS 
1900 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
obi 


Act. 
Obi 


Act. 

Obi 


Act. 

.  tbl 
Act 


Midi. 


3  %  1855   > 

5  %  

3  %  fusion  anc. 
Bourbonnais  3  J 
Dauphiné  3  %  . . 
Genève  57  3  %.. 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  nouv. 
Vict.-Emm.  62  3  % 
2  %  %  


3  %  

—  3  %  nouv  

Nord  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j-avr.etoct. 
Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Orléans  

—  jouiss  

—  3  %  

—  3  %  1884.... 

—  2  %  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

—  3  %  :  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %  

Ouest- Algérien  

3  %• 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 

3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Compi0  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 

Cis  G'0  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 

Omnibus  de  Paris  

—  —         jouiss .  . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Gie  Gén.  Paris,  de  Tramw 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction 
Etabl.  Decauville  ainé  . . 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  de;  

  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.  (Cie  f 
Métaux  (C',e  française  des). 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C,e  du)  en  liq. 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%  %(ch.fixe!5l!0 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch .  fixe  2  f .  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896  

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  .... 
Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . 

—  Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %)■ 
Espagne  4  %  Extérieure 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


1870 


15 
15 
15 

12  50 
50 
15 
15 

74 
15 

15 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15 
12  50 
25 
15 


462  . 

421  . 
1380  . 

465  . 

463  . 
2160  . 

474  . 
473  . 

422  . 


20 
28  50 
74 
32  50 
59  . 
46  50 
16 
22  50 
65  . 
40  . 


50 
10 

5 
15 

5 
18 
40 
50 
37  50 

5  50 
22  50 

25  . 


116  48 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


2  75 
5 
4  . 
4  50 


5  . 
4 

3 
4 
4 

3  50 


ours  romp.  juillet 
1899~^~Î900~ 


466 


1770 
1270 
468 
464 
420 


1150 

466 
463 


654 
446 


340 
438 


435 
610 
2130 


1130 
825 
325 
585 
1756 
1215 


609 
270 
108 


1335 
1045 
109 
528 

550 


107 

3585 
1360 
515 


315 


108 


75 


1815 

455 


446 

402 
1325 
449 
416 
2400 
464 
450 
406 


1740 

12: 12 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 


620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 


1140 
805 
330 
540 
2000 
1350 


425 
235 
97 


1170 
870 
95 
480 

780 


3542 
1375 
430 


315  . 


102  .. 
66  .. 
64  .. 

435  .. 

101  50 
88  .. 
92  50 

103  75 
106  75 

102  20 
59  70 

284  . 
240  . 


1005 
454 
1274 
19 
47  75 
16  50 
446  75 
44S  50 

453  50 
450  . 

12  . 
86  . 
450  . 

454  . 
050  . 
460  . 
454  . 
412  . 
456  . 
620  . 
150  . 
449  75 
454 
409 
416  50 

1040 
449  75 
453 
408 
620 
442 

435 


101  50 


97  25 

68 

67 
399  . 
100 

78 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336 
2S2 


Cours  de  clôture 
[juill.  25juill.  té'  aoô 


1625 
452 

1271 
449 
446 
1 1  "> 
443 
446 
452 
452 
412' 

1299 
449 
452 

2070 
459 
454 
412 
451 

1631 

1150 
451 
455 
409 
446 
1040 
449 
455 
400 
620 
4,4 


1675 
452 

1279  5l 
450 
448  7: 


50  448 


420 
593 


370 
610 
1890 
591 
831 
540 
200 
500 
930 
470 
67 
261 
274 
560 
308 
162 
47 

313 
345 
425 
195 
94 
420 

670 
11 

85 
3660 
1438 
525 
160 
585 
927 
1068 
359 


50 


50 


50 


433  50 
237 
410  75 
569 


449 

453  . 

405 
1320 

449 

452 
2167 

455  5 

454  . 
412  7 
454 

1675 
1168 

452  2 

454 

408 

448 
1040 

451 

452 

406 

620 


43  4 
2.35 
420 
5S8 


360 
602 
1945 
595 
815 
528 
260 
510 
920 

64 

254 
263 
518 
295 
164 
•  46 

38 
310 
3.4 
425 
210 

93 
422 

655 


3650  . 
1435  . 

525  . 

160  . 

585  . 

925  . 
1075  . 

357  . 


102  10 
72  45 
67  10 

367  25 
100  60 
79  25 
91  50 
104  95 

103  .. 
102  10 

71  32 
308  25 
257  .. 


93  8 
480  - 

101  45 

69  25 
65  50 

368 
100  50 

80  .. 

91  25 
104  60 
108  -05 

102  30 

70  87 
306  .. 


375 
610 
1970 
580 
821 
526  . 
255 
505 
005 
400 

67 
278  |t 
273 
565 
208 
165 

40 

41 
507 
340 
435 
.'10 
100 
425 


670 
10 
86 
3705 
1465 
525 
160 
587 
951 
1095 
319 


94 
1*3 
103 
70 
67 
3*5 
100 
80 
91 
105 
lOf 
102 
7i 
30' 
25: 
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Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


ipilil  on 
ire  if  litres 


Î3i.l45f 
58.174ob 

266.090  •! 

JOO.OOOf 

500.00011. 

309494-2  1  i 
90.300 o> 

557.5001. 

300. 000 f. 

tin. in  £ 

438.650  oh 
53-2. OOOf. 
396.500f. 
423. 500  f. 
Î55.500f. 
345.464  ob 
)90. 500  f. 
I37.500f. 
16-2. 500f. 
350. OOOf. 
212.500f. 

737.5001. 

2242000 f. 
»87.500f . 
587.t00f. 
214.000  ob 
JOO.OOOf 
}87.200f 
333. OOOf 
n.915€T 
16.2821T 
13.296£T 
515.  OOOf. 
756.0001. 
586.500f . 
360.120  t 
315. OOOf. 
)61.500f. 
396.900  € 
f63.350  £ 


bre 

Tal. 

ittes 

nom. 

.000 

500 

.000 

500 

.000 

500 

.000 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  (Suilc) 

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875    

Hellénique  1  %  1887  

—  9«4%orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (lui  de)  5  0/0  189' 
Norvège  3  %  1888. ...  1  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—         4  '/»  %  1891  (Tabacs 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amoit.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889..  

—  —  1890  (2<  et 3' émis.) 

—  —  1890  (4«  émis.).... 

—  —    1893  (5«  émis.)  

—  —  1894  (6e  émis.).... 

—  Consolidée  %(lr«et2tsér.) 

—  3%or  1891  l«et-2'ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  — 

—  série  C  .... 

—  série  D  . . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % . 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  % . . 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. . 

—  4  %  1894  

3      %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 


B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne. 
Banque  nat.  du  Mexique 
Banque  Ottomane  , 


IMRRbTS 

Cours 

comp.  juillet 

Cours  de  clôture 

Nombre 

Val . 

en  1900 

 — - 

1900 

îftjuill. 

•.'.".juill. 

i"  août 

de  Titres 

Il  Ulll. 

o  5u 

576  .. 

744.000 

100 

15  .  . 

220 

227  .. 

230  .  . 

260  .. 

258  .. 

120 . 000 

500 

'  *  *  ' 

255 

229  .. 

219  .. 

197  .. 

160.000 

50u 

"  50 

98 

75 

92  .. 

100.000 

500 

.  . 

100 

98  fO 

101  25 

loi  40 

lÔi  .. 

95 .000 

93 

io 

94  70 

9b  70 

96  65 

90  65 

60 . 000 

ouu 

25  .  . 

384 

377  .. 

385  .. 

386  .. 

387  .. 

275 . 385 

500 

91  50 

91  25 

99 . 337 

500 

3  50 

100 

99  50 

100  75 

99  90 

523. 615 

500 

1  . . 

24  90 

24  '.. 

26  40 

25  85 

25  60 

654 . 578 

500 

22  50 

495 

497  .. 

513  .. 

515  . 

514  .  . 

147.403 

500 

S0  .. 

88  50 

188.452 

ouu 

^    •  • 

92 

80  50 

77  60 

78  . . 

79  75 

391 .556 

^AA 
OUU 

4 

92 

40 

80  50 

78  75 

79  . 

117. 927 

OUU 

4  . . 

92 

75 

78  10 

77  25 

77  10 

78  45 

732.118 

500 

101 

40 

100  .. 

101  50 

101  30 

101  80 

3185158 

500 

4 

101 

35 

99  7< 

101  30 

101  10 

101  20 

(20A  AAA 

500 

4 

100 

75 

99  .. 

101  40 

101  00 

101  80 

409 .610 

500 

4 

100 

88 

99  40 

101  .. 

101  40 

101  6u 

94 .319 

1  Af 
I  Uî. 

4 

100 

65 

99  50 

101  10 

102  50 

103  50; 

'.QA  AAA 
i»U . UUU 

500 

4 

103 

103  .. 

101  70 

101  90 

101  75 

RAOAAT 

500 

4 

104 

102  .. 

101  25 

101  .. 

101  40! 

500 

4 

101 

40 

99  85 

100  20 

100  10 

101  75' 

46 . 181 

500 

3 

90 

86  .. 

84  90 

85  !0 

85  60 

45 . 535 

500 

3  50 

97 

93  3o 

94  95 

94  60 

91  . 

94  .*254 

ouu 

*%  . . 

63 

63  75 

68  25 

68  35 

68  10 

195 . 992 

500 

92  50 

91  50 

210 . 250 

232.066 

500 

3  50 

101 

30 

101  25 

100  95 

100  95 

500 

3  .. 

98 

92 

101  50 

100  75 

93.649 

500 

1  .. 

47 

46  60 

50  60 

10  50 

50  70 

56. 473 

500 

1  .. 

26 

50 

25  55 

27  42 

27  » 

27  35 

100.000 

500 

1  .. 

22 

95 

22  80 

25  25 

24  97 

25  20 

70.000 

500 

20  . . 

419 

420  .. 

469  .. 

447  .. 

475  .. 

318. 750 

500 

20  .  - 

494 

468  .. 

503  50 

501  .. 

502  50 

orLc;  non 

OOO.  \)oz 

500 

25  . . 

510 

510  .. 

502  .. 

507  .. 

5Jô  .. 

1124448 

500 

4  . . 

104 

101  . . 

t  on  non 

500 

20  .. 

415 

400  .. 

470  .'. 

471  .. 

472  50 

67.723 

500 

20  . . 

456 

460  .. 

485  .. 

480  .. 

477  .. 

112.716 

500 

3  50 

100 

98  .. 

98  .. 

98  15 

100  .. 

139.845 

500 

3  50 

48 

75 

49  .. 

53  50 

50  90 

95.816 
100.000 

40.026 
325  000 

52.000 
120.000 

500 
500 
500 
10£ 
500 
5£ 

24  c. 

515 

460  .. 

433  .. 

110.000 

5£ 

15  p. 

518 

550  .. 

558 

558  .. 

562  50 

200.000 

200 

29  25 

670 

725  .. 

647  .. 

647  50 

645  .. 

1  40.000 

500 

11  50 

570 

550  .. 

531  .. 

528  .. 

531  .. 

1  100.000 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(Suite) 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2e  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.. . 
Obi.  anc.   —  3  %  l'e  à  8e  émis. 

—  —     —  9=  émis  

—  —    —  10*  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  cj  Ld 

—  Nord  de  l'Espagne 


Obi. 


-        3  % 


série, 
série, 
série, 
série, 
série . 


—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  bvp. 

—  -       -    2°  hyp- 

—  _         _      3"  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         -         3  %  1"  hyp. 

—  —  —    2"  hvp. 

—  —  —    3e  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  i%  95 

—  Suddel'Esp.3%  U'byp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usinc  Sosnow 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


il  1     1.  1  l> 

Cours  comp.  juillet 

Coui 

s  de  clôture 

en  1900 

1899" 

^ioôfT 

iNjllill. 

iôjuili. 

le'août] 

o  . . 

99 

93 

OU  .  . 

82 

10 

1260 

1260 

1210  . . 

L215 

l'MO 

8  . . 

534 

525 

536  . . 

530 

541  50 

25  . . 

520 

175 

487  . . 

478 

476 

98 

108 

83  . . 

81 

242  . . 
232  . . 

29  2 

30  4 

2^0  .  . 
279  . . 

233 
280  50 

230 
278 

15  . . 

15  . . 

226  . . 

305  . . 

282  50 

283 

280 

28  50 

750  . . 

719 

698  . . 

685 

682 

15  . . 

430  . . 

431  ■ 

455  50 

459 

460 

15 

4oD   .  . 

439 

441 

15 

434  L0 

43g  50 

436 

lo  . . 

447  50 

449  50 

448  25 

15  . . 

223  . . 

1 42 

174 

17  l 

170 

9 

170 

135  . . 

113  . 

111 

114 

lo  .  . 

348 

339  . . 

363  . . 

362 

364 

lo 

OO-   . . 

ooo  . . 

366  75 

367  . . 

368  25 

33  1  ■ 

680  . . 

692  . . 

680  . . 

670  . . 

6S1  50 

11  70 

193 

145  . . 

125 

132 

190  . . 

201  . . 

184  .. 

181  .. 

181 

15  . . 

254  . . 

307  . . 

284  . . 

281  50 

281 

15  . . 

240  . . 

299 

m  . . 

272 

073 

15  . . 

235  . . 

305  . . 

*Oo   .  . 

267 

lu  .  . 

233  . . 

307  . . 

OftQ 
tOo    *  . 

267  25 

ogg 

10    .  . 

232  . . 

304  . . 

270  . . 

270 

269  50 

15  . . 

232  . . 

299  . . 

«Oi     .  . 

262 

262 

15  .  . 

241  . . 

303  . . 

268  . . 

267 

268 

15  • . 

250  . . 

298  . . 

272  50 

272  50 

*)73 

15  . . 

240  . . 

293  . . 

/DO  .  . 

265 

15  . 

243  . . 

29  4 

266 

455 

425  . . 

75 

70 

OO    .  . 

65 

DU  OU 

•^74  75 

15  .  . 

284  . . 

269  . . 

280  . . 

274  '.  '. 

9  . . 

242 

290 

<Zol 

250 

voi  .  . 

15  . . 

310  y 

350  .. 

348  . . 

352  y. 

350  .. 

15  . . 

302  .. 

345  .. 

341 

345  . . 

341  50 

15  .. 

303  .. 

343  .. 

341  .. 

341  .. 

340  .. 

20 

425  .. 

410  . 

427 

428  .. 

425  50 

20  .. 

370  .. 

350  .. 

371  y 

368  .. 

371  .. 

15  .. 

136  .. 

220 

37  50 

750  .. 

595  .. 

335  .. 

334  .. 

340  .. 

144  .. 

135  .. 

97  .  . 

95  .. 

100  5i 

1130  .. 

1315  .. 

i32i  y 

1319  .. 

1325  .. 

65  .. 

2260  .. 

2350  .. 

2115  .. 

2175  .. 

2192  .. 

29  .. 

36  .. 

54  .. 

57  .. 

53  .. 

"i  97 

105  .. 

100 

16  .. 

309  .. 

310  .. 

315  .. 

309  .. 

316  .. 

37p50 

650  .. 

670  .. 

675  .. 

669  .. 

666  .. 

26  75 

626  .. 

765  .. 

775  .. 

782  .. 

780  .. 

/ALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


SIGNATION  des  VALEURS 


PALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


tidi  jouissance  

wd  —   

uest  —   

anque  de  la  Guadeloupe 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique. 

—  de  la  Réunion.... 

—  de  l'Indo-Chine  . . . 
anque  spéc.  de  Valeurs  ind. 
anque  Suisse  et  Française 

redit  Algérien  

jus-Comptoir  des  Entrepr 

az  et  Eaux  

az  de  Bordeaux  

—  —  jouissance.., 

(az  (Compagnie  Centrale)  

az  de  Marseille  jouissance, 
ombrowa  Houillères  de) 

'irmaux  (Mines  de)  

luirium  (.Mines  de)  

5  Nickel  

•  séries  de  France  

îiéries  de  Longwy  

;eliers  et  Chant,  de  la  Loire 
,  impagnie  G'e  de  Construct 
;  «1.  et  Chant,  de  la  Gironde 

j'rïe  et  Bacalan  

ïbliss"  Lazare  Weiller  . 

[  «es-Lille  

irges  et  Aciér.  de  la  Marine 
Tg.et  Ac.  duNordetd.  l'Est 

tteaux  Parisiens  

«argeurs  Réunis.  

Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap. 

«édictine  de  Fécamp  

i*abli89ements  Duval  

fende  Distil.  Cusenier  etC'c 
ands  Moulins  de  Corbeil. 
.s  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 
ISjùtTiet  2T)juiîïë1  1*"  am'U 


656  .. 
1546  . 

538  . 
1000  . 

32  J  . 

885  . 
55  . 
650  . 
932 

228  50 

535 
1472 

Ô45 
1290 

632 

950 
1380  .. 

375  .. 

530  .. 

790  .. 

850  .. 

918  .. 

145  .. 

550  .. 

282  50 

101  .. 

465  .. 
1480  .. 
1550  .. 

350  .  . 
1139  .. 

720  .. 
6356  .. 
•2245  .. 

720  .. 

251'  .. 
1325  .. 


660  . 

1580  .. 

543  .. 

1000  .. 

320 

865 
60  50 

650  •. . 

932  .. 

229  .. 

535  .. 
1472  . 

945  .. 
.1270  .. 

632  .. 

955  .. 
1390  .. 

360  .. 
529  .. 
795  .. 
880  .. 
9!5  .. 
145  .. 
589  .. 
282  50 
101  .. 

361  .. 
14/0  .. 
1560  .. 

330  . 
1125  .. 

725  .. 
6377  .. 
2208  .. 

735  . . 

265  .. 
1320  .. 


670 
1650 

544 
1000 

320 

885 
51 

577  50 

932 

230 

525  .. 
1472  . 

945  . 
1284  . 

632  . 

930  . 
1390  . 

375  . 

534  . 

801  . 

900  . 

930  . 

145  . 

580  . 

270  . 

101  . 

400  . 
1468  . 
1538  . 

345  . 
1126  . 

745  . 
6450  . 
2290  . 

733  . 

265  . 
1460  . 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANG.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
Cie  Gén.  Franc,  de  Tram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f 
—  •  —      Obi.  350  f 

Soc.  Fonc.Lyonnaise3  0/0  anc 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

G'e  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel.et  Chant,  de  la  Loire  40/0 
Fives-Lille  6  0/0 


Métaux(CieFranç.)Ob,hyp.4  0/0 
Messageries  Marit.  3Ï/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . . 
C'e  Génér.  Transatlant.  30/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  de  Laiterie  5  0/  0 . 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

•  —   1"  série  3  0/0  

—  2«  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/01888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894  

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  ACTIONS 
C'e  Belge  d'Ecl.,  Chauf.p.  Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer 
Télégraphes  du  Nord  (C,c  des) 
VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 
I8j ui lie 1 1 25 j uiîîêi  Ie''  août 


193 
218 
494 
286 
236 
432 
495 
501 
495 
502 
463 
473 
487 
492 
396 
335 
151 
300 
612 
640 
477 
477  50 

448  50 
385 


1010  .. 
290  .. 
530  .. 
315  .. 
440  .. 
710  .. 
155  .. 
827  . 


1720 
500 


195  .. 

205  .. 

495  .. 

290  .. 

240  .. 

432  .. 

495  . 
499  50 
493  .. 
498  .. 
475  .. 
472  .. 
486  .. 

496  .. 
407  50 
336  .. 
170  .. 
300  .. 
610  .. 
6;-,3  .. 
488  .. 
480  .. 

450  .. 
382  .. 


1020 
290 
530 
340 
462 
710 
500 
834 


890 
1800 


535 


190  .. 

216  .. 

489  .. 

295  .. 

243  .. 

432  .. 

497  .. 

500  50 

486  .. 

500  .. 

470  .. 
478  .. 
486  .. 
193  .. 
407  .. 
335  .. 
175  .. 
300  .. 
612  .. 
638  .. 
478  .. 

471  .. 

450  . 

385  .. 


1020 
220 
532 
342  50 
462 
710 
500 
825 


900  . 
1789  . 


MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


A  TERME 

Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér")3 1/20/0  97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.) 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.) 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AU  COMPTANT 

Tramw .  Vanves-Paris  et  ext- 
Ariége  (Société  Métallorg.  de). 

Briansk  (Usines  de)  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniépro vienne  Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries) 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal. 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d') 
Joltaia  Rieka  (Krivoi  Rog).. 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille  Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères.  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle  des  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset etRoyaleréun 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo . , 
Soc.  Immotil.  et  Com.  Vichy 


Derniers  Cours  cotés  au 


Sjuillet 

2ôjuillet 

1  ■•  aoftt 

82  70 

80  90 

81  80 

8  4  20 

81  20 

84  20 

42  10 

42  10 

42  10 

lu 7  .. 

105  75 

107  25 

85  .. 

75  .. 

70  .. 

477  .. 

477  .  . 

477  .. 

127  .. 

126  50 

127  50 

1225  . . 

1215  .. 

1217  .. 

371  .. 

360  .. 

319  .. 

180  .. 

176  .. 

178  .. 

157  .. 

157  .. 

156  50 

121  .. 

122  .. 

121  50 

36  .. 

37  .. 

44  .. 

570  .. 

565  y. 

555  i  '. 

390  . 

390  .. 

390  .. 

28o0  .. 

2774  .. 

2585  .. 

674  .. 

673  .. 

680  .. 

60  .. 

60  .. 

60  .. 

3390  .. 

2700  .. 

3480  .. 

2180  .. 

2120  .. 

2174  .. 

625  .. 

625  .. 

625  .. 

1405  .. 

1410  .. 

1410  .. 

775  .. 

760  .. 

780  .. 

38  . 

40  .. 

38  50 

265  .. 

265  .. 

265  .. 

115  .. 

110  .. 

125  .. 

1195  .. 

1189  .. 

1190  .. 

607  .. 

596  .. 

600  .. 

1570  .. 

1570  .. 

1570  .. 

90  .. 

98  .. 

96  .. 

850  .. 

850  .. 

850  .. 

"  325  . . 

325  .. 

325  . . 

3380  . . 

3401  .. 

3425  . 

775  y. 

779  y. 

780  y. 

555  . . 

545  .  . 

547  .. 

605  .. 

eo,=i  .. 

600  .. 

109  50 

107  50 

109  50 

700  .. 

700  .. 

700  .. 

70  .. 

70  .. 

70  .. 

8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


A  VENDRE  IMMÉDIATEMENT 

Magnifique  Propriété 

à  VÉLIZY  (Seine-et-Oise) 


Cette  propriété  est  située  sur  un  superbe 
plateau  de  18"2  mètres  d'altitude,  dominant 
les  vallées  de  laBièvre  et  de  Chaville.EUe 
est  en  bordure  de  la  forêt  de  Meudon, 
dont  elle  n'est  séparée  que  par  un  mur 
avec  grille  de  100  mètres  appartenant  à  la 
propriété;  deux  entrées  particulières  don- 
nent accès  dans  la  forêt,  admirablement 
boisée  à  cet  endroit. 


La  contennnce  de  la  propriété  est  d'environ 
25.000  mètres  d'un  seul  tenant.  Entièrement 
close  par  des  murs,  grilles  et  haie  vive,  elle 
comprend  une  jolie  maison  de  maître  avec 
cave  en  sous-sol;  grand  salon,  grande  salle 
à  manger,  antichambre  et  cuisine  au  rez-de- 
chaussée;  cinq  chambres  de  maîtres  au  pre- 
mier étage;  une  chambre  de  maître,  un  grand 
atelier-salle  de  billard  et  deux  chambres  de 
domestiques  au  deuxième.  Communs  com- 
prenant logement  du  jardinier,  basse-cour 
pavée  avec  pompes;  écuries  pour  cinq  che- 
vaux, remises  pour  voitures  et  automobile  et 
quatre  chambres  de  domestiques. 

Le  tout  à  l'état  de  neuf. 


La  maison  de  maître  est  entourée  d'un 
parc  d'environ  12.000  mètres,  planté  de 
magnifiques  aibres  séculaires  de  toutes 
essences  et  d'arbustes  variés.  Une  prairie 
de  10.000  mètres  et  un  grand  potager- 
Iruitier  avec  serre,  châssis  et  manège  à 
eau  pour  l'arrosage,  font  suite  au  parc. 

La  propriété  se  trouve  à  1.500  mètres  envi- 
ron de  la  gare  de  Vélizy,  sur  la  ligne  des  In- 
valides à  Virollay,  par  Meudon,  actuellement 
achevée;  elle  est  à  2  kil.  500  mètres  des  gares 
de  Chaville  et  Virollay  (rive  gauche)  et  à 
4  kilomètres  de  Versailles.  Elle  est  desservie, 
deux  fois  par  jour,  par  la  poste  de  Viroflay. 
Té'éphone  et  télégraphe  -à  Viroflay.  Le  télé- 
phone va  être  installé  à  Vélizy  même. 

Prix  :  75.000  Francs 


Jouissance  immédiate 


Cotte  propriété  est  susceptible  do  prendre  une 
grande  valet-r  à  cause  de  ses  '23.00U  mètres  de 
terrain  et  de  f=a  situation  en  bordure  de  la  forêt  de 
Meudon,  du  Cordon  de  Viroflay  et  de  la  route  de 
Vélizy  à  Chaville. 

Pour  tous  les  renseignements,  s'adres- 
ser aux  bureaux  de  L'Economiste  Eu- 
ropéen, 

11,  rue  Monsigny,  PARIS  537 


Chemins  do  fer  do  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée. —  A  l'occasion  des  courses  de  Vichy,  la 
Compagnie  P.-L.-M.  mettra  en  marche,  au  départ, 
de  Paris,  un  train  spécial  à  prix  réduits  en  2"  et 

■  y°  classes. 

Prix  des  places,  aller  et  retour  :  2«  classe,  28  fr. 
I  3e  classe.  57  fr.  50. 

Aller:  Départ  de  Paris,  le  samedi  3  août,  à 
.  lû  h.  53  soir  ; 

Arrivée  ii  Vichy,  le  dimanche  4  août  à  6  h.  20  mat. 

Retour  :  Au  gré  des  voyageurs  par  tous  les  trains 
ordinaires,  sauf  les  express,  à  partir  du  4  août 
jusqu'au  dernier  train  de  la  journée  du  13  août. 

Pour  tons  autres  renseignements,  voir  les  affi- 
ches et  prospectus  publiés  par  la  Compagnie.  538 


BIBLIOGRAPHIE 
FRANCE-ALBUM 

REVUE  MENSUELLE 

Illustration  dj  la  France  par  Arrondissements 

Médaille  de  bronze  à  l'Exposition  Universelle 
Paris  1900 

Direction  :  51,  Cite  des  Fleurs,  Paris  (XVII') 

N°  71.  —  Arrond.  de  Murât  Saint-Flour 

gantai) 

Le  n°  71,  qui  vient  do  paraître,  contient  en  su- 
perbes photogravures  plus  de  (>  )  vues  de  ces  cu- 
rieux arrondissements  do  Mural-Saint-Flour  où 
l'on  trouve  tant  de  choses  intéressantes  :  Murât  et 
le  rocher  lionnevie,  Bredons,  Neussargues,  le 
gouffre  de  l'Allagnon,  les  merveilleux  paysages  du 
Lioran,  le  Puy  Mary,  le  Puy  Griou,  Anterroche, 
Saint-Flour,  Sailhans,  Chaudesaiguos ,  Pierrefort, 
le  majestueux  viaduc  de  Carrabit.  etc.,  etc.,  y  sont 
fidèlement  représentés.  Une  notice  écrite  par  M. 
J.-M.  LutUviller  et  une  carte  complètent  ce  nu- 
méro. 

Publié  sous  les  auspices  du  Syndicat  d'Initiative 
du  Cantal,  ce  numéro  complète  avec  les  n""  69, 
arrondissement  d'Aurillac  et  70  arrondissement  de 
.Mauriac,  déjà  parus,  l'illustration  du  département 
du  Cantal.  t 

Les  3  fascicules  du  Cantal  réunis  en  un  joli  vo- 
lume élégamment  relié  (plus  de  200  vues  et  3  cartes) 
sont  ven  lus  2  fr.;  par  poste  2  fr.  40. 

Chaque  fascicule  broché  50  c,  relié  1  fr.  — 
Par  poste  00  c.  et  1  fr.  15. 

Los  71  n°'  parus  de  la  collection  France- Album 
sont  vendus  exceptionnellement  30  fr.  50  à  toute 
personne  s'abonnant  pour  un  an,  soit  12  numéros. 
France  (i  fr.  —  Union  postale  8  fr. 

Adre&ser  les  <lcm  indes  à  la  Direction  <lc  France- 
Ail  iiini.  51,  rite  des  Fleurs,  Paris  {XVII'),  chez 
tous  les  Libraires  et  au  Bureau  du  Journal. 
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Les  Superstitions  politiques  et  les  Phéno- 
mènes sociaux,  par  Henri  Dagan.  Un  vol.  in-lli, 
:i  fr.  50  (Stock,  éditeur,  27,  rue  de  Richelieu, 
Paris.) 

Voici  un  livre  nouveau  tant  par  l'esprit  que  par 
la  forme  et  le  choix  des  sujets.  Sans  préoccupa- 
tion doctrinale,  sans  arrière-pensée  politique,  mais 
avec  un  vif  souci  de  clarté,  de  précision  et  d'exac- 
titude, l'auteur  examine  d'abord  le  contenu  réel 
des  idées  de  Justice,  Liberté,  Patrie,  Révolution 
et  Césarisme,  idées  si  confuses  et  si  dangereuses 
à  notre  époque;  puis  il  étuiieles  divers  syndromes 
do  la  Révolution  silencieuse  que  nous  traversons  : 
chômage  universel,  crise  des  agriculteurs,  décais- 
sement de  la  natalité,  impuissance  do  l'anti-alcoo- 
lisme,  signification  des  grèves  actuelles,  otc.  Livre 
clair  et  sobre,  qui  sera  lu  avec  plaisir  par  tous 
ceux  qui  ont  su  conserver  le  goût  de  la  pensée  au- 
tonoine,  dans  la  mêlée  des  partis.  540 


Le  public  peut  se  l'aire  une  idée  de  l'importance 
et  de  l'intérêt  de  la  Grande  Encyclopédie,  en 
consultant  les  743,  744  et  745e  fascicules  de  cet  ou- 
vrage. Us  contiennent,  en  effet,  les  remarquables 
articles  :  Tabac,  par  M.  E.  Weyl;  Table  ronde, 
par  M.  A.  Salmon  ;  Tabou,  par  M.  E.  Marinier  ; 
Tacite,  par  M.  J.  Toutain  :  Tactique,  par  M.  **'  ; 
Tahiti,  par  M.  Ch.-V.  Langlois  ;  Taine ,  par 
M.  Gustave  Lanson:  Talleyrand,  par  M.  H.  Mo- 
niii  ;  Tapisserie,  par  M.  Ph.  Berthclot,  etc.,  etc. 

Le  dernier  fascicule  renferme  enfin  les  mono- 
graphies des  département  du  Tarn  et  du  Tarn- 
et-Garonne,  par  MM.  Onésime  Reclus  et  Daniel 
Grand. 

Prix  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  à  la  Direction,  61,  rue  de  Rennes,  un 
spécimen  de  l'ouvrage  envoyé  franco.  541 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Dans  le  but  de 
faciliter  les  relations  entre  les  régions  desservies 
par  les  réseaux  d'Orléans  et  de  l'Etat,  la  Compa- 
gnie d'Orléans,  d'accord  avec  l'Administration  de 
l'Etat,  vient  de  soumettre  à  l'homologation  minis- 
térielle une  proposition  ayant  pour  objet  la  déli- 
vrance de  billets  d'aller  et  retour  à  prix  réduits 
au  départ  de  toute  gare  et  station  du  réseau  d'Or- 
léans, pour  toute  gare,  station  ou  halte  du  réseau 
de  l'Etat  et  inversement. 

Toutefois,  ces  dispositions  ne  sont  pas  applica- 
bles de  ou  pour  les  haltes  et  arrêts  dont  les  rela- 
tions sont  limitées,  pour  la  délivrance  des  billets 
et  l'enregistrement  des  bagages,  à  un  nombre  dé- 
terminé de  s'ations  de  ces  réseaux.  542 


MANDEZ  »  ENCRES 


ET  ILES 


PLUMES  NOUVELLES 


c.  MATHiEU-PLESSY 


chez  tous  les  Papetiers. 


18,RUE  DES  MATHURINS 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


CT 

SUDATION 
MASSAGE 

VOl^  LAVAGE 
PISCINE 
%àP    ^  SAL0NS  DE  REP0* 

W  \,       SALON  DE  COIFFURE 
PÉDICURE,  BUFFET 
HYDROTHÉRAPIE  COMPLÈTE 
«N^  SALLE  0E  GYMNASTIQUE. 

^  BAIN  des  DAMES  M  B1°  HAUSSMANN 
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Compagnie  Générale 

TRANSATLANTIQUE 

PgQuehoU'Postt  français 

Services  dans  ta  MÉDITERRANÉE 
desservant  Alger,  Oran,  Tunis,  Bône, 
Phitippeviile,  Malte  et  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  steamen 
rapides  sur  la  ligne  LE  HAVRE- REW-ÏORi 

Services  réguliers  sur  les  ANTILLES,  h 
9EXIQUE,  rAHÈRIQJIE  CENTRALE,  les  IUYAIE1, 
le  VENEZUELA  et  le  PACIFIQUE. 

Services  divers  de  cargo-boats  •ntri 
la  FRANCE,  rALBÉfUE.  et  PAN8LETERRE, 

B  URBAUX  é,  PARU  : 

Sorrlot  etntrtl  :  S,  ru»  Aubtr-j 
HUttt     (  12,  B*  il»»  Capucine»  (Grand-lMtêi'l 
tê  PtfiafM  t  S,  Ru»  Aubcr: 

Frit  :  lût,  Fatdtourg  Saint-  Ùtnt*. 
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IMPRIMERIE  DE  tA  PRESSE 
M,  rue  du  Croissant,  Paris.  —  Simart. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 
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No  500  -  20»  volume.  (6)      BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2e  ARR1) 


Vendredi  9  août  1901, 


€  niP.  FRANÇAISE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  LA 

PROVINCE   DE  SANTA-FÉ 


Recettes  brutes,  pendant  le  mois  de  juin  1901,  du 
Réseau  exploité  parla  Compagnie  (1.311  kil.)  : 
820.050  fr.  (ou  $  m/n  885.000) 

Contre  :  907.801  fr.  (ou  $  m/n  417.024) 
en  juin  1900. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
—  Encaissement  d  effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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COMPAGNIE  DU  CHEMIN  DE  FER  DE 

PARIS  A  ORLÉANS 


Rapport  présenté  à  l'Assemblée  Générale  des 
actionnaires  dans  sa  réunion  du  29  mars 
1901  par  le  Conseil  d'administration  de  la 
Compagnie. 

(suite  (") 


HHAPITRE  II 
Résultats  de  l'exercice  1900 

Dans  ce  second  chapitre,  nous  indiquerons  suc- 
cessivement : 

1°  Les  Recettes  et  les  Dépenses  d'exploitation  ; 

2°  Le  Décompte  de  l'excédent  à  reverser  à  l'Etat; 

3"  Nos  propositions  pour  l'emploi  du  produit  net 
ît  pour  la  fixation  du  dividende. 

—  Recettes  et  Dépenses  de  l'Exploitation 

Ainsi  que  nous  vous  l'avons  annoncé  l'an  der- 
nier, les  résultats  de  l'année  1900  sont  présentés 
sous  une  forme  nouvelle.  La  distinction  entre  les 
ignés  de  l'ancien  réseau  et  les  concessions  de  1883 
i  paru  n'avoir  plus  autant  d'intérêt  que  par  le 
passé. 

Toutes  nos  lignes  sont  désormais  classées  en 
leux  groupes,  suivant  qu'elles  sont  exploitées  au 
compte  de  la  garantie  ou  bien  au  compte  d'établis- 
sement. La  première  catégorie  comprend  l'ensem- 
ale  du  réseau  actuel,  sauf  les  quatre  lignes  ou 
sections  de  lignes  suivantes  qui  constituent  le 
leuxièrne  groupe,  savoir: 
Tournon  à  La  Châtre  (section  de  Tournon  à  Ar- 

;enton)   52  kilomètres 

Nontron  à  Sarlat   139  — 

Laqueuille  au  Mont-Dorc   14  — 

La  Sauve  à  Eymet   69  — 

luxquelles  il  y  a  lieu  de  joindre  la 
igné  à  voie  étroite  de  Saint- Ai  gnan- 

Soyers  à  Blois- Vienne   38  — 

iont  l'exploitation  a  été  confiée  à  la  Société  des 
tramways  de  Loir-et-Cher  par  application  de  la 
|»nvention  du  17  juin  1892,  que  vous  avez  anté- 
ieu  rement  ratifiée. 

F)  Voir  L'Economiste  Européen  n°  499. 


RECETTES 

Chap.  1".  —  Recettes  du  trafic. 

Grande  vitesse. 

Voyageurs  Fr. 

Bagages  et  chiens  

Finances,  denrées  et  messagerie  . . 

Voitures  et  chevaux  

Magasinages  

Petite  vitesse. 

Marchandises  

Voitures  

Chevaux  

Bestiaux  

Magasinages  

Recettes  diverses  

Transports  on  service  

Ghap.  II.  —  Recettes  diverses. 

Produits  du  Domaine  

Loyers  de  terrains  dans  les  gares 

Services  extérieurs  (omnibus,  fac- 
tage et  camionnage)  (solde) ..... 

Produits  des  placements  tempo- 
raires de  fonds  

Chap.  III.  —  Recettes  sur  exer- 
cices clos  


Réseau 
garanti 

74.732.235  07 
2.G7G.801  14 

22.980.644  58 
778.986  » 
-  163.2X6  86 

109. 155. 02-2 
285.730 
624.578 
7.458. y 33 
301.124 
1.320.858  83 
!  1.184.487  2 

676.545  43 
87.419  25 

59.669  83 

6:0.102  53 

'.10.945  34 


Total  général  des  recettes  Fr.    231. 230.369  68 


Ghap.  I".  —  Recettes  du  trafic. 

Grande  vitesse. 

Voyageurs  Fr. 

Bagages  et  chiens  

Finances,  denrées  et  messagerie  .. 

Voitures  et  chevaux..  

Magasinages  

Petite  vitesse. 

Marchandises  

Voitures  

Chevaux  

Bestiaux  

Magasinages  

Recettes  diverses  

Transports  en  service  

Chap.  II.  —  Recettes  diverses. 

Produits  du  Domaine  

Loyers  de  terrains  dans  les  gares 

Services  extérieurs  (omnibus,  fac- 
tage et  camionnage)  (solde)  

Produits  des  placements  tempo- 
raires de  fonds  

<  jiap.  III.  —  Recettes  sur  exer- 
cices clos  

Total  général  des  recettes  Fr. 


DEPENSES 

Chap.  Ier.  —  Administration 
centrale  et  Services  généraux. 

Conseil,  Direction,  Services  géné- 
raux  Fr. 

Allocations  au  personnel  (service 
médical,  secours,  retraites,  par- 
ticipation aux  bénéfices,  etc.). . . 

Impôts,  frais  de  contrôle,  frais  ju- 
diciaires, etc  

Chap.  IL  —  Exploitation. 

Services  centraux  et  régionaux... 

Gares  et  bureaux  de  ville.  

Trains  

Indemnités  pour  pertes,  retards  et 

i  !hap.  III.  —  Matériel  et  Traction 

Services  centraux  et  régionaux  . . . 

Traction  (personnel  et  matières)  . . 

Matériel  (entretien  el  renouvelle- 
ment)   

Ghap.  IV.  —  Voie  et  Bâtiments 

Services  centraux  et  régionaux  

Surveillance  

Entretien  de  la  voie  et  du  matériel 
fixe  


Lignes  expl. 
au  compte  de 
1er  établiss. 


511 

.835  » 

17 

.082  » 

93 

081  » 

1 

422  » 

su  >, 

300 

946  » 

470  » 

2 

022  » 

28 

007  » 

4 

902  » 

868  65 

•  47 

677  » 

5 

800  61 

193  25 

-3 

687  37 

1.011 

490  14 

Réseau 
garanti 


887.080  40 

S. 795.613  64 

3.938.251  95 

3.897.040  14 
20.153. 48!3  96 
6.409.865  31 

2.607.879  29 

821.219  83 
28.140.902  19 

12.499.907  03 

1.186.605  01 
3.052.299  29 

8.577.100  78 


Entretien  des  bâtiments  (gares,  ate- 
liers, maisons  de  gardes,  etc.) . . 

Dépenses  extraordinaires  (renou- 
vellement, grosses  réparations, 
transformations!  

Chap.  V.  - 

Chap.  VI. 
cices  clos  , 


Dépenses  diverses. 
Dépenses  sur  exer- 


2.401.080  02 

8.979.806  64 
774.029  87 

687.993  59 


Total  général  des  dépenses  Fr.    113.960.227  99 


Chap.  I«'.  —  Administration 
cent  aie  et  Services  généraux 

Conseil,  Direction,  Services  géné- 
raux  Fr . 

Allocations  au  personnel  (service 
médical,  secours,  retraites,  par- 
ticipation aux  bénéfices,  etc.)... 

Impôts,  frais  de  contrôle,  frais  ju- 
diciaires, etc  

Chap.  IL  —  Exploitation 

Services  centraux  et  régionaux... 

Gares  et  bureaux  de  ville  

Trains  

Indemnités  pour  pertes,  relards  et 
avaries  

Chap.  III.  —  Matériel  et  Traction 

Services  centraux  et  régionaux... 

Traction  (personnel  et  matières)  . . 

Matériel  (entretien  et  renouvelle- 
ment^   

Chap.  IV.  —  Voie  et  Bâtiments 

Services  centraux  et  régionaux. . . . 

Surveillance  

Entreiien  de  la  voie  et  du  matériel 
fixe  

Entretien  des  bâtiments  (gares,  ate- 
liers, maisons  de  gaules,  etc.) .. 

Dépenses  extraordinaires  (renou- 
vellement, grosses  réparations, 
transformations   

Chap.  V.  — ■  Dépenses  diverses. 
Chap.  VI.  —  Dépenses  sur  exer- 
cices clos  


Lignes  expl. 
au  compte  de 
1er  établiss. 


5.667  » 

88.839  » 
58.034  47 

39.452  » 
145.153  03 
87.582  88 

7.395  09 

11.898  .» 
320.842  97 

120.994  25 

15.980  93 
59.381  03 

179.434  86 

18.281  05 

49.216  70 
3.177  40 

572  73 

Total  général  des  dépenses  Fr.       1.211.903  39 

Xota.  —  La  perception  et  le  versement  au  Trésor 
des  impôts  sur  les  transports  à  grande  vitesse, 
constituant  des  opérations  d'ordre,  ne  figurent  pas 
clans  le  cadre  des  recettes,  non  plus  que  dans 
celui  des  dépenses  :  ces  impôts  se  sont  élevés  à 
9.412.436  fr.  45. 


RÉCAPITULATION 

Réseau 
garanti 


117.270.141  69 


Lignes  expl. 
au  compte  de 
1er  établiss. 

1.011.490  14 

1.211.903  39 


.—200.413 


Les  recettes  totales  — 

s'élèvent  à...  Fr.  231.230.369  08 
Les  dépenses  totales, 
à   113.960.227  99 

Le  produit  net  res- 
sort ainsi  pour  le 
réseau  garanti  à. . 

Et  pour  les  lignes  ex- 
ploitées au  compte 
de  l°'  établissem.  à 

Le  solde  des  exploita- 
tions  annexes  (che- 
mins de  Ceinture, 
lignes  affermées) 

es t  de   —363.740  27  4 . 650  25 

Fr.  116.906.401  42  —195.763  '>"> 
Pour  apprécier  les  résultats  généraux  de  la  ges- 
tion de  la  Compagnie  pendant  l'exercice  écoulé,  il 
convient  d'écarter  des  chiffres  de  recettes  et  de  dé- 
penses indiqués  ci-dessus  le  montant  des  opérations 
concernant  les  exercices  clos  et  les  résultats  des 
exploitations  annexes. 

La  longueur  moyenne  du  réseau  en  exploitation 
a  été  de  0.072  kilomètres  on  1900,  au  lieu  de  6.864 
e  î  1899.  L'augmentation  de  108  kilomètres  est  due 
k  ce  que  les  lignes  de  Laqueuille  au  Mont-Dore,  de 
La  Sauve  à  Eymet  et  de  Nontron  à  Sarlat,  ouvertes 
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on  18D0.  ont  é  é  exploitées  pendant  toute  l'année 
1900,  et  à  l'ouverture  du  prolongement  de  notre 
ligne  principale  de  la  gare  d'Austerlitz  au  quai 

d'Orsay. 

'  lies  se  sont  élevées  à  Fr.  232.150.014  48 

Les  dépenses  se  sont  élevées  à...  114. 483.. "ni")  06 

Produit  net. . .  Fr.  117 .6<'.;  .3V.»  42 
Ce  qui  fait   rassortir,  par  rapport  à  1809,  une 
augmentation  d&  16.608.475  IV.  GO  sur  les  recettes, 
de  15.189.934  fr.  fil  sur  les  dépenses,  et  de  1  mil- 
lion 41S.54 1  fr.  0J  sur  le  produit  net. 

Les  moyennes  kilométriques  générales  rassoi- 
ent à  :  .  • 

Recettes.  Fr.   33.397  GO 

Dépenses   16. 420  47 

En  18o.i.  ces  moyennes  étaient  de  : 

Recettes  Fr.    31.401  87 

Dépenses   15.465  85 

Le  rapport  de  la  dépense  à  la  recelte  s'est  élevé 
en  1OJ0  à  49.31  0/0  ;  il  avait  été  l'an  dernier  de 
46-Oii  O/0. 

Les  chiffres  que  nous  venons  de  citer  ne  com- 
prennent pas  les  opérations  concernant  la  ligne  à 
voie  étroite  de  Saint-Aignan-Noyers  à  Blois.  d'une 
longueur  de  38  kilomètres,  dont  l'exploitation  est 
conliée  à  la  Société  îles  Tramways  de  Loir-et-Clnr. 
Cette  ligne  a  produit  une  recette  brute  de  3.60b  fr. 
par  kilomètre.  La  part  de  produit  net  revenant  à 
notre  Compagnie  s'est  élevée  à  4.050  francs,  soit  à 
123  francs  par  kilomètre. 

La  partie  de  notre  réseau  exploitée  au  compte  de 
la  garantie  d'intérêts  a  été  en  1000  d'une  longueur 
moyenne  de  6.696  kilomètres,  supérieure  de  21/  ki- 
lomètres à  celle  de  l'an  dernier,  par  suite  : 

1°  De  l'introduction  dans  ce  réseau  di  s  lignes  de 
Mannaude  à  Angoulênie  et  de  Villeneuve-sur  Lot 
à.  Tonneius.  qui  comptaient,  au  1"  janvier  10„0. 
cinq  années  complètes  d'exploitation; 

2"  Du  prolongement  de  notre  ligne,  dans  Paris, 
jusqu'au  quai  d'Orsay. 

Les  recettes  ont  été  de  Fr.    231 . 139 .421  34 

Les  dépenses,  de   113.272.231  5t> 

Produit  net. .  .Fr.    117.8  i7.180  04 

Le  rapport  de  la  dépense  à  la  recette  est,  en  1901). 
de  40.01  0  0  ;  il  avait  été  l'an  dernier,  sur  ce  même 
groupe  de  lignes,  de  45.88  0  0. 

Nous  constatons  donc  cette  année,  aussi  bien 
pour  l'ensemble  des  lignes  exploitées  que  pour  le 
réseau  garanti,  un  accroissement  d^  dépenses  pro- 
portionnellement plus  élevé  que  l'augmentation  des 
recettes,  et,  comme  conséquence,  un  relèvement  du 
coefficient  d'exploilation. 

Ce  fâcheux  résultat  est  dû  pour  une  large  part  à 
la  hausse  du  prix  des  combustibles  et  des  princi- 
pales matières  de  consommation.  D'un  autre  côté, 
nous  avons  eu  à  supporter  de  lourdes  charges  pro- 
venant des  mesures  que  nous  avons  dû  prendre 
pour  faire  face  au  mouvement  exceptionnel  do 
l'Exposition,  du  renforcement  de  l'effectif  de  noire 
personnel  sur  les  points  où  nous  prévoyions  que 
le  service  devait  être  le  plus  chargé,  des  allocations 
spéciales  que  nous  avons  consenties  on  faveur  do 
nos  agents  de  Paris  et  do  la  banlieue  pour  remé- 
dier à  la  cherté  des  vivres,  de  la  mise  on  marche 
dès  le  8  juin,  sur  toutes  nos  lignes  principales,  de 
nombreux  trains  supplémentaires  qui  ne  se  sont 
pas  trouvée  tous  complètement  utilisés  au  début, 
l'aftluence  des  visiteurs  de  l'Exposition  s'élant 
produite  plus  tardivement  que  nous  ne  Savions 
prévu. 

Enfin  l'application  des  nouveaux  arrêtés  ministé- 
riels qui  réglementent  le  travail  des  mécanicien--. 
Ses  chauffeurs,  des  agents  des  trains,  ainsi  que  des 
agents  des  gares  et  stations,  et  les  augmentations 
de  personnel  que  cette  réglementation  a  rendues 
nécessaires,  ont  entraîné  des  accroissements  de  dé- 
penses considérables.  C'est  là  une  conséquence  que 
nous  accepterions  sans  regret,  s'il  devait  toujours 
en  résulter  une  amélioration  du  sort  de  notre  per- 
et  si  les  réglementations  de  ce  genre,  faute 
de  pouvoir  se  plier  commodément  aux  conditions 
très  diverses  de  notre  service,  n'étaient  souvent 
une  causé  de  gèae  et  d'inconvénients  graves  pour 
nos  agent-  eux-mêmes,  que  nous  pomons  moins 
facilement  que  par  te  passé  ramener  coucher  à  leur 
résidence. 

•  Parmi  les  causes  d'augmentation  de  dépenses 
que  nous  venons  d'indiquer,  les  unes  sont  acciden- 
telles e-  temporal ies,  d'autres  sont  malheureuse- 
ment permanentes.  Nous  ferons  tous  nos  efforts 
pour  en  atténuer  les  effets  et  pour  réaliser  dj  nou- 
velles économies,  comme  nous  l'avons  l'ait  dans  te 


passé,  sans  surcharge  pour  le  personnel,  en  sim 

plifiant  et  perfectionnant  sans,  cosse  nos  méthodes 
d  exploitation. 

Nous  répoudrons,  Messieurs,  aux  sentiments  d 
bienveillance  qui  vous  animent  envers  le  personnel 
attaché  à  notre  entreprise,  en  vous  l'aidant  con 
naître  comme  les  années  précédentes,  quelle  est, 
dans  la  somme  des  dépenses  chiffrées  ci-dessus,  la 
pari  consacrée  par  la  Compagnie  pendant  l'année 
1900,  à  l'amélioration  du  sort  do  ses  agents.  En  voici 
le  détail  : 

Participation  des  Employés  dans  les 
bénélices  de  l'Exploitation   Fr.     2.084. 72G 

Complément  d'allocations  pour  les  re- 
traites et  pour  les  indemnités  aux 
agents  victimes  d'accidents   4.09G.150 

Allocation  en  fin  d'année  de  1/24  du 
traitement  aux  agents  qui  ne  sont 
pas  payés  plus  de  3.1)00  francs   1.143.861 

Gratifications  ordinaires   453.01 

Indemnités  do  résidence  dans  les  loca- 
lités où  la  vie  est  coûteuse   407.530 

Secours  de  toute  nature;  traitements  et 
salaires  de  maladie   2.053.573 

Service  médical  :  honoraires  des  mé- 
decins et  fourniture  de  médicaments 
gratuits   520. 1G0 

Boissons  hygiéniques   191. 001 

Dépenses  scolaires  :  bourses,  écoles, 
ouvroir   52.803 

Intérêts  des  fonds  affectés  à  des  avances 
gratuites  au  personnel   5.04 

Allocation  à  la  Société  do  secours  mu- 
tuels et  do  prévoyance   128.893 

Gratifications  exceptionnelles  et  allo- 
cation pendant  la  durée  de  l'Expo- 
sition aux  agents  de  Paris  et  de  la 
banlieue  dont  le  traitement  ne  dé- 
passait pas  2.400  francs   1184.700 

Remboursement  des  taxes  de  presta- 
tion  44.780 


Total. 


Fr.    12.564. 798 


Ce  total,  qui  représente  environ  25  0/0  des  irai 
tements  et  salaires,  ne  tient  pas  compte  de  certains 
avantages  non  susceptibles  d'évaluation  enargenl, 
comme  les  facilités  de  circulation  accordées  avec 
une  libéralité  sans  cesse  croissante  aux  agents  et 
à  leur  famille,  le  droit  de  s'approvisionner  aux 
magasins  de  denrées  et  do  vêtements,  de  prendre 
leurs  repas  au  réfectoire  de  Paris,  etc.,  sans  parler 
dfs  congés  réglementaires  avec  solde  entière,  qui  à 
eux  seuls  représentent  une  dépense  de  plus  de 
1  9DO.O0I»  francs. 


OBSERVATIONS  SU;  LE  TRAFIC 

L'augmentation  réalisée,  en  1900,  sur  les  recettes 
se  décompose  comme  il  suit  : 

Voyageurs                      Fr.  •+-     9.530.225  » 

Messageries  et  accessoires  de 

la  grande  vitesse   +  .  1.37D.899  » 

Marchandises  de  petile  vitesse  +     5.343.375  » 

Bestiaux   +        328.909  » 

Divers  accessoires  delà  petite 
vitesse  (y  compris  les  recettes 

diverses)   —        262.925  » 

Recettes  en  dehors  du  trafic.  -f-     .  297.093  » 

Total 


Fr. 


L6, 608.476 


Soit   .71  0/0. 


Le  produit  dos  transports  de  voyageurs  est  supé- 
rieur de  0.230.225  francs  à  celui  de  l'année  précé- 
dente: l'accraissement  est  de  14.50  0/0. 

Si  l'on  considère  le  nombre  des  voyages  effec- 
tués (39.401.364  on  constate  une  augmentation  de 
2.250.403  voyages,  soit  de  6.06  0/0. 

Le  nombre  do2  voyages  effectués  on  1™  classe  s'est 
accru  de  86.207,  soit  do  6.87  0,  0  et  la  recette  cor- 
respondante de  1.574.018  francs,  soit  de  15.90  0/0. 
Le  nombre  des  voyages  effectué  en  2me  classe  s'est 
accru  do  143.812,  soit  d)  4.10  0/0  et  la  recette 
correspodante  de  1.378.850  francs,  soit  do  11.  61  0/0. 

Pour  la  3",c  classe,  l'augmentation  du  nombre 
des  voyages  est  de  2.020.324,  soit  de  6-24  0/0,  et 
l'accroissement  des  recettes  de  6.570.451  francs,  soit 
de  15.47  0/0. 

Le  parcours  moven  des  vovageurs  a  progressé 
de  40  kil.  0  en  1800  à  51  kil.  5  en  1900  ;  la  taxe 
mo.enno  perçue  par  la  Compagnie,  par  personne 
et  par  kilomètre,  s'est  abaissée  en  1900  à  3  c.  70  ; 


elle  était  de  3c,  77  en  1890.  Cette  diminution  do- 
tant moyen  est  la  conséquence  des  réduction  de 
prix  exceptionnelles  accordés  à  l'occasion  de  l'Ex- 
position Universelle,  ainsi  que  de  l'extension  don- 
née à  la  délivrance  des  billets  d'aller  et  retour. 

Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé  l'an  dernier, 
nous  avons  à  partir  du  10  février  1900,  autorisé  la 
délivrance  des  billets  d'aller  et  retour  cnlre  toutes 
les  gares  et  stations  du  réseau.  Le  nouveau  tarif, 
mis  en  application  à  celte  date,  comporte,  en  outre, 
une  notable  augmentation  de  la  durée" de  validité 
des  billots,  la  faculté  do  prolonger,  à  deux  repri- 
ses, de  moitié  cette  durée  de  validité  en  payant  un 
supplément,  et  enfin  le  droit,  pour  les  porteurs  do 
billets  d'aller  et  retour  donr  le  parcours  simple  est 
d'au  moins  300  kilomètres,  de  s'arrêter  deux  l'ois 
sur  le  trajet.  Ces  facilités  nouvelles  ont  été  large- 
ment utilisées  par  le  public.  Pour  les  relations 
entre  Paris  et  les  stations  au  delà  de  la  banlieue, 
le  nombre  des  voyages  effectués,  avec  dos  billets 
d'aller  et  retour  ordinaires,  s'est  élevé  à  630.760; 
en  augmentation  de  35.17  0/0  par  rapport  à  l'année 
précédente.  Cet  accroissement  considérable  du 
q ambre  de  billets  d'aller  et  retour  pour  Paris,  esl 
évidemment  dû  pour  une  très  grande  part  à  l'Ex- 
position. Mais  pour  les  relations  de  nos  gaies 
autres  que  Paris  entre  elles,  nous  constatons  en- 
core une  augmentation  de  532.983  billets  d'aller  et 
retour,  correspondant  à  1 .005.966  voyages  sim- 
ples, soit  une  progression  de  7.42  0/6.  Pour  ces 
mêmes  relations,  la  diminution  correspondante  des 
billets  simples  n'est  que  de  592.579  billets.  Le 
développement  de  circulation  sur  lequel  nous  comp 
tions  pour  compenser  nos  sacrifices  s'est  donc  bien 
effectivement  réalisé.  Sur  l'ensemble  du  réseau,  le 
nombre  de  voyage  effectués  avec  des  billets  d'aller 
ei  retour  s'est  élevé  à  20.077 .128,  ce  qui  repré- 
sente 50.90  o/o  du  nombre  tolal  des  déplacements. 
Le  même  rapport  était  de  4*.  1.50  0/0  en  1899, 

Nous  allons  prochainement,  d'accord  avec  les 
Compagnies  de  l'Ouest  el  du  Midi,  étendre  la  déli- 
vrance des  billets  d'aller  et  retour,  aux  mêmes  con- 
ditions que  pour  notre  trafic  intérieur,  aux  rela- 
tions de  toutes  les  gares  et  stations  de  notre 
réseau  avec  toutes  colles  de  ces  deux  réseaux  limi- 
trophes. Nous  sommes  en  négociation  avec  l'Ad- 
ministration des  chemins  de  fer  do  l'Etat  pour 
étendre  la  même  mesure  aux  relations  de  toutes 
nos  gares  avec  ce  réseau. 

Le  nombre  des  porteurs  de  billets  de  voyages 
circulaires  à  itinéraire  tracé  au  gré  des  voyageurs, 
a  augmenté  de  18  0/0.  Los  perceptions  de  noire 
Compagnie  se  sont  de  ce  chef  accrues  de  260.000 
francs,  impôt  déduit. 

Le  nombre  des  cartes  do  circulation  à  demi  tarif 
s'est  accru  de  11  0/0.  Cette  augmentation  est  pres- 
que entièrement  due  aux  nouvelles  cartes  valables 
dans  le  périmètre  des  trois  réseaux. Orléans,  Etat. 
Ouest,  dont  nous  vous  avons  annoncé  l'an  dernier 
la  création. 

Les  billets  de  bains  do  mer,  donnent  celle  année- 
une  diminution  de  6  50  0/0.  Le  produit  des  billets 
do  pèlerinage  est  éga'e  nent  en  diminution  de  17  0/0, 
et  celui  des  billets  d'excursion  individuels  ou  de- 
famille  de  5  0/0.  Sur  ces  trois  sortes  de  billets  la 
diminution  de  recettes  est  de  398.1)00  francs.  C'est 
la  conséquence  naturelle  do  l'Exposition  qui  a 
attiré  sur  Paris  une  partie  de  sa  clientèle  ordinaire 
de  ces  divers  billets. 

Le  nombie  des  cartes  d'abonnement  hebdoma- 
daire valables  pour  certains  trains  déterminés 
dont  bénéficient  les  ouvriers  et  employés  dos  deux 
sexes  dans  la  banlieue  de  Paris,  et  dans  le  voisi- 
nage do  certains  centres  industriels,  s'est  élevé! 
cette  année  à  112.707.  La  recette  a  été  de  1:38.430 
francs  en  augmentation  do  23.135  francs  sur  celle 
de  l'année  précédente.  En  1890,  le  dombre  ite  ces- 
cartes  n'avait  été  que  de  96. 644,  l'augmentation 
d'une  année  à  l'autre  est  donc  do  10.063  ou  eu 
10  50  0/0.  Nous  avons  cette  année,  étendu  jusqu'à 
Arparjon  pour  la  grande  ligne,  et  jusqu'à  Saint- 
ltémy-lès-Chevreuse  pour  la  ligne  do  Limours,  le 
périmètre  do  délivrance  de  ces  cartes  d'abonne- 
ment hebdomadaires  pour  Paris,  et  nous  en  avons 
fait  bénéficier  les  nouvelles  gares  de  Pari*  Saint-  I 
Michel  et  de  Paris-Ouai-d'Orsay.  Nous  avons 
également  donné  aux  porteurs  de  ces  cartes  di 
nxfuvelles  facilités  en  leur  permettant  d'utiliser 
pour  le  retour  tous  les  trains  de  l'après-midi. 


(A  suivre). 
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CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  ■">()  juin  1901 


Actif 


[  Espèces  en  caisse  et  à  la  Banque  de 

E  France  

Effets  et  valeurs  diverses  

f  Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondants  

i  Banque  hypothéc.  de  France,  eu  liquid. 
Emprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  provenant 

des  Bons  à  lots  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 

social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st>): 

'Obligations  Foncières  

.Obligations  Communales  

'Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  


Total. 


3 

656.055  54 

213 

67  3.719  09 

18 

1 t6. 186  89 

18 

937.656  32 

4 

171  276  05 

28 

50S.352  -28 

1.903 

382  472  07 

1  .453 

332.446  16 

»  » 

59 

•222.004  38 

2S 

749.670  98 

142 

395:011  71 

12(5 

566.009  41 

30 

048.606  35 

12 

933.709  25 

425.326  38 

21 

752. «Si  22 

51 

626.028  37 

o 

107.325  » 

4. 127.615.570  28 

Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

,  Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 
Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 

Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 

par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  eu  comptes  courants  

Correspondants  

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 

Montant  au  pair  : 
Des  obligations  en  cir- 
culation  2.202.332.700  » 

Des  obligaf  retirées 

de  la  circulation   16*5.931.700  » 

A  déduire  : 
|     Versements  à  rece- 
voir des  obligat".  »  » 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   

Obligations  Communales  : 
.Montant  au  pair  : 
|  Des  obligations  en  cir- 
culation  1.551.363.800 

Des  obligat«  retirées 
'     de  la  circulation  .. .       132 .208.300 
A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  

Prime  à  amortir  à 
I        recouvrer  des  em- 
prunteurs  

'  Bous  à  lots  en  circulation. 
Obligations  a  rembourser  et  intérêts 

échus  à  payer. .. .  .  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 

'  pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

j   Reliquat  de  l'exercice  1900. . .   

's    Exercice  1901  


170.500.000  » 
19.660.368  05 


06.952.778  13 
77.873.568  10 


4.388.707  » 

133.574  86 

958.881  91 
1.037.228  51 


5.762.660  85 
6.349.950  60 
63. 121.918  75 
19  C63.167  65 
3.745.386  85 

20.447.943  » 
126  468.622  62 


1.894.579.351  42 


4/4. 635. 015  58 


1.482.926.309  20 


77.932  975 


1J2  712.815  80 


Total. . 


29.301.223  65 

21.327.653  51 

7  994.744  30 
10  322.444  13 
10.297.158  96 

6.450  24 
6.792.174  99 

4.127.615.570  28 


Certifié  conforme  aux  écritures: 

Le  gouverneur, 

H  MOREL. 


BANQUE  HYPOTHECAIRE  DE  FRANCE 

(en  liquidation) 


Situation  au  30  juin  1901 
ACTIF 

Emprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires   10:!. 957. 362  70 

Prêts  communaux   791.929  60 

Semestres  d'annuités  échus   2.304.790  09 

Divers  débiteurs   7.592.699  31 

Intérêts  acquis,  mais  non  échus...  1.715.097  97 

Total   116.361.879  57 


PASSIF 
Obligations  en  circulation  : 
Montant  au  pair.    142.764.500  » 

A  déduire  : 
Prime  à  amortir  conformément  au 
tableau  d'amortissement  porté 
sur  les  titres. .     66.361.912  42 
Provision  pour  l'amortissement  des 

emprunts  

Versements  différés  sur  prêts  hypo- 
thécaires  

Obligations  à  rembourser  ut  inté- 
rêts échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  encaissés  pat- 
anticipation   

Divers  créanciers.  

Intérêts  dus,  mais  non  échus... 
Crédit  Foncier  de  Franco  : 
Son  compte  courant  crédi- 
teur  28.508.352  28 

A  ajouter  : 
Bénéfices  nets  au 
00  juin  1901...        378.498  34 


76.402.587  58 


8.814.625  87 

190.049  95 

318.448  06 

47.595  15 
958.526  35 
742.595  99 


28.886.850  62 


Total   11 6. 36 1. 87 9  57 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 
Le  gouverneur  du  Crédit  Foncier  de  France, 
liquidateur  de  la  Banque  Hypothécaire, 
550  H.  Mohel. 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  entièrement  ver  têt 

Situation  au  30  juin  1901 
ACTIF 

Caisse  et  Banque   13.639.673  41 

Portefeuille  «Effets  de  commerce  »   398.825.000  35 

Reports   74.821.096  86 

Banques  des  Colonies  françaises   1.020.739  16 

Correspondants  «  Effets  à  l'Encaissement  »  31.423.710  11 

Comptes  courants  débiteurs   50.6.11.613  10 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  . .  21 . 425. 187  08 

Agences  hors  d'Europe   '20.290.392  66 

Avances  garanties   72.107  998  46 

Participations  financières   9.238.631  10 

Tirages  à  éch.  des  Agences  hors  d'Europe.  3.225.683  85 

Débiteurs  par  Acceptations   51.679.800  53 

Crédits  par  Acceptations  garantis   31.578.190  54 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   16.919.096  51 

Immeubles   8.850.254  50 

Versements  non  appelés,  déduction  faite 

des  libérations  anticipées  . .   3.372.375  » 

Fr.  842  409.753  12 
PASSIF             "  " 

Capital     150.009. ,000  » 

Réserves   16.172.890  50 

Comptesdechèquesetcoaipt. d'Escompte. .  322.822.979  99 

Comptes  courants  créditeurs   134.173.521  40 

Bons  et  Dépôts  à  échéance  fixe   77.685.559  97 

Coupons  et  Dividendes  à  payer   17.621  127  80) 

Banques  des  Colonies  françaises   7.698.755  35 

Effets  remis  à  l'Encaissement   19.113.S25  14 

Acceptations  pour  compte  des  Agences  hors 

d'Europe   2.9x1.508  95 

Acceptations  pourcompte  de  tiers   82.071.966  62 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   7. .193. 517  8â 

[mmeuble  «Annuités  à  régler  »   4.0/0.799  50 

Fr.  Si2.409//5_3_I2 

CERTIFIÉ  CONFORME  : 

Pour  la  Commission  de  Contrôle, 
G.  MARTIN. 
Le  Président  du  Conseil  d'Administration, 
551  DENORMANDIE. 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  :  80  millions.  —  Fondée  en  1859 


Situation  au  31  juillet  1901 


ACTIF 

Espèces  :  Au  Siège  social   7.840.021  31 

—      A  la  Banque  de  France   1.361.878  45 

Fonds  disponibles  dans  lesbanques  France  i  .626.598  22 

—  —           Étranger   4.811.107  06 

Coupons  à  encaisser   '  2.687.705  58 

Agents  de  change   253.214  70 

Effets  à  recevoir:  France   02.600.822  63 

—  Etranger   »  » 

Reports   25.057.890  15 

Rentes,  Actions  et  Obligations   6.534.303  78 

Avances  sur  Titres   28.788.553  85 

—        Garanties   1  810  181  73 

Comptes  courants   18.221.961  26 

Crédits  d'acceptations  garantis   11  262.117  15 

Frais  généraux  :  Semestre  en  cours   170  263  78 

Paiements  faits  sur  intérêts  et  dividendes 

de  l'exercice  1900   »  » 

Immeuble  social   4.100.000  » 

Versement  non  appelé   60.000.000  » 

Total  de  l'actif   237.426.984  65 

PASSIF 

Capital   80.000.000  » 

Fonds  de  réserve  :  Statutaire   8.000.000  » 

—  Extraordinaire   2.000.000  » 

Comptes  de  dépôts  :  A  vue   17.673.499  84 

—  A  préavis   25.198.185  71 

Comptes  courants  :  France   51.875.523  35 

—  Etranger   0.640.826  95 

Agents  de  change   422.746"  95 

Acceptations  à  payer.  Sur  garanties  ....  11.262.417  15 

—               Sur  provisions .. .  2.199.900  73 

Divers   194.792  55 

Réescompte  du  Portefeuille   183.182  » 

Intérêts  et  Divid.  antér.  restant  à  payer..  52.506  50 

Exercice  1900   ï-h-.v-  »  » 

Profits  et  Pertes  :  Report  de  l'exerc.  1900..  302.234  98 

—  1"  semestro  1901   1.066.760  79 

—  Semestre  en  cours...  .  349.397  15 
Total  du  passif   237.426.984  65 

Effets  à  échoir  en  portefeuille  '.  02.600.322  03 

Effets  en  circulation  avec  l'endossement 

de  la  Société   12.951.752  » 

Certifié  conforme  aux  écritures. 

Le  Directeur, 
552  Desvaux. 


SOUS-COMPTOIR  DES  ENTREPRENEURS 


Bilan  au  30  juin  1901 

ACTIF 

Caisse   242.053  88 

Portefeuille...;   5. 261. loi  60 

Immeubles   315.782  70 

Accrédités  et  Associations  ouvrières   S0. 320. 172  65 

Billets  non  renouvelés   24. 334.500  » 

Crédit  Foncier   3.955.084  99 

Frais  généraux  et  judiciaires   134.452  36 

114.593.221  18 


PASSIF 

Capital  social   5.000.000  » 

Réserve  statutaire   4.830.000  » 

Billets  des  accrédités   80.671.100  » 

Crédit  Foncier,  compte  billets  échus   20.468.500  » 

—          compte  intérêts  à  valoir..  310.1)5  79 

Règlements  litigieux   973.276  55 

Créditeurs  divers  .'.  1.625.166  56 

Profits  et  pertes   714.772  28 

553  114.5S3.221  18 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


VALEURS 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Rosse  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Tnrc  IV  

[Ulien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Gothard  

Nord-B'st  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmstadt-Bank  

Berl-Handelg  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —    Londres  —  .. 

—  —    Vienne    —    . . 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Roubles  comptant  


3  |uii 

10  j  ni 

i"  jui 

-3JUI  . 

•  >I  JUI . 

7    M  Mil 

90  30 

9C  40 

90  60 

90  60 

91  50 

—  

92  30 

96  20 

» 

90  10 

96  » 

» 

» 

71  25 

71  » 

71  » 

70  60 

70  30 

69  60 

100  » 

99  90 

99  80 

99  90 

99  90 

100  10 

24  40 

2.!  95 

21  40 

24  40 

24  35 

24  45 

97  20 

97  10 

97  » 

97  10 

97  10 

97  40 

138  20 

135  60 

137  70 

136  40 

135  50 



135  50 

23  2" 

21  60 

22  20 

22  10 

22  » 

21  70 

155  50 

152  50 

153  » 

152  40 

152  80 

153  20 

101  10 

100  10 

99  » 

99  » 

99  10 

99  50 

73  50 

70  50 

» 

71  70 

71  50 

202  80 

198  10 

201  » 

199  > 

197  90 

200  60 

171  70 

173  40 

174  60 

174  j 

171  » 

172  » 

128  60 

125  40 

134  90 

124  60 

121  40 

120  90 

138  40 

131  90 

13  S  90 

135  » 

132  » 

135  50 

133  10 

128  10 

127  10 

129  60 

i26  HO 

128  75 

110  » 

105  2.i 

102  75 

104  75 

99  50 

97  50 

80  95 

f0  95 

81  » 

81  05 

81  05 

81  10 

20  38 

BU  37 

20  39 

20  41 

20  41 

2"  43 

85  » 

85  » 

85  05 

85  10 

85  tO 

84  75 

213  tO 

213  50 

213  13 

213  50 

213  75 

213  50 

216  >. 

216  » 

216  i 

216  » 

216  >» 

216  05 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 


BOURSE    FINANCIÈRE    DE  LONDRES 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  II  

—  III  

—  IV  ,  

Egypte  Unifiée  

Srec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/2  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  OUomane  

Rio-Tinto   

Brighton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  .  . 
Escompte  hors  banque  . 


Fonds  d'État 
Autriche  Reute  Or  

—  —  Argent... 

—  —  Papier  . .  . 
Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-West  

Staatsbahn  

Lomnards  

Change  sur  Londres  

—  Pans  

Napoléons  d'or  


3  juil. 

lOj 

ni. 

njui. 

25  jui. 

31  jui 

7  aoûl 

93 

62 

93 

92 

62 

92 

81 

93 

50 

w3  32 

63 

12 

e3 

1S 

63 

75 

63 

37 

03 

87 

61  25 

09 

» 

67 

06 

50 

64 

75 

(15 

65  75 

97 

25 

9i 

^0 

9» 

92 

75 

92 

75 

92  75 

97 

75 

97 

r.o 

97 

'■  0 

97 

50 

97 

50 

97  50 

49 

50 

49 

» 

49 

25 

49 

50 

4'.i 

50 

19  -:o 

2"j 

2  i 

26 

50 

26 

87 

26 

75 

26 

62 

26  75 

24 

25 

23 

87 

•j , 

24 

3! 

21 

50 

21  37 

105 

87 

!-5 

75 

106 

l<-6 

25 

105 

75 

106  12 

43 

50 

43 

n 

42 

» 

42 

42 

» 

42  50 

95 

25 

95 

25 

95 

50 

95 

50 

95 

62 

95  75 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

9i 

50 

94 

50 

94  50 

.25 

87 

25 

62 

26 

25 

75 

25 

50 

25  50 

70 

12 

70 

62 

70 

50 

70 

69 

87 

69  25 

99 

» 

98 

50 

99 

» 

98 

50 

98 

50 

99  » 

100 

100 

» 

100 

» 

100 

99 

100  » 

5 

5 

» 

5 

5 

» 

5 

» 

5  » 

1 47 

144 

144 

» 

145 

n 

145 

147  >. 

4 

50 

4 

10 

4 

4 

» 

11 

25 

10 

87 

11 

12 

11 

12 

11 

» 

11  > 

53 

52 

37 

87 

51 

87 

52  37 

51  12 

128  75 

129  50 

121 

5u 

126 

» 

130 

129  » 

79 

» 

79 

75 

78 

50 

78 

» 

78 

78  » 

27 

12 

26  93 

26 

87 

27 

26  93 

20  93 

95  33 

25  33 

25  33 

25  33 

25  33 

25  35 

3 

» 

3 

» 

3 

D 

3 

3 

3  » 

•2 

43 

o_ 

56 

2 

2 

56 

•2 

62 

2  50 

JANCIERE 

DE 

VIENNE 

3  juil. 

lu  juil 

17  jui . 

25 jui. 

31 jui. 

7  aoùl 

118  05 

118  35 

11S  40 

118  35 

118  45 

118  60 

98 

9o 

99 

lu 

99 

15 

99 

05 

98 

90 

99  » 

99  05 

99 

15 

99 

25 

99 

05 

99 

05 

99  05 

118 

lu 

118  3> 

118  25 

118  35 

118 

15 

118  6) 

«3 

15 

92  95 

93 

)> 

92 

90 

93 

93  40 

1068  » 

1030  » 

1035  • 

1040  » 

1030  » 

1025  » 

526 

52U 

52  i 

n 

529 

» 

530 

» 

530  » 

57  d0  » 

572; 

» 

5SO0  » 

5880  » 

5835  » 

5^535  » 

ï75 

» 

109 

474 

» 

i  70 

474 

ï73  » 

G 15 

» 

633 

» 

036 

637 

663 

632  50 

97 

90 

n 

87 

n 

91 

89 

88  50 

239  55 

239 

55 

239 

60 

239  70 

239 

50 

239  60 

95  07 

99 

15 

95 

17 

95 

20 

95 

15 

95  15 

19  02 

19 

Oi 

19  04 

19  03 

19 

02 

19  03 

BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  O/O  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  à  vue. 

—      sur  Pans  à  vue.... 
Barcelone 
L>ette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  U yp.  Cuba  6  0/0 

—                5  0/0 
Change  sur  Paris  ...   


3  juil 

10  jui. 

17jui. 

25  jui. 

31  jui. 

7  août 

71  20 

71  40 

71  95 

72  05 

71  9j 

71  b0 

78  2j 

78  10 

78  85 

78  9j 

78  70 

7b  85 

80  95 

80  95 

SO  85 

81  » 

81  » 

Si  » 

34  68 

35  01 

31  83 

31  94 

35  04 

io  21 

38  12 

39  12 

38  87 

39  07 

39  22 

39  75 

71  25 

71  50 

71  92 

72.  » 

72  12 

71  92 

»  » 

» 

D 

» 

85  85 

85  50 

80  » 

86  35 

86  15 

86  25 

72  » 

71  5o 

72  » 

72  » 

71  75 

n  75 

37  50 

39  30 

39  5u 

39  20 

39  50 

40  » 

Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 
—       Congo  (p.  d.  f.).. . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  ! 

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


3  juil . 

10  jui. 

17  jui. 

25 jui. 

31  jui. 

7  aoûl 

96  50 

97  » 

97  30 

97  75 

98  70 

98  95 

8S  47 

8ti  lî 

87  » 

R8  25 

89  50 

89  25 

3200  « 

3i00  » 

3300  » 

3310  » 

3350  » 

3360  » 

575  » 

575  .. 

575 

575  » 

575  » 

597  » 

5200  » 

4825  » 

5225  » 

5175  » 

5187-  n 

4937  » 

69  75 

70  90 

70  25 

69  75 

69  50 

69  50 

69  » 

65  75 

67  12 

67  » 

66  37 

66  » 

209  05 

208  85 

20S  30 

2"8  25 

21  8  05 

Î08  25 

123  60 

123  52 

123  50 

123  37 

123  30 

123  22 

25  20 

25  18 

25  18 

25  19 

25  19 

25  20 

103  10 

100  05 

100  05 

tOO  03 

100  0! 

100  01 

100  12 

100  10 

100  10 

100  07 

100  07 

100  05 

123  57 

123  57 

123  17 

123  47 

123  32 

123  25 

25  21 

25  20 

25  20 

25  20 

25  20 

25  21 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  ROME  ET  DE  GÊNES 


Rome 

3  juil. 

lOjui. 

17  jui . 

25  jui. 

31 jui . 

7  ru  iùi 

Rente  Italienne  4  0/0  

100  67 

100 

27 

100 

80 

100 

77 

101 

05 

100 

20 

.ih.  de  fer  Méditerranée  act. 

526  » 

521 

521 

» 

520 

» 

520 

522 

» 

—       Méridionaux  act. 

706  » 

700 

» 

702 

7111 

638 

» 

699 

n 

Banque  d'Italie  act  

832  » 

833 

» 

837 

835 

821 

836 

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 

4SI  » 

486 

185 

H 

186 

50 

496 

488 

Comp.  Nav.  i  vap.  F.  R.  . . 

4 10  » 

435 

433 

lî 

131 

» 

429 

)) 

134 

Bons  Méridionaux.  6  0/0  

530  » 

530 

» 

530 

r. 

530 

530 

J) 

530 

1032 

1032  n 

1032 

103 

>  »> 

1036  >i 

104" 

Change  sur  la  France  

104  42 

104 

35 

104 

65 

104 

57 

104 

17 

104 

30 

—     sur  Londres  

i.6  29 

26 

27 

26 

31 

26 

33 

26 

31 

26 

30 

128  95 

128 

80 

129 

15 

129 

» 

128 

85 

128 

65 

Qênes 
Rente  Italienne  4  0/0  

100  68 

100 

56 

100 

75 

100 

75 

101 

01 

101 

20 

Chemins  de  fer  Méridionaux 

705  50 

699 

» 

701 

» 

699 

50 

698 

701 

104  38 

1U4 

3i 

104 

65 

104 

57 

1U4 

43 

101 

38 

128  95 

128 

85 

129 

15 

129 

» 

128 

85 

128 

60 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOUROi 


VALEURS 

3  juil. 

10  jui. 

17 jui . 

25  jui. 

31  j 

li . 

7  aoùl 

Russe  4  %  91  (Papier)  

96  12 

96  12 

96  12 

96  12 

96 

12 

96  12 

Banque  de  Commerce  exté. 

274  » 

264  » 

262  » 

264  » 

261 

256  » 

—    d-Esc.  de  St-Pétersb. . 

418  » 

400  » 

100  » 

392 

361 

311  » 

—    Intern.  de  St-Péters. . 

289  » 

278  » 

279  » 

275  » 

271 

» 

266  « 

Russe  i  %  %  val.  de  Cr.  f. 

152  » 

152  » 

152  » 

»  » 

37  27 

37  27 

37  30 

37  32 

37 

32 

37  32 

93  85 

93  80 

93  80 

93  90 

93 

90 

93  95 

45  92 

45  92 

15  95 

15  97 

46 

46  02 

BOURSE   FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  % 

—  1890  3  %  %.. 
Fédéral  1889  3  %  %  . 

—  Ch.  de  fer  3 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris... 

—  Londres 


3  juil. 

10  jui. 

"jui. 

25  jui. 

31  jui. 

7  aoùl 

100  25 

100  50 

Î0  i  25 

100  25 

100  25 

102  ,. 

» 

98  50 

99  » 

100  » 

100  50 

» 

» 

» 

101  » 

101  » 

100  37 

10J  » 

100  10 

100  » 

101  50 

95  75 

95  75 

95  90 

96  25 

96  65 

96  55 

99  95 

100  » 

99  99 

99  97 

99  93 

99  91 

25  16 

25  16 

25  16 

25  17 

2a  16 

25  !8 

BOURSE  FINANCIERE  DE  CONSTANTINOPLE  (Galata) 


VALEURS 


Pièce  

Ottoman  4  0/0  4«  groupe.., 

Chemins  Ottomans  , 

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     sur  Londres  3  mois, 


87  25 
26  39 

108  62 
22  91 

110  02 


10  jui. 

tïjuï. 

25  jui. 

31  jui. 

8  aoûl 

87  22 

8?  M 

87  20 

87  20 

87  23 

26  25 

26  36 

26  35 

27  03 

26  31 

103  ■ 

106  25 

104  25 

105  12 

103  25 

22  87 

22  88 

22  93 

22  97 

22  98 

1 10  10 

110  07 

110  » 

109  3. 

119  35 

BOURSE   FINANCIERE    DE  NEW-VORK 


Etats-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacinc  

Central  New-Jersey.. 

Milwaukee  

Ené  

Illinois  Central  

Lake  Shore  

Louisville  et  Nasville. 

New-York  Central  

Northern  Pacitic  préf 

Reading  

Union  Pr  eiric  

WabachSt-Louispréf. 

Calumet  et  Ilécla  

Change  sur  Londres . 

—  Paris.... 
Câble  translers  sur  Londres... 

Cuivre  

Argent   . 


3  juil. 

10  juil. 

17  jui. 

25  jui. 

31  juil. 

7   il 

112 

% 

112 

V. 

113 

113 

113 

113 

87 

77 

'/» 

77 

% 

70 

y» 

73 

72 

104 

% 

102 

102 

% 

103 

107 

% 

io7  y4 

160 

162 

157 

159 

158 

15s 

173 

% 

161 

% 

163 

% 

156 

% 

159 

156  % 

42 

y* 

38 

% 

38 

35 

% 

37 

35  \ 

153 

y* 

148 

Yî 

150 

H 

146 

k 

149 

y* 

143  % 

» 

» 

» 

» 

» 

109 

y» 

105 

105 

\ 

ICI 

v% 

102 

100  % 

157 

a 

152 

% 

152 

% 

150 

150 

151  % 

96 

\ 

96 

96. 

» 

97 

46 

42 

% 

40 

Y* 

39 

41 

39  % 

108 

% 

99 

% 

102 

97 

y* 

98 

y» 

95.^4 
38  % 

42 

% 

39 

y» 

38 

78 

38 

% 

39 

787 

785 

775 

770 

7i2 

720 

4.85 

% 

4.84 

4.84 

% 

4.85 

4.85 

■« 

1.  85  % 

5.18 
L88 

te 
>, 

0.18 
4.87 

% 

y» 

5.18 
4.87 

% 

5.18 
4.88 

\ 

5.18 

4.88 

•» 

i 

5.18  % 

4.SS  54 

16 

% 

16 

16 

'/i 

16 

% 

16 

16  % 

59 

y» 

58 

58 

% 

58 

58 

58  % 

MARCHE  HVŒUNTIIEIR, 


BOURSE  DE  PARIS 


NOMS 


DES 


COMPAGNIES 


2« 
oS 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1900 


31 
déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


r 750. 000 

25 

,375.000 

25 

,750 . 000 

25 

,750.000 

25 

25 

,000.000 

25 

kOOO.000 

25 

,000.000 

25 

,250.000 

25 

300.000 

25 

.750.000 

25 

.500.000 

25 

275.000 

25 

500.000 

25 

400.000 

25 

.750.000 

125 

500.000 

25 

000.000 

125 

125.000 

25 

400.000 

25 

000.000 

25 

000.000 

25 

625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Sew, 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  D«ep 
The  East  Ranii  proprif lari  Mines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate. 

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New). 

Lancaster  

Langlaagte  Deep... 
Langlaagte  Estâtes 
May  Consolitated  . . 

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (acl.  doui.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22".  50 

16 

17  75 

18.50 

— 

39 

31.50 

29 

30  » 

1000 

101 

86 

93 

93  » 

237.5 

189 

50 

172 

186 

186.50 

330 

540 

482 

511 

506 

47 

50 

50 

44 

47 

46.25 

145 

167 

50 

140 

156 

151.5" 

68.50 

66 

75 

54.50 

61.50 

60  50 

170 

64 

51 

44 

44 

69 

71 

62 

«1.75 

61 

80 

50 

59 

62 

62 

120 

80 

83 

80 

80 

93 

113 

50 

95.25 

106 

107 

175 

102 

95 

105 

105 

865 

1018 

948 

1032 

1036 

125 

217 

205.50 

229 

230.50 

53.75 

25 

23 

23.50 

24 

(ane)340 

158 

145 

155  50 

156.50 

48 

50 

33.50 

36 

33 

196 

213 

184 

207  50 

203 

262 

295 

272 

292 

292 

75 

23 

17 

22 

18 

85 

25 

19 

il 

17 

77.50 

55 

40 

35 

34 

16.50 
27.50 
93 

186  50, 

503  | 
45  75 

155  I 
60.25| 
43  j 
60.50 
62  I 
80.50 

105 

105 
1037 

229.50 
23.5 

156 
36 

204 

300 
18 
17 
34 


E-i 

Z 

O 


se  m 
S  a 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000. OOOdr 


500 
125 
125; 
100  dr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) 
Huanchaca  (Argent) 
Laurium  grec  (plomb  et  arj.) 


75 

65 

59 

54 

50 

670 

716 

50 

845.50 

856.50 

855 

133 

159 

93.50 

92  >» 

87.50 

'  103 

86 

50 

58.75 

55.25 

52.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 
11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


Bechuanaland  Eiploralion. . 
Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered) . 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Coasolilad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Estate 

Oceana  Company  

Mossamédes  (Cie  de).. 
Mozambique  (Cie  de). . 
Randfontein  Estâtes.. 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

34 

24.50 

28 

27  » 

27.50 

125 

83.25 

80 

78.25 

77  25 

77 

34 

31 

25 

22.50 

23- 

91.25 

16 

15 

15 

14.25 

14.50 

112.50 

193.50 

176 

189.50 

192 

191.50 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

49 

49 

47.50 

25 

22.75 

16 

17.75 

16.50 

16.25 

60 

46.75 

38  50 

38 

33.50 

16.25 

79.25 

70 

77.50 

77.50 

77.25 

81 

65.25 

84.50 

83.50 

82.75 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 

5  « 

a 


<  s 
y  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wiiwalersrud) 


S75.000 
#35.000 
43,  450 
200.000 
550.000 
187.250 
'82.000 
360.000 
825.000 
600  000 
300 . OOi 
120 .  00i 
275. 0ÛO 
125 . 00' 
100.025 
148.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
300.000 
300.000 
150.000 
160  000 
500.000 
1600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
503.895 
J31.2:0 
$25  00U 
SI.  269 
i70.000 
550.000 
iOO.OOO 
111.500 
iôO.005 
Î88.750 
>49.620 
IÎ25.000 
.00.000 
iOO.OOu 
150.000 
i50.00o 
100.000 
.65.000 
i48.98i 
VOO.OOO 

no. ooo 

150.000 
MO. 000 
>S.00i 
MO.Ûoo 
lOO.OOo 
140.000 
50  000 

too  ooo 

iOO.OOC 
,80.000 
96.775 
52.083 
i60.000 
95.772 


Angelo  

Angeio  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. 
Chimes  Exploration  . . . 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drietontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep.. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  , 

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New).. 
Main  Reef  Consolidated. 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New j 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton... 

Nigel  

Nigel  Deep  .  .  .  .  .  .  .  .  .  . 

Nourse  Deep  \  \ 

Primrose  (New).  . .  .  .  .  .  .  . 

Princess  Estate ........ 

Rand  Mines  .il'.! 

Randfontein   _ 

Rietfontein  (New)  ! 

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

rreasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer ,,  ,,  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . . 

Wolhuter  

Worcester  


60 


120 


80 


50 


30 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

M  3/4 
15  1/2 

4  7 '8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 
2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/1 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 
10  1/2 

3  1/2 

5  1/1 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

U  3/4 
l 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/ 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 

1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 

2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/. 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 
7  1/2 

11 

3/4 
2  1/8 
4 

2  1/4 


6  3/8 
2  5/8 
1  5/8 

4  3/8 
11/16 

1  1/8 
5/8 

5  1/2 

2  9/16 
11/16 

11  1/4 
14  1/2 

4  1/4 

5  1/4 

3  1/2 

7  5/16 
20  1/4 

6  1/8 
1  13/lb 

2  1/4 
6  1/8 
10  1/4 
1/2 

2  3/4 
17/8 

3  7/8 
8 

6  1/8 
5  3/4 
5 

4  3/8 

1  il/16 

5  7/8 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 
1  1/4 

1  15/16 
3/8 


1/8 
1/8 
1/16 
1 

5/ 16 

3/8 
3/8 


1  1/4 
40  7/8 
3  l/lb 

1  3/8 
9  1/8 

5  1/8 
8  7/8 

2  3/4 

6  1/8 
5 

3  1/4 

2  3/  4 
8  1/8 
11  1/2 
5/8 
2  1/4 

4  1/8 
2  3/8 


6  1/2 
2  y/lr5 
1  9/16 

4  7/16 
5/8 

1  1/8 
5/8 

5  5/8 

2  9/16 
11/10 

11  1/4 
14  1/2 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  7/16 
20  1/2 

6  1/8 

1  7/8 

2  5/16 
6 

10 

1/2 
2  3/4 

1  7/8 
3  15/16 

8 

6  1/8 

5  7/8 
5 

4  3/8 

l  11/16 

5  7/8 

2  3/8 

3  1/4 
3/4 

1  5/16 

1  15/16 

3/r 

4  3/16 
U  1 

3  1/16 

5  W" 

2  15/16 
1  3/8 

5  3/8 
4 

1  1/4 
41 
3  1/16 
1  3/8 
9  1/8 
5 

8  7/8 

1  13/  6 

6  3/16 
5 

3  1/8 

2  3/  4 
8 

11  1/2 

5/8 
2  1/4 

4  1/16 
2  3/8 


6  7/16 
2  1/2 

1  5/8 

4  3/8 
5/8 

1 

5/8 

5  5/8 

2  5/8 
11/16 

11  1/4 
14  1/2 

4  1/4 

5  1/8 

3  3/8 

7  3/8 
20  1/4 

6 

1  7/8 

2  5/1G 

6  1/16 
10 

1/2 
2  3/4 

I  13/16 

3  15/16 

8 

6  1/8 

5  5/8 
5  ' 

4  3/8 

1  3/4 

5  7/8 

2  7/li 

3  3/ldi 
3/ 

1  5/16 
2 

3/8 

4  3/16 

II  3/16 
3  l 

5  1/8 

2  7/8 
1  3/8 

5  1/4 
4 

1  1/4 
41 

3  1/16 

1  3/8 
9 

4  15/16 
8  7/8  1 

2  13/16 

6  1/4  I 
5 

3  1/8  I 
2  ll/ld 

8  I 
U  1/2  I 

2  1/4  | 

4  1/16 
2  3/8  I 


< 

H 
< 


A  S 

<  s 

X- 

<  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1900 


31 
Dec 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


i 

350.300 

1 

1.102.500 

1 

400.000 

1 

4.375.000 

1 

325.000 

1 

2.000.000 

1 

1.250.000 

1 

575.000 

100 

200.000 

1 

400.000 

1 

375.058 

1 

670.000 

1 

1.267.507 

1 

100.000 

1 

225.000 

1 

751.077 

1 

300.000 

1 

604.225 

1 

930.000 

1 

197.436 

1 

Anglo-French  Expl  

Barnato  Consolidated.. 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields. . 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6  %   Préférence . . 

Id.  5  !4%Debentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency. . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C»  

Oceana  Consolidated  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt  

Id.        Gold  Fields. . 

Id.  GoldMiningEstat 

Willoughby's  Consol  

Zambesia  Exploring  


3  5/8 

2  3/16 
1  3/8 

3  3/8 
11/16 

7  13/16 
24/0 
107 

1  3/16 

2  5/16 
6  3/4 
2  7/16 
2  1/16 
5  1/2 

2  5/8 

3  3/16 

1  7/8 

2  3/16 
1  1/2 
1  5/8 


3  1 

2  ' 
1  1/16 

3  5/16 
5/8 

7  1/4 
24/6 
109 

1  1/8 

2  5/16 

4  3/4 
1  7/8 

1  15/16 

5  5/8 
1  3/4 

2  11/16 
1  3/8 

1  15/16 
1  5/8 
1  1/4 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250  000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

to 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250  000 

1 

500.000 

1 

450  000 

1 

Exploration  C"  (New):. . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 
Id.  Waterwks . 
Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R.. 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

8.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 

1  1/16 
9  1/-.' 

2  3/16 

3  3/ 

7  3/16 
1 

1  13/16 


3  1/2 

2  1/8 
1  1/8 

3  1/16 
1/2 

7  7/16 
23/3 
106 

1  l/lo 

2  1/16 

3  1/2 
1  7/8 

2 
5 

1  1/2 
3  3/8 
1  1/2 
1  15/16 
1  1/4 
1  1/16 


13/16 
2  1/16 
1 
1 

11  1/2 

2  7/16 

3  1/4 
6  15/16 

1 

2  3/8 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
000.000 
200.000 
91  000 
960.000 
112.000 
320.000 


721.500 
3.948.955 
3. 283.020 

105.25' 
1.000. 000 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  

Lake  View  Consols  .  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields . 

Brilliant  BJock  

Broken  Hill  Propriet  

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
4  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


MINES  DE  DIAMANT 


(jdiiâoiidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture. . . 

v_rnqualand  West  

New  Jagersfontein  


30/0 
26  3/4 
107 

7  3/4 
16  1/4 


30/0 
28  15/16 
107 

7  15/16 
16  1/2 


18/3 

3  1/4 
7  9/16 
1  1/8 

4  1/4 

1  1/2 
8/0 

42/6 

2  1/8 

5  7/16 


31/6 
33  1/2 
105 

8  1/8 
16 


3  9/16 

2  1/8 
1  1/1 

3  1,8 
1/2 

7  5/S 

23,6 
lOv 

1  1/16 
1  15/16 

3  3/8 

1  1/2 
1  15/16 

5 

1  7/16 
3  3/8' 
1  3/8 
1  15/16 
1  3/16 
1  1/16 


13/16 
2  1/16 
1 
1 

11  1/4 

2  7/16 

3  1/4 
6  15/16 

7/8 
2  3/8 


18/0 

3  7/16 
7  ll/lb 

1 

4  1/8 
1  1/2 

8/0 

1  5/8 

2  1/8 

5  9/16 


3  7/16 

2  1/8 
1  1/16 

3  1/16 
1/! 

7  9/16 
23/" 
100 
1  1/16 
2 

3  5/16 
1  5/16 

1  15/16 

4  1/- 
1  3/ 

3  5/16 
1  3/8 
1  15/16 
1  3/16 
1  1/16 


13/16 
2  1/16 
1 

7/8 
11  1/4 

2  7/16 

3  1/4 
6  7/8 

7/8 
2  7/16 


18/0 

3  5/8 
7  5/8 
1 

4  1/16 
1  7/16 

8/0 

1  3/4 

2  1/8 

5  1/2 


31/6 
34 
105 
8  1/8 
16 


31/9 
33  15/16 
105 

8  1/8 
16 


L'iCi  INOMISTE  EUROPÉEN 


nS^E^T^CïîÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


l\T8RÈTS 

Cours  romp.  juillet 

Coui 

s  de  clôture 

eo  1900 

1900 

noi 

25 1  mil. 

l«   l 

58  . . 

1815  .. 

1593  .. 

1657 

50 

l. i 1    . . 

l-i  i  .<  ou 

1275 

/.e  o 

A^l 

452 

15 

446  50 

-Ho  4ï> 

449 

15 

a45  50 

448  . . 

451 

15 

448 

15 

4  46  50 

'1  iv 

449 

15  . . 

455  .. 

453  .  . 

/-'!  *'* 

450  . . 

450 

15  .. 

446  .. 

449  .. 

4o-  50 

f.^i 

453 

12  50 

402  .. 

409  .. 

4 1£ 

/n<* 
wo  ■  . 

412 

15  .. 

452  !- 

45; 

50  .. 

1325 

1300  .. 

1299  .. 

isii  '.' 

130i 

15  .. 

449  .  . 

454  .. 

449  75 

449  .. 

4.1* 

,  15  . 

446  .. 

452  .. 

452  50 

4ô"'> 

45; 

74 

2400  .. 

2090  .. 

2070 

2167  . . 

211! 

15  .  '. 

464  .. 

462  .. 

459 

455  50 

45! 

15  .. 

450  .. 

454  .. 

454  .- 

45  4 

454 

12  50 

406  .. 

41  i  .. 

412  .  . 

412  75 

41. 

15  .. 

451  .. 

454  .. 

58  50, 

1740 

1590  .. 

1631  . 

1675  .. 

16GC 

43  50 

12Ï2  .. 

1120  .. 

1150  .. 

1168  .. 

116 

15  .. 

451  .. 

454  .. 

451 

45^  25 

45: 

15  .. 

446  .. 

451  .. 

453  50 

40  1  . . 

45: 

1*2  50 

400  .. 

406  .. 

409 

4Uo  .  . 

4U 

15 

416  50 

-4  O    .  . 

451 

38  50 

1080  .. 

1020  .. 

1040  . . 

in/,n 

106( 

15  . . 

451  .. 

454  . . 

449  75 

401    .  . 

45- 

15  . . 

447  .. 

450  .. 

'JX.9  etc. 

4^ 

12  50 

406  .. 

409  . . 

406   .  . 

40'. 

25  . . 

620  .. 

620  . . 

620  . . 

62i 

15  . . 

430  .. 

440  .. 

4  i  i 

44S  50 

451 

15 

433  50 

4  j  i  . 

235  . . 

43: 

12 

325  . . 

250  .. 

937  . . 

15 

422  .. 

422  .. 

419  75 

420  . . 

42i 

438  .. 

594  .. 

569  . . 

588  .  - 

57'. 

20  . . 

410  .. 

380  .. 

ooO  . . 

o7">  • . 

37. 

28  50 

630  .. 

625  .. 

A 1 1  i 

6H 

2030  .. 

2080  . . 

L  945  ■ • 

l97Q  ,  . 

2001 

32  50 

600  .  . 

593  . . 

580  .. 

58: 

59  . . 

1 140 

785 

815 

B24  .. 

S-.'! 

46  50 

805 

500  .'. 

526  . . 

52 

16  .. 

330  .. 

290  .. 

260  .  . 

255  . . 

23 

22  50 

540  .. 

505  .. 

510  . . 

505  . . 

511 

65 

2000  .. 

925  .. 

Q-yn 

905  . . 

89i 

40 

1350  .. 

445  .. 

-460  . . 

40i 

62  .. 

A  î 

ui 

67  . . 

61 

248  .. 

25  4  . . 

278 

27. 

260  .. 

263  . . 

273  . . 

27: 

30 

603  .. 

548  . . 

565  . . 

55 

10 

313  .  . 

.  . 

298  . . 

29 

5 

425  '.. 

160  .. 

164  . 

165  . . 

16 

15 

235  .. 

50  .. 

16  .  -i 

46  50 

4 

5  . . 

97  .. 

50  . 

38  50 

41  .  . 

4 

18  .. 

312  . . 

310  ■  . 

307  .. 

29 

40  . . 

400  .. 

314  . . 

31u  . . 

3i( 

50  . . 

1170  .. 

512  .. 

it85  .. 

435  .. 

4S 

37  50 

870  . . 

OSA 

24  0 

210  50 

21 

5  50 

95  . . 

98  .. 

100  .. 

22  5C 

480  . . 

435  . . 

122 

425  .. 

42 1 

25  . . 

780  .  • 

i  \  z  . . 

665  . . 

670  . . 

10  25 

1 

86  . . 

oO    .  . 

86  y. 

86  .. 

8( 

116  48 

3542  . . 

3748  • • 

3050  .. 

3705  .. 

371 

51  53 

1375  4 . 

i  A  A  ^ 

1  -i  i'J     .  • 

1435  .. 

1465  .. 

147 

21  50 

430  . . 

5 '25  . . 

525  .. 

525  . . 

52- 

10  .. 

160  .. 

160  .. 

32  03 

580  . . 

58S  .  ■ 

587  50 

58; 

55  . 

1015  . . 

925  .. 

951  .. 

93  i 

60  .  . 

1080  . . 

1075  .. 

1095  .. 

1121 

16  50 

315  '.. 

362  .. 

357  .. 

349  .. 

2  75 

101  50 

S5  .. 

93  8J 

9  4  70 

9 

5  75 

480  -  . 

488  .. 

481 

4  .. 

97  25 

100  75 

101  45 

102  25 

10 

4  50 

68  .. 

73  2o 

69  25 

70  90 

7 

4  . . 

67  .. 

69  70 

65  50 

67  20 

ti 

5  .. 

399  .. 

378  .. 

368  .. 

365  .. 

36' 

4  .. 

100  .. 

101  70 

100  50 

100  93 

10 

78  .. 

80  .. 

80  .. 

80  .. 

7' 

3  y. 

84  60 

89  45 

91  25 

9Ï  .. 

4  .. 

102  .. 

103  W 

104  60 

105  . . 

10. 

104  .. 

107  75 

108  05 

10S  50 

10' 

3  50 

100  30 

101  75 

100  30 

102  20 

lu 

4  .  ■ 

72  30 

71  75 

70  87 

70  70 

6  .. 

336  .. 

305  .. 

306  . 

307  .. 

3tf 

5  .. 

282  .. 

254  .. 

255  ,% 

255  .. 

25 

cmth 

oomioai 

UO/m 

■iil 

14651 

440 

3812 

11  , 

6790 

K 

252:. 

T9S 

Nombre 

M 

de  Titres 

non. 

3^9.446 

~5ÔÔ 

884.200 

500 

58. 416 

500 

109.530 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


443.011 

500 

348  695 

400 

1076960 

400 

» 

100 

451.775 

500 

233.951 

500 

581-451 

400 

» 

100 

443.124 

40C 

» 

10( 

631.290 

50C 

100 

280.289 

500 

» 

Kï 

142. 2C6 

400 

821.980 
1483533 
827.5' 
1777290 
983.301 
.965. 336 
468  730 
494. 3C 
499.602 
159.270 
224.060 
148.207 
1171534 
181.574 
117.026 
50.121 


182.500 

1000 

125.000 

500 

40.000 

500 

30.000 

500 

300.000 

500 

60.000 

500 

400.000 

50C 

160.000 

50C 

60.000 

500 

500.000 

50C 

30.000 

501 

100.000 

500 

320.000 

500 

500.000 

10C 

80.000 

50C 

40.000 

500 

63.333 

50C 

30.000 

500 

40.000 

500 

500 
500 
500 
500 
;,0" 
400 
500 
500 
SOC 
500 
200 
200 
1000 
500 
400 
475 


RENTES  FRANÇAISES 

,  û/  1  Terme. 

■  * I  Compt. 

3  %  Amortissable)^™; 
3^  %1894  (anc.  4*)j  g™* 


Tunis  3  %  29  (gai-.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  %  %. 

(gar.  France;   Terme. 

Madagascar  2  yt  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  

VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  ?; 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %-.- 

Foncières  1883  3  %  

—        1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 

1892  3  %  lib 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  1899  2.60  %.. 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
1881 

Immeubles  de  France  


IXTKttÊT 

en  1900 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANC 

(actions  a  tehmb) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Alger. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie — 


58.  i23 

600 

3t8.898 

500 

60.000 

500 

54 . 1 :  0 

500 

82.0-2 

500 

ICo.Wï 

500 

49.700 

500 

492. 9;0 

500 

5!2.0f6 

500 

ï.l.  944 

» 

321.212 

500 

1939176 

500 

lf?75396 

500 

70.760 

500 

389  631 

500 

151.508 

SOC 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

OU.  —  3 

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  %.. 

Act.  Est-Algérien  

Cil.  -  3  %... 
Acl.  Est  , 

—  —  de  jouiss  

Obi.   —   52-54-56  5  %  

—  -   3  %.  , 

—  —  3  %  nouv   

—  -   2  X  %  

—  —   Aidennes  3  %  

—  Gr. -Ceint,  de  Paris  3  % 


3  .. 
3  . 
3  50 


2  50 
2  50 
17  51 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
12 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 

14  . 

12  . 

15  . 
14  . 

13  . 
18  71 


I51  0 

55  . 
12  50 
36 
27  50 
15 

12  50 
26  04 
50  . 


15  . 
13  51 

4 
35 
17  50 

16  50 

19  10 


30  . 
15  . 
20  ■ 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
25 
15  .. 
15 
12  50 
15 
15 


Cours  romp.  juillrl 
1900       11 01 


100  10 
99  60 
102  30 


480  .. 

80  50 
80  .. 
463  .. 


511 
419 

406 


539 

538 
353 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
S 15 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 


100  25 
99  25 

101  45 


492  .. 

81  40 
81  50 
492  . . 


Cours  de  clôture 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 
419 

420 


165 

395 


120 
140 


3700 
1080 
430 

650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 

68 
311 
615 

72 
355 
533 
258 

50 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
1000 
475 


448 
410 


>5jllill. 

U'  août 

«  au 

il 

100  62 

101 

27 

101 

2T 

100  65 

101 

3: 

101 

20, 

99 

85 

99  60 

99 

95 

100 

101  90 

101 

a 

101 

57 

101  80 

101 

60 

101 

50 

490  .. 

494 

490 

» 

82  .. 

82 

75 

81 

50 

Si  .. 

82 

495  .. 

■195 

495 

se 

557 

564 

553 

/  Q  -\    =.  A 

4o0  rw 

435 

4  J\J 

-il^U    .  . 

407 

407 

">l  ) 

105 

50 

10  i 

IJJ 

562 

562 

00  é 

e  Art 

564 

566 

A- 

oui   .  . 

365 

36*i 

50 

94 

96 

96 

»l 

359  75 

361 

363 

92 

92 

50 

°.'ï 

1 

/.in 

4.19 

4'J0 

luo  *r> 

104 

11 

106 

ooy  . . 

419 

387 

501 

co  .  . 

403 

yo 

4C6  .. 

407 

403 

478 

478 

478 

505 

503 

50 

502 

500 

5o2 

503 

437  75 

442 

438 

H\>\)    .  ■ 

465 

AAR 
ïOo 

397  50 

398 

390 

/.  10  fin 

448 

75 

40  . 

459 

462  . . 

460 

50 

461 

503 

506 

**o  . 

43 

44 

25 

43  25 

43 

50 

46 

o^-l  ou 

540 

542 

439 

443 

436 

50 

1 1  w  w 

120 

50 

120 

^  -j 

A  !.C\~ 

142 

141 

3750  . . 

3096 

3740 

1035  .. 

1052 

1042 

425  .. 

117 

421 

b60 

660 

587  '.. 

593 

585 

490 

65t 

670 

660 

600 

603 

604 

£0 

775 

1018  .. 

1C32 

10710 

72  .. 

70 

71 

50 

308  50 

317 

312 

616  .. 

615 

616 

73  .. 

72 

71 

341 

534  50 

532 

534 

269 

245 

50  '.. 

50  50 

50 

50 

820  .. 

825 

825 

727  50 

725 

725 

450  .. 

449 

416 

675  .. 

676 

50 

667 

429  .  . 

435 

440 

431  .. 

433 

412 

431  7: 

433 

435 

714  .. 

710 

724 

434  .. 

443 

440 

1010  .. 

1045 

1025 

475  .. 

489 

182 

667  . . 

666 

666 

452  .. 

453 

452 

454  50 

455 

50 

456 

412  .. 

411 

75 

410 

150  50 

451 

453 

450  .. 

454 

45  i 

nombre 
de  Titre> 


800.000 

16.574 
209.144 
28 4. 635 
149.121 

45.761 
223.259 
4601934 
1825764 
208.484 

84.005 
236.660 
2548306 
580.847 
506.492 
2986(121 
197.521 
118.199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
1 162600 
i' 10.663 
258.198 
261.198 
3398144 
1240069 
283.414 

33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242. 18  , 
t 00. 000 


75.122 
60.000 
73.420 
10.000 
89.837 

216.163 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

200.000 

100.000 
62.060 
64.000 

U0  .948 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.01111 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.097 
100.000 
40.000 
1O0.O0O 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

50 

500 

50O 

500 

500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
600 
500 
500 

500 
500 
250 


500 
500 
500 

100 

250 
500 
500 
250 
500 
10(J 

toi 

250 
500 
250 

100 
500 
500 

500 
400 
500 
» 
500 
100 
500 
500 
50Q 
801 


Capital  on 
Sombre  de  Titre.1 


520154.149  £ 
190767. 000 f 
52  4306.20011 

5.298.600  t 
18.389.000  t 
58.790  ot 
372079. 500 f. 

700.000  ob 
105000. 000 f. 
154070. OOOf. 
1 399299000 f. 
734839.5001. 
671830. 400f. 

1.171.500  0'. 

1.080.600 ob 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Act. 
Obi 


Lyon. 


—  5 


Act, 
Obi 


Act. 
Obi. 


Act. 


Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi. 


3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  . 
Dauphiné  3  %  .... 
Genève  57  3  %.... 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv. . 

2  g  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


Nord. 


%  

%  nouv. 


-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2'^  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Orléans  

—  jouiss  , 

-  3  %  

—  3  %  1884  , 

-  2  %  %  1895..., 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  %  %  

Ouest- Algérien  

3  %■ 

Réunion  (Ch.  de  fer  el 

Port  de  la)... 
Sud  de  la  Fra 


■an  ce  

3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Coinp'"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
Ci0  Gu  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  ....  

—  —  jouiss... 

Omnium  Lyonnais  

t-oc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien . 
Cie  Gén.  Franç.  de.Tramw 
Cie  Gén.  Paris.'  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

Oc  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ainé  — 

Aguilas  (Compagnie  0")  

Electro-Métallurgie  

Malfidano  (Mines  de;  

  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.  (Cie  f»c 
Métaux  (C"  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C'°  du)  en  liq 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Bacb:  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des' 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %  %(ch.  fixessi 80, 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe 2  f. 50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark.  3  %  1894   

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


I 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


1 

Sombre 

Tat. 

jilf  Titres 

nom. 

744.000 

100 

120.000 

500 

160.000 

500 

100. 000 

500 

95.000 

» 

60.000 

500 

275.385 

500 

99.337 

500 

523.615 

500 

654.578 

500 

147.  in;) 

500 

188.45-2 

500 

391.556 

500 

117.927 

500 

732.  1 18 

500 

3185158 

500 

690.000 

500 

409.610 

500 

94.319 

10£ 

490.000 

500 

602007 

500 

226935 

500 

46. 181 

500 

45.535 

500 

94.254 

500 

195.992 

500 

•210.250 

500 

•232.066 

500 

93.649 

500 

56.472 

500 

100.000 

500 

70.000 

500 

318.750 

500 

355.932 

500 

1124448 

500 

139. 2: 19 

500 

67.723 

500 

112.716 

500 

139.845 

500 

95.816 

500 

100.000 

500 

40.026 

500 

325  000 

10Î 

52.000 

500 

120.000 

54 

110.000 

5« 

200.000 

200 

40.000 

500 

100.000 

500 

bilil  ou 

mt  ie  litre- 


131.1151- 
58. 174  oL 
É6. 090  ob 

DO.ooor. 
po.ooon 

D91942  li 
(0.300  0' 
57. 500 f 
DO.OOOf 
27.171  £ 
38.650  ob 
K.OOûf. 
J6.500C 
B.500f 
».500f. 
i5. 404  ol 
10.500  f. 
JT500I". 
S2.5001". 
SO.OOOf. 
tt.SOOf. 

n.54»f. 

!42000f. 

n.500f. 

P7.t00f. 
14.000  ob 
JO.OOOf. 

§7.2001". 

B3.000f . 
B.915£T 
fe.282£T 
Ë3.296ST 
575. 000  f 
156  OOOf 
•86.5001 
(50.120  £ 
M5.000f 
B1.500f 
Bd. 900  £ 
B3.350  i 


lai. 

Brr- 

nom. 

Onn 

500 

000 

500 

oou 

500 

Oùu 

5O0 

DÉSIGNATION  des  VALEUR! 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS  {Suite, 

Finlande  3  V.  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  i  %  1887  

—  2  yt  %  or  1898  gai- 
Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  siatd«  so  »  im 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—         4X  %  1891  (Tabacsi 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amoit.  1894.. 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2<et3<émis.) 

—  —  1890  (4«  émis.)... 

—  —  1893  (5e  émis.)... 

—  —  1894 16«  érais.i... 

—  Consolide!  %(lrcet2csér 

—  3%  or  1891  l«et-2cém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  i  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  G  . . . . 

—  série  D  . .. . 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  '  4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


VALEURS  ETRANGERES 


B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


Cours  comp.  juillet 


Cours  de  clôture 


en  VJW 

1899 

1900 

Î5ju 

[] 

1«  août 

.s  ;  1 

O  OU 

576 

576 

li>    .  . 

220 

007 
■lit    .  . 

200 

•258 

260 

255 

197 

220 

2  50 

98  75 

100 

101 

40 

101 

101 

50 

93 

iô 

96  65 

96 

65 

96 

90 

OR 

384 

Oit    .  . 

386 

387 

38:! 

Q 

91 

50 

91 

25 

90 

3  50 

100 

100 

75 

99 

90 

99 

60 

24 

90 

S  5 

85 

25 

60 

25 

75 

495 

497 

515 

514 

517 

50 

g 

88 

50 

4  .. 

92 

80  50 

78 

79 

75 

79 

25 

4 

92  40 

80  50 

78 

75 

79 

78 

40 

92  75 

"78  10 

77 

75 

78 

45 

79 

50 

101 

40 

100 

tai 

30 

101 

80 

10! 

9u 

101 

35 

99  7( 

101 

10 

101 

20 

101 

50 

4 

100  75 

99 

101 

60 

101 

80 

101 

70 

4 

100  80 

99  40 

101 

10 

101 

60 

101 

90 

4 

100  65 

99  50 

102 

50 

103 

50 

101 

60 

4 

103 

103 

101 

90 

101 

75 

101 

95 

4 

104 

102 

101 

101 

10 

101 

75 

4 

101 

40 

99  85 

100 

10 

101 

75 

101 

80 

3 

90 

86 

85 

10 

85 

60 

85 

50 

3  50 

97 

93  35 

94 

60 

91 

96 

45 

4  .. 

63 

63  75 

08 

35 

68 

io 

67 

95 

3  .  , 

91 

50 

92 

0  = 

3  50 

101 

3u 

100 

95 

100 

95 

101 

25 

3  .. 

98 

'92  y. 

101 

50 

100 

75 

101 

40 

1  .. 

47 

.46  60 

10 

50 

50 

70 

50 

4b 

1  .. 

26 

50 

25  55 

27 

27 

35 

27 

1". 

1  . . 

22 

95 

22  80 

24 

97 

25 

20 

25 

20 

419 

420 

447 

475 

472 

on 

494 

501 

502 

50 

502 

25  .. 

510 

510  .. 

507 

516 

515 

4  . . 

104 

101  . . 

104 

60 

20  .. 

415 

400  .. 

471* 

472 

50 

465 

20  .. 

456 

460  .. 

480 

477 

480 

3  50 

100 

98  .. 

98 

15 

100 

98 

75 

3  50 

48 

75 

49  .. 

50 

90 

53 

24  c. 

515 

460  .. 

433 

15  p. 

518 

550  .. 

558 

562  50 

560 

29  25 

670 

725  .. 

647 

50 

615 

640 

11  50 

570 

550  .. 

t-28 

531 

527 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

[Suite) 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2e  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr. . . 
Obi.  anc.   —   3  %  lrt  à  8e  émis. 

—  —     —  9*  émis  

—  —     —  10"  émis.. . . 

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  cj  Ld 

—  Nord  de  l'Espagne  

Obi.  —  3  %  lr° série. 
'  —  —         —  2e  série. 

—  —         —  3e  série. 

—  —         —   4e  série. 

—  —         —   5°  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  lre  hvp. 

—  —         —      2»  hvp. 

—  T-v  3>  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  l"hyp. 

—  —  —    2'  hvp. 

—  —  —    3e  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  l»hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  MadrUène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usine  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


INTMU.TS 
en  1900 


15  .. 
15  .. 
28  50 
15  .  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
2  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 
11  70 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

16  .. 

15  .. 

9  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

20  .. 

20  .. 

15  .. 
37  50 

100  51 

65  .. 

4  97 

16  .. 

37p50 
26  75 


Cours  comp.  jnillel 

'789^^1900^ 


99 
1260 
534 
520 

98 
242 
232 
226 
750 
4-30 


223 
170 
348 
352 
680 
193 
190 
254 
240 
235 
233 
232 
232 
241 
250 
240 
243 
455 
75 
284 
242 
310 
302 
303 
425 
370 
136 
750 
144 
1130 
•2260 
29 
105 
309 
650 
626 


93 
1-200 

525 
475 
10S 
292 
301 
305 
719 
431 


142 
135 
339 
335 
692 
145 
201 
307 
299 
305 
307 
304 
299 
303 
298 
293 
294 
425 
70 
269 
290 
350 
345 
313 
410 
350 
220 
595 
135 
1315 
2350 
36 
100 
310 
670 
765 


Cour»  de  clôture 
25juiîi.  t*  août  8  anù 


82 
12 10 
530 
478 
81 
233 
280 
233 
685 
459 
■  439 
43o 
449 
!  171 
111 
362 
367 
670 
125 
181 
281 
•272 

267 
270 
262 
267 
27* 
2C5 
266 


50 


50 


65 
27  4 
250 
352 
345 
341 
423 
368 


334 
97 
1319 
2175 
57 


309 
669 
782 


81 
1-210 
541 
476 

82 
2.30 
278 
280 
68-2 
460 

m 

436 
448 
170 
,114 
364 
3(58 
6S1 
132 
181 
281 
■273 
267 
266 
269 
262 
268 
■273 
265 


25 


50 


50 


60  50 
-274  75 
251  . 
350  . 
341  50 
340 
425  50 
371 


I  310  . 

95  . 

1325  . 

2192  . 

53  . 


316 
656 
780 


81  . 

1200  . 
5.38  . 

'82  ; 

2-27  . 
279  . 
275  . 
687  . 
461  . 
441  . 
439  . 
450  . 
170  . 
112  . 
366  50 
370  50 
671 
125 
179 
293 
2Ï2 
270 
270 
272 
266 
273 
278 
270 
268 


269 
247 
352 
343 
340 
416 
362 
195 
336 
95 
1384 
2193 


314 
765 


fALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


■6NATI0N"  des  VALEURS 


ALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


K  jouissance  

mu  —   

lest  —   

inque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

,—      de  la  Martinique . . . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  

inque  spéc.  de  Valeurs  ind 
inque  Suisse  et  Française 

édit  Algérien  '  

lus-Comptoir  des  Entrepr 

tz  et  Eaux  

a  de  Bordeaux  

—  —  jouissance... 

iz  (Compagnie  Centrale)  

tz  de  Marseille  jouissance, 
jmbrowa  Houillères  de)... 

irmaux  (Mines  de)  

lurium  (Mines  de)  

i  Nickel  

aéries  de  France  

Jiéries  de  Longwy  

ieliers  et  Chant  ,  de  la  Loire 
«mpagnie  G  «  de  Construct 
H.  et  Chant,  de  la  Gironde 
le  et  Bacalan  

Iiss"  Lazare  Weiller 

bs-Lille  

Rges  et  Aciér.  de  la  Marine 
irg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

iteaux  Parisiens  

Margeurs  Réunis  

1  Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap 
Snedictine  de  Fècamp. . . . 

tabli  ssemeB  tsDuval  

rande  Distil.  Cusenier  etC 
rands  Moulins  de  Corbeil 
its  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 
23}-trîMe-l  !••   aoûl   8  ae&l 


660  . 

15S0  .. 

543  .  . 

1000  .. 

320  !! 

865  .. 

60  50 

650  .. 

932  .. 

229  .. 

535  .. 

1472  . 

945  .  . 

1270  .. 

632  .. 

955  .. 

1390  .. 

360  .. 
529  .. 
795  .. 
880  .. 
9!5  . . 
145  .. 
589  .. 
282  50 
101  . 

361  . 
14?0  . 
1560  . 

330  . 

1125  . 

725  . 

63T!  . 

■2298  . 

735  . 

265  . 

1320  . 


670  . 

1650  . 

544  . 

1000  . 

320  ! 

885  '. 

51  . 

577  50 

932  . 

230  .. 

525  .. 

1472  .. 

945  .. 

1284  .. 

632  .. 

930  .. 

1390  .. 

375  .. 

531  .. 

801  .. 

900  .. 

930  .. 

145  .. 

580  . . 

270  .. 

101  .. 

400  .. 

1468  .. 

153S  .. 

345  .. 

1120  .. 

745  . . 

6450  .. 

2-290  .. 

733  .. 

265  .. 

1460  .. 


670  . 
1670  . 

554  50 
1000 

320 

835 
58  50 

558  59 

932 

235 

530 
1472 

945 
1284 

632 

833 
1390 

330 

525 

820 

930 

922 

145 

590 

255 

101 

420 
1479 
1549 

340 
113 

775 
6100 
2350 

733 

26o 
1460 


5fi 


DESIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  OBLIGATIONS 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
Cie  Gén.  Franc,  de  Tram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f. 

—  —      Obi.  350  f. 

Soc.  FoncLyonnaiseSO/Oanc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'e  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel. et  Chant,  de  la  Loire  40/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Mét*ux(C.i»Franç.)Ob.hyp.40/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . . 
O  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d  Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  deLaiterie50/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  !.. 

Suez  5  0/0  

—  1"  série  3  0/0  

—  2«  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  àO/ElONS 
CleBelged'Ecl.,  Chauf.p.  Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  NordiC"  des) 
VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin. . . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 


25j,uiilel 

1"  aoùJ 

s  aaûl 

195  .. 

190'  . . 

194  50 

205  .. 

216  .. 

215  .. 

495  .. 

489  .. 

489  .. 

290  .. 

295  .. 

290  50 

;   240  .. 

243  .. 

241  .. 

432  .. 

432  .. 

432  .. 

495  . 

497  .. 

502  .. 

499  50 

500  50 

501  50 

.   493  .. 

486  .. 

488  .. 

493  .. 

500  .. 

500  .. 

475  .. 

470-  . . 

470  .. 

472  .. 

478  .. 

476  .. 

486  .. 

486  .. 

489  .. 

496  .. 

493  .. 

'    495  .. 

407  50 

407  .. 

406  .. 

336  .. 

335  .. 

333  .. 

170  .. 

175  .. 

160  .. 

300  .. 

300  .. 

302  .. 

610  •■ 

612  .. 

612  .. 

633  .. 

638  .. 

640  . . 

488  .. 

478  .. 

481  25 

480  .. 

471  .. 

480  .. 

450  .. 

450 

445  .. 

382  .. 

385  .. 

390  .. 

1020  .. 

1020  .. 

1020  .. 

290  .. 

220  .. 

225  .. 

532  .. 

523  . . 

340  .. 

342  50 

335  . . 

462  .. 

462  .. 

470  .. 

710  .. 

710  .. 

710  .. 

500  .. 

500  .. 

498  .. 

834  .. 

825  .. 

83'J  .. 

890  .. 

900  .. 

904  .. 

1800  .. 

1789  .. 

1770  .. 

535  . . 

MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION"  des  VALEURS 


A  TERME 

Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intérrt)3 1/20/0-97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Lntér.)  . . 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.i 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AU  COMPTANT 

Tramw .  Vanves-Paris  et  ext. 
Ariège  (Société  Métallurg.  de). 

Briansk  (Usines  dej  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
DniéprovienneiSctittî  Mctil.  i 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). .. 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill    

Taganrog  I  Soc.  Min.  et  Métal. ) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Cliarbonn.  d'j. 
Joltaia  Rieka  (Krivoï  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog.  . . 

Siiésie  (Zinc  de)  

Vieille  Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimnier 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco!  Cercle  des  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lximiére  et  Fils.  . . . 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo. . 
Soc. Immotil. et  Com.  Vichy. 


Derniers  Cours  cotés  au 


25jaille1 

r«  a- 

lui 

8  -M 

0 

83  90 

81 

80- 

78 

55 

Si 

20 

84 

20 

84 

20 

42 

10 

42 

10 

42 

05 

105 

75 

107 

25 

104 

50 

75 

70 

72 

477 

477 

477 

126  50 

127 

50 

125 

1215 

1217 

1212 

360 

■  319 

335 

176 

178 

176 

157 

156 

50 

155 

50 

122 

121 

50 

115 

37 

44 

36 

565 

555 

569 

390 

390 

390 

2774 

2585 

2650 

673 

680 

680 

60 

60 

60 

■2700 

3480 

3475 

2120 

•2174 

2174 

625 

625 

475 

1410 

1410 

1405 

760- 

780 

850 

40> 

38 

50 

33 

265 

265 

265 

110 

125 

122 

■50 

1189 

1190 

1160 

596 

600 

600 

1570 

1570 

1570 

98 

96 

94 

850 

850 

850 

.  325 

325 

330 

3404 

3425 

3525 

779 

780 

775 

545 

547 

525 

605 

600 

600 

107 

50 

109 

OÙ 

119 

700 

700 

700 

70 

70 

70 

f 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


A  VENDRE  IMMÉDIATEMENT 

Magnifique  Propriété 

à  VÉLIZY  (Seine-et-Oise) 


Cette  propriété  est  située  sur  un  superbe 
plateau  de  182  mètres  «l'altitude,  dominant 
les  vallées  de  laBièvre  et  de  Chaville. Elle 
est  en  bordure  de  la  forêt  de  Meudon, 
dont  elle  n'est  séparée  que  par  un  mur 
avec  grille  de  100  mètres  appartenant  à  la 
propriété;  deux  entrées  particulières  don- 
nent accès  dans  la  forêt,  admirablement 
boisée  à  cet  endroit. 


La  contenance  de  la  propriété  est  d'environ 
-?5.U00  mettes  d'un  seul  tenant.  Entièrement 
close  par  des  murs,  grilles  et  haie  vive,  elle 
comprend  une  jolie  maison  de  maître  '  avec 
cave  en  sous-sol  ;  grand  salon,  grande  salle 
a  manger,  antichambre  et  cuisine  au  rez-de- 
chaussée  ;  cinq  chambres  de  maîtres  au  pre- 
mier étage;  une  chambre  de  maître,  un  grand 
atelier-salle  de  billard  et  deux  chambres  de 
domestiques  au  deuxième.  Communs  com- 
prenant logement  du  jardinier,  basse-cour 
pavée  avec  pompes;  écuries  pour  cinq  che- 
vaux, remises  pour  voitures  et  automobile  et 
quatre  chambres  de  domestiques. 

Le  tout  à  l'état  de  neuf. 


La  maison  de  maître  est  entourée  d'un 
parc  d'environ  12.000  mètres,  planté  de 
magnifiques  arbres  séculaires  de  toutes 
essences  et  d'arbustes  variés.  Une  prairie 
de  10.000  mètres  et  un  grand  potager- 
fruitier  avec  serre,  châssis  et  manège  à 
eau  pour  l'arrosage,  font  suite  au  parc. 


La  propriété  f=e  trouve  à  1.500  mètres  envi- 
ron de  la  yare  de  Vélizy,  sur  la  ligne  des  In- 
valides à  Yirollay,  par  Meudon,  actuellement 
achevée;  elle  est  "a  2  lui.  500  mètres  des  gares 
de  Chaville  et  Viroflay  (rive  gauche)  et  à 
4  kilomètres  de  Versailles.  Elle  est  desservie, 
deux  fois  par  jour,  par  la  poste  de  Viroflay. 
Té'éphone  et  télégraphe  à  Viroflay.  Le  télé- 
phone va  être  installé  à  Vélizy  même. 


Prix  :  75.000  Francs 


Jouissance  immédiate 


Cette  propriété  est  susceptible  de  prendre  une 
grande  valeur  à  cause  de  ses  23.000  mètres  de 
terrain  et  de  sa  situation  en  bordure  de  la  forêt  de 
Meudon,  du  Cordon  de  Viroflay  et  de  la  route  de 
Vélizy  à  Chaville. 

Pour  tous  les  renseignements,  s'adres- 
ser aux  bureaux  de  L'Economiste  Eu- 
ropéen, 

11,  rue  Monsigny,  PARIS  5=4 


ELECTIONS 


11  Argus  de  la  Presse,  14,  rue  Drouol,  Paris  (le 
plus  ancien  office  de  coupures  de  journaux),  se 
livre  dès  maintenant  à  un  travail  de  statistique 
spéciale  en  vue  des  élections  législatives  prochaines. 

U  Argus  de  la  Presse  se  tient  à  la  disposition 
des  hommes  politiques  pour  les  recherches  qui 
pourraient  les  intéresser.  —  Envoi  de  tarifs  et  ex- 

ications  sur  demande. 


CREDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  30  MILLIONS 


Situation  au  30  juin  1 

ACTIF 

Actionnaires  Fr. 

Crédit  Foncier  de   Franco  ,  son 
compte  de  réserve  commune  

Espèces  en  caisse  et  en  dépôts  dans 
les  banques   

Portefeuille  

Actions,  obligations  et  rentes  

1 1 1") tels  et  mobi  ier  

Prêts  fn  participation  avec  le  Cré- 
dit Foucicr  de  France  : 

Fonciers  37.693.790  16  ; 

Communaux...  00.197.831  98  S 

Prêts  avec  les  fonds  do  la  Société. 

Prêts  hypothécaires  maritimes.... 

Immeubles  acquis  à  la  suite  d'ex- 
propriation   

Immeubles  à  Paris  : 

XVI'  arrondissem.  5.177.802  17^ 
Bd  Monptarnasse  .  i. 927.637  0ÎM 

Magasins  généraux  :  Oran  

Prêts  sur  titres  et  autres  garanties 

Débiteurs  en  compte  courant  

Correspondants  

Succursales  

Comptes  divers  

Frais  d'administration  


901 

15.000.00o  » 
1.016,013  02 


964. 
052. 
bO-î 

825. 


834  01 

382  82 

090  10 

9cS3  08 


97.891.622  14 

5 
1 


.180. 
.917. 


033  41 
805  80 


.996.952  88 


7.105.429  26 


3. 
6. 
2. 
IL 

4. 


130, 
1M), 
219 

084 

38  V 
492, 


coojr» 

926  32 
949  18 
099  58 
691  26 
240  55 
326  18 


Total  de  l'actif...  Fr.    197.791.37  9  59 


1.116.702  17 

256.554  84 
1.050.000 

1.900.000 


478.828 


Capital  Fr. 

Réserves  : 

Obligatoire  

Immobilière  

Extraordinaire  

Pour  tonds  do  pré- 
voyance  

Pour  le  domaine  al- 
gérien acquis  à  la 
suite  de  prêts  avec 
le  capiial  social.. 
Pour  le  domaine  en 
Algérie  en  parti- 
cipation. ....   347  .816  49 

Spéciale,  art  78  des 

statuts  1.016.013  02 

Amortissements  des  emprunts  

Provision  pour  moins-value  éven- 
tuelle sur  actions,  obligations  et 

rentes  

Emprunteurs  par  ouverture  de  cré- 
dit, leurs  comptes  d'effets  

Crédit  Foncier  de  France,  son 

compte  de  participation  

Dépôts  : 

En  comptes  courants  à  vue  et  à 
préavis  

Sur  bons  de  caisse  

Comptes  courants  

Ccrrespon liants   

Créances  hypothécaires  

Dividendes  sur  exercices  écoulés.. 

Succursales  

Comptes  divers  

Produits  divers  

Profits  et  pertes  }Ex!lciceJ°ucr|dnt 


30.000,000  » 


6.165.914  96 


856.226  81 

27.044  37 
2.695.300  » 
97.891.622  14 


28.931.355  30 
2.35*».183  41 
6.691.075  60 
828.922  78 
5.871.976  41 
542.184  62 
10.570.347  67 
2.876.916  90 
152.866  32 
1.275.115  85 
59.736  45 
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Total  du  passif. . .  Fr.    197.791.379  59 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Fête  de  l'Assomp- 
tion (15  août  1901).  —  A  l'occasion  de  la  fête  de 
l'Assomption,  les  billets  aller  et  retour  à  prix  ré- 
duits qui  auront  été  délivrés  aux  conditions  des 
tarifs  spéciaux  G.  V.  n°2etG.  Y.  n»  102,  du  samedi 
10  août  inclus  au  mardi  20  août  inclus,  seront  va- 
lables pour  le  retour  jusqu'aux  derniers  trains  du 
mercredi  21  août'. 

Les  hillets  de  même  nature  conserveront  la  durée 
de  validité  déterminée  par  lesdits  tarifs  lorsqu'elle 
expirera  après  le  21  aofit. 
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E.  MA  TEIE V-  PLESSY  # 

11,  rue  de  Cluny  —  PARI 


ENCRE! 


adoptées  par  toutes  I 
Jurandes  Administrât^ 


'  j,  WNoiwdrnoiMNOi'.ri 

.'T  Oil.fV  VminACU*'  ii 


de  France  &  de  l'Étrange 

ENCRE! 

MA  THIEU-PLESS 

Chez  tous  les  Papetie: 

j58 


18,RUE  DESMATHURINS 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


MASSAGE 
LAVAGE 
PISCINE 
SALONS  DE  REPOS 
SALON  DE  COIFFURE 
PÉDICURE  »  BUFFET 
HYDROTHÉRAPIE  COMPLÈTE 
SALLE  0E  GYMNASTIQUE. 

^  BAIN  des  DAMES  47  B1D  HAUSSMANN 
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Compagnie  Générai 

TRANSATLANT10UI 

PaçuBbotS'Posti  Français 

Services  dans  ?a  MÉDITERRANÉi 
desservant  Alger,  Oran,  Tunis,  Bôjm 
Phitippeviîle,  Malte  et  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  steamer 
rapides  snr  la  ligne  LE  HAVRE- IEW-Y0M 

Services  réguliers  sur  les  ANTILLES,  I 
MEXIQUE,  PAKÊRiejJE  CENTRALE,  les  MÏAIEÎ 
le  VENEZUELA  et  le  PACIFIQUE. 

Services  divers  de  cargo-boats  «air 
la  FRANCE.  rALBÉRIE.  et  rANBLETERRC, 

BUREAUX  é.  PARU  • 
Str¥let  eantrtl  :  S,  Ml  Âubtr; 
iltlttt     (  12,  B<  U»s  Capucine  (Grand-H** 

*  t>àss*e*  '  6>      Aube:  . 

Frit  :  lût,  FauJsourg  Saint- Oêna. 
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IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
te,  me  du  Croissant,  Paris.  —  Simart. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 

N°  501.  -  20«  volume.  (7)    |   Bl'REACX  :  il,  RCE  MONSIGM,  PARIS  (2e  ARR1)    ||        Samedi  17  août  1901. 


I  COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  &rand3  Blxpreaa  Huropêena 

(Société  Anonyme) 

I  État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 
1899  1900  1901 

Du  1"  janvier  au       —  (Exposition)  — 

[20  juillet...  Fr.  6.082.088   7.073.835  7.152.106 

Du  21  au  31  juil.     347.966      433.313  404.575 


I  Différence  «n  fa 
I   veur  de  1901 . . . 


6.430.654   7.507.148  7.556.681 

1.126.027       49.533  » 
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RUSSIE 


EMPRUNT  RUSSE  4  O/O  OR  1893 

(5e  Emission) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  19  juillet jl"  août  1901,  au  tirage 
des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

:  Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  19  octobre/1"  novembre 
1901  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat  ; 
à  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit 
Lyonnais  et  cbez  MM.  Hottinguer  et  C°  ;  à  Ber- 
lin, chez  MM.  Mendeissohn  et  C°  ;  à  Amster- 
dam, chez  MM.  Lippmann,  Rosenthal  et  C°  et 
à  la  succursale  de  la  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-Bas  ;  à  Londres,  à  la  Banque  Russe  pour 
le  Commerce  étranger  ;  à  New-York,  chez 
wM..  Baring  Magoun  and  C°. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  125  roubles  or 
6101  à  6125     47376  à  474C0 


145401  a  145425 
B5851  185875 
256570  256601» 


A  625  roubles  or 
145751  à  145775 
237376  237400 
265076  265100 


182876  à  182!  »00 
255726  255750 


A  3.125  roubles  or 
28457 I  i  à  28 4600  293401  à  293425  305201  à  305225 
808851  308875  311426  311450  332726  332750 
Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent 
être  munies  de  tous  les  coupons  échéant  après 
le  19  octobre/1"  novembre  1901  ;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  de  l'Emprunt  Busse 
4  G,  o  or,  cinquième  émission  1893,  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rem- 
boursement à  la  date  du  19  juillet/1"  août  1901. 
(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  or 
1763  1775  U9  avril/1"  mai  1897),  9350  (19  avril/ 
1"  mai  1899),  13595  (20  octobre/ 1"  novembre 
1897),  16751  à  16775  (18  avril/1"  mai  1901),  19338 
(20  octobre/1"  novembre  1899),  21526  à  21550 
23226  à  23250  (18  avril/1"  mai  1901),  272T7  à 
27279  27282  à  27284  2729C  à  27292  27296  à  27300 
(19  octobre/1"  novembre  1900),  30120  30121  (19 
avril/ 1"  mai  1896),  38027  S8029  à  38035  38779 
38798  19  octobre/1"  novembre  1900),  39954  39955 
89968  ;20  octobre/1"  novembre  1899),  40933 
40944  à  40946  40949  40950  (20  octobre/1"  novem- 
bre 1898),  46676  à  46700  il8  avril/1"  mai  1901), 
54576  à  54600  (19  avril /l"  mai  1899),  57892  57897 
57898  (19  avril  l"  mai  1898),  60524  60525  (20  octo- 


bre/1" novembre  1899),  62376  à  62400  (18  avril/ 
1"  mai  1901),   67173  (20  octobre/1"  novembre 

1898)  ,  67401  à  67404  67409  67416  67417  67419  67425 
(18  avril/1"  mai  1900),  85226  à  85228  85231  85232 
(19  avril/1"  mai  1899),  85501  à  85525  (18  avril/ 
1"  mai  1901),  88732  (19  avril/1"  mai  1895),  99193 
à  99195  99200  (20  octobre/1"  novembre  1897), 
105445  105446  (19  avril/1"  mai  1896),  105576  à 
105600  (  8  avril/1"  mai  1901),  105603  à  105611 
105614  à  105623  (18  avril /l"  mai  1900),  107112 
à  107119  107121  à  107123  (19  octobre/1"  novembre 

1900)  ,   110576  110577  (20  octobre/1"  novembre 

1899)  ,  111176  à  111200  (18  avril/1"  mai  1901), 
113208  à  113211  (20  octobre/1"  novembre  1898), 
124676  à  124700  (13  avril/1"  mai  1901),  124851 
124858  124860  124863  124864  (19  octobre/ 1"  no- 
vembre 1900),  124904  (20  octobre/1"  novembre 
1899),  125913  à  125916  125924  (19  avril /l"  mai 
1899),  130267  130275  130534  à  130547  130549  (19 
avril /l"  mai  1898),  133577  à  133579  133591  à 
133594  (20  octobre/1"  novembre  1894),  138709 
138710  (20  octobre/1"  novembre  1898),  142269 
à  142272  (20  octobre/ 1"  novembre  1896). 

A  625  roubles  or 
145481  à  145485  (18  avril/1"  mai  1900),  151226 
à  151250  166401  à  161415  366421  à  166425  (19  oc- 
tobre/1" novembre  1900),  187476  à  187480  187496 
à  187500  (18  avril/1"  mai  1900),  192501  à  192525 
(18  avril/1"  mai  1901),  197941  à  197950  (19  octo 
bre/1"  novembre  1900),  248321  à  24832§  (18 
avnl/1"  mai  1900),  257296  à  257300  (19  octobre/ 
1"  novembre  1900),  260981  à  260985  (18  avril/1" 
mai   1900),   261551   à   261575   (18  avril/1"  mai 

1901)  . 

A  3.125  roubles  or 

276351  à  276375  (18  avril/1"  mai  1901),  298501 
à  298525  (20  octobre/1"  novembre  1895),  331226 
à  331250  (20  octobre/1"  novembre  1899),  339801 
à  339825  (18  avnl/1"  mai  1901). 
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CREDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  jondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Béserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an..   3  O/O 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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COMPAGNIE  DU  CHEMIN  DE  FER  DE 

PARIS  A  ORLÉANS 

Rapport  présenté  à  l'Assemblée  Générale  des 
actionnaires  dans  sa  réunion  du  29  mars 
1901  par  le  Conseil  d'administration  de  la 
Compagnie. 

Suite  et  Fin  (*) 

L'augmentation  considérable  constatée  sur  les 
transports  de  voyageurs  en  1900  est  due  principa- 
lement à  l'Exposition  Universelle. 

Le  mouvement  des  voyageurs  de  ou  pour  Paris 

(*)  Voir  L'Économislt  Européen  n°»  499  et  500. 


s'est,  en  effet,  élevé  cette  année,  à  11.531.535  arri- 
vée ou  départ,  en  augmentation  de  1.493.766  sur  le 
nombre  correspondant  de  1899.  Pendant  la  durée 
de  l'Exposition  (du  15  avril  au  12  novembre,  nos 
diverses  gares  de  Paris  ont  déversé  dans  la  Gapi- 
lale  4.270.000  voyageurs  de  toutes  classes.  Lors  de 
la  précédente  Exposition,  en  1889,  le  nombre  des 
voyageurs  amenés  à  Paris  par  nos  lignes  pendant 
la  durée  de  l'Exposition  (du  1"  mai  au  6  novembre) 
avait  été  seulemt-nt  de  1.915.000  voyageurs. 

Les  diverses  mesures  que  nous  avons  prises 
pour  faciliter  les  voyages  à  Paris,  pendant  cette 
période,  ont  largement  contribué  à  ce  résultat. 
Nous  devons  tout  d'abord  citer  la  délivrance  des 
billets  d'aller  et  retour  avec  réduction  d'un  tiers 
aux  porteurs  de  bons  de  l'Exposition,  par  applica- 
tion des  dispositions  de  la  loi  du  13  juin  1896.  Ce3 
billets  d'aller  et  retour  comportaient  une  durée  de 
validité  de  5  jours  pour  la  lre  zone  (50  a  200  kilo- 
mètres), de  10  jours  pour  la  2e  zone  (201  à  500  ki- 
lomètres), et  de  15  jours  pour  la  3e  zone  (au-delà  de 
500  kilomètres).  Lts  bons  utilisés  dans  la  1"  zone 
donnaient  droit  à  trois  voyages  aller  et  retour  ; 
ceux  de  la  2°  zone  à  deux  voyages,  et  ceux  de  la 
dernière  zone  à  un  seul  voyage.  Ces  billets  d'aller 
et  retour  spéciaux  ont  été  utilisés  sur  notre  réseau 
pour  129.532  voyages  aller  et  retour,  soit  259.004 
trajets  simples.  La  recelte  correspondante  s'est 
élevée  à  O.265.000  francs,  impôt  déduit. 

Indépendamment  des  facilités  spéciales  aux  por- 
teurs de  bons  de  l'Exposition,  la  durée  de  validité 
de  nos  billets  ordinaires  d'aller  et  retour  à  desti- 
nation de  Paris,  a  été  porté  au  double,  à  partir  du 
10  juin,  pour  toutes  les  gares  situées  à  100  kilo- 
mètres au  moins  de  la  Capitale. 

Pour  faciliter  la  visite  de  l'Exposition  aux  fa- 
milles nombreuses,  nous  avons  délivré  à  partir  du 
1"  juillet,  au  départ  do  toutes  les  gares  de  notre 
réseau  situées  à  plus  de  125  kilomètres  de  Paris, 
des  billets  d'aller  et  retour  de  famille,  valables  pen- 
dant un  mois  avec  l'acuité  de  prolongation  pour 
une  ou  plusieurs  périodes  de  15  jours,  moyennant 
un  supplément.  Ces  billets  comportaient  des  réduc- 
tions variables  suivant  la  distance  et  le  nombre 
des  membres  de  la  môme  famille  voyageant  ensem- 
ble, et  atteignant  40  0/0. 

En  outre,  vers  la  fin  de  l'Plxposition  [à  partir  du 
10  octobre),  nous  avons  délivré  dfs  billets  d'aller 
et  retour  individuels  de  2°  et  3"  classe  avec  une  ré- 
duction de  prix  exceptionnelle  de  40  0/0.  Ces  bil- 
lets, dits  d'Excursion  à  Paris,  étaient  valables 
pendant  8  jouis  et  donnaient  accès  dans  tous  les 
trains  comprenant  des  voitures  de  2*  et  3e  classe. 
24.353  per-onnes  les  ont  utilisés. 

Des  cartes  d'abonnement  trimestriel  ou  semes- 
triel à  prix  réduit  de  50  0/0  ont  été  dès  le  Ie"  avril, 
mises  à  la  disposition  des  Exposants  pour  le  trajet 
entre  leur  résidence  et  Paris,  sous  condition  d'un 
parcours  d'au  moins  50  kilomètres. 

Comme  nous  l'avions  fait  lors  des  Expositions 
précédentes,  nous  avons  accordé  la  faculté  de  cir- 
culer à  demi-tarif,  par  les  trains  ordinaires,  aux 
ouvriers,  aux  délégués  envoyés  pour  visiter  l'Expo- 
sition aux  Irais  des  chefs  d'industrie,  des  Comités 
départementaux  ou  des  Administrations  départer 
mentales  et  communales,  ainsi  qu'aux  membres  de 
nombreux  Congrès  tenu  à  Paris  pendant  l'Expo- 
sition. 

Enfin,  des  trains  de  plaisir  à  prix  réduits  ont 
été  organisés  de  tous  les  points  de  notre  réseau 
sur  Paris.  Les  uns  comportaient  un  séjour  à  Paris 
d'une  huitaine  de  jours  et  permettaient  de  visiter 
en  détail  l'Exposition.  D'autres  donnaient  aux 
personnes  no  disposant  que  d'une  journée  ou  ne 
voulant  pas  s'imposer  la  dépense  d'un  séjour  pro- 
longé dans  Paris,  la  faculté  de  venir  passer  la 
journée  du  dimanebe  à  l'Exposition.  Nos  dernières 
séries  de  trains  de  plaisir  comportaient  des  réduc- 
tions inusitées  allant  jusqu'à  75  0/0.  Au  total,  le 
nombre  des  trains  de  plaisir  s'est  élevé  à  143  ;  ils 
ont  amené  à  Paris  74.918  personnes  et  produit  une 
recette  de  833.000  francs.  En  1889,  nous  avions  mis 
en  marche  170  trains  de  plaisir,  ayant  transporté 
164.528  voyageurs,  et  produit  2.230.000  francs.  La 
clientèle  de  nos  trains  de  plaisir  a  donc  été  sensi- 
blement moindre  en  1900  qu'en  1889,  bien  que  le 
mouvement  total  de  nos  voyageurs  ait  été  très 
supérieur.  Cela  tient  sans  doute  à  ce  que  le  prix 
du  voyage  par  les  trains  ordinaires,  se  trouvait 
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F. -lisiblement  inférieur  cette  année  à  ce  qu'il  était 
en  1889,  par  suite  des  d' verses  sortes  de  billets  à 
prix  réduits  mis  à  la  disposition  du  public;  et 
aussi  à  l'abaissement  du  prix  des  p'aces,  princi- 
palement en  3*  classe,  depus  la  réforme  de  1892. 
Pour  mesurer  l'effet  de  ces  léductions,  il  suffit  de 
constater  que  la  taxe  moyenne  perçue  par  voya- 
geur et  par  kilomètre,  s'est  abaissée  à  3  c.  70  en 
1900,  alors  qu'elle  était  de  4  c.  30  en  1889,  soit  une 
réduction  de  14  0/0. 

G-ràce  aux  mesures  que  nous  avons  adoptées,  et 
notamment  à  une  augmentation  considérable  du 
parcours  de  nos  nains,  nous  avons  pu  faire  face, 
dans  des  conditions  satisfaisantes,  à  ce  mouvement 
exceptionnel,  Notre  service  dété  de  1900,  appliqué 
dès  le  8  juin,  comportait  le  dédoublement  de  la 
plupart  de  nos  principaux  trains  sur  toutes  nos 
grandes  lignes,  ainsi  que  la  création  de  trains 
nouveaux,  sur  Limoges,  Bourges  et  Périgueux. 
Nous  avons  a  cette  occasion,  d'accord  avec  la 
Compagnie  Internaliona'e  des  Wagons  Lits,  rendu 
journalier  le  train  Sud-Express,  et  combiné  son 
horaire,  de  façon  à  lui  permettre  de  desservir  dans 
des  conditions  très  commodes,  les  relations  de 
Paris  avt-c  Bordeaux  et  Biarritz  ;  nous  avons  en 
même  temps  réduil  le  supplément  perçu  sur  nos 
lignes  pour  l'admission  dans  ces  trains  de  luxe  à 
10  francs  pour  les  parcours  supérieurs  à  300 
kilomètre <,  et  6  francs  pour  ceux  de  moins  de  300 
kilomètres,  de  façon  à  les  rendre  facilement  acces- 
sibles au  pub  ic.  Panda  .t  les  mois  d'août,  sep- 
tembre et  octobre,  mois  pendant  lesquels  le  mouve- 
ment des  voyageurs  a  été  le  plus  intense,  le  nombre 
des  trains  de  vovageurs  reçus  ou  expédiés  par 
notre  gare  de  Paris  a  été  de  14  0/0  plus  élevé  que 
peniant  les  mois  correspondants  de  1899,  et  de 
64  0/0  supér.eur  à  ce  qu  il  avait  été  pendant  la 
période  correspondante  de  l'Exposition  dé  1«89.  Les 
diverses  mesures  que  nous  vous  avions  annoncées 
l'an  dernier,  la  multiplication  des  voies  de  garage 
sur  nos  princip  îles  lignes  de  grande  circulation,  la 
mise  on  service  de  nos  nouvelles  et  puissantes 
machines,  le  renforcement  de  l'effectif  de  notre 
personnel,  partout  où  cela  était  nécessaire,  nous 
ont  permis  d'assurer  dans  de  bonn  s  conditions 
cet  énorme  mouvement.  Les  encombrements  qui 
s'étaient  produits  l'an  dernier  dans  quelques-unes 
de  nos  grandes  gares  ne  se  sont  pas  renouvelés,  et 
malgré  les  difficultés  résultant  do  l'intensité 
exceptionn  die  de  la  cire  dation,  la  régularité  de 
nos  trains  de  voyageurs  s'est  sensiblement  amé- 
liorée. 

Nous  pourrions  nous  féliciter  pleinement  do  ces 
résultats,  dus  pour  une  grande  part  au  zôl*  et  au 
concours  dévoué  de  tout  notre  personnel,  si  le 
malheureux  accident  de  Ghoisy  n'était  venu  jeter 
un  voile  de  demi  sur  le  dernier  jour  de  l'Exposi- 
tion. Quelle  que  soit  la  vigilance  de  tous  nos  ser- 
vices, "il  nous  faut  toujours  malheureusement 
redouter  les  terribles  conséquences  de  défaillances 
individuelles,  qu'aucune  prévoyance  humaine  ne 
peut  sûrement  éviter.  Nous  r. 'avons  jamais,  vous 
le  savez,  reculé  devant  aucun  sacrifice  pour  aug- 
menter la  sécurité  de  notre  exploitation,  et  nous 
continuerons  à  porter  sur  ce  point  tous  nos 
efforts. 

Le  trafic  des  marchandises  de  toute  sorte,  en 
grande  vitesse,  présente  des  augmentations  impor- 
tantes, bien  qu'inférieures  à  celles  réalisées  l'année 
dernière. 

En  ce  qui  concerne  les  transports  de  denrées, 
leur  tonnage  est  en  progrès  conlinu;  il  s'est  accru 
en  1900,  par  rapport  a  ls99,  de  8.530  tonnes,  soit 
de  4,18  0/0  et  la  recette  a  augmenté  de  558,627 
francs,  soit  de  6.12  0/0.  L'augmentation  de  tonnage 
porte  sur  la  généralité  des  articles  de  denrées,  à 
l'exception  des  prunes  vertes  et  du  beurre  dont  le 
tonnage  a  i-ensiblement  fléchi. 

Les  colis  postaux  sont  en  progrès  de  636.990  en 
nombre  el  Je  160. "-81  francs  en  reeetle,  soit  2,16  0/0. 
Sur  les  articles  de  messagerie,  il  y  a  augmen  ation, 
on  poids,  d  •  4. 199  tonn°s,  soit  de  4  35  0/0  et  aug- 
mentation en  produit  de  262.509  francs,  soit  de 
0/0.  Si  nous  considérons  l'ensemble  des  recettes 
des  colis  postaux  et  de  la  mes-agerie,  il  y  a  une 
angni  ntation  finale  de  423.290  francs.  En  1899, 
paagmentation  avait  été  de  1.073.630  francs. 

Dans  leur  ensemble,  les  transports  accessoires 
de  grande  vitesse  (marchandises,  bagages,  ani- 
maux, finances,  voilures  et  recettes  diverses),  accu- 
sent en  1900,  par  rapporta  1899,  une  plus-value  de 
recette  de  1.370.899  francs,  soit  de  5, 'il  0/0.  L'année 
dernière,  la  plus-value  avait  été  de  2. 041 .41*5  francs 
ou  de  8  76  0/0. 


Pour  les  transporfs  de  marchandises  en  petite 
vitesse,  la  recette,  abstrac  ion  faite  des  produits 
divers  et  des  transports  en  service,  sur  l'ensemble 

du  réseau,  est  passée  de   Fr.  105.808.145 

à   109.455.963 

L'augmentation  est  de   3.647.823 

ou  3,45  0/0. 

Le  tonnage  des  transports  pour  le  commerce 
s'est  élevé  à  11  .G14.021  tonnes,  en  augmentation 
d^  403.230  tonnes  ou  de  3,60  0/0  sur  l'année 
dernière. 

Pour  l'ensemble  des  marchandises  transportées, 
le  parcours  moyen  d'une  tonne  a  été  de  171  kilo- 
mètres. Le  nombre  des  tonnes  transportées  à 
1  kilomètre  a  augmenté,  d'une  année  à  l'autre,  de 
160.176.390  tonnes  kilométriques  ou  de  7,35  0/0,  et 
la  taxe  moyenne  perçue  par  tonne,  qui  était  de 
0  fr.  0520  en  1899  s'est  abaissée  à  0  fr.  0507,  soit 
de  2,50  0/0. 

Nous  vous  avons  déjà  signalé  à  diverses  reprises 
cet  abaissement  progressif  e'  continuel  de  notre 
tarif  moyen.  Au  moment  des  Conventions  de  1883, 
il  était  de  0  fr.  0648,  il  n'est  plus  aujourd'hui  que 
de  0  fr.  0507,  soit  une  réduction  de  0  fr.  0141  on 
de  28  0/0,  ce  qui,  pour  2.337.565.970  tonnes  kilo- 
métriques transportées,  correspond  pour  le  public 
à  une  économie  de  près  de  38  n  illions  de  francs. 

Les  marchandises  dont  l«  trafic  s'est  le  plus 
sensiblement  développé  cette  année  sont  les  sui- 
vantes : 


Houille  et  coke  pour 


107.829  tonnes  en  plus, 

soit  4,77  "/„ 

65.365 

6.96 

61.399 

7.94 

59.365 

7.26 

Minerais  et  castine. . 

36.204 

14.23 

Foins  et  pailles  

35.557 

32  42 

Bois  de  construction. 

Si.  624 

6.23 

24.409 

23.20 

23.444 

16.31 

Terre  el  sable  

16.587 

10.7  4 

15.291 

4.41 

10.900 

14.95 

Papiers  et  librairie . 

10. 400 

8.81 

7.476 

lu  59 

6.854 

4.11 

Chiffons  et  déch  >ts. . 

5.976 

7.06 

Il  y  a  diminution  importante  de  tonnage  sur  les 
articies  ci-après  : 


Pierres   • .  ■    80.637  lunnos  pn  moins,  soil  11 .95  "/» 


Produits  métallurgi- 
ques  33.332  4.10 

Chaux  et  ciments.. .  9.012  —  3.10 
Fruits   verts  (pommes 

vertes)   7.082  10.2/ 

Produits  chimiques.  (i.551  —           0  32 

Chanvres  et  laines..  6.070  —  8.59 

Verrerie  el  cristaux.  5.174  —           7.' 8 


En  particulier,  les  houilles,  les  vins,  les  céréales 
et  les  engrais  ont  donné  lieu  à  des  accroissements 
de  transports  considérables. 

Pour  les  vins,  l'augim  ntation  porte  sur  les  pro- 
venances du  Bordelais,  de  la  vallée  de  la  Dordpgne 
et  de  cjJle  de  la  Loire.  Les  apporls  du  réseau  du 
Midi  ont  au  contraire  légèrement  fléchi  cette  année 
encore. 

Pour  seconder  le3  efforts  des  viticulteurs  on  faci- 
litant l'écoulement  de  leurs  récoltes  redevenucs 
très  abondantes,  nous  avons  cette  année  mis  en 
application  des  la' ifs  communs  destinés  à  leur 
ouvrir  de  nouveaux  débouchés  d.ns  les  régions  de 
1  Est  et  du  Nord;  un  tarif  ré.luit  à  l'unité  de  fût  a 
été  établi  pour  les  expéditions  de  détail  de  toutes 
les  provenantes  de  nutre  réseau  et  de  celui  du 
Midi  sur  tout  le  réseau  du  Nord,  en  vue  de  faciliter 
des  relations  directes  entre  les  producteurs  et  les 
consommateurs,  et  de  développer  ain^i  la  consom- 
mation des  vins  dans  une  région  où  elle  est  encore 
relativement  faible.  D-s  dispositions  complémen- 
taires mises  en  application  depuis  le  1er  janvier 
dernier,  ont  enco  e  réduit  temporair-ment  ces 
prix  à  l'unité  de  fût,  pour  les  expéditions  de  notre 
réseau  sur  le  réseau  du  Nord  en  raison  de  la  crisa 
actuelle.  Ces  mesures  libérales  ont.  déià  commencé 
à  produire  le  résultat  que  nous  en  attendions,  et 
nous  (  spôrons  que  noire  trafic  en  recevra  une 
sérieuse  impulsion. 

Les  transparts  de  céréales  continuent  à  se  déve- 
lopper à  la  faveur  des  tarifs  intérieurs  et  communs 
très  réduits  que  nous  vous  avons  signalas  les 
années  dernières  et  qui  en  facilitant  les  transports 
a  grande  distance  ont  permis  aux  régions  de  grande 


production  du  Centre  et  de  l'Ouest  do  s'ouvrir  de 
nouveaux  débouchés  dans  les  déparlements  du 
Midi  et  du  Sud  Est  dont  le  déficit  de  production 
était  jusqu'alors  presque  exclusivement  comblé  pai 
l'importation  de  blés  étrangers. 

La  diminution  importante  du  trafic  des  pierres 
est  due  à  la  cessation,  en  1899,  des  approvisionne 
ments  destinés  aux  travaux  alorâ  en  cours  d'exé 
cution  à  Paris. 

Quant  au  ralentissement  marqué  des  transport! 
de  produits  métallurgiques,  il  convient  de  remar 
quer  qu'il  succède  ;i  une  progression  de  150. 00C 
tonnes  réalisée  en  1898  et  18v*9,  et  à  laquelle  d'ail 
leurs  l'activité  des  constructions  métalliques,  dam 
la  période  qui  a  précédé  1'Exposilion  n'était  pat 
restée  étrangère. 

Nous  continuons  à  poursuivre,  d'accord  avec  le; 
réseaux  voisins,  l'établissement  de  tarifs  communs 
qui  simplifient  notab  émeut  la  tarification  et  qn 
en  permettant  d'appliquer  de  bout  en  bout  sui 
l'ensemble  de  plusieurs  réseaux  comme  sur  un 
réseau  unique  des  tarifs  à  base  décroissante 
faciliteront  le  développement  des  échanges. 

Dins  cet  ordre  d'idées,  nous  devons  vous  signa 
1er  celte  année  l'établissement  de  nouveaux  tarifs 
communs  aux  sept  grands  M'sejux  pour  le  1rans 
port  des  plantes  et  des  arbustes  vivants,  des  ma- 
chines et  instruments  agricoles,  ainsi  que  des 
marchandises  destinées  à  l'exportation  par  tous  les 
por  ts  et  points  frontières,  quel  que  s>it  le  réseau 
d'origine. 

D'accord  avec  la  Compagnie  du  Midi  ains 
qu'avec  les  Chemins  de  fer  Espagnols  et  Portugais 
nous  avons  pu  mettre  en  application  cette  année 
pour  lo  transport  des  voyageurs,  des  denrées,  ains 
que  des  marchandises  de  toute  nature  en  grande  e 
en  petite  vitesse,  de  nouveaux  tarifs  communs  qu* 
nous  l'espérons,  faciliteront  le  développement  de; 
relations  commerciales  entre  Paris  et  le  Portugal. 

Il  a  été  transporté,  en  1900,  sur  l'ensemble  du 
réseau  2.736.325  têtes  de  bétail,  ayant  produit  um 
rece  te  de  7.487.000  francs,  supérieure  de  323. 90î 
à  celle  de  l'année  précédente.  Dans  cette  dernière 
année,  il  y  avait  eu  sur  le  même  trafic  une  aug 
mentation  de  recelte  de  451. (  62  francs. 

Dans  le  courant  de  l'année  3.528  affaires  litigieu 
sis  ont  été  terminées. 

Les  tribunaux  ont  fait  droit  aux  réclamations 
produites  centre  nous  jusqu'à  concurrence  de 
1.411.605  fr.  27  représentant  22.85  0/0  des  sommes 
réclamées  montant  à  6.176.849  fr.  99. 

D'un  aube  côté,  nous  avons  obtenu  le  paiement 
de  425  8î2  fr.  04  roprésen  ant  99.73 0/0 des  créances 
s'élevant  à  426.9  6  fr.  79  dont  nous  avons  dû  pour- 
suivie le  paiement  par  les  voies  judic  aires. 

§11.  —  Liquidation  de  l'exercice 

D'après  le    compte  d'exploitation   résumé  au 
paragraphe  premier,  le  produit  net 
réalisé  sur  l'ensemble  des  lignes 
composant  le  réseau  explo  té  au 
compte  delà  garantie  s  élève  à  Fr.    116.006.401  4'. 

Dans  ce  total  est  compris  le  pro- 
duit net  des  deux  lignes  de  Mar- 
mande  à  Angoulême  et  de  Ville- 
neuve sur-Lot  à  Tonneins,  ensem- 
ble 215  kilomètres,  dont  tes  résul- 
tats, conformément  à  la  loi  du  29 
juillet  1392,  étaient  jusqu à  pré- 
sent porté  au  compte  d'établisse- 
ment 

En  outre,  nous  avons  à  recevoir 
l'annuité  qui  nous  est  due  jusqu'à 
l'expiration  de  notre  concession  à 
raison  de  l'échange  des  lignes  in- 
tervenu avec  l'Etat  en  1883  ;  le 
montant,  désormais  invariable,  en 
a  été  fixé,  par  la  décision  ministé- 
rielle du  18  janvier  1909,  à   2.348.00J  » 

Total  '   119.254.401  45 


En  regard  de  ce  produit,  nous  plaçons  les  char- 
ges diverses  auxquelles  la  Compagnie  doit  faire 
fao  et  les  prélèvements  autorisés  au  profit  des 
actionnaires  par  l'arlicle  14  de  la  Convention  de 
1883.  Ces  charges  comprennî  <t  l'intérêt  et  l'amor- 
tissement, les  droits  de  timbre  et  les  frais  acces- 
soires du  service  des  titres,  afférents  au  capita 
dépensé  au  1er  janvier  MX),  pour  l'exécution,  la 
mise  en  service  et  l'amélioration  des  lignes  exploi- 
tées au  compte  de  la  garantie  d'intérêt. 

Les  dépenses  d'établissement  concernant  les 
anciennes  concessions  ont  élé 
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ixées,  dans  le  premier  chapitre 

p  ce  rapporta  Fr. 

De  cette  somme  il  convient  de 
,éduire  les  dépenses  de  construc- 
oa  des  ateliers  et  magasins  gé- 
léraux  dont  les  chages  seuint 
éparties  avec  celles  du  matériel 
oulant  

tWte  

Si  l'on  ajoute  à  cette  première 
ommo  . 

Les  dépenses  relalives  aux 
;ares  de  jonction  et  aux  parachè- 
vements des  lignes  des  articles 2 
t  4  de  la  Convention  de  1883,  y 
oinpris  intérêt  et  frais  généraux 

Les  dépenses  etlectués  sur  les 
ignés  de  l'article  3 delà) ito  Con- 
entiou  rattachés  au  compte  de- 
garantie  

Les  dépenses  concernant  le  ma- 
êriel  roulant,  la  construction,  le 
lobilier  et  l'outillage  des  ateliers 
t  magasins  généraux,  (i>art  atl'é- 
lente  au  réseau  garanti^  

Les  dé|ienses  imputables  à  l'in- 
égralité  des  approvisionnements, 

Înar  application  de  l'article  14  de 
k  Convention  

I  Le  capital  total  s'élève  à  

|  Il  a  été  réalisé  de  la  façon 
Suivante  : 

-  Capital  social  

Capital  d'emprunt  

Produit  des  Obligations  reçues 
de  la  Compagnie  de  Lyon  pour 
prix  de  cession  de  la  part  affé- 
rente à  la  Compagnie  d'Orléans 
dans  la  concession  du  Bourbon- 
nais  

i  Reliquat  disponible  des  annui- 
tés reçues  de  l'Etat  en  représen- 
tation do  subventions  

i  Part  des  ligues  rattachées  dans 
je  reliquat  des  Comptes  de  Ga- 
rantie d'intérêts  liquidés  au  31 
lécembre  1883  


400.251.500.59 


12.351.589  ii'-' 


1.387.899.917  57 


33.704.636  56 


457.431.077  41 


270.177.772  06 


25.837.859  85 


2.1"/5. 111. 263  45 


300.OMJ.000  » 
1'.  834. 561. 875  63 


23.100.899  69 
15.284.836  95 

2.103.651  18 


Total  égal. 


2.175.111.263  45 


(  La  répartition  générale  des  charges  cl  intérêt  et 
l'amortissement  du  Capital  Obligations  attribue 
lu  Capital  d'emprunt  chill'  é  ci-dessus  une  part 

le  Fr.        91.950.312  63 

font  il  faut  déduire   9.786.646  33 

)our  annuités  dues  par  l'Etat,  à 
',  divers  titres  (a)  

lieste  Fr.        32.163.666  30 

f  L'intérêt  et  l'amortissement  des 

Iclions  montent  à   9.639.015  » 

;  Enfin,  les  droits  de  timbre  et 
ps  frais  du  service  des  Obliga- 
Îods  s'élèvent,  pour  l'ensemble 

lu  Réseau  garanti,  à   2.049.220  82 

|  Les  capitaux  provenant  du 
[rix  de  vente  du  Bourbonnais, 
[u  reliquat  des  annuités  et  des 
bmptes  antérieurs  à  1883  don- 
lent  lieu  à  aucune  charge   »  » 

Le  total  des  charges  est  ainsi 
le  Fr.        93.851.902  12 

Si  l'on  y  ajoute  le  prélèvement 
réservé  au  dividende  proprement 
bt   24.600.WJ0  ' 

L'ensemble  des  affectations  im- 
itables sur  le  produit  net  est 
le  Fr..       118.451.902  12 


Les  résultats  du  Compte  d'Ex- 
ploitation, pour  1900,  s'élovaut 

à  

Le  produit  net  fait  ressortir  un 
excédent  à  verserau  ïrésorde.Fr. 


119.254.401  42 


802.499  30 


Nous  compléterons  cet  exposé  de  notre  situation 
financière  vis-à-vis  du  Trésor  en  vous  faisant  con 
naître  les  profils  que  l'exploitation  de  notre  réseau 
a  procurés  à  l'Etat  en  1900,  tant  par  les  impôts 
qu'il  a  perçus  que  par  1"S  économies  qu'il  a  réali- 
sées sur  divers  services  publics. 

Ces  profits,  évalués  sur  les  bases  fixées  par  l'Ad- 
ministration elle-même,  et  que  nous  considérons 
comme  au-dessous  de  la  réalité,  se  décomposent 
ainsi  : 


Impôts  sur  les  transports. Fr. 

Impôts  sur  les  titres  

Taxes  diverses  sur  les  matiè- 
res imposables  créées  par  les 
Chemins  de  fer  

Economies  obtenues  sur  le  ser  - 
vice des  postes  et  télégraphes, 
sur  le  transport  des  militaires  et 
marins,  ainsi  que  des  agents  des 
Contributions  indirectes  et  des 
Douanes,  et  du  matériel  de 
guerre  

Ce  qui  donne  au  total  pour 
l'année  Fr. 


14.885.000  » 
8.8!  12. 000  - 


2. 917. OUO 


16.208.0(J0 


42.902.000  » 


\a)  Cette  somme  se  décompose  ainsi: 


Annuité  pour  subventions. 

Annuité  eu  remplac-ment  de  la 
;arantie  d'intérêt  des  exercices 
871  et  1872   

Annuité  pour  avances  en  ar- 
:ent  et  en  travaux  

Aunuité  pour  construction  de 
roubles  voies  

Annuité  pour  suppression  des 
lassages  à  niveau  du  chemin  do 
tr  de  Ceinture  de  Paris  

Total  égal  Fr. 


4.548.052  18 

1.090.844  £0 
3.637.154  52 
462.723  60 

47.871  23 


9.786.641! 


§  III.  —  Fixation  du  Dividende 

Aux  termes  de  la  Convention  de  1883,  lorsque 
les  produits  nets  de  l'exploitation  dépassent  les 
charges  du  Capital  Obligaiions,  l'excédent  n'est 
affecté  au  remboursement  des  avances  de  garantie 
antérieures,  qu'après  préfèvement  de  l'intérêt  et  de 
l'amortissement  statutaires  des  actions,  ainsi  que 
du  dividende  garanti  aux  actionnaires. 

La  somme  qui  leur  est  ainsi  léoervée  s'établit  de 
la  manière  suivante  : 

Intérêts  et  amortissement  des  ac- 
tions. Fr.     9.639.015  » 

Prélèvement  fixe  de   24. 600. OUO  » 

Total  Fr.    34.239.015  •> 

Cette  somme  correspond  à  un  di- 
vidende de  56  francs  en  sus  de  l'a- 
mortissement. 

Au  minimum  garanti  par  la  Con- 
vention, les  revenus  des  Immeubles 
et  Réserves  dépendant  du  Domaine 
privé  nous  permettent  d'ajouter  une 

somme  de  Fr.     1. 500.000  » 

après  prélèvement  de  la  »omme  ré- 
servée pour  faire  face  aux  rectifica- 
tions qui  pourraient  être  mises  à 
no're  charge  parles  arrêtés  ministé- 
riels liquidant  les  Comptes  de  la 
Garantie  pour  les' exercices  en  cours 
de  règlement. 

L'ensemble  des  sommes  mises  par 
lu  liquidation  de  l'exercice  1900  à  l'a 

disposition  de  la  Compagnie  s'élève   

ainsi  à  Fr.    35.739.015  » 

11  a  déjà  été  l'ait  emploi  des  som- 
mes suivantes  : 

Pour  amortisse- 
ment du  capital  ac- 
tions Fr.     2.134.500  » 

Pour  p  liera-  ni,  à 
partir  du  i"  octobre 
dernier, d' une  somme 
de  kO  francs  par  ac- 
tion entière  et  do  5  fr. 
par  action  de  jouis- 
sance  10.504.515  » 


Ensemble..  Fr.    12.639.  Opi    »    12.639.015  » 


Il  reste  disponible  Fr.    23.KIU.C00  » 

Nina  vous  proposons,  Messieurs,  de  fixer,  par 
une  délibération  spéciale,  à  53  fr.  50  par  action  en- 
tière, le  montant  du  dividende.  Nous  emploierons 
ainsi,  pour  le  compléter,  la  somme  de  23.100.000 
frânes  restant  disponible. 

Les  Administrateurs  sortants,  par  suite  du  rou- 
lement é  abli,  sont  : 

MM.  le  (jointe  de  Bellissen,  Rivkon,  Goolel. 

Vous  savt-z,  Messieurs,  qu'aux  termes  des  Sta- 
tuts, les  Membres  sortants  peuvent  être  réélus. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

Société  anonyme  au  capital  de  25  millions 
entièrement  versés 


Situation  au  30  juin  1901 


actionnaires  Fr.  4. 479.375  » 

Caisses  et  Banques   2.477.107  28 

Effets  en  portefeuille   4t. 984. 572  77 

Valeurs  diverses   1.8.16.234  50 

Prêts  hypothécaires  et  sur  nantissements. .  2  826.502  » 

Comptes  courants  et  correspondants   6.375.989  24 

Mobilier   32.417  32 

Immeubles  urbains  et  magasins  généraux.  3.561  058  97 
Immeubles  ruraux  (Bâtiments,  plantations 

et  exploitations)   1.666.016  37 

Soldes  de  prix  do  ventes  dus  par  acqué- 
reurs de  terres   492.970  02 

Terrains   5.181.408  25 

Divers   J  869.694  58 

Total....  Fr.  75.783.676  30 

PASSIF 

Capital                                                 Fr.  23.000.000  » 

Késer-j  statuaiio                     1  189.296  65  |  ,  fijjq  . 

ves  (extraordinaire            4.50J.C00       (  3.oB».^yo  oa 

Provision  pour  amortissements  et  risques 

en  cours   671.000  22 

Dépôts  en  compte  courant   33.512.606  26 

Bons  de  caisse   2.499.800  » 

Correspondants   1.643.197  16 

Emprunteurs    sur    hypothèques   et  nan- 
tissements (leur  compte  d'effets)   660.520  » 

Mandats  a  payer   532.515  21 

Obligations  de  la  Société  Générale  Algé- 
rienne   7  i.  193  44 

Divers   1.396.388  39 

Caisse  de  prévoyance  du  personnel   655.200  36 

Dividendes  à  payer   142.977  54 

Compte  d'ordre   5iô.633  10 

Profits  et  pertes,  report  des  exercices  anté- 
rieurs  1.713.627  50 

Profits  et  pertes,  exercice  19J0   1.013.394  17 

Total.. . .  Fr.  75.783.67b  3u 
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BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 

Situation  au  31  mai  1901 


ACTIF 


Actions.  Versements  nonappelés. . . 

p  .       t  à  Constaulinople  

aidse  j  dans  les  succursales  

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 
Allemands  

Autres  valeurs  acquises  

Effets  en  portefeuille  

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 
rial   

Comptes  courants  divers  

Avances  sur  valeurs  publiques  et 
marchandises  

Immeubles  et  mobilier  

Divers   


125.000.000  ■ 

53.5'.9.6(i0  25 
12.155.949  55 

25. 360. i 20  70 
4i.0"<0.655  » 
36.756.045  45 

54.910.899  10 
75.350.280  20 

83.696.612  50 
5.740.078  65 
2. 8^6. 860  20 


Fr.    519.  457.466  60 


PASSIF 

Capital   250.000.000  » 

Billets  de  Banque   23.880.090  90 

Effets  à  payer   31.200.921  35 

Dépôts  à  échéances  lixes   27.324.145  70 

Comptes  courants  divers   154.069.^11  35 

Dividendes  a,  pu  y  tir   1«)2.V)90  * 

Réserve  statutaire   16.814.869  55 

Divers   15.984.537  75 

Fr.  519. 457. 466  60 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 
Le  Directeur  général  adjoint  : 
(Signé)  G.  Auboyneau. 
Le  Directeur  général  :  (Signé)  R.  Hamilton  Lang. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE  DE   FRANCE,  de  l'EscompU 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CEREALES  (Parts) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé   100  kil 

Seigle   — 

Avoine   — 

VIANDE  (à  La  ViUette; 

PRIX 

Bœuf   le  kil. 

v»au   — 

Mouton   — 

Porc . .    — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil 

—    raffiné  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol 

Fécule.. i  m  100  kil 

Huile  de  colza   — 

—  lin   - 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vinsdesoutir.)  Laplècede2251it 
Bordeaux  ord. 5     fût  et  droits 
Màcon  oïdin..)  de  régie  coinpiis 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil. 

Laine  100  kil. 

Café   50  kil 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Chili  1«  marq.).  100  kil 

Etain  Banka   — 

Zinc   — 

Fer  (Marchand)   — 

Acier  (Rails)   — 

CHARBON  DU  NORD 

Tout-venant  sur  bateau  (tonne) 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais   — 

Banq.do  Pariset  Pavs-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nora  — 

—  P.-L.-M   — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  ... 

—  avances   

Comptes  courants  particuliers . 
Compte  courant  du  Trésor  


ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  Fi  ance. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses. 

BANQUES  EUROPEENNES  O'F.SISSlur; 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapportde  l'or  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


1897 

1898 

1899 

U 

1  20 

27 

4 

11 

18 

!  2i 

8 

16 

1896 

1900 

Juin 

Juin 

Juin 

Juillet 

Juillet 

Juillet 

Juillet 

Août 

Aoûl 

Août 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

26  38 

33  32 

35  78 

27  62 

26  16 

25  12 

25  37 

26  12 

26  2) 

25  62 

26  12 

27  75 

27  62 

28  25 

28  62 

28  45 

35  93 

37  30 

28  98 

28  45 

•'7  37 

27  87 

28  37 

29  37 

29  37 

29  37 

29  87 

OU  O  4 

OU  0  i 

30  87 

29  08 

36  57 

37  94 

29  63 

29  45 

28 

28  50 

29  » 

30  » 

30  » 

30  « 

30  50 

31  » 

31  50 

31  50 

19  38 

25  37 

25  80 

20  02 

19  99 

20  12 

20  25 

20  37 

20  62 

20  37 

20  62 

22  » 

21  62 

22  25 

22  62 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

14  58 

15  25 

15  Su 

15  50 

15  » 

14  87 

14  87 

15  37 

14  87 

15  25 

13  04 

16  73 

19  60 

17  17 

17  44 

19  87 

20  87 

20  62 

20  50 

20  62 

20  62 

20  87 

20  62 

20  87 

1  50 

1  47 

1  39 

1  43 

1  41 

1  54 

1  51 

1  50 

1  46 

1  46 

1  48 

1  52 

1  50 

1  50 

1  51 

1  91 

1  92 

1  87 

1  93 

1  81 

2  10 

2  10 

2  10 

2  » 

1  90 

1  90 

1  80 

1  90 

1  70 

1  75 

1  93 

1  82 

1  82 

1  88 

1  93 

2  » 

2  05 

2  » 

2  » 

2 

2  » 

2  05 

2  » 

2  05 

1  95 

1  10 

1  20 

1  40 

1  51 

1  41 

1  48 

1  44 

1  44 

1  50 

1  46 

1  44 

1  52 

1  48 

1  55 

1  55 

30  45  ' 

27  29 

31  17 

31  86 

30  91 

29  » 

28  31 

27  91 

27  06 

26  68 

26  75 

26  62 

23  81 

25  56 

25  37 

100  89 

%  69 

103  79 

105  10 

loi  yt 

101  50 

101  50 

101  » 

101  » 

101  » 

101  » 

101  » 

101  » 

101  » 

101  » 

30  82 

38  11 

45  95 

41  74 

35  33 

27  25 

26  50 

25  75 

27  » 

20  75 

27  » 

26  75 

27  23 

27  25 

27  50 

25  a 

27  45 

31  78 

32  37 

26  95 

2i  » 

24  » 

24  » 

24  » 

24  » 

24  » 

24  » 

24  » 

23  50 

24  » 

59  35 

57  41 

53  40 

51  32 

67  *6 

60  75 

61  » 

58  50 

il.  75 

60  » 

63  » 

62  » 

63  25 

63  50 

64  50 

jCC  C£ 

On  \l 

40  92 

C7  yc 

1-J  AC 

16  4b 

75  » 

10  » 

81  » 

81  » 

00  » 

83  50 

80  50 

78  50 

82  » 

80  » 

46  19 

44  il 

49  6S 

59  18 

b4  0/ 

61  » 

bl  » 

61  50 

61  50 

Cl 

bl  » 

61  » 

61  » 

61  » 

61  » 

61  » 

•  oo 

133  » 

loZ  » 

132  » 

A  90  OU 

13 i  08 

131  7_i 

95  » 

90  » 

95  » 

95  » 

00  » 

8d  » 

85  » 

85  » 

85  » 

85  » 

no  50 

J            f  A 

it>y  ou 

169  50 

169  58 

169  27 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

180  50 

i  /  y  ou 

179  50 

179  63 

179  4z 

140  » 

140  » 

140  » 

110  » 

140  » 

140  » 

14C  » 

140  » 

140  » 

140  » 

51  98 

48  59 

41  14 

44  56 

65  67 

52  37 

53  12 

54  37 

54  37 

53  » 

54  25 

52  37 

51  12 

50  12 

52  62 

123  » 

113  25 

123  50 

188  » 

146  21 

122  50 

123  50 

121  » 

119  50 

120  » 

120  » 

122  50 

121  50 

122  » 

122  » 

73  » 

«  50 

37  75 

35  71 

4S  2 

35  75 

35  75 

35  75 

35  Su 

35  » 

33  75 

33  50 

33  75 

34  » 

33  75 

124  06 

m  71 

135  42 

193  64 

189  63 

181  25 

181  25 

180  » 

178  25 

177  » 

177  75 

179  25 

178  23 

177  75 

176  75 

165  «2 

167  13 

193  83 

330  90 

356  98 

345  5i 

315  50 

344  » 

343  50 

336  » 

336 

336  » 

323  50 

315  » 

307  50 

44  58 

, 

55  10 

63  22 

56  29 

47  » 

47  » 

46  "i§ 

46  » 

41  i  » 

45  75 

46  2j 

45  75 

46  » 

14  15 

16'  96 

16  25 

22  68 

27  48 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

16  » 

16  51 

15  92 

21  37 

24  01 

19  50 

19  50 

20  » 

20  » 

20  » 

20  » 

20  » 

20  » 

17  75 

17  30 

10  50 

10  69 

12  62 

16  23 

23  30 

19  » 

19  » 

19  » 

19  » 

18  50 

 ~— 

18  50 

18  » 

18  » 

18  » 

17  50 

luz  U4 

103  34 

102  81 

101  21 

1  AA  *1  O 
100  II 

101  07 

100  1 1 

100  17 

100  62 

4110  C3 

100  70 

100  62 

101  27 

... 

101  27 

101  57 

A  ak  ce 
105  bo 

106  61 

106  06 

102  74 

102  50 

101  55 

101  40 

101  35 

101  70 

dAI 

101  il 

101  65 

101  90 

101  55 

101  57 

101  77 

0CK71 

3692 

3567 

4-070 

4067 

3760 

3705 

3620 

3715 

3700 

3730 

3750 

3696 

3740 

3725 

660 

679 

680 

728 

6S4 

670 

667 

645 

641 

627 

651 

631 

670 

660 

666 

TTÏ 

776 

847 

945 

1086 

102; 

1023 

1003 

1011 

1004 

1019 

1018 

1032 

1030 

1034 

813 

851 

935 

1.053 

llll 

1095 

1094 

1084 

1085 

1025 

1035 

1035 

1052 

1042 

1049 

1805 

1945 

2119 

2.135 

2317 

21  iO 

2098 

2090 

2092 

2039 

2050 

2070 

2167 

2115 

2120 

1565 

1757 

1915 

1.890 

1836 

1605 

159  i 

1595 

1599 

1595 

1605 

1623 

1675 

1657 

1665 

3347 

3234 

3583 

3.621 

3508 

3747 

3750 

3730 

3745 

3617 

3630 

3650 

3705 

3718 

2507 

Million 

Al  i 1 1  i  o  n 

\f  i  1 1  î  r\r\ 
lu]  1 1 1UI1 

Mi  1  Iiod 

.... 

Million 

Mil  1  ion 

1  1 1 J  (Jll 

Mi  1 1  i  on 

l\rTi  1 1  i  r\  n 
ni  1 1 1 1 1  >  1  i 

Million 

Million 

\A\  1  1  î  ATI 

\ïi  1 1  i  fin 

\f  i  1 1  î  n  n 
i**  1 1 1 1 1  >  1 1 

1V1 1 1 1 1 U  II 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

3.607 

3.687 

3.094 

3.820 

4.034 

3.986 

3.967 

3.936 

4.056 

4.028 

4.025 

3.967 

4.050 

3.964 

3.938 

1.978 

1.963 

1.875 

1.866 

2.103 

2.466 

2.466 

2.464 

2.455 

2.446 

2.4U 

2.457 

2.452 

2.452 

2.453 

1.244 

1.222 

1.225 

1.196 

1.134 

1.118 

1.122 

1.120 

1.119 

1.115 

1.116 

1.118 

1.119 

1.1-20 

1.119 

693 

730 

798 

828 

875 

496 

451 

561 

498 

481 

516 

475 

599 

460 

425 

364 

358 

391 

444 

492 

480 

481 

480 

499 

489 

477 

475 

476 

48) 

476 

566 

492 

491 

477 

482 

681 

569 

613 

511 

457 

5u2 

516 

553 

558 

539 

237 

221 

252 

207 

256 

154 

180 

220 

169 

196 

174 

183 

169 

161 

180 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

2  » 

.  2  » 

2.20 

3.06 

3.23 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

?,  " 

3  » 

3  » 

3  » 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

3.98 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3.65 

3- 84 

4.28 

4-98 

5.33 

4  » 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

4-09 

4  » 

4.16 

504 

4.57 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

2.85 

3  » 

3.04 

3  91 

4.08 

3  50 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  >» 

3  » 

3  » 

3  <■ 

3.02 

3.14 

2.78 

3.83 

3.60 

3  50 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

5  » 

5  n 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  >» 

6.05 

5.87 

5.27 

5.59 

6.07 
4.88 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  >. 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

3.94 

3.83 

4.34 

4.95 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

14.585 

15.254 

14.975 

14.992 

15  906 

14.560 

14.528 

14.524 

15.090 

15.144 

15.160 

15.022 

15.053 

15.036 

14.9i9 

7.95o 

8.746 

8.160 

7.850 

8.211 

8.700 

8  719 

8.781 

8.679 

8.693 

8.663 

8.712 

8.727 

8.731 

8.741 

2.578 

2.546 

2.636 

2.585 

2.607 

2.830 

2.843 

2  853 

2.803 

2.799 

2.799 

2.815 

2.833 

2.S09 

2.8U0 

54.5 

57.3 

54,4 

52.3 

51.6 

59.7 

60.0 

60.4 

57.5 

57,4 

57.1 

57.9 

57,9 

58,0 

58.4  l 

BOURSE  DE  PARIS 
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CLOTURE 

g 
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K  3 

SEMESTRIELLE 

os 

O  g 

"~30^" 

°  1 

juin 

déc. 

1900 

1900 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750 
3.375 
8.750 
18.750 
8.250 
14.000 
5.000, 
25.000, 
6.250, 
300. 
18.750 
12.500 
275. 
7.500, 
400. 
68.750 
27.500 
125.000 
3.125 
400 
2.000 
4.000 
10.625 
I  100 


Buffelsdoorn  Estate  lew, 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Beep 
The  East  Rand  proprietarj  Mines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate. 

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New). 

Lancaster  

Langlaagte  Deep. . . 
Langlaagte  Estâtes 
May  Consolitated  . . 
Primrose  (New)  .... 

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (ad.  nour.) 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22 

50 

16 

18 

50 

16 

50 

— 

39 

31.50 

30 

» 

27 

50 

1000 

101 

86 

93 

« 

93 

237.5 

189 

50 

172 

186 

50 

186 

50 

330 

540 

482 

506 

503 

47 

50 

50 

44 

46 

25 

45 

75 

145 

167 

50 

140 

151 

50 

155 

68.50 

66 

75 

54.50 

60 

50 

60 

23 

170 

64 

51 

44 

43 

69 

71 

62 

61 

60 

50 

80 

50 

59 

62 

62 

120 

80 

83 

80 

80 

50 

93 

113 

50 

95.25 

107 

105 

175 

102 

95 

105 

105 

865 

1018 

948 

1036 

1037 

125 

217 

205.50 

230 

50 

229 

50 

53.75 

25 

23 

24 

23 

50 

(ine)340 

158 

145 

156 

50 

156 

48 

50 

33.50 

33 

36 

196 

213 

184 

203 

20  i 

262 

295 

272 

292 

300 

75 

23 

17 

18 

18 

85 

25 

19 

17 

17 

77.50 

55 

40 

34 

34 

17  50 

30 

90 
193.50 
520 

47.50 
16i.50 

63.75 

44.75 

64.25 

62 

82 
110 
105 
1067 
239 

24 

159  50 

35 
212 
300 

18 

17 

34 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

75 

65 

54 

50 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

670 

716.50 

856.50 

855 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent) . . . 

133 

159 

92  » 

87.50 

20.000.000dr 

100  dr 

Laurium  grec  (plomb etarg.) 

103 

86.50 

55.25 

52.50 

50 
846.50 
87.50 
52.25 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 
11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
37.500.000 
13.750.0PO 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


25 


Beohuanaland  Eiploration. 
Brit.Sth.  Afric.  (Cbartered) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Consolilad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  EsSale 

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes.  .  . 
Transvaal  Consolidated 


2.50 
125 

91 .25 
112.50 
125 
107.50 

25 

16.25 


34 
83.25 
34 
16 
193.50 

50 
22.75 
60 

79.25 
81 


24.50 
80 
31 
15 
176 

46 
16 

46.75 
70 

65.25 


27 
77  25 
22.50 
14.25 
192 
30 
49 
16.50 
38 
77.50 
83.50 


27.50 
77 

23 

14.50 
191.50 
30 

47.50 
16.25 
33.50 
77.25 
82.75 


28 
79.75 
21.50 
15.75 
200 
30 
53 
16.25 
33.25 
81 
87.75 


BOURSE   DE  LONDRES 


H  2 

< 


-  s 
<  s 


a.- 

<  3 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 

.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300.000 
200.000 

I  300.000 
150.000 
160.000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 

'231.2Ï0 
325  000 
351.269 
470.000 
550.000 

,  400.000 
,711.500 
"250.005 
288.750 
949.620 

'325.000 
100.000 

•200.000 

,  450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.989 
,  500.000 
270.000 
I  750.000 
J00.0O0 
125.000 

1,100.000 
I  WO.OCG 
540.000 

\'"Ji  000 

|'  iOO  000 
iOO.000 
80.000 
, i96.775 

■  152.083 

\j60.000 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersrand) 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crcesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  ÎJpurse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id-  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Tieasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef. . . . 

Wemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 
Wolhuter  


60 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/4 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/4 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1 1l 

6  7/16 

5  1/16 
S  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/ 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/i 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  i'/i 
2  3/4 

7  1/2 
11 

3/4 
2  1/8 
4 


6  1/2 
2  9/16 
1  9/16 

4  7/16 
5/8 

1  1/8 
5/8 

5  5/8 

2  9/16 
11/16 

11  1/4 
14  1/2 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 
7  7/16 
20  1/2 

6  1/8 

1  7/8 

2  5/16 
6 

10 

1/2 
2  3/4 

1  7/8 
3  15/ 16 

8 

6  1/8 

5  7/8 

4  3/8 
1  11/16 

5  7/8 

2  3/8 

3  1/4 
3/4 

1  5/16 

1  15/16 
3/8 

4  3/16 
11  1/8 

3  1/16 

5  1/8 

2  15/16 
1  3/8 

5  3'8 
4 

1  1/4 
41 
3  1/16 

1  3/8 
9  1/8 
5 

8  7/8 

2  i;;,  6 

6  3/16 
5 

3  1/8 

2  3/i 
8 

11  1/2 
5/8 
2  1/4 
1/16 


6  7/16 
2  1/2 

1  5/8 

4  3/8 

5/8 

1 

5/8 

5  5/8 

2  5/8 
11/16 

11  1/4 
14  1/2 

4  1/4 

5  1/8 

3  3/8 

7  3/8 
20  1/4 

6  . 

1  7/8 

2  5/1C 
6  1/16 

10 

1/2 
2  3/4 

1  13/16 

3  15/16 
8 

6  1/8 

5  5/8 
5 

4  3/S 

1  3/i 

5  7/8 

2  7/1C. 

3  3/ld 
3/4 

1  5/16 
2 

"3/8 

4  3/16 
11  3/16 

3 

5  1/8 

2  7/8 
1  3/8 

5  1/4 
4 

1  1/4 
41 

3  1/16 
1  3/8 

9 

4  15/16 

8  7/8 

2  13/16 

6  1/4 

H 

3  1/8 
2  H/ld 


1  1/2 
5/8 

2  1/4 
4  1/16 


7 

2  3/i 
1  5'/8 
4  5/8 
5/8 

1  1/8 
5/8 

6 

2  13/16 
11/16 

11 
15 

4  3/4 

5  1/4 

3  11/16 
7  11/16 
21 

6  5/16. 
1  15/16 

2  7/16 
6  1/2 

10  1/4 
1/2 
2  3/4 
'l  7/8 

4  1/16 

8  3/8 
6  3/8 
6 

5  !/8 
4  5/8 

1  13/16 

6  3/8 

2  1/2 

3  3/8 
13/16 
1  5/16 

2 1/16: 

3/8 

4  5/16 
12  3/16 

3  1/4 

5  7/16 

3  3/16 
1  1/2 
5  7/16 

4  1/8 
1  1/4 

42 
3  3/16 

1  5/16 

9  1/2 

5  1/4 
9  î/8 
3 

6  5/16 
5  5/8 

3  1/4 

2  7/8 
8  3/8 

12 

5/8  I 
2  5/16 

4  9/16 


£ 

350.300 

1 

1.102.500 

1 

400.000 

1 

4.375.000 

1 

325.000 

1 

2.000.000 

1 

1.250.000 

1 

575.000 

100 

200.000 

1 

400.000 

1 

375.058 

1 

670.000 

1 

1.267.507 

1 

100.000 

1 

225.000 

1 

751.077 

1 

300.000 

1 

604.225 

1 

930.000 

1 

197.436 

1 

< 

EH 
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NOMS 
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COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


Anglo-French  Expl... 
Barnato  Consolidated. 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  G» 
Charterland  Goldfields. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def 

Id.   6%  Préférence. 

Id.  5  %%Debentures 
Johannesburg  Estâtes. 
Mashonaland  Agency. . 
Matabele  Gold  Reefs  &c 

Mozambique  C°  

Oceana  Consolidated... 
Rhodesia  Exploration  . 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt... 
Id.        Gold  Fields. 

Id.     Gold  MiningEstat 
Willoughby's  Consol 
Zambesia  Exploring 


3  5/8 

3  1/8 

3  9/16 

3  7/16 

2  3/16 

2 

2  1/8 

2  1/8 

1  3/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

3  3/8 

3  5/16 

3  1/8 
1/2 

3  1/16 

11/16 

5/8 
7  1/4 

1/2 

7  13/16 

1  5/8 

7  9/16 

24/0 

24/6 

23/6 

23/6 

107 

109 

10) 

100 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/ld 

1  1/16 

2  5/16 

2  5/16 

1  15/16 

2 

6  3/4 

4  3/4 

3  3/8 

3  5/16 

2  7/16 

1  7/8 

1  1/2 

1  5/16 

2  1/16 

1  15/16 

1  15/16 

1  15/10 

5  1/2 

5  5/8 
1  3/4 

5 

4  7/8 

2  5/8 

1  7/16 

1  3/8 

3  3/16 

2  11/16 

3  3/8 

3  5/16 
1  3/8 

1  7/8 

1  3/8 

1  3/8 

2  3/16 

1  15/16 

1  15/16 

1  15/16 

1  1/2 

1  5/8 

1  3/16 

1  3/16 

1  5/8 

1  1/4 

1  1/16 

1  1/16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250.000 

1 

500.000 

1 

450  000 

1 

Exploration  C°  (New)>. 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.       Waterwks . 

Id.  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
NewAfrican  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 
1 

1  13/16 


13/16 
2  1/16 
1 
1 

11  1/4 

2  7/16 

3  1/4 
6  15/16 

7/8 
2  3/8 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
1.000.000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


721.500 
3.948.955 
3.283.020 

105.25U 


Great  Boulder  Prop. . 
Hannan's  Brownhill . 
Lake  View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet. . . 

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
4  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


18/0 

3  7/16 
7  11/16 

1 

4  1/8 
1  1/2 

8/0 

1  5/S 

2  1/8 

5  9/16 


13/16 
2  1/16 
1 

7/8 
11  1/4 

2  7/16 

3  1/4 
6  7/8 

7/8 
2  7/16 


18/0 

3  5/8 
7  5/8 
1 

4  i/ie 

1  7/16 
8/0 

1  3/4 

2  1/8 

5  1/2 


MINES  DE  DIAMANT 


Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 

Id.  5  %  Debenture . . . 
urriqualand  West  


30/0 
26  3/4 

30/0 

31/6 

31/9  1 

28  15/16 

34 

33  15/161 

107 

107 

105 

(05  1 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/8 

8  1/8  j 

3  11/16 

2  5/16 
1  1/8 

3  1/8 
1/2 

7  15/16 
24/9 
106  1/2 

1  1/16 

2  1/4 
3  11/16 
1  7/16 

■2 

5  9/16 
1  7/16 

3  7/16 

1  1/2 

2  1/8 
1  1/10 
1  7/16 


13/16 
■2  3/16 

1  1/16 
7/8 

11  1/4 

2  9/16 

3  3/8 
7  3/8 
1 

2  3/4 


19/0 

3  1/2 
8  3/16 

7/8 

4  1/8 

1  7/16 
8/0 

3  i/0 

2  1/16 

5  i  /5 


31/9 
34  1/2 
|105 
8  1/4 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHE    OFFICIEL    IDE  PARIS 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


C1F1T1L 

Dominai 

■UIIVB* 

■Al. 

14651 

440 

3812 

114 

6790 

238 

25253 

792 

looitre 

Til. 

U  Titres 

nom. 

389. 4 io 

~5ÔÔ 

884.200 

500 

58.416 

500 

109530 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES 


FRANÇAISES 

Terme. 


443.011 

248  liKô 
1076960 
» 

451.775 
233.951 
581.451 

443.12> 

» 

651.290 
280. 289 
1 42.200 


821.920 
1489533 
827.: 
1777290 
983.301 
965.336 
488  73( 
494.391 
499. 6 J2 
159.270 
224.060 
148.207 
1171534 
181.574 
11". 026 
50.121 


182.500 
125.000 
40.000 
30.000 
300.000 
60.000 
400.000 
160.000 
60.000 
500.000 
30.000 
100.000 
320.000 
500.000 
80.000 
40.000 
63.333 
30.00U 
40.000 


58.427 

600 

380.898 

500 

60.00!. 

500 

54-13C 

500 

82.022 

500 

168.13b 

500 

49.700 

500 

U9.UK 

500 

512.05b 

500 

71.9-14 

» 

321.21-. 

500 

1939170 

500 

1F75396 

500 

70.760 

500 

389  631 

500 

151 . 508 

500 

500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
501 
500 
200 
200 
1000 
500 
400 


1000 

500 
500 
500 
500 
r.oo 
500 
500 
500 

r.oo 

50 

500 

500 

100 

500 

500 

500 

500 

500 


3  %  

3  %  Amortissable 

3%  %  1894(anc.  4  X) 


Compt. 
Terme. 
Compt 
Terme 
Compt 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annani  et  Tonkin  2  J-,  9f 

(gar.  France)   Terme 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 


1865 
1869 
1871 


3  %  

3  %  

—  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %  

1892  2  y,  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  :.. 

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %..- 

Foncières  1883  3  %  

188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %... 

1892  3  %  lib 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %.., 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
—  —  1881 

Immeubles  de  France  — 


1SI8RÉTS 

m  1900 


3  .. 
3  . 
3  50 


2  50 
9  50 
17  5» 


20  .. 
12  . 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
lo  . 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  . 

2  50 
10 

ï  50 
12 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  tehme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  ... 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bôna-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.      —       3  %  titres  bleus 

—  —       3  %  titr.  rouge 

—  Économiques  3  %  

Act.  Est-Algérien — !  

Obi.  —  3  %  

Act.  Est  

—  —   de  jouiss  

Obi.  —    52-54-56  D  %  

—  -   3  %  

—  —   3  %  nouv  

*■   /I  7o  

—  —   Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


151  04 

1000 

55  . . 

1122 

12  50 

434 

36  .  . 

760 

27  50 

605 

15  .. 

539 

25  .  . 

680 

12  50 

610 

26  04 

50  .. 

1050 

15 
13  54 
4  . 
35  . 
17  50 
16  50 


19  10 


30  . 
15  . 
20  •• 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  .. 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 
12  50 
15 
15 


Cours  coup,  juillet 
1900  liOl 


100  10    100  25 


99  60 
102  30 


480  . . 

80  50 
80  .. 
463  . . 


539 
538 
353 


354 
406 
377 
411 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 


99  25 
101  45 


492  .. 

81  40 

81  50 
492  .. 


Cours  de  clôture 
1*'  août  8  août  16  août 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 
419 
420 


165 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
10C0 
475 


448 
410 


101  27 
101  3: 
99  85 
99  96 
101  55 
101  60 


494 

82  75 
82 
'.95 


564 
435 
407 
105  50 
502  . 
564  . 
365  . 

96  . 
361  . 

92  5 
-.19  . 
104  7 
419  . 
103  . 
407  . 


478 

503  50 

502 

442 

465 

398 

4  4  h 

459 

460  50 

503  ■ 
43  2 
43  50 

540 

443 

120  50 

142 


3696 
1052 
417 
b60 
593 

670 
603 

1C32 
70 
317 
615 

72 
341 
532 
269 

50 
825 


725  . 
449  . 
676  50 
435  . 
433  . 
433  . 
710  . 
4  43  .. 
1045  . 
489  . 
660  . 
453  . 
455  50 
411  75 
451 
454 


101  27 
101  20 

100  .  . 

101  57 
101  50 


490  » 
81  50 
495  50 


553  .. 

430  .. 
107  50 
104  50 
56  i 
566 
36*  50 
90  .. 
363  75 

420  .. 
100  . . 
387  51 
96  .. 
403  . . 


478  .. 

502  .. 

503  .. 
438  5C 
463  .. 
399  .. 
45»  .. 
4-9  .. 
461  .. 
506  .. 

44  2f 
46  5( 

542  .. 

436  51 

120  î{ 

1 41 


3740 
1042 

iil 

660 

5X5 

49  J 

660 

604 

775 
I03O 
71  50 

312 

616  .. 
71 


534 

245 

50  50 
825 


725 
446 
667 
44" 
412 
435 
724 
440 
1025 
182 
666 
452 
456 
410 
453 
454 


101  571 
101  50 

99  92 
101  7  7 
101  75 


490  50 
81  50 
497 


553 
432 
4u8 
105  75 
564  . 
:64  . 
361  . 

95  5o 
365 

93 
419  5tl 
105  25 
3t>5  .  | 

96  25' 
4i3 


50 


ti'J  /a 
505 
502 
4  lU 
46 
390 
450 
46  i 
463 
507 

44 

44 
543 
440 
121 
I4i 


3725 
1049 

660 
586 
491 
666 
603 


1031 
73 
315 
617 
71 


534 


50 

S3o 


726 
440 
681 

446 
436 
721 
440 
1020 
47  7 
666 
453 
456 
410 
454 


50 


50 


Nombre 
de  Titres 


800.000 
16.574 
209.114 
284.635 
149.121 
45.761 
223.259 
4601034 
4*2576 1 
208  481 
84.005 
236.660 
2548306 
580  847 
506-492 
29*662 1 
197.521 
118.199 
1 .2.1 17 
196.032 
103.968 
3362839 
I 102600 
i  0.663 
;58. 19* 
261 .198 
529M  14 
1210069 
.'83.114 
33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.484 
100.000 


75.122 
60.000 
73.420 
10.000 
89.837 
210  163 
80.000 
120  000 
13.550 
20.450 

% oo. ooo 

100.000 
62.060 
64.000 

111.948 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70  121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

:;oo 

600 
500 
500 

500 
500 
250 


500 
5011 

500 
500 
250 
» 

500 
500 
501 

100 

250 
500 
500 
250 
500 
100 
100 
250 
500 
250 

100 

500 

500 

500 
400 
500 

» 
500 
100 
501 
500 
500 
300 


Capital  ou 
\ombre  de  Titre 


520154.149  i 
190767. 0001' 
524306.20011. 
5. -.'98. 600  t 
18.389.000  £ 
58.790  oti 
372079. 500f 
700.000o 
105000.0001' 
154070. POOf 
13992990001' 
734839. 500 f 
671830.4001' 
1.171  .500  01 
1.080.600  ob 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


IfiTKRÊTS 
eu  1900 


Act. 
Obi 


Lyon. 


Act 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act, 
Obi 


Act 
Obi 
Act 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  . 
Dauphiné  3  %  .... 
Genève  57  3  %..  . 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv. 

2  M  %  

Vict.-Kmm.  62  3  % 


3  %  

—  3  %  nouv  

Nord  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

—  jouiss  

-  3  %  

—  3  %  1884  

-  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %  

Ouest- Algérien  

3  %..- 
Réunion  (Cit.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France , . 

—  3 
Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp^  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 

  —  jouiss 

C"  G'0  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Omnium  Lyonnais  

s»oc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris.'  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ainé  . . . 
Aguilas  (Corrigagni8  d')...  . 

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  de;  

  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.  (C'"  f»«; 
Métaux  (C1»  française  des). 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C'«  du)  en  liq. 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.Indust.de; 

FONDS  D'ÉTATS 
ETRANGERS 

Angleterre2%  %(ch.  tixeiôiiuj 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4%  or  (ch.  rixe 2 1. 50; 
Brésil  4  '/»  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895   

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  18ui  

Egypte  (Daira-Sanieli  4  %) .  - 

—  Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  ^  %). . 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  , 


58 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
74 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


15  . 
12  . 
15  . 


20 
28  50 
74 
32  50 
59 
16  50 
16 
22  50 
65 
40  .. 


30 
10 
5 
15 

5 
18 
40 
50 

37  50 
5  50 
<2l  5( 

25 


116  48 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


2  75 

5  75 
4  .. 
4  50 
4 

5 
4 

3 
4 
4 

3  50 

4  . 

6  . 

5  . 


Cours  tomp.  juillet 

î^oTr^îyoT 


1815 


455 
446 
402 


1325 
449 
446 

2100 
464 
450 
400 


1740 
12*2 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1 140 

805 
330 
540 
2000 
1350 


425 
235 
97 


1170 
870 
95 
480 

780 

86 
3542 
1375 
430 


315 


101  50 

97  «5 

68 

67 
399 
ioo 

78 

Ni 

102 
104 
100  30 
72  30 
336 
282 


oo 


1593 


453 
449 
409 


1300 
454 
452 

2090 
462 
454 
414 


1590 
1120 

454 
451 
406 


1020 
454 
450 
406 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
600 
7x5 
500 
290 
505 
925 
445 

62 
248 
260 
60  i 
313 
160 

50 

50 
312 
•400 
512 
280 

98 
435 

712 


3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


95 

100  75 
73  25 
69  70 

37* 

101  70 
80  - 
84  4 

103  10 
107 
101 
71 
3"5 
254 


Cours  de  clôture 
le' août  8  août  16 aoùl 


1675  .. 

1279  50 
452  .. 
418  75 
418  .. 


449 
450 
451 
406 


132.) 
449 
452 

2167 
455 
45  4 
412 
i  4 

1675 

1168 
452 


408 
44* 
1040 
451 

452 
400 
620 
44;-. 


50 


75 


25 


25 


50 


434  . 
235  . 
420  . 


1657 
1275 
452 
449 
451 
448 
449 
450 
453 
412 
453 
1300 
418 
455 
2115 
459 
454 
413 
451 
1660 
1162 
452 
455 
410 
450 
1060 
452 
4*4 
409 
620 
450 


435  25 


375 
610 
1970 

580 
824 
526 
255 
5o5 
905 
460 

67 
278 
273 
565 
298 
165 

46 

41 
307 
3i< 
435 

210  50 
100 
425 

670 
10  25 
86 
3705 
146b 

525 

160 

587  50 

951 
1095 

349 


94  70 

18* 

102  25 
70  90 
67  20 

365 

mil 

80 

91 
105 
108 
102  20' 

70  70 
307 
255 


00 


50 


25 


50 


426 
579 


50 


375 
610 
2000 
585 
820 
524 
238 
510 
890 
400 

66 
275 
273 
552 
294 
162 

42 

47 
294 
3i0 
438 
217 

94 
420. 


10  50 
86  . 

3718  . 

1475  . 
524  . 

583  '. 
935  . 
1120  . 


94 
488 
102  50 

71  50 

66  50 
369 
loi 

79  50 

105  70 
108  60 
102  . 
7o  37 
305  .. 
254  .. 


1665 
1280 

454  5C 

450  5( 
«51 

450 

449  71 

450 
454 
409 
453 
1305  . 

451  . 
454 

2120 

456  5( 

456  7! 

413  : 

456 
1665 
1155 

451  ! 

455 

409  ! 

450 
1050 

451 

45i 

40S 

618 

448 

435 
245 
423 
572 


3  [S 
603 
1975 

832 
525 

225 
505 
805 
365 
65 
270 
255 
550 
285 
160 
31 
47 
288 
349 
420 
210 
100 


66Z 
10 
85 
3732 
1470 
525 
153 
590 
855 
1114 
353 


96 
493 
102 

71 

07 
377 
101 

79 

v<o 

106 
109 
102 
70 
505 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


7 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


irriaiTS 

Coure  coup,  juillet 

Cours  de  clôture 

Nombre 

Tal. 

en  1900 

1899 

1900 

1  '"  ;i  u'i  l 

.s  août 

16  aoi'it 

de  Titres 

nom. 

3  50 

576 

280 

•7.44.000 
120.000 

100 

15  .. 

220  .. 

227  .. 

25b  .. 

260 

500 

255  .. 

289  .. 

220 

221 

160.000 

50u 

2  50 

98  75 

92 

100.000 

500 

4  .. 

100  .. 

98  ZO 

îôi  .'. 

101 

50 

101 

50 

95.000 

» 

4  .. 

93  10 

94  70 

96  65 

9b 

90 

97 

35 

60.000 

500 

25  .. 

384  .. 

377  .. 

38"  .. 

383 

384 

275.385 

500 

3  . 

91  25 

90 

99.337 

500 

3  50 

100  .- 

99  90 

99 

60 

99 

50 

523.615 
654.578 

500 

1  .. 

24  90 

21  .. 

25  60 

25 

75 

25 

80 

500 

22  50 

495  .. 

497  .. 

514  .  . 

517 

S  0 

517 

147.403 

500 

88  50 

88 

188.452 

500 

'  4  .. 

92  .. 

80  50 

79  75 

79 

25 

80 

5o 

391.556 

500 

4  .. 

92  40 

80  50 

79  . 

78 

10 

79 

iO 

117.927 

500 

4  .. 

92  75 

78  10 

78  45 

79 

50 

79 

60 

732.118 

500 

4  .. 

101  40 

100  .. 

101  80 

10! 

90 

101 

9  J 

3185158 

500 

4  .. 

101  35 

99  7' 

101  20 

101 

50 

101 

90 

690.000 

500 

4  .. 

100  75 

99  .. 

101  KO 

101 

11) 

101 

y. 

409.610 

500 

4  . . 

100  80 

99  40 

101  6u 

101 

90 

102 

151 

94.319 

10Ï 

4  .. 

100  65 

99  50 

103  50 

101 

60 

101 

■.'o; 

190.000 

500 

4  .. 

103  .. 

100  .. 

101  75 

101 

95 

101 

so 

602007 

500 

4  .. 

U)4  .. 

102  .. 

101  iO 

101 

75 

loi 

95I 

226935 

500 

4  .. 

101  40 

99  85 

101  75 

101 

80 

101 

95 

46.181 

500 

3  .. 

90  .. 

86  .. 

85  60 

£5 

50 

83 

6  ' 

45.535 

500 

3  50 

97  .. 

93  35 

91  .  . 

96 

Î5 

96 

25 

94.254 

500 

4  .. 

63  .. 

63  75 

68  10 

67 

95 

68 

or, 

195.992 

500 

3  .. 

92 

25 

210.250 

500 

3  50 

101  30 

100  95 

101 

25 

loi 

85 

232.066 

500 

3  .. 

98  .. 

92 

100  75 

101 

40 

102 

25 

93.649 

500 

1  .. 

47  .. 

46  60 

50  70 

50 

45 

■',  -J 

56.472 

500 

1  .. 

26  50 

25  55 

27  35 

27 

1  " 

27 

100.000 

500 

1  .. 

22  95 

22  80 

25  20 

25 

25 

20 

70.000 

500 

20  .. 

419  .. 

420  .. 

475  .. 

472 

472 

318.750 

500 

20  .. 

494  .. 

468  . . 

502  50 

502 

506 

355.932 

500 

25  .. 

510  .. 

510  .. 

516  . . 

515 

509 

50 

1124448 

500 

4  .. 

104  .. 

101  .. 

101 

60 

139.239 

500 

20  .. 

415  .. 

400  . 

472  50 

465 

465 

67.723 

500 

20  .. 

456  .. 

460  .. 

477  .. 

480 

480 

112.716 

500 

3  50 

100  .. 

98  .. 

100  .  . 

«8 

75 

98 

90 

139.845 

500 

3  50 

48  75 

49  .. 

53 

50 

70 

95.816 
100.000 

40.026 
325  000 

52.000 
120. OUO 

500 
500 
500 
101 
500 
51 

24  c. 

515  .. 

460  . 

437 

110.000 

51 

15  p. 

518  .. 

550  .. 

56.2  50 

560 

200.000 

200 

29  r. 

670  .. 

725  .. 

615  . . 

640 

643 

40.000 

500 

11  50 

570  .. 

550  .. 

531%. 

527 

5-r, 

100.000 

500 

Capital  •■ 
hbre  le  litres 


8.331. 145f 
f    58.174  »b 
266.090 «b 
S4500.000f 
82000.1"  Mil 
013091942  li 
i    90.300  tb 
6.657. 500f 

i.ooo.ooof 

1.727.171  £ 
!f  438.650 ib 
1.632. OOOf 
K396.500f. 
44423. 500 f 
jSB55.500f 
î. 045. 464 ob 
«090.500f. 
89137.5001" 
p762.500f 
&950.000f. 
(BS12.500f. 
48737. 500C. 
402242000f. 
W087.500f. 
J5687.r00f 
214.000  ob 
I5.000.000f. 
16987. 200f. 
>.333.000f. 

371.9151T 
1346.282  £T 
S813.296£T 
X)675.000f. 
(4756  0001 . 

'.'586.5001 . 

.060.120  1 
'1.915.  OOOf. 

i.061.500f. 

(.996.900  € 

L 763. 350  £ 


■ 

bre 

M. 

1  titres 

non). 

0 

.000 

500 

0 

000 

500 

0.000 

500 

0.000 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  %  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (sut  de)  50,  8 1897 
Norvège  3  %  1888  

—       3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2' et  3' émis.) 

—  —  1890  (4e  émis.).... 

—  —  1893  (5e  émis.)  

—  —  1894  (6«  émis.).... 

—  Consolidé4  %(l"et2csér.) 

—  3%or  1891  l<et2'ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  C   

—  série  D   

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894    

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  'A  %  1894  


VALEURS  ETRANGERES 


B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

[Suite  1 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2e  série.. 
Act.  Ch.  Autrich  -Hongr. . . 
Obi.  an  c.   —   3  %  1"  à  8«  émis. 

—  —     —  9e"  émis  

—  —     —  10e  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         -       3  %  

—  —  —  série  X . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  cj  u 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —         —  2e  série. 

—  —         —  3e  série. 

—  —         —   4e  série. 

—  —         —  5e  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hvp. 

—  —        —     2»  hyp. 

—  -         -      3»  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 

3  %  l"  hyp. 

-  —    2«  hyp. 

—  —     3'  hyp. 
Smyrne-Cassaba  4%  94 

-  4%  95 

Suddel'Esp.3%  i"nyp 

Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  iTsur  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


Obi. 


Act. 


Cours  eomp.  jaillet 


Cours  de  clôture 


en  r.iuu 

1 899 

1900 

1"  août 

8  îioù  t 

ti°i    i f 
•  U  .111 

5  .. 

99 .. 

93 .. 

81  .. 

40 

1260  .. 

1260  .. 

1200  .. 

1214 

.  8  .. 

534 

525  .. 

541 

50 

538  .. 

540  50 

25  .. 

520  . 

475  .. 

476 

98  .. 

108  .. 

82 

82  .. 

81  .. 

242 

29  2  .. 

227  .. 

220  .. 

15  .. 

232 

304  .. 

^78 

279  .. 

219  50 

15  .. 

226  .. 

305  .. 

280 

275  .. 

271  .. 

28  50 

750  .. 

719  .. 

682 

687  .. 

15  .. 

450  .. 

431  .. 

460 

461  .. 

460  '.  . 

15  .. 

44 1 

441  .. 

442  75 

15  .. 

436 

439  .. 

437  25 

15  .. 

448 

25 

450  .. 

449  25 

15  .. 

223  Y. 

142  .'. 

170 

170  .. 

170  .. 

2  .. 

170  .. 

135  .. 

114 

112  . 

15  .. 

348  .. 

339  .. 

361 

306  50 

366  y. 

15  .. 

352  .. 

335  .. 

368 

25 

370  50 

371  .. 

33  1. 

680  .. 

692  .. 

68 1 

50 

671  .. 

684  .. 

11  70 

193  .. 

1 45 

132 

125  . 

125  .. 

190  .. 

201  .. 

181 

179  .. 

181  .. 

15  .. 

254  .. 

307  .. 

28 1 

293  .. 

292  .. 

15  .. 

240  .. 

299  . 

->73 

272  .. 

278  . 

15  .. 

235  .. 

305  .. 

267 

270  .. 

271  .. 

15  .. 

233  .. 

307  .. 

270  .. 

273  . 

15  .. 

232  .. 

304  .. 

269 

50 

272  .. 

276  .. 

15  .. 

232  .. 

299  .. 

262 

266  .. 

269  .. 

15  .  . 

241  .. 

303  .. 

^68 

273  .. 

271  50 

15  .. 

250  .. 

298  .. 

073 

278  .. 

280  .. 

15  .. 

240  .. 

293  .. 

^65 

270  .. 

271  .. 

15  . 

243  .. 

294  .. 

268  .. 

273  50 

16  .. 

455  . . 

425  .. 

75  .. 

70  .. 

60 

50 

62  J 

15  .. 

284  .. 

269  .. 

27  i 

75 

269 

273  50 

9  .. 

242  .. 

290  .. 

251 

247  .. 

219  . 

15.. 

310  .. 

350  .. 

350 

352  .. 

351  . 

15  .  . 

302  .. 

345  .. 

341 

50 

313  .. 

345  .. 

15  .. 

303  . . 

313  .. 

340 

310  . . 

344  . . 

20  .. 

425  .. 

110 

425 

50 

416  .. 

416  .. 

20  .. 

370  .. 

350  .. 

371 

362  .. 

363  .. 

15  .. 

136  .. 

220  .. 

195  .. 

37  50 

750  .. 

595  .. 

310 

336  .. 

336  .  . 

144  .. 

135  .. 

95 

95  .. 

94  . 

100  51 

1130  .. 

1315  .. 

1325 

1384  .. 

1301  .. 

65  .. 

2260  .. 

2350  .. 

2192 

2195  .. 

2195  .. 

29  .. 

36  .. 

53 

4  97 

105  .. 

100  .  . 

16  .. 

309  .. 

310  .. 

316 

314  .. 

318  .. 

37  p50 

650  .. 

670  .. 

668 

670  .. 

26  75 

626  .. 

765  .. 

780 

765 

770  .. 

VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


felGNATION  des  VALEURS 


i  VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 

lidi  jouissance  

'•[ord  —   

luest  —   

•anque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

.  —  de  la  Martinique... 
,  —      de  la  Réunion  

—  de  l'indo-Chine  

anque  spéc.  de  Valeurs  ind. 

banque  Suisse  et  Française 

rédit  Algérien  

ous-Comptoir  des  Entrepr. 

'  az  et  Eaux  

az  de  Bordeaux  

—         —  jouissance... 

az  (Compagnie  Centrale)  

az  de  Marseille  jouissance, 
ombrowa  (Houillères  de)... 

^îrmaux  (Mines  de)  

un  n un  (Mines  de)  

î  Nickel  

ciéries  de  France  

'  ciéries  de  Longwy  

teliers  et  Chant,  de  la  Loire 
jmpagnie  G''  de  Construct 
tel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

fie  et  Bacalan  

il.::  -      Lazare  Weiller  . 

ives-Lille  

orges  et  Aciér .  de  la  Marine 
org.etAc.du  Nord  et  d.  l'Est 

Ueaux  Parisiens  

largeurs  Réunis  

Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap. 

inédictine  de  Fécamp  

■ablissements  Duval  

-ande  Distil.  CusenieretO* 
•ands  Moulins  de  Corbeil. 

■'ts  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 
l«r  août   8  août     10 août 


670  . 

1650  . 

544  . 

1000  . 

320  . 


51 

577  50 

932 

230 

525 
1472 

945 
1284 

632 

930 
1390 

375 

534 

801 

900 

93u 

145 

5ï0 

270 

101 

400 
1468 
1538 

345 
1126 

745 
6450 
2290 

733 

265 
1460 


670 
1670 

554  50 
1000 

320 

885 
58  50 

558  50 

932  .. 

235  .. 

530  .. 
1472  .. 

945  . . 
1284  .. 

632  .. 

833  .. 
1390  .. 

330  .. 

525  .. 

820  .. 

930  .. 

922  .. 

145  .. 

590  .. 

255  .. 

101  .. 

420  . . 
1479  .. 
1549  .. 

340  .. 
1137  50 

715  .. 
6100  ., 
2350  .. 

733  .. 

26</  . . 
1460  .. 


662 
16*0 

551 
1000 

320 

885 
51 
555 
932 
233 
499 

1472 
945 

1275 
632 
833 

1385 
315 
535 
825 
9!5 
930 
145 
581 
2iû 
101 
415 

1470 

1545 
340 

1170 
782 

640J 

2335 
740 
260 

1400 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  OBLîfiATioNf 

Ethiopiens  3  0,  0  

Santa-Fé  (Ctaem,  de,  fer)  5  0/0 
Ce  Gén.  Franç.  de  Tram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f 

-  —  Obi.  350  f 
Soc.Fonc.Lyonnaise3  0/0anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'e  Parisienne  du  Gaz  1  0/0 

Aciéries  de  France  

Atel.et  Chant,  de  la  Loire  i  0/0 

Fives-Lille  G  0/0  

MétauxtC'eFranç.Job.hyp.  i  0/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  :>  1/2  0/0 
C'°  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  deLaiterie50/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1"  série  3  0/0  

—  2»  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  actions 
C'c  Belge d'Ecl.,  Chauf.p.Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnage  b  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  Nord  (Cil  des) 
VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin. . . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 
l«  aoûl    8  août   16  août 


190  . 

216  . 

489  . 

295  . 

243  . 

432  . 

497  . 

500  50 

486 

500 

470 

478 

486 

403 

40? 

335 

175 

300 

612 

638 

478 

471 

450 

385 


1020  .. 

220  .. 

532  .. 

342  50 

462  .  . 

710  .. 

500  .. 

825  .. 


900  . 
1789  . 


5(1 


194  50 
215 
489 
290 
24  1 
432 
502 
501  50 

m 

500 
470 
476 
489 
495 
406 
333 
160 
302 
612 
640 
481 
480 


445 
390 


1020 
225 
52o 
335 
470 
710 
198 
83  •) 


904 
1770 


192 

216 

495 

294 

241 

430 

510 

500 

75 

492 

510 

50 

475 

479 

490 

493 

406 

332 

157 

304 

611 

014 

481 

75 

117 

50 

445 

390 

1010 
232 
526 
320 
470 
710 
500 
826 


905 
1770 


MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DESIGNATION  des  VALEURS 


A  TERME 

Brésil  5  0/0  

Hongrois  (In ter") 3 1/20/0  97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.)  • 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.) 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AU  COMPTANT 

Tramw .  Vanves-Paris  et  ext. 
Ariège  (Société  Métallurg.  de). 

Briansk  (Usines  dei  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniépro vienne  Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries)... 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer1 

Huta-Bankowa  

John  Cackerill  

Taganrog  Soc.  Min.  et  Métal.  ' 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  Charbonn.  d). 
Joltaia  Rieka  (Krivoï  Rog) . . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog .  . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille  Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle  des  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils .... 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  du  Haut  Oubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo . . 
Soc.  Irnrnofcil.  et  Com.  Vichy . 


Derniers  Cours  cotés  au 


1er  aoûl 

8  août 

10  aoûl, 

81 

80 

78 

55 

79 

10 

84 

20 

84 

20 

81 

20 

12 

Kl 

42 

05 

42 

35 

107 

25 

104 

50 

105 

25 

70 

72 

72 

477 

477 

477 

127 

50 

125 

125 

1217 

1212 

1253 

319 

335 

331 

178 

176 

176 

155 

50 

155 

50 

155 

50 

121 

50 

115 

120 

4  4 

36 

43 

50 

555 

560 

542 

3«0 

390 

320 

2585 

2650 

2650 

680 

680 

695 

60 

60 

60 

3480 

3475 

3470 

2171 

2174 

2148 

625 

475 

475 

1410 

1400 

1400 

780 

850 

825 

38 

50 

38 

.37 

265 

265 

265 

125 

122 

50 

122 

1190 

1160 

1170 

600 

600 

600 

1570 

1570 

1570 

96 

94 

93 

850 

850 

850 

::■.'.". 

330 

330 

3125 

3525 

3625 

780 

775 

780 

547 

525 

5.5 

600 

600 

600 

109 

50 

119 

120 

7u0 

700 

700 

70 

70 

70 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 


200  HIT!  Vi  Central  Copper  Mining, 
Oblig.  III  I  I J  A  1"  hypothèqne  6  0/0,  en 
i  lots.  Mise  à  prix  (.000  fr.  Ailj.  17  août,  1  heure, 
•tude  M*  !*«'  Kiil«l«'r.  notaire,  'i,  rue  Perrault. 


A  VENDRE  IMMÉDIATEMENT 

Magnifique  Propriété 

à  VÉLIZY  (Seine-et-Oise) 


Cette  propriété  est  située  sur  un  superbe 
plateau  de  182  mètres  d'altitude,  dominant 
les  vallées  de  laBièvre  et  de  Chaville.Elle 
est  en  bordure  de  la  forêt  de  Meudon, 
dont  elle  n'est  séparée  que  par  un  mur 
avec  grille  de  100  mètres  appartenant  à  la 
propriété;  deux  entrées  particulières  don- 
nent accès  dans  la  forêt,  admirablement 
boisée  à  cet  endroit. 


La  conteuance  de  la  propriété  est  d'environ 
25.000  mètres  d'un  seul  tenant.  Entièrement 
close  par  des  murs,  grilles  et  haie  vive,  elle 
comprend  une  jolie  maison  de  maître  avec 
cave  en  sous-sol;  grand  salon,  grande  salle 
à  manger,  antichambre  et  cuisine  au  rez-de- 
chaussée;  cinq  chambres  de  maîtres  au  pre- 
mier étage;  une  chambre  de  maître,  un  grand 
atelier-salle  de  billard  et  deux  chambres  de 
domestiques  au  deuxième.  Communs  com- 
prenant logement  du  jardinier,  basse-cour 
pavée  avec  pompes;  écuries  pour  cinq  che- 
vaux, remises  pour  voitures  et  automobile  et 
quatre  chambres  de  domestiques. 

Le  tout  à  l'état  de  neuf. 


La  maison  de  maître  est  entourée  d'un 
parc  d'environ  T2.000  mètres,  planté  de 
magnifiques  arbres  séculaires  de  toutes 
essences  et  d'arbustes  variés.  Une  prairie 
de  10.000  mètres  et  un  grand  potager- 
fruitier  avec  serre,  châssis  et  manège  à 
eau  pour  l'arrosage,  font  suite  au  parc. 


La  propriété  fe  trouve  ;i  1.500  mètres  envi- 
ron de  la  gare  de  Vélizy,  sur  la  ligne  des  In- 
valides à  Yirollay,  par  Meudon,  actuellement 
achevée;  elle  est  à  2  kil.  500  mètres  des  gares 
de  Chaville  et  Viroûay  (rive  gauche)  et  à 
4  kilomètres  de  Versailles.  Elle  est  desservie, 
deux  fois  par  jour,  par  la  poste  de  Yirollay. 
Téléphone  et  télégraphe  à  Yirollay.  Le  télé- 
phone va  être  installé  à  Vélizy  même. 


Prix  :  75.000  Francs 


COMPAGNIE  DES  TABACS  DU  PORTUGAL 


Jouissance  immédiate 


Cette  propriété  est  susceptible  de  prendre  une 
grande  valeur  à  cause  de  ses  25.000  mètres  de 
terrain  et  de  sa  situation  en  bordure  de  la  forêt  de 
Meudon,  du  Cordon  de  Yiroflay  et  de  la  roule  de 

Vélizv  a  Chaviile. 


Pour  tous  les  renseignements,  s'adres- 
ser aux  bureaux  de  V Economiste  Eu- 
ropéen, 

11,  rue  Monsigny,  PARIS  554 
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Ventes  du  11«  exercice  (if  avril  1901  au  31  mars  1902) 

Situation  aie  31  juillet  1901 


Continent 

Colonies 

Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 

Kilogr. 

Réis 

Kilogr. 

Réis 

Kilogr. 

Réis 

Mois  de  juillet  1901  

Produit  des  mois  antér 

197.070 
553.664 

770:088.155 
2173:638.465 

17.840 
44.848 

17:951.660 
42:906.230 

3.705 
10.901 

10:670.745 
49 : 057.635 

Totalau31  juillet  1901. 

751.334 

2948 : 726.620 

62 : 688 

60:857.890 

14.6(6 

05:728.380 

Période  cwresp.  de  l'eierc.  jnlér* 

734.514 

2841:924.000 

81.257 

83:605.010 

15.227 

08:523.521 

Différence  : 
En  faveur  1901-1903;. 
En  faveur  1900-1901., 

26.820 

106 : 802.620 

18.569 

22:807.120 

621 

2:795.140 
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18.RUE  DES  MATHURINS 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


o 

MASSA8E 
LAVA6E 
PISCINE 
.V*^  SALONS  DE  REPOS 
A±       SALON  DE  COIFFURE 
PÉDICURE,  BUFFET 
HYDROTHÉRAPIE  COMPLETE 
<JC^  SALLE  0E  GYMNASTIQUE. 

❖  BAINdesOAMES  47  BR.°  HAUSSNTANN 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Facilités  données 
aux  voyageurs  pour  aller  en  vacances  sur  le 
réseau  d'Orléans. 

La  Compagnie  d'Orléans  délivre  pendant  la  sai- 
son d'été,  de  toutes  les  gares  de  son  réseau  entre 
elles,  sous  la  condition  d'un  parcours  d'au  moins 
250  kilomètres  aller  et  retour  compris),  des  billets 
d'aller  et  retour  de  famille  en  1",  2°  et  3e  classes, 
comportant  une  réduction  de  50  0/0  sur  le  double 
du  prix  des  billets  simples  pour  chaque  personne 
en  sus  de  deux  ;  les  voyageurs  ayant  la  faculté  de 
s'arrêter  à  toutes  les  gares  du  parcours. 

En  vue  d'augmenter  les  facilités  offertes  par  ces 
billets,  la  Compagnie  autorise  exceptionnellement 
le  chef  de  famille  à  revenir  seul  à  son  point  de  dé- 
part, à  la  condition  «l'en  faire  la  demande  en  même 
temps  que  celle  du  billet. 

En  outre,  il  est  délivré  an  chef  de  famille  une 
carte  d'identité  sur  la  présentation  de  laquelle  il 
sera  autorisé  à  voyager  isolément  à  moitié  prix  du 
tarif  général,  pendant  la  durée  de  la  villégiature 
de  la  famille,  entre  le  lieu  de  départ  et  le  lieu  de 
destination  mentionnés  sur  le  billet,  mais  sans 
arrêt  en  cours  de  route. 

La  durée  de  validité  des  billets  est  d'un  mois, 
uon  compris  le  jour  du  départ  ;  elle  peut  être 
prolongée  une  ou  plusieurs  fois  d'une  pjriode  de 
15  jours,  moyennant  le  paiement  d'un  supplément 
de  10  0/0  par  période. 

Les  billets  sont  délivrés  du  15  juillet  au  1"  octo- 
bre. Les  voyageurs  peuvent  cependant  commencer 
leur  parcours  après  cette  date,  étant  entendu  que, 
dans  ce  cas,  la  durée  de  validité  des  billets  expire 
le  1"  novembre  ou,  moyennant  prolongation 
payante,  le  15  novembre  au  plus  tard. 
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DEMANDEZ  *  ENCRES 


ET  LES 


PLUMES  NOUVELLES 


:.  MATHIEU-PLESSY 


chez  tous  les  Papetiers, 
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Compagnie  Généra  le 

TRANSATLANTIQUE 

PeçuBùotS'Posti  français 

Services  dans  ta  MÉDITERRANÉE 
desservant  Alger,  Oran,  Tunis,  Bon* 
Phitippeviile,  Malte  et  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  steamen 
rapides  sur  la  ligne  LE  HAVRE- REI-YORI 

Services  réguliers  sur  les  ANTILLES.  U 
MEXIQUE.  l'ADÊRIQUE  CENTRALE,  les  IUYARES, 
le  VENEZUELA  et  le  PACIFIQUE. 

Services  divers  de  cargo- boats  «air» 
la  FRARCE.  IALQlRIE.  et  FAHSLETERRE 

EKJR.ESA.17X.  *  PARU  ' 

Sortie*  contra'  :  S,  M0  AubW, 
illlttt     (  12.  B*  Uts  Capucines  (Grand-***} 
M  tassées  i  S,  Ruê  Aube  -; 

i  frit  :  lût.  fûLûourg  Saint- Otnla\ 


51-2 


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
ML  rua  du  Croissant.  Pans.  —  Simarv 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  502.  -  20»  volume.  (8)      BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2e  ARR1) 


Vendredi  23  août  1901. 


C'E  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Recettes  du  1"  au  15  août  1901. .  Fr.     395.367  95 

Recettes  du  1"  janv.  au  15  août  1901 

inclus  Fr.  4. 774! 569  50 

Recettes  du  1"  janv.  au  15  août  190!) 

inclus   4.315.465  10 

Différence  en  faveur  de  1901  Fr.     459^104  40 
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COMMISSION  IMPÉRIALE  D'AMORTISSEMENT 

A  SAINT-PÉTERSBOURG 

La  Commission  porte  à  la  connaissance  des 
détenteur*  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
i  0/0  or,  4e  émission  1890,  que  les  feuilles  de 
coupons  des  obligations  susmentionnées 
étant  épuisées  le  18  novembre  (Ie''  décembre) 
1901,  il  sera  délivré  de  nouvelles  feuilles  de 
coupons  pour  la  période  1901-1913  et  ce,  à 
partir  du  18  novembre  (lL'r  décembre)  1901 
jusqu'au  19  mai  (ler  juin)  1903  contre  remise 
des  talons  respectifs  et,  à  partir  du  19  mai 
(1e"  juin)  1903,  seulement  sur  présentation  des 
obligations  mêmes. 

Ces  nouvelles  feuilles,  contenant  chacune 
uq  talon  et  quarante-huit  coupons,  seront 
délivrées  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Commission  Im- 
périale d'amortissement  ; 

A  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères  : 

A  Berlin,  chez  M.  S.  Bleichrceder  et  à  la 
Direction  de  la  Disconto-Gesellschaft  ; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  Direction  de  la 
Disconto-Oesellschaft  ; 

A  Londres,  chez  MM.  N.  M.  Rothschild  et 
fils  ; 

A  Amsterdam,  chez  M.  L-  Auerbach  : 
A  Bruxelles,  chez  M.  L.  Lambert  ; 
A  New-York,  chez  M.  Auguste  Belmont 
et  C°. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
CAPITAL   :   VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 

A.LGER,  BIZERTE,  BLIDAH,  BOXE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TLNE,  MARSEILLE.  MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,  SOUKAHRAS ,  TUNIS. 

COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an   30/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 
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COMPAGNIE 

POUR  L'ÉCLAIRAGE  DES  VILLES 

et  la  fabrication 
des  Compteurs  et  Appareils  divers 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  7  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  1 74,  rue  Lafayette,  à  Paris 

Obligations  500  fr.  à  4  1  /2  0/0 
MM.  les  Perceurs  de  ces  obligations  sont  infor- 
més que  le  paiement  du  coupon  n°  2,  échéant  le 
1*'  septembre  1901,  sera  effectué  comme  suit  : 
Coupon  obligation  nominative,  net  10  fr.  80  ; 
Coupon  obligation  au  porteur,  net  10  fr.  80, 
Chez  MM.  Hoskier  et  Cie,  banquiers,  39,  boule- 
vard Haussmann,  à  Paris.  577 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  G  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   -4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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ROUMANIE 


MINISTERE    DES  FINANCES 


DIRECTION    DE    LA    COMPTABILITE  GENERALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
amortissable  de  1896,  de  l'emprunt  de  90  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  19  juillet— 
1"  août  1901. 

Montant  nominal  :  456.500  fr. 


136  titres  à  500  fr. 


165 
982 
3035 
4773 


8822 
10273 
11906 
13712 
15731 
17927 
19449 
21198 
22205 
23216 
25036 
25487 


27147 
29119 

30354 
32280 
36235 
37829 
39378 
40828 
42899 
43832 
45523 
47492 
49278 
49838 
50844 
51703 
53328 


395 
1489 
3560 
4809 
7045 
8985 
10811 
11964 
14111 
16020 
18038 
19585 
21491 
22237 
23798 
25133 
25737 


27376 
29199 
30478 
32362 
36363 
38351 
39749 
40938 
42911 
43958 
45855 
47563 
49399 
50059 
50862 
52108 
53415 


520     672  802 
1644   1706  1863 
3667   4078  4408 
5324   5502  6233 
7243   7614  7735 
9092   9275  9354 
11084  11086  11096 
12358  12429  12510 
14898  14900  15020 
16382  16726  16793 
18426  18468  18561 
19685  19959  20267 
21683  21848  21882 
22280  22342  22662 
23938  24164  24326 
251C5  25202  25224 
25998  26071  26102 


899 
2593 
4512 
6297 
8219 
9373 
11224 
12965 
15137 
16812 
18718 
20895 
21902 
22880 
24375 
25270 
26313 


976 
2935 
4647 
6670 
8241 
9387 
11281 
13193 
15250 
17008 
19317 
21020 
21978 
22906 
24403 
25282 
26356 


136  titres  à  1.000  fr. 


27465 
29200 
30613 
33155 
36579 
38596 
39956 
41954 
4:;168 
44041 
46052 
47914 
49416 
50145 
50886 
52835 
53467 


27833 
29316 
30773 
33685 
36825 
38600 
40178 
42116 
43194 
44183 
46138 
48231 
49596 
50403 


52965 
53473 


27850 
29505 
30809 
34091 
36922 
38651 
40342 
42327 
43598 
44405 
46268 
48463 
49718 
50517 
50981 
52988 
53637 


27865 
29804 
30986 
34280 
37256 
38694 
40399 
42367 
43633 
44711 
46565 
48843 
49755 
50664 
51363 
53005 
53791 


28079 
29992 
31098 
36139 
37296 
39210 
40544 
42687 
43697 
44805 
46644 
49050 
49798 
50769 
51379 
53199 
53925 


981 
2961 
4772 
6870 
8298 
10034 
11284 
13415 
15372 
17158 
19442 
21181 
220D4 
23092 
24976 
25458 
26659 


28263 
30069 
31211 
36205 
37428 
39340 
40673 
42795 
43757 
44845 
46694 
49253 


55  titres  à  2.500  fr. 

54031  54448  54493  54585  55162  55178  55202 
55700  55709  55760  55856  56096  56173  56175 


50790 
51561 
53229 
53971 


55591 
56637 


57188  57220  57269  57326  57731  57747  57913  58319 

58508  58692  58742  58794  5894*  59001  59019  59137 

59257  59324  59341  59629  59652  5983 L  59945  60275 

61304  61759  62385  62522  62681  627  71  63024  63584 

63751  63889  64210  64352  64399  64430  64474 

23  titres  à  5.000  fr. 

64843  65056  65167  65344  65511  G6123  66130  66500 

66503  66713  66850  66384  67382  67658  68317  63319 

68439  68455  68651  68808  69034  69052  09295 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon 
n°  12  du  1er  mai  1902,  ainsi  que  le  paiement  du 
coupon  n°  11  du  lor  novembre  1901,  se  fera  à  partir 
du  1"  novembre  1901  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  générales  dans  les  districts; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  Disconto- 
Gesellschaft  et  S.  Bleichro'der  ; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  maison  de  banque 
M.  A.  de  Rothschild  et  fils,  en  liquidation  ; 

A  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte  de 
Paris; 

A  Bruxelles,  à  la  Banque  de  Bruxelles  et  chez 
MM.  Baiser  et  Cie; 
A  Anvers,  à  la  Banque  Centrale  Anversoise. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  même  rente, 
sortis  aux  tirages  qui  ont  eu  lieu  à  partir  du 
premier  tirage  du  20  janvier — 1"  février  1897 
jusqu'au  19  janvier  —  1"  février  1901  inclu- 
sivement, et  non  présentés  au  remboursement 
jusqu'au  19  juillet — 1"  août  1901. 


41  cl 
1557  (1 
3164  d 
4388  c 
5972  e 
7235  e 
8577  d 
10843  e 
11706  d 
14245  e 
15192  e 
18187  e 
20445  e 
2 13'.  >2  d 
22218  d 
24256  e 
25009  d 
26944  b 

27008  c 
30875  cl 
33307  d 
34734  e 
38065  e 
41169  e 
43519  d 
46746  e 
4777!)  d 
49252  e 
50735  e 
51876  e 


134  e 
2200  d 
3249  d 
4406  e 
0472  c 
7275  d 
9044  e 
11200  d 
11761  e 
14709  d 
15704  d 
18538  e 
20458  cl 
21422  d 
22815  cl 
24422  e 
25525  cl 


Titres 

378  c 
24!  )1  e 
3310  d 
4503  e 
6610  e 
7297  d 
9374  e 
11242  b 
12499  e 
14775  e 
16289  c 
19413  d 
20624  o 
21710  e 
22877  d 
24553  e 
26125  e 


à  500  fr 
1212  e 

2592  e 

3478 
.  5072 

6727 

7461 

9473 
11299 
13234 
14874 
17013 
19788 
20783  e 
21766  c 
22956  c 
24615  cl 
26433  e 


1399  e 
2638  e 
3987  d 
5536  d 
6803  e 
7466  e 
9899  cl 
11593  d 
13831  e 
14915  e 
17318  e 
20179  cl 
20896  cl. 
21925  c 
23319  d 
24748  e 
26494  e 


28337 
31320 
33416 
85269 
38144 
41315 
43589 
47002 
48962 
49709 
51102 
52387 


Titres  à 

cl  29074  e 
c  31985 
c  33713 
a  35953 
e  38148 
c  41791 
cl  43612  e 
d  47017  cl 
d  49014  d 
e  49916  e 
e  51411  e 
e  52749  e 


1.000 

29331  b 
32306  d 
34071  e 
36578  e 
38634  e 
41906  d 
4:r, 79  a 
47090  c 
49030  d 
50271  e 
51452  d 
53709  e 


fr. 

29673  e 
32324  e 
34213  e 
37262  d 
38957  e 
43023  e 
45550  d 
47665  d 
49149  d 
50281  e 
51478  ci 


Titres  à  2.500  fr. 


54011  e  5Ï087  d  54853  c  55130  e  55206  e 

56125  c  56432  d  56643  cl  56700  cl  56925  c 

56945  e  57016  d  57573  cl  57850  d  57974  d 

3:!7  e  59558  e  61293  e  62288  e  62893  cl 
64671  d 


1537  c 
2793  d 
4283  e 
5786  e 
7015  d 
7801  e 
10164  e 
11622  d 
13976  e 
15024  e 
18019  e 
20397  c 
21008  e 
22085  e 
23785  d 
24985  e 
26827  c 


30133  e 
32677  d 
34257  d 
38064  c 
41093  e 
43146  e 
46389  e 
47726  c 
49181  e 
50456  d 
51543  e 


55875  cl 
56927  d 
58036  e 
03532  e 


DATES  DE  TIR -VUE 
Février  1899.      a  Août  1900...  d 

Août  1899  ...      b  Février  1901 .  e 

Février  1900.  c 
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Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
aiortissable  de  1898,  de  l'emprunt  de  180  mit- 
ions de  fratics,  sortis  au  tirage  du  19  juillet— 
août  1901. 

Montant  nominal  :  407.000  fr. 


i  66 
3254 
7033 
9849 
13599 
16867 
21526 
25612 
28286 
33771 
38432 
40650 
42306 
45114 
47224 
50241 
52914 
56246 
59513 
66671 
69714 
72908 
77418 
80968 

157 
3242 
6064 
10569 
13039 
15697 
19351 
24187 
25849 
27464 
33102 
37281 
41703 
45101 
48420 
52742 


185  titres  à  500  fr. 

962   1292   1778   2207  2215 

3879   4173   4244   5233  5706 

7295   7322  7753   8105  9009 

9922  10013  10600  11641  12019 

13760  14386  14514  14658  15857 

17164  17903  18034  18836  20713 

22300  22393  23040  23433  24069 

25620  26016  26022  26534  27374 

29402  30663  30702  32803  33071 

34063  34311  34787  35870  35872 

38986  39232  39342  39505  39532 

40895  41501  41600  41715  41932 

42343  42643  43312  43464  43901 

45375  45608  46358  46462  46580 

47336  47476  47614  47654  47737 

51151  51294  51495  52379  52412 

53405  54624  55146  55302  55461 

56259  56330  53628  58644  59175 

62101  62143  63763  63824  64144 

66725  67019  07051  67068  67411 

69756  70331  70582  70974  71618 

73282  73669  75879  75909  76833 

77684  78523  78579  78751  78948 


165 
3338 
6511 
10955 
13146 
16065 
19470 
24560 
26109 
28250 
34045 
37652 
42190 
45428 
49381 
53111 


122  titres  à  1.000  fr. 

227     481     801  1253 

3623   4236   4727  5281 

6627   6638   6977  7216 

11551  12066  123U1  12464 

14475  14528  14909  15015 

16603  17051  17349  17380 

19519  20018  20200  21661 

24564  24813  24872  25371 

26383  26470  26672  26712 

29214  30042  30339  80702 

34958  35276  35723  36760 

38491  39031  39210  40402 

42225  42450  42095  43161 

45764  46082  462!>6  47044 

50114  51366  51670  52145 


2478 
5903 
9248 
12452 
16085 
20789 
25097 
27392 
33099 
36671 
39605 
42092 
44288 
46622 
48988 
52650 
55759 
59241 
64260 
67614 
72029 
76998 
78981 


1764 
5320 
7480 
12763 
15285 
1784(5 
23246 
25455 
27172 
31218 
36796 
41001 
43598 
47106 
52193 


2718 
5997 
9802 
12797 
16247 
21008 
25482 
27823 
33501 
37516 
39675 
42236 
44317 
46705 
49479 
52753 
56019 
59436 
65777 
68289 
72550 
77401 
80569 


2123 
5700 
9694 
13003 
15500 
18261 
23494 
25527 
27402 
31331 
37028 
41078 
44641 
48321 
52439 


111  115 
4608  4909 
8836  9003 
11732  13071 
15696  15732 
17968  18309 
21066 


49  titres 

491  940 
6055  6462 
9513  9018 
13853  14058 
16092  16414 
18701  19201 


à  2.500  fr. 

1294  2071 

6858  6978 

9730  10120 

14658  14901 

16711  17458 

19543  19546 


338 
4270 


764 
4312 


14  titres  à  5.000  fr. 

1021  1368  1554  3391 
4361   5174   5332  5530 


2498  3017 

7901  8719 

10362  10599 

14990  15111 

17506  17749 

19639  20207 


3764  4016 


Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n°  8 
du  1"  mai  1902,  ainsi  que  le  paiement  du  coupon 
d*  7  du  1"  novembre  1901,  se  fera  à  partir  du 
1"  novembre  1901  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  générales  dans  les  districts; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  Disconto- 
Gestilschaft  et  S.  Bleichrceder  ; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  maison  de  banque 
M.  A.  de  Rothschild  et  fils,  en  liquidation; 

A  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte  de 
Paris  et  à  la  Banque  du  Paris  et  de»  Pay3-Bas  ; 

A  Bruxelles,  à  la  Banque  de  Bruxelles,  à  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  (succursale  de 


Bruxelles,  à  la  Caisse  Commerciale  de  Bruxelles 
et  chez  MM.  Baiser  et  G"  ; 
A  Anvers,  à  la  Banque  Centrale  Auvcrsoise. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  même  rente, 
sortis  aux  tirages  qui  ont  eu  lieu  à  partir  du 
premier  tirage  du  20  janvier — 1"  février  1899 
jusqu'au  19  janvier— 1"  février  1900  inclu- 
sivement, et  non  présentés  au  remboursement 
jusqu'au  19  juillet— 1"  août  1901. 

Titres  à  500  fr. 


3092  d   3358  b   3695  c  4059  d  5153  d 

7520  c   8473  il   8752  c  8835  b  8894  b 

9906  d  10198  d  10296  d  10701  c  11426  b 

12172  d  12646  d  12760  d  12779  d  13041  d 

17341  d  19903  d  21886  c  22757  b  22937  b 

23344  d  23436  c  23453  c  23458  d  24083  c 

24611  d  24923  d  24929  c  25632  d  25931  c 

26298  a  26901  c  27150  d  27925  d  28770  d 

2!)911  d  30557  d  30846  a  31077  d  31353  d 

32806  c  33569  d  33839  d  34043  d  34277  d 

34961  d  35272  b  37202  d  37895  c  38317  c 

41949  c  42722  d  44375  c  44420  d  44457  c 

45151  c  47730  d  47944  d  48589  c  48890  d 

50132  d  50998  d  51454  d  51739  d  51785  d 

53599  d  53013  c  54240  d  54551  d  55005  d 

55354  d  56148  d  56239  c  56728  d  50905  d 

57275  d  57795  d  57!>90  d  58519  c  58716  d 

59249  d  59931  d  60175  c  601«.»7  b  62237  h 

66502  c  67667  c  74505  c  75409  c  77420  d 

79940  d  80034  c  80367  d  80436  b 

Titres  à  1.000  fr. 

2699  d   3488  d  6346  c  11463  d 

12470  d  13030  d  13088  b  13126  d 

13896  b  13908  c  15708  d  16497  d 

17223  d  17336  d  17500  b  17729  d 

22154  d  23058  c  24394  d  25504  d 

29660  c  29988  d  30143  d  30350  d 

31822  d  31866  c  32140  d  32158  c 

33962  d  35240  c  35702  b  35760  b 

£0247  d  36721  d  37000  d  37685  d 

40893  a  43021  d  46081  d  50887  d 

52933  d  53903  c  53985  d 


2294  b 
12242  c 
13604  d 
17019  d 
20022  d 
29538  d 
31299  c 
32916  a 
36226  d 
38S85  d 
52804  c 

687  b 
3899  c 
8713  d 
16712  d 

156  c 


Titres  à  2.500  fr. 


2434  c 
5838  d 
8727  d 


2591  d 
681)7  d 
9345  c 


Titres  à 

1023  d   3154  d 


2D87  a     3075  c 
7835  d     8060  d 
10887  c   12357  c 

5.000  fr. 

5234  d     5237  d 


Août  1899  . . 
Février  1900 


DATES 

a 
b 


HE 


TIRAGE 
Août  1900. . . 
Fénler  1801. 


6876  d 
9806  c 
11807  a 
13081  d 
22939  c 
24362  d 
25991  d 
28991  d 
31973  d 
34000  d 
41000  c 
44466  d 
49721  d 
52963  d 
55201  d 
57134 
58990  d 
65820 
77917 


11670 
13472  d 
16951 
18127  d 
28929  b 
30633 
32204  d 
30118  c 
38197  d 
51774  d 


3131  d 

8355  c 
16275  d 


c 
d 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  L'OUEST 


Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  extraordinaire  et  ordi- 
naire des  actionnaires  du  30  mars  1901. 


EXPOSÉ 

Présente  par  le  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  extraordinaire_  et  ordinaire 
des  actionnaires  du  30  mars  1901. 
Messieurs, 

Ainsi  que  vous  en  avez  été  avisés ,  l'Assemblée 
générale  extraordinaire  qui  était  convoquée  pour 
le  27  février  dernier  et  qui,  aux  termes  de  l'article 
30  de  vos  statuts,  ne  pouvait  valablement  délibérer 
qu'autant  que  le  cinquième  au  moins  du  fonds 
social,  soit  60.000  actions,  y  serait  représenté,  n'a 
pu  avoir  lieu  par  suite  de  l'insuffisance  du  nombre 
des  actions  déposées  dans  le  délais  statutaires  ; 
les  dépôts  n'ont,  en  effet,  atteint  que  le  chiffre  de 
30.640  actions. 

Dès  lors,  nous  avons  dû,  conformément  aux 
prescriptions  de  l'article  précité  des  statuts,  procé- 
der à  une  seconde  convocation  de  l'Assemblée 
générale  extraordinaire  dont  lesdécisions  sont,  cette 


fois,  valables  si  les  actionnaires,  au  nombre  de 
trente,  représentent  au  moins  le  dixième  du  fonds 
social,  soit  30.1)00  actions. 

Dans  ces  conditions,  l'Assemblée  générale  se 
réunit  aujourd'hui  avec  un  double  caractère,  celui 
d'être  successivement  extraordinaire  et  ordinaire  ; 
nous  avons,  en  conséquence,  à  vous  présenter  deux 
rapports  :  le  premier,  qui  traitera  des  questions 
dont  la  sanction  appartient  à  une  Assemblée  géné- 
rale extraordinaire  ;  le  second,  qui  résumera  les 
affaires  soumises  aux  Assemblées  générales  ordi- 
naires annuelles. 


RAPPORT 

Présenté  à  l'Assemblée  générale  extraordinaire 
Messieurs, 

Votre  Assemblée  générale. extraordinaire,  régu- 
lièrement convoquée  et  constituée,  est  appelée  à 
délibérer  :  sur  la  convention  passée  avec  l'Etat,  le 
7  juin  1900,  pour  la  concession  â  notre  Compagnie 
d'une  ligne  de  Charleval  à  Serqueux,  par  la  vallée 
de  l'Andelle. 

Cette  concession  nous  est  faite  par  application 
du  s  2  de  l'article  1"  de  la  convention  annexée  à 
la  loi  du  20  décembre  1883  et  de  l'avenant  à  la 
convention  annexée  à  la  loi  du  10  décembre  1885, 
déjà  approuvée  par  vous.  La  concession  nouvelle 
n'aurait  pas  nécessité  une  approbation  spéciale  de 
votre  part,  si  le  nombre  des  kilomètres  non 
dénommés,  dont  notre  Compagnie  s'est  engagée, 
en  vertu  des  conventions  précitées,  à  accepter  la. 
concession,  ne  s'était  trouve  légèrement  dépassé. 

Le  projet  de  loi  déposé  à  la  Chambre  des  dépu- 
tés, le  8  juin  190!),  a  été  adopté  par  cette  dernière 
le  30  juin  et  par  le  Sénat  le  9  juillet;  la  loi  a  été 
promulguée  le  10  juillet  1900;  nous  sommes  donc 
bien  dans  les  délais  voulus  pour  vous  soumettre 
la  convention,  qui  a  l'ait  l'objet  de  cette  loi,  dont 
vous  trouverez  ci-joint  le  texte  avec  celui  de  la 
convention  et  de  l'exposé  des  motifs. 

Nous  avons  maintenant  à  justifier  auprès  de 
vous  de  l'utilité  de  ligne  qui  nous  est  concédée. 

Cette  ligne,  d'une  longueur  d'environ  35  kilomè- 
tres, doit  desservir  les  populations  agricoles  de  la 
vallée  de  l'Andelle  et  trouver  dans  les  importantes 
usines  de  tissages  et  de  filatures  établies  dans 
cette  vallée  de  sérieux  éléments  do  trafic,  auxquels 
viendront  s'ajouter  les  transports  résultant  de 
l'exploitation  de  la  grande  forêt  domaniale  de 
Lyons  :  elle  répond  aux  besoins  du  transit  des 
voyageurs  et  des  marchandises  entre  les  lignes 
qu'elle  va  relier  ;  enfin,  en  acceptant  la  concession^ 
nous  avons  donné  satisfaction  à  des  populations- 
qui  attendent  cette  ligne  depuis  longtemps  et  nous 
avons,  d'autre  part,  évité  les  déviations  qui 
auraient,  pu  résulter  pour  notre  trafic  du  raccourci 
qu'elle  aurait  offert,  si  elle  avait  été  en  d'autre» 
mains  que  les  nôtres. 

Nous  ajouterons,  accessoirement,  que,  dans  le 
même  ordre  d'idées,  nous  avons  cru  devoir 
accepter  en  principe  d'exploiter  en  régie  une  ligne 
d'intérêt  local  à  voie  normale  de  Vascœuil  à 
Morgny,  qui  forme,  avec  la  ligne  de  Charleval  à 
Serqueux,  le  complément  des  débouchés  de  la 
vallée  de  l'Andelle,  vers  Rouen  et  Amiens. 

La  convention  qui  vous  est  soumise  présente 
ainsi  des  avantages  sérieux  pour  votre  entreprise, 
et  c'est  avec  confiance  que  nous  vous  demandons 
de  vouloir  bien  la  sanctionner  par  votre  approba- 
tion. 

Nous  allons  vous  donner  lecture  de  la  convention 
du  7  juin  1900,  et  de  l'exposé  des  motifs  du  projet 
de  loi  portant  approbation  de  cette  convention  et  de 
la  loi  elle-même. 

CONVENTION 
L'an  1900  et  le  7  juin, 

Entre  le  Ministre  des  Travaux  publics,  agissant 
au  nom  de  l'Etat  et  sous  réserve  de  l'approbation, 
des  présentes  par  une  loi, 
D'une  part  ; 

Et  la  Société  anonyme  établie  à  Paria  sous  la 
dénomination  de  «  Compagnie  des  chemins  de  fer 
de  l'Ouest  »,  ladite  Compagnie  représentée  par 
MM.  J.  Gay,  président,  et  ie  baron  flély  d'Oissel,. 
vice-président,  élisant  domicile  au  siège  de  ladite 
Société,  à  Paris.  20,  rue  de  Rome,  cl  agissant  en> 
vertu  des  pouvoirs  qui  leur  ont  été  conférés  par 
délibération  du  Conseil  d'administration,  en  date- 
du  15  mars  1900  et  sous  réserve  de  l'approbation; 
des  présentes  par  l'Assemblée  générale  des  action- 
naires, dans  le  délai  d'un  an  au  plus  lard  à  dater 
de  l'approbation  des  présentes. par  une  loi. 
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D'autre  part  : 

Il  a  été  dit  et  convenu  ce  qui  suit  : 
Article  premier. 

Le  Ministre  des  Travaux  publics,  au  nom  de 
l'Etat,  concède  a  la  Compagnie  des  chemins  de  fer 
de  l'Ouest,  qui  l'accepte,  à  titre  définitif,  une  ligne 
à  établir  à  la  voie  normale  entre Charleval  (station 
du  chemin  de  fer  de  Gisora  à  Pont-de-1' Arche)  et 
Serqueux  (station  commune  aux  chemins  de  fer  de 
Paris  à  Dieppe,  par  Pontoise,  et  d'Amiens  ' 
Rouen  ,  par  la  vallée  de  l'Andelle. 

Cette  concession  est  considérée  comme  faite  par 
application  du  paragraphe  2  de  l'article  1"  de  la 
convention  annexée  à  la  loi  du  20  novembre  1883 
et  de  l'avenant  à  la  convention  annexée  à  la  loi  du 
10  décembre  1885. 

Art.  2. 

L'enregistrement  de  la  présente  convention  ne 
donnera  lieu  qu'à'la  perception  du  droit  fixe  de 
S  francs. 

Fait  en  double  expédition  à  Paris,  les  jour,  mois 
et  an  que  dessus. 

Approuvé  l'écriture  : 
Signé:  J.  Gay. 

Approuvé  l'écriture  : 
Signé:  Hély  d'Oissel. 

Lu  et  approuvé  : 
Signé  :  Pierre  Baudin. 

EXPOSÉ  DES  MOTIFS 

Messieurs. 

Le  Parlement  avait  été  saisi,  en  1891,  d'un  projet 
de  loi  tendant  à  la  déclaration  d'utilité  publique 
d'un  réseau  de  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  dit 
«  de  la  vallée  de  l'Andelle  »,  à  établir  dans  les 
départements  de  la  Seine-Inférieure  et  de  l'Eure, 
et  concédé  par  les  Conseils  généraux  de  ces  dépar- 
tements à  la  Société  des  Chemins  de  fer  économi- 
ques. Ce  réseau  était  composé  des  trois  lignes  : 
de  Charleval  à  Morgny-la-Pommeraie,  par  Vas- 
cœuil.  de  Rouen  à  Perruel  et  de  Yascccuil  à  Lyons- 
la  Forêt. 

Le  projet  de  loi  fut  adopté  par  la  Chambre  des 
Députés  après  modifications  à  la  convention  de 
concession,  mais  le  Sénat  demanda,  en  vue  d'amé- 
liorer le  régime  financier  de  la  concession,  de  nou- 
velles modifications  qui  ne  furent  pas  acceptées  par 
la  Compagnie  concessionnaire. 

Le  projet  de  loi  fut,  en  conséquence,  retiré  en 
1894. 

tes  représentants  des  régions  intéressées  deman- 
dèrent alors  rétablissement,  à  titre  d'intérêt  géné- 
ral, d  une  ligne  de  Charleval  à  Morgny,  avec  em- 
branchement de  Vascœuil  à  Forges-les-Eaux,  qui 
serait  concédée  à  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
de  l'Ouest.  Celle-ci  présenta,  en  1895,  l'avant-pro- 
jet  de  la  ligne:  mais  le  Conseil  général  des  ponts 
et  chaussées  s'étant  prononcé  contre  l'embranche- 
ment de  Vascœuil  à  Forges-les-Eaux,  il  fut  décidé 
que  la  concession  serait  limitée  à  la  ligne  princi- 
pale" de  Charleval  à  Vascœuil  et  à  Morgny.  Les 
Conseils  généraux  de  la  Seine-Inférieure  et  de 
l'Eure  prirent  rengagement  de  fournir  gratuitement 
les  terrains  nécessaires  â  la  plateforme  de  la  ligne 
-et  de  verser  une  subvention  de  15  000  francs  par 
kilomètre;  ils  se  réservaient,  d'ailleurs,  de  prépa- 
rer l'exécution,  comme  chemin  de  fer  d'intérêt 
local,  d'une  ligne  de  Vascœuil  à  Forges-les- 
Eaux. 

Mais  ultérieurement  des  démarches  furent  faites 
pour  que.  dans  la  concession  à  faire  à  la  Compa- 
gnie de  l'Ouest,  la  seetion  de  Vascœuil  à  Morgny 
fut  remplacée  par  celle  de  Vascœuil  à  Forges- 
les-Eaux,  sauf  aux  intéressés  à  poursuivre  ulté- 
rieurement l'établissement,  à  titre  d'intérêt  local, 
d'une  ligne  à  voie  normale  reliant  Vascœuil  à 
Morgny. 

La  Compagnie  de  l'Ouest  adhéra  à  cette  com- 
binaison et  se  déclara  même  disposée  à  accepter 
l'exploitation  en  régie  de  cette  dernière  ligne. 

Les  <  :onseils  généraux  de  la  Seine-Inférieure  et 
de  l'Eure  renouvelèrent,  par  délibérations  des  20 
et  19  avril  1898.  pour  la  ligne  de  Charleval  à  For- 
ges-les-Eaux. les  offres  de  concours  qu'ils  avaient 
précédemment  faites  pour  la  ligne  de  Charleral  à 
Morgny. 

D'après  l'avant- projet  produit  par  la  Compagnie 
ide  l'Ouest  et  soumis  à  l'enquête  d'utilité  publique, 
le  tracé  aurait  son  origine  à  l'entrée  même  de  la 
.■station  de  Fleury-sur-Andelle,  sur  la  ligne  de 
(Gisors  à  Pont-de-i'Arche,  dans  le  département  de 
l'Eure:  il  descendrait  dans  la  yallée  dè  l'Andelle, 
(passerait  à  gauche  de  Charleval.  franchirait  la 
rivière  près  de  la  ferme  de  la  Tannebrune,  sui- 


vrait le  fond  de  la  yallée  presque  en  ligne  droit' 
jusqu'à  Vascœuil,  passerait  près  de  ce  village 
et  pénétrerait  ensuite  dans  le  département  de  la 
Seine-Inférieure. 

Puis  la  ligne  s'infléchirait  à  droite,  traverserait 
la  vallée  entre  les  villages  de  Croisy-sur -Andfllle  et 
d'Elbeuf-sur-Andelle,  s'établirait  sur  la  rive  gaucho 
de  l'Andelle,  jusqu'au  hameau  du  Boullay,  traverse 
rait  de  nouveau  la  vallée,  desservirait  le  village  de 
Nolléval  et  suivrait  la  rivière  qu'il  franchirait,  en 
raison  de  ses  nombreuses  sinuosités,  près  des  ha 
meaux  de  la  Forge  et  de  Mornanville  et  du  bourg 
de  Sigy. 

Le  tracé  se  maintiendrait  ensuite  sur  la  rive  gau- 
che de  l'Andelle,  au  pied  du  coteau,  jusqu'au  delà 
du  hameau  des  Aulnaies,  franchirait  encore  une 
fois  l'Andelle,  qui  n'est  plus  d'ailleurs  qu'un  ruis- 
seau sans  importance,  s'élèverait  à  flanc  de  coteau 
passerait  à  proximité  de  l'établissement  des  Forges 
qu'il  desservirait  par  une  halte  spéciale,  traverserait 
une  dernière  fois  le  vallon  de  l'Andelle  dans  le  bois 
du  Donjon  et  aboutirait  à  la  station  de  Serqueux, 
commune  aux  lignes  d'Amiens  à  liouenetde  Paris 
à  Dieppe,  par  Pontoise. 

La  longueur  du  tracé  serait  de  35  kilom.  800.  La 
ligne  serait  exécutée  à  voie  unique  et  les  terrains 
ne  seraient  acquis  que  pour  une  seule  voie.  La  dé- 
pense totale  d 'établissement  est  évaluée  à  4.900.000 
francs,  soit  l'37.009  fr.  par  kilomètre. 

L'avant-projet  a  été  soumis  aux  formalités  de 
l'enquête  d'utilité  publique,  simultanément  dans 
les  départements  de  la  Seine-Inférieure  et  de 
l'Eure. 

Dans  la  Seine-Inférieure,  les  observations  pré- 
sentées n'ont  trait  qu'à  des  modifications  partielles 
de  tracé  et  au  déplacement  de  certaines  stations  ou 
haltes.  La  Chambre  de  commerce  de  Rouen  a  émis 
un  avis  favorable.  La  commission  d'enquête  s'est 
prononcée  pour  la  déclaration  d'utilité  publique  de 
la  ligne;  soit  que  le  point  de  départ  soit  maintenu 
à  Fleury,  soit  qu'il  soit  reporté  à  Charleval. 

Dans  le  département  de  l'Eure,  au  contraire,  une 
vive  opposition  s'est  manifestée  contre  l'adoption  de 
la  station  de  Fleury-sur-Andelle  comme  origine  de 
la  ligne.  Cette  opposition  était  motivée  par  l'aug- 
mentation de  la  dépense  d'établissement,  par  l'allon- 
gement de  parcours  pour  les  voyageurs  et  marchan- 
dises venant  du  Nord  et  se  dirigeant  sur  Gisors  et 
viee  versa,  et  par  les  chances  d'inondalion  résul- 
tant de  l'établissement  d'un  remblai  élevé  barrant 
la  vallée  de  l'Andelle,  à  la  sortie  de  Charleval.  La 
Chambre  do  commerce  d'Evreux  et  la  commission 
d'enquête  se  sont  prononcées  pour  le  report  du  point 
de  départ  de  la  ligne  de  Fleury-sur-Andelle  à  Char- 
leval. 

La  ligne  étant  située  dans  la  zone  frontière 
l'avant-projet  en  a  été  soumis  aux  conférences  mix- 
tes réglementaires,  qui  ont  été  closes  par  une  adhé- 
sion directe  du  Directeur  du  génie,  à  Rouen,  déli- 
vrée dans  la  double  hypothèse  du  raccordement  à 
Fleury  ou  à  Charleval. 

Le  Conseil  général  de  la  Seine-Inférieure  a.  par 
délibération  du  28  août  1899,  donné  un  avis  favora- 
ble à  l'établissement  de  la  ligne  de  Fleury-sur- 
Andelle  à  Serqueux  et  voté  pour  les  20!  I  piètres  d'al- 
longement de  parcours  dans  le  département,  par 
suite  du  report,  de  Forges-les-Eaux  à  Serqueux,  du 
terminus  de  la  ligne,  les  subventions  en  terrains  et 
en  argent  déjà  promises  pour  la  ligne  de  Charleval 
à  Forges-les-Eaux. 

Mais  le  Conseil  général  de  l'Eure  n'a  pas  voulu, 
dans  sa  délibération  du  11  avril  1899,  accepter  le 
report  du  point  de  départ  de  la  ligne  de  Charleval 
à  Fleury-sur-Andelle,  et  il  a  refusé  de  voter  les  sub- 
ventions supplémentaires  en  terrains  et  en  argent 
correspondant  à  l'allongement  de  parcours  do  1.280 
mètres  dans  le  département  de  l'Eure. 

Le  Conseil  général  des  ponts  et  chaussées  a  émis 
an 'avis  favorable  à  la  déclaration  d'utilité  publique 
de  la  ligne,  dont  le  point  de  départ  serait  fixé  à 
Charleval. 

Le  nombre  de  kilomètres  restant  à  concéder  à  la 
Compagnie  de  l'Ouest  par  application  du  paragra- 
graphe  2  de  l'article  1"  de  la  Convention  du  17  juil- 
let 1883  est  de  28  ;  la  longueur  de  la  nouvelle  ligne 
est  de  35  kilom.  environ.  Ces  clee.x  chiffres  sont 
assez  rapprochés  pour  que  la  ligne  puisse  être  con- 
cédée à  la  Compagnie  de  l'Ouest  au  titre  des  lignes 
non  dénommées.  Nous  nous  sommes  d'ailleurs  en- 
tendu axec  cette  Compagnie  à  ce  sujet  et  nous  avons 
passé  avec  elle  la  convention  provisoire  que  nous 
avons  l'honneur  de  vous  soumettre. 

Le  chemin  de  fer  projeté  présente,  par  sa  situa- 
tion dans  le  réseau  de  l'Ouest,  un  caractère  général 


nettement  marqué.  La  vallée  de  l'Andelle  renferme 
des  usines  importantes  (tissages  et  filatures),  qui 
emploient  environ  2.300  ouvriers. 

On  peut  donc  compter  sur  un  trafic  important  en 
transports  de  matières  fabriquées  et  de  matières 
premières. 

Dans  ces  conditions,  nous  avons  fait  préparer  un 
projet  de  loi  déclarant  d'utilité  publique  l'établisse-^ 
ment  de  la  ligne  de  Charleval  à  Serqueux,  prenant 
acte  des  offres  de  subvention  des  départements  do 
la  Seine-Inférieure  et  de  l'Eure  et  approuvant  la 
convention  passée  avec  la  Compagnie  de  l'Ouest. 

Nous  avons  l'honneur  de  vous  présenter  ce  projet 
de  loi,  en  vous  demandant  de  lui  donner  votre 
haute  sanction. 


LOI 


Ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique,  à 
titre  d'intérêt  général,  l'établissement  d'un  che- 
min de  fer  de  Charleval  à  Serqueux  et  d'approu- 
ver une  convention  passée  entre  l'Etal  et  la  Com- 
pagnie des  chemins  de  fer  de  l'Ouest,  pour  la 
concession  de  cette  ligne. 

Le  Sénat  et  la  Chambre  des  Députés  ont  adopté, 
Le  Président  de  la  République  promulgue  la  loi 
dont  la  teneur  suit  : 

Article  premier. 
Est  déclaré  d'utilité  publique,  à  titre  d'intérêt 
général,  l'établissement  d'un  chemin  de  fer  de  Char- 
leval (sur  la  ligne  de  Gisors  à  Pont-de -l'Arche i  à 
Serqueux  (station  commune  aux  lignes  de  Paris  à 
Dieppe,  par  Pontoise,  et  d'Amiens  à  Rouen),  par 
la  vallée  de  l'Andelle. 

Article  2. 

Viendront  en  déduction  des  dspenses  à  la  charge 
de  l'Etat,  pour  l'établissement  dudit  chemin  de  fer 
les  subventions  qui  ont  élé  ou  qui  seront  offertes 
par  les  départements,  les  communes  ou  les  proprié- 
taires intéressés. 

Article  3. 

Il  est  pris  acte  de  l'offre  faite  parle  Conseil  gé- 
néral de  l'Eure  dans  sa  délibération  du  19  avril 
1898,  et  par  le  Conseil  général  de  la  Seine-Infé- 
rieure dans  ses  délibérations  des  20  avril  1898  et 
28  août  1899,  de  céder  gratuitement  à  l'Etat  les 
terrains  nécessaires  à  l'assiette  de  la  ligne  et  de 
verser  en  outre  une  subvention  de  quinze  mille 
francs  (15.000  francs)  par  kilomètre  pour  la  partie 
comprise  sur  le  territoire  de  chacun  de  ces  dépar- 
tements. 

Article  4. 

Est  approuvée  la  convention  provisoire  passée, 
le  7  juin  1900,  entre  le  Ministre  des  Travaux  pu- 
blics et  la  Compagnie  des  chemins  de  fer  de 
l'Ouest  pour  la  concession  du  chemin  de  fer  dési- 
gné à  l'article  l'r. 

Article  5. 

L'enregistrement  de  la  convention  annexée  à  la 
présente  loi  (ne  donnera  lieu  qu'à  la  perception  du 
droit  fixe  de  trois  francs  (3  fr.). 

La  présente  loi,  délibérée  et  adoptée  par  le  Sénat 
et  par  la  Chambre  des   Députés  sera  exécutée 
comme  loi  de  l'Etat. 
Fait  à  Paris,  le  10  juillet  1900. 

Emile  Loubet. 
Par  le  Président  de  la  République  : 
Le  Ministre  des  Travaux  publics, 

Pierre  Baudin.  581 
(A  suivre).  


Chemin  de  fer  d'Orléans.  — ■  Facilités  données 
aux  voyageurs  pour  aller  en  vacances  sur  le 
réseau  d'Orléans. 

La  Compagnie  d'Orléans  délivre  pendant  la  sai- 
son d'été,  de  toutes  les  gares  de  son  réseau  entre 
elles,  sous  la  condition  d'un  parcours  d'au  moins 
250  kilomètres  aller  et  retour  compris),  des  billets 
d'aller  et  retour  de  famille  en  1",  2e  et  3°  classes, 
comportant  une  réduction  de  50  0/0  sur  lo  double 
du  prix  des  billets  simples  pour  chaque  parsonne 
en  sus  de  deux  ;  les  voyageurs  ayant  la  faculté  de 
s'arrêter  à  toutes  les  gares  du  parcours. 

En  vue  d'augmenter  les  facilités  offertes  par  ces 
billets,  la  Compagnie  autorise  exceptionnellement 
le  chef  de  famille  à  revenir  seul  à  son  point  de  dé- 
part, à  la  condition  d'en  faire  la  demande  en  même 
temps  que  celle  du  billet. 

En  outre,  il  est  délivré  au  chef  de  famille  une 
carte  d'identité  sur  la  présentation  de  laquelle  il 
sera  autorisé  à  voyager  isolément  à  moitié  prix  du 
tarif  général,  pendant  la  durée  de  la  villégiature 
de  la  famille,  entre  le  lieu  de  départ  et  le  lieu  de 
destination  mentionnés  sur  le  billet,  mais  sans 
arrêt  en  cours  de  route.  -582 
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TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés    des    principales    Marchandises    et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

20 
Juin 

27 

Juin 

4 

Juillet 

11 

Juillet 

1  18 

2i 
Juillet 

Août 

8 

Août 

16 

Août 

22 

Aoùl 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

Blé  100  kil. 

VIANDE  (à  La  Villette,) 

PRIX 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil . 

—    raffiné  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

—  lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  sou  tir.  1  La  pièce  de  2?r>  lit. 
Bordeaux ord.J     fût  et  droits 
Màcon  ordin..)  de  régie  compris. 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

MÉTAUX  (Paris) 
trix 

Cuivre  (Chili  1«  marq.).  100  kil. 

CHARBON  DU  NORD 

Tout- venant  sur  bateau  (tonne). 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1891  

Banq.djParisetPavs-Bas. .  — 

Compagnie  du  Nord   — 

—        P.-L.-M   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Comptes  courants  particuliers.. 

crpnuDrr  Arrlpttri  ru  ruonAC 
t.VUUraPT t  UrrltltL  LN  tUHUrt 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banquede  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —     de  Belgique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie  

t-             —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses. 

Francs 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

Francs 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

Francs 

33  78 
37  30 
37  91 
25  80 
16  68 
19  60 

Francs 

27  62 

28  98 

29  63 
20  02 
13  93 
17  17 

Francs 

28  45 

29  45 
19  99 
14  58 
17  44 

Francs 

il" 

J.3  O  t 

-21  NI 
28  50 
20  25 
13  5*1 
20  87 

Francs 
.v.  t ■ > 

ZO  U 

28  37 

29  » 
20  37 
15  50 
20  62 

Francs 

on  ot 

20  2  ) 

29  37 

30  » 
20  62 
15  » 
20  50 

Francs 

25  62 

29  37 

30  » 
20  37 
14  87 
20  62 

Francs 

20  12 

29  37 

30  » 
20  62 
14  87 
20  62 

Francs 

27  75 

29  87 

30  50 
22  » 
15  37 
20  87 

Francs 

27  62 

30  37 

31  » 
21  62 
14  87 
20  62 

Francs 

28  25 

30  87 

31  50 
22  25 
15  25 
20  87 

Francs 

28  62 

30  87 

31  50 
22  62 
15  25 
21  12 

Francs 

28  « 

30  M 

31  50 
21  87 
15  23 
21  23 

1  50 
1  91 
1  93 
1  10 

1  47 

1  92 
1  82 
1  20 

1  39 
1  87 
1  82 

1  *iU 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  41 
1  81 

1  63 

1  41 

1  54 

2  10 
2  05 

1  50 

2  10 

2  » 

A    h  1 
1  44 

1  46 

2  » 
2  » 

1  OU 

1  46 

1  90 

2  » 
1  46 

1  48 

1  90 

2  » 
1  -44 

1  52 

1  80 

2  03 
1  52 

1  50 

1  91) 

2  » 
1  48 

1  50 

1  70 

2  05 
1  55 

1  51 

1  75 
1  95 

1  55 

1  52 

1  70 

2  05 
1  64 

30  45 
100  89 
30  82 

25  n 

59  35 
46  66 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 
27  45 
57  44 
38  42 
44  72 

31  17 

103  79 
45  95 
31  78 

C'A  i  1 

40  92 
49  66 

31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32 
47  86 
59  18 

30  91 
lOi  44 

35  b3 
26  95 

D  i  £.V 

73  46 
64  87 

28  31 
101  50 
26  50 
24  » 

Dl  « 

76  » 
61  » 

27  91 
101  » 
25  75 
24  » 

Do  ou 

81  » 
61  50 

27  06 
101  » 
27  » 
24  » 

tu  10 

81  » 
61  50 

26  68 
101  » 
26  75 
24  » 

60  » 
80  » 

61  » 

26  75 
101  » 

27  » 
24  » 

oo  » 
83  50 
61  » 

26  62 
101  » 
26  75 
24  » 
62  » 
80  50 
61  » 

23  81 
101  » 

27  23 

24  » 
63  25 
78  50 
61  » 

23  56 
101  » 
27  25 
23  50 
63  50 
82  » 
61  » 

25  37 
101  » 
27  50 
24  » 
64  50 
81.  » 
61  » 

23  62 
100  50 
27  75 
23  » 
65  25 
80  » 
62  » 

Î33  » 

no  50 

180  50 

132  » 
169  50 
179  50 

132  >- 
169  50 
179  50 

132  08 

169  58 
179  63 

131  77 
169  27 
179  42 

95  i- 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
140  » 

95  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
133  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

51  98 
123  » 
73  » 

48  59 
113  25 

47  50 

41  14 

123  50 
37  75 

44  56 
188  >. 
35  71 

65  67 
1 46  20 
4S  S! 

53  12 
123  50 
33  75 

54  37 
121  » 
35  75 

54  37 
119  50 
35  5u 

53  » 
120  » 
35  » 

54  25 
120  » 
33  75 

52  37 
122  50 
33  50 

51  12 
121  50 
33  75 

50  12 
122  » 

34  » 

52  62 
122  » 
33  15 

55  37 
124  50 
34  50 

124  06 
165  *2 
44  58 
14  15 
16  » 

127  77 
167  73 
46  80 
16  96 
16  54 

135  42 
193  83 
55  10 
16  25 
15  92 

193  64 
330  90 
63  22 
22  68 
21  37 

189  63 
356  98 
56  29 
27  48 
24  01 

181  25 
345  50 
47  » 
19  » 
19  50 

180  » 
344  » 
46  75 
19'  » 
20  » 

178  25 
343  50 
46  » 
19  » 
£0  » 

177  » 
336  » 
46  » 

19  » 

20  » 

177  75 

336  » 
45  75 

19  » 

20  » 

179  25 

336  » 
46  23 

19  » 

20  » 

178  25 
323  50 
46  25 

19  » 

20  » 

177  75 
315  » 
45  75 
19  » 
17  15 

176  75 
307  50 
46  » 
19  » 
17  30 

176  15 
308  » 
45  75 

17  » 

18  ■  » 

10  50 

10  69 

12  62 

16  23 

23  30 

19  » 

19  » 

19  « 

18  50 

18  50 

18  » 

18  » 

18  » 

17  50 

17  » 

102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  21 

102  74 
4.070 

728 
945 
1.053 
2.135 
1.890 
3.621 

100  72 
102  50 
4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 

100  17 

101  40 
3705 

667 
1023 
1094 
209^ 
1594 
3760 

100  17 

101  35 
3620 

645 
1008 
1084 
2090 
1595 
3730 

100  62 

101  70 
3715 

641 
1011 
1085 
2092 
1599 
3745 

1C0  62 
101  72 
3700 
627 
1004 
1025 
2039 
1595 
3617 

100  70 

101  65 
'3730 

651 
1019 
1035 
2050 
1605 
c6i0 

100  62 

101  90 
3750 

651 
1018 
1035 
2070 
1625 
3650 

101  27 
101  55 
3696 
670 
1032 
1052 
2167 
1675 
3705 

101  27 
101  57 
3740 
660 
1030 
1042 
2115 
1657 
3718 

101  57 
101  77 
3725 
666 
1034 
1049 
2120 
1665 
2507 

101  55 
101  60 
3735 
672 
10 10 
1062 
2121 
1670 
3738 

Million 
defr. 
3.607 
1.978 
1.244 
693 

566 
237 

Million 
defr. 
3.687 
1.963 
1.222 
730 

OOo 

492 
221 

Million 
defr. 
3.094 
1.875 
1.225 

798 

oyi 

491 

252 

MillioD 
defr 
3.820 
1.866 
1.196 
828 

444 

477 
207 

Million 
defr. 
4.034 
2.103 
1134 
875 
492 
482 
256 

Million 
defr. 
3.967 
2.466 
1.122 

461 

481 

569 

180 

Million 
de  fr. 
3.936 
2.464 
1.120 

561 

'.q/i 

4oU 

643 
220 

Million 
defr. 
4.036 
2.455 
1.119 

498 

499 

51  i 

169 

Million 
defr. 
4.023 
2.446 
1.115 

481 

4oy 

457 

196 

Million 
defr. 
4.025 
2.441 
1.116 
516 

/.Il 
4  l  i 

5H2 
174 

Million 
de  fr. 
3.967 
2.457 
1.118 

475 

4/0 

546 

188 

Million 
de  fr. 
4.050 
2.452 
1.119 

599 

416 

553 

169 

Million 
defr. 
3.964 
2.452 
1.1*0 
460 

4jJ 

558 
161 

Million 
defr. 
3.938 
2.453 
1.119 
425 

4  JO 

539 

180 

Million 
de  fr. 
3.835 
2.451 
1.121 
409 
4H 

564 
194 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 
5  » 
6.05 
3.94 

Million 
defr. 

14.585 
7.95o 
2.578 
54,5 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3. 14 

5  » 
S.  57 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3-04 
2-75 
5  » 
5.27 
4.34 

% 

3.06 
3.75 
4.98 
5-04 
3  91 
3. 83 
5  » 
5.59 
4.93 

% 

3.23 
3.96 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

% 
3  » 

3  » 

3  50 

4  » 
'3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

% 
3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

0/ 

/a 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  s 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  .. 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

BANQUES  EUROPÉENNES  u'ÉîBISSIuH 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Encaissé-argent  

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57,3 

Million 
defr. 

14.975 
8.160 
2.636 
54,4 

Million 
de  fr. 

14.992 
7.850 
2.585 
52,3 

Million 
defr. 

15  906 
8.211 
2.607 
51.6 

Million 
defr. 

14.528 
8.719 
2.843 
60.0 

Million 
defr. 

14.524 
8.781 

2  853 
60,4 

Million 
defr. 

15.090 
8.679 
2.803 
57.5 

Million 
de  fr. 

15.144 
8.693 
2.799 
57,4 

Million 
defr. 

15.160 
8.660 
2.799 
57,1 

Million 
defr. 

15.022 
8.712 
2.815 
57,9 

Million 
defr. 

15.053 
8.727 
2.833 
57,9 

Million 
defr. 

15.036 
8.731 
2.809 
58,0  1 

Million 
de  fr. 

14.949 
8.741 
2.81)0 
58,4 

Million 
defr. 

14.852 
8.782 
2.8  9 
59  0  \ 

BOURSE   DE  PARIS 


5   °  « 

2  -o  ^  Cl, 

2    5  g 

S      a.  « 


NOMS 

DES 

GOMPAGN!  1  !  3 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 
déc. 
1900 


13.750 

000 

25 

3.375 

000 

25 

8.750 

000 

25 

18.750 

000 

25 

2.250 

000 

25 

14.000 

000 

25 

5.000 

000 

25 

25.000 

000 

25 

6.250 

009 

25 

300 

000 

25 

18.750 

000 

25 

12.500 

000 

25 

275 

000 

25 

7.500 

000 

25 

400 

000 

25 

68.750 

000 

125 

27.500 

000 

25 

25.000 

000 

1-25 

3.125 

000 

25 

400 

000 

25 

2.000 

000 

25 

4.000 

000 

25 

10.625 

000 

25 

100 

000 

25 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


Buffelsdoorn  Estate  Kew, 

Champ  d'Or  

Durban  Rooclepoort  Deep. 
The  East  Rand  proprietarj  Hines 

Ferreira  

French  Rand   

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Sinimer  and  Jack  (ad.  aoui.) 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22.50 

16 

16 

50 

17 

50 

17 

— 

39 

31 

50 

27 

50 

3J 

31 

50 

1000 

101 

86 

93 

90 

88 

237.5 

189  50 

172 

186 

50 

193 

50 

192 

330 

540 

482 

503 

520 

5!8 

47 

50.50 

44 

45 

75 

47 

50 

45 

50 

145 

1 67 . 50 

140 

155 

16  i 

50 

161 

50 

68.50 

66.75 

54 

50 

60 

25 

63 

63 

170 

6i 

51 

43 

44 

75 

4i 

75 

69 

71 

62 

60 

50 

64 

25 

t6 

25 

80 

50 

59 

62 

62 

62 

120 

80 

83 

80 

50 

82 

82 

93 

113.50 

95 

25 

105 

110 

108 

50 

175 

10-2 

95 

105 

105 

103 

50 

865 

1018 

948 

1037 

1067 

1ÔE6 

125 

217 

205 

50 

229 

50 

239 

236 

50 

53.75 

25 

23 

23 

5Q 

24 

23 

75 

(anc)340 

158 

145 

156 

159 

50 

157 

48.50 

33 

50 

36 

35 

36 

50 

196 

213 

184 

204 

212 

208 

50 

262 

295 

272 

300 

300 

300 

75 

23 

17 

18 

18 

16 

85 

25 

19 

17 

17 

17 

77.50 

55 

40 

34 

34 

34 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

75 

65 

50 

50 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants)  . . . 

670 

716.50 

855 

846 

50 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent) . . . 

133 

159 

87.50 

87 

50 

20.000.000dr 

lOOdr 

Laurium  grec  (plomb  et  irg .) 

103 

86.50 

52.50 

52 

J5 

50 
846.50 
87, 
53.50 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000 
87.500 
11.250 
10.000 
18.125 
7.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
000 
000 

ooo 

000 
0O0 


Bechuanaland  Eioloralion. 
Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Consolilad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Estate 
Oceana  Company. . . . 
Mossamédès  (Cie  de) 
Mozambique  (Cie  de) 
Randfontein  Estâtes 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

34 

24.50 

27 

50 

28 

28 

125 

83.25 

80 

77 

79.75 

78 

34 

31 

•  23 

21.50 

23 

91 .25 

16 

15 

14 

50 

15,75 

15.75 

112.50 

193.50 

176 

191 

50 

200 

197.50 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

47 

50 

53 

52 

25 

22.75 

16 

16 

25 

16.25 

17 

60 

46.75 

33 

50 

33.25 

38.75 

16.25 

79.25 

70 

77 

25 

81 

78  .  75 

81 

65.25 

82 

75 

87.75 

86 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 

H  2 

l— I  51 

u 


<  s 

CJ  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 

Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 
.360.000 
225.000 
'  500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
,  125.000 
|  300.025 
L  848.730 
I  90.000 
l  900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
160  000 
500.000 
(600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231.210 
4325  000 
351 .269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.989 
500.000 
270.000 
150.000 
900.000 
4».  000 
100. 000 
500.000 
S40.000 
250  000 
. 400  000 
•00.000 
80.000 
'196.775 
!52.08:j. 
$0.000 
•  95.772 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep  .. 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  IJourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modder  fontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rletfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/4 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/i 
3  7/16 
1  3/4 
5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

ô  7/ie 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 

1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3 '8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 

7  1/2 
11 

3/4 
2  1/8 
4 

2  1/4 


6  7/16 
2  1/2 

1  5/8 

4  3/8 
5/8 

1 

5/8 

5  5/8 

2  5/8 
11/16 

11  1/4 
14  1/2 

4  1/4 

5  1/8 

3  3/8 

7  3/8 
20  1/4 

6 

1  7/8 

2  5/10 

6  1/16 
10 

1/2 
2  3/4 

1  13/16 

3  15/16 
8 

6  1/8 

5  5/8 
5 

4  3/S 

1  3/4 

5  7/8 

2  7/H 

3  3/16 
3/4 

1  5/16 
2 

3/8 

4  3/16 
11  3/16 
3 

5  1/8 

2  7/8 
1  3/8 

5  1/4 
4 

l'l/4 
41 

3  1/16 

1  3/8 

9 

4  15/16 

8  7/ 

2  13/10 

6  1/4 
5 

3  1/8 
2  11/16 

8 

11  1/2 

5/8 

2  1/4 

4  1/16 
2  3/8 


7 

2  3/4 
1  5/8 

4  5/8 
5/8 

1  1/8 
5/8 

6 

2  13/16 
11/16 

11  l/« 
15 

4  3/4 

5  1/4 

3  11/16 
7  11/16 
21 

6  5/16 
1  15/16 

2  7/ 16 
6  1/2 

10  1/4 
1/2 
2  3/4 

1  7/8 

4  1/16 

8  3/8 
6  3/8 
6 

5  !/8 

4  5/8 
1  13/10 

6  3/8 

2  1/2 

3  3/8 
13/16 

1  5/16 

2  1/16 
3/8 

4  5/16 

12  3/16 

3  1/4 

5  7/16 

3  3/16 
1  1/2 

5  7/16 

4  1/8 
1  1/4 

42 
3  3/16 

1  5/16 

9  1/2 

5  1/4 
9  1/8 
3 

6  5/16 
5  5/8 

3  1/4 

2  7/8 
8  3/8 

12 

5/8 
2  5/16 

4  9/16 
2  3/8 


6  7/8 

2  3/4 

1  11/16 

4  9/16 
1/lù 

1  1/8 
5/8 

5  7/8 

2  13/!6 
11/10 

11  1/2 
14  3/4 

4  5/8 

5  1/4 

3  5/8 

7  5/8 
20  1/2 

6  5/10 

1  7/8 

2  7/16 
6  7/16 

10  1/4 
1/2 
2  3/4 

1  7/8 

4  1/8 

8  1/1 
6  3/8 
6 

5  1/8 

4  5/8 
1  13/16 

6  3/16 

2  5/8  I 

3  5/16' 
7/8 

1  5/16 
2 

3/8 

4  1/4 
11  13/16 

3  3/lb! 

5  7/16 

3  3/lù' 
1  1/2  I 

5  3'S  | 

4  3/16 
1  7/16' 

41  3/4  I 
3  1/8 

1  3/8 

9  7/16, 

5  3/16 
9  1/8  I 

2  7/8 

6  3/16 
5  7/:6' 

3  1/2  j 

2  13/10 
8  3/8  | 

12  , 
11/16, 

2  5/16 

4  5/16 
2  1/2 


350.300 

t 
1 

Anglo-French  Expl  

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

400.000 

1 

Bechuanaland  

4.375.000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields.. 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

1.250.000 

1 

Id.   6  %   Préférence . . 

575.000 

100 

Id.   5  %  %Debentures. 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes. . 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency. . . 

375.058 

1 

Matabele  Gold  Reefs  &  c. 

670.000 

1 

Mozambique  C"  

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated.. . . 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt.... 

300.000 

1 

Id.       Gold  Fields.. 

604.225 

1 

Id.  GoldMiningEstat 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol. . . . 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring  

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


00  ~ 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


3  5/8 

3  1/8 

3  7/16 

3  11/16 

3  5/8 

2  3/16 

2 

2  1/8 

2  5/16 

2  1/4 

1  3/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

3  3/8 

3  5/16 

3  1/16 

3  1/8 

3  1/8 

11/16 

5/8 
7  1/4 
24/6 

1/2 

1/2 

1/2 

7  13/16 

7  9/16 
23/6 

7  15/16 

7  13/16 

24/0 

24/9 

25/0 

107 

109 

100 

106  1/2 

106  1/2 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

2  5/16 

2  5/16 

2 

2  1/4 

2  3/16 

6  3/4 

4  3/4 

3  5/16 

3  11/16 

3  9/16 

2  7/16 

1  7/8 

1  5/16 

1  7/16 

1  1/2 

2  1/16 

1  15/16 

1  15/16 

•2 

2  1/8 

5  1/2 

5  5/8 

4  7/8 

5  9/16 

4  7/8 

2  5/8 

1  3/4 

1  3/8 

1  7/16 

1  3/8 

3  3/16 

2  11/16 

3  5/16 

3  7/lr 

3  7/16 

1  7/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/2 

2  3/16 

1  15/16 

1  15/16 

2  1/8 

2  1/16 

1  1/2 

1  5/8 

1  3/16 

1  1/16 

1  15/16 

1  5/8 

1  1/4 

1  1/16 

1  7/ 16 

1  1/16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

■  200.000 

1 

3.000.000 

1 

250  000 

1 

500.000 

1 

450  000 

1 

Exploration  C°  (New):.. 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R.. 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . 


1  3/4 

1  1/2 

13/16 

13/16 
2  3/16 

2  1/8 

1  15/16 

2  1/16 

1  1/4 

1 

1 

1  1/16 

1  1/4 

1  1/16 

7/8 

7/8 

11  3/4 

9  1/2 

11  1/4 

11  1/4 

2  3/4 

2  3/16 

2  7/16 

2  9/16 

3  9/16 

3  3/8 

3  1/4 

3  3/8 

6  13/16 
1  1/4 

7  3/16 

6  7/8 

7  3/8 

1 

7/8 

1 

1  15/16 

1  13/16 

3  7/16 

2  3/4 

7/8 
2  1/8 

1  1/16 
1-/16 

11  1/4 

2  9/16 
3/8 

7  1/4 
15/16 
•2  3/4 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

31/9 

25/6 

18/0 

19/0 

19/0 

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  

8  7/16 

4  3/8 
8  3/4 

3  5/8 

3  1/2 

4  1/4 
8 

250.000 

1 

Lake  View  Consols  

13  31/16 

7  5/8 

8  3/16 

280.663 

1 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

1  5/16 

1  3/8 

l 

7/8 

7/8 

000.000 

1 

Mount  Morgan  

4  15/16 

4  15/16 

4  1/16 

4  1/8 

4  3/16 

200.000 

1 

West  Austr.  Goldfields . 

2  3/8 

1  13/16 

1  7/16 

1  7/16 

1  7/16 

91.000 

1 

Brilliant  Block  

7/16 

3/8 

8/0 

8/0 

8/0 

960.000 

8/0 

Broken  Hill  Propriet  

48/0 
5  1/4 

49/0 

1  3/4 

34/0 

34/9 

112.000 

1 

South  Kalgurli  

3  1/8 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/8 

320.000 

1 

9  7/8 

11  1/8 

5  1/2 

5  1/2 

5  3/S 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105.250 

10 

1.000.000 

5 

Consolidt.  Bultfontein 
De  Beer's  Consolidated 
Id.   5  %  Debenture. . 

uriqualand  West  

New  Jagersfontein  


30/0 

30/0 

31/9 

31/9 

31/9 

26  3/4 

28  15/16 

33  15/16 

34  1/2 

34  1,2 

107 

107 

105 

105 

105 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/8 

8  1/4 

8  1/4 

16  1/4 

16  1/2 

16 

16 

16 

6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


nVL^IFLCIEïÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


SHHom 

liil. 

14651 

440 

3812 

114 

6790 

238 

25253 

"792 

Nombre 
de  Titres 

M. 
non 

89.446 
884.200 

"5ÔÔ 

500 

58. 116 
109.530 

500 
500 

443.011 

500 

248  695 

400 

1076960 

400 

■ 

100 

451.775 

500 

233.951 

500 

581-451 

400 

» 

100 

443.121 

400 

» 

100 

681.290 

500 

100 

280. -'89 

500 

> 

125 

142.206 

400 

821.920 
1489533 
827.57 
1777290 
983.304 
965.336 
488  730 
494.397 
499.602 
159.270 
224.060 
148.207 
1171534 
181.574 
117.026 
50. 121 


182.500 
125.000 
40.000 
30.000 
300.000 
60.000 
400.000 
160.000 
60.000 
500. 000 
30.000 
100.000 
320.000 
500.000 
80.000 
40.000 
63.333 
30.000 
40.000 


500 
500 
50C 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
200 
200 
1000 
500 
400 
4' 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 
500 
500 


58.427 


ÉSIGNATION  des  VALEURS 


uridn 

en  1900 


Cours  romp.  juillet 

i!Ôo^T9oP 


RENTES  FRANÇAISES 

,  »,  I  Terme. 

8  * (  Compt. 
S  %  Amortissable  j  Jeme.}  3  . 

3M%  1894(anc.  £™et;j    3  50 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  ^  % 

(gar.  France)   Ternie. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  

1875  4  %   

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées — 

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %... 

Foncières  1883  3  %  

1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %... 

—  1892  3  %  lib 

Foncières  1895-2.80  %.... 
Communales  1899  2.60  %.. 

Foncières  189  9  3.75  %  

Bons  de  IOO  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
-  -  1881 

Immeubles  de  France . 


SOC.  DE  CREDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.  de l'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France. 
Banque  de  l'Algérie... 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleu 

—  —      3  %  titr.  rouge 

—  Economiques  3  % 
Act.  Est-Algérien 

Obi. 

Act.  Est. 


3  %■ 


de  iouiss  

Obi.    —   52-54-56  5  %  .... 

—  -   3  %  

—  —  3  %  nouv  

—  -  2  %  %  

—  —   Ardennes  3  % . . . 

—  Gr. -Ceint,  de  Paris  3  % 


15 

2  50 
2  50 
17  50 


51 1 


50 


50 


le 
2 
10 

2  50 
12 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 

14  . 

12  . 

15  . 
14  . 

13  . 
18  75 


15  . 
15  . 
6  . 


151  0 

55 
12  50 
36 
27  50 
15 
25 
12  50 
26  0 
50  . 


1E 
13  5 

3! 
17  50 
16  50 


19  10 


30 
15 
20 

[5 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
25 
15  . 
15 
12  50 
15 
15 


100  10 
99  60 
102  30 


480 

80  50 
80  . 

463  . 


511 
419 

406 


539 

538 
353 


354 


406 


377  . 


411 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


100  25] 
99  25j 

101  45! 


492 

81  40 

81  50 
492 


552 
432 
410 


558 

560 
362 


360 
419 
420 


465 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


421  . 

720  .. 
432 
1095 


445  .. 
446 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
1000 
475 


448 
450 


Cours  de  clôture 
août  16  août  22  aoûl 


101  27 
101  20 

1Ô6 
101  57 
101  50 


490  » 
81  50 
495  50 


101  57 
101  50 

99  92 
101  7 
101  7 


490  50 
81  50 
497 


553  .. 
430  .. 
407  50 
104  50 
564 
566  75 
366  50 

96  .. 
363  75 

93  .. 
420  .. 
106  .  . 
387  50 

96  .. 
403  .. 


178 

502 

503 

438  50 

463  .. 

399  .. 

454  .. 

459  .. 

461  .. 

506  .. 
44  25 
46  50 

542 

436  50 

120 

141 


3740 
1042 

421 

660 

585 

490 

660 

604 

775 
1030 
71  50 

312 

61d 
71 


50 


534  .. 

245 

50  50 
825 


725  . 
446  . 
667  . 
440  . 
442  . 
435  . 
724  . 
440  . 
1025  . 
182  . 
666  . 

452  . 
456  . 
410  . 

453  . 

454  . 


553  25 
432 
408 
105  75 
564 
564 
367 

95  50 
365 

93 
419  50 
105  25 
385  . 

96  2 
403  . 


479  75 
505 
502 
440 
460  50 
399  . 
450  . 

462  . 

463  . 
507  . 

44  . 

44  50 
543 
440 
121 
14!  25 


3725 
1049 

660 
586 
491 
666 
603 


103  S 
73 
315 
617 
71 


534  50 


50 

330 


726  50 
440 
681  50 


446 
436 
721  . 
440  . 
1020 
477 
666 
453 
456 
410 
454 


101 
101 

99  90 
99  75 
101  60 
101  45 


492 

81  50 

83  25 
499 


556  .. 
437  .. 
408  .. 

104  50 
564  25 
564  25 
366  50 

95  75 
363  . 

92  5C 
419  .. 

105  .. 
3X7  5(i 

96  25 
404 


476  50 
505  .. 

504  75 
440  50 
467  .. 
39S  .. 


468 

tès 

505 

43 

43 
540 
444 
121  50 
142 


3735 
1062 
429 

584 
490 
672 
604 


1C40 

73 
317 
615 

71 
330 
535 
240 

50 
830 


Itombre 
de  Titres 


800.000 
16.574 
209.144 
.635 
149.121 
5.761 
223.259 
460 1934 
(825764 
208.484 
84.005 
236.660 
2548306 
580.8 
506.492 
2986621 
197.521 
118.199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
I 162600 
100.663 
25S.198 
261 . 198 
32981 14 
1240069 
283.H4 
33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.48 
100.000 


735 
443 
674 
448 
446 
442 
716 
438 
1025 
482 
664 
450 
454 
411  75 
447  25 


75.122 
60.000 
73.420 
40.000 
89.83' 

246 . 163 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

200.000 

100.000 
62.060 
64.000 

111.948 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


INTÉRÊTS 
1900 


500 
1000 
500 
500 
5011 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
f,0() 
500 
500 
50U 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 
500 

500 

500 
250 


Act, 
Obi 


500 
500 
500 

500 
250 
» 

500 
50C 
50C 

100 
250 
500 
500 
250 
500 
100 
L00 
250 
500 
250 

100 

500 
500 

500 
400 
500 
» 
500 
100 
500 
500 
500 
30O 


Lyon. 


Capital  ou 
Sombre  de  Titre: 


520154.149  £ 
190767. 000 f 
524306. 200fi 
5.298.600  £ 
18.389.000  £ 
58.790  ob 
372079. 500 f 
700.000 ob 
105000. OOOf 
154070. OOOf 
1399299000f 
734839. 500 f 
671830. 400f 
1.171.500  ob 
1.080.600 ob 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi, 
Act. 


Midi. 


3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  ■ 
Dauphiné  3  %  . 
Genève  57  3  %. 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv 

2  X  96  

Vict.-Emm.  62  3  % 


Nord. 


3  %  

3  %  nouv. 


-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %. 
Orléans  

—  jouiss  

—  3  %  

—  3  %  1884  

—  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  %  %  

Ouest- Algérien  

-  3  %. 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 
3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ, 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp10  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
Cia  G1'  Transatlantique... 
Messageries  maritimes. . 
Omnibus  de  Paris  

—  —        jouiss . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw 

Voitures  à  Paris  

C[c  Générale  de  Traction 
Etabl.  Decauville  aîné  . . 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  de)  

  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl,  (Cie  f' 
Métaux  (Cie  française  des). 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G"  du)  en  liq 
—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

RafT.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2 %  %(ch.  fixessiîO) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche 4%  or  (ch.  fixe 2 f. 50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896  ...... 

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . 

—  Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


Cours  eomp.  juillet 
1900^^Î9ÔT 


5S 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
71 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


1815 


1325 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


20 
28  50 
74 
32  50 
59 
46  50 
16 
22  50 
65 
10 


116  48 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


455 
446 
402 


1740 
12i!2 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1140 

805 
330 
540 
2000 
1350 


30  .. 

10  .. 

5  .. 

425 

15  .. 

235 

5  .. 

97 

18  .. 

40  .. 

50  .. 

1170 

37  50 

870 

5  50 

95 

22  50 

480 

25  .. 

780 

3542 
1375 
430 


315 


1593 


453 
449 
409 


1300 
454 
452 

2090 
462 
454 
414 


1590 
1120 
454 
451 
406 


1020 
454 
450 
406 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 

62 
248 
260 
603 
313 
160 

50 

50 
312 
400 
512 
280 

9S 
435 

712 


86 
3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


Cours  de  clôture 


2  75 

101  50 

95  .. 

5  75 
4  .. 

97  25 

100  75 

4  50 

68  .. 

73  25 

4  .. 

67  .. 

69  70 

5  .. 

399  .. 

378  .. 

4  .. 

100  .. 

101  70 

78  .. 

80  .. 

3 

84  60 

89  45 

4  .. 

102  .. 

103  40 

4  .. 

104  .. 

107  75 

3  50 

100  30 

101  75 

4  .. 

72  30 

71  75 

6  .. 

336  .. 

305  .. 

5 

282  .. 

254  .. 

i  août 

6  août  ■ 

1657 

665 

L    -      17)        .  . 

280 

/.C-O 

(r,i  cri 
lO'i  OU 

/. /.Q 

.  . 

450  50 

^Dl    •  . 

451 

*40U    .  . 

449  75 

450  . . 

4  JU    .  . 

453  . . 

404  .  . 

412  . . 

40Ô  . . 

453  75 

453  . . 

1300  .. 

1305  .. 

418  .. 

451  .. 

455  . . 

454  . . 

2115  . . 

2i20  . . 

459  50 

456  50 

454  .. 

456  75 

413  75 

413  50 

451  50 

456  . . 

1660  .. 

1665  .. 

1162  .. 

1155  .. 

452  25 

451  50 

455  . . 

455  . . 

410  . . 

409  50 

450  50 

450  . . 

1060  .. 

1050  .. 

452  . . 

451  75 

4^4  . . 

454  . . 

409  . 

408  . . 

620  . . 

618  . . 

450  . . 

4 18 

435  25 

435  . 

245  . . 

426  . . 

423  75 

579  .. 

572  . . 

375  . . 

375  . . 

610  .  • 

603  . . 

2000  . . 

1975  . . 

820  . . 

832  .. 

524  .. 

525  .. 

238  . . 

225  . . 

510  . . 

505  . . 

890  . . 

805  . . 

400  . . 

365  . . 

66  . . 

65  . . 

275  . . 

270  . . 

273  . . 

255  . . 

552  .  . 

550  . . 

294  . . 

285  . . 

162  . . 

160  . . 

42  50 

31  .. 

47 

47  . . 

294 

288 

310  .. 

349 

438  .. 

420  .. 

217  .. 

210  .. 

94  .. 

100  .. 

420  .. 

420  .. 

662  .. 

10  50 

10  25 

86  .. 

85  75 

3718  . . 

3732  .. 

1475  . . 

1470  . . 

524  .. 

525  .. 

155  .. 

583 

590  .. 

935  .. 

855  .. 

1120  .-. 

1114  .. 

353  50 

94  75 

96  25 

488  .. 

498  . 

102  50 

102  20 

71  50 

71  .. 

66  50 

67  20 

369  .. 

377  .. 

101  .. 

101  10 

79  50 

79  À 

90  .. 

105  70 

106  .. 

108  60 

109  25 

102  .. 

102  75 

70  37 

70  80 

305  .. 

305  .. 

254  .. 

451 

450  5 

4Ï6  É 
447 
450 
453 
411  : 
455 
1310 
451 
453 
2121 
450 
469 
413  1 
4S5 
1678 
1160 
453  ! 
457 

450 
1060 
450 
453 
410 
615 
413 

436 
245 
424 
576 


390 
618 
1999 


830 
535 
225 
505 
855 
405 
65 
274 
252 
548 
285 
160 
37 
45 
276 
349 
430 

98 
424 

65C 
10 
84 
373Ê 
1475 
525 

595 
863 
1110 
350 


96 
500 
102 

71 

67  : 

38* 

101  : 

89  ! 
105 
109 
102 

71 
30 1 
254 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


i  api  1 1 1  «n 
ire  le  litres 


S31.145f. 
[68.174  ob 
É66.090  ob 

ioo.ooor. 

MO.  OOOO. 
§094942  li 
§90.300  ob 
§57.500f. 
iOO.OOOf. 

mi.ni  £ 

|38.650  ob 
832.0001'. 
$96.500f. 
423. 500C 
«55.500f. 
045.464  ob 
090.50O f. 
13T.  50'.'! 
«2.500f. 
■è&O.OOOf. 
S12.500f. 
W7.500f. 
9242000f. 
087.500f. 
«87.E00L 
214.000  ob 
OOO.OOOf. 
«W7.200L 
333.000f. 
<T1.915£T 
«6.282  £T 
43.296*T 
675.000f. 
■56.0001. 
986-5001. 
'880.120  £ 
915. ••  •  : 
.06l.500f. 
996.900  £ 
.783.350  f 


abre 

Vil. 

titres 

nom 

).000 

500 

).000 

500 

).000 

500 

).000 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  {Suite) 

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  %  %orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Eiatde)  so/«  1897 
Norvège  3  %  1888  

-  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—         4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2«  et 3"  émis.) 

—  —  1890  (4e  émis.).... 

—  —    1893  (51  émis.)  

—  —  1894(6'  émis.).... 

—  Consolidé  4  %(l'eet2«sér.) 

—  3  %  or  1891  l' et  2»  ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894...  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  — 

—  série  C  . . . . 

—  série  D  . . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % . 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. . 

—  4  %  1894  

-  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 


B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr 
Banque  hyp.  d'Espagne . 
Banque  nat.  du  Mexique 
Banque  Ottomane  


3  50 
15  .. 

2  50 
4 
4 

25 
3 

3  50 
1 

22  50 

3 

4 

4 

4 

4 

4. 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3  50 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 

3 


5U 


24  c 
15  p 
29  25 
11  50 


Cours  comp.  juillet 
"7899^1900" 


220  .. 

255  .. 

98  75 
100  .. 

93  10 
384  .. 


100 
24  90 
495 


92 
92  40 
92  75 
101  40 
101  35 
100  75 
100  80 

100  65 

103  .. 

104  .. 

101  40 
90  .. 
97  .. 
63  .. 


101  30 
98  .. 

47  .. 
26  50 
22  95 

419  .. 
494  .. 
510  .. 
104  .. 
415  .. 
456  .. 
100  .. 

48  75 


515 
518 
670 
570 


Cours  de  clôture 
8  août  16  août  22  août 


227 
289 

98  50 
94  70 
377 


24 
497 


80  50 
80  50 
78  10 

100  .. 
99  70 
99  .. 
99  40 
99  50 

100 

102 
99  85 
86 
93  35 
63  75 


92  . 
46  60 
25  55 
22  80 

420 

468 

510 

101 

400 

460 
98 
49 


460  .. 

550  .. 

725  .. 

550  .. 


576 

260 
220 

l6i  50 
96  90 

383  . 
90  . 
99  60 
25  75 

517  50 


79  25 

78  40 

79  50 
101  90 
101  50 
101  70 
101  90 
101  00 
101  95 
101  75 
101  80 

85  50 
96  45 
67  95 
92  25 

101  25 

101  40 
50  4b 
27  17 
25  .. 

472  .. 

502  .. 

515  .. 

104  60 

465  .. 

480  .. 
98  75 
53 


560 
640 
527 


260  .. 
221  .. 
92  .. 
101  50 

97  35 
384  .. 

99  50 
25  80 
517  . 
88  75 
80  50 
79  70 
79  60 
101  95 
101  90 

101  90 

102  15 
101  20 
101  40 
101  95 
101  95 

85  60 
96  25 
68  05 

101  85 

102  25 

27  30 
25  20 

472  .. 

506  .. 

509  50 

465 
480  .. 

98  90 
50  70 


437  . 


643 
527 


260  50 
222  25 
91  25 
103  .. 

98  90 
384  .. 

90  50 
97  50 

26  .. 
516  50 

80  !" 

80  ,. 

79  75 
102  .. 
102  .. 
101  75 
101  95 
101  60 
101  65 

101  70 

102  .. 
86  20 
96  28 
68  30 

101  60 

102  £0 
50  30 

27  05 
24 

470 
507 
510 

452 
480 

99  50 
50  3C 


437 
562  50 
641 

5-.»: 


Sombre 
de  Titres 


744.000 
120.000 
160.000 
100.000 
95.000 
60.000 
275.385 
99.337 
523.615 
654.578 
147.403 
188.452 
391.556 
117.927 
732.118 
3185158 
690.000 
409.610 
94.319 
490.000 
602007 
226935 
46.181 
45.535 
94.254 
195.992 
210.250 
232.066 
93.649 
56.472 
100.000 
70.000 
318.750 
355.932 
1124448 
139.239 
67.723 
112.716 
139.845 
95.816 
100.000 
40.026 
325.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100.000 


100 

500 
500 
500 
» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
5£ 
5£ 
200 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(Suite) 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2e  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr. . . 
Obi.  anc.   —   3%  1"  à8s  émis. 

—  —     —  9°  émis  

—  —    —  10e  émis  

—  nouv.  —  série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  u 
Nord  de  l'Espagne. . 


Obi. 


3  % 


1"  série 
2e  série. 
—  3"  série. 

—  '  —         —   4'  série. 

—  —         —  5e  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hyp. 

—  -  -  2e  hyp. 
_  _      3«  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

'  Salonique-Constant. . . 
Madrid  à  Saragosse  . . 

—  3  %  lr'hyp. 

—  —    2e  hyp. 

—  -    3=  hyp. 
Smyrne-Cassaba  4%  94 

4%  95 

Suddel'Esp.3%  l«byp 

Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin0  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


Obi 
Act. 
Obi. 


Act. 


ISTÉRÊTS 


Cours  comp.  juillet 


Cours  de  clôture 


en  1900 

1899 

1900 

8  août 

16  août 

22  août 

5  .. 

99  .. 

93  .. 

81  .. 

82  .. 

40 

1260  .. 

1260  .. 

1200  .. 

1214 

1209  . . 

8  .. 

534  .. 

525  .. 

538  .. 

540  50 

542  .. 

25  .. 

520  .. 

475  .. 

. .  * . 

98  .. 

108  .. 

'82 

"si  .. 

*86 

• . 

242  .. 

292 

227  .. 

220  .. 

235  .. 

15  .. 

232  .. 

304  .. 

279  .. 

279  50 

281  50 

15  .. 

226  .. 

305  .. 

275  .. 

271  .. 

279  .. 

28  50 

750  .. 

719  .. 

687  .. 

685  .. 

15  .. 

460  .. 

431  .. 

461  .. 

460 

461  . 

15  .. 

441  .. 

442  75 

444  .. 

15  .. 

439  .. 

437  25 

440  50 

15  .. 

,  .     ,  . 

450  .. 

449  25 

448  75 

15  .. 

223  .. 

142 

170  .. 

170  .. 

171  .. 

2  .. 

170  .. 

135  .. 

112  . 

111  .. 

15  .. 

348  .. 

339  . . 

366  50 

366  .. 

366  .. 

15  .. 

352  .. 

335  .  . 

370  50 

371  . . 

372  . . 

33  1. 

680  .. 

692  .. 

671  .. 

684  .. 

681  . 

11  70 

193  .. 

145  .. 

125  .. 

125  .. 

... 

190  .. 

201  .. 

179  .. 

181  .. 

183  '. 

15  .  '. 

254  .. 

307  .. 

293  .. 

292  .. 

299  50 

15  .. 

240  .. 

299  .. 

272  .. 

278  . 

287  .. 

15  .. 

235  .. 

305  .. 

270  .. 

271  .. 

284  .. 

15  .. 

233  .. 

307  .. 

270  .. 

273  . 

281  .. 

15  .. 

232  .. 

304  .. 

272  .. 

276  .. 

285  .. 

15  .. 

232  .. 

299  .. 

266  .. 

269  .. 

283  .. 

15  .. 

241  .. 

303  .. 

273  .. 

274  50 

294  .. 

15  .. 

250  .. 

298  .. 

278  .. 

280  .. 

290  .. 

15  .. 

240  .. 

293  .. 

270  .. 

271  .. 

282  .. 

15  . 

243  .. 

294  .. 

268  .. 

273  50 

234  .. 

16  .. 

455  .. 

425  .. 

75  .. 

70  .. 

62  .. 

15  .. 

284  .. 

269  .. 

269 

273  50 

272  Y. 

9  .. 

242  .. 

290  .. 

247  .. 

249  .. 

252  .. 

15  .. 

310  .. 

350  .. 

352  .. 

350  .. 

353  .. 

15  .. 

302  .. 

345  .. 

343  .. 

345  .. 

344  .. 

15  .. 

303  .. 

343  .. 

340  .. 

344  .. 

343  .. 

20  .. 

425  .. 

410  . 

416  .. 

416  .. 

415  ... 

20  .. 

370  .. 

350  .. 

362  .. 

363  .. 

360  .. 

15  .. 

136  .. 

220  .. 

37  50 

750  .. 

595  .. 

336  .. 

33a  .. 

330  .. 

144  .. 

135  .. 

95  .. 

94  .. 

94  .. 

100  51 

1130  .. 

1315  .. 

1384  .. 

1301  .. 

1318  .. 

65  .. 

2260  .. 

2350  .. 

2195  .. 

2195  .. 

2202  .. 

29  .. 

i  97 

105  .. 

100 

16  .. 

309  .: 

310  .. 

314  .. 

318  .. 

316  .. 

37  p50 

650  .. 

670  .. 

670  .. 

655  ,. 

26  75 

626  .. 

765  . . 

765 

770  .. 

772  .. 

VALEURS  FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


ÊSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


Hidi  jouissance  

tord  —   

)uest  —   

îanque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique... 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  

îanque  spéc.  de  Valeurs  ind. 
Janque  Suisse  et  Française 

îrédit  Algérien  

ious-Comptoir  des  Entrepr. 

iaz  et  Faux  

iaz  de  Bordeaux  "  

—         —  jouissance... 

iaz  (Compagnie  Centrale)  

iaz  de  Marseille  jouissance. 
Jombrowa  (Houillères  de)... 

iarmaux  (Mines  de)  

.aunum  (Mines  de)  

„e  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

ateliers  et  Chant,  de  la  Loire 
Compagnie  G'c  de  Construct 
&tel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

Dyle  et  Bacalan  

Btabliss"  Lazare  Weiller 

Rves-Lille  

Forges  et  Aciér.  de  la  Marine 
Porg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

Bateaux  Parisiens  

Chargeas  Réunis  

C;«  Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap 
Bénédictine  dé  Fécamp. . . 
Etablissements  Duval  ..>... 
Grande  Distîl.  Cusehier  et  Ce 
Grands  Moulins  de  Gorbeil. 
Lite  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 


8  août 

16  août 

22  août 

670  .. 

662  .. 

655  .. 

1670  .. 

16i0  .. 

1669  .. 

554  50 

551  . . 

552  .. 

1000  .. 

1000  .. 

1000  .. 

320  .  . 

320 

320 

885 

885  " 

885  .. 

58  50 

51  .. 

51  .. 

558  50 

555  .. 

554  .. 

932  .. 

932  .. 

932  . 

235  .. 

233  .. 

235  .. 

530  .. 

499  .. 

501  .. 

1472  .. 

1472  .. 

1472  .. 

945  .. 

945  .  . 

945  .. 

1284  .. 

1275  .. 

1275  .. 

632  .. 

632  .. 

632  .. 

833  .. 

833  .. 

946  .. 

1390  .. 

1385  .. 

1370  .. 

330  .. 

315  .. 

333  .. 

525  .. 

535  .. 

53*  .. 

820  .. 

825  .. 

845  .. 

930  .. 

915  .. 

900  .. 

922  .. 

930  .. 

930  .. 

145  .. 

145  .. 

145  .. 

590  .. 

581  .. 

599  .. 

255  .. 

24Ô  .. 

240  .. 

101  .. 

101  .. 

101  .. 

420  .. 

415  .. 

410  .. 

1479  .. 

1470  .. 

1475  .. 

1549  .. 

1545  .. 

1549  .. 

340  .. 

340  .. 

330  .. 

1137  50 

1170  .. 

1155  .. 

77B  .. 

782  .. 

780  .. 

6400  .. 

6400  . , 

6400  .. 

2350  .. 

2335  .. 

2350  .. 

733  .. 

140  .. 

740  .. 

261»  .. 

260  .. 

260  .. 

1460 

1400  .. 

1400  .. 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

"Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
C'o  Gén.Franç.deTram.  5  0/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420f. 

—  —      Obi.  350  f. 

Soc.  Fonc. Lyonnaise  3  0/0anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

O»  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel.et  Chant,  de  la  Loire  40/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(CieFranç.)Ob.hyp.40/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0.. 
C:«  Génér.  Transatlant.  30/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  de  Laiterie  50/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  ire  série  3  0/0  

—  2«  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  actions 
C'eBelged'Ecl.,  Chauf.p.Gaz 

Société  dHéraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnage»  de  Rikovski 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives 
Thomson-Houston  Méditer 
Télégraphes  du  Nord(Cic  des) 

Valeurs  ne  figurant 

PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin. . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors 
Mines  de  la  Loire.  


Derniers  Cours  cotés  au 


8  août 

16  août 

22  août 

194  50 

192  .. 

194  .. 

215  .. 

216  .. 

216  .. 

489  .. 

495  .. 

495  .. 

290  50 

294  .. 

292  .. 

241  .. 

241  .. 

242  .. 

432  .. 

430  .. 

430  .. 

502  .. 

510  . 

508  .. 

501  50 

500  75 

503  .. 

488  .. 

492  .. 

499  .. 

500  .. 

510  50 

509  .. 

470  .. 

475  .. 

475  .. 

476  .. 

479  .. 

473  .. 

489  .. 

490  .. 

490  .. 

495  .. 

493  .. 

495  .. 

406  .. 

406  .. 

406  .. 

333  .. 

332  .. 

333  .. 

160  .. 

157  .. 

150  .. 

302  .. 

304  .. 

307  50 

612  .. 

611  .. 

611  75 

640  .. 

644  .. 

647  .. 

481  25 

481  75 

486  .. 

480  .. 

447  50 

476  .. 

445  .. 

445  .. 

445  . . 

390  ... 

390  .. 

394  .. 

1020  . . 

1010  .. 

1010  .. 

225  .. 

232  .. 

225  .. 

526  .. 

526  .. 

526  .. 

335  .. 

320  .. 

315  .. 

470  .. 

470  .. 

466  .. 

710  .. 

710  .. 

719  .. 

498  .. 

500  .. 

485  .. 

830  . . 

826  .. 

•825  .; 

904  .. 

905  .. 

900  .. 

1770  .. 

1770  .. 

1780  .. 

MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


A  TERME 

Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér"^  1/20/0  97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.)  .. 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.) 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages).. .... 

AU  COMPTANT 

Tram  w .  Vanves-Paris  et  ext. 
Ariége  (Société  Métallurg.  de). 

Briansk  (Usines  de)  

Const .  mecan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). .. 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d'). 
Joltaia  Rieka  (Krivoi  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog. . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille  Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle  des  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils . 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  du  Haut  Oubangui 
Tav .  Pousset  et  Royale  réun. 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo . 
Soc.  Immobil.  et  Com.  Vichy 


Derniers  Cours  cotés  au 


8  août 

16  août 

-.2  août 

78  55 

79  40 

78  90 

84  20 

81  20 

84  20 

42  05 

42  35 

42  80 

104  50 

105  25 

105  .. 

72  .. 

72  .. 

72  .. 

477  .. 

477  .. 

477  .. 

125  .. 

125  .. 

131  50 

1212  .. 

1253  .. 

1251  .. 

335  .. 

331  .. 

342  .. 

176  .. 

176  .. 

176  .. 

155  50 

155  50 

158  50 

115  .. 

120  .. 

117  .. 

36  .. 

43  50 

44  .. 

560 

542  !! 

555 

390  . 

320  .. 

315  .. 

2650  .. 

2650  .. 

2675  .. 

680  .. 

695  .. 

702  .. 

60  .. 

60  .. 

60  .. 

3475  .. 

3470  .. 

3460  .. 

2174  .. 

2148  .. 

2090  .. 

475  .. 

475  .. 

430  .. 

1400  .. 

1400  .. 

1325  .. 

850  .. 

885  .. 

830  .. 

38  . 

37  .. 

37  .. 

265  .. 

265  .. 

240  .. 

122  50 

122  .. 

119 

1160  .. 

1170  .. 

1171  .. 

600  .. 

600  .. 

602  .. 

1570  .. 

1570  .. 

1570  .. 

94  .. 

93  .. 

93  .. 

850  .. 

850  .. 

939  .. 

330  .. 

330  .. 

330  .. 

3525  .. 

3625  .. 

3600  .. 

775 

780 

773  .  . 

525  .. 

545  .. 

535 

600  .. 

600  .. 

620  .. 

119  .. 

120  .. 

110  .. 

700  .. 

700  .. 

700  .. 

70  .. 

70  .. 

70  .. 

8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


ON  DEMANDE 


une  personne  (un 
anglais  ou  une  an- 
glaise) capable  «.le  faire  des  traductions  en 
français.  S'adresser  à  M.  Francis  LATR,  2G, 
rue  Brunei,  le  matin,  à  10  heures. 
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A  VENDRE  IMMEDIATEMENT 

Magnifique  Propriété 

à  VÉLIZY  (Seine-et-Oise) 


Cette  propriété  est  située  sur  un  superbe 
plateau  de  18*2  mètres  d*altitude,  dominant 
les  vallées  de  la  I  lièvre  et  de  Chaville.Elle 
est  en  bordure  de  la  forêt  de  Meudon, 
dont  elle  n'est  séparée  que  par  un  mur 
avec  grille  de  100  mètres  appartenant  à  la 
propriété;  deux  entrées  particulières  don- 
nent accès  dans  la  forêt,  admirablement 
"boisée  à  cet  endroit. 


La  contenance  de  la  propriété  est  d'environ 
25.000  mètres  d'un  seul  tenant.  Entièrement 
close  par  des  murs,  grilles  et  haie  vive,  elle 
comprend  une  jolie  maison  de  maître  avec 
•cave  en  sous-sol;  grand  salon,  grande  salle 
à  manger,  antichambre  et  cuisine  au  rez-de- 
chaussée;  cinq  chambres  de  maîtres  au  pre- 
mier étage;  une  chambre  de  maître,  un  grand 
atelier-salle  de  billard  et  deux  chambres  de 
domestiques  au  deuxième.  Communs  com- 
prenant logement  du  jardinier,  basse-cour 
pavée  avec  pompes;  écuries  pour  cinq  che- 
vaux, remises  pour  voitures  et  automobile  et 
quatre  chambres  de  domestiques. 

Le  tout  ii  l'état  de  neuf. 


La  maison  de  maître  est  entourée  d'un 
parc  d'environ  1*2.000  mètres,  planté  de 
magnifiques  arbres  séculaires  de  toutes 
essences  et  d'arbustes  variés.  Une  prairie 
de  10.000  mètres  et  un'  grand  potager- 
fruitier  avec  serre,  châssis  et  manège  à 
eau  pour  l'arrosage,  font  suite  au  parc. 


La  propriété  se  trouve  à  1.500  mètres  envi- 
'ron  de  la  t_rare  de  Vélizy,  sur  la  ligne  des  In- 
valides à  Virollay,  par  Meudon,  actuellement 
achevée;  elle  est  à  2  lui.  500  mètres  des  gares 
de  Chaville  et  Viroflay  (rive  gauche)  et  à 
4  kilomètres  de  Versailles.  Elle  est  desservie, 
deux  fois  par  jour,  par  la  poste  de  Viroflay. 
Téléphone  et  télégraphe  à  Viroflay.  Le  télé- 
phone va  être  installé  à  Vélizy  même. 


Prix  :  75.000  Francs 


Jouissance  immédiate 


Coite  propriété  est  susceptible  de  prendre  une 
grande  valeur  à  cause  de  ses  25.000  mètres  de 
terrain  et  de  sa  situation  en  bordure  de  la  forêt  de 
Meudon,  du  Gordon  de  Virollay  et  de  la  route  de 

Vélizv  à  Chaviile. 


',  Pour  tous  les  renseignements,  s'adres- 
ser aux  bureaux  de  L'Economiste  Eu- 
ropéen, . 

11,  rue  Monsigny,  PARIS  554 
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A  signaler  dans  les  74G"  et  747°  fascicules  de  la 
Grande  Encyclopédie,  qui  viennent  de  paraître, 
les  articles  consacrés  au  célèbre  poète  italien  Tor- 
quato  Tasso.  par  M.  U.  Mengin  ;  au  Tatouage, 
par  M.  Zaborowski  ;  aux  courses  de  Taureaux, 
par  M,  Marcel  Chariot  ;  à  la  Tectonique,  par 
AI.  E.  Ilaug  ;  à  la  Teigne,  par  le  Dr  Henri  Four- 
nier  ;  à  la  Teinture,  par  M.  L,  Sagnet  ;  au  Télé- 
graphe, au  Téléphone,  par  MM.  Rheins  et  L. 
Sagnet  ;  à  Guillaume  Tell,  par  M.  Ch.  Robcr;,  etc., 
etc. 

Prix  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  à  la  Direction,  61,  rue  de  Rennes,  un 
spécimen  de  l'ouvrage  envoyé  franco.  58G 

SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE    DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERCE 
ET  DE  L'INDUSTRIE  EN  FRANCE 


Bilan  au  31  juillet  1901 
Actif 

Caisse  et  banque  

Portefeuille   318.351.397  68) 

Effets  à  l'encaissement     29  831,664  10) 

Reports  ,  

Coupons  à  encaisser  

Rentes  et  actions,  bons  et  obligations. . . 

Avances  sur  garanties  

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales _  

Participations  financières  

Immeubles  

Comptes  de  banque  à  l'étranger  et 
comptes  courants  divers  

Appels  différés  sur  actions  


65.'.)6'..5.'»9  -13 
3i8.212.96l  78 

19.379.ni6  55 
7.019.902  85 

53.0'.i7. 196  28 
107.937.53ï  61 

2.397.767  50 
57.3M.9j9  S5 
5.062.120  67 

161.267.964  26 
80.000.000 


907.661  163  80 


Passif 

Capital   160.000.000 

Réserve  statutaire   13.0!j2.106  77 

Réserve  spéciale  '   6.000.000 

Comptes  de  chèques   261.552. 317 

Dépôts  à  échéance  fixe   117.551.000 

Effets  à  payer   58.648. 303  25 

Comptes  de    baaque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   281.587.401  63 

Intérêts  et  dividendes   229.719  40 

Solde  du  dernier  exercice    75.108  25 

Profits    et  pertes   (frais  généraux  dé- 
duits)  3.015.487  50 


907.C61.403 


Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Société  : 

Administration  centrale   40.464.000  » 

Agences  de  province   26. 064.651  21 

Total  


66.528.651  21 


Certifié  conforme  aux  écritures 
587  Le  Directeur 


LOUIS  DORIZON. 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Quinze  jours  aux 
Pyrénées,  excursion  du  26  août  au  11  septembre 
1001,  billets  à  prix  réduits.  Visite  de  Bordeaux, 
Rayonne,  Biarritz,  Fontarabie,  Saint-Sébastien, 
Pau,  Lourdes,  Pierrefitte,  Gauterets,  Bagnères-de- 
Bigorre,  Ludion,  Toulouse,  Rocamadour  (Pailsde 
Padirac). 

Départ  de  Paris  (quai  d'Orsay),  le  26  août  1901. 
Retour  à  Paris  (quai  d'Orsay),  le  11  septembre 
1901. 

D'accord  avec  l'Agence  des  Voyages  Duchemin, 
la  Compagnie  d'Orléans  fera  émettre,  jusqu'au 
24  août,  des  billets  d'excursion  comprenant  : 

1"  Le  transport  en  chemin  de  fer; 

2°  Les  chambres,  service  et  repas  (vin  com- 
pris); 

3°  Le  transport  en  omnibus  et  en  voitures; 
4°  Les  entrées  et  visites  des  monuments  ; 
5°  Les  soins  des  Guides-Conducteurs  de  l'excur- 
sion. 

Parles  soins  et  sous  la  responsabilité  de  l'Agence 
des  Voyages  Duchemin. 

Prix  del'excursion  complète,  Reclasse:  515  francs  ; 
2e  classe  :  470  francs. 

Le  nombre  des  places  est  limité. 
.  Les  .billets  sont  délivrés  dans  les  bureaux  de 
l'Agence  des  Voyages  Duchemin,  20,  rue  de  Gram- 
mont,  à  Paris. 
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BANQUE   DE  L'ALGÉRIE 


Bilan  au  31  juillet  1901 


ACTIF 

Numéraire  en  caisse   41.214  .232  31 

Rentes  sur  l'Etat   21.418.866  70 

Portefeuille   64.457.335  0? 

Avances  sur  titres   299.098  » 

Correspondants  d'Algérie    5.047.172  3'J 

Hôtels  de  la  Eanque   3.655.286  4'J 

Acquéreuis  d'immeubles  (solde  des  prix 

de  vente)   2  893.863  15 

Dépenses  d'administration   219  935  73 

Charges  extraordinaires   108.991  78 

Succursales  (leurs  comptes  au  siège  social)  5.644.315  47 

Avances  à  l'Etat  (Chambres  de  commerce).  785.761  50 

Bureaux  auxiliaires   911.063 

Correspondants  de  France   337.195  08 

Société  domaniale  algérienne   2.437.625 

Avances  à  l'État  (loi  du  5  juillet  1900). . .  3. 000. 000 

Divers   5.890.482  83 

Créances  en  souffrance   s 


159.321.238  42 


PASSIF 

Capital   20.000.000 

Billets  au  porteur  en  circulation   99.127.450 

Bordereaux  à  payer   16.843  50 

Comptes  courants  sur  place   7.146.910  22 

Trésoriers-pay"  (leurs  comptes  courants).  1.712.000 

Trésor  public   15. 421.251  64 

Dividendes  à  payer   91.578  02 

Agios  et  commissions   979  536  25 

Profits  et  pertes   983  23 

Réescompte   245.316  04 

Réserves  1.369.930  Oi 

Banq.de l'Algérie  (son  compte  avec  suce.)  9.418.016  8i 

Divers   3.753.3">2  59 


159.321.238  42 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  directeur  de  la  Banque  de  l'Algérie 
Marc  Lapon. 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Billets  d'aller  et  re- 
tour de  famille  pour  les  stations  thermales  de 
Chamblet-Néris  (Néris,  Evaux-les-Bains),  Moulins 
(Bourbon-L'Archambault)  ,  Saint-Eloy  (Chàteau- 
neuf-les-Bains) ,  La  Rourboule,  Le  Mont- Dore, 
Royat,  Rocamadour  (Miers),  Vic-sur-Cère. 

La  Compagnie  d'Orléans  délivre  du  15  mai  au 
15  seplcmbre  de  chaque  année,  pour  les  stations 
ci-dessus  indiquées,  des  billets  d'aller  et  retour  de 
famille  en  1",  2e  et  3e  classes,  comportant  une  ré- 
duction de  50  0/0  sur  le  double  du  prix  des  bilkts 
simples  pour  chaaue  personne  en  sus  de  deux, 
sous  condition  d'effectuer  un  parcours  minimum 
de  300  kilomètres  (aller  et  retour  compris). 

En  vue  d'augmenter  les  facilités  offertes  par  ces 
billets,  la  Cimpagnie  autorise  exceptionnellement 
le  chef  de  famille  à  revenir  seul  à  son  point  de 
départ,  à  la  condition  d'en  faire  la  demande  en 
même  temps  que  celle  du  billet. 

En  outre,  il  est  délivré  au  chef  de  famille  une 
carte  d'identité  sur  la  présentation  de  laquelle  il 
sera  admis  à  voyager  isolément  à  moitié  prix,  pen- 
dant la  durée  de"  la  villégiature  de  la  famille,  entre 
le  lieu  de  départ  et  le  lieu  de  destination  mention- 
nés sur  le  billet  de  famille. 

Il  est  rappelé  à  cette  occasion  que  les  billets  de 
famille  sont  établis  par  l'itinéraire  à  la  convenance 
du  public,  que  l'itinéraire  .peut  n'être  pas  le  même 
à  l'aller  et  au  retour,  enfin  que  la  durée  de  validité, 
à  compter  du  jour  du  départ,  ce  jour  non  compris, 
est  de  30  jours  et  peut  être  prolongée  une  ou  plu- 
ieurs  fois  d'une  période  de  15  jours  moyennant 
supplément. 
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IMPRIMERIE  0E  tA  PRESSE 
M,  rue  du  Croissant,  Paris.  —  Simart. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  503  -  20'  volume.  (9)    |  BLREALX  :  11,  RLE  M0i\SIG!VY,  PlHh  (2e  ARR'j 


Vendredi  80  août  1901. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Bt  des  Orands  Express  Européens 

Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 
1899  1900  1901 

Du  1"  janvier  au       —  (Exposition)  — 

31  juillet...  Fr.  6.430.654  7.507.148  7.056.681 
Du  1"  au  10  août.     367.134      426.806  413.603 


6.;o7.r.88 

7.933.954 

7.970.284 

Différence  en  fa- 

veur de  1901 . . . 

1.172.493 

36.330 

» 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 


Emprunts  4  O/O  or  1889  et  1890  (2;  Ém.) 

MM.  E.  Hoskier  et  C  e,  banquiers  à  Paris,  39, 
boulevard  Haus-mann,  sont  chargés  par  S.  Exc. 
M.  le  Minisire  dis  Finances  de  Russie  de  payer 
le  coupon  trimestriel,  échéant  le  1er  septembre 
prochain,  desdils  Emprunts. 
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RUSSIE 


EMPRUNT  INTÉRIEUR  CONSOLIDÉ 
DES  CHEMINS  DE  FER  4  1/2  O/O 

(lre  émission  1890) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  1er/ 14  août  iV'Ol.  au  tirage  des  obliga 
tions  de  l'emprunt  ci-dessus  nommA 

Les  obligations  sorties  à  ce  tir  ge  sont  rembour 
sables,  à  partir  du  l0'/14  novembre  1901,  aux  gui. 
chots  de  la  Banque  de  l'Etat. 

Numéros  ds  obl'gations  sorties  au  tirage  : 
A  10  )  roubles  crédit 

28701  à  23800 
A  500  roubles  crédit 
112301  à  112320    116061  à  116O80 

A  1.000  roubles  crédit 
123721  à  123730    140531  à  140540 
A  10.000  roubles  crédit 
157400  157971 

Des  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
1"/14  novembre  1901  ;  dans  le  cas  contraire,  le 
montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  de  l'Emprunt  intérieur 
consolidé  4  1/2  0/0  des  Chemins  de  fer,  lrc  émission 
1890,  sorties  aux  tirages  antérieurs  et  non  présen- 
tées au  Iremboursement  à  la  date  du  1e'  / 14  août 
1901 JP» 

A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  100  roubles  crédit 
14201  à  14215  14217  14218  14221  14222  14225  à 
14228  14279  à  14300  (1"/14  mai  1901),  34005  34050 
(1"/13  novembre  189:!-,  30301  à  3G400  63401  à  03ÔUO 
1    14  mai.lyOl). 

A  500  roubles  crédit 
115441  à  115443  (1"/13  mai  1809, 
A  1.000  roubles  crédit 
128075  *128670   12*,79   12  680  (1»/14  novembre 
1900),  133201  à   13321  0  (1«/14  mai  1901),  136694  à 
136700  (1"/13  novembre  18'. -81,  187226  à  137230 
139301  à  139364  139367  à  139370  (1-/14  mai  1901). 

A  5.000  roubles  crédit 
156535  (1"/14  mai  1901 
A  10.000  roubles  crédit 
157114  1M3  mai  1891) 
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SOCIÉTÉ  FRANÇAISE 

DES  CHARBONNAGES  OJ  TOMI  i 


Actions.  —  Le  dividende  de  30  fr.,  pou 
l'exercice  1900,  sera  payé  le  1e1'  septembre 
prochain  à  la  Société  Générale  de  Crédit  In 
dustriel  et  Commercial,  contre  remise  du  cou 
pon  n°  1,  à  raison  de  27  fr.  32  nets  pour,  les 
actions  au  porteur. 

Obligations.  —  Au  1er  octobre  prochain,  la 
Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Com 
mercial  paiera  le  coupon  n°  10  sur  les  obli 
gâtions  à  raison  de  12  fr.  pour  les  obligation! 
nominatives  et  de  11  fr.  507  pour  les  obliga 
tions  au  porteuc.  EU-  procédera,  enon're  au 
remboursement  de  100  obligations  sorties  au 
tirage,  à  raison  de  509  fr.  70  pour  les  obliga- 
tions nominatives  et  508  fr.  707  pour  les 
obligations  au  porteur,  coupon  n°  10  attaché 

595 


COMPAGNIE 

DES  CHEMINS  DE  FER  BONE-GUELMA 

ET  PROLONGEMENTS 


Le  coupon  n»  45  des  actions  sera  payé  e  l  !r  oc 
tobre  1901 ,  au  siège  social,  7,  rue  d'Astorg,  à  Paris 
ou  aux  bureaux  de  l'exploitation  du  chemin  de  1er. 
à  Bùne : 

Par  action  nominative  ... ,  14  fr.  208 
Par  action  au  porteur   13  fr.  486 

Le  paie  m  nt  de  ce  coupon  pourra  avoir  lieu  au 
siège  de  la  Compagnie,  à  partir  du  2  septembre 
1901,  sous  une  retenue  de  4  0/0. 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 
D'ECLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 
PAR  LE  GAZ 


Le  Conseil  d'Administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  les  Actionnaires  qu'il  leur 
sera  payé,  à  dater  du  lundi  7  octobre  pro- 
chain, une  somme  de  12  fr.  50  par  action  de 
capital,  à  titre  d'acompte  sur  le  dividende  de 
l'exercice  1901. 

Cet  acompte  sera  payé  tous  les  jours  non 
fériés,  de  10  heures  à  3  heures,  au  siège  de  la 
Compagnie,  6,  rue  Condorcet. 

La  somme  nette  à  recevoir,  déduction  laite 
des  impôts  étabbs-par  les  lois  de  finances,  est 
fixée  ainsi  qu'il  suit  : 

1°  Par  action  de  capital  nominative  12  fr. 
2°  —  au  porteur  10  88. 

Les  porteurs  de  vingt  actions  au  moins 
pourront  déposer  leurs  titres  ou  leurs  cou- 
pons, à  dater  du  0  septembre,  en  échange  d'un 
mandat  de  paiement  à  l'échéance  du  7  octobre 
suivant. 

Les  intérêts  ci-dessus  indiqués  pourront 
être  payés  au  siège  de  la  Compagnie,  à  partir 
du  0  septembre  prochain,  sous  une  retenue 
calculée  au  taux  d'escompte  de  la  Banque  de 
France  (sauf  pour  les  titres  grevés  d'un  usu- 
fruit ou  inscrits  aux  noms  d'incapables)  ; 
mais  les  titres  qui  auront  usé  de  cette  faculté 
d'escompte  ne  pourront  être  présentés  au 
transfert  ou  à  la  conversion  avant  le  7  oc- 
tobre 1901. 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Emprunt  Russe  4  O/O  or  1889 
Emprunt  Russe  4  O/O  or  1890  (2e  Emission' 

Le  coupon  trimestriel  au  1"  s  ptembre  1901. 
ainsi  que  les  titres  amortis  aux  tirages  des  sus- 
dits emprunts,  seront  p.iy  s,  a  partir  de  cette  date, 
aux  caisses  du*  Créait  Lyonnais. 


SOCIÉTÉ  ANONYME  RUSSE 

de  l'Industrie  liojillère  el  îaétallurgip 

DANS  LE  DONETZ 

SIÈGE     SOCIAL    A  MAKKEVKA 

Le  Comité  des  Directeurs  a  l'honneur  d'informer 
MM.  les  Actionnaires  qu'il  a  fait  publier  dans  le 
Message)'  du  Gouvernement  (organe  officiel  du 
Gouvernement  russe)  une  convocation  pour  l'as- 
semblée générale  extraordinaire  fixée  au  18  sep- 
tembre/1" octobre  19ol,  à  3  heu  es.  à  Saint- 
Pétersbourg,  hôtel  de  l'Europe,  rue  Michel,  n°  1. 
Cette  assemblée  aura  à  délibérer  sur  les  questions 
suivantes  : 

1°  (Rangeaient  du  siège  social; 

2°  Diminution  du  nombre  des  membres  du  Co- 
mité des  Diricleurs,  par  démissions,  et  éventuelle- 
ment nomination  de  nouveaux  Directeurs  el  Can- 
didats-Directeurs ; 

3°  Autorisation  d'affermer  un  ou  plusieurs  puits 
ou  partie  du  terrain  minier  ; 

4"  Communications  div  rses 

Pour  être  admis  à  l'assemblée  générale  extra- 
ordinaire, MM.  les  Actionnaires  doivent  déposer 
leurs  actions  ou  It-s  ccrliticats  de  dépôt  ou  de  cau- 
tionnement de  ces  actions  d^s  banques  agissant  en 
vertu  des  statuts  sanctionnés  par  le  Go  .vernement 
pour  des  institutions  de  crédit,  -\i  Conseil  d'admi- 
nislra  ion,  quinze  jours  au  moins  avant  la  réu- 
nion. Les  actionnaires  ayant  leur  résidence  à  l'o- 
traDger  sont  autorisés  à  présenter  les  certificats  de 
dépôt  des  banques  suivantes  et  de  leurs  succur- 
sales : 

A  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  dévelop- 
pement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France, 
54,  rue  de  Provence,  à  P*ris; 

A  la  Banque  Imp.  Roy.  Priv.  .des  Pays-Autri- 
chiens, 12,  rue  da  Ouatre-Septembie,  à  Paris; 

A  la  Société  Généra  e,  Monta^ne-du-Parc,  à 
Bruxelles  ; 

A  la  Société  Lyonnaise,  Palais  Sainl-Pierre,  à 
Lyon  ; 

MM.  Chcnoviére  et  Cie,  banquiers  à  Genève. 

Au  cas  où  cette  assemblée  n'aurait  pas  lieu  pour 
cause  de  l'absence  du  nombre  déterminé  des  ac- 
tionnaires, elle  serait,  ■  u  vertu  des  statuts  de  la 
Compagnie  et  sans  autre  publication  spéciale,  re- 
mise au  2/15  octobre  1901,  et  cette  seconde  as- 
semblée serait  considérée  comme  léga'e  sans  éganl 
au  nombre  des  actions  présentées  par  1rs  action- 
naires arrivés. 


COMPAGNIE  DdS 

CHEMINS  DE  FER  DE  L'OUEST 

Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  extraordinaire  et  ordi- 
naire des  actionnaires  du  30  mars  1901. 

(SU  TS.  (') 


Assamblée  générale  ordinaire 
RAPPORT 

DU  CONSEIL  d'aD.MIN  STRAT (ON 

Messieurs 

Nous  commencerons  par  le  com  te  d'établisse- 
ment l'exposé  des  faits  et  résultais  de  l'exercice 
1900. 


(*)  Voir  L'Economiste  Européen  n«  502. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Compte  (TétftbMssemertt 
L'ensemble  des  dépenses  faites  au  compte  d  e 
blisseroent   s'élevait  au  31  dé- 
cèmbie  1899.  à  lu  somme  totale 

 (1)  1.  &i3.015.20i 

*ar  suit-  de  rectili  atinns  p  res- 
tas par  les  a  rèt's  ministériels 
glanl  lo<  exer-  ices  1804  à  1H96 
C  ns.  cette  somme  a  été  aug- 
entéc  de  


67 


84.243  89 


Kl  se  trouve  ainsi  portée  a  

J  l  a  été  dépensé, 

1000  : 
Kn  c qutaux  à  la 
Charge  lie  la  <  '.om- 

pagnie   55.790.591  81 

En  capitaux  au 
.Compte  de  l'Etat, 

et  remboursables 

par  annuités   4.659.974  88 


1 .948.409. 447 


Total. 


G0. 450.560  00 


i  le  qui  porte  l'ensemble  des  ca- 
pitaux employés  au  :>1  décembre 
1900  à  

Se  répartissent  ainsi  qu'il  suit  : 

1"  Capitaux  à  la  charge  de  la 
Compagnie  : 
Lignes    en  exploitation  com- 


2. 003. 810. 01 4  85 


1 .558.590.090  3; 


pléte. 

Lignes  en  exploitation  partielle 

ou  en  construction   lil. 215.38:»  0X 

Approvisionn  ments  généraux 

du  réseau   25.551.919  22 

Compte  annexe  de  rétablisse- 
ment  679.484  09 

Total  à  la  charge  de  la  Compa- 
gnie  1.726.029.817  36 

2°  Capitaux  à  la  charge  de  l'Etat 

et  remboursables  par  annuités...  277.KÏ0.1W  S9 


Total  égal   2.(10  =  . 800.014  25 


Capital  réalisé. 

En  regard  des  dépenses  et  avances  indiquées  ci- 
dessus,  le  capital  réalisé  s'établit  comme  suit  : 

•Cap  tal  des  actions   150.000.000  » 

Titres  d>  s  anciennnes  Compa- 
gnies non  convertis  en  obliga- 
tions Ouest  3  0/1)   37.544.300  » 

Obligations  3  0/0  émises  à  la  lin 
de  1899   1.647.373.024  N 

Obligations  3  0/0  émises  en 
19()0   54.057.801  01 

Obligations  2  1/2  0/0  émises  à 
la  fin  (fe  1899   93.035.508  02 

Obligations  2  1/2  0  o  émises  eu 
1900   20.780.27  7  10 

Total  réalisé  au  31  décembre 
1900    2.011.700.912  56, 

D'autre  part,  les  capitaux  em- 
ployés s  élevant  à   2.003.800.014  25 

L'excédent  du  capital  réalisé 
sur  les  dépenses  ordonnancées 
ressort  à   7.930.898  31 

L'émission  de  1000,  détaillée  au  tableâu,  s'est 
faite,  comme  en  1&99,  simultanément  en  obliga- 
tions 3  O/O  et  eu  obligations  2  1/2  0/0. 

[I  a  été  émis  : 

121 .018  obligations  3  0/0,  avant 
produit  '. ...       54.057.801  91 

74.087  obligations  2  1/2  0/0, 
ayant  produit   20.789.277  lo 

Ce  qui  a  procuré  une  ressource 
totale  de   83.8i7.07!)  01 

Le  produit  n  t  moyen,  déduction  faite  de  toutes 
Commissions,  de  tous  droits,  fiais  et  intérêts  cou- 
ras  au  jour  de  la  négociation,  a  été  ainsi  : 

Par  obligation  3  0/0  444  87 

—  2  1/2  0/0    397  20 

Dans  ces  conditions,  la  charge  annuelle  en  inté- 
rêts, amortissement  et  frais  accessoires  ressort  en 
moyenne  à   4.27  0/0 

(1)  Savoir  :  Compte  de  l'Etablissement  propre- 
ment dit   I. '.142. 342. 780  58 

Compte  annexe  de 
l'Etablissement..  072.424  On 

Total  égal.   1.943.015.304  67 


et  correspond,  déduction  faite  de  l'amortissement 

du  capital  reçu,  à  un  taux  d'intérêt  de..    3.72  0/0 

CONSTRUCTION 

Montant  et  répartition  des  dépenses  fai'es  en 
1900.  —  Les  dépenses  de  construction  faites  en  1900 
se  répartissent  d'après  leur  nature  comme  il  suit 

I.  —  Travaux  complémentaires: 

a)  Travaux  complémentaires  pro- 
prement dits  sur  l'ensemble  du  ré- 
seau ^déduction  faite  d'une  rent'éc  de 
l.<  01.03'.)  fr.  83  pour  amortissement 
des  anciens  ouvrages  remplacés)....    6.946.9Ù0  31 

b'  Travaux  reportés  du  compte  des 
1*0  millions,  par  suite  de  l'épuise- 
ment de  ce  compte   7.2  8.050  15 


14.215.040  46 

IL  —  Lignes  en  exploitation  par- 
tielle ou  en  construction  : 
Concessions  de  18/5  .  2.172.826  26 
Concessions  de  U$s8.  ô.  145. 103  90 
Concessions  de  18  .7.     433.362  58 
Insuffisance   des  li- 
gues  en  exploita- 
tion partielle   3.172.471  98 

Cha  ges  des  lignes  en 
construction,  etc..  1.270.304  40     12.1M.069  L2 

{II,  —  Dépenses  au  compte  des 
100  millions  : 

Gares  de  jonction  et  parachève- 
ments de  lignps 
(  Convention  de 
1888}   5.516.245  21 

Doublement  dt  voies 
et  ligues  neuves 
Convention  de 
1897)   13.579.077  07 


A  dé  luire  :  dé- 
penses postérieures 
a  l'épui  ement  du 
compte,  reportées 
ci-dessus  aux  tra- 
vaux complémen- 
taires  


19.095.342  88 


7.268.059  15     11.827.263  73 


IV.  —  Matériel  roulant  et  outil- 
lage de3  ateliers  et  dépôts  (déduc- 
duction  faite  d'une  rentrée  de 
884.519  fr.  »  pour  matériel  mis 
à  la  réforme)  (J)  ,   14.130.025  78 

V.  Matériel  naval,  mobilier,  etc. 
déduction   faite  d'une  rentrée  de 

764.720  fr.  27  pour  amortissement 
de  deux  navires)   1.233. 638  68 


VI. 


Approvisionnements  gé- 


6.297.550  3! 


VII.  —  Soldes  de  comptes  de' 
construction  première,  frais  géné- 
raux et  divers  sur  les  lignes  en 
exploitation  complète   552.060  53 

Total   60.450.Ô6G  69 


I.  —  Travaux  complémentaires  sur  l'ensemble 
du  réseau. 

Gares.  —  Les  principaux  travaux  complétni  n- 
laires  exécutés  dans  différentes  gares  comprennent 
notamment  : 

A  Dieppe  :  l'achèvement  de  la  nouvelle  gare  ma- 
ritime et  l'extension  des  aménagements  du  service 
des  voyageurs  'ie  la  gare  principale. 

A  Sotte\ille  :  L'exécution  de  la  plate-forme  de  la 
nouvelle  gare  de  triage  du  cèité  montant.  Nous 
avons  malheureusement  été  arrêtés  dans  ces  tra- 
vaux par  des  difficultés  administratives,  et  nous 
n'avons  pu  mettre  en  service  pour  la  campagne 
d'automne  aucune  partie  de  la  nouvelle  gare,  ce  qui 
nous  a  causé  la  plus  grande  gène  pour  la  réparti- 
tion de  notre  matériel.  Ces  difficultés  sont  enfin 
levé  s  et  les  travaux  dépose  des  voies  sontpoussés 
avec  la  plus  grande  activité. 

A  Rou  n  (R.  G.)  :  lo  doublement  de  la  voie  de 
circulation  sur  le  quai  Jean-de- Bélhencourt. 
A  Caen  :  l'établissement  d'un  groupe  important 

1)  Y  compris  523.958  fr.  99,  représentant  la  va- 
leur de  matériel  roulant  acquis  par  le  chemin  de 
fer  de  Ceinture  part  de  l'Ouest  :  1/5). 


de  voies  de  triage  qui  nous  a  rendu,  dès  cet  au- 
tomne, les  plus  grands  services. 

A  Honneur:  l'exécution  d'un  nouveau  raccorde- 
ment  avec  les  bassins. 

A  Bécon-les-Bruyôres  :  l'agrandissement  de  la 
halle  aux  marchandises. 

èt  Clamart  :  l'élargissement  de  la  plate-forme, 
comprise  dans  le  projet  d'extension  des  aménage- 
ments du  service  des  marchandises. 

Au  Mans  :  On  a  continué  l'exécution  du  projet 
d'ensemble  pour  l'extension  et  l'amélioration  des 
:i ménagements  de  la  gare;  les  installations  des 
voies  de  triage  de  Pontlieue  ont  été  achevées.  La 
modification  du  bâtiment  des  voyageurs  est  en  cours 
d'exécution.  Les  remaniements  importants  des  voies 
de  voyageurs,  qne  le  mouvement  exceptionnel  de 
L1M0  nous  avait  obligés  d'ajourner,  sont  dès  main- 
tenant commencés. 

A  Montparnasse  :  nous  avons  pu  livrer  au  ser- 
vice, dès  le  15  juillet,  les  nouvelles  voies  princi- 
pales de  départ  en  même  temps  que  l'on  mettait  à 
la  disposition  du  public  la  rampe  d'accès  «t  la 
salle  des  bagages  du  même  côté,  et  les  installa- 
tions correspondantes  du  rez-de-chaussée  au  ni- 
veau de  la  place  de  Rennes.  L'installation  des  mar- 
quises des  voies  nouvelles  est  sur  le  point  d'être 
achevée. 

Nous  avons,  d'autre  part,  poursuivi  l'exécution 
du  programme  approuvé  pour  le  doublement  des 
voies  entre  Montparnasse  et  Clamait  el  la  sup- 
pression des  p«ssages  à  niveau  entre  les  XIVe  el 
XVs  arrondissements. 

Les  deux  nouvelles  voies  jusqu'à  Clamart  sont 
sur  le  point  d'être  achevées,  il  ne  reste  qu'à  ins- 
taller les  signaux  pour  mettre  ces  voies  en  service. 
Dans  les  gares  d' Ouest-Ceinture  et  de  Vanves- 
Malakoff.  on  a  établi  les  passages  souterrains  et 
les  nouveaux  quais,  dont  les  abris  en  cours  de 
construction  à  l'atelier  seront  prochainement  mon- 
tés. Mais  pour  la  gare  de  Clam  rt,  qui  doit  servir 
de  lete  de  ligue  à  certains  trains  aux  heures  char- 
gées de  la  journée,  le  projet  de  la  Compagnie  n'a 
été  approuvé  que  sous  léserve  d'une  enteute  avec 
la  ville;  celte  entente  n'a  pu  jusqu'ici  être  complè- 
tement réalisée;  il  est  donc  à  craindre  que  non- 
ne puissions  encore  celte  année  donner  aux  quatre 
voies  leur  utilisation  définitive. 

Quant  aux  travaux  de  suppression  des  passages  à 
niveau  dans  Paris  ils  ont  été  menés  aussi  rapide-' 
ment  que  l'ont  permis  les  formalités  administra- 
tives. Le  viaduc  do  la  rue  du  Ghâleau  est  livré  à 
la  circulation  ainsi  qu'une  partie  des  rues  adja- 
centes. Pour  le  passade  de  la  Procession,  les  ma- 
çonneries sont  achevées  et  le  tablier  métallique  est 
prêt  à  êlre  posé.  Nous  ne  sommes  retardés  que  par 
le  refus  qui  nous  a  été  fait  par  la  Ville  de  com- 
mencer les  terrassements  avant  le  règlement  des 
indemnités  réclamées  par  les  riverains.  Nous  avons 
repris,  en  outre,  les  t  avaux  de  remplacement  des 
voûtes  en  maçonnerie  du  viaduc  du  Maine  par  un 
tablier  métallique,  travaux  qui,  nécessitant  l'inter- 
ception d'une  partie  des  voies  principales,  avaient 
été  ajournés  pendant  le  mouvement  exceptionnel ûe 
l'Exposition. 

Nous  pouvons  donc  prévoir  pour  cette  année 
l'achèvement  de  ces  travaux  si  délicats.  Notre  Com 
pagnie  n'a  pas  hésité  à  aborder,  dans,  l'intérêt  jhi 
public,  cette  difficile  entreprise,  ma's  il  faut  recon- 
naître que  le  prob  ème  posé  à  la  science  et  à  l'ha- 
bileté pratique  de  notre  personnel  de  la  Voie  et  de 
l'Exploitation  était  des  plus  ardus,  car  il  s'agissail, 
tout  en  maintenant  une  circulation  de  trains  in- 
tense, de  modifier  considérablement  le  profil  de  la 
voie,  de  l'établir  avec  ce  profil  moiiifié  sur  des  via- 
ducs entièrement  construits  en  sous-œuvre  et  de 
bouleverser  comp  élément,  en  même  temps  que  les 
voies  d'entrée  et  de  sortie,  toutes  les  aiguilles,  les 
signaux  et  les  enclenchements  de  la  gare  Montpar- 
nasse.— Des  t i'a vaux  semblables  ne  peuvent  natu- 
rellement s'exécuter  sans  imposer  quelques  sujé- 
tions à  la  circula  ion  des  trains,  niais  il  est  néces-  é 
saiiede  mettre  en  regard  de  la  gène  momentanée 
qui  en  est  résultée  pour  le  public  la  grandeur  des 
difficultés  vaincues  et  l'importance  du  progrès, 
réalisé  pour  l'avenir  par  le  doublement  du  nombre 
des  quais  de  Montparnasse  et  par  la  suppression 
des  passages  à  niveau  si  gênants  à  la  fois  pour  la 
population  parisienne  et  pour  notre  propre  senicc.. 

800. 

(A  suivît). 


< 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


,    Situation  au  31  juillet  1901 


Actif 


Espèces  en  caisse  et  à  la  Banque... 

Effets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépots  de  titres  

Correspondants  

Banque  hypothée.  de  France,  en  liquid. 
Emprunteurs  : 

Prêts  nypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  fv  compris 
;    le  semestre  au  38  juillet  1901)..  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st*): 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  

Total  


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 
Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 

Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 

par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

.Dépôts  en  comptes  courants  

Correspondants  

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 

Montant  au  pair  : 
Des  obligations  en  cir- 
culation  2. 202. 345.500  » 

Des  obligat»  retirées 

de  la  circulation   166.92S.708  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligat".  »  » 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   

Obligations  Communales  : 

Montant  au  pair  : 
Des  obligations  en  cir- 
culation  1.551.292.400 

©es  obligat»  retirées 

de  la  circulation  .. .  132.198.500 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  

Prime  à  amortir  a 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  

Bons  à  lots  en  circulation  . 
Obligations  a  remboorser  et  intérêts 

échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 

pation  

Bivers    

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

iProfits  et  pertes  : 

I  .Reliquat  de  l'exercice  1900...   

1  JSxercice  1901  


474.637.28i  32 


.77.522.090 


1*2  737.151 


10.521.263  17 
232.123.585  42 
18.116.186  39 
19.269.635  17 
12.194  558  08 
24.891.045  09 

1.904.658  871  47 
t. 440. 745. 825  78 

59.222.784  78 

47.109.624  92 


142.392.108.26 
126.556.515  55 

30.087.440  79 

12.933.709  25 

425.326  38 
21.905.084  93 
16.220.789  09 
2.458.545  85 

4.121.892.900  37 


200.000.000  >» 
19.660.368  05 


67.294.547  73 
83.924.123  32 


4.388.707  » 

133.574  86 

983.289  67 
1.644.363  83 


5.762.660  85 
6.372.293  39 
68.144.391  48 
29  752.397  04 
i.  294. 75'-'  21 

18.111.428  65 

121  593.272  45 


1.894.585.915  07 


1.483.231.659  » 


29.336.989  82 

21.723.541  06 

789.175  76 
19.396.798  69 
32.678.709  21 

6.450  24 
8.082.490  39 

Total   4.121.892.900  37 


Certifié  conforme  aux  écritures: 

Le  gouverneur, 
501  H.  MOREL. 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 

Bilan  au  30  avril  1901 


Actif 

Versements  non  appelés                     Fr.  18.000.000  n 

Rentes.  Fonds  d'Etat,  Obli  gâtions  et  Va  leurs 

diverses..  .  .    3.255.619  90 

Participations  financières   802.489  70 

Caisse  (Paris  et  succursales)   30.741.753  53 

Portefeuille  (Paris  et  succursales)   29. 850. 203  64 

Avances  sur  nantissements   22.958  056  05 

Remises  en  roule    9.04*.  109  34 

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales).  10.800  722  35 

Frais  généraux  (Paris  et  succursales)    537.038  73 

Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur   609.601  54 

Mobiliers   206.835  58 

Immeubles   1. 037.687  il 

Fr.  127.314.176  78 

Passif 

Capital  social                                      Fr.  24.000.000  » 

Fonds  de  réserve  statutaire   610.000  >i 

Fonds  de  prévoyance  statutaire   749.291  5e 

Fonds  de  secours   120.000  » 

Fouds  de  réserve  supplémentaire   4.800.000  n 

Réserve   pour  installation  de  nouvelles 

agences    130.000  » 

Amortissement  des    frais  d'installation  et 

de  fabrication  de  billets  au  porteur   609.661  54 

Amortissement  du  mobilier   206.835  58 

Réserve  immobilière   700.000  •> 

Billets  au  porteur  en  circulation   32.685.619  50 

Comptes  de  dépôts   14.207.208  07 

Comptes  courants  du  Trésor  en  Indo-Chine.  16.746.708  10 

Effets  à  payer   231.280  CO 

Correspondants  divers  (Paris  M  suceurs.)..  29.711.523  36 

Intérêts  et  commissions  du  semestre   1. 00!».  082  65 

Dividendes  à  payer   4.804  80 

Prorits  et  Pertes  : 

Solde  du  1"  semestre  1900   12.585  35 

—    du  2«  semestre  1900   756.569  67 

602                                                    Fr.  127.314.176  78 


SOCIETE  MARSEILLAISE 
DE  CRÉDIT  INDUSTRIEL  &  COMMERCIAL 
ET  DE  DÉPOTS 


Bilau  au  31  juillet  1901 

ACTIF 

Caisse  et  banques  

Portefeuille  : 

Effets  en  francs   30.229.321  62 

Effets  en  monnaies  étran- 
gères  4.394.478  59 

Compte  reports  

Rentes,  actions,  obligations  et  participa- 
tions diverses  

Avances  sur  titres  

Comptes  courants  garantis  

Crédits  sur  garanties  •  

Correspondants  débiteurs  

Frais  généraux  : 

Compte  ancien  

Compte  nouveau  

Immeubles  sociaux  

Actions.  Versements  non  effectue»  sur  35.582 
actions  


PASSIF 

Actions  

Réserves  : 

Statutaire   3.000.000 

Supplémentaire   3.350.000 

Immobilière   2.230.000 

Comptes  de  dépôts  

Comptes  d'encaissement  

Correspondants  créditeurs  

Effets  à  payer  

Comptes  d'ordre  

Ordres  de  Bourse  

Dividendes  à  payer  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Profits  et  pertes  : 

Compte  ancien  

Compte  nouveau  


Effets  en  circulation  avec  l'endossement  de 


3.02i 

455 

81 

34.623 

800 

21 

3.387 

758 

75 

11.122 

422 

41 

8.578 

525 

95 

1I.92'> 

488 

73 

14.713 

038 

09 

4.354 

osa 

06 

312 

232 

22 

55 

660 

S5 

-1.040 

000 

» 

8.482 

250 

101.649.685 

11 

30.000 

000 

» 

8.600 

000 

» 

12  148 

903 

75 

482 

002 

97 

2.933 

474 

38 

17.291 

415 

98 

1.594 

441 

12 

49 

409 

10 

33 

453 

75 

137 

856 

28 

1  219 

623 

77 

158 

954 

01 

104.019 

885 

11 

21.318 

156  78 

603 

COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  entièrement  verséi 


Situation  au  30  juillet  1901 


ACTIF 

Caisse  et  Banque   50.269.601  49 

Portefeuille  «  Effets  de  commerce  >   397  .  496.55  1  04 

Reports   63.367.423  39 

Banques  des  Colonies  françaises   3* '.492  59 

Correspondants  «  Effets  à  l'Encaissement  »  36.761.311  99 

Comptes  courants  débiteurs   49.765.116  05 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  di  verses  . .  22. "78  430  81 

Agences  hors  d'Europe   14.713  3H  33 

Avances  garanties   73  952  113  83 

Participations  financières   9.631.817  65 

Tirages  à  éch.  des  Agences  hors  d'Europe.  3.624  223  20 

Débiteurs  par  Acceptations   51.254.115  54 

Crédits  par  Acceptations  garantis   30.636.213  38 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   17  631.262  74 

Immeubles   8.860.254  50 

Fr.  836  479.570  01 

PASSIF 

Capital   150.000.000  » 

Réserves   16.472.890  50 

Comptesdechèquesetcompt. d'Escompte..  337.313.416  46 

Comptes  courants  créditeurs   124.064.471  8* 

Bons  et  Dépôts  à  échéance  fixe   76.862  553  17 

Coupons  et  Dividendes  à  payer   9.930  017  28 

Banques  des  Colonies  françaises   7.193.103  11 

Effets  remis  à  l'Encaissement   18.540.837  45 

Acceptations  pour  compte  des  Agences  hors 

d'Europe   3.306.459  81 

Acceptations  pour  compte  de  tiers   80.421.323  S3 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   8  2U7.703  02 

Immeuble  «Annuités  à  régler  »   4.070.799  50 

Fr.  830.479.576  61 


CERTIFIE  CONFORME  : 

Pour  la  Commission  de  Contrôle, 
G.  MARTIN. 


604 


Le  Président  du  Conseil  d'Administration, 
DENORMANDIE. 


CREDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  entièrement  versé  :  . 

DEUX  CENT  CINQUANTE  MILLIONS 


Bilan  au  31  juillet  1901 
Actif 

Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  143.973 

Portefeuille   785.152. 

Reports     197.811. 

Comptes  courants   414.371. 

Avances  sur  garanties   150  003. 

Actions,  Bons,  Obligations,  Rentes   7.578 

Immeubles   30.000. 

Comptes  d'ordre  et  divers   22  143. 

Fr.  1.751.  33 


246  77 
699  77 
573  21 
452  22 
476  90 
054  38 
000  » 
v?63  12 


;6ô  37 


Passif 

Dépôts  et  Bons  à  vue   518.971.628  13 

Comptes  courants   629.6i9.046  91 

Acceptations   125.2  7  065  88 

Bons  à  échéance    53.724.802  44 

Comptes  d'ordre  et  divers   73.481.223  01 

Réserves  diverses   100.000.000  » 

Capila!   250.000.000  » 

Fr.  1.751.033.766  37 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'administration, 


Henri  GERMAIN. 


Le  Directeur  général, 
A.  MAZERAT. 


00.7 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


ROUR8E  FINANCIERE   DE  BERLIN 


VALEURS 


Fonds  d'État 

CodsoI.  Prnsa.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

Italien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichien*  

Lcrr.baros  

Gcthard  

Nord-Fst  Sms«e  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmstadt-Rsnk  

Berl-Handels  

Dreade-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Taris  8  jours.. 

—  —    Londres  —    . . 

—  —    Vienne    —  .. 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Ronbles  comptent. . . .  .*  


25  jui . 

31  i  il  i 

7  a  où  t 

15, mu 

21  a 

oû 

2'  lOÛ 

90  00 

91  50 

92  30 

91 

40 

91 

2^ 

91  10 

96  « 

D 

100  90 

95 

75 

95  90 

"30  60 

70  30 

69  6" 

70 

70 

75 

70  50 

99  9f» 

99  90 

100  10 

99 

90 

n 

99  90 

£4  40 

24  35 

24  45 

24 

50 

24 

55 

2 1  25 

97  10 

97  10 

97  40 

97 

70 

98  50 

98  90 

136  40 

135  50 

135  50 

m 

70 

135 

70 

134  90 

88  10 

•22  » 

21  70 

22 

3 

21 

9" 

il  60 

15?  40 

152  8" 

153  20 

153 

152 

6  ' 

152  25 

99  » 

99  1  " 

99  5" 

» 

99 

50 

V9  50 

M 

71  70 

71  50 

» 

70 

90 

70  60 

199  » 

197  90 

200  G0 

202 

90 

199 

6<) 

199  6> 

171  .i 

171  » 

114 

60 

174 

'.0 

171  37 

134  60 

191  4o 

12  i  PO 

» 

120 

25 

120  » 

135  » 

132  • 

13  i  50 

138 

D 

135  50 

129  60 

i26  90 

128  7  - 

» 

130 

75 

129  25 

104  7:. 

99  50 

97  50 

99 

2.ï 

98  31 

81  05 

Si  05 

81  10 

»0  9> 

■0 

95 

81  05 

20  41 

80  41 

2  43 

2li 

41 

il 

8(i  il 

85  10 

85  10 

8i  75 

85 

30 

85 

30 

85  30 

213  5o 

213  75 

■213  50 

2  3 

iO 

21  i 

5" 

213  75 

216  ■> 

216  » 

216  05 

816  2o 

216 

40 

U6  60 

BOURSE    FINANCIERE    OE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  8  3/4  0/0 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  !I  

—  111  

—  IV  

Egypte  Unifiée  

Grec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/2  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  OUomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  

Change  sur  Pans  

Escompte  de  la  Banque 
Escompte  hors  banque 


25 jui. 

31  jui 

1  ;i< 

•  n! 

15a 

OÙ 

21  aoû 

28. ...  n 

93 

81 

93 

50 

93 

32 

91 

68 

21 

75 

Pi  14 

63 

37 

03 

87 

6i 

25 

64 

25 

64 

37 

04  37 

04 

75 

66 

65 

L6 

25 

66 

50 

On  62 

92 

T5 

92 

75 

92 

75 

93 

75 

91 

25 

9«  50 

97 

50 

97 

50 

97 

50 

98 

» 

98 

25 

98  25 

49 

50 

40 

5 

i» 

0 

19 

75 

49 

50 

49  50 

26 

75 

26 

62 

26 

'5 

27 

2i 

87 

26  75 

84 

3 

21 

50 

2i 

3 

24 

62 

24 

50 

24  37 

ito 

25 

105 

75 

l  (i 

12 

i  6 

50 

50 

1  .7  50 

42 

42 

•2 

:0 

42 

50 

42 

50 

42  50 

95 

50 

«5 

62 

95 

75 

96 

50 

98 

97  50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94 

5i> 

94 

50 

94  5ii 

25 

75 

85 

50 

25 

50 

25 

:0 

25 

68 

25  75 

70 

69 

87 

69 

25 

69 

87 

7.i 

37 

7»  50 

98 

;,o 

98 

50 

99 

» 

9d 

50 

100  » 

Il  II 

99 

100 

» 

101 

lôi 

» 

101  » 

5 

», 

5 

d 

5 

» 

5 

5 

■■ 

5  >< 

145 

» 

145 

i  '.7 

147 

147 

141  » 

4 

4 

» 

4 

4 

» 

4 

5u 

1  50 

11 

13 

11 

11 

II 

12 

1 1 

» 

lin 

51 

87 

s2  37 

51 

1; 

51 

62 

52 

62 

52  62 

120 

» 

I3u 

129 

•31 

» 

131 

50 

133  25 

18 

» 

78 

7» 

7  y 

» 

79 

50 

7J  50 

27 

26  93 

i6 

93 

26  81 

ï7 

1 

27  » 

25  33 

25  33 

25 

35 

95  36 

25 

3"1 

■i.  35 

3 

3 

3 

n 

3 

3 

e 

3  » 

2 

16 

2 

62 

2 

:.u 

2 

37 

25 

2  19 

BOURSE    FINANCIERE    OE  VIENNE 


VALEURS 


Fonds  d'État 
Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent... 

—  —  Papier  . . . 
Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-West  

Staatsbahn  

Lombards  

Change  sur  Londres  

—         Pans   . 

Napoléons  d'or.   


25jut.  31  jui.  i7  aoû.1  i4àoû  2i  aoû  SS&oti 


113  35 

118  45 

118  60 

118  65 

118  75 

118  90 

99  1.5 

i  S  9  < 

4>9  » 

ys  95 

«9  05 

aS  65 

99  05 

4)9  05 

99  0  • 

99  » 

98  80 

IIS  35 

11»  15 

IIS  6  ' 

118  55 

118  55 

11S  60 

92  yo 

93  ». 

93  »0 

93  'M 

93  15 

y2  90 

1040  » 

10  .0  ». 

1025  ». 

1032  » 

1030  » 

1020  » 

5:9  » 

530  » 

530  » 

»  » 

5  il  n 

58SÙ  » 

5835  ». 

5>3o  ». 

580J  » 

470  » 

474  - 

473  » 

169  -  » 

465  »i 

o::ï  ■ 

663  » 

632  5 

639  50 

636  » 

029  50 

91  .»» 

«y  ». 

8S  50 

91  .» 

90  o 

87  50 

239  70 

239  50 

239  60 

;39  65 

239  50 

239  40 

95  20 

9o  15 

9a  15 

yô  05 

ui  95 

y4  9j 

19  03 

IV  02 

■  9  03 

1  -  01 

la  Oi 

19  03 

BOURSES  FINANCIERES  uh.  iliMUKIU  <fc  aertObLONt 


Madrid 

Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  â  vue. 

—     sur  Paris  à  vue.... 
Barcelone 
Dette  Intérieure  <i  U/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.  Cuba  6  0/0 

—                5  0/0 
Chantre  sur  Paris  ...   


25  jui- 

31  jui. 

7  aoùl 

14auù 

21  a  >û 

28  aoû 

7  2  05 

;i~9j 

'  71  tO 

71  7Ô 

71 

85 

71  90 

78  9j 

78  7o 

•  e  85 

78  «5 

7S 

85 

78  85 

81  » 

81  » 

61  « 

Si  - 

81 

80  b0 

34  94 

35  t)4 

6o  21 

35  25 

35 

25 

35  20 

39  07 

3'.'  22 

39  7j 

40  12 

dy 

i>2 

39  75 

72  » 

Ï2  12 

71  92 

71  85 

71 

85 

71  92 

n 

» 

d 

n 

bO  35 

86  15 

86  25 

8G  7i 

86 

0 

80  10 

72  » 

71  75 

71  75 

7j  »» 

11 

75 

71  85 

39  20 

39  50 

40  » 

40  40 

39 

70 

40  » 

BOUR8E3  FINANCIÈRES  OE  BRUXELLES  *  O'ANVÇRS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     8  1/2  0/0  

Ranque  Nationale  

Ch.  de  fer  Rrux.-I.ille-CaUis 
—       Conuo  (p.  d.  f.). . . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  .... 

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  . . . 

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


25 jui . 

31  jui. 

7  a» lût 

1 4  aoû 

21  aoû 

2S  aoû 

97  75 

98  70 

98  95 

98~25 

H9~T) 

°8  50 

«8  25 

89  50 

89  2'» 

87  75 

<7  » 

«6  f»0 

3<I0  »> 

3350  » 

3360  ». 

<385 

339î  •» 

3390  » 

?i75  n 

575  ». 

591  » 

90  » 

580  •» 

587  50 

5475  « 

5187  ». 

4937  .» 

5  m  »» 

5375  »» 

5050  »i 

69  75 

69  50 

69  50 

69  2 

70  » 

70  12 

67  » 

66  37 

66  » 

66  37 

66  50 

«5  55 

2  8  25 

218  05 

•Î08  ?5 

'»8  ors 

2'i8  15 

W  10 

123  37 

123  30 

123  22 

123  30 

123  47 

23  42 

25  19 

25  19 

25  20 

?"  28 

25  23 

25  23 

100  03 

100  0'. 

100  01 

99  98 

100  02 

100  04 

100  07 

100  07 

100  05 

W"  07 

100  07 

1D0  08 

123  47 

123  32 

l?3  25 

23  32 

123  57 

123  45 

25  20 

85  20 

25  21 

85  23 

25  25 

85  23 

BOURSES  FINANCIÈRES  OE  ROME  ET  OE  GÈNES 


Rome 

rtente  Italienne  4  0/0  

ih.  de  fer  Méditerranée  acl. 
—       Méridionaux  art. 

Banque  d'Italie  uni  

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 
Ci.inp.  Nav,  à  vap.  K    H  . 
Bons  Méridionaux  d  0/0.... 

Eau  Vlarcia    

Change  sur  la  Krance  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  1  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  <erlm  


25  jui. 

31  jui 

7  août 

I4aoù 

21  aoû 

28  aoù 

100  77 

101  05 

100  20 

îoTw 

102  37 

102  <ïo 

520  » 

520  .. 

522  o 

525  ». 

531  » 

532  »i 

701  »» 

698  » 

699  » 

7o3  » 

708  n 

708  » 

835  » 

821  .. 

836  .. 

H35  .» 

847  - 

858  » 

486  50 

496  » 

488  ». 

489  » 

495  » 

497  .> 

431  .. 

129  » 

434  », 

43  i  » 

435  • 

412  5u 

530  »» 

530  n 

530  .. 

530 

530  .. 

530  i 

1035  », 

1036  » 

1041  • 

045  . 

1  50  , 

1055  »> 

li)4  57 

104  47 

104  30 

104  47 

104  25 

104  10 

26  33 

26  31 

26  30 

.6  33 

26  29 

26  26 

129  » 

128  85 

128  65 

128  70 

128  70 

128  42 

100  75 

101  02 

101  20 

101  51 

102  37 

1  2  12 

6y9  50 

698 

701  n 

703  »> 

708  » 

707  50 

loi  57 

Iu4  43 

104  38 

loi  16 

l"4  2) 

104  13 

120  » 

128  85 

128  60 

128  80 

128  72 

128  47 

BOURSE  FINANCIERE  OE  SAI NT-P  £T  HR330UR  7i 


VALBL'C» 

25  jui . 

3 1  j  u  i . 

7  ai 

ûl 

ISaoO 

21  aoû 

28  aoù 

Russe  4  %  91  (Papier)  

96  12 

96  12 

96 

12 

9TT2 

96  '1 

96  » 

Banque  .le  Commerce  exté. 

204  » 

261  » 

56 

*> 

2  48  .. 

26)  0 

215  » 

—    d'Esc,  de  St-Pétersb. . 

392  ». 

361  » 

314 

331  • 

337  » 

365  » 

—    Intern.  de  St-Péters. . 

275  » 

271  » 

266 

262 

268  •» 

285  » 

Russe  i  l/i  %  val.  de  Cr.  f. 

»  » 

37  32 

37  32 

<7 

32 

37  31 

37  30 

il  30 

93  90 

93  90 

93 

9  . 

94  » 

93  95 

91  51 

15  97 

46  » 

16  o- 

.6  02 

16  02 

.6  » 

BOURSE    FINANCIERE    OE  GENEVE 


VALKUKS 

Qenéve  avec  lots  3  '/0.. 

—  1890  3  y%  %... 
Fédéral  1889  3  Ç.  %  ... 

—  Ch.  de  1er  3  % 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Lon»lre8.. 


25  jui. 

siju:. 

7  apûl 

15  aoù 

21  aoû 

28  aoù 

100  25 

100  25 

io7~». 

1Ô1  â 

103  ^ 

102  75 

100  » 

100  50 

100  20  10 l  » 

10J  » 

» 

101  » 

101  » 

loO  » 

10,  , 

100  25 

100  ». 

101  50 

lui  80 

101  50 

d 

96  25 

96  65 

96  55 

96  10 

al  60 

98  » 

99  91 

99  93 

99  91 

99  88 

99  81 

99  90 

25  17 

2d  16 

2..  !8 

25  17 

ib  19 

25  19 

BOURSE  FINANCIERE  OE  CONSTANTINOPt-E  itiaiata) 

VALKUKS 


Pièce   

Ottoman  4  0/0  4«  groupe... 

Clieiiiins  UUoinaiis  

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     sur  Lou.lres  3  mois. 


25jui . 

31  jui. 

8  août 

14  aoù 

21  aoû 

28  aoù 

87  20 

8?  20 

«7  23 

a  21 

S7  21 

S7  .1 

20  35 

27  1/3 

ï6  31 

n  05 

■il  u2 

26  35 

104  25 

105  12 

103  25 

104  75 

104  2a 

103  » 

22  93 

U2  97 

U  9o 

22  80 

42  8.- 

t:  88 

llo  » 

109  3 

1U9  3j 

110  10 

110  15 

.10  1J 

BOURSE    FINANCIERE    DE  NEUV-YORX 


États-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey... 

Milwaukee  

Erié  

Illinois  Central  

Lake  6hore  

Louisviile  et  Nasville. .  . 

New-York  Central  

Northern  Paoïrio  prêt. . 

K'jd'i .  11  -  

Uniuu  l'y  cilic  

WahacliSt-liiouspret. . . 

Calumet  et  Hecla  

Change  sur  Londres... 

—  Paris  

Cible  traonters  sur  Luodres  

Cuivre  

Argent  


25  jui. 

31  juil. 

7  a. >ùt 

15  aoùl 

(2l  août 

2^  aoùl 

113 

113 

113 

113 

1 J  3 

113 

70 

y» 

73 

72 

/0 

% 
% 

16 

>s 

78  y% 

103 

159 

107 

158 

107 
158 

y* 

111 

toi 

111 

.61 

% 

% 

110  \ 

162 

1j6 

159 

H 

156 

% 

165 

'A 

I6j 

% 

166  % 

o5 

>» 

37 

35 

''» 

33 

;» 

38 

y» 

146 

% 

149 

% 

143 

% 

145 

y* 

145 

i!ô  % 

» 

» 

11 

» 

ICI 

% 

102 

100 

104 

103 

105  % 

150 

150 

% 

151 

154 

% 

154 

154 

n 

97 

» 

90 

98 

39 

41 

39 

42. 

% 

42 

* 

44  >/s 

97 

98 

'Â 

9j 

y« 

99 

99 

101  % 

38 

y» 

39 

38 

\ 

39 

y* 

40 

il  y» 

770 

712 

720 

71j 

735 

725 

4.85 

4.85 

y» 

1.85 

\ 

4.85 

4  84  X 

1  Si  % 

j.  18 

Y» 

0.I8 

5.18 

v» 

5. -8 

Va 

o.lO 

5.20 

4.88 

4.88 

1.SS 

1.87 

% 

4.87 

'-1 

4.87  K 

16 

16 

16 

16 

,6 

1  , 

16  y» 

58 

58 

58 

% 

58 

58 

% 

58  % 

MARCHE  T^LIlSnœK 


BOURSE   DE   PAR  S 


•O  _,  i. 

*—  z 

SI  i 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1000 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


.  750 
1.375 
1.750 
1.750 
I  Î50 
I  000 
i  0<Vi 
I  000 
i  -250 

30u 
t  750 
(.500 

•2"  5 
1.500 

400 
(.750 
1.500 
>  000 
I  1-25 

400 
I  000 
i  000 
»  625 

100 


000 
000 
OOO 

000 

ooo 
.01  o 
.«>•  0 

.0110 
.000 
.000 
000 

000 
0M 
000 
.000 

.ooo 

.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.001 
000 


Buffelsdoorn  Estate  Se» 

Champ  d'Or  

Durb  m  Roodepoort  Duo 
The  East  R>nd  propriflirj  «ine> 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C»  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . . . 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

tobinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (acl.  nom. 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 
93 
175 
865 
125 
53.75 
idc)  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


22.50 
39 
101 

189  50 
540 

50.50 
167.50 

66.75 

64 

71 

50 

80 

113.50 
102 
1018 
217 

25 
158 

48.50 
213 

295 
23 
25 
55 


16 

31.50 

86 
172 
482 

44 
140 

54.50 

51 

62 

59 

83 

95.25 

95 
948 
205.50 

23 
145 

33.50 
184 
272 

17 

19 

40 


17  50 
30 

90 

193.50 
5:0 

47.50 
164.50 

63.7 

44 .75 

64.25 

62 

82 
110 
105 
1067 
239 

24 
159 

35 
212 
300 

18 

17 

34 


50 


17 

31.50 

88 
192 
5!8 

45.50 
161 .5" 

63 

44.7."> 
66.25 
62 
82 

108.50 
103.50 
1056 
23").  50 

23.75 
157 

36.50 
208  50 
300 

16 

17 

34 


16  50 

30  50 
92 

188  50 
514.50 

15  50 
159 

61.2"> 

44  75 

62 

62 

82 

106  50 
105 
■  044 

239 

24  25 
156 

35  50 
203.50 
300 

16 

Ï6 

34 


? —  — 
—  ^ 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

75 

65 

50 

50 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants)  . . . 

670 

716.50 

816.50 

816.50 

iO  000. 000 

125 

Huanchaca  (Argent) . . . 

133 

159 

87.50 

87.75 

'0.000. OOOdr 

100  dr 

Laurium  grec  (iilombttuj.) 

103 

86.50 

52.25 

53  50 

50 
873 
8^  25 
53.25 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


(0.000.000 
H7. 500. 000 
11.250 -000 
10. 000. 000 
18.125.001 
7.500.001 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12  500.000 


Bechuanaland  Biploralion . 
Brit.  Sth.  Afric.  (  barlered) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  HHiUorà 
Goldfields  'uiiNoiiUd.  ordinaire 
Henderson  Trunsv.  Sstait 

Oceana  Company  

Mossamédés  (Cie  de) 
Mozambique  (Cie  de) 
Randfontein  Estâtes 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

34 

24.50 

28 

28 

28 

125 

83.25 

80 

79.75 

78 

70.75 

34 

31 

21.50 

23 

21.50 

91 .25 

16 

15 

15.75 

15.7 

15 

112.50 

193.50 

176 

200 

197.50 

I9i 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

53 

52 

51 .75 

25 

22.75 

16 

16.05 

17 

17 

60 

46.75 

33  2i 

3<.75 

37.75 

16,25 

79.25 

70 

81 

78.  "5 

78  25 

81 

65.25 

87.75 

86 

83  75 

BOURSE   DE  LONDRES 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 

1900 


31 

Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (Dislricl  du  Witwalcrsraod) 


175  OOn 

B5.00!> 
134  45o 

no  ooo 

550  Ooo 
187. 250 
82.000 
360.000 
Î25.00O 
500  000 
500. OOo 
1-20.  OOo 

ris.  OOo 

125.000 

îoo  02: 

848. 73< 
90  Otn 
900  00 
560.000 
300  00i 
200.  Oui 
SOo  Oui 
150.000 
160  00' 
500  Ooo 
600  OOi 
125  OOi 
111.86 
50.001 
100.000 
523. 89î 
231.  2.  0 
325  Ooo 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250  oo: 

288 . 750 
949-620 
325. 01 « 
100-  OOi 
200.001 
450.  Oui 
450.000 
B00  Oi  10 
■65.000 
148.98 
600.000 
870. OOo 

teo.ooi 

<00.0o< 

425.000 
100. Ooo 
loO.OOi 
H0  00. 

Smo  001 

•  80.001 
19ô.77r 
£52.08. 
860.001 
i'5.772 


Angelo  

Angelo  Deep  

cta^itjes  

donanza  

Buffelsdoorn  

Oonsolidt  Deep  Levais, 
^hiiues  Exploration  . . . 
Gity  and  Suburban  

omet  (New)  

Groesus  (New)  

;rown  Deep  

ûrown  Reef  

Orietontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep.. 
East  Rand  Prop.  Mines 
Ferreira  

erreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef.. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Keriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (Newj  

Knight's  (  Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  , 

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 
Marieval  Nigel  


Modderfonteln  

Id.  Extension. 
Meyer  and  Charlton.. 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Pmnrose  (New)..  

Pi  incess  Estate  

Rand  Mines   

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  iDeep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New), .. .  ; . . 

suniner  ânu  Jack  

f reasury  

United  Mn.  Rf.  Roode 

Van  Ryn  iNew)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwaterarand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 

7  1/8 

6  1/4 

7 

2  7/8 
1  3/4 

2  3/8 

2  3/4 

1  9/16 

1  5/8 

10 

4  1/8 

3  7/8 

4  5/8 

100 

1 

9/16 

5/S 

1  3/8 

1 

1  1/8 

40 

7/8 

5/8 

5/8 

6 

inO 

5  3/4 

5 

>o 

3  1/16 

2  9/16 

2  13/16 

■su 

7/8 

5/8 

11/16 

11  3/4 

10  3/4 
U  3/4 

11  1/-2 

120 

15  1/2 

15 

4  7 '8 

4  1/4 

5  1/4 

4  3/4 

80 

5  7/8 

5  1/4 

4  1/8 

3  3/8 

3  11/16 

50 

7  5/8 

7  1/8 

7  11/16 

80 

21  1/2 

19  3/4 

21 

6  1/4 

6 

6  5/1G 

2  1/16 

1  3/4 

2  1/4 

1  15/lr, 

60 

2  Sj  16 

2  7/  (6 

1  20 

6  7/8 

5  15/16 

y  1/4 

6  1/2 

160 

10 

10  1/4 

30 

5/8 

9/16 

1/2 

•0 

3  1/8 

2  7/8 

2  3/4 

1 10 

2 

1  13/16 

1  7/8 

4  3/4 

3  i/8 

4  1/16 

60 

8  5/8 

8  3/8 
6  1/4 

8  3/8 

65 

t  3/4 

6  3/8 

50 

6  t/l 

5  5/16 

6 

100 

5  1/8 

4  1/2 

5  1/8 

4  1/-2 

4  1/8 

4  5/8 

95 

2  11/16 

2  1/16 

1     il  10 

yo 

5  5/8 

5  5/16 

6  3/8 

2  7/8 

2  3/8 

3  1/4 

2  1/2 

2'  0 

3  1/4 

3  3/8 

75 

1 

13/ lo 

13/lo 

10 

1  3/4 

2  1/4 

1  3/8 

1  5/16 

fO 

1  13/16 

2  1/16 

5/16 

3/8 

3/8 

100 

4  9/16 

3  7/8 

4  5/16 

0 

10  1/2 

9  5/8 

12  3, .0 
3  1/4 

3  1/2 

2  7/8 

80 

5  l/l 

5 

5  7/16 

30 

3  7/16 

3  1/16 

3  3/lb 

1  3/« 

1  1/2 

1  1/2 

.  60 

5  3/8 

4  3/8 

5  7;  16 

loO 

3  3/i 

4  1/8 

10 

1  1/2 

1  1/4 

1  1/4 

10  1/8 
3  1/4 

38  3/8 

42 

60 

2  7/8 

3  3/16 

50 

1  5/8 

1  1/8 

1  5/16 

120 

8  3/1 

8  3/8 

9  1/2 

i  7/8 

4  1/16 

5  1/4 
9  1/8 

100 

0  1/4 

8  3/8 

50 

2  1  h) 

2  3/8 

3 

100 

6  7/161  5  13/16 

6  5/16 

15 

5  1/16 

4  3/8 

Ô  D/8 

70 

■i  1/2 
3  1/4 

3  1/4 

3  1/4 

80 

2  3/4 

2  7/8 

10 

8  5/8 

7  1/2 

8  3/8 

50 

U  3/4 

11 

ta 

30 

1 

3/4 

5/8 

2  y/16 

2  1/8 

2  5/16 

10' 

i  3/1 

4 

4  9/16 

II 

2  1/4 

2  1/4 

2  3/8 

6  7/8 

2  3,  4 

1  11/16 

4  9/16 
1/16 

1  1/8 
5/8 

5  7/8 

2  13/16 
11/16 

Il  1/2 
14  3/4 

4  5/8 

5  1/4 

3  5/8 

7  5/8 
20  1/2 

6  5/16 

1  7/8 

2  7/16 
6  7/16 

10  1/4 

1/2 
2  3/4 

1  7/8 

4  1/8 

8  1/4 
6  3/8 
6 

5  1/8 

4  5/8 

1  13,16 

6  3/(6 

2  5/8 

3  5/lt, 
7/8 

1  5/16 
2 

3/8 

4  1/4 
U  13/16 

3  3/1 

5  7./ 16 

3  3/16 
1  1/2 

5  3/.i 

4  3/16 
1  7/(6 

41  3/1 
3  1,8 

1  3,8 

9  7/1 

5  3/i6 
9  1/8 

2  7/8 

6  3/16 
5  7/  ' 

3  1/2 

2  13/10 
8  3/8 

12 

11/16 
2  5/10 

4  5/16 
2  1/2 


6  3/4 
2  3/4 

I  11/16 
5  1/1" 
11/  6 

1  1/8 
5/8 

6 

2  3/4 
11/16 

II  1/2 
14  3/4 

4  1/2 

5  1/4 

3  1/16 

7  1/2 
20  1/2 

6  5/16 

1  ;/<  i 

2  7/1C 
6  :t/8 

10  3,8 
1/2 

2  7/8 
1  7,8 

4  1/8 

8  1/4 
6  3/8 
6 

5  I 

1  5/8 

1  '.3/1t 

6  1/8 

2  9/16 

3  1/4 
7/8 

1  5/16 

2  | 
3/8  j 

4  1/4  1 

11  5,8 

3  3/16 

5  1,2 

3  1/8 
11//' 
5  3,8 

4  3, 16 
1  5/16 

41  3  8 
3  1/8 

1  3/8 

9  1/2 

5  1 
9  i/8 

2  7/8 
6Hi 
5  1/2 

3  1/2 
2  7/8  1 
8  1/1 

12  1 
3/4 

2  5/ 16 

4  5/(6 
2  1/2 


rj  CO 

Oh  'H 
< 


0.- 

<  s 

U  £ 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

16 

t  1901 

o 

G* 

29 

t  1901 

30 

Juin 
1900 

31 
Déc 
1900 

o 

Août 

o 

< 

C0MP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 
.102  500 
400.000 
.375.000 
325.000 
.000.000 
.250.000 
5T5.00O 
200.000 
400.000 
375.058 
070.000 
.267.507 
100.000 
225.000 
751.077 
300.000 
601.225 
930.000 
197.436 


Mil) 


Anglo-French  Expl  

Sarnato  Consolidated... 

Bechuanaland  

CUartered  (British  S.  A.  6") 
Charterland  Goldtields.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

id.   6%  Préférence.. 

Id.  5  >4%D<jbentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency... 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

.vlozambiLjue  C°  

Jceana  Consolidated  

Rhodesia  Exploration  . . 

Khodesia  Goldfields  

Transvaal  Cousolidt. . . . 
Id.        Gold  Fields.. 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Coasol. . . . 
Zambesia  Exploring. . . . 


3  5/8 

3  1/8 

3  11/16 

3  5/8 

3  9/16 
2  1/4 

2  3/16 

'2 

2  Zi/16 

2  1/1 

1  3/8 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

3  3/8 

3  5/16 

3  1/8 

3  1,8 

3  1/16 

11/16 

5/8 
7  1/4 

1/2 

1/2 

1/2 

7  13/16 

7  15/ Ib 

7  13/16 

7  11,16 

24/0 

24/6 

219 

25  0 

24/6 

107 

109 

106  1/2 

ioa  i/2 

107 

1  3/16 

1  1/8 

1  1,  lo 

1  t/ M 

1  1/16 

2  5/16 

2  5/16 
4  3/4 

2  1/4 

2  3/16 

2  1/4 

6  3/4 

3  11/16 

3  9/16 

3  7/16 

2  7/ 16 

1  7/8 

1  7/16 

1  1/2 

t  7/16 

2  1/16 

t  15/16 

2 

2  1/8 

2 

5  1/2 

5  5/8 

5  9/16 

4    7  8 

4  7/8 

2  5/8 

1  3/4 

1  7/lb 

1  3,8 

1  3/8 

3  3/16 

2  11/16 

3  7,  1 

3  7/16 

3  5,16 

1  7/8 

1  3/8 

1  1/2 

1.1/2 

1  1/* 

2  3/16 

1  15/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

1  1/2 

1  5/8 

1  1/16 

1  15/16 

1  3/8 

1  5/8 

1  1/4 

1  7/10 

1  1/16 

1  1/16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


.250  000 

.682.390 
500.000 
250.000 

.000.000 
vOO .  00i 

.000.001 
250  001 
500.00' 
150  000 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
.000.000 
200.000 
91  000 
960.000 
112.000 
320.000 


721.50C 
.948.95." 
.283.1.2' 

105.25 
.000.0,1 


Exploration  C°  (New)  . . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R.. 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


1  3/4 

1  1/2 

13/16 

7/8' 

7/8 

2  1/8 

1  15/16 

2  3/16 

2  1/8 

2  3/16 

1  1/4 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/4 

1  1/16 

7/8 
11  1/4 

15/16 

7/8 

11  3/4 

2  3/4 

9  1/2 

11  1/4 

11  1/4 

2  3/16 

2  9/16 

2  9/16 

2  1/2 

3  9/16 

3  3/8 

3  3/8 

3  3/8 

3  3,8 

6  13/16 
1  1/4 

7  3/16 

7  3/8 

7  1/4 

7  3/16 
l 

1 

1 

15/16 

1  15/16 

1  13/16 

2  3/4 

2  3/4 

2  U/16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Great  Boulder  Prop  

dannan's  BrowuhiU 

Laite  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Mjunt  Morgan  

West  Austr.  Goldtields. 

Brilliant  Block  

droken  KiU  Propriet  

South  Kaigurii  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
i  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
-i  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


19/0 

3  1/2 
8  3/16 

7/8  . 

4  1/8 

1  7/lo 
8/0 

34/0 

2  1/16 

5  1/2 


19/0 

4  1/4 
8 

7/8 
1  3/ 10 

1  7/it 
8/0 
34/9 

2  1/8 

5  3/8 


20/0 

4  3,16 

5  1/2 

1  1/16 

4  i/ie 

1  7/16 

8/6 
36/6 

2  1/8 

5  1/2 


MINES  DE  DIAMANT 


Consolidt.  Bultfontein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.    5%  Debenlure... 

jnqualand  West  

<ew  Jagersfonteui    •  . 


30/0 
26  3/4 

30/0 

31/9 

31/9 

31/6 

28  15/16 

34  1/2 

34  1,2 

35  11/16 

107 

107 

105 

105 

106 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/4 

8  1/1 

8  1/4 

16  1/4 

16  1/2 

16 

16 

17 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHÉ    OFFICIEL   IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


nui  £  Z 


■i'jluK 

i  mi 


DESIGNATION  des  VALEURS 


3S9.446  50C 
884  '-'00  5<X 


8.  416 
109 .530 


443  011 

248  m> 
1076960 
» 

451  .775 
233.'.)51 
581. 4M 

II 

443.1-21 

H 

631.290 

280. 289 
■ 

142  20 


821  .'i»o 
1483533 
827.577 

1777-290 

983.301 

965 .  :  :;î6 
488  736 
§94.397 
499602 
159.270 
224.060 
148.207 
1171534 
181  574 
117.026 


50.121 

182. 500 

I00( 

125  000 

50( 

40.000 

50C 

30.000 

50( 

300.000 

500 

60.000 

501 

400.000 

50(' 

160.000 

50d 

60.000 

500 

500.000 

50( 

30.000 

50 

100.000 

500 

320.000 

50( 

500.000 

10< 

80.000 

50( 

40.000 

501 

63. 333 

500 

30.000 

500 

40.000 

500 

58.  127 

600 

380.898 

500 

60.000 

500 

54.1:0 

500 

82.022 

500 

168.138 

500 

49.10" 

500 

492.910 

500 

512.056 

500 

71.944 

» 

321.21-2 

500 

1939176 

500 

1P75396 

500 

70.760 

500 

389  631 

500 

151. £08 

500 

3  % 


RENTES  FRANÇAISES 

l  Terme 

 (  Coinpt. 

%  Amortissablej  Jern.e. 

3K%«894(anc.  4X){  comp*;: 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cul 
Annam  et  Tonkin  2  %  % 

(gar.  France;   Ternie. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cj>l 
Indo-Chine  3  %  %  


matin 

en  1900 


VILLE  DE  PARIS 

(AU  COMPTANT) 

1865  i  %   

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarls  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %   

1892  2  X  %  

—  quarts  

1894-96  -2  '/,  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  1879  2. 60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %-.. 

Foncières  1883  3  %  

—         188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %.-. 

1892'  3  %  lib 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %.. 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
—  1881 
Immeubles  de  France  — 


SOC.  DE  CREDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  etdes  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  MobUier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.  de  l' Afriq.  du  8ud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France. . 
Banque  de  l'Algérie — 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouge 

—  Économiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  

Obi. 

Act.  Est. 


3  %• 


de  jouiss  

Obi.   —  52-54-56  5  %  

—  -  3  %  

—  —   3  %  nouv  

—  -   2  %  %  

—  —    Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


3 

3 

3  50 


2  50 
2  50 
17 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10  . 

2  50 
10  .. 

2  5C 
10 

i  50 
12 


151  01 

4000 

55  . 

1122 

12  50 

434 

36  .. 

760 

•27  50 

605 

15  .. 

539 

680 

12  50 

610 

■26  04 

50  . 

1050 

15  . 
13  5 

4  . 
35  . 
17  50 

16  50 


19  10 


30 
15 

sa 

15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 
12  50 
15 
15 


Cours  romp.  juillet 
1900  IV01 


100  10 
99  60 
102  30 


480 

80  50 
80  .. 
'.63  .. 


511 
419 

4u6 


539 

538 
353 


354 


406 
377 

4i  i 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


100  25 
99  25 

101  45 


492  .. 

81  40 
81  50 
492  . 


Cours  de  clôture 


552  . 
432  . 
410  . 


558 
560 
362 


360 


419 


420 


165 

395 


120 
140 


00 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
60  > 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715 
448 
700 


421  .. 

427  .. 

720  .. 

707  .. 

432  .. 

435  .. 

1095  .. 

1000  .. 

475  .. 

445  .. 

448  . 

446  .. 

4t0  .. 

16  août 

22  ;io lit 

i  >  m  mit 

101  57 

101  55 

101  60 

101  f.0 

101  4 

|0|  Ou 

99  9i 

99  9o' 

99  92 

99  75 

99  90 

i  101  7. 

101  60 

1 01  Ov 

1  101  75 

101  45 

101  5:. 

490  50 

492  ... 

490  50 

81  5 

81  50 

82  ..! 

83  25 

82  50 

497  .  . 

199  . . 

496  »i 

553  25 

5o6  .  . 

5n4  . 

432 

437  . . 

437  50 

4u8  . 

408 

406  . . 1 

104  50 

105  '>0| 

564  . 

56  i  2 

565  . 

.  6i 

56  i  25 

564  . 

366  5i 

367  . .  1 

95  5» 

95  7 

91  50 

365  . . 

363 

363  . .  1 

93  . . 

92  5 

93    .  ! 

i  1 9  1 

-.19  . . 

1 19  75 

105  25 

105  . . 

lo5  .  . 

3b5  . 

387  5i 

390  . . 1 

96  2 

96  25 

96  . ., 

4o3  .. 

40i  .. 

401  50 

i79  75 

476  50 

47'.*  50 

î*05  . . 

505  . . 

5i  9  . . 

502 

5"  4  75 

506 

440  . . 

440  50 

441  . 

46t)  5C 

467  . . 

470  . . 

'  '  1 

3ys  . . 

399  . . 

450 

457 

458  . . 

462  .  . 

468  .. 

468  ..1 

463  .. 

402  . 

467  ,| 

507  . . 

50a 

505  j 

4  k  . 

43  75 

44  50 

44  50 

43  75 

43  75 

543  .  . 

540  .  • 

542  2. 

440  . . 

444  55 

4  i5  75 

121 

121  50 

121  i: 

14Î  25 

142  . . 

142  5y 

3725  . . 

3735 

3710  .. 

1049  .. 

106*2  . . 

1068  .. 

4-29  .. 

423  .. 

&i0  .. 

655  .. 

586  .. 

584  .'. 

582  .. 

491  .. 

490  . 

500  .. 

666  .. 

672  .. 

674  .. 

603  .. 

604  .. 

60j  .. 

1031  .. 

1040  . . 

1041  .. 

73  .. 

73  .. 

72  50 

3i5  .. 

317 

316  .. 

617  .. 

615  .. 

615  . 

71  .. 

71  .. 

70  .. 

330  . . 

330  . 

534  50 

535  . . 

532  . 

240  .. 

225  . 

50  Y. 

50  .. 

50  .. 

830 

830 

726  50 

735  . . 

740  .. 

440  .. 

143  .. 

414  . 

681  50 

674  .. 

683  50 

448  .. 

447  .. 

446  .. 

446  .. 

413  .. 

436  .. 

442  .. 

439  . 

721  .  . 

716  .. 

730  .. 

440  .. 

438  .. 

438  50 

1020  .. 

1025  .. 

1027  . 

477  .. 

482  .. 

476  50 

666  .. 

664  .. 

664  .. 

453  .. 

450  , . 

454  50 

456  .. 

454  .. 

456  60 

410  .. 

411  75 

410  . . 

454  .. 

447  25 

148  50 

452  .. 

lomore 
de  Titres 


800.000 

16.574 
209.144 
284.635 
1  ill  121 

4&.761 
2-23  259 
4601934 
1-2576. 
208  48» 

84  00;. 
23n.660 
J5,830n 
58'J  ! 
.1(16.492 
29)-66'l 
197.521 
118. 199 
142.117 
i96  032 
103.y08 
336283'J 
i  162600 
i  0  663 
258.19" 
261  1 
329M  i4 
1240069 
283. 4 U 

33.192 
182.512 
'48.711 

49.296 
242.481 
100.000 


75.122 
60.000 
73.420 
10.000 
89  837 

246  163 
80.000 

120  000 
13.550 
20  450 

■200.000 

100.000 
62  060 
64  000 

111.918 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
.10.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70  121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
100i 
501 
50( 
501 
501 
500 
50(1 
500 
50(1 
500 
500 
501 
500 
50< 
50 
500 
500 
500 
500 

50( 
50( 
50f 
500 
500 
500 
500 
BoO 
600 
500 
501 

50f 
500 
250 


50!  i 
50( 
50< 

E  

25C 
» 

500 
501 
501 

100 

250 
500 
50' 
250 
50( 
101 
100 
2» 
500 
250 

100 

500 
500 

501 
40i 
500 

50( 
100 
50! 
500 
500 
300 


Capital  ou 
Nombre  de  Titre: 


520154.149  £ 
190767.0001 
;  >-24306. 200(1 
5.298.600  ) 
18.389.000  i 
58.790  ol) 
372079. 500 f 
700.000  ol. 
1(15000. OOOf. 
154070. 0001' 
13992990001' 
734839. 500 f 
671830. 400f 
1.17l.500o1 
1.080. 600  oli 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


IMKRÈTS 
eu  1900 


Act. 
Obi 


Lyon. 


Act, 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi, 


Act. 
Obi, 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  . . . 
Genève  57  3  %. . 
Mediterr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv. 

2  S  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


Nord. 


3  %  

3  %  nouv. 


-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

—  jouiss  

-  3  %  

—  3  %  1884  , 

-  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  189: 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  %  %  

Ouest- Algérien  

3%.... 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 
-  3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDTJSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp<"  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss 
C"  Gle  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

î-oc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

Cic  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decau ville  aîné  . . . 
Aguilas  (Compagnie  d'). . .  . 

Electro-Métallurgie  

Malûdano  (Mines  dej  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (Cie  f 
Métaux  (Ci0  française  des). 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.(Cil!  du)  en  liq 
—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%  %(ch.  fixessrso 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  4  y,  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  189  i  

Egypte  (Datra-Sanieh  4  %) . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


58 
50 
15 
13 
15 
15 
15 
15  .. 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
7  4 
15 
15 
12  50 
15  .. 
58  5( 
43  50 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


20 
28  50 
74 
32  50 
59 
16  50 
16 
22  50 
65 
40 


30 

10 

5 
15 

5 
18 

i0 

50 
37  50 
5  50 
22  5( 

25  . 


116  48 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55  . 
60  . 
16  50 


-2  75 
5  75 
4 

4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 

4  . 


Cours  romp.  juillet 

i9oÔ~~T5oiT 


1815 


455 
446 
402 


1325 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


1740 
12  ;2 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1140 

805 
330 
510 
2000 
1350 


425 
235 
97 


1170 
870 


480 
780 


3542 
1375 
430 


315 


1593 


453 
449 
409 


1300 
454 
452 

2000 
462 
454 
414 


101  50 

97  25 

68 

67 
399 
100 

78 

84  60 

102  . 
104  . 
100  30 

72  30 
336 
-282 


1590 
1120 
454 
451 
406 


1020 
454 
450 
406 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
6-25 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
415 

62 
248 
260 
603 
313 
160 

50 
.  50 
312 
400 
512 
280 

98 
435 

712 


86 
3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


Cours  de  clôture 


16  août  22  août 


75 


1665 

128") 
454 
450 

451 

450 
449 
4  0 
454 
409 
453 

1305 
451 
454 

2  -40 
456 
4  6 
413 
456 

1665 

1155 
151 
455 
409 
450 

1050 
451 
454 
108 
618 
448 


435  . 
245  . 
4-23  75 
572 


H70 
1277 
451 
150 


95 

iÔÔ  75 
73  23 
69  70 

378 

101  70 
80 
89 

103  40 

107  75 

101  75 
71 

305 

-254 


50 


50 


75 


375  . 
603  . 
1975 


838  . 

525  . 

225  . 

505  . 

805  . 

365  . 

65  . 

270  . 

2.)5  . 

550  . 

285  . 

160  . 

31  . 

47  . 

288  . 

349  . 

420  . 

210  . 

100  . 

420  . 

662  . 
10  25 
85  75 
3732 
1470 

525  .. 

155  . 

590  . 

855  .. 
1114 

353  50 


96  25 
498 
102  20 

71 

67  20 
377 
'01  10 

79 

90 
108 
109  25 
102 

70  80 
305 


29  ai 


50 


4*6  50 

447 

450 

451 

411  50 

455 
1310 

451 

45) 
2121 

450 

469 

413  50 

4  5 
167S 
1160 

453 

457 


1675 
1295  . 

452  f 

450 

448 

446 

450 

450 

451 

412 


50 


50 


•25 


450 
1060 
450 
453 
410 
615 
4 15 


436  50 
245 
424  75 
576 


390 
618  50 
199  J 


830 
535 
225 
5u5 
855 
405 

65 
274 
252 
548 
285 
160 

37 

45 
276 
349 
430 

'98 
421 

650 
10 

84  25 
3738 
1475 
525 


595  . 

865  . 

1119  . 

350  . 


96  25 
500 
102  50 

71  40 

67  20 
388 

101  30 

89  50 
105  70 
109 

102  15 
71  27 

307 
25! 


' 


1307 

419 

454  i 
2141 

459 

459  i 

414  . 

458 
1673 
1165 

452 

457 

411 

453  . 
1055 

45-2 

4*4  5 

408 

615 

448 

438 
245 
425 
571 


400 
619 
2000 


825 
534 
217 
505 
820 
380 

63 
-270 
245 
500 
265 
16!  5 

34 

4  4 
283 
341 
433 
220 

98 
139 


10 

84 
3745 
1475 
542 


602 
829 
1125 
350 


95 
102  5( 

66  (il 
384 
101 

78  5C 

105  6( 
109 
10-2 
71  3 
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Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


pil.ll  OD 

re  de  lUre* 


31.145f 
58.1*4 ok 
66.090 ob 
OO.OOOf 
OO.OOOtl. 
09494'.; 
90.300  >!> 
57.5001" 

oo.ooof 
2".  lit  x 

38.650  ob 

32.000f 

y6.500f 

23.500f. 

55.500f. 

45.464  «b 

90.5O0f. 

37.500f. 

B2.500f. 

50. OOOf. 

18. 500 f. 

n.soof. 

242000 f. 
87.500f. 
B7.  OOf 
14.000 ob 
BO.OOOf 

in.soof. 

Î3.000f. 
1 .915  £T 
».282£T 
Î.296ÎT 
75.000f. 
56  OOOf. 
B6.5001. 
J0.120  t 
15. OOOf . 
M. 500C 
Do. 900  * 
•3.350  € 


r( 

TjL 

Q01D 

no 

500 

000 

500 

500 

300 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  {Suite) 

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  54  %orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (i  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Etat  de)  5  0/»  mi 
Norvège  3  %  1888  

—  3  54  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  54  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (S*  et 3€ émis 

—  —  1890  (4e  émis.).. . 

—  —  1893  (5e  émis.)... 

—  —  1894  |6«  émis.)... 

—  Consolidé 4  %(l'eet2csér 

—  3%  or  1891  l'et2'ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  C   

—  série  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891.   

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


VALEURS  ETRANGERES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  byp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


UHRifS 

Cours  comp.  juillet 

C 

mis  de  clôture 

Nombre 

Tal. 

en  1900 

1899 

1900 

10  août 

22  a 

IÛI 

29  ac 

\ 
ii  1 

jrte  Titres 

nom. 

3  50 

714.000 

tflfl 

15 

220 

227  . . 

2o0 

260 

50 

120.000 

500 

255  . . 

289  . 

221 

222 

2» 

221 

76 

160.000 

50< 

2  50 

98  75 

92 

_  ■ 

91 

25 

92 

1UU. 000 

500 

4  .. 

100  . . 

98  "0 

101 

■  0 

103 

1U2 

90 

95.000 

» 

4  .. 

93  10 

94  70 

97 

35 

98 

90 

98 

:0 

60.000 

500 

25  .. 

384  . . 

377  . . 

384 

384 

•  ■ 

380 

275.385 

500 

90 

■  >0 

99.337 

500 

3  50 

100  .. 

99 

50 

97 

50 

98 

m 

523.615 

50o 

1  .. 

24  90 

21  . 

25 

80 

26 

26 

654.578 

500 

22  50 

495  .  • 

497  . . 

51 1 

' 

516 

50 

516 

147.413 

500 

3 

î5o 

90 

188.452 

500 

4  .. 

92  . . 

80  50 

ou 

ou 

80 

79 

60 

391.556 

500 

4  .. 

92  40 

80  50 

"7Q 
iv 

Î0 

80 

79 

10 

117.927 

500 

4  .. 

92  75 

78  10 

*?o 
iïi 

60 

79 

75 

732.118 

500 

4  .. 

101  40 

100  . . 

101 

102 

102 

3185158 

500 

4  .. 

101  35 

99  7 

101 

90 

102 

102 

15' 

090.000 

500 

4  .. 

100  "ô 

99  . . 

101 

yo 

101 

75 

102 

30 

109.610 

500 

4  .. 

100  80 

99  40 

10- 

1' 

lui 

95 

102 

94.319 

10Ï 

4  .. 

100  65 

99  50 

1U1 

20 

101 

00 

190.000 

500 

4  .. 

103  . . 

100  . . 

101 

40 

101 

65 

101 

70 

602007 

500 

4  .. 

104  . . 

102  . . 

1 1  il 
ll'l 

95 

101 

70 

101 

Ou 

220035 

500 

4  .. 

101  40 

99  85 

1  A  1 

1U1 

95 

102 

102 

18] 

46.181 

500 

3  . . 

90  . . 

86  . . 

60 

80 

20 

86 

3i 

45 . 535 

500 

3  50 

97  . . 

93  35 

yo 

25 

96 

28 

96 

50 

94.251 

500 

4  .. 

63'.. 

63  75 

OO 

05 

68 

30 

68 

0 

195.992 

500 

500 

3  50 

101  30 

lui 

OU 

101 

60 

100 

i 

232.066 

500 

3  .. 

98  . . 

92  . . 

lus 

9^ 
... 

102 

:0 

102  3  ! 

93.649 

500 

1  .. 

47  . . 

46  60 

*  _ 

50  30 

50 

56.472 

500 

1  .. 

26  50 

25  55 

an 
cl 

30 

27 

05 

27 

15 

100.000 

500 

1  .. 

22  95 

22  80 

25 

•J0 

24 

90 

25 

05 

70.000 

500 

20  .. 

419  . . 

420  . . 

472 

470 

470 

318.750 

500 

20  .. 

494  . . 

468  . . 

506 

507 

501 

355.932 

500 

25  .. 

510  . . 

510  . . 

509 

50 

510 

508 

1124448 

50' 

4  . . 

104  .. 

101  .. 

139.239 

500 

20  .. 

415  . . 

400  . 

465 

452 

4 '.5 

67.723 

50o 

20  .. 

456  .. 

460  .. 

180 

480 

480 

112.716 

500 

3  50 

100  .. 

98  .. 

98 

00 

99  50 

99 

75 

139.845 

500 

3  50 

48  75 

49  . 

50 

70 

50  30 

50 

3t) 

95.816 

500 

100.000 

500 

40.026 

500 

325  000 

10* 

52.000 

500 

1 20.000 

M 

24  c. 

515  .. 

460  .. 

437 

437 

437 

110.000 

5ï 

15  p. 

518  .. 

550  .. 

562  50 

563 

200.000 

20o 

29  26 

670  .. 

725  .. 

643 

641 

648 

50 

10.000 

500 

11  50 

510  .. 

550  .. 

:  27 

527 

527 

100.000 

501- 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(Suite  i 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2"  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr. . . 
Obi.  anc.   —   3  %  1"  à  8e  émis. 

—  —     —  9e  émis  

—  —     —  10e  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  cj  Ld 

—  Nord  de  l'Espagne — 
Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —         —  2e  série. 

—  —         —  3e  série. 

—  —         —  4e  série. 

—  —         —  5e  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hyp. 

—  _        _     2»  hyp. 

—  -3-  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

'  Salonique-Constant. . . 
Madrid  à  Saragosse  . . 

—  3  %  W  hyp. 

—  —    2«  hyp. 

—  —3'  hyp. 
Smyrne-Cassaba  4%  94 

-  4%  95 

Suddel'Esp.3%  l«hyp 

Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usine  Sosnow. 

Lagui  as  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal.  


Obi 
Act 
Obi 


Act. 


Mî  Enfin 

en  1000 


25 


15  .. 

15  .. 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

2  .. 

15  .. 

15  .. 

33  t. 

11  70 

i5  . . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

16  .. 


15  .. 
9  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 

15  .. 
37  50 

100  51 

65  .. 

"i  97 

16  .. 

37  p50 
26  75 


Cours  comp.  juillet 
1899  1900 


99 
1260 
534 
520 

98 
242 
232 
226 
750 
430 


223 
170 
348 
352 
680 
193 
190 
254 
240 
235 
233 
232 
232 
241 
250 
240 
243 
455 
75 
284 
242 
310 
302 
303 
425 
370 
136 
750 
144 
1130 
2260 
29 
105 
309 
650 
626 


93 
1260 

525 
475 
108 
292 
304 
305 
719 
431 


142 
135 
339 
335 
692 
145 
201 
307 
299 
305 
307 
304 
299 
303 
298 
293 
294 
425 
70 
269 
290 
350 
345 
313 
410 
350 
220 
595 
135 
1315 
2350 
36 
100 
310 
670 
765 


Cours  de  clôture 

16  aoùl  22  août  29  août 


214  .. 
540  50 


81  .. 

220  .. 
279  50 
271  .. 


442  75 
437  25 
449  25 
170  .. 

366 
371  .. 
684  .. 
125  .. 
181  .. 
292  .. 
278  . 
271  .. 

273  . 
276  .. 
269  .. 

274  50 
280  .. 
271  .. 
273  50 


62  .. 

m  50 

249  .. 
350  .. 
345  .. 
344  .. 
416  .. 
363  .. 


335  .. 
94  . 
1301  .. 

2195  .. 


318  .. 
670  .. 
770  .. 


82 
1209 

542 


86 
235 
2«1  50 
279 
685 
461 
44* 
4  10  50 
448  75 
171 
[11 
366 
372 
681 

183  . 

299  59 

287  .. 

284  .. 

281  . 

285  .. 

283  . 
294  .. 
290  .. 

282  .. 

284  .. 


272  .. 

252  .. 

353  .. 

344  .. 

343  .. 

415  .. 

360  .. 


330 
94 
1318 
2202 


316  .. 
655  .. 
772  .. 


1215 
542 


229  . 
284  . 

277  . 
678  . 
459  . 
415  . 
43 -i  75 
450  50 
170  50 
111  . 
366  . . 
3U  50 
676  .. 
125  50 
180  . . 
293  50 
283  .. 
27.S  .. 

278  . 

281  .. 
276  .. 

282  50 
2c5  . 
278  25 
278  25 


60 

272 
249 
351 
344 
315 
412 
358 


337 
93 
1327 
2226 
52 


315 


770  . 


ALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


OfjNATION  des  VALEURS 


MEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 

di  jouissance  

Pd  —   

est  —   

nque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Gayane  

■r-  de  la  Martinique . . . 
e-      de  la  Réunion  

—  de  l'indo-Chine  

nque  spéc.  de  Valeurs  ind 
nque  Suisse  et  Française 

îdit  Algérien  

Lis-Comptoir  des  Entrepr. 

z  et  Eaux  

z  de  Bordeaux  

—  jouissance... 

z  (Compagnie  Centrale)  

K  de  Marseille  jouissance, 
mbrowa   Houillères  de)... 

rmaux  (M'nes  de)  

urium  (Mines  de)  

Nickel  

Léries  de  France  

léries  de  Longwy  

Èiers  et  Chant,  de  la  Loire 
mpagnie  G'o  de  Construct 
si.  et  Chant,  de  la  Gironde 

le  et  Bacalan  

ibliss    Lazare  Weiller  .. 

jfc-Lille  

i^es  et  Aciér,  dç  la  Marine 
ft.et  Ac  du  Nord  et  d.  l'Est 

Eaux  Parisiens  

fcaeiirs  Réunis  

■av.  Pen.  de  Nav.  à  vap. 

Mdictine  de  Fécamp  

sJMisseruent  s  Du\  al  

ande  Distil.  Cusenier  etC'« 
ands  Moulins  de  Corbell. 
:s  Militai!''   


Derniers  Cours  cotés  au 


16  août 

■m  août 

20  ai 

662  . 

655  .. 

657 

\6M  .. 

1669  .. 

1654 

551  . 

552  .. 

558 

1000  .. 

1000  .. 

1000 

320  .  '. 

320 

320 

885 

885 

885 

51  .. 

51  .. 

51 

555  . . 

554  .  .• 

557 

932  .. 

932  . 

932 

233  .. 

235  .. 

234 

499  .  , 

501  .. 

501 

1472  . 

1472  .. 

945  . . 

945  . . 

945 

1275  .. 

1275  .. 

1280 

632  .. 

632  .. 

632 

833  .. 

946  .. 

960 

1385  .. 

1370  .. 

1390 

315  .. 

333  .. 

315 

535  .. 

534  . . 

535 

825  .. 

845  .. 

875 

9!5  .. 

900  .. 

900 

930  .. 

930  .. 

920 

145  .. 

145  .. 

581  .. 

599  .. 

595 

240  .. 

240  .. 

220 

101  .. 

101  .. 

107 

415  .. 

410  .. 

420 

1 iîO  .. 

1475  .. 

1440 

1545  .. 

1549  .. 

1525 

340  .. 

330  .. 

310 

1170  . . 

1150  .. 

1160 

782  .. 

780  .. 

790 

610o  . . 

6400  . 

6125 

2335  .. 

2350  .. 

2350 

710  .. 

740  .. 

750 

260  .. 

I    260  .. 

265 

1400  .. 

1400  .. 

1400 

• 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

Ethiopiens  3*0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  1er)  5  0/0 
C">  Gén.  Franc,  de  Tram.  5  0/0 
Crédit  Fonc.  Colon. Obi.  120  f. 

-  —      Obi.  350  f. 

Soc.  Fonc. Lyonnaise  3  0/0  anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

Qïe  Parisienne  du  Gaz  4  0/0 

Aciéries  de  France  

Atel.et  Chant,  de  la  Loire  4  0/0 

Fives-Lille  6  0/0  

MétauxIC^Franc.JOb.hyp.  1  0/0 
Messageries  Marit.  3  1/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . . 
G»  Génér.  Transatlant.  30/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  0/u 
Société  Gén.  deLaiterie50/0. 

Lits  Militaires  i  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1«  série  3  0/0  

—  2»  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  actions 
C«  Belge  d'Ecl.,  Chauf.p.Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc. Min. <■!  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  Nord(C'cdes) 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 

Charbonnages  du  Tonkin. . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 


10  août 

22  aou  t 

20  m 

ml 

192  .. 

194 

194 

-t;, 

216  .. 

216 

216 

495  .. 

495 

495 

294  .. 

292 

296 

241  .. 

242 

242 

430  .. 

430 

430 

510  .. 

508 

509 

500  75 

503 

50  < 

492  . . 

499 

499 

510  50 

509 

502 

50 

475  . 

475 

472 

479  .. 

473 

478 

490  .. 

490 

490 

493  .. 

495 

495 

406  .. 

406 

408 

332  .. 

333 

334 

157  .. 

150 

150 

50 

304  .. 

307 

50 

306 

on  .. 

611 

<5 

611 

75 

644  .. 

647 

645 

25 

481  75 

486 

400 

117  50 

476 

477 

445  .  . 

445 

445 

25 

390  .. 

394 

390 

1010  .. 

1010 

1029 

232  .. 

225 

225 

526  .. 

526 

526 

320  .. 

315 

319 

470  .. 

466 

466 

50 

710  .. 

719 

500  .. 

485 

150 

826  .. 

825 

82) 

905  .. 

900 

90O 

1770  .. 

1780 

1775 

MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


A  TERME 

Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér">)3 1/20/0  97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.)  . 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vlchera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.i 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AU  COMPTANT 

Tramw .  Vanves-Paris  et  ext. 
Ariège  (Société  MelaUurg.de). 

Briansk  (Usines  de)  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniépro vienne! Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries).  .. 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twerj 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d'). 
Joltaia  Rieka  (Krivoï  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog. . . 

Siîésie  (Zinc  de)  

Vieille  Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle  des  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils. . . . 

Sud  Russe  (Soucie)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo. . 
Soc.Immotil.et  Com.  Vichy. 


Derniers  Cours  cotés  au 


16  août 

22  août 

2o  août 

79 

40 

78  90 

78  15 

8i 

20 

84  20 

84  20 

42 

35 

42  80 

42  bb 

105 

25 

105  .. 

li  3  7à 

72 

72  .. 

72  . 

477 

477  .. 

477  .. 

125 

131  50 

130  50 

1253 

1254  .. 

1238  . 

331 

342  .. 

353  .. 

176 

176  .. 

176  .. 

155 

50 

158  50 

162  .. 

120 

117  .. 

116  .. 

43 

50 

44  .. 

39  75 

542 

555  . . 

563 

3*0 

315  . 

331  . 

2650 

2675  .. 

2775  .. 

695 

702  .. 

730  .. 

60 

60  .. 

62  .. 

3470 

3460  .. 

3170  .. 

2148 

2090  .. 

1»50  .. 

475 

430  .. 

435  .. 

1400 

1325  .. 

1325  .. 

825 

830  .. 

830  .. 

37 

37  .. 

37  . 

265 

240  .. 

240  .. 

(22 

119  .. 

115  .. 

1170 

1171  .. 

1179  .. 

600 

602  . . 

604  . . 

1570 

1570  .. 

1570  .. 

93 

93  .. 

91  .. 

850 

939  .. 

910  .. 

330 

330  .. 

330  .. 

3625 

3600  . 

3550  . . 

780 

773  Y. 

747  .. 

545 

535  .. 

517  50 

600 

620  .. 

625  .. 

120 

110  .. 

118  .. 

700 

700  .. 

700  .. 

70 

70  .. 

70  .. 
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[/ECONOMISTE  EUROPEEN 


A  VENDRE  IMMÉDIATEMENT 

Magnifique  Propriété 

à  A'ÉHZY  (Seine-et-Oise) 


Cette  propriété  est  située  sur  un  superbe 
plateau  'le  182  mètres  d'altitude,  dominant 
les  vallées  «te  la  Bièvre  et  «le  Ghaville.  Elle 
est  en  bordure  de  la  forêt  de  Meudon. 
dont  elle  n'est  séparée  que  par  un  mur 
avec  jji  ille  de  100  mètres  appartenant  à  la 
propriété;  deux  entrées  particulières  don- 
nent aecè->  dans  la  forêt,  admirablement 
boisée  à  cet  endroit. 


La  contenu nce  de  la  p.opriété  est  d'environ 
25.0i M»  mettes  d'un  seul  tenaut.  Entièrement 
cl  >se  par  des  murs,  grilles  rt  haie  vive,  elle 
comprend  une  jolie  mai-on  de  maître  avec 
ca  e  en  s> «us-sol;  grand  salon,  grande  sade 
à  mander  an  ichambre  et  cuisina  au  rez-de- 
éhaus*ée;  cinq  chambres  de  maîtres  au  pre- 
mier étage;  une  chambre  de  maître,  un  grand 
atelie  -sille  de  billard  et  deux  chambres  de 
domestiques  au  deuxième.  Communs  com- 
prenant logement  du  jardinier,  basse-cour 
pavée  avec  pompos«;  écuries  pour  cinq  che- 
vaux, r«-m  *e*  pour  voilures  et  automobile  et 
quatre  eba  >>bres  de  domestiques. 

Le  tout  à  l'état  de  neuf. 

La  maison  de  maître  est  entourée  d'un 
parc  d'environ  12.000  mètres,  planté  de 
magnifiques  aibres  séculaires  de  toutes 
essenc.ps  et  d'arbustes  variés.  Une  prairie 
de  10. (.'00  mètres  et  un"  grand  potager- 
fruitier  avec  se  re,  châssis  et  manège  à 
eau  pour  l'arrosage,  font  suite  au  parc. 

La  prop  iélé  e  trouve  à  1.500  mètres  envi- 
ron dp  la  .'are  de  Vélizy,  sur  la  ligne  des  In- 
valides •«  V'i-otlay,  par  Meudon,  actuellement 
achevée;  elle  e*'  à  2  kil.  50)  mètres  des  gaies 
d°  ("haville  Viroflay  (rive  gauche)  et  à 
i  kilomètres  de  Versatiles.  Elle  est  desservie, 
deux  fois  par  j  »ur,  par  la  poste  de  Virpflay. 
Té  éphone  et  télégraphe  à  Viroflay.  Le  télé- 
phone va  être  insiallé  à  Vélizy  même. 

Prix  :  75.000  Francs 


Jouissance  immédiate 


Cette  propriété  est  susceptible  de  prendre  une 
grande  valeur  à  cause  de  ses  25.000  mètres  de 
terrain  et  ck-  -a  situation  en  bordure  de  la  forêt  de 
Meudon,  du  Cordon  de  Viroflay  et  de  la  route  de 
Vélizy  à  Chaviile. 

Pour  tous  les  renseignements,  s'adres- 
ser aux  bureaux  de  L'Economiste  Eu- 
ropéen, 

11,  rue  Monsigny,  PARIS  6og 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon- M  'diterranée.  — 
lixcur-ion  aux  Gorges  du  Tarn,  par  le  Bour- 
bonnais. 

Les  Compagnies  P.-L.M.,  Orléans  et  Midi  orga- 
nisent, avec  le  concours  de  l'Agence  des  Voyages 
£c  inomiqui  s,  une  excursion  aux  Gorges  du  Tarn, 
suivie  d'une  \isit»-  à  la  vieille  cité  de  Carcassoniic. 

Prix  (tous  frais  compris)  :  1"=  cl.,  2/5  fr.;  2'  cl., 
2'iô  fr. 

Départ  de  Paris,  le  dimanche  8  septembre  1901. 
—  Reto  ir  a  Paris,  le  18  septembre. 
^  S  adresser,  pour    renseignements  et  bil'ets,  à 
l'Ag  nce  des  Voyages  Economiques,  17,  rue  du 
Faubourg-Montmartre  et  10,  rue  Auber.  ;i  Paris. 
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Machine  à  Écrire 

SMITH  PREMIER 


GRAND    I-KIX  1900 

Supériorité  de  Construction 
Supériorité  comme  Perfectionnements 
Supériorité  du  Travail  produit 

MACHINES  A  1  /ESSAI 

CATALOGUES  SU*  DEMANDE 


THE  SMITH  PREM1E.Î  TÏPEWR1TER  C 


9,  Boulevard  des  Italiens,  PARIS 


GOS 


CREDIT  FONCIER   ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Socl  t''  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTKS   DE  CHÈQUES 

A  vue.   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  mums  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
 fi09 

Chemin  de  fer  Orléans.  —  Dans  le  but  de  faci- 
liter les  relations  entre  le*  régions  de-^ervics  par 
les  réseaux  d'Orléans  et  du  Midi,  la  Compagnie 
d'Orléan»,  d'accord  avec  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  1er  du  Midi,  vient  de  soumettre  à  l'homo- 
logation ministérielle  une  proposition  ayant  pour 
objet  la  délivran  -e  de  billets  d'aller  et  retour  à 
prix  réduits  au  départ  de  toute  gare  et  station  du 
réseau  d'Or  éans  pour  toute  gare  ou  halte  du  réseau 
du  Midi,  et  inversement. 

Toutefois,  ces  disp  sitions  ne  sont  pas  applica- 
bles de  ou  pour  les  baltes  et  arrêts  dont  les  rela- 
tions sont  limitées,  pour  la  délivrance  des  billets 
et  l'enregistrement  d  s  bagages,  à  un  nombre  dé- 
terminé de  stations  de  ces  réseaux.  610 

Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
La  Compagnie  rappelle  que,  *vec  le  concours  de 
l'Agence  Duchemin,  elle  a  organisé  un  service  de 
livraison  des  bagages  à  domicile  dans  les  condi- 
tions suivantes: 

Les  bagaaes  arrivés  avant  midi  sont  remis  à 
domicile  dans  l'après-midi; 

Ceux  arrivés  entre  midi  et  6  heures  du  soir  sont 
livrés  dans  le  courant  de  la  sobée; 

Ceux  qui  arrivent  après  6  heures  du  soir  sont 
livrés  le  lend'inai  i  da  is  la  matinée. 

En  outre.  la  livraison  est  effectuée  dans  Paris, 
avec  un  délai  maximum  ■  e  trois  heures,  pour  les 
bagages  dont  les  bu  letins  sont  remis  avant  10 
heures  au  icnrésentant  de  l'Agpnce  Duchemin, 
instadé  à  la  gare  dans  la  salle  de  délivrance  des 
bagages.  011 


E.  MA  THIE  U-  PLESSY  # 

11,  rue  de  Cluny  —  PARI 

ENCRE! 

adoptées  par  toutes  I 
grandes  Administratio 
Je  France  &  de  l'Étrange 

encre; 

MATHIEU-PLESS 

Chez  tous  les  Papetie: 


ci  ; 


18,RUEDES  MAÏHURINS 

PRÈS  DE  tOPÉRA 


NBg^A^5%     AT  SUDATION 


MASSA8E 

0~  LAVAGE 
PISCINE 
V*     SALONS  DE  REPOS 
SALON  0E  COIFFURE 
*        PÉ0ICURE.  BUFFET 
'  HYDROTHÉRAPIE  COMPLETE 
SALLE  0E  GYMNASTIQUE. 

V  BÂINdesOA^S  il  B"°  fUUSSMANN 


Compagnie  Général 

TRANSATLANTIQUE 

PRQUBùott'Potti  français 

Services  dans  (a  MÉDITERRANÉI 
desservant  Alger,  Oran,  Tunis,  Bôni 
Phitippeviile,  Malte  et  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  steamer 
rapides  sur  la  ligne  LE  NAVRE- NEW-TOR 

Services  réguliers  sur  les  ANTILLES,  ! 
11XIQUE.  rAltcRIÇUE  CENTRALE,  les  BUTAIT 
le  VENEZUELA  et  le  PACIFIQUE. 

Services  divers  de  cargo-boats  eatf 
»  FRANCE.  rALBCRlE.  et  rANBLETERRE, 

BURBAVX  *  f»A.«**» 

Sarr'M  etnfra/  :  S,  riiê  Âubtr; 
llliêtt     l  12.  &  iia*  CapucItiM  (Gnné 
«*>  Pêtttft  i  t,  R<»  Âub  i 

Feèt  :  lût.  Fui  bourg  Saint- Oint*. 


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
M,  rua  da  Croissant,  Paris.  —  Simart. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  soi  _  20e  volume.  (10)     BUREAUX  :  11,  RUE  M0NS1GM,  PARIS  (2e  ARR4) 


Vendredi  6  septembre  1901 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  Sî  CHAUFFAGE  T/  GAZ 


MOIS 

RECETTES  DE  GAZ 

DIFFÉRENCE 

1901 

1900 

en  1901 

Soit 
0/0 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  e. 

Juillet.... 

5.055.12?  64 

5.237.261  91 

—  232.139  27 

4.39 

"premiers  mois 

1S. 428. 079  60 

49.173.624  32 

'  —  7 là. 514  72 

1.52 

615 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Hit  des  Grands  Express  Européens 

Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 


Du  1"  janvier  au 

10  août  Fr.  6 

Du  1er  au  20  août. 


1899 

797  ..788 
350  250 


Différence  en  fa 
veur  de  1901 . .  . 


7.154.038 
1.222.962 


1900 
(Exposition) 
7.933.954 
4M5.S35 

8.369.789 
7.211 


1901 

7.970.284 
406.716 


8.377.000 
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RUSSIE 


Obligations  4  O/O 
DU    CHEMIN    DE    FER  NICOLAS 
Emprunt  1867  (1 re  émission) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  9/22  août  1901,  au  tirage  des  obli- 
gations de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  20  octobre/2  novembre 
1901  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'État: 
à  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte  et 
chez  MM.  Hottinguer  et  C»;  à  Londres,  chez 
MM.  Baring  frères  et  C"  (Limited);  à  Amster- 
dam, chez  MM.  Hope  et  C». 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


A  125  roubles 

15481  à  15520 

24721 

à  24760 

39241  à  39280 

45961 

46000 

47121 

47160 

51081 

51120 

59281 

59320 

61281 

61320 

69721 

69760 

76561 

76600 

78001 

78040 

82401 

82440 

36801 

86840 

104081 

104120 

116801 

116840 

121601 

121640 

122201 

122240 

128561 

128600 

129041 

129080 

137201 

137240 

145601 

145640 

154441 

154480 

155401 

155440 

174521 

174560 

176601 

176640 

178961 

179000 

182321 

182360 

192881 

192920 

208401 

208440 

211641 

211680 

211841 

211880 

214601 

214640 

220561 

220600 

■221001 

221040 

228801 

228840 

234201 

234240 

252201 

252240 

257721 

257700 

274601 

274640 

274641 

274680 

291001 

291040 

292121 

292160 

292161 

292200 

298081 

298120 

302081 

302120 

304841 

304880 

307001 

307040 

317041 

317080 

329801 

329840 

346041 

346080 

350241 

350280 

355041 

355080 

357881 

357920 

367041 

367080 

377281 

377320 

385281 

385320 

391721 

391727 

A  625  roubles 

403681  à  403720 

408561  à  408600 

408801  à  408840 

412281 

412320 

412441 

412480 

413241 

413280 

417201 

417240 

420641 

420680 

428801 

428840 

(150761 

45U800 

450881 

450920 

455401 

455440 

472601 

472640 

480761 

480800 

488841 

488880 

'489961 

490000 

506681 

506720 

522401 

522440 

529961 

530000 

530881 

530920 

542121 

542160 

542561 

542600 

547561 

547600 

551921 

551960 

(666361 

566400 

567361 

567400 

569041 

569080 

569601 

569640 

573081 

573085 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
20  octobre/2  novembre  1901  ;  dans  le  cas  con- 
traire, le  montant  des  coupons  manquants  sera 
déduit  du  capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de 
fer  Nicolas  de  la  lre  émission  (1867),  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rem- 
boursement à  la  date  du  9/22  août  1901. 

(A  partir  du  20  octobre/lor  novembre  des  an- 
nées désignées  entre  parenthèses  ces  obliga- 
tions ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles 

361  362  371  374  380  396  à  398  400  (1900),  1266 
(1892),  1563  1567  (1891),  1738  1741  à  1744  (1900) 
3309  3310  (1898),  4805  (1892),  5385  (1895),  5882 
à  5886  (1896),  6698  6701  1 1894)  7921  7926  7927  7931 
7933  7943  7944  7947  7948  7950  7951  7953  7954  7957 
7960    (1900),    8005   8009   8027   8029   8033  à  8036 

(1894)  ,  9752  (1891),  9967  à  9969  9977  9981  9983 
9984  9986  9996  9997  11446  à  11448  (1897),  12065 
(1891),  12446  12462  à  12465  (1896),  13210  13236 
(1897),  15437  15440  16361  16376  (1892),  19811  19814 
à  19817  19819  à  19827  19831  à  19834  19836  19837 
(1800),  20441  20473  (1895),  20681  20693  20694  20696 
20698  20699  20701  20703  20704  20709  20710  20712 
20713  20719  21081  à  21085  21088  à  21090  21092 
21095  21096  21099  21105  21106  21)12  21114  21118 
21120  (1900),  21809  21824  21830  (1894),  22138  22156 
à  22158  (1889),  22767  22777  22778  22781  22784 
(1897),  23043  à  23046  23051  23052  23073  (1896),  24850 
24857  à  24860  24866  à  24876  (1899;,  26520  (1893),  26802 
26805  26807  à  26814  2C818  26822  26824  (1899),  26946 
Q893),  28613  28818  28626  28629  28632  28634  (1899), 
28735  28736  (1889),  30361  30365  30366  30379  (1900), 
30767  30769  30773  30779  30799  (1896),  31616  31621 
31629  31634  (1894),  34757  34758  (1888),  35134  35141 
(1896),  36643  36669  36675  36676  36680  (1899),  37046 
37051  à  37053  37055  37061  37073  (1898),  38206  38221 
38222  38233  (1897),  38997  à  39000  (1895),  40376  à 
40378  (1892),  41721  41723  41725  41728  41729  41735 
41743  41747  à  41754  41759  42977  à  42988  (1898), 
43282  à  43292  43300  (1894),  45007  à  45009  (1895). 
46043  à  46047  46069  46074  46076  (1899  ,  46082  46108 

(1896)  ,  46595  46786  46787  (1894),  47008  47010  47033 
47034  (1897),  47202  47212  à  47214  47216  47227 
47228  47230  47237  (1900),  47776  47781  47782  47786 
47792  47793  (1899s,  49974   49976  49977  49991  49993 

(1897)  ,  50005  50007  à  50009  50016  à  50022  50024 
50028  (1900),  51215  51239  51240  (1893),  51386  à 
51388  (1898),  52041  52054  520P9  52071  (1888),  53124 
à  53126  53160  (1890),  55416  55417  55429  (1896), 
56699  56700  56714  56717  à  56720  (1899),  57056 
57060  57061  57073  57075  à  57078  (1897),  57365  à 
57367  57373  57382  à  57387  57392  (1896),  58681 
58683  58720  (1890),  59058  59060  59062  59064  59066 
59071  59072  59078  59079  (1898),  60983  60984  60987 
à  60994  (1899;,  61648  61664  61679  (1895),  62542  à 
62546  (1896),  64379  à  64381  (1893),  65201  à  65206 
65208  à  65210  65216  65218  a  6D221  65225  à  65227 
65229  à  65233  65239  (1900),  66218  66228  66231 
66232  66239  66240  1898),  66953  66956  (1894),  69947 

(1895)  ,    71162   71170   71286   à  71289  71314  71316 

(1898)  ,  71543  71545  à  71547  71557  71558  71560 
72690  72703  727  11  72713  à  72716  (1900),  73369 
à  73373  73396  (1894),  73603  73609  73610  73620  à 
73622  73624  73625  73629  73640  1900  .  73754  73755 
73757  73758  (1897).  74486  74504  74511  74514  (1895), 
75423  75436  (1897),  77498  à  77504  77508  (1899), 
79221  79232  (1896),  79290  à  79295  79301  (1899), 
79345  à  79347  79351  79352  (1892),  80211  à  80217 
80222  80224  80226  80227  80229  80230   80233  80236 

(1899)  ,  85816  85818  à  85820  85831  (1895),  88762 
88763  88766  88769  88.770  83777  88778  1900,,  88928 
(1884),  90572  90584  90588  à  90593  90595  (1897), 
92610  93846  à  93849   93851  à  93853   93855  à  93857 


(1900;,  93887    à   93891   93919   93920  96649  96671 

(1896)  ,  97521  97524  97525  97527   97545  97551  9755:. 

(1899)  ,  99166  (1898),  99285  99290  99296  99317  101998 
(1895),  103765  104323  104324  104330  104331  104334 
104335  104339  104351  104355  104359  104723  104737 
104760  (1899),  107265  (1893),  107737  107738  (1897). 
108695  108704  (1888),  109403  (1892),  110362  a  110364 
110366  110368  110373  à  110376  110383  110385 
110387  (1896),  111027  (1888),  111230  (1893),  112470 
112471  (1890).  113010  ^1891),  113618  (1889),  113732 
113749  (1895),  116221  (1896),  116722  116732  116734 
116749  à  1167.,1  (1898),  117237  117238  (1889),  117362 
117369  (1898;,  119008  (1893),  121681  121682  121703 
121714  121716  (1894),  123653  à  123662  (1896),  123872 
123873  (1894),  126018  126019  (1891),  126505  (1897), 
127201  127202  127207  127234  (1895),  127864 
à  127866  127868  127869  128488  à  128491  (1897), 
1-28521  128528  à  128532  128538  à  128542  128545 
128606  128618  128629  (1898),  131161  131188  131190 
131197  131198  131200  (1899),  131327  à  131329  131333 
131338  131359  131360  (1896),  132001  132012  132032 
1330.'<4  132040  (1898),  133721  133722  133724  133744 
à  133749  133751  133760  (1899).  139646  à  139648 
139662  à  139680  140162  140163  140165  140166  140171 
140172  140190  140191  140194  140197  à  140200 
141361  141362  141375  141378  141379  141393  141395 

(1900)  .  141617  141624  (1895),  143606  143607  (1894), 
145374  (1891),  146601  146602  146604  146605  146607 
146609  146611  146614  à  146616  146621  146623  146629 
146630  146632  146633  146636  à  146640  (1900), 
147523  147556  147559  147560  (1894;,  150404  150410 
15U4U  150414  150415  150420  150131  150432  150435 
150439  (1900),  150893  150894  150901  150903  150907 
150908  (1896),  151123  à  151128  151144  151149  à  151152 

1898),  151285  151288  151289  151291  à  151294  151303 
151305  151306  151314  (1899),  153685  (1888),  153896 
(1890),  154481  (1887),  155480  (1890),  156542  156546 
156547  156551  156552  157465  157475  (1896).  15892i  à 
158923  158928  158933  158939  158940  159053  159060 
159066  159070  159295  159304  159306  159317  159318 

(1897)  ,  159324  159357  à  159360  (1888),  160695  160720 
1892  ,  161568  161577  161592  161594  161596  163201 
à  163204  163209  163210  163213  à  163217  163229 
à  163231  163236  à  163239  (1899),  164215  (1894), 
164951  (1889),  165858  165866  165867  (1894),  166146 
à  166148  166156  166158  166159  (1900),  166252  à 
166257  166277  (1893),  166285  166290  166292  166310 
166316  (1898),  166504  166506  166507  166515  (1893), 
172510  (1890),  174922  (1897),  175771  175772  (1899  , 
170002  176006  176016  176019  176021  1761  35  (1898), 
177081  177094  à  177096  177107  177117  (1896),  177883 
177885  177888  177889  17Î893  177894  177899  177900 

1900),  178077  178078  178080  1897),  178612  (1889), 
181641  (18941,  182865  182866  182879  182S80  1898'i, 
183816  183819  (1894),  184008  184014  184018  184024 

(1896)  ,  184521  184522  184539  184544  184548  184551 
184552  (1899),  185467  (1894  ,  185658  185667  185674  à 
185678  (1899-,  186376  à  186379  (1892  , 186575  186583 

(1897)  ,  187813  à  187815  187826  187832  187K40  (1898  , 
188201  à  188205  188215  à  188218  188229  à  188231 
188240  1899  ,  188911  aS97',  190488  180503  190504 
(1896).  191453  à  191457  1"1466  191468  à  191474 
(1900),  193324  193334  193348  193815  à  193820  193823 
193824  1896  .  195850  195851  195854  195857  195858 
195864  1898),  196180  196191  196192  (1892),  196565 
196566  196573  à  196575  (1898),  198724  198726 
198734  à  198738  198740  à  198745  198747  à  198751 
198755  198756  (1800),  198779  198787  à  198790 
198796  199926  199928  199951  199952  (1898),  200205 
200209  200230  (18921,  200482  200493  200509  200510 
'1895),  201612  201618  201627  201634  (1897),  202521  à 
202537  1899),  203164  203189  203905  (1895),  204866 
204877  (1890),  204900  à  204902  (1893),  205360  (1891), 
205954  1897),  205962  205963  205969  205977  205989 
à  205991  (1899  ,  206044  206065  (1897),  213009  213012 
213015  213018  213024  218027  (1900  ,  214693  214694 
214699  214717  (1890),  215281  à  215286  215290  215297 
à  215299   215304   215310   à  215312  (1899.,  215686 
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215607  (1891  >.  217087  217088  217100(1895),  219885 
9898  219907  219908  1899  ,  220776  (1877).  2209;i0 
20937  220959  220960  (1894).  231086  221088  à 
081092  221094  (1896).  221180  à  221182  221187  à 
1191  221165  221196  (1897).  223023  (1892),  223295 
3296  (1894),  233784  223735  (1892),  224897  (1893), 
■25433  à  225440  (1899;,  226845  à  226851  226854 
■26876  à  226879  (1806).  226921  226922  (1898  .  887460 
■  227463  (1892\  228487  à  228493  228495  (1895), 
■32074  232080  ,1896),  235721  235)22  235724  à 
«5726  835788  235780  à  235732  235745  à  235749 
■1899  ,  237186  (1889),  238109  238113  à  238115  238117 
2381 18  (1898).  23812)  à  238132  238149  (1893),  238703 

(1894)  ,  239641  à  239644  239646  à  234649  2:1.1656 
23961 .1  239662  239665  à  239667  239670  289671  289675 
239676  239679  239680  (1909),  240428  à  240432  240436 

(1895)  ,  241842  241870  à  241873  241877  à  241879 
(1889).  241926  à  241928  241980  241934  à  241939 
§11941  à  241943  241947  il  241950  241955  241956 
241960  ;1900\  24246s  <'i2i69  (1892).  242667  242671 
242677  242678  (1895»,  243363  à  243365  243377  (1892). 
243593  ;1898  ,  243864  243869  à  243876  (1893), 
246250  246256  246259  à  246262  24(264  246275  246277 
246280  246841  à  246843  246862  à  248868  246871 
246874  246876  à  246880 '1900-,  247088  247095  247105 
247107  2471HS  247110  247111  247116  1898),  251334 
251360  1893  .  252662  à  252665  252672  252673  252679 
(1897  ,  253685  253691  253699  253700  25371?  à  253715 
254144  à  254154  254156  254157  254159  1899, 
254385  254396  254399  (1896  .  254646  254662  254663 
254671  1898),  255961  1896  ,  257164  257192  (1895), 
257521  à  257525  257545  (1889),  257601  257602 
257t09 à  257611  257613  257628  257629  257631  257632 
257640  190H  .  257899  257902  1899\  260081  a  2(50086 
(1897),  260962  à  260968  260971  à  260980  260995 
260997  260999  261000  1898!,  261083  261084  2610SS 
261119  (1899  ,  261401  à  261423  261440  (1892),  261519 
261520  (1890),  261521  à  261523  (1891),  262:67  à 
262571  262577  à  262581  (1899).  265481  265486  (1892). 
267364  267365(1891),  268445  à  268449  268453  268457 
à  268459  268461  269041  à  269044  269047  269050 
269056  269058  269062  269068  269069  269080  1900  . 
271651  271655  271656  271661  275698  275707  1897), 
276041  h  276043  276047  276051  à  276055  276057 
276066  276008  276071  1900),  276602  276617  276630 
(1898  ,  276805  276840  278005  ;ï  278667  27N069 
278670  278676  278677  1897),  280021  ^1891),  280467 
281122  281147  (I8.t2i.  281184  281185  281192(1895). 
281487  281489  281495  281501  281507  281508  281515 

1900  .  282142  282143  1895),  282310  à  282314  (1896), 
282401  282404  282405  282407  282408  282412  282414 
282426  282430  282432  (1897  ,  283470  (1890),  285241 
285243  à  285245  285251  285252  285256  285257  285262 
285S69  à  285271  285276  à  285280  1900  .  285607 
285623  1896  ,  287044  287065  (1891),  288544  ;i  288546 
(1899),  289640  (1889  .  290042  à  290044  290059 
290063  290064  290079  (1896),  291369  ù  291373(1895), 
291576  291579  291581  291582  291585  291586  1900  , 
291974  à  291978  291980  à  291984  291990  à  291902 
291994  291995  292242  (1898),  i.92481  292501  ;ï 
292504  1900).  294212  (1890),  294443  à  294445 
(1895),  294501  à  294503  (1889),  295710  à  295719 
297087  (1896),  298698  298702  298718  (1897). 
299649  299672  1899  ,  300321  à  300323  3009340  à  300344 
300572  300599  1900  ,  301321  à  301327  301331  à  301335 
301342  à  301:544  301359  301360  304601  304617  304630 
304631  1898  ,  305207  à  305214  305229  305234  30523a 
ÊÈQ5237  305239  1899  ,  306382  306390  (1893),  310607 
310626  (18951.  311225  (1891),  311528  311543  311552 
313251  313252  313254  à  313257  313262  313263  313267 
à  3132B9 313277  (1900),  314164  314178  314179  314186 
814187  1890,  310693  (1888),  317561  317565  317569 
317570,  317572  31757  4  à  31757  9  317587  317591  à  317594 
317297  à  317600  319286  à  319300  319304  à  319307 
319315  à  819317819704  à  319706319708  319709  319715 
319716  319718  1900  ,320121  à  320123  320137  320139  à 
320143  320153  320159  321886  à  321893  321896  à  321898 
321902  821910  à  321917  321919  321920(1899),  322169 
à32217i  (1895),  322924  à  322926  322929  325930  32^939 
322945  à  322947  322949  322951  (1900),  325335  325353 
325354(18361.  327201  327  215  à  327217  327220  327229 
327230  327237  327238  (1899  .  329601  (1890),  330965 


330987  ù  330091  1898),  331377  331379  331398  1896), 
332337  332338  332345  à  332348  332355  1898).  332374 

(1889)  ,  333299  333312  ;\  333314  1898  ,333848  335361 

(1893)  ,  335401  335411  885414  335415  335422  315426 
335427  335432  335435  à  335437  (1897),  336868  336874 
336875  (1894),  337806  à  337810  337825  337830  337839 
337840  (1899  ,  337881  à  337884  337905  337908  337909 
337918  337919  1898  \  340003  à  340007  (1892),  341092 

(1890)  .  342301  342305(1895),  343976  (1891),  345402  à 
345404  345410  345414  345413  345426  à  345429  345432 
à  345436  345440  (1500),  345843  345846  345801  345860 
34r8G8à  345871  3^5875  1899  ,  347167  347172  347178 

(1894)  ,  347369  347370  (1891),  348877  349581  à  349586 
(1890),  349972  350000  (1895),  352726  352727  352734  à 
352736  352746  1899  ,  354360  (1897;,  357763  (1894), 
359288  359289  (1889),  360688  à  360091  360695  3GC697  à 
3C0700  360703  360/04  360707  à  360709  368711  à  360713 
3607Î5  360716  360718  (1900),  363384  363385  (1892). 
363403  à  363405  363411  363416  à  363440  (1895),  363898 
363899  (1891),  364721  à  364725  364752  364755  364758 
à  364760  (1899),  369253  (1896),  370122  370123  370125 
370126  370129  370148  à  370151  370155  370157  (1900), 
370342  370343  (1865),  371728  1896),  373597  (1891), 
373724  à  373727  373729  373730  373741  373745(1895), 
374000  (1889).  374241  374248  à  374254  3742r.0  374258 
374262  374263  371269  374277  à  37<s279  1900  374423  à 
374428  374434  374435  1899,  374459  874460  (1895), 
378167  378172  378181  378190  378194  378195  (1894), 
378369  378375  378378  378379  378394  378396  (1897), 
378991  (1888),  379086  379099  379101  379102  379104 
379114  (1897),  379128  (1894),  381251  381276  381277 
381279  381280  (1899),  3S2885  382890  382911  à  382914 

1896),  383088  à  383094  3831 18  &  383120  (1900),  383422 
384682  384708  (1894),  391661  391675  (1891),  893207 
393208  393227  à  393230  393240  (1899),  394971  à  394974 
394977  396042  396641  ;i  396644  (1893),  3971)01  397002 
(1900;. 

A  625  roubles 

401041  à  401045  (1894),  4O7006  à  407010  (189.X), 
411861  à  411870  412846  à  412850  (1897),  419901  à 
419905  (1889),  420576  à  420580  (1896),  422511  à  422520 
(18991,  424641  à  424645  (1897),  426051  à  426055 
426076  à  426080  428681  ;'i  428690  (1899), 429161  à  429165 

(1895)  ]  432166  à  432170  1898,,  432716  à  432720  (1897,, 
440121  à  448155  (1900),  442121  à  442125  (1897), 
447946  à  447950  (1896),  452401  à  452405  452431  à 
452435  452841  à  452850  452861  à  452870  452876  à 
452880  453056  ;i  453065  (1800 ,  454106  h  454110  !  1896  ,, 
455296  à  155300  455311  à  455320  (1900),  456236  'à 
456240  (1894),  458136  à  458140  (1890),  458616  à 
458620  459986   à  459990  (1900),  468571   à  468575 

(1898)  ,  468916  à  468920  (1889),  470396  à  470400 
(1892),  472021  à  472025  (1894),  473601  à  473605 
(1808),  473786  à  473790  (1900),  477496  à  477500 
482006  à  482010  (1898),  492891  à  492895  (1897), 
493091  à  493095  (1895),  494431  à  494435  (1899,, 
495181  à  495190  (1894),  495901  à  495905  (1892). 
498201  à  498210  498226  à  498230  (1897),  498686  à 
498690  1899  ,  5C0066  à  50C070  (1900  .  501726  à 
501730  .501756  à  501760  (1898).  505751  à  505755 
(1894),  506646   à  S06650  (1900),  508301  à  508320 

(1899)  ,  509101  à  509105  509116  à  509120  510821  à 
510825  (1900),  512231  à  512235  (1897),  515161  h 
515165  515181  à  515)85  515191  à  515195  (1900), 
515326  à  515330  515336  à  515340  (-1895),  515681  à 
515095  515711  à  515715  (1900),  516926  à  516930 
516941  à  516945  (1868),  521536  à  521540  (1892). 
521606  à  521610  521621  à  521635  (1900),  521951  à 
521955  (1896  ,  522536  à  522545  (1&97),  524916  à 
524920  (  900),  525961  à  525965  (1899),  526461  à 
526465  526471  à  526475  (1892),  .526726  à  526735 
526741  à  526760  (1900),  528971  à  528975  (1898), 
535456  à  535460  535471  à  535475  (1897),  537081  à 
537085  1868;,  541671  à  541675  (1899  ,  542626  à  542630 
(1894),  542776  à  542780  (1898),  543051  à  543055  1899  , 
545796  à  545800  (1890).  549801  à549805  549831  à  549835 
1898),   551486   à  551490   (1894),  551896  à  551900 

(1900)  ,  557291  à  557295  557311  à  557315  '1899,, 
560851  à  560855  (1896),  561306  à  561310  561316  à 
561320  (1891),  561696  à  561700  1899  ,  567081  à 
567095    (1894),    573751  à  573755   1899  ,   579696  à 


570700  (1895).  586921  à  586930  (1899).  587301 
à  587305  (1898),  591601  à  591605  (1890),  591776  à 
591785  (1900 T,  595796  ù  595800  (1899),  597151  à 
597155  (19C0),  598831  à  598835  (1899  ,  598926  à 
598930  (1891).  617 
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Obligations  4  O/O 
DU   CHEMIN    DE   FER  NICOLAS 
Emprunt  1869  (2e  émission) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  9/22  août  1901,  au  tirage  des  obli- 
gations de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  20  octobre /2  novembre 
1901  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat  : 
à  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte  et 
chez  MM.  Hottinguer  et  C°;  à  Londres,  chez 
MM.  Baring  frères  et  C°  (Limited);  à  Amster- 
dam, chez  MM.  Hope  et  C°. 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  125  roubles 
607921  à  607960  616721  à  616760  617241  à  617280 
639121  639160  644081  644120  647681  647720 
649361  649400  660201  660240  661361  661400 
679961  680000  682721  682760  691041  691080 
709801  709840  715201  715240  717881  717920 
726721  726760  727081  727120  736801  736840 
752441  752480  755721  755760  766161  766200 
771081  771120  777921  777960  778001  778040 
780601  780640  788161  788200  803721  803760 
805121  805160  812361  812400  825801  825840 
827121  827160  838041  838080  839241  839280 
841921  841960  842601  842640  856001  856040 
860721  860760  864961  865000  877321  877360 
894441  894480  897041  897080  908521  908560 
913721  913760  919041  919080  929841  929880 
929921  929960  937081  937120  943841  943880 
951761  951800  955881  955920  956801  956840 
979201  979240  985881  985920  986961  987000 
991561   991600     996241   996280     996801  996817 

A  625  roubles 
1001761Ù1001800  1011241àl011280  1014041àl014080 
1014441  1014480  1016281  1016320  1018721  1018760 
1032801  1032840  1042721  1042760  1051861  1052000 
1057961  1058000  1060521  1060560  1069401  1069440 
1077681  1077720  1078701  1078800  1094121  1094160 
1113,081  1113120  1126041  1126080  1126401  1126440 
11310811131120  11313611131400  .11422411142280 
1146401  1146485 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
20  octobre/2  novembre  1901  :  dans  le  cas  con- 
traire, le  montant  des  coulions  manquants  sera 
déduit  du  capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de 
fer  Nicolas  de  la  2e  émission  (1869),  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rem- 
boursement à  la  date  du  9/22  août  1901. 

(A  partir  du  20  octobre/lcr  novembre  des  an- 
nées désignées  entre  parenthèses  ces  obliga- 
tions ne  portent  plus  intérêt.) 

A  125  roubles 
600523'  à  600540  600545  â  600548  (1899),  601303 
601364  601369  601399  ,1896),  601729  601736  601746 
601748  601750  à  601752  601755  601759  601700  1899), 
602981  à  602984  602994  à  602986  (1894),  603208  à 
603210  603212  (189b;,  604663  604664  604680  1892), 
608811  608816  à  608818  (1899  ,  010382  (1896),  611747 
611753  (1888).  613825  (1895),  614930  (1894),  617542 
617549  6175L0  617557  (1898),  618074  618075  618077 
(1900),  618392  (1893),  618570  (1894).  619084  à  61909) 
619104  619113  619116  à  63.9119  1900),  622922  622923 
022926  622927  622937  622938  622947  à  622949  622956 
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i(1899  .  623886  623915  (1892),  625770  625771  625774 
;t>25775  625780  625783  825795  626251  626253  626265 
'626266  11898* ,  627126  (.27128  à  627131  627147  627151 
là  627157  627575  628576  627578  à  627586  (1900), 
627899  627914  à  627917  627919  627920  (1898),  628151 
628152  1897),  628446  628447  628463  628467  628475 
.(1895),  629964  629987  62999'i  (1896),   630201  631696 

(1891)  ,  632366  (1894),  683484  632485  (1898),  633288 
[633289  633292  633293  688309  (1897),  635538  (1893). 
636925  636854  (1890t.  639016  (1894),  641331  641355 
|41357  à  64136H  (1897),  642081  642100  à  642102 
(1896i,  642841  à  642844  642846  642852  à  642855 
£42853  642850  642875  à  642877  (1900),  643007  à 
«►43009  643039  (1894),  645046  645047  645053  à  645055 
B1893),  645696  645715  ,1897),  646323  à  646325  6  46334 
1646359  (1898\  647081  647100  (1895),  647401  à  647403 
[647411  647  412  647417  647  421  64/423  647424  1900  , 
«47995  (1890).  648484  à  648486  648500  648506  648516 
«48520  1898),  648774  648775  648781  648782  648794 
K1897).  649206  (lo92),  649481  649482  649490  649495 
«49516  649517  (1897),  649602  a  649617  649624  649636 
649637  (1898).  650602  à  650605  (1894),  651804  651808 
■à  651811  651819  051821  651822  651829  à  651833 
J551839  1900),  652481  à  652500  (1896),  655931  à 
655936  (1892),  656199  (1895).  656242  656244  656245 
656252  656253  656261  650263  656269  656270  656276 
656278  656280  (1899).  656800  656825  à  656830  (1897), 
657052  (1891).  657351  (1896),  658460  (1888),  658492 
(1896),  660173  à  6601 75  1960),  660341  660354  à  660359 
(1896),  660481  à  660485  660509  a  660517  (1898  ,  661329 
661330  (1892).  661841  à  661847  661871  (1891).  663900 
•à  663908  1898),  665165  665167  665170  665173  665177 
665178  665190  665186  665195  665196  685199  (1900), 
065206  (1890).  668329  (1893).  671562  671578  671579 
671585  671586  671600  1897),  672551  672557  à  672559 
EL898  ,  673052  à  673051  (18881,  674793  674794  (1893). 
674812  674835  674840  674842  674843  (1898).  675366 
«75384  (1892).  676089  (1894),  676361  à  676363  676368 
$76369  676371  676372  676374  à  676376  676382  676386 
«76394  676400  (1899),  676521  676526  à  676528  676540 
à  676543  676560  (1900  ,  677750  077757  677759  (1897). 
679402  679404  679417  679422  679430  à  679435  679438 
(1900  ,  683733  683734  683750  (1899),  684330  084331 
684337  684339  684356  (1894),  •  685731  685735  685744 
C85746  685749  685753  085760  (1899),  686177  à  686179 

(1892)  .  686282  686284  686285  686292  686293  686299 
686302  686310  686319  (1898),  686333  686334  (1896), 
686571  686572  (1897),  687961  687962  687982  à  687984 

(1891)  ,  688192  1893\  688361  à  688398  688605  688610 
à  686618  688619  688635  638638  688639  692975  692976 
672978  692988  à  692990  693000  (1899),  693440  (1892), 
694891  à  694897  694901  à  694903  694909  à  694918 
(1900).  695491  (1891),  695804  695806  (1893),  696163 
696164  696177  696179  (1897).  696465  696466  696471 
(1899),  696611  696614  696615  696627  696628  (1895). 
697531  à  697533  (1890).  699704  699712  (1899),  699802 
à  699805  699833  699834  (1893).  700122  à  700124 
7O01S6  à  700150  700157(1898).  702036  704340  à  704351 

(1892)  ,  705521  à  705532  705543  à  705553  705557 
705559  705560  1899  ,  705081  à  705684  705697  à 
705707  705711  705871  705877  705880  (1898),  707576 
707597  (1892),    709205  709219  709237  1898),  709418 

(1893)  ,  711403  711404  711413  711414  711521  711531a 
711534  (1895),  712427  à  712429  (1891).  713245  (1894), 
714492  714496  714500  714504  714508  714512  à  714514 
714518  714641  à  714652  714654  714655  714657  714662 
714663  714678  à  714680  (1900),  717726  717751  717753 
à  717758  (1893),  717800  (1895),  720047  à  720050 
720053  (1892),  722164  722165  722170  722172  à  722175 
722188  à  722190  722194  à  722199  (1900),  727429 
727430  727432  727436  727440  (1890),  728374  à  Y28376 
(1898),  728787  1897  .  729443  729448  729450  729453 
729467  729471  729476  1898  ,  730285  à  730287  730289 
730291  730305  730308  730309  730319  730320  (1899), 
731135  731136  (1888),  731479  (1881),  732933  732934 
732946  732947  782949  732950  732952  732953  (1897), 
£34921  à  734926  734928  734929  734950  734956  735617 
,735625  7:35626  735631  à  735633  737122  737123  737127 
'737128  737141  737142  .1899),  738224  à  738226  (1896;, 
739642  à  739645  739649  739656  739658  à  739665 
739669  739679  (1898),  742281  à  742285  742314  (1894), 
,745055  745077  à  745079  (1892),  748285  748286  748297 


748301  à  748305  748303  à  748310  748316  '1899), 
750438  (1895),  754955  754956  754958  (1891),  756171 
756180(1896),  758063  à  758066  758069  à  758072  758075 
758078  761843  761877  762216  762217  762219  à  7(52223 
762281  762235  762236  (1897),  762540  764868  764869 
764873  (1894),  765808 a  765807  765813  à  765815  (1899). 
767321  à  767360  (1898),  708644  768650a 768652  768G79 
(1897,,  768881  768889  768897  768901  768902  (1900), 
769195  à  769198  769200  (1895),  772674  772675  772080 

(1897)  ,  772753  à  772755  (1892),  773844  773849  773850 
773874  773879  (1891),  774201  à  775205  774218  774219 
7  7  4226  à  774229  774234  (1900),  775013  775039  (1895), 
775646  775652  à  775654  775656  à  77565S  775668  à 
775670  775680  (1900),  777201  777218  777226  777237 

(1898)  ,  780186  (1892),  780531  1857),  782925  782938  à 
782941  782955  à  782957  (1900),  783723  à  783727 
783729  783732  783733  783736  788749  783757  ;1897\ 
783823  à  783832  (1895  ,  784369  784383  (1892),  784754 
(1889).    784768   à   784771    784799    784800  788848 

(1895)  ,  789491  789501  789502  789508  789516  (1897;, 
790164à790169  790172  790174a 790179  79J181  (1900), 
790281  à  790295  790311  à  790316  (1898),  790346 
790349  790350  (1890),  792401  à  792406  792419  à 
792424  792435  792436  (1897),  793403  à  793422  793424 
à  793426  7  93438  (1900),  794299  ,1896  ,  794523  794524 
794527  794528  794531  794533  794534  794540  794541 
794543  794544  794554  794557  (1900;,  794665  a  794667 

(1896)  ,  795602  795616  795C28  795621  7^5626  795630 
.795631  795633  (1898  ,  797464  797471  797473  (1897), 
800508  (1894),  801562  801571  à  801573T.801581  801582 

(1897)  ,  803369  (1890),  803884  803888  803890  803897 
803900  803907  803910  à  803912  803919  803920  (1898), 
804764  804706  804774  804775  804780  804796  804797 
804799  804800  (1897\  806154 à806159  (1898),  807688a 
807691  807693  807702  807703  807710  (1897),  810601 
810608  810619  810631  810635  à  810640  (1836),  810962 
810963  81096ôà810972  810974à8l098l  810986à8l0990 
810994  à  811000  (19U0),  811809  (1895),  814144  (1896), 
814897  814919  (1897),  815491  à  815493  815517  815518 

1900  ,  817510  (1895).  818253  à  818256  1900  ,  819052 
819058  819059  (1891),  819535  819545  à  819553(1890), 
823807  823808  823814  à  823818  823829  (1899).  826864 
(1893),  827186  à  827196  (1899),  828568  828590  828594 
828596  828597  828842  828848  828867  à  828871  828873 

(1895)  .  829451  829463  à  829466  829469  829473  829476 
832037  à  832040  835444  835461  à  835463  (1896), 
836494  836881  à  836890  836903  (1894),  837855  837856 
837862  (1899),  837897  (1889),  838536  (1892),  838638 
(1893),  840363  840364  840371  840394  (1896),  842041 
842067  (1895),  843365  843366  848371  843382  843383 
843387  843391  (1899),  844081  844082  844104  (1896), 
845231  à  845239  (1893).  846144  (1894),  847454  847460 
847471  à  847473  (1898;.  849162  849104  849165  849167 
à  849172  849174  849176  849177  849179  849180  849184 
849185  849187  849192  849200  (1899),  851169  (1894), 
851841  à  851844  851857  851858  (1898),  855066  (1895;, 
855405  à  855422   855425   855428   855431  à  855440 

(1898)  ,  855557  855559  (1894),  855719  (1889),  858048 
858077  (1897),  858485  858486  858491  858495  858505 
858507  858520  (1899),  858836  (1889),  858841  858845 
858864  858876  (1898),  865730  (1893),  866169  866170 
866195  à  866197  (1895),  867419  867425  867430  à  867435 
867438  à  867440  (1899),  868011  à  868013  868016  à 
868020  (1898),  868166  à  868170  868174  868183  868197 
(1900),  869668  869670  à  869672  869680  (1893),  871065 
à  871067  (1890),  871256(1891),  871341  à  871345  (1898), 
872564  à  872569  18891  873855  873862  873866  873869 
(1898),  873892  873898  873900  (1892).  874050  874001 
874077  (1895),  874125  874126  874129  (1890),  874616  à 
874618  874636  à  874640  (1897),  875841  875847  875865 
875869  (1898),  875932  875940  (1895),  875972  875982 
875991  875994  875998  875999  879137  879147  879151 
879155  879159  879160  (1899\  879910  (1892),  880570 
(1888),  880737  à  880739  (1899),  881614  à  881623 
881627  881628  (1892),  881894  881914  à  881918  881920 
(1897),  882131  882142  à  882144  882160  882241  882271 

(1896)  ,  883481  883482  883493  à  883500  (1900),  883807 
883814  à  883822  (1898),  884921  à  884923  884925 
884931  884932  884934  884935  884940  884942  884943 
884955  884960  (1900),  887409  (1893),  887767  887768 
887775  887777  887778  887783  88780O  (1895),  889921 
à  889924  889926  889927  889929  889932  889934  889952 


889955  889956  889960  (1900),  890003  (,1892).  890810 
890811  890818  890834  (1894),  891383  à  891391  (1890), 
894496  894497  (l<-88),  895210  (1893),  896926  896927 
896930  896931  896935  896938  896940  896941  896944 
896954  896956  896957  896960  897653  à  897659  897661 
897662  897604 à897668  897670  à897677  (1900),  897844 
à 897840  (1893),  898366  898383  à  898387  898390a 
898392  899444  899446  à  899448  899450  à  89^456 
899458  à  899460  899402  899463  899468  899480  (1899;, 
90U908  ii  900912  900914  900916  à  900920  (1898), 
901485  901486  981500  901511  901512  901515  901518a 
901520  (1900'  ,  901761  901763  à  801767  901791  à 
901795  901799  901800  (1899),  901989  901994  905051a 
905058  905056  à  905059  905Ô76  (1898),  905820  905821 

(1892)  ,  9U7681  907686  907688  907689  907692  907693 
907701  à  907718  (1900),  909096  909097  909133  à 
909135  909141  (1894),  909690  909701  909702  909704 
909707  à  909710  (1895),  910615  910616  (1894),  911964 
911965  911974  911976  à911978  91198?  911986à911989 
(19Û0),  912937  (1878),  914402  914435  (1896),  916923 
916924  916929  916935  9)6936  91694(5  à  916948  916950 
916951  916955  916957  916959  (1900\  918887  918.  00 
(1891),  920243  920705  a  920708  (1896),  9235S7  à 
923589  923599  923600  924810  1897)  92514b  à  925146 
925149  925153  (1899),  926805  92(5809  926810  926823 
926825  926826  926828  926930  1900  ,  930128  930134 
930136  930142  930143  (1899),  931481  à  911488 
931495  931496  931513  931515  931517  à  931520  (1900), 
931562  931574  931576  à  931583  934401  934408  à 
934415  (1899),  936617  936618  (1892),  936905  à 
936912  (1891),  937243  à  937251  937253  937258 
937207  937269  à  937271  (1900),  937564  à  937566 
937588  à  937594  (1897),  937774  937777  à  937779 
937781   937787  937790  937792  937794  987795  937800 

1900),  938297  à  938303  (1891),  938892  à  938894 
938911  938913  938915  938916  938920  (1900),  9392*1 
939244  939248  939255  a  939271  (1890),  942170  942186 
(1895),  942226  (1897),  943975  (1889).  944497  (1888), 
945452  à  945456  (1899),  945921  945926  945927  945029 
945931  à  945944  (1895),  949283  à  949288 1899  ,  950561 
950563  à  950575  950578  à  950582   95059   à  950599 

190O  ,  950788  950793(1897),  951496  à  951502  951504 
951518  951520  (1899  ,  952418  (1892),  952536  952551 
952552  953598  953599  (1898),  957199  (1891),  959121 
à  959135  959151  959153  959155  960043  960046 
960048à960058  960070  960071  960073  à 960075  960080 

1900  ,  961044  961062  961065  961070  962246  a  962248 
962280  (1893),  963049  963070  963074  963080  (1896), 
964083  964086  à  964091  965220  (1894),  965631  à 
965633  (1898),  967993  967994  968000  (1894),  968114 

(1893)  ,  968803  (1892),  968937  968938  968942  968944 
à  968949  968952  968956  à  968959  (1900),  969221  à 
969225  (1893),  969242  969245  à  969247  909249  969250 
969257  969262  969263  969266  969271  969273  (1898), 
975865à  975868  (1896),  976322  976328  976335 à 97(5340 
976350  à  976352  976355  976356  1900  .  978043  978044 
978088  (1897),  979361  979385  à  979387  (1893),  979732 
979786  à  979739  979741  979743  979744  979750  979759 
(1900),  980118  (1895),  980288  980290  980308  980315 
(1896..  981442  981443  981449  981453  981456  .à  981458 
981469  981477  981480  (1899),  981516  (1895),  985366 
(1890),  985961  885967  985969  985971  985979  985982 
à  985985  935989  985994  935995  (1900),  986104  (1890), 
986478  980476  (1899),  987564  987595  (1894),  988129 
988130  988145  (1890),  988533  988538  à  988540  988546 
988548  988556  (1899),  988566  988567  988571  988575 
(1897)  989644  989663  989668  989677  989679  989680 
(189(5  ,  999481  990491  990492  990495  990505  (1899), 
990648  990652  690657  990659  à  990661  990685  990670 
990671  990676  à  990679  (1900Ï,  993651  993652  993654 
993657  993658  (1895),  994081  (1893).  994643  994647 
994651  994659  (1895),  994893  998362  (1897). 

A  625  roubles 

1000086  à  1000090  (1898),  1001466 à  1001470  (1899), 
1001481  à  1001485  1001501  à  1001520  (1898),  1002626 
à  1002630  1005481  à  1005490  (1892),  1008656  à  1008660 
1008721  â  1008725  (1899),  1012996  à  1013000  (1897), 
1015551  à  1015555  (1898),  1017801  à  1017810  (1900), 
1018986  à  1018990  1018996à  1019000  (1899,,  1023211 
àl023245  1023556  à  1023560  (18965,  1024891  à  1024895 
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(1889),  1026166  à  102(5170,189?!,  1026581  à  1026585 
(1899  .  1030121  à  K.30125  1030131  à  1030135  1030141 
à  1C30145  1030390  à  1030400  10330(10  à  1033015 
k[03303V  à  1033035  1900  ,  1034361  à  1034305  1034376 
Èl03438>  1037431  à  1037430  1037436a  1037440  1899  , 
&0286  à  L040290  (1895).  1041021  à  1041025  1896  . 
164 li ^ ;  à  |n'il490  1897  .  1044:361  à  1044:305  il890). 
m  il  186  à  1044990  1044990  à  1045000  (1900),  1047451  à 
164.455  (1895),  1047481  a  1047485  1047501  à  1047510 
(18'.'.'.  I0482ol  à  1048265  1048271  à  1048375  (1898, 
1061306  à  1051370  il891).  1051546  à  1051550  19U0  , 
1652SL1  à  1052865  (1897),  1053151  à  1053160  (1893). 
1654061  à  1054070  (189b),  1056881  à  1056890  11(56906 
à  105(5010  (1898).  1059181  à  1C59185  (1895),  10511286  à 
1659295  1059311  à  1(51)315  1063941  à  1063950  1898), 
1064336  à  1064340  1004346  à  1064355  (1899).  1064596 
à  10H46OO  (1898),  1068070  à  1068080  i960),  1070801 
à  1070805  1070836  à  1070840  (1897),  1070110  à  1076120 
(1896).  1076371  à  1076400  (1900  ,  1078091  à  1078095 

(1895)  ,  1079541  à  1079545  (1897).  1079996  à  1080000 
(18981.  1083526  à  1083530  (1899),  1092551  à  1092560 
(1897|.  1092916  à  101)2920  (1890),  1100591  à  1100595 

(1896)  ,  1102830  à  1102840  (1899).  1!03971  à  1103975 
(1900),  1104221  à  1104225  1899  ,  1105601  à  1105605 
(1891).  1107541  à  1107545  1108131  à  118140  (1899). 
1108856  à  1108860  (1896).  1109006  à  1109010  1109021 
à  1109025  (1897),  1109416a  1109420  1109431  à  1109460 
1109476  à  1109480  (1898),  1113406  à  1113410  (1891), 
1114731  à  1114735  (1898).  1115151  à  1115155  (1892), 
1119021  à  1119025  (1896),  1119511  à  1119515  (1898). 
1120441  à  1120445  (189:1),  1123676  à  1123680  (1897). 
1124116  à  1124120  (1890),  1128131  à  1128145  1128150 
à  1128160  (1900),  1128956  à  1128960  1891)  ,  1129756 
à  1129700  1898,  1130921  à  11309:35  1135931  à  1135935 
1135941  à  1135945  1900  ,  1138.580  à  1138590  1131)840 
à  1139850  (1896).  1141001  à  1141015  (1897).  1142001 
à  1142005.  1142026  à  1142030  (1900),  1146896  à 
1146330  (1899),  1148016  a  1148026  1148o36  à  1148040 
(1900).  114H:!t51  à  1148365  (1893),  114«686  à  1148690 
(1895),  1150376  à  1150385  (1898),  1152166  à  1152170 
(1895).  11530D1  à  1153005  1900  ,  1153096  à  1153100 
1153856  a  1153860  1153866  à  1153870  (1897). 
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Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  extraordinaire  et  ordi- 
naire des  actionnaires  du  30  mars  1901. 

(SUITE  (") 


Ouvrages  d'art,  signaux  et  divers. 

.  Nous  avons  exécuté  la  consolidation  du  tablier 
métallique  du  viaduc  d'Eauplet,  ce  qui  nous  permet 
d'y  faire  passer  en  toute  sécurité  nus  types  les  plus 
lourds  de  machines  et  de  tender.s,  et  nous  avons 
continué  la  réfection  des  viaducs  en  fonte  des  lignes 
de  Viroflay  au  Mans  et  de  Rennes  à  Brest. 

La  plate-forme  a  été  abaissée  sous  le  tunnel  de 
Saint-Pierre  (ligne  de  Malaunay  à  Dieppe)  pour 
permettre  la  circulation  du  matériel  sans  aucune 
restriction,  ce  qui  a  une  certaine  importance  au 
point  de  vue  de  notre  trafic  international. 

différents  autres  travaux  ont  été  exécutés,  soit 
pour  permettre  d'augmenter  la  vitesse  des  trains  en 
renforçant  les  éléments  des  voies,  soii  pour  donner 
plus  de  garantie  à  la  sécurité  de  leur  circulation, 
en  étendant  l'application  du  cantonnement.  Dans 
cet  urdre  d'idées,  on  a  procédé  notamment  à  la  con- 
solidation de  la  voie  entre  Argentan  et  Granville  et 
établi  un  cantonnement  définitif  entre  Puleaux  et 
les  Moulineaux,  ■  .hartres  et  Nogenl-le-Rotrou,  Ser- 
qaigny  nt  Caen.  On  a  d'autre  part,  installé  des  clo- 
ches électriques  entre  Folligny  et  Lamballe. 

Nous  devons  mentionner  enfin  que  nous  avons 
ouvrt  au  service  des  voyageurs,  en  1900,  un  cer- 
tain nombre  de  haltes  construites  aux  frais  des  in- 
téressés sur  certaines  de  nos  lignes  :  Coignières, 
Gazeran.  Guhniliau,  Les  Coteaux-de-Longchamp, 
lOsmoy,  Saint-André-dTIébertot  et  Saint-Georges 
Etirai. 


(")  Voir  L'Economiste  Européen  n°  503. 


IL  —  Lignes  eu  exploitation  partielle 
ou  eu  construction. 
Lignes  de  la  convention  de  1875. 

Lignes  des  Invalides  aux  Moulineaux.  —  Grâce 
à  l'activité  déployée  par  nos  ingénieurs,  un  service 
électrique  partiel  a  pu  être  établi  provisoirement 
entre  les  Invalides  et  le  Champ  de  Mars  le  15  avril 
19  0,  au  moment  de  l'ouverture  de  l'Exposition. 
Malheureusement,  notre  gare  des  Invalides  et  nos 
voies  elles-mêmes  é'aient  dissimulées  de  telle  ma- 
nière par  les  constructions  el  palais  de  l'Exposition 
que,  malgré  nos  affiches  et  nos  avis  dans  les  jour- 
naux, elles  semblent  être  restées  ignorées  de  l'im- 
mense majorité  du  public  qui  s'est  porté  tout  natu- 
rellement sur  le  trottoir  roulant,  construit  bien  en 
vue  tout  le  long  de  notre  ligne.  La  mise  en  exploi- 
tation complète  de  la  ligne  ne  pourra  commencer 
qu'après  l'exécution  de  la  gare  îles  marchandises  du 
Champ  de  Mars,  dont  nous  n'avons  pu  entreprendre 
les  travaux  que  le  mois  dernier,  à  cause  de  la  réex- 
pédition des  produits  de  l'Exposition.  La  présence 
de  la  plate-forme  en  béton  armé  qui  recouvre  notre 
ligne  entre  le  Champ  de  Mars  et  les  Invalides  rend 
d'ailleurs  impossible  l'organisation  d'un  service  de 
trains  répoudaut  aux  convenances  du  public.  Nous 
avions  dù  consentir  à  l'établissement  de  cette  plate- 
forme nécessaire  à  la  construction  des  Palais  de  la 
rue  des  Nations,  mais  nous  ne  l'avions  fait  que  sur 
l'engagement  formel  pris  par  l'Administration  de 
l'Exposition  de  la  faire  disparaître  après  l'Exposi- 
tion. Nous  avons  déjà  insisté  à  plusieurs  reprises, 
dans  l'intérêt  môme  des  voyageurs  qui  fréquentent 
ta  ligne,  pour  ((lie  cette  démolition  ait  lieu  sans  re- 
lard, eu  égard  aux  grandes  sujétions  que  la  situa- 
tion actuelle  entraine  pour  notre  exploitation.  Le 
préjudice  que  nous  causerait  la  prolongation  de  cet 
état  de  choses  serait  très  considérable  et  nous  pren- 
drons toutes  les  mesures  qui  seront  en  notre  pou- 
voir pour  qu'il  cesse  le  plus  tôt  possible. 

Lignes  de  la  convention  1888 
Réseau  à  voie  normale. 

La  section  deCany  à  Fécamp(24  kilomètres),  qui 
complète  la  ligne  de  Dieppe  au  Havre,  a  été  ou- 
verte à  l'exploitation  le  25  octobre  1900.  Nous  ter- 
minons la  rectification  de  l'ancien  embranchement 
de  Gany^  qui  est  maintenant  incorporé  dans  la  ligne 
de  Dieppe  au  Havre. 

Sections  de  lignes  en  construction \ 
Beslé  à  Guéinené  el  à  La  Chapelle-sur-Erdre. — 
Section  de  Blain  à  La  Chapelle-sur-Erdre  (29  kilo- 
mètres).—  Les  travaux  d'infrastructure  sont  ache- 
vés et  le  ballastage  de  la  ligne,  commencé  au  débat 
de  la  présente  aunée,  esl  poursuivi  avec  activité. 

La  mise  en  service  de  cette  section  pourra  avoir 
lieu  sans  doute  vers  la  fin  du  mois  de  juillet  pro- 
chain. 

Cbâteaubriant  a  Ploërmèl.  —  Section  de  Messac 
à  Ploërmèl  50  kilomètres. .  —  Les  travaux  d'infra- 
sture.  presque  terminés  sur  le  1*'  lot  18  kilom.  . 
sont  en  cours  sur  les  deux  autres  lots  plus  récem- 
ment adjugés. 

L'entreprise  des  ouvrages  métalliques  do  la  sec- 
tion entière  vient  d'être  adjugée  ;  celle  du  ballastage 
et  de  la  pose  des  voies  le  sera  vers  la  fin  de 
l'année. 

Coulances  à  Regnévillo  8  kilomètres  .  — Les  tra- 
vaux d'infrastructure  sont  en  cours  sur  toute 
l'étendue  de  la  ligne  et  menés  activement. 

Nous  comptons  commencer  avant  la  fin  de  l'an  - 
née les  travaux  de  ballastage  et  de  pose  des  voies. 

Sections  de  lignes  à  l'élude 
Bcslé  à  Guémcné  et  à  La  Chapelle-sur-Erdre.  — 
Section  de  Beslé  à  Blain  (28  kilomètres;.  —  Suivant 
le  vo'u  émis  par  le  Conseil  général  de  la  Loire- 
Inférieure  dans  sa  session  d'aoûl  1899,  nous  avons 
soumis  à  l'Administration  supérieure  le  projet  d'un 
nouveau  tracé  qui,  parlant  de  Beslé,  sur  la  ligne  de 
Rennes  à  Redon,  passe  à  Guémené  et  s'approche  de 
Plessé  pour  aboutir  à  Blain. 

Le  Havre  à  Glos-Monfort  par  Pont-Audemer 
(63  kilomètres)  et  raccordement  sur  Caudebec  (15 
kilom.).  —  Conformément  à  la  décision  ministé- 
rielle du  6  février  190o,  il  a  été  procédé  pendant  les 
mois  de  juin  et  juillet  derniers,  dans  les  deux  dé- 
partements delà  Seine-Inférieure  et  de  l'Eure,  à 
l'enquête  d'utilité  publique,  simultanément  sur  le 
projet  étudié  autrefois  par  les  ingénieurs  de  l'Etat 
et  qui  comporte  une  traversée  souterraine  de  la 
Seine  maritime  près  deTancarville,  avec  terminus  à 
Pont-Audemer,  et  sur  le  projet  présenté  par  notre 
Compagnio,  sous  le  nom  de  ligne  du  Havre  à  Glos- 
Montfort  cl  embranchements  sur  Pont-Audemer  et 


Caudebec,  qui  suppose  que  la  traversée  du  fleuve 
s'effectuera  par  un  viaduc  à  grande  portée  et  à 
grande  hauteur  près  d'Aizier,  à  17  kilomètres  en 
amont  de  Tancarville. 

Mais  au  cours  de  1  instruction  et  en  vue  de  ré- 
pondre aux  desiderata  nettement  exprimés  par  les 
représentants  des  villes  du  Havre  et  de  Pont-Aude- 
mer, la  Compagnie  a  saisi  les  commissions  d'en- 
quête d'une  variante  franchissant  la  Seiue  en  via- 
duc au  droit  de  Petitville,  à  8  kilomètres  en  amont 
de  Tancarville  et  passant  par  Pont-  Audemer  :  cette 
solution  implique  le  doublement  de  la  voie  entre 
Pont-Audemer  et  Glos-Montl'ort,  de  manière  à  éta- 
blir la  continuité  de  la  double  voie  sur  la  ligne  nou- 
velle jusqu'à  son  raccordement  à  G-IoSrMontfort avec 
la  ligne  a  double  voie  de  Serquigny  à  Rouen.  Elle 
comporte  d'ailleurs,  toujours  sur  la  rire  droite  de  la 
Seine,  un  embranchement  à  voie  unique  sur  Cau- 
debec. 

La  variante  dont  il  s'agit  a  réuni  la  grande  majo- 
rité des  suffrages  dans  les  deux  départements. .Elle 
concilie  tous  les  intérêts  en  présence  et  permet, 
comme  notre  premier  projet,  d'éviter  la  traversée 
de  la  Seine  en  tunnel,  ce  qui  nous  a  toujours  paru 
comporter  les  plus  grands  aléas  au  triple  point  de 
vue  de  la  construction,  de  l'entretien  et  de  l'exploi- 
tation. 

Elle  réalise  en  même  temps  sur  le  tracé  passant 
par  Aizier  des  avantages  sensibles  au  point  de  vue 
des  déclivités,  et  améliore  en  conséquence  les  con- 
dition d'exploitation  de  la  ligne  projetée. 

Rien  no  s'oppose  actuellement  à  ce  que  cette  va- 
riante soit  prise  pour  base  de  la  déclaration  d'uti- 
lité publique  à  soumettre  au  Parlement. 

Charleval  à  Serqueux  (34  kilomètres).  —  Cette 
ligne  a  été  déclarée  d'utilité  publique  parla  loi  du 
16  juillet  1900,  qui  a  approuvé  en  même  temps  la 
convention  passée  le  7  juin  précédent  entre  M.  le 
Ministre  des  Travaux  publics  et  notre  Compagnie 
pour  la  concession  de  ladite  ligne  sous  réserve  de 
votre  approbation  que  nous  vous  avons  demandé 
dans  votre  assemblée  extraordinaire  de  ce  jour. 

Nous  nous  occupons  activement  de  la  préparation 
du  projet  de  tracé  et  de  terrassements  à  soumettre 
à  l'administration  supérieure. 

Réseau  à  voie  étroite. 

Sur  les  six  lignes  d'environ  365  kilomètres  de 
longueur  totale  qui  constituent  ce  réseau,  cinq  lignes 
ou  portions  de  lignes  d'une  longueur  totale  de  205 
kilomètres  sont  actuellement  livrées  à  l'ixploita- 
tion,  savoir  : 

Morlaix  à  Carhaix   48  kilomètres. 

Guingamp  à  Carhaix...  50  — 

Guingamp  à  Painipol. . .  36  — 

Carhaix  à  Rosporden...  50 

Garhaix  à  Rostrenen. .. .  21  — 

Total   2"5  kilomètres. 


Les  160  kilomètres  restant  à  exécuter  s'appli- 
quent aux  lignes  ou  portions  de  lignes  ci-après  : 

Lignes  de  Saint-Méan  à  Loudéac  et  â  Carhaix.  — 
Entre  Loudéac  et  Rostrenen  (49  kilomètres  .  sur  les 
deux  derniers  lots  adjugés  au  commencement  de 
l'année  dernière,  les  travaux  de  terrassements  et 
d'ouvrages  d'art  sont  en  pleine  activité  et  nous 
comptons  pouvoir  adjuger  à  l'automne  prochain 
les  travaux  de  ballastage  et  de  pose  des  voies. 

Pour  la  section  de  Saint-Méen  à  Loudéac  (50  ki- 
lomètres), les  projets  de  tracé  et  de  terrassements 
s 'appliquant  à  toute  l'étendue  de  la  section  ont  été 
produits  et  approuvés  aux  dates  des  7  décembre 
1899  et  23  juin  1900. 

A  la  suite  de  l'enquête  ouverte  sur  les  emplace- 
ments qui  restaient  encore  à  déterminer  pour  quel- 
ques stations  et  dont  les  résultats  ont  été  entière- 
ment conformes  à  nos  propositions,  nous  avons 
adressé,  le  6  février  dernier,  à  l'Administration  su- 
périeure le  dossier  d'enquête  parcellaire  s'appli- 
quant  à  la  partie  de  16  kilomètres  comprise  entre 
Loudéac  et  Plémet,  de  manière  à  donner  satisfac- 
tion aux  demandes  pressantes  qui  nous  sont  adres- 
sées poiir  la  mise  à  exécution  des  travaux  de  ce 
tronçon  de  ligne. 

Ligne  de  Carhaix  àGhâteaulin  (56  kilomètres).— 
Les  terrains  sont  acquis  pour  la  majeure  partie  sur- 
la  première  section  de  cette  ligne,  comprise  entre 
Port-de-Carhaix  et  Pleyben  (36  kilomètres).  Le  pro- 
jet de  détail  des  ouvrages  d'art  a  été  approuvé  et 
nous  avons  adjugé  un  premier  lof  de  travaux  sur 
17  kilomètres  de  longueur.  619 

(A  suivre). 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


s.  a 

D  -g 

o  £ 

O  a 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


25 
•25 

125 
25 

125 
25 
25 
25 
25 
25 
25 


Buffelsdoorn  Estate  Se», 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep 
The  East  Rand  proprielarj  Mines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate.. 

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New). . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . 
May  Consolitated  . . . 

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (art.  nom.) 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 
93 
175 
865 
125 
53.75 
(me)  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


22.50 
39 
101 

189  50 
540 

50.50 
167.50 

66.75 

64 

71 

50 

80 

113.50 

102  • 
1018 
217 

25 
158 

48.50 
213 
295 

23 

25 

55 


16 

31.50 

86 
172 
482 

44 
140 

54.50 

51 

62 

59 

83 

95.25 

95 
948 
205.50 

23 
145 

33.50 
184 
272 

17 

19 

40 


17 

31.50 

88 
192 
518 

i5.50 
161 . 50 

63 

44.75 
66.25 
62 
82 

108.50 
103.50 
056 
236.50 

23.75 
157 

36.50 
208  50 
300 

16 

17 

34 


16.50 
30.50 
92 

188  50 
514.50 

45.50 
159 

61.25 

44  75 

62 

62 

82 

106  50 
105 
1044 
239 

24  25 
156 

35.50 
203.50 
300 

16 

16 

34 


16  75 

30 

92 
189 
510 

46.50 
161 

61 

42 

62 

62 

82 
107 
105 
1047 
240 

24 
157 

35.50 
205.50 
300 

16 

17 

34 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


URS 
)duction 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

o 

Os 

o 

_  os 

5 

ibreWOl 

CO 
d'intrc 

30 
juin 
1900 

31 

déc. 
1900 

o 
< 

Aoù 

a) 

3. 

ra 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

75 

65 

50 

50 

48 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

670 

716.50 

846.50 

873 

906 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent) . . . 

133 

159 

87.-5 

89.25 

87.50 

.'O.OOO.OOOdr 

100  dr 

Laurium  grec  (plomb  etarg.) 

103 

86.50 

53.50 

53.25 

54.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 
11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


Bechuanaland  Biploralion. 
Brit.  Sth.  Afric.  (Cbarlered) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldflelds  Çonsolilad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Bslale 
Oceana  Company. . . . 
Mossamédés  (Cie  de) 
Mozambique  (Cie  de) 
Randfontein  Estâtes 
Transvaal  Consolidated 


2.50 
125 

91.25 
112.50 
125 
107.50 

25 

16.25 


34 
83.25 
34 
16 
193.50 

50 
22.75 
60 
79.25 
81 


24.50 
80 
31 
15 
176 

46 
16 

46.75 
70 

65.25 


28 
78 
23 
15.7 
197.50 
30 
52 
17 
38.75 
78 
86 


28 

76.75 
24.50 
15 
19t 
30 

51.75 
17 

37.75 
78  25 
83.75 


28 
77.50 
24 
15 
195.50 
30 
50.50 
17.50 
37.50 
78.50 
83.50 


BOURSE   DE  LONDRES 


-5  B 

<  S 

CL  3 

<  S 
O  s 


-  NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wiiwaieisraud) 


Angelo  

Angeio  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels . 
Chimes  Exploration  . . . 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep.. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep..  

Geldenhuis  Main  Reef. . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 

Marie  val  Nigel  

May's  Consolidated  (New j 

Modderf ontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton . . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rî.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

WemmèP  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


120 


50 


30 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/4 

5  i/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/1 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 
1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 

1  1/2 
11 

3/4 

2  1/8 
4 

2  1/4 


6  7/8 

2  3/4 

1  11/16 

4  9/16 
1/16 

1  1/8 
5/8 

5  7/8 

2  13/56 
11/16 

11  1/2 
14  3/4 

4  5/8 

5  1/4 

3  5/8 

7  5/8 
20  1/2 

6  5/16 

1  7/8 

2  7/16 
6  7/16 

10  1/4 
1/2 
2  3/4 

1  7/8 

4  1/8 

8  1/4 
6  3/8 
6 

5  1/8 

4  5/8 
1  13/16 

6  3/16 

2  5/8 

3  5/16 
7/8 

1  5/16 
2 

3/8 

4  1/4 
11  13/16 

3  3/16 

5  7/16 

3  3/16 
1  1/2 

5  3 /ri 

4  3/16 
1  7/16 

41  3/ï 
3  1/8 

1  3/8 

9  7/16 

5  3/16 
9  1/8 

2  7/3 

6  3/16 
5  7/6 

3  1/2 

2  13/ 1C 
8  3/8 

12 

11/16 
2  5/16 

4  5/16 
2  1/2 


6  3/4 
2  3/4 

I  11/16 
5  1/16 
11/16 

1  1/8 
5/8 

6 

2  3/4 
11/16 

II  1/2 
14  3/4 

4  1/2 

5  1/4 

3  1/16 

7  1/2 
20  1/2 

6  5/16 

1  7/8 

2  7/1G 
6  3/8 

10  3/8 
1/2 

2  7/8 

1  7/8 

4  1/8 

8  1/4 
6  3/8 
6 

5 

4  5/8 
1  '.3/16 

6  1/8 

2  9/16 

3  1/4 
7/8 

1  5/16 
2 

"3/8 

4  1/4 

11  5/8 
3  3/16 

5  1/2 

3  1/8 
1  1/2 

5  3/8 

4  3/16 
1  5/16 

41  3 '8 
3  1/8 

1  3/8 

9  1/2 
5 

9  1/8 

2  7/8 

6  1/4 

5  1/2 

3  1/2 
2  7/8 
8  1/4 

12 

3/4 
2  5/16 

4  5/16 
2  1/2 


6  3/4 
2  3/4 
1  9/16 

-  4  7/8 
11/16 

1  1/1 
1/2 

5  7/8 

2  1/2 
11/16 

11  1/iJ 
14  3,4 

4  1/2 

5  1/8 

3  5/8 

7  1/2 
20  1/4 

6  1/4  ! 

1  7/8 

2  9/16| 
6  3/8 

10  1/2 
1/2 

3  1/2 
1  7/8 

4  1/3 

8  1/4 
6  3/8 

5  7/8 
4  7/8 
4  1/2 

1  3/4 

6  5/, 6 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  1/4 

2 

3/8 

4  1/4 
11  11/16 

3  1/8 

5  3/8 

3  1/8 
1  1/2 

5  3/8 

4  1/8 

1  5/16 
41  3/8 
3  1/8 

1  3/8 

9  1/2 
5 

9 

2  3/4  i 

6  3/lC! 

5  5/8  I 

3  1/2 
2  13/16 

8"l/8 

11  3/i  I 
3/4 

2  5/16 

4  5/16 
2  1/2 


E  - 

<  i 
O  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 

l 
1 

Anglo-French  Expl  

3  5/8 

3  1/8 

3  5/8 

3  9/16 

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

2  3/16 

2 

2  1/4 

2  1/4 

400.000 

1 

Bechuanaland  

1  3/8 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

4.375.000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  6») 

3  3/8 

3  5/16 

3  1/8 
1/2 

3  1/16 

325.000 

1 

Charterland  Goldflelds.. 

11/16 

5/8 

1/2 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

7  13/16 

7  1/4 

7  13/16 

7  11/16 

1.250.000 

1 

Id.   6  %   Préférence . . 

24/0 

24/6 

25/0 

24/6 

575.000 

100 

Id.    5  %%Debentures. 

107 

109 

106  1/2 

107 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency. . . 

2  5/16 
6  3/4 

2  5/16 
4  3/4 

2  3/16 

2  1/4 

375.058 

1 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

3  9/16 

3  7/16 

670.000 

1 

Mozambique  C»  

2  7/16 

1  7/8 

1  1/2 

1  7/16 

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated.. . . 

2  1/16 

1  15/16 

2  1/8 

2 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

5  1/2 

5  5/8 

4  7/8 

4  7/8 

225.000 

1 

Bhodesia  Goldflelds  

2  5/8 

1  3/4 

1  3/8 

1  3/8 

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt.... 

3  3/16 

2  11/16 

3  7/16 

3  5/16 

300.000 

1 

Id.        Gold  Fields.. 

1  7/8 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/2 

604.225 

1 

Id.     Gold  MiningEstat 

2  3/16 

1  15/16 

2  1/16 

2  1/16 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol. . . . 

1  1/2 

1  5/8 

1  15/16 
1  1/16 

1  3/8 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring  

1  5/8 

1  1/4 

1  1/16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

Exploration  C°  (New):. . . 

1  3/4 

1  1/2 

V8 

7/8 

2.682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

2  1/8 

1  15/16 

2  1/8 

2  3/16 

500.000 

1 

Id.       Waterwks . . 

11/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

1 

1  1/16 

1  1/16 

250.000 

1 

Id.        Tramways  . . 

1  1/16 

15/16 

7/8 

1.000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

9  1/2 

11  1/4 

11  1/4 

200.000 

1 

NewAfrican  Company  . . 

2  3/16 

2  9/16 

2  1/2 

3.000.000 

1 

Robinson  Bank  

3  9/16 

3  3/8 

3  3/8 

3  3/8 

250  000 

1 

S.  African  Gold  Trust . . . 

6  13/16 
1  1/4 

7  3/16 

7  1/4 

7  3/16 
l 

500.000 

1 

Tati  Concession  

1 

15/16 

450  000 

1 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

1  15/16 

1  13/16 

2  3/4 

2  11/16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
1.000.000 
200.000 
91  000 
960.000 
112.000 
320.000 


Great  Boulder  Prop — 
Hannan's  Brownhill  . . . 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet. . . 

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
4  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


19/0 
4  1/4 


4  3/16 

1  7/16 
8/0 
34/9 

2  1/8 

5  3/8 


20/0 
4  3/16 
8  1/2 
1  1/16 

4  1/16 

1  7/16 
8/6 
36/6 

2  1/8 

5  1/2 


MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3 

948.955 

5 

3 

283.020 

100 

105.250 

10 

L 

000.000 

5 

Consolidt.  Bultfontein 
De  Beer's  Consolidated 
Id.   5  %  Debenture. . 

urrtqualand  West  

New  Jagersfontein  . . . 


30/0 

30/0 

31/9 

31/6 

26  3/4 

28  15/16 

34  1,2 

35  11/16 

107 

107 

105 

106 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/4 

8  1/4 

16  1/4 

16  1/2 

16 

17 

6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


nVE^I^CIÏÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 


ciriin 

1  * 

■îlliOCS 

14651 

3812 

6790 
35853 

Uni 

440 

114 

238 
— — 

lombre 

Tal. 

de  Titres 

nom 

389 .  4  \t 

— — - 

000 

884 . 200 

500 

500 

f09 . 530 

500 

443.011 

500 

•248  695 

400 

1076960 

400 

» 

100 

451 .775 

500 

233.951 

500 

581.451 

400 

» 

100 

443. 1-2* 

400 

» 

100 

6S1.290 

500 

100 

280.289 

500 

125 

400 

500 

1483533 

500 

887.577 

500 

1777290 

500 

983.301 

500 

400 

500 

500 

499.602 

500 

500 

224.060 

200 

148. 207 

200 

1171534 

1000 

181.574 

500 

117.026 

400 

50.121 

175 

182.500 

1000 

ii 

500 

40.000 

500 

30.000 

500 

300.000 

500 

60.000 

500 

400.000 

500 

160.000 

500 

60.000 

500 

500.000 

500 

30.000 

500 

100.000 

500 

320.000 

500 

500.000 

100 

80.000 

500 

40.000 

500 

63.333 

500 

30.000 

500 

40.000 

500 

■  58.-i27 

600 

5  380.898 

500 

S  60.000 

500 

!  54.130 

500 

82.C22 

500 

168.158 

500 

49.700 

5C0 

492. 'Jl  0 

500 

512.056 

500 

» 

321.212 

500 

1939176 

500 

1875396 

500 

70.760 

500 

*389  631 

500 

151.508 

500 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

q  o/  (  Terme 

*  %  }  Qompt 

3  %  Amortissable  j  £ernie 

«X%  1894(anc.4>4)|  Jenne 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  %  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  yt  ear.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  \j  %  


IMHIÈIS 

m  1900 


VILLE  DE  PARIS 

(AU  COMPTANT) 

1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %  

—  quarts  

1875 
1876 
1892 


4  %  

2  V,  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  S  %,  non  libérées.... 

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  %  ■ 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %. 

Foncières  1883  3  %  

1885  2.80  %.. 
Communales  1891  3  %. 

—  1892  3  %  lib. 
Foncières  1895  2.80  %.. 
Communales  1899  2.60  % 
Foncières  1899  3.75  %  .. 
Bons  de  ÎOO  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  hypot.  de  France 

—  1881 
Immeubles  de  France. 


SOC. 


DE  CRÉDIT  FRANC. 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  -  3  %.... 

Acl.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 
.  —       3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien....!  

Obi.         -  3  %  

Act.  Est  

—  —   de  jouiss  

Obi.  —   52-54-56  5  %  

—  -   3  %  

—  —  3  %  nouv  

—  ~  S (54  %  

—  —  Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


3  . 
3  . 
3  50 


15 

2  50 
2  50 
17  50 


20 
12 
12 

3 
20 
2u 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50, 
12 


13 
15 
15 
15 
14 
12 
15 
14 
13 
18  75 


15  . 
15  . 

6  . 

7  . 


151  0 

55  . 
12  50 

36 
27  50 
15 

25 
12  50 
26  04 
50  .. 


15  . 
13  5 

4  . 
35  . 
17  50 

16  50 


19  10 


30  .. 
15  .. 
20  •- 
15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
25  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
15 


Cours  romp.  juillet 
1900  1901 


100  10 
99  60 
102  30 


480 

80  50 
80 
463 


100 
99 
101 


Cours  de  clôture 


511 
419 
406 


539  . 
538  . 

353  . 


354 


406 


377 


4000 
122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


492 

81 
81 

492 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 


419 


420 


165 

395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715 
448 
700 


421  .. 

427  .. 

720  .. 

707  .. 

432  .. 

435  .. 

1095  .. 

1000  .. 

475  .. 

445  .. 

448  . 

446  .. 

450  .. 

22  aoù 

20   i 

5  st'l .  1 

101 

5r 

101 

bl 

»   101  92 

101 

101 

6( 

101  87 

99 

91 

9V 

91 

.  . 

99 

7c 

9ii 

9l 

100  .. 

101 

6C 

101 

6v 

101  95 

101 

4? 

101 

101  85 

492 

490 

5C 

493  75 

81 

5< 

82 

82  5» 

83 

25 

82 

50 

499 

496 

> 

500  .'. 

556 

554 

554  .. 

437 

437 

50 

435  75 

408 

406 

407  . . 

104 

50 

105 

5C 

105  . . 

564 

25 

565 

570  . 

564  25 

564 

570  . . 

306  50 

367 

367  .. 

95 

75 

94 

50 

95  50 

363 

363 

364  50 

92 

93 

93  50 

419 

119 

75 

420  .  . 

105 

105 

106  .. 

367  50 

390 

390  .• 

96  25 

90 

96  77 

40i 

401 

50 

403  .50 

476 

50 

479 

50 

471  50 

505 

509 

504 

75 

500 

440 

50 

441 

; .  i  50 

467 

470 

469  5Û 

398 

390 

457 

458 

458  . 

468 

408 

470  . . 

462 

467 

468  . . 

505 

505 

507  . . 

43 

75 

44 

511 

4  4  V. 

43 

75 

43 

75 

43  75 

540 

542 

25 

541  50 

444 

55 

445 

75 

;  i  i 

121 

50 

121 

75 

122  511 

142 

142 

50 

14!  75 

3735 

3710 

3755  .  . 

1062 

1063 

1063  . . 

429 

423 

122  .. 

655 

6  0.. 

584 

582 

58l  • . 

490 

500 

672 

674 

676  . . 

604 

603 

605 

1C40 

1041 

1 01 1 

73 

72  50 

73 

317 

316 

315  50 

615 

615 

615 

71 

70 

67  . . 

330 

330 

325  . . 

535 

532 

532  . . 

240 

225 

343  . . 

50 

50 

50  . . 

83J 

735 

740 

745  .. 

443 

444 

443  .. 

674 

683 

50 

671  . 

418 

447 

415  25 

446 

443 

441  50 

442 

439 

716 

730 

730 

438 

438 

50 

438  50 

025 

1027 

1037  .. 

482 

476 

50 

482  .. 

664 

664 

664  .. 

450 

454 

50 

456  .. 

454 

456 

'■G 

451  .. 

411  75 

410 

410  50 

447  25 

448 

■0 

449  50 

452 

458  .  .| 

Nombre 
de  Tilrf 


800.000 
16.5 
209.1 
284.635 
149.121 
45.761 
223.259 
4601034 
4825764 
208. 

.005 
236.660 
2548306 
580.847 
06-492 
2986021 
197.521 
11S. 199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
1162600 
1  10.663 
258.198 
261  1 
3298144 
1240069 
283.4*4 
33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.484 
100.000 


75.122 
60.000 
73.420 
10.000 
89.837 

246.163 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

200.000 

100.000 
62.060 
64.000 

111 .948 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 

5011 

500 

500 
500 
250 


500 
50C 
500 
500 
250 
» 

500 
500 
5.0C 

100 

250 

500 

500 
250 
500 
100 
100 
250 
500 
250 

100 
500 
500 

500 
400 
500 

500 

ION 

500 
500 
500 

300 


Capital  ou 
Sombre  de  Titre; 


520154.149  £ 
190767.0001 
52 '.306. 20011 
5.298.600  £ 
18.389.000  £ 
58.790 ob 
372079. 500 f 
700.000  ob 
105000. OOOf. 
154070. 000 f. 
1399299000f. 
734839. 500 f. 
671830. 400f. 
1.171.500 ob 
1.080.600 ob 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


—  5 


Act. 
Obi. 


Midi. 


3  %  1855  

Bourbonnais  3  % 
Daupliiné  3  %  .. . 
Genève  57  3  %.. . 
Méditèrr.  52-55  3  j 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv. 

2  %  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


Act.  Nord 
Obi. 


3  %  

3  %  nouv. 


3  %  

—  —     3  %  nouv.... 

—  —    2  %  %,j.avr.et  oct 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . 
Act.  Orléans  

—  —  jouiss  

Obi.       —      3  %  

—  —      3  %  1884  

—  -      U  %  1895... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.    -    3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  -    2  X  %  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  3  o/0 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Compic  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss 
C"  Glc  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  ....  — 

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer. 
Tramways  Est-Parisien  . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

O"  Générale  de  Traction. 

Etabl.  Decauville  aîné  

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfidano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (C"  f"] 
Métaux  (Cic  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid. 
Canal  interoc.  (C'e  du)  en  lia. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%  %(ch.  fixesst 
Argentine  6  %  1891....... 

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2 f .  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure.. 
Cuba  6  %  1886  

—     5  %  1890  


luntETs 
n  1900 


58 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
7  4 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
12  50 
25 
15 


15  . 
12  . 
15  . 


20 
28  50 
74 
32  50 
59 
46  50 
16 
22  50 
65 
40 


30 
10 

5 
15 

5 
18 
40 
50 

37  50 
5  50 
22  50 

25  . 


116  48 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


50 


50 


Cours  romp.  juillet 
1900  ~Î9Ô7 


1815 


455 
446 
402 


1325 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


1740 
12ï2 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1140 
805 
330 
510 
2000 
1350 


425 
235- 
97 


1170 
870 
95 
480 

780 


3542 
1375 
430 


315 


1593  . 


101  50 


97  25 

68 

67 
309 
100 

78 

84  60 

02  .. 
104  .. 
100  30 

72  30 
336 
282 


453 
449 
409 


1300 
454 
452 

2000 
402 
454 
414 


1590 
1120 
454 
451 
406 


1020 
454 
450 
406 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 

62 
248 
260 
603 
313 
160 

50 

50 
312 
400 
512 
280 

98 

435  . 
712  . 


3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


95 


100  75 
73 
69  70 

378 

101  70 
80 
89  45 

103  10 
107  75 
101  75 
71  751 
305  .. 
254  .. 


Cours  de  clôture 

22  août  29  août  3  S 


1670 
1277 
451 
450 


30 


4.0 
447 
450 
453 
411 
455 

1310 
451 
453 

2121 
450 
469 
413 
4'5 

1678 

1160 
453 
457 

450. 
1060 
450 
453 
410 
615 
415 


436  50 
245  . 
424  7b 
576 


50 


50 


30 


390  . 
618  50 
1999  . 

830  '. 
535  . 
225  . 
505  . 
855  . 
405  . 

65  . 
274  . 
252  . 
548  . 
285  . 
160  . 

61  . 

45  . 
276  . 
349  . 
430  . 


424 

650 
10 

84  25 
3738  . 
1475  . 
525  . 


595  .. 
865  .. 
119  .. 
350  .. 


96  25 

500 

102  50 
71  40 
67  20 

388  .. 

101  30 

89  50 
105  70 
109  .. 

102  15 
71  27 

307 
'.'51 


30 


1075 
1295 

452 

450 

448 

446 

450 

450 

454 

412 

1307 

419 

454 
2141 

459 

459 

414 

458 
1673 
1165 

452 

457 

411 

453 
1055 

452 

454 

408 

615 

448 

438 
245 
425  50 
571 


1675 


50 


400  . 
619  50 
2000 

825 
534 
217  .. 
505  . 
820  . 
380  . 

63  . 
270  . 
245  . 
500  . 
265  . 
161  50 

34 

44 
283 
341 
433 
220 


439 


10 

84  25 
3745 
1475 
542 


829 
125 
350  50 


455 
450 
452 
450 
448 
450 
455 
410 
457 

1307 
453 
455 

2 134 
459 
460 
415 
455 

16*5 

1116 
454 
457 
410 


455 
410 

620 
442 

442 
236 
426 
622 


395 
606 
1981 

828 
531 

505 
775 
365 
62 
291 
237 
5!0 
254 
161 
33 

280 
330 
430 
219 
100 
452 

650  . 
10 

84  5 
3750 
1475 

536 

156  . 

600 

78  i 
1120 

353 


95  90 
102  50 

66  65 
384 
101 

78  50 

105  60 
109  40 
102  . 
71  3 


95 
499 
103 

65  91 
385 
101 

78  l'j 
89 

106  'A 
109  : 

101  8! 

72  0! 
305 

251  .1 


I,  ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

SITUATIONS 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

4 

Juillet 

11 

Juillet 

18 

Juillet 

2; 

Juillet 

i« 

Aoûl 

8 

Aoûl 

16 

Août 

22 

Août 

29 

Anlit 

5 

s,.pte. 

CÉRÉALES  (Paris) 

PBIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 
—    (toutes  marques)  — 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

35  78 
37  30 
37  94 
25  80 
.16  68 
19  60 

27  62 

28  98 

29  63 
20  02 
13  93 
17  17 

26  16 

28  45 

29  45 
19  99 
14  58 
17  44 

26  23 

29  37 

30  » 
20  62 
15  » 
20  50 

25  62 

29  37 

30  » 
20  37 
14  X7 
20  62 

26  12 

29  37 

30  « 
20  62 
14  87 
20  62 

27  75 

29  87 

30  50 
22  » 
15  ''1 
20  87 

27  62 

30  37 

31  » 
21  62 
14  87 
20  62 

28  25 

30  87 

31  50 
22  25 
15  25 
20  87 

28  62 

30  87 

31  50 
22  62 
15  25 
21  12 

28  » 

30  87 

31  50 
21  87 
15  25 
21  25 

27  50 

30  62 

31  50 
21  12 
15  75 
20  37 

27  62 

30  62 

31  50 
21  62 
15  37 
20  37 

VIANDE  (à  La  Valette,) 

PRIX 

1  50 
1  91 
1  93 
1  10 

1  47 
1  92 
1  82 
1  20 

1  39 
1  87 
1  82 
1  40 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  41 
1  81 

1  93 
1  41 

1  46 

2  » 
2  » 
1  50 

1  46 

1  90 

2  » 
1  46 

1  48 

1  90 

2  » 
1  44 

1  52 

1  80 

2  05 
1  52 

1  50 

1  90 

2  » 
1  48 

1  50 

1  70 

2  05 
1  55 

1  51 

1  75 
1  95 
1  55 

1  52 

1  70 

2  05 
1  64 

1  46 

1  70 

2  » 
1  60 

1  46 

1  10 

2  ~» 
1.  60 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    raffiné  I"  qualité  — 
Alcool  3/6  Nord   hectol. 

—     lin   — 

30  45 
100  89 
30  82 

25  n 

59  35 
46  66 
46  19 

27  29 
96  69 
38  11 
27  45 
57  44 
38  42 
44  72 

31  17 
103  79 
45  95 
31  78 
53  40 
40  92 
49  66 

31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32 
47  86 
59  18 

30  91 
104  44 
35  33 
26  95 

en  26 

73  46 
64  87 

21  06 
101  » 
27  » 
24  >>  ' 
.  i,  75 
81  » 
61  50 

26  68 
101  » 
26  75 
24  » 

60  » 
80  » 

61  » 

26  78 
101  » 

27  » 
24  » 
63  »> 
83  50 
61  » 

26  62 
101  » 
26  75 
24  » 
62  » 
80  50 
61  » 

25  81 
101  » 
27  25 
24  » 
63  25 
78  30 
61  « 

25  56 
101  » 
27  25 
23  50 
63  50 
82  » 
61  » 

25  37 
101  » 
27  50 
24  » 
64  50 
80  » 
61  » 

25  62 
100  50 
27  75 
23  » 
65  25 
80  » 
62  » 

25  31 
100  » 

28  » 
23  » 
65  » 
76  » 
62  50 

25  37 
100  » 
29  » 
23  » 
65  » 
79  25 
63  50 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir .  )  La  pièce  de  L';-'.">  1  i  1 . 
Bordeaux  ord.)     fût  et  droits 
Màcon  ordin..)  de  ré^ie  compris. 

133  » 
HO  50 
180  50 

132  » 
169  50 
179  50 

132  » 
169  50 
179  50 

132  08 
169  58 
179  63 

131  77 

169  27 
179  42 

95  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140-  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  -» 
135  » 
140  » 

85 

135  » 
140  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

51  98 
123  » 
73  » 

48  59 
113  25 
47  50 

41  14 

123  50 
37  75 

44  56 
188  » 
35  71 

65  67 
146  20 
48  2 

54  37 
119  50 
35  50 

53  » 
120  ■  » 
35  » 

54  25 
120  » 
33  75 

52  37 
122  50 
33  50 

51  12 

121  50 
33  75 

50  12 
122  » 

34  » 

52  62 
122  » 

33  15 

55  37 
124  50 
34  50 

57  » 
125  50 
34  » 

55  12 
126  » 
34  » 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Chili  \™  marq.).  100  kil. 

CHARBON  DU  NORD 

Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

124  06 
165  *2 
44  58 
14  75 
16  » 

127  77 
167  73 
46  80 
16  96 
16  54 

135  42 
193  83 

55  10 
16  25 
15  92 

193  64 
330  90 
63  22 
22  68 
21  37 

189  65 
356  98 
56  29 
27  48 
24  01 

178  25 
343  50 
46  » 

19  » 

20  » 

177  » 
336  » 
4i;  » 

19  » 

20  » 

177  75 

336  » 
45  75 

19  » 

20  » 

179  25 

336  » 
46  25 

19  » 

20  » 

178  25 
323  50 
46  25 

19  » 

20  » 

177  75 
315  » 
45  75 
19  » 
17  15 

176  75 
307  50 
46  » 
19  » 
17  50 

176  15 

308  » 
45  75 
19  » 
18  » 

179  25 
310  » 
46  25 
19  » 
18  50 

178  » 
316  » 
46  » 
19  » 
18  50 

10  50 

10  69 

12  62 

16  23 

23  30 

19  » 

18  50 

18  50 

18  » 

18  » 

18  » 

17  50 

17  » 

17  » 

17  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

102  04 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  21 

102  74 
4.070 

728 
945 
1.063 
2.135 
1.890 
3.621 

100  72 
102  50 
4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 

100  62 

101  70 
3715 

641 
1011 
1085 
2092 
1599 
3745 

100  62 

101  72 
3700 

627 
1004 
1025 
2039 
1595 
3617 

100  70 

101  65 
3730 

651 
1019 
1035 
2050 
1605 
c660 

100  62 

101  90 
3750 

651 
1018 
1035 
2070 
1625 
3650 

101  27 
101  55 
3696 
670 
1032 
1052 
2167 
1615 
3705 

101  21 

101  57 
101  11 
3725 
666 
1034 
1049 
2120 

lODO 

2507 

101  55 

101  60 
101  62 
3710 
674 
1041 
1068 
2141 
ifila 
3145 

101  92 

3  1/2  0/0  1894  

105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 

lODO 

3347 

101  51 
3740 
660 
1030 
1042 
2115 

lOO  i 

3118 

101  60 
3735 
672 
1010 
1062 
2121 
1670 
3738 

101  95 
3755 
676 
1042 
1063 
2134 

10/ J 

3750 

Crédit  Foncier   — 

Banq.d.;Pariset  Pays-Bas. .  — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
defr. 
3.607 

Million 
defr. 
3.687 
1.963 
1.222 

730 

358 

492 

221 

Million 
defr. 
3.094 
1.875 
1.225 
798 

MilliOD 
de  fr 
3.820 

Million 
defr. 

4.034 
2.103 
1.134 
875 

492 

482 

256 

Million 
de  fr. 
4.0.VI 
2.455 
1.119 

498 

499 

511 

169 

Million 
defr. 

2.446 
1.115 

481 

489 

457 

196 

Million 
defr. 

2.441 
1.116 

516 

477 

502 

174 

Million 
defr. 
.i.yo  / 
2.457 
1  .lit» 

475 

475 

546 

188 

Million 
defr. 
4.050 

Million 
defr. 
o  •  yo* 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 
3  885 

Million 
defr. 
•ï  iiin 

Million 
defr. 
3.992 

1.978 
1.244 
693 
364 
566 
237 

1.866 
1.196 
828 
444 
477 
207 

2.452 
1.119 
599 
476 
553 
169 

2.452 
1.120 

460 
48) 
558 
161 

2.453 
1.119 
425 
416 
539 
180 

2451 
1.121 
409 
474 
564 
194 

2.440 
1.121 
508 
472 
625 
204 

2419 
1.120 
397 
484 
516 
140 

391 
491 
252 

Comptes  courants  particuliers.. 
Compte  courant  du  Trésor. 

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hojngrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —  d'Italie 

—  —    de  Russie... 

—  aux  Banques  Suisses. 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
1  3.02 
5  » 
J  6.05 
1  3.94 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5.87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4.34 

% 

3.06 
3.75 
4.98 
504 
3  91 
3.83 
5  » 
5.59 
4.95 

% 

3.23 
3.98 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

% 

3  » 

3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 
3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 

3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  .» 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 
3  » 

3  » 

3  50 

4  » 
3  )• 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

BÀNÔOÉS  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Million 
defr. 

14.585 
7.95.1 
2.578 
54,5 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57,3 

Million 
defr. 

14.975 
8.160 
2.636 
54,4 

Million 
defr. 

14.992 
7.850 
2.585 
52,3 

Millio 
defr. 

15  906 
8.211 
2.607 
51.6 

Million 
defr. 

15.090 
8.619 
2.803 
57,5 

Million 
defr. 

15.144 
8-693 
2.799 

Million 
defr. 

15.160 
8- 66U 
2.799 

Million 
defr. 

15.022 
8-712 
2.815 

Million 
de  fr. 

15.053 
8.727 
2.833 
57,9 

Million 
defr. 

15.036 
8.131 
2.809 

Million 
defr. 

14.949 
8.741 
2.800 

Million 
defr. 

14.852 
8.782 
2.809 

Million 
defr. 
14.789 

8.834 
2.833 

Million 
defr. 

15.041 
8.794 
2.805 

Rapport  de  ror  à  la  circulation  % 

57,4 

57.1 

57,9 

58,0 

1  58,4 

59.0 

59,7 

58,4 

8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


AVIS 

L'échange  des  anciennes  obligations  lîEl 
ROUTH-DAM  VS  H  VUH  W  et  le  paiement 
de  5  Fr.  par  litre  auront  lieu  à  partir  du 
2  septembre,  21,  rue  de  Londres,  à  Paris,  et 
aux  guichets  des  principales  Sociétés  de  crédit 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

Pour  favoriser  le  Développement  du  Commerce 
et  de  l'Industrie  en  France 

Société  Anonyme 
CAPITAL  :  160  MILLIONS  DE  FRANCS 
Siège  social,  54  et  56,  rue  de  Provence,  à  Paris 
Succursale  A  :  134,  rue  Réaumur    Place  de  la  Bourse), 
à  Paris 


Dépôts  de  fonds  à  intérêts  en  compte  ou  à 
échéance  fixe  (taux  des  dépôts  de  3  à  5  ans  :  3  1/2  0/0 
net  d'impôt  et  de  timbre).  —  Ordres  de  Bourse 
(France  et  Etranger).  —  Souscriptions  sans  frais. 
—  Vente  aux  guichets  de  valeurs  livrées  immédia- 
tement (Obligations  de  Chemins  de  fer,  Obligations 
et  Bons  à  lots,  etc.).  —  Escompte  et  encaissement 
de  coupons.  ~  Mise  en  règle  de  titres.  —  Avances 
sur  titres.  —  Escompte  et  Encaissement  d'Effets 
de  commerce.  —  Garde  de  titres.  —  Garantie  contre 
le  remboursement  au  pair  et  les  risques  de  non- 
vérification  des  tirages.  —  Transports  de  fonds 
(France  et  Etranger).  —  Billets  de  crédit  circu- 
laires. —  Lettres  de  crédit.  —  Renseignements.  — 
Assurances.  —  Services  de  Correspondant,  etc. 

LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 

(Compartiments  depuis  5  fr.  par  mois  ;  tarif  dé- 
croissant en  proportion  de  la  durée  et  de  la  dimen- 
sion.) 

59  bureaux  à  Paris  et  dans  la  Banlieue  ;  200 
agences  en  province  ;  une  agence  à  Londres  ;  cor- 
respondants sur  toutes  les  places  de  France  et  de 
l'Etranger. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
CAPITAL  :  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 


ALGER,  BIZERTE,  BLIDAH,  BÔNE,  BOUGIE,  C0N8TAN- 
TINE,  MARSEILLE,  MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,  SOUKAHRAS,  TUNIS. 


COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  io/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an   30/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  o/0 
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SOUS-COMPTOIR  DES  ENTREPRENEURS 


Bilan  au  31  juillet  1901 


ACTIF 

Caisse  Fr 

Portefeuille  : 

Effets....  Fr.  5.822.'.)00 

Valeurs   578.933  60 

Immeubles  

Accrédités  ? 8. 785 .395  42 

Associations  ouvrières   485.135  48 

Billets  non  renouvelés   21.909.300 

<  '.rédit  Foncier  : 

Compte  capital.   3. 750.000 


99.487  16 

6.401.833  60 
344.777  95 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  O/O 

A  2  ans   3  1/2  O/O 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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SOCIETE  LYONNAISE 


Compte  courant 
Débiteurs  divers  . . . 

Frais  généraux  

Fiais  judiciaires  . . . 
'redits  : 
Réalisés. . 
A  réaliser 


Fr 


79.753.900 
33.767.850 


3.518  56 
975.331  08 
136.507  !>5 
11.556  26 

113.491.750  » 


Fr.  226.394.893  46 


79.676.900 
100.O0O 


5.000.000 


79.776.900 


Capital  social  Fr. 

Réserve  statutaire   4.88Ô!o5Ô 

Billets  : 

DesaccréditésFr. 
Des  associations 
ouvrières  

Crédit  Foncier  : 

Compte  billets  échus   17. 814. 900  .> 

Compte  intérêts  à  valoir   70.000  » 

Règlements  litigieux.   940.239  43 

Créditeurs  divers   3.674.455  67 

Crofits  et  pertes   79o.648  36 

Prédits  en  cours   1 13.491*.  750  » 

625  Fr.  226.3tM.893~46 


Nous 


Bilan  au  31  juillet  1901 

ACTIF 

Caisse  (espèces  en  caisse  et  à  la  Banque). 

Portefeuille  [effets  de  commerce)  

Avances  et  crédits  sur  garanties  statutaires 

Comptes  courants  

Comptes  d'ordre  '.  

Immeuble  

Actions,  versements  non  aDoelés... 


1.361.900  83 


PASSIF 

Capital  

Réserve  statutaire  .......  ! . .' .' .' .' .' .'  ! .' .' .' .' , 

Réserve  spéciale  

Compte  de  dépôts  et  comptes  courants. 

Acceptations  

Comptes  d'ordre  3  qqq 


'■5.992.547 

4! 

8.008.154 

75 

3. 304. 221 

81 

459. 7L8 

900  000 

» 

22.500.000 

» 

82.526.5i3  V9 

30.000.000 

» 

3.000.000 

» 

ÔOO.OOO 

» 

44.329.754 

44 

730.000 

» 

3.960.795 

55 

82.526.548  99 
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signalons  à  nos  lecteurs  la  composition 
particulièrement  intéressante  des  748°  et  749e  livrai- 
sons de  la  Grande  Encyclopédie.  L'archéologie 
y  est  représentée  par  l'important  article  Temple 
de  MM.  Georges  Bén "dite  et  J.  Toutain  ;  l'histoire,' 
par  les  articles  sur  la  prison  et  le  marché  du  Tem- 
ple, de  M.  Marias  Barroux,  et  sur  l'Ordre  du 
Temple,  de  M.  Daniel  Grand  ;  la  biographie,  par 
la  vie  du  célèbre  peintre  David  Téniers,  de  M. 
Durand  -  Gréville  ;  l'hi  toire  naturelle,   par  une 
belle  élude  sur  les  Termites,  de  M.  P.  Chrétien  ■ 
l'astronomie,  par  l'article  Terre,  de  M.  L.  Sagnet  ; 
1  agriculture,  par  Terre,  de  M.  G.  Troude;  la  géo- 
graphie, par  la  monographie  de  Terre-Neuve,  de 
M.  André  Berthelot:  la  géologie,  par  Tetfiaire 
^^V?1?;116  Haugi  le  droit,  par  Testament,  dè 
MM.  P. -F.  Girard  'droit  romain),  E.  Champeaux 
(ancien  droit)  et  L.  Levasseur  droit  civil  actuel)  1 
la  médecine,  par  Tétanos,  de  M.  Paul  Langlois  • 
la  numismatique,  par  Thaler,  de  M.  E.  Babelon' 
etc.  ' 
Prix  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  à  la  Direction,  61,  rue  de  Rennes,  un 
spécimen  de  l'ouvrage  envoyé  franco.  626 


Machine  à  Écrire 

SMITH  PREMIEFl 


GRAND   PRIX  1900 
Supériorité  de  Construction 
Supériorité  comme  Perfectionnement; 
Supériorité  du  Travail  produit 

MACHINES  A  L'ESSAI 

CATALOGUES  SUR  DEMANDE 


THE  SMITH  PREMIER  TYPEWR1TER  C 

9,  Boulevard  des  Italiens,  PARIS 
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DEMANDEZ  *  imm 


ET  LES 


PLUMES  NOUVELLES 


E.  MATHIEU-PLESSY 


chez  tous  les  Papetiers. 


628 


18,RUE  DES  MATHURINS 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


5# 


O 

SUDATION 
MASSAGE 
J  LAVAGE 
PISCINE 
SALONS  DE  REPOS 
SALON  DE  COIFFURE 
g»       PÉDICURE,  BUFFET 
HYDROTHÉRAPIE  COMPLETE 
SALLE  0E  GYMNASTIQUE. 

♦  BÀINoEsOÂÂfES  il  B".0  HÀUSSMÂN 


v 
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IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
M,  rue  du  Croissant,  Paris.  —  Simart. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  505.  -  20«  volume.  (11)       BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2e  ARR1)    |     Vendredi  13  septembre  1901. 


ALLEMAGNE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
liés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  de  l'Empire  

Population  (2  déc.  1895)  

—  (1«'  déc.  1900)  

—  par  kil.  c.  (1895)  

—  —  (1900)  

Armée.  Pied  de  paix  


—      Pied  de  guerre  :  Environ  

Chemins  de  fer  (Réseau  total)  15  avr.  1930 

—  par  1.000  kil.  carrés  

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes  (1899). . 

—  —        des  fils  

—  Long,  des  fils  par  million  d'hab. 
Dépêches  transmises  en  1899  


ci-dessous  sont  recti- 
documents  officiels: 
540.667  kil.  carrés 
52.279.901  habitants 
56.345.014  — 
97  — 
104  — 
23.850  officiers 
576.666  soldats 
102.929  chevaux 
5.100.000  off.  et  sold. 
50.961  kilomètres 
90  — 
910  — 
1-25.458  — 
160.185  — 
■8.167  — 
44.588.742  dépêches 


BUDGET  DE  1900-1901  (en  francs) 

Dette  publique  de  l'Empire   3.085  millions 

—             des  Etats  confédérés   13.545  — 

Total  de  la  dette  allemande   16.630  — 

Moyenne  de  la  dette  par  habitant   295  francs 

Dépenses  militaires  totales  de  l'Empire   838  millions 

—       pour  la  marine   191  — 

Total  pour  la  guerre  et  la  marine   1.029  — 

Moyenne  par  habitant   18  fr.  26 

Dépenses  totales  de  l'Empire  et  des  Etats   5.473  millions 

Moyenne  par  habitant   97  fr.  13 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1890.. 

5.182 

4.158 

1894.. 

4.864 

3.657 

1898  

6.350 

4.696 

1891.. 

5.126 

3.922 

1895.-. 

5.ir,l 

4.147 

1899  

6.854 

5.259 

1892. . 

4.963 

3.648 

1896.. 

5.383 

4.406 

7.207 

5.764 

1893.. 

4.893 

3.819 

1897.. 

5.851 

4.544 

1901  (6  m»). 

3.517 

2.768 

ANGLETERRE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :   Les  chi 

tifiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication 

Superficie  du  Royaume-Uni  

Population  —         (5  avril  1891). . 

—  —         /31  mars  1901). 

—  par  kil.  carré  en  1891  

—  —       en  1901  

Armée.  Permanente  en  1900  'armée  moMHstc). . . 


—        Pisd  de  guerre  (environ)  

Chemins  de  fer  (Réseau  total)  (1900)  

—  par  1.000  kil.  carrés  

—  par  million  d'habitants. 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  (1900)  

—  —      des  fils  

—  —  par  million  d'hab. . . 
Dépèches  transmises  en  1899-1900  


ffres  ci-dessous  sont  rec- 
des  documents  officiels  : 
314.339  kil.  carrés 
37.732.922  habitants 
41.454.578  — 
120  — 
131  — 
19.925  officiers 
493.115  soldats 
115.800  chevaux 
944.160  off.  et  sold. 
34.922  kilomètres 
111  — 
842  — 
72.402  — 
530.752  — 
12.800  — 
90.415.123  dépêches 


BUDGET  DE  1901-1902  (en  francs) 


Dette  publique  du  Royaume-Uni  

—  Moyenne  par  habitant. 

Dépenses  militaires  du  Royaume-Uni...  . 

—        pour  la  marine  —   

Total  pour  la  guerre  et  la  marine  

Dépenses  totales  du  Royaume-Uni  

Moyenne  par  habitant. 


16.859  mill. 

406  francs 
2.198  mill. 

772  — 
2.970  — 
4.690  •— 

113  fr.  15 


COMMERCE    EXTÉRIEUR   (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1890. . 

10.517 

6.588 

1S94.. 

10.297 

5.447 

1898  

11.759 

5.834 

1891.. 

10.981 

6  234 

1895. . 

10.117 

5.653 

1899 

12.126 

6.375 

1892. . 

10.688 

5.730 

1896.. 

11.045 

6.003 

1900  

13.090 

7.071 

1893.. 

10.206 

5.505 

1897.. 

11.275 

5.855 

1901  13  m»). 

8.658 

4.685 

AUTRICHE-HONGRIE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 
Superficie  de  la  monarchie  austro-hong. . .        625.518  kilom.  car. 
Population  totale  (31  déc.  1890)   41.196.956  habitants 

—  (31  déc.  1900)   45.196.024  — 

—  —  par  k.  c.  en  1890. .  66  — 

—  —     —      en  19C0. .  72  — 
Armée.  Pied  de  paix  en  1900                            26.454  officiers 

—  —    335.239  soldats 

—  —    63.382  chevaux 

—  Pied  de  guerre  (environ)   1.872.178  of.  et  sold. 

Chemins  de  fer  (Réseau  total)  (1900)  ....         34.511  kilomètres 

—  par  1.000  kilom.  carrés. .  55  — 

—  par  million  d'habitants. .  764  — 


Télégraphes.  Longueur  des  lignes   74.213  kilomètres. 

—  Longueur  des  fils   262.891  — 

—  —         par  million  d'hab.  5.781  — 

—  Dépêches  transmises  en  1899.  28.617.635  dépêches 

BUDGET  DE  1901  (en  francs) 
(Pour  toute  la  monarchie  austro-hongroise) 

Dette  publique  de  la  monarchie   14.492.722.000  francs 

—  Moyenne  par  habitant. . .  321 
Dépenses  militaires  de  la  monarchie   414.110.706  — 

—  pour  la  marine   45.665.361  — 

Total  pour  la  guerre  et  la  marine   459.776.067  — 

—     Moyenne  par  habitant   10.17  — 

Dépenses  totales  de  la  monarchie   2.859.059.950  — 

—         Moyenne  par  habitant   63.26  — 


COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp.  | 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

1890.. 

1.526 

1.92s| 

1894.. 

1.470 

1.670 

1.721 

1891. . 

1 .545 

1.969 

1895.. 

1.517 

1.558 

1899  

1.660 

1892. . 

1.568 

1.809 

1896. . 

1.482 

1.625 

1900  

1.772 

1893. . 

1.408 

1.691 

1897. . 

1.582 

1.609 

1901(7  ms)  . 

1.026 

Exp. 

1.695 
1.950 
2.007 
1.097 


BELGIQUE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 

Superficie  du  royaume  

Population  totale  (31  décembre  1890)  

—  (31  déc.  189i)..  

—  par  kil.  carré  en  1890  

—  —  en  1900  

Armée.  Pied  de  paix  (en  100 1  j  


—        Pied  de  guerre  (environ)  

Chemins  de  fer  (Réseau  total)  (1899)  

—  par  1.000  kil.  carrés  

—  par  million  d'habitants.... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  fils  

—  —  —  par  mill.  d'hab. 
Dépêches  transmises  en  1899  


29.456  kil.  carrés 
6.069.321  habitants 
6.744.532  — 
208  — 
229  — 
3.666  officiers 
47.782  soldats 
10.875  chevaux 
239.000  off.  et  sold. 
6.089  kilomètres 
206  — 
902  — 
6.372  — 
33.721  — 
4.995  — 
12.550.871  dépêches 


BUDGET  DE  1901  (en  francs)  , 

Dette  publique  du  royaume   2.607.081.000  francs 

—  Moyenne  par  habitant   386  — 

Dépenses  militaires   55.339  316  — 

—  Moyenne  par  habitant   8.20  — 

Dépenses  totales  du  budget   488.047.973  — 

—  Moyenne  par  habitant   72.50  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


1890.. 
1891. . 
1892., 
1893., 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

1.672 

1.437 

1894.. 

1.575 

1.30'i 

1898  

1.961 

1.800 

1.519 

1895.. 

1.680 

1.385 

1899  

2.108 

1.536 

i.369 

1896.. 

1.777 

1.468 

1900  

2.12) 

1.575 

1.356 

1897.. 

1.873 

1.626 

1901(7  m»).. 

1.238 

1.700 
1.772 
1.797 
1.015 


BULGARIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
fiés  au  far  et  à  mesure  de  la  publication  de 

Superficie  de  la  Principauté  

Population  continentale  en  1893  

—  —         en  1900  

—  par  kil.  carré  en  1893  

—  —        en  1895  

Armée.  Pied  de  paix  


ci-dessous  sont  recti- 
i  documents  officiels: 
95.701  kilom.  carrés 
309.816  habitants 


733.189 
35 
39 
2.500 
40 . 555 
208.906 
1.562 


officiers 
soldats 
hommes 
kilomètres 
16.32  — 
418  — 
5.245  — 
10.828  — 
2.900  — 
2. 142.010  dépèches 


—  Pied  de  guerre.  Total  général  (env.) 
Chemins  de  fer  Réseau  total  (1900)  

-  par  1.000  kilom.  carrés. .. . 

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Long,  dés  lignes  

—  —      des  fils  

—  —  par  million  d'habit.. 
Nombre  total  des  dépêches  en  1S99  

BUDGET  DE  1901 

Dette  publique  en  1899   290.000.000  francs 

Moyenne  par  habitant   77.68  — 

Dépenses  du  Ministère  de  la  guerre   20.3-27.020  — 

Moyenne  par  habitant   5.41  — 

Total  des  dépenses  budgétaires   96.065.900  — 

Moyenne  par  habitant   25.73  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


1890... 
1S91... 
1892... 
1893... 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp . 

84.5 

71.0 

1894.. . 

99.2 

72.8 

189S  

72.7 

66.5 

81.3 

71.0 

1895... 

69.0 

77.7 

1899  

60.2 

53.5 

77.3 

74.6 

1896... 

76.5 

108.7 

1900  

46.3 

54.0 

90.9 

91.5 

1897... 

84.0 

59.8 

1901(6  m-). 

31.1 

39.2 

9 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


ROUMANIE 


MINISTÈRE  DES  FINANCES 


DIRECTION  DE  LA  COMPTABILITÉ  GÉNÉRALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente 
5  0  0  amortissable  de  1881-1888,  de  l'emprunt 
de  436.525.000  fr.,  sortis  au  tirage  du  1/14 
août  1901. 

Montant  nominal  :  2 . 723 .500  fr. 


1 

.897 

titres  à 

500  fr. 

125 

299 

ooo 

450 

606 

S26 

S92 

1333 

1415 

1830 

1996 

2024 

2218 

2322 

2641 

2846 

2905 

3143 

3206 

3231 

3429 

3629 

3807 

4(  u  ):> 

4076 

4277 

4500 

4618 

4915 

5101 

5297 

5364 

5388 

5604 

UUOl 

5856 

5977 

6065 

6241 

6341 

0544 

6701 

6709 

6967 

7024 

7165 

/420 

7512 

7826 

7916 

8070 

8361 

8405 

8511 

8609 

8865 

9359 

9517 

9528 

10049 

1  ACM  i". 

10483 

1 0502 

10767 

10848 

11020 

11241 

11346 

11622 

11738 

11782 

11803 

11977 

12372 

12529 

12766 

12663 

13053 

13169 

13488 

lo.)33 

13580 

13639 

13700 

13880 

13912 

1  il  il  5 

14110 

14765 

14823 

15005 

15560 

15608 

15826 

15908 

16110 

16440 

16962 

17252 

17429 

17509 

17643 

17680 

17984 

18346 

18418 

18595 

19113 

19201 

19323 

19590 

1!)861 

19889 

20055 

20439 

20554 

20733 

20935 

20998 

21193 

21427 

21778 

21993 

21994 

22103 

22212 

22710 

o->7«f: 

22815 

22909 

23076 

23205 

..oooo 

~o  àOl 

•-OOUO 

23803 

23952 

•H  139 

2435S 

^/  i<  tu'  ' 

94fifi1 

24839 

25106 

25312 

25470 

'>tA37 

9fi178 

26366 

26543 

26557 

2656."» 

26727 

26939 

27197 

27370 

27597 

27909 

28015 

28084 

28301 

285 'i5 

28057 

29067 

29116 

9Q1 7<> 

29229 

29269 

29382 

29491 

29554 

29571 

«-Î7Ï7  OO 

30068 

30738 

30M88 

31113 

31154 

31204 

31305 

314<  )3 

U  Si  1 1 

-«l  OUI 

31888 

32013 

3:2227 

32316 

39fi0-^ 
o~uvo 

•      1  lO 

32958 

33035 

33168 

33270 

33300 

33410 

33F>n<; 

ooouu 

33753 

33947 

34018 

34092 

34213 

34298 

otooo 

3451 1 

34582 

35032 

Oovu*j 

35045 

3526!* 

3^370 

OOO  1  u 

35541 

35718 

36156 

3K474 

OU^  t  -k 

3671 

36729 

3(i885 

OUOOO 

37108 

37124 

37149 

37448 

37518 

37586 

37QOO 

O  1  t7UU 

38(  >31 

38064 

38243 

38619 

38728 

387^ 

OO  lOO 

38985 

39066 

89176 

O  vJ-£OU 

'-{QCy.)/ 

3960'J 

(11  fi80 

61850 

62:542 

62405 

K958Q 
U-COOJ 

Ml 

U/-0.71 

62915 

63102 

UO  10.I 

63290 

fi  3491 

UO*/£l 

fi3800 

UOtïUA 

64053 

64071 

64121 

A448r» 

U  WOJ 

64698 

U^  /  Ov 

64803 

64846 

fi4077 

65131 

65286 

65623 

65716 

65717 

65849 

IÎK978 
004  /  O 

000.70 

Rfir/I7 
OOO  J  i 

66633 

66804 

OO.'O^ 

D  /  1~0 

KTM  3 

O  lOlO 

Pi7fi13 
U  /UIO 

K7fi4fi 

67743 

6/802 

(IRISA 

OÎ><vlO 

(1UQ9K. 
UOO/CO 

UO-iUO 

68567 

68740 

fi8K07 

UOOU  1 

68923 

69059 

69102 

69221» 

69284 

U.  JOUO 

70670 

70815 

70901 

71001 

71100 

71247 

71436 

71482 

71567 

71782 

71882 

71975 

72004 

72014 

72476 

72587 

72716 

72835 

7: 10:  il 

73115 

73200 

73517 

73624 

73996 

73998 

74135 

74654 

74811 

74890 

75059 

75490 

75863 

76027 

76081 

76403 

76629 

76952 

77134 

77225 

77320 

77493 

77646 

77864 

77917 

78032 

78106 

78303 

78558 

78606 

78740 

79036 

79UG9 

79228 

79405 

70767 

80024 

80109 

80254 

80390 

80409 

80655 

80731 

81284 

81307 

82926 

82992 

83234 

83341 

83499 

83518 

83652 

84516 

84623 

84708 

84803 

84941 

85255 

85355 

85443 

85677 

85963 

86404 

86550 

86660 

80004 

87254 

87534 

87642 

87749 

88072 

88111 

88692 

88715 

88920 

89038 

89146 

89290 

89394 

89440 

90007 

90477 

90537 

90604 

90857 

91036 

91105 

91S07 

91412 

91662 

91890 

92105 

92282 

92430 

92496 

92790 

92944 

93169 

93408 

93002 

93659 

93907 

94134 

94228 

94498 

94600 

94852 

94938 

95032 

95171 

95506 

95924 

06077 

96222 

96383 

96737 

96841 

07051 

97144 

97145 

97290 

97316 

97793 

97827 

97951 

98198 

98257 

98471 

98537 

98898 

99039 

99183 

99199 

90571 

99882 

99936 

100007  100200 

100395  100515 

100657 

101061 

101208  101312  101497  101518 

101972 

102076 

102413 

109385  102625  103004  103104  103215  103412  103769 

104058  104265  104498  104785  104854  104903  104004 

105004  105350  105417  105504  105678  105864  106112 

106188  106226  106400  106567  106708  106837  106045 

107192  107496  107690  107919  107922  108134  108455 

108526  108723  108869  108987  109004  109031  109140 

109208  109379  110007  110108  110200  110475  110627 

110832  110914  111087  111263  111321  111468  111620 

111795  112179  112208  112320  112335  112484  112600 

112797  112842  112929  113134  113272  113349  113472 

113687  113715  113800  113079  114009  114182  114416 

114596  114641  114764  114038  114983  115025  115331 

115462  115650  115725  115877  116000  110081  116495 

116671  116709  110979  117003  117070  117360  117475 

117981  118104  118847  118627  118834  118991  119U48 

119061  119152  119393  119441  119567  119772  119842 

119919  120017  120030  120366  121012  121220  121302 

121548  121796  121940  122173  122668  122082  122713 

122923  123000  123071  123101  123492  128570  123593 

123816  123950  124234  124333  124607  124782  124843 

124964  125200  125470  125502  125011  125724  125840 

125849  126021  126022  126210  126521  126629  126871 

127161  127265  127590  127610  127768  128011  128145 

128319  128442  128794  128928  129007  129026  129031 

129099  129206  129453  129550  129635  130007  130079 

130541  133474  133603  133776  133862  134293  134350 

134437  134590  134666  134718  134978  135210  135390 

135548  135549  135891  135945  136010  136062  136228 

136524  136642  136725  137229  137411  137657  137708 

137882  137973  138200  138359  138406  138603  139071 

139146  139199  139295  139366  139384  139767-  139803 

130870  139993  140005  140033  140498  149508  140677 

140948  141109  141234  141257  141449  141455  141846 

142346  142788  142863  143206  143472  143840  143993 

144308  144413  144485  144525  144638  144810  144996 

145026  145119  145180  145194  14/235  145250  145393 

145468  145513  145748  145821  146005  146088  146305 

146393  146672  146768  146897  147258  147395  147414 

147502  147598  147614  147795  147901  148344  148509 

148897  149000  149070  149148  140297  149552  149740 

150254  150383  150473  150507  150773  150873  151107 

151330  151422  151510  152121  152196  152236  152530 

152565  152679  152790  152966  154694  154809  154077 

155018  155157  155310  155773  155824  155997  156128 

156325  156411  156569  156653  156961  157294  157343 

157368  157494  157691  158073  158095  158211  158540 

158676  158677  159091  159227  159360  159552  159604 

159710  159827  160022  160257  160317  160448  160983 

161044  161647  161660  161704  161703  161909  162010 

1621:57  162â81  162463  162707  162719  162830  162911 

163425  163450  16:3509  164051  164482  164592  164931 

165118  165569  165672  165731  165747  166092  166170 

106199  166348  166545  166646  166651  166934  167232 

167278  167322  167604  168004  168068  168140  168219 

168308  168496  168542  168621  168716  169168  169274 

169275  169310  169754  160861  170027  170110  170512 

170849  171008  171538  171076  171971  172106  172349 

172601  172624  172725  172934  173212  173284  173313 

173387  173503  173723  174125  174227  174340  174411 

174507  174510  174713  174971  175084  175174  175846 

175932  176092  176186  176360  170400  176876  176942 

177584  177732  177859  178336  178404  178644  178766 

179108  179298  179367  170739  179846  179985  180604 

180742  180895  180920  181318  181468  181481  181594 

181829  182038  182082  182090  182451  182568  182870 

182024  182933  183166  183372  183547  183652  183790 

183709  183817.184210  184376  184411  184531  184993 

185159  185423  185441  185707  190522  190631  190804 

191220  191352  191404  191735  101898  191938  191989 

192006  192148  192240  102438  192520  192(537  102760 

192842  192933  103103  193150  193553  193741  193875 

193925  194109  194145  194293  194321  194398  194407 

194542  194619  194708  194770  194855  194941  195149 

195328  195418  195490  195575  195596  196036  196072 

196221  196449  196512  196624  197253  197609  197794 

197866  197981  198043  198126  198210  198867  198885 

199147  199420  199667  199990  200413  200793  200846 

201009  201115  201444  201799  202090  202129  202247 

202412  202650  202955  203419  203558  203791  203911 

204005  204018  204135  204247  204308  204402  204560 

204640  204779  204872  205067  205068  205176  205240 

205434  205666  205758  206135  2C6285  206470  206591 

206616  206852  207080  207150  207263  207391  207417 


207778  207870  208008  208009  208339  208486  208522 

209034  209361  209640  209744  209880  210106  210278 

210713  210955  211039  211509  211645  211722  211822 

212097  212223  212378  212553  212768  212860  212979 

213015  213118  213301  213697  214064  214162  214330 

214410  214698  215025  215091  215473  215880  215905 

216255  216370  216442  216569  216713  223186  223549 

223812  223979  224028  224605  224874  224914  224945 

225145  225406  225780  225894  226122  226250  226406 

226476  226504  226695  226751  226839  226964  227007 

227131  227409  227629  227704  227803  227804  227913 

228132  228272  228423  228705  228804  228928  229019 

229187  229302  229536  229562  229687  229802  229887 

230020  230091  230165  230385  230416  230568  230696 

230812  230966  231092  231211  231448  231738  231859 

232012  232033  232677  232849  233302  233490  233852 

234115  234821  234840  235180  235599  236331  236689 

236748  237051  237353  237492  237529  237578  237639 

237671  237841  237895  238122  238276  238381  238545 

238644  238924  239033  239315  239526  239612  239756 

239913  240175  240378  240417  240590  240634  240703 

240728  240824  241214  241362  241504  241598  -241600 

241641  241145  242173  242285  242325  242355  242718 

242750  242796  243148  243149  243257  243338  243559 

243506  243648  243935  244028  244257  244303  244481 

244609  244782  245229  245356  245545  245648  245668 

245794  245880  245905  245990  250012  250150  250261 

250520  250626  250709  250764  250891  250913  250987 

251149  251352  251434  251607  251838  251966  252111 

252231  252383  252456  252571  252892  252927  253020 

253074  253117  233401  253799  253831  253954  254218 

254524  254612  254701  254837  254843  2C5205  255333 

255401  255G61  255873  255949  255961  256397  256996 

257131  257200  257220  257301  257303  257355  257591 

257803  257846  257955  258316  258520  258717  258718 

259013  259020  259081  259221  259352  259450  25965!> 

259699  259975  259985  200005  200108  260201  260302 

260558  260601  260619  260934  261048  261060  261255 

201326  261405  261440  261555  261624  261680  261856 

261969  262036  262101  262211  262381  262737  262808 

262820  202978  263092  263279  263450  263544  263753 

263830  263921  264198  264233  264468  264560  264775 

264820  264996  265195  265293  265351  265435  265574 

205764  265795  266088  266466  266520  260730  267013 

267100  267396  267412  267568  267608  268023  268306 

268837  268918  260060  269225  209447  269483  280505 

280021  280690  281092  281325  281512  281607  281737 

281895  281964  282103  282173  282209  282382  282456 

282541  282579  282651  282676  282782  282876  24288* 

282915  283065  283128  283439  283026  283724  283858 

283931  284071  284125  284474  284507  284646  284663 
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285003  285122  285260  285615  285656  285818  285912 
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299739  299829  299893  300010  300097  300244  300313! 

300496  300517  300878  300963  301148  301209  301270 

301493  301063  302252  302377  302890  303002  303054, 

303203  303325  303463  303549  303668  303760  303880 

304163  304352  304631  304949  305106  305219  305291 

305310  305457  305590  305653  305837  305920  305923 

306053  306143  306269  306392  306417  307112  c  07161 

307209  307915  307985  308006  308227  308271  £08535 

308644  308692  308859  208993  308994  309003  30916  i 

309248  309599  309742  309915  309929  310132  310°90 

310344  310560  310744  310855  310970  311061  311165 

311277  311329  311515  311578  311927  312054  31^1131 

312295  312340  312438  312631  312801  313097  31325'J 

313477  313748  313876  314105  314428  314553  414790 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 
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S14816  314866  315343  315458  316023  316363  316741 

1  316874  316968  317037  317263  317:512  317538  317542 

317543  317590  317766  317847  317941  318024  318165 

»  818330  318362  318411  318424  318516  318570  318654 

•318709  3187!%  318874  319032  319140  319345  319730 

319794  319809  319883  319896  319954  320016  320120 

jlS20283  320309  320478  32054"/  320654  320756  321156 

l  321268  321418  33L600  321702  322090  322223  322258 

822382  822775  322935  823270  323302  323365  323635 

f  323772  323839  323905  324004  324154  324236  324267 

j-824322  324370  324448  324558  324675  324820  325116 

[«25144  325250  325621  325635  326140  326288  326365 

1,-326507  326657  326864  327207  327470  327486  327721 

*327777  327884  3280Û1  328044  328376  329398  328480 

[823679  328739  328937  329092  329146  329294  329384 

'32!»  162  829528  329613  329875  329966  330176  330298 

[«30387  330481  330558  330660  330859  331108  331324 

831503  331600  331870  331945  332342  332493  332575 

W832731  332911  333233  333322  333461  333622  333827 

334084  334157  334439  334707  334830  335168  335338 

1335725  336268  336444  336716  336818  338857  337685 

1387686  337720  337743  337851  337929  338204  338332 

[ 338374  338645  338886  338927  339034  340091  340120 

340231  340559  340853  340923  341071  341254  341477 

;  141694  341878  341892  341948  342583  342677  342702 

842823  342930  343104  343103  343377  343504  343521 

'.443612  343941  344076  344215  344386  344431  344565 

,  344603  344845  345147  345273  345522  345767  345862 

♦i46083  347101  347345  347424  347567  347684  347686 

Î47849  348032  348044  348088  348149  348261  348407 

,88597  343723  348848  349379  349470  349789  349793 

:S9983  350105  350128  350240  350329  350454  350886 

61072  351143  351375  351500  351523  351616  351742 

HS1806  851885  351994  352027  352061  352191  352760 

VÔ3061  353084  354149  354385  354614  354731  355221 

,552' '3  355451  355505  355680  355705  355726  355801 

>S58Ô0  355895  356005  356114  356166  356331  356342 

?56426  356682  356714  356735  356893  356923  357042 


327  titres  à  5.000  fr. 
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131092 
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132922 
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37  513  188255 
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219338  220043 

220082 
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',  Mm>  221  450 
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222164 
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,  ,'8300  222 'H 17 

246135 

240291 

246593 
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246881 

2  ',i  1970 

•247027 

247703  247017 

248247 
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348889  269530 

269709 

360887 

■  199,31  27U10H 
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276700 

083*  27090) 
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271786  272021 

272342 
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273290  273318 
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27  4099 
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':481o  -2751  1:, 
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275875 
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-7  712H 
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277747 

277879 
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278406 

278507 

-    8619  278854 

279018 

279175  2794 45 

279596 

379606 

- 


279917  280057  280145  8:19088  389309  839420  339572 

889098  88:1855  339884  389992  340061  346142  346374 

346900  347055  353169  353519  353602  353707  353747 

358849  358929  853972  354016  354023  357205  3.57522 
357614  357723  357729  357822  357887 

7  titres  à  20.000  fr. 

60070   00501    60742   61009   01169    61200  01217 

Le  remboursement  de  ces  titres,  portant  le  cou- 
pon du  ler/14  avril  1902.  ainsi  que  le  paiement  du 
coupon  du  l*v/<14  octobre  1901,  se  fera  à  partir  du 
1»/14  octobre  1901  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  ét 
aux  caisses  générales  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  à  la  Direction  de  la  Disconto-Gesell- 
schaft  et  chez  S.  Bleichrœder; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  Direction  de  la 
Disconto-Gcsellschaft  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 

Les  coupons  des  titres  sortis  cesseront  d'être 
payés. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  5  % 
amortissable  de  1881-1888,  de  l'emprunt  de 
436.525 .000  fr.,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  1/13  août 
1881  jusqu'au  lj  14  février  1901  inclusivement, 
et  non  présentés  au  remboursement  jusqu'au 
1/14  août  1901. 

Titres  à  500  fr. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  :>0  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  L'OUEST 


Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  extraordinaire  et  ordi- 
naire des  actionnaires  du  30  mars  1901. 

(suite  (") 


En  ce  qui  concerne  la  seconde  section,  comprise 
entre  Pleyben  et  Chàteaulin  15  kilomètres),  le  pro- 
jet de  tracé  et  de  terrassements  que  nous  avons 
présenté  à  la  date  du  26  août  1890  a  été  approuvé 
par  décision  ministéiielle  du  20  mars  1000:  mais 
la  commission  appelée  à  donner  son  avis  sur  les 
résultats  de  l'enquête  ouverte  sur  le  nombre  et 
Remplacement  des  stations  ayant  demandé  qu'une 
station  fût  établie  à  Port-Launay,  et  l'Administra- 
tion supérieure  ayant,  conformément  à  la  proposi- 
tion de  notre  Compagnie,  accueilli  cette  demande, 
le  tracé  précédemment  étudié  doit  être  modifié  sur 
une  assez  grande  longueur.  Nous  étudions  en  ce 
moment  celle  variante. 

Nous  nous  occupons  également,  en  conformité 
de  la  décision  du  20  mars  1900,  de  la  préparation 
du  projet  du  raccordement  entre  la  future  gare  de 
Cbàteaulin- Ville  et  celle  de  Cnateaulin-Orléans. 

Embranchement  du  Port  de  Morlaix  (•">  kilo- 
mètres .  —  La  question  de  cet  embranchement, 
destiné  à  relier  la  gare  haute  de  Morlaix  avec  le 
port,  qui  était  à  l'étude  depuis  une  vingtaine  d'an- 
nées, semble  être  enfin  entrée  dans  une  phase  déci- 
sive. Ainsi  que  nous  l'avons  fait  connaître  l'année 
dernière,  la  Compagnie  s'était  déclarée  disposée  à 
accepter  la  concession,  au  titre  des  voies  du  port, 
dudit  embranchement,  suivant  un  tracé  passant  par 
Porz-an-Trcz,  à  la  condition  que  les  intéressés,  soit 
par  leurs  propres  moyens,  soit  avec  le  concours  du 
département  cl  de  l'Etat,  prendraient  à  leur  charge 
les  dépenses  d'acquisitions  de  terrains  et  d'infra- 
structure évaluées  en  totalité  à  430.000  francs;  la 
Compagnie  devant  n'avoir  à  supporter  que  les  dé- 
penses do  superstructure,  évaluées  à 872.000  francs, 
et  être  autorisée  à  se  couvrir  de  ses  charges  et  des 
frais  d'exploitation  par  la  perception  de  taxes  spé- 
ciales sur  les  transports  de  marchandises  effectués 
au  moyen  de  l'embranchement. 

Par  une  dépèche  du  0  février  1901 ,  adressée  à 
M.  le  Préfet  du  Finistère,  M.  le  Ministre  a  fait  con- 
naître qu'il  est  disposé  à  adopter  les  propositions 
de  la  Compagnie  :  l'Etat  participerait  à  la  dépense 
pour  180.01 10  francs  et  les  intéressés  (Conseil  géné- 
ral, "Ville  et  Chambre  de  commerce  de  Morlaix) 
fourniraient  ensemble  une  subvention  de  250.000 
francs,  de  manière  à  arriver  au  total  de  430.000  fr. 
énoncé  ci-dessus. 

Toutefois,  en  raison  des  modifications  apportées 
:es  dispositions  au  tracé  primitif  et  au  mode 
ne  participations  financières  résultant  des  conven- 
tions de  1883  et  1885,  un  nouveau  p.ojet  de  loi  de- 
vra être  présenté  au  Parlement,  et  il  est  nécessaire 
qu'au  préalable  l 'avant-projet  de  l'embranchement 
ii i t  été  soumis  à  l'enquête  d'utilité  publique. 

Nous  a'ums  adressé,  à  cet  effet,  à  l'administra- 
tion le  dossier  do  cet  avant-projet,  établi  en  con- 


(*)  Voir  L'Economiste  Européen  n°  504. 


formité  des  prescriptions  de  la  dépêche  ministé- 1 
rielle  précitée. 

III 

Dépenses  au  compte  des  160  millions. 
(Conventions  de  1883  et  1897.) 

Gares  de  jonction.  —  Nous  avons,  en  1000,  exé- 
cuté, au  compte  des  160  millions,  en  rembourse- 
ment do  notre  ancienne  dette,  différents  travaux 
d'extension  motivés  par  la  jonction  de  nos  ancien- 
nes lignes  : 

Avec  les  lignes  do  l'article  1er  de  la  convention 
de  188;i,  dans  les  gares  du  Havre,  Fécamp  et  La 
Brohinière; 

Avec  celles  de  la  convention  de  1807,  dans  les 
gares  de  Versailles  R.  G.,  Plaisir-Grignon  et 
Epône-Mézières . 

Travaux  de  parachèvement.  —  On  a  continué 
l'exécution  des  travaux  de  parachèvement  approu- 
vés par  l'Administration  sur  les  lignes  de  l'ancien 
restau  de  l'Eure,  ainsi  que  sur  celle  d'Alençon  à 
Coudé. 

Deuxièmes  voies.  —  En  ce  qui  concerne  les  tra- 
vaux de  doublement  de  voies  prévus  par  la  con- 
vention de  180},  nous  avons  achevé  la  pose  de  la 
2"  voie  sur  les  lignes  de  Cacn  à  Cherbourg  et  de 
Rennes  à  Brest,  dont  les  dernières  sections  ont  été 
ouvertes  aux  dates  suivantes  : 
1°  Pour  la  ligne  de  Gaen  à  Cherbourg  : 
Section  de  Neuilly  à  Ghef-du-Pont  (24  kil.),  le  9 
avril  1000. 
2°  Pour  la  ligne  do  Rennes  à  Rrest  : 
Section  de  Morlaix  à  Landivisiau  (26  kil.),  le  15 
février  1900. 

Seclion  de  Guingamp  à  Plouarez  (20  kil.),  le  28 
juin  1900. 

Ligne  de  (lhars  à  Magny.  —  L'incorporation  de 
la  ligne  do  Chars  à  Magny  dans  notre  réseau  ayant 
été  décidée  par  la  loi  du  18  juillel  1900,  le  prix  de 
cette  ligne,  qui  est  au  total  de  1  million,  sera  im- 
puté au  compte  des  160  millions,  et  y  figure  déjà, 
en  1900,  pour800.(K)0  francs. 

Ligne  de  Plaisir-Grignon  à  Epône^  18  kilomètres). 
—  Cette  ligne  a  été  mise  en  exploitation  le  30  août 
dernier. 

Ligne  de  Courcclles-Ccinture  au  Champ-de-Mars 
(6  kilomètres).  — L'emplacement  choisi  pour  l'Ex- 
position Universelle  assignait  à  notre  Compagnie 
un  rôle  capital  dans  la  question  des  transports  sur 
le  Champ  de  Mars.  C'est  par  nos  lignes  aboutis- 
sant en  ce  poinl  que  devaient  être  assurés  d'abord 
l'accès  des  produits  en  provenance  de  tous  les  ré- 
seaux, puis  le  transport  des  foules. 

Jl  élait  donc  de  la  plus  haute  importance  que 
nos  travaux  lussent  terminés  en  temps  utile.  Ils 
onl  été  menés  de  façon  que,  d'une  part,  l'arrivage 
des  produits,  dont  le  lonnage  a  été  presque  double 
de  ce  qu'il  avait  été  en  1889,  et  leur  répartition 
clans  l'Exposition  ont  pu  être  faits  sans  aucun  à 
coup  et  à  la  pleine  satisfaction  du  Commissariat 
général,  ainsi  que  des  exposants  français  et  étran- 
gers et  que,  d'autre  part,  la  ligne  de  Courcelles  au 
Champ-de-Mars,  indispensable  pour  le  transport 
des  visiteurs,  a  été  ouverte  Je  12  avril  1900,  c'est- 
à-dire  trois  jours  avant  la  date  officielle  de  l'ou- 
verture de  1'Éxposilion,  C'est  assurément  un  résul- 
tat des  plus  remarquables  que  d'avoir  pu  arriver  à 
être  prêts  au  jour  fixé,  malgré  les  retards  appor- 
tés dans  l'approbation  des  projets,  retards  que 
nous  vous  avons  signalés  les  années  précédentes, 
malgré  les  difficultés  exceptionnelles  rencontrées 
dans  l'exécution  des  souterrains  de  Passy  des 
viaducs  de  la  Seine  et  malgré  la  crise  métallurgi- 
que et  la  pénurie  de  main-d'œuvre  qui  onl  pesé  sur 
toutes  les  entreprises  de  l'Exposition  et  n'ont  per- 
mis qu'à  un  bien  petit  nombre  d'entre  elles  d'être 
terminées  clans  les  délais  prévus. 

La  ponctualité  de  notre  Compagnie  dans  de  sem- 
blables circonstances  luia  fait  d'autant  plus  d'hon- 
neur que  les  difficultés  à  vaincre  avaient  été  plus 
grandes. 

Après  la  clôture  de  l'Exposition,  la  gare  du 
Champ-de-Mars  a  élé  utilisé  pour  la  réexpédition 
des  produits.  Ce  service  ayant  pris  fin,  nous  avons 
entrepris  la  transformation  de  la  gare  en  vue  du 
service  de  marchandises  qui  doit  y  être  installé 
d'une  façon  définitive. 

Bifurcations  de  Viroflay  (3  kilomètres).  —  Les 
importants  travaux  entrepris  en  vue  de  la  jonction 
de  la  ligne  dos  Invalides  avec  les  lignes  existantes 
de  Paris-Montparnasse  et  Paris-Saint-Lazare  au 
Mans  et  à  Versailles  (H.  G.}  ont  élé  exécutés  sans 
incident  et  sans  aucun  arrêt  dans  l'exploitation, 
malgré  une  circulation  de  trains  des  plus  intensse. 


Les  nouvelles  voies  définitives  venant  do  Mont- 
parnasse et  de  Saint-Lazare,  établies  de  façon  à 
supprimer  toute  traversée  à  niveau,  sont  en  ser- 
vice depuis  plusieurs  mois.  Celles  des  Invalides, 
également  terminées,  seront  livrées  à  l'exploitation 
avec  la  ligne  d'Issy  à  Viroflay  dont  elles  consti- 
tuent le  prolongement. 

Ligne  d'Issy  à  Viroflay  (10  kilomètres).  —  Au 
moment  où  les  difficultés  exceptionnelles  qui  avaient 
retardé  jusqu'alors  le  percement  du  tunnel  de 
Meudon,  de  3,360  mètres  de  longueur,  paraissaient 
surmontées,  un  grave  éboulement  est  venu,  à  la 
fin  du  mois  de  juin  dernier,  apporter  un  arrêt 
dans  la  marche  des  travaux. 

Actuellement,  les  réparations  nécessaires  ont  été 
faites  et  le  souterrain  est  achevé,  à  l'exception  de 
deux  très  petits  tronçons  pour  l'exécution  desquels 
un  certain  délai  nous  est  encore  nécessaire. 

Sous  réserve  des  aléas  qu'un  travail  de  ce  genre 
peut  toujours  présenter  jusqu'au  dernier  moment, 
nous  espérons  pouvoir,  dans  le  courant  de  l'été 
prochain,  livrer  à  l'exploitation  l'ensemble  de  cette 
ligne,  dont  les  autres  travaux  sont  dès  maintenant 
à  peu  près  terminés. 

C'est  alors  seulement,  Messieurs,  que  nous  pour- 
rons tirer  un  parti  profitable  des  importants  tra- 
vaux exécutés  par  notre  Compagnie  aux  abords  de 
Paris  dans  ces  dernières  années. 

Par  la  ligne  Issy  à  Viroflay  et  par  celle  d'Epône 
à  Plaisir-Grignon  à  la  gare  des  marchandises  du 
Champ-de-Mars  sera  mise  en  relation  directe  avec 
nos  grands  ports  normands  en  même  temps  qu'avec 
toute  la  Bretagne  et  avec  le  réseau  du  Nord  par 
Argenteuil,  et  viendra  ainsi  soulager  d'une  ma- 
nière très  efficace  les  gares  de  Vaugirard  et  de  Ba- 
tignolles. 

De  son  côté,  la  gare  des  Invalides,  indépendam- 
ment de  son  service  métropolitain  sur  le  Bois  de 
Boulogne  et  Saint-Lazare  et  de  son  service  de  petite 
banlieue  sur  Saint-Cloud  et  sur  Versailles,  assu- 
rera de  la  manière  la  plus  ulile  un  service  de- 
grande  ligne  pour  les  trains  do  grande  banlieue 
dans  les  trois  directions  de  Mantes,  de  Dreux  et 
de  Chartres,  permettant  de  résoudre,  sur  l'Ouest, 
le  problème  qui  se  pose  pour  tous  les  réseaux,  du 
dégagement  de  leurs  lignes  de  pénétration  dans 
Paris,  on  évitant,  à  certaines  heures,  la  superpo- 
sition si  fâcheuse  à  tous  points  de  vue  des  trains 
do  grande  banlieue  avec  ceux  de  longs  parcours 
aux  abords  des  gares  terminales. 

Ainsi  se  trouveront  justifiées  les  dépenses  consi- 
dérables que  nous  a  imposées  la  réalisation  de  la 
convention  de  1897,  et  pourra  êlre  compensée  dans 
une  large  mesure  l'augmentation  des  charges  an- 
nuelles qui  va  résulter  pour  notre  Compagnie  du 
remboursement  à  l'Etat  de  son  ancienne  dette. 
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(A  suivre).  

Chemin  de  fer  du  Nord.  —  Paris-Nord  à  Lon- 
dres, via  Calais  ou  Boulogne.  Quatre  services  ra- 
pides quotidiens  dans  chaque  sens.  Voie  la  plus 
rapide.  Tous  les  trains  comportent  des  2e  classes. 

En  outre,  les  trains  de  Malle  de  nuit,  partant  de 
Paris-Nord  pour  Londres  à  9  h.  soir,  et  de  Londres 
pour  Paris-Nord  à  9  h.  soir,  prennent  les  voyageurs 
munis  de  billets  directs  de  3e  classe. 

Paris-Nord  à  Londres 

Paris-Nord,  dép.:  1e  et  2"  cl.  (*)  (W.R.)  9  h.  30  ml 
via  Calais  ;  arr.  â  Londres,  4  h.  50  s.  —  1°  et  2"  cl, 
(*),  10  h.  30  m.,  via  Boulogne  ;  arr.  à  Londres, 
5  h.  50  s.  —  1e  et  2°  cl.  (*),  11  h.  50  m  ,  via  Calais  ; 
arr.  à  Londres,  7  h.  S0  s.  —  1e,  2e  et  3°  cl.,  9  h.  s., 
via  Calais;  arr.  à  Londres,  5  h.  30  m. 

Londres  à  Paris-Nord 

Londres,  dép.:  1e  et  2e  cl.  (*)  (W.R.),  9  h.  m.,  via 
Calais  ;  arr.  à  Paris-Nord,  4  h.  45  s.  —  1°  et  2»  cl., 
(*),  10  h.  m.,  via  Boulogne;  arr.  à  Paris-Nord  ' 
5  h.  50  s.  —  1"  et  2*  cl.  (*),  11  h.  m.,  via  Calais  : 
arr.  à  Paris-Nord,  7  h.  s.  —  1°,  2°  et  3«  cl.,  9  h.  s., 
via  Calais  ;  arr.  à  Paris  Nord,  5  h.  50  m. 

(*)  Trains  composés  avec  les  nouvelles  voitures 
à  couloir  sur  bogies  de  la  Compagnie  du  Nord, 
comportant  water-closet  et  lavabo, 

(W.  R.)  Wagon-Restaurant.  Les  voyageurs  de 
1"  classe  y  ont  seuls  accès  ;  les  voyageurs  de 
3e  classe  n'y  sont  admis  qu'en  payant  le  supplé- 
ment de  2°  en  1°  classe. 

Services  officiels  de  la  posle  (via  Calais). 

La  gare  de  Paris  Nord,  située  au  centre  des  af- 
faires, est  le  point  de  départ  de  tous  les  grande 
express  européens  pour  l'Angleterre,  l'Allemagne 
la  Russie,  la  Belgique,  la  Hollande,  l'ilalie,  la  Côte-' 
d'Azur,  les  Indes,  l'Egypte,  etc.,  etc.  63!  ■ 


MAEGHE  MIITsTIEIR 


BOURSE  DE  PARIS 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750 

000 

25 

3.375 

000 

25 

8.750 

000 

25 

18.750 

000 

25 

2.250 

000 

25 

14.000 

000 

25 

5.000 

000 

SS 

25.000 

000 

25 

6.250 

000 

25 

300 

000 

25 

18.750 

000 

25 

12.500 

000 

25 

275 

000 

25 

7.500 

000 

25 

400 

000 

25 

68.750 

000 

125 

27.500 

000 

25 

125.000 

ooo 

125 

3.125 

000 

25 

400 

000 

25 

2.000 

000 

25 

4.000 

000 

25 

10.625 

000 

25 

100 

000 

25 

Buffelsdooi-n  Estate 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep 
The  East  Rand  proprietarj  Mines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate. 

A.  Goerz  et  C»  

Kleinfontein  (New). 

Lancaster  

Langlaagte  Deep. . . 
Langlaagte  Estâtes 
May  Consolitated  . . 
Primrose  (New)  .... 

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (acl.  nom.) 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22 

50 

16 

16 

50 

16 

75 

18 



39 

31.50 

30 

50 

30 

29 

1000 

101 

86 

92 

92 

92 

237.5 

189 

50 

172 

188 

50 

189 

192 

330 

540 

482 

514 

50 

510 

518 

47 

50 

50 

44 

45 

50 

46 

50 

46.75 

145 

167 

50 

140 

159 

161 

163.50 

68.50 

66 

75 

54.50 

61 

25 

61 

61.50 

170 

6'» 

51 

44 

75 

42 

45 

69 

71 

62 

62 

62 

65.50 

80 

50 

59 

62 

62 

52 

120 

80 

83 

82 

82 

83 

93 

113 

50 

95.25 

106 

50 

107 

109.50 

175 

102 

95 

105 

105 

105 

865 

1018 

948 

1044 

1047 

1C67 

125 

217 

205.50 

239 

240 

245 

53.75 

25 

23 

24 

25 

24 

24 

(a  ne  j  340 

158 

145 

156 

157 

158 

48 

50 

33.50 

35 

50 

35 

50 

32 

196 

213 

184 

203 

50 

205 

50 

211  50 

262 

295 

272 

300 

300 

299 

75 

23 

17 

16 

16 

19.75 

85 

25 

19 

16 

17 

17 

77.50 

55 

40 

34 

34 

35 

Z  S  » 

<  O  5 

z  ^  fa 

O  e-  a 

s  g» 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

75 

65 

50 

48 

45.50 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants)  . . . 

670 

716.50 

873 

906 

913.50 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent) . . . 

133 

159 

89.25 

87.50 

96.25 

20.000.000dr 

{00  dr 

Laurium  grec  (plomb  et  arg.) 

103 

86.50 

53.25 

54.50 

56.75 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 

25 

Bechuanaland  Biploralion. . 

2.50 

34 

24.50 

28 

28 

28 

87.500.000 

25 

Brit.  Sth.  Afric.  (Cbartered). 

125 

83.25 

80 

76.75 

77.50 

78.50 

11.250.000 

25 

Dynamite  du  Transvaal 

34 

31 

24.50 

24 

24 

10.000.000 

25 

Eerste  Fabrieken  Distillerie 

91.25 

16 

15 

15 

15 

15.50 

18.125.000 

25 

Goldfields  Coosolitad.  ordinaire 

112.50 

193.50 

176 

19 1 

195.50 

198 

7.500.000 

25 

Henderson  Transv.  Estate 

125 

30 

30 

30 

37.500.000 

25 

107.50 

50 

46 

51.75 

50.50 

51 

13.750.000 

25 

Mossamédès  (Cie  de)... 

25 

22.75 

16 

17 

17.50 

18.50 

12.500.000 

25 

Mozambique  (Cie  de) . . . 

60 

46.75 

37.75 

37.50 

38 

50.000.000 

25 

Randfontein  Estâtes. . . 

16.25 

79.25 

70 

78.25 

78.50 

80.50 

12.500.000 

25 

Transvaal  Consolidated 

81 

65.25 

83.75 

83.50 

86.75 

BOURSE   DE  LONDRES 


H  2 

tu  1 

■< 

O 


<  S 

t*  s 

<  s 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 

Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwalersrand) 


i  275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 
.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
'  120.000 
'  275.000 
125.000 
300.025 
848.730 
,  90.000 
900.000 
'  560.000 
•  300.000 
;  200.000 
300.000 
i  150.000 
;  160  000 
500.000 
J  600.000 
1  125.000 
111.864 
50.000 
'  100. 000 
523.895 

231.2:0 

325  000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.989 
500.000 
270.000 
750. 00; 

i 900.000 
425.000 
100.000 
7OO.000 
540.000 
260  000 
400  000 
400.000 
8Û.C0Ô 

f  196.77 
352.085 
880.000 
95.  ™< 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Khight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

'  Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep . . . 

Wolhuter  

Worcester  


60 


120 


80 


50 


30 


60 
50 
120 

iooi 

50 
100 
15 
70 
80 
40 
50 
30 

100 
40 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/1 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/1 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8  | 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 

7  1/2 
11 

3/4. 
2  1/8 
4 

2  1/4 


6  3/4 
2  3/4 

I  11/16 
5  1/16 
11/16 

1  1/8 
5/8 

6 

2  3/4 
11/16 

II  1/2 
14  3/4 

4  1/2 

5  1/4 

3  1/16 

7  1/2 
20  1/2 

6  5/16 

1  7/8 

2  7/1G 
6  3/8 

10  3/8 
1/2 

2  7/8 

1  7/8 

4  1/8 

8  1/4 
6  3/8 
6 

5 

4  5/8 
1  13/16 

6  1/8 

2  9/16 

3  1/4 
7/8 

1  5/16 
2 
3/8 

4  1/4 

11  5/8 
3  3/16 

5  1/2 

3  1/8 
1  1/2 

5  3/8 

4  3/16 
1  5/16 

41  3'8 
3  1/8 

1  3/8 

9  1/2 

9  1/8 

2  7/8 

6  1/4 

5  1/2 

3  1/2 
2  7/8 
8  1/4 

12 

3/4 
2  5/16 

4  5/16 
2  1/2 


6  3/4 
2  3/4 
1  9/16 

4  7/8 
11/16 

1  1/1 
1/2 

5  7/8 

2  1/2 
11/16 

11  1/2 

14  3/4 

4  1/2 

5  1/8 

3  5/8 

7  1/2 
20  1/4 

6  1/4 

1  7/8 

2  9/16 
6  3/8 

10  1/2 
i/2 

3  1/2 
1  7/8 

4  1/8 

8  1/4 
6  3/8 

5  7/8 
4  7/8 
4  1/2 

1  3/4 

6  5/. 6 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  1/4 

2 

3/8 

4  1/4 
11  11/16 

3  1/8 

5  3/8 

3  1/8 
1  1/2 

5  3/8 

4  1/8 

1  5/16 
41  3/8 
3  1/8 

1  3/8 

9  1/2 
5 

9 

2  3/4 

6  3/16 

5  5/8 

3  1/2 
2  13/16 

8  1/8 

11  3/4 
3/4 

2  5/16 

4  5/16 
2  1/2 


6  7/8 
2  3/4 
1  5/8 
5  1/8 
3/4 

1  1/8 
5/8 
6 

2  3/4 
11/16 

11  1/2 
14  1/2 

4  5/8 

5  1/8 

3  5/8 
7  11/16 
20  1/2 

6  1/4 

1  7/8 

2  5/8 
6  1/2 

10  3/4 
1/2 

3  1/8 

1  7/8 

4  1/8 

8  3/8 
6  3/8 
6 

5 

4  1/2 

1  13/16 
6  3/4 

2  1/2 

3  1/4 
7/8 

1  1/4 
2 

3/8 

4  3/8 
12  1/3 
3  1/8  I 

5  1/2 

3  3/16' 
1  "ï/ 16, 

5  3/3 

4  5/16 
1  5/16! 

42  3/8 
3  1/4 

1  3/8 

9  3/4 
5 

9 

2  13/16 

6  1/4  I 

5  7/8  I 

3  1/2  I 
2  13/16| 

8  3/8 

11  3/4  | 
3/4  | 

2  5/16 

4  3/8 
2  1/2 


350.300 

£ 
1 

Anglo-French  Expl  

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

400.000 

1 

Bechuanaland  

4.375.000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields. . 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

1.250.000 

1 

Id.   6  %   Préférence . . 

575.000 

100 

Id.   5  %%Debentures. 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes. . 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency... 

375.058 

1 

Matahele  Gold  Reefs  &c. 

670.000 

1 

Mozambique  C°  

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated — 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt.... 

300.000 

1 

Id.        Gold  Fields. . 

604.225 

1 

Id.  GoldMiningEstat 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol. . . . 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring  

< 

H 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 
SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


3  5/8 

3  1/8 

3  9/16 
2  1/4 

3  1/2 

2  3/16 

2 

2  1/4 

1  3/8 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

3  3/8 

3  5/16 

3  1/16 

3  1/16 

11/16 

5/8 

1/2 

9/16 

7  13/16 

7  1/4 

7  11/16 

7  U/16 

24/0 

24/6 

24/6 

29/9 

107 

109 

107 

107 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/16 

2  1/4 

1  1/16 

2  5/16 

2  5/16 
4  3/4 

2  1/4 

6  3/4 

3  7/16 

3  1/2 

2  7/16 

1  7/8 

1  7/16 

1  7/16 

2  1/16 

5  1/2 

1  15/16 

2 

5  5/8 

4  7/8 

4  7/8 

2  5/8 

1  3/4 

1  3/8 

1  3/8 

3  3/16 

2  11/16 

3  5/16 

3  5/16 

1  7/8 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/2 

2  3/16 

1  15/16 

2  1/16 

2 

1  1/2 

1  5/8 
1  1/4 

1  3/8 

1  3/8 

1  5/8 

1  1/16 

1  1/16 

3  5/8 

2  1/4 
1  1/8 

3  1/8 
1/2 

7  7/8 
24/9 
107 

1  l/lo 

2  1/4 

3  7/16 

1  1/2 

2  1/18 
7/8 

1  3/8 

3  5/16 
1  1/2 
2 

1  5/16 
1  1/16 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250.000 

1 

500.000 

1 

450  000 

1 

Exploration  C»  (New);. . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R.. 
NewAfrican  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 
1 

1  13/16 


7/ 
2  3/16 

1  1/16 
7/8 

11  1/4 

2  1/2 

3  3/8 
7  3/16 
1 

2  11/16 


7/8 

13/16 

2  3/16 

2  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

7/8 
11  1/4 

7/8 
11  1/4 

2  7/16 

2  3/8 

3  7/8 

3  3/8 

7  3/16 

7  1/8 

1 

1 

2  11/16 

2  3/4 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
1.000.000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  BrownhiU 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl, 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields. 

Brilliant  BJock  

Broken  Hill  Propriet  — 

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
4  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


20/0 
4  3/16 
8  1/2 
l  1/16 

4  1/lf 

1  7/16 
8/6 
36/6 

2  1/8 

5  1/2 


21/6 
4  5/16 
8  7/8 

1  3/16 

4  7/8 

1  11/16 

8/6 
38/6 

2  3/8 

5  5/8 


MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105.250 

10 

1.000.000 

5 

Consolidt.  Bultfonteln.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture . . . 

orriqualand  West  

New  Jagersfontein  


30/0 

30/0 

31/6 

31/6 

26  3/4 

28  15/16 

35  U/16 

36  9/16 

107 

107 

106 

100  1  '2 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/4 

8  3/8 

16  1/4 

16  1/2 

17 

18 

21/3 
4  1/4 
9 

1  1/4 

4  3/4 
1  11/16 

9/0 
38/9 

2  3/8 
5  13/16 


31/6 
37  3/16 
107 

8  3/8 
18 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


1VL^T\.CH[É    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


1  CiPIT'.L 
1  nommai 

ItlllilOS 

jjf  14651 

•j  3812 

6790 
l  2:>2o3 

m. 

410 
114 

23- 

lonbre 

ïji 

de  Titres 

oom 

3S9.41t' 

884 .  -'00 

500 

58. 416 

dOÛ 

109 . 530 

50(1 

443.011 

500 

248  695 

400 

ÏO76960 

400 

» 

100 

451.775 

500 

233.951 

500 

581.451 

400 

» 

100 

443. 12 i 

400 

» 

100 

681.290 

500 

a 

100 

280. -'89 

500 

s 

195 

142.20 

400 

500 

1 181 

500 

827.577 

500 

500 

983.301 

500 

400 

500 

500 

499.602 

501 

501 

200 

200 

117153, 

1000 

181.571 

500 

117.026 

400 

50.121 

175 

1000 

125.000 

500 

40.000 

500 

30.000 

500 

300.000 

501 

60.000 

500 

400.000 

500 

160.000 

500 

60.000 

500 

500.000 

500 

30.000 

500 

100.000 

500 

320.000 

500 

500.000 

100 

80.000 

500 

40.000 

500 

63.333 

500 

30.000 

500 

500 

600 

500 

500 

500 

Hi! 

500 

168.13b 

500 

49.70U 

500 

492. y K 

500 

:  512. 056 

500 

71.944 

)> 

321.21-2 

500 

1939176 

500 

1875396 

500 

I  70.760 

500 

38'J  631 

500 

151.508 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES 


3  %■ 


FRANÇAISES 

1  Terme. 
 (  Compt. 

3  %  Amortissable}  gj™; 
3J4%  1894(anc.4X)j  Terme. 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  j-,  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpl 
Indo-Chine  3  M  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts    

1875  4  %  ...»  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

—        188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 
—  1892  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  1899  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  ÎOO  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
—  —  1881 

Immeubles  de  France  — 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Oui.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  %  

Ar.t.  Est- Algérien  

Obi.         -  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.   —   52-54-56  5  %  

—  -  3  %  

—  —  3  %  nouT  

—  -  2  %  %  

—  —   Ardcnnes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


IMÉRÉIS 

en  1900 


3  . 

3  . 

3  50 


2  50 
2  50 
17  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
10  . 

2  50 
12  . 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 

14  . 

12  . 

15  . 
14  . 

13  . 
18  75 


151  0 

55  . 
12  50 

36 
27  50 
15 

25 
12  50 
26  04 
50 


15 
13  54 

4 
35 
17  50 
16  50 


19  10 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 
12  50 
15 
15 


Cours  tomp.  juillet 
'T900^~Î90P 


100  10 
99  60 
102  30 


480 

80  50 
80 

463 


541 
419 

406 


539 
538 
353 


354 
406 
377 
411 


4000 
1122 

434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607- 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 


100  25 
99  25 

101  45 


492  .. 

81  40 

81  50 
492 


552 
432 
410 


558 
560 

362 


360 
419 
420 


165 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
1000 
475 


450 


Cours  de  clôture 


■29  in 

ùt 

5  .cpl. 

Ï2sëpt! 

101 

60 

101 

92 

101 

85 

101 

60 

101 

87 

101 

87 

99 

90 

100 

10 

99 

90 

100 

100 

15 

101 

62 

101 

95 

101 

85 

101 

r.ï> 

101 

85 

101 

75 

490 

50 

493 

75 

494 

50 

83 

82 

50 

82 

50 

496 

500 

198 

554 

554 

55  \ 

43*7 

50 

435 

75 

435 

406 

407 

407 

50 

105 

au 

105 

105 

565 

57o 

568 

5G4 

570 

567 

367 

•  • 

307 

307 

9i 

50 

95 

50 

.  95 

7a 

3G3 

304 

50 

364 

50 

93 

'  ■ 

93 

50 

93 

5y 

4 19 

75 

420 

419 

105 

106 

loi 

390 

390 

390 

96 

96 

77 

96 

50 

401 

50 

403 

30 

405 

479 

50 

471 

50 

478 

50 

509 

505 

*  * 

503 

•  • 

500 

496 

50 

499 

50 

^  1 1 

441 

50 

444 

■ 

469 

50 

469 

25 

399 

50 

401 

458 

458 

460 

468 

470 

469 

7o 

467 

468 

467 

50 

505 

"  * 

507 

■  '_ 

507 

44 

:  il  1 

44 

7r> 

44 

75 

75 

43 

75 

44 

542 

25 

541 

50 

547 

445 

75 

441 

442 

75 

121 

75 

122 

50 

123 

*• 

142 

50 

14! 

75 

143 

3710 

3755 

3760 

I06S 

1063 

1060 

423 

422 

422 

655 

6.0 

650 

582 

58i 

580 

500 

500 

674 

676 

684 

605 

605 

605 

775 

1041 

1041 

1C35 

72  50 

73 

72 

50 

316 

315  50 

315 

615 

615 

615 

70 

67 

68 

50 

330 

325 

330 

532 

532 

533 

225 

243 

230 

50 

50 

50 

740 

745 

732 

444 

443 

444 

683 

50 

674 

674 

447 

445 

25 

447 

443 

441 

50 

442 

50 

439 

439 

730 

730 

730 

438 

50 

438 

50 

440 

1027 

1037 

1036 

476 

50 

482 

482 

664 

661 

665 

454 

50 

456 

455 

25 

456 

50 

451 

452 

410 

410 

50 

412 

448 

50 

449 

50 

451 

50 

452 

458 

Sombre 

de  Titres 


800.000 

16.574 
209.144 
284.635 
149.121 

45.701 
223.259 
4001034 
4825764 
208.484 

84.005 
236.660 
2548306 
580.847 
506.492 
2986021 
197.521 
118.199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
I 162600 
100.663 
258.198 
261.198 
3298144 
1240069 
283.444 

33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.481 
100.000 


75.122 
60.000 
73.420 
10.000 
89.837 

246.163 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

200.000 

100.000 
62.060 
64.000 

111.948 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50i 
5(11) 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 
500 

500 

500 
250 


500 

5011 
5(lil 

500 
250 
» 

500 
500 
50C 

100 

250 
500 

5i  m 
250 
500 
100 

too 

250 
500 
250 

too 

501) 

500 
500 

100 

500 
» 
500 

îoo 

500 
500 
500 

300 


Capital  ou 
Nombre  de  Titre: 


520154.149  £ 

190767. 000 f. 

524306. 200fl. 
5.298.600  i 

18.389.000  f 
58.790  oli 

372079. 500f 
700.000  ob 

105000. OOOf. 

154070. OOOf. 

1399299000f. 

734839. 500 f. 

671830. 400f. 
1.171.500  o'j 
1.080.600 ob 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Act.  Lyon. 
Obi. 


—  5 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act, 
Obi 


Act. 
Obi, 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi, 
Act. 


Midi. 


3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  . 
Dauphiné  3  %  .... 
Genève  57  3 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv.. 

2  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


3  %  

—  3  %  nouv  

Nord  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  Yi  %,  j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Orléans  

—  jouiss  

-  3  %  

—  3  %  1884  

-  2- g  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  JJ  %  

Ouest- Algérien  

3  %. 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France  . . 

3  %. 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp,e  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz.. . 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 
C"  G'0  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —        jouiss . . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

Cu  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  — 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malûdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (Cic  f«°) 
Métaux  (Cie  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (Ci[  du)  en  liq. 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez.. 

—  parts  de  fond. 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2  %  %(ch.  fixe!5f  !0) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2  f .  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896  

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . . 

—  Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %).. 
Espagne  4  %  Extérieure  — 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


UTHrJtS 
en  190( 


58 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
71 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


15 

te  .. 

15 


20 
28  50 
74 
32  50 
59 
46  50 
16 
22  50 
65 
40 


30 
10 
5 
15 

5 

18 
40 
50 
37  50 
5  50 
22  50 

25  .. 


116  48 
51  53 
21  50 
10 

32  03 
55 
60 

16  50 


2  75 
5  75 
4  .. 
4  50 
4 

5 
4 

3 
4 
4 

3  50 
4 


Cours  comp.  juillet 
"790Ô~^Î9ÔT 


1815  . 


455 
446 
402 


1325 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 

1740 
1222 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1140 
805 
330 
540 
2000 
1350 


425 
235 
97 


1170 
870 
95 


780 


86 
3542 
1375 
430 


315 


101  50 


97  25 

68  .. 

67  .. 
399 
100 

78 

84  60 
102  .. 
104  .. 
100  30 

72  30 
336  . 
282  . 


593 


453 
449 
409 


1300 
454 
452 

2090 
462 
454 
414 

1590 
1120 
451 
451 
406 


1020 
454 
450 
406 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
000 
785 
500 
290 
505 
925 
415 

62 
248 
260 
603 
313 
160 

50 

50 
312 
400 
512 
280 

98 
435 

712 


86 
3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 


95 


100  75 
73  25 
69 

378 
101 
•80 
89  il 
103  40 
107  75 

101  75 
71  75 

305  . 
254  . 


Cours  de  clôture 
29  août  5  sept.  12sep 


1675 
1295 
452 
450 


50 


446  50 
450  50 
450  .. 
454  50 
412  .. 


50 


50 


1307 
449 
454 

2141 
459 
459 
414 
458 

1673 

1165 
452 
457 
411 
453 

1055 
452 
4^4 
408 
615 
448 


438 
245  .. 
425  50 
571 


1675 


50 


400 
619  50 
•2000  . 


825 
534 
217 
505 
820 
380 

63 
270 
245 
500 
265 
161  50 

34 

44 
283 
311 
433 
220 

98 
439 


25 


10 

84 
3745 
1475 
542 


602 
829 
1125 
350  50 


95  90 


102  50 


66  65 
384 
101 

78  50 

105  00 
109  40 
102  .. 
71  35 


455 
450 
452 
450 
448 
450 
455 
410 
457 

1307 
453 
455 

2Î34 
459 
460 
415 
455 

16.85 

1116 
154 
457 
410 
450 

1060 
452 
455 
410 
620 
4,2 


4  12 
236 
426  50 
622 


50 


5u 


50 


25 


1674 


457 
451 


451 
453  50 
457  25 
410 
460 
1308 
453  50 

459  50 
2120  .. 

460  .. 
462  .. 
416  .. 
163  .. 

1679  50 
1160  .. 

456  .. 

459  .. 

il3  .. 

453  .. 
1058  .. 

453  .. 

456  75 

411  . 

62  i  . 

442  25 


395  .. 
606  . 
1981  . 


828  . 
531  . 

505  '. 
775  . 
365  . 

62  . 
291  . 
237  . 
510  . 
254  . 
161  . 

33  . 

280  '. 
330  . 
430  . 
219  . 
100  . 
452  . 

65J  . 
10  . 

84  50 
3750 
1475 

536 

156 

600 

784 
1120 

353 


95  25 
499 
103  50 


65  95 
385 
101  25 

78  25 

89  80 
106  25 
109  25 
101  85 

72  05 
305 
251 


445 
245 
429 
617 


388 
610 
2J07 


825  . 
526  . 
240  .. 
501  . 
825  . 
379  . 

62  . 
280  . 
226  . 
505  . 
255  . 
160  50 

32  . 

275  . 
330  . 
425  . 
215  •. 
100  . 
470  . 

645  . 
10  7 

85  . 
3755  . 
1485  . 
531  . 

605  '. 
850  . 
II 10  . 
350  . 


94  95 
103  ! 


67  r 
385  . 

101  i 
7S  *3 

106  6 
109  2 

102  7 
7!  50| 

303 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


I     Capital  on 
Aonbre  de  litres 


'i9.331.145f. 
58.174ob 
266.090  ob 
►124500. OOOf 

382000.  OOOfl 
13013091942  1 
/     90.300 ob 

«.657.500f 
■ '29.000. OOOf 
,il.727.171  £ 
'    438.650 ib 

f7. 632.  OOOf. 

255396. 500f 
(14123.500f. 

■79255. 500f 

1.045.464  ob 

•"1090.500  f 

89137. 500f 

46762. 500f 
,9. 950. OOOf. 

722  !  2. 500 f 

49737. 500 f. 
,902242000f 
'51087. 500f 

95687. EOOf 
:  214.000  ob 
'5. 000. OOOf. 
.36987. 200 f 
3. 333.  OOOf 
i. 371.91541 

1346.282  £T 
'5913. 296  £T 
00675. OOOf 
174756.0001 
|!'586.500f 

î.  060. 120  £ 
0.915. OOOf. 

).06l.500f. 
9.996.900  £ 

h 763. 350  £ 


DESIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  [Suite] 


oabre 

Tal. 

e  Titres 

nom. 

(0.000 

500 

10.000 

500 

10.000 

500 

10.000 

500 

Finlande  3  %  %  1889... 

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887.... 
—  2  %  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  oi  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (lut  de)  so/t  mi 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898.... 
Portugal  3  %  

—         4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890  (2e  et  3«  émis. 

—  —    1890  (4e  émis.)... 

—  —    1893(5'  émis.)... 

—  —    1894  ; 6»  émis.)... 

—  Consolidé4%(lr«et2esér. 

—  3  %  or  1891  1«  et  -2'  énï.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1S95  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  C  . . . . 

—  série  D  . . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % . 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

4  %  Tombac  1893.. 

4  %  1894  

3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 


B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


IXTBRÈT 

S  Coors  comp.  juillr 

Cours  de  clôture 

en  190 

1899 

1900 

2'. 1  ;1<  M  l 

"i  «prit 

12<?pnf 

3  5( 

)    ...  . 

15  . 

220  . 

227  . 

262  '. 

262  '. 

262  50 

255  . 

289  . 

221  7? 

218  5( 

222  50 

2  5( 

)    98  7E 

...  . 

92  . 

92  . . 

4  . 

100  . 

98  5( 

102  9C 

102  9C 

103  25 

4  . 

93  1( 

94  7C 

98  5C 

98  Si 

98  90 

25  . 

3  . 

384  .. 

377  . 

380  .. 

377  .. 

379  .. 

3  5C 

100  .. 

98  25 

98  50 

98  50 

1  . 

21  90 

21  . . 

26  .. 

26  .. 

26  .. 

22  5C 

495  .. 

497  . . 

516  . . 

516  . 

517  50 

3 

90  . . 

91  25 

91  50 

4  .. 

92  .. 

80  50 

79  60 

79  95 

4  . . 

92  40 

80  50 

79  10 

79  75 

4  .. 

92  75 

78  10 

78  50 

4  .. 

101  40 

100  . . 

102  .. 

101  95 

102  . 

4  .. 

101  35 

99  70 

102  15 

102  70 

102  50 

4  .. 

100  75 

99  . . 

102  30 

100  95 

101  .. 

4  .. 

100  80 

99  40 

102  .. 

100  90 

101  30 

4  .. 

100  65 

99  50 

100  75 

102  50 

4  .. 

103  .. 

100  . . 

101  70 

101  70 

101  60 

4  .. 

104  .. 

102  .. 

101  90 

102  25 

102  . 

4  .. 

101  40 

99  85 

102  10 

102  15 

102  40 

3  .. 

90  .. 

86  .. 

86  30 

86  20 

86  15 

3  50 

97  . . 

93  35 

96  50 

96  50 

96  .. 

4  .. 
3  .. 

63  .. 

63  75 

68  05 

67  65 

65 

3  50 

101  30 

100  45 

3  .. 

98  .. 

92 

102  30 

102  30 

ifji  50 

1  . . 

47  .. 

46  60 

50  50 

49  65 

50  30 

1  .. 

26  50 

25  55 

27  15 

26  65 

26  90 

1  .. 

22  95 

22  80 

25  05 

24  65 

24  95 

20  .. 

419  .. 

420  .. 

470  .. 

435  .. 

460  .. 

20  .. 

494  .. 

468  .. 

501  .. 

501  .. 

503  .. 

25  .. 

510  .. 

510  .. 

508  .. 

507  .. 

510  .. 

4  .. 

104  .. 

101 

20  . . 

415  .. 

400  .. 

415  .. 

425  .. 

444  .. 

20  .. 

456  .. 

460  .. 

480  .. 

462  .. 

3  50 

100  .. 

98  .. 

99  75 

IOI  25 

3  50 

48  75 

49  .. 

50  30 

50  20 

50  .. 

24  c. 

515  .. 

460  .. 

437  . . 

435  .. 

439  .. 

15  p. 

518  .. 

550  .. 

563  .. 

562  50 

562  .. 

29  25 

670  .. 

725  .. 

643  50 

648  .. 

647  .. 

11  50 

570  .. 

550  .. 

527  .. 

525  .. 

528  .. 

Sombre 
le  litres 


744.000 
120.000 
160.000 
100.000 
95.000 
60.000 
275.385 
99.337 
523.615 
654.578 
147.403 
188.452 
391.556 
117.927 
732.118 
3185158 
690.000 
109.610 
94.319 
190.000 
602007 
226935 
46.181 
45.535 
94.25 
195.992 
210.250 
232.066 
93.649 
56.472 
100.000 
70.000 
318.750 
355.932 
1124448 
139.239 
67.723 
112.716 
139 
95.816 
100.000 
40.026 
325.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
iO.OOO 
100.000 


too 

500 
500 
500 
» 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
lût 
500 
500 
500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

50H 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

."(in 

500 

500 

10£ 

500 
5£ 
5£ 

200 

500 

500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(Suite) 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série 

—  —  —  2e  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr. 
Obi.  anc.   —  3  %  lr«  à  8e  émis. 

—  —    —  9e  émis  

—  —    —  10e  émis.. . 

—  nouv.  —  série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  —  série  X . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  Ld 

—  Nord  de  l'Espagne 


Obi 


3  % 


série 

—  2e  série. 

—  3»  série. 

—  4e  série. 

—  5e  série. 

Pampelune  

Barcelone  

Asturiesl»  hvp. 

—  2°  hvp. 

—  3«  hvp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salomque-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 

Obi.  —  3   %   Ire  hvp 

—  ■        —   •      —    2e  hvp. 

—  —  —    3'  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  —  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  lr«hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usine  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


Cours  comp.  juillet 


Cours  de  clôture 


1899 

1900 

59  a. où 

,  ■->  Bliltl 

12sept . 

5  .. 

99  .. 

93  .. 

80  5C 

81  .. 

40  .. 

1260  .. 

1215  !! 

1210  .. 

1200  .. 

8  .. 

534  .. 

525  .. 

542  .. 

541  .. 

540  .. 

25  .. 

520  .  . 

475  . . 

170  .. 

. . 

98  .. 

108  .. 

'86 

83  .. 

81  50 

242  .. 

292 

229  .. 

231  .. 

220  .. 

15  .. 

232  .. 

304  Y. 

284  .. 

278  .. 

282  . . 

15  .. 

226  .. 

305  .. 

277  .. 

276  .. 

263  .. 

28  50 

750  .. 

719  .. 

678  .. 

67=1  .. 

675  . 

15  . . 

450  .. 

431  .. 

459  .. 

453  .. 

454  50 

15  .. 

415  .. 

438  50 

438  75 

15  .. 

438  75 

132  50 

431  . 

15  . . 

450  50 

440  .. 

442  .. 

15  .. 

223  '. . 

142  Y: 

170  50 

170  .. 

171  .. 

2  . . 

170  .. 

135  .. 

111  . 

Uû  75 

110  .. 

15  . . 

348  .. 

339  .. 

366  .. 

367  .. 

368  .. 

15  .. 

352  . . 

335  .. 

371  50 

374  50 

373  75 

33  1. 

680  .. 

692  .. 

676  .. 

687  .. 

6S5  .. 

11  70 

193  .. 

145  . . 

125  50 

126  .. 

190  .. 

201  .. 

180  .. 

î-79 

169  . 

15".. 

254  .. 

307  .. 

293  50 

295  25 

290  .. 

15  .. 

240  .. 

299  . 

283  .. 

286  .. 

2S0  .. 

15  . . 

235  .. 

305  .. 

278  .. 

278  .. 

272  .. 

15  .. 

233  .. 

307  .. 

278  .. 

278  . 

274  50 

15  .. 

232  .. 

304  .. 

281  .. 

281  .. 

276  .. 

15  . . 

232  .. 

299  .. 

276  .. 

275  .. 

271  .. 

15  . . 

241  .. 

303  .. 

282  50 

282  .. 

275  .. 

15  .. 

250  .. 

298  .. 

285  .. 

285  .. 

280  .. 

15  .. 

240  .. 

293  .. 

278  25 

279  .. 

272  .. 

15  . 

243  .. 

294  .. 

278  25 

281  .. 

273  .. 

16  .. 

455  .. 

425  .. 

120  .. 

75  . . 

70  .. 

*6Ô  !. 

é  i  Y. 

65  . . 

15 

284  .. 

269  .. 

272  75 

267  .  . 

271  .. 

9  .. 

242  .. 

290  .. 

249  .. 

249  .. 

248  .. 

15  .. 

310  .. 

350  .. 

351  .. 

350  .. 

350  50 

15  .  . 

302  .. 

345  . . 

344  .. 

341  .. 

345  .. 

15  .. 

303  .. 

313  .. 

315  .. 

341  .. 

344  .. 

20  .. 

425  .. 

410  . 

412  .. 

412  .. 

410  .. 

20  .. 

370  .. 

350  .. 

358  .. 

335  .. 

340  .. 

15  .. 

136  .. 

175  .. 

37  50 

750  .. 

595  .. 

337  .. 

326  .. 

327  .  . 

144  .. 

135  .. 

93  .. 

90  50 

91  50 

100  51 

1130  .. 

1315  .. 

1327  .. 

65  .. 

2260  .. 

2350  .. 

2226  .. 

2090  Y. 

2136 

29  .. 

36  .. 

52  .. 

55  50 

63  .. 

4  97 

105  .. 

100 

16  .. 

309  .. 

310  .. 

315  .. 

315  .. 

310  .. 

37p50 
26  75 

650  .. 

670 

664  50 
770  .. 

626  .. 

765  .. 

770  .. 

790  .. 

VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


ÊSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

■  ACTIONS 

didi  jouissance  

Tord  —   

•uest        —   , 

tanque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique . . . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  

ianque  spéc.  de  Valeurs  ind 
anque  Suisse  et  Française 

redit  Algérien  

ous-Comptoir  des  Entrepr 

•az  et  Eaux  

az  de  Bordeaux  

—         —  jouissance... 

'az  (Compagnie  Centrale)  

•  az  de  Marseille  jouissance, 
■ombrowa  Houillères  de). . 

annaux  (Mines  de;  

aurium  (Mines  de)  

e  Nickel  

ciéries  de  France  

ciéries  de  Longwy  

teliers  et  Chant,  de  la  Loire 
:>mpagnie  G  '  de  Construct 
(tel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

yle  et  Bacalan  

tabliss"  Lazare  Weiller  . 
ives-Lille  

>rges  et  Âciér.delaMarin. 
jrg.èt  Ac.duNordetd.  l'Est 

»teaux  Parisiens  

largeurs  Réunis  

«  Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap 
'inédictine  de  Fécamp. . . . 

':ablissements  Duval  

rande  Distil. CusenieretO 
rands  Moulins  de  Corbeil 
ts  Militaires  .*  


Derniers  Cours  cotés  au 
29  aoûtJS  septe.  12  sept 


657  .. 

662  . 

664  .. 

1654  .. 

1670  .. 

1635  .. 

558  .. 

555  .  . 

562  . . 

1000  .. 

1000  .. 

1000  .. 

320  Y. 

320  Y 

320  Y 

885  ". 

885 

885  'Y. 

51  .. 

51  50 

51  25 

557  . . 

565  .. 

565  .. 

932  .. 

932  .. 

932  . 

234  .. 

235  .. 

239  .. 

501  .. 

501  .. 

502  .. 

1472  .. 

945  .. 

945  . . 

945  . . 

1280  .. 

1275  .. 

1275  .. 

632  .. 

632  .. 

632  .. 

960  .. 

980  .. 

990  .. 

1390  .. 

1390  .. 

1388  .. 

315  .. 

310  .. 

325  .. 

535  .. 

536  .. 

530  .. 

875  .. 

850  .. 

800  .. 

900  .. 

9C0  .. 

890  .. 

920  .. 

915  .. 

930  .. 

145  .. 

595  Y 

595  Y. 

592  .. 

220  .. 

228  .. 

228  .. 

107  .. 

107  .. 

101  .. 

420  .. 

400  .. 

410  .. 

1440  .. 

1440  .. 

1420  .. 

1525  .. 

1521  .. 

1500  .. 

310  .. 

295  .. 

292  .. 

1160  .. 

1155  .. 

1142  .. 

790  .. 

788  .. 

785  .. 

6425  .. 

6425  .. 

6430  . 

2350  .. 

2355  .. 

2355  .. 

750  .. 

750  .. 

750  .. 

265  .. 

278  .. 

269  .. 

1400  .. 

1360  .. 

1360  .. 

DESIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)5C'0 
C"  Gén.Franç.  de  Tram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f 
—  —      Obi.  350  f. 

Soc.  Fonc.Lyonnaise  3  0/  0  anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C«  Parisienne  du  Gaz  1  0  ù 

Aciéries  de  France  

Atel.et  Chant,  de  la  Loire  1 0/  0 
Fives-Lille  6  0/0 


MétauxtC'eFranç.JOb.hyp.  40/0 
Messageries 
Omnibus  4  0/0 


2  0/0 


Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  .  . 
G'"  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  deLaiterie50/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1«  série  3  0/0  

—  2c  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  actions 
G» Belge  d'Ecl.,  Chauf.p.  Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  Nord  (Cie  des) 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin. . . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 


29  aoû 

"p^eptê" 

-I2~ept.' 

194  25 

194  25 

190  .. 

216  .. 

215  .. 

219  .. 

495  .. 

491  50 

491  50 

296  .. 

296  50 

295  .. 

242 

244  .. 

243  .. 

430  'Y. 

430  .. 

426  .. 

509  .. 

508  . 

500  .. 

503  .. 

504  . . 

503  25 

499  .. 

498  75 

504  .. 

502  50 

507  50 

507  50 

472  .. 

470  .. 

470  .. 

478  .. 

481  .. 

480  .. 

490  .. 

490  .. 

490  .. 

495  .. 

492  50 

492  50 

408  .. 

405  25 

407  75 

334  .. 

330  .. 

332  25 

150  50 

155  .. 

151  .. 

306  .. 

305  .. 

305  .. 

611  75 

611  .  . 

611  50 

645  25 

643  .. 

642  25 

490  .. 

490  .  . 

482  .. 

477  .. 

477  50 

474  .. 

445  25 

450  .. 

452  . 

390  .. 

391  .. 

392  50 

1029  .. 

1029  .. 

1030  .. 

225  .. 

225  .. 

230  .. 

526  .. 

526  .. 

526  .  . 

319  .. 

305  .. 

265  .. 

466  50 

175  .  . 

.469  50 

360  50 

450  Y. 

436  Y. 

491  .. 

820  .  . 

812  .. 

815  .. 

90(<  ... 

878  .. 

895  .. 

1775  .. 

1775  .. 

1780  .. 

554  . . 

257  Y. 

MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


A  TERME 

Brésil  5  0,  0  

Hongrois  (Intér'e)31/20/0  97. 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.)  . 

Chemins  Ottomans.  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AU  COMPTANT 

Tramw .  Vanve  s-Pari  s  et  ext 
Ariége  (Société  Métallurg.  de) 

Brransk  i  Usines  de)  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries) 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog(Soc.  Min.  et  Métal. 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d  ) 
Joltaia  Rieka  |  Krivoi  Rog) . . 

Pontgihaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog. . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille  Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (Usines)   

Elecktron  Russe  

Monacoi  Cercle  des  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils  

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav .  Pousset  et  Royale  réun. 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo . . 
Soc.  Immotil.  et  Com.  Vichy . 


Derniers  Cours  cotés  au 


29  aoû 

5  septe 

"  12  sept 

78  15 

77  30 

78  75 

84  20 

81  20 

84  20 

42  85 

43  10 

43  .. 

103  75 

103  .. 

104  .. 

72  .. 

70  .. 

70  .. 

477  .. 

477  .. 

380  .. 

130  50 

134  50 

135  .. 

1238  .. 

1262  .. 

1232  .. 

353  .. 

330  ,. 

344  .. 

176  .. 

179  .. 

185  .. 

162  .. 

165  .. 

171  50 

116  .. 

116  .. 

116  .. 

39  75 

39  50 

35  .. 

563  Y. 

544  . . 

583  75 

331  . 

310  .. 

310  .. 

2775  .. 

2685  .. 

2644  .. 

730  .. 

690  .. 

637  50 

62  .. 

68  50 

65  50 

3470  .. 

3475  .. 

3450  .. 

1950  .. 

1975  .. 

2075  .. 

435  .. 

500  .. 

500  .. 

1325  .. 

1325  .. 

1320  .. 

830  .. 

805  .. 

300  .. 

37  . 

39  .. 

38  50 

240  .. 

250  .. 

250  .. 

115  .. 

115  .. 

105  .. 

1179  .. 

1170  .. 

1166  .. 

604  .. 

608  .. 

605  .. 

1570  .. 

1570  .. 

1570  .. 

91  .. 

92  .. 

92  .. 

910  .. 

940  .. 

940  .. 

330  .. 

299  .. 

272  .. 

3550  .. 

3600  .. 

3630  .. 

747  Y. 

754  Y. 

746  .. 

547  50 

547  50 

547  50 

625  .. 

620  .. 

620  .. 

118  .. 

110  .. 

112  50 

700  .. 

700  .. 

700  .. 

70  .. 

70  ., 

8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

B3t  dea  GJ-rands  ïïxpresa  Suropéena 

Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 
1899  1900  1901 

Du  1"  janvier  au  — -  (Exposition)  — 

oj  août  Fr.  7.154.038  8.369.789  8.377.000 

Du  21  au  31  août.     349  251      442.299  401.240 

7.503.289  8.812.088  8.778.210 

Différence  en  fa- 
veur de  1901 .. .  1.274.951  •>  » 

Différence  en  fa- 
veur de  1900  sur 

1901                          »  »  33.848 
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COMPAGNIE  NATIONALE  D'ÉLECTRICITÉ 

(Système  Ferranti) 

RECETTES  DE  L'EXPLOITATION 

Août    1900   Fr.     23.132  65 

—     1901...   Fr.     24.418  25 

Augmentation  en  1901...  Fr.       1 . 285  6' > 

8  premier*  mois  L900   Fr.    240.061  20 

—         —    1901   Fr.    252.310  85 

Augmentation  en  1901...  Fr.     12.240  65 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE 
POUR  L'EXPLOITATION  DES  PROCÉDÉS 
TH0MS0N-H0UST0N 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  40  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  10,  rue  de  Londres,  Paris 


MM.  les  Porteurs  d'obligations  5  0/0  sont 
informés  que  le  coupon  d'intérêts  semestriels 
n°  11,  échéant  le  1er  octobre  prochain,  sera 
payé  à  raison  de  : 

1°  Obligations  nominatives  i  l  fr.,net  d'im- 
pôts ; 

2°  Obligations  au  porteur  11  fr.  48,  net 
d'impôts. 
Aux  caisses  : 

Du  ComptoirXational  d'Escompte  de  Paris , 
14,  rue  Bergère  ;  de  sa  succursale,  '2,  place  de 
l'Opéra,  Paris,  et  dans  ses  bureaux  du  quar- 
tier latin  et  agences  de  province. 

Le  remboursement  à  498  francs,  impôt 
déduit,  des  obligations  désignées  par  le  sort 
au  tirage  du  10  septembre,  sera  effectué  aux 
mêmes  caisses  à  partir  du  1er  octobre  pro- 
chain. 
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CRÉDIT  LYONNAIS 


Le  coupon  n°  10  représentant  le  solde  du  divi- 
dende de  50  francs  de  l'exercice  1900,  sera  payé 
à  partir  du  25  septembre  courant  comme  suit  : 

Pour  les  actions  nominatives  :  28  fr.  80. 

Pour  les  actions  au  porteur:  27  fr.  83. 
Impôts  déduits. 

Ce  paiement  aura  lieu  : 

A  Lyon  :  au  siège  social,  Palais  du  Commerce  ; 
A  Paris,  au  Crédit  Lyonnais,  19,  boulevard  des 
Italiens  ; 

En  France,  dms  les  sièges  du  Crédit  Lyon- 
nais ; 

A  Genève,  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais  : 

A  Bruxelles,  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais; 

A  Bâle,  à  la  Banque  Commerciale  de  Baie  chez 
MM.  de  Speyr  et  Cie  ; 

A  Berne,  à  la  Banque  Cantonale  de  Berne,  à  la 
Banque  Commerciale  de  Berne  : 

A  Zurich,  à  la  Société  de  Crédit  S  dsse.  037 


COMPAGNIE  DES  TABACS  DU  PORTUGAL 


Ventes  du  11^  exercice  (ler  avril  1901  au  31  mars  1902) 

Situation  au  31  août  1901 


Continent 

Colonies 

Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 

Kilogr. 

Réis 

Kilogr. 

Réis 

Kilogr. 

Réis 

Mois  d'août  1901  

Produit  des  mois  antér* 

192.564 
751.334 

775:738.415 
2948:726.620 

18.520 
62.688 

17:990.515 
60:857.890 

3.916 
14.606 

17:622.7:25 
05:728.380 

Total  au  31  août  1901... 

943.898 

3704:465.(135 

81.208 

78:848.435 

18.522 

83:351.105 

Période  torresp.  de  l'eierc.  aDlir* 

909.638 

3566:972.840 

95.103 

98:387.210 

18.583 

83:626.480 

Différence: 
En  faveur  1901-1902. . 
En  faveur  1900-1901.. 

34.260 

» 

137:492.195 
» 

13.895 

» 

19:538.775 

61 

275.375 

64) 


COMP.  FRANÇAISE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 


Recettes  brutes,  pendant  le  mois  de  juillet  1901,  du 
Réseau  exploité  parla  Compagnie  (1.311  kil.)  : 
908.548  fr.  (ou  $  m/n  431.000) 

Contre  :  973.062  fr.  (ou  $  m/n  457.051) 
en  juillet  1900. 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE  DE  MINES  D'OR 
ET  D'EXPLORATION 


Augmentation  du  capital  social 
à  trente  millions  de  francs 

Par  décision  du  Conseil  d'administration  en 
date  du  30  août  1901,  agissant  en  conformité  de 
l'article  6  des  statuts,  il  a  été  décidé  que  le  capital 
de  la  Compagnie  Française  de  Mines  d'Or 
et  d'Exploration  serait  porté  de  12  1/2  million  ? 
de  francs  à  30  millions  de  francs,  par  l'émission 
de  175.000  actions  nouvelles  de  100  francs  cha- 
cune. 

L'assemblée  générale  extraordinaire  du  15  juin 
1901  ayant,  eu  vertu  dudit  article  6  des  statuts, 
autorisé  le  Conseil  d'administration  à  placer  jus- 
qu'à concurrence  d'un  tiers  de  l'émission,  il  n'est 
offert  en  souscription  aux  actionnaires  et  porteurs 
de  parts  bénéliciaires  de  la  Compagnie  que  120.000 
actions,  qui  leur  sont  réservées  à  raison  de  60.000 
pour  les  porteurs  de  parts  bénéliciaires  et  de  60.000 
pour  les  actionnaires,  conformément  à  l'article  6 
sus-mentionné  des  statuts.  Le  solde  de  55.000  ac- 
tions est  d'ores  et  déjà  souscrit  par  un  gro'jpe  qui 
s'est  en  outre  engagé  à  souscrire  toutes  celles  des 
120.000  actions  qui  ne  seraient  pas  souscrites  par 
les  ayants  droit. 

En  conséquence,  les  porteurs  des  100.000  parts 
bénéficiaires  ont  un  droit  de  souscription  irréduc- 
tible calculé  sur  la  base  de  trois  actions  nouvelles 
pour  cinq  parts  bénéliciaires  et  les  porteurs  des 
125.000  actions  anciennes  ont  un  droit  de  sous- 
cription irréductible  calculé  sur  la  base  de  qua 
rante-huit  centièmes  d'action  nouvelle  pour  une 
action  ancienne,  les  fractions  de  moins  d'une 
demi-action  étant  considérées  comme  nulles  et 
celles  dune  demi  action  au  moins  étant  comptées 
comme  unité  ;  ainsi,  2  actions  anciennes  donnent 
droit  à  1  action  nouvelle  ;  7  actions  anciennes  à 
3  nouvelles  et  30  actions  anciennes  à  14  nou- 
velles, etc. 

Les  porteurs  d'une  seule  action  peuvent  se 
grouper  à  l'effet  d'obtenir  une  action  nouvelle  :  la 
Compagnie  se  tient  à  leur  disposition  pour  leur  fa- 
ciliter ce  groupement. 

Les  actionnaires  et  porteurs  départs  bénéficiaires 
ont  la  faculté  de  souscrire  un  nombre  d'actions 
supérieur  au  minimum  auquel  ils  ont  droit.  Le 
solde  restant  éventuellement  disponible,  après 
attribution  à  chaque  souscripteur  du  chiffre  irré- 
ductible lui  revenant,  sera  réparti  entre  ceux  qui 


auront  usé  de  la  susdite  faculté.  Au  cas  où  leurs 
demandes  dépasseraient  ce  solde,  la  répartition 
sera  faite  proportionnellement  à  leur  droit  de 
souscription, 

Les  actions  nouvelles  sont  émises  au  pair,  soit 
cent  francs,  et  participeront  aux  bénélices  de 
l'exercice  1901  et  des  exercices  suivants,  au  pro- 
rata des  sommes  versées  et  du  temps  écoulé  de- 
puis le  versement. 

Il  est  appelé  25  francs  en  souscrivant.  Les  dates 
des  versements  ultérieurs  seront  portés  à  la  con- 
naissance des  actionnaires  dans  les  termes  de  l'ar- 
ticle 9  des  statuts.  Les  versements  en  retard  se- 
ront passibles  d'intérêts  à  raison  de  6  0/0  l'an, 
sans  préjudice  de  l'application  de  l'article  12  des 
statuts. 

Les  actions  anciennes  et  les  parts  bénéficiaires 
devront  être  présentées  à  l'appui  de  la  demande 
d'actions  nouvelles,  elles  seront  frappées  d'une 
estampille  indiquant  que  le  droit  de  souscription 
a  été  exercé. 

La  souscription  sera  ouverte  du  14  au  21  sep- 
tembre 1901. 

A  Paris  : 

Au  siège  social  de  la  Compagnie,  rue  Tait- 
bout.  20  : 

A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ; 
A  la  Banque  Française  pour  le  Commerce  et 
l'Industrie  ; 
Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 
Au  Crédit  Lyonnais  : 

A  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial  ; 

A  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  déve- 
loppement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France. 

A  Lyon  : 
Au  Crédit  'Lyonnais. 

Dans  les  Départements  : 
Aux  succursales  et  agences  : 
Du  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 
Du  Crédit  Lyonnais  ; 

Et  de  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  dé- 
veloppement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France.  639 

Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits 
et  des  Grands  Express  Européens. —  La  Com- 
pagnie Internationale  des  Wagons-Lits,  d'accord 
avec  la  Compagnie  du  Nord,  metra  en  service,  le 
17  septembre,  à  destination  de  Dunkerque,  une 
série  de  trains  de  luxe  composés  de  wagons-lits  et 
de  wagons-restaurants 

Le  premier  train  partira  de  Paris  à_ll  h.  40  du 
soir  pour  arriver  à  Dunkerque  à  5  h.  45  du 
matin. 

Les  autres  trains  suivront  de  dix  en  dix  mi- 
nutes. 

Le  supplément  à  percevoir  est  de  25  francs  poul- 
ie voyage  simple,  et  40  francs  pour  l'aller  et  le 
retour. 

Le  premier  train  de  retour  après  les  cérémonies 
de  réception  du  Tsar,  quittera  Dunkerque  à  7  h.  20 
du  soir,  pour  arriver  à  Paris  à  minuit  1/4.  O'iO 


IMPRIMERIE  DE  U  PRESSE 
10,  rue  du  Croissant,  Paris.  —  Statut. 
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DANEMARK 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  lui-  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  • 
Superficie  du  royaume. 
Population  totale  (1"  février  1890). 


39.665  kil.  carrés 
2.185.335  habitants 


féval.  1900).. 
par  kilomètre  carré  en  18<J0.. 
—                    —                en  1900.. 
Armée.  Pied  de  paix.  


—      Pied  de 


Chemins  de  fer  (Réseau  total,  1900)  

—  par  1.000  kil.  carrés.... 

—  par  million  d'habitants. . 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  fils.  .•  

—  —  par  mill.  d'hab. 
Dépèches  transmises  en  1899  


UG.OOO  — 
57  — 
fiO  — 
824  officiers 
8.945  soldats 
1.448  officiers 

60.138  soldats 
2.840  kilomètres 

71  — 
1.175  — 
6.789  — 

21.139  — 
8.749  — 

.109.771  dépèches 


BUDGET  DE  1901-1902  (en  francs) 

Dette  publique  du  royaume  (en  1900;   290.387.877  francs 

—             Moyenne  par  habitant. .. .  120  — 

Dépenses  militaires   15.3-26.771  — 

—      de  la  marine   11.014.227  — 

Total  pour  la  guerre  et  la  marine. 
Moyenne  par  habitant. 


26.340.998  francs 
10.90 


Dépenses  totales  du  budget   101. 743.013  francs 

—        Moyenne  par  habitant   42.11 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1888. . . 

381 

259 

1892.... 

451 

350 

1896   

477 

306 

1889. . . 

423 

291 

1893.... 

445 

327 

1897 

156 

341 

1890... 

430 

327 

1894.  .. 

485 

366 

1898  .... 

514 

334 

1S91... 

465 

346 

1895.... 

456 

303 

1899  

560 

37S 

ESPAGNE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  !  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti 
fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 


Superficie. 
Population 


501.517  kil.  carres 
18.089.500  habitants 
18.191.000  — 
36  — 
36  — 
98.140  off.  et  sold. 
183.972  — 
13.281  kilomètres 
26  — 
729  — 
31.992  — 
73.737  — 
4.052  — 


(31  déc.  1897) 
(éval.  1900).. 

par  kil.  carré  en  1897  

—  —      en  1900  

Armée.  Pied  de  paix  (environ)  

—        Pied  de  guerre  (environ)  

Chemins  de  fer  (Réseau  total,  190U)  

—  par  1.000  kilom.  carrés... 

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

— ;  —     des  fils  

—  par  million  d'nannants. . . . 
Dépêches  transmises  en  1898   5.452.026  dépèches 

BUDGET  DE  1902  (en  pesetas  =  1  franc) 
Dette  publique  du  royaume  (1"  janv.  1901).    8.213.939.988  pesetas 

—  Moyenne  par  habitant   451  — 

Dépenses  militaires   169.283.552  — 

—      de  la  marine   24.155.113  — 

Total  pour  la  guerre  et  la  marine   193.738.665  pesetas 

Moyenne  par  habitant   10.68  — 

Dépenses  totales  du  budget   905.413.084  — 

—  Moyenne  par  habitant   49.76  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 
y  compris  les  métaux  précieux. 

Exp. 

792.9 
710.6 
702.9 
296.6 


FRANCE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  !  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 

Superficie  de  la  République   536. 564  kil.  carrés 

Population  continentale  en  1896   38.517.975  habitants 

—  —         (en  1901)   38.641 .333  — 

—  par  kil.  carré  en  1896   71  — 

—  —          en  1900   72  — 

Armée.  Pied  de  paix  (1901)   29.218  officiers 

—               —        sous-off' et  hommes.. .  572.786 

Total  de  l'effectif  de  paix   602.034- 

Chevaux   130.947 

Effectif  probable  de  guerre   4.372.000  off.  et  sold. 

Chemins  de  fer.  Rés.  total  t«  janv.  1900.  42.211  kilomètres 

—  par  1.000  kil.  carrés   78  — 

—  par  million  d'habitants. .  1.092  — 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  (1898)   127.853  — 

—  —     des  fils  (1898)   644.676  — 

—  —     par  million  d'habit. . .  16.684  — 
Nombre  total  des  dépèches  en  18P8   43.963.811  dépèches 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

1890.. 

810.1 

824.8 

1894.. 

710.5 

579.9 

1898  

532.0 

1891 . . 

862.3 

855.0 

1895. . 

678.5 

650.4 

1899  

863.0 

1892.. 

850.5 

759.5 

1896. . 

631.2 

732.1 

1900  

856.9 

1893.. 

770.7 

709.7 

1897.. 

664.4 

801.5 

1901  (6  m.). 

417.8 

BUDGET  DE  1901  (en  francs) 

Dette  publique  :  3  %  perpétuel   14.651  mill.  de  francs 

—  3  %  amortissable   3.812  — 

—  3  %  %  1894   6.790  — 

Total  de  la  dette  consolidée   25.253  mill.  de  francs 

Moyenne  par  habitant. ... -.   654  — 

Dépenses  du  ministère  de  la  guerre   693.108.321  — 

—      .           —       de  la  marine   327.692.530  — 


Total  de  la  guerre  et  de  la  marine   1.020.800.851 

Moyenne  par  habitant   26, 

Total  des  dépenses  budgétaires   3.554.354.212 

Moyenne  par  habitant   91 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


1890. . 
1891. . 
1892.. 
1893.. 


Imp. 
4.437 
4.768 
4.188 
3.851 


Exp.  I 
3.753 
3 . 570 | 
3.461  ji 
3.237 


1894. . 
1895.. 
1896.. 
1897. . 


Imp 

3.850 
3.719 
3.799 
3.956 


Exp, 
3.078 
3.374 
3 . 101 
3.598 


1899  

1900  

1901  (8  m. 


Imp. 

4.473 

4.518 

4.409 

3.214 


francs 

49 


Exp. 

3.510 
4.153 
4.078 
2.745 


GRECE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  royaume  

Population  totale  (en  1896)  

—  (éval.  19C0)  . 

—  par  kil.  carré  en  1896  

—  —  en  1900  

Armée.  Pied  de  paix  


—  Pied  de  guerre  

Chemins  de  fer  (Rés.  total,  le  janv.  1S00 

—  par  1.000  kilom.  carrés.. 

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  fils   

—  —  —  par  mill.  d'hab. 
Dépèches  transmises  en  1898  

BUDGET  DE  1901  (en  f 
Dette  publ.  du  royaume  payable  en  or  

—  —  —  en  papier 

Total  de  la  dette  publique  

Moyenne  par  habitant  

Dépenses  militaires  

—  de  la  marine  ■  

Total  pour  la  guerre  et  la  marine   24.522.901  francs 

Moyenne  par  habitant   9.07 

Dépenses  totales  du  budget   113.461.154  — 

Moyenne  par  habitant   41.70 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


ci-dessous  sont  recti- 
documents  officiels  : 
64.679  kil.  carrés 
2.433.806  habitants 
2.538.000  — 
3.7  — 
39  — 
1.894  officiers 
23.236  soldats 
3.910  chevaux. 
158.925  hommes 
972  kilomètres 

15  — 
382  — 
8.379  — 
9.983  — 
3.P33  — 
1.210.922  dépèches 

■ancs) 
721.716.000  francs 
76.354.000  — 

798. 070.000  francs 
314  — 
17.393.014  — 
7.129.947  — 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1890. . . 

120.8 

95.8 

1894.... 

110.0 

74.3 

1898  .. 

152.1 

89.4 

1891... 

140.4 

107.5 

1895. . . . 

109.6 

72.2 

1899 

128.1 

94.7 

1892.. . 

119.3 

82.3 

1896.... 

116.3 

72^5 

1900 

130  0 

102.1 

1893... 

91  5 

88.0 

1897.... 

116.4 

81.7 

1901  i3m.» 

29.6 

17.6 

HOLLANDE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  rec- 
tifiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  oïdciels  : 


Superficie  du  royaume  . 
Population  continentale  (31  déc.  1889). 

—  (31  déc.  1899). 

—  par  kil.  carré  en  1889. 

—  —         en  1899. 
Armée.  Pied  de  paix  


33.000  kil.  carrés 
4.511.415  habitants 
5.103.92'.  — 
137  — 


1.881  officiers 
20.977  s-off.  et  sold. 
184.361  off.  et  sold. 
2.783  kilomètres 


—  Pied  de  guerre  Total  général... 
Chemins  de  fer.  (Réseau  total,  1900)  

—  '          par  1.000  kil.  carrés   84  — 

—  par  million  d'hab   545  — 

Télégraphes.  Long,  des  lignes   5.937  — 

—  —     des  fils   21.710  — 

—  —     par  million  d'hab   4.259  — 

Nombre  total  des  dépêches  en  1S99   5.341.139  dépèches 

BUDGET  DE  1901  (en  francs) 

Dette  publique  en  1901   2.401.814.145  francs 

Moyenne  par  habitant   471  — 

Dépenses  du  ministère  ne  la  guerre   47.70  4.022  — 

—  —        de  la  marine   3 i. 98 1.157  — 


Total  de  la  guerre  et  de  la  marine   82.685.179  — 

Moyenne  par  habitant   16.20 

Total  des  dépenses  budgétaires   321.930.53!  — 

Moyenne  par  habitant   63.07 

COMMERCE  EXTÉRIEUR   (en  millions  de  francs) 
y  compris  les  métaux  précieux, 

Imp.  ExSp. 

3.433  2.8UH 

3.582  3.106 

3.771  3.183 

4.02i  3.2S9 


1888. 
1889. 
1890. 
1891. 


Imp. 

Exp. 

Imp. 
«.675 

Ëx.p. 

2.650 

2.322 

1892. . 

2  362 

1896;...... 

2.594 

2^279 

1893. . 

2.934 

2.326 

1897  

2.729 

2.284 

1894.. 

3.013 

2.32k 

1898  

2.825 

2.376 

1895. . 

3.032 

2.474 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  L  OUEST 

Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale    extraordinaire   et  ordi 
naire  des  actionnaires  du  30  mars  1901 

(SUITE  (") 


Epuisement  du  compte  des  loo  millions. 
L'ouverture  .le  la  ligne  d'Iasy  a  Virollav  mai 

quera  laçhevemenl  du  programme  de  travaux  d 

la  convention  do  1887. 
Les  dépenses  de  ces  travaux,  fort  importantes 

aurant  Fexercice,  se  sont  élevé,  s  à.    13.579.077  07 
Jointes  aux  dépensés  de  rachat 

parachèvement  et  gares,  frites  en 

exécution  de  la  convention  de  1883 

qui  ont  atteint  le  chiffre  de   ô  ,->it>  ■>/,-,  ■>[ 

elles  ont  surpassé  sensiblement  le 

solde  de  15  millions  qui  restait  dis- 
ponible à  la  lin  de  Fannéla  dernière 

sur  noire  obligation  de  160  millions 
pour  remboursement  à  l'Etat  on  tra- 
ltitiS  d°  SCS  avances  antérieures  à 
En  supposant  adoptées  les  bases 
proposées  par  la  Compagnie  pour 
1  imputation  des  dépenses  .les  gares 
des  Invalides  et  du  Champ  de  Mars 
et  des  bifurcations  de  Virollav.  le 
compte  .les  160  millions  s'est  'donc 
trouve  épuisé  dans  le  courant  de 
1  année  (au  mois  d'août  :  sa  clôture 
à  celte  date  a  fait  cesser,  on  vertu 
du  premier  alinéa  de  l'article  •">  de 
la  convention  de  1897,  et  sauf  pour 
la  ligne  encore  en  construction,  le 
cours  des  intérêts  à  capitaliser  avec 
les  travaux  dans  le  compte  de  noire 
libération  envers  l'Etat. 

Celle  capitalisation  d'intérêts  no 
seM  par  suite  opérée,  en  1000.  que 
Jusqu'à  concurrence  de   3.  î  10  >40  33 


Elle  porte  le  total  des  travaux  et 
des  intérêts  imputables  dans  l'année 
sur  le  compte  des  160  millions,  à. .    28.511*568  21 

En  sorte  qu'après  absorption  du 

sokk'  de  (1    15.243.604  06 

qui  restait  disponible  à  la  tin  de  1x09, 

il  a  été  reporté  aux  travaux  complé- 
mentaires, par  application  de  l'ar- 
ticle précité  de  la  convention  de  1897, 
1  excédent  de   7.268.059  1! 


Dans  votre  dernière  assemblée,  nous  vous  avions 
annonce  comme  imminente  cet  e  clôture  du  compte 
des  K.o  millions,  et  nous  vous  avions  rappelé 
aussi  bvm  à  cette  assemblée  qu'à  la  précédente, 
les  conditions  dans  lesquelles  elle  devait  s'effec- 
tuer et  influer  ensuite  sur  le  compte  des  travaux 
complémentaires. 

Nous  n'y  reviendrons  ici  que  pour  voui  donner, 
dans  letat  présent  de  règlement  des  comptes  avec 
les  entrepreneurs  et  devancement  des  travaux 
rotant  a  terminer,  lèâ  chiffres  auxquels  paraissent 
devoir  s'élever,  tant  en  dépenses  soldées  qu'-n 
travaux  restant  à  solder  ou  à  exécuter,  les  engage* 
monts  pris  par  notre  Compagnie,  dans  les  conven- 
tions de  1.XX3  et  de  1897.  pour  se  lib  rer  des  avances 
de  1  Elat  antérieures  à  1883. 

Du  chef  de  la  convention  de  1883,  ces  engage- 
ments consistent  en  rachat,  parachèvement  de 
lignes,  agrandissement  ou  construction  de  gares 
de  jonction  ou  de  formation  des  trains;  leurehiffre 
total,  d'après  nos  estimations, parait  devoir  s'élever 
t  ?0. 40(1. 000  francs. 

Il  s'est,  depu  s  l'année  dernière,  augmenté  de 
un  million,  prix  du  rachat  de  la  ligne  de  Chars  à 
Magny. 

Quant  aux  dépenses  faites  en  exécution  de  la 
convention  de  1897,  dont  les  travaux  présentaient, 
comme  nous  l'avons  signalé  les  années  précé- 
dentes, de  très  grands  aléas,  leur  estimation 
actuelle  est  de  7ti.2on.tHH»  francs,  en  augmentation 


(1)  La  différence  (125.247  fr.  95)  entre  ce  chiffre 
et  celui  figurant  au  bilan  de  1890  provient  de  rec- 
foncatioiis  faites  par  la  Commission  de  vérification 
des  comptes. 

(*)  Voir  L'Economiste  Européen  n°  .:>0.~>. 


fénrJ  .  ,■  V*11»0.™  nous  vous  donnions 
I.nnee  dernière;  la  presque  totalité  de  cette 
augmentation  prov.ent  des  difficultés  inattendues 
rencontrées  au  souterrain  de  .Meudon. 

En  résumé,  et  sous  toute  reserve  des  modifica- 
t.o  s  qui  pourront  encore  se  produire,  les  travaux 
faits  ou  a  faire  pourla  libération  de  notre  ancien*, 
dette  emvrs  I  Etat  se  récapitulent  comme  suit 

travaux  proprement  dits:  conven- 

li0^  1SS!   69.4OO.0O0 

iravaux  proprement  dits:  c.mven- 

M««»MHÏ   7f».2iH»,000 


lolal  pour  travaux  propromentdils.    146.600  000 
frais  généraux  et  intérêts  pendant 
année  d'exécution  des  travaux..    ..     15  400  000 


Total   102.00(1. ouo 

Intérêts  postérieurs  à  l'année  d'exé- 
cution des  travaux,  sur  les  lignes  tant 

eu  exploitât»»  qu'en  construction...  28.000.000 
Total.. . . 


190. 000 . 


Dont  100  millions  imputables  au  compile  du 
remboursement  de  la  datte  et  30  millions  au 
"inpie  êtes  iravaux  complémentaires. 

IV.  —  Matériel  routant  et  ont/ Uaqc 
des  ateliers  et  dépôts 
Dépenses  d'établissement.  -  Les  dépenses  d'éta- 
blissement, p„ur  matériel  roulant  et  outillage  se 

sont  élevées  a.    70 

De  ce  chiffre,  il  y  a  lien  de  dé- 
duire, pour  matériel  et  outillage 
mis  à  la  réforme.  Compté  à  prix  de 

lvvient-   884.519 

Soit  un.!  dépense  nette  de.... T.    l3.GOB.iibr,  70 


20 
47 
343 


Il  convient  .l'y  ajouter  pour  mémoire  le  matériel 
électrique  dent  la   réception  est  acquise  au  31  dé- 
cembre 19oo,  sous  stations  du  Champ  de  Mars,  de 
Meudon  et  de  Viroflay.  et  cables  à  haute  tension 
.364.000  francs  ,  matériel  payable  par  annuités. 
Effectif  du  matériel  roulant.  —  L'effectif  de  noh 
matériel  roulant  au  31  décembre  1900  esl  résum. 
i-après  : 

Voie  normale-: 

Locomotives   1.580 

Voilures  à  voyageurs  \    4  "JOg 

VVagons  (y  compris  les   wagons  de 

terrassement   27.973 

Voie  étroite  : 

Locomotives  

Voitures  à  voyageurs  

Wagons  ."  \'m 

Pendant  l'exercice  qui  vient  de  s'écouler  (1000) 
il  nous  a  été  livré  : 
Go  machines  locomotives; 

14  locomoteurs  pour  tractions  spéciales  (électri- 
cité et  air  comprimé); 

'i0  tenders  peur  locomotives. 
Os  locomotives  ont  été  construite!  sur  les  mo- 
dèles les  plus  perfectionnés  et  les  pute  puissants; 
loutossont  munies  d'un  bogie  à  l'avant  et45d'entre 
elles  sont  du  type  compound  à  4  cvlindres. 

Le  nombre  des  locomotives  à  bogie  en  service 
se  trouve  ainsi  porté  actuellement  à  162,  dont  07 
du  type  compound. 

Grâce  à  ces  excellentes  machines,  nous  aborde- 
rons notre  service  d'été  dans  les  meilleures  condi- 
tions. Des  maintenant  les  résultats  obtenus  pour 
régulante  du  service  de  nos  trains  sont  très 
latisfaisants  (1).  Les  commandes  en  cours  compor- 
tent encore  6)  locomotives  avec  bogie  à  l'avant 
dont  45  du  modèle  compound.  à  livrer  d'ici  aux 
premiers  mois  de  1902,  cl  20  tenders  de  15  mètres 
cul.es  deau  pour  locomotives. 

Pendant  le  même  exercice,  il  nous  a  été  livré  226 
voitures  à  voyageurs  comprenant: 

2  voilures  de  t™  classe  à  couloir  partiel, 
1-  voitures  de  1*«  classe  montées  sur  deux 
bogies, 

et  6  voitures  de  ■>■-  classe  montées  sur  3  essieux. 
Ces  18  voilures,  à  couloir  latéral  et  inter- 
circulaUon,  toilette  et  water-eloset  avec 
éclairage  électrique,  sont  destinées  aux 
trains  rapides  de  grandes  lignes  ; 
lo  voitures  mixtes  de  2«  et  3°  classesà  couloir 
partiel,  toilet  te  et  2  water-closets  ; 


1)  Pendant  le  mois  de  janvier,  la  proport'o  î  du 
ie, mine  des  trains  à  l'heure  ou  avant  moins  de 
quinze  minutes  de  retari  a  dépassé  98  O/o 


3j  voitures  de  2»  classe  à  plates-formes  ; 

b(.  voilures  de  2«  ch.sse  à  t;  compartu  itl 

type  banlieue;  ' 

et  100  N  Oit  lires  de   2    dusse  à  impériale  fermée 

également  destinées  à  la  banlieue. 
.Nous  avons  on  construciion,  pour  1001.  25  voi- 
lures de  2;  classe  à  plates-formes  et  9  voitures  de 
1  classe  a  2  bogies  et  à  intercirculation  en  tous 
points  semblabl  s  à  celles  récemment  mises  en 
servie».  Ce  type  a  été  fort  apprécié  du  public  el 
nous  pourrons,  lorsque  les  Voilures  en  construc 
lon  seront  terminées,  avoir  sur  nos  différentes 
lignes  pendant  le  service  d'été  une  voiture  à  interl 

2*«  tle  gr?nd  modèle  ca  communication1 
a\ec  le  wagon-restaurant. 

li  a  été  livré  pendant  l'exercice  1000  près  d'un 
millier  de  wagons  à  marchandises,  comprenant  •>:> 
fourgons  de  grande  capacité  et  167  wagons! 
messageries  de  grande  vitesse,  plus  de  4o0  wagons 
couverts  .dont  3;>0  d'un  chargement  de  18  tonnes, 
et  350  wagons  plats  d'un  chargement  de  20  tonnes; 
le  tonnage  do  nos  wagons  continue  donc  à  s'auer- 
menier  en  même"  temps  que  l'effectif  et  dans  utfé 
proportion  plus  élevée  encore. 

Les  constructions  de  wagons  en  cours  pour  1901 
comprennent  m  véhicules,  dont  près  de 400  wagons- 
couverts  a  12  et  18  tonnes  de  chargement,  et  520 
wagons  plats  a  lo  et  20  tonnes,  dont  ôo  pour  le 
transport  des  bois.  1 

Nous  citerons  pour  mémoire  la  reprise  du  maté- 
riel de  la  Compagnie  de  Magny  à  Chars,  dont  la 
ligne  a  ete  rétrocédée  à  notre  Compagnie,  et  qui  se 
compose  de  2  locomotives-tenders,  de  7  voitures  et 
de  o2  wagons  à  marchandises. 

EXPLOITATION 
Longueur  exploitée   -  La  longueur  des  ligues 
.oÀ!  olt,-,'s  sur  ^"semble du  réseau,  au  31  décembre 
10(10,  s  elove  a   5  g/^  j^j 

Dont  au  compte  de  l'exploitation  com- 
Pîète--   ô,44,-( 

El   au  compte  de  ['exploitation  nàr- 
ticlle  1  20s 


Notre  réseau  s'est  augmenté,  en  1900 
des  lignes;  de  Courcelles  au  Champ  de 
Mars  et  aux  Invalides,  deMagny  à 
Chars,  de  Plaisir-Grignon  à  Epôoé  etde 
Cany  à  Fécamp,  soit  ensemble 


,Jb?  lo"g«our  moyenne  exploitée,  en 
1900,  a  elé  de   -5  007  kil 

Elle  était  en  1899  de  Y..'..'.'.  5*590 

Différence  en  plus  


  17  kil. 

Développement  des  services.  —  Les  parcours  des 
trams  de  voyageurs  et  de  marchandises  ont  été,  en 
l-ioo,  sur  1  ensemble  du  réseau  à  voie 

normale  de   50.496.320  kil 

Ils  avaient  ele   l'année  précé- 
dente de   48.114.242 

Sôit  une  augmentation  de   2.382.078  kil. 

Cette  augmentation  se  décompose  de  la  façon 
suivante: 

Trains  de  voyageurs  et  mixtes..  1.372  le,;; 
Trains  de  marchandises   1.009.915 

Total  2.382.078  kil. 
Lacauseprincipale  de  l'augmentation  de  1~3?M63 
kilomètres  sur  les  trains  de  voyageurs  est  le  grand 
nombre  de  trains  supplémentaires  que  nous  avons 
du  faire  a  cause  de  l'Exposition.  Le  parcours  de 
ces  trains  s  est  élevé  à.  004.104  kilomètres,  les  au- 
tres excédents  de  parcours  sont  dus  aux  ouvertu- 
res des  lignes  citées  plus  haut  et  à  la  création  de 
trains  express  entre  Paris  et  Chartres,  Le  Mans  et 
Hennés,  Paris  et  Cournay. 

En  ce  qui  concerne  les'  trains  de  marchandises, 
t  augmentation  est  attribuable,  d'une  part  pour  en- 
viron 300.000  kilomètres,  aux  trains  de  message- 
ries ou  de  denrées  mis  en  circulation,  tant  pour 
alléger  le  service  des  trains  de  voyageurs  que  pour 
assurer  les  transports  de  cette  nature  très  impor- 
tants sur  Paris';  d'autre  part,  pour  environ  700.000 
kilomètres,  aux  trains  de  petite  vitesse  dont  les 
parcoure  supplémentaires  ont  élé  dus  aux  causes 
principales  ci-après  : 

1°  Augmentation  considérable  des  transports  de 
houilles  reçues  dans  nos  ports  par  suite  de  la  crise 
charbonnière,  et  principalement  pour  notre  propre 
service.  Ces  transports  ont  nécessité  la  mise  en 
marche  de  nombiejx  trains,  tant  pour  l'approvi- 
sionnement en  matériel  vide  dés  ports  réception- 
naires que  pour  l'achen  inement  du  combustible 
sur  nos  dépôts; 
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2°  Grèves  qui  se  sont  produites  dans  certains 
orts  et  qui,  jetant  le  trouhle  dans  notre  service, 
ous  ont  contraints  à  de  nombreuses  circulations 
upplémentaires  de  matériel  vide  et  chargé  : 

3°  Ouverture  à  l'exploitation  de  lignes  nouvelles 
Plaisir-Grignon-Epéme.  achèvement  de  la  ligne  de 
>ieppeau  Havre,  reprise  de  la  ligne  de  Magny  à 
Ihars). 

L  —  Rkoettrs. 
Les  recettes  sur  l'ensemble  du  réseau  de  l'Ouest, 
npots  déduits  et  produits  divers  compris  se  sont 

levées  en  1900  à  ,   188.703. 661  83 

ont  au  compte  de  l'exploitation 

ompléte   190.384.302  17 

t  au  compte  de  l'exploitation  par- 

ellc   2.319.359  65 


F.lles  avaient  été  en  1890  de. . . .  182.014 .  loy  36 
ont  au  compte  de  l'exploitation 

ompléte   182.050.837  10 

t  au  compte  de  l'exploitation  par- 

elle   863.333  26 

L'exercice  1900  présente  donc- 
ne  augmentation  de  receltes  de 


9.789.492  'h'» 


esnltànt  de  la  balance  des  augmentations  et  des 
iminutions  ci-après  : 
Augm  ntations  : 

Voyageurs   9.936.400  49 

Messageries  et  baga- 

es   355.938  81  10. 27-2. 329  30 

Diminutions  : 

Petile  vitesse   148.027  9i 

Recettes  en  dehors  du 

•a  fie ... .   334 . 803  90       482 . 836  84 


Net 


9.789.492  46 


Nous  allons  examiner  rapidement  les  résulials 
onnés  par  les  principaux  éléments  do  notre  trafic. 
Vovageurs.  —  La  recette  voyageurs  à  été: 

EniytJO,  de   87.447.401  (10 

En  1899-,  de   77.511  Ml  20 

Augmentation  en  19oo  


36.400  49 


Il  est  intéressant  de  rappeler  qu'en  18S9,  année 
e  la  précédente  Exposition  û  riyersçlte,  la  recette 
oyageurs  avait  été  de  66.191.U0ii  fr.,  inférieure  de 
lus  de  21  millions  à  celle  de  1900. 

L'augmentation  sur  1888  avait  été  de  8.871 .000. 

Les  résultais  comparatifs    djs    cinq  dernières 
n  jées  sont  résumés  dans  le  tableau  suivant  : 
Recetles.  Différences. 

1895   70.7)8.000 

1886....  73.518.000  +2.740.000 

1S07   73.tl63.O00        +     445.0  MO 

1898....  15.036.010        +  1.073.000 

1899....  77.511.000       +  2.475.000 

1 W  »...  87 . 447 . 000        +  9 . 936 . 000 

L'augmentation  due  à  l'Exposition  s'est  répartie 

c  la  man'ère  suivante  entre  les  principales  eatégo- 

ies  de  billets  : 

Grandes  lignes  : 

Billets  simples  sur  Paris   521.500 

Bille'.s  aller  et  retour  ordinaires  sur 

>aris   1.753.600 

Billets  aller  el  retour  spéciaux,  à  1/3 
le  réduction,  délivrés  aux  porteurs  de 

ions  de  l'Exposition   2.382.538 

Banlieue  : 

Voyageurs  de  toutes  catégories   3.600.000 

l.  's  principales  catégories  de  billets  el  cartes  à 
>rix  ré  luits  (abonnements,  billet  s  de  bains  de  mer, 
l'excursions,  etc.)  ont  donné  les  résultats  suivants  : 

Nature  des  cartes, 
m    billets    délivrés.         i960.  180.1. 

/.i  ries  d'abonnements.  3.404.870  3.181.835 
—     de  circulation  à 

1  -2  place   678.256  577.151 

l'rains  de  plaisir   218.207  040.524 

3illets  de  bains  de  mer  3.098.520  3.296.(352 
Abonnements  de  bains 

de  mer   31.719  41.84'i 

Mllets  d'excursion   934.620  1.000.608 

abonnements  el  excur- 
sions sur  les  côtes 

de  Bretagne   4.877  9.208 

Excurs:ons  à  Jersey, 
p  Granvillc  et  Saint- 

Malo...   -  75.499  81.667 

Sencours,  courses,  fê- 
tes, pèlerinages,  etc.  554.44  4  568.423 

Ouvriers  agricoles   72.  432  85.382 

Ensemble....      9.072.943  '  9.192.294 


Nature  des  caries 

ou   billets    délivrés.  Différences  en  1900. 

—  —  0,0 

Cartes  d'abonnements.  +  222.53")  7.0 

—   de  circulation  à 

1/2  place   +  101.105  17.5 

Trains  de  plaisir   —  131.317  87.6 

Billets  de  bains&é  nier  —  198.132  6."0 
Abonnements  de  bains 

'  de  mer   —    10.125  24.2 

Billets  d'excursion. .. .  —    05.988  6.6 
Abonnements  et  excur- 
sions sur  les  cotes 

de  Bretagne. .. .   —     4.331  'i7.o 

Excursions  a  Jersey, 
p-  (îran ville  et  Saint- 

Malo   —     0.168  7.6 

Concours,  courses,  le- 
ntes, pèlerinages,  etc.  —    13.930  2.5 
Ouvriers  agricoles   —    12.950  15.2 

Ensemble  . . .  —  1  H».:-i."»r  1.3 

Les  améliorations  apportées  successivement  à 
nos  tarifs  d'abonnement  et  de  circulation  à  demi- 
larif  continuent,  comme  on  le  voit,  à  dmner  de 
bons  résultats, 

Les  diminutions  relevées  sur  les  billets  spé- 
ciaux sont  la  conséquence  naturelle  de  l'Exposition, 

Le  tableau  ci-dessous  donne,  comme  lés  années 
précédentes,  les  résultats  des  billets  ouvriers  et  des 
cartes  d'abonnements  hebdomadaires  depuis  leur 
création  : 

Nombre  de 

cartes 
d'abonne- 

Billets      voyages      ment  voyages 
A.  lî.        eorres-      bebdo-  corres- 
ouvriers.  pondants,  madaire.  pondants. 

Années  Nombre  Nombre  Nombre  Nombre 

1834  440.651  881.302  4.228  59.192 

1885  580.276  1.160.552  23.807  30:1.20s 

1880  582.347  1.164.694  36.836  515.704 

1887  641.892  L.233.784  55.425  775.950 

1888  721.007  1.442.014  78.515  1.099.210 
188!  i  874 . 363  1  .-748. 726  116.  «68  1.689 , 1 52 
18K)  005.028  1.810.056  139;  766  1.O50. 724 
1801  1.036.221  2  072  454  104.172  2.393:408 

1892  1.267.751    2.535  5"2    179.058  2.506.812 

1893  1.318.544  2.637.088  200.410  2.847.740 
1804      1.307. 7*4   2.615.5-8   * 30. 297"  2.S24.158 

1895  1.505.004  3.011.208  238.547  3.«88.658 

1896  k 635. 245  3. «70.490  259.883  3.638.446 
1807  1.801.490  3.602.980  304.121  4.257.800 
1898  2.029.473  4.058.946  368.121  5.153.694 
1800  2.271.624  4.543.248  414.558  5.803.812 
1800  2.762.216  5.524.432  490. 969  6.986.406 

Total 
Ou  nombre 
des 

Années  voyages 

1884...'.  '.  940.491 

1885   1.4' 3.850 

188(i   t.680v3*B 

1887    2.059.734 

1888   2.541.224 

1889   3.377.878 

1890   3.766.780 

1891   4.370.862 

1802   5.042.314 

K8&/,   5.481.828 

1894   5';838.726 

1895   6.350.866 

1896.   6.908.936 

1897   7.800.786 

1898   9.212.640 

1899   10.347.060 

1900   12.510.838 

Les6.986.406  voyages  effectués  en  19Q0,  avêcdos 
cartes  hebdomadaires,  ont  donné  une  recette  de 
492.000  fr.,  c'est-à-dire  moins  deO  fr.07  par  voyage, 
prix  inférieur  à  la  moitié  du  prix  d'une  place  d'im- 
périale sur  les  omnibus  parisiens  et  inférieur  éga- 
lement à  la  moitié  du  prix  des  billets  d'aller  et 
retour  à  prix  réduits  (0  fr.  20  délivrés  jusqu'à 
9  heures  du  matin  sur  le  chemin  de  fer  métropoli- 
tain. 

L'augmentation  du  nombre  des  voyages  constatée 
en  1900  est  évidemment  due  surtout  à  l'Exposition, 
mais  cette  augmentation  provient  aussi,  en  partie, 
de  la  création  de  nouvelles  cartes  d'abonnements 
ouvriers  au  delà  du  rayon  limite  de  15  kilomètres, 


création  que  nous  avons  concédée  pour  répondre 
aux  sollicitations  de  nombreux  ouvriers  des  points 
les  plus  éloignés  de  notre  banlieue. 

D'autre  part,  nous  avons  signalé  l'année  der- 
rière l'extension  aux  employés  des  caries  d'abon- 
nements hebdomadaires  qui  étaient  réservées,  jus- 
qu'en 1899.  aux  ouvriers  seulement.  Le  nombre 
des  cartes  de  cette  catégorie  a  été  de  9.599  en  1900 
contre  1.226  en  1880. 

De  nombreuses  demandes  nous  ayant  été  adres- 
sées pour  le  relèvement  à  20  fr.  au  lieu  do  10  fr. 
do  l'imposition  maximum  part  de  l'Etat)  jusqu'à 
laquelle  les  employés  sont  admis  à  bénéficier  de  la 
carte  ouvrière,  nous  avons  consenti  celle  nouvelle 
facilité,  profitable  surtout  aux  familles  nombreuses, 
continuant  ainsi  Pceuvré  poursuivie  avec  tant  de 
succès  depuis  1884  par  notre  Compagnie  dans  le 
but  d'è  re  utile  le  plus  possible  à  la  classe  labo- 
rieuse qui  vient  chercher  dans  notre  banlieue  le 
Ivenfail  d'une  habitation  à  la  fois  économique  et 
saine. 

Service*  sur  l'Angleterre  par  Dieppe  et  Newha- 
ven  —  Nous  sommes  heureux  de  mentionner 
les  résultats  exceptionnels  obtenus  par  noire 
ligne  maritime,  Dieppo-Newhavcn,  pendant  l'année 
1900. 

Le  nombre  des  voyageurs  transportés  par  ce 

service,  qui  avait  été  en  1800  de   170.005 

s'est  élevé  en  1900  à   270.128 

soit  une  augmentai  ion  de  


04.033 


ou  de  53.4  0/0,  proportion  qui  n'a  été  atteinte  ni 
même  approchée  par  aucune  autre  ligne  desservant 
l'Angleterre. 

Ces  résultats,  comparés  au  mouvement  de  1880, 
qui  avait  été  de  183.439  voyageurs,  font  ressortir 
une  augmentation  de  86.089  voyageurs,  ce  qui 
donne  la  mesure  du  progrès  de  nos  services  mari- 
times pendant  cette  période  de  onze  années. 

Le  trafic  marchandises  a  été  en  1900  de  85. 784 
tonnes,  en  augmentation  sur  1899  de  6.384  tonnes. 

Lé  produit  net  de  la  ligne,  en  mettant  à  part  les 
charges  d'intérêt  et  d'amortissement,  ressort  à 
L 050. 000  fr.  11  aurait  été  sensiblement  plus  élevé 
sans  l'augmentation  du  prix  des  charbons. 

Le  paquebot  à  grande  vitesse  YArundel  et  les 
vapeurs  de  charge  Brest  el  Cherbourg,  destinés  à 
remplacer  les  navires  que  nous  avons  amortis,  ont 
été  mis  en  service  dans  le  courant  de  juillet  1900 
et  nous  ont  donné  toute  satisfaction. 

De  très  importants  projets  sont  actuellement  en 
cours,  d'instruction  pour  l'amélioration  du  port  de 
Dieppe  dont  le  chenal  s'ensable  par  les  venls  du 
N.-E.  d'une  manière  nuisible  à  la  régularité  de 
notre  service. 

Ces  projets  ont  été  retenus  dans  le  programme 
des  grands  travaux  à  exécuter  en  première  urgence 
tracé  par  le  Conseil  supérieur  du  commerce.  Leur 
prompte  réalisation  sera  facilitée  par  le  concours 
considérable  offert  par  la  Chambre  du  commerce 
de  Dieppe  et  par  le  département  de  la  Seine-Infé- 
rieure. 

Voyageurs  transatlantiques.  --  Le  mouvement 
des  voyageurs  transatlantiques  parla  voie  du  Havre 
présente  pour  l'année  dernière  une  augmentation 
importante  de  17  000  voyageurs,  soit  38  0/0  ol.ooo 
voyageurs  en  1000  contre  44.900  en  1899). 

Les  trois  Compagnies  étrangères  qui  font' escale 
à  Cherbourg  ont  aussi  augmenté  leur  trafic  dans 
une  proporl ion  considérable.  Le  nombre  de  leurs 
vovageurs,  qui  avait  été  en  1899  de  9.100,  a  atteint 
en' 1900  le  chiffre  de  23.968. 

Transports  de  giande  vitesse.  —  Les  transports 
de  grande  vitesse  ont  donné  en  1900  une  recette 

do   19.387.952  87 

dont,  pour  les  baga- 
ges et  chiens   2.459.218  65 

et  pour  les  colis  pos- 
taux   5.129.389  07 

En  1809,  cotte  recette  avait  été  de    10  052.024  0J 

donl,   pour  les  ba- 
gages et  chiens   2  426.886  34 

el  pour  les  colis  pos- 
taux  5.394.651  18 

Augmentation  en  1900  de..        335.928  81 

Ci-après,  pour  les  cinq  dernières  années,  les 
receltes  do  ce  trafic  : 

Recettes  Différences 

1890   16.023.000 

1897   17.071.0IX)  4-  1.048.000 

1898   18.451.000  -+-  1.380.O0O 

189.)   19.052.000  +  601.000 

1900   19.388.000  +  336.000 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


L'augmentation  relevée  sur  ce  chapitre  en  li)00. 
moins  importante,  il  est  vrai,  que  les  années  précé- 
dentes, est  néanmoins  satisfaisante,  si  l'on  consi- 
dère les  causes  qui  en  ont  empêché  le  développe- 
ment. La  sécheresse  de  l'été  et  l'épidémie  de  fièvre 
aphteuse  qui  a  sévi,  l'an  dernier,  dans  la  plus  grande 
partie  de  nos  départements,  ont  nui  considérable- 
ment à  la  production  du  beurre  en  Normandie  et 
en  Bretagne.  En  outre,  la  pèche  du  hareng  a  été 
désastreuse,  particulièrement  pour  le  port  de 
Fécamp,  le  plus  important  de  notre  littoral  pour 
ce  gimre  de  pèche. 

Colis  poslaux.  —  Le  produit  des  colis  postaux 
a  été  le  suivant,  pour  notre  réseau,  pendant  les 
cinq  dernières  années  : 

1890   3.'i72.f)00 

1897   3.851,000 

L898   'i.92-'i.OOO 

lSii!)   5.394.000 

19Q9   5.129.4$) 

Pour  1900,  ces  transports  se  décomposent  comme 
suit,  par  coupures  de  poids. 

Nombre  ltccettes 

Colis  deO  à  3  kilo<r   4.710.491 

—  de3à5kilog   -2.19fi.G75   5.047.254  43 

—  deôàlOkiloà;   3.001.865 

Trafic  international .....       320.035       82.135  54 

lo.229.m»i;  5.  l  >'.).:-jS9  97 

La  diminution  des  recettes  n'est  qu'apparente, 
parce  que  l'année  180:'  avait  bénéficié  d'un  rappel 
important  sur  les  exercices  antérieurs  dans  la  ré- 
partition du  trafic  commun  entre  notre  réseau  et 
les  réseaux  voisins. 

En  réalité,  le  produit  des  colis  postaux  propre  à 
l'exercice  l'.KJO  est  légèrement  supérieur  à  celui  de 
l'exercice  précédent. 

Trafic  île  petite  vitesse.  —  Les  transports  de 
petite  vitesse  ont  donné,  en  1900,  une 
recette  de   80. 109. 129  50 

En  1800.  cette  recette  avait  été  de.    80.347.157  M 

Diminution  en  1900  de   148.027  gj 

Ci-après  les  résultats  du  trafic  P.  V.  pendant 
les  cinq  dernières  années  :  y 

Rocettes  DillVrences 

1836   74.216w030  » 

18U7   74.908.0I1U  +  692.01  K) 

1S9S   78. 94(1.(1011  -f  4.032.0(10 

1800   8O.:(47.0()0  +  1.407. 000 

1900   80.109.000  —  148.000 

La  diminution  que  nous  constatons  sur  les 
recettes  de  la  petite  vitesse  est  d'ailleurs  peu  im- 
portante (moins  de  1/4  0,  0). 

Nous  relevons,  en  particulier,  à  la  gare  du  Havre, 
une  diminution  de  250.0H0  fr.  environ  sur  les  ex- 
péditions de  colons,  la  campagne  ayant  com 
mencé  plus  tardivement  qu'en  1899. 

D'autre  part,  les  transports  de  matériaux  de 
construction  destinés  à  l'Exposition,  ont  été  beau- 
coup moins  importants  qu'en  1899  et  l'épidémie  de 
fièvre  aphteuse  a  été  préjudiciable  aux  expéditions 
de  bestiaux.  (142 

(A  suivre). 


SOCIETE  FRANÇAISE 

DES  CHARBONNAGES  DU  TONKIN 


Le  tirage  de  100  obligations  5  0/0  189G  de 
la  Société  Française  des  Charbonnages  du 
Tonkin  aura  lieu  le  mardi  2'l  septembre  pro- 
chain à  2  h.  1/2,  60,  rue  de  la  Victoire,  au 
siège  social  de  la  Société  Générale  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial. 
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DETTE  AUTRICHIENNE 

Rente  4  O/O  en  or 

Le  coupon  au  1er  octobre  1901  sur  la  Rente  au- 
trichienne 4  0/0  en  or  sera  payé,  à  partir  dudit  jour, 
à  la  caisse  de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  à,  rue  d'Antin,  à  Paris.  044 


CRÉDIT  FONCIER   ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  O/O 

A  2  ans   3  1/2  O/O 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 

"COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
CAPITAL  :  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines.  11 

ALGER ,  BIZERTE,  BLIDAH,  BONE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE,  ïiOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SID1 -BEL- ABBÉS,   SOUKAURAS,  TUNIS. 


COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an  ...  ■   30/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 
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FRANCE-ALBUM 

REVUE  MENSUELLE 

Illustration  du  la  France  par  Arrondissements 

Médaille  de  bronze  à  l'Exposition  Universelle 
Paris  1900 

Direction  :  51,  Cite  des  Fleurs,  Paris  {XVIP) 


N"  73.  —  Arrond.  de  Tarbes  Hautes-Pyrénées) 
Le  ii"  73  de  France- A  Uni  m.  qui  vient  de  paraître, 
contient  AQ  superbes  photogravures  et  une  carte  de 
l'arrondissement  de  Tarbes  d'Adour,  Vic-en-Bi- 
gorre,  Ibos,  Maubourguet,  Trie,  Galan,  St  Sever- 
de-Rustan,  Rabastcns,  Castelnau,  etc.,  etc.) 

Cet  album  et  les  deux  précédents  des  Hautes- 
Pyrénées  :  n"  35,  arrondissement  d'Argelès  (Lour- 
des, Cauterets,  Luz-St-Sauveur,  (iavarnie,  Barè- 
tes etc.),  et  n°  67,  arrondissement  de  Bagnères-de- 
Bigorre  (Pic  du  Midi,  etc.)  sont,  réunis  en  un  joli 
volume  relié  contenant  123  vues  et  3  cartes. 

Prix:  2  fr.  chez  tous  les  librtires;  par  poste, 
2  fr.  40.  647 


SOCIETE  LYONNAISE 

Bilan  au  31  août  1901 

ACTIF 

Caisse  (espèces  en  caisse  et  à  la  Banque).  1.395.401  13 

Portefeuille  (etfets  de  commerce)   44. 066. 0S2  73 

Avances  et  crédits  sur  garanties  statutaires  9.196.357  45 

Comptes  courants   2.854.770  77 

Comptes  d'ordre   570.208  77 

Immeuble   900.000  » 

Actions,  versements  non  appelés   22.500.000  » 

81.482.820  85 

PASSIF 

Capital   30.000.000  » 

Réserve  statutaire   3.000.000  » 

Réserve  spéciale     500. 0C0  » 

Compte  de  dépôts  et  comptes  courants   43.779.923  20 

Acceptations   900.000  » 

Comptes  d'ordre   3.302.S97  65 

81.482.820  85 
6i8 


Machine  à  Écrire 

SMITH  PREMIER 


GRAND   PRIX  1900 
Supériorité  de  Construction 
Supériorité  comme  Perfectionnements 
Supériorité  du  Travail  produit 

MACHINES  A  L'ESSAI 

CATALOGUES  SUR  DEMANDE 

THE  SHITH  PREMIER  TYPEWPJTER  C 

9,  Boulevard  des  Italiens,  PARIS 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  :  80  millions.  —  Fondée  en  1859 
Situation  au  31  août  1901 
ACTIF 

Espèces  :  Au  Siège  social   8.332.298  20 

—      A  la  Banque  de  France..    28.243  95 

Fonds  disponibles  dans  lesbanques France  1. 512.  496  90 

—  —           Étranger   3.672.109  25 

Coupons  à  encaisser   1.190.334  79 

Agents  de  change   61.804  95 

Effets  à  recevoir:  France   70.772.562  04 

—  Etranger   »  » 

Reports   24.280.537  71 

Rentes,  Actions  et  Obligations   6.525.658  58 

Avances  sur  Titres   27.109.564  57 

—       Garanties   2.456.165  28 

Comptes  courants   17.599.834  80 

Crédits  d'acceptations  garantis   11  485.700  05 

Frais  généraux:  Semestre  en  cours   364.673  66 

Paiements  faits  sur  intérêts  et  dividendes 

de  l'exercice  1900  -   i>  » 

Immeuble  social   4.400.000  < 

Versement  non  appelé   60.000.000  i 

Tot3l  de  l'actif   239.821.984  7? 

PASSIF 

Capital   80.000.000  » 

Fonds  de  réserve  :  Statutaire   8.000.000  >. 

—  Extraordinaire   2.000.000  „ 

Comptes  de  dépôts  :  A  vue   46.641.432  93 

—  A  préavis   28.173.533  41 

Comptes  courants:  France   53.641.753  19 

—  Etranger   5.940.170  94 

Agents  de  change   777.138  » 

Acceptations  à  payer.  Sur  garanties   11.485.700  05 

—               Sur  provisions...  715.910  5: 

Divers   175.280  fis. 

Réescompte  du  Portefeuille   188.132  » 

Intérêts  et  Divid.  antér.  restant  à  payer..  45.236  .' 

Exercice  1900  :   »  » 

Profits  et  Pertes:  Report  de  l'exerc.  1900..  302. 834 

—  1«  semestre  1901   1.066.760  79 

—  Semestre  en  cours...  .  668. 70U  73 
Total  du  passif   239.821.984^3 

Effets  à  échoir  en  portefeuille   70.772.562  04 

Effets  en  circulation  avec  l'endossement 
de  la  Société.   9.224.185  » 

Certifié  conforme  aux  écritures. 

Le  Directeur.. 
650  Desvaux, 


BOURSE   DE  PARIS 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1900 


31 

déc. 

1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


L750.000 

25 

il  375. 000 

25 

1.750.000 

25 

i.  150. 000 

25 

1.260.000 

25 

k.000.000 

25 

i.000.000 

25 

S.000.000 

25 

1.250.000 

25 

300.000 

25 

B.750.000 

î.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

8.750.000 

125 

7.500.000 

25 

5.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

0.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  5e» 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepo.ort  I>eep 
The  East  lljud  proprielar;  Mines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C«  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  — 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Sinimer  and  Jack  (acl.  non<. 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor 


143.75 

22 . 50 

16 

1  O  1.5 

1  Q 
ln 

17  50 

— 

39 

31 .50 

3.) 

30 

1000 

101 

86 

92 

ci  y 

y  i 

91 

237.5 

189  50 

172 

189 

192 

189.50 

330 

540 

482 

510 

5  !  8 

514 

47 

50.50 

44 

46.50 

Î6 . 75 

45 

145 

167.50 

140 

161 

163.50 

160 

68.50 

66.75 

54.50 

61 

61  .50 

61.50 

170 

61 

51 

42 

45 

i2.50 

69 

71 

62 

62 

6;-..  50 

63.30 

80 

50 

59 

62 

52 

62 

120 

80 

83 

82 

83 

81.25 

93 

113.50 

95.25 

lo- 

109.50 

'10 

175 

102 

95 

tos 

105 

105 

865 

1018 

948 

1047 

1067 

tO'^3 

125 

217 

205-50 

240 

245 

245 

53.75 

25 

23 

24 

21 

23.75 

(ane)340 

158 

145 

157 

158 

155 

48.50 

33.50 

?5.50 

32 

34 

196 

213 

184 

205.50 

211  50 

209 

262 

295 

272 

300 

299 

300 

75 

23 

~17 

16 

Ui.7: 

17.50 

85 

25 

19 

17 

17 

16 

77.50 

55 

40 

34 

35 

34 

•  NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000J 


500 
125 
121 
400  dr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . 
Huanchaca  (Argent)  . . 
Laurium  grec  (plomb  eUrg. 


75 

65 

48 

I5,o0 

670 

716 

50 

906 

913.50 

133 

159 

87.50 

96.25 

103 

86 

50 

54.50 

56.75 

46 
91  i 
89. 


.50 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 
11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 

7.500.000 
37.500.000 
13.750.000 

12.500.000 
50.000.000 

12.500.000 


Bechuanaland  Kiploralion. 
Brit.  Sth.  Afric.  (taarlered) 


Henderson  Transv.  Esta 

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de). 
Mozambique  (Cie  de). 
Randfontein  Estâtes. 


2.50 

34 

24.50 

28 

28 

125 

83.25 

80 

77.50 

78.50 

— 

34 

31 

24 

91.25 

16 

15 

15 

15.50 

e  112.50 

193.50 

176 

195.50 

198 

e  125 

30 

30 

107.50 

50 

46 

50.50 

51 

.  25 

22.75 

16 

17.50 

18.50 

60 

46.75 

37.50 

3S 

!  16.25 

79.25 

70 

73.50 

80.50 

i  — 

81 

65.25 

83.50 

86  7S 

27 

77.25| 

23 
14 

1G5.50]| 
30 

50.50| 

13 
36.7511 
77.50 
82.50 


BOURSE   DE  LONDRES 


< 

h  a 
o 


J  s 
<  S 


0.- 

ta  e 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 

Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersraud) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 
.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.025 
848.130 
90.000 
900.000 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160  000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.89! 
231. 2E 
325  000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.989 
ï. 500. 000 
270.000 
2.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
1.700.0001 
540.000 
250  000| 

400.000 
80.000 
196.775 
352. 08i 
860.000 
95 


120 


80 


50 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

_uffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels.. 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodep'oort  

Durban  Roodpt.  Deep.. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte    

Langlaagte  Block  B  — 
Luipaard  Vlei  (New)  — 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New) . . . 

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  jiCO 

Salisbury  (New)..  |  50 

5  JSimmer  and  Jack 

4  jTreasury  

1  lunlted  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer    

West  Rand  Mines  .  •  ■ 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


30 


1/8 
7/8 
3/4 
1/8 


100 
15 
70 

80 
40 
50 
30 

100 
40 


1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 
6  7/8 

10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/4 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 
10  1/2 

3  1/2 

5  1/4 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  t>2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 
5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 


1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 
1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 
6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7" 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 

5  13/16 
4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 
7  1/2 

11 

2  1/8 
4 

2  1/4 


6  3/4 
2  3/4 
1  9/K 

4  7/8 
11/16 

1  1/4 
1/2 

5  7/8 

2  1/2 
11/16 

11  1/2 
14  3/4 

4  1/2 

5  1/8 

3  5/8 

7  1/2 
20  1/4 

6  1/4 

1  7/8 

2  9/16 
6  3/8 

10  1/2 
1/2 

3  !/2 
1  7/8 

4  1/8 

8  1/4 
6  3/8 

5  7/8 
4  7/8 
4  1/2 

1  3/4 

6  5/ 16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  1/4 

2 

3/8 

4  1/4 
1  11/16 

3  1/8 

5  3/8 

3  1/8 
1  1/2 

5  3/8 

4  1/8 
1  5/16 

41  3/8 
3  1/8 

1  3/8 
9  !/2 
5 
9 

2  3/4 

6  3/16 

5  5/8 

3  1/2 
2  13/16 

8  1/8 
11  3/ 
3/4 

2  5/16 

4  5/16 
2  1/2 


6  7/8 
2  3/4 
1  5/8 
5  1/8 
3/4 

1  1/8 
5/8 
6 

2  3/4 
11/16 

11  1/2 
14  1/2 

4  5/8 

5  1/8 

3  5/8 
11/16 

20  1/2 

6  1/4 

1  7/8 

2  5/8 
6  1/2 

10  3/4 
1/2 

3  1/8 

1  7/8 

4  1/8 
8  3/8 
6  3/8 
6 
5 

4  1/2 
1  13/16 

6  3/4 

2  1/2 

3  1/4 
7/8 

1  1/4 
2 

3/8 

4  3/8 
12  1/8 
3  1/8 

5  1/2 

3  3/16 

1  7/16 

5  3'8 

4  5/16 
1  5/16 

42  3/8 
3  1/4 

1  3/8 
9  3/i 
5 
9 

2  13/16 

6  1/4 

5  7/8 

3  1/2 

2  13/16 
8  3/8 

11  3/4 
3/4 
2  5/16 

4  3/8 
2  1/2 


6  7/8 
2  5/8 
1  11/1 
5  1/16 
3/4 
1  1/8 
5/8 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


2  11/16 
11/16 
11  1/2 
14  3/4 

4  5/8 

5  1/8 
3  5/8 

7  1/2 
20  1/4 

6  1/4 
1  13/16 

2  9/1G1 
6  3/8 

10  5/8 

"2  , 

3  7/16 

1  7/8 

4  1/16 

8  1/4 
6  1/2 

5  7/8 
4  15/16 

4  1/2 

1  3/4 
6  11/16 

2  7/16 

3  5/16 
7/8 

1  5/16 
2 

3/8 

4  5/16 
11  5/ 

3  1/ 

5  7/16 
3  3/16 
1  7/U 
5  1/4 

4  13/16 
1  5/16 

41  5'8 
3  1/ 
1  3/8 
9  3 


8  7/16 
2  13/16 
6  3/!6 
5  3/ 

3  1/ 

2  13/16 
8  5/16 

11  3/'. 
3/4  , 
2  5/16 

4  5/16! 
2  1/2  ] 


J  = 

<  S 
H  £ 

<  S 

O  S 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1900 


31 

Déc. 
1900 


350.300 
102.500 
400.000 
375.000 
325.000 
000.000 
.250.000 
575.000 
200.000 
400.000 
375.058 
670.000 
.267.507 
100.000 
225.000 
751.07 
300.000 
604.225 
930.000 
197.436 


Anglo-French  Expl... 
Baruato  Consolidated 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6%  Préférence.. 

Id.  5  %%Debentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency. . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C»  

Oceana  Consolidated — 
Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt  — 
Id.        Gold  Fields.. 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol. 
Zambesia  Exploring. 


50 


3  5/8 

2  3/16 
1  3/8 

3  3/8 
11/16 

7  13/16 

24/0 
107 

1  3/16 

2  5/16 
6  3/4 
2  7/16 
2  1/16 
5  1/2 

2  5/8 

3  3/16 

1  7/8 

2  3/16 
1  1/2 
1  5/8 


3  1/8 
2 

t  1/16 

3  5/16 
5/8 

7  1/4 
24/6 
109 

1  1/8 

2  5/16 

4  3/4 
1  7/8 

1  15/16 

5  5/8 
1  3/4 

2  11/16 
1  3/8 

1  15/16 
1  5/8 
1  1/4 


3  1/2 

3  5/8 

3  5/8 
2  1/4 

2  1/4 

2  1;4 

1  1/8 

1  1/8 

1  3/16 

3  1/16 

3  1/8 
1/2 

3  1/16 

9/16 

1/2 

7  11/16 

7  7/8 

7  3/4 

29/9 

24/9 

24/6 

107 

107 

108 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

2  1/4 

2  1/4 

2  1/4 

3  1/2 

3  7/16 

3  7/16 

1  7/16 

1  1/2 

1  1/2 

2  1/16 

2 

4  7/8 

4  7/8 

4  15/16 

1  3/S 

1  3/8 

1  3/8 

3  5/ 16 

3  5/16 

3  5/16 

1  1/2 

1  1/2 

0 

1  1/2 

2 

2  1/16 

1  3/8 

ï  5/16 
1  1/16 

1  11/16 

1  1/10 

-  1  1/16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250.000 

1 

500.000 

1 

450  000 

1 

Exploration  C  (New):.. . 
Johannesbg.  Cons.  Inv.. 
Id.  Waterwks . . 
Id.  Tramways  . . 
National  Bank  S.  A.  R. . . 
New  African  Company  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . , 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 
1 

1  13/16 


7/8 

13/16 

2  3/16 

2  1/8 

1  1/16 

7/8 

1  1/16 

7/8 
11  1/4 

11  1/4 

2  7/16 

2  3/8 

3  7/8 

3  3/8 

7  3/16 

7  1/8 

1 

1 

2  11/16 

2  3/4 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

140.000 

1 

250.000 

1 

280.663 

1 

1.000.000 

1 

200.000 

1 

91.000 

1 

960.000 

8/0 

112.000 

1 

320.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet. . . 

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
4  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105. 25i 

10 

1.000.000 

5 

Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5%  Debenture... 

(jriqualand  West  

New  Jagersfontein  


30/0 
26  3/4 
107 
7  3/4 
16  1/4 


30/0 

28  15/16 

107 
7  15/16 
16  1/2 


21/6 
4  5/10 
8  7/8 

1  3/16 

4  7/" 

1  11/16 
8/6 
38/6 

2  3/8 

5  5/8 


31/6 
36  9/ If 
106  1/2 

8  3/8 
18 


21/3 
4  1/4 
9 

1  1/4 

4  3/4 
1  11/16 
9/0 
38/9 

2  3/8 
5  13/16 


31/6 
37  3; 16 
107 

8  3/8 
18 


13/16 
2  3/16 

1  1/16 
7/8 

11  1/4 

2  1/16 

3  3/8 
7  1/8 

1  il 

2  3/4 


21/0 

4  1/8 
8  13/16 

1  1/4 
4  11/16 
1  11/16 

9/0 
11/0 

2  3/11 

5  7/8 


31/0 
36  1/2 
107 
8  1/8 
18  1/8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHÉ   OFFICIEL   IDE  PARIS 


- 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


6790 
E5263 


mat    Uiil  I    RENTES  FRANÇAISES 

3  %   j  Terme. 

 I  Compt. 

3  %  Amortissable 


i?8|  3  %  9él894  (anc.  4  %) 


Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


99  60 
3  50|  102  30 


99  25  j 
101  45) 


Samlre 
de  Titres 


389. 
884. 


8.416 
109.530 


443.011 
248  695 
1076960 
» 

451.775 
233.951 
581.451 
» 

443.121 
» 

681.290 

280. 389 

n,  » 
42.20 


5001 
500| 


6001 
50(J 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpll  15  ..I  480 
Annam  et  Tonkin  2  %  " 

(gar.  France)   Terme:  I  2  50l   80  50 

Madagascar  3  '/,  gar.  Fr.  Cpll  2  501  80 

Indo-Chine  3  j//  %  |  n  5l|  463  .. 


21.1)20 
■8:ô:;m 
577 
1777290 
983.301 
965.336 
488  736 
494.397 
499.602 
159.270 
224.060 
148.207 
117153 
181.57', 
117.026 
50.121 


500 
400 
400 
1001 

soi  r 

501 
400 
100 
MX 
lOOf 
501 
h  il 
.-..h 
125 
4m 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  i  %   

1869  3  %  

1871  3  %  

quarts  


1875 
1876 
1892 


20 
12 
12 

3 

90  . 
20 
10 

2  50| 
10 


50C  [ 
50C| 

soc; 
sot 

500, 

w , 

500 
500| 
501 

500, 
200 
200 
1000 
500 
400 


1  %  

2  8  %  

quarts  

1894-96  2  %  %  

quarts  I    9  5ûl 

1898  n  :.:  îo 

—     quarts   I    g  50I 

1899  2  %,  non  libérées.....'..'!  10 

■  —    quarts  I   2  50| 

Ville  de  Marseille  1877  3  %\  12 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  1879  2. 60  % 

Foncières  1879  3  %   I  15 

Communales  1880  3  %.  .  I  15 
Foncières  1883  3  %....      I  15 

1885  2.80  %  I  H 

Communales  1891  3  %  ..  I  12 
1892  3  %  lib.|  15 

Foncières  189  5  2.80  %  |  14 

Communales  1899  2.60  %...|  13 
Foncières  1899  3.75  %  ...    I  18  75| 
Bons  de  100  fr.  1887  . .. 

1888  

Banque  hypot.  de  France 
-            -  1881 
Immeubles  de  France  


511 
419 

406 

539 
538 
353 

354 

406  . 

377  ! 

411  ; 


100 
101  9; 
101  81 


492  . . I  493  75 


81  40| 
81  50| 

492  .. 


82  59 
500  .'.' 


552  . 
432  . 
410  . 

558  ! 
560  . 
362  . 

360 

419 

420 


55 
435  75 
407  .. 

105  .. 

570  .. 
570  .. 
367  .. 

95  50 
364  50 

93  50 
420  . 

106  . 
390 

96 
403 


101  85 
101  87 

100  10 
IcO  1 

101  85 
101  75 


491  50 


■98 


15 
15 
6 

7 


182.. -.00 

1000 

125  000 

500 

40.000 

500 

30.000 

500 

300.000 

500 

60.000 

500 

400.000 

500 

160.000 

500 

60.000 

500 

500.000 

500, 

30.000 

50. 

100.OOO 

500 

320.000 

500 

500.000 

100 

80.000 

500 

40.000 

500 

63.333 

500 

30.000 

500 

40.000 

500 

1.   DE  CRÉDIT  FRANÇ.j  

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom. 
B.deParisetdesPays-BasI  55 
Banque  Transatlantique..    12  50 
Compagnie  Algérienne 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris.  . 

Banque  Parisienne  I  17  50. 

Rente  Foncière   I  16  5ol 

Immeubles  de  France 
Banque  de  l'Algérie. 


36 
27  501 
15  . 

25  . 

12  50| 

26  Oif 
50 

15 

13  54| 

4 
35 


1000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680  . 
610  . 

1050  '. 


607 
87 
505 
515 


165  .. 
395  .. 


120 

140 


471  50 
505 
496  50 
441  50 
469  50 
399 
458 
470 
468 
507 
44 

43  75 
541  50 
441 
122  50 
li!  75 


19  101 


58.427 

600 

180  .£98 

500 

60.000 

r.oc 

54.130 

500 

82.622 

500 

68.138 

500 

«9.70H 

500 

1)2.910 

500 

12.056 

500 

71 .944 

» 

21.212 

500 

939176 

500 

B75396 

500 

J0.760 

500 

YJ  631 

500 

51.508 

500 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 
Act.  Bône-Guelma  

ohi-     -  3%..:: 

Act.  Départementaux.... 

Obi.      —      3  %  titres  bleus! 


Economiques  3  %.. 
Est- Algérien. . . .  ' 

—  3 
Est  

de  jouiss  

52-54-56  5  %  . 

-  3  %  ... 

—  3  %  nouv.  . . . 

-  2  %  %   , 

—  Ardennes  3  %   I  15 

Gr.-Ceint.  de  Paris  3  %|  15 


Act 
Ob) 
Act 


Obi.   —  55 


30  . 

15  . 
20  • 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 

12  50 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


3700 
1080 

430 

050 

585 

502 
640 
605 
780  . 
1010  . 

68  . 
311  . 
615  . 

72  . 
355  . 
533  . 
258  . 

50  . 


715 
448 
700 


3755 
|l0o3 
4-22 
6  0 
58 1 

676 

605  , 

lioii  ', 
73  . 
3i5  50 
615 

67 

325 
532 
243 
50 


554 
435 
407  50 
105  . 
568  . 
567  . 
367  . 

95  7 
364  50 

93  50 
419  .. 
104  .. 
390  .. 

96  50 
4(  5  .. 


100  . 

101  85 
101  7 


498  50 

83  . 
•  84  . 
497 


554  50 
436  . 
407  . 
106  2 
570  . 
568  . 
306  25 

95  50 
365 

93  50 
412 
103  75 
389  75 
97 
.07 


478  50 
503 
499  50 
444  . 
469  2 
401  . 
460 
469  7: 
4b' 


5l 


507 
4i 
44 
547 
442 
123 
143 


427 
707 
435 
1000 
475 

448 
ilO 


3760 
1060 

422 

650 

580 

500 

681 

605 

775 
K35 

72  50 
315 
615 

68 
330 
533  50 
310 

50 


800.000 
16.574 
209.1 
284.635 
1  19.  121 
45.761 
223  259 
4001 H34 
482576» 
.'08  48  i 
81.005 
236.  660 
25 »8306 
5Sij  847 
506 . 492 
1 


29*662 
197.52 
118.199 
42.117 
196.032 
103.968 
3362839 
162600 
"0  663 
258.198 
61  1 
29*1 14 
210069 
83.414 
33.192 
82.512 
(48.711 

49.296 
481 
100.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500| 
50 
500| 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500| 

500 
500 
500 
500 

6(111 

r  

500l 


Act.  Midi 
Obi.  — 


3  %  1855  .... 
Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  . . . 
Genève  57  3  %. . 
Méditerr.  52-55  3  9( 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv. 

2  %  %  , 

Vict.-Kmm.  62  3  % 


58 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 

12  50 
15 
50 
15 
(5 


3  %  

,  „—  ,  3  %  nouv  

Act.  Nord   I  74 

obi.  -  3  %  '.'::.'1 

—  —    3  %  nouv  

_     —    2  %  %,j.avr.etocl 

—  Nord-Est  franc.  3  %  . . 
Act.  Orléans   . 


Obi.  _ 


JOUISS  

3  %  

3  %  1884. 
2  %  %  1895.... 


—  Grand  Central  3  %  1895|  15 


15 
15 

12  50 
15 

58  50 
43  50 
15 
15 

12  50 


479  . 

504  50 

»98 
442  50 
470 
100 
458  50 
468  50 
466 
505 

44  50 

43 
547  75, 
439 
122  51 
1  i 


745  .. 

732  . . 

734  . 

443  .. 

444  .. 

414  . 

674  . 

674  .  . 

675  . 

445  25 

417  . . 

447  . 

441  50 

442  50 

439  .. 

439  .' 

730 

730  .. 

725  .. 

438  50 

440  .. 

43t*  .. 

1037  .. 

1036  .. 

1022  . 

482  .. 

482  .. 

480  .. 

664  .. 

665  .. 

665  .. 

456  .. 

455  25 

455  .. 

451  .. 

452  .. 

452  .. 

410  50 

412  .. 

410  .. 

449  50 

451  50 

453  75 

458 

456  .. 

376') 
1011 

653 

511 

490 

685 

603 

775 
1030  , 

71  . 
315  . 
615  . 

65  . 
320  . 
534  . 
230  . 

50  . 


75.122 
60.000 
73.420 
10.000 
89  837 
246  163 
80.000 
120  000 
13.550 
30  150 
200.000 
100. 000 
62-000 
64. 000 
I 1 1 .948 
58.137 
300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33. 180 
125.000 
50.000 
40.000 


500 
500| 
25ol 


Act.  Ouest 

obi.  -  3 

—  —     3  %  nouv  

—  -    2  k  %  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  -  3  %. 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  etl 

Port  de  la).  I  15 

Act.  Sud  de  la  France         I  12 

Obi.  —  3  0/  I  15 

Act.  Métropolitain  de  Paris!  • . 


38  50 
15 
15 

12  50 
25 
15 


SOC. 


INDUSTR. 

(actions) 


FRANÇ. 


500 
500j 
500, 
500 
250 
» 
500 
500 
50C 

!  00 
350 
50Q 
500 
250 
500 
100 
100 


Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp">  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz. . . 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 
—         —  jouiss. 

C'°  G1"  Transatlantique  

Messageries  maritimes. . . 

Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Omnium  Lyonnais  

fcoc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

Cie  Générale  de  Traction. 

Etabl.  Decauville  aîné  

Aguilas  (Compagnie  d')  


20 
28'  50 
74 
32 
59 
16 
II, 
22 
65 
10 


455 
446 
402 


325 
449 
446 
2400 
464 
450 
406 

1740 
1222 
451 

446  , 
400  . 

1080  '. 
451  . 

447  . 

620  '. 
430  . 


5001  Electro-Métallurgie  . 


600.000 
N510.000 
212.007 
1100.000 
40.000 
!|  100. 000 
70  121 
80.000 
64.000 
60.000 


250 

100 
500 
500 

500 
400 
500 
» 
500 
100 
500 
500 
500| 
300 


Capital  ou 
llNombre  de  Tilrwl 


Malfldano  (Mines  de; 

—  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.  (C;«  î>')\ 
Métaux  (Cic  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (O  du)  en  liq. 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez.. 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Lé  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 


30 
10 

5 
15 

5 
18 
40 
50 

37  50 
5 

22  50 


25 


116  48 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


520154.149  «J  Angleterre2%%(ch.fixes5M0)|  2  75 


190767. 000 f 
||524306.200fl. 

5.298.600  * 
|18.389.000  « 
58.790  obj 
||372079. 500f. 

700.000 0 
jj  105000.  OOOf, 
154070. OOOf. 
I  1399299000f . 
I 734839. 500f. 
11671830. 400  f. 
1.171.500  01 
1.080.600 ob 


Argentine  6  %  1891  1  5  75 

Autriche  4%  or  (ch.  fixe 2  f.  50)1  4 
Brésil  4  %  %  1888  1   4  50 

—  4  %  1889  I  4 

Bulgarie  5  %  1896   1  5 

Chine  4  %  or  1895  /  4 

Congo  lots  1888.,.,  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) 

—  (Unifiée  7  %)....  . 

—  (Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure.. 
Cuba  6  %  1886  

—     5  %  1890  


325 
422 
438 


410 

630 
2030 


1140 

805 
330 
540 
2000 
1350 


453 
449 
409 

1300 
454 
452 

2090 
462 
454 
414 

1590 
1120 
454 
451 
406 

1020 
454 
450 
406 
620 
440 


425 
235 
97 


170 
870 
95 
480 

780 

86 
3542 
1375 
430 


315 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 


101  50 

97  25 

68  .. 

67  .. 
399  .. 
100  ,, 

78  .. 

84  60 
102  ..j 
104  .. 
100  30 
72  30 
336 
282 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 
62 
24 
260 
603 
313 
16 
50 
50 
312 
100 
512 
280 
98 
435 


455  .. 
450  .. 
«52  . . 
450  .. 
448  50 
450  .. 
455 
410 
457 
1307 
453 
455  50 
2i3 
459  50 
460 
415 
455 
1685 
1116 
15 

457  50 
4(0  25 
150 
1C60 
452 

455  25 
410 
620 
442 

442 
236 
426  50 
622 


457 
451 


451 

453  50 
457  25 
410 
460  . 

1308  .  11305 
453  50  45 
459  50 I  458 
2120 
460 
462 
416 
463 

1679  5011650 


457  5 
453 
451 

452 
452  5( 
455  5i 

458  Si 
410  5( 


2075 
461 
403  .. 
416 


50 


395 
606 
11981 


712 

86 
3718 
1445 

525 

160 

580 
1015 
1080  . 

362  . 


531  . 

505 
775 
365 
62 
291 
237 
5  0 
254 
161 
33 

280 
330 
430 
219 
100 
452 

65  j 
10 
84  50 
13750 
|1475 

536 

156 

600 

78 
1 1 120 

353 


1160 

456 
459 
41? 
453 
1058 
453 

456  75| 
411 

621 

412  25| 

445 
245 
429 
617 


1140 

6  25 
460 
115 
52 
1055 
453  25 
458 
413  50 
620 
111 

447  .. 
241 
431 
610 


3S8 
610 
2007 


825 
526 
210 
SOI 
825 
179 
62 
280 
226 
505 
255 
160  50 
32 


395 
619 
|1975 
bOO 

822 
535 
239 
497 
785 
368 
60 
272 
135 
493 
813 
180 


lia  .. 

S:: 


275 
330 
425 
2(5 
100 
470 

645 
10  ' 
85 
3755  . 
1485  . 
534  . 


272  . 
330  . 
350  . 
141  . 

99  50 


570 


95 

ioô  75] 
73  25 
69  70] 
378  .. 
101  70| 

4 

103  10 
107  75 
101 
71  75 
305  . 
254  . 


95  25 
499  . 
103  50 

65  95 
385 

!01  25 
8  25 

89  80 
106  25 
109  25 
101  85 

72  05 
305  . 
251  .. 


605 
850 
1110 

350 


3745 
11490 

540 

600 
796 
|1U0  . 
351  . 


94  95     95  20 


103  .. 

67  25 
385  .. 

101  2)1 
78  25 

100  50 ' 
109 

102  75 
71  50 

303 


103  50 


380  ,.j 

101  40! 
78  50]  1 

10(3  45|; 
109  60 

102  70|| 
71 

296  50l| 
246  50 


L  ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


VALEURS 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  S  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  , 

Hongrois  

Turc  IV  

rtalien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  , 

Lombards  

Gothard  , 

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmstadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —    Londres  —    . . 

—  —    Vienne   —    . . 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Roubles  comptant  


15  a.  ni 

21  aoû 

28  ai  iû 

tsept. 

Il  sept 

18sep! 

91  40 

91  25 

91  19 

91  » 

90  60 

90  20 

100  90 

95  75 

95  90 

95  80 

» 

95  90 

70  » 

70  75 

70  50 

71  25 

70  80 

70  40 

99  90 

» 

99  99 

100  » 

100  » 

99  75 

24  50 

9/.  ^ 

2  i.  25 

24  » 

24  20 

9A  O^ 

97  70 

Qft  ^O 

98  90 

98  90 

98  80 

99  30 

136  70 

135  70 

134  90 

132  50 

133  70 

!31  70 

22  30 

21  90 

21  60 

21  25 

21  » 

20  70 

153  » 

152  60 

152  25 

152  30 

154  10 

154  70 

» 

99  50 

69  50 

99  70 

100  » 

99  60 

n 

70  90 

70  80 

7:!  » 

72  10 

72  90 

202  90 

199  60 

199  62 

197  » 

195  70 

183  20 

1*4  60 

17 'i  40 

174  37 

173  60 

172  70 

173  » 

120  25 

120  » 

119  90 

119  50 

117  75 

138  » 

135  50 

135  90 

135  40 

133  25 

» 

130  75 

129  25 

128  25 

128  25 

126  50 

99  25 

98  31 

98  00 

98  » 

97  '0 

80  95 

80  95 

81  05 

81  » 

81  » 

80  90 

20  -il 

20  41 

20  11 

20  41 

20  41 

30  39 

85  30 

85  30 

85  30 

85  35 

»  » 

85  30 

213  50 

213  50 

213  75 

213  90 

213  60 

213  90 

216  20 

216  40 

216  60 

216  40 

216  35 

216  35 

BOURSE   FINANCIERE   DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0, 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  H  

—  III  

—  IV    

Sgypte  Unifiée  

ûirec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/2  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

-Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Sues  

Lombards  

Banque  OUomane  

Puo-Tinto  

Bnghton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  . 
Escompte  hors  banque  . 


15  a 

où 

21  aoû 

28  ami 

4  sept. 

11  sept 

lgsepl 

94 

68 

21 

73 

9i  U 

93 

87 

9i  » 

93  68 

64 

25 

64 

37 

6i  37 

64 

37 

64  50 

64  50 

66 

25 

66 

50 

65  62 

65 

25 

66  » 

67  » 

93 

75 

94 

25 

9*  50 

94 

75 

95  »> 

95  75 

98 

» 

98 

25 

98  25 

es 

50 

99  .. 

99  50 

49 

75 

49 

50 

49  50 

19 

25 

49  25 

48  75 

27 

26 

87 

26  75 

26 

12 

26  10 

25  87 

24 

62 

24 

50 

24  37 

24 

12 

24  » 

23  62 

106 

50 

107 

50 

lu7  50 

IC7 

25 

107  25 

107  25 

42 

50 

42 

50 

42  50 

42 

50 

42  50 

42  50 

96 

50 

98 

97  50 

97 

75 

97  75 

98  25 

94 

50 

94 

50 

94  50 

94 

50 

94  50 

94  50 

25 

50 

25 

ii8 

25  75 

ih 

75 

25  75 

25  75 

69 

87 

70 

37 

70  50 

71 

70  75 

70  37 

99 

50 

100 

» 

100  » 

100 

99  50 

99  50 

101 

101 

» 

101  » 

101 

101  » 

101  » 

5 

5 

5  |« 

5 

5  » 

5  » 

147 

0 

147 

147  » 

148 

n 

148  » 

148  » 

4 

» 

4 

50 

4  50 

50 

4  50 

4  50 

11 

12 

11 

i> 

1 1  » 

10 

87 

10  87 

10  87 

51 

62 

52 

62 

52  62 

52  62 

*?3  37 

53  12 

131 

» 

131 

50 

133  25 

133 

133  25 

132  50 

79 

79 

50 

79  50 

80  50 

81  » 

81  h 

26  81 

■il 

12 

27  » 

27 

26  94 

26  94 

95  36 

25 

37 

25  35 

25  35 

25  35 

89  36 

3 

» 

3 

D 

3  » 

3 

3  >. 

3  » 

0 

37 

*2 

23 

2  19 

2 

19 

2  il 

2  25 

BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


VALEURS 

1 1  ami 

81  a 

28  aoù 

4  M1 

pt. 

Ils 

•pi 

iSsept 

Fonds  d'État 

118 

65 

118 

75 

118  90 

118 

95 

119 

» 

118 

90 

98 

95 

99 

05 

98  65 

98 

60 

98 

65 

98 

6r. 

99 

98  80 

98 

60 

98 

60 

98 

45 

Hongrie  Rente  Or  

118 

55 

118 

55 

118  60 

118 

60 

118 

65 

118 

60 

—       Rente  Couronne. . . 

93 

20 

9? 

15 

92  90 

92 

75 

92 

60 

92 

45 

Chemins  de  fer 

103- 

?  )> 

103C 

1020  » 

1020  n 

997 

V 

Lemberg-Czernowitz  

» 

531  » 

528 

» 

525 

522 

» 

Ferd.-Nord  

» 

5800  » 

5510  » 

5580  » 

5480  » 

Autriche  Nord-West  

)) 

169 

» 

465  » 

164 

459 

455 

» 

639 

50 

636 

629  50 

622 

625 

30 

613 

Lonmards  

91 

90 

n 

87  50 

85 

50 

85 

50 

83 

239 

65 

239 

50 

239  40 

239 

30 

239 

20 

239 

20 

95 

05 

94 

15 

94  95 

94 

95 

94 

BU 

94 

87 

Napoléons  d'or.   

19 

01 

19 

)i 

19  03 

19 

02 

19 

02 

19 

08 

BOURSE8  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 


BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  A  BARCELONE 


Madrid 

1 1  ai  >ù 

21  a 

où 

28  a 

•  û 

4  si? 

pt, 

Ils 

>pl 

18sept 

Datte  Intérieure  4  0/0  

71 

75 

71 

85 

n 

90 

72 

30 

72 

23 

72 

ta 

—    Extérieure  4  0/0 

78 

85 

78 

85 

78 

85 

78 

9a 

79 

10 

78 

93 

81 

81 

30 

90 

80 

9J 

81 

25 

81 

85 

Change  sur  Londres  à  vue. 

35 

25 

35 

25 

35 

20 

35 

24 

35 

45 

35 

87 

—     sur  Paris  à  vue  

40 

12 

39 

52 

39 

75 

39 

95 

40 

où 

43 

45 

Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

71 

85 

71 

85 

71 

92 

72 

35 

72 

20 

72 

05 

—     Extérieure  4  0/0  

» 

X 

n 

» 

Obligations  Hyp.  Cuba  6  0/0 

86 

71 

86 

n 

86 

10 

86 

23 

86 

80 

86 

50 

—                 5  0/0 

75 

71 

75 

71 

85 

72 

72 

72 

10 

40 

40 

39 

70 

40 

40 

25 

40 

85 

44 

» 

Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0...... 

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 
—       Congo  (p.  d.  f.).. . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


1 4  aoû 

21  aoù 

28  a.  iû 

4  sept 

llsepl 

i8sept 

98  25 

99  » 

98  50 

98  65 

98  50 

98  70 

87  75 

87  n 

86  50 

86  25 

86  » 

86  .i 

3335  » 

3396  » 

3390  n 

3325  » 

3390  » 

3397  50 

590  » 

580  - 

587  50 

585  n 

585  » 

585  » 

5137  » 

5375 .» 

5050  n 

5150  » 

5400  n 

5412  50 

69  2" 

70  « 

70  12 

71  12 

70  81 

70  31 

66  37 

66  50 

65  55 

65  30 

66  06 

67  13 

208  05 

208  15 

208  10 

218  10 

208  n 

508  16 

123  30 

123  47 

123  42 

123  15 

123  50 

123  67 

25  22 

25  23 

25  23 

25  33 

25  24 

25  24 

99  98 

100  02 

100  04 

100  06 

100  10 

100  08 

100  07 

100  07 

100  08 

100  OS 

100  12 

100  10 

123  32 

123  57 

123  45 

123  45 

123  52 

123  67 

25  23 

25  25 

25  23 

25  23 

25  25 

85  25 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 
Comp.  Nav.  à  vap.  F.  R.  . . 

Bons  Méridionaux  6  0/0  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


1  i  aoû 

21  aoù 

28  anù 

4sept. 

U  sept 

ISsepl 

101  47 

102  37 

102  60 

102  50 

102  65 

102  70 

525  » 

531  » 

532  » 

538  » 

538  » 

537  » 

703  » 

708  » 

708  » 

718  » 

717  n 

716  » 

835  ». 

847  >i 

858  » 

865  » 

865  » 

871  50 

489  » 

495  >' 

497  » 

497  » 

497  » 

500  n 

43  4  » 

435  » 

442  5u 

S 17  i> 

444  » 

442  » 

530  » 

530  n 

530  r. 

530  . 

530  n 

530  .. 

1015  » 

1050  » 

1055  » 

1060  -i 

1064  » 

1065  » 

104  47 

104  25 

104  10 

104  07 

103  92 

103  35 

£6  33 

26  29 

26  26 

26  23 

26  21 

86  08 

128  70 

128  70 

128  42 

128  35 

128  25 

127  60 

101  57 

102  37 

102  42 

102  65 

102  65 

102  70 

703  » 

708  o 

707  50 

718  » 

716  » 

717  ii 

104  16 

104  20 

104  13 

104  06 

103  90 

103  26 

128  80 

128  72 

128  47 

128  35 

128  25 

127  50 

BOURSE  FINANCIERE  DE  8AINT-PETERS3OUR0* 


VALEURS 

15  aoù 

21  aoù 

28  aoû 

4  sept. 

10s 

ipl 

l8sepl 

Russe  4  %  94  (Papier)  

96  12 

96  » 

96  » 

96  16 

96 

06 

96  12 

Banque  de  Commerce  exté. 

218  » 

260  » 

275  » 

271  » 

Ï72 

n 

271  50 

—   d'Esc,  de  St-Pétersb.. 

331  » 

337  » 

365  » 

353  n 

357 

370  » 

—    Intern.  de  St-Péters. . 

262  » 

268  » 

285  n 

280  » 

286 

299  » 

Russe  4  %  %  val.  de  Cr.  f. 

u  » 

»  » 

37  32 

37  30 

37  30 

37  30 

37 

30 

37  27 

94  » 

93  95 

91  51 

94  » 

93 

92 

93  90 

46  02 

46  02 

46  » 

16  02 

45 

97 

45  97 

BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


Genève  avec  lots  3  %... 

-  1890  3  %  %.... 
Fédéral  1889  3  %  %  .... 

—  Ch.  de  fer  3  %. 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—        '  Loudres. . . 


15  aoù 

21  a.  m 

28  aoù 

4sept. 

lOsept 

ISsrpI 

102  » 

103  n 

102  75 

102  50 

102  12 

102  25 

100  20 

101  » 

100  » 

100  25 

99  50 

99  50 

100  » 

10j  » 

100  25 

100  » 

100  31 

101  12 

loi  80 

lOt  50 

n 

102  n 

100  50 

100  75 

96  70 

97  60 

98  n 

98  05 

98  50 

98  95 

99  88 

99  37 

99  90 

99  90 

99  90 

99  8S 

23  17 

25  19 

25  19 

25  18 

2o  13 

25  19 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CONSTANTINOPLE  vGalata) 


Pièce  

Ottoman  4  0/0  4«  groupe. . . 

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     sur  Londres  3  mois. 


1 4  ami 


87  21 
27  05 

10  i  75 
22  86 

110  10 


21  aoû 


87  21 

27  02 
104  25 

■ii  85 

no  15 


28auù  4  sept 


87  ti 

26  35 
103  » 

U  88 
110  10 


87  21 

26  27 
102  62 

82  91 
Ho  02 


iO  sepjiSsept 

37  26 
25  37 


8?  25 
26  29 

101  62 
ï2  86 

110  12 


100  37 
22  87 
110  12 


BOURSE   FINANCIÈRE    DE  NEW-YORK 


Etats-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacitic  

Central  New-Jersey.  . 

Milwaukee  

Erié  

Illinois  Central  

Lake  Shore  

Louisville  et  Nasville. 

New- York  Central  

Northern  Paciiic  préf. . 

Reading  

Union  Pf  citic  

WabachSt-Louispréf 


15  ROttt  21  août  28  août  i  sept.  lOsept.  17>opt. 


Change  sur  Londres.. 

—  Paris  

Cible  trmsters  sur  Londres.... 

Cuivre  

Argent  


113 

113 

113 

76  % 

76 

h 

78  a 

1"  % 

111 

% 

110  % 

158 

161 

162 

165  % 

38  % 

163 

% 

166  % 

38 

% 

42 

145  % 

145 

146  H 

» 

» 

104  yt 

103 

\ 

105  y, 

151  % 

154 

154  <t. 

96 

98 

42  yK 

42 

II 

44  y4 

99 

99 

101  % 

39  % 

40  Vi 

41  % 

715 

735 

725 

4.85 

4.8i 

y* 

4.84  % 

5.18  % 
4.87  % 

5.20 

5.20 

4.87 

y* 

4.87  %. 

16  y% 

16 

16  !4 

58  % 

58 

58  % 

113 

79 
114 
têi 
166 

44 
146 
» 
105 
151 

9j 

44  , 
100  • 

41  > 
725 

4.83  •' 
5.20 
4.86  ! 

16  : 

58 


113 

75  % 

in  y» 

163  y% 

163  U 

42  y8 

14» 

102  & 
152  % 

95 

4L  % 

39  % 
725 
4.82  % 
5.22  '., 
4.85  % 
16  \ 
58  % 


113 
76  % 
111  % 
162 

162  % 
43 
145  % 

103  % 

157  yk 
95  y, 

42  % 
99  v» 

39  % 
710 
1.82  % 
5.21  X 

4.85  % 
16  % 

58  U 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Emprunt  Russe  4  °/0  Or 

(Troisième  Émission  1890) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procède,  au  terme  du  19  août  II"  septembre  1901 
nommé  6       obliSations  de  l'emprunt  ci-dessus 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
^"loni      a  parlir  du  18  novembre/ 1«  décero- 

.  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de  l'Etat- 
a  Pans,  chez  MM.  de  Rothschild  frères;  à  Ber- 
lin chez  M.  S.  Bleichrœderet  à  la  Direction  de 
la  Disconto-Gesellschaft;  à  Francfort-sur-Mein 
au  guichet  de  la  Direction  de  la  Disconto-Ge- 
sellschalt  :  a  Londres,  chez  MM.  N.  M.  Roths 
child  and  Sons. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
18  novembre/1»  décembre  1901;  dans  le- cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage: 


9526  à  9550 
119051  119075 
186776  186800 
277076  277100 

313126  à  313150 
331626  331650 
385401  385425 

454876  à  454900 
507076  507100 
556476  550f>(  »0 
574476  574500 


A  125  roubles  or 

23976  à  24000  25451  à  25475 

143126    143150  168176  168200 

227870   227900  275701  275725 

A  625  roubles  or 
323901  à  323925 
344651  344675 
430626  430050 


A  3.125  roubles  or 
478851  à  478875 
525226  525250 
564351  564375 
575051  575075 


328451  à  328475 
354476  354500 
441126  441150 

485076  à  485100 
543201  543225 
567526  567550 
587126  587150 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0  0  or,  troisième  émission  1890,  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rem- 
boursement à  la  date  du  19  août,  1"  «eptem- 
k  A  parlir  H?.?  termes  désignés  entre 
Sérét '  °eS  obllSalions  ne  portent  plus 

A  125  roubles  or 

x  £2°,-  novembre/1"  décembre  1897),  2001 
%to 2o  ,ll8,  novembre/ 1"  décembre  1900),  4752 
4//u  J,/1  (l*  novembre/1"  décembre 
1892),  11187  11188  (20  mai,  1»  juin  18%  12297 
ro/0,n(T,/mbrd'  V.l  décembre  1899),  12479  12481  â 
1  1!i,Vf9  (-aia49:J  (20  mai/i-r  juin  1899),  18901 
1865?  ^iR^fif  6/,q  I62;0  (19  mai/1-  juin  1901), 
iqwI  î  (I9  novembre/1»  décembre  1899 

193/6  a  19400  211ul  à  21125  (19  mai/1»  iuir,  MOI 
26046  26047  26049  26050  (19  novembre /l™  décem- 
bre 1897),  34626  34627  .4629  à  346Ï2  34646  à  34650 

18  novembre/1"  décembre  1900),  3.5630  (20  mai/ 

îsq^'^r-r0  9oM4S  ■  „  l9- novembre/!-  décembre 
1899),  4469o  (20  mai/1"  juin  1891),  48126  à  48150 

19  novembre/1»  décembre  1899),  50765(20  mai' 

^1?^  '-^64  55f569JiJ0  mai/1"  juml898), 
09*26  a  5M3o  ;19  novembre/1»  décembre  1897 

»  *  ^50,^°1  «  662037  66205  S™  S 

66310  6b212  :.  66215  6622'.  63225  (18  novembre/D 

décembre  1900),   71901  à  71923   19  mai/1"  i(L 

1931)  72183    .2186  72192  a  72194  721^72197^0 

œai/l«r  Jum  lm)      72m     ,0Q  mai/1er  iuin  JO^) 

/  o8  novembre/ 1»  décembre  19U0).  73651  à 
73675  (18  mai/1»  juin  1901;.  82552  à  82575  (20 
mai/l»juin  1893),  87301  (19  novembre/1»  dé- 
cembre 1898),  90965  à  90968  (19  novembre/1»  dé- 
cembre 1895),  92593  92600  19  novembre/1»  dé 
ïlw  }V*  ^  X*  B  novembre/1»  décembre 
SA26  a-9?729  95/34  95735  10(J079  à  100033 
100096  (20  mai/1»  juin  1898),  105176  à  105178  (20 
mai/1»  mm  1896,  111033  à  111039  (19  mai/ 
™B.™.  (l^novembre/l»  décembre 
H/026  a  ll7o3o  117537  à  117545  (18  novem 
ère/1" décembre  1900).  1«3040  à  123043  (20  mai/ 

Wlk  SSS  ^o12,98n4  (20  mai/1"  juin  1899) 
nrfil      ,i    B°  mai/1»  juin  1891),   131417  (à 


juin  1901),  144516  144517  (19  novembre/1"  dé- 
cembre 1897),  146327  à  146346  146350  (ïs  novem- 
bre/1- décembre  1900),  147951  à  147975  (19  mai/ 
1"  juin  1901  ,  149587  (20  mai/1»  juin  1897) 
150504  150505  150,14  à  150517  15^23^5^4  (1» 
ma./l"  juin  1900-,  151363  à  151366  (19  novem 
bre/1»  décembre  1895),  151501  à  151503  151505 
i$*#oî  ;î-1,°  ^l°  151631  a  151523  151525  154431 
Vî4fij3°  154437  154439  à  154445  154448  A 
™  in8  novembre/1»  décembre  1900),  157062 
l>7ob3  (20  mai/1»  juin  1899),  157277  157278  (19 
novembre/ 1»  décembre  1894),  158851  à  158834  19 
novembre/1»  décembre  1895),  161454  (20  mal/le 

J»in,189^  ,,162V'2l  à  l6a525  (19  novembre/1»  dé- 
cembre 1894)  164154  à  164169  (19  novembre/1» 
décembre  1897),  173695  (20  mai/1»  juin  1897) 
177232  177253  177263  177269  à  177271  17/274  177275 
19  mai/1»  juin  19001,  180385  à  180400  (20  mai/ 
l"ju.n  1898),  183101  à  183106  183118  à  183121  (10 
mai/.»  juin  1900),  185229  à  186233  (20  mai/ 
1"  juin  1899),  187265  187266  (19  novembre/1 
décembre  1898),  187501  à  1875/5  (19  mai /l»  juin 
190!),    192052    192054  à  192064    (20  ma   1»  u  n 

1  qq  nr  ^ûo-Ao  a9  novembre/1»  décembre  1895), 
199/06  199/09  à  199725  (20  mai/1»  juin  1898) 
200276  à  200278  200282   200291   200295  20  mai /l» 

iX  m^cT02277,  (2°  mai/1»' juin  1897),  Woi 
;on04111,.(19.mai/l" juin  1900),   208630   à  20863 
(20  mai/;»  juin  1897),   211521  (19  novembre/l< 
décembre  1892),   211780   (20  mai/1»  juin  1898) 
213303  à  213308  213319   213322   213323  ' 20  mai/1 » 
juin  1899),    213713   à   213716   213723  " 213724  VSO 
mai/1» juin  1897),   215776   à  215300    19  mai/ 1» 
juin  1901)  216376   216577   216579   216580  216587 
JOnovembre/l"  décembre  18981,  226433  (20mai/ 
l"juin  1896),  236201  à  236203  296209  à  23521S :  ?  9 
mai  1»  juin  190o  .  238076   238078  238079  238082 
238083  238008  à  2<8100  (18  novembre/  "  décembre 
190  0  2^39313  à  239315  239324  (20  mai/1»  j  uin  1898) 
24*583  *  248585   248597   248599  (19  noveÀ?h  e/1» 
décembre  1898),   252126  252129  à  252132    19  no- 
vembre/1» décembre  1897),   252402   (20  mai/1» 
juin  1894),  253H38  à  253641  253644   253645  253650 
'9  novembre/1»  décembre  1809),  256251  à  256275 
2o8 ,26  à  258450  261351  à  261375  [19  mai/1»  iuin 
190 [)    263615   à  263619   (20   n  ai/1»  juin  189^ 
SS5 \t%r&(}?»  novemlUl-d/ceinbrê  899 
snra     ^--^    «noven'bre/l»  décembre  1900 
f  0wa:^2t,9o^'b,26Ju/n  ^19  novembre/1»  décem- 
yw&rfc   2?2129,  272134  <20  mai/Dr'juin  1899  , 
o^ui19  noyembre/1"  décembre  1897»,  279104 
a  27H106   279117   à  279119  ,19  mai/1»  iu  n  190m 
|?f?6  à  280431  (19  novembre/1»  décembre  1893  i 
£       i  novembre/1»  décembre  1894).  287001  a 
oo',  >°  H  novembre/1»  décembre  1896),  287126 
28/12/  287130  287140  287141  (19  novembre/1»  dé 

\Sw  à-28840U   <19  .H'in 

1901),  293440  20mai/l"  juin  1899),  297977  297939 

E2S  £Kft£   2yX,4,°6  298408   *93410  »  298416 
293423  298424  (19  mai/1»  juin  1900). 


ma./  ;  juin  1901),  551501  à  551525  (20  mti/1 
^-n  f1,'„f676  ^  558700  568076à  -88100  57010 

tiSi^US^t  m[)> 5779;6  à  578°™ 


Emprunt  Russe  4  °/G  Or 

(Quatrième  Émission  1890) 

nrn^H2momifsi0n  Impériale  d'Amortissement  i 
procédé,  au  terme  du  19  aoùtll"  septembre  1901 

nommT   °S  obliSatlons  d«  1'eir.pruntTdessu 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem 

breîlof  :6S    PartiF  dU  18  novemore/  1»  dôcem 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de  l'Etat 

lin  chS^  à  Berf 

un,  chez  M.  S.  Bleichrœder  et  à  la  Direction 
de  la  Disconto-Gesellschaft;   à  Francfort  sur 
&ithf^ef  cie,la  Direction  de  laDisconto 
chiîd  and l  Sons  L°ndres'  chez  MM-  N- M-  Rot"-S 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage: 
A  125  roubles  or 
6051  à  6075     9J51  à  9975 
A  625  roubles  or 
33904  à  33928        34504  à  34528       42179  à  42203 

S  S   51879  51903  «*»  ss 

A  3.125  roubles  or 
63229  à  63253     83129  à  83153 
Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  leurs  talons  seuls  sans  coupons 

II  ne  sera  pas  délivré  de  nouvelles  feuilles 
de  coupons  pour  les  obligations  sorties  au  tirage 
jusquau  19  aoùt/1»  septembre  1901  inclusive 
ment  Pour  ce  qui  est  des  obligations  non  tira- 
gees,  les  nouvelles  feuilles  de  coupons  v  affé- 
rentes seront  délivrées,  à  partir  du  18  novem- 
bre/1» décembre  1901,  aux  guichets  chargés  du 
service  des  coupons  et  des  titres  tirais  de  cet 
emprunt.  Les  talons  destinés  à  l'échange  peu- 
™'i  Présentés  avant  la  date  ci-dessus. 
Saint-Pétersbourg.  Août  1901. 


A  625  roubles  or 

x  S6  ^'  307725  (20  mai/1»  juin  1894),  309086 
a ]  .09090   (20  mai/1»  juin  1896),  316611  à  316625 
19  novembre/1»  décembre  1893),  320451  à  320475 
(19  novembre/1»  décembre  1895),  321506  à  321520 
■^^^ofAl-  décembre  1900),  336576  à  336580 
«fc{bô86   a    33659o.  (19   novembre/1»  décemhrn 
1898),   337041   à  337050  (20  mai/1»  juin  1895) 
S  à  340250  (le  mai/l^  imi&^mR 
340830   340846   a   340850   (20  mai /l»  juin  1899) 
à.34^00  (19  novembre/1»  décembre  1899),' 
3oll8b   a   351200     19   novembre/1"  décembre 
1898),   352386  à  352390  (19  novembre/1" '  décem- 
bre 1896),   360296  à  360300  (19  novembre/1»  dé- 
S?m'V'el894V3^426  ^  370441    à  370445 

Ht,!}-  a  3o%40^(18  novembre/1"  décembre  1900), 
/îo3S5b7°  120  mai/1»  juin  1899,,  388211  à 
3832  5  (19  mai/1»  juin  1900),  394751  à  394775  (19 
^ooPo^'î,11  1901'-  397346  à  397350  (20  mai/1»  juin 
S*  3?m^  397^(39  novembre/1»  décembre 
S  ^*  4033^0  (19  mai/1»  juin  1900), 
S  %n  mMn  (l9  ma./l»  juin  1901),  409876  à 
409880  (20  mai/1»  juin  1899),  412751  à  412775  (19 
mai/l»  jmn  1901).  413061  à  413065  (19  novem 
bre/1»  décembre  1896),  423321  à  423325  (19  no- 
vembre/1» décembre  1899),  432251  à  43f->2«0  (18 
novembre/1"  décembre  1900).  437636  à  437640  19 
mai/1»  juin  1900),  440466  à  440470  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900). 

A  3.125  roubles  or 

qnn!503/0^^563/25..^8  novembre/1-  décembre 
900),    465526  a  465550   (19   mai/1»  juin  1900), 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  ru;se 
4  0/0  or,  quatrième  émission  1890,  sorties 
aux  tirages  antérieurs  et  non  présentées  au 
remboursement  à  la  date  du  19  août/1»  sep- 
tembre 1901  A  partir  des  termes  désignés 
pmrdSrèt èS6S'  C6S  obligations  ne  Portent 

A  125  roubles  or 
476  477  482  483  486  492  493  497  à  500  (19  mai/ 

S'  nJ6  à  1182.  (20  mai/l"  jmn  1892) 
\lïi  iLo  Ji4n  (I8  novembre/1»'  décembre  1900), 
•  J>A,Â19  novembre/1"  décembre  18J7)  2311 
a.  2313  (20  mai/1»  juin  1897),  2951  2961  a  2966 
(19  mai/1"  juin  1900),  4301  à  4325  (19  mai/1" 
juin  1901),  4477  à  4479  4481  44S2  4485  à  4493  4497 
19  mai/l»juin  1900),  6157  (20  mai/1»  juin  1899) 
10401  à  mu  s  10408  à  10410  10417  à  ]  04^5  19  m  aï/ 
în-il^a1900)'  10fô2.à  10656  (20  mai/1"  juin  1898), 
în£i  }î  novembre/1»  décembre  1898),  10960  à 
ÎHx62  (' 9  novembre/1»  décembre  1892,,  12309  à 
îonr--  Ion-  o  i1,8,  novembre/1"  décembre  1900), 
1306o  130o8  14476  à  14480  14494  à  14496  (19  no- 
vemure/1"  décembre  1898). 

A  625  roubles  or 

oioo29  4i7o95^i^  novembre/1"  décembre  1900), 
22629  a  22653  26279  à  26303  27779  à  27803  (19  mai/ 

«)OQ^1.no^1o)',12i)6l9à  29523  120  mai/1»  juin  1899), 
i95o  £ï  2o!l(19  mai/ler  Juin  1901),  33589  à  33593 
fc»  a£?b0'°  (19  novembre/ 1»  décembre  1899), 
inWi  1  3,8i78  119  mai/1»  juin  1901),  38574  a  38578 
4°474  a  404/8  (18  novembre/1»  décembre  19J0). 
45759  à  45763  (20  mai/1»  juin  1894),  51654  à  51678 
(19  mai/1»  juin  1901),  52804  à  52828  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  54254  à  54278  (19  mai/ 
1"  juin  1901),  54804  à  54823  (19  novembre/1» 
décembre  1899). 

A  3.125  roubles  or 
03729  à  63753  (19  mai/1"  juin  1901).  652 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Œt  des  Grands  Express  Huropéena 

Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900  1901 

}u  1er  janvier  au       —  (Exposition^  — 

■81  août  Fr.  7.503.289   8.812.088  8.778.240 

m  1"  au  10  sept.     3:33 . 48:?      431.887  385.408 


7.839.772   9.243.97.")  9.103.648 

différence  en  fa- 
veur de  1901  sur 

1899   1.323.876  »  » 

EMfléronce  en  fa- 
veur de  1900  sur 

1901   »  »  80.327 

|  kv: 

h  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Recettes  du  1"  au  15  sept.  1901. .  Fr.     369.109  » 

Recettes  du  l8r  janv.  au  15  sept.  1901 

inclus  Fr.  5.529.971  70 

Recettes  du  1er  janv.  au  15  sept.  190) 

inclus   4.996.035  35 

Différence  en  faveur  de  1901  Fr.     533.930  35 
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SOCIETE  GENERALE 

éOL'R  FAVORISER  LE   DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERCE 
ET  DE  L'INDUSTRIE  EN  FRANCE 

Société  anonyme.  —  Capital:  160  millions  de  fr. 


Le  Conseil  d'administration  a  décidé  qu'en  vertu 
le  l'autorisation  donnée  par  l'article  57  des  statuts, 
il  serait  distribué,  à  valoir  sur  les  bénéfices  de 
l'exercice  courant,  6fr.  25  par  action,  représentant, 
pour  le  capital  versé,  l'intérêt  à  5  0/0  l'an,  du  pre- 
mier semestre  1901. 

Le  paiement  s'effectuera,  à  partir  du  1er  octobre 
prochain  : 

A  Paris,  au  siège  de  la  Société,  rue  de  Provence, 
•34  :  à  la  succursale  A,  rue  Réaumur,  134  (place  de 
la  Bourse  ,  et  dans  ses  bureaux  de  quartier  ; 

Dans  les  départements  et  à  Londres,  aux  agences 
de  la  Société  ; 

En  Algérie  et  en  Tunisie,  aux  caisses  de  la  Com- 
Bgnie  Algérienne; 

!  A  Bruxelles  et  à  Anvers,  aux  succursales  de  la 
Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts  ; 

En  Alsace-Lorraine,  à  Lausanne  et  à  Francfort- 
sur-Mein,  dans  les  agences  de  la  Société  Générale 
Alsacienne  de  Banque. 

A  l'étranger,'  le  paiement  se  fera  au  change  du 
jour. 

655  Le  Directeur  :  Louis  Dorizon. 


BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

SUISSE) 

BANQUE  D'ÉTAT 
Cajiital  :  20  miltions  de  francs  entièrement  versés 

L'ÉTAT  DE  BERNE 
GARANTIT  TOUS  LES  ENGAGEMENTS  DE  LA  BANQUE 


,  La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture rentes,  fonds  publics,  actions,  etc.;  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  de3  arrérages,  inté- 
■ts  et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  confiés  et 
<m  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouverts  aux  déposants. 
I  Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
(fortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
feres. 

I  Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
tes  paiements  de  dépôt  et  autres  conditions. 
650  La  Direction. 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 


Le  Conseil  d'administration  de  la  Compa- 
gnie a  l'honneur  d'informer  MM.  les  Porteurs 
d'obligations  qu'il  leur  sera  payé,  à  partir 
d'j  1er  octobre  prochain  : 

1°  Sur  les  obligations  Nord  de  l'Espagne  : 

l'e  série.  Le  coupon  no  63.  à  raison 
de  7  fr.  50.  sous  déduction  de  0  fr.  43 
pour  les  impôts  espagnols,  soit  Fr.    7  .07 

2e  série.  Le  coupon  n°  51,  à  raison  de 
7  fr.  50,  sous  déduction  de  0  fr.  375 
pour  les  impôts  espagnols,  soit  Fr.  7.125 

2°  Sur  les  obligations  Asturies-Galice-Léon  : 

lre  hypothèque.  Le  coupon  n"  43,  à 
raison  de  7  fr.  50,  sous  déduction  de 
0  fr.  427  pour  les  impôts  espagnols, 
soit  Fr.  7.073 

2e  hypothèque.  Le  coupon  no  37,  à 
raison  de  7  fr.  50,  sous  déduction  de 
0  fr.  375  pour  le3  impôts  espagnols, 
soit  Fr.  7.125 

3e  hypothèque.  Le  coupon  no  29,  à 
raison  de  7  fr.  50,  sous  déduction  de 
Ofr.  375  pour  les  impôts  espagnols, 
soit  Fr.  7.125 

A  Madrid,  à  la  gare  du  Nord  et  à  la  Société 
Générale  de  Crédit  Mobilier  Espagnol,  17, 
Paseo  de  Recoletos. 

Les  porteurs  d'obligations  qui  préféreraient 
présenter  leurs  coupons  à  l'étranger  pourront 
les  toucher  par  les  banquiers  de  leur  choix. 

Les  porteurs  qui  présenteront  leurs  cou- 
pons en  Espagne  seront  assujettis  au  paie- 
ment des  impôts  fixés  par  les  dispositions 
légales. 

Le  Convenio  du  31  mai  1900  ayant  été  ap- 
prouvé par  la  majorité  requise  des  obliga- 
taires, et  rendu  exécutoire  par  l'autorité  judi- 
ciaire, les  bordereaux  complémentaires  qui 
ont  été  délivrés  jusqu'à  ce  jour  pourront  être 
présentés  au  remboursement,  à  partir  du  10 
octobre  prochain, 

A  Paris,  à  la  caisse  de  la  Société  Générale 
de  Crédit  Mobilier  Espagnol,  69,  rue  de  la 
Victoire.  &>7 


Avis  aux  Obligataires 

de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Nord  de  l'Espagne 

Les  Etablissements  financiers  ci-après  dé- 
signés ont  l'honneur  d'informer  MM.  les  Por- 
teurs d'obligations  que,  pour  leur  faciliter  le 
recouvrement  de  leurs  coupons,  ils  les  rece- 
vront à  leurs  guichets  et  en  paieront  le  mon- 
tant à  présentation,  sans  aucuns  frais  ni 
charge. 

A  Paris,  à  la  Société  Générale  de  Crédit 
Mobilier  Espagnol,  69,  rue  de  la  Victoire,  et 
au  Crédit  Lyonnais  ; 

A  Lyon,  au  Crédit  Lyonnais  et  à  la  Société 
Lyonnaise  (palais  Saint-Pierre)  ; 

A  Bruxelles,  à  la  succursale  de  la  Banque 
de  Pari»  et  des  Pays-Bas. 
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SOCIHTE  FRANÇAISE 

DES  CHARBONNAGES  DU  TONKIN 


Les  100  obligations  5  0/0  1896  sorties  au 
tirage  du  24  septembre  1901,  dont  les  numé- 
ros suivent,  sont  remboursables  le  lnr  octobre 
1901  au  siège  social  du  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  66,  rue  de  la  Victoire. 

3261  à  3270        2781  à  2790         7981  à  799») 


5251  5260 
7181  7190 
5371  5380 


4791 
7471 


4800 
7480 


7121 
2821 


7130 
2830 
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COMPAGNIE  DE 

CHEMINS  DE  FER  DÉPARTEMENTAUX 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  30  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  5,  rue  Louis-le- Grand,  Paris 


Avis  aux  Actionnaires 

Le  Conseil  d'administration,  dans  sa  séance  du 
21  septembre  1901,  a  décidé  qu'en  vertu  de  l'auto- 
risation donnée  par  l'article  47  des  statuts,  il  serait 
distribué,  ;i  valoir  sur  les  bénéfices  de  l'exercice 
courant,  7  fr.  nets  par  aclion. 

Le  paiement  s'effectuera  à  parlir  du  15  octobre 
prochain,  contre  la  remise  du  coupon  n°  25  pour 
les  titres  au  porteur  : 
A  Paris  :  Au  Crédit  Foncier  de  France  ; 
Au  Crédit  Lyonnais  ; 
A  la  Société  Générale,  50,  rue  de  Pro- 
vence ; 
A  la  Banque  Parisienne, 
Et  dans  les  succursales  de  cas  Etablissements  à 
Paris  et  en  province, 
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RAPPORT  DU  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 
à  l'assemblée  générale  ordinaire 
des  actionnaires 

BANQUE  "PARISIENNE 

du  21  septembre  1901 

Messieurs, 

Nous  venons,  conformément  aux  stipulations  de 
l'article  31  des  Statuts,  soumettre  à  votre  appro- 
bation les  comptes  de  l'Exercice  1900-1901. 

Dès  le  début  de  cet  exercice,  la  crise  industrielle 
et  commerciale  que  nous  subissons  actuellement 
commençait  à  influencer  les  marchés  européens. 
Aussi,  sommes  nous  très  heureux  de  pouvoir  vous 
annoncer  que,  malgré  les  difficultés  inhérentes  a 
cet  état  de  crise,  les  résultats  acquis  au  30  juin 
dernier,  sensiblement  les  mêmes  que  ceux  de  l'exer- 
cice précédent,  nous  permettent  de  vous  proposer, 
comme  l'année  dernière,  la  distribution  d'un  divi- 
dende de  27  fr.  50. 

Cette  situation,  que  vous  jugerez,  comme  nous, 
très  satisfaisante,  est  due  à  la  marche  toujours 
prospère  des  aftaiies  dans  lesquelles  nous  avons 
un  intérêt  important.  Sans  parler  de  la  Compa- 
gnie de  Chemins  de  fer  départementaux,  de 
la  Banque  de  Bordeaux,  nous  citerons  la  Com- 
pagnie d'Eclairage  électrique  du  Secteur  des 
Champs-Elysées,  qui  a  bénéficié,  dans  une  large 
mesure,  des  recettes  occasionnées  par  l'Exposition 
de  1900,  et  de  la  Société  de  l'Hôtel  du  Palais 
(Biarritz)  qui  voit  augmenter  chaque  année  la 
clientèle  élégante  qui  fréquente  son  établissement. 
Les  résultats  donnés  par  ces  deux  dernières  So- 
ciétés accusent  une  progression  sensible  sur  ceux 
des  exercices  précédents  et  nous  avons  tout  lieu 
d'espérer  que  cette  progression  se  maintiendra 
dans  l'avenir. 

Nons  avons  liquidé,  avant  les  événements  ré- 
cents, les  intérêts,  d'ailleurs  peu  importants,  que 
nous  avions  dans  les  emprunts  des  Provinces  de  la 
République  Argentine,  et  nous  avons  réalisé,  de  ce 
chef,  un  bénéfice  appréciable. 

Notre  portefeuille  titres  qui,  en  1890-91,  s'élevait 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


à  10  millions  et  demi,  a  été  ramené  à  !»  milions 
en  1895-1800,  pour  .se  relever  à  12  millions  dans 
l'exercice  clos  le  30  juin  dernier. 

Tl  est  intéressant  de  constater  que,  pendant  celte 
période,  le  rendement  moyen,  qui  était  descendu 
au-dessous  de  3  n  0  en  1891-92,  s'est  constamment 
et  progressivement  relevé  jusqu'au  taux  de.5,900/0 
pour  cet  exercice. 

D'autre  part,  ce  Portefeuille  nous  a  donné 
:  ■>  ii. ii  ut  lianes  de  béni-lices  ou  de  plus-values,  qui 
ont  contribué  annuellement,  pendant  cette  période 
de  dix  ans.  :'i  l'établissement  de  nos  comptes  de 
Profits  et  Portes. 

Nous  avons,  comme  les  années  précédentes,  par- 
ticipé à  la  plupart  d^s  émissions  et  des  opérations 
présentées  an  public,  notamment  au  dernier  Em- 
prunt Russe  i  0/0  or. 

Si  vous  approuvez  les  comptes  qui  vous  sont 
soumis,  nous  vous  proposerons  la  répartition  sui- 
vante : 


Solde  bénéficiaire 
A  déduire  : 
5  0  0  à  la  Rèseï  v< 


1.980.328  33 
68.016  42 


•^ale  

Fr.    1.1!»;. Mil  96 
5  0/0  aux'" Actionnaires   l.ooo.ooo  ,, 

Reste. .'. 
15  u  Oau  Conseil  d'ad- 


Fr. 


L97.8U  to 


ministration  Fr. 

1  0/0  à  la  Direction.. 

1  0/0  à  la  Caisse  d'E- 
pargne   

1  O/0  à  la  Caisse  de  se- 
cours   

B 0/0 aux  Actionnaire^. 


25  0/0  aux  Parts  de 
fondateur  Fr. 

75  o/O  aux  Action- 
naires  


29. 596  80 
1.973  l'> 

1.97:!  12 

1.97S3  12 
:i.9'ii>  24 

Fr." 

39.402  'in 

....  11K.:ïB7  10 
Fr.  157.849.56 


39.463  40 
157.849  5o 


on  ont  été  faites,  il  offre  dans  son  ensemble  d'ex- 
ceptionnelles conditions  de  sécurité  pour  l'avenir. 

Nous  considérons  comme  un  devoir  de  remer- 
cier l'Administration  de  l'empressement  avec  le- 
quel elle  a  facilité  notre  travail  de  vérilication  en 
mettant  à  notre  disposition  tout  le  personnel  à  ses 
ordres  à  la  correction  duquel  nous  nous  plaisons 
à  rendre  hommage. 

Le  compte  de  Prolits  et  Pertes  présente  pour 
l'exercice  écoulé  un  bénéfice  net  de  1.260.328  fr.  38 
qui  permet  au  Conseil  d'administration  de  vous 
proposer  une  répartition  de  27  fr.  50  par  action 
dans  les  conditions  de  son  rapport. 

Nous  avons  l'honnour  do  conclure  à  l'approba- 
tion des  comptes  qui  vous  sont  soumis. 

Paris,  le  23  juillet  1901. 

Les  Commissaires, 
F.  Aunal.  A.  Poirier. 


BILAN  au  30  Juin  lOOI 


Les  Actionnaires  auraient  ainsi  à  loucher  : 
Première  répartition  5  0[O  au  ca- 
pital)  .Fr.    I «009-000  » 

Deuxième  répartition   3.946  24 

Troisième  répartition   118.387  10 

Fr.    1.122.333  40 


ce  qui  permet  la  distribution  d'un  dividende  de 
27  fr.50  par  action.  Lu  déduisant  les  droits  de 
transmission  el  en  appliquant  Je  solde  disponible 
de  22.333  fr.  40  a  l'impôt  sur  le  revenu,  ce  chiffre 
de  27  fr.  50  se  trouve  ramené  à  : 

•20  fr.  95  pour  les  ac  ions  nominatives, 
Et  "25  fr.  92  pour  les  actions  au  porteur. 
Si.  au  prélèvement  de  39.462  fr.  40  fait  pour 
l'Exercice  190Û-1901  en  faveur  des  Parts  de  fonda- 
teur, l'on  ajoute  le  solde,  non  réparti  au  30  juin 
l'.XiO.  de  80  fr-  77,  et  l'on  lient  compte  de  l'impôt 
de  4  0  i»  sur  le  revenu,  des  droits  de  transmission 
et  de  l'abonnement  au  timbre,  il  n-ste  disponible 
une  somme  de  35  794  fr.  2J  qui  permet  la  distri- 
bution de  1  fr.  78  par  vingtième  de  l'art  de  fon- 
dateur. 

Le  dividende  des  actions  et.  celui  des  Parts  de 
fondateur  pourront  être  mis  en  paiement  à  partii 
du  1"  octobre  prochain. 

Après  que  vous  aurez  entendu  le  rapport  de 
MM.  les  Commissaires,  vous  aurez  à  statuer  sur 
les  résolutions  que  comporte  l'ordre  du  jour  de 
l'Assemblée. 


Rapport  présenté  à  l'Assemblée  générale  or- 
dinaire des  Actionnaires  de  la  Banque  Pa- 
risienne sur  les  comptes  de  l'exercice 
1900  1901.  par  MM  F.  Arnal  et  A.  Poirier, 
commissaires  nommés  à  cet  effet  le  15  sep- 
tembre 1900. 

Messieurs, 

En  remplissant  le  mandat  que  vous  leur  avez 
confié  à  v  otro  dernière  assemblée  générale,  vos 
Commissaires  n'ont  pu  que  constater  la  régularité 
traditionnelle  di  s  opérations  et  des  comptes  de  la 
ëahque  Parisienne  pour  l'exercice  1900  1901  el  la 
parfaite  concordance  des  écritures  et  du  bilan. 

L'examen  du  portefeuille  nous  a  donné  la  con- 
viction.que,  tant  au  point  de  vue  de  la  nature  des 
valeurs  qui  le  composent  que.  des  évaluations  qui 


ACTIF 

Espèces  en  Caisse  et  à  la  Banque 

•    de  France   Fr. 

Portefeuille  : 
Effets  à  recevoir. .      3.G16.015  85  ) 
Rentes,    Actions,  > 

Obligations   12  217.983  50  ) 

Coupons  en  caisse  

Prêts  sur  Titres  et  Avances  contre 

garanties  spéciales  

Participations  financières  

Reports  , 

Comptes  courants  

Comptes  divers  el  Comptes  d'ordre 
Agents  de  Change  (Titres  à  livrer). 
Impôts  et  Droits  de  Transmission 

(à  recouvrer  sur  actions)  

Impôts  et  Droits  de  Transmission 

(a  recouvrer  sur  parts)  

Immeubles  : 
Siègè  social ..  Fr.       650.000   >>  ) 
5j  nie  Chauchat. .        700.000  » 

Terrains   507.871  40  ) 

Mobilier  


1.055.038  '20 

15.833.990  35 

■201.693  70 

■2.178.388  75 
■2.450.845  55 
10.785  ."»5o  c.n 
U.635.655  66 
1. 251.8-29  69 
234.925  95 

50.05-2  87 
'2.453  01 

1.857.871  40 
15.409  75 


Total  de  l'Actif.  . .  Fr.    47.560.8:20  00 


PASSIF 

Capital  social  ,   Fr. 

Réserve  légale  

Réserve  spéciale  . . . ,  

Comptes  de  chèques.  ,  .  , ,  

Comptes  courants  

Comptes  divers  et  Comptes  d'ordre 
Agents  de  Change  (Titres  à  lever)  . 

Ell'ets  à  payer  

Coupons  a  paver  

Profits  et  Pertes  


80.000, 
582. 
741 . 

2.0/9. 
13.175. 

3.208. 
016. 

4.814. 

1.082. 

1.260. 


000  o 
307  50 
841  70 
374  »> 
127  27 
oi8  45 
806  » 
485  49 
501  48 
328  38 


Total  du  Passif...  Fr.  47.560.820  60 

Profils  et  Pertes  an  3 O  juin  1901 

DOIT 

Amortissement  du  mobilier. . . .  Fr.'  50.953  90 

Impôts  et  Contributions   27.463  09 

Droits  d'abonnement  au  Timbre  .. .  43.500  » 

Frais  généraux   488.885  23 

Solde  bénéficiaire   1.200.3:28  38 

Fr...  1.871.133  60 

AVOIR 

Intérêts,  escomptes  et  produits  des 

reports  Fr.  1.271.334  41 

Participations,  portefeuille,  rentrées 

«  et  divers   235. 74S  36 

Commissions,  changes,  services  des 

fonds  publics  -.   304.050  83 

Fr...  1.871.133  60 


RES<  tLt'TlOXS 

PREMIÈRE  RÉSOLUTION 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration,  les 
comptes  sociaux  et  le  bilan  de  l'exercice  1900-1901 
se  soldant  par  un  bénéfice  de  1.260.328  fr.  38  sont 
et  demeurent  approuvés. 

DEUXIÈME  RÉSOLUTION 

L'assemblée  approuve  la  répartition  proposée  par 
le  ConseiEd  administration. 

En  conséquence,  après  le  prélèvement  statutaire 


I  de  5  ii/O  pour  la  réserve  légale,  le  solde  bénéficiai- 
sera  distribué  comme  suit  : 

Aux  actionnaires  Fr.    1. 122. 333  10 

Aux  parts  de  fondateur   39.402  40 

el  le  surplus  suivant  l'article  41  des  Statuts. 

L'assemblée  décide,  par  suite,  la  distribution, 
dater  du  1  ■  octobre  prochain,  d'une  somme  d 
27  fr.  50  par  action,  sous  déduction  des  impôts,  e 
appliquant  le  solde  disponible  de  22.333  fr.  40 
l'atténuation  de  l'impôt  sur  le  revenu,  soit  : 
20  fr.  95  pour  les  actions  nominatives, 
'25  fr.  92  pour  les  actions  au  porteur, 
el  d'une  somme  de  1  fr.  78  par  vingtième  de  par 
de  fondateur  (déduction  faite  des  impôts)  contr 
remisé  du  coupon  n"  17. 

TROISIÈME  RÉSOLUTION 

Sont  nommés  Commissaires  des  comptes,  ave 
pouvoir  d'agir  ensemble  ou  séparément,  et  san 
qu'il  s>>ii  nécessaire  de  pourvoir,  en  cas  d'empi 
cbemènt  de  l'un  d'eux,  à  son  remplacement,  MM 
Arnal  et  Poirier. 

Toute*  ces  résolutions,  après  un  voie  spéww 
sur  chacune  d'elles,  ont  Été  adoptées  à  Vunan-i 
mité.  gfi 


COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DEJIR  DE  L'OUEST 

Rapport  du  Conseil  d'administration  à  FAs- 
semMée  générale  extraordinaire  et  ordi 
naire  des  actionnaires  du  30  mars  1901. 

(suite  (") 

II.  —  Dépenses. 
Les  dépenses  se  sont  élevées,  sur  l'ensemble  d 
réseau,  à  la  somme  de   119. 633.271  7^ 

Savoir  : 

1  >épenses  ordinaires  : 

Voie  normale   105.290.505  3i 

Voie  étroite   708.471  27 

Dépenses  extraordinaires  et  di- 
verses •.   13.634.235  21 

Lignes  à  voie  normale 

La  comparaison  des  dépenses  d'exploitation  de 
I900pour  les  lignes  à  voie  normale,  avec  celles  de 
1899,  s'établit  comme  suit  : 


En  1900  

En  1899.... 

Différer. ces  en  1900. 

Dépenses 
ordinaires 


Longueur 
moyenne 
exploitée 

Kilom. 
.  5. 402 
.  5.385 


Nombre 
de  kilomètres 

parcourus 
par  les  trains 

Kilom. 
50.490.320 
48.114.242 


,    +  17      +■  2.382.078 

Dépense  s 
ex'raordina'res 
et  diverses  Total 


Fr.  Fr.  Fr. 

En  1900  103.290.o65  30  13.634.235  21  118.924.800  51 
En  -IS'.I'.I    93.145  728  25    11.080.423  85^  104.826. 152  1< 

Diffé- 
ren- 
ces 

.  en  ' 

I!lfl(l+12.1'i4.837  05+  1.053.811  30+  14.O98.0rS  il 

Nombre 
Longueur   de  kilomèt. 
moyenne  parcourus 
exploitée  parles  trains 


Dont  : 

h  l'exploitation  com- 
plète   

à  l'exploitation  par  - 
tielle  


Kilom. 
5 

10 


lui  un. 


Dépenses 
ordinaires 

Fr. 


+  2.020. 170 

+  355.890 
Dépenses 
extraonli  n . 
et  diverses 


Dont  : 

à  l'exploitation  com- 
plète  +10.858.993  31+1.721.480  il 

à  l'exploitation  par- 
tielle  +  1 . 285 . 843  74+   232 . 3:  SO 


{*)  Voir  L'Economiste  Européen  n°  506 
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3 


iDùnt  : 

■l'exploitation  com- 
P'exploitalion  par- 


Total 
Fr. 

+12.580.473  7: 
+  1.518. 174  69 


DEPENSES  ORDINAIRES 

iAdminisfralion  centrale  et  services  généraux 


s  dépenses  do  l'administration  centrale  et  de 
i"rices  généraux  se  sont  élevées  à     9.94J.Ô59  93 
ntre,  en  1899    9.673.354  13 


La  différence  en  j)lus. 


■2 74. m")  80 


te  pour  104.030  fr.  sur  la  dotation  à  la  Caisse 
retraites,  par  suite  de  l'accroissement  du  cadre 
■  personnel  classé,  et  pour  le  reste  sur  les  dépen 
es  dues  à  l'Exposition  indemnités  au  personnel 
Irticipation  à  l'Exposition,  etc.) 
[Service  de  l'exploitation. —  Les  dépenses  du  ser 
ice  de  l'exploitation  se  sont  élevées: 

ï  1900  à   41.49-2.165  04 

211es  avaient  été.  en  1899,  de  ... .    35.908.004  42 


Différence  en  plus..     .").(i84 . 100  02 


Cet  accroissement  provient  principalement  : 
1°  Des  indemnités  temporaires  et  gratifications 
tceptionnelles  allouées  à  l'occasion  de  l'Expo 

tion.  environ  Fr.  50O-..0Ô0 

•2"  De  l'accroissement  du  parcours 

fi  trains   1.700.000  i 

3°  Des  créations  d'emplois  néCfS- 
lées  par  les  arrêtés  ministériels 
ir  le  temps  de  présence  des  agents 
fcrviec  de  la  traction  non  com- 

•is)  i.        730.000  » 

A"  Des  indemnités  pour  pertes, 

tards  ou  avaries   830.000 

5°  Des  frais  de  location  de  wagons  . 
le  nous  avons  eu  à  supporter  du 
it  de  l'encombrement  provoqué 
ttamment  par  la  crise  houillère  et 
5  grands  arrivages  de  charbon 
relie  a  amenés  dans  nos  ports  . . .     1.500. GO0  » 

Service  du  matériel  et  de  la  traction. 
Les  dépenses  ordinaires  se  sont 

Svécs,  en  1900,  à   39.702.576  03 

Elles  avaient  été.  en  1899,  de   34.505.800  20 

Différence  en  plus. .     5. 250.716  3 


Cette  différence  en  plus  représente  la  balance 
tre  une  augmentation  brute  de  5  952.000  fr. 
viron  et  une  diminution  de  695.000  fr.  réalisée 
ps  les  dépenses  des  ateliers  et  dans  les  frais 
néraux. 

Dans  le  chiffre  brut  des  augmentations,  4  mil- 
ins  384.000  francs  proviennent  de  la  hausse  géné- 
le  des  combustibles  dans  les  différents  bassins 
iiillers  ;  le  surplus  est  dû  à  l'accroissement  des 
rcours.  à  l'application  des  nouvelles  proscrip- 
ins  ministérielles  sur  le  travail  des  mécaniciens 
chauffeurs,  ainsi  qu'aux  irais  supplémentaires 
r  les  d 'penses  de  personnel  pendant  l'Exposi- 
n  (indemnités  temporaires,  frais  de  déplace- 
snts,  etc.) 

[1  y  a  lieu  de  remarquer  que  le  chiffre  de  4  mil- 
ns  384.000  fr,  énoncé  ct-dessus  pour  l'augmenta- 
n  de  dépenses  due  à  la  cherté  du  combustible 
;  basé  sur  la  comparaison  avec  l'exercice  1899, 

le  charbon  était  déjà  en  hausse  sur  l'exercice 
îcédent,  et  qu'il  ne  tient  compte  ni  des  dépenses 
combustibles  de  notre  service  maritime,  ni  des 
penses  supplémentaires  d'exploitation  suresta- 
s,  immobilisations  de  wagons,  etc.  entraînées 
r  l'obligation  où  nous  nous  sommes  trouvés 
ugmenter  la  proportion  des  charbons  anglais, 
rtout  dans  les  derniers  mois  de  l'année.  En  fai- 
it  état  de  toutes  ces  dépenses  supplémentaires, 

trouve  que  l'augmentation  totale  supportée  paî- 
tre Compagnie,  du  fait  de  la  crise  des  charbons, 
adant  l'exercice  1900,  n'a  pas  été  inférieure  à 
nillions  en  nombre  rond. 

Service  de  la  voie. 
Les  dépenses  ordinaires,  y  compris  les  grosses 
>arations,  s'élèvent,  en  1900,  à. . .    14.088.263  70 
Elles  s'élevaient  en  1899  à   13.058.509  44 

Différence  en  plus..     1.029.754  26 
J   


Augmentation  do  la  proportion  des  frais  géné 
raux  afférents  aux  comptes,  d'exploitation,  par 
suite  de  la  moindre  importance  des  travaux  corn 
plémentaires  d'établissement,  environ,...  350.000 
Dépenses  du  personnel  installé  sur  les 

lignes  nouvelles   180.000 

Augmentations  de  salaires  accordées 
aux  équipes  de  la  voie  et  aux  gardes  bar- 
rières :  allocations  spéciales  pour  l'Expo- 
sition, environ   100.000 

Augmentation  sur  les  grosses  répara- 
tions  168.000 

Dépenses  extt  aordinaires  et  diverses 

Renouvellement  du  matériel  roulant. 

Les  dépenses  d'amortissement  du  matériel  rou 
lant  et  de  l'outillage  des  ateliers  et  dépots  se  sont 
élevées  (déduction  faite  des  rentrées  de  matières 
qui  proviennent  des  mises  à  la  réforme  et  dont 
bénéficie  le  compte  renouvellement j 

à   555.180  97 

Renouvellement  du  matériel  naval. 

En  ce  qui  concerne  le  matériel  naval,  l'amortis 
sèment  opéré  par  suite  de  la  mise  à  la  réforme 
des  navires   Dieppe  et  Britanni/, 

s'élève  à  ,.       734. 55S  6 

il  s';ilténuora  du  produit  de  la  vente  en  1901  de  ce 
dernier  navire. 

Dépenses  extraordinaires  de  la  voie. 
Le3  dépenses  extraordinaires  de  la  voie  présen 

tent,  en  1900,  un  total  de    9.508.399  > 

Dans  ce  total,  Ls  renouvellements 

de  ballast  entrent  pour   3.047.435  05 

et  les  renouvellements  de  matériel 

de  voie  pour   3.022.401  48 

Les  remaniements  et  transformations  des  gares 
et  les  amortissements  des  installations  supprimées 
ont  atteint  le  chiffre  exceptionnel  de  2  millions 
30.838  fr.  20,  par  suite,  notamment,  des  amortis 
sements  opérés  aux  gares  de  Montparnasse,  de 
Vaugirard  et  du  Ghamp-dc-Mars  et  sur  la  ligne  de 
Versailles  R.  G. 

Exercices  clos. 
Les  dépenses  d'exercices  clos  se  sont  élevées  à 
2.077.654  fr.  01  par  suite  de  règlements  d'indom 
nités  sur  machandisos  et  d'arriérés  de  comptes 
d'échanges  de  wagons  concernant  l'exercice  1899, 
pendant  les  derniers  mois  duquel,  ainsi  que  vous 
vous  le  rappelez,  le  service  des  marchandise 
expédiées  sur  Paris  avait  présenté  des  difficultés 
exceptionnelles  par  suite  de  l'insuffisance  du 
amionnage  parisien,  difficultés  qui  s'étaient  râper 
cutées  sur  tout  le  reste  du  réseau. 

OBJETS  DIVERS 

Immeubles. 

Ainsi  que  nous  avons  eu  occasion  de  vous  l'ex- 
poser, nous  possédons  des  terrains  et  des  immeu- 
bles acquis  en  emploi  d'une  partie  des  fonds  de 
notre  réserve  spéciale  et  de  ceux  de  notre  Caisse 
des  retraites. 

Dans  ces  derniers  temps,  nous  avons  incorporé 
au  chemin  de  fer  les  terrains  en  bordure  de 'la. 
gare  de  Caen  et  vendu  la  presque  totalité  de.-s  ter- 
rains acquis  en  vue  du  troisième  raccordement  de 
Golombes,  aujourd'hui  abandonné.  Ces  terrains 
ont,  en  conséquence,  cessé  de  figurer  à  notre  ré- 
serve spéciale. 

D'autre  part,  nous  avons  eu  à  effectuer  certains 
ravaux  d'amélioration  dans  les  immeubles  sub- 
istants  :  toute  compensation   faite,   le  prix  de 
evient  des  immeubles  est,  au  31  décembre  1900  : 
Pour  la  réserve  des  actionnaires. . . .    1.979.(391  93 

au  lieu,  en  1897,  de   2.015.794  11 

Pour  la  caisse  des  retraites   5.652.316  84 

au  lieu,  en  1897,  de   5.635.918  47 

Profits  résultant  pour  l'Etat  de  l'exploitation 
des  lignes  du  réseau  de  l'Ouest. 

Xous  avons  dressé,  sur  les  mêmes  bases  réduites 
qu'en  1895,  une  évaluation  des  bénéfices  que  l'Etat 

retirés  de  t 'exploitation  de  nos  lignes,  tant  en 
recettes  perçues  pour  impôts  de  diverses  natures 
qu'en  économies  réali-ées  pour  les  transports  des 
différents  services  publics. 

Le  montant  de  ces  bénéfices  s'élève,  pour  l'exor- 
icc  1899,  aux  chiffres  ci-après  : 

Receltes  perçues   23.852.578  francs. 

Economies  réalisées   18.310.558  — 


]ette  différence  porte  principalement  sur  les 
iclcs  suivants  :- 


Total   42.103.136  francs. 


Ce  qui  correspond  à  7.543  fr.  par  kilomètre  de 
longueur  exploitée. 


Le  total  ci-dessus  de  'i2.163.130  fr.  est  supérieur 
de  5.1)38.399  fr.  à  celui  qu'on  obtient  en  prenant 
les  bases  adoptées  par  l'Administration  supérieure, 
mais  c|cst  celui  que,  d'après  nos  estimations  très 
modérées,  nous  croyons  devoir  m  ttre  en  regard 
du  chiffre  de  la  garantie  d'intérêt  dont  l'avance 
nous  est  faite  par  l'Etat. 

CONSIDÉR  VTIONS  GÉNÉRALES 

Après  l'examen  que  nous  venons  de  faire  des  ré- 
sultats de  l'exercice  1900,  nous  croyons  répondre, 
Messieurs,  à  l'une  de  vos  préoccupations  principa- 
les en  vous  entretenant  maintenant  de  notre  situa- 
tion financière  et  en  vous  faisant  connaître  quelles 
sont  nos  prévisions  actuelles  concernant  la  date  à 
laquelle  notre  Compagnie,  cessant  de  faire  appel  à 
la  garantie  de  l'Etat,  pourra  commencer  à  rem- 
bourser les  avances  qu'elle  a  reçues  à  ce  titre. 

En  mai  1897,  nous  avions  établi,  sur  la  demande 
de  l'Administration  supérieure,  un  tableau  de  nos 
prévisions  à  ce  sujet. 

Ce  tableau  donnait  les  chiffres  suivants  : 
Garantie  d'intérêts 


1895. 

1896. 

1897. 

1898. 

1899. 

191 10. 

1901 

1902. 

1903. 

1904. 

1W05. 


Francs. 
19.784.000 
16.059.000 
14.00(1. 000 
12.01 10.000 
10.000.000 
4. 400. 000 
8. 000. 000 
0.000.000 
i. 000. 000 
2.000.000 


Les  chiffres  prévus  pour  la  garantie  en  : 

1897  1898  1899 

étaient  donc  de:  14.000.000  12.000.000  10.000.000 
Ils  ont  été  en 

réalité  de....  13. 832.000  i). 021. 000  7.804.000 
en  diminution  de  plus  de  2  millions  sur  nos  pré- 
visions. 

Si  cette  situation  s'était  maintenue,  c'est  donc  dès 
1904  au  lieu  de  1905  que  notre' Compagnie  aurait 
cessé  de  faire  appel  à  la  garantie  de  l'Etat.  Mal- 
heureusement, la  surélévation  du  prix  des  char- 
bons et  des  matières  premières  survenue  à  la  fin 
de  l'année  1899  et  la  réglementation  nouvelle  des 
conditions  du  travail  de  nos  agents  des  trains  et 
des  gares  sont  venues  troubler  profondément  cette 
progression  si  satisfaisante  de  nos  produits  nets, 
en  nous  imposant  une  surcharge  imprévue  qui  a 
été  en  1900,  pour  la  première  cause,  d'environ  6 
millions  et,  pour  la  seconde,  d'environ  2  millions, 
soit  en  tout  8  millions.  Notre  appel  à  la  garantie 
s'est  trouvé  de  ce  fait  porté  à  12.9j0.000  fr.  pour 
l'année  de  l'Exposition,  mais  il  faut  remarquer 
pi'il  eût  été  sans  cela  de  4.900.000  francs 
seulement. 

Pour  l'année  1901,  où  les  mêmes  causes  entraî- 
neront une  surcharge  voisine  du  même  chiffre  de 
8  millions,  nos  prévisions  budgétaires  donnent  un 
appel  à  la  garantie  de  15  millions  en  nombre  rond 
et  nous  avons  lieu  de  croire  que  nous  pourrons 
nous  renfermer  dans  ce  chiffre,  sauf  grave  mé- 
compte sur  les  recettes.  362 

(A  suivre).   


SOUS-COMPTOIR  DES  ENTREPRENEURS 


Bilan  au  31  juillet  1901 

ACTIF 


99.481  16 
6.101.833  60 
.  344.  777  95 
79.270.830  90 

Billets  non  renouvelés   -21.909.300  » 

Crédit  Foncier   3.753.518  56 

Frais  généraux  et  judiciaires   148.064  21 


Caisse  

Portefeuille  

mmeubles  

Accrédités  et  Associations  ouvrières. 


111.927. 812  38 


PASSIF 

Capital  social   5.000.000  » 

Réserve  statutaire   4.830.000  » 

Billets  des  accrédités   79.776.900  a 

Crédit  Foncier,  compte  billets  échus   17.814.900  » 

—          compte  intérêts  à  valoir..  70.000  » 

Règlements  litigieux   940.239  43 

Créditeurs  divers   2.699.124  59 

Profits  et  pertes   796.648  36 


663 


lit. 927. 812  38 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés    des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

SITUATIONS 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

2; 

Juillet 

\  er 

Août 

8 

Aoûl 

16 

Aoûl 

22 

Août 

29 
Aoûl 

5 

Sep.te. 

12 

Septe. 

19 

septe. 

26 
Septe. 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris     100  kil. 

—  (toutes  inarques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé  100  kil. 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

26  38 
'28  45 
29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

35  78 
37  30 
37  91 
25  80 
16  68 
19  60 

27  62 

28  98 

29  63 
20  02 
13  93 
17  17 

26  16 
28 

29  15 
19  99 
1  i  58 
17  44 

27  75 
*9  87 
30  50 
22  » 
15  ".7 
20  87 

27  62 
39  37 
31  « 
21  62 
1  i  87 
i0  62 

28  25 

30  87 

31  50 
22  25 
15  25 
20  87 

28  62 

30  87 

31  50 
22  (.2 
15  25 
21  12 

28  » 

30  87 

31  50 
21  87 
15  23 

21  23 

27  50- 

30  62 

31  50 
21  12 
15  75 
20  37 

27  62 

30  62 

31  50 
21  62 
15  37 
20  37 

27  12 

30  12 

31  » 
21  12 
15  37 
20  75 

27  12 

30  12 

31  » 
21  23 
15  50 
2i  37 

27  37 

30  12 

31  » 

21  12 
15  37 

22  12 

VIANDE  (à  La  Villette; 

PRIX 

1  50 
1  91 
1  93 
1  10 

1  47 
1  92 
1  82 
1  20 

1  39 
1  81 
1  82 
1  40 

1  43 

1  93 
1  8S 
1  51 

1  41 
1  81 

1  93 
■1  41 

1  52 

1  ou 

2  03 
1  52 

1  50 

1  90 

2  » 
1  48 

1  ni 

1  70 

2  05 
1  53 

1  51 

1  75 
1  93 

1  55 

1  52 

1  70 

2  05 
1  64 

1  46 

1  70 

2  » 
1  60 

1  46 

1  70 

2  » 
1  60 

1  46 

1  70 

2  05 
1  44 

1  46 

1  70 

2  05 
1  44 

1  43 

1  70 

2  » 
1  42 

SUCRES  ET  DIVERS  (Parisi 

PRIX 

—    raffiné  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

—     lin   — 

Suif   — 

30  45 
100  89 
30  82 
os  n 
;>:; 

46  66 
46  19 

27  29 
96  69 
38  11 
27  45 
57  44 
38  42 
44  72 

31  17 
103  79 

45  95 

^4  "'A 
Ol  .0 

53  4d 
40  92 
49  66 

31  86 
105  10 
41  74 

32  37 
51  32 
47  86 
59  18 

30  91 
loi  44 

26  95 
6 7  26 
73  46 
64  87 

26  62 
101  » 
26  75 
2  i  » 
62  « 
80  50 
61  » 

23  81 
101  » 
27  23 

£  k  » 

63  25 
78  50 
61  » 

2'.  56 
101  » 

27  25 

63  50 
82  » 
61  » 

25  37 
101  » 
27  50 

64  50 
80  » 
61  » 

23  (12 
100  50 
27  75 
23  » 
65  25 
80  » 
62  » 

25  31 
100  » 
28  » 
23  » 
65  » 
76  » 
62  50 

25  37 
100  » 
29  » 
23  » 
65  » 
79  25 
63  50 

25  » 
9.4  50 
28  25 
23  » 
63  » 
78  50 
65  » 

23  94 
100  » 
28  50 
23  50 
62  50 
80  » 
66  » 

23  18 

99  » 
28  50 
23  £  0 
62  75 
78  50 
67  » 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  desoutir.  i  La  pièoede22Slit. 
Bordeaux  ord.J     fût  et  droits 
Màcon  oi'din..)  de  régie  conipi  i>. 

133  » 

no  50 

180  50 

132  » 
169  50 
179  50 

132  » 

169  50 
lï9  50 

132  08 

169  58 
179  63 

131  77 

169  -Jl 
179  42 

85  » 
135  » 
14C  » 

85.  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  .  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

51  98 
123  » 
73  » 

48  59 
113  25 

47  50 

41  14 

123  50 
37  75 

44  56 
188  >• 
35  71 

65  67 
146  2J 
43  20 

52  37 
122  50 
33  50 

51  12 
121  50 

33  75 

50  12 
122  « 
34  » 

52  62 
122  » 

33  75 

55  37 
124  50 
34  50 

57  » 
125  50 
34  » 

55  12 
126  » 
34  » 

55  » 
128  50 
34  « 

55  62 
129  >l 
35  75 

5  4  37 
127  » 
37  » 

MÉTAUX  (Paris) 
riux 

Cuivre  (Chili  1»  marq.).  100  kil. 

Acier  (Rails)   — 

CHARBON  DU  NORD 

Tout-venant  sur  bateau  (tonne;. 

124  06 
165  42 
44  58 
•14  75 
16  » 

127  77 
167  73 
46  80 
16  96 
16  5t 

135  42 
193  83 
55  10 
16  25 
15  92 

193  64 
330  90 
63  22 
22  68 
21  37 

189  63 
356  98 
56  29 
27  48 
24  01 

179  25 
336  « 
46  25 

19  » 

20  » 

178  23 
323  50 
46  25 

19  » 

20  » 

177  75 
315  » 
45  75 
19  » 
17  75 

176  73 
307  50 
41  ;  » 
19  » 
17  50 

176  75 
308  » 
45  75 
19  » 
18  » 

179  25 
310  » 
46  25 
19  . 
18  50 

178  » 
310  » 
46  » 
19  » 
18  50 

178  » 
315  » 
46  50 
19  » 
18  » 

178  » 
31(1  » 
4i  i  » 
19  » 
18  » 

176  50 
312  .30 
45  75 
19  » 
18  » 

10  50 

10  69 

12  62 

16  23 

23  30 

18  » 

18  » 

18  » 

17  50 

17  » 

17  » 

17  » 

"17  » 

17  » 

17  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

102  04 

105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 

oui 

1945 
1757 
3234 

102  81 

106  06 
3567 
680 
847 

2119 
1915 

3583 

101  21 

102  74 
4.070 

728 
945 
1  053 
2ll35 
1.890 
3.621 

100  72 
102  50 

4067 
6S4 

1086 

Al  1  1 

2317 
1836 
3508 

100  62 

101  90 
3750 

651 
1018 

1  lr>" 
lUoo 

2070 
1625 
3650 

101  27 
101  55 

3096 
670 

1032 

1U.J.5 

2167 
1675 
3705 

101  27 
101  57 

3740 
660 

1030 

4i1'l9 
lU4i 

2115 
1657 
3718 

101  57 
101  77 

3725 
666 
1034 
\  n  vo 

1U  Itf 

2120 
1665 
2507 

lùl  55 
101  60 

3735 
672 

1040 

lUOi 

21 2 1 
1670 
3738 

101  60 
101  62 
3710 
674 
1041 
iuoo 
2141 
1675 
3745 

101  92 
101  95 
3755 
676 
1042 
luuo 
2134 
1675 
3750 

101  85 
101  85 
3763 
683 
1035 
10511 
2126 
1674 
3755 

100  95 

101  17 
101  97 

3750 
675 
990 
1030 
2080 
1660 
3715 

3  1/2  0/0  1891  

101  83 

Banque  de  Fiance  actions 

Banq. djPariset Pays-Bas. .  — 
—       P.-L.-M   — 

37(10 
685 
1030 
1041 
2063 
1645 
3745 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Million 
de  fr. 
3.607 
1.978 
1.244 

693 

364 

566 

237 

Million 
defr. 
3.687 
1.963 
1.222 

730 

358 

492 

221 

Million 
defr. 
3.094 
1.875 
1.225 

798 

391 

491 

252 

MilliOD 
de  fr 
3.820 
1.866 
1.196 

828 

444 

477 

207 

Million 
de  fr. 
,  4.034 
2.103 
1.134 
875 
492 
482 
256 

Million 
de  fr. 
3.967 
2.457 
1.118 

475 

475 

546 

188 

Million 
defr. 
4.050 
2.452 
1.119 

599 

476 

553 

169 

Million 
defr. 
3.964 
2.452 
1.1*0 

460 

431 

558 

161 

Million 
defr. 
3.938 
2.453 
1.119 

425 

476 

539 

180 

Million 
defr. 
3.885 
2.451 
1.121 

409 

474 

564 

194 

Million 
de  fr. 
3.907 
2.440 
1.121 

508 

472 

625 

204 

Million 
de  fr. 
3.992 
2.419 
1.120 

397 

484 

316 

140 

Million 
de  fr. 
3 . 953 
2.405 
1.114 

416 

479 

509 

131 

Million 
de  fr. 
3.951 
2.403 
1.116 
387 
482 
538 
99 

Million 
defr. 
3.953 
2.383 
1.115 

480 

477 

573 

123 

- —  avances 
Comptes  courants  particuliers  .. 

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banquede  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 

6.05 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5  87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4.34 

% 

3.06 
3.75 
4.98 
5-04 
3  91 
3.83 
5  » 
5.59 
4.95 

% 

3.23 
3.96 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 

3  » 

o  H 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  .» 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 
3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  ». 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 
3  » 

3  » 

3  50 

4  » 
3  »• 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 
3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 

3  .. 

5  » 
5  » 

3  50 

BANQUES  EUROPÉENNES  DÊSISSiuN 

SITUATION  AU  31  DECBMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Million 
de  fr. 

14.585 
7.95o 
2.578 
54.5 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 

2.546 
57.3 

Million 
defr. 

14.975 
8.160 
2.636 
54.4 

Million 
de  fr. 

14.992 
7.850 
2.585 
52.3 

Million 
de  fr. 

15  906 
8.211 
2.607 
51.6 

Million 
defr. 

15.022 
8.712 
2.81S 
57.9 

Million 
defr. 

15.053 
8.727 

2.833 
57. u 

Million 
defr. 

15.036 
8.731 
2.809 
KS.O 

Million 
de  fr. 

14.949 
8.741 
2.800 
58.4 

Million 
defr. 

14.852 
8.782 
2.8(19 
59  ii 

Million 
de  fr. 

14.789 
8.834 
2.833 
59.7 

Million 
defr. 

15.041 
8.794 

•2  805 
58.4 

Million 
defr. 

14.948 
8.771 
2..  791 
58.6 

Million 
defr. 

14.948 
8.7.(8 
2.792 
58  "i 

Million 
defr. 

14  o:6 
S. 741 
2.783 
58.S 

Rapport  de  1  or  à  la  circulation  % 

MARCHE  nvriILSTIIEIR 


BOURSE  DE  PARIS 


o  Se 
2  S 


NOMS 

DES 

URS 
iduction 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

12 

ibre  1901 

19 

ibre  1901 

COMPAGNIES 

O  S 
U  1 

30 

juin 
1900 

31 

déc. 
1900 

Septen 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.000 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

25 

7 . 500 . 000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

27.500.000 

25 

125.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

c<5 

100  000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Sew, 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep. 
The  East  Rand  propriflarj Mines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (art.  nom.) 
Transvaal  Golcl  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 

.  47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 
93 
175 
865 
125 
53.75 
!inc)340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


22.50 
39 
101 

189  50 
540 

50.50 
167.50 

66.75 

6i 

71 

50 

80 
113.50 
102 
1018 
217 

25 
158 


.  50 


213 

295 
23 
25 
55 


16 

31.50 

86 
172 
482 

44 
140 

54.50 

51 

62 

59 

83 

95.25 

95 
948 
205.50 

23 
145 

33.50 
184 
272 

17 

19 

40 


18 

29 

92 
192 
5!8 

ifi.?5 
163.50 

61.50 

45 

6;-..  50 

52 

83 
109.50 
105 
1C67 
215 

24 
158 

32 
211  50 
299 

19.75 

17 

35 


17.50 

30 

94 

1S9.50 

514 
45 

160 
61.50 
i2.50 
63.50 
62 

8'».  25 
1 10 

105 
10)3 
245 

23.75 
155 

34 
209 
300 

17.50 

16 

34 


16  75 
27.75 
94 

184 

500 
42.75 

158 
59.75 
42.50 
60.50 
62 
81 

105.50 
100 
1040 
■.3J 

22.50 
155 

33 
206 
300 

17.50 

17 

34 


H      ^  en 

z    S  S 

o 
S 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


0 
O 

n  g 

e  -S 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

co 

d'intri 

30 
juin 
1900 

31 

déc. 
1900 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

75 

65 

45.50 

46 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

670 

716.50 

913.50 

914 

40.000.000 

125 

Huanchasa  (Argent) . . . 

133 

159 

96.25 

89  25 

20.000.000dr 

100  dr 

Laurium  grec  (plomb  etirg.) 

103 

86.50 

56  75 

5  4 . 50 

55 
905.50 


53.75 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000. 
87.500. 
11.250. 
10.000 
18.125 
7.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


Bechuanaland  Siploralion. 
Brit.  Sth.  Afric.  (Cbartered) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Coasolilad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Estate 

Oceana  Company  

Mossamédés  (Cie  de). 
Mozambique  (Cie  de). 
Randfontein  Estâtes. 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

34 

24.50 

28 

27 

26.25 

125 

83.25 

80 

78 

50 

77.25 

76.75 

34 

31 

24 

23 

23 

91 .25 

16 

15 

15 

50 

14 

13 

112.50 

193.50 

176 

198 

195.50 

190.50 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

51 

50.50 

49.25 

25 

22.75 

16 

1S 

50 

18 

ir  sa 

60 

46.75 

33 

36.75 

37 

16.25 

79.25 

70 

80 

50 

77.50 

76.35 

81 

65.25 

86 

75 

82.50 

80 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 


<  £ 
H  , 

O  B 


NOMS 

CLOTURE 

1901 

1901 

DES 

SEMESTRIELLE 

COMPAGNIES 

s 

30 

Juin 
1900 

31 
Déc. 
1900 

aï 

âT 
/- 

7. 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwatersrand) 


275.000 
435. 00C 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
160  000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.  m 
231. 2i0 
325  000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 
2?5.0OO 
100. 00C 
200.000 
450.000 
450.000 
uvw .  UÙu 
165.000 
448.989 
2.500.000 
270.000 
2.750.000 
900.000 
425.0 
100.000 
4.700.000 
540.000 
250  000 
I    400  000 
400.000 
80.000 
198.775 
352.085 
860.000 
95.772 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep.....  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marie  val  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

imrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Saliabury  (New). ....... 

Simmer  and  Jack  

Treaeury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . 

Wolhuter  

Worcester  


60 


I  21  i 


50 


30 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/4 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/i 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

6  7/16 

5  1/16 
3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 
1  3/8 

1  13/16 
3/8 
3  7/8 

9  5/8 
7/8 


6  7/8 
2  3/4 
1  5/8 
5  1/8 
3/4 

1  1/8 
5/8 
6 

2  3/4 
11/16 

11  1/2 
14  1/2 

4  5/8 

5  1/8 

3  5/8 
7  11/16 
20  1/2 

6  1/4 

1  7/8 

2  5/8 
6  1/2 

10  3/4 
1/2 

3  1/8 
1  7/8 

1/8 
3/8 
3/8 


1/16 
1/2 
3/8 
3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 
4  1/16 
8  3/8 

2  3/2 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4' 
7  1/2 

11 

3/4 
2  1/8 
4 

2  1/4 


6 

6 
5 

4  1/2 

1  13/16 
6  3/4 

2  1/2 

3  1/4 
7/8 

1  1/4 
2 

3/8 

4  3/8 
12  1/i 
3  1/8 

5  1/2 

3  3/16 

1  7/16 
5  3'â 

4  5/16 
1  5/16 

42  3/8 
3  1/4 

1  3/8 
9  3/4 
5 

9 

2  13/16 

0  1/4 

5  7/8 

3  W2 

2  13/16 
8  3/8 

11  3/4 
3/4 

2  5/16 

4  3/8 
2  1/2 


6  7/8 

2  5,8 

1  11/16 
5  1/16 

3/4 

1  1/8 
5/8 

6 

2  11/16 
11/16 

11  1/2 
14  3/4 

4  5/8 

5  1/8 

3  5/8 

7  1/2 
20  1/4 

6  1/4 

1  13/16 

2  9/10 
6  3/8 

10  5/8 
1/2 

3  7/16 
1  7/8 

4  1/16 

8  1/4 
6  1/2 

5  7/8 
4  15/16 

4  1/2 

1  3/4 
6  11/16 

2  7/16 

3  5/16 
7/' 

1  5/16 
2 

3/8 

4  5/16 

11  5/8 
3  1/4 

5  7/16 
3  3/16 
1  7/K 

5  1/1 
4  13/16 

1  5/16 
41  5 '8 
3  1/8 

1  3/8 

9  3/4 
5 

8  7/1! 
2  13/16 

6  3/!6 
5  3/4 

3  1/2 
2  13/16 

8  5/16 
11  3/4 
3/4 

2  5/16 

4  5/16 
2  1/2 


6  3/4 

2  5  /S 

1  9/16' 
5 

5/8 
1  1/8 
5/8 

5  7/8 
2  11/16 

11/16 
11  1/2 
14  1/2 

4  1/2 

5 

3  5/8 

7  5/16 
20 

6  1/8 

1  3/4 

2  9/16! 
6  1/4 

10  5/8 
1/2 

3  1/4 
1  13/16 


6  1/4 

5  3/4 
4  7/8 
4  1/2 

1  3/4 

6  5/8 

2  3/8 

3  3/8 
7/8 

1  1/4 

I  15/16 
3/8 

4  1/4 

II  3/8 
3  1/16; 

5  3 

3  1/16 
1  3/8 
5 

4  1/8 
1  1/4 

41  1/4 

3  1/16 

1  1/4 
9  1/2 

4  7/8 
8  3/4  ; 

2  3/4  | 
•6  1/1C1 

5  5/8 

3  1/4 
2  3/4 
8  1/8 

11  1  2 
3/4 
2  1/4 

4  1/4 
2  1/2 


J 

CM  « 
< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 

£ 
1 

Anglo-French  Expl  

3  5/8 

3  1/8 

3  5/8 

3  5/8 
2  1/4 

3  1/2 

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated.. . 

2  3/16 

2 

2  1/4 

2  3/16 

400.000 

1 

Bechuanaland  

1  3/8 

1  1/16 

1  1/8 

1  3/16 

1  3/16 

4.375.000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

3  3/8 

3  5/16 

3  1/8 

3  1/16 
1/2 

3  1/16 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields. . 

11/16 

5/8 

1/2 

3/8 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

7  13/16 

7  1/4 

7  7/8 

7  3/4 
24/6 

7  9 '16 

1.250.000 

1 

Id.   6%  Préférence.. 

24/0 

24/6 

21/9 

25/0 

575.000 

100 

Id.    5  J4%Debentures. 

107 

109 

107 

108 

108  i 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency... 

2  5/16 

2  5/16 
4  3/4 

2  1/4 

2  1/4 

2  1/16 

375.058 

1 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

6  3/4 
2  7/16 

3  7/16 

3  7/16 

3  1/8 

670.000 

1 

Mozambique  C»  

1  7/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

1.267.507 

1 

Ôceana  Consolidated  

2  1/16 

1  15/16 

2  1/18 

2 

2  '%A 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

5  1/2 

5  5/8 

4  7/8 

4  15/16 

5 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

2  5/8 

1  3/4 

1  3/8 

1  3/8 

1  5/16 

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt.... 

3  3/16 

2  11/16 

3  5/16 

3  5/16 

3  3/16 

300.000 

1 

Id.        Gold  Fields. . 

1  7/8 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

604.225 

1 

Id.  GoldMiningEstat 

50 

2  3/16 

1  15/16 

2 

2  1/16 

1  15/16 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol. . . . 

1  1/2 

1  5/8 

1  5/16 

1  11/16 

1  3/16 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring. . . . 

1  5/8 

1  l/4 

1  1,16 

1  1/16 

1 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

2.682.396 
500.000 
250.000 

1.000.000 
200.000 

3.000.000 
250.000 
500.000 
450  000 


Exploration  C°  (New):. . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 
Id.  Waterwks . 
Id.  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
NewAfrican  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 
1 

1  13/16 


13/16 
2  1/8 

1  1/16 
7/8 

11  1/4 

2  3/8 

3  3/8 
7  1/8 
1 

2  3/4 


13/16 
2  3/16 

1  1/16 
7/8 

11  1/4 

2  7/16 

3  3/8 
7  1/8 
1 

2  3/4 


3/4 
2  1/8 
1 

7/8 
11  1/4 

2  5/16 

3  1/S 
6  15/16 

15/16 
2  5/3 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

140.000 

1 

250.000 

1 

280.663 

1 

l. 000. 000 

1 

200.000 

1 

•  91.000 

1 

960.000 

8/0 

112.000 

1 

320.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields, 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet  — 

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/ 16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 

21/3 

21/0 

19/6 

4  3/8 

4  1/4 

4  1/8 

8  3/4 

9 

8  13/16 
1  1/4 

8  5/8 

1  3/8 

1  1/4 

1  1/1 

4  15/16 

4  3/4 

4  11/ If 

4  5/8 

1  13/10 

1  11/16 

1  11/16 

1  5/8 

3/8 

9/0 

9/0 

9/0 

49/0 

38/9 

41/0 
2  3/16 

39/0 

3  1/8 

2  3/8 

2  1  4 

11  1/8 

5  13/16 

5  7/8 

5  13, »ô 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

Consolidt.  Bultfontein.. . 

3.948.955 

5 

De Beer's  Consolidated.. 

3.283.020 

100 

Id.   5%  Debenture  

105.230 

10 

uriqualand  West  

1.000.000 

5 

New  Jagersfontein  

30/0 
26  3/4 
107 
7  3/4 
16  1/4 


30/0 

28  15/16 

107 
7  15/16 
16  1/2 


31/6 
37  3,16 
107 

8  3/8 
18 


31/0 
36  1/2 
107 

8  1/8 
18  1/2 


31/0 
36 

106  1  <% 
8  1/8 
19  1/2 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


IVEJ^FLCÏÏÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


c. 

nr 

s  de  clo 

ure 

12sepl 

36sej 

1  . 

101 

85 

100  95 

101 

11 

101 

8 1 

100  90 

101 

Cf.' 

100 

lo 

100 

25 

LGO 

i  ■  ' 

100  .  . 

100 

ill 

101 

85 

101  85 

101 

101 

75 

101  7.' 

101 

90 

49 'î 

.  tu 

498  50 

496 

•- 

83  .. 

83 

25 

84  .. 

84 

19S 

497  » 

499 

55 1 

554  50 

554 

50 

435 

436  .. 

437 

50 

407 

50 

407  . . 

408 

105 

106  86 

105 

■>:■ 

56» 

510  .. 

568 

50 

567 

568 

5  08 

50 

301 

366  25 

366 

7.".' 

95 

95  50 

96 

364 

50 

365  . . 

365 

93 

93  50 

9t 

rl9 

112  . . 

414 

lui 

103  75 

103 

390 

389  75 

388 

96 

50 

97  .. 

96 

50 

415 

407  .. 

4l  5 

50 

i78 

50 

479  .. 

477 

503 

504  50 

503 

75 

»99 

50 

i98  .. 

501 

444 

442  50 

411 

25| 

469 

25 

470  .  . 

446 

401 

100  15 

400 

75 

160 

458  50 

453 

r. 

469 

75 

468  50 

465 

467 

Su 

466  .. 

465 

501 

505  .. 

509 

44 

If. 

44  50 

44 

.  i 

44 

43  75 

44 

2 

s  n 

547  75 

547 

50. 

44'2 

75 

439  . 

437 

123 

122  50 

123 

143 

142  .. 

142 

3160 

3160  . . 

3150 

1060 

1011  .. 

1030 

m 

4-20 

650 

653  . . 

6  0 

580 

571  .. 

572 

51 M 

490  .. 

490 

684 

ôî'S 

075 

605 

603 

603 

115 

175  '. . 

1135 

1030 

990 

72 

50 

71 

72 

50 

315 

315  .  '. 

3 , 5 

50 

615 

615 

615 

68 

50 

65  .  ! 

66 

330 

320  '.  '. 

300 

533 

50 

534 

532 

210 

230 

50 

50 

51 

850 

732 

734  .. 

731 

444 

444  .. 

445 

614 

615  .  . 

676 

411 

447  .. 

453 

41-2 

50 

446 

439 

439  '.  . 

440 

130 

725  .. 

730 

440 

43s)  .. 

440 

1036 

1052  . . 

10-J5 

482 

480  .. 

482 

665 

665  .. 

661 

455 

25 

455  .. 

456 

452 

452  .. 

452 

412 

410  .. 

410 

50 

451 

50 

453  75 

452 

456  .. 

458 

lillioos 

14651 

In! 

410 

3812 

114 

6790 

238 

25253 

79S 

Hombre 
it  Titres 

TjI. 
nom 

~ ' 

3^9. 4 46 
884.200 

500 

58.  H6 
109.530 

50C 
50C 

443.011 
248  695 
1076960 
» 

451 .775 
233.951 
581.451 

443.121 
» 

681.290 
280.28' 
142.20 


821.920 
1483533 
827.5' 
1777290 
983.301 
96j5.336 
488  736 
494.39 
499.602 
159.270 
224.060 
148.20' 
1171534 
181574 
11". 026 
50.121 


182.500 
125  000 
40.000 
30.000 
300.000 
60.000 
400.000 
160.000 
60.000 
500.000 
30.000 
100.000 
320.000 
500.000 
80.000 
40.000 
63.333 
30.000 
49.000 


SOC 
50( 
50b 
5ui 
MX 
401 
SOC 
500 
501 
50( 
200 
200 
1000 
500 
400 


lOOf 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
501 
500 
500 
100 
50C 
500 
500 
500 
500 


)ES1(Î NATION  des  VALEURS 


RENTES 


FRANÇAISES 

(  Terme. 
 (  Compt. 

3  %  Amortissablej  ggj. 


3  %■ 


3%%  1894  (anc.  4  %) 


Terme. 
Compt. 


IHERÈI 
en  1900 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkln  2  \  % 

(gar.  France)   Ternie. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  y,  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %  ".  

—  quarts  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

—        1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

1892  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  189  9  2.60 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
1881 

Immeubles  de  France  — 


SOC.   DE  CREDIT  FRANC 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom.  ., 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
CrédFonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie — 


600 

500 

500 

82.022 

50u 
50" 

168.  m 

5( 

49. 70i 

600 

492. V10 

500 

512.056 

500 

71 . 94  1 

» 

321.21.' 

500 

1939176 

50'.' 

U75396 

500 

70.760 

501 

389  631 

500 

151.508 

500 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.         —  3  %.. .. 

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  %.. 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %... 
Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —  52-54-56  5  %  

—  -  3  %  

—  —  3  %  nouv  

—  -  2  %■%  

—  —  Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


3  . 

3  . 
3  50 


2  50 
2  50 
17  5u 


50 


50 


50 


13 
15 
15 
15 

14  .. 

12  . 

15  . 
14  . 

13  . 
18  î 


15  .. 
15 
6 


151  0 

55  . 
12  50 
36 

27 
15 


27  50 


12  50 
26  04 
50 


15  . 
13  5 

4  . 
35  . 
17  50 

16  50 


19  10 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 
12  50 
15 
L5 


100  10 

99  60 
102  30 


480 

80  50 
80  . 
463  . 


511 
419 

406 


539 

538 

353 


354 
406 
377 

iii 


000 
1122 

434 
760 

605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


100  25 


101  45 


492 

81  40 

81  50 
492  .. 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 
419 

420 


165 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 

68 
311 
615 

72 
355 
533 
258 

50 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
1000 
475 


448 
4c  0 


Nombre 
de  Tilres 


16.574 
.'09.144 
284.635 
149.121 
45.761 
223.259 
4601934 
4825764 
208.481 
84.005 
236. 6G0 
2548306 
580.847 
506.492 
2986621 
197.521 
118.199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
116-2600 
10. 663 
258.198 
261  198 
3298 1 14 
1240069 
283.414 
33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.481 
100.000 


75.122 
60.000 
73.420 
10.000 
89.837 

246  163 
80.000 

120  000 
13.550 
20. 450 

200.000 

100.000 
62  060 
6 4. 000 

111.918 
58.131 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 
500 

500 
500 
250 


500 
500 
500 
500 
250 
» 
500 
500 
500 

100 

250 
500 
500 
250 
500 
ion 
100 
250 
500 
250 

100 

500 
500 

500 
400 
500 
» 
500 
100 
500 
500 
500 
300 


Capital  ou 
Nombre  de  Tilre: 


520154.149  £ 
190767. 000 f, 
524306.20011 

5.298.600  i 
18.3S9.000  « 
58 . 790  ob 
372019. 500 f. 

700.000  ob 
105000. OOOf. 
154070. OOOf. 
1 399299000 f. 
734839. 500f. 
671830. 400f. 

1.171.500  o1! 

1.080.600 ob 


DESIGNATION  des  VALEURS 


UTrRÊTS  Cours  romp.  juillet 

en  19U0 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 

Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi, 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi. 

—     3  «Â 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  . 
Dauphiné  3  %  . . . . 
Genève  57  3  %..  . 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv. 

2  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


3  %  

—  3  %  nouv  

Nord    

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Orléans  

—  jouiss  

-  3  %  

—  3  %  1884  

-  2  %  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  1895 

Ouest  

-  -     3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  S  %  

Ouest-Algérien  

-  3  %, 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 
3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Compic  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
Cie  Gu  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  . . . 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malâdano  (Mines  dej  

—  —  jouiss 
Mines  d'or  et  d'expl.  (C"  {■•) 
Métaux  (C'c  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C8  du)  en  liq. 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%  %(ch.  fixe25l!«) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe 2 f.  50) 
Brésil  4      %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . 

—  Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


58 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
13 
15 
74 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


20 
28  50 
74 
32  50 
59 
46  50 
16 
22  50 
65 
10 


30 
10 

5 
15 

5 
18 
40 
50 
37  50 

5  50 
22  50 

25  .. 


116  48 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


1900 


1815 


455 
446 
402 


1325 
449 
446 

2100 
464 
450 
406 


1740 
1222 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1140 

805 
330 
540 
2000 
1350 


425 
235 
97 


1170 
870 
95 
480 

780 


3542 
1375 
430 


315 


50 


2  75 
5  75 
.4 
4 
4 
5 
4 


50 


101  50 

97  25 


67  . 
399  . 
100  . 

78  . 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336  . 
282  . 


1593 


453 
449 
409 


1300 
454 
452 

2090 
462 
451 
414 


1590 
1120 
454 
451 
406 


1020 
454 
450 

'406 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 

62 
248 
260 
603 
313 
160 

50 

50 
312 
400 
512 
280 

98 
435 

712 


3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


95  .. 


100 

73 

69  70 
378  . 
101  70 

80 

89 
103  10 
107 
101 

71  75 
305 
254 


Cours  de  clôture 

1 2se»t,  19  s  I  îprfS&sepT 


1674 


457 
131 


451 
453 
457 
410 
460 

1308 
453 
459 

2120 
460 
462 
410 
463 

1670 

1160 
456 
459 
^13 
453 

1058 
453 
456 
411 
620 
412 


50 


23 


445  . 
245  . 
429 
617  . 


388  . 
610  . 
2007  . 

825  '. 
526  . 
240  . 
501  . 
825  . 
379  . 
62  . 
280  . 
226  . 
505  . 
255  . 
loO  50 


275  . 

330  . 

425  . 

215  . 

100  . 

410  . 

645  . 

10  75 
85 
3755 
1485 
531 


605 
850 
il  10 
350  .. 


94  95 


103  . 

67  25 
385 

101  20 
78  25 

106  50 
109  25 

102  75 
71  50 

303  .. 


1645  . 


457 

453 
451 

452 
132 
455 
458 
410 

1305 
454 
458 

2075. 
461 
463 
41o 

1650 
1140 
456 
460 
415 
452 
1055 
453 
4C.S 
413 
620 
441 


5o 


25 


50 


447  . 
244  . 
431  . 
610  . 


395  . 
619  . 
1975  . 
bOO  . 
822  . 
535  . 
239  . 
497  . 
785  . 
368  . 

60  . 
272  . 
135  . 
493  . 
213  . 
180  . 

27  . 

272  '. 
330  . 
350  . 
141  . 
99  50 
472  . 

576  . 

85  50 
3745  . 
1490  . 
540  . 


600  . 

796  . 

1110  . 

351  . 


95  20 


103  50 

73 
68  20 
380 

101  40 
78  50 

106 
109  60 

102  70 
71  .. 

296  50 
246  50 


1660  . 

!299  . 
458  50 
452  .. 
452  5'J 

452  50 
451 
455 

458  50 

410  50 

459  50 
1308 

453  50 

458  25 
2080 

459  25 
461  25 
415  £0 
455  25 

1660  . 

1150  .. 

455  .. 

460  .. 
413  25 
452 

1056 
453  50 
458  75 
413 
626 
441 

411  75 
240  .. 
430  .. 
585  .. 


615 
1995 

818 

528 

486 
765 
375 

60 
257 
165 
4% 
218 
170 

23 

40 
272 
310 
350 
160 

95 
450 

509 

85 
3715 
1481  50 

533 
149 
605 
815 
1080 
350 


91  15. 


103  50  ■ 

72  17: 

67  30 
381 
101  40 

7S  50 

90  25 
106  25 
109  30 
102 

70 

298 
248 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


IÏTK11ÈTS 

Cours  camp,  juillet 

Cours  de  clôture 

Nombre 

Tal. 

nfiSUGNATlDN  mis  VAT.TTITTRS 

en  1900 

•  189 

y 

1900 

l?sep1 . 

J9sepl . 

26seiit. 

de  litres 

DOIT). 

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(Suite) 

3  50 
15  .. 

744.000 
120.000 

100 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 

220 

227 

202  50 

2:0  50 

260 

50 

500 

255 

229 

258 

50 

221 

222 

160.000 

500 

Crédit  Foncier  Egyptien.. 

2  50 

98  75 

100.000 

500 

Crédit  Foncier  de  Hongrie 

4  . . 

100 

98  EO 

103  25 

102 

60 

102 

90 

95.000 

» 

Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

4  . . 

93 

1U 

94 

70 

98 

90 

99 

40 

99 

30 

60.000 

500 

Act. 

25  .. 

384 

377 

379 

376 

275.385 

500 

Obi. 

—        3  %  1"  série. 

90 

99.337 

500 

—          —  2S  série. . 

3  50 

100 

98 

50 

98 

95 

523.615 
654.578 

50o 

Act. 

Ch.  Autrich.-Hongr.. . 

anc.   —   3  %  lre  à  8e  émis. 

1  . . 

24 

90 

21 

26 

26 

26 

15 

500 

Obi. 

22  50 

495 

497 

517 

50 

520 

520 

147.403 

500 

3  . . 

91 

50 

91 

188.452 

500 

—     —  10e  émis — 

4  . . 

*92 

80 

50 

78 

50 

77 

25 

391.556 

500 

4  . . 

92 

40 

80 

50 

78 

60 

73 

lu 

117.927 

500 

Obi. 

Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

4  . . 

92 

75 

78 

10 

78 

50 

78 

732.118 

500 

Act. 

4  .. 

101 

40 

100 

102 

102 

101 

80 

3185158 

500 

Obi. 

-        3  %  

4  .. 

101 

35 

99 

7( 

102 

50 

102 

102 

690.000 

500 

—        —   série  X  . 

4  . . 

100 

75 

99 

101 

100 

85 

101 

409.610 

500 

Act. 

4  . . 

100 

80 

99 

40 

101 

30 

101 

100 

70 

94.319 

10£ 

Nitrates  Railways  Cj  Ld 

4  . . 

100 

65 

99 

50 

102 

50 

103 

101 

50 

490.000 

500 

Nord  de  l'Espagne  — 

4  . . 

103 

100 

101 

00 

101 

35 

100 

75 

602007 

500 

Obi. 

—       3  %  1"  série. 

L 

4    .  . 

104 

102 

102 

102 

101 

70 

226935 

500 

—         —  2e  série. 

t    .  . 

101 

99 

85 

102 

40 

102 

25 

102 

46.181 

500 

—         —  3[  série. 

g 

90 

86 

83 

15 

85 

70 

85 

45 . 535 

500 

—         —   4"  série. 

3  50 

97 

93 

35 

96 

96 

40 

95 

OU 

94.254 

500 

—         —   5"  série. 

63 

63 

75 

65 

^5 

66 

85 

66 

15 

195.992 

500 

0 

21U.20U 

232.066 
93 .649 

500 

3  50 

ioi 

98 

500 

—     Asturies  W  hyp. 
-2°  hyp. 

3  . . 

92 

101 

m 

100  50 

101 

2?. 

500 

1  i  ■ 

47 

46 

60 

50  30 

49  7b 

49 

50 

56 . 472 

500 

-         -      3'  hyp. 

1  . . 

26 

50 

25 

55 

26  90 

25 

85 

26 

Ô5l 

100.000 

500 

1  . . 

22 

95 

22 

so 

24 

23  95 

24 

00 

70.000 

500 

Act. 

20  . . 

419 

420 

400 

444 

.443 

318.750 

500 

Obi. 

Salonique-Constant. . . 

20  . . 

494 

468 

503 

495 

490 

50 

355.932 

500 

Act. 

Madrid  à  Saragosse  . 

25  .  • 

510 

510 

510 

511 

509 

50 

1 124448 

500 

Obi. 

-         3  %  l^hyp. 

4  .. 

104 

101 

104 

139.239 

500 

-~          —    2S  hvp. 

20  .. 

415 

400 

444 

441 

443 

67.723 

500 

—          —    3"  hyp. 
Srnyrne-Cassaba  4%  94 

4%  95 

20  .. 

456 

460 

469 

476 

50 

112.716 

500 

3  50 

100 

98 

ioi 

25 

ICO  10 

KO 

75 

139.845 

500 

3  50 

48 

75 

49 

50 

53  25 

50 

20 

95.816 

500 

Suddel'Esp.3%  Ir'hyp 

100.000 

500 

Act. 

40.026 

500 

Cnmp.  Madrilène  du  Gaz. 

325  000 

10£ 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

52.000 

500 

Act.  Charb.,  Usine  Sosnow. 

120.000 

54 

Lagunas  Nitrate  Cy  

24  c. 

515 

460 

439 

435 

417 

1110.000 

5£ 

Lautaro  Nitrate  Cy  

15  p. 

29  25 

518 

550 

562 

560 

558 

1200.000 

200 

Tabacs  Ottomans  

670 

725 

647 

648 

645 

40.000 

500 

Tabacs  des  Philippines... 

11  50 

570 

550 

528 

519 

520 

100.000 

500 

UTKItÈTS 
en  1000 

Cours  corne,  juillet 

Cours  de  clù 

ture 

1899 

1900 

I2sept 

I9sc|it. 

26sepl . 

5  .  . 

99  . . 

93  . . 

81 

80  .. 

76  , . 

40  -  . 

1260  . . 

1260  . . 

1200 

1200  .. 

1188  .. 

8  . . 

534  .. 

525  .. 

540 

542  .. 

25  . . 

520  .  . 

475  .  . 

470  .. 

98  .. 

108  .. 

81 

50 

78  .  : 

77 

242  .. 

292  . . 

220 

216  .. 

208  . . 

15  . . 

232  .. 

304  . . 

282 

267  .. 

264  50 

15  . . 

226  . . 

305  .. 

263 

262  .. 

258  . . 

28  50 

750  . . 

719  .  . 

675 

670  .. 

663  . . 

15  . . 

450  . . 

431  .. 

454 

50 

452  .. 

453  75 

15  . . 

438 

75 

439  75 

438  . . 

15  . . 

434 

431  . 

434  . . 

15  . . 

442 

440  . . 

4  4  L  75 

15  . . 

223  . . 

142  . . 

ni 

170  .. 

170  . . 

2  . . 

170  .. 

135  .  . 

110 

107  . 

105  . . 

15  . . 

348  .. 

339  .  . 

368 

307  75 

366  . . 

15  . . 

352  . . 

335  . . 

3?3 

75 

371  .. 

371 

33  1. 

680  .. 

692  .. 

6S5 

690  . . 

687  . . 

11  70 

193  .. 

145  .. 

126 

133  .. 

162  . . 

190  . . 

201  . . 

169 

168  .  . 

286  . . 

\i  Y. 

254  . . 

307  . . 

293 

28i  .  , 

275  50 

15  . . 

240  .. 

299  . 

280 

273  . . 

267  . 

15  . . 

235  . . 

305  . . 

272 

268  . . 

266  . . 

15  . . 

233  . . 

307  .  . 

27  i 

50 

26  i 

271  . 

15  .  . 

232  . . 

304 

276 

269  50 

268  . . 

15  .  . 

232  . . 

299  . . 

271 

265  . . 

£  io   .  . 

15  .  . 

241  . . 

303  . . 

275 

271 

~  i'->  .  . 

10  . . 

250  . . 

298  . . 

•>80 

275  . . 

273 

15  . . 

240  . . 

293  . . 

272 

267  25 

i  i\  . . 

15  . 

243  .. 

294  .. 

273 

208  25 

10    .  . 

455  . . 

425  . . 

420 

75  . . 

70  . . 

65 

61  50 

272 

15  . . 

284  . . 

269  . . 

271 

270  . . 

227  ..  . 

9  . . 

242  . . 

290  . . 

248 

234  . . 

OOJ    .  . 

15  . . 

310  . . 

350  . . 

350 

50 

348  . . 

06  J    .  . 

15  . . 

302  .. 

345  .. 

345 

345  .. 

328  50 

15  . . 

303  .  , 

313  . . 

344 

3  44 

20  .. 

425  .. 

410  . 

410 

405  . . 

340  Y. 

20  . . 

370  .. 

350  .. 

340 

339  .. 

180 

15  .. 

136  .. 

220  . . 

175 

175  .. 

292  Y. 

37  50 

750  .. 

595  .. 

327 

295  .. 

82  .. 

144  .. 

135  .. 

91 

50 

90  .. 

100  51 
65  .. 

1130  .. 
2260  .. 

1315  . 

1327  .. 

1174  Y. 

2350  .. 

2136 

2050  .. 

1880  .. 

29  .. 

36  .. 

63 

62  .. 

64  .. 

4  97 

105  .. 

100 

Ici  .. 

16  .. 

309  .. 

310  .. 

310 

307  ..• 

309  .. 

37p50 

650  .. 

670  .. 

664 

50 

660  .. 

26  75 

626  .. 

765  .. 

770 

789  .. 

785  Y. 

Capital  00 
Konibre  it  litre? 


39.331.145f. 
58.174  ob 
266.090 ob 
124500. OOOf 
682000.00011 
8013094942  1 
90.300  ob 
85. 657. 500C 
39.000.000f 
41.727.171  £ 
43S.650  ob 
87. 632. 000 f. 
2553S6.500f. 
111423. 500f. 
179255. 5001". 
1.045.464  ob 
571090.500  f. 
1489137. 500C. 
646762. 500f. 
39.950.000f. 
172212. 500f. 
449737. 500f. 
1902242000f. 
65l087.500f. 
39ï>6M.f00f 
214.000  ob 
25.000.000f. 
Il 36987. 200f. 
69. 333. OOOf. 
7.371.915£T 
31346. 282  £T 
45913. 296£T 
100675. OOOf. 
l^loô  0001. 
119586.5001. 
6.060.120  £ 
20. 915. OOOf. 
39.061.500f. 
7.996.900  £Ï 
19.763.350  £ 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Sombre 

Tal. 

de  Titres 

nom 

200.000 

500 

100.000 

500 

200.000 

500 

500.000 

500 

FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS  {Suite) 

Finlande  3  V,  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  ï  %  1887  

—  2  %  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Haide)  5  0/8  1897 
Norvège  3  %  1888  

—  S  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  i  %  1890  

—  4  %  amort.  1891.. 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2'  et  3'  émis.) 

—  —  1S90  (4e  émis.).... 

—  —  1893  (5»  émis.)... . 

—  —  1S94  (6«  émis.).. . . 

—  Consolidé  4  %(l'eet2«sér.) 

—  3%or  1891  l'et2'ém. 1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  i  %  1895.  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  C   

—  série  D   

Consolidation  Ottom.  4  % . 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. . 

—  4  %  1894  

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


VALEURS  ETRANGERES 


B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


VALEURS  FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


Midi  jouissance  

Nord  —   

Ouest  —   

Banque  de  la  Guadeloupe 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique. 

—  de  la  Réunion. . .  . 

—  de  l'Indo-Chine  . . . 
Banque  spéc.  de  Valeurs  ind. 
Banque  Suisse  et  Française 

Crédit  Algérien  

Sous-Comptoir  des  Entrepr. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  —  jouissance... 

Gaz  (Compagnie  Centrale)  

Gaz  de  Marseille  jouissance. 
Dombrowa  Houillères  de)... 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (.Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Ateliers  et  Chant.  delaLoire 
Compagnie  G  de  Construct 
Atel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

Dyle  et  Baealan  

Etabliss"  Lazare  Weiller 

Fives-Lille  

Forges  et  Aciér.  de  la  Marine 
Forg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

Bateaux  Parisiens  

Chargeurs  Réunis  :. 

C«  Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap 
Bénédictine  de  Fécamp .... 

Etablissements  Duval  

Grande  Distil.  CusenieretC' 
Grands  Moulins  de  Corbeil 
Lits  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 
12  sept.  19  sept.  26septe. 


664  .. 
1635  .. 

562  .. 
1000  .. 

320  Y. 

885  Y. 

51  25 

565  .. 

932  . 

239  .. 

502  .. 

1472  . . 

945  . . 

1275  .  . 

632  .". 

990  .. 

1388  .. 

325  .. 

530  .. 

800  .. 

890  .. 

930  .. 

145  .. 

592  .. 

228  .. 

101  .. 

410  .. 

1420  .. 

1500  .. 

292  .. 

1142  .. 

785  . . 

6430  . 

2355  .. 

750  .. 

269  .. 

1360  .. 


670  .. 
1615  .. 

563  .. 
1000  .. 

320  Y. 

855  ". 
50  50 
555  .. 
932  .. 
238  .. 
t30  .. 

'945  Y 

1275  .. 

632  . . 

950  .. 

1380  .. 

325  .. 

533  .. 

810  .. 

810  .. 


592  .. 

235  .. 

107  .. 

410  .. 
1445  .. 
1525  .. 

302  .. 
1170  .. 

792  50 
6450  .. 
2390  .. 

750  .. 

265  .. 
1360  .. 


665 
1623 

562 
1000 

320 

855 
50 

518 

932 

237 

530 
1472 

945 
1250 

630 

910 
1365 

329 

525 

750  50 

830  . 

920  . 

145  . 

580  . 

235  . 

101  . 

417  . 
1420  . 
1500  . 

310  . 
1165  . 

806  . 
6450  . 
2380  . 

726  . 

265  50' 
1360  ..; 


DESIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
C»  Gén.  Franç.  de  Tram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f. 

—  —      Obi.  350  f. 

Soc.  Fonc.Lyonnaise  3  0/  0  anc. 

Gaz  et  EaUx  4  0/0  

C'8  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel.et  Chant,  de  la  Loire  4  0/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(OFranç.)Ob.hyp.4  0/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  ... 
O"  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d  Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  de  Laiterie  5  0/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  lr«  série  3  0/0  

—  2»  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1891   

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  actions 
C'e Belge d'Ecl.,  Chauf.p.  Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnage  a  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  Nord(Gie  des) 
VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin.  . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 


2  sept. 

19  sept. 

26septe 

190 

181  .. 

182 

219 

218  .. 

210 

491 

50 

491  50 

490 

50 

295 

297  50 

295 

243 

243  50 

243 

426 

430  .. 

430 

500 

502  .  . 

507 

503 

25 

503  .. 

504 

501 

195  . . 

495 

507 

50 

509  50 

504 

470 

464  25 

470 

480 

485  .. 

484 

490 

493  75 

494 

492 

50 

492  .  . 

492 

407 

75 

407  50 

406 

332 

25 

326  50 

328 

151 

160  .. 

153 

3(5 

307  50 

307 

50 

611 

50 

610 

612 

642 

20 

645  . 

619 

482 

485  .. 

485 

474 

474  .. 

475 

452 

452  25 

452 

25 

392 

50 

392  .. 

399 

50 

1030 

1060  .. 

1049 

230 

225  .. 

225 

520 

500  .. 

500 

265 

206  . . 

175 

469 

50 

445  .. 

460 

360 

50 

360 

50 

491 

471 

462 

50 

815 

.  806  . 

810 

895 

915  .. 

925 

1760  .. 

1760 

257 

257  50 

MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


A  terme 

Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Iutér*c)3 1/20/0  97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.)  . 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper,  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.) 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AU  COMPTANT 

Tramw .  Vanves-Paris  et  ext. 
Ariége  (Société  Métalliirg.  de). 

Briansk  (Usines  de)  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). .. 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charhonn.  d'). 
Joltaia  Rieka  (Krivoi  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog. . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille  Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

MonacotCercle  des  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils .... 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo . . 
Soc .  Immotil.  et  Com.  Vichy . 


Derniers  Cours  cotés  au 


12  sept. 

19  sept. 

"  2\\W. 

7  s  75 

79  40 

78 

io 

84  20 

84  .. 

8i 

20 

43  .. 

42  75 

43' 

104  .. 

101  .. 

101 

25 

70  .. 

70  .. 

70 

380  .. 

435  .. 

375 

135  .. 

12,9  .. 

124 

1232  .. 

1219  .. 

1194 

344  .. 

213  .. 

190 

185  .. 

188  .. 

170 

171  50 

168  .. 

156 

116  .. 

116  .. 

115 

35  .. 

32  50 

32 

583  75 

548 

506 

310  . 

270  .. 

270 

2644  .. 

2150  .. 

2137 

697  50 

675  .. 

645 

65  50 

62  .. 

60 

50 

3450  .. 

3020  ., 

3100 

2075  . . 

2000  .. 

2065 

E00  .. 

500  .. 

420 

1320  .. 

1245  .. 

1230 

800  .. 

800  .. 

750 

38  50 

38  .: 

37 

250  .. 

250  .. 

250 

105  .. 

80  .. 

88 

1166  .. 

1135  .. 

1100 

605  .. 

605  .  . 

602 

Y 

1570  .. 

1570  .. 

1550 

92  .. 

92  .. 

90 

910  .  . 

9i0  .. 

940 

272  . . 

241  .. 

225 

3630  '. 

3595  .. 

3600 

746  .. 

740  Y 

735 

547  50 

530  .. 

525 

620  .. 

615  .. 

625 

112  50 

115  .. 

112 

700  .. 

700  .. 

700 

300 

s 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


DES 


SOCIETE  ANONYME 

CLOUTERIES  DU  GLOBE 

SIÉGÉ  SOCIAL  :  MARCHIENNE-Al'-PONT 


L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires 
de  la  Sociélé  anonyme  des  Clouteries  du  Globe 
aura  lieu,  156,  rue  Royale,  à  Bruxelles,  le  2  octo- 
bre prochain,  à  10  heures  du  malin. 

ORDRE  DU  JOUR 

1°  Rapports  du  Conseil  d'administration  et  du 
Collège  des  Commissaires  sur  les  opérations  de 
l'exercice  1900-1901  ; 

Discussion  et  approbation  du  bilan  et  du 
compte  de  protits  et  pertes  clôturés  au  20  juin  1901: 

3°  Divers. 


Par  application  de  l'article  28  des  statuts,  les 
propriétaires  d'actions  privilégiées  au  porteur  ou 
d'actions  ordinaires  devront,  pour  assister  à  cette 
assemblée,  avoir  déposé  leurs  litres,  huit  jours  au 
moins  avant  la  date  lixée  pour  la  réunion,  au  siège 
social,  à  Marchienne-au-Pont,  ou  à  la  Compagnie 
Nationale  Financière,  156,  me  Royale,  à  Bruxelles. 

Par  application  de  l'article  20  g  II  des  statuts,  les 
procurations,  aux  lins  de  représentation  à  l'assem- 
blée, devront  être  déposées  également  au  siège  so- 
cial, à  Marchienne-au-Pont.  ou  à  la  Compagnie 
Nationale  Financière,  lô6,  rue  Royale,  à  Bruxelles, 
cinq  jours  au  moins  avant  l'assemblée. 
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CREDIT  GÉNÉRAL  LIÉGEOIS 


SOCIÉTÉ  ANO.WMF.) 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  actionnaires  qu'une  assemblée  générale 
extraordinaire  auia  lieu  le  vendredi  27  septembre 
1901,  à  deux  heures  de  relevée,  au  siège  social,  rue 
de  l'Harmonie,  n°ô.  à  Liège. 

ORDRE  DU  .IOUR  : 

Proposition  du  Conseil  d'administration  d'aug- 
menter le  capital  social  et  d'échanger  les  actions  à 
créer  contre  les  actions  de  Ja  Caisse  Commerciale 
de  Bruxelles,  dans  une  proportion  à  déterminer; 

Eventuellement  : 

1"  Pouvoirs  à  donner  au  Conseil  d'administra- 
tion en  vue  de  réaliser  cette  proposition; 
2»  Modifications  aux  articles  14  et  22  des  statuts; 
3°  Nomination  dans  les  Conseils. 


Les  actions  peuvent  être  déposées  jusqu'au  21 
septembre  : 

A  Liège  :  au  siège  social,  rue  de  1'llarmonio,  n*  5; 

A  Bruxelles:à  la  Caisse  Commerciale  de  Bruxel- 
les, rue  Royale,  n"  (5-4; 

A  Anvers  :  au  Crédit  Anvcrsois,  Courte-Rue  de 
l'Hôpital,  n°  42; 

A  Charleroi  :  à  l'agence  de  la  Caisse  Commer- 
ciale de  Bruxelles,  quai  de  Brabaut,  n°  16; 

A  Bruges  :  à  l'agence  du  Crédit  Général  Lié- 
geois, rue  Courte  d  Argent,  n°  4.  665 

SOCIÉTÉ  ANONYME  DES 

ACIÉRIES  D'ANVERS 

Siège  social:  Hoboken-les- Anvers 

MM.  les  actionnaires  sont  convoqués  en  Assem- 
bler générale  ordinaire  le  mercredi  9  octobre  1901, 
à  10  heures  du  matin,  rue  Royale,  156,  à  Bruxelles. 

ORDRE  DU  .J/JUR  : 

1°  Rapport  du  Conseil  d'administration  et  du 
collège  des  commissaires; 

2"  Examen  et  approbation  du  bilan  et  du  compte 
de  profits  et  pertes  clôturés  au  MO  juin  1901  ; 

3«  Divers. 

Pour  prendre  part  à  l'assemblée.  MM.  les  action- 
naires propriétaires  d'actions  de  capital  ou  d'ac- 
tions ordinaires  devront  déposer  leurs  titres  au 
siège  social  ou  à  la  Compagnie  Nationale  Finan- 
cière, 156,  rue  Royale,  à  Bruxelles,  au  moins 
8  jours  avant  la  date  de  l'assemblée  art.  28  des 
statuts;. 

Tout  actionnaire  propriétaire  d'action  de  capital 
ou  d'action  ordinaire  peut  se  faire  représenter  à  la 
dite  assemblée  par  un  fondé  de  pouvoir  spécial 
pourvu  que  celui-ci  soit  lui-même  propriétaire  d'ac- 
tion de  capital  ou  d'action  ordinaire  et  que  la  pro- 
curation ait  été  déposé  '  au  siège  social  trois  jours 
au  moins  avant  la  date  dj  l'assemblée  art.  29  des 
statuts;. 

000  Li  Conseil  d'administration. 


CAISSE  COMMERCIALE  DE  BRUXELLES 

SOCIÉTÉ  ANONYME) 


Lt  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Actionnaires  qu'une  assemblée  géné- 
rale extraordinaire  aura  heu  le  jeudi  26  septem- 
bre 1901,  à  11  heures  du  matin,  au  siège  social, 
rue  Royale,  64,  à  Bruxelles. 

ORDRE  DU  .TOUR 

Proposition  du  Conseil  d'administration  de  fu- 
sionner avec  la  Société  anonyme  «  Crédit  Général 
Liégeois  »,  conformément  à  l'article  2,  S  linal,  des 
statuts,  ainsi  conçu  : 

«  La  Société  peut  se  fusionner  par  voie  d'apport 
«  ou  autrement  avec  d'autres  établissements  du 
même  genre.  » 

Byentnellement,  pouvoirs  à  donner  en  vue  de  la 
réalisation  de  cette  proposition. 


Les  actions  peuvent  être  déposées  jusqu'au  20 
scp'.embre  : 

A  Bruxelles,  à  la  Caisse  Commerciale  de  Bruxel- 
les ; 

A  Liège,  au  Crédit  Général  Liégeois,  rue  de 
l'Harmonie,  n-  5; 

A  Anvers,  au  Crédit  Anversois,  Courte-liue  de 
l'Hôpital,  n°  42  ; 

A  Charleroi,  à  l'agence  de  la  Caisse  Commer- 
ciale, quai  de  Brabant,  n°  16; 

A  Bruges,  à  l'agence  du  Crédit  Général  Liégeois, 
rue  Courto-d'Argont,  n°  4.  607 


TRUST  FRA.NÇO-BELG-E  DE 

TRAMWAYS  ET  D'ÉLECTRICITÉ 

SOCIÉTÉ  ANONYME) 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  de  con- 
voquer MM.  les  actionnaires  à  l'assemblée  géné- 
raleannuelle  qui  se  tiendra  leô  octobre  1901,  A3  heu- 
res de  l'après-midi,  au  siège  social,  9,  placeMadou, 
à  Bruxelles. 

ORDRE  DU  JOUR  : 

1.  Rapports  du  conseil  d'administration  et  du 
collège  des  commissaires  sur  l'exercice  1900-1901; 

2.  Approbation  du  bilan  et  du  compte  de  profits 
et  pertes  de  l'exercice  1900-1901  : 

:!.  Election  définitive  d'un  administrateur  nommé 
provisoirement  en  remplacement  d'un  administra- 
teu  r  démissionnaire; 

4.  Nomination  d'un  commissaire  en  remplace- 
ment d'un  commissaire  démissionnaire.; 

5.  Tirage  des  obligations  à  rembourser; 
0.  Communications  diverses. 

Le  dépôt  des  actions  prescrit  par  l'article  32  des 
statuts  doit  se  faire  au  plus  tard  le  29  septembre 
1901  : 

A  la  Société  Générale  pour  favoriser  l'Industrie 
nationale,  à  Bruxelles; 

A  la  Banque  du  Hainaut,  à  Mons: 

A  la  Banque  Parisienne,  7,  rue  Chauchat,  à  Pa- 
ris; 

Au  siège  social,  7,  place  Madou,  à  Bruxelles.  008 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  O/O 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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CHEMINS  de  FER  du  SUD  de  L'AUTRICHE 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Porteurs  d'obligations  3  0/0,  série  X, 
que  le  paiement  du  semestre  d'intérêts,  échéant  le 
l"  octobre  1901,  aura  lieu,  comme  au  précédent 
semestre,  sons  déduction  d'une  retenue  de  1  fr.  par 
coupon,  représentant  le  montant  des  impôts  qui 
incombent  aux  obligations  de  la  Compagnie  tant 
en  Autriche  qu'en  France  et  eh  Italie.  Il  sera,  en 
conséquence,  payé,  à  partir  du  1"  octobre  prochain, 
la  somme  de  6  fr.  50  par  obligation,  aux  caisses 
ci-après  désignées  : 

A  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères  : 
A  Lyon,  chez  MM.  Cambefort,  F.  et  C.  Sainl- 
Olive,  et  chez  MM.  Veuve  Morin,  Pons  et  Gie. 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 


Emprunts 


or  3  O/O  1891  et  1894 
or  4  O/O  1894.  6=  Emission 

Le  coupon  trimestriel  au  1er  octobre  1901  sera 
payé,  à  partir  de  cette  date,  à  la  caisse  de  la  Ban- 
que de  Paris  et  des  Pays-Bas,  M.  rue  d'Antin, 
à  Paris. 
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RENOUVELLEMENT  DES  CO.UP<  >NS 

DE  LA 

RENTE  ITALIENNE  3  0  0 


A  partir  du  1"  octobre  prochain,  les  porteurs 
de  la  Rente  italienne  8  0/0  pourront  déposer  leurs 
titres,  pour  le  renouvellement  des  coupons,  chez 
MM.  de  Rothsch'id  frères,  23,  rue  Laffitt'e-,  à  Paris, 
chargés  par  le  Gouvernement  italien  d'en  opérer 
l'échange  après  que  ces  titres  auront  été  contrôlés 
en  Italie. 

11  sera  perçu  pour  le  montant  du  timbre  italien 
o  fr.  60  par  titre  échangé. 

Les  déposants  devront  apposer  leur  signature 
sur  chaque  titre  coté  imprimé  en  français:  ;  ils  re- 
cevront en  échange  un  récépissé  indiquant  la  date 
do  la  remise  des  nouveaux  titres. 

Les  rentes  revêtues  du  timbre  français  auront 
droit  à  des  titres  nouveaux  munis  du  même  timbre. 


GOUVERNEMENT  ARGENTIN 


Emprunt  5  O/O  1894 

L'intérêt  trimestriel  aulor  octobre  1901  sera  payé, 
à  Paris,  à  partir  dudit  jour,  à  raison  de  : 

Fr.     6  25  ) 

»  31  25  [  net  d'impôts,  suivant  les  coupures. 
»  156  25  ) 

contre  remise  du  coupon  n°  70,  à  la  caisse  de  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'An- 
tin, à  Paris. 

A  partir  de  la  même  date  et  à  la  même  caisse, 
les  obligations  sorties  au  40"  tirage  et  dont  la  liste 
a  été  publiée  dans  le  Journal  Officiel  du  5  sep- 
tembre, seront  remboursées  à  raison  de  : 
Fr.       500  ) 

»     2.500  (  net  d'impôts,  suivant  les  coupures. 

.»    12.500  ) 
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COMPAGNIE  ROYALE 

DES 

CHEMINS  DE  FER  PORTUGAIS 


Echange  et  estampillage  des  obligations 
3  O/O  et  4  O/O 

Il  est  porté  à  la  connaissance  des  intéressés  que 
l'échange  des  anciennes  obligations  3  0/0  et  4  0/0 
contre  celles  destinées  à  leur  remplacement,  en 
conformité  du  Convenio,  prendra  fin  le  17  novem- 
bre prochain  inclusivement,  restant  prescrites  en 
faveur  de  la  Compagnie  toutes  les  obligations  qui, 
à  cette  date,  n'auront  pas  été  présentées,  pour  être 
échangées,  à  Paris,  au  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial, rue  de  la  Victoire,  06. 
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IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
10,  me  du  Croissant,  Paria.  —  Simart. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  508  -  20"  volume.  (14)  ||    BUREAUX  :  11,  RUE  MUNSIGNY,  PARIS  (2e  ARR1)    ||     Vendredi  4  octobre  1901 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Ct  des  Grands  Hxpregg  Européens 

Société  Anonyme) 

Etat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900  1901 

ta  1"  janvier  au      —         (Exposition)  — 
H0  septemb.  Fr.  7.839.772   9.243.975  9.1(33.648 
ta  11  au  20  sept.     289  045      435.422  335.909 


8.128.817   9.679.397  9.499.557 

fifférence  en  fa- 
iseur de  1901  sur 

1899...   1.370.740  »  » 

différence  en  fa- 
veur de  1900  sur 

L1901   »  »  179.840 

615 

COMPAGNIE  PARISIENNE 

('ÉCLAIRAGE  II  CHAUFFAGE  T/  GAZ 


MOIS 

RECETTES  DE  GAZ 

DIFFÉRENCE 

1901 

1900 

en  1901 

Soit 
0/0 

but  

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

Ir.  e. 

5. 136.341  19 

5.5-20.353  -25 

—  384.011  46 

6.96 

Miniers  mois 

53.564.421  39 

54.693.977  57 

—1.129.556  18 

2.07 
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OMP.  FRANÇAISE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 


ecettes  brutes,  pendant  le  mois  d'août  1901,  du 
Réseau  exploité  parla  Compagnie  (1.311  kil.)  : 

987.756  fr.  (ou  $  m/n  462.000) 
ontre  :  863.826  fr.  (ou  $  m/n  407.465) 
en  août  1900. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME 

DES  ACIÉRIES  DE  FRANCE 

CAPITAL  :  10  MILLIONS  DE  FRANCS 

83,  quoi  de  Javel,  à  Paris 

ASSEMBLÉE  GÉNÉRALE  ORDINAIRE 

17  octobre  1901,  à  2  h.  1/2,  salle  de  la  Société 
ides  Agriculteurs  de  France,  8,  rue  d'Athènes,  à 
Paris. 

ORDRE  DU  JOUR 

Piapport  du  Conseil  d'administration  ; 
Rapport  des  commissaires; 

Approbation  du  bilan,  du  eompte  profits  et  pér- 
is et  du  rapport  du  Conseil  d'administration  ; 

Fixation  fin  dividende  ; 
(Nomination  d'un  administrateur  : 

Fixation  du  montant  des  jetons  de  présence  des 

ministrateurs  ; 

Nomination  du  ou  des  commissaires  et  fixation 
leur  rémunération. 

Dépôt  des  titres  jusqu'au  12  octobre  dans  les 
ibhssements  de  la  Société,  à  Isbergues,  Aubin 

Paris,  soit  dans  un  des  grands  Etablissements 

crédit. 

Dix  actions  donnent  droit  à  une  voix.  Les  déten- 
îrs  de  moins  de  dix  actions  peuvent  se  grouper 
ur  former  une  voix. 

Tout  actionnaire  qui  le  demandera  recevra,  à 
rtir  du  10  octobre,  le  rapport  à  l'assemblée. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

ÎEDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

Société  anonyme  au  capital  de  HO  millions 

FONDÉE  EN  1859 


VIM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'un 
Ittpte  de  5  fr.  nets  par  action,  à  valoir  sur  le 
udende  do  l'exercice  1901,  sera  pavé  à  partir  du 
novembre  prochain. 
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RUSSIE 


Obligations 
DE  L'EMPRUNT  RUSSE  4  O/O  OR  1889 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  19  août  II"  septembre  1901,  au  ti- 
rage des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  18  novembre/ler  décem- 
bre 1901  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de  l'Etat; 
à  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit 
Lyonnais,  à  la  Société  Générale  pour  favoriser 
le  développement  du  Commerce  et  de  l'Indus- 
trie en  France,  à  la  Société  Générale  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial  et  chez  MM.  E. 
Hoskieret  C°;  à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn 
et  C",  à  la  Berliner  Handelsgesellschaft,  et  chez 
MM.  Robert  Warschauer  et  C°  ;  à  Londres,  chez 
MM.  Baring  frères  et  C°  (Limited)  et  C.  I.  Ham- 
bro  and  Son;  à  Amsterdam,  chez  MM.  Hope 
et  C°  et  à  la  Succursale  de  la  Banque  de  Paris 
et  des  Pays-Bas;  à  New- York,  chez  MM.  Ba- 
ring Magoun  and  C". 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
18  novembre/ 1er  décembre  1901;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


A  125  roubles  or 

7026 

à  7050 

20176 

à  20200 

24126 

à  24150 

70226 

70250 

92076 

92100 

125876 

125900 

130926 

130950 

136501 

136525 

138376 

138400 

139201 

139225 

141126 

141150 

150226 

150250 

157201 

157225 

160876 

160900 

167301 

107325 

262776 

262800 

268851 

268875 

292226 

292250 

308001 

308025 

337576 

337600 

359876 

359900 

390601 

390625 

397051 

397075 

436126 

436150 

455176 

455200 

510401 

510425 

547801 

547825 

564751 

564775 

577876 

577900 

598026 

598030 

632101 

632125 

639651 

639675 

64^001 

043025 

652876 

652900 

661101 

661125 

689251 

689275 

695301 

695325 

723226 

723250 

728151 

728175 

732976 

733000 

741976 

742000 

754451 

754475 

777976 

778000 

A  625  roubles  or 

823151  à  823175 

825126  à  825150 

862726  à  862750 

863676 

863700 

903601 

903625 

910676 

910700 

918376 

918400 

934101  à  934125 


A  3.125  roubles  or 
934876  à  934900 
998076  à  998100 


989201  à  989225 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  or  1889,  sorties  aux  tirages  antérieurs, 
qui  n'ont  pas  été  présentées  au  rembourse- 
ment au  19  août/1"  septembre  1901.  Les  in- 
térêts sur  ces  obligations  ont  cessé  de  courir 
à  partir  des  dates  suivant  immédiatement 
les  numéros.  Les  intérêts  encaissés  sur  les- 
coupons  d'échéances  postérieures  aux  termes 
ci-dessous  seront  déduits  du  capital  à  rem- 
bourser. 

A  125  roubles  or 

2961  à  2963  2966  2967  2971  à  2974  (19  mai/1" 
juin  1900),  7301  à  7325  (19  mai/1"  juin  1901), 
8401  8402  8407  à  8412  8425  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1900),  15276  à  15300  (19  mai/1"  juin 
1901),  38626  à  38628  38634  à  38639  38644  à  38650 
40701  à  40704  40709  à  40720  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1900),  41326  à  41350  (19  mai/1"  juin 
1901),  42326  à  42345  42347  à  42350  (18  novembre/ 
1»  décembre  1900),  49701  à  49725  (19  mai/1" 
juin  1901),  49868  à  49872  (18  novembre/ 1"  dé- 


cembre 1900),  77267  (20  mai/1"  juin  1894),  82776! 
à  82800  (19  mai/1"  juin  1901),  89774  89775  (19' 
mai/1"  juin  1900),  91101  à  91125  (19  mai/1" 
juin  1901),  92126  à  92147  92150  (18  novembre/1" 
décembre  1900),  97951  à  97975  (19  mai/1"  juin 
1901),  98153  à  981157  98159  98161  à  98172  98174 
(18  novembre/1"  décembre  1900),  98201  (19  no- 
vembre/1" décembre  1893),  99376  à  99400  (19 
mai/1"  juin  1901),  1U3711  à  103719  103725  108404 
à  108415  (19  mai/1"  juin  1900),  108826  à  108850 
(19  mai/1"  juin  1901),  111464  111472  à  111473  (19 
mai/1"  juin  1900),  114697  114699  (18  novembre/ 
1"  décembre  1900),  115476  à  111400  (20  mai/1" 
juin  1901),  117201  117222  à  117224  (18  novembre/ 
1"  décembre  1900),  119261  à  119265  (20  mai/1" 
juin  1897),  122451  à  122475  140976  à  141000  (19 
mai/1"  juin  1901),  152226  152227  152230  à  152233 
152244  à  152250  (18  novembre/1"  décembre  1900), 
156276  à  156300  (19  mai/1"  juin  1901),  160901  à 
160925  (18  novembre/1"  décembre  1900),  163691 
à  163700  (19  mai/1"  juin  1901),  176051  à  176075 
(18  novembre  / 1"  décembre  1900),  181126  à 
181150  (19  mai/1"  juin  1901),  182251  à  182259 
182266  182267  182270  à  182275  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  183251  à  183275  (19 
mai/1"  juin  1901),  19U680  190681  (19  novem- 
bre/1" décembre  1898),  204301  à  204325  205176  à 
205200  (19  mai/1"  juin  1901),  247382  247385  à 
247394  247400  251351  251369  251370-  (19  mai/1" 
juin  1900),  253148  à  253150  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1900),  258662  à  258664  (19  mai/1"  juin 
l'.iOO),  262676  à  262700  (18  novembre/ 1"  décem- 
bre 1900),  266076  à  266100  (19  mai/1"  juin  1901), 
277426  à  277433  277436  277437  277449  à  277450 
.80201  à  280202  £80218  à  280221  28022 4  (18  no- 
vembre/1" décembre  1900),  280426  à  280450  (19 
mai/1"  juin  1901),  285631  285634  287111  à  28711G 
(18  novembre/1"  décembre  1900),  289632  à  289638 
298301  à  298c04  298307  à  298311  (19  mai/1"  juin, 
1900),  302626  à  302650  (19  mai/1"  juin  1901),; 
3,0765  à  310767  310774  310775  (18  novembre/1" 
décembre  1900),  314326  à  314350  328951  à  328975; 
(19  mai/1"  juin  1901),  329S01  à  32*810  329820 < 
329821  b29823  329825  (18  novembre/1"  décembre 
1900),  331101  à  331125  836251  336275  (19  mai/1" 
juin  1901),  336608  à  336616  336619  à  336624  (19j 
mai/1"  juin  1900),  337131  à  337133  337135  à! 
337137  (20  mai/1"  juin  189a),  337186  à  337188  (19 
mai/1"  juin  1990),  337476  à  337500  354776  à -854800 
(19  mai/1"  juin  1901).  358501  à  358503  358518  à 
358521  358524  358525  (18  novembre/ 1"  décembre 
1900),  364721  (19  novembre/1"  décembre  1895), 
364740  364741  (19  mai/1"  juin  1900;,  365151  à 
365175  (18  novembre/1"  décembre  1900),  366344 
à  366346  (19  novembre/1"  décembre  1899),  405370 
(19  mai/1"  juin  1900),  420701  à  420725  424826  à 
424850  436326  à  436350  (19  mai/1"  juin  19U1), 
455012  à  455015  45.018  455019  455023  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  460352  à  460355  460359  à 
460364  460366  à  460375  (19  mai/1"  juin  1900), 
463526  à  463550  (19  mai/1"  juin  1901),  481354  à 
481358  481375  510300  (18  novembre/ 1"  décembre 

1900)  ,  519295  à  519299  (19  novembre/1"  décem- 
bre 1898),  524576  à  524579  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1900),  525126  à  525150  533901  à  533925  (19 
mai/1"  juin  1901),  539359  (a0  mai/1"  juin  1899), 
540161  à  540167  552251  552252  552257  552258  552268 
à  552273  563406  563408  563411  563412  563418  (19 
mai/1"  juin  1900),  571351  à  571353  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  571851  à  571875  (19  mai/ 
l"juin  1901),  573557  à  573560  573566  573568  573570 
à  573575  (19  mai/1"  juin  1900),  581334  à  581339 
581341  581342  581345  581349  £  89601  à  589612  589617 
(18  novembre/1"  décembre  1900),  606961  à  606966 
(19  mai/1"  juin  1900),  627078  627079  (19  novem- 
bre/1" décembre  1894),  634026  à  634050  (19  mai/ 
1"  juin  1901),  634602  G34608  634610  634617  634624 
(18  novembre/1"  décembre  1900),  644901  à  644925' 
651276  à  651300  661826  à  6618c 0  (19  mai/1"  juin, 

1901)  ,  668704  à  668706  668711  à  668713  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  672579  672580  6725861 
à  Ô72589  (19  mai/1"  juin  1900),  675376  à  675400 
(19  mai/1"  juin  1901),   676495  676496  (20  mai/1", 
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juin  189?;,  695501  à  694325  (19  mai/1"  juin  1901), 
708158  708159  708162  708163  708172  708173  (19 
mai/1"  juin  1900),  710216  à  710225  (18  novem- 
bre, 1"  décembre  190;)),  717951  à  717975  (19  mai/ 
1  '  juin  1901),  718790  à  718792  731226  à  731229 
731231  731232  731235  731236  731239  à  731248  731250 
(18  novembre/1"  décembre  1900),  735576  à  735578 
735581  735586  7355S7  740563  à  740565  740573  à 
740575  740G20  à  740629  (19  mai/1"  juin  1900), 
741626  à  741650  (19  mai/1"  juin  1901),  750333  à 
^ 50310  750345  à  750349  759426  à  7594 10  759442  à 
TBMftO  (18  novembre/1"  décembre  1900),  761301 
à  761325  (19  mai/1"  juin  1900),  780776  à  780788 
7807.90  à  7808i0  (18  novembre,  l"  décembre  1900), 
783985  à  783987  (20  mai/1"  juin  1899),  786778  à 
786800  (1S  novembre/1"  décembre  1900),  790651 
à  790671  7906^4  790675  (19  mai/1"  juin  1901), 
799655  à  799656  799666  à  799675  80470}  à  804714 
(18  novembre/1"  décembre  1900). 

A  625  roubles  or 

819751  n  819770  (18  novembre/1"  décembre 
1090),  826026  à  )■ 26050  833=101  à  833325  (19  mai/1" 
juin  1901),  817451  à  847455  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1900),  847923  à  847950  (19  mai/1"  juin 
VM\  .  851926  a  851990  (19  mai/1"  juin  19()0), 
883026  à  838050  (19  mai/1"  juin  1901),  868026  a 
868035  (18  novembre/1"  décembre  190  ),  883901 
à  888905  (19  mai/1"  juin  19UD.  890426  à  8904  5 
(18  novembre  1"  décembre  1900),  900401  à  90O420 
119  novembre/1"  décembre  1898),  902601  a  902625 
(19  mai/1"  juin  1901).  914621  a  914625  (18  no- 
vembre/1" décembre  liOO),  921026  à  921050  (19 
moi/1"  juin  1901). 

A  3.125  roubles  or 

912676  à  942100  (19  mai  1"  juin  1900),'  950926  à 
951-950  964401  à  965425  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1900;,  964951  à  964975  965301  à  965325  967426 
k  907450  (19  mai/1"  juin  1901),  969026  à  969050 
(19  mai/1"  juin  1900). 


RUSSIE 


Obligations 
DE  L'EMPRUNT  RUSSE  4  O/O  OR  1890 

(Deuxième  émission) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  19  août,  1"  septembre  1901,  au  tirage 
des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
txmrsables  à  partir  du  18  novembre/1"  décem- 
bre 1901  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de  l'Etat; 
à  Pans,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit 
Lyonnais,  à  la  Société  Générale  pour  favoriser 
le  développement  du  Commerce  et  de  l'Indus- 
trie en  France,  à  la  Société  Générale  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial  et  chez  MM.  E.  Hos- 
kier  et  C°;  à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn 
ôt  C°;  à  Londres,  chez  MM.  Baring  frères  et  C« 
i Limited)  et  C.  I.  Hambro  and  Son;  à  Amster- 
dam, chez  MM.  Hope  et  C°  et  à  la  Succursale 
•  le  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas;  à 
New-York,  chez  MM.  Baring  Magoun  and  G: 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  la 
i  s  novembre/ 1"  décembre  1901  ;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


4901  à  4925 
32851  32875 
738ol  73875 
149051  14S075 
165601  165625 


A  125  roubles  or 
19801  à  19825 
44426  44450 
96626  96650 
149976  150000 


22551  à  22575 
67301  67325 
147726  147750 
160176  160200 


286451 1 

445651 

466301 

512701 

.r>(ib7  56 

586051 

624626 

6">8951 


286475 
445675 
466325 
512725 
566800 
586075 
624650 
658975 


A  625  roubles  or 

383351  à  383375 
450451  450475 
470976  471000 
514426  514450 
568526  568550 
590301  590325 
631176  631200 
662201  662225 


405751  à 

454926 
491276 
523301 
582701 
614501 
655701 


405775 
454950 
491300 

523325 
582725 
614525 
655725 


A  3.125  roubles  or 
689151  à  689175     704851  à  704875      714901  à  714925 


Numéros  des  obligations  do  l'emprunt  russe 
4  0/0  or,  deuxième  émission  1890,  sorties  aux 
tirages  antérieurs  qui  n'ont  pas  été  présen- 
tées au  remboursement  à  la  date  du  19  août/ 
1"  septembre  1901.  Les  intérêts  sur  ces  obli- 
gations ont  cessé  de  courir  à  partir  des  dates 
suivant  immédiatement  les  numéros.  Les 
intérêts  encaissés  sur  les  coupons  d'échéances 
postérieures  aux  termes  ci-dessous  seront 
déiuits  du  capital  à  rembourser. 

A  125  roubles  or 

16108  16110  16113  16119  à  16122  (19  mai/1" 
juin  1900),   25701  à  25725  (19  mai/1"  juin  1901), 

:  4M  à  :-'0453  (18  novembre/ 1"  décembre  1900), 
42430  42435  à  42438  42441  42449  (19  mai/1"  juin 
HJiO),  44526  à  44550  57551  à  57775  (20  mai/1"  juin 
1901),  59289  (19  no vembre/ 1°'   décembre  1899), 

501 7'J  à  70184  70189  à  70192  70195  à  70200  (18  no- 
vembre/!" décembre  1900),  71540  à  71542  73735 
à  7*289  73742  73743  73745  73748  à  73750  (19  mai/ 
1"  .juin  1900),  76878  76879  70885  76889  à  76891 
76896  76897  (18  novembre/1"  décembre  19GO), 
55405  à  85407  95410  à  95413  95416  95420  95423 
95425  102677  102637  à  102690  102697  à  102700  (19 
mai/1"  juin  1900),  106251  à  106275  (19  mai/1" 
iuin  1901),  121126  121131  Till33  121135  121139 
12)148  à  121150  (19  mai/.!"  juin  1900),  121726  â 
121730  L9  mai/1"  juin  19J1),  123301  à  123309 
12SS25  (18  novembre/1"  décembre  1900),  182836 
à  132950  (19  mai/1"  juin  1901),  141001  à  141004 
141011  141014  1  (5551  145563  à  145573  (19  mai/1» 
juin  1900),  159401  150425  (19  mai/1"  juin  1901), 
154619  (18  novembre/1"  décembre  1900),  158176 
à  158197  (19  mai/1"  juin  1901),  178294  (20  mai/ 
!"  juin  1898),  179801  à  179819  (19  mai/1"  juin 
19  0),  196001  à  186&Ô4  18J617  à  186625  207803  à 
207812  207814  à  2-i7820  20782i  à  205823  2J782 
.  ,  31  à  207850  (18  novembre/1"  décembre  1900), 
208916  à  203922  214512  (19  mai/1"  juin  1900), 
223932  à  223950  2i!6851  à  226861  240342  240344  à 
2 .035i)  243751  à  243753  243756  à  243758  243760  à 
243761  243763  à  243769  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1900),  244026  à  244027  244029  à  241031  244034 
214036  217376  à  247400  249201  à  249225  (19  mai/ 
l"juin  1901),  250938  250934  250937  à  250940  250945 
250946  (19  mai/1"  juin  1900). 

A  625  roubles  or 

&55391  à  2554C0  (18  novembre/1"  décembre 
1900),  273251  à  273275  (19  mai/1"  juin  1901), 
276226   à   256230    (18   novembre/!"  décembre 

1900)  ,  277501  à  277525  (19  mai/1"  juin  1901), 
281186  à  28LO0  (18  novembre/1"  décembre  1900), 
285101  à  285125  (19  mai/1"  juin  1901),  299171  à 
299175  (19  mai/1"  juin  1900),  307051  à  307075 
321576  à  3216U0  341201  à  341225  345026  à  345050 
(i9mai/l"juin  1901),  363526  à  363530  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  365676  à  365700  (19  mai/ 
1"  juin  1901),  367256  à  367260  (18  novembre/1" 
décembre  1900),  370076  à  370100  381176  à  381200 
(19  mai/1" juin  1801),  383251  à  383275  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  384316  à  384320  (19  mai/ 
1"  juin  1900),  404141  à  404150  (18  novembre/1" 
décembre  1900),  405101  à  405125  (19  mai/l"juin 

1901)  ,  458096  â  423100  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1000),  425551  à  425575  (19  mai/1"  juin  1901), 
434221  à  434225  (18  novembre/1"  décembre  1900), 
437426  à  437450  443126  à  443i50  (19  mai/1"  juin 


1901),  477551  à  477575  (18  novembre/l«  décem- 
bre 1900),  527401  à  527410  (19  mai/l«  juin  1900), 
529401  à  529425  (19  mai/1"  juin  1901),  532671  à 
532675  (18  novembre/1"  décembre  1900),  550571 
à  550575  (20  mai/1"  juin  1899),  551601  à  551625 
(19  mai/1"  juin  1901),  562026  à  562030  (19  mai/ 
1"  juin  1900),  576026  à  576050  582851  à  582875 
587626  à  587650  592351  à  592375  (19  mai/1"  juin 
1901),  600466  à  600470  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1900),  606001  à  608025  60/176  à  607200  638751 
à  638775  (19  mai/1"  juin  1901),  646251  à  646255 
646261  à  646265  657001  à  657025  (18  novembre/ 
1"  décembre  1900). 

A  3.125  roubles  or 
676176  à  676200  (19  mai/1"  juin  1901),  684476 
à  684500  (18  novembre/1"  décembre  1900),  689651 
à  689675  703226  à  703250  (19  mai/1"  juin  1901). 
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Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  extraordinaire  et  ordi- 
naire des  actionnaires  du  30  mars  1901. 


Suite  et  Fin  (*) 

A  partir  de  1902,  pour  établir  nos  prévisions, 
nous  avons  tablé  sur  une  augmentation  annuelle  do 
nos  produits  nets  de  2  millions,  très  inférieure  m 
celle  de  près  de  3  millions  constatée  pendant  la 
période  do  1803  à  1899;  nous  avons  tenu  compte; 
d'autre  part,  à  la  fois  de  la  diminution  probable 
du  prix  des  charbons  et  matières,  de  l'augmenta- 
tion annuelle  de  nos  charges  correspondant  aux 
travaux  complémentaires  ou  acquisitions  de  maté 
rielet  de  l'entrée  au  compte  de  l'exploitation  corn 
plète  des  lignes  de  la  convention  de  1897.  Nous 
avons  établi  dans  ces  conditions  les  chiffres  sui- 
vants, à  substituer  aux  précédents  pour  les  prévi-  >J 
sions  d'appels  à  la  garantie  des  années  1902  et 
suivantes  ; 

Garantie  d'intérêts 


Francs 

1902   15.000.000 

1903    12.000.000 

1904.   9.000.000 

1905    6.500.000 

1806./!  '..  4. 200.000 

1907  .  ..  2.700.000 

mm    1908  ■  1.200.000 

En  1909,  nous  rembourserions  à  l'E'at  300.00 
francs;  en  1910,  1.800.(00:  en  1911,  3.300.000  c< 
ainsi  de  suite  avec  progression  de  1.500.000  par  an 
Dès  1916  nos  remboursements  annuels  dépasse 
raient  10  millions. 

Ces  prévisions  peuvent  assurément,  comme  toutes 
prévisions,  être  déjouées  par  les  événements,  mais 
on  ne  peut  nier  qu'elles  soient  établies  sur  les 
bases  les  plus  raisonnables  et  qui  tiennent  compte 
dans  une  large  mesure  des  diminutions  possible* 
de  nos  produits  nets,  puisque  nous  avons  supposé 
dans  leur  développement  une  réduction  de  pré:' 
d'un  tiers  sur  les  résultats  de  la  période  pi  èce 
dente.  Ifir"  .  - 

Elles  établissent  que  la  Compagnie  de  1  Oum 
pourra  dans  un  avenir  relativement  prochain  com- 
mencer à  se  libérer  vis-à-vis  de  l'Etat.  Si  elle  eef 
à  ce  point  de  vue  en  retard  de  quelques  années  sut 
les  autres  Compagnies,  c'est  uniquement,  nous  ne 
saurions  trop  le  redire,  parce  qu'a  l'origine  le  ré- 
seau de  l'Ouest  n'a  pas  reçu  de  l'Etat  les  mêmes 
subventions  que  les  autres  réserux. 

Tandis,  en  effet,  que  les  grandes  artères  de  ceux 
ci  ont  toutes,  en  ext  cution  de  la  loi  du  11  juin  184^1 
bénéficié  de  l'exécution  de  l'infrastructure  aux  Iran 
de  l'Etat  dans  les  conditions  techniques  les  plù 
larges  les  lignes  du  Havre,  de  Dieppe  tt  de  1-  ecanr] 
concédées  antérieurement,  ont  été  construites  au* 
frais  à  peu  près  exclusifs  de  la  Compagnie  conces- 
sionnaire. ,  ... 

Leurs  charges  annuelles  des  capitaux  pour  i  in 
frastructure,  au  lieu  d'être  nulles,  ont  ete  aimi 
d'environ  6  millions. 
Cette  situation  n'a  donné  lieu  a  aucune  compensa 

 . 


(*)  Voir  L'Economiste  Européen  n°  505. 
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satinn  lors  de  la  concession  des  lignes  du  nouveau 
réseau.  Il  en  est  résulté  que  plus  de  moitié  des 
avances  do  garantie  qui  ont  été  laites  par  L'Etat  au 
titre  de  ce  réseau,  de  1805  à  18S2,  sont  provenucs 
le  ce  fait,  que  l'ancien  roseau,  tenu  de  conserver 
S  millions  de  produits  pour  payer  les  charges.de 
son  infrastructure,  n'a  pu  déverser  sur  le  nouveau 
an  excédent  en  rapport  avec  les  charges  de 
:elui-ei . 

Dans  les  charges  annuelles  qui  nous  incombent 
actuellement  par  suite  du  remboursement,  aujour- 
l'hui  terminé,  de  ces  avances,  il  y  a  plus  de  3  mil- 
lions provenant  de  ce  fait,  ce  qui  porte  à.  plus  de 
)  millions  la  surcharge  totale  annuelle  résultant  de 
se  que  l'Ouest  n'a  pas  bénéticié,  pour  ses  premières 
Bgnes,  de  la  loi  du  11  juin .  1812. 
i  Sa  situation  financière  comparativement  à  celle 
tes  autres  Compagnies,  est  ainsi  la  conséquence 
toute  naturelle  de  la  différence  des  conditions  qui 
leur  ont  élé  faite  au  point  de  départ.  Elle  n'a  d'ail- 
leurs rien  d'inquiétant  pour  l'avenir,  car  la  plus- 
ralue  des  lignes  productives  do  notre  réseau  nous 
permettra  d'une  manière  absolument  certaine  de 
îous  acquitter  complètement  vis-à-vis  de  l'Etat  dans 
a  durée  de  notre  concession,  même  sans  recourir 
il}  gage  représenté  par  notre  matériel  roulant  et 
«lus  faire  état  des  345  millions  de  recettes  que  lais- 
sera libre  dans  les  cinq  dernières  années  l'amortis 
Binent  de  nos  obligations.  Depuis  de  longues 
tnnées,  en  ell'et,  nos  lignes  productives,  qui  sont 
.selles  de  Bretagne  et  d'Anjou,  suivent  uncjnarche 
Ascendante  des  plus  satisfaisantes  et  des  plus  ré- 
julières,  et  nous  n'avons  aucune  raison  de  sup- 
Doser  que  leur  développement  ne  se  poursuive  pas 
.wec  la  même  régularité  dans  l'avenir. 
!  En  189';',  la  ligne  de  Paris  à  Brest  et  les  lignes 
ini  sud  ont  donné  un  excédent  de.  produit  net  sur 
eurs  charges  de  5.443.000  fr.  Si  le  reste  de  notre 
teseau  était  dans  une  situation  proportionnellement 
Vussi  prospère,  la  Compagnie  de  l'Ouest  serait  cn- 
Ee  depuis  longtemps  dans  la  période  du  partage 
'les  bénéfices  avec  l'Etat.  Il  n'en  est  malheureuse- 
ment pas  ainsi,  car  l'ensemble  des  lignes  au  nord 
"le  la  ligne  de  Paris  à  Brest  (Normandie)  donne  au 
contraire,  pour  le  même  exercice  1899,  un  excédent 
les  charges  sur  les  produits  nets  qui  n'est  pas 
nférieur  à  14. 40 i . 000  francs. 

Nous  avons  dit  à  quelle  cause  première,  résultant 
ies  conditions  mêmes  de  sa  concession,  est  due  cette 
.ituation  financière  de  notre  réseau  normand.  Mais, 
1 1  cette  cause  initiale  d'infériorité,  comparativement 
.  la  situation  du  réseau  breton,  sont  venues  s'en 
.jouter  plusieurs  autres. 

D'une  part,  la  suppression  des  droits  de  naviga- 
ion  intérieure  réalisée  parla  loi  de  1880  et  les  pro- 
cès de  la  batellerie  dus  aux  travaux  d'amélioration 
le  la  Seine,  terminés  quelques  années  plus  tard, 
•nt  paralysé  d'une  manière  complète,  pendant  de 
ongues  années,  le  développement  de  la  ligne  du 
livre;  d'autre  part,  les  importants  travaux  entre- 
iris  à  la  même  époque  dans  tons  les  ports  du  litto- 
1  al  ont  favorisé  la  concurrence  faite  aux  lignes  de 
'Ouest  par  le  cabotage  dans  toute  la  région  nor- 
aande  qui  présente  un  si  grand  développement  de 
lôtes.  Il  esta  remarquer,  d'ailleurs,  que  la  popula- 
tion de?  déparlements  normands  a  uae  tendance 
onstante  à  diminuer,  tandis  que  la  population  bre- 
*Dnne  ne  cesxe  de  s'accroître.  Los  recensements  de 
î  S^tiet  de  1890  établissent  que,  pendant  cette  période 
'  e  40  années,  la  Normandie  a  perdu  243.000  habi- 
lants  et  que  la  Bretagne  en  a  gagné  337.000. 
.  Les  conséquences  financières  de  ces  causes  di- 
ierses  sont  données  par  les  chiffres  suivants,  qui 
êsument  la  situation  respective  des  deux  réseaux 
reton  et  normand  en  1880  et  1899  : 

Lignes  da  Paris  à  Brest  et  lignes  au  sud. 

I  Excédent  des  produits  nets  sur  les  charges  des 
gpitaux  : 

En  ISSU   Fr.  188.600 

En  1899   0.050.500 

Amélioration  en  nombres  ronds. . .  6.000.000 


Lignes  au  nord  de  la  ligne  de  Paris  à  Brest. 
Excédent  des  charges  des  capitaux  sur  les  pro- 
uits  nets  : 

En  1880   Fr.  11.191.600 

En  1899   13.394.700 


2. 000. 000 


Nous  espérons,  Messieurs,  que  nos  lignes  nor 
landes,  sur    lesquelles  nous  n'avons  d'ailleurs 
-ïssé  de  faire  toutes  les  dépenses  utiles,  arriveront 


un  jour  à  une  situation  meilleure,  mais  il  ne  faut 
pas  nous  dissimuler  que  plusieurs  des  causes 
cnumérées  ci-dessus  continueront  à  agir  pour 
enrayer  leurs  progrès.  Au  contraire,  le  développe- 
ment de  notre  trafic  breton  semble  devoir  non 
seulement  se  continuer,  comme  nous  le  disions 
tout  à  l'heure,  mais  même  s'accentuer  dans 
l'avenir  par  la  . mise  en  valeur  plus  complète  d'une 
région  encore  neuve  et  en  pleine  voie  de  transfor- 
mation économique. 

Si  l'on  jette,  en  effet,  les  yeux  sur  la  carte  com- 
parative des  voies  ferrées  de  la  presqu'île  bretonne 
en  1880  ot  en  1900,  on  est  frappé  de  la  quantité  de 
lignes  ouvertes  ou  concédées  qui  sont  venues,  soit 
par  l'initiative  de  notre  Compagnie,  soit  par  celle 
des  départements,  sillonner  les  vastes  espaces  dé- 
pourvus de  moyens  de  communication  de  la  carte 
do  1880.  Tout  le  réseau  ouest  du  centre  de  la  Bre- 
tagne est,  comme  on  le  sait,  à  voie  de  1  mètre, 
et  les  départements  ont  tenu  pour  leurs  ré -eaux 
départementaux  à  adopter  la  même  voie,  ce  qui 
permettra,  fort  heureusement,  dans  nombre  de  cas, 
de  transporteries  marchandises  d'un  bout  à  l'autre 
de  la  région  bretonne  sans  transbordement.  Il  n'est 
pas  douteux  que,  lorsque  toutes  ces  lignes  secon- 
daires seront  terminées,  les  lignes  principales  en 
recevront  un  nouvel  accroissement  de  trafic,  et 
c'est  sur  ce  fondement  solide  que  sont  basées  les 
prévisions  financières  si  rassurantes  que  nous 
venons  de  vous  exposer. 

Ces  prévisions,  Messieurs,  permettent  à  votre 
Conseil  d'administration  de  poursuivre  avec  activité 
le  programme  de  grands  travaux  :  renouvellement 
de  voies,  cantonnements  de  lignes,  agrandissements 
de  gares,  construction  de  matériel,  etc.,  dont  nous 
vous  entretenions  l'an  dernier.  Ce  programme  est 
en  pleine  exécution  et  son  achèvement  nous  mettra 
à  même  de  satisfaire  de  mieux  en  mieux  aux  exi- 
gences toujours  croissantes  de  notre  trafic. 

La  seule  réponse,  en  effet,  que  notre  Compagnie 
veuille  faire  à  des  attaques  le  plus  souvent  injus- 
tifiées, c'est  la  bonne  exécution  des  services  dont 
elle  est  chargée. 

A  ce  point  de  vue,  elle  peut  également  regarder 
l'avenir  avec  confiance,  car  elle  vient,  dans  cette 
année  1900,  dont  nous  vous  avons  rendu  compte,  de 
surmonter  avec  honneur  une  accumulation  de  diffi- 
cultés véritablement  exceptionnelles. 

Pour  ne  citer  que  les  principales,  la  crise  des 
charbons  n'a  pas  seulement  entraîné  pour  notre 
budget  de  lourdes  dépenses,  mais  par  l'arrêt 
brusque  des  transports  ordinaires  de  houilles  fran- 
çaises elle  a  singulièrement  augmenté  notre  gène 
pour  l'approvisionnement  en  matériel  de  nos  prin- 
cipaux ports,  dont  le  trafic  de  houilles  anglaises 
s'est  trouvé,  cet  automne,  presque  doublé.  L'appli- 
cation des  arrêtés  ministériels  portant  réglemen- 
tation des  heures  de  travail  n'a  pas  été  non  plus 
seulement  pour  nous  une  cause  d'augmentation  de 
dépenses,  mais  par  la  nécessité  d'introduire  brus- 
quement dans  nos  gares  des  centaines  de  supplé- 
mentaires inexpérimentés,  au  moment  même  où 
les  travaux  de  l'Exposition  drainaient  toute  l'élite 
des  ouvriers,  elle  a  été  pour  nos  services  de  mar- 
chandises de  grande  et  de  petite  vitesse  une  cause 
de  désorganisation  à  laquelle,  au  bout  d'une  année, 
nous  arrivons  à  peine  à  porter  remède. 

A  ces  causes,  heureusement  passagères,  do  diffi- 
cultés sont  venues  s'ajouter  celles  du  service  si 
chargé  de  l'Exposition,  et,  au  plus  fort  de  ce  ser- 
vice, celles  des  grandes  manoeuvres  de  Beauce,  où 
les  effectifs  transportés  par  voie  ferrée  ont  dépassé 
de  beaucoup,  cette  année,  ce  que  nous  avions  vu 
jusqu'ici. 

L'opération  délicate  de  la  dislocation  des  grandes 
manœuvres  de  Chartres  s'est  onérée  avec  une  pré- 
cision pour  ainsi  dire  mathématique,  et  qui  a  mon- 
tré clairement  au  pays  qu'au  jour  d'une  mobilisa- 
tion générale,  il  serait  en  droit  de  compter  absolu- 
ment sur  la  régularité  de  notre  service.  Uuanl  aux 
transports  de  l'Exposition,  deux  chiffres  suffiront 
pour  en  caractériser  l'importance  :  pendant  les  sept 
mois  de  l'Exposition,  notre  gare  du  Champ  de 
Mars  a  vu  passer  sur  ses  quais  plus  de  10  millions 
de  voyageurs  ;  le  mouvement  en  un  seul  jour,  le 
7  octobre  1900,  y  a  dépassé  172.000  personnes. 
Et  pendant  toute  cette  période  nous  n'avons  pas 
eu  à  y  déplorer  un  seul  accident  de  trains. 

Notre  Compagnie  a  certainement  le  droit  de  se 
féliciter  de  la  manière  dont  elle  a  effectué  des  ser- 
vices aussi  difficiles  et  vous  voudrez,  nous  n'en 
doutons  pas,  Messieurs,  vous  associer  à  votre 
Conseil  d'adniinistiation  dans  les  remerciements 


et  les  félicitations  qu'il  a  été  heureux  d'adresser 
à  tout  le  personnel  de  la  Compagnie  à  la  lin  des 
grandes  manu'uvres  et  à  la  clôture  de  l'Exposition 
pour  le  zèle  et  le  dévouement  que  les  agents  de 
tout  grade  ont  apportés  avec  tant  de  succès  dans 
l'accomplissement  de  la  tâche  difficile  qui  leur 
incombait. 

Nous  tenons,  d'ailleurs,  à  vous  donner  l'assu- 
rance que  nous  continuerons  nos  efforts  pour 
améliorer  sans  cesse  nos  services  et  pour  atténuer, 
lorsqu'il  est  impossible  d'en  triompher  complète- 
ment les  difficultés  matérielles  et  les  cas  de  force 
majeure  contre  lesquels  nous  avons  à  lutter. 

RESUME 

Les  recettes  de  toute  nature  des  lignes  en  exploi- 
tation complète  se  sont  élevées,  en 
1900  à   190.384.302  17  ■ 

Les  dépenses  d'exploitation  de 
toute  nature  ont  été  de   117:266.225  33 

L'excédent  des  recettes  est  de..     73.118.076  84 

Les  charges  du 
capital  se  résument 
comme  suit  : 

Capital  -  obliga- 
tions  85.883.460  87 

Capital  -  actions 
(  revenu  réservé 
compris  i   11.040.255  52 

97.829.710  39 

Moins: 
Annuités  de  l'Etat 
pour  les  subven- 
tions, les  secondes 
voies  et  la  cons- 
truction des  lignes 
des  concessions  de 
1883  et  rentrées 
diverses  sur  les 
charges  des  cm  - 
prunls   11.773.032  85 

Reste  pour  charges  nettes. . . .     80. 050). 083  -A 

Les  charges  sont  donc  supérieu- 
res   aux    recettes    nettes  d'une 

somme  de   12.938.606  70 

dont  l'avance,  à  titre  de  garantie  d'intérêt,  sera  faite 
par  l'Etat. 

Le  revenu  réservé  aux  actions  entre  dans  le  chif- 
fre des  charges  du  capital-actions  indique'-  d'autre 

part  pour  une  somme  de   11.550.000  » 

conformément  à  notre  convention 
avec  l'Etat. 

Sur  celte  somme, 
l'intérêt  à  3  1/2  0/0, 
soit  17.50  par  ac- 
tion, a  été  payé  à 
l'échéance  du  1" 
octobre  dernier 
aux  actions  de  ca- 
pital;  au  nombre 

de  203.045      4.003.287  50 

et  le  fonds  d'amor- 
tis sèment  a  été  com- 
plété avec  l'intérêt 
au  même  taux  af- 
férent aux  actions 
amorties,  au  nom- 
bre de  36.955         040.712  50 

Soit,  ensemble, 
pour  les  300.000 
actions  un  prélève- 
ment do   -  5.250.000  ■> 

6.300.000  » 


Il  reste  disponible. 


Nous  vous  proposons  de  distribuer  intégralement 
cette  somme  à  raison  de  21  fr.  par 

action,  ci   0.300.000  » 

Si  vous  approuvez  ces  propositions,  ce  dividende 
de  21  fr.  par  action  de  capital  et  de  jouissance  vous 
sera  payé  à  la  caisse  de  la  Compagnie,  à  partir 
d'après-deinain,  1er  avril. 

Le  revenu  total  de  vos  actions  de  capital  sera 
ainsi  de  38  fr.  50  pour  1900. 

Nous  vous  proposons  de  réélire  administrateurs 
de  la  Compagnie  : 

MM.  le  baron  de  Chabaud  la  Tour, 
Robert  Dufresne, 
le  marquis  du  Lau  d'Allemans, 
dont  les  pouvoirs  expirent  cette  année  et  qui,  aux 
termes  de  l'article  14  de  vos  statuts,  sont  rééligibles. 
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COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Rosse  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

TUlien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Gothard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmstadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours. 

—  —   Londres  —   . , 

—  —    Vienne   —  . 


Roubles  comptant  2 1  o 


23aoû 

4  sept. 

11  sept 

I.SsepI 

25sepl 

2  OCt. 

91  10 

91  » 

90  60 

90  20 

90  60 

90 

30 

95  90 

95  80 

» 

95 

90 

95  90 

95 

80 

70  50 

71  25 

70  80 

70 

40 

69 

80 

69 

60 

99  90 

100  » 

100 

» 

99 

75 

99 

75 

100 

24  25 

24  » 

24 

20 

24 

05 

23  90 

23 

65 

yts  yu 

98  90 

98  80 

99 

30 

99  30 

99 

25 

134  90 

13»  50 

133 

70 

131 

70 

130  50 

132 

20 

21  00 

21  25 

21 

» 

20 

70 

19  80 

19 

n{\ 
t\j 

152  25 

152  30 

154 

10 

151 

70 

151 

157 

10 

99  50 

99  70 

100 

99 

6(> 

«9 

a 

99 

40 

70  80 

73  » 

72 

10 

72  90 

71 

95 

72 

40 

199  62 

197  » 

195 

70 

194 

20 

192 

50 

193 

60 

171  37 

173  60 

172 

70 

173 

* 

i;o 

50 

170 

'.10 

120  » 

119  90 

119 

50 

117 

75 

112 

25 

114 

10 

135  50 

135  90 

135 

40 

133 

25 

129 

20 

131 

10 

129  25 

128  25 

128 

25 

126 

50 

118 

75 

119 

25 

98  31 

98  60 

98 

97 

'0 

96 

50 

98 

25 

81  05 

81  » 

81 

» 

80 

90 

80 

80 

80 

80 

20  il 

20  41 

20 

41 

20 

39 

20 

38 

20 

37 

85  30 

85  35 

» 

85 

30 

85 

20 

85 

25 

213  7:. 

213  9) 

213 

60 

213 

90 

213 

60 

213 

00 

216  60 

216  40 

216 

35 

216 

35 

216 

30 

216 

15 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LONDRES 


Fonds  d'État 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  II  

—  111  

—  IV  ,  

Bgypte  Unifiée  

Grec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/2  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

HoDgrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suea  

Lombards  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

North  Brit  


Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque 
Escompte  hors  banque  . 


28  ;i 

<  m 

4  sept. 

18s 

îPt 

2:.s,.pl 

2  net. 

9i 

44 

93 

87 

9» 

» 

93 

68 

93 

18 

93 

50 

Gi 

37 

64 

37 

64 

50 

61 

50 

64 

37 

64 

12 

65 

62 

65 

25 

06 

67 

68 

25 

64 

» 

9» 

50 

94 

75 

95 

95 

75 

95 

50 

95 

2:. 

98 

25 

98 

50 

99 

99 

50 

99 

25 

98 

» 

49 

50 

49 

25 

49 

25 

48 

75 

48 

50 

48 

87 

26 

75 

26 

12 

26 

;o 

25 

87 

25 

62 

25 

50 

37 

24 

12 

24 

23 

62 

23 

50 

23 

50 

107 

50 

107 

25 

107 

25 

107 

25 

107 

50 

!07 

25 

42 

50 

42 

50 

42 

50 

42 

f.o 

42 

f.o 

42 

97 

50 

97 

75 

97 

75 

98 

25 

98 

» 

98 

50 

91 

50 

91 

50 

91 

50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

25 

75 

25 

•if. 

25 

75 

25 

75 

25 

62 

25 

62 

70 

50 

71 

70 

7.". 

70 

37 

69 

87 

69 

25 

100 

100 

99 

50 

99 

50 

99 

50 

99 

75 

101 

» 

101 

» 

101 

101 

» 

101 

100 

» 

5 

5 

h 

5 

» 

5 

n 

5 

5 

w 

» 

143 

1) 

148 

1 13 

148 

n 

147 

i 

50 

50 

4 

50 

4 

50 

50 

4 

50 

11 

n 

10 

87 

10 

87 

10 

87 

10 

87 

10 

75 

52 

62 

52 

63 

b3 

37 

53 

12 

48 

75 

46 

87 

133 

25 

133 

H 

133 

25 

132 

50 

13! 

50 

130 

75 

7d 

50 

80 

50 

81 

81 

80 

50 

78 

50 

27 

27 

26 

94 

26 

94 

26 

87 

20 

87 

25 

35 

25 

35 

25 

35 

25 

36 

95 

35 

25 

35 

3 

» 

3 

3 

3 

» 

3 

» 

3 

19 

2 

19 

2 

25 

•2 

25 

9 

37 

BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


Fonds  d'Etat 
Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent.. 

—  —  Papier  . . 
Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

Lemberg-Czemo'witz  .... 

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-West  

Staatsbahn  

LoniDards  

Change  sur  Londres  

—  Paris  

Napoléons  d'or. .  .   


21  anû  28  aoù;  4  sept.  11  sept  25sept;8  oct 


118  75 

99  05 
99  » 
118  55 
93  15 


1030  » 
»  » 

•169  » 
636  » 
90  » 
239  50 
94  95 
19  Oi 


118  90 

98  65 


118  60 

92  90 


1020  » 
531  n 
5800  » 
465  >» 
629  50 
87  50 
239  40 
94  95 
19  03 


118  95 

98  60 
98  60 
118  00 
92  75 


528  » 
5510  » 
464  » 
622  • 
85  50 
239  30 
94  95 
19  02 


119  » 

98  65 
98  60 
118  65 
92  60 


1020  » 

525  » 
5580  » 
459  » 
625  60 
85  50 
239  20 
91  90 
19  02 


118  85 
98  65 
98  45 

118  40 
92  40 


980  » 
527  » 
5500 
450  » 
610  » 
80  50 
239  20 
94  85 
19  01 


118  75 

98  65 

98  70 

118  30 

92  35 


970  » 
520  » 

5510  » 
452  » 

61 1  75 
77  » 

239  10 
94  85 
19  01 


BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 

Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  à  vue. 

—     sur  Paris  à  vue  

Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.  Cuba  6  0/0 

—                5  0/0 
Change  sur  Paris  


28  auû 

4  sept. 

ilsept 

18sept 

25sept 

2  oet. 

71  90 

72  30 

72  25 

72  10 

72  25 

71  30 

78  85 

78  90 

79  10 

78  95 

79  10 

78  20 

80  90 

80  90 

81  25 

81  25 

81  25 

80  25 

35  20 

35  24 

35  45 

35  87 

35  92 

36  1-3 

39  75 

39  95 

40  60 

43  45 

42  55 

43  » 

71  92 

72  35 

72  20 

72  05 

72  20 

71  25 

» 

»  A 

n 

»  • 

80  10 

86  25 

85  50 

86  50 

86  75 

85  85 

71  S5 

72  » 

72  25 

72  10 

72  25 

71  75 

40  » 

40  25 

40  85 

44  » 

42  80 

43  20 

BOUR8E3  FINANCIÈRES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 
—       Congo  (p.  d.  f.).. . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


28  aoù 

4  sept. 

Il  sept 

lxsept 

98  50 

98  85 

98  50 

98  70 

98  70 

98  75 

86  50 

86  25 

86  » 

86  » 

86  50 

86  55 

3390  » 

3325  » 

3390  » 

3397  50 

3355  » 

3305  » 

587  50 

585  » 

585  » 

585  »> 

530  » 

585  » 

5050  » 

5150  n 

5400  » 

5412  50 

5050  » 

4952  » 

70  12 

71  12 

70  81 

70  31 

69  75 

68  75 

65  55 

65  30 

66  06 

67  13 

66  » 

64  35 

208  10 

208  10 

208  » 

SOS  16 

208  25 

208  25 

123  42 

123  45 

123  50 

123  67 

123  73 

123  75 

25  23 

25  33 

25  24 

25  2» 

25  24 

25  22 

100  04 

100  06 

100  10 

100  08 

100  07 

100  05 

100  08 

100  08 

100  12 

100  10 

100  10 

100  07 

123  45 

123  45 

123  52 

123  67 

123  80 

123  77 

25  23 

25  23 

25  25 

25  25 

25  26 

25  23 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  ROME  ET  DE  GÊNES 


Rome 

28  aoù 

4  se 

't. 

11  sept 

lSsept 

25si 

!Pt 

2  oct. 

Rente  Italienne  4  0/0  

102 

60 

102 

f.O 

102 

or. 

102  70 

102 

32 

102 

or, 

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 

532 

538 

» 

538 

537  » 

534 

535 

—      Méridionaux  act. 

708 

718 

» 

717 

» 

716  » 

714 

» 

714 

» 

858 

» 

865 

865 

871  50 

863 

889 

» 

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 

497 

» 

497 

» 

497 

500  » 

500 

» 

525 

Comp.  Nav.  i  vap.  F.  R.  . . 

412 

5u 

417 

» 

444 

» 

442  » 

440 

» 

447 

Bons  Méridionaux  ô  0/0. . . . 

530 

r 

53» 

530 

530  » 

530 

530 

» 

1055  » 

1060  » 

1064 

» 

1065  » 

1072  » 

1116  » 

Change  sur  la  France  

104 

10 

104 

07 

103 

92 

103  35 

103 

10 

103 

02 

26 

26 

26 

23 

26 

n 

26  08 

i5 

09 

v5 

95 

128 

42 

128 

35 

128 

25 

127  60 

li7 

50 

127 

35 

Gênes 
Rente  Italienne  4  0/0  

102 

42 

102 

65 

102 

55 

102  70 

K2 

27 

102 

82 

Chemins  de  fer  Méridionaux 

707 

50 

718 

716 

>> 

717  » 

713 

» 

714 

50 

104 

13 

104 

06 

103 

90 

103  26 

103 

or. 

103 

03 

128 

17 

128 

35 

128 

25 

127  50 

127 

50 

127 

40 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURÛ 


VALEUSS 

21  a 

DÛ 

28  a 

..O 

4  sept. 

10  s 

!Pt 

25sept 

2  OCt. 

Russe  4  %  91  (Papier)  

96 

» 

96 

» 

96  06 

96 

06 

96 

00 

96 

12 

Banque  de  Commerce  exté. 

260 

0 

275 

» 

271  » 

272 

» 

276 

270 

—   d'Esc,  de  St-Pétersb.. 

337 

305 

353  » 

357 

» 

380 

» 

375 

—   Intern.  de  St-Péters. . 

268 

» 

285 

» 

280  » 

236 

» 

321 

308 

» 

Russe  4  %  %  val.  de  Cr.  f. 

» 

»  » 

37 

30 

37 

30 

37  30 

37 

30 

37 

27 

37 

27 

93 

95 

94 

51 

94  » 

93 

92 

93 

80 

93 

85 

46 

02 

46 

46  02 

45 

97 

45 

07 

45 

92 

BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  % . . 

—  1890  3  %  %... 
Fédéral  1889  3  %  %  . . . 

—  Ch.  de  fer  3  % 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres.. 


21  aoù 

28  aoù 

4sept. 

10  sept 

25sepl 

2  oct. 

103 

» 

102  75 

102  50 

102  12 

102  » 

102  50 

101 

» 

100  » 

100  25 

99  50 

98  75 

99  50 

10J 

» 

100  25 

100  » 

100  37 

100  50 

100  50 

101 

50 

» 

102  » 

100  50 

100  50 

97 

60 

98  » 

98  05 

98  50 

99  05 

99  05 

99 

87 

99  90 

99  90 

99  90 

99  83 

99  88 

25 

10 

25  19 

25  18 

25  18 

25  19 

25  18 

m 


BOURSE  FINANCIERE  DE  CONSTANTINOPLE  (Galata) 


VALEURS 

21  aoù 

28  aoù 

4  sept. 

10  sep 

23sept 

2  oct. 

87  21 
27  02 

104  25 
22  85 

110  15 

87  21 

26  35 
103  » 

22  88 
110  lo 

87  21 
26  27 

102  62 
22  91 

110  02 

87  25 
26  29 

101  62 
22  86 

110  12 

87  23 
25  31 
98  87 
i2  86 
110  12 

87  25 
25  29 
98  62 
22  87 
110  10 

Ottoman  4  0/0  4«  groupe... 

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     sur  Londres  3  mois. 

BOURSE    FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


Etats-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey  

Milwaukee  

Erié  

Illinois  Central  

Lake  Shore  

Louisville  et  Nasville. . . 

New-York  Central  

Northern  Pacific  préf . . 

Reading  

Union  Pr.cific  

WabachSt-Louispréf. . . 

Calumet  et  Hécla  

Change  sur  Londres... 

—  Paris  

Câble  transit»  sur  Londres  

Cuivre  

Argent  


113 
76 
111 
161 


165  % 
38  % 
145 

103  % 

154 

96  % 

42  % 
99 

40  yt 

735 

4.84  X 

5.20 

4.87  '4 
16  % 
58  % 


113 

78  % 
110  \ 
162 
166  % 

42 
146  % 

105  % 

154  ;., 

98 

44  % 
101  % 

41  % 
725 

.84  % 

5.20 

4.87  yk 
16  % 
53  % 


113 
79 
114 
16i 
166 

ii  3A 
146  % 
» 

1C5  % 
151 
93  % 
44  >1 
100  % 
41  % 
725 
4.83  % 
5.20 
4.86  % 
16  M 
58  % 


lOsepl. 

25sept, 

2  ..et. 

113 

U3 

112 

75 

7i  y, 

76  % 

111 

109  y, 

109 

163 

y* 

162 

162 

163 

159 

150  \ 

42 

y» 

41 

40  % 

144 

143 

144  % 

n 

)) 

102 

% 

% 

102  % 

102  % 

152 

155  y% 

156  >8 

95 

95  'A 

96  % 

41 

3i 

40  "8 

40  y„ 

97 

% 

96  \ 

96  % 

39 

% 

*9  X 

690 

3i  h 

725 

640 

4.82 

1.83  % 

4.83  % 
5.20  % 

5.2a 

''. 

5.20  -/„ 

4.85 

1.86  % 

4.86 

16 

s 

16  % 

16 

58 

% 

58  yK 

58  % 

marche  nviiisriiEiR 


BOURSE  DE  PARIS 


z  -  - 

■<  °  S 

H  a  2 

2  S  = 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750 

000 

35 

3.375 

000 

25 

8.750 

000 

35 

18.750 

ooo 

05 

2.250 

000 

05 

14.000 

000 

25 

5.000 

OOO 

25 

25.000 

000 

25 

6.250 

000 

■25 

300 

ooo 

25 

18.750 

000 

35 

12.500 

000 

'25 

275 

000 

35 

7.500 

000 

25 

400 

000 

35 

68.750 

000 

125 

27.500 

000 

25 

125.000 

000 

125 

3.125 

000 

25 

400 

000 

25 

2.000 

000 

■25 

4.000 

000 

25 

10.625 

000 

■25 

100 

000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Je* 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep . 
The  East  Rand  proprietarj  ïines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . . . 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jaek  («t.  nom. 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22 

50 

16 

1 1 

50 

16 

75 

16 

50 

1000 
237.5 

39 
101 
189 

50 

31 
86 
172 

50 

30 
91 
189 

50 

27 
94 
184 

75 

29 
94 
183 

50 

15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000dr 

500 
125 
125 
100  dr 

330 

540 

50 

482 

514 

500 

75 

502 

Air 

50 

44 

45 

42 

43 

145 

167 

50 

140 

160 

158 

155 

68.50 

66 

i:, 

54 

50 

61 

50 

59 

75 

58 

25 

170 

64 

51 

i2 

50 

42 

50 

42 

25 

69 
80 

71 

50 

62 
59 

63 
62 

50 

60 
62 

50 

58 

75 

COMPAGNI 

120 

80 

83 

84 

■25 

81 

84 

93 

113 

50 

95 

05 

MO 

105 

50 

106 

175 

102 

95 

105 

100 

101 

50 

1  10.000.000 

25 

865 

1018 

948 

1053 

1040 

1036 

87.500.000 

25 

125 

217 

205 

50 

245 

'.3.1 

240 

11.250.000 

25 

53.75 

25 

23 

23 

73 

22 

50 

23.25 

10.000.000 

25 

(mc)340 

158 

145 

155 

155 

15! 

50 

18.125.000 

25 

48 

50 

33 

50 

34 

33 

3l 

7.500.000 

25 

196 

213 

184 

209 

206 

202 

37.500.000 

25 

262 

295 

272 

300 

300 

300 

13.750.000 

25 

75 

23 

17 

n 

50 

17 

50 

19.75 

12.500.000 

25 

85 

25 

19 

16 

17 

17 

50.000.000 

25 

77.50 

55 

40 

34 

34 

34 

12.500.000 

25 

H  te  «, 
«5  ES 
H"  2 

z  13  s  ta 

O      e-  c 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


P5  9 

o  2 
o  - 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants)  . . 
Huanchaca  (Argent) . . 
Laurium  grec  (plomb  et »rg. 


75 

65 

46 

55 

52 

670 

716.50 

914 

905.50 

921.50 

133 

159 

89.25 

94 

91.50 

103 

86.50 

54.50 

53.75 

55 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


Bechuanaland  fiploralion. 
Brit.Sth.  Afric.  (Chartered) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Consolilad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Bslale 

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de). .. 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

34 

24.50 

27 

26.25 

26.25 

125 

83.25 

80 

77.25 

76.75 

75 

34 

31 

23 

23 

22  35 

91.25 

16 

15 

14 

13 

13 

112.50 

193.50 

176 

195.50 

190.50 

189.50 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

50.50 

49.25 

48 

25 

22.75 

16 

18 

17 

17 

60 

46.75 

36  75 

37 

36.50 

16.25 

79.25 

70 

77  50 

76.25 

^5.50 

81 

65.25 

82.50 

80 

81.25 

BOURSE   DE  LONDRES 


H  S2 

S* 
O 


DU  - 
<  i 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (Dislricl  du  Witwalersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
190  000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.89 
231. 2t0 
325  000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.989 
•2.500.000 
270. 000 
2.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
700.000 
540.000 
250  000 
400  000 
400.000 
80.000 
196.775 
352.083 
860.000 
95.772 


Angelo   

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels . . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . 

Wolhuter  

Worcester  


1-20 


60 


80 


30 


7  1/8 

6  1/4 

6  7/8 
2  ?/8 

6  3/4 

2  7/8 

2  3/8 

2  5/8 

1  3/4 

1  9/16 

1  11/16 

1  9/16 

4  1/8 

3  7/8 

5  1/16 

3/4 

5 

1 

9/16 

5/8 

1  3/8 

1 

1  1/8 

1  1/8 

7/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5  3/4 

5 

6 

5  7/8 
2  11/16 

3  1/16 

2  9/16 

2  11/16 

7/8 

5/8 

11/16 

11/16 

11  3/4 

10  3/4 
14  3/4 

11  1/2 

11  1/2 

15  1/2 

14  3/4 

4  5/8 

14  1/2 

4  7'8 

4  1/4 

4  1/2 

5  7/8 

5  1/4 

5  1/8 

5 

4  1/8 

3  3/8 

3  5/8 

3  5/8 

7  5/8 

7  1/8 

7  1/2 

7  5/16 

21  1/2 

19  3/4 

20  1/4 

20 

6  1/4 

6 

6  1/4 

6  1/8 

2  1/16 

1  3/4 

1  13/16 

1  3/4 

2  3/16 

2  1/4 

2  9/1G 

2  9/16 

6  7/8 

5  15/16 

6  3/8 

6  1/4 

10 

9  1/4 

10  5/8 

10  5/8 

5/8 

9/16 

1/2 

1/2 

3  1/8 

2  7/8 

3  7/16 

3  1/4 

2 

1  13/16 

1  7/8 

1  13/16 

4  3/4 

3  7/8 
8  3/8 

4  1/16 

4 

8  5/8 

8  1/4 

8 

6  3/4 

6  1/4 

6  1/2 

6  1/4 

5  3/4 

6  1/1 

5  5/16 

5  7/8 

5  1/8 

4  1/2 

4  15/16 

4  7/8 

4  1/2 

4  1/8 

4  1/2 

4  1/2 

2  11/16 

2  1/16 

1  3/4 
6  11/16 

1  3/4 

5  5/8 

5  5/16 

6  5/8 

2  7/8 

2  3/8 

3  1/4 

2  7/16 

2  3/8 

3  3/8 

3  1/4 

3  5/16 

1 

13/16 

7/8 

7/8 

1  3/4 

2  1/4 

1  3/8 

1  5/16 

1  1/4 

1  13/16 

2 

1  15/16 

5/16 

3/8 

3/8 

3/8 
4  1/4 

4  9/16 

3  7/8 

4  5/16 

10  1/2 

9  5/8 

11  5/8 

11  3/8 

3  1/2 

2  7/8 

3  1/4 

3  1/16 

5  1/4 

5 

5  7/16 

5  3/8 

3  7/16 
1  3/4 

3  1/16 

3  3/16 

3  1/16 

1  1/2 

1  7/10 

1  3/8 

5  3/8 

4  3/8 

5  1/4 

5 

4 

3  3/4 

4  13/16 

4  1/8 

1  1/2 

1  1/4 

1  5/16 

1  1/4 

40  1/8 

38  3/8 

41  5'8 

41  1/4 

3  1/4 

2  7/8 

3  1/8 

3  1/16 
1  1/4 

1  5/8 
8  3/4 

1  1/8 

1  3/8 

8  3/8 

9  3/4 

9  1/2 

4  7/8 

4  1/16 

5 

4  7/8 

9  1/4 

8  3/8 

8  7/16 

8  3/4 

2  1/2 

2  3/8 

2  13/16 

2  3/4 

6  7/16 

5  13/16 

6  3/16 
5  3/4 

6  1/1C 

5  1/16 

4  3/8 
3  1/4 

5  5/8 
3  1/4 
2  3/4 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/4 

2  3/4 

2  13/16 

8  5/8 

7  1/2 

8  5/16 

8  1/8 

11  3/4 

11 

11  3/4 

11  1/2 

1 

3/4 

3/4 

3/4 

2  9/1C 
4  3/4 
2  1/4 

2  1/8 

2  5/16 

2  1/4 

4 

4  5/16 

4  1/4 

2  1/4 

2  1/2 

2  1/2 

6  3/4 
2  1/2 
1  9/16 
5  1/16 
11/16 

1  1/8 
5/8 

5  3/4 

2  9/16 
11/16  | 

11  1/2  | 
14  1/2 

4  1/2 
5 

3  1/2 

7  5/16 
20  I 

6 

1  3/4 

2  9/16 

6  1/8  ! 

10  5/8 
1/2 

3  7/16 
1  13/16 

3  15/16 
8 

6  1/4 

5  5/8 

4  3/4 
4  3/8 

1  11/16 
6 

2  5/16 

3  1/2 
13/16 
1  1/4 

1  15/16 
3/8 

4  1/8  I 

11  7/16 

3  1/16 

5  1/4 
3 

1  3/8 
5 

4  1/16 
1  1/4 

41  1/8 
3  1/16 

1  5/16 
9  9/16' 

4  13/16 

8  7/8 

2  11/16 

6  1/16 

5  11/10 

3  1/8  | 
2  11/16 

8  1/8 
11  1/2  I 
11/16  | 

2  3/16 

4  1/8  | 
2  1/2 


J 

H  S3 

f  s 

Pu  « 


J  Ê 
<  s 
i*  £ 

<4  S 

O  B 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1900 


31 

Déc. 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


£ 

350.300 

1 

1.102.500 

1 

400.000 

1 

4.375.000 

1 

325.000 

1 

2.000.000 

1 

1.250.000 

1 

575.000 

100 

200.000 

1 

400.000 

1 

375.058 

1 

670.000 

1 

1.267.507 

1 

100.000 

1 

225.000 

1 

751.077 

1 

300.000 

1 

604.225 

1 

930.000 

1 

197.436 

1 

Anglo-French.  Expl. . . 
Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields. . 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def 

Id.   6  %   Préférence . 

Id.  5  <4%Debentures 
Johannesburg  Estâtes. 
Mashonaland  Agency.. 
Matabele  Gold  Reefs  &  c 

Mozambique  C°  

Oceana  Consolidated. . . . 
Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt.... 
Id.        Gold  Fields.. 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol. . . 
Zambesia  Exploring... 


3  5/8 

3  1/8 

3  5/8 

3  1/2 

3  3/8 

2  3/16 

2 

2  1/4 

2  3/16 

2  3/16 

1  3/8 

1  1/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/8 

3  3/8 

3  5/16 

3  1/16 

3  1/16 

3 

11/16 

5/8 

1/2 

7  3/4 

3/8 

1/2 

7  13/16 

7  1/4 

7  9'IG 

7  9/16 

24/0 

24/6 

24/6 

25/Ô 

25/3 

107 

109 

103 

108 

108 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

2  5/16 

2  5/16 
4  3/4 

2  1/4 

2  1/16 

2 

6  3/4 

3  7/16 

3  1/8 

3  1/8 

2  7/16 

1  7/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  7/16 

2  1/16 

1  15/16 

2 

o 

1  15/18 

5  1/2 

5  5/8 

4  15/16 

5 

4  13/16 

2  5/8 

1  3/4 

1  3/8 

1  5/16 

1  1/4 
3  1/4 

3  3/16 

2  11/16 

3  5/16 

3  3/16 

1  7/8 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

2  3/16 

1  15/16 

2  1/16 

1  15/16 

1  15/16 

1  1/2 

1  5/8 
1  1/4 

1  11/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  5/8 

1  1/16 

1 

1 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250  000 

1 

500.000 

1 

450  000 

1 

Exploration  C°  (New);.. 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 

13/10 
2  3/16 

3/4 

3/4 

1  15/16 
1 

2  1/8 

2  1/8 

1  1/16 

1 

1 

1  1/16 

7/8 

7/8 
11  1/4 

7/8 

9  1/2 

11  1/4 

10  3/4 

2  3/16 

2  7/16 

2  5/16 

2  5/16 

3  3/8 

3  3/8 

3  1/8 

3  1/8 

7  3/16 

7  1/8 

6  15/16 

7 

1 

1 

15/16 

15/10 

1  13/16 

2  3/4 

2  5/8 

2  9/16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
1.000.000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields, 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet  

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
4  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


21/0 

4  1/8 
8  13/16 

1  1/4 
4  11/16 
1  11/16 

9/0 
41/0 

2  3/16 

5  7/8 


19/6 
4 

8  5/8 
1  1/4 
4  5/8 

1  5/8 
9/0 

39/6 

2  1/4 
5  13/16 


MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105.250 

10 

1.000.000 

5 

Consolidt.  Bultfonteln. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture . . . 

viriqualand  West  

New  Jagersfontein  . . . . 


30/0 

30/0 

31/0 

31/0 

26  3/4 

28  15/16 

36  1/2 

36 

107 

107 

107 

106  1/2 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/8 

8  1/8 

16  1/4 

16  1/2 

18  1/2 

19  1/2 

19/6 
4 

8  5/8 
1  1/4 

4  11/H 

1  5/8 
9/0 
39/0 

2  1/16 

5  11/16 


31/6 
36  3;4 
106  1/2 

8  1/8 
19  1/2 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHÉ    OFFICIEL   IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


443.011 

50C 

248  695 

400 

1076960 

400 

• 

100 

451.175 

500 

233.951 

501 

581.451 

400 

» 

10( 

443.1-2! 

400 

-, .  '» 

100 

681.290 

500 

» 

100 

280.289 

500 

s 

126 

142.20 

40( 

821.920 
1 18'.'5:,3 
827.577 
1777290 
983.301 
965.336 
488  730 
494.397 
499.602 
159.270 
224.060 
148.207 
1171534 
181.574 
11". 026 
50.121 


182.500 

1000 

125.O00 

500 

40.000 

500 

30.000 

500 

300.000 

500 

60.000 

500 

400.000 

500 

160.000 

500 

60.000 

500 

500.000 

500 

30.000 

50( 

100.000 

500 

320.000 

500 

500.000 

100 

80.000 

500 

40.000 

500 

63.333 

500 

30.000 

500 

40.000 

500 

53.427 

600 

BI0.896 

500 

60.000 

500 

54.1)0 

500 

82.02Ï 

500 

168.13ù 

500 

49.700 

500 

492.910 

500 

512.056 

500 

71.944 

» 

321.212 

500 

1939176 

500 

1F75396 

500 

70.760 

500 

389  631 

500 

151.508 

500 

r>0i 
SOC 
500 
500 
500 
4CK 
500 
500 
5(X 
500 
200 

toc 

100C 
500 
400 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

,  a,  |  Terme 

a  *> (  Compt. 

3  %  Amortissable}  ggj; 
8K  %  1894 (anc.  4  54) j  CompL 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  %  % 

(gar.  France)   Ternie. 

Madagascar  2  '/t  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 


1865 
1869  3 
1871 


3  %  

—  quarts  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 
Foncières  1883  3  %  

-  188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 

1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.7ô  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France 


SOC. 


DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.         —  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.    —   52-54-56  5  %  

—  -   3  %  

—  —  3  %  nouv  

—  -   2  %  %  

—  —   Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


en  1900 


3  . 

3  . 

3  50 


2  50 
2  50 
17  5u 


20 
12 
12 

3 

20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10  . 

2  50 
10 

2  50 
12 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 

11  . 

12  . 
15  . 

14  . 

13  . 
18  75 


151  0 

55  . 
12  50 

36 
27  50 

15" 

12  5C 
26  04 
50  . 


15  . 
13  5: 

4  . . 
35  . 
17  50 

16  50 


19  10 


30  .  . 
15  .. 
20  •• 
15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
25  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
15 


<  ours  comp,  juillet 


ICO  10 
99  60 
102  30 


480 

su  5fl 
80 
463 


511 
419 

406 


539 
538 

353 


354 
406 
377 

4i  i 


000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


6Û7 
87 
505 
515 


730 
436 

700 


421 

720 
432 
1095 


145 
446 


100  25 
99  25 

101  45 


492 

81  40 

81  50 
492 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 
419 

420 


465 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715 
448 
700 


127 
707 
435 
1000 
475 


448 
450 


Cours  de  clôture 
19sfipt.  |26sept 


100  95 

100  90 

100 

101  85 
101  7 


498  50 

83 
84  .. 
497  » 


554  50 
436 
407 
ldO 
570 
568 
366  25 

95  50 
365 

93  50 
112 
103  75 
389  75 

97 
107 


479 
504 
«98 
442 
470 
100 
458 
468 
466 
505 
44 
43 
547 
439 
122 
142 


3760 
1011 

653 
571 
490 
685 
603 
775 
1030 

71 
315 
615 

65 
320 
534 
230 

50 


734  . 
444  . 
675  . 
447  . 


439  .  . 

725  .. 

439  .. 

1022  , . 

480  .. 

665  .. 

455  .. 

452  .. 
410  .. 

453  75 

456  .. 


101  17 

101  05 

100  25 
100 
101 

101  90 


496 

83  25 
84 
499 


55  i  50 
437  50 
408  . 
105  25 
568  50 
508  50 
366  75 

96 
365 

94 
414 
103 
388 

96  50 
405  50 


477 
503 
50 1 
441 
446 
400 
453 
465 
465 
509 
44 
44 
547 
437 
123 
142 


3750 
1030 
4-20 
6  0 
572 
490 
675 
603 


990 

72  50 
315  50 
615  . 

66  . 
300  . 
532  . 

'si  ! 

850  . 


731 
445 
076 
453 
446 
440 
730 
440 
1025 
482 
667 
456 
452 
410  50 
452  .. 
458  . . 


101 

100  S5 

89  50 

101  90: 
101  75 


493 


'.98 


550 
444 
408 
106  25 

508  . . 

366  '.. 

97  .. 
365  .. 

94  .. 
414  .. 
104  .. 
389  .. 

96  50 
4C0  .. 


475 
505 
499 
441 
468 
400 
151 
463 
465 
506 
4Î 
43 
545 
438 
123 


5u' 


50 


37S0 
1020 


568  . 
490  . 
676  . 
603  . 
765  . 
99C  . 

70  50 
316  .. 
615  .. 

65  10 
307  . 
533  . 
226  . 

50  . 
850  . 


739  . 

446  . 

680  . 

418  . 

446  7, 

440  . 
726  . 

441  . 
1025  . 

480  . 

666  50 

457  75 
454 
412 
455 
465 


Nombre 
de  Tjlres 


800.000 

16.574 
209.144 
284.635 
149.121 

45.761 
223  259 
4601934 
1*2576 
208.481 

84.00! 
236.660 
2548306 
580.847 
506.492 
2966621 
197.521 
11S.  199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
I 162600 
1'  (0.663 
258.198 
261.198 
32981  .  i 
1240069 
283.414 

33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.' 
100.000 


75.122 
60.000 
73.420 
40.000 
89.837 

246 . 163 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

200.000 

100.000 
62.060 
64.000 

111.948 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
MO 
600 
500 
500 

500 
500 
250 


MU) 

500 
5I)ii 
500 
250 

» 
500 
500 
50C 

1 00 

250 
500 
500 
250 
500 
10(( 
100 
250 

500 

250 

100 

500 

500 

500 
'.no 
500 
» 

500 

1 00 

500 
500 
500 
300 


DESIGNATION  des  VALEURS 


Capital  on 
Sombre  de  Titre: 


520154.149  € 

190767. 000 f 

524306. 200fl 
5.298.600  £ 

18.389.000  i 
58.790 ob 

372079. 500f. 
700.000  ob 

105000. OOOf. 

154070. 000 f. 

1399299000f. 

734839. 500 f. 

671830. 400f. 
1.171.500  o'i 
1.080.600 ob 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi, 


Act. 

Obi. 


Act. 
Obi. 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  . . . 
Genève  57  3  %... 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv 

2  %  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


Nord. 


3  %  

3  %  nouv. 


3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %,j.avr.etoct 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  


—  JOUISS  

—  30/0  

—  •     3  %  1884.... 

—  2  %  %  1895. 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-  3  %  

-—     3  %  nouv  

-  2  %  %  

Ouest- Algérien  

-  3  %. 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France  — 
-  3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp1"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss 

Cie  G'"  Transatlantique  

Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  , 

—  —        jouiss . . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ainé  — 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malûdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (Cie.  f» 
Métaux  (C'°  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.(Ci0  du)  en  Iiq. 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %  %(ch.  fixe!5!  to 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4%  or  (Ch.  fixe 2  f. 50) 
Brésil  i  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %).. 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %).. 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


UrtRÊTS 

Cours  romp.  juillet 

Cours  de  clôture 

to  19U0 

1900 

1901 

I9sepl 

26sept . 

3  net. 

58 

1815  .. 

1593  .. 

1645  .. 

1660  .. 

1620  .. 

1295  .. 

457  50 

458  50 

459  .. 

15 

453  .. 

452  .. 

45i  .. 

15 

451  .. 

«52  59 

453  . . 

15  . 

152  .. 

452  50 

452  75 

15 

452  50 

451  75 

454  50 

15  .. 

455  .. 

453  .. 

155  5(3 

455  .. 

457  .. 

15  .. 

446  .. 

449  .. 

458  50 

458  50 

460  .. 

12  50 

402  .. 

409  .. 

410  50 

410  50 

412  .. 

15  . 

459  50 

50  .. 

1325  . . 

1300  . . 

1305  . . 

1308  . . 

1302  . 

15  .. 

449 

454 

454  . . 

453  50 

455  50 

15  . 

446 

452  .  . 

458  .. 

458  25 

458  50 

74 

2400  .. 

2090  .. 

2075  .. 

2080  .. 

2040  .. 

15 

464  .. 

462  .. 

461  .. 

459  25 

461  75 

15  .. 

450  .. 

454  .. 

463  .. 

461  25 

463  75 

12  50 

406  .. 

414  .. 

416  .. 

415  EÛ 

420  50 

455  25 

456  50 

58  50 

1740  .. 

1590  .. 

1650  .. 

1660  .. 

1635  .. 

43  50 

1222  .. 

1120  .. 

1140  .. 

1150  .. 

1140  . 

15  .. 

451  .. 

454  .. 

455  25 

155  .. 

457  25 

15  .. 

446  .. 

451  .. 

460  75 

460  .. 

459  . 

12  50 

400  . . 

406  .. 

415  .. 

413  25 

417  50 

452  .. 

452  . . 

455  .. 

38  50 

1080  . . 

1020  . . 

1055  .. 

1056  . . 

1040  .. 

15  .. 

451  .. 

454  . . 

453  25 

453  50 

457  .. 

15  . . 

447  . . 

450  . . 

4^8  . 

453  75 

459  50 

12  50 

406  . . 

413  50 

413  .. 

415  .. 

25  . . 

620  . . 

620  .. 

620  .. 

620  .. 

625  .. 

15  . . 

430  . . 

440  . . 

441  .. 

441  .. 

44»  50 

15 

447  . . 

411  75 

442  .. 

325  . . 

250  .. 

244  .. 

240  .. 

15 

422  . . 

422  . . 

431  .. 

430  .. 

431  50 

438  . . 

594  . . 

610  .. 

585  . . 

591  .. 

20  . . 

410  . . 

380  .. 

395  .. 

395  .. 

28  50 

630  .. 

625  .. 

619  . 

615 

612  . 

74  .. 

2030  . . 

2020  .. 

1975  .. 

1995  .. 

1995  .. 

32  50 

600  .. 

bOO  .. 

600  .. 

59  .. 

1140 

785  . . 

822  . . 

818 

799  . . 

46  50 

805  .. 

500  . . 

535  .  . 

528  .. 

520  .. 

16  . . 

330  .. 

290  . . 

239  . . 

225  . . 

22  50 

510  . . 

505  . . 

497  .. 

486  .. 

490  .. 

65  . . 

2000  . . 

925  . . 

785  .. 

765  .. 

770  .. 

40  . . 

1350  . . 

415  .. 

368  .. 

375  .. 

359  .. 

62  .. 

60  .. 

60  .. 

60  .. 

248  .. 

272  .. 

257  .. 

266  ..! 

260  .. 

135  .. 

165  .. 

169  .. 

30  .. 

603  .. 

493  .. 

495  .. 

48)  .1 

10  .. 

313  . . 

213  .. 

248  .. 

241  ..: 

5  . . 

425 

160  .. 

180  .. 

170  .. 

171  .1 

15  . 

235  .. 

50  .. 

27  .. 

23  .. 

31  ..: 

5  .. 

97  .. 

50  .. 

40  .. 

38 

18  .. 

312  .. 

272  . . 

27  2  .  . 

275  . . 

40  .. 

400  .. 

330  .. 

310  .. 

300  .. 

50  .. 

1170  '.. 

512  .. 

350  .. 

350  .. 

350  .i 

37  50 

870  . . 

280    .  . 

141 

160 

165 

5  50 

95  .. 

98  .. 

99  50 

95  . . 

22  50 

480  . . 

435  . . 

L  ÎO 

440 

25  . . 

780  .  - 

712  . . 

576 

500 

545 

QA 

CA 

85  50 

85 

85  . . 

116  48 

3542  . . 

0U0   .  . 

3745 

3715 

3706  . . 

51  53 

1375  . . 

1  A  h  =i 

1490 

1481  50 

1470  . I 

21  50 

430  . . 

OZO    .  . 

540 

533 

565  . . 

10  . . 

A  AA 
101/    ■  - 

149 

152  . . 

32  03 

^oa 

600 

605 

612  50 

55  . 

1  Al  C 

796 

815 

820  . . 

60  . . 

î  aqa 

1110 

1080 

1070  .. 

16  50 

315  .. 

362  .. 

351  . 

350  !! 

350  '.. 

2  75 

101  50 

95  .. 

95  20 

94  75 

94  80 

5  75 

4  .. 

97  25 

100  75 

103  50 

ÏÔ3  50 

103  45 

4  50 

68  .. 

73  25 

73  .. 

72  77 

4  .. 

67  .. 

69  70 

68  20 

67  30 

67  10 

5  .. 

399  .. 

378  .. 

380  .. 

381  .. 

380 

4  .. 

100  .. 

101  70 

101  40 

101  40 

100  85 

78  .. 

80  .. 

■  78  50 

78  50 

3 

84  60 

89  45 

90  25 

90  75 

4  .. 

102  .. 

103  40 

106  45 

106  25 

106  90 

4  .. 

104  .. 

107  75 

109  60 

109  30 

109  60 

3  50 

100  30 

101  75 

102  70 

102  75 

103  .. 

4  .. 

72  30 

71  75 

71  .  . 

70  77 

71  22 

6  .. 

336  .. 

305  .. 

296  50 

298  . 

296  50 

5  .. 

282  .. 

254  .. 

246  50 

218  .. 

>   ..  •* 

247  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


Capital  on 

Utml.rr  de  tilrfï 


89.331.145f 
58.174 o 
266.090 ob 
124500. OOOf 
382000.0000. 
3013091942  li 
90.300 ob 
l35.657.500f. 
29.000.000f . 
11.727.171  £ 
[  433.650 ob 
fe7.632.000f. 
>553<>6.500f. 
114423. 500f. 
'179255. 5O0f. 

1 . 045 . 464  ob 
571090. 500  f. 
189137. 500f. 
516762. 500f. 
i9.950.000f. 
17221 2. 500f. 
»49737.500f. 
i902242000f. 
551087. 500f. 
395687.  JOOf. 

214.000  ob 
>5. 000. OOOf. 
136987. 200f. 
S9. 333. OOOf. 
J.371.915£T 
11346. 282  £T 
»5913.296£T 
100675. OOOf. 
«74756  OOOf . 
ilH'586.500f . 

6.060.120  f 
20. 915. OOOf. 
39.061.500f. 

7.996.900  î 
il9.763.350  i 


Sombre 

Tal. 

de  Titres 

nom. 

200.000 

500 

100.000 

500 

200.000 

500 

500.000 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  ■  

Hellénique  i  %  1887  

—  2  %  %orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fif.  nets)  

Minas  Geraès  (itatde)  5  0/9  1897 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—         4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2«  et  3' émis.) 

—  —  1890  (4*  émis.)... . 

—  —  1893  (5s  émis.)... . 

—  —  1894  (6«  émis.).... 

—  Consolidé  4  %(lr*et2'sér.) 

—  3%  or  1891  l«et2«ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895.  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  G  

—  série  D   

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %■■ 
Douanes  Ottomanes  5  % . . 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. . 

—  4  %  1894  

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


VALEURS  ETRANGERES 


B.  t.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


INTÉRÊTS 

Cours 

cornu,  juillet 

Cours  de  clôture  i 

Nombre 

Val. 

en  1900 

"Ï89 

9 

1900 

I9sept, 

■.'O.M'|lt. 

3  o 

il  - 

de  Titres 

nom. 

3  50 
15  .. 

744.000 

100 

220 

227  .. 

260 

50 

260  50 

240 

120.000 

500 

255 

289  .. 

221 

222 

220 

160.000 

500 

à  50 

98 

75 

100.000 

500 

4  .. 

100 

98  50 

102 

60 

102  90 

101 

85 

95.000 

» 

4  .. 

93 

io 

94  70 

99 

40 

99 

3i  ) 

99 

12 

60.000 

500 

25  .. 

384 

377  .. 

382 

376 

370 

276.385 

500 

3  .. 

90 

99.337 

500 

3  50 

ioô 

. . .  «  ■ 

98 

95 

99 

95 

523.615 

500 

1  .. 

24  90 

24  .. 

26 

26 

15 

26 

15 

654.578 

500 

22  50 

495 

497  .. 

520 

520 

518 

50 

147.403 

500 

91 

188.452 

500 

4  .. 

92 

80  50 

78 

50 

77 

25 

78 

50 

391.556 

500 

4  .. 

92  40 

80  50 

78 

so 

78 

11' 

77 

10 

117.927 

500 

4  .. 

92  75 

78  10 

78 

50 

78 

79 

75 

732.118 

500 

4  .. 

101 

40 

100  .. 

102 

101 

80 

101 

90 

3185158 

500 

4  .. 

101 

35 

99  70 

102 

102 

102 

690.000 

500 

4  .. 

100  75 

99  .. 

100 

85 

101 

100 

25 

409.610 

500 

4  .. 

100 

80 

99  40 

101 

100 

io 

100 

5  J 

94.319 

10Î 

4  .. 

100  65 

99  50 

103 

101 

@<j 

101 

490.000 

500 

4  .. 

103 

100  .. 

101 

35 

100 

100 

20 

602007 

500 

4  .. 

104 

102  .. 

102 

J.U  l 

70 

101 

60 

226935 

500 

4  .. 

101 

99  85 

102 

25 

ïfîô 

100 

50 

46.181 

500 

3  .. 

90 

86  .. 

85 

70 

S5 

83 

45 

45.535 

500 

3  50 

97 

93  35 

96 

40 

y  j 

ijO 

95 

V' 

94.254 

500 

4  .. 

63 

63  75 

66 

83 

66 

i5 

66 

55 

195.992 

500 

210.250 

500 

3  50 

101 

98 

232.066 

500 

3  .. 

92  .. 

100 

5n 

101 

86 

101 

f  0 

93.649 

500 

1  .. 

47 

46  60 

49 

75 

49 

50 

49 

50 

56.472 

500 

1  .. 

26 

50 

25  55 

25 

Q  ~ 
O,  J 

26 

05 

25 

""ïfj 

100.000 

500 

1  .. 

22 

95 

22  80 

23 

95 

24 

05 

23 

65 

70.000 

500 

20  .. 

419 

420  .. 

444 

443 

441 

318.750 

500 

20  .. 

494 

468  .. 

495 

490 

50 

487 

355.932 

500 

25  .. 

510 

510  .. 

511 

509 

50 

505 

1124448 

500 

4  .. 

104 

101  .. 

104 

139.239 

500 

20  .. 

415 

400  .. 

4ii 

443 

430 

67.723 

500 

20  .. 

456 

460  .. 

469 

476 

50 

470 

112.716 

500 

3  50 

100 

98  .. 

100 

io 

100 

75 

100 

20 

139.845 

500 

3  50 

48 

75 

49  .. 

53 

25 

50 

20 

52 

10 

95.816 
100.000 

40.026 
325  000 

52.000 
120.000 

500 
500 
500 
10£ 
500 
5« 

24  c. 

515 

460  .. 

435 

417 

424 

110.000 

5£ 

15  p. 

518 

550  .. 

560 

558 

556 

200.000 

200 

29  25 

670 

725  .. 

648 

645 

647 

40.000 

500 

11  50 

570 

550  .. 

519 

590 

51S 

100.000 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(Suite) 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2e  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.  . 
Obi.  anc.   —   3  %  1"  à  8e  émis. 

—  —     —  9e  émis  

—  —     —  10"  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  Ld 

—  .Nord  de  l'Espagne  — 
Obi. 


3  %  1' 
  2« 

—  3e 


série, 
série, 
série, 
série 
série 


Act. 
Obi. 


—  —  —  5 

—  —  Pampelune 

—  -  Barcelone  

—  —  Asturies  l"  hyp. 
_  _        —     2°  hyp. 

—  _         -     3«  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 

Madrid  à  Saragosse  . . 

3  %  l"hyp. 
-  -    2»  hyp. 

_  _  —    3«  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  D"byp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin6  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


INTÉRÊTS 
en  1900 

Cours  comp.  juillet 

Cours  de  clôture 

1  . 

1899 

1900 

I9sept. 

26sépt. 

3  0! 

5  .. 

99  . . 

93  .  • 

80  . . 

76  . . 

- ,  jd 
72 

40  .  . 

1260  . . 

1260  . . 

1200  . . 

1188  .. 

1196 

8  . . 

534  . . 

525  . . 

5V2 

555 

25  .. 

520  . 

175  .  . 

'  LL 

* 

98  . . 

108  . . 

78  . . 

il  .  . 

76 

242  . . 

292  . . 

216  . . 

208  . . 

196 

15  . . 

232  . . 

304  . . 

267  . . 

264  50 

267 

15  . . 

226  . . 

305  . . 

262  •  - 

258  . . 

261 

28  50 

750  . . 

719  .  . 

670  . . 

663  . . 

671 

15  .  . 

460  . . 

431  . . 

452  . . 

453  75 

452 

75 

438  . . 

441 

50 

15  . . 

434  •  ■ 

; . 

15  . . 

•  •  •  • 

*  ' 

440 

/,  r.  i    ~)  K 
'i-il  iO 

/.  ÎLA 
'i  41 

30 

15  . . 

223  . . 

1 42 

170  .  . 

170  . . 

2  . . 

170  . . 

135  . . 

10  «  • 

105  >  ■ 

lui 

15  . . 

348  . . 

339  . . 

OO  1    1  □ 

OOO   .  . 

604j 

15  . . 

352  . . 

OOO   . . 

371 

37L 

368 

33  1. 

680  . . 

692  • . 

690 

687 

11  70 

193  . . 

145  .  . 

le  3  . . 

162  . . 

190  . . 

201 

i  t-;Q 
lOo  .  . 

Zoo    .  . 

104 

15  .  '. 

254  . . 

307  . . 

28  *  -  , 

Z  io  OU 

cov 

50 

15  .. 

240  . . 

299  . 

273  . . 

Oft7 

Zo  Z 

15  . . 

235  . . 

305  . . 

268  . . 

ZOO    .  . 

Ci  Z 

15  .. 

233  . . 

307  .  . 

264 

~/  1  < 

07fï 
Z  i\J 

15  . . 

232  . . 

304 

269  50 

ZOo    .  . 

\ 

15  . . 

232  . . 

299  . . 

f)C- 

•iOD    .  . 

£  Io   .  . 

z .  u 

w  A 

15  . . 

241  . . 

303  . . 

271  . . 

97fi 

Z  t  o 

j  : 

15  .  . 

250  . . 

298  ■ . 

£10    ■  • 

273 

^80 

■_>0 

15  .. 

240  . . 

293  . . 

267  25 

274  . . 

£i  Z 

15  . 

243  . . 

294 

268  25 

273 

16  .. 

455  . . 

425  . . 

*  ■  *  • 

*  ■  * 

75  . . 

70  .  ■ 

61  50 

DO 

15  .. 

284  . . 

269  . . 

270  . . 

9~2 

*  "  " 

9  .. 

242  . . 

290  .  • 

23  i 

227  .  . 

227 

15  . . 

310  . . 

350  . . 

348  . . 

ooo  . . 

0  4U 

15  . . 

302  .. 

345  .. 

345  . . 

329  .. 

330 

15 

oOo   .  . 

343 

3'i4 

328  50 

329 

20  .. 

425  .. 

410 

405  . . 

407 

20  . . 

370  .. 

350  .. 

339 

3iu  Y. 

343 

15  .. 

136  .. 

220  . . 

175  .. 

18) 

37  50 

750  .. 

595  .. 

295  .. 

292 

252 

144  .. 

135  .. 

90 

Si 

82 

100  51 

1130  .. 

1315  .. 

1327  .. 

1174 

1210 

65  .. 

2260  .. 

2350  .. 

2050  .. 

1880  .. 

1825 

29  .. 

36  .. 

62 

64 

63 

"i  97 

105  .. 

100  .  . 

loi 

148 

16  .. 

309  .. 

310  .. 

307  Y. 

309  .. 

304 

37p50 

650  .. 

670  .. 

660  .. 

650 

26  75 

626  .. 

765  .. 

789 

785  !. 

783 

VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


Midi  jouissance  

Nord  —   

Ouest  —   

Banque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique . .  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  

Banque  spéc.  de  Valeurs  ind. 
Banque  Suisse  et  Française 

Crédit  Algérien  

Sous-Comptoir  des  Entrepr. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  —  jouissance... 

Gaz  (Compagnie  Centrale)  

Gaz  de  Marseille  jouissance. 
Dombrowa  Houillères  de)... 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Ateliers  et  Chant,  de  la  Loire 
Compagnie  G'c  de  Construct 
Atel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

Dyle  et  Bacalan  

Etabliss"  Lazare  Weiller  . . 

Fives-Lille  

Forges  et  Aciér.  de  la  Marine 
Forg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

Bateaux  Parisiens  

Chargeurs  Réunis  

C'E  Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap. 

Bénédictine  de  Fécamp  

Etablissements  Duval  

Grande  Distil.CusenieretC  c 
Grands  Moulins  de  Corbeil. 
Lits  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 

19  sept. 

gêsepte . 

3  oc  t. 

670  .. 

665  . 

666  .. 

1615  .. 

1623  .. 

1575  . . 

563  .. 

562  .  . 

560  .. 

1000  .. 

1000  .. 

1000  .. 

320 

320 

320  Y. 

855  . 

855  !'! 

855 

50  50 

50  75 

57  50 

555  .. 

518  .. 

540  .. 

932  .. 

932  .. 

932  . 

238  .. 

237  .. 

235  .. 

t30  .. 

530  .. 

530  .. 

1472  . 

1475  .. 

945  .. 

945  .  . 

900  .. 

1275  .. 

1250  .. 

1210  . . 

632  .. 

630  .. 

630  .. 

950  .. 

910  .. 

860'  . . 

1380  .. 

1365  .. 

1375  .. 

325  .. 

329  .. 

330  .. 

533  .. 

525  .. 

510  .. 

810  .. 

750  50 

^20  .. 

810  .. 

830  .. 

825  .. 

928  .. 

920  .. 

912  .. 

145  .  . 

145  .. 

592 

580  .. 

588  .  . 

235  .. 

235  .. 

215  .. 

107  .. 

101  .. 

101  .. 

410  .. 

417  »i 

415  .. 

1445  . . 

1420  .. 

1345  .. 

1525  .. 

1500  .. 

1415  .. 

302  .. 

310  .. 

303  .. 

1170  .. 

1165  .. 

1160  .. 

792  50 

806  .. 

850  .. 

6450  .. 

6450  .. 

6450  . 

2390  .. 

2380  .. 

2180  .. 

750  .. 

726  .. 

705  .. 

265  .. 

265  50 

260  .. 

1360  .. 

1360  .. 

1337  .-.j 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
C'e  Gén.  Franc,  de  Tram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f 
—  —       Obi.  3501' 

Soc.  Fonc.Lyonnaise  30/0  anc 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'«  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel. et  Chant,  de  la  Loire  40/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(C"-Franç.)Ob.hyp.i0/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0. 
G"  Génér.  Transatlant.  30/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  de  Laiterie  50/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  W  série  3  0/0  

—  2«  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1891  

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  actions 
C'c Belge  d'Ecl.,  Chauf.p.  Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  M  in.  et  lad.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  Nord  (Cu  des) 
VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin. . . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Dernier 

s  Cours  cotés  au 

io  s.^TT" 

26septe. 

3  oct. 

181  .. 

182  .. 

180  .. 

218  .. 

210  .. 

210 

491  50 

490  50 

490  .-. 

297  50 

295  .. 

298  .. 

243  50 

243  .. 

244  .. 

430  .. 

430  .. 

430  .. 

502  .. 

507  . 

596  .. 

503  .. 

504  .. 

503  . 

495  .. 

495  .. 

503  .. 

509  50 

504  .. 

501  .. 

464  25 

470  . . 

470  .. 

485  .. 

484  .. 

485  .. 

493  75 

494  .. 

475  .. 

492  .. 

492  .. 

492  .  • 

407  50 

406  .. 

397  .. 

326  50 

328  .. 

320  .. 

160  .. 

153  .. 

153  .. 

307  50 

307  50 

292  .. 

610  .. 

612  .. 

612  .. 

645  .. 

649  .. 

611  .. 

485  .. 

485  .. 

484  50 

474  .. 

475  .. 

475  .. 

452  25 

452  25 

452  75 

392  .. 

399  50 

378  .. 

1060  .. 

1049  .. 

1050  .. 

225  .. 

225  .. 

225  .. 

500  .. 

500  .. 

500  .. 

206  .. 

175  .. 

189  .. 

445  . . 

460  .  . 

456  .. 

360  50 

360  50 

471  .. 

462  50 

450  .. 

806  .. 

810  .. 

806  .. 

915  .. 

925  .. 

905  .. 

1760  .. 

1760  .. 

1740  .. 

257  50 

250 

MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


a  terme 

Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér")3 1/20/0  97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.)  . 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  ,  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.) 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AU  COMPTANT 

Tramw.  Vanves-Paris  et  ext. 
Ariège  (Société  Métallurg.  de). 

Briansk  (Usines  de)  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). . . 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twér) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d'). 
Joltaia  Rieka  (Ki  ivoï  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog.  . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille  Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle  des  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils  . . 

Sud  Rvisse  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo. . 
Soc .  Immofcil.  et  Com.  Vichy . 


Derniers  Cours  cotés  au 


[9  sept. 

26septe. 

3  oct; 

79  40 

78  40 

78 

10 

84  .. 

81  20 

83 

90 

42  75 

43  .. 

43 

10 

101  .. 

101  25 

100 

75 

70  .. 

70  ,. 

70 

435  .. 

375  .. 

375 

129  .. 

12i  .. 

128 

1219  . . 

1194  . 

1256 

213  .. 

190  .. 

185 

188  .. 

170  .. 

173 

168  .. 

156  .. 

164 

50 

116  .. 

115  .  . 

110 

32  50 

32  .. 

34 

50 

548  .. 

506 

442 

270  .. 

270  .. 

240 

2150  .  . 

2137  .. 

i960 

675  .. 

645  .. 

615 

62  .. 

60  50 

56 

3020  .. 

3100  .. 

3105 

2000  .. 

2065  .. 

1860 

500  .. 

420  .. 

390 

1245  .. 

1230  . . 

1205 

8t/0  .. 

750  .. 

750 

38  . 

37 

35 

250  .. 

250  .. 

250 

80  .. 

88  .. 

80 

1135  .. 

1100  .. 

1112 

50 

605  . . 

602  .. 

539 

1570  .. 

1550  .. 

1550 

92  .. 

90  .. 

89 

910  .. 

940 

910 

241  .. 

225  .. 

220 

3595  .. 

3600  .. 

3590 

WD 

735 

72Ô 

530  .. 

525  .. 

525 

615  .. 

625  .. 

625 

115  .. 

112  .. 

107 

700  . . 

700  .. 

700 

300  ,, 

300 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


AU  BON  MARCHÉ 

PARIS  MAISON  ARISTIDE   BOUCICAUT  PARIS. 

Lundi  7  Octobre  et  Jours  suivants 

EXPOSITION  GÉNÉRALE 


de  toutes  les 


NOUVEAUTES  d'HIVER 

Affaires  remarquables  vendues  très  bon  marché 

Hautes  Nouveautés  en  TOILETTES  d'HIVER  pour  Dames,  Hommes  et  Enfants 

NOMBREUSES  OCCASIONS  A  TOUS  NOS  COMPTOIRS 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   1  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

SUISSE 

BANQUE    D'ÉTA  T 
Capital  :  20  millions  de  francs  entièrement  versés 

L'ÉTAT  DE  BERNE 
GARANTIT  TOl'S  LES  ENGAGEMENTS  DE  LA  BANQUE 


La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture renies,  fonds  publics,  actions,  etc.  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  des  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  confiés  et 
en  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions. 
684  La  Direction. 


GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

La  BANQUE  RUSSE  pour  le  COMMERCE 
ET  ÎANGER.  7,  rue  du  Heldcr,  à  Paris,  est 
chargée  par  Sun  Excellence  M.  le  Ministre  des 
Finances  de  Russie  de  payer  les  coupons  sui- 
vants : 

Emprunt  4  0/0  or  1894  [6'  Emission).  — 

Coupon  échéant  le  1"  octobre,  à  raison  de  5  fr. 

Obligations  4  0/0  du  Chemin  de  fer  Dvinsk- 
Vitebsk.  —  Coupon  échéant  le  5  octobre,  à  raison 
de  10  fr. 

Obligations  4  0/0  du  Chemin  de  fer  Orel- 
Vitebsk.  —  Coupon  échéant  le  5/18  octobre,  à 
raison  de  10  fr. 

Obligations  4  0  0  de  la  GraDde  Société  des 
Chemins  de  fer  Russes  {Emission  1861).  — 
Coupon  é'héaut  le  1/14  octobre,  à  raison  do  10  fr. 

Obligations  4  0  0  de  la  Grande  Société  des 
Chemins  de  fer  Russes  (Emission  1898).  — 
Coupon  échéant  le  1/14  octobre,  à  raison  de  40  fr. 
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BANQUE  PARISIENNE 


Le  Conseil  d'administration  de  la  Banque  Pari- 
sienne a  l'honneur  d'informer  MM.  les  Actionnaires 
et  Porteurs  de  parts  de  fondateur  que.  suivant  les 
résolutions  de  l'assemblée  générale  ordinaire  des 
maires  du  21  courant,  le  dividende  de  l'exer- 
cice  1900-1901,  soit  27  fr.  50  par  action,  sera 
payable  k  partir  du  1"  octobre  prochain,  contre 
présentation  du  coupon  n°  49,  à  raison  de  : 
26  fr.  95  pour  les  titres  nominatifs, 
25  fr.  92  pour  les  titres  au  porteur, 
ainsi  que  le  coupon  n°  17  des  parts  de  fondateur, 
à  raison  de  : 

1  fr.  78  par  vingtième  de  part, 
A  Paris,  au  siège  social,  7,  rue  Chauchat; 
A  Bruxelles,  à  la  Société  Générale  pour  favoriser 
l'Industrie  nationale,  Montagnc-du-Parc,  1  et  3, 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Emprunts  or  3  0/0  1891-1894 

(5e  Emission) 
MM.  E.  Hoskier  et  Cie,  banquiers  à  Paris, 
39.  boulevard  llaussmann,  sont  chargés  par  Son 
Excellence  M.  le  Ministre  des  Finances  de  Rus- 
sie de  payer  le  coupon  trimestriel,  échéant  le 
1"  octobre  prochain,  desdits  emprunts 

COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
CAPITAL  :  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 

ALGER,  BTZERTE,  BLIDAH,  BÔNE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE,  MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,   SOUKAIIRAS,  TUNIS. 


COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 


A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  -2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans  '  .         4  0/0 
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LA  GRANDE  ENCYCLOPÉDIE 

INVENTAIRE   RAISONNÉ  DES   SCIENCES,    DES  LETTRES 
ET  DES  ARTS 

61,  rue  de  Rennes,  Paris 

Le  tome  XXX  de  la   Grande  Encyclopédie 

vient  de  paraître.  C'est  l'avant-dernier  volume  de 
celte  admirable  publication,  qui  sera  terminée  à  la 
lin  de  l'année.  Il  est  aussi  soigné,  aussi  complet, 
aussi  original  que  tous  ceux  qui  le  précèdent.  Les 
grands  sujets  contenus  dans  la  fin  de  la  lettre  S 
et  dans  la  lettre  T  sont  tous  traités  par  de*  spé- 
cialistes éniinents  ;  c'est  ainsi  que  M.  Brune tière  a 
rédigé  l'article  Style;  M.  Reclus,  les  articles  con- 
sacrés aux  départements:  le  D'  Fournier,  la  mono  - 
graphie de  la  Syphilis  ;  M.  Lyon-Caen.  une  partie 
importante  de  Société;  M.  Monin,  Siéyès  et  Tal- 
leyrand  ;  M.  Muntz,  Signorelli;  M.  Babelon,  la 
numismatique  ;  etc. 

Il  est  impossible  de  citer  tous  les  articles  qui, 
dans  le  XXXe  et  avant-dernier  volume,  intéresse- 
ront les  innombrables  lecteurs  de  la  Grande  En- 
cyclopédie, depuis  les  érudits  et  les  lettrés  jus- 
qu'aux simples  curieux.  Nous  nous  bornerons  à 
citer,  par  ordre  de  matières,  quelques-uns  des 
sujets  les  plus  marquants  : 

Sciences.  —  Singe  ;  D'  Trouessard  ;  Sodium,  Sul- 
fureux et  Sull'urique  acides;  Matignon);  Soufre 
ide  Launay  et  Matignon  ;  Syphilis  Dr  Fourniei 
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Télégraphe,  Téléphone  (Rheins  et  L.  Sagnet  ;  Ter- 
tiaire Em.  Haug);  Tétanos  Dr  P.  Langlois:. 

Géographie  et  Histoire.  —  Slaves  (Zâborowski 
et  Baudoin  de  Gourtenay)  ;  Somme,  Tarn,  Tarn-et- 
Garonne  (Onésime  Reclus  et  D.  Grand);  Souabe, 
Soudan  (André  Berthelot  ;  Staël  (Mmc  de)  iEug. 
Asse);  Suisse  (A.  Berthelot.  Zâborowski,  Kuhne, 
E.  Lehr);  Syrie  iR.  Dussaud);  Société  de  Jésus, 
Syllabus  (E.-H.  Vollet) ;  Soliman  (Huàrt);  Sparte 
J.  Toutatnj:  Sully  (H.  Ilauser;;  Talleyrand,  Ther- 
midor (H.  Monin);  Thèbes  iG.  Bénédile  . 

Littérature.  —  Sophocle,  Théocrite  (Victor  Gla  - 
chant);  Style  (Ferd.  Brunetière);  Symbolisme  l'h. 
Berthelot);  Taine  (G.  Lanson);  le  Tasse  (Mengin). 

PMlosophie  et  Sociologie.  —  Socialisme,  Spen- 
cer René  Berthelot;;  Sociologie  ;P.  Fauconnet  et 
M.  Mauss);  Solidarité  (Marcel  Chariot);  Sophisme 
(E.  Boiraci  ;  Sophiste- (  Picavet)  ;  Spinoza  iL.  Brun- 
schwig);  Spiritualisme  iC.  Mélinand) ;  Stoïcisme 
G.  Lyon  et  Picavel  ;  Tabou  (Marillier). 

Beaux-Arts.  —  Signorelli  (E.  Muntz);  Sympho- 
nie iH.  Quittardi  ;  Tapisserie  (Ph.  Berthelot): 
Temple  iG.  Bénédito  et  J.  Toutain);  Teniers  (Du- 
rand-Gréville). 

Droit.  —  Simulation  (Glasson);  Société  (May, 
Champeaux,  Lyon-Caen  i;  Succession  (May,  Lefa°, 
Wahl,  Lehr  ;  Testament  (Girard,  Champeaux,  Le- 
vassent-). 

Industrie.  —  Siphon  (Joannis  et  Lave)  ;  Soie, 
Teinture  (L.  Sagnet);  Sucre  (J.  Troude)  ;  Tabac  E. 
Weyl  . 

Variétés.  —  Sténographie  (de  Villefaigne );  Cour- 
ses de  Taureaux  (M.  Chariot). 

La  partie  artistique  de  la  Grande  Encyclopédie 

a  été,  comme  toujours,  l'objet  de  soins  paiticuliers : 
les  reproductions  de  monuments,  de  tableaux, 
d'œuvres  d'art,  les  instruments  do  sciences,  les 
médailles,  les  animaux,  sont  particulièrement  bien 
choisis.  Quant  à  la  cartographie,  elle  est  hors  de 
pair  :  chaque  département  fait  l'objet  d'une  carte 
hors  texte,  gravée  et  tirée  en  six  couleurs  ;  les 
plans  des  grandes  villes  ne. sont  pas  moins  par- 
faits. 

Spécimen  gratuit  sur  demande.   689 

Nous  venons  de  recevoir,  traduit  et  édité  par 
notre  confrère  Le  Nouveau  Monde,  le  rapport 

que  le  Général- Président  Porfiiuo  Diaz  a  adressé 
à  ses  concitoyens,  sur  les  actes  de  son  administra- 
tion pendant  les  périodes  constitutionnelles,  com- 
prises entre  le  1"  décembre  1893  et  le  31  novem- 
bre 1900. 

La  lecture  de  cet  intéressant  documentdéniontre,, 
avec  chiffres  à  l'appui,  les  progrès  considérables 
réalisés  par  le  Mexique  pendant  cette  période  de 
quatre  années,  dans  l'ordre  économique,  industriel, 
minier,  agricole,  etc.;  aussi,  ne  saurions-nous  trop 
en  recommander  la  lecture  à  tous  ceux  qui  s'inté- 
ressent au  présent  et  à  l'avenir  de  cette  riche 
contrée.  (i;>(> 

IMPRIMERIE  OE  LÀ  PRESSE 
10,  rue  du  Croissant,  Paris.  —  Simart. 
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ITALIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 

Superficie  du  royaume   286.648  kil.  carrés 

Population  (9  février  1901)   3-2.449.154  habitants 

—  —     par  kil.  carré   113  — 

Armée.  Pied  de  paix   13.918  officiers 

—  —    254. 081  soldats 

—  Pied  de  guerre   3.272.070  off.  et  sold. 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  (1899)  

—  par  1 .000  kil.  carrés. . . 

—  par  million  d'habitants 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes  

—  —  fils  

Longueur  des  fils  par  million  d'hab. 


15.723  kilomètres. 
54 
484 
43.971 
165.045 
5.180 


Dépêches  transmises  en  1897-98    10.973.374  dépêches 

BUDGET  1901-1902  (en  Lire  =  i  fr.)  . 

Dette  Consolidée  au  30  juin  1901   9.696  millions 

Dettes  diverses   3.161  — 

Total  de  la  Dette  italienne   12.857  — 

Moyenne  de  la  dette  par  habitant   390  lire 

Dépenses  militaires  totales   269  millions 

—       marine         —    123  — 

Total  guerre  et  marine   392  — 

Moyenne  par  habitant   12  lire  08 

Dépenses  totales  du  budget   1.791  millions 

Moyenne  par  habitant   55  lire  19 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp . 

1890. 

1.320 

896 

189i.. 

1.095 

1.026 

1898  

1.413 

1.204 

1891 . . 

1  127 

877 

1895  . 

1.187 

1.038 

1899  

1.507 

1.431 

1892.. 

1  173 

958 

1896.. 

1.180 

1.052 

1900  

1.700 

1.338 

1893. . 

1.191 

649 

1897.. 

1.192 

1.092 

1901  (8  m.) 

1.230 

904 

GRAND-DUCHE  DE  LUXEMBOURG 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 

Superficie  du  Grand-Duché   2.597  kil.  carrés 

Population  au  1"  décembre  1895    217.583  habitants 

—  (éval.  1900)   223.000  — 

—  par  kilomètre  carré  en  1895    81  — 

—  —  1900    85  — 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  l«r  janv.  1900        446  kilomètres 

—  par  1.000  kil.  carrés   171  — 

—  par  million  d'habitants   2.000  — 

Télégraphes.  Longueur  des  lignes   959  — 

—  —  fils  1.912  — 

—  —     par  million  d'habit...       8.574  — 

—  Dépêches  transmises  en  1899    160.829  dépèches 

BUDGET   DE    1901  (en  francs) 

Dette  publique  du  Grand-Duché   12.000.000  francs 

Moyenne  par  habitant   53  fr.  81 

Dépenses  budgétaires  totales   12.472.060  francs 

Moyenne  par  habitant   55  fr.  92 

COMMERCE  EXTÉRIEUR 
Le  Grand-Duché  fait  partie  de  l'Union  douanière  Allemande 


PORTUGAL 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 

Superficie  du  royaume   92.157  kil.  carré 

Population  totale  en  1890   5.049.729  habitants 

—  (éval.  1900)   5.430.0CO  — 

—  par  kil.  carré  en  1890..  .  55  — 

—  —          en  1900   58  — 

Armée.  Pied  de  paix   1.804  officiers 

—  —    30.000  soldats 

—  —    5.404  chevaux 

—  Pied  de  guerre   149. 115  hommes 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  en  1899   2.375  kilomètres 

—  par  1.000  kilomètres  carrés.  25  — 

—  par  million  d'habitants   437  — 

Télégraphes.  Longueur  des  lignes   7.38)  — 

—  —      des  fils   15.257  — 

—  —      par  million  d'hab....  2.809  — 

—  Dépèches  transmises  en  1897..  4.714.485  dépèches 

BUDGET   DE   1901-1902  (en  francs) 

Dette  publique  en  1901   4.293.087.550  francs 

—               Moyenne  par  habitant. .  790   

Dépenses  militaires   35.0*8.400   

Dépenses  de  la  Marine    18.300.800   

Total  pour  la  Guerre  et  la  Marine   53.379.200  francs 

Moyenne  par  habitant   9  fr  83 

Dépenses  totales  du  Budget   309.338.400  — 

Moyenne  par  habitant   56  fr.  96 


COMMERCE    EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1890. . . 

248.1 

120.6 

1894.. . 

199.7 

133.9 

1898 

272.3 

174.3 

1891. . . 

221.2 

119.8 

1895... 

223.1 

151.0 

280.5 

161.5 

1892. . . 

172.1 

137.7 

1896. . . 

221.4 

116.4 

1900 

334.5 

173.2 

1893... 

214.4 

129.8 

1897... 

226.4 

152.9 

1901  (3  m») 

81.4 

36.2 

ROUMANIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  royaume  

Population  en  1894  

—  en  1899  (pw.)  

—  par  kilomètre  carré  en  1894  

—  —  en  1899  

Armée.  Pied  de  paix  


—      Pied  de  guerre  

Chemins  de  fer.  Rés.  total  en  1900  

—  par  1.000  kilomèt.  carrés. 

—  par  million  d'habitants.. 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes  

—  —       des  fils  

—  par  million  d'habitants  

Nombre  de  dépêches  expédiées  en  1899....... 


ci-dessous  sont  recti- 
documents  officiels.  : 
131.020  kil.  carrés 
5.406.249  habitants 
5.912.520  — 
4)  — 
45  — 
3.280  officiers 
60.000  soldats 
11.930  chevaux 
171.948  hommes 
3.091  kilomètres 
23  — 

5^2   

6.931  kilom. 
17.860  — 
3.019  — 
2.238.049  dépêches 


BUDGET   DE    1901-1902  (en  francs) 

Dette  publique  du  royaume  au  1«  avril  1900  1.451.497.307  francs 

—                  Moyenne  par  habitant. .  215  fr. 

Dépenses  militaires  >   38.820.000  — 

Moyenne  par  habitant. .  6  fr.  58 

Dépenses  totales  du  budget   218.500.000  — 

Moyenne  par  habitant..  36  fr.  95 


COMMERCE    EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


1889. 
1890. 
1891 . 
1892. 


Imp. 

310.4 
367.9 
436.7 
380.7 


Exp. 

256.7 
274.1 
274.6 

285.3 


1893... 
1894. . 
1895... 
1896... 


Imp. 

430.5 
422  1 
304.6 
337.9 


Exp, 

370.6 
294.1 
265.0 
324.1 


1897. 
1898. 
1899. 
1900. 


Imp. 

355.8 
389  9 
333.3 
217.0 


Exp. 

m. 2 

283  2 
149.1 

280.0 


RUSSIE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 

Superficie  de  la  Russie  d'Europe  

Population  —         —  (1897).. 

—  moyenne  par  kil.  carré  

Superficie  de  la  Pologne  russe  

Population  —        —  (1897)... 

—  moyenne  par  kil.  carré  

—  Evaluation  totali'  en  1900  . . 
Armée.  Pied  de  paix  


4.889.062  kil.  carrés 
94.215.415  habitants 
19  — 
127.319  kil.  carrés 
9.455.943  habitants 
74  — 
106  581.000  — 
42.000  officiers 
1.000.000  s.-of.  et  sold. 


Total  de  l'effectif  de  paix. 


Pied  de  guerre  (  non  compris  l'armée 
territoriale  et  les  troupes  cosaques  de 
défense  nationale  comprenant  plus  de 
5  millions  d'hommes)  


1.042.000  combattants 
139.966  chevaux 


75  000  officiers 
4.500.000  s.-of.  et  sold. 


Total  de  l'effectif  de  guerre. 


Chemins  de  fer;  Réseau  total  d'Europe 
au  1er  janv.  1900  . . 

—  par  1 .000  kil.  carrés. . 

—  par  million  d'habitants 
Télégraphes  :  Longueur  des  lignes  

—  Longueur  des  fils  

—  —  par  million  d'hab. 
Nombre  total  des  dépêches  en  1898  


4.575.000  combattants 
462.917  chevaux 

43.160  kilomètres 
8.6  — 
404  — 
147.792  — 
306.134  — 
2.875  — 
17.596.216  dépêches 


BUDGET  DE  1901   (en  francs) 

Dette  publique  de  la  Russie  et  de  la  Pologne  Russe  en  1901  : 

Dette  métallique   8.141.446.000  francs 

Dette  rouble-crédit   8.420.042.000  — 

Total  de  la  Dette  publique   16  561.488.000  — 

Moyenne  par  habitant.   155  — 

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre  ...  864.065.323  — 

_                    —                 Marine...  249 .593. 776  — 

Total  de  la  Guerre  et  Marine   1.113.660.099  francs 

Moyenne  par  habitant   10.44 

Dépenses  totales  du  budget   4.769.282.683  francs 

Moyenne  par  habitant  ,,  44.74 


COMMERCE  EXTÉRIEUR  (cri  millions  de  francs) 


1890. 
1891. 


1893.. 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

963.7 

1596.7 

1894.. 

302.8 

870.1 

1634.8 

1895. . 

1220.6 

1920.6 

1029.0 

1896  . 

1340.8 

1053.6 

1349.0 

1897.. 

1286.5 

Exp. 


1547.6 

1581.211  1899 
1583.2  1900 
1087.6H  1901  (6«m.) 


Imp. 

1498.7 

1585.3 
1523.7 
850.6 


Exp. 

1890  3 
1604  3 
1836.1 
715.6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


CAISSE  DES  PROPRIETAIRES 


SOCIETE  ANONYME 


Jî  npori  iIh  Conseil  eFaéministration 
h  l' Assemblée  générale  du  2  octobre  i'JOl 


Messieurs. 

Nous  avons  l'honneur  de  vous  présenter  le 
bilan  et  le  compte  de  profits  et  pertes  du  66* 
l  xeivice  social  de  la  Caisse  des  Propriétaires, 
du  1"  juillet  1900  au  30  juin  1901. 

Les  résultats  de  cet  exercice  ont  permis  de 
distribuer  :  aux  actions  de  la  première  émis- 
sion, 8  p.  c,  soit  4  p.  c.  d'intérêt  et  4  p.  c.  de 
dividende  ;  aux  actions  de  la  deuxième  émis- 
sion. 4  p.  c.  d'intérêt  sur  'les  sommes  versées 
et  un  dividende  de  6  francs. 

Vous  remarquerez  que  les  prêts  consentis 
par  la  Société  se  sont  accrus  dans  de  nota- 
bles proportions  ;  les  disponibilités  ont  été 
et  sont  encore  très  abondantes;  indépendam- 
ment des  dépôts,  le  placement  de  nos  obliga- 
tions 4  p.  c.  à  10  ans  nous  a  procuré  des  som- 
mes considérables  :  le  montant  des  obliga- 
tions placées  depuis  le  15  octobre  1900  (51*  sé- 
riel avait  en  effet,  à  la  date  du  30  juin  dernier, 
atteint,  la  somme  de  7,000,000  de  francs,  chif- 
fre supérieur  aux  placements  les  plus  élevés 
des  années  antérieures. 

Le  montant  total  de  nos  obligations  s'éle- 
vait, à  ladite  date  du  30  juin,  à  près  o« 
35.000.000  de  francs  répartis  entre  les  diverses 
séries  en  cours,  les  unes  remboursables  par 
voie  de  tirage  au  sort,  les  autres  rembour- 
sables à  ternies  fixes,  échelonnés  sur  plusieurs 
années. 

Conformément  aux  décisions  prises  par  le 
Conseil  général  au  sujet  de  la  répartition  des 
béné-fices,  les  obligations  désignées  paT  ie  fort 
pour  être  remboursées  'le  30  septembre  de 
cette  année,  sont  payables  par  505  francs. 

Aux  entrées  de  caisse  que  nous  signalions 
plus  haut,  il  y  a  lieu  d'ajouter,  outre  les  rem- 
boursements, annuités  et  revenus  divers,  le 
produit  de  la  réalisation  de  certains  immeu- 
bles, opérée  clans  de  bonnes  conditions,  et 
le  produit  de  la  réalisation  de  valeurs  du  por- 
tefeuille de  fonds  publics.  Nous  vous  annon- 
cions dans  notre  rapport  de  Tan  dernier  que 
nous  avions  cédé  en  bloc  nos  actions  du 
Tramway  a  vapeur  de  «  Paris  à  S;ynt-Ger- 
main  »,  titres  qui  demeuraient  improductifs 
et  dépourvus  de  marché  :  nous  avions  reçu 
■en  échange,  des  actions  privilégiées  de  ia 
Compagnie  russe-française  de  chemins  de  ter 
et  tramways;  ces  iernières  actions,  à  '  3'tv 
tour,  ont  trouvé  preneurs  ;  commencée  pen- 
dant l'exercice  précédent,  la  liquidation  de 
ce  poste  de  notre  actif  est  maintenant  termi- 
née :  elle  nous  a  procuré,  en  capital,  un  béné- 
fice d'environ  250.000  francs. 

Les  débuts  de  la  Compagnie  franco  -suisse 
des  Hôtels  —  à  laquelle  nous  avons  fait  apport 
de  l'hôtel  et  du  domaine  de  Maloja  —  ont  été 
des  plus  encourageants,  bien  que  l'hôtel  «  de 
luxe»  créé  par  cette  Société  à  Cannes,  sous 
le  nom  d' «  Hôtel  Ga'Plia  »,  n'ait  pu  être  livré  a 
(  exploitation  qu'au  milieu  de  la  saison  d  hi- 
ver. Relativement  a  la  Maloja,  disons  ([ne, 
dans  deux  ans,  l'accès  de  l'Engadine  sera 
grandement  facilité  par  la  mise  en  exploita- 
tion du  chemin  de  fer  de  Coire  à  Saint-Mo- 
ritz,  station  que  de  nombreux  services  de 
voilures  et  d'omnibus  relient  à  Maloja. 

A  la  prospérité  inouïe  dont  jouissait,  il  y 
a  un  an,  l'industrie  du  fer,  nous  avons  vu 
succéder  brusquement  une  crise  des  plus  in- 
tenses :  la  Socitété  des  Usines  de  Moncheret 
a  jugé  le  moment  opportun  pour  procéder  à 
réfection  complète  de  son  haut-fourneau, 
lont  il  a  fallu,  à  cet  effet,  interrompre  la  mar- 
audant rruatre  mois;  malgré  ce  chômage 
et  malgré  la  crise,  la  Société  des  Usines  de 
Monchi  ret  distribuera  cette  année,  outre  les 
25  francs  revenant  à  l'action  privilégiée,  un 
dividende  de  15  francs  &  ses  actions  ordi- 
naires. 

La  situation,  en  ce  qui  concerne  la  propriété 
foncière,  est  très  satisfaisante,  la  valeur  des 
immeubles  ruraux  et  urbains  a  fait  de  sé- 
rieux progrès  et  les  annuités  des  emprunts 
hypothécaires  se  paient  régulièrement. 

Les  affaires  immobilières  auxquelles  rous 


nous  sommes  intéressés,  aux  confins  de  l'ag- 
glomération bruxelloise,  à  Schaerbeek,  d'une 
part,  à  Uccle  et  à  Forest,  d'autre  part,  sont  en 
fort  bonne  voie  ;  si  les  ventes  de  terrains  ont 
été  moins  nombreuses  que  l'an  dernier,  les 
prix  obtenus  ont  été  plus  élevés. 

Après  avoir  entendu  le  rapport  de  MM.  les 
Commissaires,  qui  ont  approuvé  le  bilan  et 
le  compte  de  profits  et  pertes,  l'assemblée  gé- 
nérale sera  appelée  a  voter  sur  la  décharge 
à  leur  donner. 

Elle  aura,  en  outre,  à  procéder  à  la  nomi- 
nation de  deux  commissaires  en  remplace- 
ment de  M.  le  comte  de  la  Barre  d'Erqueli.nnes 
et  de  M.  P.  Misonne,  commissaires  sortants 
rééligibles. 

Voici  le  résumé  du  compte  profits  et  perles  : 

DÉ  HIT 

Intérêts  payés  sur  comptes  courants      201.588  39 

Intérêts  payés  aux  obligations   1.246/662  64 

Intérêts  bonifiés  ailx  emprunteurs 

sur  amortissements   79.654  02 

Frais  généraux  et  d'administration..        84.592  93 

( '.oinmissions  d'agents   67.909  24 

(  a  m  tri  but  ions,  assurances  et  entrelien 

d'immeubles   20.526  57 

Intérêt  aux  actions   42.460  40 

Dividende  aux  actions...  36.000  » 
Primes  aux  obligations. .    18.000  » 

Divers  ayants-droit   18.000  » 

Solde  à  reporter   4.073  39 

 —       118.533  79 

Fr.  1.819.468  48 

CRÉDIT 

Intérêts  et  commissions  sur  prêts  ot 

•crédits   1.215.020  96 

Produit  dos  fonds  publics   469.149  72 

Produit  des  immeubles.  .'■   117.799  67 

Indemnités,  boni  sur  réalisations  et 

divers   13.318  10 

■Solde  do  l'exercice  précédent   4.180  03 

692  Fr.    1.819.468  48 


SOCIÉTÉ.  GÉNÉRALE 

BELGE-ROUMAINE 

DE   TRANSPORTS  ET  D  INDUSTRIE 

(société  anonyme) 


Rapport  du  Conseil  d'Administration  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  des  Actionnaires 
du  3  octobre  1901. 

Messieurs, 

Conformément  à  nos  Statuts,  nous  avons  l'hon- 
neur de  vous  présenter  notre  rapport  sur  les  opé- 
rations <le  notre  Société  pendant  lo  troisième  exer- 
cice social  et  de  soumettre  à  votre  approbation  le 
bilan  et  le  compte  de  profits  et  perles  clôturés  au 
30  juin  dernier. 

Comme  vous  le  savez,  Messieurs,  l'opération 
principale  de  l'exercice  écoulé  a  été  la  réduction 
de  notre  capital  social,  votée  par  l'assemblée  géné- 
rale extraordinaire  du  4  octobre  1900.  Celte  réduc- 
tion s'èst  effectuée,  pour  les  2.000  obligations 
existantes,  par  voie  de  remboursement  intégral  et 
anticipatif  au  pair  de  500  francs  et  pour  les  30.000 
actions  de  capital  existantes,  par  voie  de  rem- 
boursement de  60  francs  par  titre,  ce  qui  a  ramené 
à  40  francs  la  valeur  nominale  de  ces  derniers. 

Ainsi  que  nous  vous  le  faisions  prévoir  dans 
notre  rapport  précédent,  ln  diminution  do  notre 
capital,  réduit  à  1. 200.000  francs  par  l'opération 
dont  nous  venons  de  parler,  n'a  pas  entravé  le  dé- 
veloppement de  nos  affaires  ;  en  effet,  le  compte  de 
profits  et  pertes  clôturé  au  30  juin  1901  accuse  un 
solde  bénéficiaire  de  696.983  fr.  69. 

Ces  bénéfices  nets  nous  permettent  d'attribuer 
un  premier  dividende  de  2  francs  el  un  second  di- 
vidende de  /  fr.  50,  soit  9  fr.  50  au  total,  aux 
3O.000  actions  de  capital,  et  un  dividende  de  4  fr.  50 
aux  50.000  dixièmes  de  parts  de  fondateur,  tout  en 
reportant  à  nouveau  une  somme  de  82.395  fr.  88 
sur  laquelle  seront  prélevées  les  impositions  fis- 
cales. 

Voici  quelques  explications  sur  les  postes  prin- 
ipaux  du  bilan  soumis  à  votre  examen  : 


ACTIF 

Le  poste  portefeuille,  de  550.700  francs,  repré- 
sente la  valeur  globale  des  titres  qui  n'avaient  pas 
été  réalisés  au  30  juin  dernier.  Cette  évaluation  a 
été  faite,  comme  précédemment,  avec  la  plus  grande 
modération. 

Le  poste  participations  financières,  de  900,000 
francs,  comprend  le  montant  de  noire  intervention 
dans  la  formation  du  capital  de  la  Compagnie  In- 
ternationale de  Tramways  et  les  dépenses  affé- 
rentes à  l'obtention  de  diverses  concessions  de 
chemins  de  fer. 

Le  poste  débiteurs  en  compte,  qui  figurait  au 
bilan  de  l'année  dernière  pour  une  somme  de 
4  millions  404.320  fr.  69,  s'est  réduit  à  524  fr.  45, 
les  créances  de  noire  Société  à  charge  de  ses  fi- 
liales et  de  ses  banquiers  ayant  été  liquidées  pres- 
que totalement  au  cours  4e  l'exercice. 

PASSIF 

Le  poste  capital,  q»i  comportait  au  dernier  bi- 
lan 3.000.000  de  francs  d'actions  et  l.ÙOO.OOO  de 
francs  d'obligations,  soit  au  total  4.000.000  de 
francs,  est  réduit  à  1.200.000  francs  par  suite  du 
remboursement  anticipatif  d  une  partie  du  capital- 
actions  et  de  la  totalité  du  capital-obligations,  dont 
nous  avons  parlé  plus  haut. 

Le  poste  prévisions,  de  480.000  francs,  repré- 
sente, comme  l'année  dernière,  lo  solde  dû  sur 
notre  participation  à  la  formation  du  capital  de 
la  Compagnie  Internationale  de  Tramways. 

Lo  poste  remboursement  restant  à  effectuer  sur 
actions,  et  obligations,  de.23,840  francs,  représente 
le  montant  des  sommes  à  verser  sur  114  actions  et 
et  34  obligations  qui  n'avaient  pas  été  présentées 
au  remboursement  à  la  date  du  30  juin  dernier. 

Le  poste  créditeurs  en  compte^  de  416.626  fr.  95; 
représente,  pour  la  majeure  partie,  des  sommes 
dues  par  notre  Société  à  ses  filiales. 

Le  poste  solde  en  bénéfice,  de  696.935  fr.  69r 
représente  le  boni  de  l'exercice  que  nous  vous  pro- 
posons de  rétablir  comme  il  est  dit  plus  haut. 

Vous  êtes  appelés,  Messieurs,  à  élire  un  admi- 
nistrateur en  remplacement  de  M.  Jules  Tack, 
administrateur  soriant  et  rééligible. 

Vous  aurez  également  à  nommer  un  commis- 
saire en  remplacement  de  M.  Philippe  Schuurbiers.. 
commissaire  soriant  et  rééligible. 

Bruxelles,  le  29  août  1901. 

Le  Conseil  d 'administration . 


Bilan  au  30  juin  1901 

ACTIF 

Caisse  et  banquiers  Fr.  1.450.781  38 

Portefeuille   550.700  | 

Participations  financières   900.000  »<; 

Débiteurs  en  compte   524  45 

Titres.  —  Cautionnements   45.000  »'' 


Fr.  2.947.005  83 

passif 

Capital-actions  '  Fr.  1 .200.000 

Réserve  légale   81.798  40 

Administration.  Cautionnements   45.000 

Prévisions   480.000  . 

Intérêts  et  dividendes  non  réclamés.  2.804  79 
Remboursement  restant  à  effectuer 

sur  actions  et  obligations   23.840 

Créditeurs  en  compte   416.620  9| 

Solde  en  bénéfices   096.935  69>j 


Fr.    2.947.005  833 


Compte  de  profits  et  pertes 


DOIT 

Intérêts  obligations  

Frais  généraux  et  divers... . 

Intérêts  

Solde  à  répartir  


.Fr. 


Fr. 


AVOIR 

Solde  à  nouveau,  exer- 
cice 1899-1900  Fr.    114.198  99 

Moins  patentes  prévues.     31.071  82 

Solde  du  compte  patentes  

Rénéfice  star  portefeuille  

693  Fr.~ 


26.620  » 
56.991  57 
17.327  72 
6! Ni. 935  69* 

~797~87  4  98 


83.127  17 
7.837  81 
706.910  » 

797.874  98- 
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SOCIÉTÉ  ANONYME 

DES  CLOUTERIES  DU  GLOBE 

Sièc.e  social  :  Marciiiennu-ai'-Pont 


Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'as- 
semblée générale  ordinaire  des  actionnaires 
du  2  octobre  1901. 

Messieurs. 

Conformément  à  la  loi  et  à  nos  statuts,  nous 
avons  l'honneur  de  vous  rendre  compte  des  opéra- 
tions do  notro  Société  pendant  l'exercice  1900-1901. 

Au  début  de  cet  exercice,  notre  fabrication  était 
loin  d'avoir  atteint  son  niveau  normal;  notre  outil- 
lage était  encore  très  incomplet  et  les  parachève- 
ments de  nos  installations  n'étaient  pas  encore 
terminés. 

Nos  premiers  soins  furent  donc  de  poursuivre 
l'augmentation  de  notre  matériel  par  l'adjonction 
de  nouveaux  métiers,  dont  un  grand  nombre  ont 
été  construits  dans  nos  ateliers,  tout  en  perfection- 
nant nos  installations  mécaniques  existantes  en 
vue  d'en  accroître  le  rendement. 

C'est  grâce  à  ces  efforts  que  notre  production, 
qui  était  insignifiante  à  la  clôture  de  l'exercice  pré- 
cédent, s'est  augmentée  dans  de  sensibles  propor- 
tions, comme  on  en  jugera  par  le  tableau  ci-des- 
sous : 

Productions  mensuelles  en  kilogrammes  • 

190Ô :  Juillet  ..  ..       102.901  kilogrammes. 

Août   1-21.967  >» 

Septembre..       145.024  » 

Octobre   145.269  » 

Novembre..  149. 834  » 
Décembre..       140.456  » 

1901  Janvier  .      152.273  » 

Février   131.895  » 

Mars   180.828  » 

Avril   183.019 

Mai   198.573 

Juin   234.412 

Total ...    1 . 886 . 451  kilogrammes. 

On  voit,  d'après  ce  relevé,  que  notre  production 
;i  plus  que  doublé  dans  l'espace  de  douze  mois  ;  le 
nombre  de  métiers  en  activité  n'ayant  été  aug- 
menté que  d'un  peu  moins  de  la  moitié,  c'est  dire 
que  le  rendement  de  notre  outillage  s'est  consi- 
dérablement amélioré.  Il  ressort,  toutefois,  des 
-chitfres  qui  précèdent,  que  la  production  men- 
suelle la  plus  forte  de  l'année  a  été  réalisée  en  juin 
1901,  c'est-à-dire  pendant  le  dernier  mois  de 
l'exercice  ;  cette  production  représente,  pour  cette 
période,  9.000  kilogrammes  environ  en  moyenne 
par  jour,  alors  qu'elle  doit  atteindre  normalement 
om/e  tonnes  environ,  obtenues  d'ailleurs  posté- 
rieurement à  la  clôture  du  bilan.  En  d'autres 
termes,  l'année  sociale  qui  vient  de  s'écouler  doit 
être  considérée  encore  comme  préparatoire,  puisque 
pendant  toute  sa  durée  la  production  est  demeurée 
inférieure  à  trois  cents  tonnes  par  mois  environ, 
chiffre  qu'il  faut  assigner  à  la  capacité  de  nos 
usines. 

Nous  avons  la  satisfaction  de  vous  déclarer  que 
la  qualité  de  nos  produits  est  do  plus  en  plus 
appréciée  et  que  notre  chiffre  d'affaires  s'est  accru 
notablement.  Nos  relations  à  l'étranger  se  sont 
étendues  et  notre  clientèle  dans  le  pays  s'est 
fortement  déyeloppée,  malgré  la  concurrence 
incessante  des  usines  similaires. 

Actuellement,  notre  carnet  de  commandos  est 
abondamment  fourni  et  notre  production  vendue 
d'avance,  réserve  faite  d'une  partie  de  celle-ci  poul- 
ies besoins  du  pays. 

Néanmoins,  le  bilan  soumis  à  votre  approbation 
porte  les  traces  de  la  crise  qui  affecte  si  profon- 
dément les  industries  sidérurgiques  depuis  la  fin 
sle  l'année  1900  ;  son  influence  s'est  manifestée  par 
une  dépréciation  sensible  des  matières  premières 
et  des  produits  finis  que  nous  avions  en  magasin 
à  l'époque  de  la  clôture  du  dernier  exercice  ; 
l'élévation  de  nos  prix  de  revient,  qui  a  été  la 
conséquence  do  cette  situation,  s'est  aggravée  par 
la  baisse  des  prix  de  vente.  Nous  nous  eflorçons, 
pour  conjurer  dans  la  mesure  du  possible  les  effets 
de  cette  crise,  de  nous  couvrir  par  contrats  des 
quantités  de  matières  premières  nécessaires  à  notre 
fabrication. 

Dans  notre  rapport  do  l'exercice  précédent,  nous 
vous  disions  qu'une  grande  partie  de  nos  terrains 
de  Marchienneau-Pont  pourrait  être  aliénée  avec 
bénéfice  dans  l'avenir,  notre  Société  conservant 


néanmoins  la  superficie  nécessaire  pour  tripler  au 
besoin  ses  installations  ;  nous  en  sommes  d'autant 
plus  convaincus  aujourd'hui  que  ces  terrains  ont 
acquis  des  plus-values  considérables,  dont  nous 
n'avons  tenu  aucun  compte  d'ailleurs  dans  notre 
bilan. 

Voici  quelques  explications  sur  les  postes 
principaux  du  bilan  arrêté  au  30  juin  1901  : 

ACTIF 

Le  poste  Apports,  do  500.000  francs,  est  le  même 
que  celui  qui  figurait  au  bilan  du  80  juin  1900. 

Le  poste  Frais  de  premier  établissements  se 
montant  à  134.429  fr.  61,  représente,  outre  les 
frais  d'actes  notariés,  les  frais  d'impression  et  de 
timbrage  des  titres,  etc.,  les  dépenses  des  usines- 
afférentes  à  la  période  de  l'exercice  pondant  la- 
quelle la  production  est  restée  inférieure  à  six 
tonnes  par  jour  en  moyenne. 

Le  poste  Matériel  de  337.284  fr.  40,  est  majoré, 
comparativement  au  poste  correspondant  du  bilan 
précédent,  par  suite  de  l'augmentation  de  nos  ins- 
tallations mécaniques. 

Le  poste  Immeubles,  de  21'.). 920  fr.  90,  a  subi, 
comparativement  au  bilan  de  l'an  dernier,  une  légère 
augmentation  provenant  du  parachèvement  du 
canal  de  dérivation  de  l'Eau  d'Heure  et  de  cer- 
tains travaux  d'aménagement  intérieur  des  usines. 

Le  poste  Marchandises  générales,  de  208. 004  fr.96, 
comprend  les  matières  premières  et  les  produits 
fabriqués  en  magasin,  ceux-ci  étant  évalués  au 
cours  du  30  juin  dernier  et  celles-là  à  leur  prix 
d'achat. 

Le  poste  Approvisionnements,  qui  représente 
13. 035. 36,  comprend  les  objets  do  consommation, 
charbons,  aciers  fondus,  outils,  huiles  de  grais- 
sage, etc. 

Les  autres  postes  de  l'actif  n'appellent  aucune 
mention  spéciale. 

PASSIF 

Le  poste  Capital,  de  1.300.000  francs,  représente 
8.000  actions  privilégiées  d'une  valeur  nominale  de 
cent  francs,  dont  3.000  proviennent  de  l'augmen- 
tation du  cnpital  réalisée  au  cours  de  l'exercice,,  et 
et  5.000  actions  ordinaires  de  même  valeur  nomi- 
nale. 

Le  poste  Créditeurs  en  comptes  do  135.418  fr.  59, 
représente  nos  engagements  actuels  envers  nos 
banquiers  et  nos  fournisseurs. 

Le  poste  Solde  en  bénéfi ces  de  l'exercice  1900- 
1901,  de  43.505  fr.  30,  représente  le  bénéfice  net  de 
l'exercice  courant. 

*  * 

Au  crédit  du  compte  de  profits  et  pertes  figu- 
rent le  report  de  l'exercice  précédent,  do  10.905  fr  41, 
et  les  bénéfices  bruts  do  l'exercice,  de  94,220  fr.  66, 
qui  comprennent  la  prime  d'émission  des  actions 
nouvelles. 

Au  débit  du  même  compte,  ces  deux  postes  sont 
balancés  par  les  frais  généraux  de  37.566  fr.  11, 
par  un  amortissement  de  24.054  fr.  66  sur  1rs 
frais  de  premier  établissement  el  par  les  bénéfices 
nets. 

*  * 

Vous  aurez,  Messieurs,   à  vous  prononcer  sur 
l'adoption  du  bilan  et  du   compte  do  profits  et 
perles  que  nous  venons  de  vous  présenter  ;  vous 
aurez  également  à  décider  de  l'emploi  du  solde  bé 
néficiaire  do  l'exercice. 


Bilan  au  30  juin  1901 

ACTIF 

Apports  Fr. 

Frais  de  1"  établissement  • 

Matériel  

Immeubles  

Mobdier  

Outillages  divers  

Marchandises  générales  

Approvisionnements  

Emballages  

Effets  à  recevoir  

Caisse  

Débiteurs  en  comptes  


500.000 

134.429 

61 

337.284 

i0 

219:920 

'.10 

1.947 

24 

4.136 

82 

208.004 

90 

13.635 

36 

6.720 

14 

539 

43 

486 

51 

51.812 

52 

Fr.  1.478.923  89 

PASSIF 

Capital  Fr.  1.300.000 

Créditeurs  en  compte   135.418  59 

Solde  en  bénéfices  de  l'exercice  1900- 

1901   43.505  30 


Fr.    1.478.923  89 


Compte  de  profits  et  pertes 

DÉBIT 

Frais  généraux  Fr.  37,566  11 

Amortissement  sur  frais  do  l"  éta- 
blissement  24.054  6$ 

Solde  en  bénéfices   43.505  30 

Fr, 

CRÉDIT 

Report  de  l'exercice  précédent  .  .Fr.  10.90.")  41 
Bénéfices  bruts  dis  l'exercice  

694  Fr 


105.126  07 

10.90.-,  41 
94.220  06 

105.120  07 


CHEMIN  DE  FER  DU  NORD 

Assemblée  générale  du  29  avril  1901 


RAPPORT 

PRÉSENTÉ  PAR  LE  CONSEIL  L  'a DMINISTR ATION 

Messieurs, 

Vous  êtes  réunis  pour  statuer  sur  les  comptes 
de  l'exercice  1900,  et,  en  même  temps,  pour  déli- 
bérer, à  la  majorité  requise  par  les  statuts,  sur 
deux  projets  de  eonvoniion  concernant  :  1°  une 
ligne  de  raccordement  direct  entre  les  gares  de 
Roubaix  et  de  Tourcoing-les-Francs  ;  2°  de  nou- 
velles voies  ferrées  sur  les  quais  du  Tréport. 

Nous  vous  présenterons  d'abord  les  courtes 
explications  que  nécessitent  ces  affaires.  Nous 
vous  exposerons,  ensuite,  dans  les  formes  habi- 
tuelles, les  résultats  de  l'exercice  1900. 

CHAPITRE  PREMIER 
(Concession  d'une  ligne   de   raccordement  direct 
entre  les  gares  de  Roubaix  et  de  Tourcoing-les- 
Francs. 

La  convention  approuvée  par  la  loi  du  20  no- 
vembre 1883  avait  concédé'  à  la  Compagnie  du 
chemin  de  fer  du  Nord,  à  titre  éventuel  et  sous 
réserve  de  la  déclaration  d'utilité  publique,  une 
ligne  allant  d'Armentières  à  Tourcoing  et  à 
Roubaix  et  l'avant-projet  de  cette  ligne  a  été  pré- 
senté par  nous  le  19  mai  1893. 

Mais  ainsi  que  nous  vous  l'avons  déj  à  fait  connaître, 
il  a  paru  au  Miuis  ère  des  Travaux  publics, 
d'après  l'avis  du  Conseil  général  du  Nord,  que  la 
ligne  projetée  d'Armentières  à  Tourcoing  et  à 
Roubaix  serait  avantageusement  remplacée  par  une 
ligne  qui,  reliant  les  lignes  de  Lille  à  Mou.-cron 
et  de  Tourcoing  à  Menin.  raccorderait  entre  elles 
les  gares  de  Roubaix  et  do  Tourcoing-les-Francs. 

Les  éludes  faites  par  la  Compagnie  dans  ce  sens 
ont  abouti  à  la  conclusion  d'une  convention,  en 
date  du  8  novembre  1898,  aux  termes  do  laquelle 
la  Compagnie  renonce  à  la  concession  à  titre 
éventuel  de  la  ligne  d'Armentières  à  Tourcoing  et 
à  Roubaix  et  reçoit  en  échange  la  concession  à  titre 
définitif  d'une  ligne  de  raccordement  direct  entre 
les  gares  de  Roubaix  et  de  Tourcoing-les- 
Francs. 

La  longueur  du  tracé  serait  de  2.525  mètres 
environ  dont  550  à  établir  sur  une  plateforme  dis- 
tincle.  La  dépense  prévue  est  évaluée  à  1.100.000 
francs  environ. 

Par  un  avenant,  en  dale  du  17  janvier  1899,  les 
dispositions  de  l'article  62  du  cahier  des  chargea 
applicable  à  la  concession  nouvelle  ont  été  complé- 
tées et  précisées  en  vue  des  embranchements  par- 
ticuliers qui  seraient  projetés  sur  ladite  ligne. 

La  loi  du  11  janvier  1901  déclarant  d'utilité  pu- 
blique, à  titre  d'intérêt  général,  l'établissement 
d'un  chemin  de  fer  de  raccordement  direct  entre 
les  gares  de  Roubaix  et  de  Tourcoing-les-Francs,  a 
approuvé  la  convention  et  l'avenant  qui  concernent 
cette  ligne  et  qui  sont  reproduits  à  la  suite  du 
présent  rapport. 

Nous  vous  demandons  de  vouloir  bien  les  rati- 
fier. 

Concession  de  .nouvelles  voies  ferrées 
sur  les  quais  du  Tréport 

Conformément  à  une  jurisprudence  administra- 
tive que  nous  avons  eu  l'occasion  de  vous  rappeler 
et  suivant  une  convention  que  vous  avez  approuvée 
dans  votre  assemblée  générale  du  28  août  18*8,  un 
décret  du  10  octobre  1887  a  concédé  à  la  Compagnie 
du  chemin  de  fer  du  Nord,  dans  les  formes  prévues 
par  la  loi  du  11  juin  1880,  les  voies  ferrées  desti- 
nées à  desservir  le  port  du  Tréport. 

A  la  suite  de  l'exécution  des  travaux  d'améliora- 
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(ion  du  port  du  Trépprt,  décidés  par  le  décret  du 
38  avril  1892  et  comportant  notamment  la  création 
d'un  nouveau  bassin  à  Ilot  et  l'appropriation  de 
l'arrière-port.  la  Compagnie  s'est  engagée  à  des- 
servir les  quais  et  les  terre-pleins  des  nouveaux 
•  bassins  au  moyen  de  voies  reliées  à  la  gare  du 
'l' report  comme  celles  qui  desservent  actuellement 
l'ancien  port. 

Ces  voies,  n'étant  pas  comprises  parmi  celles  qui 
ont  été  concédées  à  la  Compagnie  du  Nord  par  le 
décret  du  10  octobre  1887,  ont  dû  faire  l'objet  d'une 
nouvelle  concession  accordée  à  notre  Compagnie 
dans  les  mêmes  formes  que  la  précédente,  par  »n 
décret  en  date  du  4  mars  1901. 

Nous  vous  demandons  de  vouloir  bien  approuver 
la  convention  conclve  à  cet  eftet. 

CHAPITRE  II 

COMPTE  DE  PREMIER  ETABLISSEMENT 

I.  —  Dépenses. 

Lignes  françaises.  —  Les  dépenses  de  premier 
.  établissement  et  les  dépenses  rattachées  au  compte 
de  premier  établissement  s'élèvent  ensemble  à  la 
somme  de. .  •  Fr.    1 .677.473.621  60 

Ces  dépenses  s'élevaient,  au  31 
décembre  1890.  à   1.649. 642. 669  11 

L'augmentât.,  pendant  l'exer- 
cice 1900,  a  été  de   27.830.959  49 

Elle  se  répartit  comme  il  suit  entre  les  divers 
comptes  ; 


Nature 

des 
dépenses 

Dépenses  de 
premier  éta- 
blissement : 

Travaux. . . . 

Matériel  et 
mobilier  de 
l'exploitation. 

Matériel 
roulant  et  ou- 
tillage  


Approvi- 
sionnements : 

De  l'exploi- 
tation  

Du  matériel 
roulant  

Des  travaux 


Dépenses 
rattachées  au 
compte  de  l,r 
établissement: 

Avances  à 

l'Etat  

Participations 
financières  à 
diverses  entre- 
prises de  che- 
mins de  fer . . 


Lignes  e  n 
construction  : 

(  Fonds  d  e 
concours  à  l'E- 
tat)   

Totaux . 

Nature 

des 
dépenses 

Dépenses  do 
premier  éta- 
lai . -sèment  : 

Travaux  . . . 

Matériel  et 
mobilier  de 
l'exploitation. 

Matériel 
roulant  et  ou- 
tillage  


Au 

31  décembre 
1899 


Au 

31  décembre 
1900 


1.033. 030. 007  49   1.090.489.761  48 


26.287.470  79 
383.936.284  94 


28.946.581  02 


393.207.382  32 


1 . 493 .  5i  >3 . 768  22    1.518. 708 . 6(54  82 


2.208.274  77 

15.817.727  89 
10.158.837  11 

27. 68  'i.  >:)'.)  77 


19.443.121  66 


33.551.159  59 
52.994  281  25 


75.659.77  87 


2.498.623  1.' 

19.418.492  92 
12.253.542  30 


34.170.658  37 


19.448.121  66 


34.872.711  07 


54.315.832  73 


70.288,465  68 


1.649.642.669  11    1.677.473.621  60 


Différences 
Augmentation  Diminution 

7.409.753  99  » 
2.659.045  23  » 
15.a31.097  38  » 


25.399.896  00 


Approvi- 
sionnements : 

Do  l'exploi- 
tation   

Du  matériel 
roulant  

Des  travaux 


Dépenses 
rattachées  au 
compte  de  1er 
établissement: 

Avances  à 

l'Etat  

Participations 
financières  à 
diverses  entre- 
prises de  che- 
mins de  fer  . . 


Lignes    e  n 
construction  : 
(  Fonds   d  e 
concours  à  l'E- 
tat)   

Totaux. 


'.'HO.:  148  38 


4.100. 
2.094. 


765  03 
705  19 


6.485.818  60 


1.321.551  48 
1.321.551  48 


27.830.95:!  49 


5.376.314  19 


5.376.314  19 


Lignes  en  exploitation.  —  Travaux 
complémentaires. 
Les  travaux  complémentaires  les  plus  impor 
tants  exécutés  en  1S00  ont  été  les  suivants  : 

Réception  de  lignes  nouvelles:  Agrandissement 
de  la  gare  d'Aumale  pour  la  réception  de  la  ligne 
à  voie  étroite  de  Beaucamps-le-Vieux  ;  de  la  station 
de  Lecelles  et  de  la  strtion  de  Bachy  pour  la  ré 
ception  de  la  ligne  à  voie  étroite  de  Saint-Armand 
ï  Ilellemmes. 

Installations  pour  le  service  des  trains  :  Dédou 
blemcnt  à  la  gare  û'Ascq  du  tronc  commun  aux 
lignes  de  Lille  à  Tournay  et  d'Orchies  à  Tourcoing 

—  aménagement  pour  l'exploitation  à  double  voie 
de  la  section  comprise  entre  la  bifurcaHon  de  la 
Tourelle  et  Prouvy-Thiant  ;  —  installation  du 
block-system  sur  les  lignes  de  Laon  à  Wassigny, 
de  Valenciennes  à  Lourches,  de  Tourcoing  à  Me- 
nin  et  sur  deux  sections  do  la  ligne  d'Amiens  à 
Rouen  ;  —  création  de  36  nouveaux  postes  sur  les 
lignes  déjà  munies  du  block-systcm  ;  —  installa- 
tion de  pédales  du  système  Aubine  aux  signaux  de 
62  stations:  —  établissement  d'enclenchements  par 
serrures  Bourl  dans  diverses  stations. 

Création  ou  transformation  de  haltes  et  de  sta- 
tions :  Etablissement  d'une  halte  à  Long  lc-Catelet; 

—  transformation  du  point  d'arrêt  de  Brebières-Sud 
en  stat'on;  —  extension  de  la  halte  de  Recquignies 
au  service  de  la  petite  vitesse. 

Amélioration  des  services  des  voyageurs  et  des 
marchandises  :  Pose  de  nouvelles  voies  sur  les 
quais  du  port,  au  Tréport;  —  extension  des  voies 
e  garage  et  de  triage  au  Bourget,  à  Arros,  Valen- 
•iennes  et  Somain  ;  —  amélioration  du  service 
local  dans  les  gares  ou  stations  de  Ja  Plaine  Saint- 
Denis,  Chantilly.  Survilliers,  Domont,  Soissons, 
Longueau,  Tricot,  Morgny,  Neufchàtel,  Boulogne, 
Marquise,  Wimille,  Airc-sur-la-Lys.  Andruicq, 
Gravelines,  Bourhourg,  Fives,  Comines,  Quesnoy- 
sur-Deùle.  Lesquin ,  Don,  Ennetières,  Pont-'à- 
Vendin,  Meurchin,  Attichy,  Chauny,  Tergnier 
Rond  d'Orléans,  Margival,  Le  Nouvion,  Aulnois- 
sous-Laon  Flavigny-le-Grand,  Miraumont,  Albert, 
Lillers,  Béthune,  Aniche,  Douai,  Le  Forost,  Mau- 
beuge  ;  —  allongement  des  quais  à  voyageurs  de 
7  7  stations,  haltes  ou  points  d'arrêt  ;  —  assainisse- 
ment des  chemins  d'accès  et  des  cours  à  marchan- 
dises de  90  stations. 

Travaux  divers  :  Construction  d'un  bàtimènt 
pour  le  senrice  médical  et  amélioration  des  instal- 
lations affectées  aux  services  des  postes,  à  la  gare 
de  Paris;  —  installations  complémentaires  dans 
les  ateliers  delà  Chapelle  et  du  Landy  ;  —  con- 
struction d'un  nouveau  dortoir  pour  les  mécani- 
ciens et  les  chauffeurs  à  la  gare  de  La  Chapelle  ; 

—  agrandissement  du  chantier  des  bois  de  Villers- 
Cotterets  :  —  développement  du  service  d'alimen- 
tation à  Tergnier,  Hirson,  Hénin-Liétard,  Béthune 
et  Valenciennes  ;  —  amélioration  des  installations 
contre  l'incendie  dans  71  gares. 

Matériel  et  mobilier  d'exploitation. 
Les  dépenses  de  premier  établissement  concer- 
nant le  matériel  et  le  mobilier  d'exploitation,  qui 
se  sont  élevées,  en  19C0,  à  2.659.045  fr.  23,  con- 
sistent, principalement,  comme  pour  les  derniers 


exercices,  en  dépenses  d'installations  électriques 
pour  1  éclairage  des  gares  et  pour  divers  appareils 
de  manutention  ou  de  sécurité. 

Matériel  roulant,  matériel  maritime  et  outillage. 
^o?^**/6  Prése"te  une  augmentation  totale  de 
15,331.097  fr.  38,  dont  14.5854342  fr.  68  concernant 
le  matériel  roulant  et  23.861  fr.  96  le  matériel 
maritime.  Le  surplus  porte  sur  l'accroissement  de 

1  outillage,  du  mobilier  et  de  l'installation  des  ate- 
liers. 

Les  livraisons  de  matériel  roulant  ont  compris  • 
j  locomotives  Compound  avec  tenders; 
43  grandes  voitures  à  bogies  à  intercommunica- 
tion ; 

14  voitures  de  2»  classe  à  5  compartiments  ; 
141  voitures  de  3«  classe  à  6  compartiments  ; 

1  voiture  de  service  pour  l'inspection  de  la  voie  : 
13  grands  fourgons  à  bogies  ; 
122  fourgons  lestés  20  tonnes  ; 
310  wagons  couverts  20  tonnes  ; 

29  wagons  couverts  10  tonnes  ; 
1.109  wagons-lomhereaux  20  tonnes- 
400  wagons-plateformes  20  tonnes  ; 
281  wagons-plateformes  10  tonnes  ; 

7  wagons-écuries  ; 

1  wagon  à  gros  tubes  20  tonnes  ; 

2  trucks  pour  raccordement  de  grues  rou- 
lantes. 

Les  commandes  exécutées  depuis  le  1"  janvier 
1901  ou  actuellement  en  cours  comprennent  : 
■  63  locomotives  compound  à  4  cylindres  à  2  et 
essieux  accouplés  avec  tenders  -, 

30  loeomotives-tenders    de  grande   banlieue  à 

2  bogies  ; 

15  locomotives  de  gare  à  8  roues  accouplées; 
378  fourgons  lestés  20  tonnes  ; 
86  wagons  à  bestiaux  dont  16  à  guérite  ; 
988  wagons  couverts  20  tonnes  ; 
27)  wagons  couverts  10  tonnes  ; 
1.715  wagons-tombereaux  20  tonnes  ; 
633  wagons-plateformes  20  tonnes  ; 
40  wagons  à  sable  ; 

3  wagons  divers. 

L'accroissement  du  matériel  roulant  en  1900,  a 
été  exceptionnellement  considérable,  et  vous  voyez 
quelle  est  l'importance  des  commandes  en  cours 
au  1"  janvier  1901  ou  postérieures  à  cette  date. 

Le  nouveau  type  de  locomotive  pour  les  grands 
trains  express  que  nous  avions  fait  construire  à 
l'occasion  de  l'Exposition  de  1900,  a  pleinement 
justifié,  en  service,  le  succès  qu'il  a  obtenu  auprès 
du  jury  de  l'Exposition.  Nous  avons  donc  com- 
mandé 18  machines  de  ce  type  avec  les  quelques 
modifications  de  détail  que  l'expérience  avait 
indiquées.  Ces  machines  reproduisent  le  type  Nord 
compound  à  grande  vitesse  que  notre  ingénieur  en 
chef,  M.  du  Bousquet,  a  réalisé  et  mis  en  service 
dès  1891,  mais  avec  des  accroissements  dans  les 
dimensions  qui  ont  porté  l'effort  maximum  do  la 
locomotive  à  1.500  chevaux.  On  pourra  a'nsi  aug- 
menter encore  le  poids  des  trains  et  régulariser 
plus  sûrement  la  vitesse  en  évitant  ou  en  rédui- 
sant les  ralentissements  sur  les  rampes.  C'est  par 
ce  moyen  qu'on  a  pu,  dans  ces  derniers  temps, 
soit  réduire  la  durée  totale  des  trajets,  soit  obtenir 
plus  d'exactitude,  sans  accroître  l'accélération  de 
a  vitesse  sur  les  descentes,  qui  est  d'ailleurs 
restée  limitée  par  les  maxima  réglementaires  pri- 
mitifs. 

Pour  les  voitures  à  voyageurs,  le  programme 
des  constructions  nouvelles  que  nous  avions  dressé, 
en  vue  de  l'Exposition  de  1900,  a  été  entièrement 
éalisé  au  cours  de  cet  exercice.  Et  vous  savez 
quel  succès  ont  obtenu  nos  nouveaux  grands 
express  composés  de  longues  voitures  à  intercom- 
munication. 695! 
(A  suivre). 


Chemin  de  Fer  d'Orléans.  —  Dans  le  but  de 
faciliter  les  relations  entre  les  régions  desservies 
par  les  réseaux  d'Orléans  et  de  l'Ouest,  la  Compa- 
gnie d'Orléans,  d'accord  avec  celle  de  l'Ouest, 
délivre  des  billets  d'aller  et  retour  comportant  des 
réductions  de  prix  de  20  à  25  0/0  au  départ  de 
toute  gare  ou  station  du  réseau  d'Orléans,  pour 
toute  gare  ou  halte  (grandes  lignes  seulement  du 
réseau  de  l'Ouest  et  inversement. 

Toutefois,  ces  dispositions  ne  sont  pas  appli- 
cables aux  relations  Orléans-Ouest  effectuées  via 
Paris  ou  parles  chemins  de  fer  de  ceinture.  Elles 
ne  sont  pas  applicables  non  plus  aux  haltes  et 
arrêts  dont  les  relations  sont  limitées,  pour  la 
délivrance  des  billets  et  l'enregistrement  des  ba- 
gages, à  un  nombre  restreint  de  stations  de  ces 
réseaux.  696 


BOURSE  DE  PARIS 


2  _3  11. 

2   S  = 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


3.750 

000 

K 

3.375 

000 

25 

8.750 

000 

25 

18.750 

000 

25 

2.250 

ooo 

•25 

!4.000 

000 

25 

5.000 

000 

25 

J5.000 

000 

25 

6.250 

000 

25 

300 

000 

25 

.8.750 

000 

25 

2.500 

000 

25 

275 

000 

■25 

7.500 

000 

C5 

400 

000 

■25 

>8.750 

000 

125 

!7.500 

000 

25 

•'5.000 

000 

125 

3.125 

000 

25 

400 

000 

25 

2.000 

000 

■25 

4.000 

Ooo 

25 

0.625 

000 

■25 

.  100 

000 

■25 

Buffelsdoorn  Estate  Ne», 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep 
The  East  Ranil  propriclarj «ines 

Ferreira  . . .  .■  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C»  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . . . 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jjck  (ici.  nom. 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 
93 
175 
865 
125 
53.75 
(anc)340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


22.50 
39 
101 

189  50 
540 

50.50 
167.50 

66.75 

64 

71 

50 

80 
113.50 
102 
1018 
217 

25 
158 

48.50 
213 
295 

23 

25 

55 


16 

31.50 

86 
172 
482 

44 
140 

54.50 

51 

62 

59 

83 

95.25 

95 
948 
205.50 

23 
145 

33.50 
184 
272 

17 

19 

40 


94 
184 
500 

42. 
158 


62 

81 
105. 
100 
1040 
Î.39 

22. 
155 

33 
206 
300 

17. 

17 

31 


75 

16.50 

15.75 

75 

29 

26.25 

94 

83 

183.50 

182.50 

502 

495 

75 

43 

43 

155 

150 

75 

58. 85 

56.2  > 

50 

42.25 

i0.50 

50 

58.75 

59 

50 

84  " 
106 

84 
•  03 

101.50 

101.50 

1036 

1042 

240 

234 

50 

23.25 

23 

151.50 

152 

3l 

32 

202 

196 

300 

287 

50 

19.75 

19.75 

17 

17 

31 

32.50 

O     13  a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

Uruguay  

75 

65 

55 

52 

52 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

670 

716.50 

905.50 

921.50 

971 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent) . . . 

133 

159 

94 

91.50 

93.25 

20.000.000dr 

100  dr 

Laurium  grec  (plomb etirg.) 

103 

86.50 

53.75 

55 

53.75 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 

25 

Beohuanaland  Biploralion. . 

2.50 

34 

24.50 

26.25 

26.25 

25.75 

87.500.000 

25 

Brit.  Sth.  Afric.  (Cbartered) . 

125 

83.25 

80 

76.75 

75 

73 

11.250.000 

25 

Dynamite  du  Transvaal 

34 

31 

23 

22  35 

23.75 

10.000.000 

25 

Eerste  Fabrieken  Distillerie 

91 .25 

16 

15 

13 

13 

12.50 

18.125.000 

25 

Goldfields  Coosolilad.  ordinaire 

112.50 

193.50 

176 

190.50 

189.50 

186 

7.500.000 

25 

Henderson  Transv.  Estale 

125 

30 

30 

30 

37.500.000 

107.50 

50 

46 

49.25 

48 

17.50 

13.750.000 

25 

Mossamédés  (Cie  de)... 

25 

22.75 

16 

17 

n 

16.85 

12.500.000 

25 

Mozambique  (Cie  de) . . . 

60 

46.75 

37 

36.50 

3*. 75 

50.000.000 

25 

Randfontein  Estâtes... 

16.25 

79.25 

70 

76.25 

75.50 

75.75 

12.500.000 

25 

Transvaal  Consolidated 

81 

65.25 

80 

81.25 

79.50 

BOURSE   DE  LONDRES 


<  s 

H  - 

êu- 

<  S 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 

Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwalersrand) 


275.000 
435.000 
434 . 450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 
360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.025 
348.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
160  000 
.500.000 
'500.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
»23.895 
B1.2t0 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Bulîelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crcesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef.. . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (Newj 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef. . 

Wemmer  

West  Rand  Mines  . 
WitwatersraDd  Deep. . . 

Wolhuter  , 

Worcester  


60 


1-20 


50 


30 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/1 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 
10  1/2 

3  1/2 

5  1/1 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

U  3/4 
1 

2  9/ii 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  lli 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 

1  13/16 
3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 

7  1/2 
U 

3/4 
2  1/8 
4 

2  1/4 


6  3/4 

2  5/8 

1  9/16 
5 

5/8 
1  1/8 
5/8 

5  7/8 
2  11/16 

11/16 
11  1/2 
14  1/2 

4  1/2 
5 

3  5/8 

7  5/16 
20 

6  1/8 

1  3/4 

2  9/16 
6  1/4 

10  5/8 
1/2 

3  1/4 
1  13/16 

4 
8 

6  1/4 

5  3/4 

4  7/8 
4  1/2 

1  3/4 

6  5/8 

2  3/8 

3  3/8 
7/8 

1  1/4 
1  15/16 
3/8 

4  1/4 

1 1  3/8 
3  1/16 

5  3/8 

3  1/16 
1  3/8 
5 

4  1/8 
1  1/4 

41  1/4 

3  1/11 

1  1/4 
9  1/2 

4  7/8 

8  3/4 

2  3/4 

6  1/16 

5  5/8 

3  1/4 
2  3/4 
8  1/8 

11  1/2 
3/4 
.  2  1/4 

4  1/4 
2  1/2 


6  3/4 

6  5/8 

2  1/2 

2  1/2 

1  9/10 

1  1/2 

5  1/16 
11/16 
1  1/8 

5  3/16 

2/0 
1  1/8 

5/8 

5/8 

5  3/4 

5  11/16 

2  9/16 

2  9/16 

11/16 

11/16 

11  1/2 

U  1/4 

14  1/2 

14 

4  1/2 

4  1/2 

5 

4  7/8 

3  1/2 

3  3/8 

7  5/16 

-i  5/16 

20  . 
6 

19  3/4 
6 

1  3/4 

1  3/4 

2  9/16 
6  1/8 
10  5/8 

2  1/2 

6 

10  1/2 

1/2 

7/16 

3  7/16 

3  7/8 

1  13/16 

1  13/16 

3  15/16 

3  7/8 

6  1/4 

5  5/8 
4  3/i 
4  3/8 

1  11/16 

6  3/4 

2  5/16 

3  1/2 
13/16 
1  1/4 

1  15/16 
3/8 

4  1/8 
11  7/16 

3  1/16 

5  1/4 
3 

1  3/8 
5 

4  1/16 
1  1/4 

41  1/8 
3  1/16 

1  5/U 
9  9/16 

4  13/16 
8  7/ 

2  ll/lb 

6  1/16 

5  11/16 

3  1/8 
2  11/16 

8  1/8 
11  1/2 
11/16 
■i  3/16 

4  1/8 

2  1/2 


6 

5  5/8 
4  5/8 
4  5/16 

1  5/8 

6  7/8 

2  1/4 

3  1/4 
13/16 
1  1/16 

1  15/16 
3/8  ! 

4  3/16 
U  5/16 

3 

5  1/4 

3  1/16 
1  5/16 
5 

4  1/161 

1  1/8  ! 

10  7,'io; 

3 

11/8 
9  5/16 

4  11/16 
8  5/8 

2  5/8 

6  1/1C 

5  11/16 

3  1/8 

2  11/16 

7  3/4 

11  1/2 
11/16  ! 
2  3/16 

4  1/8  I 
2  1/2 


350.300 

£ 
1 

Anglo-French  Expl  

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

400.000 

1 

Bechuanaland  

4.375.000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields. . 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

1.250.000 

1 

Id.   6%  Préférence.. 

575.000 

100 

Id.   5  %%Debentures. 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes.. 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency. . . 

375.058 

1 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

670.000 

1 

Mozambique  C°  

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated  — 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

751 .077 

1 

Transvaal  Consolidt.... 

300.000 

1 

Id.        Gold  Fields. . 

604.225 

1 

Id.  GoldMiningEstat 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol. . . . 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring  

<! 
<! 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1900 


31 
Déc 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


3  5/8 

3  1/8 

3  1/2 

3  3/8 

3  3/8 

2  3/16 

2 

2  3/16 

2  3/16 
1  1/8 

2  3/16 

1  3/8 

1  1/16 

1  3/16 

1  1/8 

3  3/8 

3  5/16 

3  1/16 

3 

2  15/16 

11/16 

5/8 
7  1/4 

3/8 

1/2 

1/2 

7  13/16 

7  9 '16 

7  9/16 

7  7/16 

24/0 

24/6 

25/6 

25/3 

25/3 

107 

109 

108 

108 

103 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

2  5/16 

2  5/16 
4  3/4 

2  1/16 

2 

1  15/16 

6  3/4 

3  1/8 

3  1/8 

2  15/16 

2  7/16 

1  7/8 

1  1/2 

2 

i  7/16 

1  7/16 

2  1/16 

1  15/16 

1  15/13 

1  7/8 

5  1/2 

5  5/8 

5 

4  13/16 
1  1/4 

4  11/16 

2  5/8 

1  3/4 

1    5;  16 

1  1/8 

3  3/16 

2  11/16 

3  3/16 

3  1/4 

3  3/16 

1  7/8 

1  3/8 

1  1  2 

1  1/2 

1  1/4 

2  3/16 

1  15/16 

1  15/16 
1  .'  16 

1  15/10 

1  7/8 

1  1/2 

1  5/8 

f  3/16 

1  3/16 

1  5/8 

1  1/4 

1 

1 

1 

COMPAGNIES  DIVERSES 


250  000 

1 

Exploration  C"  (New);. . . 

1  3/4 

1  1/2 

3/4 

3/4 

3/4 

682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

2  1/8 
1  1/4 
1  1/4 

1  15/16 

2  1/8 
1 

2  1/8 

2  1/16 

500.000 

1 

Id.  Waterwks.. 

1 

1 

1  1/16 

250.000 

1 

Id.        Tramways  . . 

1  1/16 

7/8 
11  1/4 

7/8 
10  3/4 

15/16 

000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R.. . 

11  3/4 

2  3/4 

9  1/2 

10  1/2 

200.000 

1 

New  African  Company  . . 

2  3/16 

2  âl  16 

2  5/16 

2  5/16 

000.000 

1 

Robinson  Bank  

3  9/16 

3  3/8 

3  1/8 

3  1/8 

3 

250  000 

1 

S.  African  Gold  Trust. . . 

6  13/16 
1  1/4 

7  3/16 

6  15/16 

7 

6  3/4 

500.000 

1 

Tati  Concession  

1 

15/16 

15/16 

15/16 

450  000 

1 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

1  15/16 

1  13/16 

2  5/8 

2  9/16 

8  1/2 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
.000.000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


721.500 
.948.955 
.283.020 

105. 25u 
.000.000 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet  

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
4  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


19/6 


1 


1 


5/8 
1/1 
5/8 
5/8 
9/0 
39/6 
2  1/4 
5  13/16 


19/6 
4 

8  5/8 
1  1/4 

4  11/16 

1  5/8 
9/0 
39/0 

2  1/16 

5  11/16 


MINES  DE  DIAMANT 


Consolidt.  Bultfontein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Td.   5  %  Debenture . . . 

urnqualand  West  

New  Jagersfonte  n.  


30/0 

30/0 

31/0 

31/6 

26  3/4 

28  15/16 

36 

36  3,4 

107 

107 

106  l'2 

106  1/2 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/8 

8  1/8 

16  1/4 

16  1/2 

19  1/2 

19  1/2 

20/0 
3  7/8 
8  3/4 
1  1/4 

4  u/ ie 

1  5/8 

9/0 
37/6 

2  1/1 
5  5/8 


31/3 
38  3/4 
106  1/2 

8  1/8 
19  5/8 


6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


iMI^IFLCIEÏIÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


INTÉRÊTS 

Cours  («m 

p.  juillet 

en  1900 

"Î9Ô0- 

"I90P  i 

3  .. 

100  10 

100  25 

Q 

O  . 

99  60 

99  25 

3  50 

102  30 

101  45 

15  . . 

480  . . 

492  .. 

2  50 

80  50 

81  40 

2  50 

80  .. 

81  50 

17  5o 

463  . . 

492  . . 

20  .. 

5U  .. 

552  .. 

12  . 

419  .. 

432  .. 

12  .. 

406  .. 

410  .. 

20  .. 

539  .. 

558  .. 

20  .. 

538  .. 

560  .. 

10  .  • 

353  . . 

362  . . 

2  50 

10  .. 

354  .. 

360  .. 

2  50 

10  .. 

406  .. 

419  .. 

2  50 

10  .. 

377 

420 

2  50 

12  .. 

411  .. 

13  .. 

11.. 

165  . . 

12  . . 

395  . . 

18  75 

15 

6  . . 

120  . 

7  .'. 

140  . . 

151  04 

4000  . . 

3700  . . 

55  .. 

1122  .. 

1080  .. 

12  50 

434  .. 

430  .. 

36 

760 

650 

27  50 

605 

585  .. 

15  .. 

539  .. 

502  .. 

25  . . 

680  . . 

640  . . 

12  50 

610  .. 

605  .. 

26  04 

780  . . 

50  . . 

1050  . . 

1010  .. 

68  . 

15  . . 

311  . 

13  54 

607  . . 

615  . 

4  . . 

87  .. 

72  .. 

35  .  . 

505  .. 

355  . . 

17  50 

515  .. 

533  . . 

10  OU 

iOo  . . 

50  . . 

19  10 

30  .. 

730  . 

715  .. 

15  .. 

436  .. 

448  .. 

20  •• 

700  .. 

700  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

421  .. 

427 

30  .. 

720  .. 

707  .. 

15  .. 

432  .. 

435  .. 

35  50 

1095  .. 

1000  .. 

15  50 

475  .. 

25  .. 

15  .. 

445  .. 

448  . 

15  .. 

446  .. 

450  .. 

12  50 

CAPIT1L 
nu 


«'Hum 

14651 

3812 
6790 


25253 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


■ni 

440 


238 
792 


R»mt)re 

tt  Titre* 


389.446 
884.200 


58.416 
109.530 


443.011 
248  695 
1076960 
» 

451 .775 
233.951 
1.451 
» 

443.124 
» 

681.290 
280.289 

D 

142.20 


821.920 
1489533 
827.577 
1777290 
983.301 
965.336 
488  736 
494.397 
499.602 
159.270 
224.060 

48.207 
1171534 
181.574 
117.026 

50. 121 


182.500 

1000 

125.000 

500 

40.000 

500 

30.000 

500 

300.000 

500 

60.000 

500 

400.000 

500 

160.000 

500 

60.000 

500 

500.000 

50C 

30.COC 

501 

100.000 

500 

320.000 

500 

500.000 

100 

80.000 

500 

40.000 

500 

63.333 

500 

30.000 

500 

40.000 

500 

50c 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
50( 
500 
200 
200 
1000 
500 
400 


58.427 
380.898 

60.000 

54.130 

82. Oi? 
168.138 

49.700 
492.910 
512.056 

71.944 
321.212 
193917C 
1875396 

70.760 
380  631 
151.508 


RENTES 


3  %  

3  %  Amortissable 

3  M  %  1894  (anc.  4  %) 


FRANÇAISES 

Terme. 


Gompt 
Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  ^  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Gpt 
Indo-Chine  3  %  %  

VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %  

—  quarts  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  .".  . 

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %...■ 
1892  3  %  lib. 
Foncières  189  5  2.80  %..... 
Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
-  -  1881 

Immeubles  de  France  — 


SOC.   DE  CREDIT  FRANÇ 

(actions  a  tekmb) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.  de  l'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 
Banque  Parisienne..... 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie — 


300 
500 
500 
500 
500 
50( 
5('( 
500 
500 
» 
500 
500 
500 
50C 
500 
500 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

Économiques  3  %  

Est-Algérien  

3  %  

Act.  Est  

de  jouiss  

52-54-56  5  %  

—  —  3  %  

—  —   3  %  nouv  

   0   1/  0/ 

—  —    *  7*  70  

—  —   Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


Act. 
Obi. 


Obi. 


Cours  de  clôture 


Î6se.pt. 

3  oct. 

10  oct. 

101  17 

101 

!  _ 

. 

100 

. 

101  05 

100 

So 

1 00 

100  25 

100  40 

y9 

QO 

yy 

.0 

101  97 

1  Al 

Il  1 

9XJ 

1  Al 
1U1 

'lu 

101  90 

lui 

/  U 

1  Al 

lui 

SU 

496  .. 

•je 
i<  < 

83  25 

84  .. 

■■ 

82 

55 

499  .. 

498 

500 

554  50 

550 

551 

437  50 

444 

435 

408  . 

408 

409 

105  25 

106 

25 

106 

73 

568  50 

568 

569 

5G8  50 

568 

366  75 

366 

366 

96  .. 

97 

96 

50 

305  .  . 

365 

363 

94  .. 

94 

93 

414  .. 

,14 

112 

50 

103  .. 

104 

104 

388  . 

389 

387 

25 

96  50 

96 

TA 

96 

25 

405  50 

4C6 

403 

5u 

477  .. 

475 

511 

470 

503  75 

505 

504 

50 

501  .. 

499 

500 

441  25 

411 

50 

442 

446  .  . 

468 

50 

458 

400  75 

400 

395 

75 

453  50 

454 

50 

454 

50 

465  .. 

463 

463 

465  .. 

405 

460 

509  .. 

506 

509 

44  50 

43 

75 

44 

25 

44  25 

43 

50 

44 

75 

547  50 

545 

545 

50 

437  .. 

438 

437 

50 

123  . . 

123 

122 

142  .. 

1 42 

50 

3750  .. 

3780 

3800 

1030  . . 

1020 

972 

4-20  . 

6  0.. 

645 

572 

568 

5C1 

/on 

490 

495 

0/0   *  • 

676 

677 

OUu    -  . 

603 

003 

765 

990 

990 

978 

7*2  50 

70 

50 

68 

3 i5  50 

316 

317 

DU    .  . 

615 

605 

fifi 

65 

50 

63 

307 

302 

532 

533 

507 

226 

229 

51 

50 

50 

850 

850 

731  .. 

739 

719 

445  .. 

446 

445 

75 

676  . 

680 

453  .. 

448 

444 

446  .. 

446 

75 

439 

410  .. 

440 

441 

730  .. 

726 

440  .. 

44! 

440 

25 

1025  .. 

1025 

1025 

482  .. 

480 

485 

667  .. 

666 

50 

670 

456  .. 

457 

7E 

458 

75 

452  .. 

454 

453 

410  50 

412 

411 

452  .. 

455 

455 

458  .. 

465 

456 

Kombre 
de  Titres 


800.000 
16.574 
209.144 
284.635 
149.121 
45.761 
223.259 
4601934 
4825764 
208.481 
84.005 
236.660 
2548306 
580.847 
506.492 
2986621 
197.521 
118.199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
1 162600 
0.063 
25S.198 
261.198 
329*114 
1240069 
283.444 
33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.' 
100.000 


75 

122 

500 

60 

000 

500 

73 

420 

500 

40 

oOo 

500 

89 

837 

250 

246 

163 

» 

80 

ooo 

500 

120 

000 

500 

13 

550 

500 

20 

450 

200 

000 

100 

100 

000 

250 

62 

ooo 

500 

64 

000 

500 

1 1 1 

948 

250 

58 

137 

500 

300 

000 

100 

70 

500 

100 

60 

000 

250 

10 

oon 

500 

10 

820 

250 

33 

180 

125 

000 

100 

50 

ooo 

500 

40 

000 

500 

000 

000 

500 

MO 

000 

400 

212 

007 

500 

100 

000 

» 

10 

000 

500 

100 

ooo 

100 

70 

121 

500 

«o 

000 

500 

64 

000 

500 

00 

ooo 

30C 

500 
1000 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50. 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 
500 

500 
500 
250 


Capital  ou 
Sombre  de  Titre: 


520154.149  £ 
190767. 000 f 
524306.200fl 
5.298.600  £ 
18.389.000  £ 
58.790 ob 
372079. 500f. 

700.000 ob 
105000. OOOf 
154070. OOOf 
1399299000f 
734839. 500 f 
671830. 400f. 
1.171.500  o1) 
1.080.600 ob 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


INTÉRÊTS 
en  1900 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act, 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  . . . 
Genève  57  3 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv. 

Vict.-Emm.  62  3  '% 


3  %• 


3  %  nouv  

Nord  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

—  jouiss  

-  3»/o  

—  3  %  1884  

-  2  %  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  %  %  

Ouest-Algérien  

3  %.-• 
Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  . . 

—  3 
Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp10  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—          —  jouiss. 
C"  G'0  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

Ci0  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  — 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  de)  

  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.  (Cie  i" 
Métaux  (Ci0  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.(C"  du)  en  liq. 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2 %  %(ch.  fixe85f  20) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche 4%  or  (ch.  fixe2f. 50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) 

—  (Unifiée  7  %)  

-  (Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure.. 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


58 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
74 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


116  48 
51  53 
21  50 
10  . 
32  0: 
55  . 
60  . 
16  50 


50 


50 


Cours  romp.  juillet 
1^0^^Î90P 


1815 


455 
446 
402 


1325 
449 
446 

«00 
464 
450 
406 


1740 
1222 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


20  .. 

410 

28  50 

630 

74  .. 

2030 

32  50 

59  .. 

1140 

46  50 

805 

16  .. 

330 

22  50 

540 

65  .. 

2000 

40  .. 

1350 

30 

10 

5 

425 

15 

235 

5 

97 

18 

40 

50 

1170 

37 

50 

870 

5 

50 

95 

22 

50 

480 

■25 

780 

86 
3542 
1375 
430 


101  50 


97  25 

68 

67 
309 
100 

78 

84  60 
102  .. 
104 
100  30 

72  30 
336  . 
282  . 


Cours  de  clôture 

26sept •  3   oct.  10  oct. 


1593 


453 
449 
409 


1300 
454 
452 

2090 
462 
454 
414 


1590 
1120 
454 
451 
406 


1020 
454 
450 
406 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 

62 
248 
260 
603 
313 
160 

50 

50 
312 
400 
512 
280 

98 
435 

712 


3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


95 


100  75 
73  25 
69  70 

378 

101  70 
80 
89  45 

103  40 
107  75 
101  75 
71  75 
305 
254 


1660  .. 

299  .. 

45S  50 

452  .. 

452 

152 

451 

455 

458 

410 

459 
1308 

453 

458 
■2080 

459 

40 1 

410 

455 
1660 
1150 

455 

460 

413 

452 

1056 

453 

458 

413 

620 

441 

441 

240 
430 
5S5 


25 


1620 
1295 
459 
454 
453 
452 
454 
457 
460 
412 

1302 
455 
458 
2040 
461 
463 
420 
156 
1635 
1140 
457 
459 

455 
1040 
457 
459 
415 
625 
413 


615 
1995 

sis 

528 

486 
765 
375 

60 
257 
165 
495 
248 
170 

23 

40 
272 
310 
350 
160 

95 
450 

500 


85  . 
3715  . 
1484  50 

533  .. 

119 

605 

815 
1030 

350 


75 


103  50 

72  77 
67  30 
384 

101  40 

78  50 
90  25 
106  25 
109  30 

102  75 
70  77 

298 
248 


50 


50 


50 


442  . 


431  50 
591 


1030  . 
1270  . 

451  . 

455  . 

454  . 
457  . 

455  . 

457  7 

455  . 
411  7^ 

1304 

456  . 
454 

2020 

463 

458 

417  . 

451  2 
1625 
1142 

458  5 
453  5 
408  5 
455  . 

1034  ■ 

457  5 
4C4  . 
408 
624 
441 

442 

236 
432 
586 


395  . 

612  . 

1995  . 

600  . 

799  . 

520  . 

225  . 

490  . 

770  . 

359  . 

60  . 

266  . 

169  . 

480  . 

241  . 

171  . 

31  . 

38  . 

275  . 

300  . 

350  . 

165  . 

440  '. 

545  . 


85 
3705 
1470 

565 

152 

612  50 

820 
1070 

350 


94  80 


103  45 

67  10 
380 
100  85 

90  7o 
106 
109  60 
103  . 

71  22 
290  50 


I 


612 
19y0 

810 
530 
220 
490 
778 
370 

59 
266 
147 
475  . 
251  , 
172  , 

26  , 

3» 

278  . 
290  . 
420  . 
200  . 
90  . 
435  . 

520  . 
10  , 

85  . 
3690  . 
1472 
557 

615  ! 
81?  ■ 
1005  . 
347 


94  41, 
492  51 
101  21 

68  81 
6i  5îi 

384 
101 
78 

8!>5C 
106  Ti 
10i'  51 
103 

69  8( 
292 
242 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


lM"FRfcTS 

Cours  comp.  juillet 

Cours  de  clôture 

en  190C 

'7899"' 

26sepT 

3  OCt. 

iT"ôèl 

3  50 

15 

220  . . 

227  . . 

260  50 

240  . . 

240  .. 

255  .. 

289  .. 

222  .. 

220  . 

219  .. 

2  5C 

98  75 

4 

100  . . 

98  EO 

102  90 

101  85 

103  7C 

4 

93  10 

94  70 

99  30 

99  42 

99  40 

25 

384  . . 

377  . . 

376  .. 

370  . . 

362  . 

90 

3  5C 

100 

98  95 

9?  95 

99  50 

\ 

24  90 

24  .. 

26  15 

26  15 

26  . . 

"22  5C 
3 

495  .. 

497  .. 

520  . 

518  50 

510  . . 

4 

92  .. 

80  50 

77  25 

78  50 

4 

92  40 

80  50 

78  10 

77  10 

78  . 

4  Y 

92  15 

78  10 

78  . 

79  75 

80  . 

4  .. 

101  40 

100  .. 

101  80 

101  90 

101  75 

101  35 

99  70 

102  . 

102  . 

101  70 

4 

100  75 

99  .. 

101  . . 

100  25 

99  /5 

4 

100  80 

99  40 

100  70 

100  50 

100  .. 

4 

100  65 

99  50 

101  5(; 

101  .. 

101  . . 

4 

103  .. 

100  .. 

100  75 

100  -20 

100  50 

4 

104  . . 

102  .. 

101  70 

101  60 

99  95 

4 

101  40 

99  85 

10'.'  .  . 

100  50 

100  25 

3 

90  . . 

86  .. 

85  . . 

83  45 

82  75 

3  50 

97  .. 

93  35 

95  90 

95  40 

93  60 

4 
3 

63  .. 

63  75 

66  45 

66  55 

66  75 

3  50 

ioi  30 

99  50 

3  .. 

98  .. 

92 

101  25 

ioi  50 

101  .  . 

1  .. 

47  . . 

46  60 

49  50 

49  50 

49  25 

1  .. 

26  50 

25  55 

26  05 

25  10 

25  92 

1  .. 

22  95 

22  80 

24  05 

23  65 

23  90 

20  .. 

419  .. 

420  .. 

443  . . 

441  . . 

432  .. 

20  .. 

494  . . 

468  . . 

490  50 

487  . . 

480  . . 

25 

510  .. 

510  . . 

509  50 

505  . . 

501  .. 

4 

104  .. 

101  .. 

104  .. 

104  50 

20 

415  .. 

400  . . 

443  . . 

430  . . 

411  25 

•20 

456  .. 

460  .. 

476  50 

470  .. 

470  . . 

3  50 

100  .. 

98  .. 

100  75 

100  20 

100  40 

3  50 

48  75 

49  .. 

50  20 

52  40 

50  60] 

24  c. 

515  .. 

460  .. 

417  .. 

424  .. 

434  .. 

15  p. 

518  .. 

550  .. 

558  .. 

556  .. 

29  25 

670  .. 

725  .. 

645  .  . 

647  .. 

645  Y. 

11  50 

570  .. 

550  .. 

520  .. 

518  '. . 

521  .. 

ipitil  au 
ibre  de  titre; 


1331. 145f 
I  58.174  •» 


BOOO.OOOfl. 
«13091942  li 

■  90.300  »b 
35.657. 5001'. 
J9.000.00uf 
M. 727.  171  £ 
438.650 ot 
17.  632.0 00  f. 
Î55396.5001" . 
423. 500C 
5.500L 
045 . 464  ok 
.71090.500  f. 
189137. 500  f 
146762. 500f. 
8.950. OOOf. 
,12212.5001'. 
•149737. 500 f. 
1902242000 f 
SI 087. 5001". 

1®56S7.ïoof 

214.000  ob 
S. 000. OOOf. 
.  36987. 200 f 
19.333.  OOOf 
1.371. 915£T 
M346.2S2£T 
'5591 3. 296  £T 
.00675. OOOf. 
B4756  0001. 
-\1!'5S6.500I . 
«.060. 120  £ 
,"90. 915 .  OOOf 
J9.061.500f 
:T. 996. 900  £ 
W.  763. 350  £ 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 


timbre 
il  Titres 


MX).  000 
100.000 
«0.000 
iOO.000 


Tal. 

DIB 

500 
500 
500 
500 


Finlande  3  %  %  1889.... 

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  i  %  1887  

—         2  %  %  or  1898  gar . 

Hongrie  i  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Etat de)  s 0/9  1897 
Norvège  3  %  1888  

—  3  J4  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890(2' et  3>' émis.) 

—  —    1890  (4'  émis.)... . 

—  —    1893(5' émis.).. 

—  —    1894 16' émis.).. 

—  Consolidé4%(l"et2'sér.) 

—  3%  or  1891  l'et2'ém.  1894 

—  3      %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  Vt  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  C  . . . . 

—  série  D  . . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % . 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. . 

—  4  %  1894  

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 


B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


Nombre 
de  Titres 


744.000 
120.000 
160.000 
100.000 
95.000 
60.000 
275.385 
.337 
523.615 
654.578 
147.403 
188.452 
391.556 
117.927 
732.118 
3185158 
690.000 
,09.610 
94.319 
490.000 
602007 
226935 
46.181 
45 . 535 
94.254 
195.992 
210.250 
232.066 
93.649 
56.472 
100.000 
70.000 
318.750 
355.932 
1124448 
139.239 
67.723 
112.716 
139.845 
95.816 
100.000 
40.026 
325  000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100.000 


100 

500 
500 
500 
» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 

lo£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 

500 

500 

500 
loï 
500 
5ï 
5£ 
200 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(Suite) 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2e  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.. . 
Obi.  anc.   —   3  %  1"  à  8"  émis 

—  •     —    —  9"  émis  

—  —    —  10"  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.        —       3  %  

—  —  —  série  X 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  Ld 
Nord  de  l'Espagne 


Obi.  — 


3  % 


série, 
série, 
série, 
série, 
série. 


—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  lr' hyp. 

—  —         —     2°  hyp. 

—  -      3-  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salomque-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 

3  %  lr-hyp. 

—  —    2»  hyp- 

—  —    3'  hyp. 
Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  4%  95 

SuddePEsp.3%  U'hyp- 

Wagons-Lits . ,«  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-Tinto  Cy  IA  

Act.  Charb.,  Usin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


Obi. 


Act. 


IJTÉR8TS 
en  1900 


15 
15 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

2  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

11  70 

ié  . . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  . 

16  .. 


15  .. 
9  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 

15  .. 
37  50 

100  51 
65  .. 

4  97 

16  .. 
37pô0 

26  75 


Cours  comp.  juillet 


99 
1260 
534 
520 
98 
242 
232 
226 
750 
4S0 


223 
170 
348 
352 
680 
193 
190 
254 
240 
235 
233 
232 
232 
241 
250 
240 
243 
455 
75 
284 
242 
310 
302 
303  , 
425 
370 
136 
750 
144  . 

1130  , 

2260 
29  . 
105  . 
309 
650 
626 


93 
1260 

525 
475 
108 

292 
304 
305 
719 
431 


142 

135 
339 
335 
692 
145 
201 
307 
299 
305 
307 
304 
299 
303 
298 
293 
294 
425 
70 
269 
290 
350 
345 
313 
410 
350 
220 
595 
135 

1315 

2350 
36 

100  . 
310 
670 
765 


Cours  de  clôture 
2fïscpt.  3   oct.  10  oct 


76  .. 
1188 


77 

208 

264  50 

258  .. 

663  .. 

453  75 
438 
434 

441  75 

170  . 

105  . 

366  . 

371  . 

687  . 

162  . 

286  . 

275  50 

267  . 
266  .. 
271  . 

268  .. 

275  .. 

276  .. 

273  .. 

274  .. 


2:2  .. 

227  .  . 

335  .. 

329  .. 

328  50 

346  y 

180  .. 

292  .. 

82  .. 

1174  .. 

1880  .. 

64  .. 

loi  .. 

309  .. 

785  Y. 


72  . 
1196  . 
555  . 

76  '. 
196  . 
267  . 
261  . 
671  . 
452  75 
441  50 
434 
441  50 


102 

362 
368 
692 

164 
289 
282 
272 
270 
271 

270  50 
278 
280  50 
272 
273 


63  . 

227  .' 

340  . 

330  . 

329  . 

407  . 

343  . 


252 
83 
1210 
1825 
63 
148 
304 
6"0 
783 


70  50 

1202  .. 

551  .. 

470  .. 

75  .. 

185  .. 

264  .. 

259  .. 

683  .. 

453  .. 

4*0  .. 

434  . 

444  . . 


102 
363  50 
361  50 
696  .. 
128  .. 
159  .. 
280  50 
271  50 
2b8  .. 
267  .. 

271  50 
266  25 

272  .. 
271  .. 
262  75 
262  50 


61  50 

267  50 
221 
338 
329 
328 

335 


249 
80 
1177 
1670 
61 

307 
650 
778 


VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 

Midi  jouissance  

Nord  —   

Ouest  —   

Banque  de  la  Guadeloupe  . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique . . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  

Banque  spéc.  de  Valeurs  ind 
Banque  Suisse  et  Française 

Crédit  Algérien  

Sous-Comptoir  des  Entrepr. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—         —  jouissance... 

Gaz  (Compagnie  Centrale)  

Gaz  de  Marseille  jouissance. 
Dombrowa  (Houillères  de)... 

Çarmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)   

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Ateliers  et  Chant,  de  la  Loire 
Compagnie  G'«  de  Construct 
Atel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

Dyle  et  Baealâtl  

Etablise"  Lazare  Weiller  . . 

Fivês-Lille  

Forges  et  Aciér.  de  la  Marine 
Forg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

Bateaux  Parisiens  

Chargeurs  Réunis  

Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap. 

Bénédictine  de  Fécamp  

Etablissements  Duval  

Grande  Distil.  CusenieretC» 
Grands  Moulins  de  Corbeil. 
Lits  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 


36sept€ 

::  oct: 

10  oct. 

665  . 

666  .. 

666  .'. 

1623  .. 

1575  .. 

1570  . 

562  .  . 

560  .. 

558  . 

1000  .. 

1000  .. 

1000  .. 

320  Y. 

320  '.  [ 

320  Y. 

855 

855  ;  i 

870  '.' 

50  75 

57  50 

53  .  : 

513  .. 

540  .. 

535  .. 

932  .. 

932  . 

932  .. 

237  .. 

235  .. 

236  .. 

530  . 

530  .. 

530  .. 

1472  . 

1475  .. 

1475  .. 

945  .. 

900  .. 

875  .. 

1250  .. 

1210  .  . 

1235  .. 

630  .. 

630  .. 

630  .. 

910  .. 

860  .. 

939  .. 

1365  .. 

1375  .. 

1350  .. 

329  .. 

330  .. 

330  .. 

525  .. 

510  .. 

503  .. 

750  50 

720  .. 

730  .. 

830  .. 

825  .. 

800  .. 

920  .. 

912  .. 

925  .  . 

145  .. 

145  .. 

145  .. 

580  , 

588  ., 

595  .. 

235  .. 

215  .. 

212  . 

101  .. 

101  .. 

101  .. 

417  .. 

415  . . 

407  50 

1420  .. 

1345  .. 

1350  .. 

1500  .. 

1415  .. 

1440  .. 

310  .. 

303  .. 

307  .. 

1165 

1160  .. 

1153  .. 

806  .. 

850  .. 

835  .. 

6450  .. 

6450  ... 

6275  .. 

2380  .. 

2180  .. 

2272  .. 

726  .. 

705  .. 

740  .. 

265  50 

260  .. 

261  50 

1360  .. 

1337  ". . 

1359  .. 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
C'c  Gén.  Franç.  de  Tram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  120  f 

—  —  Obi.  350  f 
Soc.  Fonc.Lyonnaise3  0/0  anc 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'"  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel.et  Chant,  de  la  Loire  40/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(CieFranç.)Ob.hyp.4  0/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  .  . 
C'«  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  deLaiterie50/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1"  série  3  0/0  

—  2»  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia5  0/01888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  actions 
C'e Belge  d'Ecl.,  Chauf.p.  Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  Nord  (G'c  des) 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin.  . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 


JGseple 

3  OCt. 

10  oct. 

182  .. 

180  .. 

180  .. 

210  .. 

210  .. 

206  .. 

490  50 

490  .. 

490  .. 

295  .. 

298  .. 

295  .. 

243  .. 

244  .. 

243  .. 

430  .. 

430  .. 

434  .. 

507  .. 

596  .. 

492  .. 

504  .. 

503  . 

504  50 

495  .. 

503  .. 

498  .. 

504  . . 

501  . 

505  .. 

470  .. 

470  .. 

470  .. 

484  .. 

485  .. 

485  .. 

494  .. 

475  .. 

482  .. 

492  .. 

492  . 

490  .. 

406  .. 

397  .. 

392  .. 

328  .. 

320  .. 

317  . 

153  .. 

153  .. 

153  50 

307  50 

292  .. 

285  .. 

612  .. 

612  .. 

612  .. 

619  .. 

644  .. 

637  . 

485  .. 

484  50 

480  .. 

475  .. 

475  .. 

475  .. 

452  25 

452  75 

451  .. 

399  50 

378  .. 

200  .. 

1049  .. 

1050  .. 

1040  .. 

225  .. 

225  .. 

225  ... 

500  .. 

500  . . 

500  .. 

175  .. 

189  .. 

190  .. 

460  .  . 

456  .. 

451  .. 

360  50 

360  50 

360  50 

462  50 

450  .. 

440  .. 

810  .. 

806  .. 

800  . 

925  .. 

905  .. 

925  .. 

1760  .. 

1740  .. 

1710  .. 

25û  .. 

250 

MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


A  TERME 

Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér")3  1/20/0  97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.)  . . 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.) 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AU  COMPTANT 

Tramw .  Vanves-Paris  et  ext. 
Ariége  (Société  Métallurg.  de). 

Briansk  (Usines  de)  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovieime(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). . . 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d'). 
Joltaia  Rieka  (Krivoï  Rog). . . 

Pontginaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog. . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille  Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle  des  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils. . . . 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  PoussetetRoyale réun. 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo . . 
Soc.Immotil.et  Com.  Vichy. 


Derniers  Cours  cotés 


26septe. 

3  OCt. 

io  oqÇ 

78  40 

78 

10 

77  60 

81  20 

83 

90 

83  90 

43  .. 

43 

10 

41  70 

101  25 

100 

75 

100  75 

70  .. 

70 

50  .. 

375  . . 

375 

370  .. 

124  .. 

128 

124  50 

1194  . 

1256 

1235  .. 

190  . 

185 

155  .. 

170  .. 

173 

168  .. 

156  .  . 

164 

50 

160  .. 

115  . 

110 

105  .. 

32  .. 

34 

50 

37  .. 

506  y 

442 

397  y 

270  .. 

240 

180  .. 

2137  .. 

i960 

2195  .. 

645  .. 

615 

614  .. 

60  50 

56 

51  .. 

3100  .. 

3105 

3180  .. 

2065  .. 

1860 

1975  .. 

420  .. 

390 

390  .. 

1230  .. 

1205 

1200  .. 

750  .. 

750 

750  .. 

37  .. 

35 

32  . 

250  .. 

250 

250  .: 

88  .. 

80 

80  .. 

1100  .. 

1112 

50 

lli«  .. 

602  .. 

599 

605  .. 

1550  .. 

1550 

1550  .. 

90  .. 

89 

75 

89  75 

940  .. 

9i0 

910  .. 

225  .. 

220 

231  .. 

3600  .. 

3590 

3600  .. 

733  y. 

720 

720  "i 

525  .. 

525 

526.. 

625  .. 

625 

625  .. 

112  .. 

107 

10S  50 

700  .. 

700 

700  .. 

300  ., 

300 

300  .. 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


•v 


C«E  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 


Recettes  du  10  au  30  sept.  1901. .  Fr.     354.401  15 

Recettes  du  1"  janv.  au  30  sept.  1901 

inclus  j  Fr.  5.884.372  85 

Recettes  du  1"  janv.  au  30  sept.  1900 

inclus   5 .33-2. 871  05 

Différence  en  faveur  de  1901  Fr.     552 .100  90 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  SUD  DE  LA  FRANCE 


Le  coupon  n°  28  des  obligations  sera  mis  en 
paiement  à  partir  du  15  octobre  1901,  à  raison  de  : 

Titres  a*  porteur   6  fr.  77 

Titres  nominatifs   7  20 

(impots  déduits; 
A  Paris  :  au  Crédit  Industriel  et  Commercial,  G6, 
rue  de  la  Victoire;  à  la  Société  Marseillaise,  4,  rue 
Auber;  à  la  Société  Générale,  54,  rue  de  Provence; 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  14,  rue  Ber- 
gère; au  Crédit  Foncier  cl  Agricole  d'Algérie,  4, 
rue  Mogador. 

A  Marseille  :  à  la  Société  Marseillaise,  03,  rue 
Paradis. 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE  DE 

MINES  D'OR  ET  D'EXPLORATION 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  12.500.000  FRANCS 
DEVANT  ÊTRE  PORTÉ  A  30  MILLIONS  DE  FRANCS 

Sicg*  social  :  20,  rue  Taitbout,  Paris 


L'assemblée  générale  extraordinaire  de  tous  les 
actionnaires  (anciens  et  nouveaux)  est  convoquée 
pour  le  vendredi  11  octobre  1901.  ;i  2  heures 
de  relevée,  au  siège  social,  20,  rue  Taitbout,  à 

1  "effet  di-  : 

1»  Vérifier  et  reconnaître  la  sincérité  de  la  décla- 
ration de  souscription  et  de  versement,  faite  sui- 
vant acte  reçu  par  M*  Du  four,  notaire  à  Paris,  le 

2  octobre  1901,  laquelle  déclaration  concerne  une 
augmentation  de  capital  de  17.500.000  fr.,  repré- 
sentée par  175.000  actions  de  100  fr.  chacune,  pour 
porter  le  capital  à  30  millions  de  francs; 

2°  Nommer  un  ou  plusieurs  commissaires,  en 
conformité  des  dispositions  des  articles  4  et  24  de 
la  loi  du  24  juillet  1807  : 

3°  Ratifier  la  nomination  d'administrateurs. 

Les  dépôts  d'actions  seront  reçus  jusqu'au  9  oc- 
tobre 1901  inclus  au  siège  social,  20,  rue  Taitbout. 

Nota.  —  Tous  les  actionnaires,  mémo  ceux  por- 
teurs d'une  seule  action,  peuvent  assister  à  cette 
assemblée  générale. 
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COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DU 

GAZ  POUR  LA  FRANCE  ET  L'ÉTRANGER 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  de  con- 
voquer MM.  les  Actionnaires  en  assemblée  générale 
ordinaire  pour  le  jeudi  24  octobre,  à  3  heures 
de  l'après-midi,  au  siège  social,  37,  boulevard 
Haussmann,  conformément  à  l'article  39  des  sta- 
tuts. 

Ont  le  droit  d'assister  à  l'assemblée  générale  les 
propriétaires  d'au  inoins  20  actions. 

Les  titres  au  porteur  devront  être  déposés 
quinze  jours  au  moins  avant  la  date  de  la  réu- 
nion, à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue 
d'Antin,  à  Paris. 

ORDRE  DU  JOUR 

1°  Examen  des  comptes  et  du  bilan  de  l'exercice 
1900-1901  et  fixation  du  dividende  ; 

2°  Nomination  d'un  administrateur  et  de  com- 
missaires. . 
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IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
10,  rue  du  Croissant,  Paris.  —  Simart. 


COMPAGNIE  DU  CHEMIN  DE  FER  OTTOMAN 

JONCTION 
SALONIQUE-  CONSTANTINOPLE 

Les  porteurs  d'obligations  de  la  Compagnie  du 
chemin  de  fer  ottoman  Jonction  Salonique-Constan- 
tinoplc  sont  informés  que  le  coupon  n°  17,  à  l'é- 
chéance du  15  octobre  1901,  sera  payé  : 

A  Paris,  aux  caisses  de  la  Banque  Impériale 
Ottomane  et  de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  à  raison  de  7  fr.  20  impôt  déduit): 

2°  A  Constant  inople  et  dans  les  villes  de  l'empire 
ottoman  où  il  existe  des  succursales  de  la  Banque 
Impériale  Ottomane,  à  ra'son  de  piastres  33  ; 

3°  Dans  les  autres  villes  énumeréSs  sur  le  titre, 
à  raison  de  7  fr.  50  calculés  au  cours  du  change 
à  vue  sur  Paris. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

k  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  O/O 

A  2  ans  3  l/2  0/O 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  anonyme 
CAPITAL  :  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 

VLGER,  BIZERTE,  BLIDAH,  BÔNE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE,  MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,  SOUKAHRAS,  TUNIS. 


COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 


A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans.  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 
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BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

(SUISSE) 

BANQUE  D'ÉTAI 
Capital  :  20  millions  de  francs  entièrement  versés 

L'ÉTAT  DE  BERNE 
GARANTIT  TOUS  LES  ENGAGEMENTS  DE  LA  BANQUE 


La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture ('rentes,  fonds  publics,  actions,  etc.)  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  des  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  confiés  et 
en  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions. 

704  La  Direction. 


CAISSE  DES  PROPRIÉTAIRES 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

autorisée  par  arrêté  royal  du  8  juin  1835 

Place  de  Louvain,  18,  Bruxelles 

Les  obligations  désignées  par  le  sort  pour  être 
remboursées  le  30  septembre  1901  sont  payables 
par  503  fr.  (les  demi-obligations  par  252  fr.  50). 

La  Société  émet  actuellement  des  obligations  de 
500  fr.  remboursables  la  dixième  année  de  leur 
émission  et  rapportant  un  intérêt  annutl  de  4  0/0. 
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Le  Vade-Mecum  financier  de  l'assureur  et  de 
l'assuré  contre  les  accidents    du  Travail, 

d'après  les  tarifs  officiels,  par  G.  Déport,  an- 
cien élève  de  l'Ecole  Polytechnique,  chef  de  l'ac- 
tuariat et  de  la  statistique  à  la  Oie  «  La  Pré- 
voyance ».  Un  volume  grand in-8°,  comprenant 
de  nombreux  tableaux.  Vve  Ch.  Dunod,  éditeur, 
quai  des  Grands-Augustin  s,  49,  Paris,  VIe.  — 
Prix  :  12|fr. 

La  loi  sur  les  accidents  du  travail  intérêts 3  un 
monde  considérable,  et  les  nombreuses  contro- 
verses ou  discussions  ont  particulièrement  porté 
sur  le  chiffre  des  charges  imposées  à  l'industrie 
par  ladite  loi. 

Le  Vade-Mecum  financier  de  l'assureur  et  de 
l'assuré  contre  les  accidents  du  travail  permet 
à  toute  personne  la  plus  rebelle  à  tous  calculs,  par 
une  simple  lecture,  pour  tous  les  âges  et  les  de- 
grés de  réduction  de  salaires  après  accidents, 
d'évaluer  le  capital  représentant  la  rente  attribuée 
à  un  ouvrier  blessé  —  tarifs  officiels  —  ou  aux 
ayants  droit  (veuve,  orphelins,  ascendants).  Ce 
travail  considérable  puisque  la  table  III  comprend 
ii  elle  seule  plus  de  32  000  termes  avec  des  expli- 
cations techniques  très  précises  et  des  applications 
pratiques  à  la  portée  de  tous,  comble  une  lacune 
profonde  ;  il  initie  la  masse  dos  intéressés  à  des 
calculs  d'un  ordre  spécial  par  excellence,  en  leur 
permettant  de  se  rendre  compte  d'un  point  essen- 
tiel de  la  loi  du  9  avril  1K98  :  le  coût  d'un  accident 
grave  (ayant  entraîné  la  mort  ou  une 'incapacité 
permanente,  absolue  ou  partielle)  dans  tous  les 
cas. 

Cet  ouvrage  est  appelé  à  rendre  de  nombreux 
services  aux  intéressés  et  il  est  à  espérer  que  le 
succès  vienne  couronner  le  travail  vraiment  consi- 
dérable de  l'auteur.  706 


UN  LIVRE  D'ACTUALITÉ 

Un  point  d'histoire  contemporaine.  —  Un  beau 
volume  in-18  de  300  pages,  envoi  franco  contre 
3  fr.  50.  Henri  Daragon,  éditeur,  10,  rue  Noire- 
Dam  e-de- Lorette ,  Paris. 

Le  voyage  de  l'impératrice  Frédéric  à  Paris  en 
1891;  les  peintres  français  à  Berlin  ;  souvenirs 
d'hier  et  documents.  Les  relations  franco-alle- 
mandes de  nos  jours;  mes  visites  à  Bismarck  et 
â  Liebknecht. 

Tels  sont  le  titre  et  le  sous  titre  du  nouvel  ou- 
vrage de  M.  Gaston-Routier.  C'est  un  livre  api»  lé 
à  faire  sensation  et,  ceci  est  un  éloge,  c'est  un  livre 
qui  fait  penser.  M.  Gaston-Routier- a  écrit  en  tête 
de  son  livre,  comme  épigraphe  :  On  doit  aux  peu- 
ples la  vérité.  Grâ:e  à  lui,  on  peut  apprécier  l'im- 
mense transformation  qui  s'est  opérée  en  dix  ans 
dans  les  relations  franco-allemandes.  En  historien 
impartial  et  froid,  M.  Gaston-Routier  raconte  le 
voyage  de  l'impératrice  Frédéric  à  Paris  en  1891, 
voyage  qui  nous  mit  à  deux  doigts  de  la  guerre.  Il 
tire  les  leçons  de  l'expérience  et  il  nous  montre  le 
danger  des  emballements  inconsidérés  de  l'opinion 
publique..  Est-ce  à  dire  que  ce  livre  ne  sera  pas  dis- 
cuté ?  Non,  les  uns  l'applaudiront  de  toutes  leurs 
forces,  d'autres  le  critiqueront  amèrement.  C'est  là 
le  propre  des  œuvres  qui  touchent  aux  passions 
politiques  cl  patriotiques,  et  la  question  des  rela- 
tions franco-allemandes  fait  vibrer  tous  les  cœurs 
des  deux  côtés  du  Rhin.  Mais  il  faut  féliciter 
M.  Gaston-Routier  d'avoir  eu  le  courage  d'écrire 
une  oeuvre  de  vérité,  qui  restera  l'une  des  tenta- 
tives les  plus  sincères  de  rapprochement  entre  les 
deux  grandes  nations,  la  France  et  l'Allemagne. 
Ajoutons  que  de  nombreux  documents  accompa- 
gnent les  récits  et  souvenirs  de  M.  Gaston-Routier, 
dont  l'ouvrage  constitue  d'ailleurs  lui-même  un 
document  très  sûr  de  notre  histoire  nationale. 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

des  Granda  Express  Hl'U.rolJéeri.a 

Société  Anonyme) 

t  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 


a  1"  janvier  au 
20  septemb.  Fr. 
u  21  au  30  sept. 

ifférence  en  fa- 
veur de  1901  sur 

1899.  

ifférence  en  fa- 
veur de  1900  sur 
1901  


1899  1900 

—  (Exposition) 

8.123.817  9.679.397 

300.310  469.590 


1901 

9.499.557 
339.428 


8.429.127  10.143.987  9.838.985 


1.409.858 


310.002 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  DES 

SUCRERIES  et <ie la  RAFFINERIE  D'ÉGYPTE 

Le  Conseil  d'administration  infirme  MM.  les  Ac- 
tionnaires qu'un  acompte  de  5  fr.  par  titre  sur  le 
dividende  de  l'exercice  1900-1901  sera  mis  en  paie- 
ment à  partir  du  31  octobre  courant,  contre  remise 
du  coupon  n°  15  : 

i    Au  Caire  ;  Au  siège  de  la  Société,  etc.; 

A  Paris  :  A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ; 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de 

Paris  ; 
Au  (  îrédit  Lyonnais  ; 
A  la  Société  Générale  ; 
Gbez  MM.  Douglas  Read  et  Cie,  42, 
rue  Notre-Dame-des- Victoires  ; 
A  Genève  :  A  l'Union  Financière  de  Genève. 

709 


SOCIÉTÉ  OTTOMANE  DU  CHEMIN  DE  FER 

DE  BEYROUTH-DAMAS-HAMAH 

ET  PROLONGEMENTS 


AVIS 

MM.  les  Porteurs  d'anciennes  Obligations 
Beyrouth-Damas-Hauran  sont  prévenus  que,  le 
délai  légal  lixé  peur  l'échange  de  leurs  titres  et 
l'encaissement  de  la  répartition  de  5  fr.  par  obli- 
gation étant  expiré,  il  leur  est  accordé  jusqu'au 
31  octobre  courant  pour  régulariser  leur  situation. 

Passé  ce  délai,  les  Obligataires  qui  n'auront  pas 
opté  pour  l'échange  n'auront  plus  droit,  sauf  appré- 
ciation du  Conseil  d'administration,  qu'au  divi- 
dende fixe  de  3  fr.  25  par  an  stipulé  à  l'article  2  du 
concordat.  710 

COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  25  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  10,  rue  Volney,  Paris 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Actionnaires  que  l'assemblée  générale 
ordinaire,  prévue  par  l'article  34  des  statuts,  aura 
lieu  le  lundi  4  novembre  1901,  à  3  h.  1/2  de 
relevée,  à  la  salle  des  Agriculteurs  de  France,  8, 
rue  d'Athènes. 

ORDRE  DU  JOUR 

1   Rapport  du  Conseil  d'administration  ; 
2°  Rapport  des  commissaires  ; 
3°  Approbation  des  comptes  et  fixation  du  divi- 
dende ; 

4"  Renouvellement  de  mandats  d' administra- 
teurs ; 

,  5°  Nomination  d  :s  commissaires  pour  l'exercice 
1901-1902  et  fixation  de  leur  rémunération. 

Le  dépôt  des  actions  doit  être  effectué  jusqu'au 
19  octobre  inclusivement  au  plus  tard,  à  la  Société 
générale  de  Crédit  Industriel  et  Commercial,  66 
rue  de  la  Victoire,  ou  dans  ses  bureaux  de  quar- 
tier. Par  application  de  l'article  35  des  statuts,  les 
i  pouvoirs  pourront  être  déposés  jusqu'au  29  octobre 
{inclusivement  au  plus  tard,  aux  mêmes  guichets. 
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CHEMINS  de  FER  du  SUD  de  L'AUTRICHE 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Porteurs  d'obligations  4  0/0,  série  W, 
que  le  paiement  du  semestre  d'intérêts,  échéant  le 
l novembre  1901,  aura  lieu,  à  partir  du  2  no- 
vembre prochain,  à  raison  do  ÎO  fr.  par  obliga- 
tion, aux  caisses  ci-après  désignées  : 

A  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères  ; 

A  Lyon,  chez  MM.  Cambefort,  F.  et  C.  Saint- 
Olive,  et  chez  MM.  Veuve  Morin,  Pons  et  Cie. 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 


MM.  les  Porteurs  d'obligations  1"  série  sont  in- 
formés que  le  paiement  du  coupon  n°  43,  venant  à 
échéance  le  1er  novembre  prochain,  aura  lieu  à 
partir  de  cette  date  : 
A  Madrid,  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais  ; 
A  Barcelone,  à  la  caisse  du  Credito  Mercantil  ; 
A  Bilbao,  à  la  caisse  de  la  Banque  de  Bilbao  ; 
A  Malaga,  à  la  caisse  centrale  de  la  Compagnie, 
à  raison  de  7  pes.  50,  sous  déduction  des  impôts 
espagnols,  soit  par  7  pes.  125; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  3,  rue  d'Antin,  à  raison  de  7  fr.  50,  sous  dé- 
duction des  impôts  français  et  espagnols,  soit 
6  fr.  825  par  coupon. 
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CRÉDIT 


FONCIER  ET 

D'ALGÉRIE 


AGRICOLE 


Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  O/O 

A  2  ans   3  1/2  O/O 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

(SUISSE) 

BANQUE  D'ÉTAT 
Capital  :  20  millions  de  francs  entièrement  versés 

L'ÉTAT  DE  BERNE 
GARANTIT  TOUS  LES  ENGAGEMENTS  DE  LA  BANQUE 


La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture (rentes,  fonds  publics,  actions,  etc.j  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  des  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qai  lui  sont  confiés  et 
en  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions. 
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La  Direction. 


Emprunt  Russe  3  0|0  or 

(1891) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé  le  18  septemb re / T"  octobre  1901  ai  ti- 
rage des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  19  décembre  1901/1"  jan- 
vier 1902  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de  l'Etat  ; 
à  Paris,  au  Crédit  Foncier  de  France,  à  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  au  Crédit 
Lyonnais,  à  la  Société  Générale  pour  favori- 
ser le  développement  du  Commerce  et  de  l'In- 
dustrie en  France,  à  la  Société  Générale  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial,  au  Comptoir  Natio- 
nal d'Escompte  de  Paris  et  chez  MM.  E.  Hoskier 
et  G0  ;  à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn  et  C°, 
et  Robert  Warschauer  et  C°;  à  Amsterdam, 
chez  MM.  Hope  et  C°  et  à  la  Succursale  de  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ;  à  Londres, 
chez  MM.  C.  I.  Hambro  and  Son;  à  Copenha- 
gue, à  la  Banque  privée  de  Copenhague,  et  à 
New- York,  chez  MM.  Baring  Magoun  et  C°. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
19  décembre  1901/1"  janvier  1902;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 

A  125  roubles  or 


10351  à  10375 

.  10826  à  10850 

22551 

à  22575 

25301 

25325 

44026 

44050 

47501 

47525 

51576 

51600 

57676 

57700 

63176 

63200 

72826 

72850 

92501 

92525 

93326 

93350 

93776 

93800 

102326 

102350 

102651 

102675 

106626 

106650 

108451 

108475 

110051 

110075 

123726 

123750 

127926 

127950 

151051 

151075 

157726 

157750 

158626 

158650 

220376 

220400 

225601 

225625 

234426 

234450 

241701 

241725 

243426 

243450 

243801 

243825 

250426 

250450 

269801 

269825 

285201 

285225 

287701 

287725 

308501 

308525 

371526 

371550 

385051 

385075 

424401 

424425 

460201 

460225 

462651 

462675 

475601 

475825 

478701 

478725 

478776 

478800 

528676 

5287U0 

544976 

545000 

558801 

558825 

565601 

565625 

569301 

569325 

588426 

588450 

596076 

596100 

608276 

608300 

612126 

612150 

674526 

674550 

675101 

675125 

676576 

676600 

679251 

679275 

684276 

684300 

701001 

701025 

732826 

732850 

741626 

741650 

753501 

753525 

765176 

765200 

799401 

799425 

804076 

804100 

813626 

813650 

831176 

831200 

832401 

832425 

834451 

834475 

848301 

848325 

862826 

862850 

865176 

865200 

886526 

886550 

893401 

893425 

904251 

904275 

909326 

909350 

A  625  roubles  or 
945176  à  945200     959376  à  959400 

A  3.125  roubles  or 
970901  à  970925     998801  à  998825 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
3  0/0  or  1891,  sorties  aux  tirages  antérieurs  et 
non  présentées  au  remboursement  à  la  date  du 
18  septembre/l"r  octobre  1901. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  paren- 
thèses ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  or 

812  à  814  818  819  (18  juin/1"  juillet  1900),  7176 
7177  7184  à  7189  7193  7197  à  7199  (20  décem- 
bre 1899/1"  janvier  1900),  8276  à  8298  9251  4  9275 
9526  à  9550  (18  juin/1"  juillet  1901);  12185  (19 
juin/1"  juillet  1898).  12511  12518  (20  décembre 
1899/1"  janvier  1900),  15233  à  15250  (19  dé- 
cembre 1900/1"  janvier  1901),  21226  à  21250 
(19  juin/1"  juillet  1901),  21422  21423  (19  juin/ 
1"  juillet  1895),  24001  24006  24010  24016  (20  dé- 
cembre 1899/1"  janvier  1900),  26362  à  26364 
(19  juin/1"  juillet  1899),  28330  28335 à 28337  29001 
29021  à  29024  (19  décembre  1900/1"  janvier  1901), 
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31876  à  31900  .18  juin/1"  juillet  1901),  33750  (20 
décembre  1896  1"  janvier  1897),  38751  à  38775 
(•20  décembre  1895/1"  janvier  1896),  41851  à  41870 
4 18; 2  'il1-:  ;  19  décembre  1900/1"  janvier  1901), 
42926  à  12950  (18  juin/1"  juillet  19011,  61751 
61775  (19  juin/1"  juillet  1899  .  67851  à  67853 
67s<u  67869  63 87*2  à  07875  (19  décembre  1900/ 1" 
janvier  1901).  88951  à  68975  69301  ù  09325  69651 
à  69675  (18  juml"  juillet  1901).  69999  70000 
;  1356  (18  juin  1"  juillet  1900),  93101  à  93407 
93409  à  9312)  (19  décembre  1900/1"  janvier  1001), 
98773  (19  juin  H  juillet  1899),  100301  à  100325 
100170  à  100500  d8  juin/1"  juillet  1901  ),  102272 
102273  (19  juin  '1-  juillet  1899),  10452(5  à  104550 
(18  juin/1"  'juillet  1901  ,  105794  à  105796  (18juin/ 
1"  juillet  1900),  109676  à  109700  (19juin/l" juillet 
1898).  110551  à  110575  (19  juin/1"  juillet  1899), 
112525  à  112550  il3  juin/1"  juillet  1901).  115826  à 
115850(20  décembre  1898/1"  janvier  1899),  U62M 
a  116275  18  juin/1*  juillet  1901),  121101  à  121104 
121111  à  121Ï15  121117  à  121121  1211*3  à  121125 
19  décembre  1900  1"  janvier  19  1),  121170  à 
lîmo  (18  juin  1  '  juillet  1901),  124484  124495 
121499  124500  20  décembre  1899/ 1"  janvier  1900), 
124847  à  124850  1 19  juin  1"  juillet  1895).  125325 
(19  juin/1"  juillet  1899),  125983  125991  125992 
135994  à  126000  (18  juin/1"  juillet  1900),  127826 
127834  Ù  127840  127849  127850  (20  décembre  1899/ 
1"  janvier  1900  .  127976  à  128000  128751  à  128775 
129551  à  129775  (18  juin/1"  juillet  1901  ,  131858  à 
131861  131868  à  131874  (19  juin/1"  juillet  1899), 
132141  132145  (20  décembre  1898/1"  janvier  1899), 
133505  à  133507  133516  à  133520  133523  à  133525 
(19  juin/1"  juillet  1899),  133551  (20  décembre 
1899/1"  janvier  1900  ,  134307  a  134325  (20  dé- 
cembre 189K  l"  janvier  1899),  135092  (19  juin, 
1"  juillet  1896i,  111131  141132(19  juin '1"  juillet 
189,8),  111361»  a  111371  141373  à  141375  (19  décem- 
bre 1900. 1«  janvier  1901),  143854  à  113856  143860 
à  143803  148869  143S71  à  113874  151976  à  151978 
151987  151988  153928  à  153931  153946  (20  décem- 
bre 1899/1"  janvier  1900),  158545  (19  juin/1" 
juillet  1897),  159358  à  159256  159258  à  159260  (19 
décembre  1900  1"  janvier  1901),  161498  (20  dé- 
cembre 1897  1"  janvier  1898),  161801  à  161825 
(18  juin/l-  juillet  19oli,  174843  (19  juin/1"  juillet 

1898)  ,  178437  178139  178450  18  juin/1"  juillet 
1900).  184101  à  184125  18  juin/1"  juillet  1901). 
184401  à  184415  (19  juin/1"  juillet  1899),  187408 
à  187412  187424  187425  (19  décembre  1900/1" 
janvier  19<)1).  189353  à  189355  189366  189369  (19 
'j il , n  1"  juillet  1899),  190651  à  190675  (18  juin/1" 
juillet  1901  .    193115   193125   (18  juin/1"  juillet 

1900)  ,  197728  197733  à  197739  197741  197742 
187748  |19  décembre  1900/1" janvier  1901),  2010  6 
à  301650  205801  ù  205825  H8  juin/1"  juillet  1901  . 
305851  à  205É55  205857  à  205862  205V>7  205809  à 
205.871  208470  jiH177  208189  M190  208194  à  208497 
(19  décembre  1900  1"  janvier  1901),  2U101  à 
211125  (18  juin/1-  millet  1901).  219357  (19  juin, 
1"  juillet  1899  .  2214  7  à  221411  221418  221420  a 
221*28  19  décembre  1900 '1"  janvier  1901),  221133 
331449  221450  (20  décembre  1899'1"  janvier  190Oi, 
821738  (19  juin/1"  juillet  18)9/,  227806  à  227810 
227814  a  227820  (19  décembre  1900/1"  janvier 
1901  .  229051  229052  (19  juin/1"  juillet  1898). 
230274  230275  (20  décembre  1898  1"  janvier  1899), 
232039  à  232013  232019  236071  20  décembre  1899/ 
1"  janvier  1900  .  236477  236478(19  juin/1"  juillet 
1897),  237480  237481  237483  237496  à  237493  237500 
(18  juin/1"  juillet  1900),  288777  a  238789  19  dé- 
cembre 1900/1"  janvier  1901),  245764  245765 
245768  (20  décembre  1898/1"  janvier  1899), 
249007  à  249017  249020  21902'.  256782  256790  19 
décembre  1900/1"  janvier  1901  ,  263126  à  263150 

18  iuin/1"  juillet  1901,.  263226  à  263238  (18  juin/ 
1"  juillet  1900),  2739Ô4  273965  (19  juin/1"  juillet 

1899)  ,  278876  à  278881  (20  décembre  1898/1"  jan- 
vier 1899).  279623  279624  (19  juin/1"  juillet  1893), 
282901  à  282925  (19  décembre  1900/1"  janvier 

1901)  ,  ~8î22o  20  décembre  1898/1"  janvier  1899), 
293680  u  29368:;    20  décembre  1899/1"  janvier 

1900)  ,  294014  à  291033  19  juin/1"  juillet  1898), 
L5  291810  (19  juin.  1"  juillet  1899),  299351  à" 
,  !  (19  décembre  1900/1"  janvier  1901  ,  301753 

755  3  15778  à  305781  ,19'  juin/1"  juillet  1899;, 
806704  à  306707  306715  306716  (18  juin/1"  juillet 
Î900),  155  à  3081  9  308101  à  308166  1 19  juin/1" 
juillet  1899  .  308103  à  308105  308412  à  308418  : 18 
juin/1"  juillet  1900  .  315326  à  315350  (18  juin/1" 
juillet  1901),  322851  à  322865  322870  à  322874  (19 
iûin/l"  juillet  1898),  324256  à  324258  321275  20 
décembre  1899/1"  lanvier  1900),  327276  à  327278 
327300  (19  décembre  1900/1"  janvier  1901, 
328028  h  328018  (20   décembre  1898/1"  janvier 


1899)  .  330867  à  330875  (18  juin/1"  juillet  1900), 
335731  à  335735    335740  à  335750   (19  décembre 

1900  1"  janvier  1901).  338976  338978  à  398980 
1)38982  à  338995  339000  \20  décembre  1899/1"  jan- 
vier 1900),   339460  à  339470    (18   juin/1"  juillet 

1900)  ,  340637  a 310039  310613a 340646'  342026  à  342034 
342012 à  342044  (19  décembre  1900/1" janvier  1901), 
842076  à  343100  (18  juin/1"  juillet  1901),  342426 
à  342428  342444  (19  juin/1"  juillet  1898),  344329 
344333  à  311.(38  (19  juin/1" 'juillet  1899),  353999 
(20  décembre  1899  1"  janvier  1900),  361751  à 
361775  (18  juin/1"  juillet  1901  ,  361668  à  364670 
(20  décembre  1898/1"  janvier  1899),  365787 
365788  2o  décembre  1897  /  1"  janvier  1898), 
307057  367060  367070  (18  juin/1"  juillet  1900), 
369066  369067  (20  décembre  1899/1" janvier  1900). 
369506  369507  (  20  décembre  1898/1"  janvier  1899). 
370126  à  370130  37ol33  à  370135  370142  à  3701C0 
:20  décembre  1899/1"  janvier  1900),  370501  à 
370505  370523  370525  (18  juin,  1"  juillet  1900,, 
376188  376197  à  376199  (20  décembre  1899/1"  jan- 
vier 1900).  381464  (20  décembre  1898/1»  janvier 
1899),  380026  (19  juin/1"  |uillet  1897),  39b"->51  à 
391575  397951  à  397975  (Î8  juin/1"  juillet  1901), 
398691  400881  à  400884  (19  juin/1"  juillet  1898), 
400097  400999  401000  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901),  405026  à  405050  (18  juin/1"  juillet 
1901\  407977  à  408000  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901),  410993  410991  413117  (20  décembre 
1899  1"  janvier  1900),  418110  à  418125  18  juin/1" 

juillet  19         'i 20 120  a  42- 1150  (IS   juin  1"  juillet 

jgoii.  421989  :'i  121991  (20  décembre  1897  1"  jan- 
vier  1898),    425851  à  42-  875   (18  juin/1"  juillet 

1901  ,  433301  à  133314  (19  juin/1"  juillet  1898), 
435434  435485  19  juin/1"  juillet  1897),  436520 
440062  à  440064  (20  décembre  1898/1"  janvier 
1899),  441128  441133  à  441137  (19  juin/1"  juillet 
1899).  113228  à  443239  443213  (19  décembre  1900/ 
1"  janvier  1901),  446949  (19  juin/1"  juillet 
1895),  418678  à  448700  (20  décembre  1899/1" 
janvier  1900),  449476  449477  419184  419185 
449194  à  449496  (19  juin/1"  juillet  1899),  450701 
à  450725  (18  juin/1"  juillet  1901  ,  453224  (20 
décembre  1899  /  1"  janvier  1900,  461770  (19 
juin/1"  juillet  1897),  4«5890  465391  405394  465395 
465397  405400  (19  juin/1"  juillet  1899),  466683  à 
466700  (19  décembre  1900/1" janvier  1901),  468256 
à  408200  (20  décembre  1897/ 1"  janvier  1898). 
469320  a  469360  i  18  juin/1"  juillet  1901).  409978a 
169991  469993  à  169996  19  décembre  1800/1"  jan- 
vier 1901),  4713  )7  (20  décembre  1896/1"  janvier 

1897)  .  473020  a  473650  (18  juin/1"  juillet  1901  , 
4789*9  473932  a  473935  4739.18 à  -573944  (19  décem- 
bre 1900/1"  janvier  19(0  ,  170405  170)107  à  470410 
(19  juin  1"  juillet  1899),  478226  à  478237  478239  à 
17sil2  (19  décembre  190i>  l"  janvier  1901).  479251 
a  ',79275  179820  à  479850  (18  juin/1"  juillet  1901). 
482220  482221  (19  juin/1"  juillet  1895),  485951 
4859*2  488183  à  488)87  488192  488197  à  488200  (20 
décembre  1899/1"  janvier  1900),  490370  à  49O40O 
(18  juin/1"  juillet  1901).  492082  à' 492035  (20  dé 
cenibre  1890/1"  janvier  1897),  492778  à  192781 
492788  à  492791  492796  (20  décembre  1899/1"  jan- 
vier 1900.,  494121  (20  décembre  1897/1"  janvier 

1898)  ,  494264  à  494208  (20  décembre  1899/1"  jan- 
vier 1900,,  494078  494079  494089  à  494699  (18  juin/ 
1"  juillet  1900),  496052  (19  juin/1"  juillet  1899), 
496512  490513  496518  (18  juin/1"  juillet  1900,. 
497370  à  497400  18  juin/1"  juillet  1901),  499651  à 
499667  20  décembre  1899/1" janvier  1900), 501176 
à  5012(0  18  juin/1"  juillet  1901).  501721  à  501723 
(20  décembre  1£96/1"  janvier  1897),  501954  501955 
501905  501966  501971  501974  501975  (20  décem- 
bre 1898/1"  janvier  1899),  502589  à  502594  502662 
à  502664  (19  juin/1"  juillet  1897),  504076  à  504078 
(20  décembre  1896/1"  janvier  1897),  506470  506177 
506488  506484  (18  juin/1"  juillet  1900),  510245 
510247  à  510250   (20  décembre  1898/1"  janvier 

1899)  ,  510505  510506  510509  510513  510514  (18  juin/ 
1"  juillet  1900),  513880  à  513886  (20  décembre 
1890  1"  janvier  1897),  514151  514167  514175  (19 
décembre  1900/1"  janvier  1901).  525224  (19  juin/ 
1"  juillet  1897),  525235  525236  525349  525250  (20 
décembre  1898/1"  janvier  1899),  528368  (20  dé- 
cembre 1897/1"  janvier  1898),  534001  à  534025  1 18 
juin/1"  juillet  1901),  534134  534136  534138  à 534140 
534141  à  534150  535951  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901).  538051  à  538051  538058  538062  à  538001 
538069  à  538072  (18  juin/1"  juillet  1900),  540179  à 
510181  540186  (20  décembre  1899/1" janvier  1900,, 
542526  à  542550  544576  à  544600  (18  juin/1"  juillet 
1901),  548059  (19  juin/1"  juillet  1895),  550:126  à 
550350  (18  juin/1"  juillet  1901),  551447  à  551449 
552368  (20  décembre  1898/1"  j  an vier  1899).  551130  J 
à  554141  (19  juin/1"  juillet  1899)j    551924  551925 


(20  décembre  1899/l"janvier  1900),557302  à  557373 
557375  (19  décembre  1900/1"  janvier  1901), 557790 
à  557793  (19  juin/1"  juillet  1897),  563364  à  56330,' 
563606  à  563611  564151  à  564153  564155  à  564171 
564173  à  564175  (19  décembre  1900/1"  janvier 
1901,  561593  (19  juin/1"  juillet  1899),  567781  à 
567786  (19  juin/1"-  juillet  1898),  572(526  à  573651 
(18  juin/1"  juillet  1901),  573098  à  573100  (18  juin 
1"  juillet  1900),  576481  576482(20  décembre  1899/ 
1"  janvier  1900),  577546  577547  (18  juin/1"  juillet 
r.nio  ,  58131:1  à  581345  (20  décembre  1898/1"  jan- 
vier 1899),  583101  à  583125  (18  juin/1"  juillet 
1901),  586900  593226  à  593230  593234  (20  décembre 
1899/1"  janvier  1900),  596476  à  596479  596482  à 
596490  596495  a  596500  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901),  597920  à  597950  (18  juin/1"  juillet 
1901),  003361  603362  (18  juin/1"  juillet  1900), 
607051  à  607075  (18  juin/1"  juillet  1901),  610651  à 
610659  (18  juin/1"  juillet  1900),  625877  à  625883 
625885  à  625890  625891  à  625898  (19  décembre 
1900/1"  janvier  1901 1,  626432  à  626134  626439 
626447  620418  (18  juin/1"  juillet  1900),  631226  à 
031250  18  juin/1"  juillet  1901/,  631382  à  631390 
631398  631399  (19  juin/1"  juillet  1899).  643070 
64307/  643080  613082  643083  643087  à  643092  643095 
643096  (513099  043100  (18  juin/1"  juillet  1900), 
650976  à  051000  (18  juin/1"  juillet  1901),  654050 
(19  décembre  1900/1"' janvier  1901),  663951  663950 
a  663961  003901  663965  663967  à  663972  (18  juin/1  ■ 
juillet  1900),  667592  à  667595  (20  décembre  1897 
1"  janvier  1898),  669879  669888  à  669895  669898 
009899  ,;20  décembre  1899/1"  janvier  1900 i,  670526 
à  670550  (18  juin/1"  juillet  1901),  675475(19  juin/ 
1"  juillet  1895),  677346  (19  jum/1"  juillet  1898), 
688801  à  688825  693651  à  093075  (18  juin/1"  juillet 
1901  ,  697926  (20  décembre  1898/1"  janvier  1899). 
099180  699181  699185  à  699189  699191  699192  699195 
099199  (19  décembre  1900/1" janvier  1901),  70227O 
702271  (19  juin/1"  juillet  1897),  705751  à  705753 
705750  705757  705759  705700  (20  décembre  1899/1" 
janvier  1900),  709551  à  709575  (18  juin/1"  juillet 
1901),'  727080  727085  (18  juin/1"  juillet  '  1900), 
727210  à  727249  (20  décembre  1898/1"  janvier 
1899),  727951  à  727957  (18  juin/1"  juillet  1900), 
730471  à  730474  (19  juin/1"  juillet  1899),  732285  à 
732293  (18  juin/1"  juillet  1900),  732476  732485  à 
732191  (19  juin/1"  juillet  1898),  733301  733302 
733306  733323  733325  (20  décembre  1899/1"  jan- 
vier 1900,,  738,907  à  733915  (19 juin/l«  juillet  1895). 
735431  (20  décembre  1896/1"  janvier  1897),  735951 
a  785975  737176  à  737200  (18  juin/1"  juillet  1901), 
738916  à  738919  (18  juin/1"  juillet  1900),  744903 
744915  744916  (19  juin/1"  juillet  1896),  745057 
745059  à  715065  745071  à  745074  (19  juin/1"  juillet 

1899)  ,  747276  à  747300  (18  juin/1"  juillet  1901  ), 
749001  749002  (19  juin/1"  juillet  1896),  752710 
752713  à  752718   (20   décembre  1899/1"  janvier 

1900)  ,  759351  à  759375  (18  juin/1"  juillet  1901), 
706126  766143  à  766150  (19  décembre  1900/l"jan- 
vier  19ul),  773882  773895a  773900 (19juin/l"  juillet 

1899)  ,  773902  775101  775117  à  775125  (19  juin/1" 
juillet  1898),  787151  à  787153  787155  à  787157 
787160  à  787164   (19  décembre   1900/1"  janvier 

1901)  ,  787745  à  787750  789615  à  78S6I8  797726  797727 
797738  à  797742  797748  à  797750  (18  juin/1"  juillet 

1900)  ,  805163  805167  à  805169  (20  décembre  1899/ 
1"  janvier  1900),  810351  à  810375  (  18  juin/l"juillet 

1901)  ,  810935  (20  décembre  1896/1"  janvier  1897), 
812326  à  812350  815026  à  815050  (18  juin/1"  juillet 
1901),  819970  819974  819975  (20  décembre  1898/1" 
janvier -1899),  820477  820478  (19  juin/1"  juillet 
1899),  824610  à  824025  (20  décembre  1898/1"  jan- 
vier 1899,,  827201  827202  827204  à  827206  (19  dé- 
cembre 1900/1"  janvier  1901).  832232  à  832235 
832237  832241  à  832214  832216  832247  832250  18 
juin/1"  juillet  1900),  833209  833222  à  833225  (20 
décembre  1899/1"  janvier  1900),  842569  à  842572 
(19  décembre  1900/1"  janvier  1901),  842827  (20 
décembre  1898/1"  janvier  1899),  843901  843902 
843904  à  843908  (19  décembre  1900/1"  janvier 
1901),  844167  à  844171  (19  juin/1"  juillet  189Si. 
846091  846092  846095  à  8460l;)9  (20  décembre  1898 
1"  janvier  1899),  846576  à  816581  846584  à  846586 
846589  à  840592  810596  à  840600  (19  décembre 
l'.lOO/l"  janvier  1901),  817176  847190  847191  817100 
(19  juin/1"  juillet  1899),  848351  848370  à  818375 
(20  décembre  1894/1"  janvier  1895),  858406  à 
818411  848421  à  818125  (19  juin/1"  juillet  1899). 
848869  à  818871  (19  juin/1"  juillet  1898  .  850351  à 
850354  850362  850369  à  850373  (20  décembre  1899/ 
1"  janvier  19C0),  850608  (19  juin/1"  juillet  1899),, 
855901  à  855925  (18  juin/1"  juillet  1901),  857522 
857523  (20  décembre  1895/1" janvier  1896),  860501 
à  860525  18  juin/1"  juillet  1901),  860101  à  866106 
(18  juin/1"  juillet   1900.,   870981  870982  870987  à 
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50993  870999  871000(20  décembre  1899/1" janvier 
900  ,  876111  876112  (19  juin/1"-  juillet  1898), 
f76296  876297  (20 décembre  1S97/1"  janvier  1898). 
79312   (19  juin  1"  juillet  1893),   884051  à  884075 

18  juin/1"  juillet  1901),  884978 à  884982  (19  juin/ 
«  juillet  1897),  9G0710  90071)  900713  90Ù724  (18 
uin  l"  juillet  1900),  902151  à  902175  (18  juin/1" 
uillet  1901),  903451  à  903454  903456  903463  903475 

19  juin  'l"  juillet  1899),  904951  à  904975  (18  juin/ 
"  juillet  1901),  905927  à  905930  905944  (19  juin, 
«  juillet  1899;,  905951  à  905975  (18  juin/1"  juillet 
190Î  .  913081  à  913084  (20  décembre  1899/1"  jan- 
vier 1900). 

A  625  roubles  or 

916251  à  916275  (18  juin/1"'  juillet  180 1\  921186 
921195  (19  juin/1"  juillet  1890),  825166  â  925175 
19  jnin/1"  juillet  1899).  925341  à  925350  (18  juin/ 
F  juillet  1900),  925801  à  925805   925811  à  925815 
125821  à  925825   9384Ù1  à  938460   938471  à  938475 
B46276  à  946280  (19  décembre   1900/1"  janvier 
11901),    951046  à  951050   (18  juin/1"  juillet  1900), 
'  -933876  à  953830  (19  juin  II"  juillet  1897),  955656 
.  à  955665  (18  juin/1"  juillet  1900),  ^59301  à  959325 
(19  décembre   1903/1"   janvier  1901),   959891  a 
1939900  20  décembre  1899/1"  janvier  1900) 
ï 

A  3.125  roubles  or 

I  932701  à  962725  (19  juin/1"  juillet  1899),  962751 
.".à  962775  (20  décembre  1894/1"  janvier  1895), 
!  967001  à  967025  971851  à  971875  (18  juin/1"  juillet 

,  1901),  983676  à  983700  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901},  987151  à  987175  988251  à  983275  996251 
«à  996275  (18  juin/1"  juillet  1901;. 
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Emprunt  Russe  3  1|2  OjO  or 

(1894) 

La  Commission  Impériale  dAmortissement  a 
[procédé,  le  18  septembre!  1"  octobre  1901,  au 
-tirage  des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
fnommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  19  décembre  1901  /l"  jan- 
vier 1902  : 

En  Eussie,  aux  guichets  de  la  Banque  de 
l'Etat  ;  à  Berlin,  à  la  Direction  de  la  Disconto- 
Gesellschaft,  chez  MM.  S.  Bleichrceder  et  Men- 
delssohn  etC°;  à  Londres,  chez  MM.  N.M.  Roth- 
schild and  Sons  ;  à  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild 
frères  ;  à  Francforts-Mein,  à  la  Direction  de 
la  Disconto-Gesellschatt. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
19  décembre  1901/1"  janvier  1902;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  125  roubles  or 


3326  à  3350 
59801  59825 
106851  108875 
163676  168700 
188151  188175 
'■280901  280925 


303501 à  303425 

348451  348475 

434126  434150 

505751  505775 

546026  546050 

538301  538325 

643176  643200 

685576  à  685600 
737501  737525 
768926  768950 


12851  à  12875 
92851  92875 
113326  111350 
178251  178275 
202301  202325 

A  625  roubles  or 
338126  à  338150 
379551  379575 
439001  439025 
510501  510525 
566651  566675 
611276  611300 


28601  â  28625 
93476  93500 
117526  117550 
186251  186275 
243326  243350 


342476  à  342500 
416351  416375 
503701  503725 
528101  528125 
569276  569300 
613551  613575 


A  3.125  roubles  or 

699951  à  699975  703951  à  703975 

765226   765250  765426  765450 

773351   773375  790826  790a50 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
3  1/2  0/0  or  1834,  sorties  aux  tirages  antérieurs 
et  non  présentées  au  remboursement  à  la  date 
du  18  septembre/1*"  octobre  1901. 

I A  partir  des  termes  désignés  entre  paren- 
Ihèses,  ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  or 

I  2983  2390  à  2997  (19  décembre  1900/1"  janvier 
fm.),  4029  4031  4032  (20  décembre  1898/1"  jan- 


vier 1899),  4553  à  4355  4557  à  4565  4572  à  4575 
(19  décembre  1900/1"  janvier  1901),  10376  à  10400 
(20  décembre  1898/ 1"  janvier  1899),  11401  à  11425 
(18  juin/1"  juillet  1901),  13729  à  13735  18738  à 
18743  13749  \20  décembre  1899/1"  janvier  1900), 
22251  22255  à  22257  22262  à  22275  (19  décembre 
1900/1"  janvier  1901).  25393  à  25395  (19  juin/1" 
juillet  1899),  26455  26458  26459  (20  décembre 
1899/1"  janvier  1900),  41952  à  41955  41968  41970 
41974  41975  (19  juin'l"'  juillet  1899),  43626  à 
43689  43641  à  43045  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901),  43826  à  43850  (18  juin/1-"- juillet  1901), 
44782  44783  44787  44788  44790  à  44792  44797 
(18  juin/l"juilletl900),  48782  48785  48793  à  48796 
(20  décembre  1898/1"  janvier  1899),  49001  à 
49025  50426  à  50450  (18  juin/1"  juillet  1901), 
58226  à  58235  58237  à  58239  58244  à  58248  (18 
juin/l"juillet  1900),  59569  59570  (19  décembre 
1800/1"  janvier  1901),  62826  à  62*50  63226  à 
83250  (18  juin/1"  juillet  1901),  63826  à  63829 
63834  (20  décembre  i899/l"  janvier  1900),  70326 
à  70 35o  (18  juin/ 1"  juillet  19(H ;.  74051  à  74075 
74151  à  74175  77101  77107  77108  /7114  à  77116 
77125  (18  juin/1"  juillet  1900),  77576  à  77600  (18 
juin/1"  juillet  1901),  82330  à  82334  82345  (20  dé- 
cembre 1898/1"  janvier  1899),  89954  (20  décem- 
bre 1896/1"  janvier  1897),  91080  91681  91699 
91700(19  juin/1"  juillet  1899),  93812  à  93815  93951 
à  98962  989/2  à  98975  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901),  106017  106119  106020  (20  décembre 
1898/1"  janvier  1899),  108276  à  108300  116726  à 
116750  120701  à  120725  (18  juin/1"  juillet  1901), 
120935  à  120945  120947  (20  décembre  1898/1" 
janvier  1899),  121675  à  121680  130076  à  130084 
(18  juin/1"  juillet  1900),  135076  (20  décembre 
1896/1"  janvier  1897),  137792  137797  à  137799  (iO 
décembre  1898/1"  janvier  1899),  141352  à  141354 
141366  141369  (19  juin/1"  juillet  1899),  141526  à 
141528   141539  à  141546  141550  (19  juin/1"  juillet 

1898)  ,  148057  148058  <20  décembre  1898/1"  janvier 

1899)  ,  152681  152682  156711  156712  (19  juin/1" 
juillet  1898),  163427  à  163438  163440  163442  103443 
163448  163449  (19  décembre  1900/1"  janvier 
1901),  168354  168355  (20  décembre  1898/1"  jan- 
vier 1899).  168802  à  168806  168824  168825  (20  dé- 
cembre 1899/1"  janvier  1900),  169402  à  169405 
169425  (19  juin/1"  juillet  1899),  178573  178574  (20 
décembre  1897/1"  janvier  1898),  179802  à  179810 
(19  juin/1"  juillet  1896),  181062  181063  181068 
181069  181071  181072  (19  juin/1"  juillet  1899), 
182101  à  182109  182111  à  182125  (19  décembre 
1900/1"  janvier  1901),  182951  à  182954  (19  juin/ 
1"'-  juillet  1898),  190426  190429  à  190439  190445  à 
190449  (19  décembre  1900/l"janvier  1901),  194061 
à   194063   194068   à   194075   (19  juin/  1"  juillet 

1899)  ,  197327  à  197330  197339  1973 'i0  197347  (20 
décembre  1899/1"  janvier  1900).  198042  198043  (19 
juin/1"  juillet  1898),  201156  201158  (20  décem- 
bre 1898/1"  janvier  1899),  203239  203241  à  203243 
(19  juin/1"  juillet  1897),  203559  (19  juin/1"  juillet 
1893),  206656  à  206659  206664  à  206668  206670 
206675  (18  juin/1"  juillet  1900),  212021  (19  juin/1" 
juillet  1898),  213177  213182  à  213200  (19  décembre 
1900/1"  janvier  1901),  213738  à  213743  (19  juin/ 
1"  juillet  1898),  217147  à  217159  (19  décembre 
1900/1"  janvier  1901),  217703  à  217706  217723  à 
217725  (20  décembre  1899/l"janvier  1900),  2/5426 
à  225450  (18  juin/1"  juillet  1901),  227276  227277 
227280  à  227283  227286  à  227296  227298  à  227300 
229101  à  229106  229112  229113  229115  229124  229125 
(19  décembre  19^0/1"  janvier  1901),  234213  à 
234216  234218  234219  235333  235337  235338  235345 
à  235330  (18  juin/1"  juillet  1900),  240438  (19 
juin/1"-  juillet  1898),  240901  à  240914  240918  à 
240920  (19  décembre  1900/1"  janvier  1901),  240986 
à  240994  2409 38   (20  décembre  1899/1" janvier 

1900)  ,  247579  à  247582  (19  juin/1"  juillet  1897), 
251428  à  251430  251433  (20  décembre  1899/1"  jan- 
vier 1900),  253551  à  253553  253560  253561  253567 
^53569  253570  (19   décembre   1900/1"  janvier 

1901)  ,  254331  254336  (20  décembre  1899/1"  jan- 
vier 1900),  255501  255502  255507  255508  255510  à 
255515  255523  à  255525  (18  juin/1"  juillet  1901  \ 
255854  à  255656  255685  à  255670  257730  257731 
257733  à  257733  257739  à  257746  260329  260330 
260333  à  260340  (19  décembre  1900/1"  janvier 
1901),  264603  264613  (19  juin/1"  juillet  1899), 
265319  à  265325  (19  juin/1"  juillet  1896),  265524 
265525  (20  décembre  1897/1"  janvier  1898), 
265726  à  265750  (18  juin/l*'  juillet  1901),  267389 
(19  juin/1"  juillet  1899),  271505  à '271508  271512 
271513  271515  272133  272134  (18  juin/1"  juillet 
1900),  272401  à  272425  (18  juin/1"  juillet  190L, 
273951  à  273954  (19  juirt/1"  juillet  1899),  278126  à 


278133  278149  (19  décembre  1900/1"  janvier 
1901),  279892  (19  juin/1"  juillet  1899),  283141 
283142  283144  à  283146  (19  juin/1"  juillet  1897;. 

A  625  roubles  or 

305216  à  305225  (20  décembre   1899/1"  janvier 

1900)  ,  312926  à  312935  (19  juin/1"  juillet  1899), 
318651  à  318855  (19  juin/1"  juillet  1898),  319576  à 
319585  319591  à  319595  (18  juin/1"  juillet  1900), 
343151  à  343175  (18  juin/1"-  juillet  1901),  343261  à 
343270  (18  juin/1"  juillet  1900),  344626  à  344635 
(19  juin/1"  juillet  1899),  350501  à  350525  (18  juin/ 
1"  juillet  1901),  354706  à  354725  (19  décembre 
1900/1"  janvier  1901  ,  35G196  à  356200  (20  décem- 
bre 1898/1"  janvier  1899),  370906  à  370915  (20 
décembre  1899/1"  janvier  1900),  377331  à  377345 
(19  juin/1"  juillet  1897  ,  383556  à  383565  (19 
juin/1"  juillet  1899),  3*6526  à  386530  (19  décem- 
bre 1900/1"  janvier  1901 ,,  386556  à  386560  (19 
juin/1"  juillet  1896),  388226  à  388230(18  juin/l« 
juillet  1900),   388851  à  388875  (18  juin/1"  juillet 

1901)  ,  391751  à  391775  (18  juin/1"- juillet  1900), 
393926  à  393950  394076  à  394100  (18  juin/1"  juillet 
1901),  419676  à  419680  (18  juin/1"  juillet  1900), 
426001  à  426025  432726  a  432/50  (18  juin/1"  juillet 
1901),  451796  à  451800  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901),  465606  à  465610  (20  décembre  1898/ 
1"  janvier  1899),  466251  à  466260  (20  décembre 
1899/1"  janvier  1900),  475226  à  475250  (18  juin/1" 
juillet  1901),  477186  à  477195  (20  décembre  1895/ 
1"  janvier  1896),  477251  à  477275  478601  à  478625 
482501  à  482525  (18  juin/1"  juillet  1901),  487801  à 
487825  513396  à  513400  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901),  520916  à  520925  (19  juin/1"  juillet 
1898),  523486  à  523490  (20  décembre  1897/1"  jan- 
vier 1898).  526446  à  526450  (20  décembre  1898/1" 
janvier  1899),  530551  à  530575  (18  juin/1"  juillet 
1901),  531291  à  531295  (19  juin/1"  juillet  1399), 
534376  à  534380  (20  décembre  1899/1"  janvier 

1900)  ,  545676  à  545695  (20  décembre  1887/1"  jan- 
vier 1898),  547476  à  547500  (18  juin/1"  juillet 

1901)  ,  550711  à  550715  (19  juin/1"  juillet  1896), 
551571  à  551575  (20  décembre  1897/1"  janvier 
1898).  554751  à  554765  (18  juin/1"  juillet  1900), 
556291  à  556300  (20  décembre  1899/1"-  janvier 
1900),  583276  à  583300  (18  juin/1"  juillet  1901), 
589651  à  589670  (20  décembre  1899/1"-  janvier 
1900),  591351  à  591375  602701  à  (102725  (18  juin/ 
1"  juillet  1901),  618756  à  -618760  (18  juin/1"  juil- 
let 1900),  625131  à  625150  (20  décembre  1899/1" 
janvier  1900),  633791  à  633795  647201  à  647205  (19 
juin/1"  juillet  1899). 

A  3.125  roubles  or 
660576  à  660600  668501  à  668525  (18  juin/1"  juil- 
let 1901),  669576  à  669600  i20  décembre  1899/1" 
;anvier  1900),  684351  à  684375  (18  juin/1"  juillet 

1900)  ,  690701  690725  18  juin/1"  juillet  1901), 
706301  à  706325  711101  à  711125  (19  décembre 
1900/1"  janvier  1901),  724601  à  724625  733851  à 
733875  (18  juin/1"  juillet  1901:,  744826  à  744850 
745126  à  745150   (19  décembre  1900/1"  janvier 

1901)  ,  747226  à  747250  747726  à  747750  759876  à 
759900  773376  à  773400  77382»  à  7  73850  (18  juin/ 
1"  juillet  1901),  776291  à  776225  19  décembre 
1900/1"  janvier  1901),  779076  à  779100  (20  dé- 
cembre i898/l"  janvier  1899),  782776  à  782800  (20 
décembre  1899/1"  janvier  1900).  717 


Emprunt  Russe  3  0|0  or 

(Deuxième  émission  1894) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé  le  18  septembre  II™  octobre  1901  au  ti- 
rage des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  19  décembre  1901/1"  jan- 
vier 1902  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de  l'Etat  ; 
à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn  et  C°;  à  Paris, 
chez  MM.  E.  Hoskier  et  C°,  Hottinguer  et  G0,  à  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  au  Crédit 
Lyonnais  et  au  Comptoir  National  d'Escompte; 
à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann,  Rosenthal 
et  C;  à  Londres,  à  la  Banque  Russe  pour  le 
Commerce  étranger  et  aux  Succursales  du  Cré- 
dit Lyonnais  et  du  Comptoir  National  d'Es- 
compte de  Paris;  à  Copenhague,  à  la  Banque 
Privée  de  Copenhague,  et  à  New-York,  chez 
MM.  Baring  Magoun  et  G°. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 


s 


L  ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


munies  de  tons  les  coupons  échéant  après  le 
19  décembre  1901/1"  janvier  1902;  dans  le  cas 
contraire.  !e  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 

A  125  roubles  or 
4376  à   4400       42651  à  42675       46301  à  46325 
50801     50825       73676     73700       80901  80925 
81301     81325       89176     89200      106251  106275 
111251    111275      112201    112225      133601  133625 
135676    13)700     140351    140375      151976  152000 
163301    163325      187776   187800      207826  207850 
234176   234200     235901   235925      247151  247175 
248751   248775     250401   250425      251776  251800 
A  625  roubles  or 
273501  à  273525  '  281126  à  281150 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
3  0  0  or.  2«  émission  1894,  sorties  aux  tirages 
antérieurs  et  non  présentées  au  remboursement 
à  la  date  du  18  septembre,  1er  octobre  1901. 
(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthè- 
ses, ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  or 
6251  6274  6275  (19/31  décembre  1897;,  7003 
7069  à  7  074  (18  juin  1"  juillet  1900),  7701  à  7725 
(18  juin  1"  juillet  1901),  10094  (19  juin/1"  juillet 
1897i,  21659  a  21662  (19/81  décembre  1898),'  22801 
à  22825  ,18  juin,  1"  juillet  1901),  24731  à  24750 
(19/31  décembre  1899),  26251  à  38275  18  juin/1" 
juillet  1901  ,  27301  à  i'7303  27305  à  27309  27312  à 
27315  (19  décembrel900/l"  janvier  1901  .  33851 
(18  juin/1"  juillet  19U0),  34090  à  34100  ^  19  juin/ 
1"  juillet  1896),  39776  à  39800  (19  décembre  '1900/ 
1"  janvier  1901),  50326  à  50350  18  juin  1"  juillet 
1901  .  51652  à  51054  51673  51674  18  juin/1"  'juillet 
1900),  54759  à  547ts2  54764  à  54766  54773  54774 
(19/31  décembre  1899),  60956  à 60959  60984  à  60975 
(19  décembre  1900/1"  janvier  1901;,  60970  àOlOOO 
68551  à  68575  : 18  juin  1"  juillet  1901  ,  71834  à  71843 
18  juin/1"  juillet  19o0  .  73726  à  73750  18  juin 
1"  juillet  1901  ,  73920  à  73929  73931  à  73936  73950 
18 'juin/1"  juillet  19001,  80301  à  80325  18  juin 
1"  juillet  1901),  94501  94506  94507  (19/31  décem- 
bre 1899:,  97604  (19  juin  '1"  juillet  1898),  102076  a 
102700  105351  à  105375  108120  à  108150  (18  juin, 
1"  juillet  19011,   113159   113168  (19/31  décembre 

1899)  ,  114755  117496  117497  (19  juin/1"  juillet 
1898),  119076  à  1191C0  (18  juin/1"  juillet  1901), 
119864  119866  119867  (19  /  31  décembre  1898), 
121355  à  121375  (19/31  décembre  1899),  123251  â 
123275  18  juin  1"  juillet  1901  .  127826  à  127850 
132529  à  132533  134536  132541  à  132545  (18  juin/ 
1"  juillet  1900),  135721  à  135723  (19  juin/1" juillet 
1893),  157476  à  157500  18  juin/1"  juillet  1901  , 
158747  à  158749  (19  juin/1"  juillet  1897),  161115 
(19/31  décembre  1898),  162401  162402  162406 
162407    162411  à  162120  162424  (18  juin/1"  juillet 

1900)  ,  162561  (19/31  décembre  1897),  166376  à 
166385  106397  166398  168245  168247  170286  à  176288 
(19  décembre  1900/1"  janvier  1901).  177795(19/31 
décembre  1896),  178076  à  1781no  18juin/l"  juillet 
1901  ,  179376  à  179378  (19/31  décembre  '  1898), 
181826  à  181850  18  juin/1"  juillet  1901, 
184576  à  184580  184583  à  184585  184596  à  184600 
(19/31  décembre  1899  ,  189656  (19  juin/1"  juil- 
let 1897),  191601  191603  à  191612  19  décem- 
bre 1900/1"  janvier  1901),  197083  (19/31  dé- 
cembre 1898;,  197852  197855  197857  197864  197872 
197873  (19/31  décembre  1899),  198155  198158  à 
198160  198169  à  198172  (18  juin/1"  juillet  1O00  , 
199279  193283  à  1992-0  199289  à  199297  201576  à 
201580  19  décembre  1900  1"  janvier  1901), 
205376  à  205400  18  juin/1"  juillet  1901),  206587 
200589  (19/31  décembre  1897),  212913  212919  à 
212921  (19/31  décembre  1899).  218036  à  218040  (19 
juin/1"  juillet  1895,,  220528  220529  220542  à  220544 
(19  juin/1"  juillet  1898),  221603  à  221613  221617 
221624  48  juin/1"  juillet  1900),   221301  à  221925 

18  juin,  1"  juillet  1901),  224801  à  524803  224805 
à  224807  (19/31  décembre  1899),  229476  à  229510 
(18  juin/1"  juillet  1901),  231813  à  231815  (19/31 
décembre  1899),  2Î7201  à  237225  237451  à  237475 
(18  juin/1"  juillet  1901),  237726  à  237745  241576 
241582  à  241584  211598  à  241000  246352  à  246354 
246350  2463'  G  à  240309  247954  à  247956  247958  à 
247961  247963  à  247974  (19  décembre  1900/ 1" 
janvier  1901),   249801  à  249808  (19/31  décembre 

1898)  ,  250601  à  250625  (19  décembre  1900/1" 
janvier  1901),   254501  à  254522  (19/31  décembre 

1899)  .  255033  255039  (19/31  décembre  1898/,  260726 
à  260750  (18  juin/1"  juillet  1901  \  264308(19/31 
décembre  1897). 


A  625  roubles  or 
267651  à  267655  267671  à  267675  (19/31  décembre 
1899  ,  273101  à  273200  (19  juin/1"  juillet  1898), 
284801  à  284825  18  juin/1"  juillet  1901),  290566  à 
290575  (18  juin/1"  juillet  1900),  291926  à  291940 
19  juin/1-  juillet  1899),  303226  à  303230  303246 
à  303250  (19  décembre  1900/1"  janvier  1901), 
310151  à  310175  312231  à  312240  (19/31  décembre 
1898),  314751  à  314775  327101  à  327110  (18  juin/ 
1"  juillet  1901),  327171  à  327175  (19  juin  '1"  juillet 
1898).  '  718 


Emprunt  Russe  4  0|0  or 

(Sixième  émission  .1894) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement 
a  procédé  le  18  septembre'l"  octobre  1901  au 
tirage  des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  19  décembre  1:01/1"  jan- 
vier 1902  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque 
de  l'Etat:  à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn 
et  O  :  à  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et 
des  Pays-Bas,  au  Comptoir  National  d'Es- 
compte, au  Crédit  Lyonnais,  à  la  Banque  Russe 
pour  le  Commerce  étranger  et  chez  MM.  Hot- 
tinguer  et  C°  :  ù  Londres,  à  la  Banque  Russe 
pour  le  Commerce  étranger;  à  Amsterdam, 
chez  MM.  Lippmann,  Rosenthal  et  C°  ;  à  New- 
York,  chez  MM.  Baring  Magoun  et  C°. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
19  décembre  1901,1"  janvier  1902;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage: 
A  125  roubles  or 
19376  à  1940O       26776  à  26800 
45526     45550       55026  55050 


3051 
32776 

00151 

136576 
215026 
268626 
3U3751 
377501 


à  3075 
32800 
69175 
136600 
215050 
268050 
303775 
377525 


86301 
160651 
240776 
270601 
32*801 


86325 
160675 
240800 
270625 
328825 


131301 
161676 
2(58301 
282401 
335026 


131325 
101700 

268325 
282425 
335050 


426976  à  427000 
519826  519850 
620176  620200 
7011826  703850 
757951  757975 
823551  823575 


A  625  roubles  or 
459151  à  459175 
(500351  600375 


498976  à  499000 
614626  614050 


653426 
748351 
762251 
836151 


653450 
748375 
762275 
836175 


697701 
753176 
792301 


697725 
753200 
752325 


A  o  .  125  roubles  or 
898201  à  898225 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  or,  sixième  émission  1894,  sorties  aux  tira- 
ges antérieurs  et  non  présentées  au  rembour- 
sement à  la  date  du  18  septembre/1"  octobre 
1901. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  paren- 
thèses, ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.; 
A  125  roubles  or 

2739  (20  décembre  1896/1"  janvier  1897),  17665 
17066  (20  décembre  1899/1"  janvier  1900),  24303 
24304  24312  (18  juin/1"  juillet  1900;,  30001  à  30003 
(20  décembre  1898/1"  janvier  1899),  35065  35066 
(19  juin/1"  juillet  1898),  40376  à  40381  40392  à 
40397  (20  décembre  1899/1"  janvier  1900),  52485 
52487  52488  (19  décembre  1900/1"  janvier  1901), 
54106  (20  décembre  1896/1"  janvier  1897),  55251 
à  55275  (18  juin/1"  juillet  1901),  58692  à  58700 
(19  décembre  1900/1"  janvier  1901),  654015  65425 
72051  à 72075  (18  juin/1"  juillet  1901),  74758  74761 
(20  décembre  1898/1"  janvier  1899),  77452  77457 
à  77459  77461  7  ;467  (18  juin/1"  juillet  1900), 
82283  82293  82295  82296  84284  84296  à  84299  (20 
décembre  1893/1"  janvier  1900),  86017  86018 
86020  87098  (18  juin/1"  juillet  1900),  90451  Ù9C475 
(18  juin/1"  juillet  1901),  90880  90881  90883  (18 
juiri/1"  juillet  1900),  91228  91244  91246  (20  dé- 
cembre 1891/1"  janvier  1900),  98134  à  98137  (19 
juin/1"  juillet  1897),  99144  à  99146  (19  juin/1" 
juillet  1899),  99877  à  99379  99890  99893  à  99898  (18 
juin/1"  juillet  1900),  102351  à  102375  110301  à 
110306  (18  juin/1"  juillet  1901),  110891  à  110900  (20 
décembre '1895/1"  janvier  1896/,  113794  à  113797 
113799   (20   décembre   1898/1"  janvier  1899), 


115310  (20  décembre  1897/1"  janvier  1898),  119951 
à  119975  (18  juin/1"  juillet  19011,  136149-  136150 
(20  décembre  1895/1"  janvier  1896),  137276  à 
137300  (20  décembre  1898/1"  janvier  1890, 
137370  à  137400  (19  décembre  190O/1"  janvier 
1901),  137551  à  137575  (20  décembre  1894/1"  jan- 
vier 1895),  148201  à  148225  (18  juin/1"  juillet 
1901),  148930  à  148949  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901),  157934  157935  159013  159015  à  159017 
(19  juin/1"  juillet  1899),  163518  à  163525  (18  juin/ 
1"  juillet  1900),  168209  168214  168215  (19  juin/1" 
juillet  1898).  176851  à  176875  (18  juin/1"  juillet 
1901).  177029  177039  177040  177045  (20  décembre 
1899/1"  janvier  louo),  182076  182077  (19  juin/1" 
juillet  1898),  186777  à  186800  (20  décembre  1899/ 
1"  janvier  1900),  188502  à  188506  (19  juin/1" 
juillet  1898),  201776  à  201800  (18  juin/1"'  juillet 
1901.  220979  à  221000  (18  juin/1"  juillet  1900), 
222187   222188   222192   222199  1 19  juin/1"  juillet 

1899)  ,  222586  à  222590  222599  (20  décembre  1899/ 
1"  janvier  1900),  233370  233371  (18  juin/1"  juillet 

1900)  ,  243134  à  24313»  (20  décembre  1898/1"  jan- 
vier 1899),  252501  252502  (19  juin/1"  juillet  1897), 
258355  (20  décembre  1899/1"  janvier  1900),  258551 
à 258553  258567  258568  (20  décembre  1898/1"  jan- 
vier 1899),  273552  à  273569  273571  à  273575  (19  dé- 
cembre 1900/1"  janvier  1901),  283526  (20  décem- 
bre 1896/1"  janvier  1897),  297701  à  297725  302226 
à  302250  (18  juin/1"  juillet  1901),  304225  (20  dé- 
cembre 1895/1"  janvier  1896),  204839  304840 
304844  à  304848   (18  juin/1"  juillet  1900),  309997 

20  décembre  1895/1"  janvier  1896),  310976  à 
311000  (18  juin/1"  juillet  1901),  312587  312589 
312590  312595  à  312600  il9  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901),  332402  à  33^410  332415  332417  à  332419 
(18  juin/1"  juillet  1900),  339051  339056  339057 
339059  4  339064  339070  à  339075  (19  décembre 
1900/1"  janvier  1901),  340937  (20  décembre  1895 
1"  janvier  1890),  341751  341752  (20  décembre 
1898/1"  janvier  1899),  342133  à  342140  (19  décem- 
bre 1900/1"  janvier  1901  i.  342432  à  342435  (18 
juin/1"  juillet  1O00),  348698  à  348700  (19  juin/1" 
juillet  1897),  352309  (20  décembre  1898/1"  jan- 
vier 1899),  304901  à  364925  (18  juin/1"  juillet 
1901  .  366026  (19  juin/1"  juillet  1899),  369151  à 
369175  369301  à  369325  399126  à  399150  (18  juin/ 
1"  juillet  1901). 

A  625  roubles  or 
405356  à  405360  (18  juin/1"  juillet  1900),  411776 
à  411800  425226  à  425250   (18  juin/1"  janvier 

1901)  ,  425601  à  425610  454131  à  454150  (19  décem- 
bre 1900/1"  janvier  1901),  454201  à  454225  455126 
à  45MÙ0  il8  juin/1"  juillet  1901),  462151  à  462155 
467201  à  '467215  (20  décembre  1899/1"  juillet 
1900),  467501  à  467505  (20  décembre  1895/1"  jan- 
vier 1896),  471931  ii  471940  (19  décembre  1900/1" 
janvier  1901',  473481  à  473500  (20  décembre  1897/ 
1"  janvier  1898),  477446  à  477450  (20  décembre 
1899/1"  janvier  1900),  487128  à  487150  (18  juin/ 
1"  juillet  1901),  488396 à 488400  (19  juin/1"  juillet 

1898)  ,  496771  à  496775  500786  à  500780  500796  à 
500800  (18  juin/1"  juillet  1900),  503406  à  503410 
508126  à  508130   (20   décembre  1899/1"  janvier 

1900)  ,  516256  à  516265  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901),  526051  à  52607,".  537851  à  537875  (18 
juin/1"  juillet  1901),  539241  à  539245  (20  décem- 
bre 1898/1"  janvier  1839),  5399o6  à  539970  (19 
décembre  1900/1"  janvier  1901),  555926  à  5  5950 
574076  à  574100  614426  à  614450  (18  juin/1"  juillet 

1901)  ,  623291  à  623300  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901),    637523  à  637530   (19   juin/1"  juillet 

1899)  ,   645201  à  64? 225   (18  juin/1"  juillet  1901) 
653611  à  653615  (19  juin/1"  juillet  1899),  653756  à 
653760  (20  décembre  1899/1"  janvier  1900),  654076 
à  654035  656131  à  656140  656146  à  656150  (19  dé- 
cembre 1300/1"  janvier  1901),   673226   à  673250 

18  juin/1"  juillet  1901),  675076  à 675085  (18  juin/ 
1"  juillet  1900),  676451  à  676475  (19  juin/1"  juillet 
1899),  686126  à  686150  689420  à  689410  631676  à 
691700  (18  juin/1"  juillet  1901),  097031  à  697035 
(18  juin/1"  juillet  1900),  723301  à  723325  727126  ù 
727150  727526  à  727550  (18  juin/1"  juillet  1901 1 
733176  à  733180  (19  décembre  1900/1"  janvier 
1901),  746036  à  746040  (19  juin/1"  juillet  1899), 
757476  à  7  57 '00  767501 1"  " 
1901),  797501  à  7975 
797601  à  797625  (18  „ . 

809725 (20  décembre  1899/1"  janvier  1900).  810076 
à  810080  (19  juin/1"  juillet  1897),  829976  à  829980 
829986  à  829990  837846  à  837850  (19  décembre 
1900/1"  janvier  1901),  841591  à  841600  (20  décem- 
bre 1897/1"  janvier  1898). 

A  3.125  roubles  or 
883601  à  883625  (19  juin/1"  juillet  1897).  719 


6040  (19  jmn/1"  juinei  io»»>. 
'501  à  767525  (18  juin/1"  juillet 
7505  (19  juin/1"  juillet  1898), 
i  juin/1"  juillet  1901),  809711  à 


MARCHE  MINIER 


BOURSE   DE  PARIS 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.000 

25 

3.375.000 

25 

8 . 750 . 000 

25 

£0 

2.250.000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

•  6.250.000 

■25 

300.000 

35 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

27.500.000 

25 

125.000.000 

I2S 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

?5 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

■2:. 

Buffelsdoorn  Estate  «e* 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep. 
The  East  Rand  proprielarj  Mine: 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (acl.  noai. 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22.50 

16 

16.50 

15. 75 

39 

31.50 

29 

26.25 

1000 

101 

86 

94 

83 

237.5 

189  50 

17-2 

183.50 

182.50 

330 

540 

482 

502 

495 

47 

50.50 

44 

43 

43 

145 

167^50 

140 

155 

150 

68.50 

66.75 

54.50 

58. 25 

56.25 

170 

61 

51 

42.25 

^0.50 

69 

71 

62 

58.  75 

59 

80 

50 

59 

120 

80 

83 

84  " 

84 

93 

113.50 

95.25 

106 

103 

175 

102 

95 

101.50 

101.50 

865 

1018 

948 

1036 

1042 

125 

217 

205.50 

•240 

234 

53.75 

25 

23 

23.25 

23 

(auc)340 

158 

145 

151.50 

152 

48.50 

33.50 

3l 

32 

196 

'213 

184 

202 

196 

262 

295 

272 

300 

287 

75 

23 

17 

19.75 

19.75 

85 

25 

19 

17 

17 

77.50 

55 

40 

31 

32.50 

16 
27 
83 

iao.50 

493 

43.25 
153.50 

57.25 

41.75 

59 

26 

79 

102.50 
101.50 
1033 
.3. 

22  50 
151.50 

33.50 
195.50 
297 

19.75 

17 

31.50 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


0 

RS 

uctic 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

Lj 

-a 

O 

u 

o 

juin 

déc. 

-a 

1900 

1900 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

75 

65 

52 

52 

50 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

670 

716.50 

921.50 

971 

953 

50 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent) . . . 

133 

159 

91.50 

93.25 

96 

20.000.000dr 

100  dr 

Laurium  grec  (plomb  eUrg\) 

103 

86.50 

55 

53.75 

51 

75 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000 
87.500. 
11.250. 
10.000 
18.125 
7.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


Bechuanaland  Eiploration. 
Brit.  Sth.  Afric.  (Cbartered) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Consolilad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Estait 
Oceana  Company. . . . 
Mossamédès  (Cie  de) 
Mozambique  (Cie  de) 
Randfontein  Estâtes 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

34 

24.50 

20.25 

25.75 

25.75 

125 

83.25 

80 

~t~> 

73 

67.75 

34 

31 

22  35 

23.75 

29.50 

91.25 

16 

15 

13 

12.50 

13 

112.50 

193.50 

176 

189.50 

186 

187.50 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

48 

47.50 

48 

25 

22.75 

16 

17 

16.25 

16.25 

60 

46.75 

36.50 

31.75 

34.25 

16.25 

79.25 

70 

75.50 

75. 75 

75.50 

81 

65.25 

81.25 

79.50 

79 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 

SI 
a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  AViLwalersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 

.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.0-25 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
160  000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231.210 
325  000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300 . Ouu 
165.000 
448.989 

2.500.000 
270.000 

■2.750.000 
900.000 
425 .  OOùi 

îoo.ooo! 

700.000 
540.000 
250  000 
400  000 
400.000 

80.000 
196.77 
352.083 
860.000 

¥5.772 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Chlmes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modder  fontein  

Id.  Extension 

Meyer  and  Charlton  

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New]  

Princess  Estate  .... 

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New) . . 

Robinson  

Robinson  (Deep)  

IRose  Deep  
Salisbury  (New). . . . 
^immer  and  Jack.. 

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


i-2o 


80 


50 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/4 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/1 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5/16 
1/2 
1/8 
1/16 
5/16 
3/8 
1/4 

13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
11/2 

4  3/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/lb 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 

7  1/2 
11 

3/4 
2  1/8 
4 

2  1/4 


6  3/4 
2  1/2 

1  9/16 
5  1/16 
11/16 

1  1/8 
5/8 

5  3/4 

2  9/16 
11/16 

11  1/2 
14  1/2 

4  1/-2 
5 

3  1/2 

7  5/16 
20 

6 

1  3/4 

2  9/16 

6  1/8 

10  5/8 
1/2 

3  7/16 
1  13/16 

3  15/16 
8 

6  1/4 

5  5/8 

4  3/i 
4  3/8 

1  11/16 

6  3/4 

2  5/16 

3  1/2 
13/16 
1  1/4 

1  15/16 
3/8 

4  1/8 

11  7/16 

3  1/16 

5  1/4 
3 

1  3/8 
5 

4  1/16 
1  1/4 

41  1/8 
3  1/16 

1  5/16 
9  9/16 

4  13/16 

8  7/8 

2  11/16 

6  U 

5  11/16 

3  1/8 

2  ll/li 
8  1/8 

11  1/2 
"11/16 

2  3/16 

4  1/8 
2  1/2 


6  5/8 
2  1/2 
1  1/2 
5  3/16 
11/16 

1  1/8 
5/8 

5  11/16 

2  9/16 
11/16 

11  1/4 
14 

4  1/2 
4  7/8 

3  3/8 

7  5/16 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/2 
6 

10  1/2 

7/16 

3  7/8 

1  13/16. 
3  7/8 


5  5/8 
4  5/S 
4  5/16 

1  5/S 

6  7/8 

2  1/4 
31/4 
13/16 
1  1/16 

I  15/16 
3/8 

4  3/16 

II  5/16 
3 

5  1/4 

3  1/16 
1  5/16 
5 

4  1/16 
1  1/8 

10  7'1G 


9  5/16 

4  11/16 
8  5/8 

2  5/8 

6  i/'io 

5  11/16 

3  1/8 
2  11/16 

7  3/4 
11  1/2 

11/16 
2  3/16 

4  1/8 
2  1/2 


7 

2  1/2 
1  1/2 

5  1/4 
11/16 

1  1/8 
5/8 

5  15/10 

2  9/16' 
11/16  ' 

10  5/8 
14  1/4 
4  S/8 

4  7/8 

3  3/8 
7  7/16 

19  3/4 
6 

1  3/4 

2  9/10 

6  1/16 

10  1/2 
7/16 

3  3/3 

1  13/16 

3  7/8 
8 

6  1/8 

5  5/8 

4  5/8 

4  3/8 
1  11/16 

7  U8 

2  5/16 

3  5/16 
13/  '.G 

1  1/16 

3/8 
i  1/; 

11  7/16 
3  1/16 

5  1/4 

3  1/16 
1  3/8 

4  7/8 

4  1/16 
1  1/8  ! 

10 -5/ 16 
3  1/16 

1  1/4 
9  3/8 

4  11/16 

8  5/8 

2  5/8 
ô  1/Î6 

5  5/8 

3  1/8 
2  1/2 
7  7/8 

12  i 
11/16  | 
2  3/16 

4  1/8 
2  1/2 


350 
102 

400 
4.375 

325. 
2.000, 

250. 

575. 

200. 

400. 

375. 

670. 
1.267. 

100. 

225. 

751 

300 

604. 

930. 

L97. 


< 

^  S 

ew  « 
< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

— 

SEMESTRIELLE 

31 

S 

Juin 

Déc 

ES 

1900 

1900 

COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


1.250.000 
2.682.396 
500.000 
250.000 
1.000.000 
200.000 
000.000 
250.000 
500.000 
450  000 


Anglo- French.  Expl... 
Barnato  Consolidated. 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields. . 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6%  Préférence.. 

Id.  5  %%Debentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency. . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C»  

Oceana  Consolidated  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt  

Id.        Gold  Fields.. 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol. 
Zambesia  Exploring. 


3  5/8 

2  3/16 
1  3/8 

3  3/8 
11/16 

7  13/16 
24/0 
107 

1  3/16 

2  5/16 
6  3/4 
2  7/16 
2  1/16 
5  1/2 

2  5/8 

3  3/16 

1  7/8 

2  3/16 
1  1/2 
1  5/8 


3  1/8 
2 

1  1/16 

3  5/16 
5/8 

7  1/4 
24/6  . 
109 

1  1/8 

2  5/16 

4  3/4 
1  7/8 

1  15/16 

5  5/8 
1  3,4 

2  11/16 
1  3/8 

1  15/16 
1  5/8 
1  1/4 


3  3/8 

3  3/8 

3  3/8 

2  3/16 

2  3/16 

2  1/4 

1  1/8 

1  1/8 

1 

3 

2  15/16 

2  13/16 

1/2 

1/3 

7/16 

7  9/16 

7  7/16 

7  l'2 

25/3 

25/3 

25/3 

108 

103 

108 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

2 

1  15,16 

1  15/16 

3  1/8 

2  15/16 

2  7/8 

1  7/16 

1  7/16 

1  3/8 

1  15/13 

1  7/8 

1  15/16 

4  13/16 
1  1/4 
3  174 

4  11/16 

4  1/2 

1  1/8 

1  1/8 

3  3/16 

3  3/16 
1  1-4 

1  1/2 

1  1/4 

1  15/16 

1  7/8 

1  7/8 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

1 

1 

1 

COMPAGNIES  DIVERSES 


Exploration  C"  (New);.. 
Johamiesbg.  Cons.  Inv. 
Id.  Waterwks . 
Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 
1 

1  13/16 


3/4 
2  1/8 
1 

7/8 
10  3/4 

2  5/16 

3  1/8 
7 

15/16 
2  9/16 


3/4 
2  1/16 

1  1/16 
15/16 

10  1/2 

2  5/16 
3 

6  3/4 
15/16 
2  1/2 


11/16 
•2  1/8 

1  1  1< 
15/16 

10  1/2 

2  1/i 
3 

6  3/4 
15/16 
2  7/16 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

31/9 

25/6 

19/6 

20/0 

20/3 

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  

8  7/16 

4  3/8 

4 

3  7/8 

3  7/8 

250.000 

1 

Lake  View  Consols  

13  31/16 

8  3/4 

8  5/8 
1  1/4 

8  3/4 
1  1/4 

8  11/16 

280.663 

1 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

1  5/16 

1  3/8 

1  5/16 

000.000 

1 

Mount  Morgan  

4  15/16 

4  15/16 

4  11/16 

4  11/16 

4  11/16 

200.000 

1 

West  Austr.  Goldfields . 

2  3/8 

1  13/16 

1  5/8 

1  5/8 

1  5/8 

91.000 

1 

Brilliant  Block  

7/16 

3/8 

9/0 
39/0 

9/0 

7/16 

960.000 

8/0 

Broken  Hill  Propriet  

48/0 
5  1/4 

49/0 

37/6 

37/0 
2  5/16 

112.000 

1 

South  Kalgurli  

3  1/8 

2  1/16 

2  1/i 

320.000 

1 

9  7/8 

11  1/8 

5  11/16 

5  5/S 

5  9/16 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 
.948.955 
.283.020 

105.250 
.000.000 


Consolidt.  Bultfontein.. 
DeBeer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture. . . 

«jrriqualand  West  

New  Jagersfonte  n   


30/0 
26  3/4 
107 

7  3/4 
16  1/4 


30/0 
28  15/16 
107 

7  15/16 
16  1/2 


31/6 
36  3,4 
106  1/2 

8  1/8 
19  1/2 


31/3 
38  3/4 
106  1/2 
8  1/8 
19  5/8 


31/0 
38  1/16 
106 

8  1/4 
21 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


IJVE^/FLCHIÉ    OFFICIEL   IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


ciruu 

r.  1  \td 

Illliau 

lui. 

14651 

410 

3812 

114 

6790 

238 

Nombre 
it  Titre- 

3*9 .  4  16 
884.200 

H. 
■on. 

Tôo 

500 

58.  416 
109.530 

500 
500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


443.011 

500 

248  695 

W 

1076960 

400 

» 

100 

451 .775 

500 

233.951 

500 

581.451 

400 

» 

100 

443.124 

400 

» 

100 

681.290 

50(i 

100 

280.289 

500 

> 

125 

142.20 

400 

821.920 
1483533 
827.577 
1777290 
983.301 
965.336 
1.736 
494.397 
499-602 
159.270 
224.060 
148.207 
1171534 
181.574 
117.026 
50.121 


182.500 

1000 

125.000 

500 

40.000 

500 

30.000 

500 

300.000 

500 

60.000 

500 

400.000 

500 

160.000 

500 

60.000 

500 

500.000 

500 

30.000 

500 

100.000 

600 

320.000 

600 

500.000 

100 

80.000 

500 

40.000 

500 

63.333 

500 

30.000 

500 

40.000 

500 

500 
500 
500 
500 
500 
MX) 
500 
500 
500 
5O0 
200 
200 
l'JOO 
500 
,0u 


58. 

380. ci^o 
60. 00P- 
54.130 
82.022 
168.138 
49. 700 
492.910 
512.056 
71.944 
321.21-' 
1939176 
1F75396 
70.760 
389  631 
151.508 


3  %. 


RENTES  FRANÇAISES 

j  Terme. 

 |  Compt. 

3  %  Amortissablej  £erme; 

SXXl8M(ane.4X){ 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  y,  % 

(gar.  France)  Ternie. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpl 
Indo-Chine  3  %  %  


INTÉRÊTS 
en  190U 


Cours  conip.  juillet 
Î9Ô0*^~Ï90P 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %  

—  quarts  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %  

1892  2)4%  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées — 

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %.... 

Foncières  1883  3  %  

188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %... 

1892  3  %  lib 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %.. 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 
-  —  1881 

Immeubles  de  France . 


3  . 

3  . 
3  50 


2  50 
2  50 
17  50 


20 
12 
12 

3 

20 
20 
10 

2  50 
10  .. 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
12 


13 
15 
15 
15  .. 

14  .  . 

12  . 

15  . 
14  . 

13  . 
18  75 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  tebmb) 

Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie — 


'300 
500 

500 


500 
50'. 
500 
500 
500 
» 

500 
500 
500 
500 
500 

500 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Bône-Guelma. 


Act 

Obi.  3  % 

Act.  Départementaux. 

Obi.      —     .  3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  % 

Act.  Est- Algérien  

Obi.  —  3  %. 
Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

52-54-56  5  %  . . . 

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  S  %  

—  Ardennes  3  % . . 
Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


Obi.  — 


loi  0 

55  . 
12  50 

36 
27  50 

15 

25 

12  50 
26  0 
50  . 


15  . 
13  5 

4  . 
35  . 
17  50 

16  50 


19  10 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
25 
!5 
15 
12  50 
15 
15 


100  10 
99  60 
102  30 


480  . 

80  50 
80 

463 


511 
419 
406 


539 
538 
353 


354  .. 


406 


377 


411 


000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421  . 

720  . 

432  . 

1095  . 


445 
446 


100  25 
99  25 

101  45 


492  . 

81  40 

81  50 
492 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 


419  . 


420 


465 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715  . 
448  . 
700  . 


427 
707 
435 
1000 
475 


448  . 
450  . 


Cours  de  clôture 

3  oct. 

10  oct. 

7  oct . 

lui  . . 

4  0  A  Q  O 

1  TA 

1  OO  Q*7* 
1  UU  o< 

100  30 

•  "  "  IL 
99  dU 

"  '     '  ' 

99  50 

, 

101  90 

i  n  i  cri 

lUI  9U 

lui  OUi 

101  75 

10 1  80 

101  45 

/no  rJ 

'iOo   .  . 

82  50 

498  .. 

500  » 

500  .. 

550  .. 

551  .. 

551  . 

414  .. 

435  .. 

131  25 

408 

409  .. 

10)  25 

106  25 

106  75 

106  .. 

568  . . 

569  .. 

558  . 

568  . . 

E.59  . 

306  !! 

366  .. 

.  i 

97  .. 

96  50 

96  . 

365  .. 

363  . 

94  .. 

93  . 

93 

41 4 

112  50 

tl2  50 

lu,  .. 

104  . 

10J  50 

389  .. 

387  25 

96  50 

96  25 

97  '. . 

400  .. 

403  5U 

i'  t  75 

475  50 

470  .. 

i72  ■  ■ 

505  .. 

504  50 

507  .. 

499  .. 

500  .. 

441  50 

442  .. 

i43  .. 

468  50 

458  .. 

i5"  .  ■ 

400  .. 

395  75 

96  , 

454  50 

455  .. 

463 

403  .. 

165  . 

465 

460 

464    . 1 

506 

509  .. 

503  .. 

4?  75 

44  25 

M  5 

4i  75 

44  .. 

545  .. 

545  50 

545  75 

437  50 

439  .. 

123  .  . 

122  .. 

122  .. 

142  50 

143  .. 

3780  . 

3800  .. 

3800  .. 

1020  .. 

972  .. 

967  .. 

405  .. 

645  .. 

568  . . 

561  . . 

560  . . 

490  . . 

495  . . 

49)  .. 

676  . . 

677  . . 

670  . . 

603  . . 

603  . . 

605  . . 

990  . . 

978  . . 

985  . . 

70  50 

68  . . 

66  . . 

316  . . 

317  . . 

3i5  . . 

615  . . 

605  . . 

604  . . 

65  5C 

63  . . 

62  50 

307  . . 

302  . . 

302  . . 

533  . . 

507  . . 

507  . . 

220  , . 

229  . . 

230  . . 

50  . . 

50  . . 

50  . . 

739  .. 

719  .. 

716  .. 

446  .. 

445  75 

444  50 

680  .. 

673  .  . 

448  .. 

444  .  . 

439  .. 

446  75 

439  .. 

437  .. 

440  .. 

441  .  . 

4il  .. 

726  .. 

728  50 

44!  . 

440  25 

440  .. 

1025  . 

1025  .. 

1015  .  . 

480  . 

485  . 

480  .. 

666  5! 

)  670  . 

66S  .. 

457  7î 

>  458  75 

460  .. 

454  . 

453  . 

454  50 

412  . 

411  . 

412  .. 

455  . 

455  . 

456  50 

465  . 

456  . 

457  . . 

Nombre 
de  Titres 


800.000 
16.574 
209.144 
28i.635 
149.121 
5.761 
223.259 
4601034 
825764 
208.484 
84.005 
236.660 
8306 
580.847 
506.492 
2966021 
197.521 
118.199 
142. 117 
196.032 
103.968 
3362839 
1162600 
i  ïCr.063 
25S.198 
26 1  198 
32981 i  i 
1240069 
283.414 
33. 192 
1S2.5I2 
148.711 

49.296 
242. 
100.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50, 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 
500 

500 
50( 
250 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


75.122 
60.000 
73.420 
10.000 
89.837 

246. 163 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

200.000 

100.000 
62.060 
64.000 

111.948 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
10.000 

212.007 

100.000 
40.000 

100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
501 
50C 
500 

2! 

500 
500 
50C 

100 
250 
500 
500 
250 
500 
100 
100 
250 
500 
250 

100 
500 
50n 

500 
400 
500 

» 
500 
100 
500 
500 
500 
300 


Capital  ou 
Nombre  de  Tilre: 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


520154.149  £ 
190767. 000 f. 
.24306.20011. 
5.298.600  i 
18.3S9.000  « 
58.790  ob 
372079. 500 f 
700.000 ob 
105000. OOOf. 
154070. 000 f. 
1 399299000 f. 
734839. 500 f. 
671830. 400f. 
1.171. 500 oi 
1.080.600 ob 


Act. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Oïl 


Act. 
Obi 


Act 
Obi 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  . 
Dauphiné  3  %  .... 
Genève  57  3  %.... 
Médilerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv. 
2  y  <yQ  

Vict.-Emm.-6ia  3  % 


Nord. 


nouv. 


-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %.j.avr.et  oct. 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

—  jouiss  

-  3  %  

—  3  %  1884  

-  2g  %  1895... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2U  

Ouest- Algérien  

-  3  %. 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Fort  de  la)  

Sud  de  la  France  — 
3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp1»  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 

  —  jouiss 

Cio  Glc  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 

Omnibus  de  Paris  

  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw 

Voitures  à  Paris  

C "  Générale  de  Traction 
Etabl.  Decauville  ainé  . . 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  dej  

  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.  (Cie  i" 
Métaux  (Ci0  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C"  du)  en  liq 
_  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez 
—         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %  %(ch .  fixe!5f  80) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe 2  f .  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . 

-  (Unifiée  7  %)  

-  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


TÉRÈTS 

Cours  rom| 

.  juillet 

Cours  de  clôture 

1 1900 

1900 

1901 

3  oct. 

o  oct. 

"î    ....  1 

7  OCt  • 

58 

815 

593  . 

1620  .. 

1630  .. 

610  .. 

50 

1295  .. 

1270  .. 

274  .. 

15 

459  . . 

451  .. 

15 

45',  .. 

455  .. 

455  50 

15  .. 

454  .. 

456  .. 

452  75 

457  .. 

15 

454  50 

455  .. 

458 

15  .. 

455  .  . 

453  . 

457  .. 

457  75 

460  .. 

15  .. 

446  .. 

449  . 

460  .. 

455  .. 

455  75 

12  50 

402  .. 

409  • 

412  .. 

411  75 

412  .. 

462  ..' 

50  .. 

1325  .. 

1300  . 

1302  . 

L304  . . 

1302  . . 

15  .. 

449  .. 

454  . 

455  50 

456  . 

458  75 

15  . 

446  . . 

452  . 

458  50 

454 

454  .  . 

74 

2  400  . . 

2000 

2040  .. 

2020  .. 

1965  ... 

15  . 

464  ■'. 

462 

461  75 

463  .. 

463  25 

15  .  . 

450  .. 

454 

463  75 

458  . . 

459  50 

12  50 

406  .. 

414 

420  50 

417  .. 

419  ...| 

15  . 

456  50 

451  25 

452  50 

58  50 

1740  .. 

1590 

1635  .. 

1625  .. 

1606  .. 

43  50 

1222  .. 

1120 

1140  . 

1142  .. 

1140  .. 

15  .. 

451  .. 

454 

457  25 

45S  50 

460  .. 

15  .. 

446  .. 

451 

459  :. 

453  50 

455  .. 

12  50 

400  . . 

406 

-é17  50 

408  50 

408  5ùj 

15 

455  .. 

455  .. 

456  . . 

38  50 

1080  . . 

1020 

1040  .. 

1034  .. 

1020  .. 

15  . . 

451  . . 

454 

457  .  . 

457  50 

460  .. 

15  . . 

447  .  • 

450 

459  50 

4^4  . 

457  .. 

12  50 

406 

415  .. 

408  .. 

408  .. 

25  . . 

620  . . 

620 

625  .  . 

624  .  . 

621  .. 

15  . . 

430  .  • 

440 

413  50 

441  .. 

4i0  ..1 

15 

442  .. 

442  .. 

442  25 

12  .  ■ 

olo 

230  .. 

15 

422 

422 

431  50 

432  .. 

423  !1 

438  .  • 

594 

591  .. 

586  .. 

562  ..! 

20  .  . 

410 

QQA 

395  .. 

390  .. 

28  50 

630  . . 

625 

612  . 

612  '.' 

610  .. 

74  . . 

2030  . . 

2020 

1995  .. 

1990  .. 

1980  .. 

32  50 

600 

600  .. 

580  .. 

59  . . 

1 1 40 

785 

7q0 

/yy  .  ■ 

810 

810 

46  50 

805  .. 

500 

520  . . 

530  V. 

525  Y. 

16  . . 

330  . . 

290 

225  .. 

220  .. 

m  .. 

22  50 

540  .. 

505 

490  .. 

490  .. 

486  .. 

65  . . 

2000  . . 

925 

770  .. 

778  .. 

760  .. 

40  . . 

1350  .. 

445 

359  . . 

370  .. 

370  .. 

62 

■  60  .. 

59  .. 

55  .. 

248 

266  .  '. 

266  .. 

257  .. 

260 

169  .. 

147  .. 

138  .. 

30  . . 

603 

480  .. 

475  .. 

453  .. 

10  . . 

313 

241  .. 

251  .. 

245  .. 

5  . . 

425  . . 

160 

171  .. 

172  .. 

170  .. 

15  . . 

235  .. 

50 

31  .. 

26  .. 

27  50 

5  .. 

97  .. 

50 

38  .. 

38  . . 

38  .. 

18  .. 

312 

275  . . 

278  . . 

270  . . 

40  .. 

400 

300  .. 

290  .. 

50  .. 

1170,.  . 

512 

350  .. 

420  .. 

440  '.  . 

37  50 

870  .. 

280 

165 

200  . . 

210  . . 

5  50 

95  .. 

98 

90  .  • 

22  50 

480  . . 

435 

440 

435  . . 

-430  . . 

25  . . 

780  .  ■ 

712 

545 

520  . . 

545  .. 

10  . . 

10  . . 

. . 

86  . . 

86 

85  . . 

85  . . 

88  .. 

116  48 

1542  . . 

3748 

3706  . . 

3690  . . 

3681  . . 

51  ô' 

1375  . . 

1445 

1470  . . 

1472  . . 

1485  .. 

21  50 

430  . . 

525 

565  . . 

557  .. 

545  .. 

10  .  ■ 

160 

152  . . 

150  .. 

32  0^ 

580 

612  50 

615  '.. 

617  .. 

PO  . 

1015 

820  . . 

812  .. 

775  .. 

ÀA 

OU  .  . 

1080 

1070  .. 

1005  . 

1020  .. 

16  5C 

>>  lu  .  • 

362 

350  . 

347  . 

352  . . 

2  7E 

101  5( 

)  95 

94  8( 

)    94  4C 

94  5C 

5  7E 

492  5C 

438  . 

4  . 

97  2; 

>   100  75 

103  4E 

101  2C 

101  30 

4  5( 

68  . 

73 

25 

68  8C 

69  80 

4  . 

67  . 

69 

7C 

67  1C 

64  55 

64  50 

5  . 

399  . 

378 

380  .. 

384  . 

4  . 

100  . 

101 

70 

100  8" 

101  . 

100  75 

78  . 

80 

78  . 

78  .. 

3  ! 

84  6( 

)  89 

45 

90  7c 

89  5C 

4  . 

102  . 

103  40 

106  9C 

106  75 

106  50 

4  . 

104  .. 

107  75 

109  61 

109  5C 

109  60 

3  5( 

100  3( 

101 

75 

103  . 

103  . 

103  60 

4  . 

72  3C 

71 

75 

71  2'. 

69  8C 

70  .. 

6  . 

336  . 

305 

296  51 

292  .. 

294  50 

5  . 

282  . 

254 

247  . 

242  .. 

245  .. 
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Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


. 

1\TKIIHTS 

Cours  comp.  juillel 

Cours  de  clôture 

en  1900 

'~1899~ 

3  net. 

TiTocT" 

17  OCt, 

5  .  . 

99  . . 

93  . . 

72  . . 

70  50 

70  . . 

10  . 

1260  . . 

1260  . - 

1196  . . 

1202  . . 

1200  . . 

8  . . 

534  . . 

525  .  . 

555  . . 

551  . . 

553  . . 

25  . . 

520  . 

475  .  . 



470  . . 

98  . . 

108  . . 

76  . 

75  . . 

73  . . 

242  . . 

292  .  . 

196  . . 

185  . . 

191  . . 

15  .  . 

232  . . 

30  4 

267  . . 

26  4 

264 

15  .  . 

226  . . 

305  . . 

261  . 

259  - . 

256  25 

28  50 

750  . . 

119 

671  . 

683  . . 

680  . . 

15  .  . 

460  . . 

431  - . 

452  75 

453  . . 

454  50 

15  . . 

441  50 

440  . . 

440  . . 

15  . . 

434  . 

43»  . 

434  .. 

15  . . 

*  *  *  * 

441  50 

444  . . 

444  . . 

15  . . 

2  . . 

170  .  . 

13o  •  . 

tOi  . . 

102  . 

.99 

15  . . 

348  . . 

339  . . 

362  . . 

363  50 

363  50 

15  . . 

352  . . 

335  . . 

368 

361  50 



33  1. 

680  . . 

692  . . 

692  . . 

696  . . 

692  . . 

1 1  70 

193  .. 

145  .  . 

128  .. 

190  .  . 

201  .  . 

164  .  . 

159 

165 

ié  .  . 

254  . . 

307  . . 

289  50 

280  50 

277  . . 

15  .  . 

240  . . 

299  . 

282  . . 

27 1  50 

268  . . 

15  .  . 

235  . . 

305  . . 

272  . . 

268  .  • 

266  . . 

15  . . 

233  . . 

307  . . 

270  . . 

267  . . 

266  50 

15  .  . 

232  . . 

304 

27  ï  . . 

271  50 

27 1  50 

15  .  . 

232  . . 

299  . . 

270  50 

266  25 

267  5u 

15  . . 

-V,  i 

oUo  . . 

i  io    .  . 

272  50 

15  .  . 

JDU    .  . 

298  ■ . 

280  50 

271  .  . 

268  50 

15  . . . 

240 

293  . . 

272  50 

262  75 

262  50 

15  . 

243  . . 

294 

273  . . 

262  50 

263  . . 

16  .  . 

455  . . 

*  * 

63 

* 

6 1  50 

■  *  "  *  * 
61  50 

15  . . 

284  . . 

269  ... 

•  *  •  '  ' 

207  50 

26*  50 

9  . . 

242  . . 

290  . . 

227 

le  L   .  . 

227  . . 

'  13  . . 

310  . . 

350  . . 

340  ■ . 

OOO 

340  . . 

15  .  . 

302  .  . 

3  t  ■">  . . 

330  . . 

329  . . 

329  . . 

15  . . 

303  .  . 

.313  .. 

323  .. 

328  .. 

330  . 

20  . . 

410 

407 

409 

20  .. 

310 

350  .. 

'343 

335  Y. 

340 

15  . . 

136  .. 

220 

37  50 

150  .. 

595  .. 

252  .  . 

249  .. 

225  .. 

144  .  . 

135  .. 

82  .. 

80  .. 

70  50 

100  51 

1130  .. 

1315  .. 

1210  .. 

1177  .. 

1148  .. 

65  . . 

M60  .. 

2350  . . 

1825  .. 

1670  .. 

1783  .. 

29  .. 

36  .. 

03  .. 

61  .. 

60  .. 

4  97 

105  .. 

100  .. 

148  .. 

118  .. 

16  .. 

309  .. 

310  .. 

301  .. 

307 

311  .. 

37p50 

650 

670  .. 

630  .. 

650  .. 

655  .. 

26  75 

626  .. 

765  . . 

783  .. 

778  .. 

770  .. 

M(al  OD 

e  ie  Mm 


.145f. 
.174  ob 
.  090  ob 


OO.OOOfl. 
091942  li 
90.300  eb 
57.500". 
OOO.OOOf. 
727.171  £ 
438.650  ob 
632.000C. 
i396.500f. 
44423. 500f. 
M9255.500f. 
1 .045. 464  «t 
571090. 500f. 
489137. 500f. 
646762. 500f. 
39.950.000f. 
|T2212.500f. 
149737. 500C 
1902242000 f. 
6510S7.500f. 
395687. FOOf. 

214.000  ob 
25. OOO.OOOf. 
136987. 200f. 
69. 333. 000 f. 
7.371. 915£T 
■346  282  £T 
|5913.296£T 
Ï00675.000f . 

56  000 f . 
111586.5001. 
6.060.120  t 
30  915.000C. 
39.061.500f. 

.996.900  £ 
19.763.350  £ 


Sombre 

Tal. 

4e  Titres 

nom. 

200.000 

500 

100.000 

500 

200.000 

500 

500.000 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  i  %  1887  

—  2  !4  %or  1898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  («ut  de)  i  0/8  1897 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—         4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2«  et  3"  émis.) 

—  —  1890  (4'  émis.)...: 

—  —  1893  (5'  émis.)... . 

—  —  1894(6»  émis.).... 

—  Consolidé  4  %  (l»«et2'sér.) 

—  3  %  or  1891  Ie  et  2'  ém.  1894 

—  3  K  %  18^4  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  — 

—  série  C  

—  série  D . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % . 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

—  3  H  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 


B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


lUÉRÈTS 


Tours  comp.  juillet 


Cours  de  clôture 


tu  1900 

1899 

1900 

3  oct. 

10  oct. 

17  OEt. 

ite  Titres 

nom. 

3  50 
15  . . 

744.000 
120.000 

100 

220 

2°7 

240 

240 

500 

•  •  ■  • 

255 

î'29 

220 

219 

220  . . j 

160.000 

500 

2  50 

98 

75 

100.000 

500 

4  . . 

100 

98 

5  U 

101 

85 

103 

70 

102  o5 

95.000 

» 

4  . . 

93 

io 

94 

7Q 

99  42 

99  40 

99  35 

60.000 

500 

25  . . 

3S4 

377 

370 

362 

OOO  . . 

275 . 385 

99 . 337 

500 

3  50 

100 

99  95 

99 

50 

9y  40 

r>23.615 
654 . 578 

500 

1  . . 

24 

90 

21 

26 

15 

26 

26  02 

500 

22  50 

495 

497 

518  5C 

510 

147.403 

fil  ii  i 

90  75 

1 88 . 452 

500 

4  . . 

92 

80 

SU 

78 

50 

79  50 

391 . 556 

500 

4  . . 

92 

40 

80 

50 

77 

iÇ 

78 

"N  9/ 1! 

117. 927 

500 

4  . . 

92 

75 

78 

IQ 

79 

75 

80 

80 

732.118 

500 

4  .. 

101 

40 

100 

101 

90 

101 

75 

101  70 

3185158 

500 

4  . . 

101 

35 

99 

7< 

102 

101 

70 

jQ9  10 

690 . 000 

500 

^  . . 

100 

75 

99 

100 

25 

99 

Î5 

100  2b 

409.610 

500 

4  . . 

100 

80 

99 

10 

KO 

50 

100 

ion 

IOU  0.» 

94.319 

10£ 

. . 

100 

65 

99 

50 

101 

101 

100  90 

490.000 

500 

103 

100 

100 

20 

100 

dÔ 

100  40' 

O0200/ 

500 

104 

102 

101 

60 

99 

95 

100  35 

226935 

500 

101 

40 

99 

85 

100 

50 

100 

25 

i  no 

10U 

46.181 

500 

3 

90 

86 

83 

45 

82 

82  50 

45 . 535 

500 

3  50 

97 

93 

35 

95 

40 

93 

60 

y~  on 

94.254 

500 

A 

63 

63 

75 

66 

55 

66 

75 

66  20 

i  ne  nnfi 

195.992 

500 

92  50 

210.250 

500 

3  50 

ioi 

98 

30 

99 

50 

99  25 

232.066 
93.649 

500 
500 

3  .. 

92 

101 

50 

101 

101  .. 

1  .. 

47 

46  60 

49 

50 

49 

25 

49  45 

56.472 

500 

1  .. 

26 

50 

25  55 

25 

">0 

25 

92 

26 

100.000 

500 

1  .. 

2? 

95 

22 

m 

23 

65 

23 

90 

23  85J 

70.000 

500 

419 

420 

44! 

432 

318- 750 

500 

20  . . 

494 

468 

487 

480 

485  . .  i 

355 . 932 

500 

25  . . 

510 

510 

505 

501 

505  . .  ! 

1124448 

500 

104 

101 

104 

50 

139.239 

500 

20  .. 

415 

400 

430 

411 

85 

435  !!'] 

67.723 

500 

20  . . 

456 

460 

470 

470 

47 1  . .  i 

1 12.716 

500 

3  50 

100 

98 

100 

28 

100 

40 

100  751 

139.845 

500 

3  50 

48 

75 

49 

52 

40 

50 

60 

51  60Î 

95.816 
100.000 

40 . 026 
325  000 

52.000 
120.000 

500 
500 
500 
10£ 
500 
5î 

24  c. 

515 

460 

124 

434 

436  .. 

110.000 

5£ 

15  p. 

518 

550 

556 

200.000 

200 

29  25 

670 

.725 

617 

645 

645  .. 

40.000 

500 

11  50 

570 

550 

518 

521 

521  .. 

100.000 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ETRANGERES 

(Suite) 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2"  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr. . . 
Obi.  anc.   —   3  %  1"  à  8°  émis. 

—  —    —  9"  émis  

—  —     —  10e  émis  

—  nouv.  —  série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  Ld 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —         —  2e  série. 

—  —         —  3e  série. 

—  —         —  4"  série. 

—  —  — -5°  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  \f'  hyp. 

—  -  —        —     2"  hyp. 

—  -      3-  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

1  Salonique-Constant. . 
Madrid  à  Saragosse . 

—  3  %  lr'hyp. 

—  —    2«  hvp. 

—  —    3e  hyp. 
Smyrne-Cassaba  4%  94 

4%  95 

Suddel'Esp.3%  l«byp 

Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usnv  Sosnow . 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


Obi 
Act. 
Obi. 


Act. 


VALEURS   FRANÇAISES  et  ETRANGERES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


Midi  jouissance  

Nord  —   

Ouest  —   

Banque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique... 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  

Banque  spéc.  de  Valeurs  ind. 
Banque  Suisse  et  Française 

Crédit  Algérien  

Sous-Comptoir  des  Entrepr. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  —  jouissance... 

Gaz  (Compagnie  Centrale)...'. 
Gaz  de  Marseille  jouissance. 
Dombrowa  (Houillères  de)... 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

[Le  Nickel  

Slciéries  de  France  

■3k.ciéries  de  Longwy  

Ateliers  et  Chant,  de  la  Loire 
Compagnie  Gle  de  Construct 
Atel.  etChant.  de  la  Gironde 

Dyle  et  Bacalan  

Etabliss1*  Lazare  Weiller 

Fives-Lille  

Forges  et  Aciér.  delà  Marine 
Torg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

Bateaux  Parisiens  

Chargeurs  Réunis  

C''  Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap. 
Bénédictine  de  Fécanvp. . . . 

ÉEtabli  ssements  Duval  

pGrande  Distil.CusenieretC 
Grands  Moulins  de  Corbeil. 
Lits  Militaires  


Derniers  Cours  cotes  au 

TÎ7TTT  îf^cT.  iTTiTT 


666  .-. 

1570  . 

558  . 

1000  . 

320  '. 

S70 

53  . 

535  . 

932  . 

236  . 

t30  . 

1475  . 

875  . 

1235  . 

630  . 

939  . 

1350  . 

330  . 

503  . 

730  . 

800  . 

925  . 

145  . 

595  . 

212  . 

101  . 

407  50 
1350 
1440 

307 
1153 

835 
6275 
2272 

740 

261  50 
1359 


666  . . 
1575  .. 

560  .. 
1000  .. 

320  .. 

855 

57  50 

540  .. 

932  . 

235  .. 

530  .. 

1475  .. 

900  .. 

1210  .. 

630  .. 

860  .. 

1375  .. 

330  .. 

510  .. 

720  .. 

825  .. 

912  .. 

145  .. 

588  .. 

215  .. 

101  .. 

415  .. 

1345  .. 

1415  .. 

303  .. 

1160  .. 

850  .. 

6450  . 

2180  .. 

705  .. 

260  .. 

1337  .. 


1510  . 

559  . 
1000  . 

320  '. 

870  '. 
50  . 

530  . 

932  . 

236  . 

530  . 
1450  . 

375  . 
1234  . 

630  . 

980  . 
1350  . 

360  . 

500  . 

735  . 

730  50 

913  50 

145  . 

580  . 

206  . 

101  . 

400  . 
1320  . 
143>  . 

304  . 
11 

819  . 
6200  . 
2300  . 

737  . 

256  . 
1349  . 


DESIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0  Q 
C"  Gén.Franç.  de  Tram.  5  0/0 
Crédit  Fonc.  Colon. Obi.  i20f. 

—  —      Obi.  350  f. 

Soc.  Fonc. Lyonnaise  3  0/  o  anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'e  Parisienne  du  Gaz  i  0  0. 

Aciéries  de  France  

Atel. et  Chant,  de  la  Loire  4  0/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(C'oFranç.)Ob.hy  p.  10/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . . 
C'«  Génér.  Transatlant.  30/0 
Jardin  d  Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  de  Laiterie  5  0/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  Ire  série  3  0/0  

—  2«  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  180  4   

Mendoza  G  0/0  188S  

VAL.  ÉTRANG.  —  ACTIONS 
C'oBelged'Ecl.,  Chauf.p.Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  lnd.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  Nord(C"  des) 
VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin.  . . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés 
3  oct.     10  oêT  17 


180  .. 

210  . . 

490  .. 

298  .. 

244  .. 

430  .. 

596  .. 

503  . 

503  .. 

501  . 

470  .. 

485  .. 

47)  .. 

492  . 

397  .. 

320  .. 

153  .. 

292  .. 

612  .. 

641  .. 

484  50 

475  .. 

452  75 

378  ... 


1050  .. 
225  .. 
500  .. 
189  .. 
456  .. 
360  50 
4"0  .. 
806  .. 


905 
1740 


250 


180  .. 

206  . . 

490  .. 

295  . . 

243  .. 

43S  .. 

492  .. 

504  50 
■J98  .. 

505  .. 
470  .. 
485  .. 
482  .. 
490  . . 
392  .  / 
317  . 
153  50 
285  .. 
612  .. 
657  . 
480  .. 
475  .. 

451  .. 

200  .. 


1040  . . 
225  . . 
500  .  • 
190  .. 
451  .. 
360  50 
440  .. 
8'JO  . 


925  . 
1710  . 


250 


185  . 

210  . 

490  . 

299  . 

245  i 

430  . 

495  . 

504  . 

494  . 


507  .. 

470  .. 

489  .. 

481  . . 

481  .. 

392  25 

296  .. 

155  50 

295  .. 

614  .  . 

635  .. 

480  .  . 

477  .. 


270  ., 


1030  .. 
225  .. 
500  . . 
180  ..• 
451 

360  50 
443 
79J-  . . 


920 
1690 


240 


MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


A TEHMR 

Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér's)3  1/20/0  97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.) 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.» 

Ivîontecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AU  COMPTANT 

Tramw.Vanves-Paris  et  ext. 
Ariège  (Société  Métallurg.  de). 

Briansk  (Usines  de;  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéproviemxe^Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries)... 
Haut,  Volga  (  Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka   .. 

Ekaterinovka  iCharbonn.  d'). 
Joltaia  Rieka  (Krivoï  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog.  . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc);  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cei'Cledes  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils. 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  du  Haut  Oubangui 
Tav .  Pousset  et  Royale  réun 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo. 
Soc.  Immocil.  et  Com.  Vichy 


Derniers  Cours  cotés  au 


3  ect. 

io  oct. 

17  net. 

78 

10 

77  60 

75 

83 

90 

83 

90 

83  90 

13 

if- 

41 

70 

41 

ifl 

100 

75 

100 

75 

101 

75 

70 

50 

55 

375 

370 

370 

128 

124 

50 

123 

50 

1256 

1235 

1250 

!85 

155' 

170 

173 

168 

166 

164 

50 

160 

159 

110 

105 

105 

34 

50 

37 

41 

442 

397 

240 

180 

2i0 

1930 

2195 

2185 

615 

614 

595 

56 

51 

50 

3105 

3180 

3150 

1860 

1975 

1OÙ0 

390 

390 

390 

1205 

1200 

1210 

750 

750 

725 

35 

32 

30 

250 

250 

250 

80 

80 

62 

1112 

5) 

Ulu 

1090 

599 

605 

596 

1550 

1550 

1550 

89 

75 

89 

75 

90 

910 

9 10 

940 

220 

231 

231 

3590 

Î600 

3590 

7?6 

720 

690 

525 

526 

515 

625 

625 

600 

107 

10S 

108 

■■ 

700 

700 

700 

300 

300 

300 

8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


OFFICIERS  MINISTERIELS 

III  ION,  21  octobre  1901,  2  heures.  Il  à  K' A  Y 
AIW  Etude  Bkault,  not.  à  Heuilly.  iH/lloUil 
Levallois-Perret.  41,  rue  Danton  et  rue  Oheval- 
lier,  26.  Rot.  net  ti.072  £r.  Mise  à  prix  100.000  fr. 

720 


COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES 

Chemins  de  Fer  de  l'Indo-Chine  et  du  Yunnan 


178.000  Oblig.  privilég.  3  0  0  de  500  fr. 

REMBOURSABLES  AU  PAIR  EN  70  ANS 

par  tirages  semestriels  et  garanties  jusqu'en  1912 

contre  tout  remboursement  anticipé, 
auxquelles  est  affectée  intégralement  la  garantie 
d'intérêt  de  3  millions  de  francs  allouée  par  la  co- 
lonie d'Indo-Chine  et  dont  le  versement  est  garanti 
par  le  Gouvernement  de  la  République  française. 
^Lois  des  25  décembre  1898  et  5  juillet  1901.)  ' 

La  colonie  s'engage  à  assurer  directement,  à  dé- 
faut de  la  Société,  le  service  des  emprunts  privilé- 
giés gagés  sur  celte  annuité. 

INTÉRÊT  ANNUEL  :  15  ER. 
payable  par  semestre  les  1er  avril  et  1"  octobre 

Prix  d'Emission  :  87,70  0/0  :  438  Fr.  50 

On  verse,  en  souscrivant  Fr.      50  » 

Et  le  solde,  soit  à  la  répartition,  du  2  au 
5  novembre  1901    388  50 

Fr.  438  50 

soit,  du  2  au  5  novembre  1901   ÎOO  » 

Le  16  décembre  1901    150  » 

Le  bl  janvier  1902. . . .  •   138  50 

Fr.    388  50 

avec  intérêt  à  3  0/0  sur  les  398  fr.  50  à  partir  du 
5  novembre  1901. 

On  souscrit  le  26  octobre  190 i 

et  dès  aujourd'hui  par  correspondance: 

Banque  do  l'Indo-Chine  : 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  : 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris; 

Crédit  Lyonnais  ; 

Société  Générale  ; 

Crédit  Industriel  et  Commercial; 

Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Indus 
trie  : 

Dans  leurs  agences  et  chez  leurs  correspondants, 
Paris  et  départements.  721 


BIBLIOGRAPHIE 


Les  livraisons  de  la  Grande  Encyclopédie 
rivalisent  d'intérêt  avec  les  revues  les  plus  renom- 
mées, et  l'on  ne  s'imagine  guère  que  les  articles 
qu'elle  renferme  sont  d'une  lecture  extrêmement  in- 
téressante. C'est  ainsi  que  les  753"  et  754e  fascicules, 
qui  viennent  de  paraître,  contiennent  les  biogra- 
phies des-  célèbres  peintres  italiens  Tintoret  et 
Titien,  dues  à  la  plume  autorisée  de  M.  Georges 
Lafenestre;  nous  les  signalons  à  tous  les  fervents 
de  l'Art,  qui  sont  si  nombreux  en  France.  Nous 
appelons  aussi  l'attention  de  nos  lecteurs  sur  les 
articles  suivants  :  Timbres-poste;  Timor  (île  de  , 
par  M.  Charles  Delavaud  ;  Tir,  par  M.  ***  ;  Tirol, 
Tombouctou,  Tonkin,  par  M.  André  Berthelot  ; 
Tolstoï,  par  M.  .Iules  Legras;  Tôle,  par  M.  de 
Launay;  Tonnellerie,  Torture,  par  M.  Marcel 
Chariot;  Torpille,  Torpilleur,  par  un  de  nos  offi- 
ciers de  marine  les  plus  distingués,  etc.,  eto. 

Prix  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  à  la  Direction,  61,  rue  de  Rennes,  \m 
spécimen  de  l'ouvrage  envoyé  franco.  722 


Vient  de  paraître,  chez  Guillaumin  et  Cie,  rue 
Richelieu,  14,  Paris,  la  18e  livraison  du  Diction- 
naire du  Commerce,  de  l'Industrie  et  de  la 
Banque,  publié  sous  la  direction  de  MM.  Yves 
Guyot  et  Arthur  Raffalovich. 
Principaux  articles  de  la  18"  livraison  : 
Tarifs  de  chemins  de  fer  (suite:,  par  M.  Go- 
mel.  —  Tartres,  par  M.  Desclozeaux.  —  Tartrique 
(Acide  ,  par  M.  Hébert.  —  Tasmanie,  par  M.  A. 
Ravier.  —  Teinture,  par  MM.  E.  Guignet  et  L. 
Lefèvre.  —  Télégraph  \  Téléphone,  par  M,  E. 


COMPAGNIE  DES  TABACS  DU  PORTUGAL 


Ventes  du  11e  exercice  (ler  avril  1901  au  31  mars  1902) 

Situation  au  30  septembre  I90i 


Continent 

Colonies 

Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 

Kilogr. 

Réis 

Kilogr. 

Réis 

Kilogr. 

Réis 

Mois  de  septembre  1901 
Produit  des  mois  antér* 

198.298 
943.  899 

778: 133.475 
3701:. 465.305 

23.873 
81.208 

22:585.090 
78:848.435 

2.383 
18.5-2 

10:722.390 
83:351.105 

Total  au  ai  sept.  1901. . 

1.142.197 

4482:598.510 

105.081 

101 : 133.525 

20.905 

94:073.495 

Période  inrrev|i.  île  l'eiere.  anlér* 

1.106.605 

4838:890.025 

104.432 

107:361.930 

21.412 

96:3o5.995 

Différence  : 
En  faveur  1901-1902.. 
En  laveur  1900-1901.. 

35.592 

143:708.485 
» 

'649 

5:928.405 

)> 

507 

2.282.500 

726 


Nivoix.  —  Termonde.  Tirlemont,  par  M.  L. 
Strauss.  —  Terre-Neuve,  par  M.  A.  Ravier.  — 
Théâtre   Industrie  du),  par  M.  C.  Le  Senne.  — 

—  Thermomètres,  par  M.  le  Dr  J.  Laumonier.— 
Thés,  par  M.  E,  Dressner.  —  Timbre,  par  M.  L, 
Salefranque.  —  Tissus  de  chanvre,  de  lin  et  de 
jute,  par  M.  E.  Debièvre.  —  Tissus  de  coton, 
par  M.  G.  Roy  fils  .  —  Tissus  de  laine,  par 
Et.  <1.  Grandgeorge.  —  Tissus  imprimés,  Toiles 
peintes,  par  M.  Ch.  Thierry-Micg.  —  Titrage  de 
la  soie,  par  M.  Natalis  Rondot.  —  Titre,  par 
M.  A.  de  Foville.  —  Titres  volés  ou  perdus,  par 
M.  Kmm.  Vidal.  —  Tonkin.  par  M.  Lemire.  — 
Topaze,  Tourmaline,  Turquoise,  par  M.  (i. -Ro- 
ger Sandoz.  —  Tourteaux.  Traction  électrique, 
Tramways,  par  M.  G.  Dumont:  —  Trade-Unions, 
par  M.  Yves  Guyot.  —  Trait  (Animaux  de),  par 
M.  Marcel  Vacher.  —  Traitement  de  la  nation 
la  '  plus  favorisée,  par  M.  A.  Raffalovich.  — 
Traités  de  commerce,  par  M.  Macquart.  — 
Transvaal,  par  M.  A.  Ravier.  —  Travail  Contrat 
de),  par  MM.  Yves  Guyot  et  M.  Dufoiirmantelle. 

—  Trompe,  par  M.  A.  Rubin.  —  Tribunaux  de 
commerce,  par  M.  V.  Saverôt.  —  Tripoli,  Tri- 
politaine,  Tunisie,  par  M.  D.  Bellet.  —  Truffes, 
parle  DrJ.  Laumonier.  —  Trusts,  par  M.  A.  Raf- 
falovich —  Tunnels,  par  M.  J.  Fleury.  —  Tur- 
quie, par  M.  A.  Ravier.  —  Typographie,  par 
M.  V.  Breton.  —  Union  latine,  par  M.  A.  do  Fo- 
ville.  —  Unités  électriques,  par  M.  G.  Dumont. 
— -  Uruguay,  par  M.  Laroussie.  —  Valeurs  de 
douanes  (Commission  de),  par  M.  G.  Pallain.  — 
Valeurs  mobilières,  par  M.  A.  Neyraarck.  — 
Vanille,  par  le  Dr  J.  Laumonier.  —  Vannerie, 
par  M.  Amson.       Varsovie,  par  M.  P.  Apostol. 

—  Vélocipèdes,  Vernis,  par  M.  G.  Dumont.  — 
Velours,  par  MM,  G.  Roy  et  J.  Pey.  —  Véné- 
zuéla,  par  M.  D.  Bellet.  —  Ventes,  par  M.  Max 
Hayem.  —  Verdets,  par  M.  J.  Desclozeaux.  — 
Vermillon,  par  M.  Leroux.  —  Verre,  Verrerie, 
par  M .  J.  Henrivaux.  —  Verts,  Violets,  par  M.  E. 
Guignet.  —  Verviers,  par  M.  L.  Strauss  —  Vête- 
ments confectionnés.  —  Viandes,  par  le  D'  J. 
Laumonier.  —  Vices  rédhibitoires,  par  M.  V.  Sa- 
verôt. —  Victoria  Canada  et  Australie  ,  par 
M.  A.  Ravier.  —  Vins,  Vinaigres,  par  M.  J.  Des- 
clozeaux. —  Virement,  par  M.  Lepeltier.  —  Vi- 
trerie, par  M.  P.  Barré,  —  Voitures  publiques, 
par  M.  Lavollée.  —  Voitures  automobiles,  par 
M.  A.  Rubin.  —  Voyage  'Articles  de),  par  M..  Am- 
son. —  Voyageurs  de  commerce,  par  M.  I>. 
Pector.  —  Warrant,  par  M.  A.  Saverot.  —  Was- 
hington. Winnipeg,  Wisconsin,  par  M.  A.  Ra- 
vier. —  Wurtemberg,  par  M.  A.  Raffalovich.  — 
Yeux  artificiels,  par  M.  Wcikham.  —  Zélande 
(Nouvelle-),  par  M.  A.  Ravier.  —  Zinc,  par  MM. 
G.  Dumont  et  P.  Barré.  —  Zurich,  par  M.  A.  Ra- 
vier. 

Prix  de  la  18e  livraison  ,  formant  16  feuilles  au 
lieu  de  10  ;  5  fr. 

Avis.  —  Avec  cette  livraison  se  termine  le  Dic- 
tionnaire du  Commerce,  de  l'Industrie  et  de 
la  Banque,  qui  forme  deux  forts  volumes  gr.  in-8. 
Prix  :  brochés,  50  fr.;  reliés.  58  fr.  723 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE   DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERCE 
ET  DE  L'INDUSTRIE  EN  FRANCE 


Bilan  au  30  septembre  1901 


Actif 

Caisse  et  banque  

Portefeuille   330.920.638  75  ) 

Etl'ets  à  l'encaissement    31  721.459  99  | 

Reports  

Coupons  à  encaisser  

Rentes  et  actions,  bons  et  obligations... 

Avances  sur  garanties  

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  

Participations  financières  

Immeubles  

Comptes  de  banque  à  l'étranger  et 
comptes  courants  divers  

Appels  différés  sur  actions  

Intérêts  sur  actions  (coupon  au  1"  uclo- 
bre  1901),  


Passif 

Capital  

Réserve  statutaire  

Réserve  spéciale  

Comptes  de  chèques  

Dépôts  à  échéance  fixe  

Effets  à  payer  

Comptes  de  bauque  à  l'étranger  et 
comptes  courants  divers  

Intérêts  et  dividendes  

Solde  du  dernier  exercice  

Profits  et  pertes  (frais  généraux  dé- 
duits)  


5T.118.4H  22 

362.642.098  14 

16.401.685  77 
4.859.582  32 
51 .566.962  67 
105.189.008  96 

2.397.767  50 
59. 176.094  21 
9.188.070  67 

166. 314. 064  02 
80.000.000  » 

2.000.000  » 
916.883  753  08 

160.000.000  » 
13.002.106  77 
6.000.000  » 
261.017.283  43 
117.162.200  » 
59.928.496  90 

3H3.036.880  38 
2.169.369  71 
75.108  25 

3.832.307  64 


916.883.753 


Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Société  : 

Administration  centrale   25.798.000  » 

Agences  de  province   25.738.335  22 

Total   51.536.335  22 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

724  Le  Directeur  :  LOUIS  DORIZON. 


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
18,  rue  du  Croissant,  Pari*.  —  Simart. 


<  iheihin  de  Fer  d'Orléans.  —  Dans  le  but  de 
faciliter  les  relations  entre  les  régions  desservies 
par  les  réseaux  d'Orléans  et  de  l'Ouest,  la  Compa- 
gnie d'Orléans,  d'accord  avec  celle  de  l'Ouest, 
délivre  des  billets  d'aller  et  retour  comportant  des 
réductions  de  prix  de  20  à  25  0/0  au  _  départ  de 
toute  gare  ou  station  du  réseau  d'Orléans,  pour 
toute  gare  ou  halte  (grandes  lignes  seulement  du 
réseau  de  l'Ouest  et  inversement. 

Toutefois,  ces  dispositions  ne  sont  pas  appli- 
cables aux  relations  Orléans-Ouest  effectuées  via 
Paris  ou  par  les  chemins  de  fer  de  ceinture.  Elles 
ne  sont  pas  applicables  non  plus  aux  haltes  et 
arrêts  dont  les  relations  sont  limitées,  pour  la 
délivrance  des  billets  et  l'enregistrement  des  ba- 
gages, à  un  nombre  restreint  de  stations  de  ces 
réseaux. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 
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N°  511   -  20°  volume.  (17)    |  .  BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2e  ARR1)    |     Vendredi  25  octobre  1901 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

EEt  des  Grands  Sxpreaa  -Œiiroipéeris 

Société  Anonyme) 


Etat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900  1901 

Du  1"  jamier  au       —  (Exposition")  — 

ISOseptemb.  Fr.  8.429.127  10.14S.987  9.833.985 
'Ou  L"  au  10  oct.  .     299.658      405.940  321.324 


8.723.785  10.554.927  10.1G0.309 

Oilférenre  en  fa- 
vpnr  de  1H01  sur 

1890   1.431.524  .»  » 

Différence  en  fa- 
■veurdc  1900  sur 

,11901   »  »  394.618 
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COMPAGNIE 


POUR  L'ÉCLAIRAGE  DES  VILLES 

ET  LA 

'abiïcation  des  Compteurs  et  Appareils  divers 

iO>:iLTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  7  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  174,  rue  Lafayette,  Paris 


Avis  aux  Actionnaires 

Le  Conseil  d'administration  a  décidé  le  paiement 
l'un  acompte  de  12  fr.  50  sur  les  bénéfices  de 
/exercice  1901. 

Ce  montant  sera  payé  à  partir  du  2  novembre 
:ontre  remise  da  coupon  n°  13,  à  raison  de  : 

Net  12  fr.  par  action  nominative: 

Net  11  fr.  45  par  action  au  porteur, 
lus  caisses  de  MM.  E.  Hoskier  et  Cie,  banquiers 
i  Paris. 

]-   728 


COMPAGNIE  GENERALE  DES 

DE  PARIS 


OMNIBUS 


MM.  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  Générale 
ise  Omnibus  sont  convoqués  en  assemblée  géné- 
rale extraordinaire  pour  le  mercredi  27  novem- 
bre prochain,  à  3  heures,  salle  de  la  Société  des 
Ingénieurs  civils,  19,  rue  Blanche. 

L'ordre  du  jour  a  pour  objet,  par  suile  des  con- 
:im>  nces  nombreuses  faites  à  la  Compagnie,  les 
pouvoirs  à  donner  au  Conseil  d'administration  pour 
poursuivre,  par  tous  moyens  et  toutes  procédures, 
i.  défaut  d'exécution  normale  du  traité  du  18  juin 
1860,  la  résiliation  amiable  ou  judiciaire  de  ce  traité 
■t  pour  prendre,  s'il  y  a  lieu,  toutes  les  mesures 
bgées  nécessaires  pour  diminuer  les  charges  im- 
productives do  l'exploitation,  quelles  qu'en  puis- 
sent être  les  conséquences. 

i  MM.  les  Actionnaires  porteurs  de  six  actions  au 
noins.  qui  désirent  assister  à  cette  assemblée,  de- 
vront déposer  leurs  titres  [avec  leurs  procurations, 
t'iis  sont  mandataires),  au  plus  tard  le  16  novem- 
bre, de  10  heures  à  4  heures,  au  siège  de  la  Com- 
pagnie, rue  Saint-Honoré,  155,  où  il  leur  sera  remis 
in  récépissé  et  une  carte  d'admission. 

(Les  récépissés  de  d 'pots  délivrés  par  les  Mai- 
ions  de  banque  et  les  Etablissements  de  crédit 
Wnt  acceptés  a  la  place  des  titres  eux-mêmes.) 

Vu  l'importance  de  celte  assemblée  et  l'article  49 
les  statuts,  imposant  pour  sa  validité  la  représen- 
ation  de  la  moitié  plus  une  des  actions,  le  Conseil 
l'administration  prie  instamment  tous  les  action- 
naires porteurs  de  six  actions  au  moins  de  vouloir 
tien  y  assister  ou  s'y  faire  représenter.  11  a  décidé 
ju'à  raison  du  caractère  exceptionnel  de  cette  réu- 
Mon,  il  serait  alloué,  si  l'assemblée  est  en  nombre 
fbur  délibérer  :  1°  un  jeton  d'un  franc  par  titre  dé- 
posé, et  2°,  un  jeton  de  dix  francs  à  chaque  action- 
îaire  présent  ou  représ^n^.  729 


CIE  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Recettes  du  1"  au  15  oct.  1901.  ...  Fr.     339.893  15 


Recettes  du  1"  janv.  au  15  oct.  1901 

inclus  Fr.  6.224.226  » 

Recettes  du  1er  janv.  au  15  oct.   190  ) 

inclus   5.654.015  55 


Différence  en  faveur  de  1901  Fr.     570.250  45 
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CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST  ALGÉRIEN 

Actions.  —  Coupon  n°  51 

Astions  nominatives   14  fr.  40 

Actions  au  porteur  «...    13  68 

i  impôts  déduits). 
Payable  le  15  novembre  1901  : 
A  Paris,  à  la  Société  Générale  de  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial,  66,  rue  de  la  Victoire  ; 

En  Algérie,  chez  les  correspondants  habituels  de 
la  Compagnie. 
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COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DE 

RAILWAYS  A  VOIE  ÉTROITE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 


Assemblée  générale  ordinaire 
du  16  octobre  1901 


Rapport  du  Conseil  d'administration 


Messieurs, 

Conformément  à  l'article  23  de  nos  statuts,  nous 
avons  l'honneur  de  soumettre  à  votre  approbation 
le  bilan  et  le  compte  de  profiis  et  perles  de  noire 
vingtième  exercice  social,  ainsi  que  notre  rapport 
sur  les  opérations  de  la  Société  durant  cet  exer- 
cice. 

Les  bénéfices,  après  les  prélèvements  des  charges 
et  des  amortissements,  s'élèvent  à  505.248  fr.  52  : 
ils  permettent  la  distribution  d'un  dividende  de 
80  francs  par  action  et  de  52  fr.  17  par  part  de 
fondateur. 

Le  bilan  porte  : 

A  L'ACTIF 

Portefeuille   Fr.     13.524.039  38 

Nous  vous  signalons  ci-après 
l'acquisition  que  nous  avons  faite 
d'actions  et  de  parts  de  fondateur 
du  chemin  de  fer  de  Moudnia- 
Brousse. 

En  outre,  nous  avons  usé  de  nos 
droits  de  souscription  pour  aug- 
menter l'intérêt  que  nous  possé- 
dions dans  diverses  autres  entre- 
prises. 

D'autre  part, -nous  avons  modifié 
certaines  évaluations  et  avons  ra- 
mené toutes  les  valeurs  cotées  à 
un  prix  inférieur  aux  cours  de  la 
Bourse  au  30  juin. 

Compte  de  premier  établisse- 
ment Fr.        316. 390  93 

Ce  compte  a  été  amorti,  comme 
les  années  précédentes,  d'un  pro- 
rata prélevé  sur  les  bénéfices. 

Banquiers  et  disponibilités. Fr.       1.102.527  15 

Cette  rubrique  comprend  les 
comptes  cons'ituant  nos  disponL 
bilités. 

Débiteurs  divers, participât  ions, 
travaux  en  cours   Fr.     4. (il'.). 447  68 

Sous  ce  libellé  sont  portés  les 
comptes  de  nos  Sociétés  filiales  et 
ceux  de  nos  participations  et 
travaux  en  cours. 

AU  PASSIF 

Capital   Fr.     4.000.000  » 

Obligations:  18.365  obligations 
de  500  francs   Fr.     0.183.000  » 


Fonds  de  réserve   Fr.        957,708  0('i 

Ce  compte  est  augmenté  du  pré- 
lèvement sur  les  bénéfices  del'exer- 
cice  précédent  et  du  montant  de 
37  coupons  de  divid  ende  prescrits. 

Créditeurs  divers,  participa- 
tions, travaux  en  cours .         Fr.     4.718.509  52 

(Jette  rubrique  comprend  notam- 
ment des  sommas  dues  sur  parti- 
cipations; la  contre-valeur  se  trou- 
ve à  l'actif  sous  le  même  libellé. 

Les  autres  postes  n'exigent  pas 
d'explications  spéciales. 

PROFITS  ET  PERTES 

«i  Rapport  de  l'exercice  1899- 
1900   fr.  12.703  27 

6)  Coupons  du  portefeuille,  inté- 
rêts et  bénéfices  divers   971. 637  23 


Débit 

1.  Intérêts  des  obligations.,  fr. 

2.  Frais  généraux  

3.  Prorata  d'amortissement  sur 
le  compte  de  premier  établisse- 
ment du  mobilier  et  outillage  

4.  Solde  à  répartir  

.  Fr.- 


984.400  50 

371.902  5o 
72.072  72 


35.176  76 
505.248  52 

984.400  50 

Nous  vous  proposons  de  répartir 
ce  solde  conformément  à  l'article  30 
des  statuts  : 

1"  R;serve5  0/0  Fr.     25.262  43 

2"  Premier  dividende, 
50  fr.  aux  actions  d-) 
capital   200.000  » 

3"    Conseil  d'admi- 
nistration  ■    25.262  43 

4"  Collège  des  com- 
missaires  5.052  49 

5°  Deuxième  divi- 
dende, 30  fr.  aux  ac- 
tions de  capital   120.000  » 

6°  Dividende  aux 
parts  de  fondateurs 
U'r.  52  17)   119.991  » 

Solde  à  nouveau  Fr.      0.680  17 

Nous  vous  donnons  ci-après  quelques  renseigne- 
ments sur  les  principales  affaires  dans  lesquelles 
notre  Compagnie  vst  intéressée. 

Tramways  de  la  ville  de  Lille.  —  Les  travaux 
pour  l'installation  de  la  traction  électrique,  com- 
mencés à  la  fin  de  l'année  dernière,  avancent  rapi- 
dement; l'usine  sera  complètement  terminée  dans 
quelques  mois,  et  on  travaille  simultanément  à  l'é- 
quipement des  lignes  à  fil  aérien,  ainsi  qu'à  l'éta- 
blissement des  nouvelles  voies  et  à  la  réfection  des 
anciennes. 

Le  réseau,  actuellement  concédé,  a  une  étendue 
de  86  kilomètres,  qui  seront  entièrement  exploités 
par  traction  électrique:  il  desservira  le  trafic  inté- 
rieur de  Lille,  en  même  temps  qu'il  assurera  les 
communications  avec  la  banlieue  et  les  grands 
centres  industriels  de  Roubaix  et  de  Tourcoing;  la 
population  desservie  s'élève  à  près  d'un  demi-mil- 
lion d'habitants. 

Fédération  française  et  belge  de  tramways.  — 
Le  bilan  du  second  exercice  social  a  permis  la  ré- 
paration d'un  dividende  de  9  fr.  15  aux  actions  de 
capital,  de  0.30  aux  actions  de  dividende  et  de 
1  fr.  50  aux  parts  de  fondateur. 

Le  rapport  de  cette  Société  signale  le  notable  dé- 
veloppement de  l'entreprise  des  Tramwavs  électri- 
ques de  Boulogne-sur-Mer;  les  recettes'  de  cette 
exploitation  ont  passé  de  211X00  francs  en  1899  à 
29i.000  francs  en  1900;  cette  année  verra  une  ac- 
centuation nouvelle  de  cette  progression. 

Les  lignes  à-i  la  Sociélé  du  chemin  de  fer  de  Pau- 
Oloi  'on-Mauléon,  dont  la  construction  était  en  cours 
lors  de  l'assemblée  générale,  sont  en  voie  d'achè- 
vement; deux  lignes  ou  parties  de  lignes  seront  in- 
cessamment livrées  à  l'exploitation.  Ces  lignes 
jouissent  d'une  garantie  d'intérêt  du  département 
t  de  l'Etat. 

L'exploitation  par  traction  électrique  des  lignes 
icinales  de  Ja  banlieue  de  Charieroi  a  commencé 
cette  année;  leur  mise  à  l'électricité  avait  été  déci- 
dée dès  1895. 

Zuid  Nederlandscke    Stoomlramweg  Maats- 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


chappii.  —  Les  recettes  brutes  du  dernier  exercice 
ont  atteint  S29.629  iï.  72  ;  les  recettes  de  l'exercice 
précédent  s'étaient  élevées  à  272.4'iti  fr.  57. 

Après  le  service  de  l'intérêt  et  de  l'amortissement 
des  obligations,  le  solde  en  bénéfice  a  été  de 
55.135  fr.  41.  11  a  permis  la  distribution  d'un  divi- 
dende.de  7  1  8  florins  par  action. 

Les  recettes  de  l'exercice  en  cours  présentent  une 
nouvelle  progression. 

Tramways  Bruxellois.  —  Les  actions  ordinaires 
et  de  dividende  des  Tramways  bruxellois  <jui  doi- 
vent nous  être  remises  par  la  Société  Ixellos-Bocn- 
dael  en  liquidation  nous  assureront  un  intérêt 
important  dues  celte  entreprise  dont  vous  connais- 
sez !a  marche  et  le  développement. 

Société  Parisienne  pour  C Industrie  des  ('■ e- 
minsde  fer  et  des  Tramways  électriques.  —  Celle 
Compagnie  a  distribue  pour  sou  premier  exercice 
un  dividende  de  4  0/0. 

Elle  a  réalisé  avec  succès,  eu  mai  dernier,  l'aug- 
mentation  de  son  capital,  porté  de  25  à  50  millions; 
elle  réserve  les  dispon  bilitês  qu'elle  s'est  ainsi 
assurées  en  vue  d'importantes  entreprises.  Nous 
avons  pris  dans  celte  allai re  une  large  pavticipa- 
t:on. 

Société  ottomane  da  Chemin  de  fer  de  Mouda- 
nia-Brousse.  —  Ainsi  que  nos  précédents  rapports 
vous  l'avaient  signalé,  nous  avions  pris  à  bail,  de- 
pu  s  plusieurs  années,  l'exploitation  de  la  ligne; 
qui  met  en  communication  la  ville  de  Brousse avea 
le  port  de  Moudania.  relié  lui-même  à  Constanti- 
uople  par  un  service  direct  do  steamers. 

Dans  li?  cours  de  cette  nmn'e,  nous  avonseu  l'oc- 
casion d'acqu'  r  r.  à  des  conditions  avantageuses, 
!a  presq  .e  lo  alité  des  actions  ot  parts  de  fondu- 
tour  de  la  Société  concussionnaire;  nous  avons 
réa'isé  celte,  opération  avec  le  concours  de  la  Com- 
pagnie bo  ^;e  les  cbeniins  de  ter  réunis,  qui  s'y  est 
intéressée  pour  une  quote-part.. 

Le  dernier  bilan  de  la  Société  ottomane  soldait 
par  un  bénéfice  de  10.756  fr.  85;  d'autre  part,  noire 
bénéfice  d'exp'oilanl  s  élait  élevé,  pour  le  dernier 
exercice,  à  68.311  fr.  10. 

Nos  intérêts  cl  ceux  de  colle  Société  se  trouvant 
désormais  connexes,  nous  lui  avons  rendu  l'ex- 
ploilalion,  qui  se  fera  à  l'avenir  à  son  profit 
exclusif. 

Compaqnie  ttc'ye  des  Chemins  de  fer  réunis.  — 
Cette  Société  a  publié  en  mars  dernier  sou  rapport 
annuel,  qui  signale  la  continuation  d'une  situation 

prospère. 

Le  dividende  des  actions  de  priorité  a  été  cette 
année  de  8.20  0/0. 

Société  des  Chemins  de  fer  Economiques  dû 
Sorii.  —  Le  réseau  exploité  par  cette  Société  com- 
prend 374  kilomètres;  le  tronçon  de  Boulogne- Lo- 
Porlei  est  exploité  par  la  traction  électrique;  les 
autres  lignes  le  sont  par  la  traction  à  vapeur. 

Les  négociations  poursuivies  avec  le  départe- 
ment de  l'Isère  pour  le  rachat  de  la  ligne  de  Gro- 
noble-Veurcy  d'une  longueur  de  16  kilomètres 
onl  abjuti:  Le  département  en  prendra  possession 
le  l"r  janvier  prochain. 

Les' bénéfices  dos  exploitations  ont  été  sensibl  i- 
in-nt  affectés  par  la  hausse  des  combustibles  et 
par  l'augmentation  des  charges  provenant  de  la 
nouvelle  loi  sur  les  accidents  de  travail. 

La  Société  n'a  distribué  cette  année  qu'un  divi- 
dende de  15  francs. 

L'année  en  cours  ne  sera  guère  meilleure:  les 
contrats  pour  le  combustible  ont  été  renouvelés 
pour  un  an  à  de  hauts  prix  dans  le  cours  de 
L'année  l'.UO  ;  de  plus,  la  Compagnie  a  perdu  un 
procès  pour  des  transports  de  betteraves  avec  des 
fabricants  de  sucre  raccordés  à  la  ligne  de  Lcns- 
Frevent;  la  Compagnie  s'est  d'ailleurs  pourvue 
contre  ce  jugement. 

Société  des  Railieays  économiques  de  IJèye- 
Seraino  et  ex'ensions.  —  Ici,  également,  la  hausse 
des  combustibles  a  amené  une  aggravation  notable 
des  dépenses  dans  toutes  les  exploitations  dirigées 
p  ir  cette  Société. 

Le  dividende  des  actions  ordinaires  s'en  est  ros- 
sentij,  et  de  6  francs  qu'il  était  pour  l'exercice  1809, 
il  a  été  ramené  à  4  francs  pour  1  exercice  1900. 

Tramways  êlecriqués  de  Garni.  —  Le  bilan  de 
celte  Société,  arrêté  au  31  décembre  1900,  s'est 
soldé  en  perle. 

Cette  Société  équipe  en  ce  moment  pour  la  trac- 
tion  électrique  par  lit  aérien  la  ligne  vicinale  de 
Gand-Mcirelbeke  et  la  ligne  de  la  gare  du  Sud  à 
Ledeberg  et  G°nibruggé. 

Le  réseau  urbain  esl  toujours  exploité  par  les 
accumulateurs  ;  ce  système,  qui  a' été  essayé  aaus 


tous  les  pays  dès  l'application  de  la  traction  éle 
trique  aux  tramways,  a  donné  de  mauvais  résul- 
tais et  tend  à  disparaître;  les  municipalités,  qui 
en  avaient  imposé  l'emploi,  l'abandonnent  l'une 
après  l'autre,  et  aucune  exploitation  nouvelle  n'y 
a  plus  eu  recours. 

La  Société  des  Tramways  de  Gand  doit  borner 
en  ce  moment  ses  efforts  à  réduire  ses  dépenses 
d'exploitation  tout  en  observant  s'ricteinent  son 
cahier  des  charges  ;  el'e  ne  peut  chercher  à  deve 
lopper  son  trafic. 

Tramways  de  Kischineff.  —  Une  succession 
de  mauvaises  récoltes  dans  la  province  de  Bessa- 
rabie a  nui  au  développement  du  trafic  et  main 
tenu  la  cherté  des  fourrages. 

La  récolte  de  celte'  année  a  bien  réussi;  le 
prochain  exercice  en  ressentira  les  heureux 
effets. 

Chemin  de  fer  Mctropolitain  de  Paris.  —  Notr 
dernier  rapport  prévoyait  qu^  les  brillantes  recettes 
encaissées  par  le  Métropolitain  pendant  la  période 
de  l'Exposition  de  Paris  no  diminueraient  pas 
sensiblement  après  la  clôture  de  celle-ci.  (les 
prévisions,  qui  paraissaient  optimistes  à  cette 
époque,  se  sont  trouvées  amplement  confirmées 
par  les  faits;  les  recettes  actuelles  dépassent  colles 
encaissées  pendant  les  mois  de  l'Exposition. 

Tram  ira  ys  de  Taschhent.  —  Sept  kilomètres  de 
ligne,  exploités  par  traction  animale,  ont  été 
ouvert-*  à  l'exploitation  lo  1**  juin  dernier  avec 
quelques  voitures  :  la  recelte  moyenne  par  kilo- 
inetre-voiluro  e>t  de  87  c  ntimes.  Cette  ville,  capi- 
tale du  Turkestan  russe,  est  en  voie  de  développe- 
ment :  olli  est  située  au  milieu  d'une  contrée 
cultivée  et  les  fourrages  s'y  obtiennent  à  des  prix 
avantageux. 

Divers.  —  Nous  possédons  diverses  participa- 
tions de  moindre  importance  dans  les  affaires  sui- 
vantes :    >  '  . 

Tramways?  dis  Caire  actions  de  dividende  ; 

Chemins  de  fer  du  Porigord  : 

Compagnie  auxiliaire  de  chemins  de  for  au 
Brésil  ; 

Compagnie  financière  de  transports  : 

Nil  rate  Railways  : 

<  '.entrai  Sud  Américain  : 

Tiauiwavs  électriques  rt'LIbouf  ; 

Compagnie  générale  de  chemins  de  fer  et  tram- 
ways on  Chine. 

Si,  après  cet  examen  délaillé,  nous  jetons  un 
coup  d'oeil  d'ensemble  sur  nos  diverses  filiales, 
nous  constatons  qu'au  milieu  de  la  crise  intense 
qui  a  frappé  la  plupart  des  industries,  les  entre- 
prises de  traction  se  sont  bien  maintenues  ;  les 
recettes  se  trouvent  presque  partout  en  progression 
marquée,  et  les  comptes  d'exploitation,  bien  qu'ils 
lient  été  grevés  temporairement  par  le  haut  prix 
du  combustib'.C,  présentent  néanmoins,  eu  général, 
des  résultats  satisfaisants. 

M.  Armand  Rouffart,  administrateur  de  notre 
Compagnie,  dont  nous  vous  avons  annoncé  l'an 
dew.i-r  le  retour  dé  Chine,  est  reparti  celle  année 
pour  d'autres  misions  en  pays  lointains;  ces 
absences  répétées  L'empêchaient  de  nous  conserver 
sa  collaboration  active  et  c'est  avec  un  bien  vif 
regret  que  nous  avons  accepté  la  démission  de  ce 
collègue. 


Rapport  du  collège  des  commissaires 

Messieurs, 

Conformé  nent  à  la  loi  et  aux  proscriptions  sta- 
tutaires, nous  avons  l'honneur  de  vous  rendre 
compte  -ào  l'exécution  de  notre  mandai  pendant 
"exercice  écoulé. 

Nous  avons  examiné  la  situation  semestrielle  et 
procédé  dans  le  courant  de  l'exercice  à  la  vèrifi- 
iiilion  des  valeurs  composant  le  portefeuille. 

Nous  avons  contrôlé  les  chiffres  repris  au  bilan 
et  au  compte  de  profits  et  perles  cl  constaté  la 
pu-faîte  concordance  avec  les  écrituivs  sociales. 

En  conséquence  nous  vous  proposons,  Messieurs, 
d'approuver  le  bilan  el  le  coinple  de  profits  et  per- 
tes, tels  qu'il  vous  sont  présentés  par  le  Conseil 
d'administration. 

Bilan  arrêté  au  30  Juin  1901. 

ACTIF'  ' 

Portefeuille  Fr.  gg 

Premier  établissement   olb.iwU  âS 

Banquiers  et  disponibilités..   1.  W»  1? 

Débiteurs    divers,  participations, 

travaux  en  cours   4.61». 44/  08 

Mobilier  et  outillage  ......  1  r 

Cautionnements  statut  aines  de  MM. 


les  administrateurs  cl  commis- 
saires  

Total  Fr. 

PASSIF 

Capital  '  1<>. 

Obligations  :  18.306  obligations  à 
500  francs  

Fonds  de  réserve  

Créditeurs  d  vers,  participations  et 
travaux  en  cours  

Prorata  d'intérêts  sur  obligations  au 
30  juin  

Obligations  remboursables  non  pré- 
sentées  

Dividendes  restant  à -payer  

Intérêts  des  obligations  restant  à 
payer  

Cautionnements  statutaires  de  MM. 
les  administrateurs  el  commis- 
saires  

Profils  et  pertes  

Total  Kr. 


33.0HO 


1 0.ôy,-).  000 


LOI  i0 

1 10!  i 

9.183 

000 

957 

708 

4.673 

421 

76 

525 

149 

DOS 

7 

s:  i-2 

9 

810 

33 

000 

505 

248 

19.595 

oôïT 

Compte  de  Profits  et  Pertes  au  .:0  juin  1001 
Débit 

Amortissements  ordinaires   fr.     35. Ire 

Frais  généraux   72.072 

Obligations   371.902  i 

Solde,  bénéfice  net   505/248  • 

RÉPARTITION 

llésf  rve  5  0/0. . ......  IV. .  25.202  43 

Premier  dividende,  50  fr. 

aux  actions  de  capital. .  200.000  » 

Conseil  d'administration..  25.262  43 

Collège  des  commissaires.  5.052  49 
Deuxième  dividende,  30  fr. 

aux  actions  de  capital..  120.000  » 
Dividende  aux    parts  de 

fondateur  (52  fr.  17). . . .  119.991  » 

Solde  à  nouveau   9.080  17 

Total.  ,.~984. 400  : 

Crédit 

Solde  du  compte  précédent   fr.      12.703  ' 

Bénéfices,  coupons  du  portefeuille,  in- 
térêts et  divers. . .    971.097  : 

2  Total. . .    984.400  ! 


SOCIÉTÉ  ANONYME  DES 

ACIÉRIES  D'ANVERS 


Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As 
semblée  générale  ordinaire  des  Actionnai 
res  du  9  octobre  1901. 


Messieurs, 
Conformément  à  la  loi  et  à  nos  statuts,  noi 
avons  l'honneur  de  soumettre  à  votre  appr 
bation  le  bilan  et  1©  compte  de1  profits  et  pe 
tes  de  notre  second  exercice  social,  clôturé  a 
30  juin  1901,  et  de  vous  présenter  notre  rat 
port  sur  les  opérations  de  la  Société  pendai 
mêmG  exe rc  ic  g. 

Bien  que  l'année  1900-1901  constitue,  à  pr< 
p  renient  parler,  pour  notre  Société,  au  rnên 
titre  que  l'année  précédente,  une  période  d 
construction,  puisque  nos  installations  il 
sont  pas  encore  achevées  .à  l'heure  actuel! 
nous  avons  réussi,  antérieurement  au  30jui 
1901,  à  mettre  successivement  en  activité  1 
plupart  de  nos  divisions  et  à  commencer  am 
l'exploitation  partielle  de  nos  usines  ;  pou 
sommes  heureux  de  pouvoir  vous  declait 
que  les  résultats  de  cette  marche  mcompiei 
et  préparatoire  de  notre  fabrication  dépasseï 
toutes  nos  espérances. 

En  effet,  le  bilan  dont  nous  vous  proposer 
i  adoption  accuse  un  solde  bénéficiaire  d 
216  440  fr.  93  qui  permet,  après  d  importai! 
prélèvement  pour  amortissements  d  attribut 
un  dividende  de  5  0/0  aux  12.500  actions  d 
anital  de  notre  Société. 

Dans  notre  rapport  précédent  nous  avoi 
exposé  longuement  les  grandes  lignes  de  m 
tre  nio-ramme  de  réalisation  immédiate  ;e 
vue  d'en  élargir  les  limites  et  de  doter  not» 


L'ECONOMISTE  E U  HO  P K KN 


3 


LAtreprise  d'un£  nouvelle  branche  d'activité, 
i.ious  avons  résolu,  au  cours  de  l'exercice,  de 
/Béer  une  vaste  ehauduonnei ie  à  forte  pro- 
LMction,  pourvue  d'un  outillage  spécial  pour 
iM  constiuction  îles  ponts,  des  charpentes  mé- 
rtlliques.  des  chaudières  de  tous  systèmes,  du 
{.patenel  de  chemin  de  fer,  etc.  Nous  avons, 
"In  outre,  décidé  l'établissement  de  petits 
|  fenvei tisseurs  destinés  à  la  production  d'acier 
ffcur  le  moulage  des  pièces  de  dimensions 
lléduitss:  cette  fabrication  exige,  en  effet,  un 
métal  d'une  fluidité  qu'on  ne  peut  obtenir  de 
ifacier  MaTtin-Siemens,  celui-ci  réunissant, 
fcar  contre,  toutes  les  qualités  requises  pour 
le  moulage  des  grosses  pièces  à  des  condi- 
tions très  économiques.  Enfin,  nous  avons  dé- 
Eidé  de  transformer  notre  atelier  de  parachè- 
vement en  un  véritable  atelier  de  construc- 
tion. 

F  Tels  sont.  Messieurs,  les  éléments  nouveaux 
,4t|ue  nous  avons  cru  devoir  joindre  à  ceux  de 
noue  piogramme  primitif,  que  vous  connais- 

l»  Pour  vous  indiquer  le  degré  de  réalisation 
'Vies  uns  et  des  autres,  nous  vous  rappellerons 
qu'à  l'époque  de  la  clôture  de  notre  premier 
exercice,  l'exploitation  j.le  nos  usines  n'était 
pas  commencée'  ;  c'est  au  mois  d'août  1900 
qu'elle  a  été  inaugurée,  par  la  mise  en  mar- 
che de  la  fonderie  de  fonte  ;  successivement, 
feu  fur  et  à  mesure  de  l'avancement  des  tra- 
fvaux  de  construction  des  diverses  divisions, 
nous  avons  mis  en  activité  :  d'atelier  de  cons- 
truction l'aciérie  Martin-Siemens,  la  fon- 
derie d'acier  et  enfin  la  chaudronnerie  dont 
nous  avons  parlé  plus  haut.  Seul  l'achèvement 
|de  la  division  des  laminoirs  a  subi  un  retard 
fde  quelques  mois,  par  suite  du  long  délai 
t-d'exécution  des  moteurs  électriques  spéciaux 
rdont  nous  avons  fait  choix  pour  actionner 
.jdirectement  les  trains,  et  que  nous  n'avons  pu 
nous  procurer  qu'en  Amérique.  Disons  en  pas- 
sant que  cette  installation  sera  la  première 
de  l'espèce  sur  le  continent. 

La  mise  en  train  de  ces  diverses  divisions 
'a.  été  très  laborieuse  .surtout  en  ce  qui  con- 
cerne les  fours  Martin-Siemens  ;  les  difficul- 
tés inhérentes  au  fonctionnement  de  début  de 
ces  derniers  appareils,  jointes  à  la  fâcheuse 
situation  du  marché  métallurgique  au  mo- 
ment où  ils  commencèrent  à  produire,  se  sont 
traduites  par  des  dépenses  considérables  et. 
partiellement  imprévues,  dues  notamment  aux 
réfections  des  appareils,  aux  accidents,  aux 
coulées  défectueuses,  etc.,  etc.,  et  qui  se  sont 
élevées  à  79.955  fr.  16.  Comme  vous  le  verrez 
plus  loin,  nous  avons  cru  sage  d'amortir  to- 
talement ces  frais  de  mise  en  train  par  un 
prélèvement  sur  les  bénéfices  de  fabrication, 
au  lieu  de  les  imputer  au  compte  de  pre- 
mier établissement. 

En  attendant  que  nos  trains  de  laminoirs 
puissent  fonctionner,  nous  avons  décidé  d'uti- 
liser partiellement,  dès  leur  achèvement,  les 
halls  destinés  à  les  abriter  pour  y  installer 
provisoirement  la  chaudronnerie  dont  nous 
avons  hâté  ainsi  la  mise  en  marche  ;  cette 
chaudronnerie  travaille  depuis  plusieurs  mois 
déjà,  et  elle  a  fabriqué,  en  juin  1900.  plus  de 
trois  cent  mille  kilos  de  produits  finis.  Vous 
observerez.  Messieurs,  qu'en  prenant,  cette 
détermination,  nous  avons  rendu  immédia- 
tement productif  le  capital  engagé  dans  les 
halls  de  laminage.  A  l'heure  actuelle,  on  met 
la  dernière  main  au  montage  des  trains  de 
laminoirs,  et  les  locaux  définitifs  de  la  chau- 
dronnerie sont  à  la  veille  d'être  terminés. 

A  peine  avions-nous  commencé  à  livrer  à 
la  consommation  des  produits  de  notre  fabri- 
cation, que  nous  prenions  une  place  relative- 
ment importante,  non  seulement  sur  le  mar- 
ché métallurgique  du  pays,  mais  encore  sur 
le  marché  extérieur,  que  nous  considérons 
comme  notre  débouché  principal. 

C'est  ainsi  qu'en  dépit  de  la  lutte  écono- 
mique si  âpre  engagée  entre  les  différents 
pays  producteurs,  nous  sommes  parvenus  à 
obtenir  des  commandes  en  Angleterre,  en  Es- 
pagne ,en  Orient  et  même  en  Allemagne,  dont 
les  produits  ne  cessent  d'inonder  notre  marché 
intérieur.  Ce  résultat  indique  que  nos  prévi- 
sions, au  sujet  de  la  facilité  d'écoulement,  de 
notre  fabrication,  du  fait  de  notre  situation 
topographique,  semblent  devoir  pleinement 
-e  îéali&er;  il  témoigne  également,  des  faci- 
lités que  nous  vaut  l'emplacement  de  nos  usi- 


nes ,au  point  de  vue  des  approvisionnements 
de  matières  premières  de  grande  consomma- 
tion telles  que  charbons,  cokes,  fontes  et  mi- 
trailles; il  fait  ressortir  enfin  l'abondance  de 
la  main-d'œuvre,  cet  important  facteur  du 
prix  de  levient.  Nous  devons  vous  signaler, 
à  ce  propos,  que  notre  personnel,  étant  com- 
pose presque  exclusivement  d'éléments  lo- 
caux, nous  avons  tout  lieu  de  croire  à  sa 
xité. 

En  résumé,  Messieurs,  les  difficultés  du  dé- 
but sont  aujourd'hui  vaincues;  nous  fabri- 
quons des  produits  très  appréciés  à  un  prix 
île  levient  qui  nOUS  laisse  un  bénéfice  satis- 
faisant. Alors  que  d'anciennes  usines  métal- 
lurgiques., possédant  une  clientèle,  ont  dû  fer- 
mer leurs  portes,  par  suite  de  la  crise  intense 
que  nous  traversons,  nous  n'avons  cessé  de 
travailler,  et  à  l'heure  où  nous  écrivons,  nous 
nous  proposons  de  mettre  à  feu  très  prochai- 
nement, un  four  Martin-Siemens  en  plus. 

Voici  quelques  explications  sur  les  postes 
principaux  du  bilan  arrêté  au  30  juin  1901. 

ACTIF 

Le  poste  premier  établissement  de  562.318  79 
s'est  accru,  comparativement  au  poste  corres- 
pondant, du  bilan  de  l'année  dernière,  de  tou- 
tes les  dépenss  d'installation  incombant  à  la 
période  d'exploitation  incomplète  des  usines. 

Le  poste  immeubles  de  2.052.800  fr.  85  com- 
prend, en  plus  de  son  import  de  l'année  der- 
nière, les  majorations  relatives  aux  consf na  - 
tions nouvelles. 

Le  poste  machines  et  matériel  de  520.006  83 
comporte,  outre  la  somme  portée  au  bilan  de 
l'année  dernière,  les  dépenses  pour  acquisi- 
tion de  machines  et  appareils  nouveaux. 

e  poste  raccordement  et  chemin  de  fer 
aérien  de  177.947  fr.  78  a  subi,  par  rapport  au 
poste  analogue  de  l'année  dernière,  une  aug- 
mentation qui  représente,  pour  la  plus  grande 
partie,  les  dépenses  relatives  aux  voies  aérien- 
nes, dont  certaines  devront  être  facturées  à 
nos  voisines  la  Société  anonyme  des  Tôleries 
d'Anvers  et  la  Compagnie  Industrielle1  d'Elec- 
tricité d'Anvers. 

Le  poste  produits  fabriqués  de  24.252  fr.  25 
représente  l'évaluation,  des  produits  fabriqués 
en  magasin  au  30  juin  1901,  au  prix  de  re- 
vient, sauf  183  tonnes  de  lingots  reprises,  à 
un  taux  inférieur  à  celui  du  jour. 

Le  poste  approvisionnements  représente  les 
diverses  matières  en  magasin  reprises  au  prix 
du  jour,  sauf  1.300  tonnes  de  mitrailles  di- 
verses inventoriées  à  un  taux  inférieur  à 
celui  du  jour. 

Le  poste  portefeuille,  de  150.000  francs,  re- 
présente les  sommes  versées  par  notre  Socié- 
té jusqu'à  ce  jour  sur  sa  participation  à  la 
formation  du  capital  de  la  Compagnie  Indus- 
trielle d'Electricité  d'Anvers  et  de  la  Société 
anonyme  des  Hauts  Fourneaux  d'Anvers. 

Le  poste  débiteurs  en  compte  de  758.560  33 
représente  les  sommes  qui  nous  sont  dues  par 
divers,*  y  compais  le  solde  en  notre  faveur 
chez  notre  banquier. 

PASSIF 

Le  poste  créditeurs  en  compte,  de573.896  33, 
Le  poste  précisions,  de  50.000  francs,  repré- 
sente la  somme  restant  à  verser  sur  notre 
souscription  à  la  constitution  de  la  Société 
anonyme  des  Hauts  Fourneaux  d'Anvers, 
représente  le  montant  des  soldes  créditeurs 
au  30  juin  1901. 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Au  crédit  de  ce  compte  figure  la  somme-  de 
216.440  fr.  93  qui  représente  le  solde  en  béné- 
fice de  l'exercice,  déduction  faite  des  frais 
généraux.  Nous  -avons  jugé  prudent  d'affec- 
ter la  plus  grande  partie  de  ces  bénéfices  à 
des  amortissements  sur  premier  établissement 
et.  matériel,  ce  qui  explique  le  poste  de 
148.724  fr.  15  inscrit  au  débit  du  compte  de 
profits  et  pertes. 

Le  solde,  après  prélèvement  d'une  somme 
de  3.385  fr.  85  pour  réserve  statutaire,  permet 
d'attribuer  un  dividende  de  5  0/0  aux  12.500 
actions  de  capital  de  la  Société,  et  de  repor- 
ter à  nouveau  une  somme  de  1.830  fr.  93. 

Nous  vous  proposons,  Messieurs,  d'adopter 
cette  répartition. 

Votre  conseil  d'administration  a  le  droit 
d'être  satisfait  des  résultats  acquis,  qui  mon- 
trenl  que  la  conception  des  promoteurs  delà 


Société  anonyme  des  Aciéries  d'Anvers  est 
entré  aujourd'hui  dans  le  domaine  de  la  réa- 
lité; bien  mieux,  il  estime  que  les  profits  im- 
portants obtenus  cette  année,  en  pleine  pério- 
de de  crise  métallurgique,  l'autorisent  à  en- 
visager l'avenir  avec  une  très  grande  con- 
fiance. 

C'est  en  raison  du  succès  qui  a  marqué  les 
premiers  pas  de  notre  Société  dans  la  vie 
industrielle,  que  nous  avons  cru  devoir  nous 
préoccuper  déjà  des  extensions  futures  de  nos 
établissements.  Nous  avons,  en  effet,  l'abso- 
lue conviction  que  nous  allons  être  amenés, 
à  bref  délai,  sous  l'impulsion  de  la  faveur 
croissante  qui  s'attache  à  notre  entreprise  et 
de  la  réputation  de  nos  usines,  à  développer 
considérablement  notre  programme  du  début. 

Bruxelles,  le  7  octobre  1901. 

Le_  conseil  d'administration. 

RAPPORT  DU  COLLÈGE  DES 
COMMISSAIRES 


Messieurs, 

Confoflinément^  aux  dispositions  légales  et 
statutaires,  nous  avons  l'honneur  de  vous  ren- 
dre compte  de  l'exécution  de  notre  mandat 
pendant  l'exercice  écoulé. 

Indépendamment  du  contrôle  que  l'un  de 
nous  a  exercé,  pendant  toute  la  durée  deT an- 
née qui  vient  de.  finir,  nous  nous  sommes  ren- 
dus, à  diverses  reprises,  au  siège  social  et 
nous  avons  procédé  à  la  vérification  des  écri- 
tures, de  la  caisse  et  du  portefeuille  ;  nous 
avons  constaté  la  parfaite  concordance  des 
postes  du  bilan  avec  les  soldes  des  comptes. 

Nous  avons  également  contrôlé  les  inven- 
taires, non  seulement  par  des  pointages,  mais 
encore  par  de  nombreuses  vérifications  des 
existences. 

En  conséquence.  Messieurs,  nous  vous  pro- 
posons d'approuver  le  bilan  et  le  compte  de 
profits  et  pertes,  tels  qu'ils  vous  sont  présen- 
tés par  le  conseil  d'administration,  que  nous 
tenons  à  féliciter  des  soins  qu'il  apporte  à 
la  gestion  des  intérêts  sociaux. 

Bruxelles,  le  7  octobre  1901. 

Le  collège  des  commissaires. 


Bilan  au  30  juin  1901 


ACTIF 

Premier  établissement  Fr.  562.318  70 

Immeubles   2.053.800  85 

Machines  et  matériel   520. COd  83 

lîaccordeiiien t,    traction  et  chemin 

de  fer  aérien   177.047  78 

Mobilier   8.5  S  'ci 

Produits  fabriqués   24.252  25 

Approvisionnements    380.020  55 

Caisse   1.746  21 

Portefeuille   150.000  j 

Débiteurs  en  compte   758.500  33 

Titres  (cautionnements  des  adminis- 
trateurs et' Commissaires   Pr  mémoire 


Fr.    4.036.181  01 


PASSIF 

Capital  actions  Fr  1.250.000  » 

Capital  obligations   2.500.000  » 

Prévisions   50. Onu  ■> 

Intérêts  sur  obligations,  y  compris 

échéance  du  1"  juillet   45.843  75 

Créditeurs  en  compte   573.896  33 

Administration  (cautionnements  de 

garantie   Pr  mémoire 

Profits  et  pertes.  Solde  en  bénéfices.  216.440  03 

Fr.  4.636.181  01 


Compte  de  profits  et  pertes 

DOIT 

Amortissements  sur  premier  établis- 
sement Fr.  148.72'r  15 

Réserve  statutaire   3.385  85 

Dividende  5  0/0  au  capital   62.500  » 

Solde  à  nouveau   1.830  03 

Fr.  216.440  03 


AVOIR 

Solde  en  bénéfices   Fr.       216.440  93 

Fr.       210.440  93 


Arrêté  en  séance  du  Conseil  d'administration,  le 
6  septembre  1001.  .  .  y.):; 


I ,  ÉCON<  IMISTE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

SITUATIONS 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

£2 

Août 

29 

Août 

5 

Septe. 

12 

Seplc 

19 

septe. 

26  | 

Seplc. 

3 

Octob . 

10 
Octob. 

•n 

Octob. 

24 

Octob  . 

CÉRÉALES  (Paris) 
PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé  100  kil. 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

26  38 

28  45 

29  08 
iy  oo 
11  61 
15  04 

33  32 

35  93 

36  57 

ZO  o  i 

15  84 

16  73 

35  78 
37  30 
37  94 
25  80 
16  68 
19  60 

27  62 

28  98 

29  63 

13  93 
17  17 

26  16 

28  45 

29  45 

■Kl  M't 

iy  y  y 
14  58 
17  44 

28  » 

30  87 

31  56 

ZI    O  J 

15  25 
21  25 

27  50 

30  62 

31  50 

01  10 

ZI   l  z 

15  75 
20  37 

27  62 

30  62 

31  50 

ZI  0*2 

15  37 
20  37 

27  12 

30  12 

31  » 

91  10 

15  37 
20  75 

27  12 

30  12 

31  » 
21  25 
15  50 
2i  37 

27  37 

30  12 

31  » 

_  !    1  _ 

15  37 
22  12 

26  87 
zy  o  i 

30  50 
20  87 
15  37 
20  62 

26  87 

29  87 

30  50 
20  87 
15  37 
20  62 

26  87 

29  87 

30  50 
20  87 
15  25 
20  37 

26  62 

O  1 

30  50 
20  62 
15  25 
20  37 

VIANDE  (à  La  Villettej 

PRIX 

1  50 
1  91 
1  93 
1  10 

1  4/ 

1  92 
1  82 
1  20 

1  39 
1  87 
i  82 
1  40 

1  93 
1  88 
1  51 

A    A  1 

1  41 
1  81 
i  93 
1  41 

1  52 

1  :o 

2  05 
1  6i 

1  70 

2  » 
1  60 

1  40 

1  70 

2  » 
ï  60 

\  API 

1  70 

2  05 
1  44 

1  46 

1  70 

2  Oô 
1  41 

1  -40 

1  70 

2  » 
1  42 

1  50 

1  70 

2  » 
1  40 

1  47 

1  68 
1  90 
1  38 

1  54 

2  » 
2  » 
1  45 

1  52 
1  94 
1  90 
1  4  4 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    raffiné  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil 

—     lin   — 

30  45 
100  89 
30  82 
25  n 
59  35 
46  66 
46  '9 

27  29 
%  69 
38  11 
27  45 
57  41 
38  42 
44  72 

31  17 

103  79 
45  95 
31  78 
53  40 
40  92 
49  65 

31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32 
47  86 
59  18 

30  91 
101  il 

35  33 
26  95 
67  Î6 
73  46 
64  87 

25  62 
100  50 
27  75 
23  » 
65  25 
H)  » 
62  » 

25  31 
100  » 

28  » 
23  » 
65  » 
76  » 
62  50 

25  37 
100  » 
29  » 
23  » 
65  » 
79  25 
63  50 

2.',  » 
99  50 
28  25 
23  » 
63  » 
78  50 
6j  » 

23  94 
100  » 

28  50 

23  50 
62  50 
80  » 
66  » 

23  18 

99  » 
28  50 
23  ro 
62  75 
78  50 
67  » 

23  18 
98  .50 
28  » 
22  50 
60  25 
78  50 
69  » 

23  32 
99  » 
Î8  » 
22  » 
61 

78  50 
70  » 

23  25 
99  » 
28  » 
22  » 
00  75 
7ï  75 
69  » 

22  68 

ys  50 
27  50 
21  50 
61  • 
78  50 
68  » 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vinsdesoutir.)  La  pièce  de 325  lit. 
Bordeaux  ord.J     fut  el  droits 
Maçon  ordin..)  de  régie  compris. 

i33  • 

no  50 

180  50 

132  » 
169  50 
179  50 

132  » 

169  50 
179  50 

132  08 

169  £8 
179  63 

131  77 
169  27 
179  42 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
110  -» 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 

135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

S">  » 
135  » 
140  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton                          50  kil. 

51  98 
123  » 
73  » 

48  59 
113  25 
tl  50 

41  14 

123  50 
37  75 

44  56 

188  » 
35  71 

65  67 
146  2J 
43  *0 

55  37 
121  50 
34  50 

57  • 
125  50 
34  » 

55  12 
126  » 
34  » 

55  » 
128  50 
34  » 

55  62 
129  » 
35  75 

54  37 
127  » 
37  » 

52  75 
123  » 
37  25 

53  62 
12o  . . 
37  50 

54  50 
118  50 
4'J  71 

50  62 
119  50 
43  50 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 
Etain  Banka   — 

Fer  (Marchand)   — 

124  06 
165  *2 
44  53 
14  73 
16  » 

127  77 
167  73 
40  80 
16  96 
16  5i 

135  42 
193  83 
55  10 
16  25 
15  y2 

193  64 
330  90 
63  22 
22  68 
21  37 

189  63 
3£G  98 
56  29 
27  48 
24  01 

176  Î5 
308  » 
45  75 
10  »> 
18  » 

179  25 
310  • 

46  25 

19 

18  50 

178  » 
316  » 
46  » 
19  » 
18  50 

178  » 

40  OU 

49  » 
18  » 

178  » 
31  (i  » 
411  » 
19  » 
18  » 

176  50 

312  50 
45  75 
19  » 
18  » 

174  E0 
303  » 
45  75 
18  » 
18  » 

174  £0 
302  » 
45  75 
18  » 
18  » 

175  » 
305  » 
46  25 

n  « 
n  25 

173  » 
3u5  » 
46  25 
17  » 
17  27 

Tout-venant  sur  bateau  (loiine). 

10  50 

10  69 

12  62 

16  23 

23  30 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  >■ 

17  » 

17  » 

17  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  21 

102  74 
4.070 

728 
945 
1.053 
2.135 
1.890 
3.621 

100  72 
102  50 
4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 

101  55 
101  60 
3735 
672 
10.0 
1002 
2121 
1670 
3738 

101  60 
101  62 
3710 
674 
1041 
1068 
2141 
167a 
3745 

101  92 
101  9d 
375  i 
676 
1042 
1063 
2134 
1675 
3750 

101  85 

400  95 

101  17 

101  » 

100  92 

100  35 

100  42 

3  1/2  0/0  1894  

101  85 
3760 
683 
1035 
1059 
2126 
1674 
3755 

101  85 

101  97 

101  90 

101  9J 

101  60 

101  72 

Banq.djParisetPavs  Bas. .  — 
—        P.-L.-M   — 

3760 
685 
1030 
1041 
2065 
1645 
3745 

3750 
675 
990 
1030 
2080 
1660 
37)5 

3780 
675 
990 
1020 
2040 
1621 
37u6 

3800 
677 
978 
972 
2^20 
163» 
3690 

3800 
670 
985 
«67 
I96J 
1610 
3631 

3870 
671 
966 
957 
1970 
1593 
3660 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
de  fr. 
3.607 

Million 
de  fr. 
3.687 
1.963 
1-222 
730 
358 

221 

Million 
de  fr. 
3-094 
1.875 
1.225 

798 

391 

491 

252 

MilliOD 
de  fr 
3.820 

Million 
defr. 
4.034 
2.103 
1.134 
875 
492 
482 
256 

Million 
de  fr. 

3-835 

Million 
defr. 
3-907 

Million 
de  fr. 
3.992 
2.419 

Million 
defr. 

3.953 

Million 
defr. 
3.954 

Million 
defr. 
3.953 

Million 
defr. 
4.113 

Million 
defr. 
4.071 

Million 
defr. 
4.097 

Million 
de  fr. 
4.038 

2.405 

2.403 
1.116 

2.388 
1.115 

2.369 

1.112! 

2.358 
1.101 

2.352 
1.095 

2.359 

1.978 
1.244 
693 
364 

DUO 

237 

1.866 
1.196 
828 
444 

207 

2.451 
1.121 

m 

471 
oo* 
194 

2.440 
1.121 
508 
472 
625 
204 

1.120 
397 

484 
516 
140 

1.114 

416 
479 
509 
131 

1.096 

387 

480 

601 

486 

563 

522 

482 

477 

498 

493 

482 

482 

Comptes  courants  particuliers.. 

538 
99 

573 
123 

491 

79 

442 
85 

481 
76 

433 
12Ù 

EfCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

1  Escompte  à  la  Banquede  France.. 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique 

—  —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie 

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses. 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 

2.85 
3.02 
5  » 
6.05 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3-84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5  87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4. 34 

% 

3.06 
3.75 
4.98 
5-04 
3  91 
3. «3 
5  » 
5.59 
4.95 

% 

3.23 
3.98 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

% 

3  » 

3  » 

3  50 

4  » 

3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
'.!  50 

% 
3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  • 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 
3  » 
3  • 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  »> 
3  50 

% 

3  » 

O  * 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 
3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  >• 

5  » 
5  » 
3  50 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉSISSIur-. 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

|  Rappnrtrie  î 'or  :'i  la  circulation  % 

Million 
defr. 

14.585 
7.95a 
2.578 
54.5 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57.3 

Million 
defr. 

14.975 
8.160 
2.636 
54.4 

Million 
defr. 

14.992 
7.850 
2.585 
52.3 

Million 
defr. 

15  906 
8.211 
2.607 
51.6 

Million 
defr. 

14.852 
8.782 
2.81,9 
59.0 

Million 
defr. 

14.789 
8. 834 
2.833 
59.7 

Million 
de  fr. 

15.04! 
8.794 
2  805 
58-4 

Million 
de  fr. 

14.948 
8.771 
2.791 
58.6 

Million 
defr. 

14.948 
8.738 
2.792 
58.5 

Million 
defr. 

14.916 
8-744 
2.783 
58.5 

Million 
de  fr. 

15.179 
8.711 
2.768 
57.3 

Million 
defr. 

15.537 
8.580 
2.706 
55.2 

Million 
defr. 

15.577 
8.554 
2.69; 
54.2 

Million 
de  fr. 
15.431 

8.577 
2.704 

BOURSE  DE  PARIS 


H 
Z 

H  o  s. 
z  -o  ^  h, 

O  Ce 

S    s:  « 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750 
3.375 
8.750 
18.750 
2.250 
14.000 
5.000 
25  000 
6.250 
300 
18.750 
12.500 
275 
7.500 
400 
68.750 
27.500 
125.000 
3.125 
400 
2.000 
4.000 
10.625 
100 


.  000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.00*3 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
000 
000 
000 
000 
000 
.000 
000 


Buffelsdoorn  Estate  New 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep 
The  East  Rand  proprielarjïinej 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C»  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  ... 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jirk  («t.  oom. 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 
93 
175 
865 
125 
53.75 
(ane)340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


22.50 
39 
101 

189  50 
540 

50.50 
167.50 

66.75 

6i 

71 

50 

80 
113.50 
102 
1018 
217 

25 
158 

48.50 
213 
295 

23 

25 

55 


16 

31.50 

86 
172 
482 

44 
140 

54.50 

51 

62 

59 

83 

95.25 

95 
948 
205.50 

23 
145 

33.50 
184 
272 

17 

19 

40 


15.75 
26.25 
83 

182.50 
495 

43 
150 

56.25 

i0.50 

59 


103 

101.50 
1012 
234 

23 
152 

32 
196 
287 

19.75 

17 

32.50 


16 

27 

83 
180.50 
493 

43.25 
153.50 

57.25 

41.75 

59 

26 

79 

102.50 
101.50 
1033 
■3i 

22  50 
151.50 

33.50 
195.50 
297 

19.75 

17 

31.50 


15.25 

25.50 
83 

183  .. 

484 
il.  50 

149.50 
55. E0 
33.25 
55.75 
26  .. 
78  25 

101 
98 

027 

227.50 

22 

151 
33 

190 

297 
19.75 
16.50 
32.50 


Z  I 

o  i 

a  : 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

75 

65 

52 

50 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants)  . . . 

670 

716.50 

97Ï 

953.50 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent) . . . 

133 

159 

93  25 

96 

20.000.000dr 

100  dr 

Laurlum  grec  (plombeUrg.) 

103 

86.50 

53.75 

51  75 

910 
91 
51.75 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 
11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


25 


Bechuanaland  Biploration . . 
Brit.  Sth.  Afric.  (Cbartered) . 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Consolitad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Bslate 

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de) 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

34 

24.50 

25.75 

25.75 

25 

125 

83.25 

80 

73 

67.75 

68.50 

34 

31 

23.75 

29.50 

29 

91.25 

16 

15 

12.50 

13 

11.75 

112.50 

193.50 

176 

186 

187.50 

184 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

47.50 

48 

45  75 

25 

22.75 

16 

10. 2> 

16.25 

16 

60 

46.75 

3»  75 

34.25 

34.50 

16.25 

79.25 

70 

75  75 

75.50 

75.2$ 

81 

65.25 

79.50 

79 

78 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 

H 
< 


J  5 

<  S 
X  - 

<  = 

U  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

H 

Juin 

Déc. 

1900 

1900 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersrand) 


275.000 
135.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 

.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
3C0.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
160  000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231 .2^0 
325  000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
418.989 

!  500.000 
270. 000 

i.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
.700.000 
510.000 
250  000 
400  000 
400.000 
80.000 
196.775 
352.08;; 
860. 00C 
V5.77'. 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef.. . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  , 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderf  ontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New) ...... 

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

W  emmer  ■.,>>■.  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . . 

Wolhuter  

Worcester  


60 


30 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/1 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/1 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/1 
3  7/16 
1  3/1 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/1 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/10 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/1 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 

7  1/2 
11 

3/4 
2  1/8 
4 

2  1/4 


6  5/8 
2  1/2 
1  1/2 
5  3/16 
11/16 

1  1/8 
5/8 

5  11/16 

2  9/16 
11/16 

11  1/4 
14 

4  1/2 

4  7/8 

3  37  8 

7  5/16 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/2 
6 

10  1/2 
7/16 

3  7/8 

1  13/16 

3  7/8 
8 

6 

5  5/8 

4  5/8 
4  5/16 

1  5/S 

6  7/8 

2  1/4 

3  1/4 
13/16 

1  1/16 

1  15/16 
3/8 

4  3/16 

11  5/16 
3 

5  1/4 

3  1/16 
1  5/16 
5 

4  1/16 
1  1/8 

10  7  10 

3 

1  il 

9  5/16 

4  11/16 

8  5/8 

2  5/8 

6  l/l: 

5  1  !  / 1 6 

3  1/8 

2  11/16 

7  3/4 

11  1/2 
11/16 
2  3/16 

4  1/8 
2  1/2 


7 

2  1/2 
1  1/2 

5  1/4 
11/16 

1  1/8 
5/8 

5  15/16 

2  9/16 
11/16 

10  5/8 
14  1/4 
4  5/8 

4  7/8 

3  3/8 
7  7/46 

19  3/4 
6 

1  2/4 

2  9/10 

6  1/16 

10  1/2 
7/16 

3  3/S 
1  13/16 

3  7/8 
8 

6  1/8 

5  5/8 

4  5/8 
4  3/8 

1  11/16 

7  1/8 

2  5/16 

3  5/16 
13/16 

1  1/16 
22i     *  ' 
3/8 

4  1/8 

11  7/16 
3  1/16 

5  1/4 

3  1/16 
1  3/8 

4  7/8 

4  1/16 

1  ir 

10  5/16 
3  1/16 

1  l/i 
9  3/8 

4  11/16 

8  5/8 

2  5/8 

6  1/16 

5  5/8 

3  1/8 
2  1/2 

7  7/8 
12 

11/16 
2  3/16 

4  1/8 
2  1/2 


6  7/8 
2  1/2 

1  1/2 
5  1/4 
11/16 
1 

5/8 
5  7/8 

2  9/16 
5/8  ' 

10  1/2 
14  1/8 
4  1/2 

4  7/8 

3  3/8 

7  1/4 
19  1/2 

5  7/8 

I  11/16 

2  7/16 

6  1/16 
10  1/2 

7/16 

3  3/8 

1  3/4  I 

3  7/8 

7  7/8 
6 

5  1/2 
4  11/16 

4  l/i 

1  5/8  1 

7  1/16 

2  l/i 

3  l/i 
3/4 

1  1/16 

2  I 
3/8 

4  1/16 

II  3/8  I 

3  1/16, 

5  1/4 

3  1/161 
1  3/8  | 

4  13/16 

4  ■  ! 
11/8! 

10  1/4 
3 

1  1/8 
9  1/16 

4  9/16 

8  5/8 

2  5/8 

6  1/16 

5  5/8 

3  1/8 
2  3/8 

7  5/8 

11  3/4 
5/8 

2  1/8 
4 

2  1/2 


350.300 

t 
1 

Anglo-Frencb.  Expl  

3  5/8 

3  1/8 

3  3/8 

3  3/8 

3  5/16 

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

2  3/16 

2 

2  3/16 

2  1/4 

2  1/4 

400.000 

1 

Bechuanaland  

1  3/8 

1  1/16 

1  1/8 

1 

1 

4.375.000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

3  3/8 

3  5/16 

2  15/16 

2  13/16 

2  3/1 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields. . 

11/16 

5/8 

1/2 

7/16 

7/16 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

7  13/16 

7  1/4 

7  7/io 

7  1  -2 

7  5/16 

1.250.000 

1 

Id.  6  %  Préférence . . 

24/0 

21/6 

25/3 

25/3 

25/0 

575.000 

100 

Id.  5  }4%Debentures. 

107 

109 

108 

108 

108 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency.. . 

2  5/16 

2  5/16 
4  3/4 

1  15,16 

1  15/16 

1  7/8 

375.058 

1 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

6  3/4 
2  7/16 

2  15/16 

2  7/8 

2  15/16 

670.000 

1 

Mozambique  C»  

1  7/8 

1  7/16 

1  3/8 

1  3/8 

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated. . . . 

2  1/16 

1  15/16 

1  7/8 

1  15/16 

1  15/18 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

5  1/2 

5  5/8 

4  11/16 

4  1/2 

4  7/16 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

2  5/8 

1  3/4 

1  1/8 

1  t/8 

1  1/8 

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt  

3  3/16 

2  11/16 

3  3/16 

3  3/16 
1  l/i 

3  1/8 

300.000 

1 

Id.       Gold  Fields.. 

1  7/8 

1  3/8 

1  1/4 

1  3/8 

604.225 

1 

Id.  GoldMiningEstat 

50 

2  3/16 

1  15/16 

1  7/8 

1  7/8 
1  3/ 16 

1  7/8 
1  1/8 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol. . . . 

1  1/2 

1  5/8 

1  3/16 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring. . . . 

1  5/8 

1  1/4 

1 

1 

15/16 

J  s 

<  s 

t-i  s 

<  S 
O  e 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250  000 

1 

Exploration  C"  (New): . . . 

1  3/4 

1  1/2 

3/4 

ll/!6 

3/4 

2.682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

2  1/8 
1  1/4 

1  15/16 

2  1/16 

2  1/8 

2  1/8 

500.000 

1 

•  Id.  Waterwks.. 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

250.000 

1 

Id.       Tramways  . . 

1  1/4 

1  1/16 

15/10 

15/16 

7/8 

1.000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R.. . 

11  3/i 

2  3/i 

9  1/2 

10  1/2 

10  1/2 

10  1/2 

200.000 

1 

New  Afric  an  Company  . . 

2  3/16 

2  5/16 

2  l/i 

2  3/16 

3.000.000 

1 

Robinson  Bank  

3  9/16 

3  3/8 

3 

3 

2  1/8 

250.000 

1 

S.  African  Gold  Trust . . . 

6  13/16 
1  1/4 

7  3/16 

6  3/i 

6  3/4 

0  5/8 

500.000 

1 

Tati  Concession  

1 

15/16 

15/16 

15/10 

450  000 

1 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

1  15/16 

1  13/16 

2  1/2 

2  7/16 

2  7/8 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

31/9 

25/6 

20/0 

20/3 

19/0 

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  

8  7/16 

4  3/8 

3  7/8 
8  3/4 

3  7  8 

3  3/8 

250.000 

1 

Lake  View  Consols  

13  31/16 

8  3/i 

8  11/16 

7  3/8 

280.663 

1 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

1  5/16 

1  3/8 

l  1/4 

1  5/16 

l  1/4 

000.000 

1 

Mount  Morgan  

4  15/16 

i  15/16 

4  11/16 

4  11/16 

4  11/16 

200.000 

1 

West  Austr.  Goldfields. 

2  3/8 

1  13/16 

1  5/8 

1  5/8 

1  3/16 

91.000 

1 

Br illiant  Block  

7/16 

3/8 

9,0 

7/10 

6/3 

960.000 

8/0 
1 

Broken  Hill  Propriet  

48/0 

49/0 

37/6 

37  ;o 

38/0 

112.000 

South  Kalgurli  

5  1/4 

3  1/8 

2  l/i 

?  5/16 

2  3/16 

320.000 

1 

9  7/8 

11  1/8 

5  rvs 

5  9/16 

5  9/16 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105.25U 

10 

1.000.000 

5 

Consolidt.  Bultfontein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture. . . 

uriqualand  West  

New  Jagersfonte  n  . . . . 


30/0 

30/0 

31/3 

31/0 

31/0 

26  3/4 

28  15/16 

38  3/4 

38  1/16 

38  9,16 

107 

107 

106  1/2 

106 

106 

7  3/4 

7  15/16 

8  t/8 

8  1/4 

8  1/4 

16  1/4 

16  1/2 

19  5/8 

21 

21  5/8 

L  ECONOMISTE  EUROPÉEN 


M-A^PLCÎÎÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


■  r  u  ii  iî'  T  v 
l  Bit  1 1  ? 

..ours  roni[ 

juillet 

Cours  de  clôture 

u  1900 

1900^" 

1901 

û  OC'I  .  1 

7  oet.  v 

i  OCl  - 

DO    .  • 

815 

593 

630  . . 

Ô10  . . 

598  . . 

270 

274 

266 

451 

450  . . 

1  ^ 

455 

455  50 

454 

1  ^ 

454 

40 

454 

1 

457 

452 

1  c: 

455 

453 

455 

1  *\ 

455 

453 

457  75 

460 

456 

lï)    .  . 

446  . . 

liJ    .  . 

455  75 

451  50Î 

12  51 

409 

1Uî7   .  . 

411  75 

412 

412  ..1 

15 

462 

453  . . 

50 

13*5 

300 

1304  . • 

1302  .. 

1294  .  1 

15 

4  'iQ 

454 

456  . 

458  75 

453  50 

15 

446 

452 

454  . . 

454  .  . 

451  50 

74  .. 

MOI)  .. 

2090 

2020  . . 

L965  . . 

1970 

15  . 

464  .. 

462  .. 

463  25 

460  25 

15  . . 

450  . . 

454  . . 

458  . . 

459  50 

456  50 

1*  ou 

Aftfi 

414 

417  '.. 

419  . 

420  50; 

i 

451  23 

452  50 

58  50 

n40 

1590  .. 

1625  .. 

1600  .. 

1600 

43  50 

1120  .. 

1112  .. 

1140  .. 

1125  .. 

15  .. 

451 

45i  .. 

458  50 

460  .. 

45  J  ;o 

15  .. 

446  .. 

451  .. 

453  50 

455  . . 

452  . . 

12  50 

40Ô  .. 

406  .. 

408  50 

408  5i 

^09  .  . 

15  .. 

455  . . 

45  i  50 

38  50 

1080  . . 

i  noA 

l03i  . . 

1020 

1021  . . 

15  •  ■ 

TtOl      •  • 

flu*    -  . 

457  50 

460  . . 

454  . . 

15  ■  ■ 

447  -  ■ 

A  HO 

4^4 

457 

451 

12  50 

*  *  *  *  * 

AOA 

408 

408 

408  . . 

25  . . 

620  . . 

620  . . 

624 

621 

615 

15  •  ■ 

430  -  • 

AAO 

441 

440 

411 

442  .  • 

412  25 

442  25 

12  . . 

*  * 

325  . . 

<cDU   •  . 

236 

221 

15  . . 

422  . . 

AOD 

432 

423 

424 

438  . . 

594  . . 

586 

562 

550 

410  . . 

oov  .  . 

390  . . 

380  . . 

28  50 

630  . . 

612  . 

610  . . 

609  50 

•74 

2030  . . 

I9a0  .. 

1980  . . 

1990  . . 

32  50 

600  -. 

580  .. 

59 

1 140 

785 

810  . . 

810  .. 

800  . . 

46  50 

805 

500 

530  .. 

525  .. 

520  .. 

10  . . 

330 

290 

220  .. 

18J  .. 

177  .. 

22  50 

510  '.  . 

505  '.. 

490  . . 

486  . . 

460  50 

65  .. 

2000  .. 

925  .. 

778 

760 

753 

4U    .  . 

toOU  . ■ 

370  . . 

370  . . 

369  - . 

62  . . 

59  . . 

55  . . 

54  75 

248 

266  . . 

257  . . 

250  . . 

260 

147  . . 

133  . . 

138  . . 

OU  .  . 

603 

475  .. 

453  . . 

418  . . 

10  . . 

3 13 

251  . . 

245  . . 

250  . . 

5  . . 

iZO    .  . 

160 

172  . . 

170  . . 

165  . . 

15  .  • 

£o<J    •  • 

50 

26  . . 

27  50 

24  . . 

e 

o  .  . 

97    .  . 

ou  .  . 

3s  . . 

38  .. 

18  . . 
40  .. 

■31  o 
Oli   . . 

278  .. 

270  .. 

270 

400  .. 

290 

50  .. 

1170  . . 

512  .. 

420  .. 

440  .. 

410  .. 

37  50 

870  . . 

280  .. 

200  .. 

210  .. 

5  50 

95  .. 

98  .. 

90  .. 

90  .. 

'85  '.. 

22  50 

480  .. 

435  .. 

435  .. 

430  .. 

415  .. 

25  .. 

780  .. 

712  .. 

520  .. 

545  .. 

52)  .. 

10  .. 

10  .. 

9  50 

86  .. 

86  .. 

85  .. 

88  . . 

84  50 

116  ii 

!542  .. 

3748  .. 

3690  .. 

3681  . 

3660  .. 

51  5f 

1375  .. 

1445  .. 

1472  .. 

1485  .. 

1476  .. 

21  5C 

430  .. 

525  .. 

557  .. 

545  . 

535  .. 

10  .. 

160  . 

150  . 

150  .. 

32  OC 

580  .. 

615  .. 

617  . 

615  .. 

55  . 

1015  .. 

811  .. 

775  . 

750  .. 

60  . 

1080  .. 

1005  . 

1020  . 

1020  .. 

16  5( 

315  .. 

362  .. 

347  . 

352  . 

318  .. 

2  11 

101  5( 

)    95  .. 

94  4( 

)     94  5C 

93  50 

5  7! 

492  5( 

488  •  . 

4  . 

97  2S 
)    68  . 

>  100  li 

101  2( 

101  30 

ioi  .. 

4  5( 

73  2c 

68  8C 

69  8J 

69  50 

4  . 

67  . 

69  7( 

64  55 

6»  5-C 

64  85 

5  . 

399  . 

378  . 

384  . 

380  .. 

4  . 

100  . 

101  7C 

101  .. 

iûO  7c 

100  45 

78  . 

80  .. 

78  .. 

78  .. 

3  '. 

84  6( 

)     89  4E 

89  5C 

. . 

89  75 

4  ■ 

102  . 

103  4C 

106  7c 

106  5C 

105  50 

4  . 

104  . 

107  75 

109  50 

109  60]  109  65 

3  5 

)  100  3( 

)  101  75 

103  . 

103  60   100  75 

4  . 

72  3( 

1    71  75 

69  8( 

70  . 

69  '.i0 

6  . 

336  . 

305  .. 

292  . 

294  50  299  50 

5  . 

282  . 

254  .. 

242  .. 

245  . 

i 

|  249  .. 

MPITlt. 
Dominai 


Millions 

liil. 

14651 

440 

3812 

114 

6790 

25253 

538 
^792 

Sombre 
o>  Titres 

M, 
lia. 

383.446 
884.200 

~5Ô"Ô 

500 

58.  116 
108.530 

500 
500 

DÉSIGNATION  dus  VALEURS 


443.011 

248  695 
1076960 
» 

451.775 
233.951 
581451 


443.124 
n 

681.290 


100 

280.289 

500 

» 

125 

142.20 

400 

821 .920 

500 

1489533 

500 

827.577 

500 

1777290 

500 

983.301 

500 

965.336 

401 

488  736 

500 

494.397 

500 

499.602 

501 

159.270 

50t 

224.060 

200 

148.207 

m 

1171534 

1000 

181.574 

501 

Wr.026 

40l 

50.121 

82.500 
25.000 
40.000 
30.000 

300.000 
60.000 
iOO.OOO 

160.000 
60.000 

500.000 

100.000 
320.000 
500.000 
80.000 
40.000 
63.333 
30.000 
40.000 


LOt» 

50C 
500 
500 
500 
500 
500 
506 
500 
500 
50. 
500 
500 
100 
500 
500 
500 
300 
500 


58.427 
380.898 

60.000 

54.130 

82.022 
168.13» 

49.700 
492.910 
512.056 

71.944 
321.212 
1939176 
1875396 

70.760 
389  631 
151.508 


m  1900 


Cours  comp.  juillet 
1900  Î9ÔT~ 


RENTES  FRANÇAISES 

,  q,  1  Terme. 

"  * \  Compt. 

3  %  Amortissablej 

an  %i894(*iic.  4x)j 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Armani  et  Tonkin  2  % 

(gar.  France)   Ternie. 

Madagascar  2  54  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PAKIS 
(AU  comptant) 


1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %   

-  quarto  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  a  %  %  

-  quarts  

1894-96  2  %  %  

-  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarto  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBUGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  1879  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %..- 
Foncières  1883  3  %  

—        1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %... 
—  1892  3  %  lib 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  1899  2  60 
Foncières  1899  3.75  %  .. 
Bons  de  10O  fr.  1887... 

1888... 
Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 

Immeubles  de  France. 


3  . 
3  . 

3  50 


15 

2  50 
2  50 
17  5o 


20 
12 
12 

3 

90 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
12 


13 

15 
15 
15 
14  .. 
12 
15 
14 
13 
18  75 


SOC.   DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  tehmb) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indus  t.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France. 
Banque  de  l'Algérie... 


oou 
50C 
500 

501 


£00 
50C 
500 
» 
500 
500 
500 
50C 
500 
500 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma.  

Obi.  —  3 

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bl«us 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  % . . 

Act.  Est-Algérien  

OU.           -  3 
Act.  Est  

de  jouiss  

52-54-56  5  %  

—  3  %  • 

—  3  %  nouv  

—  2  54  %  

—  Ardennes  3  %  

Gr. -Ceint,  de  Paris  3  % 


OU. 


151  0 

55 
12  50 
36 
27  50 
15  . 

25  . 
12  50 

26  0 
50 


15 
13  5 
4  . 
35 
17  50 
16  50 

19  10 


30 
15 

20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 
12  50 
15 
15 


100  10 
99  60 
102  30 


480 

80  50 
80 

«3 


511 
419 

40S 


539 

538 
353 


354 


406 


377  . 


411 


000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


445 
446 


100  25 
99  25 

101  45 


492 

81  40 
81  50 
492 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 
419 
420 


465 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


421  .. 

720  .. 

432  .. 

1095  .. 


Cours  de  clôture 
ld  ©cl .  J7  ocl .  25  oel  . 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
1000 
475 


448 
450 


100  92 

100  S7 

99  50 

101  90 
101  80 


48S  .. 
82  55 
500  » 


551 
435 
409 
106  7  b 
569 
568 
366 

96  50 
363 

93  .. 
112  50 
104  .. 
387  25 

90  25 
403  5l> 


1C0  35 

100  30 

99  30 

101  00 
101 


488 
82  50 
500  ! 


470 

504  50 

500  . 

442  . 

458  . 

395  7 

454  50 

463  . 

460  . 

509  . 
44  2 
4i  7 

545  50 

437  50 

122 

142  50 


3800 
972 

645 
561 
495 
677 
603 


3800 
967 
405 


978 
68 
317 

605 
63 
302 
507 

229 
50 


719 
445  75 

444  ! 

439  . 
441  . 

440  25 
1025 

485 
670 
458  75 
453 
411 
455 
456 


551 
431  25 
407  25 
106 

558 
559 
366 

96 
364 

93 
412  50 
103  50 


97 
40  i 


472 
507 
498 
443 
457 
396 
455 
465 
464 
508 
44 
44 
545 
439 
122 
143 


560 
493 
670 
605 


66  . 
3i5  . 
601  . 

62  5 
302  . 
507  . 
230  . 

50  . 


716  . 
444  50 
673 
439 
437 
4il 
728  50 
440 
1015 
480 
668 
460 
454  50 
41* 
456  50 
457 


100  42 

îoo  30; 

99  25 
99  20 

101  72 
101  60 


82 
81 

500 


548 
427 

406  50 
106 

551 
553  50 
363 

96  50 
363 

93 
413  50 
103  50 


96  25 
403 


469  50; 

507  50, 
499  .. 
441  .. 
453  50, 
398  50 
453 

461  75 

462  .. 

508  50 
44  25| 
44  . 

549  75 
439  .. 
122  .. 
145  .. 


3870 
957 


546 
495 
670 
600 


966 
72 
312 
602 
62 
308 
507 
230 
50 
840 


nombre 
de  Titre» 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


800.000 
16.574 
209.144 
284.635 
no.  121 
45.701 
223. 259 
460lf34 
4825764 
208.481 
.005 
236.660 
2548306 
580.847 
506.492 
29&6621 
197.521 
118.199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
1 162600 
400.663 
258.198 
261 . 198 
3298114 
1240069 
283.44 
33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.484 
100.000 


710 
441 
668 

436  .. 
436 
438 
723 

437  50 
1016 

480 
669 
457  75 
451 
412  .. 
453  50 
455 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
50. 
506 
500 
500 
500 

560 
506 
500 
500 
500 
500 
500 
MO 
600 
500 
500 

500 

500 
250 


75.122 
60.000 
73.420 
40.000 
89.837 

246  163 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

•200.000 

100.000 
62- 060 
64.000 

111.948 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


Capital  ou 
Nombre  de  Titre: 


500 
500 
5l)ii 
500 
2r.ii 

500 
500 
50C 

ioo 

250 
500 
500 
250 
500 
100 
100 
250 
500 
250 

100 
500 
500 

500 
400 
500 


500 

100 

500 
500 
500 
300 


Act. 
Obi. 


Lyon.. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Art. 

Obi. 


Act. 
Obi. 


Act 

Obi 
Act 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  .  ■ . 
Genève  57  3  %.  ■ 
Mediterr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv.. 

2  %  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


3  %  

—  3  %  nouv  ,:. 

Nord  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,  j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Orléans  

—  jouiss  

-  '3  %  

—  3  %  1884.... 

-  2  %  %  1895. 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  54  %  

Ouest- Algérien  

3  %■ 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 

  3  % 

Métropolitain  de  Paris 


520154.149  t 
190767. 000 f. 
524306.20011. 
5.298.600  £ 
18.389.000  £ 
58.790  ob 
372079. 500f 
700.000  ob 
105000. 000 f 
154070. OOOf 
1399299000f 
734839. 500 f 
671830. 400f 
1.171.500  ob 
1.080.600 ob 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Corapio  Générale  des1 
Comp.  Générale  du  Gaz. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 

  —  jouiss 

C"  G1"  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 

Omnibus  de  Paris  

  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Gie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C  '  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  . . . 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  de;  

  —  jouiss. 

Mines  d'or  et  d'expl.  (Cis  f") 
Métaux  (Ci0  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C'«  du)  en  liq. 

_  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Baclt  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ETRANGERS 

Angleterre 2 3A  %(ch.  fixeîMîO) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe 2  f .  50) 
Brésil  4      %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896  .... 

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  . . 
Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . 

—       Unifiée  7  %)  

_  (Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure.. 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 
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COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


VALEUR  S 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

TUlien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Uothard  

Nord-Est  Suisse  

Vlarienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmstadt-BEER  

Berl-IIandels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —    Londres  —  .. 

—  —    Vienne  — 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Roubles  comptant...  


I8sept 

25se|il 

2  net. 

0  mi. 

Mi  OCt. 

S3oc( . 

90  20 

90  60 

90  30 

90  10 

89  60 

80  50 

95  90 

95  90 

95  80 

95  80 

96  » 

95  90 

70  40 

69  80 

69  00 

))  » 

69  50 

69  60 

99  75 

99  75 

100 

99  90 

100  10 

99  90 

24  05 

23  90 

23  65 

23  35 

23  85 

23  45 

99  30 

99  30 

99  25 

99  10 

99  50 

98  80 

130  50 

132  20 

134  70 

134  20 



1  o2  .0 

20  70 

19  80 

19  70 

19  70 

18  20 

17  » 

15  i  70 

1 5  i  » 

157  10 

154  70 

155  60 

151  50 

02  (i  l 

99  40 

99  10 

100  70 

100  25 

72  90 

71  95 

72  40 

70  75 

71  40 

70  25 

194  20 

192  50 

193  60 

191  90 

196  6) 

194  10 

173  » 

KO  50 

170  90 

170  20 

170  90 

171  » 

U7  '5 

112  25 

114  10 

110  » 

115  iO 

118  30 

133  2o 

129  20 

131  10 

129  25 

130  25 

130  62 

1-26  E0 

118  75 

i  19  25 

118  60 

118  25 

116  62 

97-  '0 

96  50 

98  % 

98  50 

97  50 

96  87 

80  P0 

F0  80 

80  80 

80  95 

81  05 

81  15 

2'  39 

20  38 

20  37 

20  36 

81)  36 

20  36 

85  80 

85  20 

85  25 

85  25 

85  20 

85  20 

213  90 

213  60 

213  60 

213  60 

213  30  213  35 

•216  35 

216  30 

216  15 

216  35 

216  25 

216  40 

BOURSES  FINANCIERES  DE  BRUXELLE8  A  D'ANVERS 


BOURSE    FINANCIERE    DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 

consolidés  anglais  2  3/4  0/0 

Uupee  3  1/8  0/0  

Brésil  4  0/0  

Acgentine  5  0/0  

V!  en ca in  6  0/0  

i  utc  II  

-  l;l  

Kgypte  Unifiée  . 

Grec  Monopole    

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/2  

Portugais  3  0/0  .  . .,  

Espai  ne  Ext.  4  0/0  

Jlougrois  

Fraoc»is  3  0/0  

Divers 

nauuuo  de  Roumanie  

:Suh2  

Lombards  

Banque  OWuniaue  , 

Kiu-Tinto   

hngMon  A  

Nonth  Brit  

A  rgent  en  barres. .  . .   

_hai<ge  sur  l'aris   .  ■ 

tscouiple  de  la  Banque 
x.pcc.mf'te  hors  banque 


I8sep1 

25sept 

2  oct  . 

9  oct. 

16  OCt. 

23oct. 

93  68 

93 

18 

93 

50 

93 

06 

93 

31 

92  62 

6i  50 

64 

37 

64 

12 

63 

75 

63 

75 

6i  » 

67  » 

6b 

25 

6i 

63 

75 

64 

6i  50 

95  75 

95 

50 

95 

25 

95 

95 

25 

95  » 

99  50 

99 

25 

98 

n 

98 

{8 

25 

93  50 

48  75 

48 

50 

48 

87 

49 

« 

49 

25 

49  » 

25  87 

25 

6ï 

25 

50 

25 

37 

25 

02 

25  50 

23  62 

23 

50 

23 

50 

23 

37 

23 

50 

23  37 

107  25 

1<j7 

50 

107 

25 

108 

108 

12 

108  12 

42  iO 

42 

50 

42 

4> 

n 

42 

» 

41  50 

98  25 

08 

» 

98 

50 

98 

50 

99 

» 

98  37 

94  50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94  50 

25  75 

25 

62 

25 

02 

25 

75 

25 

75 

25  62 

70  37 

69 

8? 

69 

25 

69 

68 

75 

69  12 

99  50 

99 

50 

99 

75 

100 

100 

50 

KO  50 

101  » 

101 

109 

100 

» 

100 

100  » 

5  » 

5 

5 

5 

5 

h 

5  » 

I4<  » 

148 

a 

147 

147 

» 

147 

n 

147  .. 

4  50 

4 

50 

4 

50 

4 

n 

4 

►> 

3  50 

10  87 

10 

s: 

10 

75 

10 

75 

10  87 

10  75 

53  12 

48 

75 

46  87 

46 

62 

46 

87 

46  » 

132  50 

13! 

50 

130 

75 

130 

)) 

133 

» 

130  25 

81  » 

80 

56 

78 

50 

78 

78 

50 

78  » 

i6  94 

26  83 

26 

87 

?6 

60 

re 

56 

26  50 

25  36 

25  35 

25  35 

25  31 

25 

30 

25  31 

3  » 

3 

» 

3 

» 

.  3 

n 

3 

3  » 

2  25 

■  ^ 

2â 

3i 

2 

19 

2 

43 

2  :0 

BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


ronds  d'Etat 

.Autriche  haute  Or  

—  —  Argent... 

—  —  Papier... 
«'ongri**  Itenle  Or  

—  Hente  Couronne. 

Chemins  de  fer 

Bnschtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  

f'erd.-Nord  

«utnche  Nord-West  

Staatsbaiin  

i.oo. Dards  


Change  sur  Londres. 

—  Paris. . . . 
Napoléons  d'or  


ll-e)it  25sepl  2  oct 


1  10  >) 

118  85 

118  75 

118  60 

118  80 

119  » 

t-S  65 

18  65 

98  65 

98  55 

98  bO 

98  60 

98  60 

18  45 

93  70 

93  60 

98  85 

98  65 

11, -s  05 

118  40 

118  30 

118  60 

118  80 

118  75 

92  60 

92  40 

92  35 

92  75 

92  85 

92  95 

1020  » 

9S0 

970  » 

980  » 

915  > 

980  » 

525  » 

527  n 

520  » 

522  50 

527  » 

521  50 

5500  » 

5510  » 

5520  • 

5530  » 

55  0  » 

459  » 

i50  » 

452  » 

•J55  » 

46  i  » 

466  » 

6*5  50 

610  » 

611  75 

6;'3  25 

626  50 

619  » 

85  50 

80  5o 

77  » 

77  î.0 

63  » 

239  20 

239  20 

239  10 

239  10 

239  » 

239  17 

94  90 

94  85 

94  85 

94  97 

85  15 

95  30 

19  02 

19  01 

19  01 

19  » 

19  02 

19  05 

9  ncl. 


16  oc  .  230Ct  . 


BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  *  BARCELONE 


Madrid 

Latte  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Ci.auge  sur  Londres  à  vus. 

—     sur  Paris  à  vue  

Barcelone 
folle  Julérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  i  u  Colia  G  O/0 

—                 5  0/0 
Chaude  sur  Pa'-'is  


ISsept 


25S('|ll  2  orl  .   0  OCl 


72  10 

72  25 

71  30 

V0  75 

70  85 

71 

20 

7e  95 

70  10 

78  20 

77  50 

77  60 

77 

SQ 

Si  25 

81  25 

80  25 

80  25 

80  25 

80 

35  87 

35  02 

30  C! 

36  » 

35  75 

35  34 

43  45 

42  55 

43  » 

43  05 

42  43 

41 

72  05 

72  20 

71  25 

70  85 

71  02 

71 

12 

»  - 

n 

n 

86  50 

86  75 

85  85' 

85  25 

85  15 

85 

25 

72  10 

72  25 

71  75 

71  » 

71  » 

71 

25 

41  » 

42  80 

43  20 1  43  30 

42  65 

41 

25 

16  oct.  830*21 . 


«.ente  belge  3  0/0  

—       —     2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 
—       Congo  (p.  d.  f.).. . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


lHscpl 

25sc|)(. 

2  oct  1 

9  oct 

ftoct 

23oct. 

98  70 

98  70 

98  75 

98  80 

99  10 

99  10 

86 

86  50 

86  55 

87  33 

87  53 

88  45 

3397  5(1 

3355  » 

3395  » 

3i00  » 

3390  » 

3400  •» 

585  » 

580  » 

585  » 

580  » 

582  50 

582  50 

5  412  S» 

5050  » 

4952  » 

3975  » 

4550  » 

4500  » 

70  31 

69  75 

68  75 

6'.»  05 

69  » 

69  45 

67  13 

66  » 

64  35 

6i  65 

6i  » 

64  25 

208  16 

208  25 

208  25 

208  30 

2'8  25 

208  15 

123  67 

123  73 

123  V> 

123  50 

«3  30 

123  35 

25  2» 

25  24 

25  2  2 

25  18 

25  13 

25  13 

100  08 

100  07 

100  05 

100  05, 

100  06 

100  !2 

100  10 

100  10 

100  07 

tOO  07 

10O  10 

100  17 

123  67 

123  NU 

123  77 

123  55 

123  40 

123  35 

25  25 

25  Ï6 

25  23 

25  19 

25  14 

25  14 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Jb.  de  fer  Méditerranée  act. 

—  Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 
Comp.  Nav.  &  vap.  F.  K.  .. 

Bons  Méridionaux  6  0/0  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


25sc|>t 

2  oct. 

9  oct. 

l6oct. 

2 S. .cl  . 

102  70 

102  32 

102  65 

102  15 

10 1  70 

101  85 

537  » 

53  i  » 

635  » 

53  i  »» 

528  » 

m  y 

716  » 

714  » 

71  ;  » 

715  - 

710  » 

697  » 

871  50 

863  » 

889  » 

885  » 

883  • 

88)  » 

500  » 

500  » 

52a  « 

5J0  - 

502  » 

501  . 

442  » 

4  iO  » 

447  • 

4  i  !  n 

437  » 

*35  » 

530  » 

530  - 

530 

530  . 

53)  - 

53)  n 

1065  » 

1072  « 

1116  ■> 

1126  •. 

113  )  •» 

1126  n 

103  35 

103  10 

Il  .3  02 

102  67 

102  Si 

1  '2  72 

26  OS 

25  99 

'-5  95 

25  88 

25  c7 

:5  82 

127  60 

127  50 

127  35 

127  15 

126  » 

126  95 

102  70 

102  27 

102  62 

1  (2  27 

10!  6~> 

1  1  8i 

717  » 

713  » 

714  50 

71»  » 

710  50 

69i 

103  26 

103  05 

103  03 

Il  2  87 

102  17 

102  7i 

127  50 

127  50 

127  40 

127  10 

125  10 

126  60 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PÎTER330URÛ 


VALEURS» 

Russe  4  %  91  (Papier)  

Banque  de  Commerce  exté. 

—  d'Esc,  de  St-Pélersb.. 

—  Intern.  de  St-Péters. . 
Russe  4  %  %  val.  de  Cr.  f. 
Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berliu  


[0s 

■pi 

25sepl 

2  oct 

3  ..cl. 

16  oct. 

23oct. 

96 

00 

96  03 

96  12 

96  12 

98  12 

96  10 

27  2 

» 

276  .> 

2-70  » 

265  » 

265  » 

265  • 

357 

» 

38)  » 

37»  » 

367  - 

365  - 

358  » 

286 

» 

324  » 

3)8 

305  » 

302  » 

296  » 

37 

30 

37  27 

37  27 

37  27 

»  n 

3i  27 

37  5 

93 

92 

93  80 

93  85 

93  85 

'.'3  80 

'•3  75 

45 

97 

15  97 

15  3$ 

45  97 

5  95 

15  95 

BOURSE   FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  %.. 

—  '  1890  3  yî  %... 
Fédéral  1889  3  y,  %... 

—  Ch.  db  ter  3  % 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres.. 


25sept 

2  oct 

9  ocl 

16oct. 

23ocl . 

102  12 

102  » 

102  50 

102  75 

103  » 

Iu3  .. 

99  50 

93  75 

99  50 

9U  » 

IOJ  50 

100  25 

100  37 

100  50 

100  50 

IOj  50 

101  » 

101  » 

100  50 

HO  50 

"  » 

A 

98  50 

99  05 

99  0) 

98  75 

99  25 

93  40 

99  90 

99  88 

99  88 

100  02 

100  18,1  0  22 

25  18 

25  19 

25  18 

2b  17 

25  15 

25  i7 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CON8TANTINOPLE  i^alata 


1-A.LKUHS 


Ottoman  4  0/0  4«  groupe. . . 

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     sur  Londres  3  mois. 


10  sei 


87  25 
26  29 

101  62 
22  86 

110  12 


25sept  2  oct 


37  23 
25  31 
98  87 
22  86 
110  12 


87  25 
25  29 
98  62 
22  87 
110  10 


9  oct. 


87  2i 

25  23 
98  62 
22  83 
100  07 


16oct. 


87  i'6 
25  29 
99  - 
22  76 
110  15 


23oct 


87  27 
25  29 
98  62 
82  72 
110  20 


BOURSE   FINANCIÈRE    DE  NEW-YORK 


États-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Paciric  

Central  New- Jersey . . . . 

Milwauk.ee  

Erié  

Illinois  Central  

Lake  Shore  

Louisville  et  Nasville. . . 

New- York  Central  

Northern  Pacifie  préf . . 

Reading  

Union  Prcilic  

WabachSt-Louispréf. . . 

Calumet  et  Hécla  

Change  sur  Londres... 

—  Paris  

Cible  Irioslers  sur  Londres  

Cuivre  

Argent  


lOscpl.  25scpl.  2   opt,    0  oct.  16  oct.  23  ocl. 


113 
7a 
111 
163 
163 
42 
14. 

ta 
102 
152 
95 
41 
97 
39 
725 
;.82  : 
5.22 
4.85 
16 
58 


>13 

7»  y, 

loo  y, 

162 
159 
il 
113 

10  2  y, 

155  % 

95  ys 

40  \ 

96  h 

39  y, 

690 

4.83  % 
5.20  % 
4.86  % 
16  % 

58  yk 


112 
76 
109 
162 
150 
40 
144 
» 

-102 
15b 

96 
40 
96 
33 
640 
4.83 
5.20 
1.86 
16 
58 


112 

112 

m 

% 

76  >. 

77 

% 

73 

107  yt 

109 

m* 

h 

161 

162 

163 

U6 

161 

7i 

170 

39  % 

4) 

\ 

41 

\ 

143  % 

145 

147 

» 

n 

4 

102 

103 

1C3 

% 

155 

156 

y* 

159 

\ 

9Ï 

93 

104 

i» 

40 

40 

■/i 

95  % 

97 

102 

\ 

35  % 

.16 

y* 

36 

6i0 

660 

665 

4  83  % 

4.83 

% 

4.84 

VJ, 

6.2*) 

5.19 

% 

5.18 

% 

4.86  % 

4.tb 

% 

4.87 

16  % 

16 

4 

16 

y. 

% 

57 

% 

57 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 
des 

CHEMINS  DE  FER  ÉCONOMIQUES 


Les  porteurs  d'obligations  de  la  Société  Générale 
nos  Chemins  4^  fer  Economiques  sont  prévenus 
que  le  coupon  n°  33  sera  mis  en  paiement  à  partir 
du  2  novembre  1901,  à  raison  de  : 

6  fr.  774  pour  les  titres  au  porteur,  et  de 
7  fr.  20  pour  les  titres  nominatifs. 

Ce  coupon  sera  payable  au  siège  de  la  Société  et 
aux  guichets  des  Etablissements  de  crédit  ci-après  : 

Banque  de  Taris  et  des  Pays-Bas  ; 

Crédit  Industriel  et  Commercial: 

Crédit  Lyonnais  et  ses  agences  dans  les  dépar- 
tements ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développe- 
ment du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France,  et 
ses  agences  dans  les  départements  ; 

Société  Bordelaise  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial, à  Bordeaux. 

Ce  coupon  est  également  payable  dans  les  gares 
de  la  Société  où  les  obligations  ont  été  achetées. 

•735 


COMPAGNIE  D'AGUILAS 

SOGlftTÉ  MINIÈRE  ANONYME.  —  CAPITAL  :  lô  M1LL.  DEFB. 

Siège  social  :  32,  rue  des  Mathurins,  à  Paris 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Porteurs  d'actions  de  la  Compagnie 
qu'il  sera  payé,  au  siège  social,  à  dater  du  1U  no- 
vembre prochain,  contre  remise  du  coupon  n"  0, 
un  acompte  de  6  fr.  25,  représentant  l'intérêt  a 
.">  0/0  du  capital  pour  le  1"  semestre  de  l'exercice 
en  cours. 

Ce  paiement  sera  cllectué,  impôts  déduits,  à  rai- 
son de  : 

5  fr.  875  pour  les  actions  nominatives  : 
5  fr.  435  pour  les  actions  au  porteur. 
La  caisse  esl  ouverte  de  dix  heures  à  midi  et  de 
deux  à  quatre  heures. 

736 


CHEMINS  DE  FER  du  SUD  DE  L'AUTRICHE 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Porteurs  d'obligation*  4  0/0,  série  W, 
que  le  paiement  du  semestre  d'intérêts,  échéant  le 
i"  novembre  1901.  aura  lieu,  à  partir  du  2  no- 
vembre prochain,  à  raison  de  ÎO  fr.  par  obliga- 
tion, aux  caisses  ci-après  désignées: 

A  Paris,  clic/  MM.  de  Rothschild  frères  ; 

A  Lyon,  chez  MM.'Cambefort,  F.  et  G.  Saint- 
Olive,  et  chez  MM.  Veuve  Moriu,  Pons  et  Cie. 
 T3T 


GRANDS  MOULINS  DE  CORBEIL 

(Anciens  Établissements  Darblay  et  Béranger) 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  12  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  à  Paris,  rue  du  Louvre,  n°  6 


MM.  les  Porteurs  d'obligations  4  0/0  avec  affec- 
tation hypothécaire  sur  les  immeubles  de  la  Société 
sont  informés  que.  le  coupon  n°  5  desdites  obliga- 
tions leur  sera  payé,  à  partir  du  1er  novembre  pro- 
chain, sous  déduction  des  impôts  établis  par  les  lois 
de  finances,  soit  à  raison  de  9  fr.  13  pour  les  obli- 
gations au  porteur,  contre  remise  du  coupon  n°  5, 
et  de  9  fr.  60  pour  les  obligations  nominatives, 
sur  présentation  des  certificats. 

Ce  paiement  aura  lieu  dans  les  caisses  des  Eta- 
blissements ci-dessous  : 

Banque  Internationale  de  Paris  ; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 

Crédit  Algérien  : 

Société  de  Crédit  Mobilier; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développe- 
ment du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France; 
MM.  Périer  el  ,Cie; 

A  Paris,  dans  leurs  succursales  et  leurs  agences 
«le  province.  738 


COMPAGNIE  DES  j 

MINERAIS  DE  FER  DE  KRIW0I-R0G 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :  5  MILLIONS  DE  FR. 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  pour  le 
mardi  26  novembre  prochain,  à  3  heures  pré- 
cises, au  siège  social,  avenue  de  l'Opéra.  2(i,  à 
Paris,  en  assemblée  générale  ordinaire,  pour  en- 
tendre et  approuver,  s'il  y  a  -lieu,  les  comptes  «le 
l'exercice  11)00-1901,  statuer  sur  la  répartition  des 
produits,  nommer  les  administrateurs  et  les  com- 
missaires. 

Tout  titulaire  ou  porteur  de  20  actions  est  mem- 
bre de  l'assemblée,  conformément  à  l'article  30  des 
statuts,  mais  nul  ne  peut  être  porteur  de  pouvoir 
d'actionnaire  s'il  n'est  actionnaire  lui-même  et 
membre  de  l'assemblée  (art.  3"2  des  statuts). 

Des  cartes  d'admission  seront  délivrées  dans  les 
bureaux  de  la  Compagnie,  avenue  de  l'Opéra,  26, 
à  Paris,  aux  ayants-droit  qui  auront  fait  le  dépôt 
de  leurs  actions  et  pouvoirs  dans  la  caisse  sociale 
avant  le  0  novembre  prochain  art.  30  des  statuts  . 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Bésorve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 

7  in 


BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

SUISSE) 

BANQUE  D'ÉTAT 
Capital  :  20  millions  de  francs  entièrement  versés 
l'état  DE  lïERNE 
GARANTIT  TOUS  LES  ENGAGEMENTS  DE  LA  BANQUE 

La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture rentes,  fonds  publics,  actions,  elc.)  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  de*  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  confiés  et 
ca  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. . 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions. 

3  5 1  La  Direction. 


CHEMIN  DE  FEB  D'ORLÉANS 
Fête  de  la  Toussaint 
Ie'   Novembre  1901 

Extension  de  la  durée  de  validité  des  billets 
d'aller  et  retour. 

A  l'occasion  de  la  fête  de  la  Toussaint,  les 
billets  aller  et  retour  à  prix  réduits  qui  auront 
été  délivrés  aux  conditions  des  tarifs  spéciaux 
G.  V.  m0  2  et  G.  V.  n°  102,  du  samedi  26  octo- 
bre inclus  ait  dimanche  3  novembre  inclus, 
seront  valables  pour  le  retour  jusqu'aux  der- 
niers tram®  du  lundi  4  novembre. 

Les  billets  de  même  nature  conserveront 
la  durée  de  validité  déterminée  par  lesdits 
tarifs  lorsqu'elle  expirera  après  le  4  novem- 
bre. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
CAPITAL  :  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 

4XGKR,  BIZERTE,  HLIDAH,  BÔME,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINU,  MARSEILLE.  MOSTAGANEM,  OR.VN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,  SOUICAHRAS,  TUNIS. 


COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  1  0/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans.  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 


BIBLIOGRAPHIE 


Le  contenu  de  la  753e  livraison  de  la  Grande 
Encyclopédie,  parue  celte  semaine,  explique  bien 
le  succès  que  ce  superbe  recueil  a  obtenu  auprès 
des  Lettrés.  On  y  trouve,  en  effet,  les  articles  :  To- 
tem, par  M.  Léon  Marillier  :  Touat,  par  M.  André 
Bertheiot  :  Toulon,  par  M.  Martel  :  Toulouse,  par 
M.  Martin  ;  Touraine,  par  M.  Kcïgomard  :  Tour- 
génier,  par  M.  J.  Legras,  etc.,  etc. 

Prix  de  la  livraison:  1  fr. 

Demander  à  la  Direction,  61,  rue  de  Rennes,  un 
spécimèn  de  l'ouvrage  envoyé  franco.  74'i 


Librairia  Guillaumin  et  Cie,  rue  Richelieu.  14, 
Paris.  —  En  vente  :  Dictionnaire  du  Commerce, 
de  l'Industrie  et  de  la  Banque.  —  Directeurs  : 
MM.  Yves  Guyot  et  Art.  Raffalovicû.  —  2  forts 
vol.  gr.  in-8.  Prix  :  brochés,  50  fr  ;  reliés,  58  fr. 
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Tissus  de  laine;  Houilles,  Mines;  Couleurs;  Al- 
cools et  Liqueurs;  Lingerie  cousue;  Verres  et 
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Amidons  et  Fécules  :  Droit  commercial;  Abattoirs. 
Boucherie;  Bonneterie:  Valeurs  mobilières:  Doua- 
nes: Agriculture:  Peaux,  Pelleteries;  Assurances 
étrangères:  Tissus  de  coton;  Métallurgie  ;  Ques- 
tions li «cales  :  Bijouterie,  Orfèvrerie:  Faillite:  As- 
surances :  Commerce  des  grains;  Bourse:  Produits 
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IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
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LE  NICKEL 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  10  MILLIONS  DE  FR 

Siège  social  :  13,  rve  Lafayette,  Paris 


Avis  aux  Actionnaires 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Société  «  le  Nickel  » 
sont  informés  qu'à  partir  du  vendredi  15  novembre 
il  leur  sera  payé,  à  valoir  sur  le  dividende  de 
l'exercice  clos  le  30  juin  1901  : 

10  fr.  par  action  (coupon  n°  5). 

Aux  caisses  ; 

Du  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 

De  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
(  '.omruercial  ; 

De  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  déve- 
loppement du  Commerce  et.  de  l'Industrie  en 
France, 

Ainsi  que  dans  les  agences  et  succursales  de  ces 
trois  Etablissements. 
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SOCIETE  CENTRALE  DE  DYNAMITE 

ANONYME 

Au  capital  de  20  millions  de  francs 
13.   rue  Auber,  Paris 


MM.  les  Actionnaires  de  la  Société  Centrale 
de  Dynamite,  dont  le  siège  est  à  Paris,  13, 
rue  Auber,  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  ordinaire,  conformément  à  l'art.  25 
des  statuts,  le  mardi  12  novembre  1901,  à 
10Ji.  1/2  du  matin,  au  siège  de  la  Société. 

ORDRE  DU  JOUR 

Lecture  du  rapport  du  Conseil  d'adminis- 
tration sur  les .  comptes  de  l'exercice -1900- 
1901  ; 

Lecture  du  rapport  des  commissaires  : 
Kxamen  et  approbation  des  comptes  ; 
Fixation  du  dividende  : 
Nomination  d'administrateurs  ; 
Nomination  de  commissaires  et  fixation  de 
leur  indemnité. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  il  faut  être 
propriétaire  de  25  actions  et  les  avoir  dépo- 
sées le  1  novembre  au  plus  tard  : 

Au  siège  social,  13,  rue  Auber,  à  Paris  ; 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris 
et  dans  ses  agences  ; 

A  la  Société  de  Dynamite  Nobel,  à  Avi- 
gliana  (Italie)  et  à  Isleten  (Suisse)  ; 

Chez  M.  A.  Mialane,  à  Lunas  (Hérault). 

Paris,  le  25  octobre  1901. 


RAFFINERIES  DE  SOUFRE  REUNIES 

=  OCTÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE    3.700.000  FRANCS 

Siège  social  :  1,  place  de  la  Bourse,  Marseille 


LE  CONSEIL  D  ADMINISTRATION'. 


;i9 


Assemblée  générale  extraordinaire 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Société  sont  convo- 
qués en  Assemblée  générale  extraordinaire  pour 
le  mardi  19  novembre  pi'ochain,  à  cinq  heures 
du  soir,  au  Grand  Hôtel  du  Louvre  et  de  la  Paix, 
rue  de  Noailles,  à  Marseille. 

ORDRE  DU  JOUR  : 

Modifications  des  articles  5,  27  et  32  des 
statuts. 

L'assemblée  se  compose  des  actionnaires  pro- 
priétaires de  10  actions.  Pour  assister  à  l'assem 
bléc,  les  propriétaires  d'actions  au  porteur  devront 
déposer  leurs  titres  avant  le  li  novembre  pro 
chain,  au  siège  do  la  Société  ou  dans  l'une  des 
Maisons  de  Banque  ci-après  désignées: 

A  Lyon,  à  la  Banque  Privée,  41,  rue  de  l'Hotel- 
de-Ville  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  Française  pour  le  Com- 
merce et  l'Industrie,  9,  rue  Boudreau  : 

A  Marseille,  à  la  Banque  Privée,  7,  rue  Mont 
grand. 

On  pourra  déposer  les  récépissés  do  dépôt  déli- 
vrés par  les  établissements  de  crédit. 

Les  pouvoirs  devront  être  déposés  au  siège 
social  au  moins  deux  jours  avant  la  réunion, 
c'est-à-dire  lo  16  novembre  prochain  au  plus 
tard. 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 

PAR  LE  GAZ 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  les  Actionnaires  et  Obliga- 
taires de  la  Compagnie  que  le  30"  tirage  des 
actions  à  amortir  en  1901,  au  nombre  de 
16.258,  ainsi  que  le  8°  tirage  des  obligations 
4  0/0  à  amortir  également  en  1901,  au  nombre 
de  35.762,  auront  lieu  publiquement  le  jeudi 
21  novembre,  à  2  heures  de  relevée,  au  siège 
de  la  Société,  rue  Gondorcet,  n<>  6. 
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RAFFINERIES  DE  SOUFRE  RÉUNIES 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU    CAPITAL  DE  3.700.000  FRANCS 

Siège  social  :  1,  place  de  la  Bourse,  Marseille 


Assemblée   générale  annuelle 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Société  sont  convo- 
qués en  Assemblée  générale  annuelle  pour  le 
mardi  19  novembre  prochain,  à  quatre  heures 
du  soir,  au  Grand  Hôtel  du  Louvre  et  de  la  Paix, 
rue  de  Noailles,  à  Marseille. 

Ordre  du  jour  : 
1°  Rapports  du  Conseil  d'Administration  et  des 
Commissairts  et  approbation  de  ces  deux  rap- 
ports ; 

2"  Approbation  du  bilan  des  comptes  de  l'exer- 
cice 1900-1901  ; 

3°  Jetons  de  présence  du  Conseil  d'Adminis- 
tration ; 

4°  Nomination  des  Commissaires  et  fixation  de 
leurs  émoluments  ; 

b"  Autorisation  aux  Administrateurs  de  traiter 
avec  la  Société. 

L'Assemblée  se  compose  des  Actionnaires  pro- 
priétaires de  10  actions.  Pour  assister  à  l'Assem- 
blée, les  propriétaires  d'actions  au  porteur  devront 
déposer  leurs  titres,  avant  le  14  novembre  pro- 
chain, au  siège  de  lu  Société  on  dans  l'une  des 
Maisons  de  Banque  ci-après  désignées  : 

\  Lyon,  à  la  Banque  Privée,  41,  rue  de  l'Hôtel  - 
de-Ville; 

A  Marseille,  à  la  Banque  Privée.  7,  rue  Mont- 
grand  ; 


A  Paris,  à  la  Banque  Française  pour  le  Com- 
merce et  l'Industrie,  9,  rue  Boudreau. 

On  pourra  déposer  les  récépissés  de  dépôt  déli- 
vrés par  les  Etablissements  de  crédit. 

Les  pouvoirs  devront  être  déposés  au  Siège 
social  au  moins  deux  jours  avant  la  réunion,  c'est- 
à-dire  le  16  novembre  prochain  au  plus  tard. 

  75-2 

COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DU 

GAZ  POUR  LA  FRANGE  ET  L'ÉTRANGER 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Actionnaires  que  le  dividende  de 
l'exercice  1900-1901  a  étéfixé  à  32  fr.  50  par  ac- 
tion, sauf  déduction  des  impôts. 

Un  acompte  de  10  fr.  ayant  été  distribué  dans  le 
courant  de  l'année,  il  sera  payé,  à  partir  du  7  no- 
vembre prochain,  contre  remise  du  coupon  n"  40, 
à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue 
d'Antin,  à  Paris  : 

Par  action  nominative,  21  fr.  60; 

Par  action  au  porteur,  20  fr.  725. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME  DES 

TOLERIES  D'ANVERS 


Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  des  Actionnai- 
res du  16  octobre  1901. 


Messieurs, 

En  application  de  la  loi  et  de  nos  statuts, 
nous  avons  l'honneur  de  vous  présenter  notre 
rapport  sur  les  opérations  de  notre  Société 
pendant  l'exercice  1900-1901  et  de  soumettre 
à  votre  approbation  le  bilan  arrêté  au  30  juin 
1901. 

Ce  bilan  n'est,  comme  l'année  dernière,  que 
l'exposé  de  la  situation  active  et  passive  de 
notre  Société,  nos  usines  n'étant  pas  encore 
en  marche.  Nous  allons  en  examiner  succes- 
sivement les  postes  principaux. 

ACTIF 

Le  poste  premier  établissement  de  francs 
322.460  64  comprend,  outre  les  dépenses  rele- 
vées dans  notre  rapport  de  l'année  dernière, 
les  frais  généraux,  les  intérêts  sur  obligations, 
etc.,  afférents  à  l'exercice  1900-1901. 

Le  poste  immeubles  de  737.500  fr.  30  s'est 
accru,  comparativement  au  poste  correspon- 
dant de  l'année  dernière,  des  dépenses  rela- 
tives aux  constructions  exécutées  au  cours 
de  l'exercice. 

Le  poste  matériel  de  487.596  fr.  87  représente 
la  valeur  de  nos  achats  de  matériel  depuis 
la  fondation  de  notre  Société. 

Au  poste  raccordement,  chemin,  de  fer  et 
traction,  de  30.438  fr.  98,  vous  trouverez  notre 
quote-part  dans  les  frais  d'installation  du 
raccordement  des  usines  de  notre  groupe 
métallurgique  à  la  gare  d'Hoboken,  ainsi  que 
dans  les  frais  d'installation  des  voies  inté- 
rieures et  dans  les  frais  de  traction  par  che- 
vaux. 

Au  poste  mobilier,  de  1.461  fr.  41,  figurent, 
outre  les  dépenses  portées  au  bilan  de  l'an- 
née dernière,  le  coût  du  mobilier  acquis 
pendant  l'exercice,  ainsi  que  notre  quote-part 
dans  les  frais  d'installation  d'un  laboratoire 
de  photographie. 

Le  poste  portefeuille,  de  150.000  francs, 
représente  les  sommes  versées  sur  notre  par- 
ticipation à  la  formation  du  capital  de  la 
Compagnie  Industrielle  d'Electricité  d'Anvers 
et  la  Société  anonyme  des  Hauts  Fourneaux 
d'Anvers. 

Le  poste  débiteurs  en  compte,  de  francs 
1.296.573  37,  représente  les  sommes  versées  à 
valoir  sur  les  fournitures  de  matériel  ainsi 
que  le  montant  dm  solde  chez  notre  banquier. 

PASSIF 

Le  poste  prévisions,  de  50.000  francs,  vise 
les  50  0/0  restant  à  verser  sur  notre  souscrip- 
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tion  à  la  constitution  de  la  Société  anonyme 
des  Hauts  Fourneaux  d'Anvers. 

Au  poste  créditeurs  en  compte,  de  francs 
43.717  49,  figurent  les  sommes  dues  à  divers 
et  non  échues  à  la  date  du  30  juin  1901. 

Tel  est,  Messieurs,  le  résumé  du  bilan  dont 
nous  vous  proposons  l'adoption. 

Le  rapport  que  nous  vous  avons  présenté 
Tan  dernier  relatait  les  diverses  phases  par 
lesquelles  notre  Société  a  passé  depuis  sa 
constitution  et  vous  indiquait  les  grandes 
lignes  de  notre  programme.  Nous  avons  à 
vous  parler  aujourd'hui  des  travaux  exécutés 
pendant  l'année  sociale  qui  vient  de  s'écouler 
et  de  nos  projets  futurs. 

Nous  croyons  inutile  de  vous  signaler  quel 
était  l'état  d'avancement  de  nos  construc 
tions  au  30  juin  1901  ;  dans  ce  qui  va  suivrè 
vous  trouverez  un  résumé  de  la  situation  de 
nos  installations  et  de  nos  études  à  ce  jour 

Le  montage  du  train  de  900  '/"  de  diamètre 
et  de  3  mètres  de  longueur  de  table  est  pres- 
que entièrement  terminé,...  de  même  que 
œlui  de  la  machine  réversible  destinée  à 
l'actionner  ;  les  chaudières,  avec  leurs  trémies 
à  charbon,  la  conduite  de  vapeur,  les  cisailles, 
les  transporteurs,  les  ripeurs.  les  refroidis- 
soirs  et  le  tour,  sont  presque  entièrement 
montés,  et  nous  espérons  pouvoir  mettre 
cette  première  partie  de  nos  installations  en 
activité  avant  la  fin  de  l'année. 

Si  celles-ci  ne  fonctionnent  pas  à  l'heure 
actuelle,  et  si,  d'un  autre  côté,  le  train  à  tôles 
moyennes,  actionné  par  une  machine  de 
1.000  chevaux,  et  le  train  à  tôles  fines  à  cages 
finisseuses  multiples,  commandé  par  une 
machine  de  800  chevaux  et  équivalant  à  deux 
trains,  qui  complètent  notre  programme  de 
réalisation  immédiate,  ne  sont  pas  encore 
terminés,  c'est  principalement  à  raison  des 
circonstances  suivantes  : 

D'une  part,  la  rigueur  de  l'hiver  dernier  a 
entravé  nos  travaux  de  bâtisse  ;  d'autre  part, 
la  Compagnie  Industrielle  d'Electricité  d'An- 
vers n'était  pas  en  mesure  de  nous  fournir 
l'énergie  nécessaire  à  nos  appareils,  qui  sont 
tous  mûs  électriquement;  enfin,  nous  avons 
jugé  opportun,  eu  égard  à  la  crise  métallur- 
gique qui  se  dessinait,  de  retarder,  dans  une 
certaine  mesure,  nos  dernières  acquisitions 
de  matériel,  en  vue  de  les  effectuer  au  mo- 
ment où  la  baisse  des  prix  se  ferait  le  plus 
vivement  sentir  ;  les  événements  nous  ont 
montré  d'ailleurs  que  nous  avions  été  bien 
inspirés  en  agissant  de  cette  manière,  puis- 
que nous  avons  pu  réaliser,  sur  nos  achats 
les  plus  récents,  une  économie  de  20  à  25  0/0 
environ  comparativement  aux  prix  que  nous 
avions  payé  pour  le  matériel  primitivement 
acquis. 

Indépendamment  de  cet  avantage  imprévu 
que  nous  a  valu  la  situation  critique  de 
l'industrie  métallurgique,  nous  avons  mis  à 
profit  les  délais  que  nous  nous  étions  impo- 
sés volontairement  pour  l'achèvement  de  nos 
usines,  en  approfondissant  nos  études  pour 
lès  mettre  en  harmonie  avec  les  derniers 
perfectionnements  apportés  à  la  fabrication 
dès  tôles  en  Europe  et  en  Amérique,  ce  qui 
nous  a  amenés  à  modifier  notre  programme 
primitif  et  à  le  développer  en  vue  de  prépa- 
rer nos  extensions  futures. 

C'est  dans  cet  ordre  d'idées  que  nous  avons 
résolu  de  surseoir  à  l'établissement  d'un 
train  universel  capable  de  laminer  des  larges 
plats  d'un  mètre  de  large  et  de  20  mètres  de 
long  et  qui  faisait  partie  de  notre  programme 
de  réalisation  immédiate  ;  nous  avons  voulu 
que  ce  train  soit  un  des  mieux  équipés  et  des 
plus  parfaits  qui  existent;  c'est  ainsi  égale- 
ment que  nous  avons  cru  opportun  de  rem- 
placer les  trois  trains  à  tôles  fines,  qui  fai- 
saient également  partie  de  ce  programme, 
:  ;    un  double  train  à  cages  multiples  déjà 

D'un  autre  côté,  à  notre  programme  de 
réalisation  future,  nous  avons  ajouté  le  train 
universel  précité  ainsi  qu'un  second  train 
universel  pouvant  laminer  des  plats  jusqu'à 
600  T  de  large. 

Les  machines,  chaudières  et  accessoires 
du  train  moyen  et  du  train  double  à  tôles 
fines  sont  commandés  depuis  quelque  temps 
déjà  et  doivent  être  fournis  fin  janvier,  fé- 
vrier et  mars  prochains. 

Quant  aux  halls  nécessaires  à  la  réalisa- 


tion de  notre  programme  intégral,  leurs  fon- 
dations sont  terminées,  sauf  en  ce  qui  concer- 
ne celui  qui  devra  abriter  le  train  à  grosses 
tôles,  dont  nous  vous  entretenions  dans  notre 
rapport  précédent.  La  construction  de  ces 
halls  s'exécute  en  ce  moment  et  leur  mon- 
tage sera  achevé,  selon  toutes  probabilités, 
vers  le  commencement  du  mois  d'avril  de 
l'année  prochaine. 

Nous  comptons  que  notre  programme  de 
réalisation  immédiate  sera  entièrement 
exécuté  pendant  l'exercice  en  cours  ;  la  mise 
en  marche  prochaine  de  la  première  partie 
des  installations  qu'il  comporte  nous  permet- 
tra d'inaugurer  la  fabrication  avant  la  fin  de 
novembre  de  cette  année  et  nous  avons  tout 
lieu  de  croire  que  notre  prochain  bilan  accu- 
sera un  solde  bénéficiaire  dont  vous  serez 
pleinement  satisfaits. 

Nous  espérons  qu'au  moment  de  la  reprise 
des  affaires  sur  le  marché  métallurgique,  nos 
installations  seront  terminées,  que  nous  au- 
ront mis  notre  fabrication  bien  au  point,  que 
nous  aurons  pu  former  déjà,  partiellement, 
notre  clientèle,  enfin  que  nous  serons  en 
mesure  de  prendre  une  large  place  dans 
l'industrie  de  notre  pays  et  de  récolter  le 
fruit  de  nos  efforts. 


RAPPORT  DU  COLLÈGE 
DES  COMMISSAIRES 
Messieurs, 

En  conformité  des  prescriptions  de  la  loi 
et  des  statuts,  nous  avons  l'honneur  de  vous 
rendre  compte  de  l'exécution  de  notre  man- 
dat pendant  l'exercice  écoulé. 

Malgré  le  contrôle  permanent  exercé  par 
l'un  de  nous,  chargé  spécialement  de  l'ins- 
pection de  la  comptabilité,  nous  nous  som- 
mes rendus,  à  diverses  reprises,  à  Hoboken, 
à  l'effet  de  procéder  à  la  vérification  des 
écritures  sociales  et  de  la  caisse  ;  et,  dans 
notre  dernière  séance,  nous  nous  sommes 
particulièrement  attachés  à  nous  assurer  de 
la  concordance  des  différents  poste®  du  bilan 
avec  les  soldes  de  comptes  constituant  l'actif 
et  le  passif  de  la  Société. 

Nous  avons  la  satisfaction  de  vous  décla- 
rer que  nos  investigations  nous  ont  permis 
de  constater  la  parfaite  régularité  des  écri- 
tures, et  nous  nous  faisons  un  plaisir  d'ajou- 
ter que  nos  livres  sont  tenus  d'une  façon 
absolument  irréprochable. 

En  conséquence,  nous  vous  proposons, 
Messieurs,  d'approuver  avec  nous  le  bilan 
dont  il  vient  de  vous .  être  donné  connais- 
sance. 

Nous  ne  pouvons  terminer  ce  rapport  sans 
adresser  des  félicitations  à  notre  Conseil 
d'administration,  qui  a  si  bien  compris  et 
servi  les  intérêts  de  la  Société,  en  prenant 
toutes  les  mesures  nécessaires  pour  que  nos 
installations  puissent  s'établir  dans  les  con- 
ditions les  plus  avantageuses. 


Bilan  au  30  juin  1901 

ACTIF 

Premier  établissement  Fr. 

Immeubles  

Matériel  

Raccordement,  chemin  de  fer  et  trac- 
tion  

Mobilier  

Approvisionnements  

Caisse  (espèces  en)  

Portefeuille  

Débiteurs  en  compte  

Titres  (cautionnements  des  adminis- 
trateurs et  commissaires)  

Total   Fr. 


322. 4G0  64 
737.500  30 
487.596  87 

30.43*  98 
1.461  41 
86.551)  52 
1.287  90 
150. 000  » 
1.296.575  37 

Pour  mémoire 
3.113.869  99 


PASSIF 

Capital  actions                          Fr.  1.750.000  » 

Obligations   1.250.000  » 

Prévisions   50.000  » 

Intérêts.  Coupons  d'obligations  non 
réclamés  et  intérêt  de  deux  mois 
sur  échéance  du  1°'  novembre  pro- 
chain  20.152  50 

Créditeurs  en  compte   43.717  49 

Administration  (cautionnements)....  Pour  mémoire 


754 


Total   Fr.   3.113.869  99 


CHEMIN  DE  FER  DU  NORD 

Assemblée  générale  du  si9  avril  1901 


RAPPORT 

PRÉSENTÉ  PAR  LE  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 
(SUITE  (') 


L'effectif  des  w  agons  à  marchandises  qui  a  été 
augmenté,  en  1900,  de  plus  de  2.000  wagons  divers, 
dont  1.700  de  20  tonnes,  s'accroîtra  encore,  en 
1901,  déplus  de  3.800  wagons  divers  dont  plus  do 
3.700  de  20  tonnes.  Ce  sera  en  deux  ans  un  accrois- 
sement de  près  de  5.800  wagons  qui  équivalent  à 
près  de  11.000  wagons  du  type  ordinaire  do 
10  tonnes.  Nous  aurons  aiasi  un  effectif  de  03.069 
wagons  dont  9.919  de  20  tonnes,  soit  l'équivalent 
de  72.981  wagons  du  type  de  10  tonnes  qui  est 
encore  actuellement  le  type  ordinaire  sur  tous  les 
chemins  de  fer. 

L'état  actuel  du  trafic  peut  faire  craindre  que 
cet  effectif  ne  se  trouve  avoir  été  ainsi  porté,  pour 
quelque  temps,  au-dessus  dos  besoins  réel*.  Mais 
lorsque  les  dernières  commandes  ont  été  faites, 
sans  attendre  que  la  baisse  des  prix  se  soit  plus 
accentuée,  il  ne  semblait  pas  que  le  tralic  dût 
aussi  rapidement  décroître  et  nous  espérons  que, 
tout  au  moins  lorsqu'arrivera  la  période  habi- 
tuelle des  grands  transports  de  betteraves  et  de 
houille,  le  matériel  dont  la  Compagnie  dispose  re- 
trouvera tout  son  emploi. 

Approvisionnements 
Le  compte  des  approvisionnements  présente  une 
augmentation  de  6.485.818  fr.  60,  qui  a  principa- 
lement pour  cause  l'extension  donnée  à  tous  les 
travaux  et  aussi  fa  hausse  des  prix  des  combus- 
tibles en  stock. 

Participations   financières  à  diverses  entreprises 
de  chemins  de  fer 

Le  compte  des  participations  aux  diverses  entre- 
prises de  chemins  de  fer  auxquelles  la  Compagnia 
a  prêté  son  concours  financier,  on  vertu  de  traités 
approuvés  par  les  assemblées  générales  et  avec 
l'autorisation  législative,  est  eu  augmentation  do 
1.321.551  fr.  48  provenant  des  avances  laites  à  la 
Société  du  chemin  'de  fer  de  Marquion  à  Cam- 
brai. 

Lignes  en  construction 

La  ligne  d'Avesnes  à  Sars-Poteries  sera,  suivant 
les  prévisions,  livrée  à  l'exploitation  vers  le  mois 
de  juillet  prochain. 

On  procède  aux  études  de  tracé  sur  la  ligne  de 
Cuise  à  Hirson,  déclarée  d'utilité  publique  par  la 
loi  du  12  avril  1900,  et  sur  le  raccordement  direct 
entre  les  gares  de  Roubaix  et  de  Tourcoing-les- 
Francs,  déclaré  aussi  d'utilité  publique  par  la  loi 
du  11  janvier  1901. 

Domaine  privé 

Le  compte  du  Domaine  privé  de  la  Compagnie 
tel  qu'il  a  été  réorganisé  l'année  dernière,  n'a  reçu 
d'accroissement  notable  qu'en  ce  qui  concerae  la 
catégorie  des  immeubles  acquis  en  vue  d'incorpora- 
tions ultérieures  à  la  concession. 

Le  Domaine  privé  immobilier  de 
la  Compagnie  présente  actuellement 
une  dépense  totale  de   29.390.330  07 

Le  Domaine  privé  mobilier  de  la 
Compagnie  qui  comprend  les  avan- 
ces tViitesau  compte  de  premier  éta- 
blissement  des  lignes  Nord-Belges, 
pour  une  somme  de  9.218.436  fr.  06. 
ligure  dans  les  écritures  pour  un 
total  de   13.472.986  32 

L'ensemble  du  Domaine  privé  de 
la  Compagnie,  immeubles  et  valeurs 
mobilières  réunies,  représente  un 
total  de   42.863.322  39 

Dont  il  y  a  lieu  de  déduire  les 

amortissements  s'élevant  à   1.060.050  94 

Soit,  net   41.803.271  45 

Les  produits  annuels  du  Domaine  privé  se 
sont  élevés,  en  1900,  â  un  total  de  861.164  fr.  60;, 
somme  inférieure  aux  dépenses  annuelles  et  char-, 
ges  d'intérêts  correspondantes,  qui  ont  été  de 
1.125.996  fr.  87.  La  différence,  soit  264.832  fr.  21,. 
est  couverte  par  l'ensemble  des  intérêts  des  çé* 


(*)  Voir  L'Economiste  Européen,  n°  509. 


L'ECONOMISTE  EUROPE KN 


serves  qui  n'ont  pas  une  attestation  spéciale,  ainsi 
que  des  Intérêts  afférents  à  la  partie  au  dividende 
non  distribuée  au  1"  janvier  et  qui  n'est  mise  en 
paiement  que  le  1"  juillet  suivant.  L'excédent  de 
ces  intérêts  a  été,  pour  l'exercice  1900,  d'une 
somme  de  612.367  fr.  97,  qui  a  été,  comme  l'an 
dernier,  affectée  a  l'amortissement  progressif  dos 
divers  compte  du  Domaine  privé. 


Taux 


d'intérêt  d'intérêt 

et  prime  do  et 

rem-  prime 

boursement  de 

et  rembourse- 
Années,            amortissement  ment 


nous  sommes  ainsi  obligés,  plus  que  jamais,  de  re- 
tarder toute  création  de  trains  nouveaux  qui  no 
serail  pas  absolument  nécessaire. 

L'augmentation  des  parcours  des  trains  de  mar- 
chandises (1.668.000  kilomètres)  est  en  rapport 
avec  l'augmentation  du  tonnage  transporté  qui  est 
de  2. 004. 000  tonnes  et  qui  a  consisté  surtout  en 
transports  de  marchandises  lourdes  nécessitant 
l'emploi  d'un  plus  grand  nombre  de  wagons  et 
d'un  plus  grand  nombre  de  trains.  L'exploita- 
tion redouble  d'efforts  pour  assurer  une  utilisa- 
tion do  plus  en  plus  complète  des  wagons  et 
des  trains  et  nous  espérons  réaliser  de  nouveaux 
progrès  dans  cette  voie,  surtout  lorsque  l'emploi 
des  wagons  de  20  tonnes  aura  pu  produire  tous 
ses  effets. 

Recettes 

Les  recettes  sur  l'ensemble  des  lignes  exploitées 
par  la  Compagnie  du  Nord,  impôts  déduits  et 
produits  divers  compris,  se  sont 


élevées  à    251 .780.889  61 

En  1899,  elles  avaient  élé  de..  229.510.412  01 

L'exercice  1900  présente  donc, 
pour  un  nombre  égal  de  kilo- 
mètres exploités,  une  augmenta- 
tion de   23.270.477  60 

se  répartissant  comme  il  suit  : 

Voyageurs  -.   +  12.417.226  68 

Grande  vitesse   +    1.177.687  85 

Petite  vitesse   +    7.970.387  34 

Produits  divers   -f      705.225  73 


Voyageurs 

L'augmentation  des  recettes  du  service  des  voya- 
geurs est  à  peu  près  entièrement  imputable  à  l'Ex- 
position Universelle  de  Paris.  Elle  n'est  pas  de 
beaucoup  supérieure  à  l'augmentation  des  recettes 
que  l'Exposition  de  1889  avait  procurée  à  la  Com- 
pagnie dans  la  même  période  de  Tannée  par  com- 
paraison avec  l'exercice  1888.  Cette  augmentation 
était  en  effet  de  11.098.00:)  fr.  L'accroissement  du 
nombre  des  voyageurs  attirés  par  l'Exposition  de 
1D00  a  été  cependant  beaucoup  plus  considérable, 
comme  vous  le  verrez  ci-après.  Mais  depuis  l'exer- 
cice 1889,  le  prix  des  places  a  été  abaissé  à  la 
suite  de  la  réduction  de  l'impôt  effectuée  en  1892, 
pour  les  sommes  perçues  par  la  Compagnie  pour 
son  propre  compte,  dans  des  conditions  qui  équi- 
valent en  moyenne  à  plus  de  15  0/0.  L'abaisse- 
ment a  été,  en  effet,  de  10  0/0  pour  les  secondes  et 
20  0/0  pour  les  troisièmes  et  on  sait  que  cette  der- 
nière classe  constitue  actuellement  le  plus  fort 
élément  des  recettes.  11  y  a  eu,  eu  outre,  depuis 
la  mémo  époque,  l'augmentation  de  la  réduction 
sur  les  billets  aller  et  retour,  l'extensiou  de  ces 
billets  à  un  très  grand  nombre  de  stations  nou- 
velles et  enliu  les  faveurs  spéciales  attachées  au* 
bons  de  l'Exposition. 

Dans  les  tableaux  ci-dessous,  nous  donnons, 
comme  nous  l'avons  fait  pour  les  Expositions  an- 
térieures, des  détails  intéressants  sur  le  nombre 
et  sur  l'origine  des  voyageurs  arrivant  et  partant 
durant  la  période  de  l'Expo-ition,  en  laissant  de 
coté  les  voyageurs  en  provenance  ou  en  destination 
du  Chain p-de- Mars  qui  se  sont  élevés  eh  1900  à 
plus  de  2.688.800.  Vous  savez  que  ce  service  n'e- 
xistait pas  en  1889. 

Mouvement  des  voyageurs 
(arrivées  et  départsj 


Années  Propor- 

(  Période  tion  0/0 

du  15  avril  au  Nombre  de 

12  Novembre).  de         Augmen-  Faugmen- 

212  jours  voyageurs      tation    '  tation 

1900  (Exposition 

Universelle)...  11.525.958 

1899  "...     8 . 633 . 026   2 . 892 . 933    33,5  0/0 

(  Période  du  1" 
Mai  au  6  No- 
vembre) 190 
jours. 

1839  (Exposition 

Universelle)...     7. 271. 488  »» 

1883   5.584.157   1.687.325    30,2  0/0 


Pour  le  trafic  intérieur  seul,  à  l'exclusion  des 
relations  avec  l'étranger  et  la  ceinture,  les  résultats 
ont  été  les  suivants  : 


Lignes  Nord-Belges 

Sur  les  lignes  Nord-Belges,  les  dépenses  son 
en  augmentation  de  273.158  fr.  12  par  suite  de 
divers  travaux  complémentaires  dont  les  princi 
vaux  sont  les  suivants  : 

Amélioration  du  service  local  dans  les  stations 
d'Erquelinos,  Quévy,  Seraing  et  Statte  :  —  éta 
blissements  d'un  service  d'alimentation  à  Andenne 
et  de  ponts  tournants  de  17  mètres  ponr  les  ma- 
chines à  Kinkempois  et  à  Dinant;  —  amélioration 
des  maisons  de. gardes  sur  la  ligne  de  Namur  à 
Liège. 

Domaine  privé  Nord-Belge 
Le  compte  du  domaine  privé  des  lignes  Nord 
Belges  s'élève,  au  31  décembre  1900,  à  la  somme 
de  N57.183  fr.  34. 

II.  —  RESSOURCES  RÉALISÉES 

Accroissement  des  ressources.  —  Les  ressources 
réalisées  en  vue  de  couvrir  les  dépenses  ci-dessus 
ont  été  portées,  au  31  décembre 
1900,  à  '..   1.584.400.137  89 

Ces  ressources  atteignaient  au 
31  décembre  1899   1.545.515.056  68 

L'accroissement  est  donc  de..        38.885.081  21 


968 


Emission  d'obligations.  —  Il  a  été  émis  60.762 
obligations,  série  B,  3  0/0  et  28.303  obligations, 
série  C,  2  1/2  0/0. 

Le  produit  brut  de  ces  émissions  s'est  élevé 

à    39.258.570 

donnant  un  prix  brut  moyen  par 
obligation  pour  la  série  B  3  0/0  de  455 

Pour  la  série  C  2  1/2  0/0  de   410 

Le  prix  brut  moyen  par  obliga- 
tion des  émissions  de  l'exercice 
1899.  avait  été,  en  obligations  de  la 

série  B  3  de   469 

alors  que  celui  de  série  C  2  1/2  0/0 
était  de   423  827 

Après  déduction  désintérêts  cou- 
rus au  jour  de  la  vente  le  produit 

net  a  été  de   38.885.081  21 

représentant  un  prix  moyen  net 
par  obligation,  pour  la  série  B  3  0/0 

de    450  549 

pour  la  série  C  2  1, 2  0/0  di   406  629 

Le  prix  moyen  net  par  obliga- 
tion des  émissions  de  l'exercice 
1899  avait  été  en  obligation  série  B 

3  0/0  de   405  563 

et  en  obligations  série  C  2  1/2  0/O 
de  !   419  734 

Le  taux  moyen  d'intérêt  et  d'a- 
mortissement, qui  était,  en  1899  de         4.157  0/0 
est  en  1900,  de   4.318  ». 

Le  taux  moyen  d'intérêt  et  prime 
de  remboursement,    non  compris 

l'amortissement  est  de   3.602  » 

tandis  qu'il  était  en  18)9  de.'   3.427  t 

Le  tableau  ci-après  permet  de  comparer  les  ré- 
sultats d?;S  émissions  des  dix  dernicres  annèss. 


Prix 

moyen 

avant 

après 

déduction 

déduction 

des 

des 

intérêts 

intérêts 

courus 

courus 

au  jour  de 

au  jour  de 

Années. 

la  vente. 

la  vente. 

1891 

447.963 

443.410 

1892 

453.511 

454.255 

1893 

465.296 

461.194 

1894 

467.0-21 

462.747 

1835 

431.702 

478.455 

1896 

B  431.77 

477.20 

18 16 

C  453.223 

449.755 

1897 

C  455.935 

452.128 

18)8 

C  447.178 

443.158 

1399 

B  469.963 

465.563. 

1899 

.  C  423.827 

419.7:11 

1900 

B  455.010 

450.549 

1900 

C  410.217 

403. 62 J 

1891 

IX!  12 
189:: 
1894 
189.-, 
1890 
1897 
1898 
1899 
1900 


4.124 
4.032 
4.013 
3.991 
3.805 
3.894 
3.804 
3.914 
4.157 
4.318 


3.617 
3.499 
3.424 
3.423 
3.244 
3.174 
3.016 
3.122 
3.427 
3.602 


Vote  de  crédit.  —  Les  dépenses  de  premier  éta- 
blissement paraissent  devoir  s'élever  en  1901: 
pour  les  travaux  complémentaires 

à   15.000.000  » 

pour  le  matériel  roulant,  le  matériel 

maritime,  le  mobilier  et  l'outillage  à   27.400.000  » 


Soit  ensemble   42.400.000 


Nous  avons  .donc  à  vous  demander  un  nouveau 
crédit  de  cette  importance  qui  serait  réalisé  par 
des  émissions  d'obligations,  en  plus,  bien  entendu, 
de  celles  que  nous  aurons,  sans  doute,  prochaine- 
ment à  créer  pour  représenter  les  ressources 
fournies  au  compte  de  premier  établissement  par 
les  réserves  qui  ont  été  déjà  affectées  directement 
et  sans  emploi  spécial  au  service  des  pensions  de 
retraité. 

CHAPIÏBE  III 

RÉSULTATS  GÉNÉRAUX  DE  L' EXPLOITATION 

Etat  du  réseau. 

Le  nombre  des  kilomètres  exploités  au  31  dé- 
cembre 1900  a  été,  comme  en  1899,  de  3,750. 

Développement  des  services. 

Kilomètres 

Les  parcours  des  trains  (voyageurs 
et  marchandises) ont  élé,  en  1900,  de. .  60.593.796 
présentant  sur  l'exercice  précédent   52.466.001 

une  augmentation  de   4.127.795 

qui  se  répartit  comme  il  suit  : 

Trains  de  voyageurs  '   2.030.741 

Trrins  des  messageries  ou  marchan- 
dises, à  grande  vitesse   429.012 

Trains   de  marchandises,  à  petite 

vitesse   1.668.042 

L'accroissement  des  parcours  kilométriques  pour 
les  trains  de  voyageurs  n'a  pas  pour  seule  cause 
les  services  spéciaux  qui  ont  dû  être  créés  ou  dé- 
veloppés à  cause  de  l'Exposition.  U  y  a  bien  eu 
de  ce  chef,  des  augmentations  importantes  telles 
que  :  pour  les  trains  sur  le  Champ-de-Mars  et  la 
Ceinture,  188.000  kilomètres,  —  pour  les  trains 
supplémentaires  de  banlieue,  156.000  kilomètres, 
pour  les  trains  de  plaisir  ou  trains  dédoublés, 
270.000  kilomètres.  Mais  une  autre  cause  d'aug- 
mentauon  des  parcours  est  résultée  du  dédouble- 
ment des  grands  trains  sur  Lille,  Roubaix  et 
Tourcoing,  sur  Calais,  sur  la  Belgique,  Maubeuge 
et  Valenciennes,  ainsi  que  des  modifications  qui 
en  ont  été  la  conséquence.  Or,  ces  dédoublements 
ont  été  souvent  nécessités  par  l'augmentation  du 
poids  mort  résultant  de  l'emploi  des  nouvelles 
randes  voitures  à  intercommunication.  Et  cette 
lème  cause  a  motivé  la  création  de  la  plupart  des 
nouveaux  trains  spéciaux  de  messageries  pour  la 
traction  des  fourgons  et  wagons  de  marchandises 
à  grande  vitesse  qu'on  ne  pouvait  plus  joindre 
aux  trains  ordinaires  de  voyageurs.  Il  s'est  ainsi 
opéré  une  transformation  véritable  dans  le  service 
des  express  et  même  dûs  trains  ordinaires.  Elle  a 
fait  le  plus  grand  honneur  à  la  Compagnie,  mais, 
comme  nous  vous  l'avions  fait  prévoir,  il  en  est 
ésjlté  un  accroissement  des  parcours  qui  en- 
traine nécessairement  une  aggravation  des  charges 
de  l'exploitation.  Le  produit  kilométrique  des 
train"»  de  voyageurs,  qui  était  déjà  très  faible  sur 
le  réseau  du  Nord,  s'en  trouve  encore  réduit.  Et 


L  ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tralic  i  n  té  rieur 

Nombre  Propor- 
de  voyageurs  tion  0/0 

'—  de 
arrivées    Augmen-  l'augmen- 
Années  et  départs     tation  tation 

1900   10.7  71.000  » 

1891»   8.290.400  2.481.200  29,9  0/0 

1889   0.082.579  »  » 

1888   5.339.083  1.343.496  25,1  0/0 

Le  tableau  ci-après  donne,  dans  les  mêmes  con- 
ditions, les  résultats  du  tralic  international,  avec 
la  division  par  nationalités  : 

Nombre  de  voyageurs  étrangers 

Provenances      190U       1899       1889  1888 

Angleterre....  204.338  149.820  227.003  llu.015 
Belgique  et 

Hollande...  419.  Vis  141.320  299.740  113.199 

Allemagne...  102.530  39.912  50.818  19.401 

Russie   28.020  11.508  4.083  1.799 


Totaux. . 

754.382 

342.626 

588.  i  103 

245.074 

Augmentation 

411. 

700 

343 

82:-J 

Proporlion0/0 

120,1 

tl  u 

140,2 

0 | 1 1 

Quelque  considérables  que  soient  ces  chiffres  et 
bien  que  l'éclat  de  l'Exposition  ait  dépassé  tout 
ce  qu'on  pouvait  imaginer,  il  faut  reconnaître  que 
les  résultats  n'ont  pas  répondu  à  toute  notre  at 
tente  et  qu'ils  n'ont  pas  été  en  rapport  avec  l'or- 
ganisation de  nos  services  ni  avec  les  dépenses  de 
tout  genre  que  nos  préparatifs  avaient  entraînées 
Outre  l'effet  de  l'abaissement  des  prix  que  nous 
■venons  de  vous  signaler,  deux  causes  ont  diminué 
les  produits  en  même  temps  que  l'aflluence  des 
visiteurs,  la  guerre  du  Transvaal  qui  a  eu  pour 
conséquence  d'abaisser  le  nombre  des  voyageurs 
en  provenance  de  l'Angleterre  au-dessous  des  chif- 
fres obtenus  en  1889  et  l'excossive  chaleur  dont  on 
a  souffert  à  Paris  durant  une  partie  des  mois  de 
juillet  et  d'août. 

Marchandises  en  grande  vitesse 

L'augmentation  des  recettes  de  la  grande  vitesse 
n'est  dueau\  colis  postaux  que  pour  140.096  fr.  31. 
La  part  des  messageries  ordinaires  est  de 
811.294  fr.  91  provenant  surtout  des  transports  de 
fruits  et  légumes. 

Marchandises  en  petite  vitesse 
Les  transports  en  petite  vitesse  out  présenté  les 
différences  ci-après,  en  tonnage  et  eu  produit  : 

19(10  18H9  Différence 


tonnes 

Houille  et 
coke...    14. 08!  (.590 
francs 

Houille  et 

coke  ...    55 . 257  . 79  4 
tonnes 

Autres 
mar  - 
ebandi- 

ses   18.453.069 

francs 

Autres 
m  a  r  - 
chaudi- 

ses   84.557.310 


tonnes 


tonnes 


13.358.100  4-1.831.430 
francs  francs 


tonnes  tonnes 

Bassins  du  Nord 

et  du  Pas-de-Calais.    11.328.105  84.80  +  716.590 

Charbons  Belges  .     1.729.710  12.95  h-  430.770 

—  Anglais        192.020  1.44  +  177.715 

—  Allemands    108.325  0.81  0.355 


48.376.021 
tonnes 


6.881.173 
tonnes 


17.780.757   +  072.1)12 
francs  francs 


83.OS7.277    +  870.03! 


1899 


0/0 


Diffé- 
rence 


13.358.100 


+1.331.430 


L'exercice  1899  avait  déjà  présenté  une  augmen- 
tation de  479.000  tonnes  sur  les  transports  de  com- 
bustible. C'est  donc,  en  deux  ans,  un  accroisse- 
ment de  près  de  1.800.000  tonnes.  Malheureuse- 
ment, cette  progression  était  due  principalement  à 
des  circonstances  temporaires  :  le  développement 
de  la  production  métallurgique  et,  plus  encore,  la 
hausse  incessante  des  combustibles,  qui  détermi- 
nait les  consommateurs  à  laisser  leurs  stocks  se 
réduire  et  les  contraignait  ainsi  à  s'approvisionner 
ensuite  par  les  voies  de  transport  les  plus  rapides. 
Et  nous  voyous  actuellement  diminuer  à  la  fois  et 
le  tralic  des  combustibles  et  la  part  que  le  chemin 
de  fer  prenait  l'an  dernier  dans  l'ensemble  de  ces 
transports. 

Marchandises  diverses. 

Pour  les  marchandises  autres  que  les  combus- 
tibles, la  progression  antérieure  s'est  ralentie. 
L'augmentation  des  recettes  n'a  été  que  de  870.089 
francs  49,  tandis  qu'elle  avait  été  en  189!)  de  5  mil- 
lions 367.299  francs. 

L'augmentation  du  tonnage  a  été  encore  impor- 
tante (-h  072.912  tonnes).  Mais  les  accroissements 
n'ont  porté  que  sur  des  marchandises  à  tarifs 
très  abaissés,  telles  que  les  betteraves  (+  128.000), 
les  mélasses  (+81.000),  les  matériaux  de  construc- 
tions (+  143.000),  tes  minerais  (+71.000),  les  «n- 
grais  (+44.0001.  Et,  si  des  transports  plus  rému- 
nérateurs ont  ausM  été  en  augmentation,  comme 
les  céréales  (+78.000),  les  sucres  (+  81.000),  il  y 
a  eu  des  diminutions  sensibles  sur  les  laines 
(—72.000  tonnes],  les  tissus  (—  14.000),  les  produits 
métallurgiques  (—  15.000). 

Dépenses. 

Les  dépenses  se  sont  élevées  à 

la  somme  de   140.401.077  52 

présentant  sur  celles  de  1899,  qui 

taient  de   116.490.028  22 


Houilles  et  cokes 

Les  transports  de  houille  et  de  coke  se  répar 
tissent  comme  suit,  au  point  de  vue  des  prove 
nances  : 

1900  0/0 

tonnes 

Bassins  du  Nord  et  du  Pas- 

de  Calais                                 12.044.695  81.99 

Charbons  Belge*                     2.160.480  14.71 

—  Anglais                        369.735  2.52 

—  Allemands                    114.080  0.78 


23.905.049  80 


964 .698  99 
0.828.934  6 
11.500.2*9  03 
4.011.120  04 


14.689.5fKJ 


une  augmentation  de  

qui  se  répartit  comme  suit  : 

Administration  centrale   + 

Exploitation   + 

'fraction  et  matériel   + 

Travaux  et  surveillance   + 

Le  coefficient  de  l'exploitation  est  de  55.79  0/0, 
tandis  que  celui  de  l'année  dernière  était  de  50.70 
pour  100. 

Le  coût  du  kilomètre  de  train  est  de  2  fr.  318, 
tandis  qu'il  n'était  que  de  2  fr.  003  en  1899. 

L'accroissement  des  dépenses  est  cette  anuée 
tout  à  fait  anormal,  puisqu'il  est  supérieur  à  l'ac- 
croissement des  recettes.  On  a  toujours  constaté 
que  les  Expositions  occasionnent  des  dépenses 
excédant  la  proportion  habituelle.  Mais  l'exercice 
1900  a  eu  à  souffrir  d'autres  causes  exception- 
nelles, dont  quelques-unes  ont  présenté  une  extrême 
gravité,  telles  que  la  hausse  toujours  croissante, 
jusqu'aux  derniers  mois,  du  combustible  et  des 
métaux,  les  prescriptions  ministérielles  concernant 
la  durée  du  travail  des  agents,  la  mise  en  service 
des  grandes  voitures  à  intercommunication,  les  in- 
cendies et  autres  causes  de  pertes  accidentelles. 

Administration  centrale 

L'augmentation  des  dépenses  de  l'Administration 
centrale  a,  cette  année,  pour  cause,  outre  l'accrois- 
sement des  allocations  diverses  au  profit  des 
agents,  la  perte  résultant  du  vol  important  com- 
mis au  préjudice  de  la  caisse  centrale. 

Le  total  des  allocations  intéressant  le  personnel 
et  portées  au  comote  de  l'Administration  centrale, 
est  de  0.948.508  fr.  76.  Mais  il  s'élève  à  8.546.385 
francs  99,  si  on  ajoute  les  dépenses  de  même  na- 
ture ligurant  dans  les  comptes  ries  divers  services. 
Selon  l'usage,  nous  indiquons  ci-après  les  princi- 
pales de  ces  dépenses  : 

Secours  de  famille  que  vous  nous  avez  auto- 


risés à  créer  en  1891  et  qui  a  depuis  reçu  do  nou- 
veaux développements   312.955  42 

Pensions  capitalisées:  secours,  in- 
demnités aux  agents  et  à  leurs  fa- 
milles, pour  cause  d'accidents  ou  de 

maladies   1.763.802  32 

Secours  divers,  indemnités  en  cas 
de  mise  à  la  réforme,  allocations  di- 
verses aux  agents  ou  à  leurs  fa- 
milles, par  suite  de  décès   944.109  30» 

Fruis  médicaux  et  pharmaceuti- 
ques  342.280  32 

Subventions  aux  Sociétés  de  se- 
cours mutuels,  bourses,  demi-bour- 
ses, secours  scolaires,  école  d'ap- 
prentis  154.140  83 

Allocation  de  10  0/0  accordée  aux 
agents  pendant  la  période  de  l'Expo- 
sition   064.100  » 

L'allocation  à  la  réserve  spéciale 
des  pensions  de  retraite  instituée  par 
l'ancien  règlement  et  les  versements 
faits  à  la  Caisse  nationale  des  re- 
traites pour  la  vieillesse  au  profit 
des  agents  nouveaux,  conformément 
au  nouveau  règlement,  représentent 
une  dépense  de  '   4 . 338 . 708  05 

Les  pensions  de  retraite  qui  ont  été  liquidées 
pendant  l'exercice,  conformément  à  l'ancien  règle- 
ment, indépendantes  des  pensions  que  les  agents  se 
sont  acquises  par  leurs  versements  à  la  Caisse 
nationale  de  retraites  pour  la  vieillesse,  et  servies 
sur  Les  fonds  des  réserves  spéciales  de  la  Compa- 
gnie, ont  été,  pendant  l'exercice  1900,  au  nombre 
de  1.334  pensions  diverses  représentant  un  ensem- 
ble de  670.900  fr.  à  servir  par  la  Compagnie.  La 
marche  ascensionnelle  des  pensions  liquidées  con- 
tinue, selon  nos  prévisions  de  l'année  dernière,  et 
les  extinctions  ne  s'accroissent  toujours  que  len- 
tement. 

Les  études  que  nous  poursuivons  en  vae  de  dé- 
terminer les  sommes  qui  restent  à  porter  à  la  ré- 
serve des  pensions  de  retraite  touchent  à  leur  lin. 
Elles  tendent  à  confirmer  nos  appréciations  pre- 
mières. Dans  notre  rapport  du  28  avril  1897,  nous 
vous  avons  indiqué  que  la  réserve  spéciale  des 
retraites  devait  recevoir  un  accroissement  nouveau, 
que  nous  croyions  pouvoir  être  .évalué  à  15  mil- 
lions au  minimum. 

Depuis  lors,  vos  délibérations  ont  affecté  à  cet 
objet,  dans  des  conditions  à  déterminer  ultérieure- 
ment, une  somme  totale  de  H0  millions.  Mais  c'était 
une  évaluation  au  31  décembre  1895,  et,  d'autre 
part,  on  supposait  réalisée  la  transformation  de  la 
réserve  primitive  en  obligations  2  1/2  0/0  sur  le 
pied  d'un  intérêt  de  5  0/0,  égal  à  l'intérêt  actuelle- 
ment servi  à  celle  réserve.  Or.  cette  opération  pa- 
rait trop  difficilement  réalisable  au  point  de  vue  de 
l'établissement  de  nos  bilans,  et  nous  devons  vous 
demander  aujourd'hui  l'autorisation  d'y  renoncer 
éventuellement. 

Dans  ces  conditions,  même  en  portant,  connue 
nous  vous  proposons  de  le  faire  cette  année,  à  près 
de  25.000.000  de francs  la  réserve  extraordinaireque 
nous  considérons,  vous  le  savez,  comme  pouvant 
être  appelée  à  fournir  des  ressources  nouvelles  pour 
le  service  des  pensions  de  retraites,  il  y  aurait  en- 
core, au  31  décembre  1900,  un  écart  qui  semble 
pouvoir  être  évalué  à  10.000.000  de  francs  e.iviron. 
Ce  chiffre  serait  même  insuffisant  si  les  résultats, 
constatés  par  nos  statistiques  actuelles,  devaient 
"être  démentis  par  une  plus  longue  expérience.  En 
effet,  si  ces  résultats  portent  déjà  sur  un  nombre 
d'années  qui  peut  paraître  aujourd'hui  suffisant,  on 
doit  reconnaître  que  les  nombres  de  têtes  considé- 
rées sont  encore  assez  faibles  et  n'offrent  pas  à  cet 
égard  toutes  les  garanties  désirables,  il  faudra  sans 
doute  attendre  que  ces  chiffres  se  soient  accrus. 

Mais,  en  tout  cas,  il  ne  s'agirait  pas  d'une  sur- 
charge considérable.  Toutes  les  évaluations  de  ce 
genre  sont,  en  réalité,  tifès  incertaines.  L'impor- 
tant est  que,  grâce  aux  sacrifices  que  nous  avons 
consentis,  nous  nous  soyons  mis  en  état  de  régu- 
lariser la  situation  de  la  Compagnie  à  cet  égard, 
dans  un  délai  suffisamment  restreint,  lorsque  le 
moment  sera  venu,  après,  d'ailleurs,  qu'où  aura 
pu  mettre  fin  aux  difficultés  et  aux  contradictions- 
qui  résultent  des  lois  récemment  votées  en  cette 
matière. 


(A  suivre). 


BOURSE  DE  PARIS 
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-  S 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

o 
o» 

o 

SEMESTRIELLE 

31 

o 

juin 

déc. 

O 

1900 

1900 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


750 
375 
750 
750 
250 
000 
.000 
.000 
.250 
300 
.750 
.500 
275 
.500 
400 
.750 
.500 
.000 
.125 
400 
.000 
.000 
.625 
100 


.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.00'? 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
000 
000 
.000 
000 


Buffelsdoorn  Estate  !t«w, 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  »e«p. 
The  East  R>d<I  propricUrj  Mines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C»  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  lark  (art.  noui.) 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 
93 
175 
865 
125 
53:75 
(»nc)340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


22.50 
39 
101 

189  50 
540 

50.50 
167.50 

66.75 

64 

71 

50 

80 
113.50 
102 
1018 
217 

25 
158 

48.50 
213 
295 

23 

25 

55 


16 

31.50 

86 
172 
482 

44 
140 

54.50 

51 

62 

59 

83 

95.25 

95 
948 
205.50 

23 
145 

33.50 
184 
272 

17 

19 

40 


16 
27 
83 

186.50 
493 

43.25 
153.50 

57.25 

41.75 

59 

26 

79 

102.50 
101.50 

1033 
.31 

22.50 
151.50 

33.50 
195.50 
297 

19.75 

17 

31.50 


15.25 
25.50 
83 

183  .. 

484 
il.  50 

149.50 
55. C0 
33.25 
55.75 
26  .. 
78  i5 

101 
98 
1C27 

227.10 

22 

151 
33 

190 

297 
19.75 
16.50 
32.50 


14.75 
26 

81.75 

182.50 

490 
39.50 

148  I 
55.25 
39.50j 
55  25] 
25  .  J 
76.25 
49.50, 
45 
1021 

2.0.50 
21.50 

119.10 
32 

189.50 

298 
19.50 
16.50 
32.50 


Z  ^  z£  '* 
O      t-  z 


NOMS 

DES 

URS 
)duction 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

o 

S 

o 

COMPAGNIES 

CO 
d'intrc 

30 
juin 
1900 

31 

déc. 
1900 

G 

Octot 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000dr 


500 
125 
125 
100  dr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . . 
Huanchaca  (Argent) . . . 
Laurium  grec  (plomb  eUrg.) 


75 

65 

50 

50 

50 

670 

716.50 

953.50 

970 

965 

133 

159 

96 

91 

90.25 

103 

86.50 

51  75 

51.75 

i9.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000 
87.500. 
11.250. 
10.000. 
18.125. 
7.500. 
37.500. 
13.750. 
12.500. 
50.000 
12.500 


.000 
000 
000 

ooo 

000 
000 
000 
ooo 

000 
000 
000 


25 


Bechuanaland  Eiploralion 
Brit.  Sth.  Afric.  (Cbartered 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Cousolilad.  ordiDaire 
Henderson  Transv.  Estait 

Oceana  Company  

Mossamédés  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes. . . 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

34 

24.50 

25.75 

25 

125 

83.25 

80 

67.75 

68.5 

34 

31 

29.5d 

29 

9)  .25 

16 

15 

13 

11. '.5 

112.50 

193.50 

176 

187.50 

181 

125 

30 

30 

107.50 

50 

46 

48 

45  75 

25 

22.75 

16 

16.25 

16 

'60 

46.75 

34.25 

34.5( 

16.25 

79.25 

70 

75.50 

75.2 

81 

65.25 

73 

78 

24 
65 
24 
12 
184 
30 

Ï5.50 
15 

31  25 

73.  75 
75 


BOURSE   DE  LONDRES 


3 

s* 

J 


-5  = 

<  S 
H  « 

£  - 

<  J 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersrand) 


275.000 
135.000 
134.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 
360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
160  000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231 .210 
325  000 
351.269 
470.000 
550.000 
100.000 
711.500 
250.005 
288.750 
919.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
418.989 
.500.000 
270.000 
.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
.700.000 
540.000 
250 
400  OOf 
400.000 
80.00C 
196.77. 
352.08. 
660. (KK 
Vt>.Tr. 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levais.. 
Chimes  Exploration  .... 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drielontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Maiu  Reef. . . 

Ginsberg  (New;  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New/  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knigbt's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfonteiu  (New)  

Robinson  

Robinson  vDeep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodepi 

Van  Ryn  iNeW)  

Village  Mdin  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolùuter  

Worcester  


60 


80 


30 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
l 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 

7/8 

a  3/4 

15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 

1  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/1 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 
10  1/2 

3  1/2 

5  l/l 
3  -7/16 
1  3/i 

5  3/8 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 
t  5/8 

8  3/i 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

U  3/i 
1 

2  9/t6 

4  3/i 
2  1/i 


6  1/1 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 

1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/i 
113/1 
1  1/4 

5  1/1 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/1 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/i 

1  1/1 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  l/lô 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/1 
2  3/i 

7  1/2 
1 1 

«3/i 
2  1/8 

4 

2  1/i 


7 

2  1/2 
1  1/2 

5  1/i 
11/16 

1  1/8 
5/8 

5  15/16 

2  9/16 
11/16 

10  5/8 
14  1/4 

4  5/8 
i  7/8 

3  3/8 
7  7/16 

19  3/4 
6 

1  2/4 

2  9/ 10 

6  1  y  le 

10  1/2 
7/16 

3  3/8 

1  13/16 

3  7/8 
8 

6  1/8 

5  5/8 

4  5/8 
4  3/8 

1  11/16 

7  l'8 

2  5/16 

3  5/16 
1.3/  '.6 

l  1/16 
■y 

~3/8 

4  1/8 

11  7/16 
3  1/16 

5  1/i 

3  1/16 
1  3/8 

4  7/8 

4  1/16 
1  1/8 

10  5/1' 
3  1/16 

1  i/i 
9  3/8 

i  11/10 

8  5/8 

2  5/8 

6  1/10 

5  5/3 

3  1/8 
■i  1/2 

7  7/3 
12 

11/16 
2  3/16 

1  1/8 

2  1/2 


6  7/8 
2  1/2 

1  1/2 
5  1/  i 
11/16 
1 

5/8 
5  7/3 

2  9/16 
5/8 

10  1/2 

11  1/8 

4  1/2 
*  7/8 
■S  3/8 

7  1/i 
19  1/2 

5  7/8 

1  11/10 

2  7/ 10 

6  1/16 
10  1/2 

7/16 

3  3/8 

I  3/4 

3  7/8 

7  7/3 
6 

5  1/2 
4  11/16 

4  1/i 

1  5,8 

7  1/16 

2  l/i 

3  1/i 
3/i 

t  1/16 
2 
3/8 

4  l/lô 
U  3/8 

3  1/16 

5  1/4 
3  1/16 
1  3/8 

4  13/16 
4 

1  1/8 
10  1/i 
3  ' 
1  1/8 
9  1/10 

1  9/lC 

8  ;  /8 

2  5/8 

6  1/16 
5  h/8 

3  1/8 
2  3/8 

7  5/8 

II  3/  i 
5/8 

2  1/8 

2  1/2 


6  3/1 
2  1/2 

1  1/2 

5  1/  i 
9/16 
7/8 
t/2 
5  13/16 

2  3/8 
5/  8  ' 

10  3/i 
14 

4  1/2 

4  7/8 

3  1,4 

7  1/4 
19  1/2 

5  7/8 

1  5/8  ' 

2  7/16 
5  7/8 

10  1/2 
7/10 

3  3/8 

l  11/16 
3  13,  16 

8 

6 

5  1/2 

4  5/8 
i  1/i 

1  9/16 

7  5/16 

2  1/8 

3  1/8 
3/i 

1  './16 

1  15/16 
3/8  | 

:">4*  ;,r  "  J 

U  5/8 
3 

5  1/3 

2  15/16 
1  5/16 

4  3/1 

3  15/10 
1  1/8 

10  l.'l 
3 

1  i/i 

9  1/8 

4  1/2 

8  5/8 

2  5/8 
6 

5  1/2 
3 

2  11/16 
7  1/2 

11  3'i 
5'8 

2  1/8 

3  15/. 6 
2  1/2 


— J 


<  s 

H  £ 
CU- 

<  S 
O  E 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350 
1.102 

.00 
1.375 
325 
000 
250 
575 
200 
100 
375 
670 
267 
100 
225 
751 
300 
604 

o;îo 
197 


.300 
.500, 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.058 
.000 
.507 
.000 
.000 
.077 
.000 
.225 
.000 
.136 


Anglo-French  Expl. . . 
Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def 

Id.   6%  Préférence. 

Id.  5  ^_%Debentures 
Johannesburg  Estâtes. 
Mashonaland  Ageacy.. 
Ivlatabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C°  

Oceana  Consolidated... 
Rhodesia  Exploration  . 
Rhodesia  Goldfields. . . . 
Transvaal  Consolidt... 
Id.        Gold  Fields. 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughbys  Consol. . . 
Zambesia  Exploring... 


3  5/8 

2  3/16 
I  3/8 

3  3/8 
11/16 

7  13/16 

21/0 
107 

1  3/16 

2  5/16 
6  3/i 
2  7/16 
2  1/16 
5  1/2 

2  5/3 

3  3/16 

1  7/8 

2  3/16 
1  1/2 
1  5/3 


3  1/8 

2 

I  1/16 

3  5/16 

5/8 
7  1/i 
21/6 
109 

1  1/18 

2  5/16 
i  3/1 

1  7/8 

1  15/16 
5  5/8 

1  3/i 

2  11/16 
1  3/8 

1  15/16 
1  5/3 
1  1/i 


3  3/8 
2  1/i 
I 

2  13/1' 
7/16 

7  I 

25/3 
103 

1  1,1 

1  15/16 

2  7/8 
1  3/8 

1  15,1' 

4  1/2 
1  1/3 

3  3/16 
1  1/1 

l  7/3 

i  .°  /T 
î 


3  5/16 
2  i/i 
1 

2  3/1 
7/16 

7  5/lo 

25,0 
108 

1  1/lri 

1  7/8 
2  15/16 

1  3/3 
1  15/1 

i  7,  16 

1  1,8 

3  1,3 
1  3,3 
1  7,3 
1  1,3 
15/15 


3  5/16 
2  1/4 

1 

2  1/2 
3,8 
7  5/16 

2i,9 
103 

1  1,8 

1  13,16 

2  1,8  | 
I  3/8 

1  3/i  ! 

4  3/8  j 
1  1  16 

3  i 
1  3,8  I 
1  3/i  i 
1  1/16' 

7,8 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250  000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250  000 

1 

500.000 

1 

150  000 

1 

Exploration  C°  (New)- . . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 
Id.  Waterwks. 
Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


1  3/4 

1  1/2 

11/16 

3/i 

11/16 

2  1/8 
1  1/i 

1  1/i 
11  3/i 

2  3/i 

1  15,10 

2  1/3 

2  1/3 

2  1/16 

1 

1  1,16 

1  1/16 

i  1/16 

1  1/16 

15/16 

7/3 

7,8 

9  1/2 

10  1/2 

10  1/2 

10 

2  3/16 

2  1/i 

2  3/16 

2  3/16 
2  3/i 

3  9/16 

3  3/8 

3 

2  7,  S 

6  13/16 
1  1/i 

7  3/16 

6  3/i 

6  5/8 

6  5/8 

1 

1Î/.6 

15/16 

15/16 

1  15/16 

1  13/16 

2  7/ 16 

2  7/8 

2  7/10 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

31/9 

25/6 

20/3 

19/0 

19,0 

1 10. 000 

1 

Hannan's  Brownhill  .... 

8  7/16 

4  3/8 

3  î  3 

3  3  S 

3  5/8 

250.000 

1 

Lane  View  Consola  

13  31/16 

8  3/i 

8  11/16 

7  3/8 

7  7/. 6 

280.663 

1 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

1  5/16 

1  3/8 

1  5/16 

1  1,4 

l  1/8 

1.000.000 

1 

Mount  Morgan  

i  15/16 

2  3/8 

4  15/16 

i  11/10 

4  11/16 

i  5,8 

200.000 

t 

West  Austr.  Goldfields. 

1  13/16 

1  5/8 

i  .;,  io 

1  1/2 

91.000 

1 

Brilliant  Block  

7/16 
18/0 
5  1/i 

3/8 
49/0 

7/16 
37.'Q 

6/3 

6/3 

960.000 

8/0 
1 

Broken  Hill  Propriet. . . . 

33,0 

37/6 

112.000 

South  Kalgurli  

3  1/8 

2  5/10 

2  3, 10 

2  3/16 
5  13,16 

320.000 

1 

Waihi  

9  7/8 

11  1/8 

5  9/lb 

5  9/16 

MINES  DE  DIAMANT 


721.50u 
'3.918.955 
3. 283.o2( 

1U5.25 
1.000.001 


Consolidt.  Bultfoutein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.    5%  Debenlure.  ■ . 

urriqualand  West  

New  Jagersfonte  n  


30/0 

30/0 

31/0 

31,0 

26  3/4 

28  15/10 

33  1/16 

oS  î  ■  î 

107 

107 

106 

.  106 

7  3/i 
16  1/i 

7  15/16 

8  1/i 

8  11 

16  1/2 

21 

21  5/8 

31/0 
33  3/8 
1C6 
8  1,  i 


21  I 


aao 


L'ECOK'OMISTK  EUROPÉEN 


MARCHÉ  OFFICIEL 


DE  PARIS 


Tableau  des  PrinciPales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


>ÉSIGN  ATION  des  VALEUR! 


■fil  I    RENTES  FRANÇAISES 


IMKRiTSl  Cours  coup,  juillet 

" 19001  T^o-r-rsoT 


3  .. 

100  10 

100  25 

3  . 

99  60 

99  25 

3  50 

102  30 

101  45 

Hombre 
de  Titres 


389.4  46 

.200 


53.  il 
109  530 


[  443  011 

243  69Ô 
1076960 
1  » 
451 .735 
233  951 
581.4M 
» 

443.12 
» 

631.290 

i  » 

280.28' 
s 

142  20 


621.920 
1 489533 
827.517 
1777290 
983.301 
965.336|  400 
488  736 
494.39 
Î499.602 
159.270 
224.060 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpll  15 
Annam  et  Tonkin  2  y,  %[ 

(gar.  Fiance)   Terme. |   2  501 

Madagascar  2  %  gar.  Kr.  Cpll  2  501 
Indo-Chine  3  %  %  |  n  5u| 

VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  i  %  I  20 

1869  3  %  I  g 

1871  3  %   12 

—  quarts  I  3 

1875  4  %  ....   20 

1976  4  %   20 

1892  2  %  %   i0 

—  quarts  I    2  50| 

1894-96  2  yt  %   l0 

.  „^       quarts  |   2  50| 

1898  2  %   i0 

~    quarts  I   2  501 

1899  2  %,  non  libérées   lo 

—  quarts  I   2  50| 

Ville  de  Marseille  1877  3  %\  12 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  1879  2.60  %  .1 

Foncières  1879  3  %  I  15 

Communales  1880  3  %.     I  15 

Foncières  1883  3  %  I  15 

188  5  2.80  %   li 

Communales  1891  3  %  I  12 

1892  3  %  lib.J  15 

Foncières  189  5  2.80  %  I  1; 

Communales  189  9  2.60  %■■■{  13 

Foncières  1899  3.75  %  I  18  75| 

Bons  de  100  fr.  1887... 

1888 

Banque  hypot.  de  Francel  15 
—  —  1881  15 

Immeubles  de  France...  |  6 


480  .. 

80  50 
80  .. 

463 


Cours  de  clôture 
n  ocl  24  oct  31  ort 


r.o  35 

100  30 

99  30 

101  60. 
101  45 


511 
419 
406 

539 
538 
353 

354 

406 

377 


492 

81 
81 
492 


552 
432 
410 

558 
560 
362 

360 

419 

420 


58.427 
3.-0.898 
bu. 000 
54.130 
82  022 
i 108. 138 
49. '/00 
;492.Vl0 
512. 0„6 
1  944 
3/1 .212 
19 39176 
1 '75396 
70  760 
'.iS'J  631 
'IM.508 


)C.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne  . . . , 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  Francel 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.du  Sudl 
Banque  Internat,  de  Paris! 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France. 
Banque  de  l'Algérie  


151  0 

55 

12  50| 

36 
27  50| 
15  . 

25  . 
12  501 

26  04[ 
50 


.000 
22 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050  '. 


465 
395 


15 

13  54]  607 
4  .. 
35  .  .1  505 
17  50|  515 
16  501 


19  lu!  . . . 


120 
140 


310) 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
730 
1010 

68  . 
311  . 
615  . 

72  . 
355  . 
533  . 
258  . 

50  . 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Oui.  -  3  %  

Acl.  Départementaux.  

Obi.      —      3  %  titres  bleu* 

—  .  —      3  %  titr.  rouges! 

—  Economiques  3  %. 
Act.  Est- Algérien. . 


3  %■ 


Obi.  — 


de  jouiss.  . . . 
52-54-56  5  % 


3  %  nouv 
Ardenne 


3  % , . . , 
Gr.-C  sint.  de  Paris  3  '% 


30 
15 
20 

15  .. 
15 
15  . 
30 
15 
35  50: 
15  50| 
25 
15 
15 
12  50 
15 
15 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
095 


445 
446 


715 
448. 
700 


427 
707 
435 
1000 
415 

448 
4:0 


100  42 

100  30 
99  25 
99  20 

101  72 
101  60 


481  . 


82  50 

82  .. 

82  .. 

81  .. 

83  50 

500  '! 

500  .. 

504  >. 

551  25 

518  .. 

550  50 

431  25 

427  .. 

430  50 

407  25 

406  50 

408 

106  .  . 

106  .. 

105  .. 

558  .. 

554  .. 

565  . . 

559  . 

551  50 

560  . 

366  .. 

363  . 

363  50 

96  .. 

96  50 

97  .. 

364  . . 

363  .. 

363  .  . 

93  .. 

93  .. 

93  . 

4 '2  50 

41.(  50 

413  75 

103  50 

103  50 

104  .  . 

388  .. 

97  '.. 

93  25 

96  25 

40*  75 

403  .. 

404  ". . 

472  . 

507  . 
i98  ., 

443  .. 
451  .. 
396  .. 
455  .. 
465  .. 
464  .. 

508  .. 
44  5  ■ 
44  .. 

545  15 
439  .. 
123  .. 
143  .. 


469  50 

507  50 
499 
441 
453  50 
398 
453 
461  75 
462 

508  50 
44 
44 

549 
439 
122 
1  15 


100  90' 

100  80 
99  2 
99  40 

101  95, 
101 


488 


Nombre 
de  Titres 


|3800  . 

967  . 
405  . 


560  . 
49-  . 
670  . 
605  . 


985 

60 
3  5 
60  i 

62  50 
302  . 
507  . 
230  . 

50.. 


3870  . 
957 


546 
495 
670 
60J 


966 
72 
312 
602 
62 
303 
501 
2^0 
50 
8  40 


50 


716 
4 

673 
439 
43' 
4ii 
728  50 
440 
|1015 
480 
66b 
460 
454  50 

4  '-,6  50 
4: 


710  . 
441  . 
668  . 
436  . 

436  . 
438  . 
723  . 

437  50 
10!6 

480 
639 
457  75 
451  .  . 
412  .. 
453  50 
455  .. 


47m 

5  17 
498 
411 

457  50 
395  50i 
454 
462 
461 
507 

44  50 

45 
546  50 
440 
121 
144 


50 


38  :o 

915 


630 
56  1 
490 
685 
604 


982 
71 

315 
60  i 
61  50 

3[5 
507 
217 
50 

835 


710 
0 

436 
436  50 
34  .. 
72i  .. 
440  .  . 
019  . . 
475 

668  50 
459  . .! 
451  .J 
12  ..' 
454  .J 
451  50 


800.000 
16.574 
209.144 
284.635 
149.121 
45.161 
223  259 
460193 
182576 . 
208  484 
84  0O5 
236.660 
2548306 
58 j. 841 
.'06.492 
2986621 
191.521 
118.199 
142. 111 
196.032 
103.968 
3362839 
1162600 
0  663 
258.193 
261  198 
32931  14 
1240069 
283.4 
33.192 
82.512 
148.711 


Il  DÉSIGNATION  des  VALEURsII'Î.'Îqa^I 

I'" 19001  ^900^901 


500l  Act. 
lOOOl  Obi. 
500l 
5001 
5001 
500l 
500l 
500| 
5001 
5001 
5001 

500|  Act. 


Lyon.. 


49.290 
242. 
100.000 


500|  Obi 

5001 

5001  Act 
50  I  Obi 

500; 
500| 
500 

500l  Act 

5001  Obi 

500] 
500 
500 

500|  Act 
500|  Obi 

500 

sool 

600|  Act 
50ûl  Obi 

500 

5001  Act 
500l  Obi 

250  Act 


Midi 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  . . . 

Genève  51  3  %  

Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv. 

2  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


—  3  %  nouv.  ... 
Nord  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j-avr.et  oct. 
Nord-Est  franç.  3  %  . 

■  Orléans  

—  jouiss  

—  3|  

—  3  %  1884.... 
„          ".2  %  %  1895,.. 
Grand  Central  3  %  1895| 
Ouest  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  54  %  

Ouest- Algérien... 

—  3  %  •  •  • 

Réunion  (Ch.  de  fer  etl 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France 

—  3  %., 

Métropolitain  de  Paris 


58 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 

12  50| 
15 
50 
15 
15 
14 
15 
15 

12  50| 
15 
58  50| 
43  50| 
15 
15 
12  50| 
15  ..f 
38 
15 
15 

12  50| 

25 
15 

15 

12  .. 
15  .. 


1815 


455  .. 

453 

446  .. 

449 

402  .. 

409 

1325  .. 

1300 

449  .. 

454 

446  .. 

452 

2400  .. 

2090 

464  .. 

462 

450  .. 

454 

406  .. 

414 

140  !.' 

1590 

222  .. 

1120 

451  .. 

454 

446  .. 

451 

400  .. 

406 

080  ]! 

1020 

451  .. 

454 

441  .. 

450 

406 

620 

620 

430  .. 

440 

325 
422 
438 


1593 


20 

28  50| 
14 

32  50| 
59 

46  50| 
16 

22  50| 
65 
40 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

15.122  500|  Docks  et  Entrep.  Marseille 
60.000  500l  Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris] 
13.420   5001  Eaux  (Compie  Générale  des 
10.000  5001  Comp.  Générale  du  Gaz.  .' 
89  837  250J  Comp.  Parisienne  du  Gaz. 
246  163     »  I  —  jouiss 

80.000  5001  C"  G1'  Transatlantique.. 
120  000  50o|  Messageries  maritimes. 

13  550  50cl  Omnibus  de  Paris  

20  450     »  I  —        jouiss . 

200.000  1 001  Omnium  Lyonnais  

100.000  250  Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
62  060  500I  Tramways  Est-Parisien.. 
64  000   500|  Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
111.948   2501  Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw 

58.137  500I  Voitures  à  Paris  

300.000   100I  C"  Générale  de  Traction. 
70.500  100I  Etabl.  Decauville  aîné  .. 
60.000   250|  Aguilas  (Compagnie  d')... 

16.000   5001  Electro-Métallurgie  

16.820   2501  Malfidano  (Mines  de;  

33.180     »  I        —  —  jouis 

125.000  100I  Mines  d'or  et  d'expl.  (C"  !■«; 
50.000  5001  Métaux  (Cie  française  des)... 
40.000  50o|  Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid. 
600.000  500I  Canal  interoc.  (C,e  du)  en  liq. 
510.000   4001  —  Bons  à  lots  1889 

212.007  50ûj  Canal  maritime  de  Suez. 
100.000     »  I  —         parts  de  fond 

40.000  5001  Dynamite  (Soc.  Centrale  de)|  21  5c 

00.000   100I  Et.  Orosdi-Back.   I  10 

70  121   500I  Le  Printemps  I  32  0 

80.000  5001  Proc.  Thomson-Houston  I  55 

64.000  5001  Raff.  et  Sucrerie  Say  I  60 

60.000   300  Téléphones  (Soc.  Indust. des)!  ig  50 


410 

630 
2030 

140 

805 
330 
540 
2000 
350 


30 
10 
5 
15 
5 
18 
40 
50 

31  501 
5  50l 
22  50| 

25 


425 
235 
91 


110 
810 
95 
480 

780 


116  48| 
51 


86 
1542 
315 
430 


Capital  os 
Hiob"-e  de  Titre: 


520154.14'.")  £ 
190161. 000 f 
24306. 200fl 
5.298.600  £ 
18.389.000  £ 
53.190  ob 
312079. 500f. 

700.000 ob 
105000.0001". 
154010. OOOf. 
399299000f. 
734839.5001". 
611830. 400f. 
111.500  (>•> 
080.600  ob' 
t 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %%(ch.  fixessi so)j  2  151 

Argentine  6  %  1891  1  5  75I 

Autriche  4  %  or  (eh.  fixe  2  f.  50 J  4 

Brésil  4  %  %  1888  |  4  50I 

—  4  %  1889  I  4 

Bulgarie  5  %  1896   !  5 

Chine  4  %  or  1895   4 

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894    3 

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . .  4 

—  (Unifiée  7  %)   4 

-  (Privilégiée  3  %  %)..  3 

Espagne  4  %  Extérieure   4 

Cuba  6  %  1886   a 

-  5  %  1890   5 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 
62 
248 
260 
603 
313 
160 
50 
50 
312 
400 
512 
280 
98  , 
435  . 

712 


86 
37  48 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


101  50     95  . 


97  25 

68 

67 
399 
100 

78 

84  60 
102 
10 
100  30 
30 

31 

■232 


100  75 
73  2 
69  70 

378  .. 

101  70 
80 
S)  45 

103  40 
101  1s 
101  15 
71  75 
3o5  .. 
254  .. 


_  Cours  de  clôture 

17  oct.  24  oct.  31  ou 


1510  . 
1274  . 


455  50 
«56 


453 
460 
455  75 
412 
462 
130? 

458  75 
454 

1965 
463  25 

459  50 

419  .. 

452  50 
1606  .. 
1140  .. 

460 

455 

498  5'j 

456 

1020 
460 
457  .. 
408 
621 
4.0 

442  25 

423 
562  .. 


390 
610 
1980 
580 
sic 

520 

181 

486 
760 
370 

55 
257 
133 
453 
245 
110 

21  50 

33 


1598  . . 

1602 

1266  .. 

1274 

459  , . 

453 

454  . . 

456 

454  . . 

453 

452  . . 

453 

455  . . 

453 

456  .. 

450 

451  50 

452  : 

412  .. 

411 

453  .. 

457 

1294  . 

1293 

453  50 

454  i 

451  59 

451 

1970  .. 

1980 

460  25 

464  . 

456  50 

459 

420  50 

417  . 

4  49 

1600 

1609  . 

1125  . 

1130  . 

45)  tO 

457  . 

452  .. 

453  j 

409  .. 

408  . 

453  50 

454  . 

IQ21  .. 

1024  i 

454  .. 

454  . 

451  .. 

453  . 

408  .. 

408  . 

615  .. 

615  ^ 

411  .. 

442  25 
221 
424  . 

550 


iO 
10 
90 
43J 


3631 
485 


150 
617 


380 
609  50 
1990  . 

800  '. 
520  . 
177  . 
460  50 
75J  .. 
369 

54 
250 
138 
418  .. 
25) 
135 

24 


270 


410  .. 

èi  '.. 

415  .. 

52  i 

9  50 
84  50 
3610  .. 
lili 

535 

150 

615 

750 
102j 

318 


441 

227 
422  5 
533 


375 
609 
19S) 
620 
79) 
514 
185 
475 
170 

'52  : 

243  . 
140  . 
419  . 
23  )  . 
160  . 
28  . 


272  .1 
311  .1 
398  .  j 
194  .] 
85  .1 
400  .] 

515  ^  J 
9  l] 

85 

30 

A 
558 
154 
615 
7  40 
10-20 
350 


94  50 
488 
101  30 
69  8j 
50 

00  15 


0  50 
109  60 

03  60 


50 


9J  50 

iôi 

69  50 

64  85 
38)  .'".I 
100  45 1 

89  ïj 
1  )5  50' 
109  65j 
100  75| 

6)  9J 
299  50! 
219  .. 


93  25 
495  .. 
101  25 

63  35 

6  4  6  r, 
3i0  .| 
1"0  95! 

77  .. 

9J  .'. 
10,  7" 
109  45 
101  60 

70  25 
3  0.. 
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Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


filai  on 


31.145f. 
58. 114  ol> 
66.090  ob 
OO.OOOf. 
OO.OOOfl. 
091942  li 
90.300o!. 
57.500f. 
OO.OOOf. 

27. m  * 

38.650  ol 
32. 000 r. 
196. 500  f. 
S3.500f. 
:55.5O0f . 
45.464 
90. 500  f. 
37. 500C. 
62. 500C 
50.000f . 
12:500f. 
37.500F. 
242000 f. 
'87. 500C 
87.  f  001'. 
14.000  »t 
iOO.OOOI'. 
87. 200  f. 
33.C00f. 
1.91511 
5.282  £T 
fc296*T 
75.00uf. 
56.000t. 
86.50uf . 
50.120  £ 
<15.600f . 
31.500f. 
96.900  i 
53.350  î 


bl, 

.res 

nom 

X)0 

500 

)00 

500 

m 

500 

300 

50C 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  i  %  1S87  

—  2  %  %or  1898  gar. 

Hongrie  1  %  or  

ItaUe  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  ;it>Ue)  J0/«  1S97 
Norvège  3  %  1888  

-  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1891.. 

—  4  %  amort.  1S98.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  ( 2»  e 13'  émis.) 

—  —  1890  (4«  émis.)  

—  —  1893  i5c  émis.)  

—  —  1894  6'  émis.).... 

—  Consolide  i  %(l"et2'sér.) 

—  3%or  1891  l«et2'ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  i  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B  — 

—  série  C  . . . . 

—  série  D   

Consolidation  Ottom.  i  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottpman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. . 

—  4  %  1894  

—  3  y%  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 


B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


imitât! 

Cours 

romp.  juillet 

Cou 

•s  de  clôture 

Sombre 

Tal. 

(D  1900 

1899 

1900 

17  ucTT 

24  OCt, 

31  Oct. 

do  Titres 

nom. 

3  50 

571 

744.000 

100 

15  .. 

227 

235 

247 

247 

120.000 

500 

6i>0 

289 

220 

216 

215 

160.000 

501  i 

à  50 

yîs 

15 

100.000 

500 

4  .. 

1  OA 
1UU 

98 

50 

102  85 

103  50 

103 

95.000 

» 

4  . . 

93 

L  U 

9i  70 

99  35 

99 

99 

60.000 

500 

25  .. 

384 

377 

360 

364 

v<JO 

275.385 

500 

*  * 

oi 

99.337 

500 

3  50 

100 
2  i 

99 

in 

99 

• 

1  { 0 

523.615 
654.578 

50i 

L  ... 

90 

2i 

26 

02 

î-5 

85 

OA 

501 

22  5C 

495 

497 

5. 0 

510 

OUj 

147.403 

500 

3  .. 

90 

75 

90 

188.452 

500 

4  . . 

92 

*  * 

80 

50 

79 

50 

79 

77 

391.556 

501 

4  . . 

92 

40 

80 

50 

73 

20 

/  0 

1 1 

117.927 

500 

c 

92 

75 

78 

10 

80 

77 

30 

-in 
/  I 

732. I 18 

50t 

4  . . 

101 

4<) 

100 

101 

70 

101 

60 

iUl 

!  ifl 

3185158 

501 

4  . . 

101 

35 

99 

7< 

102 

10 

101 

70 

!01 
IUl 

690.000 

501 

i  . . 

100 

75 

99 

100 

25 

100 

15 

1  oO 

s: 

409.610 

501 

i  .  . 

100 

80 

99 

40 

100 

35 

1C0 

35 

Il  0 

!  ri 

94.319 

10Ï 

i  . 

100 

65 

99 

50 

100 

90 

99 

10 

■>-, 

190.000 

500 

4  . . 

103 

100 

100 

40 

100 

50 

1  OÙ 

. 

602007 

50( 

4  . 

104 

102 

100 

35 

100 

05 

1UU 

1  u 

226935 

50O 

4  .. 

101 

99 

85 

100 

25 

100 

05 

1  on 

1  u - 

■ 

46.181 

50( 

3  .. 

90 

86 

82 

50 

82 

45.535 

501 

3  51 

97 

93 

36 

92 

50 

95 

9 

92 

90 

94.254 

501 1 

4  .. 

63 

63 

75 

66 

^0 

0"> 

35 

65 

70 

195.992 

50(i 

3  .. 

92 

50 

91 

210.250 

500 

3  5. 

101 

99 

25 

100 

100 

•232.066 

501 

3  . 

98 

92 

101 

101 

60 

101 

93.649 

50i 

1  .. 

47 

•  • 

46  6C 

49 

15 

49 

30 

-ij 

■  i/ 1 

a  U 

56.472 

.501 

1  .. 

26 

50 

25 

55 

26 

25 

6"> 

Ci) 

'\1 

100.000 

500 

1  . 

22 

95 

22  81' 

23 

85 

23 

62 

\)ï 

4ô 

70.000 

500 

20  .. 

419 

420 

i;;.; 

430 

4'J6 

318.750 

500 

20  .. 

494 

468 

185 

4t6 

50 

4i4 

355.932 

501 

25  .. 

510 

510 

505 

100 

603 

1124448 

501 

4  . . 

104 

101 

139.239 

501 

20  .. 

415 

400 

435 

425 

420 

67.723 

501 

'20  .. 

456 

460 

171 

466 

459 

112.716 

500 

3  50 

100 

98 

KO 

75 

98 

25 

100 

5i 

139.815 

500 

3  50 

48 

75 

49 

El 

60 

50 

80 

52 

75 

95.816 
100.000 

40.026 
325  000 

52.000 
1 20.000 

500 
500 
501 
lOi 
501 
5i 

24  C. 

515 

460 

436 

430 

50 

110.000 

54 

15  p. 

518 

550 

567 

56 '* 

200.000 

20» 

29  2: 

670 

725 

645 

614 

655 

1  40.000 

500 

11  50 

570 

550 

521 

517 

510 

100.000 

501 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Act. 


Obi. 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

{Suite) 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2°  série.  • 
Act.  Ch.  Autrich  -Hon^r. 
Obi.  anc.   —   3  %  1"  à  8'  émis. 

—  —     —  9e  émis  

—  —     —  10"  émis. . . . 

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3  % 

Act.  Lombards  

Obi.        -       3  %  

—  —  'série  X  . 

Méridionaux  

Nitrates  Railways  Cj  U 
Nord  de  l'Espagne. . . . 

■  —        3  %  1"  série. 

—  —         —   2e  série. 

—  —  —   3°  série. 

—  —         —  4e  série. 

—  —         —  5e  série. 

—  —  Painpeluue  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hvp 

—  —     2-  hvp 

—  _         -      3»  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Salomque-Constant. . 
Madrid  à  Saragosse  . 

—  3  %  1»  hyp 

—  —    2«  hvp. 

—  —  —    3«  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  '«%  95 

—  Suddel'Esp.3%  l"hyp 

Act.  "Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin"  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


Obi 
Act 
Obi 


imRÉTS 
en  1900 

Cours  comp.  juillet 

Coma  de  clû 

ture 

1899 

1900 

17  oct. 

24  oct 

31  oct. 

5  .  . 

99  . 

93  . . 

70  . . 

6i 

69  .. 

10  . 

1260  . . 

1260  . . 

1200  .. 

1 200 

12(5  .. 

8  . . 

534  • . 

525  . . 

553  . . 

555 

555  • . 

25  . . 

520  . 

175  . . 

98  .. 

108  .. 

73  . . 

75 

74  . . 

242  .. 
2'  >  . 

292  . . 
304  . . 

191  . . 

26  i  . 

191 

262 

186  .. 
266  .. 

15  .. 

15  . . 

226  . . 

305  . . 

256  25 

260 

261  -. 

28  5o 

750  .  . 

719  . 

680  . . 

675 

674  ... 

15  . . 

430  .. 

431  .. 

454  50 

453 

51  1 

453  . 5 

15  .. 

440  . . 

437 

50 

1.33  ..i 

15  .  . 

434  .. 

433 

50 

m  .! 

15  . 

444 

443 

411  25 

15  . 

*23  .  . 

1 42 

2 

170  . . 

135  .  . 

93  . 

'90 

87  i  j 

15  . 

348  . . 

339  . 

363  50 

336 

332  . 

15  . . 

352  .  . 

335  .  . 

331 

3<6  . .': 

33  1. 

680  . . 

692  . 

692 

680 

671 

Il  70 

193  .. 

145  . 

190  .  . 

201  . . 

165  . 

165 

161  ..: 

i.5 

254  . . 

307  . 

277  .. 

277 

281  ..' 

i5  .  . 

240  . . 

299  . 

-.03  .. 

263 

271  7.) 

15  .  . 

235  .. 

305  . 

266  . 

203 

209  .. 

15  .  . 

233  . 

307  .  . 

2.6  50 

267 

50 

268  .  'A 

15  .  . 

232  . . 

30  i  . 

271  5" 

277 

275  ..: 

15  . . 

232  .. 

299  . 

267  50 

265  50 

271  ..' 

241  .. 

303  .. 

272  50 

271 

275  50 

15  .  . 

250  . . 

298  . 

263  5' 

267 

271  ..| 

15  .  . 

2  40  . . 

29  1  . . 

262  C0 

261 

2i  4  ;o 

15  . 

243  . . 

294  . 

263  50 

262 

25 

-67  . . 

16  . . 

155  . 

425  .. 

75  . 

70  . 

61  '. 

61 

50 

62  ".' 

15  . 

9  . 

284  . . 
242  . . 

269  .. 
290  . . 

267  50 
227  . . 

256 
22  i 

25»  ..| 
220  .. 

15  . 

310  .. 

350  .. 

340  . 

337 

332  . 

15  .  . 

302  . . 

345  .. 

329  .. 

3ï7 

327  .. 

15  .. 

303  .  . 

313  .. 

330  . 

326 

75 

325  .. 

20  .. 

425  . . 

410 

409  .. 

404  75 

M 

370  .. 

3:0  . 

310  .. 

335 

25 

336  .. 

15  . . 

136  .. 

220  .. 

170 

37  50 

750  .. 

595  .. 

225 

210 

242 

144  .. 

135  .. 

70  50 

83 

:5  .. 

100  51 

1130  .. 

1315  . 

1  1 18  .  - 

1167 

1189  .. 

65  . . 

2260  .. 

2350  .. 

1783  .. 

1710 

1748  .. 

29  .. 

36  . 

6J  . . 

58 

61  .  . 

i  97 

105  . . 

100  .  . 

118  .. 

13S 

si 

143  .. 

16  .. 

309  .. 

310  .  . 

311  .. 

J03 

306  .. 

37  p50 

650  .. 

670  .. 

655  .. 

6  ,9 

26  75 

626  .. 

765  .. 

770  .. 

767 

766  N! 

ALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


1G NATION  des  VALEURS 


iLEURS  FRANÇAISES 
ACTIONS 


li  jouissance, 
•■d  — 
;st  — 


»que  de  la  Guadeloupe  . . 
'—      de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique . . . 

—  de  la  Réunion  

j-      de  l'Indo-Chine  

"ique  spéc.  de  Valeurs  ind 

ique  Suisse  et  Française 

,  dit  Algérien  '  

is-Comptoir  des  Entrepr 

:  et  Eaux  

:  de  Bordeaux  


—  jouissance.. 
:  (Compagnie  Centrale)... 
:  de  Marseille  jouissance 

'nbrowa  (Houillères  de).. 

maux  (Mines  de)  

iruim  (Mines  de)  

f  Nickel  

éries  de  France  

éries  de  Longwy  

liers  et  Chant,  de  la  Loire 
npagnie  G  c  de  Construct 
L  et  Chant,  de  la  Gironde 

e  et  Bacalan  

blis3"  Lazare  Weiller  . 

es-Lille  

ges  et  Acier,  de  la  Marine 
■g. et  Ac.du  Nord  et  d.  l'Est 
eaux  Parisiens  

ni.,  i. 

jrgeurs  ».^unis  

Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap. 

lédictine  de  Fécamp  

hlissements  Duval  

'inde  Distil.  Cusenier  etC'« 
I  inds  Moulins  de  Corbeil. 

3  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 


17  oct. 

2i  OCt. 

31  oct. 

668  . 

670  .. 

670  .. 

1510  .. 

1522  . . 

1516  ..1 

559  .  . 

550  . . 

552  50 

1000  .. 

1000  .. 

1000  ..] 

3*0 

320  .  . 

320  '.') 

870 

870 

870  !!' 

50  .. 

19  .. 

45  .. 

530  .. 

£30  .. 

530  .. 

932  .. 

932  . 

932  .  .1 

236  .. 

237  .. 

233  50 

533  .. 

530  .. 

528  ..i 

1150  .. 

1450  .. 

1450  .J 

875  .. 

875  . . 

875  .  . 

1234  .. 

1207  . . 

1200  .. 

630  .. 

630  .. 

630  .; 

9s0  .. 

995  .. 

1010  .. 

1350  .. 

1350  .. 

1275  .. 

360  .. 

317  50 

355  .. 

500  .. 

475  .. 

485  .. 

735  .. 

^0  .. 

680  .. 

730  50 

745  .. 

780  .. 

913  50 

861  .. 

920  .. 

145  .. 

145  .. 

145  .. 

580  .. 

545  . . 

590  .. 

206  .. 

206  .. 

206  .. 

101  .. 

101  .. 

400  .. 

4o0  .. 

375 

1320  .. 

1260  .. 

1325  .. 

1435  . . 

1400  .. 

1440  .. 

30i  .. 

295  .. 

260  ., 

va .. 

1155  .. 

1145  .. 

8i9  .. 

850  .. 

815  .. 

6^00  .. 

6150  . 

5575  .. 

2300  .. 

2281  .. 

2290  .. 

737  .. 

720  .. 

7*0  .. 

256  .. 

259  .. 

Z50  50 

1319  .. 

1349  .. 

1349  .. 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Derniers  Cours  cotés  au 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
G*  Gén.Franç.  de  Tram.  5  0/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420 f. 

—  —      Obi.  350  f. 

Soc.  Fonc. Lyonnaise  3  0/0  anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C»  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel.et  Chant,  de  la  Loire  10/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(C;eEranç .  )Ob .  h  y  p .  i  0  /  0 
Messageries  Marit.  3  1/2  0/0. 

Omnibus  i  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  .  . 
G"  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  de  Laiterie  5  0/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1«  série  3  0/0  

—  2«  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  actions 
CieBelged'Ecl.,  Chauf.p.  Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnage,  a  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  NordtC1'  des) 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin. . . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


17  OCt.  j 

ïToct~ 

31  oct. 

185 

181  .. 

183  .. 

210  . 

212  .. 

ï06  . . 

490  .. 

487  50 

485  .. 

299  .. 

298  .. 

294  . . 

215  .  . 

215  .. 

215  .. 

430  .. 

435  .. 

435  .. 

495  .. 

491  50 

432  50 

504  .. 

501  75 

505  75 

494  .. 

489  .. 

185  .. 

507  .. 

505  . 

504  50 

470  . 

470  .. 

470  .. 

489  .. 

485  25 

485  .. 

481  .. 

475  . . 

473  .. 

481  . . 

470  .. 

463  . 

392  25 

393  . 

391  .' 

296  . . 

292  . . 

296  . 

155  50 

152  .. 

156  . . 

295  .. 

288  .. 

295  .. 

611 

615  .. 

613  .. 

635  .. 

635  .. 

631  . 

480  .. 

480  .. 

480  .. 

477  .. 

483  .. 

475  25 

452  .. 

430  .. 

430  .. 

270  .. 

265  . 

226  .. 

1030  .. 

1035  .. 

1035  .. 

225  .. 

825  .. 

225  .. 

500  . . 

500  . . 

180  .. 

155  .. 

150  .  . 

451  .  . 

445  . . 

430  .. 

360  50 

360  50 

360  50 

443  . 

430  .. 

425  .. 

790  .. 

7S0  .. 

750  . 

920  .. 

919  .. 

905  .. 

1690  .. 

1690  .. 

1600  .. 

240  .. 

244 

240 

MARCHE  das  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


A  TERME 

Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intéi")3  1/20,0  97.. 
Mexique  5  0,0  auc.  (In ter.)  . 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.j 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AU  COMPTANT 

Tramw.  Vanves-P.iris  etext. 
Ariège  (Société  Métallurg.  de). 

Briansk  (Usines  de)  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Sociélé  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). . . 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer ) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d'). 
Joltaia  Rieka  (Krivoi  Rog). .  . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog. 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

ClifT  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercledes  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils . . . 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  PoussetetRoyaleréun 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo . 
Soc.Immotil.et  Com. Vichy. 


Derniers  Cours  cotés  an 

1"/  oct. 

âl  oct. 

31  bct.J 

77  75 

78  37 

78  27 

83  90 

83  90 

84  .. 

41  10 

41  30 

41  20 

101  75 

99  75 

99  50 

55  - 

35  .. 

50  .. 

370  . 

370  .. 

370  .. 

123  50 

124  50 

124  50 

1250 

1259  .. 

1258  .. 

170  . 

!53  .. 

159  .. 

163  .. 

166  .. 

160  .. 

159  .. 

163  .. 

160  .. 

105  . 

105  .. 

lui  :o 

41  .. 

40  .. 

41  .. 

435  . . 

4U  .] 

41 1 

2i0  .. 

230  . 

225  .. 

2165  .. 

2090  .. 

2û;0  .. 

195  .. 

570  .. 

532  .. 

50  .. 

51  . 

54  .. 

3150  .. 

3143  . 

3110  .. 

1960  .. 

1890  . . 

1905  .. 

390  .. 

390  .. 

300  .. 

1210  .. 

1250  .. 

1250  .. 

723  .. 

715  .. 

715  .. 

3J  . . 

25  50 

27  . 

250  .. 

250  .. 

250  .. 

62  .. 

67  .. 

62  .. 

1090  .. 

1079  . 

1085  .. 

596  . . 

579  .. 

572  . 

1550  .. 

1550  .. 

1550  .. 

90  .. 

90  .. 

t$  .. 

940  .. 

9i0  . . 

920  .. 

231  .. 

260  . . 

275  .. 

3590  .. 

3505  . 

i580  .. 

690  '.. 

655 

637 

515  .. 

5"/7  .. 

121  .. 

tûO  .. 

550  .. 

550  .. 

108  .. 

107  .. 

107  .. 

700  .. 

7c0  .. 

700  .. 

300  . 

300  .. 

300  .. 

8 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 


DÉPARTEMENT  DE  IA  SEINE 
TERRAINS  DE  MA/AS 
Aadj"snrl  ench.  O.h.d  >sNot.  Paris.  19  nov.1901. 
TVDDAIiH  îot-  *  lH  3  bis).  S"'  442-43  M.à 
J  li  11  II  il  I  il  rriN:240fr.lem.S,iKl.;i  W'DelormÉ, 
rue  Aul>or,  11, el  M.\iiot  de  l\  Quérantonnais.  H, 
rue  des  Pj'ramidos.  dêposil.  de  l'enchère. 


Adj"n  sur  1  ench.  Et.  do  M*  Maiiot  de  LA  Quf.r.vn- 
tonxais, not.  à  Paris,  le  mardiT)  nov.l'.IOl.  à  'i  h.prce. 
JJQ  Af  T1()\S  S'         Liè9es  des  Hanendas 


prix  :  900  fr, 


de  la  Petite  Kabylie.  M.  à 

par  action. 


BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

(SUISSE 

BANQUE  D'ÉTAT 
Capital  :  20  millions  de  francs  entièrement  versés 
i.'état  de  bei\nk 
gar  vntit  tol's  les  engagements  de  la  banque 


La  B  mquc  reçoit  en  dopôt  des  litres  de  tout'  na- 
ture (renies,  fonds  publics,  actions,  ctc  )  aiasi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  de-,  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sint  confiia  et 
e  î  pirte  le  montant  net  a  i  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêls  ouvert  aux  déposints. 

Elle  sa  charge  de  l'achat  et  ai  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  do  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  do  dépôt  et  autres  conditions. 

758  La  Direction. 

CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

so  i  'f  !  anonyme  fond  e  en  i880 
(Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0,  0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  a  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépits  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  da  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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Une  bonne  nouvelle  pour  les  personnes  qui 
projettent  de  fuir,  dès  les  premiers  froids, 
vers  les  stations  privilégiées  de  la  Côte 
il 'Azur. 

La  Compagnie  Internationale  des  Wagons- 
Lits  remet  en  marche,  3  fois  par  semaine,  à 
punir  du  12  novembre,  son  train  de  luxe 
«  Méditerranée-Express  ». 

Départs  de  Paris,  les  samedis,  mardis  et 
jeudis,  à  5  h.  03  du  soir,  Gare  du  Nord,  et  à 
6  h.,  Gare  P.-L.-M.  ;  arrivée  à  Marseille  le 
lendemain  à  5  h.  25  du  matin,  à  Nice  à  9  h., 
a  Monte-Carlo  à  9  h.  46  et  à  San-Remo  à 
midi  10. 

A  partir  du  11  novembre,  les  lundis  et  ven- 
dre;!!-, le  (i  Calais-Méditerranée-Expre&s  » 
Quittera  Calais  (Gare  Maritime)  à  une  heure 
rlu  soir,  pour  arriver  à  Paris  (Gare  du  Nordi 
à  4  h.  35. 

Il  suivra,  depuis  ce  point,  l'horaire  du 
«  Méditerranée-Express  »  reliant  ainsi,  cinq 
fois  par  semaine,  Paris  au  Littoral. 


LA  GRANDE  ENCYCLOPÉDIE 

inventaire  raisonné  des  sciences,  des  lettres 
et  des  arts 
61,  rue  de  Rennes,  Paris 

Un  travail  tout  à  fait  remarquable  snr  la  Tra- 
gédie vient  de  paraître  dans  la  756"  livraison  de  la 
lirande  Encyclopédie.  11  est  signé  de  M.  Ferdi- 
nand Brunetiére,  de  l'Académie  française. 

Dans  ce  long  article,  conçu  sur  un  plan  nouveau, 
et  qui  contient  tous  les  renseignements  qu'exigeait 
le  sujet,  M.  Brunetiére  s'est  attaché  plus  particu- 
lièrement à  tracer,  comme  il  dit,  le  «  schémi  de 
l'évolut  ion  d'un  genre  »,  et  ses  vingt-cinq  colonnes 
sont  le  programme  de  tout  un  gros  livre.' 

On  en  contestera  sans  doute  plus  d'une  assertion, 
et  même  aussi  ce  qu'il  y  a  de  «  parti  pris  »  dans 
la  disposition  générale  du  sujet.  On  pourra  même 
dire  que  l'auteur  s'est  un  peu  arbitrairement  fail- 
lit' la  tâche  en  éliminant  de  l'histoire  d  i  la  tragé- 
die, pour  la  renvoyer  à  celle  du  drame,  qu'il  en 
distingue  profondément,  l'œuvre  entière  d'un  Sha- 
kespeare ou  celle  d'un  Lope  de  Vega.  O'cVo  ou 
Machcth  ne  méritent-ils  pas  autant  qu'Alceste  ou 
Bajazet  h;  nom  de  tragéda  !'? 

Niais  ce  qu'on  ne  refusera  pas  de  reconnaître, 
sans  doute,  c'est  la  clarté  qui  résulte  di  c>  parti 
pris,  c'est  le  mouvement  dont  s'anime  ainsi  toiite 
l'h'stoire  du  genre  tragique,  c'est  enfin  le  moyen 
même  que  ce  plan  ainsi  conçu  offre  lui-même  à 
tous  ceux  qui  voudront  le  compléter,  le  rectifier 
ou  le  conlivdir).  C'est  ce  que  M.  Brunetiére  avait 
essayé  déjà  de  l'aire  d  ms  l'article  «  Satire  »  de  la 
Grande  Encyclopédie,  cl  il  y  a  là,  certainement, 
le  princ'pe  d'une  nnlhodi  féconde. 

I)e  tels  travaux  font  l'honneur  de  celle  vaste 
publication  el  la  maintiennent  à  la  place  hors  di 
pair  qu'elle  s'oot  assurée  parmi  les  recueils  de 
même  nature  publiés  tant  en  France  qu'à  l'é- 
tranger. 761 


N"  74  —  Arrondissement  de  Lapalisse  ( Allier) 
victy  et  ses  environs 

G'eSt  la  reine  des  stations  thermales,  Vichy,  qui 
fait  l'objet  d  i  fasci'ulc  74  de  France- A Ibiun,  qui 
parai!  aujourd'hui. 

La  plus  connue  et  la  plus  fréquentée  de  toutes 
les  slalions  thermales  du  monde,  Vichy  est  non 
seulement  visitée  par  ljs  malades  atlirés  par  la 
valeur  d'-  ses  eaux  minérales  universclLmest.  ap* 
préciées,  mais  encore  par  les  touris'es  qui  savent 
y  trouver,  avec  le  luxe  et  le  confort  si  nécessaires 
à  notre  époque,  les  dislractions  de  tous  genres 
qu'ils  recherchent  pour  passer  la  saison. 

Frane&Album  n'a  pas  failli  à  sa  lâche,  et  les  52 
vues  photographiques  de  Vichy  (Nouveau  Casino, 
Parc,  Somccs,  Monuments  pu'ilics,  ctc.  ,  et  des 
environs,  tels  quo  le  Gour  Saillint,  les  iMalavaux, 
l'Ardoisière,  lès  châteaux  de  E  tndan,  de  Busset, 
de  Lapalisse,  de  Jaligny,  de  Billy,  de  Ghavrochè's, 
de  Montégut-lc-Blin,  de  Saint  Gérand-le-Pin,  etc., 
etc.,  qui  composent  ce  fascicule,  complété  par  une 
notice  due  à  la  plume  autorisée  de  M.  Emile  Gras, 
en  font  un  des  plus  intéressants  albums  de  la  col- 
lcclion  France-Album 

Chaque  fascic  de  broché  50  c,  relié  1  fr.  — 
Par  poste  60  c.  et  1  fr.  15. 

Les  7!  n01  parus  de  ta  collection  France-Al'mm 
sont  vendus  exceptionnellem3iit  33  fr.  à  toute 
personne  s 'abonnant  pour  un  an,  soit  12  numéros. 
France  G  fr.1 —  Union  postale  8  fr. 

Adresser  les  dem  indes  à  In  Direction  de  France- 
Album,  51,  cité  des  Fleurs,  Paris  [XVII'),  chez 
tous  les  Libraires  e'  au  Burent  du  Journal. 

CHEMINS  DE  FER  DE 
PAR  I S-L  YON-M  Ê  D ITERR  ANÉE 
Services  directs  entre  Paris,  l'Algérie,  la 
Tunisie  et  Malte,  via  Marseille. 
Billets  simples  valables  15  jours. 

Prix  des  billets  (1). 
De  Paris  aux  ports  ci-après  et  vice-versa. 
Compagnie  Générale  Transatlantique 

Ie  cl     2™e  cl 

Alger    217  fr.  00  150  fr.  50 

Bône,   Bougie,  Philippeville, 

Tunis    207  f r.  00  140  f r.  50 

Alger,  Bône,  Philippeville  • 

Tunis    »  » 

Oran    197  f  r.  00  135  f  r.  50 

Malte  (la  Valette)    207  f  r.  00  180  f  r.  50 


E.  MATHIEU-PLESSY& 

11,  rue  de  Cluny  - 


adoptées  par  toutes  U 
grandes  Administration 
ie  France  &  de  l'Étrange 

ENCRES 

MATHIEU-PLESS) 

Chez  tous  les  Papetier 


Compagnie  Générale 

TRANSATLANTIQUE 

PasuBbotft'Pottt  Français 

Services  dans  h  MÉDITERRANÉE 
desservant  Alger,  Oran,  Tunis,  Bôné 
Phitippeville,  Malte  et  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  steamen 
rapides  snr  la  ligne  LE  HAYNE-NEW-YOM 

Services  réguliers  sur  les  ANTILLES,  1» 
SEXIQUE,  rAMEMÇJE  CENTRALE,  les  INYAIEB, 
le  VENEZUELA  et  le  PACIFIQUE. 

Services  divers  de  cargo-boatt  tntro 
ta  FRANCE.  P  ALGÉRIE,  et  rANBLETEME. 

BUREAUX  *  PARU  •■ 

Strrlet  «tntrti  :  ê,  rut  A  abêti 
Hllêtt     (  12,  &  ilit  Capucin&t  (Grtnè-Hêlêli 
f  Pttuft  )  S,  Rut  Aut 

frit  :  lOi ,  Faubourg  Saint-  Omit. 
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18,R(JE  DESMATHURINS, 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


MASSA8E 
LAVAGE 
PISCINE 

^#    ^  SALONS  DE  REPOS 

f  A?"    SALON  DE  COIFFURE 

PÉDICURE,  BUFFET 
fV^'  HYDROTHÉRAPIE  COMPLÈTE 
SALLE  0E  GYMNASTIQUE. 

6 AIN  des  DAMES  47  B1B  HAUSSMÀNN 
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16,  me  du  Croissant,  Paris.  —  Simart,  Imp. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 
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N°  518  -  20«  volume.  (19)    J  BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGM,  PARIS  (2e  ÂRRM 


Vendredi  8  novembre  1901. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

ECt  des  3-rands  Express  Européens 
Société  Anonyme) 


Rt;it  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900  1901 

4>"  l,r  janvier  au      —         (Eiposilion)  — 

LO  octobre.  .Fr.  8.723.785  10.554.927  10.160.309 
F)u  11  au  20  oct..     290.513      402.987  320.511 


9.019.298  10.597.914  10.480.820 

n  iTérence  en  fa- 
wnur  de  1901  sûr 

1899   1.461.522  »  » 

l>ifl*értwc  en  fa- 
veur de  1900  sur 

1901   »  »  477.094 
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RUSSIE 


Obligations  3  O/O 
DU  CHEMIN  DE  FER  TRANSCAUCASIEN 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement 
procédé  au  terme  du  3/16  octobre  1901  au  ti 

•âge  des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 

îommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  2/15  décembre  1901  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat  et 
|.  la  Banque  de  Prêt  et  d'Escompte;  à  Paris,  au 
'.omptoir  National  d'Escompte  et  chez  MM.  Hot- 

nguer  et  C°;  à  Londres,  chez  MM.  Baring  frères 
|t  C°  (Limited);  à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn 
t  O  et  Robert  Warschauer  et  C°;  à  Amsterdam, 
hez  MM.  Hope  et  C». 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
I  îunies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
?  V<  décembre  1901  ;  dans  le  cas  contraire,  le 
l  lontant  des  coupons  manquants  sera  déduit 
I  a  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 

A  125  roubles  métalliques 


I  901 

à  920 

3361  à  3380 

7781 

à  7800 

3581 

23600 

24881 

24900 

29041 

29060 

7581 

37600 

46041 

46060 

49101 

49120 

D261 

50280 

56921 

56940 

63621 

63640 

3901 

65920 

66201 

66220 

68861 

68880 

3581 

73600 

83581 

83600 

85621 

85640 

|)041 

95060 

98261 

98280 

105181 

105199 

i 

A  625  roubles  métalliques 

'Ï851i 

1 132900 

135501  à  135550 

154351  à  154400 

401 

157450 

216601 

216650 

230301 

230350 

'  '  251 

250300 

252101 

252150 

274151 

274200 

i  '201 

279250 

293501 

293550 

297401 

297450 

j  101 

312150 

318651 

318700 

320751 

320800 

451 

338500 

341251 

341300 

359251 

359300 

101 

367150 

370501 

370550 

373701 

373750 

ÏQ51 

382400 

395251 

395300 

434001 

434050 

<851 

444900 

uméros  des  obligations  3  0/0  du  Chemin  de 
Transcaucasien,  sorties  aux  tirages  anté- 
his  et  non  présentées  au  remboursement  à 
late  du  3/16  octobre  1901. 
>artir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  métalliques 

05  (3/15  décembre  1890),  2516  à  2518  2670 
lî  juin  1893),  3101à31l6  3120  (2/15  juin  1901), 


3352  3357  (3/15  décembre  1896),  3493  (3/15  dé- 
cembre 1895),  5540  (3/15  juin  1897),  5691  (îJ/15 
décembre  1897),  5783  5799  (3/15  juin  1898),  6012 
(3/15  décembre  1895),  6185  6191  6193  6199  6200 
(3/15  décembre  1898),  6901  6902  6905  6907  à  6914 
6916  6917  6919  6l>20  (2/15  juin  1900),  7981  à  798o 
7989  à  8003  (2/15  juin  1901),  8264  8275  (3/15  juin 
1898),  8711  8714  (3/15  juin  1897),  8931  893G  8939 
89â0  (2/15juin  1900),  9601  (3/15  juin  1897),  97l6à 
9718  (3/15  juin  1896).  9732  (3/15juin  1892),  9861  à 
9865  9877  9879  9880  (3/15  décembre  1895),  10966 
(3/15  juin  1898,,  11338  (3/15  juin  1890),  11712 
11715  11716  11719  (3/15  décembre  1899),  12303 
12305  12311  (3/15  juin  1896),  13694  13695  (3/15 
décembre  1893),  14042  14047  14052  à  14056  14058 
à  14060  16762  à  16769  16771  à  16777  167b0  17161  à 
17163  17167  17169  17170  1717a  17180  (2/15  décem 
bre  1900),  17223  17224  17237  (3/15 juin  1899),  17581 
à  17600  18281  à  18300  (2/15  juin  1901),  18621  à 
18627  (3/15  décembre  1897),  18744  18746  à  18760 
(2/15  juin  1900),  18762  18771  (3/15  juin  1897), 
19483  (  3/15  décembre  1899),  19647  19648  (3/15  dé- 
cembre 1897),  20461  à  20480  (2/15  juin  1901), 
20595  (3/15  juin  1890),  21428  21429  (3/15  décembre 
1896),  22302  à  22304  (2/15  décembre  1900),  23464 
(3/15  décembre  1896),  23561  à  23573  23576  à  23578 
23580  (2/15  juin  1901),  23984  à  23993(2/15  décem 
bre  1900),  24120  (3/15  juin  1898),  26181  à  26200 
(2/15  juin  1901),  26977  à  26980  (3/15  décembre 
1898),  28419  (3/15  décembre  1897),  £8701  à  28711 
28714  à  23718  (2/15  juin  1901),  29168  à  29170(2/15 
décembre  1900),  30179  (3/15  décembre  1899), 
31141  à  311-60  (2/15  juin  1901),  31204  31205  (3/15 
décembre  1898),  31754  à  31758  (3/15  décembre 
1889),  32103  32104  32120  (2/15  juin  1900),  32708 
(3/15  décembre  1895),  34344  à  34347  (3/15  décem- 
bre 1898),  35201  à  35203  a5207  à  35209  (2/15  juin 
1900),  35461  à  35480  (2/15  juin  1901 1,  35621  à  35623 
35631  (3/15  juin  1897),  a5696  35697 (3/15 décembre 

1896)  ,  35911  à 35915  (3/15  décembre  1898).  36806  a 
36809  36812  à  36820  (3/15  juin  1893),  37462  37463 
37475  37476  37478  37479  (3/15  juin  1899),  37708 
3/709  37717  (3/15  décembre  1899),  38861  à  38880 
(2/15  juin  1901),  39583  39588  39593  (3/15 juin  1897), 
40334  (3/15  juin  1891),  40524  à  40526(2/15  décem- 
bre 1900),  40618  (3/15  juin  1899),  42010  (2/15  juin 
1900),  43001  à  43020  (3/15  décembre  1899),  43021  à 
43025  43028  43030  à  43032  (3/15  juin  1899),  43810 
(3/15  décembre  1893),  44029  44035(3/15  décemr.re 

1897)  ,  46638  (3/15  décembre  1896),  46702  46707 
46711  46713  à  46721  46724  46738  à  46740  (3/15  dé- 
cembre 1899),  47001  à  47003  47006  47009  «7012 
47015  (2/15  décembre  1900),  47053  47054  (3/15 
juin  1896),  47592  à  47600  (2/15  décembre  1600), 
47601  à  47614  (3/15  décembre  1898),  47721  à  47730 
(3/15  décembre  1896),  48265  48273  (2/15  juin 
1900),  48380  (3/15  décembre  1392),  48511  (3/15 
juin  1899),  49226  49239  49240  (2/15  juin  1900), 
49403  49404  49406  à  49411  (2/15  décembre  1900s, 
49541a  49543  49545  49546  49557  49560(3/15  décem- 
bre 1898),  50083  50084  50095  à  50097  (2/15  juin 
1900),  50460  (3/15  juin  1897),  51490  à  51492  (3/15 
décembre  1891),  51946  51947  51951  51954  à  51956 
(3/15  décembre  1899  ,  52584  à  52586  52593  (3/15 
juin  1897).  52967  à  52971  (3/15  décembre  1896), 
53545  53547  53548  53555  53560  i3/15  juin  1899), 
54990  à  54992  54996  (3/15  juin  1896),  55178  3  15 
décembre  1898  ,  55461  55468  à  55471  55477  55478 
,2/15  décembre  1900  ,  56641  à  56646  56648  (2/15 
juin  1900  ,  57925  (3/15  juin  1897),  58283  58292 
(3/15  juin  1895),  58366  58369  58371  58376  53379 
58380  (3/15  juin  1893),  58546  58530  58554  58556 
58557  (2/15  juin  1900),  58642  à  58650  58653  à  58653 
58657  58658  (2/15  juin  1901),  59283  (3/15  décem- 
bre 1888),  59365  à  59367  59373  59374  59380  2/15 
décembre  1900),  59407  (3/15  juin  1894),  59438(3/15 
juin  1896),  60269  (3/15  juin  1895),  61050  61057 
(3  15  décembre  1899),  61436  (3  '15  décembre  1897), 


61646  61647  61659  61660  (2/15  décembre  1900  , 
61723  61724  61731  61734  61739  61740  (3/15  juin 
1899),   61787   (3/15  juin  1895).  63013   (3/15  juin 

1892)  ,  63281  à  63283  63286  (3/15  décembre  1899), 
63421  63422  63425  63428  63429  63435  à  63438  (3/15- 
décembre  1898),  64103  64104  64107  64108  (3/15 
décembre  1899),  65396  (3  15  décembre  1894\ 
65644  65648  63659  3/15  décembre  1899),  66119 
66254  66255  66259  (3/15  juin  1899),  66634  66685 
66700  (3/15  décembre  1898),  66701  66703  66711 
66716  66717  66720  (3/15  décembre  1897),  66746 
66751  66754  66755  (2/15  juin  1900),  68388  68389 
68400  ;3/15  juin  1899),  68690  68691  68694  (3/15 
décembre  1896),  69261  69268  69274  (3/15  décem- 
bre 1898),  69685  69686  69697  69698  69700  (2/15  dé- 
cembre 1900),  70397  à  70400  (3/15  décembre 
1896),  71214  71217  71220  7162L  71623  71624  71629 
71630  71634  71635  2/15  décembre  1900  ,  71818 
71820  (3  15  décembre  1897),  74937  74938  74940 
(3/15  juin  1897),  75401  75403  75505  75414  75415 
(2/15  juin  1900),  75581  75584  75594  à  75596  (3/15 
décembre  1898),  75615  75616  (3  15  juin  1895), 
75836  75839  3/15  juin  1899),  76441  (3/15  juin  1808  , 
76761  76766  à  76770  76772  à  76774  76777  a  76780 
(2/15  décembre  190 1),  76874  76876  76878  2  15 
juin  1900  ,  77483  à  77485  774S0  77493  à 77493  77499 
77500  2/15  décembre  1900),  77536  (3/15  décem- 
bre 1896),  77804  77303  77807  77808  77816  77819 
77820  2/15  décembre  1900  ,  78247  78250  78251 
78254  (3/15  décembre  1899),  78485  (3/15  décembre 

1893)  ,  78841  78842  78844  à  78860  (2/15  juin  1901), 
79608  (3  15  juin  1895),  80741  80753  8o757  80758 
(2  15  décembre  1900).  80855  à  80857  (3/15  décem- 
bre 1895),  80941  à  80946  (2/15  décembre  1900, 
81921  à  81940  82341   82343  à  82353   82355  à  82359 

2/15  juin  1901  ,  82668  (3/15  juin  1890),  83181 
83182  83185  à  83190  83192  à  832u0  2/15  juin  1901  , 
84298  à  84300  (3/15  juin  1898),  84541  à  84560  2  15 
juin  1901  .  85241  85242  85247  85248  (2/15  juin 
1900  ,  86188  86196  (3  15  juin  1897),  86403  86404 
86408  86410   86417  (3/15  juin  1896),  86641  à  86659 

2/15  juin  1901  ,  86690  86694  (  3/15  juin  1899), 
86921  86937  3/15  décembre  1899).  87511  87512 
88169  à  88174  (3,15  juin  1899),  88189  (3/15  juin 
1898),  88401  88407  (3/15  juin  1897),  88541  88542 
88551  88556  à  88560  (2/15  juin  1900;.  88681  à  88695 
88698  à  88700  2/ 15  juin  1901  ,  88893  (3/15  dé- 
cembre 1893),  89770  (3/15  décembre  1897),  89781 
à  89796  89798  89799  2/15  juin  1901),  90010  90016 
90017  90019  90O20  (3/15  juin  1899),  90104  90105 
90113  (3/15  juin  1898),  91149  (3/15  décembre 
1892),  94088  (3/15  juin  1896),  94804  94809  (3/15 
juin  1895),  94823  94825  94829  94840  (3/15  décem- 
bre 1899>,  95069  (3/15  décembre  1895),  96611  96612 
(3/15  décembre  1890),  96685  à  96687  96694  96697 
96698  (3/15  décembre  1898),  97164  97179  (3/15  dé- 
cembre 1899).  98322  98329  98335  (2/15  juin  1900), 
98945  à  98950  (3/15  décembre  1893),  100781  à 
100783  100785  10M300  (3/15  décembre  1899),  102523 
102534  102535  (3, 15  décembre  1898),  102843  à  102845 
102847  à  102852  (3/15  juin  1898),  102872  102873 
102876  à  102878  (3/15  décembre  1896),  103702 
103706  103707  (3/15  décembre  1899 ,  105221  à 
105229  106131  (3  15  juin  1898),  106691  106692 
106697  (3/15  juin  1896),  108428  (3/15  juin  1894), 
108822  (3/15  décembre  1897),  109482  109483  109491 
(3/15  juin  1898),  110501  à  110506  (2/15  juin  1901), 
110803  (3/15  juin  1899). 

A  625  roubles  métalliques 
112871  à  112875  112881  à  112885  112891  à  112895 
2  15  juin  1900;,  121081  a  121085  (3/15  décembre 
1899  ,  123201  à  123250  (2/15  juin  1901),  123806  à 
123810  123836  à  123840  (3/15  juin  1898),  124096  à 
124100  (3/15  décembre  1899),  124801  à  124815 
124821  à  124850  ,  2/15  juin  1901  ,  126736  à  126745 
'3/15  juin  1899),  131401  à  131450  2/15  juin  1901  , 
131556  à  131560  3, 15  juin  1899,,   132161  à  132165 
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133181  h  132185   132190  à  182200  |2  15  décembre 
1900i  135461  à  135165  (8  15  décembre  1897  . 189981 
à  140000  10/15  juin  1901).    140966  à  140070  (3/15 
décembre  1897*.  141401  à  141405  (3/15  juin  1899) 
149846  à  149850  150411  à  150415   (3/15  juin  1897), 
151521  à  151525   <:M5  juin  1899),  152201  à  152205 
1523)6  à  152220    2/ !5  décembre  1900  ,   152426  a 
152430  (3  15   décembre   1895),   153701  à  153750 
157951  à  158000    159901  à  159050  2; 15  juin  1901 
171511  à  171535  (3/15  juin  1898),    171581  à  17158o 
(3/15  juin  1896),    175471  à  175475  175481  à  175485 
3/15  juin  1898),  178616  à  178620  (2/15  juin  1900) 
181771  à  181775    2, 15  décembre  1900  .   184926  & 
184930  3  15  décembre  1892.  190901  à  19091O  3,15 
décembre  1*98,  192881  à  192885  (3  15  juin  1899) 
104251  à  194300  (2 .15  juin  1901),    194606  à  194610 
(3  15  décembre  1896).    199026  h  199030   199046  a 
199050  (3/15  juin  1897).  200001  à  200910   8/16  de 
cembre  1900  .  202151  à  202755   (3/15  juin  1896) 
•>04731  à  204735   205461  à  205465  (2/15  juin  1900) 
208461  à  208465  (3  15  juin  1898),   209661  à  209680 
•>09686  à  209690   (2/15  juin  1900  .  210151  à  210200 
(2  15  juin  1901),  217001  à  217005  (3  15  décembre 

1898)  '  220456  a  820460    2/15   décembre  1900 
220831  à  220835  (3  15  fuin  1892),    222391  à  222400 
(3/15  juin  1893),  225746  à  225750  (3/15  juin  1896) 
289251  à  229255  289871  a  229275    3/15  décembre 
18&S  ,  232080  à  232090   232096  à  232100  (3  15  juin 

1899)  '  232321  à  232825  2/15  décembre  1900) 
238731  à  232735  (3/15  décembre  1898|,  833871  à 
233275  (3  15  décembre  1899,.  235181  {1235185^/15 
iuin  189=)),  235326  à  235330  2/15  juin  1900 
•136701  i>  230705  836,726  à  236740  (3/15  juin  1X97) 
840216  à  240220  2/15  décembre  !9QQ  .  241301  à 
241350  (2/15  juin  1901),  241736  à  241740  3,15  juin 
1899)  "242561  à  242565   (3/ 15  juin  1893),  8A318S 


379501  à  379510   379586  à  379540   379546  à  379550 
(2  1."'  iuin  1900),  380616  à  380620   (8/15  juin  1897), 
390856  ;1  390860  (3/15  juin  1899),  394651  à  394700 
(2  15  juin  1901  .  398016  à  398025  v3/15  décembre 
1*99  ,  401351  à  401400  (2/15  juin  1901),    407016  à 
407025  413261  à  413265  413271  à  413275  (3/15  juin 
1898)    414601  à  414605   (3/15   décembre  1898). 
L32826  à  432830   434561  à  434570    434590  à  434600 
2/15  décembre  1900:,  438541  à  438545  (3/15  juin 
1894),   441151  à  441155   (2/15   décembre  1900), 
42951  à  443000  445001  à  445035  1.2/15  juin  1901). 


RUSSIE 


lions  375.000  fr..  sortis  un  tirage  du  1«  ityten 
bre—  l"  octobre  1901. 

Montant  nominal  :  3.415.500  fr. 


1.023  titres  à  500  fr. 


24320C  (3  15  juin  1895),  244171  à  244180  (3/15  dé 
cembre  1893),   246591  à  246595   (3/15  juin  1808) 
247626  à  247630   (3/15  juin  1899),  249006  à  240010 
8*9021  à  249030   249041  à  249045  (3/15  décembre 
1899)  249511  à  249515  (3  15  juin  1897),    249726  ' 
249730  (3/15  juin  18991,  254101  à  254105    3/15  dé 
cembre  1897),  259646.  à  259550   (3  15  Juin  1898) 
069271  à  212275  (3  15  juin  1896),    263451  à  2  1340 a 
263476  à  263500  282301  à  282345  2  15  juin  1901 
283371  à  283375   (3  15   décembre  1895),  2*5136  a 
285140  288421  à  288440   288756  à  288760  2f8760  a 
288770  288786  a  288795  (  2  15  juin  i960).   293151  à 
898200  2/15  juin  1901  ,  296031  à  296035   3  15  dé 
cembre   1899  .   298866  à  298270  298276  à  298280 
298296  à  298300   (2  15  décembre  1900  ,   300141  a 
300450  3O2201  à  302205   (3  15  juin  1898),  008451 
30*500  (2  15  juin  1901),  303751  à  303760  (3  15  de 
cembre  1896),  305816  à  305850   (3  15  juin  1897), 
307766  à  307780     2/15  décembre  1000).    311476  a 
311480(3  15  juin  1889),  313221  à  313225  (3/15  juin 
18951    316601  à  316^)10    316016  à  310625   316  36  a 
;16»50  2,15  juin  1901  .  317926  à  817980  322431  à 
322435  3  15  décembre  189*  .  324901  à  324910  (3/L5 
décembre  1807),  324951  à  325000  2  15  juin  1901) 
S?7526  à  327539  3/15  juin  1«98),   329751  à  329755 
329796  à  329800  (3/15  décembre 
330130    2/15   décembre  1900), 
(3  15  juin  1896),  331561  à  331565 
(2/15  décembre  1900),  332966  à 
33>970   332976  à  332990    3,15   décembre  1899 
383156  à  333160  (3.  15  juin  1895),    335811  à  33o81- 
335821  à  335825   335841  à  335845  (2  15  décembre 
J9QQV  336301  à  336310    2/15  juin  1900).    337316  à 
1Q7320  (3  15  juin  1897),   337501  à  33750a  33*511  a 
S  337521  à  337550  (8/1.5  juin  1901).    340041  a 
340045  i3  15  juin  1895),  341151  à  341195  2/15  juin 
19  ,1    3440  )6  à  344010  (3/15  juin  1899  , 
344155   (3/15  décembre  1898),  3o0396 
,3, 15  décembre  1899  ,   353206  à  353210 
cembre  1   >  ;  .   3YJ50l  à  3535  0    2  15  juin  1901  , 
363976  à  353580   (3  15  décembre  1898),   356106  a 
356115l3>  15  décembre  1896),  357741  à  357750  2/15 
•juin   1900',   358201  à  35$Bfl    2  15  juin  1901), 
168536  à  36:3540   363546  à  363550    3 /15  décembre 
1899)    365051  à  365055   365061  à  365065    365086  à 
965099  '2,15  juin  1900),  365576  à  365585  (2  15  dé- 
cembre  1900),    379421  a  379425   379431  à  379140 


Obligations  4  0/0  du  Chemin  de  fer 
KOURSK-KH  ARKOF  AZOF  (Emission  1 894) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement 
a  procédé  au  terme  du  3/16  octobre  1901  au  ti- 
rage des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé, 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  2/15  janvier  1902  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat 
et  ses  Comptoirs:  à  Berlin,  à  la  Direction  de  la 
Disconto-Gesellscbaft  et  chez  M.  S.  Bleichru-der  ; 
à  Paris,  cbez  MM.  de  Rotbschild  frères;  à 
\msteidam,  chez  MM.  Lippmann,  Rosenthal 
et  G»,  et,  à  Londres,  chez  MM.  C.  I.  Hambro  and 

Son.  .  .  > 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
•>15  janvior  19o2;  dans  le  cas  contraire,  le  mon- 
tant des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  à  rembourser. 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage 

A  125  roubles  or 
71  à  80  891  à  900  2671  à  2680  2771  à  2780  4931  à 
4990  OiOl  ù  0170  6931  a  6940  11401  à  11410  11571 
11580  12611  à  12620  15571  à  15580  16271  à  16280 
22801  22810  2323,1  à  23  10  20231  à  26240  2650l_à 
86510  29651  à  24660  32741  à  32750  33041  à  33050 
88101  ô  33410  37971  à  37930  41961  à  41970  42121 
VUoO  43981  à  43910  45851  à  45860  46831  a  46840 
4765(1  ù  47600  56971  à  51-980  51701  à  51710  54411  à 
54420 


329781  à  329i 85 
1897).   330 106 
330481  à  339485 
IS31571  à  331585 


Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de 
fer  Koursk-Kharkuf-Azof  (émission  1894),  sorties 
aux  tirages  antérieurs  et  non  présentées  au 
remboursement  à  la  date  du  3/16  octobre  1901. 

\  partir  du  2/14  janvier  des  années  désignées 
entre  parenthèses,  ces  obligations  ne  portent 
plus  d'inténH.  En  1901  le  terme  ou  les  coupons 
ne  portent  plus  d'intérêts  n'est  pas  le  2/14, 
mais  le  2/15  janvier., 

A  125  roubles  or 
324  à  .-'326  (1900  ,  6851  à  6860  9211  à  9216  l'.nl  . 
10303  à  10307  11521  à  11523  (1898),  15041  à  150u0 
1901    16588  16589  17251  17256  17260  (1900),  1/811 
à   177814  17819  17820   18395   18396   18873  18b// 
19944  à  19946  20251  à  20253  20255  22684  22685 
1801    44005  à  44010  45471  (1900  ,  47777  47778  47/80 
1901  '  47795   1899),  48354  49566  à  49570  52325  a 
52230  '  1930),  52375  à  52380    1897,,  52502  1900,, 
53570  (1899),  54561  à  51570  56276  56321  56387  56390 
1901  ,  56399   1900,  EG527  56559  1901  • 

Ti68 


344151  à 
à  350400 
(3/15  dé- 


ROUWANIE 

MINISTÈRE    DES  FINANCES 

DIRECTION     DE     LA     COMPTA  ltU,ITK  GÉNÉRALE 

DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  litres  de  la  rente  4  % 
amortissable  de  1890,  de  l'em^unt  »*4 


188 

742 
1655 
2025 
2620 
3546 
4080 
1666 
5661 
6247 
6630 
7291 
8079 
8396 
8930 
9254 
9806 
10159 
10472 
11292 
11601 
12057 
12472 
12990 
13624 
14108 
11174 
15532 
16348 
17021 
17963 
18583 
19809 
20229 
20951 
21739 
22529 
23114 
23893 
24700 
25414 
25745 
20221 
26729 
27669 
28103 
28340 
29088 
29612' 
29977 
30529 
31156 
31643 
31946 
32500 
33079 
33773 
34279 
34746 
35672 
35865 
36727 
37063 
37793 
38346 
38891 
39496 
40453 
41456 
41881 
42365 
43143 
43689 
41274 
44762 
45286 
45859 
46168 


395 
918 
1616 
2242 
2660 
3756 
4234 
4700 
5729 
6332 
6681 
7320 
8125 
8478 
8970 
9394 
9866 
10246 
10569 
11470 
11668 
12088 
12477 
13042 
13646 
14125 
14773 
15676 
16130 
17074 
17989 
18688 
19895 
20441 
20967 
21791 
226S4 
.  23499 
24321 
24875 
25474 
25750 
26284 
26991 
27681  ■ 
28113 
28487 
29228 
29692 
30046 
30655 
31206 
31649 
31954 
32540 
33239 
33907 
34304 
34750 
35707 
36078 
36752 
37411 
37870 
38465 
38937 
'39576 
40888 
41471 
41944 
42563 
43156 
43884 
44304 
44765 
45415 
45893 
46209 


435 
975 
1698 
2386 
2913 
3822 
4240 
4761 
5780 
6365 
6765 
7528 
8242 
8532 
9087 
9443 
9922 
10253 
10655 
11494 
11780 
12127 
L2590 
13034 
13667 
14251 
14805 
15728 
16551 
17146 
18076 
19323 
20055 
20710 
20972 
22062 
22992 
23631 
24491 
25012 
25558 
25770 
26293 
27003 
27775 
28155 
28533 
29360 
29730 
30060 
30670 
31212 
31652 
32037 
32648 
33333 
33924 
34326 
35128 
35715 
36114 
36770 
37419 
88196 
38560 
39053 
39611 
40939 
41617 
41977 
42596 
43216 
43926 
44310 


45518 
55949 
46253 


502 
1077 
1769 
2421 
2970 
3826 
4388 
5127 
5948 
6430 
6804 
7597 
8255 
8588 
9129 
9483 
9951 
10292 
10995 
11495 
11790 
12172 
12689 
13164 
13769 
14374 
14876 
15907 
16652 
17177 
18077 
19537 
20067 
20775 
21113 
22068 
23093 
23644 
24493 
25028 
25593 
25924 
26325 
27408 
27810 
28160 
28629 
29391 
29779 
30069 
30696 
31223 
31714 
33040 
32724 
33399 
33931 
34396 
35154 
35730 
36178 
36785 
37422 
38197 
88719 
39226 
39925 
40992 
41638 
42000 
42729 
43283 
43932 
44339 
45229 
45572 
45982 
46391 


540 
1152 
1773 
2464 
3139 
3898 
4502 
5157 
6189 
6439 
6858 
7908 
8281 
8623 
9189 
9498 
10019 
10361 
10998 
11542 
11890 
12191 
12743 
13210 
13784 
14377 
14921 
16085 
16909 
17186 
18129 
19620 
20090 
20814 
21249 
22104 
23171 
23672 
24574 
25178 
25621 
26020 
26370 
27545 
27869 
28247 
28649 
29550 
29806 
30241 
30920 
31393 
31845 
32227 
32749 
33456 
34032 
34510 
35323 
35750 
36186 
36871 
37520 
38217 
38804 
39249 
40063 
41096 
41640 
42047 
42740 
43312 
43943 
44579 
45234 
45594 
46136 
46413 


618 
1160 
1810 
2466 
3192 
3917 
4624 
5467 
6218 
6484 
7020 
7939 
8289 
8679 
9191 
9562 
10076 
10393 
11066 
11569 
12005 
12109 
12844 
13290 
13901 
14390 
15349 
16131 
16985 
17685 
18347 
19631  . 
20162 
20823 
21573 
22217 
23240 
2&73B 
24619 
25220 
25630 
20118 
26466 
27590 
27897 
28316 
28951 
29558 
29835 
30427 
30970 
31589 
31897 
32253 
33003 
33575 
34096 
34595 
35339 
35800 
36246 
36902 
37537 
38264 
3S845 
39289 
40228 
41332 
41829 
42249 
42886 
43401 
43948 
41603 
45242 
45601 
46144 
46460 


641 
1401 
1850- 
2618 
3508 
3925 
4650 
5523 
6224 
6553 
7099 
7996 
8356 
8762 
9251 
9688 
10145 
LG4QJ 
11193 
11587 
12016 
12431 
12981 
13448 
13943 
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46577 

46659 

46768 

46815 

46987 

47034 

/  ^AAO 

47163 

47182 

47399 

47453 

47580 

47595 

4/oyo 

47609 

47614 

48054 

48094 

48106 

48109 

i«J.  « 

48874 

48433 

48457 

48506 

48760 

48941 

49059 

49087 

49142 

49163 

49184 

41*237 

49407 

49408 

49501 

49607 

49613 

49757 

49813 

49872 

/.  aai  o 
49!)  1 4 

50166 

50186 

50194 

50231 

50259 

50316 

oOoio 

50401 

50704 

50716 

50923 

51053 

51183 

".1  loi 

ol  lui 

51331 

51522 

51618 

51692 

51819 

51837 

KOAiïQ 

0~Uoo 

52173 

52181 

52238 

52241 

52335 

5239  / 

52531 

52551 

52726 

52800 

52826 

52880 

52935 

52938 

52939 

52980 

53037 

53214 

XS&a  10 

CQQQ1 
ÙOO-M 

53423 

5 .729 

53730 

53790 

53864 

53879 

04117 

54257 

54348 

54374 

54608 

54728 

55022 

55128 

55238 

55329 

55366 

55502 

55660 

55752 

55793 

55981 

55996 

56049 

56078 

56221 

56225 

56254 

56458 

56473 

56629 

56645 

56676 

56682 

i)bb«« 

56705 

56736 

50839 

50842 

56931 

56942 

009J4 

57068 

57121 

">7 1 7  J 

57184 

57353 

57371 

a  /40U 

57489 

57524 

57579 

57589 

57695 

57705 

57824 

57826 

57830 

57893 

58038- 

58042 

58118 

58135 

58154 

58193 

58208 

58312 

58382 

58422 

58517 

58540 

58614 

58669 

58684 

588(38 

58814 

58«s4 

59044 

59085 

59261 

59396 

59455 

59554 

59638 

59698 

59741 

59789 

59812 

59925 

59847 

59961 

60003 

60229 

60489 

00492 

60605 

60719 

60758 

60948 

61066 

61127 

01186 

61313 

61576 

61589 

(51623 

61687 

61827 

01867 

62199 

62210 

62356 

62488 

62528 

62604 

62683 

o29o8 

62953 

63084 

63093 

63120 

63175 

63239 

63265 

63293 

i>:>  157 

63479 

63482 

63551 

63731 

63810 

03894 

63914 

64075 

64086 

64133 

64160 

64245 

(54293 

04311  ( 

64321 

64369 

64460 

64509 

64870 

64984 

65042 

65067 

65208 

05254 

65262 

65271 

05330 

65393 

65461 

05480 

65687 

05729 

65735 

65742 

65844 

60035 

66164 

66175 

06211 

66232 

66251 

66203 

(56298 

66305 

66491 

66558 

66621 

66683 

60719 

66758 

66834 

66841 

67039 

67042 

67079 

67085 

67181 

67189 

67252 

67406 

67497 

67536 

67564 

«7570 

67582 

67599 

67710 

07740 

67877 

68037 

68082 

08151 

68202 

68210 

68211 

68294 

68315 

68353 

68374 

68482 

68522 

68588 

68594 

68821 

68976 

68981 

69013 

69147 

69169 

69185 

69191 

•69200 

69226 

09351 

69356 

09398 

69407 

69416 

69471 

69517 

69681 

69687 

69829 

70091 

70244 

70344 

70494 

70541 

70556 

70573 

70637 

70714 

70753 

70812 

71018 

71037 

7 1089 

71273 

71426 

71460 

71522 

71541 

71566 

71573 

71604 

71669 

71716 

71758 

71767 

72034 

72131 

72141 

72148 

72156 

72200 

72233 

72237 

72267 

72323 

72447 

72500 

72584 

72863 

72939 

73146 

73203 

73287 

73303 

73371 

73419 

73496 

73530 

73649 

73699 

73838 

73876 

73878 

74005 

74092 

74208 

74309 

74453 

74528 

74577 

74590 

74614 

74696 

74708 

74724 

74733 

74739 

74761 

74799 

74810 

74985 

75002 

75090 

75240 

15356 

75565 

75585 

75597 

75638 

75829 

75937 

75984 

76125 

76128 

76144 

76483 

70510 

76552 

76612 

76703 

77091 

77103 

77126 

77160 

77271 

77313 

77332 

77395 

77468 

77486 

77609 

77696 

77733 

77759 

77831 

77834 

77850 

78034 

78190 

78231 

78348 

78450 

78525 

78586 

78834 

78852 

78884 

78921 

78986 

79015 

79181 

7'.»201 

79279 

79317 

79654 

79775 

79883 

79950 

80027 

80035 

80230 

30293 

80343 

80402 

80445 

80459 

80606 

K0662 

80845 

81181 

81219 

81269 

«1319 

81321 

81345 

81380 

81422 

«1485 

81529 

81723 

81730 

81903 

coi  1  /. 

o-c!14 

82116 

82133 

82165 

82166 

Q01  7A 

qoi  or, 
0.4100 

ftOOQQ 

O-ZrtjÔ 

ooaqo 
e223o 

1.024  titres  à 

1 .000 

fr. 

32365 

82442 

82443 

82450 

82626 

82632 

82728 

82756 

82829 

82904 

82909 

83024 

83138 

83229 

83366 

83435 

83472 

83517 

83719 

83735 

83805 

83973 

83991 

84139 

84224 

84427 

84586 

84616 

84641 

84774 

84818 

84836 

84845 

84915 

85101 

:85216 

85228 

85302 

85338 

85403 

85466 

85500 

;85506 

85511 

85622 

85737 

85774 

85805 

86153 

:86177 

86374 

86582 

86666 

86/24 

0/*"ÏQA 

«6782 

86858 

86942 

«6978 

87020 

87045 

87102 

87127 

87209 

87212 

87250 

87415 

87453 

87606 

«7732 

87766 

87813 

87852 

87882 

88030 

88077 

88081 

88173 

-88431 

88589 

88677 

88737 

«8754 

88861 

88866 

«hyU« 

oyoo~ 

oy^OO 

8Q7 1  <\ 
ou  i  LO 

Ou  lot 

80,77^ 

QQQA7 

yuu  /  / 

AAAQfî 

Val  l/C 

90199 

OHM  1 

yu  iou 

AAUA7 

91086 

A1  OA/. 

ni  O£0 

yioou 

yiooi 

Q1 ARS 

91065 

Q1  7^1 

yi  toi 

Ol  7*7Q 

Q1R7A 

Q101 1 

yiy  1 1 

92124 

92201 

QO0ÉÎ7 

0047fS 

92910 
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y^yi  / 

Q3O10 

OQO/,1 

A 

93320 

OQQO  1 
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QiA7Q 

QA'ïOI 

V<iOUl. 

A  /.    /.  O 

uioi.i 

y40OD 

Q/.£fV7 

0/i81 1 

y  fi  ox  i 

Q^ftA  1 

QKAQ9 

Q'îl  AA 
..»'  1141 

A^OI  A 

OPV3QA 

yooî5u 

y044U 

QKf,  qq 
VJOloo 

V004V 

JOl  10 

95814 

Ofï1  Q7 

QA0A7 

yo^o/ 

QA/i  1  ^ 

yo4io 

yooo-5 

ACC70 

UO  liiV 

qgqq/. 
yDooi 

VJDoOU 

Ofiftft/i 

yooîyi 

yooyi _ 

AfîQAA 

Q7nA1 

U  t  VJ-kl 

il  /U  m 

y  iuyo 

0701  n 

A70AA 

97512 

97515 

97575 

,97604 

97714 

97723 

97736 

97742 

97843 

97877 

97915 

98048 

98104 

98190 

98297 

98545 

98574 

98600 

98644 

98747 

98838 

98893 

98896 

98984 

99098 

99102 

99142 

99144 

99313 

99393 

99473 

99646 

99725 

99726 

99923 

99945 

100024  100168  100251  100340  100427  100482  100489 

100545  100657  100065  100711  100817  100854  100944 

101144  101222  1C1388  101392  101544  101568  101745 

101770  102086  102338  103002  103034  103141  103189 

10330(5  103364  103379  103388  103408  103776  103857 

104058  104094  104196  104533  104544  104698  •  104709 

104834  104890  105162  105184  105250  105307  105312 

105350  105419  105449  105507  105517  105535  105612 

105633  105703  105721  105815  135937  105942  105913 

106000  106065  106086  106203  106288  106506  106679 

106905  107148  107179  107201  107273  107392  107426 

107469  107535  107538  107800  107829  107886  107953 

107983  108008  108190  108533  108577  108700  108876 

108940  109056  109104  109137  109185  109247  109280 

109479  109671  109078  109745  109898  110094  110145 

110154  110157  110188  110256  110600  110768  110822 

110866  110883  110887  111032  111147  111511  111535 

111650  111663  111878  111943  111982  112112  112202 

112756  112780  112781  113077  113096  113175  113250 

113267  113332  113369  113415  113467  113670  113681 

113704  113728  113731  114061  114098  114136  114175 

114249  114275  114285  114295  114307  114429  114486 

114(535  114053  114776  114825  115137  115150  115179 

115180  115238  115251  115329  115378  115416  115582 

115715  115841  115862  115895  115916  115972  110030 

116082  116221  116279  116356  116414  116445  116542 

116653  116697  116880  117083  117098  117112  117147 

117193  117195  117392  117460  117528  118540  117787 

118021  118053  118201  118374  118703  118736  118792 

118811  118901  118940  119051.  119178  119281  119344 

119439  119525  119634  119688  119699  119716  119790 

119791  119880  119897  120145  120247  120301  120337 

120389  120551  120704  120735  120791  120912  120991 

121127  121165  121175  121252  121289  121313  121346 

121469  121527  121531  121534  121590  121671  121760 

121831  121860  121896  121920  122018  122120  122126 

122442  122510  122533  122597  122707  122982  123044 

123084  123103  123177  123343  123427  123514  123539 

123670  123743  123770  123772  123778  123837  123839 

123844  123940  124000  124052  124132  124173  124188 

124321  124384  124483  124633  124682  124685  124736 

124794  124813  124872  124922  124881  124987  125046 

125074  125098  125158  125177  125185  125217  125259 

125530  125777  125791  125815  125867  126072  126219 

120249  126434  126463  126674  126697  126841  126938 

1270i)l  127074  127198  127272  127310  127348  127473 

127  88  127601  127619  127857  127868  127983  128046 

128095  128125  128329  128384  128603  128761  128834 

128837  128940  128951  128974  129166  129169  129272 

129304  129401  129413  129424  129518  129628  129683 

129810  129840  130  08  130078  130120  130171  130227 

130229  130266  130382  130480  130501  130549  130615 

130643  130670  130673  130817  130849  130859  130865 

130944  130959  131076  131146  131270  131396  131397 

131405  131576  131728  131760  131812  131880  131923 

132066  132132  132222  132314  132315  132367  132423 

132491  132571  132588  132597  132606  132615  132617 

132695  132879  133189  133288  133298  133421  133431 

133476  133777  133842  133946  133953  134013  134080 

134147  134191  134190  134405  134561  134866  134949 

134957  134979  135033  135084  135179  ia5231  135326 

135360  135381  135420  135459  135469  135521  134543 

135Ê64  135725  135814  135836  136011  136034  136001 


136074  136075  136127  136281  136389  136418  136453 
136459  136633  136714  136857  136878  136998  137055 
137077  137089  137474  137559  137581  137728  137750 
137818  137886  137960  137965  137967  138005  138017 
138023  138132  138231  138253  138385  138491  138557 
138590  138754  138835  138S56  138880  138965  13890" 
139035  139051  139056  139183  139204  139346  139455 
139626  139693  130953  140127  140217  140234  140265 
140284  140296  140398  140400  140433  140788  140948 
141085  141136  141362  141411  141419  141463  141481 
141512  141577  141585  141692  141697  141786  141916 
141993  142095  142101  142346  142441  142456  142703 
142744  142835  143122  143198  143258  1434J-2  143492 
143685  143836  143919  144226  144267  144355  144372 
144399  144452  144510  144852  144897  144941    145010  \ 
145030  145195  145310  145348  145376  145461    145628  , 
145631  145775  145788  145.97  145847  145854  145968 
146010  146070  146017  146130  146268  146290  146456 
146492  146542  146574  146633  146710  146723  146820 
146827  146873  147057  147205  147372  147384  147450 
147462  147486  147516  147527  147955  148073   148101  " 
148253  148353  148405  148446  148494  148655  148665 
148674  148773  148778  148816  148829  148848  14*870 
148911  148919  148952  149015  149142  149283  149316 
149405  149438  149446  149628  149727  149993  150099 
150391  150433  150440  150527  150631  150940  150971 
151009  151039  151054  151089  151176  151224  151396 
151428  151510  151860  151973  152041  152148  152228 
152397  152423  152434  152588  152685  152792  153006 
153095  153168  153205  153208  153229  153403  153508 
153563  153568  153609  153621  153680  153711  153739 
153751  153810  153852  153857  153891  153958  153976 
154178  154363  154368  154439  154468  154524  154678 
154801  154832  154876  154966  154970  155381  155382 
155426  155512  155685  155728  155785  155822  155998 
156030  156207  156256  156275  156280  156336  150432 
156481  156543  150567  156570  156663  156666  156668 
156715  156791  156974  157136  157212  157270  157274 
157281  157287  157439  157529  157543  157572  157612 
157748  157755  157759  157804  157844  157849  158038 
158104  158160  158323  158559  158560  158F93  158630 
158768  158932  159033  159143  159166  159206  159375 
159546  159562  159625  159667  159697  159744  159745 
159754  159864  159964  160044  160126  160224  160232 
100234  160235  160239  160289  160309  160331  160493 
160514  160(585  100765  160897  161079  161111  161155 
161185  161211  161239  161257  161317  161369  161540 
161558  161578  161591  161690  161698  161803  161874 
161881  162125  162243  162303  162394  162413  162433 
162448  162477  162730  162849  163072  103246  163267 
163401  163506  163583  163604  163660  163667  163708 
163964  163999  104070  164372  164458  164537  104564 
164600  164615 

410  titres  à  2.500  fr. 

164080  164691  164747  164768  164891  164976  164999 

163046  165061  165101  165159  165163  165234  165276 

165320  165402  165421  165427  165558  165601  165631 

165683  165691  165842  166108  166139  166159  166185  - 

166373  166501  166509  166556  166562  166707  166927 

166975  167054  167206  167312  167315  167331  167461 

167514  167642  167748  167877  167922  167927  168001 

168017  168027  168154  108199  168346  168439  168830 

168834  168889  108923  168952  169097  169162  169y60 

169397  169509  169646  169876  169901  170121  170347 

170425  170478  170527  170578  170710  170745  170959 

170966  171097  171280  171284  171293  171309  171427 

171447  171453  171468  17148(5  171666  171865  171878 

171989  172013  172053  172060  172143  172152  172166 

172108  172193  172424  172602  172605  172697  172749 

172778  172787  172900  172921  172949  172972  173069 

173089  173141  173336  173344  173448  173480  173543 

173565  173684  173732  173860  173873  173989  174035 

174156  174200  174226  174296  174350  174445  174466  | 

174591  174616  174643  174645  174685  174800  174805 

174873  174922  174983  175069  175124  175130  175177 

175182  175205  175215  175235  175265  175296  175352 

175512  175517  175521  175669  175880  175928  176031 

176207  176394  176411  176516  176705  17676(5  176890 

176898  176951  176973  176999  177009  177053  177084 

177179  177208  177300  177407  177419  177483  177498 

177538  177604  177623  177626  177690  177716  177826 


L  ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


177850  17789(1  17K0:S0  178055  178156  178205  178320 

L78882  178435  178587  178576  178748  178849  178910 

I  f6922  179124  17  '168  179219  179372  179460  179536 

179574  179576  1796i3  179" 45  179856  180113  180198 

180211  180532  180548  180793  180952  180904  180999 

181055  181183  181316  181885  181338  181892  181424 

'181479  181509  181566  181642  181696  181803  181933 

181964  181973  182079  182272  182298  182374  182506 

182545  182601  182615  182681  182865  183020  183041 

183104  183148  183151  183216  183240  183256  183310 

183354  183355  183'i09  183479  18350!)  183641  183691 

183905  183983  18-4015  184050  184125  184171  184220 

184286  184251  184345  184428  184822  185205  185393 

185432  185549  185592  185787  185792  185794  185820 

186089  186201  186259  186484  186525  186603  186624 

186842  186943  187067  187095  187125  187300  187341 

187405  187507  187529  187866  187868  187891  187949 

188048  188130  188400  188574  188609  188612  189012 

189070  189075  18'  657  189692  189756  189792  189826 

189917  190082  190499  190526  100542  190559  190565 

190588  190032  190638  190710  190711  190842  190924 

fe0986  191127  191169  191251  191297  191340  191468 

19180(i  191891  191977  192015  192026  192138  192254 

192290  102294  192317  192344  192348  192551  192751 

192814  1929.7  192998  193043  193082  193212  193358 

193432  193553  193558  193566  193762  193879  193986 

194027  194167  194.221  194318  194&55  194476  194484 

194668  194673  194770  194905  194921  195295  195300 

195536  195592  195752  195792  195999  196118  196240 

196426  196551  196603  196645  196710  106794  196798 

197008  197133  197163  197165  197175  197237  197264 
197289  197333  197485  197518 

171  titres  à  5.000  fr. 

197615  197697  197785  197806  197809  197829  197907 

197910  197912  197971  198014  198081  198113  198143 

198380  198388  198517  198558  198707  198840  198804 

198907  198940  199065  199118  199229  199269  199350 

199368  199416  199418  199467  199470  199476  199511 

199545  199645  199729  199823  1998::6  199966  200018 

200132  200182  200522  200538  200648  200666  200667 

200696  2i  0789  200a58  200975  200999  201023  201078 

201103  201171  201189  201192  201284  201298  201299 

201301  201303  201400  201678  201681  201868  201883 

201895  201896  201916  202112  202163  202217  202218 

202301  202716  202744  202752  202864  202912  202914 

202979  203047  203293  203327  203361  203377  203404 

203408  203409  203541  203845  203971  203997  304077 

204249  204263  204303  204486  204618  204621  204658 

204684  204948  205159  205191  205246  205314  205369 

205391  205426  205536  205593  205719  205722  205751 

205752  205804  205985  205994  206125  206379  206665 

206666  206733  206755  206900  207204  207222  207223 

207226  207492  207658  207719  207768  207836  207947 

208107  208114  208206  208252  208295  208297  208337 

208481  208525  208722  208768  209016  209086  200110 

209192  209308  209517  209621  209638  209676  200774 

210504  210563  210596  210661  210675  210766  210974 
211097  211241  211244 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n"  23 
du  1*'  juillet  1902,  ainsi  que  le  paiement  du  cou- 
pon n°  22  du  1"  janvier  1902,  se  fera  à  partir  du 
ï«  janvier  1902: 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aua.  caisses  générales  dans  les  districts  : 

A  Berlin,  à  la  Direction  der  Disconto-Gcsells- 
chafl  et  S.  Bleichrœder  ; 

A  Francfort-sur- Mein,  à  la  Direction  der  l)is- 
conto-Oesellschaft  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  i% 
amortissable  de  1890,  de  l'emprunt  de  274  mil- 
lions 375.000  fr.,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  20  mars — 
i«-  ami  1891  jusqu'au  19  mars— 1"  avril  1901 
inclusivement,  et  non  présentés  au  rembourse- 
ment jusqu'au  18  septembre — i"  octobre  1901. 

Titres  à  500  fr. 
625  1        992  j        1780  1       3050  3171k 
3409  j       4046  1       4201  j        4550  i       4622  1 
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5392  1 

5630  1 
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•  i.i.i)  j 

5928  j 

6300  1 

6932  k 

6952  1 

6962  1 

7210  1 

7735  1 

7940  1 

8175  1 

8832  k 

9026  k 

91401i 

9408  1 

9451  1 

9883  1 

10091  1 

10135  k 

10616  1 

10789  1 

11053  1 

11687  k 

12726  1 

13663  1 

13732  1 

14414  i 

14478  k 

14709  1 

14883  k 

14886  k 

14932  i 

15079  j 

15130  k 

15176  1 

15267  k 

15348  ] 

15673  h 

16209  f 

16211  1 

16&67  1 

li '.57:;  l 

16763  k 

16838  1 

16910  1 

16920  1 

17289  k 

17720  k 

17834  k 

18953  i 

19037  1 

19247  1 

19360  i 

19361  j 

19459  k 

19873  k 

19899  1 

20009  i 

20028  1 

20042  1 

20050  I 

20667  h 

20925  1 

21127  1 

21829  k 

21909  1 

21914  1 

22385  j 

22663  k 

22682  1 

22757  k 

23193  g 

23242  I 

23264  j 

23295  1 

23339  k 

23482  1 

23627  k 

23685  h 

23692  j 

23694  1 

22752  1 

23968  e- 

24075  j 

24159  k 

24193  1 

24248  j 

24624  i 

24773  k 

25022  1 

25606  k 

25941  1 

15943  1 

26003  i 

26106  j 

26426  k 

26558  k 

26562  k 

26752  f 

26787  1 

26939  1 

28771  j 

28835  j 

29020  1 

29071  j 

29131  1 

2H262  k 

29655  1 

29690  k 

29892  1 

30047  1 

30066  1 

30338  1 

30916  1 

31144  1 

31213  I 

31330  1 

31862  1 

32017  1 

32066  1 

32085  k 

32220  k 

32263  j 

32518  1 

32784  i 

3:il51  k 

33775  k 

34099  1 

34163  1 

34672  1 

34951  1 

35802  k 

35366  1 

35378  1 

35393  l 

35409  j 

35549  1 

36108  k 

36119  j 

36323  1 

36533  1 

36670  1 

36816  1 

36925  k 

37130  1 

:!7 138  k 

37245  1 

37644  k 

37762  1 

37871  j 

38382  1 

38383  1 

38635  1 

39087  1 

39799  1 

40519  1 

40904  k 

41913  i 

42051  1 

42141  k 

42161  1 

42243  j 

42484  1 

42642  k 

42789  1 

42839  1 

42940  k 

43282  1 

43364  1 

'l'Y.  !95  1 

44706  1 

44737  1 

45364  1 

45512  k 

45830  j 

45851  1 

46788  1 

47027  k 

47274  1 

47737  j 

48168  k 

48210  k 

48591  i 

48651 k 

49213  k 

49847  k 

50042  1 

50129  i 

50198  k 

50225  1 

50228  1 

50271  j 

50306  1 

50331  k 

50366  k 

50393  k 

50636  k 

50956  k 

51184  k 

51486  1 

521 42  k 

52183  1 

52420  1 

52625  k 

52951  1 

53153  1 

53351  1 

53362  1 

53365  j 

53873  1 

53911  k 

53936  1 

54173  1 

54250  1  ' 

54732  k 

55236  1 

55248  1 

55647  k 

55890  k 

56113  k 

56141  1 

56340  k 

56984  .j 

57599  1 

57806  1 

58236  1 

58015  k 

58638  ï 

58798  k 

59!  '.41  1 

59423  k 

59431  1 

59693  b 

60194  k 

60288  1 

60535  j 

60632  k 

61191 k 

61260  1 

61572  1 

61606  j 

61736  1 

61798  k 

62281  j 

62315  k 

62325  k 

62507  1 

62614  j 

62627  k 

62761  k 

63397  1 

63408  k 

63434  1 

63768  1 

(53976  k 

64024  k 

64030  1 

64134  1 

64151  1 

64740  k 

64920  1 

64973  j 

65068  1 

(55106  j 

66407  j 

66628  1 

66743  1 

66853  i 

67124  i 

67174  1 

67264  j 

67328  j 

67441  1 

67586  1 

67660  1 

68277  k 

68434  1 

68778  j 

68993  1 

69111  k 

69308  k 

69650  1 

70060  k 

70107  k 

70248  1 

70315  1 

70816  1 

71016  1 

71054 k 

71285  1 

71405  i 

71529  1 

71592  1 

71670  1 

71845  j 

722:36  1 

72291  1 

72501  1 

72512  1 

72771  k 

72907  1 

73061  1 

73217  j 

73234  k 

73430  i 

73536  1 

73543  d 

73656  k 

73705  1 

74051  1 

74374  k 

74660  1 

74921  1 

75676  1 

75695  1 

75890  j 

75974  k 

76116  j 

76170  k 

76419  1 

76653  1 

76730  k 

77101  k 

77315  1 

77417  1 

77572  k 

78141  1 

78939  k 

79108  k  ' 

79179  k 

79191 k 

79348  1 

79455  1 

79924  1 

80246  1 

80428  k 

80481  i 

80526  k 

80631  1 

80634  k 

80830  1 

80899  1 

"80915  1 

81122  1 

81262  1 

81418  1 

o  i  r?oQ  1 
01 /«O  k 

81946  1 

82l601i 

N«0/  k 

QOQIO  1 

Titres  à  1.000 

fr. 

8:>250  1 

83466  1 

84004  k 

8417!»  k 

84650  k 

84656  1 

85478  1 

85578  c 

85728  1 

85947  1 

86487  k 

86497  1 

86509  1 

86689  1 

86707  1 

86846  1 

87042  j 

87261  k 

88006  b 

88008  k 

88051  1 

88098  1 

88499  1 

89469  i 

89718  k 

90020  1 

9020:!  k 

90848  1 

90938  1 

91586  k 

91635  i 

91733  1 

92536  j 

92546  k 

93024  j 

93946  1 
94709  1 
96359  1 
98694  1 
103501  1 
104267  j 
105806  1 
108823  k 
110733  j 
L12483  1 
113939k 
1 15518 d 
110935  1 
119554  k 
122852  1 
124851  k 
125966  1 
126694  k 
128109  k 
130125  1 
131909  1 
132758  j 
133224  1 
133987  j 
135812  1 
138928  k 
139720  h 
143866  1 
144410  1 
146917  k 
147801  1 
149123  j 
152413  1 
153429  k 
156444  j 
157579  i 
159292  k 
160312  1 
162011  1 
163497  1 
164250  1 


165255  k 
166035  1 
167668  k 
168510  1 
169352  1 
171725  k 
172494  1 
174934  1 
176756  k 
180745  1 
184047  1 
187236  1 
188871  1 
191161  1 
192638  1 
194816  1 
197453  k 


198408  1 
203151 k 
204900  k 
206822  1 
211249  k 


94121  j 
94802  1 
96361 k 
99400  1 
103692  i 
104305  k 
105857  k 
109082  i 
111261  1 
112933  1 
114994  1 
115807  j 
117210  k 
119609  k 
123106  k 
12524".!  k 
125977  k 
126823  1 
128405  1 
130192  1 
131911  1 
132797  k 
133445  i 
134353  k 
135973  l 
139307  k 
140310  1 
143908  h 
145408  j 
147276  k 
147826  j 
149223  1 
152545  k 
154855  1 
156445  k 
157703  1 
159456  1 
160645  1 
163027  k 
163535  k 
164399  1 


94297  j 
95063  1 
9661:;  k 
99607  1 
103760  j 
104317  1 
107531  1 
10!  1099  1 
111297  1 
113272  1 
115074  j 
115941  1 
117669  1 
120252  1 
123193  k 
125315  k 
126455  1 
126894  k 
128490  1 
130585  k 
132176  1 
132983  k 
133609  1 
134708  k 
13655(j  k 
139333  k 
140598  f 
144286  f 
145610  1 
147410  1 
148279  j 
149762  1 
152711  1 
154909  k 
156630  1 
158233  1 
159674  j 
160651  1 
163078  k 
163547  k 


94463  1 
95251  1 
97797  1 
100186  k 
103779  k 
104504  1 
107984  k 
109128  j 
111729  1 
113296  1 
115257  j 
116283  1 
118046  1 
121871  1 
12: '.324  1 
125389  k 
126484  j 
126897  k 
128800  1 
131254  k 
132303  1 
133081  1 
133786  1 
1352551i 
136916  k 
139387  h 
141648  1 
144313  j 
145698  1 
147597  j 
148638  k 
151212  1 
152904  j 
155790  1 
156982  j 
158331  1 
159965  k 
1612-0  k 
163082  1 
163887  1 


Titres  à  5.000  fr. 


200695  j 
203271  i 
204980  1 
208419  1 


201643  k 
203457  1 
206030  j 
209093  k 


201705  k 
204131  l 
206361  1 
210799  1 


94610  i 
96161 k 
98268  1 
100476  i 
104098  k 
105034  1 
108320  j 
110235  i 
112081  k 
113459  : 
115517  i 
116692  I 
118636  1 
122637  1 
123856  1 
125742  i 
126612  j 
128070  k 
129070  i 
131603  k 
132319  k 
133083  k 
133915  1 
135618  i 
13841-1  j 
139508b 
142890  k 
144405  i 
146437  1 
147746  k 
148681  j 
151783  1 
153012  1 
156281  1 
157562  k 
159255  k 
160300  j 
161382  1 
163109  1 
164084  1 


Titres  à  2.500  fr. 

165260  1 

165287  k 

165306  k 

165578  1 

166078  j 

166261  1 

166944  1 

167579  1 

167944  k 

167961  k 

168169  k 

168184  1 

168567  k 

168719  k 

168919  1 

169018  j 

169864  1 

169909  1 

170424  1 

170670  k 

171898  k 

172038  k 

172276  1 

172294  k 

172497  l 

172705  k 

173041  1 

174609  k 

174994  k 

175174  1 

176225  1 

176519  1 

176857  1 

177787  1 

180283  k 

180332  ! 

182589  1 

182772  k 

183341  1 

183788  1 

184142  1 

185451  l 

185695  j 

186744  k 

187406  1 

187938  1 

188189  k 

188360  1 

189771  k 

190227  1 

190816  1 

191056  1 

191283  k 

191587  j 

191724  1 

191954  i 

193122  1 

193304  k 

193692  1 

193973  1 

195276  k 

195671  k 

195882  j 

196953  k 

202325  ! 
204408  ! 
206753  k 
210039  1 


DATES    DE  TIRAGE 


a  

fa'..'. 
C.  .  . 

d.. .. 

e  

f . . . 


Avril  1893 
Octobre  1894 
Octobre  1896 
Avril  1897 
Octobre  1897 
Avril  1898 


g-- 

h.. 

i  . . 


Octobre  1898 
Avril  1899 
Octobre  189'.' 
Avril  1900 
Octobre  19Û0 
Avril  1901 


BOURSE  DE  PARIS 


Eh      2  oo 

z    S  2 

H  ci  "  2 

IN  \JX.O 
DES 

a 

o 

Pi  9 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

o 

s  I 

31 

ne  1901 

o 

Z      S  g 

f-1  -2  =- 

31  Q 

NOMS 

DES 

URS 
jduction 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

o 
o> 

~*  a; 

o 

CO  ï 

o 

Os 

g 

O  Sa 

COMPAGNIES 

o  £ 
°  .1 

30 

juin 
1900 

31 

déc. 
1900 

o 
O 

O 

z 

SS  ^  Eh 

O    S  ' es 
s    ^  « 

COMPAGNIES 

°  i 

-a 

30 

juin 
1900 

31 
déc. 
1900 

o 

O 

> 

Z 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13. 750. 000 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

■J5 

2.250.000 

25 

14.000.000 

35 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

i,  400.000 

25 

68.750.000 

125 

27.500.000 

25 

25.000.000 

125 

'  3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  lté*, 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep. 
The  East  R>nd  proprielarj  Mines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  .... 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (ici.  dout.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  

» 


143.75 

1000 
237.5 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 
93 
175 
865 
125 
53.75 
(me)  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


22.50 
39 
101 

189  50 
540 

50.50 
167.50 

66.75 

64 

71 

50 

80 

113.50 
102 
1018 
217 

25 
158 

48.50 
213 

295 
23 
25 
55 


16 

31.50 

86 
172 
482 

44 
140 

54.50 

51 

62 

59 

83 

95.25 
95 
948 

205.50 

23 
145 

33.50 
184 
272 

17 

19 

40 


1 5 . 25 

14 

75 

1 1 

50 

25 . 50 

26 

26 

83 

81 

75 

77 

50 

183  . . 

182 

50 

178 

50 

484 

490 

474 

il  50 

39 

50 

30 

149  50 

148 

148 

50 

55. r0 

55 

25 

52 

25 

33.25 

39 

50 

37 

55.75 

55 

25 

55 

50 

26  .. 

25 

52 

78  25 

76 

25 

76 

101 

99 

50 

99 

76 

98 

45 

95 

C27 

1021 

250 

•27.50 

230 

50 

220 

22 

21 

50 

21 

50 

151 

149 

50 

149 

33 

32 

33 

50 

190 

189 

50 

188 

29" 

298 

898 

19.75 

19 

50 

17 

16.50 

16 

50 

16 

50 

32.50 

32 

.50 

32 

50 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

75 

65 

50 

50 

52 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants)  . . . 

670 

716.50 

970 

905 

95  i 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent)  . . . 

133 

159 

91 

90.25 

89 

25 

20.000.000dr 

400  dr 

Laurium  grec  (plomb  etarg.) 

103 

86.50 

51.75 

i9.50 

49 

50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 

25 

Bechuanaland  Eiploration . . 

2.50 

34 

24.50 

25 

24 

■13.50 

87.500.000 

25 

Brit.  Sth.  Afric.  (Cbartered) . 

125 

83.25 

80 

68.50 

65 

64 

11.250.000 

25 

Dynamite  du  Transvaal 

34 

31 

29 

24 

25 

10.000.000 

25 

Eerste  Fabrieken  Distillerie 

91 .25 

16 

15 

11.75 

12 

12 

18.125.000 

25 

Goldfields  Consolitad.  ordinaire 

112.50 

193.50 

176 

181 

184 

179.50 

7.500.000 

25 

Henderson  Transv.  Kslale 

125 

30 

30 

30 

37.500.000 

25 

107.50 

50 

46 

45  75 

15 

5(5 

44.75 

13.750.000 

25 

Mossamédès  (Cie  de)... 

25 

22.75 

16 

16 

15 

15.25 

12.500.000 

25 

Mozambique  (Cie  de) . . . 

60 

46.75 

34.50 

31 

25 

31 

50.000.000 

25 

Randfontein  Estâtes..,. 

16.25 

79.25 

70 

75.25 

73 

75 

72.50 

12.500.000 

25 

Transvaal  Consolidated 

81 

65.25 

78 

75 

',-!.  25 

BOURSE   DE  LONDRES 


1-1  a 


<  i, 

K.  - 

<  1 
•j  = 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (Dislricldu  Wilwaleisrand) 


275.000 
135.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 
560.000 
Î25.000 
■00.000 
100.000 
20.000 
75.000 
25.000 
00.025 
48.730 
90.000 
00.000 
60.000 

00  000 

00.  000 
I  00.000 

50.000 
30.000 

| 30.000 
30.000 
25.000 
11.864 
S0.000 
-30.000 
3.895 

;  11.2:0 

1  5  000 

P. 1.269 

0.  000 
.0.000 
1  0.000 
!  1.500 
I  0.005 
I!  8.750 
l[  9.620 
1,5.000 
P3.000 
|  3.000 
|  3.000 

1.  3.000 
;  3.000 
IU.000 
I,  i.989 

2.  1.000 
i.OOO 

!oOû 
,  .000 
000 

t:  .000 

I  .  .000 

1.  000 
1  000 

i  1  .000 
\  .000 
Y  .77 


.001 


4: 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 
Chimes  Exploration  .... 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

1ci:inson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. 

Wolhuter  

Worcester  


60 


120 


1  1  /8 

fi  1  IL 

6  7/8 
2  1/2 

fi    "i  /  S 
D    .3/  * 

6  1  /2 

O  H  /fi 

*  i/o 

2.3/8 

2  1/2 

z  1  /  * 

1  3/4 

1   Q  / 1  fi 

1  1/2 

1  1/» 
5  1/4 

11/0 

4  1/8 

5  1/4 

5  1/4 

9/16 

11/16 

9/16 

9/16 

1 3/8 

1 

1 

7/8 

7/8 

7/8 

5/8 

5/8 

1/2 

1/2 

5  3/4 

5 

5  7/8 

£  13/16 

5  5/8 

3  1/16 

2  9/16 

2  9/16 

2  3/8 

2  3/8 

7/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

11  3/4 

10  3/4 

10  1/2 

10  3/4 

10 

15  1/2 

14  3/4 

14  1/8 

14 

13  3/4 

4  7'8 

4  1/4 

4  1/2 

4  1/2 

4  1/4 

5  7/8 

5  1/4 

4  7/8 

4  7/8 

4  7/8 

4  1/8 

3  3/8 

3  3/8 

3  1,'i 

3  1/4 

7  5/8 

7  1/8 

7  1/4 

7  1/4 

7  1/8 

21  1/2 

19  3/4 

19  1/2 

19  1/2 

19 

6  1/4 

6 

5  7/8 

5  7/8 

5  7/8 

2  1/16 

1  3/4 

1  11/16 

1  5/8 

1  7/16 

2  3/16 

2  1/4 

2  7/16 
6  1/16 
10  1/2 

2  7/16 

2  3/8 

6  7/8 

5  15/16 

5  7/8 

5  7/8 

10 

9  1/4 

10  1/2 

10  1/4 

5/8 

9/16 

7/16 

7/16 

7/16 

3  3/8 

3  1/8 

2  7/8 

3  3/8 
1  3'4 

3  3/8 

2 

1  13/16 

1  11/16 

1  11/16 

3  3/4 

4  3/4 

3  7/8 
8  3/8 

3  7/8 

3  13/16 
8 

8  5/8 

7  7/8 

7  7/8 

6  3/4 

6  1/4 

6 

6 

6 

6  1/4 

5  5/16 

5  1/2 

5  1/2 

5  1/2 

5  1/8 

4  1/2 

4  11/10 

4  5/K 

4  5/8 

4  1/2 

4  1/8 

4  1/i 

4  1/4 

4  1/4 

2  11/16 

2  1/16 

1  5/8 

1  9/16 

1  1/2 

5  5/8 

5  5/16 

7  1/16 

2  1/1 

3  1/4 

7  5/16 

7 

2  7/8 

2  3/8 

2  1/8 

2  1/8 

3  1/4 

3  1/4 

3  1/8 

3 

1 

13/16 

3/4 

3/4 

3/4 

1  3/4 

1  3/8 

1  1/16 

1  './16 

1  1/8 

2  1/4 

1  13/16 

2 

1  15/16 

!  7/8 

5/16 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

4 

4  9/16 

3  7/8 

4  1/16 

10  1/2 

9  5/8 

11  3/8 

Il  5/8 

1 1  1/4 

3  1/2 

2  7/8 

3  1/16 
5  1/4 

3 

2  7/8 

5  1/i 

5 

5  1/8 

5  1/8 

3  7/16 
1  3/4 

3  1/16 

3  1/16 

2  15/16 

2  7/8 

1  1/2 

1  3/8 
4  13/16 

1  5/16 
4  3/4 

1  1/4 

5  3/8 

4  3/8 

4  3/4 

4 

3  3/4 

4 

3  15/16 

3  3/4 

1  1/2 

1  1/4 

1  1/8 
10  1/4 

1  1/8 

1  1/8 

40  1/8 

38  3/8 

10  1/4 

9  15/16 

3  1/4 

2  7/8 

3 

3 

2  7/8 

1  5/8 

1  1/8 

1  1/8. 

1  1/4 

1  1/8 

8  3/4 

8  3/8 

9  1/lb 

9  1/8 

9 

4  7/8 
9  1/4 

4  1/16 

4  9/16 

4  1/2 

4  3/8 

8  3/8 

8  5/8 

8  5/8 
2  5/8 

8  1/2 

2  1/2 

2  3/8 

2  5/8 

2  1/2 

6  7/16 

5  13/16 

6  l/l6 

6 

5  15/16 

5  1/16 

4  3/8 
3  1/4 

5  5/8 

5  1/2 

5  5/8 

3  1/2 

3  1/8 

3 

3 

3  1/4 
8  5/8 

2  3/4 

2  3/8 

2  11/16 

2  7/16 

7  1/2 

7  5/8 
U  3/4 

7  1/2 

7  3/8 

U  3/4 

11 

11  3/4 

11  1/2 

1 

3/4 

5/8 

5/8 

5/3 

2  9/16 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

4  3/4 

4 

3  15/16 

3  3/4 

2  1/4 

2  1/4 

2  1/2 

2  1,2 

2  3/8 

350.300 

£ 
1 

Anglo-French  Expl  

3  5/8 

3  1/8 

3  5/16 

3  5/16 

3  3/16 

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

2  3/16 

2 

2  i/i 

2  1/4 

2  1/8 

400.000 

1 

Bechuanaland  

1  3/8 

1  1/16 

1 

1 

1 

4.375.000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

3  3/8 

3  5/16 

2  3/1 

2  1/2 

2  9/16 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields.. 

11/16 

5/8 

7/16 

3/8 

3/8 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

7  13/16 

7  1/4 

7  5/16 

7  5/10 

7  1/8 

1.250.000 

1 

Id.   6%  Préférence.. 

24/0 

24/6 

25/0 

24/9 

24/9 

575.000 

100 

Id.   5  %%Debentures. 

107 

109 

108 

108 

108 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes. . 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency... 

2  5/16 
6  3/4 

2  5/16 
4  3/4 

1  7/8 

1  13/16 

1  7/8 

375.058 

1 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

2  15/16 

2  1/8 

2  13/16 

670.000 

1 

Mozambique  C°  

2  7/16 

1  7/8 

1  3/8 

1  3/8 
1  3/4 

15/16 

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated.. . . 

2  1/16 

1  15/16 

1  15/13 

1  3/4 
4  1/4 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

5  1/2 

5  5/8 

4  7/10 

4  3/8 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

2  5/8 

1  3/4 

1  1/8 

1  1/16 

1  3/16 

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt  

3  3/16 

2  11/16 

3  1/8 

3 

2  7/8 

300.000 

1 

Id.        Gold  Fields.. 

1  7/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 
1  3/4 

604.225 

1 

Id.  GoldMiningEstat 

50 

2  3/16 

1  15/16 

1  7/8 

1  3/4 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol  

1  1/2 

1  5/8 
1  1/i 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/8 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring  

1  5/8 

15/10 

7/8 

15/16 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

— 

SEMESTRIELLE 

31 

s 

Juin 

Déc. 

1900 

1900 

COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250  000 

1 

Exploration  C"  (New):. 

2.682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv 

500.000 

1 

Id.  Waterwks. 

250.000 

1 

Id.       Tramways . 

l. 000. 000 

10 

National  Bank  S.  A.  R. . 

200.000 

1 

New  Afric  an  Company 

3.000.000 

1 

Robinson  Bank  

250.000 

1 

S.  African  Gold  Trust . 

500.000 

1 

Tati  Concession  

450  000 

1 

Transvaal  Coal  Trust. 

1  3/4 

2  1/8 

1  1/4 
.1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 
1 

1  13/16 


3/4 
2  1/8 

1  1/16 
7/8 

10  1/2 

2  3/16 
2  7/8 
0  5/8 
15/10 
2  7/8 


11/10 
2  1/10 

1  i/10 

7/8 
10 

2  3/10 
2  3/4 
0  5/8 
15/16 
2  7/16 


5/8 

2 

î  1,16 
7/8 

10 

2  1/8 
2  5/8 
6  1/2 
1 

2  5/16 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.66: 
1.000.000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 

Br illiant  Block  

Broken  Hill  Propriet  — 

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
4  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


19/0 

3  3/8 

19/0 

19/6 

3  5/8 

3  7/16 

7  3/8 

7  7/10 

7  7/10 

1  1/4' 

1  1/8 

4  5/K 

1  1/8 

4  11/16 

4  5/8 

1  3/10 

1  1/2 

1  1/2 

6/3 

0/3 

5/10 

38/0 

37/6 

37  ;o 

2  3/16 

2  3/16 

3  1/2 

5  9/16 

5  13/10 

5  15/16 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.918.955 

5 

3.283.020 

100 

105. 25u 

10 

1 .000.000 

5 

Consolidt.  Bultfontein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5%  Debenture... 

orriqualand  West  

New  Jagersfonte  n   


30/0 
26  3/4 

30/0 

31/0 

31/0 

28  15/16 

38  9,16 

38  3/8 

107 

107 

106 

106 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/4 

8  t/i 

16  1/4 

16  1/2 

21  5/8 

21  1/4 

30/9 
37  15/16 
106 

8  1/4 
21  1/S 
 I 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHE   OFFICIEL   IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


orna 

nopvtai 


•DÉSIGNATION  des  VALEURS 


llllitn 

■lit. 

14651 

410 

3812 

114 

6790 

238 

95253 

^792 

Joœbre 

H  Titres 

Tll 

00B 

389 . 4  40 
884.200 

"5ÔÔ 

500 

58.416 
109.530 

500 
500 

RENTES  FRANÇAISES 

Terme. 
Compt- 
Terme . 
Compt. 

Terme . 
Compt. 


3 

3  %  Amortissable 

3%%  1894  (anc.  4  %) 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  S  ^  % 

(car.  France)   Ternie. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


443.011 

248  695 
1076960 

451 

233.951 
.81 .451 
» 

j  1443.124 

I  w 
681.290 

|  280.28' 
s 

142.20 


|  821.920 
1489533 

|  827.57 
1777290 

I  983.301 

H965.336 
488  736 
494.397 

I  499.602 
159.270 
224.060 
148.207 
|ll71534 
181.574 
|l 1". 026 
50.121 


VILLE  DE  PARIS 

(AU  COMPTANT) 

50c|  1865  %  

400l  1869  3  %  

400  1811  3  %  

1001     —  quarts  

500l  1815  4  %  ...»  

501    1816  4  %  

4001  1892  2  %  %  

10»  1     —  quarts  

401  1894-96  2  %  %  •• 

101 1      —  quarts  

50(1  1898  2  %  

1001     _  quarts  

S00I  1899  2  %,  non  libérées.. 

1251     _  quarts  

400|  ville  de  Marseille  1811  3  % 

OBLIGAT.  FONCIERES 

(AU  COMPTANT) 

50o|  Communales  1819  2.60  % 

50ol  Foncières  1819  3  %  

SOûl  Communales  1880  3  %  — 

50il  Foncières  1883  3  %  

50ol  -  1885  '2.80  % . . .  ■ 
40(1  Communales  189(1  3  %... 
50i  -  1892  3  %  M>- 

50o|  Foncières  1895  2  80  %.-• 
50(1  Communales  1899  2  60  % 
50o|  Foncières  1899  3.75  %  ... 
2001  Bons  de  100  fr.  1881.  .. 
20ol  —  1888..-. 

100(1  Banque  hypot.  de  France 
5001  —  —  1881  f 

40o|  immeubles  de  France 


20  . 
12 
12  . 
3 
20  . 
20 
10  . 
2  5( 
10 
2  50| 
10 
2  50| 
10 

2  50 
12 


Cours  coinp.  juillet 

d  1900 

"1900"' 

l«01  •. 

3  .. 

100  10 

100  25| 

3  . 

99  60 

99  25| 

3  50 

102  30 

101  45j 

15  .. 

480  .. 

492  ..I 

2  50 
2  50 
17  50 

80  50 
80  .. 
463  .. 

81  40| 

81  50 
492  .. 

Cours  de  cloture_ 

KJ|    31  8Ct. 


100 

100  30 
99  25 
99  20 

101 

101  60 


487 


500 


100  S0 

100  80 
99  22 
99  40 

101  95 
101 


488 

82 

83  50 
504 


511  .. 

419  .. 

406  .. 

539  .. 
538  .. 

353  .. 

354  '.. 


377  . 


411  .. 


552  . 

432 

410 

558 
560 
362 

360 

419 

420 


13 
15 
15 
15 
1  i 
12 
15 
1  i 
13 

18  7r 


ISOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  A  terme) 

Ii8>  500  100(|  Banque  de  France  nonu  . 

125  000  500  B.  de  Paris  et  des  Pay  s-Bas 
40  000  50ol  Banque  Transatlantique 
30.000  500  Compagnie  Algérienne.. 

II300  000  500  Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
60  000  50(1  Créd.Fonc.etAgr.  d'Alger. 

Il 400  000  50o  Crédit  Foncier  de  France 
160  000  50o|  Crédit  Indust.  et  Comm. 
60  000  5001  Société  Marseillaise. 

11500  000  50ol  Crédit  Lyonnais  . . . 
30  C0C  50t  I  Crédit  Mobilier  

ikoO  000  àOOl  Soc.  Foncière  Lyonnaise 
320.000  SOol  Société  Générale .........  ■ 

500.000  tOOl  B.Franç.del'Afnq.duSud 
80  000  50ol  Banque  Internat,  de  Paris 
40  000  50(1  Banque  Parisienne 
63.333  500|  Rente  Foncière...-.  ■ 
30  000  OOOl  immeubles  de  France 
40  000  500|  Banque  de  l'Algérie 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.      '     -  3  %.. 

Act.  Départementaux... 
Obi.      —       3  %  titres  bleusl 
_       _      3  %  titr.  rouges! 

—  Économiques  3  %  | 

Act.  Est-Algérien  


151  0 

55 

12  50| 

36 

27  50| 
15 

12  501 
26  0 
50 

15 

13  54 
4 

35  . 
17  50| 
16  501 

19  toi 


4000 
1122 
434 

760 
605 
539 
680 
610 


5 

427 
406  50 
106 

55 
553  50 
•363 

90  50 
363 

93 
■U3  50 

103  50 

96  25 
403 


550  50 
430  50 
408 

ht. 

565 
560 
363  50 

97  , 
363  . 

93  . 

13  75 
104 
388 

96  2 
404 


165 

395 


120 
140 


380.898 
60.000 
54.130 
82.022 
168-138 
49. '/00 
492. 010 
512.056 
71.94 
321.212 
1939176 
1E75396 
70.760 
389  631 
,151. 508 


600 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
» 

500 
500 
500 
500 
500 
500 


Obi 
Act 

Obi 


1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


3700 
1080 
430 
050 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715 
448 
700 


Est  

—  de  jouiss  

_   52-54-56  5  % 

—  3  %.   

—  3  %  nouv  

—  2  y%  %  

—  Ardennes  3  %  

Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


421 
720 
432 
35  5011095 
15  50| 
25 

15  ..I  445 
15  ..I  446 
12  50| 
15 
15 


|3870 

957 


516 
495 
670 
600 

006 
72 

312  . 
602 

62 
308 
507 
230 

50 
840 


100  67| 

100  5t> 

99  40 
99  40; 

101  » 

100  80 


188  f. 
81  25 
491  Ï0 


552  50 
432  50 
409 
106 
56U 
558  . 
368  . 

97  . 
300  . 

92 

413  7; 
103  50 
390 


loi 


469  50 

470  . . 

507  50 

507  . . 

499  .. 

498  •• 

441  ... 

441  5o 

453  50 

457  50 

398  ->0 

395  50 

453 

454  .. 

461  75 

462  50 

462  . 

461  .. 

508  50 

507  . 

44  25 

44  50 

44 

45  .. 

549  75 

516  5t 

439  .. 

440  .. 

122  . 

121  . 

145  .. 

144  -. 

38'ÎO 
975 

630 
560 
490 
685 
604 


71 
315  . 
601 

61  50 
315 
507 
217 

50 
835 


Nombre 
de  Titres 


lunfiiia' 

•  DÉSIGNATION  des  VALEURS L„  1900 


Cours  romp.  juillet  | 
1900  WOl 


800.000 
16.574 
209.144 
'84.635 
49.121 
45.761 
89  259 
4601934 
i>2576i 
208. 484 
00: 
236.660 
8306 
.-.mi  S 4' 
506.49' 
2986621 
197.521 
118.199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
I 162600 
i  0.663 
258.198 
261  198 
329-114 


0069 
283.414 
33.192 
182.512 
148.711 


500 
1000 
500 
500 
50O 
501 J 
500] 
50ffl 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500| 
50 
500! 
500l 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
50O 
500 
500 
50ffl 
600 
500 
50(M 


Act. 
Obi. 


49.296 
242.481 
100.000 


470  .. 

98  ..| 
Vu»»  -. 
443  .. 
460  .  .] 
398  50 
453  .. 
466  .. 
463  .. 
505  .. 
44  25 
44  50 


3825 
971 
409 
635 
559 

680 
600 


427 
707 
435 
1000 
475 

448 
4c0 


72 
314 
603 

62 
320 
507 
225 


A.Ct. 
Obi. 


Act. 
Obi 


ACt. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


500 
500 
250 


Act 
Obi 
Act 


Lyon  

—  5  %  

—  3  %  1855  .... 

—  Bourbonnais  3  %  | 

—  Dauphiné  3  %  . . 
_     Genève  57  3  %.. 

—  Médilerr.  52-55  3  %| 
_     3  %  fusion  anc.  . 

—  3  %  fusion  nouv. 

—  1  %  %   . 

—  Vict.-Emm.  62  3  %| 
Midi  I  5? 

—  3  %  

_     3  %  nouv  

Nord  

—  3  %  

—  3  %  nouv  I  15 

—  2  %  %,j.avr.et  oct.|  12  50 
Nord-Est  franç.  3  % 
Orléans  

—  jouiss  

—  3  %  

_      3  %  1884.... 

—  2       %  1895. 
Grand  Central  3  %  1895|  15 
Ouest  

—  3  %  

_     3  %  nouv  

—  ax  %  

Ouest- Algérien^.- 

Réunion  (Ch.  de  i^er  ( 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France  . 

—  3  %  • 

.  Métropolitain  de  Paris 


75.122 
60.000 
73.420 
10.000 
89 . 837 
256  163 
80.000 
20  000 
13.550 
20. 450 
•>00.000 
100.000 
62. 060 
64  000 
11.918 
58.137 
300.000 
70.500 
60.000 
10  900 
16.820 
33 ■ 180 
125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70  121 
80.000 
64.000 
60.000 


710 

710 

708  . 

441 

444 

2 

443  50, 

668 

6;o 

436 

436 

438  .. 

436 

436 

r.o 

434  .. 

4:;8 

434 

m  2;. 

723 

724 

717  .  ! 

437 

50 

440 

442  .:. 

10!6 

1019 

995  .. 

480 

475 

475  .. 

669 

608 

50 

668  50 

457 

75 

459 

460  .. 

451 

451 

451  .. 

412 

412 

4'.-j  .  : 

453 
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Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Coinp"  Générale  des). 1 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

  —         jouiss. | 

Ci„  (jio  Transatlantique ... 
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  _  jouiss 

Omnium  Lyonnais  .  • 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


? 


COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  25  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  sorinl  :  10,  rue  Value  y,  Paris 


EXERCICE  1000-1901 


Rapport  du  Conseil  d'administration  à  1  As- 
semblée générale  du  4  novembre  1901. 


Messieurs, 

Noos  vous  avons  réuni  en  Assemblée  géné- 
rale, conformément  à  l'article  40  des  Statuts, 
pour  soumettre  à  votre  approbation  les  comptes 
et  la  fixation  du  dividende  de  l'exercice  qui  a 
commencé  le  1"  juillet  1900  pour  prendre  fin 
le  30  juin  1901. 

Dès  le  début  de  cet  exercice,  la  prospérité  de 
la  métallurgie  a  commencé  à  décliner  ;  les  usi- 
nes qui  ne  suffisaient  naguère  qu'avec  la  plus 
grande  peine  à  l'importance  des  commandes, 
virent  la  consommation  se  restreindre  très  ra- 
pidement. Ce  revirement  devint  bientôt  géné- 
ral. Il  sévit  sur  un  grand  nombre  d'industries 
dans  tous  les  pays  producteurs  de  l'Europe. 

L'industrie  spéciale  des  métaux  ne  pouvait 
pas  être  exempte  des  atteintes  de  cette  situa- 
tion ;  la  diminution  de  la  consommation  rendit 
la  concurrence  plus  vive  et  la  baisse  des  prix 
en  fut  la  conséquence.  Si  les  prix  des  charbons 
avaient  fléchi  proportionnellement,  les  prix  de 
revient  auraient  trouvé  de  ce  côté  une  compen- 
sation, mais,  pour  divers  motifs,  il  en  a  été 
autrement. 

Néanmoins,  la  Compagnie  Française  des  Mé- 
taux a  pu,  jusqu'ici,  assez  bien  traverser  cette 
crise.  D'après  les  résultats  que  nous  allons 
vous  exposer,  nous  pourrons  vous  proposer  de 
distribuer  le  même  dividende  que  pour  l'exer- 
cice précédent,  soit  22  fr.  50  par  action,  tout  en 
continuant  à  consolider  la  situation  de  la  So- 
ciété. Grâce  aux  provisions  tutélaires  qu'elle 
possède  contre  les  effets  des  variations  des  cours 
des  métaux,  —  et  les  circonstances  actuelles  en 
démontrent  toute  l'efficacité,  malgré  les  criti- 
ques dont  elles  ont  été  parfois  l'objet,  —  cette 
situation  apparaît  de  plus  en  plus  stable. 


Avant  d'examiner  les  résultats  du  dernier 
exercice,  nous  arrêterons  votre  attention  sur 
deux  chapitres  qui  figuraient  aux  bilans  des 
deux  exercices  antérieurs  et  qui  se  trouvent 
supprimés  au  bilan  du  30  juin  1901. 

Ces  chapitres  étaient  intitulés  : 

A  l'Actif  : 

Créance  litigieuse  :  différences  payées  sur 
ventes  à  découvert  de  1.950  tonnes  de  cuivre 
Standard   Fr.  1.104.758  05 

Au  Passif  : 
Réserre  spéciale. 

Cette  réserve  spéciale  avait,  finalement,  été 
dotée  par  des  prélèvements  successifs  de  la 
même  somme  de  1.104.758  fr.  05,  selon  les  dispo- 
sitions que  vous  avez  adoptées  de  façon  à  li- 
quider entièrement  le  passé  à  toute  éventualité. 

La  Cour  d'Appel,  par  arrêt  du  19  juin  1901, 
s'est  prononcée  dans  le  même  sens  que  le  Tri- 
bunal de  Commerce.  En  présence  de  cette  dé- 
cision que  nous  avons  déférée  à  la  Cour  de 
Cassation  dans  les  délais  voulus  pour  sauve- 
garder les  droits  de  la  Société,  il  n'y  avait 
plus  lieu,  sous  réserve  de  ce  pourvoi,  de  main- 
tenir cette  créance  litigieuse  et  sa  contre-partie 
aa  bilan. 


Passons  maintenant  à  l'examen  des  résultats 
de  l'exercice  1900-1901. 

Nous  avons  continué  à  suivre  fidèlement  le 
programme  que  nous  vous  avons  exposé  les 
années  précédentes  en  nous  appliquant  à  re- 
chercher des  bénéfices  dans  la  meilleure  ex- 
ploitation industrielle  des  usines. 

Au  milieu  de  la  lutte  très  vive  qui  avait  lieu 
sur  les  prix  dé  vente  nous  îious  sommes,  avant 
tout,  attachés  a  conserver  la  nombreuse  clien- 
tèle de  la  Compapmie  qui  est  un  des  meilleurs 
cléments  de  son  actif  :  elle  a  même  été  aug- 
mentée. 

Le  chiffre  d'affaires  qui  était 

de  ;  Fr.  42.940.556  44  en  1898-1890 

est  passé  de   50.404.285  57  en  1899-1900 

à...  ."  '..  5S.055.455  84  en  1900-1901 


En  même  temps,  les  approvisionnements  pas- 
sent de  23.401.091  fr.  40  à  23.851.489  fr.  22,  en 
augmentation  d'environ  2  %.  Le  stock  de  cuivre 
est  supérieur  de  253  tonnes  par  suite  de  la  prise 
en  charge,  à  la  fin  de  l'exercice,  d'une  grande 
quantité  de  vieux  métaux  mise  à  notre  dispo- 
sition par  les  ar  senaux  en  vertu  d'un  important 
marché  traité  par  conversion.  Néanmoins,  le 
découvert,  c'est-à-dire  la  partie  des  cuivres  non 
vendus  à  la  clientèle  sur  lesquels  la  Compagn  e 
reste  engagée,  est  inférieure  de  358  tonnes.  De 
plus,  nous  avons  décidé  d'augmenter  les  appro- 
visionnements de  houille  pour  éviter  le  chô- 
mage des  usines  en  cas  de  grève  des  charbon- 
nages. 

D'autre  part,  nous  avons  dû  chercher  dans 
l'abaissement  des  frais  de  fabrication  une  com- 
pensation partielle  à  la  diminution  forcée  des 
prix  de  vente.  C'est  ainsi  que  la  consommation 
des  combustibles  a  été  diminuée  en  même 
temps  que  beaucoup  d'autres  dépenses. 

Dans  le  but  d'augmenter  les  débouchés  com- 
merciaux, nous  avons  orienté  la  Société  sur  la 
production  et  la  vente  des  fils  de  cuivre  desti- 
nés à  l'électricité.  Cette  spécialité  entrait  tout 
à  fait  dans  le  cadre  de  nos  fabrications  et  une 
grande  partie  de  la  somme  de  416.993  fr.  96 
consacrée  aux  immobilisations  nouvelles,  a  été 
employée  à  l'accroissement  de  nos  tréfileries 
de  Saint-Denis  et  de  Civet  et  à  l'installation 
d'une  câblerie  à  Givet.  Votre  Société,  avec  cet 
outillage  perfectionné,  a,  maintenant,  une  place 
importante  dans  ce  genre  d'industrie. 

Enfin,  nous  avons  complété  l'organisation  des 
représentations  commerciales,  notamment  dans 
les  colonies  et  à  l'étranger. 

11  nous  reste,  pour,  terminer,  à  examiner  les 
amortissements,  réserves  et  provisions. 

Les  divers  amortissements  s'élèvent  à 
727.214  fr.  78  pour  l'exercice.  Ce  total  est  à  peu 
près  égal  aux  deux  tiers  de  la  somme  que 
nous  vous  proposons  de  répartir  entre  les  ac- 
tionnaires. 11  comprend  notamment'  :  600.000 
francs  affectés  à  l'amortissement  des  immeu- 
bles, du  matériel  et  du  fonds  de  commerce, 
somme  qui  dépasse  de  183.006  fr.  04  les  immo- 
bilisations nouvelles  de  l'exercice,  et  70.094  fr.  78 
affectés  à  l'amortissement  du  solde  des  frais 
de  constitution.  Bien  que  l'on  ait  pris  l'habi- 
tude, précédemment,  de  consacrer  25  à  30  mille 
francs  par  an  à  ce  dernier  amortissement,  nous 
avons  pensé  que  vous  seriez  d'avis,  au  point 
où  en  est  arrivée  votre  Société,  de  faire  dispa- 
raître complètement  ce  chapitre  du  compte  des 
Profits  et  Pertes. 

Les  provisions  qui  ne  concernent  pas  les 
métaux  ont  été  établies  en  s'rnspirant  des  mê- 
mes principes  que  précédemment.  La  provi- 
sion pour  liquidation  de  l'exercice  clos  est  de 
175.000  francs  en  1901,  contre  140.000  francs  en 
1900. 

Si  on  totalise  les  bénéfices  consacrés  cette 
année  aux  amortissements,  aux  réserves,  à 
l'augmentation  du  report  à  nouveau  et  aux 
provisions  (indépendamment  des  provisions 
régulatrices  de  la  valeur  des  métaux),  on  ob- 
tient une  somme  qui  est  presque  égale  aux 
bénéfices  que  nous  vous  proposerons  de  distri- 
buer. 

Les  provisions  régulatrices  de  la  valeur  des 
métaux  méritent,  cette  année  encore,  une  atten- 
tion spéciale. 

Le  fonctionnement  de  la  provision  régula- 
trice de  la  valeur  des  cuivres  a  été  expliqué 
dans  les  rapports  précédents  ;  elle  totalise, 
pendant  les  périodes  de  hausse,  les  plus-values' 
du  stock  de  cuivre  en  fin  d'exercice,  et  elle  dé- 
duit, les  moins-values  pendant  les  périodes  de 
baisse.  Pendant  l'exercice  écoulé,  les  cours  du 
cuivre,  après  une  très  longue  période  ascen- 
dante, ont  commencé  à  fléchir  ;  la  provision 
fonctionne  donc  pour  la  première  fois  en  sens 
inverse  depuis  sa  constitution. 

A  son  origine,  cette  provision  a  été  dotée  de 
sommes  estimées  en  bloc  d'après  le  degré  de 
sécurité  que  l'on  recherchait  contre  les  effets 
de  la  baisse.  Constituée  pour  la  première  fois  eh 
1893,  elle  reçut  ainsi  un  million  ;  supprimée  en 
1895,  elle  fut  vite  rétablie,  dès  l'année  suivante, 
en  recevant  : 

Fr.      909.725  10  en  189G 
1.090.274  90  en  1897 
150.000    »  en  1898 
3.000.000   »  en  189$) 

A  partir  de  cette  époque,  il  a  semblé  préfé- 


rable de  donner  un  caractère  encore  plus  exact 
à  cette  provision,  en  calculant,  aussi  méthodi- 
quement que  possible,  les  plus-values  ou  les 
moins-values  du  stock  de  cuivre.  Ce  mode  de 
calcul  a  été  l'objet  d'un  examen  détaillé  de  la 
part  de  vos  commissaires. 

C'est  ainsi  que, 
en  1900,  la  plus-value  a  été  estimée,  par  ce 

calcul,  à   Fr.  902.000  » 

en  1901,  la  moins-value  à   721.000  » 

et  ces  sommes  ont  été  entièrement  appliquées 
à  leur  destination. 

Dès  lors,  il  est  naturel  de  faire  fonctionner, 
d'une  façon  constante  et  régulière,  tous  les 
ans,  au  30  juin,  la  provision  ainsi  calculée,  en 
faisant  passer  la  somme,  résultant  de  la  varia- 
tion de  la  valeur  du  stock,  du  compte  «  Provi- 
sions »  au  débit  ou  au  crédit  du  compte  «  Ré- 
sultats des  ventes  »,  selon  qu'il  y  a  plus-value 
ou  moins-value.  De  cette  façon,  le  bilan  pré- 
sente au  passif  la  provision  restante  qui  corres-, 
pond  à  la  valeur  du  stock  portée  à  l'actif,  et  le 
compte  des  Profits  et  Pertes  présente  au  cré- 
dit «  le  produit  brut  de  l'exercice  régularisé 
par  le  fonctionnement  de  la  provision  ».  C'est 
le  bénéfice  brut  dégagé  de  l'influence  de  la 
variation  de  la  valeur  du  stock  de  cuivre.  C'est 
ainsi  que  les  comptes  vous  sont  présentés. 

Pour  les  métaux  autres  que  le  cuivre,  les 
cours  ont  subi  une  baisse  considérable  pen- 
dant l'exercice,  notamment  pour  le  zinc  et  pour 
le  plomb  ;  il  en  est  résulté  une  dépréciation 
de  leurs  divers  stocks  d'environ  350.000  francs. 
Il  y  avait  bien  au  bilan  du  30  juin  1900  une 
provision  de  310.000  francs  pour  ces  divers 
métaux  ;  mais  cette  provision,  beaucoup  plus 
récente  que  la  provision  des  cuivres,  se  trou- 
vant insuffisante,  aurait  été  entièrement  absor- 
bée si  on  l'avait  fait  fonctionner.  Aussi,  il  a 
paru  opportun  de  la  conserver  intacte  au  bilan 
de  1901,  en  laissant  à  la  charge  de  l'exercice 
toute  la  moins-value  ûe  ces  divers  métaux. 
Cette  provision  de  310.000  francs  ainsi  main- 
tenue en  présence  de  ces  divers  stocks  mainte- 
nant dépréciés,-  se  trouve  de  ce  fait  plus  impor- 
tante proportionnellement.  Elle  pourra  donc 
être  appelée  à  fonctionner  utilement  dans  l'ave- 
nir en  lui  appliquant  les  mêmes  principes  que 
pour  la  provision  régulatrice  de  la  valeur  des 
cuivres. 

Par  cet  ensemble  de  dispositions,  la  Société 
se  trouvera  à  l'abri,  de  l'effet  des  variations 
des  cours,  dans  des  limites  très  étendues,  sur 
les  principaux  métaux  qu'elle  utilise.  Sa  sécu- 
rité sera  donc  davantage  consolidée.  Pour  le 
cuivre,  notamment,  ,1a  provision  de  5.331.000 
francs  restant  au  bilan  du  30  juin  garantit  le 
découvert  jusqu'à  41  livres  1  par  tonne  ;  c'est 
un  des  plus  bas  cours  de  ce  métal  qui  peut 
même  ne  plus  se  représenter  en  raison  de 
l'augmentation  de  la  consommation  du  cuivre 
qui  a  été  provoquée  par  les  applications  indus- 
trielles de  l'électricité. 

Dans  cés  conditions,  la  situation  générale 
au  30  juin  se  présente  comme  suit  : 

Solde  créditeur  du  compte  Pro- 
fits et  Pertes  de  l'exercice...  Fr.  1.247.580  24 

Solde  créditeur  du  compte  Li- 
quidation  des  exercices  clos.-..  70.362  65' 


Total...  Fr. 
A  déduire  :  réserve  légale  5  % 


1.317.942  89 
65.897  15 


Reste        Fr.  1.252.045  74 

A  ajouter  :  reliquat  du  compte 
des  Profits  et  Pertes  de  l'exercice 

1899-1900   174.061  29 


Le  total  disponible  est  de...  Fr.  1.426.107  03 

Nous  vous  proposons  de  distri- 
buer 22  fr.  50  par  action,  soit...  1.125.000  » 
et  de  reporter  à  nouveau  le  reste, 
soit                                        Fr.  301.107  03 

D'après  le  règlement  adopté  en  conformité  de 
l'article  19  des  statuts  pour  le  renouvellement 
du  Conseil  d'administration,  le  mandat  de 
MM.  Lair,  Bory  d'Arnex,  de  Neufville,  Wehr- 
lin,  expire  cette  année.  Ces  membres  sont 
rééligibles. 

Nous  vous  demanderons  de  voter  les  deux 
résolutions  qui  se  présentent  chaque  année 
rélatives,  lune  à  la  nomination  des  commis- 
saires des  comptes,  l'autre  à  l'autorisation  pour 
les  administrateurs  de  traiter  des  affaires  avec 
la  Compagnie.  Ces  affaires,  examinées  par  vos 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


commissaires,  se  sont  bornées  à  des  trans- 
actions courantes. 

En  adoptant,  Mesieurs,  ces  résolutions,  vous 
affirmerez  la  solidUé  toute  particulière  de  la 
situation  de  la  Société  et  vous  réaliserez  votre 
dësii  de  la  mettre  autant  que  possible  à  l'abri 
des  aléas  gui  peuvent  se  présenter  dans  une 
affaire  aussi  importante  et  aussi  complexe. 
Par  cela  même,  vous  fortifierez  sa  puissance 
et  son  crédit  et  vous  vous  placerez  dans  les 
meilleures  conditions  pour  envisager  l'avenir. 


MINES  DE  MALFIDANO 

SOCIÉTÉ  ANONYME.    —    CAPITAL  :  12.500.000  FRANCS 

Siège  social  :  13,  boulevard  Haussmann,  Paris. 


RÉSOLUTIONS 
Première  Résolution 

L'Assemblée  générale,  après  avoir  entendu 
le  rapport  des  Commissaires,  approuve  le  rap- 
port, le  bilan  et  les  comptes  qui  lui  sont  sou- 
mis par  le  Conseil  d'administration  et  fixe  à 
•>2  fr.  50  le  dividende  de  chaque  action  pour 
l'exercice  1900-1901. 

Ce  dividende  sera  payé,  sous  déduction  des 
impôts,  à  partir  du  15  novembre  courant. 

Deuxième  Résolution 
L'Assemblée    générale   nomme  administra- 
teurs pour  six  ans  MM.  Lair,  Bory  d'Arnex, 
de  Neufville,  Wehrlin,  administrateurs  sor- 
tants. 

Troisième  Résolution 
L'Assemblée  générale,  en  exécution  de  l'ar- 
tii  le  32  des  Statuts,  nomme  Commissaires  pour 
l'exercice  1901-1902.  MM.  R.  Fraulant.  Georges 
Chaulin  et  le  comte  Petiton,  et  fixe  à  1500 
francs  la  rémunération  à  allouer  à  chacun 
d'eux. 

Quatrième  Résolution 
L'Assemblée  générale,  en  exécution  de  l'ar- 
ticle 40  de  la  loi  du  27  juillet  1807,  autorise, 
en  tant  que  besoin,  les  administrateurs  à  con- 
clure telles  affaires,  et  passer  tels  traités 
qu'il  y  aura  lieu,  avec  la  Compagnie  Fran- 
çaise des  Métaux. 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  i880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an  '. .    3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 


MM.  les  Actionnaires  de  la  Société  anonyme  des 
Mines  dé  Mallklauo  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  extraordinaire  pour  le  lundi  25  novem- 
bre 1901,  à  3  h.  1/2  de  l'après-midi,  8,  rue  d'A- 
thènes, salle  de  la  Société  des  Agriculteurs  de 
France,  à  l'effet  : 

De  délibérer  sur  les  modifications  qui  seront 
proposées  aux  articles  16,  18,  20  et  38  des  statuts 
et  sur  la  nomination  d'administrateurs; 

Le  dépôt  des  actions  devra  être  effectué  au  siège 
social,  18,  boulevard  Haussman,  cinq  jours  au 
moins  avant  la  réunion,  soit  avant  le  '20  novembre. 


Une  bonne  nouvelle  pour  les  personnes  qui 
projettent  de  fuir,  dès  les  premiers  froids, 
vers  les  stations  privilégiées  de  la  Côte 
d'Azur. 

La  Compagnie  Internationale  des  Wagons- 
Lits  remet  en  marche,  3  fois  par  semaine,  à 
partir  du  12  novembre,  son  train  de  luxe 
«  Méditerranée-Express  ». 

Départs  de  Paris,  les  samedis,  mardis  et 
jeudis,  à  5  h.  03  du  soir,  Gare  du  Nord,  et  à 
6 h.,  Gare  P.-L.-M.  ;  arrivée  à  Marseille  le 
lendemain  à  5  h.  25  du  matin,  à  Nice  à  9  h 
à  Monte-Carlo  à  9  h.  46  et  à  San-Remo  à 
midi  10. 

A  partir  du  11  novembre,  les  lundis  etven 
dredis,  le  «  Calais-Méditerranée-Expres©  » 
quittera  Calais  (Gare  Maritime)  â  une  heure 
du  soir,  pour  arriver  à  Paris  (Gare  du  Nord) 
à  4  h.  35. 

Il  suivra,  depuis  ce  point,  l'horaire  du 
«  Méditer.ran'ivExpress»  reliant  ainsi,  cinq 
lois  par  semaine,  Paris  au  Littoral. 
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COMP.  FRANÇAISE  DES  CHEMINS  DE  FEU 

DE  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 


'  SOCIETE  DES 

RAFFINERIE  ET  SUCRERIE  SAY 

SOCIÉTÉ  anonyme 
Capital  social  :  32  millions  de  francs 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  assem 
blée  générale  ordinaire,  conformément  aux  dispo- 
sitions des  articles  30  et  31  des  statuts,  pour  Je 
25  novembre  1901,  à  3  h.  1/2,  à  Paris,  dans 

hôtel  de  la  Société  des  Ingéuieurs  civils,  rue 
Blanche,  n"  19. 

ORDRE  DU  .TOUR 

1°  Rapport  du  Conseil  d'administration  et  des 
commissaires  des  comptes  : 

2°  Approbation  des  comptes  du  3"  exercice,  clos 
le  30  septembre  1901  ; 
:!•  Fixation  du  dividende  ; 
4°  Communications  diverses  ; 
5°  Nomination  des  commissaires  pour  le  4'  exer 
cice  et  fixation  de  leurs  émoluments. 

Pour  faire  partie  de  celte  assemblée,  les  action- 
naires doivent  posséder  au  moins  20  actions. 

Les  propriétaires  d'actions  au  porteur  devront 
déposer  leurs  titres,  avant  le  20  novembre,  au  siège 
social  ou  dans  les  caisses  ; 
Du  Crédit  Algérien,  place  Vendôme,  10,  à  Paris: 
Delà  Société  Générale,  rue  de  Provence,  54,  à 
Paris; 

De  MM.  J.-M.  Cattani  fils  et  Cie,  rue  Lafayette, 
14,  à  Paris  ; 

I)j  MM.  Douglas  Read  cl  Cie,  rue  Notre-Dame 
des- Victoires,  toi,  à  Paris  : 

De  la  Société  Marseillaise,  à  Paris  et  à  Mar- 
seille ; 

De  la  Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts 
à  Bruxelles  et  à  Anvers; 
De  l'Union  Financière  de  Genève,  à  Genève. 

Le  Conseil  d'administration. 
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CREDIT  FONCIER  DE  FRANCE 

Dans  sa  séance  du  29  octobre  dernier,  le  Conseil 
d'administration  du  Crédit  Foncier  de  France 
usant  de  la  faculté  que  la  Société  s'est  réservée 
lors  de  l'émission  et  dont  il  a  été  fait  mention  sur 
tous  les  litres,  a  décidé  de  retirer  de  la  circulation 
à  partir  du  1  r  janvier  prochain,  la  totalité  des 
obligations  non  encore  amorties  de  l'emprunt  l'on 
cier  3,75  0/0  180y,  moyennant  le  versement  aux 
obligataires  du  montant  au  pair  de  leurs  titres. 
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CHEMIN  DE  FER  D'ORLÉANS 


Dans  le  but  de  faliciter  les  relations  entre 
les  régions  desservies  par  les  réseaux  d'Or 
léans  et  de  l'Etat,  la  Compagnie  d'Orléans,  d'ac 
cord  avec  l'administration  des  chemins  de  fer 
de  l'Etat,  délivre  des  billets  d'aller  et  retour 
à  prix  réduits  au  départ  de  toute  gare  et  sta 
tion  du  réseau  d'Orléans  pour  toute  gare,  sta 
tion  ou  halte  du  réseau  de  l'Etat  et  inver 
sèment. 

Toutefois,  ces  dispositions  ne  sont  pas  appli 
cables  de  ou  pour  les  haltes  et  arrêts  dont 
les  relations  sont  limitées,  pour  le  délivrance 
des  billets  et  l'enregistrement  des  bagages,  à 
un  nombre  déterminé  de  stations  de  ces  ré 
seaux. 
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Recettes  brutes,  pendant  le  mois  de  sept.  1801,  du 
Réseau  exploité  parla  Compagnie  (1.311  kil.)  : 
933.552  fr.  (ou  $  m/n  432.000) 

Contre  :  752.117  fr.  (ou  $  m/n  355.443) 
en  septembre  1900. 

7-8. 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
CAPITAL  :  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 


ALGER,  BIZERTE,  BLIDAH,  BONE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE,  MOSTAGANEM,  OR  AN,  SÉTIF,  SKAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,   SOUKAHRAS,  TUNIS. 


COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 


BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

(SUISSE) 

BANQUE  D'ÉTAT 
Capital  :  20  millions  de  francs  entièrement  cersés 

L'ÉTAT  DE  BERNE 
G  \UANTIT  TOUS  LES  ENGAGEMENTS  DE  LA  BANQUE 


La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture i rentes,  fonds  publics,  actions,  etc.)  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  de^  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  confiés  et 
en  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions. 


La  Direction. 


DEMANDEZ  «  ENCRES 


ET  LE3 


PLUMES  NOUVELLES 


E.  MATHIEU-PLESSY 


chez  tous  les  Papetiers. 
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IMPRIMERIE  0E  U  PRESSE 
it,  ne  du  Croissant,  Paris.  —  Simart,  ïmj. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  514.  —  20"  volume.  (20) 


11,  RLE  HONSIGKY,  PARIS  (2B  ÂRR1)        Vendredi  15  novembre  1901 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  Grands  Express  Européens 

Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900  1901 

tn  1"  janvier  au       —  (Exposition)  — 

E0  octobre.  .  Fr.  9.019.298  10. 957. 914  10.480.820 
(tt  21  au  31  oct. .     304.570      393.500  324.954 


9.323.868  11.357.414  10.805.774 

ifférence  en  fa- 
v»nr  de  1901  sur 

1899.   1.481.906  »  » 

'ifférence  en  fa- 
veur de  ]900  sur 

1901   »  »  551.640 

78-2 

ie  GENLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

ecettes  du  16  au  31  oct.  1901 ...  Fr.     340.162  15 


ecettes  du  1"  janv.  au  31  oct.  1901 

inclus  Fr.  6. 504. 388  15 

îcettes  du  1er  janv.  au  31  oct.  190  ) 

inclus   5.963.080  20 


ifférence  en  faveur  de  1901  Fr. 


601  .307  95 
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BANQUE  DE  L'ALGERIE 

AVIS 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  que  le 
vidende  afférent  au  semestre  clôturé  le  31 
îtobre  dernier  est  fixé,  impôt  déduit  : 
Pour  les  actions  nominatives,  à  15  fr.  99: 
Pour  les  actions  au  porteur,  à  15  fr. 
Ce  dividende  sera  payé,  à  dater  de  ce  jour, 
ix  caisses  du  Comptoir  National  d'Escompte 
;  Paris,  14,  rue  Bergère,  et  de  ses  agences, 
nsi  qu'au  siège  social  de  la  Banque  de  l'Ai- 
grie, sur  présentation  des  certificats  nomina- 
"s  ou  du  coupon  n°  100.  784 

3UVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Lettres  de  Gage  3  1/2  O/O 
de  la  Banque  Foncière  de  la  Noblesse 
(Le  Crédit  Lyonnais  et  MM.  E.  Hoskier  et  Cie, 
nquiers  à  Paris,  39,  boulevard  Haussmann,  sont 
i  argés  par  S.  Esc.  M.  le  Ministre  des  Finances 
t  Russie  n'effectuer  le  paiement  du  coupon  des 
lires  de  Gage  b  1/2  0, 0  de  ladite  Banque,  échéant 
13  novembre  courant.  785 

[AVIS  AUX  ACTIONNAIRES 
SOCI  TÉ  DU 

jtRDIN  ZOOLOGIQUE  D'ACCLIMATATION 

DU  BOIS  DE  BOULOGNE 


^assemblée  générale  ordinaire  de  la  Société  du 
f 'din  Zoologique  d'Acclimatation,  convoquée  pour 
29  juin  1901,  à  3  heures,  au  siège  social,  n'ayant 
être  tenue,  par  suite  du  dépôt  insuffisant  des 
ions,  MM.  les  Actionnaires  de  cette  Société 
ît  convoqués  en  nouvelle  assemblés  générale 
tinairc  pour  le  lundi  25  novembre  1901.  à 
leures,  au  siège  social,  au  Bois  de  Boulogne. 

OR  DUE  DU  JOUR 

Rapport  du  Conseil  d'administration  ; 
lapport  du  commissaire  des  comptes  ; 
jjxamen  et  approbation  des  comptes  de  l'exer- 
i  t900  ; 

iomination  d'administrateurs  ; 

Joininatiou  du  commissaire  des  comptes  et  lixa- 

î  de  sa  rémunération. 

iCs  actions  au  porteur  devront  être  déposées  au 
je  social  trois  jours  francs  au  moins  avant  la 
nion  de  l'assemblée  générale.  786 


SOCIÉTÉ  DES 

BRASSERIES  ET  TAVERNESîZIMMER 


MM.  les  Aciionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  ordinaire,  taverne  du  Chàtelet,  15  bis, 
avenue  Victoria  isalon  du  1er  étage),  le  jeudi  28 
novembre,  à  3  h.  1/^. 

Ils  entendront  lecture  des  rapports  du  Conseil 
d'administration  et  des  commissaires  aux  comptes, 
desquels  il  résulte  que  le  dividende  pour  l'exercice 
llioo-lOOl  est  de  7  fr.  25  par  action. 

Pour  assister  à  cette  assemblée,  il  faut  être  pro- 
priétaire de  25  actions  déposées,  avant  le  22  du 
courant,  à  la  Société  Générale  et  dans  toutes  ses 
agences  ;  le  récépissé  qui  sera  délivré  servira  de 
carte  d'entrée. 


ROUMANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 


DIRECTION  DE  LA  COMPTABILITE  GENERALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
amortissable  de  1891,  de  l'emprunt  de  15  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  18  septem- 
bre—!" octobre  1901. 


Montant  nominal  :  239.500  fr. 


346 
1395 
2007 
3839 
4992 
5866 
7624 
8484 
9865 
10565 
12111 


13564 
14752 
15809 
17273 
18349 
19066 
20651 
22095 
23422 
25019 
25955 


425 
1662 
2142 
4001 
5064 
6053 
7691 
8514 
9907 
11219 
12831 


13691 
14849 
15896 
17635 
18383 
19077 
21150 
22188 
23694 
25172 
26698 


87 

427 
1736 
2328 
4167 
5109 
6136 
7797 
8529 
10026 
11680 
12868 


titres  à 
461  i 

1788 

2720 

4408 

5405 

6303 

7834 

8675 
10085  10129 
11765  11896 
12932  12937 


1792 
2723 
4409 
5669 
6927 
7989 
8750 


500  fr. 

)9  1031 
1826 
2769 
4521 
5756 
7067 
8130 
8781 
10137 
12015 
13215 


1195 
1899 
2971 
4733 
5778 
7455 
8280 
9166 
10284 
12000 
13303 


1372 
1966 
3013 
4908 
5798 
7610 
8302 
9289 
10507 
12098 


86  titres  à  1.000  fr. 


13803 
14930 
15977 
17725 
18531 
19107 
21270 
22318 
23704 
25400 
•20700 


13922 
15004 
16047 
17740 
18657 
19471 
21415 
22847 
23731 
25485 
20800 


14068 
15092 
16202 
17762 
18676 
19914 
21466 
22929 
23894 
25663 
26836 


14330 

14451 

14030 

15143 

15402 

15788 

16442 

17157 

17206 

17805 

17831 

18193 

18759 

18814 

19007 

19949 

19972 

20469 

21fll 

21775 

22066 

23039 

23063 

23324 

23989 

24011 

24343 

25682 

25867 

25916 

26880 

36  titres  à  2.500  fr. 


27138  27372  27409  27732  27982  28016 

28318  28510  23584  28602  28627  28772 

29780  29879  30131  30242  30275  30336 

30589  30633  30765  30904  30982  31255 
31475  31494  31666  31722 


28149 
29247 
30424 
31395 


28266 
29268 
30582 
31434 


14  titres  à  5.000  fr. 

32447  32535  33007  33023  33326  33442  33467  33487 
33744  34028  34034  34228  34233  34262 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon 
n°  23  du  1er  juillet  1902,  ainsi  que  le  paiement  du 
coupon  n°  22  du  1"  janvier  1932,  se  fera  à  partir 
du  1"  janvier  1902  (n.  st.)  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  administrations  financières  dans  les  districts; 

A  Berlin,  à  la  Direction  de  la  Disconto-Gesell- 
schaft  et  chez  M.  S.  Bleichro'der  ; 

A  Francforf-sur-Mein,  à  la  Direction  de  la  Dis- 
conto-Gesellschaft  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


Tableau  des  numéros  des  litres  de  la  rente  4  °/a 
amortissable  de  1891,  de  l'emprunt  de  45  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  premier  tirage  du 
20  mars — f'avrit  1891  jusqu'au  19  mars—1" 
avril  1901  inclusivement,  et  mon  présentés  au 
remboursement  jusqu'au  18  septembre— 1"  oc- 
tobre 1901. 

Titres  à  500  fr. 


679  k 

1470  c 

1734  e 

2512 

a 

2970 

or 

o 

3022  g 

3785  g 

3963  c 

4245 

g 

5195 

g 

6109  g 

6748  e 

6777  f 

7453 

f 

7550 

f 

8958  f 

9338  g 

9604  f 

10760 

or 

11332 

cr 
o 

11346  g 

11862  e 

12083  e 

12155 

Titres  à  1.000  fr. 

13720  b 

13872  f 

13935  f 

14753  ï 

15250 

f 

15872  f 

16199  g 

16985  f 

17492 

g 

18944 

19026  e 

19076  g 

19653  f 

20789 

& 

21061 

i  r 
O 

21388  g 

21976  f 

23182  e 

23655 

f 

23674 

23932  g 

24375  g 

24900  g 

25089 

f 

25490  b 

25853  g 

20023  b 

26051  f 

26067 

e 

Titres  à  2.500 

fr. 

27938  g 

29047  g 

31522  g 

31728 

g 

31737 

Titres  à  5.000  fr. 

34269  g 

34299  f 

DATES  DE  TIBAGE 

a.  ...  Avril  1898  e 

b.  ...  Octobre  1898  f 
c  . . . .  Avril  1899  g 
d....  Octobre  189'.) 


Avril  10:  m 
Octobre  1900 
Avril  1901 


".8S 


ROUMANIE 


MINISTERE    DES  FINANCES 


DIRECTION    DE    LA    COMPTABILITÉ  CtENERALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  5  % 
amortissable  de  1892,  de  l'emprunt  de  75  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  18  septem- 
bre—!" octobre  1901. 


9273 
11465 
13029 
14622 
16930 
18858 
20271 
21135 
23050 
23776 
25906 
26798 
27800 
29366 
30602 
32603 
34240 
36091 
38201 
39698 
41841 
43395 
44217 
46223 
47588 
48215 
49727 
51011 
52000 
54772 
56625 
58147 


Montai) 
9435  9682 
11683  12030 
13204  13213 
14863  14981 
17034  17217 
19162  19216 
20275  20376 
21610  21616 
23232  23293 
24127  24204 
25976  26076 
26911  26980 
28188  28279 
29445  29845 
31439  31549 
32692  32884 
34247  34443 
36131  36659 
38322  38328 
39367  40167 
42465  42638 
43680  43740 
44619  44763 
46547  46695 
47609  47835 
48245  48320 
49969  50046 
51169  51220 
53015  53100 
54971  55184 
56778  56789 
58173  58531 


t  nominal 
10250  10678 
12056  12157 
13816  13887 
15435  15626 
17301  17440 
19560  19664 
20426  20546 
21648  21852 
23346  23534 
24532  24764 
26120  26169 
27101  27200 
28437  28531 
29884  29989 
31803  31958 
33  )48  33150 
34707  34968 
36665  36848 
386S5  38861 
40216  40379 
42916  42962 
43929  43967 
45127  45717 
46706  46717 
47850  48000 
48363  48399 
50131  50252 
51334  51556 
53845  53867 
55872  56001 
57002  57410 
58551  58597 


376.000 
10963 
12276 
13947 
15698 
17660 
20005 
20746 
22556 
23651 
24902 
26170 
27386 
28922 
30294 
32076 
33162. 
35190 
37353 
39071 
40533 
42994 
44078 
45868 
46921 
48008 
48531 
50507 
51572 
54456 
56013 
57653 
58743 


fr. 

11303 
12725 
14096 
16646 
1/943 
20034 
20750 
22941 
23874 
25470 
26736 
27557 
29024 
30350 
32U8 
33591 
35352 
37383 
39214 
40889 
43140 
44168 
45978 
46975 
48045 
49035 
50508 
51656 
54571 
56071 
57919 
60273 


11376 
12910 
14439 
16864 
18806 
20101 
20896 
23018 
23715 
25815 
26761 
27743 
29179 
30380 
32353 
33593 
35857 
37498 
39269 
41073 
43331 
44171 
46195 
47417 
48117 
49527 
50741 
51855 
54646 
56276 
58078 
60433 


2 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


60440  60528  60562  60841  60173  60998  61004  61070 

61008  61585  61814  62226  62372  62396  62482  62554 

62655  62081  62690  62700  62748  62809  63302  63459 

63569  64208  64212  64282  64348  64432  64620  65033 

65311  65322  65422  65437  65483  65532  65666  65737 

15886  66024  66486  66645  66844  67019 

45  titres  à  5.000  fr. 


144 

179 

481 

737 

1075 

1255 

1991 

2102 

2262 

2330 

2949 

3235 

.3338 

3365 

3610 

3627 

:»33 

4187 

4212 

4318 

4346 

4635 

5003 

5028 

5110 

5139 

5508 

5624 

5740 

6255 

6408 

6785 

6846 

7254 

7440 

7463 

7994 

8198 

8245 

8516 

8748 

8892 

8912 

9117 

9138 

Le  paiement  do  ces  titres  portant  le  coupon 
nu  20,  du  1"  juillet  1902.  ainsi  que  lo  paiement  dn 
coupon  n°  19,  du  1er  janvier  1902,  se  fera  à  partir 
du  1er  janvier  1902  : 

Eu  Roumanie,  à  la  Caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  Caisses  générales  dans  les  districts; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  Banque  Disconto- 
Gesellschatt  et  S.  Bleichrieder: 

A  Kiancfort-sur-Mein,  à  la  Direction  der  Dis- 
conto-Gesellschaft  : 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


Tableau  tics  numéros  des  i tires  de  la  rente  5  % 
amortissable  de  1892.  de  l'emprunt  de  75  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  19  septem- 
bre—  1"  Octobre  1802  jusqu'au  10  mars  —  1" 
avril  1901  inclusivement,  et  non  présentés  au 
remboursement  jusqu'au  18  septembre — 1"  oc- 
tobre 1901. 


Titres  à  500 

fr. 

9817  e 

12108  e 

12558  e 

12634  d 

13020  c 

13027  e 

13864  e 

14396  d 

14719 

15412  o 

15535  d 

15670  e 

10270  e 

16446  e 

16877  d 

16895  il 

17233  e 

17793  C 

18253  c 

18660  e 

19060  c 

19467  d 

19864  c 

20969  d 

21051  d 

21058  c 

21745  d 

22259  e 

22972  d 

23188  e 

24061  e 

24084  c 

24166  cl 

24852  e 

25018  d 

26008  c 

26226  a 

27370  c 

27602  c 

27678  c; 

28241  d 

30170  e 

30658  c 

31753  e 

31955  d 

31957  e 

32218  d 

32259  c 

32417  c 

32454  e 

33264  e 

33340  e 

33603  e 

33707  c 

33946  e 

34215  c 

34268  d 

34567  e 

34952  e 

36605  e 

36911  e. 

37136  e 

37284  e 

37294  o 

38078  e 

38146  e 

39743  c 

39909  d 

42231  e 

42445  c 

42520  d 

43280  e 

43518  e 

43982  d 

44783  c 

44901  e 

45317  d 

45330  e 

45334  d 

45438  c 

46201  e 

46456  e 

472:39  c 

47369  e 

47738  d 

48374  e 

48440  d 

49049  e 

49353  e 

49434  d 

49482  e 

49616  d 

50166  d 

51464  e 

51561  e 

51619  e 

51901  d 

53427  e 

54257  e 

54319  e 

54652  d 

54722  e 

55041  e 

55788  é 

55938  e 

56291  d 

56346  d 

56406  d 

57310  ;i 

57312  d 

57436  e 

57614  b 

57881  cl 

58116  e 

58479  d 

58518  e 

60008  e 

60529  e 

60573  c 

60833  c 

61114  c 

61365  d 

61539  e 

62143  e 

62732  c 

62747  e 

62985  d 

63132  e 

63145  e 

63253  e 

64338  e 

64371 

64521  e 

64591  o 

66J07  e 

67176  d 

Titres 

à  5.000 

fr. 

389  e 

1453  e 

3369  .■ 

4528  e 

4580  c 

7957  e 

8067  e 

8499  e 

DATES  DE  TIRA( 

«E 

Avril  1899 

d.. 

.    Octobre  1900 

b  .. . 

Octobre  1899 

G  . ♦ 

.  Avril 

1901 

ç. . . 

Avril  1900 

ROUMANIE 

MIXISTKHL    J)KS  FINANOKS 


DIRECTION     DE    L.V    COMPTABILITÉ  GÉNÉRALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  litres  de  la  rente  5  % 
amortissable  de  1893,  de  l'emprunt  de  50  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  18  septem- 
bre—1"  octobre  1001. 

Montant  nominal  :  238.000  fr. 


196  titres  à  500  fr. 


6155 
6935 
8513 
9780. 
12448 
14943 
17042 
18945 
20656 
21940 
23287 
23985 
27024 
28496 
30721 
32258 
34342 
3.946 
36631 
38744 
39454 
41693 
43267 
44071 
44887 


6207 
7108 
8595 
10238 
12616 
15045 
17477 
19031 
20902 
22080 
23294 
24197 
27417 
28622 
30835 
32572 
34359 
36019 
37272 
::s8s-> 
40333 
41965 
43411 
44152 
45048 


0424 
7130 
8646 
10428 
12670 
15206 
17706 
19043 
20924 
22159 
23362 
24573 
27511 
28891 
30896 
32647 
34944 
36157 
37734 
38964 
40952 
42126 
43416 
44183 
45422 


6473 
7912 
8884 
10845 
12680 
15837 
17768 
19362 
20972 
22317 
23632 
24733 
27597 
29273 
30973 
32670 
34973 
:;.;22s 
37751 
39049 
41242 
42735 
43484 
4493:2 
45481 


6650 
8198 
8949 
11111 

13046 
16091 
17976 
19807 
21359 
22420 
23633 
26363 
27599 
29496 
31221 
33044 
35362 
36340 
37841 
39074 
41253 
42791 
43494 
44318 


6692 
8208 
9264 
11206 
13843 
16209 
18146 

11  ISO!) 

21599 
22566 
23753 
26720 
27012 
30089 
31417 
33373 
35481 
36395 
37876 
39144 
41302 
42869 
43084 
44487 


D/OO 

OOOO 

9365 

9735 

11601 

11935 

14441 

14887 

16427 

16899 

18300 

18575 

19828 

20171 

21633 

21715 

22612 

23178 

23777 

23903 

26788 

26897 

27995 

28042 

30414 

30575 

31406 

31881 

33689 

33912 

35651 

35906 

36496 

36545 

37956 

38009 

39235 

39290 

41343 

41631 

42927 

42982 

43820 

43949 

446ÎS3 

44750 

28  titres  à  5.000  fr. 

110  377  433  755  786  888  909  1021  1078  1332 
1784  1802  1871  2103  2173  2546  2698  2768  2807  3203 
3950  4102  4729  4992  5478  5639  5753  5937 

Le  paiemeiil  de  ces  litres,  portant  le  coupon  n°19 
du  1"' juillet  1902.  ainsi  que  le  paiement  ducoupon 
n°  ls  du  1  "  janvier  1902,  se  fera  à  partir  du  1"  jan- 
vier 1902  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  générales  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  aux  maisons  do  banque  Disconto- 
Geselbîchaf ï et  S.  Bleichncder  ; 

A  Francforl-sur-Mein,  à  la  Direction  der  Dis- 
conto-Cesellscliaft  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  5  % 
amortissable  de  1893,  de  I  emprunt  de  50  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  20  mars — 
iV  avril  1893  jusqu'au  19  rnars—l"  avril  1901 
inclusivement,  et  non  présentés  au  rembour- 
sement jusqu'au  18  septembre — 1e'  octobre  1901. 

Titres  à  500  fr. 

0858  a  6931  cl  7200  e  8618  e  8738  a 

9501  d  10439  c  11153  e  12707  e  13042  e 

13073  d  13282  d  13832  c  14013  e  14323  e 

14384  d  14534  c  14711  b  15143  d  15239  d 

15297  c  15835  e  16082  e  16708  e  16872  d 

16933  e  17022  cl  17104  e  17260  e  17814  d 

18493  e  18695  d  18800  e  19178  e  19561  e 

19646  b  19802  e  20163  d  20411  e  20418  d 

20479  e  20535  d  20734  e  21114  e  21166  e 

21480  d  21639  e  21655  e  22413  d  22578  e 

22639  e  23223  e  23292  e  23326  e  23667  e 

24221  c  24584  e  26859  d  28468  d  28512  e 

28513  cl  28693  c  28874  d  28884  d  29358  e 

29380  e  30291  e  30449  e  '  31513  d  31559  c 

31945  e  32021  c  32241  e  33021  d  33024  d 

33261  d  34060  e  34196  d  34445  e  34495  e 


35399  d 

35425 

e 

36046 

e 

36155  d 

36726  cl 

36944  e 

37167  d 

37311 

e 

33227  d 

38069  a 

38123  e 

38633 

e 

'  38681 

e 

38972  c 

39250  e 

39381  d 

39821 

e 

39926 

e 

40317  d 

40337  e 

40371  e 

40615 

e 

40629 

e 

40774  o 

40779  d 

40819  e 

41126 

c 

42979 

e 

43012  d 

43052  e 

43217  d 

43238 

e 

44076  d 

44537  e 

44568  e 

44670  e 

45190 

e 

3081 


Titres  à  5.000  fr. 
4311  d        5114  e       5399  e 

DATES  DE  T1KAOK 


5613  e 


Avril  1899 
Octobre  1899 
Avril  1900 


Octobre  1900 
Avril  1901 


ROUMANIE 


MINISTERE  DES  FINANCES 


DIRECTION  DE  LA  COMPTABILITE  GENERALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  ta  rente  4  % 
amortissable  de  1894,  de  l'emprunt  de  120  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  18  septembre — 
1»  octobre  1901. 


Montant  nominal  :  659.000  fr. 
199  titres  à  500  fr. 


69 
2105 
3562 
4506 
6039 
7148 
7010 
9041 
11951 
13326 
14730 
10239 
18026 
19104 
20033 
20893 
21879 
23644 
24914 
207M1 
27925 
29662 
30667 
33118 
34229 


183 

2297 
3628 
4598 
6163 
7171 
7914 
9688 
12004 
13409 
15378 
16287 
18061 
19243 
20242 
21046 
21904 
23741 
27085 
269Ô6 
28346 
20810 
31144 
33311 
34236 


194 

2858 
3048 
4791 
6184 
7188 
79.J5 
10366 
12025 
13644 
15450 
16342 
18749' 
19344 
20257 
21080 
22 1S0 
23745 
26285 
27440 
2^347 
3l  095 
31257 
33546 
34345 


604 
2s73 
3827 
5218 
6374 
7583 
8140 
10608 
12303 
14032 
15543 
16412 
18803 
19432 
20348 
21184 
222 '5 
23978 
20441 
27463 
28360 
30124 
31262 
33621 
34461 


912 
2985 
3852 
5452 
6  161 
7586 
8253 
10638 
12690 
14219 
16023 
16783 
18!  h; 

10514 

20399 
21419 
23034 
24072 
26573 
27624 
28960 
30156 
31368 
33039 
34642 


1491 

1582 

1636 

3179 

3244 

3356 

3869 

4414 

4415 

5891 

5917 

6030 

6841 

7049 

7114 

7604 

7051 

7760 

8846 

8930 

8959 

10821 

11260 

11777 

12844 

13166 

13182 

14363 

14579 

14077 

16085 

16136 

16210 

17513 

17.  00 

17703 

18958 

19032 

19091 

19663 

19769 

[984(5 

20773 

20831 

20879 

21577 

21598 

21617 

23054 

23083 

23234 

24642 

24728 

24887 

26623 

26651 

23660 

27650 

27676 

27815 

29182 

292Û9 

29364 

30212 

30314 

10.50 

32341 

32860 

82733 

33678 

33304 

:!4125 

34940 

35298 

197  titres  à  1 .000  fr. 


36417 
37  452 
38682 
39686 
41603 
42227 
3106 
44797 
46432 
47865 
49509 
51693 
53393 
54712 
55898 
57150 
58103 
59299 
60780 
62061 
63810 
65529 
67483 


36505 
37485 
38709 
39959 
41612 
42322 
48386 
44942 
46886 

47!  100 

49716 
52025 
53109 
54737 
55929 
57172 
5S245 
59605 
60791 
62761 
63925 
65568 
0792:! 


36fi59 
38247 
38853 
40410 
41763 
42593 
43402 
45071 
46933 
48048 
49996 
52349 
53526 
£5971 
56018 
57210 
58486 
59C61 
61149 
62842 
64015 
65503 
68150 


37161  37203 
38255  38319 
39070  39184 
40833  40937 
4J 8i:,  41996 
42634  42824 
43785  44163 
45131  45285 
47070  47173 
48171  48425 
50101  50116 
52783  52836 
53989  54028 
55155  55570 
53053  56170 
57286  57387 
58712  58731 
59833  59849 
01483  61533 
63049  63415 
64330  64516 
65871  66228 
6825*0  68812 


37273 

38335 

3!  i2  42 

41123 

42101 

42910 

44546 

458-12 

47285 

48627 

50892 

52848 

51112 

55630 

56180 

57718 

58866 

59908 

61594 

635!  18 

6477:', 

66311 

68434 


37340 

38525 

39336 

41467 

42155 

42052 

44559 

46323 

47364 

49038 

51275 

53096 

54351 

55758 

56774 

57768 

58964 

6O104 

61667 

63745 

64803 

07114 

68645 


37363 

38530  P 

00388  ! 

41501 i 

V.'205  . 

43068.  I 

44698 

40379 

47466  ■ 

49175 
51333 
5334g 
54432 1 
r,r>864 
57062 
57963 
.-,9240 
00522 
61865 
03790 
05118 
67288  I 
OfOIO  ! 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


3 


mi  ; 

708S5 

;->m 

W4073 
75835 
^.•7089 
78187 
796  78 
,«3i:i 
É2435 
i3733 
?5'i66 


68077  6Î»431  6979) 
71088  71466  7178."» 


72274 
74191 
75340 
77132 
78258 
799-27 
814Ô9 
82587 
83755 
85687 


79  titres 

72518  72545 
74234  74243 
76421  76665 
77267  77442 
78293  78517 
80240  80525 
81524  8156'.) 
82866  83086 
83758  83944 
86097  86122 


70013  70076 
71887 

à  2.500  fr. 

72560 
74391 
76720 
77605 
7  8658 
c0  i50 
81764 
83242 
84266 
86855 


70103  70485 


72611 

72686 

73579 

74620 

74806 

75761 

76721 

76*78 

76990 

776C5 

77932 

78025 

78  121 

79117 

79225 

80896 

80960 

81125 

81768 

82047 

82345 

83245 

83113 

83679 

842X3 

84419 

84542 

86375 

86386 

88174 
88955 
90189 
91816 


88196 
89020 
90308 
!  )2118 


33  titres  à  5.000  fr. 
$6487  86837  86945  87139  875Î5  87656 
«315  883*3  88492  88524  88808  88859 
S9197  89509  89813  89992  90133  90187 
*035S  90480  90810  90965  91352  91765 
«334 

i  Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n°  16 
lui" juillet  1902,  ainsi  que  le  paiement  du  cou- 

,  pon  n°  15  du  1er  janvier  1902,  se  fera  à  partir  du 

JU»  janvier  1902  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
lux  caisses  générales  dans  les  districts  ; 

♦  A  Berlin,  à  la  Direction  de  la  Disconto-Gesell- 
schaft  et  S.  Bleicluœder  : 

i   A  Franc fort-sur-Mein,  à  la  Direction  dcr  Dis- 
:onto-(  lesellschaft  ; 
A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
(-  amortissable  de  1804,  de  l'emprunt  de  120 mil- 
1  lions  de  francs,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
,  lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  20  mars — 
i  i"  avril  1895  jusqu'au  19  mars — 1er  avril  1901 
inclusivement,  et  non  présentés  au  rembourse- 
i   ment  jusqu'au  18  septembre — 1"  octobre  1901. 
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581  f 

715  c 

820  e 

998  f 

1107  d 

1645  d 

1648  c 

2491  è 

2558  £ 

2795  e 

2817  f 

3038  1) 

3125  f 

3146  e 

3549  f 

3615  e 

4387  f 

4602  e 

5198  e 

5305  f 

5569  f 

7766  f 

7847  e 

8085  d 

8248  f 

8401  f 

8425  f 

9263  f 

9469  e 

9482  f 

10447  f 

11264  e 

11560  f 

12280 d 

12627  f 

126S1  f 

1S042  f 

13183  e 

13632  f 

13876  e 

14053  f 

14171 e 

14397  f 

14454  e 

14587  f 

15562  e 

15577  d 

15783  f 

15919  e 

16077  $ 

16083  f 

16218  f 

16590  f 

16767  f 

16888  c 

16934  f 

17075  f 

17300  e 

17349  e 

17522  f 

18476  d 

18569  e 

18909  f 

19713  d 

20171  o 

20532  e 

20766  c 

20909  e 

20934  f 

21022  f 

21269  f 

22060  f 

22235  f 

23106  f 

23755  f 

24312  f 

24468  f 

24516  f 

24683  e 

24964  f 

26044  e 

26119  e 

26191  f 

26360  c 

27278  f 

27376  f 

28295  c 

29310  e 

29329  c 

30307  e 

30570  e 

30768  d 

30949  t 

30950  c 

31540  f 

32167  f 

32218  f 

32316  e 

32325  e 

32432  f 

32438  f 

32471  e 

32757  f 

32996  f 

33221  f 

33279  a 

33757  e 

33923  e. 

34527  f 

34588  f 

34666  f 

34822  f 

31862  f 

35141  e 

35227  f 

35360  f 

35468  e 

35677  o 

35690  e 

Titres  à  1.000  fr. 

36376  c 

36668  f 

38373  f 

39210  e 

40638  f 

40717  c 

41200  e 

41722  f 

41985  e 

43354  f 

44083  c 

44152  f 

44708  f 

44888  f 

44899  f 

45817  t 

46627  f 

47565  f 

47981  f 

49185  f 

49492  d 

5O069  f 

50121  f 

50328  f 

50808  f 

50841  1 

52102  f 

52168  f 

52298  f 

52362  e 

53152  e 

53174  t 

54067  f 

55627  f 

55706  f 

56211  f 

56214  e 

57745  f 

58900  e 

59841  d 

59983  f 

60195  e 

09246  f 

60355  e 

60765  e 

61267  e 

61692  f 

62235  e 

62238  e 

62344  f 

63028  c 

63411  f 

64207  f 

64240  e 

65204  f 

65824  f 

6f 852  e 

06063  f 

6e330  d 

66864  f 

67702  f 

67825  f 

67954  f 

63563  f 

68826  f 

68838  f 

69392  f 

69401  e 

99540  f 

69544  e 

69707  e 

69816  e 

69890  e 

69915  f 

69965  e 

70284  f 

71098  f 

71135  e 

71183  f 

71250  f 

71371  f 

71596  e 

71798  1 

71866  f 
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72319  e 

73090  f 

73492  f 

/  10-  >  t  l 

Tii'iO  f 
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74946  f 

74955  f 

77554  f 

77661  f 

77690  e 

77790  f 

78801  f 

79307  d 

80077  d 

80298  e 

81069  f 

81370  f 

81924  e 

81928  e 

81945  f 

82068  I' 

82116  f 

82193  f 

82985  e 

83459  f 

83506  f 

84876  f 

84997  f 

85328  e 

85991  e 
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86758  d 

87327  f 

89798  f 

90536  f 

91757  f 

92019  f 

92310  c 
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Exploitation. 

Le  service  de  l'exploitation  ne  pouvait  que  pré- 
senter, cette  année,  une  forte  augmentation.  Elle 
est  de  6.828-934  h'-  64-  Ét  elle  porto  sur  tous  les 
chapitres,  mais  particulièrement  sur  le  service  des 
gares  (-f-  3.3'>1.0,j(J  fr.)  et  sur  le  service  des  trains' 
(+  1.298.000  fr.) 

La  plus  grande  partie  dos  dépenses  nouvelles 
s'expliquç  par  le  développement  que  les  divers 
services  des  gares  et  des  trains  ont  dû  recevoir 
pour  faire  face  à  l'aflluence  des  voyagcuis  sur 
Paris,  soit  à  l'accroissement  du  tonnage  des  com- 
bustibles. 

C'est  en  outre  le  service  de  l'exploitation  qui  a  à 
supporter  la  plus  forte  part  des  dépenses  acces- 
soires que  les  Expositions  occasionnent,  telles  que 
les  gratifications  et  indemnités  de  10  0/0  au  per- 
sonnel inférieur. 

Mais  à  ces  causes  de  dépenses  s'en  sont  ajoutées 
d'autres  plus  anormales,  telles  que  les  incendies 
qui  ont  détruit  au  cours  de  l'exercice  deux  usines 
électriques  à  Paris  et  l'une  dts  halles  de  la  gare 
Saint-Sauveur,  à  Lille.  Cette  dépense  accidentelle 
a  atteint  près  de  5O0.000  fr.,  soit  pour  lé  rempla- 
cement du  matériel  électrique,  soit  pour  les  indem- 
nités aux  propriétaires  des  marchandises  brûlées. 
Et  c'est  ainsi  que  le  chapitre  des  indemnités  pour 
pertes,  retards  et  avaries,  s'est  trouvé  présenter 
une  augmentation  nouvelle  de  7.>2.0il  fr.  12.  Nous 
avons  déjà  eu  l'occasion  de  vous  dire  que  tous 
nos  efforts  tendent  à  réduire  les  sommes  annuel- 
lement payées  pour  cet  objet  et  qui,  sur  tous  les 
réseaux,  présentent  une  progression  excessive.  On 
peut  espérer  que  les  mesures  qui  viennent  d'être 
prises,  soit  pour  le  trafic  intérieur,  soit  pour  le 
trafic  de  réseau  à  réseau,  qui  est  encore  plus 
atteint,  ne  tarderont  pas  à  mettre  fin  à  cette  situa- 
it! m . 

Mais  pour  le  service  de  l'Exploitation  surtout, 
une  aggravation  nouvelle  et  qui  pèat  devenir  bien 
plus  lourde  encore  est  celle  qui  résulte  des  règle- 
ments ministériels  concernant  la  durée  du  tra- 
vail des  agents,  leurs  repos  et  leurs  congés.  Nous 
eu  retrouverons  d'ailleurs  l'influence  dans  toutes 
les  divisions. 

Matériel  et  traction 

L'augmentation  de  la  dépense  du  service  de  la 
traction  et  du  matériel  n'est  pas  intérieure  à  11 
millions 560.289  fr. 03. 

Elle  porte  à  peu  près  sur  tous  les  chapitres  de 
la  division  et  principalement  sur  le  personnel  des 
machines  (+  1.318.702  fr.  92),  sur  le  combustible 
(-f  6.386:405  fr.  31),  sur  la  répara1  ion  des  machines 
et  tenders  {-h  1.752.724  fr.  78  , sur  la  réparationet 
l'entretien  du  matériel  roulant  (-+-  1 .365  362  fr.  21), 
sur  le  renouvellement  des  voitures  et  wagons 
(-+-  524,144  fr.  94). 

L'accroissement  des  parcours  des  machines 
et  des  trains  aurait,  dans  tous  les  cas,  nécessité 
ui.e  très  forte  augmentation  sur  les  dépenses  des 
exercices  antérieurs.  Elle  a  été  aggravée,  en  ce  qui 
concerne  le  personnel  par  les  prescriptions  minis- 
térielles sur  le  travail  des  agents,  et,  en  ce  qui 
concerne  les  matières  de  consommation,  par  la 
hausse  du  prix  du  combustible  et  des  métaux.  Du 
seul  fait  de  la  hausse  des  prix  du  charbon  et  indé- 


(*)  Voir  L'Economiste  Européen  n°  512. 


pendamment  do  l'augmentation  de  la  consomma- 
tion par  suite  de  l'accroissement  des  parcours  cl 
de  la  surcharge  des  trains,  la  porte  subie  par  la 
Compagnie  n'a  pas  été  inférieure  à  la  somme  de 
4.600.0. '0  francs  environ.  Elle  aurait  élé  beaucoup 
plus  considérable  si,  comme  nous  vous  l'indiquions 
l'an  dernier,  nous  n'avions  pas  eu  d'anciens  mar- 
chés contractés  aux  plus  bas  cours.  Mais  d'autre 
part,  l'accroissement  des  parcours,  qui,  pour  les 
trains  de  marchandises  et  même  pour  les  trains  de 
voyageurs,  par  suite  des  dédoublements,  a  dépassé 
toutes  les  prévisions,  a  rendu  nécessaire  au  cours 
de  l'exercice,  l'acquisition  de  charbons  disponibles, 
en  sus  des  livraisons  sur  les  marchés  antérieurs! 
Et  il  en  est  naturellement  résulté  une  certaine 
aggravation  du  prix  moyen  des  charbons  consom- 
més. 

Les  dépenses  de  renouvellement  du  matériel 
roulant  ont  principalement  porté,  celte  année,  sur 
les  voitures  et  nous  avons  encore,  de  ce  chef,  des 
dépenses  importantes  à  prévoir,  bien  que  le  nom- 
bre des  voitures  des  anciens  types  soit  déjà  très 
réduit. 

Travaux  et  surveillance 
La  3"  division  (travaux  et  surveillance)  a,  elle 
aussi,  dû  participer  à  1  augmonUtion  dos  dépenses 
dans  une  forte  proportion  |4. 611. 126  fr.  64).  Il  fal- 
lait, comme  nous  vous  l'indiquions  l'an  dernier, 
mettre  dans  le  dernier  état  de  solidité  les  voies 
des  lignes  principales  avant  le  développement  que 
la  circulation  devait  recevoir.  On  a  donc  m  iltiplié 
les  travaux  de  réfection  et  de  consolidation. 
D'autre  part  les  travaux  d  entretien  et  de  répara- 
tion dans  les  gares  et  Iputs  dépendances  ont  été 
aussi  plus  largement  développés,  principalement 
sur  les  ligues  se  dirigeant  vers  Paris.  La  gare  de 
Paris  même  a  naturellement  demandé  unn  remise 
en  état  complète.  Enfin  vous  savez  que  l-s  dépenses 
du  p-rsonnel  chargé  de  lu  surveillance  des  aiguilles 
et  des  sémaphores  s'accroissent  sans  cesse,  avec 
le  nombre  des  postes  que  ces  agents  ont  a  des- 
servir. Cette  année,  les  proscriptions  ministérielles 
sur  le  travail  des  agents  ont  été  encore,  à  cet 
égard,  une  nouvelle  cause  de  dépenses  supplémen- 
taires. 

Conditions  générales 
Les  explications  qui  précèdent  vous  ont  suffi; 
sainment  l'ait  connaître  par  suite  de  quelles  causes 
l'augmentation  des  dépenses  a  été,  pour  l'exer- 
cice 1900,  supérieure  à  l'augmentation  des  re- 
cettes. 

Plusieurs  de  ces  causes  sont  accidentelles  et  tem- 
poraires et  on  est  autorisé  à  croire  qu'elles  ce  se 
renouvelleront  pas. 

Mais  la  plus  importante,  la  hausse  du  prix  des 
combustibles,  fera  sentir  ses  effets  quelque  temps 
encore,  peut-être  pendant  deux  ou  irois  années, 
en  supposant  même  que  le  mouvement  de  baisse, 
qui  vient  do  se  déclarer,  *  persiste  et  s'accentue, 
parce  que  l'expiration  progressive  des  marchés 
antérieurs  aux  années  1889  et  1900  ten  t  sans 
cesse  à  relever  la  moyenne  do  nos  prix  d'applica- 
tion et  contrebalance  ainsi  l'effet  des  commandes 
nouvelles  qui  pourraient  ciré  faites  à  des  prix  inté- 
rieurs à  ceux  des  deux  derniers  exercices,  mai* 
notablement  supérieurs  à  ceux  des  années  anté- 
rieures à  1899. 

D'autre  part,  nous  ne  saurions  nous  dissimuler 
que  l'emploi  des  grandes  voitures  à  interconiuiii- 
nication  dans  les  trains  rapides  et  l'accélération 
de  ces  trains  par  la  suppression  d'arrêts  m  tivant 
la  création  de  trains  nouveaux  ont  aggravé  les 
charges  du  service  dps  voyageurs  dans  di  s  condi- 
tions qui  se  feront  sentir  jusqu'à  ce  qu'une  aug- 
mentation de  recettes  suffisamment  proportion- 
nelle ait  été  obtenue. 

Knfin,  une  autre  cause  de  dépenses  nouvelle?  no. 
peut  qu'être  permanente  si  même  elle  n'est  pas 
accrue.  C'est  la  réglementation  de  plus  en  plus 
étroite  et  onéreuse,  par  arrêtes  ministériels  et 
peut-être  bientéjt  par  des  dispositions  législatives, 
de  la  durée  du  travail  des  agents.  Bien  que,  pour 
la  très  grande  majorité  des  agents,  la  réduction 
soit  à  peine  appréciable,  à  peine  ressentie  et  trop 
souvent  préjudiciable  aux  agents  eux-mêmes,  par 
suite  des  changements  de  résidence,  de  La  plus 
grande  difficulté  du  retour  au  domicile,  la  dé- 
pense supplémentaire  qui  en  résulte  est  de  plus 
en  plus  lourde- dans  tous  les  services.  L'effet  de 
ses  mesures  montre  de  plus  en  plus  combien  il 
dépend  de  l'Etat  à  cet  égard  conim-*  aus*i  par  les 
exigences  de  l'Administration  toujours  croissantes, 
notamment  en  ce  qui  concerne  la  création  de  nou- 
veaux trains  de  voyageurs,  de  modifier  à  son  pro- 


1 


L  ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


pro  détriment,  la  situation  des  Compagnies  do 
chemins  de  fer,  do  lonr permettra  d'arriver  au  par 
lage  des  bénéfices  auquel  nous  espérions  toucher 
eelte  année  ou  d'obliger  même  les  plus  prospères 
à  se  rapprocher  de  la  limite  où  la  garantie  d'intérêt 
fait  retomber  les  pertes  nouvelles  à  la  charge  du 
budget  de  1  Etat. 

Nous  ne  saurions  trop,  en  effet,  d'autre  part, 
nous  préoccuper  de  l'allure  que  le  trafic  a  prisi 
dvpuis  plusieurs  mois.  Même  avant  l'époque  où 
l'Exposition  a  commencé,  en  1909;  à  faire  sentir 
ses  effets,  la  comparaison  est.  vous  le  savez,  trè: 
défavorable  à  l'exercice  1901.  Nous  avons  la  cou 
fiance  qu'une  reprise  des  affaires  ne  tardera  pas  à 
se  produire.  Mais  il  n'en  est  pis  moins  indispen- 
sable que  rien  ne  soit  négligé  par  l'Administration 
de  la  Compagnie  et  par  tous  ses  services,  pour  ré- 
duire le  plus  promptemcnl  toutes  les  dépenses  qui 
peuvent  être  diminuées  et  surtout  pour  poursuivie 
tous  les  progrès  qui  peuvent  être  réalisés  dans  le 
sens  d'une  exploitation  plus  économique,  Ces  pro 
grés,  d'ailleurs,  intéressent  aussi  le  public,  parce 
qu'ils  sont  souvent  de  nature  &  lui  donner  des  faci 
lités  nouvelles. 

CHAPITRE  IV 

LIQUIDATION  DES  DIVERS  ÉLÉMENTS  DU  COMPTE 
DE  L'EXPLOITATION 

Amiens  à  Rouen.  —  La  ligne  d'Amiens  à  Rouen 
a  donné  les  résultats  suivants: 

Années       Recettes        Dépenses      Produit  net 

1^99...  6.475.181  25  3.859.615  66  2.615.565  59 

1900....  6. 604. 95 'j  87  4.047.440  75  2. 647.516  12 
Différ. 
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lé;seau  Nord.  —  La  part  de  la  Compagnie  du 
Nord  dans  le  produit  net  est  de  deux  tiers,  soit 
1.765.010  fr.  75.  qui  la  ssenl  encore,  sur  les  charges 
.d'intérêt  et  d'amortissement  incombant  à  la  Com- 
pagnie, lesquelles  sont  de  2.084.422  fr.  89,  une  in- 
suffisance de  319.412  fr.  14. 

Le  produit  net  de  l'ensemble  des  lignes  du  ré- 
seau du  Nord,  après  déduction  des  résultats  de  la 
ligne  d'Amiens  à  Rouen,  se  détermine  comme  il 
suit  : 

Recettes  Fr.   245.065,932  74 

Dépenses   1:86.414.236  77 

Produit  net  Fr.     Iok.671 .605  07 

Bénéfice  des  lignes  du  réseau.  — 

Il  y  a  lieu  d'ajout-r  les  deux  tiers 

du  produit  net  de  la  ligne  d'Amiens 

à  Rouen,  liquidé  ci-dessus   1.765.010  75 


Le  produit  net  total  est  de..  Fr.    110.436.706  72 

De  ce  chiffre,  il  faut  déduire  les 
charges  d'intérêts  et  d'amortisse- 
ment des  emprunts,  l'intérêt  et 
l'amortissement  des  actions,  ainsi 
que  les  redevances  diverses  à  la 
charga  de  la  Compagnie   79.348.969  22 

Le  bénéfice  de  l'exploitation  des 
lignes  du  réseau  est  ainsi  de.  Fr.      31. 087. 7:37  50 
.   Ceintures  de  Paris.  —  11  faut  en 
retrancher  la  perle  sur  l'exploita- 
tion des  deux  Ceintures  do  Paris, 

qui  est  de  Fr.    614.717  39 

(Indépendamment  des 
çharg'S  d'intérêts  et  . 
d'amortissement  de  la 
Ceinture  de  Paris  rive 
droite,  qui  sont  com- 
prises dans  les  char- 
ges générales  du  ré- 
seau); 

Participations  finan- 
cières. —  Et  la  perte  à 
prévoir  sur  les  pirtici- 
pations  de  la  Compa- 
gnie dans  diverses  en- 
treprises de  chemins 
de  fer,  qui  paraît  de- 
voir s'élever  à   302.053  45         816.770  84 


402.680  88 

30.673.647  54 


Service  maritime  postal.  —  Au 

chiffre  ainsi  obtenu   30. 270.936  G6 

il; y  a  lieu  d'ajouter,  conformément 
aux  conventions,  le  solde  créditeur 
de  l'exploitation  du  service  mari- 
time postal  entre  Calais  et  Douvres, 
qui  ne  constitue  pas  cependant  un 
{produit  net  proprement  dit,  car. 
xl'après  les  mêmes  conventions,  il 


laisse  l'amortissement  et  la  dépré- 
ciation du  matériel  naval  à  la 
charge  de  l'exercice  où  le  renou- 
vellement aura  lieu  

Le  bénéfice  des  lignes  françaises, 
en  1900,  est  ainsi  de  

CHAPITRE  V 

LIGNES  NORD-liELGKS 

Los  recettes  des  lignes  Nord-Belges  se  sont  éle 

vées  à  la  somme  de  Fr.    20.992.671  29 

présentant  sur  les  recettes  de  l'exer- 
cice 180!).  qui  étaient  de  : 

Fr.    18.377.903  77 
une  augmentation  de    2.014.768  52 

Cette   augmentation   se  répartit 
comme  suit  : 

Voyageurs  -+-1.328,346  84 

Grande  vitesse  -t-  0G.107  70 
Petite  vitesse  4-  894.217  71 
Produits  divers  -f  290.010  27 
Les  dépensés  se  sont  élevées  à 

la  somme  de   7.434.831  55 

en  augmentation  de  030.973  fr.  ~<4 
sur  celles  de  l'exercice  1809. 

La  différence  entre  les  recettes  et 
les  dépenses  fait  ressortir  un  pro- 

«)""  "e'  'le   13.5"ù.839  74 

dont  j]  tant  déduire  les  charges 
l'intérêt   et    d'amortissement  qui 

«»'  de   5.743.015  5° 

Le  bénéfice  des  lignes  Nord-Bd- 
ges  pour  l'exercice  1900,  est  ainsi 

de  

sur  lequel  il  y  a  lieu  de  prélever  la 

somme  de  '  

ï  affecter  à  bref  délai  au  renouvel- 
lement du  matériel  roulant  et  par- 
ticulièrement des  voitures. 

La  somme  à  reporter  pour  la  li-~ 
quidalion  du  dividende  est  ainsi  ré- 
duite à  


7.814.824  2Î 
5l  iQ .  ooi  i  ■ 


.314.824  22 


CHAPITRE  VI 

FIXATION  DU  DIVIDENDE 

D'après  les  résultais  ci-dessus  exposés,  le  divi- 
dende de  l'exercice  1900  se  liquide  comme  il  suit  : 
Bénéfice   des   lignes    françaises   80.678.647  54 
Bénéfice  des  lignes  Nord-Belges     7.314.824  22 


Sur  le  bénéfice  total  de  l'exer- 
cice, (jui  est  ainsi  de   37.088.471  70 

il   serait   distribué    un  dividende 

de  58  fr.  par  action,  soit   30. 450. 000  » 

formant  avec  les  16  fr.  d'intérêt 
un  revenu  de  74  francs  par  action 
entière  


Le  solde   7.538.471  76 


serait  reporté  à  La  réserve  extraordinaire  qui  s'élè- 
verait, ainsi,  à  la  somme  de  24.816.406  fr.  51. 

Nous  vous  avons  rappelé,  tout  à  l'heure,  au  sujet 
des  pensions  de  retraite,  avec  plus  de  précision 
que  les  années  précédentes,  dans  quelles  condi- 
tions il  esl  nécessaire  de  créer,  dès  ;i  présent, 
une  disponibilité  de  cette  importance.  Et  les  cir- 
onstanct-s  actuelles  qui  peuvent  faire  craindre 
que  les  Compagnies  de  chemin  de  fer  n'aient  à  tra- 
verser une  crise  semblable  à  celles  qu'elles  ont 
autrefois  subies  à  plusieurs  reprises,  nous  inter- 
disent,  plus  encore  que  l'année  dernière,  de  diffé- 
rer une  mesure  de  prévoyance  indispensable. 

CHAPITRE  VII 

CONSEIL  D'ADMINISTRATION  ET  COMMISSION 
DES  COMPTES 

Le  conseil  d'administration  a  fait,  cette  année, 
une  perle  vivement  ressentie  en  la  personne  de 
M.  Georges  Màsson.  Il  ne  nous  appartenait  que 
depuis  peu  de  temps,  niais  son  concours  nous 
avait  été.  déjà,  plus  d'uni1  fois  précieux.  Vous 
voudrez  vous  associer  aux  bien  vifs  regrets  de  ses 
collègues. 

M.  Alfred  Petyt  a  cru  devoir  nous  adresser  sa 
démission,  il  y  a  quelques  mois,  en  raison  de 
l'étal  de  sa  santé  qui  ne  lui  permettait  plus  que 
difficilement  .do  faire  le  voyage  de  Dunkerque  à 
Palis.  C'est  avec  une  véritable  peine  que  nous 
avons  vu  M.  Petyt  maintenir  sa  détermination, 
malgré  nos  instances,  et  que  nous  sommes  ainsi 
obligés  de  vous  faire  part  de  sa  retraite. 

Pour  remplacer  M.  Georges  Masson  nous 
avons  nommé,  à  titre  provisoire,  l'un  de  ses  col- 


lègues a  la  Chambre  de  Commerce  de  Paris 
M.  Foucher,  bien  connu  pour  les  services  qu'il  a 
rendus  au  commerce  el  à  l'industrie,  au  Tribunal; 
de  commerce  de  la  Seine,  puis  à  la  Chambre  do 
commerce  et  plus  récemment  comme  secrétaire 
grn,  rai  «le  l'exploitation  de  l'Exposition  univer- 
selle. 

En  remplacement  de  M.  Alfred  Petyt,  le  con- 
seil a  fait  choix,  à  titre  provisoire,  dè  M.  Jean 
Irystrara,  président  de  la  Chambre  de  commerce 
de  Dunkerque  et  l'un  des  commerçants  les  plus 
importants  de  la  région  du  Nord. 

Nous  vous  prions  de  vouloir  bien  ratifier  ces 
nominations. 

Le  renouvellement  partiel  du  conseil  d'adminis- 
tration comprend  par  l'effet  du  roulement  établi  : 
MM.  le  duc  de  Mouchy, 
Gaston  Griolet, 
André  de  Waru, 
le  baron  Alfred  de  Rothschild, 
Richeniond. 

Nous  vous  proposons  de  réélire  nos  collègues 
sortants. 

Vous  serez  enfin  appelés  à  renouveler  la  com- 
mission des  comptes,  dont  les  membres  sont  iné- 
ligibles et  qui  est  actuellement  composé  de  : 
MM.  le  comte  de  Fontaine  de  Resbecq, 
de  Saisset. 
de  Ronseray. 

RÉSOLUTIONS  DE  L'ASSEMBLÉE. 

M.  le  Président  met  aux  voix  les  différentes 
questions  portées  à  l'ordre  du  jour,  et  l'Assemblée 
vote  les  résolutions  suivantes  : 

1"  Elle  approuve  définitivement,  sur  le  rapport 
présenté  au  nom  de  la  Commission  des  comptes, 
les  comptes  de  1899  : 

2°  Elle  approuve  les  comptes  de  l'exercice  1000, 
sauf  le  contrôle  de  la  Commission  des  comptes' 
el  fixe  à  58  francs  par  action  le  dividende  pour 
1  année  1900,  ce  qui,  avec  les  1G  francs  d'intérêt 
porto  à  74  francs  le  revenu  afférent  à  chaque  ac- 
tion pour  ladit  année  1900; 

3°  Elle  ouvre  un  crédit  de  42.400.0CO  francs 
applicables  aux  dépenses  à  faire  dans  le  courant  de 
1  exercice  1901.  pour  travaux  de  premier  établisse- 
ment sur  les  lignes  en  exploitation,  pour  le  maté- 
riel roulant,  le  matériel  maiitime,  le  mobilier  el 
l'outillage,  en  sus  des  obligations  à  créer  éven- 
tuellement pour  représenter  les  ressources  four- 
nies au  compte  de  premier  établissement  par  les 
réserves  qui  ont  été  déjà  affectées  directement  et 
sans  emploi  spécial  au  service  des  peDsions  de 
retraite  ; 

1°  Elle  approuve  une  convention  conclue  avec 
M.  le  Ministre  des  travaux  publics  pour  la  con- 
cession d'une  ligne  de  raccordement  direct  entre 
les  gares  de  Roubaix  et  de  Tourcoing-bs-Francs  ; 

5»  Elle  approuve  une  convention  avec  l'Etat  pour 
la  concession  de  nouvelles  voies  ferrées  sur  les 
[uais  du  part  du  Tréport  : 

6"  Elle  ratifie  la  nomination  comme  administra- 
teurs de  : 

MM.  Gustave  Foucher, 
Jean  Trystram  : 
7»  Elle  réélit  membres  du  Conseil  d'administra- 
tion : 

MM.  le  duc  de  Mouchy, 
Gaston  Griolet. 
André  de  Waru, 
le  baron  Alfred  de  Rothschild, 
Richemond-; 
8°  Elle  nomme  membres  de  la  Commission  de- 
eomptes,  pour  l'examen  des  comptes  de  1900; 
MM.  le  comte  de  Fontaine  de  Resbecq, 
De  Saisset. 
De  Ronseray. 
La  séance  est  ensuite  continuée  au  mardi  30 
avril,  pour  le  tirage  au  sort   des  actions  et  de$ 
obligations  à  rembourser  au  pair,  savoir  : 
1°  078  Actions,  au  1er  juillet  1901; 
2"  '«.923  Obligations  delà  Série  A,  au  1"  juillet 
1901  : 

3°  2.572  Obligations  delà  Série  B,  au  1«'  octobre 
1901  : 

4"  2  004  Obligations  de  la  Série  C.  au  1"  octobre 
1901  : 

5°  218  Obligations  de  la  Compagnie  de  Picardie 
et  Flandres,  au  l  r  juillet  1901; 

Ce  tirage  a  eu  lieu  ledit  jour,  sous  la  présidence- 
de  M.  Hottinguer,  administrateur,  et  en  présence 
de  M.  de  NVaru.  administiateur,  de  MM.  Daûdré 
el  Blanchard,  scrutateurs,  et  de  quelques  action- 
naires. 792. 
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MARCHE  MINIER 


BOURSE  DE  PARIS 


T.  m  " 

(h  O  -  _ 

e  -o  ^ 

2  S  = 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1900 

31 

déc. 
1900 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750 

000 

25 

3.375 

000 

25 

8.750 

000 

25 

18.750 

D00 

25 

2.250 

000 

25 

14.000 

000 

25 

5.000 

000 

25 

25.000 

000 

25 

6.250 

000 

25 

300 

000 

25 

18.750 

000 

25 

12.500 

000 

25 

275 

ooo 

25 

7.500 

000 

25 

400 

000 

25 

68.750 

000 

[25 

27.500 

000 

25 

125.000 

000 

125 

3.125 

000 

25 

400 

000 

25 

2.000 

000 

25 

4.000 

000 

25 

10.625 

000 

25 

100 

000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Jei, 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep . 
The  East  Raod  proprielarj  Mines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C»  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . . . 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jark  (act.  nom.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22 

50 

16 

14 

75 

14 

50 

13 

75 

— 

39 

31 

50 

26 

26 

28 

50 

1000 

101 

86 

81 

75 

77 

50 

85 

50 

237.5 

189 

50 

172 

182 

50 

178 

50 

183 

330 

540 

482 

490 

474 

495 

47 

50 

50 

44 

39 

50 

36 

3ô 

145 

167 

50 

140 

148 

148 

50 

153 

68.50 

66 

75 

54 

50 

55 

25 

52 

25 

55 

170 

64 

51 

39 

.50 

37 

36 

50 

69 

71 

62 

55 

25 

55 

50 

58 

50 

80 

50 

59 

23 

52 

52 

120 

80 

83 

75 

25 

76 

76 

93 

113 

50 

95 

25 

99 

50 

99 

75 

104 

175 

102 

95 

45 

95 

95 

865 

1018 

948 

1021 

2i0 

255 

125 

217 

205 

50 

230 

r.o 

226 

237 

50 

53.75 

25 

23 

21 

50 

21 

50 

21 

(»ne)340 

158 

145 

149 

50 

149 

151 

48 

50 

33 

50 

32 

33 

50 

32 

75 

196 

213 

184 

189 

50 

188 

197 

262 

295 

272 

298 

ï98 

306 

75 

23 

17 

19 

50 

17 

18 

50 

85 

25 

19 

16 

50 

16 

50 

16 

77.50 

55 

40 

32 

50 

33 

50 

32 

50 

O      6-  a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


SI 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000dr 


500 
125 
125 
100  dr 


10.000.000 
87.500.000 
11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . . 
Huanchaca  (Argent) . . . 
Laurium  grec  (plomb etug.) 


Bechuanaland  Biploralioo. 
Brit.  Sth.  Afric.  (Cbarlered) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Coosolilad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  îslate 

Oceana  Company  

Mossamédés  (Cie  de).. 
Mozambique  (Cie  de) . . 
Randfontein  Estâtes.. 
Transvaal  Consolidated 


75 

65 

50 

5  ? 

64 

670 

716.50 

905 

95i 

984.50 

133 

159 

90.25 

89.25 

95 

103 

86.50 

*9.50 

49  50 

49.75 

D'EXPLORATION  ET 

DIVERSES 

2.50 

34 

24.50 

24 

23.50 

23.50 

125 

83.25 

80 

65 

64 

66 

34 

31 

24 

25 

27 

91.25 

16 

15 

12 

12 

13 

112.50 

193.50 

176 

184 

179.50 

183.50 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

45.50 

44.75 

46 

25 

22.75 

16 

15 

15.25 

16. 25 

60 

46.75 

31.25 

3! 

32.75 

16.25 

79.25 

70 

73.75 

72.50 

74.50 

81 

65.25 

75 

72.25 

76 

BOURSE   DE  LONDRES 


1—1  a 


-  s 

<  % 
H  - 

<  S 
U  B 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

31 

S 

Juin 

Déc. 

1900 

1900 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwalersrand) 


i 

275.000 

1 

435. 0O0 

1 

434.450 

1 

200.000 

1 

550.000 

1 

187.250 

1 

82.000 

1 

.360.000 

4 

225.000 

1 

500.000 

1 

300.000 

1 

120.000 

1 

275.000 

1 

125.000 

1 

300.025 

1 

848.730 

1 

90.000 

1 

900.000 

1 

560.000 

1 

300  000 

1 

200.000 

1 

300.000 

1 

150.000 

1 

160.000 

1 

1  500.000 

1 

600.000 

1 

125.000 

1 

.  111.864 

1 

50.000 

1 

100.000 

1 

L  523.895 

1 

1  231.210 

1 

325  000 

1 

1  351.269 

1 

'  470.000 

1 

!  550.000 

1 

400.000 

1 

711.500 

1 

250.005 

1 

288.750 

1 

J  949.620 

4 

325.000 

1 

100.000 

1 

;  200.000 

1 

450.000 

1 

450.000 

1 

300.000 

1 

165.000 

1 

448. 989 

1 

.500.000 

1 

,  270.000 

1 

.750.000 

5 

900. 00C 

1 

425. 0OC 

1 

!  100. OOC 

1 

.700.00C 

5 

540.000|  4 

250  OOC 

1 

400  OOC 

1 

.  400. OOC 

1 

\     80. OOC 

1 

196.77; 

1 

352.08: 

1 

[  860. 0CK 

1  4 

j  95.77= 

!  1 

Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crcesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marie  val  Nigel  

May 's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  


60 


120 


United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines . . . 
Witwatersrand  Deep . . . 

Wollluter  

Worcester  


60 
50 
[20 

100 

50 
100 
15 
70 
80 
10 
50 
30 

100 
40 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 
4.1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 
2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/1 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/i 
3  7/16 
1  3/i 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/3 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 

7  1/2 
11 

3/4 
2  1/8 
4 

2  1/4 


6  3/i 
2  1/2 

1  1/2 
5  1/4 

9/16 
7/8 
1/2 
5  13/16 

2  3/8 
5/8 

10  3/4 
14 

4  1/2 

4  7/8 

3  1/4 

7  1/4 
19  1/2 

5  7/8 

1  5/8 

2  7/16 
5  7/8 

10  1/2 
7/16 

3  3/8 

l  11/16 
3  1316 

8 

6 

5  1/2 

4  5/8 

4  1/4 

1  9/16 

7  5/16 

2  1/8 

3  1/8 
3/4 

1  1/16 

1  15/16 
3/8 

U  5/8 

3 

5  1/8 

2  15/16 
1  5/16 

4  3/4 

3  15/16 
1  1/8 

10  1/4 
3 

1  1/4 
9  1/8 

4  1/2 

8  5/8 

2  5/» 
6 

5  1/2 
3 

2  11/16 
7  1/2 

11  3/4 
5/8 

2  1/8 

3  15/10 
2  1/2 


6  1/2 
2  1/2 

1  1/2 
5  1/4 

9/16 
7/8 
1/2 
5  5/8 

2  3 '8 
5/8 

10 

13  3/i 


1/4 
7/8 
1/4 
1/8 


4 
4 

3 

7 
19 

S  7/8 
1  7/16 

2  3/8 
5  7/8 

10  1/4 
7/16 

3  3/8 

1  11/16 

3  3/i 

7  7/8 
6 

5  1/2 

4  3/8 

4  1/4 

1  1/2 

7 

2  1/8 

3 

3/1 

1  1/8 

t  7/8 
3/8 

4 

11  1/4 

2  7/8 

5  1/8 

2  7/8 
1  1/4 
4  3/4 

3  3/4 

1  1/8 
9  15/16 

2  7/8 

1  1/8 
9 

4  3/8 

8  1/2 

2  1/2 
5  15/10 

5  5/8 
3 

2  7/16 
7  3/8 
11  1/2 
5/8 

2  1/8 

3  3/4 
2  3/8 


6  3/4 
2  1/2 

1  3/8 
5  3/8 
9/16 

7/8 
1/2 
5  7/8 

2  1/2 
5/8 

10  1/2 
14 

4  1/4 

4  7/8 

3  1/4 

7  5/16 
19  1/2 

5  7/8 
1  7/16 

2  1/2 
6 

10  1/2 
7/16 
3  11/16 
1  5/8 

3  3/4 
8 

6 

5  1/2 

4  5/8 
4  1/i 

1  1/2 
7  5/16 

2  1/4 

3  1/8 
3/4 

1  1/8 
1  7/8 
3/8 

4  1/8 
115  8 


1/4 


J 

cJ  ai 

-  S 

Pu  « 

a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


5,  f 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 

£ 
1 

Anglo-Frencta.  Expl  

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

400.000 

1 

Bechuanaland  

i. 375. 000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

325.000 

1 

Charterlaïad  Goldfields. . 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

1.250.000 

1 

Id.   6%  Préférence.. 

575.000 

100 

Id.   5  %%Debentures. 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes.. 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency... 

375.058 

1 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

670.000 

1 

Mozambique  G»  

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated. . . . 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt  

300.000 

1 

Id.       Gold  Fields.. 

604.225 

1 

Id.  GoldMiningEstat 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol  

197.436 

1 

Zambesia  Exploring  

3 

1  1/4 

4  7/8 

3  15/16 
1  1/8 
10  3/16 

3 

1  1/8 

9  3/8 

4  7/8 
8  5/8 

2  5/8 

5  15/16 

5  5/8 
3 

2  1/2 
7  3/4 
12 

5/8 
2  13/16 

2  3/8 


1.250.000 

1 

Exploration  C°  (New):. . . 

1  3/4 

1  1/2 

11/16 

5/8 

11/13 

2.682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

2  1/8 
1  1/4 

1  15/16 

■>  1/16 

2 

-i  1/16 

500.000 

1 

Id.  Waterwks.. 

1 

i  :/i<5 

î  1,16 

1  1/16 

250.000 

1 

Id.       Tramways  . . 

1  1/4 

1  1/16 

7/8 

7/8 

7/8 

1.000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R.. . 

11  3/4 

2  3/4 

9  1/2 

10 

10 

10 

200.000 

1 

New  African  Company  . . 

2  3/16 

2  3/16 

2  3/4 

2  1/8 

2  3/16 
2  3/4 

3.000.000 

1 

Robinson  Bank  

3  9/16 

3  3/8 

2  5/8 

250  000 

1 

S.  African  Gold  Trust. . . 

6  13/16 
1  1/4 

7  3/16 

6  5/8 

6  1/2 

6  1/2 

500.000 

1 

Tati  Concession  

1 

15/16 

1 

15/10 

450  000 

1 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

1  15/16 

1  13/16 

2  7/16 

2  5/16 

2  7/16 

3  5/8 

3  1/8 

3  5/16 
2  1/4 

3  3/16 

3  5/16 

2  3/16 

2 

2  1/8 

2  1/8 

1  3/8 

1  1/16 

1 

1 

1 

3  3/8 

3  5/16 

2  1/2 

2  9/16 

2  5/8 

11/16 

5/8 

3/8 

3/8 

3/8 

7  13/16 

7  1/4 

7  5/ lû 

7  1/8 

7  5/16 

24/0 

24/6 

2i/9 

24/9 

24/6 

107 

109 

108 

108 

108 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

2  5/16 

2  5/16 
4  3/4 

1  13,16 

1  7/8 

1  3/4 

6  3/4 

2  1/8 

2  13/16 

2  3/4 

2  7/16 

1  7/8 

1  3/8 

1  5/16 

1  5/16 

2  1/16 

1  15/16 

1  3/4 

1  3/4 

1  3/4 

5  1/2 

5  5/8 

4  3/8 

4  1/4 

4  7/16 

2  5/8 

1  3/4 

1  1/16 

1  3/16 

1  3/16 

3  3/16 

2  11/16 

3 

2  7/8 

3  1/16 

1  7/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 
1  3/4 

1  3/8 

2  3/16 

1  15/16 

1  3/4 

1  3/4 

1  1/2 

1  5/8 
1  1/4 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  5/8 

7/8 

15/16 

15/16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
1.000.000 
200.000 
91 . 000 
960.000 
112.000 
320.000 


721.500 
3.948.955 
3.283.020 

105.251 
1.000. 000 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields . 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet  

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 

19/0 

19/6 

4  3/8 
8  3/i 

3  5/8 

3  7/16 

7  7/16 

7  7/16 

1  3/8 

1  1/8 

1  1/8 

4  15/16 

4  5/8 

4  5/8 

1  13/16 

1  1/2 

1  1/2 

3/8 

6/3 

5/16 

49/0 

37/6 

37/0 

3  1/8 

2  3/16 
5  13/10 

2  1/2 

11  1/8 

5  15/16 

10/0 
3  7/K 

6  11/16 
1  1/8 

4  9/10 

1  1/2 
5/16 

1  13/16 

2  1/16 
b  3/4 


MINES  DE  DIAMANT 


Consolidt.  Bultfontein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5%  Debenture... 

urnqualand  West  

New  Jagersfonte  II  ... . 


30/0 
26  3/4 

30/0 

3t/0 

30/9 

30/0 

28  15/16 

38  3/8 

37  15/16 

38  3,  i 

107 

107 

106 

106 

106 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/i 

8  1/1 

8  1/8 

16  1/4 

16  1/2 

21  1/4 

21  i/i 

21  3/8 

L'ECONOMISTE  EUROP ÈEN 


3Vt^A-PLCIîÉ    OFFICIEL  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


CiPITiL 

Dominai 

XL  „ 

liitiitu 

■lit. 

1  i65i 

4  H' 

3812 

1 1 1 

o  /90 

25253 

~79i 

Sombre 

— r 

4e  Titres 

3S9.4ib 

500 

884.200 

500 

58. 116 

50t 

109.530 

5(K 

443.011 

50( 

248  695 

40( 

lu/ovoU 

i  '  ' 

» 

lu* 

451  .775 

c.fll 

■  ■■ 

233.951 

581  451 

40i 

» 

1 V 

443. 12 1 

<ÉUl 

» 

1 1 

681 . 290 

50t 

KM 

280 . 589 

. .(  ii 

1 42 . 20 

40< 

821.920 

sa 

1489533 

500 

827 . 5" 7 

500 

983 . 30 1 

OUI 

9bD . Job 

40i 

488  736 

50( 

494 . 397 

501 

499  - 602 

DU' 

159.270 

r>U< 

224 . 060 

200 

148-207 

1 17 1 53  i 

1001 

181 . 574 

50i 

117.026 

40  ( 

50-121 

i  la 

182.500 

100( 

125.000 

501 

àO  000 

500 

30.000 

300.000 

:  1 

60.000 

01 

400. 000 

500 

160.000 

500 

60.000 

500 

500.000 

501 

30.000 

50' 

100.000 

:>00 

320.000 

500 

500.000 

101 

80.000 

r>o< 

40.000 

r>oo 

63.333 

500 

30.000 

500 

40.000 

500 

58.427 

601 

380.898 

500 

60.000 

500 

•54..130 

500 

82.022 

501' 

168.138 

500 

49.700 

500 

492.910 

500 

512.056 

500 

71.944 

« 

321.212 

500 

1939176 

500 

1P75396 

500 

70.760 

501 

)389  631 

500 

J151.508 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

Terme. 
Compt. 
Ternie. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


3  96  

3  %  Amortissable 

3  M  %  1894  (anc.  4  %) 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpl 
Annam  et  Tonkin  2  ^  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  COMPTANT) 

%  


1865 
1869  3  % 

1871  3  %   

—  quarts  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %   

1892  2  y,  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  S  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

—        188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

1892  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
-  —  1S81 

Immeubles  de  France 


SOC.  DE  CREDIT  FRANÇ, 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Fï-anç.  de  l' Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie — 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  '  3  %.... 

Act.  Départementaux..,.. 
Obi.      —       3  %  titres  bleu; 
—       —      3  %  titr.  rouge: 

Économiques  3  %  

Est- Algérien  

3  %  


Act 
Obi 

Act.  Est  

—  —  de  jouiss. . . . 
Obi.  —  52-54-56  5  % 

—  —   3  %  

—  —   3  %  nouv  -. 

    0  1/0/ 

—  —    -  A  /o  

—  —   Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


ISTÎRÈIS 
tu  1900 


3  . 
3  . 
3  50 


2  50 
2  50 
17  5i 


20  .. 
12  . 
12  .. 
3  .. 
20  .. 
20  .. 

10  .  ■ 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

•4  50 
12 


151  04 

55  .. 
12  50 
36 
27  50 
15 
25 
12  50 
26  04 
50  . 


15  . 
13  5 

4  . 
35  . 
17  50 

16  50 


19  10 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
25  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
15 


Cours  romp.  juillet 
1900  1901 


100  10 
99  60 
102  30 


480 

80  50 
80 
463 


511 
419 

406 


539 
538 
353 


354 


406 
377 

iii 


000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


100  25 
99  25 

101  45 


492 

81  40 

81  50 
492 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


3G0 


419 

420 


465 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
610 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
1000 
475 


448 
410 


Cours  de  clôture 


Il  OCt. 

7  m 

V. 

i  i  ai 

Y. 

IUU 

en 

.  u 

100 

67 

100 

82 

1  OA 

1  uu 

Kl  ! 

100 

100 

80 

99 

->- 1 

99 

10 

99 

55' 

99 

(0 

99 

,'' 

99 

1U1 

0K 
HB 

101 

101 

09 

1  Al 

lui 

- .} 

100 

80 

100 

90 

48S 

488 

75 

4S8 

82 

81 

25 

82 

25 

83 

50 

501 

» 

i  o 

OU 

550 

50 

552 

:,n 

55; 

15 

430 

50 

432 

50 

43* 

50 

408 

409 

75 

413 

5o 

105 

106 

106 

5u 

565 

560 

25 

558 

75 

560 

558 

559 

363 

50 

308 

308 

97 

97 

96 

75 

363 

360 

360 

93 

92 

92 

113 

75 

413 

75 

413 

75 

104 

103 

50 

10'. 

388 

390 

416 

75 

96 

25 

104 

404 

401 

50 

402 

60 

470 

470 

472 

507 

498 

502 

498 

Sun 

504 

441 

50 

443 

445 

457  50 

4C0 

460 

395 

ôu 

398 

50 

397 

453 

459 

75 

462 

50 

466 

470 

461 

463 

46  i 

507 

505 

505 

25 

44 

50 

44 

■)', 

44 

50 

45 

44 

50 

44 

50 

546 

50 

545 

545 

440 

410 

441 

121 

117 

113 

50 

144 

135 

38:10 

3825 

3860 

975 

971 

9<5 

409 

105 

630 

635 

640 

560 

559 

554 

490 

490 

685 

680 

676 

604 

600 

595 

750 

982 

975 

(>76 

71 

72 

315 

31 4 

3 1 3 

50 

604 

603 

602 

61 

50 

62 

6  4 

315 

320 

310 

507 

507 

508 

217 

225 

** 

226 

50 

46 

835 

820 

710 

708 

715 

444 

25 

443 

50 

143 

50 

6)0 

665 

436 

438 

435 

436 

50 

434 

436 

434 

4:S 

25 

429 

25 

72» 

717 

722 

50 

440 

442 

441 

1019 

995 

995 

475 

475 

475 

608 

50 

668 

50 

669 

75 

459 

460 

459 

451 

451 

451 

50 

412 

4  2 

412 

454 

455 

453 

75 

451 

50 

452 

75 

"OuDuTB 

a  . 

de  Titres 

nom. 

ÙAA  AAA 
oUU . UUU 

500 

16  574 

1  ooo 

"209 .14'* 

r  Aj  | 

284  635 

500 

149  121 

500 

1 5  76 1 

500 

223  259 

500 

«60 1  93  ï 

500 

500 

4 o  ï 

8  i  005 

500 

•fin  Rnfl 
i 0*> . OOU 

500 

.80.847 

500 

i06  i92 

500 

29t  66  '  '  1 

50 

500 

1 18.199 

500 

1 12.  i  17 

500 

50ti 

103*968 

500 

1  162600 

501.) 

i  0 ■ 663 

50" 

-,  'S .  198 

OUU 

i  1      i  r'S 

5G1  ' 

1  '  i 

£LAA 
■  H»1 

1  ■)  '.  AAfi<l 

M  II  1 

-  O  J  ■   1  1  -i 

"il  il  i 

OO  .  I  -'i 

60'  i 

50U 

(48 . 711 

5u' 1 

49. i9o 

CL  A  A 

nUU 

i  2  i84 

i  ni  i  i  n  ii  i 
IUU . UUU 

<oU 

lo . vil 

500 

é\r\  Afin 

ou . UUU 

500 

io .  t  <u 

500 

1U .  UUU 

OUU 

oy ■ oo / 

2o0 

246  163 

80.0UU 

500 

120  000 

500 

50L 

20  i-'it 

* 

vUU . UUU 

1 0'' 

1 MA  AAA 
IUU • UUU 

250 

62  060 

500 

04  000 

500 

111 .9*8 

250 

58-137 

500 

oUU . UUU 

100 

70 . 500 

1U0 

60.000 

250 

16. uuu 

500 

16.820 

250 

33.180 

125.000 

too 

50.000 

500 

40.000 

500 

600.000 

5U0 

510.000 

400 

212.007 

500 

100.000 

» 

40.000 

500 

100.000 

100 

70.121 

501) 

80.000 

500 

64.000 

500 

60.00U 

301' 

Capital 

ou 

Nombre  de 

Titres 

520154.149  £ 

190707. 000 f. 

1 6.200A. 

5.298.600  € 

18.389.000  £ 

58.790  ob 

372079. 500f. 

700.000 ob 

105000.0001'. 

15'i070.U00f. 

1 399299000 f. 

734839. 500f. 

671830. 400f. 

1.171. 500  o1) 

1.080.600 ob 

DESIGNATION  des  VALEURS 


ISTIR1ÎS 
eu  1900 


Act 
Obi 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act, 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Ohl 
Act 


Midi. 


5   

3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  ■ 
Dauphiné  3  %  .... 
Genève  57  3  %■■  ■ 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv.. 

*%%  

Yict.-Emm.  62  3  % 


3  %  

—  3  %  nouv  

Nord  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct. 
Nord-Est  franç.  3  % 
Orléans  

—  jouiss  

-  3  %  

—  3  %  1884  

-  2  %  %  1895.. 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %  

Ouest- Algérien  

-  3  %. 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  Ja)  

Sud  de  la  France . . 

—  3 
Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Maç.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp">  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
Ci0  Glc  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Omnium  Lyonnais  

L-oc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

CiB  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ainé  — 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  de;  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (Cis  f««) 
Métaux  (C:°  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.(Cio  du)  en  liq. 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Tnomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2 %  %(cb.  fixcîsi 20 ) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2 f.  50) 
Brésil  4  lA  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   1 

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %).. 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). . 
Espagne  4  %  Extérieure  — 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


58  .. 
50  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  5( 
15  .. 
50  . 
15  .. 
15  . 
74  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15  . 
58  51 
43  50 
15 
15  .. 
12  5( 
15 
38  5C 
15  . 
15  . 
12  5d 
25 
15 


20 

28  51 
74 

32  51 
59 

46  5( 
16 

22  5( 

65 

40 


30 
10 
5 
15 

5 
18 

40 
50 
37  50 
5  5( 
22  5i 

25  .. 


116  4 
51  5 
21  5( 
10 

32  o; 

55  . 
60  . 
16  50 


2  75 

5  75 
4 

4  50 
4 
5 
4 

3 
4 
4 

3  5UJ 

4  .. 

6  .. 

5  .. 


Cours  fomp.  juillet 

ûîoo~"~îyoT~ 


1815 


455 
446 
402 


1325 
449 
446 

2,00 
464 
450 
406 


1740 
1222 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1 140 

805 
330 
510 
2000 
1350 


425 
235 
97 


1170 
870 
95 


86 
Î542 
1375 
430 


315 


101  50 

97  25 

68 

67 
399 
100 

78 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336 
282 


1593 


453 
449 
■409 


1300 
454 
452 

2090 
462 
454 
414 


1590 
1120 
454 
451 
406 


1020 
454 
450 
406 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 

62 
248 
260 
603 
313 
160 

50 

50 
312 
400 
512 
280 

98 
435 

712 


86 
3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


95  . 

lÔO  75 
73  25 
69  70 

378 

101  70 
80  .- 
89  45 

103  10 

107  75 

101  75 
71  75 

305  .. 

254  .. 


Cours  de  clôture 
3i  oct.  7  nov.  I  ;  riov" 


tG0-.> 
1274 

453 
456 
453 
453 
453 
456 
452 
411 
457 
1295 
454 
451 
1980 
464 
459 
417 
449 
1609 
1130 
457 
453 
408 
454 
102  4 
454 
453 
408 
615 


50 


25 


5i> 


50 


1*7 

227 
422  50 
533 


375 
609  50 
1980 
620 
790 
514 
186 
475 
770. 

52  50 
243 
140 
439 
239 
160 


272  . 
311  . 
398  . 
194  . 
85  . 
400  . 

515  . 
9  7 
85  . 
3730  . 
1494  . 

558  . 

154  . 

615  . 

7  40  . 
1020  . 

350  . 


93  25 
495 
101  25 

68  75 

64  60 
380  . 

100  95 
77  .. 
90  .. 

105  70 
109  45 

101  60 
70  25 

300  .. 
247  .. 


1575 
1275 

453  50 

454 

«54  50 


455 
457 
454. 
410 
458 

1292 
454 
451 

1970 
465 
462 
423 
451 

1590 

1134 
458 
155 
409 
454 

1015 
456 
455 
410 
625 
441 


4  15 
827 
424  50 
530 


23 


50 


50 


3S0 
610 
1975 
630 
800 
520 
155 
478 
760 
345 

52 
234 
143 
435 
224 
156 

30 

39 
268 
299 
400 
195 

81 
382 

470 

85  75 
3713  .. 
14Ô0  . 
559  . 


620 
740 

1022  .. 
346 


92  60 
492 
101  35 

69  45 
64  75 

384 
100  70 

76 

00  40 
105  50 
107  40 
101 

70  02 
298 
243 


1575  .. 

1272  .. 

452  ..| 

454  25 

454  . . 


454  75' 

457  .. 
454  .J 

409  50| 
455 

1298 
454  25 
452 

1973 
464  25 
451  75 
422  .. 
450  50 

1500  .. 

1130  .. 

458  .. 
456  50 
413 

45  i  75 
1020  .. 
456 
453  25 

410  .. 
G. '5  .. 
4  40  .. 


23C 
425 
556 


380  . 
620  . 
1979  . 
598  . 
805  . 
530  . 
125  . 
435  .. 
750  .. 
351  ,. 
50 

244  .. 
151  . 
434... 

188  .. 
159  .. 

33  .. 

46-.. 
2<J2 
285  .. 
401  . 

189  . 
89  .. 

399 

484  .. 

3^75 
86  .. 

3739  .. 

1495  .. 

r,fiî  . . 


627 


1025 
317 


93  20, 

Î01  20 

69  25| 
65 

393 
101 

90 

105  70 
107  151 
10!  70| 

70  17 
298  .. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et    Valeurs  françaises 
ituatiorts  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


1 

MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

SITUATIONS 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

12 

Septe. 

19 

Septe. 

26 
Septe. 

1  3 

Octob . 

10 
Octob. 

n 

Ôétûb; 

2i 
Oclob  . 

31 

Oclol)  . 

7 

No  Y  0111 

|  14 
Nnvem 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 
—     (toutes  marques)  — 

(Corbeil)   — 

t>iA                                  -i  oo  L-  ï  1 

Francs 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

Francs 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

Francs 

35  78 
37  30 
37  94 
25  80 
16  68 
19  60 

Francs 

27  62 

28  98 

29  63 
20  02 
13  93 
17  17 

Francs 

26  16 

28  45 

29  45 
19  99 
14  58 
17  44 

Francs 

27  12 

30  12 

31  » 
21  12 
15  37 
20  75 

Francs 

27  12 

30  12 

31  » 
21  25 
15  50 
2i  37 

Francs 

27  37 

30  12 

31  » 

21  12 
15  37 

22  12 

Francs 

26  87 

29  87 

30  50 
20  87 
15  37 
20  62 

Francs 

26  87 

29  87 

30  50 
20  87 
15  37 
20  62 

Francs 

26  87 

29  87 

30  50 
20  87 
15  23 
20  37 

Francs 

26  62 

29  87 

30  50 
20  62 
15  25 
20  37 

Francs 

26  12 

29  87 

30  50 
20  62 
15  25 
20  37 

Francs 

26  75 

29  37 

30  » 
21  12 
15  23 
20  62 

Francs 

26  62 

29  37 

30  » 
20  87 
15  37 
20  B3 

VIANDE  (à  La  Villette; 

PRIX 

Dmh  F                                                        la  lr  i  1 

veau   — 

1  50 
1  91 
1  93 
1  10 

1  47 

1  92 
1  82 
1  20 

1  39 
1  87 
1  82 
1  40 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  41 

1  81 
1  93 
1  41 

1  46 

1  70 

2  05 
1  4i 

1  46 

1  70 

2  05 
1  44 

1  45 

1  70 

2  » 
1  42 

1  50 

1  70 

2  » 
1  40 

1  47 

1  68 
1  90 
1  38 

1  54 

2  » 
2  » 
1  45 

1  52 
1  94 
1  90 
1  44 

1  48 

2  » 
1  95 
1  40 

1  50 
1  90 
1  98 
1  36 

1  48 
1  » 
1  95 
1  38 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    raffiné  l™  qualité  — 
Suif  

30  45 
100  89 
30  82 
25  n 
59  35 
46  66 
46  19 

27  29 
96  69 
38  11 
27  45 
57  44 
38  42 

44  t& 

31  17 
103  79 
45  95 
31  78 
53  40 
40  92 
49  68 

31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32 
47  86 

KO  A  U 

t>y  io 

30  91 
104  4i 

35  33 
26  95 
67  26 
73  46 
64  87 

25  » 
9.^  50 
28  25 
23  » 
63  » 
78  50 
6j  » 

23  94 
100  » 
28  50 
23  50 
62  50 
80  » 
66  » 

23  18 
99  » 
28  50 
23  f0 
62  75 
78  50 
07  » 

23  18 
98  50 
28  » 
2°  50 
60  23 
78  50 
69  » 

23  32 
99  » 
28  » 
22  » 
61  » 
78  50 
70  » 

23  25 
99  » 
28  » 
22  » 
60  75 
71  75 
69  » 

22  68 
98  50 
27  50 
21  50 
61  •> 
78  50 
68  » 

21  94 
97  50 
27  50 
21  » 
60  » 
78  50 
67  » 

22  23 
97  50 
27  50 
20  50 
59  50 
79  25 
67  » 

22  75 
97  50 
27  25 
20  50 
53  » 
79  » 
68  » 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vinsdesoulir.)  La  pièce  de  225  lit. 
Bordeaux  ord.S     fût  et  droitB 
Màcon  ordin..)  de  régie  compris. 

133  » 
HO  50 
180  50 

132  » 
169  50 
179  50 

132  » 
169  50 
179  50 

132  08 
169  58 
179  63 

131  77 
169  27 
179  42 

85  » 
135  » 
liO  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

83  » 
135  » 
140  » 

85  » 
133  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton                             50  kil. 

51  98 
123  » 
73  » 

48  59 
113  25 

4/  OU 

41  14 

1.23  50 
37  75 

44  56 
188  » 
35  71 

65  67 
146  20 
48  210 

55  » 
128  50 
34  » 

55  62 
129  » 
35  75 

54  37 
127  » 
37  » 

52  75 
123  »> 
37  23 

53  62 
120  .. 
37  50 

54  50 
118  50 

4'j  7o 

50  6ï 
119  50 
43  50 

48  25 
118  50 
43  75 

48  75 
119  o 

43  50 

46  75 
116  » 
56  50 

MÉTAUX  (Paris) 
FRIX 

Cuivre  (Chili  l"  marq.).  100  kil. 

124  06  ' 
165  «2 
44  58 
14  75 
16  » 

127  77 
167  73 
46  80 
16  96 
16  Si 

135  42 
193  83 
55  10 
16  25 
15  92 

193  64 
330  90 
63  22 
22  68 
21  37 

189  63 
356  98 
56  29 
27  48 
24  01 

178  » 
315  » 
46  50 
i9  » 
18  » 

178  » 
316  » 
40  » 
19  » 
18  » 

176  50 
312  50 

45  75 
19  « 
1S  » 

174  E0 
303  » 
45  75 
18  » 
18  » 

174  50 
302  » 

-10  10 

18  » 
18  » 

175  » 
3u5  >• 
40  23 
17  » 
17  25 

173  » 
305  » 
40  25 
17  » 
17  25 

175  » 
304  50 
45  75 
lî  » 
17  25 

176  75' 
30  i  50 
43  75 
17  » 
17  25 

177  50 
301  25 
45  50 

15  50 

16  75 

CHARBON  DU  NORD 

Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

10  50 

10  69 

12  62 

16  23 

23  30 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 

3K03 
ODoo 

101  21 

102  74 
4.070 

728 
945 
1.063 
2.135 
1.890 

3  AOI 

100  72 
102  50 
4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 

101  85 
101  85 
3760 
683 
1035 
1039 
2126 
1674 
3755 

100  95 

101  85 
3760 

685 
1030 
1041 
2363 
1648 

O  t-kO 

101  17 
101  97 

3750 
675 
990 
1030 
2080 
1660 
37)5 

101  » 
101  90 
3780 
676 
990 
1020 
2040 

mi 

3706 

100  92 

101  90 
3800 

677 
■978 

972 
2020 
1630 
3690 

100  35 

101  6j 
3800 

670 
985 
967 
1965 
1610 

100  42 

101  72 
3870 

670 
966 
957 
1970 
1593 
3660 

100  90 

101  98 
3820 

683 
932 
975 
1980 
16d2 

O  ioU 

100  67 

10 1  » 

3825 
680 
975 

1970 
1575 
3713 

100  82 

101  02 

3860 
676 
976 
975 
1973 
1575 

QTiO 

3  1/2  0/0  1894  

Banq.  dj  Paris  et  Pays-Bas. .  — 
—        P.-L.-M   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Million 
defr. 
3.607 
1.978 

Million 
defr. 
3.687 
1.963 

Million 
defr. 
3.094 
1.875 

MillioD 
de  f  r 
3.820 
1.866 

Million 
defr. 
4.034 
2.103 

Million 
defr. 
3.953 
2.405 

Million 
defr. 
3.951 
2.403 

Million 
defr. 
3.938 
2.383 

Million 
defr. 
4.113 
2.369 

Million 
de  fr. 
4.071 
2.358 

Million 
de  fr. 
4.097 
2.332 

Million 
de  fr. 

4.038 
2.359 

Million 
defr. 
4.215 

2.376 

Million 
de  fr. 
4-086 
2.380 

Million 
defr. 
4.067 
2.410 

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

1.244 
693 
364 
566 
237 

1.222 
730 
358 
492 
221 

1.225 
798 
391 
491 
252 

1.196 
828 
444 
477 
207 

1.134 
875 
492 
482 
256 

1.114 
416 
479 
509 
137 

1.116 

387 
482 
538 
99 

1.115 
480 
477 
573 
123 

1.112 
601 

498 
491 

79 

1.101 

1.095 

563 
482 
481 
76 

1.096 
522 
482 
483 
120 

1.096 
7»6 
487 
5î6 
121 

1.098 
551 
494 
537 
79 

1.099 

545 
487 
532 
99 

Comptes  courants  particuliers  . . 
Compte  courant  du  Trésor  

486 
493 
442 
83 

EfCpMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  laBanquede  France.. 

—  —  d'Angleterre 
1  -  .  —             —  d'Allemagne 
)t       —             — d'Autr-Hongrie 
n       —             —    de  Belgique. 

_^            —    de  HoJïafide: 

—  —    d'Italie  ... 

—  —    de  Russie. . . 
-»      aux  Banques  Suisses. 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 

2.85 
9  no 

5  "» 
6.05 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5.87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4-34 

% 

3.06 
3.75 
4.98 
5-04 
3  91 
3.83 
5  » 
5.59 
4.95 

% 

3.23 
3.98 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

% 

3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  »> 

5  » 
5  » 
3  50 

% 
3  » 
3  » 

3  50 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  >» 
3  50 

% 
3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 
.  4  » 

4  » 

4  »> 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

BftN'fttëS  EUROPÉENNES  D'ÊWsSlut! 

tlTCATlON  AU  31  DÉCEMBRE 

Encaisse-or  

■j  Encaisse-argent  

1  Rapportde  Por  à  la  circulation  % 

Million 
defr. 

14.585 
7.95o 
2.578 
54,5 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57,3 

Million 
defr. 

14.975 
8.160 
2.636 
54,4 

Million 
defr. 

14.992 
7.850 
2.585 
52.3 

Million 
de  fr. 

15  906 
8.211 
2.607 
51.6 

Million 
defr. 

14.948 
8.771 
2.791 
58.6 

Million 
defr. 

14.918 
8.7.i8 
2.792 
58-5 

Million 
defr. 

14.946 
8.74i 
2.783 
58,5 

Million 
defr. 

15-179 
8.711 
2.768 
57,3 

Million 
defr. 

15.531 
8.580 
2.706 
53,2 

Million 
defr. 

15.577 
8-554 
2.692 
54.2 

Million 
de  fr. 

15.431 
8.577 
2.704 
53.5 

Million 
de  fr. 

15.535 
8.638 
2.730 
55.1 

Million 
de  fr. 
15.613 

8.622 
2.719 
55,2 

Million 
defr. 

15.474 
8.616 
2. 717 
556 

s 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

Pour  favoriser  le  Développement  du  Commerce 
et  de  l'Industrie  en  France 


Société  Anonyme 

CAPITAL  :  160  MILLIONS  DE  FRANCS 

Siège  social,  54  et  56,  rue  de  Provence,  à  Paris 
Succursale  A  :  134,  rue  Réaumur    Place  il*  Il  Bourse) 
à  Paris 


Dépôts  de  fonds  à  intérêts  en  compte  ou  à 
échéance  fixe  (taux  des  dépôts  de  3  à  5  ans  :  3  1/2  0/0 
net  d'impôt  et  de  timbre).  —  Ordres  de  Bourse 
(France  et  Etranger).  —  Souscriptions  sans  frais. 
—  Vente  aux  guichets  de  valeurs  livrées  immédia- 
tement (Obligations  de  Chemins  de  fer,  Obligations 
et  Bons  à  lots,  etc.).  —  Escompte  et  encaissement 
de  coupons.  —  Mise  en  règle  de  titres.  —  Avances 
sur  titres.  —  Escompte  et  Encaissement  d'Effets 
de  commerce.  —  Garde  de  titres.  —  Garantie  contre 
le  remboursement  au  pair  et  les  risques  de  non- 
vérification  des  tirages.  —  Transports  de  fonds 
(France  et  Etranger).  —  Billets  de  crédit  circu- 
laires. —  Lettres  de  crédit.  —  Renseignements.  — 
Assurances.  —  Services  de  Correspondant,  etc. 


LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 

(Compartiments  depuis  5  fr.  par  mois;  tarif  dé- 
croissant en  proportion  delà  durée  et  delà  dimen- 
sion.) 

59  bureaux  à  Paris  et  dans  la  Banlieue  ;  200 
agences  en  province;  une  agence  à  Londres;  cor- 
respondants sur  toutes  les  places  de  France  et  de 
l'Etranger.  798 


BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

(SUISSE 

BANQUE  D'ÉTAT 

Capital:  20  millions  de  francs  entièrement  versés 

l'état  de  herne 
garantit  tol's  les  engackments  de  la  banque 


La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture (rentes,  fonds  publics,  actions,  etc.;  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  de?  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  confiés  et 
en  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions. 
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La  Direction. 


CRÉDIT 


FONCIER  ET 

D'ALGÉRIE 


AGRICOLE 


Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  O/O 

A  2  ans   3  1/2  O/O 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En 
voi  de  fonds  (Province  et  Etranger).  790 


COMPAGNIE  DES  TABACS  DU  PORTUGAL 


Ventes  du  lie  exercice  (le'  avril  1901  au  31  mars  1902) 

SU  nation  au  31  octobre  I90Î 


Continent 

Colonies 

Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 

Mois  d'octobre  1901  

Produit  des  mois  antér" 

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

199.972 
1.142. 197 

784:905.815 
4482:598.510 

30.956 
105.081 

29:1117.480 
101 : 433.525 

3.784 

20.905 

17:029.705 
94:074.495 

Total  au  31  oct.  1901. . . 

1.342.109 

5267:504.325 

136.0*7 

131:350.955 

24.689 

111:103.200 

Période  torresp.  de  l'eiere.  nAit' 

1.297.475 

5036:76i.0â5 

123.014 

125:406.630 

S!5.467 

114:005.905 

Différence  : 
En  faveur  1901-190?.. 
En  laveur  1900-1901.. 

4  4.  .094 
.  » 

180:742.300 

13.023 

5:944.325 

» 

» 

7:8 

» 

8.502.705 

801 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

Société  anonyme  au  capital  de  25  millions 
entièrement  versés 


Situation  au  30  septembre  1901 
actif 

Caisses  et  Banques  

Effets  en  portefeuille  

t'aleurs  diverses  

Prêts  hypothécaires  et  sur  nantissements.. 

Comptes  courants  et  correspondants  

Mobilier  

Immeubles  urbains  et  magasins  généraux . 

Immeubles  ruraux  (Bâtiments,  plantations 
et  exploitations)  

Soldes  de  prix  de  ventes  dus  par  acqué- 
reurs de  terres  

Terrains  

Divers   

Total....  Fr. 


3.415.507 

1 1 

01.1298.323 

95 

1.185.779 

95 

3  479.303 

2Î 

7.578.380 

88 

37.217 

72 

3.535  741 

98 

1.656.805 

64 

483.072 

23 

5.151.288 

» 

1.9-21.447 

78 

PASSIF 

Capital   Fr. 

Késer-l  statutaire   1.189.296  65 

ves  (extraordinaire   4.50J.000    »  | 

Provision  pour  amortissements  et  risques 
en  cours  

Dépôts  en  compte  courant  

Bons  de  caisse  

Correspondants  

Emprunteurs    sur    hypothèques  et  nan- 
tissements (leur  compte  d'effets)  

Mandats  a  payer  

Obligations  de  la  Société  Générale  Algé- 
rienne   

Divers  

Caisse  de  prévoyance  du  personnel  

Dividendes  à  payer  

Compte  d'ordre  

Profits  et  pertes,  report  des  exercices  anté- 
rieurs  

Profits  et  pertes,  exercice  1901  

Total....  Fr. 


80.342.868  50 

25.000.000  >. 
5.689.296  65 

671.008  22 
34.925. 230  88 
2.652.400  » 
2.208.883  60 

953.970  .. 
552.726  80 

70.835  84 
2.610.856  40 
.   638.553  96 

29.446  33 
1.048.255  63 

1.713.627  50 
1.054.788  69 

86.342.868  50 
790 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Médi  terra  née.  — 
La  Compagnie  P.-L.-M.  organise,  avec  le  concours 
de  la  Société  française  des  Voyages  Duchomin  : 

!•  Une  excursion  en  Syrie,  en  Palestine  et  en 
Basse-Egypte,  du  28  novembre  1901  au  8  janvier 
1902.—  Prix  (tous  frais  compris;  :  1»  cl.,  2.150  fr. 

2°  Une  excursion  en  Syrie,  en  Palestine,  en 
Egypte  et  le  Nil  jusqu'il  là  première  cataracte,  du 
23  novembre  1901  au  15  janvier  1902.  —  Prix  (tous 
frais  compris!  :  1"  classe,  2. 901  fr. 

3°  Une  excursion  en  Egypte  jusqu'à  la  première 
cataracte  du  Nil,  du  19  décembre  1901  au  15  jan- 
vier 1902.  —  Prix  (tous  fiais  compris:  :  1™  classe, 
2.050  fr. 

S'adresser,  pour  renseignements  et  billets,  aux 
bureaux  de  la  Société  française  des  Voyages  Du- 
chemin.  20.  rue  Grammont,  à  Paris.  "97 


IMPRIMERIE  DE  M  PRESSE 
10,  nie  du  Croissant,  Paris.  —  Simart,  ïmp. 


E.  MA  TEIE  U-  PLESSY  # 

11,  rue  de  Cluny  —  PARIS 


ENCRES 

adoptées  par  toutes  les 
grandes  Administrations 
de  France  &  de  l'Étranger. 


.'iaitiiiiiASSSËï 

fcv££"  *iïfà 


■irivurnouW"''' 
•t.'.i.wUTACÙrtt' 

JTlifr.lliili. 


ENCRES 

MA  THIEU-PLESSY 

'  Chez  tous  les  Papetiers. 
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18.RUEDESMATHURINS, 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 

^Bff^J^^T  ^»  SUDATION 
A^ras^      '  MASSAGE 
fP  LAVAGE 
yjj*  PISCINE 
V*     SALONS  DE  REPOS 

V#  \       SALON  DE  COIFFURE 
PÉDICURE,  BUFFET 
HYDROTHÉRAPIE  COMPLÈTE 
»Nk     SALLE  0E  GYMNASTIQUE. 

^  BAIN  des  DAMES  4-7  B1B  HAUSSMANN 
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COURSES  A  NICE 
Pour  permettre  aux  spôrtsmen  de  se  rendre  plus 
facilement  aux  courses  de  Nice,  la  Compagnie  des 
Wagons-Lits  a  avancé  la  reprise  de  son  train  de 
luxe  Méditerranée-Express,  dont  nous  avons  an  - 
noncé la  remise  en  marche. 

Le  premier  départ  de  Paris  a  en  lieu  le  samedi 
9  novembre  et  le  premier  dépari  de  Vintimille  le 
dimanche  10  novembre.    *  800 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  515  -  20"  volume.  <2i)    |  BUREAUX  :  il,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2e  ARR1) 


Vendredi  22  novembre  1901. 


SERBIE 


hommes 
kilomètres 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :   Les  chiffres 
tiliés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  royaume  

Population  totale  en  1895   2 

—  —        en  1900   2 

—  parkil.  carré  en  1895  

—  —  en  1900   

Armée.  Pied  de  paix  

—  Pied  de  guerre.  Total  général.... 
Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  l"jan-.1900 

—  par  1 .000  kilom.  carrés... 

—  par  million  d'habitants. . . 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes  (1899;. . 

—  —         des  fils  (1899)... 

—  par  million  d'habitants  

Nombre  total  des  dépêches  en  1899   1 

BUDGET  DE  1901 

Dette  publique  au  1"  janvier  1900   424.725.713  francs 

Moyenne   par  habitant   170  — 

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre   17.602.700  — 

Moyeone  par  habitant   7.05  — 

Total  des  dépenses  budgétaires   73.992.543  — 

Moyenne  par  habitant   29.67     — / 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


ci-dessous  sont  rec- 
documents  officiels  : 
48.303    kil.  carrés 
.312.484  habitants 
.493.770  — 
47  — 
51 

22.448 
353.366 
578 
11 
231 
4.068 
8.118 
3.255 
078.120 


dépêches 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1889.... 

34.8 

39.1 

1893 

40.9 

48.9 

1897. .. . 

45.3 

55.9 

1890..,. 

38.0 

45.8 

1894 

34.9 

46.0 

1898.... 

41.1 

57.0 

1891.... 

42.8 

52.3 

28.2 

43.4 

1899.... 

46.4 

65.7 

1892. . . . 

37.1 

46.5 

11896 

33.4 

53.4 

1900.... 

54.0 

66.5 

SUEDE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  royaume  

Population  continentale  en  1890  

—  —  (éval.  190?)  

—  par  kil.  carré  en  1890  

—  —         en  1897  

Armée.  Pied  de  paix  


—        Pied  de  guerre.  Total  général  

Chemins  de  fer  Réseau  total  en  1900  

—  par  1000  kil.  carrés 

—  par  million  d'hab. . 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —    des  fils  

—  —  par  million  d'habitants. 
Nombre  total  des  dépêches  en  1898  

BUDGET  DE  1931 

Dette  publique  au  1er  janvier  1900   444.484.771  francs 

Moyenne  par  habitant   87.19  — 

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre   51.327.360  — 

—  '  .  —       de  la  Marine   30.626.960  — 


ci-dessous  sont  recti 
documents  officiels  : 
450.574  kil.  carrés 
4.789.981  habitants 
5.097.102  — 
11  — 
11  — 
1.946  officiers 
37.177  soldats 
490.412  hommes 
11 .320  kilomètres 
25  — 
2.220  — 
14.088  — 
43.725  — 
8.578  — 
2.623.396  dépêches 


Total  de  la  Guerre  et  de  la  Marine   81.954.320  francs 

Moyenne  par  habitant   16.27  — 

Total  des  dépenses  budgétaires   203.953.  400  — 

Moyenne  par  habitant   40.01  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 
(y  compris  les  métaux  précieux) 


1887.. 
1888. 
1889. 
1890. 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

413.3 

342.9 

1891.... 

513.5 

449.3 

1895  

182.0 

451.0 

391.4 

1892.... 

500.5 

457.4 

1896  

501.6 

523.7 

419.1 

1893.... 

462.1 

456.0 

1897  

571.7 

528.1 

426.4 

1894.... 

487.8 

414.8 

1898  

637  3, 

Exp. 

436.6 
476.4 
501.5 
482  9 


NORVEGE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fies au  tur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 

Superficie  du  royaume   325.429  kil.  carrés 

Population  continentale              en  1891   8.000.917  habitants 

—  —                    (3  déc.  1900)  2.231.395  — 

—  par  kilomètre  carré  eu  1891....  6   

—  —               en  1900    6.8  — 

Armée.  Pied  de  paix   900  officiers 

—              —      30.000  hommes 

•—        Pied  de  guerre.  Total  général   81.700  — 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  1"  janv.  99  2.053  kilomètres 

—  par  1.000  kil.  carrés   6   

—  par  million  d'habitants   92^   

Télégraphes    Longueur  des  lignes  en  1898. .  13.941  — 

—  —       des  fils   31.859  — 

—  par  million  d'habitants   14.277  — 

Nombre  total  des  dépèches  en  1899   2.261  886  dépêches 


BUDGET  DE  1900-1901 

Dette  publique  au  30  juin  1899    277.938.804  francs 

—          —       Moyenne  par  habitant   124.50 

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre   20.259.624  — 

—                —      de  la  Marine   6.279.000  — 

Total  de  la  Guerre  et  de  la  Marine   26.538.624  francs 

—  Moyenne  par  habitant   11.89 

Total  des  dépenses  budgétaires   139.497.498  — 

—  Moyenne  par  habitant   62.51 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp . 

Exp. 

1889.. 

266.1 

184.3 

1893.. 

284.2 

189.0 

1897  

369.2 

234.8 

1890. . 

292.1 

183.5 

1894. . 

286.1 

183.3 

1898  

392.3 

223  0 

1891. . 

309.7 

181.1 

1895.. 

311.2 

192.2 

1899  

434.7 

213.3 

1892. . 

277.8 

175.71 

1896. . 

330.3 

206.9 

1900  

457.2 

25C.G 

SUISSE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 


41.346  kil.  carrés 
2.917.754  habitants 
3.312.551  — 

»        71  — 
80  — 


Pied  de  Guérie 


Superficie  de  la  Confédération  

Population  (1er  décembre  1888)  

—  (résultats  prov.  1900)  

—  par  kil.  carré  (1888)  

—  —  .  (1900)  

Armée  fédérale.  Effectif  en  1900  : 

[  Armée  régulière   150.876  combattants 

Officiers   1.125  — 

Landwehrl  et  II   87.361  — 

(  Landsturm   277.007  — 

Total  de  l'effectif   516.372  — 

Cheminsde  fer. Réseau  total  au  l"jan.  1901         3.7S3  kilomètres 

—  par  1.000  kil.  carrés. .. .  91  — 

—  par  million  d'habitants.  1.137  — 
Télégraphes.  Long,  des  lignes   7.059  — 

—  Long,  des  fils   21.717  — 

—  —     par  million  d'hab..  6.507  — 
Dépèches  transmises  en  1900                           4.110.109  dépèches 

BUDGET  DE  1901   (en  francs) 

Dette  publique  de  la  Confédération  en  1900.  90.039.039  francs 

Moyenne  par  habitant   27.17  — 

Dépenses  militaires  totales   28.120.923  — 

Moyenne  par  habitant   8.48  — 

Total  des  dépenses  budgétaires  fédérales..  105.855.000  — 

Moyenne  par  habitant   31.90  — 


COMMERCE  EXTERIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

1890.. 

954.3 

702.8 

1894.. 

825.9 

621.2 

1898  

1065.3 

1891.. 

932.2 

671.9 

1895.. 

915.9 

663.4 

1899  

1169.9 

1892. . 

869.1 

657.6 

1896.. 

993.9 

688.1 

1900  

1111.1 

1893. . 

327.5 

646.5 

1897.. 

1031.2 

693  2 

1901  i6m4). 

520.0 

Exp. 

723.8 
796.0 
836.1 
400.0 


TURQUIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES:  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  furet  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 

Superficie  de  la  Turquie  d'Europe   170.340  kil.  carrés 

Population  continentale  en  1897    6.086.300  habitants 

—  —          (éval.  19001   0.326.000  - 

—  par  kil.  carré  en  1897    •          36  — 

—  —          en  1900   37  — 

Armée.  Pieu  de  paix   350.000  hommes 

—        Pied  de  guerre.  Total  général   1.500.000  — 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  l«  jan.  99  1.993  kilomètres 

—  par  1.000  kilom.  carré  11  — 

—  par  million  d'hab   315  — 

Télégraphes.  Long,  des  lignes  (1891-95)....  36.138  — 

—  —      des  fils   63.754  — 

—  —     par  million  d'hab   10.078  — 

Dépêches  transmises  en  1894-95    3.124.168  dépèches 

BUDGET  DE  1897-1898 

Dette  publique  en  1900    3.199.507.023  francs 

Moyenne  par  habitant   127.24  — 

Départements  militaires   148.474.237  — 

Moyenne  par  habitant   6.05  — 

Total  des  dépenses  budgétaires   420.190.570  — 

Moyenne  par  habitant   17.14  — ■ 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


357.3 
354.9 
333.6 


Imp. 

Exp.  I 

Imp 

Exp. 

Imp. 

1889-  1890 

1890-  1891 
1391-1892 

475.6 
463.3 
559.8 

294.9 
252.7 
350.31 

1892-  1893 

1893-  189 i 
1891-1895 

557.8 
549.7 
548.9 

355.0 
302.4 
313.6 

1895- 
1896- 
1897 

1896 
1897 
1898 

469.1 
491.3 
540.2 

L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


COMPAGNIE  DES 
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Assemblées  Générales  Ordinaire  et  Extraordinaire 
des  Actionnaires  du  27  Avril  iQOi 


Rapports  du  Conseil  d'Administration 

ASSEMBLÉE  GENERALE  ORDINAIRE 

Noua  allons  d'abord  vous  soumettre,  dan* 
la  forme  habituelle,  les  comptes  de  l'exercice 
1900. 

SITUATION    GÉNÉRAL  1 

La  longueur  du  réseau  exploité,  en  1900,  an 
t.nnpte  de  la  garantie,  s'est  accru  de  57  kilo- 
mètres et  s'est  élevé  à  3.508  kilomètres,  par 
suite  de  iincorporation  à  ce  réseau  de  la  ligne 
de  Dax  à  Saint-Sever  i*  kilomètres^  et  de  la 
section  d'Alby  à  Saint-Juéry  (9  kilomètres', 
qui  avaient  été  livrées  à  l'exploitation  en 
1899. 

D'autre  part,  aucune  ligne  nouvelle  ou  sec- 
tion de  ligne  nouvelle  n'a  été  ouverte  à  l'ex- 
ploitation en  1900.  Il  n'y  a  donc  pas  eu  de 
ligne  exploitée  au  compte  de  premier  établis- 
sement. 

Les  dépenses  de  premier  établissement,  faites 
en  luùO,  ont  toutes  porté  sur  le  réseau  au 
compté  (lé  garantie.  . 

Elles  ont.  été  de     7.<38.34<  94 

D'autre  part  les  avances  faites  à  l'Etat,  en 
1900.  se  décomposent  ainsi  : 

1°  Avances  en  arpent  destinées  à  couvrir  les 
d.p. 'lises  d'infrastructure  des  li-  AAO,  „a 
unes  de  la  Convention  de  1883...     b.  ,19.032  38 

2°  Avances  en  travaux  pour  la 
superstructure  desdites  lignes         4.078.157  18 


Total  Fr.    10.797.189  56 

Les  résultats  de  l'exploitation  du  réseau  ga- 
ranti pendant  l'année  1900.  comparés  à  ceux 
de  l'ensemble  des  lignes  exploitées  eu  1899. 
sont  les  suivants  : 

Hé  ni  itnili  (1 

i  t  mua  <!•'       Cuiiip.i  raison 
Réseau  ainiili  1"'  élïblBMBfonl  'I'' 
Recettes  cl  Impenses       1900  1899  1900»wl89? 

Recettes  brut.  115.609.580  113.964.S80  -l.ti'.V/V.» 

A  déduire  : 
Comptes  d'or- 
.  dre  impots 

et  divers  ..     7.9.V..643  r..nfr>.79.-<   -  Vr>.«\x 


Ueoettes  netit.  107.a">3.H3(i  106.983.085  +  twl.lKU 
Dépensas.  . ,    50.024  XVi     V.dQii.f  ;>j  +1.618.809 


Produit  n.-t. .    57.039.09i  57.975.503 


946.408 


Les  recettes  nettes,  malgré  le  développe- 
ment des  transports  de  grande  vitesse  provo- 
que par  l'Exposition  universelle  ne  présentent 
qu'une  augmentation  de  671.901  francs. 

Les  dépenses  ont  subi  également  un  accrois- 
sement de  1.018.310  francs.  Cet  accroissement 
lient  à  de  nombreuses  causes.  11  provient  du 
règlement  d'un  incendie  survenu  en  août  189o 
dans  la  région  des  Landes  et  dont  la  respon- 
sabilité montant  à  645.000  francs  n'a  été  attri- 
buée a  la  Compagnie,  par  les  tribunaux,  qu  en 
1908  11  est  dû  également  à  la  progression 
très  importante  subie  par  les  prix  des  matiè- 
res consommées,  spécialement  des  charbons 
el  des  matières  métallurgiques.  Il  tient  enfin, 
tanl  à  l'application  des  arrêtés  pris  par  le  Mi- 
nistre des  Travaux  publics  en  vue  de  régle- 
menter les  conditions  du  travail  des  agents 
affectés  à  un  service  de  sécurité  qu'aux  amé- 
liorations que  nous  avons  dû  nous-mêmes  ap- 
porte) à  la  situation  du  personnel  de  la  Coin- 
Vu  ;  produit  net  présente-t-il  une  dimi- 
nution île  946-.408 'fr.  61  par  rapport,  à  1899. 
'  Le  chiffre  des  avances  à  demander  à  l'Etat, 
Kâ  titre  de  garantie  d'intérêts,  se  trouve  ainsi 


(1)  Nous  avons  tlù  ajouter  aux  résultats  du  réseau 
;arànti  en  1899,  les  résultats  des  lignes  de  Dax  à 
ialnt-Sever  et  d'AIbi  à  Saint-Juéry.  qui  avalent  été 
xploitées,  en  1899,  au  compte  de  premier  établls- 
i  ment,  et  qui.  en  19tio.  sont  passées  au  rompte  du 
fepau  garanti. 


ponté,  en  tenant  compte  de  l'augmentation  des 
charges  d'intérêts,  à  2.965.081  fr.  04,  en  aug- 
mentation de  1.723.945  fr.  12  sur  celui  de  1899. 

Ces  avances  qui,  pour  l'année  1884,  étaient 
de  7.630.000  francs,  étaient  allées  en  augmen- 
tant, depuis  cette  époque,  par  suite  de  la  dimi- 
nution de  nos  recettes  et  de  l'augmentation  des 
charges  d'intérêts.  Elles  s'étaient  élevées,  pour 
l'année  1892,  à  18.700.000  francs.  A  partir  de 
1892.  la  progression  des  recettes  et  la  réduc- 
tion des  dépenses  d'exploitation  du  réseau  ga- 
ranti avaient,  au  contraire,  donné  lieu  jus- 
qu'en 1899  à  une  diminution  continue  du  chif- 
fre annuel  desdites  avances,  qui  était  descendu 
à  1.241.135  fr.  92.  L'augmentation  qui  s'est  pro- 
duite de  nouveau  en  1900  tient  en  partie  à 
des  causes  exceptionnelles,  comme  la  hausse 
des  charbons,  et,  en  partie  à  des  causes  per- 
manentes, les  dépenses  nouvelles  faites  pour 
l'amélioration  de  la  situation  du  personnel,  qui 
ne  pourront  être  compensées  que  par  un 
accroissement  sérieux  de  notre  trafic. 


COMPTE  D'ÉTABLISSEMENT  DU  RÉSEAU 
■    AU   COMPTE   DE   LA  GARANTIE 

Longueur  :  v,508  kilomètres 

Les  dépenses  de  ce  réseau,  au  31  décembre 
1899.  s'élevaient  à   1.046.016.766  72 

Ç.e  chiffre,  doit  être  augmenté  : 

1"  Du  montant  des  dépenses 
de  premier  établissement  fai- 
tes au  31  décembre  1899  sur 
la  ligne  de  Dax  à  Saint-Se- 
ver et  la  section  d'AIbi  à 
Saint-Juéry  qui  sont,  passées, 
en   1900.   au    réseau  garanti        2.406.661  10 

2°  D'une  somme   de   238.566  73 

par  suite  de  rectifications 
d'ordre  faites  par  lia  commis- 
sion de  vérification  de  nos 
comptes. 


Ce  qui  le  porte  à   1.048.661.994  55 

Les  dépenses  faites  pendant 
le  dernier  ex<  i  eice  .l'ont  accru 
,le    7.738.347  94 

Les  dépenses  de  premier  éta- 
blissement du  réseau  garanti 
étaient  donc,  au  31  décembre 


1900,  de   Fr.    1.056.400.342  49 

Ces  dépenses  ont  été  payées  au  moyen  des 
ressources  suivantes  : 

l  \  la  charge  de  la  Compagnie'  : 

Actions   Fr.    125.000.000  » 

Prime  sur  les 
actions   21.319.019  72 

Obligations  ..    858.411.322  77 

1.004.730.342  49 

2°  A  la  charge  de  l'Etat  : 
Subventions    pavé,  s  en  ca-  „ 

,  Ha]   51  670  a  io  » 


Total  égal  Fr.    1.056.400.342  49 


MATÉRIEL  ROULANT 

Nous  avons  reçu  pendant  l'année  1900  : 

1°  6  locomotives  compound  de  grande  vitesse 
à  deux  essieux  accouplés  avec  boggie  à 
l'avant  et  leurs  tenders,  à  valoir  sur  une  com- 
mande de  10  dont  le  solde  nous  sera  livré  en 
1901.  Ces  locomotives  sont  destinées  à.  assurer 
le  service  des  trains  de  vitesse  sur  nos  gran- 
des lignes  à  faibles  déclivités  ; 

2"   Le  matériel  roulant  désigné  ci-après  : 

25  voilures  de  3'  classe  à  sept  compartiments 
formant  le  solde  d'une  commande  de  200,  dont 
175  ont  été  reçus  en  1899  ; 

2  fourgons  à  bagages  pouvant  être  jumelés 
entre  eux  pour  communiquer  de  l'un  à  l'autre, 
qui  constituent  le  solde  d'une  commande  de 
200,  dont  198  ont  été  reçus  en  1899; 

318  wagons  tombereaux  pouvant  porter  15 
tonnes,  soldant  une  commande  de  1.000.  dont 
682  ont  été  reçus  en  1899. 

D'autre  part,  la  marche  ascendante  du  trafic 
nous  a  conduits  à  commander  en  1900  : 

1°  18  locomotives  compound  à  trois  essieux 
accouplés  (roues  de  1".  750)  avec  boggie  a 
l'avant  Ce  type  de  machine  permet  d  assurer 
aussi  bien  la  traction  des  trains  de  voyageurs 
sur  les  lignes  accidentées  de  la  région  des  Py- 


rénées que  celle  de  nos  trains  de  marchandises 
de  long  parcours  à  marche  accélérée  ; 

2"  4  tenders  à  boggie,  type  Nord,  de  20  mètres 
cubes  de  capacité  destinés  au  service  du  Sud- 
Express  ;  la  mise  en  service  de  ces  tenders 
nous  permettra  de  supprimer  l'arrêt  à  Dax 
pour  l'approvisionnement  de  l'eau  ; 

3°  1.000  wagons  couverts  qui  nous  seront 
livrés  dans  le  courant  de  l'année  1901.  Ces  wa- 
gons remplaceront  un  nombre  sensiblement 
égal  d'anciens  wagons  couverts  que  nous  trans- 
formons en  wagons  plates-formes. 

Les  4  anciennes  machines  de  la  série  800,  à 
trois  essieux  accouplés,  dont  nous  avons  en- 
trepris, dans  nos  ateliers,  la  transformation 
en  machines  compound  à  deux  cylindres  iné- 
gaux, avec  bissel  à  l'avant,  ont  été  terminées 
en  1900  ;  une  d'elles  a  figuré  à  l'Exposition 
universelle  à  Vincennes.  Ces  nouvelles  ma- 
chines nous  ont  donné  en  service  les  résultats 
que  nous  attendions  ;  très  grande  stabilité  dans 
la  marche,  augmentation  sensible  de  puis- 
sance et  de  vitesse  avec  une  économie  impor- 
tante dans  la  consommation  du  charbon.  Nous 
avons  pris  nos  dispositions  pour  opérer  la 
même  transformation  sur  10  autres  machines 
de  la  même  série. 

Les  acquisitions  et  les  modifications  de  ma- 
tériel roulant,  que  nous  avons  faites  pour  ré- 
pondre tant  à  l'augmentation  de  la  longueur 
du  réseau  qu'à  l'accroissement  du  nombre  de 
voyageurs  et  du  tonnage  des  marchandises,, 
ont,  malgré  la  mise  à  la  réforme  des  types 
les  plus  anciens  de  nos  machines,  voitures 
et  wagons,  considérablement  accru  la  puis- 
sance de  transport  de  notre  matériel. 

Nous  n'avons  pas  besoin  de  vous  rappeler 
que  la  recette  totale  produite  par  les  vins  a 
accusé,  en  1899,  une  diminution  très  impor- 
tante d'environ  3  millions  de  francs,  prove- 
nant de  ce  que  nous  avons  dû  appliquer  au 
transport  des  vins,  par  wagon  d'au  moins 
5.000  kilogrammes,  les  tarifs  très  réduits  moti- 
vés par  la  suppression  de  péage  sur  les  ca- 
naux et  de  ce  que  le  commerce,  en  vue  de  bé- 
néficier de  ces  tarifs,  a  recouru  au  groupage 
des  expéditions  partielles  de  façon  à  réaliser 
des  wagons  de  5.000  kilogrammes. 

Sur  les  autres  marchandises  comprises  dans 
l'annexe  de  nos  nouveaux  tarifs  réduits,  la 
diminution  du  produit  avait  atteint  également, 
en  1899,  le  chiffre  de  1.800.000  francs,  de 
telle  sorte  que,  sans  tenir  compte  des  détour- 
nements de  trafic  effectués  par  les  canaux,  la 
diminution  de  nos  recettes,  à  la  suite  de  la 
rétrocession  de  ces  canaux,  avait  été,  pour 
1899,  de  4.800.000  francs. 

La  situation,  d'après  les  renseignements  que 
nous  avons  pu  recueillir,  ne  semble  pas  avoir 
changé  d'une  façon  bien  appréciable  en  1900. 
Il  est  difficile  d'apprécier  la  perte  de  recettes, 
supplémentaires  qui  a  pu  se  produire  ;  mais 
noies  pensons  qu'en  l'évaluant  à  200.000  francs, 
ce  qui  porte  à  5  millions  le  total  de  la  diminu- 
tion de  nos  recettes,  résultant  des  abaissements 
de  tarifs  réalisés  à  la  suite  du  rachat,  des  deux 
canaux,  on  ne  saurait  être  bien  loin  de  la 
vérité. 

D'un  autre  côté,  nous  savons  que  le  déve- 
loppement subi  en  1900  par  le  tonnage  trans- 
porté sur  les  canaux  est  d'environ  40.000  tonnes 
se  composant  surtout  de  vins,  de  houilles  an- 
glaises et  pieirres  de  taille.  Mais  nous  ne  de- 
vons pas  oublier  que  lorsque  le  trafic  aug- 
mentait sur  la  ligne  de  Bordeaux  à  Cette, 
comme  cela  a  eu  lieu  l'année  dernière,  il  se 
produisait  également  une  augmentation  sur 
les  canaux.  En  tenant  compte  de  ce  fait,  nous 
croyons  pouvoir  évaluer  à  200.000  francs  en- 
viron le  montant  des  détournements  produits 
en  1900  par  l'accroissement  du  tonnage  des  ca- 
naux. Or,  ces  détournements  s'étaient  déjà 
élevés  en  1899  à  1.200.000  francs.  Il  s'ensuit 
que  leur  total  atteint  1.400.000  francs. 

En  ajoutant  ces  1.400.000  francs  aux  5  mil- 
lions de  francs  résultant  de  la  diminution  de 
nos  recettes,  par  suite  des  abaissements  de  ta- 
rifs réalisés,  nous  arrivons  au  total  d'environ, 
6.400.000  francs. 

Notre  perte  de  recettes  ne  s'elevant,  en  cnu-.sj 
fre  rond,  pour  1899  et  1900.  qu'à  3  millions  de 
francs,  nous  avons  regagné-  par  1  accroisse-', 
ment  du  trafic,  3.400.000  francs.  Il  n  est  pas- 
douteux  que  sans  la  perte  que  nous  avons  su- 
bie nous  n'aurions  pas  fait  appel  a  la  garan- 
tie et  que  nous  aurions  commence  des  1899  eu 
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•continué  en  1900  à  rembourser  notre  dette  à 
l'Etat.  Les  résultats  acquis  nous  permettent 
de  penser  que  si  le  développement  de  notre 
trafic,  malheureusement  arrêté  en  ce  moment, 
vient  à  reprendre  sa  marche  ascendante,  nous 
pourrons  nous  trouver,  dans  un  délai  assez 
rapproché,  en  mesure  de  commencer  ce  rem- 
boursement. 

Bestiaux,  voilures  et  magasinage. —  La  re- 
cette due  au  transport  des  bestiaux  a  dimi- 
nué, en  1900.  de  35.755  francs. 

Les  diminutions  constatées  sur  les  chevaux, 
mules  et  mulets,  bœufs,  vaches  et  taureaux, 
doivent  être  attribuées  à  ce  que  les  prix  de 
vente  de  ces  animaux  ont  baissé.  D'autre  part, 
la  récolte  des  fourrages  ayant  été.  abondante 
dans  beaucoup  de  régions  de  notre  réseau,  les 
propriétaires  ont  préféré  ne  pas  vendre  leurs 
animaux. 

Par  contre,  le  relèvement  du  prix  de  vente 
des  moutons  et  des  porcs  a  rendu  la  vente  de 
ces  animaux  plus  rémunératrice  et  a  décidé 
les  éleveurs  à  s'en  défaire,  ce  qui  a  augmenté 
leur  transport. 

La  recette  résultant  du  transport  des  voi- 
tures a  également  diminué  de  7.060  francs  et, 
par  contre,  les  frais  de  magasinage  ont  donné 
lieu  à  une  augmentation  de  19.700  francs. 

Recettes  diverses.  —  L'augmentation  de 
111  000  francs  de  ces  recettes  résulte  d'un 
accroissement  s'élevant  à  245.500  francs  au- 
quel ont  donné  lieu  les  locations  des  buffets, 
le  produit  de  la  poste  et  de  la  télégraphie 
privée,  les  produits  divers  et  les  placements 
de  fonds.  -..  .-.  '•• .        ,  10,  Knn 

Par  contre,  il  y  a  une  diminution  de  134.500 
francs  sur  le  produit  des  fourrages,  des  affer- 
mages de  terrains  et  de  la  location  du  matériel 
roulant.  '  ,. 

La  différence;  représente  l'augmentation  si- 
gnalée. 

DÉPENSES 

dépenses  d'exploitation  du  réseau  ga- 
ranti se  sont  élevées  a  50.o24.842  francs. 

Administration  centrale.  —  L'augmentation 
des  dépenses  dont  il  s'agit  provient,  presque 
en  entier,  de  l'accroissement  qu'a  subi  le  coeffi- 
cient de  répartition  des  dépenses  à  la  charge 
de  l'exploitation,  par  suite  de  la  forte  réduc- 
tion qu'ont  subie  en  1900  les  dépenses  de  pre- 
mier établissement.  Sans  cet  accroissement, 
les  dépenses  présenteraient  une  diminution  ré- 
sultant des  réductions  et  simplifications  que 
nous  avons  continué  à  faire  .dans  l'organisa- 
tion des  services. 

contributions,  dommages  d'incendie,  secours, 
actes  de  bienfaisance,  etc.  —  Les  articles  de  ce 
chapitré  en  augmentation  sont  :  les  dommages 
d'incendie,  les  frais  de  contrôle  à  la  suite  de 
l'extension  du  réseau,  les  loyers  et  réparations 
locatives.  les  frais  judiciaires  et  les  secours, 
enfin  les  frais  généraux  divers. 

Nous  avons  eu.  d'autre  part,  à  payer,  à  titre 
de  dommages  d'incendie,  en  exécution  d'un 
arrêt  rendu  l'année  dernière  par  la  Cour  de 
Bordeaux,  une  somme  de  645.000  francs  pour 
un  sinistre  survenu  dans  la  région  des  Landes 
en  1893,  de  telle  sorte  que  l'article  correspon- 
dant de  nos  dépenses  présente,  comme  solde, 
une  augmentation  de  639.800  francs. 

D'autre  part,  les  travaux  que  nous  avons 
faits  dans  l'hôtel  de  la  Compagnie,  à  Paris, 
ont  donné  lieu  à  une  augmentation  de  dépen- 
ses de  58.600  francs. 

Le  développement  du  trafic,  les  difficultés 
d'exploitation  qui  en  ont  été  la  conséquence, 
enfin  la  tendance  de  plus  en  plus  prononcée 
du  public  à  réclamer  contre  tout  incident  de 
transport,  ont  augmenté  de  72.000  francs  les 
Irais  judiciaires. 

Ces  faits,  ainsi  que  l'application  de  la  loi 
de  1898  sur  les  accidents  du  travail,  ont  amené 
une  augmentation  de  200.000  francs  dans  les 
dépenses  pour  dommages  et  pour  accidents. 

Enim,  les  dépenses  que  nous  avons  dû  faire 
pour  l'Exposition  et  le  Congrès  des  chemins  de 
fer  ont  accru  de  58.400  francs  nos  frais  géné- 
raux divers. 

Les  contributions  foncières  et  mobilières 
sont  le  seul  article  en  diminution  et  cette  di- 
minution est  de  58.300  francs,  grâce  aux  dé- 
grèvements importants  crue  nous  avons  obte- 
nus à  la  suite  d'une  révision  très  détaillée  de 
nos  impôts. 

Caisse    de    retraite.   —   L'augmentation  de 


55.281  francs  des  dépenses  au  titre  «  Caisses 
de  retraite  et  de  prévoyance  est  due  unique- 
ment à  ce  que,  à  la  suite  des  liquidations  de 
pensions  effectuées,  nous  avons  été  conduits 
à  opérer,  au  titre  des  cinquantièmes  accordés 
par  voie  de  rétroactivité,  des  versements  plus 
considérables  qu'en  1899. 

Les  réductions  apportées  dans  notre  person- 
nel, par  suite  de  la  simplification  de  nos  ser- 
vices centraux  ont,  par  contre,  continué  à  pro- 
duire une  réduction  de  notre  contribution  nor- 
male à  la  Caisse  de  Retraite. 

Avant  de  vous  exposer,  comme  nous  le  fai- 
sions à  cette  place  dans  nos  précédents  rap- 
ports, la  situation,  en  1900,  des  différentes  ins- 
titutions et  mesures  de  prévoyance  créées  par 
notre  Compagnie  en  faveur  de  son  personnel, 
nous  croyons  de  notre  devoir  de  vous  faire 
connaître  les  dispositions  très  importantes  que 
nous  avons  cru  devoir  adopter  à  la  suite  de 
demandes  de  diverses  natures  formulées  par 
nos  agents. 

Nous  avons  d'abord  augmenté,  en  créant  de 
nouvelles  classes  supérieures  à  celles'  qui  exis- 
taient déjà,  l'échelle  de  presque  tous  les  trai- 
tements. Nous  avons  également  augmenté  le 
traitement  de  début  de  nos  cantonniers  et  fait 
bénéficier,  à  cette  occasion,  toute  cette  caté- 
gorie d'agents  de  l'avancement  d'une  classe. 

Nous  avons,  d'autre  part,  réglementé  les 
conditions  d'avancement  de  tout  notre  person- 
nel, de  façon  à  donner  à  nos  agents,  en  raison 
de  leur  ancienneté  en  service,  des  droits  à 
l'avancement  bien  plus  grands  que  ceux  qui 
existaient  antérieurement,  créé  en  même  temps 
des  concours  pour  permettre  aux  agents  qui 
feraient  preuve  de  connaissances  spéciales,  et 
en  tenant  compte  de  leurs  qualités  en  service, 
de  passer  à  des  fonctions  plus  élevées  que 
celles  qu'ils  occupaient  et  réglementé  les  con- 
ditions de  titularisation  des  agents  appelés  à 
taire  fonctions  d'un  emploi  à  titre  permanent. 

Nous  avons  établi,  pour  Tes  familles  nom- 
breuses, des  allocations  proportionnées  au  nom- 
bre des  membres  de  ces  familles,  revisé,  en 
étendant  leur  application  à  des  régions  du  ré- 
seau où  elles  n'existaient  pas,  des  allocutions 
payées  au  personnel  à  raison  de  la  cherté  des 
subsistances,  et  augmenté  le  taux  dé  l'indem- 
nité de  logement  à  payer  aux  agents  qui  doi- 
vent être  logés  et  qui  ne  le  sont  pas,  faute  de 
logement. 

Nous  avons  assuré  aux  agents  chargés  d'opé- 
rer des  maniements  de  fonds  nombreux  et  im- 
portants, une  indemnité  proportionnée  aux 
sommes  à  payer  et  destinée  à  les  couvrir  des 
erreurs  qu'ils  peuvent  commettre,  et  après 
avoir  déterminé  dans  chaque  gare  ou  station 
le  travail  comptable  normal  qui  devait  y  être 
fait,  accordé  des  allocations  pour  les  écri- 
tures qui  dépasseraient  ce  travail. 

Nous  avons  fixé  à  huit  jours,  au  minimum, 
la  durée  du  congé  annuel  avec  solde  que  pour- 
ront prendre  nos  agents  commissionnés,  tout 
en  subordonnant  aux  nécessités  du  service  le 
moment  où  ce  congé  pourra  être  accordé. 

Nous  avons  transformé  en  un  salaire  men- 
suel le  salaire  journalier  de  certaines  catégo- 
ries d'agents,  élèves  comptables,  surnumé- 
raires de  l'exploitation,  régies  cotisantes  et 
payé  ainsi  à  ces  agents  leurs  jours  de  repos. 

Nous  avons  augmenté  les  taux  de  déplace- 
ment des  conducteurs-chefs  et  des  conducteurs. 

Nous  avons  de  même  augmenté  les  faveurs 
de  circulation  pour  le  personnel,  en  lui  accor- 
dant une  carte  d'identité  sur  la  présentation 
de  laquelle  il  peut  se  déplacer  ;  pour  les  fem- 
mes et  les  enfants  mineurs  en  accordant  la  fa- 
veur de  quatre  voyages  aller  et  retour,  gra- 
tuits, chaque  année  ;  pour  les  retraités  et  leurs 
familles  en  accordant  aux  retraités,  en  sus 
des  facilités  qu'ils  avaient  déjà,  un  voyage 
gratuit,  aller  et  retour,  chaque  année  et  à 
leurs  femmes  et  à  leurs  enfants  mineurs  un 
voyage  aller  et  retour  à  quart  de  place. 

Nous  avons  accru  les  salaires  de  nos  ou- 
vriers et  d'une  très  grande  partie  de  notre 
personnel  en  régie  et  admis  ce  personnel  en 
régie,  après  six  mois  de  service,  au  bénéfice 
de  la  Caisse  de  prévoyance,  des  faveurs  de 
circulation  et  aussi  de  l'Economat. 

Nous  avons  décidé  que  la  solde  entière, 
après  les  dix  premiers  jours  de  maladie  pour- 
rait être  accordée  pendant  deux  mois,  une 
moitié  sur  les  fonds  de  la  Caisse  de  prévoyan- 
ce comme  cela  existe    aujourd'hui,  l'autre 


moitié  sur  les  fonds  de  la  Compagnie,  à  tout 
agent  malade,  lorsque  celui-ci  en  ferait  la 
demande  et  que  cette  demande  serait  l'objet 
d'un  avis  favorable-  du  Comité  de  la  Caisse 

de  prévoyance. 

Nous  avons  également  décidé  que  les 
agents  appelés  à  faire  partie  de  la  Commis- 
sion de  la  Caisse  des  retraites  prévue  au  rè- 
glement de  cette  Caisse  seraient  dorénavant 
nommés  à  l'élection  par  leurs  collègues  au 
lieu  d'être  désignés  par  la  Compagnie  :  et 
étendu  la  même  mesure  à  la  moitié  des  mem- 
bres appelés  à  faire  partie  du  Comité  de  la 
Caisse  de  prévoyance.  Ces  dispositions  ont 
été  homologuées,  à  titre  provisoire,  par  M.  le 
Ministre  des  Travaux  publics  et  Je.-;  premiè- 
res élections  doivent  avoir  lieu  le  6  mai  pro- 
chain. 

Enfin,  pour  tenir  compte  de  ce  que  les 
femmes  de  tous  les  cantonniers  ne  peuvent 
pas,  faute  de  passages  à  niveau,  être  nom- 
mées garde-barrières  et  participer  à  la  Caisse 
des  retraites,  -ce  qui  a  lieu  pour  la  plupart 
des  cantonniers  des  villes,  nous  avons  établi 
que  la  pension  de  retraite  totale  d'un  ména- 
ge de  cantonnier  ne  pourrait  pas  être  infé- 
rieure à  -600  francs.  Nous  avons,  en  même  ; 
temps,  réglementé  les  mesures  à  prendre 
pour  que,  dans  le  cas  où  ce  minimum  ne  ré- 
imiterait pas  des  versements  du  ménage,  la 
retraite  à  servir  ne  fût  pas  une  charge,  sans 
compensation  pour  la  Caisse  des  retraites.  • 

Ces  dispositions  se  traduisent,  comme  vous 
le  pensez,  par  des  augmentations  très  impor- 
tantes de  nos  charges  de  personnel.  Ces  aug- 
mentations dépassent  dès  à  présent  plus  de  2 
millions  de  francs  par  an  et  elles  sont  des- 
tinées à'  s'accroître  par  le  jeu  des  avance- 
ments. Nous  ne  doutons  pas,  malgré  cela, 
que  vous  ne  nous  approuviez  d'avoir  pris  ces 
mesures. 

Revenant  maintenant  aux,  institutions  et 
mesures  de  prévoyance  destinées  à  donner  à 
notre  personnel  les  avantages  très  considéra- 
bles que  nous  vous  avons,  déjà  plusieurs  fois 
fait  connaître,  nous  vous  signalerons  que  ces 
institutions  comprennent  : 

1°  La  Caisse  des  retraites  d). 

Nous  vous  avons  exposé  le  régime  de  cette 
Caisse  ainsi  que  les  améliorations  apportées 
dans  le  taux  des  pensions  par  le  règlement 
de  1894  aujourd'hui  en  vigueur;  nov»s  croyons 
inutile  de  vous  les  rappeler  à  nouveau 

(A  suivre). 

802 


Chemin  île  fer  d'Orléans.  —  Dans  le  but  de  faci- 
liter les  relations  entre  les  régions  desservies  par 
les  réseaux  d'Orléans  et  du  Midi,  1*  Compagnie 
d'Orléans,  d'accord  avec  la.  Compagnie  des  Chemins 
de  fer  du  Midi,  délivre  des  billets  d'aller  et  retour 
à  prix  réduits  au  départ  de  toute  gare  et  slation 
du  réseau  d'Orléans  pour  toute  «are  et  pour  cer- 
taines finîtes  du  réseau  du  Midi  et  inversement. 

Ces  dispositions  ne  sont  pas  applicables  do  ou 
pour  les  haltes  et  arrèls  d  ml  les  relations  sont  li- 
mitées, pour  la  délivrance:  des  billets  et  l'enregis- 
trement des  bagages,  à  un  nombre  déterminé  de 
stations  de  ces  réseaux. 
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Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits.  — 
Le  train  de  luxe  Paris-Rome-Naples-Express  est 
remis  en  marche,  trois  fois  pur  stmaine,  depuis  le 
mercredi  20  novembre  au  départ  de  Paris  et  du 
vendredi  22  novembre  au  départ  de  Home  et  de 
Naples. 

Les  départs  de  Paris,  de  Rome  et  de  Naples  au- 
ront lieu  les  lundis,  mercredis  et  vendredis. 

A  partir  du  10  janvier,  le  Paris-Romc-Naples 
sera  quotidien  dans  les  deux  3-ns. 

Départ  de  Paris  P.-L.-M.)  à  1  h.  35  du  soir; 
arrivée  à  Rome  le  lendemain  à  7  h.  10  du  soir  et  à 
Naples  à  minuit  35.  —  Départ  de  Naples  à  8  h.  du 
matin,  de  Rome  à  2  h.  20  du  soir  ;  arrivée  à  Paris 
le  lendemain  à  6  h.  41  du  soir. 

Tous  les  mercredis  à  partir  du  22  janvier,  le 
Paris-Rome-Naples 
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(1)  Les  tableaux  qui  figurent  aux  détails  sta- 
tistiques joints  au  présent  rapport,  au  titre  :  «Caisse 
de  Retraite»  indiquent  la  situation  financière  de 
cette  Caisse,  le  nombre  des  Participants  et  la  si- 
tuation des  pensions  au  31  décembre  1900. 


L  ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Rosse  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

italien  4  %  

Chemins  de  fer 

AntrichieLS  

Lombards. ,  

Gcthard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit  

Disconto  

Darmstadt-Bsnk  

Berl-Handels  
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Nation8l-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours., 

—  —  Londres  — 

—  —    Vienne  — 

—  Pétersbourg  3  mois 
Roubles  comptant  
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BOURSE    FINANCIERE    DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  ]I  

—  III  

—  IV  

Kgypte  Uniriée  

9rec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/2  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  OUomane  

Rio-Tinto  

Brigbton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  
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BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 

l6oci.  23oct.  30oct.  6nov.  i3nov'20 


Fonds  d'Etat 

Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent... 

—  —  Papier  . . . 
Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. 

Chemins  de  fer 

Buschtberader-B  

Lemberg-Czemowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-West  

Staatsbabn  

Lomnards  

Change  sur  Londres  

—  Pans  

Napoléons  d'or  
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98  75 
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98  85 

99  10 

118  80 
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93  25 
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95  15 

95  39 
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95  20 

95  17 

19  02 

19  05 

19  03 

19  04 

ly  04 

19  06 

BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  A  BARCELONE 


Madrid 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  ;'i  vue. 

—     sur  Paris  à  vue.... 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.  Cuba  6  0/0 

—                5  0/0 
Change  sur  Pa;-ù;  
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30ocl . 
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70  85 
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35  81 
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85  » 
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85  45 
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71  » 

71  25 

70  75 

71  10 

71  25 

71  37 

42  65 

41  25 

42  10 

43  » 

42  85 

42  85 

BOUR8E8  FINANCIÈRES  DE  BRUXELLES  &  D'ANVERS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Ranque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 
—       Congo  (p.  d.  f.).. . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


16  oct 
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123  22 

123  17 

123  50 

25  13 

25  13 

25  13 

25  14 

25  15 

25  20 

100  06 

100  !2 

100' 15 

100  15 

100  12 

100  11 

100  10 

100  17 

100  20 

100  20 

100  14 

100  15 

123  40 

123  35 

123  22 

123  10 

123  22 

123  10 

25  14 

25  14 

25  U 

25  15 

25  16 

25  20 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GÊNES 


Rome 

I6o 

!t. 

23o( 

1 

30acl . 

6  ne 

V. 

13  nov 

20  nov 

101 

70 

101 

8;, 

loi 

95 

lbT 

102 

12 

102  27 

i2h.  de  fer  Méditerranée  act. 

528 

495 

4S3 

» 

481 

490 

487 

» 

—      Méridionaux  act. 

710 

» 

697 

» 

698 

n 

691 

» 

697 

» 

696 

883 

880 

902 

893 

889 

» 

892 

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 

502 

» 

501 

502 

50 

503 

501 

502 

» 

Comp.  Nav.  A  vap.  F.  R.  .. 

437 

» 

435 

» 

139 

434 

» 

431 

429 

50 

Bons  Méridionaux  6  0/0  

530 

530 

530 

530 

530 

n 

530 

1130  » 

1126 

113- 

!  » 

113 

i  » 

1131 

1130  .» 

Change  sur  la  France  

102 

20 

102 

72 

102 

77 

102 

80 

102 

57 

102 

10 

25 

67 

25 

32 

25 

79 

t5 

81 

25 

76 

25 

77 

126 

126 

95 

123 

40 

126 

50 

126 

20 

126 

10 

Gènes 

101 

65 

1(71 

Si 

102 

05 

101 

72 

102 

Oâ 

102 

32 

Chemins  de  fer  Méridionaux 

710 

50 

696 

696 

691 

695 

695 

»■ 

Change  sur  Paris  

102 

!7 

102 

102 

68- 

102 

7S 

102 

58 

102 

10 

1*6 

10 

126 

60 

126 

15 

126 

40 

126 

17 

126 

05- 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEUR? 

16  oct. 

23oct. 

30oct. 

6  nov. 

13  nov 

20  nov 

Russe  4  %  91  (Papier)  

96 

12 

96 

06 

96 

12 

96 

09 

96 

OS 

96 

06 

Banque  de  Commerce  exté. 

265 

» 

265 

265 

n 

261 

A 

259 

255 

n 

—    d'Esc,  de  St-Pétersb.. 

305 

358 

350 

» 

343 

)) 

340 

» 

328 

—   Intern.  de  St-Péters. . 

302 

» 

296 

» 

300 

» 

299 

295 

» 

294 

» 

Russe  i  Y,  %  val.  de  Cr.  f. 

» 

» 

» 

37 

27 

37 

35 

37 

32 

37 

32 

37 

37 

37 

35 

93 

80 

93 

75 

93 

65 

93 

70 

93 

75 

93 

so 

45 

95 

45 

95 

45 

97 

15 

95 

45 

95 

45 

9:. 

BOURSE   FINANCIERE   DE  GENEVE 


Qeuéve  avec  lots  3  % . . . 

—  1890  3  }4  %  ... . 
Fédéral  1889  3  %  %  ... . 

—  Ch.  de  fer  3  %. 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres... 


lôoct. 

23oet. 

SOoct. 

6  nov. 

13  nov 

20  nov 

103  » 

103  » 

103  25 

105  » 

106  » 

105  50 

100  50 

100  25 

100  » 

99  50 

» 

100  » 

101  » 

101  » 

102  50 

» 

» 

102  » 

n 

i> 

100  37 

100  » 

101  50 

99  25 

98  40 

98  75 

98  75 

99  45 

y9  80 

100  18 

100  22 

100  28 

100  31 

100  30 

100  24 

25  15 

25  17 

io  16 

25  !8 

2j  20 

25  23 

BOURSE  FINANCIERE  DE  CON3TANTINOPLE  iGalatsi 


VALEURS 

16oct . 

23oet . 

SOoçt. 

6  ni 

v. 

13  nov 

20  nov 

87 

87  27 

87 

25 

87 

24 

87  25 

87  22 

Ottoman  4  0/0  4>  groupe... 

25 

ëa 

25  29 

25 

.7 

25 

18 

25  3  s 

26  11 

99 

98  62 

96 

12 

97 

99  37 

lût  62 

Change  sur  Paris  3  mois... 

ïl 

76 

22  72 

22 

71 

22 

76 

22  78 

22  82 

—     sur  Londres  3  mois. 

110 

15 

1U  20 

110 

20 

110 

12 

110  10 

110  10 

BOURSE    FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


16  oct.  23  oct.  30  oct.  6  nov.  tanov.  20  nov 


États-Unis  4  0/0  

112 

111 

% 

111 

3/ 

112 

112 

% 

112 

% 

77 

% 

78 

78 

81 

V» 

81 

80 

109 

>i 

110 

% 

110 

112 

\ 

114 

% 

114 

% 

Central  New-Jersey. . . . 

162 

163 

175 

173 

173 

182 

Milwaukee  

161 

% 

170 

170 

% 

17  4 

y* 

1/2 

167 

y» 

'/» 

11 

% 

41 

% 

42 

y» 

42 

y» 

% 

145 

147 

!39 

141 

y» 

139 

% 

138 

% 

» 

» 

» 

» 

» 

Louisville  et  Nasville. . . 

103 

103 

% 

103 

'À 

105 

1/ 

106 

3/ 

106 

SA 

156 

lÂ 

159 

.'4 

158 

y» 

159 

162 

y» 

162 

> 

Northern  Paciric  préf. . 

98 

\ 

104 

ys 

104 

101 

101 

100 

40 

% 

40 

'/% 

43 

% 

43 

'/. 

44 

% 

48 

97 

102 

\ 

loi 

% 

108 

'4 

107 

J4 

102 

y» 

WabachSt-Louispréf. . . 

36 

\ 

36 

% 

36 

% 

37 

33 

37 

% 

660 

665 

655 

650 

650 

6'70 

Change  sur  Londres... 

4.83 

% 

4.84 

4.83 

% 

1.83 

% 

1.84 

4.81 

% 

5.19 

% 

5.18 

% 

5.18 

».  18 

y» 

5.18 

% 

0.13 

4.86 

% 

4.87 

4.87 

y» 

4.87 

y* 

1.88 

4.88 

16 

16 

16 

Yt 

16 

."* 

16 

\ 

J6 

y» 

57 

57 

/2 

57 

% 

57 

57 

'4 

56 

1 


MARCHE  IVŒnSTIEIR 


BOURSE  DE  PARIS 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


3.750. 
3.375. 
8.750. 
8.750, 
2.250. 
4.000. 
5.000. 
5  000, 
6.250. 

300. 
.8.750. 
2.500 

275. 
7.500 

400. 
8.750 
.7.500. 
5.000 
3.125, 

400, 
2.000, 
4.000, 
0.625, 

100 


Buffelsdoorn  Estate  Je*. 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep . 
The  East  Rand  proprielarj  Vines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate.. 

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New). . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . 
May  Consolitated  . . . 

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  («et.  nom.) 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 
93 
175 
865 
125 
53.75 
(me)  340 

196 

262 
75 
'85 
77.50 


22.50 
39 
101 

189  50 
540 

50.50 
167.50 

66.75 

64 

71 

50 

80 

113.50 
102 
1018 
217 

25 
158 

48.50 
213 

295 
23 
25 
55 


16 

31.50 

86 
172 
482 

44 
140 

54.50 

51 

62. 

59 

83 

95.25 

95 
948 
205.50 

23 
145 

33.50 
184 
272 

17 

19 

40 


1 4.50 

26 

77.50 
178.50 
474 

36 

148.50 

52.25 
37 

55.50 

52 

76 

99.75 

95 
2Î0 
226 

21  50 
149 

33.50 
188 
298 

17 

16.50 
32.50 


13.75 
28.50 

85  50 
183 
495 

36 
153 

56 

36.50 

58.50 

52 

76 
104 

95 
255 
-'37.50 

21  - 
15? 

32.75 
197 
306 

18. 50 

16 

32.50 


13.25 

26.50 

82 
180 
493 

36 
lôl 

54.50 

37.25 

56 

52 

76 
104 

95 
252.50 
235 

21 
150 

31.50 
195.50 
215.50 

18.50 

16 

32.50 


<    S  S 

?"  t 

2  Se 
a  a,  » 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


g 

m  ~ 
PS  § 

D  "S 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

7 

bre  1901 

bre  1901 

21 

ibrel901 

o  S 

°  .S 
-a 

30 
juin 
1900 

31 

déc. 
1900 

53 
t* 
o 
y. 

Noven 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

75 

65 

52 

64 

64 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

670 

716.50 

956 

984.50 

984 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent) . . . 

133 

159 

89.25 

95 

92 

20.000.000dr 

400  dr 

Laurium  grec  plomhetarg.) 

103 

86.50 

49  50 

49.75 

*9 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000 
87.500 
11.250 
10.000 
18.125 
7.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


000 
000 
000 
000 
000 
000 
.000 
.000 
000 
000 
000 


Bechuanaland  Biploration. 
Brit.  Sth.  Afric.  (Charlered) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Coo solilad .  ordinaire 
Henderson  Transv.  Estate 

Oceana  Company  

Mossamédés  (Cie  de) 
Mozambique  (Cie  de) 
Randfontein  Estâtes 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

34 

24.50 

23.50 

23.50 

23 

125 

83.25 

80 

64 

66 

63.75 

34 

31 

25 

27 

25.50 

91 .25 

16 

15 

12 

13 

13.50 

112.50 

193.5,0 

176 

179.50 

183.50 

179 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

44.75 

46 

44.50 

25 

22.75 

16 

15.25 

16  25 

16 

60 

46.75 

31 

32.75 

32.50 

16.25 

79.25 

70 

72.50 

7i.50 

73.50 

81 

65.25 

72.25 

76 

75.25 

BOURSE   DE  LONDRES 


j 

H  £2 


\  


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

Q-i 

SEMESTRIELLE 

^~30^ 

31 

Juin 

Déc. 

1900 

1900 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (Disirici  du  Wilwaiersrand) 


75.000 
,35.000 
434.450 
00.000 
50.000 

•  87.250 
82.000 
(60.000 
J25.000 
.0*0.000 
^0(0.000 

0.000 
275.000 
125.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
160  000 
500.000 
"500.000 
125.000 
(11.864 
50.000 
100.000 
«23.895 
J31.2C0 
!25  000 
151.269 
170.000 
">50.000 
lOO.OOO 

m. 500 

1  .0.005 
i  «.750 

!  '  9.620 
J.i5.000 
'lOO.OOO 
i '00.000 

•  150.000 
1 150.000 

«00.000 
! "65.000 
! «48.989 
VO0.0OO 
J70.000 
Î50.000 
iOO.OOO 
»i25.000 
■  00. 000 


440.000 
?50  Ooo 
'-00  000 
00. 000 
Etfloo 
Gra^E, 
Gran 
Lits  M 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drielontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  iNew)  

Glencairn.-.  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New;  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marie  val  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New;  

Siifimer  and  Jack  


60 


120 


so 


50 


60 
50 
120 

100 
50 
100 

ïfeasufyi:.:   15 

United  Mn.  Rf.  Roodeptl  7Q 

Van  Ryn  (New)   80 

Village  Main  Reef   40 

Wemmer   50 

West  Rand  Mines   30 

Witwatersrand  Deep.. 

Wolhuter   \qq 

Worcester   . .  40 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/4 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/S 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  l'2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 

1 

5/8 
5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/i 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

? 

2  3/4 

7  1/2 
11 

2  1/8 
4 

2  1/4 


6  1/2 
2  1/2 

1  1/2 
5  1/4 

9/16 
7/8 
1/2 
5  5/8 

2  3/8 
5/8 

10 

13  3/4 
4  1/4 

4  7/8 

3  1/4 

7  1/8 
19 

5 

1  7/16 

2  3/8 

5  7/8 

10  1/4 
7/16 

3  3/8 

1  11/16 

3  3/4 

7  7/8 
6 

5  1/2 

4  3/8 

4  1/4 

1  1/2 
7 

2  1/8 

3 

3/4 

1  1/8 

'.  r/s 
3/8 
4 

11  1/4 

2  7/8 

5  1/8 

2  7/8 
1  1/4 
4  3/4 

3  3/4 

1  1/8 
9  15/16 

2  7/8 

1  1/8 
9 

4  3/8 

8  1/2 

2  1/2 
5  15/10 

5  5/ 
3 

2  7/16 

1  3/8 
11  1/2 

5/3 

2  1/8 

3  3/4 
2  3/8 


6  3/4 
2  1/2 

1  3/8 
5  3/8 
0/16 

7/8 
1/2 
5  7/8 

2  1/2 
5/8 

10  1/2 
14 

4  1/4 

t  7/8 

3  1/4 

7  5/16 
19  1/2 

5  7/8 

I  7/16 

2  1/2 
6 

10  1/2 
7/16 

3  11/16 
1  5/8 

3  3/4 
8 

6 

5  1/8 

4  5/8 
4  1/4 

1  1/2 

7  5/16 

2  1/4 

3  1/8 
3/4 

1  1/8 
1  7/8 
3/8 

4  1/8 

II  5/8 
3 

5  1/4 
3 

1  1/4 

4  7/8 

3  15/16 
1  1/8 

10  3/16 
3 

1  1/8 

9  3/8 

4  7/8 

8  5/8 

2  5/8 

5  15/16 

5  5/8 

3 

2  1/2 
7  3/4 
12 

5/8 
2  13/16 

2  3/8 


6  7/8 
2  1/2 

1  5/16 
5  9/16 

5/8 
7/8 
1/2 
5  15/16 

2  7/16 
9/16 

10  1/2 
14  1/4 

4  1/8 

5  3/8 

3  5/16 

7  1/8 
19  1/2 

0  1/8 

1  7/16 

2  7/16 
5  15/16 

10  3/f 
7/16 

3  11/16 
t  5/8 

3  11 '16 
8 

5  7/8 
5  3/8 

4  1/2 

4  1/4 

1  1/2 

7  1  '8 

2  1/4 

3  1/8 
13/16 

1  1/16 

1  :/r 
3/8 

4  1/8 

11  3/16 
3 

5  1/4 

2  7/8 

1  1/4 

4  3/4 

3  7/8 
1  1/8 
10 

2  15/16 

1  1/8 
9  3/8 

4  11/16 

8  1/2 
3  9/16 

5  7/8 
5  5/8 

3 

2  1/2 

7  m 

12  3/4 

9/16 
2  1/8 
4 

2  3/8 


J 

cJ  ai 

S3  3 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


0 

0 

0 

CLOTURE 

O 

a> 

a> 

SEMESTRIELLE 

aj 

a> 

il!  -5 

"~30~"'' 

31 

Juin 

Déc. 

> 

1900 

1900 

COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 

t 
1 

Anglo-French.  Expl  

3  5/8 

3  1/8 

3  3/16 

3  5/16 

3  1/4 

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

2  3/16 

2 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

400.000 

l 

Bechuanaland  

1  3/8 

1  1/16 

1 

15/16 

i. 375. 000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

3  3/8 

3  5/16 

2  9/16 

2  5/8 

2  5/8 

325.000 

1 

Charterlaad  Goldfields. . 

11/16 

5/8 
7  1/4 

3/8 

3/8 

3/8 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

7  13/16 

7  1/8 

7  5/16 

7  1/16 

1.250.000 

1 

Id.   6%  Préférence.. 

24/0 

24/6 

-'  i  ,  '  1 

24/6 

21/6 

575.000 

too 

Id.   5  >4%Debentures. 

107 

109 

108 

108 

108 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes. . 

l  3/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  3/16 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency... 

2  5/16 
6  3/4 

2  5/16 

1  7/8 

l  3/4 

1  13,16 

375.058 

1 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

4  3/4 

2  13/16 

2  3/4 

2  11/16 

670.000 

1 

Mozambique  C»  

2  7/16 

1  7/8 

1  5/16 
1  3/4 
4  1/4 

I  5/ld 

1  3/8 
1  3/4 

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated  

2  1/16 

1  15/16 

1  3/4 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

5  1/2 

5  5/8 

4  7/16 

4  3/16 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

2  5/8 

1  3/4 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/8 

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt  

3  3/16 

2  11/16 

2  7/8 

3  1/16 

3  1/16 

300.000 

1 

Id.       Gold  Fields.. 

1  7/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

604.225 

1 

Id.     Gold  M ining Estât 

2  3/16 

1  15/16 

1  3/4 

1  3/4 
1  1/16 

1  11/16 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol  

1  1/2 

1  5/8 

1  1/8 

1 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring. . . . 

1  5/8 

1  1/4 

15/16 

15/16 

15/16 

1.250.000 

1 

Exploration  C"  (New):. . . 

1  3/4 

1  1/2 

2.682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

2  1/8 
1  1/4 

1  15/16 

500.000 

1 

Id.  Waterwks.. 

1 

î  1,16 

250.000 

1 

Id.        Tramways  . . 

1  1/4 

1  1/16 

7/8 

1.000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

11  3/4 

9  1/2 

10 

200.000 

1 

New  African  Company  . . 

2  3/4 

2  3/16 

2  U8 

3.000.000 

1 

Robinson  Bank  

3  9/16 

3  3/8 

2  5/8 

250  000 

1 

8.  African  Gold  Trust . . . 

6  13/16 
1  1/4 

7  3/16 

6  1/2 

500.000 

1 

Tati  Concession  

1 

l 

450  000 

1 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

1  15/16 

1  13/16 

2  5/16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


11/18 
2  1/16 

1  1/16 

7/U 

10 

2  3/16 
2  3/4 
6  1/2 
15/16 
2  7/16 


11/10 

2  1/1( 

1  :/s 

1  1/16 
10 

2  5/16 

2  3/4 
6  5/8 
15/16 
2  7/16 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

31/9 

25/6 

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  

8  7/16 

4  3/8 

250.000 

1 

Lake  View  Consols  

13  31/16 

8  3/4 

280.663 

1 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

1  5/16 

1  3/8 

l. 000. 000 

1 

Mount  Morgan  

4  15/16 

4  15/16 

200.000 

1 

West  Austr.  Goldfields . 

2  3/8 

1  13/16 

91  000 

1 

Brilliant  Block  

7/16 

3/8 
49/0 

960.000 

8/0 

Broken  Hill  Propriet  

48/0 
5  1/4 

112.000 

1 

South  Kalgurli  

3  1/8 

320.000 

1 

9  7/8 

11  1/8 

19/6 

19/0 

18/6- 
3  1/4 

3  7/16 

3  7/16 

7  7/16 

6  11/16 

6  3/8 

1  1/8 

4  5/8 

1  1/8 

1  1/8 

4  9/16 

4  9/16 

1  1/2 

1  1/2 

1  7/16 

5/16 

5/16 

5/16 

37/0 

1  13/16 

35/6 

2  1/2 

2  1/16 

2 

5  K-./16 

5  3/4 

5  7/8 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105.251, 

1U 

1.000.000 

5 

Consolidt.  Bultfontein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5%  Debenture... 

vjnqualand  West  

New  Jagersfonte  n  . . . . 


30/0 
26  3/4 
107 

7  3/4 
16  1/4 


30/0 
28  15/16 
107 

7  15/16 
16  1/2 


30/9 
37  15/16 
106 

8  1/1 
21  1/4 


30/9 
38  3,4 
106 

8  1/8 
21  3/8 


31/3 
39 
106 

8  1/8 
21  1/8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


MI^rLCIÎÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


CIPIT'L 

!  s 

Mmit.il 

£  a 

ce 

liiliou 

m 

14651 

.41 

3812 

114 

6790 

298 

25253 

79- 

nombre 

TjI 

4e  Tftzsl 

neni 

389.446 

— 

50c 

884 . 200 

500 

<>D.  -ilO 

501 

109.530 

500 

443.011 

50i 

248  095 

401 

1076960 

401 

» 

10( 

451 .775 

501 

233.951 

501 

581.451 

40< 

■ 

I0< 

443.124 

40i 

» 

101 

681.290 

50i 

101 

280.289 

501 

■ 

12; 

142.20 

401 

821.920 

50( 

1489533 

501 

827.577 

501 

1777290 

50( 

983.301 

501 

965.336 

40( 

488  736 

5(M 

194.397 

50t. 

499.602 

50i 

159.270 

501 

224 . 060 

200 

148.207 

201 

1171534 

iooe 

181.574 

50i 

117.026 

40i 

50.121 

I  li 

182.500 

1000 

125.000 

50( 

40.000 

50(i 

30.000 

500 

300.000 

500 

60.000 

500 

400.000 

50( 

160.000 

50C1 

60.000 

500 

500.000 

500 

'  3G.C0C 

50 

100.000 

500 

320.000 

500 

500.000 

100 

80.000 

500 

40.000 

501 

63.333 

500 

30.000 

500 

40.000 

500 

58.427 

600 

380.898 

500 

60.001 

500 

54.130 

500 

82.022 

500 

168.13* 

500 

49.  '/O' 

500 

492.910 

500 

512.056 

500 

71.944 

» 

321.21'. 

500 

1939170 

500 

187539* 

500 

70.761 

50( 

1389  631 

500 

151. 50J 

!  500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 
I  Terme 


3  96  

3  %  Amortissable 

3%%  1894  (anc.  4  X) 


Compt. 
Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  %  % 

(gar.  France)  »  Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Et.  Cpt 
Indo-Chine  3  % '  %  


1MKRÈTS 
to  1900 


VILLE  DE  PARIS 

(AU  COMPTANT) 

1865  i  %  

1869  3  %   

1871  3  %   

—  quarts  

1875  4  %  ...  -.. 

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIOAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  %  ■ 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

—        1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  1899  ^2.60 

Foncières  189  9  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 
—            —  1881 
Immeubles  de  France  


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne  . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie — 


3  . 
3  . 
3  50 


2  50 
2  50 
17  5o 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  % 
Act.  Est-Algérien  

Obi. 

Act.  Est. 


3  %■ 


de  jouiss  

Obi.   —   52-54-56  5  %  

—  —   3  %  

—  —  3  %  nouv  

    9  y  o/ 

—  *  /s  7o  

—  —   Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


20 
12 
12 

3 
20 
'-'0 
10 

2  50 
10 

1  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
12 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 

14  . 

12  . 

15  . 
14  . 

13  . 
18  7i 


151  0 

55  . 
12  50 
36 
27  50 
15 
25 

12  50 
26  0 
50  . 

15  . 

13  54 
4 

35 
17  50 

16  50 


19  10 


30  . 
15  . 
20  ■ 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  .. 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 
12  50 
15 
15 


Cours  forop.  luillel 
1900   1  1901 


100  10 
99  60 
102  30 


480 

80  50 
80  . 
463  . 


511 
419 

406 


539 

538 
353 


354 


406 


377 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


100  25 


99  25 


101  45 


492  ., 


81  40 

81  50 


Cours  de  clôture 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 
419 

420 


165 

395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715 
448 
700 


421  .. 

427  .. 

720  .. 

707  . 

432  .. 

435  . 

1095  .. 

1000  . 

475  . 

445  .. 

448  . 

446  .. 

450  . 

7  nov. 

1  i nov. 

.»!  npV. 

100  63 

100  82 

101  0*. 

100  50 

100  80 

101  u5 

99  40 

99  55 

99  90 

99  40 

99  40 

99  9  ] 

101  » 

101  02 

!0t  1'.' 

|  100  80 

100  90 

101  07 

488  7o 

488  . . 

490  . . 

81  «5 

82  2o 

82  30 

'.91  50 

495  50 

83  » 
497  .. 

55  4  75 

555  . . 

432  50 

433  .. 

413  5o 

410  75 

106  . . 

106  50 

106  50 

560  25 

558  75 

558  . . 

558  . 

559  . . 

558  .  . 

368  .. 

368  . 

363  .. 

96  75 

94  50 

360  .. 

360  .. 

360  . 

92  .  . 

92  .. 

91  50 

413  75 

*13  75 

113  75 

103  50 

104  .. 

104  . . 

390  . 

4i6  75 

392  . 

104  .. 

40  i  50 

402  60 

402  5. 

470  .. 

472  . . 

478  .. 

108  .  . 

502  . . 

5u2  . . 

5„0  .  . 

504  . . 

502  75 

443  .. 

445  .. 

453  ■> 

460  .. 

460  . . 

461  75 

398  50 

397  . . 

399  .. 

453  .  . 

459  75 

460  .. 

466  .. 

470 

468  .. 

463  .. 

461  . . 

469  . . 

505  .. 

505  25 

506  . 

i\  25 

44  50 

45  .. 

44  50 

44  50 

45  25 

54S 

545  . 

549  75 

440  . . 

441  . . 

447  ;,0 

117  . 

113  50 

114  .. 

135  . . 

134  .. 

3825  .. 

3860  . 

3845  .. 

y:i  .. 

935  .. 

975  .. 

409  .. 

405  .. 

400  . 

635  .. 

640  .. 

645  .. 

559  .. 

551  . . 

555  .. 



490  . 

495  .. 

680  .. 

676  .. 

698  .. 

600  .. 

595  .. 

595  .. 

750  .. 

975 

976  .. 

975  .1 

72  .. 

70  . . 

63  50 

314  .. 

313  50 

315  .. 

603  .. 

602  .. 

608  .. 

62  .. 

6i  . . 

63  . . 

320  .. 

310  .. 

306  .. 

507  .. 

508  .. 

507  .. 

225  .. 

226  .. 

2X5  .. 

46  .. 

41  .. 

820  .. 

874  .. 

708  .. 

715  .. 

722  .. 

443  50 

143  50 

444  50 

665  .. 

438  .'. 

435  .. 

434  .. 

436  . 

437 

4:-8  25 

429  25 

429  50 

717  . 

722  50 

713  .. 

442  .  . 

441  .. 

447  .. 

995  .. 

995  .. 

985  . 

475  .. 

475  .. 

471  . 

668  5.0 

669  75 

670  .. 

460  .. 

459  .. 

459  . 

451  .. 

451  50 

453  25 

4i2  .. 

412  .. 

412  .. 

455  . 

453  75 

157  .. 

452  75 

455  .. 

tombre 
de  Titres 


800.000 

16.574 
209.144 
284.635 
149. 121 

45.761 
223  259 
4601934 
482576» 
208.481 

84.005 
23o. 660 
25i8306 
580.847 
506.492 
29f6021 
197.521 
118. 199 
142.117 
196. 03 2 
103. yos 
3362839 
1 162600 
0.663 
i5S. 19S 
261  198 

29M  14 
1210069 
283.4*4 

33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.484 
100.000 


75. 122 
60.000 
73.420 
10.000 
89.837 

246  163 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

-200.000 

100.000 
62  060 
64  000 

111.948 
58.137 

300.000 
70  500 
60.000 
I6.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70  121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
501. 
50 
500 
500 
500 
500 

500 
50(1 
500 
500 
500 
500 
500 
liOO 
600 
500 
500 

500 
500 
250 


500 
50( 
501 
500 
250 

» 
500 
50( 
50C 

nui 

250 
500 
500 
250 
500 

100 

100 

25C 
500 
250 

100 
500 
500 

500 
100 
500 

» 
500 

100 

500 
500 
500 
300 


Capital  ou 
Nombre  de  Titre 


520154.149  £ 
190767. 000 f. 
524306. 20011 
5.298.600  £ 
18.389.000  £ 
58.790 ob 
372079. 500 f 
700.000  ob 
105000. OOOf 
154070. 000 f 
1399299000f 
734839. 500C 
671830.400f 
1.171. 500  ob 
1.080.600 ob 


DESIGNATION  des  VALEURS 


INTERETS 
11  1900 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act 
Obi 
Act. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  . 
Dauphiné  3  %  .... 
Genève  57  3  %..  . 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv 

2  54  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


Midi. 

—  3  %  

—  3  %  nouv  

Nord  

—  3  %  

—  3  %  nouv  ! 

—  2  54  %,j.avr.etoct 
Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Orléans  


—  JOUISS  

-  3  %  

—  3  %  1884...... 

-  2  54  %  1895... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-  3  %  

-  3  %  nouv  

-  2  54  %  

Ouest- Algérien  

3  %.... 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 

3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Coiiip'0  Générale  des), 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss. 
C''  G'0  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —        jouiss . . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  . . . 

Aguilas  (Compagnie  d'j  

Electro-Métallurgie  

Malâdano  (Mines  dej  

  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.  (Cic  f", 
Métaux  (C"  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (CiB  du)  en  liq 
—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2 %  %(ch.  fixessiîO) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe 2  f.  50) 
Brésil  4  54  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) . 

—  Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  54  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


58  .. 
50  .. 
15  .. 
15  . . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  5( 
15  .. 
50  . 
15  .. 
15  . 
74  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15  .. 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 

15 
12 
15 


20 
28  50 
74 
32  50 
59 
46  50 
16 
22  50 
65  .. 
40 


30 
10 
5 

15 
5 
18 
10 
50 

37  50 
5  50 
22  50 

25  .. 


116  4f 
51  s: 
21  5( 
10  . 


55 
60 
16  50 


2  75 
5  75 
4  .. 
4  50 
4 
5 
4 

3 
4 
4 
3 
4 
6 
5 


50 


Cours  romp.  juillet 
1900  1901 


1815 


455 
446 
402 


1325 
449 
446 

.'100 
464 
450 
406 


1740 

451 

146 
400 


080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1 140 
805 
330 
540 
2000 
1350 


425 
235 
97 


1170 
870 
95 
480 

780 


86 
Î542 
1375 
430 


315 


1593 


1300 
454 
452 

2090 
462 
454 
414 


101  50 


97  25 

68 

67 
399 
100 

78 

84  60 
102 
104  .. 
100  30 

72  30 
336 
282 


Cours  de  clôture 
7  nov.  1  i  nov.  21 11.1v 


453 
449 
409 


1590 
1120 
454 
451 
406 


1020 
454 
450 
406 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 

62 
248 
260 
603 
313 
160 

50 

50 
312. 
400 
512 
280 

98 
435 

712 


86 
3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


95  .. 


100  75 
73  25 
69  70 

378 

101  70 
80  .. 
89  45 

103  40 
107  75 
101  75 
71  75 
305  .. 
254  .. 


1575  .. 

1275  .. 
453  50 
154  .. 
«54  50 


1575 

1272 
452 
454  25 
454  . . 


455 
457 
45  4 
410 
458 

1292 
454 
451 

1970 
465 
462 
423 
451 

1590 

1134 
458 
455 
409 
454 

1015 
456 
455 
410 
625 
441 


445  . 

82-7  . 
424  50 
530 


25 


50 


50 


50 


330  . 

610  . 

1975  . 

630  . 

800  . 

520  . 

155  . 
478  . 
760  . 
345  . 

52  . 

234  . 

143  . 

435  . 

224  . 

156  . 
30  . 
39  . 

268  . 

299  . 

400  . 

195  . 

81  . 

382  . 

470  .. 


85  75 
3713  . 
1490  . 
559  . 


620 
740 
1022 
346  .. 


92  60 
492 
101  35 

6y  45 

64  75 
334 
100  70 

76  . . 

90  40 
105  50 
107  40 
101 

70  02 
298  . 
246  . 


1555 
1275 
454 
455 
456 


45  4 
457 
45  4 
400 
455 

1298 
454 
452 

1973 
464 
ioi 
422 
450 

1599 

1130 
458 
456 
•  13 
45 

1020 
456 
453 
410 
625 
440 

452 
230 
425 
556 


50 


25 


50 


75 


25 


380  . 
620  . 
1979  . 
598  . 
805  . 
530  . 
125  . 
435  . 
750  . 
351  . 
50  . 
244  . 
151  . 
414  . 

188  . 
159  . 

33  . 

46  . 
2o2  . 
285  . 
401  . 

189  . 
89  . 

399  . 

484  . 
7  75 
86 
3739 
1495 
562 


627 
695 
1025 
347 


93  20 

ioi  20 

09  25 
65  25 

393 

101 

90  75 
105  70 
107  15 
10!  70 

70  17 
298  . 


456  5 

459  . 

45.  1 

408  .î 

453  .1 

1300  .' 

458  . 

453  7f 

1965  .1 

464  50 
462  .i 

421  . 1 


1596  . 
1130  . 
460  . 

457  5 
412 
454  7 

1034  5 

458  . 
456 
410  7 


440 

448 
220 
427 
571 


370  . 

629  . 
1981  . 

600, 

815/ 

5301 

151 

445  . 

707  . 

337  . 
59  . 

257  . 

152  . 

455  . 

187  . 

151  . 
39  5 
57  .. 

272  . 

305  .. 

435  . 

230  . 

378  ! 
530  .( 


3790 
1505 
560 
149 
627 
617 
1035 
357 


93 

ioi 

69 

65 
392 
101 

76 

90 
106 
107 
102 

70 
300. 


7 


/ 
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Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


m  mu  h 

Cours  comp.  juillet 

C 

ours  de 

ck 

iture 

Nombre 

Val. 

en  1900 

1899 

1900 

7~iîc 

V  . 

1  i  m 

V  . 

ifn< 

i\  . 

de  Titres 

nom. 

3  50 

561 

744.000 
120.000 

100 

15  .. 

220  .. 

227 

250 

250 

252 

500 

255  .. 

289  !! 

217 

50 

160.000 
100.000 

50U 

2  50 

98  75 

500 

4  .. 

100  .. 

98  EO 

102  35 

102 

102 

30 

95.000 

» 

4  .. 

93  10 

94  70 

98 

85 

99 

10 

99 

:n 

60.000 

500 

25  .. 

384  .. 

377  . . 

359 

369 

374 

275.385 

500 

3  .. 

88 

35 

99.337 

500 

3  50 

100  .. 

100 

101 

523.615 

500 

1  .. 

24  90 

2i  .. 

25 

82 

26 

15 

26 

654.578 

500 

22  50 

495  .. 

497  .. 

75 

513 

512 

147.4031 

500 

3 

90 

50 

91 

90 

5n 

188.452 

500 

4  .'. 

93  .. 

80  50 

77 

.5 

78 

20 

391.556 

500 

4  .. 

92  40 

80  50 

75 

80 

80 

50 

117.927 

500 

4  .. 

92  75 

78  10 

75 

80 

77 

75 

78 

732.118 

500 

4  .. 

101  40 

100  .. 

99 

60 

100 

50 

100 

50 

3185158 

f.Oli 

4  .. 

101  35 

99  7< 

101 

90 

102 

io 

100 

50 

690.000 

500 

•4  .. 

100  75 

99  .. 

100 

75 

101 

40 

102 

109.610 

500 

4  .. 

100  80 

99  40 

100 

i  r, 

loi 

65 

102 

2: 

94.319 

10£ 

4  .. 

100  65 

99  50 

101 

101 

102 

10 

'.90.000 

500 

4  .. 

103  .. 

100  .. 

99 

60 

100 

75 

101 

75 

«02007 

500 

4  .. 

104  .. 

102  . . 

10  1 

su 

101 

102 

,] 

226035 

500 

4  .. 

101  40 

99  85 

100 

'° 

101 

102 

46.181 

500 

3  .. 

90  .. 

86  .. 

oo 

83 

25 

8i 

45.535 

500 

3  50 

97  .. 

93  35 

ifl) 

-  93 

02 

95 

25l 

91.251 

500 

4  .. 

63  .. 

63  75 

05 

85 

65 

so 

6" 

O.i 

195.992 

500 

3  . 

210.250 

500 

3  50 

101  30 

100 

25 

101 

50 

101 

9a 

232.066 

500 

3  .. 

98  .. 

92 

101 

100 

60 

93.649 

500 

1  .. 

47  .. 

46  60 

49 

49 

60 

'49 

SO 

56.472 

500 

1  . . 

26  50 

25  55 

25 

17 

26 

26 

87 

100.000 

500 

1  .. 

22  95 

22  80 

23 

25 

23 

87 

24 

n 

70.000 

500 

20  .. 

419  .. 

420  .. 

416 

492 

458 

318.750 

500 

20  .. 

494  .. 

468  .. 

186 

505 

;y4 

355.932 

500 

25  . . 

510  .. 

510  .. 

500 

508 

[124448" 

50' 

4  . . 

104  .. 

101  .. 

102 

139.239 

500 

20  .. 

415  .. 

400  . 

418 

449 

4  iù 

67.723 

50i  1 

20  .. 

456  .. 

460  .. 

457 

470 

477 

112.716 

500 

3  50 

100  .. 

98  .. 

98 

50 

99 

75 

100 

139.815 

500 

3  50 

48  75 

49  .. 

48 

80 

51 

49 

95.816 
100.000 

40.026 
325  000 

52.000 
120.000 

500 
500 
500 
10£ 
500 
bi 

24  c. 

515  .. 

460  .. 

430 

50 

435 

438 

110.000 

5ï 

15  p. 

518  .. 

550  .. 

561 

562 

563 

200.000 

200 

29  25 

670  .. 

725  .. 

667 

678 

678 

40.000 

500 

11  50 

570  .. 

550  .. 

510 

517 

521 

1 

100.000 

500 

INTÉRÊTS 

Cours  comp.  juillet 

Coma  de  clôture 

en  1900 

1899 

1900 

7  nor. 

1 4  nov. 

21  nov. 

5  .. 

\fo    •  . 

*  ,  '  ■'■  A 
09  .  . 

. .  . 

40  . 

1260  . t 

1260  . . 

1202  . . 

1217  .. 

8  .. 

534 

0Z0    ■  . 

pPJ    .  . 

552  .. 

25  .. 

520 

475 

470 

48i 

98 

108 

73 

1 1  DU 

73 

242 

292 

1  si 

loi   . . 

LOI    .  . 

186 

15  .. 

232 

OUi    ■  . 

2^3 

0~.(\ 
iûO   .  • 

15  .. 

226 

305 

259 

28  50 

750 

lif- 

O/o  . 

6S2  .. 

15  .. 

430 

431 

463 

15  .. 

439 

-401    .  . 

444  .. 

15  .. 

532 

koo  - . 

435  .. 

15  .. 

441 

448  .. 

15  .. 

223 

1 42 

1  ^3 

145  .. 

2  .. 

no 

135 

89 

87 

89  . 

15  .. 

348 

339 

335  75 

334 

335  .. 

15  .. 

352  . . 

335  .  . 

331  . 

330  . . 

331  .  . 

33  1. 

680  . . 

692  . . 

680  . . 

680  . . 

687 

11  70 

1 45 

140  .. 

190 

201 

157 

159 

162 

io 

254 

307 

278 

r>77  gf) 

279 

15  .. 

2'éO 

299 

*27>)  50 

271 

270  50 

15  .  . 

235 

305 

263 

273 

276 

15  .  . 

233 

307 

2o9 

^69 

270  .. 

15  .. 

COi     t  à 

304 

276 

97 1 

27i  25 

15  .  . 

232 

299 

269 

269  5fl 

271   .  , 

15  .  . 

241 

303 

274 

276 

278  .. 

15  .  . 

250 

298 

263 

2o9 

272  .. 

15  . . 

240 

2g  -; 

265 

265 

267  .. 

15  . 

294 

268 

266 



16  .. 

455 

425 

75 

70 

61  5(i 

ê  i 

60  50 

15  .. 

284 

269 

253 

265 

268  .. 

9  .. 

242 

290 

216 

017 

224  .. 

15  .. 

310 

350  !. 

33-)  .. 

337  75 

345  . 

15  .. 

302 

.'il  5 

323 

329 

336  50 

15  .. 

303 

3i3  y. 

322  " 

333  50 

20  .. 

425 

410 

395  .. 

400  .. 

20  .. 

370  .. 

350  .. 

321 

3î0  , . 

341 

15  .  . 

136  .. 

220 

16»  .. 

155  . 

165  .. 

37  50 

750  .. 

595  .. 

2lô  . 

295  .. 

333 

144  .. 

135 

.  80 

75  . . 

78 

100  51 

U30  .. 

1315  .. 

1155 

1143 

U6t  .. 

65  .. 

2260  .. 

2350 

1755  . . 

1737  .. 

1950 

29  .. 

36 

6J  .. 

66  50 

65  .. 

'  i  07 

105  . . 

16  .. 

309  .. 

310 

2S9 

293  .. 

298 

37  p  50 

650  .. 

670  .. 

640  .. 

695 

679 

26  75 

■ 

765  .. 

m  . 

783  50 

7S5  .. 

-à  pilai  ou 

Ire  4e  titre: 


31.145f 
V  58. 174  •» 
f  '36.090oo 
i-OO.OOOf 
.  00.00011 
I  091942  li 

90.300  «S 
'  57.500f 
ï 00. OOOf. 
r  27.171  £ 

38.650»» 
Si2.000f 
:06.500f 

23.500f 
,55.500f 

45 . 464  0» 
<90.500f. 
,  37.500f. 

62.500f. 

50. OOOf. 

12.500f 
.37.5001', 

2420001". 

87.5001*. 
•S7.'00f 

14.000  »b 

OO.OOOf 
1 87.2001 
r 33. OOOf 

1.9I54T 
>6.282£T 

3.296*T 

75.000". 
^06  OOOf. 
'•86.5001. 
«60.120  f 

'15. OOOf . 
■'61.500f. 
^.OOO  € 

63.350  £ 


ire 

Tal. 

itres 

Boni. 

000 

500 

000 

500 

000 

500 

000 

500 

DÉSIGNATION  DBS  VALEUR! 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS  [Suite) 

Finlande  3  %  %  1889  . . . 

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  1  %  1887.... 

—  2  %  %  or  1898  j 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets) — 
Minas  Geraès  (iuu«)  SO/e  1897 
Norvège  3  %  1888  

-  3  %  %  1898.. 
Portugal  3  %  

—         4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  l890''2-pt3-émis.) 

—  —  1890  (4'  émis.).... 

—  —  1893  i5«  émis.)... . 

—  —  1894  (6<  émis.).... 

—  Consolidéi%(l"et2esér.) 

—  3  %  or  1891  Ie  et  2*  ém.  1894 

—  3  V:  %  1894  

Serbie  1  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  y,  y,  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  — 

—  série  G  . . . . 

—  série  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. . 

-  4  %  1894  

—  3'  J4  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 


B.  I.  R.  P. 


d.  i.  rv.  mt.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Act. 


Obi. 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(Suite) 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2e  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.. . 
Obi.  anc.   —   3  %  l"  à  8e  émis. 

—  —     —  9e  émis  

—  —     —  10"  émis.. . ., 

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  série  X  . 

Méridionaux  

Nitrates  Railways  Cj  i.d 
Nord  de  l'Espagne  — 

—  3  %  ("série. 
■  —         —  2e  série. 

—  —         —  3e  série. 

—  ■     —         —  4e  série. 

—  —         —  5e  série. 

—  —  Pampelutie  

—  -  Barcelone..  

—  —     Asturies  1"  hvp. 

—  —  —  2'  hyp. 
_  _         _      3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi .  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  l"  hyp. 

—  —  —    2»  hyp. 

—  —  —    3«  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  1%  91 

—  4%  95 

—  Suddel'Esç.3%  U'hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin"  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


SIGN'ÀTION  des  VALEURS 


ALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


idi  jouissance  

>rd  —   

test  —   

tnque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique... 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  

inque  spéc.  de  Valeurs  ind 
inque  Suisse  et  Française 

■édit  Algérien  

■us-Comptoir  des  Entrepr. 

»z  et  Eaux  

iz  de  Bordeaux  

—  —  jouissance... 
iz  (Compagnie  Centrale).... 
nz  de  Marseille  jouissance. 
Djnbrowa  Houillères  de). . . 

irmaux  (Minée  de)  

lurium  (Mines  de)  

»  Nickel  

siéries  de  France,  

liéries  de  Longwy  

teliers  et  Chant,  de  la  Loire 
jmpagnie  G  e  de  Construct 
tel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

yle  et  Bacalan  

tanliss"  Lazare  Weillei- 

ives-Lille  

irges  et  Acier,  de  la  Marine 
arg.et  Ac.  duNordetd.  TEst 

ateaux  Parisiens  

ûargeurs  Réunis  

«  Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap 
énédictine  de  Fécamp..., 

tablissements  Duval  

rande  Distil.  CusenieretC'« 
rands  Moulins  de  Corbeil 
its  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 


7  nov 

11  nov. 

2!  nov. 

670  . 

660  .. 

660  .. 

150  '  . . 

1509  50 

1480  .. 

547  . 

517  .. 

516  .. 

1000  .. 

1000  .. 

1000  .. 

320  .  . 

320  .. 

320  .. 

875  . . 

870 

880 

43  .. 

43  .  . 

45  .. 

530  .. 

530  .. 

530  . . 

932  .. 

932  . 

932  .. 

218  .. 

250  .. 

252  .. 

525  . 

525  .. 

520  . . 

1150  .. 

1450  . . 

1450  .. 

375  .. 

875  .. 

875  .. 

1111  .. 

1180  .. 

1175  .. 

545  .. 

545  . . 

545  . . 

M09  .. 

l'.'OO  .. 

980  .. 

1325  .. 

1355  . . 

1320  . 

350  .. 

3i2  .. 

345  .. 

520  .. 

509  50 

197  .. 

609. . . 

720  .. 

679  50 

790  .. 

830  .. 

830  .. 

920  .. 

020  .. 

930  .. 

145  .. 

145  .. 

145  .. 

577  .. 

577  .. 

565  .. 

206  .. 

218  50 

229  .. 

380 

377  Y. 

375 

1365  .. 

1389  .. 

1399  . . 

1410  .. 

1449  .. 

1440  .. 

255  . . 

190  .. 

260  .. 

•1140  .. 

1145  .. 

1140  .. 

875  .. 

890  .. 

880  .. 

5760  . . 

-«005  . 

6uo5  . . 

2300  .. 

2324  .. 

2355  .. 

707  .. 

760  .. 

70*  .. 

245  .. 

215  .. 

242  50 

135j  . . 

1360  .. 

1420  .. 

DESIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  OBLIGATIONS 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Ghoin.  de  fei  5  0  0 
G'"  Gén.  Franc,  de  Tram  .  :>o  " 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  120 1'. 

—  —      Obi.  35ol. 

Soc.  Fonc.Lyonnaise  30T0anc. 

Gaz  et  Eaux  i  0/0  

C'e  Parisienne  du  Gaz  i  0  0. 

Aciéries  de  France  

Atel.etChant.de  la  Loire  lo/o 

Fives-Lille  6  0/0:  

Métaux(C'oFranç.)Ob.hyi>.10/o 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  .  . 
C'e  Génér.  Transatlant.  30/0 
Jardin  d  Acclimatation  5  0  '  ' 
Société  Gén.  de  Laiterie  5  0/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  -  

—  1«  série  3  0/0  

—  2»  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1801   

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  ACTIONS 
C,eBelged'Ecl.,  Chauf.p.Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  lnd.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  Nord (Cic  des) 
VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 


I  nov. 

1  1  nov . 

21  nov. 

182  .. 

"180  .. 

182  .. 

202  .. 

209  .. 

Ï06  .. 

491  .. 

498'  . . 

499  .. 

293  .. 

297  .. 

295  50 

246  . . 

243  .. 

243  .. 

430  ..' 

430  .. 

430  .. 

497  . 

495  .. 

496  .. 

505  .  . 

504  .. 

505  .. 

485  . . 

485  .. 

490  .. 

504  50 

500  . 

49y  50 

470  . 

470  .. 

465  .. 

485  .. 

470  .. 

483  .. 

477  .. 

468  .. 

453  .. 

473  . . 

480  .. 

468  25 

395  . . 

305  . 

395  . 

291  ... 

257  .. 

285  . 

152  .. 

152  .. 

152  .. 

295  .. 

295  .. 

295  .. 

602  .  . 

606  .. 

608  .. 

633  .. 

633  50 

6i\  50 

480  . 

m  . 

486  .. 

478  . . 

480  .. 

481  .. 

423  .. 

435  .  . 

435  .. 

260  .. 

290  . 

250  .. 

1035  .. 

1033  .. 

1030  .. 

225  .. 

?.25  .. 

200  .. 

500  .. 

500  .. 

500  .  . 

95  .. 

L40  .. 

165  .. 

410  .  . 

440  . . 

410  ... 

360  50 

300  50 

360  50 

425 

425  .. 

425  .. 

772  .  . 

800  .. 

805  . 

905  .. 

899  .. 

940  .. 

1630  .. 

1640  .. 

1640  .. 

241  25 

MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


A  TERME 

Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Iutér")3  1/20/0  97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.) 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.) 

Montecatini  (CuiVrê)  

Tharsis   

Urikany  (Charbonnages)  

au  Comptant 
Tramw .  Vanves-Pa  ris  et  ext. 
Ariége  (Société  Métallurg,  de). 

Briansk  1  Usine--  de)  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéproviennei  Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). .. 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Gockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  ICharbonn.  d  ). 
Joltaia  Rieka  (Envoi  Hog)... 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog... 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (  Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cerc  Iodes  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils  

Sud  Russe  (Soude;  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo. . 
Soc. Immofcil. et  Com.  Vichy. 


Derniers  Cours  cotr>«  an 

ï  nov. 

R  nov. 

21  nov. 

73  80 

79  75 

79  95 

83  90 

Si  .. 

84  .. 

41  35 

il  35 

41  20 

99  .. 

100  75 

101  75 

47  . 

40  .. 

45  .. 

370  . 

370  .. 

370  .. 

124  . 

120  50 

128  .. 

1183 

1202  .. 

1218  . . 

151  . 

170  .. 

191  .. 

16i  . 

168  50 

160  .. 

159  .. 

157  .. 

158  .. 

99  . 

92  75 

100  .. 

41  .  . 

4i  .. 

41  .. 

386  " 

362  'À 

395  .. 

226  .. 

lil  . 

200  .. 

2005  .. 

2125  .. 

2435  .. 

541  .. 

620  .. 

639  .. 

68  .. 

ôi  50 

65  '.. 

3099  .. 

3155  . 

3275  .. 

1800  .. 

1835  . . 

1995  .. 

300  .. 

440  .. 

410  .. 

1250  . . 

1250  .. 

1275  .. 

745  .. 

745  .. 

?50  .. 

25  .. 

23  .. 

25 

250  .. 

235  .. 

215  .. 

69  .. 

72  .. 

92  50 

1095  .. 

I07i  . 

1012  .. 

535  .. 

-520  .. 

540  .. 

1550  . . 

1550  .. 

1550  .. 

78  .. 

88  .. 

S3  .  . 

920  .. 

920  .. 

920  .. 

275  .. 

280  .. 

281  .. 

3545  .. 

3530  . 

3510  .. 

700  .  . 

700 

684  '! 

526  .. 

540  .. 

545  50 

550  .. 

550  .. 

550  .. 

109  50 

104  .. 

101  50 

700  . . 

7u0  .. 

700  .. 

300  ., 

300  .. 

300  .. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 


VILLE  DE  PARIS 


MARCHÉ  DU  TEMPLE 

Adj°°en  1  seul  lot,  même  s' une  seule  enchère.  Ch. 
des  Not  de  Paris,  le  Mardi  17  Décembre  1901,  il'UN 
V&WIT  ITDDàlY  partie  désaffectée  du  Mar- 
\  \>  I  fi  I  IJlK.ll.l  ohé  du  Temple  (3«  arr.), 
encadré  par  les  rues  Dupetit-Thouars,  Perrèe, 
du  Temple  cl  des  Archives  Façade  tôt.:  399  »  cnv.). 

SURFACE  TOTALE  :  8.671m37 

Mise  à  prix  :  4.358.000  francs 

S 'ad.  aux  not.:  M"  Dclorme,  rue  Auber.  11.  et  Mahot 
delà  Quérautonnais,  14,  rue  des  Pyramides,  dép. 
de  l'enchère.  806 

y  à  PARIS,  place  Marché-St-Honoré,  22 
Rev.  br.  12.490  fr.  M.  à  p.  160.000  IV. 
Prêt  du  Ot'd.  Fonc.  à  conserv  Adj.  sr  1  encli.  Ch. 
not.  Paris  17déc.  M'  Grignon,  uot.,  20.  bd  St-Michel. 
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C'E  GÉNIE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Recettes  du  1<"  au  15  nov.  1901 . .  Fr.     318.323  M) 

Recettes  du  1"  janv.  au  15  nov.  1901 

inclus  Fr.  6.882.711  60 

Recettes  du  1er  janv.  au  15  nov.  1900 

inclus   0.259.233  60 

Différence  en  faveur  de  1901  Fr.     023.47s  » 
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MINES  DE  MALFIDANO 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  SOCIAL  I  12.500. 000  l'K. 

Siège  social:  13,  bout.  Haussmann,  Paris 


'Le  coupon  n°  3  des  obligations  sera  nus  en  paie- 
ment impôts  déduits  à  partir  du  2  décembre  1901, 
au  siège  de  la  Société  Générale  de  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial.  66,  rue  de  la  Victoire,  à  Paris, 
et  dans  ses  succursales,  à  raison  de  9  fr.  60  par 
titre  nominatif  et  de  9  fr.  11  pur  titre  au  porteur. 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  OTTOMAN 


Emprunt  4  O/O  1894 

16"  TIRAGE 

Le  lundi  2  décembre,  à  3  h.,  il  sera  procédé,  en 
séancî  publique,  dans  l'hûtel  de  la  Banque  de  Paris 
et  de-i  Pays-Ras,  rue  d'Antin,  3,  à  Paris,  au  tirage 
au  sort  de  189  obligations  à  rembourser  à  raison 
de  500  fr.,  à  partir  du  1er  janvier  1902. 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  O/O 

A  2  ans   3  1/2  O/O 

A  4  ans   4  O/O 

Poiir  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger).  810 


SOCIETE  GENERALE  DE 

SUCRERIES  RAFFINERIES  >  ROUMANIE 

(SOCIÉTÉ    ANONYME  BELGE) 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  à 
l'assemblée  générale  ordinaire  qui  se  tiendra 
Le  lundi  9  décembre,  à  11  h.  du  matin,  à  la 
Taverne  Royale,  29,  Galerie-du-Roi,  à  Bruxel- 
les. 

ORDRE  DU  JOUR 

1.  Rapport  du  Conseil  d'administration  et 
du  collège  des  commissaires  ; 

2.  Bilan  et  compte  de  profits  et,  pertes  de 
l'exercice  1000-1901  ; 

3  Nomination  d'administrateurs; 

i.  Tirage  au  sort  de  118  obligations  de  la 
Société,  remboursables  à  partir  du  JL8*  mars 
1902. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  Ac- 
tionnaires sont  priés  de  déposer  leurs  titres 
avant  le  'i  décembre  : 

A  Bruxelles  :  Au  siège  social,  34,  rue  de  l'In- 
dustrie : 

A  la  Banque  Internationale  de 

Bruxelles  ; 
A  la  banque  .losse  Allard  ; 
A  Anvers  :  A  la  Banque  d'Anvers  ; 
A  Tirlemont  :  Chez  M.  de  Konvent  et  Cie  ;  "- 
A  Bucarest  :  A  la  Banque  Générale  Roumaine; 
A  Paris  :  Au  Comptoir  National  d'Escompte 
de  Paris. 

su 


BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

(SUISSE 

RANQUE  D'ÉTAT 

Capital:  20  millions  de  francs  entièrement  corsés 

l'état  de  liERNE 
GARANTIT  TOUS  LES  ENGAGEMENTS  DE  LA  BANQUE 


La  Battque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture (renies,  fonds  publics,  actions,  etc. )  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  des  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  conliés  et 
en  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Rourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions. 
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La  Direction. 


On  sait  que  la  Grande  Encyclopédie,  malgré 
l'espace  forcément  restreint  dont  elle  dispose,  peut 
lutter  avec  avantage  avec  les  pubUcations  scienti- 
fiques, industrielles  et  littéraires  les  plus  spéciales. 
On  en  trouvera  une  nouvelle  preuve  en  lisant  dans 
la  757»  livraison,  qui  vient  de  paraître,  les  articles  : 
Transformisme,  par  M.  Le  Dantec;  Transgres- 
sion, par  M.  E.  Haug;  Transport,  par  M.  L.  Sa- 
gnet  ;  Transportation,  par  M.  Le  Sueur  ;  Trans- 
vaal,  par  M.  L.  Marchand:  Trappe  (Noire-Dame 
de  la),  par  M.  Vollet  ;  Travail  (sous  ses  diflér-  ntes 
acceptions),  par  MM.  Lecornu,  Simian,  Dufour- 
manlelle,  Paul  Langlois  ;  Travaux  publics  et 
Ministère  des  Travaux  publics,  par  M.  L.  Sa- 
gnet,  etc.,  etc. 


On  lira  avec  intérêt,  dans  la  7c8e  livraison  de  la 
Grande  Encyclopédie,  qui  vient  de  paraître,  les 
articles:  Trèfle,  par  M.  Troude  ;  Tremblement, 
par  M.  le  D'  Potel  ;  Trente  iConcile  de),  par  M. 
Vollet;  Trente  Ans  (guerre  de),  par  M.  André 
Berthelot;  Trésor,  par  M.  A.  Wahl  ;  Trésorier, 
par  M.  René  Samuel:  Trias,  par  M  Haug;  Tri- 
bun, par  M.  J.  Toutain;  Tribunal,  par  M°Levas- 
seur,  etc.,  etc. 

Prix  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  à  la  Direction.  61,  rue  de  Rennes,  un 
spécimen  de  l'ouvrage  envoyé"  franco.]  813 


E.  MATHIEU- PLESSl 

11,  rue  de  Cluny  —  PARlt' 


ENCRES 

adoptées  par  toutes  le 
grandes  Administration! 
[de  France  &  de  l'Étranger 

ENCRES 

MA  THIEU-PLESSV  i 

Chez  tous  les  Papetiers  ■ 
814  1 


MB 


\   s 

.l"T  OCikf  /rlLtlACUtlt''  ! 


18,RUEDESMATHURINS, 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


MASSAGE 

VOl^  LAVAGE 
PISCINE 
^  SALONS  DE  REPOS 

#  \       SALON  DE  COIFFURE 
PÉDICURE,  BUFFET 
HYDROTHÉRAPIE  COMPLÈTE 
SALLE  0E  GYMNASTIQUE. 

^  BAINoesDAMES  47  BR.D  HAUSSMANN 
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Compagnie  Générale 

TRANSATLANTIQUE 

Pasuabots-Post»  français 

Services  dans  îa  MÉDITERRANÉE 
desservant  Alger,  Oran.Tunis,  Bon», 
Phitippeviile,  Malte  et  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  steameri  j 
rapides  sur  la  ligne  LE  HAVRE- NEW-YOM. 

Services  réguliers  sur  les  ANTILLES,  le 
SEXIQUE.  l'AIIÊRIÇilE  CENTRALE,  les  tUTAHES, 
le  VENEZUELA  et  le  PACIFIQUE. 

Services  divers  de  cargo-boitt  entre 
M  FRANCE,  PALBÉRIE.  et  PAMBLETIRRE. 

BUBBAVX  *  PARI» 

Urtlc»  ctntrtl  :  S,  rut  ÂUttff 
Slllttt     (  !2,fr'JtsCapuclnét  (G/W-Hâto/J 
*  ntttft  t  S,  Rut  Âub  v 

frit  :  lût,  Faubourg  Saint- Otntà. 

816 


MPRIMERIE  OE  LU  PRESSE 
16,  ne  du  Croissant,  Paris.  —  Simart,  ïmp. 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Nom-  20*  volume.  (22)     j    BUREAUX  :  11,  RUE  M0NS1GNY,  PARIS  (P  ARR')    ||     Vendredi  29  novembre  1901. 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  II  CHAUFFAGE  T/  GAZ 


1899 


Recettes  de  Gaz 
1900 


SOCIÉTÉ  ANONYME  DE 

TRAVAUX  DYLE  ET  BACALAN 

CAPITAL  SOCIAL  :  10.500.000  FR. 


1901 


Octobre  

M  premiers  Vois . 


Octobre 

lu  premiers  Mois 


7.941.280  T!  8.503.345  10  S. 211. 88-2  09 
03. 521.863  99    09.866.196  53    68.237.752  7- 


Différence  en  1901 


sur  1899 
En  plus      soit  0  0 


sur  1900 
En  moins    soit  0/0 


270.601  32 
.712.888  73 


3  41 
7  42 


291.463  01 
1.629.043  81 


3  43 
2  33 
817 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

ICt  des  Or  and.  a  Expresa  Européens 

Société  Anonyme) 

Etat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 
1899  1900  1901 

Du  1"  janvier  au      —  (Exposition)  — 

31  octobre.  .Pr.  9.323.868  11.357.414  10.805.774 
Du  l"  au  10  nov.     239.863      310.817  264.666 

9  563.731  11.668.231  11.070.440 

Différence  en  fa-  ^ 
veur  de  1901  sur 
1899..   1.506.709 

Différence  en  fa- 
veur de  1900  sur 

1901   »  »  597.791 
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MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  assem 
blee  générale,  conformément  à  l'article  10  des  sta- 
tuts, le  lundi  23  décembre  1901,  à  11  h.  très 
précises  du  matin,  au  siège  social,  15,  avenue  Ma- 
I  lignon,  à  Paris. 

ORDRE  DU  JOUR: 

_  1°  Lecture  des  rapports  du  Conseil  d'administra 
tion  et  des  commissaires; 

2°  Vote  sur  les  rapports  et  sur  les  comptes  de 
1  exercice  clôturé  le  31  juillet  1901  ; 
3°  Nomination  d'administrateurs  ; 
4°  Nomination  des  commissaires. 
Les  dépôts  d'actions  peuvent  être  effectués 
A  Pans,  au  siège  social,  15,  avenue  Matignon,  et 
I  a  la  société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial, 66,  rue  de  la  Victoire  ; 

A  Bruxelles,  à  la  Caisse  Générale  de  Reports  et 
de  Dépôts,  12,  Marché-au-Bois,  et  au  Crédit  Géné 
ral  Liegeo.%  64,  rue  Royale  ; 
A  Liège,  au  Crédit  Général  Liégeois. 

Extrait  de  V article  10  des  statuts  : 
«  L'assemblée  générale  régulièrement  constituée 
représente  l'universalité  des  actionnaires. 

«  Elle  se  compose  de  tous  les  actionnaires  ayant 
dépose  leurs  titres  16  jours  au  moins  avant  celui 
lixe  pour  la  reunion. 

«  Nul  ne  peut  se  faire  représenter  aux  assem- 
blées générales  que  par  un  mandataire  actionnaire 
lui-même  et  membre  de  l'assemblée. 

»  Chaque  actionnaire  a  autant  de  voix  qu'il  pos- 
sède de  fois  10  actions,  soit  en  son  nom,  soit  comme 
mandataire,  sans  limitation.  » 

82 


SOCIÉTÉ  OTTOMANE  DU  CHEMIN  DE  FER  GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Emprunts  4  O/O  or  1889  et  1890  (2=  Ém.) 


DE  BEYROUTH-DAMAS-HAMAH 

21,  rue  de  Londres 


Le  coupon  n°  1  des  obligations  Bevrouth-Damas- 
Jlamah  et  prolongements,  privilégiées  4  0/0  sera 
paye,  a  partir  du  1»  décembre  1901,  au  prix  de 
9  fr.  25,  a  la  Banque  Impériale  Ottomane,  7,  rue 
Mererbeer;  au  Comptoir  National  d'Escompte,  à 
la  Société  Générale  pour  favoriser  le  développement 
-lu  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France,  et  aux 
succursales  de  ces  Etablissements. 
  819 


MM.  E.  Hoskier  et  Cie,  banquiers  à  Paris  3!) 
noulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  S.  Esc' 
|  M.  le  Ministre  das  Finances  de  Russie  de  paver 
le  coupon  trimestriel,  échéant  le  1"  décembre 
|  prochain,  desdits  Emprunts. 
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senter  notre  rapport  sur  lesi  opérations  de 
notre  Société  pendant  l'exercic-e  1900-1901  et 
de  soumettre  à  votre  approbation  notre  bilan 
clôture  au  30  juin  1901. 

Cet  bilan  est,  comme  celui  de  l'année  précé- 
dente, un  simple  était  résumant  notre  situa- 
tion active  et  passive,  notre  Société  n'étant 
pas  encore  entrée  dans  la  phase  d'exploitation 
proprement  dite  ;  il  n'est  donc  pas  encore  ac- 
compagne dun  compte  de  profits  et  pênes 
Dans  notre  rapport  antérieur,  nous  indil 
quions  1  état  d'avancement  de  nos  travaux 
de  fonçâgie  au  30  juin  1900;  à  cette  époque, 

le^Tnrifm^..1108  PULtS  avaient  déjà  atteints 
es  premières  couches  pétrolière®,   et  des 
jaillissements   répétés   nous    avaient  fourni 
d  assez  fortes  quantités  de  pétrole,  brut 

L  existence  de  ces  premières  couches  et 
1  analyse  des.  huiles  brutes  que  nous  en  avons 
extraites  nous  ont  révélé  la  grande  valeur  de 
nos  gisements,  au  double-  point  de  vue  de 
leur  richesse  et  de  la  qualité  du  pltrote  qui 

ILÎl^înT lTUié  ;,  tou*efoas,  l'expérience 
acquise  clans  les  sondages,  en  Roumanie  a 

l?ZZTr1&  e^du^.ité  de  ces  coucLst 
?e «  „!!  !'  Ch  (?U  On  ap,pielle  communément 
te  «premier  horizon  de  pétrole»,  n'est  nas 
fi,  alimenter  une  exploitation" 

régulière-;  les  sondages  pratiqués  dans  nos 
diverses  concessions  ayant  confirmé  entière- 
ment le  bien-fondé  de  cette  opinion  nous 
avons  décidé,  dès  le  début  de  l'exercieè.  é"ou 
le,  d  approfondir  nos  puits  en  vue-  d'aller  re- 
couper le  second  horizon  péta-oiifère,  qui  est 
celui  des,  grandes-  productions. 

Il  faut  o-bseirviar,  Messieurs,  que  oe  second 
horizon  gît  à  des.  profondeurs  qui  varient  mi- 
yi^t111tanc?nf°:ranftion  Séolo-giquedes-  tS; 
Phi  ni  ter  e«aI,ement  la  durée  et  la  mar- 
che du  creusement  des  puits  dépendent  de  la 
nature  des  couches  dans  lesquelles  le  gise 
ment  se  trouve  encaissé  ;  c'est  oe  qui  vous  per- 
mettra d'apprécier  les  difficultés  que  .fous 
ayons  rencontrées  après  avoir  dépaslé  le  pre 

daîiriPSsZT'tnif+ft0U;ltés  Qui  sont^ommunel 
claiiieuis,  a  toutes  tes  exploitations  pétroli- 
fere-s  du  pays,  -et  rjui  laissent  subsister  entiè- 
rement nos  espérances  à  l'égard  de  l'avenir 
de  notre  entreprise..  avenir 
D'une  manière  générale,  les  gisements  mie 
^«^:d^.les  régions  où        I  avons 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  MADRID  A  SARAGOSSE  &  A  ALICANTE 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  D'ÉLECTRICITÉ 

*-  au  tirage  au  sort  pour  l'amortissement,  au  1"  jan- 
vier 1902,  de  10.698  obligations  Saragosse,  de 
,  i.  '  /   <;t  ?e  hypothèque,  et  de  321  obligations 
|  Oordoue-Seville. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  15  MILL.  DE  FR. 

Siège  social  :  .5,  rue  Boudreau,  Paris 


MM  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  Générale 
'l  hlectncitesont  informés  que  l'assemblée  générale 


dêr^cfS^  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

établis  par  la  loi  de  finance  à  déduire  ' 

Un  acompte  de  12  fr.  50  brut  ayant  été  payé  le 
15  juin  dernier,  le  solde  du  dividende,  soit  l'5fr  50 
impôts  en  moins,  sera  mis  en  paiement  à  partir  du" 
lo  décembre  prochain. 

suit*  S°mme  nette  à  recevoir  est  établie  ainsi  qu'il 

Actians  nominatives,  12  fr.; 

Actions  au  porteur,  11  fr.  317. 

Ces  paiements  seront  effectués,  contre  annulation 
du  coupon  n°  6: 

1°  A  la  caisse  de  la  Société  Générale  et  dans  ses 
succursales  de  Paris;,  de  province  et  de  l'étranger  ■ 
B.7  *  l?  Banque  Suisse  et  Française,  27,  rue  Laf- 
nue,  a  Paris  ; 

Dreuoï'à  Paris^01"  *  ^  b™*™™'  *>  ™ 
d'Elect"icitégC  SOdaI  ^  la  ComPaSnie  Générale 


Obligations  3  O/O  de  la  Grande  Société  des 
Chemins  de  fer  Russes.  —  Emission  1881 

I  ETRANTPr'^  RUSSEpour  ^COMMERCE 
tTRANGER  7,  rue  du  Helder,  à  Paris,  est  char- 
gée par  Son  Excellence  M.  le  Ministre  des  Finances 
ItîoTSM  P*pr  *e.  c™Pon  de  ces  obligations 
(*  0,6  et  i  1.10),  échéant  le  1/14  décembre  1901, 
i  au  change  du  jour  sur  Londres  et  sans  frais. 

—   824 

-ËS^ÉTR^L_i^_^FlÂHÔ^ 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

[Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  des  Actionnai- 
res  du  15  novembre  1901. 
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Le  Conseil  i/admimstration. 


Messieurs, 

'  *i»iï?tlu^émmt  aux  Prescriptions  légales  et 
statutaires,  nous  avons  l'honneur  die  vous  pré- 


acquis  des-  co^^s^c^^™^ 
lnllreSe  desabte<  &ris  pétro-lifères  et  dFar 
de  cesP  terrainfà1  rS  »lasti5ues  !  la  résistance 
oue  nn/iP  ,i^ta  lactl«n.du  trépan  est  pres- 
que nulle,  il  est  vrai,  mans  par  contre  tes  sa- 

el^TJiïl  M6U  à  ,de  £é^ents  ébouLmlntl 
tro  e  hr^t  fS'  SOtl!  Iaction  de  reau  et  du  ré- 
trote  brut  forment  un  mélange  glaiseux  emi 
détermine  fréquemment  des  obstructions  c  es 

SentsXdn^Srdage-  Ce  S011t  ]a  des  inconvl- 
ments  dont  on  ne  peut  éluder  les  effets  une 
par  des  précautions  de  tous  les  instants -  J 
on  tient  compte,  d'autre  part  des ^  accidents 
habituels  inhérents  aux  travaux  de  fesPèce 
te  s  que  bris  de  tiges,  écrasement  de  tu?_ux 
nd"s^  erandes  pressions  souterraines  pour 
&  +Clter  1ue  Ies  Principaux,  on  comprendra 
toute  l'habileté  et  toute  la  persévérance  „ut 
doit  déployer  la  direction  teelmique  d'mîe  ex- 
ploitation pétrolière 

lantsain-nidf\n?aSSer  t  rexamen  des  faits  sail- 
lants qui  ont  caractérisé  la  marche  des  tra- 
nortî  d'approfondissement  de  nos  puits  il  m-  ' 

hrp  nm  c  S1^nai^  que  ceux-ci  étai«it  au  nom- 
bre de  six  a  Baicoi-Tintéa,  et  de  trois  à  Ma- 
gurele,  a  1  époque  du  dernier  bilan.  Actuelle- 
ment le  premier  de  ces  sièges  d'exploitation 
compte  neuf  puits  et  le  second  seD^xP101tatl0n 
Notre  domaine  minier,  qui  avait  une  éten- 
due to  aie  de  181  hectares  à  l'origine  de  notre 
Société,  s'est  enrichi,  pendant  fexerctee  de 
diverses  concessions,  dont  le  premier  groupe 
situe  a  Gageni,  a  une  superficie  de  14  heeta- 
l^A  16  se.con/l'  êitué  a  Gura-Vitiorei,  a  une 
superficie  de  45  hectares  environ.  L'étendue 

deaSodnect0areCs0nCeSSi0nS  6St  d°nC  a™rd'hui 
Les  explications  qui  suivent  résument,  pour 
chacun  de  nos  puits,  les  efforts  que  nous  avons 
consacres  a  l'étude  méthodique  de  nos  gise- 
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ments  et  les  résultats  que  nous  avons  obtenus 

jusqu'à  la  fin  de  l'exercice  écoulé. 


* 

*  * 


Concessions  de  Baïcoï-Tintéa.  —  Puits 
—  Ce  puits  avait  atteint  la  profondeur 
376  mètres  au  30  juin  1901.  Nous  y  avons 
.  nploité  le  premier  horizon,  qui  a  donné  d'une 
maniéré  fort  régulière,  pendant  de  longs  mois, 
période  très  riche  en  benzine.  Toutefois, 
la  production  obtenue  à  cette  profondeur  étant 
insuffisante,  nous  avons  décidé  de  continuer 
le  creusement  de  ce  puits  pour  rechercher  le 
deuxième  horizon,  qui  se  trouve  à  600  mètres 
environ.  Pendant  les  travaux,  de  violentes 
pressions  de  gaz  et  de  sables  pétrolifèies  ont 
provoqué,  à  la  base  du  puits,  des  écrasements 
ât  i  uvaux,  ce  qui  nous  a  obligés  à  procéder 
a  l'extraction  des  tubes  et  à  les  remplacer 
par  d'autres  plus  résistants.  Ce  puits  a  fourni, 
pendant  l'exercice  clôturé  au  30  juin  dernier. 
161.320  kilogrammes  île  pétrole. 

Puits  ii"  -2.  —  Ce  puits  atteignait,  au  30  juin 
1901,  la  profondeur  de  280  m.  10.  A  peine  y 
avions-nous  rencontré  le  premier  horizon  de 
lu  t  iule,  eu  mais  1901,  que  de  violentes  érup- 
is  se  manifestèrent.  L'approfondissement 
.le  ce  puits  a  été  décidé  également  pour  des 
raison*  analogues  à  celles  indiquées  plus  haut. 

puits  n°  S.  —  Ce  puits  a  atteint,  le  30  juin 
1901.  une  profondeur  de  427  m.  50,  soit  une 
meatation  de  48  m.  65  depuis  notre  der- 
nier bilan.   C'est  la  plus  grande  profondeur 
a  laquelle  nous  sommes  arrivés  à  Baïcoï-Tin 
•  i    Nous  n'avons  pas  encore  enregistré  d'é 
i  option  à  ce  puits,  des  éboulements  ayant  obs 
trué  d'une  manière  continue  l'orifice  du  tu- 
bage.  Les  circonstances  du  sondage  faisant 
1 1  'voir  pour  ce  puits  une  grande  production, 
nous  avons  remplacé  par  des  tubes  de  gros 
diamètre  ceux  qui  avaient  été  aplatis  ou  té 
>pés.  Ce  travail  d'extraction  et  de  rempla 
cernent  de  tuyaux  a  été  fort  long  et  a  exigé 
de  multiples  précautions. 

puits  n"  i,  —  Au  puits  n°  4,  nous  avons  ex- 
ploite le  premier  horizon  de  pétrole,  qui  est 
a  238  mètres.  La  quantité  de  pétrole  fournie 
pal  ce  puits  a  été  de  314.940  kilogrammes  peu 
daut-  l'exercice.  Le  premier  horizon  s  étant 
as»  /.  rapidement  tari,  nous  avons  décidé  de 
retirer  les  tubes  et  d'approfondir  jusqu'au  se- 
cond horizon,  à  l'aide  de  tuyaux  d'un  dianrè 
tre  de  250  m  m.  C'est  le  travail  qui  se  pour- 
suit en  ce  moment. 

Puits  u"  5.  —  La  sonde  n°  5.  à  grand  dia- 
mètre, a  jailli  pour  la  première  fois  le  30  mai 
dernier.  La  profondeur  de  ce  puits  était  de 
308  m.  60  au  30  juin  1901.  Jusqu'à  cette  date, 
la  production  avait  été  de  91.000  kilogram- 
mes!: Depuis  le  30  mai  1901.  date  de  la  pre- 
mière éruption,  ce  puits  a  donné  une  produc 
tion  ininterrompue  de  3.000  à  12.000  kilogram 
me*  par  iour.  Toutefois,  la  pression  des  sa- 
bles entrave  encore  souvent  l'extraction-  quand 
la  colonne  en  sera  débarrassée,  la  production 
pourra  atteindre,  croyons-nous.  20.000  kilo 
grammes  par  jour. 

Putis  n"  6,  —  Le  puits  n°  6.  où  avait  été 
installée  une  sonde  dite  «  Rapide  »,  a  dû  être 
abandonné  après  avoir  atteint  une  profondeur 
de  190  mètres,  le  sondage  ayant  recoupé  une 
nappe  d'eau.  Ce  puits  a  été  utilisé  pour  ali- 
menter les  chaudières  installées  dans  le  voi- 
sinage. '  •'.  :KC\ 

Puits  n  r.  h  et  .9. —  Les  puits  7,  8  et  9.  qui 
Ont  respectivement  une  profondeur  de  57.  80 
et  45  mètres,  sont  des  puits  à  bras  ou  puits 
d'essais. 

Concessions  de  magurele.   —   Des  puits 
isais  ont  élé  creusés  au  nombre  de  7  au 
e  d'exploitation  de  Magurele.  L'étude  de 
l'inclinaison  des  couches  s'effectue  avec  le  plus 
,  I   soin  dans  cette  région  qui  a  été  peu 
i -exploitée  jusqu'à  présent.  .  . \.  J 

.1/7  puits  a  i,  qui  a  une  profondeur  de  106 
mèti  -.  ie  creusement  se  poursuit  activement, 
t.,  ;ys  èm  Rapide  »  est  appliqué  au  puits 
HP  7,  où  U  sable  pétrolifère  se  découvre  à  une 
i  -.  v  de  300  mètres  environ. 


d'une  superficie  de  45  hectares.  Ces  terrains 
possédaient,  au  moment  où  ils  nous  furent 
concédés,  un  puits  a  liras  de  160  mètres  de 
profondeur,  donnant  déjà  un  léger  rendement, 
l'ne  sonde  canadienne  y  a  été  installée  et  ce 
puits  peu  profond  a  donné,  pendant  le  mois 
de  juin  1901.  8.400  kilogrammes  de  pétrole 
brut,  ce  qui  semble  indiquer  qu'on  est  à  la 
veille  d'y  obtenir  un  rendement. 

Concessions  de  Gageni.  —  Nous  avons  ins- 
tallé des  puits  d'essais  dans  les  terrains  de 
Gageni  dont  les  concessions  ont  été  acquises 
pendant  l'exercice. 

Raffinerie  de  Gageni.  —  Dans  le  courant 
de  l'année  écoulée,  nous  avons  commencé  les 
travaux  d'installation  de  la  raffinerie  dont 
vous  parlait  notre  précédent  rapport,  sur  un 
hiiaiii  dont  nous  avons  fait  l'acquisition  et 
qui  est  situe  à  proximité  de  la  gare  de  Gage- 
ni. Cette-  installation  comprend,  à  l'heure  ac- 
tuelle, outre  trois  réservoirs,  dont  deux  de  100 
et  un  de  200  wagons,  reliés  à  nos  chantiers  par 
des  pipelines,  un  bâtiment  d'administration  qui 
est  complètement  terminé;  les  chaudières  des 
appareils  distillatoires,  exécutées  par  la  Société 
anonyme  Métallurgique  Roumaine,  à  Bucarest, 
soni  prêtes  à  être  montées.  Toutefois,  notre 
Société  n'étant  pas  encore  entrée  dans  la  pé- 
n. de  de  production  continue,  nous  avons  cru 
devoir  suspendre  provisoirement  les  travaux 
d'aménagement  de  cette  raffinerie.  Nous  comp- 
tons les  reprendre  dès  que  notre  production 
nous  permettra  d'alimenter  l'usine,  tout  en 
faisant  lace  aux  besoins  de  la  consommation 
en  ce  qui  concerne  le  pétrole  brut,  dont  les 
débouchés  et  les  prix  de  vente  ne  cessent  de 
progresser. 

Situation  générale  des  sondages.  —  La  pro 
ducùon  totale  de  nos  puits  a  été  de  679.740 
kilogrammes  pendant  l'exercice  1900-1901.  Elle 
a  été  complètement  employée  comme  com- 
bustible dans  les  foyers  de  générateurs  à  pé- 
trole qui  actionnent  les  machines  à  vapeur  de 
nos  divers  chantiers.  . 

é 
*  * 

A  l'heure  où  nous  écrivons,  plusieurs  de 
nos  puits  sont  à  la  veille  d'atteindre  le  second 
horizon  pétrolifère  qui,  selon  toutes  prévi- 
sion-, paraît  appelé  à  nous  fournir,  à  bref 
délai,  des  productions  régulières  et  à  nous 
peinuttie  d'entrer  dans  la  phase  d'exploitation 
proprement  dite  de  nos  gisements. 

Voici  quelques  explications  sur  les  postes 
principaux  du  bilan  arrêté  au  30  juin  1001  : 

ACTIF 

Le  poste  premier  établissement,  s'élevant  à 
76.870  fr.  26,  comprend,  outre  les  dépenses 
déjà  renseignées  au  dernier  bilan,  les  frais 
d'émission  des  obligations  et  divers. 

Le  poste  concessions  (Baïcoï-Tintéa),  de 
643.039  £r.  32,  comprend  la  valeur  de  nos  con- 
cessions et  terrains  pétrolifères,  y  compris  les 
indemnités  pour  droits  de  sondage. 

Le  poste  puits  n0'  1,  2,  3,  4,  5,  6,  7,  8  et  9 
représente  la  valeur  des  installations  com- 
plètes à  Baïcoï-Tintéa. 

Le  poste  première  installation  (Baïcoï-Tin- 
téaj,  de  103.321  fr.  20,  représente,  outre  les 
dépenses  d'aménagement  des  chantiers  de  Baï- 
coi-Tintéa.  la  main-d'œuvre  qui  a  été  appli- 
quée à  ce  siège  d'exploitation.  (Des  postes 
analogues  à  ceux  de  Baïcoï-Tintéa  se  retrou- 
vent pour  les  sièges  de  Magurele  et  de  Gura- 
Vitkuei.) 

Le  poste  bâtiments  pour  toutes  les  sondes 
représente  certaines  dépenses,  peu  impor- 
tantes d'ailleurs,  pour  travaux  au  bâtiment 
d'administration,  au  magasin,  etc. 

Le  poste  distillerie  et  raffinerie  de  Gageni, 
-  'élevant  à  144.107  fr.  05,  comprend  les  dé- 
penses effectuées  jusqu'au  30  juin  dernier  pour 
l'installation  de  la  raffinerie,  ainsi  que  le 
coût  des  trois  réservoirs  de  Gageni. 


Vous  aurez.   Messieurs,   à  vous  prononcer 

mr  l'adoption  de  ce  bilan. 


RAPPORT  DU  COLLÈGE  DES 
COMMISSAIRES 


rBS$LON£     DE     GURA-VITIOREÎ.     —  NOUS 

acquis,  pendant  l'exercice  qui  vient  de 
t. Gura-Vitioiei,  de  nouvelles  concessions;; 


PASSIF 

Le  poste  créditeurs  en  compte,  de  77.900  fr.  13, 
représente  le  solde  dû  par  la  Société  à  des 
tiers.        .-  »  .•  '  *.  • 


Messieurs, 

Nous  avons  l'honneur  de  vous  soumettre  le 
résultat  des  opérations  de  surveillance  et  de 
contrôle  auxquelles  nous  nous  sommes  livrés, 
pour  l'exercice  social  1900-1901,  en  exécution 
de  notre  mission  de  commissaires  de  votre  So- 
ciété. Nous  avons  vérifié  chacun  des  postes 
du  bilan  dressé  par  le  Conseil  d'administra- 
tion en  les  comparant  avec  les  soldes  du  Grand 
Livre.  Nous  avons  constaté  qu'ils  sont  en  par- 
faite concordance  avec  ceux-ci. 

Quant  à  la  vérification  des  inventaires, 
étant  donné  qu'il  ne  s'agit  encore,  cette  an- 
née, que  d'un  bilan  de  premier  établissement, 
nous  avons  jugé  inutile  d'imposer  à  la  Socié- 
té la  dépense  d'une  vérification  sur  place.  Nous 
nous  sommes  donc  référés,  à  cet  égard,  aux 
documents  qui  nous  ont  été  fournis  à 
Bruxelles,  au  siège  social. 

Nous  avons  l'honneur.  Messieurs,  de  vous 
proposer  d'approuver  le  bilan  tel  qu'il  vous 
est  présenté  par  le  Conseil  d'administration. 

* 
*  * 

Bilan  au  30  juin  1901 
ACTIF 

Caisses   .'  fr.  1.191  57 

Débiteurs  en  compte    44.339  46 

Obligations  non  émises    500.000  >> 

Premier  établissement    76.870  26 

Siège  d'exploitation  de  Baïcoï-Tintéa  : 

Concessions    643.039  32 

Puits  n°"  1,  2,  3,  4.  5,  6,  7,  8  et  9   398.937  84 

Outillage  et  matériel    216.729  07 

Mobilier   4.748  35 

Eclairage  électrique    13.476  » 

Première  installation    103.321  20 

Approvisionnements    3.819  10 

Siège  d'exploitation  de  Magurele  : 

Concessions   fr.  620.000  » 

Puits  n0'  1,  2,  3,  4,  5,  6  et  7   78.632  15 

Outillage  et  matériel    76.143  45 

Mobilier    1.832  25 

Première  installation    22.095  97 

Approvisionnements    4.913.85 

Siège  d'exploitation  de  Gura-Vitiorei  : 

Concessions   fr.  9.283  05 

Puits  n"  10    38.934  40 

Outillage  et.  matériel    13.939  04 

Mobilier    155  » 

Approvisionnements   1.310  55 

Bâtiments  pour  toutes  les  sondes  .  4.612  65 

Distillerie,  raffinerie  de  Gageni  ...  144.107  05 

Pipeline,  Baïcoï-Tintéa-Gageni  ....  60.355  50 

Mobilier  du  bureau  central    1.154  30 

Compte  d'administration  (titres 

déposés)                                    p*  mémoire 

Fr.  3.083.941  38 

PASSIF 

Capital  actions   fr.  2.000.000  »• 

Obligations    1.000.000  » 

Créditeurs  en  compte    77.900  13 

Intérêts  obligations  non 

réclamées    6.041  25 

Compte  gestion  (titres  déposés   ...  pr  mémoire 

Fr.    3.083.941  38 


Vient  de  paraître  chez  MM.  A.  Storck  et  Gie, 
éditeurs  à  Lvon  : 

Des  Vérifications  et  Expertises  en  compta- 
bilité, par  M.  H.  Dkschamps,  professeur  de  scien- 
ces commerciales  et  financières.  —  Lne  brochure 
de  98  pages  :  2  fr.  50. 

Le  Crime  financier  dans  la  Sociologie  crimi- 
nelle, l'Histoire  el  le  Droit,  par  M.  Rodolpiu. 
Laschi.  —  l'n  vol.  grand  in-8'.  826- 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DU  MIDI 


Assemblées  Générales  Ordinaire  et  Extraordinaire 
des  Actionnaires  du  27  Avril  I90i 


Rapports  du  Conseil  d'Administration 


ASSEMBLEE  GENERALE  ORDINAIRE 

(SUITE  (") 


Nous  vous  indiquerons  que  Je  nombre  des 
agents  et  ouvriers  qui,  au  31  décembre  1900, 
versaient  à  la  Caisse  de  retraite,  était  de 
13.997  en  diminution  de  291  sur  celui  de  1899. 
Le  nombre  des  pensions  servies  à  cette  date 
était,  de  : 

1°  2,743  pensions  normales,  au  lieu  de 
:2,054  au  31  décembre  1899  ; 

2°  1,596  pensions  anticipées,  au  lieu  de  1,400 
au  31  décembre  1899  ; 

3°  1,565  pensions  de  survivance,  au  lieu  de 
1,412  au  31  décembre  ; 

Ensemble  :  5.904,  au  lieu  de  5,466. 

Le  total  des  arrérages  payés  aux  titulaires 
de  ces  pensions  a  été  de  3,877,627  fr.  73  pour 
l'exercice  1900,  au  lieu  de  3,597,821  fr.  22  en 
1899  ;  augmentation  :  279.806  fr.  51. 

Ce  chiffre,  qui  ne  dépassait  pas  22,607  fr. 
«en  1880,  s'est  accru  d'année  en  année,  au  fur 
et  à  mesure  que  le  nombre  de  nos  agents, 
dont  la  pension  de  retraite  a  été  liquidée,  est 
allé  en  augmentant.  Il  passait,  en  effet,  à 
282,017  francs  en  1885,  à  1,456,761  francs  en 
1890,  et  atteignait,  en  1900,  sensiblement 
3.900,000  francs.  Aussi,  le  montant  total  des 
pensions  servies  depuis  le  début,  qui  n'était 
que  de  64,000  fr.  en  1880,  s'élevait-il  à  868,000 
francs  en  1885,  à- 6  millions  100,000  francs  en 
1890,  et  enfin  à  32,433,773  francs  au  31  décem- 
bre 1900. 

2"  La  Caisse  de  Prévoyance  destinée  à  as- 
surer, gratuitement,  aux  agents  et  aux  au- 
vriers  ainsi  qu'à  leurs  familles,  les  soins  mé- 
dicaux et  les  remèdes  ;  à  payer  la  moitié  de 
leur  traitement  ou  salaire  aux  agents  et  ou- 
vriers malades,  à  partir  du  dixième  jour  de 
maladie  ;  à  allouer  des  indemnités  à  la  suite 
de  couches  ;  à  participer  aux  frais  d'inhuma- 
tion ùe.?.  agenrs  et  des  membres  de  leurs  fa- 
milles :  enfin  à  servir  des  secours  aux  agents 
obligés  de  quitter  le  service  pour  infirmités 
prématurées,  ainsi  qu'aux  A-euves  et  aux  or- 
phelins, lorsque  ces  veuves  et  ces  orphelins 
ne  bénéficient  pas  d'une  pension  de  retraite. 

Quant  aux  agents  et  aux  ouvriers  atteints 
de  blessures  ou  ayant  contracté  des  infirmités 
ou  des  maladies,  soit  dans  l'exercice,  soit  à 
l'occasion  de  leurs  fonctions,  la  Compagnie 
leur  maintient  l'intégralité  de  leur  traitement 
ou  de  leur  salaire  pendant  la  durée  de  leur 
maladie. 

Cette  caisse  comptait,  en  1900,  16.152  coti- 
sants. 

3°  Les  magasins  des  comestibles  et  du  ves- 
tiaire, où  nos  agents  peuvent  prendre,  au  prix 
<le  revient,  sans  que  la  Compagnie  prélève  le 
moindre  bénéfice,  des  objets  de  consommation 
nu  d'habillement. 

Les  livraisons  en  vin,  huile,  café,  charbon, 
bois,  etc..  faites  en  1900  se  sont  élevées 
à   Fr.     1.665.563  05 

Celles  du  magasin  du  vestiaire,  en  linge, 
chaussures,  vêtements  confectionnés,  etc.,  etc., 
à   Fr.       828.328  82 

4°  Le  réfectoire  de  Bordeaux,  où  ont  été  ser- 
vi, en  1900,  à  nos  agents  et  à  nos  ouvriers, 
•  123,G42  repas,  à  un  prix  moyen  de  55  centi- 
mes, pour  une  somme  totale  de  Fr.        67.841  91 

5°  L'école  primaire,  établie  depuis  1864  à 
Morcenx  où  155  enfants  d'agents  ont  été  ins- 
iruits  gratuitement. 

6°  La  fondation,  depuis  1867,  de  huit  bour- 
ses ou  de  seize  demi-bourses  avec  trousseau 
au  lycée  de  Mout-de-Marsan.  Ces  bourses  ou 
demi-bourses  sont  données,  au  concours,  aux 
tnfants  de  nos  agents.  Le  nombre  croissant 
des  carïcfidats  nous  a  conduits  à  créer,  en  1897, 
une  bourse  de  plus  avec  trousseau  pouvant 
également  être  divisée  en  deux  demi-bourses. 

,(•)  Voir  L'Économiste  Européen  n»>  f.  15 . 


En  outre  : 

1°  Nous  avons  alloué,  à  titres  divers,  cherté 
de  vivres,  participation  â  l'habillement  ,etc, 
des  indemnités  qui  se  sont  élevées,  pour  1900, 

à   Fr.       463.976.  44 

en  augmentation  de  19,576  "fr.  41  sur  l'année 
précédente. 

2°  Nous  avons  payé,  à  titre  de  gratifications 
et  de  primes,  aux  agents  les  plus  méritants,  ou 
qui,  par  leur  dévouement  et  leur  activité,  ont 
collaboré  à  la  bonne  marche  du  service,  une 

somme  de   Fr.     1.783.703  93 

se  décomposant  de  la  manière  suivante  : 

Primes  et  gratifications  des  fonctionnaires  et 
agents  de.  tous  ordres  de  la  direction  de  la 
Compagnie  et  des  services  centraux  de  l'exploi- 
tation, du  matériel  et  de  la  trac- 
tion,  de  la  voie  et  des  lignes 
nouvelles   Fr.  296.640 

Primes  et  gratifications  des  agents  des  gares, 
des  mécaniciens  et  chauffeurs,  des  agents  de 
la  voie   Fr.     1.487.063  93 

Pour  un  chiffre  de  traitements  ou  salaires 
qui  s'élève  à  20,228,000  fr.,  nos  dépenses,  du 
chef  des  caisses  de  retraite  et  de  prévoyance, 
de  l'école  de  Morcenx,  des  bourses  au  lycée  de 
Mont-de-Marsan,  des  indemnités  et  primes  di- 
verses, réprésentent,  au  profit  de  nos  agents, 
une  allocation  suplémestaire  d'environ  6  mil- 
lions 235,000  francs,  soit  30  83  %  du  montant 
des  traitements  et  salaires. 

Nous  ajouterons  que  nous  n'avons  pas  cessé 
de  nous  préoccuper  d'assurer  à  tous  nos 
agents,  dans  la  mesure  compatible  avec  les 
exigences  d'un  service  public  ininterrompu 
tant  le  jour  que  la  nuit,  le  plus  de  journées 
de  repos  possible.  Vous  savez  que  les  nécessi- 
tés de  l'exploitation  ne  permettent,  pas  de  faire 
coïncider,  d'une  manière  absolue,  ces  repos 
avec  la  journée  du  dimanche.  Mais  pour  tous 
ceux  de  nos  services,  où  cela  a  été  possible  : 
bureaux  centraux,  bureaux  des  gares,  ateliers 
de  réparation  et  d'entretien  de  la  voie  et  de  la 
traction.,  nous  le  faisons  depuis  longtemps. 

Dans  le  même  ordre  d'idées,  nous  nous  som- 
mes attachés  à  modifier  l'organisation  de  nos 
services  de  gare  de  façon  .à  réduire  autant  que 
possible  le  travail  continu  pendant  la  nuit. 


EXPLOITATION 

L'augmentation  de  837,659  fr.  ,qui  s'est  pro- 
duite dans  les  dépenses  du  service  de  l'exploi- 
tation, tient  à  différentes  causes. 

La  première  cause  est  le  développement  im- 
portant du  trafic  pendant  l'année  1900.  Nous 
avons  eu,  en  effet,  à  transporter,  de  plus  qu'en 
1899,  650.000  voyageurs,  6.730  tonnes  de  mes- 
sageries ou  denrées,  70,000  colis  postaux  et 
187,500  tonnes  de  marchandises  de  petite  vi- 
tesse. Ces  transports  nouveaux  ont  nécessité 
un  accroissement  du  parcours  de  nos  trains 
de  1,085,514  kilomètres  et  amené  une  augmen- 
tation très  sensible  dans  les  dépenses  des  trains 
et  des  gares. 

D'un  autre  côté,  nous  avons  dû  appliquer 
les  nouveaux  arrêtés  ministériels  réglant  le 
travail  des  agents  des  trains  et  des  agents  des 
gares.  Ces  arrêtés,  en  réduisant  le  temps  de 
travail  et  augmentant  la  durée  des  repos,  nous 
ont  occasionné  des  dépenses  très  importantes. 

■Nous  avons  dû  également  appliquer,  dès  le 
mois  de  juin  dernier,  une  partie  des  mesures 
libérales  que  nous  avons  adoptées  en  faveur 
du  personnel  et  étendre  cette  application  à  par- 
tir du  mois  d'octobre. 

Nous  avons  eu  aussi  à  tenir  compte  de  l'aug- 
mentation considérable  qui  s'est  produite  dans 
les  prix  des  matières  de  consommation. 

Enfin',  Les  manœuvres  à  la  machine  dans  les 
gares  qui  incombaient  au  service  die  la  trac- 
tion et  que  nous  n'avions  fait  passer,  qu'à  par- 
tir du  Ie'  mars  1899,  au  service  de  l'Exploita- 
tion, seul  en  situation  d'apprécier  si  elles  cor- 
respondent bien  aux  besoins  des  gares,  ont  été 
toute  l'année  dernière  à  la  charge  de  oe  ser- 
vice. De  ce  fait-,  11  a  supporté  une  dépense'  sup- 
plémentaire de  144.000  fr.,  dont  a  été  déchargé 
le  serviae  de  la  traction. 


TRACTION 

Les  dépenses  de  ce  service  sont  en  augmen- 
tation de  386,681  fr.  Cette  augmentation  pro- 


vient principalement  die  la  hausse  considérable 
qui  s'est  produite  dans  le  prix  des  houAilles  et 
dans;  celui  des  huiles  pour  le  graissage.  Elle 
provient  aussi  de  l'accroissement  de  consom- 
mation qui  a  été  la  conséquence  d'un,  excé- 
dent de  1,085,514  kilomètres  clans  le  parcours 
des  trains.  L'excédent  de  dépenses  pour  les 
combustibles,  défalcation  faite  des  frais  de 
manœuvre  mis  à  la  charge  de  l'exploitation,  a 
été  de  641,656  fr. 

Les  arrêtés  ministériels,  relatifs  au  travail 
des  mécanicienis  et  chauffeurs,  les  améliora- 
tions apportées  à  la  situation  de  ces  agents  et 
à  celle  des  ouvriers',  ont  également  entraîné 
une  augmentation  des.  dépenses  de  la' traction. 

Par  contre, quelques  réductions  dans  l'impor- 
tance du  travail  des  ateliers  et  une  diminu- 
tion dles  dépenses  d'amortissement  du  maté- 
riel roulant  à  porter  au  compte  de  l'exploita- 
tion ont  compensé,  en  partie,  lesi  augmenta- 
tions signalées  et  réduit  à  386,700  fr.  l'augmei> 
tation  finale. 

VOIE 

Les  dépenses  de  la  voie  présentent  une  di- 
minution û&  689,558  fr.  provenant  pour  558,200 
francs  des  dépenses  qui  avaient  dû  être  por- 
tées au  compte  «  Exploitation  »  en  1899,  pouf  la 
valeur  des  ouvrages  et  bâtiments  supprimée. 
La  différence,  y  compris  les  améliorations  ac- 
cordées aux  agents,  est  à  la  fois  la  consé- 
quence de  ce.  que  le  crédit  résultant  de  l'aug- 
mentation de1  la  valeur  réalisée  des  vieux  ma- 
tériaux mis  en  vente  en  1900  par  rapport  aux 
prix  auxquels  ces  matériaux  étaient  facturés 
à  l'inventaire  a  été  plus  considérable  qu'en 
1899,  et  aussi  de  ce  que  les  mesures  prises  pour 
ass-urer  l'entretien  de  la  voie,  ont  donné  lieu 
à  des  réductions  de  dépenses. 

QUESTIONS  DIVERSES 

Les  résultats  de  l'exploitation,  pendant  le 
dei nier  exercice,  du. réseau  d'intérêt  local  du 
département  des  Landes,  dont  toutes  les  lignes 
sont  exploitées  depuis  lei  20  juin  1891,  ont  été 


les  suivants  : 

Recettes  nettes  Fr.    690.451  79 

Dépenses    333.681  33 


D'où  un  produit  net  de  Fr.    356.770  46 


Ce  produit  net  est  supérieur  de  30,988  fr.  08 
à  celui  de  l'année'  1899. 

Aux  termes,  du  traité  intervenu  entre  notre; 
Compagnie  et  la  Société  des  Landes,  nous  nous 
sommes  engagés  à  avancer  à  cette  Société,  en 
tenant,  compte  du  produit  net  de  l'exploitation, 
la  somme  annueilement  nécessaire  pour  assu- 
rer l'intérêt  à  5  %  et  l'amortissement  du  eapi- 
lat  dépensé  pour  la  constructios  de  la  mise  à 
l'état  d'exploitation. 

Les  intérêts  à  porter  au  compte  d'exploita- 
tion, ainsi  que  la  part  proportionnelle  des 
frais  de  timbre  et  de  service  des  titres.,  s'élè- 
vent, pour  l'année  1900,  à  Fr.   453.114  41 

En  déduisant  le  produit  net  ci-des- 
sus indiqué   356.770  46 


notre  avance,  pour  le  dernier  exer- 
cice, doit  être  fixée  à  Fr.     96.343  95 

Par  application  de  l'article  3  de  la  conven- 
tion intervenue',  le  23  mai  1885,  entre  l'Etat  et 
notre  Compagnie,  au  sujet  de  notre  concours 
financier  au  réseau  des  Landes,  nous  avons 
porté,  au  compte  annuel  des  dépenses  de'  l'ex- 
ploitation du  réseau  garanti,  ladite  somme'  die 
96,343  fr.  95. 

SITUATION  FINANCIÈRE 

Pendant  l'exercice  1900,  les  dépenses  de  pre- 
mier établissement  et  d'approvi- 
sionnements ont  été  de  Fr.     8.182.181  98 

Celles  faites  à  titre  d'avances  à 
l'Etat  se  sont  élevées  à   10.797.189  56 


Ensemble   Fr.    18.979.371  54 

Les  sommes,  affectées  au  paiement,  de  ces  dé- 
penses proviennent  de  l'émission,  en  1900,  clé 
76.887  obligations  dont  49,507  3  %  et  27,380 
2  1/2  %,  lesquelles,  déduction  faite,  des*  intérêts 
courus  aui  jour  de  la  vente  et  des  frais  die  cour  - 
tage, rassortent  au  prix  moyen  de  : 
444  fr.  977  pour  les  3  %. 
399  fr.  208  pour  les  2  1/2  %. 

(A  suivre). 
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TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


1 

MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

26 

Septe. 

•  '■  ;3t 
Octob . 

10 
Octob. 

n 

Octob. 

2i 
Octob  • 

31 

Octob  . 

7 

Novem 

14 
Novem 

|  21 

No\  em 

28 

Novem 

CÉRÉALES  (Paris) 
PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 
—    (toutes  marques)  — 
(Corbeil)   — 

Seigle   — 

Francs 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

Francs 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

Francs 
35  78 

37  91 
25  80 
16  68 
19  60 

Francs 

27  62 

28  98 

29  63 
20  02 
13  93 
17  il 

Francs 
26  16 

*»o  40 

29  45 
19  99 
14  58 
17  44 

Francs 
27  37 

3/1  i  ■) 

31  » 

21  12 
15  37 

22  12 

Francs 

26  87 

29  87 

30  50 
20  87 
15  31 
20  62 

Francs 
26  87 

30  50 
20  87 
15  37 
20  62 

Francs 

26  87 

29  87 

30  50 
20  87 
15  25 
20  37 

Francs 

26  62 

29  87 

30  50 
20  62 
15  25 
20  37 

Francs 

26  12 
£9  87 
30  50 
20  62 
15  25 
20  37 

Francs 

26  75 

29  37 

30  » 
21  12 
15  25 
20  62 

Francs 

26  62 

29  37 

30  » 
20  87 
15  37 
20  50 

Francs 

27  12 

29  37 

30  » 
21  25 
15  50 
20  87 

Francs 

27  25 

29  87 

30  50 
21  62 
15  62 
21  50 

VIANDE  (à  La  Villette; 

PRIX 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    raffiné  1"  qualité  — 
Alcool  3/6  Nord   hectol. 

—  lin   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vinsdesoutir.)  Lapiècede2251it. 
Bordeaux  ord.J     fût  el  droits 
Maçon  ordin..)  de  régie  compris. 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Chili  1«  marq.).  100  kil. 

Acier  (Rails)   — 

CHARBON  DU  NORD 

Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banq.  dj  Paris  et  Pays-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nord  — 

—  P.-L.-M   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Comptes  courants  particuliers.. 
Compte  courant  du  Trésor  

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  9/. 

Escompte  à  la  Banquede  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagnej 

—  —  d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —  d'Italie 

—  —    de  Russie.. 

—  aux  Banques  Suisses. |i 

1 

BANQUES  EUROPEENNES  O'ÉSIISSlu.;; 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 

1  50 
1  91 
1  93 
1  10 

1  47 

1  92 
1  82 
1  20 

1  39 
1  87 
1  82 
1  40 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  41 
1  81 
1  93 
1  41 

i  45 

1  70 

2  » 
1  42 

1  50 

1  70 

2  » 
1  40 

1  47 

1  68 
1  90 
1  38 

1  54 

2  » 
2  » 
1  45 

1  52 
1  94 
1  90 
1  44 

1  48 

2  •■ 
1  95 
1  40 

1  50 
1  90 
1  98 
1  36 

1  48 

2  » 
1  95 
1  38 

1  44 

1  81 

2  15 
1  30 

1  44 

1  80 

2  » 
1  30 

30  45 
100  89 
30  82 
25  n 
59  35 
4b  bb 
46  19 

27  29 
96  69 
38  11 
27  45 
57  41 

Ou  4J 

44  72 

31  17 

103  79 
45  95 
31  78 
53  4d 
40  92 
49  66 

31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32 

4/  ob 

59  18 

30  91 
104  ii 

35  33 
26  95 
67  26 
l3  46 
64  87 

23  18 
99  » 
2S  50 
23  Î0 
62  75 
78  50 
67  » 

23  18 
98  50 
28  » 
22  50 
60  25 
78  50 
69  » 

23  32 
99  » 
28  » 
22  » 
61 

78  50 
70  » 

23  25 
99  » 
28  » 
22  » 
60  75 
77  75 
69  » 

22  68 
98  50 
27  50 
21  50 
61  » 
78  50 
68  » 

21  94 
97  50 
27  50 
21  » 
60  » 
78  50 
67  » 

22  25 
97  50 
27  50 
20  50 
59  50 
l'J  20 

61  » 

22  75 
97  50 
27  25 
20  50 
58  » 
79  » 
68  » 

22  9J 
97  50 
28  » 
20  50 
57  25 
77  50 
69  » 

22  44 
97  »» 
28  » 
20  50 
58  » 
78  » 
70  » 

133  » 

no  50 

180  50 

132  » 

169  50 
179  50 

132  » 
169  50 
179  50 

132  08 
169  58 
179  63 

131  n 
10!)  27 
179  42 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
110  » 

85  » 
135  » 
140  » 

51  98 
123  » 

73  » 

48  59 
113  25 

41  50 

41  14 

123  50 
37  75 

44  56 
188  » 
35  71 

65  67 
146  2d 
48  10 

54  37 
127  » 
37  » 

52  75 
123  » 
37  25 

53  62 
120  .. 
37  50 

54  50 
118  50 
40  75 

50  62 
119  50 
43  50 

48  25 
118  50 
43  75 

46  75 
119  » 

43  50 

46  75 
116  » 

46  50 

48  37 
118  » 
44  25 

48  37 
117  » 
44  50 

124  06 
165  «2 
44  58 
14  75 
16  » 

127  77 
167  73 
m  80 
16  96 
16  51 

135  42 
193  83 
55  10 
16  25 
15  92 

193  64 
330  90 
63  22 
22  68 
21  37 

189  63 
356  98 
56  29 
27  48 
24  01 

176  50 
312  50 
45  75 
19  » 
18  » 

174  50 
303  » 
45  75 
18  » 
18  » 

174  50 
302  » 
45  75 
18  » 
18   »  • 

175  » 
305  » 
41  i  25 
17  » 
17  25 

173  » 
305  » 
46  25 
17  » 
17  23 

175  » 
304  50 
45  75 
lî  » 
17  25 

176  75 
304  30 
45  75 
17  » 
17  25 

177  50 
301  25 
45  50 

15  50 

16  75 

178  » 
302  75 
45  50 
55  5) 
16  75 

177  » 
302  75 
45  75 

15  50 

16  75 

10  50 

10  69 

12  (II' 

16  23 

23  30 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

101  05 
101  10 
3800 
710 
9^8 
99J 
1980 
1582 
3785 

102  04 

105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  21 

102  74 
4.070 

728 
945 
1.053 
2.135 
1.890 
3.621 

100  72 
102  50 
4067 
684 
1086 
llll 
2317 
1836 
3508 

101  17 
101  97 
3750 
675 
990 
1030 
2080 
1660 
37)5 

101  » 
101  90 
3780 
676 
990 
1020 
2040 
1620 
37UG 

100  92 

101  90 
3800 

677 
978 
'.172 
2020 
1630 
3690 

100  35 

101  60 
3800 

670 

985 

y«7 

1963 
1610 
3681 

100  42 

101  72 
3870 

670 
966 
957 
1970 
1598 
3660 

100  90 

101  95 
3820 

685 
982 
975 
1980 
16U2 
373U 

100  67 

101  » 
3825 

680 
975 
971 
1970 
1575 
3713 

100  82 

101  02 
3860 

676 
976 
975 
1973 
1575 
3739 

101  07 
101  12 

3845 
693 
973 
975 
1963 
1563 
37!Ht 

Million 
defr. 
3.607 
1.978 
1.244 

693 

364 

566 

237 

Million 
defr. 
3.687 
1.963 
1.222 

730 

358 

492 

221 

Million 
defr. 
3.094 
1.875 
1.225 

798 

391 

491 

252 

Million 
de  fr 
3.820 
1.866 
1.196 

828 

444 

477 

207 

Million 
defr. 
4.034 
2.103 
1.134 
875 
492 
48-' 
256 

Million 
defr. 
3.953 
2.3SS 
1.115 

480 

477 

^73 

123 

Million 
defr. 
4.113 
2.369 
1.112 

601 

498 

AU! 
4 J  L 

79 

Million 
defr. 
4.071 
2.358 
1.101 

486 

493 

449 

85 

Million 
defr. 
4.097 
2.332 
1.095 
563 
482 
481 
76 

Million 
de  fr. 
4.038 
2.339 
1.096 

522 

482 

4S3 

120 

Million 
defr. 
4.215 
2.376 
1.096 

746 

487 

5 '•'6 

121 

Million 
defr. 
4-086 
2.380 
1.098 
551 
491 
537 
79 

Million 
defr. 
4.067 
2.4U0 
1.099 
543 
487 
532 
99 

Million 
defr. 
4.055 
2.417 
1.102 

510 

483 

594 

96 

Million 
defr. 
4.062 
2.459 
1.102 

643 

472 

670 

108 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4-09 
2.85 
3.02 
5  » 
6.05 
3.94 

Million 
defr. 

14.585 
7. 959 
2.578 
54,5 

% 

2  « 
2.78 
3-84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5.87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2. 79 
5  » 
5.27 
4.34 

% 

3.06 
3.75 

4-  98 

5-  04 
3  91 
3.83 
5  » 
5.59 
4.93 

% 

3.23 
3.98 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 

5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 
3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 

3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  S0 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  »> 
3  51 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57,3 

Million 
defr. 

14.975 
8-160 
2.636 
54,4 

Million 
defr. 

14.992 
7.850 
2.585 
52.3 

Million 
defr. 

15  906 
8.211 
2.607 
51.6 

Million 
de  fr. 

14.916 
8.744 
2.783 
58.5 

Million 
defr. 

15.179 
8.711 
2.768 
57,3 

Million 
defr. 

15.531 
8.580 
2.7U6 
55,2 

Million 
defr. 

15.577 
8.554 
2.692 
54,2 

Million 
de  fr. 

15.431 
8.577 
2.704 
53,5 

Million 
defr. 

15.535 
8.658 
2.730 
55,7 

Million 
de  fr. 

15-613 
8.622 
2.719 
55,2 

Million 
defr. 

15.474 
8.616 
2.717 
55,6 

Million 
defr. 

15.333 
8.708 
2.144 
56.7 

Million 
defr 

15.2111 
8.781 
2.765 
57.6 

BOURSE   DE  PARIS 


Z     -  - 

ai  s  «> 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13. "750. 000 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

27.500.000 

25 

125.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Kew 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep. 
The  East  Rand  proprltUrj  lin» 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . . . 

May  Consolitated  

Prixnrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (ici.  nom. 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West'Rand  

Windsor   


143.75 

22 

50 

16 

1 1 

la 

75 

1  O 

4  Q 
IO 

1000 

39 
101 

31 

86 

50 

9Q 
£0 

85 

.tu 

50 

.'D 
AO 

Oi 

DU 

r>o 
4o 
fil 

15.000.000 

500 

237.5 

189 

50 

172 

183 

1  ftfi 
ÎOV 

lo  £ 

98.750.000 

125 

330 
47 

540 
50 

50 

482 
44 

495 
36 

493 
36 

~5 

501 

36 

75 

40.000.000 
20.000.000dr 

125 
100  dr 

145 

167 

50 

140 

153 

151 

155 

50 

68.50 

66 

75 

54 

50 

56 

54 

50 

55 

25 

170 

64 

51 

36 

50 

37 

25 

35 

69 
80 

71 

50 

62 
59 

58 
52 

50 

56 
52 

57 
52 

75 

COMPAGNI 

120 

80 

83 

76 

76 

80 

93 

113 

50 

95 

25 

104 

104 

107 

175 

102 

95 

95 

95 

95 

10.000.000 

25 

865 

1018 

948 

255 

252 

50 

255 

50  i 

87.500.000 

25 

125 

217 

205 

50 

237 

50 

235 

244 

50 

11.250.000 

25 

53.75 

25 

23 

21 

21 

21 

'25 

10.000.000 

25 

(ine)  340 

158 

145 

151 

150 

154 

18.125.000 

25 

48 

50 

33 

50 

32 

75 

31 

50 

32 

7.500.000 

25 

196 

213 

184 

197 

195 

50 

2J1 

50 

37.500.000 

25 

262 

295 

272 

306 

315 

50 

327 

13.750.000 

25 

75 

23 

17 

18 

50 

18 

50 

18 

50 

12.500.000 

25 

85 

25 

19 

16 

16 

15 

50.000.000 

25 

77.50 

55 

40 

32 

50 

32 

50 

32 

50  i 

12.500.000 

25 

Eh  i=  c 
Z      m  H 

z  73  ^ 
2  Sa 


NOMS 

DES 

URS 
)duction 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

14 

bre  1901 

21 

ibre  1901 

o 

Ci 

a> 

ÛO 

.a 

COMPAGNIES 

ce 

d'intri 

30 
juin 
1900 

31 

déc. 
1900 

S 
Z 

Nnven: 

Novem 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . . 
Huanchaca  (Argent) . . . 
Laurium  grec  plorobetirg.) 


75 

65 

64 

64 

60.50 

670 

716.50 

984*50 

984 

983 

133 

159 

95 

92 

89.75 

103 

86.50 

49.75 

i9 

50  25 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


Bechuanaland  Biploralion. 
Brit.  Sth.  Afric.  (Cbarteced) 
Dynamite  duTransvaa 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Consolilad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Estate 

Oceana  Company  

Mossamédés  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes... 


2.50 

34 

24.50 

23.50 

23 

24.50 

125 

83.25 

80 

66 

63.75 

65.50 

34 

31 

27 

25.50 

23.50 

91 .25 

16 

15 

13 

13.50 

16 

112.50 

193.50 

176 

183.50 

179 

182 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

46 

44.50 

44 

25 

22.75 

16 

16  25 

16 

16 

60 

46.75 

32.75 

32.50 

32.75 

16.25 

79.25 

70 

"i.50 

73.50 

73.50 

81 

65.25 

76 

75.25 

76.25 

BOURSE   DE  LONDRES 


-s! 

H  » 
S  s 

a 


<  £ 

H  - 
X- 
<Ë 
O  e 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

a. 

SEMESTRIELLE 

31 

"i 

Juin 

Déc. 

1900 

1900 

275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250: 
82.000 

..360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500.000 

I  600.000 
125.000 
111.864 

1  50.000 
100.000 
523.895 

,  231. 2E0 

I  325  000 
351.269 

,  470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 

<325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.989 
500.000 
270.000 

,  750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
700.000 
MO.  000 
250  00O 
400  000 
400.00" 
80.000 
196.7-' 
^2.083 
860.000 
95.7T.; 


60 


120 


80 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwalersrand) 
*  i 

1  lAngelo  

lAngelo  Deep  

|Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levais. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines   

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

W  emmer  i,  :. . .  :  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 
2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/4 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 
10  1/2 

3  1/2 

5  1/1 
3  7/16 
1  3/4 
5  3/8 


'.00 
|  40 


1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 
6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

U  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 
1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/4 
5  5/16 

4  1/2 
.  4  1/8 

2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/i 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 

7  1/2 
U 

3/4 
2  1/8 
4 

2  1/4 


6  3/4 
2  1/2 

6  7/8 

7  1/8 

2  1/2 

2  1/2 

1  3/8 

1  5/16 

1  1/4 

5  3/8 

5  9/16 

5  9/16 

9/16 

5/8 

5/8 

7/8 
1/2 

7/8 

7/8 

1/2 

1/2 

5  7/8 

5  15/16 

6  3/16 

2  1/2 

-2  7/16 

2  1/2 

5/8 

9/16 

9/16 

10  1/2 

10  1/2 

10  1/2 

14 

14  1/4 

15  1/4 

4  1/4 

4  1/8 

4  3/8 

4  7/8 

5  3/8 

5  3/8 

3  1/4 

3  5/16 

3  7/16 

7  5/16 

7  1/8 

7  3/16 

19  1/2 

19  1/2 

20 

5  7/8 

6  1/8 

6  7/16 

1  7/16 

1  7/16 

i  7/ie 

2  1/2 

2  7/16 

2  7/16 

6 

5  15/16 

6  3/16 

10  1/2 

10  3/8 

10  1/2 

7/16 

7/16 

7/16 

3  11/16 

3  11/16 

3  3/4 

1  5/8 

1  5/8 

1  11/16 

3  3/4 

3  11/16 
8 

3  15/lb 

8 

8  3/16 

6 

5  7/8 

5  7/8 

5  1/2 

5  3/8 

5  3/8 

4  5/8 

4  1/2 
4  1/4 

4  1/2 

4  1/4 

4  9/16 

1  1/2 

1  1/2 

1  7/16 

7  5/16 
2  1/4 

7  1/8 

7  5/lô 

2  1/4 

2  1/4 

3  1/8 

3  1/8 

3  1/8 

3/4 

13/16 
1  1/16 

3/4 

1  1/8 

1 

1  7/8 

1  7/S 

17/8 
3/8 
4  1/4 

3/8 

3/8 

4  1/8 

4  1/8 

11  5/8 

U  3/16 

1 1  7/16 

3 

3 

3 

5  1/4 

5  1/4 

2  7/S 

5  1/4 

3 

2  7/8 

1  1/4 

1  1/4 

4  3/4 

1  1/4 

4  7/8 

4  3/4 

3  15/16 

3  7/8 

3  7/8 
1  1/4 

1  1/8 

1  1/8 

10  3/16 

10 

10  3/16 

3 

2  15/16 

2  15/10 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

9  3/4 

9  3/8 

9  3/8 

i  7/8 

4  11/16 

5 

8  o/8 

8  1/2 

8  9/16 

2  5/8 

3  9/16 

2  11/16 

5  15/16 

5  1/H 

6  1/8 

5  5/8 

5  5/8 

5  5/8 

3 

3 

3 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

7  3/4 

7  3/4 

8 

12 

12  3,4 

13 

5/8 

9/16 

9/16 

2  13/16 

2  1/8 

2  1/4 

i 

3  7/8 

2  3/8 

2  3/ S 

2  3/8 

350.300 

* 
1 

Anglo-French,  Expl  

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated. . . 

400.000 

1 

4.375.000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields. . 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

1.250.000 

1 

Id.   6%  Préférence.. 

575.000 

100 

Id.   5  %%Debentures. 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes.. 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency... 

375.058 

1 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

670.000 

1 

Mozambique  C°  

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated.. . . 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

225.000. 

1 

Rhodesia  Goldfields  

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt. . . . 

300.000 

1 

Id.        Gold  Fields.. 

604.225 

1 

Id.     Gold  Mining  Estât 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol. . . . 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring .... 

Pu  « 


-1  = 
<  S 


Q  B 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


3  5/8 

2  3/16 
1  3/8 

3  3/8 
11/16 

7  13/16 
24/0 
107 

1  3/16 

2  5/16 
6  3/4 
2  7/16 
2  1/16 
5  1/2 

2  5/8 

3  3/16 

1  7/8 

2  3/16 
1  1/2 
1  5/8 


3  1/8 

2 

1  1/16 

3  5/16 
5/8 

7  1/4 
24/6 
109 

1  1/8 

2  5/16 

4  3/4 
1  7/8 

1  15/16 

5  5/8 
1  3/4 

2  11/16 
1  3/8 

1  15/16 
1  5/8 
1  1/4 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

Exploration  C°  (New);. . 

2.682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv. 

500.000 

1 

Id.       Waterwks . 

250.000 

1 

Id.        Tramways  . 

1.000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R.. 

200.000 

1 

New  African  Company  . 

3.000.000 

1 

Robinson  Bank  

250.000 

1 

S.  African  Gold  Trust . . 

500.000 

1 

Tati  Concession  

450- 000 

1 

Transvaal  Coal  Trust.. 

1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 

1  13/16 


3  5/16 
2  1/8 

1 

2  5/8 
3/8 
7  5/16 
24/6 
108 
1  1/8 

1  3/4 

2  3/4 

1  5/td 
1  3/4 

4  7/16 
1  3/16 

3  1/16 
1  3/8 
1  3/4 

1  1/16 
15/16 


11/13 
2  1/16 

1  1/16 

7/8 

10 

2  3/16 
2  3/4 
6  1/2 
15/16 
2  7/16 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
t. 000. 000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill 

Lake  View  Consols  

Lond.  Se  W.  Aust.  Expl. 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields. 

Br illiant  Block  

Broken  Hill  Propriet. . . . 

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
4  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


19/0 

3  7/16 
6  11/16 

1  1/8 
4  9/10 

1  1/2 
5/16 

1  13/16 

2  1/16 
b  3/4 


3  1/4 
2  1/8 
15/16 
2  5/8 

3/8 
7  1/16 
24/6 
108 
1  3/16 

1  13/16 

2  11/16 
1  3/8 

1  3/4 

4  3/16 
1  1/8 

3  1/16 
1  3/8 

1  11/16 
1 

15/16 


11/16 

2  1/16 
1  :/8 

1  1/16 
10 

2  5/16 

2  3/4 
6  5/8 
15/16 
2  7/16 


18/6 

3  1/4 
6  3/8 
1  1/8 

4  9/16 
1  7/16 

5/16 
35/6 

2 

5  7/S 


3  1/4 
2  1/8 
15/16 
2  1/2 
3/8 

7  3/16 
24/6 

107 
1  1/8 

1  13/16 

2  1/4 

1  5/16 
1  3/4 
4 

1  1/16 

y 

1  3/8 
1  11/16 
15/16 
15/16 


5/8 
2  1/16 

1  1/8 
1 

9  3/4 
2  3/15 

2  7/8 
6  15/16 

7,8 
2  1/2 


19/0 

3  5/16 
5  1/2 
1  1/8 

4  1/4 
1  5/16 

5/10 
35/6 
2 

5  K-./I6 


MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3 

948.955 

5 

3 

283.020 

100 

105.251 

10 

1 

000. oot 

5 

Consolidt.  Bultfontein 
DeBeer's  Consolidated.. 

Id.  5  %  Debenture 
unqualand  West. . . 
New  Jagersfonte  n  . 


m'ai  m 


30/0 

30/0 

30/9 

31/3 

31/0 

26  3/4 

28  15/16 

38  3,4 

39 

39  1/8 

107 

107 

106 

106 

105  1/2 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/8 

8  1/8 

8  1/8 

16  1/4 

16  1/2 

21  3/8 

21  1/8 

21  3/8 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHÉ    OFFICIEL   IDE  PARIS 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


CIPITll 
Domioii 

-  m 

UHIou 

m. 

1.651 

410 

3812 

U4 

6790 

m 

25253 

^79i 

h  s  dre 
de  Titres 

Til 

m.ue 

884.200 

"sôô 

500 

58.416 
109.530 

500 
500 

DÉSIGNATION  ces  VALEURS 


443.011 

500 

248  «95 

400 

1076960 

400 

» 

100 

451.775 

500 

233.951 

500 

581.451 

400 

» 

100 

443.124 

400 

» 

100 

681.290 

500 

100 

280. -.289 

500 

125 

142.20 

40C 

821.920 
1489533 
827.57 
1777290 
983.301 
965.336 
488  736 
494.397 
499.602 
159. 
224.060 
148.207 
1171534 
181.574 
117.026 
50.121 


182.500 
125-000 
40.000 
30.000 
300.000 
60.000 
400.000 
160.000 
60.000 
500.000 
30.C0C 
100.000 
320.000 
500.000 
80.000 
40.000 
63.333 
30.000 
40.000 


501 
500 
500 
5uu 
50 
40C 
50i 
500 
501 
501 
201 
200 
1000 
500 
400 


LOCM 

50C 

500 

500 

501 

500 

500 

500 

500 

500 

50C 

500 

500 

100 

500 

500 

500 

500 

500 


58.427 
380. S9S 

60.0001 

54.130 

82.022 
168.13b 

49.700 
492.910 
512.056 

71.944 
321.212 
1939176 
1875396 

70.760 
389  631 
151.508 


600 

500 
500 
500 
50( 
500 
500 
500 
500 
» 

500 
500 
500 
500 
500 
500 


3  %. 


RENTES  FRANÇAISES 

Terme . 
Compt. 
Terme . 
Compt. 

8^%  1894<anC.4*)j  £™et; 


Amortissable 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  V% 

(gar.  France)   Terme 

Madagascar  2  %  gar..Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %   

1869 
1871 


iHttlia 

M  1900 


Cours  romp.  juillet 
19ÔÔ*~^T9ÔT~ 


3  .. 

3  . 
3  50 


2  50 
2  50 
17  5u 


3  %  

3  %  

quarts  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %   

1892  S  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  9  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 
—  1892  3  %  lib. 

Foncières  18  9  5  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
—  1881 
Immeubles  de  France. 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANC 

(actions  a  tebmh) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 
Banque  Parisienne  — 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France 
Banque  de  l'Algérie.. 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 
—       —      3  %  titr.  rouges 
Économiques  3  % . . 
Est- Algérien  

-  3%... 


Act 
Obi 

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —   52-54-56  5  %  . 

—  —   3  %  

—  —  3  %  nouv  

    0  1/0/ 

—  —   Ardennes  3  % 

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
12 


13 
15 
15 
15 
14  .. 
12 
15 
14 
13 
18  75 


50 


19  10 


30 
15 
20 
13 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 
12  50 
15 
15 


100 

10 

100  25 

99 

60 

99  25 

102 

30 

101  45 

.80 

80  50 
80 
,63 


511 
419 

406 


539 
538 
353 


354 


406 


377  . 


411 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730  . 
436  . 
700  . 


421 

720 
432 
1095 


445  . 

446  . 


492  .. 

81  40 

81  50 
492  .. 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 
419 
420 


•165 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
6  40 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
1000 
475 


448 
450 


Cours  de  clôture 
1 4  ii'iv.  -.'1  bov.  2S  Ilnv 


100  82 

100  80 
99  55 
99  40 

101  02 
100  90 


488  . 
82  25 
495  50 


554  75 
432  50 
413  50 
106  50 
558 
559 
368 

96  75 
360  . 

92  .. 
413  75 
104 
416 
104 
402  60 


472 

502 

504 

445 

460 

397 

459 

470 

464 

505  25 
44  50 
44  50 

545 

441 

11.3  50 

13î 


101  07 

101  o>5 
99  90 
99  95 
101  12 
101  07 


490  ... 

82  30 
83 

197  » 


555  . 
433  . 
410  75 
100  50 
558 
558 
363 

94  50 
360 

91  50 
413  75 
104 
392 

402  50 


47s 
502 
502  75 
453 
461  75 
399 
460  .. 
468 
469  .. 
506  .. 

45  .. 

45  2! 
519  75 
447  50 
114  . 
13  4  . 


3860  . 

975  . 
405  .. 
640  . 
55i  . 
490  . 
676  . 
595  . 
750  . 

976  . 
70  . 

313  50 
602  .. 

64  .. 
310  .. 
508  .. 
226  .. 

46  .. 
820  .. 


3845  . 
975  . 
400  . 
645  . 
555  . 
495  . 
698  . 
595  . 


715 
443  50 
665  .. 

435  .. 

436  . 
429  25 
722  50 
441 
995 
475 
669  75 
459 
451  50 
412 
453 


975 

68  50 
315 
608 

63 
306 
507 
225 

41 
874 


722  . 
444  10 


437 
429  50 
713 
447 
985 
47 1 
670 
459 
453  25 
412  . 
457  . 
455  . 


101  05' 

101  a 

99  85 

101  10 

101  05 


82  60 

82  61 


558  .  . 
433  .. 
410  .. 
106  .. 

559  50 
557  50 
363  50 

93  50 
361 

92 
414 
104 
393 

405 


4.80  .. 
502  50, 
501  50j 
451  75 
464  .. 
400  .. 
464  .. 
469  7t 
467  .. 
506  2; 

46  .. 

46  50 
548 
446 
110  50 
130  .. 


3800  . 
990  . 
404  . 

560  . 
490  .. 
710 
598  .. 


67 
330 
007 

62 
303  50 
512 
220 

il 


740 
446  50 
665 
438 
437 
430 
719 
445  50 
988 
405 
670 
461  50 
453  75 
414 
457  50 
451 


Nombre 
de  Titres 


800.000 
16.574 
209.144 
284.635 
!  49.121 
45.761 
223.259 
601934 
H25764 
208.481 
84.005 
236.660 
2548306 
580.847 
506.492 
2986621 
197.521 
118.199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
I 162600 
400.663 
258.198 
261.198 
32981*4 
1240069 
283.444 
33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.48 
100.000 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 

5(10 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50U 
500 
-,oo 
500 
500 

500 
500 
300 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 
300 

500 

500 
250 


75.122 
60.000 
73.420 
10.000 
89.837 

246.163 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

200.000 

100.000 
62.060 
64.000 

111.948 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
r,oo 
500 
500 
250 
» 
500 
500 
50C 

100 
250 
500 
500 
250 
500 
100 
100 
250 
500 
250 

100 
500 
500 

500 
400 
500 
» 
500 
100 
500 
500 
500 
300 


Capital  ou 
nombre  de  Titre: 


520154.149  £ 
190767. OOOf 
524306. 200fl 
5.298.600  £ 
18.389.000  t 
58.790 ob 
372079. 500 f 
700.000  ob 
105000. OOOf 
154070. OOOf 
1 399299000 f 
734839. 500 f 
671830. 400f 
1.171.500  0' 
1.080.600 ob 


Act.  Lyon, 
Obi.  — 


Act. 
Obi, 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi, 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855  . .   

Bourbonnais  3  %  . 
Dauphiné  3  %  . . . . 
Genève  57  3  %—,. 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv.. 

2  %  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


-  3  %  

—  3  %  nouv  

Nord  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct. 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

—  jouiss  

-  3  %  

—  3  %  1884  

-  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  y,  %  

Ouest-Algérien  

3  %. 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 

3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Compi»  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
Ci0  G1»  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —        jouiss . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw 

Voitures  à  Paris  

C«  Générale  de  Traction 
Etabl.  Decauville  aîné  . . 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (C™  f 
Métaux  (C1*  française  des). 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G"  du)  en  liq 
—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez 
—         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2%  %(ch.fixe«iîO) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe2f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) 

—  (Unifiée  7  %)  

-  (Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure.. 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  
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1901 

Tssoo 
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50 
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409  .. 
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15 
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50  .. 

1325 
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15  . 

446 
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453  75 
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74  . . 

2400 

2090  .. 

1973 

1965 

1980  .. 

15  . . 

464 

462  .. 

464  25 

464  50 

403  . . 

15  .. 
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451  75 
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461  5C 

12  50 

406 

414  .. 
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421  . 

15 

450  50 
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452  2E 
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1599  .. 
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1222 

1120  .. 

1130  .. 

1130  .. 
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1020 

1030  .  . 

15  .. 

451 

454  .  . 

456 

458 
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15  .. 
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571 

579  .. 
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380  .. 
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28  50 
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625  .. 
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629  . . 

620  . 
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2020  . . 

1979 

1981  .. 
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32  50 

600  . . 
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600  . . 
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59  .. 

1 140 

785  . . 
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81 1  .. 

46  50 
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500  .. 

530  .. 

530  .. 

525  .. 
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460  . . 
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707 
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40  . . 
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30 
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7  75 

86 
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89 
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5C 
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192  . 
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97 

2E 
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68 
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78 
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3  ! 

84  60 
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4  .. 
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103  40 
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4  .. 
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107  75 

107  15 

107  90 

108  25 

3  50 

100  30 

101  75 

10!  70 

102  25 
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4  .. 

72  30 

71  75 

70  17 

70  90 
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6  .. 

336 

305  .. 

298  .. 

300  .. 

300  ... 

5  .. 

282 

254  .. 

250  .. 

230  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


( •«  >MPAUNIE   INDUSTKJ  ELLE 

D'ÉLECTRICITÉ  D'ANVERS 


socikti:  axonymi: 


Rapport  du   Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  des  Actionnaires 
'  du  9  novembre  1901. 


Messieurs, 

Conformément  à  la  loi  et  à  nos  statuts,  nous 
avons  l'honneur  de  soumettre  à  votre  appro- 
bation le  bilan  de  notre  premier  exercice  so- 
cial arrêté  au  30  juin  1901  et  de  vous  présenter 
notre  rapport  sur  les  opérations  de  notre  So- 
ï  ciété  pendant  le  même  exercice. 

Le  premier  de  ces  documents  se  rapportant 
a.  une  période  de  construction  qui  n'est  pas 
encore  complètement  terminée,  mais  qui  ne 
tardera  pas  de  l'être,  comme  nous  vous  l'ex- 
pliquerons plus  loin,  ne  constitue  qu'un  bilan 
de  première  installation  résumant  notre  situa- 
tion active  et  passive  à  cette  dernière  date  ; 
c'est-à-dire  qu'il  n'est  pas  accompagné  d'un 
compte  de  profits  et  pertes. 

Nous  croyons  opportun  de  vous  donner  quel- 
.  ques  éclaircissements  sur  les  postes  princi- 
paux de  ce  bilan. 

ACTIF 

Le  poste  premier  établissement,  qui  s'élève, 
en  réalité,  à  324.144  fr.  54,  somme  qui  repré- 
sente les  frais  d'impression  et  de  timbrage  des 
titres,  les  frais  d'émission  de  ceux-ci,  les 
frais  généraux,  les  appointements,  les  salaires, 
les-  intérêts  sur  obligations,  a  été  amorti  d'une 
somme  de  271.578  fr.  10,  montant  des  béné- 
fices sur  réalisations  d'actions.  Ce  poste  est 
donc  ramené  à  52.506  fr.  44 

Le  poste  immeubles,  de  020.819  fr.  89,  repré- 
sente le  coût  de  toutes  les  constructions  effec- 
tuées au  30  juin  dernier  et  le  coût  des  terrains 
d'une  contenance  de  4  hectares  39  ares  et  65 

i    q  Qï\  ti  i  1*6  S 

Le  poste  machines  et  matériel,  de  674.946 
francs  69  c.  renferme  les  frais  d'achat  des  ma- 
chines et  appareils. 

Au  poste  voies  de  raccordement  et  traction, 
de  19.111  fr.  91.  figure  notre  quote-part  dans  le 
coût  du  raccordement  des  usines  du  groupe 
.  métallurgique  d'Hoboken  à  la  gare  de  cette 
localité,  et  dans  les  frais  d'achat  et  d'entretien 
des  chevaux  et  du  matériel  de  traction. 

Le  poste  mobilier,  de  721  fr.  74,  représente 
'  notre  quote-part  dans  le  coût  d'installation  des 
laboratoires  de  chimie  et  de  photographie. 

Le  poste  approvisionnements,  de  25.532  fr.  90, 

■  représente  les  objets  divers  et  accessoires  en 
magasin  nécessaires  au  montage  des  appareils 

,  pour  le  transport  de  force  et  l'éclairage. 

Au  poste  portefeuille,  de  450.000  francs,  nous 
avons  porté  le  montant  de  notre  participation 

■  a  la  formation  du  capital  de  la  Compagnie 
Internationale  de  Tramways  et  de  la  Société 
anonyme  des  Hauts  Fourneaux  d'Anvers. 

Le  poste  débiteurs  en  compte,  de  1  million 
791.044  fr.  03,  représente,  pour  la  presque  to- 
-talité.  nos  disponibilités  chez  notre  banquier. 


PASSIF 


Le  poste  prévisions,  de  300.000  francs,  vise 
les  sommes  restant  à  verser  sur  notre  souscrip- 
tion à  la  constitution  de  la  Compagnie  Inter- 
nationale de  Tramways  et  de  la  Société  ano- 
nvme  des  Hauts  Fourneaux  d'Anvers. 

Aù  poste  intérêts  sur  obligations  sont  portés 
i  tes  Intérêts  de  nos  obligations  échus  au  30  juin 
l'an  dernier  et  les  intérêts  afférents  à  cinq 
mois  sur  l'échéance  du  1"  août  1901. 

Le  poste  créditeurs  en  compte,  de  277.987 
francs  77  c.  i enferme  les  sommes  dues  à  di- 
vers et  non  échues  au  30  juin  dernier. 

Peu  de  temps  après  la  constitution  de  notre 
Société,  votre  Conseil  d'administration  se  mit 
à  l'œuvre  pour  l'acquisition  des  terrains  et 
l'élaboration  des  plans.  Notre  Société  se  ren- 
dit acquéreur  d'un  ensemble  de  terrains  d'une 
superficie  totale  de  4  hectares  39  ares  et  65 
centiares,  admirablement  situés  à  proximité  de 
jfEscaati  Notre  station  centale,  placée  au  mi- 
lieu d'un  groupement  compact  de  grands  con- 
sommateurs d'électricité,  n'aura  qu'un  réseau 


de  conducteurs  d'une  longueur  extrêmement 
réduite,  tandis  que  la  plupart  des  usines  pro- 
ductrices de  courant  électrique  doivent  immo- 
biliser, dans  rétablissement  de  leur  réseau,  un 
capital  plus  important  que  celui  engagé  dans 
l'usine  génératrice  elle-même.  Cette  situation 
nous  a  permis  de  réduire  notablement  ne* 
frais  de  premier  établissement  ;  en  outre;  les 
fiais  d'entretien  et  les  pertes  de  charge  en 
ligne  étant  proportionnels  à  la  longueur  du 
réseau,  la  réduction  de  celui-ci  nous  assurera 
une  économie  très  importante  sur  les  frais 
d'exploitation. 

Les  études  de  nos  installations  furent  me- 
nées avec  la  plus  grande  célérité  ;  elles  étaient 
déjà  très  avancées  quand  la  Société  anonyme 
des  Aciéries  d'Anvers,  un  de  nos  meilleurs 
clients,  se  décida  à  adopter  l'énergie  électri- 
que pour  actionner  ses  trois  premiers  trains 
de  laminoirs,  ce  qui  nous  amena  à  modifier 
notre  programme  primitif  qui  comportait, 
comme,  vous  le  savez,  quatre  groupes  électro- 
gènes dont  deux  de  4Q0  kilowatts  et  deux  de 
675  kilowatts.  Ce  groupement  primitivement 
choisi  se  prêtant  mal  à  l'organisation  du  ser- 
vice de  cette  importante  Société,  nous  dûmes 
reviser  complètement  nos  études  et  nous  déci- 
dâmes d'établir  deux  unités  de  900  kilowatts 
chacune  et  une  troisième  unité  de  400  kilowatts. 
De  ce  chef,  la  construction  de  nos  installations 
a  subi  un  retard  important  qui  sera  largement 
compensé,  d'ailleurs,  par  la  source  nouvelle 
de  revenus  que  nous  donneront  les  gros  mo- 
teurs de  ces  trains  de  laminoirs. 

Notre  station  centrale  se  compose  de  deux 
bâtiments  de  25  mètres  sur  40  ;  dans  l'un  sont 
installés  les  chaudières  et  les  économiseurs  de 
vapeur  et  dans  l'autre  les  machines  motrices, 
les  dynamos  et  le  tableau  de  distribution.  Dans 
toutes  nos  études,  nous  nous  sommes  évertués 
à  réduire  au  minimum,  pour  l'exploitation  de 
notre  usine,  la  main-d'œuvre  et  la  consomma- 
tion de  charbon  ;  c'est  ainsi  que  nous  sommes 
reliés  au  chemin  de  fer  aérien  de  la  Société 
anonyme  des  Aciéries  d'Anvers,  laquelle  s'est 
engagée,  moyennant  une  redevance  excessi- 
vement minime,  de  décharger  les  steamers  de 
charbon  destinés  à  notre  Société  et  de  verser 
le  combustible  dans  les  soutes  placées  direc- 
tement au-dessus  de  nos  chaudières.  Des  appa- 
reils automatiques  reprendront  le  charbon  et 
le  répartiront  sur  les  grilles  des  foyers  de  la 
façon  la  plus  rationnelle  et  la  plus  économi- 
que. Les  cendres  provenant  de  la  combustion 
descendront  automatiquement  dans  des  caisses 
munies,  à  leur  partie  inférieure,  d'un  clapet 
qu'il  suffira  d'ouvrir  pour  que  ces  cendres 
tombent  directement  dans  les  wagonnets  des- 
tinés à  les  emporter. 

Afin  d'utiliser  les  gaz  qui  s'échappent  des 
foyers  des  chaudières,  nous  avons  installé  une 
forte  batterie  d'économiseurs  destinés  à  ali- 
menter nos  chaudières  d'eau  à  haute  tempé- 
rature et  de  réduire  ainsi  la  consommation  de 
combustible. 

Les  trois  puissantes  génératrices  dont  nous 
vous  avons  parlé  plus  haut  ont  été  fournies, 
ainsi  que  tout  le  matériel  électrique  s'y  ratta- 
chant, par  une  firme  américaine  dont  la  re- 
nommée est  universelle. 

Ces  génératrices  sont  actionnées  par  des  ma- 
chines à  vapeur  à  triple  expansion  et  à  con- 
densation par  surface,  ce  qui  nous  assure  une 
grande  économie  de  combustible.  La  salle  des 
machines  est  desservie  par  un  pont  roulant, 
de  30  tonnes  qui  facilitera  considérablement 
les  montages  et  démontages. 

La  mise  en  marché  de  la  première  unité  de 
900  kilowatts  aura  lieu  vers  le  15  courant. 
La  seconde  unité  de  même  puissance  sera 
mise  en  activité  trois  ou  quatre  semaines  après 
et  la  troisième  unité  de  400  kilowatts  suivra 
aussitôt  que  le  besoin  s'en  fera  sentir. 

L'installation  d'un  atelier  de  construction  de 
machines  et  appareils  mûs  par  l'électricité 
est  à  l'étude. 

•  Nous  avons  la  satisfaction  de  vous  annoncer 
que,  par  suite  d'une  convention  conclue  avec 
nos  Sociétés  sœurs,  installées  à  Hoboken,  nous 
aurons  à  fournir  à  celles-ci.  outre  le  courant 
électrique,  l'air  comprimé  et  l'eau  à  basse  et 
à  haute  pression,  ce  qui  constituera  pour  notre 
Société  une  nouvelle  et  importante  source  de 
profits,  d'autant  plus  que  les  bâtiments  actuels 
sont  assez  vastes  pour  permettre  d'y  installer 
ces  services. 


Nous  avons  engagé  des  négociaions  pour  l'ob- 
tention de  la  concession  de  l'éclairage  et  du 
transport  de  force  par  l'électricité  dans  toute 
l'étendue  de  l'importante  commune  d'Hoboken; 
cette  concession  nous  a  été  accordée  par  le 
conseil  communal  d'Hoboken,  dont  le  vote  est 
soumis  actuellement  à  la  ratification  de  l'au- 
torité provinciale. 

Nous  avons  le  plaisir  de  vous  signaler  l'en- 
trée dans  le  groupe  métallurgique  d'Hoboken 
de  la  Société  anonyme  des  Hauts  Fourneaux 
d'Anvers,  qui  aura  non  seulement  une  usine 
à  fonte  plus  puissante,  et  de  beaucoup,  à  celles 
qui  existent  actuellement  en  Belgique  mais 
qui-  possédera,  en  outre,  des  installations  per- 
fectionnées pour  le  lavage  et  le  triage  du  char- 
bon, la  fabrication  des  briquettes,  la  produc- 
tion du  coke  et  diverses  usines  accessoires  dont 
la  consommation  d'électricité  sera  considéra- 
ble. Cette  Société  nous  fournira  dans  l'avenir 
les  gaz  perdus  de  ses  hauts  fourneaux  que 
nous  utiliserons  pour  alimenter  des  moteurs 
spéciaux  destinés  à  produire  l'énergie  aux 
génératrices  nécessaires  à  nos  extensions  fu- 
tures, ce  qui  nous  permettra  de  livrer  à  la  con-. 
sommation  du  courant  électrique  à  des  condi- 
tions exceptionnelles  de  bon  marché. 

De  ce  qui  précède  il  résulte  que,  bien  avant 
la  mise  en  marche  de  nos  usines,  nous  possé- 
dons une  clientèle  de  tout  premier  ordre  qui 
présente  sur  la  clientèle  habituelle  des  stations 
centrales  d'électricité  l'avantage  de  consom- 
mer nuit  et  jour  une  grande  quantité  de  cou- 
rant. Nous  nous  trouvons  donc  dans  une  si- 
tuation bien  plus  avantageuse  que  celle  des 
usines  dont  les  .  installations  ne  fonctionnent 
que  d'une  manière  intermittente  et  n'utilisent, 
par  conséquent,  qu'une  très  faible  partie  de 
la  force  motrice  qu'elles  peuvent  produire. 

Les  conditions  particulièrement  avantageu- 
ses dans  lesquelles  notre  exploitation  débutera 
nous  permettent  d'espérer  de  bons  résultats 
pour  l'exercice  en  cours,  et  nous  autorisent  à 
envisager  l'avenir  avec  la  plus  absolue  con- 
fiance. 

Au  cours  de  l'exercice,  M.  Labbé,  commis- 
saire, a  donné  sa  démission  ;  vous  aurez,  si 
vous  le  jugez  opportun,  à  pourvoir  à  son  rem- 
placement. 

Rapport  du  Collège  des  Commissaires 

Messieurs, 

En  exécution  du  mandat  qui  nous  a  été  con- 
fié, nous  avons  procédé  à  l'examen  des  écri- 
tures de  la  Société,  de  la  situation  de  la  caisse, 
du  portefeuille  et  des  comptes  ;  nous  avons 
vérifié  les.  inventaires  ainsi  .  que  la  concor- 
dance des  divers  articles  du  bilan  avec  les 
livres  de  la  Société. 

Nous  avons,  en  conséquence,  l'honneur  de 
vous  proposer  l'adoption  du  bilan  tel  qu'il 
vous  est  soumis. 

Anvers,  le  8  novembre  1901. 


Bilan  au  30  Juin  1901 

ACTIF 

Premier  établissement  324.144  54 
Amortissement    271.578  10 


Immeubles   

Machines  et  matériel   

Raccordement  et  traction   

Mobilier  (laboratoires  de  photo- 
graphie et  de  chimie)   

Approvisionnements   

Caisse   ■.  

Portefeuille   

Débiteurs  en  compte    1 

Titres  (cautionnements  des  admi- 
nistrateurs et  commissaires   g* 


52.566  44 
620.819  89 
674.946  69 

19.111  91 

721  74 
25.532  90 
2.722  62 
450.000  » 
791.044  03 

mémoire 


Fr.  3.637.466  22 

PASSIF 

Capital-actions    1.500.000  » 

obligations    1.500.000  » 

Prévisions   300.000  » 

Intérêts  sur  obligations.  Coupons 
non  réclamés  et  intérêts  du  Ie' 
février  au  30  juin  prochain  sur 
l'échéance  du  1°'  août  pro- 
chain   59.478  55 

Créditeurs  en  compte    277.987  67 

Administration  (cautionnements)  pr  mémoire 


8-28 


Fr.    3.637  466  22 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


'  "son  U  1  lî  irriiTi  48-  R»?v.  ]>r.  22.240  fr. 

Paris  |>  ?|  YtlLM  \  M.  a  pr.  350.000  fr.  A 
adj.  sr  1  enoh.  Cli.  not.  Paris,  le  10  décembre  1901. 
S'ad.  à  M'Meunië,  not..  M,  r.  Poissonnière.  829 


LEVALLOIS-l'ERRET 

Danton  et  Kléber 


Maison,  r.  Poccard, 
et  Terrain,  rues 
Mise  à  prix  :  -20.000  fr.  chaque. 
A  adj.  sr  1  enoh.  Ch.  not.  Paris,  10  décembre  1901. 
M"  Meuxié,  nol.,  37,  r.  Poissonnière. 


M 

Bav.:  8.9S3  fr 


1°  r.  Basfroi,  28;  3°  hnp.  du  Pressoir. 

et  18;  3°  r.  des  Boulets,  60,  anjilc. 
14.179 fr.,  8.:ii)5  fr.  M.  à  p.:  60.000  fr., 
115.000fr.,  65.000  fr.  prêt  Créd.  Fonc.  àcons.  A  adj. 
sr  1  ench.  Ch.  not.  Paris,  le  17  décembre.  S'adr.  à 
M'  Cih  sin,  not.,  6,  placi  Saint-Michel.  881 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 


A  7  jours  de  préavis   2 

A  1  an   3 

A  2  ans   3 

A  4  ans  '   4 


1/2  0/0 
0/0 

1/2  0/0 
0/0 


Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger).  832 

BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

SUISSE 

BANQUE  D'ÉTAT 
Capital  :  20  millions  de  francs  entièrement  versés 

L  ÉTAT  DE  BERNE 
GARANTIT  TOUS  LES  ENGAGEMENTS  DE  LA  BANQUE 

La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  do  toute  na- 
ture (rentes,  fonds  publics,  actions,  etc.)  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  des  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  confiés  et 
en  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions, 
^•ki  La  Direction. 


COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  BONE-GUELMA 

ET  PROLONGEMENTS 


11  sera  procédé,  le  lundi  16  décembre  1901,  à 
3  h.  de  l'après-midi,  en  séance  publique,  au  siège 
de  la  Compagnie,  dans  une  des  salles  de  l'Admi- 
nistration, au  tirage  au  sort  des  1.445  obligations 
des  3  séries  à  rembourser  le  1"  février  1902. 

Le  coupon  n"  49  des  obligations  sera  payé,  le 
lv  février  190'2,  au  siège  de  la  Compagnie,  7',  rue 
i  \  -iorg,  à  Paris,  ou  aux  bureaux  de  l'Exploitation 
du  Chemin  de  fer,  à  Bône  : 

Par  obligation  nominative...     7  fr.  20 
Par  obligation  au  porteur  ...     6  fr.  76 
,  Le  paiement  de  ce  coupon  et  le  remboursement 
a  oOO  fr.,  noins  l'impôt,  des  obligations  qui  seront 
sorties  au  tirage  du  16  décembre  1901,  pourront 
être  effectu-s  au  siéye  de  la  Compagnie,  à  partir  du 
S  janvier  1902,  sous  une  retenue  de  4  0/0  l'an. 
.— __-________^_   834 


AU  BON  MARCHÉ 


MAISON  ARISTIDE  BOUCICAUT 


Lundi  2  Décembre  et  jours 


PARIS. 


suivants 


te,  ne 


IMPRIMERIE  DE  U  PRESSE 
in  Croissant,  Paris.  -  Simart,  Imp. 


ETREIYIYES 

JOUETS,  LIVRES 
Articles  de  Paris^  Maroquinerie,  Bijouterie,  Éventails,  Fourrures, 
Services  de  table,  Bronzes,  Tapis,  Sièges,  Petits  Meubles,  etc. 
Mise  en  vente  de  PAgeada-Bavard  du  BOI  MARCHÉ. 


SOCIETK  DES 

RAFFINERIE  ET  SUCRERIE  SAY 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  32  MILLIONS  DE  FR 

123,  boulevard  de  la  Gare. 


L'assemblée  générale  du  25  novembre  1001 
a  fivé  lo  montant  du  dividende  pour  l'exercice 
L900-1901  à  60  fr.  par  action,  sur  lequel  un 
acompte  de  25  fr.  a  été  payé  le  l«r  juin  1901 
et  a  décidé  que  le  solde,  soit  35  fr.,  sera  payé 
a  partir  du  1"  décembre  1001,  sous  déduction 
des  impôts,  soit  à  raison  de  : 
33  fr.  60  pour  les  actions  nominatives  ; 
32  fr.  40  pour  les  actions  au  porteur. 
Le  paiement  aura  lieu  contre  remise  du 
coupon  n°  G: 

A  Paris  :  Au  siège  social; 

Au  Crédit  Algérien,  10,  place  Vendôme; 

A  la  Société  Générale,  56,  rue  de  Provence, 
et  dans  ses  succursales  de  Paris  et  de  pro- 
vince ; 

A  la  Société  Marseillaise,  4,  rue  Auber; 
Chez  MM.  J.-M.  Cattàui  fils  et  Cie,  14,  rue 
Latayette  ; 

Chez  MM.  Douglas  Read  et  Cie,  42,  rue 
Notre-Dame-des- Victoires. 

A  Marseille  :  A  la  Société  Marseillaise. 

A  Bruxelles  et  à  Anvers  :  A  la  Société  Fran- 
çaise de  Banque  et  de  Dépôts. 

A  Genève  :  A  l'Union  Financière  de  Ge- 
nève. g35 


A  la  Banque  Internationale  de 

Bruxelles  ; 
A  la  banque  Josse  Allard  ; 
A  Anvers  :  A  la  Banque  d'Anvers  : 
A.  Tirlemont  :  Chez  M.  de  Fonvent  et  Cie  • 
A  Bucarest  :  A  la  Banque  Générale  Roumaine- 
A  Pans  :  Au  Comptoir  National  d'Escompte 
de  Pai'ls-   836 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  DE 

SUCRERIES  ai  RAFFINERIES™  ROUMANIE 

(société  anonyme  belge) 


MM.  les  Actionnaires  soût  convoqués  à 
l'assemblée  générale  ordinaire  qui  se  tiendra 
le  lundi  9  décembre,  à  11  h.  du  matin,  à  la 
Taverne  Royale,  29,  Galerie-du-Roi,  à  Bruxel- 
les. 

ORDRE  DU  JOUR 

1.  Rapport  du  Conseil  d'administration  et 
du  collège  des  commissaires  ; 

2.  Bilan  et  compte  de  profits  et  pertes  de 
1  exercice  1900-1001  ; 

3  Nomination  d'administrateurs  ; 

4.  Tirage  au  sort  de  118  obligations  de  la 
Société,  remboursables  à  partir  du  1e''  mars 
'1.903. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  Ac- 
tionnaires sont  priés  de  déposer  leurs  titres 
avant  le  4  décembre  : 

A  Bruxelles  :  Au  siège  social,  34,  rue  de  l'In- 
dustrie : 


Cift  INTERNATIONALE  des  WAGONS-LITS 

ET  DES 

GRANDS  EXPRESS  EUROPÉENS 

.SOCIÉTÉ  ANONYME) 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  de  con- 
voquer MM.  les  Actionnaires  en  assemblée  géné- 
rale extraordinaire  pour  le  12  décembre  prochain. 
%\h-  de  relevée,  à  l'Hôtel  Britannique,  place  du 
1  rone,  a  Bruxelles. 

ORDRE  DU  JOUR 

Réduction  du  capital  social  ;  augmentation  du 
capital  par  création  d'actions  privilégiées 
Modifications  aux  statuts. 

Nomination  d'administrateurs  et  d'un  commis- 
saire. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  Actionnaires 
devront  se  conformer  à  l'article  36  (ancien  40)  des 
statuts,  imprimé  au  verso  des  titres. 

Le  dépôt  des  actions  devra  se  faire,  six  iours  à 
1  avance  : 

A  Bruxelles,  au  siège  social,  29,  rue  Ducale  :  à 
la  Société  Générale  pour  favoriser  l'Industrie  natio- 
nale, à,  Monlagne-du-Parc,  et  à  la  Caisse  Générale 
de  Reports  et  de  Dépôts,  12,  Marché-au-Bois  : 

A  Liège,  chez  MM.  Nagelmackers  tt  fils,  ban- 
quiers, et  chez  MM.  Meuffels  Neef  et  Cie,  banquiers  • 

A  Londres,  chez  MM.  Williams  Deacon's  Bank 
Limited,  Cockspur  Street; 

A  Cologne,  chez  MM.  Sa!.  Oppenheim  Junior  et 
Oo,  banquiers  ; 

A  Paris,  au  bureau  de  la  Direction  générale,  H3, 
boulevard  Haussmann,  et  à  la  Société  Généralp 
pour  favoriser  le  développement  du  Commerce  et 
de  1  Industrie  en  France,  54,  rue  de  Provence. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

.     SOCIÉTÉ  ANONYME 
CAPITAL  :  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 


ALGER,  BIZERTE,  BLIDAH,  BÔNE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE,  MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL- ABBÉS,  SOUKAHRAS,  TUNIS. 

COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue   io/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an   30/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

838 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  in.  -  20°  volume.  (23)    j  BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2e  ARR1) 


Vendredi  6  décembre  1901 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

HJt  des  &rand9  Sxpress  Huropéena 

Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1895  1900  1901 

Du  l"  janvier  au      —  (Exposition"!  — 

10  nov  Fr.  9.568.731  11.668.231  11.070.440 

Du  11  au  •»)  nov.     254  524      -288.536  260.803 


9. 818. -205  11.950.787  11.331.243 

Différence  en  fa- 
veur de  1901  sur 

1899.   1.51-2.988  »  » 

Différence  en  fa- 
veur de  1900  sur 

1901   »  »  625.544 

•840 


COUP.  FRANÇAISE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 


Recettes  brutes,  pendant  le  mois  d'octobre  1901,  du 
Réseau  exploité  parla  Compagnie  (1.311  kil.)  : 

943.016  fr.  (ou  $  m/n  437.000) 
Contre  :  835.842  fr.  (ou  $  m/n  391.312) 
en  octobre  1900. 

841 


C'E  GEN LE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Recettes  du  16  au  30  nov.  1901 . .  Fr.     280.119  60 

Recettes  du  1er  janv.  au  30  nov.  1901 

inclus  Fr.  7.168.831  20 

Recettes  du  1«  janv.  au  30  nov.  1900 

inclus   6.520.392  70 

Différence  en  faveur  de  1901  Fr.     648.438  50 

842 


COMPAGNIE  PARISIENNE 
D'ECLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 
PAR  LE  GAZ 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur 
d  informer  MM.  les  Obligataires  que  les  inté- 
rêts du  -2'  semestre  1901,  soit  10  fr.  par 
obligation,  seront  payés  à  partir  du  2  janvier 
prochain,  tous  les  jours  non  fériés,  de  10  heu- 
res à  3  heures,  au  siège  de  la  Compagnie,  rue 
Condorcet,  6. 

La  somme  nette  à  recevoir,  déduction  faite 
des  impôt*  établis  par  les  lois  de  finance,  est 
fixée  ainsi  qu'il  suit  : 

Obligations  nominatives   9  fr.  60 

Obligations  au  porteur   9  095 

Les  porteurs  de  vingt  obligations  au  moins 
pourront  déposer  leurs  titres  dès  le  2  décem- 
bre, en  échange  d'un  mandat  de  paiement  à 
1'échéar/ce  du  2  janvier  prochain. 

Les  coupons  ci-dessus  désignés  pourront 
être  payés  à  dater  du  2  décembre  1901,  sous 
déduction  de  l'escompte  calculé  au  taux  de  la 
Banque  de  France  (sauf  pour  les  titres  grevés 
d'usufruit  ou  inscrits  aux  noms  d'incapables), 
mais  les  titres  auxquels  appartenaient  les 
coupons  ainsi  escomptés  ne  pourront  plus  être 
présentés  au  transfert  ou  à  la  conversion 
avant  le  2  janvier  suivant. 

843 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES  CABLES  TÉLÉGRAPHIQUES 

38,  avenue  de  l'Opéra,  Paris 


AVIS 

Les  porteurs  d'Obligations  5  0/0  lr°  et  2*  séries) 
qui  désirent  faire  usage  de  la  faculté  d'échange  ré- 
servée par  le  concordat  obtenu  par  la  Compagnie 
le  9  novembre,  homologué  par  jugement  du  Tribu 
nal  de  commerce  de  la  Seine  en  date  du  19  du 
même  mois,  sont  invités  à  effectuer  le  dépôt  de 
leurs  titres  aux  caisses  désignées  ci-après,  en  vue 
de  l'échange  contre  des  obligations  3  1/2  0/0,  émises 
en  exécution  do  la  convention  intervenue  avec 
l'Etat  le  28  mars  1901  (loi  du  31  juillet  1901)  : 

A  la  Banque  de  Paris  et  dos  Pays-Bas,  3,  rue 
d'Antin  ; 

A  la  Banque  Française  pour  le  Commerce  et 
l'Industrie,  9,  rue  Boudreau  ; 

A  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  66,  rue  de  la  Victoire  ; 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  14, 
rue  Bergère; 

A  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  dévelcp- 
pement  du  Commerce  ot  de  l'Industrie  en  France, 
54,  rue  de  Provence, 

Et  au  siège  de  la  Compagnie,  38,  avenue  de  l'O- 
péra. 

V.  B.  —  Les  obligations  portant  l'estampille  du 
liquidateur  devront  être  accompagnées  du  borde- 
reau du  greffe. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  O/O 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  O/O 

A  1  an   3  O/O 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger).  845 


BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

(SUISSE) 

BANQUE  D'ÉTAT 
Capital:  20  millions  de  francs  entièrement  versés 
l'état  de  berne 
garantit  tous  les  engagements  de  la  banque 


La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture (rentes,  fonds  publics,  actions,  etc.)  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  des  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  confiés  et 
en  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  Tachât  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
(es  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions. 

843  La  Direction. 


COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DU  MIDI 

Assemblées  Générales  Ordinaire  et  Extraordinaire 
des  Actionnaires  du  27  Avril  1901 


Rapports  du  Conseil  d'Administration 

ASSEMBLÉE  GENERALE  ORDINAIRE 

—  Suite  et  Fin  i*)  — 


Le  produit  des  lignes  exploitées  sous  le  ré- 
gime de  la  garantie  est  de....Fr.   57.029.094  39 

D'autre  part,  les  dépenses  énu- 
mérées  à  l'article  13  de  la  con- 
vention de  1883  s'élèvent  à..„         59-994.175  43 

Savoir  : 

1°  Charges  effectives  s' élevant  à  47.494.175  43 
et  représentant  les  intérêts,  amor- 
tisssements  et  frais  accessoires 
des  emprunts,  dont  le  produit  a  . 
été  affecté,  jusqu'au  31  décembre 
1899,  aux  dépenses  ci-après  : 

Dépenses  de  premier  établisse- 
ment du  réseau  au  compte  de 
garantie   Fr.    850.672.974  83 

Approvisionne- 
ments du  réseau 
au  compte  de  ga- 
rantie  15.765.053  67 

Remboursement 
ment  de©  avances 
du  Trésor   32.446.404  05 


Total   Fr.    898.884.432  55 

2°  Somme  attribuée  au  capital- 
actions    12.500  000 


Total   égal  Fr.   59.994.175  43 

Ces  dépenses  étant  supérieures  au  produit 

net  de   Fr.     2.965.081  04 

c'est  à  ce  chiffre  que  s'élève  l'avance  de  ga- 
rantie à  demander  à  l'Etat  pour  l'exercice 
1900,  en  augmentation  de  1.723.945  fr.  12  sur 
celui  de  1899- 

* 

** 

Nous  vous  proposons  de  fixer  à  50  fr.  le  di- 
vidende de  l'exercice  1900. 

Le  paiement  de  ce  dividende  et  le  rembour- 
sement des  actions  sorties  au  tirage  de  1900 
exigeant  une  somme  totale  de  Fr.  12.590.337  50 
Savoir  : 

Remboursement    des  827  ac 
tions  sorties  au  tirage   413.500  » 

Intérêts  à  5  %,  pour  le  premier 
semestre',  de  ces  827  actions   10.337  50 

Intérêt  annuel  de  5  %,  soit  25 
francs,  à  236.660  actions  non 
amorties    5.916.500  »> 

Dividende  de  25  fr-  à  250.000 
actions    6.250.000  » 


Total   Fr.    12.590.337  50 


nous  devrons  ajouter,  aux  Fr.   12.500  000  » 

que  la  convention  de  1883  attri- 
bue au  capital-actions,  une  som- 
me  de    90.337  50 

à.  prélever  sur  le  «  Fonds  d'amor- 
tissement des  actions  »• 


Total  égal  Fr.   12.590.337  50 

Sur  le  dividende  de  Fr.   50  » 

attribue,  pour  l'exercice  1900,  à  chaque 
action  non  amortie,  il  a  été  payé  par 
action  : 

En  juillet  1900  Fr.    15  » 

En  janvier  1901  •         25  » 

Total   40  » 

Il  restera  donc  à  payer,  au  1"  juillet  pro- 
chain, pour  solde  du  dividende  de  1900  et  par 
action    10  » 

A  ce  chiffre  nous  vous  proposons  d'a- 
jouter un  acompte  sur  l'exercice  cou- 


(*)  Voir  L'Économiste  Européen  n»s  516, 
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nuit,  par  action,  de  15  „ 

Le  chiffre  du  coupon  à  payer  ië  l* 
juillet  sera  ainsi,  par  action  non  amor- 

Wr'Je--:  Fr.    25  . 

Les  actions  de  jouissance  recevront,  à  la 
même  époque,  un  dividende  de  25  fr 
JnÎS?*  nliX  actions  Wi  sortiront  au  tirage 
de  1901,  elles  recevront,  à  partir  du  1"  juillet 
en  même  temps  que  la  somme  die  500  fr  ,  mom 
tant  du  remboursement,  celle  de  22  'fr 
ainsi  décomposée:  ' 
1*  Solde  du  dividende  de  1900          Fr    10  » 

t     1,",1erêts  a  5  %  du  Premier  semée- 

tre  1J01    12  5Q 

«ifL  stommes  ci-dessus  seront 'réduit es  du 
montant  des  impôts. 

* 

** 

Les  membres  du  Conseil  d'administration 
ciont  les  pouvoirs  expirent  cette'  année   sont  • 
MM  Darcel, 

Le  général  Mathieu, 
Henry  Pereire. 
Aux  termes  de  l'article  12  de  nos  statuts, 
I  B  administrait surs  sortants  sont  rééligibles 
Nous  vous  proposons,  messieurs,  de  renou- 
veler leurs  pouvoirs. 


ASSEMBLÉE  GÉNÉRALE  EXTRAORDINAIRE 
Rapport 

Nous  allons,  maintenant,   messieurs,  sou- 
mettre a  votre  approbation  la  convention  in- 
tervenue le  19  juin  1900  entre  le  Ministre  des 
travaux  publics,  agissant  au  nom  de  l'Etat 
et  notre  Compagnie. 

Cette  convention,  qui  a  été  ratifiée  par  une 
loi  du  8  juillet  1900,  a  pour  objet  : 

L  —  La  renonciation,  par  notre  Compagnie, 
a  deux  lignes,  d'une  longueur  totale  de  43  ki- 
lomètres, qui  lui  avaient  été  concédées'  à  tir 
F?  éventuel,  par  la  loi  du  17  juillet  1886.  Sa- 

1°  La  ligne  de  Morlaas  à  la  ligne  de  Pau  à 
yic-en-higorre  ;  longueur  approximative,  5  ki- 
lomètres 

2°  La  ligne  d'Oloron  à  la  ligne  de  Puyôo  à 
Saint-Palais  ;  longueur  approximative,  38  kilo- 
mètres. 

_  IL  —  La  concession,  à  titre  éventuel,  dians 
les  conditions  fixées  par  tes  conventions  du  9 
juin  1883  et  du  16  octobre  1890,  des  lignes  sui- 
vantes : 

l°Auch  à  Lansnemezan,  d'une  longueur  ap- 


décembie  1894  ,nous  n'étions  tenus  d'accepter 

lometres  et  la  nouvelle  convention  nous  corn 
cède  ainsi  un  supplément  de  longueur  de  2fi 
kilomètres  représentant,  à  raison  de  25,000  fr 
de  subvention  par  kilomètres  prévus  par  la 

cession  des  nouvelles  lignes,  dont  trois  déntre 


I^^du  Conseil  d'administration,  en  date 
ues  i   avril  et  11  novembre  18Q»  et  ri ,  on  ■ 

Il  a  été  convenu  ce  qui  suh'f^  Part  : 
t  o  Article  premier. 

renonfp^uP"^  des  Chemins  de  fer  du  Midi 


GO  kil. 


proximative  de 

2°  Colombiers  à  Capestang  et"  "à 
Cruzy  par  ou  près  Puisserguier, 
Creissan  et  Quarante,  d'une  longueur 
approximative  de_  28  kil 

3°  De  la  gare  de  Biarritz  sur  la  ligne 
de  Bayonne  à  Irun,  pour  aboutir 
dans  l'intérieur  de  la  ville  de;  Biar- 
ritz, d'une  longueur  approximative 
de  

i°  De  la  gare  de  Cambo-1  es-Bains  à 
Hasparren.  d'une  longueur  approxi- 
mative de   10  M 


3  kil. 


ements  de  trafic  importants 

Cruzv11^6!^,^0101?"61,5  à  CaPestang  et  à 
Vf!12?,  est  trac<-5e  a  travers  une  zone  vinicole 
des  plus  productives.  Elle  est  destinée  à  nous 

Lnae]ioneS,îra,nSPOrtS  d,e  Vin  trè'  incessants 
La  ligne  de  la  gare  de  Biarritz  à  l'intérieur 
de,  la . V1  Ç  remédie  aux  inconvénients  aue 
présente  'éloignement  de  la  gare  de  la  Né 
gresse.  Elle  est  appelée  à  favoriser  le  déve 
loppemenut  de  cette  station  ba  néai re  et  à 
avoir  un  sérieux  mouvement  de  voyageurs 

raft UdPv^rllg-t6  de  Camb°  a  Hasparren  pa- 
lan devoir:  être  moins  productive  aue  les 

L'expérience  nous  a  démontré  que  grâce 
au  mode  d'exploitation  économique  qùe  nous 
53M8ÏT0  T  leS  "«celles  ligne*  nous 
parvenons  a  réaliser  presque  toujours  dès 
ouverture  de  l'exploitation,  des  recettes  suf 
rt!nneiSo+P0,Ur  c°uvrir  ieis  d6Penses  de  l'exploi- 
N       ne,  JtT/'ha'^es   <*?  cotre  subvention. 

donc  a-V0J'r  agi  sagement  en 
5gSB?*        concessions   qui  nous  étaient 

Nous  ajouterons  que  la  convention  qui  vous 
est  soumise  contient  une  disposition  exclu- 
sivement applicable  aux  nouvelles'  lignes  con- 
cédées et  ayant  pour  objet  de  nous  imposer 
1  obligation  d'accorder  tous  les  embranche- 
ments nartiçuliere  qui  nous  seraient  deman- 
des. I.  article  68  de  notre  cahier  des  charges 
ne  nous  oblige,  pour  les  autres  lignes  de  no- 
tre reseau,  à  donner  une  pareille  autorisation 
qu  aux  propriétaires  de  mines  et  d'usines 

rseus  avons  cependant  cm  devoir  accepter 
cette  modification  à  notre  cahier  des  charges 
pour  les  lignes  nouvellement  concédées  En 
f  "  n  avons  jusqu'ici  refusé  des  embran- 
cliemenls  particuliers,  autres  que  ceux  pré- 
^■1£S*A-SH*  tJ^e.tout  à  fait  excep 


suivantes  : 
oo  £u,ch  ,a  Lannemezan  ;  • 

r£4°  De  la  gare  de  Cambo-les-Bains  à  Haspar- 
Cette  concession  est  faite  en  vertu  des  dis 

rto  ia  il  i °'  t  tltre  éventuel  et  sous  réserve 
venir!  déclaration  d'utilité  publique  à  inter 

Art.  3. 

Par  addition  à  l'article  62  du  cahier  de* 
charges,  les  propriétaires  de  carrières  ou  d'ex" 
ploitations   agricoles   et  les  propriétaires  m 
concessionnaires  d'entrepôts  ou  de  magasins 

u  emmanenements  particuliers  se  raccordant 
avec  les  lignes  faisant  l'objet  de  la  présente 
convention  dans  les  conditions  résultait  pou? 

wfgt^SiiS  rnel  et  d'^ines  de  PraUr- 
nue  b,.  du  cahier  des  charges  et  des  tarifs 

du"™!6'  SPéCi&UX  a^Iicables  à  TensembÈ 
Les  propriétaires  ou  concessionnaires  rie 
1  outillage  public  des  ports  maritimes  ainsi 
que  ceux  des  ports  de  navigation  mtérieure 
pourront  également  obtenir  rétabKment 
d  embranchements  particuliers  se  racœrdaSÎ 
avec  les  lignes  faisant  l'objet  de  la  présente 
a™?1™' ,  dans  les  conditions  prévues  S& 
1  aiticle  62  du  cahier  des  charges.  Il  ne  pourra 
ten!~mdétr0gé  aux  conditions  d'exploitation  et  de 
tarification  résultant  de  cet  article  au'en  vertu 
+aeTHfIai!es  approuvés  par  le  Ministre,  ou  de 
1™  homologues,  pour  chaque  embranche- 
ment particulier,  dans  les  formes  prescrite- 


Ensemble   107  kil. 

j  Les  lignes  à  la  concession  desquelles  nous 
n  as  proposons  de  renoncer  sont  des  lignes 
(lui  nous  avaient  été  concédées  par  la  loi  du 
17  juillet  1886.  comme  solde  de  la  ^longueur 
disponible  prévue  par  la  convention  de  1883, 
p&ns  que  nous  ayons  été  appelés  à  discuter 
leur  utilité. 

Le  département  des  Basses-Pvrénée's  désire 
les  faire  construire  comme  lignes  d'intérêt  lo- 
tal,  afin  de  les  voir  plus  tôt  livrées  à  l'exploi- 
.  tau  on.  Elles  ne  présentent,  pour  notre  Com- 
pagnie, qu'un  intérêt  des  plus  secondaires. 
Leur  abandon  ne  peut  nous  causer  aucun  pré- 
judioe  et  nous  avons  dès  lors  cru  pouvoir  re- 
noncer à  la  concession  qui  nous  en  avait  été 
.  faite. 

Mais  cette  îenonciationi  nous  était  deman- 
dée en  même  temps  qu'on  nous  offrait  depren- 
ûre  les  lignes  nouvelles  que  nous  avons' dési- 
gnôes  c:i-diessuis.  La  longueur  des  deux  lignes 
abandonnées  s'élevait  à  43  kilomètres.  En  y 
ajoutant  tes  38  kilomètres  que  noms  devions 
prendre  en  exécution  de  la  convention  du  20 


1  pomt  de-vue  de  la  régularité  de  la 
marche  de  nos  trains.  Cette  situation  ne  sem- 
ble pas  devoir  jamais  se  produire  sur  les 
lignes  qui  font  l'objet  de  la  convention  qui 
vous  est  soumise.  Nous  avons  d'ailleurs  un 
intérêt  réel,  pour  aider  au  développement  du 
trafic,  à  y  concéder  tous  les  embranchements 
particuliers  qui  pourraient  nous  être  deman- 
des. 

Nous  avons  donc  la  ferme  confiance  que 
vous  voudrez  bien  approuver  la  convention 
dont  nous  venons  de  vous  soumettre  les  dis- 
positions et  nous  donner  les  pouvoirs  néces- 
saires pour  assurer  son  exécution 

Voici  d'ailleurs  le  texte  de  cette  convention: 

CONVENTION 

L'an  mil  neuf  cent  et  le  dix-neuf  juin, 
Entre  : 

Le  Ministre  des  Travaux  publics,  agissant 
au  nom  de  l'Etat  et  sous  la  réserve  de  l'ap- 
probation des  présentes  par  une  loi, 

,  D'une  part  ; 

Et  la  Société  anonyme  établie  à  Paris,  sous 
la  dénomination  de  Compagnie  des  Chemins 
de  fer  du  Midi,  ladite  Compagnie  représentée 
par  M.  Léon  Aucoc,  président  du  Conseil  d'ad- 
ministration, élisant  domicile  à  Paris,  boule- 
vard Haussmann.  n°  54.  agissant  en  vertu 
des  pouvoirs  qui  lui  ont  été  conférés  par  dé- 


mois et  an 


Lu  et  approuvé  :      Approuvé  l'écriture  : 
Signé  :  Pierre  Baudin.      Signé  :  Léon  Aucoc. 

RÉSOLUTIONS    DE    L'ASSEMBLÉE  GÉNÉRALE 

Après  lecture  des  rapports  qui  précèdent 
1  assemblée  générale  consultée  : 
En  tant  qu'assemblée  ordinaire, 
Il  Approuve  les  comptes  de  l'exercice  1900  ; 
2  Fixe  a  50  fr.  par  action  le  dividende  de 
1  exercice  1900  ; 

3°  Réélit  administrateurs  : 
MM.  Darcel, 

Le  général  Mathieu, 
Henry  Pereire, 

I  dont  les  pouvoirs  expirent  cette  année  : 

En  tant  qu'assemblée  extraordinaire.  . 
T  Approuve  la  convention  passée  le  19  juin 
1900,  avec  M.  le  Ministre  des  Travaux  publics, 
et  ratifiée  par  une  loi  du  8  juillet  suivant  ; 

2°  Donne  au  Conseil  d'administration  les 
pouvoirs  nécessaires  pour  assurer  l'exécution 
de  cette  convention. 
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COMPAGNIE 

DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST 

ltapport  présenté  par  le  Conseil  d'administra- 
tion à  l'Assemblée  générale  ordinaire  des  ac- 
tionnaires du  30  avril  1901. 
Messieurs, 

Vous  êtes  réunis  en  assemblée  générale  ordi- 
naire dans  les  conditions  prescrites  par  nos 
statuts.  •  ,, 

Après  vous  avoir  exposé,  suivant  1  usage, 
les  résultats  généraux  de  notre  gestion  en 
1900,  nous  vous  demanderons  de  vouloir  bien 
approuver  les  comptes  de  cet  exercice. 

Nous  avons  cru  devoir  adopter,  dans  les 
chapitres  et  les  annexes  de  ce  rapport,  la 
nomenclature  suivie  depuis  plusieurs  années 
pour  la  présentation  de  notre  budget  et  de 
nos  comptes  à  l'administration  supérieure. 
Nous  éviterons  ainsi  désormais  l'obligation  de 
produire  comme  par  le  passé  notre  compta- 
bilité sous  deux  formes  distinctes  :  l'une  pour 
le  ministère  des  Travaux  publics,  l'autre  pour 
vos  assemblées  générales.  Toutefois,  en  vue 
de  vous  faciliter  la  comparaison  des  chiffres 
de  1900  avec  ceux  de  l'exercice  antérieur 
nous  vous  donnerons  ci-après  en  annexe  les 
comptes  d'exploitation  de  1899  établis  d'après 
l'ancienne  et  la  nouvelle  nomenclature. 

CHAPITRE  PREMIER 

ÉTABLISSEMENT  DES   LIGNES   ET  TRAVAUX 
DIVERS 

État  d'avancement  des  études  et  travaux  des 
lignes  en  construction  ou  restant  à  construire. 

Ligne  de  Vitry  à  Lérouville.  --  La  section 
de  Vitry-le-François  à  Revigny  est  en  service 
depuis  la  fin  de  l'année  1894. 

La  section  de  Revigny  à  Nançois-Tronville 
a  été  mise  en  exploitation  le  15  décembre  1900 

Ligne  de  Liart  à  Mézières.  —  La  déclaration 
d'utilité  publique  a  été  prononcée  par  la  loi 
du  16  juillet  1900. 

Le  projet  de  tracé  et  de  terrassements  a  été 
présenté  à  l'administration  supérieure  le  29 
décembre  1900.  La  décision  ministérielle  paraît 
devoir  intervenir  très  prochainement,  et  va 
ligne  va  entrer  dans  la  période  d'exécution 

Ligne  de  Gerbéviller  à  Bruyères.  —  Les 
travaux  d'infrastructure  de  la  section  de  Ram 
bervillers  à  Bruyères  sont  très  avancés. 

La  construction  des  bâtiments  est  en  cours 
nous  commencerons  dans  le  courant  de  l'année 
le  balTastage  et  la  pose  de  la  voie. 

Cette  section  de  ligne  pourra  être  mise  en 
exploitation  en  1902. 

Le  projet  de  tracé  et  de  terrassements  de  la 
section  de  Gerbéviller  à  Rambervillers  a  été 
présenté  à  l'administration  supérieure  le 
11  juillet  1899  ;  un  projet  de  loi.  déjà  approuvé 
par  la  Chambre,  est  soumis  au  Sénat  pour 
autoriser  le  report  d'une  partie  de  la  ligne 
sur  la  rive  droite  de  la  Mortagne,  près  de 
Moyen. 

Ligne  de  Provins  à  Eslernay.  —  Les  travaux 
d'infrastructure  seront  terminés  dans  le  cou 
rant  de  l'année. 

Les  bâtiments  sont  commencés  ;  la  pose  de 
la  voie  sera  entreprise  très  prochainement. 

Nous  comptons  mettre  cette  ligne  en  exploi- 
tation avant  la  fin  de  1902. 

Ligne  d'Esbly  à  Crécy.  —  Les  travaux  d'in- 
frastructure de  la  ligne  d'Esbly  à  Crécy 
seront  terminés  dans  le  courant  de  l'année. 

Les  travaux  de  superstructure  vont  être 
commencés. 

Cette  ligne  pourra  être  mise  en  exploitation 
en  1902. 

Lignes  île  Briey  à  Hnssigny  et  à  Villenipt 
et  de  Baroncourt  à  Aùdun-le-Roman.  —  La 
ligne  de  Briey  à  Hussigny  et  à  Villerupt  a  été 
déclarée  d'utilité  publique  par  ia  loi  du  12 
avril  1900. 

Nous  avons  adressé  à  l'administration  supé- 
i  rieure,  le  10  juillet  1900,  le  projet  de  tracé  et 
de  terrassements  de  la  partie  comprise  entre 
Briey  et  Audun-le-Roman.  L'administration 
nous  a,  depuis  cette  date,  demandé  d'étudier 
pour  cette  ligne  plusieurs  variantes. 

'Nous  présenterons  prochainement  le  projet 
«de  tracé  et  de  terrassements  de  la  section 


comprise  entre  Audun-le-Roman,  Hussigny  et 
Villerupt. 

La  loi  du  "<2  avril  1900  nous  a  concède,  a 
tre  éventuel  et  sous  réserve  de  la  déclaration 
.-'utilité  publique  à  intervenir,  une  ligne  de 
Baroncourt  à  un  point  à  déterminer  de  la 
igné  de  Briey  à  Hussigny  et  à  Villerupt.  Nous 
ivons  adressé  à  l'administration  supérieure, 
le  5  mars  1900,  pour  être  soumis  à  l'enquête 
d'utilité  publique,  un  avant-projet  de  cette 
seconde  ligne  (Baroncourt  à  Audun-le-Roman). 
Situation  de  l'ensemble  des  concessions  de  1883 
La  situation  de  l'ensemble  de  nos  conces- 
sions de  1883  se  résume  ainsi  qu'il  suit,  au 
31  décembre  1900  : 

/"  Lignes  construites  et  exploitées 

Longueurs 


23 
7 

37 


Armentières  à  Bazoches  

Bas-Evette  à  Giromagny  .•. 

Bétheniville  à  Challerange  

Bricon  au  raccordement  direct  de 

Chaumont  

Brie-Comte-Robert  à  la  ligne  de 

Mulhouse   

Brienne  à  Sorcy    104 

Favières  à  Frenelle    20 

Fère-Champenoise  à  Vitry    50 

Hirson  à  Amagne    61 

Jussey  à  Darnieulles    77 

Merrey  à  Neufchàteau    39 

Mont-Saint-Martin  à   la  frontière 

luxembourgeoise   

Neufchàteau  à  Barisey   

Raccordement  dans  la  direction 
de  Boissy-Saint-Léger,  .  entre  le 
chemin  de  fer' de  Boissy-Saint-Lé- 
ger à  Brie-Comte-Robert  et  le  che- 
min de  fer  de  Grande  Ceinture  .... 

Saint-Dizier  à  Revigny   

Saint-Florentin  à  Vitry-le-Fran- 
çois   

Saint-Maurice  à  Bussang   

Gare  de  Troyes  à  Saint-Julien  .. 
Raccordement  de  Saint-Julien  .. 
Raccordement  de  Troyes-Preize 

Trilport  à   La  Ferté-Milon    28 

Verneuil  à  Maries   ■.  14 

Section  de  Vitry  à  Nançois-Tron- 
ville avec  raccordement  à  Blesme 
(tronçon  de  la  ligne  de  Vitry-le- 

çois    à    Lérouville)    63 

Section  de  Toul  à  Pont-Saint- 
Vincent  (tronçon  de  la  ligne  de 
Toul  à  Nancy  par  Pont-Saint- Vin- 
cent)   23 


kilom. 


18  — 


1 

24 


2 
28 

120 
4 
4 
1 
3 


Longueur  totale    759  kilom 

'2°  Lignes  en  construction 

Longueurs 

Gerbévillier  à    Bruyères    46  kilom 

Provins  à  Esternay    29  — 

Liart  à  Mézières    23  — 

Briey  à  Hussigny  et  à  Villerupt.  43  — 
Esbly  à  Crécy    10  — 


Longueur  totale    151  kilom 

3°  Lignes  non  encore  entreprises 

Longueurs 

Section  de  Pont-Saint-Vincent  à 
Nancy,  concédée  à  titre  définitif 
(tronçon  de  la  ligne  de  Toul  à 
Nancy    par    Pont-Saint-Vincent)...     14  kilom 

Section   de  •  Nançois-Tronville  à 
Lérouville,  concédée  à  titre  défi- 
nitif (tronçon  de  la  ligne  de  Vitry 
à  Lérouville)    23  — 

Embranchement  de  Rozoy  (con-. 
cession     éventuelle)    12  — 

Ligne  de  Flamboin  à  Mouy-sur- 
Seine    (concession   éventuelle)   6  — 

Section  de  Crécy  à  Coulom- 
miers,  concédée  à  titre  éventuel 
(tronçon  de  la  ligne  d'Esbly  à  Cou- 
lommiers)    12  — 

Ligne  de  Baroncourt  à  Audun- 
le-Roman   (concession  éventuelle).     20  — 


Longueur    totale    87  kilom 


Chemins  de  fer  non  dénommés 
(Article  1,  §  2  de  la  convention  de  1883.) 
Longueur  restant  à  concéder  ...     40  kilom. 

Etudes  diverses 
Nous  rappelons  que,  pour  nous  conformer 
au  désir  exprimé  par  les  dépèches  ministé- 
ielles  des  13  août  1898  et  4  février  1899,  nous 
avons  fait  l'étude  .  d'un-  avant-piojet  compreL 
nant  une  ligne  de  Pont-Saint-Vincent  à  Bayon, 
une  variante  de  Pont-Saint-Vincent  à  Vincey, 
suivant  constamment  lia  rive  gauche  de  la 
Moselle,  enfin  une  variante  de  Ceintrey  à  Vin- 
cey par  les  vallées  du  Madon  et  du  Colon. 

Il  n'est  encore  intervenu  aucune  décision 
sur  la  suite  à  donner  à  ces  études. 

Travaux  complémentaires  de  premier  établis- 
sement et  travaux  divers 

Les  travaux  d'une  nouvelle  phase  de  l'a- 
grandissement de  la  gare  de  Paris  ont  été  ter- 
minés pour  l'ouverture  de  l'Exposition  Uni- 
verselle et  ont  permis  de  faire  face,  dans  de 
bonnes  conditions,  à  un  mouvement  très  in- 
tense de  trains,  de  bagages  et  de  messageries. 

Nous  venons  d'entreprendre  la  construction 
dans  le  prolongement  du  bâtiment  d'adminis- 
tration de  la  rue  d'Alsace,  d'un  nouveau  bâti- 
ment destiné  à  recevoir  la  partie  des  bureaux 
du  Service  central  de  l'Exploitation  qu'il  n'est 
pas  possible  de  conserver  dans  la  gare  et  qui 
devra  disparaître  pour  permettre  de  reporter 
le  terminus  un  peu  plus  vers  le  sud. 

Nous  allons,  d'accord  avec  l'administration 
des  Postes  et  à  ses  frais,  établir  du  côté  du 
départ,  dans  la  gare  de  Paris,  des  installations 
destinées  à  améliorer  le  service  des  wagons 
ambulants  de  la  Poste. 

La  transformation  des  installations  des  voya- 
geurs et  des  messageries  à  la  gare  de  Reuilly 
est  terminée. 

La  gare  de  Chàlons-sur-Marne  a  été  consi- 
dérablement améliorée,  par  l'agrandissement 
du  bâtiment  des  voyageurs,  l'élargissement  des 
trottoirs,  la  création  de  deux  passages  souter- 
rains entre  trottoirs,  l'établissement  d'un  trot- 
toir supplémentaire,  etc.  Les  travaux  d'une 
nouvelle  rotonde  pour  32  machines  sont  ter- 
minés. 

L'établissement  de  deux  nouvelles  voies  en- 
tre Vitry  et  Nançois  a  nécessité  la  transfor- 
mation de  la  gare  de  Revigny,  de  la  halte  de 
Fains,  des  stations  de  Mussey,  Longeville  cl 
Nançois-Tronville. 

Nous  avons  présenté,  le  21  novembre  1898, 
un  projet  d'agrandissement  de  la  gare  de  Bar- 
le-Duc.  Ce  projet  n'est  pas  encore  approuvé  par 
l'Administration.  Nous  avons  cependant  obtenu 
l'autorisation  d'exécuter  la  demi-rotonde  à 
substituer  à  la  remise  actuelle,  dont  l'empla- 
cement est  nécessaire  à  l'agrandissement  des 
installations  de  la  gare.  Les  travaux  sont  très 
avancés. 

A  Lunéville,  les  travaux  d'agrandissement 
de  la  gare  sont  presque  terminés.  Un  projet 
d'établissement  de  l'éclairage  au  gaz,  dans 
cette  gare,  vient  d'être  approuvé  par  l'Admi- 
nistration et  sera  mis  prochainement  à  exécu- 
tion. 

Nous  avons  amélioré  les  installations  de  la 
Douane,  à  la  gare  d'Igney-Avricourt,  et  installé 
l'éclairage  à  l'acétylène,  dans  cette  gare,  ainsi 
que  dans  celle  de  Pagny-sur-Moselle. 

Les  travaux  d'amélioration  des  installations 
du  service  des  bagages,  à  la  gare  de  Reims, 
avec  agrandissement  de  la  salle  des  pas-per- 
dus,' sont  très  avancés. 

A  Remi  remont,  les  travaux  d'agrandissement 
du  bâtiment  des  voyageurs  et  du  buffet  sont 
terminés.  Nous  allons  allonger  les  marquises 
sur  trottoir,  conformément  à  un  projet  récem- 
ment approuvé  par  l'Administration. 

A  la  gare  de  Saint-Dié,  nous  allons  exécuter 
les  travaux  d'agrandissement  des  installations 
de  ia  Traction  ;  nous  allons  également  com- 
mencer la  reconstruction  du  bâtiment  des  voya- 
geurs, du  buffet  et  des  messageries,  avec  élar- 
gissement des  trottoirs,  conformément  au  pro- 
jet qui  vient  d'être  approuvé. 

A  Epinal,  nous  commençons  les  travaux  d'un 
nouveau  bâtiment  pour  les  messageries. 

Nous  sommes  en  négociations  avec  la  ville 
de  Gérardmer,  en  vue  d'améliorer  la  gare  de 
cette  localité.  8i8 
(A  suivre). 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  31  octobre  1901 


Actif 


Espèces  en  caisse  et  à  la  Banque... 

Effets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondants  

Banque  hypothéc.  de  France,  en  liquid. 
Emprunteurs  : 

Prêts  Hypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  (y  compris 
lie  semestre  au  :il  juillet  1901)..... — 

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st'): 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  

Total  


Passif 

Capital  social  — ,  

Réserve  obligatoire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 
Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  comptes  courants  

Correspondants  

Sous-Comptoir  des  En  trepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  2. 20  2.297.  300  » 

Des  obligaf  retirées 
de  la  circulation. . . . 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligat". 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   

Obligations  Communales  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  1.545. 506. 500 

Des  obïigat»  retirées 
de  la  circulation  . . . 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  

Bons  à  lots  en  circulation 

Obligations  a  rembourser  et 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Prolits  et  pertes  : 

Reliquat  de  l'exercice  1900...   

Exercice  1901  


7.290.36?  8* 
238.251.077  04 
18.116.186  39 
19.371.673  97 

8.906  --'33  41 
24  634.335  o4 

1.918.009  807  22 
1.453.032.667  52 

59.283.404  48 

39.736.582  91 


112.389.394  21 
127.6.1.527  32 

30.137.165  58 

12.933.709  25 
420.153  78 
23.110.000  35 
35  501.9:'8  24 
3.512.208  35 


4.162.387.088  44 


106.925.900 


471.678.207  20 


131  452.100  » 

33.529.830  » 

112.108.259  57 
intérêts 


•.'00.000.000  ■ 
19.660.368  Or, 


68.389.073  69 
84.375.788  98 


4.388.707  » 

133.574  86 

983.247  94 
1.607.800  23 


5.702.600  85 
0.430.474  12 
67.013.019  41 
32  757.118  88 
4.026.896  01 

20.906.827  55 
122  751.526  35 


1.894.514.932  74 


1.501.820.510  43 


29. 194. 820  06 

21.681.719  05 

5.996.476  50 
19.408.291  75 
38.794.893  07 

6.450  24 
«2.131.304  68 


Total   4. 16'.'. 387. 088  44 


Certifié  conforme  aux  écritures: 

Le  gouverneur , 
819  H.  MOREI.. 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  entièrement  versét 


Situation  au  31  octobre  1901 


ACTIF 

Caisse  et  Banque   54.465.035  22 

Portefeuille  «  Effets  de  commerce  »   369.715.931  45 

Reports   66.909.739  97 

Banques  des  Colonies  françaises   2.166.726  78 

Correspondants  •«  Effets  à  l'Encaissement  ►  40.7C3.375  10 

Comptes  courants  débiteurs   49.3S2.343  56 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  . .  21.617.851  00 

Agences  hors  d'Europe   18.62S.  187  06 

Avances  garanties   77.131  818  69 

Participations  financières   10.091.309  35 

Tirages  à  éch.  des  Agences  hors  d'Europe.  2.750.542  90 

Débiteurs  par  Acceptations   41. 58t. 279  52 

Crédits  par  Acceptations  garantis   28.712.127  80 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   16.185.624  63 

Immeubles   8.860.254  50 

Fr.  _809_.593.j80  65 

PASSIF 

Capital   150.000.000  » 

Réserves   16. 172.890  50 

Comptesdechèquesetcoinpt. d'Escompte..  331.150.021  19 

Comptes  courants  créditeurs   119.911.811  35 

Bons  et  Dépôts  à  échéance  fixe   73.930.79J  52 

Coupons  et  Dividendes  à  payer   10.935  621  79 

Banques  des  Colonies  françaises  ...  2.840.597  57 

Effets  remis  à  l'Encaissement   18.802.784  24 

Acceptations  pour  compte  des  Agences  hors 

d'Europe   2.187.870  80 

Acceptations  pourcompte  de  tiers   09.451.327  19 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   9  813.933  » 

Immeuble  «Annuités  â  régler  »   4.070.799  50 

Fr.  809.593.480  65 


CERTIFIE  CONFORME  : 


Pour  la  Commission  de  Contrôle, 
G.  MARTIN. 
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Le  Président  du  Conseil  d'Administration, 
DENORMANDIE. 


CREDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  entièrement  versé  : 

DEUX  CENT  CINQUANTE  MILLIONS 


Bilan  au  91  octobre  1901 
Actif 

Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  154.741 

Portefeuille   811.627 

Reports   133.383 

Comptes  courants   422.686 

Avances  sur  garanties   158.499 

Actions,  Bons,  Obligations,  Rentes   8.083 

Immeubles   30.000 

Comptes  d'ordre  et  divers   31.183 

Fr.  1.750.217 


.962  13 

.567  02 

. 142  24 

.405  21 

.716  03 

.299  28 
000  » 

007  96 


090  90 


Passif 

Dépôts  et  Boas  à  vue   502.502.978  31 

Comptes  courants   659.493.783  86 

Acceptations   111.965.906  30 

Bons  à  échéance   51.779.920  31 

Comptes  d'ordre  et  divers  ;   74.474.412  12 

Réserves  diverses   100.000.000  » 

Capital   250.000.000  » 

Fr.  1.750.217.090  90 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'administration, 
Henri  GERMAIN. 

Le  Directeur  général, 

A.  MAZERAT.  8^1 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 

Bilan  au  31  juillet  1901 


Actif 

Versements  non  appelés                     r?r.  13.000.000  » 

Rentes,  Fonds  d'Etat,  Obligations  etValeurs 

diverses   3.456.045  90 

Participations  financières   217.644  80 

Caisse  (Paris  et  succursales)   30.200.837  01 

Portefeuille  (Paris  et  succursales)   20.818.998  98 

Avances  sur  nantissements   26.270.388  81 

Remises  en  route   9.649.733  » 

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales).  12.521  786  03 

Frais  généraux  (Paris  et  succursales)   125.042  75 

Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur   609.601  54 

Mobiliers   206.835  58 

Immeubles   1.126.002  46 

Fr.  129.203.026~iF 

Passif 

Capital  social                                      Fr.  24.000.000  » 

Fonds  de  réserve  statutaire   040.000  » 

Fonds  de  prévoyance  statutaire   803.91s  51 

Fonds  de  secours   120.000  » 

Fonds  de  réserve  supplémentaire   4.800.000  » 

Réserve   pour   installation  de  nouvelles 

agences   150.000  » 

Amortissement  des    frais  d'installation  et 

de  fabrication  de  billets  au  porteur   609.661  54 

Amortissement  du  mobilier   206.835  58 

Réserve  immobilière   800.000  •> 

Billets  au  porteur  en  circulation   34.570.109  90 

Comptes  de  dépôts   13.705.9*6  68 

Comptes  courants  du  Trésor  en  Indo-Chine.  20.354.214  » 

Effets  à  payer   290.509  95 

Correspondants  divers  (Paris  el  suceurs.)..  26.970.903  34 

Intérêts  et  commissions  du  semestre   237.061  36 

Dividendes  à  payer   21.604  80 

Profits  et  Pertes  : 

Solde  du  2«  semestre  1900  '.   29.841  12 

—   du  1"  semestre  1901    886.410  09 

852  Fr.  129.203.026  87 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 


Situation  au  31  août  1901 


ACTIF 


Actions.  Versements  nonappelés. . . 

125 

000 

000 

n 

)  dans  les  succursales  

44 

117 

821 

80 

16 

267 

813 

65 

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 

26 

!»20 

366 

o- 

41 

707 

415 

15 

Effets  en  portefeuille  

36 

410 

876 

15 

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 

59 

297 

822 

95 
30 

70 

499 

227 

Avances  sur  valeui-s  publiques  et 

87 

709 

589 

55 

Immeubles  et  mobilier  

6 

602 

692 

70 

Divers  

1 

646 

731 

60 

Fr.    519. 210.267  50 


PASSIF 

Capital   250.000.C00  v 

Billets  de  Banque  eu  circulation..  24.472.454  55 

Effets  à  payer  \   27.699.-272  05 

Dépôts  à  échéance  fixe   28.345.346  6(1 

Comptes  courants  divers   162.312.  [12  !5 

Dividendes  à  payer   924.372  05 

Réserve  statutaire     17.SÏ1.021  15 

Divers   7.945.6X3  K> 

Fr.   519.210.267  50- 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 
Le  Directeur  général  adjoint  : 
(Signé)  G.  Auboynoau. 
Le  Directeur  général  :  (Signé)  R.  Hamitton  Lang. 
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MAEGHE  nVŒUSTIIEIR, 


BOURSE   DE  PARIS 


Z  g  § 

H  -  - 

gr-O  jto 

o  2  = 

a  ë7  - 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 

1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13 

750.000 

25 

3 

375.000 

25 

8 

750.000 

25 

18 

750.000 

25 

2 

250.000 

25 

14 

OCO.OOO 

25 

5 

000.000 

25 

SS 

000.000 

25 

6 

250.000 

25 

300.000 

25 

18 

750.000 

25 

12 

500.000 

25 

275.000 

25 

7 

500.000 

400.000 

25 

68 

750.000 

125 

27 

500.000 

25 

125 

000.000 

[25 

3 

125.000 

25 

400.000 

25 

2 

000.000 

05 

4 

000.000 

25 

10 

625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  llew, 

Champ  d'Or  

Dxirban  Roodepoort  Deep . 
The  East  Rand  proprielarj  Mines 

Ferreira  

French  Rand   

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C»  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (acl.  nom.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22 

50 

16 

13 

25 

13 

50 

16 

— 

39 

31 

50 

26 

50 

28 

30 

1000 

101 

86 

82 

87 

89 

50 

237.5 

189 

50 

172 

180 

18-.' 

186 

50 

330 

540 

482 

493 

501 

522 

47 

50 

50 

44 

36 

75 

30 

15 

38 

25 

145 

167 

50 

140 

151 

155 

50 

171 

68.50 

66 

75 

54 

50 

54 

50 

55 

25 

62 

25 

170 

64 

51 

37 

25 

35 

39 

25 

69 

71 

62 

56 

57 

75 

63 

75 

80 

50 

59 

52 

52 

52 

120 

80 

83 

76 

80 

83 

93 

113 

50 

95 

25 

104 

107 

113 

175 

102 

95 

95 

95 

105 

865 

1018 

948 

252 

50 

275 

50 

263 

125 

217 

205 

50 

•235 

244 

50 

251 

53.75 

25 

23 

21 

21 

•25 

23 

(anc)340 

158 

145 

150 

154 

168 

48 

50 

33 

50 

31 

50 

32 

33 

196 

213 

184 

195 

50 

201 

50 

214 

262 

295 

272 

3!5 

50 

327 

337 

75 

23 

17 

18 

50 

18 

50 

18 

50 

85 

25 

19 

16 

15 

16 

77.50 

55 

40 

32 

50 

32 

50 

28 

50 

z  13  ^ 
S    —  a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


URS 
iduction 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

o  £ 

°  S 
■a 

30 

juin 
1900 

31 
déc. 
1900 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000dr 


500 
125 
125 
100  dr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . . 
Huanchaca  (Argent) . . . 
Laurium  grec  plomb  etarg.) 


75 

65 

64 

60.50 

58 

670 

716.50 

984 

983 

1004 

133 

159 

92 

89.75 

91 

103 

86.50 

i9 

50  25 

52.25 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 

25 

Bechuanaland  Biploration. . 

2.50 

34 

24.50 

23 

24.50 

25.50 

87.500.000 

25 

Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered) . 

125 

83.25 

80 

63.75 

65.50 

67.75 

11.250.000 

25 

Dynamite  du  Transvaal 

34 

31 

25 . 50 

26.50 

31.50 

10.000.000 

25 

Eerste  Fabrieken  Distillerie 

91.25 

16 

15 

13.50 

16 

15.50 

18.125.000 

25 

Goldfields  Coosolilad.  ordinaire 

112.50 

193.50 

176 

179 

182 

185 

7.500.000 

25 

Henderson  Transv.  Estai» 

125 

30 

30 

30 

37.500.000 

25 

107.50 

50 

46 

44.50 

14 

47.75 

13.750.000 

25 

Mossamédés  (Cie  de). .. 

25 

22.75 

16 

16 

16 

17 

12.500.000 

25 

Mozambique  (Cie  de) . . . 

60 

46.75 

32.50 

32.75 

35.50 

50.000.000 

25 

Randfontein  Estâtes... 

16.25 

79.25 

70 

73.50 

73.50 

77.50 

12.500.000 

25 

Transvaal  Consolidated 

81 

65.25 

75.25 

76.25 

8  2  25 

BOURSE   DE  LONDRES 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 
Déc. 
1900 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (Dislricl  du  Wilwalersrand) 


i 

275.000 

1 

435.000 

1 

434.450 

1 

200.000 

1 

550.000 

1 

187.250 

1 

82.000 

1 

1.360.000 

4 

225.000 

1 

500.000 

1 

300.000 

1 

120.000 

1 

275.000 

1 

125.000 

1 

300.0;  5 

1 

848.730 

1 

90.000 

1 

900. 0C0 

1 

560.000 

1 

300  0C0 

1 

200. 0C0 

i 

300.000 

1 

150.000 

1 

160  000 

1 

500.000 

1 

600.000 

1 

125.000 

1 

111.864 

1 

50.000 

1 

100.000 

1 

523.895 

1 

231.250 

1 

325  000 

1 

351.269 

1 

470.000 

1 

550.000 

1 

400.000 

1 

711.500 

1 

250.005 

1 

288.750 

1 

949.620 

4 

325.000 

1 

100.000 

1 

200.000 

1 

450.000 

1 

450.000 

1 

300.000 

1 

165.000 

'  1 

448.989 

1 

2.500.000 

1 

270.000 

1 

J. 750. 000 

5 

900.000 

1 

1  425.000 

1 

100.000 

1 

i.700.000 

5 

540.000 

4 

250  00C 

1 

400  OOC 

1 

400. 00C 

1 

80,  00a 

1 

196.77; 

1 

352.0s: 

1 

860. 00( 

>  4 

95.77 

!  1 

Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton . . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 
Van  Ryn  (New) . , . . 

Village  Ma  la  Reef  

Vv'èmmer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . . 

Wolhuter  

Worcester  


1-20 


60 


80 


7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/1 

5  1/8 
4  1/2 

2  11/16 
5-5/8 

2  7/8 

3  1/4 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/4 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

6  7/8 

7  1/8 

7  1/8 
2  9/16 

2  3/8 

2  1/2 

2  1/2 

1  9/16 

1  5/16 

1  1/4 

1  3/8 

3  7/8 

5  9/16 

5  9/16 

5  3/4 
5/8 

9/16 

5/8 

5/8 
7/8 

1 

7/8 

1  1/8 

5/8 

1/2 

1/2 

1/2 

5 

5  15/16 

6  3/16 

6  5/16 

2  9/16 

2  7/16 

'  2  1/2 

2  5/8 

5/8 

9/16 

9/16 

11/16 

10  3/4 
14  3/4 

10  1/2 

10  1/2 

11  3/3 

14  1/4 

15  1/4 

15  1,2 

4  1/4 

5  1/4 

4  1/8 

4  3/8 

4  3/8 

5  3/8 
3  5/16 

5  3/8 

5  5/8 

3  3/8 

3  7/16 

3  1/2 

7  1/8 

7  1/8 

7  3/16 

7  7/16 

19  3/4 

19  1/2 

20 

20  3/ ii 

6 

6  1/8 

6  7/16 

6  13/16 

1  3/4 

1  7/16 

1  7/16 

1  9/16 

2  1/4 

2  7/16 

2  7/16 

2  1/2 

5  15/16 

5  15/16 

6  3/16 

6  13/16 

9  1/4 

10  3/8 

10  1/2 

10  5/8 

9/16 

7/16 

7/16 

7/16 

2  7/8 

3  11/16 

3  3/4 

3  13/16 

1  13/16 

1  5/8 

1  11/16 

1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

3  11/16 

3  15/16 

4  7/lo 

8 

8  3/16 

8  5/8 

6  1/1 

5  7/8 

5  7/8 

6  3/8 
5  3/4 

5  5/16 

5  3/8 

5  3/8 

4  1/2 

4  1/2 
4  1/4 

4  1/2 

4  7/8 

4  1/8 

4  9/ 16 

4  9/16 

2  1/16 

1  1/2 
7  1/8 

1  7/16 

1  9/16 

5  5/16 

7  5/16 

7  3/8 

2  3/8 

2  1/4 

2  1/4 

2  1/2 

3  1/4 

3  1/8 

3  1/8 

3  5/16 

13/16 

13/16 
1  1/16 

3/4 

13/16 

1  3/8 

1 

1  1/16 

1  13/16 

1  7/8 

1  7/8 

1  15/16 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 
4  1/2 

3  7/8 

4  1/8 

4  1/4 

9  5/8 

11  3/16 

11  7/16 

11  13/16 

2  7/8 

3 

3  1/8 

5 

5  1/4 

5  1/4 

5  3/4 
2  15/16 

3  1/16 

2  7/8 

2  7/8 

1  1/2 

1  1/4 

4  3/4 

1  1/4 

1  1/4 

4  3/8 
3  3/4 

4  3/4 

5  3/16 
4  1/8 

3  7/8 

3  7/8 

1  1/4 

1  1/8 

1  1/4 

1  1/4 

38  3/8 

10 

10  3/16 

10  7/16 

2  7/8 

2  15/16 

2  15/16 

3  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

9  3/4 

1  1/4 

8  3/8 

9  3/8 

9  7/8 

4  1/16 

4  11/16 

5 

5  3  8 

8  3/8 

8  1/2 

8  9/16 

9  3/16 

2  3/8 

3  9/16 

2  11/16 

2  3,  i 

5  13/16 

5  7/8 

6  1/8 

6  5  i 

4  3/8 
3  1/4 

5  5/8 

5  5/8 

5  13  16 

3 

3 

3  3/8 

2  3/4 

2  1/2 

2  1/2 

2  5/8 

7  1/2 

7  3/4 

8 

8  1/2 

11 

12  3/4 

13 

13  i  fi 

9/16 

9/16 

!  9/l'j 

2  1/8 

2  1/8 

2  i/4 

I  2  7/16 

4 

4 

3  7/8 

i  3/16 

2  1/4 

2  3/8 

2  3/8 

j   2  3/8 

COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


rj  03 

7T1  S 
P-t  '« 

«! 
O 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


S 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

31 

1 

Juin 

Déc. 

1900 

1900 

350 
1.102 
400 
.375 
325 
2.000 
250 
575 
■200 
400 
375 
670 
1.267 
100 
■2-25 
751 
300 
60  i 
930 
197 


.300 
.500 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.  ooo 
.  ooo 
.  ooo 

.058 
.  000 
.507 
.000 
.000 
.077 
.000 
.225 
.000 
.436 


Anglo-French  Expl — 
Barnato  Consolidated.. 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def 

Id.   6%  Préférence. 

Id.  5  %%Debentures 
Johannesburg  Estâtes. 
Mashonaland  Agency.. 
Matabele  Gold  Reefs  &c 

Mozambique  C»  

Oceana  Consolidated. . . . 
Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields.  

Transvaal  Consolidt  

Id.       Gold  Fields.. 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol 
Zambesia  Exploring 


3  5/8 

3  1/8 

3  1/4 

3  1/4 

3  3/8 

2  3/16 

2 

2  1/8 

2  1/8 

2  3/16 

1  3/8 

1  1/16 

15/16 

15/16 

15  10 

3  3/8 

3  5/16 

2  5/8 

2  1/2 

2  11/16 

11/16 
7  13/16 

5/8 

3/8 

3/8 

3/8 

7  1/4 

7  1/16 

7  3/16 
•21/6 

7  3/8 

24/0 

24/6 

24/6 

2  4/6 

107 

109 

108 

107 

107 

1  3/16 

1  1/8 

1  3/16 

1  1/8 

1  3/16 

2  5/16 

2  5/16 

1  13/16 

1  13/16 

2  1/4 

1  7/8 

6  3/4 

4  3/4 

2  11/16 

2  3/8 

2  7/16 

1  7/8 

1  3/8 
1  3/4 

1  5/16 

1  7/16 

2  1/16 

1  15/16 

1  3/4 

1  7/8 
4  3/16 

5  1/2 

5  5/8 

4  3/16 

4 

2  5/8 

1  3,4 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/8 

3  3/16 

2  11/16 

3  1/16 

3 

3  1/4 

1  7/8 

1  3/8 

"  1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

50 

2  3/16 

1  15/16 

1  11/16 

1  11/16 

1  13/16 

1  1/2 

1  5/8 
1  1/4 

1 

15/16 

1  1/16 
15/16 

1  5/8 

15/16 

15/16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250.000 

1 

500.000 

1 

450  000 

1 

Exploration  C°  (New);. . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 
Id.  Waterwks . 
Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
NewAfrican  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 
1 

1  13/16 


11/16 
2  1/16 

1  :/8 

1  1/16 
10 

2  5/16 

2  3/4 
6  5/8 
15/16 
2  7/16 


5/8 
2  1,16 

1  1/8 
1 

9  3/4 
2  3/16 

2  7/8 
6  15/16 

7/8 
2  1/2 


3/« 
2  1/8 
1  1/8 

1  1/16 
9  3/1 

2  5/16 

3  1/8 
0  7/8 

7/8 
2  3/4 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  

250.000 

1 

Lake  View  Consols  

280.663 

1 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

1.000.000 

1 

Mount  Morgan  

200.000 

1 

West  Austr.  Goldfields. 

91.000 

1 

Br illiant  Block  

960.000 

8/0 

Broken  Hill  Propriet  

112.000 

1 

South  Kalgurli  

320.000 

1 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 

18/6 
3  1/4 

19/0 
3  5/16 

19/6 

4  3/8 
8  3/4 

3  3/10 

6  3/8 

5  1/2 

5  5/8 

1  3/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

4  15/16 

4  9/16 

4  1/4 

4  5/16 

1  13/16 

1  7/16 

1  5/16 

1  5/16 

3/8 

5/16 

5/16 

5/16 

49/0 

35/6 

35/6 

1  5/8 

3  1/8 

2 

2 

l  15/16 

11  1/8 

5  7/8 

5  LS/16 

5  3/4 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105.250 

10 

1.000.000 

5 

Consolidt.  Bultfontein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture. . . 

uriqualand  West  

New  Jagersfonte  n  


30/0 
26  3/4 
107 
7  3/4 
16  1/4 


30/0 

28  15/16 

107 
7  15/16 
16  1/2 


31/3 
39 
106 

8  1/8 
21  1/8 


31/0 
39  1/8 
105  1/2 
8  1/8 
21  3/8 


31/0 
39  3,4 
106 

8  1/4' 

22  5/8: 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


nVE^-TVCtïÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 


C1PII11 

Dominai 



!  

UIIihi 

■ 

14651 

410 

3812 

114 

6790 

238 

•25253 

Jombre 

M. 

de  litres 

do  m 

-9.446 

~5ÔÔ 

884.200 

500 

58.416 

500 

409.530 

500 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


443.011 

500 

248  695 

400 

1076960 

400 

» 

100 

451.775 

500 

233.951 

500 

581.451 

400 

» 

100 

443.124 

400 

n 

100 

681.290 

500 

100 

280.289 

500 

12f 

142.20 

400 

821.920 

500 

1483531 

500 

827.577 

500 

1777290 

500 

983.301 

500 

965.336 

400 

488  736 

500 

494.397 

500 

499.602 

500 

159.270 

500 

224.060 

200 

148.207 

200 

1171534 

1000 

181.574 

500 

117.026 

400 

50.121 

182.500 

1000 

125.000 

500 

40.000 

500 

30.000 

500 

300.000 

500 

60.000 

500 

400.000 

500 

160.000 

500 

60.000 

500 

500.000 

500 

30.000 

500 

100.000 

600 

320.000 

500 

500.000 

100 

80.000 

500 

40.000 

500 

63.-333 

500 

30.000 

500 

40.000 

500 

58.427 

600 

380. 8ys 

500 

60.000 

500 

54.130 

500 

82.022 

500 

168.13s 

500 

49//O0 

500 

492. y  10 

500 

512.056 

500 

.71.944 

» 

321.212 

500 

1939176 

500 

1875396 

500 

70.760 

500 

389  631 

500 

151.508 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

a  v.  î  Terme. 

*> (  Gompt. 
3  %  Amortissable  j  Terme. 

«XXlWt<anc.4X>(£rm™t: 


Tunis  3  %  29  (gai-.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  y,  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  i  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  

1875 
1876 
1892 


IHt'RkTS 
en  1900 


2 
2 

17  5u 


4  %  

2  y,  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées... 

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  1879  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %... 

Foncières  1883  3  %  

—  188  5  2.80  %.... 
Communales  1891  3  %... 

1892  3  %  lib 
Foncières  1895  2.80  %.. 
Communales  189  9  2.60  % 
Foncières  189  9  3.75  %  .. 
Bons  de  100  fr.  1887... 

1888... 
Banque  hypot.  de  France 
—  1881 
Immeubles  de  France. 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —       3  %  titres  bleus 
—      3  %  titr.  rouges 

Économiques  3  %  

Act.  Est- Algérien  '.  

Obi.  —  3 
Act.  Est  

—  —   de  jouiss  '. 

Obi.   —   52-54-56*5  %.:  

—  —   3  %  

—  —  3  %  nouv  

—  -  2  y,  %  

—  —   Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
12 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 

14  . 

12  . 

15  . 
14  . 

13  . 
18  7 


151  0 

55  . 
12  50 
36 
27 
15 

12  50 
26  04 
50 

iâ 

13  54 
4  .. 

35  . 
17  50 
16  50 


19  10 


30  . 
15  . 
20  • 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
25  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
15 


Cours  comp.  juillet 
'"l900  Î9ÔT~ 


100  10  100 

99  60  99 


102  30 


«80 

80  50 
80  .. 
463 


511 
419 

406 


539 
538 
353 


354 


406 


377  . 


411 


000 
22 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


101 


492 

81 
81 

492 


Cours  de  clôture 
2 1  ii. iv.  28  ioTr~T'7i7 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 
419 

420 


465 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
1000 
475 

448 
4t0 


101  0 

101  05 
99  90 
99  95 
101  12 
101  0' 


490  .. 

82  30 

83  » 
497  » 


101 

101 

99 
101 
101 


488  50 


82  00 

82  6! 


555 
433 
410  75 
106  50 
558 
558 
363 

94  50 
360 

91  50 
113  75 
104  .  . 
392  .. 

402  50 


558 
433 
410 
106 
550  50 
557  50 
363  50 

93  50 
361 

92 

.1  i 
104 
393 

405 


478  .. 

502  .. 
502  75 
453  » 
461 
399 
460 
468 
169 
506 

45 

45 
549  75 
447  50 
114 
134 


3845 
975 
400 
645 
555 
495 
698 
595 


975 

68  50 
315 
608 

63 
306 
507 
225 

41  .. 
87 


7-22  .. 
44 i  50 


37 
429  50 
713  . 
447  . 
985  . 
471  . 
670  . 
459  . 
453  25 
412 
45-, 
455 


480 

502  50 
531  50 
451  75 
464 
4(10 
464 
469  75 
467 
50b  2: 

46 

40  50 
548  . 
4  46  75 
110  50 
130 


3800 
990 
404 

560 
490 
710 
598 


67 
330 
607  .. 

62  . 
303  50 
512 
220 

41  .. 


740 
440  50 
665 
438 
437 
430 
719 
445  50 
988 
405 
670 
461  50 
453  75 
4(4 
457  50 
451 


101 
101 

100 
99  90 
101  t 
101 


500 


560 

413 

108 
563 
560 
303 

96 
362 

92 
414 
104 
398 

99 
405 


(80 
503 
502 
452 
405 
399 
464 
463 
458 
500 

46  75 

47 
551 
446 
109 
125 


3850  . 
1008  . 
00  . 
645  . 
573  . 
490  . 
13  .. 

760 
1005 

70 
329 
608 

65 
311 
515 
210 

42  i 
920 


454 
665 
441 

439  50 
434 

15 
448  75 
000 

',0 

59 
459 
458  75 
415 
401 

04 


Sombre 
de  Titre: 


800.000 
16.574 
209.14 
.'84.635 
149.121 
45.76 
23.259 
4601934 
182576 
208.481 
84.005 
236.660 
2548306 
580.847 
506.492 
2986G21 
197.521 
118.199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
I 162600 
10.663 
258.198 
61 . 198 
329811 
1240069 
283.444 
33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242. 
100.000 


75.122 
60.000 
73.420 
40.000 
89.837 
!46.163 
80.000 
20  000 
13.550 
20.450 
200.000 
00.000 
62.060 
64.000 
11.948 
58.137 
300.000 
70.500 
60.000 
10.000 
16.820 
33.180 
25.000 
50.000 
40.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50i 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
50(1 
500 
500 
500 
500 
500 
ooo 

50H 

500 

500 
500 
250 


600.000 
10.000 
12.007 
00.000 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
000 
60.000 


100 

21 

500 
500 
2.50 
500 

100 

100 

250 
500 
250 

100 

500 

500 

500 
400 
500 
» 
500 
100 
500 

500 

500 

3oe 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 

Obi 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi 


5  %  

3  %  1855  . .  . 
Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  .. 
Genève  57  3  %.. 
Méditerr.  52-55  3 
3  %  fusion  anc. 
3  %  fusion  nouv 

2  V,  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


Nord. 


nouv. 


—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  K  %,j-avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

-  jouiss  

-  3  %  

-  3  %  1884... 
„_  -      2  %  %  1895 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-     3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  K  %  

Ouest-Algérien  

-  3%. 
Réunion  (Ch.  de  fer 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France . . 

  3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(actions) 

500  Docks  et  Entrep.  Marseille 
500  Entr.  et  Mag.  Gôn.  de  Paris 
500  Eaux  (Comp"  Générale  des) 
500  Comp.  Générale  du  Gaz 
250  Comp.  Parisienne  du  Gaz 

—  —  jouiss 
500  Cie  Gu  Transatlantique... 
500  Messageries  maritimes. . 
500  Omnibus  de  Paris  

—  —        jouiss . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction 
Etabl.  Decauville  ainé  . . . 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malndano  (Mines  de;  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (Cie  f««) 
Métaux  (C'"  française  des) 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid... 
Canal  interoc.  (Cio  du)  en  liq. 

—         Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 


Capital  os 
Sombre  de  Titre: 


20154.149  i 
190767. 000 f 
24306.200fl. 
298.600  i 
389.000  £ 
58.790 ob 
72079. 500f 
700.000  ob 
105000. OOOf. 
154070. OOOf. 
1399299000f. 
734839. 500f. 
671830. 400f. 
171. 500  o1) 
080. 600  ob, 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %  %(ch.  fixeMi  !0) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch .  fixe 2 f .  50) 
Brésil  i  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) 

-  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure.. 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


UTBRÉTS 
en  1900 


58 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
7  4 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25  . 
15  . 


20 

28  50 
74 
32  50 
59 
46  50 
16  . 
22  50 
65 
40 


30  .. 

10  .. 

5  .. 

425 

15  .. 

235 

5  .. 

97 

18  .. 

40  .. 

50  .. 

1170 

37  50 

870 

5  50 

95 

22  50 

480 

25  .. 

780 

Cours  comp.  juillet 
1%0~^19ÔT 


1815  . 


455 
446 
402 


1325 
449 
446 

2100 
464 
450 
406 


1740 
12.22 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1140 
805 
330 
540 

M00 
350 


16  48 

!542 

51  5.1 

1375 

21  5( 

430 

10  .. 

32  0i 

55  . 

60  . . 

16  50 

315 

2  75 
5  75 
4 
4  50 
4 

5 
4 

3 
4 
4 

3  50 

4  .. 


1593 


1300 
454 
452 

2090 
462 
45  4 
41'. 


1590 
1120 
454 
451 
400 


1020 
454 
450 
400 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 
62 
248 
260 
603 
313 
160 
50 
50 
312 
400 
512 
280 
98 
435 

712  . 


86 
3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


101  50 

97  25 

68  .. 

67  .. 
399  .. 
100  .. 

78 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336 
282 


95  . 

100  75 
73  25 
69  70 

378 

101  70 
80  .. 
89  45 

103  40 
107  75 
101  75 
71  75 
305  .. 
254  .. 


^_  Cours  de  clôture 
21  nov.  28nov.  5  déc 


1555 
1275 
454 
455 
456 


456 

459 

45  i 

408 

453 
1300 

458 

453 
1905 

4o4  50 

462 

421 

453 
1596 
1130 

460 

457  50 

41 

454  75 
1034 

458 

456 

410 

440 

448  50 
220  . 
427  53 
571 


3:0 

629 

1981 

600 

■Si  5 

530 

151  . 

445  . 

707 

337 
59 

257 

152 

455 

187 

151 
39  50 
57  . 

272  . 

305  . 

435  . 

230  . 

373  .'. 

530 

87 
3790 
1505 

560 

149 

027 

647 
1035 


93  15 

101 

69  25 
65  65 
392 

101  95 
76  50 
90  50 

106  .. 

107  90 

102  25 
0  90 

00  .. 
250  .. 


15.S2 
!273 

450 

457 

«56  25 

456 

459 

458  75 

456 

409  50 

457  2! 
1302  . 

458  50 
455  . 

1980  . 

465  . 

461  50 

421 

452  25 
1605  . 
1135  . 

461  50 

457 

411  50 

407  25 
1030 

458  50 

455  50 

411  . 

622  . 

441  50 


222 
427  50 
579 


373  .. 
620  .. 
1990  .. 
597  .. 
811  .. 
525  .. 
149  .. 
460  .. 
743  .. 
348  .. 

56  .. 
270  .. 
149  .. 
440  .. 
186  .. 
140  50 

34 

51 
267 


1590 
1273 
458  .. 

461  50 

462  .. 
46  4  .. 
462  50 
462 
458  75 
410 
458  .. 

1315 

463 

458  75 
1995  ..I 

473 

465 

423  25 

457 
1620 
1160 

466 

460 

414 

1050 
4S3  25  | 
460 
415 

62; 

413  75; 

448 
217 

429 

558 


375 

527 

89 
785 

1522 
561 
150 
624 
662 

1036 
368 


370  .. 
629  .. 
1982  .. 
597  .. 
827  .. 
538  .. 
150  .. 
4  40  .. 
759  .. 
382  .. 

62  50 
266 
145 
445 
190 
137 

32 

50 
269 
2?5 
420 


92  90 

492 

101  95 
71  20 
66  40 

393  .. 

101  92 


95  .. 
365  .. 

555  .. 

7  50 
89  .. 
3815  .. 
1540  .. 

565  .. 

155  .. 

633  .. 

712  .. 
1007  .. 

370  .. 


1 


93 

102  20 
71  50 
67 

102 
81 


105  ûâ|  106 
108  25   108  50 


103 
72  25 
300 

200 


103  15 
73  90 
306 
250 


I 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


IHKRêTS 

Cours  comp.  juillet 

Cours  de  clôture 

Nombre 

Val. 

en  1900 

1899 

1900 

il  nov. 

,28  11.  iv. 

5  dée . 

Je  Titres 

nom. 

3  50 
15  .. 

744.000 
120.000 

100 

220  . . 

227  . . 

252 

252  . . 

257  . . 

500 

255  . . 

289  .. 

217  50 

217  50 

219  . 

160.000 

500 

'S  50 

98  75 

100.000 

500 

4  .. 

100  . . 

98  EO 

102 

20 

'102  80 

103  60 

95.000 

» 

4  . . 

93  10 

94  70 

99 

97 

100  15 

101  15 

60.000 

500 

25  .. 

384  . . 

377  . . 

374 

377  .. 

383  ; . 

275.385 

500 

3  .. 

88 

25 

89  .  . 

89  .. 

99.337 

500 

3  50 
1  .. 

100 

101 

523.615 
654.578 

500 

24  90 

24  .. 

26 

85 

27  20 

27  30 

500 

22  50 

495  . . 

497  .. 

512 

513  .. 

514  50 

UÎ.408 

500 

90 

50 

188.452 

500 

4  .. 

92  . . 

80  50 

81  75 

82  .'. 

391.556 

500 

4  .. 

92  40 

80  50 

80 

50 

82  20 

117.927 

500 

4  .. 

92  75 

78  10 

78 

78  40 

78  85 

732.118 

500 

4  .. 

101  40 

100  .. 

100 

50 

100  75 

100  75 

3185158 

500 

4  .. 

101  35 

99  71 

109 

50 

100  10 

100  50 

690.000 

500 

4  .. 

100  75 

99  . . 

102 

102  .. 

101  . . 

409.610 

500 

4  .. 

100  80 

99  40 

102 

25 

102  20 

ICO  65' 

94.319 

lOi 

4  .. 

100  65 

99  50 

102 

10 

103  20 

101  .  .i 

490.000 

500 

4  .. 

103  . . 

100  .. 

101 

75 

101  30 

101  80; 

602007 

500 

4  .. 

104  . . 

102  .. 

102 

101  70 

102  25 

226935 

500 

4  .. 

101  40 

99  85 

102 

101  70 

102  5 

46.181 

500 

3  .. 

90  . . 

86  .. 

84 

75 

84  95 

8b  40 

45.535 

500 

3  50 

97  . . 

93  35 

95 

25 

95  30 

95  lu 

94.254 

500 

4  .. 

63  .. 

63  75 

67 

60 

67  90 

68  80 

195.99-2 

500 

92  50 

94  .. 

210.250 

500 

3  50 

101  30 

101 

90 

102  .. 

232.066 

500 

3  .. 

98  .. 

92 

104  .. 

102  50 

93.649 

500 

1  .. 

47  .. 

46  60 

'49 

80 

50  .. 

50  70 

56.472 

500 

1  .. 

26  50 

25  55 

26 

37 

26  85 

27  42 
24  92l 

100.000 

500 

1  .. 

22  95 

22  80 

24 

11 

24  45 

70.000 

500 

20  .. 

419  . . 

420  . . 

458 

452  . . 

451  . . 

318.750 

500 

20  .. 

494  . . 

468 

494 

490  50 

500  . 

355.932 

500 

25  .. 

510  '.. 

510  .'. 

508 

510  .. 

511  .. 

1124448 

500 

4  .. 

104  . . 

101  . . 

102  95 

139.239 

500 

20  .. 

415  .. 

400  .. 

446 

450  .. 

452  '.. 

67.723 

500 

20  .. 

456  .. 

460  .. 

477 

470  .. 

480  .. 

112.716 

500 

3  50 

100  .. 

98  .. 

100 

100  40 

99  80 

139.845 

500 

3  50 

48  75 

49  .. 

49 

49  90 

50  50 

95.816 
100.000 

40.026 
325  000 

52.000 
120.000 

500 
500 
500 
10£ 
500 
5£ 

24  c. 

515  .. 

460  .. 

438 

450  .  . 

110.000 

5î 

15  p. 

518  .. 

550  .  . 

563 

563  50 

(200.000 

200 

29  25 

670  .. 

725  .. 

678 

676  .  . 

670 

40.000 

500 

11  50 

570  .. 

550  .. 

521 

5J4  . . 

533  .. 

100.000 

500 

Capital  00 
lonbre  de  litr 


39.331.145f 
58.174 ob 
266.090  tb 
■124500. OOOf. 
682000.00011 
8013094942  li 
90.300 «b 
85.657.500f. 
29.000.000f 
«. 727. 171  a 
438.650  ob 
.27.632.000i. 
255396. 500f 
«4423. 500f. 
,179255. 500f 
1.045.464  ob 
571090.500 f 
489137. 500f. 
546762. 500f. 
39.950.000f. 
172212. 500f. 
449737. 500 f. 
!902242000f . 
551087. 500f 
1395687.  f  00  f 
214.000  ob 
».000.000f 
136987. 200 f 
J9.333.000f 
J.371.915iT 
«346.282  £T 
i5913.296£T 
100675. 000 f 
174756.0001 
[l'.586.500f 
[6.060.120  £ 
Î0.915.000f 
19.06l.500f 
7.996.900  £ 
.9.763.350  £ 


lombre 

Tal. 

it  Titres 

Bon . 

MOO.OOO 

500 

00.000 

500 

•00.000 

500 

.00.000 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 


Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875   

Hellénique  4  %  1887  

—  2%%orl898gai 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  («ut  de)  so/»  mi 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890  (2<et3'émis.) 

—  —    1890  (4-  émis.).. . 

—  —    1893(5»  émis.)... 

—  —    1894(6*  émis.).., 

—  Consolidé4%(l"et2tsér 

—  3%orl89l  l«et2'ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  1  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  C  . . . 

—  série  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Piiorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. 

—  4  %  1894  

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


VALEURS  ETRANGERES 


j=>.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(Suite) 

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2e  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.. . 
Obi.  anc.   —   3  %  l»  à  8'  émis. 

—  —     —  9"  émis  

—  —     —  10°  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  —  série  X . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  Ld 

—  Nord  de  l'Espagne  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —         —  2"  série. 

—  —         —  3"  série. 

—  —         —  4*  série. 

—  —         —  5e  série. 

—  —     Pampelune..  . 

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hyp. 

—  —         —      2«  hyp. 

—  -         _     3'  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salotuque-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.        —         3  %  l"  hyp. 

—  —  —    2«  hyp. 

—  -  -     3«  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -        m  95 

—  Suddel'Esp.3%  I^hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usine  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


INTÉRÊTS 
en  1900 

Cours  comp.  [afflol 

Cours  de  clôture 

1899 

1900 

21  no 

V. 

28  nov. 

5   déc . 

5  . . 

99 

93 

75 

80 

40 

1260 

1260 

1217 

1215 

1233 

8  . . 

534 

525 

552 

553 

556 

25  . . 

520 

475  . . 

484 

485 

490  .  '. 

98 

108 

73 

77 

83 

242 

292  . . 

186 

188 

!  90 

15  . . 

232 

304 

257  50 

250 

15  . . 

226 

305  . . 

239 

258 

255 

28  50 

750 

719 

682 

690 

709 

15  . . 

450 

431  . . 

463 

461  75 

462 

15  . . 

444 

443 

143 

15  . . 

435 

436 

436  50 

15  . . 

448 

449 

4-49  50 

15  . . 

223 

142 

145 

lb9  . . 

135  . . 

2  .. 

170 

135  . . 

89 

91  . . 

90  .  . 

15  .. 

348 

339  . . 

335 

335  . . 

335  50 

15  . . 

352 

335  .  . 

331 

330  50 

331  75 

33  1. 

680 

692  . . 

687 

661  .. 

678  . . 

11  70 

193 

145  . . 

140 

140 

134  . . 

190 

201 

£63 

166  , . 

177  . . 

15 

254 

307 

279 

282  50 

288 

15  . . 

240 

299 

270 

50 

275  . 

28 1 

15  . . 

235 

305 

2T6 

277 

282  .  . 

15 

233  . . 

307  . . 

270 

276  . . 

279  . . 

15  .  . 

232 

304  . . 

27  i 

25 

279  .. 

2si 

15  .  . 

232 

299  . . 

271 

276 

279  50 

15  . . 

241 

303  . . 

278 

280  25 

286  . . 

15  . . 

250 

298 

272 

280  . . 

280  . . 

15  . . 

240 

293  . . 

267 

269  . 

878 

15  . 

243 

294 

272 

280 

16  . . 

455 

425 

75 

70 

60 

50 

65 

15  . . 

284  . . 

269  . . 

268 

266  . . 

266 

9 

242 

290  . . 

22  i 

235  . . 

248  . . 

15  . . 

310 

350  .. 

345 

346  .. 

349  .. 

15  . . 

302  .. 

3'.5  .. 

336 

50 

31!  . 

344  .. 

15  .. 

303  .. 

313  .. 

333 

50 

339  . 

'41  .. 

20  .. 

425  .. 

410 

412  .. 

415  .  . 

20  .. 

370  .. 

350  .. 

341 

342  .. 

345  .. 

15  .. 

136  .. 

220  .. 

165 

170  .. 

37  50 

750  .. 

595  .. 

333 

ài  i  I  ' 

310  .. 

144  .. 

135  .. 

78 

75  .. 

SO  .. 

100  51 

1130  .. 

1315  .. 

1161 

1067  .. 

1082  .. 

65  .. 

2260  .. 

2350  .. 

1950 

1927  .. 

2050  .. 

29  .. 

36  .. 

65 

62  .. 

61  .. 

'4  97 

105  .. 

100  .  . 

153  .. 

16  .. 

309  .. 

310  .. 

298 

303  .. 

314  " 

37  p50 

650  .. 

670  . . 

679 

685  .. 

G81  .. 

26  75 

626  .. 

765  .. 

785 

799  .. 

738  .. 

VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


)ESIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 

Midi  jouissance  

Nord  —   

Ouest  —  

Banque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique... 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  

Banque  spéc.  de  Valeurs  incl. 

^Banque  Suisse  et  Française 
'Crédit  Algérien  

Sous-Comptoir  des  Entrepr. 

Gaz  et  Eaux  

.Gaz  de  Bordeaux  

I   —  —       jouissance. . . 

IGaz  (Compagnie  Centrale)  

jGaz  de  Marseille  jouissance. 
jDombrowa  Houillères  de)... 

Carmaux  (Mines  de)  .  

Laurium  (Mines  de)  

'Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

*  Aciéries  de  I^ongwy  

-  Ateliers  et  Cnant.  de  la  Loire 

Compagnie  G  e  de  Construct 

Atel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

Dyle  et  Bacalan  

Etabliss1*  Lazare  Weiller  .. 

Fivcs-LiUe  

Forges  et  Aciér.  de  la  Marine 

Forg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

Bateaux  Parisiens  

Chargeurs  Réunis  

C'«  Hav.  Pen.  de  Nav.  a  vap. 

I  Bénédictine  de  Fécamp  

'Etablissements  Du  val  

[Grande  Distil.  CusenieretC'i 

Grands  Moulins  de  Corbeil. 
!  Lits  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 

21  nov. 

2S  nov. 

5  iltc. 

660  .. 

669  .. 

668  .. 

1480  .. 

1500  . . 

1525  .. 

556  .. 

550  .. 

557  50 

1000  .. 

1000  .. 

1000  .. 

320  .  '. 

320  .  '. 

320  '  . 

880  '. 

875 

880 

*5  .. 

45  .. 

43  50 

530  .. 

530  .. 

545  .. 

932  .. 

932  . 

932  .. 

252  .. 

254  .. 

258  .. 

520  .. 

508  .. 

516  . 

1450  .. 

1450  .. 

1  150  .. 

875  .. 

865  .. 

872  .. 

1175  .. 

1190  .. 

1210  .. 

515 

545  .. 

545  .  . 

980  .. 

995  .. 

995  .. 

1320  .. 

1380  .. 

1365  ... 

345  .. 

340  .. 

345  . . 

497  .. 

490  .. 

490  .. 

679  50 

660  .. 

675  .. 

830  .. 

830  .. 

841  .. 

930  ..' 

1    910  .. 

965  . . 

115  .. 

145  .. 

145  .. 

565  .. 

576  .. 

560  .. 

229  .. 

229  . . 

22!>  .  . 

65 ... 

375  . . 

375 

360  .. 

1309  .. 

1376  .. 

1370  .. 

1440  .. 

1435  .. 

1420  .. 

260  .. 

250  .. 

210  .. 

1110  .  . 

1110  .. 

1132  50 

8*0  .. 

èlô  .. 

865  .. 

6005  .. 

5850  . 

58U0  . . 

2355  .. 

2340  .. 

2310  .. 

704  .. 

690  .. 

672  .. 

242  50 

210  .. 

1420  .. 

1110  .. 

1430  . J 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Cliem.  de  fer)  S  0/0 
C'=  Gén.  Franç.  de  Tram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  fêOf 
—  —      Obi.  350  f 

Soc.  Fonc.Lyonnaise  3  0/0  anc 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

O  Parisienne  du  Gaz  4  0/0, 

Aciéries  de  France  

Atel.et  Chant,  de  la  Loire  4  0/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(C'cFrane.)Ob.hyp.i0/0 
Mes'sageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0 
C"  Génér.  Transatlant.  30/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  deLaiterie50/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  I"  série  3  0/0  

—  2»  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/01888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894  

Mendoza  6  0/0  1888  

VAL.  ÉTRANG.  —  ACTIONS 
Ce  Belge  d'Ecl.,  Chauf.p.Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Thomson-Houston  Méditer. 
Télégraphes  du  Nord(Cil!  des) 
VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 
Charbonnages  du  Tonkin . . . 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 
21  bot.  28  nov.    5  déc 


182 
206 
499 
295 
243 
430 
496 
505 
490 
49a  50 
465  .. 
483  .. 
453  .. 
468  25 
395  .. 
285  . 
152  .. 
295  .. 
608  .. 
631  50 
486  .. 
481  .. 

435  ..' 
250  .'. 


1030  . . 
200  .. 
500  .  . 
165  .. 
440  .. 
360  50 
425  .. 
805  . 


910 
1640 


172  50 

205  .. 

495  .. 

294  .. 

245  .. 

430  .. 

498  75 

506  .. 

498  .. 

500  .. 

465  . . 

490  .. 

463  .. 

484  .. 

390  .. 

280  .. 

160  .. 

290  .. 

608  .. 

633  50 

487  .. 

484  .. 

435  .. 
300  .. 


1036  .. 
200  .. 
500  . . 
216  .. 
445  .  . 
360  50 
425  . 
830  .. 


1030  .. 
1690  .. 


166  .. 
200  .. 

499  .. 
298  .. 
247  .. 
430  .. 
498  50 
508  50 
503  .. 

500  . 
470  .. 
490  .. 
474  . . 


390  . 
270  50 
160  .. 
295  .. 
605  50 
634  .. 
487  .. 
482  50 


435 
300 


1036  .. 
205  .. 
530  .. 
190  .. 
458  .. 
300  50 
415  .. 
827  50 


1030  . 
1750  . 


MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


A  TERME 

Brésil  5  0/0..  

Hongrois  (Intér")3 1/20/0  97. . 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.)  . . 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.) 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  

AU  COMPTANT 

Tramw .  Vanves-Paris  et  ext. 
Ariége  (Société  Métallurg.  de). 

Briansk  (Usines  de)  

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries).  . . 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d  ). 
Joltaia  Rieka  (Krivoï  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog . . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle  des  Etrangers  à) 

Omnium  Russe  priv  

Plaques  Lumière  et  Fils. . . . 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 
Hôtel  Paris  à  Monte-Carlo. . 
Soc.  Immotil.  et  Com.  Vichy. 


Derniers  Cours  cotés  au 


21  nov. 

28  m 

1 . 

."•  déc. 

79 

95 

80 

87 

S2  52 

84 

84 

85  50 

41 

20 

11 

41  .. 

101 

^5 

106 

25 

109  .. 

45 

45 

55  .. 

370 

370 

485  .. 

128 

124 

50 

126  50 

1218 

1224 

1241  .. 

191 

204 

50, 

202  .. 

160 

159 

149  .. 

158 

153 

151  .. 

100 

98 

50 

97  .. 

41 

38 

50 

38  .. 

395 

4('i 

390 

200 

232 

229 

2435 

2395 

2290  .', 

639 

665 

65 

66 

70  .. 

3275 

3380 

3280  .. 

1995 

1990 

1940  .. 

440 

565 

565  .. 

1275 

1500 

1430  .. 

750 

750 

815  .. 

25 

2i 

25  .. 

215 

215 

195  .. 

92 

50 

116 

11'.  .. 

1072 

1100 

1123  . 

540 

560 

550  . . 

1550 

1550 

1550  .. 

83 

80 

88  .. 

920 

920 

920  .. 

281 

330 

372  .. 

3510 

3520 

3550  .. 

68i 

684 

680 

545 

50 

540 

555  . . 

550 

550 

550  .. 

101 

50 

103 

103  .. 

700 

700 

300 

300 

300 

8 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 

MAISONS  :  1"  r.  Basfroi,  38;  2°  imp.  du  Pressoir, 
H  10,  12,  16  et  18;  3°  r.  des  Boulets,  GO,  an- le. 
ilcv.:  8.!»8j  fr.,  14.179 fr.,  8.300  fr.  M.  à  p.:  60.000  fr., 
115.0X)fr.,  65.000  fr.  Prêt  Créd.  Fonc.  àcons.  A  adj. 
sr  1  ench.  Ch.  not.  Paris,  le  17  décembre.  S'adr.  à 
M*  Goi  sin,  not..,  6,  placi  Saint-Michel.  8">'i 

3  liaisons  à  Paris;  1° rue  St-Antoine,  121-123. 
*)  lll  et  rue  Prévôt,  12,  G'  ï7Aa;  2»  rue  de  Poi- 
tou, 4,  G*  75'»;  3°  rue  Caulaincourt  19.  G*  125*, 
Rev.  br.  22.0.Vi  f.;  3.613  fr.;  7.625  f.M.  à  p.  250.000f.  ; 
40.000  f .  et  S1  (.1  'I  H  i  f.  A  Adj'  s.  1  ench.  ch.  not.  Paris,  le 
10  déc.  S'ad.  à  Mc  K astllr,  not.,  faub.St-IIonoré,!  16. 


CIE  FRANÇAISE  des  MINES  DU  LAURIUM 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  16.300.000  FR. 

Siège  social  :  27,  rue  La/ptte,  à  Paris 


Le  Conseil  d'administration  a  décidé  le  paiement 
d'un  acompte  de  12  fr.  50  brut,  par  action,  sur 
le  dividende  de  l'exercice  en  cours. 

Le  paiement  aura  lieu,  à  partir  du  2  janvier  1902, 
contre  remise  du  coupon  nu  48  et  sous  déduction 
de.-  impôts  de  finances,  soit,  net: 

12  fr.  par  action  nominative,  et 
11      43  par  action  au  porteur  : 

A  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte; 
au  (  jvdit  Lyonnais  ; 
au  Crédit  Industriel  et  Commercial; 
à  la  Société  Générale  ; 
A  Lyon,  à  la  Société  Lyonnaise; 
A  Marseille,  à  la  Société  Marseillaise  ; 
ou  dans  l'une  des  agences  des  établissements  qui 
précédent  : 
A  Athènes,  chez  M.  F.-J.-B.  Serpieri. 

856 


Machine  à  Écrire 

SMITH  PREMIER 


GRAND    PRIX  1900 
Supériorité  de  Construction 
Supériorité  comme  Perfectionnements 
Supériorité  du  Travail  produit 


MACHINES  A  L'ESSAI 

CATALOGUES  SUR  DEMANDE 


THE  SMITH  PREMIER  TYPEWR1TER  C 


9,  Boulevard  des  Italiens,  PARIS 


857 


Vient  de  paraître,  publié  par  la  Compagnie 
P.-L.-M.,  l'Itinéraire  de  Marseille  à  Vintimille, 

sous  la  forme  d'un  dépliant  donnant  la  carte  en 
couleurs  de  la  région  traversée  par  la  ligne  qui 
dessert  la  Cote  d'Azur,  avec  un  texte  de  renseigne- 
ments sur  les  villes  et  stations  hivernales  de  cette 
ligne. 

Cette  publication  est  en  vente,  au  prix  de  0  fr.  25, 
aux  bibliothèques  des  gares  P.-L.-M.,  ainsi  que 
dans  toutes  les  gares  et  stations  de  la  ligne  de 
Marseille  à  Vintimille.  858 


BANQUE  RUSSE 
POUR  LE  COMMERCE  ÉTRANGER 

SIÈGE   SOCIAL  :  SAINT-PKTERSBOURd 
AGBNCE  DE  ]>ARIS  :  7,  RUE  DU  HELDER 


Renouvellement  des  Lettres  de  Gage  5  0/0 
à  lots  de  la  Banque  Foncière  de  la  Noblesse 
de  Russie. 

Les  feuilles  de  coupons  afférentes  aux  lettres  de 
gage  5  0,0  à  lots  de  la  Banque  Foncière  de  1 1  No- 
blessede  Russie  se  trouvant  actuellement  épuisées, 
la  Banque  de  l'Etat  de  Russie,  par  o  'dre  de  M.  le 
Ministre  d>s  Finances,  au  lieu  de  délivrer  de  nou- 
velles feuilles  de  coupons,  procède  à  l'échange  des 
lettres  de  gage  elles-mêmes  contre  des  titres  nou- 
veaux. 

Pour  faciliter  aux  porteurs  français  l'accomplis- 
sement de  cette  opération,  la  Banque  de  l'Etat  de 
Bussie  a  chargé  la  Banque  Busse  pour  le  Commerce 
étranger  (agence  de  Paris'  de  recevoir  à  ses  gui- 
chets le  dépôt  desdites  lettres  de  gage  destinées  à 
être  échangées. 

Les  détenteurs  de  ces  lettres  de  gage  pourront 
donc  présenter  dès  maintenant  leurs  litres  accom- 
pagnés des  talons  à  la  Banque  Russe  pour  le  Com- 
merce étranger,  7,  rue  du  ltelder,  à  Paris. 

Afin  d'éviter  des  malentendus,  il  est  particuliè- 
rement recommandé  aux  détenteurs  de  vouloir  bien 
appos  r  leur  signature  au  recto  du  titre  dans  la 
marge  supérieure,  en  ayant  soin  de  ne  pas  couvrir 
les  numéros  ou  le  texte  impiimé. 

Contre  remise  de  leurs  titres,  il  sera  délivré  aux 
déposants  un  reçu  nominatif  échangeable  contre 
les  nouveaux  titres  environ  deux  mois  après  le 
dt4pôt  des  anciens  et  comme  eux  revêtus  du  timbre 
français. 

Cet  échange  sera  effectué  gratuitement. 

Les  nouvelles  lettres  do  gage  seront  délivrées  à 
Paris  sans  aucuns  frais  à  la  charge  des  détenteurs, 
mais  à  la  condition  que  les  vieux  titres  soient  pré- 
sentés à  l'échange  jusqu'au  81/18  mai  190 i  inclu- 
sivement. Pour  tout  dépôt  fait  après  ce  délai,  I03 
frais  d'envoi  et  d'assurance  des  titres  de  Paris  à 
Saint-Pétersbourg  et  vice  versa  resteraient  à  la 
charge  des  détenteurs. 

Pour  les  lettres  de  gage  dépourvues  de  leurs  ta- 
lons, les  titres  en  pourront  être  présentés  à  l'é- 
change en  motivant  par  écrit  la  cause  de  l'absence 
des  talons  Quant  à  l'échange  de  pareils  titres,  la 
Banque  agira  conformément  aux  lois  et  aux  règle- 
ments existant  à  ce  sujet  en  Bussie. 

Banote  Busse  pour  le  Commerce  étranger. 


Psychologie  économique,  par  M.  G.  Tarde,  de 
l'Institut,  professeur  au  Collège  de  France.  — 
2  vol.  in-8°  de  la  Bibliothèque  de  philosophie 
contemporaine.  15  fr.  (Félix  Alcan,  éditeur.) 

Ce  livre  est  la  substance  du  cours  professé  par 
l'auteur  au  Collège  de  France  en  1900-1901.  C'est 
l'application  au  domaine  économique  des  idées 
générales  qu'il  a  exposées  depuis  longtemps  et 
qu'il  a  développées  principalement  dans  ses  ou- 
vrages précédents:  Les  lois  de  l'imitation,  L'oppo- 
sition universelle  et  Les  lois  sociales. 

M.  Tarde  s'est  efforcé  de  mettre  en  relief  le  côté 
subjectif  des  phénomènes  économiques  et  de  mon- 
trer que  c'est  là  leur  côté  vraiment  explicatif. 
Après  une  partie  préliminaire,  où  des  considéra- 
tions et  des  lois  de  sociologie  générale  lui  ont  per- 
mis de  p'acer  l'économie  politique  à  son  vrai  rang 
parmi  les  autres  sciences  sociales,  il  a  divisé  son 
sujet  en  trois  parties  .  1°  la  répétition  économique, 
où  sont  exposées  les  données  des  problèmes  éco- 
nomiques, c'est-à-dire  la  propagation  et  la  repro- 
duction périodique  des  désirs,  des  croyances,  des 
travaux,  condition  de  la  reproduction  des  riches- 
ses, ainsi  que  la  formation  et  le  développement  de 
la  quantité  économique  spéciale,  la  monnaie,  qui 
résulte  de  ce  fonctionnement  complexe  ;  2°  l'oppo- 
sition économique,  où  sont  posés  les  problèmes 
que  soulève  le  conflit  des  besoins,  soit  le  conflit 
individuel  qui  est  l'origine  des  prix,  soit  le  conllit 
collectif  appelé  concurrence,  crises,  etc.  ;  :in  Vadap- 
lalion  économique,  où  sont  esquissées  les  solutions 
qui  naissent  successivement  (sauf  à  susciter  de 
nouveaux  problèmes!  sous  la  forme  de  l'invention, 
I  de  l'échange  et  de  l'association.  800 


E.  MA  THIE U-  PLESSY  % 

11,  rue  de  Cluny  —  PARIS 


ENCRES 

adoptées  par  toutes  les 
\grandes  Administrations 
\de  France  &  de  l'Étranger. 

encres 

MATHIEU-PLESSY 

Chez  tous  les  Papetiers. 
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18.RUE  DES  MATHURINS, 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


MASSASE 
LAVA6E 
PISCINE 
SALONS  DE  REPOS 
SALON  DE  COIFFURE 
PÉDICURE,  BUFFET 


&  HYDROTHÉRAPIE  COMPLÈTE 


«V    SALLE  OE  GYMNASTIQUE. 

♦  BAIN  des  DAMES  47,  81?  HAUSSMANM 


Compagnie  Générale 

TRANSATLANTIQUE 

FaQuet>ot$~Pott§  français 

Services  dans  îa  MÉDITERRANÉE 
desservant  Alger,  Oran.Tunis,  Bône, 
Phitippeviile,  Malte  et  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  steameri 
rapides  sur  la  ligne  LE  MAÏRE-IEW-TOR& 

Services  réguliers  sur  les  ANTILLES,  \% 
SEXIQUE.  rAHÈRIQUE  CENTRALE,  les  BUTANE* 
le  VENEZUELA  et  le  PACIFIQUE. 

Services  divers  de  cargo-boats  «tr* 
ta  FRANCE.  PALSÉBIE,  et  rANBLETEBNE. 

B  UREAUX  *  PARU  - 
Sarr/M  nntrtl  :  S,  M»  Aub»r; 
mitts    (  12,  B*  ii$t  Capuclnet  (Gnnd-Uét*^ 
«»  P»t$êf$  i  S,  fiui  Aube 

frit  :  lût,  Faubourg  Saint- ÙentB. 
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IMPRIMERIE  DE  II  PRESSE 

16,  ICO  dn  Croissant,  Paria.  —  Siraart,  Im». 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 

N°  518  -  20»  volume.  (24)    ||    BUREAUX  :  il,  RUE  MCY,  PARIS  (2e  ARR')    ||     Vendredi  13  décembre  1901. 


cembrc  1901,  la  mention  inscrite  actuellement  sur 
la  cote  officielle  sera  remplacée  parla  suivante  : 
Ex-coupon  n°  22,  estampillé  de  1  fr. 

L'estampillage  et  le  paiement  se  feront  : 

A  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte,  14, 
rue  Bergère  ; 

A  Lisbonne,  au  siège  de  la  Compagnie,  1,  rua 
Victor  Cordon  ; 

A  Londres,  chez  MM.  Chaplin,  Milne,  Grenfell 
et  C°  Limited,  Princes  Street,  6,  E.  C. 

Le  Conseil  d'administration. 
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RÉPUBLIQUE  FRANÇAISE 


MINISTÈRE  DES  FINANCES 


Émission  de  Fr.  265.000.000  de  Renie  3°/ 

autorisée  par  la  loi  du  8  décembre  1901 


Prix  d'Émission  :  Fr.  ÎOO 

^  !  En  souscrivant  Fr.  15 

2  \  A  la  répartition  (vers  le  5  janvier  1902).  24 

?  j  Le  16  février  1902    30 

£  (  Le  16  niai  1802   31 

Total  Fr.  ÎOO 

Faculté  de  libération  à  la  répartition,  vers  le 
5  janvier 

Le  titre  libéré  à  la  répartition  sera  délivré  avec 
jouissance  du  .l,r  janvier  1902  et  sous  déduction 
d'un  escompte  calculé  à  3  0/0  sur  les  termes  de 
février  et  de  mai  1902. 

Les  titres  remis  aux  souscripteurs  le  16  mai  1902 
seront  munis  du  coupon  à  échéance  du  lor  juillet. 

On  souscrit  le  21  décembre.  1901 

A  PARIS: 

A  la  caisse  centrale  du  Trésor,  rue  de  Rivoli  ; 

A  la  Caisse  des  Dépôts  et  Consignations,  quai 
d'Orsay,  3  ; 

A  la  Recette  principale,  16,  place  Vendôme  ; 

Chez  les  percepteurs,  receveurs  de  Paris  ; 

A-  la  Banque  de  France  et  à  ses  succursales  dans 
les  départements  ; 

A  la  Banque  d'Algérie,  boulevard  Saint-Germain, 
217; 

A  la  caisse  des  percepteurs  de  Saint-Denis  et  de 
Sceaux  désignés  par  le  Ministre  des  Finances  ; 

A  la  Recette  municipale  de  la  Ville  de  Paris 
tHôtel  de  Ville)  ; 

Aux  Mairies  des  vingt  arrondissements. 
DANS  LES  DÉPARTEMENTS  : 

A  la  caisse  des  trésoriers-payeurs  généraux,  des 
receveurs  des  finances  et  des  percepteurs  désignés 
par  le  Ministre  des  Finances. 

Les  souscriptions  par  correspondance  ne  sont 
pas  admises. 
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une  retenue  calculée  au  taux  d'esco 

iiinte  de  la  Ban- 

que  de  France. 

901 

à  1000 

1959 

à  2000 

2501 

à  2600 

4201 

4300 

15701 

15800 

16401 

16500 

17501 

17600 

18201 

18300 

19701 

19800 

23001 

23100 

29401 

29500 

34201 

34300 

36601 

36700 

37501 

37600 

38501 

38600 

40401 

40500 

45401 

45500 

45501 

45600 

45801 

45900 

47201 

47300 

47901 

48000 

49601 

4970O 

51301 

51400 

56601 

56700 

59501 

59600 

65401 

65500 

66801 

66900 

68101 

68200 

71801 

71900 

71901 

72000 

73201 

73300 

73701 

73800 

75901 

76000 

77601 

77700 

78601 

78700 

78701 

78800 

82601 

82700 

85101 

85200 

86701 

86800 

91701 

91800 

91801 

91900 

92001 

92100 

93201 

93300 

93801 

93900 

95401 

95500 

99701 

.  99800 

100501 

100600 

100901 

101000 

103101 

103200 

103201 

103300 

106101 

106200 

111701 

111800 

113001 

113100 

113901 

114000 

114101 

114200 

116101 

116200 

122701 

122800 

126801 

126900 

127201 

127300 

129501 

129600 

130355 

130400 

135101 

135200 

135701 

135800 

14IJ001 

140100 

140501 

140600 

140801 

140900 

141101 

141200 

141501 

141600 

144301 

144400 

145801 

145900 

146001 

146100 

147001 

147100 

147101 

147200 

149201 

149300 

150201 

150300 

153601 

153700 

155601 

155700 

156001 

156100 

156901 

157000 

166201 

166300 

167401 

167500 

167701 

16780) 

168301 

168400 

170101 

170200 

171001 

171100 

174801 

174900 

175801 

175900 

176001 

176100 

179601 

179700 

180201 

180300 

180401 

180500 

181601 

181700 

183201 

183300 

183401 

183500 

184001 

184100 

187901 

188000 

190201 

190300 

194601 

194700 

198101 

198200 

198501 

198600 

20oi  ioi 

20O100 

200301 

2ooiO0 

204001 

204100 

206701 

206800 

207101 

207200 

208801 

208900 

209001 

209100 

212401 

212500 

212985 

213000 

215001 

215100 

216301 

216400 

217901 

218000 

220201 

220254 

220501 

220600 

223001 

223100 

226101 

226200 

227101 

227200 

229301 

229400 

232801 

232900 

234501 

234600 

234701 

234800 

235101 

235200 

236801 

236900 

237001 

237100 

237901 

238000 

241301 

241400 

251501 

251600 

253101 

253200 

255101 

255200 

.255801 

255900 

259601 

259700 

260601 

260700 

263301 

263400 

264101 

264200 

266601 

266700 

270201 

27O3O0 

273801 

273900 

274801 

274900 

283701 

283800 

284601 

284700 

284901 

285000 

287001 

287100 

288001 

288100 

288301 

288400 

288601 

288700 

289701 

289800 

291701 

291800 

293601 

293700 

294201 

294300 

298001 

298100 

298901 

299O00 

301201 

301300 

308001 

308100 

308801 

308900 

309201 

309300 

312201 

312300 

316101 

3162C0 

317201 

317300 

317501 

317600 

317801 

317900 

318301 

318400 

324101 

324200 

328801 

328900 

331401 

331500 

335001 

335100 

COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Hit  des  Q-randa  Express  Huropéena 

-  Société  Anonyme) 


Etat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900  1901 

Du  1"  janvier  au      —         (Esposilion)  — 

20  nov  Fr.  9.818.255  11.956.737  11.331.243 

Du  21  au  30  nov.     230.267      260.990  260.699 

10.048.5-22  12.217.777  11.591.942 

Différence  en  fa- 
veur de  1901  sur 

1899.   1.543.420  »  » 

Différence  en  fa- 
veur de  1900  sur 

1901   »  »  625.835 
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SOUS-COMPTOIR  DES  ENTREPRENEURS 


L'assemblée  générale  convoquée  pour  le  vendredi 
6  décembre  1901  n'a  pu  avoir  lieu,  faute  d'un  nom- 
bre suffisant  d'actions  représentées.  Cette  assem- 
blée est  remise  au  vendredi  27  décembre  1901, 
û  3  h.  1/2,  salle  des  Agriculteurs  de  France,  rue 
d'Athènes,  8. 

L'objet  de  la  réunion  est  maintenu  ainsi  qu'il 
suit  : 

1°  Rapport  du  Conseil  d'administration  ; 
2°  Approbation  des  comptes  de  l'exercice  1900- 
1901  ; 

3°  Fixation  du  dividende  ; 

4°  Nomination  d'administrateurs. 

Pour  faire  partie  de  l'assemblée  il  faut  être  pro- 
priétaire de  25  actions,  et  le*  avoir  déposées  à  la 
caisse  du  Sous-Comptoir,  21,  rue  des  Capucines,  le 
samedi  21  décembre  1901  au  plus  tard. 

Le  Directeur  :  S.  de  Neufville. 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE 
POUR  L'EXPLOITATION  DES  PROCEDES 
TH0MS0N-H0UST0N 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  40  MILLIONS  DE  PR. 

Siège  social  ;  10,  rue  de  Londres,  Paris 


MM.  les  Porteurs  d'Obligations  4  0/0  sont 
informés  que  le  coupon  d'intérêts  semestriels 
n°  ■">,  échéant  le  1er  janvier  prochain,  sera 
payé  à  raison  d-t  : 

1°  Obligations  au  porteur,  9  fr.  11,  net 
d'impôts, 

2°  Obligations  nominatives,  9  fr.  60,  net 
d'impôts; 

Aux  caisses  du  Comptoir  National  d'Es- 
compte de  Paris,  14,  rue  Bergère  ;  de  sa  suc- 
cursale, 2,  place  de  l'Opéra,  Paris,  et  dans 
ses  bureaux  de  quartier  et  agences  en  pro- 
vince. 
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COMP.  DES  CHEMINS  DE  FER  PORTUGAIS 

DE  LA  BEIRA-ALTA 

MM.  les  Obligataires  de  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  fer  Portugais  de  la  Beira-Alta  sont  préve- 
nus qu'à  partir  du  31  décembre  1901  il  sera  payé  : 

1"  Le  reliquat  du  coupon  n°  21,  soit  1  fr.  60, 
impôt  déduit,  contre  remise  dudit  coupon  ; 

2"  Un  premier  acompte  de  1  fr.  sur  le  coupon 
n°  22  contre  remise  dudit  coupon,  qui  sera  revêtu 
de  l'estampille  suivante  :  «  Payé,  1  fr.  »,  et  qui 
sera  rendu  au  porteur  pour  être  représenté  après 
avis  d'un  nouveau  paiement. 

Suivant  décision  de  la  Chambre  syndicale  des 
Agents  de  Change,  à  partir  de  la  même  date,  31  dé- 


Compagnie  Parisienne  d'Eclairage  et  de  Chaultage 

PAR  LE  GAZ 

Siège  social  :  6,  .rue  Condorcet 

AMORTISSEMENT    DES  ACTIONS 

30'  Tirage 

Liste  des  16.258  actions   sorties  au  tirage 
du  21  novembre  1901 

Ces  titres  sont  remboursables,  au  taux  de  250  fr., 
au  siège  social  (Service  des  Titres),  tous  les  jours 
non  fériés,  de  10  h.  à  3  h.,  à  dater  du  2  janvier  1902. 

L'acompte  sur  le  dividende  cesse  à  partir  du  jour 
où  l'action  est  remboursable.  —  En  outre  des  250 
francs  du  remboursement,  chaque  action  amortie 
est  remplacée  par  une  action  de  jouissance.  — 
Dans  le  cas  où  un  ou  plusieurs  coupons  seraient 
indûment  payés,  le  montant  en  sera  retenu  lors  du 
remboursement  du  titre.  —  Les  actions  du  pré- 
sent tirage  pourront  être  payées,  au  siège  cle  la 
Compagnie,  à  dater  du  2  décembre  prochain,  sous 
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Compagnie  Parisienne  d'Éclairage  et  de  Chauliage 

PAR  LE  GAZ 

Siège  social  :  6,  rue  Condorcet 


AMORTISSEMENT  DES  OBLIGATIONS 

8e  Tirage 

Liste  des  35.762  obligations  4  O/O  sorties 
au  tirage  du  21  novembre  1901 

Ces  titres  sont  remboursables,  au  taux  de  500  fr., 
au  siège  social  (Service  des  Titres),  tous  les  jours 
non  fériés,  de  10  h.  a  3  h.,  à  dater  du  2  janvier  1902. 
—  Les  obligations  du  présent  tirage  pourront  être 
payées,  au  siège  delà  Compagnie,  a  dater  du  2  dé- 
cembre prochain,  sous  une  retenue  calculée  au 
taux  d'escompte  de  la  Banque  de  France. 

L'intérêt  cesse  à  partir  du  jour  où  l'obligation  est 
remboursable.  —  Dans  le  cas  où  un  ou  plusieurs 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


coupons  seraienl 

indûment  payés. 

le  montant  en 

55481 

à  55500 

55641  à  55660 

55701  à  55720 

113861  à  113880 

114021  à  114040 

114581  à  114600 

sera  retenu  lors 

du  remboursement  du  titre. 

55901 

55920 

56901 

56920 

57501 

57520 

114621 

114640 

114681 

114700 

114741 

114760 

81  i 

i  100 

161  à  180 

661 

à  680 

57881 

57900 

58601 

58620 

58661 

58680 

114941 

114960 

115061 

115080 

115121 

115140 

801 

820 

1121 

1140 

1161 

1180 

58721 

58740 

58761 

58780 

58801 

58820 

115481 

115500 

115641 

115660 

115701 

115720 

1601 

1620 

1841 

1860 

1861 

1880 

59761 

59780 

59941 

59960 

60081 

60100 

115901 

115920 

116901 

116920 

117501 

117520 

2041 

2060 

2481 

2500 

2501 

2520 

60161 

60180 

60661 

60680 

60801 

60820 

117881 

117900 

118601 

118620 

118061 

118680 

2521 

2540 

2901 

2920 

3001 

3020 

61121 

61140 

61161 

61180 

61541 

61560 

118721 

118740 

118761 

118780 

118801 

118820 

3141 

3160 

3521 

3540 

3561 

3580 

61601 

61620 

61841 

61860 

61861 

61880 

119761 

119780 

119941 

119960 

120081 

120100 

8621 

3640 

3861 

3880 

4021 

4040 

62041 

62060 

62481 

62500 

62501 

62520 

120161 

120180 

120661 

120680 

120801 

120820 

4581 

4600 

4621 

4640 

4681 

4700 

62521 

62540 

62901 

62920 

63001 

63O20 

121067 

121080 

121121 

121140 

121161 

121180 

4741 

4760 

4941 

4960 

5061 

5080 

63141 

63160 

63521 

63540 

63561 

63580 

121541 

121560 

121601 

121620 

121841 

121860 

5121 

5140 

5481 

55<X) 

5641 

5660 

63621 

63640 

63861 

63880 

64021 

64040 

121861 

121880 

122041 

122060 

122481 

122500 

5701 

5720 

5901 

5920 

6901 

6920 

64581 

64600 

64621 

64640 

64681 

64700 

122501 

122520 

122521 

122540 

122901 

122920 

7501 

7520 

7881 

7900 

8601 

8620 

64741 

64760 

64941 

64960 

65061 

6508O 

123001 

123020 

123141 

123160 

123521 

123540 

8661 

8680 

8721 

8740 

8761 

8780 

65121 

65140 

65481 

65500 

65641 

65660 

123561 

123580 

123621 

123640 

123861 

123880 

8801 

88-20 

9761 

9780 

9941 

9960 

65701 

65720 

65901 

65920 

66901 

66920 

124021 

124040 

124581 

124600 

124621 

124640 

KM  (81 

teioo 

10161 

10180 

10661 

10680 

67501 

67520 

67881 

67900 

68601 

68620 

124681 

124700 

124741 

124760 

124941 

124960 

wboi 

108-20 

11121 

11140 

11161 

11180 

68661 

68680 

68721 

68740 

68761 

68780 

125061 

125080 

125121 

124140 

125481 

125500 

11552 

11560 

11601 

11620 

11841 

11860 

ossoi 

68820 

69761 

69780 

69941 

60960 

125641 

125660 

125701 

125720 

125901 

125920 

11861 

11880 

12041 

12060 

12481 

12500 

70081 

70100 

70161 

70180 

70661 

70680 

126901 

126920 

127501 

127520 

.  127881 

127900 

125(H 

12520 

12521 

12540 

12901 

12920 

70801 

70820 

71121 

71140 

71161 

71180 

128601 

128620 

128661 

128680 

128721 

128740 

19091 

13030 

13141 

13160 

13521 

13540 

71541 

71560 

71601 

71620 

71841 

71860 

128761 

128780 

128801 

128820 

129761 

129780 

13561 

13580 

13621 

13640 

13861 

13880 

71861 

7188(1 

72041 

72060 

72481 

72500 

129941 

129960 

130081 

130100 

130161 

130180 

14(121 

14581 

14600 

14621 

14640 

72501 

72520 

72521 

72540 

72901 

72920 

130661 

130680 

130801 

130820 

131061 

130080 

14681 

14700 

14741 

14760 

14941 

14960 

73001 

73020 

73141 

73160 

73521 

73540 

131121 

131140 

131161 

131180 

131541 

131560 

15061 

15080 

15121 

15140 

15481 

15500 

73561 

73580 

73621 

73640 

73861 

73880 

131601 

131620 

131841 

131860 

131861 

131880 

15641 

15660 

15701 

15720 

15901 

15920 

74021 

74040 

74581 

74600 

74621 

74640 

132041 

132060 

132481 

132500 

132501 

132520 

169K1 

16920 

17501 

17520 

17881 

179oo 

74681 

74700 

74741 

74760 

74941 

74960 

132521 

132540 

132901 

132920 

133001 

133020 

186' >1 

18620 

18661 

18680 

18721 

18740 

75061 

75080 

75121 

75140 

75481 

75500 

133141 

133160 

133521 

133540 

133561 

133580 

18761 

18780 

18801 

18820 

19761 

19780 

75641 

75660 

75701 

75720 

75901 

75920 

133621 

133640 

133861 

133880 

134021 

134040 

19941 

19960 

20081 

20l(K( 

20161 

20180 

76901 

76920 

77501 

77520 

77881 

77900 

134581 

134600 

134621 

134640 

134681 

134700 

2d661 

20680 

20801 

20820 

21121 

21140 

78601 

78620 

78661 

78680 

78721 

78740 

134741 

134760 

134941 

134960 

135061 

135080 

21161 

2118o 

21541 

21560 

21601 

21620 

78761 

78780 

78801 

78820 

79761 

79780 

135121 

135140 

135481 

135500 

135641 

135660 

21841 

•21860 

21861 

21880 

22o41 

22060 

79941 

79960 

80081 

80100 

80161 

80180 

135701 

125720 

135901 

135920 

136901 

136920 

22481 

225<  H 1 

22501 

22520 

22521 

22540 

80661 

8O680 

80801 

80820 

81121 

81140 

137501 

137520 

137881 

137900 

138601 

138620 

22901 

2292o 

23ool 

23020 

23141 

28160 

81161 

81180 

81541 

81560 

81601 

81620 

138661 

138680 

138721 

138740 

138761 

138780 

23521 

23540 

23561 

23580 

23621 

23640 

81841 

81860 

81861 

81880 

82041 

82060 

138801 

138820 

139761 

139780 

139941 

139960 

23861 

23880 

24021 

24040 

24581 

24600 

82481 

82500 

82501 

82520 

82521 

82540 

140081 

140100 

140161' 

140180 

140661 

140680 

24621 

24640 

24681 

24700 

24741 

24760 

82901 

82920 

83001 

83020 

83141 

83160 

140801 

140820 

141061 

141080 

141121 

141140 

24941 

24960 

25061 

25080 

25121 

25140 

83521 

83540 

83561 

83580 

83621 

83640 

141161 

141180 

141541 

141560 

141601 

141620 

25481 

25500 

25641 

25660 

25701 

25720 

83861 

83880 

84021 

8404O 

84581 

84600 

141841 

141860 

141861 

141880 

142041 

142060 

25901 

2592i  i 

26901 

26920 

27501 

27520 

84621 

84640 

84681 

84700 

84741 

84760 

142481 

142500 

142501 

142520 

142521 

142540 

27881 

27900 

28601 

28620 

28661 

28680 

84041 

84960 

85061 

85080 

85121 

85140 

142901 

142920 

143001 

143020 

143141 

143160 

28721 

28740 

28761 

2878o 

28801 

28820 

85481 

85500 

85641 

85660 

85701 

85720 

143521 

143540 

143561 

143580 

143621 

143640 

29761 

29780 

29941 

29960 

3oo81 

3oloo 

85901 

95920 

8(3901 

86920 

87501 

87520 

143861 

143880 

144021 

144040 

144581 

144600 

30161 

30180 

.'30661 

30680 

30801 

30820 

87881 

87900 

88601 

88620 

88661 

88680 

144621 

144640 

144681 

144700 

144741 

144760 

31121 

31140 

31161 

31180 

31541 

31560 

88721 

88740 

88761 

88780 

88801 

88820 

144941 

144960 

145061 

14o080 

145121 

145140 

31601 

31620 

31841 

31860 

31861 

31880 

89761 

89780 

89941 

89960 

90081 

90100 

145481 

145500 

145641 

145660 

145701 

145720 

32041 

32060 

32481 

32500 

32501 

32520 

90161 

90180 

90661 

90680 

90801 

90820 

145901 

145920 

146901 

146920 

147501 

147520 

32521 

32540 

32901 

32920 

33001 

33(  120 

91121 

91140 

91161 

91180 

91541 

91560 

147881 

147900 

148601 

148620 

148661 

148680 

33141 

asieo 

33521 

33540 

3a56l 

33580 

91601 

91620 

91841 

91860 

91861 

91880 

148721 

148740 

148761 

148780 

148801 

148820 

33621 

33640 

33861 

33880 

34021 

34040 

92041 

92060 

92481 

92500 

92501 

92520 

149761 

149780 

149941 

149960 

150081 

150100 

34581 

34600 

34621 

34640 

34681 

34700 

92521 

92540 

92901 

92920 

93001 

93020 

150161 

150180 

150661 

150680 

150801 

150820 

34741 

34760 

34941 

34960 

35061 

.35080 

93141 

93160 

93521 

93540 

93561 

93580 

151061 

151080 

151121 

151140 

151161 

151180 

35121 

35140 

35481 

355O0 

35641 

35660 

93621 

93640 

93861 

93880 

94021 

94040 

151541 

151560 

151601 

151620 

151841 

151860 

35701 

35720 

35901 

35920 

36901 

36920 

94581 

94600 

94621 

94640 

94681 

94700 

151861 

151880 

152041 

152060 

152481 

152500 

37501 

37520 

37881 

37900 

38601 

38620 

94741 

94760 

94941 

94960 

95061 

95080 

152501 

152520 

152521 

152540 

152901 

152920 

38661 

38680 

38721 

38740 

38761 

38780 

95121 

95140 

95481 

95500 

95641 

95660 

153001 

153020 

153141 

154160 

153521 

153540 

38801 

38820 

39761 

39780 

39941 

39960 

95701 

95720 

95901 

95920 

96901 

96920 

153561 

153580 

153621 

153640 

153861 

153880 

40081 

40100 

40161 

4018O 

•  40661 

4068O 

97501 

97520 

97881 

97900 

98601 

98620 

154021 

154040 

154581 

154600 

154621 

154640 

40801 

4082O 

41121 

41140 

41161 

41180 

98661 

98680 

98721 

98740 

98761 

98780 

154681 

154700 

154741 

154760 

154941 

154960 

41541 

41560 

41601 

41620 

41841 

41860 

98601 

98820 

99761 

99780 

99941 

99960 

155061 

155080 

155121 

155140 

155481 

155500 

41861 

41880 

42041 

42060 

42481 

43500 

100081 

100100 

100161 

100180 

100661 

100680 

155641 

155660 

155701 

155720 

155901 

155920 

42501 

42520 

42521 

42540 

42901 

42920 

100801 

100820 

101121 

101140 

101161 

101180 

156901 

156920 

157501 

1&7520 

157881 

157900 

43001 

43020 

43141 

43160 

43521 

43540 

101541 

101560 

101601 

101620 

101841 

101860 

158601 

158620 

158661 

158680 

158721 

158740 

43561 

43580 

43621 

43640 

43861 

43880 

101861 

101880 

102041 

102060 

102481 

102500 

158761 

158780 

158801 

158820 

159761 

159780 

44021 

4404O 

44581 

44600 

44621 

44640 

102501 

1O2520 

102521 

102540 

102901 

102920 

159941 

159960 

160081 

160100 

160161 

160180 

44681 

44700 

44741 

44760 

44941 

44960 

103001 

103020 

103141 

103160 

103521 

103540 

160661 

160680 

160801 

160820 

161061 

161080 

45061 

45080 

45121 

45140 

45481 

45500 

103561 

103580 

103621 

103640 

103861 

103880 

161121 

161140 

161161 

161180 

161541 

161560 

45641 

45660 

45701 

45720 

45901 

45920 

104021 

104040 

104581 

104600 

104621 

104640 

161601 

161620 

161841 

161860 

161861 

161880 

46901 

46920 

47501 

47520 

47881 

47900 

104681 

104700 

104741 

104760 

104941 

104900 

162041 

162060 

162481 

162500 

162501 

162520 

48601 

48620 

48661 

48680 

48721 

48740 

109  "il 

105080 

105121 

10514C 

105481 

105500 

162521 

162540 

162901 

162920 

163001 

163O20 

48761 

48780 

48801 

48820 

40761 

49780 

105641 

105660 

105701 

105720 

105901 

105920 

163141 

163160 

163521 

163540 

163561 

163580 

49941 

49960 

50081 

50100 

50161 

50180 

106901 

106920 

107501 

107520 

107881 

107900 

163621 

163640 

163861 

163880 

164021 

164040 

50661 

50680 

508(11 

50820 

51121 

51140 

108601 

108620 

108661 

108680 

108721 

108740 

164581 

164600 

164621 

164640 

164681 

164700 

51161 

51180 

51541 

51560 

51601 

51620 

108761 

108780 

108801 

108820 

109761 

109780 

164741 

164760 

164941 

164960 

165061 

165080 

51841 

51860 

51861 

51880 

52041 

52060 

109941 

109960 

110081 

llOKiO 

110161 

110180 

165121 

165140 

165481 

165500 

165641 

165660 

52481 

52500 

52501 

52520 

52521 

52540 

110661 

110680 

110801 

110820 

111121 

111140 

165701 

165720 

165901 

165920 

166901 

166920 

52901 

52920 

53O01 

53020 

53141 

53160 

111161 

111180 

111541 

111560 

111601 

111620 

167501 

167520 

167881 

167900 

168601 

1(386-20 

53521 

53540 

53561 

53580 

53621 

53640 

111841 

111860 

111861 

111880 

112041 

112060 

168061 

168680 

168721 

168740 

168761 

168780 

53861 

53880 

54021 

54040 

54581 

54600 

112481 

112500 

112501 

112520 

112521 

112540 

168801 

168820 

169761 

169780 

169941 

169960 

54621 

54640 

54681 

54700 

54741 

54760 

112901 

112920 

113001 

113020 

113141 

113160 

170081 

17O100 

170161 

17018O 

170661 

170680 

54941 

54960 

55061 

55080 

55121 

55140  ' 

113521 

113540 

113561 

113580 

113621 

113640 

170801 

170820 

171061 

171080 

171121 

171140 
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171161:i  171180  171541  à 

171841  171860  171861 

■172481  172500  172501 

172901  172920  173001 

173521  173540  173561 

173861  173880  174021 

174621  174640  174681 

174941  174960  175061 

175481  175500  175641 

175901  175920  176901 

177881  177900  178601 

178721  178740  178761 

179761  179780  179941 

180161  180180  180661 

181061  18K.80  181121 

181541  181560  181601 

181861  181880  182041 

182501  182520  182521 

183001  183020  183141 

183561  183580  183621 

184021  184040  184581 

184681  184700  184741 

185061  185080  185121 

185641  185660  185701 

186901  186920  187501 

188601  188620  188661 

188761  188780  188801 

189941  189960  190081 

190661  190680  190801 

191121  191140  191161 

191601  191620  191841 

192041  192060  192481 

192521  192540  192901 

193141  193160  193521 

193621  193640  193861 

194581  194600  194621 

194741  194760  194941 

195121  195140  195481 

195701  195720  195901 

197501  197550  197881 

198661  198680  198721 

198801  198820  199761 

200081  200100  200161 

200801  200820  201061 

201161  201180  201541 

201841  201860  201861 

202481  202500  202501 

202901  202920  203001 

203517  203520  203521 

203621  203640  203861 

204581  204600  204621 

204741  204760  204941 

205121  205140  205481 

205701  205720  206901 

207881  207900  208601 

208721  208740  208761 

209761  209780  209941 

210161  210180  21U661 

211061  211080  211121 

211541  211560  211601 

211861  211880  212041 

212501  212520  212521 

213001  213020  213141 

213521  213540  213561 

213861  213880  214021 

214621  214640  214681 

214941  214960  215061 

215481  215500  215641 

216901  216920  217501 

218601  218620  218661 

218761  218780  218801 

219941  219960  220081 

220661  220080  220801 

221121  221140  221161 

221601  221620  221841 

,222041  222060  222481 

222521  222540  222901 

223141  223160  223501 

223561  223580  223621 

224021  224040  224581 

224681  224700  224741 

225061  225080  225121 


171560 

171601  à  171620 

171880 

172041 

172080 

172520 

172521 

172540 

173020 

173141 

173160 

173580 

173621 . 

173640 

174040 

174581 

174600 

174700 

174741 

174760 

175080 

175121 

175140 

175660 

175701 

175720 

176920 

177501 

177520 

178620 

178661 

178680 

178780 

178801 

178820 

179960 

180081 

180100 

180680 

180801 

180820 

181140 

181161 

181180 

181620 

181841 

181860 

182060 

182481 

182500 

182540 

182901 

182920 

183160 

183521 

183540 

183640 

183861 

183880 

184600 

184621 

184640 

184760 

184941 

184960 

185140 

185481 

185500 

185720 

185901 

185920 

187520 

187881 

187900 

188680 

188721 

188740 

188820 

189761 

189780 

190100 

190161 

190180 

190820 

191061 

191080 

191180 

191541 

191560 

191860 

191861 

191880 

192500 

192501 

192520 

192920 

1930O1 

193020 

193540 

193561 

193580 

193880 

194021 

194040 

194640 

194081 

194700 

194960 

195061 

195080 

195500 

195641 

195660 

195908 

196901 

196920 

197900 

198601 

198620 

198740 

198761 

198780 

199780 

199941 

199960 

200180 

200661 

200680 

201081  > 

201121 

201140 

201560 

201601 

201620 

201880 

202041 

2<  »2060 

202520 

202521 

202540 

203020 

203141 

203160 

203540 

203561 

203580 

203880 

204021 

204040 

204640 

204681 

204700 

204960 

205061 

205080 

205500 

205641 

205660 

206920 

207501 

207520 

208620 

208661 

208680 

Cil \Ct  r*-"0/1 

208/80 

208801 

208820 

209960 

210081 

210100 

210680 

210801 

210820 

211140 

211161 

211180 

211620 

211841 

211860 

212060 

212481 

212500 

212540 

212901 

212920 

213160 

213501 

213520 

213580 

213621 

213640 

214040 

214581 

214600 

214700 

214741 

214760 

215080 

215121 

215140 

215660 

215701 

215720 

217520 

217881 

217900 

218680 

218721 
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351961 

351980 

351981 

352000 

352261 

352280 

352361 

352380 

352521 

352540 

352701 

352720 

352761 

£52780 

352801 

352820 

353021 

353040 

353861 

35:3880 

354121 

354140 

354141 

354160 

354301 

354320 

354421 

354440 

354681 

354700 

355141 

a55160 

355461 

355480 

355581 

355600 

£56041 

356060 

356801 

356820 

356941 

356960 

357241 

357260 

357721 

357740 

357741 

357760 

358081 

a58100 

358241 

358260 

358501 

358520 

359101 

359120 

360041 

360060 

360501 

360520 

360641 

360660 

361101 

361120 

361481 

361500 

361501 

361520 

361961 

361980 

361981 

362000 

362261 

362280 

362361 

362380 

362521 

362540 

362701 

362720 

362761 

362780 

362801 

302820 

363021 

363040 

363861 

363880 

364121 

364140 

364141 

364160 

364301 

364320 

364421 

364440 

364681 

364700 

365141 

365100 

365461 

365480 

365581 

365600 

366041 

366060 

366801 

366820 

366941 

366S60 

367241 

367260 

367721 

367740 

367741 

367760 

368081 

368100 

368241 

368260 

368321 

368340 

368501 

368520 

369401 

369420 

37ooil 

370060 

370541 

370560 

370641 

370660 

371461 

371480 

371481 

371500 

3716ïl 

371660 

871961 

371980 

372041 

372060 

372261 

372280 

372441 

372460 

372521 

372540 

372741 

372760 

372761 

372780 

372821 

372840 

373021 

373040 

374081 

374100 

374121 

374140 

374161 

374180 

374301 

374320 

374561 

374580 

374681 

374700 

375161 

375180 

375461 

375480 

375921 

375940 

376041 

376060 

376821 

376840 

376941 

376960 

377701 

377720 

377721 

377740 

3781  )()1 

378020 

378081 

378100 

378261 

378280 

378321 

378340 

379101 

379120 

379401 

379420 

380501 

380520 

380541 

380560 

381101 

381120 

381461 

381480 

381501 

381520 

381641 

381660 

382041 

382060 

382261 

382280 

382441 

382460 

382521 

382540 

382741 

382760 

382761 

382780 

382821 

382840 

383021 

383041 

383861  à  383880 

384081 

4384100 

3841214  384140 

262388 

265554 

26984.1 

384141 

384160 

384161 

384180 

384301 

384320 

273899 

274177 

277660 

384421 

384440 

384561 

384580 

384681 

384700 

277928—277929 

277940 

280570 

385141 

385160 

385161 

385180 

385461 

385480 

280752—280760 

•)8°627— °82630 

»OOUi/l  »OtJVv«J* 

385581 

385600 

385921 

385940 

386041 

386080 

284233 

°8  4543— '84550 

284763 

380801 

386820 

386821 

386840 

386941 

38(1960 

288261—288263 

288267 

290201 

387241 

387260 

387701 

387320 

387721 

387740 

290739 

291326 

294547 

387741 

387760 

388001 

388020 

388081 

388100 

295300 

295542 

295544—295550' 

388241 

388260 

388261 

388280 

388321 

388340 

297641—297644 

300025—300026 

301719 

388501 

388520 

389101 

389120 

389401 

389420 

305293—305294 

305822 

305833—305836 

390041 

390060 

390501 

390520 

390541 

390560 

306190—306200 

307925—307926 

307930 

390641 

890660 

391101 

391120 

391461 

391480 

308276 

309844 

310024 

391481 

391500 

391501 

391520 

391641 

391660 

310233-310240 

312007—312009 

312012 

391961 

391980 

392041 

392060 

392261 

392280 

312397 

320428 

322155—322156. 

392361 

392380 

392441 

392400 

392521 

.>!T2»40 

322665—322666 

333126 

336382 

392701 

392720 

<5v)i  /41 

o\)4  /bO 

392761 

392780 

OgOoyo — OOD^UU 

336448—336449 

339601—339620 

392801 

392820 

392821 

392840 

393021 

393040 

340094-340098 

343287 

345578 

393861 

393880 

394081 

394100 

394121 

394140 

346396 

347067 

348774-348775 

394141 

394160 

394161 

394180 

394301 

394320 

349016 

349558 

349560 

394421 

394440 

394561 

394580 

394681 

394700 

350432 

351576-351578 

355879 

395141 

395160 

395161 

395180 

395461 

395480 

.  355998 

356014-356016 

356168—356169 

395581 

395600 

356455 

356504—356520 

357061-357062 

362153 

363136 

363821 

364498 

TIRAGES  ANTÉRIEURS 
Obligations  restant  à  rembourser 

Premier  tirage 
309884-309888 
Troisième  tirage 
280391-280397 

Quatrième  tirage 

2061-  2080 
236011—236017 
310346 


72081-  72099 
277941—277942 


1921—  1940 
236006—236009 
262101—262104 


37738-  37740 
310305 


2121—  2140 
52341—  52360 
153710—153719 
236696 
277131 
306713 
308158-308159 
313241—313246 
348287-348288 


574 

10901—  10913 
19921—  19940 
24314—  24316 
29441—  29442 
29932 

39455 
43097—  43100 
54172—  54176 
70904—  70920 
77456—  77460 
90729  -  90740 

114221 
121710-121713 

131714 

133899 

142002 
150903—150904 
160743—160745 

166194 
169457—169460 
176181-176200 

192394 

198268 
201341—201360 
232299—232300 

249442 

249781 
258268—258273 


Cinquième  tirage 
282215—282217 
314059 

Sixième  tirage 

20O61—  20072 
72961—  72962 
162830-162840 

262132 
282898-282900 
308092 
308846 
324251 
364341-364344 

Septième  tirage 

2001—  2020 
17456—  17458 
20021—  20040 
27269 
29449 
34161 
39789 
50561-  50570 
54761—  54774 
72010—  72011 
80223 
90742 
119500 
121715-121716 
131716 
135286 
149567 
158521-158537 
164221—164222 

168525 
170734—170743 
187441—187443 
193808 
200747 
•  224180 
232815 
249497—249499 

252383 
258278-258279 


312090-312092 


308652 


2101—  2120 
262072-862080 
312067 


303379 


50554—  50560 
77130—  77131 

199261 

262341 

283077 

308151 

308869 
328036-328039 


5557 
19795 
22805 
27275 
29589 
38261—  38263 

39798 
50744—  50745 
63092 
72013 
89460 
91716—  91718 
120222-120240 
131333 
132287 
135557 
150721 
160230-160240 
164309-164314 

169443 
171717-171718 

191711 
195292—195300 
201321—201340 
232295—232296 

233096 
249588-249593 
257652-257653 
26075C-260753 


870 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  :  80  millions.  —  Fondée  en  1859 
Situation  au  30  novembre  1901 


ACTIF 

Espèces  :  Au  Siège  social   9.833.369  32 

—      A  la  Banque  de  France   773.171  75 

Fonds  disponibles  dans  lesbanques  France  2.048.404  76 

—  -          Étranger   4.421.175  13 

Coupons  à  encaisser   1.609.733  60- 

Agents  de  change  .'   60.598  80 

Effets  à  recevoir:  France   67.514.599  46 

Reports   19.314.115  19 

Rentes,  Actions  et  Obligations   6.721.727  89 

Avances  sur  Titres   26.712.320  59 

—       Garanties   1.754  987  02 

Comptes  courants   21.436.216  5T 

Crédits  d'acceptations  garantis   11  650.365  55^ 

Frais  généraux  :  Semestre  en  cours   885  668  85- 

Paiements  faits  sur  intérêts  et  dividendes 

de  l'exercice  190l   718.595  » 

mmeuble  social   4.400.000  » 

Versement  non  appelé   60.000.000  » 

Total  de  l'actif   239.855.079  » 

PASSIF 

Capital   80.000.000  »• 

Fonds  de  réserve  :  Statutaire   8.000.000  » 

—  Extraordinaire   2.000.000  » 

Comptes  de  dépôts  :  A  vue   46.394.570  37 

—  A  préavis   20.516.883  13- 

Comptes  courants  :  France   56.952.528  44 

—  Etranger   9.700.865  0  4 

Agents  de  change   483.935  50 

Acceptations  à  payer.  Sur  garanties  ....  11.650.365  65 

—               Sur  provisions ...  761.949  10 

Divers   »  " 

Réescompte  du  Portefeuille   '       188.132  ». 

Intérêts  et  Divid.  antér.  restant  à  payer..  28.889  i 

Profits  et  Pertes:  Report  do  l'exorc.  1900..  302.234  9» 

—  1er  semestre  1901   1.066.760  79 

—  Semestre  en  cours...  .  1 .777.965  58 
Total  du  passif   239.855^079  48 

Effets  à  échoir  en  portefeuille   67.S14.599  46 

Effets  en  circulation  avec  l'endossement 

de  la  Société   11.293.975  » 


Certifié  conforme  aux  écritures. 

Le  Directeur, 
871  Desvaux. 


WPRIIEfllE  OE  U  PRESSE 
43,  r%«  du  Croissant,  Paris.  —  Simart,  Imp. 
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BOURSE  DE  PARIS 
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o 

1901 

CLOTURE 

Os 

O» 

SEMESTRIELLE 

00  ^ 
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S!  !â 

30 
juin 
1900 

31 

déc. 
1900 

Noverr 

Décen: 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13 

•fer»  rtftA 
7b0. 000 

Oc 

3 

Ole  AAA 

EK 
..> 

8 

7oU . UUU 

.'rt 

1S 

T^n  non 

/OU ■ UUU 

25 

3 

250.000 

25 

14 

000.000 

25 

5 

000.000 

25 

25 

000.000 

25 

6 

250.000 

25 

360.000 

25 

18 

750.000 

25 

12 

500.000 

25 

275.000 

25 

7 

500.000 

25 

400.000 

25 

68 

750.000 

125 

•27 

500.000 

25 

125 

000.000 

125 

3 

125.000 

25 

400.000 

25 

2 

000.000 

25 

4 

000.000 

25 

10 

625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Ilew, 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep. 
The  East  Raod  proprietarj  Mines 

Ferreira  

French  Ranci  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jick  (act.  nom.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22 

50 

16 

13 

50 

16 

16 

25 

39 

31 . 50 

28 

30 

32 

50 

1000 

101 

86 

87 

89 

50 

92 

237.5 

189 

50 

172 

182 

186 

50 

192 

330 

540 

482 

50  ï 

522 

543 

47 

50 

50 

44 

36 

75 

3S 

25 

40 

145 

167 

50 

140 

155 

50 

171 

174 

50 
75 

68.50 

66 

75 

54.50 

55 

25 

62 

25 

63 

170 

64 

51 

35 

39 

25 

41 

50 

69 

71 

62 

57 

75 

63 

75 

65 

50 

80 

50 

59 

52 

52 

52 

120 

80 

83 

80 

83 

86 

25 

93 

113 

50 

95.25 

107 

113 

114 

175 

102 

95 

95 

105 

lit 

865 

1018 

948 

255 

50 

263 

265 

50 

125 

217 

205.50 

244 

50 

251 

252 

53.75 

25 

23 

21 

25 

23 

25 

25 

(joe)340 

158 

145 

154 

168 

171 

48 

50 

33.50 

32 

33 

32 

25 

196 

213 

184 

201 

50 

214 

220 

262 

295 

272 

327 

337 

218 

75 

23 

17 

18 

50 

18 

50 

18 

.50 

85 

25 

19 

15 

16 

16 

77.50 

55 

40 

32 

50 

28 

50 

30 
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O  e-  a 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1900 


31 

déc. 
1900 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

Uruguay  

75 

65 

60.50 

58 

63 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

670 

716.50 

983 

1004 

998 

40.000.000 

125 

Huanchàca  (Argent) . . . 

133 

159 

89.75 

91 

93 

20.000. 000dr 

400  dr 

Laurium  grec  plomb etirg.) 

103 

86.50 

50  25 

52.25 

50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 
11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


Bechuanaland  Eiploratioa. 
Brit.  Sth.  Afric.  (Cbartereii) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 


Oceana  Company  

Mossamédés  (Cie  de). 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes. 


2.50 

34 

24.50 

24 

50 

25.50 

125 

83.25 

80 

65 

50 

67.75 

34 

31 

26 

50 

31.50 

91.25 

16 

15 

16 

15.50 

112.50 

193.50 

176 

182 

•185 

125 

30 

30 

107.50 

50 

46 

44 

47.75 

25 

22.75 

16 

16 

17 

60 

46.75 

32 

75 

35.50 

16.25 

79.25 

70 

73 

50 

77.50 

81 

65.25 

76 

25 

82.25 

25.50 
66.25 
29.50 
15.50 
187.50 
30 
48.50 
17.50 
36.25 
79 
83.25 


BOURSE   DE  LONDRES 


<  s 
h  - 

£- 

<  s 
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'  NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

o 

Os 

o 
os 

o 

SEMESTRIELLE 

CJ 

QO  &« 

2  | 

3i 

CD 

"1 

Juin 

Déc. 

O 

1900 

1900 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatcrsrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 

1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
160  000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231.250 
325  000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.989 

2.500.000 
270.000 

2.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 

4.700.000 
540.000 
250  000 
400  000 
400.000 
80.000 
196.77 
352.08 
860.000 
95.77 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crcesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.        Extension . 

Meyer  and  Charlton  

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep. . . 

Wolhuter  

Worcester  
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2  11/16 
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20 
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20  3/4 
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6  7/16 

6  13/16 
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1  9/16 
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2  9/16 

6  7/8 
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6  3/16 
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10 
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10  5/8 

10  11/16 

5/8 

9/16 

7/16 

7/16 

7/16 
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2  7/8 
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3  13/16 
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1  13/16 
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5  7/8 
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6  1/2 

6  1/1 

5  5/16 

5  3/8 

5  3/4 

5  1/8 

4  1/2 

4  1/2 

4  7/8 

4  7/8 

4  1/2 

4  1/8 

4  9/ 16 

4  9/ 16 

4  9/16 

2  11/16 

2  1/16 

1  7/16 

1  9/16 

1  5/8 
7  3/8 

5  5/8 

5  5/16 

7  5/16 

7  3/8 

2  7/8 

2  3/8 

2  1/4 

2  1/2 

2  1/2 

3  1/4 

3  1/4 

3  1/8 

3  5/16 

3  3/8 

1 

13/16 

3/4 

13/16 

13/16 
1  1/16 

1  3/4 

1  3/8 

1 

1  1/16 

2  1/4 

1  13/16 

t  7/8 
3/8 

1  15/16 

1  15/16 

5/16 

3/8 

3/8 

3/8 

4  9/16 

3  7/8 

4  1/4 

4  1/2 

4  7/16 

10  1/2 

9  5/8 

11  7/16 

Il  13/16 

Il  5/16 

3  1/2 

2  7/8 

3 

3  1/8 

3  1/2 

5  1/1 

5 

5  1/4 

5  3/4 
2  !5/16 

5  3/4 

3  7/16 
1  3/4 

3  1/16 

2  7/8 

3  3/16 

1  1/2 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

5  3/8 

4  3/8 
3  3/4 
1  1/4 

4  3/4 

5  3/16 
4  1/8 

5  :/i6 

4 

3  7/8 

4  1/2 

1  1/2 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

40  1/8 

38  3/8 

10  3/16 

10  7/16 

10  1/2 

3  1/4 

2  7/8 

2  15/16 

3  1/16 

3  1/8 

1  5/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/4 

1  1/4 

8  3/4 

8  3/8 

9  3/4 

9  7/8 

9  7/8 

4  7/8 

4  1/16 

5 

5  3,  S 

5  1/4 

9  1/4 

8  3/8 

8  9/16 

9  3/16 

9  3/16 

2  1/2 

2  3/8 

2  11/10 

2  3/i 

2  7/8 

6  7/16 

5  13/16 

6  1/8 

6  5/8 

6  13/16 

5  1/16 

4  3/8 

5  5/8 

5  13. 16 

5  15/16 

3  1/2 

3  1/4 

3 

3.  3/8 

3  1/2 

3  1/4 

2  3/4 

2  1/2 

2  5/8 

2  5/8 
8  3/4 

8  5/8 

7  1/2 

8 

8  1/2 

U  3/4 

11 

13 

13  1/4 

13  3/8 

1 

3/4 

9/16 

9/16 

9/16 

2  9/16 

2  1/8 

2  1/4 

2  7/16 

2  9/16 

4  3/4 

4 

3  7/8 

4  3/16 

4  1/2 

2  1/4 

2  1/4 

2  3/8 

2  3/8 

2  1/2 

350.300 

£ 
1 

Anglo-French  Expl  

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

400.000 

1 

Bechuanaland  

4.375.000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  6°) 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields. . 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

1.250.000 

1 

Id.   6  %   Préférence . . 

575.000 

100 

Id.   5  %%Debentures. 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes.. 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency.. . 

375.058 

1 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

670.000 

1 

Mozambique  C»  

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated — 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt... 

300.000 

1 

Id.       Gold  Fieldsr 

604.225 

1 

Id.  GoldMiningEstat 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol  

197.436 

1 

Zambesia  Exploring  

J  s 

<  s 

<  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1900 


31 

Déc. 
1900 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


3  5/8 

3  1/8 

3  1/4 

3  3/8 

3  1/2 

2  3/16 

2 

2  1/8 

2  3/ 1 6 

2  1/4 

1  3/8 

1  1/16 

15/16 

15/16 

15/16 

3  3/8 

3  5/16 

2  1/2 

2  11/16 

2  5/8 

11/16 

5/8 

3/8 

3/8  ' 

3/8 

7  13/16 

7  1/4 

7  3/16 

2'.;  6 

7  3/8 

7  7/8 

24/0 

24/6 

2  4/6 

25/0 

107 

109 

107 

107 

107 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  3/16 

1  1/4 

2  5/16 

2  5/16 
4  3/4 

1  13/16 

1  7/8 

1  15/16 

6  3/4 

2  1/4 

2  3/8 

2  7/ 16 

?  7  16 

1  7/8 

1  5/16 

1  7/16 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  3/4 

1  7/8 

1  15/16 

5  1/2 

5  5/8 

4 

4  3/16 

4  9/16 

2  5/8 

1  3/4 

1  1/16 

1  1/8 

1  3/16 

3  3/16 

2  11/16 

3 

3  1/4 

3  3/8 

1  7/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

2  3/16 

1  15/16 

1  11/16 

1  13/16 

1  7/8 

1  1/2 

1  5/8 

15/16 

1  1/16 
15/16 

1  1/8 

1  5/8 

1  1/4 

15/16 

15/16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

Exploration  C°  (New):. . . 

2.682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

500.000 

1 

Id.  Waterwks.. 

250.000 

1 

Id.       Tramways  . . 

1.000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

200.000 

1 

New  Afric  an  Company  . . 

3.000.000 

1 

Robinson  Bank  

250.000 

1 

S.  African  Gold  Trust . . . 

500.000 

1 

Tati  Concession  

450  000 

1 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

1  3/4 

2  1/8 
1  1/4 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

3  9/16 
6  13/16 

1  1/4 
1  15/16 


1  1/2 
1  15/16 
1 

1  1/16 
9  1/2 

2  3/16 

3  3/8 
7  3/16 
1 

1  13/16 


5/8 
2  1,16 

1  1/8 
1 

9  3/4 
2  3/16 

2  7/8 
6  15/16 

7/8 
2  1/2 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
l. 000. 000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  . . . 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 

Br illiant  Block  

Broken  Hill  Propriet. . . 

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 
4  3/8 
8  3/4 
1  3/8 
4  15/16 

I  13/16 
3/8 

49/0 
3  1/8 

II  1/8 


MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105.250 

10 

1.000.000 

5 

Consolidt.  Bultfontein. 
De  Beer's  Consolidated 
Id.   5%  Debenture.. 

viriqualand  West  

New  Jagersfonte  n  . . . 


30/0 
26  3/4 
107 
7  3/4 
16  1/4 


30/0 
28  15/16 
107 

7  15/16 
16  1/2 


19/0 

3  5/16 
5  1/2 
1  1/8 

4  1/1 

1  5/16 
5/16 
35/6 
2 

5  15/16 


31/0 
39  1/8 
105  1/2 

8  1/8 
21  3/8 


3/4 

2  1/8 
l  1/3 

1  1/16 

9  3/1 

2  5/16 

3  1/8 
6  7/8 

7/8 
2  3/4 


19/6 
3  3/16 
5  5/8 
1  1/8 
4  5/16 
1  5/16 

à/i6 

1  5/8 
1  15/16 

5  3/4 


31/0 

39  3,4 
106 
8  1/4 

22  5/8 


13/16 

2  1/4 

i  :/8 

1  1/16 

'■>  3/4 
2  7/16 

3  3/8 
6  15/16 

7/8 

2  3/4 


20/0 

3  1/4 
6  15/16 

1  1/8 

4  1/8 

1  5/16 
5/16 
31/6 

2 

5  3/4 


31/0 
39  3/4 
106 

8  1/4 
22  3/4 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


nVE^PLCÎÎÉ    OFFICIEL   IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


C1FIT1L 
nominal 

1  « 

lllllou 

101. 

14651 

440 

3812 

114 

6790 

238 

25253 

~TBB 

Nombre 

ie  Titres 

M. 
nom. 

389.446 
884.  ".'00 

"âôô 

500 

58.116 
109.530 

500 
500 

443.011 

248  695 
1076960 
» 

451.775 
233.951 
581.451 

443.124 
» 

681.290 

280.289 
s 

142.20 


821.920 
1489533 
827.5' 
1777290 
983.301 
965.336 
488  736 
494.397 
499.602 
159.270 
224.060 
148.207 
117153 
181.574 
117.026 
50.121 


182.500 
125.000 
40.000 
30.000 
300.000 
60.000 
400.000 
160.000 
60.000 
500.000 
30.00C 
100. 000 
320.000 
500.000 
80.000 
40.000 
63.333 
30.000 
40.000 


501' 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
200 
200 
1000 
500 
400 


moi 

501 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

a  o/  I  Terme. 

a  * (  Compt. 
3  %  Amortissablej  Terme. 

3X%l894(anc.4>4){ 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  \%  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


INTÉRÊTS 
en  1900 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %  

1892  2  y,  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 
—  1892  3  %  lib. 

Foncières  1896  2.80  %  

Communales  1899  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
—  -  1881 

Immeubles  de  France  — 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANC, 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne  . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie — 


'8.127 

600 

380.898 

500 

60.000 

500 

54.130 

500 

82.022 

500 

168.138 

500 

49/iOO 

500 

492.910 

500 

512.056 

500 

71.944 

» 

321.212 

500 

1939176 

5or 

1875396 

500 

70.760 

500 

389  631 

500 

151.508 

50C 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.. .. 

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  % 

Act.  Est- Algérien.  

Obi.  —  3 
Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

52-54-56  5  %  . 

-  3  %  

—  3  %  nouv. . . . 

-  2  %  %  

—  Ardernies  3  % 
Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


%■ 


Obi.  — 


3 

3 
3  50 


15 

2  50 

2  50 

17  50 


'.'0 
12 
12 

3 
20 
'-'0 
L0 

2 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
12 


5ii 


l'i 
15 
15 
15 
14 
12  .. 
15 
1  i 
13 
18  75 


151  0 

55  . 
12  50 
36 
27  50 
15 
25 
12  50 
26  04 
50  . 


15 
13  54 
4  . 
35  . 
17  50 
16  50 

19  10 


30  . 
15  . 

20  • 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 
12  50 
15 
15 


Cours  comp.  joillel 
Ï90Ô^~t9oP 


100  10 
99  60 
102  30 


18O 

80  50 
80 
463 


511  .. 
419  .. 
406  .. 


539  .. 
538  .. 
353  .. 


354  .. 
406  Y. 
377 


ooo 

H22 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


42 1 

720 
432 
1095 


445 
446 


100  25 
99  25 

101  45 


492  .. 

81  40 

81  50 
492  .. 


Cours  de  clôture 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 
419 

420 


465 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 
68 
311 
615 
72 
355 
533 
258 
50 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
1000 
475 


448 
4E0 


>8nov. 

5  déc  • 

12  déc. 

101  05 

101  52 

101 

40 

101  » 

101  47 

101 

25 

100  20 

99  85 

99  90 

99 

-,  .s 

101  10 

101  60 

101 

4: 

101  05 

101  45 

101 

','5 

488  50 



492 

8*2  60 

84  05 

84 

10 

S-j  or, 

84 

2e* 

498  .. 

500  !! 

499 

» 

558 

560 

558 

75 

433 

439 

75 

410 

413  75 

412 

106 

108  75 

107 

5H 

563 

561 

557  50 

560 

559 

QaÔ  en 
OoO  OU 

363 

363 

93  50 

96 

96 

361 

362 

363 

92 

92 

92 

414 

414 

410 

511 

104 

10'* 

103 

15 

393 

398 

398 

99 

99 

405 

405 

480  .. 

480  .. 

477 

75 

502  00 

503  50 

503 

501  50 

502 

499 

50| 

451  75 

452 

452 

50 

464 

465 

463 

4O0  . . 

399 

398 

50 

464  . . 

464  . . 

465 

469  75 

463 

468 

467 

458 

451 

50 

50b  25 

SfU'.  50 

JWJ  OU 

506 

50 

46 

46  75 

47 

46  50 

47 

47 

25 

548 

551 

550 

446 

446 

110  50 

109  • . 

108 

130 

125 

128 

3800  .. 

3850  .. 

3820 

990  .. 

1008  .. 

1008 

404  .. 

400  .. 

405 

645  . . 

65  i 

560  .. 

573  .. 

571 

490  .. 

490  .. 

710  .. 

713  .. 

i  i  fi 

598  .. 

595 

760  ■'. 

759 

988 

1005  .. 

1002 

67  .. 

70  .. 

11 

330  .. 

329  .. 

0£D 

607  .. 

608  .. 

605 

62  .. 

65  .. 

Do 

303  50 

311  .. 

315 

512  .. 

515  .. 

50o 

220  .. 

240  .. 

236 

41  .. 

42  25 

4o 

920  .. 

935 

740  .. 

725  .. 

22 

446  50 

454  . . 

451 

25 

665  .. 

665  .. 

670 

438  .. 

441  .. 

440 

437  .. 

439  50 

439 

430  .. 

434  . 

430 

719  .. 

715  .. 

719 

445  50 

448  75 

445 

988  .. 

1000  .. 

991 

465 

470  .. 

475 

670  .. 

669  .. 

660 

461  50 

459  .. 

454 

50 

453  75 

458  75 

456 

414  .. 

415  .. 

416 

457  50 

461  75 

459 

454  .. 

464  .. 

465 

nombre 
de  Tilres 


800.000 
16.574 
209.144 
284.635 
149.121 
45.761 
!23.259 
4601934 
4825764 
208.481 
84.005 
236.660 
2548306 
580.847 
506.492 
2986621 
197.521 
118.199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
I 162600 
400.663 
258.198 
261 .198 
3298114 
1240069 
283.444 
33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.' 
100.000 


75.122 
60.000 
73.420 
40.000 
89.837 

246.163 
80.000 

120- 000 
13.550 
20.450 

200.000 

100.000 
62.060 
64.000 

111.9 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 
500 

500 
500 
250 


500 
500 

50(1 
500 
25ii 
» 

500 
500 
50C 

100 

25.0 
500 
500 
250 
500 
ÎOII 
100 
250 
500 
250 

100 

500 
500 

500 
4011 
500 
» 
5Û0 
100 

500 
5oo 
500 
300 


Capital  ou 
«ombre  de  Titres 


520154.149  £ 
190767. 000 f 
524306.2000 
5.298.600  £ 
18.389.000  £ 
58.790  ob 
372079. 500 f 
700.000 ob 
105000. OOOf 
154070. OOOf 
13992990001" 
734839.5001 
671830. 400f 
1.171.500  o1) 
1.080.600 ob 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


STÉRÈTS 
en  1900 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  . 
Dauphiné  3  %  .... 
Genève  57  3  %.... 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv.. 

Vict.-Emni.'  62  3  % 


Act.  Midi. 
Obi.    —    3  %  

—  —    3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    —  3%  

—  —     3  %  nouv  

—  —    2  ^  %,j.avr.et  oct 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans  

—  jouiss  

Obi.       —  3%  

—  —      3  %  1884./.... 

—  -      2      %  1895... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     —    3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  -    2  %  %  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %. 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  . 
Obi.  —  3 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDTJSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Compie  Générale  des" 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 
O  G10  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Ést-Parisien . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

Cie  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  — 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malâdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 
Mines  d'or  et  d'expl.  (Ci0  f" 
Métaux  (Cie  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (Cie  du)  en  liq . 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez . . 

—         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2 %  %(ch.  fixeisi îo) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe2  f .  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . 

-  Unifiée  7  %)  

-  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


58 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
74 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
12  50 
25  . 
15  . 


20 
28  50 
74 
32  50 
59 
46  50 
16  . 
22  50 
65 
40 


30 
10 

5 
15 

5 
18 

40 
50 
37  50 
5  50 
22  50 

25 


116  48 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


2  75 
5  75 


4  50 


3  50 


Cours  comp.  juillet 
1900^^1907" 


1815 


455 
446 
402 


1325 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


1740 
1222 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1140 
805 
330 
540 
2000 
1350 


1593 


425 
235 
97 


1170  . 

870  . 

95  . 

480  . 

780  . 


86 
1542 
1375 
430 


315  . 


101  50 


97  25 

68 

67 
399 
100 

78 

84  60 
102 
104  .. 
100  30 

72  30 
336  .. 
282  .. 


453 
449 
409 


1300 
454 
452 

2090 
462 
454 
414 


1590 
1120 
454 
451 
406 


1020 
454 
450 
406 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 

62 
248 
260 
603 
313 
160 

50 

50 
312 
400 
512 
280 

98 
435 

712 


86 
3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


95 


100  75 
73  25 
69  70 

378  .. 

101 
80 
89  45 

103  40 

107  75 

101 
71  75 

305  . 

254  . 


Cours  de  clôture 

28nov-  5  déc.  12  déc. 


1582  . 
1273  . 

456  . 

457  .. 
456  25 
456  .. 
459  .. 

458  75 

456  .. 
409  50 

457  25 
1302  .. 

458  50 
455  .. 

1980  .. 

465  .. 

461  50 

421 

452  25 
1605  .. 
1135  .. 

461  50 

457 

411  50 

407  25 
1030  .. 

458  50 

455  50 

411 

622 

441  50 


222 
427  50 
579 


1590 
1273 
458 
461 
462 
464 
462 
462 
458 
410 
458 
1315 
463 
458 
1995 
473 
465 
423 
457 
1620 
1160 
466 
460 
414 

1050 
463 
460 
415 

62C 
413 

448 
217 
429 
558 


373  .. 
620  .. 
1990 
597  .. 
811  . 
525  . 
149  . 
460  . 
743  . 
348  .. 

56 
270 
149 
440 
186 
140  50 

34 

54 
267 


90 
375 


527 


3785  . 

1522  .. 

561  . 

150  . 

624  . 

662  .. 

1036  . 

363  . 


92  90 
492 
101  95 

71  20 
66  40 

393  . 
101  93 

79  . 

92  . 

105  o: 

108  25 
103 

72  25 
300 
250 


50 


75 


25 


25 


75 


370  . 
629  . 
1982  . 
597  . 
827  . 
538  . 
150  . 
440  . 
750  . 
382  . 

62  50 
266  . 
145  . 
445  . 
190  . 
137  . 

32  . 

50  . 
269  . 
295  . 
420  . 

'95  .' 

365  . 

555  . 
7  50 
89 
3815 
1540 

565 

155 

603 

712 
1007 

370 


93  . 


102  20 
71  50 
67 

102 
81 

106 

108  50 

103  15 
73  90 

306 
256 


1530  .. 
1275  .. 

457  .. 
459  .. 
459  50  I 

461  50 
461  50 

459  .. 
409  50 

458  .. 
1319  50 

461  75 

456 
1937 

472  50 

468 

422  75 

455 
1610  .. 
1136  .. 

465  .. 

460  25 
412  50 
461 

1032 
461 
457  25 
412  50 
620 
444  75 

448 
215 

426  50' 
571 


362 
630 
1995 
595 
815 
530 
150 
430 
768 
380 
60 


141 

431 
185 

132  50 | 
28 

260 
2Q5 


410 
205 
95 
369 


537 
7  50 


3800 
1545 

552 

605 
690 
1007 
370 


93  601 


10 1  7| 
71 

67  45 
399 

102  83 
80 

91 
105 
105 
105 
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TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 




MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

10 

n 

21 

31 

7 

14 

1  21 

28 

5 

12 

SITUATIONS 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

tJCIQD  . 

Cl  f  t  n  }ï 
UtlUU  . 

Ortr»h 
ue  \yj\j  . 

No  v6m 

il  yj  VC 111 

! 

l 'l  \)  V  c  1 1 1 

N  O  VG  0.1 

Dec  g  m 

Déco  i ii 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 

T7ran 

T7rïi  npî! 

T7ra  nrs 

T7r»  n  f  r 

r  ra,oc  s 

r  i  tiiii/3 

P  1  et  II  l/S 

A  1  <A  II  L  o 

T7tq  n  c  c 

PpAn a; 

Francs 

P  1  a!lL  9 

r  reines 

26  38 

33  32 

33  78 

27  62 

26  16 

26  87 

26  87 

26  62 

26  12 

26  75 

26  62 

27  12 

27  25 

27  87 

27  87 

—    (toutes  marques)  — 

28  45 

35  93 

37  30 

28  98 

28  45 

29  87 

29  87 

29  87 

£9  87 

29  37 

29  37 

29  37 

29  87 

30  37 

30  37 

29  08 

36  57 

37  94 

29  63 

29  45 

oo  Ou 

30  50 

30  50 

30  50 

30  » 

30  » 

30  » 

30  50 

31  » 

31  » 

Blé  100  kil. 

19  38 

25  37 

25  80 

20  02 

19  99 

20  87 

20  87 

20  62 

20  62 

21  12 

20  87 

21  25 

21  62 

22  37 

22  37 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

14  58 

15  37 

15  25 

15  25 

15  25 

15  25 

15  37 

15  50 

15  62 

15  87 

15  87 

15  04 

16  73 

19  60 

17  17 

17  44 

20  62 

20  37 

20  37 

20  37 

20  62 

20  50 

20  87 

21  50 

21  87 

21  62 

VIANDE  (à  La  Villette,) 

PRIX 

1  50 

1  47 

1  39 

1  43 

1  41 

1  47 

1  54 

1  52 

1  48 

1  50 

1  48 

1  44 

1  44 

1  44 

1  42 

1  91 

1  92 

1  87 

1  93 

1  81 

1  68 

2  » 

1  94 

2  » 

1  90 

2  » 

1  80 

1  80 

1  30 

1  88 

1  93 

1  82 

1  82 

1  88 

1  93 

1  90 

2  » 

1  90 

1  95 

1  98 

1  95 

2  15 

2  » 

2  » 

1  98 

1  10 

1  20 

1  40 

1  51 

1  41 

1  38 

1  45 

1  44 

1  40 

1  36 

1  38 

1  30 

1  30 

1  35 

1  30 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

30  45 

27  29 

31  17 

31  86 

30  91 

23  32 

23  25 

22  68 

21  94 

22  25 

22  75 

22  94 

22  44 

22  50 

22  56 

—    raffiné  i™  qualité  — 

100  89 

96  69 

103  79 

105  10 

104  44 

99  » 

99  » 

98  50 

97  50 

97  50 

97  50 

97  50 

97  » 

97  » 

96  .30 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

30  82 

38  11 

45  95 

41  74 

35  33" 

28  » 

28  » 

27  50 

27  50 

27  50 

27  25 

28  » 

28  » 

28  » 

28  25 

Fécule  100  kil. 

25  n 

27  45 

31  78 

32  37 

26  95 

22  » 

22  » 

21  50 

21  » 

20  50 

20  50 

20  50 

20  50 

20  £0 

20  50 

59  35 

57  44 

53  40 

51  32 

67  26 

61  » 

60  75 

61  » 

60  » 

59  50 

58  » 

57  25 

58  » 

58  » 

57  75 

—     lin   — 

40  DO 

38  42 

Af\  Q9 
4U  \?Z 

47  86 

71  jlfi 
io  40 

78  50 

io  OU 

io  OU 

lu  40 

79  » 

77  50 

78  » 

75.  fin 

i  *  ou 

71   9  fi 
i  1  zo 

Suif   — 

46  79 

44  72 

49  66 

59  18 

64  87 

70  » 

69  » 

68  » 

67  » 

67  » 

68  » 

69  » 

70  » 

70  » 

70  » 

XrTTSIC!    /  T3  o  ri  a  \ 

VlJNo  (rans) 
PRIX 

Vinsdesoutir.  J  Lapiècede2251it. 

133  » 

132  » 

132  » 

132  08 

131  77 

loi    l  i 

OK 

OD  » 

OO  » 

00  » 

00  » 

85  » 

85  » 

85  » 

85  » 

85  » 

85  » 

Borde&ux  ord. ?     fût  6t  droits 

no  50 

169  50 

xoy  ju 

169  58 

1 0  J  £.  i 

A  OR 

loo  » 

1 3^  w 

IOO  » 

IOO  " 

loO  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

130  » 

Màcon  ordin..;de  régie  compris. 

180  50 

179  50 

no  fin 

1  lu  ou 

179  63 

17Q  Â.0 

1  i  ■>  4£ 

A  /.A 

14U  » 

14U  » 

14U  » 

liu  » 

140  » 

140  » 

140  » 

140  » 

140  » 

130  » 

fAfnn                                         ^0  Iril 

51  98 

48  59 

L\  \A 
41  14 

44  56 

fi6!  A7 

KO  Cl 

KA  cîH 
O*  OU 

OU  Oû 

AA  9  fl 
40 

40  io 

46  75 

48  37 

48  37 

51  87 

53  87 

T.ainP  iilAlrîl 

123  » 

113  25 

193  CÎA 

izo  ou 

188  » 

\  A(\  9n 

140  ZU 

120  . . 

1 J  0  ou 

1  l  Q  fil  i 
1  L  J  OO 

110  OU 

116  » 

118  » 

117  » 

119  » 

119  » 

f.afp  Iril 

73  » 

47  50 

37  75 

35  71 

48  20 

37  50 

40  75 

43  50 

43  75 

43  50 

46  50 

44  25 

44  50 

45  » 

44  75 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

suivre  (unin      marq.j.  îuu  kii. 

124  06 

127  77 

135  42 

193  64 

189  65 

174  50 

175  » 

173  » 

175  » 

176  75 

177  50 

178  » 

177  » 

162  50 

158  75 

165  42 

167  73 

193  83 

330  90 

356  98 

302  » 

305  » 

305  » 

304  50 

304  50 

301  25 

302  75 

302  75 

301  « 

297  50 

44  58 

46  80 

55  10 

63  22 

56  29 

45  75 

46  25 

46  25 

45  75 

45  75 

45  50 

45  50 

45  75 

45  50 

45  » 

14  75 

16  96 

16  25 

22  68 

27  48 

18  » 

17  » 

17  » 

lï  » 

17  » 

15  50 

15  51 

15  50 

15  50 

15  50 

CHARBON  DU  NORD 

16  » 

16  5i 

15  92 

21  37 

24  01 

18  » 

17  25 

17  25 

17  25 

17  25 

16  75 

16  75 

16  75 

17  50 

17  50 

Tou t- venant  sur  bateau  (tonne). 

10  50 

10  69 

12  62 

16  23 

23  30 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

102  04 

A  AQ  or. 
lUo  o-* 

A  AO  Q4 
102  îsl 

lui  01 
1U1  ZI 

luu  il 

iOO  92 

A  AA  QK 
100  OO 

A  AA  /.Ci 
100  4id 

A  AA  Qfl 

iuu  yu 

A  AA 
100  01 

luu  oz 

AM  en 

lui  U  1 

101  05 

lux  0  _ 

101  40 

105  65 

lui;  fil 

IUO  Ol 

A  lit-  A£> 

IUO  uo 

102  74 

1US  Ou 

1  Ci  1  Qft 

lui  yu 

lui  fin 
lui  ou 

t  ni 

1UJ  IL 

101  95 

1  ni  » 
lui  » 

101  02 

101  12 

101  10 

101  60 

101  47 

3597 

3692 

OOO  1 

4-070 

4U0  j 

isnn 

OoUU 

3800 

OO  lu 

3820 

Oo_.  I 

3860 

3845 

3800 

3850 

3820 

Crédit  Foncier  .   

660 

679 

680 

728 

684 

fi77 

670 

670 

685 

680 

676 

698 

710 

713 

718 

777 

776 

847 

945 

1086 

Q7S 

985 

966 

982 

975 

976 

975 

9S8 

1005 

1002 

Banq.  de  Paris  et  Pays-Bas. .  — 

813 

851 

935 

1.053 

1111 

972 

967 

957 

975 

971 

975 

975 

990 

1008 

1008 

Compagnie  du  Nord  — 

1805 

1945 

2119 

2.135 

2317 

1963 

1970 

1980 

1970 

1973 

1965 

1980 

1995 

1937 

—       P.-L.-M  — 

1565 

1757 

1915 

1  890 

lOOO 

1O0U 

1610 

1598 

16U2 

1575 

1575 

1565 

1582 

1590 

1530 

3347 

3234 

3583 

3 '621 

3508 

3690 

36S1 

3660 

3730 

3713 

3739 

3790 

3785 

38)5 

3800 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 

Million 

Million 

MillioD 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

3.607 

3.687 

3.094 

3-820 

4.034 

4.071 

4.097 

4.038 

4.215 

4-086 

4.067 

4.055 

4.062 

4.132 

4.076 

1.978 

1.963 

1.875 

1.866  ( 

2.103 

2-358 

2.352 

2.359 

2.376 

2-380 

2.400 

2.417 

2.459 

2.458 

2.456 

1.244 

1.222 

1.225 

1.196 

1.134 

1  •  101 

1.095 

1.096 

1.096 

1.098 

1.099 

1.102 

1.102 

1.100 

1.100 

Portefeuille  escompte  

693 

730 

798 

828 

875 

486 

563 

522 

746 

551 

545 

510 

•643 

486 

489 

364 

358 

391 

444 

492 
482 

493 

482 

482 

487 

494 

487 

483 

472 

485 

477 

Comptes  courants  particuliers  . . 

566 

492 

491 

477 

442 

481 

483 

526 

537 

532 

524 

670 

530 

549 

Compte  courant  du  Trésor..  . 
t.Uumrlt  UrHUEL  EN  EUROPE 

237 

221 

252 

207 

256 

85 

76 

120 

121 

79 

99 

96 

108 

61 

68 

% 

TAUX  % 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

2  » 

2  » 

2.20 

.  3.06 

3.23 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

—             —  d'Angleterre 
—"             —  d'Allemagne 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

3.96 

3  » 

3  » 

3  » 

4 

4  » 

4  » 

i  » 

4  » 

4  » 

4  » 

3-65 

3-84 

4.28 

4-98 

5.33 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

—             — d'Àutr-Hongrie 

4.09 

4  » 

l  AC 

5.04 

4.57 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

—             —    de  Belgique. 

2.85 

3  » 

ÏM 

3  91 

4.08 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

—             —     de  Hollande. 

3.02 

3.14 

2.75 

3.83 

3.60 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

—            —  d'Italie 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  n 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

—            —    de  Russie. . . 

6.05 

5.87 

5.27 

5.59 

6.07 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  • 

5  » 

5  » 

5  « 

5  » 

_      aux  Banques  Suisses. 

3.94 

3.83 

4.34 

4.95 

4.88 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

4  » 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉlilSSlur- 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

tâiilion 
•defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

14.585 

15.254 

14.975 

14.992 

15  906 

15.537 

15.577 

15.431 

15.535 

15-613 

15.474 

15.339 

15.240 

13.372 

15.22i 

7.95o 

8.746 

8.160 

7.850 

8.211 

8.580 

8-554 

8.577 

8.658 

8.622 

8.616 

8.708 

8.784 

8-788 

8.775 

Encaisse-argent  

2.578 

2.546 

2.636 

2.585 

2.607 

2.706 

2.692 

2.704 

2.730 

2.719 

2. 717 

2.744 

2.765 

2.761 

2.758 

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 

54,5 

57,3 

54,4 

52,3 

51.6 

55,2 

54,2 

55,5 

55,7 

55,2 

55,6 

56,7 

57,6 

57,1 

57,6 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 

VILLE  DE  PARIS 
Adj.srlench.Cb..dosNot.deParis.le24déc.l90l,dela 
RÏ'RrTDTlAY  de*  Droits  d*  Stationnement 
I  Hill*  jÎj!  I  Ill.l  dei  Voitures,  etc..  aux  abords 
des  Halles  centrales.  Marchés  et  Abattoirs,  pour 
6  ans,  du  31  déc.  1901.  Mise  à  prix  delà  redevance 
annuelle  OOO.OOO  fr.  Consig.  p.  ench.  \  00.000  fr. 
S'ad.  1"  A  la  Préfecture  de  la  Seine,  bureau  de 
l'approvisionnement,  2,  rueLobau;  '2°  Etaux  not.  : 
M"  Dklorme.  r.  Auber,  11,  et  Mauot  de  la  Quéran- 
tonnais,  14,  r.  dos  Pvramides,  dep.  de  Veitch. 

.2 

COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES 

Tramways  Électriques  et  Omnibus 

DE  BORDEAUX 

Recettes  du  1"  janv.  au  30  nov.  1901.  3.G30.088  55 
Recettes  du  1"  janv.  au  30  nov.  1900  .    2.983.655  25 

Augmentation  en  1901.. .      652.433  30 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  anonyme 
CAPITAL  :  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 

ALGER,  BIZERTE,  BLIDAH,  BÔNE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE.  MOSTAGANEM,  OR  AN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,  SOUKAHRAS,  TUNIS. 

COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DK  CAISSE 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 


SOCIÉTÉ  OTTOMANE  DU  CHEMIN  DE  FER 

DE  BEYROUTH-DAMAS-HAMAH 

ET  PROLONGEMENTS 


AVIS 

MM.  les  Porteurs  d'anciennes  obligations  Bey- 
rout-Damas-Ilauran,  ayant  été  invités  par  avis  en 
date  des  3  juillet,  24  août  et  13  octobre  à  faire 
connaître  leur  option  sur  l'échange  de  leurs  anciens 
titres  contre  des  obligations  Damas-Hamah  à  re- 
venu variable,  et  le  nombre  des  retardataires  étant 
actuellement  très  restreint,  ces  derniers  sont  pré- 
venus, pour  la  dernière  J'ois,  que,  passé  le  31  dé- 
cembre 1901,  l'échange  no  pouvant  plus  avoir  lieu, 
ils  n'auront  plus  droit  qu'au  dividende  lixe  de 
3  fr.  2t>  par  an,  en  intérêts  et  capital. 

Ce  dividende  sera  payé,  ;ï  partir  du  1"  janvier 
1902,  dans  les  bureaux  de  la  Société,  21.  rue  de 
Londres,  sur  présentation  des  litres  de  créance  des 
avants-droit.  875 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger).  876 


BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

(SUISSE) 

BANQUE  D'ÉTAT 
Capital  :  20  millions  de  francs  entièrement  versés 

L'ÉTAT  DE  BERNE 
GARANTIT  TOUS  LES  ENGAGEMENTS  DE  LA  BANQUE 


La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture (rentes,  fonds  publics,  actions,  etc.)  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  de*  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  confiés  et 
en  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions. 
877  La  Direction. 


Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditer- 
ranée. —  La  Compagnie  P.-L.-M.  organise  avec 
le  concours  de  l'Agence  des  «  Voyages  Moder- 
nes »  : 

1°  Une  excursion  en  Italie,  du  15  janvier  au  9 
février  1902. 

Prix  (tous  frais  compris)  :  lro  classe,  875  francs  ; 
2e  classe,  775  francs  ; 

2°  Une  excursion  en  Tunisie  et  en  Algirie,  du  19 
janvier  au  17  février  1902. 

Prix  (tous  frais  compris)  :  lr°  classe,  1.120  francs; 
2*  classe,  1.010  francs; 

3°  Une  excursion  en  Egypte,  Haute-Egypte,  Pa- 
lestine, Terre-Sainte  et  Syrie,  du  23  janvier  au  14 
mars  1902. 

Prix  (tous  frais  compris)  : 

Egypte  et  Haute-Egypte,  lro  classe,  2.100  francs; 

Egypte,  Haute-Egypte,  Palestine  et  Syrie  :  P° 
classé,  3.200  francs.  ' 

S'adresser,  pour  tous  renseignements  et  billets, 
aux  bureaux  de  l'Agence  des  «  Vovages  Modernes» 
1,  rue  de  l'Echelle,  à  Paris.  878 


MAISON  HACHETTE  ET  C 


Le  Journal  de  la  Jeunesse,  nouveau  re- 
cueil hebdomadaire  illustré,  pour  les  en- 
fants de  10  à  15  ans.  —  L'année  1901,  bro- 
chée, en  2  vol.,  20  fr.;  reliée,  26  fr. 

Comment  s'explique  le  succès  persistant  du 
Journal  de  In  Jeunesse  ?  D'abord,  cela  va  de 
soi,  par  le  mérite  et  le  charme  des  ouvrages 
d'imagination  auxquels  ses  colonnes  sont 
largement  ouvertes.  Mais  le  trait  distinctif 
du  Journal  de  la  Jeunesse,  c'est  que  les 
autres  articles  qui  le  composent  ne  le  cèdent 
pas  en  intérêt  à  ces  romans  eux-mêmes. 

Par  la  beauté  de  l'illustration  par  exemple, 
et  le  charme  des  récits,  les  Excursions  de 
vacanres,  de  M.  Louis  Rousselet,  ce  voyage 
pittoresque  et  fait  à  loisir  à  travers  les  ri- 
chesses artistiques  de  notre  Touraine,  attirera 
et  retiendra  l'attention  de  tous  les  lecteurs.  Il 
faut  mentionner  également  les  articles  d'ac- 
tualité inspirés  par  les  événements  de  l'his- 
toire contemporaine,  politique,  militaire  et 
scientifique,  la  mort  de  la  reine  Victoria,  la 
guerre  da  Chine,  les  ballons  dirigeables,  et 
tant  d'autres  attrayantes  études  que  nous  ne 
pouvons  songer  même  à  énumérer  ici. 

* 
*  * 

Le  Tour  du  Monde,  journal  des  voyages  et 
des  voyageurs  [Nouvelle  série.  —  Septième 
année,  100 1).  —  Un  volume  in-4°,  broché, 
25  fr.;  relié,  32  fr.  50. 

Rien  de  plus  charmant  et  de  plus  poétique 
que  les  aimables  descriptions  de  M.  Gaston 


Vuillier,  qui  nous  conduit  en  Limousin  pour 
se  mêler  avec  nous  aux  processions  du  «  culte 
des  fontaines  »,  ou  que  la  jolie  excursion  de 
M.  Maurice  Herbette  à  travers  le  Spreewald, 
une  Venise  champêtre  en  Allemagne. 

Rien  de  plus  neuf  et  de  plus  mouvementé 
que  les  grands  voyages  d'exploration  de 
M.  Adrien  de  Gerlache  dans  l'Antarctique, 
du  capitaine  d'Ollonë  à  travers  le  Soudan,  du 
vicomte  de  Vaulserre  dans  le  Kouéi-Tchéou 
et  le  Kouang  Si. 

On  sait,  d'autre  part,  ce  qu'ajoutent  à  ces 
vivantes  descriptions  les  riches  illustrations 
du  Tour  du  Momie  :  leur  collection  constitue 
une  sorte  de  panorama  universel,  aussi  abon- 
dant qu'exact  et  précis,  et  qui  n'a  d'analegue 
dans  aucune  publication. 


Mon  Journal,  recueil  hebdomadaire  pour  le3 
enfants  de  8  à  12  ans  (20e  année,  1900-1901). 

—  Un  volume  in-8°  contenant  832  pages  et 
plus  de  500  gravures  en  couleurs  et  en  noir. 

—  Broché,  8  fr.;  cartonné,  10  fr. 

L'année  1900-1901  de  Mon  Journal  s'est 
ouverte  sur  lune  des  plus  jolies  histoires 
d'enfants  qu'on  puisse  concevoir,  Folle  Esca- 
pade, de  M.  de  Gorsse;  elle  vient  de  se  fermer 
sur  un  délicieux  conte  de  fées,  YHistoire  du 
Prince  Muguet,  racontée  par  Mélusine,  et  l'on 


peut  défier  grands  et  petits  de  demeurer-  mo- 
roses à  la  lecture  de  l'un  ou  de  l'autre  de  ces 
récits. 

Surtout  quelle  amusante  diversité  !  Contes 
très  courts  pour  les  tout  petits,  histoires  plus 
étendues,  petits  romans  mêmes  pour  les 
"  grands  »  —  les  «  grands  »  de  dix  ans  —  et 
ça  et  là,  entre  deux  récits,  d'ingénieuses  re- 
cettes de  prestidigitation,  des  règles  et  des- 
criptions de  jeux  de  plein  air  et  de  salon,  des 
découpages  faciles  à  assembler  ;  voire,  pour 
les  fêtes  intimes,  de  petites  comédies  et  des 
morceaux  de  musique,  danses  ou  fantaisies, 
voilà  sans  doute  de  quoi  satisfaire  tous  les 
goûts  en  même  temps  que  tous  les  âges  ! 

Bonne  humeur  et  bon  goût  !  C'est  la  devise 
de  Mon  Journal. 

* 
*  * 

Nous  avons  encore  à  signaler  dans  la  Bi- 
bliothèque Rose  La  Tante  Picol,  de  Mlle  G. 
du  Planty,  la  folle  odyssée  de  cette  pauvre 
tante  Picot.de;|Saint-Flour  et  deses  infortunes 
à  Paris.  Puis  encore  le  Secret  des  Tilleuls, 
par  M.  Cheron  de  la  Bruyère,  l'auteur  de 
tant  de  délicats  et  spirituels  récits,  et  enfin 
L'Empereur,  l'Impératrice  et  la  Garde, 
série  de  découpages  par  Job,  texte  par  A. 
Fabre.  -  Album  in-4°  oblong  en  couleurs, 
cartonné  1  fr.  50. 

(A  suivre.) 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  51!) 


20*  volume.  (25) 


BUREAUX  :  11,  RUE  M01IGM,  PARIS  (2e  ARR1) 


Vendredi  20  décembre  1901 


CIE  GENLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Recettes  du  1"  au  15  doc.  1901 . .  Fr.     295.068  30 

Recettes  du  1"  janv.  au  15  duc.  1901 

inclus  Fr.  7.'t63.899  50 

Recettes  du  1er  janv.  au  15  déc.  1900 

inclus   G. 788.056  :S5 

Différence  en  faveur  de  1901  Fr.     675.843  15 
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GOUVERNEMENT  IJVJPÉRIAL  OTTOMAN 

Emprunt  4  0/0  1894 

L'intérêt  semestriel  au  1er  janvier  1902  sera  payé, 
a  partir  dudit  jour,  à  raison  de: 

10  fr.,  contre  remise  du  coupon  n°  16,  aux  cais- 
ses de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue 
d'Anlin,  et  de  la  Banque  Française  pour  le  Com- 
merce et  l'Industrie,  9,  rue  Boiulreau,  à  Paris. 

A  partir  de  la  même  date  et  aux  mêmes  caisses, 
les  189  obligations  sorties  au  tirage  fait  le  2  dé- 
cembre 1902,  et  dont  les  numéros  ont  été  publiés 
dans  le  Journal  Officiel  du  8  du  même  mois,  se- 
ront remboursées  à  raison  de  500  fr. 
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COMPAGNIE  ROYALE  DES 

CHEMINS  DE  FER  PORTUGAIS 


Obligations  privilégiées  de  1er  rang  3  %  et  4% 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Obligataires  que  le  coupon  du  2'  se- 
mestre 1901,  échéant  le  1"  janvier  1902,  des  obliga- 
tions privilégiées  de  1er  rang,  sera  mis  en  paiement 
à  partir  dudit  jour,  sous  dédection  des  impôts,  à 
raison  de  : 

7  fr,  11  par  obligation  privilégiée  de  1er  rang 

3  0/0,  contre  remise  du  coupon  n°  16; 

9  fr.  50  par  obligation  privilégiée  de  1"  rang 

4  0/0,  contre  remise  du  coupon  n°  16. 

En  France,  aux  caisses  des  Etablissements  de 
crédit  suivants  :  Banque  Française  pour  le  Com- 
merce et  l'Industrie,  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  Banque  Parisienne,  Comptoir  National  d'Es- 
compte de  Paris,  Société  Générale  de  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial,  Crédit  Lyonnais  et  Société 
Générale  pour  favoriser  le  développement  du  Com- 
merce et  de  l'Industrie  en  France; 

En  Belgique,  aux  cais-es  de  la  Banque  Liégeoise 
et  de  la  Caisse  Générale  de  Reports  et  de  Dépôts, 
de  Bruxelles  ; 

A  Londres,  au  change  du  jour,  aux  caisses  de 
MM.  Glyn,  Mills.  Currie  and  G». 
Lisbonne,  le  30  novembre  1901. 

Le  Président  du  Conseil  d'_ administration, 
Antonio  Maria  Peheika  Caruiliio. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger).  884 


RÉPUBLIQUE  FRANÇAISE 


MINISTERE  DES  FINANCES 


lission  de  Fr.  265.000.000  de  Renie  3  °/0 

autorisée  par  la  loi  du  H  décembre  1901 


Prix  d'Emission  :  Fr.  100 

En  souscrivant  Fr.  15 

A  la  répartition  (vers  le  5  janvier  1902).  24 

Le  16  lévrier  1902    30 

Le  16  mai  1802   31 


Total  Fr. 


1O0 


Faculté  de  libération  à  la  répartition,  vers  le 
5  janvier 

Le  titre  libéré  à  la  répartition  sera  délivré  avec 
jouissance  du  1er  janvier  1902  et  sous  déduction 
d'un  escompte  calculé  à  3  0/0  sur  les  termes  de 
février  et  de  mai  1902. 

Les  titres  remis  aux  souscripteurs  le  16  mai  1902 
seront  munis  du  coupon  à  échéance  du  l"  juillet. 

On  souscrit  le  21  décembre  1901 

A  PARIS: 

A  la  caisse  centrale  du  Trésor,  rue  de  Rivoli  ; 

A  la  Caisse  des  Dépôts  et  Consignations,  quai 
d'Orsay,  3  ; 

A  la  Recette  principale,  16,  place  Vendôme  ; 

Chez  les  percepteurs,  receveurs  de  Paris  ; 

A  la  Banque  de  France  et  à  ses  succursales  dans 
les  départements  ; 

A  la  Banque  d'Algérie,  boulevard  Saint-Germain, 
217; 

A  la  caisse  des  percepteurs  de  Saint-Denis  et  de 
Sceaux  désignés  par  le  Ministre  des  Finances  ; 

A  la  Recette  municipale  de  la  Ville  de  Paris 
(Hôtel  de  Ville)  ; 

Aux  Mairies  des  vingt  arrondissements. 

DANS  LES  DÉPARTEMENTS  : 

A  la  caisse  des  trésoriers-payeurs  généraux,  des 
receveurs  des  finances  et  des  percepteurs  désignés 
par  le  Ministre  des  Finances. 

Les  souscriptions  par  correspondance  ne  sont 
pas  admises. 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  MADRID  A  SARAGOSSE  &  A  ALICANTE 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  de  la  Compagnie 
sont  informés  que  le  paiement  des  coupons,  échéant 
le  1er  janvier  1902,  aura  lieu  : 

Pour  les  obligations  Saragosse,  sous  déduction 
de  35  centimes  pour  les  impôts  français  et  de  37 
centimes  1/2  pour  les  impôts  espagnols,  soit  à  rai- 
son de  6  fr.  775  nets,  contre  remise  du  coupon 
n«  88; 

Pour  les  obligations  Cordoue-Séville,  sous  dé- 
duction de  20  centimes  pour  les  impôts  français  et 
de  37  centimes  1/2  pour  les  impôts  espagnols,  soit 
à  raison  de  6  fr.  925  nets,  contre  remise  an  coupon 
n°  87. 

Ces  paiements  seront  effectués  à  partir  du  2  jan- 
vier : 

A  Paris   chez  MM.  de  Rothschild  Frères, 

rue  Laffitte,  n°  23; 
[  chez  MM.   Cambefort,  F.  et  C. 

A  Lyon   )  Saint-Olive; 

f  chez  MM.  Ve  Morin-Pons  et  Cie  ; 
A  Londres...     chez  MM.  N.  M.  Rothschild  et 
Fils; 

A  Bruxelles..     chez  M.  L.  Lambert; 

A  Genève   chez  MM.  Bonna  et  G1». 

N.  B.  —  La  liste  des  obligations  amorties  se 
trouve  chez  les  banquiers  ci-dessus  désignés  et  aux 
bureaux  du  Comité,  à  Paris,  20,  rue  Chaucbat. 
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Ci0  INTERNATIONALE  des  WAGONS-LITS 

ET  DES 

GRANDS  EXPRESS  EUROPÉENS 

SOCIÉTÉ  ANONYME' 


L'assemblée  générale  extraordinaire  du  12  dé-- 
ceinbro  n'ayant  point  été  en  nombre  pour  délibérer 
valablement,  le  Conseil  d'administration  a  l'honT 
neur  de  convoquer  MM.  les  Actionnaires  à  une  se- 
conde assemblée  qui  sera  tenue  le  30  décembre, 
à  2  h.  de  relevée,  à  l'Hôtel  Biitannique,  place  du 
Trône,  à  Bruxelles,  pour  délibérer,  quel  que  soit  le 
nombre  d'actions  représentées,  sur  les  objets  portés 
à  l'ordre  du  jour. 

ORDRE  DU  JOUR 

Réduction  du  capital  social;  augmentation  du 
capital  par  création  d'actions  privilégiées. 
Modifications  aux  statuts. 

Nomination  d'administrateurs  et  d'un  commis- 
saire. . 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  Actionnaires 
devront  se  conformer  à  l'article  36  ancien  40  des 
statuts,  imprimé  au  verso  des  titres. 

Le  dépôt  des  actions  devra  se  faire  : 

A  Bruxelles,  au  siège  social,  29,  rue  Ducale  ;  à 
la  Société  Générale  pour  favoriser  l'Industrie  natio- 
nale, 3,  Monlagne-du-Parc,  et  à  la  Caisse  Générale 
de  Reports  et  de  Dépôts,  12,  Marché-au-Bois  ; 

A  Liège,  chez  MM.  Nagelmackers  et  fils,  ban- 
quiers, et  chez  MM.  Meuffels  Neef  et  <  iie,  banquiers; 

A  Londres,  chez  MM.  Williams  Deacon's  Bank, 
Limited,  2,  Cockspur  Street; 

A  Cologne,  chez  MM.  Sa'.  Oppenheim  Junior  et 
Go,  banquiers  ; 

A  Paris,  au  bureau  de  la  Direction  générale,  63, 
boulevard  Haussmann,  et  à  la  Société  Générale 
pour  favoriser  le  développement  du  Commerce  et 
de  l'Industrie  en  France,  54.  rue  de  Provence. 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :  25  MILLIONS  DE  FR. 

entièrement  versés 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'in- 
former MM.  les  Actionnaires  qu'à  partir  du  2  jan- 
vier prochain,  il  sera  payé  un  acompte  de  12  fr.  50 
sur  le  dividende  de  l'exercice  1901,  soit,  impôts  dé- 
duits : 

12  fr.  aux  actions  nominatives,  sur  présentation 
des  titres  : 

11  fr.  45  aux  actions  au  porteur,  sur  remise  du 
coupon  n"  47. 

Ce  paiement  sera  effectué  aux  caisses  de  la  Com- 
pagnie à  Paris,  Alger,  Blidah,  Bône,  Bougie.  <'on- 
stantine.  Marseille,  Mostaganem,  Oran,  Sétif,  Sidi- 
Bel-Abbès,  Bizerte,  Sfax,  Tunis  et  Soukaras. 
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BANQUE  DE  PARIS  ET  DES  PAYS-BAS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  :  6-2  1/2  millions 


Le  Conseil  d'administration,  dans  s;i  séance  de 
ce  jour,  a  décidé  qu'un  acompte  de  20  fr.  par  ac- 
tion sur  le  dividende  de  l'exercice  1901  serait  dis- 
tribué à  partir  du  2  janvier  prochain. 

En  vertu  des  diverses  lois  de  finances,  cet  acompte 
de  2)  fr.  sera  payé  comme  suit: 

19  fr.  20  par  action  nominative  (impôt  sur  le 
revenu  déduit)  ; 

18  fr.  35  par  action  au  porteur,  contre  remise 
du  coupon  n°  59   impôt  sur  le  revenu  et  droits  de 
transmission  déduits); 
A  Paris,  au  siège  social,  3,  rue  d'Anlin  : 
Et  au  change  du  jour  sur  Paris  : 
A  Bruxelles,  à  Amsterdam  et  à  Genève,  aux  suc- 
cursales de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 
Paris,  le  10  décembre  1901. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 


Obligations  3  0,  0  de  la  Grande  Société 
des  Chemins  de  fer  russes. 
MM.  E  Hoskier  et  Gie.  banquiers  à  Paris,  39, 
boulevard  Ilaussmann,  sont  chargés  par  S.  Exc. 
M.  !e  Ministre  das  Finances  de  Russie  de  payer 
le  coupon  d'intérêt  échéant  le  13  décembre  cou- 
rant, sur  les  obligations  3  0/0  de  la  (irande  Société 
des  Chomius  de  fer  russes. 
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BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

(SUISSE 

BANQUE  D'ÉTAT 
Capital:  20  millions  de  francs  entièrement  versés 
l'état  de  berne 
garantit  tocs  les  engagements  de  la  banque 

.  La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture (rentes,  fonds  publics,  actions,  etc.)  ainsi  que 
des  Objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  de*  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  confiés  et 
en  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions. 

8!'l  La  Direction. 


COWP.  DES  CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST 

1-'i6,  rue  du  Faubourg-Saint- Denis. 


Le  semestre  d'intérêts  échéant  le  1"  janvier  l'.»02 
>ur  les  obligations  ci-après  désignées  sera  payé,  à 
présentation,  à  partir  du  2  du  même  mois  souk 
léduclion  des  impôts  établis  par  les  lois  de  finan- 

:es),  savoir  : 

Obligations  Est  2  1/2  0/0  coupon  n°  12 

Nominatives          net   6  fr.  » 

Au  porteur  net   5  593 

Obligations  Montereau   coupon  n°  09 

Nominatives   net    24  fr.  » 

Au  porteur   net   22  74 

Obligations  de  l'ancienne  Compagnie 
de  Strasbourg  à  Bàle.  dites  Wissembourg 
coupon  n°  99) 
Nominatives....  net    12  fr.  » 
Au  porteur   net    11  375 

Obligations  Dieuze   coupon  n°  79 

Nominatives   net    7  fr.  20 

Au  porteur   net    6  763 

Obligations  Ardennes   coupon  ii"  80) 

Nominatives   net   7  fr.  20 

Au  porteur   net    6  751 

Les  dépôts  de  coupons  et  de  titres  nominatifs 
jeront  reçus,  à  partir  du  24  décembre  1Û01,  de 
10  h.  ;i  2  h.  1  2  ;  il  en  sera  délivré  un  récépissé. 

La  Compagnie  paie  dès  à  présent  ces  coupons 
moyennant  un  escompte  calculé  au  taux  de  celui 
le  la  Banque  de  France 

Les  titres  qui  auïont.usé  delà  faculté  d'escompte 
ne  pourront  èlre  présentés  au  transfert  et  à  la 
conversion  avant  le  l"  janvier  1902. 

Le  paiement  île  ces  coupons,  mais  après  échéance 
seulement,  aura  également  lieu,  sans  frais  ni  com- 
mission, dans  les  principales  gares  dé  la  Compa- 
gnie de  l'Est,  dans  toutes  les  gares  des  Compagnies 
de  Parte-Lyon-MécUéeeranée  et  d'Orléans,  dans  les 
ignés  de  la  Compagnie  de  l'Ouest  ouvertes  au  ser- 
vice des  litres  :  flans  les  Etablissements  financiers 
ci-apit  s  dé-ignés  :  Société  Générale  pour  favoriser 
le  développement  du  Commerce  et  de  l'Industrie 
en  France,  Crédit  Lyonnais,  Comptoir  National 
d'Escompte  de  Paris,  Crédit  Industriel  el  Commer- 
cial, Banque  d'Als.ice- Lorraine,  Comptoir  d'Es- 
compte de  Mulhouse  (succursale  de  Colmar  ,  et, 
moyennant  une  commission,  dans  toutes  les  suc- 
cursales de  la  Banque  de  Fi  ance. 

892 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  30  MILLIONS 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'un  acompte 
de  7  fr.  par  action  libérée  de  250  fr.  sera  mis  en 
paiement  sur  le  dividende  do  l'exercice  1001,  à  par- 
tir du  1"  janvier  prochain. 

A  Paris  :  A  la  succursale,  4,  rue  Mogador,  et  3, 
boulevard  Arago  ; 

Au  Crédit  Foncier  de  France,  19,  rue  des  Capu- 
cines ; 

A  Marseille  :  Au  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Al- 
gérie, 43,  rue  Grignan; 

En  Algérie  et  Tunisie  :  Aux  sièges  de  la  Société  : 
à  Alger,  Boufarick,  Orléansvïïle,  Bons,  Constan- 
tine,  Batna,  Bougie,  Djidjelli,  Philippeville,  bétif, 
Oran,  Aïu-Téruouchcnt,  Tunis,  Bizerte  et  Sousse. 
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GRANDS  MOULINS  DE  CORBEIL 

(Anciens  Établissements  Darblay  et  Béranger) 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  12  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  à  Paris,  rue  du  Louvre,  n°  6 


TIRAGE  DU  2  DÉCEMBRE  1001 


Obligations  de  500  fr.  4  1/2  0  0 


lro  Emission 

11  ; 

i  20 

401  à 

410 

811  à 

820 

891 

900 

951 

900 

16U 

1650 

1(581 

169(1 

2301 

2  ii  ii  i 

2421 

2430 

2491 

2500 

2681 

2600 

3231 

3240 

3491 

3500 

4001 

4010 

4561 

4570 

5181 

5191» 

3301 

5310 

5531 

5540 

5081 

5690 

5861 

5870 

2*  Emission 

6091  ; 

i  6Ï00 

0361  à 

0370 

6451  à 

6460 

7111 

7120 

7261 

7279 

7411 

7420 

8861 

8870 

9081 

9090 

0301 

9310 

9571 

9580 

9761 

9770 

10181 

10190 

10271 

1(128(1 

1)0841 

10350 

10811 

1(1820 

11011 

U020 

11111 

11120 

11211 

11220 

11361 

1 1370 

Ï1441 

ll'ell 

3*  Emission 

12001  i 

i  12010 

12  '21  à  12030 

12071  à  1208O 

12U71 

12680 

183$ 

13  140 

1:1451 

134H0 

13001 

13610 

Remboursai 

les  à  50(1  fr. 

sous 

déduction  de 

fini- 

pôl  sur  hi  prime  de  remboursement,  soit  net  à 
498  fr.  40  pour  les  obligations  de  la  première 
émission  (nos  1  a  6000):  «99  IV.  20  pour  celles  de 
la  seconde  n"*  0001  à  11800  ,  et  500  fr.  pour  celles 
delà  troisième  n°«  IbSOl  à  13760). 

Ce  remboursement  aura  lieu  à  partir  du  2  jan- 
vier 1902,  dans  les  caisses  des  Etablissements  ci- 
dessous  : 

Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Indus- 
trie ; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 

Crédit  Algérien  ; 

Société  de  Crédit  Mobilier; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développe- 
ment du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France; 
MM.  Périer  et  (  :ie  ; 

A  Paris,  dans  leurs  succursales  et  leurs  agences 
de  province. 


MM.  les  Porteurs  d'obligations  sont  informés 
que  le  coupon  n°  2  5  des  obligations  4  1/2  0/0  de  la- 
dite s'ociété  leur  sera  payé  à  partir  du  2  janvier 
1802,  à  Paris,  aux  caisses  des  Etablissements  ci- 
dessus,  sous  déduction  des  impôts  établis  par  les 
lois  de  finances,  soit  à  raison  de  10  fr.  80  pour  les 
obligations  nominatives  sur  présentation  du  certi- 
ficat, et  de  10  fr.  30  pour  celles  au  porteur,  con- 
tre remise  du  coupon  n"  26. 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Compa- 
gnie a  l'honneur  d'informer  MM.  les  Porteurs 
d'obligations  qu'il  sera  payé,  à  partir  du 
2  janvier  prochain  : 

1°  Sur  les  Obligations  Nord  de  l'Espagne: 
.3»  série.  Le  coupon  n»  37,  à  raison  de 
7  fr.  50,  sous  déduction  de  0  fr.  375 
pour  les  impôts  espagnols,  soit  Fr.  7.125 
4e  série.  Le  coupon  n°  3.3,  à  raison  de 
7  fr.  50,  sous  déduction  de  0  fr.  375 
pour  les  impôts  espagnols,  soit  Fr.  7.125 
5e  série.  Le  coupon  n°  27  ,  à  raison  de 
7  fr.  50,  sous  déduction  de  0  fr.  375 
pour  les  impôts  espagnols,  soit  Fr.    7. 125 

2°  Sur  les  Obligations  Priorité-Barcelone  : 
Le  coupon  n°  43,  à  raison  de  7  fr.  50, 
sous  déduction  de  0  fr.  417  pour  les 
impôts  espagnols,  soit  Fr.  7.083 

3°  Sur  les  Obligations  Spêciales-Pampelune: 
Le  coupon  n°  48,  à  raison  de  7  fr.  50, 
sous  déduction  de  0  fr.  375  pour  les 
impôts  espagnols,  soit ........  Fr.    7 . 125 

4°  Sur  les  Obligations  Ségovie  à  Medina-del- 
Campo  : 

Le  coupon  no  34,  à  raison  de  7  fr.  50, 
sous  déduction  de  Ofr.  375  pour  les 
impôts  espagnols,  soit  Fr.  7.125 

A  Madrid,  à  la  gare  du  Nord  et  à  la  Société 
Générale  de  Crédit  Mobilier  Espagnol,  17, 
Paseo  de  Recoletos. 

Les  porteurs  d'obligations  qui  préféreraient 
présenter  leurs  coupons  à  l'étranger  pourront 
les  toucher  par  l'intermédiaire  des  banquiers 
de  leur  choix. 

Les  porteurs  qui  présenteront  leurs  cou- 
pons en  Espagne  seront  assujettis  au  paie- 
ment des  impôts  fixés  par  les  dispositions 
légales.  


Avis  aux  Obligataires 

de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Nord  de  l'Espagne 

Les  Etablissements  financiers  ci-après  dé- 
signés ont  l'honneur  d'informer  MM.  les  Por- 
teurs d'obligations  que,  pour  leur  faciliter  le 
recouvrement  de  leurs  coupons,  ils  les  rece- 
vront à  leurs  guichets  et  en  paieront  le  mon- 
tant à  présentation,  sans  aucuns  frais  ni 
charge. 

A  Paris,  à  la  Société  Générale  de  Crédit 
Mobilier  Espagnol,  69,  rue  de  la  Victoire,  et 
au  Crédit  Lyonnais  ; 

A  Lyon,  au  Crédit  Lyonnais  et  à  la  Société 
Lyonnaise  (palais  Saint-Pierre)  ; 

A  Bruxelles,  à  la  succursale  de  la  Banque 
de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


Avis  aux  Porteurs  d'Obligations 

de  l'Est  de  l'Espagne 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  de  l'Est  de 
l'Espagne  sont  informés  que  le  coupon  n°  30 
des  obligations  de  lrc  hypothèque  de  l'Est  de 
l'Espagne,  estampillées,  leur  sera  payé  à  partir 
du  2  janvier  prochain,  à  raison  de  7  fr.  25  : 

A  Paris,  au  Crédit  Mobilier  Espagnol,  69, 
rue  de  la  Victoire  ; 

A  Lyon,  à  la  Société  Lyonnaise. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST  ALGÉRIEN 

Obligations.  —  Coupon  n°  47 

Obligations  nominatives   7  fr.  20 

Obligations  au  porteur   6  77 

impôts  déduits). 

Payable  le  15  janvier  1902  : 

A  Paris,  à  la  Société  Générale  de  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial,  0(3,  rue  do  la  Victoire; 

En  Algérie,  chez  les  correspondants  habituels  de 
la  Compagnie. 
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Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
fêtes  de  Noël  et  du  Jour  de  l'An  ;  Courses  de 
Nice    16  ail  29  janvier  1902);  Carnaval  d«  Nice 

26  janvier  au  11  février  1902);  Tir  aux  pigeons 
de  Monaco. 

Délivrance  du  15  décembre  1901  an  5  février  1902 
inclus  de  billets  d'aller  et  retour  de  lr°  et  24  classes 
de  Pari  ;  à  Cannes,  Nice  et  Menton,  valables 
pendant  20  jours,  y  compris  le  jour  de  l'émission. 
m  Dijon,  i  Cannes!  1"  cl.  177fr.40   2°  cl.  127fr.75 

Lvon.  \  Nice....  »  182  60  »  131  50 
Marseille/ Menton.      »     186    80      »     131  50 

Faculté  de  prolongation  de  deux  périodes  de  dix 
jours,  moyennant  un  supplément  de  10  0/0  pour 
chaque  période. 

Ces  billets  donnent  droit  à  deux  arrêts  en  route, 
tant  à  l'aller  qu'au  retour. 

On  peut  se  procurer  des  billets  et  des  prospectus 
détaillés  aux  gares  de  Paris-Lyon  et  de  Paris-Nord, 
ainsi  que  dans  les  bureaux  de  ville  de  la  Compa- 
gnie P.-L.-M.  et  dans  les  agences  spéciales.  897 


COMPAGNIE 

DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST 


Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'administra- 
tion à  l'Assemblée  générale  ordinaire  des  ac- 
tionnaires du  30  avril  1901. 

(suite  (*) 


De  nouvelles  voies  de  garage  ont  été  établies 
à  Horaécourt-Jœuf  et  Conflans-Jarny.  Nous 
allons  présenter  de  nouveaux  projets  d'agran- 
dissement de  ces  deux  gares. 

En  vue  de  la  formation  des  trains  de  la  nou- 
velle ligne  de  Provins  à  Esternay,  nous  avons 
présenté  à  l'Administration  un  projet  d' aug- 
mentation du  nombre  des  voies  et  de  construc- 
tion d'une  demi-rotonde  à  Longueville,  ainsi 
qu'un  projet  d'agrandissement  de  la  remise 
à  machines  d'Esternay.  Ces  projets  sont  ap- 
prouvés et  les  travaux  commencés. 

Eu  égard  au  développement  du  trafic  sur  la 
ligne  à  voie  unique  de  Longuyon  à  Pagny- 
sur-Moselle,  nous  avons  reconnu  la  nécessité 
d'y  établir  la  seconde  voie.  Le  projet  de  cet 
important  travail  vient  d'être  approuvé  par 
l'Administration  et  les  travaux  sont  en  cours. 

Un  projet  pour  le  doublement  de  la  voie  sur 
la  ligne  de  Confions  à  Briey,  entre  Conflans  et 
Valleroy,  vient  d'être  approuvé. 

Les  travaux  de  réparation  des  souterrains 
ont  été  interrompus  pendant  l'année  1900. 
Nous  venons  de  les  reprendre,  pour  refaire 
unie  partie  des  maçonneries  du  souterrain 
d'Armentières,  sur  la  ligne  de  Paris  à  Stras- 
bourg, et  du  souterrain  de  Culmont,  sur  la  li- 
gne de  Belfort. 

Les  anciens  tobliers  métolliques  de  deux 
ponts  sur  la  Meuse,  à  Lûmes  et  à  Bazeilles,  ont 
été  remplacés  par  des  tabliers  plus  robustes. 

Un  grand  nombre  de  ponts  en  maçonnerie 
ont  été  réparés  et  consolidés,  por  l'établisse- 
ment de  chapes  en  asphalte  destinées  à  pro- 
téger les  voûtes  contre  les  infiltrations. 

Nous  avons,  sur  une  longueur  de  66  kilomè- 
tres, substitué  à  d'anciens  rails  en  fer  des  rails 
en  acier  de  30  kilogrammes  et  remplacé,  sur 
210  kilomètres,  des  rails  de  ce  dernier  type  par 
des  rails  en  acier  de  44  kilogrammes. 

Deux  nouvelles  haltes  où  arrêts  de  trains 
ont  été  établis,  en  1900,  sur  les  lignes  en  ex- 
ploitation. Le  nombre  total  de  ces  installations 
mises  en  service  postérieurement  à  l'ouverture 
des  lignes  se  trouve  porté  àll7. 
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Matériel  roulant 

En  tenant  compte  des  démolitions  et  des 
constructions  effectuées  en  1900,  notre  maté- 
riel roulant  se  composait,  au  Ie'  janvier  1901, 
de  1.363  locomotives,  1.136  tenders,  3.716  voi- 
tures à  voyageurs,  32.527  wagons  à  mar- 
chandises. 

Nous  prévoyons  la  livraison  dans  le  cours 
de  l'exercic©  1901,  tant  en  augmentation  d'ef- 
fectif qu'en  renouvellement,  de  :  50  locomoti- 
ves, 0  tenders,  40  voitures  à  voyageurs,  3,390 
wagons  à  marchandises. 

Au  Ie'  janvier  1901,  l'effectif  de  nos1  voitu- 
res à  couloir  partiel  ou  à  intercirculation 
était  de  254  unités. 

Il  restait  en  construction  à  cette  date, 
clans  les  ateliers  de  la  Compagnie,  15  voitures 
mixtes  de  ce  type,  qui  viennent  d'être  livrées. 

En  outre,  nous  mettrons  en  construction  dans 
le  cours  de  cette  année,  un  lot  de  120  voitures 
de  3e  classe  à  couloir  partiel  et  à  siège  gar- 
nis destinées  au  service  de  nos  trains  de 
grand  parcours.  La  construction  de  ce  lot  sera 
terminée  d'ans  le  cours  de  l'année  1902. 

Nous  disposerons  alors  pour  le  service  de 
nos  trains  express  de  grandes  lignes,  d'un  ef- 
fectif total  de  389  voitures  à  couloir  partiel  ou 
à  intercirculation. 

En  ce  qui  concerne  le  matériel  à  marchan- 
dises, nous  avons  poursuivi,  pendant  le  der- 
nier exercice,  la  construction  de  wagons  d'un 
tonnage  supérieur  à  10  tonnes,  l'emploi  de 
ces  wagons  présentant  des  avantages  pour  le 
transport  des  matières  ponde  reu.se  s  et  des 
produits  de  l'industrie  métallurgique.  Il  a 
été  mis  en  service,  en.  1900,  870  véhicules  de 
cette  catégorie,  savoir  : 

515  wagons  d'un  tonnage  de  15  tonnes 
335      —  —  20  — 

20      —  —  30  — 

Au  1"  janvier  1901,  nous  disposions  ainsi  de  : 

4.893  wagons  de  diverses  séries,  à  2  ou  3  pai- 
res de:  roues,  d'un  tonnage  de  15  tonnes. 

369  wagons  d'un  toninagiei  de  20  tonnes. 

78  wagons  à  boggies,  de  grande  longueur, 
d'un  tonnage  de  30  tonnes. 

Les  .constructions  en  cours  ou  autorisées  por- 
teront ces  effectifs  respectivement  à  : 

5.201  wagons  d'un  tonnage  de  15  tonnes 
2.734      —  —    .       20  — 

80      —  —  30  — 

Cliauffage  des  trains 

Nous  avions,  au  1"  janvier  1901,  261  locomo- 
tives armées  des  appareils  nécessaires  pour  lie 
chauffage  par  la  vapeur  et  l'air  comprimés 
combinés  et  1.336  véhicules  munis  des  organes 
de  cie  système. 

Les  trains  actuellement  pourvus  de  ce  mode 
de  chauffage  sont  au  nombre  de  538  par  jour, 
dont  : 

250  sur  la  banlieue,  du  grand  réseau  ; 

161,  c'est-à-dire  la  totalité,  sur  la  ligne  de 
Vincennes ; 

Et  127  sur  certains>  embranchements  desser- 
vis par  des  trains  légers. 

Mesures  de  sécurité 

148  aiguilles  nouvelles  ont  été  enclenchées 
dans  diverses  gares. 

Le  block-system  a  été  installé,  en  1900,  sur 
une  longueur  de  166  kilomètres,  savoir  : 

Entre  Sedan  et  Pont-Maugis.     4  kilomètres. 

Entre  Froua.rd  (bifurcation) 
et  Pompey  *   2  — 

Entre  Isles-Armentières  et  la 
Ferté-Milon   23  — 

Entre  la  bifurcation  de  Troes- 
nes  et  Bazoches   41  — 

Entre  Reims  et  Charte  ville....    85  — 

Entre  Belfort  et  Petit-Croix...    11  — 

Total  égal   166  kilomètres. 

La  longueur  totale  exploitée  avec  le  block- 
system  s'est  trouvée  ainsi  portée  à  1.130  kilo- 
mètres, comprenant  notamment  nos  lignes 
principales. 

Nous  avions,  au  31  décembre  1900  : 

736  locomotives  et  5.518  véhicules  armés  du 
frein  Westinghouse  ; 

5.397  véhicules  à  grande  vitesse,  munis  de 
signaux  d'appel  (intercommunication)  ; 

2.918  voitures  pourvues  de  glaces  dormantes 
établies  dans  leurs  cloisons  séparatives. 


Les  dépenses  faites,  au  31  décembre  1899, 
pour  le  block-system,  les  cloches  électriques, 
les  enclenchements,  les  freins  Westinghouse, 
l'intercommunication,  les  glaces  dormantes, 
s'élevaient  à   fr.  20. 620V)00 

Les  dépenses  de  même  nature  faites 
en  1900  f%  sont  élevées  à   853.000  . 

Total  au  31  décembre  1900   21.473.000 

Dépenses  de  premier  établissement 
au  31  décembre  1900 

Concessions  antérieures  à  1883 
Dépenses  de  l'exercice  1900.fr.         679.440  42 
Dépenses  antérieures  (1)         1.207.992.556  57 

Total        1.208.671.996  99 

Subventions  reçues  en  capital, 

à  retrancher    13.806.408  65 

Reste  au  31  décembre  1900.  fr.  1.194.865.588  34 

Concessions  de  1883 
(Dépenses  de  l'exercice  1900) 
Ligne  d'Armentières  à  Bazoches...       8  716  68 
Raccordement   de  Boissy-Saint-Lé- 

ger  avec  la  Grande  Ceinture   2.373  59 

Ligne  de  Brienne  à  Sorcy   l  37 

Ligne  d'Esbly  à  Coulommiers  (cl'Es- 

bly  à   Crécy)   886  84 

Ligne  de  Fère-Champenoise  à  Vi- 

try-le-François    n  5g 

Ligne  de  Gerbeviller  à  Bruyères...         310  35 

Ligne  d'Hirson  à  Amagne   1"93 

Ligne  de  Merrey  à  Neufchâteau....  1  70 

Ligne  de  Provins  à  Esternay   14.338  87 

Ligne  de  Saint-Florentin  à  Troyes 

(Saint-Julien)  et  Troyes  à  Vitry- 

le-François   2  34 

Ligne  de  Saint-Maurice  à  Bussang.  8  64 

Ligne  de  Vitry-le-François  à  Lérou- 

ville    877.840  09 

Ligne  des  Vosges  (d'Arches  à  Saint- 

Dié    avec    embranchements  sur 

Fraize  et  sur  Gérardmer)   3  35 

Ligne  de  Bondy  à  Aulnay-lès-Bondy  2  11 
Ligne  de  Chalindrey  à  Mirecourt...  1  71 

Ligne  de  Nançois-le-Petit  à  Gondre- 

court  et  à  Neufchâteau   4  11 

Ligne  de  Sens  à  Troyes  et  à  Châ- 

lons    52  35 

Gares   de  jonction   1.471.821  38 

Total         fr.  2.370.378  93 

A  déduire  : 

Recettes   diverses   88.340  83 

Reste  pour  les  dépenses  de  l'exer- 
cice  1900  >   2.288.038  10 

Dépenses  antérieures   (1)   104.304.037  82 

Ensemble  :.  106.592.075  92 

Subventions  reçues  en  capital,  à 
retrancher    151.147  19 

Reste  au  31  décembre  1900        106.440.92S  73 


Lignes  d'intérêt  général  et  local  exploitées  par  ; 
la  Compagnie  en  vertu  de  traités  approuvés 
par  l'Etat. 

Dépenses  de  l'exercice  1900    6.744  82  1 

Dépenses  antérieures   (2)   19.768.675  72  ' 

Total   19.775.420  54  ? 

Subventions  reçues  en  capital,  à 
retrancher   1.452.302  35 

Reste  au  31  décembre   18.323.118  19 

n 

Travaux  complémentaires 

Dépenses  de  l'exercice  1900   5.544.845  38  l 

Dépenses   antérieures   (1)   132.975.146  25  / 

 •;. 

Ensemble   138.519.991  63  1 

—  ■  :  

(1-2-3)  Chiffres  rectifias.  —  Redressements 
divers  prescrits  par  la  Commission  de  vérifi- 
cation des  comptes. 

(4)  Compte  créé  sur  la  demande  de  la  Com- 
mission de  vérification  des  comptes.  Les  som- 
mes qui  sont  Imputées  ont  été  retranchées  des 
autres  chapitres  de  dépenses. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Subventions  reçues  en  capital,  à 
retiancher    473.867  23 

Reste  au  31  décembre  1900...  138.046.124  40 
Matériel  roulant 

Dépenses  de  l'exercice  1900   12.877.675  94 

Dépenses    antérieures    (2)          299.942.013  43 

Total  au  31  décembre  1900...  312.819.689  37 

Installations  de  la  traction 

Dépenses    de    l'exercice  1900   529.123  03 

Dépenses  antérieures   (3)   40.376.262  13 

Total  au-  31  décembre  1900...  40.905.385  16 
Mobilier  et  matériel  des  gares  et  des  trains 

Dépenses  de  l'exercice  1900   111.395.26 

Dépenses  antérieures  (1)   9.723.498  14 

Total  au  31  décembre  1900...     9.834.893  40 
Exploitation,  partielle  (1883  à  1899}  (4) 
Dépenses   antérieures   15.845.386  83 

Dépenses  faites  en  1900  pour  le  compte  de  l'Etat 

remboursables  par  annuités. 

Ligne  d'Armentières  à  Bazoches  14.803  42 
Ligne  de  Baroncourt  à  Audun-le- 

Roman    43.938  20 

Raccordement    de  Boissy-Saint- 

Léger  avec  la  Grande   Ceinture  4.913  59 

Ligne  de  Briey  à  Hussigny  et  Vil-  „,„„,„  „ 

lerupt    ..r,   540.347  76 

Ligne  de  Brienne  à  Sorcy   33.995  18 

—  d'Esblv  à  Crécy   615.942  11 

—  de  Gerbéviller  à  Bruyères  1.480.153  48 

—  de  Liart  à  Mézières   37.802  58 

—  de  Provins  à  Esternay   639.838  05 

—  de  Toul  à  Nancy.par  Pont- 

Saint-Vincent    45.675  84 

—  de  Trilport  à  la  Ferté-Mi- 

lon   .11  05 

—  de  la   Rare   de   Troyes  à 

Saint-Julien    7.595  32 

—  de  Vitrv-le-François  à  Lé- 

rouville    2.140.590  29 

—  de  Toul  à  Colombey  et  à 

Favières   372  08 

Total   5.605.978  95 

A  déduire  : 

Recettes  diverses   3.133  86 

Reste  pour  les  dépenses  de  l'exer- 
cice 1900   5.602.845  09 

Dépenses  antérieures  (1)   185.951.910  75 

Ensemble   191.554.755  84 

Subventions  reçues  en  capital,  à 
retrancher    22.500  » 

Reste   191.532.255  84 

A  déduire  : 
Valeur  du  matériel  repris  par  la 
Compagnie    7.677.070  03 

Reste   183.855.185  81 

A  ajouter  : 
Participation  de  l'Etat    dans  les 
dépenses    de    suppression  des 
passages  à  niveau  de  la  Petite 
Ceinture    1.127.383  88 

Total  au  31    décembre   1900....  184.982.569  69 

Secondes  voies  donnant  lieu  au  paiement  par 
l'Etat  d'annuités  provisoires 

Dépenses  de  l'exercice  1900   »  » 

Dépenses  antérieures  (1)   42.962.963  98 

Total  au  31  décembre  1900         42.962.963  98 

Récapitulation 
Concessions  antérieures  à  1883  1.194.865.588  34 

Concessions   de  1883    106.440.928  73 

F  Lignes  d'intérêt  général  et  lo- 
cal exploitées  par  la  Compa- 
I    gnie  en  vertu  de  traités  ap- 

'     prouvés   par  l'Etat   18.323.118  19 

Travaux    complémentaires   138.046.124  40 

Il     liel  roulant   312.819.689  37 

Installations  immobilières  de  la 

■lion  (ateliers  et  dépôts)....      40.905.385  16 


Mobilier  et  matériel  des  gares  et 

des  trains   9.834.893  40 

Exploitation    partielle    (1883  à 

1899)    15.845.386  83 

Dépenses  faites  pour  le  compte 

de   l'Etat,  remboursables  par 

annuités    184.982.569  69 

Secondes  voies  donnant  lieu  au 

paiement  par  l'Etat  d'annuités 

provisoires    42.962.963  98 

Total  général   au  31  décembre 

1900    2.065.026.648  09 


CHAPITRE  II 
RÉSULTATS    DE  L'EXPLOITATION 

Longueur  exploitée 

L'étendue  des  lignes  que  nous  exploitons, 
soit  pour  notre  compte  comme  concessionnai- 
res, soit  pour  le  compte  de  tiers,  en  vertu  de 
traités  approuvés  par  M.  le  ministre  des  Tra- 
vaux publics,  était,  au  31  décembre  1899, 
de    4.835  kilomètres 

Nous  avons  livré  au  trafic, 
le  15  décembre  1900,  la  section 
de  la  ligne  de  Vitry  à  Lérou- 
ville  comprise  entre  Revigny 
et    Nançois-Tronville   27  — 

Longueur    totale  exploitée 
au  31  décembre   1900   4.862  kilom.  (3) 

Recettes  de  l'exploitation 

La  recette  totale  du  trafic  de  l'exercice  1900, 
déduction  faite  de  l'impôt,  s'élève  aux  chiffres 
ci-après  : 

Lignes  en  exploitation  complète  189.202.739  56 
Lignes  en  exploitation  partielle 
pendant  la  construction   5.169  25 


Total   189.207.908  81 

Cette  somme  se  décompose  ainsi  qu'il  suit  : 

Lignes  Lignes 
en  en 

exploitation  exploit, 

complète  partielle 

Voyageurs  Fr.    67 .275.960  8'i   2.058  S0 

Bagages,  finances,  articl. 
de.  messageries,  etc          17.320.8K6  09      632  95 

Marchandises  â  petite  vi- 
tesse.  104.5911  802  03   2.478  » 

Totaux   180.202.7:10  56   5.169  -2.". 

Total  général...  "  P^oT^TsTa 
Les  recettes  de  1899  ne  s'é- 
taient élevées  qu'à   174.489.124  92  1 

Augmentation...         14.718.783  80  (1 


Les  différentes  catégories  de  trafic  ont  con- 
tribué à  cette  augmentation  dans  les  propor- 
tions suivantes  : 


(1)  Chiffre  rectifié.  —  Redressements  divers 
prescrits  par  la  Commission  de  vérification  des 

comptes. 

(2.)  Ce  chiffre  représente  le  solde  débiteur  du 
compte  créé,  sur  la  demande  de  la  Commission 
de  vérification  des  comptes,  par  application  de 
l'article  11  de  la  convention  du  11  juin  1883,  et 
clos  en  vertu  de  l'article  premier  de  la  conven- 
tion du  20  avril  1889.  Les  sommes  qui  y  sont 
imputées  ont  été  retranchées  des  autres  chapi- 
tres de  dépenses. 

(3)  Concessions  de  la  Compagnie  : 
Lignes    en  exploitation  com- 
plète   4.750  kilomètres 

Lignes  en  construction  exploi- 
tées partiellement    11  — 

Lignes  exploitées  aux  lieu  et 
place  des  concessionnaires...    101  — 


4.862  kilomètres 
(1)  Non  compris  les  recettes^  diverses  énu- 
mérées'aux  pages  72,  78  et  82,  soit  ensemble 
2.693.305  fr.  68  en  1899  et  3.056.048  fr.  45  en 
1900. 


Voyageurs    10.608.000  francs,  soit  18,72  % 

Grande  vitesse...  970.000  —  «oit  5,93  % 
Petite   vitesse....     3.140.000     —     soit  3,09  % 

Les  produits;  de  l'exploitation  des  cinq  der- 
niers exercices  sont  résumés  dans  le  tableau 
ci-après  : 

PRODUIT  —  IMPOT  DÉDUIT 
Grande  Petite 
Aniice<  Voyageurs   vitesse       vitesse  Totaux 

1896..  53.177.206  14.247.310  91684.677  159.0S9.2'à 

1897..  58.875.047  15.059.503  92.958.753  161.893.303 

1898..  54.5117.01:!  15.479.722  95.398.118  165.794.853 

1899..  56.669.780  16.357.01)1  101.462.25i  174.489.125 

1900..  67.278.019  17.327.520  104.602.370  189.207.909 

En  raison  de  l'Exposition  universelle,  la  re- 
cette provenant  du  transport  des  voyageurs  a 
été  exceptionnelle.  En  ce  qui  concerne  la  pe- 
tite vitesse,  les  résultats  de  l'exercice  1899 
avaient  été  excellents  ;  nous  avons  eu,  néan- 
moins, en  1900,  une  augmentation  nouvelle  de 
3.140.116  francs,  ce  qui  donne  pour  l'ensem- 
ble d,es  deux  années,  une  plus-value  de 
9.204.252  francs,  due  pour  une  bonne  part  à 
l'activité  de  l'industrie  métallurgique.  Cette 
activité,  s'est  malheureusement  ralentie  vers 
la  fin  de  l'année  dernière,  et  il  est  à  craindre 
que  les  transports  de  petite  vitesse  ne  dimi- 
nuent, pendant  une  certaine  période,  d'une 
façon  sensible. 

Le  produit  kilométrique  des  lignes  eni  ex- 
ploitation (complète  et  partielle),  déduction 
faite  de  l'impôt,  est,  pour  l'exercice  1900, 
de   39.116  79 

Il  était,  en  1899,  de   36.088  75 

Augmentation  en  1900  3.028  04 

Importance  des  transports  à  grande 
et  à  petite  vitesse. 

1°  Voyageurs. 

La  recette  des  voyageurs,  en  1900,  s'est  éle- 
vée à  Fr.   67.278.019  » 

Elle  avait  été,  en  1899,  de   56.669.780  » 

Augmentation    10.608.239  » 

Le  nombre  des  voyageurs  transportés  en 
1900   sur  l'ensemble   de  nos  lignes   a  été 

de    66.181.984  voyageurs 

Il    avait  été,    en  1899, 
de    62.526.380  — 

Augmentation    3.655.604  voyageurs 

Le  nombre  de  la  ligne  de  Vincen- 
nes,  compris  dans  le  chiffre  général  ci-des- 
sus, a  été  de  18.857.291  contre  18.218.372  en 
1899  :  d'où  une  augmentation  de  638.919. 

Pour  l'ensemble  du  réseau,  le  mouvement 
des  voyageurs  présente  une  augmentation  de 
5,85  %  sur  1889.  L'accroissement  de  recettes 
correspondant  est  de  18,72  %.  Il  est  naturel 
que  la  progression  de  la  recette  ait  été  beau- 
coup plus  considérable  que  la  progression  du 
nombre  des  voyageurs,  un  grand  nombre  de 
ceux-ci  ayant  effectué  de  longs  parcours  sur 
nos  rails  pour  venir  à  Paris. 

Comme  on  devait  s'y  attendre,  toute  la  plus- 
value  provenant  des  voyageurs  s'est  produite 
pendant  la  durée  de  l'Exposition,  c'est-à-dire 
du  15  avril  au  12  novembre.  Durant  cette  pé- 
riode, le  mouvement  des  gares  de  Paris-Est 
et  de  Paris-Bastille  (arrivées  et  départs)  a 
été  de  21  millions  de  voyageurs,  chiffre  supé- 
rieur de  2.260.000  à  celui  des  mois  correspon- 
dants de  1899. 

Les  voyageurs  français  représentent  91  % 
et  les  étrangère  9  %  de  cette  augmentation. 
Mais,  au  point  de  vue  des  produits,  le  sup- 
plément des  recettes  est  dû  pour  53  %  aux 
voyageurs  français  et  pour  47  %  aux  étran- 
gers. 

En  d'autres  tenues,  dans  la  plus-value  de 
10.600.000  francs,  les  étrangers  entrent  en 
nombre  rond  pour  5.000.000  de  francs. 

899' 

(A  suivra). 
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MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13 

750.000 

■25 

3 

375.000 

■25 

8 

750.000 

25 

18 

750.000 

25 

2 

250.000 

25 

14 

000.000 

■25 

5 

000.000 

•25 

ss 

000.000 

■25 

6 

250.000 

25 

300.000 

•25 

18 

750.000 

25 

12 

500.000 

25 

275.000 

'25 

7 

500.000 

25 

400.000 

■25 

68 

750.000 

125 

27 

500.000 

25 

105 

000.000 

125 

3 

125.000 

25 

400.000 

25 

2 

000.000 

25 

4 

000.000 

25 

10 

625.000 

■25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Su 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Deep 
The  East  Rand  proprietarj Bines 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . . . 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Sheba  Gold  

Simmer  and  Jack  (act.  nom. 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

22 

50 

16 

16 

16 

25 

20 

25 

— 

39 

31. 

50 

30 

32 

50 

36 

1000 

101 

86 

89 

50 

92 

95 

237.5 

189 

50 

172 

186 

50 

192 

202 

50 

330 

540 

482 

522 

543 

557 

47 

50 

50 

44 

38 

25 

40 

41 

50 

145 

167 

50 

140 

171 

174 

50 
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68.50 

66 

75 

54 

50 

62 
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75 

67 

75 
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65 

50 

72 

■25 

80 

50 

59 

52 
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83 

83 
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175 
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95 
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217 

205 
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53.75 
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23 
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25 
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145 
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33 

50 

33 

32 

25 

47 

50 
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184 
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220 
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50 

262 

295 

272 

337 

348 

362 

75 
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17 

18 

50 

18 

50 

21 

85 

25 

19 

16 

16 

16 

50 

77.50 

55 

40 

28 

50 

30 

30 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000dr 


500 
125 
125 
100  dr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . . 
Huanchaca  (Argent) . . . 
Laurium  grec  plomb  eUrg.) 


75 

65 

58 

63 

63 

670 

716.50 

1004 

993 

991 

133 

159 

91 

93 

95.25 

103 

86.50 

52.25 

50 

47  50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 
11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


Bechuanaland  Biploration. 
Brit.Sth.  Afrio.  (Chartered) 
Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  Distillerie 
Goldfields  Consolilad.  ordinaire 
Henderson  Transv.  Estate 

Oceana  Company  

Mossamédés  (Cie  de). 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

34 

24.50 

25.50 

25.50 

32.50 

125 

83.25 

80 

67.75 

66.25 

77.50 

34 

31 

31.50 

29.50 

35 

91.25 

16 

15 

15.50 

15.50 

18 

112.50 

193.50 

176 

18î 

187.50 

203 

125 

30 

30 

30 

107.50 

50 

46 

47.75 

48.50 

57.25 

25 

22.75 

16 

17 

17.50 

18.75 

60 

46.75 

35.50 

36.25 

42 

16.25 

79.25 

70 

77.50 

79 

83.50 

81 

65.25 

82.25 

86.25 

93.75 
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275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
125.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
160  000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231.250 
325  000 
351 .269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
250.005 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.989 

2.500.000 
270.000 

2.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
.700.000 
540.000 
250  000 
400  000 
400.000 
80.000 
196.775 
352.083 
860.001 
V5.77'. 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levais. . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlei  (New) ... . 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfontein  (New)  

Robin  s  on  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . 

Wolhuter  

Worcester  
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7  1/8 

2  7/8 
1  3/4 

4  1/8 
1 

1  3/8 
7/8 

5  3/4 

3  1/16 
7/8 

11  3/4 
15  1/2 

4  7'8 

5  7/8 
4  1/8 

7  5/8 
21  1/2 

6  1/4 

.  2  1/16 

2  3/16 

6  7/8 
10 

5/8 

3  1/8 

2 

4  3/4 

8  5/8 
6  3/4 
6  1/1 

5  1/8 

4  1/2 
2  11/16 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/4 
1 

1  3/4 

2  1/4 
5/16 

4  9/16 

10  1/2 

3  1/2 

5  1/i 
3  7/16 
1  3/4 

5  3/8 
4 

1  1/2 
40  1/8 

3  1/4 

1  5/8 

8  3/4 

4  7/8 

9  1/4 

2  1/2 

6  7/16 

5  1/16 

3  1/-2 

3  1/4 
8  5/8 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  3/4 
2  1/4 


6  1/4 

2  3/8 

1  9/16 

3  7/8 
9/16 
1 

5/8 

5 

2  9/16 
5/8 

10  3/4 
14  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  3/8 

7  1/8 
19  3/4 

6 

1  3/4 

2  1/4 
5  15/16 

9  1/4 
9/16 

2  7/8 
1  13/16 

3  7/8 

8  3/8 

6  1/i 
5  5/16 

4  1/2 

4  1/8 
2  1/16 

5  5/16 

2  3/8 

3  1/4 
13/16 

1  3/8 

1  13/16 
3/8 
3  7/8 

9  5/8 

2  7/8 
5 

3  1/16 
1  1/2 

4  3/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  3/8 

2  7/8 

1  1/8 
8  3/8 

4  1/16 
8  3/8 

2  3/8 
5  13/16 

4  3/8 

3  1/4 
2  3/4 

7  1/2 
H 

3/4 
2  1/8 
4 

2  1/4 


7  1/8 

2  9/16 
1  3/8 

5  3/4 
5/8 

1  1/8 
1/2 

6  5/16 

2  5/8 
11/16 

11  3/8 
15  1,2 

4  3/8 

5  5/8 

3  1/2 

7  7/16 
20  3/4 
6  13/16 
1  9/18 

2  1/2 
6  13/ 16 
10  5/8 
7/lri 

3  l3/lo 
I  13/16 

4  7/U 

8  5/8 

6  3/8 

5  3/4 
4  7/8 

4  9/ 16 
1  9/16 

7  3,8 

2  1/2 
3  5/16 

13/10 
1  1/16 

1  15/16 

a/8 

4  1/2 
11  13/16 

3  1/8 

5  3/4 

2  15/16 
1  1/4 

5  3/16 

4  1/8 
1  1/4 

10  7/16 

3  1/16 

1  1/4 

9  7/8 

5  3/8 
9  3/16 

2  3/i 

6  5/8 
5  13/1C 

3  3/8 
2  5/8 

8  1/2 
13  1/4 

9/16 
2  7/16 
*  3/10 

2  3/8 


7  1/8 

2  7/16 
1  7/16 

5  9/16 
5/8 

1  1/8 
1/2 

6  7/16 
2  11/16 

11/16 
1 1  3/4 
15  1/2 

4  5/8 

5  5/8 

3  5,8 

7  9/16 
20  3/4 
6  13/16 

1  9/16 

2  9/16 

6  7/8 
10  il/ 16 

7/16 

3  3/1 

l  13/16 

4  1/2 
9  1/16 

6  1/2 

5  3/4 
4  7/8 

4  9/16 
1  5/8 

7  3'8 
Si  1/2 
3  3/8 
13/16 
1  1/16 

1  15/16 

3/8 
i  7/16 
U  5/16 
3  1/" 

5  3/ 

3  3/15 
1  1/4 
5  7/16 

4  1/2 
1  1/4 

10  1/2 
3  1/8 

1  1/i 
9  7/8 

5  1/4 
9  3/16 

2  7/8 
6  13/16 
5  15/ 10 

3  1/2 
2  5/8 

8  3/4 
13  3/8 

9/16 
2  9/16 

4  1/2 
2  1/2 


7  1/2 

2  3/4 
1  13/16 
5  13/16 

3/4 

1  1/8 
1/2 

6  7/8 

3  3/16 
13/16 

13  1/4 
15  3/4 

5 

6  1/8 
3  13/16 

8  1/16 
22  1/4 

1  u/ie 

2  15/16 

7  5/16 
11 

7/16 

3  15/16 
2 

4  7/8 

9  1/8 
7 

6  1/2 

0  y/iô 

5  1 

1  15/16 
7  11/16 

2  1/2 

3  1/2 

1  1/16 

1  5/16 

2  1/8 
3/8 

4  7/8 
12  5/8 
3  15/16 

6 

3  1/8 

1  9/16 

5  5/8 

4  1/2 
1  t/2 

10  15/16 
3  1/4 

1  5/lt 
10  1/4 

5  7/16 
9  13/lo 

3 

7  1/8 

6  3/16 
3  3/  i 

3  1/10 
9  1/lb 

14  3/8 
3/4 

2  1-./16 

4  7,8 

2  1/2 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 

£ 
1 

Anglo-French  Expl  

3  5/8 

3  1/8 

3  3/8 

3  1/2 

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

2  3/16 

2 

2  3/6 

2  1/4 

2  7/16 

400.000 

1 

Bechuanaland  

1  3/8 

1  1/16 

15/16 

15/16 

1  1/4 

i. 375. 000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

3  3/8 

3  5/16 

2  11/16 

2  5/8 

3  1/8 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields.. 

11/16 

5/8 

3/8 

3/8 

3/8 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

7  13/16 

7  1/4 

7  3/8 

7  7/8 

8  1/16 

1.250.000 

1 

Id.  6%  Préférence.. 

2i/0 

24/6 

2  4/6 

2Ï/0 

25/0 

575.000 

100 

Id.   5  %%Debentures. 

107 

109 

107 

107 

107 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  3/16 

1  1/8 

1  3/16 

1  1/4 

1  1/4 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency . . . 

2  5/16 

2  5/16 
4  3/4 

1  7/8 

1  15/16 

1  7/8 

375.058 

1 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

6  3/4 

2  3/8 

2  7/16 

3  5/16 

1  3/4 

2  1/4 

670.000 

1 

Mozambique  C»  

?  7  16 

1  7/8 

1  7/16 

l'3/S 

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated  

2  1/16 

1  15/16 

1  7/8 

1  15/16 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

5  1/2 

5  5/8 

4  3/16 

4  9/16 

5  1/2 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

2  5/8 

1  3/4 

1  1/8 

1  3/16 

1  5/16 

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt. 

3  3/16 

2  11/16 

3  1/4 

3  3/8 
1  3/S 

3  15/16 
1  3/4 

300.000 

1 

Id.        Gold  Fieldr 

1  7/8 

1  3/8 

1  3/8 

604.225 

1 

Id.  GoldMiningEstat 

50 

2  3/16 
1  1/2 

1  15/16 

1  13/16 

1  7/8 

2  3/16 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol. . . . 

1  5/8 

1  1/16 

1  1/8 

1  5/16 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring. . . . 

1  5/8 

1  1/4 

15/16 

15/16 

1  5/18 

3u- 

<  s 
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NOMS 
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COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
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1900 
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COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

Exploration  C»  (New);... 

1  3/4 

1  1/2 

3/4 

13/16 

13/16 

2.682.396 

1 

Joliannesbg.  Cons.  Inv.. 

2  1/8 
1  1/4 

1  15/16 

2  1/8 

2  1/4 

2  5,  8 

500.000 

1 

Id.  Waterwks.. 

1 

1  1/3 

1  1/8 

1  3/16 

250.000 

1 

Id.        Tramways  . . 

1  1/4 
11  3/4 

2  3/4 

1  1/16 

1  1/16 

9  3/4 

1  1/16 

1  3/18 

1.000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

9  1/2 

9  3/4 

9 

200.000 

1 

New  African  Company  . . 

2  3/16 

2  5/16 

2  7/16 

2  9/16 

3.000.000 

1 

Robinson  Bank  

3  9/16 

3  3/8 

3  1/8 

3  3/8 

3  5/8 

250  000 

1 

S.  African  Gold  Trust. . . 

6  13/16 
1  1/4 

7  3/16 

6  7/8 

6  15/16 

7  11/16 

500.000 

1 

Tati  Concession  

1 

7/8 

7/8 

7/8 

450  000 

1 

Transvaal  Coal  Trust... 

1  15/16 

1  13/16 

2  3/4 

2  3/4 

2  13/16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

140.000 

1 

250.000 

1 

280.663 

1 

1.000.000 

1 

200.000 

1 

91.000 

1 

960.000 

8/0 

112.000 

1 

320.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet  — 

South  Kalgurli  

Waihi  


31/9 

8  7/16 
13  31/16 

1  5/16 
4  15/16 

2  3/8 
7/16 
48/0 
5  1/4 

9  7/8 


25/6 

19/6 

20/0 
3  1/4 

21/0 

4  3/8 
8  3/4 

3  3/16 

3  1/16 

5  5/8 

6  15/16 

6  3/4 

1  3/8 

1  1/8 

1  1/8 

i  1/S 

4  15/16 

4  5/16 

4  1/8 

4  3/16 

1  13/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  1/4 

3/8 

5/16 
1  5/8 

5/16 

5/16 

49/0 

31/6 

31/0 

3  1/8 

1  15/16 

2 

2 

11  1/8 

5  3/4 

5.3/4 

5  5/3 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105.250 

10 

1.000.000 

5 

Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture. . . 

linqualand  West  

New  Jagersfonte  il  


30/0 

30/0 

31/0 

39  3,4 

31/0 

31/6 

26  3/4 

28  15/16 

39  3/4 

39  9/16 

107 

107 

106 

106 

107 

7  3/4 

7  15/16 

8  1/4 

8  1/4 

8  1/4 

16  1/4 

16  1/2 

22  5/8 

22  3/4 

22  1/2 

Ë 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


3VE^rLCIÎÉ    OFFICIEL   IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


ripniL 


lltluni 

14651 
3812 
6790 


35853 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


lonbre 
le  Titres 


389.446 
884.200 

58.416 
109.530 


443.011 

500 

248  695 

400 

1076960 

400 

» 

100 

451.775 

500 

233 . 951 

500 

581 -451 

400 

» 

100 

443. 12 i 

400 

» 

100 

684 .290 

500 

* 

100 

280.289 

500 

s 

125 

iOi 

821. 920 

500 

1489533 

500 

827.577 

500 

1777290 

500 

983.301 

500 

965.336 

400 

500 

494.397 

500 

499.602 

500 

159.270 

500 

224.060 

200 

148.207 

200 

im  53  i 

1000 

181 .574 

500 

117.026 

400 

50. 121 

182.500 

1000 

125. O00 

500 

40.000 

500 

30.000 

500 

300.000 

500 

60.000 

500 

400.000 

500 

160.000 

500 

60.000 

500 

500.000 

500 

30. 000 

500 

100.000 

500 

320.000 

600 

500.000 

100 

80.000 

500 

40.000 

500 

63.333 

500 

30.000 

500 

40.000 

500 

r.  8.427 

60C 

380.898 

500 

60.000 

500 

54.130 

500 

82.022 

500 

168.138 

500 

49.  "700 

500 

492.910 

50C 

512.056 

500 

71.944 

» 

321.212 

500 

1939176 

500 

1875396 

500 

70.760 

500 

1389  631 

500 

151.508 

500 

(il 

ci. a 

lîoo 

500 

500 
500 


RENTES  FRANÇAISES 


S  96  

3  %  Amortissable 

S%%  1894  (anc.  4  «/,) 


Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


M  MU  I 

en  1900 


Tunis  3  %  29  (car.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  j«  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  car.  Kr.  Cpt 
Indo-Chine  3  yt  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %  

—  quarts  

1875  4  %   

1876  4  %  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %.... 
Foncières  1883  3  %  

—  188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %  — 

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 
Foncières  1899  3.75  %  ..... 

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 
Immeubles  de  France. 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  tebme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie — 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3 

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  % . . 
Est- Algérien  

3  %... 


Act 
Obi 

Act.  Est  

—  —  de  jouiss. . . . 
Obi.    —   52-54-56  5  % 

—  —    3  %  

—  —  3  %  nouv.  .   

—  -  2  %  %  

—  —   Ardennes  3  %  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


3  . 


3  50 


2  50 
2  50 
17  5u 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
12  .. 


13 
15 
15 
15 
14 
12 
15 
I  i 
13 
18  75 


151  0 

55  . 
12  50 
36 
27  50 
15  . 

25  . 

12  50 

26  0 
50  . 

15  . 

13  54 
4 

35 
17  50 

16  50 

19  10 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
38 
15 
35  50 
15  50 
25  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
15 


Cours  coup,  juillet 
1900  1901 


100  10 
99  60 
102  30 


.80 

80  50 
80  . 
463  . 


539 
538 
353 


354 


106 


377 


411 


000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


100  25 
99  25 

101  45 


492  . 

81  40 
81  50 
492 


Cours  de  clôture 


552 
432 
410 


558 
560 
362 


360 
419 
420 


165 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 

68 
311 
615 

72 
355 
533 
258 

50 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
1000 
475 

448 
4c0 


:.  iléc. 

12  ctëC. 

19  déc. 

101  52 

101  40 

KO  451 

101  47 

101  25 

100  30 

100  20 

100  15 

99  90 

99  i! 

100  15 

101  60 

lui  ,7 

101  35 

101  45 

101  25 

101  10 

492  .. 

493  50 

84  05 

84  10 

si  2! 

84 

500  . . 

499  » 

499  25 

560  . . 

558  75 

559  . . 

439  75 

436  . . 

413  75 

412  . . 

410  . . 

108  75 

107  50 

106  75 

563  . . 

561  . . 

560  . . 

560  . . 

559  . . 

559  50 

363  . . 

363  . . 

363  7  a 

96  . . 

96  . . 

96  50 

362  . . 

363  . . 

361  25 

92 

92  . . 

93  . . 

.  1  i 

410  50 

412  .. 

104  .'. 

103  75 

103  25 

398  . . 

398  . . 

390  . . 

99  . . 

69  . 

98  . 

405  . . 

405  . . 

4U4  25 

480  .. 

477  75 

475  50 

503  50 

503  . . 

502  . . 

502  .  . 

499  50 

499  75 

452  . . 

452  50 

452  .  . 

165  . 

463  . . 

464  75 

399  .  - 

398  50 

398  . 

464  .. 

465  .. 

461  .. 

463 

468  . . 

463  . . 

458  . . 

4î  1  50 

455  . . 

506  50 

506  50 

50b  50 

46  75 

47  . . 

46  75 

47  .. 

47  25 

46  75 

551  . . 

550  . . 

554  . . 

446  .. 

446  . . 

448  . . 

10^  .. 

103  . . 

108  .  . 

123  ■ 

128  . . 

127  .  . 

3850  . 

3820  .. 

3858  .. 

1 008 

1008  . . 

lOUO 

400  .  '. 

405  .. 

645  .. 

654  .. 

654  .  . 

57  3  . . 

571  . . 

50'.»  . . 

490  . 

713  . . 

718  .. 

718  .. 

Î95 

598  . . 

760  . . 

759  50 

760  . . 

1005  . . 

1002  . . 

998  . . 

7d 

77  . . 

72  .. 

329  . . 

325  . . 

317  50 

608  .. 

605  . . 

605  . . 

65  . . 

68  . . 

68  . . 

311  . . 

315  . . 

306  .. 

515  .. 

505  .. 

5i3  . . 

240  .. 

236  . . 

2i0  .. 

42  25 

45  . . 

44  . . 

020  . . 

935  . . 

980  .. 

725  .. 

22  .. 

454  .. 

451  25 

451 

665  .. 

670  .. 

670  .. 

441  .. 

440  .. 

443  .. 

439  50 

439  .  . 

443  .. 

431  .  . 

430  .. 

431  50 

715  .. 

719  .. 

716  .. 

448  75 

445  .. 

451  .. 

1000  .. 

991  . . 

985  .. 

470  .. 

475  .. 

474  .. 

669  .. 

660  .. 

660  .. 

459  .. 

454  50 

455  50 

458  75 

456  .. 

456  5C 

415  .. 

416  .. 

417  .. 

461  75 

459  75 

460  50 

464  .. 

465  .. 

463  75 

Sombre 
<te  Titres 


800.000 
16.574 
209.144 
284.635 
149.121 
45.761 
223.259 
4601934 
iX25764 
08.484 
84.005 
236.660 
2548306 
580.847 
506.492 
2986621 
197.521 
11S. 199 
142.117 
196.032 
103.968 
.1362839 
1 162600 
i0.663 
258.198 
261 . 198 
3298114 
1240069 
283.444 
33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.48 
100.000 


75.122 
60.000 
73.420 
10.000 
89.837 

246.163 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

200.000 

100.000 
62.060 
64.000 

111.948 
58.13 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50 
500 
500 
500 
500 

500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
'500 
600 
500 
500 

500 

500 
250 


500 
50( 
500 

51  lll 
250 

» 
500 
501 

50C 

100 
250 
500 
500 
250 
500 
100 
100 
250 
500 
250 

100 
500 
500 

500 
il  in 
500 
» 

500 
îoo 

500 
500 
500 
300 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


IIUER6TS 
n  1900 


Capital  ou 
Nombre  de  Titre; 


520154.149  € 

190767. 000 f. 

524306.20011. 
5.298.600  i 

18.389.000  t 
58.790 ob 

372079. 500f. 
700.000 ob 

105000. OOOf. 

154070. OOOf. 

1399299000f. 

734839. 500f. 

671830. 400f. 
1.171.500  o1) 
1.080. 600 ok 


Act.  Lyon. 
Obi.  — 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  . . . 
Genève  57  3  %.. 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv. 

2  y%  %  

VicL-Emni.'  62  3  % 


Nord. 


3  %  nouv. 


-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  .. 
Orléans  

—  jouiss  

-  3  %  

—  3  %  1884  

-  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  %  %  

Ouest- Algérien  

-  3  %. 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 
3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Compio  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
Ci.  qio  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —        jouiss . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C "  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ainé  . . . 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  dej  

—  —  jouiss 
Mines  d'or  et  d'expl.  (Cie  f"; 
Métaux  (Cie  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C1»  du)  en  liq 
—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%  %(ch.  fixetsuo) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe 2 f . 50) 
Brésil  4  %  .%  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  


58 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
74 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
12  50 
25 
15 


20 
28  50 
74 
32  50 
59 
46  50 
16 
22  50 
65 
10 


30 
10 

5 
15 

5 
18 
40 
50 

37  50 
5  50 
22  50 

25  . 


116  48 
51 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


2  75 
5  75 
4 
4 
4 
5 


50 


3 
4 
4 
3  50 
4 


Cours  romp.  juillet 
1900  ^~Î9ÔT~ 


1815 


455 
446 
402 


1325 
449 
446 

2100 
464 
450 
406 


1740 
1222 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1140 

805 
330 
510 
2000 
1350 


86 
3542 
1375 
430 


315 


1593 


425 
235 
97 


1170 

870 
95 


780  . 


453 
449 
409 


1300 
454 
452 

2090 
462 
454 
414 


1590 
1120 
454 
451 
406 


1020 
454 
450 
406 
620 
440 


250 
422 
594 


101  50 


25 


60 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 

62 
248 
260 
603 
313 
160 

50 

50 
312 
400 
512 
380 

98 
435 

712 


86 
3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


95  . 


Cours  de  clôture 


100  75 
73 
69  70 

378 

101  70 
80 
89  45 

103  40 
107  75 
101  75 
71  75 
305  .. 
254  .. 


5  déc. 

12  déc. 

19  déc. 

1590  . . 

1530  . . 

1510  .. 

1273  . . 

1275  . . 

1275  .. 

458  . . 

457  . . 

457  25 

461  50 

459  . . 

459  .. 

462  .. 

459  50 

459  . 

462  50 

461  50 

459  50 

4i">  2  .. 

461  50 

461  75 

458  75 

459  . . 

459  .. 

410  .. 

409  50 

409  50 

458  . . 

458  . . 

1310  !i| 

1315  .. 

1319  50 

463  .. 

461  75 

463  50' 

458  75 

456  . . 

457  .  . 

1995  . . 

1937  . . 

1940  . . 

473  . . 

472  50 

471  .. 

465  .. 

468  .. 

468  .. 

423  25 

422  75 

422  75 

457 

455  . . 

457 

1620  . . 

1610  .. 

1600  '.  . 

1160  .. 

1136  .. 

1132  .. 

466  .. 

465  .. 

465  50! 

460  . . 

460  25 

461  50 

414  .  . 

412  50 

412  .. 

461  . . 

459  50 

1050  . . 

1032  . . 

1026  .. 

463  25 

461  .  . 

461  50 

460  . . 

457  25 

457  .. 

415  .. 

412  50 

411  .. 

620  . . 

620  . . 

4(3  75 

444  75 

4'.:;  .. 

448  .. 

448  . . 

448  .. 

217  .. 

215  . . 

216  . . 

429  . . 

426  59 

425  . . 

558  . . 

571  . . 

555  .. 

370  .  - 

362  . . 

363  . . 

629  . . 

630  . . 



1982  . . 

1 995  . . 

1991  . . 

597  .. 

595  . . 

585  . . 

827  .. 

815  .. 

820  . . 

538  .. 

530  .. 

530  .. 

150  . . 

150  . . 

140  . . 

440  . . 

430  . . 

398  . . 

750  . . 

768  . . 

760  . . 

382  . . 

380  . . 

365  . . 

62  50 

60  . . 

63  . . 

266  . . 

273  . . 

260  . . 

145  .. 

141  . . 

102  . . 

445  . . 

431  . . 

440  . . 

190  . . 

1S5 

190  . . 

137  . . 

132  50 

144  . . 

32  .. 

28  .. 

25  50 

50  .. 

2(59 

260  .\ 

250 

2v5  .  . 

295 

285 

420  .. 

410  .. 

122  .. 

205  . . 

229  . . 

95 

95 

97 

365  . . 

369  .  . 

365  .. 

555  . . 

537  .. 

520  .. 

7  50 

7  50 

6  25 

89  .. 

86  .. 

3815  • • 

3800  .. 

3775  . 

1540  . . 

1545  .. 

565  . . 

552  .. 

"ési  . . 

155  . . 

160  .. 

603  . . 

605  '.. 

610  .. 

712  . . 

690  .. 

700  .. 

1007  .. 

1007  . . 

1001  50 

370  .. 

370  . 

364  .. 

93  .. 

93  60 

95  70 

486  . 

102  20 

101  75 

102  40 

71  50 

71  .. 

71  70 

67  55 

67  45 

68  50 

399  .. 

102 

102  85 

102  70 

81  . 

80  50 

80  .. 

91  .. 

90  .  . 

106 

105  75 

106  50 

108  50 

108  40 

108  0.' 

103  15 

103  75 

103  80 

73  90 

75  45 

75  62 

306  .. 

315  .. 

316  50 

256  .. 

265  .. 

263  25 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


VALEURS 

13  nov 

20  nov 

*3  i 

Idée. 

lldéc. 

18déc. 

Fonds  d'Etat 

od 

iO 

20 

89 

80 

89 

60 

90 

10 

90 

25 

Russe  Orient  4  0/0  

VD 

95 

90 

95 

80 

96 

10 

96 

10 

Extérieure  Espagnole  

70 

50 

71 

50 

73 

50 

75 

75 

60 

09 

66 

99 

70 

99 

90 

99 

80 

100 

10 

100 

10 

23 

70 

23 

10 

24 

25 

24 

75 

21 

50 

24 

10 

99 

30 

» 

100 

100 

25 

100 

30 

lOu 

10 

Chemins  de  fer 

133 

» 

133 

60 

136 

50 

139 

10 

141 

70 

141 

10 

16 

» 

i  O 

90 

15 

80 

1 5 

70 

18 

20 

1 7 

70 

157 

50 

161 

70 

163 

» 

165 

10 

161 

60 

100 

30 

100 

60 

101 

10 

100 

80 

100 

25 

101 

65 

75 

66 

20 

67 

00 

67 

» 

66 

64 

Banques 

195 

20 

197 

40 

199 

60 

204 

90 

206 

206 

90 

173 

50 

175 

90 

180 

10 

180 

10 

178 

70 

180 

40 

118 

90 

120 

90 

123 

25 

125 

90 

125 

25 

126 

50 

133 

50 

135 

37 

138 

12 

139 

87 

138 

75 

139 

12 

119 

50 

124 

12 

128 

50 

127 

25 

126 

12 

127 

87 

98 

32 

100 

50 

102 

50 

103 

25 

102 

75 

103 

» 

Change  sur  Paris  8  jours.. 

81 

25 

81 

2o 

81 

15 

81 

20 

81 

20 

81 

10 

—       —    Londres  —  .. 

20 

10 

20 

12 

20 

il 

20 

41 

20 

40 

20 

38 

—       —    Vienne    —  .. 

85 

20 

85 

25 

85 

25 

85 

25 

84 

55 

85 

25 

—     Pétersbourg  3  mois. 

■213 

M 

213 

66 

213 

40 

213 

10 

213 

10 

213 

30 

Roubles  comptant  

216 

25 

216 

216 

20 

216 

20 

216 

40 

216 

» 

BOURSE   FINANCIERE   DE  LONDRES 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  II  

-  III  

—  IV    

Bgypte  Uniliée  

firec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/2  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0...  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  Ottomane  

Rio-Î'into  

Brighton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  . 
Escompte  hors  banque  .  . 


13  nov 

20  nov 

27  nov 

i  déc. 

1  Idée. 

18déc. 

92  » 

91 

87 

91 

68 

91 

81 

92 

50 

94  > 

63  -75 

63 

50 

63 

50 

63 

37 

63 

62 

63  87 

65  » 

64 

75 

65 

50 

66 

62 

66 

50 

67  87 

95  75 

95 

75 

95 

50 

95 

25 

92 

75 

94  12 

98  75 

38 

75 

98 

75 

98 

75 

99 

99  57 

49  » 

49 

25 

49 

75 

49 

87 

50 

» 

50  » 

25  62 

26 

26 

37 

26 

87 

26 

25 

26  75 

23  62 

23 

75 

24 

06 

24 

02 

21 

12 

24  37 

106  25 

106 

31 

106 

25 

106 

50 

106 

50 

106  50 

41  50 

42 

» 

42 

50 

42 

42 

42  50 

98  87 

99 

37 

99 

02 

100 

25 

100 

62 

100  37 

94  50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

9  4 

50 

94  50 

25  75 

26 

12 

26 

87 

26 

87 

27 

50 

26  87 

69  50 

69 

87 

70 

62 

73 

12 

74 

50 

73  12 

100  » 

100 

» 

100 

25 

KO 

50 

101 

101  50 

100  » 

100 

H 

99 

87 

100 

101 

» 

101  » 

5  » 

5 

>' 

5 

>i 

5 

» 

5 

» 

149  » 

149 

)) 

151 

ï) 

152 

152 

151  » 

3  50 

3 

50 

-  3 

5n 

3 

62 

4 

1  » 

10  75 

10  87 

11 

12 

11 

25 

1! 

25 

11  25 

45  75 

46 

f> 

4  4  62 

41 

62 

42 

25 

41  » 

126  50 

124 

50 

120 

» 

119 

73 

120 

» 

123  25 

78  50 

79  50 

78 

50 

78 

50 

78  50 

79  » 

26  31 

26  06 

25 

37 

25  12 

25  31 

25  62 

25  32 

2b  36 

25  36 

25  35 

25  32 

25  35 

4  » 

4 

n 

4 

4 

4 

» 

4  » 

3  3/ 

3  69 

3 

50 

3  43 

3  56 

3  50 

BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


VALEURS 

13  nov 

20  Qby 

27  u 

IIV 

Idée. 

lldéc. 

18déc. 

Fonds  d'État 

118  70 

118 

80 

118 

85 

119 

05 

119 

15 

1!9  03 

98  70 

98 

95 

98 

85 

99 

20 

99 

15 

99  25 

98  85 

99 

10 

99 

10 

99 

9y 

25 

99  33 

118  25 

118 

20 

118 

50 

118 

70 

119 

10 

118  95 

—      Rente  Couronne. . . 

98  20 

93 

30 

93 

30 

94 

45 

94 

60 

94  20 

Chemins  de  fer 

983  » 

981 

980 

» 

990 

995 

50 

983  » 

523  » 

523 

527 

» 

533 

532 

» 

531  50 

Kerd.-Nord  

5540  » 

5510  » 

5570  » 

5500  » 

5559  » 

5540  » 

Autriche  Nord-West  

462  » 

163 

» 

463 

» 

466 

» 

466 

473  » 

620  50 

622 

25 

631 

» 

651 

50 

660 

50 

654  75 

63  50 

62 

61 

25 

61 

» 

71 

25 

67  » 

Change  sur  Londres  

239  45 

230 

50 

239 

40 

239 

55 

239 

55 

239  47 

95  20 

95 

17 

95 

la 

95 

20 

95 

20 

95  2d 

19  04 

19 

06 

19 

<>-, 

19 

05 

19 

08 

19  06 

BOUR8E8  FINANCIÈRES  DE  MADRID  &  BARCELONE 

Madrid 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  U/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  à  vue. 

sur  Paris  à  vue  

Barcelone 
Uelte  intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.  Cuba  6  0/0 

—               5  0/0 
Change  sur  Parie  


13  nov 

20  nov 

29  nov 

i  déc . 

Udéc. 

t8dée. 

71  35 

VI  60 

71  55 

72  20 

72  55 

72  90 

78  20 

78  50 

78  25 

79 

79  60 

79  95 

79  95 

î9  95 

81  20 

81  20 

81  20 

35  81 

35  88 

35  84 

35  30 

34  22 

34  16 

42  60 

42  65 

42  27 

40  50 

36  25 

35  87 

71  35 

71  60 

71  50 

72  2  7 

72  62 

72  87 

» 

n 

i) 

» 

85  45 

85  62 

»  n 

85  50 

86  75 

86  65 

7i  25 

71  37 

»  » 

71  30 

72  25 

72  15 

42  85 

42  85 

42  30 

40  85 

36  » 

36  25 

BOURSE 8  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 
—       Congo  (p.  d.  f.).. . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  .... 

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


13  nov 

20  nov 

27  nov 

4  déc. 

itdée. 

18déc. 

99  10 

99  30 

99  05 

90  10 

99  10 

99  25 

87  -20 

87  » 

86  75 

86  75 

86  50 

85  50 

3447  » 

3i32  n 

3440  » 

3440  » 

3450  » 

3447  » 

599  - 

595  » 

585  » 

580  » 

577  50 

580  » 

4715  » 

4450  » 

4800  » 

4750  n 

46S7  :;o 

480  » 

69  » 

69  75 

70  50 

72  » 

71  62 

74  80 

64  60 

6i  25 

65  65 

65  75 

66  50 

67  12 

208  12 

208  30 

208  12 

208  20 

208  05 

207  95 

123  17 

123  50 

123  37 

123  37 

123  37 

123  47 

25  15 

25  20 

25  20 

25  20 

25  19 

25  19 

100  12 

100  11 

100  16 

100  20 

100  25 

100  21 

100  14 

100  15 

100  20 

100  22 

100  27 

100  22 

123  22 

123  10 

123  25 

123  25 

123  25 

123  47 

25  16 

25  20 

25  21 

25  21 

25  20 

25  20 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Hente  Italienne  4  0/0  

Zh.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 
Comp.  Nav.  i  vap.  F.  R.  . . 
Bons  Méridionaux  à  0/0. . . . 

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


13  nov 

20  nov 

27  nov 

4  déc. 

lldéc. 

INdéc. 

102  12 

102  27 

102  72 

103  » 

103  7  i 

102  72 

490  » 

187  » 

478  » 

483  50 

4SI  » 

482  » 

697  n 

693  » 

678  » 

686  » 

688  50 

688  » 

889  » 

892  » 

887  » 

878  » 

884  ■> 

875  ., 

501  » 

502  » 

502  » 

502  50 

502  » 

501  n 

431  » 

429  50 

435  » 

438  » 

1*0  .. 

434  50 

530  » 

530  r. 

530  » 

530  n 

530 

530  .. 

1134  n 

1130  » 

1130  m 

1135  » 

1132  » 

1132  » 

102  57 

102  40 

102  25 

101  96 

101  62 

101  80 

25  76 

25  77 

25  73 

25  63 

25  52 

£5  58 

126  20 

126  10 

125  85 

125  65 

125  » 

125 

102  03 

102  32 

102  35 

103  05 

102  65 

102  75 

696  » 

695  » 

678  50 

685  >. 

683  » 

687  50 

102  58 

102  40 

102  25 

101  93 

101  61 

101  76 

126  17 

126  05 

125  99 

125  45 

125  » 

125  40 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEURS 

13  nov 

20  nov 

27nov 

3  déc. 

lldéc. 

I8déc. 

Russe  4  %  94  (Papier)  

96  08 

96 

06 

96 

00 

96 

06 

96 

o; 

96 

Banque  de  Commerce  exté. 

259  » 

255 

» 

253 

50 

261 

262 

» 

256 

—    d'Esc,  de  St-Pétersb.. 

340  » 

328 

33 1 

342 

310 

331 

» 

—    Intern.  de  St-Péters. . 

295  » 

294 

» 

294 

» 

304 

» 

303 

50 

2j5 

Russe  4  y%  %  val.  de  Cr.  f. 

n 

37  37 

37 

35 

37 

35 

37 

32 

37 

32 

37 

32 

93  .75 

93 

80 

93 

72 

93 

75 

93 

75 

93 

70 

45  95 

45 

95 

45 

95 

45 

05 

45 

05 

45 

92 

BOURSE   FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  %.. 

—  1890  3  %  % . . . 
Fédéral  1889  Z  '/.%.. . 

—  Ch.  d*>  fer  3  % 

italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres.. 


13  nov 


106 


99  45 
100  30 
23  20 


20  nov 

27  nov 

4  déc. 

ildéc. 

18iléc. 

105  50 

105  75 

105  75 

105  50 

105  87 

100  » 

100  25 

101  » 

0  » 

» 

102  » 

102  » 

n  » 

»  » 

103  » 

101  50 

102  » 

102  75 

103  » 

» 

99  80 

100  05 

»  40 

101  25 

.» 

100  24 

100  30 

100  35 

100  48 

100  45 

25  23 

25  22 

25  2i 

23  25 

25  24 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CONSTANTINOPLE  (Galatai 


VALEURS 

13  nov 

20  nov 

27  nov 

4  déc. 

lldéc. 

ISdéc. 

87  25 

87  22 

87  26 

87  21 

87 

26 

87  32 

Ottoman  4  0/0  4»  groupe... 

25  35 

26  il 

26  29 

27  05 

27 

» 

26  39 

99  37 

10 1  62 

106  » 

107  50 

10  4 

87 

104  25 

Change  sur  Paris  3  mois. . . 

22  78 

22  82 

22  81 

22  8i 

22 

76 

22  71 

—     sur  Londres  3  mois. 

110  10 

110  10 

110  15 

110  15 

lIÔ 

11 

110  27 

BOURSE   FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


Etais-Unis  4  0/0  

Atchisou  

Canada  Pacifie  

Central  New-Jersey.. 

Milwaukee  

Erié  

Illinois  Central  

Lako  Snore  

Louisville  et  Nasville. 

New- York  Central  

Northern  Pacitic  préf . . 

Reading  

Union  Pf.citic  . .   

WabachSt-LouispTéf. . . 

Calumet  et  Hécla  

Change  sur  Londres... 

—  Paris  

Oble  tniulers  sur  Londres  

Cuivre  

Argent  


(l-3nov. 

20  nov. 

27  nov. 

4  déc. 

U  â 

;c. 

18  déc. 

112  % 

112  >, 

112  % 

112  x 

112 

% 

112  % 
78  y4 

81 

80 

80  H 

79  yt 

75 

y» 

114  % 

114  % 

114  % 

114  y» 

111 

% 

112  % 

173 

182 

180 

179  '/s 

175 

182 

172 

167  % 

169  % 

167  V4 

îsy 

% 

162  \ 

42  ya 

42  % 

42  % 

42  y4 

38 

y* 

39  % 

139  % 

138  y% 

140  % 

139  yk 

137 

'â 

138  yt 

» 

» 

» 

» 

106  a,. 

106  % 

109  yt 

les  y% 

103 

y* 

105  % 

162  % 

16  2  yk 

ni  y» 

no  yt 

164 

H 

166  /8 

101 

ioo  yk 

îoo  y% 

100  \ 

99 

% 

99  yh 

44  % 

43  yk 

102  % 

50  % 

50  y, 

47 

'4 

48  yK 

107  X 

103  yk 

102  % 

99 

s4 

101 

38 

37  * 

40 

41  % 

40 

3A 

il  y» 

650 

600 

645 

630 

635 

590 

4.84 

4.84  % 

4.84  « 

4.84  H 

4.83 

4.83  % 

5.18  y% 

5.13  V, 

5.18  % 

5.18  % 

5.19 

% 

5.18  y. 

1.88 

4.88  % 

4.88 

4.88 

4.86 

% 

4.87  ' 

16  % 

16  y» 

i6  % 

16  % 

16 

h 

14 

57  yt 

56  % 

55  yt 

54  % 

54 

Si 

55  \ 

3 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  DES  TABACS  DU  PORTUGAL 

Ventes  du  lie  exercice  (le*  avril  1901  au  31  mars  1902) 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
CAPITAL  :  VINGT-CINQ  MILLIONS 

Paris  —  11,  rue  des  Capucines,  11 

ALGER,  U1ZURTE,  BLIDAH,  BÔNE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE.  MOSTAGANEM,  OR  AN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,   SOUKAIIRAS,  TUNIS. 

COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 


A  vue   10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A,  1  au   3  0/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

899 


GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Obligations  4  O  O  du  Cbemin  de  fer  du  Donetz 
MM.  E.  Hoskier  et  Cie,  banquiers  à  Paris,  39, 
boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  S.  Exc. 
M.  le  Ministre  des  Finances  de  Russie  de  payer, 
sous  déduction  de  l'impôt  de  5  0  0  établi  par  la  loi 
Au  -.".I  mai  1885,  le  coupon  d'intérêt  échéant  le  13 
décembre  courant,  sur  les  obligations  4  0/0  du 
Chemin  de  fer  du  Donetz.  ^0 


Société  Française  d'Éditions  d'Art 

Kn  parcourant  les  volumes  d'étrennes  édi- 
tés par  La  Société  Française  d'Editions 
d'Art,  sous  la  direction  de  M.  May,  nous  sa- 
vions d'avance  ne  trouver  que  de  beaux  et 
bons  livres,  toujours  fort  bien  illustrés  et 
présentés  avec  le  goût  de  cette  importante 
maison.  Ce  qui  nous  a  surpris,  fort  agréa- 
blement du  reste,  c'est  l'extrême  bon  marché 
de  ces  volumes,  divisés  en  séries,  permettant 
à  l'acheteur  d'établir  de  suite  sa  dépense. 

L'espace  dont  nous  disposons  ne  nous  per- 
met que  de  citer  quelquc-unes  des  nouveau- 
tés, laissant  à  regret  de  côté  les  premières  sé- 
ries qui  commencent  à  0  fr.  9-~>  le  volume. 

Skiue  a  h  fr.  ~>0,  reliure  toile,  tranches  do- 
rées :  Bande  Joyeuse,  par  M.  Rouer  Dom- 
bre.  Il  ne  s'agit  pas  ici  d'un  groupe  bien 
compact  de  jeunes  gens,  mais  simplement  de 
deux  isolés  vivant  avec  des  tuteurs  tout 
adonnés  à  l'innocente  passion  du  coquillage. 

Par  bonheur,  trois  nouveaux  sujets  arri- 
vent, apportant  une  gaieté  folle  dans  cet  in- 
térieur un  peu  grave;  l'un  d'eux,  le  garçon 
aux  bonnes  idées  commet  entre  autres  une  fre- 
daine qui,  par  hasard,  tourne  au  salut  de 
toute  la  bande. 

Ce  récit  nous  offre,  en  même  temps  que 
d'amusantes  causerie^,  de  charmants  ta- 
bleaux de  ce  pays  de  Provence  toujours  en- 
soleillé. La  gaieté  de  bon  ton  qui  règne  en 
cet  ouvrage  nous  le  fait  recommander  à  nos 
jeunes  lecteurs  comme  un  des  plus  amusants 
de  notre  ami  Roger  Dombre. 

Série  à  5  fr.  35  :  Aventures  d'un  Fran- 
çais au  Klondike,  par  M.  Wielfrïd  deFon- 
yiellk.  Sous  ce  titre  simple,  l'auteur  raconte 
les  aventures  palpitantes  d'un  explorateur  de 
ses  amis,  envoyé  au  Klondike  par  un  des 
rois  de  la  finance  parisienne.  Après  avoir 
éprouvé  une  suite  d'événements  extraordinai- 
res, racontés  avec  verve  et  talent,  notre 
explorateur  revient  à  Paris,  persuadé  que  le 
nouvel  Eldorado  Polaire  est  encore  plus 
riche  que  celui  de  l'Equateur. 

Il  en  amène  pour  preuve  non  pas  une  pé- 
pite, mais  une  charmante  Indienne  dont  il  a 
fait  sa  femme,  malgré  les  fureurs  et  les 
coups  de  revolver  du  Tonnerre  qui  gronde, 
c'est  vrai,  vraisemblable  et  intéressant,  un 
drame  digne  du  pays  extrapittoresque  où  il 


Continent 

Mois  de  novembre  1901. 
Produit  des  mois  antér" 

Kilogr. 

Reis 

195.957 
1.348.169 

768:  «94.620 
5267:504.325 

Totaux  au  30  nov.  1901. 

1 .538.126 

6036:198.945 

Période  corrfsp.  de  l'euro,  a  nier1" 

1. 490.936 

5344:262.620 

Différence: 

En  faveur  de  L90H9Ô2. 
1   En  faveur  de  l'.t0a-1901. 

47.190 

191 : 936.325 

CHEMIN  DE  FER  D'ORLEANS 

Fêtes  de  Noël  1901  et  du  premier  de  l'an  1901 

Extension  de  la  durée  de  validité  des  billets 
d'aller  et  retour 

A  l'occasion  des  fêtes  de  Noël  1901  et  du  premier 
de  l'an  1902,  les  billets  aller  et  retour  à  prix  réduits 


se  passe,  un  pays  tel  qu'il  le  faut  pour  cadre 
aux  aventures  de  l'intrépide  Simonot. 

'Série  a  b"  fr.  50  :  Le  Lion  de  Bohème, 
par  M.  Laubot.  C'est  Wallenstein,  le  héros 
de  la  dernière  tentative  d'indépendance  de  la 
Bohème.  Autour  de  lui  gravitent  les  héros 
qui  lurent  Tilly,  Pappenheim,  Gustave  Adol- 
phe, etc.  ("est  un  fragment  de  l'épopée  que 
fut  la  guerre  de  Trente  ans. 

I  >es  personnages  fictifs,  destinés  à  alléger 
le  côté  parfois  trop  aride  de  l'histoire,  font 
de  ce  livre  une  lecture  fort  attachante  ;  enfin, 
la  description  de  Prague  offre  un  intérêt  par- 
ticulier en  raison  de  la  visite  que  nos  édiles  y 
tirent  récemment. 

Série  a  -.  —  Pour  l'Honneur,  par  M.  Le- 
faure,  est  un  de  ces  ouvrages  que  le  lecteur 
ne  quitte  plus  dès  qu'il  en  a  commencé  la  lec- 
ture; l'auteur  le  conduit  de  la  campagne  d'E- 
gypte à  la  reddition  de  Saint-Domingue,  et 
ail  milieu  d'épisodes  guerriers  émouvants.  Il 
fait  agir  des  personnages  guidés  par  le  noble 
sentiment  de  l'honneur.  C'est  là  un  de  ces 
livres  dont  la  jeunesse  garde  longtemps  le 
souvenir. 


COLLECTION  HETZEL 

Bibliothèque  d'Éducation  et  d'Enseignement 
Vient  encore  de  s'enrichir  cette  année  de 
nouvelles  et  intéressantes  publications  dont 
nous  regrettons  de  ne  pouvoir  donner  ici  le 
compte-rendu.  Ce  sont  : 

Le  Village  Aérien  et  les  Histoires  de  Jean- 
Marie  Cabidoulin,  par  J.  Verne  ;  Les  Cher- 
cheurs d'or  de  l'Afrique  Australe  :  3e  partie, 
Colette  en  Rhodesia,  par  André  Laurie  ;  Pour 
l'Honneur,  par  P.  Perrault;  la  Cannedu  Grand- 
Ci  11  de,  par  A.  Mouans  ;  les  Bonnes  idées  de 
M"e  Rose,  d'après  P.-J.  Stahl,  par  J.  Ler- 
mont  et  Ed.  Détaille;  Blanchetle  et  Capitaine , 
par  J.  Anceaux.  —  Albums  Stahl  :  Af>le  Frisson 
et  le  bouillant  Achille,  par  j.  Geoffroy; 
Vingt  fables  de  La  Fontaine,  illustrées  par 
E.Lambert;  Che\  les  Fourmis,  par  E.  Grinet. 
L'année  1901  du  Magasin  d'Education  et  de 
Récréation. 

Jules  Verne,  en  entreprenant  .la  série  des 
Voyages  extraordinaires  et  des  Mondes  con- 
nus et  inconnus,  a  eu  pour  but  de  décrire 
successivement  les  diverses  parties  du  monde 


Colonies 

Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

38.166 
186.037 

87:082.620 
131:350.955 

3.512 
24.689 

15:804.480 
111:  103.200 

164.203 

158:433.575 

28.201 

120:907.tiK0 

136. Ô34 

140:099.890 

«8.447 

128:012.445 

27.619 

18:353.085 

» 

» 

180 

1.104.705 
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qui  auront  été  délivrés  aux  conditions  des  tarifs 
spéciaux  G.  V.  n'  2  et  G.  V.  n"  102,  du  samedi  21 
décembre  inclus  au  dimanche  5  janvier  inclus,  se- 
ront valables  pour  le  retour  jusqu'aux  derniers 
trains  du  lundi  6  janvier. 

Ces  bOlets  conserveront  la  durée  de  validité  dé- 
terminée par  ledit  tarif  lorsqu'elle  expirera  après 
le  6  janvier.     


entier.  Grâce  à  lui  et  à  ses  héros  audacieux, 
notre  sphéroïde  est  exploré  à  sa  surface  liquide 
et  solide,  dans  les  sombres  cavernes  de  son 
écorce  intérieure,  aussi  bien  que  dans  l'atmo- 
sphère. 

Deux  nouveaux  ouvrages  viennent  de  s'ajou- 
ter ;i  ses  œuvres  célèbres,  dont  la  liste  n'oc- 
cupe pas  moins  d'une  grande  page  dans  le  ca 
talogue  illustré  de  la  Maison  Hetzel. 

L'un,  Le  Village  aérien,  nous  dévoile  les 
secrets  des  immenses  forêts  du  centre  de 
l'Afrique,  impénétrables  aux  rayons  du  soleil, 
et  où  vivent  des  êtres  inconnus,  hommes  et 
bêtes,  au  milieu  de  végétations  extraordi- 
naires. 

L'autre,  Les  Histoires  de  Jean-Marie 
Cabidoulin,  nous  promène  à  travers  le  Paci- 
fique, en  nous  dépeignant,  avec  une  vérité 
saisissante,  la  vie  pénible  et  pleine  de  dangers 
des  pêcheurs  baleiniers,  et  en  nous  racontant 
par  la  bouche  de  Jean-Marie  Cabidoulin  les 
traditions  légendaires  dont  leurs  imaginations 
primitives  sont  imprégnées,  en  opposition  au 
bon  sens  et  à  la  science  nautique"  du  capitaine 
Bourcart.  C'est  attachant  au  possible  de  la 
première  à  la  dernière  page. 

Quant  aux  illustrations  de  Georges  Roux, 
elles  commentent  admirablement  ces  récits 
inimitables. 

Les  événements  de  l'Afrique  du  Sud  sont 
d'une  actualité  de  plus  en  plus  aiguë.  Aussi, 
Colette  en  Rhodesia,  le  troisième  volume 
de  M.  André  Laurie  sur  les  pays  ravagés  par 
la  guerre  et  en  pleine  action  belliqueuse,  pré- 
sente-t-il  autant  d'intérêt,  sinon  plus,  que  ses 
deux  aînés,  Gérard  et  Colette  et  Le  Filon  de 
Gérard.  Le  lecteur  y  trouvera,  en  outre,  ce 
qui  n'est  pas  d'un  mince  avantage,  à  l'heure 
présente,  àcôté  des  illustrations  de  L.  Benett, 
de  nombreuses  et  artistiques  vues  montrant, 
d'après  des  photographies,  les  sites  et  les 
types  de  ces  contrées  qui  appellent  les  regard- 
dû  monde,  les  fermes,  les  champs,  les  cultures 
de  ces  hommes  qui  luttent  avec  une  énergie 
sans  pareille  pour  leur  indépendance,  et  aussi 
l'aspect  des  villes  plus  historiques  que  jamais, 
depuis  si  longtemps  convoitées  par  d'impi- 
tovables  et  peu  scrupuleux  adversaires.  Le 
talent  de  M.  André  Laurie  a  su  tirer  un  parti 
exceptionnel  d'une  situation  émouvante  au 
premier  chef. 

(A  suivre.) 


Prix  du  Numéro  :  50  Centimes 
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No         _  20«  volume.  (26)     |    BUREAUX  :  11,  RUE  MOMY,  PARIS  (2e  ARR1)         Vendredi  27  décembre  1901. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Hit  des  Qrands  Kxpreaa  Européens 

Société  Anonyme) 

Rt«t  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 
1899  1900  1901 

Ou  1"  janvier  au      —         (Exposition)  — 

30  nov          Pr.t0jOi8.593  12.217.777  11.591.942 

Du  1    au  10  déc.     250.814      260.248  269.163 


10.299.336  12.478.025  11.861.105 


DilVérence  en  fa- 
veur de  1901  sur 
1899.  

Différence  en  fa- 
veur de  1900  sur 
1901  


1.561. 709 


616.920 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Emprunts  or  3  O  O  1891  et  1894  \2?  ém.) 

MM.  E.  Hoskier  et  Ole,  banquiers  à  Paris, 
39,  boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par 
s.  Exc.  M.  le  Ministre  des  Finances  de  Rus- 
sie de  payer  le  coupon  trimestriel  d'intérêts 
échéant  le  1er  janvier  1902  sur  les  titres  des 
Emprunts  or  1891  el  1894  (2e  émission  . 


BANQUE  SUISSE  ET  FRANÇAISE 

20,  rue  Lafayette 

MM.  les  actionnaires  sont  informés  que 
l  acompte  sur  l'exercice  1901,  de  12  fr.  50  bruts 
par  action,  sera  payé  au  siège  social,  20,  rue 
Lafayette,  à  partir  du  15  janvier  prochain, 
■contre  remise  du  coupon  n°  8,  à  raison  de  12 
francs  pour  les  actions  nominatives,  il fr .377 
pour  les  actions  au  porteur. 

905 


SOCIETE  DES 


USINES  METALLURGIQUES 
ET  MINES 


DE  KERTCH 


La  direction  a  l'honneur  de  porter  à  la  connais- 
sance de  MM.  les  Actionnaires  qu'une  Assemblée 
générale  extraordinaire  aura  lieu  le  1 2/25  janvier, 
à  deux  heures  de  relevée,  au  siège  social,  à  Saint- 
Pétersbourg,  Newsky,  n°  62,  à  l'effet  de  délibérer 
sur  les  questions  suivantes  : 

i"  Approbation  dos  mesures  financières  arrêtées 
■  •t  proposées  par  la  direction  et  modification  des 
statuts  qui  peuvent  en- être  la  conséquence  ; 

2°  Election  de  membres  de  la  direction  et  de 
■candidats. 

<  'onformément  au  paragraphe  61  des  statuts, 
pour  avoir  le  droit  d'assister  à  l'assemblée  géné- 
rale et  d'y  voter,  les  détenteurs  d'actions  sont 
invités  à  présenter,  le  24  <i<Jcembre/6  janvier  au 
]>lus  tard,  leurs  titres  à  l'agence  de  Paris  de  la 
Banque  Russe  pour  le  Commerce  Etranger, 
ainsi  qu'au  Crédit  Lyonnais,  qui  leur  en  déli- 
vreront uu  certificat  de  dépôt  ainsi  qu'une  carte 
d'enl rée  pour  l'assemblée.  • 

Si  cette  première  assemblée  n'est  pas  eu  nombre, 
une  nouvelle  assemblée  sera  convoquée  pour  le 
29 janvier]  il  février. 

Pour  participer  à  celle  deuxième  assemblée, 
MM.  les  Actionnaires  devront  déposer  leurs  titres, 
dans  les  conditions  énoncées  ci-dessus,  le 
0/22  janvier,  au  plus  tard,  et  cette  assemblée 
délibérera  valablement,  quelle  que  soit  la  quantité 
des  titres  déposés. 

La  Direction. 

N".  B.  —  Les  certilicals  de  dépol  des  établisse- 
ments de  crédit  son!  acceptés  en  représentation, 
des  actions.  .  !J06 1 


CONFÉDÉRATION  SUISSE 


Emprunts  fédéraux  : 

3  o/o  des  Chemins  de  fer; 

3  1/2  °/o  1889  ; 

3  1,  2  %  1892  : 

3  %  1897. 

Les  coupons  des  emprunts  ci-dessus, 
échéant  les  3'J  décembre  1901  et  2  janvier  1902, 
seront  payés  sans  frais  et  ea  argent  français 
h  la  caisse  de  la 

Banque  Suisse  et  Française 

20,  rue  Lafayette 

Emprunts  1899  et  1900 
des  Chemins  de  fer  fédéraux 

Le  coupon  au  31  décembre  1901  sera  payé  à 
la  caisse  de  la 

Banque  Suisse  et  Française 

20,  rue  Lafayette 
au  change  du  jour  à  vue  sur  la  Suisse. 
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<  :<  IMPAGNIE  GÉNÉRALE  FRANÇAISE 

DE  TRAMWAYS 

société  anonyme  au  capital  de  32.000.QOO 

DE  FRANCS 


Avis  aux  Obligataires 

MM.  les  Porteurs,  d'obligations  4  0/0  sonl 
prévenus  que  le  coupon  rt»  10  desdites  obli- 
gations échéant  le  l«r  janvier  1902  sera  payé 
à  partir  du  2  janvier  1902  sous  déduction  des 
droits  dus  à  l'Etat,  soi!  net  à  raison  de  : 

9  fr.  60  pour  les  certificats  nominatifs  ; 

9  fr.  09  pour  les  titres  au  porteur, 
aux  caisses  des  Etablissements  de  Crédit  sui- 
vants : 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  14, 
rue  Bergère,  à  Paris; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  dévelop- 
pement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France,  54,  rue  de  Provence,  ;ï  Paris; 

Société  Générale  de  Crédit  Industrie]  el 
Commercial,  60,  rue  de  la  Victoire,  à  Paris; 

Société  Marseillaise  de  Crédit  Indussriel  et 
Commercial  et  de  Dépôts,  à  Marseille. 
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ROUMANIE 


MINISTERE  DES  FINANCES 


DIRECTION  DE  LA  COMPTABILITE  GENERALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
amortissable  de  1889,  de  l'emprunt  de  50  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  l'rjl4  dé- 
cembre 1901. 

Montant  nominal  :  341.500  fr. 
67  titres  à  500  fr. 

23492  25540  25772  25889  25904  26083 
26336  26451  26482-29541  26887  27325 
28327  28662  28689  28806  29173  29278  29282 
29578  29619  29663  29714  29762  29860  30302 
30545  3()7:i3  30761  30810  31126  31177 
31266  31515  31847  31857  31872  32902 

2474  32508  32728  33U05  33142  33506 

Î961  3412'.)  34185  34274  34280  34310 
34521  34681  34978 


26136 
27410 


31190 
32010 
33850 
34364 


26138 
28278 
20500 
Si  1534 
31215 
32454 
33857 
34461 


138  titres  à  1.000  fr. 

5200 

5360 

5440  5634  5897 

5938 

0075 

0221 

6356 

0373 

6558   0601  6716 

6787 

7025 

7044 

7 163 

7259 

7563   7573  7784 

7957 

7933 

SI  15 

8333 

83(50 

8384   8493  8708 

8743 

8750 

8848 

8S9li 

è9l)5 

8908   9089  914) 

9212 

9335 

9521 

9653 

9871 

990(>    9982  10004 

10349 

10600 

108-4 

1 1  ion 

J  1  1 .  'O 

1 1  •>•>  i 

1 1  ~o  1 

11333  11570  11639 

11970 

121 1  'j 

12297 

12391 

12430 

12794  12911  13035 

1330J 

13399 

13457 

13739 

14261 

14370  1440(1  14458 

14506 

1 40.41  ; 

14774 

14838 

14933 

14995  15131  15400 

15672 

15958 

10355 

16389 

10839 

10933  16994  17049 

17099 

17405 

17476 

17633 

17735 

17963  17990  18123 

18187 

18318 

18560 

18872 

18946 

19211  19306  19427 

19431 

19455 

19540. 

197  42 

19841 

20090  2D163  20242 

20245 

20715 

2i  I89§ 

21081 

2121 1 

21632  21054  21600 

21094 

21703 

217U3 

21850 

22  237 

22243  22595  22607 

22870 

23117 

23299 

23477 

23867 

24195  24'.  8  i  24387 

24437 

2455« 

24590 

24821 

24840 

3-4  titres  à  5.000  fr. 

33 

230 

478     567  828 

984 

1303 

1550; 

1755 

2021 

2063    2104  2105 

2166 

2167 

2655 

2788 

3047 

3104   3173  3222 

3230 

3459 

3776 

3787 

3833 

4147    418')  4193 

■  4482 

4675 

1871 

4892 

5O00 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n°  26 
du  1"  juillet  1902,  ainsi  que  le  paiement  du 
coupon  n»  25  du  1"  janvier  1902,  se  fera  à  partir 
du  1"  janvier  1902,  n.  st.: 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  administrations  linancières  dans 'les  districts; 

A  Berlin,  à  la  Dresdner-Bank  et  aux  maisons 
correspondantes  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 

Les  coupons  des  titres  sortis  cesseront  d'ûtrè 
payés. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  1  % 
amortissable  de  1889,  de  l'emprunt  de  50  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  3/15  dé- 
cembre 1889  jusqu'au  2/15  juin  1901  inclu- 
sivement, et  non  présentés  au  remboursement 
jusqu'au  11  14  décembre  1901. 

Titres  à  500  fr. 


25688  h 

25882  i 

26073  f 

26238  e 

20327  i 

26349  b 

26116  d  . 

27861  i 

27971  i 

28046  a 

28307  i 

28400  b 

28533  h 

28546  f 

28959  h 

29271  h 

29389  i 

28527  b 

29538  i 

29539  h 

295 40  i 

29837  h  • 

29898  g 

30103  i 

30216  c 

30476  b. 

31156  i 

32314  i 

32379  b 

32546  i 

32735  b 

32797  e 

32869  i 

32913  i 

32942  i 

33017  i 

33973  h 

vmih 

34393  i 

347  07  i 

Titres  à  l.OOO  fr. 

5076  i 

5565  h 

6187  i 

6452  i 

6544  b 

7114  h 

7564  i 

7700  i 

7765  i 

8460  i 

8451  e 

9416  g 

9447  i 

9985  i 

10626  i 

10038  g 

10788  g 

11560  g 

11607  h 

12451  h 

13167  i 

13371  f 

13751  i 

15834  g 

i  7947  h 

18590  b 

18610  b 

18622  g 

19593  ii 

2040s  , 

31030  i 

21494  h 

22183  i 

22917  b 

23055  g 

23245  g 

23412  b 

23684  i 

23736  i 

23768  i 

24040  h 

24607  i 

Titres  à  5.000  fr. 

256  h 

1832  f 

DATES  DE  TIRAGE 


Décembre  1893 
Juin  1897 
Décembre  1897 
Décembre  1898 
Juin  1899 


f 


Décembre  1891) 
Juin  1900 
Décembre  i960 
Juin  1901 
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'•     Librairie  Chalx,  rue  Bergère.  20,  Paris,  vient 
de  public!  l'édition  de  1902  de  l'Annuaire-Chaix 
des  principales  Sociétés  par   actions.  Cette 
publication  contient  des  renseignements  d'une  uti- 
.  fité  pratique  sur  les  Compagnies  de  chemins  de  fer, 
tes  Institutions  de  crédit,  les  Banques,  les  Sociétés 
I  Industrielles,  minières,  do  transports,  les  Gompa- 
d'assurances,  etc.,  ainsi  que  sur  les  Rentes 
françaises,  les  Emprunts  des  Villes  et  des  Dépar- 
i  temenls,  les  Fonds  d'Etats  étrangers,  etc. 

Une  notice  spéciale  est  consacrée  à  chaque  So- 
.  indiquant  les  noms  et  adresses  des  adminis- 
i  fcratcurs,  commissaires,  directeurs  et  principaux 
■    fs  de  service, —  les  dispositions  essentielles  des 
statuts,  —  les  titres  en  circulation,  —  le  revenu 
|t  le  cours  moyen  des  tilrôs  pour  l'exercice  19<»0,  — 
I  le  cours  du  2  novembre  1901  ou,  à  défaut,  le  der- 
i  nier  cours  coté  précédemment,  —  les  époques  et 
lieux  de  paiement  des  coupons  et  des  titres  sortis 
aux  tirages,  etc. 

Tous  les  noms  cités  sont  groupés  par  ordre  alpha- 
bétique, chacun  suivi  de  son  adresse,  dans  une  table 
générale. 

Celte  nouvelle  édition,  mise  au  courant  des  der- 
itièn  s  modifications  survenues  dans  les  différentes 
Sociétés-,  a  été  augmentée  de  plusieurs  notices. 

O  volume  Contient,  en  Ouliv.  le  texte  des  lois 
jîes  24  juillet  1807  et  1"  août  IS'M  sur  les  Seciété*; 

■  —  une  note  émanant  de  l'Administration  de  l'Enre- 
gistrement, des  Domaines  et  du  Timbre,  et  relative 
aux  droits  à  acquitter  sur  les  actions  et  obligations 

'  (déclarations  d'existence,  droits  de  timbre  et  de 
transmission,  impôt  sur  le  revenu,  etc.  ;  —  un  ta- 
bleau des  Fonds  d'Etals  et  Emprunts  de  Villes  ;  — 
une  liste  des  Agents  de  change  de  Paris  et  des 
Départements,  et  une  autre  des  principaux  ban- 
quiers de  Paris.  Lyon,  .Marseille,  Bordeaux,  Tou- 
louse et  Nantes. 

Un  volume  in-18  de  500  pages.  Prix  :  cartonné. 
3  ir.;  par  la  poste,  3  IV.  50  910 


COMPAGNIE 
DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST 


apport  présenté  par  le  Conseil  d'administra- 
tion à  l'Assemblée  générale  ordinaire  des  ac- 
tionnaires du  30  avril  1901. 

(suite  (")  ' 

Ce  fait  tient  à  ce  que  beaucoup  de  voya- 
eurs  de  notre  réseau,  ont  effectué  de  très 
ietits  parcours.  Il  en  a  été  ainsi  pour  tous  les 
oyageurs  débarquant  à  la  Bastille.  En  ce 
u'i  concerne  Paris-Est,  l'augmentation  du 
ombre  de  voyageurs,  par  rapport  à  1899,  se 
êeompose,  par  provenances,  de  la  manière 
uivante  : 

Banlieue   jusqu'à    Lagny    et   Villiers^  m- 

o vage  urs  s uppl étnentaires. 
Zone  au  delà  de  la  banlieue,  jus- 
u'à   Reims,  Châlons    et  Troyes  in- 

221.000 


179.000 
9.Î. 000 


Zone  de  Rehn-.  Chàlons  et  Troyes 
isqu'aux  -  frontières  

Etranger   

Les  voyageurs  étrangère  se  répartissent 
insi  suivant  les  provenances  : 

Accroiss. 

Nombre  île  voyageurs     (|c  MM(les 
arrivés  à  Paris 


Pavs 
de 

provenance 


En  1899     En  1900 


Alsace-Lorraine  ..  24.000 

Allemagne   10.200 

Suisse.   12.303 

Autriche-Hongrie, 
Serbie,  Rouma- 
nie. Bulgarie, 

Turquie   4.000 

Kalie   2.700 

Grand-Duché  de 

Luxembourg . . .  8.900 


48.400 
:  18. 200 
27.50U 


10.500 
12.500 


.600 


de  180.) 
à  1900 

1.176.(100 
1.610.  m  m 
855.000 


880.000 
374.000 

111.000 


Nombre  de 

vovageurs 

\  nies 

expédiés 

Augmentât 

En  1800 

En  1900 

Totales 

/o 

73.800 

117.400 

43.600 

59 

Troyes  

36.700 

5G.o;;o 

19.900 

54 

Nancy  

40.400 

53.500 

13.100 

32 

Epernay  . . . . 

31.300 

41.200 

9.900 

32 

Châlons  

31.300 

37.800 

6.500 

21 

Gharleville. 

13.400 

10.70O 

6.:K10 

46 

Belfort  

11.300 

17.900 

6.600 

59 

11.900 

15.500 

3.600 

31 

Bar-le-Dnc. 

11.800 

14.700 

2.900 

25 

8.700 

10.500 

1.800 

21 

cette  comparaison';  on  n'y  a  fait  figurer  que 
les  villes  d'où  sont  partis  pour  Paris  10,000 

voyageurs  au  moins-  en  1900. 


Totaux. 


58.900 


153.700  5.012.000 


Nous  croyons  intéressant  de  comparer  les 
nombre  des  voyageurs  expédiés  sur  Paris  en 
1899  ert  en  1900,  au  départ  des  principales  vil- 
les du  réseau.  Le    tableau    suivant  fournit 

(•)  Voir  L'Économiste  Européen  n°»  520. 


Facilités  accordées  pour  visiter  l'Exposition. 
—  Lors  de  la  précédente  Exposition  univer- 
selle, les  voyageurs  ne'  nous  avaient  donné 
qu'un  supplément  de  recettes  de  7.373.000  fr. 
A  cette  époque,  les-  tarifs  étaient  sensible- 
ment plus  élevés  que  maintenant,  mais  il 
était  venu  relativement  peu  de  voyageurs  de 
l'étranger  par  notre  réseau. 

Nous  avons  fait,  d'ailleurs,  tout  ce  qui  dé- 
pendait de  nous  pour  faciliter  la  visite  de 
l'Exposition.  La  durée  de  validité  des  billets 
daller  et  retour  délivrés  à  l'intérieur  de  notre 
réseau  à  destination  de  Paris  a  été  doublée 
pour  les  trajets  supérieurs  à  100  kilomètres. 
En  ce  qui  concerne  les  billets  délivrés  à 
l'étranger,  nous  nous  sommes'  entendus  avec 
un  assez  grand  nombre  d'Administrations  de 
chemins  de  fer  pour  en  augmenter  la  validité, 
qui,  pour  certains  pays,  a  été  portée  à  un 
mois. 

Il  a  été  délivré,  à  partir  du  1er  avril,  aux 
exposants  ayant  leur  domicile  commercial  à 
50  kilomètres  au  moins  de  Paris,  des  cartes 
d'abonnement  pour  trois  et  six  mois  avec 
réduction  de  50  %. 

Les  groupes  de  voyageurs  partant  d  une  lo- 
calité distante  de  100  kilomètres  au  moins  de 
Paris  ont  bénéficié  des  réductions  suivantes  : 
40  %  pour  les  groupes  de  50  à  199  personnes  ; 
50  %  pour  les  groupes  d'au  moins  200  person- 
nes. Les  voyageurs  d'un  môme  groupe  n'é- 
taient pas  astreints  à  voyager  dans  la  même 
classe. 

Une  réduction  de  50  %  a  été  accordée  aux 
contremaîtres-    et    aux    ouvriers  envoyés  a 

1  Exposition  aux  frais  des  chambres  de  com- 
merce, des  municipalités  ou  des  établisse- 
ments industriels. 

Des  trains  d'excursion  à  prix  très  réduits  ont 
été  mis  en  marche;  quelques-uns  de  ces  trains 
sont  partis  de  Bâle  et  de  Luxembourg.  Jus- 
qu'au Ie'  octobre,  la  réduction  pour  cesi 
trains  a  été  de  60  %  environ  ;  à  partir  du  Ie'  oc- 
tobre, elle  a  été  portée  à  75  %.  Les  voyageurs 
avaient  la  faculté  de  rester  dix  jours  à  Pans; 
leur  retour  s'effectuait  par  des  trains  désignes 
du  service  ordinaire:  Enfin,  en  novembre, 
nous  avons  mis  en  vente,  au  prix  de  4  francs, 
des  billets  d'aller  et  retour  permettant  aux 
habitants  de  Châlons,  Reims  et  Troyes  de  ve- 
nir passer  une  journée  à  Paris. 
L'ensemble  de  ces  trains  spéciaux  a  amené 

02  400  voyageurs  à  Paris  et  a  produit  une  re 
cette  de  584.000  francs. 

Nous  rappellerons  qu'en  vertu  d'une  conices 
sion  gracieuse  de  notre  part,  les  porteurs  de 
bons  de  l'Exposition  pouvaient  venir  à  Paris 
avec  des  billets  d'aller  et  retour  comportant 
une  réduction  d'un  tiers  par  rapport  au  prix 
du  double  des  billets  simples.  Un  bon  donnait 
droit  à  trois  vovages,  aller  et  retour,  au  de- 
part  des  gares  distantes  de  Paris  de  50  à  200 
kilomètres,  et  à  deux  voyages  pour  les  gares 
plus  éloignées. 

Ces  facilités  exceptionnelles  ont  été  très 
appréciées  du  public  et  ont  donné  les  résul 
tats  ci-après  : 

Billets  d'aller  et  retour 
avec  bons  de  l'Exposition 


]rc  classe. 
2«  — 
3e  — 


Nombre 

5.754 
39.366 
07.948 

H3.IK5S  2.598.7t 


Produit 

224.090  05 
1 .024  15 
1 . 350 . 330  65 


Pour  assurer  dans  de-  bonnes  conditions  le 
transport  des  voyageurs,  nous  avons  dédou- 
blé les  trains  rapides  et  nous  avons,  en  outre, 
mis  en  marche  plusieurs  trains  temporaires, 
parmi  lesquels  un  train  rapide  de  Paris'  à 
Francfort  et  retour,  un  train  rapide  de  Paris 
à  Vienne  et  retour  par  l'Ariberg,  un  train  de 
luxe  composé  de  wagons-lits  entre  Paris  et 
Carlsbad,  etc. 

Pendant  toute  la  durée  de  l'Exposition  et 
malgré  un.  service  exceptionnellement  chargé, 
les  trains  ont  marché  avec  une  régularité  re- 
marquable :  79  %  des  trains  sont  arrivés  exac- 
tement à  l'heure,  98  %  à  l'heure,  ou  avec  des 
retards  inférieurs  à  15  minutes,  2  %  seule- 
ment ont.  subi  des  retards  égaux  ou  supé- 
rieurs à  quinze  minutes. 

Nous  nous  plaisons  à  reconnaître  que  ce 
résultat  satisfaisant  est  dû  pour  une  bonne 
part  au  dévouement  des  agents  de  tous  gra- 
des et  à  leur  discipline  ;  ceux  de  la  gare  de 
Paris,  en  particulier,  ont  eu  à  remplir  une 
tâche  délicate  et  difficile  ;  ils  l'ont  accomplie 
à  notre  entière  satisfaction. 

Les  abonnements  hebdomadaires,  dont  béné- 
ficient depuis  longtemps  les  ouvriers  et  dont  la 
délivrance  a  été  étendue  aux  petits  employés, 
continuent  à  se  développer  très  rapidement.  Le 
tableau  ci-dessous  donne  la  comparaison  avec 
l'exercice  antérieur  : 


ABONNEMENTS  HEBDOMADAIRES 


Délivrés  à 


190Q 
Employés  Ouvriers 


EîisîinLli:      1809  en 


Aiiijiii. 


Paris-Est  7.008  2U3.145  211.053  175.340  35.713 
Paris  -  La 

Bastille   2.813   254.253   257.006  229.902  27.164 

Total   405.242  63i>77 

La  moyenne  du  nombre  quotidien  des  voya- 
ges d'abonnés  à  la  semaine  (arrivées  et  dé- 
parts cumulés)  a  été  de  9.860  à  la  Bastille  et  de 
8.095  à  la  gare  de  Paris. 

Dans  les  localités  industrielles  de  notre  ré- 
seau, nous  avons  délivré  230.008  abonnements 
ouvriers,  soit  25.444  de  plus  qu'en  1899.  Pour 
tout  le  réseau,  le  nombre  des  abonnements  heb- 
domadaires ouvriers  s'est  élevé  à  635.310. 

Le  nombre  des  voyages  effectués  avec  des  bil- 
lets d'aller  et  retour  sur  l'ensemble  du  réseau 
s'est  élevé  à  30.222.278.  en  augmentation  de 
1.008.876  sur  1899. 

La  proportion  des  voyageurs  des  trois  clas- 
ses se  traduit  pour  1899  et  1900  par  les  chiffres 
ci-après  : 

1809  1900 

1-  fiasse   4,08  0/0      4,53  0/0 

2e  classe   32,65    »      32,47  » 

3'  classe   02,67  63,00  « 

Le  tableau  suivant  indique  la  répartition  des 

voyageurs  entre  les  trois  classes  pendant  les  cinq 

dernières  années  : 

Aimées   1»  cl.         2»  cl.  3e  cl.  Totaux 

1890  3/34.978  19,531.335  34.432,133  56.998.448 
IMi;  3.025.643  19,805.238  35.942.519  58.773.450 
1898  8  009.929  20.232.940  37.487.7  73  60.730.042 
1809  2  928  103  20.416.260  39.182.017  62.526  380 
190  i  2.996,3531  1 1  21.487.124  2.  41.698.207(3)  66.181.984 
Le  produit  moyen  par  voyageur  et  par  kilo- 
mètre présente  une  légère  augmentation: 
de  0  fr.  0354  en  1899,  il  s'élève  à  0  fr.  0365  en 
1900. 

De  même  le  parcours  moyen  a  légèrement 
augmenté  ;  il  est  de  27  km.  87,  contre  25  km.  63 
en  1899.  .     ^  £ 

Le  produit  moyen  par  voyageur,  impôt  dé- 
duit, s'est  un  peu  relevé  ;  de  0  fr.  908,  il  passe 
à  1  fr.  016. 

Le  parcours  total  des  trains  de  voyageurs  a 

été  de    30.742. .042  kilom. 

Il  n'avait  été,  en  1899,que  de  28.651.950  kilom. 

Augmentation   2.090.092  kilom. 


Grand  réseau    Ligne  de  Vinccnnes 


(1)  1"  classe.  1.319.447 
2)  2°  classe  .  4.024.8^ 
(3  3e  classe  .  41.698.207 


1.676.900 
16.862.561 
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En  terminant  ce  qui  a  trait  aux  voyageurs, 
nous  croyons  intéressant  de  signaler  que,  pour 
donner  satisfaction  à  des  vœux  manifestés  de 
divers  points  du  réseau,  nous  avons  augmenté, 
à  partir  du  mois  de  décembre  dernier,  la  durée 
de  validité  des  billets  d'aller  et  retour.  Cette 
augmentation  est  de  un  jour  de  51  à  100  kilo- 
mètres et  de  deux  jours  pour  toutes  les  distan- 
ces supérieures  à  100  kilomètres.  Ainsi,  les 
voyageurs  de  Nancy  à  Paris  disposent  mainte- 
nant de  six  jours  au  lieu  de  quatre,  ceux  de 
Belfort  de  sept  jours  au  lieu  de  cinq. 

Noos  sommes  d'autre  part,  en  pourparlers 
avec  les  réseaux  étrangers  pour  augmenter 
aussi  la  durée  de  validité  des  billets  d'aller  et 
retour  internationaux. 

2°  Articles  de  Messageries  et  Denrées 

La  recette  des  messageries,  y  compris  les  co- 
lis postaux  de  3,  5.  10  kilog.,  s'est 
élevée  à    14.779.284  89 

Elle  avait  été,  en  1899,  de   13.990.503  73 

Augmentation  (4)   788.781  16 

Le  poids  des  bagages  expédiés 

a  été  de   166.267.849  kil. 

en  augmentation  de  8.017.522  kil. 
sur  1899. 

Le  poids   total  des   articles  de  messageries 

s'est  élevé  à    233.956.274  kil. 

en  augmentation  de  28.104.385  kil. 
sur  1899. 

La  valeur  déclarée  des  finances  transportées 

a  été  de    214.095.700  » 

Elle  avait  été.  en  1899,  de   203.004.828  » 

Augmentation   11.090.872  » 

Le  nombre  des  expéditions  de  bagages  et  de 
messageries  a  été  de  8.734.326,  soit  23.927  par 
jour. 

Le  nombre  des  colis  postaux  expédiés  par 
notre  Compagnie,  en  1900,  a  été 
de    6.456.357  colis. 

Nous  en  avons  reçu  des  autres 
Compagnies    2.353.430  colis. 

Il  en  est  passé  en  transit  sur 
nos  lignes    1.366.715  colis. 

Total   10.176  502  colis. 

soif  27.880  mr  jour. 

Ce  nombre  n'était  que  de  27.303  en  1899  ; 
l'augmentation  quotidienne  est  de  577,  soit 
2  11  %  ;  elle  était  en  1899  de  1.926,  soit  7  59  % 
par  rapport  à  1898. 

3°  Marchandises  à  petite  vitesse 

La  recette  des  marchandises  à  petite  vitesse 

s'est  élevée  à   104.602.370  » 

Elle  avait  été  en  1899  de   101.462.254  » 

Augmentation   3.140.116  » 

Le    nombre    des    tonnes  de  marchandises 
transportées  en  petite  vitesse  a 
été  de    18.484.979  tonnes. 

Il  avait  été,  en  1899.  de        17.404.361  tonnes. 

Augmentation          1.080.618  tonnes. 

Le  nombre  des  expéditions  a  été  de  6.089.959, 
soit  16.684  par  jour. 

Le  tonnage  moyen  par  jour  s'est  élevé  à 
50.693  tonnes  transportées  à  une  distance 
moyenne  de  117  kilom.  544. 

Le  prix  moyen  de  la  tonne  kilométrique  a 
été  de  0  fr.  0462,  au  lieu  de  0  fr.  0476  en  1899  ; 
ce  prix  moyen  est  en  baisse  continue,  par 
suite  des  réductions  de  tarifs  dont  nous  fai- 
sons bénéficier  notre  région. 

La  recette  nette  des  services  de  factage  et 


1899 


1900 


A.ugment. 
en  1900 


4  Rec  (If  la 

faaqtrie.  etc. .  39.136.857  40   9.774.884  51  638.037  11 
Iterelles  i  e  s 

rôtis  poslaui . . .    4.853.64H  33   5.004.400  38  150.754  05(a; 

43  990.503  73  14.779.284  89  788.781  16 
a  En  1899,  l'augmentation  de  la  recette  des  colis 
postaux  avait  été,  sur  1898,  de  479.094  fr.  57. 


du  camionnage  a  été  de  258.848  fr.  en  1900,  au 
lieu  de  270.886  fr.  en  1899. 

Les  principales  variations  du  trafic  ont  porté 
sur  les  marchandises  suivantes  : 

Produits 
Pour  supplé- 

Augmentalions         Totales     cent  mentair. 

Argiles,  briques,  cliaux  tonnes  Fr. 
et  ciment,  pavés,  pier- 
res à  macadam   133.000  soit   8  250.000 

Bières   12.000  12  196.000 

Bois   39.000  4  139.000 

Boissons  en  fûts  ,  39.000  8  420. 000 

Chaudronnerie  ,  machi- 
nes, etc   25.000  20  307.000 

Denrées  coloniales,  épi- 
ceries....  46.000  7  190.000 

Engrars   44.000  7  179.000 

Foin  et  paille   55.000  32  345.000 

Houille  et  coke   462.000  12  2.742.000 

Minerai  de  fer   202.000  9  328.000 

Sel  gemme   14.000  16  70.000 

têt  s 

Veaux,  porcs,  moutons.  108. 0Q0  19  105.000 
Diminutions 

Aciers  et  rails  d'acier. . .  27.000  G  208.000 

Céréales  et  farines  .... .  4.000  0.4  216.000 

Coton  en  balles   5.000  5  89.000 

Ferronnerie,  quincaille- 
rie, taillanderie   20.000  10  192.000 

Fontes  moulées   ll.ouo  3  iâô/OOO 

Laines   21.000  25  212.000 

Pierres  de  taille   56.000  12  169.000 

Tissus  de  coton   4.000  4  89.000 

Tissus  autres  que  ceux 

de  coton   4.000  6  139.000 

On  voit,  en  consultant  les  tableaux  qui  pré- 
cèdent, que  la  production  de  la  fonte  brute 
a  continé  à  se  développer  en  1900.  Les  trans- 
ports de  minerai  ont,  en  effet,  augmenté  d'un 
peu  plus  de  200.000  tonnes  ;  l'accroissement 
constaté,  l'an  dernier,  était  sensiblement  le 
même.  Mais  la  baisse  se  manifeste  déjà  dans 
les  transports  d'aciers  laminés,  de  ferronnerie 
et  de  fontes  moulées.  C'est  là  le  premier  signe 
d'une  diminution  de  trafic  qui,  malheureuse- 
ment, paraît  encore  s'accentuer. 

Les  combustibles  minéraux  ont  donné  une 
forte  augmentation  de  recettes.  Ce  fait  est  dû 
à  deux  causes  principales  :  l'accroissement  de 
production  de  la  fonte  et  la  cherté  du  fret.  Ces 
deux  causes  vont  sans  doute  cesser  d'exister 
■et  des  mécomptes  sont  à  craindre  sûr  cette  ca- 
tégorie de  transports. 

La  plus-value  produite  par  les  briques, 
chaux,  ciment,  etc.,  est  due  pour  une  bonne 
part  aux  travaux,  exécutés  à  Paris  avant  l'ou- 
verture de  l'Exposition.  —  L'affluence  des  visi- 
teurs a  développé,  comme  on  devait  s'y  atten- 
dre, le  trafic  de  la  bière. 

L'emploi  des  engrais  continue  à  s'accroître 
rapidement  :  44.000  tonnes  en  plus  cette  année, 
alors  oue  l'an  dernier  l'augmentation  n'attei- 
gnait que  27.000  tonnes. 

Le  foin  et  la  paille  donnent  une  plus-value 
considérable  ;  la  récolte  a  été  généralement 
bonne  sur  notre  réseau,  surtout  pour  la  paille, 
et  nos  régionaux  ont  pu  écouler  facilement 
leurs  produits.  On  note  d'assez  sérieuses  dimi- 
nutions sur  les  tissus  de  coton  et  de  laine. 

Dépenses  d'exploitation 

Nos-  dépenses   générales   d'exploitation ,  pour 
l'exercice  1900,  s'élèvent  à  la  somme 
de  Fr.  103.520.702  04 


Exploitation  Exploit, 

complète  partielle 

Savoir  :                           —  — 

Conseil,  direction  et  ser-          Fr.      c.  Fr.  c. 

vices  gén.  1.046.728,77  J 

Dépenses                      9.807.232  32  512  25 

générales  8.760.503,55  ] 

Service  de  l'exploitation  37.786.689  22  4.328  26 
Service  du  matériel  et 

do  la  traction  .......     34.638.604  15  5.423  82 

Service  dè  la  voie             20.298.365  76  1.072  24 

Total  des  dépenses  d'ex-    ' 

ploitation                    102.530.891  45  11.336  57 


A  ajouter  : 
Charges  diverses  loca- 
tion de  matériel  rou- 
lant, fonds  fixe  d'amor- 
tissement des  actions, 
timbre  et  frais  de  ser- 
vice des  actions)  ....         978.  474  02      »  » 

Totaux....    103.500.365  47   11.336  57 

Somme  égale. .  103 . 521  >  .702  04 

Les  dépenses  des  lignes  en  exploitation  com- 
plète présentent,  par  rapport  a  i  exercice  1899. 
les  excédents  suivants  : 

Sur  l'administration  centrale  et  les  dépen- 
ses générales   Fr.     392.785  57 

Sur  le  service  de  l'exploitation.   2.501.013  22 

Sur  le  service  du  matériel  et 
de   la  traction   4.081.713  79 

Sur  le  service  de  la  voie   1.720.338  32 

Ensemble         Fr.    8.695.850  90 

Mais  en  tenant  compte  d'une  di- 
minution de    448.616  04 

sur  les  charges  diverses,  l'excé- 
dent se  réduit  à   Fr.    8.247.234  86 

Cette  augmentation  de  dépenses,  qui  co&j 
respond  à  un  accroissement  de  recettes  dt| 
15.077.023  fr.  10  (1),  est  due,  pour  la  plusi 
grande  part,  à  quatre  causes  générales  qui  ont 
exercé  leur  influence  sur  tous  nos  services, 
savoir  : 

1°  Une  augmentation  de  6  49  %  des  parcours 
kilométriques  des  trains  qui  se  sont  élevés  à 
48.279.932  kilomètres  en  1900,  au  lieu  de 
45.335.500  en  1899  ; 

2°  L'application  des  nouveaux  arrêtés  minis. 
tériels  qui  réglementent  le  travail  des  méca- 
niciens et  chauffeurs,  agents  des  trains  et  des 
gares,  aiguilleurs  et  gardes  sémaphoriques,  et 
qui  ont  entraîné  une  augmentation  notable 
de  notre  personnel  ; 

3°  L'allocation  exceptionnelle  payée,  pen- 
dant toute  la  durée  de  l'Exposition,  aux  agents 
les  moins  rétribués,  en  résidence  à  Paris  et 
dans  le  voisinage  immédiat  de  la  capitale  ; 

4°  L'élévation  exceptionnelle  des  priv  des 
combustibles  et  de  la  plupart  des  autres  m,i- 
tières  premières  nécessaires  à  l'industrie  des 
chernins  de  fer. 

L'augmentation  de  notre  dépense  de  com- 
bustible, pour  les  locomotives,  a  été  de  1  mil 
lion  446.000  francs.  Grâce  à  divers  marché.' 
anciens,  la  hausse  des  charbons  n'entre  dam 
ce  chiffre  que  pour  moitié  environ  ;  le  reste 
est  imputable  aux  augmentations  de  parcours 

Parmi  les  autres  excédents  de  dépenses,  il 
y  a  lieu  de  vous  signaler  les  suivants  :  ils 
rattachent  presque  tous  aux  causes  générales 
ci-dessus  spécifiées. 

Pour  V Administration  centrale  et  les  dép&$ 
ses  générales  :  257.537  23  sur  les  indemnité? 
allouées  à  la  suite  d'accidents  du  travail,  soii 
sous  forme  de  rentes  temnoraires  ou  viagères 
soit,  le  plus  souvent,  sous  forme  de  pensions 
capitalisées. 

Pour  le  Service  de  l'exploitation  :  161.690  1 
sur  les  manœuvres  par  chevaux  et  machines 
110.486  53  sur  l'éclairage  et  le.  chauffage  de: 
gares  et  des  bureaux  de  ville  ;  ' 188.119  21  su 
l'éclairage  et  le  chauffage  des  trains  ;  130.184  4 
sur  les  frais  divers  du  Service  des  trains  (bâ 
ches,  agrès,  etc.);  151.293  02  sur  les  indemni 
tés  pour  pertes,  retards  et  avaries,  augmenta 
tion  imputable,  d'ailleurs,  en  partie  aux  expé 
ditions  en  movenance  ou  à  destination  de? 
autres  réseaux  avec  lesquels  nous  avons  de: 
conventions  de  réciprocité  pour  ]e  règlemen 
à  frais  communs  des  dommages  constatés. 

Pour  le  Service  du  matériel  et  de  la  trac 
tion  :  358.796  99,  sur  le  chapitre  renouvellemen 
du  matériel  par  suite  de  démolitions  plus  im 
portantes  de  matériel  d'ancien  type. 

Pour  le  Service  de  la  v oie  :  1.564.380  27  tan 
pour  l'entretien  et  le  matériel  fixe  que  pou 
le  renouvellement  des  voies  et  du  ballast. 

Quant  à  la  diminution  de  448.616  04  dans  le 
dépenses  diverses  de  la  Compagnie,  elle  prj 
vient  tout  entière  du  compte  de  location  d 
matériel  roulant. 

Institutions  de  Prévoyance 
et  dépenses  patronales 
Les  dépenses  faites  en  1900  par  la  Compa 

(1)  Chiffre  rectifié. 
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lie  en  faveur  de  son  personnel, 
tait,  ments.  salaire?  et  indemnités 

[M  sont  élevées  à  

se  décomposant  comme  suit,  sa- 
ï  voir  : 

Ui  Allocations  à  la  caisse  . 

D  0es    retraites   5.028.597  60 

■  Secours  annuels  payés 
là  titre  de  retraites  spé- 
Hpiales  aux  anciens 
Rigents  en  régie  et  à 
■leurs  veuves  ou  or- 

flphelins    532.018  14 

Allocations  à  la  caisse  de  pré- 

[Bvovance   

L  Se*ours  aux  agents  non  sous- 

■  cripteurs  à  la  Caisse  de  pré- 
K vovance   

Personnel  du  Service  médical 
■et  fourniture  de  médicaments 
[faux  agents  non  souscripteurs  à 

nia  caisse  de  prévoyance  

Salaires  de  maladie  (part  non 
!..  supportée  par  la  Caisse  de  pré- 

!..  voyance)   

Allocations  spéciales  aux  agents 

chargés  de  famille  

Mlocations  spéciales  pour  cher- 
té de  la  vie  dans  diverses  loca- 

|  Allocations  exceptionnelles  de 
fflO  %  et  5  %  des  traitements  et  sa- 
i&aires,  payées  pendant  l'Exposi- 
Wtion  aux  agents  de  Paris  et  du 

voisinage  immédiat  n'ayant  pas 

plu-  de  200  francs  d'émoluments 
fijpar  mois   

'i  Gratifications   

[  Boissons  hygiéniques  chaudes 
«t>ù  rafraîchissantes   

•  Allocations  aux  Sociétés  coopé- 
ratives de  consommation  fondées 

^par  le  personnel  de  la  Compa- 

,  gnie   •  

Contribution  aux  dépenses  au- 

Mpi forme   

Bourses  fondées  dans  divers  or- 
,  .phelinats  et  autres  dépenses  sco- 


res 


en  sus  des 
diverses,  se 
10.212.019  25 


5.560.615  74 


5.560.615  74 
394.913  21 

58.248  60 

257.513  05 

1.256.236  32 
233.049  » 

143.717  94 


516.983  80 
1.224.732  22 

62.106  03 


70.630  » 
356.182  07 

77.091  27 


Total  égal...    10.212.019  25 
*u  lieu  de  9.320.82S  05  en  1899  (2). 

I  e  chiffre  ci-dessus  indiqué  pour  le  total  de 
Jhos  dépenses  patronales  en  1900  ne_  comprend 
pi  les  pensions  pour  accidents  du  travail,  ni  la 
kolde  des  journées  de  congé,  ni  le  montant  des 
■sures  supplémentaires,    ni  les    primes  des 
agents  de  la  traction,  ni  les  avantages  non  ap- 
préciables en  argent,  tels  que  les  facilites  de 
jireulation.  etc.;  il  représente,  au  profit  du 
bersonnel.  une  augmentation  de  16  64  %  des 
Jtaitements    etsalaires  et  49  21  %  du  revenu 
winuel  qui  vous  est  réservé. 

Rapport  des  dépenses  aux  recettes. 
'\  En  déduisant  de  nos  dépenses  générales  d'ex- 
iloitation  le  fonds  fixe  d'amortissement  ainsi 
iKie  le  timbre  et  les  frais  de  service  des  ac- 
flons,  nos  dépenses  générales  se  réduisent 
M     '  10?:  967  -:99  05 

Kir  'une' i  recette  brute  de   192.259.453  7C 

mài  l'on  supprime  également  des  recettes  et 
Res  dépenses  les  transports  en  service  qui  ne 
figurent  dans  nos  comptes  que  pour  ordre 
f'Ioit  4  223.471.  69),  le  rapport  des  dépenses  aux 
piécettes  est  de  52  51  %,  au  lieu  de  52  43  %  en 

!  i?"- 

kroflts  résultant  pour  l'Etat,  en  1899,  de  l'ex- 
ploitation des  lignes  de  l'Est 
Pour  une  longueur  moyenne  exploitée  de 
HR07  kilomètres  (1),  les  profits  de  l'Etat,  en 
$9.  ont  été  les  suivants  : 

■En  recettes  perçues    19.932.310  70 

Kh   i     uomies  réalisées    15.827.933  44 


Total    35.760.244  14 


Ce  clntfie,  qui  représente  un  revenu  de 
:  38  %  pour  les  665.000.000  de  fr.  consacrés  par 
Etat  à  des  dépenses  d'établissement  du  ré- 


seau de  l'Est,"  correspond  à  7.597  24  par  kilo- 
mètre et  à  61  23  par  action. 

CHAPITRE  II 
Situation  financière 
Capital  social  et  emprunts 

Le  capital  social  et  les  emprunts  de  la  Com- 
pagnie étaient,  au  31  décembre  1899,  représen- 
tés par  les  titres  ci-après: 

584.000  actions    292.000.000  » 

368.828  obligations(dites  5%).     175.672.989  45 

4.315.913  obligations  3    %         1.445.079.486  84 

53.040  obligations  2  1/2  %...      23.328.216  20 
490.033  obligations    des  an- 
ciennes Compagnies    147.673.135  35 

Total    2.083.753.827  84 

Nous  avons  pendant  l'année 
1900émis37.516obligations3%  et 
18.780  obligations  2  1/2  %  qui, 
déduction  faite  de  l'intérêt 
couru  au  jour  de  la  vente  de 
chaque    titre,    ont   produit   24.364.095  32 

Total  au  31  décembre  1900  (2).  2.108.117.923  16 

La  dépression  constatée,  en  1898  et  1899,  sur 
les  cours  des  obligations  des  grandes  Compa- 
gnies de  chemins  de  fer,  aussi  bien  que  sur  les 
autres  grandes  valeurs  de  placement  à  revenu 
fixe,  s'est  encore  accentuée  en  1900. 

Aussi  .le  prix  moyen  des  obligations  que 
nous  avons  négociées  en  1900,  est-il  seulement 
de  447  02  pour  les  obligations  du  type  3  %  et 
de  404  35  pour  les  obligations  du  type  2  1/2  %. 

Ces  taux  d'émission  font  ressortir  une  charge 
annuelle  d'intérêt  et  d'amortissement  de 
4  191  %  en  moyenne  et.  déduction  faite  de  l'a- 
mortissement, un  taux  d'intérêt  effectif  de 
3  568  %. 

Emploi  du  capital  social-  et  des  emprunts 
La  somme  ci-dessus  détaillée  de  2.108.117.923 
francs  16,  qui  représente  notre  capital  social 
au  31  décembre  1900,  a  été  affectée  au  paiement 
des  dépenses  dont  rénumération  suit  : 

1°  Dépenses  à  la  charge  de  la  Compagnie 

Travaux  de  premier  établisse- 
ment antérieurs  à  l'exercice 
1900  (3)   1.699.162.266  48 

Travaux  de  premier  établisse- 
ment de  l'exercice  1900   21.980.162  95 

1.721.142.429  43 

2e  Dépenses  pour  lesquelles  la  Compagnie  re- 
çoit des  annuités 

Subventions  attribuées  aux    concessions  de 
1863  (emprunt  dont  l'Etat  nous 
sert  l'annuité)   43.205.531  74 

Avances  de  garantie  des  exer- 
cices 1871  et  1872  (pour  lesquel- 
les l'Etat  noussertdesannuités)      12.024.271  86 

Subventions  attribuées  aux 
concessions  de  1873  (emprunt 
dont  l'Etat  nous  sert  l'annuité)..      27.310.000  » 

Subvention  attribuée  à  la  li- 
gne de  Chalindrey  à  Is-sur-Til- 
le.  dont,  la  Compagnie  de  Paris- 
Lyon-Méditerranée  nous  sert 
l'annuité. . .  2.423.153  25 

1 1  Non  compris  les  lignes  d'intérêt  général  et 
local  exploitées  par  la  Compagnie  pour  le  compte 

de  tiers. 

2  Les  amortissements  effectués  depuis  l'origine 
jusqu'au  :'.l  décembre  19»ki  représentaient  Jes  som- 
mes ci-après,  savoir: 

.Actions  Obligations 

Fr.  Fr.  c. 

68.567  actions   34.233.500 

613.8*9  obligations.  .  '2 13. 947. 5: 12  66 
Il  a  été  amorti  en  1900  : 

8.377  ac.tigns   1.688.500 

36.278  obligations, .  12.501.348  40 


Totaux.. . 
Total  général. 


35.972.000   -216.448.K8l  06 
IB*  420^881  Itë 


(2)  Chiffre  établi  en  tenant  compte  des  re- 
ntes du  trafic  et  des  recettes  diverses  énumé- 
es  plus  loin. 


3  Y  compris  les  dépenses  complémentaires,  le 
matériel  roulant,  les  dépenses  de  guerre,  les  reli- 
quats d'insuffisances  antérieurs  à  L'exercice  1884, 
etc. 


Subventions  attribuées  aux 
concessions  de  1875  (emprunt 
dont  l'Etat  nous  sert  l'annuité;      43.000.00  » 

Travaux  exécutés  pour  le  compte 
de  l'Etat  contre  remboursement 
par  annuités  en  vertu  des  con- 
ventions de  1883  et  1886  (suppres- 
sion des  passages  à  niveau  de 
la  Ceinture  rive  droite)   184.982.569  69 

Construction  de  doubles  voies 
(annuité  provisoire  de  l'Etat)         42.962.963  98 

355.908.490  52 

3°  Approvisionnements  et  fonds  de  roulement 
Matières  et  métaux  en  approvisionnement 

dans  les  magasins...,   24.554.176  10 

Ponds  en  caisse,  valeurs  en 

portefeuille   6.512.827  11 

31.067.003  21 

Récapitulation 

Dépenses  à  la  charge  die  la 
Compagnie   1.721.142.429  43 

Dépenses  pour  lesquelles  la 
Compagnie  reçoit  des  annuités    355.908.490  52 

Approvisionnements  et  fonds 
de  roulement   31.067.003  21 

Ensemble  Fr.  2.108.117.923  16 

Comptes  d'exploitation  de  l'exercice  1900 

RECETTES 

Recettes  du  trafic  (impôts  dé- 
duits)  189.202.739  56 

Recettes  diverses   '3.056.714  14 

Recettes  totales   192.259.453  70 

DÉPENSES 

Adiui'nist ration  centrale  et  dé- 
penses générales   9.807.232  32. 

Service  de  l'exploitation   37.786.689  22. 

Service  du  matériel  de  la  trac- 
tion  34.638.604  15. 

Service  de  la  voie   20.298.365  76 

Dépenses  diverses   978.474  02 

Dépenses  totales  Fr.  103.509.365  47 

Produit  net   88.750.088  23. 

A  déduire  : 
Excédent,  de  dé/penses  résultant 
de  la  participation  de  la  Compa- 
gnie dans  l'exploitation  des  deux 
chemins  de  Ceinture  de  Paris  et 
de  diverses  lignes  d'intérêt  géné- 
ral et  local   1.232.624  72 

Solde  définitif  du  compte'  d'ex- 
ploitation  87.517.463  51 

A  ce  chiffre,  il  convient  d'ajou- 
ter le  montant  de  diverse©  annui- 
tés reçues  de  l'Etat  soit  en  com- 
pensation de  la  perte  du  réseau 
d'Alsace-Lorrainei,  soit  en  rem- 
placement de  subventions  con- 
verties en  annuités,  soit  en  rem- 
boursement rte  travaux  effectués 
pour  son  compte  et  s'élevant  en- 
semble à   35.623.902  8'j 

Total  Fr.  123.141.366  37 

Les  charges  des  emprunts  con- 
tractés par  la  Comipagni/e.',  soit 
pour  son  propre  compte,  soit 
pour  le  compte  de  l'Etat,  s'éle- 
vant, savoir: 

Pour  les  charges  d'intérêt  et 
d'amortissement  à...  90.261.680  91 

Pour  le  timbre  et 
lies  frais  de  service 
des  titres  à   1.561.438  91 

Soit  ensemble   91.823.119  82 

Il  reste  un  produit  net  de....Fr.  31.318.246  55 
(A  suivre). 

  '.m 

Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  La  Compagnie  d'Or- 
léans a  l'honneur  d'informer  le  public  qu'elle 
vient  de  soumettre  à  l'homologation  de  l'Adminis- 
tration supérieure  une  disposition  ayant  pour 
objet  le  transport,  avec  déclaration  de  valeur  et 
sons  certaines  conditions,  de  bagages  contenant 
des  finances,  dos  valeurs  ondes  objets  d'art.  012 
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TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE   OE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


1 

Vf  A  "D  nu  A  MTMQTi'Q  VATT^TTRS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

OU 

SITUATIONS 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

24 

Octob  . 

31 

Octob  . 

7 

Novem 

14 
Novem 

21 

Novem 

28  1 

Novem 

5 

Décem 

Décem 

19 

Décem 

26 
Décem 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 
—    (toutes  marques)  — 

r  l  au  I/O 

T7ra  n  r  c 
A t au L o 

X1  i  anus 

Francs 

Frâncs 

fi*!*;»  r\r<a 

Cpci  née 
F  1  A  11  U  î 

Fr3.ri.cs 

Fi*3ncs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

33  78 
37  30 
37  94 
25  80 
16  68 
19  60 

27  62 

28  98 

29  63 
20  02 
13  93 

n  n 

26  16 

28  45 

29  45 
19  99 
14  58 
17  44 

26  62 

29  87 

30  50 
20  62 
15  25 
20  37 

26  12 

29  87 

30  50 
20  62 
15  25 
20  37 

26  75 

29  37 

30  » 
21  12 
15  25 
20  62 

26  62 

29  37 

30  » 
20  87 
15  37 
20  50 

27  12 

29  37 

30  » 
21  25 
15  50 
20  87 

27  23 

29  87 

30  50 
21  62 
15  62 
2i  50 

27  87 

30  37 

31  » 
22  37 
15  87 
21  87 

27  87 

30  37 

31  » 
22  37 
15  87 
21  62 

27  62 
30  37 
31 

21  87 
15  87 
21  87 

27  87 

30  37 

31  » 
22  12 
15  75 
21  75 

VIANDE  (à  La  Villette) 

1  50 
1  91 
1  93 
1  10 

1  47 

1  92 
1  82 
1  20 

1  39 
1  87 
1  82 
1  40 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  41 
1  81 
1  93 
1  41 

1  52 
1  94 
1  90 
1  44 

1  48 

2 

1  95 
1  40 

1  50 
1  90 
1  98 
1  36 

1  48 

2  » 
1  95 
1  38 

1  44 

1  81 

2  15 
1  30 

1  44 

1  80 

2  » 
1  30 

1  44 

1  30 

2  » 
1  33 

1  42 
1  88 
1  93 
1  30 

1  42 
1  90 
1  95 
1  30 

1  44 
1  90 
1  9i 
i  3) 

qttP'RTCi  pt  riTVFRS  /Paris) 



PRIX 

—    raffiné  lre  qualité  — 
Alcool  3/6  Nord   hectol. 

—     lin   — 

Suif   — 

30  45 
100  89 
30  82 
25  17 
59  35 
46  66 
46  19 

27  29 
96  69 
38  11 
27  45 
57  4i 
38  42 
44  72 

31  17 
103  79 
45  95 
31  78 
53  4J 
40  92 
49  66 

31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32 
47  86 
59  18 

30  91 
104  41 
35  33 
26  95 
67  26 
73  46 
64  87 

22  68 
98  50 
27  50 
21  50 
61  » 

lo  OU 

68  » 

21  94 
97  50 
27  50 
21  » 
60  » 

io  ou 

67  » 

22  23 
97  50 
27  50 
20  50 
59  50 
79  25 
67  » 

22  75 
97  50 
27  25 
20  50 
58  » 
79  » 
68  » 

22  94 
97  50 
28  » 
20  50 
57  25 
77  50 
(9  » 

22  44 
97  » 
28  » 
20  50 
58  » 
78  » 
70  » 

22  50 
97  » 
28  » 
20  £0 
53  » 
74  50 
70  » 

22  56 
96  50 
28  25 
20  5o 
57  7'5 
71  25 
70  » 

22  50 
96  50 
28  25 
2  )  50 
60  > 
70  » 
70  » 

21  53 
95  59 
28  25 
21  » 
60  50 
(iS  » 
70  » 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vinsdesoutir.  j  Lapiècede225)it; 
Bordeaux  ord.|     fut  et  droits 
Màcon  ordin..)  de  régie  compris. 

133  » 
no  50 
180  50 

132  » 
169  50 
179  50 

132  » 
169  50 
179  50 

132  08 

169  58 
179  63 

131  77 
169  27 
179  42 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  » 
135  » 
140  » 

85  ■> 
135  » 
110  » 

83  » 
135  » 
140  » 

83  » 
135  » 
140  » 

83  » 
130  » 
130  » 

85  » 
130  » 
130  » 

85  » 
130  » 
130  •> 

DIVERS  (Le  Havre) 

PB1X 

51  98 
izo  »» 
73  » 

48  59 
113  25 
47  50 

41  14 

,\w  en 
IZo  OU 

37  75 

44  56 
188  » 
35  71 

65  67 

a  zo 

50  62' 

1  iv  Ou 

43  50 

48  25 

110  ou 

43  75 

46  75 
119  » 
43  50 

46  75 
lit;  » 

1  lO  '» 

46  50 

48  37 

110  " 

44  25 

48  37 
117  » 
44  50 

51  87 
119  » 

45  » 

53  S7 
1 19  » 
44  75 

53  62 
118  50 
45  .. 

54  75 

11!»  » 

45  23 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Fer  (Marchand)   — 

CHARBON  DU  NORD 

Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

124  06 
165  *2 
44  58 
14  15 
16  » 

127  77 
167  73 
46  80 
16  96 
16  5i 

135  42 
193  83 

55  10 
16  25 
15  92 

193  64 
330  90 
63  22 
22  68 
21  37 

189  63 
356  98 
56  29 
27  43 
24  01 

173  » 
305  » 
46  25 
17  » 
17  23 

175  » 
304  50 
45  75 

i;  » 

17  £5 

176  75 
301  50 
43  75 
17  » 
17  23 

177  50 
301  25 
45  50 

15  50 

16  75 

178  » 
302  75 
45  50 
55  5 1 
16  75 

177  » 
302  75 
45  75 

15  tO 

16  75 

162  50 
301  » 
45  50 
15  50 

n  50 

158  fi 
297  50 
45  •> 
15  50 
17  50 

147  P0 
292  75 
4  4  i:j 
15  50 
17  50 

14!  » 

255  •> 
46  2  ) 
15  5j 
18  • 

10  50 

10  69 

12  62 

16  23 

23  30 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

17  » 

n  » 

17  » 

17  » 

n  » 

17  •> 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

102  01 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 

1  10  l 

3234 

102  81 

106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 

3583 

101  21 

100  72 
102  50 
41)67 
684 
1086 
1111 
2317 

ÎOOU 

3508 

100  42 

101  11 
3870 

67.» 
066 
957 
1970 

3660 

100  90 

101  95 
3820 

685 
982 
975 
1980 

llïiiO 

10'J£ 

373u 

100  67 

101  » 
3825 

680 
975 
971 
1970 
lu  io 
3713 

100  82 

101  02 
3860 

676 
976 
975 
1973 
io/o 
3739 

101  07 
101  12 

3845 
693 
975 
975 

1965 

10v>.) 

3790 

101  05 

101  52 
101  60 
3S50 
713 
1005 
1008 
1995 
1590 
3815 

101  40 

101  4i 

100  05 

3  1/2  0/0  1894  

105  63 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

102  74 
4.070 
728 
945 
1.053 
2.135 

1  •  Oî/v 

3.621 

101  10 

101  47 

101  35 

101  33 

Banque  de  France  actions 

Banq.djParisetPays-Bas. .  — 
—       P.-L.-M   — 

3800 
710 
938 
930 
1980 
1582 
3785 

3S2J 
718 
10U2 
1008 
1937 
loiio 
38)0 

3838 
718 
998 
1000 
1940 
1540 
3775 

330J 
718 
9j8 
99U 
196) 
1557 
3779 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Million 
defr. 
■3.607 
1.978 
1.244 

693 

364 

566 

237 

Million 
de  fr. 
3.687 
1.963 
1.222 

730 

358 

492 

221 

Million 
de  fr. 
3.094 
1.875 
1.225 

798 

391 

491 

252 

MillioD 
de  fr 
3.820 
1.866 
1.196 

828 

444 

477 

207 

Million 
de  fr. 
4.034 
'  2.103 
1.134 
875 
492 
482 
256 

Million 
defr. 

4.038 
2.339 
1.096 
522 

Million 
de  fr. 
4.215 
2.376 
1.096 

7i6 

4S7 

5.6 

121 

Million 
defr. 
4.086 
2.380 
1.098 
551 
491 
537 
79 

Million 
de  fr. 
4.067 
2.4U0 
1.099 
545 
487 
512 
99 

Million 
de  fr. 
4.055 
2.417 
1.102 
510 
483 
524 
96 

Million 
de  fr. 
4.062 
2.459 
1.102 

643 

472 

670 

103 

Million 
defr. 
4.132 
2.458 
1.100 
486 
435 
530 
64 

Million 
de  fr. 
4.076 
2.4:6 
1.100 
489 

Million 
de  fr. 
4.034 
2.464 
1.103 

Million 
de  fr. 
4.072 
2 . 4  i  4 
1.102 

484 

793 

482 
453 
120 

477 
5i9 
68 

481 

587 

Comptes  courants  particuliers.. 
Compte  courant  du  Trésor 

591 
09 

787 
202 

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Egcompte  à  la  Banquede  France. . 

—  —  d^Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-llongrie 
/      —              —     de  Belgique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie 

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 
5  » 
6.05 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5  87 
3-83 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4.3i 

% 

3.06 
3.75 
4.98 
5-01 
3  91 
3.83 
5  » 
5.59 
4.93 

% 

3.23 
3.98 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

% 
3  » 

3  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  .» 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  • 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 

4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 
5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 

4  M 

4  » 
3  » 
3  » 

5  » 

5  » 
3  50 

% 

3  » 

4  » 

4  » 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 
3  » 

3  »> 

5  » 
5  » 

4  » 

% 

3  » 

4  » 
4  » 

4  » 
3  » 

3  » 

5  » 
5  » 

4  » 

BANQUES  EUROPEENNES  D'EKISSIuf» 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

i  Encaisse-argent   

|  Rapportde  i'or  :'i  la  circulation  % 

Million 
defr. 

14.585 
7.93o 
2.578 
54,5 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57,3 

Million 
defr. 

14.975 
8.160 

2.636 
54,4 

Million 
defr. 

14.992 
7.850 
2.585 
52.3 

Million 
de  fr. 

15  906 
8.211 
2.607 
51.6 

Million 
de  fr. 

15.431 
8.577 
2.704 
55,5 

Million 
defr. 

15.5:<3 
8.638 
2. 730 
55,7 

Million 
defr. 

15.613 
8.622 
2.719 
53.2 

Million 
defr. 

15.474 
8.616 
2  717 
55.6 

Million 
de  fr. 

15.339 
8.708 
2.744 
56.7 

Million 
de  fr. 

15.2411 
8.784 
2.765 
51.6 

Million 
defr. 

13.  m 

8.788 
2.761 
57.1 

Miflion 
de  fr. 

15.221 
8.775 
2.738 
57.6 

Million 
de  fr. 

15.220 
8-778 
2.771 
57.6 

Million 
defr. 
Ii.l7'.i 

8-8'îu 
2. 78  4 
.  38.1 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


lvd:^.PLCIîÉ    OFFICIEL   IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


UPITll 
Dominai 

Millions 

liil. 

14651 

440 

3812 

11 . 

6790 

238 

25253 

"192 

Jombre 
le  Titras 

M. 
nom 

.«9.446 
884.200 

~5ÔÔ 

500 

58.416 
109.530 

500 
500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


443.011 

500 

248  095 

400 

1076960 

400 

» 

100 

451.775 

500 

233.951 

500 

581.451 

400 

» 

100 

443.124 

400 

» 

100 

681.290 

500 

100 

280.289 

500 

» 

125 

142.20 

400 

821.920 
1489533 
827.57 
1777290 
.301 
965.336 
488.736 
494.397 
99.602 
159.270 
224.060 
148.207 
1171534 
181.574 
117.026 
50.121 


182.500 
125.000 

40.000 

30.000 
300.000 

60.000 
400.000 
160.000 

60.000 
500.000 

on  AAA 

100.000 
320.000 
500.000 
80.000 
40.000 
63.333 
30.000 
40.000 


500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
50C 
500 
200 
200 
1000 
50C 
400 


1000 
500 
500 
500 
501 
500 
500 
500 
500 
500 
50( 
500 
500 
100 
500 
500 
500 
500 
500 


8.427 
380.898 
60.000 
54.130 
82.022 
168.138 
49.  '/Ou 
492.910 
512.056 
71.944 
321.212 
1939176 
1875396 
70.760 
1389  631 
151.508 


RENTES  FRANÇAISES 

Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 

'       •  '    >!  Compt'. 


3  %  

3  %  Amortissable  ! 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annarn  et  Tonkin  2  %  % 

(gar.  France)   Ternie. 

Madagascar  2  yt  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  !4  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 


1865 
1869 
1871 


INTÉRÊTS 
en  1900 


Cours  tomp.  juillet 
Î9ÔlT~~~19ÔT~ 


3  .. 
3  . 
3  50 


2  50 
2  50 
17  5u 


1875 
1876 
1892 


3  %  

quarts  


4  %  

2  %  %  ••• 

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %,  non  libérées  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 

Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %.... 

Foncières  1883  3  %  

-        1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 

-  1892  3  %  lib. 

Foncières  1896  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 

Immeubles  de  France  — 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  tebme) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér, 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Franç.  de  l' Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie — 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Bône-Guelma  

-  3%.... 
Départementaux  

—  3  %  titres  bleus 

—  3  %  titr.  rouges 
Économiques  3  % . . 
Est- Algérien  

3 


Act, 
Obi 
Act 
Obi 


Act 
Obi 

Act 


Est. 


QJj] 


de  jouiss  

—  52-54-56  5  %   

—  3  %  

—  3  %  nouv.  

—  2  %  %  

—  Ardennes  3  %  

Gr. -Ceint,  de  Paris  3  % 


00 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  . 

2  50 
12 


151  01 

55 
12  50 
36 
27  50 
15 
25 
12  50 
26  0 
50  . 


15  . 
13  5 

4  . 
35  . 
17  50 

16  50 

19  10 


30  . 
15  . 


15 
15 
15 
30  . 
15 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 
12  50 
15 
15 


100  10 
99  60 

102  30 


,80 

80  50 
80  . 
463  . 


511 
419 

406 

539 
538 
353 


354  .. 


406 


377 


411 


000 
1122 

434 
760 
605 
539 
680 
610 

1050 


607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


100  25 
99  25 

101  45 


492 

81  40 

81  50 
492 


Cours  de  clôture 


552 
432 
410 

558 
560 
362 


360 
419 

420 


165 
395 


120 
140 


3700 
1080 
430 
650 
585 
502 
640 
605 
780 
1010 

68 
311 
615 

72 
355 
533 
258 

50 


715 
448 
700 


427 
707 
435 
1000 
475 


448 
4t0 


lTâvô" 

.'6  déc . 

101  40 

KO  45 

100  Od 

i  101  25 

100  30 

100  05 

•; 

100  15 

99  92 

99  o 

100  15 

100  >' 

101  17 

101  35 

101  35 

101  25 

101  10 

101  35 

492  . . 

493  50 

84  10 

84  25 

81  '.  ! 

84  50 

499  » 

199  25 

502  . . 

558  75 

559  . . 

559  75 

439  75 

436  . . 

437  75 

412  .. 

410  . . 

412  50 

107  50 

106  75 

109  . . 

561  . . 

560  . . 

562  .. 

559  . . 

559  50 

561  .. 

363  .. 

363  75 

363  . 

96  .. 

96  50 

96  25 

363  . . 

361  25 

361  50' 

92  . . 

93 

93  50 

410  50 

412  . . 

414  . 

103  75 

103  25 

103  50 

398  . . 

396  . . 

3Y0  50 

99  . 

98  . . 

98  .. 

405  .. 

404  25 

404  .. 

477  75 

475  50 

475  . . 

503  . . 

502  .. 

503  . .  ! 

499  50 

499  75 

500  .. 

452  50 

452  .  . 

453  50, 

463  .. 

464  75 

465  . . 1 

398  50 

398  .. 

398  25 

465  . . 

464  . . 

457  il 

468  . . 

463  .. 

461  50 

451  50 

455  . . 

455  .  . 

506  50 

50b  50 

507  . 

47  . . 

46  75 

4*5  75 

47  25 

46  75 

47  . . 

550  . . 

554  . . 

552  ■ . 

446  . . 

448  .. 

448  . . 

108  . . 

108  . . 

\0)  50 

128  . . 

127  .. 

127  . . 

3820  .. 

3858  .. 

3800  . 

1008  .. 

1000  .. 

990  .. 

405  .. 

410  .. 

654  .. 

654  .. 

660  .. 

571  .. 

569  .. 

570  . . 

718  .. 

718  .. 

718  .. 

595  .. 

598  .. 

595  .. 

759  50 

760  .. 

1002  . . 

998  .. 

998  . . 

77  .. 

72  .. 

75 

325  .. 

317  50 

314' . . 

605  .. 

605  .. 

60?  .. 

68  .. 

68  .. 

65  . . 

315  .. 

306  .. 

308  .. 

505  .. 

513  .. 

510  .. 

236  .. 

240  .. 

250  .. 

45  .. 

44  .. 

44  .. 

935  .. 

980  .. 

959  .. 

.    722  .. 

723  . . 

.    451  25 

451  .. 

452  .. 

.    670  . . 

670  .. 

.    440  .. 

443  .. 

438  '.' 

.    439  .. 

443  .. 

*38  .. 

.    430  .. 

431  50 

432  .. 

.    719  .. 

716  .. 

720  .. 

445  . . 

451  .. 

449  50 

.    991  .. 

985  .. 

995  .. 

475  . . 

474  .. 

473  .. 

.    660  . 

660  .. 

661  .. 

454  5C 

455  5C 

455  .. 

.    456  .. 

456  5C 

456  50 

.    416  .. 

4!7  .. 

418  .. 

.    459  11 

460  5C 

462  50 

.    465  . 

463  7c 

•  .  ■     •  ■ 

Nombre 
de  Titres 


800.000 
16.574 
209.144 
284.635 
149.121 
45.761 
223.259 
4601934 
4825764 
208.484 
84.005 
236.660 
2548306 
580.847 
506.492 
2986621 
197.521 
118.199 
142.117 
196.032 
103.968 
3362839 
I 162600 
100.663 
25S.198 
261  198 
329811 
1240069 
283.414 
33.192 
182.512 
148.711 

49.296 
242.481 
100.000 


75.122 
60.000 
73.420 
40.000 
89.837 

246.163 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

200.000 

100.000 
62.060 
64.000 

111.918 
58.137 

300.000 
70.500 
60.000 
16.000 
16.820 
33.180 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.007 
100.000 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 

500 

50 

500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 

500 

500 
500 
600 

50(1 
500 

500 

50O 

850 


5.00 

500 
500 
500 
250 
» 
50O 
500 
500 

100 

250 
500 
500 
050 
500 
I  00 
100 
250 
500 
250 

100 

500 
500 

500 
400 
500 
» 
500 
100 
500 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Capital  oo 
Sombre  de  Titre: 


520154.149  i 

190767. 000 f. 

524306. 200H. 
5.298.600  £ 

18.3S9.000  * 
58.790 ob 

372079. 500 f 
700.000 ob 

105000. OOOf. 

154070. OOOf. 

1399299000f. 

734839. 500f. 

671830. 400f. 
1.171.500  o1) 
1.080.600  ob' 


INTÉRÊTS 
en  1900 


Act. 
Obi. 


Lyon.. 

—  5 


Art. 
Obi 


Act. 

Obi 


Act. 
Obi 


Act 
obi 
Act 


Midi 


3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  ■ 
Dauphiné  3  %  .... 
Genève  57  3  %.... 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv.. 

2  %  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


-  3  %  

—  3  %  nouv  

Nord  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct. 
Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Orléans  

—  jouiss  

-  3  %  

—  3  %  1884.... 

-  2  V%  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  H  %  

Ouest- Algérien  

-  3  %.. 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 
3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 

  —  jouiss 

Ci.  qic  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

  —        jouiss . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer. 
Tramways  Est-Parisien  . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  — 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malfldano  (Mines  de)  

  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.  (Cie  f" 
Métaux  (Cie  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C"  du)  en  liq 
—  Bons  à  Jots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

_         parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%  %(ch.  fixessno) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche 4  %  or  (ch.  fixe2f.  50) 

Brésil  4  %  %  1888  

—     4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . 

-       Unifiée  7  %)  

_  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 

Cuba  6  %  1886  

5  %  1890  


Cours  romp.  juillet 
190^^Ï9ÔT" 


58 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
74 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 
43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25  . 
15  . 


1815 


20  . 

28  50 
74 
32  50 
59 
46  50 
16 
22  50 
65 
i0 


30 
10 

5 
15 

5 
18 
lu 

50 

37  50 
5  50 
22  50 

25  . 


116  48 
51  53 
21  50 
10 
32  03 
55 
60 
16  50 


oui. 
1  _ 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 


455 
446 
402 

1325 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


1740 
I2ï2 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 

620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 

1140 

805 
330 
540 
2000 
350 


425 
235 
97 


1170 
870 
95 
480 

780 


42 
1375 
430 


315 


1593 


453 
449 
409 

1300 
454 
452 

2090 
462 
454 
414 


1590 
1120 
454 
451 
406 


50 


101  50 


97  25 

68 

67 
399 
100 

78 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336 
282 


1020 
454 
450 
406 
620 
440 


250 
422 
594 


380 
625 
2020 
600 
785 
500 
290 
505 
925 
445 

62 
.248 
260 
603 
313 
160 

50 

50 
312 
400 
512 
280 

98 
435 

712 


86 
3748 
1445 
525 
160 
580 
1015 
1080 
362 


95 


100  75 
73  25 
69  70 

378 

101  70 
80 
89  45 

103  40 
107  75 
101  75 
71  75 
305  .. 
254  .. 


Cours  de  clôture 
2  déc~T9  déc .  2t 


1530  .. 
1275  .. 

457  .. 

459  .. 

459  50 


1540  .. 

!275  .. 
457  25 
459  .. 
«59  . 


461  50 

461  50 

459 

409  50 

458  .. 
1319  50 

461  75 

456 
1937 

472  50 

468 

422  75 

455 
1610 
1136 

465 

460  25 
412  50 

461  . 
1032  . 

461  . 
457  25 
412  50 
620 
444  75 

148 
215 
426  59 
571 


362 
630 
1995 
595  .. 
815  .. 
530 
150  .. 
430  .. 
768" . . 
380 

60  .. 
273  .. 
141 
4  il 
185 
132  50 

28  .. 

260 
295 
410 
205 
95 
369 

537  .. 
7  50 

3800 
1545 
552 

605 
690 
1007 
370 


459  50 
461  75 
459 
409  50 

1310 

463  50 

457 
1940 

471 

468 

422  75 

457 
1600 
1132 

465  50 

461  50 

412  .. 

459  50 
1026 

461  50 

457  . 

411  . 


448 
216 
425 
555 


363 


1991 

585 
820 
530 
140 
398 
760 
365 
63 
266 
102 
440 
190 
144 


25  50 

250 
285 
422 
229 
97 
365 

520 
6  25 
86 
3775 


93  60 


101  75 
71 

67  45 
399  .. 

102  85 
80  50 
91  .. 

105  75 
108  40 

103  75 
75  15 

315  .. 
265  . . 


581  . 
160  . 
610  . 
700  . 
1001  50 
364 


95  70 

486 

102  40 
71  70 
68  50 

102  70 
80 
90 

106  50 
108  02 

103  80 
75  62 

316  50 
263  25 
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COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

fUlien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Gothard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmstadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

ChaDge  sur  Paris  8  jours.. 

—  —   Londres  —    . . 

—  —    Vienne    —    . . 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Roubles  comptant  


80  nov 

2"/  llnv 

4  déc . 

ua 

ÎC. 

18déc. 

2idêç, 

89  20 

89  80 

89  60 

•90 

10 

90 

25 

90  30 

95  80 

95  90 

95  80 

96' 

10 

90 

10 

96  .. 

10  50 

71  50 

73  50 

75 

75  60 

75  25 

99  70 

99  90 

99  80 

100 

10 

100 

10 

23  70 

24  25 

2i  75 

24 

50 

24 

lu 

24  60 

»  » 

100  » 

10Ù  25 

100  30 

lOu 

10 

100  » 

133  60 

136  50 

139  10 

141 

70 

141 

10 

141  90 

15  90 

15  80 

1 5  70 

18  20 

17 

70 

18  90 

157  50 

161  70 

163  » 

165 

10 

161 

60 

163  60 

100  60 

101  10 

100  80 

100 

25 

101 

100  90 

66  20 

67  90 

67  » 

63 

64 

04  40 

197  40 

199  6rJ 

204  90 

206 

206 

20 

205  70 

iTa  90 

180  10 

180  40 

178 

70 

180 

lu 

179  90 

120  90 

123  25 

125  90 

125 

25 

126 

50 

125  60 

135  37 

138  12 

139  87 

138 

75 

139 

12 

139  50 

124  12 

128  50 

127  25 

126 

12 

127 

87 

127  50 

100  50 

102  50 

103  25 

102 

75 

103 

» 

102  50 

SI  20 

81  15 

81  20 

8' 

20 

81 

lu 

81  » 

20  42 

20  41 

20  41 

20  40 

20  38 

20  36 

85  25 

85  25 

85  25 

84 

E5 

85 

25 

85  10 

213  60 

213  40 

213  lo 

213 

40 

213  30 

213  20 

216  3'o 

216  20 

216  20 

216 

40 

216 

» 

216  10 

BOURSE   FINANCIERE    DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/û  

Turc  ÎI  

—  111  ;. 

—  IV    

Egypte  Unifiée  

Grec  Monopole  ■  ■ 

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/2  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

North  Brit  


Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque 
Escompte  hors  banque 


20  nov 

21  nuv 

4  déc. 

tidëc. 

I8dëc. 

24d 

éc, 

91 

87 

91 

62 

91 

81 

92 

50 

94 

9i 

63 

50 

63 

50 

63 

37 

63 

&> 

63 

87 

64 

75 

65 

50 

66 

6-2 

66 

50 

67 

87 

65 

50 

95 

75 

95 

50 

95 

25 

92 

75 

94 

12 

91 

25 

98 

75 

98 

75 

98 

75 

99 

99 

99 

37 

49 

55 

49 

49 

S 1 

50 

50 

» 

49 

75 

26 

26 

37 

26 

87 

26 

25 

26 

75 

26 

75 

23 

75 

24 

C6 

24 

02 

21 

12 

24 

37 

24 

37 

106 

31 

106 

25 

106 

50 

106 

50 

106 

50 

107 

42 

0 

42 

50 

42 

42 

42 

5'0 

42 

50 

99 

37 

99 

62 

100 

25 

100 

62 

100 

1)0 

12 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

94  50 

là 

16 

87 

26 

87 

27 

50 

26 

87 

26 

75 

69 

vi 

70 

62 

73 

12 

74 

50 

li 

l-> 

/4 

75 

100 

» 

100 

25 

KO 

511 

101 

101 

50 

101 

50 

100 

» 

99 

87 

100 

101 

» 

101 

101 

5 

5 

h 

5 

)) 

5 

» 

5 

5 

50 

149 

151 

152 

152 

151 

» 

151 

3  50 

3 

50 

3 

02 

4 

1 

a 

4 

» 

10 

37 

11 

12 

11 

25 

11 

25 

11 

25 

11 

12 

46 

» 

44  62 

41 

02 

42  25 

41 

» 

39 

06 

124 

50 

120 

» 

119 

7  5 

120 

123  25 

121 

7à 

79 

50 

78 

50 

78 

51) 

78  50 

79 

79 

50 

26  06 

25  37 

25 

12 

25  31 

25 

62 

25 

50 

25 

50 

25  36 

25  35 

25  32 

25  35 

25  36 

4 

4 

4 

4 

» 

.4 

4 

» 

69 

3 

50 

3 

43 

3  56 

3  50 

3. 

50 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  BRUXELLES  <&  D'ANVERS 


BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


Fonds  d'Etat 

Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent.... 

—  —  Papier.... 
Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. . 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  

Perd. -Nord   

Autriche  Nord-West  

Staatsbahn  

LomDards   ... 

Change  sur  Londres  

—  Paris  

Napoléons  d'or  


20  il- iv  27  nov,  i  déc 


118  80 

118  85 

119  05 

119  15 

119  05 

118  65 

98  95 

98  85 

99  20 

99  15 

99  25 

99  15 

99  10 

99  10 

99  » 

99  25 

99  35 

99  20 

118  20- 

118  50 

118  70 

119  10 

118  95 

118  80 

93  30 

63  30 

94  45 

94  60 

94  20 

94  30 

981  » 

980  » 

990  » 

995  50 

983  » 

990  » 

523  » 

527  n 

533  »■ 

532  » 

531  50 

533  » 

5540  » 

5570  » 

5590  » 

5550  » 

5540  » 

5540  » 

463  » 

463  » 

466  » 

466  » 

4  73  » 

451  » 

622  25 

631  » 

651  50 

660  50 

054  75 

659  75 

62  » 

61  25 

61  » 

71  25 

67  » 

72  73 

239  50 

239  40 

239  55 

239  55 

239  47 

239  lo 

95  17 

95  15 

95  20 

95  20 

95  20 

95  » 

19  06 

19  07 

19  05 

19  08 

19  06 

19  0=; 

lldéc.  •  ISdéc.  24<.ïéc. 


BOURSES  FINANCIERES  DE  IVIADRID  &  BARCELONE 


Madrid 

Dette  intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  à  vue. 

sur  Paris  à  vue  

Barcelone 
L'eue  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.  Cuba  6  0/0 

—               5  0/1 
Cliaugu  sur  Pai'io  


20  nov 

27  nov 

i  déc . 

lldéc. 

18déc. 

2  idée. 

Tfeô 

71  55 

72  20 

72  55 

72  90 

72  95 

78  50 

78  25 

79  » 

79  60 

79  25 

79  95 

70  95 

81  20 

81  20 

81  20 

82  05 

35  88 

35  84 

35  30 

34  22 

34  16 

34  08 

42  65 

42  27 

40  50 

36  25 

35  87 

35  62 

7i  60 

71  50 

72  27 

72  62 

72  87 

72  95 

» 

» 

» 

»  • 

85  62 

»  » 

85  50 

86  75 

8o  65 

87  25 

71  37 

»  » 

71  30 

72  25 

72  15 

72  65 

42  Sd 

42  30 

40  85 

30  » 

3i  25 

35  90 

Rente  belge  3  0/0  

—       —     2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 
—       Congo  (p.  d.  f.). . . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


20  nov 

27  nov 

4  déc . 

lldéc 

18déc. 

21déc. 

99  30 

99  05 

90  10 

99  10 

99  25 

99  25 

87  » 

86  75 

86  75 

86  50 

85  50 

86  » 

3  432  » 

3440  » 

3440  » 

3450  » 

3447  » 

3440  » 

595  » 

585  » 

580  -  » 

577  50 

580  » 

580  » 

4450  » 

4800  » 

4750  » 

4687  30 

4800  » 

4850  ». 

69  75 

70  50 

72  » 

7  4  62 

74  80 

74  37 

6  4  25 

65  65 

65  75 

66  50 

67  12 

65  50 

208  30 

208  12 

208  20 

208  05 

207  95 

208  05 

123  50 

123  37 

123  37 

123  37 

123  47 

123  50 

25  20 

25  20 

25  20 

25  19 

25  19 

25  20 

100  11 

100  16 

100  20 

100  25 

100  21 

100  10 

100  15 
123  10 
25  20 

100  20 
123  25 
25  21 

100  22 
123  25 
25  21 

100  27 
123  25 
25  20 

100  22 
123  47 
25  20 

100  15 

123  45 
25  21 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Cih.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 
Comp.  Nav.  i  vap.  F.  R.  .. 

Bons  Méridionaux  6  0/0  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


20  nov 

27  nov 

4  déc . 

lldéc. 

lScléc. 

24déc. 

102  27 

102  72 

103  » 

102  7.) 

102  7  2 

102  32 

487  » 

478  » 

483  50 

484  » 

482  » 

480  » 

696  » 

678  » 

686  » 

688  50 

688  » 

63 1  » 

892  « 

887  » 

878  » 

834  » 

875  » 

870  » 

502  » 

502  » 

502  50 

502  » 

501  » 

50 1  » 

429  50 

435  » 

438  » 

4*0  » 

434  50 

433  » 

530  r. 

530  » 

530  n 

530  » 

530  » 

530  » 

1130  » 

1130  » 

1135  » 

1132  » 

1132  » 

1132  » 

102  40 

102  25 

101  96 

101  62 

10!  80 

101  53 

25  77 

25  73 

25  63 

25  52 

£5  58 

25  55 

126  10 

125  85 

125  65 

125  » 

125  37 

125  37 

102  32 

102  35 

103  05 

102  65 

102  75 

102  35 

695  » 

678  50 

685  >; 

688  » 

687  50 

677  » 

102  40 

102  25 

101  93 

101  Ci 

101  76 

101  63 

126  05 

125  99 

125  45 

125  » 

125  40 

125  42 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEURS 

20  nov 

27  nov 

3  déc. 

lldéc. 

18déc. 

2  Idée. 

Russe  4  %  94  (Papier)  

96  06 

96 

06 

96  06 

96  06 

96  » 

96  » 

Banque  de  Commerce  exté. 

255  » 

253 

50 

264  » 

262  » 

256  i> 

253  » 

—    d'Esc,  de  St-Pétersb.. 

328  » 

334 

342  » 

340  » 

331  » 

331  » 

—    Intern.  de  St-Péters. . 

294  » 

294 

» 

304  » 

303  50 

295  » 

295  » 

Russe  4  l/%  %  val.  de  Cr.  f. 

» 

'  »  S 

Change  sur  Paris  

37  35 

37 

35 

37  32 

37  32 

37  32 

37  32 

93  80 

93 

72 

93  75 

93  75 

93  70 

93  65 

45  95 

15 

05 

45  95 

45  95 

45  92 

15  90 

BOURSE   FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

20  nov 

27  nov 

4  déc. 

lldéc. 

lSdéc. 

2  idée 

105  50 

105  75 

105  75 

105  50 

105  87 

105 

75 

—     1890  3  %  %  

100  » 

100  25 

101  » 

»  » 

0 

Fédéral  1889  3  %  %   

102  » 

102  » 

»  » 

103  » 

lOi 

—      Ch.  dt>  fer  3  % 

101  50 

102  » 

102  75 

103  » 

» 

italien  4  %  

99  80 

100  05 

»  40 

101  25 

» 

100 

6. 

100  24 

100  30 

100  35 

100  43 

100  45 

100 

33 

25  23 

25  22 

25  24 

25  24 

25 

BOURSE  FINANCIERE  DE  CONSTANTINOPLE  t^alata 


l'ALEURS 

20  nov 

27  nov 

4  déc. 

lldéc. 

ISdéc. 

24dée. 

87  22 

87  26 

87  21 

87  2ô 

87  32 

87  31 

Ottoman  4  0/0  4»  groupe... 

26  11 

26-29 

27  05 

27  » 

26  39 

26  39 

101  62 

106  » 

107  50 

104  87 

104  25 

10 1  » 

Change  sur  Paris  3  mois. . . 

22  82 

22  81 

22  8i 

22  76 

22  7 

22  73 

—     sur  Londres  3  mois. 

110  10 

110  la. 

110  15 

110  17 

110  27 

110  25 

BOURSE   FINANCIÈRE    DE  NEW-YORK 


Etats-Unis  4  0/0  

Atcliison  

Canada  Pacitic  

Central  New-Jersey.. 

Milwaukee  

Erié  

Illinois  Central  

Lake  Shore  

Louisville  et  Nasville. 
New-York  Central. . . . 
Northern  Pacific  préf. . 

Reading  

Union  Ff.cific  

WabachSt-Louispréf. . . 

Calumet  et  Hécla  

Change  sur  Londres... 

—  Paris  

Câble  transféra  sur  Londres  

Cuivre  

Argent  


20  nov. 

27  uov. 

4  déc. 

11  déc. 

18  déc. 

21  déc. 

112 

>» 

112  % 

112  K 

79  ys 

112 

% 

112 

3/ 

112  % 

80 

80  y, 

75 

's 

78 

'4 

n  y» 

114 

% 

114  % 

114  >, 

111 

% 

112 

% 

112  % 

182 

180 

179  ys 

175 

182 

184 

167 

% 

169  % 

167  '■i 

159 

% 

162 

162 

42 

% 

i  -'  % 

42  % 

38 

h 

39 

% 

39  % 

138 

Va 

140  % 

139  % 

".37 

'A 

138 

y* 

13i  % 

» 

» 

» 

106 

% 

109  Vi 

1C8  % 

105 

lÂ 

105 

% 

105  % 

162 

% 

171  '/» 

170  % 

164 

'A 

166 

% 

165  % 

100 

h 

100  y% 

îoo  y, 

99 

% 

99 

y* 

9J  % 

48 

% 

50  % 

50  'A 

47 

48 

y* 

50 

102 

!■» 

103  % 

102  % 

99 

7*4 

101 

'8 

100  % 
41  % 

37 

X 

40 

41  % 

40 

'.'•4 

41 

y» 

600 

645 

630 

635 

590 

575 

4.84 

% 

4.84  % 

4.84  yk 
5.18  % 

4.83 

1.83 

4.83  % 

5.13 

'» 

5.18  % 

5.19 

% 

5.18 

y* 

5.19  % 

4.88 

% 

y» 

4.88 

4.88 

4.86 

% 

4.87 

1.86  % 

16 

16  54 

16  % 

16 

14 

»  » 

56 

% 

55  ys 

5i  % 

54 

'» 

55 

5, 

55  % 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


OFFICIERS  MINISTERIELS 


t\\  à  Paris,  ANGLE  des  rues  du  Cher- 
che-Midi, 39    el    du    Regard,  2 

i  Ixitiinenh  .  Cre  70.')  m.  Rev.   br.    I  7.977  fr. 

Charges  2.750  fr.  M.  à  ç..20p.Q90  fr.  .\adj'sr  1  euch. 
Gh.  des  not.  le  "21  janvier.  S'ad.  aux  not.  M**  Phi- 
lippot  et  Cousin,  i>,  place  Sl-Michel,  dép.  onch. 

9!3 


GOUVERNEMENT  ARGENTIN 


Emprunt  5  0  0  1894 

L'intérêt  trimestriel  au  1*'  janvier  190:2  sera  payé, 
à  Paris,  à  partir  dudit  jour,  à  raison  de  : 
Fr.     6  25  ) 

»     31  25  [  net  d'impôts,  suivant  les  coupures, 

»  156  25  ) 

contre  remise  du  coupon  n°  71,  à  la  caisse  de  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas.  3,  rue  d'An- 
tin,  à  Paris. 

A  partir  de  la  même  date  et  à  la  même  caisse, 
les  obligations  sorties  au  tirage  et  dont  la  liste  a 
été  publiée  dans  le  Journal  officiel  du  7  décem- 
bre, seront  remboursées  à  raison  de  : 
Fr.      500  ) 

■>    2.500  '/  net  d'impôts,  suivant  les  coupures! 

»    12.500  ) 

■■'l-i 

GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

U  BANQUE  RUSSE  pour  le  COMMERCE 
LT.IANGER.  7,  rue  du  Helder.  à  Paris,  est 
chargée  par  Son  Excellence  M.  le  Ministre  des 
Finances  de  Russie  de  payer  les  coupons  sui- 
vants : 

Emprunt  4  0/0  or  1894  6  Emission).  — 
Coupon  échéant  le  1"  janvier; 

Obligations  4  0  0  de  la  Grande  Société  des 
Chemins  de  fer  Russes  (Rmtss.  1890  Nicolas). 
—  Coupon  échéant  le  1/14  janvier,  de  £  1.18  aétj 
au  change  du  jour  sur  Londres  et  sans  frais. 

91!S 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

DES  USINES  DE  BRIANSK 

Pour  la  fabrication  du  Fer,  des  Rails 
et  des  Machines 


La  Direction  a  l'honneur  de  porter  à  la  connais- 
sance de  MM.  les  Actionnaires  qu'une  Assemblée 
générale  extraordinaire  aura  lieu  le  11  24  jan- 
vier, à  deux  heures  de  relevée,  au  Siège  social  à 
Saint-Pétersbourg,  Xewsky,  n"  C>2,  à  l'effet  de  dé- 
libérer sur  les  questions  suivantes  : 
.1°  Approbation  des  mesures  financières  arrêtées 
et  proposées  par  la  Direction: 

2"  Modification  au  paragraphe  21  des  statuts  ; 

2°  Election  de  membres  de  la  Direction  et  du 
Conseil  d'administration. 

Conformément  à  la  reiuar<|ue  du  paragraphe 58 
des  Statuts,  pour  avoir  le  droit  d'assister  à  l'As- 
semblée générale  et  d'y  voter,  les  détenteurs  d'ac- 
tions sont  invités  à  présenter  le  2'->  décembrefô 
janvier  au  plus  tard  leurs  titres  à  l'Agence  de 
Paris  de  la  Banque  Russe  pour  le  Commerce 
étranger,  ainsi  que  dans  les  Etablissements 
étrangers  suivants  : 

Société  Générale,  Crédit  Lyonnais,  Comp- 
toir National  d'Escompte  de  Paris,  Banque 
Privée  de  Lyon-Marseille,  Banque  Suisse  et 
Française  qui  leur  en  délivreront  un  certificat 
de  dépôt  ainsi  qu'une  carte  d'entrée  pour  lAs- 
semblée. 

Si  cette  première  Assemblée  générale  n'est  pas 
en.  nombre,  une  nouvelle  Assemblée  sera  convo- 
quée pur  le  28  janvier /10  février. 

Pour  participer  à  cette  deuxième  Assemblée, 
MM.  les  Actionnaires  devront  déposer  lours  titres 
dans  les  conditions  énoncées  ci-dessus,  le  8/21 
janvier  au  plus  tard,  et  celte  Assemblée  délibérera 
valablement,  quelque  soit  la  quantité  de  titres  dé- 
posés. 

Pour  la  Direction  des  Usines  de  Briansk  : 
Le  Président, 

A.  M.  DE  (JORIAINOFF. 

X.-B.  —  Les  certificats  de  dépôt  des  établisse- 
ments de  crédit  sont  acceptés  en  représentation 
rjes  actions.  916 


GOUVERNEMENT  JMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

r  .    \  or  3  0  0  1891  et  1894 

emprunts  |  Qr  4  Q/0  1894  6c  Emission 

Le  coupon  trimestriel  au  1"  janvier  1902  sera 
payé,  à  partir  de  cette  date,  à  la  caisse  de  la  Ban- 
que de  Paris  et  des  Pays-Bas,  :>,  rue  d'Antin, 

à  Paris. 

A  partir  de  la  même  date  et  à  la  même  caisse, 
les  obligations  sorties  au  tirage  'seront  rembour- 
sées à  raison  de  : 
Fr.        500  1 
»      2.500  [  net  d'impôts,  suivant  les  coupures. 
12  .500  i 

9n 


LA  UNION  ET  LE  PHENIX  ESPAGNOL 

Compagnie  d'assurances  réunies 

(fondée  en  186'i) 
(>6.  rue  île  la  Chaussée-d'Antin,  à  Paris 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Actionnaires  qu'il  sera  payé,  à  partir 
du  2  janvier  prochain,  un  acompte  de  11  fr.,  net 
d'impôt,  sur  le  dividende  de  l'exercice  1901,  contre 
remise  du  coupon  n°  : 

A  Paris,  à  la  Société  Générale  de  Crédit  Mobi- 
lier Espagnol,  69,  rue  de  la  Victoire  ; 

A  Madrid.  1,  calle  Olozaga. 

918 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger).  91!) 


BANQUE  CANTONALE  DE  BERNE 

(SUISSE) 

BANQUE  D'ÉTAT 
Capital:  20  millions  de  francs  entièrement  versés 
l'état  de  berne 
garantit  tous  les  engagements  de  la  banque 


La  Banque  reçoit  en  dépôt  des  titres  de  toute  na- 
ture (rentes,  fonds  publics,  actions,  etc.)  ainsi  que 
des  objets  précieux,  bijoux,  etc. 

Elle  opère  le  recouvrement  des  arrérages,  inté- 
rêts et  dividendes  des  titres  qui  lui  sont  confiés  et 
en  porte  le  montant  net  au  crédit  d'un  compte  pro- 
ductif d'intérêts  ouvert  aux  déposants. 

Elle  se  charge  de  l'achat  et  de  la  vente  de  toutes 
sortes  de  valeurs  aux  Bourses  suisses  et  étran- 
gères. 

Prière  de  s'adresser  à  la  Banque  pour  recevoir 
les  règlements  de  dépôt  et  autres  conditions. 

920  La  Direction. 


CHEMINS  DE  FER  DU 

SUD   DE  L'AUTRICHE 


Le  Conseil  d'Administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  porteurs  d'obligations  3  0/0,  que  le 
paiement  du  semestre  d'intérêts  échéant  le  1er  jan- 
vier 1902  aura  lieu,  comme  au  précédent  Semestre, 
sous  déduction, d'une  retenue  de  1  franc  par  cou- 
pon, représentant  le  montant  des  i  impôts  qui  incom- 
bent aux  obligataires  de  la  Compagnie,  tant  en 


Autriche  qu'en  France  el  en  Italie.  Il  sera  payé,  un 
conséquence,  à  partir  du  2  janvier  prochain,  la 
somme  de  6  fr.  50  par  obligation,  aux  Ca 
ci-après  désignées  : 

A  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères: 
A  Lyon,  chez  MM.  Cambefort,  F.  et  C.  Saint- 
Olive,  et  che/.  MM.  Veuve  Morin,  Pons  et  C  . 
  921 


COMPAGNIE  GENERALE  FRANÇAISE 

DE  TRAMWAYS 

OBLIGATIONS  4  0/0 

Liste  numérique  des  '21 'i  obligations  sorties 
au  tirage  du  14  décembre  1  î M >  1  : 


86 

93 

150 

162 

1371 

1420 

1724 

1731 

2803 

2956 

2958 

3217 

3551 

3623 

3776 

3921 

4674 

4682 

1751 

4818 

5402 

5415 

5583 

5743 

5851 

6051 

6135 

6139 

6644 

6746 

6802 

08 10 

7588 

7814 

8244 

8278 

8478 

9  ISS 

9212 

9215 

485 
2445 
3445 
4171 
4981 
5775 
6473 
6849 
8282 
9625 
10474 
11314 
12029 
13457 
14058 
15163 
10206 
17120 
17839 


9906  10008  10216  10&51 
10978  11096  11111  11167 
11682  11748  11844  11981 
12863  13254  13416  13449 
13786  13842  13964  14030 
14442  14527  14764  14767 
L5421  15599  15925  16009 
16613  16855  16997  17086 
17436  1/488  17028  17630 
18157  18200  1822;  18283  18653 
18820  18866  18944  18986  18996 
19331  19341  19457  19485  19487 
19094  19819  20296  30375  20389 
20587  20612  20624  2065.")  20865 
21304  21309  21503  21511  21524 
21!  153  22004  22007  22026  22151 
2277!»  22908  23122  28210  23222 
23886  23916  24100  24134  24143 
24323  24345  24468  24018  24933 
25310  25370  254-77  25486  35574 
26341  26353  26606  20029  26721 
27130  27135  27440  27486  27496 
28870  29257  29360  30066  30073 
30248  80419  30469  30845  31108 
31451  31666  31808  31863  31932 
32302  82412  32431  32587  32628   32644  32747 
32779  32881  32912  32966  33343   33447  33503 
33668  33841  33940  34306  34312   34356  34482 
34497  34521  34809  34871  34899    34900  34902 
351(18  35362  35572  35013  35631    35769  36059 
36083  36116  36344  30392  36523   36733  36836 
80840  37108  37220  37418  37632    37050  37805 
37870  37939 '38047  38271  38449   38527  38551 
38574  38953  89063  39383  39431    39470  39507 
39509  39690  39710  40088  40156   40537  4058; 
40608  40747  40887  40948  41052   41283  44462 
41477  41505  41584  41711  41916    42061  SîJOOf 
42107  42123 

Le  remboursement  de  ces  obligations  sera 
effectué  au  pair  de  500  fr.,  à  partir  du  2  jan- 
vier 1902,  au  Comptoir  National  d'Escompte 
de  Paris,  14,  rue  Bergère,  sous  déduction  île 
l'impôt  sur  le  revenu  établi  par  la  loi  du  20 
décembre  1890,  soit  à  raison  de  498  fr.  80. 

L'intérêt  cesse  à  partir  du  jour  où  l'obliga- 
tion est  remboursable. 

Les  numéros  imprimés  en  chiffres  gras  re- 
présentent les  titres  à  rembourser  sur  les 
tirages  précédents.  922 


1215 

2552 
3520 
4579 
5064 
5776 
6560 
7380 
8321 
9809 
10671 
11347 
12115 
13557 
14100 
15185 
16304 
17181 
17866 
1X780 
19092 
19544 
20411 
20896 
21658 
22203 
23284 
24227 
25040 
25705 
26855 
27940 
30122 
31194 
31982 
32644 
33447 
34356 
34900 
35769 
307.13 
37050 
38527 
39470 
40537 
41283 
42061 


1306 
2781 
3535 
4606 
5180 
5838 
6591 
7505 
8440 
9890 
10685 
11671 
12655 
18565 
14358 
15208 
L6604 
17256 
17883 
18798 
19106 
19566 
20507 
20915 
21836 
22624 
23318 
24238 
25223 
2(3200 
27049 
28095 
30230 
31304 
32034 


ta.  m 


IMPRIMERIE  0E  11  PRESSE 
in  Croissant,  Paris.    —  Simart,  ïmp 


